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PRÉFACE. 


T ir  Diciionnairc  que  j’ofíní  au  public  est  le  plus  rom  piel  qui  ait  paru  jusqu’A  ce  jour  : le 
Iecteur  u*a  qu’ji  Le  uarcourir  pour  »cn  coovainrre  j ii  sera  , je  n'en  dome  pas  , agrcablcment 
surprís  par  tu  grande  varieté  el  la  richosae  des  correspondanccs  , des  plirases  proverbiales  et 
lucine  des  proveí  lies,  ainsi  que  par  l’mirucnsu  quantitc  da  nicles  qui  lie  se  irouvent  daos 
aucun  autre  diciiouoaire.  11  me  seroit  difíicile  de  luiré  1 eiiuauiraiiou  de»  uueset  des  aulres  , 
tant  leur  nombre  esl  considerable  (*). 

Les  fauces  nómbrense»  de  correspondancc  , de  style  , de  propriele  ct  de  typographic  qui 
s’ctoieiu , pour  ainsi  diré,  perpetuée*  dans  les  diclionnuiirs  i spagnols-franrnib , en  Je»  prenanc 
el  les  reprenanl  recipioqiieiucnl  lea  uns  des  aulres , ont  ele  soigneusement  evitecs  dan»  celui-ci. 

J'ai  consiamuicnt  su» vi  les orlhogi apiles  de»  Acadenucs  csp.ignole  el  f< ancoisc  dans  la  con»- 
posiiion  de  uion  Diciionnairc  , coumie  le»  plus  propreset  les  plus  conformes  au  gtnic  el  au 
caruciiMc  des  deux  Logues. 

Les  signes  dont  quelques  auteur»  de  diciionnairc»  se  servent  po»r  raarqucr  qu’un  mol  est 
inuiiíé , familicr , vieux , etc. , embarrassent  souvoni  le  Iecteur,  ou  du  moins  ils  luí  font 
nerdre  un  temps  precicux  , en  le  forcant  d avoir  recours  , pour  chaqué  mol  qit'U  cherche  , íi 
l’explication  cíu  Mgneqiii  le  q nal  i ríe.  Os  liiéroglyphes  orn  eco  remplace»  ‘dan»  uion  ouvrage 
par  dea  mou  proprcs^De»  indicalions  en  caractcrc  indique  v fonl  connoltre  a quellc  Science  , 
á quel  ai  t ou  A queiiBrofeasion  nppurticnnent  Jes  difieren»  leimos  techniques. 

Les  auleurs  de»  diciionnaires  rspugnols- francois  cormusonl  cu  un  soin  particuiicr  de  u’y 
insercr  qu’un  treu-petú  nombre  de  vieux  uiou  castillans , et  d’en  rejeter  une  qiiíintitc  intime  , 
quoiqii’avoue»  par  ÜAcodemie  espaguolc : cetoit  un  inoyen  sur  de  nietlre  les  Iecteur»  daifí 
1 impossibiliic  de  pouvoir  liic  les  bous  auleurs  espagnols  anciens , pas  tiiénic  les  Calderón  , 
lea  Lope- de-Veüa  , Jes <jÍarcii.a»o  , les  Cervactes,  IcsMawasa.  Toas  ces  mou  out  trouve 
place  dans  iuon  Dieuonn.mc.  On  jugera  de  i’utiiité  de  n»on  travaiJ  , loisqu  on  sera  dan»  lo 
cas  de  lire  ou  d expiiepter  quelqu’un  des  anteui»  que  je  vieu»  deeiler. 

Les  anieles  qui  ue  se  trouveul  pas  dans  ic  dictionuaire  de  l’Acadcmic  espagnole  , Ainsi 
que  deux  qui  appartiennent  A la  gcographie  , sonl  prottdua  d úo  astérisque. 

Je  nVt  pas  cru  devoir  distingucr  de  m<*me  ecux  qui  ne  sonl  pas  dans  Gattel  et  Cormon  , 
parce  qu’il»  sonl  trés-nomoreux,  et  qu’ii  ctoil  inutile  de  bigamo  mon  Diciionnairc  dunc  in- 
liniae  de  signes  bien  <glvphiques,  dan»  le  seul  objel  de  frapper  i'ocil  du  iecteur  d une  supeiiorite 
qu  il  peni  apefcevoir  bien  aulreiuent , ct  d une  maniere  plus  llaUeusc  pourmoi. 

Les  participes  passes  ont  une  tefiu  inai  son  feuiinino  dans  ton»  les  diciionuaires  cspagnols- 
fiancois.  J’ai  trouve  a propos  de  la  supprimer  aaps  le  mieu  , soil  pour  cjiargncr  du  lempa 
ct  du  papier , soil  pour  ne  poinl  incluiré  en  erreor  le  iecteur  peu  rxerce  dans  i epiploi  du  par-» 
ticipc  paste  cspagnol , qui  na  que  la  terminaison  masculina  comme  participe. 

il  y a aussi  des  Bohumicns  en  Espagne  , qui  ont  un  Logage  particdlicr.  Je  me  sais  cru 
autor i»«í  A recueillir  dans  un  Dictionnaire  aussi  complet  que  celui-ci,  les  ruou  peu  uorobieux 
de  lenr  argot , parce  que  pltuieurs  ont  passe  & la  langue  valga  i re  du  peuplc,  et  qu’il  cst  bon 
pour  notre  proprc  súrcle  de  pouvoir  dechiUrcr  ou  enlendre  cc  que  des  gerts  aussi  suspeets 
peuvent  ccrire  ou  parler.  Le  dialectc  des  Bohémicos espagnols  cst  appele  gemianía,  gemía- 
me. il  ne  m’apnarlienl  ñas  d’entrer  ici  dans  des discussions  sur  lct|mologie  et  i’npplication 
de  ce  mot.  J'ohservcrai  sculement  que  1'ayant  trouve  plus  signiheatif , plus  apaiogue  ct 
luieux  fondo  dans  la  natnre  de  la  chosc  clic-iuemc  , que  le  mot  bohémica  , je  uic  suis  permis 
de  lo  franciser  el  de  i’employer  daus  i'indication  des  molí  qui  sonl  propres  ?i  cc  langage. 

11  m'a  paru  superílu  de  mettre  ia  sigo  i ti  catión  de  la  plupaii  dos  notos  supciLtif»,  diiuinu- 
tifs  el  augmenLiiif»,  et  des  paeiicipes  paawis,  étani  loujours  la  inémeque  cello  des  nomsd’ou 
il»  deriven t,  avec  une  iegére  luoditication  qui  nc  varié  janiais. 

J ai  apporte  dans  mou  travail  tout  le  soin  possible  pour  ne  pas  surchnrgcr  mon  diciinnnaire 
d'nn  stappleuieni,  loujours  uide  , souvent  méiuc  necessaire  , mais  faligaut  ct  inconimode, 
surtout  pour  le  lecleur  presse.  J'ai  U>nt  fail  en  lie  r dans  son  catire^  j y ai  aussi  londii,  apaés 
i’avoir  corrigee  et  amelioree}  la  partie  gcographiqne  qui  se  trouve  en  forme  de  supplcment 
daos  les  plus  modernes  des  dictionnaires  espagnols- íiancois  , el  j’ai  ajoule  1 iudicaljou  du 


(¥)  La  partie  espagnole-francoise  coutient  eu virón  roixante-dw  millc  arríelas;  «l  l'uutxe, 
Arente-sept  luille  á peu  prés. 
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gcnrc  de  chaqué  mot  de  cctte  cspéce.  Le  Icctcnr,  au  reste , trouvera  de  plus  longs  details  *nr 
cettc  parlie  dans  la  preface  du  volume  francois-espagnol , que  jelui  oíTre  ici  traduitc,  en  luí 
©bservant  que , quoique  faite  pour  ce  volunte,  ello  cst  comuiunc  k la  présenle  partíc  espa- 
gnole-francoisc.  ll  y verra  les  motifs  qui  nj'ont  determine  á rejeter  la  corrcsponuance  latine 
et  la  pronouciation  ccrite , dont  les  Gattcl , etc.,  paroissent  fairc  g tandeas. 

Quant  h la  partie  francoise-cspaguolc , On  peut  croirc  peut-étre  qu’il  n’y  aqu’unFranrois 
qui  puisse  l'entrcprendrc  arce  quelque  succés.  J’o.scpcnsrr  ccpcndant  qo  u peut  étre  pertnit 
do  rentreprendreÁ  cclui  qni , commc  moi , a fait  une  elude  parí icul ¡Are  et  ü peu  prts  égale 
des  príncipes  des  deux  langues,  et  cst  parvenú,  5 forcé  de  travaü  et  d’application , h le* 
parlcr  et  ¿i  les  e'crirc  avec  la  inéruc  facilite. 

<(  Si  lentreprise  lonable  de  donner  un  Dictionoairc  general  d’unc  langncn’a  jamaisetc  com- 
pletcment  remplie  , ni  par  les  corps  savans  , ni  par  les  personoes  que  leur  profcnsion  obligo 
A une  plus  grande  perfcction  daos  ccgcnre  de  li  itera  tu  re  ,qncl  peut  élre  rindividu  qui , seul 
et  sans  autre  appui  que  sos  propres  luiniére*  , sera  done  d’asscz  de  inoyen*  pour  tennincr 
benreusement  un  dictionnaire  comparé  de  deux  langues  h la  fois  riches  ct  sarantcs?  Tout 
imbu  que  j’étnis  de  cettc  vente , j ai  ccpcndant  consacre'  mu  vcille»  & un  scmhlahlc  ouvrage  ; 
er  tcl  qn’il  cst  sorti  de  mn  plurnc,  j’osc  aujuurd’hui  lollVir  au  public  espagnol  et  francois, 
et  le  dédier  a son  milite  pnrticulicre.  Toutcfois  il  pourra  devenir  utile  encoré  h d’autrcs  ña- 
irnos  , puisque  chacunc,  j*tr  la  confrontation  des  deux  langues  , aura  la  facilité  d’examiner 
et  de  connoitrc  leurs  propriétés  et  leurs  richesses  n'Spectives. 

» Je  nc  parlerai  pasíci  de  ce  qn'il  m’en  aconté  desoinset  de  recherches  pour  mettre  X fin 
re  témoignage  de  mnn  zMe  etde  mon  ainotir  pour  deux  langues  que  je  puis  appeler  moter- 
«ellrs.  Seúl , je  puis  compter  mes  sacriíiccs  , ct  je  nesaurois  les  cxplúuur  • je  don  te  rueme 
que  Ion  vonlut  y croirc.  Je  me  borncrai  a dire  que  j ai  emplové  ifllans  h chcrcber  les 
inoyens  métaphvsiqucs  de  fairc  accorderdenx  langues  si  difieren  tes  entre  elles,  sans  meper- 
niettre  un  jour  ni  unebeurc  dcdistraction.  C’est  ainsi  que  je  me  suisappliqué  sans  reluche 
a rechercber  les  corrcspondances  das  deux  langues  dans  leur  propre  analogic.  A pros  cct  aveu  , 
j ahandonne  au  lcctcur  judicicuxlosoin  de  decidor  si  un  travailaussi  longetaussi  fastidieux 
na  pas  éprouvé  plntAt  nía  patiencc  qn'il  nc  m’a  ofíért  de  delices.  Je  ne  suis  pas  ccpcndant 
éloigné  de  croirc  qn’il  existe  un  véritablc  attrait  dans  totales  les  opéralions  oü  ion  parvicnt  U 
MiriuoiUer  les  obstado»  qni  tendent  k rendre  nos  efiorts  inútiles,  ct  & vaiucrc  tout  ce  qui 
repique  le  plus  h notre  caractérc  ct  X nos  gotits. 

;>  Je  nc  parlerai  pas  également  du  méritc,  ou  pintAt  de  rmilité  de  cet  ouvrage  ; il  sera  libre 
fin  public  ele  me  ioncr,  s’il  1c  juge  convenablc.  lorsqti’il  sera  desalióse,  par  ses  propres  ycux  , 
de  lerreur  funeste  oü  il  a constammcnt  vecu depuis Témission d’un  nombre  iníini  dedíction- 
«aires  francois- espagnols  ct  cspagnols- francois  , annoncés  avec  Jaste  par  les  libraires,  ^us 
difl'érens  litros , et  tonjuurs  commc  ayant  été  revus , corriges  et  augmentes.  II  cst  evident  en 
clTet  que,  dans  l’cspace  d’un  siécle,  quelíjnes  empiriques  , vcritables  contrebandicrs  de  la 
languc  castillane,  sans  en  connoitre  les  principes,  ont  i o onde  TEspagncct  Ies  deux  Indos 
de  ccs  sortea  de  dictiontiaires  qui  entrainoient  sans  cessc  Ies  lecteurs  peu  avises  dans  des 
erreurs  grossiéres , que  Ies  nouveaux  éditeurs  répétoicnt  toujonrs , sor  la  foi  des  premier». 

u Hontcux  de  voir  cettc  branche  de  la  littéralurc  convcrtic  en  un  vil  trafic  , je  me  suis 
décidé  ll  entreprcndic  k?  travail  lotig  et  pénible  de  ce  Dictionnaire,  daos  U composition  dtt- 
qucl  j’ai  cu  plnloten  vue  rmilité  publique  que  mon  intérét  particulier.  J’ai  pense  qn’il  me 
sufiiroit  de  Itre  les  diíTérentcs  éditions  qni  avoicnt  été  publiécs , et  que  mes  soins  se  borne- 
roienl  á corriger  leurs  «rreurs. et  leurs  méprise*  gt ossiéres , soit  en  rcclifianl , soit  cu  suppléunt 
tout  ce  qui  ctoit  inetact , obscur  ou  fautif. 

i»  Mais,  lorsque  j ai  eu  commencé  rcxécutionde  mon  entreprise,  j’ai  reconnu  queles  der- 
Tiiers  compilateurs  n’avoíent  fait  a ñire  cbose  que  de  copier  les  fautes  des  premiers  , etque 
poussés  sculement  par  une  émulation  tnercantiJe  , ¡ls  avoient  mis  tous  leurs  efiorts  h remplir 
leur  tüchc  le  plus  promptement  possible  , afin  de  fairc  paroUrc , chaqué  année , de  nouvelles 
é litions.  J’ai  des  lors  formé  la  résolution  de  ne  ríen  laisser  subsisterde  tout  ce  qui  avoit  été 
tail  jusqti It  ce  momcni,  ct  de  tout  refondre  dans  un  nouveau  plan  , afin  que  , s’íl  étoit 
possiLle  , il  nc  restAt  aucun  ves  ti  ge  du  mal  qti’on  avoit  fait  X la  languc  espagnole  en  la  dénatu- 
rant.  Une  entreprise  de  cettc  naiurc  ctoit  d'une  nécessilé  absoluc,  sut  tout  dans  le  temps  oü  nou* 
somtnas , oü  la  rcptiMiquc  des  lettres  est  mcnacéc  d’une  inondation  de  mauvaises  traduction*. 

» II  y avoit  done  tout  X faire  dans  mon  ouvrage : lorsque  je  Tai  entrepris , il  existoit  scule- 
tu^nl  dans  nía  pensée  \ je  devois  done  coro  me  n ce  r par  fermer  les  livresci  les  ycux,  afin  dene 
pas  elrc  égaré  par  le  citaos  qui  m’cnvironnoit.  _ T 

>»  En  quelque  page  qu’il  examine  le  Dictionnaire  que  je  public,  le  lcctcur  le  moros  versé  dan* 
ln  connoissance  des  langues  pourra  se  convaincre  par  les  6eules  lumiéres  de  la  raison , enm- 
búm  Jtacuude  mes  anides  e#t  supéricur  X ccux  dc¿  dictionnaircs  dont  ii  s’est  serví  jusqu’ü 
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ce  j0, ir.  C.t-nn  prcuve  n’cst  pas  equivoque , c'est  ki  scule  peut-éticá  laqucllc  le»  leelcm» 
puissrnt  ajoulcr  foi.  . ,, 

„ Pcti  rontiñm  dans  mes  propres  forcé»  et  dan»  mes  foiUc*  tnoyens,  j n pense , cn  com- 
nienemt  mes  premier*  estáis,  qu  il  segiisseroit  quetmie*  fautes  clqiiclques  inexactitudes  dan* 
nhvrnge  aussi  long,  aussi  dlllicilc  et  aus»i  compliqué ; dans  un  ouvragc  qui  eomient  plus 
do lieulMcM  rutile  anieles  (*} , et  donl  l'cníemlile  tonuc  luiimciisc  noutenclaiiitc  des  tanguea 
•lerleuX  grandes  et  savames  nations.  Ou  peotobacrvrr  encare  que  les  trenlcscplmiJIc  anide» 
,|n;lt  u„ó,  avons  parMs’anginentcnt  d 'un  triple  nombre  d’acceptions  et  de  sens  diScien»  , 
soit  qu'on  les  comidire  dans  la  pitease  la  plus  notdc  ou  cicvéc  , ou  dans  la  phrase  la  plus 
conununect  vulgairc , soit  qu'ott  les  cousidérc  dans  la  phrase  la  plus  grave  et  sentencíense , 
daña  la  phrase  la  plus  piáis  ante.  Dan*  b debut  de  muu  unv.ul , ¡-  craigttoi*  satis  eesse 
«le  faillir,  breque  je  rencontrois  á ehaquc|>asdcnouvcllcsdifl¡cnllcs  et  de  nutiveaux  ctucils  j 
et  maintenant,  que  l'expéricncc tn’a  rendu  plus  circonspect  en  in’écluirant,  je  ne  cache  pas 
,.t  je  me  piáis  ;i  er>  faite  laven,  qué  ¡id  coimuis  quclques  erreurs,  qui  étoicnt,  je  erais, 
inevitables  , et  qn’on  ¡ugera  tilles,  si  ou  considere  qué  l'esprit,  sanseesse  agité  par  le  el  me 
continué!  d'ohjets  «t  de  signe*  diflerens  entre  eux , eoraute  ceux  que  présente  la  serie  alplia- 
bétimic  d’nn  lie  re  de  cene  iialuie , nc  pcnt  nvoir  npporté la  méiue  ciarte  et  la  métnc  précision 
d.ie,  tems  l«  s anieles  qni  le  rotnposcut.  Coramcnl  en  cffet,  aprés  avoir  éteint  ia chaleur  do 
S0I,  íinannaiion  . cu  infioissaut  et  tradnisant  un  mot , peut-on  apporicr  la  iiiémc  fralelieur 
l'iileestFatis  í examen  d'un  ature  totalement  élranger  au  premier?  Uncí  cst  le  litlératcur  qui 
po'trra  passer  satis  i’.iilieulté  d'un  artide  de  pratique  á un  nutre  qui  conccrnera  la  peche  ; 
«i  un  article  dipbtnstiqne  ít  un  nutre  qui  aura  pour  ohjct  l’arl  du  tullir  11  r ; d'un  article  «ia 
indique  á un  anide  de  enisine;  d un  article  d'agi  ¡culture  á mi  artide  d’escrirae  ; d'un  ar- 
nde  de  chinde  ii  un  ai  ueie  de  uaulique  ; passant  du  pala»  á la  chaiiiniérc  , ile  l'église  h In 
taverne  , du  salón  á recurie , de  la  plirase  poélique  i la  bohémienne?  Que  le  leeleur  ¡elle 
1 s vc„x  sur  lordre  ge'néral  d'un  dictioonairc ; il  croira  y voir  une  reunión  <1  idees  drsor- 
■bntiécs,  ct  quclqocfois  abenrdes.  Si  un  dictioonairc  se  divisi.it  pariuatiércs,  chaqué  scr.iiou 
M ioit Uli'e  (Tilivrc  séparéc ; et  l'esprit , aprés  avoir  vn  la  conclusión  tic  l ime,  se  dél.isscroit 
,|ValU  jc  s’appliquer  !t  l’ctude  de  l'antre  ; il  travaillcrnit  avee  plus  de  tranquillilé  snr  de» 
maitércs  don  inéma  g-nre , li«:escntie clics : maisil  n’encst  pas  Je  tnOtue  loruju'il  f.iut  sana 
«icsse  pa&ocr  capidement  d'nn  ohjet  & un  autre.  _ • _ < 

.«  J espere  que  cebú  qtüapcroovra  les  erreurs  que  j aipucommcttre  lescorrigcra,  cinteles 
nardonnera , en  consiilerotinn  du  long  et  fastidieux  travail  nuquel  je  me  suis  livré  pour  son 
Iiidiu  : je  nc  m'nppliqucrai  pas  h en  atténncr  les  defauts  en  me  servant  de  oes  licux  cora- 
n,,p  faniilieis é «■«•HX<[iii  n’oul  jamais  ríen  fait  de lcttr  nruprc  invcnlion,  par  cumple: 

( ,’«•»  ouorages  des  hanuues  sonl  toujoun  impaijaits  : Que  a/iquando  Itnims  dormitnt 

/luneras  • Ó/iil  cst  plus  facUe  de  pulir  un  ouvragc  deja  fait , que  d en  dnnner  un  nau- 
, , au  etc.  etc.  Au  reste , on  doit  observer  que  celui  qui  a sacritié  six  arméi  s de  sa  vi.  ii 
) i 'OMiposilion  d'un  ouvragc  dont  la  publication  étoit  nécessaire , ne  pouvoil  le  travaillcr 
«ver:  le  mdme  soin  que  Virgile  travailla  son  Enéidc,  qui  n’étoit  néi’cssaire  k personne. 

Afires  cela , je  pric  le  public  d’agrécr  l'ouvragc  queje  luí  presente  dan»  la  fonneoil  il  su 
t ron  ve  • car  il  cíit  pu  se  faite  qu’cn  voulant  le  ponerá  la  perfcction  , il  rn'cdt  cnteiTe  avec  luí. 

)i  Tous  les  articlesdu  dictionnairc  deCoenton  eteeux  contení»  dans  la  nouvellc  édition  de 
celni  de  C.atlel,  lequel  n’a  fait  que  reproduire  les  c rr su rs  du  premier,  en  changeant  de  for- 
Jua,  et  cn  gjoatant  la  oorreqtootlanee  latine  satis  nécessité  et  san*  sitceés,  ont  etc  tefaíts  & 

« alise  de  leurs  versión»  défectueuses.  üae  pareiHe  opération  a été  faite  i l'égard  de  ce»  aiti- 
. les  oú  , quoiitue  la  versión  soit  boone  , la  languc  espagnole  se  tnmve  cstropiié  dans  les  dc- 
♦initíons  d une  maniére  barbare,  et  oit  le  sens  des  phrases  est  confus,  ambigú  ct  rédontlanl. 

» Tíiitre  les  easnombrcJKquc  nous  pourrionscilcr,  nous  non»  bornetronsi  faire  mnaiqner 
les  suiv  ins  t )u  In , par  vxcmplc  , Cuesta  ( Cdrau  ou  CoUine ) , pour  Cuto  ( Cote  de  la 
„trr\  II  Señoría  < Sogoearie) , pour  Señorío  ( Autorité , Empire , Scigneu,  i:«ge  , Domaine 
» «enenrial  b ||  Señoril  ( Setgncui  ial ) , pour  Señorial  (qui  apparlient  «i  la  «cigncunc;.  j| 
Templadura  ( Tretupe  ),  pour  Templanza  ( Temperan. :c  ).  |j  Tmstarlt , qm  ne  stgniGc 
,i.«n  pour  Tostado  ( Kírti , grillé ),  \\  Pedrería  ( Assem'olage  de  pimeStir.'C, cuses  ) pour 
Pedrera  mi  Cantera  ( Carriére  ).  ¡|  Sototemente  ( qm  nc  se  du  |amat»  J , pour  «l./ife- 
ntentc  t Lieutenant ).  t)  So  prior'  ( qui  a vieilli ) , pour  Supnor.Ü  Tevuntur  talonearas, 
p,mr  ¿cuar  Mielas.  ||  Enterrar  los  pestíferos  , pour  Enterrar  los  apestadas.  ..  / nvillms 
‘ le  te  arbora  cn  el  árbol  de  misana , pour  Pabellón  que  se  enarbola , ..  iza , en  ct  pulo 
de  trinquete.  f|  Mandar  de  bagucta,  pour  Mandar d tayuela . 

» A la  confusión  qui  régne  dans  chaqué  page , on  pon  ajeutei  encoré  le  defaul  derorres- 


(♦)  Qn  parte  ici  de  la  partie  frsucoise-espagnoU  i.  . , 


»rt)  PRÉFACE. 

pondance  entre  U plus  grande  parlie  des  mots  rastillaos  et  des  mots  francois , dont  le  lecteur 
«dicrcheroil  inuliJcincut  la  iraduction  cuete. 

» Jai  cru  devoir  negiiger  coumic  mutile , et  indine  cornme  nuisible,  la  précaution  de  pcin- 
dre , par  1c  inoyen  de  I écrilure , la  nianiérc  de  prononcer  les  mol#  : il  ny  a que  la  protionria- 
tion  vocale  des  raaitres  t ou  un  long  com  tuerce  ¡«ver.  les  naüonaux , qui  puis&cnt  faire  con- 
noltre  les  diverse#  modific^tions  de  l’acccnt.  Nul , san#  ce  secours  , ne  pourra  se  Gxcr  sur  la 
Vuleur  des  lrttres  aspíreos  , muelles , breves  el  longucs,  et  encoré  tuoins  sur  les  sons  na  muí  x , 
gulturaux  et  labia  ux , etc. 

ji  Dans  les  dernicres  editíons  des  dea*  pías  réccns  díctionnaires  francois^espagnols , on  a 
annoncc  avec  cmphascdaus  le  prologue  míe  aiiguicntatinn  considerable  datiides ; muis  je 
n’ai  accorde  place  dans  celui-cf  qu*i  ceux  qui  appartiennenl  red  leu  t<nt  h la  Jungue  frau- 
coisc  , comino  sont  lous  cenx  qui  ont  pour  objet  le#  arts , lcsiuel¡ci6,  la  nautique,  l\.giicul- 
inrc  ct  les  difieren#  usages  de  la  vio  civilc.  Encoré  ui-je  ajmité  , non-sculeioent  une  grande 
qnanlile  d’arliclcsomi»  dans  les  autres  díctionnaires,  mai# encare  des  acccptionseldcsphrascs 
ligerees  ou  uietaplioriques. 

» J'ai  rejeté,  rointnc  impertinenset  inútiles  pour  tous  cenx  qui  nc  clicrchont  que  la  vrale 
corres poiul unce  des  mol# , tous  les  árdeles  qni  n ont  pas  exelusivcmcnt  pour  objet  des  rnot# 
francois,  parce  qu’ds  apparlicnucnt  k toutes  les  lungues  et  qu’il»  nc  ehangent  jomáis  de 
struetnre  ni  de  ptononcialion  en  castilVm  , cntnme  sont  tous  ecux  tlcs  offices,  de»  craploi#  , 
des  usages  , de#  coutunics  ct  des  divérs  étabiissemens  de#  paya  ctrangersct  éloigné»  (*).  Eu 
eflét,  ceseroit  un  travutl  perdu  que  de  chargcr  un  diclionnaire  de  noms  sembla  lile»  h cenx 
uue  je  vais  rapporter  : Aga,  Bey  , Cudi , Per  y I'mir , Kan,  I sima , Soji , Sultán , 
Flsir,  et  de  be  mcoup  d’anues  qui  conserven!  toujours  leur  figure  en  passunt  d’unc  langue 
dan#  une  autre.  Par  la  ráison  contrairc,  j’ai  laisSe  subsisler  1c#  noms  suivan» : Calije , CheicA  , 
Chcrif,  Doge,  Fakir,  Pacha , Sondan  ; parce  que  ce*  mol»  ehangent  de  slructurc  eu 
passant  darts  l’espagnol , et  qu’cn  castillan  il#  tonuent  Calije  , Xcque  , Xerij'e  , Pujc  , AU 
Jaquí,  Baxá , S oblan.  Cet  avis  esl  aujourd’lini  liés-néccssaíre  h ccux  qui  Iraduiscut  et  \ 
ceux  qui  éerivent  san»  avoir  lu  les  üvres  espagnols,  ou  j ai  appris  h coniioitrc  ce#  sones  de 
mots,  ct  qui  les  rendent  habillcs  de  la  livrée  francoise.  11  en  cst  da  meme  d’unc  grande 
quaalité  deplusicurs  autres,  surlout  des  gcographiqucs , nppcliatif»,  propre»  a une  uation, 
k une  race , k une  faindle,  etc. 

» Par  la  inétuc  raison  , jai  omis  Ies  noms  de  Diván , Harem , Ramadan , Bar  rom,  etc. , §t 
j’ai  conservé  ceux  de  Mosquée  el  de  Sérail,  parce  que  cea  deux  dernieis  secrivenl  en  ca*- 
tillan  Mezquita,  ScraUo  (**).  Fulloil-il  recueilür  les  «nieles  Ibis  , Apis,  (Jüiris  ct  qudqucs 
nutres  des  lites  egyplicns,  qui  secrivenl  dans  la  langue  espagnole  d’un*  maniere  absol u- 
ment  sembluble?  11  en  estdc  taéme  des  mots  Alderman , Bur grave , Hospodar  , Landam- 
mnn  , Mandarín,  Rhin grave  , Fayvode  , Ardíante,  Aréopagtte , KÚutarque  , Paú- 
tate , Hierophante , Agonales  , Bacchanales , Luptrcalcs , Hippodromc  , (JUcon  , Pan- 
thcun , Parthenon.  II  lamen  dirc  aman t des  noms  des  paúl»  el  mesures  des  pcuplcs  unción» 
ou  modemes,  excepté  ceux  qui  sont  ep  usage  en  trance.  Les  frnits,  les  animaux,  le» 
plantes  de»  región#  cloignées , ont  éte  aussi  negligés  en  partió,  ainsi  que  piiisieurs  mots 
espagnols  introduits  depuis  peu  dans  la  languc  Irancoise,  et  qni  sont  ab»olumctu  mu- 
tiles au  lectcur  espagnol  j ccs  rnot#  ne  peuvent  daillcurs  souHrir  aucune  iraduction,  et  ii* 
sont  toujours  déj  lacé#  dans  un  diclionnaire  commim  et  vulgairc. 

u Celui  qui  cherche  h connoitre  la  signifiration  de  cctte  ciaste  de  mol#  consulte  les  diction  - 
nai res  des  Sciences  j il  éludie  les  scoliasles , les  ouvrages  d'hisioire  naturcllc,  les  voyageui#  , 
le»  liisioricns,  ct  il  n’c#t  pas  doutcux  que  celui  qui  neconnoit  [loint  oes  noms,  lor»qu  il  i»t 
des  ouvrages  francois  , les  connoitra  aussi  pon  en  lisant  des  ouvrages  espagnols  ; d’autic  part, 
le  dicliounairc  d’une  languc  ne  peut  Ciro  le  diclionnaire  de  toule# , et  te  dictiounairc  de  deux 
langues  comparce»  ne  peut  con  ten  ir  que  les  mots  qai  ehangent  leur  struelure  et  h*ur  termi- 
nal son  en  passamde  J'tine  dans  Taulre  En  agisaant  dillércmra - nt , cetouvragc,  qui  cst 
uniqiiement  destiné  k preseuter  au  puolic  la  tradaction  castillane  de  tous  les  mots  ¿imples 
francois  , auroit  forme  un  dictionnairc  encyclopédique,  dont  chaqué  anide  seroit  deven  ti 
nn  traite  identifique.  Si  méoie  j’uvois  rccucilli  les  mots  d une  Science,  je  me  seroi#  trouve 


(*}  On  a trouvé  coa  venable  d’insércr  au  UKijns.ceux  qu’on  trouve  dan»  le  Dielionnuii* 
d#  1 Acailéniie , qu'on  a eu  de  lionues  raisons  ponr  suivre. 

(**)  Voycx  la  note  precédeme. 

J ai  jugé  couvenablc  d'introduirc  ici  nn  grand  nombre  de  mots  nsuels  des  seioners^ 
arts  et  professions  , tant  pour  me  trouver  en  lapbdrt  avec  le  Dicttonnaire  de  l’Acadeuúe^ 
que  pitue  quv  ccs  muv*  *¡  souvem  daos  de*  ouvrages  nou  #eicntif¡qvie%.  , 
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dan*  )n  iuxcmíu*  absolue  clf  recneiHir  cenx  de  tomes  ; jópense  mime  que  j'atiroi*  dñ  petit- 
tfirc  «laguer  ceux  qui  mil  une  origine  mi  coinposilion  gtccquc,  rouiiuc  ccnx  qui  ronccrncnl 
Ies  nuilhciua tiques  , raslrnnoiuic,  la  physiquc , la  médecine , l'analocuie  f qui  apparliennctlt 
fc  ia  nomendaturc  scicnliliuuc , et  non  pas  h celle  duna  langue  vulgairc.  II  ntuoii  suífi  cíe 
donner  aun  leeleurs  de»  regles  generales  Irés-simples  pour  arranger  lui-uidmc  les  terruinui- 
•nns  casi  i llanos  de  ces  sorles  de  mol»;  ce  qui  eat  en  cflrt  ce  h quoi  doit  se  reduire  un  dic- 
tionnairc  franeois-cspognol  compare.  Par  exeioplc  , ionios  los  lerminaisons  frnncoiscs  en  age 0 
agüe  , en  arque  , ere  , gone  et  oque,  doivent  se  convertir  en  espagnol  en  ego  , arca  , arco  , 
brío  , gono  , oco  et  oquo.  Par  l'applicilioa  de  ce  principe , on  poutroit  so  dispensar  ríe 
fairc  entrer  dans  le  dictior\nairc  plus  de  «leus  mille  ar  tictes  , el  le  lee  leu  r trourcroi  t san»  »a- 
cune  aulre  peine  la  iraduclion  do*  niots  Arcopage,  Ichtyophage , l'lihnarqi.e, , A r aunque , 
Mcsentére , Chrisogone , A re  biloque , c ululo  que  , par  ces  mois : Aren  pago  , Jctinfa - 

g-i , Flnarca  , Aristarco  , Alescnterio  , Crisúgonn  r /ir qui  toco , F eutriloco  , etc.  Malgrtf 
ton  tes  ccs  raisnns,  pour  condescendrc  aux  desirs  de  quelques  personnes , et  nc  point  pastor 
|Kiur  un  novateur,  j’ai  mis  dan»  ce  Dictionnaire  qnclqties-uns  de  ces  mots  qui  m'om  pañi 
d’un  usage  rotumun  , speciolcment  cetix  qui  conceruent  la  medccinc  , l’anatomic,  la  rhi- 
mrgie  ella  pbarniacic:  ainsi  je  crois  avoir  concilio  mes  propres  goutsavee  le  dcsir  queqiurl- 
qaes  personnes  m’avoieftl  montre. 

u Si  j’ai  ornis  egaleucnt  la  plupart  des  mots  rcvnlution  narres  de  la  Franee  que 
Comion  et  Gattel  aununcoienl  avec  tant  de  pretcniion , c’esl  par  le  uiotif  quila 
n'appai  tionnent  pa*  h la  langue  ni  un  systeme  general  de  ia  nation  $ ce  furent  dkrs 

altcrutions  pa&*ag¿res,  qui  changércnt  le  ñora  dea  inaiitutions  coTinucs,ct  qui,  apr(-s 
oroir  designe  de  nouveaux  otablisscmens , de  nouveaux  omplois  et  de  nouvellcs  fonc- 
tions,  cprouvérent  pliisiems  variatíons,  et  touibérent  enfin  en  raines.  Des  notas 
•einblahlcs  ne  irte  r i ten  t pos  nne  li.wluction  espagnole  ni  une  application  ratsonnee  ; 
ils  ne  sont  point  anuJogucs  4 IVxistence  politiquc  et  civile  des  Fspognols.  Que 
ceux  qui  scront  cnricnx  de  Ies  connoltru,  le*  cherchen  i dans  les  livres  dliistoire ; ils 
se  convaincront  qn’&  cetic  apoque,  Ies  innovaiion»  dans  la  fegtsletiotv  et  dans  k 
laugue  n'avoient  point  de  limites  (*)• 

» Dans  la  cnuipositton  de  ce  Dictionnaire , tcl  que  je  VoflYc  nu  pirblic,  non-scidc- 
luent  j'ai  applíqué  tous  mes  soins  a ce  que  chaqué  mol  espaghol  rat  en  par faite  corres- 
jioiidance  avec  le  mol  francois , mais  encore  j’ai  evite  les  explications  vagues  ou 
in*¡ guiñan  tes  ; en  sorte  que  j’ai  conservo  dans  la  traduction  castillanc  le  memo  sen* 
et  la  méme  acception  que  1c  mot  presente  dans  la  langue  francoise.  Kn  snívant 
cettc  régle  h la  rigneur,  j’ai  place  h cótc  du  mot  clonan t et  podtique  , un  antre  mot 
oligant  ct  poclique  i & cále  du  mot  vulgaire  et  fauiilíer , un  mot  vidgaire  et  fanit» 
licr ; Ik  cAtv  du  mot  tronique  ct  plaisaut,  des  mots  ahsolument  conformes.  J en  ai 
agí  de  méme  5 l’ogard  des  mots  métaplioriques  et  proverbiaux ; ct  cctle  mclhodc  es t la 
plus  cssenticlle  dans  un  dictionnaire  destino  A contenir  les  mots  de  denx  langius  compau^ei. 

>i  Apros  nvoir  refondu  (es  deux  Dictionnaire*  deja  cilés  de  Cormon  et  de  Gattel, 
soit  en  corrigcant  quelques  arúclcs,  soit  en  cbangeant  les  autres , soit  en  les  enri> 
cliissant  tons  de  nouvdles  pli rases  ct  de  nouvelles  acception»,  j’ai  vouln  fairc  subir 
la  meiiie  opération  au  Dictionnaire  géographiquc  qu’ils  ont  publié  comme  appcndicc 
de  leur  ouvrage,  ct  dans  Icqnel  ií  y a autam  d’erreurs  qu’il  s’y  trouve  de  mots, 
puisqii’ils  n’ont  fait  aulre  chosc  que  se  copier  l’un  l’autrc  , et  que  méme  Ies  prc- 
mióros  fautes  de  l’un  ne  se  trouvent  pas  corrigces  dans  les  derniéres  oditions  de 
l’autre.  Mais  au  milicu  de  la  confusión  oíi  je  imt  suis  trouve,  j’ai  senti  que,  pour 
fairc  un  travail  ulile,  je  devois  composcr  cntiéremcnl  la  par  tic  geogi  aphique , et 
que,  par  suite,  je  ne  devois  pas  touflrir  un  articlc  san»  le  soumettre  á Ja  reformé 
Le  comraan  des  iectetir»  pourra  se  convaincre  do  ce  que  ('avance  en  patcouram  mon 
Dictionnaire  (w).  J’ai  ajoutd  un  grand  nombre  de  plirascs  on  proverbiales  ou  fami- 


(*)  Ten  ai  cependant  rccueillí  quetquos-uns  pour  riotelligcnce  de»  ouvrages  rclatifs  h la 
róvolntion  francoise. 

(^*)  Dan»  cc  Dictionnaire  on  ne  uronvera  pas  tm  traite  de  bi  gi^ranbie  nnivcr»ellet  encore 
moins  un  traite  particulicr  d’aucnn  royanme,  ni  d’aucune  province.  Mon but , en  jimerent 
des  *niot»  géographiquc»  , c»t  seulement  de  fixcr  la  con-Cspondance  el  l’orüiographa 
e»pagnoles  de  qnolqnes  noms  qui  ont  on  francois  une  structure  et  une  terminaison  difle- 
rcnlc».  Par  consequcnt  on  n’y  trouvera  point  tous  les  noms  qúi  conservent  dan»  Ies  deux 
langues  une  forme  constante , et  qui  nc  soudretU  ancune  variation,  ni  dans  Tecniare,  ni 
don»  la  pronoucáatioo , pac  le  motil  qu’Ü»  na  uccesuiauUucuuc  traducúou  «n  pasunt  d’unc 
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lié»  es,  finí  ne  se  tratiTOÍcnt  pas  dans  Ies  deux  Dictionnnires  t1<*  Cormon  et  tic  Gattel ; 
i’on  o i redi  fio  un  granel  nombre  dautres,  que  ce#  anieurs  avoicnt  laissécs  indéter- 
n linees  ou  equivoques:  ct  ¡ ai  dounc,  dans  chaqué  anide  , une  plus  grande  exten- 
sión aux  divers  sen»  de  rhnqtie  mot,  afín  qu’ou  píit  inicux  saisir  íes  di  verses  mo- 
difica tions  ejuc  recoi vent  les  mois  dans  les  dettx  iangncs.  Je  dois  pie-venir  erpendast 
que  , dans  plu&icurs  ras , ¡Vi  onds  soigncnscmciH  tous  cetix  dont  la  traductioii 
i toit  fauile  ct  se  prcsentoil  el’eile  - mcuie.  De  qiiello  milite  semit  , par  exeniple  v 
■ pour  le  Ice  leu  r , le  trnvail  qui  auroit  en  ponr  objet  de  reunir  íi  i’avtielr  J/undn 
( Monde  ) , 1' nutre  monde  , el  otro  mundo  : h l’nrtide  A/mistro  ( Ministre  ) % 

yrviiiier  ministre , primer  ministro , ministre  detnt , ministro  de  estado  : aux  anide* 

• Hijo  ( Fih),  Virtud  ( V eriu  ) , Verso  ( Veos  ) , Gente  ( Gens  ) , Hora  ( Hem  e ) : hijo  dts 
familia  , fils  de  famiflé  , virtudes  teníanles  , vtrtus  teologales  , verso  heroyco  , 
veis  hcroiqtic  , gente  de  librea  , gens  de  ltvnle  , la  hora  de  comer , l’hcure  de  díner  * 
A la  ve'rilc,  j ai  déroge  a eelte  régle  en  fnvenr  de  qiu'lqncs  expressions  qni,  qnoi- 
q vi ’eftes  sol  en  t simples  ct  elaires,  et  que  d mllcurs  clics  ne  doivcut  pas  ehanger  dan» 
la  tradnetion,  snbisscnt  une  inversión  des  mota  qui  les  composent,  commc  : Jiausse 
alarme  , qui  se  dit  en  cspagnol  arma  falsa  : fausse  clej , qu  on  dit  llave  falsa  : 

faus.se  nw/tnoie,,  qu’on  dit  moneda  falsa  : faux  témoin  , efli  on  dit  testigo  jalso  : 

le  saint  esprit , qu'on  dil  el  spiritu  santo  ¡ te  saiul  penr  , qu’on  elit  el  padre 

santo , on  ct  papa.  Commc  chaqué  langue  porte  arree  elle  sa  ridiesac  ou  sa  pau- 
rrctr  respe»  l»vct  rt  qne  res  qualités  nc  penvcnt  tkre  conma  s el  juatement  apprracct 
que  par  une  sage  compnraison  des  mots  qui  ont  entre  cux  une  exacto  corres^ 
pondancc,  j’ai  apporte  h ere  poihl  rssemrel  le  som  le  plus  rigoureux , arinque  cliaoin  ele 
ines  ’ arricies  pftt  servir  ele  régle  aii  I celen r,  pour  juger  luí*  uiénic  de  la  ricliossc 

et  de  la  varíete  de  la  langue  espognole  , qni  lem  porte  , h cet  igard  el  & heu  ti- 
co up  d'autres,  sur  la  langue  francoisc , commc  je  le  prouverai  par  de  nouvcUcs  ob- 


Ianguc  h J’auLre.  Agir  diflcrcoirncnt , c’cAtetc  perdre  jnntilement  Bu  tenips  ct  du  panier  , 
ct  ntigvcr  plutAt  le  lcctcur  que  de  l'instruirc,  commc  ont  fait  Gallel  el  Cormon  dans  [cura 
Dicljonuaires. 

On  trouvera  sculc!ncntdnns.mon  travail  les  n o m s d es regi nns, pars , villcs,pcuptcs  etrivieres , 
qui  doi vent  clianger  leur  forme  ou  lerminaison  en  passant  dans  la  langue  espagnole  , comino 
.par  cxemplc  : Amibos , Antibo  : Anvcrs , Aminores  : Roulognc , fínlonia  : Bordea ux  , flor- 
ticos  : Colliouro,  Colibre:  Pamas,  Damasco  : Escaut , Escalda  : Lucque,  Jmco  : Livoume, 
Liorna  : Genes,  Genova;  niais  ¡Vi  oniis  tous  les  noms  qni  se  composent  des  au-incs  leltros 
dans  les  deux  jangaes,  commc  : Parts , /.o adres  t Portugal , Amslcrdam  , Pristo/ , 
Boston  y Francfort , JVeustadt , IVcucluTtct,  Dusseldorf , fícnlheim  , Fysenach  , etc.,  ele, 
11  en  ést  de  inénie  de  eos  noms  si  univcrscllemént  connus  ct  qui,  en  rf-glc  grncralé,  changcnt 
'en  a , en  espaguo!,  la  icrniiiiaison  qu’Üs  ont  en  c en  francbis,  romtite  Rome,  Boma: 
Europe,  Fumpa  : Asic  , Asia  : Reme,  Berna:  Rude,  iluda : Ferrare , Ferrara  : Galilée  , 
Galilea  t etc.  Coiutue  rinsti^iction  d»-s  Icctéurs  n’eat  pas  egale,  pour  leur  eviter  tout  em- 
baí ras  , et  prevenir  les  cfrcurs  grossiéres  que  plu sien rs  traducteurs  ponrtoimt  commcttrc 
sans  le  vouioir,  il  m’ii  semblé  vreessairo  reunir  tous  les  noms  des  peuples , des  ritieres  ct 
d»  s monis  de  l’ltalic,  ou  de  l’anliquité , purcc  que  lcur  tcrminaison  francoisc  en  e so 
cliange  ct  o,  et  non  en  <i ; exception  qui  déroge  h la  régle  genérale  élabJicci  dcÁsus,  commc  , 
par  excnjplc  : Titrtgarhc , Jlergamo  : C^onie  , Como  : Orviette , O ruido  : Falerne  , Fatcrno  * 
Abr  inte  t Abruzo  : Trente,  Tiento  : Alféc,  Alphen  : Peuée,  Penco:  Épire,  Fpiro  : 
É pliésc , Fjcso. 

Uuc  ature  régle  genéralé  consiste  cónvortír  les  terminaisons  de  bourg , herg , ingue9 
ingen  ct  lamí , en  bntgn , bcrga,ingn  ct  tundía , plusappropriées  h 1'usage  de  la  languo 
espagnole:  ainsi  tlonc  d faodra  traduire  les  muís  de  Hauibourg  par  Hamburgo , cciui  tic 
Coliotug  par  Co burgo  » cciui  de  Clierbourg  par  Cherburgo  t celui  de  Ramberg  par  Bam- 
heiga,  cciui  de  .S¡>ii¿l>org  par  Fspitzlcrga  , ocluí  de  Nnrcmberp  par  JVurembecgn,  edui  de 
»!jl¡njoic  par  Eslinga,  celni  <lc  Tubingue  r>ar  ’J'uhingn  , cciui  de  Fiorlingue  par  Ñor  tinga  * 
cel.  ¡ de  Diilrugen  par  D ¿tinga,  celui  <le  Juliana  par  Jullandia ; «t  ainsi  de  beaucoup. 
dVuirts.  Le  é«  tloit  aussi  ctre  convertí  cu  ñ , et  ¡’jr  en  i;  ainsi  ¡1  faut  Erad  aire  le  mot  Lagnp 
jv»r  fañi. 

Je  puis  ccrtiGcr  que  je  n'u»  cmploye'  dan»  n\on  oavragc  (*)  ancua  des  arricies  gtograplu^. 


djiu.  la  parlie  Fran^oisr-EipagnoJe- 
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scrvations  qui  feront  l'objct  dan  ouvrage  que  j’cspdre  donner  seos  pea  de  temps 
au  publir. 

» Je  ciierai , pour  servir  de  preú  ve  de  ce  que  ¡’avancc , les  articlcs  mu  van  . s ; le  lectear  y trou- 
vera  toute  letcndue  des  correspond anees  espabilóles.  A l'article  terrestre , il  trouvera  : ter- 
restre , terreno y terrenal  el  terráqüeo  : h l'article  senñteur,  ¡1  trouvera  : servidor,  sirviente  ct 
siervo  : h l’artkle  Pnsonnier , il  trouvera  : prisionero  , preso , encarcelado  ct  apresado  : k 
l’artirle  Pertc , il  trouvera  : pérdida , perdimiento  ct  perdición  : h l’article  Honteux , 
il  trouvera  : vergonzoso  , vergonzante  el  vergonzado  : h l’article  Mendiant , il  tron- 
vera  : mendicante  ct  mendigo  : h íartiele  Argent,  il  trouvera  : plata  et  dinero  : á 
l’article  Serpent,  H ironvera  : sapiente  et  sierpe  : h l'article  Bienheureux , il  trou- 
vera: bienaventurado  et  beato:  au  mot  Enjant , il  trouvera  : niño , niña , mucha- 
cho et  muchacha , hijo  ct  hija  : au  mot  Fruit : Jruto  et  Jruta  : au  mot  Signe  : signo  , 
señal  et  seña:  au  mot  Poudre  : polvo , polvos  ct  pólvora  : au  mot  Jadíen:  Indio , 
indiano , Indicó  : au  mot  Oiseau  : parara  et  ave  .*  au  mot  Prétre  : presbítero  et 
sacerdote  : au  mot  Priere  : ruego , súplica , plegaria , oración , preces , rezo , ro- 
gativa < dfi  ver  be  Oindrc  : untar , ungir  et  olear : au  mot  fíois  : madera , madero , 
leño , leña,  palo , monte  , bosque:  h l’article  Puissance , on  trouvera  : poder,  po- 
derío , potestad  et  potencia  : k l’article  Maítrc  , il  trouvera  .*  maestro , maestre , se- 
ñor , amo , ct  dueño  : au  mot  Son , il  trouvera  : son,  sonido  ^ tañido  ct  toque: 
h lar  (irle  cVú  , il  trouvera:  gritos > voces , ay  es,  clamores:  au  mot  Chut  se . silla , 
sede,  cátedra  et  pulpito  : an  mot  Che/  : xej'e,  cabeza , capitán,  cabo , caudillo  , 
capitulo  et  cargo  ; í»  l’article  Chaud , il  Wouvcra  : caliente , cálido , caluroso  ct 
acalorado.  Il  suffit  de  ccs  exeinplos,  entre  los  innombrables  qnc  je  ponrrois  citer,, 
pour  prouver  rom  bien  íl  est  faeile  aux  coromcnram  do  se  confondre  el  s’cuibrouil» 
k r par  rambiguile  des  doublcs  sens  que  contienncnl  la  plupart  des  uiots  francois. 


ques  des  autres  diciionnaires  ; toul  ce  qni  n a pas  etc  supprimc  oomiuc  inuulc,  a etc  corrige 
ou  refondu;  et  j’ro  vais  donner  une  preuve  irrecusable. 

On  y lit , .par  cumple:  ’V  •. 

Abebilc i pour  Abovilla.  ||  Agramante  pour  Agramunt  > en  Caidogne.  ||  Aguí  lar  del 
Campo  pour  Aguiiur  de  Qsiú\pó.\\Aguamuerta  pour  Aguás-IVIuertas.  ||/fse  pour  El  ou  Aix 
«o  Provcnce.||  Aquisgrana , et  i isgrana  pour  A q uúg ra  n . 1 1 Albaracin  (villa;  pour  Albarra- 
cin  (ciudad }.  J|  Alcnñizas  (villa)  pour  Alcafti/.  (cuidad).  ||  Algarda  pour  Alcarria.  I| 
Altnazaren  {k>ur  Almazarrón , dans  le  royaume  de  Murcie.  ||  A Imada  pour  Abunden.  f| 
Al  muña  pour  AJmuoia,  cu  Aragón.  \\  Almuñezar  pour  Almufiecar.  ({  Alpujaras  pour 
Alpuxnrra*.  \\  Andrinnpla  pour  Andriñopoli.  ||  Anfibia  pour  Anlibo,  jj  Armagnaca  pour 
Armañac.  ||  A verse  pour  Avcrsa.  (i  tintinólas  pour  Bailóles.  \\  Baemtes  pour  Bascos.  || 
Beam  pour  Bc«irne..||  líe  ¿garda  pour  Bcllaguurda.  ||  lleluna  pour  nuil  uno.  jj  llene  ¡ente 
pour  Bcnavcnte.  ||  /?#icn4yK>ur,Bre»ia.  ||  fíutrago  pour  Buy  trago.  |t  Colaña  pour  Colonia.  }j 
Cagliari  pour  Caber.  ||  Ephesio  potir  Eteso.  |{  Esguelda  pour  Escalda.  |j  Esquilaza  pour 
Esquiladle.  ||  Eu lerna  pour  Ealeroo.  ||  Einislicira  pour  i iuisierra.  jj  Etvmentera  pour 
Eonuentera.  ||  Gaulas  pour  Galias.  |j  Girorut  pour  Gerona.  (|  Gotingue/i  poní  Gotinga. }) 
JLcnguedoque  pour  Lengttadoc.  ||  Lo  trena  pour  Lorena.  (|  Magelliunes  pour  Magallanes.  |j 
A lelilí  pour  MelUla.  ||  ¿Mi  laso  pour  Mdaso.  ||  Minore  a pour  Menorca.  j|  Muptcncz  pour 
Mequincz.  ||  Morvedro  pour  Murvicdro.  |)  Orenooo  pour  Orinoco,  ¡j  O ristañi  pour 
Orisiao  en  Sarduignc.  \\J2iombino  pour  Piombin.  I(  Procita  pour  IVúclikla,  ]|  Hoscto  pour 
lioseta.  ¡i  Salusa  pour  Sfcluz. })  Sosar i pour  ISaccr.  i)  Sucbia  pour  Suabi¿«.  ¡|  San  Godar 
nour-San  Goiaido.||  San  Quentm  pour  San.Qnintio.  ¡|  Tarsa  pour  Tarso.  j|  'I  huruiga  noujr 
iuringia.  |1  libre 'pour  Tíber-  H Tigre  pour  Tigris,  ||  lw requémenla,  pone  Torquemada.  || 
Tulon  pour  Tolon.  ||  EUlalpanda  pour  Villalpamlo.  ||  Xicona  pour  A¡m>iiaf  «ir.  etc. 

, » Et  * pour  cojojJjIc  d ignorance  , Gonuon  ct-  Galiel  ciuploieni  Cuiros  pour  Gayos  ( í!cs 
«eptenuionaks  de  LAroeriqne  ).  ||  Alar.  Caspienn  potir  Mar  Caspio.  ||  Puente  Euxino  poiu* 
Punto  Euxinu.  ¡|  Puerto  Espeza  pour  Puerto  Especia.  ||  AlarJonianQ,ptnsr/ñvi,  Jouio,  etc,. 
iU  kfU  mieux  c acore;,  c^r^.cn  pajant  des  vil  les  Aoseatiqiics,  ils  diseiil  que,  son  ciudades 
Jflie-  t n el  siglo  pasado  sn  aliaron  en.  el  comercio  ma cantil.  Couiuiesi  l '^n  disoil  : Ce 
¡sont  óes'viUes  qui  dans  le  siécle  posté  s allicrcnt  dar is  wt  commercc  maipaqtUe.  Qujdk 
Mk  d-liuition!  Quelieexaclitude  cbionologiquey  ciqucllc  couuousaur  e dcia-gramni.úie 

! ;(*)H  f qt  conVyuir  gac  les  fautes  r¿|>am1ar*  <lani  la  paüic  Frin(oise*Íupagi]oje  iÍm  PicliónDiircs 
de  Codm'ri  el  CiT  .1 1 ¿Cl  sont  erformes  ct  rtions(rueíi»e&;  maís  il  faut  aussi  con  ver  ir  la  fartis 

Esf  aguo!  r Piando  jc  do  lmr  11  ic  tí  orina  i rt  est  tfiisux  »oign$C  , et  ^ne,  qocñqili»  peu  ríVilic , elle  contieut 
wtoits*  de  fa'trs'gmsicrtt.  ••  v ' ♦ • < «¿tvl»  .. 
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A IVgárd  des  arCidea  qui,  «Lín»  In  tcimoii  espagnnle  # reeoívent  HifiVrcntes  «oception*  , 
helo n lis  cas  «-i  Íes  dioses  auxquvUes  on  les  applíqnc,  ü tullirá,  pour  alnegcr , d*s 
jeter  les  yeux  sur  les  ínula  accueillir,  con/),  es'pnt  ,*  jonr,  rapporí , parole,  pretsdre  9 
monde , efe. 

» Dan#  d'antres  anieles,  ¡I  nc  sufitt  pas  que  la  correspondan  ce  castiilanc  soit  pi-ojucs 
ct  exacto;  il  fanl  que  le  nomine  praiwnaiical  varié,  parce  que,  dan#  arrUins  cae  , 
Je  pliiiicl  francois  correspond  au  siugulier  cspagnol . el  jvícc  vetsd ; disfiriction  qi  ¿ 
na  pus  etc  faite  par  pliisicms  trmluclcuis.  Aussi  ccUe  negligente  les  a-k)l<:  rn (rui- 
nes i\  une  fotilc  «Ver  reí  ir*.  tritriques  cxemplrs  proilveronl  ce  que  ja  vanee  : le  jottr 
des  Cendres  s ct.  prime  cu  ruslUian  par  ei  día  de  Ceniza,  el  non  .par  de  Cenizas; 
la  cendre  des  morís  «exprime  ainsi  : ios  cenizas  de  Jos  unte /tos  , rt  non  la  ceniza  ; 
les  saintes  ¡miles  *’ exprime  par  el  sanio  oleo  , et  Jion  pas  Jos  santos  aceystes  ; lo 
jour  de  Paques,  cnlín  , «'exprimo  par  eJ  .din  de  Pasqua , et  non  pas  de  Pasquas. 
II  est  essentiel  de  faite  en  core  une  autre  observaron  qui  n.’csl  pas  .h  dedaigner  : il 
ne  faui  pas  loujotus appiiqmi  le  mol  simple  í»  un  autre  mol  de  mcmc  natu re  , parce  quo 
quclqucs-uns,  qu¡  sont  rmplayes  en  francois  dans  un  scus  ahsoiti  , ni  <%p;j*nol  doi- 
vent  clie  accompagoes  >dnn  autre  mot  , pour  avoir  la  mente  significaban  que  lo 
mol  francois.  Parcxemple  : le  mol  gorít  signiue.cn  francois  ce  qu'qn  appelle  en  cspagnol 
buen  gusto  ; clceit  ainsi  scnlcment  qn’on  l’onicnd  : le  sexts  est  pour  les  .Fspagnolis  el 
sexó  jemenino  : le  globo , el  globo  Wr/áqueo  , ou  bien  c¿  orbe  ¡ l'fspéoe  , In  especie 
humano  ; ,1’ ’ordre,  el  buen  veden  : les  mamuts,  las  Lue/vis  costumbre* ; le  sucres , el 
buen  suceso;  la  fortune  , los  bienes  ode  fortuna;  i emente.  Ja  quinta  ñsencia;  les 
petes  , los  suatos  padres;  l'art , las  nobles  artes. 

» 11  esl  rcm.trquablc  encorc  que  , dans  lous  les  ras  , on  ne  doit  portu  irado  iré  un 
mot  francois  par  un  inot  estillan  rigoureusement  pris  dans  son  accepiion  primitivo, 
parce  qu’il  arrjvc  souvent  qu'un  mot  dans  une  langue  exprime  plus  on  nioins  quo 
dans  une  autre}  ou  bien  qu  ií  designe  un  objet  connu  chez  une  nailon,  ct  inconnu 
choz  une  autre.  Dans  ce  cas,  il  faut  reemuir  & un  equivalen!.  Par  cxcmple  : odie, 
en  fraqcois , ne  Mgniíic  pas  toujnnrs  ciudad  (cité):  dans  le  stylc  fumilier,  ce  niot 
peni  signrficr  pueblo  , población  (popula/ ion) , lieo  ou  nons  habiions.  Ainsi  on  dít  en 
francois  : ¿V.  diñe  en  villc  , ou  bien  il  est  en  villa  ; el  il  fandra  tmduirc  en  espa- 
• c im>I  : Ar.  no  come  en  casa,  come  Juera  de  casa,  ou  bien,  no  está  en  cgsa  , está 
Juera  de  casa  : ct , s.ins  doute,  on  entond  .tonjoars  par-J.S  que  l'individn  dont  on 

p arrie  n’csi  pas  sorli  de  la  villc.  Par  la  mime  W*glc , qnand  on  dit  : diñar  hors  de 

vilte , el  tire  hors'  be  villc , c est  comme  si  Ton  ditoii  : comer  ó tener  una  comi- 
da en  el  campo  , y estar  fuera  en  el  campo:  Qnand  on  dit  encorc  : courir  la 
villc,  cela  signilic  yh  rastillan  correr  ó atibar  por  el  pueblo,  por  el  Jugar,  portas 
calles.  Nons  cnndtKKit  de  tont  ce  qui  precede,  quo  le  mot  vifle  ne  correspondí  au 
mot  ciudad  (cité),  orne  qnand  il  est  empkwts  demonsirativcmeni } córame  quand 

00  dit:  la  vi/le  de  Nrplcs , la  ciudad  de  J\  upóles;  on  bien  qúaod  on  dit:  P’ar 

lente',  l'une  des  miles  de  V í’.spagne , leticia  , una  de  fas  ciudades  de  España. 

» II  est  egulcmcnt  des  cas  oü  Icá  mots  dotvept  étre  changes  dans  la  tra<bi«¡on,  et 

1 >lu.s  particuliqrcmeut  lorsqu’il  s’agit  de  la  correspondan.'1*?  d tro  diotnimuitre  genrrol. 

1 faut  alors  leur  donner  uoe  cqmvalcnrc  selon  les  usage»  t.t  les  cii«m6|:inces  «le  cha- 
qué naden.  Par  cxcmple  , qnand  o n nomine  en  francois  tes  ehevausr(  tns  caballos). 
ce  mot  se  rend  lanjot  par  carros , crtcAel,  acémilas , tontAi  par  Itestias  caballa- 
res ó mulares  , ttmtdt  par  Jabalíos , rant«U  enGn  par  caballería  et  Cabnllerims.  Le 
mot  nvoine  ( avena  , , dont  on  se  set  t dans  l’tisage  conutmn  pour  ,in<bqner  la  nosuv 
rittire  des  animan*,  correspond  * h ce  que  les  £cpagnols  appeMerH  cebada;  de  inri  ne 
que  le  mot  JoíH  áct , qui  a une  sigoiGoauou  bien  connuc  Cn  fraileáis,  signiíie 
paja  en  espagnof.  ’ " . 4 " . 

u 11  en  est  d¿  méme  a 1 egard  des  noms  de  certains  imtrttt»ens  , oudls , menblci, 
etc.,  dont  la  nlítú’iv': est  dilh-rentc  dans  les  divers  pays.  Dans  tous  ces  eos,  nóiw  ne 
somiues  pas  astreims  h corwerver  tme  rigoarense  idcntké  de  mol»  don*  nos  tiWuc- 
tions;  trcVsodVem  nons  nc  nourrions  pss  exprinter  i’idke  de  loriginsl , si  nons  n’arion* 
reman  ít  un  mot  qúí  signine  une  cbose  equivalente  , sima  ^tre  absolnment  la  D^tnc. 

Fn  auivartt'  le  fil  de  ccs  observations  autant  qne  peuvent  le  permettre  les  ¿imite» 
tfim  nveriis-scnacnt , tSbnv  ajouteron*  qu’on  trouve  des  obrases  dans  Je  firancod 
non-sculcmcnt  n'arímeUcnt  poiut  une  corresponda  «ce  directo  en  espagnol,  ruáis  qui 
ítíolát  en  exigen t d opposees  ít  I’nnalogic  grammatícajé,  córame  Torsqu  u¡  faut  prenote 
une  pouíeür  .pour  une  autre,  un  animal  pour  un  antro,  une  plante  pour  une  auTC  , etc.; 
cela  arrive  dan#  les  cxprcssiou#  «Miiriqucs  «t  divcrüssant». , figui éet  ft  pror 
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verbialc*.  Elle»  pcuvcnt  en  eflbt  reprcfscnlcr , dan#  den*  langues,  onc  raime  idee 
avee  (leí  ñora*  cíe  cliosen  difluentes.  Les  excmplc»  suivun»  jusuficroat  naon  opinión  k 
cet  egmd.  Les  Fian  cois  nomine  ut  jreu.  r d'aiulc , cc  que  Íes  (.VsiiJJans  noimuetu  ojos 
ú villa  de  Unce;  pez  de  rlunocéros , cc  que  ics  Fspugual»  nmumeiu  nariz  ó trompa  de  ele- 
fante : on  noiuuic  en  i*  ranee  armchcur  de  dc/its , ce  que  uou»  nominen»  taca- 
ra uc  tas.  Puur  exprimer  ces  mol*  : boire  contme  un  Tcmpher , non»  dísona  : beber 
cuno  un  Tudesco  . él  re  un  J lo  liento  l , ¿tnc  un  Allobrygf ; ser  un  AUirbe , ser  un 
jll ame  luco  : ¿ tre  un . Can/¡Lbalc , ser  un  Caribe:  nicUry  quc/ifU  un  a la  gucule  du 
bmp , Jexur  en  las  astas  del  turo  : avoir  uu  imnl  d atraía  , fen/er  una  cara  de 
vaqueta  : les  Francois  enlin  nomment  vache  a laitj  re  qup  hou*  appelon»  /¡guraii- 
vcmeut  la  becerra,  ¡ , gu  la  cubra,  ele.  Par  fes  c**  jupies,  oou*  voyvn»  que,  dan»  U 
ttadgcüon,  L'uiglc  se  epnvcjúi  en  fynx  ¡ le  rhúpocerqs  en  eUphunt , Jes  deuts  on  má- 
che Ucr  es  ; le  Tcntphcr  en  AUemand;  Je  tíotleglot  en  rustre  ; Je  CynnibaU  cu  Ca- 
raiba; Je,  loup  en  laurean  ; Jo  , cuivrc  en  cuir ; el  la  vqche  en  ch¿urf. 

¡>  Coturno  los  couiiious  , tes  usajes  el  Jes  co^ipmcs  /mnt  *, » .<JdU:i  ¡encepare  Je»  gatjpns;  que 
«Vaillrur»  il  esl  de  iuit  que  Je»  .(^cñrysAancc?  do  *ql  el  da  clima*  detcrmúicm  ccrUia» 
exorcice»,  ccrl*ius  besara».  ex  cigjain»  goúis  npprpprif»  ¿ qliaqae  p?y»¿  lo»  <*bjatf  doni  se 
sert  1 iwagination  , la  »en*ibiJáuí  uu  Ja  jbuuiuúíc  *lc»  lval»áaps  , ne  ¡»euvctu  ¿tre  que  Jes  niémrs 
choscs  qui  leur-sont  juiscnUs  el  usucjlc».  De  Ja  il  ¿espite  qijc  pjusicwr»  de  cus  ñoras  u'ont 
ancune  correspondancc  simple  d'uue  Jaique  á ,pno  auné.  Pai  on  ne  porte  point  en 

Frunce  les  chaassiirc»  que  n<ms  uouuuoiis  abarras  rt.olfn# gulas , u¿  <Jc*  boninH»  que  nous 
nomuipns  monteras  el  nuLcdlas , rt  pai  cons<  qncqi  ceilc  Jaugne  ge  comiera  uncu  o noni 
simple  qui  puisse  en  ofliir  Ja  traducción.  De  la  tyesne  aumcie  la  Janane  caatilJauc  doit 
manquur  de  mol»  pour  exprimer  divers  objel*  qra  ue  #pgl  poiqt  connu*  ca  E»paguc,cC 
qui  >ont  en  nsage  < b«  z les  Francois. 

a U se  trouve  e^ilemcm  d»  .s  n*ot»  fian  cois  dan>  les  diaiponaiies  t qui  nonrseuleineiit  nont 
aucunc  correspondance  en  easiillan  , inais  qui  encorc  n’ogz  aucunc  cquif^lence,  parce  qn  il 
n existe  paimi  les  E^paguols  ni  le»  dioses,  ni  Je»  usajes,  ni  les  ciaMisseojens,  ai  1c» 
hutitntion»  qu’ellcs  dcsigneut.  Aiusi  noqia  de  qeri^in»  (rÁljUJWUf , otísces,  inip«Vt»,  droiu 
li  senil  x , etc. , nc  pouvant  se  Irada  i re,  doivcnt  se  stipplccr  par  une  definition  ap^oxiotativ». 
La  inéme  diose  a i«u  úJcg.nd  Jaulres  nmts  en  us¿qtc  daos  la  lutvigaOon  des  rivi¿ra»#  pour 
la  couduUc  <lcs  Uús  li  brulcr,  ct  uutre»  proviniogs  pot  .c*m , paree  qu'oa  Eipagne  oo  n’a 
poini  de  rivtcrel  navigaides,  ni  de  Anoycns  .de  uanspoít  semblablcsv  ffcuv  qni  sontsoaaús 
daus  les  antees  pa\s&  une  pólice  regíce.  Aiusi  cette  quelite  de  maU  que  le»  Francos»  ne 
conuui^seni  pa» , torme  une  conipensaiion  aveo  ocuk  qu  ils  xml  daus  leu r languc  ex  qui 
manquem  h i;«  m^tre.  Couuucnt,  par  excmplc,  iruduiroicot-ils  a Un  o*  artfai%o , luctuosa  9 
j untar  y alcabala,  alcabalatorio , uiiUioncs  , CmnnUMii  tcaduir<ii«nl-il»  caluma  real , 
mala , agostadero,  veranadero , trashumante , adelantamiento . mtrindad , encor- 
iación, sexmo,  anteiglesia,  la  santa  herma  rulad , corregimiento,  alcudia  do  corte , 
pastoría , ganadería,  rabadan , recua,  nuvitlcuUi , t< arada,  ci  enfln  ton»  Les  aou 
de  I au  du  toreador,  de»  poid»  ct  auesuro»  qui  sont  diíU:ren»  dua»  choa.ue  aaiion  ? U est  des 
m<»t»  qui  desrgnetu  les  manieres  de  manger,  boira , jnuer , danscr,  ctiaqter , shabil/er,  se 
foger;  ct  comuie  ils  diflerent  dan»  chaqué  pay»,  on  jic  doú  esperar  aucuue  coi respoodance 
dans  une  nutre  languc. 

» ]Suus  cU'cidcrons  de  la  míiuc  maniere  des  nomside  cari  ai  os  fmiu,  cides  plantos  indi- 
jaénes,  cultivCcs  dan»  un  licu  , ct  i neón  núes  dan  s na  agiré.  11  eat  encoré  des  molí  qui  aptiar- 
tieunenl,  si  Ion  peni  s’expripicr  aiusi , a la  Ja  ocu  c moralc  de  cJ)<g|«ie  nation  , parce  qu  elle 
seulc  Jcui  a (Jonnc  l acccption  qu  ila xk-voicrq  a\oir ; iop leíais, san*  io«i1m.t  «n  contradiclion, 
*on  peut  les  ti. ul  aire  par  des  mots  difieren».  A insi  les  Francois  disent  dp  l«>urs  troupes  r 
entre r en  campagne  ¡ limdis  que  les  F^pagnols,  pour  exurimer  ia  raime  idee,  disem  : salir  d 
campaña  , sorúr  en  cam pugne  ou  ii  Li  coj apague ; en  V sanee , Fon  dit : mettre  fépée  d /<* 
mam;  el  en  Fspagrv;  on  du  lechar  mano  d la  espada,  mottre  ¿a  mam  d l'tpee.  Celte 
observado»  s úciul  encorc  sur  les  cas  suivans  : Les  ármeos  gaguent  le  lerrain  pied  a pied ; 
en  espagnol  on  dit  que  bm  soldados  ganan  terreno  á palmos  , qqe  les  soldáis  gagnent  le 
lerram (i  parís.  Us  rompAeiU  lo  temps  par  misereres;  en  EUpagpc  on  le  conipte  par  credos  : 
en  tranco  on  invoque  Saint- Don is,  tu  Kspagne  on  invoque  Santiago  ; on  apoelle  imite- 
pieds  lirixxie  que  iwu»  mnumuas  cientopies,  cent  pteds ; Ja  pluuio  que  Ion  dáñeme 
en  cspagnol  sous  le  nom  de  cinco  en  rama  , cinq  Jcuilles  f se  nomine  en  franco  i ^ millo • 
feultle.  Les  Francois,  enfln,  ont  traduit  les  noms  des  signes  du  zodiaque,  ct  du  latin  ili 
ont  Jail  le  laurean  , la  vierge , les  gémeanx , le  beber,  les  poissn/ts,  l'écrevisse , la  balance; 
en  Espagoc  on  conserve  encore  les  mots  latios,  coiunic consacrés  on  langage a»tronon)ique¿ 
aiusi  gu  dit ; lauro,  virgo,  gemines , dnes , piscis , cáncer,  libra , e*c. 
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» Je  nefinirois  pointsi,  pour  citcr  tous  les  cxcmplcs  qui  se  presen  (en  t dans  Ic  conrt 
de  ce  vocabulaire,  je  voulois  parler  des  idiotismos  ct  des  plirascs  qiíi  ont  pour  objet  1 * 

Ítartie  metaphoriqne  et  proverbiale , lors  rnéme  que  je  nvabstiendrois  de  faire  rcmarqtier 
es  diflcrenccs  qui  existent  dans  la  consiruciion  grammaticale  j observations  qui  ne  saaroient 
appartenir  h m»  dictionnaire  general.  Mais , pour  eclaircir  celte  matiére,  et  venir  , autant 
que  jo  le  pourrai , au  seeours  des  traductcurs,  je  vais  meltre  k demiére  rnain  h un  autre 
ouvragc  qui  Tormera  le  comnlenient  de  rnon  plan,  ct  dans  leqitel  je  ferai  connoltre  le  getii«& 
et  lanalogie  compares  da  lrancois  et  de  Pcspagnol , par  do  exemplcs  pris  dans  tous  les 
genres  de  style , et  dans  tons  les  sens.  Cct  ouvragc  paroilra  sous  le  titre  de  Dictionnaire 
comparé  dos  tanques  francoise  et  espagnole  (*). 

» Quelques  1 literatear*  espagnols  ontpenseque  la  plus  grande  difficultc  qne  próentoient 
les  traductions  des  livres  francois  , venoit  de  la  pauvretc  de  la  langue  castillanc ; tanrfis 
qn'ils  devoient  laUriboer  h leur  paresse  et  h leur  impéritie  ; mais  ils  ont  prefére  calomnier 
Jrur  langue  que  de  confesser  leur  ignorance , le  meillenr  moyen  de  trancher  la  ditiieultd. 
l.o ax  qui  d^priment  le  plus  notre  langue,  disent  que  la  langue  francoise  cst  plus  nombreuse 
el  plus  exactc  pour  ecrire  sur  la  pbilosophie  et  sur  les  objets  de  scieuco  $ qu’h  IVg.trd  de 
eos  matiéres,  la  langue  castillane  est  stérilc,  et  que  ríen  ne  le  montredavantage  qne  les 
traducción*  qui  ont  été  faites  k cet  égard.  Ccs  mauvais  Espagnols  confondcnt , d’abortl  , 
la  ste'rilite  de  leur  genio  avec  celle  de  leur  langue,  ct  ils  déclarent  qull  nc  s’y  trouve  pas  une 
expression  ddientiinéc,  par  leseul  rnoiifqu’il»  nc  la  trouvent  pas.Etcomracnt  la  trouvcroicnt- 
ils,  V ils  nc  la  cbcrchent  ou  nc  la  savent  pas  chcrchcr?El  oü  pourroicnt-ils  la  clier- 
chcr,  si  ce  n’est  dans  les  livres  espagnols  ? El  coroment  pourroicnt-ils  Ies  lirc  avec  fruit , s’ils 
Icsdepriment?  Et  peuveut-ils  penser,  les  ignoraos,  qu’ils  verront  le  fonddece  t resor  ínepui- 
•vi ble , comnie  ils  ont  vu  celui  des  mots  que  la  seule  necessitc  leur  afait  connoitre?  Jusqtfi» 
present  nons  avions  ignore,  et  inoi  tont  le  premier  , la  correspondance  castillane  h un  mot 
que  les  Francois  appellent  coup  d ccil,  en  parlant  de  la  qiialitc  la  plus  essentielle  qne  doit 
avoir  un  bori  general  : ch  bien  ! il  y adeux  ans  que  j ai  lu  dans  un  ouvragc  écrit  et  publie 
en  164  iy  et  dans  lequel  il  s'agit  des  armees  dirígeos  cu  Catalognc  por  1c  marquis  de  Lcganés , 
que  dans  ce  temps  on  donnoit  au  coup  daeii  mili  taire  le  noui  d 'ojo  de  la  campanaf  aeil  do 
¿a  campaenc. 

>»  Les  Espagnols manquent  peut-^tre  de  noms  ponr  designer  tout  ce  qui  conceme  les  asta 
mecaniqnes  qui  ont  eté  pcrfectionnes  dans  ecs  derniers  lemps  , les  scicnrcs  physiquc* 
qui  ont  fait  des  progrfa  étonnans  en  trés-pcu  de  temps,  et  qu’á  peine  ori  cultive  en 
Espagnc  : mais  ne  petivent-ils  pas  faire  commc  les  Francois,  les  aríopter  et  les  formrr 
par  analogie  en  les  crearrt  et  en  les  comnosant  du  latín  ct  dtt  grec?  II  n’cst  pas  vrai  de 
dire  que  cea  nouveanx  moti~tech  ñiques  et  didacliqueS  appariicnncut  h la  langue  francoise  , 
juais  plutót  qu’ils  ont  ele  introduits  par  des  ecrivains  francois  , ce  qui  n’cst  pas  6 hcau- 
coup  pros  la  mime  chose.  Les  Dkiionnaires  de  pbysiqoe  , de  chimie , d’anatomie , de 
medecine  , de  pharmacie , de  botanique  , de  pcinture  ct  d’architcctnrc  sont  le  patrimoine 
de  tomes  les  nations  «arantes  : ils  sont  de  ioates  les  Ungues  , dans  Icsquelles  il  ne  peut  e 
avoir  d'autrc  diHvrcnce  que  dans  la*  terminaison  des  mots.  On  na  jumáis  dit  que  lusage 
de  la  langue  espagnole  ne  füt  aceordé  depuis  iong- temps  en  Espagnc  au  mathematicicn , 

¿ i’astronomc  , k l’agronome,  au  musicicn  , ¿1  1 arebi léete , na  marin  , au  peintre , au 
theologien  , au  moraliste  , á l'humanistc , au  poete,  a 1'orateur  } au  politique  ; et  il 
sntoit  difficile  aux  traductcurs  de  k nicr.  II  semble  au  reste  qtt’il  ail  sufíi  h quelqucs  uns 
de  lire  eos  mots  francois,  s entime nt , sentimental , esprit  * développement , gente  , toitr- 
aure , resfort , nuances  , traits  , élans  , rapports  , finesses  , jouissance * , tablean , etc.  , 
pour  se  croirc  autoiucs  k decíder  que  la  langue  castillane  ctoil  sterile  pour  ecrire  ua, 
wuviage  philosophiquc. 

» Quelqucs-unsde  ccs  Espagnols  den  atures  me  deraandérent,  dans  une  circonstartce,  h trn- 
duue  le  mot  maitresse  dans  le  sens  d’amic , etc.  Ils  nc  se  rappeloient  pas  que  mi tltfesse  cst , se- 
lon  les  cas,  les  personnrs  ct  les  temps , dama  , amiga  , manceba  , barragana , moza , maja. 
Uu  autre  Espagnol  me  pria  de  luí  dire  que!  mot  je  ferois  correspondrc  avec  enquetté.  Jem'ém- 
pressai  de  luí  repondré  que  nons  n avions  pos  jadis  en  Espagne  des  femme*  de  ce  ca- 
i aclare , et  que  maintcnant  qu  ii  s en  trouve  parmi  noui  , on  ne  leur  a point  assfgne  de  norr», 
lors  méme  que  dans  les  aulres  paya  la  caquetterie  est  devenut*  on  art  liberal.  11  ortiva 
bienlót  oprés  un  jcuue  ccolter,  píemele  la  ptxsomplion  d uu  uouwau  traductcnr,  pour  me  de* 

í11)  Je  viens  de  faire  paroUre  tme  Grammoirc  compasee  des  langurs  Espagnole  ct 
Francoise , k 1 usage  des  Francois.  Elle  est  liuvnillec  avec  un  soin  particnlicr,  m nc  laiue  rien 
ádesircr.  Oa  la  trouve  k París , tjhet  M.  Ccrard , libeaitx*,  tuc  Si^at-Andrc-düs-Aits , h°.  5^. 


« 


PREFACE  :,y 

mander  comunal t j'exprimerois  en  «astillan  les  Jccs  Jrancciscs ; et  je  iuc  trouvai  fondo 
A lili  dirc  : « S.rns  dome  vous  n’étes  pas  Espagncl  , puisque  vous  ignore  z que  ce  pays 
esl  celui  des  cncliautcmens  , en  daulrcs  tenues  la  región  des  fies,  et  qu'il  y a parrui 
nous  Jadas , hadas  , magas.  Quelqu’un  me  demamla  encore  conimcnt  je  traduirois  le  mot 
intrigue , aovanl  que  je  ne  tavois  pas  que  dans  tous  les  temps  on  lui  a donne  le  nota  do 
arfes  , maquinaciones , marañas  , maniobras  , manejos  , enredos.  Enfin  , on  me  présenla 
lo  mot  morgue  , crojani jne  mellrc  h la  torture;  et  sans  peine  ccpcndant , je  le  conver- 
tís en  sobrecejo  y orgullo  , soberanía,  et  géncralemcnt  en  gravedad  (gravité  affectée). 

» Et  si  je  cnorchois  h obtenir  ma  revanche,  si  je  faisois  ¿»  nion  lour  nos  qneslions  á r** 
litlvratcuis  , si  je  les  piiois  de  mindiquer  la  corrcspondance  francoise  d an  grnnd  nombro 
«le  tnots  castillans,  quelles  miserables  riiponses  je  serois  obligo  d entendre ! que  de  mota 
5 mis  s»gniGc;ii¡on  dtterminéc  je  verrois  appliqucr  atix  triso  rs  que  renferme  en  elle-memo 
la  langue  cspngnole  ! Ma¡*  celte  opera  non  m'cntralneroit  au-aelá  des  limites  d’un  pro- 
logue , puisqu  elle  fourmroit  la  mati¿rc  d’un  volunte. 

n Ccst,  au  reste,  cettc  vic.hcssc  et  cclle  surabondance  de  la  langnc espagnole  qui  m’a  juste- 
ment  intimide  et  faiteraindre  qu  unc  grande  quantite  d’articles  de  la  pnrtiecspagnole-francoise 
de  mon  Diclionnairc  nc  restassent  sans  corrcspondance.  (*)  Et,  sans  m’ccartcr  de  la  lettre 
A,  j’cnpuisíournir  la  prcuve.  Que!  mot  francois  trouverai-je  ponr  correspondre  aux  motó  ea- 
gnols  amanecer , anochecer,  alborear,  adocenar , asolear , anubarrar , alancear,  asaetear , 
adietar , arracimar , aljofarar , apalabrar,  ct  plnsicurs  autres?  Quellc  riebesse  uous 
ñdmirerions  en  core  si  nous  suivions  la  serie  des  lettres , ct  sí  des  motó  simples  nous 
passious  aux  nw>ts  composes ! D’oü  tircrions-nous,  par  exemple  , des  motó  correspondans 
dans  le  francois  pour  expriracr  les  mota  suivans  : alicaído,  aliquebrado , barbtteñido  B 
barbilampiño  , harbiblanco , barbicano,  barbiponiente , barbilindo,  barbitaheño,  bar- 
binegro, barbirucio  , barbiroxo , boquiabierto , boquirubio , boquimuelle  , boquiduro  m 
cubil  box  o , cabiztuerto  , cariredondo  , cariparejo  , caridoliente  , caribobo  , cariacon- 
tecido , carilargo  y carigordo , carica  ido  , casquivano , casquiabierto , casquiderr amado  , 
casquiblandn  , casquilucio , casquimuleño  , maniatado  , mancornado  , manirotn  , ma- 
nivacío y ojizarco,  ojialegre,  ojinegro,  ojizaino  , ojienxulo , patituerto,  patizambo  p 
patiestevado  , peliblanco  , pelinegro  , pelicano  , pelicorto  , pelilargo  , pclirubio , pcli- 
coj're , pelitieso , perniabierto , perniquebrado  , rabicorto , rabilargo  , rostrituerto  , zanqui- 
vano, zanquilargo  ? Et  que  dirons-nous  encoré  de  la  richessc  inconccvable  de  nos  derives, 
«omine  amuge  rudo , amuchachado , adamado , amulatado  , caballar , caballuno , perruno, 
mulc ño  , asnal , ovejuno  , carneruno , carncril , acarnerado  , etc.?  Du  mot  simple 
nariz  on  forme  les  motó  narigón  , narigudo  , desnarigada  et  desnarigar : du  mot  muger9 
mu  ge  riego  ej  mugeril , abstiaclion  faite  des  raodifícations  de  mugercilla  , mujerona  eC 
rtmge racha.  Le  scul  mot  frayle , qui  signiüe  mnine  en  francois  , et  qui  n’a  d autre  de- 
ríve que  mnincau , qui  s’expxime  partni  nous  par  gorrión,  forme  en  espagno!  frayleria  t 
J rujiada  , fray  leseo , fray  luno  , afraylado  , fraylero  , fraylcño  , fraylia  , les  verbo;» 
enfray  lar  et  desenfrailar.  Du  mot  perro  , qui  signifie  chien  en  francois  , et  qui  n’y  a 
jpóint  de  derives , íes  Castillaus  foni  perruno,  pe  r rezno  , perrada,  perrería,  per- 
¡ero  , perrengue,  et  les  verbes  porrear , aperrear  et  emperrar.  Les  Castillans  onC 
encore  canino , canina  et  caninez  qui  derivent  du  mot  can  ( chien ).  Orí  pourra  sans 
doute  me  repondré  que  les  mots  que  j ai  cites  ont  un  équivalent  en  francois ; mais  ca 
sera  s ccarter  alors  de  la  question  proposce. 

a Conmient  traduirons-nous  tíos  uugmentatifs,  nos diminutifs  etnos superlatifs  én  francois? 
Ce  secours  es&enliel  manque  eflqctivcmcnt  h cettc  langue,  ct  nous  vojrons  qu’clle  est  obíigéc 
dcmplojer  celui  de  ladverb©  tres  poirt:  le  dernier  cas;  et  Ies  qualiGcations  gros , 
grmiil  el  pelit  pour  Jes  deux  premiéis.  Le  mot  valiente , par  exemple,  commcnt  en  fran- 
cois trouvi  ra-l-on  l'augmentalif  valentón  , et  celui  de  cc  mot  valenlonazo  ( breteur )? 
La  chose  sera  irupossible.  Picaro  ( coquin ) a raugnicntatif  picaron ; picaron  a encore 
picaronazo  : conuncnt  rcndrc  ccs  augmcntátífs?  11  en  cst  de  méme , i°.  d’un  gratld 
nombre  de  verbo*  frcqucutatifs  d’une  admirable  ¿nergic,  couiiue  pordiosear,  menudear p 
aldabear,  cer rojear , clamorear , colear  , corcovear , cucharetear  , aletear , iixeretear  ; 
3°.  d’un  grand  nombre  de  verbes  ¡ndícatjfs  , cominc  vermejear , azulear,  amarillear , 
albear , blanquear,  negrear ; 3o.  enfiu  d un  granU  nombro  de  verbes  actifs  qui  marqueut 


(*)  CVtoit  en  cífet  une  ifts  choses  que  je  redoutois  le  píos  dans  la  formation  de  celte  par- 

tió du  ‘Dictionnairc ; le  Icctcur  sage  nc  doit  done  pas  m’imputcr  les  défautó  de  cor- 
rcspondance  qu'il  faut  attiibuer  a la  pauvuté  de  la  Jangue. 
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l.i  privación  , roinme  desemperezar  t desamorar , des  amistar  , desacobardar , desendiosar  , 
desendiablar , desautorizar , cu*. 

» La  langue  fiaticoise  manque  de  In  plnpart  de*  roots  simples  colleclif»  pour  designer 
les  nljintatious  et  les  terrains  avec  les  aibres  : on  peuteiter  en  cxomple  madroñal,  pinar, 
acebuchal , olivar,  naranjal , triguera! , cebad, it , maizal , candial.  Pour  iraduire  cc« 
mots  cu  francois  il  faudra  etnplover  des  circón  Jncu  liona,  et  diré : ¿ois  d'arbousiers  , hois 
de  pins  , W d’oliviers  sauvages  ; lien  plante  doliviers  , /teu  plante  d'orangers ; chantp 
senté  de  ble , champ  seme  tíorge,  chawp  planté  de  melons  d’eau  , etc.  Knfin  quel  iuot 
francois  pem  corrcspondre'h  certains  mots  cspagnols  qni  dcsignent  indivrducllcment  de» 
fruits  , soitdcs  arbres  , soit  de  la  terre?  Aimi  Ibrcdment  /n  naranja  sera  ponuuc  d’orangc$ 
/n  pina , pomme  de  pin  ; el  tomate , poní  me  d auionr  pet  la  patata , jxmitnc  de  terre.  Poní  en 
finir  enfin,  quel  mpt  simple  peut  correspondí  e fe  pedregal , cantizal , guijarral , etc.  ? 

» Si  desobjet*  de  ianature  weclale  non*  passomfe  ceux  déla  nature  anímale , on  tronre 
egalcmcnt  .daos  1c  dictionnairc  de  Va  langue  francoisc  une  lacune  considerable  pour  Ic* 
mol*  collectijs  : ainsi  1c  mot  simple  et  gcncríqiic  tronpcuu  est  parmi  nou*  rebaño  qu« 
he  s’entcnd  que  des  bétes  fe  lame;  piaría , q ui  nc  sentmd  que  des  cochon s i hato,  qai 
í’entcnd  comrue  rebaño  des  Wlrs  i laine  ¿ la  vacada , la  boyada  , la  torada,  la  carnerada  , 
la  borricada  , la  caballada , la  yeguada  et  la  muletada,  s’exprimcnt  par:  titmpcau  de 
caches , trmipeau  de  boeufs  , tronpean  de  taureuux  , tronpeau  de  moutons  , troupeatt 
d’fenes  , troupeau  de  juruens  et  trouprau  de  muleta. 

}>  Si  des  choses  rustiques  et  comuiunes  de  la  nature  vegetale  et  nnimale , nons  des- 
■eendons  fe  des  pbjets  plus  ba*  el  aussi  commiim,  entre  cent  cxrmples  que  je  pour- 
voís  riter,  j*cu  presentera!  un  seul , qni  liendra  la  piare  de  tona  les  nnlrrs.  Avec  le 
mot  pimple  et  gcncrique  Jiente , les  Francois  cxjijiment  les  exctcinena  de  Unís  le» 
nnimaux;  t .indis  quVn  rastillan , les  excrcnims  ile  diaquc  etpcce  d’animal  ont  un 
ñora  particulicr.  Ainsi  les  Espagnols  apnellcnt  canina , cagajones  , cagarrutas , palomina  , 
gallinaza , pavazo , boñiga  , ce  que  íes  Francois  nominent  tiente  de  chicn,  tiente  de 
chevai , Gente  de  montón , Gente  de  pigcon  , Gente  de  poule , liento  de  dindon  , 
Gente  de  vuclic,  qu’on  appellc  aussi  bouse. 

» Je  sens  que  je  me  suis  ctemlu  plus  qu’il  nVtoit  necossaire  dan»  ce  prologue, 
pour  conGrmer  roon  opinión  : et  la  crainte  que  j’.ii  mun’dcsiee , en  formant  lentre* 
prise  hardic  de  couiposcr  ce  Dictionnaire  espagnol-lraneois,  se  fait  de  plus  en  plus 
sentir. 

w Quel  vaste  cbamp  se  presente  si , pour  d¿iromj>er  qndqnes  Fspngnols  , on  vnuloit  con- 
tinner  la  citation  interminable  des  exemples  , en  suivant  la  serie  des  mots  intradui- 
si  bles  í Mais  dans  1c  corps  du  Dietionnyiie,  s’ils  iisent  avec  reflexión#  ils  peuvent 
Lire  cctlc  comparaisoti  eux-mémes,  de  suite,  el  sans  attendre,  pour  surtir  de  l«ir 
dontc,  que  la  ne'cessitc  du  moinent  les  obligc  ;»  leconsulter.  A cet  cfíct,  je  nte  sui» 
npplique  ik  e'tendic  et  h cnriclrir  chaqué  arücte  de  tous  les  mots  de  la  languc  castil- 
lanc  quí  peuvent  avoir  quclqucs  rapporls  avec  les  diverses  acceptious  de  la  langue 
francdise. 

» Si  jusqu’ici , dans  mes  observations , je  n’ai  pohu  parlt:  de  la  riebesse  de  la  lañ- 
óle francoisc*  ct  des  avantages  quellc  a,  dans  certains  cas,  sur  la  langue  caslillnne, 
c'est  parce  que  je  n’ai  voulu  traiter  ici  que  du  plus  on  du  moins.  Je  u’ignore  pas , 
qior  cxemple,  que,  dans  lespagnol , le  mot  Jisicn  , soit  qu’on  le  prenne  comnm 
gdjectif,  soit  qu’on  le  prenne  «oiiiuic  substantif,  est  confondu  avec  les  móts  pby - 
5(*j4e  et  physicien ; egalemeni  Icj»  mots  acadepiicn  ct  matemático  sont  exprimes , iha- 
’citti  d’eux , liar  deux  mot>  ditrerens  : académicicn , acadérniaue ; malhcmaticicn  , mu- 
ihámatupic.  Alais  je  ne  considere  pas  comino  un  moinclre  dcfanl  neconfondre  en  francois  IV 


e'nnniordiuic  dans  les  paroles,  qui 
iníloxions  et  dans  lems  terminaisóns , quí , éfant  presauc  toujours  en  e,  noftrent  au- 
cune  dislinetion  entre  le  gonre  mnseulin  et  le  grnrc  feaiimn,  et  encoré  moins  cutre 
le  substantif  et  Fadjccíif,  cñiumc  oft  le  voit  dans  le  mot  <V Eudoxc,  qni  peut  étre 
rgolement,  parmi  nous , Eudoxto  ct  Kudoxía ; dans  le  notn  CarnUle  , qui  pent  ¿lie 
Camilo  et  Camita. 


(*)  I^es  difícrentes  areepiions  de  res  mots  sont  nrnduesen  cspagnol  par  Sacrilego’ , Sacri- 
legio . Homicida , Homicidio  : Suicida  , Suicidio ~ 
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» D'ontre  parí,  ii  esl  ▼raí  qoe  non*  avons  le  inot  barba , qui  signifle  le  mentón  et 
la  barbe;  le  mot  pastor  , qui  siguí  Ge  largar , pastear  el  paire  ; le  mol  oreja  , qui  signifús 
Líelas  , ouai/lc ; lo  luol  negro,  qui  signiíie  negra,  noir;  le  mol  hambre , qui  si- 
gnific J aun  ,f amine ; le  malparir,  qui  signitic  accouclier,  enjanter  ct  rncttre  bas,  soit  qu'on 
putle  de  Tenían leiucnt  des  iemmrs  , soil  qu'on  venillc  exprimer  que  lea  femcile*  dea 
animaux  onl  mis  bas.  Egalunieni  dans  cello  derniére  acceplion  la  langue  francoise 
lip.'isódc  des  mola  qui  clublissent  une  difference  a cet  egard  entre  lea  divers  animaux, 
«•omine  pouliner , qui  nc  se  dit  que  des  jumen*;  louveter , qui  nc  se  dit  que  dea 
1 tuve* ; catuier , qui  ne  se  dit  que  des  chais;  agrietar,  qui  ne  se  dit  que  des  bielas. 
Saña  iious  «¿cárter  du  ccrclc  de  la  raaiifrc  que  j'examine,  on  peut  remarquer  qu« 
les  Francois  cuiplnicnt  le  mol  grnssesse  ponr  exprimer  la  conception  des  femínea, 
tandis  «ju  ila  noiimieul  relie  des  animaux  portea  ou  gestation ; au  lieu  que  Jes  Es- 
pagnols  comprenncnl  l’un  ct  Tactrc  son*  le  noiu  de  preñado.  En  suivani  le  til  de 
ce*  coiupart»<*ons,  nons  iiouverions  que  notre  langue  est  plus  riche  que  la  Janguo 
francoiác.  Si  dans  i'cspagnol  manquent  dea  mots  correspondan*  aux  mota  matince , 
soirte , journt  e , nuitee , ii  tuanqne  au&si  dans  la  traocoise  ccux  qui  rcpnndent  aux 
inols  de  mad¡  ligada,  mesatla  , ¿emanada , veranada  , otoñarla,  invernada  ct  plu- 
■ cure  antro*.  11  íaul  done  conciure  que  ce  qui  manque  h Tune  de  res  iangtu* 
abunde  dans  Tauirc. 

u Les  obscrvaiions  ct  le*  comparaisons  (pie  j ai  faites  ici  par  maniere  d'c&saí , $ont 
les  acules  regles  par  IcsqueJle*  ou  puisse  juger  de  la  ríebesse  des  mois  qui , par 
leur  nalurCy  consiilucnl  la  langue  d'uue  nation  ; puisqur,  par  tiles , on  peut  en  juger 
conip  «laiiveincnl  ct  porter  nnc  decisión  raisonrtv  sur  le  plus  on  inoins  de  facilité 
qu'on  a pour  les  iraduirc.  Pour  navoir  ñas  fait  ccltc  s.tgc  distinction , queJquc*- 
uns  ont  niat  h propos  fuil  consistcr  la  ricaesse  d'une  langue  daos  Je  grana  nombre 
des  arlicles  do  son  Dictionnaire , sans  remarquer  que  souvcul  une  ^p-antle  quantite' 
«le  ccs  mots  avoient  etc  rceueiliis  des  écrits  didaciiqucs  de  • divers  Frailes  (lcradi- 
tion  de  Sciences  exactcs  ct  philosophiqucs,  noureileuient  cultives*,  ou  bien  empruuic* 
du  latin,  du  grec,  ou  compuse*  de  deux  langue*  (tifTércnlcs. 

» A l’cgurd  de  cette  acquisilion  de  mots  didaciiqucs,  qui  ne  sont  point  francois 
d’originc , el  qui,  cependant , se  trouveui  dans  le  diclionnaire  de  cette  Jaugue,  et 
rtis  appartlenneul  a tontea  les  langue*  savames  , les  eorivaius  francois  onl  fait  plus 
le  progrés  que  les  Eopagools  : depuis  un  dcmi-siéclo , il*  cwprunlent  aux  aneiens 
letirs  idees  , et  souvcnt  leu*  langage.  C’est  dans  cclle  imilatiun  suivie  , qu  a pri»  na  i*# 
sanee  une  cspéce  de  vasselage  liltéraire ; c’est  par  elle  que  nos  traducleurs  se  sont 
exagere  la  richessCy  la  precisión  ct  la  sagcs*c  de  la  langue  francoise , sans  cousidt- 
rer  que  c’ctoit  confondre  1c  langage  des  auteurs  avee  celui  de  la  natioo ; ou , pour 
nTcxpriincr  en  dan  tres  termes,  lidióme  des  Sciences  avec  le  langage  ordinairc  de  la 
vic  civilc.  Eli!  qui  a dit  & ce*  litiéralcurs  que  la  langue  espagtiole  se  reftisc  ¿I  rt- 
cevoir  les  ntémes  mol*  de  ntmvelle  fabrique  que  la  langue  francoise  a adaptes , depuis 
plus  de  quarunie  ans,  pour  lek  maliéres  diructiques  et  sciealífiques?  Nona  ponvons,  san* 
«lome,  lout  aussi-bien  que  hs  Francois,  ccrirc  sur  l«*s  connoissances  phy*iquc*  et 
cliimiques , puisque  nons  poUvons  formar  , couimc  ils  Tonl  fait,  les  mots  tcchni- 
ques  de  ccs  Sciences,  el  au  licu  d’tine  acceplion  qu  'ti*  avoient  j.idis , leur  en  don- 
tier  deux  : c’est-á-dire  que  non»  ponvons  tronsfercr  dsns  ce  sanctuaire  de  Téloquenct 
et  dans  1c  pay*  entílame  des  lueiapliores,  les  mots  qui  étoicnt  jadis  exclusivement 
confieres  aux  arts;  el  cette  licence  qu'on  nomuienut  pedantismo  parmi  nos  liltcra- 
tetiis,  je  Tappclle,  iuo¡  , puiismc  philosophique.  Que  les  cntbousuisies  , au  reste, 
próncnl  la  sagesse  de  la  langue  francoise,  parce  qu  ils  ont  lu  le  langage  de  la  píiy- 
sique  el  des  malhemaliqnes  apjdique  aux  uotions  abstraites  de  la  morale , de  la  lo- 
gique  et  de  la  poli t ¡que;  la  langue  espagnole  presente  les  mémes  avaulages.  Je  ne 
patlerai  point  du  neologisme  introduit  depuis  quelques  minees  par  la  plus  grande 
partir  de*  ccrivains  francois,  mode  dont  nos  ecoliers  sont  infatúes. 

* D’autrc  parí , Tusuge,  ou  plutót  l’abus  que.veulent  faire  les  ccrivains  francois  de# 
termes  de  Tantiqnitc  giecquc  ct  rouiainc  pour  emlHrilir  et  leliausser  leur  #tyle , et 
qui  doit  el  re  regardé  corante  une  pedunterie , est  cependant  la  cause  de  l’eblouisse» 
ment  qui  egare  plusienrs  E*p.iguoís.  Ils  lisent  avec  surprise  phalangcs  , cohortes , 
salellites  , qui  cependant  sonl  les  inemes  que  nons  couiioissons  sous  les  notus  cxérci- 
tos,  escuadrones , guardias  ; ils  lisent  les  mots  decir  i ser,  rnélaniorjdioser , explosión,  qui 
cxprimenl  Gguiemcnt  des  afTections  morales,  et  ils  sont  indillcrcns  sur  les  mots 
enardecer,  transjormqr , desahogo  , ils  lisent  avec  entliousiasme , dans  le  francois, 
)•*  utots  motalUéf  immorahu , démorulucr , qui  sont  réccnmicnt  formes  du  latín  , 


l 


Svil'j  PRÉFACE. 

tundís  qu’ils  en  mreonnoisseiit  Ponginc,  sans  faire  attention  «fuelle  leiir  oflrc  mora- 
lulad  , inmoralidad , desmoralizar ; ils  Ji&ent,  dans  le  Diritotmaire  de  l'Académie  p 
mnlhmpophage  , iclityophage , méphitisme  , cosmopolita , misanthropie  , ct  millc  atures 
de  la  niéme  nalure,  qui  ont  etc  pris  des  ourrages  des  écrivains  moderms ; ct,  dans  le  de.ssein 
4c  deprimer  leur  proprc  languc,  ib  declaren!  qn’cllc  cst  sterile  , «Icmiee  ct  popuiaire, 
comme  si  la  languc  castillanc  avoit  prosorit  la  faculte  de  diré  : antropófago , ictió- 
jagn , mefitismo,  cosmopolita , misantropía  ct  filantropía.  # 

» La  oicnic  liberte  «juc  les  Franeois  ont  prise  pour  ennoblir  ct  enriehir  leors  «*oy  ts 
depure  crudUion,  notis  pouyons  lemployer  sans  doute,  h nntie  tnur,  ponr  ocrirc  ct 
pour  traduire.  Npns  pouvons  e'tendre  h volonté  les  limites  de  la  innguc  espagnole , 
puisqu  elle  cst  un  dialcclc  legitime  de  la  languc  latine,  ct  qu'clle  cst  aiuic  de  la 
grreque,  par  la  facilite  de  ses  compositions.  Pea  importe  «pie  pltisicm  s «le  ccs  mots  derives  no 
se  trouvent  point  dans  nos  Dictionnaires  ; on  peut  les  atlopter  quand  «>n  en  aura  I**- 
soin.  El  parce  qu’on  n’y  tronre  point  cgalcment  Jes  mots  de  simultaneidad , corpo- 
reidad, aerostático , vitrificación , vitrificar , ideología,  estadística , je  devois  done 
omeitrc  de  les  rapporter,  comtne  corres pondans  aux  mots  simultanéitc , corpon  itc  , 
mcrostatique , vitrification , vitrifier , idcologique  et  statistique  ? Disons  pluiot  quo 
ce  sont  des  mots  de  lu  languc  «avante,  ct  que  par  suite,  s ils  nc  se  t ron  ven  t point 
dans  le  Diclionnairc , la  néccssité  les  autor  ¡se,  ct  l’analogic  les  adopte  et  les  cspagnoli\c. 

» En  suivanl  ccttc  mélhodc,  j’aí  pu  donner  ít  chaqué  raot  gallo-latín  son  corres- 
pondaut  cu  un  hispano-latin ; j ai  agi  de  la  m¿me  maniere  b IVgard  des  mois 
gallo-grecs  dont  les  ecrivains  modernes  franeois  font  un  si  frtquent  usage,  soit  pour 
aflecter  i Vrudition , ou  pour  donner  de  la  «lignito  aux  choscs  íes  plus  communcs  ct 
aux  phrases  les  plus  ordinaires.  Ponr  nc  pas  lai&scr  notre  languc  avilie,  et  pour  la  relevcr 
dans  tnus  les  cas , la  mettre  en  parallólc  avee  la  languc  francoisc  rt  étalcr  sos  richesses  , j ai 
pris  la  liberté  d’employer  des  mots  comme  «les  phrases  proverbiales  conntics  et  usucllcs  , 
qupiqu  clics  n’aicnt  recú  aucune  autor  i té  de  nos  Dictionnaires  , puisqu'auctin  gran»- 
mainen  nc  l«*s  y avoit  placees.  Selon  le  plan  que  j'ni  adopté  potir  cct  ouvragc  , dans 
tout  ce  que  jai  supprhne,  ajoute  ou  composo,  j’cn  ai  rendu  comptc  au  pnblíc , dan» 
ce  prologue , afin  cju'il  pút  décider  si  Ies  mots  ct  les  expressions  qui  y sout  rappor- 
tés,  sont  connus  ct  approuvés  par  l’osnge  general.  Si , en  me  servant  «le  ce  qui  cst 
legiliraement  b ma  languc;  ct  si  , en  clalant  ses  propres  trésors , je  snis  sórti  de  ses 
limites,  j’ai  la  ccrtitude  qti  il  reconnoitra  qti’aucun  des  mots  qui  se  trouvent  dans  cc 
voluoic  n'appaitieat  ni  b uioa  caprice,  ni  b nion  iuvemion  u 
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ABA  V 

A.,  letra  vocal,  la  pr&icra  del  alfabeto. 
este  sentido  es  substantivo  masculino,  con 
pronunciación  larga  : un  grand  A , unpetil 
j4 y una  A grande,  ó mayúscula,  tina  A pe- 
queña , ó minúscula  : ne  savoir  A ni  fí , no 
saber  jota, 

A,  prep.  Que  recibe  diferentes  significacio- 
nes, según  las  vocales  á que  se  junta  : las 
principales  se  pueden  reducir  á las  preposi- 
ciones siguientes  : apres,  después,  ó tras; 
avec , con ; dans , dentro ; en  , en ; par,  por,  ó 
para  ; se  Ion , seguí» ; sutvant , según , ó si- 
guiendo; sur,  «obre,  ó encima;  uers , hacia. 

A , entre  los  latinos , era  letra  numeral  que 
valia  5oo;  v con  un  tilde  encima,  5ooo. 

* A,  tercera  persona  de  singular  del  presen- 
te de  indica  ti  \ o del  verbo,  avoir.  Hay. 

*AB  ABRUPTO,  (ex pr.  lat.)  Lo  mismo 
cpivhospite  in.su /ululo  , de  que  se  usa  en  espa- 
ñol, esto  es  : sin  mas  ni  mas,  sin  decir  agua 
va , de  repente.  £n  enlranl , i¿  lui  drmna  un 
soufflct  ab  abrupto , al  entrar,  le  dio  un  bo- 
fetón sin  mas  ni  nías. 

* ABAGfe  s'  m-  Abaca  : especie  de  cá- 
ñamo de  las  islas  Filipinas  : le  hay  blanco  y 
gris. 

* ABACOT,  s.  m.  Abaco  : lablitas  cu- 
biertas de  cierto  polvo,  en  las  cpie  losan  ti-  ' 
guos  matemáticos  hacían  sus  figuras.  |)  Ador- 
no antiguo  de  cabeza  de  los  reyes  de  Ingla- 
terra. 

ABAISSE , s.  f.  El  suelo  : de  un  pastel , 
empanada , tarta , etc. 

ABAISSE,  EE, />.  p.  del  verbo  abaisser. 
Adj.  Baxo  : como  efecto  de  haber  bnxado  : 
rebaxado.  |j  ( fig. ) Abatido,  humillado,  de- 
primido. ||  Es  voz  de  la  hcrálfUea.  ||  Abatido 
vuelo  : se  dice  del  de  las  aves  de  rapiña. 

AB  AISSEM FJNT,  s.  m.  Bota  : baxada , 
como  acción  de  disminuir  de  altura  algunp 
cosa  : descenso  : minoración.  ||(«%.;  Re- 
duccibn.  |)  ifíg-)  Caimiento,  declinación  , a- 
batimicnlo,  humillación,  depresión  : des- 
crédito. 

ABAISSER , v.  a.  Baxar  una  cosa  de  su 
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nliuraCjtmcbaxaila , ó dexar?*  mas  hava.  || 
nfu^^educir,  ||  (agri<?i)  Podar  ó (.orlar 
las  ramas  muy  an  imado  al  tronco.  J|  (. cetrer .) 
A baxar  : dar  de  comer  á los  halcones  carne 
lavada  para  que  enflaquezcan.  ||  [fig.)  Aba- 
tir, humillar,  depiimir. 

ABAISSER  (S’) , v.  r.  Baxarse  : rebabar- 
se. ||  Hundirse,  un  terreno.  ||  Baxar,  el  rio.  || 
Echarse,  el  vienta.  J)  (Jig- ) Deprimirse,  hu- 
millarse , apocarse. 

ABAISSEUR,  s.  m.  {anal.)  Depresor,  ó 
músculo  humilde  : músculo  del  ojo , (pie  lo 
hace  mover  hacia  ahaxo. 

* AB  ALOURDIR , u.  a.  ( anl .)  Enrude- 
cer : atontar. 

A B ANDON , s.  m.  Abandono  : la- acción  , 
y el  efecto  de  abandonar.  ¡|  Descuido,  dexa- 
de/..  ||  Desamparo,  desolación.  j|  Resigna- 
ción : olv  ido. 

ABAN  DON  (A  L*),  adv.  Abandonada- 
mente. fu tis ser  la  maison  h l abundan  , dexar 
la  casa  abandonada  , desamparada,  faisser 
ses  enfans  a lab  andón , desamparar,  aban- 
donar a sus  hijos.  ||  Que  f iltre  dans  un  tcl  a- 
barulon?  Que  haremos  en  tal  desamparo? 

ABANDONNE , ÉF. , p.  p.  del  vaho  a - 
Inmdonner.  Abandonado.  |j  Como  substanti- 
vo , solo  se  aplica  á las  personas  perdidas  por 
el  libcrlinage,  y mas  propiamente  ¿alas  mu- 
geres. 

ABANDONNEMENT,  s.  ro.  Abandona- 
miento, ó sea  abandono.  ||  Dexacion , ce- 
sión. ||  Resignación.  ||  Prostitución,  vida  der- 
ramada , viciosa. 

AB ANDONN FR , v.  a.  Abandonar:  de- 
samparar: dexar  por  descuido,  crueldad,  ó 
desprecio.  |¡  Ceder,  renunciar.  ||  Entregar : 
por  temor,  necesidad , ó enojo.  ||  Desahu- 
ciar. 

ABANDONNER  (S’),  v.  r.  Abandonar- 
se t raer  de  ánimo,  rendirse.  ¡I  Ponerse,  ó 
entregarse  en  manos  de  otro.  ||  Entregarse  á 
una  vida  ociosa,  viciosa,  sin  temor  de  la  no- 
ta pública.  ||  Ponerse,  ó exponerse,  á un  pe- 
ligro. 
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* ABAJfNATION » *•  f Destierro  de  un 

Alto. 

ABAQUE,  s.  m.  ( arauil .)  Cimacio,  la 
parte  super  ior  que  sirve  de  coronación  al  ca- 
pitel de  la  columna.  Véase  TaiUoir.  También 
significa  una  tablita  cubieita  de  polvo , en  la 
que  los  antiguos  matemáticos  (como  hoy  §o  4 
Lace  en  una  pitarra , ó encerado ) delineaban 
•us  figuras. 

ABASOURDI,  IE,  p.  p.  del  verbo  aba - 
snurdir.  Adj.  Asordado,  aturdido,  atolon- 
drado. 

AB  ASOURDIB  , v.  a.  ( fam . ) Asordar, 
aturdir,  atolondrar. 

ABATAGE,  s.  m.  Derribo:  es  entre  los 
leñadores  la  coi  la  de  los  árboles  de  un  monte. 

* ABATAjNT,  s.  m.  Sobradillo,  y corti- 
nilla que  los  mercaderes  de  lelas  ponen  á sus 
puertas  para  que  entre  la  luz  rastrera,  y favo- 
rezca á los  géneros. 

ABÁTARDI , EE , p.  n.  del  verbo  abdtai '• 
c ¡ir.  Adj.  Bastardo : en  c(  mismo  sentido  pa- 
sivo. (I  ; fig. ) Degenerado , depravado. 

ABÁTARDln,  v.  a.  Bastardear,  embas- 
tardar. embastecer.  ||  ( fig. ) Viciar,  depravar. 

ABÁTARDIR  ( S1 ) , v.  »*.  Embastardarsc, 
embastecerse.  {|  {Jig- ) Degenerar,  viciarse, 
depravarse. 

AB  ATARDISSEMEiVT,  s.  m.  Degenera- 
ción , depravarion , alteración  , en  sentido  de 
diminución  ó perdida  de  las  calidades  dej  ori- 
gen ó naturnlrra  de  una  cosa. 

* ABAT-CHAUVÉK , s.f.  CaM» : la  la- 
na  de  inferior  calidad  que  el  ganado  lanar 
cria  hacia  el  anca  y vacíos. 

♦ABATEE,  s.f.  ( ndut .)  FJ  movimien- 
to del  navio  que  se  echa  á la  deriva. 

* A R ATE  Lí  jKMEN  T,  s . m.  Sentencia  de 
interdicción  contra  los  negociantes  que  se  des- 
dicen de  sus  tratos , ú r ehúsan  pagar  6us  deu- 
das. Es  voz  usada  en  el  comercio  de  levante.* 

ABATIS  , s.  m.  Tala  de  árboles,  corla.  || 
Derritió  : hublando  de  edificios.  j|  Batida  : en 
la  caza.  ||  Despojos  : de  lus  reses  muertas.  || 
Despojos,  v menudillos  : de  ios  aves. 

ABAT-JOUR,  s.  m.  Tragaluz:  clara- 
boya que  recibo  la  luz  obliqua , ó perpendi- 
cular. 

ABATTEMKNT,5.  m.  Abatimiento,  des- 
caecimiento de  ánimo  ó fuerzas.  ||  (Jtg. ) Hu- 
millación , desaliento, envilecimiento.  ||  (me- 
die. ) Postración  : estarlo  de  debilidad  de  un 
enfermo. 

ABATTEUR , s.  m.  Tumbador  : el  corta- 
dor ile  leña.  ||  fig.Jam.)  »Sc  dice  grand  a- 
batteur  lie  boisi  ou  de  quillcs , al  bocon,  ó 
fanfarrón. 

ABA'ITRE,  u.  a.  Derribar,  derrocar, 
cebar  por  tierra.  ||  (naut. ) Abatir,  decaer 
del  nimbo.  ||  (fig» ) Abatir,  humillar,  envi- 
lecer. |1  (id.)  Desanimar,  enflaquecer.  ||  Ha- 
VUudo  de  cabeza*  y de  íubule* , es  cunar. 
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* ABATTRE  (S1) , v.  r.  Abatirse,  Laxar, 
descender,  rendirse,  descaecer,  dcomayar, 
desalentarse.  ||  Amaynar.  ||  Hablando  del 
viento,  ayre , polvo ,’  es  echarse.  ||  En  la  ce- 
trería es  arrojarse  el  ave  de  rapiña  sobre  la 
presa.  ||  En  el  manejo , abatirse  es  faltarle  los 
pies  al  caballo. 

ABATTU  ,UE,  p.p.  del  verbo  abatiré.  |( 
Abatido,  derribado.  ||  ( fxg .)  Humillado,  de- 
caído, afligido,  desanimado.  ||  Murrio,  tris- 
te, sin  ánimo. 

AB  ATURES , s.f.  Rastro , el  que  dexa  el 
ciervo  ó jabalí  por  donde  pasa. 

ABAT-VEiNT,  j.  m.  Tejadillo,  qne  se 
pone  en  los  balcones , puertas , etc. 

♦ ABAT-VOIX,  s.  m.  Sombrero  de  pul- 
pito. f 

ABBATIAL,  ALE,  m¡j.  Abacial,  aba- 
dengo : lo  i.° pertenece  al  Abad j y lo  a.®  á 
la  Abadía. 

AB  BATIALE  (Mcnse),  Mensa  abacial, 
la  renta  de  un  Abad. 

ABBAYE.  s.f.  Abadía:  monasterio  jfo- 
benrado  por  un  Abad,  ó una  Abadesa.  ||  Se 
toma,  unas  veces  por  la  dignidad  misma, 
otras  por  el  edificio,  y otras  por  las  rentas.  || 
Abadiado : el  territorio  y jurisdicción  de  un 
Abad.  , 

ABBE.  s.  m.  Abad , el  que  posee  nna  A- 
hadía.  ||  También  se  aplica  á*qiialqu¡cra  que 
lleva  trage  clerical  sin  ser  Abad , y es  el  Clé- 
rigo entre  nosotros.  ||  A ble  en  sccond:  Prior 
de  un  monasterio. 

ABBE , s.  m.  Abate  : nombre  qne  se  da  ol 
que  trac  trage  corto  con  capita , sea  ó no  sa- 
cerdote. 

ABBE&SE  , s.f.  Abadesa  : así  se  intitu- 
lan las  su  perioras  ríe  algunos  monasterios. 

A B C,  s.  m.  Abecedario,  ó alfabeto,  cliris- 
tus.  J|  (/»£•)  Los  primeros  rudimentos  de 
una  ciencia  : así  se  dice  en  careliano , el  A- 
bccé  de  la  geometría,  de  la  jurispruden- 
cia , etc. 

ABCEDER , v.  n.  Supurar  un  tumor. 

ABCES , j.  m.  ( cirus. ) Absceso , aposta  1 
ma , ó tumor  apostemado. 

ABDICATION,  s.f.  Abilicacion  , la  ac- 
ción de  alabear.  , 

ABDIQUÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  abdi- 
qitcr.  Abdicado,  a. 

ABD1QUER,  %>.  a.  AUIicar : dexar,  re- 
nunciar : se  entiende , el  poder  soberano , ó 
puestos  supremos,  después  de  haberlos  po- 
seído. 

ABÉCKDAIRE,  s.  m.  Abecedario:  el  or- 
den ó serie  de  las  letras  de  una  lengua.  En 
francés  se  toma  por  la  cartilbi , ó lo  que  lla- 
mamos vulgarmente  en  castellano  el  chris- 
tus. 

ABKQUER , */.  c.  Lo  mismo  que  abec~ 
quer.  V. 

ABECQUER , v.  «r.  Cebar,  dar  á un  ave 
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la  comida  por  el  pico , como  las  madres  á los 
polluelpa. 

ABÉE , s.  f Bocal : canalizo  de  la  presa 
de  un  rio  para  llevar  el  agua  á la  rueda  del 
molino. 

ABEILLE,  t.f  Abeja.  En  francés  tam- 
bién se  llama  mouchc  a miel > mosca  de  miel. 

V. 

* ABELE , (gcogr).  Abela  : pueblo  de  la 
Palestina. 

* A B ENE  VIS,  s.  m.  (for. ) Alfarda : de- 
recho señorial  para  aprovechar  las  aguas  de 
los  rios  y arroyos  en  los  molinos  y aceñas. 

ABERRACION  , s.f.  ( astron.  ) Aberra- 
ción : dicese  del  movimiento  aparente  de  las 
estrellas. 

ABETJ , ÍE , p.  p.  del  verbo  ahétir . Em- 
brutecido : se  toma  substantivamente  por 
bruto,  animal  ^estólido,  hablando  de  una 
persona  muy  4Rla  y negada. 

ABETIR,  u.a.jrn.  Aimcinar,  arsej  ero- 
bmtcccr , ersc : entontecer , ersc. 

AB  HOG  ET  AB  HAG , adv.  (fam. ) Sin 
ton  ni  son  , á,  toquis  y á locas. 

ABHORRÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  abhor- 
rcr.  Adj.  Aborrecido,  odiado,  abominado. 

ABHORRER,  u.  a.  Aborrecer,  abomi- 
nar , tener  aversión , mirar  con  horror. 

ABIGEAT , s.  m.  Abigeato  : hurto  de 
bestias  , 6 reses : el  delito  del  quatrero. 

AB  INTESTAT.  ( expr.  lat. ) A bin tésta- 
lo : se  dice  del  que  muere  sin  haber  hecho  tes- 
tamento , y del  que  hereda  los  bienes  del  que 
. no  ha  testado. 

ABJKCT,  JEGTE , adj.  Abyecto:  por 
bazo  , vil , despreciable. 

ABJEGTION  , s.f.  Abyección  : abati- 
miento, bu  mi  Ilación  , estado  despreciable. 

A RJURATION , s.f  Abjuración. 

ABJURE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  abjurer. 
Abjurado. 

ABJURER,  u.  a.  Abjurar  : tintar , re- 
nunciar una  mala  doctrina,  ó error,  retrac- 
tándose solemnemente. 

* ABLACTATION  , s.f  ( med .)  Des- 
tete de  los  niños. 

* A B LAQUE , s.  f (sote)  Seda  de  Capo- 
lío  blanco. 

♦ABLAQUÉATION , s.f.  (agrie. ) Des- 
cógete : excavación  qne  se  nace  ni  rededor 
del  tronco  de  los  árboles  para  beneficiarlos. 

ABLAT1K,  s.  m.  Ablativo  : el  socio  y 
último  caso  de  la  declinación  del  nombre. 

ABLE,  ó ABLETTE,  s.m.  Breca  : cierto 
pescado  pequeño. 

♦ABLÉGAT,i.  m.(for.  ) Segundo  le- 
gado. 

* ABLEGATION , s.  f Abícgacion  : 
desdeño  á que  un  padre  pfxlia  condenar 
¿ mi  hijo  según  las  leves  romanas. 

ABLERET , s.  m.  Buitrón  : especie  de 
red  quadrada  para  pescar  brecas. 
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ABLUER,  u.  a.  Lavar,  pasar  ligeramen- 
te un  licor  preparado  con  agallas,  pura  avi- 
var la  letra  de  un  escrito. 

ABLUilON , s.J.  Ablución  : lo  mismo 
que  lavatorio.  Usase  solo  en  ceremonias  re- 
ligiosas. 

ABNÉGATION , s.  f f misl. ) Abnega- 
ción : absoluta  y voluntada  rcnuucUQpñn  do 
la  voluntad.  y 

ABOI,  s.  m.  Ladrido  «leí  porro. 

ABOIS  , s.  m.  vi.  Ademas  de  su  sentido 
ordinario  como  plural  de  abni , significa  el 
extremo  á que  los  perros  reducen  el  ciervo 
quando  folian  alcance.  ||  (fie. ) El  extremo, 
o último  tpuro , en  que  se  llalla  una  plaza 
sitiada,  un  enfermo  que  está  acabando,  un 
pleyto  que  va  á votarse.  ||  Metoc  aux  ai  oís  / 
AcoiTafar. 

ABOIEMENT , s.  m.  Lo  mismo  que 
aboi , ladrido. 

ABOLI , IE  tp.p.  del  verbo  abolir.  Abo- 
lido, anulado,  borrado. 

ABOLIR,  u.  a.  Abolir,  anular,  borrar: 
quitar  el  uso  ola  memoria  de  una  cosa. 

ABOLIR  (S'),  u.  r.  Perderse  el  uso  » 
memoria  de  nna  cosa  , proscribir. 

ABOIASSEMENT , s.  m.  Abolición  : 
liablando  de  usos , leves , y costumbres. 

ABOLITION,  s.  'f  Abolición  : la  acción 
y efecto  de  abolir.  Aplícase  á remisión  ó 
indulto  de  delitos,  y á extinción  de  un  orden 
monástico,  ú otro  instituto. 

ABOMINABLE,  adj.  Abominable,  de- 
testable. - 

AB OMIN AB LEMENT , adu.  Abomina- 
blemente, con  alKiminacion. 

ABOMINA  ITON,  s.  J.  Abominación  : 
es  el  acto  de  abominar,  y el  objeto  digno  de 
ser  abominado.  El  plural  tiene  un  sentido 
pasivo  en  francés  : abominations  son  los 
actos,  ó casos  abominables. 

*ABOMINER, u.  a.  (ant.)  Abominar.  Hoy 
se  dice  : auou'  en  abomination , mirar  con 
aliominacion  $ 6 Are  en  abomination  a tout 
le  monde , ser  abominado  de  todos  , ó quo 
todos  abominan  de  el. 

ABüNDAMMENT,  adu.  Abundante- 
mente , copiosamente. 

ABÓNDANGE  , s.f  Abundancia,  co- 
pia. ||  Par  le  r d'abondanee. , es  hablar  de 
memoria  , o de  calioza  : A re  dans  tabón* 
dance , vivir  con  abundancia , ó abundar 
de  todo.  \\  De  l’abondance  du  cceur  la  bou- 
cite  parle  : la  boca  dice  io  qne  el  corazón 
siente. 

ABONDANT , TE,  p.  a.  Abundante 
copioso. 

ABONDANT  (D’),  adu.  A mayor  a- 
btmd amiento.  Es  voz  forense  en  ambas  len- 
guas , y en  la  francesa  es  antiquada.  V.  Dé 
plus  , cutre  cela  : ademas  , á mas  de  esto. 

ABONDER,  r.  ti.  Abundar,  estar  í*lmn- 
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ian\/t.\\j4bonder  en  sontens  ,c*aarsceon  in 
parecer. 

+ ABONNÉ,*.  ui.  Abonado  : se  dice  de 
Jos  cpie  lo  están  á los  teatros  y diversiones 
públicas.  ||  s.  m.  Subscriptor  : á obras  pe- 
riódicas. 

* ABO  YNÉ , ÉE  , p.  /»•  del  verlx>  ahnn- 
ncr.  (jpeertado  , convenido,  ajustado. 

ABONNKMKNT,  s.  m.  Ajuste,  enca- 
bezamiento, ó composición  , ele  pagar  un 
tanto,  ó de  tomar  por  un  tanto  íixo  tal  ren- 
ta , tributo  , ó paga  eventual.  j|Abono  : subs- 
cripción para  la  entrada  en  los  teatros,  etc. 

||  Subscripción  á obras  periódicas. 

ARONNER  , v.  a.  Ajustar,  ó encabezar, 
por  un  precio  iixo,  rentas,  ó frutos  even- 
tuales. 

ABONNKR  ( Sf ) , v r.  Ajustarse  , igua- 
larse , encabezarse  por  un  tanto  íixo  sobre  lo 
que  se  baya  de  pagar. 

ABONNI,  IE,  p.p . del  verbo  abonnir. 
Bonificado,  mejorado. 

ABONNIR , v.  a.yr . Abonar,  emlw- 
nar  , bacer  buena  , ó mejorar  de  condición 
ó estado  una  cosa , como  el  vino  en  cuevas 
frescas.  ||  Corregir , enmendar  : a)  delín- 
queme con  el  temor  del  castigo. 

♦ABONRASUS  , s.  m.  {medie. ) Ventrí- 
culo de  los  animaba  que  rumian. 

ABOBO , s.  m.  Acceso,  ó disposición 
de  una  casta  ó puerto  de  mar  á recibir  na- 
ves : y la  acción  de  emparejar,  ó atracarse 
un  buque  á otro  , ó á tierra.  ||  Por  extensión 
se  apir -a  al  acceso,  ó entrada  al  trato  ó co- 
municación con  alguna  persona,  y también 
á Ja  comunicación  misma  : pero  en  cstbs  tres 
usos  va  acompaftado  de  los  adjetivos  fácil  ó 
difícil , bueno  ó nulo.  ||  Tómase  también 
por  concurrencia,  ó avenida  de  gentes  á un 
parage , con  los  adjetivos  de  mucha , ó poca. 

ABORD  (!)’) , adv.  Desde  luego. ¡J  7bui 
d’abord  : so  dice  en  el  mismo  sentido  en 
francés , pero  con  mayor  energía. 

ABORDABLE,  adj.  La  cosa,  ó la  per- 
sona , tic  fácil  ó difícil  acceso  , entrada , re- 
cibimiento , trato  y comunicación. 

ABORD  AGE,  i.  m.  Abordage  : el  acto 
de  abordarse  ó nti acaree  una  embarcación  á 
Otra  , para  asaltarse  , ó batirse. 

ABORDÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  abonler.  I 
Abordado. 

ABORDER  , u,  a,  y n-  Abordar, chocar  • 
nna  na  ve  con  otra  : animarse  , llegarse,  atra- 
car una  á otra  , ó á un  desembarcadero,  En 
el  sentido  neutro  y absoluto  , es  aportar , tA- 
mur  puerto  , ó berra.  ||  Por  extensión  se  apli- 
ca al  acto  ile  llegar,  acometer,  presentarse 
una  persona  á otra  para  hablarle;  ó de  acer- 
carse , ó querer  penetrar  en  algún  parage  de 
difícil  entrada. 

ABORIGENES,  *.  m.pl.  Aborígenes: 
pnmeros  bubiUtOUs  naluraLr*  de  tul  país,  cu  * 
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contraposición  con  los  <juc  lian  ido  á estáis!» 

cci'se  en  el. 

ABORNÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  aborner. 
Amojonado  , alindado. 

A BORNE  MENT , s.m.  Linde,  amojo- 
namiento de  un  termino. 

ABORNER,  v.  a.  Amojonar,  alindar  : 
íixar  ó señalar  los  límites  de  una  heredad,  ó 
termino. 

ABORTIF , IVE,  adj.  Al»ortivo  , va. 

ABOUCHE , ÉE,  p.  p.  del  verbo  abou - 
efur.  Abocado  , da. 

A BOUCHEMENT , s.  m.  Abocamiento. 

ABOUCJ1ER  v.  a.  Abocar,  buscar,  ó lla- 
mar dos  ó mas  personas  en  hora  , ó en  pa- 
rnge  íixo,  para  tratar  juntas  algún  negocio.  || 
Usase  mas  comunmente  como  recíproco  : 
s’aboucher , esto  es,  alinearse,  para  plati- 
1 tirar,  parlamentar,  etc.  ||  (do^.)  Unirse, 
juntarse. 

* ABOUGJU , adj.  Achaparrado,  defor- 
me, no  conformado  según  su  especie. 

* ABOUQUEMENT  , s.  m.  Adición  de 
nueva  sal  á la  sal  vieja , que  se  hace  en  las 
salinas. 

* ABOUQUER,  v.  a.  Se  usa  en  las  sali- 
nas para  decir  : añadir  sal  nueva  á la  vieja. 

ABOLI* , s.  rn.  ( carp.  ) El  madero  cor- 
tado por  los  extremos  á esquadra. 

ABOUTÉ  , ÉE , adj.  Apuntado  , da.  En 
el  blasón  se  dice  de  dos  ó mas  piezas  del  es- 
cudo que  se  tocan  ó corresponden  por  las 
puntas. 

ABOUT1R , v.  n.  Tocar  por  un  cabo  ó 
extremo  una  cosa  á otra.  En  este  sentido  rec- 
to es  terminar y rematar , confinar ; y en  el 
recto  y figurado,  ó extensivo,  es  venir  apa- 
rar en...  venir  d salir  á....  Díccscde  un  tu- 
mor qnando  se  le  hace  supurar,  le  Jaire  a- 
boutir. 

ABOLTISSANT,  ANTE , adj.  Confi- 
nante, terminante,  linde  de  una  heredad 
con  otra. 

* A BOUTISSANS , s.  m.  pl.  D ícese  : les 
temías  et  aboutissans  d'un  c/umtp  : las  seña- 
les y lindes  de  un  campo.  ||  ( fig.)  Les  te- 
rmas et  abouthsans  d'unc  a j] aire  : las  en- 
tradas y .salidas  de  un  negocio , los  entresi- 
jos. 

A R OLTISSEMENT , s.  m.  Supuración 

de  un  tumor.  Y aunque  menos  usado , es 
la  añadidura  f ó t*l  añadido  para  alargar  una 
casi  corta.' 

ABOYANT,  TE , adj.  Ladrador,  ra  : el 
que  ó la  que  ladra. 

ABOYER , v.  n.  Ladrar  el  perro.  ||  Por 
extensión  á las  personas,  es  importunar,  hos- 
tigar, perseguir,  acosar  á alguno.  ||  ( fig.  ) 
D ícese  aborer  aprés  un  emplniy  une  sucres - 
sionf  etc.  : hipar,  n porrearse  tras  un  empleo, 
herencia , etc. 

ABO  i EUR  , s.  m.  Ladrador,  gritador  : 
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<•1  que  ladra  , esto  es,  el  que  grita  desafora- 
damente,. 

ABREGE , s.  m.  Compendio  : escrito  6 
narración  abreviada. 

ABRÉGÉ  ( EN ) , adv.  En  breves  pala- 
bras, compendiosamente,  en  compendio. 

ABRÉfiÉ , ÉE  , p.  n.  del  verbo  abrtger. 
Compendiado,  abreviado. 

* ABREGEMENT  , s.  m.  Resúmen. 

ABRÉGKR , v.a.  Abreviar,  compendiar,  i I 

reducir,  acortar,  resumir. 

* ABRENUNCIO  {expr.  lat.)  Abrenun- 
cio. Se  usa  como  interjección  para  significar 
que  detestamos  alguna  cosa. 

ABREUVÉ,  ÉE,  p.  p.  Abrevado,  ha- 
blando de  las  bestias , y pieles  : empapado  y 
aguanoso  , hablando  de  los  cam¡>os. 

ABREÚVER , v.  a.  Abrevar  : dar  de  be- 
ber á las  bestias.  [|  Por  extensión  empapar , 
aguacharnar,  remojar  alguna  cosa.  ||  Regar 
los  campos.  H Usado  recíprocamente,  s’a- 
breuver,  siempre  ticue  el  sentido  figurado  , 
como  : s’abreuver  de  lar  mes  , bañarse  en  lá- 
grimas , s ’abreuver  du  sang de...  bañarse  en 
la  sangre  de...  j s abreuver  de  no  uve  lies  , 
hartarse  de  noticias. 

ABREUVOIR , s.  m.  Abrevadero  de  bes- 
tias $ y bebedero  de  páxaros  enjaulados. 

AnREVIATEUIv , s.  m.  Abreviador  , 
compendiador : el  que  abrevia,  óconi|»end¡a. 

ABREVIATEUR,  s.  m.  Abreviador  : el 
ministro  de  la  Nunciatura  que  despacha  ios 
breves  non  ti  ficios . 

ABHÉVIATION,  s.f  Abreviatura  : mo- 
do de  escribir  una  palabra  suprimieudo  le- 
tras. 

ABRI , s.  m.  Abrigo  : resguardo , reparo, 
defensa.  ||  Amparo,  patrocinio.  (Jo- 

mo el  francés  carece  del  verbo  activo  abri- 
gar, y del  recíproco  abrigarse , usa  de  Jos 
circunloquios  dar  abrigo  á. . . poner,  ó ponerse 
al  abrigo  de...  ó conli  a...  por  resguardarse,  ú 
librarse  de...  En  castellano  se  llama  abriga- 
da el  sitio  defendido  de  los  vientos. 

ABRI  (A  L’  ) , adv.  Guarecido  , res- 
guardado. ||  Semettrc  a i abrí , guarecerse, 
resguardarse. 

ABRICOT , s.  m.  Albaricoquc  : fruta  de 
hueso. 

* ABRIGOTE  , j.  m#  Chocho , ó confite 
con  albaricoquc  dentro. 

ABRICOT1ER  , s.  m.  Albaricoque  : el 
árbol  que  da  los  olboricoques. 

ABRITÉ,  ÉE , p.  p.*K b ligado,  resguar- 
dado , guarecido. 

ABfUTER , v.  a.  Abrigar,  resguardar, 
poner  al  abrigo.  Es  voz  de  hortelanos  , y así 
se  dice  abriter  un  espalier , abrigar  una  es- 
paldera. 

* ABRIVENT,  s.  m.  Abrigaba  , abrigo  : 
la  estera  que  6c  pouc  para  resguardar  un  sitio 
del  ayre. 
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* ABRIVER , v.  n.  ( ndut . ) Barbear  : i* 

á la  orilla. 

ABRÜGATION,  s.  f.  Abrogación  : anu- 
lación , revqpaci.on. 

ABROGÉ,  EE,  p.p.  del  verbo abroger* 
Abrogado  , a.  • 

ABRÜGER , v.  a.  Abrogar  : anular,  re- 
vocar. (j  También  es  recíproco,  v.  g.  Celta 
loi  s’est  abrogée  d'elle-méme  : esta  ley  j>or 
sí  misma  se  abrogó.  * 

ABROTOÑE,  s.f.  Abrótano  : planta. 

* ABROLTER, r.  a.  Ramonear:  roer  lo» 
ganados  las  plantas , ó los  pimpollos  de 
ellas. 

ABROUTI , ÉE , adj.  Ramoneado , 
roído. 

ABRUTI , IE  , p.  p.  del  verbo  abrutir. 
Embrutecido  , estólido , atontado. 

ABRUTIR  , v.  a.  Embrutecer,  entonte- 
cer. Se  usa  también  como  recíproco. 

ABRUTISSEMENT  , j.  m.  Brutalidad , 

estolidez. 

* ABRUZZE  (scogr.) , 'Abruzo  : provin- 
cia del  reyno  de  Náiroles. 

* ABS'CÉS , s.  m.  V.  Alces 

ABSENCE  , s.f.  Ausencia,  separación. || 

( fig. ) Enajenamiento  : distracción  del  pen- 
samiento. |{  Carencia  de  una  cosa. 

ABSENT  , ENTE  , adj.  Ausente  , se- 
parado , retirado. 

ABSENTKR  ( S’ ),  Ausentarse*  : se  dice 
por  partirse  de  un  lugar,  y no  de  las  perso- 
nas. ||  Retirarse,  ocultarse  : re  transe  el  que 
' teme. 

* ABSIDE,  j.  f En  la  arquitectura  signi- 
| fica  bóveda  j y en  la  liturgia  se  dice  del  san- 
tuario de  una  iglesia. 

ABS1NTHE,  s.  m.  Axcnjo  : planta  me- 
dicinal. I)  ( fig. ) Acíiwr,  amargura,  dolor. 

absolu,  ue  , adj.  Absoluto,  libre, 

dominante,  independiente.  Lo  absoluto  se 
aplica  comunmente  á las  cosas  mas  que  á las 
pcisonas.  ||  Jeudi  absolu  : Jueves  santo. 

ABSOiXMENT,  adv.  Absolutamente, 
cuteramente , redondamente. 

ABSOLU  TION,  s.f.  Absolución  : mío 
forense  es  al)solucion  de  la  instancia  j y en 
lo  teológico  es  absolución  de  pecados. 

ABS0LUT01RE , adj.  (Jor. ) Absoluto- 
rio , ia. 

. A BSOR  B ANT,  ANTE , adj.  Absorvcnte. 
Usase  i.nubieb  como  substantivo  masculino. 

ABSORBE , ÉE , p.  p.  del  verbo  absorber. 
Absorvido. 

ABSORBER,  v.,a.  Absorver,  embeber, 
chupar,  consumir.  Usase  en  el  sentido  recto  , 
y en  el  figurado. 

ABSORPTION,  s.  f Absorvencia : el  act o 
de  absorver  en  el  sentido  físico. 

ABSOUDRE,  v.  a.  A liso  1 ver  :ya  sea  al 
reo  de  la  pena  ¡ ya  sea  al  penitente  do  *u4 
* culpas. 
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ABSOUS , TE , p.  p.  del  yerbo  absoudre. 
Absuclto,  ta. 

ABSüUTE  , s.f.  Absolución  geneial : so- 
lo si;  dice  de  la  ahboiticion  pública  y solemne 
uc  dan  lo*  Obispos  al  pueblo  en  ciertos  ibas 
el  año. 

ABSTEME,  s.  m.  y f Abstemio  ( poco 
usado  en  castellano ) : el  que  uo  bebe  vino , 
que  se  llama  aguado. 

ABSTENm  (S’)#  v-  r.  Abstenerse,  pri- 
rarsc  ib’  alpina  cosa. 

ABSTERGER , j.  a.  (fis.y  med. ) Abster- 
ger : significa  limpiar  y cnxiigar. 

ABSTERSJF,  VL,  adj.  Abstersivo,  va: 
lo  mismo  que  abstergente,  que  es  como  se 

ABSTFRSION , s.  f.  (fis.y  nu;d. ) Ab- 

•tercion  : la  acción  de  limpiar  y enxugar. 

ABÜT1NENCE,  s.  i\  Abstinencia  : prin- 
cipalmente se  dice  de  la  comida  y bebida.  j| 
Abstinenccs , en  plural,  son  las  mortifica- 
ciones. ó penitencias  voluntarias. 

ABSTINENT,  EME , adj.  Abstinente, 
abstenido. 

ABSTRACTION , s.  f.  Abstracción  : la 
arción  y el  efecto  de  alistraer,  abstraire.  || 
Usase  en  plural  por  distracciones  de  Ja  men- 
te. ||  taire  abstrae Uon  d une  chose , pres- 
cindir de  una  cosa , dexarla  á parle.  ||  Ab- 
stradion  faite  des  circonstances , prescin- 
diendo de, 6 desando  á paite,  las  circuns- 
tancias. 

AfllSTRACTIVEMENT,  adj.  Abstrac- 
tivamente con  ahstraccion. 

A RSTRA I^IE,!*.  a.  ( metnfis.)  Abstraer : 
considerar  en  una  cosa  un  atributo  ó pro- 
piedad separadamente  de  los  otros  : Faire  ab- 
straetinn  de....  es  como  comunmente  se  dice. 

ABiSTRAIT,  AITE , p.  p.  del  verbo  ab- 
straje. Díeesc  abstracto , quando  se  aplica  A 
las  cosas;  v abstraído,  quando  A las  personas. 

ABSTBUS,  ESE,  adj.  Abstruso , recón- 
dito. |(  ( Jig . ) Difícil,  obscuro,  profundo. 
Solo  se  aplica  A cosas , y no  á personas. 

ABSURDF,  adj.  Absurdo  : que  repugna 
9 Jn  razón.  Se  dice  de  cosas,  y de  acciones  j 
y no  de  persono*. 

ABSURDEMENT , adj.  De  nn  modo 
ftlaurdo. 

ABSI-RD1TE,  s.  f Absurdidad,  y mas 
propiamente  absurdo  : el  hecho , ó dicho , 
que  repugna  á la  razxm. 

ABUS , s.  m.  Abuso  : uso  irregular,  ó ex- 
cesivo tle  una  .cosa.  |(  Error,  engaño. 

A BL  SÉ , ÉE , p.  p Abusado ; y también 
engañarlo. 

ABLNFR  DE....,  v.  n.  Abusar : hacer 
>nal  uso  de  una  cosa.  Si  se  aplica  A personas , 
es  hacer  burla  de  su  bondad , ó inocencia.  j| 
ir  Abuscr  como  v.  a.  es  engañar , embaucar, 
hacer  creer  ó tomar  nua  cosa  por  otra , como 
abusando  de  la  credulidad  ó sencillez  del  en- 
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gañado  para  que  siga  este  en  el  error.  En  este 
sentido  se  diferencia  del  verbo  tromper , y de 
déceuoir. 

ABLSEUR , s.  m.  ( fam . ) Engañador, 
embaucador,  seductor. 

ABUSIF,  IVE,  adj.  Abusivo  : contra  las 
reglas. 

ABUSIVEMENT, s.  m.  Abusivamente, 
irrcgularnientc. 

* ABLTER , u.  n.  Tirar  A ser  mano  : en 
el  juego  es  tirar  á cierta  paite  para  saber  quien 
es  mano. 

ABUTILON , s.  m.  Malvavisco  de  Indias : 
especie  de  malva. 

ABYME,  s.  m.  Abismo  , sima,  profun- 
didad sin  suelo.  ||  (JiB* ) Corresponde  A pozo 
de  ciencia , á piélago  insondable  de  la  mise- 
ricordia de  Dios , (piando  va  acümpauado  de 
estos  nombres.  ||  También  es  el  infierno  , 
quandose  r|icc:  le  noir  abyme, el  negro  abismo. 

ABYME,  EE,  p.  p.  del  verbo  abrmer. 
Adj.  Sumergido , engolfado  :cn  un  negocio  , 
en  el  estudio. 

ABYMER,  t».  a.  Abismar,  precipitar  en 
un  abismo,  hnndir,  confun  «"•  il  (fíg- ) 
Amunar  enteramente,  perder,  sumergir. 

AB  YSS1N1E , ( geogr. ) Abisiuia  , región 
de  Africa. 

ACAB1T,  s.  m.  Calidad  bnena  ó mala  de 
cosas  en  venta,  particularmente  de  frutas  y 
legumbres.  ||  (Jig . ) Buena  índole. 

ACACIA,  s . m.  Acacia,  árbol : en  la  far- 
macia es  el  zumo  de  las  endrinas  silvestres. 

ACADÉMICIEN , s.  m.  Académico : esto 
es,  el  individuo  de  una  academia : y también 
el  sectario  de  la  escuela  de  Platón. 

ACADEM1E , s.f.  Academia:  tiene  las 
mismas  aplicaciones  que  en  castellano  ; y 
ademas  la  de  picadero , quando  se  habla  del 
sitio  en  que  aprende  la  Nobleza  A montar  á 
caballo;  y en  la  pintura  y escultura  es  el  di- 
btixo  de  una  figura  desnuda. 

ACADÉMIQUE , adj.  Académico  : todo 
Jo  que  pertenece  A la  academia. 

ACADÉMIQUEMENT, adj.  En  estilo, 

ó en  forma,  académica. 

ACADEMLSTE, s.  m.  El  que  aprende, 
ó hace  sus  cxercieios  en  algnna  academia  de 
enseñanza,  y principalmente  en  las  artes  de 
equitación  y esgrima.  Jamas  se  debe  confun- 
dir con  acatlcmicien »,  académico. 

ACAGNARDÉ , ÉE , p.v.  del  verbo  oca - 
gnarder.  Apoltronado,  hccno  nn  holgaran. 

ACAGNARDEK , S ACAGNARDER , 

v.  r.  {fam. ) Estar  apoltronado , enviciado  , 
pegado : no  moverse  de  nn  sitio , ó del  lado  de 
una  persona,  por  conveniencia,  ó afición. 
Así  se  dice  : s ’acagnardcr  auprés  du  feu  : 
estar  empollando , estar  aclocado , no  safir  de 
junto  á la  lumbre.  Sacagnardcr  anprbs d' une 
finzme : estar  cngolondi  i nado , estar  pegado 
á las  faldas  de  una  mnger.  S ’a»  a gnarder 
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dans  M ntaison : amadrigarse , meterse  en  la 
huronera,  vivir  encerrado,  ó metido  en  su 
casa.  S acagnarder  da/u  le  jeu  : enviciarse 
en  el  juego.  • 

AGAJOU,  s.  m.  Acayoiba,  anacardo: 
árbol  de  America. 

■'ACANACE,  ÉE,  ó ACANTHACE,  adj. 
(holán.)  Espinoso,  sa:  aplícase  alas  planta» 
cuyas  hojas  son  espinosas. 

ACANTHE,  s.  m.  Acanto  : planta , de  la 
<jue  hay  varias  especies.  ||  ( arquit. ) Las  ho- 
jas del  capitel  de  Ja  columna. 

♦ACAPATHI  , s.  m.  Lo  mismo  que powre. 

ACARIÁTKE,  adi.  Áspero,  agrio  de 
condición.  D ícese  de  fas  personas. 

ACARNE  ó ACARNAN , s.  m.  Acamo, 

6 Acarnano  .-pescado  de  mar,  parecido  ai 
salmonete.  ||  También  es  una  especie  de  car- 
do silvestre. 

* ACARUS , s.  m.  Acaro : nombre  que 
se  da  á la  cresa  que  se  cria  pn  el  queso. 

ACAULE,  ó 1NT1GEE,  adj.f.  (bou) 

Acaule  : planta  sin  tallo. 

ACCABLANT,  ANTE,  adj . Pesado, 

gravoso , molesto. 

ACC ABLÉ,  ÉE,  n.  p.  del  verbo  aceabler. 
Molestado,  agravado,  decaído,  postrado, 
rendido. 

ACCABLEMENT,!.  m.  Descaecimiento, 
rendimiento,  postración,  pesadumbre.  No 
se  aplica  á la  acción  de  aceabler  abrumar, 
rendir,  postrar,  cargar  $ sino  al  estado  del 
que  se  halla  accablé , abrumado,  rendido, 
caido,  sobrecargado,  postrado  de  tristeza, 
de  dolor,  de  males,  de  negocios,  de  cuida- 
dos, etc. 

ACCABLER,  p.  a.  Abrumar,  oprimir, 
coger  debaxo,  cargar,  aterrar,  rendir,  pos- 
trar. Mas  se  usa  en  el  sentido  metafórico, 
que  en  el  recto. 

ACCAPARÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  ac- 
caparer.  Estancado. 

ACCAPAREMKNT,  j.  m.  Monopolio, 
logrería  : en  géneros  , ó comestibles. 

ACCAPARER,  p.  a.  Estancar  géneros 
ó frutos  : comprarlos  para  hacer  monopolio 
con  ellos. 

ACCAPAREUR,  EUSE,s.  Atravesador, 

logrero , monopolista  : en  genero» , ó comes- 
tibles. 

* ACCARER,  v.  a.  Carear,  confrontar 
comparecer. 

* ACCARIATION,  *.  f ( for .)  Careo, 
confrontación  : de  testigos,  ó reos. 

* ACCASTILLAGE, $ . m.  Acastillaje  : se 
dccia  de  la  construcción  de  ios  castillos  de 
popa  y proa,  que  defeudian  á las  naves  de 
guerra  en  otro  tiempo, 

♦ACCASTILLE , EE,  adj.  Acostillado: 
aplícase  á las  naves  de  guerra  que  llevaban 
castillos  en  la  popa  y cu  la  proa. 

* ACCASTÍLLLR , p.  a.  Acostillar : es-  1 
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tablecer  castillos  cu  la  proa  y popa  de  un 

navio.  , 

ACCEDER , p.  n.  Acceder  entrar  cu  al- 
gún tratadoy  a concluido  entre  otras  Potencias : 
adherir  4 el., 

ACCÉLERATEUR,  TRICE,  adj.  Ac- 

ccleradoj-,  triz : loque  acelera. 

ACCELÉRATION , s.  f.  Aceleración, 

aceleramiento. 

ACCKLÉRÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  accé- 
lercr.  Acelerado , da. 

ACCELERER , e.  a . Acelerar,  abreviar, 
aligerar  : alguna  obra,  trabajo,  ó movi- 
miento. 

ACCENT,  s.  m.  Acento : tiene  en  fran- 
cés las  mismas  significaciones  que  en  cas- 
tellano. 

ACCENTUATION , i./  Acentuación: 
el  arte  y el  efectp  de,  colocar  ios  acentos. 
ACCENTUÉ  , ÉE,  p.  p.  Acentuado. 
ACCENTUER , p.  a.  y n.  Acentuar : tie- 
ne en  francés  la  misma  siguificacion  que  en 
castellano. 

ACCEPTABLE , adj.  Aceptable. 

♦ ACCEPTANT,  ANTE,  adj.  (for. ) A- 
ceptante  : ci  que  acepta , ó admite. 

ACCEPTATION,  m.  f.  Aceptación  : la 
acción  de  aceptar  mía  donación , una  letra 
1 de  cambio , eje. 

AGCKPTE , ÉE,  p.  p.  Aceptado. 
AGGEPTEft , p.  a.  Aceptar  : admitir,  re- 
cibir de  grado  lo  que  se  nos  ofrece , presenta , 
ó propone. 

ALCEPTEUR , l.  m.  Aceptante:  se  dice 
del  que  acepta  una  letra. 

♦ ACCTT  I LLATION,  t.f  ( pos  del  de- 
recho romano. ) Gracia  que  4fn  acreedor  ha- 
ce á su  deudor  jor  medio  de  un  recibo  que  le 
da  de  sumas  que  no  ha  recibido. 

ACCEPTION , s.f  Acepción  de  perso- 
nas, ó preferencia.  j¡  También  es  acepción 
de  una  palabra , es  á saber,  el  sentido  o sen- 
tidos en  que  se  toma  ó puede  Lomarse  ana 
misma  voz. 

ACCÉS,».  m.  Acceso  : entrada, camino 
para  llegar  a alguna  parte.  También  es  la  en- 
trada al  trato  y comunicación  de  alguna  per- 
sona , o familia ; y cueste  caso  equivale  a in- 
clusiou , introducción.  [I  Se  dice  accés  dejié- 
pre,  lo  qnc  en  castellano  se  llama  accesión 
de  calentura.  |J  (fig*  ) Se  dice  acces  de  de - 
p otion,  de  libéralité , etc.,  por  relato,  en- 
tusiasmo, furor  de..» 

ACCESSIBLE,  adj.  Accesible.  Dices* 
de  las  cosas,  y de  las  personas. 

AfXESSÍON , s.  f.  Accesión  : el  acto  de 
acceder.  Comunmente  se  dice  hablando  dé 
tratados  de  paz. 

ACCESS! T ( L* ).  El  segundo  premio  qu« 
se  da  en  la»  academias  ó escuela»  públicas 
de  artes,  al  que  después  del  que  ganó  el  pri- 
mea* , mereció  par  tícula,  aplauso  por  la  obra  , 
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ó trabajo  presentado.  Es  vorablo  latino , y i 
úsase  como  substantivo  masculino. 

AGCESSOIRK.  adj.  accesorio : lo  oue  l 
acompaña  a lo  p;  incipa) , ó depende  de  ello.  | 
ACCJESSOLREMEKT , aav.  Accesoria- 
mente. 

AGCIDENT,  s.  m.  Accidente  : casuali- 
dad , ó suceso  imprevisto. 

AGODENT  (PAR) , adv.  Accidental- 
luenie , por  casualidad. 

ACCiDENTEL , ELLE,  adj.  Acciden- 
tal : lo  eme  no  constituye  lo  esencial , ó subs- 
tancial de  una  cosa. 

ACODEKTfcLLEMENT,  adv.  Acci- 
dentalmente : esto  es,  como  accidente  que 
reside  en  una  cosa,  ó como  casualmente. 
ACCISE , s.J.  Usase  esta  voz  en  varias 

Í «artes , para  significar  el  impuesto  sobre  los 
íq  nidos. 

* ACCISME , s.  rn.  Repulsa  simulada,  de 
una  cosa  que  se  desea. 

* ACCLAMATEUR , s.  m.  Adamador. 
ACCLAMATION , s.  f.  Aclamación  : en 
singular  y en  plural  tiene  el  mismo  signifi- 
cado que  en  castellano.  ||  Proposition  adrnisc 
par  acclamation  : Proposición  admitida  sin 
rxAincn.  AJagislrat  élu  par  acclamation : 
Magistrado  elegido  de  común  consen limicn- 
to,  sin  llegará  votar. 

ACCLAMPER , v.  a.  ( náut. ) Asegurar 
los  palos  con  gimelgas.  ógaburnncs. 

+ A COLIMATE,  ÉE,  adj.  Acostumbra- 
do , hecho  al  clima  , connaturalizado  con  el. 
Es  ro/.  moderna  en  francés. 

AíXiOliNTAKCK,  s.  j.  Trato  familiar, 
familiaridad.  Es  voz  del  estilo  antiguo , que 
se  sostiene  aun  en  la  conversación. 

ACCOINTER  , a.  a.  Compadrar  con...: 
hacerse  comninrlu*  ile  una  persona. 

ACC01SÉ , ÉE, p.  Calmado,  miti- 
gado. 

ACCOlSEMENT,  5.  m.  Calma , mitiga- 
ción de  los  humores. 

ACCOISER,  v.  a.  (medie.)  Calmar, mi- 
tigar los  humores. 

ACCOLADK , s.f.  Abrazo.  Era  voz  muy 
usada  en  las  ceremonias  de  Caballería,  en 
que  el  recien  ai  ruado  recibía  laccolade : hov 
solo  se  usa , en  lugar  de  cmbrassemcrtl , abra- 
zo, en  estilo  de  familiaridad  y chanza.  La 
misma  composición  de  la  palabra  aocol-ade, 
denota  I11  acción  de  cruzar  los  brazos  por  el 
cuello  , que  es  propiamente  el  abrazarse  bras 
desstts , bras  aessuus  : lo  que  no  determina 
embrassement , que  es  rozne  uso  y significa- 
non  mas  general  y extensa;  pues  se  aplica  á 
las  personas , v á las  cosas  en  el  sentido  recto 
V cu  el  figurado.  ||  ylccnladc  se  dice  por  se- 
mejanza de  la  abrazadera,  ó corchete,  que 
une  dos  ó mas  partidas,  ó renglones  en  lo  ¡ 
escrito,  v en  lo  impreso. 

♦ ACCOLAGEy*.  m.  La  obra  de  coro- 
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drígonnr  las  vides  y otras  plantas  tiernas. 

ACCOLE , EE , p.  p.  del  verbo  actoler. 
Abrazado.  |j  En  el  blasón  se  llaman  acolados 
los  escudos  que  están  unidos  liaxo  de  un 
mismo  timbre , y las  señales  de  distinción 
que  en  forma  de  aspa  se  cruzan  detras  del 
escudo,  y también  los  animales  que  llevan 
collar. 

ACCOLER , v.  a.  Abrazar  : solo  se  usa  en 
estilo  festivo)  familiar  cu  lugar  de  c.mbr ás- 
ter. Véase  ylccnladc  ,v  se  bailará  la  diferen- 
cia entre  estos  dos  verbos. 

♦ACCOLIRE  y s.f.  V encojo,  tramojo, 
atadero  de  paja  larga  , á otra  cosa  correosa  : 
en  los  manojos  de  sarmientos,  se  llama  ca- 
ballo. 

ACCOMMODABLE , adj.  Componible, 
concordable  : no  se  debe  confundir  con  aco- 
modable, que  en  castellano  suena  adaptable , 
ó cosaque  se  puede  acomodar  á otra. 

ACCOMMODAGE  , s.  m.  Trabajo  y sa- 
lario del  que  compone  alguna  cosa.  Dicese 
solamente  de  los  cocineros , y peluqueros,  en 
el  sentido  de  guiso , v de  pevnadura. 

ACCOMRI 01) AÍIT,  ANTE,  adj.  Com- 

placiente,  cortes,  obsequioso. 

+ACCÜMMOD  ATIuN, s.f.  (for.)  Ajus- 
te , compostura  amistosa.  ||  Conciliation  de 
leves , textos , ú ojras,  autoridades  opuestas. 

ACCOMMODE , ÉE,».».  Acomodado, 
ajustado,  bien  colocado.  ||  yiccommodé  usa- 
do como  substantivo,  peto  solo  en  estilo  fa- 
miliar, vale  rico,  abundante,  hombre  de 
conveniencias , que  también  se  dice  acomo- 
dado  en  castellano. 

ACCOMMODEMENT, m.  Acomoda- 
miento: reconciliación , composición  entre 
los  que  están  en  litigio, ó enemistad.  En  el 
sentido  recto  es  poco  usada  esta  voz,  y solo 
se  emplea  para  significar  la  acción  d'accom- 
moder.  esto  es,  de  com  poner,  ó mejorar  una 
cosa , como  las  mcjoias , o conveniencias  que 
se  añaden á una  casa,  ti  habitación. 

ACCOMMODER , \>.  a.  Acomodar.  Tie- 
ne varios  sentidos  del  castellano  : como  com- 

Íioner,  y ordenar  bien  las  cosas : vrnii  le  á uno 
lien  : reconciliar,  concertar  los  ánimos,  las 
diferencias : conformar,  adaptar  una  cosa  á 
otra.  En  francés  es  también  componer  ó a- 
dereznr  cosas  de  comer,  y pcynar  el  pelu- 
quero. 

ACCOMMODER  ( S* ) , v.  r.  Usado  co- 
mo neutro,  es  : i.°  Procurar  su  comodidad  , 
su  conveniencia  : a. 0 Componerse , reconci- 
liarse sobre  una  quimera,  ó litigio.  Usado 
como  activo,  es  : 1.®  servirse  , aprovecharse 
de  tal  cosa,  s'accommoder  de....  1. 0 confor- 
marse con  el  uso  de....  s'accommoder  a l'u- 
sage  de.... 

ACCOMPAGNATEUR  s.  m.  Acompa- 
ñante : tómase  por  el  que  acompaña  con  ins- 
trumento la  voz  del  que  canta. 
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ACCOMPAGNÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo 

accnmpagner. 

ACCtftlPAGNEMENT,  s.  m.  Acompa- 
ñamiento : romo  acción  de  acompañar  licne 
muy  limitado  uso.  En  significación  colectiva 
de  las  personas  ó cosas  que  conslituven  este 
acto , se  lisa  para  las  mismas  aplicaciones  que 
en  castellano : v.  g.  l'accompagnement  du 
corps  a la  sepultare : l dccompagnement  d Un 
ambassadeur  : l'accompagnement  des  ins- 
trumens , menos  para  la  de  acompañamiento 
teatral,  que  se  llama  camparse , suite.  ||  Por 
extensión  se  llaman  acconqmgnemens  los  ca- 
bos, piezas,  ó adornos  que  corresponden  á 
una  cosa , como  «piando se  dice : cette  chambre 
nuinque  des  acconipagnemens  nécessaires. 

ACCOM P AGNER , v.a.  Acompañar:  en 
el  v.ntido  recto  sumiíica  ir  de  compañía,  ó 
seguir  en  compadro  de  otro  ú otros ; mas  no 
de  estar  en  su  compañía,  ó hacérsela , que  son 
Otras  dos  acepciones  que  tiene  el  verbo  cas- 
tellano acompañar  : porque  en  francés  se  di- 
ce , en  el  i .°  caso  : dire  en  camparme  de 

y en  el  a.p  Jaira  compagnie  «...  jf  ( fig.  ) Se 
aplica  á la  acción  de  acompañar  con  instru- 
mento músico  la  voz,  ó una  acción  moral 
con  otra  : romo  accompagner  ses  reproches 
de  menaces  : un  bienjait  de  manieres  obli- 
grantes. 

A CCO MP AG3VER  (S’) , v.  r.  Ir  acom- 
pañado, ó llevar  consigo  compañía  , ó comi- 
tiva. ||  Las  mus  veces  se  toma  en  mala  pai  te , 
y equivale;»  amanee  liarse , amigarse. 

ACCOMPLI , IE,  adj.  Acabado,  cum- 
plido. Aplícase  á las  personas , y asi  se  dice  : 
un  homme  accompli , nn  hombre  cabal : une 
Jemrne  accomplie , lina  muger  perfecta , sin 
pero  : un  t/icolngwn  accompli , mu  teólogo 
consumado. 

ACCOMPLIR , v.  a.  Cumplir  : es  con- 
cluii^  acabar  el  tiempo  ó plazo  de  un  alqui- 
ler, mfcscri  tura  : realizar  una  promesa  : dar 
cumplimiento  á una  ley  : descnqieñar  sus 
obligaciones.  |¡  Como  v.  r.  no  se  usa  sino  en 
el  sentido  de  efectuarse  una  cosa  : v.  g.  Les 
prophéties  se  sont  accomplies.  [|  Le  traite 
na  pu  s’actomp/ir. 

ACCOMPLISSEMENT,  r.  m.  Cumpli- 
miento : la  verificación  ó cxccucion  entera 
de  una  cosa.  Jamas  se  usa  cu  plural. 

ACCON , s.  m.  Especie  de  barco  chato. 

ACCORD , s.  m . Convenio , composición, 
ajuste  entre  parles.  |j  Concordia,  buena  unión, 
armonía,  en  que  viven  dos  ó mas  personas. 
||  Conformidad  , de  pareceres  en  que  están. 
Conciliación,  de  dictámenes  ú opiniones.  ¡| 
Postura,  ;untouta, hablando  denjiisicn;  por«rx- 
tension  hablando  de  colores ; y mctufóricamen- 
te,  hablando  de  costumbres,  v artos  morales. 

* .\CCORI)S,  ó ACCORES,  s.  m.  id. 
(nchtt. ) Puntales  sobre  que  se  ¿dinaa  d navio 
durante  su  ccu^uuccioa. 
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ACCORD  (D').  atfa.  De  acuerdo,  con- 
cedes** , cu  hora  buena. 

ACCORDAILLES  , S.f.pl.  (i W^.)  Es- 
ponsales : ceremonia  que  se  hace  para  el  otor- 
gamiento de  unas  capitulaciones  nu^imonia- 
íes  en  presencia  de  los  parientes  de  los  con- 
trayentes. 

ACCORD  ANT,  ANTE,  adj.  (mát.) 

Acorde , concertado  H conforme. 

ACCORDÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  accor- 
dcr.  V.  . 

ACCORDÉ,  ÉE,  s.m.yf  Novio,  no- 
via : los  que  han  contraído  esponsales. 

ACCORDER , v . a.  Poner  acordes,  ó con- 
cordar los  ánimos.  ||  Conciliar  dos  textos,  ó 
pasages.  ||  Otorgar  un  favor.  ||  Ajustar  una 
cosa.  ||  Concertar  un  trato.  ||  Determinar, 
deliberar,  sobre  Un  asunto.  ||  Conceder  la  ra- 
zón , el  antecedente.  ||  Acordar  los  instru- 
mentos. templarlos. 

ACCORDER  (S’)  v.  r.  Acordarse,  po- 
nerse acordes,  convenirse  las  personas.  f|  A- 
cuniodarsc , una  «osa  á otra,  hacer  buena 
unión  entre  sí.  ||  Ajustarse  , dos  voces,  dos 
instrumentos. 

+ ACCORDEUR , s.  m.  (mus.)  Templa- 
dor, afinador. 

ACCORDOIR  , s.  m.  Templador,  llave  ó 
martillo  con  cpic  se  templan  los  claves , pia- 
nos , y salterios. 

* ACCORE,  s.  m . ( ndut .)  Trinca  : nom- 
bre de  varías  piezas  de  madera  colocadas  casi 
perpendicularmcnlc  para  apoyar  y sostener 
un  buque. 

* ACCORER , v.  a.  (ndut.)  Trincar,  apre- 
tar las  vueltas, 

ACCORjNÉ  , ÉE , adj.  { blas. ) E 1 animal 
«lile  en  los  escudos  está  puesto  con  astas,  pero 
de  otro  metal  ó color  que  el  restante  del 
cuerpo. 

ACCORT , TE,  adj.  Cortes,  complacien- 
le  : es  voz  que  va  antiguando.  |)  También  si- 
gnifica hombre  de  expediente , expedito. 

A CCOST ABLE ; adj.  ( jdm . ) Tratable  : 
es  voz  que  rm  pieza  á antiguar,  y suele  usarse 
con  la  negación  : il  nesl  pos  uccoslable. 

ACCOSTE,  ÉE ,p.p.  Animado,  allegado. 

ACCOSTER,  v.  a.  Acercarse,  llegarse  una 
pcisoua  á otra  : acc  usier  quclquun.  ||  Como 

r.  es  ratuiiiar,  y vale  arrimarse  á ella  para 
hablarle  : s’accnstcr  de  que/quun . 

*ACCOTAR,  s.  m.  (mita.)  Cubiche  : una 
hilada  ó dos  de  tablas,  que  se  ponen  en  la 
borda  del  galón  del  portalou  del  castillo  de 
proa  calafateadas. 

A OCOTE,  ÉE  .p.p.  Reclinado,  recostado. 

* ACCOITÍPOT,  i.  m.  Seso  de  olla  : la  pie- 
dra ó hierro  cou  que  so  calza  en  el  hogar. 

ACCOTER , v.  a.  Animar,  reclinar,  la 
cabeza  a una  silla  : recostarse.  ( ndut. ) Acos- 
tarse , arrimarse  un  ci«\yÍO  4 lu  costa,  ó al 
| costado  dt*  otra  nave. 


(9) 


y Google 


ACC  ( io  ) ACC 


ACCOTOm,  s.  m.  Reclinatorio,  arri- 

«uo,  apoyo  - y eq  la  carpintería  , refuerzo. 

ACCOUCHEE,  s.J.  Parida : la  mtiger  que 
acaba  de  parir.  Nunca  se  dice  de  las  hembras 
de  los  anjpnalcs  en  francés. 

ACCOL1  CHEMEft T,  s.  m.  Parto  : el  ac- 
to de  parir  la  muger.  Solo  de  la  Santísima 
V írccn  ce  dice  enfantcment . 

ACCOUCHÉR , u.  a.  y n.  Parir : se  aplica 
siempre  a la  muger,  porque  de  las  hembras 
de  los  animales  se  dice  mettre  has. ||  Tampoco 
se  usa  metafóricamente  por  producir  ó dar  á 
luz  la  naturaleza,  el  arte,  ó. el  ingenio  alguna 
obra , porque  en  este  caso  se  dice  enfianter.  V. 
||  Alguna  vez,  en  estilo  satirio)  y jocoso,  se 
aplica  accouchcr,  á las  producciones  intelec- 
tuales , para  denotar  el  instante  en  que  sa- 
len , y el  trabajo  que  han  tostado  al  autor. 
||  Accouehcr  usado  como  v.  a.  es  par- 
tear: y entonces  ya  con  el  verbo  ai’ o ir : y.  g. 
ce  cnirurgien  a accouchc  la  duchase  de.... ; 
á diferencia  de  qnando  es  parir,  que  se  usa 
como  neutro  : v.  g.  elle  accouchc  ioujourt 
heureusement ; ó toma  el  otro  verbo  éhc : 
Y.  gr.  elle  est  accouchée  d'une  filie. 

* ACCOUCHEUR  , s.  m.  ti» ni  adron  : el 
cirujano  qne  partea  á las  mugeres. 

ACCOUCHEUSE  , s.  fi.  I>a  partera  , ó 
comadre.  Dícesc  mas  comunmente  sage- 
Jémnte  , qne  corresponde  á nuestra  matrona. 

ACCOuDER  (S’),  v.  r.  Ponerse,  c- 
charsc  de  codos , sobre  alguna  cosa. 

ACCOUDÉ,  ÉE,  p.  p.  Acodado,  pues- 
to de  codos. 

ACCOUDOIR , s.  m.  Reclinatorio  , al- 
mohadilla , ú otra  cosa  para  poner  los  codos. 
||  Antepecho  de  upa  ventana. 

* ACCOUÉ , ÉE,  p.  p.  Desjarretado.  V. 
Accouer. 

* ACCOUER  , u.  a.  ( mont. ) Desjarre- 
tar al  ciervo. 

* ACCOULINS , s.  m.  pl.  Barro  de  rio 
para  hacer  ladrillos. 

* ACCOUPLAGE , s.  m.  V.  Accouple- 
Tiient , qne  es  mas  culto. 

ACCOUPLE,  s.  f.  Trailla,  correa,  ó 
cordel  con  que  se  ata  á los  perros  para  llevar- 
lo» al  cazadero. 

ACCOUPLÉ,  ÉE , p.  p.  Acoplado  , 

aparrado. 

ACCOUPLEMENT?  s.  m.  Pareja,  aynu- 
tam  tentó  , cópula  de  macho  v hembra  : hoy 
solo  se  dice  de  los  animales.  En  el  sentido  do 
matrimonio  se  ve  nsadoen  la  poesía  alguna  vez. 

ACCOUPLER-,  v.  a.  Acoplar,  aparear, 
juntar,  unir.  \\  S’accotmlcr , juntarse  macho 
y hembra  , hablando  <le  animales. 

ACCOURCI , 1E,  p.  p.  Acortado,  abre- 
viado, menguado, 

ACCOUnQR,  v.  a.  Acortar  : en  su  si- 
gnificado recto  es  redurir  a mimos  lo  largo  ; 
y eu  eJ  extensivo  , abreviar  lo  difuso. 


||  Usado  como  v.  r.  es  acortarte , ó menguar, 
que  solo  se  dice  de  los  d¡a»,  y las  noches. 

ACCOURCÍSSEMENT , S.  m.  Es  la  re- 
ducción , ó disminución  que  experimenta  ó 
ha  experimentado  una  cosa  larga  : pero  solo 
se  dice  de  caminos , y de  los  dias  ó noches , y 
en  el  primer  caso  es  atajo. 

ACtOURlR  , u.  n.  Acudir  : es  ir , venir, 
ó llegar  con  diligencia  al  socorro  ó asistencia 
de  alguno. 

* ACCOURS , s.  m.  ( ant.  ) Concurso  , 
afluencia  de  gentes. 

ACCOURU  , UE , p.  p.  Acudido. 

ACCOUSINER , v.  n.  Primear  : tratarse 
de  primos.  También  es  recíproco. 

ACCOUTRÉ,  ÉE,  p.  p.  dei  verbo  ac - 
coutrer.  V. 

ACCOUTREMENT , a.  m.  ( ant. ) Ata- 
vío, arreo  : vestimenta.  ÍJOio  se  usa , en  am- 
bas lenguas,  burlesca  y familiarmente,  por 
disfraz , nial  pergeño , en  el  vestir. 

ACCOUTRER  , v.  a.  ( fitun. ) Ataviar  , 
anear,  engalanar  : lo  mismo  que  mal  perge- 
ñar. 

ACCOUTUMAjVCE  , s.fi.  ( ant .)  I» 

mismo  que  avezadura  en  castellano  antiqua- 
do  : esto  es  , habituación. 

ACCOUTUMÉ,  ÉE,p.p.  del  verbo  ac* 
coutumcr  : adj.  Acostumbrado,  habituado. 

ACCOUTUMÉE  ( AL  ),  adv.  Según 

costumbre. 

ACCOUTUMER,  v.  a.  Acostumbrar  ! 
hacer  tomar  una  costumbre.  ||  Como  u.  n.  es 
tener  costumbre  de...  soler  hacer  alguna  co- 
sa, y en  este  caso  anda  con  el  verbo  auxiliar 
avotr.  ||  Como  verbo  pasivo  y recíproco  to- 
ma el  auxiliar  ¿tre  : ex.  il  était , ó bien  il 
s’était  mccoutumé  a la  fatigue  : estaba  he- 
cho, o*c  h tibia  hecho  ó acostumbrado  al 
trabajo.  , 

* ACCOUVÉ  , ÉE  , adj.  {fiam.  ^Aclo- 
cado , acurrucado  en  un  rincón  de  ÍW tim- 
bre , ó del  hogar.  Dícesc  de  la  persona  muy 
friolera. 

* A CCRAVAN TER , v.  a.  Abrumar , a- 
plastar.  Véanse  A ccqblcr,  car  aser. 

ACCRED1TE,  EE,  adj.  Acreditado: 
autorizadq. 

ACCREDITE , ÉE,  p.  p.  del  verbo  ac*- 
créditer . , 

ACCRÉDITER  , v.  a.  Acreditar  : abo- 
nar, poner  en  crédito  y reputación.  En  el 
semino  recto  se  dice  de  las  personas  y de  las 
cosas  : v en  el  figurado  solo  de  las  cosas. 

ACCRÉDITER  , ( S’ ) Acreditarse : co- 
brar autoridad  y estimación. 

ACCROC,  s.  m.  Desgarrón  , rasgón  , ó 
desgarro  hecho  en  la  ropa.  ||  Gandío  , gara- 
bato, clavo,  ó punta  que  agarra.  ||  {Jig. 
fam.  ) Atascadero  : óbice,  impedimento. 

* ACCROCHE,  s.J.  ( fiam .)  Atascade- 
ro : ililiculiud  , embarazo  cu  la  exccuciou  de 
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ana  rosa.  Es  ménos  «sacio  que  aecroc.  V. 

ACCKOCHE,  EE,  p.  p.  del  verbo  ac- 
crod&cr.  V. 

ACCROCHEMENT,  s.  m.  ( reloxer. ) 
Vicio  del  escape  de  un  relox , que  le  hace 
parar. 

ACCROCHER,  v.  a.  Enganchar,  agar- 
rar , colgar  de  un  gancho,  ó de  un  clavo.  |j 
( fifi. ) Coger,  ó atraer  á uno  con  maña.  |j 
Atascar  ó embarazar  , el  curso  de  «na  cosa. 

ACCROCHER  ( S’ ) , y.  r.  Aferrarse  dos 
naves.  ||  Engancharse  la  ropa.  ||  Agarrarse 
dos  que  riñen.  ||  (/i#. ) Echar  mano  , ó va- 
lerse de  una  ocasión  , de,  etc.  : asirse  , 6 
arrimarse  á unpoderoso , á un,  etc. 

ACCROIRE,  v.  n.  Creer  cosas  falsas  ; á 
diferencia  de  croire  , que  es  creer  lo  falso  y 
]o  verdadero.  No  tiene  uso  sino  en  el  infiniti- 
vo, y siempre  precedido  del  verb oj'aire,  que 
le  hace,  u.  a.  : ex.  on  lui  JU  accroü'e  cctte 
fable  : le  hicieron  creer  esta  patraña.  ||  Con 
ja  partícula  en , es  y.  n. : ce  nest  pos  un 
ho  turne  a tjui  I on  puisse  en  faire  accrnire  : 
no  es  hombre  á quien  se  pttena  engañar,  ó dar 
dado  fg}*o  , ó embocársela.  También  se  dice 
de  un  nombre  vano  : il  a du  mérite , mais  il 
ten J'ait  accroiro  : tiene  mérito,  mas  tam- 
bién se  lo  presume. 

ACCROISSEMENT , s.  m.  Acrecenta- 
miento : aumento.  ||  Crecimiento , de  las 
plantas  , de  la  calentura , de  las  rentas,  que 
también  se  dice  incremento.  ||  Crecida  , del 
rio.  ||  Creciente,  de  la  marca,  y del  rio.  || 
Creces  , del  trigo,  de  la  sal.  ||  Aumento , de 
familia  , de  gastos.  ||  Subida  , alza  , de  los 
recios.  ||  Engramlccimicnto  , ó ampliación, 
e una  obra,  ó edificio.  ||  (/¿^.)  Aumento  , 
de  poder,  de  fortuna  , de  valimiento  , etc. 

ÁCCROÍTRE  , y.  a.  y r.  Acrecentar , 
aumentar  una  co^.  Como  , a.  y n.  tie- 
ne poco  uso  , peroTO  sentido  figurado  es  mas 
usado. 

ACCROUPI , IE,  p.  p.  del  verbo  s’ac- 
croupir.  ||  En  el  blasón  se  dice  dd  león , ú 
otro  animal  asentado. 

ACCROUPI , IE , p.  p.jr  a*lj . Acuriu- 
cado , agachado. 

ACChOUPíR  (S’ ) , v.  r.  Ponerse  en  cu-  : 
elidas  , acurrucarse , agacharse. 

ACCRO U PISSEMENT  , s.  m.  La  pos- 
tura en  cud  illas. 

ACCRU,  UE,  p.  p.  Acrescentado  , cre- 
cido , aumentado. 

ACCRU E,  s.  f,  (Jor. ) Acrecencia,  de- 
recho de  acrecer. 

* ACCUEIL,  s.  m.  Acogida  , acogimiento : I 
y también  recibo,  recibimiento.  j|  En  el  i.? 
caso  se  dice  del  acto  de  admitir  una  persona 
en  su  casa  ó compañía  á otra  que  viene  á 
buscar  favor,  protección  : en  el  a.^  de  ad- 
mitir á la  que  viene  á visitar,  ó tratar  (j  Di- 
cese,  Jaire  un  b o non  un  mauvais  accueil ; pe- 


ro, sin  calificación  y Jaire  accueil,  te  toma 
por  bueno. 

ACCUFiLLi,  IE , p.  p.  Acogido,  reci- 
bido : y tuinhicn  tecogido. 

AfXibEILUK,  y . a.  Recibir,  al  que 
viene  ó liega  a hablarnos , ó visitarnos.  || 
Acoger,  al  que  llega  ó viene  á pedimos  favor, 
consejo , etc.  ||  Recoger,  al  náufrago , al  per- 
dido. 

ACCUL , j.  m.  Sitio , ó callejón  siri  sa- 
lida , á que  se  ve  reducido  el  acosado.  Mas 
comunmente  se  dice  del  parage  cerrado  á que 
el  cazador  ó Jos  perros  estrechan  y arrinco- 
nan la  caza.  j|  Lo  mas  profundo  de  los  co- 
dos , ó madrigueras. 

ACCULE , EE , p.  p.  del  verbo  acci* 
ler.  V. 

ACCULER  , y.  a.  Acidar,  estrechar  , ó 
reducir  á otro  á un  rincón.  ||  ( mont, ) Aco- 
sar la  caza. 

ACCULER  (S  ),  y.  r.  Acularse,  arrimarse, 
ó cerrarse  de  espaldas  coutra  una  pared,  ú 
otro  resguardo  , para  defenderse  cara  á cara. 

ACCU MU L ATION , s.  f.  Cúmulo  , a- 
montonamicnto  : agregado  de  cosas  unas  so- 
bre otras.  ||  {Jor. ) Junta , de  pr ucbas,  instru- 
mentos, documento? , ele. 

ACCUMULÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  ac- 
cumuler.  V. 

ACCU  MU  LER , v.  a . Acumular  : ¡un- 
tar : amontonar. 

ACCUSABLE , adj.  Acusable  : el  que 
puede  ser  acusado. 

ACCUSATEUR,  TRICE,  s.  Acusador: 
no  solo  tiene  uso  en  ttsticía  , sino  fuera  de 
ella.  ||  Accusateur  pid/lic : acusador  púlxlico, 
fiscal  encargado  de  pedir  justicia  en  los  tri- 
bunales contra  las  pcisonas  acusadas  de  al- 
gún delito.  ||  Accusaíeurs  natinnaux:  acusa- 
dores nacionales : en  Eiancin,  son  dos  jueces 
del  tribunal  de  casación,  elegidos  para  promo- 
ver en  el  tribunal  supremo  de  justicia  Jas 
acusaciones  sobre  que  debe  dar  seutencia.  || 
En  las  escuelas  se  suele  llamar  acusante  al 
que  acusa,  ó delata  al  macstio  las  faltas  de 
otro. 

ACCUSATIF , s.  m.  (gram. ) Acusativo : 
el  4*°  caso  de  la  declinación  de  ios  nombres. 

ACCUSATION  , $.  f.  Acusación  : ade- 
mas del  sentido  propio  <íc  una  acción  en  jus- 
ticia , tiene  otros  mas  extensos.  Tómase  por 
Ja  confesión  voluntaria  que  Lace  de  sus  cui 
pas  un  pecador.  , 

ACCUSÉ , EE , p.  p.  del  verbo  accur 

ACCUSÉ , ÉE , adj.  El  acusado  : co- 
munmente se  dice  reo,  en  contraposición 
de  actor,  ó acosador. 

ACCUSER , y.  a.  Acnsar.  ||  Delatar  en 
justicia.  ||  Imputar,  notar,  tachar.  ||  En  el 
juego  es  decir  ó declarar  el  punto.  ||  Ser,  ó 
lio,  verídico  v exacto  en  1«1  que  uno  reíijiu « 
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il  arcuse  juste , vous  acruscz  faux.  |!  Acu- 
sar , el  recibo  «le  una  carta , dar  aviso  de  el. 
||  Kn  la  pintura  es  hacer  ver  en  el  ti  apeado 
de  una  figura  el  desnudo  de  ella. 

ACCUSEH.  (S’)  Acusarse,  desús  cul- 
pas o pecados.  ||  Declararse  , confesarse  reo  , 
culpado. 

* AfiCUTS.  V.  Accul. 

ACEK  , s.  J.  Chocha : ave. 

+ ACEDERACH , s.  m.  Accdcraque  , ó 
cinamomo  : árbol. 

ACE3VS , s.  tu.  Arriendo  cnfitcutico. 

ACE3NSEMENT,  s.  m.  El  acto  de  acen- 
tuar, ó acensar  una  posesión  : la  imposición 
de  un  ceuso  ó canon  : el  arrendamiento  á 
censo. 

ACENSER , y.  a.  Acensuar  : imponer 
censo  sobre  una  posesión.  ||  Darla,  ó tomar- 
la , á censo. 

ACÉPHALE , adj.  m.  y f.  Acéfalo  : 
lo  que  no  tiene  cabeza  : ó xefe. 

+ACÉPHAL1'1E , 4.  m.  Acefalita  : nom- 
bre de  los  hereges  que  no  admiliau  el  conci- 
lio de  Calcedonia. 

ACEKBE , adj.  Acerbo , áspero  al  gus- 
to , entre  agrio  y amargo  : en  castellano  se 
dice  verde , hablando  del  sabor  del  vino,  ó 
de  las  frutas. 

ACERE  , ÉE , p.  p.  del  verbo  acé- 
ren. V, 

ACERÉ  , ÉE  ( medie . ) Aspero  de  sabor, 
astringen  le. 

ACERKR,  v.  a . Acerar  : poner  acero  en 
la  punta, ó corte  de  las  armas  ac  hierro. 

* ACERURE,  s.  A Pedazo  de  azero  con 
que  se  acera  quaiquier  instrumento  de 
hierro.  f 

* ACÉTABULE , s.  m.  Acetábulo  : me- 
dida usada  de  los  boticarios  para  los  líquidos. 

L Acetábulo  : la  encaladura  de  los  huesos 
1 muslo. 

ACÉTEUX  , EL’ SE , adj.  Acodo,  agrio : 
avinagrado.  Plante  acétense  ; planta  ace- 
dera. 

ACHALANDÉ , ÉE  , p.  p.  del  verbo 
aduilandcr.  Vr.  Como  adjetivo , se  dice  d«rl 
mercader,  ó tienda  acreditada,  afamada,  de 
gran  despacho. 

ACHALAWDER , u.  a.  Acreditar  : una 
tienda  , ó un  mercader,  allravendolc  parro- 
quianos por  la  boudad  ó baratura  de  sus 
géneros. 

ACHARNÉ , EE  , p.  p.  del  verbo  adiar - 
ner.  V. 

ACHAKNEMENT . s.  m.  Encarniza- 
miento : la  acción  ansiosa  de  cebarse  en  la 
carne.  ||  ) Ira , animosidad,  y obstinado 

enojo  con  que  pelean  , riñen  , se  denucs- 
tan , ó se  persiguen  unos  á otros  : dícrsc  tam- 
bién de  los  animales.  ||  La  pasión  fuerte  y 
tenaz  á alguna  cosa  viciosa  , ó reprehensible 
por  sí , 6 por  la  demasía  couque  se  quiere. 


En  el  i.®  caso  se  puede  decir  amanceba- 
miento con  el  juego  , etc.  En  el  a.?  aman- 
cebamiento con  los  libros,  etc.  * 

ACHARA ER , y.  a.  Encarnizar  : cebar 
en  la  Carne  á un  animal  para  que  se  haf?a 
mas  feroz.  Pero , en  francés , como  en  cas- 
tellano , apenas  tiene  mas  uso  que  el  meta- 
fórico : en  este  sentido  vale  enfurecer,  en- 
cruelecer, irritar,  enconar  los  ánimos  de  unos 
contra  otros.  ||  Se  usa  mas  en  el  pasivo  y re- 
cíproco : ex.  II  est  J'ort  acharné  contre  son 
Jrére.  |]  lis  se  snnt  acharnés  au  combat.  || 
Les  deux  sacharnenl  indécemment.  ||  11 
s’acharne  au  jeu  ; aquí  significa  cebarse. 

ACHA  1 , s.  m.  Compra:  la  acción  de  com- 
prar, y también  la  cosa  comprada.  En  el  i.p. 
caso  se  dice  j ai  Jait  un  bon  achat ; en  el  3.° 
yoda  mon  achat , allí  está  mi  compra.  ||  En  e«r- 
te  último  caso  siempre  se  e tiende  compra  de 
cosas  mayores,  como  bienes,  tierras,  ca- 
sas , etc. , porcpic  la  de  cosas  menores  , como 
ropas,  genero»,  alhajas,  se  llama  cmplctte.  V. 

ACHK , 4.  f.  Yerba  muy  parecida  al  pe- 
rexil : apio. 

ACHEMINÉ  >ÉE,  p.  p.  del  vci$o  achc- 
miner.  V 

ACHEMINEMENT , s.  m.  Camino,  dis- 
posición preparación  : que  conduce  al  buen 
txito  de  un  negocio. 

ACHEMINER , u.  a.  Encaminar,  condu- 
cir, dirigir,  disponer  bien  un  negocio,  un 
tratado  : ponerlo  en  buen  camino,  preparar 
su  verificación. 

ACliEMÍlNER  (S*) , Encaminarse,  poner- 
se en  camino : una  persona.  ||  {Jig. ) ir  bien, 
llevar  buen  curso  una  cosa  : cclte ajjauc  s’a- 
diemine. 

ACHERON  ( Milol. ) s.  m.  Aqueronte , 
rio  del  infierno. , 

ACHETÉ,  ÉE,  p.v-  del  verbo  ache- 
tcr.  V.  • 

ACIIETFR , u.  a.  Comprar,  mercar  : a- 
brazael  son üdo  propio , y el  metafórico. 

ACHETELR,  ÉLSÉ,  4.  m.  y f.  Com- 
prador, dora  : el  míe , ola  que  compra. 

ACHEVÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  ache- 
yer.  ||  Como  adjetivo  se  aplica  á cosas,  y á 
permitías , y á estas  casi  siempre  en  nula  par- 
le : como  jou  acheyé , sot  acheyé , scélérat 
acheyé : loco  rematado  , necio  perfecto,  pi- 
caro consumado.  ||  Hablando  de  las  cosa», 
siempre  se  dice  en  buena  parte  : un  ouyragc 
acheyé , una  obra  bien  acabada  : une  beau- 
lc  achevée , una  hermosura  perfecta. 

ACHÉY  EMENT,  4.  m.  Conclusión  , fin, 
remate  de  alguna  cosa : su  perfección  , com- 
plemento : la  última  mano. 

ACHEYER , y.  a.  Acabar,  finalizar,  con- 
cluir : alguna  obra , trabajo , ó tarea  empeza- 
da. |l  Quando  es  acabar  un  plcylo,  uu  nego- 
cio, dar  la  última  mano  á una  cosa,  pctlM* 
donarla,  se  dic cjinir.  Y. 
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* ACHIER , s.  m.  ( a nt. ).  Abejar. 

♦ACHILE,  s.  m.  (« un/it Tendón  de  Aquí- 

les  ; que  sale  del  calcañal. 

♦ACillO,  ó ACHIOT,  s.  m.  Achote. 

AÍXIOPPEMENT,  j.  m.  Tropiezo,  es- 
collo : díccse  siempre  en  sentido  figurado  por 
el  que  es  ocasión  o causa  de  que  otro  yerre,  ó 
tenga  que  sentir.  Comunmente  va  con  la  pa- 
labra piedra  : pierre  d'achoppement , como 
si  dijéramos  piedra  de  escíndalo. 

ACHORES,  s.  tn.pl.  Ulceras  pequeñas 
que  se  forman  en  la  caneza  v en  las  wcxiilas 
de  los  niños , etc. : especie  de  usagre. 

ÁCHROMATIQUE  ( ópt. ) adj.  m.  y f. 
Acromático : anteojo  , con  que  se  ven  los  ob- 
jetos sin  los  colores  del  iris. 

♦ACIDE , atlj.  .Acido,  acedo. 

ACIDE,  s.  m.  Acido:  principio  salino,  de 
sabor  raa»  ó menos  agrio  , como  el  vinagre  , 
el  agua  fuerte,  etc. 

AClDiTE,  s.,/!  Acedía,  acidez:  el  sabor 
acedo  v agrio. 

ACÍDÜLE,  adj.  de  ámh.  gen.  Agrio,  ó 
de  la  naturalezíf  de  los  ácidos : acídulo,  ó de 
sabor  poco  agrio. . 

ACIDULÉ , ÉF , p. p.  del  verbo  aciduler. 

ACXDULER , v.  a.  Acedar,  acidular: 
echar  ácido,  ó agrio  en  alguna  coso , ponerla 
tal.  No  tiene  mas  sentido  que  el  recto  y natu- 
ral : solo  el  verbo  aigrir  se  usa  en  el  recto , y 
eu  el  figurado. 

ACÍER,  s.  m.  Acero:  tomase  poéticamen- 
te por  la  espada , cuchillo , e’c. , como  en  cas- 
tellano; aunque  m is  comunmente  ae  usa  Je 
la  voz  fery  hierro.  V. 

♦ ACOL.YXAT,  s.  m.  El  órden  yel  estado 
de  acólito. 

ACOLVFE , s.  m.  Acólito  : sirviente  de 
altar. 

* A-COMPTE , s.  rn.  Socorro  qnc  ár  da  á 
tino  á cuenta  de  lo  que  tiene  devengado.  || 
Dicese  como  adverbio  it-compte , que  es  dar 
Ó recibir  á hueqp  cuenta. 

ACONIT,  s.  m.  Acónito  , matalobos,  ana- 
pelo  : yerba  venenosa. 

♦ ACON  TÍ  AS , óDARD,  s.  m.  Saltara- 


acoquina  , acobarda , ó apoca. 

ACOQUINÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo acoqui- 
ner.  V. 

ACOQUINER  , V.  a.  ( fam . ).  Acostum- 
brar á una  vida  perezosa  , ociosa,  y iloxa.  Su 
uso  inas  común  es  como  %*.  r. , y rn  loncos  si- 
gnifica darse , entregarse  con  pasión  a una 
cosa  : ilt  est  acoquiné  au  jen  , ala  tai’cme , 
auprcx  de  crttef enune  y dans  cctfe  villa,  etc. 

f ACORUS,  s.  m.  y J.  Acoro : yerba  seme- 
jante al  lirio. 

ACOUSMATE,  s.  m.  Sonido  «le  roces 
humanas  c instrumentos  que  mi  cree  oir  en  el 
avre. 
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ACOUSTIQUE  , s.  f.  Acústica  : el  arte 

qnc  trata  del  oído  v de  los  sonidos. 

♦ ACOUSTIQUE,  adj.  m.  y j\  Acústico; 

lo  perteneciente  ai  oido. 

♦ ACQU A-PENDENTE,  s.f  (geog.)  A- 
qnapeníb  nle,  ciudad  de  Italia. 

ACQUEREUR , s.  m.  Adquiridor : el  qn« 
adquiere,  que  se  llama  adquiriente,  y en  lo 
forense , uuquireotc. 

ACQUEtuR  , v.  a.  Adquirir  : alcanzar, 
conseguir,  lograr  por  dinero,  ó ajuste,  ó ha- 
bilidad , alguna  cosa  útil , ó apreciable  : que 
es  propiamente  hacer  adquisiciones.  Y así , 
aunque  en  lo  figurado  se  dice  acquérir  des 
hnnneurs  , de  la  gloire , des  richesses , etc.  , 
lióse  dirá  acquérir y s'mogagner  une  maladie  , 
coger  una  enfermedad  : solo  en  chanza  se  di- 
ce acquérir y que  corresponde  en  castellano  á 
grangearse,  o comprarse  nn  mal.  ||  Usado 
como  vaho  pasivo , y hablando  de  personas , 
significa  por  cumplimiento  estar  tina  á la  dis- 
posición de  otra : ex.  Je  vous  suis  toul  acquis  : 
soy  todo  vqestro , ó de  vrad. 

ACQUÉRIR  (S’)  v.  r . Adquirirse  : se  dice 
de  personas  y de  cosas  morales  , como  s’ac- 
quérir  des  amis  , ¿ estime  de  tout  le  mon- 
de y etc.  , que  es  ganarse , grangearse  ami- 
gos , 1h  estimación  de  las  gentes , etc. 

ACQUET,  s.  m.  (Jor.)  Adquisición  : dí- 
cesc  de  los  bienes  ó lincas  que  vinieron  j»or 
compra  ó donación y no  por  derecho  «le  hc«< 
rcncia.  |¡  (Jam.  ) Ganancia  , provecho  en  lo 
que  se  otnpra,  ó se  vende  : ex.  il  a fail  un 
£ - and  •! rquét  a ven  d fe  cette  marcha  ndise  : 

bu  hecho  un  buen  negocio  en  vender E# 

también  la  compra  ventajosa:  vnus  avezfait 
un  bel  acqutfl.  ||  Salir  gananrioso , bien  li4 
brado , por  evitar  un  daño  niavor  : v.  g.  Hy 
aura  plus  d' arqué t ile  le  payer  que  de  la 
plaidrr. 

♦ ALOUETFJR , v.  a.  {Jor. ) Adquirir. 

ACQUETS,.*.  ni.  Ri  enes  gananciales.  1 

ACQUIESCEMENT,  s.m.i  >mscn  ti  mien- 
to , condesccmlencin  , conformiflad  : el  acto 
de  ceder,  ó confonuarse  á las  razones , ó vo- 
luntad de  otro. 

ACQUÍESCER  , v.  n.  Consentir,  confor- 
marse , ceder : á las  razones  , ó volonutad  «lo 
otro. 

ACQUIS , ISE , p,  p . del  verbo  arqué* 
rír.  V. 

ACQUIS , ISE , adj.  y.  s.  Adquirido  : 
como  contrnpiwsto  á lo  natural  en  todo  lo 
«pie  es  talento,  saber,  industria.  ||  Diccsc  co-  \ 
mo  substantivo  : il  na  moins  d acquis  qun 
du  naturel:  tiene  tantas  prendas , ó luces  ad- 
quiridas , corno  naturales. 

ACQUISITION , r.  f.  Adquisición  : la 
acción  y efecto  de  atUÉárir ; y también  la 
cosa  adqn  ¡rida. 

ACQUI  I\  s.  m.  Carta  de  pago , finiquito. 

II  U*S' ) descargo  : y así  se  dice  poto * Cae* 


ACR 

quitdemaeonsciencc.  ||  (itl.)  Cumpl  i miento, 
desempeño : v as»  se  dice  pour  iacquit  de  ses 
devoirs.  ||  D ícese  adverbiuliueute  : faire  une 
chose  par  maniere  d acrjutt , por  cumplir,  á 
mas  no  poder. 

ACQUIT,  En  el  juego  de  billar  es  la  bola 
«uese  juega  primero,  para  ver  quien  es  mano. 

ACQLIT-A-CALTiON , Guia  ó despa- 
cho para  «fue  los  géneros  vayan  libres  a su 
destino.  . 

ACQLTTTE , EE , p.  p.  del  verbo  acquit - 
ter.  V. 

* ACQUOTEME NT , .«.  m.  Pago,  des- 
quite , en  áml*os  sentidos  físiiíby  moral. 

ACQLITTF.R,  v.  a.  Papar,  satisfacer  una 
deuda.  ||  Exonerar,  deseuqwniar  de  cargas,  ó 
demias  , as(  rosas , como  á jwrsonas. 

ACQLITTER  (S’),  P.  r.  Desempeñarse  de 
cargas , de  deudos  : satisfacerlas  , salir  de  c- 
llas.  ||  Díccsc  masconmnmeilte  délas  obliga- 
ciones que  una  persona  contrae  , como  : pa- 
gar ó agradecer  un  beneíicio,  cumplir  su  pa- 
labra, el  voto,  etc. , cumplir  con  su  oficio.  || 
Ouando  se  dice  : il  s 'actpiitte  bien  de  sa 
charle  y lleva  el  sentido  irónico  de  que  con 
los  derechos  que  lleva  en  la  administración 
de  su  empleo,  se  desquita  de  lo  que  le  costó, 
porque  en  Franoia  se  compraban  los  em- 
pleos. 

*ACRATIE,  s.f.  (medie.).  Acracia,  debi- 
lidad, flaqueza  : imposibilidad  de  moverse. 

ACRE , s.  m.  ( primera  sílalia  breve).  Cipr- 
ia medida  de  tierra  común  en  Francia , de 
1 6o  perchas,  que  contienen  436,56o  pies  qua- 
d indos. 

ÁCRE , rul).  .Acrcy  agrio,  ó fuerte  : en  el 
sabor.  ||  ( jfig . ) Aspero  , desabrido,  y duro  : 
de  ernio  en  sus  obras , y expresiones. 

ACRETÉ , s.f.  Acritud  : la  calidad  acre , 
ó mordaz  de  algunas  cosos ; bien  que  en 
medicina  se  suele  usar  de  la  voz  acrimonia,  v 

♦ACRIDOPTIAGE , s.y  adj.  Acridófago : 
comedor  de  langostas , y que  se  sustenta  con 
ellas. 

ACRIM01YIE  , s.  f Acrimonia  : es  lo 
mismo  que  dereté  acritud  ; pero  el  t.p  es  ter- 
mino roas  docto , y el  3.°  mas  usado  en  el  tra- 
to ordinario. 

ACRIMONIECX , EUSE,  adj.  Lo  que 
tiene  acrimonia : ces  seis  sont  acrimonieux , 
estas  sales  tienen  acrimonia. 

^ACROBA'IE,  s.  m.  Acrobato,  volatín : 
volteador  entre  los  antiguos. 

* ACROISSRM KNT , s.  m.  (anat.)  Acre- 
centamiento : estado  riel  cuerpo  humano,  en 
el  qual  la  reparación  de  las  perdidas  que  ha- 
ce , excede  á su  deperdieion. 

* ACRONIQUE , adj.  Acrónico  : se  dice 
del  orto  y ocaso  do^|  astro  , quando  nace  y 
se  pone  al  mismo  ti^Rpo  que  el  so). 

ACROST1CÍ1E , s.  ro.  y adj.  ( poce.  ) 
Acróstico. 


ACT 

s.m.  f( (Trquit .)  Áticos  : lo« 
pedestales  que  se  ponen  cu  las  balaustradas. 

ACTE , s.  ni.  Acto  : hecho  : acción  : ope- 
ración. ||  En  el  sentido  moral  se  dicen  siem- 
pre actos  las  acciones  del  hombre  : como  acte 
d humanicé , acte  de JoL  ||  F.n  el  sentido  fo- 
rense es  auto  de  juez,  testimonio  de  escriba- 
no , instrumento  público.  ||  Acte  constitu- 
tionncl:  acto  constitucional;  la  constitución 
francesa,  principalmente  la  segunda , llama- 
da así  por  la  convención  nacional.  ||  F.n  plural 
les  arles  des  Apotres , son  actos  ó hechos ; 
y les  actes  des  Aiartyrs , d' un  Concite , du 
Señal,  de  VAcadémie,  son  actas  en  castel- 
lano , y no  actos : y hablando  de  comedias , es 
jomada. 

ACTEUR,  s . m.  Actor:  el  que  representa, 
ó hace  pa¡»el  en  una  pieza  de  teatro.  Es  lo 
mismo  que  comedien,  comediante , en  el  sen- 
tido propio , mas  no  en  el  metafórico.  Esta 
última  voz  supone  precisamente  la  profesión  , 
y la  otra  no : por  esto  se  dice  irónicamente 
erand  comedien , y no  grand  acteur , de  un 
hombre  astuto  y embaucadof.  ||  ( fig.fam.) 
TJámase  actcur  al  que  pone  una  partida  de 
juego,  al  que  dirige  una  huelga  de  campo. 
||  Llámase  por  extensión  acteur  al  que  lleva 
el  manejo  de  un  negocio , que  en  castellano 
decimos  el  faraute. 

ACTJÜF,  i VE , adj.  Activo,  va  : tiene  los 
mismos  sentidos  y aplicaciones  que  cu  caste- 
llano. 

ACnON,!./  Acción  : es  la  operación  ó 
el  cfcctodel  que,  ó de  la  cosa  que  obra,  y tam- 
bién la  misma  cosa  obrada.  ||  Actíon  ; se  dice 
indiferentemente  de  lo  común,  ó de  lo  ex- 
traordinario: y arte,  solo  de  lo  señalado.  [| 
Acción  : se  dice  de  un  reencuentro  entre  tro- 
pas : del  gesto  y ademan  del  orador , y del 
comediante.  ||  Acción  : demanda  judicial.  j| 
Acción  : los  lances  de  una  pieza  de  teatro  : el 
efecto  ile  un  veneno , de  un  petardo , de  la 
virtud  del  sol,  de  un  rcinc^ip.  j|  1.1. únanse 
actions  algunas  veces  las  propiedades  mue- 
bles, ó los  efectos. 

ACTiONlN AIRE , j.  m.  Accionista,  por- 
cionista,  cointeresado  en  algún  comercio  ó 
compañía. 

AG110NNE , KE , p.  p.  del  verbo  a ctio ti- 
ner.  V. 

AClTOiVNER,  v.  a.  Demandar  á alguno, 
ponerle  una  demanda  en  justicia. 

ACnVEMKNT,  ( adv.  gram.  ) Activa- 
mente : en  modo  activo,  por  activa. 

ACTI  VER,  , v.  a.  Poner  en  actividad. 

ACTIY  rrÉ,  s.J.  Actividad.  D ícese  la  ac- 
tividad del  fuego,  de  un  veneno,  jj  La  dili- 
gencia v prontitud  de  las  personas. 

ACTRJCE,  s.  J.  Actriz  : la  mtigcr  que 
representa , ó hace  un  papel  en  el  teatro. 

ACÍbKL , ELLE,  adj . Actual:  tiene  la 
misma  siguiücaciou  que  cu  castellano,  y ade* 
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mas  la  de  rea]  y efectivo,  como  un  paicmcnt 
actucl. 

ACTUELLEMENT , adi».  Actualmente : 

abora,  alpresente. 

♦ACUTANGLE,  adj.  (eeom.)  Acatándolo. 
MCUTANGULAIRE,  adj.  (geom.)  Acu- 
tangular : díccse  de  una  figura  cuyos  ángulos 
son  agudos. 

ADAGE , t . m.  Adagio , que  se  llama  co- 
munmente refrán  en  castellano. 

ADAGIO , culi»,  {miu.)  Adagio  : pausado. 

* ADAM , s.  m.  Adan , nombre  del  pri- 
mer hombre  según  la  Biblia. 

* ADAMIQuE,  adj.  Adámica  : dase  este 
nombre  á la  tierra  que  proviene  del  deposito 

aue  hacen  las  aguas  del  mar  al  tiempo  del  re- 
uxo. 

♦AD AMISTES , s.  m.  pl.  Adanistas  : he- 
reges  qu%  afectaban  imitar  la  desnudez  de 
Adan  en  el  paraíso. 

ADAPTATION, s.f  Adaptación:  apli- 
cación de  una  cosa  á otra.  Fuera  de  lo  dog- 
mático casi, no  tiene  hoy  uso. 

ADAPTE , ÉE  ,p-P'  del  verbo  adm>ter.V. 
ADAPTER,  u.  a.  Adaptar.  ||  (fig. ) A- 
plicar,  ó acomodar  una  cosa  á otra. 

*ADARCA,  ó ADARCE , t.f  Alhurre- 
ca : espuma  salada  que  se  agrega  á las  cañas 
y otras  matas  en  la  mar,  y en  las  lagunas  en 
tiempos  secos. 

ADATIS,  s.  m.  Adatis  : muselina  de  las 
Indias  Orientales. 

♦ADDÉPHAGIE , s.j.  (medie. ) Adefa- 
gia  : voracidad  ó hambre  canina. 

ADDITION , s.f.  Adición  : es  la  añadi- 
dura, ó aditamento á una  cosa,  6 la  misma 
cosa  añadida.  ||  En  las  cuentas  es  la  opera- 
ción de  sumar.  ||  En  la  imprenta  son  las  no- 
tas marginales. 

. ADD1TIONNE,  ÉE , p.  p.  del  verbo  ad- 
ditionner.  V. 

ADD1TI0NNEL , ELLE  , adj.  Lo 

que  pnede  ser  añadido. 

ADDITIONNER,  v.  a.  Sumar:  opera- 
ción aritmética. 

ADDUCTEUR , » . y adj.  ( anal. ) A- 
duclnr  : se  dice  de  ciertos  músculos, 

ADEMPTION , s.f.  (Jor.)  Revocación. 
]|  Diminución. 

* ADENT,  s.  m.  ( carp .)  Diente,  mncsca. 
ADEPTE , s.  m.  ( lat.  ) El  iniciado  en 
los  misterios  de  una  ciencia , ó secta  secreta : 
se  aplica  regularmente  á los  alquimistas. 

ADEXTRÉ,  EE,  adj.  ( blas. ) Adestra- 
do : se  dice  de  las  piezas  que  se  ponen,  al  la- 
do dicstrp  del  escudo. 

ADHERENCE,  s.f  Pegadura , ó nnion 
de  dos  cuerpos.  |l  (fie.  ) Adhesión , apego  : 
á un  partido , ó bando. 

ADHERENT,  ENTE,  adj.  Pegado,  da: 
la  cosa  pegada  á otra.  Vsase  solo  cu  sentido 
físico  en  francés. 


A DIIERENTS , s.  m.  pl.  Allegados , par- 
ciales , seq  naces  : de  una  secta,  partido,  opi- 
nión. Siempre  se  toma  en  mala  parte. 

ADIIÉRKR,  v.  n.  Pegarse  una  «osa  á 
otra  : casi  no  se  usa  en  sentido  recto.  ||  ( fig.) 
Adherir,  arrimarse,  unirse  : á una  Opinión  f 
partido,  etc. 

ADHESION  ,s.fi  Pegadura  , ó unión 
de  dos  cuerpos.  ||  (fig. ) Adhesión , esto  es, 
el  acto  de  adherirá  un  tratado,  á una  deci- 
sión, á una  protesta,  conformándose  con 
ello. 

AD  HONORES  ( expr.  lat.  ) Se  aplica  á 
los  que  solo  tienen  de  un  empleo  el  título  y 
la  condecoración  , sin  el  sueldo  ni  exerdeio: 
y corresponde  á plaza  honoraria,  ó título 
ad  hnnorem. 

A OIANTE , s.  m.  Culantrillo:  planta. 

+ AD1APH0RE,  s.  m.  Adiáforo,  ácido 
del  tártaro. 

ADIEU , interj.y  s.  m.  A Dios  : expre- 
sión con  que  nos  despedimos  de  alguno  j y 
con  que  se  denota  el  peligro  de  acabarse  ó 
perecer  una  cosa  , y el  triste  recuerdo  de  ha- 
berse acabado  : si  la  fieure  rcdoublc  y adicu 
le  malade : á Dios  enfermo , ai  le  repite  U 
calentura  I Adicu  man  argent,  mes  espe- 
rances, etc.:  á Dios  mi  dinero,  mis  espé- 
ranos : esto  es , acabáronse  ya.  ||  Como  nom- 
bre substantivo , vale  despedida , abrazo  <W 
despedida , separación  , usado  en  singular  co- 
mo en  plural : le  dernier  adicu  : Ja  prosteni 
despedida , el  último  abrazo  : des  tristes  o- 
dicux,  triste  despulida  : diré  adieu , despe- 
dirse. ||  (fig.)  Renunciar,  volver  la  espalda, 
dexar  : <7  a dit  adieu  aux  piáis  ir s , au  mon- 
de , aux  liares. 

ADIPEUX , EUSE , adj.  ( tmat . ) Ad¡- 
|K)so , lo  que.  está  seboso. 

ADIRE , EE , p.  p.  del  verbo  adirer.  V. 

ADIRER , v.  a.  (for. ) Perder  : extraviar; 
traspapelar.  V.  Perore,  égarer. 

ADITION , s.f.  (for. ) Adición  : el  acto 
de  admitir  ó adir  Ja  herencia. 

* ADIVE , s.  f.  Adiva,  ó Adive  : anima! 
muy  coman  en  Africa , y muy  parecido  al 
perro  llamado  podenco. 

ADJACENT,  ENTE , adj.  Adyacente : 

díccse  en  francés,  no  solo  de  una  isla  inme- 
diata á un  continente,  ó á otra  mayor  • sino 
de  tierras,  países,  parages contiguos,  ó veci- 
nos á otros. 

ADJECTIF,  s.  m.  y adj.  (gram. ) Ad- 
jetivo. 

*ADJECTION,  i.  f (dogmát.)  Adición  , 
agregación  de  una  cosa  á otra. 

ÁDJECTIVEMENT,  ad\».  Como  adjeti- 
vo, por  adjetivo. 

ADJOINDRE , v.  a.  Acompañar,  asociar 
nna  persona  con  otra  $ darle  compañero  pa- 
ra ayudarla  en  algún  ministerio. 

ÁDJQJÜT,  ».  m.  Adjunto,  acompífl»- 
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do,  agregado  , asonado  : el  qnc  romo  com- 
pañero ó colepa,  nombrado  por  autoridad 
superior,  ayuda  al  que  cxerce  aJgim  minis- 
terio- 

ADJONCTION , *.  / (for.  ) Asocia- 
ción, compañía  de  olio,  ú oíros  jueces,  ó 
comisiónanos  al  encargado  de  algún  negocio. 

ADJLDANT,  s.  m-  Ayudante  : ei  que 
ayuda  á otro  en  algún  empico.  Úsase  mas  en 
)a  milicia,  y en  este  caso  es  el  aide-dc- 
ca/n/f.  Y . 

ADJUDICATAIRE,  s.  La  p*»rsona  á 
quien  se  adjudicó , ó en  quien  se  remató  el 
arrendamiento  ó propiedad  de  una  heredad 
que  scsubhasLa. 

ADJUDICAT1F,  IVE,  adj.  Adjutlica- 
livo- 

ADJUDICACION , s.f.  Adjudicación  : 

el  arto  de  adjudicar. 

AI  >JLGE,  EE,  p.  p.  del  verbo  adju- 
gcr.  V. 

ADJUGER  , a.  Adjudicar  : declarar  á 
favor  «le  alguno  la  pertenencia  «le  uua  cosa  , 
como  lie  rendo , renta  , ó premio. 

ADJLRATJLON  , s.  J.  Conjuro,  exor- 
cismo. , , . 

ADJURE,  EE,  p.  p . del  verbo  adju- 
re?. V. 

ADJURER,  v.  a.  Conjurar  : «lecir  con- 
juros v exorcismos.  |i  Dícese  también  pm*  ro- 
gar encarecidamente , y por  lomar  á alguno 
por  testigo,  remici  irle. 

ADMK'ITRE,  v.  a.  Admitir  : dar  en- 
trada «i  recibir  á alguno  a la  participación 
de  alguna  cosa  , como  á la  audiencia , ó la 
tertulia,  cutre  los  amigos.  ||  Pasar,  dar  jx>r 
buena  : una  escusa  , una  razou  , uua  cuenta. 
J|  Nunca  se  torta,  como  en  castellano , por 
aceptar  una  cosa,  ni  |>oi  sufrir,  ó permitir. 

ADMINICULE,  s.  m.  (/ór.)  Adminí- 
culo : lo  qnc  ayuda  á la  prueba.  J|  En  medi- 
cina es  lo  que  ayuda  á la  operación  de  un 
remedio. 

* ADMINISTRATIF,  IVE , adj.  Admi- 
nistrativo. 

ADMINISTRATEUR,  TRICE,  r.  m.  y 

f.  Administrador  : el  que  administra  los  bie- 
nes ó rentas  publicas,  ó de  una  rr>mtini<lad. 

ADMINISTRA' TION,  s.f  Administra- 
ción : es  decir,  el  acto  de  administrar,  nun- 
ca ele nipleo.  ||  Hoy  también  se  «licc  en  fran- 
cés «leí  gobierno , ó iuoíIo  «le  gobernar  los 
ramos  <lcl  estado.  Administrada  n centróte: 
Cuerpo  administrativo  establecido  en  caria 
«lepa llamen to  de  Francia,  encargado  «le  su 
administración  y prdicía.  si dminislrntion 
. intermédiaire  r Administración  «le  distrito, 
cu  Francia,  superior  a la  municipal  c infe- 
riora la  central.  A dmt/t  is  l rali  o n municipa- 
le  : cuerpo  administrativo  <rs tablee! d«>  en  ca- 
ria cantón  , encargado  de  «bfcrenics  ramos 
<!c  adiuini*u  ación. 


ADMINISTRÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  mí» 

min'istrer.  V. 

ADMINISTRER  , l>.  a.  Administrar  : re- 
gir, gobernar  bis  negocios  , las  rentas.  ¡|  Ad- 
ministrar  : la  justicia,  los  sacramentos.  || 

( Jor . ) Producir  : testigos,  pruebas. 

ADMIRARLE , adj.  Admirable  : lo  que 
atrae  la  admiration.  ||  A ve«x»s  se  dice  de  un 
hombre , o «le  una  «rosa  irónicamente  : t *ous 
cíes  admirable : sois  un  portento. 

ADMIRABLEMENi , adv.  Admirable- 
mente, con  admiración. 

ADMIRANTE  ( 1LES  D’ ).  Islas  del  Al- 
mirante, en  Africa. 

ADMIRATELA)  TRICE . s.  y adj.  Ad- 
mirador, admirante  : el  que  adunia  , ó tiene 
costumbre  «le  admirar. 

ADM1RATIF.  IVE,  adj.  (gram. ) Ad- 
mirativo, ó de  admiración,  habíanlo  del 
punto  : ó solo  , admiración. 

ADMIRATION , s»  f Admiración  : el 
acto  de  adornar,  ó mas  bien  el  sentimiento 
«leí  qnc  a«huira.  j|  Admiration  se  dice  tam- 
bién «le  la  cosa , y sobre  todo  de  Ja  persona 
adinirarJa  : ex.  (Je  prince  a cié  iadmiration 
de  son  siécle.  |]  Avoir  admiration  pour.... 
mirar  con  admiración.,.. ¿Tíre  en  admiration 
de....  ser  aibnirado  por....  |j  Admirado , en 
sentido  activo , p«»r  el  que  se  admira , se  dice 
en  francés  ctonné ; y no  admiré , «juc  tiene 
un  sentido  .pasivo. 

ADMIRÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  admi- 
ren V. 

ADMIRER.  v.  a.  Admirar  : mirar  «i-con- 
siderar una  cosa  con  admiración  : y en  este 
sentido  es  v.  r. : corno  s 'admirer,  admirarse 
á si  mismo.  ¡|  Admirer  es  también  <•*  Ira  fiar  : 
«rx.  J admire  qu ilose  venir.  ||  Admirar  por 
causar  admiración , se  dice  étonner.  V. 

ADM1S,  1SE,  p.  p.  del  verbo  admetr  « 
tre.  V.  ^ 

ADMISSIRLE , adj.  Admisible  : lo  «juo 
puede  ser  admitido,  j*ccÍbi«lo  : lo  válido. 

ADMISSION,  s.f  Admisión  : la  acción 
por  la  fjiial  uno  «*s  admitido.  Tiene  el  sentido 
pasivo  : ex.  IJadmission  de  ce  jeune  l totu- 
me aux  nrdres  sacres. 

♦ADMITTATUU , (cxp.  lat .)  Significa  la 
aprobac¡«m  «le  que  se  llalla  digno  alguno  para 
ser  promovido  al  eiu[ileo  ó dignidad  á que  se 
desuna. 

ADMONÉTE,  FIE,  p.  p.  del  verbo  ad- 
mnnéter.  V. 

ADMONEIT'R,  »\  a.  (for.)  Amonestar, 
apercibir : por  justicia. 

ADMOjSITION,  s,  f.  Admonición,  a- 
monestacion  , advertencia , que  es  como  boy 
se  dice  : siempre  <’S  «le  superior  a inferior.  || 
(Jor. ) A percebi  miento,  rcqueñniienlo. 

ADOLESCENCE , s.f  Adolescencia  : la 
e«lad  desde  cat«»rc<;  á veinte  y cinco  años.  Dí- 
cesc  solo  de  los  varoue*. 
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A nOLfeSCT.IS  I ‘,  TF , 5.  Adolescente : el 

|óven  que  está  en  la  adolescencia. 

ADUMVN  , adj.  A don  ico  : cierto  Terso 
latino. 

* ADOMFR,  s.  m.  Almez : áilnl. 

ADONIS,*.  //*.  Adonis:  ion  alusión  á la 
fabula,  se  dice  dei  mantel*)  muy  hernioso, 
y bien  dispuesto.  ( fp>t  un  AUvtds  ¡ es  un 
Adonis,  un  Narciso,  un  Ninfo. 

ADON1SÉ,  Él  , adj.jp.  p.  del  verbo 
S’fíünniscr.  Puede  flecóse  hecho  uu  Adó- 
bis,  ó sino  un  Ninfo,  que  es  hombre  acica- 
lado y compuesto  con  extremada  afectación. 

ADONiSER(S  y.  r.  Ponnsc  hecho 
Un  Adonis,  o como  uu  Adonis.  Dicese  del 
hombre  que  cuida  de  su  gala  y compostura 
con  demasiadapulidez  y ajem  i nación. 

*AI)UMhEbR , *.  m.  Fique  acicala  i ó 
engalana  a ofio., 

ADONNE , EF , f>.  p.  del  veri*)  adnnner. 
ADONNER,  óS’ADüNNEK,  u.  Dar- 
se , dcdicaise , entiegarse  : a una  cosa , como 
al  estudio,  al  juego,  a Ja  caza.  ||  También  es 
aquetenciaisc  i»  un  sitio,  parage,  apersona, 
tener  ailí  ó en  ella  su  que*  encía  : di  cose  mas 
propiamente  de  los  animales , como : ce  chica 
ó’est  adontich  rj/nt  r s ’adonne  n la  cuisme. 

ADOPTE , EK  , p.  p.  del  verbo  adopten 

ADOPl*EK , y.  a.  Adoptar,  piohijar.  || 

) Recibir  y segu ir : opiniones , máximos , 
pensamientos  de  OtiO. 

AÍXlPTlí  , IV F,  adj.  Adoptivo,  va  : el 
hijo  ó bija  que  ha  sido  ado|  tada. 

ADUl’TION , s.J.  Adopción  : el  acto  de 
adoptar.  Solo  se  dice  en  s*  ntido  propio. 

ADORABLE,  adj.  m.  y J.  Adorable  : lo 
que  es  digno  de  ser  adorado. 

ADORATELA , s.  m.  Adorador  : se  dice 
del  que  ama  con  pasión  extremada , ó admira 
ciegamente. 

ADORATION,  s.J.  Adoración  : el  acto 
de  aflorar. 

*ADoRA  TRICE,  s.  f.  V.  Ador  atraer . 

ADORE , KE , p.  v.  del  verbo  adnrer. 

ADORFR , y*  a'.  Adorar  : es  propiamente 
debido  á Dios.  ||  Por  exageración  y abuso, 
se  dice  defamar  apasionadamente,  ó admi- 
rar con  ceguedad  una  peí  solía  a otra  , 
y de  hacer  la  coi  te  con  demasiada  sumi- 
sión á alguno.  ||  Adoter  le  yeau  d’or  a- 
dular  e incensar  a una  pcisona , solo  por  sus 
bienes , ó eaapI<*os. 

ADOS , s.  m.  ( jardín . ) Arriate  : era  de 
tierra  que  se  eleva  en  pendiente  á lo  largo  de 
alguna  pared. 

ADUSSK,  EF,p.  p.  del  verbo  adasser. 

ADOSSFR , y,  a.  Ari  iinar  de  espaldas , 
ó arrimar  la  espalda  á alguna  cosa,  poner  de 
espaldas.  j{  Por  extensión  se  dice:  adouerte 
lit  enture  la  muraille , arrimar  la  cama  a la 
pared  : a dosier  un  ¿Jtiment  contra  un  rr*» 
cher  f apoyar  la  obra  contra  uua  pena : ccite 
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ntaisnn  eit  adosséc  contra  l'cglisc , esta  casa 
tiene  á espaldas  la  iglesia. 

ADOSSFR  ( S ) y y.  r.  Ponerse  de  espal- 
das a una  pateil , a tina  puerta,  etc.  Respal- 
darse en  una  silla,  en  un  banco  , etc.  ||  Poner- 
se espalda  con  espalda  ios  dos,  s’adosscrtout 
les  den  9,  ó volverse  ambos  de  espaldas. 

ADULBFR  , y.  n.  ( uní .)  Componer, 
reparar  , «una  cosa  maltratada.  Hoy  solo  se 
dice  en  el  juego  de  damas , axedrez  /chaque- 
te , por  tocar  una  pieza , no  para  jugarla  , si- 
no para  ponerla  en  su  lugar. 

ADULCI,  lF,p.  p.  del  verbo  oJoueir. 

* ADOLC1,  s.  m.  Pulimento  del  cristal 
por  uiedio  del  frotamiento. 

ADOLOR-,  y.  a.  Endulzar,  dulcificar* 
ponei  dulce  una  cosa  que  uo  lo  es , ó que  era 
amarga  | {fig-)  Ablandar  el  hierro  : templar 
el  tiempo : mitigar  los  dolores  : amansar  las 
fieras  : suavizar  la  voz  : moderar  las  expresio- 
nes : aliviar  el  trabajo,  la  pena , etc. 

ADULCIR  (S  ) , y.  r.  Serenarse , templar* 
se,  caiinaise,  etc.  * 

* ADOlLlSSACE,  j.  w.  (ímf.)  Mino- 

. roftjon  , desviro : ojiei  ación  con  la  qual  se  de- 
bilitan los  colores  demasiado  subidos. 

♦ADOUUSSANT,  ANTE,  adj.  Tempe- 
rante, calmante  , emoliente. 

ADOLUSSFMENT,  s.  m.  Aplacacidn 

de  la  ira  : temperante  de  la  acrimonia  : ablan- 
damiento del  frió,  del  hierro  : suavizacion  de 
lo»  colores  : mitigación  de  los  dolores  : alivio 
de  las  | tenas;  conectivo  de  los  palabras  duras : 
tempei amento  ó arbitrio  para  componer  uo 
negocio  i n ipefiado , ó enconado.  '• 

* AOl  ( .ISSELK,  *.  m.  Pulidor  : de  es- 
pejos de  cr istal. 

ADULÉ,  tr.,odj,(  yoz  de  cata).  Apa* 
re  ado , casado  : se  dice  solo  de  los  ]>áxaros  ma- 
cho y hembra,  quando  se  juntan  para  anidar* 
como  palomas , perdices,  etc.  V.  sfpparier. 

* ADHAGAulT. , i.  m.  Grancvuno  : ár- 
bol que  da  la  goma  tragacanta. 

* ADRAGAN  TE  (Gomme),  s.f.  Tra* 

gacanta  , alquitira. 

* ADR  FSSAN'I*E , adj.  Dirigida  (carta, 
óidcn  , olido)  a tal  justicia , tribunal  ,*etc.  Es 
voz  cut  ial  y miníate.  ial ; porque,  fuera  de  es- 
te caso , w dice  mlresiée. 

AORFSSE,  s.f  Destreza,  habilidad, 
mafia , primor,  garbo  , gracia  , en  hacer,  <¿ 
para  hacer  una  cosa , así  de  parte  dei  cuerpo  , 
como  del  entendí  oriento.  j¡  Sobrescrito  de  una 
ca,  la , ó paquete  : y las  señas  que  se  don  es- 
critas para  hallar  una  casa,  ó persona : remeta 
tre  une  lettre  a son  adrase , remitir  la  carta  á 
quien  va  : cette  lettre  a yotre  adrase  , esta 
carta  va  á raid.  ||  I) ícese  en  estilo  proverbial 
burean  d adrase,  la  casa  en  que  te  cuentan  ó 
esparcen  muchas  noticias.  ||  Carta  respetuosa 
de  felicitación  , de  acción  de  gracias,  tic  ad 
Lesión,  ele.,  dirigida  a uua  autoridad  superio.* 
U 
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AD  RESSÉ . ÉE , p.  p.  del  verbo  adresser. 

ADRESSER,  v.  n.  Enderezar,  aj>esiar, 
•puntar : el  tiro,  el  golpe,  á la  cosa,  ó para- 
ge  á donde  se  tira .Adresser  au  bul , acertar  al 
blanco. 

ADRESSER,  v.  a.  Enderezar,  encami- 
nar, dirigir.  j|  Enviar  en  drrcehura^l  11  adres- 
soit  ses  pos  vers  /e  patais  : se  enderezaba , ó 
tiraba  hacia  palacio.  ||  Como  v.  r.  significa  di- 
rigirse, recurrir  á alguna  persona  para  favor, 
ó consejo,  il  También  es  tirar  ó herirá  algu- 
no, ó cu  chanza,  ó con  malicia  en  los  di- 
chos : on  ne.  dnitpas  s 'adresser  aux  pwssaru. 

* ADROGATION,  s.f.  (Jor.)  Abroga- 
ción : especie  de  adopción. 

ADRU1T,  TE , adj.  Diestro  : hábil : avi- 
lado : mañoso. 

ADROITEMENT , ada.  Diestramente: 
hábilmente : mañosamente. 

ADULATEUR,  s.  m.  Adulador  : bazo, 

ADULATION , i.f.  Adulación  : el  acto  , 
•6  el  vicio  de  adalar. 

ADULATR1CE,  a.  f Aduladora.  V. 

jfdulatcur. 

ADULER,  v.  a.  Adular:  lisongear  con 


baxcza. 

ADULTF.. adj.  r*.  Adulto:  el  que  esta 
«n  la  edad  d<;  la  adolescencia. 

ADULTERACION , s.  f Adultera- 
ción , falsificación  de  una  cosa. 

ADULTERE,  s.  m.  Adulterio:  la  viola- 
ción de  la  fe  conyugal. 

ADULTF.RE,  adj.  y t.  Adúltero,  y 

fdúltera. 

ADULTERER,  v.  a.  Adulterar,  viciar, 


Ó falsificar  alguna  cosa. 

ADULTEREN , INE,  adj.  Adulterino  : 

hijo,  ó hija , nacidos  de  adulterio. 

ADUSTE,  adj.  m.  r ./•  (medie.)  Adusto  : 
se  dice  de  lo  que  está  tostado  y requemado ; y 
con  particularidad  de  ía  sangre  y de  lo»  hu- 
mores. 

ADUSTION,  s.f  (medie.)  Adustion: 

inflamación , requemadura. 

ADVENTIF , IVE , adj.  (for.)  Adventi- 
cio : dicese  del  caudal  ó herencia  que  recae 
gn  alguno  por  sucesión  colateral , o por  do- 
nación de  nn  extraño. 

ADVKRBE,  s.  m.  (gram.)  Adverbio. 
ADVERBIAL,  ALE , adj.  Adveibial : lo 
perteneciente  al  adverbio. 

* ADV ERB1ALEMEN T,  ndv.  Advcrbial- 
(nente  : como  adverbio,  en  modo  adverbial. 

ADVERSAME,  s.  m.  Adversario  : el 
«me  es  de  opuesto  opinión , ó partido. 

’ AD VERSATIL , IVE , adj.  ( gram .)  Ad- 

*ersativo,  va  : díeese  con  partícula. 

A Adversa , contraria.  Va 
ecm  fortuna,  ó con  parte : v en  este  última 
caso  es  voz  forense,  y se  dice  i adverse  par tic, 
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ADVERSITÉ,  s.  f Adversidad:  suceso 
adverso,  6 contrario j y mas  generalmente  el 
estado  de  una  suerte  desdichada , ó el  infor- 
tunio. 

*AD  Y:\AMJE,  s.f.  {medie.)  Adinamía : 
flaqueza  cansada  por  alguna  enfermedad. 

A ÉR  E , ÉE , p.  p.  del  verbo  aérer. 

AERER  , v.  a.  Ayrear,  orear  : poner  algu- 
na copa  al  ayre : h acerque  1c  de  el  ayre. 

AÉR1EN,  ENNE,  adj . Aereo  : lo  que  es 
de  ayre  , y lo  quepertrnerc  al  ayre. 

ÁERIFORMft,  adj.  ni. y f.  Aeriforme: 
se  dice,  de  los  fluidos  semejantes  al  ayre. 

*AKROGR  APHIE,  s.f.  Aerografia  : des- 
cripción , teoría  del  ayre. 

MÉROLOGiE,*.^.  Aerología  : tratado 
«obre  ej  ayre , y sus  vanos  propiedades. 

*AÉROMÁECIE,  s.  f.  Aeromancia  : el 
arte  rfe  adivinar  por  medio  del  ayre. 

AEROMÉTíiE , s.  m.  ( fis . ) Aerómetro : 
instrumento meteorológico. 

AÉROMÉTR1E , s.f.  {fis. ) Aeromctría: 
el  arte  fie  medir  el  ayre. 

* AÉROINAI/TE,  s.  m.  Aeronauta  : el 
que  navega  por  los  ayre*  en  un  globo. 

AÉROSTAT,  s.  ’m.  Globo  lleno  de  gas 
para  viajar  por  el  ayre. 

AEROSTATIQUE,  adj.  m.yf  Aeros- 
tático, ca. 

AÉTITE,  s.  f Piedra  del  Aguila. 

AFFABILITE,  s.f  Afabilidad  ^la  cali- 
dad del  que  es  afable. 

AFFABLE,  adj.  m.yf.  Afable:  el  que 
oye  y recibe  con  agrado  á los  que  le  hablan. 

ArFABLEMENT , ad*.  Afablemente  ¿ 
con  afabilidad. 

AFFABUI-jATION  , s.f  Moralidad  de  la 
fábula  ó apólogo. 

AFFADI , 1E,  p.p.  del  verbo  affadir. 

AFFAD1R , v.  a.  Desazonar,  desabrir  una 
cosa : ponerla  sosa , insulsa , insípida.  1 1 {Jig . ) 
Empalagar,  estomagar:  con  alabanzas,  con 
expresiones  afectadas , etc. 

AFFADISSEMENT,  s.  m.  Empalago  , 
desabor  : el  dexo  ó efecto  que  produce  lo  in- 
sulso , ó soso. 

AFFAIRE,  s.f  Que  hacer:  negocio  : de- 
pendencia. jj  Rano  de  su  significación  genéri- 
ca se  aplica  á todo  lo  que  puede  ser  objeto  do 
la  ocupación , cuidado , ó trabajo  del  hom- 
bre. ||  Es  pleyto  en  el  abogado  : lance  de  ho- 
nor en  el  caballero  : acción  ó función  en  el 
soldado  : peligro  en  el  enfermo  : cmjreño  en 
d temerario  : cargo  ú obligación  en  uims , ne^ 
ccsidad  en  otros  : conveniencia  en  el  que  bus- 
ca : pendencia  ó querella  en  el  imprudente . 
trato  y conocimiento,  etc.  ||  Abraza  todo  lo 
que  en  castellano  llamamos  cosas,  asuntos , 
negocios,  v cp  lat  ín  se  entiende  por  res  rerunt. 

A 11’ Al  RE , ÉE , adj.  Atrafagado , atarea- 
do, muy  ocupado  : d ícese  casi  siempre  íxóttt* 
carnéale  por  el  finge  negocios. 
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AFFAISSÉ,  EE,o.  p.  del  verbo  affaisscr. 

AFFAISSEMEN  T,  s.  m.  No  es  la  acción 
dehundnse,  rendirse,  baxarsc  j sino  el  esta- 
do <V  lo  que  está  Hundido , rendido , aploma* 
do.  fin  este  sentido  se  dice  l'affaissement  des 
ierres  y.  el  hundimiento  de  los  terrenos  : ce 
matad e est  dans  un  grand  qffaissement , este 
enfermo  está  en  un  gran  caimiento,  postra- 
ción , esto  es , está  muy  caído  , muy  postrado. 

AFFAiSSER,  *>•  a.  Hundir,  aplomar, 
rendir,  hacer  baxar  una  cosa  con  el  peso  de 
otra , apretarla,  j | Hablando  de  personas  es 
agobiar,  rendir,  postrar.  ||  Como  u.  r.  es  baxar* 
se , hundirse  , sentarse , apretarse  una  obra , 
un  terreno , por  su  propio  peso. 

♦AFFAÍTAGE , s.  m.  ( cetrer. ) Enseñan- 
za : el  modo  ^le  adestrar  el  halcón. 

AFFA1TÉ , ÉE , p.  p.  Adestrado , ense- 
ñado. 

AFFA1TER  , v.  a . Adestrar  el  balcón  pa- 
ra la  Cfcza.  ||  Retejar,  ó componer  la  albardula 
de  nn  tejólo.  ||  Curtir  y adobar  las  nieles. 

#AFF  ALE  (nduL)  Ábaxo  : voz  de  mando, 
para  ahaxar, 

AFFALÉ,  ÉE,'».  p.  y adj.  Abatido:  se 
dice  del  navio  parado  en  la  costa. 

AFFALER,,»'.  a.  ( náut .)  Abatir,  aterrar. 

AFEAME , EE.  Como  p.  p.  del  verbo  af- 
Jamer , Hambreado , reducido  á hambre  , ó 
muerto  de  hambre  por  modo  hiperbólico.  || 
Como  adjetivo,  soloes  hambriento  de  comi- 
da $ pero  en  sentido  figurado  siempre  rige  : 
como  il  est  qffamé  de  uloirc , de  richesses  , 
por  codicioso , ansioso  de  gloria , de  riquezas. 
||D»cesepor  analogía:  une  ecritiirr]ajfanice , 
un  escrito  de  poca  tinta , escaso  de  papel : un 
hahit  qffarné,  un  vestido  escaso  de  tela , apro- 
vechafio. 

AFFAMER , v.  a.  Hambrear : meter  el 
hambre  en  algún  país,  ciudad,  ó casa  : ma- 
tar de  hambre  á alguno  : reducir  á hambre , 
apretar  por  hambre,  una  plaza  sitiada , inter- 
ceptándole los  víveres. 

* AFFANURES,  s.f  pl.  Gerta  porción 
de  grano  que  se  da  en  algunos  paragesá’los 
cegadores  y trilladores  en  lugar  de  dinero , y 
en  pago, de  su  .trabajo. 

AFr  ÉAGÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  qffeager. 

AFFÉAGEMENT,  s.  m.  Enfeudación  de 
alguna  porción  de  un  censo. 

AFTÉAGER , v.  a.  Enfeudar  la  porción 
de  un  feudo. 

AFFECTATION , s.  f.  Aflectacion  : el 
desmedido  cuidado  en  hablar  v obrar  de  un 
modo  reparable,  y no  natural.  ||  Deseo  ó pre- 
tcnsión de  alguna  cosa  : son  qffectation  de 
¿a  ¿ageste,  su  deseo  de  pasar  por  sabio.  ||  El 
fin  ó idea  manifiesta  de....  son  qffectation  a 
par  o tíre  populairc , su  fin  de  pareceT  hombre 
popular.  ||  Carga,  obligación,  ó destino  de 
una  renta,  ó hacienda,  a tal  cosa : ce  ryenu 
m V qffectation  a l’cntrctien  de  douzc  orplh*- 
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iins , esta  renta  está  destinada  , ó tiene  la  car- 
ga de  mantener  dpee  huérfanos. 

AFFECTÉ,  ÉE,a4^‘.  Afectado.  ||  Afec- 
to, aplicado,  obligado  á....  ||  G>n movido, 
herido , enternecido.  ||  Tocado  : dañado  del 
pecho  , etc. , affqcíé  de  la  poitrine , etc. 
AFFECTÉ , EE , p.  p.  del  verbo  qffectér. 

AFFECTER , v.  a.  Aplicar,  obligar,  hi- 
potecar : para  algún  gasto  ó pago.  ||  Afectar  : 
nacer  las  cosas  con  estudio  y arte  , y por  os- 
tentación. ||  Afectar  : poner  extremado  esme- 
ro en  obras , palabras , y porte  exterior  contra 
lo  natural  y corriente.  |[  Afectar  : fingir,  dar  á 
entender  lo  qne  no  es.|||  Conmover,  herir:  el 
corazón , los  afectos  , el  ánimo.  ¡|  Herir,  da- 
ñar, atacar  el  j>echo  , los  pulmones  : hablan- 
do de  un  mal.  ||Uuir,  agregar  : un  derecho, 
unos  emolumentos  á un  oficio. 

AFtECTIF,  IVE , adj.  Afecto  : lo  que 
pertenece  á los  afectos,  túcese  de  las  cosas  y 
de  las  personas , pero  solo  en  sentido  místi- 
co : porque  en  el  profano  se  dice  qffectueux , 
afectuoso. 

AFFECTION , s.  f.  Afección  : y mas 
propiamente  aüeion  , afecto,  voluutael,  in- 
clinación á alguna  persona , ó cosa.  |j  ( me- 
die.) Afecto,  como  de  pecho,  de  escorbu- 
to , de  melancolía  .etc. 

AFFECTIONNE , EE , p.  p.  del  verbo 
qffectionner.  ||  Como  adjetivo,  es  afecto, 
apasionado  : á unapersona,  ó cosa. 

AFFECTIONNÉR , %*.  a.  Tener  afición, 
afecto  , amor  : á personas  , y á cosas.  j|  In- 
teresar, hacer  tomar  interes  por  alguna  cosa. 
||  Gimo  v.  r.  tí*  aficionarse , dedicarse  coa 
ardor  á alguna  cosa  : ex.  6" qffectionner  au 
jeu , a Vétude , etc. 

A F FECTUEC  SEMENT , adv.  Afectuo- 


samente , aficionadamente. 

AFFECTUEÜX,  EÜSE,  adj.  Afectno- 

so  : amoroso  cariñoso. 

AFFERME,ÉE,p.  p.  del  verbo qffermer. 

AFFERMER , v.  a.  Arrendar  > e*  dar 
y tomar  en  arrendamiento,  bienes  rurales 
solamente. 

AFFERMI , IE  , p.  p.  del  verbo  nffer- 
mir.  ||  Como  adjetivo , es  firme , seguro, 
estable,  duro,  consistente. 

AFFERMIR  , v.  a.  Afirmar  , asegurar 
poner  firme  una  cosa.  |l  Poner  duro  , consis- 
tente, lo  blando.  ||  En  lo  moral  es  fortalecer, 
corroborar.  N 

AFFERMIR  ( S*’ ) , v.  r.  Ponerse  fione, 
consistente  , dora  una  cosa.  ||  {fig- ) Arre- 
ciar un  enfermo,  fortalecerse.  ||  JBacerseÓ 
mantenerse  firme,  constante,  en  su  dicho, 
contra  la  suerte,  etc. 

AFFERMISSEMENT,  s.  m.  Asegura- 
miento , üfinnamiento  : la  acción  de  asegu- 
rar, de  afirmar,  de  fortalecer  una  cosa.  || 
Estarlo  de  la  cosa  asegurada , afirmada , fof*- 
ulecúla  ( que  nunca  se  i sentido  pro- 
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pió),  y se  dice  en  castellano  seguridad , íir- 
meza , fortaleza. 

+ AFFÉRON  , s.  m.  Herrete  : remate  de 
hoja  <le  lata  ó de  latón  que  se  pone  en  la 
punta  de  los  cordones  , agujetas,  etc.  : para 
introducirlos  poj:  los  ojetes. 

AFI'ÉTE,  ÉE,  adj.  Afectado,  presu- 
mido : en  las  acciones  y palabra*.  Pícese 
mas  propiamente  de  lasmugeres  remilgadas 
y dengosas. 

Al' rÉlERIE  , s.  f Afectación , presun- 
ción : en  el  modo  de  hablar  ó de  accionar 
para  agradar.  Aplícase  mas  propiamente  al 
icmiJgo  y dengue  de  las  mugeres. 

*ArFÉTTO.  (más. ) Afcctui>so  : termino 
Con  que  se  advierte  que  se  debe  cantar  ó 
tocar  con  afectp  , lentitud  v temnra. 

AFFETTUOSO.  ( mas.  ) Le  mismo 
que  sf ¡Jeito. 

AFFÉURER,  p.  a.  V.  Afíorer. 

AFFJCHE,  s.  f Cartel  o aviso  al  públi- 
co , íixado  en  las  esquinas.  Llanun.se  , A ¡fi- 
ches , ó Pe  ti  íes  - ¡fiches  , ciertos  diarios 
en  que  se  hallan  reunidos  los  carteles  ó avisos 
al  público  mas  interesantes. 

AFFICHE  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  afft- 
cher. 

AFFICHER,  v.  a.  Poner  un  cartel,  pu- 
blicar una  cosa  con  carteles.  ||  ( fig. ) Pre- 
gonar, blasonar  : hacer  plaza  , alarde  : hacer 
tioioria  , pública  una  cosa. 

AFFICHEUR , s.  m.  El  que  pone  ó fixa 
los  carteles,  . 

AFFIDE  , ÉE  , adj.  La  persona  de  con- 
fianza. ]1  Quando  se  toma  coiuo  substantivo , 
es  el  coníiqcnt?. 

AFFILÉ,  ÉE,  p.p.  del  verh«»  a ¡Jilee. 

AFF1LER,  v.  a.  Afilar  : una  navaja , un 
cuchillo , etc.  ||  En  jardinería  , alinear , ó 
plantar  en  hilera  las  plantas,  matas,  etc. 

AITÍLÍATION  , s.f.  As<KTÍucion  , her- 
mandad solo  se  dice  déla  comunicación 
que  las  comunidades  religiosas  hacen  de  sus 
gracias  y oraciones  á otras,  y á los  seculares. 
( j Por  extensión  se  dice  de  la  adopción  , ó 
asociación  de  otros  cuerpos,  como  acade- 
mias. 

A FFILIÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  afflier. 

AFFHJER,  v.  a . Prohijar,  adoptar,  re- 
cibir como  hijo  ó hermano.  Solo  se  dice  de 
comunidades  religiosas,  y cuerpos  literarios. 

* AFFILOIRES,  s.  f pl.  ( carpint .) 
Juego  de  piedt  As  de  afilar. 

AI  FFN AGE  , s.  m.  Refinadura  : la  ac- 
ción dé  refinar,  purificar,  ó clarificar  los  me- 
tales , los  licorr»  , el  azúcar , el  salino  , etc. 
|{  ( com. ) Cáñamo  finísimo  y de  calidad  ex- 
celente que  ha  pasado  per  muchos  rastrillo* 
fie  púas  uinv  delgadas. 

AFFJTVÉ,  ÉE  . p.  p.  del  verbo  affiner. 

AFFÍK^ft  j "i,  a . Refinar,  purificar, 
•W  mejorar  una  «osa  , como  ios  me- 


tales , los  licores , el  azúcar,  el  salitre , etc. 
Del  oro  v plata  se  dice  acendrar,  acrisolar.  [| 
Affiner  le  chantre , rastrillar  ei  cáñamo,  ¡| 
( fig. ) Se  dice  affiner  «le  las  personas  a quie- 
nes se  las  hace  mas  advertidas  y caulas  con 
alguna  burla  ó engaño  que  las  esca»  miente  , 
y haga  avispar , ó apicardar. 

Al  F1NER1E,  s.  f . El  Jugar  en  donde  se 
retinan  los  metaies  , etc. 

AFITNEÜR  , s.  m.  El  refinador  de  me- 
tales , etc. 

AFl  íiXlTE,  5.  f Afinidad  * parentesco 
y proximidad  , que  se  contrae  i*oi  medio  «le 
un  matrimonio  entre  dos  familias.  |]  ( fig.) 
Afinidad  : la  analogía  y semejanza  que  tiene 
una  cosa  con  otra. 

AFI INOIR , s.  m.  Peyne  : genero  de  ras- 
trillo con  «pie  se  limpia  el  cáñamo. 

A F FIQUE!’ , s.  m.  Palillo,  ó daguilia  : 
de  hacer  inedia.  * 

AFFIQUEI’S  , s.  m.  PL  ( fam.  joc . ) 

Adornos  mugcrilcs  : corresjionde  en  castcl- 
h.no  á alfileres  , ‘perifollos  , ó pelendengue», 

AFFIRMATIr  , IV E,  mlj.  Afirmativo: 
lo  contrario  de  negativo. 

AFHRMATION , s.f.  Afirmación  : lo 
contrario  de  licuación. 

AF  FIRMA TIVEMENT,^.  Afirmati- 
vamente. 

AFFIRMÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  qfflr - 
mer. 

AFFIRMFR , v.  a.  Afirmar  : asegurar  al- 
guna cosa  ¡>or  verdadera.  ||  ( Jor . ) Ratificar 
el  dicho  , la  ileclaravion. 

AFFLELRÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  af- 
flenrer. 

AFFLEURER  , v.  a.  Igualar,  poner 
con  ras  la  superficie  de  dos  cuerpos  conti- 
guos. 

AFFLIOTIF  , IVE,  adj.  Aflictivo,  va: 
castigo  ó pena  corporal,  impuesto  al  reo  pea 
la  justicia. 

AFFLICTION  , s.  f.  Aflicción  : jkoi 
grande  del  espíritu  , y del  cuerpo. 

AFFL1GÉ , KE,  p.  p.  del  veibo  aj>% 

^AFFLIGFANT , ANTE,  adj.  a,  .(«j 

aflige , ó cansa  aflicción  : atligcnte  se  drett 
antes  en  castellano  , y no  sabemos  poupfl 
hov  no  se  dice. 

AFFLIGER , a.  a.  Afligir  : se  dice  ^ 
del  cuerpo  como  del  ánimo. ^qffliger,  e.l 
Afligirse  desconsolarse. 

AFFLUENCE , s.  f.  Agolpamiento  j 
avenida  de  agnus*  1^ ícese  del  dcu.-ioi 
miento  de  humores  cu  el  cuerpo  huin  md 
del  concurso  de  gentes  á algún  parage  : de 
abundacia  de  genero»,  <ie  comestible»  q 
vienen  ú un  mercado  , etc.  ||  {fig*)  Afluí 
cía#  facundia,  ó abundancia  de  nal.ibr 

♦ AFFLLENT,  ENTE,  adj,  Sed.ce* 

rio  ó arroyo  que  desaguaos  otro.  ||  En  jo* 
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llano,  afluente  solo  se  aplica  en  sentido  figu- 
rado a la  persona  que  abunda  en  palabras. 

AFFLLCK , v.  n . Desaguar  un  rio  ó 
arroyo  en  otro  : el  correr  de  los  aguas. á un 
mismo  parage.  ||  (//£. ) Concurrir,  venir,  ó 
llegar  en  abundanda  : víveres  á una  plaza , 
▼¡ajantes  á un  mesón  , etc. 

AFFOIBLI , 1K  , p.  p.  del  verbo  affoi- 
blir. 

AFFOIBLIR,  v.  a.  Debilitar  , enflaque- 
cer, disminuir  {as  fuerzas , aligerar  el  peso 
de  una  cosa.  j|  En  lo  moral  es  hacer  la  ine- 
pos  pesada  , hacerla  llevadera.  ||  S'ajfoibiir, 
v.  r.  perder  el  vigor,  la  fuerza , el  ánimo. 

AFFOJ  BL1SSATNT  , ARTE,  adj.  Lo 
que  debilita,  enflaquece, 

AFFOmLISSEMipiT  , s.  m.  Debilita- 
ción , extenuación  , diminución  de  fuerzas  , 
osí  en  el  sentido  propio  , como  en  el  figura- 
do. ||  1 ornarlo  njfb i h üssement  por  el  estado 
en  que  pone  la  debilitación , es  debilidad  , 
flaqueza  , caimiento  , desfallecimiento  en 
lo  ! lisien  y en  lo  moral : aplicado  á los  esta- 
dos, y al  poejer,  es  decadencia. 

AFEOLE,  ÉE,  p.  ¡ p.  del  verbo  ajfo- 
ler.  ||  En  temimos  marítimos  se  dice  de  la 
aguja  de  marear,  quando  no  apunta  exacta- 
mente al  norte. 

Ah  FOLER  , v.  a.  Enloquecer,  volver  ó 
poner  loco  á alguno  de  pasión.  Solo  tiene 
hoy  uso  en  estilo  familiar  : i7  est  afole  desa 
Jemme  : el/e  est  ajfnlée  de  son  chien  : está 
ó anda  loco  con  su  rnuger  : está  loca  con 
•n  perro  ( es  decir,  de  contento.  ) 

AFFORAGE  , s.  m.  Aforo  : derecho  que 
se  pagaba  al  señor  por  la  venta  del  vino. 

AFFORER,  ó AFFELRER,  v.a.  Ta- 
sar, apieciar  : poner  precio  á una  cosa. 

* A rTOURCHE,  EE , p.  p.  Ancorado. V. 
Ajfoureher. 

AFFOLRCHER , u.  a.  ( ndut . ) Echar 

dos  anclas  á cierta  distancia  una  de  otra  , de 
modo  que  los  rabies  formen  como  una  horca. 

* AFFOLRRAGEMETNT,  *.  m.  La  ac- 
ción de  dar  forrage  ó verde  á las  bestias. 

* AFFOURRAGER,  v.  a.  Dar  forrage,  ó 
Ycrde  : á las  bestias. 

* AFFOURRER , v.  a.  Lo  mismo  que 
affoxvrraser. 

* AFFRAÍCHER,  u.  n.  (ndut.)  Re- 
frescar : aumentarse  la  fuerza  del  viento. 

*AFFRAlCHIR,  v.  n.  Lo  mismo  que 
afjrafther. 

Aí  i RANCHÍ,  IE,  p.  p.  del  verbo  ajffran- 
ehir , y corresponde  á inmune , franco  , 
exento  de...  Como  substantivo , es  el  liberto 
cíe  los  Romanos , ó manumiso , en  castellano 
horro , esto  es  , la  persona  antes  esclava , y 
libre  ya. 

AhFRAJNCHIR,  v.  a.  Manumitir,  co- 
firanquear , libertar , poner  en  libertad  á un 
enclavo.  ||  Por  extensión,  es  eximir,  exentara 


de  jurisdicción  „ de  cargas , tributos  , servi- 
dumbres, á un  pueblo,  á un  cuerpo  , á un 
particular.  ||  [fig-)  Librar,  sacar  : de  un  pe- 
ligi’o,  de  un  uial , etc.  jj  S'aJJ'ranchir  , co- 
mo u.  r.  jamas  se  dice  sino  en  sentido  figu- 
rado. 

AFFRATN CHISSEMENT , s.  m.  Manu- 
misión : el  acto  de  dar  lil>crtud  al  esclavo. 

||  Exéncion  , franquicia  : el  acto  de  eximir  , 
de  enfranquecer  un  pueblo , una  tierra , etc. 

AF FRES  i s.  m.  pl.  Los  terrores , ó visio- 
nes espan tosas  : de  la  muerte  , etc.^ 

Air  RETE  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  af- 
fréter. 

AFF RETÉ,  EE  , adj.  Fletado  , da. 

AF FRÉTEMENT , s.  m.  Flctamcnto  % 
el  ajuste  cpn  que  se  fleta  una  nave. 

AFFRÉTER , v.  a.  Fletar  : ajustar  el 
flete , ó alquiler  de  una  nave.  V.  fretier. 

AFFRETELR , s.  m.  Fletador  : el  que 
fleta  una  nave. 

AFFREUSEMENT,  adv.  Horriblemente. 

AFFRELX,  ELSE,  adj.  Horrible , hor- 
roroso. , 

Al  I-TUANDE,  EE , p.  p.  dtl  Tcrbo  af- 

frínnder. 

AFFRJLAjVDER  , v.  a.  Engolosinar  : ha- 
cer tomar  gusto , ó acostumbrar  a manjares 
delicados. 

AFFRIOLÉ , EE  , p.  p.  del  verbo  ajfrio- 
Icr.  adj.  Arregostado. 

AFFIUOLER,  i',  a.  (Jam.)  Cebar,  o 
atraer  con  ccl>p.  . 

* AFFRITÉ,  EE  rp.  p.  del  veri»  affriter. 

* AFFRITER , v.  a.  Pooer  una  salten 
en  estado  de  freir  alguna  cosa. 

* AFFROD1LLÉ,  s.  f Gaiuon,  ó asfóde- 
lo : planta.  ^ 

ArFRCENT,  s.  m.  Afrenta , injuria , bal- 
fdon  , desaví  e , por  ipjuria  con  palabras  y ac  • 
dones.  j|  s/Jjronty  es  afrenta  , como  infamia^. 
deshonor,  sonrojo.  ||  Como  de  aflront  no  hay 
verbo  «pie  signifique  afreutar  en  una  ni  en 
otra  acepción  $ en  el  i .°  caso  se  dic efaire  un 
affront  a... ; y en  el  a*°  J aire  ajfront  a...  y 
se  llama  flétri  al  afrentado. 

AFFÍIOISTÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  af- 
fronter. 

AFFRONTER  9 v.  a.  { ant.  vulg. ) En- 
gañar á uno  cara  á cara,  esto  es,  con  malicia, 
y Laxo  de  buena  fe  : corresponde  al  castella- 
no entrampar  á alguno  , soplársela , pegárse- 
la. j|  Ajfronter  se  usa  mas  propiamente  por 
hacer  frente  , cara,  arrostrar  : al  enimigo  , á 
la  muerte , etc. 

AFFRÓNTERIE , s.  f.  {fam.  ) Bigote- 
ra , petardo  , chasco  , cugaño  , trampa  : he- 
cha baxo  de  fe  y confianza. 

AFFROjNTEUR  , ELSE  , Trampea- 
dor , estafador,  ora,. 

AFFUBLÉE,  ÉE,  p . p.  del  verbo  af» 
fublcr K 
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AFFUBLEMENT,  s.  m.  (joc.)  Em- 
bozo con  «pie  se  encubre  un  hombre  ; y si  es 
muger  se  llama  tapujo  , rebujo  » rebozo. 

AFFUBLER , v.  a.  (joc. ) Embozar,  re- 
bozar , disfrazar  á alguna  persoga  : si  es  mu- 
ger,  se  dice  tapujar,  rebujar.  Usase  mas  co- 
mo recíproco. 

AFfUT  , s.  m.  Afuste,  ó cureña.  (|  Ace- 
cho del  cazador  para  coger  la  caza  al  paso  : 
y por  analogía  se  dice  dei  que  espera  a otro 
cuidadosamente , 6 alguna  ocasión  , ó for- 
tuna : il est  a l’affút  de...  está  á la  espera  de... 
á la  mira  de... 

AFF^TAGE  , s.  m.  La  maniobra  de  sen- 
tar el  canon  en  el  afuste,  encureña.  ¡|  ( acquit. ) 
Los  instrumentos  que  debe  llera r suyos  un 
olicial  de  rlbañjl. 

AFV  ( f É , ÉE  , p.  p.  del  verbo  ajjjuter. 

AFFÚTER  , k.  a.  Poner  , tí  sentar  : el 
canon  en  el  afuste,  ó cureña.  ||  ( arquit . ) Afi- 
lar toda  clase  de  instrumentos  corlantes. 

AFIN  , conj.  Con  el  fin  , para , <*on  in- 
tento. Rige  de  dos  modos  : el  uno  con  que 
y el  subjuntivo.  A fin  que  vous  lesathiez  , 
para  que  rrad.  lo  sepa  : el  otro  con  la  pre- 
]>OMcion  de  y el  infinitivo.  Afín  depouvoir 
dire , afín  d’obtenir  cette gráce : con  el  fin  de. . . 

* ÁFRICAIN,NE , adj.  Africano : cosa  de 
África. 

. * AFRIQUE , s.f  Africa  : una  de  las  qna- 
tro  partes  del  mundo , y un  puerto  en  la 
costa  «leí  revTio  de  Túnez. 

AGACÁÑT  , ANTE*,  adj.  Provocativo, 
halagüeño,  incitativo.  No  se  dice  de  las  per- 
sonas , sino  de  las  cosas  : regards  agacans  , 
ojeadas  provocativas  : propos  agacans  : pa- 
labras halagüeñas. 

AGACÍ»,  *»  /•  Picaza:  páxaro.  V.  Pie. 

AGA  CE  , EE,  adj.  Allí  agado. 

AGACEMENT , s.  m.  Dentera  : cierta 
Retasación  desagradable  que  causan  en  los 
dientes  las  frutas  verdes  , ó agrias. 

AGACER  , v.  a.  Causar  , dar  dentera.  [[ 
Entorpecer , embotar  : el  filo  de  un  cuchi- 
llo , etc.  (|  f fig. ) Provocar  , excitar  , esti- 
mular : el  deseo,  lagaña.  |(  Atraer  con  alha- 
gos  y esguinces  mugcriles. 

AGACERUv  » .«•./•  Arrumaco  , roncería, 
soflamo.  Se  usa  en  plural , y se  dice  de  las 
mugieres. 

ÁGAPE , s.  f.  Agapa  : comida  de  los 
primero;.  dimítanos  en  ds  iglesias. 

AGAPETES  , s.  /.  pl.  Agape  tas  : don- 
cellas que  eo  la  primitiva  iglesia  vivían  en 
Comunidad  , pero  sin  hacer  votos. 

AGARIC , s.  m.  Agárico  : especie  de 
bongo. 

AGASTE  yS.f  Turbión,  aguacero,  llu- 
via muy  abundante. 

AGÁTE , ó AGATHE  , s.  f.  Ágata  : 
cierta  piedra  preciosa. 1 j í/rce  agale  ti' Alejan- 
dre, jLAuguste,  ele.  Li  busto  de  Alcxandro, 


etc. , esculpido  en  ágata.  |(  Bruñidor  : instru- 
mento para  bruñir  oro,  en  que  se  halla  en- 
gastada una  ágata. 

* AGATIS  , s.  m.  Daño  causado  por  los 
ganados  y bestias  en  los  campos. 

* AGAVE  , s.  f.  Pita  : planta  liliácea  , de 
cuyos  hojas  se  saca  hilo , como  del  lino  y del 
cáñamo. 

ÁGE , s.  m.  Edad  : la  duración  ordina- 
ria de  la  vida  , así  del  hombre,  como  de 
los  animales.  Llámanse  así  los  diferentes  gra- 
dos de  la  vida  humana , que  son  : has  age  , 
la  niñez  : jeune  age  , bel  dge  , la  juventud . : 
age  viril  y -la  virilidad  dge  avancé , la  vejez  : 
dge  décrépit , la  decrepitud.  |j  También  se 
dice  dge  la  edad,  quando se  toma  por  siglo, 
ó tiempo  , elle,  étnit  la  mcrveille  de  son  dge; 
quando  se  extiende  á ej  tocas  que  comprehen- 
den  grande  espacio  de  tiempo  , ó de  siglos  de- 
terminados , como  dans  le  moyen  dge , en 
la  edad  media  , dans  le  bas  dge , en  h 
baxa  edad  j y quando  se  aplica  á las  seis 
edades  del  inundo , y á las  quatro  fabulosas 
de  los  antiguas.  ¡¡  Di  cese  un  homine  entre 
deux  ages  } esto  es  , de  una  mediana  edad. ; J 
No  se  usa  dge  en  plural , como  en  catrllunn, 
por  decir  en  todas  las  edades , en  las  edades 
venideias  : en  francés  estas  se  dicen  siglos  : 
dans  tnus  les  siecles  , dans  les  síteles  a ve- 
nir. )|  ( agrie. ) La  cama  del  arado , que 
también  se  llama  fléche. 

ÁGE,  EE,  adj.  Sin  régimen  significa 
anciano  , persona  de  edad  , esto  es  , de  edad 
avanzada  : cest  un  honime  dgé  : c’étoit 
une  Jénimc  dgee.  Con  régimen  , determina 
tanta  ó quanla  edad  : il  est  uge * de  vingt 
ans  , es  de  edad  de  veinte  años , ó tiene 
veinte  años  de  edad. 

AGENCE,  s.  f.  Agencia  : el  cargo  ó 
comisión  de  acepte. 

AGENCE  , ÉE  ,p.  p.  del  verbo  agente. 
AG ENCEME1Y i , s.  m.  Adorno,  com- 
postura , colocación  de  las  cosas  en  orden. 
||  ( pint. ) Agrupado  de  las  figuras. 

ÁGENCER , v.  a.  Componer  , aderezar  , 
aliñar  , colocar  las  cosas  con  prolixidad  : es 
de  poco  uso  , y del  estilo  familiar. 

ÁGENDA  , s.  m.  ( lat. ) Lihrito  de  me- 
moria : en  que  se  lleva  apuntado  lo  que  se 
lia  de  hacer  en  el  «fia- 

AGENOUILLEE , EE,  p.p.  del  verbo 
agenouiUer. 

AGEN  OUILLER,  S’AGENOUILLER, 

v.  r.  A rrodillarsc  , hincarse  de  rodillas. 

* AGENOUiLLOIR , s.  m.  Coxin : al- 
mohada para  arrodillarse. 

AGENT,  s. m.  ( fu. ) Agente:  loque  obra, 
ó tiene  viétud  para  producir  algún  efecto*  |j 
El  que*  maneja , ó administra  los  negocios 
de  otro,  ó executasus  encargos.  ||  Agcntelc 
change  ou  de.  banque , corredor  de  cambios. 
j|  A geni  municipal : magistrado  elegido,  en 
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TY»ncia,por  la  asamblea  comunal  ,á  quien  se 
dallan  todos  los  poderes  municipales.  ||  Asent 
national:  era  en  la  segunda  constitución  fran- 
cesa un  magistrado , cuyas  funcione*  eran  la* 
mismas  que  las  de  los  comisarios  del  go- 
bierno. 

AGGLOMÉRATION,  s.f.  Amontona- 
miento , la  acción  de  hacinar  muchas  cosas 
tinos  sobre  otras. 

AGGLOMERER  ( S’ ) , y.  r.  Amonto- 
narse , hacinarse : desordenadamente  las  cosas. 

* AGGLUTINANS  , adj.  pl.  ( medie.  ) 
Aglutinantes  : remedios  tónicos  v nutritivos. 

AGLUTINAN!’  , ANTE  , s.  y adj . 
(cirug. ) Aglutinante  : loque  licne~  virtud 
de  unir  los  labios  de  una  herida. 

♦ AGGLUTINATIFS  , adj.  pl.  ( cirug. ) 
Aglutinatiros  : emplastos  para  reunir  los  la- 
bio* de  una  herida. 

AGGLLTCNATION  , s.f  (cirug.) 

La  acción  de  reunir  y juntar  los  labios  de 
tina  herida. 

AGGLUTINAT10N,  s.f.  (fis.y  med.) 

Conglutinación. 

AGGLUTINER,  m.  a.  (cirug.)  Reu- 
nir : los  labio*  v piel  de  una  herida. 

AGGLUTINER  , y.  a.  (Jisymed.)  Con- 
glutinar. 

AGGRAVANT,  ANTE , adj.  Agravante. 

AGGRAVK,  s.  m.  Agravación  , agrava- 
miento Ha  segunda  amonestación  de  una 
censura  eclesiástica. 

AGGRAVÉ , ÉE,  p.  p.  Del  verbo  ag- 
graacr.  . 

AGGRAY  ER  , y.  a.  Agravar  : hacer  mas 
grave  un  delito  ó culpa  , aumentarle  la  mali- 
cia. También  es  aumentar  la  pena,  el  cas- 
tigo. 

AGELE,  adj.  m.y  f.  Agil : ligero  : expe- 
dito : ]>ara  obrar. 

AGILEMENT,  ady.  Agilmente,  con 
agilidad. 

AGILITE , s.  f.  Agilidad  : ligereza  : ex- 
pedición : para  hacer  alguna  cosa. 

AGIO,  s.  m.  El  lucio  ó inicies  que  dexa 
la  negociación  del  agiotage. 

AfilOTAGE , s.  m.  ( ierm.  mere. ) La 
negociación  de  billetes,  cédula*  de  banco,  y 
letras,  y sobre  todo,  de  fondos  públicos.  Es 
voz  moderna  , y admitida  ya  en  el  comercio 
de  España. 

AGIOTER,  v.  n.  Se  dice  del  negociar  bi- 
lletes , cedidas  de  banco  , letras  , y sobre  to- 
do efecto*  públicos , con  lucro  reprobado  por 
su  naturaleza.  w 

AGIOTEUR.  s.  m.  Agiotador:  el  qoe 
trata  en  el  agiotage. 

AGIR  , y.  a.  Obrar  , hacer  algo.  ||  Hacer 
operación  , efecto.  ||  Trabajar  , agenciar  por... 

||  Proceder  ó portarse  , bien  ó mal.  ]|  Proce- 
der contra...  ó intentar  una  demanda  cen- 
tra... j|  No  parar.  ||  Como  reciproco  c in  per- 
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sonal , es  tratarse  de  tal  ó tal  cosa , ó asunto. 

AGISSAN  T , ANTE , adj.  Diligente  y 
eficaz,  hablando  de  personas;  y activo,  ha- 
blando de  co*».is  , como  un  remede  agissant. 

* AGITATF.LR  , s.  m.  Incitador  : el  que 
fomenta  disturbio*  en  una  asamblea  , ó en  el 
pueblo. 

AGITA TION , 5.  f.  Agiration  r movi- 
miento violento  ó fl  equen  te  de  una  cosa.  || 
En  el  mar  , en  el  pulso  , es  alteración  ; y en 
el  ánimo,,  es  turbación  , inquietud. 

AGITE,  EE , p.  p.  del  verbo  agitar. 

AGITER , y.  a.  Agitar  : mover  una  cosa 
con  violencia  y sacudimientos  , como  el 
ayre,  las  olas,  las  hojas,  etc.  ||  (fig. ) En 
materia  de  ciencias  ó negocios  , es  tratar  en 
el  sentido  de  ventilar,  disputar,  contro- 
vertir. En  afectos  del  animo , es  alterar,  re- 
volver , inquietar. 

AGNAT , s.m.  (Jar. ) Agnado. 

AGNATION,  s.f.  ÍJór. ) Agnación. 

AGNATIQUE  , adj.  (for. ) Agnuticio ; 
lo  que  pertenece  á los  agnados. 

AGNKAU , s.  m.  Cordero  : el  hijo  de  la 
oveja  mientras  esta  con  la  madre.  Pero  C o- 
gneau  da  Dicu . se  dice  en  castellano  Ag- 
nus  dei , tomándole  del  latín. 

AGNELER  , y.  n.  Parir  la  oveja. 

AGNELET , s.  m.  ( dim.  de  agneau. ) 
Cordeiillo  , contento. 

* AGNELiN,  s.  m!  Corderuna  : la  piel 
del  cordero.  ||  Agneliney  adj.  Añina  (Lana.) 
||  Agnctins , s.m.  Añinos  : las  pieles  de  cor- 
deritos  con  su  lana. 

*AGNELS  , s.  m.  pl.  Moneda  antiguada 
Francia  con  sello  del  cordero. 

AGNES  y s.  f Se  dice  de  la  muchacha 
poco  práctica  en  los  uso»  del  mundo  ; como 
si  dixeramos  en  castellano : es  una  bendita , 
un  angelito. 

AGNUS- CASTOS,  ó VITEX,  a.  ws. 

Sauzgatillo  : planta. 

AGONIE,  s.f  Agonía:  la  congoja  del 
roorihundo.  |¡  En  lo  moral  es  angustia,  ó 
aflicción  extrema.  

AGONISANT,  ANTE  , adj.  Agonizan- 
te : el  que  esta  agonizando,  ó cu  la  ago* 
nía.  ¡j  En  francés  nunca  se  toma  por  el  que 
auxilia  ó ayuda  á bien  morir. 

AGONÍSER,  y.  n.  Estar  en  la  agonía  , 
ó agonizando  : el  enfermo. 

♦AGOUT , ( geogr. ) Agote : rio de  r ran- 
cia en  el  Alto  Lenguadoc. 

AGRAF’E,  s.J.  Broche,  presilla,  gra- 
pon. 

AGRAFÉ , ÉE , p.  o.  del  verbo  agrnfer. 

AGRAFER,  y.  a.  Abrochar,  prender, 
coger , ó atacar  : la  ropa  con  broche , pre- 
silla , ó alamar. 

AGRAIRE  , adj.  m.  yf.  Agraria : nom- 
bre que  en  la  jurisprudencia  romana  se  da  á 
la»  leyes  para  el  repartimiento  de  las  tierral. 
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\\GRAM0NT,  tgcftgr.]  Agraman  t : vi-  ¡ 
üa  de  España  en  (Cataluña. 

AGRANDÍ , IE  , p.  p.  del  verbo  agran- 

dir. 

AGRANDJR,  y.  a.  Agrandir : hacer  mas 
grande  una  cosa  : extenderla , ampliarla  , co- 
mo un  huerto , una  casa  , una  ciudad.  ||  Au- 
mentar : los  objetos  , esto  es  , su  tamaño  y 
figura.,  ójiorej  miedo , ó por  algún  drice  lo 
de  la  vista  , ó con  el  auxilio  de  anteojo.  |¡  Por 
eumsion  es  abultar  , ponderar , dar  cuerpo 
a una  acción  buena  ó mala.  I|  (fig* ) Es*  en- 
p and.'ccr  á una  persona  , ó familia  , esto  es, 
subirla  en  honor  , fama  , etc.  (j  $' agrandir  se 
dice  solo  ¿ veces  por  extenderse , es  á saber  , 
en  la  vivienda , en  sus  posesiones. 

AGRANDISSFMENf , s.  m.  Aumento, 
ampliación , extensión  : de  una  cosa.  ||  F.u- 
pamlec.i miento : de  una  familia,  de  un  im- 
perio , de  una  nación. 

AGRÉABLE , adj.  Ap-adabIe,delrytoso, 
pistos  j : lo  que  agrada,  ó da  gu*to.  j En  los 
olores,  y sabores,  es  lo  grato:  en  las  cosas 
inanimadas,  como  jardines,  colore»,  dias, 
sitios , es  lo  apacible , que  también  se  extiende 
figuradam*  ntc  al  genio,  al  semblante  , etc.  j| 

En  otras  cosas  es  lo  divertido*  como  en  cuen- 
tos, ron  versaciones , etc. 

AGRÉABLEMENT,  adv.  Agradable- 
mente. . 

A GR  FE , EF , p.  p.  del  verbo  agréer. 
AGREER  , m.  a . Aparejar  los  navio» ; vie- 
ne de  la  ' 07.  agres  t que  son  aparejos. 

AGRÉER,  y.  n.  Agradar,  parecer  bien  , 
ser  <lei  gusto  «le  alpino : una  rosa.  ||  .Agréer, 
v.  a.  Api  obar,  admitir,  aceptar,  recibir  bien , 
tener  a hjen  permitir.  • 

AGKEELR , s.  m.  El  proveedor  ó asentis- 
tu  de  ius  aparejos  ó xarcia  de  un  navio , ó es- 
quadra.  , 

AGRÉGAT,  s.  m.  Agregado : el  conjunto 
de  mucha»,  ó varías  cosas. 

AGRÉGATiON , s.J’.  Agregación  : la  ac» 
ciou  , y el  efecto , de  agregarse  ó asociarse  á 
un  cuerpo,  ó comunidad:  es  propiamente 
incnrpnr ¡trian  en  castellano. 

AGREGÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  agré- 
gcr.  . 

AGREGER , v.  a*  Agregar : asociar  ; in- 
corporar, 

AGRÉMEN  T,  i.  m.  Agrado  : volnntad  ó 
gusto  con  que  ac  hace , ó se  recibe  nna  cosa. 

¡|  En  el  sentido  pasivo. es  ej  consentimiento  , 
peí  miso,  aprobación,  beneplácito.  |J  Placer, 
satisfacción  , recreo  : que  da  una  cosa , ó qne 
•e  encuentra  en  ella.  ¡¡  Gracia  qne  tiene  una 
persona  . ó cosa  para  agradar.  j|  Adot  nos  , or- 
nato* : en  nn  vestido <,  en  una  casa. 

AGRES,  s.  r.  pl.  ( ndiiU ) Aparejos  de 
una  nave. 

* AGRESSER , v . a.  Acometer  el  primero 
¿ otro. 
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AGRESSEUR , s.  m.  Agresor : el  que  aco-¡ 

mete  pi  imcio. 

ACrKFSSi  )N , s.J.  Agresión  : Ja  acción 
dei  que  acornóle  piimeio. 

AGRES  iJÍ  xrul . m.  yf.  Agreste  : bravio  , 
speio.  Se  dice  propiamente  de  Lis  frutas  ver- 
des y pian  tas  sil  vestí  es.  ¡|  ' fig. ) Se  aplica  a la» 
peí  sonas  incultas,  c inciviles;  a sus  genios, 
moilaies , «‘te. , que  llamamos  rústicos. 

AG1UG<J  .E,  adj.  ni.  y j.  Agrícola  : 
aplica  lo  a iaagricultma. 

AGRICU \ . TEL  R , s.  m.  Agí  ¡cultor  : el 
que  cultiva  ó labia  la  liena.  Son  dos  voce» 
tomadas  del  latín  , y de  uso  moderno  en  frun- 
ces. * 

AGRICULTURE,  s.J.  Agricultura:  el 

arte  de  cultivar  ó lab;  ai  la  lien  a.  En  frunces 
no  se  toma  por  la  labranza,  ó cultivo,  como 
en  castellano , porque  la  priméis  se  llama  la- 
bourase , y el  segundo  culture.  V. 

AGRIE,  s.J.  Especie  tic  sarpullido,  <5^ 
cmpeyne. 

AGRilTER,  S’AGRIFEER  ,y.  r.  Agar- 
rarse : asirse  con  las  uñas  : engarrafa». se. 

* AGRi)TTE,  s.J'.  Guinda  silvestre. 
AGRiPALMF.,  ó CARDIAQUE,  s.  f. 

Cardíaca : planta, 

AGRÍPPE,  EE,  p.  p.  del  verbo  agrip- 
per. 

AGRIPPER , v.  a.  ( vutg.)  Atrapar,  echar 
la  uña  : lomar,  ó quitar  una  cosa  con  ansia, 
ó codicia. 

* AGRIPPFS , adj.  m.  y f ( cirug.  ) 
Agripas  : criaturas  que  nacen  por  lo»  pies. 

AGRONOMF,  *.*  m.  Agrónomo:  autor 
que  ha  escrito  sobre  la  agricultura. 

* AGROLPPER,  y.  a.  Agrupar  : reunir 
▼arias  fiemas  en  un  grupo. 

AGUERRI,  1E,  p.  p.  del  verbo  aguer- 
rir. 

AGUERRIR  , y.  a.  Aguerrir , acostum- 
brar, hacer  á las  armas : excrciur  en  los  tra- 
bajos y peligros  de  la  guerra.  j|  (/ ig . ) Acos- 
tumbrara uno  á lo  que  parece  arduo  al  prin- 
cipio : á aguantar  alguna  cosa  pesada ; hacerle 
luil.il , ó ducho  en  alguna  facultad. 

AGUETS,  s.  m.  pl.  Solose*tisa  en  estas 
frases  : étre  aux  aguets,  se  teñir  aux  aguets  , 
estar  en  acecho  ó acechando , espiar,  o .espe- 
rar el  tiempo , la  ocasión  para  alguna  cosa.  |[ 
file  tire  aux  agüéis , se  mettie  aux  aguets  , 
ae  dice  casi  en  el  mismo  sentido. 

AH  ! ( interjección  de  admiración,  de  go- 
zo , de  dolor,  según  los  diferentes  asuntos.  ). 
Ah!  V Ay!  que  es  lo  lias  usado,  sobre  todo 
para  el  dolor.  • • 

A HAN  , s.  m.  ( vulg. ) Jadeo  : el  afan  t> 
fatiga  que  hace  perder  el  alíenlo , como  de 
los  que  parten  leña,  ó hacen  otras  fuerzas 
violentas.  |)  Aplícase  á la  congoja  extraordi- 
naria de)  que  pena. 

AHANER,  v.  ru  y r . Jadear : afanarse , 
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fetlgars©  en  algnn  trabajo.  |f  (fíg.  ) Corres-  ¡ 
pomle  al  aperrearse , ó echar  los  bofes , tras  , 
tina  rosa. 

A HKL RÍE MENT,  s.  m Obstinación, 
terquedad  riel  ánimo  en  hacer  alpina  cosa,  ó 
seguir  una  opinión , un  pensamiento,  etc. 
Corresponde  al  aferramiento. 

AflEURTER,  S’AJf  IELRTER,  v.  r.  Obs- 
tinaiHC,  preocuparse  fuertemente,  afTerrar- 
•een  una  idea , opinión  , etc. 

AHI!  exclamación.  V.  Ate. 

AHLRI , 11'^ , p.  p.  del  verbo  ahurir. 
AHUR  IR  , i»,  a.  { ant . ) Pasmar,  aturdir  á 
alpino  con  una  mala  nueva  : que  es  en  cas- 
tellano descuaxar,  descorazonar  á uno. 

♦AI.  V.  Ate. 

* AiALT,  s.  m.  Narciso  de  jardines  : 
planta. 

AIDANT,  p.  act.  y adj.  Viene  del  verbo 
mider,  ayudar.  Solo  se  dice  en  esta  frase  : 
Dicu  aídant , con  la  ayuda , con  el  favor,  (le 
Dios. 

AlDE , 5.  f Ayuda  : socorro , asistencia  , 
favor,  auxilio.  ||  Á laide!  ( ínter  i . ) vale  tan- 
to como  gritar  favor!  asistencia!  al  Rey,  á 
la  Justicia  : que  me  roban , que  me  matan. 

AIDE,  s.  m.  La  persona  que  ayuda  á otra 
en  algún  excrcicio.  Dícese  ayuda  de  cámara, 
de  enana,  etc,  y también  ayuda  de  parro- 
quia ?pkro  en  la  milicia  es  Ayudante  mayor, 
de  la  plaza, de  campo,  aunque  este  se  dice 
boy  edecán,  corrompido  de  A ide-de-camp.  ¡| 
En  la  arquitectura  es  aparejador. 

A IDE . EE,p.  n.  del  verbo  aider . 

AJOER  , v.  a.  Ayudar  : dar  ayuda , auxi- 
lio, favor.  |Í  {fig- ) Se  dice  aider  a la  lettra, 
poner  de  su  casa,  q uando  se  dice  en  una 
narración  mas  de  lo  que  hay.  También  se 
dice  «7 faut  aider  a la  lettre , por  suplir  Ó di- 
simular en  uu  escrito  ó relación  algún  de- 
fecto leve. 

AIDER  ( S’ ) , v,  r.  Servirse , valerse : de 
-alguna  cosa. 

AIDES,  s.  f.  pl.  Subsidios  : contribucio- 
nes que  se  pagaha^n  Francia  á la  Corona ; y 
con  este  nombre  hahia  un  tribunal  mayor, 
llamado  la  Cota’  des  Aides.  ||  Lhtruanse  ai- 
de*,  ayudas,  en  el  picadero,  las  que  el  ginete 
da  al  caballo  tocándole  con  ©1  pie,  ó con  los 
estribos , ó con  la  vara , ó oon  las  espuelas. 

AJE!  ínter}.  Ay ! exclamación  de  dolor. 

AIEUL,  j.  m.  Abuelo.  J|  El  plural, a/cu.r 
y sin  calificación , se  toma  por  antepasados 
en  general  j mas  diciendo  ses  tlevx  aicux , 
entonces  se  denota  y determina  á los  dos  a- 
budos , paterno , y materno.  ||  El  singular 
abuelo  y abuela  se  explica  mas  connm  y 
deíin idamente  por  los  nombres  grand-perc  , 
grand  inere. 

AÍELLE , s.f.  Abuela.  V.  ai  cu/. 

* AIGA1L,  s.  m.  Lo  mismo  que  Ai- 

cuail. 


* AIGAYER,  v¿a.  Meter  en  ngna , lavar, 

hañaruna  cosa , ponerlaen  remojo.  ||  Aigayet 
du  Unge , aclarar  la  ropa  blanca  mx  abonada. 

||  Aigayer  un  chevat , bañar  un  caballo. 

AIGLE,  i.  m.  Aguila  : ave  de  rapiña.Tie- 
ne  en  francos  las  mismas  aplicaciones  siru-* 
bólicasy  metafóricas  que  en  castellano;  mo- 
nos en  la  frase  u^oi'r  des  reux  daigte , qu$ 
nosotros  (huimos  tener  ojoso  vista  de  lince , 
y no  de  ápiila. 

* AIGLFIJOIN , s.  m.  V.  F.drednn. 

* AiGLETTE , s.  m.  Aguililla,  águila  pe- 
queña. 

A1GLON , a.  m.  Aguilucho  : el  pollo  dej 
águila. 

AIGRE,  adi.  m.yf  Agrio:  acedo  : a.~cr- 
bo  al  gusto.  ||  Por  extensión  se  aplica  á la  voz 
destemplada , al  sonido  áspero , al  olor  cor» 
rompifloy  fuerte.  ||  (Jig ,)  Se  dice  de  los  ge- 
nios óhumores  ásperos , acres. 

AIGRE-DE-CEDRE , s.  m.  Agria  de  ci- 
dra , de  limón , de  naranja,  etc. 

A1GRK-DOÜX,  OLCE,  adj.  Agridulce. 

AIGREF1N  , s.  m.  Camastrón  , ó bella- 
co : que  vive  de  artimañas  y estafas. 

AÍGRELET,  TE,  adj.  Agrillo:  la  que 
tiene  agrio,  ó una  punta  de  agrio. 

.AIGUEMENT,  oda.  Agí  ¡ámente  : lo  mis- 
mo míe  amargamente , ásperamente. 

AIGRE VIOlNEjS.yi  Agrimonia  : yerba, 

AJGREMORE , s . m.  Especie  de  car-^ 
bon  reducido  á polvos,  para  hacq>  fuegos  ar- 
tificiales. 

AIGRET,  ETTK , adj.  Lo  que  tiene  algo 
de  agrio , ó gustillo  agrio , ó acedo.  V.  ¿ti- 
gre Ut. 

A1GRETTE , s.  f Garzota : ave  muy  se-% 
mejantc  a la  fcfarza.  ||  Garzota  : el  penacho 
que  se  usa  en  los  sombreros,  turbantes,  y 
otros  tocados ; y también  la  piocha  de  pe- 
drería para  adorno  de  las  cabezas. 

AIGRELR,  s.f.  Aprura  : la  oalidad  de 
lo.  que  es  agrio.  Se  dice  de  las  frutas  y píen- 
las de  este  sabor.  ||  (/*#•)  La  aspereza  y 
desabrimiento  del  genio , de  las  palabras , etc. 
||  Aigreurs  en  plural  no  se  dice  sino  de  lo* 
eructos  por  indisposición  ó indigestión  en  el 
estómago , qne  llamamos  acedía. 

AIGIU  , 1E,  p.p.  del  verbo  aigrir . 

AIGRIR . v.  a.  Agriar,  acedar  : poner 
agria  ó aceda  alguna  cosa.  ||  {figf  Agriar, 
irritar:  indisponerlos  ánimos,  las  volunta- 
' des.  ||  S 'aigrir,  como  v.  r..  se  usa  del  mismo 
modo  para  ambos  sentidos. 

AIGU , LE,  ailj.  Agudo  : tiene  las  mis- 
mas acepciones  qne  en  castellano ; menos  la 
de  agudo  ep  el  ingenio,  en  la  voz , en  la  vista, 
en  el  oido,  etc. , lo  que  ac  llama  en  Irance* 
subtil , percant  fjycnétrant.  V.  ||  Accent  aigu  t 
acento  agudo.  Son  aigu  i son , ó sonido  agu- 
do. F'oúf  aiguii : voz  aguda,  ah»,  y penc- 
* trame. 
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AIGL'ADE,  s.f.  ( rfáuU  ) : 1» 

provisión  de  agua  para  un  navio,  y el  lugar 
doudc  se  hace. 

A1GUA1L , s.  m.  Rocío  de  la  mañana. 
V.  Rosee. 

AIGUAYER , v.  a.  Enxuagar  : pasar  por 
agua  qualquictu  cosa , con  ci  fin  de  lim- 
piarla. 

AIGLE-MARINE , s.f.  Piedra  preciosa 
con  color  de  verde-mar,  que  es  el  nombre  de 
]a  piedra. 

* AIGLES-MORTES , ( geogr. ) Aguas- 
Muer  las  : pueblo  de  Francia  , en  c!  Gard. 

AlGL'iERE , s.  f.  Jarro  para  servir  agna  : 
puede  ser  también  el  aguamanil.  Por  otro 
noj:  tbi  e s«*  {Jauja yo t-a-l'cau,  vescl  mas  usado. 

A1GL1EREL,  s.  f.  Toda  el  agua  que 
liacc  un  jarro  : y así  se  dice  boire , ¡éter  une 
ni  guie  r ce  d’cau  , por  beber,  echar  un  jarro 
de  agua,  y no  une  a i guie  re , que  es  mate- 
rialmente el  vaso,  v no  lo  contenido  en  él. 

AIGLTLLADE,  s.f.  Aguijada , aguijón  : 
la  vara  con  que  se  guian  los  bueyes. 

AJGUJLLE  , s.  f Aguja : es  la  de  coser, 
y la  de  hacer  media.  fl  Por  analogía  se  dice 
aiguillc  ( aguja  ) el  obelisco,  cierto  pescado 
de  mar,  el  fiel  de  las  balanzas,  la  inano  del 
rclox  de  sol ; y o i guille  ai  numtcc , es  la  agu- 
ja tic  marcar.  J|  Aguja  de  minador:  barra 
que  usan  los  sacadores  de  piedra  para  tala- 
drar las  rocas.,  jj  Peync  de  pastor  : planta. 

AlGLl^iLÉE,  s.  f.  Hebra:  el  tiro  de  hi- 
lo, seda,  estambre , ó torzal , que  se  pasa  en 
In  aguja.  • 

AiGllLLER , v.  a.  (cirug.)  Batir  la  ca- 
tarata del. ojo. 

A1GLILLETÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  ai- 
guil/ctcr.  4 

« AlGUiLLE’J'ER , u.  n.  Atacar,  encor- 
donar la  ropa  con  agujetas , ó sean  cordo- 
nes, ó cintas ; pero  se  usa  mas  el  lacer. 

AIGUILLKTiER , r.  m.  Hcrrcttero  : el 
que  pone  herretes  á las  agujetas,  cintas,  ó 
cordones. 

AIGU 1 LLLTTE , s.  f.  Agujeta  : la  cor- 
rea ó cordon  con  un  herrete  cq  cada  cabo 

{Mira  atacar.  j|  { fig. ) Dicense  aiguillcttes 
as  tiras  que  se  sacan  á lo  largo  de  la  carne  , 
ó de  la  piel  de  un  animal. 

AIGUILLJER,  s.  m.  Agujero : el  que  hace 
agujas,  ó Jas  vende.  j|  También  es  el  alfi- 
letero, ó palillero,  para  las  agujas. 

• AIGUiLLOjV,  s.  m.  Aguijón  : la  púa  ó 
punta  aguda  con  que  pica  la  abeja,  la  avis- 
pa , el  tábano , y otros  insectos  : la  punta 
de  la  aguja : el  clavillo  ¿c  la  hebilla  : y ge- 
neralmente toda  punta  de  hierro.  4|  {fig  ) 
Aguijón  ó estimulo,  «muela  : incitativo. 

ÁlGUiLLONNÉ,  É£,  p.  p.  del  verbo 
aigiúllonncr. 

AiGLILLONNER , u.  a.  Aguijonear, 
aguijar.  ||  {jig. ) Espolear,  estimular. 


AIGUISE  , ÉE  , p.  p.  fiel  verbo  aiguíser. 
|j  En  el  blasón  se  dice  de  las  piezas  que 
tienen  puntas  en  sus  extremos. 

AiGdJISEMKNT,  s.  m.  Aguzamiento  i 
la  acción  de  aguzar. 

AIGLISER  , v.  a.  Aguzar  : afilar  : qtial- 
quier  instrumento  punzante  , ó corlante.  j| 
(/*#.  ) Sutilizar  el  ingenio  : avivar  una  pa- 
sión : excitar  el  apetito  , etc. 

AIL,  s.  m.  Al.' JA , plur.  Ajo  : plantas 
bien  conocida.  Llúmause  gousses  d’ail  loa 
dientes  de  ajo. 

AI  LE , s.  f.  Ala  : de  los  páxaros  , c'  insec- 
tos : también  , entre  los  despojos  de  las  aves  , 
es  el  alón.  ¡|  Por  analogía  se  llaman  ailes  d’un 
moulin  las  aspas  de  un  molino  de  viento  : ai- 
les d una  égfisc  las  naves  colaterales  de  una 
iglesia  : ailes  d'u/ie  armée , las  alas  ó costa- 
dos de  un  exércilo.  ||  ( fig.)  En  plural  ailes 
se  loma  por  poder,  valimiento,  y también 
por  amparo,, tutela. 

A1LE,  EE,  adj.  Alado:  lo  que  tiene 
alas.  j|  En  el  blasón  se  dice  del  ave  <pt£  tiene 
las  alas  de  otro  esmalte  que  el  cuerno. 

A1LERON,  j¡.  m.  { aun.  de  ai/e. ) La  ex- 
tremidad del  ala  dequalquiera  ave.  ||  En  los 
peces  es  alela  : y en  los  rodeznos  de  los  moli- 
nos de  apta , alabe. 

* AILES,  s.f.pl.  Los  plomos  confie  se 
aseguran  los  vidrios.  ||  ( relaxcr.  ) fBPjp un- 
tos del  pifión. 

* AILETK,  s.f.  Plantilla  de!  zapato. 

AILLADE , s.  /.  A jobo  , ajete  : salsa  he- 
cha -con  ajo  v acevte. 

AILLEURS,  ath\  En  otra  parte,»  otra 
parte. 

A1MABLE,  adj.  m.  y f.  Amable  , lo  que 
merece  ser  amado,  sean  personas,  sean  « osas. 

AIMANT,  A^TE,dgf.  Am.dor : inclinar 
do  á amar. 

AIMANT,  s.  m.  Imán  : la  piedra  que 
atrae  al  hierro.  , 

ARMANTE , EE , p.  p.  del  v.ei  bo  aiman- 
ter. 

AIMANTER , v.  a.  rJ|pcar  ó ccbai  ¡a  agu- 
ja en  la  piedra  imán. 

AIMANTIN,  1NE,  adj.  Loque  perte- 
nece al  imán  , ó lo  que  tiene  su  virtud  : en 
castellano  se  llama  magnético , tomado  del 
latín. 

ADTE , EE , p.  p.  del  verbo  aimer. 

ADIER , v.  a . Amar  : tener  amor,  volun- 
tad. [J  Tener  afición  á....  gustar  de....  ||  Ape- 
tecer, querer,  desear.  j|  Tener  gusto,  com- 
placencia en.... 

AINE , s.f.  Ingle  : parte  del  cuerpo.. 

AÍNÉ , ÉE,  adj.  y subst.  Primogénito? 
el  hijo,  ó la  hija  mayor,  esto  es , el  que  nació 
primero. 

AÍNESSE,  s.  f.  Primogenitnra  : mayoría 
de  edad  entre  hermanos  y hermanas.  No  se 
usa  sino  co  esta  ¿rose : droit  d aLncsse^ 
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AINS  , conj.  adversé  ant. ) Ante* , mas , 
sino.  Solo  se  usa  en  estilo  jocoso  cresta 
frase  : ains  au  contraire. 

AI1VSI , aáv.Y  conj . Así : de  esta  suerte, 
déoste  modo.  ||  Ainsique....<üe\  modo  que... 
sí insi  done , así  pues.  Jlüui-soit-rf,  asi  sea, 
amen. 

AIR , s . m.  Ayre : fluido  que  circunda  al 
globo  terrestre.  P remire  un  maurais  air : 
infestarse,  ó contagiarse.  ||  (/»«•)  Modo, 
porte,  ademan,  exterioridad.  ¡|  Semblante, 
gesto  , exterior.  j|  Traza  , riso,,  apariencia.  ¡| 
Música  de  una  canción.  ||  Aria.  j|  Estilo  , 
carácter,  j)  Ayre  : movimiento,  manejo  de 
las  piernas  del  caballo.  ||  Airy  ó aire  de 
venl : viento , ó rumbo , uno  de  los  treinta  y 
dos  de  la  bríixula.  j|  Air  natal  : ayres  nati- 
vos. |[  Avoir  l'air  de  quelqu 'un : parecerse 
á alguno,  darle  ayre.  (|  Do.incr  de  l’air  h 
un  lieu  : orear  algún  sitio.  ||  Kn  l'air : cti  el 
avre,  en  vilo ; y también  en  vago.  [|  ( fig.  ) 
Batiré  l’air  : trabajar  en  balde , ó hablar 
fuera  del  caso.  ||  Ctuinger  d'air  : mudar  de 
ayres , irse  á otro  país.  ||  Prendrc  l'air : to- 
mar el  avre,  pasearse. 

AIIlXlN,  s.  m.  Cobre,  metal.  También  se 
dice  cuivre ; mas  solo  en  estilo  común.  || 

( quiñi .)  Bronce  : liga  de  cobre  y estaño. 

AIRE,  s.  f Area  : el  espacio  que  ocupa 
qunlquiera  superficie  plana  : el  ene  se  coin- 
prehende  entre  las  paredes  de  un  edificio  : el 
señalado  en  la  rosa  náutica  para  cada  uno  de 
los  3a  vientos.  ||  El  nido  de  las’ aves  de  rapi- 
ña. |l  La  era  en  que  se  trillan  las  mieses. 

AIREE,  s.f  Parva  : la  cantidad  de  gavil- 
las míese  echa  de  una  voz  en  la  era  para  ti  illar. 

AülELLE,  ó MIRT1LLE , s.  f ItaUin 
des  bois , s.  m.  Arándano,  planta. 

AIRER , %>.  a.  Anidar  : se  dice  de  los  bal- 
cones , y azores , que  anidan  en  peñas,  y en- 
cima de  los  árboles , por  lo  que  se  les  llama, 
roqueros. 

AIS , s.m.  Chilla  : tabla  largyr  delgada : 
tablero  para  prensar  libros.  ||  siiinUlic:  tabla 
de  ripia. 

AlSANCE , s.  f.  Facilidad  , comodidad  : 
soltura  : libertad  para  obrar,  moverse.  ||  Co- 
modidad, bien  estar,  conveniencias  de  la  vida. 

||  Aisances  d’une  maison , es  el  lugar  común. 

AISE,  r.^Contento,  gozo.  ||  Comodidad, 
descanso,  bien  estar,  conveniencia.  }|  Ocio  , 
espacio , tiempo  cómodo.  ||  Avoir  toutes  ses 
aises , tener  todas  sus  conveniencias. 

AISE  (Al*),  adv.  Con  facilidad , con  co- 
modidad , con  desahogo,  sin  sujeción  ni  fa- 
tiga. |j  A mon  aise,  á mi  gusto  ,ó  a mi  liber- 
tad , o ^ mi  espacio. 

AISE , adi.  Contento , gozoso. 

AISÉ,  ÉÉ,  adj.  Fácil,  cómodo,  desem- 
barazado , descansado  de  hacer  : aplicase  á las 
cosas.  ||  Bien  estante , pudiente,  acomodado  : 
dícesc  de  las  personas , y en  este  caso  es  sub-  I 


stautivoen  las  dos  primeras  significaciones. 

AISEM ENT,  aae.  Con  facilidad  , con  sol- 
tura , con  desembarazo. 

AISEMENT,  s.  m.  (onf.)  Comodidad,  con- 
veniencia. Solo  se  usa  hoy  en  estas  frases  pro- 
verbiales : a son  point  et  aisement : a ses  ítons 
points  et  aisement : á sus  anchuras , á su  li- 
bertad. V.  Aise , commodité. 

AISvSELLE,  s.  f.  Sobaco. 

* A1SSETTÉ , s.f.  Hachcta  de  tonelero. 

AISSIEU  , r.  m.  V.  Kssieu. 

(geogr.  ) Ex  : ciudad  de  Francia 
en  las  Bocas  del  Ródano. 

♦ADí-LA-CHAPELLE  ( ceogr. ) Ex-U- 
Cbapela , ó Aquisgran  : ciudad  de  Francia 
en  el  Roer. 

♦AJACCIO,  ó AJAZZO  (geogr ) Ayacio: 
ciudad  en  la  isla  de  Córcega. 

♦AJAZZO  (geogr. ) Ayazo : pueblo  de  la 
Natolia. 

AJONC.  s.  m.  Aliaga , aulaga  : planta. 

AJOURÉ,  EE,  adj.  (blas.)  Horadado , 
pasado  de  parte  á liarte. 

A JOURjN  É,  ÉE,  p.  p.  del  verbo ajourncr. 

AJOURNEMENT,*.  m.  ( for . ) Citación , 
emplazamiento,  emplazo , llamamiento,  com- 
parendo. ||  Décret  d'ajournement  : auto  de 
emplazo  , señalamiento  de  dia  para  compare- 
cer ante  el  juez,  jj  Suspcncion  de  una  delibe- 
ración , que  se  difiere  para  un  dia  determi- 
nado. 

AJOUR?TER , v.  a.  (for. ) Emplazar,  ci- 
tar : señalar  el  dia  en  que  uno  lia  de  compa- 
recer ante  el  juez. 

AJOÜTAGK,  s.  m.  Añadidura. 

AJOUTE,  EE , p.  p.  del  verbo  ajouter. 

AJOUTER,  1 1.  a.  Añadir,  juntar  una  co- 
sa á otra.  ||  Aumentarla  : eette  dérence  qui 
ajoute  a la  beauté ; esta  honestidad  que  au- 
menta la  hermosura.  {|  Ajouter  Joi  : creer, 
dar  crédito , dar  fe  á 

♦ AJUSTE,  ó AYUSTE , s.f.  ( náut. ) El 

nudo  que  forman  dos  cuerdas  anudadas  uua 
con  Otra. 

AJUSTE  *ÉE , p.  p.  del  verbo  ajusta  . 

AJUSTEMENT,  s.  m.  Arreglo,  ó afina- 
ción de  un  peso , de  una  medida , de  una  má- 

3 nina , etc.  (|  (Jig . ) Ajuste , ó composición , 
c las  partes,  jj  Adorno  , compostura. 
AJUSTER , V.  a.  Ajustar,  arreglar  á lo 
justo.  ||  Afinar,  igualar.  ||  Acomodar,  pro- 
porcionar, adequar.  ||  Concordar,  conciliar 
cosas  ó personas.  ||  Componer,  adornar  : en 
sentido  de  vestirá  una  persona,  ó una  sala.  || 
Irónicamente  se  dice  en  estilo  proverbial  de 
una  persona  que  lia  sido  maltratada , y bati- 
da: bien  ajusté , mal  ajusté , ajuste  de  toutes 
piéees , esto  es,  bien  aviado,  mal  parado, 
puesto  de  oro  y azul. 

* AJUSTEüR  , s.  17».  Juez  de  balanza  : en 
las  casas  de  moneda  es  el  oficial  que  la  pesa  y 
acabala  antes  de  sellarla. 
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AJUSTOIR , s.  m.  Fiel : peso  en  que  *c 
pesa  la  moneda  antes  de  acuñarla. 

AJUTAGE , *.  m.  Cebolla  : la  pieza  que 
por  medio  de  una  tuerca  se  une  al  caño  de  un 
surtidor,  para  formar  los  varios  juegos  de 
atina.  ¡I  En  las  casas  de  moneda  es  la  acción 
de  pesarla  antes  de  que  entre  en  el  cuño  : lo 
que  llaman  pasar. 

* ALAIN  ó ALAN  , s.  m.  Alano,  ó perro 
de  presa. 

♦ALAIS  (geogr.)  Alosia : ciudad  de  Fran- 
cia , en  el  Gard. 

* ALAISK , s.f  ( carpint. ) Hijuela  : la  ta- 
blilla con  que  en  tina  obra  de  ensembladura 
te  suple  lo  que  falta  á la  tabla  principal  de  un 
tablero. 

A LAMBIO  1 s.  m.  Alambique  : vaso  des- 
tilatorio. * 

ALAMBIQUE,  EE,  f/.  p.  del  verbo  a- 
lambiquer . 

ALAMBIQUER , . u.  a.  Alambicar  : pa- 
sar ó sacar  por  alambique.  Es  de  ningún  uso 
en  lo  propio  v en  lo  figurado,  por  que  se  di-  ! 
ce : mettre  h lalambic , lirer  ó passer  par  l a- 
lambic.  ||  (fig. ) Se  suele  usar  como  v.  r.  ex. 
S’alambiquer  l’csprit , s’ alambiquería  cer- 
vctlc  , eslruxarse  el  entendimiento , deva- 
narse los  sesos.  ||  El  mayor  uso  metafórico  de 
abanbiquer  es  en  el  participio  pasivo , toma- 
do como  adjetivo  : ex.  Pernees  alambiquéis : 
í liscnur<¡  alambiqué : pensamientos  delgados: 
discurso  sutil. 

*ALANGUER  (geogr .)  Alanquer : pueblo 
de  Portugal. 

* ALaQUE  , s.  f ( arquit. ) Plinto  de  la 
columna  : quadro  sobre  el  qual  asienta  el  toro 
de  la  caña  ac  la  columna. 

ALARGUER  , v.  n.  ( ndui. ) Largarse  t ó 
hacerse  á la  tuar.  ||  S'alarguer:  enmararse , 
engolfarse. 

ALARME,  s.f.  (milic.)  Arma  arma,  al 
arma  al  arma  : señal  ó toque  para  correr  á 
las  armas.  ||  En  su  segundo  sentido  es  la  con- 
moción en  un  campo  al  acercarse  improvisa- 
mente el  enemigo  j y solo  en  este  caso  es  alar- 
ma ó rebato  en  castellano  : pero,  por  Jausse 
alarme  y no  se  dirá  falsa  alarma , sino  arma 
falsa , y por  teñir  le  peuple  en  alarme , dire- 
mos tenerle  en  arma.  ||  Por  extensión  alarme 
es  todo  susto  ó espanto  repentino  \ pero  alar- 
mes en  plural  son  cuidados,  temores,  inquie- 
tudes del  áqimo  , bien  ó mal  fundadas. 
ALARME , ÉE,  p.  p.  del  verbo  alarmer. 

ALARMER , u.  a.  Dar  una  alarma  ó re- 
bato al  campo  enemigo : no  es  alarmar , que 
suena  llamar  ó concitar  á tomar  las  armas , lo 
mial  en  francés  se  dice  somier  l alar  me.  || 
(jig.) Poner  en  cuidado , asustar,  atemorizar, 
sobresaltar.  j|  Como  u.  r.  i ’ alarmer  es  asustar- 
se, sobrecogerse,  sobresaltarse. 

ALATERNE,  s.  m.  Ladicma , aladierna, 
j^alo  de  bañoq : arbusto. 


♦ALBARAZIN  (geogr.)  Albarracin  : ciu- 
dad ucAiagon  en  España. 

ATO  \TRE,  s.  m.  Alabastro : cierra  piedra. 

*ALBE,  ÓALBETTE , s.  m.  Breca , ó al- 
burno .-pescado  de  rio. 

* AL  BE  (geogr.)  Alba  : villa  de*  Castilla  la 
vieja,  en  España. 

♦ALBE-ROYALE  (geogr. ) Alba  - Real : 
ciudad  de  la  Raxa-Hungría. 

ALBERGE , s.  m.  Allxfrchigo : fruta. 

+ ALBERGEAGE  ( Jor . ) Censo  reserva- 
tivo , ó en  (i  t cusís. 

ALBERGIER , s.  m.  Albcrchigo : el  árbol 
que  da  los  alberchigos. 

*ALBICORE , s.  m.  Pescado  de  mar,  del 
tamaño  del  atún. 

♦ALBIGE01S,  f.  m.  pl.  Albígenses  : here- 
ges  de  la  ciudad  de  Albi,  en  el  siglo  xtt 
V xnr. 

*ALBIGEOIS  (L')  (geogr. ) El  Albíges : 

país  del  Ivnguadoe. 

*ALBION,  s.  f.  Nombre  antiguo  que  se 
daba  a la  Inglaterra. 

\\LBIQÜE,s. /^Especie  de  greda  blanca. 

ALBRAN  ,ó  ALEBhAN  , £m.  Albran: 
ánade  pequeño  : anadino. 

ALBKr.NER , v.  n.  Cazar  ánades. 

*ALBREr(#¿ogr.)  Albrer,  y también  Li- 
brit : villa  de  Francia  en  la  Gascuña. 

ALBUGINE , ÉE  , adj.  ( anat. ) Albugí- 
neo : se  dice  de  ciertas  membranas  albas  o 
blancas. 

ALBUGINEUX,  EUSE,  adj.  ( anat.  ) 

Blanco,  albo. 

ALBUGO  , s.f.  ( médic. ) Nube  : telilla 
blanca  que  suele  formarse  dentro  dei  ojo. 

ALBUM,  s.  m.  ( lat . ) Librito  de  memo-  ( 
ria  que  suelen  traer  los  viageros. 

ALC  ADE , 5.7/1.  Alcalde. 

ALGAHE5T , s.  m.  ( quim. ) Disolvente 
universal. 

*ALCAIQUE,  adj.  Alcayco  : cierto  verso 
griego  ó latino. 

^ALC®LESCENCE,  s.  f.  Alcalescencia : 

fermentación  alcalina. 

*ACALESCENT,  TE,  adj.  Acalescente : 

, propenso  á la  alcalescencia. 

ALCALI  yS.  m.  ( quim.)  Alcali. 

ALCALIN , INE , adj.  Alcalino  : que 
consta  ó tiene  propiedades  de  alca! i. 

ALC  ALISE , EE , p.  p.  V . alraliser. 

ALC ALISER , v.  a.  ( quim.)  Alcalizar. 

*ALCE,  s.  m.  Alce:  animal  parecido  al 
ciervo. 

ALCÉE,  s.  f.  Alcea:  planta  muy  parecida 
á la  malva  común , y que  tiene  las  mismas 
propiedades. 

ALCHIMIE , s. ^ Alquimia  : arte  quimil 
rico  de  transmutar  k»  metales , sobre  todo  , 
en  oro. 

ALCHIMISTE,  s.  m.  Alquimista  : el  que 
profesa  el  arte  de  la  alquimia. 
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* ALO  DE , s.  m.  A1ck1«*  : nombre  de 
Hercules  , que  significa  fuerza. 

ALCOHOL , s.  m.  {quím. ) Alcohol : el 
polvo  sutilísiran  que  se  hace  de  una  subían- 
tria.  J|  Alcohol : el  espíritu  sumamente  rectifi- 
cado de  qualquicr  licor.  ||  Ahora  llaman  así  al 
espíritu  tic  riño. 

ALCOHOUSÉ , EE , p.  Alcoholado. 

A LCOHOLISER  , %>.  a.  Alcoholar  : re- 
ducir á polvos  menudísimos  alguna  materia. 
||  Alcoholar ; extraer  y rectificar  el  espíritu  de 
qualquicr  licor.  r 

.ALCORAN , ó CORAN’,  s.  m.  Alcorán : 
libro  de  la  ley  de  Mahouia. 

ALCOVE , s.f.  Alcoba  : el  aposento  desti- 
nado para  dormir. 

ALCYON,  s.  m.  Alción  : avecilla  marina. 

ALCYONIEN , IENNE,  adj.  Alcionio. 

ALDÉBARAM,  s.  m.  Estrella,  que  por 
Otro  nombre  se  llama  ojo  del  tauro. 

#ALE  , s.f  Cerveza  fuerte. 

*ALÉATOLRE,  adj.  m.  y f Aleatorio: 
dependiente  de  un  éxito  incierto. 

* ALECTO  N , s.f.  Alecto : una  de  las  tres 
ftlrias  de  la  tabula. 

^LEGTORIENNE,  ady.Dícesc:  Pierre 
Alectoriennc  : Alectoria  : la  piedra  que  se 
engendra  en  el  hígado  tic  los  gallos. 

♦ALEfO ROM ANCIE,  ó ALECTRYO- 
M ANCIE,  s.f.  Alectorouiancíaj  arte  de  adi- 
vinar por  medio  de  los  gallos. 

ALÉGRE,  adj.  m.jr J'.  ( fam .)  Alegre, 
ágil, pronto , ligero , dispuesto. 

ALÉGREMENT  , adv.  ( ant.  ) Alegre- 
mente., 

ALEG^ESSE,  s.f.  Júbilo,  regocijo  : jú- 
bilo en  asuntos  profanos  ¿ y gozo  en  cosas  mís- 
ticas. * 

ALENE , s.  f.  Alesna , ó lesna  : instru- 
mento de  zapatero. 

ALENIER,  s.  m.  El  fabricante  de  lesnas , 
Ó el  que  las  vende. 

*ALENOIS,  adj . Epíteto  que  se  da  á 
los  berros. 

*ALEi\'01X , s.  f.  Malpica  : especie  de 
fcnaslucrzo. 

A LENTOUR,  adu.  Al  rededor  : en 
contorno. 

♦ALENTOURS,  s.  m.  pl.  Inmediaciones  : 
parage?  circunvecinos,  confinantes. 

ALÉRION  y s.  m.  ( Olas. ) Las  agui- 
lillas que  no  tienen  pico , ni  piernas. 

ALERTE, adj.  m.jrf.  Alerto:  vigilante, 
prevenido.  ||  Vivo,  avispado,  alegre  : ha- 
blando Je  gente  moza. 

ALERTE,  adv.  Alerta  : cuidadosa,  vigi- 
lantemente. ||  Como  interjección  , alerte',  de- 
nota el  aviso  de  prevención  contra  algún  ene- 
migo , ó peligro,  que  también  decimos  alerta ! 
esto  es  , si  es  á las  anuas. 

ALERTE , s.  f.  alarma,  rebato. 

ALEU,  V.  AlUu. 


ALEVIN , s . tn.  El  pescado  menudo , que 
sirve  para  poblar  los  estanques. 

ALEVIN  AGE,  s.  m.  La  cantitad  de  los 
peces  menudos  que  se  reserva  para  poblar  los 
estanques. 

ALEV  JNER  , v.  a Poblar  un  estanque  de 
pececitos. 

ALEXANDRIN , adj.  Alejandrino.  No 

tiene  uso  sino  en  esla  frase : vers  alexan - 
drinSy  versos  :Jexandriup.s. 

A LE  XI P H A R M &Q  U F,  ó A L E XI- 
TERE  , adj.  {medie.)  Alexifarmaco  : reme- 
dio que  aumenta  las  tuerzas  vitales,  divide 
los  humores , y restablece  Ja  libertad  de  la  cir- 
culación. 

ALEZAN , ANE , adj.  Alazan  : de  color 
roso  : que  solo  se  dice  del  caballo. 

ALEZE , s.f.  Sábana  vieja  y delgada , que 
sirve  para  envolver  las  paridas,  y calentará  un 
enfermo.  , 

* ALEZE , ÉE  , adj.  ( blas . ) Se  dice  de 
las  piezas  cortadas  en  sus  extremidades  para 
que  no  alleguen  á la  orla  del  escudo. 

*ALEZER , ó ALESER , v.  a.  Batir  sua- 
vemente en  el  yurique  las  planchas  quadradas 
de  oro  ú plata  antes  de  meterlas  en  el  cuño. 

* ALPHOSE,  6 ALFOS,  s.  m.  ( cirug.) 
Especie  de  mancha  en  la  piel. 

ALGALIE,  s.  f {cirug.)  Algalia  : espe- 
cie de  tienta  hueca,  que  sirve  tu  las  supre- 
siones de  orina. 

ALGANON,  s . m.  El  grillete  que  llevan 
lo»  presidarios. 

ALGARADE,  s.f.  Grita,  vaya,  mofa. 

* ALGAROT,  s.  m.  ( quim . ) Polvos  de 
aJgarot : .óxido  blanco  <Je  antimonio. 

ALGEBRE , s.  f.  Algebra  : parte  de  la. 
matemática. 

ALGÉBRIQUE,  adj.  nt.jrf.  Algébrico  : 
lo  que  pertenece  al  álgebra.  Antes  se  decía 
i dgébraifjuey  algebrayco. 

ALGEBRISTE  , s.  m.  Algebrista  el  quo 
se  dedica  al  álgebra,  y el  que  nace  operacio- 
nes algébricas. 

♦ALGECJRE  (geogr. ) AJgeciras  : ciudad 
marítima  de  España.* 

*ALGHEll  ( geogr.  ) Alguer  : ciudad  j 
puerto  de  Cerdeña. 

*ALGER  (geogr. ) Argel : reyno  , y ciu* 
dad  de  Africa. 

*ALGÉRIEN,  ENNE,  adj.ys. Argelino  : 
el  natural  de  Argel. 

•ALGORITHME  , s.  m.  Algoritmo  : la 
ciencia  de  los  números. 

ALGUAZIL  , s.  m.  Alguacil  : ministro 
de  justicia ; que  en  Francia  llaman  scrgent , 
exerrwt. 

ALGUE  , s.  f Alga  ; yerba  que  se  cria 
en  el  fondo  del  mar. 

* ALHYTE  , s.  m.  Sacrificio  sin  víctima- 

* ALIA  IRE  , s.f  Aliaría : yerba  que  tie- 
ne el  olor  de  ajo». 
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* ALIB  ANTES  , s.  f pl.  Atibamos  : tela 

dculgodon  de  Indias. 

ALIBI,  s.  m.  ( for . lut.)  Significa  lo 
que  en  castellano  coartada  : y así  solo  se  usa 
en  esta  frase  pmuaer  son  alibi. 

ALJBIFORA1NS , j.  m.  pl.  Solo  se 
dice  en  esto  fiase:  chereher  des  alibiforainst 
esto  es , buscar  escapatorias , dbigios. 

* ALIB  DHL  M,  ó AL1ÜÜRON  , j.-m. 
(Va  con  la  palabru/mu/re.  ) Corresponde  al 
castellano  Petras  Dennetis,  ó sabiondo. 

+AL1B0U$IER,  s.m.  Estoraque  : especie 
de  árbol. 

* ALICA , s.f.  Especie  de  trigo. 

* ALICATE  , s.  f.  Tenacilla  de  esmal- 
tador. 

* ALiCHON,  s.  m.  Aleta  : tabla  en 
donde  cad  el  agtA  que  hace  andar  la  rueda 
de  un  molino. 

ALIDADE  , s.  f.  {geom.)  Alidada,  re- 
gla movible , que  da  vuelta»  sobre  el  centro 
de  un  instrumento  para  medirlos  ángulos. 

ALIENABLE  , adj.m.yf.  Euagenablc  : 

loque  puede  ser  enagenado. 

AL1ÉNAT10N  , t.  /.•Enagenacion  : el 
traspaso  «le  una  cosa  al  dominio  de  otro 
dueño  por  medio  de  venta , «fonación  , ó 
trueque.  ||  ( fig. ) Enagcnami«‘nto  : perturba- 
ción de  la  razón , del  juicio.  ¡|  Enagenamicn- 
to  : desvío,  interrupción  en  las  voluntades, 
en  los  afectos,  en  la  amistad. 

ALIENE  , ÉE,  p.  p.  del  verbo  aliéner. 

ALIENER  , v.  a.  En  agen  a r : traspasar 
en  otro  el  dominio  de  una  cosa  por  venta , 
donación,  ó trueque.  ||  (fig. ) En  a gen  a r , 
volverle  á alguno  el  juicio.  ||  Euagenar , des- 
componer : las  voluntades , las  amistades  : 
baccr  iicrder  el  amor  que  uno  tenia  á olio  : 
grangear  la  aversión  de  uno  contrá  otro. 

ALIONE , ÉE  , p.  p.  del  verbo  aligner. 

ALiGNEMENT,  s . m.  Alineación  : la 
acción  de  poner  en  línea  , ó tirar  á cordel , 
lina  pared,  una  calle  , un  plantío. 

ALIGNER  , v.  a.  Alinear  : tirar  á cor- 
del, á línea,  llevar  por  derecho,  enderezar, 
nna  jpaivd  , una  calle , unos  arlioles , un 
plantío.  J)  ( moni. ) Juntarse  el  macho  con  la 
hembra.  ¡|  { fig. ) Aliñar,  comjioncr,  pulir. 

ALIMENT,  s.  m.  Alimento  : sustento.  |¡ 

( fig. } Pábulo  : dei  fuego,  jj  Pasto  del  alma.  ¡| 
A/imens  , alimentos  : las  asistencias,  ó pen- 
sión en  diuero , qne  por  «lerccho  da  el  posce- 
,dor  de  unos  bienes  al  inmediato  succ- 

501 ‘aLIMENTAIHE  , adj.  m.y  f.  (for. ) A- 

limcnlarioi.lo  que  está  destinad»»  por  derecho 
á los  alimentos  «le  ijna  persona. 

ALIMENTÉ,  EE  , p.  p.  del  verbo  a/i- 

meriter. 

AL1MENTER  , a.  a.  [for.)  Alimentar  : 
.dar  alimentos  á una  persona.  j|  (Jig. ) Man- 
tener, susto)  lar. 


ALIMENTEUX , EUSE , adj.  ( medie.  ) 
Aliuieniicio  : lo  «jue  tiene  substancia  para 
alimentar  , nutrir.  • 

ALINEA  , s.  m.  ( lat . ) A parte  : punir»  , 
y á parte.  Se  «tice  de  quando  se  empieza  lí- 
nea , ó párrafo  nuevo , en  un  escrito. 

* ALIPHE  (gcogr.)  Alifa  : pueblo  del 
rey  no  de  Ñapóles. 

AUQLANTE,  adj.  ( nuitem .)  Aliqnan- 
ta  : parte  que  no  mide  al  to<lo. 

ALIQUOTE,  adj.  Aliquota:  parle  que 
mide  á su  (odo. 

•A.ISIER.  V.  Allzier. 

♦ALISMA  , m.  Aliania  : nombre  gené- 
rico de  varias  plantas. 

ALITE , EE , p.  p.  del  verbo  aliter. 
Adj,  Encamatlo. 

ALHER  , v.  a.  Hacer  guardar  cama  ¿ 
alguno , reducirle  á hacer  cania  , tenerle  cu 
cama  , por  enfermedad.  ||  Se  usa  mas  co- 
munmente como  »\  r.  ; ex.  S’aliter , hacer 
cama,  guardar  cama.  De  uno  y otro  modo 
es  del  estilo  familiar,  pues  se  dice  mas 
bien  étre  au  lit , dtre  retenu  au  lit. 

ALIZK,  s.  f.  Majuela  : fruta  silvestre. 

ALIZE,  adj.  m.  ( ndut . ) Alisio:  dicesc 
de  ciertos  vientos  que  soplan  entre  los  tró- 
picos. 

ALIZES  (Venís.),  adj.  pl.  Alisios 
(vientos  ) : los  que  rey  nan  entre  los  trópicos, 
y soplan  constantemente  de  una  misma 
parte. 

ALIZIER  , a.  m.  Mojera , mustaco  : ar- 
busto. Tainbicn  se  llama  espino  de  majue- 
las. 

♦ALKEIvENGE,  COQLEREL,  s.  m. 
COtjLERELLE,  s.J.  Alque^uenje , ai- 
ka  quengi , ó yexiea  de  jierro  : planta. 

ÁLLAÍTE , ÉE , p.  p.  del  verbo  allaiter. 

ALLAITER , v.  a.  Amamantar,  criar  al 
pecho , dar  el  )>echo , dar  Ja  leche  ; dar  la 
teta  á una  criatura. 

ALLANT  , a.  m.  Yentc  : el  que  va.  Así 
se  dice  : les  aüans  et  venans , los  yen  tes  y 
vin  ¡entes. 

ALLANT , ANTE  , adj.  Andante  : an- 
dariego : amigo  de  calb  jear,  corretear. 

ALLEGUE,  ÉE  , p.  p.  del  verbo  alié- 
chcr  : es  propiamente  cebado  , arregostado. 

ALLÉCUEiMENT , a.  m.  Cebo , say- 
nete , halago.  Se  suele  tomar  en  mal  sen- 
tido. 

ALLECHER  , a.  a.  Cebar,  saborear,  en- 
golosinar, atraer  con  halagos,  ó con  ín- 
teres : es ,wregostar  en  estilo  familiar. 

ALLEE,  s.  f.  lila  : la  acción  de  ir,  ó 
pasar,  de  una  partea  otra.  j[  Por  extensión  , 
es  portal  angosto  de  una  casa  , pasadizo  , 
corredor  j y hablamlo  «le  arboles,  es  calle» 
ó paseo  : une  al  lee  d'arbres 

ALLÉGATION,  s.  f.  Alegación  ; cita 
de  alguna  autoridad,  ley  , ó prueba. 
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ALLÉGE , s.J'.  Barca,  ó gabarra,  para 
alijar  la  carga  de  nn  navio.  ||  ( arquit. ) An- 
tepecho de  remana,  y la*  jambas  de  un 
cerco. 

AlXEGEAK CE  , Í.  f.  ( ant. ) Alivio  de 
nn  trabajo  ó j»ena.  V.  allcgenient.\\£ar<niit.) 
Arco  escarzano  : el  (pie  sc*nace  sobre  el  lin- 
tel de  las  puertas  , o ventanas  , para  que  no 
cargue  la  fábrica.  I|  Serment  dallégeance : 
pierio  Lomen  age  que  los  Ingleses  rinden  á su 
Monarca  en  calidad  de  scñor'teniporal. 

ALLÉGEM FIN T , s.  m.  Alivio,  alige- 
gri amiento  : de  un  j>esn  , de  una  carga.  || 
(//«. ) Alivio  : de  un  dolor , dg  un  cuida- 
do , etc. , 

ALLÉGE  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  allégrr. 

ALLÉGER , v.  a.  Aligerar , aliviar  : ha- 
cer uias  ligera  , ñu  ños  pesada  una  carga  , un 
peso.  ||  (//£• ) Aliviar,  templar,  disminuir  : 
una  pena , un  jbdor,  un  cuidado  , etc. 

* AIJ  ÉGEKLR,  v.  a.  {picad.)  Alige- 
rar el  caballo  : hacerle  cobrar  agilidad  y li- 
bertad en  Jas  espaldas  y biazos. 

* ALT,  ÉG1R  , v.  a.  Adelgazar. 

ALLÉGORlE , s.  f.  Alegoría  : una  de 

jas  fignr  ?s  de  la  retórica. 

ALLEG0R1QLE  , ad¿.  m.yf  Alegó- 
rico , ca. 

ALLÉGORXQUEMENT , adv.  Alegó- 

ricamcnt.c. 

ALI.EGORISE,  EE^/í.  p.  del  verbo 

mllceori\cr. 

Ai  .LEGORJSF.R  , v.  a.  Alegorizar,  dar 
un  sentido  alegórico. 

ALLEGORISELR , s.  m.  Trovista  : tó- 
mase en  mala  parte  , como  si  dijéramos  el 
que  trovu  las  palabras  , torciéndoles  el  sen- 
tido. 

ALLÉGORISTE  , s.  m.  Alegorista  : el 
autor  que  explica  el  seutido  de  las  cosas  por 
olccorías, 

ÁLLEGREMENT,  ALLEGRESSE.  y. 

mlégremrnt , a/égresse. 

ALLEGRO , adv.  ( más. ) Alegro  : viva- 
mente , vivo. . , 

ALLI>GLÉ,ÉE,p.p.  del  verbo  allcgner. 

ALLÉGUER  , v.  a.  y n.  Alegar  , citar, 
^ producir  : alpina  autoridad,  lev,  ó bocho. 

ALLELL’IA,  s.  m.  Aleluya:  planta  pe- 
<Tiu*fia  , cdpccje  de  acedera. 

* ALLEMAGftE  ( geogr .)  Alemania  : país 
«le  Europa , que  antes  tenia  título  de  ^u- 
perio. 

♦ALLEMAND . DE , s.y  adj.  Alemán , 
n«  : natural  de  Alemania , p eosa  pertene- 
ciente a este  país. 

ALLEMA1NDE,  s.  f.  Alrmanda  : espe- 
cie de  bfiyle  introducido  en  España. 

ALLÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  aller. 

ALLER , v.  n.  ir  : moverse , p pasar , 
ele  un  parage  á otro.  ||  QtiÉndo  significo  iiio- 
▼erse , ó ser  movida  una  cosa  Lacia  alguna 
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paite  , es  correr  , ó ir  corriendo , coixso  : les 
riv teres  vo ni  a ta  mar , los  ríos  corren  al 
mar  : les  tutees  alluicnt  du  tote  du  cau- 
chan\( , ios  nubes  co trian  hacia  poniente.  )) 
También  es  guiar , llegar  ó conducir  : ce 
chcntin  va  a la  mcr , este  camino  llera  al 
mar.  j|  También  <s  ir  eti.  busca  de...  marchar 
á encontrar  á...  como  : aller  a l’ennenit , 
marchar  al  enemigo  : aller  au  devant  fie 
quc/qu’un  , ou  aller  it  sa  rcutoutre , salir 
a recibir  a alguno.  ||  Prevenir  alpina  cosa  , 
anticiparse  a ella , como  : aller  au-devant 
des  praisirs.  j|  Por  cntcnsion  , es  vomitar, 
aller  par  haut  : hacer  del  cuerpo  , aller 
par  ¿as. ||  Dirigirse  «i...  acudir  á...  como  aller 
au  Paye , a V Evéquc,  etc.  acudirá!  Papa, 
al  Obispo  , etc.  ||  Pasar  a hacer  tal  cosa  , 
como  : on  alia  aux  avis  , se  puso  á votar,  se 
lomaron  votos. 

AliLER  : es  andar,  en  varias  frases  , co- 
mo en  «las  : ottr  cmntrc  va  3o  heures  , 
este  relox  anda  3o  horas  : ce  mnulin  tic  va 
plus  , este  molino  no  anda  : aller  de  pial* 
sirs  en  plaisirs  , andar  de  dcleyte  en  dc- 
leytc  : aller  te  trot , andar  al  trote  : au  pis 
aller , á mal  anclar,  por  mal  que  vaya  : lotit 
va  bien , todo  anda  bien.  j|  Por  extensión  , 
es  sentar  , ó caer  bien  ó mal  un  vestido  ó 
cosa  de  adorno , como  : ce  mantean  ne  va 
pos  bien  , esta  cana  no  cae  bion.  ||  Oíros 
veces  es  ir,  ó andar,  como  : aller  a pied , 
aller  a cheval. 

ALLER,  precedido  del  verbo  laisser , 
es  andar  ó llevar,  como  : se  laisser  aller  au 
torre nt , andar  tras  la  corriente,  dexarse  ir 
con  la  corriente  : se  laisser  aller  aux  wa/c- 
vais  excmplcs  , dexarse  llevar  de  los  maics 
cx^niplos. 

ALLER,  precedido  de  la  partícula  en, 
es  partir,  salir,  irse  de  tin  puntal*.  Si  la  pan- 
deóla en  está  precedida  del  verbo  faire , es 
sacar  ó quitar,  corno  : faites  en  aller  cette 
luche  y quitado  sacad  esta  mancha  : le  faire 
en  aller  de  ta  nutison , hacerle  salir  de  casa. 

ALLER  ( S’EN ) , como  v,  r.  es  irse  t 
salirse  , acabarse , pasar  : como  le  tempe 
s en  va,  el  üciuim)  pasa  : le  tonncaus’en  va  , 
el  tonel  se  sale.  ||  Se  usa  del  verbo  aller  para 
olías  muchas  expresiones  adverbiales  , <qjp 
roo  : voila  qui  va  bien  , bueno  va  : le  pts  « 
aller , lo  peor  que  pueda  suceder  : au  long 
aller , á la  larga  , etc.  ||  I,  aller  et  le  venir, 
la  i<la  y la  venida.  ||  ( jig.  joc.  } D ícese  : aller 
au  royanme  des  Inopes  : irse  al  otro  barrio, 
al  otro  mundo  : morir. 

*ALLÉSÉ , ÉE  , p.  p.  del  verbo  alié - 
ser. 

* ALLÉSER  , v.  a . Ensanchar  el  calibre 
del  cañón 

ALLEU,  s.  m.  Alodio  : tierrr.  ír-nca  y 
libre  de  todo  derecho  señorial.  • 

ALLI  AGE , i.  m.  Liga  ó imada  de  dife- 
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vente®  metales.  ||  Fn  la  aritmética,  r¿gle 

ti  ul Unge  , es  ivgíu  de  aligación. 

ALL1AIRF  , *.J.  Aliaría  : planta. 

ALl  LANCE,  s.f.  Aluniza  : conexión 
desangre,  Ó parentesco  : lo  nías  general  es 
timón  por  casamiento.  ||  Aliun/u  entre  dos 
&ol>erano»  , ó Esta<T«»s.  jj  ( flg- ) Mezda , ó 
pinta  de  Binchas  cosas  inconexas  , como 
lallianre,  Ju. sacre  et  du  vrnjane. 

ALLIÉ  f ÍJF  , p.  p.  del  verbo  allíer. 

ALL1É,  ÉE,  s.  Deudo,  pariente.  || 
Aliado. 

ALLIER , v.  a.  Lig*V : mezclar  , ó in- 
corjiorar , una  cosa  con  olí  a.  Applicaae  á 
los  metales. 

ALÜER(  S*  ) , v.  r.  Unirse  f emparen- 
tar por  casamiento  : dos  familias.  j|  Aliarse  , 
confederarse  : los  Soberanos  , los  Esta- 
dos , ele. 

ALLIFR,  5.  m.  ( tiene  solo  dos  sílabas. ) 
Esjrecie  de  red  para  coger  codornices  y per- 
dices. . 

t * ALUTÉRATION  , f.  ( relór.) 
Aliteración  : figura  que  consiste  en  la  repe- 
tición afectada  de  las  mismas  letras. 

ALLOBROGF. , s.  m.  Altihrogo,  ó $a- 
boyano.  ||  Aplícase  por  desprecio  al  hombie 
rústico  , grosero  , y tosco : corresponde  al  a- 
iarbe  en  castellano. 

* ALLOCATION  ,*./!(  voz  de  contad. ) 

Abono,  aprobación  de  los  partidas  de  una 
cuenta. 

ALLOCUTION,  s.  f Alocución  : aren- 
ca de  los  emperadores  v generales  romanos 
a sus  soldados.  j|  Medalla  que  re|>esenta  uu 
general  arengando. 

ALLODIAL,  ALF,  adj.  Alodial  : lo 
que  está  en  franco  alodio.  Dicese  de  las 
tierras  lrlrrcs  y francas  de  derechos  «mo- 
rtales.’ 

ALLOD1ALITE,  s.  f Calidad  de  lo 

que  rs  alodial. 

ALLONGE , s.f.  Añadido  , ó sea  aña- 
didura : la  pieza  ó pedazo  que  se  jione  en 
un  vestido,  cortina  , ú otro  mueble  para 
alargarle.  j|  Cairel , ó añadirlo  de  pelo.  || 
Canchón  atado  á un  nervio  «le  buey  pata 
colgar  la  curnc  en  las  carnicerías.  j|  ( t jui/n . ) 
rgadera,  que  se  pone  entre  el  recipiente 
• V el  vaso  destilatorio.  ¡|  ( náut .)  Umicion  : 
pieza  de  un  navio,  que  sirve  para  ahupar 
a otra  : allonge  de  poupe , joa  , joba , pun- 

ALLONGÉ , EE , p.  p.  del  verbo  allon- 
gcr. 

ALLONGEMENT , s.  m.  Alargamien- 
to , mayor  extensión.  j|  (Jig.  ) Díiariof» , 
retardo , largas  que  se  dan  , ó que  sufre  nn 
negocio. 

ALLOKGER , v.  a.  Alargar , estirar  : 
dir*mnvor  longitud  ó tiro  a una  cosa,  jj 

\ J:g. ) Pzoiozigai,  dilatar,  un  negocio,  una  co- 


sa , etc.  ||  En  la  esgrima  es  tirar  una  estoc» 
du  , aflnnger  un  coup  d'épée. 

ALLoCABLE,a<//.  m.  yf.  Loque  puede 
se  aprobado,  y dado  por  humo. 

ALLOl'L,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  al - 
loutr.  * / t 

ALLOUER,  u.  a . Aprobar,  pasar,  dar 
por  bueno  : se  dice  solo  en  materia  de  cuen- 
tas. 

ALLUCHON , s.  m.  Puntpti  diente  en  las 
máquinas  que  se  mueven  con  ruedas.  (|  silla- 
xhons  de  ntnulin  : puntería. 

ALLUMÉ,  ÉE,  p.p.  del  verbo  allumer.  j 
Adj.  Candente.  J|  {Has.)  Se  dice  «le  los  ojos 
de  un  animal  que  son  de  otio  esmalte  que  el 
cuerpo  j y de  la  llama  de  una  hacha  de  esmalte 
distinto. 

f ALIAJMELLES , s.f  pL  Entre  fabri- 

qm*i  os  de  cail>on  , se  Human  tacos. 

ALLLMER , v.  a.  Fncender  * dar  fuego  i 
ana  cosa  Combustible,  como  una  bugía  , l..m- 
|Kint,  hucha  . Wífig-)  ln  llamar  , enardecer. 

AL1AMF1TE,  s.J.  Pajuela:  pata  en- 
cender lumbre. 

* ALLUMECR , s.  m.  ( poc.us .)  Aluro- 

hrador , ó encendedor  : el  que  alumbra  , <5 
enciende.  # 

ALLL  RE , s.  f.  El  andar  , el  modo  de  an- 
dar de  una  persona,  el  paso  que  lleva.  ¡|  En 
plural  allui'es  solo  se  dice  de  la  andadura  , ti 
paso  del  culiallo.^j  ( fig. ) ¡aj»  pasos , medios  , 
ó diligencias  , de  que  usa  una  pcisotia  para  . 
conducirse  en  un  negocio. 

Al  .LESION,  s.f.  Alusión  : una  figura 
retórica. 

ALLUVTON,  s.  f.  Aluvión  : aumento 
de  terreno  que  se  forma  a orillas  del  mar,  ó 
de  los  rios  con  las  tempestades,  ti  las  inunda* 
cioncs.|J  Mines  d’allumnn : Minas  de  acarreo. 

♦ALMACARRON  (geogr.)  Almazarrón : 
villa  del  revno  de  Murcia. 

♦ALMÁDÉ  (gfngr.)  Almadén  : villa  do 
España  en  la  Mancha. 

* ALMADIE,  s.J.  Almadía  : especie  de 
canoa , de  que  usan  bis  saivages  de  la  costa  de 
Africa.  (!  Almadía  , aimadía  , y también  bab 
sa  : el  conjunto  de  maderos  , ó palos  , que  se 
conducen  aladm  por  lo»  rios  en  foima  de  bft- 
cos  chatos. 

ALM  AGESTE , s.  m.  Almagesto:  colec- 
ción de  observaciones  y problemas  en  geoine- 
y astronomía. 

ALMANACH  , i.  m.  Almanak,  ti  alma- 
naque, calendario  que  señala  los  dias. 

ALMATVDINE,  i.f.  Piedra  preciosa  : es- 
pecie de  rubí. 

♦ALMOT.DE,  6 ALMUDE,  s.f.  Al- 
mud : cierta  medida  menor  de  áridos. 

* ALMUGNA  (gengr.)  Almunía:  pueblo 
del  rtryno  de  Ai  apon. 

* AÉMLGÑECAR  {eeogr»)  AJauñccar: 
villa  dd  reyno  de  Granada. 
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At.OKS  , s.  m.  Aloe  : planta  llamada  c o-  • 
tuunmentr  zabila.  (|  Aloe:  ;.rboi  de  las  Indios 
OTKDtJcs.  Azíhar:  extraño  de  esta  planta. 

ALOi , s.  m.  Ley  : quilate  : del  oro  ú pla- 
ta. ||  (f¡¿¡. ) Quilate  : la  buena  ó mala  calidad 
jijo,  ai  d<*  my  cosa. 

♦AíiOPEfüE,  s.  f.  Alopecia  : especie 
de  tiña,  llamada  vulgarmente  pelona  en  Es>- 


pana. 

ALOílS,  adi>.  de  tiempo.  Entonces  : en 
este , ó en  tal  caso. 

ALOSE,  i.  /.  Alosa,  trisa  : cierto  pes- 
cado llamado  mus  comunmente  «abalo,  ó 
saboga  , que  se  coge  en  los  i ios. 

* ALJST  (geogr.)  AJoste  : ciudad  y con- 
dado fie  ¡ 'laudes. 

♦ALOUGHIER,  s.  nt.  Mostellar  : planta. 

ALOUETTE,  s.f.  Alondra  : cugujada  : 
cierto  p.'íxaio  pequeño. 

ALüLROIR,  v.  a.  Hacer,  6 p<»ner  pe- 
sado : d :rcse  de  las  pe¿ sonas  , nunca  fie  las 
cosas.  Üsase  comunmente  en  participio,  y 
en  los  tiempos  compuestos . como : j’úi  la  téte 
toute  a!r.itr/Ut’  y estoy  con  la  cabeza  abru- 
mada , pesada. 

* ALOUVI , IE,  (ulj . ( fam . ) Insaciable. 

* ALOYAGE,  i.  m.  Liga,  mezcla  : de 
metales. 

ALOYAU , s.  m.  Lomo  de  Yaca  : para 

comer. 

* ALOYER , v.  a.  Poner  ó dar  la  liga  de 
la  l«  v : al  oro  , ú plata. 

♦Aí.PAC,  ALPACA,  ALPAGUE*  AL 


PAQLE  , s.  m.  Alpaque  : qtiudrúpedo  sil- 
vestre ile  la  America  meridional.  • 

* AL  PAN , ó ALPAGE,  5.  m.  Erial: 

lierra  sin  labrar.  También  es  dehesa. 

ALPHA  HE  l\  s.  m.  Alfabeto  : la  serie  y 
Orden  de»  todas  las  letras  de  una  lengua. 

ALPHABÉTIQLE*  tul},  m.  y J.  Alfabé- 
tico : lo  fjue  est A srgun  ¿I  orden  <1#*1  alfabeto. 

♦ALPHANESSK,  ó ALPHANETTE, 

t.J.  Halcón  de  Túnez , que  sirve  para  la  caza 
de  la  perfila;  v de  la  liebre. 

’ALPHÉE  ( geogr. ) Alfeo  : rio  de  la 
Morea. 

* ALPIOU,  s.  trt.  ( juego.  ) Parada  doble 
de  lo  que  se  lia  ganado. 

ALPISIT  , s.  m . Alpiste  : cierta  semilla 
menuda. 


^AIX>L’IFOUX , s.  m.  Alquifol , ó zafra  : 
plomo  según  sale  fie  la  uiina. 

* AI  «SACK  (geogr.  ) Alsttcia  : provincia 
de  Francia. 

* A LSTR  MERE  , s.  f.  Peregrina  : 
planta  aualoga  al  narciso,  originaria  del 
Peni. 

ALTE  ( Véase  Malte  ).  ALTE-LA ! 
interj.  Como  quando  se  dice  en  castellano  : 
la , ó tat$  ! 

ALTERABLE,  adj.  m.  y f.  Alterable  : 
lo  que  puedo  alterarse. 


ALTÉRANT,  AiNTE,  <irf;.  D ícese  de 

todo  aquello  fíne  provoca,  ó causa  sed. 

♦ ALTÉRATNT,  s.  m.  (medie. ) Alteran- 
te : todo  remedio  que  altera  ó muda  lo*  hu- 
mores. 

♦ ALTERATiF,  IYE , tul /.  Alu-rsiivo, 
va. 

ALTERATÍON,  s.  /’.  Alteración  mn- 
f lanza  ó mutación  tic  bien  cu  mal , en  lo 
físico,  v en  io  moral.  ! Adulteración , «Ite- 
ración : en  la  uioiv-du. ;J  Agitación,  inqnio- 
tud : fiel  mimo.  |j  Se  tonta  también  por  la 
xxl , ea osuda  por  calor,  ó cansancio. 

♦ ALTFRCAT,  s.  m»  ó ALTERCA- 
TIOTV,  s.  /»  Altercado  : altereaeifin  : deba- 
te, ó disputa,  cntie  dos  persona»,  o dos 
partes. 

ALTERÉ  > ÉE,  p.  p.  del  verbo  allt-rcrf 
con  todiqi  su»  significaciones. 

ALTERER»  v.  a.  Alterar  : mudar  de 
bien  en  mal  el  ser  ó las  quididades  de  las 
cosas,  asi  en  lo  físico,  roiuo  en  lo  moral,  jj 
Baxo  de  este  sentido  general  es  : inquietar  el 
ánimo  : turbar  la  amistad  : viciar  un  texto  : 
malear  un  genero  : adulterar  la  moneda  : 
depravar  los  costumbres : echar  á perder  el  * 
vino,  jj  Es  también  dar  ó causar  sea,  como  : 
le  poivre  altere. 

ALTÉRF.R  ( S* ),  v.  r.  Alterarse  : desazo- 
narse, irritarse  una  persona.  |!  Quebrar  : (a 
amistad.  j|  Guromperse  : los  líquidos.  j|  A- 
veríai-se  : los  gt  ñeros  comestibles.  J|  Quebrar- 
se , ó bavarse  : los  colores,  etc.  ' 

*ALTERNAT,  s.  m.  Alternativa,  derecho1 
que  ticncn^ios  ciudades , etc,  , de  ser  alterna- 
tivamente e]  sitio  fie  una  administración. 

ALTERNAT1F,  IYE  .mi}.  Alternativo  : 
lo  que  se  dice,  ó buce,  ó cxerce  con  alterna- 
ción , como  un  discurso,  un  són  , un  éui- 
plco,  etc. 

ALTERNATIVE , j.  f.  Alternativa : !a 
facultad  de  escoger  entre  do»  opiniones,  ú 
ofertas,  ó rnhe  dos  rosas. 

ALTERNATiVEMENT,  <uh>.  Altcrpa- 
íi van  lente. 

ALITERNE , adj.  rn.  y f.  (gcom. ) Al- 
tcino. 

ALTERNE,  EE,  adj.  (Idas.)  Alterno-' 
das  : se  llaman  las  piezas  que  »*  corresponden 
una  con  otra. 

ALTERNER , v.  n.  Alternar.  !|  v.  o.  Po- 
ner por  orden  , disponer  ordenadamente 
una  cosa  después  fie  otra. 

ALTESSE , s.  J.  Alteza : tratamiento  de 
honor. 

ALTH  VEA  , r.  f.  Malvavisco. 

ALT1ER , ERÉ,  adj.  Altivo,  soberbio  t 
no  se  dice  délas  persohas,  sino  desús  mo- 
dales , miradas,  dichos,  etc. 

*ALT1MÉTIUE  , s.  J’.  Altimetría  : partt 
de  L geometría  práctica , que  enseña  á medir 
«limas. 
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•ALTO,  ó QUDITE  OK  VIOLE,  *.  m. 

Viola : instrumento  tic  música. 

ALUDE,*./  Badana  de  color  para  en- 
Viertas  de  libros. 

ALLÍ  DEL,  s.'m.  ( quim . ) Aludid  : vaso 
stihliniutoriO. 

AU'INE,  *./.  V.  Absfnthe. 

ALÜMELLfC  , s.f.  v anl._ ) La  hoja  de 
cuchillo , navaja,  etc. 

* ALUMINE,  s.f  Alúmina  : tierra  pu- 
ra , base  dtd  nhunbrcy  de  las  arcilla»». 

ALUM1NEUX , EUSE , adj.  Alumbra- 
do , ó aluminado  : lo  míe  tiene  mixtura  de 
alumbre  , ó participa  de  él. 

ALUN , m.  Alumbre  : cierta  sal  mine- 
ral. i)  Alun-catin  : lo  mismo  que  piare  de 
jo  míe. 

ALUNE,  EE , p.  p.  del  verbo  ahmer. 

ALUNKR , r*.  a.  Alumbrar  : dar  a los 
paños  un  baño  de  agua  tic  alumbre. 

* ALUNIÉRE,  s.  f Alumbrera  : mina 
á Libric.)  de  alumbre. 

ALVEOLAIRE,  adj.  m.  y f Lo  perte- 
neciente á los  alveolos. 

ALVÉOLE  , s.  m.  Alveolo  : la  cavidad  | 
que  ocupan  los  dientes  en  la  encía.  ||  Ca- 
silla : que  hacen  las  abejas  en  los  panales. 

♦ALYSSON,  s.  tu . Aliso  : cierta  mata  pe- 
* vrnefta. 

AMABlUlTE . s.f  Amabilidad. 

AMAD  ES  , s.  m.  pl.  ,( Lias. ' Listas  pla- 
nas v paralelas , que  w>r  lo  regular  son  tres. 

AMADIS » s.  m.  ¿V Langa  de  chupa  abo- 
lanada  hasta  el  puño. 

*AMADOT  TE,  s.  m.  Amadota : pera. 

AMADOU,¿.  m.  Yesca : para  encender. 

AMA  DOCE  , EE , p.  p.  del  verbo  ama- 
tlouer. 

AMADOUER , v.  a.  Popar,  acariciar, 
Jiahigar  : pasando  la  mano  con  palabras  y 
gestos. 

AMADOUEUR,  s.  m.  Yesquero  : fabri- 
can te  de  yesca. 

AMAÓOUVIER , s.  m.  Hongo  yesquero. 

AMA1GR1 , IE,/>.  p.  del  verlíO  amai- 
grir. 

AMAIGRÍR,  v.  a.  r n.  Enmagrecer, 
enflaquecer  : perder,  o quitar  la  gordura, 

AMAlGRlSSEMÉNT,  s.  m.  Lo  flaco, 
Ja  perdida  de  carnes  : en  un  cuerpo  antes 
gordo , ó grueso. 

* AMÁLGAMATION , 5.  f Amalga- 
mación : la  acción  y el  efecto  de  amalga- 
mar. 

AMALGAME , S.  m.  Amalgama  : masa 
blanda , que  resulta  de  la  mezcla  del  azogue 
Con  lo*  metales.  . 

AMALGAME , EE , p.  p.  del  verbo  amal- 
gamcr. 

AM ALG AMER , v.  a.  Amalgamar : unir 
Ó mezclar  el  azogue  con  Jos  metales. 

♦ AMAN  y*.  «*.  Amanuense. 


A MANDE  , *./  Almendra  : la  fruta  de 
almendro.  ¡|  La  pepita  que  se  encuentra  den- 
tro del  hticso.ó  cuesco  cíe  las  frutas. 

A MAN  DE , s.  m.  Almendrada;  bebida 
hecha  de  leche  de  almendras. 

AMANjVER,  v.  a.  V.  Amender. 

* Á MANDES,  s.f.  pl.  Almendras  : lla- 
man así  tos  plateros  á los  diamantes  ó pe- 
dazos de  cristal  que  han  recibido  esta  figura. 

AMANDIER . s.  m.  Almendro  : ¿iTmjI. 

AMANE,  ANTE,  í.  y adj.  Amante: 

aquel  ó aquella  que  ama  con  pasión  a una 
persona  del  otro  sexo. 

AMARANTE  , s.  f.  Amaranto  , inmor- 
tal : ['lauta. 

AMARANTE,  adj.  Del  color  de  flor 
de  amaranto. 

* AM  ARANTHOÍDE , s.  m.  Perpetuas  > 
vadapié  : planta. 

* AMARKLLE.,  s.  f.  Gcncianülu  : planta. 

AMARINE , EE,  p.  p.  del  verlx»  ama- 
rina-. 

AMARINER,  v.  a.  Marinar:  poner  ma- 
rineros del  buque  apresador  en  el  apre- 
sarlo . 

* AMARQUE,  s.  f.  Balisa,  ó boya  : se- 
ñal flotante  en  el  mar,  hecha  de  corchos  , ó 
barriles  vacíos , para  señalar  los  baxos  ó es- 
collos jimio  á Lis  costas , ó puertos. 

AMARRAGE,  j.  m.  ( ndut.)  Amarra- 
rtifo  : sitio  a proposito  para  amarrar  las  em- 
barcaciones. 

AMARRE , s.  f.  (ndut. ) Amarra  : los  ca- 
bos, ó cables,  con  que  se  atan  y aseguran 
las  embarcaciones  en  un  fondeadero , ó 
puerto. 

AMARRE  DE  VOILES , j.  ( ndut. ) Pa- 

jaril. 

AMARRE,  EE , p.  p.  del  verbo  anuir - 
rcr. 

AMARRER,  u.  n.  Amarrar  : afirmar, 
asegurar  ron  cables  ó cadenas  una  embar- 
cación á las  argollas,  [Mistes,  ó andas.  |j 
Atnarrer  tes  voiles. dans  un  gr os  trmps . afer- 
rar las  velas  cu  un  temporal.  Amarrcr  ¿a 
oergue  an  nuil : a trozar. 

* AMARYLLIS,  s.  f.  Amarilis:  genero 
de  plantas  de  flor  agradable,  al  (pial  corres- 
ponden la  fiordo  lis  y )a  azucena. 

AMAS  , s.  m.  Monton  , cúmulo : de  ro- 
sas en  un  mismo  sitio.  [|  Tropel : quundo  se 
" dice  de  personas, , ó gente. 

AM.ASSK , EE  , p.p.  del  verbo  amas  ser. 

AMASSEK ♦ v.  n.  Acumular  : juntar; 
acopiar.  ||  Recoger,  alzar  : una  cosa  caída  en 
el  suelo. 

AMÁSSER  (S* ),  v.  r.  Amontonarse, 
agolparse:  cosas,  ó personas,  en  un  mismo 
sitio. 

* AMASSETTE  , s.  / CuchiUo  : pedo- 
cito  de  madera,  ó sucia  , que  sirve  para  re- 
coger los  colores  después  de  molidos. 
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* AMATELOTER , v.  a.  Juntar  ó her- 
manar ios  marineros  dos  á dos. 

AMATEUR , s.  m.  Amame  de  las  co- 
sas , ó aficionado  á ellas , mas  nunca  de 
las  personas  : así  se  dice  amateur  de  la  gtoi- 
ré,tle  la  musique  , de  la  pcinture , etc.  j| 
Como  substantivo  absoluto,  un  amateur  es 
un  aficionado ; y se  entiende  siempre  de 
algún  arte  liberal  ó noble ; a diferencia  de 
un  connoisseur,  que  .es  un  inteligente , ó 
práctico. 

AMATI , IE,  p.  p.  del  verbo  amatir. 

|[  Pícese : Vor  ou  l'argent  amati , oro  ó plata 
mate. 

AMATIR  f v.  a.  En  la  platería  es  dc*nr  el 
oro  ó la  plata  sin  pnlir , (píese  llama  mate. 

AMAUROSE, J. f (medie.).  V.  Gnutte 
sereinc. 

AMAZONE,  s.  f Amazona:  aplícase  á 
la  muger  animosa  , de  espíritu  varonil. 

* AMBACT  (feud.)  Territorio  cuyo  po- 
seedor tiene  el  mero  mixto  imperio. 

AMB A( iES,  s.f.pl.  ( poc.us .)  Ambages : 
rodeos  de  palabras. 

AMB ASSADE,  s.f.  Eroboxada : la  comi- 
sión que  lleva  el  embaxador,  y también  el 
mismo  empico.  ||  {fam. ) Recado , ó mensa- 
gc , que  envia  un  particular  á otro. 

AMBAS.SADÉUR , s.  m.  Embaxador: 
ministro  público. 

AMB aSSADRICE  , s.  f Embajadora , 
ó embaya t ti/.  : muger  de  un  embaxador.  || 
(fam. ) Se  dice  de  una  muger  que  lleva  reca- 
dos , etc. 

*AMBE,  s.m.  Ambo:  dos  números  unidos 
en  el  juego  de  la  lotería. 

AÁÍBESAS , s.  m.  Ases  : es  voz  del  juego 
del  chaquete  , ó de  los  dados.  V.  fíeset. 

* AjVIBI,  s.  m.  ( cirug . ) Ambo  : instru- 
mento inventado  por  Hipócrates,  para  redu- 
cir las  luxaciones  del  brazo. 

AMBIANT,  ANTE,  adj.  Ambiente  : lo 
que  está  ó anda  al  rededor,  que  es  ci remí- 
dante. Solo  se  aplica  al  ayre  la  voz  ambuint. 

AMBJDEXTRE  , adj.  m.  y f.  Ambi- 
dextro , maniego  : el  que  usa  y se  sirve  igual- 
mente de  una  mano  que  de  otra. 

A MBIGU  , UE , adj.  Ambiguo. 

AMBIGU  , s.  m.  Ambigú  ■ una  comida 
en  que  se  sirven  fiambre  , frutas  , y dulces  á 
un  mismo  tiempo , y participa  de  colación  y 
cena.  ¡|  (&.)  Mezcla,  o mezcolanza  : de  cosas 
opuestas. 

AMBíGUITÉ,  s.f  Ambigüedad- 

AMBIGUMENT , aih>.  Ambiguamente. 

AMBIT1ELSEMENT , adv.  Ambiciosa- 
mente, con  ambición. 

AMB1TIEUX , EUSE,  adj. y suba.  Am- 
bicioso. 

AMBITION , s.f.  Ambición : deseo  in- 
moderado de  hoootes  , lama , mando  , po- 
der. 


AMPXTCONNÉ , EE , p.  p.  del  verbo  am  • 
bUtonnvr. 

AM BlllONNER . v:a.  Ambicionar:  de- 
sear, ó apetecer,  con  ambición. 

AMBLE,  s.  m.  Portante  : paso  de  anda- 
dura , del  caballo. 

AMBLKR  , v.  n.  Amblar,  óir  de  portanto 
( voces  áuibas  anliquadas  } : andaré!  caballo 
al  paso  largo  y sentado  , ó sea  al  paso  castella- 
no. 

♦AMBI/VGONK,  adj.  m.  y f (gcom.  ) 
Ambligonio,  obtnsangulo. 

♦AMBLYOPIE  , s.f  {medir. ) Amblio- 
pia  : obscurecimiento  y debilitación  de  la 
vista. 

*AMBOINE  (geogr.)  Aml>o¡no  : isla  del 
Asia. 

^AMBOISE  \geogr.)  Amboisa : ciudad  d* 
Francia  en  Turcna. 

AMBON,  s.  m.  Tribuna  que  había  antes 
en  las  iglesias , adonde  se  subía  á loor  ó cantar 
ciertas  partes  del  oficio  divino  , y también  á 
predicar. 

♦ AMBOUCHOIRS,  *.  m.  pl.  Piernas  : 
formas  de  1 iotas. 

+ AM  BOUTIR , v.  a.  Hacer  una  pieza  de 
metal  cóurnvo-«‘onvcx¿b 

* AMBOUTISSOIR , s.  m.  Clavera:  tes 
donde  se  forman  las  ce  hez  as  de  los  clavos  , y 
los  plateros  hacen  los  bollos  en  la  plata. 

AMBRE,  s.m.  Ambar:  substancia  resino 
sa  e inflamable.  ||  Ambre  gris , ámbar  gris  : 
fleur  d’ ambre , escobilla  de  ámbar,  jj  Ambre 
jarme , succino. 

+ AMBRÉADE,  s.f.  Ámbar  facticio. 

AMBRE,  ÉE , adj.  Ambarino  : de  olor 
de  ámbar  : y ambarado  , perfumado  con  ám- 
bar. 

AMBRER,  v.  a.  Perfumar  con  ámbar :! 
antes  se  decía  también  ambarar. 

AMBRETTE,  s.  f.  Arnbarilla,  abelmos- 
co  : planta  , y flor  pequeña.  (I  Especie  de  al- 
mizcle , que  viene  de  Egipto. 

AMBROISIE,  s.f  Ambrosía  : según  la 
fábula  , era  el  manjar  de  los  dioses.  Jj  ( fxg .) 
Manjar  celestial , ó de  ángeles  : se  oice  poc 
exageración  de  todo  manjar  , ó bocado  , muy 
delicado  y delicioso. 

*AMBR0S1EN , EN1VE , adj.  Ambrosia- 
no  : se  dice  de  las  cosas  que  loman  la  de- 
nominación de  S.  Ambrosio  , como  : rita 
A mb  rosten,  mes  se  ambrosienne , chant  am- 
brosicn  , etc. , rito  , misa , canto  ambrosia- 
nos. 

AMBLLANT,  s.  m.  Comediante  de  la  le- 
gna. 

AMBULANT,  ANTE,od/\  Ambulante, 
ambulativo : dícese  de  las  personas  que  no  ha- 
cen parada  . ni  tienen  habitación  fúta. 

AMBULATOIRE,  adj.  m.  r f Es  lo 
mismo  que  ambulante  en  castellano ; pero 
aok>  se  aplica  al  tribunal  qu«  no  üvnc  residen- 
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cía  permanente.  ( fig.)  Inconstante , muda-  i 
ble  , variable  , como  : Li  volante  de  l liorna  \ 
pie  est  ambulutoire. 

AME,  s.J.  Alma  : lo  que  es  piincipiodc  j 
U vida  « ii  lodos  loa  seres  viviente».  ||  ( fig.  ) \ 
Ti  ene  iu»  tuiauiu  sigudicacionc»  y aplicacio-  j 
ncMiitecn  castellano,  (j  Ame*  du  purgatoire : 
se  tuco  noi  animas. 

AME,  i*X,  adj.  ( d'iilnm. ) S»»lo  se  usa  en 

lentes  y privilegio»  ¡v  ales  , pues  lucra  de 
esto  es  voz  autjqUfda  ; cotTCS^xjttik:  a nuestro 
tañad e,  aro. 

* AMELANCHIER,  s.  m.  Cornillo,  cor- 
nijucio : ¿liad. 

♦AMELA  ND  (gcagr.  ) Amelanda  : isla 
del  Patf-Baxt»,  en  la  costa  de  1’  l isia. 

A!W£LíORATI( )N  , s.f.  Mejoramiento : 
la  acción  de  mejorar,  ó iiuccr  mejor  á una 
cosa.  |j  Amclioralinn a : mejoras,  esto  es,  los 
electos  de  la  acciou  de  mejorar,  ó el  mismo 
estado  ifr  ia  co.vt  m ;jorada. 

AMELiURÉ,  EE,  p.p.  del  verbo  amé- 
liorcr.  , 

AMELIORER  , v.  a.  Mejorar  : abonar, 
bonificar : unas  viñas,  una  hacienda,  ele. 

♦ A>tKLiOBISS EMENT , s.  m.  Mejora. 
Fs  VOZ  solo  usada  en  la  religión  de  S.  Juan. 
V.  A mrjioratinn. 

♦AMÉMOlSiJv»*./.  Amemona,  ópatas: 
planta. 

AMEN.  ( Voz  hebrea  de!  rezo  eclesiástico , 

?rue  entra  en  muchas  frase»  francesas d;*l  estilo 
amiliar,  como  en  otra»  castellana^.}  Amen, 
asi  sea. 

* AMÉNAGE , s.  m.  Acarreo  , transporte, 
porte  , tra£in  : y también  lo  que  se  paga  por 
el  porte. 

f AMENAGEMENT , s.  ni.  Ordenanza 
para  plantíos  y coreas  de  montes. 

♦ AMÍIÍÍAÍ  jKU  , v.  a.  I listríhtiir  la  leña 
de  unn  corta  , se  gnu  sus  calidades  , en  ma- 
dera para  construir,  leña  para  quemar,  etc, 
AMEN1  >AB  GE , adj,  m.  yj.  Loque  me- 
rece ser  multado,  ó enmendado. 

AMEN D E,  s.J.  Enmienda:  salisfuecion  ó 
castigo  penal  por  algún  daño  cometido.  Di- 
cese  jnas  comunmente  Mulla. 

AMENDE  HONORABLE,  s.J.  Pública 

retractación,  ó satisfacción : ñaue  se  condena 
¿ una  persona  qqc  lia  delinquido. 

A M END  E , ÉE , p.  p.  del  verbo  amender. 
AMKNDEMENT , s.  m.  La  mudanza  de 
oíalo  en  bueno , ó de  bueno  cu  mejor  , en  lo 
físico,  y en  lo  moral.  Así  es  : enmendación  de 
un  libro  : enmienda  de  la  vida  ; mejoría  de  la 
•alud : mejora , ó abono  , de  una  hacienda  , 
etc. 

AMENDER , u.  a.  Multar  : condenar  á 
pagar  mulla,  ó pena  pecuniaria  : impuesta 
por  la  justicia.  j|  Mejorar,  ó hacer  buena : una 
cosa.  ||  Abonar,  ó bonificar,  unas  tierras.  || 
Enmendar,  .corregí* : yerros,  dcfecW*. 
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AMENDER , v.  n.  Mejorarse , ponente 
bueno  : un  enfermo.  ¡|  Mejorarse  : la  suerte* 
||  fiaxui  de,  precio  : las  cosas. 

AMEN  E , EK , p.p.  del  verbo  ammer. 

«.  m.  Orden  de  acouqiañ.tr  á alguno  delante 
ucl  juez,  sin  estrepito  ni  ruido. 

AWENKR,  m. ti.  Traer,  conducir , acar- 
rear de  otra  parte  al  parage  ó pais  donde  está 
el  que  habla.  j|  (Juel  bon  vent  vous  amane  ? 
¿Que  avies  te  traen  ? (I  Ceventnous  ame  ñera 
de  lapluie : este  viento  traerá  agua,  ¡i  (Jn  Va- 
mena  a son  jugo : le  condecieron  á su  juez.  j| 
(de  tic  aja  ¿re  améne  des  inconvéniens , este 
negocio  trae  consigo  inconvenientes;  ó ame- 
ñera  de granéis  nuusx  , acarreará  grande»  ma- 
les. ||  También  es  introducir,  poner  en  uso  : 
Íes  Je  mates  omine  ni  les  modos*  (|  Traer  á al- 
guno , persuadirle,  ó forzarle : a que  luga  tal 
ó tai  cota. 

A MEN ER  ( les  voiles , le  pavillon ) ( ndut.) 
Amavnar  las  velas  , arriar  la  bandera. 

AMENiTE , s.  f Amenidad:  gracia, 
belleza. 

♦AMENORRHEE , s.  f 'medir.)  Ame- 
norrhea , ó interrupción  del  lluxo  mens» 
trual.  • ' , 

AMENLTSÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  amc- 
nuiscr . * 

AM  ENUISER  , v.  a*  Adelgazar  .*  poner 
sutil , ó delgada  , una  cosa. 


AMER  , ERE,  adj.  Amargo  : lo  que 
tiene  amargo  en  el  gusto.  ||  (Jig*  ) Amargo  : 
lo  que  causa  amargura  en  ei  ánimo. 

AMER  , s.  m.  Lo  amargo  , el  amargor.  || 
También  so  tonta  por  Ja  hiel  de  ciertos  ani- 
males, especialmente  délos  pescados. 

AMEAEMENT  , adv.  ( fig-  ) Amnrga- 
mentc  : con  pena  y dolor. 

♦AMERIQUE  ' gen gr.)  America : un.»  de 
las  qnatro  partes  d *1  mundo. 

AMKRTUME,  s.J'.  Amargor:  el  amar- 
go de  un  sabor  , ó gusto.  }|  (/*£• ) Amargu- 
ra : sinsidior,  pena. 

AMETflYSTE,  s.f.  Amatista:  cierta 
piedra  preciosa. 

AMEUBLEMKNT,  s.  m.  Axttar,  hume- 
nage  : los  mueblo  y alhajas  de  una  casa  , ó 
sala. 

AMFLBLIK , adj.  (agrie.)  Mullida: 
hablando  de  ia  tierra. 

AM.ELBLI,  1E , p.p.  del  verbo  ameu- 
blir. 

AMFAJBLIR,  v.  a.  (far.  ) Hacer  mue- 
bles los  bienes  raíces. 

AMELBL1SSKMKNT , s.  m.  ( fnr. ) 
El  acto  de  hacer  muebles  los  bienes  nuces. 

* A MELLON  ER , v.  a.  Entolvnr : echar 
los  granos  en  la  tolva  ó tramoya  de  un  mo- 
lino. 

AMEUTÉ , EE,  p.  p.  del  verbo  amentar . 

AMEUTER , a.  a.  Atraillar , ó juntar 
los  perro*  de  caza.  |[  (Jig. ) Amotinar,  ateo- 
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par,  ó ¡untar  : gentes  para  un  alboroto. 

AMFlGOURl » s.  m.  ( fam.  joc.  ) . 

amphigouri. 

A MI,  1E,  s.  Amigo,  ga.  Allegado,  da,  ¡| 

A mi : palabra  con  que  responde  el  que  llama 
a una  puerta  q uando  le  preguntan  , quien 
es  ? Es  1<j  mismo  que  gente  de  paz  en  cas- 
tellano. 

AM1ABLE,  adj.  m.  y f.  Amistoso.  ¡|  A 
l’amiable.  adv.  Amistosamente , como  ami- 
gos. 

AMIABLEMENT , adu.  De  un  modo 
amistoso  » con  amistad , amistosamente. 

AMIANTE,  s.  m*  Amianto:  cierta  pie- 
dra que  6C  deshace  en  hebras,  y astillas. 

AMICAL  y ALE  , adj.  Amigable  : lo 
que  procede  de  la  amistad.  "Nunca  se  dice 
ele  las  personas , siuo  de  las  cusas  que  vie- 
nen de  ellas. 

AMICALEMENT,  ady.  Amigablemente. 

AMICT , s.  m.  Amito , una  de  las  ves- 
tiduras del  sacerdote  para  decir  misa. 

AMÍPON , s.  m..  Aiuudon. 

AMlDONIER  ,.  *.  m.  Almidonero  : fa- 
bricante de  airuidoi). 

* AMiGNAilDÉ,  EE  , p.  p.  y adj . 
Acariciarlo,  da. 

* AM iGN  ARDER , y.  a.  Mimar,  acari- 
ciar, halagar. 

* AMIGNUTÉ  , EE  , p.  p.  del  verbo 
tutugnoler. 

* AM1GNQTER,  y.  a.  Que  significa  lo 
mismo  que  aniignarder. 

A-Ml-LA,  (/mis. ) , La , ó a-Ja-m:*rc  : la 
*cxtu  voz  de  la  clave  de  ul. 

AM1NC1,  IE  , p.  p.  del  verbo  amincir. 

AM1NG1R,  y.  a.  Adelgazar  : poner  del- 
gada  una  tabla , ele. 

* AMÍNELit , «».«.  Medidor  de  sal. 

AiMIRAL,  s.  m . Abanante  ; xefe  supre- 
mo de  Ja  maxina. 

AMiilAL  , LK , adj.  Lo  que  pertenece 
al  oJmiranle  : asi  se  dice  : vaisseau  timirnl , 
navio  al  mi  rail  l'*  : galera  amirale  , galera 
al mii anta,  esto  o,  el  buque  que  monta  el 
almirante. 

* AMIRALE , s.  f.  La  muger  del  al- 
mirante : la  señora  aluiiranta. 

AMíRAUTÉ Almiranua  : empleo 
ó dignidad  de  atoáronle, ijAlumaQUzgo  : el: 
tribunui  de  su  jurisdicción. 

AMlTíE,  tmj  1 Amistad  : afecto  que  se 
profesa  a id; uno  , y,  que  regularmente  es 
correspondido.  ||  Precediendo  el  rabo  Jairey 
tiene  varia*  sentidas  , como  : hacer  fiestas  , 
can  ias»  a alguno  : contraer, amistad  , ú ha- 
ce; se  amigo  con. el  hacer  el  favor  o gusto 
u alguno  de  taló  tai  cosa.  ||  A mi  tice s tam- 
bién galanteo,  ti  ato  auioioso.  j[  Kn  plural 
omití*  s , despnes  de  los  verbo t>  /aire  y dire , 
¿«Ypigf , do  cariño. 

A M&U  , l.  m.  Aisüa : planta»  * i 
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AMMON  ( come  d’ ) ( hist.  nat. ) Cuerno 
de  Amon : concha  espiral,  que  se  halla  petri- 
ficada. 

AMMONIAC  y AQUE , adj.  Amoniaco. 

||  Sel  ammonúnpic  : sal  amoniaco.  ||  í*  omino 
amnmniaaue  : goma  runo  maca. 

AMMUN1AQÜE , s.y.  ( qulm.)  Amonia- 
co : nombre  que  aboia  se  da  á lo  que  antea 
se  llamaba,  alcalí volátil. 

AMNIOS,  s.  m.  Zurrón  : membrana  de- 
licada que  envuelve  «d  feto. 

AMNISTIE  y.s.f.  Amnistía  : perdón  ge* 
nerul  que  se  concede  por  un  Sobcrauo  a los 
rcbektc»  , sediciosos  , ó desertores. 

AMUDIATELR,*.  m.  Arrendador,  quin* 
tero , aparcero  : el  que  toma  en  aparcería  al- 
guna tierra , ó hacienda, 

AMUDIA'HON , s.f.  Arrendamiento  da 
alguna  tieiTíj  por.  aparcería. 

AMODIÉ , ÉL , p.  p.  del  verbo  amo- 
dier. 

AMODIER , y.  a.  Arrendar  : «lar  ó tomar 
en  aparcería  alguna  hacienda.  No  es  voz  ge- 
neral . sino  de  ciertas  provincias, 

AMUiNÜRI , 1E  y.  p . p.  dei  verbo  amoin - 
drir . 

AMOINDIUR , y.  a.  Minorar,  disminuir, 
apocar  : reducir  a menos  , ó acortar  ia  canti- 
dad . ó fuerza  de  una  cosa. 

AMUiNDRiR,  y.  a.  Minorar,  disminuir 
basar. 

AMQEVDRISSEMENT,  s.  m.  Dimiuu- 

. cion  : iniiioramiento  : merma  r de  una  cosa.  j| 

( fig. ) Menoscabo  decadencia , reducción  a 
menos. 

f AMOLETTES  yS.f  pl.  Agujeros  don- 
de entran  las  barras,  o pdnucas  del  cabcs- 
tante. 

AMOLL1 , IE , p.  v.  del  verbo  amollir. 
A MULLIR,  y.  a.  Ablandar : poner  blan- 
da ó suave  una  cosa  dura  ó. tiesa. 

AMO LLiSSEM EN T , s.  m.  Ablanda» 
miento ; la  acción  de  ablandar. 

* AMOMW,  s.  m.  Amomo  , peregil  da 

Mace;  Ion  i a : planta  pequeña  muy  semejante, 
al  apio.  , ; 

A M UN* CELE , ÉE , p.  p.  del  verbo  amon» 
celer.. 

AMON CELER  , y.  a.  Amontonar  : api- 
lar- poner  uiurljm»  cosos  unas  sobre*  otras. 

* A MUÑETE , s.m.  ( Jor . ) Amonestado, 
apercibido  por  la  justicia. 

* AMUN'ÉXKR  , y.  o.  (Jor.)  Amonestar^ 
apercibir  por  la  justicia. 

* AMOmTXUN  , s.f.  Monición  rsolo  te 

. usa  para  decir  pain  d’umatniton  , pan  de  mn  * 
nicion.  i • « 

A MUÑI1,  adi’.  Hacia  arriba , agua  arriba 
es  voz  de  barqucios  de  rio.  V’.  Aval. 

. AMOIWiE,  s.  Jí  Cebo  : se  dice  del  que  so 
pene  para  alt  are  Joafvntoto» , los  j»rces , etc. , 
y del  que  se  echa  en  la  cazoleta , ó fogón  de 


AMO  .(  58  ) AMP 


la*  armas  de  fuego:  |¡  (/?£. ) Atractivo , incen- 
tivo , 6 fomento  ; de  una  pasión. 

AMUiUiÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  amor- 
va. 

AMORCER , v.  a.  Cebar  : dur  ó echar  ce- 
bo á las  aves,  peces,  y otros  animales  para  co- 
cerlos. ||  Cebar ; echar  pólvora  en  las  cazole- 
tas ó fogones  de  las  arpias  de  fuego.  ]|  ( fifí;.  ) 
Atraer,  entretener,  saborear  : con  promesas  , 
ó esperanzas. 

AMORCOIR , s.  m.  Gubia  : barrena  pe- 
queña que  usan  los  carreteros  para  «lar  el  pri- 
mer taladro  a los  cubos  de  las  ruedas. 

*AMORGO  ( geogr. ) Amórgo»  : isla  de  la 
Grecia. 

* AMOROSO  ( rnús,)  Amoroso. 

* AM  O R PILA  , s.  m.  Índigo  bastardo  : 
planta. 

* AMORPHE , adj.  m.  yf  ( hist.  nat. ) 
Amorfo  : sin  forma  ó figura  determinada. 

AMORTI , 1E , p.  v.  del  verbo  amorto' . 

AMORTIR  , v.  a.  Amortiguar  : quitar  el 
ardor,  la  violencia,  ó la  vivacidad  á una  cosa  , 
corno  a la  llama , á un  tiro , á los  colores.  || 
( for.  ) Amortizar,  bienes;  redimir  ó extin- 
guir, uu  censo,  etc.  ||  ( lie. ) Entibiar,  tem- 
plar, apagar  ; el  ardor  de  las  pasiones , de  la 
juventud , etc. 

* AMORT1SSABLE , adj.  m.yf  Amor- 
tizaba : se  dice  de  las  rentas,  pensiones,  y 
feudos  que  pueden  ser  amortizados. 

AMORl  1SSEMEINT,  s.  m.  Atnortiza- 
rion  : la  aocion , ó derei-lto  de  amortizar.  || 
Extinción  , ó redención  : de  un  censo  , ó ren- 
ta. ||  ( urquit. ) El  adorno,  ó remate , que  se 
pone  m el  coronamiento  de  una  obra. 

AMOLR  , s.  ni.  Amor : afecto  del  alma 
que  quiere  lo  que  es  ó parece  amable,  ||  (Vui 
osle  nombre  afloraron  los  gentiles  una  divini- 
dad. ¡!  simours , en  plural,  siempre  se  dicede 
la  pasión  del  amor,  y también  del  objeto 
amado. 

AMOURACHÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  a - 
tnouracher.  9 

AMOLRACHER,  o.  a.  ( fam . ) Enamo- 
ricar.  ||  ¿'amourather  v.  r.  ( id. ) Enamori- 
carse , amartelarse. 

AMOL’RE’iTE,  s.  f.  Amorcillo  : amor 
pasngero,  ó bobo.  ||  (ir, una  de  amor  : yerba. 

AM0ÚREUSEMENT , adv.  Amorosa- 
mente , cariñosa  mente. 

AMOLREUX  , EIJSE , adj.  Enamorado, 
apasionado  : ya  sea  de  jiersonas  , fie  cosas.  || 
Twmca  siguí fica  en  español  lo  amoroso  , que 
es  lo  tieitio  v cariñoso : esto  se  dice  en  francés 
tendré,  imuhanl.  , * 

AMOV1B1LITÉ,  s.y'.Amovíbilidad : pro- 
piedad «le  una  cosa  de  ser  amovihile. 

AMOVIBLE,  adj.  m.  y f Amovible: 
que  puede  ser  removido , ó destituido  de  un 
empleo  : se  dice  también  del  mismo  empleo 
quando  uo  es  fijta. 


AMOVIBLE  , adj.  m.  y f amovible  : lo 

que  puede  remover,  ó quitar. 

*AMP  ELITE,  s.  m.  Ainpclita  : lieiTn  uc*- 
gra  que  se  usa  para  teñir  los  cabellos , las  ce- 
jas , etc. 

AMPfílBIE,  adj.  y t.  Anfibio  : aniin.il 
que  vive  en  la  tierra  igualmente  que  en  el  »- 
gua. 

* AMPHIBOLE  , s.  m.  Anfiboüa  : piedra 
cristalizada,  qne  antes  se  llamaba  chorlo  ne- 
gro y h cuyo  genero  pertenece  la  piedra  de  lo-  \ 
«fue  natural. 

AMPH1BOLOG1E, s.f.  Anfibología  : vi- 
cio «le  una  frase , ó cláusula  , que  la  hace  am- 
bigua , v obscura. 

AMPH1BOLOGIQUF,  adj.  m.yf  An- 
Íibolófriív» : ambiguo,  equivoco. 

AMPHIBOL0GIQÜEMENT,  ady.  An- 
fibológicamente , con  anfibología. 

AMPHIGOL'RI , i.  m.  ( fam.  joc . ) Batur- 
rillo: frase,  discurso,  ó inferna  burlesco,  «lo 
idea?*  desordenadas,  y palabras  que  no  tienen 
sentido  determinado. 

* A MPHIPTERE , i.  m.  ( blat. ) Dragón 

alado. 

*AMPHISBÉNE,  s.m.  Anfisbena  : cule- 
bra cfin  dos  cabezas. 

AMPHISCIENS  , adj.  pl.  ( cosmog. ) 
Auijdiiscio»  : (lámanse  así  los  habitadores  de 
la  Zona  tórrida. 

* AMPÜISMÉLE,  s.f  ( cirug.)  AufiÁ- 
melo  : «'scaltYolo  con  dos  cortes. 

AM P¡ ÜTilEATRE , s.  m.  Anfiteatro: 
para  ver  los  cxiNicláculos , como  combates  de 
gladiadores,  ele  fieras,  etc.  , entre  los  anti- 
guos. ||  Hoy  se  dice  «le  un  sitio  elevado  enfren- 
te fiel  teatro,  desde  donde  los  espectadores 
ven  cómodamente  la  representación. 

AMPHORE,  s.  f.  Vaso  de  los  antiguos 
para  los  licores : contenía  azumbres. 

AMPLE , adj.  m.  yf  Amplio  : extenso: 
espn»‘ioso  : cunar. 

AMPLEMEiNT,  adi*.  Ampliamente  , ex- 
ten samen  te. 

AMPLEUR,  s.f  Amplitud  , anchura  , 
extensión. 

AMPLIATIF,  IVE  , adj.  Ampliativo. 

AMPLIATION,  s.  /.  En  las  contadu- 
rías es  el  traslado  que  se  guarda  de  los  reci- 
bos, cartas  de  pago,  etc.  |)  íettres'  d'am- 
phation  , (for. ) Despacho  dilatorio,  coniie- 
sion  de  mas  termino. 

• * AMPLIKR  , v.  a.  (for. ) Dilatar  el  tér- 
mino , Ó plazo. 

AMPLIFICATELA,  s.  m.  Amplifica- 
dor : Se  loma  en  francés  por*  el  exagerador 
ó.encarecedor  de  lo  que  dice  ó escribe. 

A M PLlFlCATIOPi , s.  f Amplificación  *. 
cierta-  • ligara  retórica.  Fin  francés  se  toma 
también  ]>or  la*  exageración,  ó encarrci- 
raicnto,  couque  alguno  refiere  opima  uua 
eoan,  ¿ *5 
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AMPLIFIE , KEJ , p.  p.  del  Yerbo  am- 

plifier. 

AMPLIFI KK  y.  v.  a.  Amplificar,  exten- 
der. ||  Auiucntur,  exagerar,  abultar  : lo  que 
se  refiere , ó se  describe. 

AMPLÍTEDE,  s.f.  ( astron.  ) Ampli- 
tud : el  arco  del  horizonte  comprehcudido 
entre  el  Ecuador  y el  astro.  ||  Algunos  es- 
critores han  dicho  cunpliLude  por  extensión 
y anchura. 

AMPOULE, J./  Ampolla,  redoma:  en 
este  sentido  solo  se  dice  de  lu  Santa  Aju-  | 
polla  en  que  se  guardaba,  el  oleo  para  ungir 
a los  Reyes  de  Francia  , llamada  lu  Saín  te 
simpoule  de  Rheims.  ||  Comunmente  se 
dicen  ampoules  las  ampollas , ó vexigas,  que 
se  levantan  en  el  cúlis¿  y también  las  cam- 
panillas , ó burbujas  , que  se  forman  enci- 
ma del  agua  «piando  hierve  ó llueve  cou 
fuerza. 

AMPOELE  EE  , adj.  Hinchado  , hue- 
co , pomposo  : solo  se  aplica  al  estilo,  y leu- 

^AMPOULETTE,  s.  f Ampolleta.: 
relox  de  arena  que  se  lleva  en  las  embarca- 
ciones. 

♦ A M POE  RIAS , ( geogr. ) A mnúrtas  * 
villa  de  < iataluñu  con  titulo  de  coudado. 

A MPE  TAITON  , s.  J.  (cirug. ) Ampu- 
tación. 

AMPLTER,  ♦*.  n.  (cirug.)  Amputar, 
coi  lar miembro  del  cuerpo. 

AMÜLETTE,  s.  m.  Amuleto  ^ reme-  I 
dio  , sena! , ó carácter  siqierstieioM) , que 
lleva  consigo  el  que  quiere  preservarse  de 
Oigun  mal.  • 

AMLIUER  , v.  a.  ( ruiut.  ) Amurar  : 
tirar  i>or  la  amur  a , llevando  «ti.  puño  de  la 
vela  bosta  la  proa. 

AMERES  , s.  f pli  ( miut . ) Amuras  : 

cuerdas  que  bay  en  los  puños  de  la  mayor  y 
trinquete  , para  llevar  el  que  convenga  hacia 
la  pioa.  1 

AMESANT,  ANTE , adj.  Divertido , en- 
tretenido , ameno  : esto  es  , que  divierte , en- 
tretiene , ó recrea.  Se  aplica  á las  personas , 
y a sus  oirías,  dichos , y genio. 

AMESE.  EE , d.  p.  del  verbo mnuser. 

AM ESEJIENT,  s.  m.  Entretenimiento, 
recreación  , pasta  tiempo.  |(  También  se  apli- 
ca al  ardid  con  que , para  cañar  tiempo  , se 
le  d.m  á uno  falsas  esperanzas  ó promesas  : 
y e monees  es  entretenida  , y largas,  vulgar- 
mente hablando. 

A ME  SER  , v.  a.  Entretener,  divertir, 
hacer  posar  el  tiempo  con  gusto,  ó sin  mo- 
lestia. ||  Kngaytar:  llevar  entretenida,  ó en- 
gañada,:! una  persona  con  palabras  ó pro- 
mesas. 

AMESETTE,  g+Jl  Juguete,  huxería  , 
para  entretener  á los  niños.  ||  Aplicase  en  es-  I 
tilo  jocoso  a cosas  serias. 


*AMLTSEER,  s.  m.  Jocoso,  divertidó  : el* 

(pie  divierte,  á los  demás. 

* AMESf  )1RK , s.f  ó mejor  Amuesoire  s. 
/.  Recreo  : diversión  : todo  lo  que  recrea , ó. 
divierte. 

AMYGDALES,  s.f  pl.  Agalla*  : las  glán- 
dulas interiores  «fue  o(.m  á la  entrada  de  la 
garganta . 

AN,  s.  m.  Año,  el  tiempo  que  gasta  el  sol 
en  volver  al  punto  del  zodiaco  de  donde  sa- 
lió. Dicese  : i nri  du  sulut , de  grdee , el  año 
| de  nuestra  redención  : inri  du  Seigneurf  el 
año  del  nacimiento  del  Señor  : nn  ljissextU> 
año  bisiesto  : jour  de  l’an  , premier  jour  de 
l un,  día  de  uño  nuevo. 

ANA  , s.  m.  Colección  de  sentencias,  dis- 
cursos ó anécdotas  sepai  u<lus. 

♦ANABAPTISTAS, s.  m.  pl.  Anabaptis- 
tas : hereges  que  uo  bautizan  a los  niños  has- 
ta que  tienen  uso  de  razón. 

A N ACARDE , s.  ni.  Anacardo  : fruto  de 
un  arl>ol  de  la  India. 

ANACHO  RETE,  i.  m.  Anacoreta  : her- 
mitafio  , ó nionge  solitario  en  un  yermo,  ó 

desierto.  • 

* ANACHOSTE,  s.f.  Añascóle  : tela  de 
lana  cruzada. 

ANACHRONISME,  s.  m.  Anacronismo: 
yerro  en  la  cronología. 

ANACREONTlQEE , adj.  m.yf  Ana- 
creóntico : se  aplica  á los  versos  u odas  de 
Anacreonte,  y de  sus  imitadores. 

♦ANADO  EL  (geogr.)  Anaudia  , ó Na  to- 
ba. V . sínatolie. 

ANAGALLIS,  s.  ni.  Anagólide,  raurá- 
ges : cierta  planta  silvestre.  V.  A/ o u ron. 

ANAGmte,  ó BOtó  PE  AM.  «.  rn 

Anagíris  : planta  de  olor  fuerte  y desagra- 
dable , «pie  produce  las  judías  hediondas. 

’ANÁGNI  {geogr.)  A ñamo  : ciudad  do 
• Italia. 

* AAÍAGOGIE  , s.  f.  A n agogía  : sentido 
místico  de  I..  Sagrada  Escritura. 

ANAGOGH^EE,  adj.  m.yf.  Anagógico. 
AN AGRAVIMATíSER , v._a.  Anagr*- 
uiatizar : hacer  anagramas. 

A NAGRAMMATIS'TE , s.  m.  Anagm 

maüzador  : el  que  hace  anagramas. 

ANAGRAMME,  s.f  Anagrama:  trans- 
posición (!c  las  letras  de  un  nombre. 

ANALECTES  , s.  m.  pl.  Fragmento*  e*-^ 

cogidos  de  un  autor. 

ANALEME , s.  m.  ( astron.  ) Anulcma. 
AN ALEPTIQEE , adj.  m.  y J.{  medie. ) 
Analéptico  : remedio  restaurante.  |(  s.  J\ 
Ena  de  las  partes  ilfsi  arte  de  conservar  la  sa- 
lud , ó de  la  higiene. 

. * ANALDCÍIE,  s.f.  Analogía:  relación,, 
proporción,. ó couveuiencia que  lieueu unas 
cosws  con  otras. 

ANALOGIQEE , adj.  m.  y f Alíalo-* 
gico. 


ANA  ( ¿ 

AWALOGIQUE  >1 ENT,  adv.  Analógica- 

Car  ule. 

* ANALOGISMF,  s.  m.  ( dialéei . ) Ana- 
JogiMuo  : ardimiento  di*  la  caima  al  efecto. 

ANALOGLiE,  adj.m.yf  Análogo : pro* 

p n cional 

ANALYSE,  s.f.  Análisis  : reducción,  nv 
«oltieion  *l«  un  cuerpo  físico  á sus  principios. 

||  ( m/Jtcm.  ) Análisis  : el  arte  de  resolver  los 
problemas  por  el  algebra.  j|  Análisis  : la  re- 
ducción «le  un  discurso  ú obra  a sus  partes 
principales , para  conocer  oiajor  su  orden  y 
Sguifla. 

ANALYSFR  , i>.  a.  Analizar  : hacer  la 
análisis  de  alpina  cosa  en  los  lies  sentidos» 
que  compreliendr  la  voz  anule  se. 

ANAÍASTE , s.  ni.  { mntem.  ) El  que 
saV  l.i  análisis.  Fn  castellano  se  puede  IJa- 
mar  nnakztulor.  porque  analista  es  equívo- 
co d«*l  que  escribe  anales. 

ANAiiYTI'  IUK , adi.  m.  yf.  Analítico  : 
lo  r|‘»e  pertenece  ai  análisis. 

ANALYTIQL’FMFNT , adv.  Analíti- 

canicnte  : de  uu  modo  , ó con  método  ana- 
lítico. 

♦ANAMORPHOSE,  s.f  La  pintura 

que,  vista  de  cierto  punto , representa  una 
cosa  , v otra  , vista  de  frente , t»  otro  punto. 

A XANAS  , i.  m.  Ananas  : lu  piña  de 
Indias, 

AN  APESTE , s.  m.  Anapesto:  pie  de 
verso  f^riego  y latino , ix>,nipiies*o  de  dos  sí- 
labas. 

♦ANAPESTIQUE , adj.  m.yf.  { poes. ) 

Anapéstico. 

ANAPHORF,  s.f.  Anáfora,  figura  de  ( 
retói  ira, 

* ATVAPHROniSlF , s.  f.  AnafroJiria  : 
estado  de  un  ente  anafi  odita. 

* ANAPHKODiTK , atlj,  m.  y f.  Ana- 
frodil.i : que  no  es  propio  para  la  generación.* 

ANARGIflE  , s.  j.  Altai  (rufa  :•  estado 
sin  cabeza , ni  gobierno. 

A IV A RCI11QU E , lid/,  nf.yf.  Anárqui- 
co : lo  qne  toca  a la  anarquía. 

* ANARRHIQUE,  S.rn.  Lobo  marino: 
jfi'unro  de  i reres  del  luar  septentrional. 

* ANA  IT' ; s.  f Anule  : espede  de  tin- 
tura ro\a  de  las  indias. 

ANATHÉM  ATISÉ  , FE , p.  p.  «Id  ver- 

1m>  i mnth¿nuit¡ser. 

ANATHÉM  ATISFR,  r.  a.  Anatema- 
tizar : excomulgar , echar  una  excomunión. 
j|  finí. ) Pícese  jwr  maldecir,  ó cebar  una 
in.tldHon. 

A N ATHEME  , s.  m.  Anatema  : exco- 
munión. 

* ANATOUtSMF , s.  m.  Usura  doble : 
que  consiste  mi  Meraf  inims  del  interrs. 

*AN  ATGI 1K (¿,<ioq»\)  Nato’ía  : propala 
de  la'lWqu»*,  II. Hilado  <ml«£  Asiw  *?cnor. 

AN  ATQMÍE , syf  ; di¡»c©- 


o ) ANC 

ciou , ó separación  artificiosa  de  las  partes 
dei  cuerpo  animal. 

ANATJM1QUF , adj.  m.yf  Anatómi- 
co : lo  perteneciente  á la  anatomía. 

ANATO  MiQLEMENT,  ad».  Anató- 
micamente. 

A NATO  MISÉ,  ÉE , p.  p.  Anatomía 
zado. 

ANATO MLSER  , v.  a.  Anatomizar  : 

hacer  anatomía. 

A NATO  MISTE  , s.  wi.  Anatomista  : 

anatómico  : el  profesor  de  anatomía. 

* ANATRON.  Vease  iVatmn. 

AAfd.l’RES,  s.  m.  pl.  Antepasados: 

esto  i*s , los  padres,  abuelos,  y demás  as- 
cendientes. También  se  toma  por  los  hom- 
bres que  vivieron  en  tiempos  ó en  siglos  pa- 
sados , sin  ser  de  la  misma  familia  , pero  sí 
de  una  misma  nación  : y entone»  se  dice 
bien  |50r  nos  anee  tres  nii4*strm  mayores. 

ANCFTTES  I)F.  BOLLiNF,  i.  / PL 

( nduf. ) Garruchas  , poas,  cairos  que  se  [ro- 
ñen y (¡san  por  una  y otra  banda  de  las  velos 
en  las  relingas, 

ANCHE , s.  f.  Estrangul  : la  caña  ó 
lengüeta  con  que  se  tora  el  baxon  , el  ol>oc  , 

• y otros  instrumentos  «le  ayre.  j|  También  se 
dice  anche  la  lengüeta  ó cañoneólo  chato  de 
cobre  que  se  pone  en  los  cañones  fie  órga- 
no j y el  conducto  ó canalrta  por  donde  cae 
la  harina  eji  el  arca  del  molino. 

ANCHÉ,  atlj.  { fitas. ) AifangjPki  espa- 
da ancha  y corva. 

* ANCHKR  , v.  a.  Fstrangidnr  í acomo- 

dar el  estrangul  ó lengüeta  en  los  instrumen- 
tos. • 

ANCIIOLS  , s.  m.  Andina , ó anchova  : 
pcseadillo  nrtior  que  la  sardina. 

“ANCHI  SE, s.  /.  liü iiiÍmiio^ih* 

ANUÍ  EN,  FNNE  , ailj.  Antiguo,  tam- 
bién viejo  : conforme  es  la  cosa  á que  ae 
aplica. 

ANOTEN , s.  m.  Antiquior  : el  mas  an- 
tiguo de  un  rúen» , ó comunidad.  Usado 
en  plural,  les  anrtens  son  los  antiguos  ( Grie- 
gos y Romanos',  y no  lo»  ancianos,  ni  los 
viejos  : solo  decimos  los  ancianos  en  este 
cxeuiplo  : les  anrtens  du peuply  d' Israel. 

ANG1ENN EMENT,  ady.  Antiguamen- 
te, en  lo  anticuo.  , 

ANQFNNFrÉ , s.  f.  Antigüedad  : se 
toma  connmnieme  j-hm-  la  de  un  empleo  : 
del  iogtftyo  en  alstm  cuerpo.  |(  En  losdeuiast 
sentidos  se  usa  ne  jor  de  lu  voz  antiquilé. 

ANUALES , s.  m.  pl.  Aneólas,  ó ane¡. 
les  : escudos  que  los  romanos  cieian  baxados 
del  c». 

ANUOLIF,*  s.  f.  Aguileña , ó pnjo- 
ri’.la  : planta  (gic  se  cultiva  en  los  jardines, 

* N í ]\ íNE. ( ) Ancor.a  : ciudad  y 
pne.-ro  de 

ANLA1AGE , s.  m.  Anclagc  : sitio  có- 
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modo  para  anclar  uoa  embarcación.  f{  An- 
cotuge  : (leí echo  que  »c  paga  en  Jos  puertos 
para  an«  lar. 

AIS CHE  , s.f.  Anda  , ó áncora  : Ja  se- 
gunda voz  se  va  nnliquandn,  y solo  queda 
.para  el  est/in  metafórico  V pochco. 

ANCRÉ,  ÉE,  />.  p.  (íel  verbo  ancrer. 

Ab'CKFJl,  v.  n.  Anclar  : echar  el  ancla, 
ó las  anclas.  (|  ( fig. ) Dar  lbndo , echar  raí- 
ces : establecerse  en  nn  j ai  upe. 

ANDA1N,  s.  m.  Tranco , tajo  : el  que  a- 
lmrra  la  guadaña  a cada  puso  que  da  el  se- 
gador. 

* ANDA  I .OL'SIF.  (ip’Qgr.)  Andalucía  : 

i gran  provincia  de  España  , con  titulo  de 
I revno. 

i Ab'nAKTF  , n< ]%>.  ( mus. ) Andante, 

i 4lAM)Il.hY,i.  /l  Especie  do  aJb<  rehigo. 

I * ANDORA  ígeogr.)  Audon  a i villa  y va- 

lle de  ( iaiaJuña. 

ANDOEITJ.E  , s.f.  Especie  de  morci- 
i lia.  ó embuchado  ríe  tripas  de  cerdo.  ||  An- 
l doui/Jr  de  rfuiir  ti?  pare  : salchicha. 

ANDODILIjES  , s.  m.pl.  Mogotes  : los 
j primeros  pitoneitos  que  echa  el  cícito. 

ANTKjLILETTE,  s.J.  Albóndiga  j al- 

l bondiguilla.  , 

* ANPREQTJTHE , s.  m.  Andrcóüta: 

i piedra  de  la  especie  del  jacinto, 

i * A NDRTKNNK , s.J.  Amlriana : bata  an- 

cha de  nmger,  que  no  ceñía  al  talle. 

, *A  ISDÍUNOPLE  (^eoyr.)  Andriuópoli  : 
ciudad  de  la  Turquía  europea. 

, ANDRüGYNÉ  , s.  m.  Andrógeno  : her- 
. mafrwlila. 

ANDROIDE , s.  m.  Maniquí : que  an- 
. da  v habla  por  medio  de  muelles. 

ÁNDROSACE , s.  m.  Androsace  : plan- 
, ta  aperitiva. 

f ANE,  s.  ni.  Asno  : llámase  también  en 

, castellano  burro,  borrico,  pollino  , jumento. 

||  Burro  : el  cavon  sobre  el  qual  ponen  los 
t libreros  las  prensas  de  enlomar  y cortar.  || 
i ( fig’  ) aPÜca  á la  persona  muy  ruda,  y 
de  corto  entendimiento.  -j  (Sontes  tic  peuu 

, d'riiu?  ^mentas  de  viejas. 

, AN  LAMI , 1K , p.  p.  del  verb o anean- 

tir. 

ANEANTiR,  x».  a.  Aniquilar,  anonadar: 
reducir  á la  nado.  ||  Como  u.  r.  s'atténntir 
es  deshacerse,  acabarse  ; y en  estilo  místico 
anonadarse , humillarse. 

A N KANTISSEMENP , -r.  m.  Aniquila- 
nucuto  , anonadamiento  : este  último  se  usa 
en  sentido  figurado  por  abatixnieuto , que 
también  se  dice  humillación. 

ANKCDOTE,  s.f.  Anécdota : particula- 
ridad . ó paaage  secreto  de  la  historia  , omi- 
tido ó suprimido  por  ios  historiadores  ante- 
cedentes. Usase  mas  frcqüenfrmente  en  plu- 
ral en  el  sentido  de  memorias  secretas,  ó 
arcano*.  ||  En  este  último  ^calido  o*  tambieq 


adjetivo  , romo  Vhistnire  anécdota  (fe  Pro* 
cope  . la  historia  arcaua  de  Procopio. 

A N LE , j.  f.  * .a  carga  de  borrico. 

AiVfcVIijVlÜTllE.  i.  ni.  Anemómetro': 
instrumento  para  medirla  velocidady  fuer- 
za del  viento. 

*ANEMü  ME  MUE,  s.  f.  Anemomeitía : 
el  arte  de  uiedn  la  fuerza  riel  viento. 

ANEMONE , a.  /.  Ani  mona , cierta 
planta  eon  flor  de  varios  colore». 

* ANÉMOSCOPE , s.  m.  Anemoscopio: 
instrumento  para  conocer  la  mutación  del 
ay  re  con  antelación. 

* ANÉPIGR APHE,  atlj.  m.  y f.  Anepf- 

grapho  : lo  que  no  tiene  título  ni  inscripción. 

ANERTE,  s.  f.  Asnada,  burrada,  bor- 
ricada : «lidio  ó hecho  muy  necio. 

ANESSK,  s.  f.  Asna,  burra , borrica  : 
también  se  dice  pollina,  jumenta.  [|  (Jig*  ) 
Se  aplica  á la  muger  tonta , ó nula. 

ANET,  s.  m.  Anoto  ¡ eneldo : cierta  plan- 
ta parecida  ai  hinojo., 

* ANÉVRISMAL,  ALE,  adj.  Lo  perte- 
neciente á la  neurisma. 

ANEVR1S.ME,  s.  m.  Aneurisma,  ó neu- 
risma : tumor  formado  por  la  reluxación  ó 
rotura  de  alauna  arteria. 

AXFRACXUEUX  , EUSE  , adj.  Frago- 
so , íÍsjmto  , tortuoso. 

ANi  R \CTUOSITK , s.f.  Fragosidad, 
desigualdad,  nnereutlu  un  camino. 

ANGAR  , y mejor  UANGARD  , .«.  m. 
Colgadizo  , cobertizo  : sotechado  fixado  en 
la  pared. 

ANGE,  s.  m.  Angel  : ente  creado  pura- 
mente espiritual.  ||  También  se  llama  tingo 
la  palanqueta  con  dos  halos  que  dispara  la 
artillería.  (|  Pire  mtx  auges , reírse  entres» : 
%*oir  les  auges , ver  las  estrellas , qnaudo  se 
lleva  un  golpe. 

ANGE  , s.  m.  Angel  : especie  de  rodaba- 
llo parecí/ lo  á la  raya. 

ANGÉLIQUE,  s.  f.  Esmimio  , ó angéli- 
ca : planta.  ||  También  se  dice  angelo ¡ue  á la 
citara,  instrumento  músico  de  cnerdos. 

ANGEL1QUE,  adj.  m.  r J'.  Angélico,  an-. 
gelical : lo  i.°  se  dice  de.  lo  que  es propio  y per- 
tenece á la  naturaleza  y esencia  de  ángel  $ y lo 
'j.°  de  lo  que  participa,  por  semejanza  ó con- 
formidad , «le  la  virtud  ó perfecciones  deángel : 
asi  pues  traduciremos  choeurs  , esprits  auge- 
liqncs , p«ir  ooros , cspíiitus  angélicos , y vic , 
musiqnc  angelí (pm , por  vida,  música  ange- 
lical. ||  Dícese  proverbial  mente  en  francés 
chhe  Angcliqnc  , |>or  comida  delicada  ó 
exquisita. 

ANGELIQUEMENT , adv.  { poc.  as  . ) , 
Angélieamcute  : de  un  mad«>  angelical. 

ANGELOT  , s.  %m.  Nombre  de  cierta 
moneda  ijuc  corría  en  Francia  en  ia^*».  || 
Ttunbíen  tiene  este  nombro  cierto  que«*V 
que  se  hace  en  Norman  día. 
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ANGELUS*  s.  m.  Are  Mttia,  salutación 
angélica,  qucMngaálaV  írgen  üvs  veces  al  «lia. 

* AKGhVIN  , UVE,  s.  Anjovino,  a : na- 
tural ó habitante  de  Anjou. 

ANGiNE  , s.  f Angina , ó encina  : in- 
flamación de  las  glándulas  de  la  garganta. 

ANGLE,  i.  m.  Angulo  : la  concurrencia 
de  dos  lincas  en  un  mismo  punto.  ||  jingle 
de  l’ccil , fabo,  del  ojo. 

ANGLE  , EE  adj.  ( Vías.)  Se  dice  de  las 
aspas,  quando  salen  de  los  ángulos  algunas 
lig oras  movibles. 

ANGLFr , s.  m.  ( arquit.  ) Ingletc  : la 
hendidura  en  ángulo  recto,  que  forman  las 
dovelas , y las  separa  unas  de  otras  en  el  al- 
mohadillado de  una  sillería. 

* AN GLETERRE  (geogr.)  Inglaterra: 
nombre  de  un  gran  rcyno  é Islas  , que  com- 
« reherido  á Escocia. 

> ANGLEUX  , EU SE , ndj.  Dícesede  las 
nueces  tan  {regadas  á la  cáscara  que  no  se 
pueden  sacar  sino  á pedazos. 

ANG  LIGAN , ANE,  ndj.  Anglicano  , |i 
álcese  solo  de  lo  que  tiene  relación  con  la  re- 
ligión dominante  en  Inglaterra  ; y no  con  su 
constitución  V gobierno  civil. 

A A GU  CISME , 4.  m.  Anglicismo  : n»<.- 
do  de  hablar  y de  escribir  peculiar  tic  la  len- 
gua inglesa,  quando  se  introduce  cu  otros  j 
idiomas  que  lo  repugnan. 

* ANGLOIR , s.  m.  Angulario  : instru- 
mento de  evanisia  para  medir  los  ángulos  tic 
las  maderas. 

+ANGLOIS,  SE ,adj.  Ingles,  sa  : cosa  de 
Inglaterra. 

* ANGLOISE  , s.f.  Giga  : baylc  ingles. 

*ANGLOMANE , s.  m.  Anglómuno  : el  [ 

que  ama  ó imita  ron  extremo  las  costum- 
bres v modas  inglesas. 

ANG0IS8E , s.  f Angustia  : congoja,  i 
ansia.  j|  . dngoissé  , ée , adj , ( anl. ) Congo-  j 
piso  , fatigoso  : dícesede  un  enfermo  que  pa- 
dece ansias  c inquietud.  ||  Paire  d'angoisse.  I 
'i’npaboca , que  los  ladrones  meten  en  la  bo-  ¡ 
ea  del  robado  * para  que  no  pueda  gritar.  i 

ANGON,  s.  m.  Arma  arrojadiza,  de  que  ¡ 
os,¡ ron  antiguamente  los  Francos. 

* ANGOLLEME  ( geogr. ) Angulema  : 
ciudad  de  Francia. 

*ANGOUMOIS  ( geogr.  ) El  Angumes : 
comarea  de  Francia. 

*ANGOUR  (geogr.)  Angola  : ciudad  de 
la  Natolia. 

ANGUILLADE , s.f.  Anguilazo  , cor- 
bacbada , ó sea  vergajazo,  'i  oruase  comun- 
mente por  latigazo,  zurriagazo.  ||  (fig-fam.) 
Zurribanda. 

AN  GUILLE  , s.f.  Anguila  : pescado  de 
agua  dulce. 

* W(iL  ILLIERE. «.  f.  Anguilero,  páre- 
ge  donde  «e  echan  anguilas  para  conservarlas 

vivas. 


ANGULA  IRE,  adj.  m.  y f Angular  : hi 
que  tiene  uno  6 muchos  ángulos. 

ANGÜLELX  , EL  . SE , adj.  Anguloso  : 
lo  que  tiene  muchos  ángulos  en  su  superficie. 

ANGUSTIELA  VE.  s.  m.  Angustíela  vía  : 
toga  ó túnica  de  que  usaban  los  catialfcroc 
romanos. 

ANGUSTIE,  i.  f.  ( medie.  ) Angustia  : 
inquietud  en  las  enfermedades.  ||  Estreche» 
fie  ios  rasos. 

ANGUSTIE,  EE,  ndj.  Angosto,  cstie- 
< 1.  u • «plica  á un  camino  . «•  n oda. 

* AMlÉLATION  , i.  /,  {medie.)  Anhe- 
lación : di  limitad  de  respirar  , ó aliento  cor- 
to. 

♦ANHELER,  v.  n.  Atizar  : mantener  «1 
fuego  al  grado  ron  veniente  en  los  hornos  de 

vidrio. 

ANICROCHE , s.f.  (fam. ) Tropiezo  : 
estorbo  : embarazo  , obstáculo. 

ÁNIKR  , s.  m.  Borriquero  , burrero  : el 
que  guarda,  ó cuida  los  asnos  ó ( -orneo».  || 
l!i ide-dnier  : el  maestro  que  trata  mal  á sus 
discípulos,  y corresponde  a vapulador,  ó có- 
mitrede  muchachos. 

AÑIL , .v.  m.  Añil  : planta. 

ANILLE,  f/  />/,!..  Hierro  de  molino. 

AJN1MADVÍÍRSION',  í.  ./:  Animar!- 

versión  : nota  critica,  reparo,  advertencia.  [| 
(f»r. ) Reprehensión,  amonestación  , ó cor- 
rección. 

ANIMAL,  4.  m.  Animal  : ser  compuesto 
de  un  cuerpo  organizado  con  sentidos  y mo- 
vimiento. |(  Llámase  animal  á la  persona 
muy  ruda  e ignorante  j y en  castellano  , bru- 
to , animal,  ele. 

ANIMAL,  ALE,  adj.  Animal  : lo  qoc 
pertenece  al  animal , como  á su  vida  , fun- 
ciones, espíritus,  ele. 

AN1M ALCULE , s.  m.  Animalejo  , ani- 
mnlillo  ; solo  se  aplica  en  francés  a ios  mo- 
midisimos,  v solo  visibles  ai  microscopio. 

ANIMATlON  , s.  J.  Animaciou  : del 
feto. 

* ANIME  ( Pesian.)  s.f.  Anime  : goma  ó 
resina  de  un  árliol  qtte  se  cria  cu  las  Indias. 

ANIME,  EE,  p.  p.  dd  verbo  animar.  (| 
Como  adjetivo , y en  términos  de  blasón  , se 
dice  del  caballo  cu  ademan  de  combatir. 

AN1MER,  v.  a.  Animar  : dar  alma  á tur 
cuerpo.  Tiene  los  mismos  usos  que  en  caste- 
llano : y ademas  significa  enconar , airar  á 
una  persona  contra  otra. 

ANIMOSITE,  s.  f.  Encono,  corage,  ira  : 
de  una  persona  contra  otra. 

ANIS,  4.  m.  Anis  : planta  olorosa,  que 
pro<luce  una  semilla  del  mismo  nombre,  j) 
i «e  asi  | « gragea  <í<-  .-mis  , --sto  vs,  los 
granos  bañados  «le  azúcar,  que  en  castella- 
no se  íltceu  anises  en  plural.  ||  Petitanis. 
Cornisa  de  Virginia  : otra  planta. 

ANIMáR  , r.  a.  Anisar  : preparar  con 
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.mis  algún  licor  ó liebida.  ||  Echar  una  capa 
lio  anises  en  algún  plato,  torta,  ele. 

ANK1LOSE,  s.  f.  ( cirttff. ) Ancbilóeis: 
enfermedad  que  consiste  ea  la  unión  de  dos 
írnosos,  impidiendo  el  movimiento  de  Ja  ai- 
ticulucion. 

ANN AL,  ALE  , adj.  ( for • ) Añal , a- 
nuai , anuo  : lo  que  porten,  *ce  al  año , ó solo 
«luí  a ó vale  por  un  año. 

AfiN.VJjoS , s.  ni.  pl.  Anales  : historia 
que  refiere  los  sucesos  año  por  año. 

ANNAL1STE  , s.  m.  Analista  : el  que 
escribe  anales. 

AJÍNATE  , s.  f Anata  : derecho  que  se 
paga  al  Papa  por  las  bulas  de  los  obispados, 
abadías  consistoriales , etc. 

ANNEAU  . s.  ni.  Anillo  , para  el  dedo. 

||  Sortija  , para  el  dedo  , y para  correr  cor- 
tinusf||  Argolla  , armella  : para  atar  ó amar- 
lar.  |)  Eslabón  ó anillo  : de  una  cadena.  j| 
Gargantilla.  |[  Trabón  : para  trabar  las  bes- 
tias. ¡¡  Grillete.  ||  Arincan  Jait  de  broncha: 
vilorta. 

fAN¡YEALX,  s.  m.  pl.  Arras. 

*ANNECY  (gcogr.)  Ancci  : ciudad  de 
la  Sabovp. 

ANNEE,  s.f.  Año.  Aunque  el  uso  de 
*m  y tic  annéc  varia  notablemente  en  fran- 
cés para  hablar  con  corrección  y buena  gra- 
mática ; en  castellano  corresponde  constan- 
temente ;i  ja.  voz  única  y absoluta  Año. 

♦ ANNEE  REPLBLlGAINE,  s.f.  Año 

republicano  : el  año  adoptado  por  la  repú- 
- l»hca  francesa,  que  empezaba  en  la  uoclic  del 
yi  al  2'j  de  septepibre. 

ANIVELE  , EE  , p.  p.  del  verljo  arme - 
¿er. 

ANNELER  , u.  a.  Ensortijar  : propia- 
litcnle  se  dice  del  rizar  el  cabello. 

ANNELET,  t.  m.  dint.  .Sortijilla,  nniliejo. 

ANN ELETS  , s.  m.  pl.  Armellas. 

ANNELEURÉ  , s.f.  EucrcsiK»  , rizo  del 
cabello. 

ANNEXE  , s.f.  Anexo:  cosa  unida  á 
otra  , y que  depende  de  ella.  Solo  se  dice  de 
una  iglesia,  y de  no  fundo  señorial. 

ANNEXE,  EE  , p.  p.  del  verbo  annexcr. 

ANNEXEK , v.  a.  Anexar : unir,  ó íigrc- 
gar  una  cosa  á otra  con  decadencia  de  ella. 
Díccsc  propiamente  de  iglesias , y pidiendo* 

td“ÁM«EXION,  s.f  Anexo:  he.irGcio 
eclesiástico,  al  qual  va  annexo  el  sacerdocio. 

ANNIHILATION  , s.f.  Aniquilación, 
aniquilamiento. 

ANNiüiLE , ÉE  , p.  p.  del  verbo  anni 
hiler.  V. 

ANN1HILER,  v.  a.  Aniquilar.  V . Anean- 

tir. 

ANNIVERSAJRE  , s.  m.  Aniversario  : 
.oficio  y misa  que  se  dice  por  un  difunto  uuu 
\«*  al  afio  en  día  señalado. 
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- ANNiYERSA  IRE  ,*  adj.  tu.  yf  Aníver- 
sario:  lo  que  se  liace  de  año  cu  año  en  el 
mismo  «lia.  Díccsc  mas  general  mente  anual. 

* ANN  Oí  SE,  t.  /.  Yerba  Uamadu  vulgar- 
mente herbé  de  la  Saint-Jcan  : artemisa  , ó 
artemisia. 

ANN ONCE  , s.  f Anuncio  , ofreci- 
miento en  el  teatro  de  la  comedia  nueva  , ó 
que  se  lia  «le  representar  otro  dia.  I|  Procla- 
ma , ó publicación  en  la  parroquia  protestan» 
te  de  los  que  Miiicr.cn  contraer  matrimonio. 

ANNOÍNCE  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  «z/i- 
noncer. 

ANNONCER  , v.  a.  Anunciar  , publi- 
car, declarar.  ||  Pronosticar,  predecir,  re- 
velar. |j  Noticiar,  avisar,  hacer  saber.  j[  Ofre- 
cer los  cómicos  uuu  comedia  nueva,  [i  S an- 
noncer  : darse  á conocer  j declarar,  decir  su 
nomine;  hacer  entrar  recado  al  dueño  ó due- 
ña de  la  casa. 

* ANNONCEUR , r.  m.  Anunciador,  pu- 
librador,  pregunador  «le  alguna  obra  : se  di- 
ce par  lien  «armen  ic  del  cómico  que  ofrece  ó 
anuncia  en  alta  voz  la  comedia  o representa- 
ción pura  otro  dia. 

*ANNONCÍ  ADE , s.  f Anunciada  : una 
orden  cíe  Caballería  «ai  £>uboya  ; y mía  con- 
gregación de  señoritas  que  habia  en  Francia. 

ANN  O Mil  ATI  ON  , s.J.  Anunciación  : 
nombre  «le  la  cmhar.ada  que  el  Angel  Ga- 
I briel  hizo  ú la  Virgen  : y de  la  festividad  coa 
j que  la  Iglesia  celebra  rste  misterio. 

♦ANÑONE  , s.f.  Anona  : provisión  do 
víveres  para  un  año. 

ANNOTATEUR,  s.  m.  Anotador  : el 
que  pone  notas,  ó hace  anotaciones  en  algún 
«aren  to. 

ANNOTATION , s.f.  Anotación , ó no- 
ta liccha  en  ¡dgqn  escrito .. 

ANN  O TE,  ÉE,p.p.  «leí  verbo  annoCer. 

ANNOTER  , p.  a.  ( Jar . ) Embargar  , o 
scqiiestrar  , con  el  sello  Real,  lo*  bienes  de 
algún  contumaz. 

' \-VNNOTINE , adj.  f ( liturfi, ) Dicos. 
Pilque  amotine,  o u i,dque  a/miversairet 
Pasque*  aniversaria  , ó anual. 

* ANN  CAIRE,  s.  m.  Añalejo,  calendario. 

ANN L EL  , ELLE,  adj.  Anual  : lo 

que  dura  un  año  : y lo  que  se  repite  ó suce- 
de cada  año , ó de  año  rn  año. 

ANNUEL  , s.  m.  Misa  de  réquiem  , quo 
se  tlice  caria  dia  por  un  difunto. 

ANNUELLEM ENT , adu.  Anualmente: 
todos  los  años  : de  año  a uño. 

ANNUITK , s.f.  Anuidad  , ó anuali- 
dad : empréstito  cu  que  se  obliga  el  deudor 
:i  pagar  cu  cada  año  cierta  cantidad  á cuenta 
d<*  la  que  debe. 

ANNULA1RE  , adj.  m.  y f Anular : 
díccsc  del  quarto  dedo  de  la  mano  : y de  I.» 
«pie  tiene  la  figura  «le  anillo,  como  : eclipse 
anyidairc,  eclipse  anular. 
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A'NNULLATIF, IVE,  aJ¡.  Annlatiro: 
d ícese  «le  los  actos  «fue  anuían. 

* A^AliLWlJN  , s.j.  Anulación. 

ANNULLÉ , ÉE  , p.  / > . «leí  vet Íjo  annul- 

ler. 

ANMJLLKR  , u.  a.  Anular  : hacer  nulo 
y de  ningún  valor  un  acto  , uu  contrato , 
ele. 

ANOBLI , IE , p.  p.  del  verho  anoblir. 

ANOBLIH , v.  a.  Ennoblecer : hacer  no- 
ble á alguna  peí  son  a.  [J  (fig.)  Diccse  anoblir 
le  sirle  y le  langage  , dar  realce  y lustre  a) 
estilo  ; aunque  en  este  seo  (ido  hoy  se  tl.et* 
ennoblir. 

ANOBLISSEMENT , s.  m.  Mnced  y tí- 
tulo ue  nobleza  que  el  Príncipe  concede  ; y 
se  dice  lettres  il'anobbsscmcnit , esto  es , des- 
pacho ó gracia  «le  nobleza. 

•ANOCHE  , s.f.  Armuelle  : yerta  hur- 
ten w , (fue  también  se  llama  honne-tlame , 
(¡triplea  , error  he. 

AN  )OIN,  INE,  adj.  (medie. ) Anodi- 
no í remedio  /fue  tiene  virtud  calmante  y 
temperante.  Usase  también  como  substan- 
tivo 

“AN  )D\N¡E,i./  (moflir.)  Aoodinía  : 
insersíiéii(L«l  ó Taita  de  dolor. 

AN  )MAL,  ALE,  adj . ( gram.  } Anó- 
malo , irregular. 

AN0MAL1E , M.f  (gram.)  Anomalía: 
la  irirgularidad  «le  algunos  vcrltos  v nombres. 
}j  También  se  dice  «1c  la  irregularidad  aparen- 
te en  los  movimientos  de  loa  planetas. 

AN  ( »L\LIS  ril^U  E,  adj.  tu.  yj.  (astron.) 

T .l;uua*e  antier,  anomjifi.it  que  el  espacio  de 
tiempo  «fue  tarda  la  tierra  en  volver  al  mis- 
mo (junto  «le  su  órbita. 

* AnOMÍES,  s.f.  pl.  ( hist . nat. ) Anomias: 

conchas  petrificadas,  que  no  tienen  seme- 
jantes en  las  conocidas. 

ANON  , s.  ni.  Borriqniilo  , ó sea  buche: 
se  dice  «leí  poüinim  aun  mamón. 

ANON1MK,  adj.  m.  y f.  Anónimo  : lo 
«fue  no  tiene  ó no  lleva  nombre.  Dícete  solo 
de  amores  , libros,  y escritos. 

ANONNKR , n.  Titubear  : leer  mas- 
cullando , ó a tmpezones  , como  los  niños. 

• ANÓRD1E  , s.  f.  Úuvacaa  de  viento 
norte. 

* ANOS  MIE , s.  f.  Atiosmía  : falta  de  ol- 
íalo. 

♦ ANOTTE , s.  f.  Bellota  «le  tierra  : 

planta. 

ANSE,  i.  f.  Asa  : de  qnalquiera  vasija  ú 
otro  utensilio,  como  cántaro,  jarra,  cesto, 
cofre,  etc.  ||  También  so  llama  ansa  la  en- 
senarla en  la  costa  del  íti.ir.  ¡|  paire  le  pot  a 
tic ux  tmses  : ponenc  en  jarras.  j|  Ansar  dtt 
parder  : sisar  los  compradores.  ,j  A ase , ó 
por gnt:c  de  bouclicr  : embrazadura  del  es- 
cudo. 

ANSEATIQUE,  adj.  Anseática:  nom- 


bre «píese  da  á ciertas  ciudades  unidas  entre 
&í  para  comerciar,  y regidas  pordertas  cxiuv- 
lilucíones  particulares. 

* ANSrTTE  , s.f.  Asita,  a&a  peqncHi 
•ANSPECT  , s.  m.  ( ruiut. ) Ljieque  : 

cierta  fialanca  para  el  uso  de  lu  cureña. 

ANSPESSADE,  s.  m.  Segundo  cabo  : 
cié:  !¿>  oficial  iniWior  cu  la  infantería  después 
del  capital,  ó cabo. 

AN TAGONiSTE,  s.  m.  Antagonista: 
el  opu«:sto  ó contrario  á otro  cu  algún  pen- 
sumten.o  ú opinión. 

AN  rAGüMS  TE  ( Muscle  ) , ( arxal.  ) 

‘ Músculo  antagonista. 

“ARPALE,  s.  m.  Concha  en  forma  «Je 
tul*». 

ANTAN , s.  fn.  ( anl.  ) Antaño  : el  año 

pió' iitio  pasado. 

AN  l'AN  A CLASE , s.  f.  ( retar?)  An- 

tanacJ.isis  : repetición  «le  una  misma  palabra 
con  sentidos  diferentes. 

ANTAKCTlQLE , adj.  m.yf.  (otíron.) 

! Antartico. 

• ANTECEDEMMENT,  oda.  Antece- 

tienten  teme  ; anteriormente. 

ANTECEDEN*!1,  s.  m.  (gram.  y log.  ) 
Antecedente. 

ANTÉCÉDENT , ENTE,  adj.  Antecé- 
deme : lo  que  antecede. 

ANTEGílRiST,  s.  m.  (la  s no  se  pro- 
nuncia. } Aolecbtisto. 

♦ AN  LEI )1LL  V1KN , ENNE,  adj.  An- 
tediluviano : lo  antcitor  ol  diluvio. 

ANTENNK,  s.  J.  ( nául . ) Entena  : ver- 
ga par  a la  vela  latina. 

ANTENNES,  s.  rn.  pl.  Los  cucruccillos 
•le  alsunos  insecto*» 

ANTEPÉNULTJÉME,  adj.  m.  yf  An- 

tCf  teiiidtimo. 

AN  í'ÉiUEüR,  EURE,  adj.  Auter  ior: 

lo  í| tic?  p*..‘*  edf*  en  lugar  v tietiijx». 

AKTÉitiElliEMENT , adv.  Anterior-  | 
metí  tí*. 

ANTERIOR! TÉ,  s.  f.  Anterioridad; 

pnorid.t«!  : anidación. 

* ANTES  , s.  rn.  pL  ( arquit.  ) Antas : 
pilastras  que  los  Griegos  poniun  en  los  ángu- 
los «le  cíeitos  tuii|iii«. 

•ANTESCfKft  S,  adj  .y  & . m.pl.{cosmos.) 
Antéeos,  anhelos. 

• AN TESTATE  RE,  s.f.  Antestatura  : 

reparo  ó triucheron  que  se  forma  de  prisa 
con  fagina  para  disputar  uu  terreno  perdido. 

♦ ANTUELMlNTiQUK  , adj.  m.  r f. 

\ ( malir. ) Vermífugo  : remedio  contra  las 
lombrices. 

*ANTiIEMlDE  ODORANTE,  s.  f. 

Mímz.inijla  : verba  olorosa  y niememal. 

ANTliOLüGiE,  s.  j.  Autologin  : co- 
lección «le  poesías  eseogrtlus. 

*A?v  l'HORA  , s.  J.  Autora  : platita,  es- 
pecie de  jnnutobos.  — ' • 
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ANTHRAN  , s.  m.  ( cirug. ) Antrax  , ó 
Carbunco  : tumor  maligno. 

ANTtiKOPOPUAGE»  adj.  y s.  rn.  y f 
Anuo.  llago  : el  que  come  carne  humana. 

A \ il.  Especie  de  preposición  que  so  ha- 
lla .res  de  varita  nombre*. 

♦A  A 1'lBAGUljíJE,  s.  «i.  Aniibaquio  : 
pió  de  verso,  compuesto  de  dos  sitaba»  lar- 
g.i>  v de  un.*  breve. 

♦ÁNTIRES  (geogr.)  Anlibo : ciudad  ma- 
rítima de  la  Prov^nza.  . 

ANTICHAM  3RE , s.  f Antecámara : 
antesola. 

♦A NTÍ  CHRETIEN , ENNE,  adj*  Anti- 

christiano. 

AN  fiGIPATIdJí  r f Anticipación  , 
prevención.  |{  Usurpación  en  ios  bienes  y de- 
rechos de  otro.  i|  Amiei pación  : Iigura  de 
retórica.  , , 

ANTICIPÉ,  ÉE#p.  p.  del  verbo  anticiper. 

ANTíUPER , v.  a.  Anticipar:  adelan- 
tar : baccr  una  cosa  antes  del  tiempo.  |)  star 
liciprr  sur  mes  droits  , sur  *0/1  vot&in  : usur- 
par, hacer  usurpación  j introducirse,  meterse 
en  lo  ageno. 

AN'iiDATE,  s.f.  Antedata  : fecha  an- 
ticipada. 

ÁNTiDATE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  anti- 
da ter. 

ANTIDATER , v.  a.  Antedatar  : poner 
la  fecha  adelantada. 

♦ ANTIDOTAIRE,  s.  m.  Antidotarlo: 
el  libro  que  trata  de  las  composiciones  de  los 
medicamentos. 

ANTIDOTE,  s.  m.  Antídoto  : medica- 
mento contra  el  vene  jo.  ¡|  ( fig.)  Pro*1  nati- 
vo : contra  las  malas  ó peligrosos  doctrinas , 
ó escritos. 

ANT1ENNE,  s.f  Antífona:  cierto  ver- 
sículo  del  rezo  eclesiástico. 

♦ANTIGUA  (geogr.)  Antigua : isla  de  la 
America  septentrional.  - 

♦ ANT1GORIUM , s.  m.  Mogate  : esmal- 
te grueso  de  que  se  sirven  los  alfabetos  para 
la  loza. 

♦ARTILLES  (geogr. ) Antillas  : nombre 
de  un  piélago  de  America. 

ANTILOGIE , s.f.  Antilogía:  contra- 
dicción , ú oposición  aparente  dg  un  texto  ó 
sentencia  con  otra. 

♦ANT1MENSE,  s.f.  Sabanilla  de  altar. 

ANT1M01NE, s.  m.  Antimonio:  mine- 
ral. (|  Anümoine  preparé : antimonio  prepa- 
rado  : tierra  santa. 

ANTES  U MIE , s.f  Antinomia  : contra- 
riedad de  leyes. 

♦ANTIO C l ÍE  'geogr.)  Antíocpiía : ciudad 
antigua  de  la  Siria. 

ANTlPAPE,  s.  m.  Antipapa. 

ANT1PATH1E,  s.f.  Antipatía:  senti- 
miento natural  de  oposición  que  se  tiene  á 
alguna  pascua  ó cosa. 
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ANTEPATHIQU E , tul},  m.  y f.  Anti*. 

pático. 

AN  fíPÉRiSTALTlQUE , adj.  (medir.) 
Aniipciistaitico  : se  aplica  ai  movimiento  de 
las  intestinos. 

ANTiPÉHISTASE , s.  f A minoristas)* : 

la  ae*  ion  de  dos  calidades  con  liana»,  exci- 
tando una  de  ellas  por  su  op<«aicioii  el  vi- 
gor de  la  otra. 

♦ANTiPHLOGlSTIOLE,  adj.  m.yf 

(medie.)  Refrescante  : se  dice  de  los  medica-* 
meatos. 

A A ríPHONlERyó  ANTIPHÜNAIRE, 

s.  m.  Antífona. ¡o,  ó antifonal  : libio  en  que 
se  contienen  todas  las  anti lonas  en  canto, 
llafeo. 

ANTIPHRASE,  s.f.  ( retor .)  AmbVn- 

sis  : iigura  tpic  se  comete  quau  lo  se  denota 
una  cosa  con  voces  que  significan  lo  cou-. 
trano. 

ANTIPODAL y adj.  m.yf.  Lo  que  es 

antiiMida. 

AjNTíPODES,  s.  m.pl.  Antípodas  : los 
que  habitan  en  parles  de  la  tierra  diametral- 
mente  opuestas  las  unas  a las  otras. 

♦ANTLPTOSE,  rn.  ( gram . ) Anuptp- 
sis  : posición  de  un  cas q por  otro. 

ArTTlQU  AILLE , s.f.  Antigualla  : cu* 

francés  se  tía  este  nomhi  c por  desprecio  a co- 
sas arrumbadas , ó trastos  viejos  y de  poco 
valor.  ||  Por  extensión  se  aplica  a una  vieja* 
pri'Miiuida  , como  si  dixcratiios  es  un  vejes- 
torio. 

A NTIQUAIRE , s.  m.  Antiquario. 

ANTiQUE,  adj.  m.  y f Antiguo  : dices© 
de  lo  muy  antiguo,  y es  lo  opuesto  a moda  no, 
como  lo  viejo  lo  es  á lo  nuevo,  y lo  joven  h. 
lo  anciano.  V.  Anden  y vieux.  ;|  Nunca  se 
dice  antique  de  las  personas,  sino  de  las  co- 
sas. j|  sí  V antique  y.adv.  A io  antiguo,  a la 
moda  antigua. 

ANTIQUE , s.  f Antigualla  : monumen- 
to de  la  antigüedad,  como -medalla  , graba- 
do, estatua,  ti  otra  qualquterü  reliquia,  res- 
to ó trozo  de  las  nobles  artes*  Quando  lo  que 
ha  quedado  de  los  tiempos  antiguos  es  obra 
considerable,  ó edificio,  como  teatro,  anfi- 
teatro, termas,  etc.,  se  llama  une  antiquité  % 

♦ ANTIQUER , v.  a.  ( enquadern . ) I la- 
brar los  cortes  de  un  libro  después  de  dora- 
dos. • 

ANTIQLTTK , s.  f.  Antigüedad  : priori- 
dad de  tiempo,  en  cuyo  sentido  es  lo  mismo 
que  aneicnnetéy  mas  no  en  su  aplicación.  La 
primera  se  dice  de  las  naciones,  pueblos  y 
ciudades ; y la  segunda  de  las  personas  por 
sus  empleos,  ó tiempo  de  su  excrcicio.  I|  L rt/i- 
tiquité  se  toma  colectivamente  por  todos  ios 
que  han  vivido  en  siglos  muy  remoto»  al  nues- 
tro , con  especialidad  GricgHb  , Romanos  , y 
aun  Egipcios.  ||  L‘ antiquité  en  general  se  til- 
ma por  el  tiempo  antiguo  ( ú saber  desde 
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Constantino  hacia  atras ) , por  las  co<?.s  que  | 
en  el  sucedieron  , y por  los  sabios  que  flor»*'  j 
cierno  entonces.  |]  Une  antiquite , y mas  j 
en  plural,  se  toma  por  un  monumento  , mo- 
numentos ú obras  de  arquitectura,  que  nos  J 
han  quedado  de  aquellos  tiempos,  como : les  ¡ 
antiqirií':s  de  IVirnes  , de  y érnnnc , de  Alé-  1 
ride,  de  Segante , etc. 

* ANTISALLF, , s.f.  Antesala. 
*ANTISCÍENS,  J.  in.pl.  Amistóos  : puo-  | 

hlos  qne  están  en  nn  misino  meridiano  , v ;»  ! 
igual  grado  de  latitud  ; pero  el  uno  á la  par-  H 
te  boreal  v el  otro  á la  meridional. 

ANTJ&TROPHE,  s.  f.  Antistrofa:  figu-  ¡ 
ra  que  se  enmele  quando  dos  voces  >e  con-  • 
motan  reciprocamente , como  el  padre  del  ¡ 
hijo,  el  lujo  fiel  padre. 

ANTiTHF.SE  s.J.  (gram.  y retor.  ) An-  ! 
ti  tesis  : contraposición  de  conceptos  , ó «le 
palabras,  en  la  oración. 

♦ ANTITHÉTIQLE , adj.m.yf  Anti-  * 
Ictico  : lo  que  contiene  antítesis. 

* ANTOISER  , *'•  a.  ( jard . ) Hacinar  e! 
estiércol  que  ha  de  servir  de  abono. 

*ANTiTRJNlTAlRK , s.  m.  Antitrinita- 
rio  : nombre  de  una  secta  «le  liercgcs. 

*ANT1TYPE  , s.  m.  Antitipo  : lo  misino  ! 
que  tipo  . ó fiema. 

*AriTv  ECÍENS.  V.  Antisciens. 
♦ANTOLFE  DE  GIROFLE , s.  m.  Ma- 
dre de  clavo. 

AOTOLOGIE,*./:  Silva,  floresta  : reco- 
pilación y colección  de  epigramas  de  diversos 
«atores  griegos. 

♦ ANTOLOGIE,  s.  f.  V.  Atha/egic. 
*ANTí  )NIN  , 5.  f.  Antoninno  , ó Antón  i - 

no1 : el  roliirioso  tic  la  orden  de  S.  Antonio. 

ANTONOMASE,  s.  f.  Antonomasia: 
cierta  figura  ó tropo  de  la  retórica. 

ANTORA,  s.  f.  Lo  mismo  que  Anthnrn. 
ANTRK,  5.  pt.  Cueva,  caverna. 

ANUITE,  ÉE,  adj.  La  persona  que 
anda  de  nuche., 

ANLITÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  anniter. 
ANUrfER  (S*),  v.  r.  Meterse  en  la  no- 
che , dexarsn  coger  de  la  noche  : en  un  ca- 
mino , en  un  viage. 

ANLS  , s.  m.  Ano : el  orificio  del  trasero.  j 
*ANVKRS  igrogr-)  A raberos  , lo  mismo 
que  Antuerpia  : ciudad  del  Brabante. 

ANXlÉ'iE,  s.f  Ansia,  perplexidid  que 
acongoja. 

AÓR1STE,  s.  m.  {gram. ) So  pronuncia 
orisle.  ||  Aoristo  : en  la  lengua  francesa  es  el 
pretérito  que  se  forma  sin  los  verbos  auxilia- 
re)* ai'nir  6 *1 iré ; por  exemplo  : je  las , je  pen - 
sai , vous  lulcs , vous  pensdtcs , son  aoristos. 

AORTE  s.  f.  ( nnat.  ) Aorta  : la  arteria 
mayor  del  cuerpo  humano. 

♦AOST  ( gdbgr.  )¡  Aosta:  ciudad  de  la 
Saboya. 

AÓuT,  t.  m.  ( se  pronuncia  oiil.)  Agosto 


el  octavo  mes  del  año.  También  %r  tomo  pc*r 
la  siega  . ó recoJe<x:ion  de  las  mieses. 

’AOCTE,  EE,  p.  ittlj.  Sa*>nado,  ma- 
duro. 

* AOÚTF.R , ...  a.  ' se  pronuncia  lo  a.  ) 
Madurar,  sazonar  á las  finitas  el  c alor,  ó el 
verano.  No  se  del**  confundir  con  l.i  pafnhra 
agostar,  que  es  secar,  abrasar,  ponrr  ¿tridos 
las  plantas  el  calor  de!  sol,  ó el  estío. 

AOÚTERON, . w*.  ( se  pronuncia  mltc- 
mn.  ) Moro  agostero , ó segador  de  mirles. 

’*  APAGOGIE  , s.  f.  ( didáct.  ) Apapo- 
"i*  •'  demostración  de  una  proposición  por  lo 
absurdo  de,  la  contraria. 

APAISfc . EE,  p.  p.  del  verbo  apaiser . 

APAISER , v.  a.  Apaciguar  : sosegar.  Es 
también  aplacar,  aquietar. 

APALACHENfí,  *.  /.  Apalncbina,  casi- 

na , ó te  de  los  Apaluelics  : planta. 

APAL  A TH , s.  m.  Apalato : planta. 

* APA  MÉE , ó APAMI  .¡¡jcogr.)  A punirá . 
ciudad  de  Ritinia  cu  el  Asia  Menor. 

A PAN  AGE , s.  m.  La  jxircion  de  rentas 
ó tierras  que  los  Sol  foranos  dan  á sus  her- 
! manos  segundos  para  su  eataiilcoimienio  ó 
manutención  : én  Espafia  se  llama  hereda- 
miento % infantazgo.  ||  ( fig.  ) Corresponde 
i á lo  que  cu  c!  mismo  sencido  decimos  gago.-., 
pensiones,  como  conscqücncias  de  una  cosa. 

APANAGÉE  , ÉE , p.  p.  del  verbo  a pa- 
na ge  r. 

APANAGER,  m.  «.-Señalar  alimento  . ó 
heredamiento  un  Soberano  á sus  hermanos 
segundos.  ij  Dírese  también  de  los  particula- 
res en  sentido  fie  dotar,  ó heredar  á un  hijo,  I 
o luja,  o de  dar  al  míenlos  a un  segundo. 

APAN  AGISTE  , s.  m.  Alimentista  : el 
que  go*a  de  alimentos : dícese  particulnrinrn- 
t«*  del  Príncipe  ó Infante  heredado , ó dotado. 

V.  Apena sa. 

*A  1 *A  RirOIRE,  s.f.  Ca  narro  va  : plan  ta.  i 

APARTE,  s.  m.  Aparte,  fes  apartes  : los 
apartes.  Es  lo  que  el  actor  habla  cu  la  escena 
consigo  mismo , ó para  sí  solo. 

APATH1E,  s.J.  Apatía : imlolencia  , in- 
sensibilidad por  quaJquiera  cosa. 

APATHIQUE , adj.  m.  y f.  Apítico : se 
flícc  de  la  persona  insensible,  indolente  , sin 
pasión  por  nada. 

* APÉDEUTE,  s.  m.  ( grec . ¡at. ) Igno- 
rante. 

+APEDEUTISME,  s.  m.  fgrec.  /at.)  Ig 
noranciu  procedida  de  la  falla  de  insiruc- 
cion. 

* APENNIN  (gcogr.)  Apenino  : sierra  de 

Montabas  en  Italia. 

AFEUCEVABLE , adj.  m.  rf-  Fercrp- 
tihle  á la  vista. 

APERCEV'OIR , a.  Desaibrir,  divisar : 
ver  de  lejos  algnn  objeto.  ¡|  Como  v.  r.  a «- 
penevoir  es  «ulvoitir,  reparar,  nouu,  (_•- 
noecr. 
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APERCU , CLE , p.  p.  del  verbo  a per ce- 
f poir. 

APERCU , s.  m.  V.  Appercu. 

1 APÉRiriÉ,  IVE,  adj.  m.  y f (mcilic. ) 
Aperitivo  : díeese  de  lo#  reinccíios  que  abren 
y limpian  Jas  viasr 

APhl'LSSÉf  EE,  p.  p.  del  verbo  apt lis- 
ser.  , , 

APEflSSEMENT,  i.  m.  Pwjiieñcz , a- 
chicadtua,  diminución  , minoración  , apo- 
l cumíenlo:  de  un  cucrj>o,  u objeto. 

APEÍ  i&SER , v.  a . Achicar,  apocar,  dis- 
l mi rmir  : el  cuerpo  ó tamaño  de  una  cosa.  |, 

1 Como  v.  r .j'  n.  rs  acoi  lune  v ciicugeni1 , co- 
mo les  jota  s qpelissent , los  dias  menguan , ó 
se  acortan  : evite  clojj'e  s’apctissc  á Lean , cs- 
I ta  tela  se  encoge  con  el  agua. 

APHEE1E,  s.  m.  ( ostrón.  ) Afelio  : el 
I primo  mas  distante  del  sol  en  la  órbita  de  un 
planeta. , 

APHÉRESE , í.  f.  ( grcun . ) Afere*ts  .* 

supresión  de  alguna  sílaba  ó letra  ui  princi- 
pio de  dicción. 

MPH1PROSTYLE  , s.  m.  Afipmstilo  : 

templo  antiguo  con  rpiatro  culumuas  en  el 
frontis , y quiltro  en  las  accesorias. 

+APHOÍu  J RE,  s.  rn.  AJatron , ó espuma 
de  nitro  : lo  mas  puro  y ligero. 

APHORISME  , s.  m . Aforismo : propo- 
sición breve  que  encierra  una  nutriría  gene- 
ral. : es  voz  muy  usada  entre  los  mediros. 

" APURON ÁTRON,  s.  m.  Carbonate  de 
sosa  que  se  forma  en  las  paredes  viejas. 

APHÍ*R,  s.  rn.  Afta  : úlcera  pequeña  y 
superficial  que  se  hace  en  la  boca. 

API , s.  rn.  Especie  de  manzana  pequeña 
y colocada. 

APAiÚYER , v.  a.  Mover  á compa- 
sión. # * 

+APLAIGlN Eü,  i>.  a.  Emborrarla  lana  : ex- 
tenderla para  emprimarla. 

*APLAIG1N EUR,  s.  m.  Endjorrador,  el 
que  tiene  este  oficio  en  las  fabricas  de  paños. 

APLA^NI,  ÍE,  p.  p.  del  verbo  apía- 
nir. 

APLANIR  , v.  a.  Allanar,  api;  mar  una 
cosa.  En  uno  y otro  idioma  tiene  las  mis- 
mas lignificaciones  asi  rectas  como  ligmu- 
das. 

APLANÍSSEME1NT,  s.  m.  Alian  amien- 
to .*  acción  y efecto  de  allanar,  sea  un  terre- 
no , ó nn  piso , $ea  una  dificultad. 

A l’iA  L l , 1E , p.  p.  del  verbo  aplatir. 
APLAIÍR,  v.  a.  Aplanar,  ac1  * 


Ai  IjA  tlíi,  r*.  a.  Aplanar,  uchMur,  a- 
pbstar,  achuchar.'  j|  Baxar,  ó adelg&ur,  el 
grueso,  ó desigualdad  de  una  superficie,  no 
cercenándole  nada,  sino  comprimiéndola  : y 
en  esto  se  distingue  de  nplanir. 

APLA  í ISSKMEN  1\  s.  m.  Aplanamien- 
to : el  efecto  de  aplanar,  achatar,  ó aplastar. 

'APLfcSj  IE,  s.J.  [medie. ) Ajiles  fia  : in- 
«ciabiiidad , ó apetito  insueialdc. 


APO 

API.OMrS  , i ni.  Perpendicular  , lútea 
perpendicular  al  hutizonte. 

APLOSIB.Ó D’APLOMB , adv.  A plo- 
y l,,Tpcud¡ctdamicme. 
AI’LOMh , s.  m.  Aploma:  piedra  de  la 
especie  del  granate. 

r S'J' ' me,^c  ) Apnca:  falla  y di-' 

licimad  en  Ja  respiración. 

r APOCALA  P&E,  S’J-  Apocalipsis*:  cierto 
libro  canónico. 

APOCOPE,  s.f  ( gram .)  Apócope  : fi- 
gura que  se  comete  cortando  la  última  sílaba 
a las  palubras. 

APOCRISIAIRE,  j.  m.  Apocrisario  , se 
decía  antiguamente  tlel  diputado  de  alguna 
iglesia , ó monasterio. 

APOCRYPIÍE  , adj.  m.  y f Apócnfo: 
cosa  de  autor  incierto  , dudoso  , ó fingido. 

APOCYN,  *.  m.  Apócimo  ; planta  le- 
chera , cuyo  rugo  es  mortal  para  lo»  perros , 
lobos , etc. 

APOpiCnQLE,arf;.m.r/  (didasc.) 

Aporhcticp  : demostración  evidente 

APOGEE  y s.  m.  ( astron.  ) Apogeo  : la 

nmr  Hionnoi,  i. . n ‘ n . 


de  su  gloria , de  su  felicidad ; y mas  oropia- 
mente  el  zenit , (pie  es  la  palabra  añeja  y cul- 
ta que  corresponde  á la  otra  apnocr  1 
APOGRAPHE,  s.  m.  Triado  sacado 
fielmente  de  otro  que  sirre  como  de  origi- 
nal. ° 

APOLLINAIRE , adj.  ni.  V f Apoli- 
nar, apolíneo  : ex  voz  poética. 

APOLLDiARiíj'IES, s.  m.pl.  Apolins- 
nstas  : hereges  que  negaban  haber  recibido 
en  si  Jesuchristo  carne  liumana. 

APOLLON , t.  ni.  Apolo  : dios  de  la 
poesía  y de  la  medicina. 

^APOLOGÉ-HQLE,  adj.  m. y f Apolo- 

. APOLOGIF. , s.f.  Apología  : discurso  cu 
uetensa  de  una  obra,  ó persona. 

APOLOGIS  re , s.  m.  Apologista : «1  que 

nace  alguna  apología. 

l i ^ i * *•  "**  Apólogo  : especie 

de  tabula  moral. 

* APOPH  Y GE , s.  /.(arquit.)  El  tmosca- 
po  de  la  columna. 

AEUPH TEG  VIE  , s.  m.  Apotegma,- »en- 

tencia  breve. 

APQP11YSE,  s.f.  ( anal. ) Apófisisretni- 
nencia  natural  al  extremo  de  uíi  liucso.  . 

APOPLECnQEE , adj.  m.  y J.  Apop),^ 

tico  : lo  que  pertenece  á la  upoplegia , o i a 
amenaza,  jj  Como  sustantivo,  es  el  que 
c>tá  tocado  de  esta  enfirrmedad. 

APOPLEXíE,  s.J.  A]ioplegía  : cierta  cu- 

lenncdad  mortal. 

’APOSÍOPIÍSE , t.f.  [retar.)  Apotiópo 
íxí  : rcticcaciH., 
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APOSTA  SíE,  s.  f.  Apostnsía  1 aban- 
dono ó renunciación  fíe  la  leiigion  cbristia- 
nn.  ¡[  También  se  dice  del  abandono  ó de- 
serción pública  de  un  instituto  religioso. 

APUSTAMER  , %».  n.  Apostatar : renun- 
ciar la  religión  christinna;  y también  aban- 
doíiar  un  religioso  su  instituto. 

APOSTAT,  s.  m.  Apóstata  : el  que  ha 
apostatado , sea  de  la  fe  ebristiana  , sea  de 
aJgun  instituto  irligioso. 

APOSTE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  apos - 
ler.  Como  stilrttanlivo  es  echadizo. 
APOSTÉME  , s.  m.  Apostema. 

A POSTER,  v.  a.  Echar  por  delante  á 
algc.no,  prevenirle,  sobornarle , para  nec- 
char,  sorpreliender,  ó engañar  á olio , sin 
sacar  el  principal  ia  cat  a. 

APOSTILLE , s.  f.  Apostilla  , la  breve 
nota  puesta  á al  margen  de  algun  libro  ó ma- 
ñoso ¡lo.  ||  También  se  llama  apostille  el 
decreto  de  juez  puesto  á al  máigen  de  un  pe- 
dimento. 

APOSTILLÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  apos - 

tillcr. 

APOSTILLER  , v.  a.  Apostillar  : ano- 
tar, poner  notas  en  las  márgenes  de  los  li- 
Li  oü  , y de  las  Cuenla*»,  y adiciones  en  las 
minutas  de  los  contratos, 

4POSTOÍAT,  r.  m.  Apostolado  : el  mi- 
li isíejio  de  apóstol. 

APÜST^LIQUE , adj.  m.yf.  Apostó- 
lico : lo  fj ne. procede  de  los  Apóstoles.  ¡|  A- 
postólico  : io  que  pertenece  á la  Santa  Se- 
de , ó Sida  Apostólica. 
APOSTOLIQUEMENT,  ad».  Apostó- 

Reámeme. 

APOSTROPIIE,  t.f  ( rctor . ) Apóstro- 
fc  : figura  que  se  comete  quanclo  el  orador 
suspende  ó corta  el  discurso  , y se  vuelve  á 
huí)!:»*'  «*on  otra  persona.  I|  Apóstrofo  : vir- 
gulilla que  suple  una  vocal  que  se  suprime  , 
como  ieiifise , féü;t.  , 

APdbTPiOPHE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 
cposimphrr. 

A POSTROPHER  , u.  a.  Dirigir  la  pala- 
bra á alguna  pcisuna,  óparoge,  en  un  dis- 
curso, ó escrito.  [\  En  el  estilo  jocoso  apos- 
lrr.pl: cr  d'iut  sou/fu:t , dita  coup  de  bdton  , 
es  ¿antiguar  con  un  bofetón  , con  un  palo.  j| 
(Jitm.)  Apodar : poner  á alguno  apodos,  ó 
xnalos  nombres. 

APOSTEME,  s.J.  Rotor  : tumor,  abceso. 
APOSTL  MÉ.  EE  , p.  p.  Apostelado. 
APOSTI  MER,  v.  ti.  Apostemarse. 
APOTllÉOSE , s.J".  Apoteosis  : deifi- 
cación : «lícrse  de  la  ceremonia  con  que  ios 
Romanos  colocaban  á sus  Emperadores  en 
el  numero  de  los  entes  divinos. 

AP0TH1LAIRE , s.  m.  Boticario  , el 
qne  ’M epara  ó vende  las  medicinas. 

APüTlüCAlílFJUE  , s.  f Botica  : y 
también  el  ai  le  del  boticario. 


♦ATOfHICAIRESSE  , s.f  Boticaria. 

APOTRE,  s.  m.  Apóstol  : tiene  las  mis- 
mas acepciones  qne  en  español. 

APOAEME  , s.  m.  Poeima  : la  bebida  ó 
confección  medecinai  que  se  da  á uu  en- 
fermo. 


APPARAT,  s.  m.  Aparato  : solemnidad, 
pompa  , ostentación.  ||  Aparato  : nombre 
que  se  da  á algunos  diccionarios. 

APPARALiX  , s.  m.  pl.  ( ndut.  ) Apa- 
rejas y pertrechos  de  un  navio. 

APP  A REI  L , s.  nt.  Aparejo,  apresto, 
preparativo.  j|  Aparato  : se  torna  por  toda  la 
prevención  cíe  puños,  ungüentos  , etc.  pa.a 
la  cara  de  una  llaga.  [|  Primera  curación , ó 
cura  de  primera  intención,  se  llama  premier" 
appare  ’u  : y meitre  le  premier  apparcit , cu- 
rar de  primera  intención  una  herida.  |J 
( ndut.)  Llámase  appareil  de  pompe , ai 
embolo  de  la  bomba* 

APPARE1LLÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo 

AppurriUer» 

ÁPPAREILLER , »'.  a.  Aparear*  igua- 
lar : ajustar  una  cosa  con  otra  de  modo  que 
queden  iguales  , como  unos  caballos  , unos 
platos , unos  quadros , etc.  ||  ( ndut. ) Apare- 
jar : poner  a punto  la  sarcia  y velas  para 
navegar. 

APPAREILLEL'R  , s.  m.  ( afquit . ) A- 
parejudor  * el  que  dispone,  señala  , v mide 
la  cantcn'n  v materiales  para  una  obra. 

APPAKÉILLEUSE,  s.  J.  (Jtg.  ) Alca- 
hueta, ó como  se  dice  figuradamente  cu  es- 
pañol, zurcidora  «le  voluntades. 

APPAREMIMKNT  , a*lv.  Al  parecer  : 
según  parece  : á io  que  parece  : á la  cuenta  : 
por  los  aparatos  : por  las  señales  : probable- 
mente : verosímilmente. 


APP  AREN CE  , s.J.  AparienciíP:  el  pa- 
recer exterior  de  una  cosa.  j|  Se  toma  por 
señal,  viso,  traza,  seña.  j|  Otras  veces  es  pro- 
babilidad, verosimilitud. 

APPAREST,  ENTE  , adj.  Manifiesto  , 

visible,  claro  : también  probable,  verosímil. 
|J  Aparente  : lo  engañoso  y falaz  á la  vista.  || 
Apparent  con  el  superlativo  plus,  hablando 
de  casas  ó personas  de  un  pueblo,  es  la  prin- 
cipal , la  mas  visible,. la  mas  distinguida. 

APPARENTÉ  , ÉE  , p . p.  del  verbo 
Apparrnter. 

APPARENTER,  ÓS’APPARENTER , 

v.  n.  Y r.  Emparentar,  contraer  parentesco. 

* APPARÉSSER  , a.  Emperezar,  ba- 
blamlogdel  espíritu. 

APPaKíÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  appa- 
rier. 


APPARIEMENT  , s.  m.  Pareo  : la  ac- 
ción de  pairar  ríos  cosas  que  deben  hacer 
juego,  ó corresponde  que  vayan  juntas. 

APPAR1ER  , v.  a.  Parear,  juntar  dos 
cosas  que  son  iguales , ó qne  hocen  juego  , 
como  dos  guantes,  do»  zapatos  : y «n  esto 
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sentido  es  uncir  dos  bueyes,  dos  midas.  j| 
Hábil  uido  de  ciertas  aves,  es  aparear,  juntar 
el  mucho  con  la  hembra.  |]  S'aj’jparicr  es 
juntarse,  acompañarse , hacer  pareja. 

APPA1UTLUR  , s.  m.  Portera  , alguacil 
de  Curia  Eclesiástica.  ¡[  Bedel  : de  unu  uni- 
versidad. 

APP  A RlTlON  , s.  /.  Aparición  : la  ac- 
ción, ó el  acto,  de  aparecer  o aparecerse  un 
objeto.  ||  Hablando  familiarmente  de  un  su- 
geto  que  ha  hecho  corla  estado  ó parada  en 
alguna  par  te  , se  dice  : il  n’y  a jail  qu  une 
conrle  apparition , esto  es , se  ha  devado  ver 
de  paso.  * 

ÁPPAROIR,  y.  n.  ( Jor . ) Constar,  ser 
manifiesta,  evidente  una  cosa.  í sase  solo  en 
iuíinitivo  , y en  la  tercera  peí  sima  singular 
del  indicativo  ¡uipcrsonalmcntc  : il  appert 
que...  contme  ií  appert , consta  qac...  como 
consta.  Para  los  (lernas  tiempos  y personas, 
va  con  el  vcrlx»  fairc. 

APPAROÍTRE,  v.  n.  Aparecer  ó apa- 
recerse : hacerse  visible  una  cosa  que  no  lo 
es  ¡K>r  su  nalurateza  : manifestarse  inopina- 
damente un  objeto  ignorado,  ú oculto.  || 
{Jor. ) Parecer,  o constar,  como  : celo  n aj>- 
naroit  point  au  proces  : esto  no  purecc  por 
ios  autos,  no  consta  de  los  autos.  ({  Faire 
apparnitre  se  dice  en  las  negociaciones,  como 
Jaire  apparoire n el  foro : ex.  /> 'ambas* adtur 
Jít  apparoítre  Je  son  pnuuoir , el  embaxador 
presentó,  ó hizo  presentes  sus  poderes. 

APPARTEMEHT,  s.  m.  Vivienda  , ó 

habitación  separada  dentro  de  una  misma 
casa  , que  en  palacio  se  llama  quarlo , tam- 
bién en  las  cosas  pai ticulares  que  tienen  di- 
visión de  alojamientos.  ||  En  este  sentido  si- 
gnifica lo  mismo  qnc  étage  , esto  es , piso 
j.°  a.°  3.°,  etc.  en  las  casas  de  vecindad.  j| 
-■ 4ppartcment  : diversión  que  los  reves  da- 
ban a su  corte  en  el  palacio  de  Versados  , la 
que  se  componía  de  música  y juego. 

APPAÜTEN ATÍCE  , s.f.  Pertenencia  , 
dependencia  : io  que  «s  accesorio  á la  cosa 
principal. 

.APP  ARTEN  AH  T , ANTE,  aJj.  Per- 
teneciente : lo  que  pertenece  por  derecho. 

APPARTENIR,  v.  n . Pertenecer,  locar 
de  derecho  una  cosa  a otra,  ú á alguna  per- 
sona. |j  Incumbir,  corresponder  una  cosa  á 
alguno,  por  cargo,  ministerio  ti  obligación. 
U Tocar  ana  peraonn  á otra  por  deudo  ó pa- 
r,*ntea',o,  ó por  ser  de  su  familia  v senrício.j{ 
Avparteiúr  es  también  ser  propio  de  N. , ser 
solo  para  N.  el  hacer  ó decir  tal  cosa.  || 
También  es  tener  relación  una  cosa  á otra. 

APPARU  , UE  , p.  p.  del  verbo  appa- 
roitre. 

APP  AS,  s.  m.  Atractivo  : lo  que  atrae  la 
voluntad.  D ícese  principa  bu  ente  para  ex- 
presar la  fuerza  de  la  hermosura , ó del  de- 
leste  sensual. 


APPÁT,  i.  m.  Cebo  : comida  que  se  po- 
ne para  atraer  la  caza  , ó la  pesca.  j|  {Jig.  ) 
Incentivo  ó. fomento  : de  la  volundad. 

APP  ATE,  EE,  ó APEATELE,  ÉE, 

p.  p.  del  verbo  ai  water. 

APPÁTEH,  Ó APPÁTELER,  ...  a.  Po- 

ner  el  cebo  ó pasto  en  el  anzuelo  para  atraer 
la  ¡>esca,  ó en  la  red  para  la  caza.  t|  Cebar  ó 
engordar  : las  aves,  jl  Hablando  de  personas, 
es  darles  la  comida  por  mano  agenu , como 
á los  niños  , á los  enfermo».  En  este  último 
sentido,  appáté  es  bien  cuidado;  asi  como 
en  los  otros  dos  es  cebado,  bien  mantenido, 
ó engordado. 

APPAUMÉ,  EE  , adj.  ( blas. ) Apalraa- 
da  : dícctc  de  una  mano  abierta  que  picseo- . 
la  la  palma  en  el  escudo. 

APPAUVRI , IE , p.  p.  del  verbo  ap- 

patwrir. 

APPAUVRIR,  v.  a.  Empobrecer,  reducir 
á pobreza. 

APPAUVRIR  (S  ),  v.  r.  Empobrecerse.* 
APPAUVRÍSSEMENT,  j.  m.  La  per- 
dida ó decadencia  de  la  riqueza  ó abunda- 
cía  : la. ruina  del  estado  cómodo  ó próspero 
de  una  familia,  de  mj  pueblo,  de  una  pro- 
vincia , de  un  reyno.  Usase  igualmente  en  lo 
propio  que  en  lo  metafórico.  (|  Pobreza  : no 
en  quanto  significa  el  estado  habitual  de 
pobre,  que  es  pauvreté , sino  la  caida  ó re- . 
duccion  de  riqueza  á pobreza  : y así  l’appau • 
vrissement  d une  Zangue  , d'une  province , 
es  la  pobreza  á que  camina  , ó á que  se  va 
reducida,  una  provincia,  una  lengua,  etc. 

A P PEA  II , s.  rn.  Reclamo  : silva  lo  para 
llamar  los  paxaros  contrahaciendo  su  voz. 
j|  Añagaza,  señuelo  : paxaro  domesticado 
por  el  cazador,  que  con  su  canto  atrae  los 
del  campo,  y los  hace  caer  en  la  red. 

APPEL , s.  m.  Apelación  : provocación, 
ó recurso  á uu  juez  superior,  jl  Cartel  ó re- 
to : para  salir  á un  desafío,  jj  Lista  ó nómi- 
na : que  se  lee  de  los  individuo*  que  han  de 
asistir  á alguna  junta,  revista,  ó pago.  || 
Llamada  : toque  de  guerra  para  pasar  lista 
á los  soldados.  ||  Apellido , llamamiento  : . 
qnamlo  es  convocación  de  pueblos  , comu- 
nidades , y cuerpos  públicos. 

APPEL  AINT,  AH  TE , adi.  Apelante  : 
el  que  :mcla  de  una  sentencia  judicial. 

APPEL ANT , s.  m.  Reclamo.  : el  ave 
que  se  pone  parv  atraer  las  otras. 

APEELE,  EE,  p.  p.  del *verbo  appc- 
ler. 

APPELER,  a.  a.  Llamar  : decir  el  nom- 
bre de  alguna  cosa,  ó persona.  ||  Llamar 
con  el  rechuno  un  páxaro  á otro  de  su  espe- 
, cíe.  ||  Llamar,  convocar  : á un  purage,  co- 
mo hacen  las  campanas,  las  tronqwtas,  etc. 

||  ISombrar  en  alta  voz  : á los  que  han  de 
hallarse  en  alguna  junta,  función,  revista, 
recibimiento  , etc.  j¡  .Llamar  : por  appclli- 
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dar,  ó dar  á alguno  un  renombre  6 epíteto , 
como  : Henri  <p<  ’on  appela  le  borgne , Hcn- 
rique  á quien  llamaron  el  tuerto  : Denis 
appele  le  timan , Dionisio  llamado  el  tirano. 
||  Citar  ante  un  juez.¡|  Pedir  : la  vista  de  una 
causa  ó pleyto.  j|  Llamar  : por  convidar:  ó 
enviar  á buscar.  j|  Desafiar,  retar  á alguno, 
i]  Apelar  á...  por  recurrir  á...  ó buscar  el 
favor  ó amparo  de... 

APPELER,  v.  n.  Apelar  : recurrir  á 
jnez  superior  de  la  sentencia  dada  por  el  in- 
ferior. 

APPELLATIF,  adj.  ( gram .)  Apelativo. 
Dlcese  de  los  nombres  que  son  comunes  á 
toda  una  especie , como  hombre,  caballo, 
etc. 

APPELLATION , s.  /*•  (./or.)  Apelación 

de  nna  sentencia.  I|  D ícese  appcllation  des 
lettres,  el  deletreo,  ó pronunciación  de  cada 
letra ; sin  embargo  de  que  el  deletrear  se  lla- 
ma éjteler,  v no  appeler. 

APPfiJNflICE,  s.  f.  Apéndice  : adición 
ó suplemento  que  se  pone  al  fin  de  un  libro, 
Ó tratado. 

APPENDRE,  v.  a.  Colgar:  dice^e  solo 
de  los  votos,  trofeos,  ú otras  cosas  que  se 
cuelgan  en  las  paredes,  arcos,  ó pilastras  de 
un  templo. 

APPENDU,  UE,  p.  p.  del  verbo  appen- 

árr. 

*APPENS.  V Guet-apcns. 

A^PENTIS,  s.  m.  Tejadillo,  ó colgadi- 
zo, que  sale  de  una  pared  con  caída  hacia 
fuera,  como  para-lluvia  de  algún  portal,  ó 
filio  (le  vender. 

APPEROU,  s.  m.  Tanteo,  avanzo,  cál- 
culo por  mayor  : de  una  obra,  cuenta,  can- 
tidad , etc. 

APPERT,  ( for .)  Es  costante,  está  averi- 
guado, resulta. 

APPESANTI , IE , p.  p.  del  verbo  appe- 
pantir. 

APPESANTIR , i\  a.  Poner  ó hacer  mas 

rada  una  cosa  : agravarle  su  peso,  cargar- 
||  ( fig. ) Embotar,  entorpecer:  el  enten- 
dimiento, las  potencias , etc. 

APPESANT1R  ( S’ ) , v.  r.  Ponerse  muy 
pesada  una  cosa,  ó una  persona.  ¡|  Hacer- 
se |x*sada  : hacerse  molesta  : recargarse : so- 
bre una  misma  materia. 

APPESANTISSEMENT , s.  m.  Pesa- 
dez : se  entiende  del  cner[K),  quando  va  so- 
la esta  voz.  Quando  se  habla  dr  la  cabeza , 
de  los  ojos,  es  cargazón,  pesadez:  quando 
«le  las  potencias,  es  torpeza,  enlorpisci- 
iniento. , 

APPETE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  appé- 
ter. 

APPÉTENCF.,  s.f.  Aprtencia  : el  íns- 
tincto,  la  tiMural  inclinación  que  mueve  á 
de*ear  ó, buscar  alguna  cosa. 

APPÉTliK,  »'•  u.  Apetecer  : por  pedir  „ 


desear,  buscar.  Úsase  solo  en  la  física , y no 
| en  el  discurso  ordinario,  como:  l'estomac 
aftpéle  les  viandes , el  estómago  pide  ó ape- 
tece carne  : les  cliamps  appétent  la  pluie , 
los  campos  piden  ó quieren  agua  : les  corps 
graves  appetent  leur  centre , los  cuerpos 
graves  btjscan  su  centro. 

APPETISSANT,  ANTE,  adj.  Apetito- 
so  : lo  que  estimula  el  apetito.  j|  Apeteci- 
ble : lo  que  es  digno  de  ser  apetecido. 

APPÉTIT,  j.  m.  Apetito  : la  pasión  del 
ánimo  que  le  mueve  á desear  las  cosas.  Mas 
comunmente  se  toma  por  gana  grande  de  co- 
mer. ||  sfppétiUj  en  plural,  son  los  saync- 
tes  de  yerbecilias  con  que  se  sazonan  las  en- 
saladas, y guisados. 

APPÉriT  (A  L*),  (mod.  adv.)  Por  no 
gastar,  por  miseria,  mezquindad , etc. 

* APP KT ÍTIF,  IVB^adj.  Apetitivo  : d íce- 
se de  la  facultad  del  alma  para  apetecer. 

♦APP1ÉTRIR  (S1),  v.  r.  Averiarse  : dete- 
riorarse los  géneros  de  comercio. 

APPLAUDI,  1E,  p.  p.  del  verbo  ap~ 
plaiuiir. 

APPLAUDIR  , v.  a.  y n.  Palmear,  ó pal- 
motear  : una  acción  , un  dicho,  en  señal  de 
aprobación.  ||  ( fig-)  Aplaudir,  celebrar  : 
por  aprobar  con  palabras,  ú olía  demostra- 
ción exterior. 

APPLAUDIR  (S* )»  v.  r.  Alabarse,  jac- 
tarse, vanagloriarse. 

APPLAUD1SSEMENT,  s.  m.  Palmo- 
teo : en  señal  de  aprobación.  ]|  Aplauso  : ala- 
banza publica  con  demostraciones  de  rego- 
cijo. 

APPLICABLE,  adj.  m.yf  Aplicable  : 
lo  que  puede  aplicarse. 

* APPL1CA1RE,  s.f.  Musgo  terrestre  : 

^APPLICATION,  s.f.  Aplicación  : la  a«. 
cion  de  aplicar  ó juntar  lina  cosa  á otra,  d« 
destinarla  á tal  ó tal  fin.  ||  Atención,  y cui- 
dado : con  que  se  hace  una  oosa.||  ( fig-) Se 
dice  sejdire  iapplu ation  de...  aplicarse  á si 
tal  cosa,  tal  cuento,  etc. 

*APPIJQUE,í.  f.  Dícese  de  unas  cosas 
que  se  ajustan  ó cncaxan  en  otras  : piccet 
a implique , efe.  . 

APPldQUÉ,  EE,  p.  p.y  ad).  Aplicado. 
¡}  Diligente,  cuidadoso. 

APPL1QUER , v.  a.  Aplicar  : tiene  loa 
mismos  sentidos  que  en  castellano,  de  jun- 
tar, pegar  :.  de  apropiar,  adaptar,  adjudi- 
car : «le  destinar,  emplear.  ||  séppliquttr  un 
soitfffet,  es  plantar  un  bofetón.  ||  „* Jpp/iquer 
. o la  question , es  poner  en  el  polio,  en  el 
tormento. 

ÁPPLIQUER  (Sf),  v.  r.  Aplicarse  : 
apropiarse  : atribuirse  : tal  dicho  , ó he- 
cho, ó cuento.  |{  Deiljcaisc  á...  emplearse 
en...  poner  atención  ó cuidado  en... 

APPOJLNT,  s.  w*.  Pico  : U cantidad  fio 
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moneda  necesaria  para  acabalar  nna  cuenta 
ó suma,  cuya  parle  principal  está  cu  mone- 
das mayores  ó en  17 limeros  redondos. 

APPOINTÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  ap- 
pointer.  [|  s/ilj.  En  estilo  de  tribunal; 
proces  appointé , cause  appointée , es  pro- 
ceso , causa , señalada  para  verse.  ||  En 
la  milicia,  soblat  ou  officier  appointé , es 
soldado  ú oficial  aventajado,  esto  es,  «pie 
tiene  por  premio  mas  alta  paga  que  los  do- 
mas. ||  Dicesc  familiarmente  de  los  que  están 
de  opuesto  y contrario  parecer,  ó idea  : iis 
sont  appointés  contraires, como  quien  dice: 
están  encontrados,  contrapuestos,  ó contra- 
punteados. 

APPOINTEMEKT,  4.  m.  ( for .)  Señala- 
miento : para  la  vista  de  uu  pleylo.  ||  Seña- 
lamiento, ó asignación  : de  sueldo,  salario, 
ó gages  á algún  empico,  ó encargo;  y co- 
munmente appoinlcmens , en  plural,  se  di- 
ce del  mismo  sueldo,  salario,  ó gagos. 

APPOITSTER , y.  a.  (Jor.)  Señalar : la 
vista  de  un  pleylo  por  relator. 

APPORT , s.  m.  El  sitio  ó plaza  de  mer- 
cado en  algún  pueblo.  ||  También  se  toma 

Día  concurrencia  de  compradores  y ven- 
ores  que  van  á una  feria , ó mercado. 
♦APPOKTAGE , s.  m.  Porte  : trabajo  y 
paga  de  un  iqozn  de  cordel. 

APPORTE,  EE,p.  p.  del  verbo apporter. 
APPORTER , y.  a.  Traer  : esto  es  , de 
allá  acá ; lo  contrario  de  llevar,  que  es  de 
acá  allá.  Dicesc  así  de  cosas  materiales  , 
como  inmateriales  : ex.  apporter  des  nou- 
vclles  , traer  noticias  : apporter  des  niaux  , 
traer  males,  por  acarrear,  causar.  También 
es  alegar,  citar  , emplear,  valerse  , como  : il 
a apporté  de  borníes  raisonS , lia  alegarlo 
buenas  razones  : il  a apporté  p/usieurs  au~ 
toriles , lia  citado  varias  autoridades  : il  a 
apporté  beaucoup  de  précaution  , se  ha  va- 
lido de  mucha  precaución. 

APPOSÉ,  EK,  P J1-  del  verbo  apposer. 

, APPOSER,  y.  a.  Poner  : plan  Lar  : fizar. 
Usase  .solo  cu  estas  frases  de  estilo  : apposer 
a tai  control  des  conditinns  : a des  lettrrs 
son  cachcl  : a une  porte  le  scellé  : apposer 
des  affich  es. 

APPOSITION , s.  f.  Fixacion  , ó apli- 
cación de  una  cqsa  sobre  otra  : solo  se  dice 
de  la  del  sello  que  se  pone  judicialmente  en 
uno  puerta,. arca , cofre,  etc. 

* APPREOABLE,  adj.  m.  y f.  Aprc- 
ciable : que  so  Jiuede  apreciar  : se  dice  parti- 
cularmente d<nos  tonos  en  la  música.- 
APPRECIATEL'R  , s.  m.  Apreciador, 
tasador  : el  que  pone  el  precio  legitimo  á las 
cosas. 

APPRÉCIATIF,  IVE,  adj.  Apreciativo  : 
lo  que  señala  el  aprecio. 

APPRÉCf  ATION  , s.  f.  Aprecio,  eva- 
luación , estimación , tasación. 
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APPRÉCIÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  ap~ 

pré(  ier.  , 

APPRECIER  , y.  a.  Apreciar,  estimar  , 
val  uar,  tafear  : una  cosa. 

APPR1CHETÍDÉ , ÉE,  p p.  <kl  verbo 

apprehemjer. 

APPRÉHFJVDER  , a.  Tener  miedo  ó 
recelo.  ¡|  {Jor.  ) Aprehender,  hacer  uprehen- 
sion  ó embargo  de  bienes , de  persona , etc. 

APPRÉHÉNSlF , IVE,  adj.  Aprehen- 
sivo, va  : .tímido  , receloso. 

APPRÉHE1SSIUN,  4,  /.  Recelo,  temor. || 
Aprehensión , iniagiuaciou  : el  acto  de  apre- 
hender, de  concebir. 

APPREjNDRE,  y.  a.  Aprender;  y ense- 
ñar. Toma  la  una  ó la  otra  de  estas  dos  si- 
gnificaciones según  el  rcgiiuen  que  tiene  : 
ex.  il  apprit  le  latín  de  bon  niaitre  : aquí 
es  aprender.  [|  I a-  maítre  lui  apprit  le  latín : 
aquí  es  enseñar.  j|  Sin  regimen  alguno  , siem- 
pre es  aprender,  ó enseñarse.  j|  Otras  veces 
es  saber,  tener  noticia  de  alguna  cosa  ; otras 
instruir,  informar,  hacer  saber. 

APPRENTI,  IE,  4.  Aprendiz:  de  un 
arte  , ú oficio.  ||  (fig. ) Bisofto  , novicio  , 
principiante  : «n  alguna  carrera , manejo,  ó 
negocio. 

APPRFNTISSAGE,  4.  m.  Aprcndizagc: 

el  estado  de  aprendiz;  y también  el  tiempo 
que  este  emplea  para  aprender  su  oficio.  || 
(fig- ) Aprcndizagc  : ensayo,  muestra,  o 
exjiericiicia. 

APPRE  T,  4.  /Ti.  Aderezo  : el  que  se  po- 
ne á las  telas , y otras  manufacturas.  ||  En 
las  cosus  de  comer,  es  el  condi  memo,  ó 
guiso,  que  también  se  llama  aderezo  , ó 
compostura.  ||  / ippréts , en  plural,  son  a- 
prestos , preparativos,  prevenciones. 

APPRÉTE,  s.  J\  V.  MouiUettr. 

APPRÉTÉ,  ÉÉ,  p.  p.  del  verbo  apprér 
ter. 

APPRETER,  y.  a.  Preparar,  disponer  , 
prevenir  : las  cosas  necesarias  para  algún  ¡cí- 
tenlo. ||  Aderezar, componer,  guisar:  la  co- 
mida. ¡|  Sobar,  adobar  : las  pieles  , para  qiíe 
reciban  el  tinte,  slpprtler  á rire , dar  que 
reir. 

APPRÉTEUR,  4.  77i.  Aparejador : el  ofi- 
cio del  que  apareja  ó prepara  con  materia- 
les, ó colores,  alguna  tabla,  lienzo  , ó vi- 
drio. 

APPRIS  > ISE  , p.  p.  del  verbo  appren - 
dre.  ||  { fam.  ) Se  toma  como  substantivo , 
V significa  enseñado , no  aprendido,  como: 
il  est  bien  appris , está  bien  enseñado , esto 
es , bien  educado  : cest  un  mal  appris,  está 
mal  enseñado , esto  es , está  mal  educado , no 
tiene  modales.  , 

APPRIVOÍSE,  ÉE,  p.  p.  dd  verbo  ap- 
priyoiser. 

APPRIVOISER  , y.  a.  Amansar,  domes- 
ticar : dices*  de  ios  animales  bravos.  |j  Ha- 
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blanco  de  personas , es  suavizar,  poncr^ócil, 
tratable.  |¡  ( Jig .)  Familiarizar,  habituar  a 
una  enea. 

APPRIVOISER  ( S’  U r.  Familiari- 
zarse, habituarse,  hacerse  á alguna  cosa.  || 

¡Sin  r<  gimen  , es  hacerse  rúas  tratable  , mas 
social ile  : ex.  íl  commencc  d s’appriyoiscr. 

APPRO B ATEUR  , s.  m.  Aprohador  : el 
our  aprueba  , ó da  por  bueno , un  hecho , 
un  dicho.  ||  Aprobante  : el  que  aprueba  un 
libio,  una  doctrina,  una  obra. 

APPROBAT1F*,  IVE,  adj.  Apiohativo: 
lo  que  denota  aprobación. 

APPitUB  «VI  ION  , s.  /.'  Aprobación. 
APPKOCflANT,  ANTE, o//;.  Parecido, 
semejante  : lo  que  se  parece  6 se  asemeja  á 
otra  cosa. 

APPBOCHANT,  prep.  Cerca  de...  poco 
menos  de...  con  corta  diferencia. 

APPKOCHE,  s.  f.  El  movimienio  de 
acercarse,  de  venir,  de  llegar  una  persona, 
mía  cosa  íüicia  ótra  ¡cercanía,  venida , ó lle- 
gada expresan  la  idea  asi  en  el  sentido  pro- 
pio , como  en  lo  figurado.  i|  ¡Amelle  d’ap- 
prochc  : catalejos,  anteojo  de  laigu  vista. 

APPRUEHES,  s-  m.  pl.  ( milic .)  Apro- 
ches, ataques  : los  li abajos  que  hace  ei  si- 
tiador para  avanzar  las  baterías  contra  una 
plaza. 

APPKOCHE,  ÉE,  p . p - del  verbo  ap- 

procher. 

APPKOCHER , y.  a.  Acercar,  arrimar : 
una  cosa  ¿ otia.||Como  y.  n.  approcher  de...t 
como  y.  r.  s approchcr  de...  es  acercarse  , 
egarse  una  persona , ó una  cosa  , á otra , 
ó a alguna  paite.  j{  íji§')  Acercarse  &... 
parecerse á...  ser  parecido  a.. 

APPKOEONDI,  1E,  p.  p.  del  verbo  ap- 
pi'oj  ondir 

APPROFONDLR,  a.  Ahondar,  profun- 
dizar, profundar.  j|  (Jig.)  Penetrar,  examinar 
é lóndo : las  cosas , ios  negocios. 

♦APPftOPMANCE,  s.f  (Jor. ) Usur- 
pación : la  acción  de  tomar  posesión  de  Ja 
propiedad  de  otro. 

* APPROPRIATION , s.f  Apropiación , 
adjudicación  : la  acción  de  tomar  ó aplicar- 
se  una  cosa  par^  su, uso  y desfrute. 

APPROPRJE,  ÉE  , p.  p.  del  verbo  ap- 
proprier. 

APPROPRIER,  y.  a.  Asear,  limpiar.  En 
«sle  sentido  casi  no  se  usa  sino  en  pasiva  ; 
pero  se  toma  (hablando  de  casas,  salas , ga- 
iHiietes , etc.  ) por  adornar,  componer,  her- 
mosear. í|  \jifr)  Apropiar,  aplicar,  ó aco- 
modar : una  cosa  a otra , como  el  estilo  al 
asunto , el  cxemplo  al  caso , etc. 

APPROPR1ER  ( S’ ),  y.r.  Apropiarse: 
atribuirse  alguna  cosa  agen  a , apoderarse  ó 
hacciM*  dueño  de  cija. 

APPROUVÉ,  ÉE,  P‘  p • del  verbo  ap- 
proueer. 
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APPROUVER , y.  a.  Aprobar  : dar  por 
buena  una  cosa  : consentirla. 

APPRO\  ISIONNE,  ÉE,  p.  p.  del  ver- 
bo appi  nuisionner. 

APPRON ISIOICNEMENT  , *.  m.  Pro- 
visión : a baslcci miento : acopio  de  bastimen- 
tos ó provisiones. 

APPRO  V 1SIONNER , *.  «.  Proveer, 
abastecer : hacer  ó llevar  provisiones  de  man- 
tenimientos, y otras  cosas  necesarias. 

* APPRO  VISIOKNEUR  , s.  m.  Provee- 
dor, abastecedor  : el  que  abastece , lleva , ó 
trac  bastimentos. 

APPRO AIMATION , 5,  m.  (matem.) 

Aproximación. 

APPROX1MF.R,  y.  a.  Aproximarse,  acer- 
carse. No  tiene  uso  sino  hablando  de  cien- 
cias. 

APPUI , s.  m.  Apoyo , sostenimiento.  [| 
{Jig- ) Arrimo  : protección  , amparo,  favor. 

APPUI-MAIN,  s.  m.  Tiento  : bastoncillo 
en  que  asienta  la  mano  derecha  el  pintor 
qitamlo  pinta. 

APPLYÉ,  ÉE  , p.  p.  del  verbo  up- 
puyer. 

APPUYF.R,  y.  a.  Sostener,  afíanzur,  ase- 
¡ gunir  : una  cosa  para  que  se  mantenga  /ir- 
me. jj  Cargar,  descansar,  estribar  : una  co- 
sa de  peso  sobre  olía.  ¡|  ( Jig-)  Apoyar,  pro- 
teger, favorecer,  avuuar. 

ÁPRF,  adj.  m.jrf.  Aspero,  acerbo : algnsto  * 
del  paladar.  ||  Aspero,  escabroso  : al  tacto 
( lo  contrario  de  liso  c igual ) : lo  misino  s« 
aplica  á un  camino  ó cuesta , que  decimos 
también  agria.  )|  (fig-)  Rígido,  riguroso, 
crudo,  recio : hablando  de  Irios,  estaciones. 

[j  En  lo  moral,  es  : agrio,  duro,  por  el  ge- 
nio : austero , severo , por  la  conducta  : an- 
sioso , violento,  por  lo  que  respecta  a las  pa- 
siones fuertes,  ó viciosas, 

APREMENT,  ady.  Asperamente  : agria- 
mente : rigurosamente : violentamente : con- 
forme las  cosas  de  que  se  trata. 

APRES , prep.  de  tiempo , y de  orden. 
Después  : tras. 

APRÉS-COUP,  ( mod.  ady. ) Tarde,  fut- 
ra de  tiempo. 

APRKS-DEMAIN,  ady.  Después  de  ma- 
ñana, pasudo  mañana  : esotro  dia.  ]|  Tam- 
bién se  toma  como  s.  m.  : ex.  le  lendcmain 
de  Pdque  est  u/te  Jete , ét  l ’apres -demain 
é^alement : el  otro  dia  de  Pasqua  es  liesla  , 
y el  siguiente  también. 

APRES -DÍNEE,  s.  f La  tarde  : el 
tiempo  desde  el  mediodía  Bhsta  ponerse  el 

APRÉS-MIDI , s.f.  La  hora  después  de 
mediodía  hasta  las. tres. 

APRÉS-SOUPÉE,  s.f.  La  hora  ó tiem- 
po desunes  de  cenar  hasta  acostarse. 

APKÉS-TOUT,  ady.  Ademas  : ci-aprcs 
dtspucs. 
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APRETE,  5.  f Aspereza  : calirlad  de  lo 
que  es  áspero  al  paladar,  al  tacto.  j|  Díccse 
también  de  lo  áspero,  escabroso,  ó agrio  de 
un  camino,  de  un  paso,  {flg. ) Rigor  en  las 
estaciones  : dureza  en  el  genio : rigidez  cu  la 
conducta  : sequedad  en  el  trato  : ansia  en 
cotas  de  ganancia  ó ínteres,  etc, 

APSIDES , s.f  pl.  (astr. ) AUides  : los 
dos  puntos  de  la  órbita  de  uo  planeta , que  se 
llaman  apogeo  y pcrigco. 

APTE,  adj.m.yf.  ( for . ) Apto,  hábil. 

APTITUDE , s.f.  Aptitud : la  disposición 
natural  para  alguna  cosa. 

APUnÉE,  EE,  p.p.yadj.  Apurado. 

APUREMENT , s.  m.  ( voz  ae  contíulo- 
res  ).  Revisión  : el  acto  de  apurar  y averiguar 
las  cuentas. 

APLRER , v.  a.  Apurar  : rever , exami- 
nar, averiguar  de  raíz  alguna  cuenta. 

APYRE , adj.  m.yf.  (Jis. ) Apiro,  refrac- 
tario : cuerpo  que  resiste  al  fuego. 

* AQUARELLE.  ( Pronunciase  acou/t. ) 
s.  f.  Aguada  : tinta  de  diversos  colores  para 
lavar  planos,  ó pintar  sobre  papel. 

♦AQUAIUUS,  ó LE  VERSEAU  , j.  m. 

( nstron. ) Aquario : el  undécimo  signo  del  zo- 
diaco. 

* AQIMTILE,  adj.  m.yf.  Amiátil. 

AQlTATIQUE,  adj.  m.  y f.  Aquático, 

aquátri : lo  que  nace  ó se  cria  en  el  agua.  Dice- 
se de  ciertas  plantas , y aves. 

AQUEDlJC , j.  m.  Aqüeducto  : conduc- 
to de  agua. 

AQUEUX  , EtiSE , adj.  A<iuoso , agua- 
noso: lo  que  abunda  de  agua.  ||  Aqüeo  : lo 
que  pertenece  al  agua  , ó tiene  su  naturaleza  , 
como  se  dice  de  uno  de  los  tres  humores  que 
se  contienen  .en  el  ojo. 

* AQUILEE,  (geogr. ) Aquilea  : antigua 
ciudad  de  Italia  en  el  r riuli. 

AQLILIN,  adj.  m.  y f Aptileño,  ña  : 
se  dice  de  la  nariz  delgada  y algo  corva. 

AQUILON,  s.  m.  (poet. ) Aquilón  : es 
el  viento  norte  , cierzo , ó bóreas. 

* AQUILONAíRE,  adj.  m.  y f.  Aqui- 
lonar : lo  perteneciente  al  aquilón. 

* AQLI ITAFYE,  (geogr).  Aquitania : pro- 
vincia de  Francia. 

ARABE,  tul),  y s.  m.  Arabe.  Es  adjetivo 
en  estos  casos : pe.uptc  arabe , languc  arabe : 
pueblo  arabe  ó arábigo  , lengua  árabe  ó ará- 
biga. Es  substantivo  en  este  cxemplo  : ap- 

rerulrc  l arabe , aprender  el  árabe  , ó el  ará- 

¡go , esto  es,  la  lengua  arábiga.  ||  (Jig. ) Se 
aplica  la  voz  arabe  en  francés  al  muy  avaro, 
cornoen  castellano  la  vulgar  de  judío,  ó cari  be. 

ARABESQUE  , atlj.  m.  yf  Aral>csco  : 
dícesc  «le  todolo  que  tiene  relaciona  moda  , 
gusto,  ó Id bor.  Etí  cate  sentido  se  llaman  con 
el  «.  s.y  jd.  de  arabesques , arabescos,  los 
adornos  y laboreas  de  rasgos  y foliagcs  hechos 
al  estilo  de  los  Árabes. 
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*ARABIE(/$eo£r.)  Arabia  : gran  país  del 
Asia.  ||  Arabie  tlcurruse , Arabia  Feliz. 

ARABIQLE,  adj.  Arábigo:  solo  se  apli- 
ca á la  goma,  val  golfo  que  tiene  este  nombre. 

* AH  AGÍ  118.  V.  Pistaehe  de  íyre. 
ARACK.,  s.  m.  Aguardiente  de  azúcar , 

en  las  India»  Orientales  : en  la  America  se 
llama  tafia , cachaza. 

ARA1GÑÉE , s.f  Araña  : cierto  insecto. 

||  Tómase  laminen  por  la  telaraña.  ||  Arai- 
if/tt-e  vagabonde , oii  cluisseur  : alguacil  «lo 
moscas  : especie  de  araña. 

* ARA  LIE,  f Alalia  : planta  que  s« 

cria  en  el  ( amafia. 

* ARAMBER,  V.  a.  ( ndui . ) Aferrarse, 
ó atracarse,  dos  várelo**  para  el  abordage. 

* ARANG.  V.  Arrung. 

* ARAS , s.  ru.  Guacamayo  : ave  de  la» 
Iridias. 

ARASE , EE,  p.  p.  del  raijo  araser. 
AllASEMENT,  s.  m.  Rasadura,  ó igua- 
lación de  las  piezas  , sin  que  salga  la  una 
mas  que  la  otra  en  una  misma  linca  hori- 
zontal. 

ARASER,  v.  a.  ( albañ . ) Enrasar  : po* 
ncr  ras  con  ras  , igualar  la  altura  de  una  p»-> 
rod,  etc.  Asentar  la  cantería  cu  hiladas  no* 
rizo  ótales  e iguales. 

* ABATO  IRE,  tul),  m.yf  Ai  atur  io:  lo 
que  sirve  pai.i  la  agricultura. 

* ARAÜCAIRE,  s.  m.  Pino  de  chile  t 
árbol. 

*ARAXE,  (geogr.)  Aráx¿s  : rio  del  Asía. 
-ARBALFSnÚLLE,  »./  ( ndttt. ) Ba- 
llestilla : insimúlenlo  que  sirve  para  tomar 
las  alturas. 

ARBALftTE,  s.f.  Ballesta.  ||  Ulule  ou 
chaval  d arbolete  : muía,  ó caballo  delan- 
tero , Ó «le  guía. 

* A R B A L ÉTER,  v.  a.  ( arquif .)  Apoyar  i 
sostener  con  puntales  menores.  . 

♦ARBALÉTIERS.óARBALETRlERS, 

s.  f pl.  ( carpint.)  Pares  : los  madcio*  don- 
de cargan  los  techos  de  un  edificio. 

ARBALKTR1KR , *.  m.  Ballestero  : el 
soldado  que  usaba  de  ballesta. 

ARB1  TRACE , s.  m.  Arbitramento : sc«¿ 
tcncia  de  árbíuos. 

ARBITRAÍRE,  adj.  m.yf.  Arbitrario  : 
lo  que  depende  «le  la  sola  voluntad. 

ARBITCAIREMENT,  adv.  Arbiuaria- 
mentc  : por  modo  de  arbitramento , a juicio 
de  árbitros. 

ARBITRAL,  ALE,  adj.  Arbitral , arbi- 
trario : se  dice  «leí  juicio  ó sen  leticia  «ladu 
por  árbitros. 

ARBITRALIíMENT  , adv.  A rljitr  ai- 

mente. 

* ARBITR ATEUR  , s.  mJflkuto,  arbi- 

Irador,  y amigable  compon  c«NSP 

ARBITRA  PION , s.f.  [Jur. ) Liquida- 
ron, estimación^ 


ARBÍTRE,».  m.  Arbitro  : el  juez  con  I 

Íuirn  se  componen  las  partes  para  ajustar  y 
rcidir  sus  respectivas  pretensiones.  tj  Arbt- 
trtj  árbitro  : dueño  absoluto  para  disponer  á 
mi  voluntad  de  tina  cosa  : el  que  da  la  ley, 

«i  domina  a los  otros.  ¡|  Arhilrey  arbitrio,  6 
albediio  : la  facultad  del  alma  para  deter- 
mináis? mas  bien  por  una  cosa  que  por  otra : 
pero  en  teología  , libre  arbitre  va  el  libre  al- 
bedrío. 

♦ ARBITRES  PUBUCS,  s.  m.  pl  Ar- 
bitros públicos  : unos  como  magistrados,  ele- 
gido» en  1* rancia  por  las  asambleas  clcctoia- 
lcs,  para  jorcar  sin  apelucion  , q liando  los 
árbitros  particulares  no  terminan  deLnitiva- 
mente  las  Contestaciones. 

ARBI  TRÉ  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  arbi- 
trar. 

ARBTrRFR , v.  a.  (Jor. ) Arbitrar  : de- 
terminar, arreglar  como  arbitro».  |j  Arbitren 
estimar,  ó juzgar  por  mayOr,  ó hacer  juicio 
píudoiitialdcl  valor,  número,  ó p so  de  las 
¿osás.  , , , 

ARBORÉ  , ÉF. , p.  p.  del  verbo  arhorer. 
ARBORER,  v.  a.  Enarbolar:  una  ban- 
dera, una  insignia.  |)  Arbolar  un  navio  : ik>- 
nerle  los  palos.  ||  (jig. ) Hacer  gala  ó alar- 
de : de  una  cosa  , opinión  , ó partirlo. 

* ARBOR1SÉÉ,  at/j.  Arborizada  : piedra 
míe  representa  las  ramiíicaciones  de  un 
árbol. 

ÁRBOUSF , s.  f.  Madroño:  fruta. 
ARBOL’SIER,  s.,  m.  Madroño  : árbol. 

A 1\BRE , s.  7/1.  Arbol  : el  mayor  de  los 
Vegetables.  ||  Arbre  de  brin  : árbol  de  pie  , 
ó de  semilla.  ||  Arbol  : pieza  principal  de  al- 
gunas máquinas  : exc  de  algunas  ruedas,  etc. 

*ARBRF.  DE  BOUC,s.  m.  Barbas  <l«%  ca- 
brón : iíríiol.  |J  Arbre  de  cuitar  re  : árbol  de 

Í;uitarra  , 6 jazmín  arbóreo , con  hoja  de 
anrcl.  ||  Arbre  de  Judas  , ci  de  Judcc : 
árltfd  del  amor  , algarrobo  loco,  j J Arbre  du 
fCcrrw's  : coscoja,  j|  Arbre  n la  puce  , ó ar- 
lar pbiston  : zumaque  venenoso. 

ARBRÍSSTIAU,  s.  m.  Arlmli{^i,  arboli- 
to : árbol  pequeño,  ó enano. 

* ARBrtOT,  s.  m.  A r bolillo  que  los  ca- 
zádorrr  guarnecen  con  Varetas  llenas  de  liga. 

♦ARRUSTE,  o SüUS-ARBMSSEAlJ, 
s.  rtt.  Ai  busto. 

ARC  , s.  ni.  Arco  : arma  para  disparar 
flechas,  [f  [genm.  ) Arco  : porcior*  de  circu- 
lo. ||  ( arniiií. ) Arco  ; de  una  bóveda.  j|  Are 
a jalet . ballestilla  jiarn  tira»  bodoques. 

ARC  ADE , s.  /.  Bóveda  hecha  en  arco  : 
abertura  cimbrada  y arquearla.  ||  Ojo  : de 
un  puente  por  donde  pasfbl  mgua.  ¡j  La  par- 
le «fe  los  anteojos  que  cncaxn  en  la  nariz. 

ARCAftjjfia  s.  nt.  Arcano  : secreto  : 
nombre  Jos  alquimistas  á *ns  ope- 

raciones rnrateiiosus  , y los  curanderos  ó 
charlatanes  á sus  r&ucdjos. 


ARC 

♦ARCAKGÉLIQUE , í.  f.  Ortiga  muer- 

planta. 

♦ARCA  \SON , s.  m.  Miera  : xugo  resi- 
noso del  pino. 

♦ AlUJYSSE , t.f.  ( nciut. ) Alcázar  : de 
un  navio.  !|  Caxa  de  la  garrucha,  ó jndea. 

♦ARCARSE  (Combes  d*) , s.  nt.  ( luiut.) 
Alelas  : los  dos  maderos  corvos  que  forman 
la  popa  de  un  navio. 

ARC-BOUTANT  , s.  m.  ( aiquil .*)  R<>- 
tarel  : estribo.  ||  ( fig • ) Caudillo  , ó defen- 
sor principal  , de  un  partido , como  quien 
dice  el  tu  aulem.  j|  ( nuut. ) Fsealdranlc  : 
palo  ó mástil  pequeño.  ||  ( agrie.  ) Hor- 
quilla. . 

AROBOUTÉ,  ÉE,  p.  p.  Apuntalado  s 
sostenido. 

ARC-BOL'TER , v.  a.  Apuntalar  : soste- 
ner una  pared. 

ARU-l)OL'BLF*AU , s.  m.  Arco  apunta- 
lado , el  que  forma  ángulo  en  la  clave. 

ARCFAU , *.  m.  ( arquit.)  Ano  de  bó- 
veda , arco  de  ventana  , ó puerta. 

ARC-FN-CIEL  , s.  nt.  Arco  Iris,  ó so- 
lamente Iris. 

ARCHAÜSMF,  s.  m.  ( la  h no  tiene  va- 
lor. ) Arcaísmo  : el  estudio  ó afectación  de 
usar  de  voces  ó frases  ai»  turnadas. 

ARCHAL,  ó FiL  D’aRCHAL,  s.  m. 
Alambre  , ó hilo  de  alambre,  y también  do  I 
hierro. 

ARCIIAjS’GE,  s.  m.  ( la  h no  tiene  va- 
lor. ) Arcángel. 

ARCHE,  s.  f.  Arcada,  arco,  ú ojo  de 
puente  j á diferencia  de  are  , que  es  arco  , 
tomado  genéricamente.  ¡|  También  significa 
arca  , como  : tu'chc  de  -í  oc , arca  de  j\<»c  ; 
arelu:  d'alíiance. , arca  del  testamento  : t íre 
hors  d’art  jie , estar  fuera  de  la  iglesia. 

ARCIIEF»,  t.f.  Termino  de  los  anti- 
guos químicos  pal  a significar  un  fuego  cen- 
tral, que  consideran,  según  el  signilicado 
griego  de  esta  palabra  , como  el  principio  do 
la  vida  en  toifos  los  vegetables.  ||  ( medit.  ) 

El  principio  de  la  vida  cu  los  hombres. 

* ARCHELFT , s.  ni.  Ballesta  : arco  de 
que  usan  los  torneros. 

ARCHER,  s.  ni.  Arrhcro  : nombre  del 
soldado  que  poicaba  con  arco  y Hechas.  [| 
Modernamente  tenia  este  nombre  el  soldado 
dtl  Preliosic , ó de  las  compañías  de  la  mu- 
! réchausséc , en  Francia.  |¡  Archer  se  llama 
el  alguacil  ó ministro  inferior  de  justicia  ó 
policía  para  prender  delinquen  te» , y cxccu-  | 
lar  órdenes  : corresponde  a nuestros  porte- 
ros de  maza  en  lo  antiguo,  jj  ( aulg.  Jam,  ) 

Se  da  el  nombre  «le  t'ranc-Archcr  á uua 
uiiiger  de  acciones  y íigura  varonil , que  co 
español  llamamos  sai  gen  ton. 

ARCHER O T,  t.  m.  Flechero:  nombro 
que  clan  los  noclas  á Cupido. 

ARCÜE1  , s\  m.  Arco  : de  violin,  ó de 
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qtuüqnicr  otro  instrumento.  ||  Ballesta  : de 
que  se  sirven  lo*  tornero»  para  tornear,  i) 
Cerco , ó aro  : que  se  pone  en  las  cunas  de 
los  niños  para  taparlos  con  alguna  ropa.  || 
Entalamado  : de  un  carro.  ||  (Jam.)  Se  dice 
passer  sous  /'archet,  por  tomar  la  manta, 
esto  es , pasar  las  unciones. 

ARCHETYPF,  s.  m.  Arquetipo  : pa- 
trou  : modelo  : depilado. 

ARCHFYEOÍE,  s.  m.  Arzobispado  : el 
territorio  «le  la  jurisdicción  de  un  arzobispo. 
No  es  la  dignidad,  porque  esta  se  llama  / ir - 
chiépiscopat.  j|  Llamase  también  A relieve - 
che  el  palacio,  arzobispal. 

ARCHKVÉQUE,  s.  m.  Arzobispo. 

* ARCHICHAMBELLAN,  *.  m.  Gran 
chambelán , ó camarero  mayor  del  imperio. 

* ARdÜCHANCELlER , s.  m.  Cancil- 
ler mavor. 

* ARCWECRANSON,  J.  m.  Copero 

mavor. 

ÁRCHIDI  ACON  AT,  *.  m.  Arcad  i anato: 
la  dignidad  de  Arcediano. 

ARCHIDI  ACUNÉ,  s.  m.  Arcedianato  : 
el  territorio  v jurisdicción  de  un  Arcediano. 

ARCHI1  llACRE , s.  m.  Atcediano  : 
cierta  dignidad  eclesiástica. 

ARCIUDL'C , s.  m.  Archiduque  : título. 

ARCHJDUCHE,  s.  m.  Archiducado  : la 
dignidad  , ó el  territorio. 

ARC1ÜDUCHKSSE, s.  f.  Archiduquesa. 

ARCUi  EPISCOPAL,  ÁLE,  adj.  Arzo- 
bispal. 

* ARCHILLTH , s.  m.  Arrhilaud  : ins- 
trnniento  músico  de  seis  cnerdas. 

ARCH1MANDRITAT,  s.  m.  FJ  beucÜ- 

cio  del  Archimandrita. 

AKCillM \WDRITE , *.  m.  Aichiman- 
dritu  : nombre  usado  en  Oriente  para  los 
abades  de  monasterios. 

ARCiilPEL,  i.  ni.  Archipit  lago  : gru- 
po de  muchas  islas.  Por  excelencia  se  Huma 
asi  el  Mar  Fuco. 

ARCHTPRESB  YTERAL , ALE,  adj. 

ArcipieAtal  : perteneciente  al  arcipreste. 

ARCHiPRETRK,  s.  tu.  Arcipreste  : el 
principal , ó primero  de  los  presbítero*. 

ARqiüPRErRÉ,  S.  m.  Arcipreslazgo  : 
la  dignidad  , ó el  territorio. 

ARCH1TECTE , s.  m.  Arquitecto  : ala- 
rile,  por  otro  nombre. 

ARCH1TECTURE,  *.  m.  Arquitectura: 
el  arle  de  construir  cdiücios. 

* ARCH1 TR AVE  , i.J’.  Arquitral>c  : el 
miembro  inferior  de  la  cornisa. 

ARCHiTRlCLIN , M.  m.  El  sugeto  qnc 
cuidaba  del  arreglo  y disposición  de  un  ban- 
quete. Es  voz  de  la  Escritura.  R«*poslcro. 

ARCHIN  ES,  Archivo  : el  lugar 

donde  se  guardan  Tos  papeles  y titulo*  de 
mía  casa,  o comunidad.  ||  Los  mismos  títu- 
los y papeles. 


ARCHfVISTE , t.  m.  Archivero  : el  que 

tiene  a su  cargo  algún  archivo. 

ARCHONTAT,  s.  m.  Arcontado  : di- 
gnidad de  arron  te.  . 

ARCHONTE , s.  m.  Arconte  : título  de 
los  principales  magistrados  de  las  repúblicas 
griegas. 

ARCON,  s.  m.  Arzón  : el  fuste  trasero 
y delantero  de  la  silla  de  montar.  ||  Arco  : la 
vara  6 ballesta  para  varear  y ahuecarla  lana. 

*ARCONNER , w.  a.  Aiquctar,  tundir,  6 
mullir  la  lana. 

* ARCÜNNEIJR,  i.  m.  Xalmero,  ó bas- 
tero. 

ARCTIQUE , adj.  m.  y f.  Ártico  : es  lo 
mismo  que  boreal , ó septentrional. 

ARCTURUSi  s.  m.  Arturo  : nombre  de 
una  estrella  üxa. 

* ARDASSFS  , f.  f pf.  Ardazas  : seda 
grosera  de  Pcrsia  : la  lina  se  llama  Ardas - 
Mina , Ardacina. 

ARDEIJON,  s.  m.  ( Jam . ) Zarandillo, 
bullebulle  : y también  mequetrefe. 

A RDKMMENT , ade.  Ardientemente: 
con  ardor.  • 

* ARDENNES,  (/¡jrngr.)  Ardí  ñas  : gran 
bosque  cutre  N anuir  y Luxeuihmgo. 

ARDENT,  ENTE,  adj.  Ardiente  : lo 
que  arde,  ó está  abrasando.  |J  Encendido, 
roso  : hablando  de  color.  ||  f fiq. ) Vehemen- 
te , activo , rlicBZ.  ( Oías. ) Se  «fice  de  un  car- 
bon  encendido. 

ARDENT  ( Miroir  ) s.m.  Espejo  n&torio. 
||  b'cr  arden  t ; hierro  al  bando , hierro  can- 
dente. 

ARDENT,  s.  ni.  Fuego  fatuo , exhala- 
ción que  se  enciende.  \¡  Arden t se  doria  en  otro 
tiempo  del  tocado  dcJ  luego  sacro , ó de  S. 
Antón. 

ARDER  , ARDRE , v.  a.  ( ant ) Quemar. 

V.  Itruler. 

ARDEUR,  s.f  Ardor  : vehemente  calor. 
||  ( fie. ) Ardor,  calor,  actividad. 

ARD1LLON  , s.  m.  Clavillo: de  hebilla. 

ARDOiSE , s.J.  Pizarra : especie  de  pie- 
dra. 

ARDOISE,  ÉE,  adj.  Pizarreño  : de  co- 
lor ó naturaleza  de  pizarra. 

ARDOLSIERE  , s.J.  Pizarral : el  sitio  en 
que  se  halla  pizarra. 

ARDU , UE. adj.  {ant.)  Artliio : lo  muy 
diliculloso. 

* ARE,  s.  m.  Area  : unidad  de  moflida 
para  las  superficie» , según  el  nuevo  sistema 
métrico  de  Francia.  Es  un  rpiadrado  de  to 
metros  por  lado,  ó 36  pies  castellanos. 

A RFC,  s.  m.  Fruta  de  un  árbol  de  las 
Indias. 

* A RENATiON,  S.f.  (medie.)  Arenaoion: 
la  operación  de  cubrir  á uu  enfermo  con  are- 
na caliente. 

ARENE,  s.f.  Arena  : solo  se  dice  de  la 


1 


y 


ARG 


( 56  ) 


ARD 


plaza  ó piso  de  los  circos , ó anfiteatros  an- 
tiguos $ y por  coiuparariou  , y en  poesía, -de 
la  tria,  liza,  coso,  y lodo  sitio  de  luchas.  || 

( fig  ) Se  dice  : descendre  dans  ¿'arene , por 
salir  á la  palestra,  entrar  en  lid,  disputa,  ó 
comentación  con  otro.  |(  Arene , en  lugar  de 
sable , solo  s c dice  en  poesía  , y para  signi- 
ficar la,  arenilla  menuda  y movediza. 

ARÉNELX,  ELSE,od/.  Arenoso.  Solo 
se  dice  en  poesía ; porque  en  prosa  es  *ablo- 
neux , cuse. 

*ARENG,  s.  m.  Palma  sacarina : que  se 
cria  en.  las  bolucas,  y da  un  zugo  azucarado. 

AKEOLE,  s.f.  ( anal ) Areola  : círculo 
mamario. 

AREOMETRE , s . m.  Areómetro  : ins- 
tr urnen  to  para  conocer  el  peso  respectivo  de 
los  llcnpdos. 

AREOPAGE,  s.  m.  Areopago  : nombre 
de  un  trjbunal  de  Atenas. 

♦ARE0PAG1TE , s.  m.  Areopagita : juez 

del  a reopaco. 

ARETE , s.  f.  Espina  : los  huesos  puntia- 
gudos que  tienen  los  peces. 

* AnEZZO,  ( geogr. ) Arezo  : ciudad  de 
Toscana. 

* ARGANEAU , s.  m.  ( ndut. ) Argánco : 

aldabón  : argolla  grande. 

ARGEMONE , s.f,  Argémone , ó ador- 
midera espinosa. 

ARGENT,  s.  m.  Plata  : metal  : Rano  de 
este  significado  se  dice : argent  de  coupelle , 
plata  pura  , acendrada : argcnl  trait , hilo  de 
plata  : argent  battu , plata  de  martillo  : ar- 
gent mat , plata  mate,  sin  bruñir  : argent 
en  billón , plata  en  bruto  : argent  en  bain  , 
plata  derretida.  I|  ylrgent , como  nombre  de 
moneda  , es  también  plata ; y por  esto  se  dice 
argent  Llanc  moneda  de  piala,  para  distín- 
ganla del  oro,  ó cobre.  En  e$tc  sentido  se 
comprehcndc  el  genérico  de  dinero  : v así  .«e 
dice  argent  comptant , dinero  efectivo  : ar- 
gent mignon , dinero  para  la  faltriquera,  á 
diferencia  de!  dinero  para  el  gasto  de  casa : 
ammser  de  l’ argent , recoger  dinero.  { | ( fig. ) 
Jntercs , codicia. 

ARGENT-YIE,  s.  m.  Azogue  : por  Otro 
nombre  mercurio*  En  castellano  antiguo  se 
llamaba  también  jtreen  vivo. 

ARGENTÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  argen- 
tar 1|  Como  adjetivo  también  es  cosa  fie 
color  de  plata  , ó plateada  , que  solo  se  dice 
en  poesía  cr.n  la  voz  argentada. 

ARGENTER  , v.  a.  Platear  : cubrir  con 
panes  de  plata , odar  de  plata  alguna  cosa.  ¡| 
Ipoes.)  Argentar. 

ARGENTEME,  s.  f.  Plata  lebrada  , vaxil- 
la  <le  plata.  ||  Hablando  de  los  vasos  v alha- 

Í’asdc  Jas  iglesias,  l'argenterie  se  llama  abso- 
utaniente  la  plata. 

* ARGEN  TEUR,  s.  m.  Plateador : obrero 
que  platea  algima  obra. 


ARGKMTFUX  , EUSE  , adj.  (fam.) 

Adinerado , acaudalado. 

ARGEN  1 lh.Il,  s.  m. Oficial  que  hay  en  las 
casas  Reales,  y otras  principales,  par a distri- 
buir el  dinero : tesorero. 

ARGEN  TIN  , INF,  adj.  Argentino,  $o- 
i nom  como  plata,  de  un  sonido  de  plata  , m>- 
lo  se  dice  de  la  voz  humana  , y de  l.*s  «ram- 
pa ñas.  j | A rgCHtuiy  por  cosa  de  color  de  pialar, 

I solo  se  dice  en  jkksíü  de  las  ondas  u olas : I 

i les  fíats  argentáis  , las  ondas  plateadas,  ar- 
i gentadas. 

| ARGENTESE,  s.  f.  Fresera  plateada  : 
planta.  ¡|  Argentina  rouge.  Fresera  de  agua, 

. con  flor  encarnada. 

ARGEN  TERE,  s.f.  Plateadura. 

ARGILE , s.j.  Arcilla , greda  : especie  de 
barro. 

ARGILEÜX,  EUSE,  adj.  Arcilloso : gro- 
doso. 

ARGOT,  s.  m.  Xerga , gerigonza : el  len- 
guage  que  usan  los  bubones,  picaros, y gen- 
te de  mala  vida  para  entenderse  entre  sí , co- 
mo los  gitanos  i cuya  xerga  se  llama  germa- 
nía  en  español. 

ARGÜTER,  u.  a.  (agrie.)  Corlar  una 
rama  por  encima  del  boton. 

ARGOULKT,  s.  m.  (ant.)  Carabinero, 
arcabucero , caballo  ligero.  V.  Cambín , ca- 
rabinier.  l|  En  estilo  familiar,  argoukt  signi- 
fica un  hombre  de  nada,  un  pelgar. 

ARGOUSIN , s.  m.  Solacómitre : el  que 
cuida  del  castigo  de  los  forzados  rn  la  galera. 

* ARGÜE,  s.  m.  Argüe :-el  molinillo  de 
los  tiradores  djs  oro. 

AROLE , EE,  p.  p.  del  verbo  arguer. 

ARGLER,  a.  (ant. ) Argüir,  acusar, 
poner  fullas.  Solo  se  usa  en  el  foro. 

ARGUMENT,  s.  m.  Argumento:  razón 
con  que  se  impugna  la  opinión  de  otro. « j Ar-  * 
guniento : conjetura , presunción  , indicio.  ’ * 

ARGL  M ENT  ANT,  s.  m.  Arguyen  te  : el  \ 
que  arguye  ó argumenta  en  unas  conchisio-  v 
nes. 

ARGUMENT  ATEUR , s.  m.  Argnmen-  ¡ 
tador : el  que  anda  siempre  con  argumentos  , 
disputas , y sutilezas. 

ARGUMENTAC  ION , s.f.  Argumenta- 
ción : el  acto  , ó la  manera  v arle  de  argüir. 

ARGÜMKNTER  « v.  «.Argüir  : hacer  ar- 
gumentos. |¡  Argüir  : probar  por  argumentos. 

||  Argüir  : sacar  conscqüencía , ó inferir. 

ARGLS , s.  m.  ( nombre  sacado  de  la  fá- 
bula de  Argos. ) Dicesc  de  la  espía  de  den- 
tro de  casa , ó del  que  se  pone  para  ver  ó 
contar  las  arciones  de  otro. 

ARGL  TIE,  s.  f.  Sofistería,  sutileza. 

\ARIANISME , s.  ni.  Arrian  ismo  : la  he- 
regia  de  Arrio. 

AIUDE , adj . m.  y f Arido , seco , esK;- 
ril.  j{  Dicen»  también  en  lo  figurado , y es  la 
contrario  de  fecundo , amcuo. 
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ARrOITÍ" , j.  f Aridez : sorjuedad , este- 
rilidad. il  ( mili. ) Sequedad  , desconsuelo. 

•AR1KNS  , s.  m.pt.  Arríanos:  Jos  que  si- 
guen la  heregia  de  Arrio. 

♦ARIKS  ó le  BELIKR,  s.  m.  Aries:  sig- 
no del  zodiaco.  V . Bclicr. 

AWETTE,  s.  f Aricta  : aria  : com- 
posición música  para  cantar. 

* * ARIGOT,  j.  m.  Pilo  : especie  <lc  flau- 
lilla. 

ARISTARQUE,  s.  m.  Aristarco  : nom- 
bre común  que  se  da  al  «pie  critica  ó censu- 
ra severamente  una  obra  ó escrito. 

ARISTOCRATA,  s.  m.  Aristócrata  : 
miembro , ó partidario  del  gobierno  aristocrá- 
tico. 

ARISTOCRATTE , s.f.  A ristocracia  : go- 
bic  mo  en  que  intervienen  solo  los  nobles. 

AR1ST0CRAT 1 Q U E , adj.  m.  jr  f. 
Aristoci  ático. 

A R I STO CR  ATIQUEMENT,  adu  De  un 

modo  aristocratice. 

* AR1STODEMOCRATIE  , *./.  Aris- 

todemocracia  : gobierno  de  los  nobles  y del 
pueblo  juntamente. 

♦ ARISTODEMOCRATIQUE,  adj. 
m.  y /•  Aristodemocrálico. 

* ARISTOLOCHR  , 9.  f.  Aristoloquia  : 
genero  de  plantas  medicinales. 

A RITHM ETICIEN , ENNE , s.  Aritmé- 
tico : e l que  entiende,  y profesa  la  aritmética. 

AJUTlfMÉTIQUE,  s.  f.  Aritmética,  ó 
arismetica  : ciencia  «le  los  números,  que  es 
parte  de  la  matemática. 

ARITIIMÉTIQUE,  adj.  m.  y f Arit- 
mético : lo  perteneciente  á la  aritmética, 

ARITHMET1QUEMENT,  adv.  Ani- 
me ticamente. 

ARLEQUIN , s.  m.  Arlequín  : bufón 
de  la  comedia  italiana.  ||  Dicese  ¿moñ*  un  ha- 
bit  d' arlequín  , por  andar  vestido  de  botai  ga  , 
ó de  quínola  , esto  es , de  varios  colores. 

ARLEQUIN  ADE , s.  fifam.)  Bufo- 
nada , truhanería , pillería , ó pillada. 

ARMAD1LLE,  s.  J.  Armadilla  : nom- 
bre que  se  daba  en  la  America  española  á 
una  csquadrilla  de  buques  menores  arma- 
dos. 

ARM ADILLE , ti  TATOU  , s.  m.  Ar- 
madillo : animal  pequeño  de  Indias , cubierto 
de  conchas  que  cierra  y abre  á manera  de 
corazas. 

♦ ARMAGNAC,  ( geogr.)  Armañaque, ó 
Armrñac  '•  comarca  de  Francia  en  la  Alta  Gas- 
cuña. 

♦ ARMARINTHE,  ó CACHRIS,  i.  m. 

Arnoajinto:  planta  algo  semejante  a la  féru- 
la, ó rañaheja. 

ARMATÉUR  , s.  m.  Armador : dícesc del 
que  costea  el  armamento  de  un  corsario  j tlel 
mismo  buque ; \ del  capitán  «pie  lo  manda. 

ARMATURÉ,  s.J.  Armazón  : el  con- 


junto de  barras  de  hierro  sobre  que  asienta 
el  molde  . ó forma  de  una  estatua  de  bronce. 

ARME . s.  f.  Arma  : sea  ofensiva,  ó de- 
fensiva. ||  Dícese  con  sus  compuestos  arme 
a hampe , ó d'Afisf,  de  la  pica,  alaban  la, 
lanza , etc.  y arme  tic  trait , o a jet , del  arma 
arrojadiza. 

ARME,  EE,  p.  p.  del  verbo  arrner.  || 

( blas. ) Armado  : se  dice  de  los  leones , ele. , / 
con  las  garras  abiertas. 

ARMEE,  s.f.  Exercito : á diferencia  de 
armada  , que  se  dice  armée  huí' ale. 

ARMEMENT,  s.  m.  Armamento  : diocsa 
mas  propiamente  de  los  navios. 

* ARMÉNTEN , ENTNE , s.  m.y  f Arme- 
nio : el  natural  de  Armenia. 

ARMER,  r.  a.  Armar  : sean  soldados, 
sean  vaxeles.  ^ 

ARMER,  n.  Armar,  levantar:  tropas. 

||  Armar  : una  máquina*  ||  Armar,  levantar, 
concitar : a unos  contra  otros. 

ARMER  (S)  r.  Armarse  . proveerse  de 
armas  , tomar  las  armas.  ||  ( fif*. ) Armarse  . 
precaucionarse  f reparar. »e , fortificarse. 

ARMES,  s.f.  vi.  Armas  : todo  instru- 
mento ofensivo  y defensivo , truc  sirve  nata 
acometer,  ó rebatir  á alguno.  |t£on  también 
pen  e l blasón  las  armas  de  los  Scudoa;  y cu 
este  sentido  se  llaman  armes  fausses , o e/*-  * 

querré , las  que  están  blasonadas  contra  las 
tedas,  que  también  llamamos  armas  falsas. 

||  fas  ser  parles  armes , arcabucear.  ||  (Jig- ) ^ 

Titile  casi  las  mismas  acepciones  que  qjpas- 
tcllnno.  i 

ARMET,  s.  m.  Almete : capacete  de  hier- 
ro para  defender  la  cabeza. 

ARM1LLA1RE,  adj.  Armilar  : dice» 

solo  de  la  esfera  artificial. 

ARMILLE,  s.f.  V.  ristra £;ale. 

ARMJSTICE,  s.  tn.  Annisticio  : sus- 
pensión de  armas. 

f AAMOGAN , s.  m.  ( nóul ) Bonanza , ó 
tiempo  lxmancible. 

ARMOIRE,  s.f  Armario  : cierto  niiife- 
blc  de  cusa. 

ARMOIRIÉS,  s.  / />/•  flM».)  Amias: 
significa  el  escudo  de  armas , que  distinguen 
las  familias  nobles , reynos  , ciudades. 

ARMOISE,  s.f.  Artemisa , ó artemisia  f ^ 
yerba  vulgarmente  llamada  luyhe  delaSaial- 
Jean.  * t 

ARMOISEN  , S.  rn.  Tafetán  sencillo. 

ARMON  , s.  m.  Tixera  : qualqnirm  de  las  • •» 
dos  piezas  del  juego  delantero  del  coche,  cutre 
las  qnalcs  esta  el  cabo  de  la  lauza. 

ARM  ORI  AL , s.  m.  Libro  de  armas  c?  % 
blasones,  que  antiguamente  se  llamaba  de  ar- 
merías. ■ 

AR  MORIÉ , EE  >p.  p.y  <vlj.  Blasonado. 
ARM0R1ER,  v.  a.  Blasonar  : pintar,  ó 
gtabai  escudos  de  armas. 

*ARM(  DUQUE,  mlj.  ¡tu  y f f él  tic  a 
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de7bn.ro  bretón'  Mai ítiuio.  ||¿r.y!  Armórtcn : 
antigua  regían  marítima  de  la  Galia,  que 
Comprelicndia  la  Bretaña,  parte  «Ir  la  Nor- 
xnandi'a  , el  Mainc,  Perdía , norte  de  Anjou 
y Tnrma. 

ARMCJItfSTF,  •*.  m.  Grnenlngísta , lio 

ráldico . o versado  en  esta  ciencia. 

ARMURK,  s.f.  Armadura:  el  conjnnto 
de  armas  dclenSiéas  que  cubren  al  cnerpo. 

ARMURIER , s.  m.  Armero : el  fabrican- 
te de  armas,  especialmente  de  fuego.  Crand 
amturirr , arme  ir»  mayor. 

♦AJIOCHE,  s.  J.  Armuelle  ; gñicro  de 
plamas.  ||  A roche  Jctidc , sardineta,  j)  Aro- 
che  fmi  se  f bledomotn. 

AROMATE , s.  m.  Aroma  : droga  odo- 
rífera. 

AROMA  riQl  F,  mlj.  m.  f/Aromático. 

AR:  )MA  178 ATK)5í  , 4.  J.  Aromatiza- 
ción : el  neto  de  aromatizar.  $ 

AROMA  riSÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Aro- 
matizará. • 

AR*/V  >T  SER , r*.  *r.  Aromatizar  : dar 
olor  a!p  na  /osa  , U-iurla  de  olor. 

* AUoMF,’4.  m.  Arotua  : el  principio 

odoi  Tero  drl.uf  plantas  morosas,  que  a ti  les 
íe  Harnrd'a  rr<  fnf. 

AUONPÍ  f s.f  Golondrina:  úsase  so- 
lo cti  es»a  fn  sdílé  carpintería  en  que  un  da- 
ronde . h ' cola  de  mil. .no. 

* AROPm^í.FT,  .s.  m.  Golondrinillb. 

MUONDELLF,  .-r.  /.  V.  iitmmtcflr.  || 

idvl le  de.  mcr  /“prngiTtv : embarcación. 

* A R(  K\P2N fACÉrájL  adj,  JtoUm.)  Afuife- 
dímíceas : plañirás  nryo  fuité  y rrfnírfs  son  de- 
forma hueca , do  dondé  íte  sacan  todas  loa 
espetaos  do  rafias. 

ARPKGF , s.  m.  ( mus  A Arpegio. 

ARPÉOE,  EF,;».  r.  del  verbo  arpéger. 

f¡  - fdj . A r pepea  do. 

A RPÉG  K M FNT,  s.  m.  Arpegio , ó Horco. 

ARPEGER , v,  n.  Hacer  arpegios  ? hacer 
sonar  las  voces  de  una  postura  sucesivamen- 
te. v no  ;í  un  tiempo. 

ARPEN  r,  í.  m.  Fanega  de  tierra  Fran- 
cesa , rpie  es  mtvliá  de  Toledo , dé  .joo  esta- 
dal*»# , v el  estada!  de  once  pies. 

ARPENTAGE  f $.  m.  La  mctlidá  ó medi- 
ción de  tierras  por  ai’pens ; 6 sea  en  gene- 
ra!, deslinde,  ó apeo  do  tierras.  ||  También 
es  la  agrimensura  como  arte. 

ARPEN TE,  ÉE,  p.p.dA  verbo  arpenter. 

ARPEYTER,  v.a.  Medir  ó mensurar 
tierras.  Aunque  este  verbo  viene  de  la  voz 
arpent , se  le  da  una  significación  genera! , ó 
'Absoluta  , va  sea  la  medida  por  arpeas  , ó 
"por  perches , ó cardes , etc.  >|  Zan- 

quear : andar  mucho,  y <lc  prisa. 

ARPF/NTEUR,  4.  m.  Medidor  de  tierras, 
agrimensor. 

AKQLÉ,  LE,  adj.  Gmibado,  arqueado , 
orcido. 


ARQUEBUSADE , s.  f.  Arcabnzazo, 

escopetazo.  ||  . / rquelntte  a croix : mosquete*. 

AnQUEflUSE,  s.f.  Arcabuz  : arma  de 
fuego . 

ÁRQl  EBL’SÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 

arqitehuscr. 

AR<>LEBLSER.  y.  a.  Arcabucear : es- 
copetear : matar  á escopetazos. 

A R<  lUEBL  SERIE , s.  J.  El  oficio  del 

arcabucero. 

ARQL'EBL'SIER , s.  m.  Arcabucero  : el 
que  fabrica,  6 el  que  vende,  arcabuces,  es- 
copetas, etc.  ¡j  Aicabucero,  ó escopcteio  : 
nombre  de  soldado , ú otro  hombre  a.  mudo 
nri. 

ARQUFR,  y.  n.  Combarse,  torcerse, 
encorvarse:  un  a cosa. 

ARR  ACHE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  arra- 

clter. 

AR  HACHE  MEA’ T,  s.  m.  ( nrquit .)  Ar- 
ranque : él  nacimiento  de  un  ateo  sobre  pi- 
lastras, ó cornisa. 

ARRACfíE-PiFD  (JV),  adr.  De  nn  ti- 
rón, sin  «fr.scansar,  sin  parar.  ||  ( Jam .)  Ar- 
reo : <!e  seguida. 

ARRACUEH,  y,  a.  Arrancar  : dierse  en 
sentido  pioprio,-y  en  el  figurado.  ||  I'n  cos- 
trHatio  se  tisú  im  nos  del  verbo  arrancar  jror 
arracher , fuera  ib-  quando  se  habla  de  ár- 
boles , yfibdSf  clávos,  caln-llos  , etc.  : en  los 
demás  casos  Se  dice  separar,  apartar,  quitar,, 
sacar  con  violencia. 

ARRACHELIl  PE  PENES,  j.  m. 

Sacaiu uelas  : es  el  dentista  hablando  con 
d<*cmo.  ¡|  Pase  el  nombre  de  urruchtur  de 
dents , á iodo  charlatán  y saltimbanqui. 

AURAlSilNAFR,  a.  Pcisuadir  : 
procurar  que  otro  siga  su  partido  ú Opi- 
nión. ^ ‘ 

* ARR  AMFR , o.  a.  Fnjuliar : arrollar  las 
telas,  estirándolas  fuertemente  para  que  &c 
alarguen. 

* ARRANG,s.  m.  { imp. ) Chucha : nom- 
bre que  se  da  al  oficial  6 aprendiz  hol- 
gazán. 

ARRANGÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  arran- 
gér.  1|  Adj.  Arreglado , compuesto  ch  todo  Ib 
que  hace. 

ARRANGEMF.NT, s.  m.  Coordinación, 
arreglo,  colocación.  ||  Arráncemeos , eh 
piinul,  son  disposiciones,  medidas  : paéa 
concluir  un  asunto,  salir  de  un  empeño,  etc. 

ARRANGKR,  y.  a.  Coordinar,  colocar , 
poner  en  su  lugar  las  cosas.  ¡|  Arreglar,  com- 
poner, poner  arregló  en  sus  cosas,  en  el 
gasto  , **n  las  acciones.  También  es  **.  r. 

*A  RRAS,  {geogr.)  Arras : ciudad  de  Fran- 
cia , en  el  Paso  de  Gales. 

ARRENTÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  arren - 
ter. 

A RRFNTEMENT,  s.  ni.  Arrendamien- 
to, arriendo. 


ARR 


A R RFNTF.R , u.  a.  Arrendar  : <lar  ó to-  j 
mar  m arrendamiento. 

ARRKRAGER , v.  n.  Retrasarse  en  el 
pago  de  .rentas,  etc. 

AHRlÜftAGFS  , s.  m.  pl.  Los  atrasarlos  , 
los  raidos  : se  entiende , de  rentas,  sueldos, 
y réditos  deven  «jarlos- v no  papados. 

ARKKSTATION',  #./  Arresto:  el  ac- 
to de  premier  á alguno. 

ARnET,  i.  m.  Decreto,  auto,  senten- 
cia : de  tribunal  supremo.  ||  Juicio,  deci- 
sión : que  da  una  persona  sobre  lo  que  ve , 
lee,  ú oye.  ||  Asiento,  solidez  : en  el  juicio, 
j)  Homme  sans  arrétt  hombre  velcydosn,  li- 
gero. ||  Arresto,  prisión  : de  tina  persona.  j| 
Embargo,  detención  : de  bienes.  !|  Dices© 
<» iTct  la  parada  que  hace  el  perro  de  innrs- 
tra  : t ém  términos  de  picadero , llámaos*'  ar* 
rPts  las  posas  ó posadas  que  liare  el  caballo. 

ArrPl:  el  fiador  de  la  liare  de  una  arma 
de  fuego.  [|  ArrPt  de  la  Lince  : ristre  de  la* 
lanza.  ||  ArrPl:  entre  maestros  de  coches  es 
abarcón.  ¡|  Anrét:  remate,  presilla  que  hacen 
h»  sastres  y costureras  para  rematar  una 
costura.  j|  ñfettrc  la  lanrr  en  arrét  : enris- 
trar ln  lanía.  j|  Metti'c  aux  arrCls  : arrestar 
á «ua  persona. 

AlinfeTE-BCEUF , s.  m.  Gatuna:  plan- 
ta espinosa  v rastrera. 

ARRETE,  s.  m.  Resolución , aciierdo  : 
que  forma  un  cuerpo  , una  junta,  etc.  I|  De- 
creto, ñuto  : de  un  tribunal. 

* ARRETÉ  DE  COMPTE,  s.  m.  Finí- 

quito,  retnaje  de  cuentas. 

ARRKTK,  EE,  p,  v.  del  verbo  arr^ter. 

ARRLTFR,  v.  a.  Detener,  parar,  fixar. 
U (/*#•)  Reprimir,  atajar,  hacer  cesar.  j| 
Resolver , acordar:  hablando  de  cuerpos, 
juntas  públicas.  ||  Decretar  : un  tribunal.  ¡| 
Ai  i estar,  prender  : p<n  . sonas.  ¡|  Embargar  : 
rentas , bienes.  ||  Atujar,  interrumpir  : tina 
Conversación.  |(  ArrPter  itn  coviptc  : fene- 
cer, liquidar  nna  cuenta.  >|  Arrtter  un  va- 
Ut  : tomar,  6 ajustar  un  criado.  ||  Arrtter 
ües  phñntcs , des  pleurs  : acallar  , sosegar 
las  quejas,  el  llanto.  j|  Arrtter  les  ye  tur , Li 
JHtnséc sur...  poner,  fixar  los  ojos,  el  pensa- 
miento en...  ||  Arrt’trr  une  poutre  aveedes 
cíe us : clarar  una  viga» 

ARRETFR  (S’L  e.  r.  Pararse,  detener- 
se : lo  que  ó el  que  anda.  [|(rdc/t. ) Mostrar, 
señalar.  ¡|  Q fig.)  Parar  la  ctrmMdei  ación , ha- 
cer raso.  ||  Cesar,  suspenderse,  «|uedar  sus- 
jwnsn,  parado.  j|  tS'drrCter,  solo  y absoluto, 
es  contenerse,  moderarse.  ||  Arrestarse,  re- 
solverse. % 

ARRETISTE,  s.  m.  Decisionista  : reco- 
pilador fie, autos  acordado*  y decretos. 

ARÍUIL,  EE,  p.  p.  del  verbo  arrher. 

ARR11ER,  r.  a.  Drt  señal,  ó prenda  : 
para  el  cumplimiento  de  un  pacto , ó trato. 

ARAllES , s.  J.  pl.  Prenda,  señal  : la 


( 5g  ) ARR 

que  se  da  en  fe  y s-guridad  del  complimicn-' 
to  de  lo  pactado,  ó tratado.  Antiguamente 
llamábase  arras  en  castellano  : pero  boy  solo 
se  usa  para  los  contratos  matrimoniales. 

ARRIERE  (L*),  s.j.  (ndut.)Léü  popa 
del  navio. 

AKRÍERE,  adv.  Atras.  ¡|  En  errare , 
haría  atrqs.  . 

ARRIERE,  EE,  p.  p.  de!  verbo  arrié* 
rer.  Adf.  Atrasarlo ; ya  sea  en  alguna 
obra  ó trabajo  • yn  de  medios  ó intciew  s, 
erne  se  dice  endeudado,  alcanzado. 

ARRIÉRE  - BA?i,  s.  ni.  ( feud .)  in- 
vocación, (i  llamamiento  'de  los  nobles  que 
no  leniau  feudm,  para  ir  a la  guerra. 

ARRrfcRE-BOUTIQLE,  s.  j.  Trr.sti-n- 
da  : la  pieza  que  está  inmediata  y mas 
adentro  tle  la  tienda. 

*AR AI  KRE-f  iií  AiN'GE , s.  m.  Recambio , 
interes  del  ínteres.  , 

♦ARRIÉRE-CHCEÜR,  s.  m.  Trasco fo  : 
en  una  iqlesia. 

ARRÍKRK-CORPS,  s.  m.  (úrquit.)  La 
parte  del  '•difiero  que  está  detras  de  otra.  ^ 
ARRIKRE-COIJR , s.f.  Patio  interior  : 
el  que  da  luz  á Iris  habitaciones. 

ARP.IERK-FAÍX , .t.  m.  Las  parias  , ó 
secundinas,  en  que  sale. envuelta  la  cria- 
tura. ‘ * , i 

MRRIERE-FKRMIER  ,s.  m.  Subarren- 
dador. 

*ARRIÉRE-FEL'DAL  , s.  m.  Retrofcu- 
datario. 

ARRIERE-riEF , s.  m.  Subfcydo , retro- 
fluido  : feudo  dependiente  del  principal  y 
eminente. 

A RR I ERE-G  AR  A NT , s.  m.  Fianza  de 
fianza. 


ARR  ri^F-G  ARDE,  s.f.  Retaguardia. . 

* ARRIERE  GOÜT,  m.  Resabio,  re- 
sabor , gustillo  : sabor  desagradable  que  »r 
nota  en  algún  comestible  , aunque  no  tan 
sobresaliente  romo  el  sabor  principal. 

ARRIKRE-MAÜM , s.  m.  Reves  : el  golpe 
dado  ron  la  mano  vuelta. 

ARlllftRF-NEVEü  . *.  m.  Sobrino  te- 

cundo  : el  hijo  del  sobrino. 

w A RR  I E A F-PENS  É E , s.f.  Secunda  in- 
tención : peusaiiiienu»  tercio  diferente  del 
que  se  manifiesta. 

ARRlERE-PFnr-FILS,  s.  m.  Aiznié- 

tt>:  el  hijo  del  nic'R* 

A RIUIíR E-P b.TlTE-FILLE , s.f.  Biz- 
váétU. 

ARAIERE-POEVT , s.  m.  Pespunte,  b 
punto  aíras.  !¡  Oolidré  a aiYiérc-poinl , pes- 
puntear, ó coser  k punto  atras. 

^ARRIÉRE-POENTELSE , s.f  Pespun- 
teados. 

ARRIERER  , o.  n.  d S’ARRIERER,  «>. 

r.  Atrasafk*  : qtiHlarse  atríis , rezagarse , no 
llegará  tiempo.  j|  ) AÚásatst,  andar 
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atrasado , o alcanzado  : endeudarse.  J|  u.  a. 
He  tardar , alargar , diferir , atrasar.  Arriérer 
un  paiement : diferir  un  pagamento. 

ARR1 ÉKE-SA 1S0N  , s.f  La  estacionó 
temporada  mas  distante  de  la  última  cosecha, 
ó vendimia,  y mas  próxima  á la  siguiente, 
jemnoeJ  mes  de  junio  para  el  trigo , vel  de  sep- 
tiembre para  el  vino.  |)  Llámase  asi  el  otoño, 

Y mas  comunmente  el  linde  la  otoñada. 

AHKIERE-VASSAL , s.  m.  Vasallo  del 

vasallo  superior  ó principal.  Es  voz  del  go- 
bierno feudal , porque  por  la  palabra  común 

Y general  de  vasallo  se  entiende  en  francés 
lesujet , el  súbdido. 

AHR1ÉRE-V0USSURE , s.f  Capialza- 
do : bóveda  construida  detras  de  otra  , y de 
especie  diíercntc.  ||  Arcos  que  por  lo  interior 
de  las  paredes  cierran  las  puertas  y venta- 
nas. 

ARRJMAGE,  s.m.  Amimage,  estiva: 
la  colocación  y asiento  de  la  carga  en  una 

embarcación.  t 

ARRIME , EE  , p.  p.  del  verbo  arrimer. 

ARRIMER , v.  a.  Arrumar,  estirar:  la 
carga  en  tina  embarcación. 

ARRIMEL'R,  s.  m.  Estivador,  cargador : 
el  que  tiene  este  oficio  en  los  puertos  de 
mar. 

AR1USER , ó ARRISSER,  v.  a.  (náut.) 
Arriar,  calar : vejas , palos , masteleros. 

ARRIVAGE , s.  m.  ( náut. ) Arribage  de 
las  mercaderías  á un  puerto  ó muelle  para 
descargarlas. 

ARRIATE,  EE,  p.p.  del  verbo arrii*er. 

ARRiVEE,  s.f  Arribo,  llegada,  ve- 
nida. 

ARRTVER , v.  n.  Arribar,  llegar,  apor- 
tar. j|  Llegará...  alcanzar,  conseguir. 

|1  Acontecer,  suceder,  acaecer,  llegar  el  caso 
de... 

ARRTVER  , ( gouuemer  pour  obeir  nu 
vent ) , ( náut. ) Arribar  a la  banda. 

ARROBE,  s.f  [náut.  ) Arroba  marina  : 
peso  de  treinta  y una  ó treinta  y dos  libras. 

ARROGUE , j.  f Armuelle  , salgada  : 
yerba  hortense  muy  conocida  , que  se  llama 
también  bonne-dame  , a (ripien , y anoche. 

ARROGUE  E ti  ARBRLSSEAÚ.V./W- 
vicr  tic  mer. 

ARRÓGAM MENT  , adv.  Arrogan  te- 
niente : con  arrogancia,  con  presunción. 

ARROGANCE,  s.  f Arrogancia  , pre- 
sunción , vanidad. 

ARROGAN  T,  ANTE,  adj.  Arrogante  , 
presumido , vanp. 

ARROGE , ÉF. , p.  p.  del  verbo  arroger. 

ARROGEH,  (S  ; V.  r.  Arrogarse  : atri- 
buirse , apropiarse  uno  lo  que  no  debe.  f| 
Darse , ó tomarse  lo  que  no  le  corresponde  , 
como  título,  poder,  facultad,  honor, etc. 

ARROÍ,  s.  m.  (a/tt.)  Arreo,  tren,  cqui- 
p.igc.  V.  /rain * 


ARRONDI , IE , p.  p.  del  verbo  nrrom- 
dir.  ||  Como  adjetivo,  es  redondo, ó rollizo  * 
aplicado  á lo  que  se  ha  puesto  redondo. 

ARKONDIR  , u.  a.  Redondear  : poner  ó 
dexar  redonda  una  cosa.  ||  (fiff. ) Cerrar , ó 
redondear  ; campos,  tierras,  o estados , in- 
corporándoles ó uniéndoles  otros  contiguos 
que  formen  un  globo. 

ARRONDISSEMENT , s.m.  La  acción, 

Íf  el  efecto  de  redondear,  que  puede  «lccirse  $ 
o i.°  redondeamiento ; y lo  a.®  redondez, 
ó lo  redondo,  ó lo  rollizo  de  tal  rosa.  ||  Dis- 
trito, ó terri torio  : de  una  ciudad,  villa, 
etc. 

♦ ARRONDISSEMENT  COMMLNVL, 

s.  m.  Distrito  comunal ; división  república-  I 
na  de  los  departamentos  del  territorio  francés 
que  comprcliendc  varios  cantones  y que  es- 
tá bazo  la  dirección  de  un  suprefccto. 

-ARROS AGE , s.  m.  El  riego  : que  se  da 
á las  plantas. 

AiiROSÉ , EE  , p.  del  verbo  arroscr. 
ARROSEMENT,  s.  m.  Riego : el  acto  j 
el  efecto  de  regar  las  tierras.  |)  Di  cese  rega- 
dío, quando  se  halda  pasivamente  de  los  c- 
fcctos  ó calidades  que  comunica  el  benelicio 
de  regar:  así,  caruil  dármsement, es  canal  de 
riego  j y (erres  d árrosement , ó arrosccs  , 
son  tierras  de  regadío  : antiguamente  se  de- 
cía aromare. 

ARROSER , f.  a.  Regar  : rociar  : echar 
agua  por  encima  de  alguna  cosa.  j|  Regar  , di 
bañar  : se  dice  de  rios  que  atraviesan  un 
país , como  : le  ¡Vil  arrose  l'Egypte . 
ARROSOIR  , 5.  m.  Regadera. 

ARRUAUGE  , ARRUMER  , ARRU- 
MEIS. V.  A it irruí  ge  , arrimer,  arrimew. 

ARS,  s.  m.  pl.  Remos  : las  piernas  y bra- 
zos del  caballo.  Solo  se  usa  en  esta  frase  : 
sai  mer  un  cheval  des  quatre  ars  , sangrarle 
de  los  q u a tro  remos. 

* ARSGIUM  , s.  m.  Archín  : medida  que 
usan  en  laQúna  para  las  telas,  de  tres  pies  y 
qua tro  pulgadas  de  la  vara  castellana. 

ARSENAL , s.  ni.  Armería : el  edificio  ó 
sitio  en  que  se  guardan  diferentes  géneros  de  i 
armas.  ||  Llámase  arsenal , y también  atara- 
zana , quando  se  aplica  al  sitio  cerrado  de 
algún  puerto  de  mar,  en  el  qtial  se  cons- 
truyen , reparan , y conservan  los  vaxeles  de 
guerra,  sus  pertrechos,  y at mámenlo. 

ARSKNIC , s.  m.  Arsénico : semi-me- 
tal  venenoso. 

ARSEN1CAL , ALE , adj.  Arsénica] : lo 
perteneciente  ai  arsénico. 

ART,  s.  m.  Arte  : ILímansc  así  las  libe- 
rales como  las  matemática*,  jj  Arte  : artifi- 
cio y primor  con  que  se  hace  una  cosa.  |J 
Arte  : maña  y sagacidad , en  el  decir  y ha- 
cer. 

AUTKRE,  s.  f Arteria.:  vaso  del  cuerpo 
dd  animal. 
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AKTÉRIEL,  ELLE,  adj.  Arterial  : lo  : 
pertenecí ep te  á la  artería. 

♦ ARTERlEUX,  EUSE,  adj.  Arterioso: 
lo  perteneciente  á la  arteria. 

ARTERiOLE,  s.  f.  Artera  peque  fia. 

♦ ARTESIEN,  ENNE,  adj.  Cosa  del 
Condado  de  Artois. 

ARTHRITIQU E , adi  m.  y f Artético  : 
se  dice  de  las  enfermedades  de  los  artejos  ó 
coyunturas , y de  sus  remedios. 

artioíAut,  J.  m.  Alcucliofa  : d ícese 
del  fruto,  y de  la  pl  uitu  cultivada.  ||  Arli- 
chaut  samuga  : alcaucil , que  es  la  alcací  tola 
silvestre. 

ARTíCLE , s.  m.  Artículo  : unión  y 
coyuntura  de  los  huesos.  ||  Artejo  : en  Jos 
dedos  de  manos  y pies.  ||  Articulo  : de  un 
libro , de  un  contrato , tic  la  fe , de  la  gra- 
mática , etc.  ||  Partida  : en  materia  de  cuca- 
las.  ¡¡Renglón,  ramo  : hablando  de  generos , 

M objetos  comerciables. 

ARTICÜLAIRE,  adj.  m.  yf.  Articular, 
artético ; dicese  de  algún  mal  en  los  artejos. 

ARTICU LATIO  N , s.  f Articulación  : 
aplícase  á la  pronunciación  , y al  juego  de 
las  coyunturas  de  los  huesos.  (|  El  parage  jk>t 
donde  se  ubre  y cierra  una  navaja , una  lan- 
ceta , etc.  , 

ARTICULÉ,  ÉE,  adj.  Articulado,  esto 
es  , pronunciado , des  mota  articules ; ó de- 
ducido por  artículos  , des  Jaits  articules. 

ARTICULÉ,  ÉE  , p.  p . del  verbo  as  ti - 
culac. 

ARTICULER , v.  a.  Articular  : palabras. 

||  Deducir  : los  hechos  ó razones  por  artícu- 
lo» , como  dicen  los  abogados. 

ARTÍFICE,  s.  m.  Artiíicio  : el  arte  ó 
primor  con  que  está  hecha  una  cosa.  j|  Arti- 
ficio : artería , fingimiento , astucia , en  los 
dichos  y obras.  ||  Dicese  feu  ó feux  d'arti- 
Jice  , ó artífice  solo , por  castillo  de  fuego , 
ó fiesta  de  pólvora  j y también  por  compo- 
sición de  mixtos  de  luego  para  el  uso  de  (a 
guerra. 

ARTIFICIEL , ELLE , adj.  Artificial : 

lo  que  se  hace  por  arte , y no  por  natura- 
leza. 

ARTJEIQELLEMENT , adv.  Artificial- 
mente : con  arte. 

ARTXFICíER  , s.  m.  Cohetero , polvo- 
rista. 

ARTIFICTEU SEMENT , adu.  Artificio- 

aaruenle  : con  artificio  , astucia , cautela , 
doblez , ó simulación. 

ARTÍFICÍEUX,  EUSE,  adj.  Artificio- 
so : lo  que  lleva  artificio , solapa , ó simula- 
ción. 

ARTILLÉ,  ÉE,  adj.  ( ndut. ) Artil- 
lado , montado , armado. 

♦ ARTiLLER  , s.  m.  Operario , que  Ira- 
Laja  en  la  artillería. 

ARTUXElUE  , s.  f AxiüJvua  ; todo 


el  tren  de  cañones , morteros , y otras  má- 
quinas de  guerra  , que  tiene  uíiu  plaza  , ó un 
exército,  ó un  navio.  j|  Artillería  : el  cuerpo 
militar  destinarlo  á este  servicio. 

ARTILLEUR , s.  m.  El  que  sirve  en  la 
artillería.  Fl  srddado  de  artillería  que  sirve  al 
canon  se  liaina  canonice , que  es  nuestro 
artillero  según  su  común  significado ; así  co- 
mo el  que  sirve  al  mortero  se  llama , bom- 
bardicr , bombardero. 

* ARTALL1KR,  s.  m.  V.  Artdler. 

ARTÍMON,  s.  m.  ( ndut .)  Mcsana,  ó 

palo  Je  mcsana,  de  un  navio. 

AR  T1SAN , s.  m.  Artesano  : elquecxer- 
cc  algún  arle  mecánico.  Quando  se  alaba  ó 
vitupera  su  inano  ó labor  , se  dice  artífice  en 
castellano.  ||  (Jig. ) Autor,  artífice,  fabri- 
carlo:*, forjador,  inventor  : según  la  cosa  á 
que  se  aplica. 

ARTtSON,  ARTUSQN , ó ARTOI- 

SON,  s.  m.  Polilla,  carcoma  : nombre  ge- 
nérico de  varios  insectos  que  roen  y destruyen 
la  lana,  la  madera,  etc. 

ARTLSONNE,  ó ARTUSONNÉ,  adj. 

Carcomido,  apelillado. 

ARTISTE , s . m.  Artista  : dícese  del  que 
exercc  algún  arte  en  que  deben  concurrir  la 
mano  y el  ingrfuio , como  el  pintor,  escultor, 
arquitecto , grabador , etc.  j|  Como  adjetivo, 
se  usa  en  esta  expresión  : de  main  artiste , 
por  mano  maestra  , de  buena  mano. 

ARTIS  TEMEN  T , oda.  Con  arte  y pri- 
mor.   

♦ARTITIEN,  s.  m.  Artista  : el  que  estu-  * 
dia  filosofía  y artes. 

* ARUM,  s.  m.  Yaro,  ge'nero  de  plantas. 

♦ARUNDELL,  (geogr.)  Arondel : ciudad 

y castillo  de  Inglaterra. 

* ARURE,  s.f.  Medida  geográfica  asada 
en  Egipto. 

AHUSPICE,  s.  m.  Arúspice  : el  que  exa- 
minaba las  entrañas  de  las  víctimas  sacrifica- 
das , para  adivinar  supersticiosamente  al- 
gún suceso. 

* ARVIEN,  ENNE,  adj.  ( botan.)  Ar- 
vense , se  llama  así  toda  planta  que  crece  cu 
los  sembrados. 

* ARYTHENOÍDES,  *.  m.  pl.  Se  lla- 
man en  la  anatomía  dos  ternillas  simétricas 
de  Ja  laringe. 

* ARY TME , s.  m.  (medie.)  Desfalleci- 
miento del  pulso. 

* ARZíEb,  adi.  Argel  :díceaedcl  caballo 
que  tiene  el  pie  derecho  solamente  blanco. 

f ARZJLLA , ó AR/ILLE,  (geogr.)  Ar- 
cilla : pueblo  de  Africa  en  el  reyno  de  Fez. 

AS , s.  m.  As : la  unidad  eñ  ios  «lado»  y 
navpes.  • ' 

* AS  QUI  COURT,  JEU.  V.  Coucou  , 

ASA^UNE,  5.  f.  Ajtairoa  : planta  algo 
parecida  á la  Imana. 
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ASAKUM , f.  m.  Asar  o , ó asarabácaiu  : 
yerba  olorosa.* 

ASBKüjTG,  i.  m.  Asbesto:  mineral  fi- 
bro:*o , ¿i  cuvo  peñero  pertenece  el  amianto. 

ASCARIDES,  s.  ni.  pl.  Ascáridas:  lom- 
bricinos cilindricas  que  se  crian  cu  los  in- 
testina. 

ASCENDANT , ANTE,  a.  m.  y f 

Ascendiente. 

* ASCENDANT , s.m.  ( astron . ) Ascen- 
dente. j¡  ( ftg. ) Superioridad,  predominio  , 
intlnxo  : sobre  alguna  cosa , o persona.  ||  Es- 
trella , dicha , fortuna  : en  el  juego. 

ASCENSION,  s.  f.  Ascensión  : la  ac- 
ción , ó el  acto,  de  ascender  ci  subir.  D ícese 
iKjr  excelencia  de  la  de  Jesu  Cristo.  j| 
Subida  ó elevación  : del  agua  en  lus 
bombas,  del  mercurio  en  el  barómetro,  etc. 

ASÍ IENSIONNEL,  ELLE,  adj.  {astron.) 

Awen.simial. 

ASCETE,  i.  m.  Asceta  el  que  bacc 

\¡da  ascética. 

♦ASCETERE,  s.  m.  V.  Manas  tere. 

ASCÉriQLE,  atlj.  m. y f.  Ascético: 
dicese  de  las  personas  ú obras  que  pertenecen 
u la  vida  espiritual. 

ASC1ENS,  J.  m.  pl.  Ascios  : los  b abi- 
tan tes  ríe  la  zona  tórrida  , que  no  licúen 
sombra  quitado  el  sol  pasa  por  su  meri- 
diano. 

ASOTE,  s.  f Ascílis  : hidropesía  del 
boxo  vientre. 

ASCLÉPIADE,  adj.  Asclepiádeo : cier- 
to verso  latino.  i|  Omab.dlo  : planta. 

♦ASCYÍ10N  . s.  m.  Hiixíi  icon  : planta. 

ASCLEPIAS , s.  m.  Asdepius  : planta 
Vulneraria. 

* ASÍ  ATIQUE,  adj  m.yf.  Asiático  : lo 
perteneciente  á la  Asia. 

* AS1K , (geogr. ) Asia  : una  de  Lis  qua- 
tro  partes  del  mundo. 

ASILE,  s.  m.  Asdo  : Ingarde  refugio  para 
los  delinquen  tes , etc.  |(  ( jig. ) Asilo:  refu- 
gio : amparo  : protección  : favor. 

ASINE  (Bote;  , adj.  Bestia  asnal  : ju- 
mento. 

ASPALATHE,  ÓBOIS  DE  ROSE,  j. 

m.  Aspala to  : palo  de  rosa , ó del  águila. 

ASPECT,  s.  m.  Asp«?cto  : vista  de  un 
objeto,  il  ( astron. ) Asthrcto  : de  los  asiros. 

*AU  PREMIER  ASPKC  r,  adu.  Al  pri- 
mer aspecto , á primera  vista. 

ASPERGE , p.  f.  Espárrago  : planta. 

ASPERGE,  KK.p.p.  del  verbo  asperger. 

ASPERGER  , v.  a.  Rodar,  hisopear  : 
echar  agua  con  el  hisopo. 

ASPERGES,  ó GULPILLON,  s.  m. 
Aspersoiio  , hisopo  : pira  echar  el  agua 
Iwndila.. 

ASPERITE , s.  f.  Aspere7.ii  : tjícesc  en 
lo  físico,  yen  lo  moral , como  aspereza  de  la 
pid  , aspereza  del  trato  , etc. 


ASPERSION,  s.  f.  Aspersión,  rociadu- 
ra , ó rociada  : el  acto  de  esparcir  agua , ó 
oigan  licor. 

ASPKRSOIR , s.  m.  Aspersorio,  hisopo. 

ASPJLVLTE,  s.  m.  Asialto  : especie  de 
betún. 

ASPKODÉLE,  s.  m.  Gamón  : planta 
medicinal. 

ASPHYXIE  , s.f.  ( medir . ) Asfixia  : pri- 
vación repenting  dq  los  sentidos  y pulso. 

♦ASPHYXIE,  EE.  El  que  se  ve  privado 
repentinamente  de  los  senados  v pulso. 

AS P1C,  *.  m.  Aspid  : especie  de  culebra 
muy  venenosa.  ||  Espliego  ; planta  bien  co- 
nocida.  ||  ( jig. ) Se  dice  de  un  maldiciente. 
Zangue  d'aspic , que  corresponde  á lengua 
de  escorpinn. 

ASPIR  ANT,  ANTE , adj.  Aspirante: 
solo  se  dice  de  la  bomba  del  agua  que  la 
eleva  [K>r  aspiración. 

ASPIRAN' r,  s.  m.  Aspirante:  preten- 
diente, candidato.  ||  Diccsc  ilcl  pasante  de 
medicina,  y de  abogacía  : del  graduando  en 
Universidad  : del  practicante,  ó mancebo, 
de  cirujano,  ó de  boticario  : del  oficial  de 
algún  arte  : y generalmente  de  todo  el  que 
pretende  entrar  en  algún  empico  , ó recibir- 
se en  algún  cuerpo  , ó facultad. 

ASPiRATíON , s.  f.  Aspiración  : en  el 
sen  tillo  propio,  en  el  gramatical,  y en  el 
metafórico , tiene  los  mismos  usos  que  en 
castellano. 

♦ ASP1RAUX,  s.  m.  pl.  ( quim . ) Puer- 
tas, respiraderos , registros,  de  un  homo. 

ASPIRÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  asptrer. 

ASPIR ER , v.  a.  Aspirar  á...  En  el  senti- 
do físico,  giamatical,  y metafórico,  tiene 
los  mismos  usos  que  en  castellano. 

ASPRE,  4.  ni  Aspro  : moneda  pequeña 
de  Turquía. 

* ASS  YBLÉ,  ÉE  , adj.  Enarenado , cu- 
bierto de  arena,  arramblado.  ||  Cegado  : ha- 
blando de  un  puerto.  j|  Encallado,  abarran 
cado  : hablando  de  un  navio. 

* ASSA8LER,  ó ENSABLER,  «. 

Enarenar,  cubrir  de  arena  : y si  se  habla  de 
la  que  dcian  los  i ios  ó arroyos  sobre  las  tier- 
ras, es  arramblar. 

ASSA-1- CUTIDA,  s.  m.  Asa-fctida 
planta  de  Peisia  do  donde  se  extrae  la  go- 
mo-! esiua  míe  tiene  el  mismo  nomin  e. 

ASSAÍLLANT,  a.  ni.  Acometedor,  em- 
bestidor, cliocudor,  en  una  lid  ó contienda. 


jj  Salteador  : que  acomete  á un  pusageto , 
que  sale  a un  camino  a robar,  ó matar.  lj 
Agresor:  en  una  riña,  ó pendencia. 
ASSA1LL1 , IE , p.  p.  del  verbo  nssailltr . 

ASM  AlLLiil , v.  a.  Asaltar,  acometer, 
embestir,  echarse  cuciuia  , saltear. 

ASSAlNIR , v.  a.  Sanear,  reforzar,  afir- 
mar, asegurar.  j¡  Hacer  sano,  volver  salte 
dable. 


l 
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ASSAISO^ÍNÉ,  ÉE,  p.p.  del  Terbooj- 
saünnner. 

AS^AISOTÍNEMENT , m.  Sazón  , 
condimento  , guiso  que  se  da  á las  viandas  : 
«anibicn  los  ingredientes  y avíos  que  se  gas- 
tan para  dar  sazón  y minio  á las  comidas.  || 

{ fig. ) Salsa  , ó sal , cíe  un  cuco  lo , de  unos 
Versos : el  suvrvtc  de  un  dicho,  etc. 

ASSAISÜNNKR , v.  a.  Sazonar  : dar 
sazón  ó punto  á Jos  manjares.  |{  ( fig. ) Dar 
realce,  ó gracia  : á las  palabras,  ó acciones. 

ASSASSHV,  s.  m.  Asesino  : el  q«e  mata 
á otro  alevosamente,  ó por  precio  ajustado. 
(|  ^ issassin  : el  que  desprevenidamente,  y 
con  fuerzas  desiguales , acomete  á otro. 

ASS  ASS IN  , INF , adj.  ( fig.  Jam. ) Ale- 
ve , homicida  , traidor : como  des  jrcnx  as- 
eassins  , un  frr  assassin  , visage.  assassin. 

♦ ASSASSIN  ANT,  ANTE,  adj.  (Jim,.) 
Matante  : por  molesto,  enojoso,  mollifi- 
cante. 

ASSASSÍNAT,  *.  m.  Asesinato  : muerte 
hecha  á traición.  ||  Alevosía  : quando  uno 
engaña  con  perjuicio  á otra  persona  que  se 
fiaba  de  el.  Insulto  imprevisto , hecho  á al- 

Stmo  con  violencia  : lo  mismo  que  atrope- 
ainiento. 

ASSASSrNK , ÉE , p.  p.  del  verbo  as- 
tas siner. 

ASSASSINER , v.  a.  Asesinar  : matar  á 
traición.  ||  ( fig.  ) Matar,  reventar  : á tino  á 
cartas , á cumplimientos , con  la  habladuría , 
con  su  genio,  ele. 

ASSAUT,  s.  m.  Asalto  : ataque  para 
apoderarse  á viva  fuerza  «le  anuas  de  una 
plaza  , enmpo  , ó puesto.  ¡|  ( fig. ) Embesti- 
da : tiento : que  se  da  á alguno  para  persua- 
dirle, empeñarle,  ó engañarle. 

ASSEMBLAGE,  s.  m.  Conjunto  , agre- 
gado, compuesto  r de  muchas  y parias  co- 
sas. I|  Ensambladura  : cu  términos  de  eba- 
nistería. 

ASSEMBLE,  EE,  p.  p.  del  verbo  as - 
tembler. 

ASSEMBLÉE,  i.f.  Asamblea  : junta  : 
congreso  de  muchos  en  un  mismo  lugar.  !( 
En  términos  de  guerra  > balite  l'asse/nblee 
es  tocar  a recoge/-. 

♦ASSEMBLEE  PRIMA  IRE.  Asamblea 
primaria  : junta  de  I«*  ciudadanos  de  un 
misino  cantón,  para  elegir  los  magistrados  de 
la  asamblea  electoral,  en  Francia.  Assem- 
Lh:e  communaU , asamblea  comunal:  jun- 
ta de  los  vecinos  de  una  jurisdicción  de  me- 
nos (le  5,000  habitantes,  para  elegirá  los  Agen- 
tes municipales,  Asscublée  de  cantón , a- 
samblea  de  cantón  : junta  de  los  vecinos  de 
un  distrito,  para  proponer  al  gobierno  el 
juez  de  paz  y los  miembros  del  cous/jo  mu- 
nicipal. A ss  ambleo  electo  rule  , asuuiolca 
electoral : sus  miembros  son  nombrados  por 
las  asambleas  primarias , para  el  gil  a loa 


miembros  del  cneqx»  legislativo,  etc.  As- 

serubtée  nniionah , asamblea  .nacional  : ju»;- 
ta  de  los  diputados  ó representantes  de  la 
nación. 

ASSEMBLF.R,  v.  a.  Juntar,  congregar, 
recoger  : mucha*  personas  en  un  mismo  pa- 
mgc.il  (■ caipint .)  Ensamblar,  ci  acopiar  : iloa 
ó mas  piezas. 

ASS  r.M  OLER  (S1),  v.  r.  Juntarse, con- 
gregarse j sea  un  cuerpo,  ó un  número  de 
personas,  para  halar  un  asunto. 

ASSEXK , ÉE , p.  p.  del  verbo  asscncr. 

ASSENER,  n.  Acertar  : un  tiro , un 
golpe  á alguno.  ||  Descargarle,  ó aaemarle  i 
un  palo,  un  porrazo,  una  pedrada,  etc. 

ASSEN’XIMENT , s.  m.  Consentí* 
mimto. 

ASSENTIR,  v.  a.  Consentir,  en  que 
se  baga  alguna  cosa  : aseutir,  á una  verdad 
demostrada. 

ASSEOIR , o.  a.  Asentar , ó sentar : ¡í  al- 
guno en  un  asiento.  ¡j  Asentar  : poner  ó co- 
locar alguna  cosa  sobre  otra  para  afirmarla, 
como  una  col um na , una  pared  , uua  esta- 
tua , etc.  ¡|  Situar  : alguna  renta  6 pensión 
sobre  tal  fondo,  ü heredar!.  ||  Repartir:  el 
encabezamiento  de  tributos , ó gabelas.  ,j  As- 
seoir  son  jugemeat  : sentar  su  parecer,  ó 
fundarle. 

ASSEOIR  ( S’) , *>.  r.  Sentarse , en  una 
silla  , en  el  suelo , etc. 

ASSERMKNTÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Jo- 

rameutado  : el  que  ha  bccho  el  juramento 
prescrito  por  la*  leyes  para  cxe.ccr  algún 
oficio  público. 

ASSERMENTER , v.  a . Juramentar: 

tomar  juramento  ú otro. 

ASSERTiON,  s.  J.  Aserción,  aserto: 
proposición  que  se  asienta  por  verdeciera. 

ASSERVI,  IE,  p.  p.  <Lú  verbo  asscrAr* 

ASSERVIH,  v.  a.  Sojuzgar,  avasallar, 
sujetar,  ¡j  (fig»)  Eufrcnar,  domar:  pasio- 
nes. jj  S’asservir  a...  sujetarse  á. . . esclavi- 
zarse á... 

♦ASSERVISSEMTyXT,  s.  m.  Servil  lum- 
bre , esclavitud  : esto  es,  el  estado  pasugero 
de  sujeción  á que  el  superior  reduce  al  in- 
ferior, ó el  fuerte  al  débil.  No  es  el  estado 
habitual,  ó la  coudicion  de  siervo,  ó da  es- 
clavo : porque  en  este  concepto  se  dice  ser* 
uitude , esclava  ge. 

ASSESSKLR  , s.  m.  Asesor  : el  letrado 
con  quien  se  acompaña  el  juez  logo. 

* ASSETTE , s.  J.  Hachen. 

ASSE/i , adv.  Botante,,  bastantemente* 

harto,  sobrado.  Cest  assez  : ba»ta,  no  ucu. 
Assez  peu  : bien  poco.  Assez  sanead:  muy 
á menudo,  muy  freqüen  ternen  te. 

ASS1DU,  LE,u///‘.  Asiduo,  continuo, 
perenne , incesante.  Dices?  «le  Ju¿»  persono* 
muy  aplicadas  a alg'iu  trabajo,  ocupación, 
ó.  eztíicicio  j y umbtea  ddl  msvuu 
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ASSIDUITE , Aplicación  continua, 
ó pfrenne  á alguna  cosa.  í(  Asistencia  conti- 
nua á alguna  obra  , ó acto. 

ASS1DUMENT,  adv.  De  continuo,  sin 
cesar,  iteren  nenien  le. 

ASSIEGÉ , EE , p.  p.  del  verbo  asúc- 
ger. 

ASS1EGEANT,  s.  m.  Sitiador  : el  que 
sitia  una  .plaza. 

ASS1EGEANT,  ANTE,  adj.  Importu- 
no , molesto  : que  sigue  de  continuo  a algu- 
no con  solicitudes. 

ASSIEGF.R,  a.  Sitiar  : cerrar  : una 

Elaza  ó fortaleza.  ||  { fig.  ) Se  dice  de  todo 
i que  nos  encierra , cerca , acosa , importu- 
na , como  : la  lluvia , ó el  frió , ios  cuida- 
dos , los  acreedores , ios  pretendientes , ó 
majaderos. 

ASS1ENTE , i.  f.  ( Voz  tomada  de  la 
Castellana. ) Asiento  : en  el  sentido  de  com- 
pañía mercantil  que  ajustaba  la  provisión  de 
negros  para  alguna  colonia  ó real  de  minas 
en  America. 

* ASS1ÉNTISTE , s.  m.  Asentista  : el  so- 
cio de  un  asiento. 

ASSIETTE , s.J'.  Asiento : la  colocación 
de  una  cosa  sobre  otra  para  afirmarse , que 
en  arquitectura  se  dice  también  sentamiento. 
||  El  sitio , suelo  , ó terreno  : en  que  se  halla 
edificado  un  pueblo,  castillo , casa , ele.,  que 
es  la  situación  , la  qun)  también  se  llama 
asiento.  ||  ( fig.  ) Asiento , ó madurez , de 
juicio  : consistencia  ó solidez  en  el  pensar  : 
firmeza  en  el  estado  ó situación  del  ánimo.  || 
Plato  en  que  se  come  en  la  mesa  : también 
lo  que  se  sirve  en  ella  : y aun  cada  cubier- 
to , ó persona  , que  come  y paga  su  escote.  || 
Talla , ó repartimiento  : hablando  de  recau- 
dación de  pechos.  ]|  (Jór.  ) Finca,  en  que 
está  asegurada  alguna  renta.  ||  En  la  pintura 
assiette  es  la  sisa  con  que  se  prepara  lo  que 
se  ha  de  dorar  : y así  se  dice  coucher  l'as - 
eictte.  ||  Assiette  tle  ven  tes  ( corta  de  mon- 
tes ) : asignación  de  corta. 

ASSIETÉE , s.  f.  Plato  lleno  : la  canti- 
dad de  comida  que  llena  un  plato  : como  si 
dixeramos  platada  $ del  modo  que  decimos 
cucharada  de  todo  lo  que  coge  una  cucha- 
ra. Sin  embargo,  en  francés  une  assiettee  de 
soupe y de  ris , etc. , es  palabra  vulgar,  y se 
dice  mas  bien  une  assiette. 

ASSIGNABLE , ,adj.  m.yf  Asignable: 
Jo  que  puede  ser  asignado. 

ASfiílGNAT  , s.  m.  Asignado  : cierto 
papel  moneda  que  corrió  en  Francia.  ||  Asi- 
gnación , constitución , de  una  renta  ó cen- 
so sobre  una  finca. 

ASSIGNATION , s.  f.  Citación  , tí  em- 
plazamiento : para  comparecer  en  justicia  ; 
V también  el  mismo  auto  ó despacho  del  juez. 
¡|  Cita  : do  lugar,  día  , ú hora  para  concurrir 
dos  ó ina»  personas.  |]  Afignaciou , ó señak- 


l miento  : de  fondo  , ó hipoteca,  para  el  pago 
de  alalina  cantidad. 

ASSIGNK,  EE  , p.  p.  del  verbo  assigner. 

ASS1GNF.R , v.  a.  Citar,  emplazar  : eu 
justicia.  ||  Asignar,  señalar,  destinar  : una* 
renta,  un  caudal,  un  fondo  para...  ||  Indi- 
car, señalar,  atribuir  : la  causa , motivo  , ú 
origen  de  una  cosa. 

ASSIMILATION , s.f.(ant.for.yes- 
cotdsí.  } Asimilación  : la  semejanza  que  tie- 
ne una  cosa  con  otra.  j|  JIov  solo  se  usa  en 
la  física  , y es  la  acción  por  la  quul  una  cosa 
se  hace  semejante  á otra. 

ASSIMILE , ÉE  , p.  p.  del  verbo  assi- 
miler. 

ASSIMILEH  , v.  a.  Hacer  una  cosa  se- 
mejante á otra  : y así  en  física  se  |>odrá  de- 
cir asimilar. 

* ASSIMINIER , s.  m.  Chirimoyo,  gua- 
nábano : árbol  de  América. 

ASSIS , ISE , p.  p.  del  verbo  asseoir  ó 
s‘ as  seo  ir , y también  adj.  Sentado  , asen- 
tado. 

ASSISE,  s.  f.  Hilada  de  piedras,  ó si- 
llares , ó ladrillos , sobre  la  qual  corre  y se 
levanta  una  pared. 

* ASSISE,  (gcogi'*)  Asis  : ciudad  de 
Italia. 

A$SISES,s.  f.pl.  (for.)  Juntas  extraordi- 
narias, á modo  de  Cortes,  que  tenían  los 
jueces  de  los  señores  feudales  : y también  las 
que  tenían  los  jueces  d«  obras  y bosques. 

ASSÍST ANCE , S.J’.  Asistencia  : por 
presencia  personal  á algún  acto.  j|  Asisten- 
cia : por  favor,  ó ayuda , que  se  da , ó se 
pide.  i|  También  se  toma  colectivamente  por  ¡ 
todos  los  asistentes,  lodos  los  circunstantes , 
torios  las  concurrentes , esto  es,  todo  el  con-  ¡ 
curso. 

ASSISTANT,  ANTE,  adj.  Asistente  • 
el  que  asiste,  ó está  presente.  Limítase  casi 
á estos  casos  : Kvéquc  assistanl : Prétte  as- 
sis  tari  t a ¿’autel. 

ASSIST ANS,  s.  m.  pl.  Asistentes  : dí- 
cesc  de  los  que  asisten,  ó ayudan  á celebrar, 
alguna  función  ó ceremonia.  ||  En  algunas 
órdenes  de  Regulares  se  llaman  así  los  reli- 
giosos nombfadqspara  asistir  al  general. 

ASSISTE , EE,  p.  p.  del  verbo assister . 

||  Adj.  Asistido,  socorrido. 

ASSISTER , v.  a.  Asistir,  ayudar  á al- 
guno con  su  presencia , favor,  dinero  , ó 
consejo.  ||  Assister  en  pasiva , v con  el  ver- 
b ojiare  recíproco,  tiene  el  sentido  de  acom- 
pañar, como  : U étnil  as  sis  té  de  son  procu- 
reur : it  se  fit  assister  de  deux  archers.  Pa- 
rece solo  usado  en  los  tribunales. 

ASSISTER  , v.  n . Asistir , concurrir  : 
hallarse  presente  en  ulgun  acto,  ó función.  , 

ASSOCIATION  , s.  J’.  Asociación  : pac- 
to de  muchas  personas  que  se  juntan  para 
algún  iiitens  común. 
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ASSOCIE , ÉK , p . p.  del  verI>o  afAo- 

tier.  Adj.  Asociado , acompañado. 

ASSOlJiÉ , s.  //*.  Socio , 6 compañero  : 
el  que  tiene  parte  ó interes  con  olro  en  al- 
guna soci«*d.id  o compañía. 

ASSOLlFR , u.  a.  Asociar  : admitir  en 
una  compañía,  ó sociedad.  ,|  Asociar  : lo- 
mar áolro  por  compañero  para  que  le  ayude 
«u  algún  empleo , o ministerio. 

ASSÜLiKR  ^S’ ),  r.  Asociarse,  hacer 
conipaúia  : pura  objeto  mercantil , quaiido 
se  habla  cu  plural.  ||  S’associer,  en  singu- 
lar, no  solo  es  tener  ó hacer  compañía  con 
otro  ú olios  en  materia  de  intereses ; sino 
acompañarse  con  tal  ó tales , ó andar  en 
compañía  de  tal  o tales,  hablándose  de  amis- 
tades v conexiones. 

AS-S'JGUFS , s.f.  pl.  ( voz  tnnuuln  tlel 
español.  ) Azogue#  : nomine  que  se  da  á los 
navios,  untes  galeones , destinado# a llevar 
el  azogue  desde  España  í»  la  America  para 
el  uso  de  las  minas. 

* ASSOLEMFNT , s.  m.  La  acción  de 
dividir  un  terreno  en  hojas  para  sembrarle. 

* ASSüLER,  o.  a.  Dividir  un  terreno  en 
hojas  para  sen | In  arle. 

ASÍiÜMMÉ,  ÉE,  p.  p.  del  vci1k>  as- 

sonuuer. 

ASSOMMF.R,  v.  n.  Matar  : de  porrazo, 
ó gol¡»e  de  ci>sa  pesada , que  machuque , ó 
aplaste  $ V si  es  en  la  cerviz , se  dice  acogo- 
tar. ¡|  finando  se  dice  assnmmer  qwl- 
qiiun  , por  la  repetición  y fuerza  de  golpes 
con  que  se  le  pega  ó sacude , corresponde  á 
nuestro  moler,  apporear.  ( fig.  é hiperi.  ) 
Abromar,  moler,  mortificar,  aplastar  : ha- 
blando de  un  gran  calor,  «le  un  vestido  pe- 
sado , del  trato  «le  un  majadero , y de  una 
mala  noticia,  etc. 

ASSOMMFR.  ( S*)  Matarse  , «piitarse  la 
vida.  Díñese  solo  figurada  y familiarmente, 
baldando  de  alguna  ocupación , ó exrrcioio, 
como  : s'assommer  ¡t  Jorce  de.  travnil  : il 
s ’tissom moit  d ecrire. 

ASSOMMUÍR , s.  m.  Trampa  para  co- 
ger ratas,  que  se  compone  de  una  tabla  pu- 
esta en  equilibrio,  y una  piedra  encima. 

A SSO  M PTION , *.  /.  Asunción  : «líense 
solo  «le  la  Virgen  Santísima,  y «le  la  festi- 
vidad con  que  se  celebra. 

ASSOIuíANCF. , s.f.  Asonancia  : la 
imperfecta  semejanza  de  sonido»  en  la  ter- 
minación de  las  palabras. 

*ASSONlV  A NT,  AIíTF,  adj.  Asonante. 
ASSORATH,  ó ASSONATH,  #.  m. 

Sora  ó sura  : libio  que  contiene  la  trudicion 
mahometana. 

ASSORTi , ÍK  , p.  p.  del  verbo  asso r- 
tir.  ||  AdJ.  Adequado,  pjojwcionado.  (¡  Sur- 
tido , provisto. 

ASSORTIMF.NT , S.  nu  CoiTcsponden- 
da,  cor.ioniuicia , armonía,  njoriiLige , pío 


as  s 

go  bueno  o malo  : que  hacen  ó guardan  «los  ó 
mas  cosas  , unidas  , ó parecidas.  |1  Surtido , 
surtimiento  : pro visión  «le  una  tienda , ó 
almacén . - ' 

ASSORTIR  , v.  a . Adequar,  proporci fi- 
nar, acomodarla  justar,  casar  : nos  ó mus 
cosas,  que  «hg.m  bien  cube  sí,  que  hagan 
buen  juego.  ¡]  Surtir:  abastecer,  proveer  una 
tienda,  ó un  almacén. 

ASSOimsSAOT,  ANTE;  adj.  Cor- 

respomliente , adequado,  proporcionado  á 
otra  cosa  : lo  que  corresponde , dice  bien  , ó 
hace  i tiego  con  ella. 

ASSOTÉ , ÉK,  tul},  y p.  p.  «leí  verbo 
ya  aniiquado  assater , Atontar,  «pie  solo  se 
usa  en  el  modo  pasivo , y en  estilo  familiar 
y vulgar. 

ASSOTFR , v.  a.  Atontar.  ||  Inspirar 
nna  pasión  vehemente.  Usase  regularmente 
como  recíproco. 

ASSOOPI , ÍE , p.  p.  «leí  verbo  físsni+- 
pir. 

ASSOLTIR  , v.  a.  Amodorrar,  adorme- 
cer. ||  ( fig.  \ Entorpecer  : apag:»r  : amorti- 
guar : calmar  : conforme  es  la  cosa  de  qut 
se  hablrf. 

A SSi  >UPIS.SANT,  ANTE , adj.  So- 
porífero : lo  que  indina  á sueño  y ador- 
mece. 

ASS0UPISS,?MENT,  S.  m.  Sopor.  mo- 
dorra , adormecimiento.  |¡  ( fig.  ) Embota- 
miento  , entorpecimiento  , letargo  : de  la 
razón  , de  los  sentólos,  «leí  alma. 

ASSOUPf'J  , 1E,  p.  p.  «leí  verbo  tissou- 
plir. 

ASS  HJPT.IR , v.  a.  Poner  blanda  , sua- 
ve , pastosa  , «lócil : nna  cosa  tiesa,  ó áspera, 
jj  ( jtg.  ) Domeñar,  dol  «legar  : la  terquedad 
del  genio,  etc.  ¡|  { picad.  ' Trabajar,  hacer 
dócil , y obediente  al  caballo. 

ASSOURDI,  IE , p.  p.  del  verbo  as- 
snurdir. 

ASS  )URDIR  , t1.  a.  Ensordecer,  ensor- 
dar  : dexar  ó t*oner  soido  á alguno.  ¡|  (.pint. ) 
Apaffjr  los  fiaros  y medias  tiuiiis. 

ASSOLA  I , IF. , p.  p.  del  verbo  assou- 
vir.  ||  Adj.  Saciado,  harto,  bien  satis- 
fecho. 

ASSOUVIR,  m.  a.  Saciar,  hartar,  satisfa- 
cer. Díccsc  en  lo  (laico , v en  lo  moral. 

ASS  IUVISSF.MF.NT,  s.  m.  Hartura, 
saciedad  : solo  se  dice  en  lo  moral  , como 
de  las  pasiones , de  los  deseos. 

ASSUJETTí , IF.,  p.  p.  del  yervo  oísu- 
jettir.  i|  Adf.  Sujeto,  sometido. 

ASSUJETTIR  . %•.  a.  Sujetar,  someter  : 
poner  baxo  do  sil  dominio  ó potler  provin- 
cias, gentes,  pueblos.  ||  { fig.  ) Sujetar,  te- 
ner sujetos,  enfrenar,  eonf**ner  : los  deseos  v 
los  pasiones.  ||  ( id.  ) Rendir,  avasallar,  los 
corazones.  ||  Hablando  de  leyes  , condicio- 
ne#, CtC.,  es  sujetar,  obligar,  atar.  !|  En  U:C* 


( 05  ) 


tnfrifa (le  mecánica,  es  sujetar,  poner,  ódoar 
feujrtn  , ó firme  uua  coca. 

A SSU  JETT1SS  AÍNT,  ANTE,  M.  Gra- 
noso, pesarlo,  que  trae  ó pille  sujeción. 

ASSL J ETTI SSK M EiV I ’ , í.  m.  Suje- 
ción , obligación  , precisión  : á hacer  alguna 


cosa. 

ASSURANCE , s.f.  Seguridad  ó certeza 
de  una  cosa  : así  de  parte  del  que  la  dice  ó 
«firma  , como  del  que  la  cree.  ||  Seguridad  , 
lianza  , ó prenda  : que  se  da  , ó se  toma  , en 
materia  de  intereses.  J|  En  asunto  de  comer- 
cio marítimo,  es  aseguración,  6 seguro.  J| 
Confianza  : ánimo  : resolución  : que  se  in- 
funde á otro  , ó con  que  alguno  habla  , se 
presenta , ú,  obra. 

ASSURE , EE,  v.  p.  del  verbo  assurcr. 
|[  Adj.  Osado,  resuelto,  confiado. 

AsSUREMENT,  adv.  Seguramente  , de 
«eguro.  ||  Ciertamente,  de  cierto. 

ASSURER,  f.  a.  Asegurar,  nfiancar  : po- 
ner ó dexar  firme  una  cosa.  ]|  Asegurar  : po- 
ner fuera  de  riesgo.  J|  ( comete . mnrit. ) Ase- 
gurar : un  navio , un  cargamento.  ||  Asegu- 
rar : afirmar  : dar  por  segura  , por  cierta  , 
•una  cosa. 

ASSURER  ( S* ) , v.  r.  Estar  seguro , fir- 
me, cierto.  ||  S'assurer  que...  estar  cierto  , 
persuadido  que...  ||  S'assurer  de...  creer,  ó 
confiar  en...  ||  S'assurer  de  <¡ucL¡iiuny  con- 
tar ron  el , esto  es , con  su  favor  , consejo  , 
etc.  ||  S'assurer  de  la  personne  de...  asegu- 
rarle , echarle  mano , prenderle. 

ASSCRELJR,  s.  rn.  Asegurador  : el  que 
asegura  un  nav  ¡o,  ó su  carga ; ó lo  uno  y lo  otro. 

♦ ASSYRIE,  (gtogr. ) Asiría:  región  de 
Asia. 

* ASTEISME , s.  m.  ( retar . ) Asteísmo: 
iron'a  fina,  que  cubre  la  alabanza,  aparen- 
tando vituperación. 

ASTERlE,  s.f.  Asteria  : piedra  de  la  es- 
pecie del  lubrapicdras,  ó diamante  de  vidrie- 
ros, que  expuesta  al  sol , representa  la  ima- 
gen de  una  estrella.  ||  Estrella  de  mar  : espe- 
cie de  zoolito. 

ASTERES  ME , s.  m.  ( astron . ) Asteris- 
mo : constelación. 

ASTÉRJSQCE,*.  m.  Asterisco:  señal  de 
imprenta  en  forma  de  estrellita  para  las  ci- 
tas , v remisioni**. 

♦ASTEROIDE,  s.  m.  Escoba  de  casta- 
ñuela : planta. 

* ASfHENIE,  s.f.  ( medie.  ) Astenia  : 
debilidad  extremada. 

ASTirVlATlQUE , adj , m.yf  Asmá- 
tico ; el  que  padece  asma. 

ASTHME  , s . m.  Asma  : enfermedad  de 
pecho. 

♦ ASTIC , s.  m.  Bruñidor  de  zapatero : 
hueso  de  caballo  para  bruñir  las  suelas. 

ASTICOTER,  r.  a.  Contradecir  : ator- 
mcutar  á uno  poi  friolera*. 


ASTRAG  ALE , s.  m.  Astrágalo : genero 
de  plantas.  I (anjuit. ’ Coll.irin  de  la  columna. 
||  i anal.)  Kl  hueso  del  (alón  , llamado  tam- 
bién carnicol.  ||  Ku  los  auimab*s,  corvejón. 
||  ( artill. ) Es  un  cordón  que  se  pouc  por 
adorno  en  el  cañón. 

AS  1 RAL , ALE , adj.  Lo  que  pertenece 
á los  astros. 

ASIRE,  s.  m.  Astro  : d ícese  de  todo 
cuerpo  celeste  luminoso,  jj  ( fi¡¡. ) Estrella  , 
signo , destino , liado  : de  la  criatura.  ||  { id.  ) 
Sol,  lucero : dícese  de  la  persona  de  extraordi- 
naria hermosura.  ||  ( id. ) Lumbrera  : dícese 
del  insigne  por  su  ciencia,  ó doctrina  en  sus 
escritos.  , „ 

* ASTREE , s.f  As  t rea  : nombre  poéti- 
co de  la  Justicia. 

ASTREINDRE , u.  a.  Estrechar,  apre- 
miar, sujetar  : á alguno  a hacer  una  cosa.  || 
S ’asücindre a...  sujetarse,  atarse,  reñirse  á... 

AS EREINT,  E1NTE , p.  p.  del  verbo  as- 
treind/c.  Adj.  Sujeto,  ceñido,  alado  á... 

ASIRlCriON  , s.J.  Astiingcncia  : efec- 
to de  una  cosa  astringente. 

ASTR1NGENT,  ENTE,  adj.  Astringen- 
te : que  aprieta  las  fibras  animales : se  dice 
de  los  remedios. 

ASThOLABE , s.  TU.  Aslrolabio  : in*- 
li  uim-n  m matemático. 

ASITOLOGIF. , s.f  Astrología. 

AS  rROLOGIQLE , adj.  m.  jr  J’.  Astro- 
lógico. 

AS  f ROLOGUE , s.  m.  Astrólogo. 

AS’l  ROÑOME  , s.  m.  Astrónomo. 

ASrilONOMlE,  s.f.  Aslronomia. 

ASI  UONOMIQLE , adj.  m.  Y f Astro- 
nómieo. 

ASTRONOMÍQUEMENT,  ad».  Astro- 

nóniicamcnte. 

AS  I’UCE , s.  f ( tutí.  ) Astucia , arteria  , 
ardid  : para  engañar. 

ASTLCIELX,  EUSE,  adj.  Astuto. 

AS  Y LE.  V.  Asile . 

* ATABALE,  s.  m.  Atabal  : especie  ele 
tamlmrile  los  motos. 

■ f.  ( filos.)  Ataraxia  : so- 
aniiuo. 
m. 

tre  fabriqueros  tic  cari 

A ( F.LlE'R  , *.  m.  Taller,  obrador  : tien- 
da ú otro  parnge  donde  se  trabaja  de  aigun 
arle. 

ATELLANES , s.f  ¡ti.  Alelanas  : piezas 
cómicas  y satíricas  de  los  Romanos. 

ATFRMOlEMENT,  ».  m.  (Jbr.)  Espe- 
ra , moratoria. 

ATERMO  YE,  ÉE , p.  p.  del  verbo  a teís- 
mo t er. 

ATERMOYER,  r.  a.  ( Jbr .)  Dar  espera  , 

moratoria  : alargar  el  plazo  «le  una  íKtga. 

* ATERRISSEMEÑT,  s.  m.  Momon  de 
arenas  y fango  que  llevan  los  nos  ó el  mar 


Chapodo  : dícese  cn- 


ATARAX1K,  s 

siego , quietud  del 
* A l ELLE  , 


/ 


/ 
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de  Ttn  pnrnge  á otro,  como  quien  dice  alfa- 
que. 

ATHANOR , s.  w.  ( quím. ) Atanor  : hor- 
nillo químico,  dispuesto  para  que  ron  un 
mismo  fuego  se  puedan  hacer  dos  o pe  rae  io- 
nes tpte  exigen  un  prado  de  calor  diferente. 

ATHKK , s.  m.  Ateísta,  ó aleo  : el  que 
ni^gn  la  existencia  do  Dios. 

ATH IÍI8MT'! , s.  m.  Ateísmo. 

*ATH£KÉE,  s.  m.  Ateneo  : reunión  lite- 
raria. 

* ATHraVF  S,  (fícogr.)  Atenas : ciudad  de 
Grecia  , que  hoy  ac  llama  Setina. 

*ATHÉROMÉ , s.  m.  (cirug.)  Especie  de 
absceso 

ATHLETE,  s.  m.  Atleta  : el  luchador 
en  los  juegos  solemnes  de  la  antigua  Grecia. 

ATIILKTIQLK,  Adética : parte  de 
la  gimnástica  de  los  antiguos.  ||  ad).  m.y  f. 
Atlético,  ca  : lo  perteneciente  a)  atleta. 

MTHYMTF,,  s.f.  (Jilos. ) Pusilanimidad. 

ATINTÉ , EE , p.  p , del  verbo  atintcr. 
||  Adj.  Peripuesto,  repulido. 

AT1ÍT1T.R,  v.  a.  ( Jhm . ) Acicalar,  re- 
pulir : componer,  asear  con  afectación. 
ATLANTES , i.  m.  pl.  ( arq. ) Atlantes, 

tclomoncs  : estatuas  «le  hombres  que  en  lu- 
gar de  columnas  se  ponen  en  el  orden  que 
por  esta  razón  se  llama  atlántico,  y susten- 
tan sobre  sus  hombros  ó cabeza  los  arquitra- 
bes de  las  obras. 

ATLAS,  j.  m.  Adas  : colección  general 
de  cartas  geográficas.  ||  ( anal. ) La  primera 
vertebra  del  cuello. 

ATMOSPHKRE,  s.  f.  Atmósfera  : la 
porción  del  avre  mas  cercana  á la  tierra. 

" AT  M OSPHÉRIQU E , ad).  m.  y / 

Atmosférico. 

* ATOLE,  s.  f.  Puches  de  harina  de 
maíz. 

+ ATOME,  s.J.  (medie.)  Atoma  : enfer- 
medad de  los  sólidos  «leí  cuerpo. 

ato  he,  s.  m.  Atonto  : el  mas  pequeño 
cuerpo , «pie  se  supone  indivisible.  ||  Atomo  : 
por  ponderación  , se  dice  dequaiquiera  cosa 
intiv  pequeña. 

ÁTOMF.S,  piar.  Atomos  : aquellas  m«>- 
titas  «fue  solo  vemos  al  rayo  del  sol , quando 
entra  en  alguna  pieza. 

ATON1E,  s.J'.  (medir.)  Debilidad  de 
las  libras. 

*Á  TORT  ET  Á TRAVERS,  adv.  A dies- 
trov á siniestro. 

ATOLR  , s.  m.  (regularmente  se  usa^»n 
phfral. ) Adorno , compostura  , atavío  : en  el 
prenderse  y vestirse  las  inugeres.  ||  Dame 
d’alour : en  la.cnsjt  Real  es  azafata. 

ATOL'RISE , ÉE , p.  p.  del  verbo  alour- 
ncr. 

ATOLR1VFR , «\  a.  (Jhm. ) Finpcregilar, 
aliñar,  engalanar,  ataviar  : dícesc  de  las  mu- 
cres. 


A-TOUT,  s.  m.  Termino  del  juego  de 
nnypes,  y es  lo  mismo  que  triunfo,  |j  Paire 
a-tnut : triunfar. 

ATRAR1LAIRE , ad).  m.yj'.  Atrabila- 

rio  , <i  ati  abilioso. 

AT  R A B 1L  E , s.  J\  Atrabilis  , ó negra 

MT R ABILI AIRES , adj.  ;»/.  (anal.) 
Cipstilits  atrabiliaria , glándulas  sttpravena- 
les  , ó uñones  sitcecnt tinados. 

* ATRAMF.NTAIRE , s.f  Caparrosa; 
especie  de  sal  vitridiica.- 

ÁTRE  , s.  m.  Hogar : el  suelo  de  la  chi- 
' menea  , donde  se  enriende  la  lumbre  . 

; ATROCE , adj.  m.y  J\  Atroz  : dicese  de 
j las  cosas , como  «le  las  personas, 
j ATROC1TÉ  , s.  f.  Atrocidad  : «líeescde 
loscríiuenes,  de  las  injurias,  de  los  castigos. 

*ATR0P!11É,  ÉE,  adj.  Muerto  : hablan- 
do de  los  miembros. 

ATROPH1E  , s.  f ( medir.  ) Atrofia  : 
flaqueza  del  cuerpo  , ó de  un  miembro. 

ÁTROPOS,  s.J'.  Átropos':  una  de  las 
tres  parcas. 

AT  TARLFR,  ó S’ATTABLER,  r. 
Poiutsc  á la  mesa , arrimar  un  asiento  á la 
mesa;  sea  para  jugar;  sea  para  mmer. 

ATTACIiANT,  ANTE,  adj.  (fig.  ) 

Atractivo,  jH'gajoso : lo  que  atrae  , prenda  , ó 
pega  á la  \oluntad  , ó á los  sentidos. 

ATTACHE , s.  J.  Atadura  , lazo  : aquello 
con  que  se  ata  algo.  ¡¡  Dícese  chicad' attarhe, 
por  per  rodé  cadena  : droit  d'aUacke , el  ata- 
dero <>  otaca  que  se  paga  en  los  mesones  por 
atar  las  caballerías  en  la  «piadra.  j|  Attarhe : 
madre,  en  los  molinos  de  viento  y , es  la  pie- 
za que  sostiene  toda  la  máquina.  ||  ( fifi.  ) 
Aítdon  , apego , a alguna  cosa ; á «tifcrenbía 
del  apego  a las  personas,  que  es  attarhe - 
ment. 

ATTACHE , EE , p.  p.  del  verbo  atta- 
cher.\\Adj. Adicto,  aficionado,  afecto.  ||  Asi- 
duo, dedicado.  |j  Anexo,  dependiente  de... 
hablando  «le  cosas. 

ATTAGHEMENT,  r.  m.  Apego,  adhe- 
sión : á Jas  personas,  á las  pasiones,  opinio- 
nes, ó partidos.  (|  Asimiento,  aplicación 
fuerte  , aiieion  : á ias«xisas , como  á la  virtud, 
al  estudio,  al  trabajo,  etc. 

ATTACliF R,  v.  a.  Atar,  ligar,  clavar, 
prender : hablando  del  vestido.  ¡|  Atacar : lo» 
calzones.  ||  ( fig. ) Pren«lar,  atraer,  aficionar, 
interesar:  llamar  la  atención.  |¡  AUachcr  lee 
añiles  , v.  a.  (ndut.)  Agolar.  ¡|  Attachcr  par 
le  tienu : arrendara 

ATTACHKR  (S'),  v.  r.  Pegarse , agarrar- 
se , asirse , cebarse  : en  alguna  cosa,  jf  {flg. ) 
Arrimarse,  adherirse  a alguno,  seguir  su 
partido,  dedicarse  á su  servicio.  ¡|  Entr«*gir- 
sc , aplicarse : á alguna  casa.  {|  Aficionarse , 
prendarse  de... 

ATTACUES,í.,/f?f.  Apretaderas.']  Lazos 
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en  la  pasamanería.  )|  Los  hierros  que  los  v¡- 

* frieroa  ponen  en  los  paneles , para  asegurar 
*os  plomos  «*n  que  entran  los  vidrios. 

ATT AQU ÁBLE , adj.  m.  y J.  Loque 
puede  ser  «Lirado,  acometido  o embestido. 

ATTAQLAjNT,  s*m  El  atacador,  el  que 
ataca  primero , el  que  acomete  primero  en 
»>na  pi  lca , ó cti  una  riña  : y en  este  último 
caso  es  agresor. 

ATTAQLE,  s.f.  Ataque,  acometimien- 
to, cmlícsuda  : hablando  de  tropas,  ú otra 
gente  armada.  ;|  Ataque,  avance  : el  que  se 
hace  á una  plaza  sitiada.  Ataque,  ó insul- 
to : el  de  algunas  enfermedades.  |j  Ataque, 
dicho  absolutamente , se  entiende  de  ano- 
plexíft,  y entone  *8cs  un  insulto.  j|\  fig. ) Km- 
Ijestida , ó tiento  : que  se  da  á alguno  para 
totolearle  el  ánimo  ; ó bien  pulla,  ó indirec- 
ta, para  reprehenderle  alguna  falta,  ó vicie. 

AiTAQLÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  of- 
laquer. 

ATTAQL  FR  , v.  a.  Acometer,  provocar, 
insidiar  : ser  el  agresor,  ser  el  que  empieza 
una  qui mq¿íi.  ||  Hablando  de  plazas  ó pues- 
tos de  tropa»,  es  atacar,  embestir,  asaltar, 
oombntir. 

ATTAQL'ER  (S’) , »'•  r.  Tomarse  con  al- 
guno , apostárselas , atrevérsele , medirse  con 
éX  : siempre  se  supone  de  inferior  a superior 
en  fuerzas , ó autoridad. 

* ATTEDIER,  u.  Fastidiar  : causar 

Cedió. 

ATTEINDRE , v.  a.  Alcanzar,  k una 
¡Krsoua  ci  cosa  distante  con  la  mano,  con  el 
paso,  con  tiro,  ó golpe.  ¡]  Retentar,  hablan- 
do de  gota,  ú otra  enfermedad  : ex.  loas  les 
láven  il  a quclqucs  atlcintes  tic  Ui  goutte , 
lados  los*  hibiernos  le  reticnta  la  gola.  j¡  fig. ) 
Alcanzar,  ó llegar  á una  cosa , con  el  tiem- 

• o, con  el  deseo,  con  la  diligencia  : y en  este 
ultimo  caso  es  lo  mismo  que  conseguirla. 

ATTK1NT,  EDilT. , p.  p.  «leí  verbo  at- 
tieur.drc.  \ J ^i/f.Tocadü,  herido,  dcaigun  mal, 
golpe,  ó tiro.  |{  Cou vencido  : de  ua  de- 

ATTFJNTE , j.  f.  Golpe , ó tiro : de  que 
alguno  es  alcanzado.  j|  Alean  ex  : la  herida  ó 
rozadura  que  se  hace  la  bestia  caballar  en  las 
manos  alcanzándose  con  los  pies.  ¡(  {fig-  ) 
rnenoscalro , ofensa  : del  poder,  de  la  autori- 
dad , de  la  verdad.  ||  Pequicio,  detrimento : 
ti"  los  derechos,  de  la  fama,  etc.  j¡  Deroga- 
ción , invalidación , de  un  contrato , de  una 
lev.  ¡|  La  palabra  attcinle , en  sentido  ligu- 
rado  siempre  es  prcciduju  del  vcibo  do/mer , 
i)  jtnrtrr. 

* ATTEL , s.  tn.  Horcate  : el  que  ponen 
á las  caballerías  para  el  tiro. 

ATTELAGE , s.  m.  Tiro  : de  caballos  , 
«/nudas,  para  tirar  de  un  coche.  ¡|  Yunta : de 
hueves,  nudas,  ó caballos  para  el  arado. 

* AITELLE , ó ESTEL.LE,  s.  m.  Ma- 


zo , ó haz  de  remos.  ¡|  Tablillas  para  enta- 
blillar un  brazo  , ó pierna  , rolos. 

A IT ELE  , EE  , p.  p.  del  verbo  atteler. 

ATTELER , v.  a . Poner  el  tiro  en  el  co- 
che : baldando  de  caballos,  ci  tnulas.  ||  Lu- 
cir : los  hueves  al  arado,  ó a la  carreta. 

* A 1 I’ELOIRK  , s.J.  Clavija  ; la  «pie  ase  • 
gura  la  lanza  riel  coche  ó galeia  al  juego  de- 
lantero. 

A1TFNANT,  ANTE,  ndj.  Cosa  conti- 
gua , {regarla  al  lado  ríe  otia , que  alinda  con 
ella,  que  está  junto  á ella  : roin#easa  , huer- 
ta , etc.  ||  sfttenant  de...  ndv.  Junto  a...  pa- 
red en  medio  de...  inmediato  á... 

Al  I EN  DAN  f ( EN ) , adv.  Entretanto , 
mientras. 

AT PENDRE,  n.  o.  y n.  Aguardar,  estar 
aguardando : esperar,  estar  esperando:  lo  bue- 
no como  lo  malo , lo  cutio  como  lo  incier- 
to , a las  personas  como  á las  rosas.  Dife- 
renciase de  espérer,  que  es  tener  esperanza 
tic  cosas  , y estas  prósperas,  sfttendre  nprés 
quclqur  ehose , aguardar  alguna  cosa. 

ATI  ENDRH  ;.S'i , »*,  r.* Contar  con  fu- 
lano , s’aUendre  á N.  ||  ' star  á lo  que  ven- 
ga, verlo  venir  : s’attendre  a tout.  ||  Con- 
sen tiren...  contar  con...  s’attendre  a gugner, 
a perdre. 

ATTENDRI , IE , p.  p.  del  verbo  atten - 
drir. 

ATTFNDRIR  , v.  a.  Enternecer,  ablan- 
dar, poner  tierna,  poner  blanda  una  cosa.  || 
{Jig-  ) Enternecer,  ó mover  á compasión. 

ATÍTHDRIR  ( S'),v.  r.  Enternecerse, 
condolerse , compadecerse. 

ATTEN  DRLSSANT,  ANTE , adj.  Tier- 
no, lastimero  : lo  que  enternece,  ó mueve 
á compasión. 

ATi’ENDRISSEMENT , S.  m.  Enterne- 
cimiento, ternura:  afecto  de  compasión  que 
siente  el  ánimo. 

A JT  l’K NDU,  L F,  p.p.  del  verbo  attcrulre. 

A 1 TEN  DL  , adv.  Atento  á...  en  atención 
á...  en  vista  de...  |]  sfttendu  que...  ulento 
de  que...  visto  que...  puesto  que... 

ÁT EEN  EA  1',  s.  rn.  Violación  , insulto, 
ofensa : hecha  á alguna  ley,  derecho,  ó pro- 
piedad. 

ATTENTAT OIRE , adj.  m.  y f.  ( for. ) 
Atentatorio:  dicese  del  procedimiento  con- 
tra derecho , fuero , ó costumbre. 

A T TEN  ÉE , s.f.  Espera  : el  arto  de  es- 
perar, ó aguardar  alguna  cosa.  |{  Tómase  por 
el  estado  del  que  espera,  que  es  expectación : 
«I  tiempo  que  se  espora;  v por  el  objeto 
ó íin  esperado,  que  también  es esperanza.  j| 
PieiTcs  d' atiente  : adrajas  : sillares  ríe  pie- 
dra salientes , que  se  dexan  en  Jas  fabrica» 

1>aia  enlazar  una  obra  nueva  con  otra  vieja. 
\ Tab le d’ atiente  : la  tabla  lisa  de  mármol , 
pizarra , etc. , para  hacer  cu  ella  números  , 
ilibuxus , etc. 
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ATTFNTFR , v.  n.  Emprender,  ó exe- 
cutar  algo  contra  la  disposición  de  las  leyes. 

)j  Attenier  a la  vierte  JV.  : intentar  quitar- 
le la  villa  , maquinar  contra  su  vida. 

ATTENTlr , IVE,  adj.  Atento,  cuida- 
doso , aplicado. 

AT fENTION , s.  f.  Atención  : por  cui- 
dado, vigilancia,  advertencia.  || Taiubicn  se 
loma  por  cumplimiento , u cortesanía. 

AI*!’ ENTíVEMENT , afr.  Atentamen- 
te : con  atención. 

ATrÉNUAUT , adj,  ( medie. ) Atenuan- 
te : lo  que  atenúa. 

ATTÉNU  ATIQN , 1./.  Atenuación  : la 
acción  v rfcctq  de  atenuar. 

AT'fENL'É,  ÉE,  p.p.yadj.  Atenua- 
do. 

A'TrÉNLER,  v.  a.  Atenuar:  minorar, 
disminuir.  ¡[Atenuar:  enflaquecer. 

ATTÉRAGK,  s.  m.  ( ndut. ) Baradero, 
si: reidero , atracadero : el  sitio , ó paruge , a- 
doude  puede  arrimarse  ó atracar  un  navio. 

ATTKRI , 1E,  p.  p.  del  verbo  attérir. 

ATTÉRIR , v.  n.  (ndut.)  Aterrarse  un 
navio , animarse  á la  tierra. 

ATTERRÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  atter- 
rer : y adjetivo. 

áTTERRER  , v.  a.  Aterrar  : cebar  por 
tierra.  En  este  sentido  apenas  se  dice , sinq 
en  t i figurado  de  llenar  de  terror,  aterrorizar, 
ó antearen  lar.  [f  En  el  significado  de  derri- 
1»ar  ó echar  al  suelo  á los  pcistmas , dar  con 
tilas  en  tierra , se  dice  térras  ser. 

ATIERRISSEMEN T , s.  m.  Terrero, 
d terromontero  : monton  de  arenas  y fango 
que  se  forma  de  lo  que  el  mar  ó los  rios  acar- 
iñan á sus  orillas  á largo  tiempo. 

A TTESTATION , s.j'.  Fe  y testimonio, 
certificación  : que  se  da  por  escrito. 

A TIESTE , ÉE , p.  p.  del  verbo  aties- 
ta'. 

ATTESTER , I'.a.  Atestiguar,  certificar» 
afirmar".  sea  de  palabra,  ó por  escrito.  |¡  Po- 
ner ó tomar  á alguno  por  testigo. 

ATTiClSML , s.  m.  Aticismo:  dicesede 
la  pulidez  y elegancia  de  lenguagc  que  usa- 
Tm  los  Atenienses,  así  como  la  de  los  Ro- 
manos se  llamó  urbanidad. 

^ATTICERGE , s.  f.  ( arquit .)  Aticurga: 
columna,. ó pilastra  ática. 

ATTIÉDl , IE , p.  p.  del  verbo  allitdir. 

A'ITIÉDIR  , v.  a.  Entibiar  : poner  tibio,  I 
lo  que  estaba  caliente.  En  este  sentido  nj**- 
nus  se  usa  , pues  se  dice  mas  bien  remire  ó 
devenir  lu  de  y para  poner  tibio  lo  que  está 
fiio,  se  usa  del  verbo  tiedir.  |J  ( fig. ) Enti- 
biar : el.fprvor  , la  devoción  , la  fe  , etc. 

ATTIÉDIR  { S’ ) , v.  r.  (/?#.'  Entibiarse : 

* hacerse  tibio  : aJIoxar  : hablando  de  la  cari- 
dad , devoción  , valor,  amor,  amistad , etc. 

AT T1ÉD1SSF. MÉNT  , s.  m.  Tibieza  : 
emane  solo  m o ui  furicamcn te . 


ATT1FE , EE , p.  p.  del  verlw>  attifer. 

A T FU  ER,  v.a.  (Jan t. ) Empcrcgikir, 
emperifollar,  engalanar;  dícese  de  las  muge- 
res  principalmente. 

ATTIFETS , s.  m.  pl.  (Jam.joc.  ) Perr*- 
giles,  pcrilohos , arreos  : atavíos  en  el  pren- 
derse v tocarse  las  mugere*. 

AlflQUE,  adj.  ni.  y f.  Atico  : dícese 
del  gusto  ó estilo  de  los  escritores  do  Ate- 
nas. 

ATTIQL’E , S.  m.  ( arquit . ) Atico  : dice- 
se  del  último  cucqio  de  lina  cana  : el  qual 
tiene  poca  altura,  y udornos  distintos  de  los 
demás. 

A'TriQUE-FAÜX , s.  m.  Áticos:  se  1U- 
nía  en  los  edificios  muy  altos  uno  como  pe- 
destal , sobre  que  asienta  la  basa  de  la  co- 
lumna. 

A’lTíRAIL , s.  m.  Arr eos  : ameses : per- 
trechos: aparejos:  avíos:  según  Lis  cosas  d 
fines  á que  se  aplica.  ||  Tren  : boato.  ||  A- 
xuar. 

AiTIRANT  , ANTE , adj.  Dícese  de  lo 
qtie  atrae,  y llama  : en  algunos  casos  es  ha- 
lagüeño, insúmame,  atractivo. 

ATTÍRÉ , ÉE , p~  p.  del  verbo  attirer. 

ATX1RER,  v.  a.  Atraer,  traer  bácia  sí 
alguna  cosa,  jj  (/%•  ) Atraer,  acarrear,  gran' 
gear,  llamar.  , 

ATTISÉ , ÉE,  p.p.  del  verbo a t ti  ser. 

AíTfSER,  v.  a.  Atizar,  avivar:  la  lum- 
bre. ¡|  ( fig. ) Atizar,  incitar,  encender:  la» 
pasiones  , la  enterra , la  discordia , etc. 

ATTISEOR , EtSE,  adj.  Atizador,  ra  ? 
el  que  aLÍ/.a. 

* ATTISONNOIR  , s.  m.  Atizador  : eX 
instrumento  para  alizar. 

A1TÍTRÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  attilrer. 

|¡  Adj.  Destinado,  escogido  para  una  cusa, 
como  nutrehand  altitrc , es  decir  , mercader 
de  cuya  tienda  se  saca  regularmente  : com- 
missionnairc  attitré , comisionista  encargada 
especialmente  de  una  comisión.  ¡|  Por  lo  co- 
mún tiene  mal  sentido , como  quando  se  di- 
ce témoin  attitré,  testigo  cobechado,  com- 
prado : assassin  attitré , asesiuo  pagado  # 
prevenido,  elegido. 

ATT1TRER , v.  a.  Nombrar,  elegir  : á 
alguno  para  un  especial  encargo  , ú objeto. 
||  Comunmente  se  toma  por  cohechar,  sobor- 
nar, comprar  : alguna  persona  para  un  mal 
fin. 

ATTITUDE»  s.f  (pint.  y eseult. ) Ac- 
titud : planta  : j*ostura.,  ó acción  en  que  s« 
representa  una  figura. 

ATTOMBISSEUR  t.s,  tn.  ( cetrer. ) Hal- 
cón garcero , que  acomete  ki  garza  mientras 
vuela. 

ATTOUCHEMENT , s,  m.  Tacto,  to- 
que , tacamicnto  : en  quanto  es  la  acción  de- 
tocar, palpar,  ó tentar  : y quando  c»  recípro- 
ca la  acción , se  dice  con  Licio. 
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ATTRACTIF  , IVE , adj.  (fs.)  Airar- 
tivo,  ó atrayente  : lo  que  tiene  la  virtud  de 
a Inter. 

ATTR  ACTION , s.f.  (fu.)  Atracción  : 


la  arción  y efecto  tic  atraer. 

ATrKACriOTVN AIRE , s.  m.  Nombre 
que  Mr  da  «i  los  pailidarios  «leí  sistema  «le  la 
atracción. 

♦ AT’FRACTRICE,  adj.  Atractiva  , con 
la  virtud  ele-  atraer. 

ATTRAIRE  , a.  ( poc . us.)  Atraer: 


halagar. 

A i TRAIT . S.  m.  Atractivo  : lo  que  a- 
trac  y llama  la  voluntad.  ¡|  También  signifi- 
ca la  aíicion  ó gusto  que  tenemos  por  una 
coso. 


* ATTRAPAGE , s.f.  Amarra,  con  que 
se  sujeta  a la  embarcación  dada  á la  banda 
para  carenarse. 

ATTRAPE , s.f.  Trampa,  petarrlo  : a- 

Itariencia  engañosa  en  que  alguno  se  clava , ó 
c clavan.  En  «rste  caso  tiene  un  sentido  ju- 
sivo  : pero  «piando  se  habla  de  la  trampa 
respecto  del  «pie  la  arma , y no  del  «pie  cuc 
en  ella,  se  dice  altrapoirc.  ( Ambas  voces 
son  del  estilo  familar  ).  ||  Allrape  : en  la 
marina  es  la  amarra  con  «rúe  se  sujeta  á la 
embarcación  dada  á la  banda  para  carenarse. 

* A T f R A PF-LOL  R D ALT,  d AITrtA- 
PF-M1GNON,  s.  m.  (Jtim . ) Engaña  bobos. 
* ATFRAPE-MOL  CHES , s.  m.  Papa- 


moscas  : ave.  . 

ATTRAPÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  altra- 


pcr. 

ATPRAPER  , v.  a.  Giger  en  la  trampa , 
en  el  garlito  : los  animales.  ||  (fig.)  Pillar, 
clavar,  alhardor  : dícese  de  las  personas.  || 
Coger  de  improviso,  6 con  arte,  ó con  in- 
dustria : alguna  cosa.  ||  Coger  corriemlo  co- 
mo el  galgo  á la'liebre,  que  se  dice  también 
atrapar.  )|  Coger  accidentalmente : como  co- 
ger, pillar  un  resfriado  : llevar  una  pedrada 
en  algún  lance.  ||  Cog<rv  tornar  : copiar  bien 
un  retratista  el  ayrc  ó semblante  del  original. 
J|  Coger,  bailar  : un  traductor  el  sculido  «leí 
autor. 

ATTRAPETTE , s.  f Trampilla,  t>c- 
fardillo. 

* ATTRAPELR , EUSE,  adj.  (fam.) 
Embeleca«Ior,  trampista. 

ATTRAPOIRE,  s.f.  (poc.  us. ) Tram- 
pa, armadijo  : para  coger  animales  dañinos, 
<>  caza.  |)  (Jig- ) Trampa  , garlito  , lazo  : el 
engaño  ó ardid  que  se  anua  á alguno  para 
clavarle,  ó darle  un  petardo. 

ATTR AYANT , ANTE,  ad¡.  Atractivo, 
halagüeño  : lo  «pie  atrae,  ó gana  el  afeo- 

l°  A'ITREMPÉ , aJj.  ( cetrer. ) Dicese  de 
Jas  aves  que  no  están  ni  goidas,  ni  liaras. 

ATJTUBLÉ,  £E , p.  p.  dclvcibo  attri - 
¿ucr. 


ATTRITU.FR , v.  a.  Atribnir  : aplicará 
alguno  una  «osa,  «larlc  por  autor  de  ella,  jl 
Imputar,  achacar  : se  dice  si  la  «*>sa  es  lea  , o 
mala.  j|  Señalar,  aplicar  : á un  oficio  u em- 
pleo rentas,  privilegios,  etc. 

A 1 1 RJRLhft  * S ) , v.  r.  Atribuirse  : a- 
pmpiarse  alguna  cosa. 

AFFR1BLT,  s.  ni.  Atributo:  propiedad, 
ó calidad  esencial  «jue  conviene  a una  per- 
sona , ó cosa.  j|  ( escu/l.  y pint. ) Señal, 
símbolo  , y también  alrilnito,  con  que  se  dis- 
tinguí' el  carácter  y oficio  de  las  figuras. 

ATTRI BLTIF , IVE,  adj.  ( Jor . ) Atri- 
butivo : dícese*  de  un  auto,  decreto,  ó ce- 
dula,  que  señala  ó conced-  juns«licc¡on , pri- 
vilegio, ó algún  derecho. 

ATI  R1BLTION,  s.J.  Atribución  : asi- 
gnación : concesión. 

ATTHISTANT,  ANTE,  adj.  Triste, 

melancólico:  dícese  de  Jas  cosas  «pie  contris- 
tan , melancolizan,  ó desconsuelan. 

ATFRJSTK,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  alü’is- 
tcr.  Triste,  contristado. 

Al  1A1STER,  v.  a.  Entristecer,  contris- 
tar : «lar  tristeza , |»oner  triste. 

ATTRITiON , s.  f (icol.)  Atrición.  || 
(fu.)  Colisión,  trituración,  ó movimiento 
de  un  cuerpo  contra  otro. 

• ATFRULPÉ  , EE  , p.  p.  del  verbo  at- 
trouper. 

Af  I ROLPEMENT , s.  m.  Corrillo,  ga- 
villa, «juadi  illa,  junta  tumultuaria  de  gentes 
<]uc  se  forma. 

AFFROLPER,  v.a.  Juntar,  tumultuar, 
agavillar  gente.  ||  S’altrouper , u.  r.  Juntar- 
se, tumultuarse , agavillarse  la  gente. 

AL  ( art.  mase. , <x>n tracción  de  la  pro- 
position  y del  articulo  a le.)  AI  : como  paj  er 
au  créancier , pagar  al  acreedor. 

AL  ( partir . en  lugar  de  la  preposición 
daos).  En,  y dentro  : como  il  cst  au  lit , es- 
tá en  la  cama. 

AL  BADE  , s.  f Al  bada  , ó alterada  : 
música  «le  madrugada , que  se  da  á la  puer- 
ta, ó debax«j  la  ventana  «le  una  moza  jior 
cortejarla.  |¡  Tómase  irónicamente  por  ofen- 
sa ó desacato  que  se  1c  viene  á hacer  á al- 
guno en  su  «'asa. 

^ALB AGINE,  (geogr. ) Aubauia  : ciudad 
de  Francia. 

ALBA1N,  s.  m.  (Jor.)  Forastero  , ó ex- 
trangero,no  naturalizado  cu  el  puisdonde  vive. 

AUBA1NE  (Droitd* ),  s.  m.  ( for . ) De- 
recho «leí  fisco  regio  á la  sucesión  y heren- 
cia «le  un  extrangero  truc  mucre  en  pais  don- 
de no  está  naturalizado. 

* AL'BAN  , s.  m.  Derecho  que  se  paga 
(«1  señor  ú oficial  de  la  policía  por  el  permi- 
so de  abrir  tienda,  ó poner  un  pmrsto.  || 
También  era  un  derecho  real , por  el  «pial  s«t 
aplicaban  ai  real  erario  los  bienes  de  los  que 
tuo.  ¿ais  sin  herederos. 
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AUBE,  s.  f Alba  , alborada  : el  rayar 
del  día,  el  amenacen  j|  Alba  : cierta  vesti- 
dura sácenlo  tal. 

AL'BEPINE , s.f.  y AUBEPIN , s.  m. 

O x¿  acaula , blanca  espina  : espino  blanco  , 
pirlitero  : espino  albur,  espino  majuelo. 

* A LÍBER  , ERE,  adj.  Overo  : díccsc  dej 
cal  vallo  de  pelo  blanco,  manchado  de  alazan 
y bayo. 

AÚBFRGE,  s.f.  Mesón  : posada  : hos- 
tería. Dicese  regularmente  do  los  melones 
de  los  caminos  : porque  los  de  ciudad  se  .Mi- 
nian notéis , y en  olio  tiempo  hdteUerir*. 

Atj BERGiNK , s.f.  Berengena  : planta 
y fruto. 

AUBERGISTE , s.  m.  Posadero  : bosta- 
loro  : mesonero  : huésped. 

* AU BEBON , s.  m.  ( cerrag.  ) Cerra- 
dero. 

AUBIER , s.  m.  Albora  : la  primer  ma- 
dera después  de  la  corteza  del  árbol. 

* AUdIERS,  s.fpl.  Uvas  pardill&s. 

ALBIFOIN,  s.  rn.  Aciano , azulejo , lic- 

brecilla  : planta.  V.  Bluet. 

ALBIN , s.  m.  Clara  de  huevo.  ||  Pícese 
también  del  paso  del  Caballo  en  tic  el  por- 
tante v el  galope. 

*AUBION,s.  m.  Residente : en  un  lugar. 

* AUBOURS , s.  rn.  Falso  cbano,  codeso 
de  los  Alpes  : árbol. 

• * AUBR1ER , s.  m.  Aguilucho. 

• AUCUN , A U CUNE , peón,  relat.  Nin- 
guno : nadie. 

AUCUNE  FOIS,  adv.  ( tmí.  ) Alguna 

vez , á veres. 

AUCUN EMENT,  adu.  En  ninguna  ma- 
nera : de  ningún  modo. 

AUCUNS , pl.  ( joc.jr  fot. ) Algunos  : es 
lo  mismo  que  qneújues-uns. 

AUDAGE , s.  J'.  Audacia  , osadía.  || 
Quando  se  toma  en  buena  parte , es  valen- 
tía, ¿diento. 

AUDACIEUSEMENT,  adv.  Osadamen- 
te , con  audaci¿i , con  osadía. 

AUDACIEUX,  EUSE,  adj . Audaz: 

atrc\  ido  , osado  , intrepido. 

AU-DECÁ , adv.  De  esta  parte  : de  la 
parte  de  acá. 

AU-DEL.i , adv.  De  la  otra  parte  : de  !a 
parte  de  allá. 

AU-DEVANT,  ad».  Delante  : al  en- 
cuentro. 

AUDI  ENCE  , j.y!  Audiencia  : tiene  las 
mismas  significaciones  que  en  castellano  , 
menos  la  de  audcncia  como  lribuu¿iJ  real  de 
provincia,  ¡j  Audience  : se  lomaba  antes  por 
auditoirc , auditorio.  j|  También  se  dice  «o- 
diente  la  atención  que  pide  alguno  para  ser 
oído,  ó la  qupse  le  presta  para  oírle. 

AUDIENCIER  (HÜISSIER ),  s . m.  Porte- 
ro de  estrados  en  los  ti  i bunales  , que  cu  Es- 
paña se  llamaba  ames  audicucieio. 


AUDIFNOER  ( GRAND  ) s.  m.  El  es- 

cribano  de  cámara  de  un  consejo,  ú otro 
tribunal. 

AUDTTEUR , s.  m.  Oyente  : todo  el  que 
oye  en  general.  ||  Oidor  : de  cuentas  , de 
pleytos.  ¡|  Auditor  : de  la  rota,  de  la  uuncia- 
tura , de  guerra. 

AUD1T1F  , TVE , adj.  Auditivo  : lo  per- 
teneciente al  óigauo  del  oido. 

AUPIT10N , s.  f Acción  de  oir. 

AUD1TI0N , s.f.  ( jbr . ) Llámase  mtdi» 
tion  des  temoins  el  cxáiuen  de  los  testigos  • y 
auditinn  de  comptes , la  loma  de  cuentas. 

AUDI  T O IRE  , s.  rn.  Auditorio  : el  con- 
cluso de  oyentes.  [|  Audiencia  : el  sitio  des- 
tinado p^ra  dar  audiencia  los  jueces  inferio- 
res. 

AUGE  , s.f.  Dornajo  , gamella  : artesa 
de  madera  , pila , ó pilón  de  piedra  , para 
dar  de  comer  y beber  á los  cerdos  y otros 
animales  domésticos.  ||  También  es  el  cuezo 
en  que  el  albañil  amasa  el  yeso.  ||  Taza  de 
fuente.  ¡|  Auge  de  moulin  : cubillo  de  lia- 
ceña. 

AUGEE,  s.  f.  Cubo  : lo  que  amasa  de 
una  vez  el  albañil  en  el  cuezo. 

’AUGELOT , s.  m.  Espumadera  de  sali- 
treros. 

AUGET,  j.  m.  Comedero , ó bebedero  : 
el  caxoncito  , ó vaso , en  que  se  echa  la  co- 
mida , ó el  agua  , á los  páxaros  enjaulados. 

||  Canaleja  por  donde  cae  el  grano  en  la  pie  - 
dra  de  moler.  ||  Canalón  por  donde  caen  las 
aguas  llovedizas. 

* AUGiTE,  s.f.  Chorlo  volcánico  : pie- 
dra cristalizada , que  puede  servir  ea  algu- 
nas joyas. 

AÜGMENT,  s.  m.  ( for . ) Creces  : en  el 
dote  de  la  muger. 

♦ AUGMENTATEUR , s.  m.  Aumenta- 

dor  : el  que  aumenta. 

AUGMENTATIF,  IVE,  adj.  Aumen- 
tativo.   

AUGMEN TAITON , s.  m.  Aumento  : 

adición.  

AUGMENTE,  ÉE , p.  p.  del  verbo  aug— 
menter . 

AUGMENTER,  v.  a.  Aumentar  : dar 

aumento. 

AUGMENTER , t*.  n.  Aumentar,  tomar 
aumento,  crecer.  ||  S augmenta’,  v.  r. , lic-g| 
ne  el  misma  uso. 

AUGURAL,  ALE,  adj.  Auguro!  : lo 
perteneciente  á la  dignidad  y ceremonias  de 
los  augures , ó agoreros. 

AUGURE,  s.  m.  Agüero,  presagio,  au- 
gurio : este  último  es  amiquudu , y se  puedo 
decir  en  poesía. 

AUGURE  , s.  m.  Augur  : el  que  tiene  la 
digiiidaddc  augur,  ó sea  agorero,  ó adivino, 
entre  los  Romanos.  Usase  mas  comunmente 
en  plural  : les  üugm'es.. 
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AllGLRr..  KF.,  p.  p.  del  verbo  augttrer. 
ALGLRKR , **.  a.  ( ant . ) Agorar,  augu- 
rar. Hoy  solo  se  usa  en  la  ucrjKrion  general 
de  conjeturar,  pronosticar,  formar  juicio  de 
lo  mu*  puede  , ó ticte  suceder. 

ALGLSTÉ,  adj.  m.j-J'.  Augusto  : vc- 
Durable. 

ALGL\STEMFN*T,a//i'.  Augustamente : 

de  un  modo  augusto. 

■*ALGL'SITN  , s.  m.  Agustino:  nombre 
propio , y de  los  religiosos  del  orden  de  ¿jan 
Agustín. 

♦ALGLSTIN  SAINT',  s.  m.  Atannsia : 


grado  de  letra  que  w;  usa  en  la  impla  nta. 

*ALGLS  l JNK , s.  J.  Agustina  : nombre 
ile  muger , y de  las  religiosas  de  dielio  or- 
den. 


¥ ALGLSTIN1E1V,  s.  m.  Augtisiiniano  : 
el  adicto  a la  doettina  de  san  Agustín.  |{ 
Cierta  clase  de  Hereges. 

AL'JOLRD  HL1 , ade . El  dia  (ic  hoy  , 
Loy  en  dia  , hoy. 

AUL1QGE  , adj . tn.  Y f.  Áulico  : lo  que 
pertenece  a la  Corte,  ó al  Palacio  ,4  como  si 
(]  i \ eramos  coi  tesa  no  , palaciego.  ¡|  Áulico:  se 
aplica  boy  particularmente  ai  consejo,  y con- 
sejeros del  imperio , como  : eonscil  uidique, 
con&eitlcr  aunque. 

AL  LIOLE,  s.  J.  Acto  que  sostiene  en  la 
\inivc»aidud  el  que  se  lia  de  graduar  de  d«»c- 
tor  en  teología. 

Al  LNE.  Lo  mismo  que  sí  une . Aliso. 
Mol. 

ALMAILLES,  adj.  p/.  Ganado  vacu- 
Do,  romo  vacas , bueyes , toros  , temeros  , 
el  . , un  Irouptau  debates  aumaiUes  , una 
vacada. 

ALMÓNE  , s.  f.  Limosna.  ||  Alimóne 
Jorree  dicese  de  la  multa  judicial  para  los 
pobres  «le  la  cárcel, 

AUMÓiNÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  au- 


fnoncr, 

ALMÓNER,  v.  a.  (íor.  ) Imponer  la 
multa  pora  los  ¡tobrcs  de  la  cárcel. 

Al  WÓNERiE,  s.  /.  E;i  dignidad  v tito* 
lo  de  limosnero,  en  los  cabildos  y palacios 
Reales. 


AL  MÓNIER  , s.  m.  Limosnero:  oficio 
‘ algunas  atedias  y cabildos.  J|  Ca- 

p llan  : de  príncipes , de  señores  , d * mon- 
jas, de  regimiento,  de  navio.  j¡  Antiguamen- 
41  U*  aumdnier  significaba  legatario.' 

ALMUNIKR  (GUANÍ)  ),  5,  m.  Limos- 
nero  mayor  : Capellán  mayor  del  Rey. 

ALMÓNJER,  LUE  , adj.  Limosnero: 
el  que  IrcqiicntcmenU:  da  limosna  á los 
pobres. 

ALMLSSE , s.j.  Museta  : cierta  vesti- 
dura de  coro  que  traen  la»  canónigos  y pie* 
_ tendíalos  en  alguna^  iglesias  , ¿1  mudo  de  es- 
clavina. 

AL N AGE , j.  m.  Anage  , medida  á la 
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ana  , que  es  el  vareo  en  castellano.  j|  El  tiro, 

0 suma  de  anas  . ó se.ui  vaias  , que  tiene 
1111.1  p c?a  de  paño  . lieu/o , etc. 

AtA.UP  , j.  J.  Alisal,  aturdo  , olmeda  : 
sitio  plantado  de  absos  , al. irnos  blancos  , ó 
cbojMis. 

ALNE,  $.  m.  Aliso,  álamo  líbico,  ó 
blanco  : chopo. 

ALNE,  i.  f.  Ana  : vara  de  medir  en 
b rancia,  que  aunque  varia  algo  según  las 
provincias  , se  reputa  de  d pies  y 8 pulgadas 
ib  * aris  , ó 4 tercias  y 4 dedos  de  la  vara 
castellana. 

AlNL  , EE  , n.  p.  del  verte  antier. 

ALNEE  , ó ENLLA-CAMPANA,  s.f 

Inola , eleuio  , ó cnula  campana  : planta 
medicinal. 

AL  ¡VER,  v.  a.  Anear,  medir  con  el  ana  ? 
lo  mismo  que  varear. 

AL  NEC  R , s.  tn.  El  fiel  almotacén  , ó 
marcador,  de  las  anas  , ó sean  varas  do 
ni“dir. 

ALPARAVANT  , adv.  ( denota  priori- 
dad de  tiempo.  Antes,  primero,  antes  de  todo. 

"AL  IMS  ALLER , ade.  A lo  pw  , á lo 

mas  mal  cine  pueda  suceder. 

ALPRES  , prvp.  y ailv.  Junto,  cerca  ? 
//  demeure  aupres  tic  l'éfílise  , vive  junto  á 
la  iglesia  : je  i'irns  dici  aupres , vengo  de 
ahí  cerca,  de  ahí  junto.  Aupres  denota  va-  • 

1 i miento  : ex.  i/  val  bien  aupres  du  prince  ,• 
puede  mucho  con  el  principe , logra  su  fa- 
vor. ||  Dependencia  : ex.  ii  est  aupres  d’un 
grand  seigneur , sirve  a un  señor.  j|  Como 
comparativo  : ex.  les  tablean*  des  pe  mires 
tnoifernes  ne  so/it  ríen  aupres  de  ceux  de 
flaphael , los  q uad ros  de  Jos  pintores  mo- 
dernos mui  nada  cu  comparación , ó al  Ja- 
do de  los  <fe  Rafael. 

-ALRELIE,  s.j:  V.  Chrysalide . 

ALREOLF  , s.  f.  Aureola  : eireulo  de 
luz  que  se  pinta  Vibre  la  cabeza  de  las  imá- 
genes de  los  santos. 

Al'RICL L AIRE , adj.  m.  y f.  Auricu- 
lar : dícesc  solo  con  los  nombres  «le  confe- 
sión , testigo,  y dedo. 

* AUlilí  Rllj E , adj.  m.  y J\  Solo  se  usa 
en  I'ertu  aurifique  : virtud  ó poder  de  mu- 
ría i alj  ¿1  na  cosa  en  oro. 

* Al  RIGA , s.  m.  ( voz.  lat.  cirug. ) 

\ endage  jara  las  fracturas  de  las  costillas.  |f 
La  liormn  globosa  del  Ligado. 

ALRILLARD,  s.m.  Orejudo:  se  apli- 
ca al  caballo  «fue  tiene  grandes  y largas  las 
orejas. 

AL  ROÑE,  s.f.  Abrótano  : planta  que 
también  se  llama  lombriguera.  ¡|  Auronejc - 
melle.  Guarda-ropa. 

ALRORE,  s.j.  Aurora  : la  primera  luz 
del  dia.  > 

*ALS  )N*IE,  S.J.  Ausonia  : antiguo ttoc^ 
bre  de  lujia, 
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AUSPICE , s.  m.  Auspicio  ; altero  He  la 
gentilidad  por  el  vuelo  de  1*«*  aves.  ]|  Presa- 
gio ó anuncio  : del  buen  ó iu.d  éxito  de  una 
cosa.  (|  Auspiccs,  auspicios,  m*  loma  j»or 
protección  t ó sombra  cíe  algún  personaje , 
Laxo  de  la  qual  se  hace  alguna  cosa.  ||  Soiu 
d’heureux  auspices,  dicho  absolutamente,  es 
lo  mismo  que  cou  buena  dicha , con  buena 
ventura , con  favorable  estrella. 

AUSSI  , con},  También.  ||  Tan. 

AUSSI  BIEN  QUE,  con}.  También  co- 

juo  : tanto  como  : lo  mismo  míe. 

AUSSI  PEU  QUE,  con}.  Un  si  es  no  es, 
tan  poco  como  , o que. 

AXJSSITÓT , adr.  Luego  : al  punto  : al 
instante  : al  mismo  tiempo.  ||  AussiUSt  dit , 
musitot  futí  : dicho  y hecho.  ¡|  En  estilo 
Lavo  se  dice  aussitót  pris  , aussilót  pendil : 
no  fue  visto  ni  oido  : no  fue  muerto , (pian- 
do fue  desollado , etc. 

* AUSSLKRE,  s.f  ( ndut. ) Cable  grue- 
so de  tres  calios  , ó cordones. 

+AUSTER  ts.  m.  Austro  : viento  de  me- 
diodía. 

ACS’l  ERE , adj.  Acerbo  , «agrio , verde  : 
liablundo  d • frutas. |¡  (Jtg-')  Austero:  áspero 
«le  genio.  ||  Austero  : severo,  mortificado.  j¡ 
Austero  , estrecho,  rigmoso  : hablando  ilc 
un  in*tit»i|o , retiro,  etc. 

. AUSTERElVTEKT  , adr.  Austeramente, 
ásperamente  : con  austeridad,  con  rigor. 

AUSTERJTE , s.  f.  Ausieri<lad,  «aspere- 
za , rigor.  ||  Mortificación  de  los  sentidos  , 
penitencia. 

AUSTRAL,  ALE  , adj.  Austral  : lo  mis- 
mo que  meridional. 

ALTAN  , s.  m.  ( ros  poéí. ) Austro  , 
ábrego  : viento  del  mediodía. 

AUTANT  , adr.  reluí.  Tanto  , oft, tan- 
to. í¡  AuUml  de  Jo  i s : lautas  veces.  ¡|  jfutant 
que : tanto  Mino,  tanto  quunlo.  j|  Bou  cd' tin- 
tan t : beber  mucho. 

* AUTARCIE,  s.f  (medie.)  Temperan- 
cia, sobriedad. 

AUTEL,  s.  m.  Altar,  y también  ara.  f| 
31  uítre-nutel : altar  mayor. 

AUTEL R , s.  ni.  Autor  : el  tpic  es  pri- 
mera causa  , ó principio  de  alguna  rosa. 
Tiene  las  mismas  significaciones  en  ambos 
idiomas. 

AUTÍ lENTICITfe , f.  Autenticidad. 

AUTHENTIQUE,  adj.  m.  y J.  Autenti- 
co. || Celebre,  notable. 

AU  i'HKM’lQtE,  s.J.  ( Jbr . ) Autenti- 
ca : dicese  de  cada  una  de  las  constituciones 
recopiladas  por  Justiuiano  al  lin  del  códi- 

6°AUTiIFn\TIQUF.MKlNT,  adv.  Auuoti- 

cúnenle. 

AUTHEN11QUE,  EE,  p.p.  del  verbo 
pattheniiquer. 

AUTuENTJQUER,  r.  a.  Autenticar: 


autorizar,  ó legalizar 'jurídicamente  alguna 
cosa.  ||  Auihentiquer  wie  Jhmtne  : declarar 
jurídicamente  « una  muger  por  adúltera. 

AUTOCÉPHALE , s.  ni.  Autocefalo  : 
ol >¡spo  griego,  exento  de  la  ¡urisdicion  del 
patriarca. 

A UTOCRATIH  , s.  J\  Autocracia  : go- 
bierno absoluto  de  un  despota. 

AUTOCTHONE , 5.  m.  yfd  Aborigen 
nes. 

AUTO-DA-FE,  5.  m.  Auto  de  Fe  : el 
que  hace  en  público  el  tribunal  de)  Santo 
Oficio  á la  vísta  de  los  reos  que  ha  juzgado, 
y sentenciado. 

AUTOGRAPHE  , adj.  m.  y f Autógra- 
fo : dicHC  de  lo  que  esta  escrito  efe  mano 
propia  de!  autor. 

AUTOGRAPHE , s.  m.  Autógrafo  : el 
original , hablando  de  instrumentos , de  ma- 
nuscritos. 

AL  LOMATE , x.  m.  Autóinato  : la  niá* 
quina  que  tiene  en  sí  misma  el  principio  de 
su  movimiento. 

AUTUMNAL  , ALE , adj.  ( la  m se  pro- 
ñutida ).  Autumnal  : lo  perteneciente  al  o- 
loño. 

AUTOMNE  , s.  m*rj.  ( se  pronuncia 
auíonne  ).  Otoño  : una  de  las  quatro  esta- 
cione:» del  año. 

AL  I ONOME,  adj.  m.jrf Autónomo:  el 
que  gobierna  por  sus  propias  leyes. 

AUTONOMIF,  s.J.  Autonomía  : liber- 
tad «le  golrcmarsc  por  sus  leyes  propias , ó 
f tunos. 

AUTOPSIF;  s.  f Autopsia  : demostra- 
ción ocular.  ||  Entre  los  antiguos  era  el  alma, 
por  la  qnalrivian  tener  íntima  comunicación 
con  la  divinidad. 

AUTÜRISATION , s.f.  (Jbr .)  Autori- 
zación. , 

ALTORISE,  EF,  p.p.  y adj.  Autorizado. 

AUTORISEn , K a.  Autorizar:  dar  au- 
toridad ti  facultad  para  hacer  alguna  cosa. 

AUTORITE  , s.J\  Autoridad.  Tiene  las 
mismas  significaciones  en  : inhas  lenguas. 

AUTOl R,  5.  m.  Azor  : ave  de  rapiña. 

AUTOU’R  , prep.  Al  rededor:  eu  contor- 
no. 

AUTOURSFRIK,  s.  f.  F1  arte  de  criar, 
domesticar,  enseñar  y curar  los  azores. 

ALTüUR&iKR  , S.  m.  El  que  cuida  de 
los  azores. 

AUTRE,  pron.  felat.  m.  rf  Otro : dife- 
rente  : distinto.  }i  Usase  en  varias  frases  , co- 
mo : il  est  iout  autre , es  muy  otro  , muy 
distinto  : coi  autre  chote  , es  cosa  diferen- 
te. j¡  (pror.)  A dan  tres  , esto  es,  á otro 
perro  con  est:  hueso. 

AUTilEFOIS  , adr.  En  otro  tiempo,  o- 
tras  veces  , antiguamente.  ¡|  Une  nutre Jbis> 
otra  vez,  en  otra  ocasión. 

AU  TREMENT , tidr.  De  otra  suerte  , 
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manera,  forma.  ||  De  lo  contrario,  sino.  J| 
Pus  nutre  me  ni : no  mucho,  así  así. 

AUTRE  PART,  adv.  En  otra  parte , á 
oirá  parle.  j|  D'autre  parí , adv.  Por  otra 
parle , de  otra  parle. 

*AUTRICHE,  { gcogr. ) Austria:  provin- 
cia de  Alemania. 

A U TRUCHE , s.f.  Avestruz  : la  mayor 
de  las  ave». 

AUTRUI , s.  m.  Otro.  No  se  dice  sino  de 
personas  j no  tiene  plural , ni  nominativo;  va 
siempre  regido  de  las  preposiciones  de  ó d, 
como  «piando  se  dice  : le  nuil  il  nutrid  , e¡ 
mal  de  otro , de  otros , ó el  mal  ageiio  : dé- 
pcjulrc  d’autrui  , depender  de  otro : ne Jaire 
inri  d autrui , no  hacer  injuria  á olro  , ó al 
próximo,  etc. 

AUVK3ST,  j.  m Tejadillo,  guardapol- 
vo , cobertizo  : colgadizo  sobre  las  puertas  «le 
las  tiendas.  ||  Kncima  de  los  balines  y ven- 
tana» es  sobradillo. 

AUVENTS , s.  m.  pl.  Aletas  de  un  teja- 
do. 

+ A UVERG  N AT, s . m.  Auvcmiímo : natu- 
ral de  Auvenúa , provincia  de  Francia. 

Al) VERNAL  , ó AlVERNAT,  s.  m. 
Nombre  «pie  se  da  á cierto  vino  de  Orleans. 

♦ AUVESQUE  , s.  m.  Sidra  de  superior 
calidad. 

AIXILIAIRE,  adj.  m.jf.  Auxiliar : no 
se  dice  sino  de  tropa  y exercito  j y en  la 
gramática  de  ciertos  verbos. 

AVACHi  , CHIE , adj.  Hobacho,  cha. 
j|  Hablando  del  hombre  es  hobachón  : y lia- 
Llando  de  la  muger  , une  Jcnune  avuchie , 
es  una  paiulorga. 

AVACH1R,  SAVACIHR,  m.  ( mi 

baxa).  Apandorgarse  , ponerse  papandujo, 
floxo , lacio  : apoltronarse , emperezarse.  Di- 
ccse  principalmente  de  las  mugeres  que  en- 
gordan. 

♦ AVAGE,  s.  m.  Derecho  que  cobraba 
el  vcrdug«j  los  dias  de  increado  sobre  dife- 
rente» mercaderías  en  ciertas  provincias  de 
Francia. 

AVAL,  ó A-VAU  , adv.  Hacia  nbaxo  , 
pnra  ubaxo.  L sanio  los  barqueros  para  decir 
rio  nbaxo , agua  nbaxo , ir  con  la  corriente , 
como  en  estos  cxemplos  : un  de s bateaux  al- 
iad a moni , et  l'autre  aval , un  barco  iba 
rio  arriba , y otro  rio  a Laxo  : tous  les  deux 
tilinten t a-vau-lenu , los  «los  iban  agua  aba- 
xo.  l|  (Jig . ) Cuesta  abax«>  : di  cese  de  tenia» 
las  cosas  que  decaen  , y de  los  proyectos  que 
se  frustran. 

AVAL  ( Vcnt  d‘).  Vendaval  : viento  de 
poniente. 

AVAL,  ».  m.  Vale:  entre  comerciantes 
es  la  linna  ó seguro  que  se  pone  á una  letra, 
en  virtud  de  la  «pial  se  obliga  el  íirmado  á 
pagarla,  en  caso  de  no  hacerlo  aquel  contra 
quien  viene  librada. 


* AVAL  AGE,  s.  m.  Rasada  ; la  acción 
de  haxar  l«is  vinosa  las  cuevas. 

AVALA ISüN  , s.f.  Torren  ud  a , aveni- 
da de  aguas , formada  de  fuerte»  lluvias.  V. 
Lavas  se.  % 

AVALANCHE,  ó AVALANGE,  ».  /. 

A bul , lurte  : bola»  ó pellones  grandes  de 
nieve  que  se  desprenden  de  Jas  cumbre»  de 
las  montaña».  V.  / uvalange. 

AVALANT , ANTE,  adj.  Agua  abaxo  : j 

siguiendo  la  comente  de  un  rio. 

AY  AI  1>  , KE,  p.  p.  del  verbo  avaler • 

AVALÉ , KK , adj.  Cosa  caída,  lacia, 
que  cuelga  ,,<-0100  vientre , orejas , carrillos. 

* AY  ALÉE,  s.f.  Entre  texedorc»  es  la 
porción  de  lela  que  se  texe  sin  desplegar  los 
en  julio»  . «i  plegadores. 

AY  ALEÉ  , v.  a.  Tragar  , engullir ; sea  en 
el  comer , sea  en  el  beber.  ¡|  En  el  uso  vulgar 
es  haxar  una  rosa  á sitio  mas  baxo , ó echarla 
baria  abaxo.  ||  También  es  echar  abaxo,  ó 
cortar,  un  brazo,  una  oreja,  etc.  «le  un  tajo, 
de  una  cuchillada , etc.  j)  S’avaler : «lexarsc 
caer,  pasar,  colarse  : como  el  vino  en  el  es- 
tómago. ¡I  También  esbaxarsc,  inclinarse 
lucia  abaxo.  ¡|  A valer  des  coulcuvres , tra- 
garse la  saliva  : aguantar  disgusto»  sin  poder 
desahogarse. 

* AY'ALER,  v.  n.  Descender,  baxar,  ir 
agua  abaxo : se  dice  de  los  bar  cos  en  los  nos 
navegables. 

AVALEUR  , s.  m.  Trugador , tragón  : el 
que  todo  lo  traga , y se  lo  come.  Ususe  en 
estilo  j«ico»o , como  : avaleur  de  bouillon  , 
cala  cabio»  : avaleur  de  pois  gris , traga  al- 
dabas : avaleur  de  charrettes  Jerrécs  , dicese 
de  un  matón  , temerón , esto  es , un  perdona 
T¡(Wud  raja  broqueles. 

ALIES  , s.f.  pl.  Pcladiza:  lana  «pie 
se  saca  de  las  pieles  de  carnero , en  las  tene- 
rías. 

AVALOIRE,  s.  m.  ( vulg.  yjoc.)  El 
tragadero.  ||  Retranca  : correa  ancha  que  se 
pone  á las  caballerías  en  lugar  de  grupera , <> 
ataharre. 

AVANCE,  s.f.  Delantera  : en  el  andar, 
obrar,  pensar,  etc.  ||  Adelanto,  anticipa- 
ción : de  dinero.  ||  Prevención  : de  materia- 
les para  una  obra.  ||  Preparación  : para  lo 
que  uuo  ha  de  hacer.  ||  Primeras  pmposi- 
cion«*s,  ó preliminares:  para  un  convenio.  || 
Resalto  : la  parte  de  un  edilicio  que  sale  fue- 
ra de  la  pared  maestra. 

AVANCE  ( D' ) , < ulv . De  antemano,  con 
anticipaciou , á prevención. 

AY  ANCE  ( ÉN  ) , adv.  Díccsc  en  esta  fra- 
se : tire  en  avance  de  millo  écus  , ser  aeree-  | 
dor  de  mil  escudos,  alcanzar  en  ind  escu- 
dos. , , 

AVANCE , ÉE , p.  p.  del  verlro  avancer. 

AVANCEMENT , s.  m.  Adelantamien- 
to, anticipación.  j|  Ascensos,  progresos. 
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aprovechamiento  : en  grados,  virtud,  estu- 
dius , clr.  En  frunces  no  tiene  plural. 

AVANCER > v.  a.  Adelantar,  anticipar. 
||  Achicar  una  cosa,  alargarla.  ||  Adelantar  : 
sentar,  ó sostener,  una  proposición .’ 

AVANCER , v.  n.  Adelantarse,  ir  adr- 
ián le.  ||  Adelantar , progresar  : hablando  de 
estudio».  ¡ Avanzar  : hablando  de  tropas.  ¡| 
'ancer,  v.  r.  tiene  el  inisuio  uso  qne  el 
neutro. 

AVANIE,  s.f  Extorsión  pecuniaria  que 
suelen  padecer  en  Turquía  los  mercaderes , 
pasa  ge  mi,  y domiciliados  de  otro  culto.  [| 
{fig. ) Se  loma  hoy  por  insulto,  injuria  , 
vexacion. 

AVANT , prep.t  ( denota  prioridad  de  lu- 
gar , ó tiempo. ) Antes  : esto  es  , una  cosa 
antes  de  otra. 

AVANT,  i.  m.  ( ndut. ) La  proa  de  la 
nave. 

AVANT,  EN  AVANT , adv.  Adelante  : 
roas  adelante  : mas  adentro. 

AVANTAGE,  s.  m.  Ventaja,  preemi- 
nencia , superioridad  : exceso  de  una  cosa  ó 
persona  sobre  otra.  ||  Bcneíicio,  provecho  , 
utilidad  : que  redunda  á alguno,  ¡j  Merced  , 
gracia  , honra  : que  se  hace  á alguno,  obran- 
do ó hablando  en  su  favor.  ||  Mejora  : que 
hace  un  padre  á un  hijo  en  la  herencia.  || 
'Partido : cpie  da  un  jugador  á otro  para  igua- 
la» so  en  el  juego.  ||  Sobresueldo  : que  goza 
alguno  entre  su.^  iguales. 

AVANTAGE , ÉE,p.  p.  del  verbo  ovan- 
tager. 

AVANTAGER , v.  a.  Dar  á uno  mas 
que  a otro , mejorarle  en  alguna  herencia  , 
elote , etc.  ||  ( ftg.  1 Agraciar  , dotar  : con 
prendas  morales , ó naturales. 

A V ANTAGEU SEMENT,  oda.  Aventa- 
jadamente, excelentemente  : dícesc  del  que 
está  bien  vestido , montado,  etc.  ||  Favora- 
blemente : del  que  habla  ó piensa  bien  de 
otro.  ||  Superiormente , grandemente  : del 
que  se  ha  colocado  en  sitio  bueno,  esco- 
gido. 

A V ANTA GF.U X , EUSE  , adj.  Provr- 
cboso  , útil,  favorable  : hablando  de  ajustes, 
condiciones,  etc.  |[  Aventajado,  alto  : ha- 
blando de  estatura.  |¡  Gallardo,  recomenda- 
ble : hablando  de  cuerpo , ó semhlantc.  || 
Dominante,  insolente  : se  dice  del  tono  ó 
nyrede  un  presumido  hablador,  ó fantasmón. 

AVANT-BEC , s.  m.  Nariz  : ángulo  a- 
gudo  en  los  estribos  de  los  puentes. 

AVANT-BRAS,  s.  m.  ( atiat . ) Antis- 
brazo  : la  parte  del  brazo , desde  la  sangría 
hasta  el  pulso. 

AVAjNT-CORPS  , s.  m.  Arimez  : salidi- 
zo : la  parte  de  fábrica  que  sale  fuera  de  la 
pmed  maestra  en  los  edificios. 

AVANT-COUR  , s.  f El  primer  patio 
de  una  casa  cutes  del  principal. 


AVANT-COL'REUR , s.  m.  Precursor  : 
delantero  : el  que  va  delante.  ,j  ( ftg.)  Se  di- 
ce «leí  anuncio  de  cosa  ó persona  que  ha  do 
llegar. 

A V AN T-GOURRIKRE . s.f  Prccuno- 
ra  : solo  se  dice  de  la  aurora  poéticamente. 

AV  ANT-DERNIER , ERE,  adj.  Penúl- 
timo. 

* AV  ANT-DUC , s.  m.  Malecón  : «fue  se 
hace  á la  orilla  de  un  rio  para  empezar  un 
puente. 

* AVANT-FOSSE,  1.  m.  Antefoso  : ha- 
blando de  fortificación. 

AVANT-GABDE,  s.f.  Vanguardia. 

AVANT-GOÚT,  i.  m.  Gusto  imperíec- 
to , fmicion  anticipada  que  se  tiene  de  la 
felicidad  ó dclevteque  se  ha  de  poseer. 

AVANT-HÍER  , adv.  Anteayer  , antes 
de  ayer. 

ÁVANTIN.  V.  CroUsett*. 

, * AVANT-JOUR,  AVANT-MIDI,  adv. 

Antes  de  dia , antes  del  amanecer  : antes  de 
mediodía. 

AV  ANT-MAIN , s.  m.  Dicese  : cmtp  d’o- 
vant-main , el  golpe  que  se  da  á la  pelota 
con  la  parte  delantera  de  la  pala,  ó ra- 
queta. 

* AVANT-MUR , s.  m.  Antemuro  : mu- 
XO  puesto  antes  de  otro. 

"AUANT-PART,  s.f  ( for .)  Mejora. 

* A^RNT-PECHÉ , s.  f.  Diuaznillu  : es- 
pecie de  meloeoton  temprano. 

AVANT  - PROPOS  , s.  m.  Prólogo, 

proemio  : prefación  de  un  libro. 

AVANT-QUART,  s.  m.  Sedal  : el  so- 
nido de  la  campanilla  de  un  rclox  tintes  que 
de  el  quarto  , etc.  , y sirve  de  aviso  pura  a- 
nunciar  que  está  para  dar. 

AVANT  QUE...  conj.  Antes  que... 

AVANT-T01T  , s.  m.  Almo  «le  un 
tejado. 

AVANT-TRAIN,  s.  m.  Avantrén  : el 
juego  delantero  de  la  cureña. 

AVANT-VFJLLE,  s.f.  Antevíspera  : el 
dia  antes  de  la  víspera. 

AVIARE,  s.  y adj.  m.  y f Avaro  : el 
que  está  poseído  de  la  avaricia. 

AVARE.ME3NT,  adv.  Avaramente  : con 
avaricia. 

AVARICE , s.  f.  Avaricia. 

A V ARJC1EU  X , EUSE , adj.  Avariento  *. 
se  toma  también  por  misero,  escaso,  mez- 
quino. 

A VARIE,  s.f.  (ndut.  mere.)  Avenía. 

AVAR1E,  ÉE,  adj.  Averiado,  da  ; ha- 
blando de  géneros  que  han  padecido  algún 
menoscabo  en  la  navegación. 

* AVASTE,  ( voz  de  marina.)  Forte  y bue- 
no, basta  : en  alguna  maniobra. 

AVE  ó AVE-MAR  LA  , s.  m.  Avemaria  : 
la  s ilutación  angeliea^iac  se  reza  á la  Yir- 
geu. 
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A\TC  , prep.  conj.  Con.  ||  Avecque 
( nnt. ) lo  mismo  que  avec.  f • Dic«*c  avec  vous 
con  ligo  : avec  moi  conmigo  : anee  s 01  cou- 
»igo. 

AVF1NK,  V.  Anoine. 

AVE1NDRE,  v.  a.  (fam.)  Sacar,  al- 
canzar : una  cosa,  que  está  guardada  , ó en- 
cerrada , como  aveindre  un  hábil  de  taimo  i- 
rc,  sacar  un  vestido  del  anuario. 

AYEINT,  El  YIT: , p.  /».  del  verbo 
avcuulre. 

AVELANÉDE , s.  f Cascabillo  de  la 
bellota. 

AVELnVF! , s.f  Avellana  : fruta. 

AY’ELINIER , s.  m.  Avellano:  árbol. 

4 AVKLLINO,  ( gengr. ) Avclino  : villa 
dei  revno  «le  Nápoles. 

A VEN  AGE , S.  ra.  Censo  que  se  pagaba 
«1  avena. 

AYENANT,  ANTE  adj.  Com puesto  , 

agradable,  agraciado. 

AYENANT,  ANTE , parí,  act . del  verbo 
avenir,  acontecer.  Usase  en  lo  forensoen  cier- 
tas cláusulas  , como  le  cas  avenan t que...  si 
llegase  el  caso  que. . . , ó llegando  el  caso  de. . . : 
le  ilecés  avenant  de  l iui  des  deux , llegando 
a faltar,  ó á morir,  uno  de  los  dos  , 6 en  el 
cafo  de  faltar. 

AYENANT  (AI/)  adv.  A correspon- 
dencia , á proporción.  j|  //  depense Aicau- 
coup,  nuiis  ilaagne  a t avenará  y g-tNÍ  mu- 
cho, pero  gana  a proporción  : te  dessert  Jut 
h l avenant  du  rapas , c!  ramillete  fue  á cor- 
respondencia de  la  comida. 

AVÉNEMENT,  s.  m.  Venida , adveni- 
miento : lo  I.®  solo  se  aplica  á la  venida  de 
Jcsuchristo,  ó del  Mesías;  y lo  a.°  al  adve- 
nimiento de  los  Soberanos  al  trono  , que  se 
dice  elevación  , ó exaltación. 

^AVENETTE BLONDE, *./.  Avena  car- 
melitana. 

AVENIR*,  v.  n.  Venir  el  caso,  llegar  el 
caso , suceder,  acontecer. 

AY  ENIR,  1.  m.  Lo  por  venir  : lo  futuro  : 
lo  venidero  : el  tiempo  venidero. 

AVENIR , s.  m.  Usase  cu  estos  casos  : Li 
¿¡lo  i re  a venir , la  gloria  venidera  : les  biens 
a venir  y los  bienes  futuros. 

AVENIR  (A  L* ) , adv.  En  lo  venidero, 
en  lo  sucesivo , de  aquí  adelante. 

AVENT,j  . ni.  Adviento : tiempo  que  pre- 
cede á lu  festividad  fiel  Nacimiento  del  Hijo 
de  Dios. 

*AVKNT  ( A L* ),  adv.  V.  Desarmáis. 

AVENTURE , s.f.  Aventura  : lance,  cuso 
extraño.  ||  Aventura  : casualidad , eontingen- 
ria.  ||  Riesgo,  caso  ariesgado.  |(  Dire  la  bon - 
kc  aventure  : decir  la  buena  ventura.  j(  Mal 
d' aventure  : panarizo,  postemilla  en  los  de- 
dos. ||  A 1 aventure , daventure  , par  aven- 
ture, al  acaso , casualmente , por  acuso,  por 
accidente. 


AVENTURE , ÉE,  p.  />.  del  verbo  aven- 
turar. 

AVENTLRFR,  v.  a.  Aventurar,  arries- 
gar, poner  en  riesfio. 

AvKNTURELX , EUSE,  adj.  Aventu- 
rado . anirsg.kdo. 

AVENTL  RIFH,  s.  m.  Aventurero  : el 
que  andaba  buscando  aventuras,  orno  loa 
caballeros  andantes.  |j  Yentmcro:  la  ]hp»oi^|) 
sin  destino,  que  vive  de  lo  qtie  le  sale,  o 
anda  n la  que  s.dla.  *¡  Aventurero,  volunta- 
rio : dícese  drl  que  busca  gloria  ó fortuna  en 
las  armas.  * 

AVINTURIÉRE,  s.f.  ( jam . ) Moza 

de  fortuna  : ia  que  anda  a la  que  salta. 

AVEN  IT  liíNE,  s.f.  \ cntujina  : cierta 
piedra  , y también  una  pasta  hccba  con  vi- 
drio molido  y limaduras  de  coiné. 

AV ENU , LE,  p.  p.  del  verbo  avenir, 
acontecer,  acaecer,  suceder. 

AVENUF , s.J.  Avenida,  entrada:  esto 
es,  el  camino,  cal!**,  ó paso,  que  viene  á 
parar  a un  parage  determinado.  ¡|  Calle  do 
arboles. pH'ta  que  conduce  a una  casa. 

A Y ERE,  EE,  p.  p.  del  verbo  avérer. 
Adj.  Ve.  ídieo , bieu  averiguado;  sea  hecho  * 
ó sea  muiría. 

AYEKKR,  v.  a.  Averiguar,  verificar: 
probar  la  \ rulad  de  una  cosa. 

* AY  ERNE , f gcogr.)  Averno  : lago  del 
revno  de  XáiMilcs.  ||  ( poet.  ) El  iniietno. 

A VERSE,  s.f  (Jam.)  Aguacero , cha- 
parrón : entre  los  navegantes,  chubasco. 

A VERSE,  adv.  Copiosamente.  Solo  ne- 
ma en  esta  frase  : il  pleut  a verse , es  decir, 
llueve  á cántaros. 

* A V KRSK , igeogr.)  Aversa  : ciudad  del 
reyno  de  Ñapóles. 

AVERSION  , s.  f Aversión  , aborrecí  • 
miento  : oposición,  antipatía. 

AY  ERT1 , IE , p.  p.  del  verbo  avertir. 

AVERTIN  , s.  m.  ( ant. ) Furia  : cierta, 
enfertncdad  de  la  fantasía  , que  altera  y en- 
furece al  enfermo. 

A VERTIR , v.  a.  Advertir,  hacer  saber  % 
informar  : avisar,  dar  aviso. 

AVERT1SSEMENT,  s.m.  Advertencia* 
aviso  , consejo. 

* AVKT,  s.  m.  Abeto  : árbol. 

’AVEU , s.  m.  Confesión , rcconocimien- 

to  , declaración  : cjue  so  hace  de  una  cosa  , 
ya  verbal  mente , va  por  escriu  . ¡J  También, 
se  toma  por  aprobación.,  consentimiento.  f| 
Di  cese  un  ho/tuiu'  sans  aven  «le  un  vago,  de. 
undcyonocido,  del  que  no  tiene  casa  u¡  hogar. 

AV  EL  ER , ó A\  LER , V a.  [caza.)  Te- 
ner á la  visto , seguir  con  los  ojos  á una 

perdis. 

AVEUGLE,  S.  y ailj.  TV.  Y f Ciego  : el 
que  está  privado  de  la  vista.  Figuradamente 
tiene  los  mismos  usos  que  en  castellano,  |£ 
Avcugfc-tic  : ciego  de  nacimiento  : 
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AVEUGLE  ; A L’ ),  adv.  A ciegas,  co-  II  cailo,  es  como  recíproco  : s’ avisar  de...  o 
too  ciego.  . s'aviscr  que... 

\\  KLGLE , ÉE,  p.  p.  del  veri»  a veu-  *AYISSÉ,  s.f  Atornillado  ; toda  hemH 

gter.  .!  j4di.  Cegado,  y ciego.  znietita  o cosa  qije  tenga  lomillo. 

A V FUGLEM  FNT,  s.  m.  Ceguedad  : ce-  AV  ITA1LLÉ,  El' , p.  />.  del  yerbo  m>i- 

gnera.  Lo  i.°  supone  privación  del  .sentido  taillar. 

déla  vista,  y lo  a.°  la  enfermedad  que  la  AVITAILLE^IEIVT  , s.  m.  Almstcci- 
cansa,  bien  que  esta  iu;:s  propiamente  se  dice  jnicnto , provisión  de  l>u»timicntns , ó vive- 

téiité.  ||  La  palabra  aveugtemrnt , como  re*  : que  se  llevan  á una  plaza  de  armas  , ó 
ceguedad,  admite  el  sentido  metafórico;  y á una  esquadra. 

nunca  como  ceguera,  que  conserva  siempre  AVÍ  r AJLLER,  v.  a.  Avituallar,  proveer, 
el  JV«o.  , abastecer  : de  víveres. 

AVEUGLEMENT , tufa.  {pg. ) Ciega-  AV1VAGE,  s.  rn.  Avivado:  cu  el  azoga- 
mente  : sin  reflexión  , inconsiueraniente.  do  de  los  espejos,  es  la  primera  labor  que  se 

AVELOLO , v.a.  Cegar  : poner  ó dexar  da  al  esUüo  para  que  pueila  recibir  el  azo- 

ciego  á alguno.  L)  ícese  en  el  sentido  propio  , guc. 

y mas  aun  en  el  figurado.  ||  Fn  francés  no  AV1VER,  a.  Avivar  : liaeer  mas  viva 
se  usa  como  verbo  neutro  por  cegar,  ó jkt-  una  cosa  , corno  colores,  esmaltes, 
der  la  vista  , una  persona  ; en  este  sentido  se  AV  IVES , S.f.  fd.  Avivas  : inflamación 
dice  t*lre  Jranpé  tía  recité.  de  las  gl.-.m lulas  lie  los  caballos. 

AVFXGLim’E  { A L’ ) , adv.  (ftm.  ) *AV IVOIR , s.  m.  Piedra  cándida: el  ins- 
Á ciegos,  á tientas.  truniento  con  que  los  doradores  á fuego  ex- 

A\  IDE,  adj.  tu.  y j.  Ansioso,  voraz  : en  tienden  el  metal  amalgamado  sobre  la  pieza 
el  comer.  1|  ( Jig. ) Ansioso,  codicioso,  ham»  que  han  de  dorar. 

briento  : de  riquezas , honores  , etc.  AVOCASSER,  v.  n.  Almiar  : exercer  el 

AYIDEMENT,  adv.  í ion  ansia  , con  co-  oficio  de  alxigado.  Tiene  en  trances  un  sen- 
dicia  : ansiosamente,  codiciosamente.  tirio  de  desprecio,  romo  si  en  castellano 

AVIDITE,  s.  f.  Ansia,  codicia,  hipo,  dixiscnio»  onogudear. 
nnlielo  : con  que  se  desea  ó busca  una  *A\  OCASSFRlE,r.yi  Abogacía : la  pro- 
cosa. Cesión  de  abogado*  Usase  en  tono  de  despre- 

AVÍLI,  IE,  p.  p.  del  verbo  avilir.  ció,  como  si  dixesemos  oficio  abogadil. 

AVILIR  , r.  a.  Envilecer,  deshonrar,  ha-  I AVOCAT,  s.  rn.  Abogado  : el  letrado 
ecr  despreciable  : á una  cosa,  j]  S' avilir. , v.  r.,  que  exerre  la  abogacía.  * 

envilecerse  un  genero,  perder  el  valor,  estar  AVOCAT,  ATE,  s.  Abogado  : tómase 
h menosprecio: y en  sentido  figurado,  es  des-  por  patrono,  intercesor,  defensor,  mediane- 
honrarsc , quitarse  la  estimación.  ro  en  una  aflicción  , ó tralwijo. 

AVILISSAJST,  ANTE,  adj.  VU,  des-  * AVOCAT,  ó «OIS  D’ANIS  DES 

honroso.  FRAilC  VIS  , s.  m.  Palto  : árbol  de  Indias. 

AYILISSFMENT,  s.  m.  Menospircio  . AVOINE,  s.f.  Avena  : especie  de  gia- 
desestimaeion  : en  que  está,  ó ha  parado  uua  no.  slvoine  sauvage  ; egílope  : avena  es- 
cusa. tcril.  ||  .donata folla  : bailara. 

* AVILLONS , s.  m.  pl.  Espolones  de  AVOIR,  r.  aturtl.  Haber.  Sirve  este  ven- 
ias aves  de  rapiza.  bo  para  conjugar  los  otros. 

AVINE  . EE  , p.  p.  del  veri»  aviner.  AV  OLPr,  v.  a.  Haber  : tener  poseer. 

AVINER,  v.  a.  Envinar,  hacer  ul  vino  AVOIR,  o.  itnvers.  Halicr.  Usase  *¡etu- 
nna  lxita , un  tone!,  etc.  prc  con  la  partícula  relativa  y , en  el  senii- 

A VIRON  , í.  m.  Palo  de  birar  : especie  do  del  verbo  etra , como  ti  y a das  prrsnnnas 
de  remo  grande  que  sirve  de  liuion  para  quL.  hay  ge  mea  que...  i/>  eut  cent  hommas 
guiar  las  barras  de  los  ríos.  tucs , hubo  cica  muertos  : il  y avoit  be* tur 

* AVIRONNER,  v.  a.  Birar.  coutrdc  monda,  había  imtclio  gentío. 

A VIS  , s.  m.  Aviso  , noticia.  ||  Parecer,  AVOIR,  s.  m.  (Jdrn.  y poc.  us.  ) Haber, 
dictamen  , voto.  ||  Advertencia,  consejo.  ó haberes  : se  toma  por  hacienda , bienes, 

AVISE,  KE,p.  p.  del  verbo  avisar.  \\Adj.  caudal. 

Avilado . advertido  , prudente.  AYOISINER,  v.  a.  Lindar,  confinar,  «v- 

AVISER  , v.  a.  Advertir,  aconsejar  ( ya  tar  contigua  , c inmediata  á otra  : una  lier- 

es  anliquado.) ||  Columbrar,  advertir,  repa-  ra,  una  provincia,  etc. 

rar,  descubrir  alguna  cosa  con  la  vista  ^ es  AVOnTE  , KE,  p.  p.  riel  verbo  avorter.  • 
muy  vulgar ).  AVORTEMKNT,  i.  m.  Al  noto.  D ícese 

AVTSER,  ,y-  n.  Hacer  reparo  , reflexión  , avortemenl  solo  de  los  animales:  porque  , 
•tención,  ó alto  en  nna  cosa , echarla  de  ver : hablando  de  los  mugeres,  se  dice  jaus.se 

y también  imagin.irsela  , ó pensarla.  Pero  el  concha  , esto  es  , malparto. 

^yerdadero  uso  de  este  verbo  en  este  sijuili-  AVORÍ  ER,  n.  Abortar.  D ícese  avor-  „ 


ter  *o!o  de  los  .'mímales , porque  hablando 
de  las  m operes , vsjnire.  une  J'ausse  ronche , 
se  b toser  t esto  es,  malparir.  j|  {Jig* ) Ma- 
lograrse, frustrarse  : los  designios , las*  em- 
presas , etc. 

AVORTOK,  s.  m.  Alerto  : engendro  : 
lo  «pie  sale  á luz,  ó es  producido  antes  de 
tiempo  v sazón , hablando  de  los  animales 
y de  los  frptos, 

AVOl  K,  EF.,  p.  p . del  Yerbo  avoucr. 
||  Adj.  Reconocido,  aprobado,  autorizado. 

AVOl'K  , s.  m . (ant.)  Patrono,  defen- 
sor : de  los  derechos  de  una  iglesia , ó aba- 
día. ||  KI  que  exerce  boy  en  Francia  cierto 
oficio  análogo  al  de  los  antiguos  procuradores 
de  esta  nación. 

A V ODER  , v.  a.  Confesar,  reconocer  : 
una  cosa  por  Terd adera , ó cierta.  ||  Conce- 
derla, declararla  como  tal.  [|  Aprobarla  co- 
mo buena  , digna  , etc.  ||  Abonar,  autorizar  : 
un  hecho,  una  acción. 

AVOUFR  ( S* ) , v.  r.  Declararse,  confe- 
sanc  : darse  por  culpado , engañado , venci- 
do, etc.  (j  'también  significa  autorizarse, 
cubrirse  con  el  nombre  de  otro  : il  s'est 
avené  de  vous. 

AVOUTRE , ó AVOUÉTRE  , s.  m. 

{ant. ) Bastardo  adulterino. 

* AVOVKR  , v.  a.  ( na ui.  ) Cambiar, 
mudar  de  rumbo  : el  viento. 

AVRib  , s.  m.  Abril  : el  qnarto  mes  del 
alio.  ||  Poisson  d'avril:  chasco  , burla , que 
se  Ifetccr:  alguno  en  dicho  mes  , haciéndole 
andar  inútilmente  en  busca  de  una  cosa  que 
no  ha  d»»  habar. 

* A\  R ( i \ , 5.  f Avena  loca , baliuca 

* A VI;  Sil'  , i.  m.  ( ndut .)  Ayusta  mien- 
to, empalme  de  dos  cuerdas  una  al  extre- 
mo de  la  otra. 

"AVI  STER,  v.  a.  (ndut.)  Ayustar:  em- 
palmar dos  cuerdas,  la  una  al  extremo  de  la 
otra. 

AXF,  s.  m.  Fvc  : la  linea  que  corta  un 
cuerpo  n*  dos  partís  geometricaníen  te  iguales. 

* AXílT  uK  . adj*  m.  r f (fis* ' Axlfu* 

g.»  : lo  que*  tiene  la  facultad  de  alejurse  de 

un  punto,  d ere. 

AXILLALRE,  adj.  rn.y  f.  { anal. ) Axi- 
lar : raerse  de  las  venas,  músculos,  y tendo- 
nes de  jas  sobaco». 

AMOME , r.  ni.  Axioma  : máxima, 
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pi  oposición  general  recibida  en  tinrf  cicn- 

* AXIPÉTE,  adj.  m.rf  {Jts. ) Axipc- 
to  : lo  que  goza  la  fuerza  de  aproximarse  de 
un  exc. 

* AXIS,  s.  m.  Ciervo  del  Ganges  : qua- 
drúpedo. 

AXOXGE,  ó AUXUNGE,  s.f  Enxun- 

dia  de  gallina,  pavo,  etc.  : aunque  se  toma 
alguna  vez  por  el  unto , ó sain , de  qualquier 
animal. 

* AY , AYE ! interj.  Ay  : exclamaron  de 
dolor. 

*AZARERO,  s.  m.  Loro,  asarero  de  Por- 
tugal : árbol , especie  de  ciruelo. 

AZEDARAC,  s.  m.  Cinamomo,  acedc- 
rac  , lila  de  ludias  : árbol , cuyas  hojas  están 
dispuestas  á modo  de  rosas.  Llamase  también 
Acacia  d!  Epyplc , ó Jaux  Si  como  re. 

AZEROLE,  s.  f.  Acerola  la  fruta  del 
acerolo. 

AZFROLIER  , j.  m.  Acerolo  : el  árbol 
que  produce  las  acerolas. 

* AZI,  s.  m.  Cuajo  hecho  con  vinagre  y 
suero. 

AZIMUT,  s.  m.  Azimut  : el  círculo  verti- 
cal , que  los  astrónomos  hacen  pasar  por  el 
centro  de  qualquier  astro. 

AZIMUTAL,  ALE,  adj.  Azimutal : lo 
que  pertenece  al  azimut,  y tiene  dependen- 
cia de  el. 

*AZOÍDE , s.  f.  Flordcl  lagarto  , rstape- 
lia  : planta  rnyas  hojas  son  alagar  ludas. 

* AZOTE,  s.  m.  qnim.)  Azoe  : base  del 
gas  ázoe,  que  ocupa  las  tres  quartas  partes 
del  ayre  atmosférico. 

* AZO  FH,s.  m.  Azoo  te  : nombre  que  dan 
los  alquimistas  al  azogue , ó mercurio. 

AZUR  , s.  m.  Lapislázuli  : piedra  mine- 
ral azul.  í(  También  »c  toma  por  el  color  de 
este  mineral , que  se  llama  azur  ó azul  en  el 
blasón  , y color  cerúleo  hablando  del  cielo 
poéticamente.  ||  Azul  ultramarino  se  dice 
cutre  los  pintores , y otros  , que  usan  de  los 
polvos  ó pasta  azules. 

AZURE,  EE , adj.  Azul , azulado,  cení- 
leo  : «lado  ó pintado  del  azuJ. 

AZI  ME,  adj.  Azimo  : se  aplica  al  pan 
sin  levadura. 

♦AZYMITHE,  - .m.  A z;  mista:  el  que  ha- 
ce uso  del  pan  ázimo. 


segunda  letra  fiel  alfabeto:  pronunciase  roso,  de  esta  frase  : Ar.  está  señalado  con 
be*  V es  del  genero  masculino,  siendo  en  la  letra  fi , hablando  de  un  coxo , un  tuer- 
costr-li.mo  femenino.  to,ó  un  jorobado,  porque  principian  con  es- 

Siude  us ai »e  en  frunces , y en  estilo  jo-  tu  itlra  los  uoiubics  Üoileux  coxo,  tíorgng 
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tuerto,  y Bossh  jorobado : queriendo  signifi- 
car con  qti.ilquicra  de  esto*  a pufos  la  mali- 
cia , y 1í«í>  astucias  del  sugeto. 

babel (cw  ia  u>ur  de),  expr.  fig. ) 

Fs  una  Babilonia , un  embolismo  : frase  f‘a- 
íuiiiar  en  ambas  lenguas  para  denotar  la  mu- 
chedumbre y confusión  de  pareceres , ele. 

BAB1TJRRE,  $.  m.  Esnecie  de  suero , 
que  queda  dr*spucs  de  hecha  la  manteca. 

* BAB1CHE,  s.J.  Penita  faldera. 

B ABÍL , s.  rn.  Chachara , p u la , charla  , 
charlatanería  : fluxo  de  hablar. 

BABILLABO,  ARDE,  adj.  Chacharero, 
challante,  charlador,  parlador  : hablador. 

UAB1LLEK,  v.  n.  Charlar,  parlar,  par- 
lotear. 

BARIN'E, s.  f Hocico,  morro,  geta  : di- 
cta* de  los  luíaos  de  alguuos  animales: y por 
desprecio,  ó burla,  de  los  de  alguna  per- 
sona. 

BABIOLE,  s.f.  Buxerín,  baratija:  ju- 
guete de  niños.  j|  ( fig.  ) Niñería,  fruslctía  : 
cosa  sin  peso,  ni  substancia. 

* BABLROLSSA , s.  m.  Javalí  de  la  In- 
dia. 

BÁBORD,  6 BAS-BORD , s.  m.  { ndut . ' 
Babor  : el  costado  izquierdo  del  navio,  mi- 
rando de  popa  á proa. 

BABOuCHE,  s.f.  Babucha  : especie  de 
calzado  de  los  Turcos. 

BA  B( >UfN,  s.  m.  Babuino : mono  grande, 
[j  Significa  también  una  figura  ridicula,  que 
se  hacia  besar  en  otro  tiempo  en  los  cuciptts 
de  guardia  al  soldado  que  había  caído  en  al- 
guna falta.  ||  ( joc.  ) Se  iMcefaire  baiser  /«. 
bnbouin  a quelqu 'un , por  harc**le  besar  la 
correa.  ||  A los  niños  bulliciosos  v alocados, 
se  les  dice  riñiéndoles, ó acariciándolos,  petit 
bnbouin , como  quien  dice  moñudo,  traste- 
ro elo. 

* BABOUINER,  i'.  n.  Hacer  monerías, 
bufonear,  bobear. 

BAC,  s.  m.  Barca  de  rio  : para  pasar  de 
una  orilla  á otra.  ||  Arca  del  agua. 

'BACASSAS,  s.  m . Barco  especie  de  pi- 
ragua. 

BACCALAURÉAT , s.  rn.  Bachillerato : 
grado  de  Bachiller. 

* BACCALJ AU,  s.  m.  Bacalao,  óalwde- 
jo.  Es  voz  usada  en  algunas  provincias  de 
r rancia. 

* B A CC HA N ALE,  s.f.  Borrachera,  fran- 

jCíichcla. 

BACCHANALES,  s.f.  Bacanales  : fies- 
tas que  lo»  Gentiles  celebraban  en  honor  de 
Baco.  ||  ( fifi. ) Se  toma  j>or  borrachera  ',  bro- 
ma, ó diversión  descompuesta  de  couicr,  be- 
ber. y cantar. 

*1ÍA<XTIAIVAIJSER  , v.  n.  Borrachear, 

bromear. 

BACCIIANTE,  s.  f.  Bacante  , la  niuger 
que  celebraba  las  bes  las  bacanales.  j|  ( jig- ) 


Hecha  una  furia , un  hasilisro : se  dice  de  nna 
tnuger  f uriosa , encolerizada. 

* BACCHAR1S,  s.  /.  Bucara  : planta. 

M^CCHE,¿  BACCillQLK,  s.  m.  Ba- 

quio  : pie  de  verso  griego  ó latino,  de  una 
breve  v deis  larga». 

♦bácchls,*.  m.  Bnro  : dios  de  lu  gen- 
tilidad, hijo  de  Júpiter  y Sámele. 

BACHA,  ó PACHA  , s.  m.  Baxá  : nom- 
bre de  empleo  superior  entre  los  Turcos. 

* BACHE,  s.j.  Toldadura  , el  lienzo 
grueso  con  que  se  entoldan  los  barcos  y car- 
ros. 

BACHELE1  rE , s.  f ( ant. ) Pollita  r 
n.u .hacha  linda  y pequeña. 

RACHEL1ER,  s.  m.  Bachiller:  el  que  lia 
obtenido  este  grado.  ||  Antigiianicnu*  tenia 
el  nombre  de  bn<  hetier  el  noble  doncel  que 
servia  bnxo  la  1 tandera  de  otro , y el  de  ba~ 
cheleité  la  soltera  que  tenia  amante. 

B ACHIQUE , adj.  m.  r f.  Báquico  , lo 
perteneciente  a fiesta  ó memoria  <fe  Baco,  y 
figuradamente  a cantares,  letrillas,  ú holgo- 
rio de  gentes  para  beber,  como  c/umson  bn- 
chique , jete  ¿achique , troupe  ¿achique,  etc. 

BACHOT,  s.  m.  Barquilla,  ponlon  : pa- 
ra pasar  los  rios  la  gente  ile  á pie. 

* BACHOT AGE,  s.  m.  El  oficio  de  bar- 
quear, ó conducir  la  barca  para  pasar  los 
ríos. 

BACHOTELR,  s.  m.  Barquero,  ó pon- 
tonero  de  rio. 

* B ACHOLE,  s.f  Artesón  ancho  por 
arriba,  y estrecho  por  el  fondo. 

B ACÍLE, ,(.  ni.  Hinojo  marino. 

B4CCEí  ÉE,  p.  p.  del  verbo  bdeler.  ;| 
Como  adjetivo,  en  sentido  figurado  v vul- 
gar, significa  cerrado,  concluido  , hablando 
de  un  tratado,  un  ajuste,  etc. 

* BACLAGEjS.  ni.  Poner  en  orden  los 
barcos  en  un  puerto. 

BACLFR,  i',  a.  Barrear,  atrancar : cerrar 
con  ftarra, cadena, ó tranca  una  puerta,  ven- 
tana, calle,  etc.  ¡j  íitúler  un  batcau,  poner 
en  sitio  cómodo  del  puerto  un  barco  para  la 
carga  y descarga. 

* BACTREOLE  , s.  m.  Cizalla  , ó raspa- 
duras de  oro  en  panes. 

* BADAJL,  s.  m.  red  de  piscar. 

BADALD,  AL’ DE,  s.  Bausan,  bodo- 
que, napa  naías- 

BADAUDER , •*.  n.  Embobarse : embrle- 
sarse  con  cosas  de  poca  consideración.  j|  Bo- 
bear : decir  ó hacer  bobcrías. 

BADAUDFJUE,  s.f , ó BADA  LUA- 

GE  , s.  m.  Robería , tontería , simpleza  ; y 
en  en  estilo  vulgar  badajada. 

* BADA  L DÍS  ME,  s . m.  Patochada : ma- 
jadería : necedad. 

* BADFLAIRE,  s.f  Sable.  V.  Sobre: 

Úsase  en  el  blasón.  • 

BADiANE,  s.f.  Badiana,  ó ans déla 
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Í3i¡m.  s.  m.  F.J  fruto  ó semilla  de  tina  plan- 
ta que  nace  en  la  China,  y en  las  Filipinas. 

RAJ)IGEOK,i.  m. Color  amarillo  ron  que 
se  revocan  las  paredes.  También  es  u («estu- 
co , hecho  con  nrdjizos.de  piedra  molidos. 

BADIGEONiViE,  EE,  p.  p.  V.  badi- 
meonner. 

BAD1GEOOTTER , a.  a.  Revocar  las  pa- 
redes con  color  amarillo.  V.  Badigenn. 

BADINt,  DIG,  adj.  Chancero,  jocoso  , 
festivo.  ||  Usase  también  como  substantivo  , 
y significa  un  tararira,  tina  tararira. 

BAD1NAGK,  t.  tu.  Burla,  chanza,  cha- 
cota, que  gasta  una  persona  : lo  contrario  á 
seriedad.  »|  Chiste,  jocosidad,  gracejo,  con 
que  se  hace  ó dice  alguna  cosa.  (|  Juguete , 
entretenimiento  : hablando  de  cosas  fáciles 
de  hacer.  | Fruslería,  niñería:  tratándose  do 
cosas  <lc  poca  importancia. 

BAUINAKT,  í m.  Guia,  ó caballo  de 
reata  : challo  supernumerario  en  lo#  ti  ros  t 
como  si  nn  tiro  son  sen,  el  séptimo  que  va 
solo  primero. 

HaÜÍiSE,  s.f  Bengala : bastoncillo  del- 
gado de  junco , ó ballena. 

BADINFR,  n.  (Chancear,  jngtuftrar  : 
estar  de  burla, de  juego, «le  chunga  : andarse 
con  chanzas,  con  hurlas.  jj  {/¡g. ) Tetuble- 
quear : dicese  del  movimiento , ó meneo,  ó 
sea  tembleque,  que  tienen  ciertos  adornos 
prendidos  con  arte  para  este  íin. 

«ADINKJUK,  s.  /.  Chiste,  chanza,  jo- 
cosidad , chufleta,  cosa  de  juego. 

11APÉSTS , s.  J.  pl.  Tenaza»  ligeras  pa- 
ra atizar  el  fuego. 

* BAFF.TAS,  s.  m.  Bafetas  : telas  de  al- 
godon  blanco  «le  las  Indias  orientales. 

Ü Al  FOL É,  ÉK,  p.  p. del  verbo  bajfouer. 
B VI*  FOLER , r*.  o.  Huehear,  escarnecer, 
mofar,  denostar  a alpino. 

B VI  RE,  s.  f [ vuig.)  Tragantona,  co- 
milona. 

BAFRER,  n.  ( i’ufg. ) Glotonear,  tra- 
gar, atracar,  embocar,  zampar  : por  comer 
con  «píceo  y ansia. 

B ' Í RlO^R  , s.  m.  Gomia , comilón  , tra- 
gantón. 

R 4GACF , s.f.  Gabazo  : la  cáscara  ó ci- 
bera de  la  caña  exprimida  en  el  moli- 
no . v después  baso  de  la  viga. 

RAGAGK,  s.  rn.  Rogage:  todo  el  equi- 
pare de  un  excrcilo.  ||  Fquipage  : la  carga  y 
prevención  de  útiles  y trastos  para  nn  vi  age 
particular.  I|  ( fig.  y'jhrn.  ) Plier  bagaje  , 
tmu\si v haga ge , liar  ol  halo,  tomar  el  tole, 
las  de  Villadiego  : morir. 

R ACARRE,  s.J.  ifam. ) Zarracina,  ga- 
zapela, ó tremolina,  ó zipizape  : di  cese  «le 
una  pendencia  y allroroto  de  gentes  riñendo. 

BAGASSE,s.y.  Pdjrji,peb- 

la , pelandusca : nombre  despreciativo  que 
se  da  á las  mugeres  perdidas. 


B \G  \TELLE  , s.f.  Bagatela  , baratija  , 
buxeria  : friolera,  fruslería.  ||  S'uttacher  <1 
des  basat tUes  , pararse  en  frioleras  , en  pe- 
lillos. 

BAGTYE,  $.  m.  Baño  : nombre  de  la 
Din /.morra  en  «juc  están  los  esclavos  en  Ber- 
bería y Turquía. 

* B A GN1ERES,  (geogr.)  Bañeras  : villa 
de  Francia  en  Gascuña. 

BAGNOLETTE,  s.  f ó BAGNO- 

LF.r,  s.  m.  Cierto  tocado, %y  adorno  de  las 

m ligeros. 

BAGUE,  s.f  Sortija  : anillo  que  suele 
llevar  una  piedra  engarzada.  ||  Decíase  ha- 
gue  lioreiue  el  arillo  iposti  traía  en  las  ore- 
ja». ||  Hjblando  de  las  joyas  v galas  de  una 
novia  , 6 de  las  que  recobra  uua  viuda,  se  ¡ 
dice  : bagues  rl  jqyaux.  ||  De  los  prisione-  | 
ros  que  salen  de  una  plaza  rendida  con  vi-  . 
das  y cquipages  libres,  se  dice  surtir  vie  el 
bagues  sauces  : y por  extensión  se  aplica  al 
que  sale  de  un  pleyto  6 negocio  sin  descala- 
bro , en  paz , y como  se  suele  decir,  libre  y 
sin  costas.  ¡|  Llamase  cout'sede  bague  id  juego 
de  sortija., 

BAGUE,  EE,  p.  p.  del  verbo  baguer , 

hilvanar. 

BAGUENAUDE , s.  f Espantalobos  ¿ 
fruta  del  árbol  llamado  bague nautlier. 

BAGUEN AUDER , u.  n.  (Jam. ) Cho- 
carrear, chunguear  : estar  de  chirinola,  de 

chunga. 

BAGUEN AUDIER  , s.  m.  Zumbón  , 
cbocarrero,  chunguero:  amigo  de  chirino- 
las , de  chungas. 

BAGUENAU  DIFR , s.  m.  Espantalo- 
bos : árbol.  ||  Baguenaudier  de  jardiniers  , 
entero.  • 

BAGUER , v.  a.  Hilvanar  : apuntar  «» 
asegurar  «Iíks  telas  con  puntadas  largas,  pa- 
ra coserlas  después. 

BAGLKT 1 F , s.f.  Varilla  , vareta  , ha»* 
toccillo,  palillo.  ||  Ja  agüeite  de  J'usée , va- 
rilla de  cohete  : baguette  divinatoire , vara 
divitialorta  : baguette  du  nelit  Jacob , vari- 
ta de  virtudes  : baguette  ae  fusil , baqueta  , 
ó atacador  de  escopeta  : baguette  de  tam- 
bourt  palillo  ó baqueta  de  tambor.  ||  Tam- 
bién se  dice  figuradamente  : enmmander  a 
la  baguette , se  Jaire  servir  a la  baguette  ; 
mandar  á baqueta,  hacerse  servir  á baque- 
ta : passer  par  les  baguettes , d.ir  baquetas  , 
ó baquetear. 

BAGUETTE , s.f  ( arquit . ) Baqttchlla  ; 

Ja  moldura  redonda. 

BAGUIER,  s.  m.  Cofrccito,  ó arqui- 
lla, en  que  se  guardan  los  diamante»  y 

joyas. 

BAHLT,  s.  ru.  Baúl , cofre. 

BAHUT1ER , s.  m.  Cofrero  : el  que  ha.  I 
ce  cofre»  ó Laules. 

BAJ,  AIE,  odj.  Bayo:  diccsc  de  cierto 
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color  da  pelo  en  los  caballos , ó del  ca-  poner  en  manos  de  alguno  una  cosa  : darse- 

bailo  que  tiene  este  pelo.  ||  Bai-brun  : cas-  la  con  esta  ó la  otra  condición , como  4 

taño.  ||  B tti- doré  : melado  , hablando  del  censo,  en  arrendamiento,  por  testamento, 

color  del  caballo.  por  contrato , ele.  J|  Hoy  solo  se  conserva  en 

♦ BAIA , (fícogr. ) Báyes : puerto  de  mar  estilo  familiar  en  esta  frase:  uous  me  la 

*en  el  reyno  de  Ñapóles.  buillez  belle , vmd.  me  quiere  embromar, 

BAIE,  s.f.  Bal  íia  : entrada  del  mar  en  1 pegármela,  embocármela. 

la  costa  con  la  boca  mas  estrecha  que  el  BA1LLET,  adj.  Bayo  : d ícese  de  los 

seno.  cabillos  de  este  color. 

BAIF. ,  s.f.  Baya  : la  fruta  «pie  da  el  lau-  BAILLEUL,  s.  m.  ( cirhg. ) Algebrista  : 

reí  v otros  «árboles.  el  que  compone  loi  huesos  dislocados. 

tíÍAlE,  s.f.  Vaya,  cantilena  , zumba.  BAlLLbtR,  s.  m.  Bostezador  : el  que 

BA1E  D’UNK  KlRl’E , s.  f ( albor}. ) bosteza  mucho. 

Hueco  de  puerta  ó ventana  : que  se  dexa  cu  BAILLEÜR,  s.  m.  BAILLERESSE  , 
los  edificios.  s.f  ( for . ) El  que,  ó la  que  da  á censo,  ó 

RAIGNE,  EE,  p. p.  del  verbo  baigner.  en  arrendamiento  : una  hacienda,  una  ca* 

BAIGNER,  «.  B uñar : poner  ó tener  i j sa , ele. 
en  el  baño,  en  remojo,  en  infusión  , alguna  BAlLLf,  s.  rn.  Bayle  : juez  ordinario  de 
cosa.  j|  De  los  rios  se  dice  qu<f  baignent  un  alguna  villa  ó lugar,  en  ciertos  países  de 

pars , esto  es,  que  le  riegan.  Francia.  ¡J  Baylio : cierta  dignidad  en  la  ór- 

BAIGNER  ( üE),  v.  r.  Bañarse  : en  al-  den  de  San  Juan, 
gnu  baño,  rio,  estanque , etc.  ||  (fig- ) BAlLLÍAGj¿,  s.  ni.  Baylía  : el  territorio 
Quando  se  dice  se  baigner  dans  le  satig , ó de  la  jurisdiccMfcdel  Bayle.  ¡|  Baylía  : elpa- 
dans  les  lartnes  des  malheureux , corres-  ruge  en  que  reSfe  y cxerce  justicia  el  Bayle. 

pondo  á dolcytarse,  saborearse  en  ver  6 ba-  (jBaylia^e  : el  territorio  en  que  tiene  su  en* 

ccr  correr  la  sangre , ó las  lágrimas , de  los  comicuda  el  Baylio  en  la  Úrden  de  San 
infelices.  Juan. 

BAIGNER,  i*,  n.  Estar  en  agua,  6 en  BAIÍJ.IVE,  s.  f.  La  niugcr  del  Bayle , 
infusión  una  cosa  para  embeberse,  etc.  jj  como  si  dixerauiog  la  alcaldesa. 

For  extensión,  hablando  de  un  muerto,  se  BÁLLLON,  s.  m.  Mordaza  : d ícese  para 
dice:  o n le  tro  uva  baigné  dans  son  sang,  las  personas,  como  para  las  bestias  ¿ bien 
se  le  encontró  nadando  en  su  sangre.  que  la  de  los  animales  se  llama  acial. 

BAIGISEUR  , s.  w.  El  que  se  baña.  ||  B AiLLONNE , ÉE  , p.  p.  del  verba 

Bañador  : el  que  baña  a otro.  ||  Bañero  : el  bdilíonncr.  i|  ( hlas . ) Se  dice  de  los  anión- 

que  tiene  baños  para  el  público  , ó cuida  de  les  pintados  con  mordaza  en  la  boca, 

ellos.  BAILLONNKR , u.  a.  FrJiar  una  mor- 

BAIGNEGSE,  s.  f.  La  muger  que  se  daza  ¿i  ana  persona,  ó el  acial  á un  animal, 
baña.  ||  Bañadora  : la  que  tiene  baños  * BAlLLOQliE,  s.f  Pluma  de  diversos 

•ii  cosa  para  nmgeres.  colores. 

BAIGNOIRE,  s.f.  Baño  : la  pieza  gran-  BA1N  , s.  m.  Baño  : el  parage  en  que  so 

de  de  mailera  ó de  metal,  para  bañarse,  jj  baña  , sea  en  rio,  mar,  etc.  |j  Baño  : la  pit- 

Bauadero,  baño:  el  sitio  de  un  río  á propó-  za  ó apartamento  destinado  para  baños.  || 

sito  para  bañarse  la  gente.  V.  tíain.  Baño  : la  cuba  ó utensilio  en  que  se  toma 

BAlL  , en  pl.  BAUX,  s.  m.  Arrenda-  el  baño.  I|  Baño  : la  acción  y electo  de  ba- 

micnto,  v la  escritura  de  arrendamiento.  fiarse.  ¡|  Baño  : el  agua  , ú otro  liquido,  ett 

BAILE  , s.  m.  Bayle:  nombre  queda-  jj  que  nos  bañamos.  |(  tíain-maric  : hafm-ma-  ^ 

Irán  los  Venecianos  «á  su  embaxadoi  en  Ja  ría  : es  quando  eu  un  vaso  de  agua  caliento 

Puerta  Otomana.  ¡|  Llamalia.se  también  asi  se  pone  otro  vaso  de  algún  licor  para  calen-, 

en  algunos  lugares  el  Juez  Real.  tañe. 

BAILLE , s.f.  ( nduf.  Pozal  : cuba  an*  BAIN  (Mcttre  h)  {albañ.)  Dar  una  le-  ' 
cha  v baxa.  y es  la  mitad  de  un  tonel.  diada  : emplear  en  alguna  obra  mas  yeso  /, 

BA1LLÉ,  EE,  p.  p.  del  vcrl»u  bdil - mezcla  que  lo  común  , por  estar  el 

¿fr.  mtiv  suelto. 

BAILLEMENT,  s.  m.  Bostezo:  la  ao  RAIN \S,s.m.pl.  Baños:  las-ogr,aS  q,lo 

cioii  v efecto  de  bostezar.  sirven  para  tomar  baños,  y el  sitio  ó lugar 

BÁILLER , v.  n.  Bostezar-  ||  Por  exten-  en  que  están.  Díccse  principalmente  de  los 

•ion  se  d» ce  bdiller  un  mur,  de  una  pared  medicinales,  que  tomau  la  'denoiniuucioii 

que  está  hendida,  que  tiene  grietas  : bdiller  del  pueblo  ó parage.  / 
une  porte,  de  una  puerta  que  no  ajusta,  ó , BAIONNEFTE,  5.  *f  Bayoneta  : arma 
cierra  bien.  «J  ( fig.fam. ) Hipar,  balar  : un-  que  se. usa  con  el  fusi'i. 
dar  desalentado  por  una  rosa.  BAIÜQUE,  s^f  Bayoco  : cierta  mouc- 

BAILLER.,  ú.  { for . unt.  ) Entregar  : da  de  «obre  cvt'fienle  en  Italia. 
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BAÍRAM  , s.  m.  Bairan  : fiesta  solemne 
entre  los  júreos. 

BALSK,  T,rT\  ,/»./>.  <1í*I  verbo  baiser. 

BAISEMAIN , s.  m.  ( tenn.  feud. ) Ho- 
menage  prestíalo  al  «’ñor  besándole  la  ma- 
no. ¡I  D ícese  también  baisemain  la  ofrenda 
que  se  da  al  C!ura  yendo  á besar  la  paz.  (| 
Besamanos  : acto  <le  ceremonia  en  que  mu- 
chas personas  entran  á besas  fa  mano  al  Rey 
y demas  familia  Real. 

BA1SEMAINS,  ni.  pl.  Cumplimien- 
tos , recados  , memorias  : que  se  hacen  , ó 
se  envían  por  cortesía  unas  personas  á otras. 

BAISEMENT,  s.  m.  El  acto  de  besar  : 
pero  ya  no  se  usa  sino  en  el  de  besar  los  pies 
• Su  Santidad. 

BAISER . s.  m.  Beso , ósculo  : la  acción , 
y el  efecto  de  besar. 

BAISER,  v.  a.  Besar  : ya  sea  una  per- 
sona á otra,  ó á cosa  digna  de  reverencia.  |j 
(Jomo  v.  r.  se  kaiser , ademas  del  uso  pro- 
io  entre  personas,  se  dice  por  extensión  de 
os  cuerpos  inanimados  trae  se  locan,  como 
dos  panes,  dos  maderos qW se  ]>esau.  j|  Por 
decencia  se  dice  : kaiser  une  jemme , para 
dar  á entender  otra  cosa  de  mayor  cou- 
fianza. 

BAISEL’R,  EUSE,  adj.  Besador,  ora  : 
Amigo  de  besar,  aficionado  á dar  besos. 

B AiS<  )TTER , v.  a.  Besucar  : dar  besos 
y mas  besos. 

BAISSE , s.f.  Baxa  : díccsc  de  la  mo- 
neda, de  los  fondos  públicos,  cambios,  y 
otros  papeles  comerciables,  quando pierden 
su  primitivo  valor. > 

BAÍSÍSÉ , ÉE,  p.  p . del  verbo  baisser  ; y 
como  adj.  es  baxo , y no  baxado. 

BAISSER , v.  a.  Bazar  : poner  una  cosa 
en  lugar  mas  baxo,  ó menos  alto.  ||  ( ndut .) 
Antaynar,  arriar,  [j  (fig-)  Baisser  pavillon 
fje.i’vnt  tjuehpiun , aniaynar  velas  : ceder  de 
su  derecho.  ||  Baisser  V arcille , desanimar- 
se. ¡|  Tete  baissée , á ciegas  : sin  reparar  en 
peligros,  ó sin  temerlos. 

BAISSER,  v.  n.  Baxar:  disminuir, men- 
guar, declinar,  decrecer  tina  cusa.  ¡|  Se  kais - 
ser,  v.  r.  abaxarsc , inclinar  el  cuerpo , ó la 
cabeza. 

3 AiSSlERE , s.  f Asiento , ó solera , de 
un  tonel  : vino  feculento,  ó de  heces. 

* BAISSOIRS,  s.  rn.pl.  Fstanques  : los 
dt  la*  salinos , en  donde  se  pone  á evaporar 
el  ¡»k  na  salada. 

B As. -ERE,  s.  f.  Beso  del  pan  : la  parte 
por  do.x*1"  l,a  tocado  con  otro  en  el  homo. 

BAJOlRE»  s.f.  Medalla,  ó moneda , 
en  Ja  que  esculpidos  dos  bustos  de  per- 
fil . »d  uno  sobre  ^ otrí>  : en  nuestras  casas 
de  moneda  llaman  u.  ‘«’dnlk»  de  unión. 

BAJOLE,  s.f  Q^rilUb  : parte  de  la 

cabeza  d'*l  puerco,  que  %\  v<?  de  carrillos. 

BAL,  s.  m.  ilayle  : y encuno  de 


gentes  para  baylar.  Es  también  la  danza 
misma,  ó el  acto  de  baylar,  sea  privada  r 
sea  públicamente.  ||  Bal  paré  es  por  su  os- 
tcntacion  el  sarao , que  siempre  se  executa 
en  salou  ó sala  privada , y no  en  plaza  ó 
calle. 

BALADbN , INE,  s.  Danzante,  far- 
sante : dicese  hoy  solo  por  desprecio  . 
aunque  antes  se  tomaba  por  el  baylarin  , ó 
danzarin  público , el  qual  se  llama  danseur , 
y da  ns  cuse. 

BALADINAGE,  s.  m . Chanza  pesada, 

majadería.  * 

BALA  IRE , s.  f.  Cuchillada,  chirlo,  ó 
corte  hecho  en  la  cara. 

BALA!  RE>  ÉE,  p.  p.  del  verbo  bala* 
frer. 

BALAFRER,  u.  a.  Acuchillar,  seña- 
lar, cruzándole  á uno  la  cara. 

BALAI , s.  m.  Faculta  : el  manojo  de  ra- 
mitas  con  que  se  barre ; no  la  planta  llama- 
da escoba.  j|  Balai  ducicl:  el  cierzo,  vien- 
to norte  : cottp  de  balai , escobazo,  y esco- 
bada : uieux  balai , cscolton.  (¡  fíntir  te  ba- 
lai : vivir  pobremente  y desconocido  : llevar 
una  vida  hbertína  y estragada  : haber  estado 
mucho  tiempo  en  un  puesto  ó empleo. 

BALAIS,  adj.  Baluxa  : rubí  de  supe- 
rior calidad. 

BALANCE,  s.  f.  Balanza  : instrumento 
de  pesar.  J|  Libra  : signo  del  zodiaco.  ||  {Jig .) 
Equilibrio,  suspensión,  perplexidad. 

BALANCE,  s.  f ( danza.)  Balance: 
quiebro  hecho  con  el  cuerpo 

BALANCÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  balan - 
cer. 

BALANCEMENT,  i.  m.  Balance,  co» 
Limpio,  bambaneo , bamboleo,  voy  ven.  ¡| 
Comoiieo : el  movimiento  en  el  andar  de 
algunos,  que  parece  que  se  mecen.  ||  Ba- 
l a tíceme  nt  de  ui  Ierre  : movimiento  de  libra- 
ción. como  llaman  los  astrónomos. 

BALAN  CER,  u.  a.  Balancear:  igualar, 
ó equilibrar  los  [tesos  de  dos  cosas.  ||  ( fifí.) 
Pesar,  ponderar  : ex.lruinat  con  madurez  las 
razones,  los  efectos,  etc.  [|  Contrapesar, 
compensar,  equiparar,  cotejar  : una  cf*sa 
con  otra.  ||  En  la  pintura  es  agrupar  tina 
composición  , de  modo  que  las  figuras  ésten 
bien  repartidas. 

BALANCEE,  v.  n.  Balancear,  Ivunha- 
ncarse,  bambolear  : dar  balances  una  cusa 
moviéndose  por  una  parte  V otra.  ¡|  Balan- 
cear , vacilar  : estar  suspenso , perplexo , cu 
alguna  resolución. 

BALANCUCR,  s.  m.  Volante  : máquina 
para  sellar  la  moneda.  j|  Balancín  : el  palo 
de  contrapeso,  de  que  usan  los  volatineros 
en  la  cuerda.  j|  Volante,  péndola  : cierta 
pieza  de  ios  rcloxes.  jj  El  que  hace,  y vende 
balanzas. 

♦ BALANCINES  , s.  f.  pl.  fiáut. ) Ba- 
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lancines  : ciertas  cuerdas  que  penden  de  los 
extremos  de  las  vergas. 

BALANCOIRE  , s.  f.  Columpio,  ¡ara 
de  una  viga  , ó tabla,  nata  mecerse  ó colum- 
piarse por  diversión,  (guando  es  de  sogas  , se 
fiama  esrarpolette. 

* BALANCONS,  s.  m.  pl.  Madera  de 
abeto,  cortada  en  pedazos  pmiidiot. 

BALANDRAN,  ó BALANDRAS,  s. 

m.  Balandrán  : Especie  «le  ropón. 

B ALANDRE  , s.  f Balandra  : cierta 
embarcación. 

* BAIíAN'T  , s.  m.  ( náut. ) Arriada  en 
banda  : se  «lice  «le  la  parte  «le  cuerda  que  no 
está  atesada , ó hatada. 

* BALAN  US , s.  rn.  (anal.)  Balano  , 
pene. 

* BALAOU,  s.  rn.  Baló  : pescado  pe- 
queño d<*  la  Martinica. 

* BALASSE , s.f.  Xergon  : para  dor- 
mir. 

* BALASSOR , s.  m.  Baiasor  : tela  de  la 
India  oriental,  lexida  con  hilo  de  corteza  de 
árboles. 

* BALAST,  s.  m.  ( nául. ) Enjunque  : 
lo  mas  pesado  de  la  carga,  que  sirve  de  las- 
tre. V.  i.est. 

* BALASTRI,  s.  m.  Brocado  de  oro  : 
de  Ven«r ¡a. 

* B A LATAS  , s.  m.  Balatas  : árbol 
grande  de  América.  • 

BALA  USTE  , s.  f.  Balaustra  : la  fruta 
del  granado  silvestre.  (|  Balaustia  : la  flor 
des  este  árbol , desecada. 

BALAUSTIER  , s.  m.  El  granarlo  sil- 
vestre. 

BALAYE,  EE,  p.  p.  del  verbo  ba- 
layar. 

BAL  AYER,  v.  a.  Barrer  : limpiar  con  la 
escoba.  Di  cese  tatnbicit  escobar,  pero  es  de 
poco  uso. 

B ALAYEUR , EL^SE,  s.  Barrendero, 
barrendera. 

BALA  YURES,  s.f  pl.  Barreduras,  ba- 
sura qnc  se  saca  con  la  escoba.  ¡|  Entre  pla- 
teros se  «lice  escobilla  , que  son  las  limadu- 
ras «le  plata  v porquería  junto. 

B A L BUTíEMENT , í.  m.  Balbucencia  : 
Ja  dificultad  de  pronunciar  las  palabras. 

DALBLTIER  , v.  n.  Tartamudear.  |j 
(fig-)  Farfullar  , echar  borrones,  hablar  ó 
escribir  en  una  materia  confusamenle , \ sin 
conocimiento. 

* BALBUZARD  , o AIGLE  DE  MER , 

s.  rn.  Halieto  : especie  de  águila  marina  , 
que  se  sustenta  «le  peces! 

BALCON,  s.  m.  Balcón. 

BALDAQUIN,  ó BALD. ACION  , s. 

m.  Baldaquino  : palio,  pabellrui , sostenido 
de  pilares , ó columnas , que  cubre  un  altar  : 
tamba  l# SC  dice  del  «pie  cubre  una  cama  , 
que  llamamos  imperial. 


* BÁLE,  (geogr-. ) Basilea  : ciudad  «le 
Suiza. 

BALEINE , s.  f Ballena  : uno  de  los 

Í teces  cetáceos.  |¡  Llámase  ballena  también 
a tira  que  se  saca  «le  las  barbas  de  este  pez. 
i¡  Halein  e en  janons  : ballena  en  trozos  : 
harijas  ó costillas. 

BALEINEAU,  s.  m.  Ballenato  : el  hijo 
de  la  ballena. 

BALEN  AS,  s.  m.  El  miembro  genital 
de  la  ballena. 

# B ALESTRILLE , j.  f.  V.  Arbales, 
trille. 

BALÉVRE  , s.  f Labio  inferior  «le  la 
Lora. 

RALI , s.  m.  6 BALIE  , s.f.  BaJi  : len- 
gua sabia  de  los  moradores  de  Siam. 

* B ALIGA  SSE , *.  rn.  Ornea  : especie  de 
cncrho  de  Filipinas,  que  cauta  agradable- 
mente. 

* BALIN  , s.  m.  Cernedero  : lenzon  en 
que  cae  el  grano  quando  se  limpia  , ó 
criba.  . 

* BALINE  , i.  f Arpillera  : lienzo  muy 
]>asto  «pie  sirve  para  enfardar. 

B ALISE  , s.  f ( naut.  ) Baliza  : boya  : 
señal  «pie  se  pone  con  palo  , mástil,  tonel,  ú 
otra  «jualquicra  cosa  en  los  parages  peligro- 
sos. 

* BALISER , v.  a.  Poner  boyas  ó balizas 
en  los jparages  peligrosos. 

B.ALISEUR  , s.  rn.  El  ¿dador  que  cui- 
da d«*  «jne  los  ribereños  dexen  18  pies  a las 
orillas  de  un  rio  <i  canal  para  facilitar  Ja  na- 
vegación. 

B AL1SIER , s.  m.  6 CARNE  D’INDE, 

s.  f.  ('aña-coro  , flor  del  «:angr«?jo  : especie 
de  caña  de  Indias  , cuya  simiente  sirve  para 
cuentas  «le  rosario,  y sus  hojas  para  envolver 
drogas  v cubrir  chozas. 

♦ BAL1STAIRE  , s.  m.  Ballestero  : én- 
trelos Griegos y Romanos  era  el  que  cuidaba 
«le  las  armas  de  guerra. 

B ALISTE,  i.  /.  Ballesta  : máquina , ó 
ingenio  antiguo  «le  guerra. 

♦ BALISTIQLE  , s.  / Balística  : arte 

de  medir  lá  fuerza  de  las  armas  de  fuego. 

B AI.  IV  AGE,  f.  m.  Re&alviu  ; la  cuenta 
«le  los  residvos  que  se  debcii  dexar  en  las 
cortas  de  los  montes. 

BAIJVKAU  , s.  m.  Resalvo  : en  las  cor- 
tas de  los  montes  llámase  así  el  vastago  que 
sale  del  tronco  principal , el  qual  por  ley  so 
debe  dexar. 

BAL1VERNE , s.f.  ( fam . ) Hojarasca  , 
paja  , faramalla  : cuento  , conversación  do 
cosas  inútiles,  é insubstanciales. 

BAIJLVERNER  , u.  n.  {fam. ) Farama- 
llear, ebacharear,  chufletear. 

B ALLA  DE  , s.  f.  ( ánl.  ) Balada  : hala- 
ta  : composición  métrica , que  se  dividía  <-n 
coplas  con  un  mismo  estribillo  para  cautar  , 
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cu  los  baylcs.  ||  [fig.fam.  ) Se  dice  le  re- 
frein  de  bailad e , la  respuesta , dicho  , es- 
cusa muy  repetida,  que  se  dice  en  castellano, 
andar  en  villancicos. 

BALLARIN,  s.  m.  Halcón  baharí  : 
viene  de  Africa. 

RALLE  , s.f  Pelota  para  iugar.  ||  Ba- 
lón, fardo  de  mercaderías.  ||  Bala  : la  al- 
mohadilla de  cuero  y lana  , de  que  usan  los  | 
prensistas  para  dar  tinta  á la  letra.  ||  Rala  : 
entre  los  lmrcros  se  llama  u*<  un  tercio  de  | 
diez  resinas  de  papel.  ||  Bala  : la  que  se  dis-  i 
para  con  las  armas  de  fuego  ; y así  dicese  I 
bulle  ramee  , la  hala  encadenada  : bulle  se-  j 
che  , la  bala  rasa.  {I  Baile  teigneiue  , en  la 
imprenta  es  bala  calva.  ||  Baile  d' matine  , 
de  ble,  etc.  bodoque,  zurrón  , vaynita  : la 
cascarilla  en  que  están  encerrados  los  granos 
de  la  avena  , del  trigo , etc.  ||  (Jig. ) Se  di- 
ce pretulre  la  baile  au  bond  , aprovecharse 
de  la  ocasión  : la  baile  cherche  le  joueur , la 
ocasión  se  presenta  á los  que  no  saben  apro- 
vecharse de  ella  : a vota  la  baile  , á vmd. 
le  toca  hablar  : rimeur  de  baile  : un  mal 
poeta  , un  coplero. 

BALLER , u.  n.  ( ant. ) Danzar,  baylar. 
V.  Danse.r.  \ 

BALLET,  s.  m.  Bayle , baylctc  : danza 
figurada  con  representación.  Dícese  solo  de  j 
los  escénicos,  ó del  teatro.  (|  Maitre  de  bal-  \ 
let , bastonero  , el  que  gobierna  el  bayle. 

BALLON , s.  m.  Pelota  grande  «le 
Tiento  : para  jugar.  *|  En  los  rios  y mares 
de  Siam  es  cierta  embarcaeion  de  remos.  j| 
Recipiente  : en  algunas  operaciones  quími- 
cas. i)  Globo  : máquina  aerostática. 

B ALLONN1ER , s.  m.  Pelotero  : el 
que  hace  las  pelotas  de  viento. 

BALLO'l  , s.  m.  Fardo  : lio  grande  de 
ropa  , etc.  {{  y oilii  volre  ballot , encontras- 
te la  horma  de  tu  zapato. 

BAJLJLOTADE,  i.  f.  Balotada  : salto 
en  que  encoge  el  caballo  las  píenlas,  y ense- 
ña las  herraduras  de  los  pies. 

BALLOTE,  s.  f V.  A/urrube. 

BALLOTAGE , s.  m.  El  sorteo  , ó ex- 
tracción por  bolillas,  que  se  usa  en  algunas 
elecciones  : ó la  votación  por  escrutinio  con 
rito*  bolillas. 

BALLOTTE,  s.  f Bolilla,  6 balota  : 
para  votar,  ó sortear  algún  empico,  etc.  que 
también  se  llama  baba. 

BALLOTTÉ,  ÉE,  p.  p.  V.  Ballot- 
icr. 

BALLOTTER  , v.  n.  Votar , ó elegir 
por  medio  de  bolillas,  que  se  menean  y re- 
vuelven en  una  bolsa,  o cántaro. 

BALLOTTER  , v.  a.  ( fig . ) Traquear , 
ventilar  bien  un  negocio  \ darle  vueltas.  || 
Traer  á alguno  al  retírtelo  , al  pelotero,  lle- 
varle engañado, de  aquí  para  allí  con  vanas 
íirouKSüJt 
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BALLOTTES,  s.  f.  pl.  Cúrvanos  para 
la  vendimia. 

* BALLOlTiN,  s.  rn.  El  mncharlio  que 
saca  las  bolas  ó cédulas  en  una  rifa , ó sor- 
teo. jf  Fardo  pequeño,  Indole. 

* BALNEABLE  , adj.  m.jrf  ( medie.) 
Termal  : eau  balara  ble  , agua  termal , pro- 
pia para  baños. 

* BALOISE  , s.  f Tulipán  de  tres  colo- 
res : encarnado , morado  f y blanco. 

+ BALOTEN  , s.  m Lima,  ó limero  : 

árliol  que  da  las  limas. 

BALOLRD,  OLRDE,  adj.  Zopenco , 
tonto , rudo. 

BA LOLRDISE  , S.  f.  patochada  , ton- 
tada, brutalidad. 

BALSAMICE  , s.f.  Nicaragua  : planta. 

BALSAME  XJÉ,  adj.  al. y f Balsámico. 

BALSAMiFE  , s.f.  Hojas  de  santa  Ma- 
ña , yerba  romana  : planta. 

* BALSE,  s.  f Balsa:  especie  de  alma- 
dia. 

* BALTADGY  , s.  m.  Baltadgí  : oficial 
turco  que  manda  en  los  bostungis. 

* B ALTEALE  ( Mer ) , ( gengr.  ) Mar 
Báltico. 

* B ALTRACAN , s.  m.  Baltracan  : plan- 
ta de  la  Tartaria. 

BALLSTRADE,  s.  f.  Balaustrada:  se- 
rie , ú orden  de  balaustres. 

BALLSTRF  s.  m.  Balaustre  : coluranita 
labrada  para  halconugrs , y barandillas. 

BALLSTRER , u.  a.  Balauslrar  : poner 
balaustres. 

BALZAN,  adj.  Argel,  calzado  : dícrse 
de  un  caballo  uegro , ó bayo , que  tiene 
manchas  blancas  en  los  pies  • y sí  son  en  los 
quatro  , se  llama  quatraJbo. 

BAL/iANE,  s.f.  La  mancha  blanca 
que  los  caballos  tienen  en  los  pies. 

* B AMBLA1E,  s.  m.  Bainbie  : ave  de  la 
isla  de  Cuba. 

BAMB1N  , s.  m.  Nene,  rorro:  niño  de 
teta.  Solo  se  usa  por  mudo  de  caricia  y 
mimo. 

B AMBOCHÁDE , s.f.  Bodegón  , baiu- 
1 «ochada  : la  pintura  en  que  se  representan 
borracheras , ó banquetes. 

BAMBUCHE,  s.  f Títere  , muñeco  , 
mayor  que  el  común.  ||  (fam.  y satir.  } 
Bamboche , botargua  , zamborotudo  : uria 
persona  gorda  v achaparrada.  |j  I .lámase  asi 
cierta  raña  de  indias  muy  nudosa. 

BAMBUC  , s.  m.  Caña  Mambú  : de  la 
qual  se  saca  el  azúcar  llamado  tabaxír.  (| 
Banibit  : bastón  hucho  de  una  rama  de  este 
árbol. 

BAN  , s.  m.  Bando  , pregón  : edicto  so- 
lemnemente publicado.  ||  Amonestación  , 
proclama  de  casamiento  , ban  de  mariagr. 
||  Destierro  , y proscripción  : hablando  de 
miembros  ó vasallos  del  Imperio  Gcrmam- 


BAN  ( S5  ) BAN 


en . ¡|  fían  et  arriere-han  : llamamiento  de  I 
la  uoblcza  del  reyno  para  servir  al  Rey  en  la  I 
guerra  , en  urgente  necesidad. 

BANAL,  ÁLE  , adj.  D ícese  délos  esta- 
blecimientos á cuyo  uso  el  señor  de  un  pue- 
blo ó feudo  tiene  dciecho  de  sujetar  a sus 
vasallos,  sin  que  estos  puedan  tenerlos  suyos 
particulares  , como  son  r homo  , molino  , 
almazara,  etc.  [|  ( fig.  ) Se  aplica  á lo  que 
rs  común  , que  sirve , ó complace  á todos  , 
romo  ccrur  baña / , galant  banal , témnm 
banal  y corazón  común,  cortejante  de  to- 
das, testigo  ádos  manos,  a dos  hazes. 

BAÑA  LITE,  s.  f.  Derecho  de  que  goza 
el  señor  del  feudo  para  sujetar  sus  vasallos  á 
que  muelan  en  su  molino,  cuezan  en  su  hor- 
no , etc.  con  exclusión  de  otro. 

♦BANANE,  s.  f.  Banana  , ó plátano  : 
fruta  de  America. 

BANANIER,  ó F1GUIER  D’ADAM  , 

s.  m.  Banano  , plátano  : árbol  que  se  cria 
en  los  Indias. 

BANC , s.  m.  Banco  : asiento  largo.  || 
Banco  : sea  de  arena,  ó de  piedra,  cubierto 
del  mar.  ||  Dañe  h dossier : banco  de  respal- 
do, escaño.  [|  Bañe  d' imprimerie : banco. 

BANCAL.  V.  Bancrochc. 

*B ANCALLE , s.f  ( aulg.)  Patiestcha- 
da  , ó patizamba.  Del  hombre  se  dice  bañ- 
ero che. 

* BANCELLE , s.f.  Banquillo,  banca. 

BANCBOCHE  , adj.  ( aulg. ) Paticstc- 
bado  , tí  patizambo.  De  la  muger  se  dice 
bañe  alie. 

BAN  DA  GE , s.  m.  Venda  : ligadura  con 
que  se  venda  una  llaga  tí  herida  |¡  Vendage  : 
el  arte  y modo  de  vendar.  ||  Braguero  para 
las  quebraduras.  ||  Calce  : de  las  ruedas  de 
un  carruage  , cubriéndolas  de  llantas  de 
hierro. 

BANDA  GISTE , s.  m.  Fabricante  de 

bragueros.!  | Chirurgienrbamlagistey  cirujano 
licrnista. 

BANDE , s.f.  Tira  , cinta  , faxa  : con 
que  se  cubre  tí  ciñe  alguna  cosa,  sea  de  tola, 
fio  madera  , tí  metal.  j|  Llanta  : en  las  rue- 
das de  los  carruages.  ||  Venda  : en  las  san- 
grías, ó heridas.  ||  Banda,  tí  trozo  : de  tro- 
pa. j|  Banda  , tí  bando  : parcialidad  , fac- 
ción. ||  Bauda  : en  el  blasón  os  una  cinta 
tiue  parte  diagonalmente  el  escudo  d&ule  la 
derecha  á'la  izquierda.  ||  Banda  : costado  de 
tul  navio.  ||  Baudada  de  avesj  y por  exten- 
sion  de  personas,  aunque  mas  propiamente 
se  dice  quadrilla.  j|  fíande  de  cute,  zambar- 
co : la  correa  que  ponen  á las  caballerías  en 
el  pretal.  ¡|  Donde  tle  cuir  de  bceuf:  túrdi- 
ga. ||  fíande  de  biUard  : tablas  del  billar  : y 
tablillas,  hablando  de  la  mesa  de  trucos.  || 
J'aire  hunde  a part  : hacer  corro , ó rancho  j 

* BANDÉ , ÉE  ; p.  p*  del  reibo  bander. 


BANDF.AU  , s.  m.  Venda  , tí  cinta  : míe 
ciñe  la  cabeza.  j|  Rande.au  royal : Real  dia- 
dema. ||  ( arquit.  ) Faldón  tí  friso  : que  ro- 
dea el  pie  de  una  fábrica.  ||  [fifí-  ) Velo  , ó 
sea  venda  : que  tapa  los  ojos  del  cuerpo  , ó 
de  la  razón . 

* BANDÉGE  , s.f.  Bandeja. 
BANDKLETTE  , s.  f.  CintiUa  , listoit- 

cilo  : dicese  principalmente  de  las  que  esta* 
han  prendidas  al  tocado  de  los  sacerdotes  d« 
los  ídolos  , y de  las  que  adornaban  las  victi- 
mas. ¡|  ( arquit.  ) Faxa  : pequeña  y angosta. 

BANDER  , a.  a.  Vendar  , faxar  : atar 
con  venda,  p faxa.  ||  Tirar,  tí  subir  : la 
cuerda  de  un  instrumento  músico.  j|  Ar- 
mar , tí  parar , una  arma  ofensiva , como  a- 
mar tillar  la  escopeta  , tí  pistola  , armar  la 
ballesta.  ||  Generalmente  es  poner  tirante,  <5 
tiesa,  qualquiera  cosa  flexible.  ||  ( ndut.  ) 
Tesar,  trincar  : los  rabos  , las  velas , de  un 
navio.  ||  ( /? g.  ) Se  dice  bander  tous  les  res- 
snrts  pnur...  sacar  todas  los  fuerzas,  apretar 
bien  los  puños  , apretarse  la  frente  para... 
||  Se  bander  : abanderizarse  , amotinarse  , 
sublevarse  contra  alguno. 

BANDEB  , v.  n.  Estar  tirante  , tí  tiesa  , 
una  cosa. 

BANDEREAU  , s.  m.  El  cordon  que 
sirve  para  colgar  la  trompeta. 

BANDEROLE  , s.f.  Banderola,  banda- 
reta  , banderilla. 

* B ANDES,  s.f.  pl.  ( imp . ) Bandas  : las 
barras  de  hierro  que  tiene  La  escalera  de  lu 
prensa  , y donde  cargan  v giran  lo*,  cambro- 
nes del  carro  , para  facilitar  la  entrada  y sa- 
lida  de  este.. 

BANDIÉRE , s.f.  Gall.vdcte,  tí  grím- 
pola , que  se  pone  en  los  topes  de  los  másti- 
les de  los  navios.  ||  En  el  sentido  de  band  ra 
en  las  tropas  , solo  se  usa  en  estas  frases  : se 
ranger  en  Jront  de  bandiérc  , formarse  con 
banderas  : c amper  en  front  tle  b andiere  , 
campar  con  banderas.  Fuera  de  estos  casos  , 
se  dice  drapeau , enscignc. 

BANDir,  s.  m.  Bandido  : salteador 
de  caminos.  ||  Hoy  se  toma  'comunmente 
por  vagamundo  , bigardo. 

* BANDOIR  , s.  m.  Atesador  , tí  apreta- 
dor : en  los  telares  de  texidos  de  oro  , plata 
v galones  , es  la  polea  que  sirve  para  atesar 
los  batientes. 

BANDOULIER  , s.  m.  Bandolero  : sal» 
tcador  de  caminos.  ||  Vulgarmente  se  dice 
de  un  vagamundo  , de  un  tuno. 

BANDOUUERE,  s.  f.  Bandeen.  : lit 
crac  aun  los  toldados  de  caballería  , gnar- 
das  y etc. 

B ANDURE  , s.  f.  Bandura  r planta  de 
América,  algo  semejante  á la  genciana. 

* |1ANG  , s.  m.  Han  ge  , ó benge  : árbol 
del  Africa , del  que  te  saca  un  koor  potable 
y amado  rmtkensh. 
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* BANGEMFR  , s.  m.  Bangemcr : ca- 
melote antiguo  de  Auríens. 

* BAiNGUF. , s.  m.  Rango  : especie  de  cá- 
namo , de  cuyas  hojas  gustan  mucho  los  In- 
dios para  mascar  y fkiuiar. 

* BANIALUC,  ó R A( • NALUC,  (gengr.) 
Barijaluca  : ciudad  capital  de  la  Bosnia. 

IIAMA3SS , r.  nt.  pl.  Banianos  : idólatras 
de  la  India. 

BANL1EUE,  s.  f.  Rastro  , ó distrito  : á 

Jue  se  extiende  la  jurisdicción  de  una  ciu- 
ad. 

BANTVE,  i»  f.  Toldo,  tendal  , que  se 

1)0 uc  en  los  barcos  y can  os  piara  defensa  de 
a lluvia,  ó del  sol.  ()  Banasta  de  castaño  : 
para  llevar  fruta , pescado  , etc.  en  caballe- 
rías. 

♦ R.'YNTVEAU,  s.  ni.  Teudalillo,  canas- 
tilla. \\  Medida  para  líquidos,  que  \a  no  se 
usa. 

BANKE , EE  , p.  p.  del  vci  bo  banner. 

B \NNKR  , c.  a.  Cubrir  un  bureo  con  el 
Cendal  , ó toldo.  ||  Entoldar  una  calle , un 
palio  „ etc.  cubrirla  con  vela  ó toldo  por  lo 
alto. 

BAN1NFRET,  adj.  Se  daba  antigua- 
mente este  nombre  al  que  tenia  el  derecho 
de  Her'af  pendón  en  la  guerra  , como  : sei- 
gneur  bnnnercl  , chevalicr  banneret  , que 
corresponden  a ricohombre  de  pendón  y 
caldera  , ó de  mesnada  , y á rabal  leí  o mrs- 
Tiadero, 

B.CNNETON  , m.  Especie  ile  casan 
agujereado  , que  sirve  para  guardar  peces 
en  el  agua. 

* BANIVETTE,  s.f.  Canasta. 

RANNI  y 1E  , p.  p.  del  verbo  barrnir . 
BAKMERE , s.f.  Bamle  ra  : es  nombre 
general,  porque  la  de  un  navio  se  llama  pn- 
uillon,  y 1*7  de  un  regimiento  drapeau,  ó en - 
seignr.  ||  Usase  mas  propiamente  como  pen- 
dón ó estandarte  de  una  parroquia,  ó cofra- 
día » en  las  procesiones,  jf Pendón  de  sastre: 
el  retazo  que  queda  de  una  tela. 

BANISIR  ; t/.  a.  Desterrar  : echar  á al- 
guno por  justicia  de  un  pueblo,  ó territorio. 
II  ( fig.  ) Desterrar,  ahuyentar  : apartar  de 
si  alguna  cosa  incómoda , como  el  temor , la 
tristeza  , la  memoria , etc. 

BANN1SSABLE,  adj.  m.  y f Digno  de 
destierro , que  debe  desterrarse. 

BARMSSEMENT  , s.  m.  D«*iierro  : 
esto  es,  condena  por  autoridad  ele  la  justicia 
á ser  desterrarlo. 

BAiNQUE , s.  f.  Banco  : el  parage  en 
que  el  que  negocia  dinero  curre  mi  profe- 
sión. ||  Estado  y profesión  de  banquero  , ó 
cambista.  j|  Banco  : la  casa.imblica  donde  se 
suele  jHjner  el  dinero.  ||  1 Janea  : el  fondo 
que  pone  el  que  lleva  el  juego  de  este  nom- 
bre. 

* BANQUÉ)  adj.  ( nc.nl. ) Ü ícese  de) 


barro  que  va  á la  pesca  de  bacalao  al  Banco 
de  Terranova. 

BANQUEROUTE  , $.  f.  Bancarrota  : 
quiebra *.  de  mercader,  ú hombre  de  nego- 
cios. 

BANQUEROUTIER,  s.  m.  Quebrado  : 
fallido  : el  que  quiebra  , ó hace  bancar- 
rota. 

BANQUET,  s.  m.  Banquete:  comida  es- 
plendida, á que  concurrcu  muchos  convida- 
dos. 

BANQUETEA,  v.  n.  { fam . ) Tener,  ó 

dar  un  lianqucte,  «>  banquetes. 

BANQUETEE,  s.f.  Banqueta  : en  ter- 
ininos  de  fortificación  «*s  uno  c'inio  cscalon- 
cilo  de  piedra , de  tierra,  ó césped  al  pie  del 
parapeto  de  una  muralla,  baluarte,  ó trin- 
chera. j|  Banqueta  , ándito  : el  poyo  levan- 
tado a la  onda  de  un  camino,  ó de  uu 
puente  , para  el  tránsito  de  la  gente  de  a 
>¡e.  |¡  Especie  «le  banco  rehenchirlo  de  po- 
nte. que  no  tiene  respaldo. 

BANQLlKíl,  s.  nt.  Banquero, cambista, 
negociante  en  letras.  j|  Banquero  : el  que 
lleva  la  banca  en  el  juego.  j|  /tantpiicr  en 
cotu'da  Home  : curial,  el  que  »c  encargarle 
las  dispensas  y bulas  potililieias. 

BANS,  s.  nt.  pl.  ( caza» ) Nombre  que  se 
da  á Jas  camas  de  los  perros, 

*■  BÁNSE  , s.  J ■ Can  as  ton  , canasta 
grande. 

BANVIN  , nt.  Derecho  que  gozaba  en 
Francia  el  señor  «le  vender  su  vino  exclusi- 
vamente en  su  parroquia  en  cierta  tempo- 
rada. 

^BAOBAB, nt.  Baobal : árbol  de  Afri- 
ca, que  tiene  hasta  3o  pies  de  ilií.iui  liu. 

RAPTEME , s.  nt.  Bautismo  : d primero 
de  los  sacramentos  de  la  Iglesia.  j|  Ha  pierna  ; 
«líccsc  «le  la  ceremonia  que  hacen  ios  mari- 
neros, bañando  en  el  mar  , ó con  su  agua 
dentro  del  navio,  á los  que  pasan  la  vez  pri- 
mera la  linea.  , 

BAPT1SÉ , ÉE  , p.  p . del  verbo  bap- 

tiscr. 

BAPTISEK,  v.  a.  Bautizar.  Tiene  las 
mismas  signiticacioncs  «pie  en  castellano.  j| 
Jhiptiser  une  cinche  , un  va'issium  : bende- 
cir una  campana,  un  navio. 

BAFl’JSMAL , ALK,  adj.  Bautismal.  [| 
Dicrse  les  jonts  baptisnuiux  , por  la  pila 
bautismal. 

BAP1ISTAIRE.  V.  Bapttstire. 

BAPT1SME,  s.  m.  Bautisterio  : era 
antiguamente  una  capilla  junio  a las  cate- 
drales , en  la  «pie  se  administraba  el  bau- 
tismo. 

BAPTiSTKRJE,  adj.  Solo  se  dice  con  Jas 
palabras  registre  , ó cj  [rail : por  excuiplo  : 
registre  hnptistere . libio  «le  bautismo  . ó «le 
bautizados  : eJtrait  baptislire  , partid*,  ó 
l ic  de  bau  usuro. 
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BAQUEl  , s.  m.  Cubeta  : suele  ser  de 
madera,  basa,  y sin  asa.  ¡|  Remojadero.  || 
Rruzador , y lavador  : de  imprenta. 

* B. U¿lfcTER , v*  ti.  Achicar  : desa- 
guar : quitar  el  agua  de  un  barco. 

* BAQüETüRES , s.f.  pl.  El  vino  que 
cae  del  embudo  quaudo  se  embotella  , en  el 
plato  ó vasija  que  se  pone  debuto. 

* BAR , s.  rn.  Angarilla  , gradilla  : con 
que  alguno»  operario»  transportan  piedras  ú 
Otros  materiales. 

♦BAR,  s.  m.  hlas.)  Fs  el  barbo  : pescado 
que  se  pinta  en  los  escudos. 

* BABADAS,  s.  m.  Clavel  de  color  roxo 
obscuro. 

BAR/iGOUIN  , s.  m.  Xerga , algarabía , 
guirigay  , aljamia  : hablando  de  lenguuge 
obscuro,  v chapurrado. 

BARAGOUiNAGE,  s.  m.  Lo  mismo 
que.  Jfcraaoiiin. 

BARAGOIIXER,  v.  n.  Barbullar,  far- 

ftdlar,  chapurrar  : hablar  obscuro  , ó cha- 
parrarlo. 

BARAGOUTOEUR,  EUSE,  s.  La  per- 
sona que  habla  en  algarabía,  y de  un  modo 
que  110  se  entiende. 

* BARANDAGE,  s.  tn.  Pesca-prohibida 
por  las  ordenanzas. 

* BARAiNGK,  s.  m.  Barango  : oficial 
entre  los  Griegos  «leí  Baxo  Imperio  , quien 

uardaha  las  llaves  de  la  ciudad  donde  se 
aliaba  el  Emperador. 

BA RAQUE,  s.  f Barraca  : dícese  ‘solo 
de  las  de  los  soldados  en  campaña.  {(  ( fig. ) 
Casa  «le  pelg.tr : en  donde  los  criados  están 
mal  pagados  v mol  manterfulos. 

BARAQUER  , v.  a.  Hacer  ó poner 
barracas  en  campaña  los  soldados.  Poro  es 
mas  usado  como  v.  r.  se  baraquer , abarra- 
carse , alojarse  en  barracas. 

* BARAT,  s.  m.  (nJu/.)  Engaño,  fraude, 
dolo. 

BARATIA,  s.f.  Mantequera  : vaso  de 
madera,  que  sirve  para  batir  Ja  leché,  y ha- 
cer manteca.  , 

BARATTE,  EE,  p.  p.  Batido.  V.  Ba- 

ratter. 

BARATTER,  v.  a.  Batir  la  leche  en  la 
mantequera  para  hacer  la  manteca. 

BARATTERIE , s.  f ( „Uut. } Barate- 
ría : fraude  de  un  patrón  en  la  carga  , en  la 
derrota  de  la  nave,  etc. 

BAHB ACANE , s.  f Barbacana  : aber- 
tura angosta  y larga  que  se  d ex  aba  en  los 
muros  de  los  castillos  para  tirar  a cubierto. 
|{  Desaguadero,  ó conduelo  abierto  en  una 
pared  para  las  aguas. 

f BARRACOLE,  s.  m.  Oca  : cierto 
juego  de  Francia  , llamado  también  p¡m- 
roon. 

BARBARE , adj.  m.  y f.  Bárbaro  : por 
feroz,  tuhumano.  j|  Barbaio  : por  inculto. 


sal  y age.  [|  Bárbaro  : $<:  dice  en  gramática  del 
estilo  ó vocablo  impropio,  obscuro,  y ex- 
traño. 

BARBARE,  j.  m.  Bárbaro  : dicese  del 
exlrungcro  de  países  remotos  , y costumbres 
toscas  y fieras. 

B A R B AREMENT , adv.  Bárbaramente: 
con  barbaridad  , esto  es  , c«»n  crueltlad , ó 
fiereza.  ||  Bárbaramente  : con  barbarie,  esto 
es,  sin  policía  , sin  cultura. 

fi  ARB  ARESQL E , n.  s.  y' adj.  Berbe- 
risco : dicese  de  las  personas , y de  las  cosos 
que  pertenecen  a Berbería. 

♦ BARBARICAIRE , ó BRAMBARI- 

CAIRE,  s.  m.  Bordador  , que  borda  figu- 
ras con  hilo  de  oro  y seda. 

BARBARIE,  s.f.  Barbaridad  : por  fie- 
reza , crueldad.  ||  Barbaridad  , y también 
barbarie  por  rusticidad , falta  de  cultura  y 
policía. 

♦ BARBARIE  , ( ^eogr.)  Berbería  : gran 
país  «le  la  costa  de  Africa. 

B ARB  ABISME,  s.  m.  fgram.)  Barba- 
rismo  : vicio  contra  la  propiedad  y pureza 
de  los  vocablos. 

BARBE , s.f.  Barba  : no  se  dice  de  la 
parte  de  la  cara  en  que  nace  el  pelo  ( esta 
se  llama  mentón  } , sino  del  judo  mismo  que 
crece  en  ella.  ||  Dicese  por  extensión  barbe  , 
de  la  barba  del  macho  cabrío,  de  los  bigo- 
tes del  gato,  de  las  barbas  del  gallo,  etc.  |{ 
Por  extensión  díccnse  barbes  las  barbos  de 
ballena,  las  de  una  pluma,  la  arista  de  una 
espiga.  ||  Barbe  de  bouc  , ó barbouquinc , 
baiha  cabruna;  cierta  yerba.  ||  Barbe  de  ch¿- 
vre,  ruda  cabruna  : cierta  ploma.  ||  Barbe 
de  Júpiter , barba  de  Júpiter:  planta.  | Bar- 
be ile  moine  , cuscuta,  epítimo.  j|  Barbe  de 
renard , tragacanta,  granevano  : mata  espi- 
nosa. ||  Prendre  la  barbe : entre  impresores 
es  achisparse. 

BARBE,  s.  m.  Caballo  bárbaro  : llámase 
así  por  los  Europeos  el  que  viene  de  Ber- 
bería. 1 

BARBE  (SAITÍTE), (ndut.)  Rancho  de 
Santa  Bárbara. 

♦ BARBÉ.  EE,  aJj.  Barbullo. 

BARBEA Ü , s.  m.  Barbo  : cierto  pez.  || 

Aciano,  liebrecilla  : cierta  florecita  azul. 

♦ BARBELE,  EE,  adj.  FJ  dardo  ó fle- 
cha, cuya  punta  está  cu  figura  de  sierra. 

BARBT.RíE,  s.  J.  Barbería  ¡ el  oficio 
de  barbero , no  la  tienda. 

♦ BARBES , s.f.  pl.  Barbas,  tolanos: 
cierta  enfermedad  que  padecen  las  caballe- 
rías debaxo  de  la  Jcngúa. 

BAílBET,  ETl'É , s.  Perro  «le  aguas. 

BARBETTE,  s.f.  Barbeta  : díeesc  de 
uua  batería , ó plataforma  rasa , sin  trono 
ras,  ni  mellones  : y así  se  dice  disparar  ó 
batir  á cureña  rasa  , ó á barbeta.  J|  Gii»  Ou : 
toca  que  cubre  el  sefto  de  uua  monja. 
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BARBEYER,  n.  (ndut.)  V.  Fasier. 

* BAIU3ICAN,  s.  m.  Barbicano , ave. 

BARMCHON,  s.  m.  Perrillo  de  aguas. 

BARBIER , s.  m.  Barbero  : c!  que  tiene 

por  oficio  afeytar. 

BARBIFIER,  t>.  a.  ( fam .)  Rasurar: 
hacer  la  barba. 

RAR BILLON » s.  m.  (dim.de  Aor/jem/ ). 

El  barbo  pequeño  : barbdlo.  (|  La  barbilla 
del  barbo. 

BARBON,  ONNE,  s.  Vejancón,  ve- 
jancona : díccsc  por  desprecio  del  viejo  ó 
vieja , enemigos  de  la  gente  moza , ó diver- 
tida. 

* BARBONAGE,  s.  m.  Chochez,  ve- 
jez : hablando  del  vejancón  ridículo. 

♦BARBONNE,  ó BARBOT,  s.f.  Bar- 
bo  de  mar  : pescado. 

BARBOTE,  s.f.  Barl>ota  : cierto  pes- 
cado de  rio. 

BARBOTER , v.  n.  Chapuzar,  zampu- 
zarse : meter  el  pico  en  el  agua , ó lodo , co- 
mo hacen  los  ánades , gansos , etc.  ||  (Jig* ) 
Meter  la  mano  en  agua  para  agitarla. 

BARBOTEAR , s.  m.  Pato , ó ánade  ca- 
sero , A diferencia  del  silvestre. 

BARBOTEASE , s.  f.  Zorra,  pelota  í 
la  muger  de  vida  viciosa  y mala. 

BARBOTINE,  s.f.  Polvos  de  abróta- 
no , ó lombriguera  : remedio  contra  lom- 
brices. ||  Alozna  marina  : pescado. 

BARBOA1LLAGE,  $.  m.  Pintarrajo, 
embadurnamiruto , mamarracho  : hablando 
de  la  mala  pintura.  || '(fig*)  Farfulla,  bar- 
bulla , baturrillo  : de  palabras. 

BARBOUILLÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo 
burhouiller. 

B ARBOUILLER , o.  a.  Embadurnar, 
chafarrinar.  ||  Pintorrear,  pintarrajar  : dice- 
§e  del  que  pinta  sin  arte  ni  primor.  j|  Em- 
barrar, manchar,  emporcar  papel : dícese  <lcl 
que  escribe  mueho  y mal.  ||  Embrollar  un 
hecho . harbullar  una  nairacion. 

BARBOUILLEUR , s.  m.  Embadnma- 

dor,  pintor  de  brocha  gorda  , de  puertas  y 
ventanas.  ||  (fig*)  Se  llama  así  el  mal  pin- 
tor, como  si  dixeraraos  pinta  monas , ma- 
marrachcro.  ||  Llámase  harbouiUeur , ó bar- 
bouilleur  de  papier , al  escritor  de  poco  gus- 
to v saber,  como  quien  dice  embarrador  de 

‘Tarbu  , AE , adj.  Barbado , barbón  : 

ti  que  tiene  barbas.  Barbudo,  esto  es,  el  que 
heno  muchas  barbas. 

BARBAE,  s.  f Pescado  de  mar.  ||  Sar- 
miento para  plantar,  llamad*»  barbosa. 

*BARBAQAET,  s.  m.  Fuego  que  sale  en 
los  labios. 

* BARBARE , s.  f.  Rebaba  : en  las  pie* 
ras  de  metal  que  se  han  fundido. 

* BARCALLAS,  ó BARCALLAO,  s. 
tu.  Auu  especie  de  bacalao. 


BAR  CALON  ♦ s.  m.  Título  del  primer 

ministro  de  Ni.un. 

* B ARGEL,  i.  ira.  Barraco  : pieza  de  ar- 
tillería antigua. 

BARI)  , s.  m.  Angarillas  fuerte*  para 
llevar  cosas  pesadas  dos  ó mas  personas. 

BARDACHE,  s.  i».  Bardagc  , calami- 
ta , sodomita. 

BARI) ANE,  s.  f ó GRANO  GLOU- 

TERON,  s.  rn.  Bardana  mayor  , lampazo  : 
planta. 

BARDE  , s.f  Barda  : arnés,  ó antigua 
armadura  que  cubría  el  pecho  y ancas  de 
un  caballo.  ||  Albarda  : lonja  delgada  de  to- 
cino con  que  se  cubren  las  aves  pat  a asar- 
las. 

BARDE,  s.  m.  Bardo  : sacerdote  galo, 
que  caulaba  los  hechos  de  los  hombres  i- 
lustres. 

13 ARDE , EE , p.  p.  del  verbo  barder. 
|j  Como  adj.  es  bardado,  encubertado,  que 
se  dice  del  caballo  armado:  y albardado,  de 
la  ave  que  se  asa  con  albarda  de  tocino. 

B ARDEA  A , s.  m.  Tablillas,  con  ciue  se 
cobren  las  chozas  en  lugar  de  tejas.  |j  Macho 
borriqueño.  V.  Bardnt. 

+ BARBEES  I)  EAA  , *.  f.  pL  ( salii .) 

Cierta  medida  de  agua  que  echan  en  las  cu- 
bas para  hacer  el  salitre,  y también  para 
afinarle. 

BARDELLE  , s.  f Xalraa  : especie  de 
albarda. 

BARDER , u.  a.  Armar  y defender  el  ca- 
ballo con  bardas.  ||  Alhardar  : poner  albar- 
da á las  aves  para  asarlas.  |j  Cubrir  un  teja- 
do con  tablas.  (|  Cargar  piedras  ú otra  cosa 
sobre  las  angarillas. 

BARBEAR,  S.m.  El  que  lleva  las  anga- 
rillas llamadas  burd. 

BARDIS  , s.  m.  ( ndut. ) Genero  «le  es- 
tacada , que  se  hace  con  tablas  al  bordo  «leí 
navio  , para  que  no  le  entre  el  aigua  quan- 
do  se  carena. 

* BARDIT,  s.  m.  Bardito  : camódelos 
Bardos  , ó sacerdotes  galos. 

BARJDOT , s.  m.  Burdégano,  ó macho 
romo,  mulcto  : el  que  nace  de  burra  y ca- 
ballo. ¡|  ( ftg.  ) Rento  de  los  otros  : hombre 
en  quien  descargan  los  demás  el  cumplimen- 
to cíe  sus  obligaciones.  ||  Hazmc-rcir  : al  <|ue 
toman  los  cboc  arteros  por  objeto  de  sus 
chanzas.  ^ 

* BARER  , »\  n.  {caza.)  Perder  el  vien- 
to : no  tomarle  bien.  También  «•»  perder  el 
rastro. 

* BARET,  s.  m.  El  bramido  del  elefan- 
te, v del  rinoceronte. 

.♦  B ARFO AL,  s.  f Barfol  : tela  basta 
con  que  se  visten  los  negros. 

* 13ARGACHE  , s.  m.  Abejorro  , mosca 
grande. 

* BARGE,  s.f  Ave  marítima,  muyet?- 
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timada  en  las  comidas  regaladas.  |¡  Montón 
ó hacina  de  heno  seco.  ¡|  Hacina  ele  leña. 

* BARGELACH,  s.  m.  Barjclach  : ave 
de  Tartaria. 

BARGÜIGNAGE,  s.m.  (vulg.)  Regate, 
retnolonería,  titubeo. 

BARGLTG1NER,  u.n.  {fam. ) Regatear, 
porfiar  sobre  el  precio  , andar  sobre  tanto 
mas  ({uanlo.  |j  Rio  acabarse  de  determinar, 
titubear. 

BARGUJGNEUR,  EUSE,  s.  Regatea- 
dor,  el  (jue  mucho  regatea.  La  persona  sin 
resolución. 

* BARICOT,  s.m.  Baricotc  : fruta  , y 
bebida.  |]  Bariga  : una  clase  de  seda. 

* B ARICOTIER , s.  m.  Barieote  : árbol 
robusto  , que  da  la  fruta  llamada  como  el. 

* BARIGFL  , ó BAR1SF.L  , s.  m.  Bari- 

gol  : el  cabo  de  ronda  de  ios  esbirros  en 
Romo. 

BARIL , s.  ni.  Barril  : cubeto  : cuba  , o 
tonel  pequeño. 

*BARILLAGE,  s.  7/i.  Envase:  la  ac- 
ción de  envasar  el  vino  en  cántaros,  ó bo- 
tellas, para  introducirle  en  los  poblados. 

BARILLAR  , s.  m.  ( náut .)  Ministro 
que  hay  en  Jas  galeras , á cuyo  cargo  está  el 
x cuidado  del  vino  y del  agua. 

BARILLET  , s.  m.  ( Jim. ) Barrilete  , 
barrí  lito.  I¡  BaiTÍlcte  : cava  cilindrica  que 
contiene  el  resorte  de  un  rolnx.  ||  Cilindro  : 
cuerpo  de  bomba,  en  donde  juega  el  pis- 
tón. 

BARIOLAGE,  s.  m.  {fam. ) Baturrillo, 
mezcolanza  , ó confusión  de  colore**,  sin  or- 
den ni  arte. 

BARIOLÉ,  ÉE ,p.  p.  del  verbo  barioler. 

BARIOLER,  v.  a.  Barajar,  entreverar 
colores  sin  arte  ni  orden , romo  en  los  vesti- 
dos de  botarga , ó moharrache. 

BARIQLF.  V.  fíarrique. 

* BARÍQUAUT,  ó BARIQUET,  s.  m. 
Cubeta,  barrilito. 

* BAR-LF-DUC,  ( ,#eo#r.  ) Bar  del  Du- 

qne  : ciudad  capital  del  ducado  de  Bar. 

B ARTERIA , s.  m.  Barleria  : planta 
americana. 

BARLOSG,  ONGUE,  adj.  Punta : dí- 
cese  de  un  vestido  mas  largo  de  un  lado  que 
de  otro  : que  no  está  bien  redondeado. 

* BARRÍ  ABITES,  s.  m.  pl.  Bamabitas  : 

Clérigos  Regulares  de  la  congregación  de  San 
Pablo. 

B ARNACHE , s.  ].  Barnacle  : ave  de 
paso  : especie  de  ganso  que  se  cria  en  las  o- 
riilas  del  mar. 

BAROMF.TRE,  s*m.  Barómetro  : ins- 
tnimentopava  conocer  la  pesadez  del  ayre. 

BAROMETRIQLF  , culi.  m.  y f.  Baro- 
métrico : lo  perteneciente  ai  barómetro. 

RARORJ,  s.  Til.  Batou  : título  de  digni- 
dad. 


BARONNAGE.  s.  m.  {fam  yjoc. ) Ba- 
ronagt : estado  y calidad  de  barón. 

B ARORtJsE,  s.f.  Baronesa  : mtiger  del 
barón. 

BARORíNET , adj.  Título  de  Inglater- 
ra, entre  barón  c hijodalgo. 

BARORiNlF,  s.j.  Baronía:  el  territorio,* 
Ó la  dignidad  del  barón. 

BAROQUE  , adj.  m.  y f.  Barrueco  : 
d ícese  de  las  perlas  de  desigual  e imperfecta 
redondez.  j|  {fig. ) Se  dice  de  las  cosas  y de 
las  personas  extravagantes-,  cxtrutnbóticas  , 
por  irregulares  , desiguales. 

* BAROSANÉME , s.  m.  Barosanemo : 
inslxumciuo  para  saber  la  fuerza  del  viento. 

* BAROSCOPF,  i.  /i»,  {fis.)  Barosco- 
pio : lo  mismo  que  barómetro. 

* BAROTS  , s.  m.  pl.  ( tuiut. ) Estremi- 
clies  : los  maderos  que  cargan  sobre  las  cur- 
vas, atraviesan  el  navio  de  uno  á atro  costa- 
do , y sostienen  los  puentes. 

BARQLE,  s.f.  Barca,  y barco  : la  pri- 
mera se  aplica  comunmente  a la  de  los  rio*  j 
y el  segundo  al  de  los  ríos  , y del  mar. 

BARQLEROLLE,  s.f.  ( dim .)  Barquilla, 
barquillo. 

* l3  ARQUETTE,  s.f.  Genero  de  .arma- 
rio portátil  para  llevar  la  comida  á los  0& 
cíales  del  Rey , que  viven  en  palacio. 

* BARRACAIS,  s.  m.  V.  llouracan. 

BARRAGE,  s.  m.  Portazgo  : cierto  de- 
recho que  se  exige  al  viagero  al  paso  por  al- 
gún sitio. 

BARRAGF.R,  s.  m.  Portazguero  : el  que 
cobra  el  portazgo. 

BARRE,  s.f  Barra:  como  pedazo  de 
hierro , cobre , plata , ú oro  sin  labrar  ¿ bien 
que,  hablando  de  este  último  metal,  se  lla- 
man tejos  , y no  barras,  las  que  vienen  de 
America.  ¡|  Barra  : como  pieza  »1<j  madera  ó 
de  metal,  es  palanca  para  suspender  peso,  ó 
tranca  para  cerrar  ó asegurar  una  puerta.  || 
Mástil  : en  la  urdidera.  ||  Cadena  : para  cer- 
rar lajmcrta  de  una  ciudad.  ||  La  parte  de 
la  encía  del  caballo,  donde  sienta  el  bocado. 
|{  Tachón  ó raya  : que  se  tira  sobre  lo  es- 
crito para  cancelarle.  ¡|  Barra  : por  banco  ó 
ceja  de  arena  á la  boca  de  uu  puerto , ó de 
un  rio.  j|  Barra  : en  el  blasón  es  contrario 
de  bande.  j]  Barandilla  : sitio  destinado  pa- 
ra los  que  tienen  (pie  hacer  alguna  peti- 
ción á una  asamblea  pública  , y que  no  son 
vocales  de  ella.  ||  La  sala  de  un  tribunal  ci- 
vil. 

BARRE  DU  GOUVERNA&(mmt.)  Ca- 
ña del  limón.  ||  Jeu  de  Ierres  .^Rtarro  : juo 
go  parecido  al  que  llaman  de  moros  y ebria* 
líanos. 

BARRE , ÉF  , v.  p.  del  verbo  barrer  ea 
todos  sus  significados  de  atrancar,  barrear, 
atajar,  borrar : y como  adj.  es  bañado  eu 
termino  de  idasou. 


Digitized  by  Google 


BAR  ( 90  )'  BAS 


BARRFAU,  s.  m.  Barrote  : ron  que  se 
cierra  la  mirada  por  el  hueco  de  una  venta- 
na, ú oirá  abertura.  ||  Barra:  en  la  impren- 
ta es  la  palauca  que  entra  en  ci  husillo,  y 
sirve  para  hacer  la  presión.  ;|  El  loro  : toma- 
do por  el  sitio  en  donde  delienden  sus  cau- 
sas los  abogado»;  y en  este  sentido  se  dice 
féloquenec  du  barraní.  ¡|  'jumase  por  el  o- 
licio  , ó sgn  la  abogacía  : y en  esta  significa- 
ción se  dice  Di.  est  ihonneur  du  barrenu. 
Aplicase  otras  veces  al  cuerpo  ó junta  de  a- 
bogados , como  <j  liando  se  dice  0/1  a consul- 
té tout  le  barraní. 

* BAKREl'OR I’ , s.  m.  Media  vara:  ma- 
dero grueso  y largo  de  pino. 

• * BARREMEÑT,  s.  m.  IVo  se  usa  sino 
en  esta  locución  : barrement  fies  ve  i nes  d'iui 
chcval : dcsgobcmadiira.  V.  / 'tarree, . 

BARRER,  v.  a.  Barrear,  atrancar:  cer- 
rar coq  barras,  trancas,  etc.  Atajar,  cenar: 
uti  paso,  ó tránsito.  ||  Borrar,  rayar,  tachar: 
mi  escrito  {tara  cancelarle.  ||  ( fig. ) Cortar, 
estorbar  la  fortuna  á alguno  : barrer  le  che- 
trun  a quelqii  un.  jj  ( nlbey  t. ) se  dice  barrer 
las  vanes  d un  cheval : desgobernar  un  ca- 
ballo, ú otra  caballería.  • 

* BARRES,  s.J'.pl.  Parejas  : juego  de 
mochados , <|ne  es  correr  juntos  de  un  lugar 
á otio  señalado.  ||  ( atbcyt.  ) Asientos  del 
caballo  : la  parte  de  la  boca  del  caballo  don- 
de sienta  el  horado.  j|  ( carp.  ) Travesanos  : 
barrotes.  [|  (ndut.  ) ¿Se  (lile  barres  dan: ai- 
ses  a los  yugos  princijtales. 

BARRETEE , s.J'.  Birrete  : especie  de 
bonete , ó gorra , que  llevaban  los  nobles  en 
Vcnecia.  ||  Birreta  : el  solideo  encarnado  do 
lo»  Cardenales.  ||  ( pro v. ) Se  dice  : je  par- 
lerai  bien  a sa  barreíte , le  dire  «{nautas  son 
cinco  , le  diré  de  una  hasta  ciento. 

* BARREE R , s.  m.  Lebrel : perro  bue- 
no para  la  caza. 

BARRICADE,  s.  f.  Atrincheramiento, 
parapeto , barrera , con  qne  se  cierra , y se 
(ltiíieiide  la  entrada  de  un  pueblo,  calle, 
casa  , cte.  , con  pipas  , vigas , carro»  , árbo- 
les , el-*.  , contra  alguna  invasión. 

BARRICADE,  LE  , p.  p.  del  verbo  bar - 
riéader. 

BARRICADER , v.  a . Barrear,  cerrar 
con  defensas  de  pipas  , a rindes  , carros,  etc. , 
aigun  paso,  ó entrada.  j|  Sebarricnder , v.  #*., 
eutborrerarse , parapetarse.  j|  ( fig.  ) Encer- 
rarse en  un  quarlo  para  no  ver  a nadie  ; ó 
cuino  decimos, 'meterse  entre  quatro  paredes. 

BARRIEUl,  s.  J'.  Barren  : trinchen  he- 
cha con  inadPos  par*  ct-rrar,  ó disputar  un 
pow»  , ii  entrada.  ||  Barrera  : la  cerca  de  es- 
tacas y tablas  , que  cerraba  una  plazu  en  ios 
torneos  ó justas , que  también  se  llama  pa- 
lenque, y estacada.  ||  [fig.)  Se  toma  por  em- 
barazo, impedimento , obstáculo  pava  el  lo- 
gro , ó efecto  de  uua  cosa ; o por  defensa  y 


guarda  de  ella , y en  cate  caso  es  antemural 
cu  castellano. 

BAKlilQUK  , s.  f.  Barrica  , ó pipa  : es- 
pecie de  tonel  grande. 

BARRERE,  s.J\  KJ  mástil  de  un  laúd. 

BARBES , s.  J.  pt . Casas  de  estaño  , eQ 
que  se  lleva  el  le  «le  la  China. 

* B AR-SUR-AUBE , ( ) Bar  del 

Auba  : ciudad  «n  la  Champaña. 

B ARTA  Y ELLE , s.J.  Esiiecie  de  perdiz 
umv  sabrosa,  y mayor  «pie  las  regulares. 

^ *BARLllí,  [geogr.)  Barato  : ciudad  d* 

* BARYPHOME  , s.f.  ( medie.  ) Bari- 
fonia  : dificultad  en  el  hablar. 

* BARYTE , .v.  f ( quiñi.  ) Barita  : tier- 
ra alcalina  , muy  pesada. 

_ * BARY  EOjN  , t.  ni.  Barítono  : voz  me- 
dia entre  el  leuor  y el  buxo, 

B AS,  s.  i/i.  Media  : la  vestidura  del  pie 
y la  pierna.  j|  ( náut . } Copo  : para  poner  lo* 
presos.  ¡¡GV01  has  de  loile : calcetón. ||  [ fig.  \ 
Se  dice  has  percé , del  pobre , alcanzado  do 
medios. 

BAS , AS.SE,  adj.  Bazo,  inferior.  ||  Vil, 

grosero.  ¡|  Remire  a bus  prix  , malvara  lar. 

;|  y ue  basse  , vista  corta,  ¡j  {fig.  ) Messo 
basse , misa  rezada.  ¡|  ^ívoir  ioredle  basse  x 
estar  alicaído , como  quien  tiene  contratiem- 
pos. ¡j  (Jig.jrJimt. ) Le  temps  eil  bus  , el 
tiempo  esta  pondo , amenaza  lluvia. 

BÁS,  adv.  Razo  : como  hablar,  tocar.  || 
Mettre  bas , parir  las  hembras  de  los  ani- 
males : mettre  bas  les  arme:,  rcndiise,  ó 
«leponcr  las  armas  : mettre  pavillon  bas , ar- 
riar bandera  : mettre  chapeau  bas  , quitarse 
el  sombrero  : teñir  queUpiun  bas  , tenerle 
avasallado,  humillado  : le  traiter  de  haut 
en  bas  y hablarle  con  desprecio. 

A BAS,  uih‘.  E11  tierra,  cu  el  suelo.  || 
Jin  bas  y «dxixo  : en  la  parte,  ó sitio  infe- 
rió. ||  Lit  bas , allá  bazo.  ||  Ci-basy  acá 
buxo. 

* BAS  A AL,  s.  m.  Basál  : árbol  de  la  In- 
dia , que  viene  cu  las  partes  arenosas. 

1 B ASAL'IE  , s.  m.  Basalto  : especie  de 
Diainiol  negro  parecido  al  hierro.  * 

BASAN E , s.f.  Badana:  la  piel  del  car- 
nero, ú oveja  curtida. 

B ASAINÉ,  ÉE,  adj.  Prieto,  moreno  : y 
mas  propiamente  atezado. 

BAS-BORD,  j.  m.  V.  fJdbnrd. 

* BASCO  NA  DE , s.J.  Bttscucnce  : len- 
gua de  los  Vizcaínos. 

BASCULE,  s.J.  Báscula  : palanca.  (|  Ci- 
güeña : la  manija  corva  con  que  se  hace  ro- 
dar un  lomo,  ú otra  máquina,  ¡j  Cigüeñal  : 
el  contrapeso  para  alzar  111»  puente  levadizo, 
o para  sacar  agua  «1c  un  pozo  , ó alborea,  j J 
Trampa,  ó armadijo  de  tablas  , para  las  ra- 
toneras, ó caza  «le  pelo.  ,|  Columpio:  jue- 
go de  muchachos. 


Digitized  by  Google 


BAS  ( g 

*BAS  DE  CASSK , s.  m.  ( imp.)  Casa 
haxa : las  letras  minúsculas. 

♦BAS  DE  ROBE,  s.  ni.  Baxos  : en  los 
vestidos. 

BASE,  s.f.  Basa  : de  una  columna,  de  un 
pedestal  , de  una  estatua.  j|  Base  : de  un 
triangulo,  j|  fig.  ) Basa  : el  fundamento  , 
asiento  , ú apoyo  de  una  rosa.  J|  ( quím.  ) 
Base  : metal , tierra  , ó alcaíí , que  se  com- 
bina con  un  ácido  pata  formar  una  sal. 

*B ASELLE,  s.f.  AnccJgas  de  la  China. 

BASER , v.  a.  Aj»oy«'*r,  ó poner  sobre 
tina  basa.  |{  (fig.  } Apoyar,  sostener  á uuo, 
hacerle  espaldas. 

BAS-1'OND , s.  ni.  El  sitio  donde  hay 
jKjca  agua  , en  que  pueden  encallar , y ba- 
rar  los  navios.  j|  Ílas-J'onds  , hondonadas  , 
terrenos  baxoti. 

BASILA1RE,  s.f  ( anat.  ) Basilar  : un 
hueso  de  la  culieza  , que  está  cu  la  parte  su- 
perior de  la  boca. 

BASiLIC,  s.  m.  Basilisco  : nombre  de 
cierta  serpiente  fabulosa.  ||  Albah.u  a , cier- 
ta planta  olorosa.  j|  Basilisco  : nombre  anti- 
guo de  cierta  pieza  de  artillería.  ||  Cu  razón 
de  león  : estrella. 

♦ BASILIO  AI  RE,  s.  m.  Basificaría  : ofi- 
cial eclesiástico,  que  asiste  al  papa  , ú obis- 
po, q u ando  celebra. 

♦ BASILIC  ATE,  ( eeagr . ) Basilicata  : 
provincia  tiel  revno  de  Súpoles. 

BASILICOiN , s.  m.  Basdicou,  ungüento 
amarillo. 

' BASILIDION,  s.  m.  (medie.)  Ccrato: 
descrito  por  Galeno,  y bueno  para  curar  la 
sarna. 

B ASILIQUE,  s.f.  Basílica : nombre  que 
se  da  á las  iglesias  principales  , «piando  son 
magníficas.  ||  Antiguamente  se  decía  del 
lugar  en  donde  se  administraba  la  jusú-  ‘ 
cia.  ||  ( anat.)  Basílica  : la  vena  que  sube  á 
lo  largo  de  la  parte  interna  del  brazo  basta 
el  axila  ó sobaco , donde  va  á parar. 

BASlLiQLES  (Les),  s.J.  pt.  Basílicas 
cuerpo  de  leyes  romanas  : mandadas  tradu- 
cir en  griego  por  el  emperador  Basilio. 

BAShN,  s.  m.  Bombasí,  cotonía  : tela  de 
hilo  y algodón. 

BaSIOGLOSSE,  s.  m.  ( anal.  ^Múscu- 
lo depresor  de  la  lengua. 

B ASOCHE,  s.f  Jurisdicción  y tribunal 
de  los  escribientcá  que  teman  los  procurado- 
res en  el  parlamento  de  París,  etc. 

♦ BAS-PEL'PLE , s.  ni.  Pueblo  baxo  : la 
ínfima  plebe. 

BASALE,  s.f.  Faldón  : de  casaca.  ¡|l'Vd- 
dilia  : de  chupa,  ú otro  vestido  que  huxe 
de  la  cintura. 

B ASOLE,  5.  m.jrf  Basco,óBascongado: 
natural  del  país  de  este  nombre.  Y por  ser 
gente  ágil  y ligera  para  trepar  montes  , se 
dice,  lilla'  co turne  un  Basque , courir  conune 
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un  Basque,  del  que  amia  muy  de  prisa,  es- 
to es  , andar  como  un  gamo , ser  uu  naga 
legua». 

BAS-REL1T.F , s.  m.  Baso-relieve  : obra 
de  escultura,  como  de  medio  realce. 

BASSE,  s.  f.  Baso  : la  parle  mas  basa 
de  la  música,  que  sirve  de  fundamento  á las 
demás  parles.  ||  Baxo  : el  cantor  que  canta 
por  la  clave  de  bn\o.;¡  Baxo  ; el  i tisú  uní  ruto 
que  hace  esta  parte,  que  siendo  de  vioJim  s , 
llamarnos  cuiitrabuxo.  |(  En  Lcnuiiios  mali- 
nos, has  se  es  el  box  jo.  ¡)  Faire  mam  basse  : 
degollar,  pasar  á cuchillo,  y saquear. 

B A SSE-(  10  iN  TR  E , s.f.  Contra  Laxo  : !.< 
voz  mas  gruesa  y pioftilid.i  que  el  liaxo. 

BASSK-COLR,  s.f  Corral  : en  las  cu 
sas  rústicas.  J|  Palio  interior  para  caballeri- 
zas , ú otros  menesteres  : en  las  casas  urba- 
nas. * 

♦ B ASSE-DK-V 10 LE , s.f.  Viola  : ins- 
iruuicnto  músico. 

♦ BASSE-DFA IOLOIV  , s.f  ( mus. ) 

Violon , ó violoncelo. 

BASSE-KOSSE.  V.  Fosse. 

BASSE-L1SSE.  V.  Lase. 

BASSE  MENT,  ade.  Baxamente  , con 
baxezu. 

♦ BASSER,  v.  a.  (manuf.  ) Remojar': 
los  cadillos  de  lana  con  uua  especie  de  cola , 
para  que  este  escurridiza. 

BASSES,  s.  f.  pl.  Baxíos  : de  arena  ó de 
peñas  mulitas  en  el  agua. 

BASSKSSE , s.  f Rnxczn  : solo  se  dice 
del  ánimo,  del  nacimiento,  de  las  acciones, 
dd  estilo,  y cu  este  uitinio caso  decimos  hu- 
mildad  de  estilo. 

BASSET  y s.  ni.  Zarcero  : perrillo  rapo- 
sero  : csp«*cie  de  jkmIciico. 

BASSET,  El  TE , adj.  Renacuajo,  ar- 
rapiezo : nombre  que  se  da  á la  persona  [>e- 
qut  ña,  v de  talla  achaparrada. 

BASSE-TAILLIi,  s.f.  Baxo  : en  la  mú- 
sica. ||  Baxo  : el  que  canta  esta  parte  de  1.4 
música  , que  en  las  iglesias  se  fiama  sochan- 
tre. ||  lin.isc-taille  . lo  mismo  que  bas-relief. 

CASSETTE,  s.f.  Baceta  : en  el  juego 
de  naypes. 

♦ BASSICOT,  s.  m.  Jaula  de  madera  en 
donde  se  ponen  la»  piedras  de  lo»  piza¿« 
reros. 

♦ RASSIERS  , s.  m.  pl.  Baxíos  : en 
los  ríos. 

BASSiLE,  s.f  V.  fíacile. 

BASS1N,  s.  m.  Fuente  : para  poner  en- 
saladas, ó frutas.  ||  Palangana  : para  Ja  val- 
se las  manos.  ||  Bacía  : para  áfeytar.  !|  Ba- 
cín : para  hacer  del  cuerpo.  ||  Azafate  : para 
servir  dulces,  pastas.  |¡  Pavía  : para  tostar 
cacao.  ||  Burreño  , lebrillo;  para  hurtarse  ¡«>» 
pies.  (I  Hortera  : de  pobte.  ||  Arca  tic  aguas 
o deposito  ; para  las  fuentes.  ||  Piíon  : de 
uua  fueute,  ó surtidor.  j Estanque  : de  un 
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jardín.  || Represa  : de  uu  molino.  i|  Plato  : de 
unas  balanzas.  j|  Pila  en  la  fundición  de  es- 
tatuas. ||  Cuba  : para  bañarse.  j|  Concha  : 
de  un  puerto  : lo  interior  y mas  resguarda- 
do del  fondeadero.  ||  ( geogt\Ju.)ÜQya:  de 
un  río,  esto  es,  la  reunión  de  ralles  que  en- 
rían sus  aguasa  un  mismo  rio.  ||(miof.)  Ba- 
cinete : la  tercera  parte  , ó La  inferior  del 
tronco.  ||  Cracher  au  bassin  : contribuir 
con  alcana  cosa. 

BASSINE  , j.  /.  Esp  ccie  de  bacía  an- 
ejín y profunda  de  que  usan  los  boticarios. 

BASSINE,  ÉE,  p.  p . Adj.  Calentado. || 

Fomentado. 

BASSIN  ER  , v.  a.  Calentar  la  rama  con 
el  calentador.  ||  Remojar,  fomentar  : pasar 
ligeramente  un  lienzo  embebido  en  agua  , 
vino,  arguadiente,  etc.,  por  encima  de  una 
llaga  para  limpiarla. 

BASS1NET , s.  m.  Cazoleta  : de  la  llave 
de  toda  arma  de  fuego.  ||  Cazoleta  : de  blan* 
don,  cirial,  ó candeíero.  j Bacinete  : arma- 
dura antigua  de  la  cabeza,  que  también  se 
llama  capacete.  ||  Apiastro , ranúnculo  bul- 
boso : yerba  velluda,  planta,  y llor. 

BAcÍSINOIRE,  j. /.Calentador  : utensi- 
lio para  calentar  la  cama. 

BASSON,  s.  m.  Baxon , ó fagote  . ins- 
trumento músico  de  siento,  ¡j  Bajonista  : el 
que  le  toca. 

BASTAÑT,  ANlTí,  adj.  (/ñm.)Bastame, 
suficiente. 

BASTE,  s.  m.  Basto  : en  la  baraja  es  el 
as  de  bastos.  ||  El  basto,  ó bastillo  : el  terce- 
ro de  los  tres  mates  en  el  juego  del  hom- 
bre. 

BASTER,  v.  n.  ( ant.  ) Bastar.  Usase  so- 
lo en  estas  frases  familiares  : baste , basta  : 
baste  pour  cela , es  lo  que  basta  , es  quauto 
basta. 

BASTERNE,  s.  f Especie  de  carro  ti- 
rado de  bueyes,  que  se  uso  antiguamente. 

B ASPIDE,  s.J.  Quinta,  ó casa  de  cam- 
po. Es  voz  usada  solo  en  Pro  venza. 

BASTILLE,  s.  f.  Castillo  antiguo,  for- 
tificado con  torres,  para  custodiar  los  prisio- 
neros de  Estado  , como  lo  hubo  en  otro 
tiempo  en  Paris. 

♦BASTINGAGE,  s.  m.  (naut.)  Filaretc: 
la  retí  que  se  echa  y corre  por  los  costados 
del  navio. 

BASTINGUE,  s.f.  (naut.)  Empavesa- 
da, ó empa  Helarla  : reparo  de  lela  acolcha- 
tía,  que  sostenida  de  una  red,  defiende  en 
un  combate  la  gente  que  está  sobre  cubierta 
de  una  nave. 

BASTUíGUÉ , EE,  p.  p.  del  verbo  bas- 
tinguer. 

BASTINGUER,  n.  «.  SE  BASTIN- 

GUER,  v.  r.  Empavesar,  ó empavesarse: 
tender  la  empavesada,  ó cmpalJetada,  en 
una  nave  , para  entrar  en  combate. 


BASTION , s.  m.  Bastión  : hoy  se  dice 
mas  propiamente  haluaite. 

T5  ASTONNADE,  s.J.  Paliza  : tunda  de 

palos. 

* BAS  TRINQUE , s.  m.  Bayle  público 
de  gente  popular. 

BASTUDE , s.f.  ( naut.  ) Especie  tic  red 
para  pescar  en  los  «‘¿tanques  salados. 

*BAS-V  ENTRE,  s.  m.  Einpeync : la  parle 
basa  del  vientre. 

*BAS-VOLE,  i.  m.  Rastrero,  entre  caza- 
dores. 

BAT,  s.  m.  La  cola  de  los  poces.  Mesu- 
ra entre  cutí  et  bal : medir  el  jwrscado  entre 
el  ojo  y la  cola. 

BÁT,  j.  m.  Basto  : alba rr la  para  las  bes- 
tias de  carga.  ||  ( /¡gjám. ) De  una  persona 
ruda  y torpe  se  dice  cheval  de  bol , que  cor- 
responde a macho  de  litera.  Di  cese  en  ambos 
estilos  : je  sais  oii  le  bdt  me  blcsse , ó le 
b/esse , esto  es , sé  donde  me  aprieta  el  za- 
pato , ó donde  tiene  las  mataduras. 

* BATAGE,  s.  m.  Derecho  que  los  se- 
ñores en  Francia  imponian  sobre  toda  ca- 
ballería que  llevaba  basto. 

* BA1  AILLE,  s.  m.  ( blas.  ) Badajo. 

BATA1LLE,  s.f  Batalla  : pelea  general 

entredós  exército».  i|  botadle  nóvale : com- 
bate naval.  ||  Corps  de  haladle , centro  del 
ejercito.  j|  { jig.  ) C est  son  chcval  de  bo- 
tadle , ese  es  su  fuerte ¿ esto  es , la  cosa  en  que 
tiene  mas  confjan^a. 

BATAILLE,  EE,  adj.  ( blas. ) Se  dice 
dt‘  una  campana  de  metal  con  el  badajo  de 
otro  color. 

BATAILLER  , u.  n.  ( fig.fam.  ) Batal- 
lar : disputar,- ó altercar  tíos  personas.  En  el 
sentido  recto  es  voz  antiquada. 

*BATAILLIÉRE,  s.  J.  Cucrdccita  que 
mueve  la  taravilla  6 citóla  de  un  molino. 

BATAILLON  , s.  m.  Batallón  : cierto 
trozo  de  tropa  que  compone  una  parte  de  uu 
regimiento  de  infantería. 

* BATA  NO  MES,  j.  /.  pl.  Telas  del 
Cayro. 

BÁTARD , ARDE,  adj.  y subst.  Bastar- 
do : el  que  no  ha  nacido  de  legitimo  matri- 
monio. j|  ( fig. ) Se  dice  leltre  ¿alarde , letra 
Iiastarr lilla  : chicn  balará , perro  atravesado  : 
parle  bátnrde , postigo  de  una  casa  : pornme 
bátanle,  manzana  bravia. 

*B  ATARDE , s.  f.  ( artifl .)  Bastarda  : pie- 
za del  tercer  calibre  en  Francia.  ||  Borda  : la 
vela  mavor  de  una  galera. 

BATARDEAU  , s.  m.  Pesquera  : presa  , 
ó azud  con  estacada , para  corlar  6 desviar 
la  corriente  de  un  rio. 

BATARDÍÉRE,  s.f.  ( agrie. ) Plantel  de 
árbol  i líos  enserio»  > para  trasplantar  n otra 
parte. 

BÁTARDISF , s.f  Bastardía  : la  calidad 
de  bastardo.  Oroil  de  báLu  Jssc  : derecha 
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>r  el  quol  los  Reyes  de  Francia  sucedí  au  á 
ios  bastardos. 

* BATATE , s.  f Rarata  : raíz  de  una 
plañía  que  tiene  el  nonihre  de  camote. 

BATAN  E,  s.  Y adj.  Bátavo  : natural  de 
Holanda , ó perteneciente  á este  país. 

* BATA  VIA,  ( geogr. ) Batavia  : ciudad 
de  la  ida  de  Jara. 

*B  ATAVIE,  (geogr. ) Batavia  : nombre 
que  alpinos  dan  a la  Holanda. 

*BÁTE,  fi.  f.  V.  ¡Salte. 

BATE , ÉE , y.  p.  del  verbo  bdier.  |¡ 
(fíg.fam.  ) Se  dice  del  hombre  rudo  y tor- 
pe Une  bdté , ó c'est  un  vrai  tiñe  bu  te , esto 
es,  es  un  jumento  con  alharda. 

BAJEAD  » m*  Batel  : bat quilín  : gón- 
dola. Usase  comunmente  en  los  rio*,  para 
conducir  mercadería»,  y otros  efectos.  J|L1;;- 
mase  también  bateau  la  eaxa  de  un  coche 
antes  de  forrarla.  ||  Bateau  de  cuivre,ó  pon-  \ 
ton  : pon  ton,  barco  chato  y estrecho,  que  sir- 
ve para  formar  puentes.  j|  Bateau  des  selles  , 
lavadero : los  barcos  chatos  que  hay  sobre  el 
Sena  par*  lavar.  j|  Bateau  des  nuiu  es : barco 
para  el  transporte  de  la  sal. 

BATELA  GE,  s.  m.  Profesión  de  titirite- 
ro, ó de  Jugador  de  manos.  Tómase  tam- 
bién por  el  mismo  juego,  charlatanería , ó 
truhanería.  ||  Batelage , el  estipendio , ó dere- 
cho , cíue  se.  paga  al  barquero. 

BATKLÉE,  s.f  Barcada  : la  carga  que 
lleva  el  batel. 

* BATÉLEMERT,  s.  m.  SocatTen  : alero 
de  tejado. 

BATELET,  s.  m,  Barquichuelo : el  batel 
pequeño. 

BATELF.UR , s.  m.  Titiritero  : jugador 
de  manos  : iridian  , chai  latan. 

BATF. LIER,  s.  m.  Barquero  : el  que  go- 
bierna el  batel. 

BATELIÉRE,  s.f.  Barquera  : la  muger 
que  guia  un  barco. 

BATEME , y *us  derivados.  V.  Bap- 

téme. 

BÁTER , v.  a.  Enalbardar , enxalmar  : 
echar  la  albarda , ó el  basto  a las  bestias. 

♦BATI , s.  m.  Hilván  que  se  liace  en  la» 
ropas  para  coserlas.  ||  Armazón  de  una  puer- 
ta antes  de  ponerle  Jos  tableros. 

BATI,  1E,  p.  p.  del  verbo  Adfír.jjComo 
adjetivo , se  dice  figuradamente  : un  nomine 
Bien  ou  nuil  batí,  por  hombre  de  buena  ó 
ínula  estampa,  traza,  cuerpo j ó bien  ó mal 
becho. 

‘'‘BATIER,  s.  m.  Aibardero,  xaliucro.  jj 
( prov. ) Se  dice  del  hombre  rudo  y torpe 
$ot  bdtier , giand  bdtier , como  entre  noso- 
tros, porro,  zambombo. 

B ATIFO  LER,  v.  n.  ( fam . ) Triscar , ju- 
gnetar. 

BÁTIMENT,  5.  m.  Edificio,  obra,  fábri- 
ca. ||  Bastimento,  embarcación. 


1 BATIR  FIR , ó JORC  D ESP  AGRE, 

s.  m.  Esparto  : planta. 

BÁTIR,  v.a.  Edificar,  fabricar.  j|  (Jig. ) 
Levantar,  fundar,  establecer  : la  fortuna  , el 
crédito,  etc.  ||  Embastar,  ó hilvanar  : entre 
los  sastres.  ||  Oícese  proverbialmente  batir 
des  elulteaux  en  Espagne , hacer  torres  de 
viento,  castillo*  en  el  ayre  , pasearse  por  los 
espacios  imaginarios. 

BA  TISSL,  s.f.  Fl  estado  , ó la  fábrica  , 
de  una  obra  de  alhañilcría. 

BATISSEURj  i.  m.  {Jam.  ) Dícesc  por 
desprecio  del  iual  arquitecto  , del  chanflón  , 
imperito.  j|  También  Llaman  bdlisseur  al  que 
es  amigo  de  hacer  obras. 

BATISTE , s.  f Batista  : cierlÓ  lienzo 
superfino. 

BATON  , s.  m.  Bastón  : el  que  es  insig- 
nia de  algnn  mando.  ¡|  Basloti  : el  que  se 
lleva  para  apoyar  el  cuerpo.  j|  Palo  : el  que 
se  toma,  ó lleva  en  la  mano,  para  qualquicr 
uso,  principalmente  para  apalear,  o sacudir, 
y para  guiarse  un  ciego.  ||  Báculo,  muleta  : 
de  viejos,  ó enfermos.  ||  Dícese  balón  de 
chaise  a porteurf  la  vara  de  silla  de  manos : 
bdton  de  la  croix , el  asta  en  que  se  pone  la 
cruz  en  las  procesiones  : bdton  de  conjrai- 
ricy  el  asta  del  estandarte  de  un  santo,  que 
se  saca  en  una  fiesta,  ó procesión  : bdton  de 
cire  d' Espagne , caña  ó bastoncillo  de  la- 
cre. ||  Totu- du  bdton y manos  puercas,  pro- 
vechos ¡lícitos.  ||  Etre  reduit  ou  bdton , que- 
dar póf  puertas , ó en  la  calle.  ||  Tirer  au 
bdton  avec  quclquun , darse  de  las  bastas, 
tenérselas  tieso  con  otro.  j|  BTavoir  ni  ver  ge 
ni  bdton , estar  sin  defensa.  J¡  Martin  bd- 
ton y palo  ó vara  con  que  se  arrean  los  bur- 
ros. 

n.VrON  DE  JACOB  , I.  m.  Vara  Je  Ja- 

cob  : instrumento  rara  medir. 

B ATORRE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  bdton - 

BATONNÉE  D'EAU  , s.f.  La  comí- 

dad  de  agua  que  arroja  la  bonilla  del  navio 
cada  vez  que  se  levanta  el  embolo. 

BATORRER,  v.  a.  Apalear,  dar  de  pa- 
los. Ij  En  términos  curiales  es  tachar,  boirar, 
cancelar  un  escrito. 

BÁTORRET,  s%  m.  Tala  : cierto  juego 
de  muchachos,  que  en  unas  partes  se  llama 
estornija,  y en  otras  pique. 

BATORRIFR,  *.  m.  Bastonero,  ósea  el 
mayordomo  de  una  cofradía:, el  que  lleva 
la  vara  de  plata  por  insignia  cu  una  fiesta  , 
ó procesión.  j|  Bdtonnier  des  avocáis  : de- 
cíale del  Prior  del  Colegio  de  Abrigados. 

BATBACHITF,  s.f.  Butraquitcs  : diente 
de  lobo  marino  petrificado , que  imita  algo 
la  figura  de  una  rana. 

* BATRACHUS,  s.  m.  ( cirug. ) Matraca: 
tumor  que  sale  sobre  la  lengua. 

♦ BATRAC0MXU31  AUNE , s,  / Ba- 
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tracomiomaquia , ó guerra  ríe  las  ratone»  y 
la*  ranas:  jmrraa  de  Homero. 

B ATT  AGE,  s.  m.  Trilla  : el  arto  de  tril- 
lar la  mies  en  la  era,  que  en  Francia  se  hace 
fe  golpes. 

RÁ'iTAJVT,  i.  m.  Cada  hoja  «le  una 
puerta  hecha  ríe  «los  piezas,  qrue  se  llama 
inedia  punta.  [|  Badajo,  ó lengua  : de  cara- 
p.ma.  ||  Varal  , en  los  telares.  ||  Trampilla: 
de  mostrador.  ||  (Jam. ) Un  ha  bit  tout  hat- 
titnl  ncuf\  vestido  llamante. 

B ATT E,  s.f  Pisón.  : con  el  que  se  api- 
tama,  ó aprieta  la  tierra,  u otra  cosa  que  se 
quiere  allanar.  ||  Majadero,  maja : instrumen- 
to con  que  se  maja,  ó machaca.  j|  Banca,  ó 
tabla  f de  lavandera.  !|  Dícese  también  del 
sable,  espadón  de  palo,  que  Ucvan  los  ar- 
lequines. 

BATTKE,  S.  f Posteta  : entre  enqua- 
dernadores  es  el  trozo  del  libro  que  se  bale 
de  uua  vez.  J|  Sacudido  : de  la  lana. 

RATTELGEMEINT,  m.  ( albañ.)  Bo- 
quillas : la  última  lidera  de  tejas  dobles,  que 
rematan  el  alero  de  un  tejado. 

B ATTRMRNT,  *.wi. Golpeo,  agitación. 
||  fíaUemrnt , baldando  del  corazón , de  ar- 
terias, etc.,  es  palpitación , pulsación,  lati- 
do. j|  Rattcment  des  mains , es  palmoteo , ó 
las  palmadas  que  se  dan  por  aplauso.  ||  fíat- 
temen t du  lambout : son,  ó toque  de  tam- 
bor. ||  fíattement  des  voix  : trinado,  gorgeo  : 
cierto  quiebro  de  la  voz.  ||  fíattement  de  la 
mesure  : en  la  música,  echar  el  compás. 

BATTEIUE,  s.f.  Riña,  pendencia,  ca- 
morra. ¡|  Batería  : sea  de  morteros  , ó tic  ca- 
ñones. Dicese  también  del  sitio  en  que  están 
colocadas  las  piezas.  |j  Se  dice  bailarle  du 
tambour , el  toque  ó modo  de  tocar  la  caza  : 
bniterie  du  Jiisd,  du  pisto /a  t , la  pieza  de  la 
llave  de  una  escopeta,  ó pistola,  que  se  lla- 
ma rastrillo:  balterie  de  cuisine,  el  nxuar 
de  la  cocina,  que  también  se  dice  la  latería, 
ó el  cobre , ó la  espetera , quando  las  piezas 
son  tic  cobre,  ó hierro.  ||  (Jig. ) Significa 
medio,  esfuerzo,  vía,  inira,  con  que  se  in- 
tenta alguna  cosa. 

BATTEUR  , s.  m.  Apnlrador,  aporrea- 
dor  : y m.is  propiamente  el  que  sacude  ó cas- 
ca á olio.  j|  Batteur  de  ble,  ó inas  bien  bat- 
ió, nr  en  gran  ge , el  trillador  de  granos  con 
látigo,  zurriago,  tirara.  [|  fíatteur  d’nr  :hu- 
tihojn  , ó batidor  d©  oro.  j|  {fifi*)  Se  dice  de 
tm  pascante,  batteur  de  pava,  que  correspon- 
de  á callejero,  azota  calles  : y del  soldado  de 
descubierta  cu  campaña,  batteur  d'estrnde. 

* BATTITOHE,  s.J.  La  hojuela  que  sal- 
ta de  los  metales  quaudo  se  baten  con  el 
martillo. 

BATTOIR,  s.  m.  Pala  : para  jugar  ;í  la 
pelota.  ¡|  Moza,  pula  : la  que  usan  las  la- 
v anderas.  * 

* BATTOuVE , s.f.  Lecherón  : vasija  en 


que  se  bale  la  leche , para  separar  la  man- 
teca. 

BATTOLOGIE,  i.  f.  Batología  : repeti- 
ción inútil  y enfadosa  de  palabras. 

BATTRE  , v.  a.  Batir,  golpear  : dar  gol- 
pes una  cosa  con  otra,  jj  Apalear,  sacudir.  ¡| 
Pegar,  cascar,  zurrar.  ||  Agitar,  traquear,  mo- 
ver con  violencia.  ||  Gasear,  azotar,  maltra- 
tar. ||  Derrotar,  vencer.  ||  Menear,  revolver. 
||  Martillar  algun  metal.  f|  Batir  : (lar  batería 
a una  muralla  con  artillería.  ||  fíattre  des 
nutins  : palmear,  palmetear , «lar  palmadas. 
fíattre  La  caisse  : tocar  la  cava , ó el  tambor. 
(|  fíattre  la  mesure. : llevar  el  compás  en  la 
música.  ||  fíattre  le  ble . trillar.  ||  fíattre  le 
fusil : sacar  fuego  del  pedernal  con  el  esla- 
bón. |{  fíattre  les  cartes  : barajar.  (|  {fp¡-  ) 
fíattre  les  arcilles  , es  romper  ios  cascos , la 
cabeza,  corromper  los  oidos : battre  i estrado, 
reconocer,  registrar  el  campo , el  terreno  ; 
battre  monnoir,  batir,  acuñar,  ó fabricar  mo- 
neda : battre  te  jer  tundís  ipiil  est  chaiul , 
(piando  pasan  rábano*  comprarlos* : battre  la 
comparar,  perderse,  ó salirse  del  texto , de- 
satinar : le  salei!  bal  a plomb , el  sol  cae  ó 
hiere  de  plano , ó á plomo  : la  rigiere  bat  les 
niurs,  el  rio  baña,  lame  los  muros  : battre  le 
]>ai'é i pascar  las  calles,  callejear  como  hol- 
gazán. 

BATTRE,  t>.  n.  Palpitar,  latir: el  cora- 
zón. (|  Pulsar : las  venas.  j|  Aletear : los  pája- 
ros. ||  Andar  : el  rclox , el  molino. 

BATTRE  (SE) , r.  Reñir,  andar  á gol- 
pes , á estocadas , á puñadas,  etc.  | j Entre  ene- 
migos i*s  pelear. 

BATTI } , UE,  p.p.  del  verbo  battre.  ||  Ad¡. 
( proi>.  ) />.?  batías  paient  ianiende  : cor- 
nudo y apaleado , ó tras  de  cuernos  peniten- 
cia. 

BATTUE,  s.  f Batida:  la  montería  de 
caz^i  mayor,  que  se  hace  batiendo  el  monte. 
||  Faite  la  battue  : batir  ron  una  escoba  los 
capullos  de  la  seda,  (piando  hierven  en  la  cal- 
dera. 

BATTURE,  s.  f.  Especie  de  sisa  para  do- 
rar, que  se  hace  con  miel , agna  de  cola  , y 
vinagre. 

* BATTURES,  s.  f.  ni.  ( náut .)  Restinga  : 
banco  de  arena  mezclado  con  rocas,  que  no 
salen  de  la  superficie  del  agua. 

"BATI  US,  s.  ni.  Azotado,  disciplinante  : 
penitente  que  se  disciplina  en  público. 

BAUB1  , s.  m.  Zorrero  : perro  de 

caza. 

* B AUCAL , s.  m.  Vaso  de  boca  angos- 
ta, romo  cámaro,  cantarilla,  etc. 

* BAUCHE,  s.f.  Platanaria  : planta. 

BADD,  s.  m.  Lebrel , sabueso  : peno  pa- 
ra la  caza  del  ciervo.  Se  ilama  también  mu- 
do, porque  no.  ladra  en  quanto  percibe  la 
caza. 

" BAUDES,  s.f  p¿ . ¡ náut .)  Plomadas  : 
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plomos  alados  á los  hilos  de  las  redes  de  las 

almadrabas. 

BAliDKT,  s.  m.  Pollino,  jumento.  || 
(fifí. ) Se  dice  del  hombre  negado,  y muy 
ignorante.  j|  fhirro  : los  carpinteros  llaman 
asi  á los  caballetes  en  que  afianzan  los  made- 
ros para  aserrarlos. 

BAL1  DI , BE,  p.  p-  del  verbo  baudir. 

BAUDIR,  i>.  a.  (moni. ) Xaleur:  incitar 
i los  perros  con  la  tnunpa,  ó la  voz. 

* BAUDOITNT.R , v.  a.  Acaballar  : so- 
lo se  usa  hablando  de  los  garañones,  que 
«irven  para  la  propagación  de  su  especie. 

BALDRIER,  s.  m.  Tahalí,  talabarte,  ó 
cinturón  terciado , de  que  cuelga  la  espada. 

* BALDROIE,  s.  J.  Buido  raya  : pescado 
del  genero  IjOÍia. 

BAUDRUCHE,  s . m.  Película  de  tripa  de 

.buey. 

B AUGE  9 s.f.  Porquera  , cubil : la  cama 
ó sitio  en  que  se  recogen  y abrigan  los  jaba- 
hYs.jj  Bañadero  : el  charco  en  que  suelen  ba- 
ilarse! y revolcarse.  j¡  Adobe  : mezcla  de  bar- 
ro gredoso  y paja  menuda , de  que  se  hacen 
tapias. 

BAUGF  ( A) , Ofh'.  ( fam .)  A manta  : á 
inania  de  Dios  : ahondo  : con  abundancia. 

BAUGUE,  s.f.  Alga  : yerba  que  se  cria 
«n  los  estanques  salados. 

BAL’ ME,  s.  m.  Bálsamo  : árbol  aromáti- 
co, y tapibieu  el  licor  que  destila.  j|  ÍSanda- 
lo,  especie  «le  yerba  buena.  j{  ( fifí-  ) Bálsa- 
mo : se  dice  para  ponderar  ja  fragrancia  y 
suavidad  de  una  cosa. 

♦BALMESORDIN'AIRE,  s.m.  Balsami- 
na : planta.  ((  Vtaume  deou : menta  aquáli- 
ea.«  o poleo  : planta. 

BARQUIN,  s.  m.  Boquilla  : en  los  hor- 
nos de  vidrio  es  el  extremo  de  la  caña  por 
donde  sopla  el  oficial. 

* BALX,ó  BARRüTS,  s.  m.pl.(ndut.) 
Baos  : vigas  que  sostienen  los  puentes  del 
navio. 

BAVARD , ARDE,  ndj.  Hablador,  ha- 
blantín, parlanchín,  charlantin , picotero. 

BAVARDAGE,  s.  ni.  Habladuría. 

BAVAKDEK,  v.  n.  Picotear,  parlotear, 
charlar. 

BAV  A RDERIE , s.f.  Charla,  charlata- 
nería, habladuría. 

JJAVAR01SE,  s.f  Bebida  hecha  de  te 
y jarabe  de  culantrillo. 

BAVE,!./  Baba  : la  saliva  que  sale  de 
la  linca;  V la  que  echa  el  caracol,  v la  babo- 
sa.  j¡  Quandoes  <íe  los  animales,  se  dice  car 

£uiuajo¡  y «piando  de  algún  bcor  viscoso  , 
a baza. 

BAVER,  v.  n.  Babear  : echar  de  si  la 
baba. 

BAV  RITE,  s.  f.  Babador,  babadero  : el 
que  se  pone  á los  niños.  i¡  ( fifí.  ) F.lre  en - 
core  a la  U amelle,  estar  todavía  cu  mantillas, 
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ser  demasiado  joven  ó inexperto  para  alguna 
cosa. 

BAV  EL  SE  , x.  f Babosa  : pescado  de 
mar , muy  común  en  las  costas  «le  Prt>a 
venza. 

BAVELX , EL  SE,  adj.  Baboso  : que 
echa  baba  , ó está  Heno  de  baba,  ¡t  Onu  lrtla 
bavciuc  : la  tortilla  sin  volver  , no  muy 
ilita. 

* B AVIERE,  f fíeofír.  ) Bavicra  : daca  • 
do,  electorado  y circulo  de  Alemania  , «jüe 
ahora  tiene  tí tulo.de  reyno. 

BAV  OCHE,  ÉE,  ndj.  Raboseado  : entre 
impresores  y estampadores , repelado. 

BAVOCHER,  n.  ( irnp. ) Repelar: 
no  salir  limpia  lu  letra  «piando  se  im- 
prime. A 

BAV  OCnLRE,  s.f  Repeladura,  ó re- 
pelólo : lo  <p:e  no  sai«r  limpio,  tanto  en  el 
impreso,  como  en  el  estampado. 

BAV  OIS  , ó BAV  OLER,  s.  m.  Tabla 
que  con  tiene  Ja  valuación  de  los  derechos  se- 
ñoriales. 

BAVOLET  y s.f.  Cierto  tocado  «pie  usan 
las  aldeanas  «le  ios  contornos  de  París. 

BAV  s.  J.  Rebaba  : la  que  queda  en 

nn  vaciado  por  las  junturas  del  moble. 

BAVER  , \».  n.  Embobarse,  ó estar  con  la 
b«ica  abierta  mirando  alguna  rosa  : quedante 
embelesado,  y suspenso.  j|  (fifí.  fam. ) Se 
«lice  b ayer  aux  comedles , esto  es , peusdr 
en  las  musarañas , papar  viento , ó moscas  . 
bayer  aitpnés  des  riehesses , des  hónne urs , 
balar,  desalarse,  alamparse,  por  riquezas, 
honores , etc. 

* BAYETTE,  s.f.  Bayeta  : tela  de  lana. 

BAYELR , EÜS6,  s.  Boquiabierto,  bau- 
sán , papa  moscas  : el  que  se  emboba  con  la 
boca  abierta  mirando. 

* BAYONÑF , (fíeofír. ) Bayona : ciudad 
de  Francia  en  Gascuña  , y puerto  de  mar  cu 
Galicia. 

BAYONNETTE,  s.f  V.  Dainnnctte. 

f BAZAC,  i.  m.  Bazac  : algodón  hilado 
finísimo,  que  viene  d«*  Jerusalem. 

BAZAR , s.  m.  Nombre  qite  se  da  en  el  O- 
ricntc  á los  menudos  públicos,  y cambien  á 
los  lugares  en  «londe  se  encierran  los  esclavos, 
que  en  el  Africa  llaman  baños. 

* BAZZO,  s.  m.  Bazo  : moneda  pequeña 
de  Alemania , «pie  es  como  medio  real  de  Es- 
paña. 

BDELLIUM, s.  m.  Bedclio : árbol,  y re- 
sina que  produce  el  mismo. 

* BE. Sonido  que  forman  las  ovejas  y cor- 
deros con  «‘1  balido. 

BÉAN T,  ANTE,  adj. Se  aplica  abocado 
animal , ó «le  la  tierra , y de  gran  abertura  : y 
asi  solo  se  dice  de  dragones,  tarascas , leones, 
y «le  grutas  , cavernas,  simas  : como  fíueulé 
bénnlc , boca  abierta  : fíoufre  Luían t , boque- 
rón anchuroso. 
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* BÍ1ARN,  (gcogr.)  Brame : provincia  de 
fraticia. 

BKAT,  ATE,  s.  m.  y f Beato  . el  que  se 
excrcitn  en  obras  de  devoción.  También  se 
dice  irónicamente  del  que  afecta  virtud. 

BÉAT,  s.  m.  FJ  que  en  utiu  partida  de 
juego  juega  sin  pagar,  ó en  una  comida  co- 
me sin  pagar  su  escote. 

BEATÍFK  CATION  , s.f.  Beatificación. 

BÉA1TF1É , EE , p.  p.  jr  adj.  Beatifi- 
cado, 

BEATIFEFR  , r.  a.  Beatificar  : declarar  el 
Sumo  Pontífice  que  algún  siervo  de  Dios  goza 
de  la,  bienaventuranza. 

BEATIFIQUE,  adj.  m.  y f.  ( tcolajq. ) 
Beatífico  : cosa  que  hace  bienaventurado. 

BÉATILLES,  s.f.  i)l.  Menudillos  de  aves : 
j también  todas  aquellas  mcnuaencias  que  se 
echan  en  nn  pastel,  como  setas,  criadillas  de 
tierra,  etc. 

BÉAT1TLDE , s.f.  Beatitud  : bienaven- 
turanza. ||  Beatitud  : tratamiento  que  se  da 
al  Sumo  Pontífice. 

BEAU  , BEL , adj.  m.  BELLE,  adj.f. 
I Antes  de  substantivos  que  empiezan  con  vo- 
cal , ó A no  aspirada , se  dice  bel,  y no  beau. ) 
Bello , hermoso.  ||  Bueno , excelente  , noble. 
||  Grande,  admirable.  ||  Agradable,  lindo.  || 
{joc.  iron . ) So  toma  en  mala  parte,  y equi- 
vale á grande , como  il  est  un  beau  taquín  , 
es  un  gran  picaron  , ó un  picaronazo. 

BEAU  , s . m.  Lo  bueno,  honesto , útil : y 
también  lo  primoroso  en  una  obra , ó es- 
crito. 

BEAU , adr.  Bueno , lindo. )!  Ilfait  beau 
aujourd’hui : boy  hace  bueno , ó hace  buen 
tiempo.  ||  Tout  beau : bonitamente  , pasito , 
con  tiento,  qucdilo.  I|  Tout  beau,  poco  a 
poco.  (]  II  a beau  faire  t’hypocrite...  bien 
puede  hacer , en  vano  Lace  , por  mas  que  ha- 
ga, el  hipócrita.  11  slvoir  beau , por  mus  que. 

♦ BEAUCAIRE,  (gcogv.)  Belcayre  : 
pueblo  de  Francia  en  Lenguüdoc. 

BEAUCOUP,  adi'.  Mucho.  ||  Si  rige  o- 
tras  palabras , se  hace  adjetivo  en  castellano , 
como  : beaucaup  de  mande,  mucha  gente  : 
beaiieaiip  de.  richesses , muchas  riquezas. 

BEAU-FILS , s.  m.  Tierno  : y también  hi- 
jastro, antenado,  alnado. 

BEAU-FRERE , s.  m.  Cuñado. 

* BEAU-PARTIR  DE  LA  MAIN . s.  m. 

(maneja.)  Salir  justo  y unido  el  caballo  : es 
el  vigor  con  que  parte  á galope  del  pie  y ma- 
no que  se  le  ha  mandado , sin  separarse  has- 
ta que  se  le  para. 

¿EAU-PÉRE,  s.  m.  Suegro,  y también 
padrastro. 

BF.AUPRF,  s.  m.  (náut. ) Beaupres  : 
mástil  que  sale  de  la  proa  del  navio. 

♦ BEAU-RKVOIR,  #.  m.  ( maní. ) Car- 
gar : es  quando  el  perro  sigue  con  ahincóla 
res , sin  pe  nía.  d lastro  ni  el  viento,. 


BEAUTK , s.f.  Belleza,  hermosura.  || 
Primor , perfección  , gracia.  j|  Quando  se  to- 
ma por  una  njugei  muy  hermosa,  se  dice  es 
una  beldad. 

BEC,  s.  m.  Pico  : el  de  las  aves.  ||  (fifí. ) 
Tómase  por  la  lengua  , boca , ó palabra 
del  lrombre  , y entra  en  muchas  expresiones 
familiares,  como  : il  a bon  bec , tiene  bueu 
pico  , buena  labia  : se  prendre  au  bec  arce 
N. , trabarse  «le  palabras  con  N.  .*  atoir  fe 
marcean  au  bec , estar  con  el  bocado  en  la 
boca.  ;|  Teñir  le  bec  dans  Veau , dar  la  en- 
tretenida con  buenascsperanzus.il  fílanebet , 
boquirubio.  ||  Díccse  bec  todo  pico  , punta  , 
nariz,  espolón,  que  figuran  algunas  cosas, 
como  se  verá  en  los  cxcnqdos  siguientes.  I| 
Bec  d'alambu  ; pico,  ó nariz  de  alambique. ¡j 
Bec  de  corbin  : pico  de  cuervo  : el  puño,  ó 
remate  de  bastón  de  esta  figura  ||  Instrumen- 
to de  cirugía  para  sacar  de  las  llagas  las  par- 
tes <jue  pueden  dañarlas.  ¡|  Ilec  de  ¡pruc  : pico 
de  cigüeña  , Geranio  : cierta  yerba  llamada 
también  aguja  de  pastor.  j|  Bec  de  lampe  : 
mechero  , ó piquera  de  candil , velou , etc.  j| 
Ilec  de  tu  rre  : labihendido,  el  que  tiene  el 
labio  superior  partido. 

BECA  BUNGA  , s.  m.  Bccabunga  : 
planta  aquátiea  , especie  de  verónica. 

* BECAFfGUE.  V.  Bcc-figue. 

BECARRE  , s.  m.  Bequadro  : signo 

musical  , que  vuelve  á su  tono  natnral  toda 
nota,,  sea  sostenido  , ó bemol. 

BECASSE , s.f.  Becada,  ó chocha  per- 
diz. ||  Ilécasse  de  mer : chocha  marina : ave 
anfibia  : cuervo  marino. 

BECASSEAU , s.  m.  Chochin,  chorchin, 
chorlo  na  : el  (milito  de  la  chocha  perdiz.* 

BECASSliVE,  s.f.  Gallineta  riega. 

BECCARD,  s.  m.  Salmón  hembra  : pes- 
cado de  mar. 

BEGD’ÁNE,  s.  m.  Barlete$  instrumento 
tic  carpintería. 

* B 1*  C-D’OISEAU , s.  m.  Pico  de  ave  : 
quadrúpedo  de  la  nueva  Holanda , que  en 
lugar  de  mandíbulas  y dientes,  tiene  un  pico 
semejante  al  de  un  pato. 

BKC-F1GLK,  s.  m.  Becafigo  : papafigo  : 
ficedtiia  : naxaro  pequeño  muy  regalado. 

BECHARU , s.  m.  V.  Flamant. 

BECHE  , s.f.  Azada  para  labrar  Je  tierra. 
||  Pala  que  sirve  para  lo  mismo.  ¡|  Cuquillo  : 
inserto.  , 

BECHÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  béchcr. 

BECHER , r.  a.  Cavar,  azadonar  : cavar 
la  tierra  con  azadón. 

* BÉCHET,  í.  m.  Especie  de  camello. 

B FCHIQL  É , adj.  m.  y f.  Pectoral : díccse 
de  ítalo  lo  truc  tiene  virtud  para  curar  la  tos. 

+ BECQUÉ,  ÉE,  adj.  (blas. ) Rostrado  : 
se  dice  del  paxaro  que  tiene  el  pico  de  otro 
col»"'  que  lo, demás  de}  cueto  1. 

BECQUEE  , s.f.  Celo  : la  comida  que  se 
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da  en  el  píen  á un  pajarito  , ó la  que  sns  pa- 
drea 1c  iraeti  **n,cl  pico. 

BECQUETÉ,  EE,  p.  p.  del  yerbo  Aec- 

queter. 

BECQUETER , u.  a.  Picotear,  picar  : ti- 
rar picotazos , dar  picadas  tas  avea  con  el 

pico. 

BECUNE,  s.f.  Becuna,  espadón  : pe*c«- 
do  de  mar  parecido  al  bar  U>  ¿ poro  un  feroz 
como  rl  libmon  , ó marrajo. 

BEDA1NE,  s.  f (t'it/y.)  Panclio,  ban- 
dullo. Así  se  dice 'Jare  ir  sa  bedninc  tle...  lle- 
nar el  pancho,  la  andorga  de...  darse  una 
pan/., ida  de... 

BEDEAU,  s.  m.  Pertiguero,  ó 
en  una  Iglesia.  ||  Mullidor  : en  unacoMaía. 
|(  Bedel  : en  las  Universidades. 

BEDEGAK,  ó BEDEGABD,  s.  m.  A- 
g alias  de  junco. 

BFDON,  s.  m.  Antiguamente  se  llamaba 
así  el  atabal , ó tambor  : hoy  solo  se  aplica  en 
estilo  jocoso  á un  hombre  gordo , pros  Afe- 
don , es  decir,  barrigón  , pun/ou,  botijón. 

* BF.DOUINS,  s.  m.  yl • Beduinos  ¡Ara- 
bes del  Desierto. 

Bife , n> Ij . Cosa  abierta  : no  se  usa  sino 
cou  la  voz  guciiie  : y se  dice  de  los  toneles  , 6 
cubas  abiertas,  ó sin  tapa  por  uu  calió  : des 
tonnenux , des  Juta  i/ les  a fiuc  ule  bée. 

*BÉKN.  I.o  mismo  que  Beben. 

♦BEENEL  , s.  tu.  Benel : arbusto  del  Ma- 
labar. 

BEER  , v.  n.  f ant. ) Estar  en  bahía,  ó con 
la  boca  abierta  : papar  viento , ó moscas , mi- 
rando una  rosa.  Hoy  se  dice  bayer. 

BE-I  A-SI , ( music .)  Con  que  se  distingue 
cfctoon  de  si. 

REFFROI , s.  m.  Torre  en  que  está  la 
campana  de  Concejo,  ó de  señales.  j|  Dicese 
befjrni  la  misma  campana  : y también  la  ar- 
mazón de  madera  que  la  sostiene.  j|  Atalaya 
con  campana. 

* BEGALLT.  s.  m.  V.  Nifiaud. 

BEG W E,  ÉE , p.  p.  ael  verbo  bc~ 
earer. 

BÉGAYEMENT,  s.  tu.  Tartamudez  : el 
modo  de  pronunciar  del  que  es  tartamudo. 

BKGAlER,  v.  n.  Tartamudear  : hablar 
cotí  dificultad  por  algún  impedimento  en  la 
lengua.  ||  ( picad.)  Picotear  : levantar  el  pico, 
y ment;;.r  la  eabe/a  el  caballo. 

* REGOUK , s.J’.  Acedera  silvestre. 

BEGU  , IÍR,  adj.  ( picad. ) Deniivano  : 

se  dice  del  ca bailo  que  desde  los  cinco  años 
bástala  vejez , no  ha  cerrado. 

RÉGLE , adj.  m.  y J.  Tartamudo  : bal- 
buciente. 

BÉGUEULE , s.  f Nombre  que  se  da 
por  injuria  á la  muger  necia , impertinente, 
v que  aparenta  recato. 

BÉGUEULEIUE,  s.  f.  Necedad,  ri- 
diculez, con  apariencia  de  recate. 


BEGUTN . s.  m.  Capillo  : que  se  pone  a 
los  niños  desde  qne  nacen. 

BKGLIN  AGE,  s.  m.  Reatcrio. 

BEGUINE,  s.  i\  Nombre  de  una  es- 
pecie de  beatas  en  r laudes.  (|  En  estilo  bur- 
lesco se  llanta  béfiuine  á una  beatona,  ó 
fatua. 

^BEGL'FXS,  x.  m.  pf.  Regidnos  : bcreges. 
que  se  decían  tercereado  San  Fraudar». 

BEGLN,  s.J'.  Begun  : título  Ix^silico 
de  las  princesas  del  Indo.stan. 

* R EHEN , ó B ECHEN , j.  m.  Beben  : plan- 
ta cardiaca,  que  se  cria  en  el  monte  Líbano. 
|j  Hay  varias  raicea  medicinales  que  vieneu 
de  llevante,  y tienen  el  mismo  nombre.  [|  Co- 
lleja ; planta  europea. 

BEJGE,  s.  J\  Sarga  lexida  con  lana  sin 
lavar,  ó sucia. 

* BE1GNE  , i.  y!  Especie  de  sarga  de 
lana. 

BEIGNET,  s.  m.  Buñuelo  : fruta  de  sar- 
tén. 

BEJALNE , f.  m.  Dícesc  de  todo  pája- 
ro nuevo , y cu  especial  del  halcón  niego.  |f 
(./'>• ) B oq ni rrubwi , boboncillo , mozalbete , 
hisoño.  ||  fíejaune  : se  dice  mus  comunmente 
de  la  bobada  , (onteria,  y bisoñada  que  co- 
mete la  gente  moza. 

BEL.  V.  fhutu. 

BELANDRE,  ó BÉLANDE , s.f.  Ba- 
landra : especie  de  embarcación. 

BÉLANT,  ANTE,  adj.  Oreja  ó cor- 
dero,que  bala. 

BÉLEMENT,  s.  m.  Balido  : de  la  oveja-, 
camero , y cordero. 

BELÉMNITE , i./  ( hist.  nat.)  Belem- 

nita , piedra  del  rayo  : piedras  sobre  las  gua- 
les se  nan  dicho  muchas  patrañas,  y que  uo 
son  mas  que  conchas  petrificadas. 

BÉLER , a.  n.  Balar  : dar  balidos  la  ove- 
ja , ó cordero. 

BELFTTE , s.  f.  Comadreja  : animal. 

BELIER , s.  m.  Camero  padre , morueco : 
el  camero  capado  se  llama  montan.  ||  Como 
máquina  militar  de  los  antiguos , beber  es 
ariete  : v.conrio  signo  del  zodiuco,  es  Aries. 

BÉLlERE , s.J.  El  anillo , del  qual  cuel- 
ga el  badajo  de  la  campana. 

* BEL1NER  , v.  a.  Caluutorrar : tomar  el 
camero  á iu  oveja. 

* BKL1TRAILLE,  s.  f.  Quadrilla  de 

belitres. 

BEIÍTRF.,  ...  m.  Belitre  ¡picaro , ruin. 

* BELTTRKRIE , s.  J.  BcITacada  j junta 
de  belitres.  ||  Bellaquería. 

BELL  A-DONA,  BELLADONE  , 6 
BELLE-DAME  , s.  f.  Bella  dama  : planta  , 
cuvas  hayas  son  venenosas. 

bellAtre  s.  m.  Hermosote  : el  que 

tiene  una  upariencia  i)er  hermosura  , ó una 
engañosa  hermosura.  Usase  también  como 
adjetno. 
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* BELLE,  s.f.  En  estilo  familiar,  y á 
rece*  irónico  se  dice , une  belle  ele  una  bue- 
na moza , les  bulles  de  las  buenas  muzas  ; y 
con  el  pronombre  posesivo  ma  belle , sa 
be  lie  , significa  la  querida , la  querendona , 
«I  amado  lácn  , el  amor,  y los  amores. 

BELLE  , adj.f  V.  Beau.  ||  Sin  embargo, 
la  palabra  belle  entra  en  estas  expresiones 
familiares  : il  lechappa  belle  y se  libró  de 
buena , esto  es , corrió  un  gran  riesgo  : la 
donner belle  a IV. , dar  un  susto,  irá  pegar 
un  cliasco  , una  burla  á N. , 

BELLE-DE-JOUR,  ó emérocale. 

s.f  Don  Diego  de  di  a : especie  de  lirio  que 
florece  solo  de  día. 

BELLE-DE-NUIT,  s.  f Maravilla  de 

«loche , x alapa  : planta  y flor. 

♦ BELLE  El'  BONNE , s.f.  Clase  de 

pera. 

BF.LLE-FILLE , s.f  Alnada  : an  tena- 
da : hijastra  : bija  del  primer  matrimonio. 

Nuera  : llámase  también  bru. 

♦BELLEGARDF.,  {geogr.)  Bellaguarda: 
castillo  en  el  Roscllon. 

BELLEMEKf,  adv.  {fam . ) Bon llámen- 
se, con  tiento,  de  quedo,  quedito. 

BELLE-MÉRE  , s.f  Suegra  $ y uuubicn 
madrastra. 

BELLEdSCEUR,  s.f  Cuñada. 

BELLIGERANT,  ANTE,  adj.  Guer- 
reante : d ícese  de  los  potencias , ó excrcilos , 
que  están  en  guerra. 

* BELLINZONE , ( geogr. ) Bclinzona  : 
▼illa  do  los  Suizos. 

BELUQUEÜX,  EUSE  , adj.  Belicoso  : 

dicese  d*  una  nación,  persona , ó genio,  in- 
dinado á la  guerra. 

RELLISSIME,  adj.  ( superlativo  tic 
beau,  ydel  estilo  familiar.)  Beiiísimo,  be- 
Rjsi  lilamente. 

BELLOT,  OTTE,  adj . Bonitillo  : dí- 
re.se  solo  de  los  niños  que  tienen  algo  de 
herniosos. 

, *BELLUTA,  s.f  Beluta  : árbol  del  Ma- 
Jafear. 

♦ BELSAMTNE,  s f Nicaragua  : planta. 

BELVÉDER,  t.  m.  ( voz  tomada  del  ita- 
liano belvedere  ).  Significa  la  azotea , ó el 
mirador  de  una  cósa  , de  donde  se  descubre 
laucha  tierra  , ó mar. 

♦BELVEDERE,  s.  in.  Mirabel  : planta 

de  jardines. 

r BELZÉBLÍT,  1.  m.  Bcrccbú : el  dia- 
blo. 

BEMOL , *.  m.(mús. ) Bemol : signo  que 
baxa  un  semitono  la  nota  antes  de  laqiial  se 
nono,  jj  Aieltre  en  bemol  ; ai>emoiur.  ||  Oii 
\l  r tutes  bcmols  : bemolado. 

'♦  BE  MUS,  s.  m.  (u ns  injur.)  Orate  , 
sandio  : inocente  : sencillo  ; mulo. 

. BF.N.  V.  Beben. 
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♦ Bte\RDE,  s.f  Cerradura  que  abre  á 
/.rabos  lados , ó manos. 

♦ BENARI , í.  m.  Nombre  que  dan  en  el 
Lcngugdoc  á una  avede  paso. 

♦ BEN  ATE , s.  f Cesto  de  mimbres  que 
contiene  doce  panes  de  sal. 

BENEDIClTE , s.  m.  La  bendición  de 
la  mesa  á rites  de  ponerse  á comer. 

BEN É DICTE,  s.  m.  ( farm . ) Benedicta  t 
tice  tu  ario  purgante. 

♦BENED1C11N,  INE,  adj.  Benedictino  , 

benito  : monge,  ó monja,  de  la  orden  de 

San  Benito. 

flj^EÜiCTION , s.f  Bendición  : el  ac- 
to  »- , ir  qu  a ¡quiera  cosa. 

EDiCnONNAlRE , m.  El  li- 
bro donde  están  recopiladas  las  bendiciones. 

BENEF1CE,  s.  m.  ( for . ) Beneficio  : dis- 
pensa : derecho  concedido  por  el  príncipe,  ó 
por  la*  leyes , como  Iténé/icc  ddge , nene- 
Jico  d'invetitaire.  J|  Beneficio  : provecho  , 
bien , v ventaja , que  se  hace , ó se  recibe. 

BENEE1CE , s.  m.  ( ecclesidst. ) Benefi- 
cio : título  con  cierta  renta.  Los  hay  de  dos 
especies : benéfica  simple,  beneficio  s¡nq>)<  • 
y bénvjire  ayanl  citar  ge  d 'times,  ©a  ave  u 
chargc  (f ames , que  es  beneficio  curado. 

♦B.ÉNETICKNCE,  s.f  Beneficencia. 

BÉNÉFiCLAL,  ALE,  adj.  Benelicial : lo 
perteneciente  á la  práctica  y materia  de 
los  beneficios  eclesiásticos. 

BENEF1CIER,  s.  m . Beneficiado  : el  que 
goza  y , po$ec  Iwneffcio  eclesiástico. 

♦ BENÉFICIER  , v.  a.  ( mmer.  ) Bene- 
ficiar : una  mina  de  plata  t ú oro.  ||  Lu- 
crar : hablando  de  comercio. 

♦ BÉN  EFIQliE,  adj.  m.y  f Benéfico  : 
solo  se  dice  de  la  influencia  de  los  planetas. 

BENET,  adj.  Bendito,  bienaventurado  : 
simple,  tonto. 

♦RÉNAVARRÍ,  {geogr .)  Benebanre  : vil-, 
la  en  #•  1 reyno  de  Aragón. 

♦ RKNEVFNT,  ( geogr.  ) Bcnevcnto  ; 
ciudad  de  Italia  en  el  reyno  de  Ñapóles. 

BÉNÉVOLE,  adj.  m.  yf  Benévolo  : el 
que  tieng  buena  voluntar  1,  o afecto  á otro. 

BÉNÉVOLE,  adj.  Solo  se  dice  cu  to- 
no de  chanza  en  estas  frases  : le  lecteur  bé- 
nevóle  , el  benévolo  lector  : auditeurs  bé ne- 
vóles, benévolos  oyentes. 

♦ BENGALE,  (geogr.)  Bengala  : rey  do 
y golfo  de  Asia  en  la  India. 

♦BENGALI , s.  m.  Bcngali : paraxilio  de 
Bengala. 

B EN  I , IF. , p.  p.  del  verbo  bénir. 

♦ BKNIGFL , s.  m.  Mercurio  hermético. 

BÉNIGNF.MFINT,  adv.  Benignamente : 

con  ánimo  nio , beuigmi  : con  humanidad. 

BEMGNITÉ,  s.J.  Benignidad  : blan- 
dura y agrado. 

BÉNÍN , BÉNIGNE,  adj.  Benigno,  pío: 
propicio,  humano.  Dicese  del  ánimo,  genio, 
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carácter,  trato  : porque  de  las  personas  no  inio  de  la  iglesia  : rnmsner  une  brebis  éga- 
se  suele  decir  sino  por  luirla,  como  un  hénin  rée  au  bervail  de  léglise. 
man , un  bueu  marido.  ||  (fig-)  Se  dice  bé-  BERCE,  s.  m.  Pajarito  que  vive  en  lof 
nin  i hablando  del  cielo  , de  Jos  astros,  del  bosques. 

clima,  como  quando  decimos  ciel  benin , cié-  BERCE,  s.f.  Fsfondilio  : planta, 
lo  benigno,  o favorable  , asiré  bénin,  ostro  BERCE,  EL,  p.  /».  riel  verbo  berccr. 

benigno,  ó propicio  : climat  benigna,  clima  BERCEAU  , i.  m.  Cuna  : la  de  los  ni- 

benicno  , ó apacible.  ños.  ||  ( fig. ) Se  toma  en  trances,  como  en 

DEN  IR , v.  a.  Bendecir  : tiene  las  mismas  «paño!,  por  el  principio  y nacimiento  de 

significaciones  en  francés  que  en  español.  ||  una  cosa.  ¡(  íierccau  se  dice,  por  semejanza 

Bendecir  : dedicar  algunas  cosas  al  culto  y ji  la  cuna,  de  los  emparrarlos,  ó calles  de  ¿r* 
servicio  de  la  iglesia,  etc.  Jl  Bendecir  : los  miles,  que  hacen  toldo  ó bóveda  con  sus  vas- 
ca nipos  , bis  armas  , los  navio»  etc.  j{  Ben-  tagos , ó ramas;  y de  los  arcos  que  forman 

decir  : echarla  bendición  los  padres  á sus  hi-  dos  ó nías  surtidores  cruzando  sus  aguas, 

jos,  i i Bendecir  : alabar,  ensalzar.  * BERCELLES  , s.J.  pf.  II  necias  : tcua- 

BENIT,  1TE,  p.  p . del  verbo  bénit , zudas  que  usan  los  esmaltadores, 
y adj.  Bendito  : bendecido  : dicese  de  las  BERCER,  v.  a.  Mecer  : la  cuna.  ||  Ar- 
cosas que  han  recibido  la  bendición  del  sa-  rullar  : un  niño.  |)  ( e/iauad . ) Romear  un 

cerdo  te  con  las  ceremonias  ordinarias,  como  libro  para  cortarle  la  delantera.  ||  {fig- ) Se 

drapeaux  benita  , cloche  benita  , abité  bé-  dice  berccr , por  entretener,  ó traer  en trctc- 

nit , pain  bénit , euu  bénite  , etc.  En  los  nido,  ó embaucado  a alguno  con  vanas  pro- 

demos  casos  se  usa  del  adjetivo  beni  y bé-  mesas,  y espa  atizas.  j|  Dicese  también  etc* 

nie , como  quien  dice  : bienaventurado,  bercé  d une  chose,  por  haber  óido  hablar  de 
glorioso  , celestial  , santo.  ella  muchas  veces  , esto  es,  tener  los  oidos 

BÉNITlER,  s.  m.  Pila  del  agua  bendita.  podridas  deella,  como  se  suele  decir. 

||  Bénitu  r portatif : acetre,  ó caldeiiila  del  BURCHE , s.J.  { naut . ) Pieza  pequeña  de 

agua  bendita  en  que  va  el  hisopo.  artillería. 

BENJAMIN,  s.  m.  Benjamín  : el  hijo  * BERGAME,  ( geogr . ) Bcrgaxno  : chi- 
mas querido  de  los  padres.  dad  de  Italia. 

BENJOIN , s.  ni.  Benjuí,  ó menjiií  : go-  BERGAME,  s.  f Tapicería  de  Ber- 
ma que  destila  el  árbol  del  mismo  nombre.  gamo. 

* BENNE,  ó BAÑE,  $.  J.  Cubeto,  que  BERGAMOTE,  s.f  Bergamota  : cierta 

en  lugar  de  cuévano  usan  en  Francia  para  la  especie  de  pera.  >|  Cidra  : especie  de  limón 

vendimia,  v también  sirve  para  transportar  muy  oloroso,  de  cuya  corteza  se  saca  quinta 

graw/ : dos  hacen  una  carga.  esencia. 

BÉNOITE,  s.  f G.ALIOT , s.  m.  y BKRGF,  s.f.  Barga  : especie  de  chalupa 
BECIZF.,  s.J\  Cu  ¡oblata  : planta  medí-  muy  estrecha.  j|  Ril  zo  r orilla  de  un  riosu- 

cinal.  mámente1  escarpada.  |j  Barga:  la  parte  oías 

* BENTIVOGLIO,  ( geogr. ) Ben  ti  vello:  pendiente  d«  una  cuesta. 

ciudad  de  Italia.  BERGER,  BERGFRE,».  Pastor,  pasto* 

♦BENZOIQUE,  tulj.  Benzoico  : se  dice  ra.  En  la  poesía  se  toman  estos  nombres 
del  ácido  que  se  saca  del  benjuí.  también  por  zagal , y zagala. 

* BEORÍ,  s.  m.  Beorí  : quadrúpedo  de  BERGÉRF.,  s.f.  Silla  poltrona. 

Oriepte.  V . Dante.  BERGEREfTÉ  , s.  J.  Vino  mezclado 

BEQCILLARD  , s.  m.  Coxitranco  : di-  con  miel, 
cese  .por  burla  del  que  anda  con  muleta.  BERGERIE,  s. £ Aprisco  : corral  de  ove- 

BEQUILLE , s.f.  Muleta  : deque  se  jas,  majada,  apero.  j|  En  plural  berberíes 

ayudan  los  viejos,  y los  enfermos.  solo  se  aplica  á las  obras  pastorales  cu  verso  , 

BÉQUILLKR  , n.  ( term.  de  burla.  ) I ó en  prosa,  en  que  se  tratan  amores  pasto* 
Andar  con  muleta.  riles  , ó campestres. 

BÉQUILLKR , v.  a.  ( hortcl. ) Entrera-  BERGERONNETTF , s.f.  Aguzanieve: 
Tar  : no  cavar  muy  adentro,  sino  en  la  su-  nevatilla;  motolita  : avecilla  que  freqúenta 
perfirie.  los  rios.  ||  Como  voz  amiquada , significa 

BKQUILLON,  s.  m.  (jardín.)  Hoja  pe-  pas  torcí!  la , zaga  leja, 

quena  que  remata  en  punta.  ||  En  la  cclmia  # BERGERÜT,  s.  m.  Pastorcillo  , zaga- 
significa  el  piquiilo  de  los  pajaritos.  Jejo. 

♦BER  , s.  m.  Bcr,  ó malayo  : árbol.  * BERIBERÍI , s.  m.  Especie  de  parálisis 

BERBERIS,  Babero,  ó agracejo.  V.  íuuv  común  en  la  India  oriental. 
Epinc-P'inctte.  ÉRICHüT , ó BÉRÍCUT,  s.  m.  Reye* 

BERCAÍL,  s.  m.  Redil  de  ovejas  : npris-  rucio  : ave. 
co.  Apenas  tiene  uso  sino  en  sentido  místico  '‘BERIL,  s.  m.  AIGUE-MARINE,  s.f. 
y alegórico  de  traer  una  oveja  perdida  aJ  gre-  Berilo  : piedra  preciosa  transparente. 
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BI-R  f , 

f’.'  RLE , ó ACHE  D’EAU,  *,/  Bu» , 

1»*  ¿ raza  : planta. 

RERL1NE,  i. y*.  Berlina  : cierto  coche  tic 
qnatro  asientos. 

tí  ERLJÜN GOT , Y mas  comunmente , 
BRFLENGOT,  5.  m.  Berlina  , ó coche 
de  dos  asientos. 

feERLUE,  s.f  {fam)  Deslumbramiento, 
ofuscamiento  de  ja  vista , causado  de  la  fuer- 
za repentina  de  Ja  lux  : corresponde  á nue&tia 
vüi  baza  encandilan)  ¡ento  ; así  a unirla  ber- 
/ye,  es  cstur  encandilada,  deslumbrado.  ¡|* 
Usase  mas  comunmente  en  sentido  figurado , 
y entonces  es  alucio  amiento  , aturdimien- 
to. 

BFRME  , s.  f Berma  : lisera  : espacio  de 
tres  ó quatro  pies  que  se  dexa  entre  el  ba- 
luarte v «*1  foso. 

* BErMUDES,  [gcogr.)  Bermudas  : islas 

de  America. 

BERMUDIEKNE,  s.f  Bermudia- 

na  planta. 

BERNA  BLE , W/.  m.jrf.  El  que  m c- 
rec«*  ser  manteado , burlado.  V.  Berner. 

* Bf.RNACHE,  í.  m.  Remacho  : ave. 

BEJIN  ACIJE,  s.J\  Marisco,  cura  concha 

esta  compuesta  de  cinco  piezas.  j|  Bet  nacho  : 
ave  marina. 

■'BhKNARDIN,  INE,  s.  Bernardo,  da  : 
reli  «¡oso,  ó religiosa  dt  la  orden  de  Son  Ber-  1 
n atrio. 

* BERNE , ( geogr. ) Berna  : ciudad  de 
Sidra. 

RFRNF,  s.f  Manta:  el  neto  ó función 
He  mantear  á alguno,  echándole  por  alto.  |¡ 

( ndut. ) Se  dice  mctlrc  le  pmúflnn  en  I rme  : 
poner  la  bandera  :d  morron,  que  es  izar  el 
pabellón  a lo  alto  del  asta , y tenerle  ple- 
gado. . . 

BERNE , EE  ,t>.  p.  del  verho  berner. 

BKRNEMKNi  , j.  m.  Manteamiento  : la 
acción  de  montear  á alguno. 

BFJLNhR,  t>.  a.  Mantear  : darle  ú alguno 
r.na  manta,  levantándole  en  alto.  ||  [lis.) 
Matraquear : hacer  zumba  ó mofa  ríe  alguno, 
darle  vaya  , delante  de  gemir*. 

BEJíN  EL1  R,  s.  m.'munteador : el  que 
mantea  ó otro.  |J  ( fig. } Alad  aquista,  el  que 
da  Tuve,  ó ridiculiza  ó otro : chuzón. 

B&iNIESQUE  , adj.  í) ícese  del  estilo 
joco-serio. 

BERNIQUE,  adv.  {finí. ) Mamola  : so- 
lo se  osa  en  «-sla  Rase , rous  comptez  sur  fui  ? 
bvrr.iffue  : cuenta  vmd.  ermel?  mamola. 

BERNIQUET,  s.  m.  Que  solo  se  usa  en  I 
eiUs  freces  : tíre  au  berniqnel  , ir  a la  vopu  ; 
iTuilh  e au  ícrniquet , arruinar,  empobrecer 
á uno. 

♦BERRE,(flea£r.)  Berra : ciudad  de  Fran- 
cia en  la  Provenza. 

* RKRRIF.,  s.J.  Parsiuo  : campo  raso,  tí 

Unr.ura  desierta. 
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* HERI  AYT.LLE,  s.  f Nasa  que  hacen 
los  Genovcjars  de  junco. 

* IV.RLf'LhAL  , a.  m.  \ cnlete  : color. 

* REHUSE,  s.f  Bv  usa  : especie  de  ten» 
clónela. 

fíi-pAL,  s.  »/.  Lo  mismo  que  Béril. 

* Hl-.il Y i ION , í.  tu.  Colirio  : para  las  in- 
Carnaciones  délos  ojos.  ¡|  Pa.tilJa  buena  par» 
la  disenteria. 

BES  ACE,  s.f  Alforja,  mochila,  bar j 11- 
E'*a.  ||  [fifi,  fam.)  Se  dice  ¿tic  a la  bésate  9 
porta'  la  besan  e , redi/ 1 re  ou  rnettre  a la  be- 
sare : por  andar  d verse  por  puertas , dejar  á 
alguno  por  puertas,  esto  es,  reducirle  á la 
mendicidad. 

BESACllER , s.  m.  ( trrm.  de  desprecio. ) 
Alforjero,  mochilero:  como  si  dijéramos  un 
peal , un  mata  hormigas. 

BESAIGRK,  atlj.  m.  y.  f Apuntado, 
torcido  : se  aplica  al  vino  que  se  pone  agrio , 
por  vaciarse  el  tonel. 

BESAIGLE,  s.f  Hacha  con  dos  cortes  , 
de  que  usan  los  carpinteros. 

BESANT,  s.  m.  Besante  ; moneda  anti- 
gua de  oro , y de  pinta  también.  ||  En  el  bla- 
són se  Huma  inri : y « una  pieza  redonda  cu 
los  qu ai  leles  del  escudo. 

* BESÍ^HE,  s.f  Escardillo:  instrumen- 
to de  hortelanos. 

* BESCHEH,  v.  a.  Escardar  : la  tierra. 

BESET,  s.  m.  Ases  : las  parejas  de  ases  n) 

el  juego  de  tablas  reales. 

BESI,  $.  m.  Voz  céltica,  (pie  significa 
pero. 

BFSICLFS , s.  f pl.  ( joc.fam . ) .Antipa- 
ras t .gafas  : los  anteojos. 

BKSUARD , m.  V.  Bezoard. 

BESOGNK , s.f.  {fam. ) Obra , lal>or,  ta- 
rea : qiuiJqnier  trabajo  , hacienda,  n ocupa- 
ción útil,  uiccae  asi  de  toda  faena  material, 
como  intelectual.  ||  Kn  estilo  serio  y noble  se 
diere  travail,  ouvragc,y  no  besogne. 

BESüGNKR,  y.  n . ( ant. ) Ti  abajar,  ha- 
cer su  tarea. 

BESOIN,  s.  m.  Menester,  necesidad  : 
falla  de  lo  necesario.  |j  Hcsnins  ¡ iwuestcrt*, 
necesidades,  esto  es,  la*  na  tu  rules  del  cuerpo 
humano. 

BESOIN  ( AU  ) ady.  En  caso  de  necesi- 
dad • quando  es , ó sea  menester. 

*BI\SSiERF,  .v.  /.  V.  IfaissiiTc. 

BESSON,  ONN E , adj.  {ant.  ) Mellizo. 
V c.-.sc  jumeau , que  es  el  gemelo  en  castel- 
lano. 

BESTIA  IRE , 1.  m.  Confector : gladiador 
que  peleaba  con  las  (¡eras. 

* RESTE,  BETJT: , ó COINE , s.f  Va- 
so de  greda  de  que  »c  hace  pso  en  iu  destila- 
ción del  agua  fuerte. 

BESI1AL , ALE , adj.  Bestial  : lo  que 
pertenece , o se  asemeja , a las  bestias , ó iu  u- 
io«. 


BÉT  ( ioi  ) fclB 


íKSriALF,MFNT,  adw  Bestialmente : á ' 
la  manera  de  las  bestia»,  animales,  ó cuino 
los  brutos. 

BESTIALITÉ,  s.f  Bestialidad  : pecado 
nefando , cometido  con  una  bestia  , ó ani- 
mal. 

BESTIASSE , s.  f.  Bestiaza , gran  bes- 
tia , simplón , majadero». 

BES'l  i AUX , i.  m.  ni.  Ganados.  Osase 
comunmente  del  singular  colectivo  bétail , 
que  tiene  la  misma  significación. 

BESTiOLE,  sf.  Bicho,  animnlcjo.  ¡| 

( fig. ) Se  llama  ¡i  un  niño  rudo,  bes  lióle , es 
decir,  animalito,  hrutito. 

* BESTION,  s.  m.  ( ndut. ) Pico  del  espo- 
lón del  navio.  j|  Tapisscric  de  bestión  : tapi- 
ces cp  que  hav  representados  anímales. 

BETA  ys.  ni.  (J'ani. ) Bulto , animal : di-  || 
cese  del  honib.e  muy  rudo  y tosco,  que  en 
'español  se  le  llama  también  zamacuco. 

BETAIL,  s.  m.  Ganado : solo  se  dice  del 
varuno,  lanar,  y cabrío. 

BETE,s.^  Bestia,  animal,  bruto.  Así 
■se  dice  : béte  á comes , por  res  racima  : befe 
a luirie , por  res  lanar  : hete  i»  sonuue  , por 
caballería  , ó acémila  : be  le  sauvage  , por 
salvajina  : beta  Jaroucke , |>or  fiera  : hele 
priuée  y por  animal  domestico  : bdte  noii'e , 
■por  jabalí  : beles  jaüvef , venados  «le  (oda 
especie:  betes  pitantes , por  torios,  texo- 
nes,  etc.  : befes  rouges , garrapatas.  j|  (/»¿*. ) 

Se  llama  béte  ( bestia  ) a una  persona  nega- 
da y rada.  j|  También  se  llama  Arte  un  jue- 
go de  naypes  parecido  al  d«-l  hombre  : asi  se 
vlice  m filtre  la  ocle  , por  perder  la  polla  : tirar 
la  hete  , por  ganar  la  polla. 

BETEL , s.  m.  Biul : plant^  que  se  cria  1 1 
en  la  India , cuya  hoja  inascau  por  regalo 
los  naturalrs. 

RÉ'l’EMENT,  adir.  Bestialmente  : necia- 
mente, tontamente. 

'8ÉTHLEEM,  (geogr.)  Belén:  pueblo  de 
J ii  dea.  4 

* BETILLE  , s.  m.  Beatilla  : genero  de 
tela. 

BÉTLSE,  s.f.  Patocluda, macharla,  ton- 
tería , Lobería  : disparate  en  lo  que  se  dice  , 
ó hace. 

BKTOfNE,  s.f.  Betónica  : planta. 

BETON.,  s.  m.  Especie  de  argamasa,  que 
*e  erdia  en  los  cimientos  de  Un  edificio,  y se 
qietriífCa  en  la  tierra. 

BE1TE  , ó POIJKJEE,  s.f.  Acelga : hor- 
taliza muy  conocida. 

BE1TERAVK,  s.f  Betarraga  : remola- 
riia  : raíz  muy  azucarada.  La  liay  roxa  j 
blanca. 

' BÉTYLE,  s.  m.  Btítulo  : especie  de  pie- 
dra á que  los  sacerdotes  idólatras  atribuían 
virtudes  porfiémosos,  r hacían  ciertos  i doli- 
llos  de  ella  , que  Vendían  como  talismanes 
qnccioms.  {j  Algunos  han  dado  el  mismo 


nombre  á la  belemntia  ó piedra  del  rayo 

* BE  TUSES , s.  f.  pl.  Toneles  que  sirven 
para  el  transporte  del  pescado  vivo. 

BEU GLEM K;\  T,  s.  m.  Bramido  , berri- 
do : del  toro , ó de  la  vaca. 

BEUGLKR  , %>.  n.  Berrear  : las  reses. 

BEURRE , s.  m.  Manteca  : la  que  se  hace 
de  lcr  lig  de  vaca*,  ovejas,  y cabras. 

BEURRÉ , ÉE , adj.  Mantecoso,  suave  : 
dicese  de  la  gante  de  algunas  frutas. 

BEURRE  , s.  m.  Pera  mantecosa  : fruta 
muv  sabrosa  y delicada. 

flEURRÉE  , s.  f 'Tostada  de  manteca  : 
dícc.se  también  mantecada. 

* BECJRRER , v.  a.  Extender  la  manteca 
sobre  el  pan  para  hacer  tostadas. 

BEUnRIER , ERE,  s.  -M.un.tq  ucro , ru  : 
el  rpie , 6 la  que  vende  la  manteca. 

* BEU  V ANTE,  s.f  Derecho  que  se  re- 
serva d dueño  de  un  navio , q uando  le  lia 
tíctndo. 

•‘BEUVEAU,  ó BIVEAU,s.  m.  Bajlicl  : 

regla  ceieba : instrumento  de  que  usan  los 
canteros. 

BEVUE  , s.f.  Yerro,  descuido,  equivo- 
cación. 

BEY,  s.  m.  Bey  : el  gobernador  de  nna 
plaza  marítima  entre  los  Turros. 

BEZEoTAN  , s.  m.  Mercado  público  en 

Turquía. 

BF./.FT.  V.  f&sri. 

BEZOAR1) , s.  m.  Beznrd : piedra  que  se 
cria  en  las  entrañas  de  cierta  cabra  montea 
en  la  ludia. 

BIAJS  , s.  m.  Sesgo  : en  el  corte , phmta , 
situación  , ó movimiento  de  una  cosa.  j| 
( fig. ) Sesgo , corte  : medio  , ó camino , por 
donde  se  sigue,  ó se  logra  un  asunto. 

BlAlS  (DE  ) , adv.  Al  sesgo  : ohliqua- 
mente  : al  través. 

BIAISEMENT,  s.  m.  Lo  mismo  que  de 
biais. 

B1AISER  , v.  n . Torcerse , estar  ó andar 
al  svsgo  ,'ai  través  : dícese  solo  de  Jas  cosas. || 
t fig-  ) Se  diré  de  las  personas  , y significa  , 
en  mola  parle % andar  ú obrar  con  doblez  , 
con  segunda , con  ardides : y cu  buena  parte, 
significa  tomar  un  sesgo,  un  temperamento  , 
un  ¡vrlnfrio , tm  medio  «ín  mi  asunto. 

* BLA M BQN'ÉES , s.  f.  pl.  Biambonas : 
Xelus  de  la  lndin  oriental. 

41  RIARfS  * s.  m.  Ballenato. 

* PIARQUE.  s.  m.  fliaira  : comisario  de 
víveres  en  el  Imperio  de  Constan  tirio  pin. 

* BIASSE,  s.f.  Seda  cruda  qnc  viene  di 
Levante. 

BIBERON , m.f  voz  baxn ).  Beberrón  : 
«mq>a  qtiartiMos,  borrachon.  (j  l Jámase  tam- 
bién biberón  el  porrón  para  beber. 

♦BIRION,  s.  m.  Mosquitos  de  san  Juan. 

B1BLE , s.  f Biblia : fos  libros  cauóiii-oi 
del  viejo  y u aero  Téstate  cuto. 


BíD  ( 102  ) BÍE 


BIBUOGRAPHF,  s.  m.  Bibliógrafo : el 
iuov  versado  en  el  conocimiento  ríe  libros, 
de  ediciones , ele. 

BIBLIi  )GR  APHJE , s.J.  Bibliografía  : la 
ciencia  de]  bibliógrafo. 

RIBI  H IMANE,  g.  m.  yjf.  Bíbliomanía- 
co  : el  que  liene  manía  ó pasión  por  poseer 
morbos  libios. 

BIRLIOMANIE , s.  f.  Bibliomanía : ma- 
nía, ó pasión  por  icner  muchos  libros. 

Bí B LIO  FHILE,  s.  m.  Bibliófilo  : el 
amante  de  los  libros. 

BIBLIOTAPHE , s.  m.  Bildióiafo  : el 
qvr  no  comunica  á nadie  sus  libros. 

BlBLIOl  HLCAIRE  , s.  m.  Biblioteca- 
rio : el  que  liene  a su  cuidado  alguna  biblio- 
teca. 

BODIJO  THÉQLE , s.  f.  Biblioteca  : li- 
brería ; el  sitio , ó casa  donde  se  lime  copia 
de  libros.  ¡|  Biblioteca  : los  libros  qn$  junta 
algun  horubie  erudito,  ó alalina  comuni- 
darl,  ele.  |;  Biblioteca  : catálogo,  colección, 
recopilación  de  io<  escritores  de  alguna  ua- 
cion. 

BIBL’S.  ( voz  de  d aprecio. ) Díccse  : af- 
faire  de  bibus  , raisons  de  bibus  , poete  de 
bibus  : asunto  de  morondanga , razones  de 
pie  de  banco,  poeta  de  chicha  y nabo. 

4 RICA  , s.J’.  Bica : pescado  de  la  costa 
de  V izeaya  , pnrreido  al  nesiigo. 

* BICAPSüLAIRE,  t ulj.  B ¡capsular  : 
dícese  de  las. plantas  cuyas  semillas  se  hallan 
encerrada*  en  ríos  cápsulas. 

BICEPS  , s.  m.  ( itnat. ) Bicepso  : se  dice 
de  los  músculos  que  tienen  la  parle  superior 
partirla  en  dos  músculos  separados. 

BICHE  , s.J . ( ácrva  , coiza  : la  limibra 
del  ci-ivoy  del  corzo. 

BICIHT,  s.  m.  Cierta  medida  de  gra- 
nos. 

* BICHET \GFt  p BIGHENAGE , s.  m. 
Tributo  impuesto  sobre  los  granos  que  se 
▼endi  a n cu  los  mercados. 

* BICHO,  ó PIOOS,  i.  W'  Gusanillo 

le  se  cria  debazo  del  cutis , y causa  muchos 
llores. 

BICJION , ONNE,  s.  Perrillo  fino  de 
lanas  largas  v blanca*. 

¥ B1CQQ , s.  m.  Pie  de  cabra  : instrumen- 
to mecánico.  , 

BICOQLE,  s.  f.  Bicoca  : dicese  por  des- 
prr-cio  «le  una  peque-oa  plaza  de  armas  de  po- 
ca comeqiiencia,  ó de  pora  detenga, 

■'BICÍJRNIS,  $.  m.  ( filial .)  Bíceps  «Id  bra- 
zo : el  músculo  que  sirve  tiara  extender  el 
brazo. 

* BIC0R7VU,  LE,  ndj.  ( botan. ) Bicor- 
ne : <1  ícese  de  las  plantas  «juc  tienen  dos  pun- 
tas en  forma  de  cuernos. 

* BIDAUCT , s.  m.  Ollin  que  usan  los 
tintoreros  en  sus  composiciones. 

*BIDENS.  V.  1 etc  comue . 


BIDET , s.  m.  Haca  , jaco  : caballo  que 
no  llega  a la  marca.  [|  Dicesc  también  bidet  , 
por  comparación , un  mueble  ríe  cámara  pai- 
ra lavare**  ciertas  partes  del  cuerpo. 

* BIDI-UiDI,  s.  m.  Kaloncillo  de  la 
Janiay&i. 

BlÜÜxV  , s.  m.  Especie  de  jarro  gratule 
lieclio  «le  duelas  de  madera  , y aros  de  hierro, 
que  condene  cinco  azumbres. 

B1 r* N , s.  rn.  Bien  : el  objeto  que  mueve, 
ó inclina  la  voluntad  á su  amor.  |¡  Bien  : uti- 
lidad, beneficio.  (j  Bien  : lo  que  tiene  en  sí 
la  suma  perfección  y bondad  j y en  este  sen- 
tido solo  Dios  es  sumo  bien.  {{  Bienes , ha- 
cienda , haberes.  ¡|  Grand  bien  vous Jane! 
Buena  pro!  Buen  provecho! 

BIEN , adv.  Bien  : rectamente  , según  se 
debe.  ||  Bien  : con  gusto  , de  buena  gaya  : 
c% . j 'aurnis  bien  Jait  cela ; je  scrois  bien  al- 
ie lelle  part , etc.  , yo  bien  hiciera  esto ; yo 
bien  fuera á tai  parte,  etc.  ;¡  Bien  : felizmen- 
te. ||  Bien  : con  algunos  adjetivos  ó adver- 
bios, corresponde  a imiyj  y con  verbo»  equi- 
vale á iimciio,  y otras  veces  á certa,  ó casi. 
¡|  Bien  loin  de...  muy  fijos,  en  lugar  , en  vez 
de...  Ji  Bien  nqe:h ien  «fue,  aunque. 

BIlvN-AIMÉ  , ÉE  , adj.  Bien  amado, 
bienquisto, 

ftíEN-AIME,  s.  m.  Querido,  muy  caro. 

♦BIF.N-AI5E,  adj.  m.jr  J\  Contento  , sa- 
tisfecho «le  una  cosa.  * 

BIbN-DíRE,  s.  m.  Habla  culta , elegante 
estilo  , buenns  explicaderas  : facundia,  ¡j 
(jot . Buena  labia , buen  pico. 

lili  Bi-l)iSAK L,  ANTE , adj.  Facundo, 
diserto,  que  habla  bien,  y con  facilida«l.|| 
Bienhablado  : el  que  habla  cortemicntc,  sin 
murmurar,  et^*. 

BlEN-fcí  RE,  s.  m.  Bienestar,  buenpa- 
snr  : situación  de  unn  persona  que  vive  con 
des  ni  uso  y conveniencias. 

*B1FN  PAIRE,  v.  a.  Hacer  bien  una  rosa  : 
desempeñar  su  obligación.  ||  A otes  significa- 
ba hacer  bien , favorecer. 

BÍENFAISAjNCE , s.J.  Beneficencia;  la 
¡Dclinneiou  á hacer  bien  a los  otros. 

BIFM-AJSANT,  ANTE,  adj.  Benéfico  : 

amigo  «le  hacer  bien  , ó beneficios. 

BíLN-I  AIT,  A1TE , adj.  Bien  hedió  , 
bien  formado:  de  cuerpo. 

BIRNFAIT,s.  m.  Beneficio,  favor,  bue- 
nos oficios,  buena  obra  : que  se  hace  á otro, 
ó se  recibe. 

BIENFAFTEUR,  TRICE,  s.  m.  r f 

Bienlieclior,  bienhechora  : el  que,  ola  que, 
ha  hecho , ó esta  haciendo  bcnciicios  a al- 
guno. 

* BIEN -FORMÉ  , adj.  Apersonado  v 
bi«m  becbo. 

BIFMIELRELX , EÜSE , adj.  y $.  Muy 

dichoso,  nutvaioi tunado.  ||  Bienaventurado: 
quandu  se  habla  del  «pie  está  gozando  de 
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Dios  en  el  cielo.  ||  Beato  : qiiandn  se  habla 
de  un  siervo  de  Dios  beatificado. 

+ BIEN  LOIN,  cn/ij.  Bien  lejos  de... 

BIKNNAL  , ALE,  adj.  Bienal  : lo  que 
dura  dos  años. 

B1F.N  OLE,  conj.  Aunque. 

BIHíSEANCE , s.  f.  Decencia , dreo- 
ro,  bien  parecer,  propiedad  : aquella  confor- 
midad y correspondencia  que  deben  guardar 
Jas  cosas  cou  las  personas  , la  edad  , el  sexd  , 
el  tiempo  , el  lugar.  ||  Dicese  de  una  cosa  ; 
elle  es  l a ma  bienscance , por  decir  me  ven- 
dí ia  bien  , .me  acomodaría. 

BIENSEANT,ANTE,  adj.  Decente,  de- 
coroso, conveniente,  honesto. 

BIEN-TEN  ANT , AN  TE , s.  ( for .)  El 

que  goza  y posee  los  bienes  de  alguna  heren- 
cia. 

bikntót  , adv.  Luego , presto. 

BiFNVFlLLANCE,  s.f.  Benevolencia, 
voluntad  : amor,  aféelo  : siempre  es  de  uu 
superior  á tin  inferior. 

BiENVFJLLANT,  ANTK,<tJ;.  Benévo- 
lo : el  que  tiene  buena  voluntad  , ó afecto  ¿ 
olio. 

BÍENVENU , LE,  adj.  Bien  venido, 
bien  llegado. 

BiEÑVENUE,  s.f  Bienvenida  : feliz  lie- 
gada,  arribo.  ||  La  patente  , ó refresco  que 
suele  pagar  por  costumbre  el  que  entra  nue- 
vo en  algún  cuento , ú empleo. 

BIEÑVODLÜ , DE,  adj.  Bienquisto  : ci 
querido , el  estimado. 

RIERE,  3.  f.  Ataúd,  caxa  , féretro  , an- 
das : para  poner,  y llevar  los  murrios.  *1  /?ic- 
re  : llamase  también  así  Ja  cerveza.  j|  Terre- 
no montuoso , cerrado  de  bosques  y espesu- 
ra*- . 

BlEVRE  , s.  m,  Bíbaro  : animal  anfibio  : 
especie  de  nutria  , ó castor.  [\  Mergo,  ó cuer- 
vo marino  : ave  que  se  sustenta  de  pescado. 

B1EZ , s.  m.  Saetín  : cu  lo»  molinos  es 
aquella  canal  angosta  por  donde  se  descuelga 
c)  agua  des«le  la  pies;*  ai  to«lcl<t  pura  hacerle 
andar. 

BUFÉ,  ÉE  , parí,  y adj.  Borrado  ; ta- 
charlo. 

B1FFER , v.  a.  Borrar , testar , ó tachar 
lo  escrito. 

+ Bl FLORE,  adj.  m.  yf  Biilor  : planta 
que  lleva  dos  (lores  solamente. 

BIEÜRCATION  , s.J'.  {anal.  ) División, 
ó separación  en  dos  partes,  ó púas  , a modo 
de  horca  , se  dice  también  de  lo»  árboles. 

♦ Bil  l UQUER  (SE),  r.  Ahorqui- 
llarse: hablando  de  los  dientes,  es  tener  dos 
saygoncs. 

* RIGAILLE , s.f  Nombre  genérico  de 
todo  insecto  volátil. 

RiGAME,  adj.  m.  y J-  y subst.  Bigamo  : 
según  ia  práctica  criminal , es  el  casado  con 
dos  uit'-gerc»  a uu  tieuipo  : y según  el  dere- 


cho canónico , es  el  que  ha  sido  casado  (Tos* 
veces.  ' 

B1GAM1E,  s.f.  Bigamia  : matrimonio 
con  dos  personas  a on  mismo  tiempo.  j|  Fsta- 
d<>  de  los  que  han  pasado  á segundas  nup- 
cias. 

B1GARADE,  t.f  Naranja  agria,  ó siL 
vest  re. 

BIG  ARRE,  EE , p.  p.  del  verbo  bigar- 
rer.  Como  adjetivo  , es  abigarrado,  de  mez- 
clilla  : pintorreado  , pintarrajado  : y alagar- 
tado, hablando  de  medias,  cintas,  guan- 
tes. 

BIGARREAU,  s.  m.  Cereza  gorda!,  ó 
garrafal  : especie  de  cereza  (irme  v dura. 

BÍGARREAUT1ER , #.  m.  Cerezo  gordal, 
ó garrafal. 

BIGARRER , i»,  a.  AbigaiTar  , gayar  : 
pintar  de  varios  y extraeos  colores  , o colo- 
rines; pintorrear,  ó pintarrajar  , una  cosa.  j| 
{fig* ) Se  dice  bigarrer  un  dist  otirs  , etc.  , 
por  mezclar  ó confundir  el  estilo  de  uu  dis- 
curso. 

BÍGARRURE,  s.f.  Mezcolanza  , mala 
mezcla  de  colores  : colorines  : pintarrajo  : 
extraño  y ridículo  casamiento  de  colores, 
asi  en  vestidos,  como  en  otra  cosa.  jj  ( fig.  ) 

Se  dice  bigarrure , hablando  de  un  libro, 
del  estilo,  por  mezcla,  confusión,  fárrago, 
baturrillo,  almodrote,  ensalada:  también  so 
dice  de  una  junta  ó concurrencia  de  gentes 
de  diferentes  clases,  genios,  costumbres. 

BIGLE , s.  m.  Perro  de  raza  inglesa  : es-' 
pecie  de  podenco. 

BIGLE,  adj.  m.  y f.  y subst.  Bisojo  , 
bizco.  V.  / ’jouche . 

B1GLKR,  v.  n.  Bizquear  : mirar  bizco, 
atravesado. 

B1GNE,  s.f.  (ant.)  Chichón,  tolondrón: 
bulto  en  la  c«ii>rza , ó en  la  frente. 

* 1UGNORNK,  s.f.  Jazmín  de  V irginia. 

* BáGüRNE , s.  f.  Bigornia  : especie  de 
yunque. 

* BIGORNEAU  , s.  m.  Bigornia  pe- 
queña. 

* B1GORNER  , v.  a.  Forjar  sobro  la  bi-  * 
gomia. 

* BiGORRF,  (geogr .)  Bicorra  : comarca 
que  tiene  título  de  condado  en  la  Gas- 
cuña. 

BIGOT,  OIT , adj. y subst.  Santurrón, 
beato  : en  el  sentido  de  hipocresía,  ó de  in- 
discreción. 

BíGOTEftlE,  s.f.  Santurronería,  be» 
tería : en  el  sentido  de  falsa  , ó excesiva  «le- 
vo*'ion. 

B1GOTISM E , s.  m-  Profesión,  carác- 
ter, del  falso  devoto  : la  hipocresía  de  Jos 
falsos  «levólos* 

* B1GLKR,  y.  «7.  Trocar,  ó mudar,  de 
una  mano  a otra  alguna  cosa  : d ícese  espe- 
cialmente un  el  juego  «le  nayp«>. 
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BIGUES,  s.  f.  pl.  ( ndut .)  Especie  de 
maderos , puntilles,  ó vigas. 

* BlHAl , s.  m.  Biaí  : planta  americana, 
cuyas  rumas  sirven  pora  hacer  canastas. 

%1UH011EA13  , s.  m.  Garra , iris. 

BIJON,  s.  m.  (Jarm.)  Resina  : pareci- 
da á la  trementina. 

BIJOU.  s.  m.  Joya,  alhaja  : con  míe  se 
adornan  las  personas,  ó los  estrados.  [|  Tam- 
bién se  toma  por  buxeria,  ó dixe  , sea  para 
adorno  , ó para  juguete. 

BIJOL'TERíE,  s.  J.  Comercio  de  joye- 
ría : platería  de  oi-o. 

BLfOOTlF.R , s.  m.  Mercader  joyero  : el 
que  vende  alhajas  y muebles  preciosos.  || 
También  se  llama  bijoiititr  á la  persona  cu- 
riosa, y amiga  de  juntar,  ó comprar,  ricas 
idhnj  as,  y preciosidades. 

JÚÍ4,  a.  m.  V.  Bill. 

HILAN,  s.  m.  Bilancc  : libro  en  que  los 
comerciantes  y banqueros  asientan  sus  deu- 
das activas  y pasivas.  ||  También  es  el  avan- 
ce, ó avanzo,  entre  los  mismos,  es/o  es,  la 
cuenta  final  por  mayor  de  entrada  y salida, 
para  saber  el  estado  de  sus  caudales. 

BILBOQUET,  s.  m.  Boliche  : cierto 
juego  de  los  muchachos.  j|  Dominguillo  : la 
figurilla  que  tiene  plomo  en  los  pies  para  te- 
nerse siempre  derecha,  jj  Remiendo  : eulre 
impresores. 

HILE,  s.f.  Bilis,  cólera  : uno  de  los  hu- 
mores del  cuerpo  humano.  ||  ( /»#•)  Cólera, 
ira,  enojo.  |¡  Biletioire : alvabílis,  cólera  ne- 

•gra. 

BILIAIRE,  adj.  m.  y f {anat. ) Biliar  : 
dícese  de  los  vasos  ó conductos  de  la  bilis. 

B1L1EUX , KUSK , adj.  Bilioso,  coleri- 
•ro  : abundante  en  cólera.  ||  {fig.)  Colérico: 
fácil  de  encolerizarse,  de  airaise. 

* B1LIMBI , s.  m.  Biliuibí  : árbol  del 
Malal»ar,  que  lleva  flor  y fruto  todo  el  ano. 

BILL,  s.  m.  Voz  inglesa,  que  se  dice  del 
provecto  de  algún  acto  «lci  l’a  llámenlo  de 
Inglaterra. 

B1LLARD,  s.  m.  Billar  : cierto  juego  de 
frticOs.  j|  Dicese  también  de  la  mesa  en  que 
•*»e  juer  *,  y del  taco,  ó maza,  con  que  se 
juega.  If  í,artie  de  billrrd : dicese  de  cada 
juego,  que  también  se  llama  mesa,  ó parti- 
rla. ||  Billarde  1 instrumento  que  usan  ifjs 
•cuberos  pata  torcer  las  duelas. 

BILLA RDKR  , *>•  n-  Retacar  : es  un  de- 
fecto en  el  modo  de  picar  la  bola  con  el 
toco. 

BILLE,  s.f.  Bola  : de  billar,  ó de  tru- 
cos. ||  Billa  demlalleur , garro  lie  : pulo  que 
sirve  para  apretar  los  fardos. 

BlLLKBARKCft,  v.  a.  {fian.)  Lo  mis- 
mo  qnc  bigarrer . 

BÍLLEBACDE,  s.  f.  ( ftm . ) Tararira, 
des  borato,  desbarahuste  : crmfusioü,  divír- 

4cn- 


A i* A BILLEBALDE,  e.rp.  oda.  Á fa 
bit  loriga , de  montón  : á la  diabla  : sin  or- 
den , confusamente. 

* BILLER , i>.  n.  Atar  los  caballos  para 
sirgaren  un  rio.  ||  Entre  embaladores  signi- 
lica  apretar  con  el  palo  , ó garrote.  |)  Billar 
iin  fuilot : entre  barqueros  es  poner  dos  á 
dos  los  caballos  á la  sirga  para  tirar  los  bar- 
cos. 

BILLET,  s.  m.  Billete,  esquela  : para 
avisos,  noticias,  citas,  etc.  ||VuIe,  ó póliza: 
para  pagar  dinero  recibido,  ó prometido,  al 
plazo  expp’sadocn  eJ  papel.  j|  fíuletde  c han  ge: 
letra,  cedida  de  cambio  , ó de  banco.  ||  tíillct 
dentrée : boletín  para  entrar  en  los  teatros,  ú 
otros  espectáculos.  ||  títllct  de  logement , de 
santéy  etc.:  boleta  de  alojamiento,  boleta 
desanidad.  j|  fiilletde  lolerie:  cédula  de  lote- 
ría. |1  ¡iillet-doux  : esquela  amorosa.  ¡|  Bit* 
let  fi  fji t ctremen t ¡ esquela  de  entierro.  }| 
BiUet  de  sonffranc* : guía  de  aduana  que 
dan  en  Inglaterra  , para  poder  traficar  de 
puerto  en  puerto  sin  pagar  derechos.  ||  BU- 
let y entre-  impresores,  es  una  certificación 
del  maestro , ó regente,  sin  la  qual  no  pue- 
de un  oficia  1 trabajar  en  otra  imprenta. 
BILLETE,  ÉE,  adj.  (blas.)Sc  dice  del 

escudo  cargado  de  las  piezas  llamadas  hillct 
te.  ||  Entic  comerciantes  se  aplica  a todo 
fardo  numerado  y marcado. 

BILLETER , u.  a.  Murcar  : señalar  y nu- 
merar los  fardos,  ó géneros. 

BILLETTE , s.  f.  ( blas. ) Pieza  sólida 
en  el  escorio  , que  tiene  la  figura  de  un  qua- 
drilongo.  j|  .Mangueta  : el  instrumento  con 
que  los  tundido  ves  impiden  que  la  tixera  no 
▼aya  de  priesa.  # 

BUiLEVESÉE,  s.  f.  ( fam .)  Cuento  de 

▼iejns,  conseja,  pamplina. 

BILLION,  s.  m.  ( aritmét ,)  Mil  millo- 
nes. 

BILLON , s.  m.  Vellón  : moneda  de  co- 
bre. ||  Billón  : dícesc  de  toda  monería  de  oro 
tt  plata  de  liga , ó baxa  ley.  j|  Billón  : tara- 
bien  de  toda  moneda  vedada,  ó que  no  tiene 
ramo.  ||  Billón  : el  puesto , ú oficina , adon- 
de se  lleva  esta  moneda.  ||  (agrie. ) Dícesc 
billón  á un  caballón:  ||  [fig-)  Se  dice  meltra 
au  billón , de  las  cosas  que  se  estiman  poco, 
como  acá  decimos  echar  al  cftrncfn. 

BILLON N AGE, s.f.  Tráfico  de  moneda 
ilícito. 

BILLONNFMENT,  s.  m.  Refundición  : 
el  acto  de  refundir  la  moneda,  sea  por  vieja , 
ó por  falta. 

BlLLONNER , v.  n.  Substituir  moneda 
defectuosa  en  lugar  de  la  buena. 

RILLONNELR,  *.  m,  El  que  hace  el  co- 
mercio Ilícito  ríe  mala  moneda. 

BILLOT,  s.  />j.  Tajo  : para  corlar  la  car- 
ne en  la*  chinas.  j|  Toragallo  : el  palo  ntrn- 
I ves  mío  que  se  pone  á los  perro»  colgado,  al 
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ruello,  para  rfne  no  entren  en  las  viñas.  || 
E»p«  pcie  de  ratonera. 

BIMBKLOT,  s.  m.  Trebejo,  muñeco, 
trasto,  juguete  : díccsc  de  las  figuras  de  car- 
tón , ó madera , con  «fue  se  divierten  los  ni- 
ños. 

+ BIMBELOTERIE,  s.f.  Fábrica  y co- 
mercio de  chucherías , y muñecos  para  mu- 
chachos. 

BIMBELOTIER,  s.  m.  El  qtta  hace  y 
rende  trastos,  muñecos,  y juguetes  para 
■irlos. 

BINAGE,  i.  m.  Renda , ó segunda  labor 
á las  viñas. 

B1NAIRE  , adj.  m.  y J'.  Binario  : lo  que 
consta  de  dos  unidades. 

BINAR  D , s.  m.  Especie  de  carro  de  qua- 
tro  niedas : galera. 

♦BJNDELY,  s.  m.  Pasamanos  pequeños 
de  seda,  y plata,  que  se  fabrican  en  Italia. 

BINÉ , EK , 0.  p.  del  verbo  biner. 

* BIN'ÉMEÜNT,  s.  m.  Rinazou  , ia  segunda 
t eja  , ó labor,  que  se  da  á las  tierras. 

B1NER , v.  n.  Binar,  dar  segunda  reja  ó 
labor,  á las  tierras. 

BlNER  , v.  a . Decir  dos  misas  : se  entien- 
de en  un  día,  con  dispensa  del  Ordinario. 

BiNET,  s.  m.  Baloncila  de  hoja  de  lata, 
que  se  pone  encima  de  un  catideJero,  para 
«pro  ver  liar  los  cairos  de  vela. 

* BEYETTE , s.J.  Azada  para  binar  las 
viñas. 

BES  OCLE,  s.  m.  Anteojo  binóculo  : an- 
teojo doble  de  larca  vista. 

* BUS OCL LAIRE , adj,  n.yf  Binócu- 
lo , que  »»rve  á ambos  ojos. 

BINÓME,  s.  m.  Binomio  : cantidad  al- 
gébrica , que  consta  de  dos  términos. 

*BINTABAKU  , s.  m.  Bintabarú  : plan- 
ta del  Malabar,  y de  Ceylan. 

BIOGRAPHE  , s.  m.  Biógrafo  : escritor 
de  vidas  de  sugetos  particulares. 

BIOGRAPHIE , s.J'.  Biografía , b histo- 
ria ó relación  de  vnlos  de  personas  particu- 
lares. , 

BIPÉDAL  , ALE,  adj.  Bipcdal : loque 
tiene  la  medida  de  dos  pies. 

BIPEDE , adj.  m.  y J\  Bípedo  : dícese 
del  animal,  de  dos  pies,  como  cuadrúpede 
(qu  adró  pedo)  del  tic  quatro  pies. 

BIQLE , s.  J.  Chiva,  que  es  lo  mismo 
que  cabra. 

BlyLET,  s.  m.  Olivo,  choto  : por  ca- 
brito. ||  Llamase  también  btrjurt  un  p<-*t|io 
con  que  se  ¡xt>a  el  oro  y la  piala  en  ius  ca 
tas  de  moneda. 

* BIQLETER  f v.  a.  Pesar  moneda.  || 
Parir  las  cabras. 

* BJRAMBROT,  s.  m.  Especie  de  sopa  , 
que  se  hace  con  cerveza,  azúcar,  nuez  mot- 
ead i,  etc. 

fBiKE,5.yi  Cesta  de  mimbre*  para  pescar. 


o5  ) BIS 

BIREME.  s.f.  Birreme:  embarcación  an- 
tigua de  dos  órdenes  de  reinos. 

BIRIBI  , i.  m.  Especie  de  juego  de  suer- 
te y ventura. 

BIRLOIR , j.  m.  Taravilb  : un  zoque- 
tillo  de  madera  , que  sirve  para  asegurar 
las  ventanas. 

* BlROTtNE , s.  f'.  Seda  de  Levante  , á 
la  que  dan  este  nombre. 

BIS,  adv.  { voz  puramente  latina. ) Signi- 
fica dos  veces  , ó segunda  vez.  Esta  adopta- 
da en  francés  para  pedir  en  el  teatro  que  so 
repita  un.i  relación  , una  aria  , uua  sonata  , 
etc.  : lo  mismo  que  en  italiano  da  arpo , quo 
coi  responde  al  español  otra  , otra. 

BIS,  1SE,  adj.  Ba/.o,  moreno:  dicese  en 
sentido  recto  solo  del  pan,  harina  , masa.  || 
( fig. ) Trigueño , moreno  : hablando  del 
color  de  una  nervina. 

* BISALO , s.  m.  Bisaca  : anima]  qua- 
d ni  pedo  dei  Perú. 

* B1SAGE,  s.  m.  Segundo  tinte  de  ana 
tela. 

BISAÍEUL,  EULE,  Bisabuelo, la. 

* BISA1LLE , s.f.  Moyuelo  : la  última 
harina  que  sale  al  cerner,  mezclada  con  sal- 
varlo. 

BISANNÜEL,  ELLE  , adj.  Bisanuo  : 
di  cese  de  las  plantas  que  duran  solo  doa 
años. 

BISBILLE,  s.  f.  {Jam.  ) Pelotera,  rifa  : 
reyerta. 

* BJSBLANC,  adj.  m.  y ff.  Semibhn- 

co , medio  blanco.  ||  Entre  impresores  se 
dice  pardo  el  papel  que  rio  es  del  todo  bbn- 

co. 

* BISCAlEN,  s.  m.  Fusil  vizcaíno  , de 
mas  alcance  que  los  comunes. 

♦BISE API T,  s.  m.  Partida  duplicada  cu 
uua  cuenta. 

* BISCA  YE,  ' geogr.  ) Vizcaya  : provin- 
cia de  España. 

* BlSLiiÉ,  adj.  Huero  empollado,  y em- 
pezado á picar  para  salir  el  poüuelo. 

RISCO  KM.'*,  U . i uf.Jnm. ) Di- 
cese  «le  una  cosa  irregular,  mal  hecha  , co- 
mo si  dixcnmio*  chapucera. 

B1SCOTIN  , s.  m.  Bizcotela  , especie  do 
bizcocho. 

BISCUIT,  s.  m.  Bizcocho  : díccac  de  loe 
panecillos  recocidos,  ó de  la  galleta  , pura  la 
provisión  d<*  los  navegantes,  viageros,  ó ño- 
pa, y también  bizcocho  de  confitería.  ]| 
( Jig. ) Se  dice  s embarquer  satis  biscuit , por 
embarcarse  con  poco  bizcocho  , que  es  co- 
mo so  dice  en  español. 

BISE  , s.J’.  Cierzo  , norte  , tramontana  : 
viento  frío  y seco. 

BISEAD , s.  m.  Beso  del  pan  : el  cantón 
que  queda  mal  cocido,  por  haber  tocada  con 
otro  en  «d  horno.  V.  fíaisiue.  J|  Bisel  ( voz 
do  la  plalcrUi ) : el  corte  que  afirma  b pie* 
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dra  en  el  engarce.  ||  Bisel  : el  borde  de  la 
luna  de  un  espejo  , etc. , rebaxado  en  el 
coi  te. 

B1SEAUX , s.  m.  pl.  ( imp. ) Cuñas 
con  que  s«*  aprietan  las  furnias  cu  la  rama  : 
cu  Madrid  no  se  conocen  por  cerrarse  con 
tomillos. 

f B1SKIGIE , s.  f Bisagra  : instrumento 
de  box  que  usan  los  zapateros. 

BISER  , v.  n.  { agrie. ) Negrear  las  míe- 
se». 

BISER,  t>.  a.  Reteñir:  una  tela. 

BiSKT,  s.  m.  Paloma  torcaz  , ó del  cam- 
po. ||  Llamase  bis  ti  el  bollo  de  pan  bazo, 
que  sedaba  á i 06  estudiantes  para  desayuno. 

B1SK1TK,  s.  j.  Randa  : cncaxe  ordina- 
rio que  hacen  bis  aldeanas  para  su  uso. 

* tUSLlTS'GCA.  V.  JIoux. 

BISMUTO,  s.  m.  Riswuth,ó  bismu- 
to : metal  de  color  blanco  aiuarilícuto. 

* BISNAGUE , s.J".  Viznaga  : planta. 

* B1SEXE,  adj.  m.  y J.  Ucruiafrodila  : 
planta  de  dos  sexos. 

1USON  , s.  m.  Bisonte  : especie  de  toro 
silvestre. 

* B1SÜUARD  , s m.  Mercader  ambu- 
lante, que  lleva  sus  g<  ñeros  acuestas. 

RíSQUAIN  , s.  m.  /jalea  : pelleja  de  car- 
nero , oveja , ó cordero. 

BISOLE,  s.J, I Cierto  guisado  guarneci- 
do ron  varios  despojos , y menudencias,  ó 
de  diferentes  piezas  a modo  de  pepitoria.  || 
{Jifa ) En  el  juego  de  ¡ndota  : donner  quinta 
eí  bisan*’. , es  dar  quinze  y falta. 

BÍS8AC , s.  m.  Zarrón , ó alfoija  perpic- 
fla  de  enero. 

BISSE,  s.  f.  (blns.)  Serpiente. 

* BiSSECTlON  , s.  f.  Bisección  : divi- 
sión en  dos  paites  iguales. 

BISSEXTE  , 1.  rn.  Bisiesto  : el  aumento 
que  se  hace  de  1111  dia  al  íucs  de  febrero  cada 
quatro  años. 

B1SSKXTÍL  , ILE , adj  Biscxtil  : lo  mis- 
mo que  bisiesto,  que  es  como  se  dice  con  1 11  li- 
men le. 

BISTOQUET,  s.  m.  Retaco,  ó taco  cor- 
lo : hablando  del  juego  de  trucos. 

B1ST0RTE , s.J.  Historia  : planta. 

* BISTORTIER,  s.  m.  Mano  de  mortero 
grande  , de  que  usan  los  boticarios. 

RlSTv)Clu,  s.  tn.  Bisturí , pos  ternero  : 
cierto  instrumento  de  cirugía. 

BISTOURNE  , EE  , p.  p.  Torcido. 

B1STOLRNER , v.  a.  ( albeyt . 1 Gapar  : 
torcer  los  tesliciüos  de  nn  animal , para  ha- 
cerle inhábil  para  la  generación. 

BISTRE , s.J.  Holliu  desleído  para  ha- 
cer dibuxos  , ele. 

* BISULQUE , adj.  m.  y f ( hist.  nat. ) 
Patihendido. 

* BITCHEMARE , s.  m.  Pescado  de  las 
costas  do  la  Cochuichina. 


* BITERN , j.  m.  Agua  marina  : d agua 
que  queda  después  de  congelada  la  sal. 

* MTHYIVIE , [títosy.  ) Biliuia  : reyno 
del  Asia  Menor. 

* Bill , s.  rn.  Bilí  : árbol  grande  v siem- 
pre vcide  del  Malabar. 

RITÜRD , s.  m.  ( naut. ) Cordon  : cuer- 
da delgada  de  dos  lulos  cou  que  se  refuerzan 
las  maniobras.  . 

* BJTTGR,  v.  a.  ( naut. ) Aferrar,  ó ase- 
gurar el  cable  a Jas  bitas  dándole  vueltos. 

* B1TT  ES  , 1.  J.  pl.  ( naut.  ) Bitas  : do* 
muñones  de  madera  en  que  se  asegura  y da 
vuelta  el  cable  después  de  aferrada  el  ancla. 

* MITON,  i.  rn.  ( naut.  ) Barrote  : ma- 
dero redondo , en  donde  se  amarra  en  tierra 
una  nave  : ó galera. 

B1TUME , s.  nu  Betún. 

Bi  1 L MINELA  , ELSE,  adj.  Biiumi- 

0060. 

B1VAC.  V.  Bivouac. 

BiV  ALVE , s.J.  Bivalvo  : d ícese  del  ma- 
risco de  dos  conchas.  ||  La  fruta  que  se  se- 
para en  dos. 

* BfVKAU  , s.  m.  V.  Bévcau. 

* B1VENTER  » s.  m.  ( anal. ) Digástri- 
co  , ó músculo  de  dos  vientres  : másenlo  de 
la  mandíbula  inferior,  que  sirve  para  baxaria. 

* BIV  1A1RE,  adj.  ríaza  ó sitio  donde  re- 
matan dos  caminos. 

* RIYUiE , s.  J.  Bivio  : camino  que  se 
separa  , y va  a dos  parages  diferentes. 

* BIVOIE,  s.  f.  Bivio  : el  par  age  en 
que  se  juntan  dos  caminos. 

BiVOUAC,  6B1VAC,  s.  m.  ( voz  mili- 
tar tn  nuu  la  del  atenían.  ) Bivac , ó bi  vaque : 
guardia  extraovdinaiia  que  se  hace  de  no- 
che pata  la  seguridad  de  un  campo,  ó de 
una  plaza.  ||  Dicese  étra  ó couvher  au  bi - 
vouac , por  estar  ó dormir  al  raso  , á la  in- 
clemencia. 

B1VOUAQÜER,  ó BIVAQUER,  *>.  n. 

Pasar  la  noclic  al  sereno , ó á campo  raso. 

B1ZARRE,  adj.  m.yj’.  Raro,  extrava- 
gante , caprichoso. 

BI/jAUREMKNT,  oda.  Con  extravagan- 
cia, de  un  modo  raro,  de  capricho. 

BÍ/ARRERIE,  s.J’.  Ran;/;a  , extravagan- 
cia, singularidad  : cu  el  vestir,  cu  el  obrar, 
en  ci  hablar. 

* BIZEGLE , s.  m.  Pulidor  : instrumento 
de  box  con  que  los  zapateros  pulen  la  parle 
delantera  de  oís  suelas. 

BLAEAiU)  , ARDE  , adj.  Descolorido, 
pálido  , baxo,  6 perdido  de  color  : di  cese  de 
las  caras,  de  bis  ropas,  visos,  ó luces.  t 

BL AIREAD  , 1.  //<.  Texon  : animal  silves- 
tre quadnipedo. 

BL  AMABLE,  adj.  m.yf.  Vituperable, 
reprehensible , condenable. 

BLAME,  s.  m.  Vituperación  , reproba- 
ción, censura  : la  acciou  tic  reprobar,  vi  tu- 
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perar,  ó condenar  una  mala  obra  , una  ni;  ia 
conducía  , ó palabra.  |(  También  se  toma  por 
la  infamia,  vergüenza,  descrédito,  culpa, 
que  residía  de  esta  mala  obra,  conducía,  o 
palabra.  j|  Llamase  Llame  la  coi  rece  ion , a- 
pembimieitto , que  da  un  juez  a un  reo. 

BLÁ ME,  EE  , p.  p.  del  verbo  hldmer. 

BLAMFJt,  v.a.  V ituperar , condenar,  a- 
fear  : reprobar  una  mala  acción  , ó pala- 
bra. ||  Apercibir,  reprehender  : el  juezá  nn 
reo. 

BLANC , adj.  Blanco  : dicese  de  lo  qne 
es  opuesto  á negro  : y también  de  lo  que 
no  esta  sucio,  ni  tomado.  ||  4'heveu. r hbuics t 
canas,  pelo  cano.  J|  streenl  Llonc : toda  ¿no- 
neda de  jplatu,  j|  rer  blanc  : ltoja  delata.  ||  ¡ 
Geléc  h ranche : escarcha.  ]|  Poudr.'  blanche : 
pólvora  sorda.  |l  y erre  blanc: cristal.  ||  tipie 
blanche  ¡ espada  desnuda.  [|  ( imp. ) 1 líe-ese 
blanc  las  margenes  de  los  crucero*  v media- 
niles , y los  blancos  que  quedan  entre  línea  y 
linea. 

BLANC,  s.  na.  Blanco : el  color  blanco.  j| 
El  blanco,  ó señal  blanca,  á que  se  tira  con 
anua  de  fuego , Hecha , dardo , piedra  , etc. 

||  Blanca  : moneda  antigua  de  Francia  , y ' 
también  de  Castilla  : de  la  (pial  conservan  los  , 
franceses  la  expresión  six  blancs , que  son  ' 
dos  sueldos  y medio.  j|  Blanco  : lo  que  no  esta 
escrito  en  un  libro,  ó papel.  f|  Blanquete  : 
ra  los  afcytes  de  las  mugo  es.  ¡|  Blaru-bec  : 
quir rubio,  bobalicón  : joven  falto  de  expe-  | 
r íeticia.  |j  Blanc  d’cruj  : clara  de  huevo.  ||  ¡ 
Blanc  de  baleine : celebro  de  ballena,  j ¡ f llano 
de  olomby  ócérusc:  alhayaldc.  ||  Blanc  des 
voladles  : la  pechuga  de  las  ave».  i|  Blanc  i 
scing  ou  blanc  sigilé : liruia  en  blanco.  ])  j 
BLinc-majiger : manjar  blanco. 

BLANC  ( EK  ) , adv.  En  blanco  : se  dice 
del  papel.  ¡j  Livreen  blanc  : libro  en  papel : 
•in  euquademar. 

BLANCHAíLLE , s.f  Morralla  : pccc- 
ciilos  mcuuditos  de  lot  ríos. 

B LAN CHATRE,  adj . m.  r f.  Blanque- 
cino, blanquizco,  blanquinoso  , y también 
albur,  según  la  cosa  á que  se  aplica. 

BLANCHE,  adj.  Blanca.  V . Bhtnc. 

BLANCHE,  s.f.  Mínima  : nota  musical , 
cuyo  valor  es  de  dos  semíuimas.  j[  (intp.)  Las 
paginas  que  quedan  en  blanco. 

BLAJS CHEMENT , adv.  Con  asco,  con 

limpieza. 

* BLANGHER , i.  m.  Curtidor,  de  halde- 
ses  y cabritas  , que  regularmente  llaman 
guanteros. 

BL  ANCHERIE , s.  f.  El  lugar  donde 
se  blanquean  los  lienzo»  después  de  cura- 
dos. 

BLANCHET,  s.  m.  Camiseta  que  llevan 
los  aldeanos  y carreteros  en  Francia,  parecida 
a la  de  los  arrieros  sevillanos,  l)  Mantilla  : el 
cordellule  que  ponen  los  impresores  entre  el 
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tímpano  y tiiupauilluno,  para  que  este  blanda 
la  presión. 

BLANCHEUR , s.f  Blancura.  ||  Blan- 
cheur  cj treme  : albura. 

BLANC  j’Hl , IK , p.  p.  del  verbo  hlnnchir. 

BLANCHÍM EN  r ,s.#w.  Blanqueo  :1a  ac- 
ción y el  efecto  de  blanquear  lo¡*  lienzos.  j| 
Blanquimiento  se  dice  entre  los  plateros,  y cu 
las  casas  de  moneda. 

BLANCH1R,  v.  a . Blanquear,  emblan- 
quecer, poner  blanca  una  cu«a.  |]  llar  de 
blanco,  o cujaJIxrgar,  si  es  una  pared.  ||  A- 
pcrdig.ir  : entre  cocineros,  ¡j  ( imp. ) Espaciar 
demasiado  la  composición.  ||  ( id. ) Tirar  con 
poca  tinta. 

BLANCH1R , v.  n.  Blanquear,  emblan- 
quecerse : poneisc  Manca  una  cosa  , aparecer 
blanca.  ||  Hablando  de  ¡icrsonas,  es  encane- 
cerse , ponerse  rano. 

BLANCH1SSAGE , s.  m.  Lavado,  lava- 
dura : la  atx  ion  v el  efecto  de  lavar  la  ropa , 
de  ponn  )u , ó (levarla  blanca , limpia. 

BLANCfUSSANT,  ANTE,  adj.  (poét.) 
Solo  se  dice  del  mar  agitado  de  las  olas , ó de 
Jos  remos  : des  Jlots , des  ondes  blam.his - 
sanies , olas,  ondas,  de  plata,  plateadas,  (5 
argentadas. 

B LAN  CH1SS  FRIE , ó BLANCHEIUK , 

S.J.  Lavadero  , blanquería  : parage  ó casa 
donde  se  lava  la  ropa , ó se  blanquean  los  le- 
los , la  cera  , etc. 

BLANCJiiSSEliR , EUSE,  s.  Lavan- 
dera, lavandera  : el  que,  ó la  que,  lavo  la  to- 
pa blanca. 

* BLANDÍCES , s.f.  />/.  ( J'or . ) Halagos, 
caricias,  agasajos  engañosos. 

BLAjNQIí E , s.  J.  Cierto  juego  de  suerte , 
6 lotería  . en  que  se  rifa  una  alhaja. 

Bi , AN QV E1TE,  s.  f.  Cierta  pera  peque- 
ña de  verano  de  cáscara  blanca.  j|  Una  especie 
de  chacolí  blanco  de  Gascuña.  |f  Guisado  de 
ternera , <>  carnero , con  salsa  blanca. 

BLASÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  blasrr. 

BLASER,  v.  a.  Requemar,  desgastar,  ex- 
tenuar : hablando  del  exceso  en  d vino  , en 
ios  licores.  j|  En  lo  moral  se  aplica  á los  efec- 
tos de  otras  pasiones  y placeres , corno  si  dure- 
ramos  : apurar,  estragar. 

BLASON,  #.  m.  Blusón  : d ícese  de  bis  pie- 
zas «pie  comjvonen  un  escudo  de  armas,  o sea 
la  divisa  que  le  distingue.  ||  Heráldica,  ó 
ciencia  del  blasón  : arte  do  arreglar  y descri- 
bir los  escudos.  . 

BLASON  NÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  llar 
sonner. 

BLASONNER,  v.  a.  Blasonar  : disponer, 
pintar,  esculpir  escudos  de  armas.  ||  Explicar 
V describir  armas.  |j  ( fig.  fam.)  Se  dice  Ida- 
sonner  qucUjuun  : ponerle  de  oro  y azul, de- 
nigrarle, disfamarle. 

* BJLASONNEUR , s.  m.  ( ant . ) Autor 
de  heráldica,  ó del  arte  del  blasón. 
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BLASPIIÉM  ATEUR, , s.  m.  Blasfemo  , 

blasfemado»-. 

DLASPH ÉM  ATOÜIE, adj.  m.y f Blas- 
fematorio , !>!.•  ricino. 

BLASPUKME  , s.  m.  Tll.iifrmia : palabro- 
ta juriosa  contra  Dio»,  p sus Santo*. 

BLASPHÉMM,  EK,  p.p.  Rlu.sfem.uio. 

BLASPIíEHER , v.  a.  y n.  Blasfemar  : 
decir  blasfemias 

BLATIKñ,  4.  m.  Ti  atante  en  granos,  t> 

en  trigo  solamente. 

* BLATTAUtE , ó BLATTAKIA  , s.f. 

Polilicra  ; planta. 

B LAUDE , s.f.  Sobretotlo  tic  lienAO  bur- 
ilo, que  llega  t>oco  iua»  ahuxo  tic  las  ro- 
dillas. , 

BLE  , dates  RLED,  s.  m.  Trigo  : díccsc  | 
de  la  planta,  y del  grano  que  produce  Ja  es- 
piga. ||  B/émy  principalmente  bles  cu  plural, 
se  dice  Je  las  plantas , ó mieses  que  dau  tri- 
go, ú otro  q.iaiqnter  grano  de  que  se  hace 
pan  j y se  toma  genéricamente  por  grano^.V 
l'romcnt , que  significa  trigo  candial,  y no 
otra  ninguna  especie.  ||  Proverbial  urente  se 
dice  : mnnger  son  ble  en  herbé  , ó en  t*crt , 
por  comerse  l.i  renta,  el  sueldo,  el  jornal  an- 
tes de  trabajar.  |t  íl té  avrille í,  ó trémois  , 
trigo  tremesimo.  ||  Ble  de  Canarie , alpiste. 

||  BU  noir , ó sorras in , alforfón,  liigo  ne- 
gro. |1  BU  d i, ule  ou  ile  Jurquic  : trigo  de 
la  India  , ó rnaiz,  que  es  como  se  dice.  ||  Ble 
mcleil : trigo  centeno.  ||  Ble  mux  ; trigo  ra- 
bión. [|  BU  toussefle  : trigo  chamorro.  ||  BU 
lutrbu  mélica  ; especie  de  mijo.  ||  Ble  de  va- 
che y nielampiro  : planta.  ||  (prov. ) Se  dice 
criar  jamme  sur  un  tos  de  ble  : quejarse  de 
escasez  en  tiempo  de  abundacia. 

BLECRE , adj.  m.  y f.  Cobarde  : hom- 
bre floxo  y tímido  : poltrón. 

BITXJHIR,  v.  n.  Acobardarse , intimidar-  I 
se  : hacerse  floxo»  poltrón. 

4BLE1ME , s.f.  1 adornación  que  da  á los 
raba  Ibis  en  el  (“asco. 

RI  *E\fE , adj.  m.  y f.  Descolorido , caído 
de  coíor,  pálido  : rii  V.sc  solo  del  rostro. 

BLEM1R , v.  n.  Perder  el  color,  ponerse 
descolo»  ido , pálido. 

*BLENDE,Ó FALSSE CALECE, s.f. 
Blenda  : mineral  de  zinc  con  azufre. 

* BLENNORRHKE , S.J.  Blenorrea  : 
fluxión  por  las  narices. 

* BLKREAU,  4.  m.  V,  Bliireau. 

BLE8SÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  bfesser.  j| 

Bles  sé  danficreiíicmcnt : malherido.  ¡¡  Bles- 
sé  d’ujie  echar  de  : rancajado  , her  ido  de  un 
rancajo. 

BLESSER , v.  a.  Herir,  llagar,  lastimar  : 
pero  hablando  de  guerra , siempre  es  herir. 

(i  {fig*  ) Se  toma,  corno  cu  castellano,  por 
ofender,  agraviar,  y perjudicar  : el  honor  , 
la  amistad,  los  intereses,  etc.  ||  Dícese  : IV. 
a le  carrean  bkssé , tiene  U cabeza  dañarla , 
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ó está  tocado  de  la  cabeza,  esto  es,  de  lo- 
cura. 

BLESSER  (SE),  v.  r.  Lacrimarse,  ha- 
cerse dallo,  tierirsc  : por  casualidad , ó d<*js~ 
ctii'lo.  Hablando  de  una  mugvr,  se  bU¡srr9 

a’fcjrt'ir,  malparir. 

BLESSL  RK  , s.J.  Herida  : llaga  : golpe, 
ó daño  recibido.  ||  (fig. ) Se  dice  de  todo 
lo  que  lastima  la  honra  , ó hace  impresión  cu 
el  animo. 

*BLEi , FriT,  adj.  Pasado  : habluods 
de  frutas. 

BLKTTE,  s.f.  Bledo  : especie  de  horta- 
liza. 

* BLE  ÍTON , i.  7/i.  Cimento  . compues- 
to de  cid  y casquijo. 

BLKti  , ELE,  adj.  y subst.  Azul  : co«\ 
de  este  color,  y el  mismo  color.  ||  Bien  ce- 
leste: azul  celeste.  |(  Blcu  tarquín  . azul  tur- 
quí. ||  Blcu  bbmc  : azul  claro.  ||  Bien  raou- 
ront  : azul  desmayado,  ó muy  baxo.  ¡|  tílets 
de  sufre  : azul  de  cobailo  ó de  sufre.  >j 
( Jie;.  } ¡UeUy  eue  : es  amoratado. 

„ BLEU  ( CORDON  ) , 4.  m.  Banda  do 
muer  de  uguas  azul , que  era  la  insignia  do 
los  caballeros  de  lo  orden  de  Saucti-Spiritus 
cu  Francia.  También  se  llamaba  asi  un  ca- 
ballero de  dicha  orden , ii  est  cardón  blcu. 

BLEU AiRE,  adj.  ni.  y f Azulado  : h> 
que  lira  r.  azul , ó azulea. 

BLELI  , 1L , p.  p.  Azulado  , dado  de  a- 
*ul. 

BLEUIR , r.  a.  Azular  : dar , ó teñir  de 
azul.  ||  Pavonar  : poner  el  acero  azulado. 

* RL1N  , 4.  m.  ( nJut.  ) Cargadero  , ga- 
llarda : madeioqiuidr  ado  que  sirve  jraru  cu- 
¿amblar  los  masilles  de  varios  piezas. 

* BL1NDAGE,  s.mt.  (milico)  Bliitdage: 
la  acción  de  hacer  los  bbudages,  y lo  con- 
cerniente a ello. 

B1JTNDER,  v.  a.  ( miUc.)  Poner  blinda* 
ges  , cubrir  ron  hlindages. 

BLINDES,  s.  f.  pl.  ( mi  lie.)  Rl  indago  : 

cnlxTtizos  con  vigas , lablon-T* , ó i atua»  de 
árboles,  para  dcfcudcise  do  Jos  bombas , gra- 
n.ui.is  , etc. 

BLOC,  s.  m.  Pedáneo,  ó pedazo  grande- 
de  nía  i mol  cu  bruto  , conforme  sale  de  la 
caaiera.  jl  Dicese,  habla íkIo de  géneros,  bloc 
por  montón  : así  , pues , wnetre  , ó ncheter 
c/i  bloc  , es  vender  ó comprar  por  junio,  al 
mantón  , sin  contar.  ||  Dices».-  también  tra- 
Viütler  en  bfoc>  por  trabajar  ú destajo. 

BLOCAG1  \ s.  7/4.  d BLGCAiLLE  , z. 

f Casquijo  : broma  : mampuestos  : los  pie- 
dras , ó cantos  menores  que  entran  en  las  o- 
br  as  «le  niruoposleria.  |j  En  la  imprenta  blo- 
cage  es  traspuesto,  como  una  letra  ó renglón 
por  otro. 

BLOCHET,  jr.  m.  Paralelo,  ó par  : rao- 
dero  que  sostiene  los  cuchi  dos  de  la  ur  inadur  a 
de  uu  tejado. 
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ULOCÜS , í.  m.  Bloqueo  : que  fe  pone  á 
tina  plaza. 

BLO^D,  ONDE,  adj.  Blondo,  rubio  : 
díresc  particularmente  del  pelo  de  la  cabeza  , 
barba,  y peluca.  En  poesía  se  lee  le  blnnd 
1*1: ¿bu s , el  rubio  Apolo  : la  b Iñude  Céres  , 
la  tlorada  Ocres  : fes  Llonds  epis , las  rubias 
Ó Jas  doradas  espigas. 

BLOND,  ONDK,  t.  m.yf.  til  anco  *.  dí- 
cese  por  el  color  ó le*  del  rostro,  en  contra* 
posición»  la  persona  bruñe , que  llamamos 
morena;  porque  qnando  se  ontitr apone  á r.n 
individuo  negro , négre  , ó rtégresse , se  dice 
bhuxc  , ó blanche  : sucediendo  lo  mismo  en- 
tre los  dos  colores  tomados  absolutamente 
unir  el  Ufane,  negro  y blanco.  J|  En  el  primer 
sentido  .se  dice  : fes  bruñes  sont  plus  pirjuari- 
te a que  les  bf andes , las  morenas  son  mas  sa- 
ladas que  las  blancas. 

BLÓNDK  , s.  f Blonda  : especie  de  en- 
carde de  seda. 

BGOINOiN,  UVE,  $.  Rubio  , ó poli  ru- 
bio. ||  Pícese  también  blondín  de  un  pisa- 
▼erde,  presumido  debiten  mozo. 

RLUNDIR,  i •.  n.  Enrubiarse  , ponerse 
rubio  • dícese  en  sentido  recto  de  los  ra!>ellos ; 
v poéticamente  de  los  espigas  y mieles  que  u- 
jucrillean , ó se  ponen  doradas. 

BLONDISSAINT,  AME,  adj.  ( pan .) 
Bjcrw  de  los  sembrados,  mieses^  y espigas  : 
fes  épis  blojulissans  , las  espigas  doradas  , 
«í  amarillentas  : les  campagnes  blondissan - 
tes  d'cpis  y J«*  campos  que  empiezan  a do- 
rarse cíe  espigas  ,d  á amarillear. 

BLOOCE.  ÉE,/>.  p.  del  verbo  bloquee. 

BLOOCER,  r.  Rl  oquear  : una  plaza. 
|{  (albañ.)  Dices ablaquee,  llenar  con  ripio 
jos  huecos  que  quedan  en  la  manipostería. }{ 
(imp.)  Se  diré  bfaquer  volver  uua  letra, 
por  no  haber  de  aquella  suerte. 

*BLOT,  s.  m.  ( ndul .}  Corredera  : instru- 
mento que  sirve  para  medir  el  camino  qne 
hace  un  navio.  Jj  (cetrer.)  Alcándara : el  c»* 
bailete  donde  descansa  el  ave. 

BLOITI,  TE, jj.  p.  del  verbo  blottir. 

BLOTTIR  (SE),  r.  Agazaparse,  aga- 
charse, acurrucarse. 

BLOL'SE,  s.  f.  Tronera  : en  los  mesas 
de  trucos.  [|  Agujero,  ó bolsa  : en  que  caen 
Jas  1 tolas  en,  la  mesa  del  billar. 

BLOLSr’,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  llouser 
en  amtios  sentidos. 

BLOUSER,  \>.  a.  En  el  ¡negó  del  billar 
es  meter  la  bola  contraria  en  el  ogujero ; ha- 
cer billa.  En  el  de  trucos,  es  hacer  truco 
ba*o. 

BLOUSER  (SE),  v.  r.  (pu/#.)  Cavarse, 
meteise,  caer  en  la  trampa  : por  alucinarse, 
cugafiarsc,  errar. 

v * BLOL'SSK,  s.f  Trnmon  : la  lana  cor- 
U que  queda  en  el  suelo  del  peync  en  los  te- 
luros, y no  puede  cardarse. 


IUXFT,  ó BARREAL1,  s.  m.  Aciano  : 
planta  de  ílor  azul. 

BIAJETTE,  s.f.  Ceñidla  : chispa  : par- 
tícula « n rendida  de  luego. 

BLLTÉ,  EE,  p.  r.  del  rerlxi  bfulcr. 

BIXTEAL,  o BJAJTOIR,  s.  m.  Ccda- 
zo  : con  que  se  pasa  la  harina. 

BI.UTER,  v.  a.  (Cerner  : pasar  la  harina 
por  el  cedazo. 

BLLTEKlE,  s.  f.  Cernedero  : pieza  ó 
qnarto  destinado  jkii a cerner  Ih  harina. 

*BOA , s.  tn.  Boa  : culebra  grande  aquá- 
tica. 

* BOBAQL'E,  s.  n ».  Bohaqne  : animal 
qnadrájk'do  algo  parecido  al  conejo. 

BOBECilE,  s.  f.  1 1 cañón  del  ciuiddcro 
don«le  se  mete  In  vda.jj  Arandeta.  cazoleta, 
platillo  : del  cañón  del  candeb'ifl^ 

BOBINE,  s.f  Canilla  : en  garlos  texr- 
dorrs  devanan  rí  hilo,  ó la  seda.  ¡|  Broca  : 
entre  bordadores. 

BOBJjNEíl,  v.  o.  Encanillar  : devanar  la 
seda , ó el  hilo. 

BOBO,  s.  ni.  (i'fíz  familiar  y pueril,  que 
tLtn  las  i lirios  (¿  todo  mal,  golpe , herula, 
ó datar  que  sienten  y manifiestan. ) En  es- 
pañol se  dice  : buha,  Lupa,  pupa,  confor- 
me « los  países. 

BOCAGE*,  j.  m.  Soto,  floresta  : solo  se 
usa  en  poesía.  En  términos  de  pintura  tam- 
bién se  llama  bocaje , como  quien  dice  ar- 
boleda, ó país  de  arboles.  ||  hacuge  tnnjju  : 
arcabuco,  fragoso. 

BOCAGKH , ERE,  adj.  ( poes .)  Signiíi- 
ra  amante,  ó habitante  de  b*s  bosques.  Así 
*c  dice  : les  ni/npbes  borogeres , fas  ninfas 
moradoras  de  los  Itojapirs,  de  h.s  selvas. 

BOCAL,  s.  rn.  Bote  : vasija  de  vidrio, 
loza,  ó porcelana,  de  hora  ancha  y cuello 
mu?  corto.  j|  Bocal  : qur.lquicra  vasija  ci- 
lindrica de  cristal , que  llenándola  de  agna , 
se  interpone  á la  luz  artificial,  para  ver  con 
mas  claridad. 

* BOCAMELLE,  s.  f.  Comadreja  de 
Ccrdeña  : es  el  Iclis  de  Aristóiehu. 

* BOCANK,  s.f.  Especie  de  baylc  serio 
y grave,  que  ya  uo  tiene  uso. 

BOCAnI),*.  m.  Bocarte,  que  sirve  para 
quebrantar  y machacar  el  mineral,  antes  do 
fundirle. 

BCXIARDÉ,  ÉE,  p.  p.jr  adj.  Quebran- 
tado. 

BOCARPER,  y.  o.  Quebrantar,  macha- 
car. V.  Jlarard. 

* BOCHET,  s.  m.  (medie.')  Segunda  de- 
cocción de  algún  palo  sudorífico. 

* BUOENl'RK,  s.f.  (ndut.)  Meollar,  ó 
Merlin  : coiddiUo  anollado  al  rededor  daJ 
arganeo. 

* BUDDÍE,  s . f (ndut.)  Quilla  de  un 

navio.  •/“ 

4BUPJ?sEIUT \s.f  Préstamo  á la  gruesa 


BOI 

ventura,  hecho  sobre  la  «piillade  un  navio. 

♦ BtiDlMLKE,  s.f.  Lo  mismo  que  lio- 
denure . 

BODRUCHE,  s.f.  V.  Baudruehe. 

♦ ROESSE,  s.f.  Gratas  : cepillo,  ó es- 
cobilla, hecha  de  alambre  delgado,  que  sir- 
ve para  limpiar  el  grabado  en  hueco. 

♦ BOESSER,  a-  Gratar  : limpiar  to- 
do grabado  eu  hueco  con  la  grata. 

♦ROETE,  s.f.  Caxa.  Y.  Bolle,  que  es 
como  hoy  se  escribe. 

BtliUF,  ó RELE,  s.  m.  Buey  : se  dice 
del  animal,  y de  su  carne,  bien  que  eo  es- 
pañol se  usa  siempre  de  la  palabra  vara,  y 
no  de  la  de  bucv,  qnando  se  habla  de  la 
ruine  que  se  vende,  o se  come.  Así  se  llama 
h.ryf  a la  mode , al  estofado  de  vaca.  [( 
f fie. ) Por  desprecio  se  llama  bocuf,ó  gros 
fur uf,  al  hombre  tosco  y estúpido  : que  en 
español  corresponde  á macho  de  litera.  |( 
Wil  de.  bceuj,  6 henf:  cierto  escotillón  pe- 
queño, y redondo,  en  la  cubierta  de  las 
embarcaciones.  j|  tíaeuf : en  la  caza  es  boe- 
zuelo  y caljcstrillo.  j|  Bteuf  de  rebut : co- 
tral. jj  JVerfde  hfíojjj:  vergajo. 

IKEL'F  (C£LL  DE},  s.  m.  Gaxnarza  : 
planta. 

♦ BOGUE,  s.  m.  Tíñela  : pescado  tic 
mar. 

♦ BOGUE,  s.  f Erizo  : la  cáscara  con 
puntas  «pie  cubre  la  castaña. 

♦ BOíLÉME,  {geogr.)  Bohemia  : rcyno 
deEuropa. 

BOHtME,  BOHEMIEN  , ENKF , s.  ¡ 

Gitano,  que  en  Italia  llaman  zíngaro.  |j  Di-  ¡ 
cese , c'est  une  rnaisonde  Bohime,  es  una  • 
casa  de  gitanos,  una  casa  de  meca. 

^BQHKMILLON,  s.  ni.  Gi  tan  i lio.  * 

BOIAHD,  «.  m.  Boyardo  : titulo  de  di- 
gnitad  rn  Busia. 

♦ BOI  B 1,4.  ni.  Boifjí  : serjúeiite  del  Brasil,  j 
cuva  carne  tiene  casi  la  misma  virtud  que  la 
de  la  víbora. 

♦ BOlCiNINGUA  , ó SERPENT  A 
SONNETTE , s.  ni.  Culebra  de  coscah  -1  de 
America. 

B01BE,  v.  a.  Beber.  ||  Por  extensión  se 
aplica  « bis  obras  de  costura,  diciendo  faite 
¿oiré y esto  es,  cinl>cber,  atrancar,  dar  la 
puntada  larga.  j|  Boire  le  uüi  du  marché  : e- 
cbar  el  alboroque.  ||  [fig. ) Tragar  : inju- 
rias, ofensas,  malas  rozones. 

BOiHE,  j.  m.  El  beber,  la  bebida:  asi  co- 
mo se  dice  le  numger  por  el  comer,  ó la  co- 
mida. 

BOIS , s.  m.  Madera  : palo  : madero  : le- 
jío : leña,  Tiene  todos  est'*s  significados  en 
castellano , según  los  cíaos , y laa  cosas,  jj 
También  significa  bosque,  monte,  qmdquier 
parage  poblado  de  ¿ibole*  silvestres  : como  : 
un  hois  tle  chines  y un  encinar  : un  Iris  de 
^ - finís , ua  pinar,  etc.  |(  ¿Sois  c?c  charpeutc : 
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madera  de  carpintería  , para  labrar,  jj  Bois 
de  liante fnlaj  e : ¿i  lióles  para  construcción, 
jj  Bois  t milis  ; monte  tallar.  |j  Bois  arsins  : 
chamicera,  jj  Bois-gentil , laureola  hembra  , 
ó mczcrco  germánico  : arbusto.  ||  Bois  d 
cannc,  pisania  , guayacana  de  Virginia.  || 
Bois  punáis  y cornejo,  sangüeño,  cerezo  sii- 
vcsU'C.  ||  Bois  de  i Sainte-ÍMc  ie,  Mahah  b.  |l 
Bois  de  cerf : la  cornamenta,  cí  palazon  del 
ciervo.  ||  Bois  du  hl , armadura  «le  la  cama, 
i)  Morís  bois  : maderas  comunes.  ||  ( unn.  ) 
Díccsc  bois  <U‘  moule  al  lamborilctc  : bois 
des  Jonds , ó bois  de  mar  ge  , á los  mediani- 
les : bois  de  liles  á ios  cruceros  : bois  pL  *s 
á las  caba erras.  ||  Bois  a briíler : leña.  i| 
Bois  puant.  V.  Atiagiris.  ||  Bois  saint.  V. 

Odiar. 

B OÍS  AGE,  4.  m.  El  conjunto  de  made- 
ra"'* para. ad«;rnar  una  sala. 

BOISE,  EE,  p.  p.  del  verbo hoiser. 

BOISFK , v.  a.  Cubrir,  adrimar,  una  sa- 
la, un  gabinete,  con  piezas  ó muebles  «Ic  e- 
hanistclía,  de  ensambladura.  ||  Díccsc  de  un 
terreno,  ó huerta  bien  arbolada,  ó bien  po- 
blada de  arboles,  unpajs , un  jardín  bien 
boisé. 

BOISEBIF,  s.f.  Enmaderamiento  de  en- 
samblad ora  , con  que  se  cubren  y adornan 
¡|  las  p.nedcs  <íc  una  sala,  ó gabinete. 

ÍK/iSMJX,  EL  SE , ad).  Leñoso  : aplí- 
canlo  los  hbi  télanos  a las  plantas  v raíces  que 
se  ponen  duras.  Suele  deciisc  por  los  escri- 
tores ligneux,  cuse,  cu  lugar  de  boiseux  , 
cuse. 

♦ BOISIL1EK , s.  m.  ( naut.  ) Tumba- 
dor : el  cortador  de  madcr.ás  para  construc- 
ción. 

♦ BOIS-LF-DIJC , (gcogr.)  Bolduque  : 
ciudad  d«*l  Brabante. 

ROISSEAU , 4.  m.  Nombre  de  cierta  me- 
dida de  arillos  timada  en  Fraacia,  cuva  cabida 
valia  cu  casi  todas  bis  provincias  : y equivale 
a nui  s'i  a ftmega , aunque  algo  menor. 

BOiSSEI.EE,  s.J.  La  Cabida,  ó toda  la 
medida  «le  un  bnisseau  $ ó la  tierra  «le  sem- 
bradiiiu  que  lo  cabe . como  si  d i \ tramos  uua 
fanegada. 

BULSSELIER , s.  m.  Cedacero  , billete- 
ro , celeminero,  Cucharero  : el  que  hace  y 
vende  las  medidas  llamadas  boisseaux  , v o- 
tras  qualfsquiera  do  áridos,  y lodos  los  uten- 
silios de  madera  puta  el  uso  de  una  casa. 

BOJSSELLKniF , s.  Jl  Cedacería  : el 
oficio  v tienda  donde  se  hacen  y venden  los 
cedazos. 

BOiSSON,  s.f.  Bebida  : lo  que  ordina- 
riamente bebe  una  persona  , y todo  licor  po- 
table. I|  ftoisson  faite  de  mdis  : chicha. 

ROlITÍ,  untes  ROETE,  s. Caxa : de 
cartón,  madera,  marfil,  metal,  piedra , ó 
porcelana  : para  clrelox,  los  polvos , los  a- 
nilios,  y üüüs  uteusilios.  ¡j  Significa  también 
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«1  morterete  cargado  de  pólvora  , que  se  «lis- 
para  en  las  salvas  «le  ciertas  1 i estas.  ||  (imp.) 
Dícese  botte  al  cubo  del  husillo. 

Borre,  s.J.  Sazón,  punto,,  y madurez 
m que  un  vino  puede  l>ebcr*«?.  Usase  solo  eu 
estas  frases  : tlu  vist  en  Lente  : ce  yin  nest 
pas  en  Lnite. 

* BOITEMENT,  s.  m.  ( ant . ) Coxera  : 
luovimiento  , ó vicio  del  que  coxca. 

ROITFR,  v.  n.  Gixcar,  andar  coleando. 

BOITEUX,  EUSE , adj.  y subst.  C»x«», 
el  «pie  coica.  Guuo  adjetivo,  se  dice  «le  los 
animales  : chcval  boiteux  , chegre  boileuse. 
Como  substantivo,  se  aplica  soio  a las  perso- 
ñas  y así  se  dice  : un  boiteux , un  eoxo  : une 
boiteuse , una  coxa  $ y no  un  homme  boiteux , 
une  femme  boiteuse.  j|  Boiteux  a béquille : 
«oxi  tranco. 

boítikr,  i.  m.  Botiquín  : género  «le 
caxa  d<» plata,  ó «le  hoja  de  Juta,  en  que  lle- 
van los  cirujanos  vanas  especies  de  ungüen- 
tos. 

* BOrrOUT,  s.  m.  Vaso  roto  por  el  pie , ó 
asiento. 

* BOKAS,  s.J'.  pl.  Bocas  : telas  de  algo- 
dón de  Surata. 

BOL,  ó BOLUS,  s.  m.  Pildora  : de  «ju al- 
quil*.' «boga  medicinal  que  se  toma. 

*BOL  D’ARMÉNIE,  s.  m.  Bol  arraéni- 
co  : tierra  roxa,  suave  al  tacto,  que  sirve 

J>ara  «*1  aparejo  de  las  maderas  que  se  han  de 
lorur. 

BOL  AI  RE,  adj.  m.  y f.  Nombre  de  la 
especie  de  tierra  que  se  uso  antiguamente  en 
Egypto  pa;  a vidriar  la  loza  , etc. 

* UOLÉTITE  , s.  f.  Piedra  arcillosa  , 
cenicienta,  que  representa  un  bongo. 

*BOLOGNIC,  (gcogr. ) Bolonia  : ciudad 
«le  Italia. 

* BOLZEN , ( gcogr. ) Bolzano  : ciudad 
del  Ti. «d. 

BOMBANCE,  s.f.  (fam. ) Aplicase á u- 
na  comida  costosa  y abundante  : como  si  di- 
xéraraos  un  gandeauius,  una  francachela. 

BOMBARDE,  s.  j\  Bombarda  : cierta 
pieza  «le  artillería  usada  en  otros  tiempos.  J{ 
Contra  Laxa  : un  registro  del  órgano  que  ha- 
ce el  mayor  ruido. 

BOMBARDÉ,  ÉE,/>.  p.  del  verbo  bom- 

h arder. 

ROMBARDEMENT,  s.  m.  Bombardeo, 
Bombeo  : contra  una  plaza , campo  , ó ciu- 
dad. 

BOMB ARDER  , v.  a.  Bombardear  , 
bombear  : una  plaza,  un  campo,  una  ciu- 
dad. 

BOMBARDIER  , s.  m.  Bombar«lero  : 
toldado  de  artille.  ía  destinado  al  servicio  del 
mortero. 

BOMBASIN,  s.  m.  Bombasí  : cierta  tela 
de  algo  Ion  é hilo.  |{  También  es  una  especie 
de  terciártela  á do*  Uncu,. 
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BOMBE,  s.Jl  Bomba  : la  que  se  dispara 
con*uiorte.o } a diferencia  «le  ht  lrouih.i  «le 
ag  :v , de  fuego,. y «le  otros  usos  tísicos  , que 
en  frailees  se  Huma  pompe.  |j  (Jam.  prov.  ) 
Se  dice  : la  bombe  ere  va  , Lt  bombe  est  pres 
de  crever,  esto  es  , voló  la  mina,  revéalo  Ja 
mina,  la  mina  cita  para  reventar. 

RUMBÉ,  ÉE,  p.  p.  del  vetho  bombera, 
y n. 

BOMBEMENT,  s.  m.  Combadura,  com- 
ba : en  roí  v. ««luí  a. 

BOMBEA,  v.  a.  Gnnbar,  encorvar. 

BOMBER,  y.  n.  Gmibaise,  hacer  com- 
ba , torcerse , encorvarse  : las  obras , las  co- 
sas. 

* BOMKRIE,  j.  / Interes  de  las  sumas 
prestadas  «*ntr«;  mercaderes  , cuyo  contrato 
se  hace  sobre  el  buque  de  una  nave,  ó so- 
bre los  generes  embarcados  , conformán- 
dose el  prestador  á los  riesgos  de  mar  y 
guerra. 

* BOMMEL,  (gco¿ t*.)  Bóiucl : pueblo  tic 
Giieldres. 

* BOMMEN,  (xcorr.)  Bómcn  : pueblo 
de  Holanda.  * 

* BON,  s.  m.  La  garantía  y seguridad  do  , 
una  cosa  prometida,  dada  por  escrito  : il  ale 
bon  du  ministre. 

BON,  BONNE,  iulj.  Bueno:  todo  lo 
que  es  bueno  en  su  género.  Asi,  hablando 
de  cosas,  como  de  j>ersonas,  tiene  l«>s  mis- 
mos usas  y significaciones  en  francés  <|ue  en 
español.  ||  Hay  algunas  diferencias  sin  « ra- 
ba, go,  como  un  bou  mol,  (licito  agudo,  do- 
navre. 

RON.  Bueno  : lo  bueno  , lo  que  es  bueno. 

||  Trouver  son  bon  : bailar  su  cuenta,  ó mas 
ventajoso  partido  en  un  negocio.  ||  Futre 
bon  ; hacer  bueno,  ó responde.  por  alguna 
cosa.  ||  // Jait  ion:  es  tiempo,  es  sazón.  ||  A 
quoi  bon  cela  ? De  que  sirve  esto  ? 

BON  , adv.  Se  toma  por  bien  en  castella- 
no. ||  Sentir  bon  ; oler  bien.  ||  Codtcr  bou  : 
costar  bien , ó muy  caro.  {|  Teñir  bon  : estar 
firme.  |¡  Comme  bon  lui  semblara  : romo 
bien  , ó mejor  le  parezca.  ||  l out  de  bon  : de 
veras  , seriamente. 

BON!  inter).  Bueno!  í|  Tout de  bon  : en 
principio  de  frase  c*  también  intelección  , y 
con  es  pondo  á en  realidad  de  vcrtLtd. 

BON  AGE , s.J‘.  Bonanza  : sol«»  se  dice  «le 
la  tia:upiil.d.i«l  y serenidad  d«*l  ruar. 

BON  ASSE,  atlj.  m.  yj\  Bonazo  , bona- 
chón , Juan  Lanas  : d ícese  del  hombre  sim- 
ple, fácil,  que  se  dexa  golKTuar  «le  «pial- 
quiera. 

BONBANC , s.  m.  Piedra  blanca  de  las 
canteras  de  Paris,  con  «jue  s«i  hacen  colum- 
nas, adornos,  etc. 

BON  BON,  s.  m.  (voz  usada  para  los 
niños.  ) Chocho  , confite,  ó quulquier  ctra 
chuchería , ó golosina  de  coullteiiu. 
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BONBONNIÉRE,  s . f Cavila  para 
llevar  chochos  v anises. 

BON  CÍIRÉTiEN,  s.  m.  Pera  de  buen 
ebristiano. 

* BONCORE,  s.  m.  Especie  de  nar- 
ciso. 

BOND,  s.  m.  Bote,  o salto  que  da  la jwv 
lota,  la  bala  ríe  cañón,  ú otro  cuerpo.  ||  Sal- 
ios v corcovos  que  dan  ciertos  animales.  (| 

( fxg.  ) Se  dice  : alier  par  saiits  eí  par  bonds, 
ir  a tontas  y á locas,  ser  incmi&eqüente  : 
Jaircfaux  bond , faltar  á su  palabra,  no  te- 
ner conducta.  ||  Scrond  bond : rebote , re- 
chazo. ||  *(  id. ) Se  dice  : J'airc  i me  chose  du 
scrond  bond , hacer  una  cosa  pasada  la  oca- 
sión, después  que  no  sirve  : ti  venoit  chcz 
moi  du  scrond  bond , venia  á mi  casa  de  re- 
chazo, de  otra  estación. 

BONDA  , s.  m.  Bonde  : árbol  de  Á- 

Ciea. 

BONDE,!./  Compuerta,  parada,  ó ra- 
sera de  hierro,  que  se  levanta  ó baxa  para 
soliar  ó detener  el  agua  de  un  estanque,  ó 
balsa.  ||  El  agujero  por  donde  se  llenan  los 
barriles  y pipas.  I|  ( ftg.  ) Se  dice  Idchcr  la 
bonde  : dar  rienda  sneiui  para  qrualquiera 
cosa. 

BONDIR , o.  n.  Botar,  dar  botes  : la  pe- 
lota. ||  Dar  saltos  : la  bala  de  canon.  ||  Dar 
brincos  : el  caballo  , la  cabra , y otros  ani- 
males. ||  Dar  arcadas  : levantarse  el  estóma- 
go, ó revolverse  de  náuseas  : y así  se  dice,  le 
cnntr  bondit.  ||  (fig- ) Dicese  cela  me  Jait 
bondir  le  cceur  : esto  me  ralla  las  tripas  , me 
estomaga. 

BUN DISSANT,  ANTE, adj. Saltón , re- 
tozón r se  dice  particularmente  de  los  corde- 
ros, y cabritos,  que  andau  por  el  campo  dan- 
do saltos  y brincos. 

BON  DISSEMENT , s.  m.  Los  salios  y 
brincos  rnic  dan  en  el  campo  los  corderos  y 
rubros.  ||  ríondissement  de  cceur ; las  arca- 
das ó náuseas  dd  estómago. 

RONDON  , s.  m.  Tapón  ( sea  de  corcho, 
ó de  madera)  , con  que  se  tapan  los  to- 
neles. 

BUNDONNÉ,  ÉE,  p.p-  del  verbo  bon- 
Qonner. 

BONDONNER,  v.  a.  Atarugar  : tapar 
los  toneles, 

* BONDONNIERE , s.  f Barrena  de 
cubero  : para  agujerear  la  parte  por  donde 
se  llenan. 

* BON  DRU , s.  m.  Ti  Jorque  : especie  de 
milano. 

BONDUC,  s.  m.  Bond  oque,  ó guiian- 
diosa  : planta  de  America. 

BON-HENRI,  s.  m.  Ccñiglo  untuoso, 
SutTones  : planta. 

BONHEÜR,  m.  Dicha  • felicidad;  for- 
tuna ; próspera  suerte. 

BÜNHEUR  ( PAR ) , adv.  Por  fortuna  * 
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por  ventura ; 6 quiso  la  fortuna,  ó la  suerte  i 
siempre  en  sentido  de  buena. 

BONHOM1E,  s.J.  Cfitm. ) Natural  Imn- 
dad,  buen  natural  : aplícase  á una  persona 
bondadosa  , natural,  c*  ingenua. 

BONIFICATION,  s.f.  Abono  : mejo- 
ra : aumento  en  el  producto  de  una  cosa. 

BONlb  1K , ÉE  , p.  p.  del  verbo  Loni- 
Jier. 

BONIFIER , v.  a.  Bonificar,  abonar,  me- 
jorar : la  tierra , la  hacienda. 

BONITE,  s.  f’.  Bonito,  bou  ítalo  : pez 
algo  semejante  al  atún. 

BON  JOCR,  s.  m.  Buenos  dias  : saluta- 
ción familiar. 

* BONN,  (grogr.)  Bona  r ciudad  en  el 
elcctonwlo  de  Colonia. 

BONNK,  s.  f (J'am. ) Niñera  : criada 
para  cuidar  de  niños. 

* BONNEAL1,  s.  m.  ( ndut . ) Boya  : cor- 
cho , ó labia  , que  sirve  para  señalar  donde 
esta  echada  el  ancla. 

BONNE  DAME.  V.  Arroche. 

*BONNE  GRACE,s.  f.  V.  Grdce. 

♦BONNEHECRE  (Dfc)  ,adv.  Pronto  : 
temprano.  « 

BONNEMENT,  adv.  Buenamente  : con 
ingenuidad  , de  buena  fe. 

BONNET,  s.  m.  Gorro,  gorra  : antes  se 
llamaba  bonete.  |¡  Bonnct  carié  : bonete  de 
clérigo,  ó de  doctor.  ||  Bonnct  rouge  : birre- 
ta , ó sombrero  encamado  de  cardenal,  (f 
Bonnct  de  greruidie.r : gorra,  ó birretina  de 
granadero.  ||  Bonnct  de  nuit  : gorro  ríe  dor- 
mir. ||  En  términos  de  fortificación  se  llama 
bonnct  ( bonete)  , un  fuerte  exterior  de  la 
plaza  á tenaza  doble  , ó cola  de  golon- 
drina. ||  Bonnct  btanc  el  blanc  bonnct , 
{ frase  proverbial . ) Corresponde  á esta  cas- 
tellana : olivo  y accytuno  es  todo  uno.  || 
Bonnct  d'elerteur , calabaza  pastelera.  ||  Bon- 
nct de jprétre  , bonetero  : ár bol. 

BONNETADE,  s.  f.  ( J'am . ) Bonetada, 
gorretada  : saludo  ó reverencia  que  se  hace 
quitándose  el  sombrero,  ó bien  la  gorra,  y 
siempre  siijmuic  baxezu,  ó sumisión. 

BONNETE,  EE  , p.  p.  del  verbo  bone~ 
ter. 

BONN  ETER , *>.  n.  ( fam . ) Hacer  l>onc- 
tadas,  hacer  muchas  cortesías  á alguno,  lle- 
narle de  cortesas,  hacerle  la  corte. 

BONN ETERTE,  s.f  Bonetería: el  pur.ags 
donde  se  trabajan  y venden  gorros,  media», 
guantes,  y sean  jantes  genero»,  jj  También  se 
loma  por  el  oficio  de  bonetero. 

BONNETEUR,  s.  m.  {J’am.)  Trapacero, 
trapalón  : dícese  particularmente,  en  el  jue- 
go de  naypes  y de  suerte,  del  tahúr  que  con 
cortesías  se  cuela  para  sacar  el  dinero  á los 
otros. 

BONNTTIER , ».  m.  Bonctvro,  gorre- 
ro : el  fabricante,  y el  mercader  de  garios  r 
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guantes,  medias , y oíros  géneros  de  este  ra- 
mo. 

BONNETTE  , 4.  f.  (fortif. ) Bonete  : 
defensa  exterior  en  las  plaza»,  o castillos. 

BONNETTES,  s.  /•  f»A  ( tuiut. ) Boneias, 
barrederas  : pedazo  de  vela  que  se  lleva  de 
respeto  para  añadir  á la  mayor. 

♦ BONNETTES  EN  EfUI,  (náuL)V. 
Conté  hs. 

♦ BONNE-VOGLIE,  s.  m.  (nciut.)  Bue- 
Tahoya  : dícese  del  remero  voluntario  que 
sienta  plaza  en  las  galeras.  Es  voz  lomada  del 
italiano  buona  t'oglia. 

BONSOIR , s.  ni.  Buenas  tardes,  y tam- 
bién buenas  noches  : salutación  común  y 
familiar  entre  las  gentes.  |{  Souhaitcr  le  bon- 
soir  : dar  las  buenas  tardes,  ó noches. 

BONTÉ,  s.f.  Bondad  : calidad  de  lo  que 
es  bueno , balitando  de  cosas,  y de  personas. 

||  En  el  sentido  moral  tiene  las  signincacioues 
de  benignidad,  beneficencia,  inclinación  á 
hacer  bien ; y bontés  en  plural  se  toma  siem- 
pre por  favores,  atenciones,  finezas.  ||  Monté, 
«{liando  se  usa  por  cortasía,  es  palabra  de 
cumplimiento,  y también  se  toma  por  favor, 
merced.  ||  Monté  se  toma  también  por  de- 
sliada bondad  , debilidad  , ó indulgen- 
cia. 

BOTVZE,  $.  m.  Bonzo  : sacerdote  chino, 
y del  Japón. 

♦ BOOPE,  j.  m.  Boope  : pescado  de  mar, 
parecido  al  atún. 

♦ BOOTKS  , 4.  m.  Bootcs  : constelación 
Tecina  al  polo  ártico. 

BOQUlLLON , 4.  m.  ( ant .)  Leñador. 
V.  B licite  ron. 

♦ BORAC1QUE , adj.  m.  y f.  Borácico  : 
lo  que  pertenece  al  borrax,  como  el  ácido  que 
me  extrae  de  el. 

BORAX,  4.  m.  BoiTax;  alinear  : especie 
de  sal. 

BORBORYGME,  ó BORBORISME,  4. 

77i.  Gruñido,  rugido  de  tripas. 

flORD,  s.  m.  Borde,  orla,  canto,  orilla, 
extremo  : de  alguna  cosa.  ||  Ribete,  dobla- 
dillo : de  unbrial,de  un  pañuelo.  ||  Lacinia 
ó galón  conque  se  ribetea  un  vestido.  ||  El 
canto  : de  un  libro.  ||  La  margeu  : de  una 
fuente.  ||  La  leugua  : del  agua.  j|  Poética- 
mente se  llaman  cu  plural  bords  las  {dayas,  ó 
riberas.  j|  Loa  malinos  llaman  bord  a qtml- 
cjuiera  de  los  costados  ú orlas  de  la  nave  , y 
también  á la  nave  misma , como  : nUcr  a 
bord  , ir  a borílo  : mellre  a bord , poner  a 
bordo.  !|  Mnrd  rouge,  vaso  lleno  de  vino 
basta  el  borde.  ¡|  Hoire  des  rouges-bards : be- 
ber buenos  vasos,  ó vasos  enteros.  ||  Horda 
bord , orilla  a orilla , a la  orilla,  de  muy  cer- 
ca, barbeando. 

BORDAGE,  4.  ni.  (ndut. ) Bordnge  : ta- 
blones que  cubren  las  costillas,  ómicmbios 
riel  navio  por  defuera. 
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* BORDAT  , i.  m.  Borda  : tela  que  m 
texe  en  Egipto. 

BORD  A Y ’ R , ti.  n.  ( ndut .)  Bordear,  dar 
bordos , b rio  ventear. 

BORDE,  4.  m.  Galón,  6 cinta  : que  se 
echa  en  lo»  vestido*, ó muebles,  para  ribetear- 
los, y reforzadlo». 

BORDE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  border. 

BORDEE  , 4.  /.  Andan. nía  : <l< -v  arga 
cerrada  que  hace  un  navio  de  iodos  lo»  ca- 
ñones de  una  andona,. un  costo  lo,  o banda. 
||  Bordo,  ó bordad* : las  que  da  una  embar- 
cación contra  el  viento  paia  ganar  comino.  i| 
( fig* ) <,ICC  11,10  bordee  a una  sarta  de 
frases,  ó disparates;  á una  tempestad,  ó cha- 
parrón , de  locuras,  de  injurias. 

BOR  DEL  , s.  m.  B urdid  , lupanar  : el 
barrio  ó casa  pública  de  mugo  es  mundanas. 
Es  termino  proco  culto,  e indecoroso. 

* BORDELIER,  s.  m.  (ant.)  Burdele- 
ro,  mozo  de  burdel  : lo  mismo  que  alca- 
huete. 

* BORDELÍERE,  s.f  Pe z que  se  cria 
eu  los  la^os  de  Saboya. 

* BOnDEMKNT , 4.  m.  Asiento  : entro 
los  pintores  de  esmalte  , es  el  modo  de  em- 
plear los  esmaltes  ciaros  sentándolos  por 
plano. 

BURDER,  o.  a.  Orlar , guarnecer,  galo- 
near, ó ribetear  : los  extremos  de  alguna  ro- 
pa , ó mueble.  ||  Dícese  también  de  lo  que 
forma,  puebla,  acompaña,  ó adorna  la  ori- 
lla, ó margen  de  un  camino,  de  un  canal, 
rio,  etc.  ||  Coronar,  cercar,  circundar  : si  el 
sitio  es  redondo,  oquadiado. 

BORDEREAU,  s.  m.  Factura  : memoria 
de  las  diferentes  monedas  con  que  se  Lace 
aiguu  pagamento.  ,|  Razón  de  lo*  genero* 
sacado»  de  una  tienda. 

* BORDES,  4.  J.  ni.  Orillas  : macizos  de 
los  caminos  de  los  Romanos. 

BüRDiER,  adj.  (ndut.)  Dicese  oaisseau 
bnrdier  del  navio  que  tiene  un  costado  mas 
fuerte  (lile  el  otro. 

BO  RD IGUE,  s.  f.  Espacio  cercado  con  zar- 
zos en  la  orilla  del  mar  , para  coger  pesca- 
dos. 

* BORDOYER,  o.  a.  Sentar  los  esmaltes 
claro»  pouicndolos  por  plano,  y oí  icarios  del 
mismo  metal  sobre  el  qual  se  sientan. 

BOR  DURE,  4.  /.  Orlad  uta,  guarnición, 
ribete,  galón  : que  se  echa  á alguna  ropa,  ó 
mu  ble  para  adorno.  ¡|  DEesopumipalinjule 
del  marco,  óquadro  , de  una  pintura,  di  un 
espejo.  ||  En  el  blasón  bordare  ( orla; , es 
cierta  pieza  de  honor.  ||  ( eru/uud. ) Se  dice 
bordure  'ceja  , tu  pude  de  caí  ton  que  sobre- 
sale de  las  hojas  : y contracanto  , el  dorado 
que  se  pone  en  la  parte  interior  de  nn  libro, 
donde  pega  la  guarda. 

BOREAL,  ALE,  adj.  Boreal,  septen- 
trional. 
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BOREE , s . ni.  Bóreas,  aquilón  : dícese 
en  estilo  poético  fiel  viento  norte. 

Bí  )RGNE , ailf.y subst.  m.  y f Tuerto , y 
tuerta  : dícese  ele  la  persona  falta  de  un  ojo 
pura  ver.  f|  (/»£.)  Ixihrcgo , obscuro : hablan- 
do de  ca.su»,  quarlos,  ó piezas  sin  luces.  || 
Hablando  de  cuentos,  ó relaciones,  significa 
cosa  fabulosa,  ó palruña  ; y de  cuentas,  co- 
sa no  cabal , ó con  pico. 

BORGNESSK,  s.J.  ( ant.  ) Tuerta  : la 
nmger  tuerta.  * 

* BORISTHENE  ( g$ogr. ) Rorisleues  : 
rio  de  Moscovia. 

RORNAGE,  s.  m.  Amojonamiento,  des- 
lindadnru  : el  acto,  la  acción,  y efecto  de  amo- 
jonar. i>  deslindar  las  tierras. 

BORNE,  s.  f.  Mojon  , mojonera  : la  se- 
ñal que  se  pone  para  dividir  Jas  Un  edades , 
Jos  campos,  los  caminos : y n esta  línea  di- 
visoria , ó raya,  se  llama  lindero,  ó linde.  || 
Borne  : hablando  de  piovindas,  territorios, 
y estados*  se  llama  límite,  raya,  confin.  || 
Borne,  aplicado  á la  piedra  o pilar  que  se 
pone  en  las  esquinas  de  las  calles  para  res- 
guardo , se  «lic<  «cantón  , ó guanlaruedas. 
li  í fig ) Utmum  borne f los  limites,  el  ter- 

mino , el  punto  : del  qual  no  se  puede  pa- 
sar sin  faltar  á la  justicia  , n la  moderación, 
al  honor,  etc. . 

BORNE,  EE,  p.p.  del  verbo  bomer  en  to- 
dos sus  sentidos.  (I  Dícesr  como  adjetivo,  v en 
sentido  ficuratlo : esprií borne , entendimien- 
to limitado,  pop  corto  talento:  Jes  vues  bor- 
nees , por  pocos  alcances , y también  por  áni- 
mo estrecho. 

BORNFR , o.  a.  Amojonar,  alindar:  un 
campo  una  heredad.  ]|  Éorner  .*  cerrar,  es- 
trechar, reñir,  formando  los  límites , ó tér- 
minos de  ni cun  territorio , ó posesión  , y 
también  recion.  '•]  fíorner ; también  es  ter- 
minar, acabar,  hablando  de  la  vida,  ó de  los 
dias  de  una  persona.  ||  (fifi’ ) Limitar,  re- 
ducir : moderar  los  fíeseos  , las  pasiones , etc. 

BORNFR  (SE)  %>.  r.  Moderarse  , limitar- 
se : poner  limites  á sus  deseos. 

BORKO’iíÉ.  EE,  ¡>.  y del  wbo  lor- 

no'‘er. 

BORNOYFR,  u.  a.  Mirar  con  un  solo 
t>jo  una  superficie  , para  ver  si  está  recta. 

♦ BORNOYEI  R,  s.  m. , F1  «pie  mira 
nna  cosa  con  un  ojo  para  ver  si  está  li- 
neal. 

♦ BOROZAIL , s.  m.  Fnfermcdad  que 
proviene  del  uso  inmoderado  de  las  muge- 
res.  E»  particular  á los  Africanos,  y diferen- 
te de  las  bubas. 

♦ BOBROL  , s.  nu  Borní  : rirlrol  de  las 
Indias  orientales,  de  cuya  corteza  sale  un 
xugo  » oreante. 

ROSAN  , s.  m.  Bebida  lieclin  con  mijo 
cocido  en  nena. 

*BOSBOh.,J.  m.  Bosboquc  : qualrú- 
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pedo  rumiante , del  mismo  genero  que  el  bú- 
falo y la  rupicabra. 

BOSEL,  s.  m.  ( arejuit.  ) Bocel : forma 
de  media  caña. 

BUSPHORF  , s.  /Ti.  Rósphoro  ; estrecho, 
canal  entre  dos  tierra»  linces,  por  donde  un 
mar  se  comunica  cou  otro. 

BÜSQLET,  s.  m.  Bosqueclllo  : sotillo. 

BOSSAGE  , s.771.  ( artfuit. ) Almohadi- 
llado : la  obra  de  sillería  , ó alhañilería  , que 
tiene  piedras  que  resaltan  en  forma  de  al* 
mollar  I tilas. 

BOSSE,  5.  f.  Giba , joroba , corcova  : di- 
ces* de  las  personas,  y también  de  los  ani- 
males. ||  Aliolludura:  la  (tundidura  que  delta 
un  golpe  en  una  pieza  de  metal.  ||  Bollo, chi- 
chón : hablando  de  un  golpe  recibido  en  la 
cabeza;  y en  otra  parle  del  cuerpo,  ca  bul- 
to. ¡|  Barriga  : hablando  de  una  pared  que 
amenaza  ruina  $ y hablando  de  los  caminos  y 
calles,  loma.  ||  Donner  dans  la  bosse,  caer 
en  el  garlito. 

BüSSF.LAGE,  s.  m.  Abolladura,  ú obra 
de  relieve , en  la  maúlla , y otras  piezas  de 
platería. 

BOSSELÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  bosso- 
Icr.  g» 

BOSSELER  , e.  a.  Abollar  : trabajar  con 
bollos,  ó de  realce,  las  piezas  de  varilla  , ú 
otras  , de  oro  , plata , peltre  , etc. 

*BUSSELI  RK,  s.J.  Los  bultos,  ó cince- 
ladura natural,  que  se  ve  en  varias  hojas. 

BOSSF.MAN  , j.  m.  ( náut.  ) Segundo  < 
contramaestre  en  un  navio,  con  el  encargo 
de  áncoras , cables , etc. 

+ BOSSER  , v.  a.  { náut. ) Abosar  : ase- 
gurar on  cal*o  con  la  bosa.  ||  Colocar  el  an- 
cla en  las  serviolas. 

BOSSFS  , 5.  j.  pl.  Rosas  : cabos  en  la 
maiina. 

* BOSSETJFR , s.  m.  En  los  hornos  de 
vidrio  es  el  oficial  que  sopla  la  lxda , y tam- 
bién el  que  la  abre  después  de  soplada. 

R OSSETTF.S,  s.  f pl.  Coj! as  : las  ca- 
lvezas <Iel  bocudo  del  freno.  ||  Antojeras  : bis 
que  se  ponen  á las  caballerías. 

* BOSSf  )I  R , 5.  ni.  (náut.) Serviola : cier- 
to instrumento,  y aparejo,  que  se  sobrepone 
en  la  proa  para  izar  el  ancla  : y del  mismo, 
que  se  llama  patojea,  se  sirve  "la  lanclia  por 
sil  popa  para  qrual  maniobra. 

BOSSU  , LK , ítiij.  y subst.  Giboso  , jo- 
robado, corcovado. 

ROSSUÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  bos- 
sutr. 

* BOSSLEL,  j.  m.  V.  fíosuel. 

ROSSUFR  , o.  a.  Abollar  : hacer  bultos 

y hmididuras  en  las  piezas  de  metal  con  al- 
gún golpe  , ó caída.  En  esto  se  diferencia  de 
boss .•>#•,  que  es  hacer  por  arte  labor  <le  re- 
lieve en  las  piezas. 

B0STANG1-BACHI , s.  m.  Bostangiba- 
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chi  : Intendente  Je  lib  jai  dilles  del  Gran  Se- 
fior. 

* BOSTRÍOHE,  s.  m.  Carcoma  : insecto 
q;ie  ataca  los  pinos. 

BOSTA  Y CHITE , s.f.  Piedra  figurada, 
que  m*  semeja  al  cabello  : es  una  especie  de 
asbesto. 

* ROSSY,  s.  m.  Bosi : árbol  de  Africa. 

BOSU  Wi , s.m.  Nombre  del  sido  tulipán 

que  tenga  olor. 

BOT,  ad¡.  Solo  se  dice  del  pie  de  la  per- 
dona : pied  bol  y pie  estropeado,  ó contrahe- 
cho j que  se  suele  llamar  pie  de  pina,  ó pateta. 

H Especie  de  nave  de  las  Indias  occidentales. 

Jj  Barco  grande  flamenco. 

BOTAL , adj.  ( anal. ) Botnl  : la  aber- 
tura tn>r  la  que  la  sangre  circula  en  el  feto. 

BOTANIQUE  , s.  f.  Botánica  : ciencia 
que  trata  de  las  plantas,  y de  sus  propiecC 
Oes.  ||  Adj.  m.  y f.  Botánico,  ca  : lo 
pertenece  á La  ciencia  botánica. 

BOTANISTE , s.  m.  Botánico ; el  int**h- 
gente  en  la  botánica,  ó que  se  aplica  á cda. 

*BOTANOMAN(JE,  s.  f Botanonun- 
cía  : el  arte  de  adivinar  por  la»  verbas. 

♦BOTRYS,  s.  m.  Botrix  ,ó  bien  granada  : 
planta. 

* BOTRYTE , s.  f.  Botnia  : especie  de 
cndinia  quemada,  de  fiema  de  un  racimo. 

BOTTE,  s.f  Manojo,  atado,  haz,  ha-  » 
Cecilio  : de  muchas  cosas  juntas  de  una  inis-  l 
ma  especie.  Siendo  de  cartas,  papeles  , ó li- 
bros , se  dice  legajo , faxo.  Siendo  de  Sar- 
mientos , se  dice  gavilla.  ||  Ja m.  ) 

Monton  , promontorio  : de  papelotes,  de  li- 
bróles. ¡I  En  termino*  de  esgrima  , es  bote, 
Lotonazo, estocada.  j|  Hablando  de  disputas,  { 
réplicas,  y objeciones  fuertes,  es  un  tapabo-  ! 
ea.  ||  Hablando  del  crédito  y reputación  , es  ; 
tiro,  dentellarla.  j|  Proverbial  mente , y lía- 
blando  de  Jos  que  con  maña  ó desvergüenza  {$ 
embisten  á uno  para  pedirle  dinero,  se  dice  i I 
bigotera  , petardo.  S|  También  significa  la  ¡ j 
bota,  como  calzado,  y el  estribo  de  un  co-  i » 
che.  ||  Graisser  ses  b¡ottes , ponerse  las  es-  | j 
podas  : prepararse  para  un  vi  age , ó para  i 
morir.  ||  Aooir  du  Jbin  dan*  ses  boíles , te-  j j 
ner  sebo  en  k»s  riñones  : tener  dinero. 

BOTTELAGE , j.  m.  La  acción  «le  en-  ¡ 
gavillar,  ó hacinar. 

BOTTELÉ,  ÉE,  p . p y adj.  Agavil-  1 

indo.  

BOTTELER  , o.  a.  Agavillar  : hacinar, 

6 hacer  haces. 

BOTfELKLH , s.  m.  Agavillador,  haci- 
nador : el  jornalero  asalaiiado  paja  hacer 
haces. 

BOTTE,  ÉE,  p.  v.  de!  veibo  botler. 

. 'BOTTER,  a.  Hacer  botas,  y también 
calzarlas.  Así  se  dice  : te  cordonier  qui  me 
hollé , el  zapatero  que  me  hace  las  botas , ó 
que  me  calza  ¿ bulle  bicn3  ó botlc  mal , cal- 


za bien , ó calza  mal.  ||  También  « ponerse , 
ó calzarse  uno  las  botas  : ex.  allez  botter 
monsieur  : jr  oais  me  botter. 

BOITER  ( SE  } v.  r.  Calzarse  las  botas. 

||  Llenarse  de  barro  ó lodo  los  pies , ó el  cal- 
zado. 

BOTTIER , s.  m.  Zapatero  que  hace  y 
vende  Ilotas. 

BOTTDVE,  s.f.  Botín,  borceguí  : cal- 
zado  de  cuero. 

* BOUARD  , s.  m.  Martillo  grande  que 
servia  pura  acuñar  la  moneda  antes  de  la  in- 
vención «leí  volante. 

* BOLBAK  , i.  m.  Bubac  : animal  qua- 
ebúnedo  de  Moscovia. 

* BOLB1E,  s,  J'.  Bubia  : ave  aquálica  «le 
América. 

BOUC,  s.  m.  Macho  cabrío,  ó cabra.  j| 
Llámase  por  burla  bouc  al  hombre  que  solo 
tiene  pelo  en  la  punta  de  la  barba , que  en 
español  se  dice  barbas  de  chivo  : y también 
al  hombre  lascivo,  que  en  español  se  dice 
mico  : y pwmt  conmie  un  bouc , al  que  hue- 
le á chotuno.  ||  Hablando  de  cargar,  ó llevar 
vino  , aceytc  , agunnliciyc  , etc. , se  llama 
bouc  aJ  odre  , cuero,  ú pellejo. 

BOUC  AGE,  s.  m BOUCOUETINE  , 
PIMPRENELLE  BLANCHE,  s.f.  Saxí- 
fraga mayor,  ó pimpinela  blanca  : planta. 

BOLLAN , s.  m.  Sitio  en  que  los  salva- 
jes suelen  acecinar  y curar  al  humo  Jas  car- 
nes de  ios  animales  que  matan.  También  s«t 
uice  de  la  especie  de  espetador  de  palo  , en 
que  lás  {xmcii  á secar  y ahumar.  ||  ( fifi,  y 
box. ) Se  llama  boucan  el  lupanar,  burdel , 
ó pillería.  , 

BOUCANÉ  , ÉE,  p.  p.  del  verbo  bou- 

cerner 

BOUCANER  , o.  a.  Acecinar  : curar  al 
bunio  y al  avre  la  carne  hecha  tasajos  , á lo. 
salvagc.  i|  Ouno , o.  n.  bouenner , entre  sal- 
vi.gcs  , o*  ir  á caza  d«*  toros  silvestres  ; y en 
L’  rancia  , en  estilo  baxo  se  tomaba  antis  por 
ir  de  zorra,  ó putañear. 

BOLGANÍER , $.  m.  Cazador  y ace#- ma- 
dor de  toros  silvestres.  Este  nombre  se  «lió  á 
unas  gentes  que  se  acogieron  en  la  isla  de 
Santo  Domingo,  y mantenían  de  esta  ca- 
za , v sus  tasajos. 

BtHJCARO  , i.  m.  Búcaro  : cierto  barro 
oloroso.  Llamase  también  búcaro  la  jarrita 
ó vaso  bocho  «le  este  barro  para  beber, 

BOUCASSIN  fS.m.y  Bocaci , ó focacin ; 
tela  <1*  algodón.  - 

BOUCAUT,  s.  m.  Barrica,  tonel : en  que 
vienen  género». 

BOUGIIE,  s.f.  Boca:  en  sentido  recto 
d ícese  solo  de  los  racionales , y también  «lo 
los  caballos,  y de  algunas  otras  bestias  de 
carga  y arriería ; porque  de  bis  demus  uua- 
dui«M  dos  y fieras  m*  llama  la  boca  gueuie.  *| 
Po»  extensión  Üouche  ( boca ' tiene  la»  mit- 
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mas  aplicaciones  que  en  castellano , hablan- 
do de  ríos , volcanes , infierno , hornos  , 
etc.  

BOLICHE,  s.f  Boca  : dícesc  de  los  ani- 
males, y de  toda  abcrtncs,  ó rotura  por  se- 
mejanza. j|  Bouches  a Jeu  : bocas  de  fuego, 
couio  cañones,  escopetas,  etc.  j|  ¿kfunition 
de  bouche  : víveres.  j|  Aroir  bouche  en 
cour : tener  mesa  en  palacio.  ||  Diré  toiit  ce 
qui  rient  a la  bouche  : decir  y hablar  quan- 
lo  á uno  se  le  antoja.  [|  Faire  la  petite  bou- 
che  : repulgar  la  boca  , formar  hociquito.  || 
Jj'eau  luí  en  vient  a bt  bouche : se  le  hace 
la  boca  un  agua.  J|  Femerla  bouche  a miel - 
qu’un  : darle  un  tapaboca.  ||  Tráiler  a bou- 
che  que  veux-tu  : regalarse  á que  qnieres 
boca  , á pedir  de  boca.  ||  Prendre  sur  sa 
bouche  : quitárselo  del  pico  : abon  ar  á cos- 
ta de  su  aumento. 

BOUCHE , ÉE , p . p.  del  verbo  bouchcr 
en  lodos  sus  sentidos.  [|  ( fie.  ) Como  adje- 
tivo , se  dice  un  esprit  boucfié , esto  es , un 
entendipiiento  cerrado,  tupido,  boto. 

BOUCHÉE , j.  f Bocado  : lo  que  toma 
de  una  vez  en  la  boca  el  que  come. 

BOUCHER , ÉRE , s.  Carnicero , corta- 
dor, ó cortante,  que  también  se  dice  por 
decencia  tablajero.  ||  Mas  propiamente  si- 
gnifica matarife , xif ero , c!  que  mata  las  re- 
ses en  el  matadero , que  es  boucherie , y 
mas  bien  tuerie. 

BOUCHER , v.  a.  Tapar,  cerrar,  atracar : 
una  cosa  que  está  abierta. 

BOUCHERIE,  s.f.  Carnicería:  donde 
ae  vende  y pesa  la  carne.  Mas  propiamente 
es  el  matadero,  ó xifería  : lugar  donde  se 
matan  y desuellan  las  reses.  (|  (fig-)  Se  dice 
boucherie  ( carnicería  ) de  la  mortadad,  ó 
destrozo  en  las  batallas  : y mrner  a la  bou- 
cherie (llevar  al  matadero)  hablando  de  sol- 
dados que  se  les  expone  á morir  sin  resis- 
tencia. 

* BOUCHET,  s.  m.  Especie  de  hipocras, 

hecho  de  agua,  azúcar , y canela.  *■ 

* BOllCHKTURE,  s.  J'.  Cerca,  cerra- 
miento : de  una  heredad. 

* BOU  CHIN,  s.  m.  ( ndut. ) Manga  : lo 
mas  ancho  del  navio  en  su  medio. 

BOUCHOIR,  s.  m . Tapa  del  horno, 
sea  do  panadero,,  ó pastelero  : plancha  de 
hierro  con  que  se  cierra  la  boca. 

ROL CHO Jí>,  s^m.  Tapón  : de  corcho,  ó 
tnadera  , con  que  se  tapa  algún  agujero.  |¡ 
Bouchon  tle  táreme  : ramo,  pendón.  ||  Te- 
ñir bouchon  : vender  al  ramo. 

BOUCHON  (MON  PETIT  ),  ( voz  de  ca- 
rian, que  se  dice  ti  mi  11//10,  ) Corresponde 
á mi  gachón , chacho  mió , mono  mió. 

BOüCHONNE,  ÉE  , p.p.  del  verbo  bou- 
chotaier  en  todas  sus  acepciones. 

BÓLCHONNER , o.  a.  Estragar,  ó fro- 
tar un  caballo  con  un  manojo  de  puja.  ¡|  Ha* 


cer  un  lio  de  ropa  blanca,  ó de  color.  |¡  Mi- 
mar  : hacer  caricias,  ó tiestas  , á un  niño. 

* BOUCHOT , s.  m.  Parque  : cercado 
hecho  á las  orillas  del  mar  para  coger  la  pes- 
ca : dícesc  también  bnytron. 

BOUCLE,  s.f  Hebilla  : sea  del  zapato  , 
ú de  otra  parte,  Bucle , ó rizo  , del  pelo. 
¡|  Boucle  doreiUe  ; arillo , ó zarcillo  , que 
se  trac  sin  pendiente  alguno.  ||  Broca  : de 
zapatero.  ¡|  Coyunda : entre  fundidores  da 
campan.** . 

BOUCLE  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  boucler 
en  todas  sus  acepciones. 

f BOUCLEMENT,  s.  m.  La  acción  de 
cerrar  las  yeguas  para  que  no  los  ac abal- 
len. 

BOUCLER,  u.a.  Atar,  cerrar,  una  co- 
sa con  hebilla.  ||  Rizar,  ensortijar,  el  cabello. 
|J  Boucler  une  jume  til  : cerrar  con  candado 
a la  yegua  para  que  no  la  cubra  el  garañón. 
||  Boucler  un  port  : cerrar  la  entrada  ríe  un 
puerto. 

* BOUCLETTE,  s.f.  Mallon,  gafete  : 
en  las  manufacturas  de  lana. 

BOUCL1ER  , s.  m.  Broquel , escudo , 
adarga.  ||  (Jig . ) Escudo  , defensa,  amparo. 
[|  feree  de  bouchcr  : empresa  que  no  lavo 
efecto. 

BOUCON,  s.  m.  Bocado  : en  el  sentido 
de  veneno  que  se  da  á alguno.1  Es  voz  toma- 
da del  italiano  boccone. 

BOUDER , r.  n.  Embotijarse , enfurru- 
ñarse : estar  de  hocico  , ó mollino.  ||  ( pror. 
jiim. ) Se  dice  bouder  contre  son  rentre : 
por  pegar  contra  si  pii&mo  , ó reñir  contra 
su  propio  gusto.  |J  Usase  alguna  vez  como 
verbo  activo  en  estilo  familiar:  ex.  pourquoi 
me  boudez  - mus  ? por  que  me  ponéis  ese 
hocico?  il  me  ¿oiu/e,  je  ne  sais  pos  pour- 
quoi , está  reñido  conmigo,  y 110  se  por  que. 

BOUDERIE,  s.f  Hocico,  rabieta,  mo- 
llina , fanfurriña  : lómase  por  la  demos  un- 
ción del  enfado , ó disgusto. 

BOUDEUR  , EUSE,  adj.y  subst.  En- 
furruñado , embotijado , mollino. 

BOUDIN,  s.  m.  Morcilla.  ¡J  Hay  boudin 
noir,  que  es  la  de  sangre  y manteca  de  puer- 
co j y boudin  bUtnc , la  hecha  con  leche  y 
carne  picada  de  capón.  ||  ( pmu. ) Dícese 
Jaire  un  boudin , hacer  un  bodijo  , esto  es  , 
un  casamiento  desigual.  j|  ( id. ) Dícese  s’en 
aller  en  enu  de  boudin , volverse  agua  de 
cerrajas , frustrarse  una  empresa. 

* BOU  DIÑE,  s.f.  Nudo  en  el  medio  da 
un  plato  de  vidriado. 

* BOÜDINIÉRE , s.  f Embuílito  pe- 
queño, que  sirve  para  hacer  morcillas,  sal- 
chicha, etc. 

*BOUDrNURE,  s.  f ( ndut.  ) Forro: 
cubierta  de  cuerda  que  se  pone  al  rededor 
del  al garuó  del  áncora,  para  que  no  se  ioxcu 
los  cables. 
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BOUDOIR , s.  m.  ( fam . ) Tabnco  : re- 
trete : adomle  uno  se  recoge  para  estar  solo. 

ROLE,  s.J.  Lodo,  cieno.  j|  Hablando  de 
llagas  , ó apostemas  , es  podre,  ó materia. 

BOLÉE,  s.J'.  ( nául .)  Boya  : la  señal  de 
corcho , ó madera  dotante , que  indica  el  pa- 
rage en  cpic  está  el  ancla , o algún  baxío. 

* BOL  ER  , v.  a.  Extender  las  monedas 
cou  igualdad  antes  de  acuñarse,  lo  que  se 
hacia  en  otro  tiempo  con  un  martillo. 

BOüKtK  , s.  ni.  Basurero  : canelero,  ó ti 
mozo  de  ¡a  limpieza  de  las  calles. 

BOLELX , ELSE , adj.  Cenagoso,  lo- 
doso : lo  que  está  lleno  de  cieno , ó lodo. 

BOLFFANT,  ANTE,  adj.  Abofellodo, 
fofo,  hueco:  diccsc  de  las  lelas,  cintas,  y 
otros  géneros , y de  los  vestidos  que  no  se 
doblan,  ni  apañan  bien. 

♦BOLFFE,  s.  m.  Bufo  : perro  mestizo, 
hijo  de  perro  de  aguas  y de  perrita  faldera. 

BOLFFÉE , s.  m.  Soplo,  bocanada  : de 
ayre,  de  humo,  de  calor,  etc.  {)  (Jiim.) 
Aliento,  valió,  tufarada  ; quanrlo  se  habla 
del  olor  á vino,  ú á otra  cosa,  que  echa  al- 
guno por  el  aliento.  ¡|  JionJJee  de  jibvre  , 
un  calenturon  pasagero.  |1  Uauffée  de  co- 
lérc  , buíido  de  cólera.  j|  lionffée  de  vent , 
ventarrón,  venrolera.  ¡| íi ondee  (humorada) 
hablando  de  estudiar,  ó cíe  otro  trabajo.  || 
BouJJée  de  ga!téy  alegrón.  ||  fíoujfcc  do  de- 
voúon  , chorretada  de  devoción,  ó de  espí- 
ritu.   

BOUFFER , t*.  n.  Hincliar  los  carrillos, 
inflar.  ||  Hablando  de  telas,  cintas  y vesti- 
dos , es  hacer  buches , ponerse  hueco , fofo. 

II  { fifí'  Jam‘)  Amostazarse,  enfurruñarse: 
una  persona  por  erdudo , ó enojo.  ||  Bufar  de 
ctílera , ó rabia.  También  significaba  antes 
ponerse  soplado,  inflado,  hinchado,  hueco: 
de  vanidad.  j|  Hablando  de  boteros,  desolla- 
dores,  ele.,  es  soplar  un  pellejo. 

ROLfrTETTh , s.J.  Borla  que  melga  de 
los  rendages  y jaeces  de  un  caballo.  ¡|  La 
tercera  vela  del  palo  mayor  en  las  galeras. 

||  Bor lilla  de  melindre  : para  adorno  de  las 
zu  ugeres. 

BOLFFI,  IE,  p.  p.  del  verbo  houffir . 

BOLl  FIR , a.  Abotagar,  abotellar, 
hinchar,  poner  hinchado,  entumecer  : solo 
so  dice  de  la  cara , y como  efecto  de  enfer- 
medad. 

BOLFFIH,  v.  n . Abotagarse,  abofcllar- 
sc  : hincharse,  ponerse  hinchado. 

BOLFF1SSÜRE , s.  J'.  Hinchazón  , de  la 
cara  por  enfermedad.  j|  Hinchazón  : del  es- 
tilo. 

♦BOLFFOm , s.  ni.  Canuto  con  que  los 
jifero»  soplan  la  res  para  desollarla. 

BOLFFON,  s.  ni.  Bufou,  gracioso,  bo- 
bo de  comedia. 

BOL1TON,  OK?íK,  s.  Cíiocarrcro, 
chancero,  burlón,  burlesco. 
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BOÜFFONNER  , v.  n . Bufonearse  , 
chancearse,  chocarrear. 

BOLH*LhNNEIUE,  s.f  Bufonada,  bu- 
fonería, cigarrería. 

BOLLE , i.  m.  Chiribitil,  tabuquito  : 
un  (piarlo  chiquito  detras  de  otro  uiavov, 
que  sirve  para  dormir  un  criado,  ó guardar 
ropa.  ||  Escarvadcro  de  jabalíes.  ||  Teso  , 
comba  : entre  carpinteros. 

#BOLGEAGE,  s . m.  Cebo  : el  fuego  in- 
terior de  uti  homo  de  caHxm. 

BOLGEOIR,  i.  ni.  Palmatoria : candi- 
lero con  mango. 

BOLGEB,  v.  n.  Menearse,  moverse  de 
un  puesto  á otro  : hablando  de  muchachos 
es  bullirse,  no  estarse  quietos.  ||  Diccsc  por 
atención  en  la  conversación  familiar : ne 
bougez  pos , no  se  mueva  vmd. , estese 
Vmd.  quieto. 

BOCGKTTE,  s.  f Barjoleta,  morral  de 
viandante  : suele  ser  de  cuero. 

BOLGfE,  s.  f.  Rugía,  velo  de  cera.  || 
( cirug.  ) Candelilla  : para  operaciones  de  la 
uretra. 

BOUGIK,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  bongicr. 

B0LG1ER,  v.  <h.  Los  sastres  llaman  en- 
cerar : qne  es  pasar  una  cerilla  encendida 
or  el  corte  de  un  vestido,  para  que  tío  s? 
eshile  antes  de  coserle. 

* HOLGON,  ONNE,  s.  ( Jam .)  Rega- 
ñón , retira  fu ñador. 

BOLGON3NKR,  v.  n.  Refunfuñar  en- 
tre dientes,  que  vulgarmente  se  llama  ro- 
zar. 

BOLGRAN,  s.  m.  Bucaran , zangala  : 
cierta  lela  aderezada  pura  refuerzos  de  ves- 
tidos. 

* BOL  GR  ANEE,  adj.  Lienzo  : adere- 
zado como  el  hucarun.  , 

* BOLGRJE,  ESSEi  s.  Bnjtttm  : lo 

mismo  que  sodomita. 

BOLtLLANT,  ANTC,  adj.  Hirvicntc  : 
lo  que  está  hirviendo,  ó hierve.  ¡|  ( ÍíO 
mismo  que  fogoso,  ardiente,  vivo.  j|  Diccsc 
bouUla/it  de  coI¿rey  por  ardiendo  en  cóle- 
ra j y le  bouillant  (tomándolo  substantiva- 
mente) de  hige , por  el  ardor  de  la  edad. 

* BOLILLA Ul),  s.  ni.  ( nJut . ) C Chubas- 
co : nube  que  trac  viento  y lluvia. 

BOL1LLE,  s.J'.  Perdía  con  qne  los  pes- 
cadores de  agua  dulce  enturbian  el  agua  re- 
moviendo <fl  cieno,  para  que  los  peces  al- 
borotados entren  en  la  red.  j|  Señal  que  se 
pone  a los  géneros  en  las  aduanas. 

BOLlLLidl,  n.  a.  Enturbiar  el  agua  de 
un  estanque,  revolverla.  ||  Señalar  lo»  géne- 
ros cu  las  aduanas. 

BOL1LLI,  s.  m.  FJ  cocido  : pot  la  car- 
ne del  pucliero,  ó de  la  olla. 

BOL1LL1,  IF.fp.p.  del  verbo  bouillir. 

B0LILL1E,  s.f.  Papilla  : las  papas  «pía 
se  dan  á los  niños.  ||  ) De  quaiquier* 
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vi. toda,  deshecha  por  demasiado  cocida,  se 
dice  : sen  va  toute  en  bouiUie , se  deshace, 
ó está  hecha  unas  gachas. 

B0U1 LLIR , v.  n.  Hervir,  : clice.se 
de  todo  lo  que  hierve,  ó cuece  ; |xrro  de  J«»s 
licores  se  dice,  bullir,  (faz* ) Se  dice  de  un 
joven  vivo  : le  sang  luí  bouL  i Luis  les  vei- 
ijpj,  la  sangre  le  hierve  en  las  venas  : y 
quando  uno  tiene  dolor  fuerte  de  cabeza,  se 
«tice  : la  téte  me  bout , la  cabeza  se  me  ar- 
de : ¿a  cervelle  me  bout,  me  hierven  los  se- 
sos. ||  fíouUlir,  este  verbo  entra  en  muchas 
expresiones  proverbiales.  j|  11  n'est  don  a 
bouiliir  ni  a rdtir,  no  es  carne  ni  pescado, 
no  es  para  frito  ni  cocido,  dicese  de  nn 
hombre  inútil.  ||  llouillir  du  lait  a qttel- 
qu  un , lavarle  los  cascos,  la  cara,  ba  vi  arle 
el  agua  delante. 

ROUILLOIRE,  s.  f Olla  de  cobre,  ó 
de  bierro,  para  calentar  agua. 

BOLILLON,  s.  m.  Hervor,  borhotou  : || 
dicese  de  todo  líquido  que  hierve,  ó enere 
mucho.  ||  Hablando  del  sustento  de  un  en- 
fermo, es  caldo,  substancia. 

* BOUILLON,  (gcogr.)  Bullón  : ciudad 
en  el  obispado  de  Líeja/ 

BOLILLON-BLAJKC,  ó MOLÉNE,  j. 
iti.  Gordolopo  : planta. 

BOUILLONNANT,  A1\TE,  adj.  Hir- 
viendo , burbujeando. 

BOUILLOMVEMEKT,  i.  m.  Hirvklc- 

ro  : el  ruido  délo  que  hierve,  6 bulle.  || 

\ ambicn  es  el  hervor  ele  lo  que  hierve:  ó la 
fermentación  de  lo  «pie  fermenta. 

ROU1LLONNEK , i*,  n.  Borbotar  : salir 
á Ix>i bolones,  ó con  fuerza,  el  agua,  ó la 
sangre,  miando  se  habla  de  una  fuente,  ó 
tte  una  herida.  ||  Hablando  de  la  sangre 
dentro  de  las  venas,  ó del  agua  de  un  pozo, 
o baño  caliente,  se  dice  hervir. 

* BOLILLO r IT!,  J.  Especie  de  jue- 
go entre  cinco,  tomado  de  la  berlanga. 

BOLiü,  s.  m.  V.  Huís. 

BUULAIK,  J.  f.  Pluutío  y alameda  de 
abedules. 

BOULANGÉ,  CK,  p.  p.  del  vri  Ui  ¿iiH- 
langer. 

BÜULAIVGLR , ÉRF,  s.  Panadero  : el 
que  por  oficio  hace  y vende  pan. 

BOULANGER,  v.  a.  Amasar  : hacer 

pan. 

ROULAftGERIE,  s.f  Panadería  : dí- 

cese  del  parage  de  una  casa  de  comunidad , 
o cortijo,  en  que  se  hace  el  amasijo.  ;{  En 
lo»  arsenales  es  el  lugar  donde  se  hace  el  biz- 
cocho. 

* BOULBOUL,  s.  m.  Buhóla  : ave,  es- 
pecio de  pega  reborda  de  la  India. 

* BOL  LDURE,  s.  j.  Canal,  loso,  ó caz  , 
que  está  debaxo  de  la  rueda  de  unu  baceña , 
q molino  fie  agua. 

BOLLE,  <.f.  Bol*  ;d«  quulqiuaa  materia 
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2[ue  sea.  ¡ Bocha  : qnundo  se  dice  jeu  tic  bou- 
es  , ó jouer  a la  bou/e.  ||  {fig-Jam.)  Se 
dice  a boule-vur  , á bulto  , a tun  tun  , sin 
reflexión  : (enir  pied-u-hoidc , estar  en  un 
pie , no  descuidar  el  trabajo , ó la  ocupación  : 
utis ser  roulcr  la  boule , ruede  la  bola  , ó á 
la  de  Dios. 

BOULEAU , s.  m.  Aladul  : álamo 
blanco. 

* BOL’LER,  v.  n.  Arrullar  : hinchárse- 
le?* el  buche  á las  palomas. 

BOL  LE  T,  s.  m.  Bala  : con  que  se  car- 
gan los  cañones  de  artillería  j porque  la  de 
escopeta,  ó pistola,  se  llama  bulle.  ||  Llá- 
mase boulet  a deujr  tétes  ia  bala  de  palan- 
queta , y boulet  ramc  ia  hala  enramada , ó 
encadenada.  ¡|  ( albn’t- ) Se  di pe  le  boulet 
d an  chaval : ia  quartilla , ó el  mcnudiJJo. 

BOULEÍ  E,  ÉE,  adj.  Aquai  tillado  : 
se  aplica  al  caballo  cuya  quartilla  está  fuera 
de  su  situación  natural. 

BOULE  1 II'.,  s. j.  Bolita,  ólxdilla.  Pio- 
piamente  se  toma  por  la  albondiguilla. 

BOULEUX  , s.  m.  Caballo  doble  , bue- 
nopara  trabajo.^  ( Jig.  ) Bnno  para  el  tra- 
bajo : díccse  del  sugeto  de  corlo  talento,  pe- 
ro trabajador  en  su  oficio. 

BOULEVART,  s.  m.  Baluarte  : cierta 
obra  de  fortificación.  ||  {Jig.)  Antemural, 
baluarte,  defensa. 

BOLLKVERSÉ , ÉE  , p.  p.  dd  verbo 

bouleverser. 

BOU  LEA  KRSEMENT  , s.  m.  Trastor- 
torno,  subversión  : en  lo  moral,  est  mudan- 
za, revuelta. 

BUULEVERSLR , V.  a.  Trastornar,  vol- 
ver de  arriba  abaso.  ||  {Jig.  ) Desconcertar, 
descomponer,  revolver. 

* BOULI , s.  m.  Tetera  : la  vasija  donde 
Miran  el  te  en  el  reyno  de  Siam. 

ÜLLIER  , s.  m.  ( náut. ) Chinchorro  : 
red  que  se  tiende  en  las  bocas  de  los  estan- 
ques salados. 

BOULIM1E,  s.f.  Gazuza  : hambre  muy 
grande  v froqiicntc  con  desfallcciniienlo. 

ROULI1N , s.  m.  Mechinal : hueco  que  se 
fohnn  al  rededor  del  palomar,  para  que  en 
el  aniden  las  palomas.  ||  Trou  de  bnulin  : 
mechinal  : el  hueco  que  dexan  en  las  paredes 
los  que  fabrican  algún  cdilicio  para  los  anda- 
mios. 

BOULENE,  s.f.  {náut.)  Bolina  : cabo 
amarrado  a la  escota  de  una  vela.  D ícese  de 
un  navio  nller  a la  botdinc , ir  de  bolina  , o 
á la  bolina  : v courir  la  bou/ine , correr  tu 
bolina  á bordo  de  un  navio , es  lo  mismo  que 
correr  baquetas  en  tierra. 

BOULiiNER,  v.  a.  ( vulg. ) Merodear  : 
hurlar  en  el  campo  : hablando  «le  soldados.  || 
( náut.  ) Trincar  la  nao  : ir  á la  bolina. 

BOLLEN  EUR,  *.  m.  ( vulg.  ) Ladrón  de 
campan*. 
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BOULINGRIN,  s.  m.  Bolingrin  : lla- 
man asi  los  jardineros  las  calles  cubiertas  de 
céspedes  con  ribete  de  l»ox , ó de  otra  plan- 
ta, que  se  cortan  á modo  de  tapias , ó de  o- 
tra  forma,  para  adorno  de  los  jardines. 

BOUL1NGUE,  s.f.  ( náut . ) 1’olinga  : re- 
ía de  gavia. 

♦BOULINiER  , s.  m.  Nave  que  ra  bien  á 
la  botina. 

* Rí  )ULOGNE  - SUR  - MER,  ( geogr. ) 

Bf iloña  : ciudad  y puerto  de  Francia. 

BOULOIR , s.  rn.  {alhañ.)  Batidera: 
el  instrnmento  con  que  se  bate  la  mezcla,  y 
apaga  la  ral. 

BOLLON  , s.  m.  Perno  : clavija  de  hier- 
ro : es  taquilla  : clavo  trabadero.  |¡  Pilón  : de 
una  Romana.  ||  Careóle ro  : entre  pasama- 
neros. 

* BOULONS,  s.  m.  ni.  ( imp. ) Pasado- 
res : los  que  pasan  por  las  bisagras  del  tím- 
pano y frasqueta.  , 

BOLLON  NÚ,  ÚE , p.  p.  Adj.  Clavado. 
V.  Boulonner. 

BOULONNER,  v.  a.  ' carpint. ) Clavar: 
asegurar  con  pernos. 

* BOULOT,  s.  m.  Lo  mismo  qnc  bou- 
leau. 

BOUQUE , s . f.  ( náut.  ) Boca  , boque- 
te : estrecho,  ó puso  ango»io  de  uiar. 

BOLj'OUER  , v.  n.  Besar  por  fuerza  : so- 
lóse dice  del  mono  que  $«•  le  hace  Isesar  algu- 
na cosa  que  se  le  pone  delante,  ¡j  (/*#. ) Be- 
sar la  correa , amorrar  : ceder,  y baxatse  por 
fu  eza. 

BOUQUET,  s.  m.  Ramilletle  : de  flores 
i|  Mancillo  : de  cerezas,  de  guindas  , etc.  J 
Rosa  : de  diamantes.  j|  Bouquet  de  plantes  : 
plumagc,  penacho.  ||  Bouquet  de  Oois  : so- 
tillo  , ó bosquecillo , que  suele  liuber  en  las 
quintas.  J|  ll  a la  barbe  par  bouquets  : tie- 
ne la  barba  á pelluzgones  , á mechones.  || 
La  fragancia  ú olor  agradable  que  exhalan 
los  buenos  vinos. 

BOUQUET,.*.  m.  ( imp.  ) Frnylt*. 

* BOUQUETEAU , s.  m.  Bosque  pe- 
queño. 

ROUQUETÍER , «.  m.  Jarro  de  flores  : 
florero  : ramilletero. 

BOUQUETIÉRE  , s.f.  Ramilletera,  flo- 
rera : la  rotiger  que  hace  y vcmle  ramilletes  y 
flores. 

BOLQUETIN , s.  m.  Revezo  : cabrón 
montes,  que  se  cria  en  los  Alpes. 

BOUQUIN  , s.  m.  Cabrón,  ó macho  de 
cabrio,  viejo.  ||  También  se  llama  bouquin 
al  macho  de  liebres,  y conejos.  (|  (ftg.)  Se 
llama  bouquin  al  hombre  viejo  cncenagatlo 
en  la  lascivia , como  si  dixeramos  viejo  ver- 
de : y también  se  llatua  bouquin  ( librara ) á 
un  lí?>ro  viejo  de  desecho. 

BOUQUIN  ( CORNEE  A)  , V.  Carnet. 

BOUQUENER,  v.  n . Hablando  de  las 
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I liebres,  es  juntarse  el  macho  y^Ja  hembra 
| qiu.ndo  csian  en  zelo.  ||  Bouqumcr  es  tam- 
j bien  buscar  libro*  viejos,  comprarlos , y lecf- 
| los. 

j BOUQUINEL  R , s.  m.  El  que  anda  tras 
; de  libros  viejos , y do  desecho,  y el  aficiona- 
1 do  a leerlos. 

BOUQUINISTE , s.  m.  El  chalan  de  li- 
¡ bros  viejos. 

* BOLRA  , s.  f Bnra  : lela  de  seda  y latía. 

• BOU  BACAN  , s.  tn.  Barragan  : canie- 
j lote  Listo  y grosero. 

* BOLRA CAN1ER  , s.  m,  Texedm  de 
barraganes. 

BOURBE  , s.  f Cieno  , latnn  : que  se  ha- 
cc  en  los  suelos  pantanosos , y en  los  estan- 
ques , y ImJs.is. 

* BOURBELIER,  1.  m.  ( raía. ) El  pe» 
cbo  del  jabalí. 

BOLRBEUX , EUSE  , adj.  Cenagoso  , 
lleno  de  cieno  , de  lama. 

BÜLRBIER,  s.  m.  Cenagal,  lamedal : si- 
tio cubierto , ó lleno  de  cieno  , lama , fango  , 
que  por  la  mala  obra  que  hace,  si  esta  en  tm 
camino,  se  llama  atascadero  , atolladero.  |J 
(/1#.  ) Pantano  , atascadero  : hablando  de 
negocios  que  tienen  embarazos,  ó difícil  «*- 
liria. 

BOURBILIX)N  , s.  rn.  Materia  espesa, 
qn-  sale  de  alguna  postema  , etc. 

* BOLRBONNOI.S,  {gcogr.)  Borbones: 
provincia  de  Francia. 

BOLRCFR,  v.  n.  ( náut. ) Rizar  las  ve- 
las. V . Carguer. 

*BOURCET,  s.  m.  ( náut. ) Nomlvc  rpie 
se  da  en  algunas  partes  al  palo  tic  mesa  11  a y 
á la  vela. 

BOLRCETTE,  s.f.  V.  Máche. 

* BOURDAIGNE  , s.f.  Glasto  silvestre  : 
espraie  de  pastel  para  teñir. 

B<  >UR1  >A1NE  , s.  f , ó AUNE  NOIR* 

* s.  m.  Frangida,  ó harraclun  : arbusto. 

BOLRÜALOLi,  s.  m.  Cintillo,  ó galón 
con  su  hebilla , que  se  pono  al  rededor  de  la. 
copa  del  sombrero. 

BOURDALOU  , j.  m.  Orinal  oblongo, 
j|  Gusanillo  : texido  para  mantelería. 

BOURDE  , s.  f.  ( fam . ) Bola  , pilonera  K 
sacara , p.ixarotuda  : embuste  en  materia  do 
noticias. 

* BOURDEAUX  ó mejor  BORDEAUX* 
(gengr.)  Burdeos  : ciudad  y puerto  de  Frau- 
da. 

*BOURDELAI , s.  m.  Uva  de  parra  grite*, 
«a,  morada  ó blanca  , que  vulgarmente  lla- 
man He  .San  Diego. 

♦ BOURDELOIS  , RORDELOÍS  , 

( geogr. ) Bórdeles:  provincia  de  Burdeos. 

BOU  ROER , v.  n.  Mentir:  echar  pi- 
loneras ya  por  divertir*"  , ó con  malicia. 

BGUHÜEUR,  EUSE,  s.  Pdyncru , cu». 
» bustero. 
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BOURDILLON , 5.  m.  Madera  rajadiza, 
propia  pora  duelas  de  cubas. 

* BüLRDFN  , s.  f Especie  de  albcr- 
chrgo. 

BOURDON  , s.  m.  Bordon  : bastón  , ó 
báculo  de  los  romeros,  ó peregrinos.  j|  Zán- 
gano, abejarrón , ó abejorro : dicese  d»*  todo 
mo&con , o moscardón  , que  hoce  ruido  vo- 
lando. ||  Qualqniera  de  las  contras  del  ór- 
gano. j|  El  bordon  : la  cuerda  mas  gruesa , 
que  hace  el  baio  en  los  instrumentos.  |]  Ol- 
vido : el  que  comete  el  cajista  de  imprenta, 
callando  alguna  palabra  en  la  composición 
La  campana  grande  de  una  catedral.  ||  Bour- 
don  de  enrnemuse  : bordon  de  gavia  : ron- 
con.  ¡|  Alojera  : pjantg. 

BOEROOMNE,  EE,  ndj.  (blas. ) Bor- 
donado  : el  escudo  sembrado  de  bordones. 

BOL  RDÜNNEMENT , s.  m.  Zumbi- 
do : zurrido  : aquel  ruido,  ó rumor  sordo, 
que  hacen  las  abeja»  y moscones , escaraba- 
jos, y otros  insecto»  que  vuelan  : propiamen- 
te el  de  Jas  abejas  se  llama  susurro.  j{  Por 
extensión  se  dice  murmullo  el  rumor  de  mu- 
cha gente  junta  , que  habla  quedo  : y en  es- 
tilo ha* o,  el  rtin  run.  ||  Bourdonnetnenl  do- 
reílle  : zumbido  de  oidos,  enfermedad  mo- 
lesta , y precursora  de  la  soidcra. 

BOCRDONNER,  u.  a.  Zumbar  : hocer 
rumor  sordo  y continuo,  sea  de  los  mosco- 
nes , sea  del  ay  re  } y si  es  con  blandura  , es 
susurrar.  ¡¡Muimugear  la  gente  hablando  en- 
tre dientes. 

B0URD01VNET,  í.  m.  (cirug.)  Cla- 
vo de  hijas  : para  curar  una  llaga. 

BOURG  , s.  m.  Villa  : población  entre 
ciudad  y lugar. 

BOLKGADE,  5.  f Burgo,  ó villa  pe- 
queña. 

*BOURGEINE,  s.f  Lo  mismo  que  Bour - 
dorna. 

BOLRGEOIS,  EOI.SE,  s.  Vecino  de 

una  ciudad,  ó villa j no  en  el  sentido  ge- 
neral de  habitante , ni  en  el  civil  y polí- 
tico de  ciudadano^  sino  en  el  de  morador, 
que  tiene  casi»  y hogar,  y gunrda  un  estado 
medio  entre  la  plebe  v la  nobleza , sin  ser 
hombre  de  trabajo  en  los  olidos  mecánicos, 
ni  en  la  labranza.  |j  Lo»  oficiales  mecánicos 
suelen  llamar  bourgeois  al  amo  ó patrón  en 
cuya  casa  , ó para  quien  , trabajan.  ¡|  Bour - 
genis  es  paisano  en  contraposición  á sol- 
dado. 

BOLRGEOIS,  EOISE,  ndj.  Solo  se  usa 
ron  esto»  substantivos  : manieres  bougeoises, 
modales  ordinarias  : stjrle  bourgeois  , estilo 
vulgar,  ó llano  : caulion  bourgroise , fianza 
Uaná.  ||  Dícese  también , en  el  sentido  de 
coas  común,  ordinaria  : vin  bourgeois,  pain 
bourgeois  , finge  bour  genis  , etc.  Pero  en 
Icrmnios  de  guerra,  gartle  bourgeoise  es  la 
la  milicia  urbana. 


* BOURGEOISE,  s.f.  Tulipán  encar- 
nado , y muy  encendido  de  color. 

BOL  RGí.O 1SF.MENT , adu.  A lo  case- 
ro, a lo  llano  : llanamente  , caseramente. 

BOLRGEOISIK , s.  Vecindad  : el 
derecho  ó calidad  de  vecino  de  una  pobla- 
ción. ||  Vecindario,  el  cuerpo  de  lo»  vecinos, 
ó los  vecinos  , quaudo  la  bourgeoisie  es 
nombre  roloctivo. 

BOLRGEON , s.  m.  Boton  , yema  : 
dícese  del  vastago  que  empiezan  á arrojar  loa 
árboles  y plantas.  j|  Orzuelo  : el  grano  que 
sale  en  ios  párpados.  j|  Dícese  boton,  gruño, 
ó puno  , del  qiir  sale  a la  cara. 

* BOURGEONS  , ó ESCOUAILLES  , 

s.  rn.  pf.  Lanas  linas  , que  salen  por  hebras 
largas. 

BOIJRGEONNÉ , KE  , p.  p.  del  verbo 
bourgennner.  ||  Como  adjetivo  , significa  en- 
granujado , granujiento  , ó cosa  liona  de  gra- 
nos : y se  aplica  á la  cara  , ó á qualquiera 
de  sus  partes. 

BUL RGLOISNER  , u.  n.  Brotar,  echar 
botones,  vastagos:  los  árboles,  y plantas. 
||  Hablando  de  la  cara,  ó ríe  sus  partes  , es 
sulir  granos  , engranujarse , Ucnaiso  de  gra- 
nos. 

* BOL  RG-ÉPl^íE,  s.  m.  Cambrón,  cara* 
bronera  : arbusto  espinoso. 

* BO  l)UGKS,  ( geogr.)  Búrgcs  : ciudad 
de  Francia. 

BOLRGMESTRE  , ó BOL-RGMAIS- 
TRE , s.  m.  Burgomaestre  : nombre  que  se 
da  en  Fiando» , Holanda,  y Alemania  á los 
primeros  magistrados  de  una  ciudad. 

* BOL  RGOGiNE,  igeogt.)  Boigoña  : pro- 
vincia de  Francia. 

BOURGOGME,  s.f.  Boigoña  : nombre 
que  se  da  en  muchos  Jugare»  al  vino  de  a- 
qucllu  provincia,  como  en  España,  decimos 
manduco.  También  I»*  Human  sain-Join. 

* BOL  RG  LIGiN  O N , OPÍNE , yndj. 

Borgniñon  : el  natural  de  Borgoña , ó cosa 
de  esta  provincia. 

BOLKGLüGIVOTE , S.f.  Borgoñota  : 
armadura  de  la  cabeza  : especie  de  casco. 

* BOLRJASOiTE , ».  J.  Higo  de  color 

morado  obscuro. 

BOLRRACHE , s.f  Borraxa  : yerba.  i| 
Pctitc  bourrache , obliguera. 

BOURRADE , s.  f Hocicada:  alcance 
que  un  galgo  da  con  la  boca  á una  liebre 
corriendo,  jj  También  se  dice  bourrade  el 
goljre,  ó hurgonazo  , que  se  da  á alguno  con 
el  canon  de  una  escopeta.  ||  {Jig . ) Lo  mis- 
mo que  remoquete  , ó tarascada,  esto  es  , 
dicho  ó respuesta  dura  y picante. 

ROI) RUAS , s.  m.  Y.  Bure. 

BOLRRASQLK , s.f  Borrasca,  tem- 
pestad. |(  {fg-  ) Alboroto,  motín  pasagero. 
||  Reves,  tea»  tajo,  que  sobreviene  á tina  per- 
sona. |)  Ai  rebato  , ó pro  uto  de  enojo  , ó có- 


/ 


BOU  ( i2i  ) BOU 


lera  : también  la  alteración  que  cansa  en  el 
cugroo,  ó «*n  lo»  humores  , uu  remedio  vio- 
hHflP?  que  podemos  decir,  que  levan ta  pol- 
vareda. • 

BOLRRE , 5.  f Borra , ó pelote  : con 
que  se  rehinchen  los  cocines,  las  sillas , etc. 
||  Tundizna  : borra,  ó pelo,  que  saca  el  tun- 
didor del  paño  : y la  que  suelta  la  seda  se  lla- 
ma atanquía,  cadarzo.  |(  Taco  : el  que  se 
echa  en  las  armas  de  fuego.  ||  {fig. ) Se  dice 
de  un  escrito,  ó libro  que  tiene  mucha  bro- 
za , ó paja,  ti  y ,n  bien  de  lo  bourre. 

BOLRRE,  EE,  p.  p.  del  verbo  bour- 
rcr  en  todas  sus  acepciones. 

* BOURRE , adj.  (agrie.  ) Cargado  de 
frotas  : hablando  de  los  arboles. 

BOL) R REAU  , s.  m.  Vcidogo  : el  mi- 
nistro ejecutor  do  los  suplirlos.  j|  I) ícese 
también  metafóricamente  (leí  hombre  muy 
Cruel  y sanguinario. 

BOLRRÉE  , s.f.  Chamarasca  : haz  de 
leña  menuda , palillos  , y broza.  [|  Llamase 
bourrée  cierta  danza  popular,  y también  el 
•onde  ella. 

BOLRRELE  , EE,  p.  p.  del  vcrl>o  bour- 
reler. 

BOURREI.ER  , v.  a.  ( úsAse  solo  meta- 
fóricamente.) Atormentar,  carcomer,  remor- 
der la  conciencia,  afligir  la  memoria , o ser 
la  memoria  verdugo. 

BOURRELET,  ó BOLRLET,  5.  m.  Ro- 
dete acolchado  , que  en  otro  tiempo  servia 
para  la  cabeza  en  hombres  y mugeres.  i| 
Frontero,  ó chichonera  : que  se  pone  á los 
niños.  ||  Rodete,  ó redondel,  a modo  de  coxin 
redondo  : para  llevar  peso,  o caiga  en  la  ca- 
beza. ||  Rodete,  en  términos  de  blasón  , la 
trenza  ó cordón  qur*esta  sobre  el  yelmo.  [| 
( arti(i.)  El  líocrl  que  se  forma  á la  boca  del 
cañoo.  j|  También  es  la  collera  que  se  pone 
a las  muías  ó caballos  de  tiro.  ||  Dobla. idilio : 
el  que  se  hace  en  las  telas  por  su  corte , pa- 
ra que  no  se  deshile. 

BOLRRELIEK , s.  m.  Guarnicionero: 
el  que  hace  guarniciones  ptt-  los  animales 
de  tiro  de  qualequiera  camwgc. 

BOLRRELLE,  s.f.  La  mugir  del  ver- 
dugo. ||  ( fig*  vulg.  ) Verdugo  : se  dice  de 
una  madre  cruel  y dura  en  el  castigo  de  sus 
hijos. 

BOURRER , v.  a.  Emborrar,  henchir,  re- 
llenar : una  cosa  de  borra,  ó pelote.  ||  Ata- 
car, ó meter  el  taco,  á una  arma  de  fuego.  || 
(fig-  farrt, ) Cascar  las  liendres,  sacudir  a 
alguno , zapatearle. 

BOLRkER  ( SE  ),  r.  Atracarse  : solo 
se  usa  hablando  de  comida. 

BOURRICHE , s.f.  Especie  de  cesta,  ó 
banasta,  que  sirve  para  enviar  caza,  volatería, 
etc. 

* BOLRRIERS,  s.  f.  pl.  G tanzas  que  se 
quedan  cu  el  trigo  limpio.  « 


BOURRIQUE,  s.  J'.  Bonico,  y bur- 
ro : y comprebende  generalmente  macho  j 
hembra.  ( fig.  ) Se  aplica  al  hombre  necio  y 
estúpido  , que  en  español  se  dice  pollino. 

BO L KB 1QLET , s.  m.  Nombre  que  se 
da  en  las  minas  al  torno  que  sirve  para  subir 
los  pedazos  do  mineral. 

BOL RR1QL ET , s.  m.  Boitiquillo,  pol- 
lino. 

* BOLRROCHE.  V.  fíourrache. 

BOLRRL  , LE  , adj.  Caprichudo,  rega- 
ñón , áspero  de  genio,  de  mal  humor  , que 
también  llamamos  vinagre,  ó vinagroso.  || 
Pin  bourru  ; mosto,  ¡j  Le  tnoine  bourru  : el 
coco  con  que  se  espanta  á los  niños. 

* BOLKSAL,  s.  m.  Red  de  pescar,  en 
forma  cónica  , que  se  asemeja  á una  bolsa. 

* BOLRSALLT  , s.  m.  Sauce  loco  : 
árbol. 

BOLRSF. , s.f.  Bolsa,  bolso,  V l>olsilIo  : 
para  meter  el  dinero.  ||  Dote  pío,  fundado 
en  algunos  colegios  pura  estudiantes  pobres. 
||  Llamase  botase  la  lonja , ó casa  de  con- 
tratación , de  las  plazas  de  comercio ; bim 
que  en  Marsella  se  llama  loge  , y tn  1 coa 
change.  j|  Bolsa  (lelos  corporales.  j|  Bolsa  : 
en  '1  urquía  se  liaran  asi  una  suma  de  5oo 
ducados ; del  modo  que  en  España  se  llama 
talega  la  suma  de  mil  pesos  fuertes  err  ios 
puertos  habilitados  para  el  comercio  de  In- 
dias. ||  También  es  la  bolsa  ó talega  para  el 
pelo.  j|  st anir  la  bowsc  bien  garnie  : tener 
ó llevar  bien  herrada  la  (misa. 

BOLRSK  A PASTKLR,  s./óTABOL- 

RET  , s.  m.  Bolsa  de  pastor  : planta  astrin- 
gente. 

* BOLRSF AL,  s.  m.  Gdiallete  de  teja- 
do : emplomado. 

* BOLRSES,  pl.  Las  l»olsas  en  que  es- 
tán envueltos  los  testículos. 

* BOLRüETTE  , s.f.  V.  Boursc  a pas- 

teur. 

BOLRSIER  , j.  m.  Dícesc  del  estudian- 
te que  tiene  plaza  dotada  en  algún  colegir# f 
á diferencia  del  porciuuista  que  paga  su  ma- 
nutención. 

BOLRSIER  , IÉRE,  s.  El  qne  hace  y 

vende  bolsas. 

BOLRS1LLER,  v.  n.  (fam.)  Fseotarsc: 
contribuir  con  su  bolsa  , o culrar  á escote  , 
en  algún  gasto. 

* BOLRSIjV.  V.  fíonsin . 

BOLRSUN,  s.  m.  Bolsilla  : bolsita  de 

calzones. 

BOLRSOUFFLAGE,  r.  m.  Hincha- 
zón , pompa  de  estilo  j estilo  hueco,  pom- 
poso. 

BOLRSOLTFLE  , EE,  p.  p.  del  verbo 
boursoiif/lcr.  Como  adjetivo , se  usa  sola- 
mente en  lo  figurado  hablando  del  estilo  : 
sirle  boursouJ/U  , estilo  campanudo,  ¡cul- 
poso. 
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BOUTtSOU  FFLFR , v.a.  Abotaga  r,  a- 
bofehar  : poner  hinchada  la  cara,  los  ojos, 
etc.  j|  En  la  encuademación  es  bornear. 
V fícrccr. 

BOURSOUEFLURE , s.f.  Hinchazón, 
en  tu  inocencia.  Díccse  en  sentido  recto  y fi- 
gurado. 

# BOUSCULER,  v.  a.  Trastornar  : atro- 
pcllar. 

BOÍJSE  , ó ROUZE,  s.J.  Boñiga  : el 
estiércol  del  ganado  vacuno. 

BOl  SILLAGE,  r.  m.  Tapia  construida 
ron  barro  y tierra  , como  sue)e*n  hacerlas  en 
las  aldeas.  ](  (Jig . ) Obra  ifi.ii  hecha,  mal- 
baratada , y echada  á perder. 

BO  LSI  LIJE,  KE,  p.  i».  A d}.  Alai  hecho: 

BOUSILLER,  a.' i Construir  una  tapia 

con  tierra  y barro. ||  (figj  Atrabancar,  cha- 
fallar hacer  mal  alguna  obra  , como  coser 
mal  la  ropa , etc. 

BOUSILLEUR , s.  m.  El  albañil  de  las 
aldeas,  que  hace  fabi  icas  con  tierra  y barro. 
II  fiS')  Chafallón  : mal  obrero  : olicial  de 
Díala  traza. 

BOLSIN  , s.  m.  Aquella  flor  blanda  que 
cubre  las  piedras  de  cantería  en  Francia. 

* BOUSSEROLE , r.  f.  Gayuba.  V. 
Bus  se  role. 

* BOLSSOIR  , s.  m.  ( tviut. } Serviola  : 
madero  que  sirve  para  levantar  las  anclas  en 
los  navios , v si  es  en  chalupa  se  llama  ca- 
lme. 

BOUSSOLE  , s.f.  Brúxula  : la  aguja  de 
marear.  ¡|  (Jig . ) Norte,  guia,  conductor  : 
ex.  vous  étes  ma  bnussole. 

BOUSTROPHKDON,  s.  m.  {voz  toma- 
da del  griego).  Se  dice  del  modo  de  escribir, 
alternativamente  de  la  derecha  á la  izquier- 
da, y de  la  izquierda  á la  derecha  , sin  cor- 
tar la  línea. 

BOUT,  s.  m.  Cabo,  extremidad,  punta, 
fln , y termino  de  una  cosa.  j|  Ademas  de 
estos  significados , que  se  aplican  á las  mis- 
mas palabras  en  francés  que  en  castellano  , 
tiene  la  voz  bout  en  su  traducción  bis  si- 
guientes diferencias.  ||  Bout  de  Jleuret  : za- 
pa: illa.  ||  Bout  de  l'an  : aniversario  de  un 
difunto.  ||  Bout  de  la  ¿tingue  : pico  de  la 
lengua.  ||  Bout  de  la  mamulle  : pezón  del 
pecho.  J¡  Bout  de  lance , de  canne  ; recatón, 
cuento,  easquillo.  ||  Bout  de  la  vergue  ; pe- 
ñol. ||  Bout  d’un  essieu  : pezón.  ||  Bout  de 
¡are  : empulgaderas.  jj  Bout  J’une  fronde  : 
chasco,  restaño  {Jig. ) 1) ícese  teñir  le  haut 
bout  : predominar,  privar.  |j  ( Id.  } liester 
uu  bout  de  la  plome  : quedar  en  el  tintero. 
¡I  ( Id.  ) Auoir  vent  de  bout:  tener  el  viento 
de  proa,  ó contrario.  {Id.  ) Hire  du  bout 
des  levres  : reir  de  dientes  afuera.  ¡|  ( Id.  ) 
Stivoir  sur  le  bout  du  dnigt  : saber  por  los 
dedos  , tener  en  la  punta  d**  los  dedos.  || 

( id.  ) Tira  d bout  porlaut : tirar  a boca  de 
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jorro.  j|  (Id.  ) V cnir  d bout  de...  salir  al 
cabo  de...  salir  con...  conseguir  alguna  cosa, 
jt  Bout  du  doigt  : yema  del  dedo.  ¡|  ÉKut 
d un  Jourreau  d'épce  : contera.  ||  Boutzrún 
mdt  de  liar  iré  : juanete.  [¡  Bout  mis  d un 
soutier  : tapa  echada  á un  tacón  de  zapato. 

¡|  A tout  bout  de  champ  : á cada  instante  , 
a cada  paso,  ó trecho.  ¡|  Au  bout  du  comp - 
te  : al  Un  de  la  cuenta  : al  cabo  : al  íiu  : al 
postre. 

BOUT  A BOUT  (exp.  ado.)  De  cabo  á 
caiH>  , de  ralx»  á oreja. 

| BOLTADE,  s.f.  Arranque,  arrebato,  ( 
capricho,  pronto  : genialidad,  humorada. 

BOU  TANT,  adj.  ( arquil.  ) V.  Are - 
boutant. 

BOUTARQUE,  6 BOUTARGUE,  s.f. 

Huevas  de  pescado  salado,  conservados  en 
vinagre. 

* BuUTE,  s.f.  ( ndut . ) Bota  : cuba,  ó 
pipa  de  maderas  con  arcos. 

BOUTÍ*,  ÉE  , ailj.  {picad.  ) El  caballo 
que  tiene  l.u*  piernas  derechas  desde  la  rodi- 
lla hasta  la  corona  del  casco. 

♦BOLTKAL  , o J)t  IL  l DE  QUÉVRE' 
s.  m.  Alodio  mundo.  Red  de  pescar  pequeña 
puesta  en  una  hoi quilla  para  pescar  en  las 

?l^OL'TE-EN-TRAIN,  s.  m.  {Jig.  rf»m.) 

El  que  guia  la  danza  : el  incitador,  ó el  que 
mueve  y mete  á los  otros  «ti  bulla , Gesta  , 

danza  , etc. 

BOUTE-FFU , s.  m.  Incendiario  : el  que 
con  intención  deliberada  pone  fuego  á 
edificio.  ||  [Jig.  ) /tizando  , soplador  de  dis 
cordias , disensiones,  y alborotos.  |1  Botafue- 
go : el  palo  en  que  el  artíllelo  tiene  en- 
foscada Ja  mecha  pura  pegar  fuego  al  canon. 

* BOU  IT-HORS , s.  m.  \ nUuim  ) Bo- 
tavante , ó chuzo  : de  que  se  usa  cu  las  em- 
barcaciones contra  los  abordage*.  ||  Nombro 
de  un  juego  que  ya  no  se  usa  : v asi  se  dice, 
en  estilo  figurado  y familiar,  jouer au  bou - 
te-ho/s , de  dos  personas  que  tiran  á dirsban- 
rarse,  ó derribarse  del  puesto  ó gracia  <pic 
obtienen.  ||  Boulc-hnrs  se  dice  también  déla 
expedición  y facilitad  en  explicarse,  que  lla- 
mamos buena  labia  , pico  , ó parla. 

BUL  TE-SELLE,  s.  m.  ( milic. ) Bota- 
silla : toque  en  la  caballería  para  ensillar  los 
caballos. 

BOLTE-TOLT-CL'IRE,  s.  m.  (tos  ba- 
xa.)  Gloton  , que  lodo  lo  consume  y mal- 
barata en  comer.  ¡ 

* BOUTÉE  , s.f.  (arquit.)  Fstrilio  : para 
sostener  el  empuje  de  una  bóveda. 

BOUTF1LLE , s.J.  Botella  : redoma  de 
vidrio.  ||  Botella  : se  toma  también  por  el 
vino  que  en  clin  se  contiene.  ||  Ampolla  : la 
burbuja,  ó campanilla  que  se  forma  en  el 
agua. 

* BOU’J^ILLES  yS.j.  pL  ( ndut . ) Yu- 
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eos  : tablas  salidizas  en  los  Incita?,  de  la  popa 
del  navio , don  Je  afirman  los  jardines  y re- 
matan las  molduras  del  navio,  de  parte  á 
paire  de  la  cámara  del  capitán.  [(  Bouleilles 
tle  calcbussc  : calabazas  que  se  ponen  en  los 
sobacos  los  que  aprenden  á nadar. 

+BOUT&LER,  s.  ui.V.  BoutiUier. 

BOUTER , v.  a.  ( vulg.  ruit.  ) Equivalía 
á poner,  meter,  ó cebar  : ex.  boulez-vous 
la  y sóplate,  metete,  échale  allí  : je  h autoras 
uta  filie  a servir,  echare  zui  bija  á servir: 
boutez  des  sus , tápate. 

♦BOUTER  DE  LOF ( riáut .)  Arribar  go- 
bernando a la  bolina. 

BOUTEROLLE,  s.f  Contera  de  vayna 
de  espada. 

BOL TILLIER  ( GRANO  ) , s.  m.  Co- 
pero  mayor  : oficio  de  la  Casa  Real. 

BOUTIQUE,  s.f.  Tienda  : dicese  de  la 
del  mercader,  y de  la  del  menestral.  ||Tóma* 
so  cambien  por  lodo  el  caudal  ó géneros  qne 
liay  en  ella.  ¡|  Di  cese  boutupie  el  sitio  del 
barco  de  pescar,  en  que  se  conduce  y con- 
serva vivo  el  pescado  que  se  ha  de  vender,  || 

( fig.J'am.)  Casa  de  perreras  : donde  no  dan 
buen  trato  á los  criados. 

BOUTIQUE  D APOTHICAIRE , s.f. 

Botica  : tienda  de  boticario. 

BOUTIQULER,  s.  m.  Mercachifle  : se 
dice  por  desprecio  de  un  mal  tendoro. 

BÓUTIS  , s.  m.  ( moni.  ) Querencia  : 
sitio  en  que  el  jabalí  hoza  la  tierra  paiac- 
citarse, 

BOLTISSE,  s.  f ( ablañ. ) Tizón  : di- 
cese  jt  ierre  mise  en  boutisse  , piedra  tizón  , 
ó atizonada. 

BOUTOIR  , s.  m.  Pujavante  : instni- 
tnenro  de  herradores.  ¡J  fíoutoir  de  sanglier: 
hocico  del  jabalí. 

ROL' TON  , s.  m.  Roton  : el  que  cierra  y 
ajusta  los  vestidos.  j|  Boton  , ó capullo  : que 
echan  las  plantas  , y las  (loros,  |¡  Granos , 
hartos  , pupas  , burujones  : que  salen  en  el 
citli». 

BOUTON-DE-FEU,  s.  m.  Boton  de  fue- 
go. j|  fíouton  de Jlcuret  : zapatilla.  ||  Bou- 
Ion  dun  canon  : el  punto,  ó la  mira  de  un 
cañón  de  escopeta.  ¡[  Boulori  de  porte  : ma- 
necilla naja  tirar  de  la  puerta  , y cenarla.  j|  . 
( fig.)  Se  «lioe  serrer  le  bou  ton  a quelqunn  : 
estrecharle  , apretarle  las  clavijas , ponerle  | 
las  peras  á «xuatro. 

BOUTON  D OR  , j.  m.  Boton  de  oro  : ¡ 
flor  de  un  ranúnculo. 

BOUTONNK , EE  , p.  p.  del  verbo  bou- 
tonneren  sus  dos  sen tidos.  ¡|  Como  adjetivo, 
y en  sentido  figurado,  significa  hombre  ct?r- 
rado,  por  io  reservado  y misterioso.  Tam- 
bién se  dice  un  vi&age  boulonné , por  una 
cara  engranujada,  ó llena  de  granos,  o Iwrros. 

B0LT07VNER  , O.  a.  Abotonar  : pasar, 

<¿  cebarse  los  botones  á un  vestido.  t 


B'JUTONNER  , u.  n.  Altotonar,  arrojar 
botones  los  ai  boles  , y las  plantas. 

BOUTONNITUE,  s.f  Obra  y merca- 
dería de  botonero. 

BOUTONMER,  s.  m.  Botonero  : el  que 
buce  y vende  botones. 

BfjUTONMERE,  s.f  El  ojal  por  don- 
de entra  el  boton r 

BOUTS-R1MES,  s.  m.  pl.  Consonantes, 
ó pies  forzados , para  una  composición  poé- 
tica. 

BOUT-S  AIGNEUX , *.  m.  El  cneUodcl 

becerro  , ó cordero,  como  se  vende  en  las 
carnicerías. 

♦ BOL TTES  , s.f.  pl.  Vasijas  eramVh , 
ó linajillas  ? en  que  se  ponen  las  hojas  del 
tabaco  después  que  han  sudado. 

BOUTURE  , s.  J.  Estaca  : la  rama  , ó 
palo  qne  se  planta  y cultiva  para  que  de* 
fruto  oon  el  tiempo.  ||  Lexia  de  potasa  y sal 
para  limpiar  la  plata. 

BOLV  ARD  , s.  m.  Martillo  con  que  se 
sellaba  la  moneda  antes  de  la  invención  del 
balancín. 

♦ BOUYEMENT,  s.  nt.  Opo  de  molda- 
ra : instrumento  tle  carpintero , que  sirve 
para  hacer  molduras. 

BOUVERIK  , s.  f.  Boyera  , y vaqueriza : 
coi  ral , tí  establo  de  bucytrs , ó vucas. 

BOLVKT,  s.  m.  ( carpint. } Guillame  : 
especie  de  cepillo. 

BOUVIFB,  ÉRE,  s.  Boyero,  y vaque- 
ro : el  que  guarda  y guia  los  bueyes  , ó va- 
cas. 

B0UV1ER  , s.  m.  Bootcs  : constelación 
boreal. 

BOÜVILLON , s.  m.  Utrero  : novillo  de 
tres  añds. 

BOLVREUIL  , s.  m.  Páxaro  del  tamaño 
de  la  alondra , que  tiene  el  pico  negro  , y el 
pl umage  de  varios  colores. 

♦BOWL,  s.  m.  { palabra  inglesa  : se 
•prou.  bol. ) Bol  : taza  grande  en  que  se  sír- 
re  el  ponch  , la  leche , etc. 

♦ BOU  ZAS  , s.  m.  Buza  : bebida  fer- 
mentada de  harina  de  cebada  , agua  y otros 
ingredientes,  usada  en  el  Egipto. 

♦ BüViSTE,  s.  m.  Pedo  tic  lobo  : planta. 

♦ ROXER,  v.  n.  ( palabra  inglesa.  ) Re- 
ñir á puñadas. 

♦ BOYARD,  s.  m.  V.  Boiard. 

BOYAU  , s.  m.  Intestino  , tripa  : del 

cnerpo  del  animal.  ji^Iablomlo  tic  una  trin- 
chera contra  una  plaza  , boyau  es  ramal.  || 
Boyau  culier  , ó gros  ¿o»  un  : tiipa  del  ca- 
galír. 

, B O Y A LT)  I F.R , j.  m.  Fabricante  de  enrr- 
das  de  tripa  para  instrumentos. 

♦ BOYÉ  , í.  m.  Sacerdote  idólatra  do  la 
America. 

♦ ROY  FU  , i.  m.  Barca  flamenca  : espe- 
cie de  chalupa. 
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* BRABAKT,  ( gcogr. ) Brabante  : pro 
brincia  del  País-Bazo. 

BRAGELEX  , f.  m.  Brazalete  : manilla  : 
cerquillo  : avorca. 

* BRACHER , y.  n.  Gritar  á mas  no  po- 
der. 

* BRACHET,  s.  m.  Braco  : peno  de 
caza. 

BR  ACHI  AL,  ALF,  adj.  ( Se  prononcia 
Brakial.  ( anat. ) Lo  perteneciente  al  brazo. 
Músete  brachial : brazal. 

* BI  l ACHI  O , s.  m.  üsesno  : el  cachorro 

del  eso. 

* RRACHYGRAPH1F  , s.f.  Braquigra- 
fia  ; arte  de  escribir  por  abreviaturas. 

* BR  ACHYPNÉE,  s.f.  (medie.)  Bra- 
quipnca  : respiración  corta  , que  se  observa 
eu  el  letargo , ele. 

BRACMATSF,  BRAM1NF,  ó BRAMFN, 

s.  m.  Bracman,  ó Hram i 11  ^nombres  que  se 
dan  ú los  (ilósoí'os  ó sacerdotes  «le  la  india. 
El  primero  solo  se  usa  quando  se  bahía  de 
los  antiguos  ¿ y los  otros  (los  , de  los  moder- 
nos. 

BRACONRíFR  , v.  n.  Cazar  furtivamen- 
te en  tierras  vedadas. 

BRACONNIER  , s.  m.  Cazador  furtivo  : 
el  «jne  caza  furtivamente. 

* BR ACTÉOLE , s.f  Hojuda  de  plata 
y oro;  y las  corladuras  de  ella. 

* BRADYPEPSIE  , s.  f ( medie. ) Bra- 

dipepsia  : digestión  lenta  e imperfecta. 

* BR  ACAPÍCE  , (geogr. ) Bvuganza  : 
ciudad  «le  Portugal. 

* RRAGUF , ( grogr. ) Braga  : ciudad 
arzobispal  de  Portugal. 

* BHAGUE , s.f  Braga  : el  madcrillo 
donde  remata  el  aro  de  un  laúd. 

* JULAGUEK  , v.  n.  ( fam.  ) Bigardear  : 

llevar  una  vida  ociosa  y alegre. 

* BR  AGÜES,  s.  m.  pl.  Divertimiento  a- 
moroso. 

* BRAHMA , BRIHMA,  BRIHM,  m: 

Brahma  : divinidad  de  la  India  oriental. 

BRAI  , i.  m.  Brea  : especie  de  alquitrán 
claro  , con  que  se  embrean  los  navios  y la 
zaicia. 

BRA1E  , s.  f Culero,  metedor  : el  que  se 
pouc  á los  niños  para  ensuciarse.  j|  ( imp.  ) 
Dicese  braie  ( braga  ) , el  pedazo  de  perga- 
mino que  se  pone  en  ia  frasqueta  para  tirar 
el  encarnado.  ||  (ndutJ  Se  dice  braie  , la  ca- 
pa de  cuero  ó lona  embreada , que  se  clava 
al  pie  de  los  palos  sobre  el  combes,  para  que 
no  pase  el  agua.  ||  Braies  en  plural  se  toma 
por  bragas  , y salome  usa  en  esta  fiase  pro- 
verbial , s orí  ir  d une  ajjaire  les  Orates  /set- 
tes  , sacar  su  caballo , salir  en  paz  y eu 
salvo. 

BRAILLARD  , ARDE  : ó BRAIL- 
íiKl'K  , EL  SE  , s.  y mi},  (fam. ) Vocin- 
glero , chillador,  gritador. 


BRAILLER,  v.  rt.  Vocear,  dar  roces,  dar 

gritos , chirlar. 

* BRA1MENT  , s.  m.  Rebuzno  : la  voz 
que  forma  el  asno. 

BRA1RE,  u.  n.  Rebuznar  : díccse  de  la 
voz  del  asno.  ||  ( fig. ) Se  dice  de  un  predi-  I 
cador,  ú abogado  , que  grita  mucho  , es  de- 
cir, que  se  desguñita. 

BRA1SE , s.  /.’  Brasa  , ascua.  J|  Cisco  , el 
carbón  que  queda  después  de  caliente  el  hor- 
no de  cocer  el  pan. 

BRAIS1FR , s.  m.  El  arca  donde  los  pa- 
naderos en  París  echan  el  carbón  que  queda 
después  de  caliente  el  horno. 

oRAISHiRE  , s.  f La  caldera  donde 
los  panaderos  apagan  la  lumbre  que  queda 
del  homo. 

*BRAWER,v.  n.  Bramar,  dar  bramidos : 
dicesc  solo  del  ciervo  en  frunces. 

BRAMIN,  BRATVUNE.  V.  Tirar  mane. 

BRAJS  , i.  m.  Materia  fecal  : mierda.  j| 
Tiran  de  J tulas  : fuego  en  la  cara.  ||  Bran 
de  son  : salvado  grueso. 

* BRARiCADFS  , s.  f pl.  Cadenas  de 
galeotes. 

BRANCARD  , s.  m.  Camilla  : cama 

portátil  para  llevar  enfermos.  ||  Angarillas; 
parihuelas  : para  llevar  algun  peso  con  cui- 
dado y facilidad.  I|  Las  varas  : de  un  coche, 
ó silla  volante. 

*BR  ARICA  RPIER,  s.  m.  El  que  lleva  las 
angarillas , 6 par i huelas. 

RRAIVCHAGE , s.  m.  Ramage  ; todas 
las  ramas  de  un  árbol. 

BRARiCKE,  s.f  Rama,  y ramo  : dices* 
de  los  arboles  y plantas.  ||  ( fig»  ) Se  dice  , 
hablando  de  1111a  familia,  bratichc  aínéc  , 
rama  primogénita  : y hablando  de  ciencias  y 
aites,  tute  b ranche , es  un  ramo  , un  articu- 
lo, un  cabo.  |j  Branctm  de  bride  et  de  mors: 
cama  de  freno.  ||  Broncha  de  flambctiu  , 
brazo  de  candelera.  ||  ít ranche  de  trompette . 
branca  , 6 brazo  de  trompeta. 

BRANCHE,  ÉE,  p.  p.j‘  adj.  Ahorcado 
de  un  árbol. 

BRARiCHER , v.  a.  Colgar  «le  nn  árbol  : 
dicesc  de  los  desertores,  y de  los  ladrones,  á 
quienes  se  ahorca  en  el  campo. 

BRAKCHER , n.  Sentarse,  6 pararse, 
los  pasaros  en  los  raiuos  de  los  arboles  , me- 
ciéndose con  su  peso. 

* BRARÍCHÍER  , adj.  El  ave  de  rapiña 
nucvccilla  , que  vuela  «le  rama  en  rama. 

JBRARíCIllES,  s.  J.  pl.  Agalla#  de  pescado,  t 

BRANCHU  , DE  , adj.  Ramoso  , Ivon-  * 
doso  : lo  que  tiene  muchos  ramos. 

BRARiC-CRMRiE , s.  f Cardo  acanto  , 
yerba  giganta. 

BRARiDE  , s.f.  Especie  de  arbusto  , ó 
mata  silvestre  , «pie  se  cria  en  las  tierras  ii> 
cultas.  ||  Matorral : el  campo  licuó  de  i;ts  ta- 
les aulas. 
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BRANDEBOL’RG,  s.  m.  Branclenihin-g : 
casaca  grande  , ó sobrelndo  con  mangas.  |[ 
Ajamar  : ojal  jxisllzo  en  los  vestidos. 

* BR  ANDEME  , s.J.  Fabrica  de  aguar- 
diente  de  granna- 

BRANDEV1N  , s.  m.  ( eos  tomada  del 
alema n. ) Aguardiente  : diceso  en  ouanto  es 
bebida  de  la  gente  de  trabajo  , y de  la  sol- 
tladcsra  j porque  , en  quanto  a Ja  .acepción 
general  tic  licor  fuerte,  ó espíritu  del  vino  , 
y de  otros  frutos , se  llama  eau-de-eie. 

BRANDEVIN1ER,  ERF- , s.  Aguarden- 
tero : el  cjue  en  los  campamentos,  y «piár- 
teles , tiene  puesto  de  aguardiente  , mistela, 
etc. 

* BR  ANDHIRTZ , . s.  m.  Ciervo-chivo  : 
yariedaíl  del  ciervo  en  Alemania  , llamado 
antiguamente  tragelafo. 

BRANDI , 1E  , p.  p.  del  vetbo  hrandir , 
ya  autopiado.  Como  adjetivo,  se  usa  solo  en 
¿tas  frases  proverbiales  : enlever  un  grns 
Jardcau  , un  gros  bal/nt,  toar  brandi  : co- 
ger ó levantar  un  fardo  ó bala  cu  vilo  , ó al 
ayrc  : y en  estilo  familiar,  enlever  un  Ilum- 
ine tout  brandi , es  cogerle , ó llevarle  de 
un  vuelo,  en  volandas. 

BRANDILLEMKNT,  s.  m.  Bamboleo  j 
yrawen. 

BRAND1LLER , V.  a.  Menear  la  cabeza, 
los  pies  , los  brazos  : se  dice  como  vicio  , ú 
hábito.  ¡|  Se  brandiller,  v.  r.  Mecerse,  bam- 
balearse. 

BRANDILLOIRE  , s.  f Columpio  , 

bamba. 

BRANPIR  , v.  a.  ( ant.  ) Blandir,  ó vi- 
brar : la  espada  , Ja  lanza  , la  pica  , etc. 

BRANDON  , s.  m.  Hachón  de  paja  , ó 
esparto  retorcido , con  que  se  alumbra  la 
gente  del  campo.  I|  Se  sueleif  llamar  bran- 
dóos las  llamaradas  ijue  se  levantan  en  un 
incendio. 

BRANDONS  , 3.  m.  pl  Dícrse  de  unos 
palos  con  un  manojo  de  paja  en  su  remate  , 
«jue  se  clavan  en  las  heredades  en  señal  de 
que  están  embargados  los  í rulos.  |¡  f)iinan- 
chA  des  brandan s : el  primer  domingo  <lc 
«ínaresma. 

BRAiNDOlNTÍFR,  v.  a.  Poner  las  señales 
<lc  embarco  en  un  campo. 

BRAISLAlN'T,  ANTE  , adj.  Lo  qnc  ca- 
becea , l>awbanea  , y anda  de  un  lado  á 
©tro  por  su  poca  firmeza.  De  la  cabeza  , y 
las  piernas  , se  dice  trónulas. 

BRANLE’,  s.  m.  Vavven  , bamboleo, 
meneo , cantoneo.  ](  (Jig-  ) Movimiento  , 
impul»o  : curso  que  fe  da  á una  cosa  ó ne- 
gocio para  principiarla  , ó encac; inarla.  || 
Agitación,  viveza  , y hulla  : en  que  se  mete 
uno  , ó mete  á otros.  [|  Suspensión  , ó vaci- 
lación del  ánimo,  para  hacer  aicuna  cosa  ; y 
©tros  veces  , inclinación  á hacerla.  |J  Atener 

Iranic  : menear  a los  demas,  meterlos  cu 


bulla  , guiar  la  danza.  I|  (Jac . ) Se  dice^nn» 
danser  a iV.  une  bruñir  de  sortie  : hacerle 
salir  inas  que  de  paso,  ó tres  pies  a la  fran- 
ccsa.  ;}  También  se  dice  brnnle  en  Jos  navios 
Ja  hamaca  , ó cama  suspendida  , que  se  lla- 
ma Coi. 

BRANLE  , EE  , p.  p.  del  verbo  bron - 
Icr. 

BRAIVLE-BAS  , s.  m.  ( náut. ) Zaf  ir- 
rancho  : voz  de  mando  para  desembarazar  d 
entrepuentes. 

BRA'NLEMFNT  , í.  m.  Movimiento  , 
meneo  , temblor  de  una  cosa  que  bambo- 
nea. 

BRANLFR  , v.  a.  Bambonear,  menear, 
sacudir  una  cosa. 

BRA1SLFR,  v.  n.  Moverse,  bullóse,  me- 
nearse , bambonearse.  ¡|  {Jig- ) Vacilar,  titu- 
bear, inclináis**.  ||  Dicese  lámiliarmente  , ne 
branlez  pos  deda , no  se  mueva,  ó se  mcuce 
vmd.  de  ahí. 

BRANLEUR , TOSE , s . Fique  ola 

que  banilKiSi»  una  cosa  , ó se  bainUilea. 

BRATSLOiRE  , s.f.  V.  Batanare. 

BRAtjUE,  s.  m.  Braco  : perro  de  mues- 
tra. 

BR AQUFMART , s.  m.  Cliafaroic  : pei- 
nero de  espada  ancha  y corta , que  se  usó  en 
otro  tiempo., 

BRAQUE,  ÉF,  p.  p.  del  verbo  bro- 
quel'. 

BRAQUFMF.NT,  s.  m.  Asestadura  , 
apunte  de  la  artillería  : el  acto  de  apun- 
tarla. 

BRAQUFR,  i’,  a.  Asestar,  abocar,  apuu- 
tar  : la  artillería  á un  parage.  j|  Por  exten- 
sión es  encarar  un  anteojo  : y encarrillar  un 
coche  hacia  una  parle. 

* BR  AQLJ  ES , s.J'.  pl.  Las  garras  ó tena- 
zas del  cangrejo. 

BRAS,  s.  m.  Brazo:  parte  del  cuerpo 
humano.  ¡|  {fie. ) Poder,  autoridad,  protec- 
ción , ayuda,  jj  Dícese  étre  le  hras  drnit  de 
qjielquun  : ser  sus  pie*  y sus  manos,  esto  es, 
su  descanso  y alivio.  Bros  des sos , hras  de»- 
snus  : ron  abrazo  apretado  ó cariñoso  entre 
dos  personas  ; ó á brazo  partido , si  riñen  , ó 
luchan.  ¡}  A toar  de  hras  : con  toda  su  fuer- 
za. [I  'l  pipón  hras  : de  un  brazado. 

Bft  ASÉ,  EE , p.  p.  eM  verbo  hraser. 

BRASER , v-  a.  Soldar  : unir  el  hierro 
roto.  , 

BBASIFR  , s.  m.  Brasa,  ó ascua  de  car- 
bón ó leña.  i|  Brasero : copa  en  que  se  po- 
nen las  ¡'rasas  para  calentar.  j|  { fig. ) Se  di- 
ce de  uno  que  tiene  una  fuerte  calentura : 
son  corps  rst  un  br.isierf  su  cuerpo  es  un 
fuego,  un  homo.  JJ  Uuas  veces  se  toma  por 
hoguera , qucmadcio. 

BRASILíLÉ,  EE,  p p.  del  verbo  bra- 
sillt-r 

ERASLLLER , v.  a.  Soasar  : pasar  por 


las  brasas.  ) Usase  también  como  v.  n. , y en* 
(Ónct'S  rf>  chispear,  ó telaiiipaguzar , como  las 
olas  del  mar  efe  noche. 

BRASQLE,  s.J'.  Mezcla  de  arcilla  ycar- 
hon  molido , con  «fue  se  cubre  el  interior  de 
lo*  hornos  de  fundería 

BRASSAGE , s.  rn.  Braceage  : en  las  ra- 
sas de  moneda  es  el  trabajo  y labor  de  la 
moneda. 

BRASSARD , s.  m.  Brazal  : piitza  de  ar- 
madura antigua,  que  cubría  el  brazo.  j¡  Bra- 
zal : especie  «le  guante  de  enero,  en  queso 
cnoaxa  el  brazo  para  jugar  al  balón. 

BRASSE  , s.J.  Braza  : la  medida  que 
foima  la  extensión  de  los  dos  brazos  abier- 
tos. 

BRASSE , EE, p.  p-  del  Verbo  brasser. 

BRASSÉE,  s.  J.  Brazado  : la  poicion  de 
qualqniera  cosa  que  se  puede  abarcar,  y lle- 
var ron  los  brazos. 

BRASSER  , v.  a.  Batir,  menear  : revol- 
ver alguna  cosa  líquida  á fuerza  de  brazos.  |j 
(Jig. ) Urdir,  tramar,  anua*  4 tóm;ise  eu  ma- 
la parte.  |j  Brasser  de  La  hierre  : hacer,  ó fa- 
bricar cerveza. 

BRASSERIE,  s.f  Cervecería  : el  sitio 
donde  se  haré  la  cerveza. 

BRASSELR,  s.  m.  Cervecero:  el  que  ha- 
ce la  cerveza 

BRASSEUSE  , s.f.  La  muger  del  cerve- 
cero. 

BRASSIAGE , s.  m.  Brazaje  : medida 
por  biazas. 

* BRA SSICOC RT,  s.  m.  ( man.  ) Palia* 
bierto : el  caballo  que  tiene  las  piernas  ar- 
queadas. 

BRASSIÉRFS,  s.f  pl.  Justillo , almilla , 
ó corpinos  de  muger.  ¡|  Provcrbialmentc , y 
en  estilo  familiar,  se  dice  : teñir  en  hr in- 
sieres , ó étre  en  brassieres , meter  cu  cintu- 
ra , alar  las  roanos  á alguno , ó estar  con  fus 
manos  atadas , esto  es , sin  libertad  de  obrar, 
hablar,  etc. 

BRASSIN , s.  m.  Caldera  en  que  se  hace 
Ja  cerveza. 

* BRASSOIR,  s.  m.  (man.)  Revolve- 
dor : bastoncillo  de  barro  cocido,  ó hierro  , 
que  sirve  para  revolver  el  metal  en  la  fun- 
dición. 

* BRASURE,  s.  f Ligadura  : sitio  en 
donde  están  pegados  dos  trozos  de  hierro. 

* BRATHTfE,  ó&ABJOTTE,  s.  f.  Rra- 

titrs : piedra  figurada,  rn  la  que  se  ven  re- 
prc  cutadas  Jas  hojas  de  la  sabina. 

BRA V ACHE,  s.  m.  Fanfarrón,  baladrón, 
plantista  : el  que  hecha  bravatas  , y guape- 
zas. 

BRA  VADE , s.f.  Bravata  , baladronada , 
valentonada. 

BRA  VE,  adj.  ni. y f.y  si Valiente,  guapo, 
bravo.  |!  Como  substantivo  significa  matón  , 
guapetón  , tcuierou : asi  se  dice J'aire  le  bra- 


va : étre  un  faux  brave.  j|  Delante  de  los 
substantivos,  se  toma  por  bueno,  exc  lente, 
como : fin  brave  honirne , une  brave  fenune. 
j|  Aplícase  la  palabra  bravea  bien  compues- 
to en  el  vestir,  que  también  decimos  andar 
ó estar  guapo  , ó galan. 

BB  AVE  , F.E , p.  p.  <lel  verbo  braver. 

BR  A V EMENT  , adv.  Bravamente,  va- 
hen tnmente , con  valor.  ||  Bravamente,  cain- 
pl  idamente,  á satisfacción. 

BR  AVER  , v.  a.  Insultar,  ajar,  despreciar. 
j|  Echar ' plantas , fieros,  bravatas  : bravear. 
( fg. ) Se  dice  braver  Les  dnngers  : arrostrar 
los  peligros. 

BR  AVERIE,  s.f  (fura.)  Fantasía,  ó 
rumbo  en  gulas  ó vestidos  : gala. 

BRAVO , BRAVO  ( voz  de  aplauso. ) 
Bueno,  bueno. 

BRAVOLRE,  s.f.  Valentía  , ardimien- 
to, brío. 

*BRAY,  o BRÉ , s.  m.  V.  Brai . 

BRA  Y É . EE,  p.  p.  del  verbo  braver. 

BRAYER  , v.  a.  Embrear  : dar  con  brea 
á alguna  cosa. 

BRAYER,  s.  m.  Braguero  : suspensorio 
para  las  quebraduras.  |)  Brayer : portaban- 
dera el  cinturón  con  su  bolsa , en  que  des- 
cansa el  asta  de  la  bandera  quaiulu  la  lleva 
el  alférez.  1 j Brayer : El  pasador  que  asegu- 
ra el  fiel  á los  brazivs  de  un  peso,  ó romana. 
j|  ( cetrer. ) Dícese  brayer  la  rabadilla  de  las 
aves.  ¡|  ( albañ.  ) So  dice  brayers  el  tiro  con 
que  se  suben  los  materiales. 

BRAYF/1TE , s.f  Bragueta  * cierta  par- 
te de  los  calzones. 

BREAA.T , s.  m.  Pico  : páxaro  pequeño. 

*BREBI  AGE , s.  m.  Tributo  sobre  el  ga- 
nado lanar.  » 

BRFBIS  , s.f.  Oveja  : la  hembra  del  car- 
nero. >'!  En  sentido  místico  y figurado  no  s« 
dice  brehis  . sino  nvaitle , la  oveja  de  la  fnmj 
ó rebaño  de  la  Iglesia,  jj  ( prov.  ) Se  dice 
brehis  comptées  Le  foup  les  man  ge  : de  lo 
contado  come  el  lo!*).  (Jui  sefait  brebis  le 
loup  le  man  ge:  iptien  se  hace  raid , las  mos- 
cas le  comen. 

BREGUE,  s.f  Brecha,  portólo,  boca  , 
boquete,  rotura,  mella  : toda  abertura,  raja, 
ó agujero,  que  se  hace  con  violencia  de  gol- 
pe, ó fuerza  del  tiempo,  en  cosa  cerrada , ó 
sólida.  Aplicarse  la  primera  y secunda  voz 
mas  propiamente  á las  ranralíns  de  una  for- 
taleza batida.  ¡|  Crarvde  breche:  boqne-on. 
il  (. fífr  ) Deti  ¡mentó  , menoscabo  , herida  : 
en  la  fama,  en  la  honre.  ¡¡  Llamase  también 
breche y una  especie  *1#  mármol. 

BRÉCHr-DENT,  *.  m.  y f Mellado  : el 

que  lia  perdido  uno,  ó man  dientes. 

BRECHE'!',  s.  ni.  Paletilla  I cierta  ternilla 
que  hay  en  la  boca  del  estómago'. 

BHEDI,  RUED  A,  ».  m.  Taravüla  : pron- 
titud y velocidad  cu  hablar  y contar  una  cosa. 
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• BREPINDfN  , 5.  m.  ( ndut. ) Palanca  : 
que  sirve  para  levantar  fardos  de  mediano 
peso. 

¥ BREDIR,  v.  n.  Reunir  las  correas  ó a- 
gujetas  con  que  se  cosen  Jas  sopendas  de  los 
coches. 

BREDOLTLLEMENT , s.  m.  Farfulla: 
el  vicio  de  rozarse,  ó tartalear,  ó sea  mascar 
las  palabras  en  la  pronunciación. 

nREBOUILLER , v.  n.t  Rozarse , tarta* 
lcar  en  la  pronunci ación.  Usase  como  v.  a. 
en  estilo  familiar,  y entonces  vale  mascar  ó 
farfullar  las  palabras. 

BRKDOUILLEUR , EUSE,  s.  Tartajo- 
so , farfullador. 

BREF  , s.  m.  Breve  : boleto  apostólico , 
letra  del  Papa.  |j  Añalejo , que  en  unas  partes 
se  liama  directoire, yen  otras  guide-ane  en 
francés. 

BKFF,  ÉVE  , tulj.  Breve  : corto  en  dura- 
ción. En  quanto  al  uso  del  femenino,  solo  se 
aplica  á silabas , ó notas  : sjllaie  Orive,  no- 
te Orive . 

BRFF,  adv.  Breve,  brevemente,  en  bre- 
ves, ó pocas  palabras.  *|  Pícese  familiarmen- 
te parler  Ore/',  esto  es , hablar  de  hilván  , ó a 
borbotones. 

BRF.GIN , s.  m.  ( ndut. ) Garapita  : espe- 
cie de  red  con  mallas  estrechas  para  pescar 
peces  menudos. 

BRKHAIÜNE,  adj.  f.  Machorra:  la  ye- 
gua estéril , y por  extensión  la  hembra  de 
qualquier  animal,  que  no  concibe.  Pírese 
también  en  estilo  familiar  de  la  muger  infe- 
cunda. 

* BREHIS  , s.f.  Brchis  : animal  de  Ma- 
dag  asear. 

BRELAN  , ó BERLAND , 5.  m Berían- 
pa  : cierto  juego  de  nnypes.  |{  También  se  di- 
ce del  garito,  ó lugar  público  de  juego j y 
por  desprecio  de  ias  casas  donde  se  juega  de 
continuo. 

BRFLANDER  , v.  n.  Garitear : frcqiien- 
tar  los  garitos.  ||  Pícese  también  del  exceso, 
ó continuación  enjugar. 

BRECA  NDFFJR,  ERE  , s.  Garitero , 
talmr  : el  que  está  siempre  en  casas  de 
juego,  el  jugador  de  profesión.  ;|  Por  injuria 
se  dice  de  la  persona  que  juega  de  continuo 
á los  navpes. 

♦ BREL A^rDUN IFR , s.  m.  Buhonero:  el 
que  planta  su  tieiidacn  quoiquiera  parte:  mer- 
cachifle. 

BREELE,  sj\  Especie  de  almadía,  ó balsa. 

BRELOOUE,  s.  f.  Bagatela , miriña- 
que : curiosidad  : de  poco  valor.  ||  Pícese  il 
\'end  bien  cher  ses  brclnquts , esto  es,  ala- 
ba sus  agujetas. 

BRF.LOQLFT,  s.  m.  Conjunto  de  va- 
rias rosas  menudas,  y necesarias,  aladas  á 
una  endemia,  como  alfiletero,  tiseras,  aceri- 
co, ele. 
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BRELUCHE , s.  J.  Pregúele  de  hilo  y 
lana. 

* BREME,  (gengr. ) Brema  : ciudad  an- 
seática, en  el  circulo  de  la  Raxa-Saxtmia. 

BREME,  s.  f.  Brema,  sargo  : jiczde  agua 
dulccalgo  parecido  a la  corpa. ¡|  Dorada  : pes- 
cado  de  mar. 

BRENEUX , EUSE,  adj.  ( vulg. ) Zur- 
ruscado. ciscado , cagado. 

* BRÉS1L,  (geogr. ) Brasil : pays  de  Amé- 
rica. , 

BR1.SIL,  s.  m.  Brasil : cierta  nitidera  de 
la*»  Judias. 

BRESILLÉ,  ÉE,  p.  p.  del  Tcrbo  Ore- 

sil  0‘ r. 

BRESILLER , V.  a.  Teñir  con  palo  bra- 
sil. [|  Hacer  trizas,  añicos,  ó rajas  una  cosa. 

BRESILLET,  s.  m.  Brasilete  : madera  de 
brasil. 

* BRESSAN  , ( geogr. ) Bresano , ó Brcs- 
ciano  : territorio  de  Italia. 

* B RESSE , óBRESCE,  (gengr. ) Bres- 
cia  : ciudad  de  Italia. 

* J^FSSF?,  (gengr.)  Brcsa  : provincia 
de  Francia. 

* BRESSIN,  j,  w.  ( ndut. ) Driza  : cabo 
que  sirve  para  izar  una  vela. 

*BRESTE,  s.  f.  Chuchería  casa  con  re- 
. clamo  y liga. 

* BiiElAGNE,  (geogr.  ) Bretaña  : pro- 
yincia  de  Francia. 

BR IMAGINE  ( GRANDE ) , (geogr. ) 
Gran  Bretaña  : la  Inglaterra  , compuesta  de 
I09  tres  reynos. 

^RRETAGNES , s.  f.  pl.  Bretafias  : lien- 
zos «de  Bretaña. 

BRETAILLER , v.  n.  Froqüentar  las  ca- 
sas, ó juegos  de  esgrima.  ||  Andar,  reñir,  á 
estocadas  : tirar  de  la  espada. 

BRE  T AILLELR,  s.  m.  Espadachín  , es- 
grimidor. 

BRE  i AUDER  , v.  a.  Cortar  las  orejas  á 
un  caballo.  |[  Trasquilar:  esquilar  sin  igual- 
dad. 

BRETELLE,  s.f.  Corrcon  para  sostener 
6 llevar  algún  peso , como  silla  de  ruanos  , 
camilla,  etfc.  ¡|  Orctelles  : tirantes  para  sos- 
tener los  calzones.  j¡  Correas,  ó bandas,  en 
la  pasamanería. 

BRRThbSÉ , LE,  adj.  ( Olas.  ) Bretes  a- 
do  : almenado  alto  y baxo  , y alternativa- 
mente. 

^BRTTmSvSrS,  ó BRETECHE.S,s./ «/. 

( Olas.  ) R re  tesas  : hileras  de  almenas  sobre 
una  1 axa , ó a los  lados  del  escudo. 

*BRf"l  ON,  r.  «1.  Condia  blanca  y desi- 
gual que  se  emplea  en  las  obras  adornadas 
con  conchas.  f|  Brctou  : el  natural  de  Bre- 
taña. 

HRETTE,  s.  m.  ( vosjoc.)  Espadón,  ff- 
toque.  Díccse  solo  en  sentido  jocoso  de  un 
rompeesquinas,  ó zaque  que  majas  calhs. 


BRl  ( i 

BREETELE,  ÉE , ¡i.  p-,  del  vprtw  brct- 

trler. 

BRETTELER , v.  a.  Escodar  : labrar  las 
piedra» , ó raspar  la»  paredes  eou  la  escoda , 
ú OI isís  instrumento»  con  dientes.  \ 

BRETTEUR , s.  m.  Quimerista,  matón  , 
rompe  esquinas  , perdona  vida». 

» BRETTURE,  s.f.  La  carrera  de  dien- 
tes que  tienen  en  »u»  extremos  vario»  iusuu- 
mtniosde  oíicios  y arte#  : dientes. 

RREUIL,  S.  m.  ( náiit .)  Rriol  : una  de 
lis  cuerdas  que  sirven  para  catear,  o recoger 
Ixs  velas  del  navio.  ||  Monte  baxo. 

BREUILLER  , O.  n.  Cargar  ó recoger 
la»  velas. 

-BREUILLES , I .f.  Tripas  de  pescado. 

BRELÍVAGE,  s.  m Bebida  : qualquicra 
liquido  que  se  bebo.  ¡|  Llámase  pocion,  bre- 
batte , v pócima , quaiulo  es  medicinal.  j| 
Rreuvugc  amoureux , ó phUtre , c»  el  bebe- 
dizo. 

-BREVE,  s.f.  Brevfc  : »ilaba  cuya  pro- 
nunciación ha  de  sor  pronta.  ¡|  Breve  : Ilota 
musical  que  vale  dos  compases.  |j  ( fig.  ) 
Dlcese  savoir  les  longues  el  les  bríves  , sa- 
l>rr  por  puntos  una  cosa,  estar  en  los  ápices 
«Je  ella. 

BREVET,  í.  m.  Oíicio  expedido  por  un 
•ccrctario  de  Estado,  que  contiene  alguna 
gracia  ó merced  Real.  ¡|  Título  ó despacho 
para  algún  empleo,  ó comisión.  |¡  Brevet 
dapprenlissage ",  escritura  ó contrata  de 
aprendizaje.  ||  Brevet  d'invention,  privile- 
gio de  invención,  concedido  al  autor  de  un 
descubrimiento,  para  asegurarle  la  propie- 
dad exclusiva  por  cierto  número  de  años. 

BREVET  AIRE,  ».  m.  El  agraciado  por 
concesión  Real  con  algún  beuelieio,  ó pre- 
tenda. 

RR EV F.TÉ,  EF.,p.p.  del  verbo  breveter. 

BREVETER,  v.  a-  Agraciar,  ó hacer 
merced  el  Rey  A una  persona  eon  algún  tí- 
tulo, ó despacho,  para  puestos,  empleos, 
cte.  i|  Conceder  nn  piivifepio  de  invención. 

BRÉVIAIRE,  s.  m.  Breviario  : libro 
que  contiene  el  rezo  eclesiástico  de  todo  el 
«ño. 

BRIRE,  s.  f.  Mendrugo  de  pin,  o zoque- 
te, qne  queda  de  la  mesa.  I|  Escamocha  : las 
sobras  tic  otra  qualquicra  comida. 

* BRICE,  s.f.  Gabazo,  cibera  : desecho 
de  la  caña  de  azúcar. 

BRICOLE,  s.f.  Rebote  que  da  la  pelota 
rechazada  de  una  pared.  ¡]  Rechazo,  resal- 
to, que  en  el  juego  de  trucos  da  la  bola  des- 
pedida de  una  tablilla  paro  Iterar  en  la  con- 
traria : y llámase  treja  él  modo  de  jugar  por 
tabla,)'  no  por  derecho.  |¡  También  se  lla- 
ma tricóle  el  correon  de  los  silleteros  para 
llevar  la  silla  de  manos,  Br icoles,  en  plu- 

ral , lo  mismo  que  telas,  ó lüopos  : para  co- 
ger gamo\,  ciervos,  etc-  ¡j  {J¡g. ) Chasco, 
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petardo  : engaño , de  parte  de  quien  se  ha- 
cia conuaiua : y así  aonner  une  bricole  a 
quebfu  un  , corresponde  á darle  palo  , per- 
10,  ó á jugarle  mía  perrada.  ||  (Jfig.fam . ) 
Dicese  par  bricole , por  tablilla , j»or  recove- 
co : aplicase  á lo  qne  se  hace  ó dice  por  in- 
direcu , baxo  mano,  debaxo  de  cuerrla. 

BRLCOLER , v.  n.  Jugar  por  tablilla,  ó 
por  recoveco  : en  el  billar,  ó en  la  pelota,  {f 
\fig*  ) Andar  por  rodeos  , buscar  caminos 
cscusados  , valerse  de  segunda  mano  , o de 
indirectas. 

* BRICOTEAUX,  s.  tn.pl.  Antepecho: 
largueros  puestos  ea  el  frontis  del  telar  del 
tejedor. 

BRIDE  , s.f.  Brida  : de  qualquicr  cabal- 
lería de  montar.  j|  Tómase  por  el  freno , la 
rienda  : como  quando  se  dice  a bride  abat - 
tue , a toute  bride , á rienda  suelta , a toda 
rienda  . tounier  bride,  volver  las  riendas.  || 
Por  extensión  se  dice  de  todo  lo  qué  sirve 
para  asegurar , ó atar  una  cosa  con  otra , co- 
mo bride  d un  boutnn , d'une  chemise , etc. 
i|  (,/*#•  / Rienda  , freno  : quanto  sujeta  , ó 
enfrena  las  arciones,  las  palabras,  las  pa- 
siones , los  hombres  inquietos  y temibles. 

BRIDE  , ÉE , p.p.  del  verbo  brider. 

BRIDER , v.  a.  Embridar  : poner  la  bri- 
da a la»  caballerías.  ||  ( ftg. ) Enfrenar,  ó po- 
ner treno  : por  contener,  sujetar,  etc.  ¡I  (Jig. 
fam. ) Dicese  oiseau  bridé,  al  hombre  igno- 
rante, ¿ inexperto  en  las  cosas  del  mundo, 
como  quien  dice , bozal , zote. 

* BRIDOIR,  s.  m.  Apretador  : pedacilo 
de  lienzo  i on  dos  cordoncillos  atados  ai  to- 
cado de  noche  cíe  las  uiugeres. 

BRIDON,  s.  rn.  Bridón  : cañoncifo  del- 
gailo  , quebrado,  y con  juego  en  medio,  sin 
camas  ni  baibaiiu,  que  se  pone  junto  con  la 
brida  nata  refrenar  la  boca  del  caballo. 

* BRIE,  (geogr.)  Bria  : provincia  de 
Francia. 

* BRIE  > f Bregón  de  panadero. 

BRiEb  , s.  m.  ( conté  re.)  Patente,  ó per- 
miso, que  los  capitanes  de  navios  mercantes 
debían  tomar  de  las  aduanas  de  Bretaña. 

BRIE* , EVE,  adj.  (Jar. ) Perentorio, 
breve , pronto  : en  el  lenguage  común  y fa- 
miliar se  dice  brefy  no  brief.  [|  Dlcese  jaire 
bonne  ctbriéve  justice,  hacer  buena  y pron- 
ta justicia  : á trois  bricfi jours , en  tres  dias 
perentorios. 

* BRIENNl?,  ( Seo8r' ) ®f<aa  : villa  de  la 
provincia  de  la  Champaña. 

BRlhVEMENT,  adv.  Brevemente:  con 

brevedad. 

BRIÉVEFÉ , s.f  Brevedad  : la  corta 
duración  de  una  rosa. 

BRIFE,  x.  f.  Zoquete  de  pnn. 

BRI  FE,  EK , p.  p.  del  verbo  brifer. 

BRIIER,  a.  ( vulg.  ) Zampar,  engul- 
lir : comer  con  ansia  y voracidad. 
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BRIFEUR , EUSF.,  subst.  Tragaldabas , 

tragantón,  zampabollos. 

BRIGADE,  s.f  Brigada  : parte  de  tina 
compañía  de  soldados,  que  se  divide  en  bri- 
gadas, ó sean  esíjuadras,  al  mando  de  un  ca- 
bo , ó sargento.  [|  Brigada  : también  es  una 
división  de  un  exercito,  compuesta  de  algu- 
nos batallones,  Ó csquadiones,  á las  órde- 
nes de  nn  oficial  principal  llamado  briga- 
dier. 

BRIGADIER,  s.  m.  Brigadier  : oficial  de 
graduación  , que  manda  uua  brigada  en  el 
exercito. 

BRIGAND,  s.  m.  Salteador  de  caminos, 
bandido,  ladrón  público. 

BRIGAND  AGE,  s.  m . Salteamiento,  la- 
trocinio. ||  Dícese  por  extensión  «le  toda  pú- 
blica rcxacion  en  la  cobranza  <ie  tributos. 
BRIGANDF.AU,  J.  m.  Ladronzuelo. 
BRIGANDER,  v.  n.  Saltear,  robar  en 
los  caminos. 

BRIGANDINE  , t.  f.  Cota  de  malla  , 
de  que  usaban  antes  los  ladrones,  V rufianes. 

* BRIGAND  IN , s.  m.  I*o  mismo  que 
brisajuline. 

BRIGANTIN  , i m.  Bergantín  : cierta 
embarcación  de  guerra , y de  comercio. 

BR1GNOLE  , s.  f Especie  tic  ciruela  , 
qnc  en  Provenza  se  seca , y se  Lace  ciruela- 
pasa. 

BRIGUE  , s.f  Anhelo , industria  , dili- 
gencia , manejo  : con  que  se  solicitan  em- 
j.Kxtj»,  favor,  protección  , etc.  ||  Mas  común- 
in-rnte  se  toma  por  cabala,  facción,  pan- 
dilla. , 

BIUGUK,  EE,  p.  p.  dol  verbo  brigucr . 
BRIGLER , v.  a.  Solicitar,  pretender  , 
buscar  con  empeño,  y a nn  con  manejos  : el 
logro  de  alguna  cosa  que  se  ambicioné. 

BRIGUEUR,  s.  m.  Pretendiente  ansioso, 
6 ambicioso  de  empleos,  honores,  favor,  etc. 

BRILLAMMENX,  aJv.  Brillantemente, 
con  lucimiento. 

BRILLANT,  ANTE,  adj.  Brillante, 
lucido,  lustroso  : cosa  sobresaliente  , distin- 
guida. 

BRILLANT,  $.  m.  Brillantez,  lucimien- 
to, lustre.  j|  Brillante  : dícese  del  diamante 
abrillantado.  |j  \fig.)  Se  toma  en  plural,  ha- 
blando del  estilo,  por  piropos , oropeles , co- 
mo : ducours  plpins  de  J'uux  brillan*. 

BRILLANTE,  EE , p.  p . del  verbo  bril- 
lan ter. 

B R1 LL ANTEE  , v,  n . Abrillantar  : dia- 
mantes. jj  ( ñg .)  Avivar,  realzar,  bermooenr. 

BR1LLER,  v.  n.  Brillar,  relucir,  resplan- 
decer. ,||  ( fig • ) Lucir,  distinguirse.  sobresa- 
lir : una  persona  en  talento,  pi nulas,  etc. 

BRIMBALE,  s.f  ( núut.)  Guimbalete  : 
el  emlyolo  de  le,  bomba. 

B ÜMBALL,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  brim - 
balcr . 
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BRIMBALFR , v.  a.  ( vulg.  ) Bandear, 
bambolear,  zarandear  : hablando  «le  campa- 
nos , es  campanear. 

BRIMBORION  , i.  m.  ( fam .)  Baratijas, 
chismes,  trastos  : dícese  por  desprecio  «le  las 
cosas  de  poco  valor  que  hay  en  un  quarlo  , 
arca , etc. 

BRIN  , J.  m.  Tallo  , brinza  , vastago  , 
pimpollo  » rama  , ó vara  derecha  de  nn  ár- 
bol.  ||  Mata  : hablando  de  ciertas  plantas , 
como  peregil,  orégano,  yerba  buena.  ¡|  He- 
bra : hablando  de  azafrán  , espliego  , lino  , 
etc.  : V también  de  qualquiera  cosa  en  for- 
ma de  hilo  , ó pelo.  |f  fírin  en  r/vine  : plan- 
tón. ||  Matlre  orín  : guia  de  la  vid.  ||  (Jam. ) 
Se  loma  brin  por  brizna,  miaja,  pizca,  chis- 
pa, en  frases  negativas,  como:  i/  na  brin  de 
paint  brin  de  cmrnie,  brinde chemise  , etc.  || 
{fam.  fig. ) Se  «fice  de  un  mozo  , ó moza  , 
alto  y bien  formado  : c’cst  wi  beau  brin 
d'/mmme  , es  un  mozo  como  un  pino,  oomo 
un  trinquete  : un  beau  ¿nn  de  filie , de 
femme  : un  buen  trozo  de  moza  , de  mtiger. 

B1UN-Á-BRIN  , adw.  Pelo  por  pelo  , he- 
bra por  hebra  : uno  por  uno , poco  á poco, 
á migajas  , á pellizcos. 

* BU1N-BLANC,  s.  m.  Colibrí  blanco  de 
l.i  Guyana.  ¡|  Brin-JUeu , Colibrí  azul  de 
M ótico. 

BRIN  D'ESTOC , s.  m.  Palo  largo  her- 
rado |>or  los  dos  cubos. 

BRINDE,  s.f.  ( ant.  ) Brindis  : el  trago 
que  se  bebe  a la  salud  de  alguno. 

BRINDELLES  , s.  f pl.  Seroja  : hojas 

BRINDILLE  , s.f.  Vardasca  : rama  «Li- 
gada. ||  Ch abasca  : las  ramitas  delgada*  y j»e- 

qtteñas. 

* BRINGLE  , s.f  Jaco  , rocinete  : ca- 
ballo pequeño,  y de  no  muy  bucua  estampa. 

BRIOCHE , s.f  Bollo  : hecho  con  hi ri- 
ña, huevos  y manteca,  á molo  de  pauecillo. 
BRIOINF. , s.f  V.  Coulevrée. 

BRION  , s.  m.  Musgo  : que  se  cria  en  las 
cortezas  de  los  árboles , cspclciamcnte  de  las 
encinas. 

11  BRÍONE,  s.f Nueza  negra  : viña  ne* 
gra  : tuca  : congoria,  ó congorea. 

* BIUOKS  , J.  m.  pl.  ( ndul.  ) Pie  .la 
rorla. 

* BRIOTTE  , «.  f Anemone  vello.»  : 
cierta  ilor. 

BRIQIÍE  , s.f.  Ladrillo  , y balilo.ii. 
ÜH1QUET,  s.m.  FalaUm  : . un  i[uc«e  saca 
lumbre  del  pedernal,  ¡j  Bolle  a Li'itjuci  : dí- 
erse  de  lo*  avio»  de  encender,  de  la  bol»a  .U 
las  lumbre*,  ó <le  encender. 

BRIQliKTAGE,  *.  m.  Rimero  de  ladril- 
los. ¡i  Agramilado  : la  pintura  ó revoco  íju» 
se  («me  en  lo.  «.Hileros  ¡oriundo  d la- 
drillo. . , 

ER1QUEXE , EE,  P p.  del  verbo  trr- 
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(jiicter.  G>mo  adjetivo,  soloie  dice  de  la  ori- 
na comuliily  , truc  lira  á color  de  ladrillo. 

BRIQUETEn  , v.  a.  Agramilar : pialar , 
ó revocar,  una  pared  imitando  el  ladrillo. 

fiRIQUETERIE  , s./.  Ladrillar : el  pa- 
rage donde  se  fabrica  ladrillo , y leja  , que 
también  se  dice  tejar. 

BRIQUETIER , j.  m.  Ladrillero  : el  que 
hace  ó vende  ladrillo,  ó leja  , que  también  se 
llama  tejero. 

MUS,  s.  m.  F raetnra , rompimiento , 
quebrantamiento  : dicese  solo  bablaudo  de 
puertas,  sellos  , caudados  , cárceles  ó prisio- 
nes. ||  También  se  llaman  Iris  los  tiozos , ó 
fragmentos  dd  casco  de  nna  nave  que  Ita 
fi  acasado. 

BRISANS , j.  m.  pl,  Rompiente  : qnal- 
quier  bazo  , escolio  , placer,  ó costa  v donde 
rompe  y se  levanta  la  mar.  ¡j  Cachones  : las 
olas  que  rompen  en  la  playa. 

BRISE  y s.J  ( náut.)  Brisa  : viento  fres- 
co , v periódico. 

BftISE-COU,  s.  m.  Desmtcatfoo , esca- 
lera para  desnucarse  ; di  cese  de  la  muy  piua 
para  basarla.  ||  Reventadero  : dtcese  cíe  la 
misma  para  subirla. 

BRISÉ  , EE , p.  p.  del  verbo  Lriser . Co- 
mo adjetivo , díccsc  de  las  obras  de  muelles  , 
hojas  , ó piezas  diferentes  , que  se  pliegan  , 
ó doblan,  como  : puertas,  ventanas,  que  lla- 
man do  librillo,  quitasoles,  reglas,  medidas, 
«le. 

BRISÉES  , s.f  pl.  D Icese  de  la  ringle- 
ra, ó hilera  de  ramos  de  árboles  que  suelta  el 
cazador  quando  acosa  al  ciervo , pora  que  le 
sigan  los  demás  cazadores.  ¡|  (/*#•  ) Se  dice 
suture  les  brisées  de  quclqu  un  , por  seguir 
los  pasos  ó las  pisadas  á alguno.  [¡  ficprctulre 
des  brisées  : volver  á empezar  una  cosa  ya 
dexnda. 

BR1SE-GLACE , t.  m.  Estacada  delante 
de  los  tajamares  de  los  puentes,  para  que  en 
tiempo  de  velos  no  rompan  los  pilares  los 
témpanos  de  velo  que  acarrea  el  no. 

BRISKMEjNT,  s.  m.  Rompimiento,  o 
fracaso  de  las  olas  , que  baten  un  peñasco  , 
ó roca.  Se  dice  : brisement  de  c<vurf 

por  quebranto. 

BRISER , a.  Destrozar  : hacer  pedazos, 

ó astillas.  |1  Briser  te  chantre  ; espadillar  el 
cáftamo.  ^.Briser  une  jambe  ; ]>cm  ¡quebrar. 
||  {Jig-}  Quebrantar  : la  prisión,  la  soberbia, 
etc. 

BRISER,  v.  n.  Estrellarse,  fracasar  : un 
navio  contra  una  costa , una»  rocas , etc.  : 
tsnibien  se  dice  de  las  mismas  olas  del  mar, 
quando  romjien  y baten  con  violencia.  || 
■(  fig.  fom. ) Se  dice  brisons  la-dcssus  , esto 
el»  , doblemos  Ja  hoja  , no  se  hable  mas  de 
dio  , d exento»  ó cortemos  esto. 

BRISER  (SE)»  r,  Romperse,  que- 
lirirw. 


BJÜSE-RAISON  , a.  m.  Rompe  ó cor- 
ta conversaciones  : el  que  interrumpe  una 
conversación  sin  venir  a]  caso  loque  dice. 

BRlSE-SCELLÉ  , s.  m.  ladrón  de  cosa 
embargada. 

BIUSE-VEjVT  , s.  m.  Ah  ¡tana  ; cerca 
que  hacen  los  jai-dineros  contra  la  fuerza  tlcl 
viento  , y pura  el  rcsguanlo  de  Ir»  plantas. 

BRíSKCR  , s.  m.  Destrozador,  quebmn- 
lador  : solo  se  dice  de  los  herrges  dcstmcto 
res  de  las  imágenes  , cou  el  nombre  de  bri- 
scurs  d imagvs. 

CRISIS  , 5.  m.  ( arquit.  ) El  ángulo  que 
forma  en  los  tejado»  la  cumbre  ó caballete 
quebrado. 

BR1S0IR,  s.  m.  Espadilla  : instrumento 
para  espadar  , ó quebrantar  , el  cáñamo  , el 
lino  , la  paja  larga. 

BRISQUE  , s.  f.  Brisca  : juego  de  nny- 
pes. 

* BRISSUS  . s.  m.  Esquino  de  figura  o- 
valada  , istriado  , dentado , y puntiagudo  cu 
sil  cima. 

lííUSURE  , s.  / ( blns.  ) Brisadas  : 
f.adi  luía  de  nuevo»  blasones,  con  que  divisa 
alguno  y diferencia  las  propias  armas. 

CROC , s.  I7i.  Colodra  : vasija  grande  en 
que  se  echa  el  vino  que  se  ha  de  vender  por 
menor  en  las  talicrnus.  ||  En  algunas  paites 
de  l-Vancia  es  cierta  medida  de  vino  , que 
corresponde  á nuestra  quar tilla.  ||  Ante»  se 
lomaba  por  broche  , que  es  el  asador  : p ro 
solo  ha  quedado  la  frase  proverbial , de  br*>c- 
en-bnuctscy  como  quien  dice,  á quema  dien- 
te , del  asador  a la  boca  , esto  es  , como  el 
asado  en  su  punto. 

* DROGANTE,  s.Jl  (yoz  riuevay  fam.) 
Cambalache , chalanería. 

BROCANTER  , v.  n.  CambalaeJiar,  cha- 
lanear , en  alhajas , mueble» , y curiosida- 
des. 

BROCANTEUR  , s.  m.  Chalan,  ó cam- 
balachero,,  de  alhajas  , mueble»,  y enráw»»- 
dades  , para  ganar  : llámase  en  castellano  fa- 
miliar zacarrmtin. 

BROCA RD  , s.  m.  ( fom, . ) Pulla  , vare- 
ta : expresión  picante  Con  que  se  zahiere  a 
alguno. 

BROCARDÉ , ÉE , p.  p.  del  Ttrl>o  bro- 
carder . 

BROCARDEK  , u.  a.  Echar  pullas  , va- 
retas j zaherir  , picar  , con  burla  , ó ma- 
traca. 

BROCARDEUR  , EUSE,  s.  Pi.UUta  , 

bm  Ion  , chuzón. 

BROCART  , ó BROCARD,  s.  m.  Bro- 
cado : cierta  tcln  «le  seda  n-xida  con  oro  , 6 
con  plata.  • 

BRO  CATEELE  , S.  f.  Brocatel  : cinti 
tela  de  algodón  y seda  , imitando  al  broca- 
do. ||  Especie  «le  mármol  jaspeado  de  utnie 
lillojr*  morado , o toxizo. 
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* RROCEL’S  , s.  ///.  Especie  de  inarisen. 

BROCHANT  , udj.  ( blas.  ) Dicese  de 

la*  piezas  que  atraviesan  de  una  porte  á olía 
del  escudo  , cubiicndo  parle  de  las  otras  : y 
la  tal  pieza  se  llama , broefumt  sur  le  tout.  ¡| 
{fig. ) Se  dice  de  una  persona  que  sobresale, 
v eclipsa  á todas  las  demás  , eu  una  tertulia, 
o concurrencia  , por  su  mirar,  su  semblante, 
ú otros  accidentes. 

BROCHE,  s.j'.  Asador.]|  Espita,  ó ca- 
nilla : que  se  pone  en  una  cuba , ó tonel.  ¡| 
Atroja  : de  bacer  media. ¡(  Llamarme  broches, 
( navajas)  los  colmillos  del  jabalí.  j|  Brocas  : 
para  expoliar  las  telas. 

BROCHÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbSo  brocher. 
jj  D Icese  toile  broché* , á la  tela  espolinada  , 
ó espolín.  (|  Lirrc  broché  : libro  á la  rús- 
tica. 

BROCHEE , s.  f Aquella  cantidad  de 
carne  que  puede  caber  en  el  asador. 

BROCHER , i *.  a.  Bordar  de  recamado 
una  lela  : con  oro  , plata  , o seda.  ||  Poner 
un  libro  á la  rústica,  jj  Entrwlexer,  ó sobre- 
tcxcr  con  aguja-  ¡|  [jg- ) barbar  : hacer  las 
cosas  atropelladamente  , y de  prisa.  ||  ( id.  ) 
Zurcir,  hilvanar  : un  discurso  , una  memo- 
ria. 

CROCHET,  s.  m.  Sollo : pescado  de  a- 
gua  dulce. 

* BROCHETF.R,  v.  a.  Espetar  en  el  asa- 
dor lo  que  se  ba  de  asar  j y también  es  lardear 
con  In  aguja. 

* BRÜCHETER , v.  a.  ( ndut. ) Mfcdir  ó 
palmear  los  miembros  de  una  nave. 

BROCHETON  r s.  m.  Sollito  : sollo  pe- 
queño.   

BRGCHETTE,  s.f.  Aguja  de  lardear.  || 
Brocheta  : el  cilindro  en  que  los  fundidores 
<lc  campanas  tienen  señalarlos  los  gruesos.  || 
( imp. ) Chaveta.  ||  J) ícese : elever  a la  brn- 
chette , criar  un  paxarito  a la  mano.  j|  ( Jig .) 
Criar  á un  niño  con  mucho  esmero. 

BROCHEUR,  EL1SE,  s.  Enquadernador 
á la  rústica. 

RROCHOIR , s.  m.Mai  tillo  de  herrador, 
con  que  hierra  las  cabalgaduras. 

BROCHURE,  s.  f.  Libro  enquaderna- 
do  a la  rústica.  j|  Por  extensión  se  dice  une 
brochurc  de  todo  libiejo,  folleto  , papelej  » , 
ó quaderno  impreso  , que  por  su  corto  volu- 
men se  vende  sin  enquadernar.  ]|  La  acción 
de  enqu  salero  ará  la  rústica. 

BROCOLÍ , s.  m.  Bróculi  : cierta  horta- 
liza. , 

BRODE,  EE ,p.  p.  del  verbo  broder. 

BRODEQUIN,  s.  m . Borceguí  : cierto 
«alzado  antiguo.  ||  Llámase  así  el  coturno,  ó 
calzado  , que  usan  los  actores  en  la  tragedia. 
j|  Dicese  brodetpúns  (calcetas),  un  genero 
cíe  tormento  que  se  da  á los  reo». 

BRODER*  n.  Bordar, recamar.  ||  {fig. 
fam. ) Se  dice  broder  un  conté,  tinenta- 
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vello,  esto  es  , vestir  un  cuento,  una  noticia, 
echarle  ribetes  glosándole , y añadiéndole  al- 
go. ||  Brotter  en  relie f:  bordar  de  realce.  {) 
ffíétier  a broder  : bastidor. 

B ROI  ) KRIK  , s.j.  Bordadura  , bordado. 
II  í ) Hablando  de  un  escrito,  como  cuen- 
to, historia,  etc.  es  bordado , adorno,  li- 
bele. 

RRODEUR , EL  SE  , i.  Bordador  , 
ra.;||  Autanl  pour  le  broilcur , citémoselo  á 
tu  ba  : esto  es,  no  creo  lo  que  me  dices. 

* BKODOIR  , i.  m.  Córrete  : en  que  loa 
bordadores  de  sómbrenos  tienen  la  sedo. 

RROIE,  ó MAQL'E,  s.J.  Agramadera  : 
para  agramar  el  cáñamo. 

BROIEMENT , ó BROÍMENT  , j.  m. 

Molienda  : la  acción  de  moler  los  colores. 

* BROMOGRAPHIE  , s.  f.  (medie.) 

Bromografia  : descripción  de  los  alimentos 
solidos. 

BROMOS  , s.  m.  Planta  : especie  de  gra- 
ma. 

BRONCRADE , j.  f.  Tropezón,  tropie- 
zo , traspié. 

BRONCHER  , v.  n.  Tropezar,  dar  un 
traspié , trompicar.  ||  (Jig.)  Tener  urt  desliz, 
un  descuido , caer  en  una  falta , ó verro  li- 
gero. 

BRONCHES  , s.  f.  pl.  ( anat. ) Bron- 
quios : llámame  asi  los  vasos  dei  puhuon  que 
reciben  la  sangre. 

BRONCHÍAL,  ALE,  adj.  (anat.)  Bron- 
quial : lo  perteneciente  á los  vasos  del  pul* 
inon  llamarlos  //ronches  ( bronquios.  ) 

BRONCOCELE , j.  m.  V.  líokrc. 

♦BRONT1AS,  s.  m.  Broncia  : se  ha  dado 
este  nombre  á dos  especies  de  piedras  , á tubas 
de  figura  esférica,  poco  masó  menos  $ la  una 
es  la  equinila , ó erizo  marino  |tetríücado  j y 
la  otra  es  mineral  de  hierro  con  azufre. 

BRONZE  , s.  m.  Bronce.  ||  Díccse  un 
brome , un  beau  brome  , por  nna  figura  , 
ó una  estatua  de  bronce , hablando  de  anti- 
güedades : y en  términos  «le  medallas,  se  di- 
ce le  grana,  le  moren  , le petit  brome,  por 
los  grandes  , las  medianas  , las  pequeña*  me- 
dallas de  bronce.  ||  {jig, ) Se  dice  un  cocur 
de  brome  por  un  coraron  de  hierro. 

BRONZE  , ÉE,  p.  p.  del  vertió  bromer. 
||  D Icete  : souliers  bromes  , [»or  zapatos  ta- 
petados.   * 

BRONZER  , v.  a.  Broncear , pavonar  : 
dar  de  color  de  bronce.  ||  Teñir  de  negro  , 
hablando  de  gamuza,  badanas,  ó cordo- 
bán. 

BROQUART,  t.  m.  Cervato  de  un  año. 

BROQUETTE,  j.  / Tachuela  : davii% 
de  hierro. 

BROSSAILLES , s.  f.  pL  V.  Brous- 

s ai  lies. 

BROSSE.  s.  f.  Cepillo  : para  limpiar  ro- 
pa. j|  Brocha®;  Je  que  usju  los  pintora.  (| 
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ftiüín  : pora  limpiar  los  caballos.  ||  Braza : 
de  h*s  impresores,  para  limpiar  la  unta  de  los 
moJdrs. 

BUOSSE , EE  , p.  n.  del  verbo  bmsser. 

BROSSER  y v.  a.  Acepillar  , limpiar  : la 
ropa  con  el  cepillo.  [( ( intf). ) Bruzar  la  for- 
ma : limpiarla. 

BROSSER  y v.  n.  Atravesar  por  la  male- 
za , ó espesura  de  uf»  ím.ntc , 6 busque , sea  ;i 
pie  , sea  a caballo. 

BROSSIER  , s.  m.  El  artífice  que  hace 
cepillos  , y.  escobillas  para  limpiar. 

* BROSSlÉRE  , s.  f Grama  digital  : 
Verba. 

* BROSSURE  , s.f.  El  color  con  que  ti- 
fien los  curtidores  las  pieles  , que  rcgtilar- 
pacoie  lo  hacen  con  una  bruza. 

BROU  DENOIX  , s.  m.  V.  B, rmt. 

*BROUAlLLES  , s.f.  pl.  Las  tripas  de 
«ves,  peces , etc.  que  se  limpian  para  gui- 

BROUÉE,  s.f.  Niebla.V.  Bruinc,  hroud- 
bird. 

BROUET,  s.  m.  Pisto  de  leche  y azúcar. 

||  ( prov.  fam . ) Se  dice  : tout  s'encst  alié  en 
¿muei  d'amlouillcs  : todo  se  ha  vuelto  agua 
de  renajas. 

BRÜUETTE , s.f.  Carretón  : dícrse  del 
qtte  lieiie  una  sola  rrteda  para  conducir  agua, 
piedra,  ladrillo,  etc.,  y del  que  tiene  dos,  y le 
tira  un  hombre  , ó una  sola  caballería.  Por 
desprecio,  á un  mal  coche  se  llama  brouettey 
esto  es  , carricoche. 

hROUETTER , t*.  a.  Acarrear  , ó llevar 
alguna  cosa  en  carretón,  ¡j  Tirar  de  un  cune- 
fon  , ó carricoche. 

BROUETTEUR  , s.  m.  Carretonero  : el 
«pie  tira  de  un  carretón  de  dos  metías , ó sea 
carricoche. 

BROUjtrfTIER  , s.  m.  El  que  tragina  ó j 
ih  va  cosos  en  un  canelón. 

BROUHAHA  , s.  m.  Rimrun  : mormo- 
11o,  murmuren  : roído  sordo  y confuso,  que 
se  percibe  entre  la  gente  que  está  en  el  tea- 
tro, ó en  otro  par hge  de  concurrencia,  quan- 
tlo  imlatid.e  un  pssage. 

BnOUI , ÍE , p.  p.  del  verbo  broair.  A- 
liomagndo.  ||  Como  substantivo  , es  el  tnbo 
por  donde  el  esmaltador  sopla  pora  esmal- 
tar. 

BR 0*U I LLAÍW INI , s.  m.  {Jnm. ) Brodio, 
Ira  tarrido  , revoltillo  : aplicase  metafórica- 
mente á embolismo  , embrollo  de  un  nego- 
ci  o.  ||  En  la  alheyteria  se  dice  de  un  em- 
plasto con  bol  armen  ico  para  las  caballe- 
rías. 

BROLHLLART)  , s.  rh.  Niebla  , y nebli- 
na quando  es  gros  brouillard.  ||  Borrador  ; 
libro  de  apuntes  de  los  mercaderes. 

BROUILLARD , adj.  Teleta  ; papel 
de  estraza  tina  , punió  , ó azul , con  que  se 
cubre  y cu  zaga  lo  rechín  escrito.  j|  General* 
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mente  se  toma  por  todo  papel  de  estraza  > 
que  también  se  llama  de  añafea. 

BROL1LLE , s.  f.  Riña  : contienda. 

BROL1LLE,  ÉL,  p.p.  dei  verbo  brnuil- 
ler.  i) Dfcese  metafóricamente : tire  br  nuil  té 
<n*cc  fptf  hfinm  , por  estar  torcido,  desave- 
nirlo , descompadrado  con  alguno. 

RRÜUÍLLEMEN 1 , s.  m.  Enredara  i cn- 
to  , eim*do  , enmarañamiento. 

BROUILLER  , v.  a.  Barajar  , enredar  : 
revolver  las  cosas.  ||  Enredar,  descomponer, 
malquistar  i una  familia,  unos  amigos,  sem- 
brar zi zafia,  discordia.  [|  Mezclar,  hacer  mez- 
colanza , ó baturrillo , de  dos  ó mas  licores  , 
etc. 

BROUILLER  (SE)  , v.  r.  Embrollarse, 
turbarse  , atarugarse  , atascarse  hablando.  || 
( • ) Descomponen*» , descompadrar,  desa- 
venirse , quebrar  con  alguno.  ||  Provcrbial- 
mente  se  dice  : les  curtes  sont  br  nuil  bes  , 
por  la  cosa  , ó el  asunto  se  ha  cncrrspado. 

BROUILLEIUE,  s.f.  Disensión  , desa- 
venencia, querella  : cutre  dos  amigos  , ó fa- 
raiiins. 

BROUILLON,  ONNE , adj.  y snbxt. 
Enredador,  chistuono  > zizañero  : quando  se 
habla  de  la  persona.  ||  Travieso  , revolvedor, 
inquieto  : quando  se  habla  del  genio , del  es- 
píritu. 

BROUILLON  , s.  m.  Borrador,  borron  : 
se  dice  del  primer  escrito  antes  de  extender- 
le en  limpio. 

BROLÍR  , v.  a.  Ahomagar  : dlcese  de  la 
acción  de  la  escarcha , helada , o niebla , que 
con  los  rayos  del  sol  quema  las  flores  y los 
botones  de  las  plantas. 

* BHOÜlífeER,  v.  n.  Abochornar  : que- 
mar el  sol  las  plantas  : agostarlas. 

BROU  I&SURE  , s.f  El  «lañoqnc  hacr 
H sol  después  del  yelo  á los  botones  de  bis 
plantas. 

BROUSSAILLES,  s.  f pl.  Maleza  : ter- 
reno cubierto  de  malas  silvestres  y espesas. 

BROUSSIN  D’ERABLE  , ;.  mV  Excre- 
cencia que  viche  en  cJ  áccr. 

IJROUT-,  a.  íu.  Los  renuevos  que  empie- 
za i*  arrojar  el  monte  tallar  después  de  la  cor- 
la. r|  La  corteza  verde  de  la  nuez. 

BROUTANT,  ANTE,  adj.  (,,«**. ) Ca- 
za de  ramoneo  : el  ciervo,  el  gamo,  y la  ru- 
picabra. , . ~ ,, 

BROUTE , ÉE,  p.p.  del  verbo  brots- 

BROUTER , v.  a.  Ramonear  : comerse  el 
ganado  calino  las  hojas  y retoños  de  los  árbo- 
les. También  es  nacer biyerlia. 

BROL  flLLES,  s.  f.  pl.  Ramagr  «eco  y 
chamarasca  que  queda  en  el  monte  despuos 
de  la  corta  : de  que  se  hacen  hneveitos  jrara 
la  lumbre.  ||  ( fig.  fam.  ) Zarandajas,  mor- 
ralla , broza  : conjunto  ác  cotillas  inútiles  y 
despreciables. 
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* BROYE , s.f  Agramadera  : instrumen- 
to para  agramar  el  cáñamo,  ó lino. 

BROYE,  KE  , p.  p.  del  verbo  broyer. 

+BROYEMEN  r,  s.  m.  Moledura,  pulveri- 
zación : dices*  particularmente  de  los  colo- 
res que  se  pulverizan. 

BROYER , %*.  a.  Moler,  pulverizar. 

BROYEUR  , s.  m.  Moledor  de  colores. 

BROYON  , s.  m . Moleta  : la  que  usan  los 
impresores  para  inoler  la  tinta  en  el  tintero: 
y la  piedra  que  se  usa  para  moler  sobre  la 
losa  los  colores  de  pintor,  algunas  drogas  de 
botica,  etc. 

BRU  , s.  f.  Nuera  : lo  mismo  crac  bello 
filie. 

* BRUANT,  ó BRU  AND  , s.  m.  Verde- 

'ron  : pávaro. 

* BRUC  DE  PROVENCE , s.  m.  Alia- 
ga  , aulaga  menor  : planta. 

BRU 00 LAQUE  , s.  w.  Brucolaco  : en- 
tre los  Griegos  era  el  cadáver  de  un  excomul- 
gado. 

* B RUGES , {geogr. ) Brtijas  : ciudad  de 
rían  des. 

RRl.GNON , s.  m.  Abridor  liso  : fruta. 

BRUINE  , 3.  f Escarcha  : neblina  fría  , 
ó rocío  , que  ycla  y daña  á los  sembrados. 

BRU1NER , v.  n.  impers.  Orballar  : caer 
lu  niel 4a  , ó rocío. 

* BRU  IR , v.  a.  Suavizar,  ablandar  un 
paño , ó lela , por  medio  del  vapor  del  agua 
caliente. 

BRUIRE , v.  n.  Zumbar,  zurrir  : hacer 
un  ruido  bronco  y confuso. 

BRU ÍSS EM ENT,  s.  m.  Zumbido  , zur- 
rido : ruido  confuso , qne  se  oye  de  lejos. 

BRUIT,  j.  m.  Ruido,  estruendo.  [|  Ru- 
mor, susurro.  ||  Por  extensión  e6  faina , nom- 
bre , noticia  , ó novedad.  ( fig. ) Es  penden- 
cia , alboroto  , que  en  estilo  familiar  corres- 
ponde á tremolina,  trapisonda. 

BRUIT  { A Ptrm* ) adv.  Secretamcn- 
le.  ||  Agrand  bruil,  con  ostentación. 

BRÚLANT,  ANTE,  adj.  Ardien- 
te : lo  que  arde.  j|  Quemante  : lo  que  que- 
ma. (|  Abrasador  : lo  que  abrasa.  j|  También 
se  toma  como  participio  pasivo  : y entonces 
es  abrasado , enardecido  , ardiente  , esto  es , 
•*l  que , ó lo  que  se  está  abrasando  , que- 
mando , ajdiepdo. 

BRÚLE  , EE  , p.  p.  drl  verbo  brdlcr.  || 
D ícese  substantivamente  : il  teñí  le  hrdlé , 
huele  á chamusquina.  ||  Ccrveau  brillé , Irte 
brdlée  : calavera  , botarate. 

♦BRÚLKE,  s.f  Concha  marina  : llamada 
así  por  sus  colores. 

BRÚLEMENT , s.  m.  Quema  , quema- 
zón. 

* BROí*E-QUEUE  , s.  m.  Hierro  calien- 
te que  se  aplica  á la  cola  dei  caballo  después 
de  la  amputación. 

BRÜLER , v.  a . Quemar : fícese  por  con- 


sumir con  !a  llama  , y por  abrasar,  ó calen- 
tar demasiado.  ¡|  ( fam. ) Pasar  un  viajante 
por  un  parage  sin  detenerse  , tirar  adelante  y 
como  : bniler  luir  ctítpe , une  poste , un  gi le. 
||  Dicese  bniler  la  cenadle  a quelau'un  - lia- 
oerhi  saltur  los  seso» , ó quitarle  la  tapa  de  los 
sesos. 

BRÜEER,  k.  n.  Anler  : estar  quemán- 
dose , ó abrasándose.  ||  ( fig.  ) Consumirse  y 
deshacerse  : por  un  deseo,  una  pasión. 

BRC  LE-POURPOINT  (A)  adu.  A que- 
ma l ima  : pero  hoy  es  mas  usado  a bout  por~ 
Lint.  V.  líaut. 

brCueur  , ..  m.  Quemador.  Jamas  so 
usa  sola  esta  palabra  , sino  con  la  otra  utai- 
3on , como  quien  dice  : quema  casas  , ó in- 
cendiario. ||  Proverbialmente  , á un  hombre 
de  mala  traza , y desgreñado , se  le  dice  que 
parece  un  bnllew'  de  maisnns,  equivalente  á 
un  fueirurnso , ó un  escapado  de  presidio. 

BRULOT,  s.  m.  Brulote  : nombre  que  se 
da  á una  embarcación  incendiaria.  |{  ( fig,  ) 
Sedice  de  un  hombre  ardiente,  inquieto:  cest 
un  bniloty  es  una  pólvora,  un  botafuego.  j| 
También  se  llama  Lnllot,  qualquier  pedaci-. 
to  de  pan  , de  torta,  ú otra  cosa , que  se  car--' 
ga  de  sal  y pimienta  para  dar  un  chasco  á 
alguno. 

BRÜLURE  , s.f.  Quemadura.  {|  (fig-  ) 
Se  dice  eraindre  la  briilure , huir  de  lá  que- 
ma. 

* BRUMA1RE*  s.  m.  Brumario  : sftriin-. 
domes  del  calendario  fftmces,  que  ha  regido 
durante  la  última  revolución* 

BRUMAL,  ALE,  adj.  Bmmnl,  ó inver- 
nal : lo  perteneciente  al  invierno. 

BRU  ME , s.f.  ( ndut ) Broma  , ó brama  r 
niebla  que  se  levanta  en  el  mar.  ||  Bruma 
c rpaisse:  brumazón. 

BRUMEUX,  EUSE  , adj.  Brumoso,  ne- 
buloso : se  dice  del  tiempo , de  lo»  dias  en 
qne  hay  bruma  ó niebla. 

BRIÍN,  UNE,  adj.  Moreno  : aplícase  ca- 
si siempre  al  color  de  la  tez , del  pelo  , y á 
los  ojos  tic  nna  persona  : así  se  dice  pefine-%. 
gra  , ojinegra  , a la  mtiger  que  tiene  algún 
de  estas  do*  calidades.  ||  A veces  se  toma  co- 
mo .substantivo  : un  beau  brun  , une  bello 
bruñe  , como  quien  dice  , es  un  moreno  , ó- 
una  morena  agraciada  : une  bruñe  el  aire  , 
una  trigueña.  ||  Bak - brun , Imyo  obscuro  :• 
dice.sc  de  los  caballos.  ||  Dicese  en  estila  vul- 
gnr,  faite  brun , por  anochecer. 

BRUÑE , s.  f.  Úsase  en  esta  frase  fami- 
liar : sur  la  bruñe , á boca  de  noche  y ó en- 
tra dos  luces. 

BRUNELLE  s.f  Brunella  > dprunclla: 
planta  vulneraria. 

BRUNET,  ETTE  , aJj.  j snbsk  Moreni- 
to  : moreno  claro,  ó baxo  : trigueño.  ||  Bru- 
nettes  : xaearas  , canciones  tiernas , ainoro** 
*a>. 
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BRUÑI , IE,  p.  y.  <lcl  verbo  bruñir. 

BRU  MU,  v,  a.  ronrr,  ó volver  morena, 
ú parda  una  cusa.  ]}  También  es  bruñir , pu- 
lir los  inri  ale». 

BUL  MR  , v.  n.  Ponerse  , ó volverse  algo 
negro,  negrear  : ponerse  moreno. ||  También 
se  usa  como  v.  r.  Se  bruñir. 

BRLMSSAGE , s.  m.  Bruñido  , puli- 
mento. 

BRUNISSEUR  , s.  m.  Bruñidor : el  que 
bruñe  ó pule  metales. 

BRUNISSOIR , s.  m.  Bruñidor : el  ins- 
trumento con  que  se  bruñe. 

BRUISISSLRE,  s.J.  Lustre : en  las  telas 
de  seda.  j|  Pulimento:  cu  las  cuernas  de  ga- 
mos y cienos. 

#BRUSC,  ó BRUSQUE  , s.  m.  Brusco : 
mata  eme  se  parece  muclio  ai  arrayan. 

BRUSQUE , adj.  m,  y f.  Bronco  , bra- 
vio : en  el  genio.  |j  .Atropellado , precipita- 
do : en  el  obrar.  |j  Aspero  , seco  , sacudido  : 
en  el  hablar. 

* BRUSQUEMBILLE , s.  / Juego  de 
Hayales,  no  em  uncido  en  España. 

BnUSQUÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  brus- 
tmer. 

BRUSQUEMENT,  oda.  Precipitadamen- 
te , atropelladamente.  (|  Con  celeridad  , de 
sojMton  , de  golpe. 

BRUSQUÉR,  v.  a.  Zaherir,  insultar,  pi- 
car : á alguno  con  palabras  , ó con  respues- 
tas duras,  ¡j  Hacer  las  cosas  de  trompón  , n- 
tropcllarlas , terminarlas  prontamente.  ||  Di- 
cco'-  brusqurr  une  place , por  tomarla  por 
asalto , llevársela  de  un  golpe  de  mano. 

BRÜSQUKÍUE,  s.J.  Sequedad,  sacudi- 
da, claridad  : dicese  de  las  palabras  duras, 
© acciones  dcscorkm  con  que  >c  maltrata  a 
alguno.  j{  Jirusquericy  en  general,  es  pronti- 
tud, vi  veza  de  gpnio  : y tómase  en  mala  paite. 

BRUT,  uifi.y  s.  m.  V.  Orí. 

BRUT,  UTK , adj.  Bruto,  tosco,  basto  : 
lo  que  está  siu  limar,  sin  pulir. 

BRUTAL,  ALE,  adj.  Brutal,  abrutado, 
bestial : díccso  de  las  personas,  y de  sus  obras 
j apetito*. 

H RUT ALEMENT,  rula.  Brutalmente.  ' 

BRUT  ALISE , EE , p.p.  del  verbo  bi u- 
taliser. 

BRUTA  LIS ER  , a.  ( fnm .)  Sopetear : 

poner  como  uu  trapo  á alguno  : tratarle  cou 
aspereza  y grosería. 

BilUl  A LITÉ , s.f  Brutalid.nl  : vicio, 
apetito,  v irracionalidad  seminante  á la  de 
lo*  animales.  <¡  Brutalidad  : dicho  , ó acción , 
brutal,  í$i osera. 

* BRUTA-  VfANNA  , s.J]  Clase  dr  pera. 

BRUTE  , s.  f Bruto  . bestia.  [¡  J )íc.-*c 

también  de  la  persona  c» tupida  , incapaz. 

'BRUTE-BÜNXE,  s.f  Pora  del  Papa. 

BRUTIER  . a w.  Buai o , ú Luaiiliu  : es- 
pecie de  ave  Je  tapiña. 
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* BRLXELLES,  (ffeogr. ) Bruselas : cin- 
düd  capital  del  Brabante. 

+BRu Y AMMENT,  adu.  Ruidosamente  ! 

con  estrepito. 

líRUYANT,  ANTE,  adj.  Ruidoso  , es- 
trepitoso. 

BRUYÉRE  , s.  J]  Brezo  : arbusto.  |¡  ¡Ma- 
torral. 

BU,  UE,  p.  v.  de  fínire.  Bebido. 

BUANDKRIE,  s.  f.  Lavadero  : el  quat  to 
destinado  para  pasar  la  colada. 

BUANlJIKR,  ERE,  subst.  Curador,  c» 
curadora  : de  lienzos. 

BUHALE,  s.  wi.  Búbalo,  ó ton-cietvo : 
qundrúpedo  rumiante , cuyos  cuernos  son 
en  forma  de  S , con  las  punta»  bacía 
atras. 

BUBE,  s.J]  Buba,  pústula,  granillo  que 
se  levanta  en  la  piel ; si  es  en  ja  boca,  se  lla- 
ma pupa. 

BUlíON , s.  m.  Bubón  : tumor  grande 
lleno  de  materia. 

BULLALE,  adj . (anal.  ) Bocal  : d ícese 
de  aquellas  partes  que  tienen  alguna  rela- 
ción con  la  boca. 

* BUCCELLATiON , j / (tpdm. ) Bu- 

celacion  : división  en  trozo»  gruesos. 

IíUCCIN, s.  m.  ( fmt.  uut. ) Bocina:  es- 
pecie de  caracul,  algo  semejante  á la  cor- 
neta. 

BÜCENTAURE,  s.m.  Buccntnro:  nom- 
bre de  un  niagndico  y ostentoso  navio  de  re- 
inos del  Dux  y Senado  de  Vcnecia. 

BUCEPHÁLE,  s.  m.  Bucéfalo:  nom- 
bre del  caballo  de  Alejandro.  En  estilo  ioen- 
m>  se  aplica  a todo  caballo  : al  modo  que  en 
castellano  se  le  aplica  el  de  Babieca^  con  alu- 
sión ;d  famoso  del  (¡id  (¡ampoador. 

bOcbk,«./.  Leño  , tronco  : para  la  chi- 
menea. ||  ( carb.  ) Se  dice  bdche-en-eueulc 
á iu»  tacos  redondos.  ||  { fig. ) Tronco,  por- 
ro , ó zoquete  : eí  hombre  inútil , c insensi- 
ble. A 

Bl'CHER , s.  m.  Leñera  : en  donde  se 
encierra  la  leña.  |j  I higuera  : pila  de  leña  pa- 
ra darle  fuego.  Hablando  de  los  antiguo»,  se 
llama  pira. 

llCCUERON,  s.  m.  Leñador : rl  que  tra- 
baja en  cortar  leña  en  lo.s  montes. 

BÜCHETTE , s.f.  Tá  mnrua,  rozo : leña 
menuda  de  tronquilos , palitos,  ramage,  ó 
astillan , que  recoge  en  el  monte  ó canq>o  la 
gente  pobre. 

* BLCnVATEUR , s.  m.  Bucinator , ó 
ti oinpelero  : músculo  de  los  labio»  , situado 
en  la  parte  anterior  de  la  cara. 

BL COUQUE , adj.  m.  y J.  Bucólico  : lo 
perteneciente  á la  poesía  pastoral. 

BUCOLIQLE,  s.f  Bucólica  : especie  de 
poesía  ctt  que  hablan  pastores. 

BUCOLIQUES  t s.J.  pl.  {fam. ) Zaran- 
dajas , baratijas. 
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9 DUDE,  (geogr.)  Ruda  : ciudad  de  Hun- 

BUÉE  , s.  f ( ant. ) Colada.  V.  Les - 
sive. 

BUFFET,  s.  m.  Armario,  ó alacena  , en 
donde  m’  guarda  lodo  lo  necesario  al  servicio 
<!«•  la  mesa.  |l  Aparador  : la  mesa  en  donde 
ola  preparada  la  vaxilla  y demás  servicio  pa- 
ra la  comida  , ó cena.  j|  lluffel  d' argüe  : caxa 
«le  órgano  grande  de  iglesia. 

*BuFFETKRj  •>.  a.  Espitar  : abrir  nñn  es- 
pita cu  un  tonel  lleno  de  vino. 

* BUFFEXIN , s.  m-  Coleto  de  piel  de 
ternero  de  búlalo. 

BÜFFLE,  ÓBUFLE,  s.  m.  Búfalo  : es- 
pecie ilc  buey.  |1  Coleto  : el  ajustador  ó cha- 
leco de  unte,  sea  ó no  de  piel  de  búfalo.  ¡| 

( fig. ) Se  llama  biiflle  á un  nombre  simplón, 
lxibon,  un  zamacuco,  un  zoj*».  j|  (Jam. ) Se 
dice  repasser  le  bufle  a quelquiut , por  ajus- 
tare! coleto  á alguno  3 zurrarle  la  badana,  la 
pámpana. 

* B LEELES , i.  m.  pl.  Antes : de  piel  de 
búfalo. 

BLFFLETÍN  , s.  m.  Teniendo  de  la  bú- 
fala : bufalillo. 

* BUCLE , (geogr.)  Bugía  : ciudail  y 
puerto  del  rcjrno  de  Argel. 

BUCLE , ó PETITE  GOKSOUDE , *./. 

Búguia  : consuelda  menor  : planta  vulnera- 
ria. 

BUGLOSE  , s.  f Bu  glosa  , lengua  de 
buey : planta. 

BU  GRANE  , j.  f Yerba.  V.  Arvéle - 

biruj. 

* BUHOTS , s.  m.  pl.  Plumas  de  ganso 
pintadas  , que  sirven  da  muestra  á los  pluma- 
gnos. 

BU  IRE  , antes  BUYE,  s.f.  Jarro  grande 
de  plata  , ó peltre  , que  se  poue  eu  los  apara- 
dores «le  las  grandes  inesas. 

HUIS , dates  BOL  1S  , s.  m.  Box  : el  árbol 
de  este  nombre  : y también  el  box  de  los  za- 
pateros. 

* BUISSART,  ó BUSART,  s.  m.  Buaro: 

ave  de  rapiña. 

* RÜISSERIE  , s.f.  Duelas  largas  , para 
pipas  y cubas. 

BLISSON  , s.  m.  Breña  , zarzal , espinar, 
¡j  Chaparro  : d ícese  tic  los  árboles  achaparra- 
<lo»,  «pie  crecen  poco  : y de  Ion  frutales  que 
llaman  enanos  en  los  huellas.  [|  Se  tonta  al- 
guna vez  por  chaparral , maiorial  : o monte 
baxo. 

BUISSON  ABDENT,  ó PYRACAN- 

THE , s.  m.  Empino  albur  , piricauta  : ar- 
busto. 

* BüISSON'NET,  s.  m.  Matorralillo : 

matorral  pequeño. 

BUISSONNEUX  , EU.SE , <tdj.  Terreno 

llcnr>  de  matorral»*.*. 

* BUISSONiNít'R  7 a m.  [ ndul. } Capí- 
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tan  tle  puerto  : el  que  cuida  de  la  observan- 
cia de  las  ordenanzas  y reglamentos  en  i:** 
puerto». 

BULSSONNIFR,  IERE , mtj.  Sato  sr  d>- 

ce  con  ios  nombres»  Ittpin  y ¿ente.  Llñtnann 
lupias  bnissounivrs  los  conejos  de  monte;  y 
Jairc  Ideóle  buissonnicre , hacer  novillos, 
faltar  á la  escuela  los  muchachos. 

BULUK,  s.  /.  ( bufan.)  Bulbo:  cieit* 
espacie  de  cebolla  silvestre. 

BULBEUX , EU6E  , adj.  ( botan.  ) 

Bulboso  : dicese  de  la  plauta  ó raizqn.'  for- 
ma cebollas,  como  el  arrayan  , el  ¡unquiüc, 
ele. 

BULBONAC,  i.  m.y  LUX  AIRE,  s.f 

Yerba  de  la  nlaU. 

#BULL\ÍN,i.  rn.  Sauce  almendrino : ar- 
busto. 

BULLA  IRE,  s.  m.  Biliario  : recopilación 
«le  las  bulas  de  los  Papas. 

BULLE,  s.f.  Rula  : apostólica  constitu- 
ción , ó letra.  ¡|  Joyel  de  l»iitas  de  oro  , que 
los  Romanos  colgaban  al  cuello  de  los  niños. 

¡|  Burbuja,  gorgorita,  que  suele  hacerse  eu 
el  agua.  i|  Papyl  do  estraza  , el  mas  basto. 

BLLLE  , EK , mlj.  l)ic»**o  de  lo  que  es- 
tá despachado  cu  forma  autentica  por  la  Cu- 
ria Romana. 

BULLETIN , s.  m.  Boleta  : de  aloja- 
miento para  los  soldados.  ||  Boleta : de  sauí- 
dad  , que  se  da  en  los  puertos  de  mar.  I|  Bo- 
letín : papeleta  manuscrita  de  noticias.  | 
JHuUetin  : se  dice  especialmente  del  boletii* 
con  que  dan  los  Cardenales  su  voto  en  la 
elección  de  Papa. 

* RULTEÁU  , s.  m.  Arbol  cortado,  y 
dispuesto  cu  loriua  de  bola. 

* BUNKTTE,  s.f.  Gorrión  de  seto,  ó 
matorral. 

* PUNIAS,  S.  m.  Nidio  silvestre,  cuyti 
semilla  entra  cu  la  compososicion  de  ii» 
triara. 

BU  PRESTE , s.  m.  Insecto  con  alas  y 
aguijón  semejante  «i  la  cantárida. 

BUBA  LESTE  , s.  ia.  El  que  tiene  en  las 
aduanas,  registros  , portazgos  , repeso* , f 
otras  odrina*  , moa  , caxoti  , ó despacito  pa- 
la nnbiar  derechos. 

BLUAT  y a.  m.  Burato  : cierta  tela  «la 
lana  basta. 

BUR AFINE,  s.  f.  Ruralillo  : tela  cuy* 
urdimbre  es  de  seda  , y la  irania  es  láua. 

* BL IRCADLA,  s.  f.  Bureadia  : planta. 

DURE  , ó BUCLE , s.  f.  Buriel  : paño 

burdo  para  la  geute  pobre.  También  es  sayal. 

BUHE  AL  , s.  m.  Mostrador  : para  contar 
dinero.  ,(  Escritorio  , ó bufete  , para  escribir 
y tener  papeles  : y también  es  papelera.  J 
Odrina,  despacho  : «le  qualquicra  secretan.’, 
«-ontaduria,  tesorería  , etc.  ¡j  Estanco  : s«w 
de  sal , tabaco , u arpes,  etc.  jl  Registro  : oli- 
eiuu  del  icsguaala  de  caita»  en  ías  puerta» 
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de  las  ciudades.  ¡|  Algunas  veces  es  juzgarlo  , 
ó jimia,  en  que  se  excrce  alguna  jurisdic- 
ción : de  aquí  viene  la  voz  Bufeo , tribunal 
á que  están  sujetos  los  criados  del  Rey.  j| 
Buten»  de  la  poste  . estafeta  : casa  de  cor- 
reo*». [|  Burean  d' adrase : despacho  o rasa 
donde  se  dirigen  los  avisos  para  su  publica- 
ción. Jfureuu  central.  V.  Préjeclure  dn  pa- 
lice. 

* BUREAUCRATIE,  s.f.  Bnreocracia  : 
influencia  de  los  xefes  y olicioJes  de  una  se- 
cretaria , ú oficina. 

* Bl  REAUCRATIQUE  , ndj.  m.  y f. 

Burcocrático  : gobierno  con  muchas  ofici- 
nas , y estes  ron  influencia. 

BÜnELES , s.  f.  pl.  ( Lias. ) Burel  : pieza 
que  consiste  en  uua  faxa , cuyo  auclio  es  la 
novena  parte  .del  escudo. 

* BUHELE,  ÉE,  adj.  ( Lias . ) Lleno  de 

bu  reí  es. 

* BUREN  , (géogr.)  Bura  : villa  del  Du- 
cado «le  GúcJdres. 

BURET,  s . m.  Múrice  : pescado  de  con- 
cha. 

BURETTE , s.  f.  Vinagera  : en  que  »e 
p me  el  vino,  ó el  agua  para  decir  luisa.  || 
5 ‘Válete  : tela  de  lana. 

*BURETTTER,s.  m.  Monacillo  que  lleva 
las  vinageras  delante  del  sacerdote,  quaudo 
ta  á celebrar  : c$  oficio  particular  en  la  ca- 
tedral de  París  x 

* BURGALFSF, s,  f.  Burgalesa  : la  lana 
que  sale  de  la  provincia  de  tíurgcs. 

* BURGANDE,  s.  m.  Especie  de  múrice. 

BURGAND1NE,  s.f.  Nácar,  ó concha 

sn  (pie  se  cria  el  caracol  marino  llamado 
burentu. 

BURGAU  , s.  m.  Caracol  de  las  Antil- 
las , cuya  concita  es  el  mejor  i vacar. 

BURIN,  s.  m.  Buril  : instrumento  de  gia- 
l»ador. 

BURINK , EE  , p.  p.  Adj.  Burilado. 

BURIN ER  , v.  a.  Burilar  : abrir  con  el 
buril  en  los  metales.  |j  Quitar  la  carie  de  los 
dientes. 

BURLESQUE  , adj.  m.  y f Burlesco  , 
jocoso.  ||  Por  extensión  es  ridículo,  risible, 
extravagante. 

BUHLESQUE  ( LE  ) , s.  ni.  Ia>  burles- 
co , lo  bufón,  hablando  del  estilo. 

BURLESQU  EM ENT,  ad De  mi  modo 

burlesco,  risible , ridiculo  : á lo  bufón. 

BURSAL,  ÁLE  , adj.  Bursal , bursátil , 
pecuniario  : d ícese  de  los  edictos  , leyes  , y 
decretos  en  orden  á pedir,  ó exigir  dinero. 

BUSART,  s.  m.  Especio  de  balcón  muy 
voraz. 

BUSC , s.  m.  Polo  ó palillo  de  cotilla  : 
usan  le  las  mugetes  para  que  no  so  doble  por 
delante. 

* BUSCHF,  s.  f.  V.  fíuze. 

BISE,  z.f.  Pcrnoctcio  : especie  de  ¿gut- 
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la.  ||  Tulio  de  madera  , ó plomo  , que  s*rve  ' 
para  la  coiuunicacion  del  ayre  de  un  pozo 
a otro  en  lus  minas.  ||  ( fifi  ) Se  dice  del 
hombre  muy  necio,  c ignorante,  y corres- 
ponde á ave  zonza  , ó mocltuelo. 

# BLSERAi  , s.  m.  Ave  de  rapiña,  entre 
el  lm&ard  y el  pernoctero. 

* BLSON  , s.  m.  Buzón  : ave  de  la  Gu- 
yana, muy  parecida  al  nemoctcro. 

BLSQLER  , v.  a.  Meter  el  palo  en  la  co- 
tilla. (|  nwHpicr  fortune  : buscar  fortuna. 

BLSOLlÉufc,  s.f.  Funda  m la  cotilla, 
donde  la*  mugerrs  meten  y sacan  el  pa- 
)|  Peto  : que  se  pone  sobre  la  cotilla.  || 
Corchete  : que  las  miigcrcs  iraian  de  ¿ules  á 
la  cintura. 

BLSSARD,  s.  m. , ó BUSSE,  s.  f.  Cu- 
bo : compuesto  de  duelas  y aros  para  conte- 
ner líquidos. 

* BlSSEROLLE , s.J.  Gayuba,  gaulla  , 
agarja,  nvugcs,  uvnduz  r planta. 

BtiSTE,  s.  m.  Busto  : estatua  de  una  per* 
sona  de  medio  cuerpo,  y sin  brazos.  ||  Tam- 
bién se  dice  del  tronco  del  cuerdo  humano , 
desde  el  cuello  basta  la  cintura. 

BLSl’ROPHE,  s.f.  Escritura  bustrófe- 
da  : que  va  de  izquierda  á derecha  v de 
derechaá  izquierda,  sin  interrumpir  la  línea. 

BUT , s.  m.  Hilo  , blanco  : señal  6 puu- 
to  dio  á que  se  tira.  ;|  { fifi. ) El  fin  , el  ob- 
jeto : que  uno  se  propone,  |j  ( Id. ) El  punto 
de  la  dificultad,  el  alma  del  negocio,  el  ter- 
mino de  nuestros  deseos  : Jrappcr  au  but , dar 
en  el  hito,  en  el  punto. 

RUT  EN  BLANC (DE),  exp.  adv.  T>e 

pnnta  en  blanco,  como  tirer  de  but  en  btanc. 

||  i fifi.  fam. ) De  golpe  y zumbido,  de  bue- 
nas á primeras , sin  mas  ni  mas.||  Bul  a huí, 
mano  á mano  : sin  ventaja  de  una  parte  n¡ 
de  otra  : «piando  es  trocar  ó comprar  una 
cosa  , se  dice  pelo  á pelo. 

BUTE , s.J'.  Pujavante  , instrumento  de 
herrador.  Ü*n«-e  en  el  blasón. 

BUTE,  EE,  o.  p.  del  verbo  Lutcr.  Ade- 
mas délas  significaciones  de  sn  verbo,  tiene 
otras , como  : il  est  LutA  a...  está  arrestado , 
resuelto  a...  está  firme  , cerrado,  obstinado 
en..  ||  lis  sont  buiés  l un  conté  i nutre  : es- 
tán contrapuntead*!» , repuntados,  encon- 
tradla. 

BLTÉE , ó BOUTÉF,  s.  f.  Estribo  : el 
macizo  de  piedra  qnc  á las  extremidades  de 
un  puente  sirve  para  sostener  la  calzada. 

BUTF. R , »».  n.  Dar  en  el  punto  de  la 
lwla  : hablando  del  juego  del  Inflar.  ¡¡  ( fifi.) 
Tener  ó poner  la  mira  6 los  pnntos  á al- 
guna cosa  : tirar,  aspirar  á ella.  ||  Tropezar 
cl  caballo  por  la  desigualdad  del  piso.  ||  Se 
Lutcr , es  aiTestarsr  , cernirse , aferrarse  en 
una  cosa  : pero  lialilando  de  dos  peí  sonas,  se 
Lutcr , es  contrapuntearse,  desarenase,  re- 
puntarse. 
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BLTER, i\  a.  ( albañ.)  Estribar,  sostener 
un  muro  ó bóveda  con  botarcles.  ||  ( hort. ) 
Atetillar  : abrigar  con  tierra  el  pié  de  un  ár- 
bol , después  de  plantado.  ||  Aporcar  : cu- 
brir con  tierra  la  escarola,  cardo,  y apio,  pa- 
ra que  blanquee, 

RETIN , s.  m.  Botín  : presa , ó despojo  , 
hecho  á los  enemigos  en  la  guerra. 

BET1NER  , v.  a.  Pillar,  hacer  presa,  sa- 
quear un  país  , un  campo. 

BETIREEX  , EESE  , mi).  Mantecoso  : 
lo  que  es  de  la  naturaleza  de  la  manteca  d« 
▼acas. 

* BUTOME,  s.  m.  Junco  de  flor,  ó flo- 
rido : planta  aquática. 

BETOR , s.  m.  Alcaraván  : ave  que  vive 
en  les  pantanos.  [|  (fig. ) Se  dice  butor  al 
hombre  tonto  , y necio  , como  entre  noso- 
tros diríamos  ganso,  avestruz. 

BETTK,  s.f.  Terromontero  : cerrillo  le- 
vantado en  una  llanura.  ||  Terrero  : dícése 
propiamente  de  aquel  en  que  se  pone  el 
maneo  para  tirar.  j|  (JÍ£. ) íJc  dice , diré  en 
butte  a...  estar  puesto,  ó expuesto,  á...  ser 
el  blanco  d<p.. 

BLTTIERE,  mfj.  Díccse,  arquclusc 
buttiérc , el  arcabuz,  ó esropeta,  con  que 
se  tira  al  blanco. 

* BETURE,  s.  f.  ( caza  ) Tumor  que 
se  hace  en  la  conyuntuia  que  está  encima 
del  pie  del  perro. 

KtjVABLE,  adi.  Bebedero,  potable  : 
lo  qur  es  de  beber , ó se  puede  beber.  En 
estilo  culto  se  dice  potable  en  «dubas  len- 
guas. 
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* BE  VF  AE,  s.  m.  Bavbel,  eartalx>n  : ¡ns 
truniento  para  formar  ángulos. 

BL'VEl'lER  , s.  nt.  El  portero  que  cui- 
da de  la  pieza  ó quarto  en  que  se  sirve  algún 
desayuno  á los  ministros  de  un  tribunal , 
que  por  necesidad,  ó dilación  del  pleylo,  sa- 
len a tomar  algún  refrigerio. 

BUYETTE,  s.f.  Quarto,  ó pieza  cu  los 
tribunales,  destinado  para  servir  a los  jueces 
y demas  oficiales  algún  desayuno. 

BEVEER  , s.  m.  Bebedor  : el  que  bebe 
mucho  vino  , el  aficionado  al  vino.  En  tún- 
dese por  bebedor  de  licores,  qnando  se  dice 
absolutamente  y sin  regimen,  un  Luveur,  un 
^ rantl  buueur  j pero  quando  lo  es  de  agua  , 
u otro  líquido  , se  expresa  buvcur  d'cau , da 
lait,  etc.  ||  En  esta  expresión  familiar,  ce  \ún 
rnppelle  son  bui'eur  ( este  vino  convida  á 
repetir),  la  palabra  buvcur  significa  mera- 
mente el  que  U-be. 

BE V OTTF.R , t'.  n.  Beborrotear  : echar 
copitns,  sorbí  tos,  tragos  j pasar  el  tiempo  be- 
biendo. 

* BUZE , ó BESCHE,  s.f.  Buzo  : espe- 
cie de  embarcación  , de  que  se  hace  uso  pa- 
ra la  pesca  de  arengues. 

* BuZT-COF,  s.  m.  Cabizchato  : especie 
de  delfín  del  mar  septentrional. 

. BYSSF,  s.  m.  Biso  , ó lana-pena  : especie 
de  hilo  que  echa  de  sí  la  ostra-pena  : es  vete 
usada  rn  la  sagrada  Escritura. 

BYSSOLYTHE  , s.f  BladKta,  ó mus- 
go lapideo  : especie  de  musgo  lanudo  que  se 
forma  sobre  las  piedras , en  las  montañas  de 
Su  boy  a y del  Delíinado. 
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C.  I>etra  consonante,  y la  tercera  del  alfa- 
beto. % 

(JA  , adv.  Acá.  jj  f 'enez  ch  . venid  acá.  || 
(Jor. ) Depuis  deux  ans  en  ch : de  dr»  años 
acá.  \\Chct  Ih  ; acá  y acullá.  ¡|  De-ca  de-la : 
de  acá  para  allá.  ||  Dc-chct  de-la  : de  aquen- 
de y de  allende.  ||  Par-tleca  : por  acá. 

Cá,  interj.  Ea.  j|  (fa , cu  , comniencons  h 
travaiUer  : ea  , ea,  empece  ruó»  á trabajar. 

( ‘A  ( ()R  ),  ínter).  Ya  pues. 

„ ♦CAACHJRA,  o CAÓC1ÜRA,  $.  f 
Indigo  : planta  de  que  se  saca  el  añil. 

*CABACET,  4.  m.  V.  Cabasset. 

* CABAL , o CABAN  , s.  m.  Generes 
que  se  toman  á mitad , tercera , ó quarta 
parte  de  ganancia. 

^CABALAN!’,  ANTE,  mi).  Pandillero  : 
el  que  maquina,  trama  ó hace  cnbrdfts.  Es 
yoz  nueva. 
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CABALE,  s.f.  Cabala  : una  especie  de 
tradición  entre  los  Judíos  $ y también  el  arte 
quimérico  que  profesan  para  adivinar  con 
combinaciones  «e  letras  y palabras  de  la  Bi 
bl»a.|] ('abala  : maquinación,  trama, partido. 

CÁBALER,  %•.  n.  Maquinar,  tramar:  fo- 
mentar alguna  conjuración,  ó partido. 

CABALEUR,  s.  m.  Maquinador, sedicio- 
so ; fomentador  de  trptnus , ó partidos. 

* CABALEZET,  s.  ni.  Corazón  de  león  ; 
estrella  fixa. 

CAB  ALISTE,  s.  m.  Cabalista:  el  qu$ 
profesa  la  vana  ciencia  de  la  cabala. 

CAB AL1STIQUE , adj.  m.  r f.  Cabalís- 
liro  : lo  que  pertenece  á la  cabala,  como 
arte  quimérico. 

* GABAN  AGE , s.  m.  Chacra,  rancho  : 
el  sitio  donde  se  acampan  lo»  Indios,  y ba- 
teo »m>  chuzo». 
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CABA5TE,  s.f.  GaVmn,  choza. 

* CABANER , v.  a.  GiiibUuir  cabañas  y 

cLc/JIS. 

* CABANER  ( SE ) , v.  r.  Guarecerse  en 
una  r abaña , ó choza. 

CABANÓN  , s.  m.  Cabañuela  , clio- 
zttcla. 

CABARET,  5.  m.  Taberna  : taiubiru  in- 
cluye la  taberna  ligón.  ||  Batea,  ó bandeja  : 
en  que  se  ponen  las  tozas  para  servir  el  ca- 
fe', el  te,  etc.  ||  Azor&bácara  : cierta  yerba  de 
olor. 

CABARETIER,  IÍR1S,  s.  Tabernero. 

* CABARÉTIQLE,  adj.  m.  y f.  Ta- 
bernario, taberna»  il  : se  dice  en  estilo  bui- 
leseo. 

CABAS,  s.  m.  Capacho  : esportillo  : de 
palma , ó junco. 

CABASSET,  ó CABACET,  m.  (<tnl.) 

Capacete  : cotcopara  ai  mar  la  cabeza. 

( * ABESTAN , s.  m.  ( ndut. ) Cabellante. 

* CABIAI , s.  m.  Cabiel,  ó cnpívar:  «jua- 
<1  ni  pedo  de  la  Guyana  y del  Brasil,  algo 
parecido  al  cocliino  de  Indias. 

CABILLAGD , s.  m.  Truchuela : especie 
de  abadejo  que  se  come  fresco. 

*CABILLE,  s.f  Tribu  : nombre  que  se 
da  ó cada  asociación  de  familia  en  la  Ara- 
bia, y la  Abisinia.  Llámase  bordeen  la  Tar- 
taria. 

*CABILLOTS,  s . m.  pl.  (, ndut .)  Gavillas : 
pequeñas  clavijas  en  que  se  alan  los  cabos 
«le  las  maniobras  voluntes. 

CAB1NKT»  s.  m.  Gabinete  : pieza  reti- 
rad» «le  la  casa  paia  trabajar,  «i  conversar,  i| 
Gabinete:  parage  «lela  casa  destinado  para 
guardar  pinturas,  medallas,  antigüedades, 
manuscritos,  libros,  etc.  j|  Despacho,  estu- 
dio, retrete  : quarto  destinado  para  recogerse 
á estudiar,  escribir  y trabajar  los  hombres 
de  letras,  ó de  dependencias.  ¡|  Papelera, 
escritorio,  j]  Antes  se  tomaba  el  entune t por 
guaní. ñopa  - y también  por  retrete  de  nece- 
sidades corporales,  ó sea  letrina.  ||  Hablando 
«le  los  Soberanos,  le  cabinel  equivale  al 
consejo  privado , ó despacho  secreto  de  los 
negocios  políticos,  que  también  se  llama  Ga- 
binete, por  suponerse  tratarlos  cu  la  carna- 
i.i,  ó retrete  «leí  palacio  : así  h órame  de  ca- 
lmel  y equivale  á Jo  que  decimos  estadista,  ó 
político,  inteligente  en  <*l  manejo  «le  lo*  ne- 
gocios políticos.  ||  Cabinel  de  places ; gabi- 
nete formado  de  lúeas  de  espejo.  ||  Crtbi - 
net  de  jardín : cenador.  [|  Cabinel  de  tnsil • 
: glorieta  formada  «le  cu  rejudos  de  íoa- 
d'  i'.i , cubiertos  de  hojas  v ramas,  ¡j  Cabinct 
d argüe:  órgano  pequen** , y portátil , Uaina- 
c!o  realejo. 

CABLE,  s.  ni.  Cable  ; maroma  : cuerda 
grueso . 

CABLE,  LE , adj.  {Idas.)  Se  dice  de 
¿gruía  pieza  hecha  de  cables  Lo.J.’vs. 
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* C \ BLEAU  , s.  m.  Calahrote  : cabio 
mas  delgado  «pie  ios  de  Jas  anches. 

C.sBLER  , %>.  a.  ( soguee. ) Ks  juntar  y 
torcer  muchos  hilos  para  formar  los  cable» , 
«i  soga*. 

CAROCHE , s.  f Broca  : clavo  ralon- 
«!o , y <!*•  cabeza  quadrada.  ¡|  ( joc . ) Se  «lice 
grosse  cab oche , «leí  hombre  «le  cabeza  gl  an- 
de, que  llamamos  cabezorro,  ó cabezón  : y 
bnnne  cabothe , «leí  cuerdo  y juicioso , qu«t 
({«reimos  hombre  de  tesla , ó de  cabeza  q (la- 
drada. 

CABOCHON,  s.  m.  Cabujón  : se  dice 
de  alguna  piedra  preciosa  , y especialmente 
del  rubí  «fue  está  pulido  sin  labrar  ni  cortar. 

||  Calamón  : clavo  pctfucüo  con  cabeza  á 
punta  de  diamante. 

+ CABOSSE , s.f.  Cáscara  del  almendra 
del  cacao. 

CABOTAGE,  s.  m.  ( ndut . ) Cuholagc  : 
navegación  de  costa  en  cosía  , de  cabo  en 
cabo , de  puerto  en  puerto. 

CABOTER , /i.  Costear  : navegar  do 

<x>sta  en  costa,  de  puerto  en  puerto. 

CABO  riEH,  s.  nt.  Barco  costeño  : que 
solo  hace  v iagt>  de  puerto  en  puerto. 

* CABRE,  s.f  {ndut)  Cabria  : máqui- 
na para  «airgarv  «lescargar  las  naves. 

* CABRÉ,  KK,  adj.  {Idas.)  Cabrado  : 
di  cese  del  caballo  que  está  sentado. 

CABKKR , SE  CARRKR , r.  Encabri- 
tarse , empinarse  : ci  ícese  de  los  caballos.  j| 
(y/#. ) Montar  en  cólera  , amontonarse,  le- 
vantarse tui  peso,  subirse ú la  parra,  respin- 
ga»-. 

C ABRI , s.  m.  Cabrito.  Pícese  solo  ha- 
blando «je  la  carne , como  quariier , morceau 
de  eahri , quarto,  pedazo  «le  cabrito  $ y eti 
esta  frase  snuter  cómate  un  eahri , saltar  co- 
mo un  cabrito.  Por  lo  domas  se  dice  clu¡ - 
weau. 

CABRIOLE,  s.  f.  Cabriola  , brinco  que 
dan  los  que  danzan.  ¡|  Corcovo  : salto  mali- 
cioso une  «la  el  caballo. 

CABRIOLE!!,  v>.  n.  Cabriolear  : hacer  ó 
echar  cabriolas. 

CABRIOLEE,  s.  m.  Especie  de  coche  li- 
gero de  «los  ruedas  : corresponde  á carrocín  ,. 
birlocho , silla  volante. 

CABBIOLELR , s.  m.  Cabriolóla : el  «fue 
buce  cabriolas  cu  el  bavlc. 

*CABIUÜNS , s.  m.  pl.  ( ndut. ) Ca- 
briones  : <*sp«XM*  de  cuñas  «pie  se  ponen  de- 
baso  de  las  ruedas  de  la  cureña  deí  cañón. 

* CABRON,*.  m.  Cabritilla:  piel  de  ca- 
hrito. 

CA  BES , adj.  No  se  «lice  sino  con  chou , 

. col  : y entonces  cfuui  cubas , o pommé , r* 
el  repollo,  ó la  col  «le  pella. 

CACA , *.  tu.  Crea  : di  cese  á los  niños  cu 
lugar  de  miei «la.  i|  Caire  caca  . «>  hacer  la 
1 cas::»,  ó i;«  pita. 
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*C ACABER,  u.  n.  Cuchichiar , castañe- 
tear, ó cantar  como  la  perdiz 

CACA  DE , s.  J.  Cagada.  (Jig-  bar.  ) Se 
dice  faite  une  vil  tune  taca  Je , esto  es  , hacer 
lina  buena  cagada , por  el  mal  éxito  de  una 
cosa  emprendida  locamente. 

CACA  LIA , s../: , ó PAS  DE  CHEVAL, 

ff. m.  Cucaba  : yerba. 

CACAO  , s.  m.  Cacao  : fruto  de  las  In- 
dias, del  qual  se  labra  el  cl/ocolulc. 

CACAOYER , s.  77i.  Arbol  del  cacao. 

CACA  OYERE , s . f.  Gicaluial  : sitio 

plantado  de  cacaos. 

* GACASTOL , s.  77*.  Cacastol : páxaro 
de  México. 

GACHALOT,  s.  m.  Cachalote,  cetáceo, 
una  de  las  especies  de  ballena. 

* CACA  VATE,  s.  m.  Lo  mismo  que  ca- 
cao. 

CACHE,  s.  f\  ( Jam . ) Escondrijo,  es- 
condite. Proverbial  mente  se  dice  : *7  a trou- 
pe la  cache , por  haber  hallarlo  el  secreto  , ó 
el  descubrimiento  de  alguna  invención , 6 
pen.Humicqto.  , 

CACHE  , EE  , p.  p.  del  verbo  caclter , 
esconder,  ¡j  Como  adjetivo,  se  dice  : esprit 
carite , genio  disimulado  , reservado  : vie  ca- 
chee , vida  retirada,  solitaria. 

CACHGCTIObE , aiij . m.jr  f.  Caquécti- 
co : el  que  poza  de  poca  salud. 

*C\¿HÉMEKT,í.  /Ti.  Ocultación , encu- 
brimiento. 

* GACIIEMIRE , s.  77*.  Chal  de  Cache- 
mira : esto  es , fabricado  con  la  lana  de  las 
cabras  que  se  crian  en  el  valle  de  este  nom- 
bre , en  la  India. 

CACIIER , v.  a.  Esconder  : nn  tesoro , un 
reo.  j]  Tapar,  ó cubrir  : una  figura  indecen- 
te. |:  ( fig. ) Ocultar  : su  nombre.  j|  Encu- 
brir, o disimular  : nn  pensamiento , un  d**- 
siguió. 

CACHER  (SE),  v.  r.  Esconderse  , ocul- 
tarse : y también  retirarse  del  trato,  hacer 
vida  retirada  , ó solitaria. 

* CACHERON , i.  77*.  Bramante  , ordi- 
nario y grosero. 

GA&HET,  i.  777.  Sello  : con  el  que  se  cier- 
ran las  cartas.  ||  Sello : la  señal  que  el  sello 
dexa  impresa  en  la  oblea , ó lacre.  ¡|  Cache t 
vohuit : sello  postizo , ó cubierta  de  carta 
abierta  , con  la  oblea  pegada  para  cerrarla 
después  de  leída  , ó maní  testada.  |j  Decían- 
se leilres-de-cachct , la»  cartas-órdenes  fiel 
Rey  , selladas  , y firmadas  de  un  secretario 
de  Estarlo. 

CACHETE , ÉE  , p.  p.  del  verbo  táche- 
te.-.   

CACHETEE,  u.  a.  Sellar,  cerrar  con 
sello,  una  carta  : ponerle  el  sello. 

CACHETEE,  s.  f Esrondidiio.  ||  Dír«- 
se  advcrbinlmcn'-  : en ccrchette , tic  escondi- 
te , á eiconrlirLs. 
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CACHEXIE,  s.J.  (medie.)  Caque* ya, 
cacoq  turnia  : inala  disposición  de!  cuerpo , 
causarla  de  h»*  malos  liumores. 

í 1ACHIMENTIER , s.  m.  Guanábano: 
árbol  muy  común  en  las  islas  Antillas , una 
lleva  una  fruta  llamada  caclüntcns  ( clin  i - 
moya ). 

* CACHOLONG , s.  m.  A gala  blanca  y 

opaca . 

CACHOT,  s.  m.  Calabozo , encierro.  |( 
Jaula  , ó gavia  : de  ios  locos. 

CACHOTTERIE , s.J.  SecrctiUo , mis- 
terio, taparlillo  : la  afectada  ocultación  «1.* 
cosas  ríe  juica  importancia  j y 0*1  faite  des  ctt- 
choltcries  , es  andar  con  sec rehilos  , con 
misterio»  , con  tapadillos,  ó tapujos. 

CACHOU,  s.  77*.  Cachunde  ; pasta  que 
se  hace  de  la  mezcla  de  almizcle,  ámbar, 
etc. 

CACIQUE,  s.  77».  Cacique  : nombre  de 
algunos  soberanos  do  la  América. 

CAOS , y mejor  GASSIS , s.  m.  Casis : 
planta  muy  parecida  á la  que  produce  la  pm- 
sclla  , y cou  cuya  fruta  se  hace  un  excelente 
rosoli. 

* CACOCHYLIE,  s.f.  Cacoquilia  : mala 
digestión. 

CACOGIIYME , adj.  m.yf.  Cacorj ni- 
mio : malsano.  j|  ( fig. ) Estravugaute , índi- 
gesto  : en  ; i talento  , en  el  genio. 

CACOCH  \ Mil'!,  s.J.  Cacoquimio : depi  a- 
cion  de  humores. 

* CACODEMON , s.  m.  Espíritu  mali- 
gno : el  demonio. 

GACOPHONIE,  s.  f.  Cacofonía:  vicio 
contra  la  cíiH|ücncia.  ¡¡  Dicese  también  de-i.  * 
voces,  é insimúlenlo*  discordes , falto»  de 
consonancia. 

* i ! Af  iOTROPHDS , s.  J’.  Cacotrofia : nu- 
trición depravada. 

* ( !.\<  alKL-  8LANC  , s.  r:t.  Pescado  riel 
Mar  Mediten  aneo.  * 

* C ADA  MONI,  ó GRAINE  DE  PER- 
ROQUETE, s.  77i.  Codomoui  : droga. 

CADAS  ERE , *.  77».  Catastro,  registro 
público  de  la  eaiidad  y valor  de  las  tierras  , y 
bienes  raíces.  — 

GADAVKRELJX,  EUSE , adj.  Cadav.- 
lico. 

CADAVRE.  s.  77».  Cadáver:  el  cuerpo 
muerto  del  hombre. 

C ADEAÜ  , s.  77*.  Rasgo : el  que  hac^n 
ron  la  pluma  ios  maestros  ue  escribir  para  u- 
dorno  de  las  letras.  j|  Merienda  , ó agasajo*: 
que  se  da  n las  damas  para  obsequian);*,  j 
Presente.,  fineza  ; ele  alguna  cosa  que  se  re- 
gala. íj  Faite  des  Cadeaux  en  n rica/it , ren- 
guear, echar  rasgos  $ y en  estilo  jocoso , ecliar 
rtn  gorangos. 

CADENAS , ó C.ADENAT , 5.777.  Can- 
dado r cierta  cerradura  portátil,  y de  qtiiu 
* ?T0Q-  * 
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CADENASSK , ÉE  , p.  p.  del  verbo  ca- 

dtvioástr. 

CADENASSER , v.  a.  Echar,  oponer 
el  candado  : y también  cerrar  con  candado. 

CADENCE,  s.f  Cadencia  : en  la  músi- 
ca t en  la  poesía  , en  las  frasea.  Jj  Compás  : 
en  el  haylc,  ó danza. 

CADENCE  , EC,  p P del  verbo  cade  ti- 
rar. Como  adjetivo  , es  lo  hecho  con  caden- 
cia , con  compás , lo  acompasado. 

CADENCER,  «>.  n.  Dar  cadencia  y har- 
monía : ajas  cláusulas,  al  verso , al  canto. 


CADÉPCE,  s.f  ( ant.  ) Cadena  : d ícese 
i del  galeote , ó forzado  de  galera. 

C A DEN  EÍTE , s.f  Trenca , ó coleta  : 


dícese  de  la  míe  se  hace  del  cabello  natural  , 
y del  déla  peínen. 

CADET,  FriT,  s.  m.y  ffadf  Hijo  se- 
gundo : el  segundón  de  una  familia, ó el  segun- 
dogénito. 13 ícese  también  de  (piaK|iiier  her- 
mano respecto  del  otro  que  le  precede : y ah» 
solutnmrntc  tomado  , c adet  es  el  menor  de 
los  hermanos.  |l  Por  extensión  , se  dice  com- 
parativamente de  qualmiiera  persona  de  rno- 
lios  edad  que  otra  j ó de  menos  antigüedad 
cu  algún  cuerpo  , junta  , oí  i ció.  j|  En  la  mi- 
licia es  el  cadete  cíe  un  regimiento.  }|  B ran- 
che cadette  , hablando  de  familias  , es  la  ra- 
ma segunda  , ó que  procede  de  un  segundo 
de  la  casa. 

CADETTE,  s.f.  Losa  : dicese  de  la  que 
sirve  para  pavimentos  dt*  templos  , pórticos , 
claustros,  etc. 

*CADETTER,  v.  a.  Embaldosar  : con  lo- 
sas de  piedra. 

CADIS  , s.  m.  Especie  de  xerguilla  de  la- 
na : antiguamente  se  llamaba  cadiz  en  espa- 
ñol. 

* GADISÉ , s.  m.  D roguete  : tria. 

41  CAD1X , (gcagr.)  Cádiz  : ciudad  y 
puerto  de  España. 

CADMIE , s.f.  Cadmía  : calamina  , pie- 
dra mineral.  1|  Cadmía:  vapores  de  la  calami- 
na , ó de  qnalquter  otro  compuesto  de  zinc, 
que  se  pegan  á los  paredes  del  crisol  quando 
■e  tuesta. 

CADOGAN , ó CATOGAN,  s.  m.  Mo- 
ño : nudo  que  se  forma  con  el  cabello. 

CADOCE , s.  f.  Boton  9 ó castañuela  : 
para  levantar  un  picaporte , ó pestillo. 

CABRAN,  s.  m.  Quadrantc  : tómase  por 
c\  plano  de  un  relox  de  sol  donde  está  ilcli- 
yr.tdo  el  horario , y también  por  el  mismo 
reían.  |j  Muestra  : o la  parte  exterior  de  un 
relox , sea  de  campana,  sea  de  faltriquera. 

* GADRATiNS,  s.  m.  pi.  (tmp.)  Quadrc- 
lincs. 

* CABRA  TS , s.  m.  pl.  { imv.  ) Qu adra- 
dos. 

* CADRATURE , s.  f.  V.  Quadra - 

ture. 

CADRE,  i.  m.  Marco  : Je  una  pintura  , 


lámina , ©te.  {[  También  se  dice  qnadrn  , to- 
mando juntos  la  guarnición  y el  lienzo.  i{ 
( imp. ) 8c  dice  cadre  la  orla  que  se  furnia 
con  viñetas  , ó líneas. 

CADRER  , v.  n.  Qti adrar,  ajustarse,  a- 
daptarse  : venir  bien  una  cosa  á otra. 

CADUG,  UQIJE,  adj.  (Caduco  r dicese 
propiamente  del  hombre,  y de  ha  cosas  que 
le  pertenecen.  ||  En  sefltido  moral  es  lo  pere- 
cedero, transitorio,  como  hirns  catines,  plair 
sirs  radttcs.  ||  Díccsc  también  mal  son  cadu- 
que de  una  casa , ú otro  edificio  muv  viejo , 
que  amenaza  ruina. [|  Clámase  mal  caducf  el 
mal  caduco , ó epilepsia.  j(  (Jnr.)  Se  dice  un 
leg  caduc , une  successinn  caduque  y por  un 
legado , una  herencia , que  lia  caducado.  j| 
Díccsc  también  uoix  caduque , de  un  voto 
que  no  se  ha  cantado , ó tenido  mésente. 

f CADUCEATEIIR , s.  m.  Caduccador  : 

heraldo  enviado  (>or  los  antiguo*  Romanos 
para  anunciar  la  paz. 

CADCCEE,  s.  m.  Caduceo  : norohrc  d«» 
la  vara  del  dios  Mercurio.  j|  El  hoston  , ó 
especie  de  cetro , que  los  reyes  de  armas 
y los  heraldos  llevan  en  funciones  públi- 
cas. 

CADUOTÉ,  s.f.  Caducidad  : estado  de 
lo  que  amenaza  ruma.  En  francos  se  dk»  v 
asido  lo»  hombros , como  de  los  edificios; 
pero  en  castellano  se  dirá , de  los  primen*  lo 
caduco  , de  los  segundos  lo  ruinoso  , y de  las 
cosas  morales  lo  frágil , lo  percedero. 

CAFARD,  ARDE,  s.  y tulj.  Gazmo- 
ño , camandulero.  ||  Dimuis  cajfurd  : da- 
masco de  filoseda. 

CAFARDERIE , s.  f Gastuooería , ca- 
mandulería. 

CAFE  , s.  m.  Cafe  : llámase  así  el  fruto, 
la  bebida  que  se  hace  de  el , y la  casa  pública 
donde  se  sirve. 

♦ CAFEIERE  , ó CAFÉYERE,  s.  /. 

Plantío  de  árboles  de  cafe. 

CAFETAN  , s.  m.  Caftan  : cierta  túnica 
de  distinción  entre  los  Turcos. 

CAFET1ER,  s.  m.  Caletero  : el  que  tiene 
un  cafe 

CAFETIÉRE,  s.  f.  Cafetera  : la  vasija 
en  que  se  haca  el  cafe  a la  lumbre. 

CAFIER,  ó CAFEYER  , s.  m.  FJ  árbol 

del  cafe. 

* CAFRE,  s.  m.  y f. Cafre  : el  natural  do 
laCafrcriw.  j{  s.  m.  Cafre : ave  tic  rapiña , que 
es  un  metlio  entre  aguija  y bnrtre. 

CAGE  , s.f.  Jaula  : en  que  se  encierran 
los  páxaros.  |j  Alcahaz  : la  jaula  grande  en 
que  se  ceban  las  pollas  de  leche.  ¡|  Díccsc  caga 
d une  nutison,  el  casco  ó buque  de  una  ca- 
sa : coge  d'un  esctilier  , cana  <!c  escaleta.  || 
( Jig.  Jam. ) Jaula,  trena  : cárcel  , ó pri- 


* CAGÉ^jE , s.f.  Jaula  llena  de  pautaros.; 
paxaicra. 
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* CAGIER  , j.  m.  ( cetrer. ) Paxarcro  : el 
qiic  vende  pasaros. 

* GAGLIARI,  (gengr  ) Cáller  : dudad 

de  Crrdeña. 

CAGNARD,  ARDE  , adj.  y x.  (Jani. ) 

Pendejo  , haragán  , harón,  guillote. 

CAGNARuER  , u.  n.  ( fam . ) Poltro- 
near , haraganear , haronear : andar , ó estar 
hecho  un  haragan,  un  harón,  un  guillote,  un 
pendejo. 

CAGNARDISE,  x.  f ( fam .)  Haraga- 
nería , holgazanería  : lloxedud , poltrone- 
ría. 

CAGNEUX , EUSE,  adj. y*-  Zambo,  ó 

patizambo.  " 

(.1AGOT,  OTE,  adj. y s.  Santurrón,  bea- 
tón. 

CAGOTERIE  , x.  f Santurronería  : las 
acciones  y conducta  hipócrita  del  santur- 
rón. 

CAGOTISME , x.  m.  Santurronería  : los 
pensamientos  y carácter  hipócrita  del  santur- 
rón. 

CAGOIJ , s.  m.  ( fam. ) Buho  , huraño  : 
dícese  del  que  vire  obaenra  y mezqn  i ñámen- 
te , retirado  del  trato  de  gentes  : que  también 
llamamos,  el  villano  en  su  rincón. 

CAGOUILLE  , s.  f ( nJut. ) Volnta  : 
que  sirve  de  adorno  en  el  espolón  del  na- 
vio. 

CAGUE , x.  f.  ( naut. ) Especie  de  embar- 
cación que  se  usa  en  Holanda. 

CAH1ER  , s.  m.  Quademo  : sea  de  plie- 
gos de  papel , sea  de  pergamino.  ||  Cahier 
d’écóber  : cartapacio.  ||  Hablando  de  juntas, 
congresos , en  que  se  delibera  , / es  cahiers 
son  las  actas,  ó acuerdos  : los  que  en  España, 
hablando  de  Cortes,  se  llamaban  también 
q nademos. 

*CAHIEU,  x.  m.  V.  Caten. 

. QH1N-CAHA , udu.  ( vulg. ) A trágala 
perro  j á regaña  dientes  : esto  es  , de  mala  ga- 
na , con  renugnanoin. 

CAHOT,  g.  m.  Vayven  : encuentro  que 
da  nn  coche , ú otro  can  unge , en  terreno  de- 
sigual. 

GAáíOTAGE,x¡  m Traqueo,  zangolo- 
teo , bazuqueo ; de  un  coche , ú otro  can  ua- 
gr , er*  el  andar. 

T CAHQTANT,  ANTE,  adj.  Se  dice  de 
loscurnages  qne  por  su  mala  construcción  , 
dan  muchos  vayvenes,  y de  los  caminos  y cu- 
jíes qne  Jos  ocasionan. 

CAHOTER , v.  a.  Traquear,  zangolotear, 
bazuquear  : dícese  del  nuil  movimiento  de 
un  coche,  ú otro carruage. 

CAHUTTK  , s.  f.  Choiil , choza  pe- 
queña. 

* CAÍC  , ó CAIQUE , s.  m.  Caique : cs- 

Etiíe  destinado  a)  servicio  «le  las  galeras.  j| 
ancha  de  los  cosacas.  .j|  Cayos  ¡ arrecifes 
grandes , que  á veces  forman  ¡sidas. 
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* CAICA  , s m.  Cayquc  : especie  de  pa- 
pa ga\  o «le  la  Guyana. 

CAÍKU  , s.  m . Cebolleta  : la  cebolla  pe- 
queña que  tienen  varias  plantas  de  llores.  {| 
( botan.)  Dícese  caicujc  (esquexes)  a los  hi  • 
judos  de  las  plantas. 

CAI  ULE  , s.  j.  Codorniz  : pjixaro  de 
paso.  , 

CAILLÉ » EF. , p.  p.  del  verbo  caillcr. 

CA1LLE,  s.  m.  Cuajo  : aplícase  al  que  se 
hace  (le  ledic. 

* CAILCEBO  rrN  , s.  rn.  Canastillo  : 
donde  los  zapateros  tienen  los  ovillos  de  hilo 
de  que  usan  para  su  trabajo. 

* CAILLEBOT1S,  s.  m.  (ndut.)  Quar* 
teles  : lo.»  enrejados  en  forma  de  celosías,  que 
se  ponen  sobre  las  escotillas  para  vcntil  «r  el 
buque.  Todos  juntos  se  llaman  enjaretado. 

CAILLF.BUTTE , s.f.  Cuajada  : dícese 
de  la  masa  de  leche  coagulada. 

’C^IiEBOni,  ÉE,  adj.  Cuajado  , 
^condensado. 

CAII  /LE-LA1T , s.  m.  Galio  : cuaja-le- 
che, cardo  lechero : planta. 

CA1LLEMENT , s.  m.  Cuajo  , coagula- 
ción : el  astado  de  lo  que  está  cuajado. 

CAILLER  , v.  a.  Cuajar  : la  leche , ó la 
sangre.  • 

* CAICLETAGE,  s.  m.  Picotería,  co- 
torreó a , charladuría.  ]]  Chachara , parola  : 
obra  de  mucha  parla  y poca  substancia. 

(¿AILLETEAU , s.  m.  (dim.  de  caille.) 
Codorniz  pequeña. 

* CAH^LETOT,  s.  m.  Especie  de  roda- 
ballo pequeño. 

CAILLETTE,  s.f.  VA  cuajar  : del  cabri- 
to , cordcrito  , y Irecerro  mauion.  j|  ; fifi.) 
r Jamase  caiUeUe,  a la  inuger  frívola  v « baria- 
dora  , bocona  , que  se  llama  en  castellano  ro 
torrera. 

CA1LLOT,  s.  m.  Cuajaron  : dícese  solo 
de  la  sangre. 

* CA1LL0T1S , s.  m.  Sosa  , cuyos  peda- 
zos se  semejan  á los  guijarros. 

CAlLLüX-ROSÁl , x.  m.  Especie  de 
pero. 

CAILLOU  , x.  m.  Guijarro,  pedernal.  ¡| 
Caillou  de  riviére  : guija  , ó peladilla.  i|  Pe- 
til  C tallón  : china.  j|  Oros  caillou  : chinar- 
lo, chinarron, 

CAILLOUTAGE , x.  m.  Obras  de  mor- 
rillo , hedías  con  guijarros. 

CAIMACAN  , x.  m.  Cayinacan  : teniente 
dd  fp»?  visir. 

CAIMAN,  x.  m.  Cayman  : especie  de  co- 
codrillo. 

* CADÍ AND , ANDÉ . x.  Pordiosero  : 
mendigo  de  puerta  en  puerta  , ó de  la 
tuna. 

CAIMANDER , ó QÜÉMANDER,  *.  n. 
(J'am. ) Pordiosear,  andar  mendigueando , ó 
a la  tuna. 


Digitized  by  Google 


CAL  ( i 

bos  de  calor  «lo  eme  hacían  usóles  antiguos. 

* CALiEITE  , s.  ./•  Calieta  : hongo  a- 
marilio  que  se  cria  al  pié  «le  los  enebros. 

* CAL1FAT,  s.  m.  Califato  : dignidad  de 
califa. 

CACETE , s.  m.  Califa  : nombre  que  m? 
daba  á los  príncipes  sarracenos  sucesores  de 
Malioma , que  dominaron  en  Asia. 

CALIEOURCHON  (A),  adv.  A lloren 

jadas,  ó horcajadillas  : estar,  ponerse , andar 
cmpemecado  : lo  contrario  de  andar  á rnuge- 
riegas. 

CÁLIN,  s.  m.  Mandria,  pendejo,  mo- 
drego , molondro. 

* CALIN  , s.  m.  Calin  : metal  chino,  que 
se  asemeja  al  plomo,  V al  estaño. 

CAUjVER  , V.  «.  ¿ SE  CÁLEVER  , r. 
Aümar : tratar  con  excesivo  cariño  y afectada 
lisonja  á alguno.  ¡|  Repantigarse,  tenderla 
raspa , estar  tundiado , mano  sobre  mano. 

♦CAL1NGUE.  V.  Carlingue. 

* CALIORNE,  CAYORNE,  ó CAIOR- 
NE,  s.f.  ( ndut. ) Aparejo  mayor  : beta  grue- 
sa que  pasa  entre  un  guarnes  de  tres  poleas, 

T sirve  para  guindar  toda  clase  de  peso  en  la 
embarcación. 

* CALLSSOIRE,  s.f.  Estufa  : de  que  se 
nsa  para  dar  lustre  á las  telas  en  los  manufac- 
turas. 

♦CALLEE,  sf  (rom.)  Nombre  que  «e  da 
á unos  eneros  excelentes  de  Berbería.  Cuirs 
de  rallce. 

CALLEUX,  EUSE,  adj.  Calloso , y tam- 
bién encallecido. 

* CALLIGON,  t.  m.  Caligon  : arholillo 
de  la  Turquía  de  Asia. 

* CALLIGRAPHE , s.  m.  Calígrafo  : es- 
cribiente para  poner  cu  limpio,  que  emplea- 
ban los  escritores  antiguos. 

CALUOPE , s.  f.  Caliope  : musa  que 
preside  á la  poesía  épica. 

11 CALUTWCHE , s.  m.  Calitridie : rao 
no  de  color  verdf . 

CALLOSITÉ,  s.f.  Callosidad ; y también 

callo. 

CALMANDE,  s.f.  Calamaco:  especie 
de  tela  de  lana. 

CALMANT,  s.  m.  Calmante  , lenitivo  « 
remedio  que  mitiga  loe  dolores. 

CALMAR,©  CORNET,  a.  m.  Calamar: 
nombre  de  un  pescado,  jj  Estuche  de  plumas 
«le  escribir. 

CALME,  s.  m.  Calma  , bonanza  ; cu  el 
mar.  ||  Tranquilidad,  serenidad,  sosiego.  || 
Jítre  pris  ele  calme  : pairar  : estar  el  navio 
quedo  con  las  vela»  tendidas , y largas  los  es- 
cotas. 

CALME, adj.  m.  ¿'/Tranquilo,  quie- 
to, sosegado.  , 

CALME,  EE  , p-p  del  verlto  calnier. 

CALMER , v.  a.  Tranquilizar , sosegar, 
aquietar.  / 
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*CALOMEL,s.  m.  (medie. ) Culomel  : 
mercurio  dulce. 

CALUMNIATELE,  TRICE,  subsi.  Ca- 
lumniador. 

CALUMNIE,  s.  f.  Calumnia. 

CALOMN1É , ÉE,  p.  p.  del  verbo  ca~ 
lomnier. 

CALOMN1ER,  v.  a.  Calumniar  : cebar, 
poner  calumnias. 

CALOMXIEUX,  EUSE,  adj.  Calum- 
nioso. 

CALOMNIEUSEMENT , ad».  Calum- 
niosamente. 

♦CALONIÉRE,  s. f.  V.  Cannnniere. 

♦ CVLOKI METRE , j.  m.  ( quim . )Ca- 

lorímetro  : instrumento  para  medir  el  caló- 
rico específico  ríe  los  cuerpos. 

♦CALORIQUE,  s.  m.  ( quim.  ) Calóri- 
co : principio  ó causa  del  calor. 

♦ CALOT,  s.  m.  Dícese  de  las  estampas 
grabada*  por  el  famoso  grabador  Calot : Ji- 
güe e a Calot : avoir  un  calot. 

CAfjOTTF,  s.  f.  Casquete,  capillo  : dí- 
cese  esp  'cialmetiic  del  de  ios  clérigos , que  es 
solideo,  y dclde  los  cardenales,  que  es  bir- 
reta.   

♦ CALOTTTER  , s.  m.  Gorrero  , bonete^ 
ro  : el  que  hace  bonetes , solideos  , papali- 
nas, etc. 

♦ CALOTTIN  , s.  m.  Sandio,  botarate. 

♦ CALOTTINE , s.J\  Composición  poé- 
tica jocosa  v satírica. 

CALOYER,  4.  to.  Monga  griego  , del  or- 
den ríe  S.  Basilio. 

CALQUE,  s.  rrt.  Calco  : dibuxo  que  se 
saca  de  otro  por  medio  do  un  papel  hiuue<L> 
que  se  pone  sobre  el  dibuxo  o<  igmal , y jun- 
tos se  pasan  por  un  cilindro. 

CALQUE,  ÉE,  p.p.  Adj.  Calcado. 

CALQUER , v.  a.  Calcar  : estampar  un 
dibuxo  en  un  papel  húmedo  por  medio  de  l.x 
presión  eutre  dos  cilindros,  ó de  la  frica- 
ción. 

♦ CALQUIER , 9.  m.  ( com. ) Calquicr  : 
nombre  que  se  da  en  el  comercio  á ciertos  ra- 
sos v Lahuañes  de  las  Indias  orientales. 

CALUMET,  s.  m.  Nombre  de  una  pipa 
larga  , de  que  usan  los  salvages  americanos  , 
la  que  toman  en  señal  de  pal. 

CALUS,  i.  m.  Calió  : dureza  que  se  cria 
en  alguna  parte  del  cuerpo.  [|  (fig. ) Dureza  , 
endurecimiento , empederní  miento  : hablan- 
do del  ánimo,  del  corazón  : y así , se  Jaira  un 
calus  contra...  es  empedernirse , hacerse  una 
piedra  contra.., 

CALVAIRE , s.  m.  (geogr.)  Calvario  r 
monte  en  Jtulca.  |)  Calvario  : nombre  de  una 
emincucia  á la  salida  de  un  Jugar,  en  que  es- 
tá plantada  una  cruz. 

♦ CALVANIER,  s.  m.  Peón  que  amon- 
tona las  garbas  para  hacer  las  hacinas  cu  los 
cobertizos  de  las  granjas. 
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CALVILLE , s.  tu.  Camuesa  : especie  de 
manzana. 

CALVINISME , s.  m.  Calvinismo  : la 
secta  ó <loeirina  .de  Giivíoo. 

CAÍA  iXISJTE  , s.  tu.  y f.  Calvinista  : el 
<jur  signe  \ profesa  la  secta  de  Calvino. 

CAI  »\  liTK  , s.J'.  Calvicie  : calvez  de  la 
cabria.  V.  Chauvcté , que  significa  lo  mis- 
mo, niuiqncfjcavoz  mas  común  y vulgar. 

♦ CA  * ARÉ , s.  tn.  Paxavo  del  para i»o. 

CAMAIEU,  s.  ni.  Camafeo : pietlra  pre- 
ciosa de  dos  colore*.  ¡|  Aguada  : quadro  pin- 
tado ron  un  solo  color. 

CAMAIL , s.  m.  Mticeta : sea  de  obispo, 
sea  de  abad , ó de  Cauouieo. 

*CAMAWIOC,  s.  m.  Yuca  : planta  ame- 
ricaua  mayor  que  la  yuca  común. 

♦ CAMARA,  s.  tn.  {anal.)  Coronilla  : el 
Casco  de  la  cabria  , ó cráneo. 

CAMARADE,  s.  tn.  r f.  Caín  a raí  la  : 
compañero,  hablando  de  soldados,  estudian- 
te» , criados,  muchachos.  J|  Camarades  de 
unravey  dcjortiinc,  efe,  rompa  ñero»  de  via- 
ce,  <le  r»  en  la  suerte.  j{  Caniurade » au  col- 
iC¿fr  : cotí  col  ceas. 

♦ CAMARADERIE,  s.J.  Familiaridad 
entre  camaradas. 

CAMARD,  ARDE,  nilj.jr  s.  Chato  : el 
de  narices  chatas.  V.  ('amas. 

♦CAMAY El’.  V.  Camaícu. 

♦CAMBAGE,  s.  ni.  Im puesto  sobre  la 
cerveza.  |[  Cervecería  : la  tienda  donde  se 
vende. 

♦ CAMBA  YFS , s.  f.  vi.  ( rom. ) Cain- 

b«‘*ve»  : lelas  de  algodón  fabricadas  en  la  cos- 
ta de  Coromandel. 

♦ CAMBIO,  s.  m.  Cambio  : voz  tomada 
del  italiano. 

CAMBISTE.  s.  m.  Cambista  : el  que 
tiene  por  olicio  dar,  ó aceptar,  letras  de  cam- 
bio. 

CAMBOLAS  , s.  m.  Unto  de  rueda  de 
coche  , ti  otro  ramiage. 

CAMBRÉ , ÉE  , y.  y.  Adj.  Combado  , 

encorvado. 

CAMBRFR  , v.  a.  Combar,  arquear,  do- 
blar : una  tabla  , una  vara , un  lislou  , etc.  ¡| 
«Ye  enmbrer ; combarse , alabearse. 

♦ CAMRRIDGE,  ( geogr.)  Carabrigia, 
ó Cantórbcri  : ciudad  «le  Inglaterra. 

CAMBRLRE,  s.J.  Comba,  alabeo,  com- 
badura, torcimiento  : «le  lo  que  estaba  de- 
recho. 

♦ CAME  , s.J'.  Tíombre  genérico  de  cier- 
tas conchas. 

♦ CAM  HADE  , s.J.  Pimienta  silvestre. 

CAMF.E  , t.  tn.  Camafeo. 

♦ CAMÉÍJáK , s.J.  Olí  villa  : arbusto  de 
cuyo  fruto  m;  saca  1111  zugo  purgante. 

CAMÉLÉOIS  , s.  tu.  Camaleón  : cierto 
animal.  ||  (Jig.Jam . ) Dtcese  del  bonilve 
que  voeive  casaca,  esto  es,  de  opimon  y par- 


tido, que  en  castellano  llamamos,  veleta.  ||C«- 
tnéléon  bftwr , angélica  carlina  : planta. 

CAMELEOPARD,  r.  tn.  CuUicleop.ii  do. 
V.  Girajle. 

CA>lELLNE  , s.  j\  Tvliagro  , cainelina  ; 
planta. 

CAMELOT,  s.  m.  Camelote  : cierta  tela. 
J¡  Ca nielo t de  Llile  : lo  (jue  liamamoa  lila,  j} 
Camclot  otult : camelote  de  aguas.  j|  ( imy.  ) 
C.iiueioU*,  munición  ; obra»  de  poto  cui- 
dado. . . 

♦ CAMELO'rÉ  , ÉF  , adj.  Camelotado : 
lexido  hecho  como  lo#  camelotes.  . 

♦ C A MELOTiEH  , 1.  tn.  Papel  de  dase 
muy  inferior. 

♦ CAMF.LOTDiE,  s.J’.  Cameloton  ; tela 
que  imita  al  camelote,  aun. jue  mas  basta. 

CA  ^ILiUER,  s.  tn.  Camarero  : d ícese  do 
un  oticial  de  la  cain.ua  dei  papa,  de  un  car- 
denal , y <!e  un  prelado  italiano. 

♦ CA  MEIUXE  , 5.  J.  Camaina  , piedra 
nujtuiMii.d  , ó testicular  : nombre»  de  unas 
piedreciqi»  algo  semejantes  á las  monedas. 

CAMERAS  FE,  s.J.  Camuii&ta  : nombre 
que  se  da  a las  doncellas  que  asisten  y sirven 
á Jas  Revitas  en  sus  quarlos  v tocador, 

CAMERLíNGA  F,  .v.  tn.  Ca/u  arlen  gato  : 
la  «lignidad  «le  Camarlengo. 

CAMERl.Il\Gl¡E , s.  tn.  Camarlengo  : 
notnbrv  del  Cuidenal  Xcfe  de  la  Carnura  A- 
posiólica. 

CAMION,  s.  tn.  Alfiler  muy  pequeño  y 
delgado,  que  llamamos  , de  toca  de  monja. 
jj  Carretón  pequeño,  que  do»  hombre»  tiran 
en  lugar  de  caballería. 

♦ ('AMASA,  s.  J.  ( voz  tormida  del  es- 
pañol.) Ta paral >0  con  que  la#  ludias  Caribes 
tapan  su  desnudez. 

CAMISADE,  s.f.  ( milic. ) Encamisada: 
cierta  facción  de  guerra , atacando  de  nochtf 
al  enemigo  d**M>icvcnído. 

CAM1SARD , s.  ni.  Camisardo  : nombre 
que  se  dio  a uno»  fanáticos  de  bis  Ccvenas 
en  Francia. 

CAMISOLE  , s.  J\  Almilla  , ajustador. 
Di  cese  también  chemisettc* 

♦ CAMOÍARD , s.  tn.  Tela  texida  con 
pelo  de  cabra  monte». 

CAMOMILLE,  s.J.  Manzanilla  , magar- 
za : yerba  olorosa.  ¡|  Camomil le  púnate,  ma- 
garzuela  , mauzaniliu  hedionda.  ¡|  Carno- 
mi/le  rottuiine , manzanilla  fina. 

CAMOLFCET,  s.  ni.  Humazo  : el  hum? 
de  un  papel  retorcido  que  se  aplica  á las  na- 
rices nel  qnc  se  duerme  , como  hacen  Jo* 
muchacho».  ||  ( Jig.  Jam. ) Afirma,  burla, 
desayre,  que  también  *e  dice  bofetada. 

♦ CAMOURLOT,  s.  tn.  Especie  de  en- 
grudo fuerte  y de  grande  consistencia  q lian- 
do «*»tá  seco. 

CAMP,  $.  m . Campo  : el  terreno  que  o- 
«vp4  vn  vxácilo  acampado  j y también  se 
10 
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dicr  del  mismo  rxcrc¡lo,  ó real  sentado.  || 
Campo : el  sillo  en  que  se  rrAian  los  duelos , 
ó desafíos.  ||  I rever  le  camp  : levantar  el 
campo  , decampar  , aliar  el  real.  ||  Asscoir 
le  camp  : plantar  el  campo , asentar  el 
.real.  II  Camp  - volant  , campo  , volan- 
te : trozo  de  tropa  á la  ligera  , que  defiende 
la  campatta  , y amenaza  y fatiga  al  ene- 
migo. 

CAMPAGNARD,  ARDE , adj.yt.  Al- 
deano, lugareño,  dicese  de  las  personas  que 
hacen  su  villa  ordinaria  en  el  campo  , ó al- 
dea, v no  en  ciudad,  ||  Dicese  gejitílhamme 
campagnarü,  por  caballero  de  lugar : Jcmme 
cantpagnarrle  , por  lugareña. 

♦ CAMPAGNA,  (gengr.)  Campnnia  : 
antigua" provincia  del  regno  de  Ñapóles. 

CAMPAGNE  , s.J'.  Campaña,  campo  : 
la  llanura  de  tierra  sin  montes,  ni  asperezas. 

||  Caiiitm  : dícesc  de  lodo  terreno  que  está 
fuera  tte  poblado.  ¡ Campaña  : el  tiempo 
que  las  tropas  están  en  cada  año  fuera  de 
quarlcics  para  pelear.  ||  Batiré  la  campagne  : 
batir,  correr  la  campaña,  ó el  campo,  descu- 
brir el  campo.  ||  (j¡g- ) Desatinar , dispara- 
tar : decir  despropósitos,  baldar  al  nyrc.  || 
Meltra  ríes  antis  en  campagne  : valerse 
de  los  amigus  , para  el  logro  de  algún 
fin. 

CAMPANE  , s.  f.  Borla , y borlón  : sea 
de  oro,  plata,  ó sería,  en  forma  de  campa- 
nilla. ||  En  Ja  arquitectura  se  dice,  camparte 
*1  cuerjio  del  capitel  corintio  , y del  orden 
cerní  puesto. 

♦CAMP  ANELLE,  s.  f Campanilla  : 
planta  y flor. 

CAMPANILLE,  j.  f.  {artfuit.)  Linter-  ! 
na  : de  una  cúpula  , ú inedia  naranja. 

CAM  PANE  LE,  s.J'.  Campánula  : nom- 
bre genérico  de  idgunas  plantas. 

CAMPE,  ÉE,  p.p.  del  verbo  camper. 
CAMPECHE , s.  m.  Campeche  : cierta 
madera  de  tinte. 

CAMPEMENT,  s.  m.  Campamento  : el 
terreno  en  que  acampa  un  excrcilo,  ó parte 
de  el. 

CAMPER,  a.  ti.  y n.  Acampar  : ilícese 
de  las  tropas.  ||  En  estilo  vulgar  se  camper , 
se  dice  del  que  se  planta  ó plantifica,  esto  es, 
*e  troné  en  tal  ó tal  parage. 

* CAMPERCHE,  s.J.  Vara  de  lizos,  Cu- 
tre tapiceros. 

* CAMPES , j.  f.  Droguete  fuerte. 

* CAMPESTRE,  i.  m.  Calzoncillos  qnc 
los  soldados  romanos  llevaban  en  los  exerci- 
cios. 

* CAMPUORIQUE,  adj.  m.  jr  j. 
(quim.)  Can  fót  ico  : cosu  perteneciente  al  al- 
canfor. 

CAMPHRE,  s.  m.  Alcanfor  : especie 
de  gomu  oriental. . 

CAMPIiRL , EE,  tulj.  Alcanforado.  So- 
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lo  se  dice  del  espíritu  de  vino  , y del  aguar* 
diente  : cspnt-dc-vin  camphré , dt  l'cau-da- 
vic  campnrée > 

CAMP1  IREE , 5.  f.  Alcanforada  : cierta 
planta  medicinal. 

CAMP1NE  , s.f.  Especie  de  polla  suma- 
mente fina  , y do  gran  gusto. 

11  CAMPO  , s.  ni.  N<imbre  que  dan  lo» 
Franceses  á la  lana  sevillana. 

CAMPOS,  s.  m.  Asueto  : el  día  ó tarde 
que  se  da  de  vacaciones  á los  estudiantes  , ó 
colegiales.  j|  fia.Jdm . ) Huelga  : cesación  de 
quahniicr  estudio,  ó trabajo. 

* CAMPYLK  , s.  m.  Cuuipila  : planta  en- 
redadera de  la  China. 

CAMÜS,  USE,  aiij.  Romo  : «le  nariz.  || 
También  es  mi  listan  ti  vo  , pero  solo  en  el  ge- 
nero masculino. 

* CANABIL , s.  m.  Canabil  : tierra  me- 
dicinal. 

* CANACOPOLE , s.  m.  Nombre  que 
dan  los  misioneros  en  las  Indias  á los  simple» 
catequistas. 

CANADE  , s.  m.  Ave  de  America  muy 
hermosa. 

CANA1LLE , s.f.  Canalla  : gente  haxa  y 
ruin. 

CANAL,  s.  m.  Encañado,  6 conducto  : 
para  llevar  el  agua  á alguna  parte.  |¡  El  le- 
cho, ó madre  : de  un  rio.  |l  Acequia  : para 
riego,  ó para  adorno  , en  una  huerta.  ||  Gi- 
nal  : el  que  se  saca  de  un  pais  á otro  para  el 
trunspoilc  de  frutos,  y mercadei ías.  j|  Ca- 
nal : el  parage  en  que  el  litarse  estrecha  entre 
«los  costas  opuestas,  por  entre  las  quides  se 
comunican  las  aguas.  ||  (Jig ■)  Conducto, 
vía  , ó medio  : para  dirigir , ó conseguir  un 
negocio,  jj  Canal  d’armsemrnt  : acequia  : 
cacera  para  el  riego  : almatriche. 

* CANANG , s.  m.  Canango  : árbol  aro- 
mático de  Asia  y de  la  America  meridio- 
nal. 

CANAPE,  s.  m.  Canapé' : cierto  asiento 
con  respaldo , para  la  comodidad  de  muchas 
personas. 

CAN  APS  A , s.  m.  Barjuleta  : mochila 
de  cuero , que  llevan  los  viandantes  a cues- 
tas* 

CANARD,  s.  m.  Anade,  pato  : are  a- 
quátil.  |(  También  se  llama  canard  el  perro 
de  aguas. 

CAN  ARDE,  EE,  p.  p.  «leí  verbo  cañar - 
der. 

CANARDER,  v.  a.  Tirar  un  tiro  desde 
un  parage  oculto  , ódcíemlido,  como  «le lia» 
de  una  mata  , «je  un  árbol,  etc. 

CANAUDIÉRE  , s.  f.  Barraca , ó pues- 
to encubierto,  junto  ó dentro  «1«*  una  laguna 
ó estanque,  para  Lirar  á los  patos  ó ánades 
silvestres.  |¡  En  las  fortificaciones  antigua» 
era  corno  garita . ú otra  obra  de  reparo , des» 
de  donde  se  tiraba  resguardado. 
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CAÑAR!,  s.  m.  V.  Serin. 

* CAÑAR  IE  , s.f.  Canario:  cierto  bayle. 
+CANAR1N,  s.  m.  Gorrión  de  Canarias  : 

* CANASSE , s.  f Tabaco  en  hebras 
muv  méntulas , y bueno  para  t'mnar.  ||  ('axa 
de  estallo  en  que  se  trae  el  te  de  la  China. 

CANCAN  , s.  m.  Zacapela  r quejas  dadas 
con  muchas  voces  y ruido. 

* CANCANIAS,  s.  m.  Cierto  raso  de 
Indias. 

CANCEL , s.  m.  ( algunos  dicen  chati- 
cet. ) El  presbiterio , tí  santuaiio  de  la  igle- 
sia, en  donde  está  colocado  el  altar  mayor. 

* CANCELLATION  , s.f.  (J'or. ) Can- 
celación. 

CANCELLÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  can» 
ceUer. 

CANCELLER , v.  a.  {for. ) Cancelar  : 
borrar,  testar  una  escritura  , instrumento  , 
ele. 

CANCER , s.  m.  Cáncer  : especie  de  tu- 
mor muligno.  ||  Cáncer  : signo  )x>real  del  zo- 
díaco. 

* CANCERKUX  , EUSE , adj.  Cancero- 
so, arancelado. 

CANCRE  , s.  m.  Cangrejo  : especie  de 
gámbaro  del  mar.  ||  {Jig.jam. ) Se  dice 
cañera  al  sugeto  miserable  y pobre , que  cor- 
responde en  castellano  á lázaro  piojoso  : y 
también  se  dice  castigo  de  la  miseria  al  sór- 
didamente avaro. 

CANDELABRE,  s.  m.  Candelero  gran- 
ule con  mui-hos  brazos  v mecheros. 

CANDEUR , s.f.  Candor  , candidez  : la 
sinceridad  v pureza  del  ánimo. 

CANDI , lE , p.  p.  del  verbo  candir , ó se 
candir.  ||  1) ícese  sucre  candi  : azúcar  can- 
de , ó azúcar  piedra. 

CANDIDAT  , 5.  m.  Candidato  : dícese 
del  que  aspira  á algún  puesto  , ó digni- 
dad. 

CANDIDK,  adj.  m.  yf  Cándido,  sen- 
cillo , sin  malicia  ni  doblez. 

CANDIDEMENT,  adv.  Cándidamente  : 
con  candidez. 

* CANDIOLE,  s.  f Anemone  vellosa. 
CANDIR,  v.  n.  SE  CANDIR,  v.r.  En- 
durecerse, scqprse , tomar  consistencia  ; dí- 
ccse  del  azúcar,  y del  almibar  qtiamlo  se  a- 
zucarn. 

* CANDÍ  , s.  m.  Genero  de  batel  , ó 
Larca  grande  , de  la  provincia  de  Norman- 
día. 

CAÑE,  s.  f Añada  : la  hembra  del  á- 
nade. 

* CANEE  , ( geogr. ) Canea  : ciudad  de 
Ja  isla  de  Candia. 

* CANEHCIER,  s.  m.  Cañaííslolo  : ár- 
bol de  donde  sa  saca  la  casia. 

CANÍEPKT1KRE , s.f  Especie  de  ave 
del  tamaño  del  favsan. 


* CANEPHORES  , s.f  pi.  Caocforas  : 

doncellas  que  llevaban  cu  cestas  las  cosas 
destinadas  a los  sacrificios  de  los  antiguos. 

CANEP1N , 4.  m.  Cabritilla : piel  tina  de 
que  se  hacen  guantes.  j|  También  es  la  flor 
tic  la  cabri lilla  , que  sirve  para  paises  de  aba- 
nicos. 

* CANEQLIN,  s.  m.  Caniquí : tela  blan- 
ca de  algodón  , de  Indias. 

* GANETER , i*,  n.  {fam. ) Anadear,  an- 
dar corno  el  pato  , moviendo  las  carlcras. 

CANETON , s.  m.  Anadina  : anadón- 
cillo  : el  pollo  del  añade. 

CANÉTTE , s.  f Anadino  : el  pollo  de 
la  ánade..  ¡|  Anadina  : añade  pequeña.  ¡| 

( blas.  ) Anarles  sin  pies. 

CANTA7 AS , s.  m.  Cañamazo,  angeo,  ó 
estopillon  : pura  bordar  en  el  con  seda  ó la- 
na de  colores.  j|  ( Jig. ) Borron  , ó bosquejo  : 
de  un  escrito,  ó pensamiento. 

* CANTE  , s.  /.  Grama  de  flor  azul. 

* CANGETTÍjJ.  f Sarguera,  que  se  fa- 
brica en  Nonuandta. 

CANGRÉNE  , ó GANGRÉNE , s.f 

( cirug . ) Cangrena,  ó gangrena. 

* CANGilE  YEUX , EUSE , adj.  Cangre- 

tioso  : que  es  de  la  naturaleza  de  la  can- 
grena. 

* CANICA  j s.f.  ( com.  ) Canica  : cane- 
la silvestre  de  la  isla  de  Cuba. 

CANICHE , s.f  Perra  ríe  aguas. 

CANICULA  IRE,  adj.  m.  y j.  Canicular; 
se  dice  de  los  dias  de  la  canícula. 

CANICULE,  s.  f Canícula  ; constela- 
ción celeste.  , 

* C ANIDE , s.  ni.  Cánido  : papagayo  de 
las  Antillas. 

CANIE,  s.  m.  Navaja  para  cortar  las  plu- 
mas : tambicn  se  llama  cortaplumas. 

* CANILLÉE , s.  f Lenteja  de  agua  , 
lentejuela  : planta. 

CANIN  , UNE  , adj.  Canino , ó perruno  : 
dícese  de  lo  que  participa  de  la  naturaleza  ó 
propiedades  ctel  perro , couio  : dent  canine  , 
diente  canino  , ó colmillo  : faim  canine  9 
hambre  canina , ó perruna. 

* CANIVAUX  , s.  m.  pl.  Adoquines  ; 
piedras  anchas,  que  sirven  para  encaxonar 
el  empedrado.  Si  son  para  recibir  agua,  y 
servir  de  corriente  , se  llaman  adoquines  con 
vaen. 

* CANIVET,  s.  m.  Corta  plumas. 

* CANNAB1NE,  s.f  Canabina  : [danta 
de  Candía. 

CANNAGE,  s.  m.  Vareo  : el  unto  de 
medir  ó varear  las  estofas  con  la  cana. 

CANNAlE,  s.f  Cañaveral. 

CANNE  , s.f  Caña.  ||  Laña  , ó junco  ; 
el  bastón  que  se  trae  en  ia  mano  para  a- 
poyarse , ó por  insignia.  ||  Cierta  vara  de 
medir  llamada  cana , algo  mas  larga  que  la 
locsa.  ||  Nombre  de  diversas  planu*.  •¡  Cj/1- 
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ne  a nutre  : caña  dulce,  ó de  azúcar. 

CANHEBEKGF,  s.f  «¡AIREELE  DES 

M ARAIS  , s.  m.  Cañabrja,  ó arándano  a- 
eriu  : planta. 

•CAMNEI.ADE,  s.f.  ( moni.  )»  Came- 
lada : especie  de  ralea , hecha  con  canela,  a- 
zticar  y metano  de  garza , par»  dar  al  hal- 
cuu.  * 

CAÑUELAS,  s.  m.  Can  cío  ii , chocho  de 
canela.  . , 

CANNELK , CE , p.  p.  del  verbo  enti- 
ntar. 

CANNELER , v.  a.  ( arquil. ) Acanalar, 
estriar,  una  columna,  ú otra  pieza  : hacerle, ó 
socavarle  las  medias  cañas. 

CANNFLLlí,  a.  f Canela  : cierta  es- 
pecia. ||  Canilla  , ó espita  : de  una  cuba,  ó 
pipa. 

CANNF.LL1ER  , s.  m.  Canelo  : el  árbol 
de  la  canela  , que  también  se  Uaiua  ya  cañe* 
lero, 

CANNELURE,  s.f.  Estría,  ó media  ca- 
ña : formada  en  tuia  columna  , ó pilastr  a , 
de  arriba  ahaxo. 

*CANNER,  v.  a.  Varear  : medir  con  la 
vara  llamada  cana.  • 

* CANNETTE,  S.  f.  Bovina  : la  canda 
en  que  está  devanada  la  seda  que  sirve  de 
irania  en  los  texidos.  ,|  Jarro  pequeño  pai*r 
luedir  licores. 

CANNETILLE  , s.  J\  Cañn tillo  : hilo 
«le  oro , ó do  plata  , rizatlo  en  cuñutoa  para 
bordar. 

CANNTBALE  , s.  m.  Can  i bal : nombre 
ele  alalinas  naciones  salvajes  de  America, 
que  comen  carne  humana. 

CANON  , s.  m.  Cañón  , ó pieza  «le  artil- 
lería. |{  También  se  toma  colectivamente  por 
•«oda  la  artillería  que  hay  en  tnu»  plaza  , trin- 
chera , campo  , rxercito.  ||  También  es  el 
canon  de  toda  arma  de  fuego  , «le  una  pluma, 
*le  uua  xeringa,  ele.  [|  Canon:  decisión  , 6 
regla  csialtlccida , que  propiamente  se  dice 
de  los  Concilios.  ||  Canon  de  Li  mase : el 
i;anon  de  Ja  misa. 

CANON  , s.  m.  ( irnp. ) Cánon  : cierto 
gratio  de  letra  pura  imprimir.  |j  Oros  canon: 
gruncánon.  ||  Petit  canon  : peticíinon. 

CANON  ( DROIT) , s.  m.  líete*  ho  ca- 
nónico. Aquí  canon  hace  oficio  de  adjetivo  , 
y corresponde  a cano  ni  que. 

CANON  LAL , ALE,  adj.  Canonical: 
•i u embargo , se  dice  henares  canoniques , por 
horas  canónicas. 

CANON ICAT,  s.  m.  Canonicato,  ca- 
oongia.  j|  ( fig-  ) Prebenda  : se  aplica  al  ofi- 
cio lucroso  y «le  poco  trabajo  , «jue  también 
*e  dice  beneficio  sipiple. 

CAN0NIC1TE , s.J'.  La  calidad  «le  lo 
que  <*s  conónico. 

CANONIQLK  , adj.  m.  y f.  Canónico  : 
lo  que  está  seguu  los  cououc».  Oí  cese  Un  es 
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c/uioriiqnes  f libro*  canónico» ) «le  los  sagra*» 
do> , declarados  auténticos  por  !u  Iglesia. 

C ANON1QU EMKNT  , adi'.  Cunónica- 
mctite , legítimamente. 

CANUNJSATiÜN  , s.  J Canoniza-  f 
cion. 

CANONISÉ , LE , p.  p.  «leí  vcibo  cano- 
niser. 

CANONISF.R,  a.  Canonizar:  poner 
en  el  catalogo  de  lo»  Santos  al  siervo  «le  Dio» 
va  l*eatilica«¡M. 

CANONI5TE,  s.  m.  Canonista  : el  pro- 
fesor «le  derecho  canónico. 

CAN ( )NNA l)E,  s.  f.  (Cañonazo  : el  tiro. 

«le  un  cañón.  ,|  Cañoneo:  la  repetición  «le  ca- 
ñonazos , o ei  disparo , ó la  continua  bulc- 

ría\  , , i 

CANONNE  , £E,  p.  p.  del  verbo  ca- 
non t te  r. 

C4NONNER , v.  a.  Cañonear  : batir  á 
cañonazos. 

CANUNNÍER  , s.  m.  Artillero  : al  servi- 
cio «leí  canon. 

CANONNIKJtF,  s.f.  Cañonera  : al icrt ti- 
ra en  las  murallas,  balerías’,  ó ti  ¡licheras  , 
para  poner  el  canon.  ¡[  Cañonera  : tienda  «le 
campaña  para  los  soldados. 

f b’ANUPE,  i.Ji  Canopea,  ó canopo  i i 
nombre  de  tina  estrella. 

* CAÑOSE,  ( gcogr. ) Canosa  : villa  del 
regno «le  Ñapóles. 

CANOT,  s.  tu.  Canoa  : pequeña  embar- 
cación «le  J«*s  Indios,  ¡j  Rote  de  un  navio. 

* CAÑOLE,  s.J.  Tela  de  algodón  de  la* 
China,  de  que  hacen  sus  camisas  los  Chi- 
nos. 

* CANSCHY  , s.  m.  Cancbi : árbol  deh 
Japón  , cuya  corteza  sirve  de  papel  para  es- 
cribir. 

CANTAL,  s.  nt.  Especie  de  queso  nm^ 
sabroso  , «pie  se  hace  en  la  provincia  de  Au- 
vernia. 

* CANTA NKTTES  , s.f  pl:  ( ndut.\ 

Mamparos:  divisiones  en  las  cámaras  de  io* 
navios. 

CAN  I A TE,  s.J.  Cantata  : entre  músico* 
es  una  composición  de  recitado  , v una  ó do* 

"cÁNTATíT.I.K  , s.f  Cantata  corta. 

* CAN  TA  TRÍCE,  s.  J.  Orutora  , cauta- 
triz. 

C ANTIiARIDE , s.J'.  Cantárida,  espe- 
cie «le  tuov-u. 

* CANTiíENE,  s.  m.  Cuulrna  : pescado 
del  MediteiTí.neo. 

* (JAN  l’HL  S , s.  m.  ( medie. ) 7**1  ángu- 
lo del  ojo.  }|  Agujeio  pequeño  para  decantar 
algún  licor, 

* CAN  i IBAN  , s.  m.  ( curp. ) ( Josteros,  y 
madera  hendida  , qoe  no  puede  servir. 

* CANTi MARON  , ó CATIMARON, 

s%  ni.  Almadia , ó bidsa , de  que  u*ax«  ios 
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rorros  cíe  la  costa  tic  Cn rom  andel  para  la 
pesca. 

CANTUVE  , s.f.  Cantina  : frasquera  pa- 
ra colocar  fraslos  , (i  lw»tellas  de  vino,  ¡j  Can- 
tina : puesto  en  que  se  vende  vino  libre  de 
derechos  a la  tropa. 

CANTiNlER  , s.  m.  Cantinero  ó taber- 
nero de  la  tropa. 

CANIJO  l E , s.  m.  Cántico  : di  cese  del 
de  las  divinas  alabanzas. 

CANT<  )N  , s.  m Comarca-,  territorio  , ri 
distrito. -=  iblos. ) Ks  el  qnmtel  del  escudo  , 
menor  que  el  quartel  ordinario. 

CAN  l'ONADE , s.J'.  La  esqnina  del  tea- 
tro ; cantón  : cantonada.  Es  voz  usada  entre 
Jos  comediantes.  ||  Parler  h la  cantonatle : 
hablar  con  alguna  persona  que  no  vcu  los  es- 
pectadores. 

CANTONNE  , KE , p.p.yadj.  Acanto- 
nado. II  ( Idas. } Cantonado. 

CANTUNNEMKNT , *.  m.  Acantona- 
miento : estado  las  tropas  acantonadas  , y si- 
tio donde  se  acantonan. 

CANTONA ER  , v.  a.  Acantonar  : las 
tropas.  J 'Se  CfUitonner  j %*.  r.  Acantonarse. 

CAN  f ONNIERK , s.J.  Cnrt'mita  qne  se 
pone,  a los  pies  ríe  una  cania  de  pilar  á pilar, 
para  impedi  r el  paso  al  ay  re. 

CANULE,  s.J.  Cañuto : de  veringa.  ||  (ei- 
rá*; ) Canula  : cierto  eañonciio  de  plata. 

* CAOL  T-CIIOUC,  s.  m . Caut-chue : 
árbol  de  America  , de  donde  se  extrae  la  go- 
iuo-resina  , llamada  también  caut-chuc  , Y 
mas  comunmente  goma  elástica. 

* CAOS,  s.  m.  V.  Chaos. 

CAI’ , s.  m.  Caliera  : solo  Se  dice  de  ht  del 
hombre  en  esta  frase : armé depied en  caj>t  ar- 
mado de  pies  a calveza  ; y en  esta  otra  familiar: 
parle r t ap  a cap  ^ hablar  mano  á mano.  ||  La 
proa  de  una  nave.  j|  Cabo  , ó promontorio  , 
en  Ja  costa  del  mar.  j|  ( náut. ) Se  dice  cap  de. 
mouton  á Las  vigotas.  ||  JHettre  le  cap  a la 
route ; ponerse  en  derrota  un  navio. 

CAPADLE,  adj.  rn.  y j.  Capar.  : en  los 
sentidos  de  ¡ntciligencia  , suficiencia  , habi- 
lidad , ó disposición  para  alguna  cosa.  Dírese 
de  tina  persona  que  presume  de  sí , ila  f’aír 
eapable  ; y de  la  que  afecta  suficiencia  , ó in- 
teligencia , se  dice,  il J'ait  le  capable.  ||  Ca- 
paz : también  se  dice  cíe  la»  cosas  en  razón  de 
Alt  cabida  , ó de  su  espacio , para  coutener  o- 
tros  cuerpos,  ti  materias. 

* CAPAR  LE  M EN  'l1,  adv.  Capazmente: 
ele  un  modo  capaz. 

* CAP ACCIO , (ffeogr.  ) Capacho  r villa 
del  regno  de  Ñapóles. 

CAPACITE, s.J.  Capacidad,  hablando 
«le  personas  y de  cosas,  tiene  las  misma*  signi- 
ficaciones y usos  que  en  castellano. 

* CAPÁDE,  s.  f.  Pieza  : cutre  sombrere- 
ros es  la  extensión  de  la  lana  de  vicuña. 

CAP ARA(X)N , s.  m.  Caparazou  : la  cu- 


bierta que  se  pone  encima  de  la  silla  tic!  e¡a* 
bailo. 

CAPARACONNE , EE , p.  p.  y adj.  Cu? 
bierto  del  caparazón. 

CAPAR ACONNER,  a.  a.  Poner,  echat 
encima  del  caíiallo  un  caparazón. 

CAPE,  »./  Capisayo:  capote  decampo 
con  capucha.  (|  Mantilla,  ó capucha  , de  las 
nmgeies. 

CAPE  , s.  f.  ( náut . ) Capa  : la  mayor, 
ó la  vela  iiy\  palo  niavor. 

* CAPEER  , ó CAPF.YER  , c.  a.  (náut.) 
Capear  : ó estar  :i  la  capa. 

f APELAN , s . m.  ( jam . ) Se  dice  por  des- 
precio de  un  clérigo  sin  mas  renta  que  la  ca- 
ridad tic  la  misa  : y « veces  corresponde  á clé- 
rigo dt*  misa  y olla.  ||  Llamase  capolan  cierto 
pez  petrueño  del  mar. 

* CAPKLESCHE,  s.J'.  Capentza. 

cAPELFrr,  s.m.  Esparaván:  tumor  que 

viene  á los  caballos  y muías  en  los  pies,  a la 
extremidad  del  jarrete. 

CAPELINE  , J.  Son ibrr rito  de  paja  , 
qne  suelen  usar  las  mugeres  contra  el  m*1.  If 
Llámase empeline  cierto  vendage  que  sirve  en 
las  amputaciones  de  algnu  miembro. 

* CAPELLE,  (¿jeogr. ) Capcla  : villa  en 
el  arzobispado  de  Tutveris. 

* CAPEN DU  , ó . COURT-PENTHJ , s. 
m.  Especie  tfe  manzana  que  está  colorada  por 
defuera , y blanca  por  adentro., 

CAPILLAIKE  , s.  m.  Culanlt  ¡lio  , culrn- 
trillo  «le  pozo  : verba. 

CAPILLA  ulE,  adj.  m.  Y f.  Capilar  : del- 
gado romo  cabellos.  TWse  en  la  anatomía,  v 
botánica  : reines  capí! taires , vrnas  capilares : 
racine.5  capillait  cs  , raíces  pelusas  , ó capi- 
lares. 

* CAPILLíNE  , Hongo  rain-iludo. 

C A PILOTA  DE,  s.J'.  Guisado  He  peda-* 
ritos  He  carne  va  cocida  : corresponde  á la 
ropa  vieja  tic  Andalucía.  j|  ^ fig.Jam .)  M ri- 
te e tjurfqu  ’un  en  capilotaile  : no  doxarle  hue- 
so 5.IUO  , dcsacretlitar  con  maledicencias  exa- 
geradas. 

* C A PION , s.  m.  ( náut.  ) Codastf» 
de  galeras. 

CAPISCOL,  5.  m.  Chantre:  dignida 
en  catedrales  y colegiatas.  También  so  llam 
capiscol  cu  algunas  de  la  coroua  de  Aragón. 

C A PITAES  K , s.  m.  (.‘apilan  : sea  de  in- 
fantería, de  caballería , tic  navio,  de  galera  , 
de  fragata  , dr  puerto.  f|  Tiene  también  , co- 
mo en  castellano , la  signilicaGioii  tic  Gene- 
ral tic  un  cxércilo , q liando  se  habla  drl  cau- 
dillo, ó xefi*.  [|  Alcaydc  : hablando  de  n»x 
sitio  ó casa  real.  ]|  Llamábase  rapitaine  des 
portes , el  capitán  de  llaves  en  una  plaza  fie 
anuas  : cajntainc  aux  (j  un  les , el  capitán  do 
Reales  Guardias  Francesas  de  infantería  :y 
rapitaine  des  Cardes  , el  capitán  do  Guar- 
dias de  Coi  ps. 
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CAP1TA1W.R1K , s.  / Alcajdia,  ó go- 

bicrno  do  un  sitio  ó rasa  Kccal. 

♦ CAMTAINESSE , adj.  Galera  capi- 
tana. 

CAPITAL , s.  ni.  y adj.  Capital : el  fondo 
de  una  renta  : el  principal  do  un  endito,  ó 
deuda  : el  raudal  de  una  casa  de  comercio.  || 

( fifi.'  Lo  principal , ó lo  mas  importante  de 
una  cosa. 

CAPITAL,  ALE , adj.  Capital  ; princi- 

Sal  : como  , peine  enjútale  : point  capital.  || 
in  embargo  , las  letras  mayúsculas  se  lla- 
man lettres  capitales , y los  pecados  mortales 
peches  capitaux, 

CAPFI  ALE,  s.f.  Capital : la  ciudad  ca- 
beza de  rcyno  , ó provincia.  (|  Mayúscula: 
hablando  de  letras. 

CAPIT ALISTE , s.  m.yf  Capitalista  : 
el  que , ó la  croe  posee  capitales. 

CAPETAS , s.  m.  1 an farros  : que  cuento 
y afecta  valentías. 

* C APILAIS  ATE,  (geagr. ) Capitanaia: 
provincia  del  r«  vno  de  Ñapóles. 

CAPITAN-RACHA , s.  m.  Capitán  Baxá : 
d gran  Almirante  de  la  marina  ele  la  Puerta 
Otomana. 

CAPIT  ANE,  s.  f.  Capitana:  la  princi- 
pal galera  de  uua  armada. 

GAPITATION , s.f.  Capitación  : im- 
puesto por  'cabezas,  ó personas. 

* CAPITEL , s.  m.  Extracto  de  uno  It- 
ala de  ceniza  \ cal  viva  , que  entra  cu  la  com- 
posición del  x<abnn. 

CA  1*1  í EUX , EÜSE , adj.  Pírese  del  vi- 
no espiritoso , y de  olios  licores  fermentados 
que  tiran  a la  cabeza , ó cerebro ; vulgarmen- 
te de  .irnos  que  se  suben  ¿i  predicar. 

CAPITULE  , s.  m.  Capitolio  : templo 
de  la  antigua  Roma  dedicado  á Júpiter. 

CAPITON  , s.  m.  Cadarzo  : seda  basta 
de  capullos. 

CAPITULE,  s.  m.  Nombre  que  se  daba 
Á los  capitulares  ó regidores  tic  Toiota  en 
Francia. 

CAPíTOLLAT,  s.  m.  Dignidad  de  Ca- 
pitouL 

CAPITl  LA  IRE,  a>\j.  m.yf.  Capitu- 
lar : loque  concierne  a un  cabildo,  ó comu- 
nidad. 

CAPFrLLAÍRE , t.  IR.  Ordenanza  Real 
dividida  en  capítulos  : solo  se  dice  de  las  de 
Carloningno  , Carlos  el  Calvo  , y otros  anti- 
guos Reyes. 

CA PÍTUI ^AIREMENT , adu.  Capiíular- 

SDCntc , en  forma  de  cabildo  : ó en  capí- 
tulo. 

CAPITULANT,  s.  m.  y adj.  Capitular, 

Cabildante  : el  que  tiene  voto  en  cabildo  , ó 
6ea  capitulo. 

CAP tTL L ATION , s.f.  Capitulación. 
CAPITULE , s.  m.  Capitula  : logar  de  la 
6ag<  ada  Esa  itura , que  se  reza  en  ludas  las 


horas  del  oficio  divino  , excepto  en  los  may- 
tines. 

CAPITULER,  v.  tt.  Capitular  : pactar 
para  la  en  legra  de  una  plaza. 

CAPI V AR  , o CAP1V ERT,  r.  m.  Cap»- 
▼ar:  animal  aníibiodcl  Brasil.  Lo  muuuo  que 
cabial. 

*CAPOC,  s . m.  Ca|wc  : algodón  basto, 
que  solo  sirve  para  acolchar. 

* CAPO  - U’iSTHiE , ( gcogr.  ) Cabo 

de  Istria  : ciudad  de  lu  provincia  de*  ls- 

tria. 

* CAPOLEN  , s.  m.  Capulín:  árbol  de 

Nueva  España  , cuyo  fruto  es  parecido  a la 
guinda. 

CAPON,  s.  m.  ( Jam . ) Fullero  : en  el 
juego.  , 

CA  PONER,  v.  n.  Hacer  fuUcvías  en  el 
juego. 

CAPONNIERE , S.  f.  (fortif. ) Capone- 
ra  : obra  para  defender  los  loaos. 

f GUMQUItift  , s.  m.  Capoquero  : ar- 
ito 1 del  algodón,  llamado  ( Japoc: 

CAPÍ ÍHAL  , i.  ni.  Cabo  de  uquudra  : en 
la  infantería. 

* CAPQSER  , a.  n.  ( tumi.  ) Poner  el  b- 
nion  ;i  la  vía  : amarrarle  para  que.  la  nave 
vaya  al  viento. 

CAPOT , 5.  m.  Capote  con  capucha,  jf 
En  el  juego  de  los  cientos,  faite  capot , es  dar 
capole , hacer  en  una  mano  todas  las  bazas  , 
y tire  capot , es  no  hacer  ninguna  , ó llevar 
capote. 

CAPOTE,  s.  f Mantilla  que  las  muge- 
re  ponen  sobie  la  cabeza : es  propiamente 
una  capa  de  fray  le  con  su  capilla.  ||  Hoy  din 
llaman  también  capote,  a tai  sombrerillo  de 
terciopelo  o de  tale  ton , de  cierta  he  clima 
pafticobr. 

* CAPOLE,  ( grog. ) Capua  : ciudad 
dd  reyuo  de  Ñapóles. 

11  CAPPADOCE,  (geogr.)  Capadccía  : 
provincia  de  Asia. 

CAI’KE,  t.J.  Alo  parra,  y alcaparrón  : 
la  fruta  del  alcaparro. 

CAPRE^a.  m.  Caraba  : bastimento  cor- 
sario : y mas  propiamente  se  dice  ai  mador, 
armateur.  . 

*CAPREE,  y gcogr.)  Caprea  : ciudad  del 
rcyno  de  Ñapóle». 

CAl'RICE,  s.  m.  Capricho  : fantasía. 
CAPRlCiELSEMERT,  udi'.Capcicijosa- 
mcntc. 

LAPRIC1ELX,  ELSE,  adj.  Capricho- 
so, caprirhndo. 

CAPRICORJVE , s.  m.  Capricornio  : el 
décimo  signo  del  zodíaco. 

CÁPRIKR,  s.  m.  Alcaparro  : mata  que 
produce  las  alcaparra». 

*CAPRIOLE,  s.  f V.  Cabriole. 

GAPIUSANT,  adj.  ( medie.  ) Dicese 
dd  pulso  que  está  duro  y desigual. 
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CAPRON  , s.  m.  Especie  de  fresa  muy 
gruesa. 

CAPSE,  s.  f.  Caxeta  que  sirve  en  las 
elecciones  por  escrutinio. 

GAPSDLAIRE,  adi.  m.yf  Capsular  : 
epíteto  que  se  da  en  la  anatomía  á ciertos 
Jigatnentns,  venas,  y arterias. 

CAPSULE , 5.  J.  ( botan. ) Cápsula  : par- 
te de  las  plantas  en  que  están  encerradas  las 
semillas.  |j  ( anat. ) Nombre  que  se  da  a una 
especie  de  rayna  membranosa.  (|  (quim.) 
Capsula  : cazuela  ó plato  de  evaporación. 

CAPTAL»  s.  rn.  Titulo  de  mundo  que  se 
halla  en  las  crónicas  de  Francia , que  corrcs- 
pondia  á caudillo,  xefe,  y en  las  nuestras 
se  llama  tahdillo  y adalid.  También  se  Ita- 
lia escrito  capauiUd  y capta  til. 

CAPTA!  EUR , s.  m.  (Jbr. ) Captador  : 
el  que  quiere  y procura  apropiarse  testa- 
mentos y donaciones. 

C A P TATK )N , s.  f.  ( for. ) Captación  : 
acto  do  captar. 

* GAPTATOIRE,  adj.  m.  y f.  ( Jor . ) 
Captatorio  : lograd.»  por  captación 

CAP  I E , EK , p.  /».  del  verbo  capter . 

C APTEtt,  v.  a.  Captar  : la  voluuud,  los 
voto» , etc. 

CAPTIEU5EMENT , adv.  Engañosa- 
mente, sofísticamente. 

CAPTIEUX  , EL. SE,  adj.  Capcioso. 

CAPl'lF,  IVE  , adj.  Cautivo  : baldando 
de  los  prisioneros  de  guerra  entre  los  anti- 
guos j porque  los  «pie  hacen  los  Turcos  y 
«Moro**,  se  llaman  esc  layes  ( esclavos).  Sin 
embargo  se  llama  la  redemption  des  captifsy 
hablando  de  estos:  y con  el  verbo  rachcler , 
se  dice  esc  laves  cachetes , y no  caplifs.  (| 
Xfifí’)  Se  toma  eaptifpav  esclavizado , suje- 
to , como  : ame  cdptivc , raison  captiva  : y 
teñir. ses  enf  ans  raptijs , es  tenerlos  alíjelos. 
CAPTIYÉ,  ÉB,>.  p.  del  verbo  cap  ti-  i 

ver. 

CAPTA’ ER , v.  a.  Ilaccr  cautivos  : en  la 
guerra.  |J  {fie. ) Cautivar,  aprisionar,  suje- 
tar : los  sentidos,  las  voluntades  , los  corazo- 
nes, etc. 

CAPT1V1TK,  4./  Cautiverio,  cautivi- 
dad. Entre  los  buenos  autores  se  halla  tam- 
bién usado  por  prisión  , ó detención  de  pri- 
sioneros , reos , ú otras  personas  privadas  de 
libertad.  j|  (Jig* ) Es  esclavitud,  sujeción: 
hablando  de  súbditos,  hijos,  criados,  discí- 
pulos , etc. 

CAPTURE,  s.f.  Captura:  de  un  deu- 
dor, de  un  reo  , que  también  se  dice  prisión , 
y prendimiento.  ¡|  Aprensión  : de  un  con-  ¡ 
trabando.  (|  Presa , piilagc  : que  hacen  los 
soldados  , o corsarios  al  enemigo. 

GAPTURÉR , v.  a.  Capturar  : poner  en 
captura , ó prender,  á una  persona. 

CAPUCÉ,  s.  m.  Capilla  : de  habito  reli- 
gioso. 
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CAPUCHON,  s.  m.  Capucho,  canilla. 

cogulla. 

CAPUCES,  INE,  subst.  Capuchino, 
na. 

CAPUCINADE,  s.f.  Discurso  mazor- 
ral , ramplón. 

CAPUCI1NE,  s.  f.  Capuchina  : lua&tuef» 
zo  de  Indias  , yerba  y flor. 

CAPU  CIÑIERE , s.  j.  (Jdm. ) Convento 

de  capuchinos. 

*LAPUCK,#.  m.  Algodoumuy  fino , pe* 

ro  demasiado  corto  para  hilarle. 

CAPUT-MORlTüUM , 5.  m.  {voz  bu. 
da  la  quim. ) Capul  uiortuiun  : residuo  de 
un  cuerpo  después  do  haberle  tlestilado.Tam- 
bicn  se  llama  léUs  marte. 

CAQUAGE,  s.  m.  El  acto  de  salar  y 
poner  los  arenques  en  banastas. 

CLAQUE  , s.  J.  Banasta  : barril  en  que  se 
pone  el  arenque  salado,  {j  Etre  comme  des 
harenes  en  caque  , estar  como  sardinas  en 
banasta  : sigtiilica  la  apretura  cotí  que  se  es- 
tá en  alguna  parte. 

CAQUÉ , ÉE , p.  p.  Puesto  en  banas- 
tas. 

CAQUER,  v.  a.  Poner  y apretar  los 
arenques  rn  banastas. 

* LAQUE  ROLLE , s.  f.  Marmita  con 
tres  pies  y mango , que  por  lo  común  es  de 

**♦  CAQUESANGUE , ó CAGUESAN- 

GUE , s.  i.  Disenteria. 

CAQL1ET . s.  m.  Chachara,  parla,  piro. 

|l  Caquéis , en  plural , se  toma  por  corridos , 
chismerías , platillos  , murmuraciones. 

CAQUE!  AGE  , s m.  Chismería,  mur- 
muración,.charlería.  j 

CAQUETE,  s.f  Herrada  grande,  en 
que  los  pescaderos  echan  las  carpas  con  aguí, 
para  que  se  mantengan  vivas. 

CAQUETER , v.  n.  Chacharear  , pico- 
tear, charlar  mucho  , y sin  substancia  : que 
en  estilo  familiar  ¿c  dice  cascar,  rajar. 

CAQUKTERÍE,  s.f.  Parloteo,  .parle- 
ría , charla. 

CAQUETEUR,  EUSE,  r.  Chacha. 

rcro  , picotero  , garlante. 

♦ CAQUETOIRE,  s.f  Silla  poltrona  , y 
propia  paro  conversación. 

CAR , ( con;.  ) Porque. 

CARABE,  s.  m.  Cárabe  : ámbar  ama- 
rillo. 

CAR  ATUN,  s.  m.  Carabinero  : soldado 
ligero  <lc  á caballo.  Hoy  solo  se  aplica  meta- 
fóricamente á uno  que  se  anima  al  juego, 
echa  un  envite  á una  carta  , y se  levanta  lue- 
go , pierda  ó gane,  ])  También  se  dice  cara- 
bin  al  que  en  una  conversación , ó disputa  , 
suelta  solo  unas  palabritas  , y calla  , ó si*  va. 

¡|  {fam.)  Estudiante  de  medicina  ó de  ciru- 
gía.  • 

CARA  BÍN  ADE,  s.f.  La  acción  del  t*- 
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CAB  \NE , s.  j‘.  Cabaña,  rb ow. 

* CABANÉR , v.  a.  Construir  cabañas  y 
chozas. 

+ CABANER  (SE),  v.  r . Guaiccer&c  en 
una  cabaña,  ó choza. 

CAB  ANON  , 5.  m.  Cabañuela  , dio- 
ttiria. 


CABARET,  s.  m.  Taberna  : también  in- 
cluye la  taberna  figón.  ||  Batea,  ó bandeja 
ni  que  se  ponen  las  tazas  para  servir  el  ca- 
fo, el  te,  etc.  j)  Azarobácara  : cierta  ycik*  de 
olor. 

CABARm:íER,  iTiRE,  s.  Tabernero. 

* CABARETIQLE,  m.  y /.  Ta- 
bernario, tabcmaiil  : se  dice  en  cstuo  bur- 
lesco. 

(.ABAS,  s.  m.  Capacho  : esportillo  : de 
palma,  ó junco. 

CABASSET,  ó CARACET,  s.  m.  (ant.) 

Capacete  : cusco  pura  armar  lu  cabeza. 

C ABESTAN,  s.  m.  ( ndut .)  Cabellante. 

* CABI Al  y s.  ni.  Cubiel,  ó cnpivar:  qua- 
dnipedo  de  la  Guyana  v del  Biusil,  algo 
parecido  al  cochino  de  Indias. 

CABILLALD , s.  m.  Truchuela  : especie 
<L*  abadejo  que  se  come  fresco. 

*CARILLE,  s.f  Tribu  : nombre  que  se 
ría  á cada  asociación  de  familia  en  Ja  Ara- 
bia, y la  Abisinia.  Llámase  horde  eu  Ja  Tar- 
taria. 


*CABILLOTS,s.  m.  pl.  (ndut.)  Carillas  : 
pequeñas  clavija  ni  que  se  alan  los  cabos 
•le  las  maniobras  rolantes. 

CABINhfí  s.  m.  Gabinete  : pieza  reti- 
rada de  la  casa  para  trabajar,  ó eoiiveis.u.  ¡j 
(gabinete:  parage  déla  casa  destinado  para 
guardar  pinturas,  medallas,  antigüedades, 

manuscritos,  libros,  etc.  [|  Despacho,  estu- 
dio, retrete  : quarto  destinado  para  recogerse 
á estudiar,  escribir  y trabajar  los  hombres 
d**  letras,  ó de  dependencias.  ||  Papelera , 
escritorio.  ||  Antes  se  tomaba  el  cabincl  por 
guardaropa;  y también  por  retrete  de  nece- 
sidades cotp  oí  ales,  ó sea  letrina.  |j  Hablando 
«le  los  Soberanos,  le  cabinet  equivale  al 
consejo  privado,  ó despacho  secreto  de  los 
negocios  políticos,  que  también  se  llama  Ga- 
binete, j>or  suponerse  tratados  en  la  cama- 
ia,  ó retrete  del  palacio  : así  homme  tle  ca - 
f inct  i equivale  á lo  que  decimos  estadista,  ó 
político,  inteligente  en  el  inanejo  de  los  ne- 
gocios poli  ticos.  |J  C'abirul  deslaces;  gabi- 
nete humado  de  lunas  de  esj>ejo.  ||  Cahi- 
r.ct  de  jordin : cenador,  ij  Cabinet  de  trcil* 
lunc  •'  glorieta  formada  de  enrejados  de  ma- 
dera, cubiertos  de  hojas  y lamas.  ¡¡  Cabincl 
d ortfuc:  Órgauo  jicqueñq , y portátil , Hama- 
co re  dejo. 

(-  M>LE,  s.  m.  Cable  : maroma  r cuerda 
gruesa. 

Cl BLE,  EE,  adj.  ( hlü¿. ) Se  dice  de 
aigfuia  pieza  hedía  d?  cables  lucilo.. 


*(.*.  BT.EAU,  s.  m.  Cala  Itrote  : cable 

mas  delgado  que  ios  de  Jas  anclas. 

C.vBLER , t*.  a.  [aof'uer.)  Ki  juntar  y 
torcer  muchos  hilos  para  formar  los  cables’, 
ó sogas. 

CAROCHE , s.  f.  Broca:  clavo  redon- 
do , y de  cabeza  quudrada.  ¡|  ( joc . ) Se  dice 
grosse  cab odie , de!  hombre  de  cabeza  gran- 
de , que  llamamos  cabezorro , ó eulteznn  : y 
bonne  caben  he , del  cuerdo  y juicioso,  que 
decimos  hombre  de  testa , ó de  calieza  qua- 
« Irada. 

CABOCHQN , s.  7n.  Cabujón  : se  dice 
de  alguna  piedra  preciosa  , y especialmente 
del  rubí  que  esta  pulido  sin  labrar  ni  cortar. 
j|  Calamón  : claro  pequeño  con  cabeza  á 
punta  «1c  diamante. 

*CABOSSE,  s.  f.  Cáscara  del  almendra 

del  cacao. 

(«ABO  TACE,  s.  m.  (ndut.)  Cabolage  : 
navegación  de  costa  en  costa  , de  cabo  en 
caito,  de  nucrlo  en  puerto. 

CABO!  LR , v.  n.  Costear  : navegar  do 
costa  en  costa , de  puerto  en  puerto. 

CABOIiER,  í.  m.  Barco  costeño  : «pie 
solo  hace  viagcs  de  pueilo  en  puerto. 

* CABRE,  í.  j,  (ndut)  Cabiiu  : máqui- 
na para  catear  > descargar  las  naves. 

* CABRE,  EE,  adj.  ( Idas.  Cabreado  : 
dícrsi’di  l caballo  que  está  sentado. 

CABKKll , SE  ( , \BRKR , v.  r.  Kncabri- 
taisc,  empinarse  : clíccse  de  los  caballos.  j| 
(/<#• } Mui ilai  en  coleta  , amontonarse,  le- 
v untarse  en  peso,  subirse  á la  parra,  respiu- 
gai. 

(.ABRI , s.  rrt.  Cabrito.  Dícese  solo  lía- 
blando  de  la  carne,  como  qtuulicr,  morceau 
de  cubrí  , quarto,  peda /.o  de  cabrito  j y en 
esta  frase  ¿auter  cómate  un  cubrí , saltar  rit- 
mo un  cabrito.  Por  lo  demas  se  dice  chv 
mean. 

CABRIO!  E,  S.f.  Cabriola,  brinco  que 
dan  los  que  danzan.*  ¡|  Corcovo  : salto  mali- 
cioso une  da  el  caballo. 

CAlmiOLER,  r.  /i.  Cabriolear  : hacer  ó 
echar  cabriolas. 

CABRIOLET,  s.  m.  Es júnele  de  coche  1¡- 
gero  de  dos  r . ledas  : corresjiomic  a carrocín  r 
bii  locho  , silla  volante. 

CABlilOhhl'H . s.  m.  Cr.briolista : el  que 
hace  cabriolas  eu  el  bavlc. 

*CAliR10tVS,  s.  ni.  pl.  (ndut.)  Ca- 

brioues  : especie  «ie  niñas  que  se  ponen  de- 
baso tic  las  ruedas  de  la  cureña  <lel  cañón. 

# CABRON, i.  m.  Cabíitüla  : piel  de  ca- 
hiito. 

CABCS  , adj.  No  se  dice  stuo  con  chou  , 
col  : y entonces  cima  robus , o pomntc , <*» 
el  repollo,  ó la  col  de  pella. 

CACA , ¿.  tu.  Cara  : diccsc  á los  niños  en 
luga»  de.  mierda.  | lude  cuca  . hacer  la 
caca,  ó la  pu.;. 
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* C ACABER , v.  n.  Cuchichiar , castañe- 
tear, ó cantar  como  la  perdiz 

CACA  DE , s.  f.  Cagada.  (Jtg.  bar. ) Se 
dic ejairc  une  vilaine  t acode , esto  es  , hacer 
una  buena  cagada , por  el  mal  éxito  de  una 
cosa  emprendida  locamente. 

CACA  LIA , s.f. , ó PAS  DE  CHEVAL, 

«.m.  ( 'ara lia  : yerba. 

CACAO  , 3.  m.  Carao  : fruto  de  las  In- 
dias, del  qual  se  labra  el  chocolate. 

CACAOXpR , s.  m.  Arbol  del  cacao. 

CACACA’ERE,  s.  J.  Cacahual  : sitio 
plantado  de  cacaos. 

* CACASTOL , s.  m.  Cacastol : páxaro 
de  México. 

CACHALOT,  s.  m.  Cachalote,  cetáceo, 

una  de  las  especie»  de  ballena. 

* CACAV  A'IE,  s.  m.  Lo  mismo  que  ca- 
cao. 

CACHE,  s,  f\  ( J'am . ) Escondrijo,  e$- 
condite.  Prover binlmenlc  se  dice  : U a tmu- 
vc  la  cache , por  haber  bailado  el  secreto  , ó 
el  descubrimiento  de  alguna  invención  , ó 
pensamiento. 

CACHE  , EE  , p.  p.  del  verbo  cachee , 
esconder.  (|  Como  adjetivo,  se  dice  : espríl 
caché  y genio  disimulado , reservado:  vie  ca- 
chee , vida  retirada,  solitaria. 

CAÍJHECTIOUE , adj.  m.y  / Caquécti- 
co : el  que  goza  oe  pora  salud. 

*CACREME£iI  ,5.  m.  Ocultación  , encu- 
brimiento. 

* CACIIEMIRE  , s.  m.  Chal  de  Cache- 
mira : esto  es,  fabricado  con  la  lana  de  las 
cabras  que  se  crian  en  el  valle  de  este  nom- 
ine , eti  la  India. 

CACHEA , v.  a.  Esconder  : un  tesoro , un 
reo.  ij  Tapar,  ó cubrir  : una  figura  indecen- 
te. j¡  ( fig. ) Ocultar  : su  nomlj  **■  II  Eun,- 
bnr,  o disimular  : un  pensamiento , un  de- 
signio. 

CACHER  (SE) , v.  r.  Esconderse  , ocul- 
tarse : y también  retirarse  del  trato,  hacer 
vida  retirada , ó solitaria. 

* CACHEROiN’,  s.  m.  Bramante  , ordi- 
nario  y grosero. 

CACHET,  s.  m.  Sello  : con  el  que  se  cier- 
ran las  cartas.  ||  Sello  : la  señal  que  el  sello 
dexa  impresa  en  la  oblea  , Ó lacre.  ¡|  Cachct 
volátil : sello  postizo , ó cubierta  de  caria 
abierta  , con  la  oblea  (regada  para  cerrarla 
después  de  leida  , ó man  i fritada.  ||  Decían- 
se IcUrcJ-de-cachet , las  cartas -órdenes  del 
Rey  , selladas  , y firmadas  de  un  secretario 
de  listado. 

CACHETÉ¡  ÉE,  p.p.  del  verbo  cache- 
te.-.   

CACHETER,  v.  a.  Sellar,  cerrar  con 
•ello,  una  carta  : jxmerJe  el  sello. 

CACHETTE,  s.  f.  E>co..didijo.  ||  Díc«- 
$e  adrerbialmcnf?  ; cnccrchetle , (te  etrondi- 
> te  , á cicondirfj.?. 
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CACHEXIE,  s.f.  (medie.)  Caque»  b, 
cacoquimio  : mala  disposición  del  cuerpo- , 
causada  de  los  malos  humores. 

(ACHIMEM 1 IER , s.  m.  Guanábano: 
árbol  muy  común  en  las  islas  Antillas . qm* 
lleva  una  fruta  llamada  cachimcns  ( clin  i - 
moya  ). 

* CACHOLOÍÍG , s.  m.  Agala  blanca  y 
opaca. 

CACTI  OT,  s.  m.  Culatazo , encierro.  |' 
Jaula  , ó gavia  : de  los  loco». 

CACHU1TERIE > s-f  SecrctiJIo  . mís- 

tciio,  tapadillo  : la  afccudu  ocultación  «le 
cosas  de  poca  importancia  ) y asi  fait  e des  cu- 
choitcries , es  andar  con  secrctilios , con 
misterios  , ron  tapadillos , ó tapujos. 

CACHI  )U , s.  m.  Cachunde  : pasta  que 
se  hace  de  la  mezcla  de  almizcle , ámbar , 
etc. 

CACIQUE  , s.  m.  Cacique  : nombre  de 
algunos  soberanos  de  la  América. 

CACIS , Y mejor  CASSIS , s.  m.  Casis  : 
planta  muy  parecida  á la  que  produce  la  gt«j- 
sclla  , y con  cuya  fruta  se  hace  un  excelente 
rosoli. 

* CACOCHYLIE,  s.  f.  Cacoquilia  : mala 
digestión. 

CACDGHYME , adj.  m.yf.  Cacoqui- 
mio : malsano.  j|  (fig. ) Extravagante , indi- 
gesto : rn  el  talento  , eil  el  genio. 

c:ACocimuK,j./  Caeoquimia : depi  u- 
cíon  de  humores. 

* CACOD.EMON , s.rn.  Espíritu  mali- 
gno : el  demonio. 

CACOPHOJXIE,  s.f.  Cacofonía:  vicio 
contra  Ja  cloqueada.  j¡  Uíccsc  también  de  ], «, 
voces  , é ins]i  límenlos  diseovdes  , fallo*  de 

consonancia. 

*t!M  X)TROPWK , s.  f.  Cocotrofia : nu- 
trición depravada. 

* < ’.M  iitKL-  BLANC , s.  i7i.  Pescado  del 
Mar  Mi*» liten  aneo.  - 

; CADAMONI,  ó GRAINE  DE  PER- 

ROQl? ET , s.  m.  Cadomoní  : droga. 

CADAS  IRE , r.  m.  Catastro,  registro 
público  de  la  calidad  y valor  de  la»  tierras  , y 
tii ene*  raíces. 

CAI > A V EPiEUX , EÜSE,  adj.  Cadavé- 
rico. 

CADAVRE,  s.  m.  Cadáver:  el  cuerpo 
muerto  del  hombre. 

C ADEAU  , 5.  m.  Rasgo  : el  que  hacrn 
con  la  (ilmna  los  maestros  de  escribir  par»  i.- 
domo  rlc  tas  letras.  ||  Merienda  , ó agasajo*: 
que  se  da  á las  daruas  pura  obsequiados.  I 
Prrfenta,  fineza  : de  alguna  cosí  atiese  re- 
gola. ¡j  Faire  des  cadcaux  en  ó rivant , ty>- 
gucar,  cebar  rasgos  j y en  estilo  jocoso,  ccltu 
ringorangos. 

CADENAS  , Ó CADENAT,  s.  rn.  Can- 
dado : cierta  cerradura  portátil,  y de  quita 
rpo. 
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CADENASSK , ÉE  , p . p ■ del  verbo  ca- 
denasser. 

CADE1VASSER,  v.  a.  Echar,  oponer 
el  randadn  : y también  cerrar  con  candado. 

CADENEE,  s.f.  Cadencia  : en  Ja  músi- 
ca , en  la  poesía  , en  las  frases.  ¡|  Compás  : 
en  el  bayle , ó dan/ a. 

CADENCB , ÉE,  P P-  del  verbo  caden- 
een Como  adjetivo  , es  lo  hecho  con  caden- 
cia , con  compás , lo  acompasado. 

CADENCER,  m.  a.  Dar  cadencia  y har- 
monía : jilas  cláusulas,  ni  verso,  al  cauto. 

CADENTE,  s.f  ( ant.  ) Cadena  : d ícese 
la  del  galeote , ó forzado  de  galera. 

CADENETTE,  s.f  Trenza  , ó coleta  : 
di  cese  de  la  oue  se  hace  del  cabello  natural  , 
rdi'I  de  la  peluca. 

CADET,  FÍTK,  s.  m.  yfyadj.  Hijo  se- 
gundo : el  segundón  de  una  familia,  ó el  segun- 
dogénito. D ícese  también  de  <pial«piirr  her- 
mano respecto  dej  otro  que  le  precede : y ah» 
súbitamente  tomado  , tadet  es  el  menor  de 
los  hermanos.  j|  Por  extensión  , 6C  dice  com- 
parativamente de  qualqtiirra  persona  de  me- 
llos edad  que  otra  j ó ele  menos  antigüedad 
cu  aigmi  cuerpo  , junta  , oficio,  (j  En  la  mi- 
licia es  el  cadete  cíe  un  regimiento.  }j  tiran- 
che  cadette , hablando  ele  familias  , es  la  ra- 
ma segunda , ó que  procede  de  un  segundo 
de  la  casa. 

CADETTE,  s.f.  Losa  : d ícese  de  la  que 
sirve  para  pavimentos  de  templos  , pórticos , 
claustros,  etc. 

*GADETTER,  v.  a.  Embaldosar  : con  lo- 
sas de  piedra. 

CAD1S  , s.  m.  Especie  de  jerguilla  de  la- 
na : antiguamente  se  llamaba  cadiz  en  espa- 
ñol. 

* CADISÉ , x.  m.  Dragúete : tela. 

* CAD1X , (geogr. ) Cádiz  : ciudad  y 
puerto  de  Fspaña. 

CADMIE  , s.  f.  Cadmía  : calamina  , pie- 
dra mineral.  |j  Cadmía : vapores  de  la  calami- 
na , ó de  qnalquicr  otro  compuesto  de  zinc, 
que  se  pegan  á Jas  paredes  deí  crisol  quando 
se  tuesta. 

CADOGAN,  ó CATOGAN,  s.  ro.  Mo- 
ño : nudo  que  se  forma  con  el  cabello. 

CADOLE,  s.  f Bolon  , ó castañuela  : 
para  levantar  un  picaporte,  o'  pestillo. 

CADRAN,  s.  m.  Quadrantc  : tómase  por 
«*!  plano  de  un  relox  de  sol  donde  está  cfeli- 
gcudo  el  horario , y también  por  el  mismo 
r.'lox.  |¡  Muestra  : o la  parte  exterior  de  un 
relox , sea  de  campana,  sea  de  faltriquera. 

* CADRATEHíi,  s.  ni.  pl.  ( imp .)  Quadre- 

littcs. 

* CADRATS  , s.  m.  pl.  { imp.  ) Quadra- 
dos. 

* CADRATCRE , s.  f V.  Quadra- 

ture. 

C.ADRE , s.  m.  M arco  : de  una  pintura  , 


lámina , etc.  ||  También  se  dice  quadra  , to- 
mando juntos  la  guarnición  y el  lienzo.  jf 
f imp.  ) Se  dice  cadre  la  orla  que  se  furnia 
con  viñetas  , ó líneas. 

CADRER  , v.  n.  Quadrar,  ajustarse,  a- 
daptarse  : venir  bien  una  cosa  á otra. 

CADCG , UOCE , adj.  Caduco  : dicese 

n ñamen  te  de)  hombre,  y de  las  cosas  que 
nrtenecen.  ||  En  sentido  moral  es  lo  pere- 
cedero, transitorio,  como  birns  cadurs,  plai* 
iirs  radio's.  |)  Diceso  también  maison  < adu- 
que de  una  casa  , ú otro  edificio  muv  viejo , 
que  amenaza  ruina. ||  Llámase  mal  nulac,  el 
mal  caduco  , ó epilepsia.  ¡|  (Jnr. ) Se  dice  un 
leg  cadue  y une  suecession  caduque , por  un 
legado , una  herencia , que  ha  caducado.  || 
Díccse  también  uoix  caduque  y de  un  voto 
que  no  se  ha  cpntado , ó tenido  presente. 

* CADUCÉATELR,  s.  m.  Caduccador  ? 
heraldo  enviado  por  los  antiguos  Romanos 
pava  anunciar  la  paz. 

CADUCEE,  s.  m.  Caduceo  : nombre  de 
la  vara  dr!  dios  Mercurio.  {{  El  bastón  , ó 
especie  de  cetro , que  los  reyes  de  armas 
y los  heraldos  llevan  en  funciones  públi- 
cas. 

CADUCITÉ  , s.f.  Caducidad  : estado  de 
lo  que  amenaza  rama.  En  francés  se  dice* 
asi  de  los  hombres , como  de  lo6  edificios  $ 
pero  en  castellano  se  dirá,  de  los  primeros  lo 
caduco  , de  los  segundos  lo  ruinoso  , y de  las 
cosas  morales  lo  frágil , lo  percedero. 

CAFARD , ARDE , s.  y tulj.  Gazmo- 
ño , camandulero.  j|  Damas  cajfard  : da- 
masco de  filoseda. 

CA FARDERIE , s . f Gasmoucría  , ca- 
mandulería. 

CAFE  , s.  m.  Café  : llámase  así  el  fruto, 
la  bebida  <jnc  se  hace  de  él , y la  casa  pública 
donde  se  sirve. 

♦ CAFÉIERE  , ó CAFEYERE,  s.  /. 

Plantío  de  árboles  de  café. 

CAFETAL  , s.  m.  Cafian  : cierta  túnica 
de  distinción  entre  los  Turcos. 

CAlTrriER,  s.  m.  Caletero  : el  que  tiene 
un  café 

C AFET1KRE , s.  f.  Cafetera  : la  vasija 
en  que  se  haca  el  café.á  la  lumbre. 

CAFIER , ó CAFKYER  , s.  m.  El  árbol 

det  café. 

f CAFRE,  s.  m.r  f. Cafre  : d natural  de 
laCafreria.  ||  s.  m.  Caire  : ave  de  rapiña , que 
es  un  medio  entre  águila  y bwytre. 

CAGE  , s.f.  Jaula  : en  que  se  encierran 
los  páxaros.  ||  Alcahaz  : la  jaula  grande  en 
que  se  ceban  las  pollas  tic  leche . |J  Diccsc  cage 
a une  maison , el  casco  ó buque  de  una  ca- 
sa : ctrge  dan  escalier  , eaxa  de  escalera.  | 
( .fifí-  Jarn- ) Jaula  , tremí  : cárcel  , ó pri- 
sión. 

* CAGÉE , s.f  Jaula  llena  de  pasaros  ; 
paxarera. 
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* CAGIER  , s.  m.  (cctrer. ) Paxarero  : el 
míe  vende  pasaros. 

* G AGELA  RI,  (gtogr. ) Cal  leí  : ciudad 
de  Cerdoña. 

CAGNARD,  ARDE  , adj.  y s.  ( fam . ) 
Pendejo  , haragán  , harón , guillote. 

CAGNARDER  , u.  n.  (fam.  ) Poltro- 
near , haraganear  , haronear  s andar , ó estar 
hecho  un  harngan,  un  harón,  un  guillote,  un 
pendejo. 

CAGNARDISE,  s.  f {fian.)  Haraga- 
nería , holgazanería  : lloved. id , poltrone- 
ría. 

CAGNEL'X,  EUSE,  adj.ys.  Zambo,  ó 

patizambo.  ' 

CAGOT,  OTE,  adj.ys.  Santurrón, bea- 
tón. 

GAGOTERIE  , s.  f.  Santurronería  : las 
acciones  y conducta  hipócrita  del  santur- 
rón. 

GAGOTISME , s.  m.  Santurronería  : los 
pensamientos  y carácter  hipócrita  del  santur- 
rón. 

CAGOU , s.  m.  (fam. ) Buho  , huraño  : 
dice**?  del  que  vire  obscura  y mezquinamen- 
te , retirado  riel  trato  de  gentes  : que  también 
llamamos,  el  vilLuio  en  su  rincón. 

CAGOUILLE  , s.  f.  ( ndut. ) Volnta  : 
que  sirve  de  adorno  en  el  espolón  del  na- 
río. 

CAGUE , s.  f.  ( nJuL ) Especie  de  embar- 
cación que  se  usa  eu  Holanda. 

CAH1ER  , s.  m.  Quademo  : sea  de  plie- 
gos de  papel , sea  de  pergamino.  (|  Cahier 
d’éctober  ; cartapacio.  ({  Hablando  de  juntas, 
congresos , en  que  ee  delibera , les  cahiers 
son  las  acias,  u acuerdos  : los  que  en  España, 
hablando  de  Cortes,  se  llamaban  también 
q nademos. 

* CAHIEU , s.  m.  V.  Caten. 

. CAHIN-CAHA  , adv.  ( vulg. ) A trágala 
perro  5 á regaña  dientes  : esto  ca  , de  inaln  ga- 
tia  , con  renugnwicia. 

CAHOT , s.  m.  Varven  •*  cncueufcro  que 
dn  un  coche , ó otro  c&rrttagc  , en  terreno  de- 
sigual. 

GAHOTAGF , s.  m Traqueo , zangolo 
l/'O , bazuqueo ; de  un  coche , ú otro  can  ua- 
gp , en  «1  andar. 

T CAHQTANT,  ANTE,  adj.  Se  dice  de 
los  earrnages  que  por  su  mala  construcción  , 
dan  muchos  vayvenes,  y de  los  caminos  y ca- 
llos que  los  ocasionan. 

CAHOTER , v.  a.  Traquear,  zangolotear, 
bazuquear  : dícese  del  mal  movimiento  do 
un  coche,  ú otro  carruage. 

CAHUTTE , j.  f.  Chozil , choza  pe- 
queña. 

*CAÍC,  ¿CAIQUE,  s.  m.  Caique:  es- 
quife destinado  al  servicio  de  las  galeras.  )] 
Lancha  de  los  cosacps.  ||  Cayos  : arrecifes 
grandes , que  á veces  forman  isletos. 


* CAICA  , s m.  Cay  que  : especie  depa- 
pnga\  q de  la  G tiy ana. 

CAíEU , s.  m.  Cebolleta  : la  rehollo  pe- 
queño que  tienen  varías  plantas  de  llores.  || 
( botan.)  Dícese  caicux  ( esquexes ) a los  hi- 
juelos do  las  plantas. 

GA1LLE  , s.  J.  Codorniz  : páxaro  de 
paso. 

CAILLÉ , EE , p.  p.  del  verbo  cailler . - 

CA1LLE,  s.  m.  Cuajo  : aplícase  al  que  se 
hace  de  leche. 

* CAILLEBO  TIN  , i.  m.  Canastillo  : 
donde  los  zapateros  tienen  los  ovillos  de  hilo 
de  que  usan  para  mi  trabajo. 

* CA1LLEBOT1S , s.  m.  ( ndut. ) Quar- 
tclcs  : lo»  enrejados  en  forma  de  celosías,  que 
se  ponen  sobre  las  escotillas  para  ven  til  ir  el 
buque.  Todos  juntos  se  llaman  enjaretado. 

tlAlLLEBUTTE,  s.  J.  Cuajada  : dícese 
de  la  masa  de  leche  coagulada. 

* CAILÍ JCBOTTÉ , ÉE,  adj.  Cuajado  , 

, condenado. 

CAHXE-LAIT,  #.  m.  Galio  : cuaja-lo- 
che, cardo  lechero : planta. 

CA1LLEM.ENT , s.  m.  Cuajo  , coagula- 
ción : el  estado  de  lo  que  está  cuajado. 

CAILLER , v.  a.  Cuajar  : la  leche , ó la 

sangre. 

* CAILLETAGE , s.  m.  Picotería,  co- 
torrería  , charladuría,  j)  Chachara , parola  : 
obra  de  mucha  parla  y poca  substancia. 

GAILLETEAU , s.  m.  (dim.  de  caiUe.) 
Codorniz  pequeña. 

+ CAILLETOT , s . m.  Especie  de  roda- 
ballo pequeño. 

CAILLETTE,  s.f  El  cuajar  : dclcabri- 
to , cordcrito  , y becerro  mamón.  |J  ( fia. ) 
Llámase  caiUeUej  a la  muger  frívola  y « haría- 
dura  , l*ocotia  , que  se  llama  en  castellano  co- 
torrera. 

CAULLOT,  s.  tu.  Cuajaron  : iKccse  solo 
de  la  sangre. 

* CAILLOTIS,  s.  m.  Sosa  , cuyos  peda- 
zos se  semejan  á los  guijarros. 

CA I LLÚT-ROS A 1 , r.  m.  Especie  de 
pero. 

CAILLOU  , s.  TU.  Guijarro,  pedernal.  j| 
Caillou  de  rigiere  : guija  , Ó peladilla,  ¡j  Pe- 
til  caillou : clima.  \\  Oros  caillou  ; olmiar- 
ro , chinarron, 

CA1LLOUTAGE , i.  m.  Obras  de  mor- 
rillo , hachas  con  guijarros. 

CAIMACAN  , s.  m.  Cay  macan  : teniente 
del  visir. 

CAIMAN,  s.  m.  Cay  man  : especie  de  co- 
codrilo. 

* CAIMAND , ANDÉ  . s.  Pordiosero  : 
mendigo  de  puerta  en  puerta  , ó de  la 
tuna. 

CAIMANDER , ó QUÉMANDER,  n. 

{fam. ) Ponlicucar,  anda*  lucndigueaiido,  ó 
a la  tuna. 
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CAIM  VNDElitt  , LUSE,  i.  V.  Coi- 

mjiul.' 

CJAÍOEE,  s.  rn.  V.  Cale. 

* (iAÍQUÉS,  (¿T0#»’- ) Cayos  : isletos  de 
Ame  lira. 

CAISSE , s.  f.  Arca  : donde  se  guardan 
raudales  nú  Id  ¡ eos , ó decucqxjs,  V comuni- 
dades. [|  («axa:  la  misma  arca,  hablando  de 
i»iuiTCÍintci;v  también  se  toma  por  la  pieza 
ó parage  en  que  »e  hacen  los  pagos  y cobran- 
zas. )|  (Jaxa  , ó caxon  : en  la  que  se  conducen 
géneros.  j|  (Jaxa  : llámase  así  el  tambor  ó ata- 
bal de  guerra.  {[  Caxonera : en  la  que  , Ucna 
dr*  (¡erra  , se  crian  arbolillos. 

*■  CAIÉSET1N  , s.  oí.  Cexoncito  de  aheto 
para  llevar  pasas. 

CA1SS1EK , s.  rn.  Gixrro  : el  que  en  las 
rasas  de  banco  y de  comercio  tiene  a su  cargo 
el  dinero. 

CAISSON,  s.  m.  Arcon,  ó caxon  grande  : 
qne  sirve  en  los  excrcitos  para  víveres,  muni- 
ciones, etc.  # 

(JA JOLE  , EE,  p.  p.  del  verbo  cajo- 

ler. 

CAJOLF.R , y.  a . Requebrar , acariciar , 
engatusar  : decir  requiebros,  y hacer  zalame- 
ría*. 

*CAJOLER,  u.  n.  ( cetrer .)  Qiirrear,  gri- 
tar : el  grajo. 

CAJ0LER1E , s.f.  Requiebro , zalame- 
ría, roncería. 

CAJOLKER,  EljSE , subst.  Zalamero, 
adulador,  requebrador,  halagador. 

CAJETE , s.f  ( nduí. ) Camarote  : cama 
cu  los  navios. 

* CAKEX1E,  s.  f.  V.  Cache  xie. 

CAL  , s.  m.  Callo  : dicese  de  los  que  se 
hacen  en  las  manos  y en  los  pies. 

* CAJLABRE , ( ^eo ¿r. ) Calabria  : pro- 
vincia del  rryno  de  Ñapóles. 

•CALADRE,  s.  m.  Calaburo  : árbol 
grande  de  Santo  Domingo. 

* CALAC , s.  rn.  Culac  , arbolilio  de  la 
India. 

CALADE  , s.  f.  Declive  , ó Laxada  de  al- 
gún terreno  elevado  , |>or  donde  se  hace  des- 
cender muchas  veces  un  caballo  á media  rien- 
da , pora  trabajarle. 

* CALAIS,  (/feo^r.)  Cales  . ciudad  y 
puerto  de  Francia. 

CALA1SON,  s.f.  ( r/aut. ) Cala:  pro- 
fundidad de  un  navio  desde  el  primer  puente 
hasta  la  parte  irías  huxu. 

* CALAMBOEC  , s.  m.  Calambuco  i 
madera  «le  Indias. 

CALAMENT,  s.  m.  Calaminta,  nclicda: 

♦CALAMINA  IRE,  adj.  m.  y f.  Cal  ami- 
nar : lo  perteneciente  á la  calamina. 

CALaMINE  , ó FIERRE  CALAMI- 

NAIRK  r s.  f.  Culiuuiud , ó piedra  «alumi- 
nar : mina  tic  ¿me, 


CALAMISTRÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  ca- 

lamistrer. 

CA I ; \ MLSTRER  , k.  a.  Enrizar,  o rizar 
el  cabello  con  afectación  : usase  jM>r  burla  , 
como  si  dixeramos , enlozanarse , ó enquillo- 
trarse la  calieza  , el  |>evn;i<lo. 

CALAMITE , s.f.  Calamita  : unodelns 
nombres  que  se  dan  al  imán.  ||  Hay  una  es- 
fHícic  de  sapo  que  tiene  también  este  nom- 
bre. 

CALAMITE,  s.  f.  Calamidad  : solo  se 
dice  de  las  desgracias  generales. 

CALA  Mil.  LUX  , ELSK,  adj.  Calami- 
toso : solo  se  dice  del  tiempo  ó estación  de 
guerra  , peste , ó hambre. 

* (JA  LA  MES,  s.  77i.  ( aruit .)  Cálamo: 
extremo  del  qnarto  ventrículo  de  la  caben 
baria  el  espinazo. 

CALANDRE  9 s.  f Calandria,  ó alon- 
dra : cs|M*c¡e  de  uve.  j|  Calandria  . cierta  má- 
quina para  prensar,  y dar  lustre  á los  texidos. 
|¡  Gogo  : el  gusanillo  que  roe. 

(JALAN DRÉ , ÉE  , p.  p.  del  vcrljo  ca- 
ían drer. 

CALANDRER,  u.  a.  Dar  calandria , ó 
pasar  por  Ja  calandria  las  telas  : que  es  darles 
prensa  y lustre. 

* (JALANDRECR  , s.  rtt.  Oficial  que 
maneja  la  prensa  para  lustrar  las  telas,  lia- 
niAdu  calandria. 

* CALASTE,  s.f.  Calasia  : reluxación  de 
las  fibras  de  la  córnea  «leí  ojo. 

CALCJAIUE,  adj.  m.  y f Calizo  : dice- 
se  de  los  cuerpos  que  contienen  cal. 

f (JALCANEEM  , s.  rn.  (Ja  lea  no  : bueso 
que  fui  mu  r)  ulon  del  pié : el  segundo  del 
tarso. 

(JALCÉDOINE  , s.f.  Calcedonia  : pie- 
dra preciosa  , especie  de  ágata. 

CALCEDOINEÜX  , KESE,  adj  Dicese 
de  la  piedra  culcedonia  que  tiene  mucha* 
manchas  blancas. 

CALC1NAT10N  , s.  f.  Calcinación  : la 
acción  de  reducir  á cal.  ¡|  Por  extensión  se 
ilama  así  la  acción  de  tostar  algunos  udner 
Jes. 

CALCINÉ , ÉE  | /uu  p.  del  verbo  calci- 
ne r. 

CALCTNER , v.  a.  (cjuim.)  Calrinar  : 
reducir  :i  cal  un  cuerpo , ó tostar  un  mineral. 

* CALEIS , s.  m.  Calcis  : halcón  noc  • 
tumo. 

(JALCUT , , s.  m.  Calado.  j|  Cuenta.  || 
Computo.  ||  En  medicina  se  llama  ca/cttl 
(cálculo)  la  piedra  que  se  forma  en  la 
vrxiga. 

CALCULABLE,  adf.  m.yf  Calcula- 
ble: lo  que  se  puede  calcular,  ó computar. 

CA  l .(X 1 ATECR , s.  m.  Calculador  , 
contador  : el  .que, calcula. 

(JALEELE , EE  , p.  p.  del  verbo  ca/cu* 
/cr- 
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GALGULEA,  v.  a.  Calcular,  computar: 
hacer  1111  cálculo  , un 'cómputo. 

* (!Al<CULKtX,  KCSK  , adj.  { medie. ) 

Calculoso  : el  que  tiene  calculo»  ó pie» Iras  en 
la  vesica. 

* CALDÉE,  (gcogr.  ) Caldca  : anticuo 
iuijK'i  i'  * de  Asia. 

CALE,  s.f  ( náut. ) (Ida  : pequeña  en- 
senada entre  dos  puntas  de  tierra  , osle  ro- 
cas. ||  Especie  de  castigo  que  se  da  en  los  na- 
tíos. ||  Llamase  Jonds  de  cata , la  sentina, 
que  es  la  parle  mas  baxa  de  una  emharea- 
cion.  ¡|  Coíia  ó falla  que  usan  las  labradoras 
«le  Francia.  ||  Cala  : el  plomo  truc  hace  hun- 
dir al  nn rucio  en  la  pesen  del  abadejo. 

CALE,  EE  , p.  p.  del  verbo  caler. 

* CALERAS  , s.  m.  ( náut . ) Aparejo 
real  : beta  que  se  amarra  á un  arganco,  truc 
está  al  pié  (leí  mástil , y sirve  para  guindar 
y arriar  la»  entenas. 

CALERASSK  , s.  /.’  Calabaza , ó calaba- 
riño  : que  sirve  pnra  llevar  vino , y nava  na- 
dar. ¡j  Dícrse  también  de  un  fruto  <1®A  me-  I 
rica  parecido  á la  calabaza. {|  ( prnt >.)  Frauder 
tu  calebassc,  levantarse  con  el  santo  y la  li- 
mosna. 

CALER ASSIER,  s.  m.  Arbol  de  Ame- 
rica parecido  al  manzano. 

* CALKBOTEV,  4.  m.  Caxoncito,  ó ea.v 
co  de  sombrero  viejo , en  el  que  los  zapate- 
ro® tienen  el  hilo  y las  lesnas. 

CA  LECHE  , s.f.  Calesa  : especie  de  car- 
ruaje. ¡|  Escofieta  : adorno  antiguo  de  cabe- 
za , para  las  muge  res. 

CÍA  LEGON  , s.  m.  Calzoncillo,  6 calzo- 
nes blancos  : los  de  lienzo  que  se  llevan  á 
raíz  de  la  carne. 

* GALEGONfffER,  s.  m.  Cnlzonciifcro : 

el  que  lince  calzoncillos. 

CALÉEACTION , s.f.  Calefacción. 

♦CALKMAKE,  s.  /.  V.  Calmar. 
CALEMBOURG , CALAMBOURG  , 

¿j  CALEMBOUR,  s.  m.  Juego  de  vqcabloH, 

Íruc  consiste  en  dar  á irna  roz  un  sentido  di- 
er«*nl«  del  que  presenta  en  si. 
ClALEMlíERDAiNE,  s.f.  Escapatoria  , 
excusa , efugio. 

* CALKMENT,  s.  m.  Lo  mismo  que  ca- 
fament.  * 

CALER  CAR,  s.  m.  China  : lienzo  pinta- 
do de  las  ludias. 

CALER DKR  , $.  m.  Calenda  : nombre 
de  unos  »*c1igi*>s<i» -turcos  ó persas. 

CALEIS  DES,  s.f  pl.  Calendas  : el  pri- 
mer día  de  cada  mes  en  el  autiruo  cómputo 
Fiouiano,  y en  el  eclesiástico.  |!  Calendas  : | 

} untas  de  los  curas  de  una  provincia  , con- 
vocados por  el  obispo.  ||  {proa.  ) tienvoy  er 
nur  calendes  g cerques.  prometer  para  eídia 
«Jel  juicio.  (Lo»  Griego*  no  tenían  calendas  >. 

CALKNDHíER  , m Cuiendaric  , ah  » 
2i^a  naque. 


i/|j  ) CAL 

CALEN  1’IÍRE , s.  f.  Ci-rta  liebre  &r- 
diente  v frenética , que  suelen  padecer  los 
embarcad'*. 

CALEP1N  , í.  m.  Mamotreto  : lo  mismo 
que  repertorio,  ó prontuario  de  notas,  apun- 
tes, ele.,  que  hace  alguno  para  su  uso  pri- 
vado. 

CALER,  a.  a.  Calar,  arriar,  baxar  : Ja* 
velas,  las  entenas , los  masteleros,  etc.  }| 
Calzar  : una  mesa , una  silla  que  se  menea  , 
asegurarla  con  un  tarugo  ó cnñitn  de  made- 
ra , calcz  le  pied  de  cette  lubte.  También  se 
dice . caler  une  vaiUtre ; ajorar  ó calzar  iui 
coche.  i|  ( imp. ) Se  dice  caler  une  prvsse , n- 
cuñar  d somero  de  arriba,  ó ponerle  alza, , 
para  que  el  qnadro  baxc  igual.  ||  ( fig. ) Se 
dice  caler  voile , 6 en  sentido  neutro  caler , 
por  amaynar,  amollar,  ceder  á alguno  su- 
perior en  autoridad,  ó fuerza. 

* CALES , s.f  pl.  ( imp. ) Cuñas  , y al- 
zas : para  arreglar  el  somero  de  arriba. 

* CALECI!,  5.  m.  ( imp. ) Oficial  holga- 
zán , y borradlo , que  va  ac  prensa  en  prensa 
distrayendo  á los  chunas. 

CÁLFAT,  í.  iw.  Calafate  : el  que  calafa- 
tea embarcaciones.  j|  Calafateo  : la  obra  que 
hace  el  calafate. 

CALFAT  AGE , s.  m.  {náut. ) La  estopa 
con  que  se  calafatean  Lis  juntiña*  de  la*  ta- 
blas. 

CALE ATÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  cuija- 

ter. 

CALEA1  FR  , v.  a.  Calafatear  : fas  jun- 
turas de  las  tablas  del  casco  de  una  nave. 

* CALI*  A 1 EUR  ,s . m.  Calafateador  : cj*  • 
la  falo. 

CALKEUTRAGE , s.  m.  La  acción  de 
cerrar,  taparlas  aberturas,  agujeros  , ol:cn- 
di  ijas  de  lis  puertas  y ventanas. 

C ALFLL TflE , ÉE,  adj.  Cerrado,  ta- 
pado. 

CALFEUTRFR  , v.  a.  Cerrar,  tapar  : las 
al  .citaras,  hendí  ij¿*s,  o agujeros. 

* CALI  BE,  ÉE , adj.  ( medie. ) Acerada : 
nombre  que  se  da  á todas  las  preparaciones 
en  que  entra  c!  acero. 

CALIBRE , 4.  m.  Calibre  : la  magnitud 
de  la  boca  ó boceó  de  úna  arma  de  fuego  : y 
también  la  de  la  bala  que  dispara.  ||  ( fig. 
fam. ) Corrcs[»onde  á lo  que  decimos  laya  , ó 
calaña  , hablando  de  personas  parecidos,  d 
no  parecidas , en  sus  calidades , ó estado  : its 
nc  sont  pas  dr  méme  calibre. 

CALIBRER,  v a.  ( artill. ) TMmar,  seña- 
lar, »*l  calibre  de  una  pieza  de  artillería. 

CALICE,  í.  m.  Cáliz  : vaso  sagrado.  || 
Cáliz  , ó campanilla  : que  tienen  la  flores.  '( 
{fig.mist. ) Copa  de  amargura,  cruz  : da 
ti  abajos,  penas , dolores. 

* CALICINAL,  ALE,  adj.  Lo  que  per- 
tenece al  cáliz  de  las  (lores,  ó proviene  de  el. 

* CALIDUCS;  s.  m.  pl.  Caliducto»  : tur* 
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J>os  (le  ralor  de  que  hacían  uso  los  antiguos. 

* CAL1ETTE,  s.f.  Calieta  : hongo  a- 
mnriUoquesc  cria  al  pie  de  los  enebros. 

- I AI.IFAT,  j.  m.  Califato  : dignidad  (le 
califa.  

CAUIFE , s.  m.  Califa  : nombre  que  se 
daba  á los  príncipes  sarracenos  sucesores  da 
Maboma , (fue  dominaron  en  Asia. 

CAUIEOUROHON  (A),  aJv.  A horca- 
jadas, ó horcajadillas  : catar,  ponerse  , andur 
empernecado  : lo  contrario  de  andar  á muge- 
rirpaj. 

UÁUIN,  r.  n j.  Mandria,  pendejo,  mo- 
drego , ¡'.tolondro. 

♦CAUIN  , s.  m.  Calin  : metal cliino , que 
se  asemeja  al  plomo,  V al  estaño. 

CALDíER  , V.  a.  o SE  CALDíER  , v.  r. 

Alituar:  tratar  con  exeesivocariño  y afectada 
lisonja  ¡t  alguno.  ||  Repantigarse,  tender  la 
raspa , estar  tumliado  , mano  sobre  mano. 

' CAL1NGUE.  V.  Carlingue. 

* CALIORNE,  CAYORNE,  o CAIOR- 

KE,  í.j:  ( ndut. ) Aparejo  mayor  : beu  grue- 
sa (lite  pasa  entre  un  guarnes  (le  tres  poleas, 
v sirve  para  guindar  toda  clase  de  peso  en  la 
embarcación.  ^ . 

* CALISSOIRE,  s.f.  Estafa  : de  que  se 
nsa  para  dar  lustre  á las  telas  en  lo»  manufac- 
turas. 

♦CALLEE,  sf  (rom.)  ISombrc  que  se  da 
á tinos  cueros  excelentes  de  Berbería.  Cuirs 
de  callee . 

CAULEUX,  EUSE,  adj.  Calloso , y tarn- 

bien  encallecido. 

* CALUGON,  «.  m.  Gdigon  : arbolillo 
de  la  Turquía  de  Asia. 

* CALUGRAPHE , s.  m.  Calígrafo  : es- 
cribiente para  poner  en  limpio,  que  emplea- 
ban los  escritores  antiguos. 

CALLIOPE , r.  f.  Caliopc  : musa  que 
preside  á la  poesía  coica. 

* CALI  JTRJCHE , s.  m.  Cnlitridie : mo 
no  de  color  verdf. 

CALLOSrrÉ,  s.f.  Callosidad ; y también 
calió. 

CALMANDE,  s.f.  Calamaco:  especie 
de  tela  de  lana. 

CALMAN X,  s.  m.  Calmante , lenitivo  ( 
rcnmlio  que  mitiga  los  dolores. 

CALMAR, ó CORNET,  s.  m.  Calamar: 
nombre  de  un  pescado.  ||  Estuche  de  plumas 
de  escribir. 

CALME,  i.  m.  Calma  , bonanza  : en  e 
mar.  ||  Tranquilidad , serenidad,  sosiego.  i( 
Jr.lve  ¡iris  de  calme  ; pairar  : estar  el  navio 
quedo  cou  las  velas  tendidas , y largas  los  es- 
cotas. 

CALME,*#,  m.  yf  Tranquilo,  quic- 

to,  sosegado.  , 

CALMÉ,  EE  , p.  ¡>-  del  veri»  calma-. 

CALMER,  v.  a.  Tranquilizar,  sosegar, 

aquietar. 


♦CALOMEL,*.  m.  ) Calomel  ; 

mercurio  dulce. 

CALOMNIATEUR,  TRICE,  sulst.  Ca- 
lumniador. 

CALOMNIK,  r,  f.  Calumnia. 

GAL0MN1É , ÉE , p.  p.  dei  verbo  ca- 
Inmr.icr. 

CALOMNIER,  V.  a.  Calumniar  : echar, 
poner  .calumnias. 

CALOMX1EUX , EL'SE , adj.  Calum- 
niuso. 

CALOMNIEUSEMENT , ada.  Calum- 
niosamente. 

’CAUONIÉRE,  s.f.  V.  Connumere. 

* CALOR1METRE,  s.  m.  ( quím.  ) Ca- 
lorímetro : instrumento  para  medir  el  caló- 
rico específico  de  los  cuerpos. 

'CALOR1QCE,  s.  m.  ( quim. ) Calóri- 
co : principio  o cansa  del  calor. 

* CALOT,  s.  m.  Díeese  de  la»  estampas 
gralada»  por  el  (limoso  grabador  Calot : Ji- 
gure  a Calnl : acoir  un  calot. 

CA*X)TTE,  s.  f Castillete , capillo  : di- 
cese esp  ‘cialmente  del  de  los  clérigos , que  c* 
solideo,  y del  de  los  cardenales,  que  es  bir- 
reta. 

* CALOTTIER  , s.  m.  Gorrero  , bonete, 
ro  : el  que  hace  bonetes , solideos  , papali- 
nas, etc. 

* CALOT  TIN , s.  m.  Sandio,  botarate. 

* C ALO’XriNE  .s.f.  Composición  poé- 
tica jocosa  v satírica. 

CALOYÉR,  s.  m.  Mongc  griego , del  or- 
den de  S.  Basilio. 

CAUQUE,  s.  m.  Calco  : dibuxo  que  se 
saca  de  otro  por  medio  de  mi  papel  húmedo 
que  se  pone  sobre  el  dibuxo  original , y jun- 
tos se  tusan  por  un  cilindro. 

CALOLE,  ÉE,  p.v.  Adj.  Calcado. 

CALQUER , v.  a.  Calcar  : estampar  un 
dibuxo  en  un  papel  húmedo  por  medio  de  la 
presión  entre  dos  cilindros,  ó de  la  frica- 
ción. 

* CALQL’IER , s.  m.  ( com. ) Calquicr  : 
nombre  que  se  da  en  el  comercio  á cierto,  ra- 
sos v tafetanes  de  las  Indias  orientales. 

CALUMET,  *.  m.  Nombre  de  una  pipa 
larga  , de  que  usan  los  salragcs  americanos  , 
la  que  toman  en  señal  de  pal. 

¿ALUS,  s.  ni.  Calió : dureza  que  se  cria 
en  alguna  parle  del  cuerpo.  ||  {fig. ) Dureza , 
endurecimiento,  empedernimiemo : hablan- 
do del  ánimo , del  corazón  : y asi , se  faire  un 
calus  contre...  es  empedernirse , hacerse  una 
piedra  contra... 

CALVA1RK,  s.m.  ( geogr .)  Calvario  : 
monte  en  Judea.  |)  Calvario  : nombre  de  una 
eminencia  á la  salida  da  un  jugar,  en  que  es- 
tá plantada  una  cruz. 

* CALVAN1ER,  s.  m.  Peón  que  amon- 
tona las  garbas  para  liacer  las  hacinas  en  los 
cobertizos  de  las  granjas. 


CAM  ( 

✓ ' 

CALV1LLE , s.  m.  Cuín ucsa  : especie  de 
manzana. 

CATA » ¡VISATE , s.  m.  Calvinismo  : la 
secta  ó doctrina  de  Calvino. 

CAÍA  ÍjN'ISTE  , s.  m.  y J‘.  Calvinista  : el 
que  signe  y profesa  la  ser:  la  de  Cal  vino. 

CA  I A 1 fifi  , S.J’.  Calvicie  : calvez  ele  la 
cabeza.  V.  Chauvctc . que  significa  lo  mi»- 
mo , aunque  sea’ voz  mas  común  y vulgar. 

♦ CAI  A BE,  s.  m.  Paxaro  dei  paraíso. 

CA MAIEU  , i.  ni.  Camafeo:  piedra  pre- 
ciosa de  d«>s  colon**.  í|  Aguada  : c^uadro  pin- 
tado con  un  wlo  color. 

CAMAIL  , 5.  m.  Muceta  : sea  de  obispo, 
sea  de  abad , o de  Canónico. 

♦CAA1AMGC,  s.  ni.  Yuca  : planta  ame- 
ricana mayor  que  la  yuca  común. 

♦ CAMARA  , s.  ni.  ( anal.)  Coronilla  : el 
casco  de  lu  cabeza  , ó cráneo. 

CAMARADE,  s.  m.  r J.  Camarada  : 
eompuiVio,  baldando  «le  soldados,  estudian- 
te» , criados,  muchacho».  ||  Camarades  Je 
vnjraifp,  dr  jnrtiuie,  ctr}  compañeros  de  vi.> 
Ce , ife  ó en  la  suerte.  |¡  Camarades  au  vol- 
iége : concolegas. 

♦ CAMARÁDERIE  , s.  J.  Familiaridad 
entre  can  i a radas. 

CAMARD,  ARDE,  ailj. y s.  Chato  : el 
de  narices  chatas.  V.  Camas. 

♦CAMAY EL.  V.  Camaieu. 

♦ CAM BAGE  , s.  m.  Impuesto  sobre  la 
cerveza.  ||  Cervecería  : la  tienda  donde  se 
vende. 

♦ CAAfBAYFS , s.  f.  vi.  ( rom. ) C»in- 

bav»*»  : lelas  «le  algodón  fabricadas  en  la  cos- 
ta de  Coromandel. 

♦ CAMBIO,  *.  m.  Cambio  : voz  tomada 
del  italiano. 

CAAIBISTE,  s.  m.  Cambista  : el  que 
tiene  por  olielo  dar,  ó aceptar,  letras  de  cam- 
bio. 

CAMBOUS  , s.  rn.  Unto  de  rueda  de 
coche  , ú «»tro  carrungc. 

CAMBRÉ , ÉE  , p.  p.  ¿4dj.  Combado  , 

enconado. 

CAMBRFR  , y.  v.  Combar,  arquear,  do- 
blar : una  tabla  , una  vara  , un  lislou , etc.  [| 
óe cambrer ; combarse,  alabearse. 

♦ CAMBRIDGE,  ( geogr. ) Cambrigiu, 

ó Cantórheri  : ciudad  de  Inglaterra. 

CAMBRLRE,  s.J.  Gmiba,  alabeo,  com- 
badura , torcimiento  : de  lo  que  estaba  dc- 
nídio, 

♦ CIAME  , s.f.  Nombre  genérico  de  cier- 
tas conchas. 

♦ CAM  HADE  , s.J.  Pimienta  silvestre. 

CAMÉE,  s.  m.  Camafeo. 

♦ CAMEI  JÍE , s.J.  Olivilla  : arbusto  de 
cuyo  fru»o  »«*  sa«*a  un  zugo  purgante. 

CAMELEO IV  , s.  ni.  Camaleón  : cierto 
animal.  ||  {fig.  Jam.  ) Dícese  del  hombre 
que  vuelve  casaca , esto  es,  «lg  opimon  y par- 
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1 ti<Io,  que  en  castellano  llamamos,  veleta. ||Cu- 
méléon  bfu/t: , angélica  carlina  : planta. 

CAM  KLÉÓPARD,  s.  m.  Comcleopardo. 

Y.  (liraj/é. 

CAMELESE  , s.  J'.  Mi  X)  , cainelina  : 
planta. 

CAMELOT,  .v.  m.  Camelote  : cierta  tela. 
|J  Carnelot  de  Lillc  Jo  que  liauiauios  lila.  ¡j 
Carnelot  onde  : camelote  de  agua».  ¡|  ( imp . ) 
Camelote,  muuicion  : obra»  «le  puco  cuí- 
denlo. 

♦ CA  AJELOTE , EF , adj.  C.unelotado : 
lexidu  hecho  cnnn>  lo»  camelotes.  . 

♦ CAMELOTiER  , 4.  m.  Papel  de  clase 
muy  inferior. 

♦ CAMELOTíNE,  s.J’.  Comcloton:  tela 
que  imita  al  camelote , aunque  mas  hasta. 

CA  MERiER,  ».  rn.  < jatnarcro  : dícese  da 
un  oliciul  «le  la  cainara  «le»  papa,  de  un  cai- 
denai , y de  un  prelado  italiano. 

♦ CA  MEIUXE  , s.  J.  Camaina  , piedra 
numisma! , ó t eslíen  lar  : nombre»  de  unas 
piedmitp»  aho  semejantes  á la»  moneda». 

CAAIERiSTE,  s.J.  Camarista  : oonibre 
«píese  da  a la»  doncellas  que  asisten  y sirven 
a ia»  Reviras  en  sus  «pun  to»  v Uxador. 

CA AlKRLlN < j A T,  4.  m.  Ca/uarlengato  : 
la  dignidad  «le  Camarlengo. 

CAMKRI  INGLE  , &.  m.  Camarlengo  : 
nombre  del  Caidcuul  Xcfc  de  la  Camara  A- 
postólica. 

CAMION,  4.  m.  Alfiler  muy  pequeño  y 
delgado,  que  llamarnos  , de  tova  de  monja. 
J|  Carretón  pequeño,  que  dos  hombres  tiran 
en  lugar  de  caballería. 

♦ CAMISA,  4.  J\  ( voz  tomada  del  es - 
pañol.)  Ta paral wj  con  que  la»  Indias  Caribes 
tapan  su  desnudez. 

CAMISADE,  s.  J.  ( mi lie. ) Encamisada  : 
cierta  facción  de  guerra , atacando  de  nochtf 
al  enemigo  desprevenido. 

CAM1SARD , 4.  m.  Camisardo  : nombre 
que  se  «lió  a unos  tamílicos  de  las  Cevenas 
en  Francia. 

CAM1S0LE  , 4.  J\  Almilla  , ajustador. 
Dícese  también  chemisettc* 

♦ GAMÜIARD , 4.  m.  Tela  texida  con 
pelo  de  cabra  montes. 

CAMOMíLLE,  s.f.  Manzanilla,  magar- 
za : verba  olorosa.  ||  Camomille pumite,  ma- 
garzuda  , manzanilla  hedionda.  ¡|  Car  no- 
mi  lie  ronutine , manzanilla  lina. 

CAMOUFLET,  s.  m.  Humazo  : el  bumg 
di?  un  papel  retorcido  que  se  aplica  á las  na- 
rices «leí  qnc  se  duerme  , corno  hacen  los 
muchachos.  |(  ( fig.  Jam.  } Afrenta,  burla  , 
dcsayre,  que  también  se  dice  bofetada. 

♦ CAMoLRLOT,  s.  m.  Especie  de  en- 
grudo fuerte  y «le  grande  consistencia  quan- 
do  esta  s«*«:o. 

CAMP,  s.  m.  Campo  : el  terreno  que  o- 
owp4  Uü  exucito  acampado  ; y ta/uhien  se 
10 
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dice  del  mismo  cxcrcito,  ó real  sentado.  |¡ 
Campo : el  sitio  en  (jnr  se  reñían  los  duelos , 
ó desafíos.  ||  f-cvtr  le  camp  : levantar  el 
campo  , decampar  , altar  el  real.  ||  Aueoir 
le  camp  : plantar  el  campo , asentar  el 
real.  ||  Camp  - volátil  , campo  , volan- 
te : trozo  de  tropa  á la  ligera  , que  delieudc 
la  campaña  , y auienaia  y fatiga  al  ene- 
migo. 

CAMPAGNARD,  ARDE,  adj.ys.  Al- 
deano, lugareño,  «tícese  de  las  personas  que 
hacen  su  vida  ordinaria  en  el  campo  , ó al- 
dea, V no  en  ciudad,  i|  D ícese  gcntdhnmme 
campagnardy  por  caballero  de  lugar : Jemmc 
campagnarde  , por  lugareña. 

* CAMPAGNA,  {gmgr. ) Campnnia  : 
aoiigu»’p,ov*,n.,>a  del  regno  de  Ñapóles. 

CAMPAGNE  , i./.  Campaña,  campo  : 
la  llanura  de  Licrra  sin  montes,  ni  uspere¿as. 

||  CamiKj  : dicese  de  lodo  terreno  que  está 
fuera  ae  poblado.  ||  Campaña  : el  tiempo 
que  las  uopas  están  en  cada  año  fuera  de 
«piárteles  para  pelear.  ||  Batiré  la  campagne  ; 
Latir,  correr  la  campaña,  ó el  campo,  descu- 
brir el  campo.  ¡|  (fig.  ) Desatinar , dispara- 
tar : dcctr  despropósitos , baldar  al  ay  re.  || 
Mctlvc  di*  amis  en  campagne  : valnse 
de  los  amigos  , para  el  logro  de  algún 
fin. 

CAMPARE  , s.  f.  Borla , y borlon  : sea 
de  oro,  plata,  ó seJu,  en  forma  de  campa- 
nilla. (|  En  la  arquitecto» a se  dice,  campane 
«1  cuerpo  del  capitel  corintio  , y del  orden 
.compuesto. 

♦CAMP  ANELLE,  s.  f Campanilla  : 
planta  y flor. 

CAMPANILLE , s.  f.  ( arquil . ) Linter- 
Da  : de  una  cúpula  , ó media  naranja. 

CAMPANL'LK,  s.f.  Campánula  : uora- 
Lrc  gcncrii*o  de  algunas  plantas. 

CAMPE,  ÉE,  p.  n.  del  veri»  eamper. 

CAMPECHE,  t.  m.  Campeche  : cierta 
madera  de  tinte. 

CAMPEMENT,  s.  m.  Campamento  : el 
leí  reno  en  que  acampa  un  excrcito , ó parte 
de  el. 

CAMPER , v.  U.  Y n.  Acampar  : díresc 
de  las  tropas.  |¡  En  estilo  vulgar  se  cuniper , 
se  dice  del  que  se  planta  ó plantifica,  esto  es, 
se  pone  en  tal  ó tal  parage. 

* CAMPERCHE,  s.f.  Vara  de  lizos,  en- 
irc  tapiceros. 

* CAMPES  , s.  f Droguete  fuerte. 

* campestre,  s.  m.  Calzoncillos  epir 

los  soldados  romanos  llevaban  en  los  excret- 
ólos. 

♦CAMPHORIQCE,  adj.  m.  jr  f 

( quiñi .)  Can  fótico  : cosa  perteneciente  al  al- 
canfor. 

CAMPKRI- , s.  rn.  Alcanfor  : especie 
de  goma  oriental. 

CAMPÜRE  , EE , adj.  Alcauforado.  So- 
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lo  se  dice  del  espíritu  de  vino  , y del  aguar- 
diente : esprit-ae-vin  campfuré , de  leau-dc- 
vie  campnrée, 

CAMPilRÉE  , j.  f Alcanforada  : cierta 
planta  medicinal. 

CAMPÍNE  , s.f.  Especie  de  polla  suma- 
mente fina  , y do  gran  gusto. 

* CAMPO,  s.  m.  Nombre  que  dan  los 
Franceses  á la  lana  sevillana. 

CAMPOS , s.  ni.  Asueto  : el  día  ó tarde 
que  se  da  de  vacaciones  á los  estudiantes  , ó 
colegiales.  |j  (Jiu.Jam. ) Huelga  : cesación  de 
qualquíer  estudio,  ó trabajo. 

* CAMPYLE,  s.  m.  Cuuipila  : planta  en- 
redadera de  la  China. 

CAMUS,  USE , adj.  Romo  : de  nariz.  || 
También  es  su  listan  ti  vo  , pero  solo  en  el  ge- 
nero masculino. 

* CANABIL , s.  m.  Canabü  : tierra  me- 
dicinal. 

* CANACOPOLE,  s.  m.  Nombre  que 
dan  los  misioneros  en  las  Indias  á los  simples 
catequistas. 

CAN  ADE , s.  m.  Ave  de  America  muy 
hermosa. 

CANAILLE , s.f.  Canalla  : gente  Laxa  y 
ruin. 

CANAL,  s.  m.  Encañado,  ó conducto  : 
para  llevar  el  agua  á alguna  parte.  ||  El  le- 
cho, ó madre  : de  un  rio.  |l  Acequia  : para 
riego,  ó para  adorno,  en  una  huerta.  ||  CY- 
nal  : el  que  se  saca  de  un  pais  á otro  para  el 
transporte  de  frutos,  y mercaderías.  j|  Ca- 
nal : el  parage  en  que  el  mar  se  estrecha  entre 
dos  costas  opuestas,  por  entre  las  quales  se 
coinunican  las  aguas.  [¡  {ftg>)  Conducto  f 
vía  , ó metlio  : para  dirigir,  ó conseguir  un 
negocio.  ||  Canal  d’arrosemenl  : acequia  : 
cacera  para  el  riego  : almatriche. 

* CANANG , s.  m.  Canango  : árbol  aro- 
mático de  Asia  y de  la  America  meridio- 
nal. 

CANAPE,  s.  m . Canapé  : cierto  asiento 
con  respaldo,  para  la  comodidad  de  muchas 
personas. 

CANAPSA,  s.  m.  Barjuleta  : mochila 
de  cuero,  que  llevan  los  viandantes  a cues- 
tas* 

CANARD,  s.  m.  Ánade,  pato:  ave  a- 
cniátil.  ||  También  se  llama  canard  el  perro 
tic  aguas. 

CAN  ARDE,  ÉE , p.  p.  del  verbo  cañar - 
dcr. 

CAN  ARDER,  v.  a . Tirar  un  tiro  desde 
un  parage  oculto  , ó defendido,  como  detra* 
de  una  mata  , de  un  árbol,  etc. 

CAÑAR  DIERE  , s.  f Barraca,  ó pues- 
to encubierto,  ¡unto  ó dentro  de  una  laguna 
ó estanque,  para  tirar  á los  patos  ó ánades 
silvestres.  |j  En  las  fortificaciones  antiguas 
era  coiuo  garita , ú otra  obra  de  reparo , de*- 
de  donde  se  tiraba  resguardado. 
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CANARI,  s.  m.  V.  Serin. 

* CANARI  K,  s.J.  Canario:  cierto  baylc. 

* CAMARIN,  s.  ni.  Gorrión  de  Canarias  : 
are. 

* CANASSE,  s.  f.  Tabaco  en  bebías 
mu r menudas,  y bueno  para  fumar.  J|  Caxa 
de  estaño  cu  que  se  trae  el  te  de  la  China. 

CANCAN,  s.  m.  Zacapela  : quejas  dudas 
con  muchas  voces  y ruido. 

* CANCANEAS,  s.  m.  Cierto  raso  de 
Indias. 

CANCEL,  s.  m.  (algunos  dicen  chan- 
cel. ) El  presbiterio , ó santuaiio  de  la  igle- 
sia, en  donde  está  colocado  el  altar  mayor. 

* CANCELLATION  , s.f.  {for.)  Can- 
celación. 

CANCELLE , ÉE , p.  p.  del  verbo  can - 
cellcr. 

CANCELLER  , v.  a . (for. ) Cancelar  : , 
borrar , testar  una  escritura  , instrumento  , 
etc. 

CANCER , s.  m.  Cáncer  : especie  de  tu- 
mor maligno.  ||  Cáncer  : signo  boreal  del  zo- 
díaco. 

* CANCEREUX,  EUSE,  adj.  Cancero- 
so, arancelado. 

C ANCHE  , s.  m.  Cangrejo  : especie  de 
gandurro  del  mar.  J|  ( fig.  fam. ) Se  dice 
cancre  al  sugeto  miserable  y pobre , que  cor- 
responde en  castellano  á lázaro  piojoso  : y 
también  se  dice  castigo  de  la  miseria  al  sór- 
didamente avaro. 

CANDELABRE,  s.  m.  Candelero  gran- 
ule con  muchos  brazos  y mecheros. 

CANDEUR , s.f.  Candor , candidez  : la 
sinceridad  y pureza  del  ánimo. 

CANDI , lE , p.  p.  del  verbo  candír , ó se 
candir.  ||  Dícesc  sucre  candi  ; azúcar  cun- 
de , ó azúcar  piedra. 

GANDID AT  , s.  m.  Candidato  : dícesc 
del  que  aspiro  á algún  puesto  , ó digni- 
dad. 

CANDIDE,  adj.  m.  y f Cándido,  sen- 
cillo , sin  malicia  ni  doblez. 

CANDIDEMENT,  adv.  Candidamente  : 
con  candidez. 

* CANDIOLE,  s.f  Anemone  vellosa. 
CANDIR,  #1.  SE  CANDIR,  e.  r.  En- 

durccerse , stqprsc  , tomar  consistencia  : dí- 
cesc de!  azúcar , y del  almíbar  quando  se  a- 
zncara. 

* CANDÍ  , s.  m.  Genero  de  liatel  , ó 
barca  grande  , de  la  provincia  de  Nonuan- 
día. 

CAÑE , s.  f Anade  : la  hembra  del  á- 
nade. 

* CANEE  , ( ?¡engr.  ) Canea  : ciudad  de 
la  isla  de  Candía. 

* CANCHO ER , s.  m.  Cañafístolo  : ár- 
bol de  dondj*  su  saca  la  casia. 

CAN  EPE'nÉRE , s.  f Especie  de  ave 
<lcl  tamaño  del  i ay san. 


* CANLPHORES  , s.  f pl.  Cancfbras  : 
dnncelhis  que  llevaban  en  cestas  las  cosas 
destinadas  a los  sacrificios  de  los  antiguos. 

CANEP1N  , s.  m.  Cabritilla:  piel  lina  de 
que  se  hacen  guantes.  ||  También  es  la  flor 
de  la  cabrililL , que  sirve  para  países  de  aba- 
nicos. 

* CANEQUIM,  s.  m.  Caniquí : lela  blan- 
ca de  algodón  , de  Indias. 

*CANETFR,i'.  n.  (fam.) Anadear,  an- 
dar como  el  pillo , moviendo  las  caderas. 

CANETON , s.  m.  Anadina  : anadon- 
cillo  : r!  pollo  del  ánade. 

CANETTE,  s.  f.  Anadino  : el  polio  de 
la  ánade..  ||  Anadina  : ánade  pequeña.  || 

( Blas.  ) Anades  sin  pies. 

CANEY  AS , s.  m.  Cañamazo,  augeo,  ó 
estopillon  : para  bordar  en  d con  seda  ó la- 
na de  colores.  j|  ( Jig. ) Borron  , ó bosquejo  : 
de  un  escrito,  ó pegamiento. 

1,1  CAN  FE  , s.  /.  Grama  de  flor  azul. 

*CANGETTE,J.  f SargucLu,  que  se  fa- 
brica en  Normamlía. 

CANGRÉNE  , ó CANGRÉNE,  s.f. 

( cirui ) Cangrena,  ó gangrena. 

* C ANGHEVEUX  , EUSE . adj. Cangro- 
lioso  : que  es  de"  la  naturaleza  de  la  cuu- 
grena. 

* CANICA  , s.  f.  ( com.  ) Canica  : cane- 
la silvestre  de  la  isla  de  Cuba. 

CANICHE  , s.f  Perra  de  aguas. 

CANICULA  IRE,  adj.  rn.rj.  Canicular; 

se  dice  de  los  dias  de  la  canícula. 

CANICULE,  s.  f Canícula  ; constela- 
ción'celeste. 

4 C ANIDE,  s.  m.  Cánido  : papagayo  de 
las  Antillas. 

CAMIE,  s.  m.  Navaja  paro  cortar  las  plu- 
mas : también  ,se  llama  cortaplumas. 

* CANILLKE  , s.  f.  Lenteja  de  agua  , 
lentejuela  : planta. 

CANIN  , ENE , adj.  Canino , ó j>erruno  : 
dícesc  de  lo  que  participa  de  la  naturaleza  ó 
propiedades  «el  perro,  como  : dent  canine , 
«leu  te  canino  , ó colmillo  : fiirn  canine  , 
hambre  canina  , ó perruna. 

* CANIV ALX  , s.  m.  pl.  Adoquines  : 
piedras  anchas,  que  sirven  para  encaxonyr 
el  empedrado.  Si  son  pura  reeilñr  agua  , y 
servir  de  corriente  , se  llaman  adoquine*  con 
vaen. 

*CANIVET,  s.  m.  Corta  plumas. 

* CANNABINE , s.f.  Ca nabina  : planta 
de  Candía. 

CANNAGE,  5.  m.  Vareo  : el  acto  de 
medir  ó varear  las  estofas  con  la  cana. 

CANNAlE,  s.  f Cañaveral. 

CAMNE , s.  f Caña.  j|  Curta , ó junco  : 
el  bastón  que  »•  trae  en  01  mano  para  a- 
poyarse , ó por  insignia.  ||  Cierta  vara  de 
medir  llamada  cana,  algo  mas  iaiga  nue  la 
tocsa.  ¡|  Nombre  de  diversas  phmuu.  jfCu/i- 


Digitized  by  Google 


CAN  r 1/.8  > CAN- 


n¿  h sucre  .*  caña  dulce , ó de  azúcar. 

CANNEBERGF,  s.f.  ÓAJRFXLE  DES 
M AH  AIS  , s.  m.  Cañabcja,  ó arándano  a- 
grio  : plañía. 

11  (¡ANNEI.ADE,  s.f.  ( mont.  )%  Cane- 
lada : especie  de  ralea , hecha  con  canela,  a- 
zúcar  y milano  de  garza , para  «lar  al  bal- 
cón. * 

GANNELAS , s.  rn.  Canelón,  chocho  de 
Canela. 

CAMINELE , GG , p.  p.  del  verbo  cwt- 
nelcr. 

CANNFXF»,  o.  ( arquit .)  Acanalar, 
estriar,  una  columna,  ú otra  pieza  : hacerle, ó 
socavarle  las  medias  caña». 

CAjNNF.LT .E,  s.  f Canela  : cierta  es- 
pecia. |j  Canilla  , ó espita  : de  una  cuba,  ó 
pipa. 

CANNF.LLIER  , s.  m.  Canelo  : el  árbol 
de  la  canela  , que  también  se  llama  ya  cauc- 
han, 

CANNELURE , s.f.  Estría,  ó media  ca- 
ña : formada  en  una  columna  , ó pilastra  , 
de  aiTÍba  abaso. 

* CANNER , v.  a.  V arear  : medir  con  la 
vara  llamada  cana. 

* CANNETTE , s.f.  Bovina  : la  cañita 
en  que  esta  devanada  la  seda  que  sirve  de 
trama  en  los  texidos.  ¡|  Jarro  pequeño  poip 
medir  licores. 

CANNETILT .E , s.  j.  Cafintillo  : hilo 
de  oro  , ó de  plata  , rizado  en  cañutos  pura 
bordar. 

CANN1BALE  , s.  m.  Candial : nombre 
(le  algunas  naciones  .salvajes  de  Auiei  ica  , 
que  comen  carne  humana. 

CANON,  s.  m.  Cañón  , ó pieza  de  artíl- 
dería.  ¡|  También  se  toma  colectivamente  por 
-toda  la  artillería  que  hay  cti  ima  plaza  , trin- 
vliera  , campo  , excrcito.  |]  También  es  el 
cañón  de  tenia  arma  de  fuego  , de  una  pluma, 
«le  una  seringa,  etc.  ||  Canon  : decisión  , 6 
regla  establecida  , que  propiamente  se  dice 
«le  los  Concilios.  j|  Canon  de  la  messC : el 
canon  de  la  misa. 

CANON  , s.  tn.  ( imp . ) Cánon  : cierto 
grado  de  letra  para  imprimir.  j|  Oros  canon: 
enmeánon.  ||  Petit  canon  ; peticánon. 

CANON  ( DROIT ) , s.  m.  Derecho  ca- 
nónico. Aquí  canon  liacc  olicio  de  adjetivo , 
y corresponde  a canon  i que. 

CAN'ONLAL , ALE,  adj.  Canonical: 
«in  embargo  , se  dice  /usures  canoniques , por 
hojas  canónicas. 

CANOMCAT,  s.  m.  Canonicato,  ca- 
aongia.  ¡|  {/ig. ) Prebenda  : se  aplica  al  ofi- 
cio lucroso  y ríe  poco  trabajo  , que  tambieu 
»c  dice  beneliciosimple- 

CANONIC1TE , s.f.  La  calidad  de  lo 
que  es  amónico. 

CANONIQUE  , adj.  m.jrf  Canónico  : 
Jq  que  tjslá  seguu  ios  cuyuucs.  Díccse  Urn# 


canoniques  ( lihms  canónicos  ) de  lo»  sagran 
do>,  dt'claradui  auLtiiticos  por  !a  Igiesia. 

C A NONiyUCM FJNT  , oda.  Catión ica- 
nieute  , lq»í  ti  mamen  te. 

CAN ÜNISATlüN  , 5.  J Caimui/.;*- 
cion. 

CANON’ISE  , LE  , p.  p.  del  verbo  catio- 

niscr. 

C \NONISFR  , »*.  a.  Canonizar  : poner 
en  e|  cal- dogo  de  los  Santos  ai  siervo  tic  Dios 
ya  beatificado. 

CANÜNtSTK,  s.  m.  Canonista  : el  pro- 
fesor «le  derecho  canónico. 

CANONNADE,  s.f.  Cañonazo:  el  tira 
de  un  cañón.  J Caíioneo : la  repetición  de  ca- 
ñonazos , ó el  disparo , ó la  continua  bate- 
ría. 

CANONNÉ  , ÉE  , p.  p.  «leí  vertió  ca- 
notmer. 

CANONNER,  v.  a.  Cañonear  : batir  ¡í 
cañonazos. 

CANONNIER  , s.  ni.  Artillero  : al  servi- 
cio del  cañón. 

CANONNÍERF, , s.f  Cañonera  : al>ertii- 
ra  en  las  murabas  , baterías  , ó trinchera»  , 
para  poner  el  canon.  ¡|  Cañonera  : tienda  do 
campaña  para  ios  soldados. 

* CANOPE,  s,f.  Canopea , ó canopo  > « 

nombre  «le  una  estrella. 

* CAÑOSE,  (gCOgr.)  Canosa  : villa  del 
regno  «le  Ñapóles. 

CANOT,  s.  ni.  Canoa  : pt^pieña  embar- 
cación «le  Jos  ludios.  |j  Rol»*  «le  un  navio. 

* CAÑOLE,  s.f  Tela  «le  algotlon  «le  la 
China , de  que  hacen  sus  camisas  los  Chi- 
nos. 

* CANSCHY  , s.  m.  Can«:h¡ : árbol  del 
Japón  , cuya  corteza  sirve  de  papel  para  es- 
cribir. 

CANTAL , .v.  m.  Especie  «le  queso  muy 
sabroso  , que  se  hace  en  la  provincia  de  Au- 
vernia. 

* CANTA NETTES  , s.  f.  pl.  ( ndut.  ) 

Mampai  os  : divisiones  en  las  caiuaras  de  los 
navios. 

CANTATE , s.  f.  Cantata  : entre  músicos 
es  una  composición  de  i ceñado  , v una  ó dos 
áiins. 

CANTATÍLLE , s.f.  (Cantata corta. 

* CANTA  .TRÍCE,  s.f.  Cantora  , canta- 
triz. 

CAN  1 IIARIDE  , 5.  J.  Cantárida  , <*sne- 
cie  «le  mosca. 

♦CANTilF.NE,  *.  rn.  Canlena  : p«»scado 
del  Me<T¡terr¡«n«v). 

* CAN  l iltS , s.  m.  ( medie. ) F1  ángu- 
lo «leí  ojo.  jl  Agujeia  pequeño  para  decantar 
uiguu  licor, 

* CAN  l IBAN , s.  rn.  ( <ntrp. ) Costeros,  y 
madera  hendida , «pie  uo  nueilr  servir. 

^CANTIMARON,  o CATIMARON, 

**  tu.  Almadía , ó balsa , de  que  usan  ios 
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narros  de  la  costa  «le  Commanclcl  para  la 
pesca. 

CAMINE  , «.  /"  Cantina  : frasquera  pa- 
ra colocar  frnséo»  , ó botellas  de  vino.  j|  Can- 
tina : puesto  en  que  se  vende  vino  libre  de 
derechos  a la  tropa. 

CANfiNlER  , s.  m.  Cantinero  ó talxT- 
nero  de  la  tropa. 

CANiiQt  K , s.  m.  Cántico : dícese  del 
de  las  divinas  alabanzas. 

CANT1  >IN  , s.  m Comarca  , territorio  , ó 
distrito. -=  (blus. ) Es  el  qtiatleJ  del  escudo  , 
menor  que  el  quartel  ordinario. 

(iAMWÁDK,  i.  /.  La  esquina  del  tea- 
tro ; cantón  : cantonada.  Es  voz  usada  entre 
jos  comediantes.  |j  Parler  a la  cantonante : 
hablar  con  alguna  persona  que  no  ven  los  ex- 
portadores. 

CANfURNÍ] , EÉ , p.  p.y  adj.  Acanto- 
nado. )|  ( blus. } 1 antonado. 

CANTON  NEME!NT , s.  m.  Acantona- 
miento : estalló  las  U opas  acantonadas  , y si- 
tio donde  se  acantonan. 

CANTON])» FJl  , v.  a.  Acantonar  : las 
tropas.  j|  Se cantnnner y v.  r.  Acantonarse. 

CANfONNlEftK,  s.J.  Cortinita  «pie  se 
pone  a los  pies  de  nna  cama  de  pilar  á pilar, 
para  impedir  el  paso  al  ape. 

CAA  ULE,  s.J.  Canino : de  xa-inga.  ||  (ct- 
rug. ) Canula  : cierto  caftoncito  de  plata. 

* CAOU  l-CliOUC , s.  m.  Caui-cbuc  : 
árbol  de  America  , de  donde  se  extrae  la  go- 
iuo-resina  , llamada  también  caul-chuc  , y 
mas  comunmente  goma  clástica. 

* CAOS,  s.  m.  V.  Chaos. 

CAP , m.  Cabeza  : solo  Se  dice  de  la  del 
liombrc  en  esta  frase : armé depitd  en  cap%  ar- 
mado «le  pies  a cabeza  ; y en  esta  otra  familiar: 
parlervap  itcap , hablar  mano  á mano.  |l  La 
proa  de  una  nave.  j[  Cal»  , ó promontorio  , 
en  la  costa  del  mar.  j|  ( ndut. ) Se  dice  cap  da 
moutnn  á las  v ¡golas.  j|  Mettre  le  cap  a la 
route  .'ponerse  en  derrota  un  navio. 

CAFARLE',  adj.  m.jrJ'.  Capaz:  en  los 
sentidos  de  intclligencia  , suficiencia  , habi- 
lidad , ó disposición  para  alguna  cosa.  Dícese 
de  una  persona  que  presume  de  sí  , Ua  Vair 
capable : y de  la  que  afecta  suficiencia  , 6 in- 
teligencia , se  dice,  U Jait  le  capable.  ||  Ca- 
paz : también  se  dice  (le  las  cosas  en  razón  de 
su  cabida  , ó de  su  espacio  , para  contener  o- 
trOS  cuerpos , ó materias. 

* CAPA BLEiM ENT,  adv.  Capazmente: 
ele  un  modo  capaz. 

* CAPACITO , (gengr. ) Capacho  : villa 
del  regno  de  Aupóles. 

CAPACITE , s.  J.  Capacidad  hablando 
ele  personas  V de  cosas,  tiene  las  misma:» signi- 
ficaciones y usos  que  en  castellano. 

* CAPAD E , s.  f.  Pieza  : entre  sombrere- 
ros es  la  extensión  de  la  lana  de  vicuña. 

CAP ARA  CON , s.  m.  Caparazou  : ia  cu- 


bierta que  se  pone  encima  de  la  silla  de!  cu* 
bailo. 

CAPA  RACONNE , ICE , p.  p.y  adj.  Cu* 
bierto  del  caparazón. 

CAPA H ACUNA ER , a.  a.  Poner,  echar 
encima  del  caballo  un  caparazón. 

CAPI*. , s.J.  Capisayo  : capote  ríe  campo 
con  capucha.  ¿(  Mantilla,  ó capucha  , de  las 
muge  res. 

CAPE] , s.  f.  ( ndut. ) Capa  : la  mayor, 
ó la  vela  del  palo  mayor. 

* CAPEER  , ó CAPEÍER  , «.  (ndut.) 

Capear  : ó «'star  á la  capa. 

CA  PELAN , s.  m.  (Jam. ) Se  dice  por  des- 
precio de  un  clérigo  sin  mas  renta  que  la  ca- 
ridad de  la  misa  : y a veces  corresponde  á clé- 
rigo «le  misa  y olla,  ¡j  Llamase  c apelan  cierto 
pez  pevnieño  del  mar. 

* CAPKLESCHE,  s.J]  Caperuza. 

CAPELET,  m.  Esparaván : iiinior  que 

viene  á los  caballos  y muías  en  los  pies , a la 
extremidad  del  jarrete. 

CAPEL1NE,  s.J'.  Sombrerito  «le  paja, 
que  suelen  usar  las  muga  es  contra  el  sol.  If 
i. lámase  capelina  cierto  veudageque  sirve  en 
las  amputaciones  de  algún  miembro. 

* CAPELLE,  ( geogr. ) Cufíela  : villa  en 
el  arzobispado  de  Tsfcvrrís. 

* CAPEN DU  , ó.COURT-PENDü,  i. 

m.  Especie  de  manzana  que  está  colorada  por 
defuera,  y blanca  por  adentro. 

CAPILLA  IRE]  , s.  m.  Culantrillo,  culen- 
trillo  de  pozo : va  lia. 

CAPILLA  IRE!,  adj.  ni.yf.  Capilar  : del- 
gado romo  cabellos. Usas*  en  la  anatomía  , y 
ímtanica : uriñes  cnpil ¿aires , venas  capilares : 
racines  capillaitcs  . raíces  pelosas  , ó capi- 
lares. 

* CAPILLINE  . Hongo  cabelludo. 

CA  PILOTA  DE’. , s.J.  Guisado  de  peda-* 
ritos  de  carne  ya  cocida  : corresponde  á la 
ropa  vieja  de  Andalucía.  |¡  (jig.Uim .)  AIcU 
tre  quetquun  en  capilotadc : no  (levarle  hue- 
so sano  , desacreditar  con  maledicencias  cx.t* 
gtrradas. 

MJAPION,  j.  m.  ( ndut . ) Codnstéf 
de  galeras. 

CAPISCOL,  s.  m . Chantre:  dignida 
en  Catedrales  V colegiatas.  También  se  llam 
capiscol  en  algunas  de  la  enrona  de  Aragón. 

CAPETA  UNE! , s.  m.  Capitán  : seu  de  hi- 
fanterta,  de  caballería , de  navio,  de  galera  , 
de  fragata  , de  puerto.  |j  Tiene  también  , co- 
mo en  castellano , la  significación  de  Gene- 
ral de  un  exercito,  quando  se  habla  del  cau- 
dillo, ó xefe.  j|  Alcaydc  : hablando  de  un 
sitio  ó casa  real.  {[  Llamábase  rapitaine  fies 
portes , el  capitán  de  llaves  en  una  plaza  de 
armas  : capitaine  aujr  (j ardes , el  capitán  de 
Reales  Guardias  Francesas  de  infan loria  :y 
rapitaine  des  Cardes  , el  capitán  de  Guai- 
dius  de  Corps. 
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C A PIT  A INFRIE,  s . f.  Alcaydía , ó go- 
bierno de  un  sitio  ó rasa  Recaí. 

* CAPITAÍNESSE  , adj.  Galera  capi- 
tana. 

CANTAL , s.  m.  y adj.  Capital : el  fondo 
de  una  renta  ; el  principal  de  un  crédito,  ó 
«leuda  : el  eaúdal  ríe  una  casa  rio  comercio.  ¡J 
( fifi,)  Lo  principal , ó lo  mas  importante  de 
una  tosa. 

CANTAL,  ALE,  adj.  Capital  : princi- 
pal : como  , peine  canútale  : point  capital.  || 
Sin  embargo  , las  letras  mayúsculas  se  lla- 
man lettres  capitales , y los  pecados  mortales 
peches  capitaux, 

CANTALE,  s.f.  Capital  : la  «dudad  ca- 
beza de  romo  , ó provincia.  ||  Mayúscula: 
hablando  de  letras. 

GAPiT ALISTE , s.  m,  y\f.  Capitalista  : 
el  qne , ó la  míe  posee  capitales. 

CAPITAN  , s.  m.  1 an fanón  : que  cuenta 
y afecta  valentías. 

* ( 1API  l'AN  ATE , ( gcogr. ) Capitanaut : 
provincia  del  r*  vno  de  Ñapóles. 

CAPITAN-RACHA , s.  m.  Omitan  Baxá : 
rl  gran  Almir  ante  de  la  marina  «le  la  Puerta 
Otomana. 

CAP1TANE  , i.  f.  (pipitaña:  la  princi- 
pal galera  de  una  armada. 

CAPITATION , s.J'.  Capitación  : im- 
puesto por  rahezas,  ó personas. 

* CAPITEL  , s.  m.  Extracto  de  una  It- 
ala de  ceniza  y cal  viva , que  entra  cu  la  com- 
posición d*“l  \a bou. 

CAPHEUX,  EUSE,  adj.  Dicese  del  vi- 
no esjrrriloso , y de  otros  licores  fermentados 
que  tiran  á la  cal  te  ¿a , ó cerebro : vulgarmen- 
te cTc  irnos  que  se  suben  a predicar. 

CAPI l’OLE,  s.  m.  Capitolio  : templo 
de  la  antigua  Roma  dedicado  á Júpiter. 

CAPITON  , s.  ni.  Cadarzo  : serla  basta 
«le  cantillos. 

CAPITOL  L,  s.  tu.  Nombre  que  se  daba 
ó los  capitulares  «i  regidores  de  Tolosa  cu 
Francia . 

CAPITOL  LAT,  s.  m.  Dignidad  de  Ca- 
pitouL 

CAPITEL  AIRE,  adj.  /«.  y f.  Capitu- 
lar : loque  coucicrne  a un  cabildo,  ó couin- 
nidad. 

CAPITULAIRK,  s.  m.  Ordenanza  Real 
dividida  en  capítulos  : solo  se  «liccdc  las  «le 
Carlomagno  , Oírlos  d Calvo  , y otros  anti- 
guos Reves. 

CAPjTULAIREMENT , ad».  Capíh.lar- 
mciue , en  foiuia  de  cabildo  : <»  cu  capí- 
tulo. 

CAWTCLANT,  s.  nt.  y adj.  Capitular, 
«Cabildante  : el  «pie  tiene  voto  en  cabildo  , ó 
sea  capitulo. 

CAPtTL'LATION,  s.f.  Capitulación. 

CAPITULE  , s.  ni.  Capitula  : lugar  de  la 
sagi  oda  Escritura , que  se  r eza  en  Unías  la» 


horas  del  oficio  divino  , excepto  en  los  may- 
tiñes. 

CAPITC LER,  u.n.  Capitular  : pactar 
para  laentegra  de  una  plaza. 

CAPiV  All , ó CAP1V  ERT,  i.  ni.  (aipi- 
▼nr : animal  unlibio  «leí  Brasil.  Lo  mismo  que 
cabial. 

* CAPOC,  s.  m.  Ca|>oc  : algodón  basto , 
«pie  solo  sirve  para  acolchar. 

* CAPO  - UiS  riUE  , ( ficofir.  ) Cabo 
de  Liria  : ciudad  de  la  proviueia  de  is- 
tiia. 

* CAPOLIN  , s.  m.  Capulín  : árbol  «le 
Nueva  España  , cuyo  fruto  es  parecido  a la 
guinda. 

CAPON,  s.  m.  ( jani .)  Fullero  : en  el 
juego. 

C A PONER , a.  n.  Hacer  fullerías  en  el 
ju«*po. 

(¿APON  MERE,  $.f.  (fortif. ) Capone- 
ra : obra  paja  defender  los  foso». 

* GAPOQLlEft  , s.  m.  ( i.! pequero  : ar«- 
bol  del  algodón,  llamado  Cajioc: 

CAPORAL , s.  ni.  Cabo  de  uquadra  : en 
la  infantería, 

* CAPOSER  , v.n.  { nata.  ) Poner  el  ti- 
món á la  via  : amarrarle  para  que  la  nave 
vaya  al  viento. 

CAPOT , 5.  nt.  Cafarte  con  capucha.  |f 
En  el  juego  de  los  cientos,  Jaue  capot , es  dar 
capote , hacer  en  una  mano  najas  las  bazas  , 
y che  capot , estío  hacer  ninguna  , ó llevar 
ca¡>otí*.  . 

CAPOTE,  s.J.  Mantilla  «fue  las  muge- 
rc  ponru  sobre  la  cabeza  : es  propiamente 
una  capa  de  ifayh*  con  su  capilla.  ,|  Hoy  día 
llaman  también  caftotf  f a uu  sombrerillo  «le 
terciopelo  o de  taleUn  0 de  cierta  hechura 
particular. 

* CAPOLE,  ( fícofi.)  Capua  : ciudad 
«leí  reyuo  «le  Ñafióles. 

* CAPP ADOCE,  (gcogr.)  Capadocía  : 
provincia  de  Asia. 

CAPRE,  s.J.  Alcaparra,  y alcaparrón  : 
la  frota  «iel  alcaparro. 

CAFRE , s.  m.  Cáraba  : bastimento  cor- 
sario : y mas  propiamente  se  dice  atmadur, 
arniatcur. 

*CAPR ETC,  (gcogr.)  Caprea  : ciudad  del 
rcyno  «le  Ñapóles. 

CAPR1CE , s.  m.  Capricho  : fantasía. 

CAPRlCihlSEMEN  1,  rtdi'.Capriclrosa- 
roentc. 

CAPIUCIELX , EL  SE,  adj.  Capricho- 
so,  caprichudo. 

CAJriUCORNE,  s.  m.  Capricornio  : el 
décimo  signo  del  zodíaco. 

CAPiUER , s.  nt.  Alcaparro  : mala  quo 
pr«xlure  las  alcaparras. 

♦CAPRIOLE,  s.J'.  V.  Cabriole. 

CAPRLSANT,  adj.  ( medie.  ) Díecsc 
dei  pulso  que  esta  duro  y desigual. 
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CAPRON  , s.  m.  Especie  de  fresa  muy 

gruesa. 

CAPSE , s.f.  Caseta  que  sirve  ea  las 
elecciones  por  escrutinio. 

CAPSULAIRE,  adi.  rn.yf  Capsular  : 
epíteto  que  se  «la  en  la  anatomía  á ciertos 
ligamento» , venas , y arterias. 

CAPSULE , s.  /.  ( botan. ) Cápsula  r par- 
te de  las  plantas  en  que  están  encerradas  las 
semillas.  ||  ( a/uit. ) Nombre  que  se  da  a una 
especie  de  vayna  membranosa.  (|  ( quiñi. ) 
Capsula  : cazuela  «i  plato  de  evaporación. 

CAFTAL,j.  m.  Titulo  de  inundo  que  se 
bulla  en  las  crónicas  de  Francia , que  corres- 
pondía á caudillo,  xefe,  yen  las  nuestras 
ac  ll.uua  cabditlo  y adalid.  También  se  ha- 
lla escrito  capowhd  y cajrtaut. 

CAPTA!  EUR , s.  m.  ( Jbr . ) Captador  : 
el  (pie  quiere  y procura  apropiarse  testa- 
mentos y donaciones. 

CAPTATION , s.f.  (far.)  Captación  : 
acto  de  captar. 

* CAPTATOIRE,  adj.  m.  r f (for.) 
C*ptatoriv  : logrado  por  captación. 

CAP  I É,  £K,  p.  ¡y.  del  verbo  capter. 

CAPTfcJi,  v.  a.  Captar  : la  valuutad,  loe 
votos , etc. 

CAPTIF.USEMENT  , adv.  Engañosa- 
mente, sofísticamente. 

CAPÜEUX  , ELSE,  adj.  Capcioso. 

CAP'flF,  IVE,  adj.  Cautivo  : hablando 
de  los  prisioneros  de  guerra  entre  los  anti- 
gnns  j porque  los  que  hacen  los  Turcos  y 
Aloro»,  se  llaman  esetnves  ( esclavos).  Sin 
embargo  se  llama  la  rédcmption  ti  es  captifst 
Rabiando  de  estos:  v con  el  verbo  /m/ic/er, 
se  dice  esclavos  rachetés , y no  captijs.  j| 
‘{Jiff.)  Se  toma  c.rplijpnr  esclavizado  , .suje- 
to , como  : ame  captivo , raison  captivo  : y 
teñir  sos  enfnris  raptijs , es  tenerlos  sujetos. 

CAPTIVÉ,  Eli,  p.  p.  del  verbo  capti- 
t»cr. 

CAP!! VER , v.  a.  Hacer  cautivos  : en  la 
guerra,  ¡j  ( fie. ) Cautivar,  aprisionar,  suje- 
tar : los  sentidos , las  voluntades  , los  corazo- 
nes, etc. 

CAPTI  VITE , s.f.  Cautiverio,  cautivi- 
dad. Entre  los  buenos  autores  se  halla  tam- 
bién usado  por  prisión  , ó detención  de  pri- 
sioneros , reos , ú otras  personas  privadas  de 
libertad.  j|  {Jig. ) Es  esclavitud,  sujeción: 
Rabiando  de  súbditos,  hijos,  criados,  discí- 
pulos, etc. 

CAPTURE,  f. f.  Captara:  de  un  deu- 
dor, de  un  reo , que  también  se  dice  prisión  , 
V prendimiento.  {|  Aprensión  : de  un  con- 
trabando. j|  Presa,  piliage  : que  hacen  los 
soldados  , o corsarios  al  enemigo. 

CAPTURER,  v.  a.  Capturar  : poner  en 
captura , ó prender,  á una  persona. 

CAPUCE,  s.  m.  Capilla  : de  hábito  reli- 
gioso. 
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CAPUCHON,  s.  m.  Capucho,  capillo, 
cogulla. 

CAPUCIN , INE,  subst.  Capuchino, 
na. 

CAPLCINADE , s.f.  Discurso  mazor- 
ral, ramplón. 

CAPUCINE,  s.  f Capuchina  ; mastuef» 
zo  de  Indias  , yerba  y ílor. 

CAPUC1NÍÉRE , s.  f.  {Jdm . ) Convento 
de  capuchinos. 

* CAPUCK,  s.  m.  Algodón  muy  lino , pe* 
ro  demasiado  corto  para  hilarle. 

CAPUT-MORToUM , s.  m.  ( voz  hit. 

de  ¿<t  quiñi.  ) Capul  mortuum  : residuo  ríe 
un  cuerpo  después  de  haberle  destilado. Tam- 
bién se  llama  tifie  /norte. 

CAQUAGE,  s.  m.  El  acto  de  salar  y 
poner  los  arenques  en  banastas. 

CAQUE  , s.J.  Banasta  : buiril  en  míe  se 
pone  el  arenque  salado.  ||  Etre  cornrne  des 
harenes  en  caque  , estar  como  sardinas  en 
banasta  : significa  la  apretura  con  que  se  es- 
tá en  alguna  parte. 

CAQUÉ , ÉE , p.  p.  Puesto  en  banas- 
tas. 

CAQUER,  v.  a.  Poner  y apretar  los 
arenques  en  banastas. 

* UÁQUEROLLE  , s.  f.  Marmita  con 
tres  pies  y mango , que  por  lo  coumn  es  de 
herró. 

♦CAQUESANGUE,  ó CAGUESAN- 

GjUE,  s.  f.  Disenteria. 

CAQUET . s.  m.  Chachara  , parla , pico. 

|J  Cuquéis , en  plural , se  toma  por  corrillos , 
chismerías  , platillos  , murmuraciones. 

CAQUE!  AGE,  s m.  Chismería,  mur- 
muración,charlería. 

CAQUÉTE,  s.f.  Herrada  grande,  en 
que  los  ¡roscaderos  echan  las  carpas  con  agua, 
para  que  se  mantengan  vivas. 

CAQUETER  , V.  n.  Chacharear  , pico- 
tear, charlar  mucho  , y sin  substancia  : que 
en  estilo  familiar  se  dice  cascar,  rajar. 

CAQUETERÍE , s.f.  Parloteo,  parle- 
ría , charla. 

CAQUETEUR,  EU'SE , s.  Chacha. 

rcro  , picotero  , calíanle. 

* CAQUETÚiRE,  s.f.  Silla  poltrona  ry 
propia  para  conversación. 

LA  lí , ( con). ) Porque. 

CARABÉ,  s.  mi.  Cárabe  : ámbar  ama- 
rillo. 

CAR  ATUN,  s.  m.  Carabinero:  soldado 
ligero  de  á caballo.  Hoy  solo  se  aplica  meta- 
fóricamente á uno  que  se  arrima  al  juego, 
echa  un  envite  n una  carta  , y se  levanta  lue- 
go , pierda  ó gane.  ||  También  se  dice  c ara- 
bia al  que  en  una  conversación , o disputa , 
suelta  solo  unas  palabritas  , y calla  , ó se  va. 
il  (Jom’ ) Estudiante  de  medicina  ó de  eiru- 
gía.  ■ 

CARA  BIN  ADE,  s.f.  La  acción  del  ta- 
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Jiur  , que  para  rl  juego  , y se  va  con  la  ga- 
nancia. 

CARABJJYE,  s.J.  Carabina:  cierta  ar- 
ma de  fuego. 

CARA  BINÉ,  ÉE,  p-p-  fie!  vei  1k>  acti- 
vó rarabincr. 

CARARINER , v.  a.  Rayar  una  escope- 
ta , ú otra  arma  «le  fuego  [mi  dentro  con  Mír- 
eos como  lo*  de  las  carabinas. 

CARARINER,  v.  n.  Pelear  al  modo 
de  1»»  carabineros , disparando , y retirándo- 
se luego.  j|  (fig.)  Se  dice  de  los'  que  entran 
en  algún  garito  a jugar  dos  ó tres  manos, 
y se  retiran  con  la  ganancia. 

LAJlARiNIER,  s.  m.  Carabinero  : el  sol- 
dadote a caballo  , armado  de  carabina. 

* CARACAL  , s.  m.  Caracal  ; especie 
cíe  gato  montes , que  se  cria  en  A*ia  v 
Africa. 

* CARA CARA  , s.  m.  Carácará  : csihv 
cie  de  balcón  del  Brasil. 

CARACHE,  ó CARAO , s.  tu.  Tributo 
que  pagan  al  gran-vñot  , los  habitante»  de 
su  ii»q*erin  , que  no  son  mahometanos. 

CARACOL  , i.  m.  ( nrquit. ) Caracol  : 
dícesc  solo  de  una  escalet  a en  forma  de  cara- 
col. 

CARACOTE  , s.  f.  La  vuelta  ó torno 

que  hace  el  caballo  de  una  cidos  pistas. 

CARACOLER  , e.  n.  Caracolear  : dar 
vueltas  y hacer  tornos  un  caballo  al  galope  , 
Ó a la  i arrerS 

* CARACOLI , s.  m.  Liga  de  oro  , pinta 
y cobre. 

* CARACOLLK  , s.  f.  Caracolillo  : 

plnnt.L 

•CARACOULER,  t>.  n.  Arrullar  los  palo- 
mos. 

( .AP  ACI  í RE  , s.  m.  Carácter  : esto  es, 
**'ñal  , marea  , distintivo.  Dícp.s»’  particular- 
mente de  la  figura  ó forma  de  1..  ht.a  con 
que  se  escribe  , ó imprime  , y también  de 
la  letra  misma.  ;|  1>Ú  r>r  carácter,  la  distin- 
ción , grado , ó preeminencia  de  un  titulo, 
dignidad , ó caigo  grande.  j|  Carácter  : es  lo 
que  distingue  a una  peisona  de  otra  en  las 
calidades  del  ánimo  v «tal  ingenio.  |j  Carác- 
ter  : es  también  aquel  habito  constante  con 
que  tina  persona  piensa  y obra  según  sus 
principios.  ¡|  bu  lo  moral  corresponde  á ge- 
nio, o condición,  como  calidad  , ó propie- 
dad iieciiliar  de  una  persona.  ¡|  En  la  dra- 
mática, rs  aquel  papel  propio  que  cada  in- 
terlocutor «leta  representar,  apropiado  á su 
oficio,  ó dc&tjno. 

CARACTER1SÉ,  ÉE,  p.  r.  «leí  veta 

carncttíriscr. 

CARACTÉIUSER , *>.  a.  Caracterizar  : 
es  distinguir  «H  carácter,  ríe  una  persona , de 
un  vicio1,  ó de  una  virtud.  ||  «Ve  carnet  éri- 
srry  es  mostrarse,  ó daise  a conocer,  tai  « o- 
mo  utu»cs,  ¿ vece»  sin  quererlo,  ImJícítc 


se  carácter  isa  Uercr  .*  la  calentura  *c  (Ifclnrá 
terciana. 

CAItACTKWSyr,  s.m. 

mejauAa  y confio luidad  en  las  plantos  co»t 
algunas  parí  s dei  i'ucrpn  luiiuano. 

CARAC'nCRlSüVLE,  adj.  m.  y f. 
Característico. 

CARA!  b , s.  J.  GaiT.'ifa  : vasija  ib  vi- 
drio, ó estaño,  para  «;n¿i¡ar  el  agua. 

CAA  Al*  OS  , i.  m.  Garrafón  : oca  «le  vi— 
«Ir  ¡o,  d «le  me  tul , en  que  Mr  enfiia  la  bebi- 
da : tomase  lamoicn  por  la  corchera , ó cu» 
tala  , en  que  se  pone  el  garrí  loo  a enfilar. || 
l n carajon  «/e  i un:  medio  chico,  quurla 
parte  de  una  botella  de  viqn. 

*C  VRA( »A(iU , s.  m.  ( prnn.  gtth.)  AJgo- 
don  de  Ksmirna. 

* CAR  AGI  E,  s.  f.  Almojarifazgo  : tta- 
recho  de  entrada  y salida  cu  los  estado»  del 
Gran  Turco. 

CAR  AGINE,  *•  f-  Caraba:  resina  aro- 
mática que  *«•  usa  en  la  medicina. 

+ CARA  IB  ES,  ó CASS1ÜALES,  «.  r«. 

Py  Caritas  : autiguos  habitante»  de  iu»  Ao- 
tillas. 

CAR  A rrE,f.  m . Caraíta  : judío  «pie  si- 
guí* la  letra  de  la  Escritura. 

*CAHA^1P»ULI’.,  í.  J.  Carambola  en  el 
juego  del  billar. 

*CARAMBOLER,  I',  n.  Hacer  rai.milxv- 
la  . esto  es  , tocar  «lo»  bolas  con  la  suya 

* CARAMBOUKK,  s.  m.  Gaiarnbola  : 

árbol  de  las  Indias. 

CARAMEL,  s.  m.  Caramelo. 

* LARAMOUSSAL  , i.  ni.  Car.iTTHizal  : 
embarcación  de  transporte , de  que  u»an  lo* 
Moros. 

**  CARA  AGLT , s.  f Caranga*  pescado 
blanco  y tableado,  de  áu  costa  «le  bu»  Anti- 
llas. 

* CARATNGL  FR  , i>,  n.  ( niiut.)  Ilarrtr  : 

rs  voz  ptopiu  «le  los  marineros  «leí  país  «V» 
Anuís. 

* i . A o ANC  UEUR , s.m.  { miut. ) Ti  ali- 
jador : hacendoso. 

*v.AiVAN  1 irS,  s.  m.  Lo  mismo  «rae  riro- 
JVi:e.  1 6 

* CARAPACE,  x.  J%  La  concita  ib:  Ja 
tortuga  Carci. 

CAR  A OLE , s.  f.  Carraca  : nombre  do 
cu  i to  va\el  gnu  so  y pesado.  ||  Cacao  de  Ca- 
racas. ¡I  Porcelana  : de  la  Clima. 

CARA1,  s.  m.  ( >uilau- , lev  : grado  d« 
bombid  y perfección  dei  oto'  [|  Hablan- 
«lo  de  «Jumante»  y , Vb  jm-si»  de  4 g,.^- 
nos.  |¡  Dí«*ese  también  de  ios  «liamant»*»*  p.  - 
«rueños  «pie  se  venden  ai  ji-so.  j|  ( proa. ) Se 
dice  : sot , Jou , impertí nent  a aingt-ejuatra 
cerráis  nt-v ¡o.  Joco,  ó majadeiu  «j«  qtiatt«4 
suela»  , o de  clavo  pasarlo. 

(*ARA I A , o KARA fA,  1.  m.  Á loe* 

caí  ata  : planta. 
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* CARA  TU  RE , s.f.  Liga  de  oro  y plata 
de  «pie  se  hacen  loa  agujas  para  ensayar  el  ( 
oro. 

CARA VANE,  s.f  Caravana  : «liccsc  de 
un  convoy,  ó junta  grande*  de  mercaderes, 
ó viageros , que  van  en  «conserva  en  los  paí- 
ses mahometano* , para  librarse  de  los  saltea- 
dores. j]  Li uníanse  tantearías  (caravanas), 
las  pr uneras  campañas  que  los  caballero»  de 
Malta  tienen  obligación  de  hacer  j»or  mar  : 
asi  se  dice : Jaire  ses  carneanes,  correr  las  ca- 
ravanas. 

* CAR  AVANEL  R , m.  Cara  van  ;stn  : 
nombre  que  se  da  en  Marsella  á los  navios 
V marineros  que  llevan  ios  gcueios  de  escala 
en  escala  en  el  .(«emite. 

* CARAVANlER  , s.  m.  Caravanero,  ó 
arriero  «k  caravana  , el  que  en  tas  caravanas 
conduce  las  cabalgaduras. 

C ARA V A \ SERAIL  , s.  m.  Grandes 
paradores  públicos  que  hay  en  Oriente  para 
alojar  las  caravanas. 

CAR  AV  ELLE,  s.f.  Carabela  : nombre 
de  cierta  ¿ailiarracion. 

CARBAT1NE,  s.J.  Pellejos  de  animales 
recien  desolladas. 

* CARREE,  s.  rn.  Ca!»aña  espaciosa : pa- 
ra el  uso  común  de  los  salvnges  de  las  Anti- 
llas , en  medio  de  las  habitaciones  particu- 
lares. 

*GARBONCLE,.«.  m.  Carbunco  : inmor 

inflamado,  y por  lo  común  pestífero.  ¡| 
Ou  hunco  : piedra  preciosa  del  color  del 
rubí. 

^CARROÑE, s.  rn.  ( quím .)  Carbono:  la 
parte  inas  pura  del  carluni. 

* CARROÑE,  KE,  adj.  Carbonado  : 
que  contiene  carliono. 

* CARRON1QUK  (ACIDE),  adj.  Áci- 
do cart»>nico : nombre  que  dan  los  quími- 
cos al  tufo  que  ch*spidc  til  carbón  quando  se 
quema. 

*CARBONISATION , K.f  Canoniza- 
ción ; reducción  de  un  combustible  al  esta- 
llo de  carbón. 

* CARBONISER , e.  a.  Carbonizar : re- 
ducir á carbón. 

CAR  BONN  ADE,  s.f  Carbonada:  carne 
asada  en  las  parrillas. 

♦CARROLILLON,  m.  Derecho  so- 
bre las  salinas  , cu  Noimaud'a. 

* CARBURE,  s.  J.  Carburo  : combina- 
ción del  carbono  con  algún  alcuii  ó nie- 
to]. 

♦CARCAILLER  , e.  n. f cctrrr. ) Gritar  : 
hablando  «le  las  cordonice*. 

CARGAN  , s.  m.  Argolla  : en  «pie  sesio- 
nen .i  la  vergüenza  los  delinquen  tes.  ¡(  Car- 
ean : especie  de  collar,  ó gargantilla  de  per- 
las, ó de  otras  piedra». 

CARCASSF,  .f.  f.  La  osamenta  del 
cuerpo  de  un  animal  muerto,  que  queda 
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armado,  aunque  sin  carne : 11  .'mase  esquele- 
to, o la  armazón.  j|  En  las  aves  es  el  capara- 
zón , quitados  las  piernas  y los  alones,  jj 
(Jan.)  Se  llama  por  desprecio  carnrsse , es- 
queleto, ó armazón  de  huesos,  a una  perso- 
na muy  flaca.  ||  Carcasa  : especie  «le  Imuiha 
pequeña  de  cercos  de  hierro , que  se  dispara 
también  con  el  mortero. 

* CARCASSONE,  (geogr.  ) Carcasona  í 
citulad  «le  Francia. 

CARI  íAMFVE , S.f. , ó CRESSON  DES 

PRES  , s.  rn.  Mastuerzo  de  prados  : verba. 

CARDAMOME,  s.  m.  Cardamomo  : sc- 
•nilla  aromática  y medicinal. 

CAHDASSE  , .v.  f Carducha  : cania 
gruesa  de  hierro. j|  Tunal : higuera  de  pala , ó 
«le  higos  chumbos  : planta. 

CARDE  , s.J.  Tallo  del  carilo  , de  la  al- 
cachofa , ci  «le  otra  planta , cuyas  pencas  se 
comen.  ||  También  es  la  carda  , ó pcync  d«; 
cardar,  dr\  l«w  pelayres. 

( '.A  RDE,  Lci,  p.  p.  «le!  verbo  cardér. 

*1  >A  IÚ  )EE,  s.J  ’.  ( i.trd'K  la  : el  vellón  de  lana 
cardada  que  se  alza  «le  la  carda. 

CARDER  , e.  a.  Cardar  : se  «licr  «le  la  la- 
na. ||  C arder  la  faina  pnur  la  premiare  Jais  ■* 
ciiilkirrizar.  j|  Cardar  la  laine  pnur  l a fc- 
ennde  f ois , ó Ai  drousser  : endmrrnr. 

* CARI) ERE  , s.  m.  Lo  mismo  «pie  Car- 

' CARDEUR  , EUSE  , *.  Cardador,  ra. 

* CARDI  AIRE , adj.  Norubreque.se  da  á 
un  gusano  que  se  cria  en  el  corazón  del  hom- 
bic. 

* CARDIALGIA , s.f.  Cardialgía : dolor 

vivo  en  la  Ixra  «leí  estómago. 

CARDIAQUE,  ad).  m.  y f.  Cardiaco  ó 
cordial : se  «lice  de  los  remedios  para  fortili- 
ear  el  corazón , y de  las  cosas  que  1c  perte- 
necen. 

* CARDIER  , s.  m.  Canlero  : el  que  hace 
cardas. 

* CARDEfeRE , s.f.  Cardencha  ó capota  : 
planta. 

CARDINAL , ALE  , adj.  Cardinal : por 
principal,  fundamental.  Solo  se  dic«:  de  los 
vientos,  «le  l«*s  números,  de  los  quatr«>  pun- 
tos principales  de  la  esfera  , y de  ciertas  vir- 
tudes. 

CARDINAL , s.  m.  Cardenal : uno  «le  los 
sct«*nta  purpurados  «pie  componen  el  Sacro 
Colegio.  ||  Cania  llena  de  borra  , de  «pie  usan 
J«is  tundidores  «le  paño*.  Ij  Cardenal  : ave  «le 
America  , «le  color  rozo,  y cabeza  negra. 

CARDINALAT , s.  m.  Cardenalato  : la 
dignid  ail  «le  cardenal. 

CARD1NALE , s.f.  Escurripa , ó carde- 
nal «le  Tencin : planta  y flor,  «pie  viene  de 
America  , y se  cultiva  en  los  jardines. 

CARDÓN  , s.  rn.  Cardo , y cardón  : plan- 
ta «le  comer.  I]  Llámase  así  cierta  especie  de 
langosta  de  mur. 
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* CARDONNE,  { geogr. ) Cardona  : ciu- 
dad de  Cataluña. 

C\RKME,  s.  m.  Qttarrsma  : ficm  po  de 
abstinencia  y ayuno  determinado  por  la  Igle- 
sia. í|  Cúreme , hablando  de  predicadores,  se 
loma  por  la  colección  , ó serie  de  !»>*  sermo- 
nes que  han  predicado  en  una  rptaresinu , ó 
que  han  dexado  escritos.  |[  Carente  preña nt . 

5.  m.  ( Jatn . ) Son  los  tres  días  de  CAniestoicn- 
das  : pero  dicese  principalmente  del  uiártcs. 

II  ) D ícese:  ¿áreme  preannt  de  la  neis- 
cara  que  corre  las  calles  en  aquellos  días  $ y 
mas  propiamente  del  sngeto  disfrazado  cíe 
matachín,  ó botarga  , ó con  otra  vestimenta 
ridicula., 

CARMIN  AGE,  s.  m.  ( ndut.  ) Carenero  : j 
el  sitio  en  que  se  carenan  las  naves.  j|  Cureña : 
la  operación  , v la  obra  de  carenar. 

CARENO? , s.f.  ( fnr.  ) Declaración  de 
pobre  bocha  ante  escribano. 

CAREAR,  s.  f.  Momios  de  una  embar- 
cación : la  parle  del  casco  que  cala  en  el  agua, 
jj  D orine r carene  a un  uaisseau  , darle  una 
carena,  esto  es.  tumbarle  a la  banda  para  re- 
pararle los  fpndps. 

CARENE  . EE  , p.  p.  del  verbo  carene v. 
CAREN’IÍR  , %>.  a.  Carenar  : dar  carena  á 
una  embarcación. 

CARIíSSANT,  ANTE , adj.  Acaricia- 
dor, cariñoso. 

(,'AliESSF. , s.  f Caricia,  agasajo. 
CARESSE  , EE,  p.  p.  del  vcrlxi  cares - 
ser. 

CARESSER,  i>.  a.  Acariciar,  barer  cari- 
cias, hacer  fiestas  a alguno.  •]  Q liando  es  de 
un  sexo  á otro,  suele  el  carcsser  incluir  una 
idea  [>oco  decente  , como  si  dijéramos  : ha- 
cer arrumacos,  zorroclocos,  carantoñas. 

CARMT,  s.  m.  Carei  : tortuga , cuya  con- 
cha es  la  mas  estimada.  ||  ( ndut.  ) Hilo  de 
acarróte. 

* CARGADORS , s.  m.  pl.  (jugadores  : 
corredores  de  carga  para  los  navios. 

CARGAISON,  s,/ Cargazón,  carga  : la 
cantidad  de  géneros  que  hacen  la  carga  en- 
tera de  una  nave. 

CARGUE  , ÉE,  p.  p.  Cargado. 
CARGUER , u.  a.  ( ndut. ) Cargar  la  vela,  j 
CARGUER  , v.  n.  ( ndut. } Cargarse  a un 
lado  la  nave. 

CARGUES , s.  f pl.  ( ndut. ) Apagapc- 
nolcs : cabos,  ó cuerdas  delgadas,  cocinasen  Jas 
extremidades  de  las  velas,  que  ayudan  a su- 
birlas, y á aferrarías. 

* CSRGÜEUR  , .t.  m.  ( ndut.  ) Polca  : 
que  sirve  para  arriar  y guindar  el  mastelero. 

* CAR1AMA , s.  f Cariama  : ave  grande 
de  America , de  las  que  licúen  un  cuerno  en 
la  cabeza. 

CARIATIDE,  s.f  { arqnit.  ) Cariátida  : 
especie  de  columna , ó pilastra  en  figura  de 
muge» , que  sirve  pira  sostener  el  arquitrabe.  I 
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^ CARIBOU , s.  J'.  caribo]  : rengífero  de 
Canadá,  mas  nofrnefio  que  el  de  Europa 
CARICA  i LliE,  s.  (J.  térra.  t/c pin t.  to- 
mad» del  italiano.  ) Caricatura  : dicese  de 
un  retrato  ridiculo , y extremadamente  car- 
gado de  expresión  en  el  g.stq,  forma  , ó fac- 
ciones. 

CARIE,  s.f  Cario*  ; enfcmicdad  que  cor- 
roo los  hueso*  , > los  dientes. 

CARIE,  EE,/,.  r.  r adj.  Carcomido. 
Hablando  de  h*s  huesos,  se  dice  cariado. 

CARIER , v.  a.  Carcomer  : pudrir  : gas- 
tar j consumir.  Pícese  regularmente  de  lo* 
huesos  y de  los  trigos. 

* CARREÑAS  , ó CARIGÑANO,  ( ge<y 

gr.  ) Carinan  : ciudad  del  Pieipunte. 

* CARIML  X , MUSE , adj.  Carioso  : que 
comienza  á set  atacado  de  Ju  caries! 

CARILLON  , s.  tu.  Repique , ó toque  de 
campanas  con  harmonía  : o relox  de  música 
de  campanas.  II  (Jig.)  Zambra,  gicsea,  gri- 
tería, etc.  ||  (Ja ni.  ) Fouetter  d dnuhlc  < a rtl- 
lon  : azotar  a tíos  manos,  dar  una  buqua  azo- 
tina rí  zurribanda. 

CARILLONES  MR , u.  n.  Repicar,  ó tañef 

las  campanas  a son  de  música  ó de  fiesta. 

CARILLONNEUR,  s.  m.  Repicador  ó 
tañedor  de  campanas  : campanero  cu  gene- 
ral. 

* CARIO  PHILL  ATA,  s.f.  CariofiUu: 

yerba.  \ . /Icnoitc. 

* CARLSEL,  s.  m.  Cañamazo ; ida  tosen. 
^ CARJSLl , s.  m.  Caí  ¡sea;  tela  basta  de 

CARIS! ADE , s.f.  [jam.  ) Caridad,  li- 
mosna. 

* CARLET,  s.  m.  \.  Carrolette. 

* CARLE'ÍTK,  s.f  Pizarra  amarillenta, 
que  se  saca  de  Anjou. 

* CARIAN,  s.  m.  Perro  dogino. 
*(AKLINK,i.y.  (.artilla  : yerba  llamada 

tanibúyi  cardo  idioneero  blanco. 

CARLiNGUE,  óESCARUNGUE.  s.f 

( ndut. ) Carlinga  : madero  fixado  sobre  la 
contraquilla , en  que  entra  la  mecha  del 
palo. 

* CARMAGNOLE,  (geogr.)  Carniaiío- 
la:  villa  deSaboya. 

CARME,  s.  m.  Carmelita,  ó carmelita- 
no : fray  1c  del  orden  del  Carmen.  ||  Carme 
dcchau.r  : carmelita  desea]»». 

* CARMEL,  s.  m.  Carmelo , ó Monte  ('ar- 
me!»». 

+ CARMÉLITE  , S.f.  Canuelita  : monja 
del  Carmen. 

C ARMELINE,  adj.  Cnnnclina  : lana  de 
vicuña  de  segunda  clase. 

♦CARMEN  1JNE,*./.  Ada toila  : planta. 
CARMES,  s.  m.  pl.  Qu ademas  , ó qua- 

tros  : las  parejas  »lc  qualro  eu  d juego  de  ta- 
blas, ó del  chaquete. 

CARMÍN , s.  m.  Carmia  : droga  colo- 
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ranic.  Tómase  por  el  misino  color,  que  es 
encamado  vivo, 

(iARMINATIF,  TVE,  adj.  Carmín. hito  : 
tf  dice  de  lo*  remedios  contra  lo»  (luios. 

CARNAGE,  s.  f.  Carnicería,  matan- 
za , mortandad  : estrago  que  se  hace  en  la 
guerra. 

CARNASSIER  . ERE,  adj.  Carnicero  : 
aplicase  á los  «fu  adró  pedo» , ó aves  , que  se 
sustentan  de  carne  , que  se  llaman  también 
carnívoros,  fj  Carnicero  : la  persona  muy  co- 
medora V ansiosa  de  carne. 

CARNASSIERE  , S.  /.  Morral  de  red  : 
especie  de  mochila  que  Ucean  los  cazadores 
q uandn  van  »í  cazar. 

CARNATION , s.  f ( pin  i. ) Encama- 
ción. 

CARNAVAL,  s.  m.  Carnaval , carnesto- 
lendas. A 

CARNE,  s.  f.  Esquina  : de  una  piedra, 
de  una  mesa , etc. 

CARNE  , EE , adj.  De  color  «le  carne  : 
dícese  de  Ia$  (lores. 

* CARNE  LE , s.f.  Graíila  : orlita  «rué  se 
Race  junto  con  el  corflonriUo  al  rededor  de 
la  moneda  , y ciñe  Ja  legenda. 

* CARNE  LE  , EE  , p.  p.  del  verbo  car- 
net cr. 

* CARNELF.R  , v.  a.  Gmíilur  : hacer  la 
grafila  á las  monedas. 

* CARNER , v.  n.  (jard. ) Tomar  las  flo- 
res un  color  de  carne. 

CARNET,  s.  m.  Extracto  del  libro  de 
caza  «le  algún  mercader,  que  contiene  las 
demias  activas  y pasivas. 

CARNIFICA 'HON , x.f  (medie. ) Car- 
nilicacion  transformación  de  los  huesos  en 
carne. 

* CARNIFIER  ( SE',  v.  r.  ( medie. ) Car- 
nificarse : volverse  los  huesns  carne. 

* CARNILET,  s.  m.  Colleja  : planta. 

* CARNiOLE , (gcogr.  ) Lamióla  : pro- 
vincia del  circulo  de  Austria. 

CARNIV ORE  , adj.  ni.  y f.  Garnivoro  : 
que  se  alimenta  con  carne. 

CARNOSITÉ*  s.  f ( cirug. ) Carnosi- 
dad. 

CAROGNE , s.f.  ( vulg. ) Puipon  , pel- 
leja , desollarla  : cíicesc  por  injuria  á una 
inuccr  perdida  y estragada. 

<'A*R0LI1VK,  s.f.  V.  Carline. 

C AROLES,  s.  m.  Cárolus:  moneda  an- 
tigua de  Francia. 

f CARON,  s.  m. Carón  : varquero  del  in- 
fierno. ||  Lonja  d«;  tocino  gordo  , sin  mezcla 
de  magro. 

CAR  UNCELE,  s.f.  (anal.  ) Girún- 
cula. 

CAROTÍDES,  adj.  y i.  f pl.  Caróti- 
das : las  arterias  que  llevan  la  suugro  ai  ce- 
rebro. 

CAROTTE,  s.f.  Zanahoria.  ||  Provcr- 


bialmente  nc  viere  que  de  carottes  , es  vivir 
mezquinum-mlc. 

CARO'iTER , v.  n.  Jugar  atacado  , mez- 
quinamente. 

CAROTTIER  , ÉRE  , *.  El  jtigarlor 
tímido  , que  juega  atacado,  y con  mezquin- 
dad. 

CAROUBE,  ó CAROUGE,  r.  m.  Al- 
garroba, garrofa  : fruta  «leí  algarrobo. 

CAROUB1ER , s.  tn.  Algarrobo,  garrofo: 
ni liol  que  producp  la  algarroba. 

CARPE,  s.  f.  Carpa  : pez  que  se  cria  en 
los  estanques  y ruis. 

CARPE,  s.  tu.  ( armt, ) Carpo  : la  parte 
que  está  entre  el  brazo  y la  palma  «le  la  mano. 

CARPEAE , s tn.  Carpa  albina  : carpa 
peque  ñu. 

" CARPETTE  , s.  / Carpeta  : patio 

burdo.  Humado  también  tupis  d embaí }lag€\ 

CARP1LLON , s.  m.  Carpa  muy  peque- 

fia. 

* CARPOBALSAME , j.  m.  Carpokil-  ♦ 

samo  : la  simiente  del  l>álsumo. 

* CARQLJESE,  s.  ni.  ( alfahat . ) Horno 
donde  se  cuece  la  loza  antes  «le  darle  el  bamtj^ 

CAKQLOJS  , 4.  m.  Carcax , ó aljulia  : 
casita  en  que  los  (lecheros  llevaban  las  sae- 
tas. 

CARRARE,  s.  nt.  Mármol  de  Currara  : 
de  un  sitio  «le  la  ribera  «le  Genova,  «fue  licué 
famosas  y abundantes  canteras. 

*CARIVE,  s.  f.  Hablando  «le  vestidos,  «*s  la 
espalda ; de  sombn*ros  , l«»  alio  «le  la  <*»pa ; 

«le  zapatos,  la  punta.  ;|  ( ettlg. ) Dicese  «le  una 
persona  ¡la  ttue  bonne  carra,  para  «leuotar 
que  tiene  unas  grandes  y fuertes  espaldas. 

GARRE,  s.  m.  figura  quadrada;  ya  se 
lome  por  «pudro  $ ya  por  quadrado.  Rxem- 
plos  de!  i .°  caso  : fe  carré  a un  parterre , los 
quadros  «le  un  jardín  : fes  curré*  d'un  pnta- 
ger%  las  eras  <!<•  una  Iiu«tIu  , ó las  tablas : un 
carré d’eau , un  culto  de  agua  : tañí  tlcoieds 
en  carré , tantos  pies  en  quadro,  etc.  ¿j  Escul- 
pías «leí  i.°  caso  en  estilo  geométrico  : Ir.  car- 
re  des  distante*  % el  quadrado  de  las  distan- 
cias : cela  forme  un  carré,  esto  forma  un 
quadrado  : un  cairé  long,  un  «jnadi  ilongo  : 
carré  géométriquc , «piadrado  geométrico  , 
cierto  instrumento  para  medir  alturas , ó «ba- 
lancias. ¡|  Dícensí*  también  carras  de  toilette. 
las  cazas  «le  t«H*ador. 

CARRÉ,  EE,  adj.  Toda  cosa  quadrada , 
como  : plan  carré,  plajio  quadrado  : table 
carree , mesa  quadrada.  ||  ráeme  carree , raíz 
quadrada,  en  aritmética.  ¡|  Pav ilion  carré: 
bandera  quadra.j|/^ oile  carree : vela  quadra, 
ó redonda.  ¡|Dí«e*e  también  bonnet  catre , del 
1 Híñete  de  los  clérigos,  y periode  carree  ( en 
retórica  ) del  período  quadrado,  ó redondo, 
que  también  se  llama  quadrimembre. 

CARREAD,  s.  m.  riso,  ó suelo,  sea  de 
ladrillos , ó «le  baldosas  «le  piedra , como  el  pa- 
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▼t  mentó  «V  !ns  iglesias, «le  las  casas , -"ir.''  fg- 
íiixM'lanil'irn : por  el  mismo  ladrillo , ó h;.!do> 
sa  quadrada  : por  rada.  vidrio  de  que  se  enm- 
poueuna  vidritTarpor  la  plancha  délo»  sastres: 
]W>r  el  palo  de  oro*  en  la  ha  i aja : [»or  «*l 
ó nlmob.'iihlla , «pie  llevan  las  señores  para 
arrodillarse  en  Ja»  iglesias.  i|  Farrean  >fr  tacú- 
Ittge  : piedra  de  molino.  ?J  F nrreau  dejtnea- 
cr,  6 de  Ho! tunde ; azulejo.  .¡Farrean  de  p/n- 
tries  pnurjaire  des  mnw  hons  : ruhicitus  de 
pluma  para  manguitos.  []  Denterrer  sur  fe 
••arrean  quedar  en  la  csMcuda,  morir  ni  mi 
desafío. 

CARR^POlIR  , s.  rv.  ^nrntrij.vla  : sea  de 
muchas  calles,  ó «le  muchos  r.numos , que 
desemlHrean  en  un  iu¡Mti«>*parage. 

CARRlXlrlR , v.  n.  ythiiti,)  Voz  usada 
en  el  Mediterráneo.  \ . /.ouanyer. 

CARR'XAG^I,  s.  w.  Enladrillado,  mi- 
IwWftíJii!»  , ó enlosado  : según  «le  lo  <c<«  r la 
obra.  Se  toma  por  !a  acción,  ú operación  : y 
lamí uen  pir  la  o|»ra  celia. 

CARRlíÜl , ÉE  , jf.  p.  dej  veri»  carre- 
jar. 

CARR^fiFR  , %».  n.  FmKaMosar,  pn’nsnr, 
enlaihi.lar.  ó solar  un  piso. 

CARMEL Kl\  s.  m.  Acedía  / phmtija, 
qnadi'átnio  : p«  s«  ado  de  mar. '[  Aetq.i  <!e  en- 
salmar, <|c  s.ilincin , «1c  espartero,  ¡j  ^ e««|u- 
euillo  : estoqiq*  dvloafo.  ||  Quadraníoilo  en 
la  farmacia  , que  sirve  «le  inania  p.oacolar.  | 
(|  Escobilla  : para  sacar  el  pelo  á los  comb te- 
ros. ,|  Red  anadiada  : para  pescar. 

* CARRKLKTTK , *.  /.'  í.ima  fina  y 
«Tundeada  : para  limar  v pulir  el  htcno. 

CARRElEUR,  s.  nt.  En ladrillador,  sola- 
dor.  [|  También  se  aplica  ai  zapatero  remen- 
dón. 

* CARREE  ITT* , s.  m.  Fahricante  de  la- 
drillos. 

CARRELURF. , s.f.  Remiendo,  «>  rom- 
postura  de  zapatos,  echándoles  suelas  mieras. 

||  { prov.  fam. } Díerse  se  faire , ó se.  dnnner 
une  honne  enrretnre  de  ven t re , esto  es  , e-’ 
char  un  remiendo  á la  ’ ida,  sacar  el  vientre 
«le  nial  año  : Itahlando  de  uno  que  ha  hecho 
una  buena  comida. 

CARRKMK^tT,  adj.  En  qnadro  : á rs- 
quadra  , en  ángulo»  r«4*  lo». 

CARRHR  , i',  ff.  QiíúcVa'r  : poner  «le  firu- 
gnra  quadrada  una  e«isa.  (j  ' ai  itm.  } Qua- 
drar  : inultipüear  un  n iniero  por  si  mismo. 
(Kép*>m*  ) Ou.idrar  : evaluar  una  superficie 
en  iti«*d  idus  qu  adradas.  i¡  ( /'«w.jlhVfsr:  w 
correr  y por  ponerse  en  jarías  , ó contonear- 
me , romo  los  fanfarrones. 

* CARRET,  s.  ni.  V.  Fit  de  curre  f. 

CARR1KR  , s.  ni.  Cantero  : el  «pie  traba- 
ja en  sacar  ó tajar  piedra  en  las  canteras. 

CAUftfERK  , s.J.  (pantera  : sitio  de  <’on- 
«1c  se  saca  la  piedra  para  labrar  la  cantería.  || 
F arrirre  : corredera  , liza , coso  , para  correr 


j c:»’k.!1os,  carro*,  etc.  j Tan:’ -huí  s»  «1;ees?e 
la  misma  carina  <h‘i  caballo.  |J  fig. ) (..me. 
ra  , ocurso  : <h*  la  vida.  ¡j  C,uq»>  : paia  la 
. i maturación.  jj  \ uclo  : para  el  ingenio.  «1  í,ir 
berta*  1 , «h’í.diopo  , puerta  : para  la»  pesiom», 
etc. 

t.  \ TIPIOLE,  s.  f.  Calesín  , «i  silla  vo- 
lante. 

(.'ARkOSS”,  s.  nt.  Cirroza  : roche.  >| 
Farros  se  coupé:  calesín,  carrocín,  curio- 
«tija, 

CARROSSIER  , s.  m.  Maestro  «»c  co- 
che >. 

* CARflOLGF , 5.  ni.  Algarrobo  : Ar- 
bol. 

C ARROl.SFA  , w.  Corrida  dc<\*d>al- 

los , ó eui magos  : o»i  rcsjH»n«!r  a cañas  , pa i e- 
jas  , alcancías , v otit»  cxcreieioa  de  ia  nobje- 
za , que  »«.•  liarían  con  motivo  de  regocijos, 
i (/wi , «i  liza  : el  sitio  destinado  para  csu* 
luneiooes. 

CAh|fOl  s.  f.  ( en-  tomada  det  ate- 

nían. ) Usase  s«uoen  esta  frase  popular  * Jaira 
car  mus  se  , tener  un  gaudeamus  , una  trincu 
«le  amigos  para  córner  y Fielier;  ó lúea  cor- 
rer una  bonifica,  en  estilo  mas  baxo. 

(,'ARRí'RE  , s.f.  Escote  : entre  sastres: 
es  el  espacio  «fue  liav  entre  las  «los  espalda*. 

CAI*  1 AME  , i.  m.  V.  ('ardíame.. 

* CARTA  l X.  V . F nrtraujr. 

CA!»r,A\EH,  v.  n.  Salir  del  carril. 

CARI  E,  s.  J.  Cartitiitia.  j|  Naype.  ]|Tar* 

reta  del  gasto  «le  una  comida  **n  una  fiosic- 
l ía.  ||  Carie  géographiqne  . mapa,  i1  ( fig.  ) 
Ib  cese  donner  caríe  blanche.  ii  qiu'tqu  Un  , 
por  «Jarle  licencia  abierta  de  hacer  lo  que  le 
pare/.«*a  mejor. 

¥ CARTEA UX  , *.  m.  pt.  ( ndut. ) Cai  ta 
de  marear. 

CAR  ÍT'L  , s.  m.  Cartel  : «lesafio  por  es- 
crito , citando  para  el  «lucio  , ó singular  bn- 
lolla.  j|  (iarlel  : reglamento  hecho  entre  dos 
enemigos , para  rescate  y cambio  <h*  prisio- 
neros. 

+ ( .'ARTFTU  ADF. , s.  m.  ( agrim. ) Me«li«la 
para  apear  tierras. 

* CAKTT'LET , s.  m.  Carteleta  : tela  li- 
gera «le  lima. 

* (lARlT-LETIT.,  adj.  Pizarra  jw- 

crueña. 

* Í.AR  I ERO , s.  m.  Cartera  : jsnra  car- 
tas. 

t^AR  IT!RO\  , s.  rn.  V.  (Juarteron . 

( JAR  I J’JÜAINíü  ME  , s.  rn.  La  lilosoffn 
«le  l)«*seartes. 

CARTÍC.SIEN , KNTST; , x.  vadj.  Carte- 
siano : el  «pie  sigue  el  sistema  de  Desearles  , 
Ó 1«>  «pie  peí  tenec«?  á el. 

* CAIi  1 HACE  , (j tfengr. ) Cirtnco  : an- 
ticua  «dudad  marítima  «h:  Afiica. 

CAIITIIA  MV,  ó SAFJHAN  rATART)  . 
I s.  rn.  Cártamo  : azaiian  rmni , ó alazor. 
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C \PiTJ ER , s.  m.  Fabricante  tic  nay  pes : y i I 
también  «’1  ijnr  lo»  vende. 

CARTíCAGE  , j.  /»/.  (anal.  ) Cartílago,  l¡ 
temóla : la  parle  mas  Juta  dci  anim.ú  , tica-  j 
pues  «E  los  huesos. 

CARTILAG1XEIJX  , ELSE,  adj.  Car- 

tiiagiunno,  lí’inilfoso. 

CARJ’lSANE  , s.  f.  Cartulina  : tira  de 
cartón,  ó <k*  pergamino,  que  sirvo  para  bor- 
dar sobre  olla.  También  se  Manían  así  J..s 
mismas  liras  cubículos  de  seda  , piala  , u 
oro. 

CARTON  , s.  m.  Cartón  : conjunto  de 
d*»s  ornas  estrucillas  pegada  unas  con  otras. 
j|  Cartón  : varios  pliegos  «le  papel  pogad««» 
uno  con  otro  : lo  «jue  se  llama  cartón  íino , y 
sirven  para  preñan*  pan.*»,  a «itirrencia  «le 
corte  , <|uc  es  cartulina.  |l  ( imp. ) Cartón  : 
quartilia  : la  hoja  quctc  rehace  , »ea  por  cor- 
jreccion  , «i  jw*r  errata. 

+C  A Hi  t FUI , v.  a.  ( entjuad. ) Poner 
un  libr»»  a la  rústica  , con  una  estracilla  en 
liifl'tr  <ie  papel»  ||  ( imp .)  Hchaccr  una  qttor- 
tilia  por  algún  olvido  ó error  comcti«lo.  j| 

( jtibric.  ) Poner  entre  ios  pliegues  «le  !«*» 
panos  cartones  linos,  paia  tjue  ai  prensado 
saquen  lustre. 

CARTONiNTER  , s.  m.  Cartonero  : fa- 
bricante de  cartón»  ». 

* C A R T ON N 1 E RES  , s.f.  pl.  Gartonc- 
ras  : avispas  , cuyo  nido  parece  una  coaita 
de  cartón.  • 

CAHTOUCHly , s.  f Cartucho  : el  en- 
voltorio de  papel , ó «le  lienzo,  qii"  encierra 
la  carga  de  pólvora  «pie  corresponde  a cada 
tiro  de  caño»  , ó «le  otra  anua  de  fuego. 
CAUTO  LICUE , *.  m.  Guión  : especie 

«le  adorno  «pie  se  emplea  cu  oblas  de  csciií-  ¡ 
fili  a v pintura. 

* CÁRT(  íUOHIER  , s.  m.  Curtnclwra  : 
la  cava  «loiideel  soldado  lleva  los  cariuchos. 

C ARTULAIRK , a.  /n.  Cartulario : el  l¡- 
hr<»  «kimle  se  sientan  y copian  l«*s  piinlrgiiw 
V dunarionn,  etc.,  otorgados  a favor  «le  una 
iul'-s» , «i  convento. 

CARES,  -v.  m.  { medie. ) Modorra  profun- 
do : «•aperie  de  letargo. 

CARVI , s.  m.  Caí  vi,  alcaravea  : planta. 

CAE  VBOE,  4.  m.  Igentfr.) CnríMis  : abis- 
mo profundo  en  las  costas  «te  Sicilia. 

CAR  Y ORHILO  IDE,  $.  j.  Cariofílita: 
p i rd  recito  «pie  se  asemeja  a un  clavo  de  es- 
perta. 

CAS  , i.  vi.  Caso , lance  , suceso  , acae- 
cimiento. ¡|  Caso,  u hecho  en  materia  «‘rirni- 
nal  : como  caso  grave  , caso  reservado,  «mso 
privilegiado.  ||  Caso  : la  estimación  «pie  se  bu- 
ce ó no  de  una  persona  a cosa.  Tus  do- 
rnas significación»*  son  l.is  mismas  «pie  las 
«leí  castellano. 

CAS  , s.  m.  ( ¿¡rom. ) Caso  : «T1*'*  expresa 
la»  ducactti va  tic  ios  aaü*b*xa. 


('AS,  CASSF.,  adj.  Casi’umm,  mnc<».  En 
masculino  no  iaU  en  uso , porque  «ulu  se  dice 
de  la  vi  ir.. 

CA.SAAlT.il. II  RE  , adj.  Haragán,  jm  vc- 
/«k»h  : a'M»iuou.uio  tii  casa:  .iiK’uauiiao <ic  sa- 
lir • »e,:da. 

CASAQCK  , s.f • Casa  con,  ó sohretiwlo 
con  mangas  largas.  ¡ Casaca  «:oria.  ¡J 1 o urna' 
ensaque ; emular  de  bUicdo. 

C.YSAOÜáiN  , s.  m.  Casaquilla.  ¡|  Don- 
ver  si+'  le  easaquin  : sentarle  a olio  las  cos- 
turas. 

CASE  A DI*. , s.  f.  Cascada  : despeñadero 
de  agua  «{ue  cae  con  ruido. 

* CASCAIS*  ES , s.  f.  pl.  (frrtif.)  P.«/o 
hcclio  en  el  terraplén  de  una  muralla  para 
ventilar  las  mina». 

* CAS(  iAKlbLF , 5.  f\  Cascarilla  : c«ir- 

teza  aicdecin..)  de  uu  árbol  «le  America , 11a- 
uiad'i  cascaiitlo. 

CASE  , s0  f.  C^isa  : pero  en  este  sentido 
sok»  se  usa  en  esta  frase  familiar  : le  [»atrnn 
de  l>i  case,  «•!  dneñrnU^caíá,  en  lugar dr 
le  matice  *te  la  nrtisnn.  I En  el  ju«*go  «Id 
axedn  /.  y de  hai  dnmm  se  llaman  Umbien 
casas  lo»  escaques  , ó «piadivlcs  , en  <|ue  está 
<l¡\¡(!ido  r|  tablero. 

* ( 1AS1.]  \Tü  IX  , s.  f.  Cuajada  «le  leche. 

* CASEÍt'OUME  , adj.  m.yj.  Kit  for- 
ma d«*  «ruvtso. 

C *.  S"E MATE  , *.  f.  (Jortif. } CasaniatA. 

CASI  Aí  A 1*E , tul).  Solo  usado  en  esfa 
frase  : bastión  cascmulé : baiuarle  con  cas;i- 
niat as. 

CASER,  v.  n.  ( juego  tle  tablas  reales.  ) 
iLif‘«T  casa. 

* CASKREl'TEj  s.f.  Qn«*era  : molde 
de  mailcra  oara  liaccr  cierta  clase  de  queso. 

.♦(jAsvfttp.,  ,.  j:  < osería  : rumibrc  qu# 
ilan  l«*s  Arabes  de  Ja  Tierra  santa  a las  ho»- 
pe«!ei  ía». 

CASERA E,  s.  f.  ( an/uit . milil.)  Caserna : 
alojamiento  paiu  i.i  tropa  , cous.ruiilo  baxo 
«leí  terraplén  de  las  muralla»  , ó baluartes.  || 
Y Ijunbien  , ouartrl  de  tropos.  • 

CASEKÁÉ,  ÉE  , p.  p.  Alojado  en  ca-v 
semas. 

CASERXER  , m.  a. y'  n.  Alojar  en  caser- 

nu*. 

* CASERTE,  (e¡e^r. ) Casería  : ciudad 
y sitio  r«  :il  en  el  revno  «le  Ñcpr.Jes. 

C.AS‘  CX  , EL  SE,  adj.  CaM'oso  : díeesc 

de  la  parte  mas  gruesa  de  la  le.  he  , de  que  se 
hace  el  queso. 

* CASIA  PJETTCA , i./Guaolaloboe: 
arlioliio. 

CASILLEI  X , adj.  Dlccse  «leí  viílrio 
que  se  cav’a : hiende , ó raja  con  Ja  pimni 
dei  diamante  , y no  se  corta. 

* (i  AS  DAR,  s.  tu.  Caso  bar  : tiomhre  ge- 

• I ««frico  de  un.is  av«*>  tan  grandes  romo  el 
n La  Caso  ..a*  de  la  i.k'uu  ujuc  uu  cas- 
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co  tic  hueso  sohrc  la  calxrza  : el  de  la  Nueva 
Holanda  tiene  do*  vacas  y media  de  alto. 

* CASPiFNNK  ( ML'R  ) , ( geogr. ) Mar 
Caspio  : lago  grande  de  Asia. 

CASQL  K , s.  m.  Casco  : arma  defensiva 
para  cubrir  la  cabeza. 

CASSADE , I./.  ( film. ) Treta  , chasco , 
ó luirla,  que  se  inventa  para  librarse  de  las 
importunidades  «le  alguno  : esto  se  llanta 
Laxamente  torearle. 

CASSA1LLK,  s.f.  Vuelta  : la  primera 
rfja  que  se  «la  á la  ti.-,  i a después  «le  pu&qtiu. 

CASSANT,  ANTE,  aaj.  Quebradizo, 
frágil. 

CASSATION , s.f.  ( fnr . ) Casación  , a- 
brogaeiou  : la  acción  de  anular  algún  instru- 
mento. 

CASSAVE , s.  f.  Cazabe  : harina  grose- 
ra de  America , hecha  con  la  raíz  «le  la  yuca. 

CASSE,  s.f.  La  pulpa  de  Ja  cañafistola , 
que  sirve  para  purgar.  ||  Casse:  en  la  impren- 
ta es  la  caxa  cu  que  están  repartidas  las  le- 
tras para  componer.  |[  ( arquil . ) Se  dice  casse, 
ni  cascfon.  (1  Éóitre  plateros  «lícese  acendra- 
dor.  |]  Musolina  de  la  India  oriental,  y par- 
ticularmente de  bengala. 

CASSE  AL),  s.  m.  ( imp. ) Vi  fletero  : caxa 
|H*qucña , donde  se  ponen  las  letras  «le  «los 
punto» , v viñetas.  También  es  la  caxa  alta 
y baxa  separadas. 

CASSE , EE,  P'P-  del  verbo  casser. 

CASSE-COU  , s.  tu-  Sitio  peligroso  para 
desnucarse  : derrtiinliadero. 

CASS&CUL , j.  m.  ( I’ulg. ) Culada  : el 
golpe  <fue  se  A*  rtm  <-l  rulo  rayendo. 

’CASSB'MIJSK.VU , s.  m.  Cáchele,  rao- 
quefr  , ó puñada  en  las  uarietes. 

CASSK-'NUISK’ITE, Oiscanueccs : 
insimúlenlo  pata  cascar  o ruin  per  nueces , 
avellanas,  ó piñones. 

CASSKR,  e.  a.  C asear,  romper,  quebrar. 
¡|  { for. ) Casar,  anular,  abrogar  : una  «ven- 
tura. ||  Deponer,  separar  : á uno  de  su  «'Hí- 
pico. ||  Dí  ese  : casser  des  ü'oupcs  , por  des- 
pedirlas, ó licenciarlas.  ||  ( enquad. ) Se  dice 
casser  Ln  battée  : picar  un  libro  al  batirle, 
por  no  llevar  bien  el  mazo  , esto  es , cortar 
las  hojas.  (|  (/?£. ) Se  «licc,  como  cu  castella- 
no , casser  la  tele , por  romper  la  cabeza  un 
machacón , <>  un  molesto.  ¡|  Un  homrne  cas- 
sé  : un  hombre  cascado  , quebrantado  «le 
salud. 

CASSER  ( SE),  v.  r,  Cascarse,  quebran- 
tarse. ||  (Jig. ) Varearse  , enflaquecerse  : una 

persona. 

CASSE  ROLE,  s.f.  Cazuda  : sea  de  bar- 
ro , s«*a  «le  cobre , con  mango. 

* CASSERON  , s.  m.  Pescólo  V4»lante  , 
llamado  caserón. 

* CASSKTÉE,  s.f.  Una  caxa  llena  , ó 
lo  «rué  puede  contener. 

CASSE-TETE,  *•  tu.  ( J'am .)  D ícese  del 
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tino  demasiado  fuerte , que  daña  lurgo  ht 
cabeza , y en  estilo  festivo  decimos  que  se  su* 
be  luego  a predicar.  ||  Casse-tétc  { qucbiaihv 
rotle  cabeza  ) : dícesc  también  de  las  ciencias, 
y «'«isas  «hile  i les  de  saber,  ó alcanzar.  1 1 Cusse- 
tete  : macana  , anua  de  que  usan  lo*  Indios 
salvages. 

CASSETIN  ,s.  m.  ( imjf.  ) Caxelin  : una 
di;  las  divisiones  de  la  caxa. 

CASSETTE , s.  J.  Arquilla  , cohecho 

Íwrtatil : en  que  comunmente  se  guardan  al- 
ínjas. 

CASSELR,  s.  m.  Solo  so  usa  en  esta 
frase  proverbial  , «i  irónica  : grand  casscur 
de  ratfuctte , por  un  hombre  muy  fuerte  y 
robusto  : que  corresponde  en  castellano  á un 
matasiete  , nn  perdonavidas , etc. 

CASSIDOINE,  s.J\  Calcedonia  : piedra 
preciosa. 

( . ASSíE , s.J.  Acacia  vera  : árbol  de  las 
indias. 

CASS’ER  , ó CANIFIC1ER , s.  m.  Ca- 

ñafíslolo  : i lx>)  que  lleva  la  caualistola. 

CASSINE , s.  j.  Casita  de  campo,  ó bar- 
raca. 

CASSIOPEE  , s.  f Casiopea  : constela- 
ción cehsle. 

CASSOLETTE,  s.f.  Braserillo  de  me- 
tal «pie  sirve  para  quemar  iierfumc*. 

CASSONÁDE,  s.  f.  Cogucho:  azúcar 
negro. 

CASSUPiE , s.  f.  Rotura,  quebradura  : 
solo  se  dice  de  hojas  ele  cuchillo,  ó «le  espa- 
da. También  se  dice  del  parage  por  donde 
se  ha  quebiado. 

CASTAGNETTE , s.f.  Castañeta  : tela 
de  seda. 

CAS  TAGNETTES , s.  f.  pl.  Castañeta* , 
castañuelas  : insta  límenlo  pata  acompañarse 
cu  la  danza. 

♦ CASTAGNEUX , *.  ni.  Somonmijo  : 

ave  aqu.  til. 

♦ CASTANITE , s.  f Castañeta  : piedra 
arcillosa  de  color  y forma  de  una  castaña. 

CAS  TE,  s.J.  Casta  : dícose  para  re- 
tar las  diversas  clases,  ó tribus,  en  que  están 
dividido»  los  idólatras  d«*  la  india. 

* CAS TELL AM ARK,  (gcogrA  Castcla- 
mar  : ciudad  del  reyuo  de  INapoJt*» 

*CASTELANE,  s.f.  Castellana  ; ciruela 
verde. 

* CASTELOGNE,  s.f.  Maata  de  lana 
muv  Una. 

*CASTiLLAN,  S.m.  Castellano  : la  len- 
gua castellana. 

('ASTÍLLE,  s.f.  (vulg.)  Sarracina  , 
zuiza  : riba  entre  los  que  viven  juntos,  «>  cu 
mía  cosa.  j|  Chcrcher  castiUe , cu  este  senti- 
do , es  buscar  tres  pies  al  gato  , buscar  ca- 
morra. 

CAST1NE,  s.f.  ( corrupción  de  la  pala- 
bra alemana  LaLkAcin. ) Costina  : piedr  a 
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calí»  , que  st  mezcla  con  la  mina  ele  hier- 
ro para  que  se  pueda  fundir  mas  fácil- 
mente. 

CASTOR,  ó BIÍiVRK.u.  m.  Castor': a- 
nimal  anfibio.  ||  Castor  : sombrero  hecho 
de  jtelo  de  castor.  ¡|  Castor  et  Pollux,  (Cas- 
tor V Polut  : esjH*cie  de  meteoro , que  Jos 
marineros  Habrían  Santelmo. 

CASTORÉLM,  s.  m.  Castóreo : fortili- 
cante  para  h»  caliezi*  y partes  nerviosas. 

CASTKAMKTATIO:*,  s.f.  {lat.)  G«- 
tramcUcioa  : ei  arte  de  acampar  Lis  tro- 
pas. 

castrat,  r.  m.  Castrado  (cantor)  : 
llámate  comunmente  capón. 

CASTKATíON , s.  f.  Caetradura,  capa- 
dura : Ja  acción  de  castrar. 

* CASTRENSE , adj.  Solo  se  usa  en  cau- 
ro rme  castrense  ( corona  castrense  ) la  que  t 
daban  los  Romanos. 

* CASTRO MARIKO  , (geogr. ) Castro- 
niariu  : villa  de  Portugal. 

CASCA  LITE , s.J'.  Casualidad  : aconte- 
cimiento impensado. 

CASE  EL,  s.  m.  El  ri'ditn,  ó provecho 
casual  de  alguna  tierra.  ||  Pie  de  altar  : los 
emolumentos  que  *c  dan  á los  curas  por  las 
funciones  que  cxcrceti  , ademas  de  la  cón- 
grua. 

C^iSUEL  j ELLE,  ai/j.  Casual,  contin- 
gente, eventual,  [j  Casueí,  tomado  como  s. 
m. , es  siempre  lo  eventual , sea  de  rentas , 
de  frutas,  ó de  derecha». 

CASLLLLEMEjNT,  adt>.  Casualmente, 
por  casualidad. 

CASUISTE,  s.  m.  Casuista  : teólogo  que 
ha  escrito , ó que  es  consultado  , sobre  casos 
de  conciencia. 

CATACHRÉSE,  s.f.  Catacresis  : cierto 
tropo  de  la  retórica. 

CA  l’ACLYSME,  s.  m.  Cataclismo  : inun- 
dación grande. 

G.ATACOMRFS,  s.  f.  pl.  Catocnmbas: 
soterráneos  en  Uoiua.  donde  están  enterra- 
dos muchos  cuerpos  de  mártires. 

CATADOUPE,  o CAT  AHUPE,  s.f. 

Catarata  : despeñadero  de  agua  cilios  rios.V, 
Catara*  te. 

CAfAFALQUE  , s.  m.  Catafalco  ; ca- 
pilla urdiente  : el  túmulo  que  se  levanta  en 
forma  piramidal  lleno  de  luces,  para  cele- 
i>i  ar  las  exequias  de  algún  príncipe  , etc. 

CATAURE,  s.  f.  Nevada  : yerba  gatera  : 
planta. 

CATALECTE,  ó C ATALECTIQUE , 

adj.  Catalectico  : verso  falto  de  una  sílaba. 
CATALECTES , s.  m.  pl.  (ia talcctos  : 

fragmentos  de  h*s  autores  antiguos. 

* CATALOGNE,  ( Scof>r’ ) Cataluña  : 

provincia  de  España. 

♦CATALOGUES,  i.  f pl.  Cobertores  de 
Cataluña. 


CATALOGUE,  t.  m.  Catálogo. 

^CAi  Af.PA , s.  m.  Catnlpa  : arito!. 

CAI  ANAN’LE , s.  J.  Catauauce  : ver- 
ba. 

* CATAN E , (geogr.)  Ca lanía  : ciudad 
de  Sicilia. 

♦CATAPIIRACTAIRE,  s.  m.  ( ant . ) Ca- 

taf i-acto  : caballero  armado. 

CA  1 APLAS.ML,  s.  ni.  Cataplasma  : cier- 
to emplasto. 

* (-ATAPUCE , ó ÉPURGE , s.f  Tár- 

tago . cal., nuda  íyerba  'nietlicinai. 

CAI  APLLTE,  s.J.  Catapulta  : m.qui- 
na  de  la  artillería  do  los  autsguos,  con  que 
(lis pai  aban  piedras  y saetas. 

CATARA! ."TE,  s.f.  ( cirag .)  Oitaraia  , 
i{u«  forma  en  k»  ojos.  |!  CaUuila  : el  «alto 
■miural  <le  la»  aguas  de  ui»  gran  rio,  que 
eaen  de  muy  alio.  ¡|  Díceae : calara? tes 

lia  cict  Jar,  ni  nacerles , hablando  del  dilu- 
vio nnivt-nul ; y también  se  dice  de  un  ex- 
traordinarío  agiueero  con  el  mismo  nomLrc 
de  caterai  tes  ( eataralas.)  ¡|  Catarata  : ave 
marina. 

* CATARA CTE,  ÉE , p.  p.  x aJj.  El 

<|lie.  ó la  que  , tiene  catarata*. 

* CATAR ACTER  (SE ),v.r.  (medie.) 
lormarse  cu  los  ojos  eataralas. 

CATARRIÍAL,  ARE,  adj.  Catarral : con 
propiedadr»  ríe  catarro. 

CATAR  RUE , í.  m.  Catarro,  fluxión. 

CA  1 ARRHEUX,  CUSE,  adj.  Catarrosa,' 
catarriento  : di  cese  del  que  padre» , ó está 
sujeto  ¿i  este  achaque.  j|  Catarral  ; dices*  de 
lo  que  tiene  calidad  : o propiedades  de  ca- 
tarro. 

^ (.Al  AS  TRO  PUL , s.  f ( vnz  griega.  ) 
Catástrofe  : es  el  principal  y último  Jato* 
que  remata  una  tragedia.  tJ  (}ig.)  El  fin  fu- 
nesto y desgranado  de  una  cosa. 

*CA  1 KUitbh,  a.  J.  Lo  mámo  que  <al¿- 
chismc.  . 

CA  1 ECH1SL,  ÉE , p.  p.  del  verbfl  cate- 
chisev.  , 

CAI  LCIUSER  , v.  a.  Citnjniur  : ins- 
truir en  la  doctrina  y misterios  de  la  Fe.  JJ 
(./*$• ) Catequizar  : persuadir,  ptcocupor  a 
alguno  spbre  ío  que  b*  de  hacer. 

CA  1 ÉCÜ1SME , s.  m.  Cdicr¡¿mo. 

CA  rÉCl¿iSl*E  , &.  m.  Catequista  : d 
que  instruye  en  la  doctrina  ehristi..na  á lo* 
adultos  que  lian  de  abrafbr  la  Fe.  Es  lo 
mismo  qttg  Doctriiieto,  en  las  Judias. 

* CA  i ÉCliLMLNÁ  i , s.  i7i.  El  tiempo 
en  que  uno  estalla  en  el  numero  de  ios  ca- 
tecúmenos 

CAI  ¿CHLMLNE,  s.  ni.  (no  icptontin- 
cia  la  h .)  Catecúmeno , ó caüfcbúmeno  : d 
que  se  este  instruyendo  en  la  doctrina  tbris-. 
tiana  con  el  animo  y lin  de  recibir  el  bautis- 
mo. 

CA i'ÉGO RIE,  s.J]  ( lógica)  Categotía. 


CAT  ( iGo  ) CAU 


Dicese  en  el  lenguaje  común  francés  de  a- 
qucllu»  cosas  que  m>ii  de  una  mistua  natura- 
, genero, <> especie  ; y de  lo»  individuos 
de  un  mismo  carácter  , ó de  unas  misiua:» 
costumbres.  Pero  en  castellano  , la  categoría 
so. o se  aplica  a personas,  jura  denotar  su  dis- 
tinción , ó graduación. 

CATEGORICA  UE , adj.  m.jrJ.  Calcgó- 

CATÉGOKIQÜEMENT , adv.  Categó- 
ricamente. 

CATERRHEUX  , EUSE , adj.  V.  Catar- 

rhrujr. 

-CATEROLES , s.  f pl.  Conejera,  ga- 
K.ipcrü  : madriguera  de  conejos. 

CATHART1QL E,  adj.  m.y  j.  ( me*lic. ) 

Catar  ti  <*o  : purgativo. 

CATHÉDRALE , adj.  f Catedral  : igle- 
sia. Usase  en  ambas  lenguas  como  nomine 
substantivo. 

CATHÉDRANT,  s.  m.  Presidente  de  u- 

na»  conclusiones. 

* CATHEDRAT1QUE , adj.  Catedrá- 
tico : derecho  debido  a los  Obispos  , en  con- 
sideración de  la  cátedra  episcopal. 

* OATHKDKER  , n.  Presidir  unas 
conclusiones,  ó tese». 

CATHÉRETIQLE,  adj.  m.  y f Catc- 
1 etico  : se  dice  de  ios  medicamentos  que  co- 
man las  carnes  superabundantes. 

CATHETER,  s.m.  {cmu>.)  Especie  de 

tienta  para  la  vexiea. 

CATHOLlCiSME  , s.  m.  Catolicismo  : 
la  counmion  y gremio  universal  de  los  que 
creen  y viven  en  la  religión  católica.  I|  To- 
mase también  por  el  total  de  los  países  donde 
m-  profesa  la  be  católica. 

CATH0UC1TE , s.f  Catolicismo  : la 
creencia  , la  doctrina  católica , reajHvto  á la 
conducta,  ó a los  escritos  de  tina  persona. 

C ATHO LIGON , s.  m.  Catolicón,  cato- 
licón : ungüento. 

CATHOLiQUE,  adj.  m.yf.  Católico: 
en  su  etimología  significa  universal;  pero  no 
se  dice  sino  de  la  religión  romana.  (|  ( fam. ) 
O ¡ceso  riélrc  pas  trop  catho/iijuc , no  es- 
tar muy  católico  , de  lo  que  no  está  sano  , 
o perfecto. 

CATHOLIQUE,  s.  m.  Católico : el  que 
profesa  la  religión  católica.  J|  [prov.)  1. láma- 
se catholujua  a ¿jros  grainsi  á un  hombre  de 
conciencia  unclút , nada  escrupuloso. 

CATHOI JQÜEMETNT , «Je.  Católica- 
mente : conforme  al  catolicismo. 

CATT,  j.  m.  Prensado:  cierto  aderezo  que 
•4*  da  a las  lelos  para  mas  consistencia  y lus- 
tre. 

CATIMINÍ  ( EN  ). , oda.  [fam. ) A hur- 
tadillas : a escondidas. 

CATIN  , s.f.  ( <iim.  de  Caíhrrine  , Cata- 
lina. ) Hoy  se  toma  por  una  muger  de  mala 
*;Ja , corno  si  «Ls*  tamo»  : uua  mar iquiUi  , 


una  manija  , una  moza.  ||  Vasija  de  fierro,  cu 
Jaque  se  echa  el  metal  derretido. 

CATIR  t v.  a.  Prensar  los  pafto&pata  lus- 
trarlos. ]|  Catir  drups  : quadiar  ios  pieza» 
para  prensarlas. 

* CAT1SSKLR , s.  m.  Prensador  : el  oíí- 
cial  que  prensa  ios  paño» , y les  saca  el  lus- 
tre. 

* CATOCHÍTE , s.f  Catóquitrs  : piedra 
de  la  isla  «le  Córcega  , que  tiene  cierta  visco- 
sidad. 

4 CATODON , *.  m.  Catodon  : ballena 
«pie  solo  tiene  ilieules  en  ia  quizada  infe- 
rior. 

CATON , s.  ni.  Catón  : el  hombre  muy 
saino  , ó que  afecta  sabiduría. 

4 CATTARÜ , ( dcoSr-  / Caloro  : ciudad 
de  Dalinaria. 

CATOPTRIQUE  , *.  f Cntóptrica  : 
ciencia  que  trata  de  lo»  efectos  de  la  luz  re- 
lleva. 

♦CAUCAL1S,  ó CAL'CALIER,  *.  m.  Ca- 
dillos : vei  ha. 

CALCHEiVfAR,  s.  m.  Pesadilla  : opresión 
del  corazón  por  las  especies  melancólicas  «leí 
sueño. 

CAUCHOIS  ( P1GE04NS ) , s.  m.  pl.  Pa- 
lomo» calzados  «le  Caux  : especie  de  palo- 
mos muv  gruesos. 

CALÍ1ATA1RE  , s.  m.  Caudatario  • el 

«rué  lleva  alzada  ia  falda : ó Cola  de  la  ropa 
«le  algiin  cardenal. 

’ÍÍAbDÉ,  KK,  adj.  ífttas. ) (laúdalo  : se 
dice  de  los  cometas  «pie  timen  cola. 

CACDEBEC,  a.  m.  Especie  «le  sombrero 
«le  lana. 

CALI  ICOLES  , s.f  pl.  r aripiií. ) Cali- 
ficólos : ios  cogollos  «fue  salen  tic  entre  la* 
hojas  «leí  capitel  corintio. 

CAURIS,  a.  m.  Cauris : Conchita  que  sir- 
ve de  moneda  en  algunos  países  «le  África. 

*CA(JRÜÍ  >F.,  s.  m.  Calrudo : pnxaro  de  U 
Guyana  , especie  de  rascón. 

Causal,  ale,  adj.  ( gmm. ) 

(Causal  : la  razón  en  que  se  furnia  alguna 
cosa. 

CAUSAMTE,  s.f.  ( diducí . ) Calidad, 

ó morlo  de  operar. 

* CALSAjNT  , ANTE,  adj.  H.ibla«ior  : 
charlador. 

CAUSATIF , I\  E,  adj.  (gra ni.)  Causa- 
tivo. 

CAUSE,  s.f  Causa  : el  principio  que 
produce  alguna  cosa,  lo  que  produce  un  «^ 
fecto.  ||  Motivo , razón,  ocasión.  ||  Interes 
«nir  uno  tiene  en  una  cosa.  \ Pkyloy  litigio. 
|j  Partülo.  i|  Derecho,  ó justicia  : que  ums 
tiene  a una  cosa. 

C AIASE . EE , p.  p.  y adj.  Cansado. 

CAUSER,  r'.  a.  Causar:  prodtu  ir  la  eauí 
sn  su  efecto.  j|  Causar  : ser  causa  : motivo', 
ix  (*psia$  de  qii$  succíÍm  cosa. 
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CAUSER , a.  n.  Platicar  r conversar  fa-  ■ 
mili. 'trinen  ir  con  alguno,  ó entre  sí,  ó entre 
mochos.  ¡|  Causer,  quando  va  solo  y sin  ré- 
gimen , se  toma  en  mala  parte  : y es  charlar, 

E arlar,  chismear,  murmurar,  esto  es  , contar 
► que  se  ve , ó se  oye  en  secreto. 

CAUSEME , s.  f ( fam . ) Parlería , par- 
latorio. ||  Parla,  charla.  j|  Faramalla. 

CAUSELE,  EUSEf  S.  Charlante : ha- 
blantín. También  faramallero. 

CAUST1G1TÉ , s.  J.  Causticidad  : la  pro- 
piciad di?  quemar  ó corroer.  ||  ( ftg. ) Mali- 
gnidad . mordacidad  en  el  decir  : inclinación 
á decir,  ó escribir  cosas  satíricas. 

CAUSTIQUE , adj.  m.  y j.  Cáustico  : ¡ 
que  tiene  virtud  de  quemar,  y es  corrosivo.  ¡ 
|{  Por  extensión  á lo  moral,  caustique  se  ¡ 
aplica  al  hombre  mordaz , picante , satírico 
en  sus  dichos , ó escritos.  ||  Caustique  perpé- 
liwlt  piedra  infernal. 

♦CAUSUS,  s . rn.  Causón:  calentura 
muy  ardiente. 

CAUTELE,  s.f.  Cautela,  astucia,  ma- 
ña, ó sutileza  : es  algo  amiquado  en  este 
sentido.  ¡|  En  estilo  legal , es  cautela , precau- 
ción. 

CAUTELEU SEMENT,  ads>.  Caatelosa- 

rnente,  con  cautela,  con  reserva. 

CAÚTEI .FTX , EUSE , adj.  Cauteloso  , 
reseñado,  disimulado. 

CAUTÉRK,  s.  m.  ( cirug .)  Cauterio  : la 
liaguita  artificial  que  se  ilama  fuente.  |¡  Tó- 
mase también  por  cáustico,  que  sirve  para 
hacer  dicha  liaguita. 

C A UTÉRÉTIQUE , adj . m.rf.  Lo  q\ic 
quema  v consume  las  carnes,  como  el  cau- 
terio. 

CAUTÉRISATION  , s.  f.  Cauteriza- 
ción : la  acción  de  cauterizar. 

CALTERiSE , ÉE , p.  p.  del  verbo  cau~ 
-ten  ser. 

CAUTERISER , a.  a.  Cauterizar  : dar 
cauterios.  [|  { Jlg. , Se  dice  une  couseienre 
■cautériice , por  conciencia  empedernida, 
encallecida , callosa.  J, 

CAUTIÚN , s.  f.  Caución  : seguridad  j 
<juc  se  da,  ó se  toma.  f|  Fiador,  obligado  : 
el  que  se  obliga  por  otro. 

C AUTIONNE , ÉE,  p.  p.  del  verbo 

cfiutionncr. 

CAUTIOOTÍHVIFJST,  *.  m.  Fianza , ú 
obligación  , que  uno  hace  de  responder  por 
otro. 

CIA UTIQNNER , v.  a.  Fiar  á alguno , sa- 
lir fiador  de  él. 

42AV AG3SOLE , s.  m.  Especie  de  juego 
«le  suerte  y ventura. 

* CAV ALAGE , s.  m.  Copula  de  las  tor- 
tugas, para  la  generación.  . 

CAV  AlXAl>E , si /:*  Cabalgada  í diarcha 
pomposa  á caballo.  jjithqcfc*  i'nmbUMi  dcAin 

, ósa kúu  de  óiganos^  jmcsoo  9*  á caba- 


llo , truc  van  á divertirse  al  campo,  ó á algún 
pueblo  de  la  comarca. 

CAV  ALCADOIJR  , ntlj.  D ícese  solo 
en  esta  frase  : ccuyer  cnvalradour,  que  en  la 
casa  Real  y en  lá  de  los  Grandes  cuida  de 
los  caballos,  y de  los  arneses  y enseres  de 
la  caballeriza. 

CAVALE,  s.  f.  Tegua.  V.  Jument.  [| 

Je  une  enante  : potranca. 

CAV  AI/ERIt , j.  f.  Caballería  : cuerpo 
de!  exército  que  sirve  á caballo;  á diferencia 
de  la  otra  voz  caballería,  que  tomándose 
por  el  orden  de  la  antigua  caballería,  ó cla- 
se de  los  caballeros,  en  francés  se  llama  che- 
valerle. 

* CAVALET,  s.  77i.  En  los  hornos  de  vi- 
drio , es  la  parte  qnc  cubre  la  lunilla , y ha- 
ce que  el  fuego  baxe  y caliente  el  ojo  del 
homo. 

CAVAUER,  s.  m.  Hombre  montado  h 
caballo.  j|  Soldado  de  á caballo.  ||  Giiiete 
(bueno,  ó malo)  en  el  moflo  de  presentarse 
y'  manejar  el  caballo.  También  significa  un 
noble  qne  sigue  la  profesión  de  las  armas, 
que  solemos  llamar  militar.  |[  Aplícase  tam- 
bién la  palabra  caaalierf  (en  correlación  de 
da  mes , ó demniselJes ) á caballero  , como 
quien  dice  : iban  dos  señoras  con  dos  caba- 
lleros ; y en  este  sentido  se  extiende  su  signi-  \ 
ficado  a galán  , cortejo,  servidor  de  damas,  [j 
Llrmase  caualier  ( caballero ) cierta  obra  af- 
ta de  fortificación  para  colocar  artillería. 

CAVAL1ER,  ÉRE,  adj.  Marcial,  suel- 
to , despejado , desembarazado  : dícesc  del 
habla , ayre , modo  , de  lina  persona.  )|  Otras 
veces  se  toma  por  libre,  desenvuelto,  desco- 
medido , desahogado,  j | Otras  significa  guian  , 
cortrs. 

CAV  A LIÉREMENT,  ada.  Gallardamen- 
te, bizarramente.  Lo  mas  común  m:  toma 
esta  voz  en  mala  parte,  esto  es,  por  mar- 
ctalniente,  sin  respetos,  libremente. 

* C A V A LQL E i , s.  m.  Toque  militar  de 
la  caballería,  quando  se  acercan  una  ciudad, 
ó pasa  por  ella. 

*0 A V ATINE, s.  f.  (voz  italiana).  Cava- 
tina : aria  de  corta  duración  , sin  retornelo. 

CAVE,  s.f.  Cueva,  bodega:  sótano  en 
las  casas  para  guardar  el  vino  y las  provisio- 
nes de  comer.  j|  Camina  , ó frasquera.  ||  Bó- 
veda en  las  iglesias , donde  se  cntieran  loa 
muertos.  |j  Peine  cave , vena  cava , la  mayor 
del  cuerpo , que  entra  en  el  ventrículo  del 
coraron.  ||  Lime  cave  ; el  mes  de  veinte  y 
fi  nevé  di  as. 

CAVE , EE  , p.  p.  del  verbo  caaer. 

CAVEAU , s.  m.  Cueva  ó bodega  neque- 
fia. '[  Bóveda  pequeña,  que  sirve  para  ente*- 
Tgf  b%junrrtos  en  las  iglesias.  ' ‘ 

OAVECÉ  , ÉE , adi.  {picad.  J Caballo 
rtomo,  ó rodado , coh  .íá  pabezá  negro* 
CAVEf-OK . m.  V.  tVttfóo.  “ — ' 
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t^AVÉE , s.f.  lamino  hondo. 

CAVER , v.  a.  Cavar,  ahondar,  profun- 
dizar, penetrar  j>oco  a poco  : hacer  hoyos.  || 
í'.n  alennos  juegos  de  envite , es  hacer  resto , 

<¡  fondo.  ( fig.fam . ) Dícese  cavcr  au  plus 
J'urt : llevar  las* cosas  al  extremo. 

CAYERNE,  s.  f Caverna:  gran  conca- 
vidad naturalmente  abierta  en  alguna  peña  , 

■ó  dehaxo  la  tierra. 

CAY  ERNELX  , ELTSE,  adj.  Cavernoso : 
lo  que  tiene  muchas  cavernas. 

♦CAYERNOSITÉ,  s.f  Cavernosidad  : es- 
pecie de  vacío  de  un  cuerpo  cavernoso. 

* CAYESSON  , s.  m.  Cabezón  : para  do- 
mar y arreglar  el  caballo. 

CAVET  , s.  m.  ( arquit. ) Moldura  re- 
donda, que  forma  como  un  huevo  cón- 
cavo. 

CAVIAR,  s.  m.  Cabial  : manjar  que  se 
liace  con  huevas  de  pescado. 

CAVILLATION,  s.f  Sofistería  , quis- 
quilla : argumento  fundado  en  frívolas  suti- 
lezas. 

* CAVTN , t.  ni.  Camino  cubierto,  ó ra- 
mal para  favorecer  los  aproches  de  una  plaza 
sitiada. 

CAVITE  , s.f  Cavidad  , hueco  , hoyo, 
vacío. 

* CAYEU,  s.  m.  V.  Caí  cu. 

* CAYOPOLLIN,  i.  m.  Cayopolmo  : 
cuadrúpedo  pedimano  de  America  , especie 
de  didelfo. 

* CAZELLE , s.f  Carrete  , especie  de 

canilla  en  que  se  devana  el  hilillo  de  oro , ó 
plata.  

CE,  CET,  m.  CETTE , f (pronom- 
bres demostrativos , que  sirven  para  indi - 
car  leu  personas , ó las  cosas. ) Se  dice 
en  singular  femenino  cette  , y ces  en  plu- 
ral, asi  para  el  masculino,  como  para  el 
f**menino.  Comprehende  también , en  la 
lengua  castellana,  los  pronombres  demos- 
trativos este,  ese , aquel , lo , parad  mascu- 
lino : esta , esa  , aquella  , para  rl  femeni- 
no : estos  , estas , esos , esas , aquellos , a- 
urllas  , para  el  plural : es  decir,  q uando  se 
ahla  de  una  persona,  ó cosa  presente,  se 
usa  de  los  pronombres  este , estos , esta , 
estas t y lo.  Ex  : Ce  cavaher  est  tres-gala nt : 
este  caballero  es  muy  galan.  Cette  pttite  filie 
estfort  jolie  t esta  niña  es  muy  linda.  Ce 
iivre  m appartient  : este  libro  me  pertenece. 
Ce  quil  vous  plaira  : lo  que  vmd.  guste. 
Quando  se  habla  de  una  persona  ó cosa  que 
no  está  presente , 6 que  está  apartada  de  allí , 
%c  usa  de  los  pronombres  ese  , esa  , aquel , 
aquella,  esos , esas,  aquellos  , aquellas. 
Ex.  Ce  cavalier  dont  vous  me  parlez  est 
tiés-galant : ese  caballero  de  quien  viud»  ba- 
lda e>  muy  galan.  Cette  peti  te  filie  qui  ctoit 
Vi  est  fort  jolie  t esa,  ó aquella  niña  que  es* 
taba  aJii , es  muy  linda-  Ce  que  vous  m uyes 


2 ) CÉL 

dit  est  vrai ; lo  que,  ó aquello  que  vmd.  me 
ha  dicho,  es  verdad. 

CEANS,  adv.  Aquí,  dentro  : no  se  dice 
sino  de  Ja  rasa,  ó sitio  en  que  uno  se  baila. 

* CEU  , ó CEl* , s.  m.  Ccfo , mono  de  la 
especie  grande  , parecido  al  cenoccfoio. 

I )F.Ci,  n.  ( pronombre  demost.)  Esto. 
CECiTE , s.J.  Ceguera  : privación  ó per- 
dida de  la  vista  por  enfermedad,  ó desgracia  ¿ 
á diferencia  de  K ceguedad  en  sentido  meta- 
fórico , que  es  el  aveuglcment  en  francés. 

CEÓAIST,  ANTE,  adi.  (Jor.)  El  que 
cede  , ó hace  cesión  á otro  Je  Jo  que  es  suyo. 
CEDE , LE , p.  p.  del  verbo  ceder. 
CEDER , v.  a.  y n.  Ceder  : tiene  las  mis- 
mas significaciones  y usos  que  en  castellano. 

CÉDILLE,  s.  J.  Cediila  : virgulilla  que 
so  pone  debaxo  de  la  letr  a c,  para  darle  el  so- 
nido de  s antes  de  las  vocales  , a , o , u.  En 
castellano  se  suple  esta  c compuesta  con  la  z. 

CKDRAT,  s.  m.  Toronja,  azatnboa  : di- 
cesc  del  fruto.  ||  Azaiubdgo  : diccsc  riel  ár- 
bol. , 

CÉDRE , s.  ni.  Cedro  : árbol. 

CEDRIA,  ó CEDÍUE,  s.f  Cedrilla  : la 
goma  ó resina  que  destila  el  cedí  o. 

CEDULE , s.  f.X ale , ó billete  : en  que  se 
confiesa  una  lleuda  privadamente. 

* CE1GN ANTE,  s.  f ( cuxat .)  fungente  . 
la  duodécima  vertebra  de  la  espalda. 

CEINDRE , v.  a.  Ceñir.  ||  Hablando  de 
plazas  y poblaciones  , es  rodear , cercar , cer- 
rar. 

CEINT,  EINTE,  p.  p.  del  verbo  ccw- 
dre. 

♦ CFINTE , s.  f (ndut. ) Fasquía  : cinta 
del  navio. 

CHIN  TRACE,  j.  m.  ( ndut. ) Cintas  : se 
dice  de  todas  las  cuerdas  que  ciñen  ó circun- 
dan una  nave. 

♦ CEINTRE,  s.  m.  Centro  : figura  en  me- 
dio círculo. 

CE1NTURE  , s.  f Cíngulo , cinto  , ceñi- 
dor, cinta.  ||  Es  también  la  cintura  , ó parte 
inferior  del  talle  del  cuerpo.  ||  Es  la  pretina 
de  los  calzones  , de  los  jubones , etc.  ||  Dice- 
so  ceinture  de  unas  cosas  que  circuyen  á o- 
tras  , v entonces  es  cerco,  circuito,  recinto. 

♦ CElNTUREiTE,  s.f  Correa,  que 
rodea  la  trompa  , ó bocina  liara  la  caza. 

CElNTUIUER,  s.  m.  T alabartero,  y prc- 
t inero. 

CEINTURON , s.  m.  Cfnturon  : biricú. 
CELA  , ( pron.  demost. ) Eso , esto , a- 
quello. 

CELADON  , s.  m.  Garzo : verde  claro , 
crue  también  se  dice  verdeceledon.  ff  ( fi *.  ) 
La  persona  de  buen  modo  de  penáar*  jui- 
ciosa. t , - . o.-*.. . 

CEL1> , ÉE  , p.  p.  del  verbo  celer. 
CELÉBRANT,  s.  m.  Celebrante  : el  Sa- 
cerdote que  celebra  la  misa.  Quando  oficia 
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l.i  misa  cantarla  con  Diácono  y Subdiácono, 
se  llama  Preste. 

CÉLÉBRATION  , s.f  Celebración  , el 
acto  de  celebrar. 

CELEBRE,  adj.  m. y J.  Celebre  . loque 
tiene, fama  y pmombre. 

CÉLEBRE , ÉE  , p.  p.  del  verbo  celé- 
brer., 

CÉLEBRER,  u.  a.  Celebrar  : alabar  con 
aplauso.  ||  Celebrar  : solemnizar  un  acto  pú- 
blico , como  un  sínodo,  unas  cortes  , un  ca- 
samiento, unas  bodas , un  oficio,  etc-  j| 
Céléhrer.  v.  n.  Celebrar  : decir  ni  isa. 

CÉLÉBRITÉ,  s.  J.  Celebridad  : hablan- 
do de  personas,  es  fama  y aplauso  : hablan- 
do de  cosas,  es  solemnidad. 

CELER,  v.  a.  Ocultar,  rallar,  disimular 
una  cosa  : tenerla  secreta.  También  se  decía 
celar  en  castellano  : de  aquí  celada  por  em- 
boscada , que  es  romo  hoy  se  dice. 

* CELERET  , m.  Red  de  pescar,  usa- 
da en  las  rostas  de  Norniandía. 

CELERI,  s.  m.  Apio  : planta  hortense.  (| 
Céleri  sai  w age.  , oreoselino  : apio  silvestre. 

*CELERIN,  s.  m.  Alache  : pescado  de 
mar., 

CELER1TE , s.f  Celeridad  , velocidad, 
presteza. 

CELESTE  , adj.  m.yf  Celeste  , y ce- 
lestial. Lo  i se  dice  de  lodo  lo  que  perte- 
nece al  cielo  en  sentido  astronómico  y poéti- 
co , como  esfera  celeste,  cuerpo  celeste  , y á 
su  color,  como  azul  celeste.  Lo  i.°  hablando 
en  sentido  místico  , corno  corte  celestial  , 
voz  cejestial , etc. 

*(¿ÉLESTIN,  ni.  Celestino  : religioso. 

CÉLIAQUE , adi.  m.y  f.  ( anat.  j Cc- 
líaca  : la  arteria  que  lleva  la  sangre  ni  vientre 
inferjor.  ||  Fluxo  de  vientre  muy  peligroso. 

CELIBAT,  jr.  m.  Celibato  : ci  estado  de 
la  persona  soltera.  ||  f'ivrc  dans  le  célibat: 
vivir  soltero. 

CÉLIBATAJRE , s.  m.  Soltero  : el ! som- 
bre que  está  sin  tomar  estado. 

CEL  LE , pron.f  V.  CeltK. 

* CELLE,  s.  t.  ( ant.  ) Cabaña. 

* CELLÉRAGE , s.  m.  Cillcragc  : dere- 
cho señorial  sobre  el  vino  mientras  está  en  la 
bodega. 

* CELLERER1E,  s.f.  Ci  Hería  r la  niayor- 
domía  de  un  convento , ó monasterio. 

CELLÉR1ER , 1ÉRE , s.  QUcreio  : el 
mayordomo  de  un  monasteiio  ; y lo  mismo 
es  éntrelas  monjas  á la  que  llaman  cillerera. 

CELL1ER  , s.  m.  Bodega  , cueva,  despen- 
sa : quarto  bazo  donde  se  guardan  las  pro- 
visiones de  una  casa. 

CELLLiLAJRE,  adj.  m.  y f.  (anat.) 
Celular^ que  forma  alveolos. 

CELLULE,  s.  f.  Celda  : la  de  religioso, 
ó religiosa.  ||  Celdilla  , ó ensilla  : dicese  de 
los  alveolos  del  panal  de  abejas  , y de  los  que 


hay  en  la  masa  del  cerebro , ó en  los  sesos. 

♦CELLIJLEUX,  EUSE,  adj.  Celuloso: 
d ícese  délas  frutas  divididas  interiormente  en 

varios  senos  , ó celdillas. 

* CELTE,  s.  m.  Celta:  habitante  de  un 
pueblo  de  la  antigua  Calía. 

CELTIQUE,  adj.  y subst.  Céltico  ; len- 
gua céltica , ó de  los  Celtas. 

CELUI , CELLE  (en  sing. ) El,  la.  || 
Ceitx , cctles  ( en  plur. ) Los  , las.  Es  un 
pronombre  demostrativo  que  suple  por  los 
substantivos  que  anteceden  , y tiene  las  mis- 
mas regencias  que  estos  , corno  : celni  qui 
me  dófend , el  que  me  defiende  : relie  qui 
nous  offensoil , la  que  nos  ofendía  : ton 
dmit  el  ce  fui  des  nutres  , su  derecho  y el 
de  los  demas  : point  de  liberté , pos  mémq 
celle  fie  se  plnindrc , no  hay  libertad  , ni  si- 
quiera la  de  quejarse.  Los  mismos  ejemplos 
sirven  para  los  casos  de  plural ; ccux  qui , 
los  que  : calles  qui , lasque:  ccux  de , los 
de  : cellos  de  , las  de , etc. 

CKLUI-CI,  este.  Celle-ci:  esta.  Celui-la; 
aquel , ,ó  ese.  Cellc-Ui  : aquella  , ó esa. 

f CEMENT , s.  m.  ( quiñi.  ) Cemento  : 
composición  de  sales  ú otras  materias  , con 
Ia  que  se  envuelve  algún  metal , á fin  de  puri- 
ficarle ó reducirle  al  estado  que  se  desea. 

CEYfKATATION  , s.f  Cementación: 
la  operación  en  que  se  emplea  algún  ce- 
mento. 

CEMKNTATOIRE , adj.  m.  y f Ce* 

menta  torio,  ó de  ccmenlaciou  : que  pertene- 
ce á Ja  cementación. 

(ttMElNl’ERi  v.  a.  Cementar:  expo- 
ner un, metal  á la  acción  de  un  cemento. 

* CÉMETNTERIAL , ALE,  adj.  Cemen- 
terial. : lo  perteneciente  al  cementerio. 

GENACLE  , s.  m.  Cenáculo  : la  sala  en 
que  Jesu  Cbristo  celebró  la  ultima  ceoa. 

*CENCHK1TE  , s.  f.  Cene  i lla  : piedra 
compuesta  de  unos  granitos  petrificados , pa- 
recidos á los  del  mijo. 

* CENCO  , ó CKNCHRI3  , r.  m.  Ccn- 
cto  : especie  de  culebra. 

CENDRE , s.  J.  Ceniza.  Ad  viértase  ([na 
cu  trances  se  usa  en  plural , como  : réduira 
en  cendres  , reducir  á rcitiza : le  mere  redi 
des  cendres  , el  miércoles  de  ceniza.  || 

1 ) ícese  ; il  ne  fatít  pas  remuer  tes  cenares 
iles  morís  , no  se  debe  desenterrar  los  huesos 
á los  muertos , esto  es  , no  murmurar  de  su 
vida.  ||  Cendres grai'elces  ; cenizas  gravóla- 
das.  j¡  Cendre  dfsolomb : mostacilla. 

CENDRÉ,  E E , adj.  Ceniciento  , ceni- 
zo : de  color, de  ceniza. 

CENDRÉE  , s.f.  Escoria,  del  plomo.  ¡| 
Perdigones:  munición  menuda.  ¡|  Cemltéc: 
cendra. : pasta  de  cenizas  y otras  materias  f 
que  sirve  para  acendrar  la  plata. 

* CENDRÉE SAÜYÁGE,  s.  m.  Cenizo : 
plauu. 
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CTXDREUX,  EUSE,  adj.  Cenizoso: 
cubierto  de  ceniza,  ¡j  Fer  ccndreux  : Lícito 
q «»«•  se  pulimenta  nial. 

CFNDRIEÍl , s.  m.  Cenicero  , cenizal : 
sino  pe«i a euaidar  la  ceniza. 

*CKNDRURE , s.J.  Beta  : la  que  descu- 
bre el  acero f y disminuye  su  calúlad. 

CÉ1VE,  s.J'.  Cena  : díccsc  solo  de  la  que 
turo  Quisto  con  sus  discípulos  la  víspera  de 
su  pasión.  J|  Faire  la  cénc  f en  Ja  comiuiion 
católica  , es  dar  la  comida  á titee  pobres  el 
¡ui  ves  santo  después  del  lavatorio. 

CÉNELLE , s.  J.  Baya  de  acebo  : fm- 
tilla.  . 

* CKNISME , s.  m.  Cenismo  : llamaban 
asi  los  Griegos  á la  mezcla  confusa  de  todos 
ios  dialectos. 

* CENO  BI  ARQUE,  s.  m.  Cenobiarca: 
superior  de  un  monasterio. 

CÉNOBITE,  s.  m.  Cenobita  : el  que 
profesa  la  vida  monástica.  No  se  suele  decir 
sino  de  los  antiguos  xuonges  por  oposición  á 
los  que  vivían  separados  unos  de  otros,  y se 
llama  han  anacoretas. 

CÉNOB1TIQUE  , adj.  m.y  f-  Cenobíti- 
co , lo  que  pertenece  o!  monasterio  , ó á la 
▼ida  /nonáslica. 

CÉNOTAPHE  , s.  m.  Crnotaíio  : sepul- 
cro vacío  , que  se  erige  <*n  memoria  de  mi 
muerto  , enterrado  en  otra  paite , ó cuyo  ca- 
dáver no  se  ha  encontrado. 

CENS,  s.m.  Censo  : carga  impuesta  so- 
bre alguna  hacienda. 

* CENSAL,  s.  m.  Corredor.  Es  voz  de 
los  puertos  de  Provynza  y escalas  de  lle- 
vante. 

CENSE , s.  f.  Alquería  , quinta.  Es  nom- 
bre que  se  ha  usado  hasta  hoy  en  algunas  pro- 
vine ias  de  .Francia. 

CENSE,  ÉE,  adj.  Tenido , juzgado , 
reputado  : considerado  por  tal , ó corno  tai : 
por  excinplo  : il  est  cense  presen t , se  le  tie- 
ne , ó reputa  como  presente  : cette  loi  est 
cernee  auolic , esta  lej  se  considera  abojidu , 
ó por  alyolida  , etc. 

* CEN  SE  RIE  , s.  f Corretage.  Es  voz 
del  romcrcio  .le  Levante. 

CENSELR  , ,1.  m.  Censor  ; sea  de  Lis 
personas  , ó de  sus  acciones  ; sea  de  libros.  || 
Censor  : antiguo  magistrado  ijue  lrabia  en 
Roma. 

CENS1ER  , ERE  , s.  Censualista  : el  (fue 
tiene  derecho  de  percibir , ó cobrar , los  re- 
dit'M  de  algun  censo. 

CENS1KR,  adj.  Censuario,  censualista: 
atfttel  á cuyo  nombre  está  impuesto  algún 
censo. 

CENSITAIRE , t.  »n.  Censatario : la  |wr- 
•ona  que  paca  los  reditos  de  algún  censo. 

CRSSIv  K , s.  f.  Censual.  j|  La  exten- 
MOU  , territorio , ó disuitg  de  algún  leudo  , 
que  ^aga  sueldo. 
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* CENSIVEMENT,  ade.  Censual  menta. 
CENSE  EL , ELLE,  mi).  Censual:  lo 
perteneciente  al  censo. 

CENSURABLE  , adj.  m.y  f.  Censura- 
ble : h»  que  es  digno  <le  censura. 

CENSURE  , s.  t.  Censura  : unas  veces  es 
corrección  ó reprehensión  de  alguna  acción  , 
ó palabra  : otras  , es  juicio  fiel  que  ex  A mina 
escritos  , ó doctrinas  : otras  , es  pena  ecle- 
siástica : v entre  los  antiguos  Romanos  era  el 
oficio  v dignidad.de  censor. 

CENSURÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  censu - 
rer. 

CENSURER,  v.  a.  Censurar : criticar , 
reprehender  las  acciones  , ó la  conducta  de 
alguno.  ¡|  Censurar,  dar  censura  : dar  dicta- 
men ó juicio  sobre  algún  escrito,  ó libro. 

CENT,  ailj.  m.y J.  (voz  numeral.)  Cien,  y 
ciento : cent  jours  , cien  dias  : les  joms  sor  í 
au  nombre  de  cent , los  dias  son  ciento.  j|  El 
numero  plural  es  cents  , cientos , ó ciernas  , 
qiiundo  antecede  a un  substantivo,  como  : 
deitx  cents  singláis  , doscientos  ingleses  : 
deux  cents  J'emmcs  , doscientas  mugen»»  | 
Pero  quaudo  1c  sigue  otro  número , pierde  la  I 
s , y se  dice  cent , y no  cents : ex.  trois  cent  | 
soi sante  , tres  cientos  y sesenta  : mil  sept  * 
cent  trente , mil  setecientos  y treinta. 

CENT,  s.  m.  f indeclinable. } Ciento: 
un  cent  de  noix , dai guilles  , un  ciento  de 
nueces , de  agujas : un  dcmi-cent  de  ponimos , 
un  medio  ciento  de  raatizauas  : gagner  cent 
pour  cent , ganar  ciento  por  ciento. 

CENTAÍNE , s.  J.  Centena  : la  suma 
de  diez  unidades.  ||  Centenar  : une  ccntainc 
d’ccus  y une  ccntainc  d'annecs.  (|  Díccse  a 
contantes  t par  ccnUtincs  : á centenadas , ó 
centenares  , por  centenares.  ¡|  Ccntainc : 
tan: bien  es  la  bebía,  O cabo  de  hilo  ó seda, 
por  donde  se  deshace  la  madeja , ó el  ovillo. 

¡j  C tienda  : el  hilo  cou  que  se  ata  uua  rúa-  \ 
dexa. 

CENT  AL1  RE  . i . m.  Centauro  , mons- 
truo , mitad  hombre  y mitad  caballo  , fingi- 
do por  la  gentilidad.  ||  Centauro  : constela- 
ción austral. 

CENTAURÉE,  s.f.  Centaurea:  planta, 
la  hay  mayor  y menor.  ||  Centaurce  llene , 
tercianaria , yerba  de  la  celada. 

CENI  EN  AIRE,  adj.  m.  y f.  Centenario: 
lo  que  llega  á cien  años  de  edad  , ó de  iluta- 
ción : Itonune  cent  enaire  , possession  ce  n te- 
mare. 

* CENTEN E , s.  f.  Centurionazgo  : el 
empleo  de  Centurión. 

CENTEN1ER , s.  ni.  Centurión  : capi- 
tán de  cien  hombres.  D ícese  ceatenicr  soto 
¡ el  del  Evangelio;  porque,  quando  se  habla 
de  la  milicia  romana  , se  escribe  y dice  cea* 
tu (ion  y como  en  castellano. 

* CKNTEMLLE , t^Ottieuillo  : plan- 
ta pequeña  , dei  imite  (la  Europa. 
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* COTLARE,  s.  m.  Ccntiárca  : la  era- 
te-sima  parle  del  arca  , oto  c» , un  tuclio 
cruadraío.  t 

CEJSTIEME,  adj.  m.yf.  Centesimo. 

* CKNTIGRAMME , s.  tu.  La  centcsi- 
flra  parte  fiel  gramo. 

* CENTIUTRE  , s.  ni.  La  centesima 
parte  del  litro. 

4 CENTfME  , s.  m.  Céntimo : la  cente- 
sima parte  de  un  franco. 

4 CENTIMLTRE.  5.  m.  Centímetro  : la 
centesima  parte  dél  metro , que  equivale  á 
tuctlio  fledo. 

♦OOTINODE,  ó RENOCEE  , s.f. 
Centinodia : planta, 

* CKTNTIdí’ÉRE , s.  m.  La  centésima 
parte  del  »térc. 

CENTON , s.  m.  Centón  : obra  de  poe- 
sía compuesta  de  versos  , ó hemistiquios  de 
aTgon'  autor  célebre.  ¡|  Por  extensión  *c  apli- 
ca á uua  obra  formada  de  pedazos  roba- 
dos. 

4CENT-PIEDS,i.  m.  Cientopies : culebra 
de  Sinni , muy  venenosa. 

CENTRAL  r ALE  , adj.  Central , y cén- 
trico : lo  que  está  eti  el  centro , ó tira  á el : 
feu  cenital , fuego  central:  ligue  céntrale , 
línea  central  : point  central,  pumo  cén- 
trico. 

* CENTRALISATION , s.f.  Reunión 
de  la  autoridad  en  un  corto  número  de  per-  I 
son  ai. 

4 CENTRALISER , v.  a.  Reunir  el  po- 
der o la  autoridad  en  un  corto  número  de 
perdonas. 

CENTRE , s.  m.  Centro.  Tiene  las  mis- 
mas sign ideaciones  y usos  que  en  cnstcDannr, 

;t sí  en  el  sentido  propio , como  en  el  raeta- 
fói  ico.  |¡  Centre  des  reís : alcabala,  jj  Seno  : 
de  Ta  red  de  nesgar. 

(JENTRÍFL/GE,  adj.  m.yf.  ( astron.y 
fu.  ) Centrífugo : loque  tira  ó corre  ¿ apar- 
rarse del  centro. 

* CENTRINE  , s.  f.  Centrina  , ó puer- 
co marino  : pescado  cuya  carne  excita  la  o- 
ina. 

CENTRfPft'IF  , adj.  { nstron.  y fis>) 
Jcntiípcto  : lo  que  tira  al  ó busca  el  centro. 

ÍJKNT-SC1SSE,  s.  m.  Soldado  del  cuer- 
10  «le  lo»  cien  Suizos,  que  eran  tropa  de  la 
asa  Real  de  Francia , y guardias  de  la  per- 
íiia 

CJENTUMVIR  , s.  m.  Centumvíro  : juez 
¡vil  entre  los  Romanos. 

CI^TLMVIRAL  , ALE  , adj.  Lo  que 

■crtencnce  a lo*  ccntmnviros. 

4 iFJNTL  MVIR  AT,  s.  m.  Centura virnto  : 

I tribunal  v la  dígiiidnd  dé  los  cchtumvíro». 

CETmjPLE , adj.  Céntuplo  , ccntupU- 
arlo  : cien  veces  tanto. 

CTPTNTLPLFR,  y.  a.  Centuplicar : repe- 
ir  cien  Veces. 


CENTURIATFLRS,  r.  m.  pt.  Historia- 

don?»  luteranos  dr  Alemania,  que  lian  com- 
puesto una  historia  eclesiástica  por  centurias 
ó siglos. 

CENTGRIE , s.  f.  Centuria  : en  la  mi- 
licia romana  en  la  compañía  de  cien  hom- 
bres. 

CENTURION  , J.  ni.  Centurión  : el  ca- 
pitán de  una  compañía  de  cien  hombre»  en- 
tre los  Romano». 

4 CENTt  JSSE , s.  f.  Cien  sueldos  de  mo- 
neda romana. 

CEP,  s.  m.  Cepa  : la  vid  de  donde  bro- 
tan los  sarmientos.  ¡jCepo  : pieza  qnc  sostie- 
ne la  cama  del  arado.  V.  Ccb. 

4CKPEAU,  5.  m.  Cepo,  caxa : con  »u  agu- 
jero. ||  Zoquete  en  que  los  monederos  po- 
nen las  piezas  pará  acuñarlas. 

CEPÉE,  s.f.  Cepellón  : pie  con  vario* 
vastagos  que  safen  de  un  mismo  tronco. 

CLP EjX DANT,  adv.  Entretanto,  duran- 
te este  tiempo  , miéntras  tanto.  ||  Sin  embar- 
go , pó  dictante  c»o„  con  todo  eso. 

CEPHALALOClE  , s.  /.  Cefalalogia  : 
tratado  sobre  £»  caliera  , sobre  ef  cerebro. 

CE PH ALIALE , adj.  th.  y f.  Cefálico  : 
petteneciente  a la  cabeza. 

4 CLPILlLONrE , ( £ro£r. ) Ccfalonia  : 
isla  en  el  juar  Jonio. 

CKPílÉE  , 5.  m.  Ce  feo  : constelación 
boreal. 

CEPS , s.  m.  pl.  ( ant. ) Cormas , grillos,, 
cadenas  , esposas,  y lodo  genero  de  prisiones 
<lc  hierro  con  que  se  asegura  a los  presos. 
También  se  toma  por  el  cepo  , en  que  sesio- 
ne á los  reos  de  pies , ó de  caneza. 

4 CKRASTEí* , s.  tu.  Gírasta , ó ccrásles  : 
culebra  de  un  codo  de  largo , con  cuernos  en 
la  cabeza , por  lo  que  llaman  también  cor- 
nuta,  * 

CÉRAT,  x.  rn.  Gratp  : emplasto  Idando 
i y correoso.  ¡|  Ceioté : de  zapatero.  ||  Ccia- 
pcz.  jj  Cerato  anodino. 

CERRÉRF.j.  m.  Cerbero  [Can  ) : el  per- 
ro de  tres  cabezas  que  fingieron  los  poetas 
como  gu.nvla  de  la  puerta  del  infierno. 
CEttCEAU , s.  m.  Cerco,  aro,  arco  de 
1 cuba.  ||  Red  para  coger  paxariMo*. 

CERCELLK,  ó SARCKLLE,  s.f.  Cer- 
ceta : ave  uquáüca. 

4 CERCHE  i*-f  Cercha.  V.  Cercena. 

4 CERCH1ER , x.  m.  Fabricante  de  cer* 
co« , ó aros. 

4CERCIFI,  s.  m.  Escorzonera  tle  Francia, 
salsifí. 

CERCLE,  s.  m.  Círculo:  cerco.  ||  Aro  , 
cerco  : ó abarco  de  cuba.  [[Corro,  ó corrillo. 
||  Ruéda  de  gentes , ó de  cosas,  que  forman 
circulo.  ||  Tertulia  , ó Conversación  de  mu- 
chas persona»  : por  que  estas  «e  suelen  semas 
en ‘rueda , ó cerco. 

CERCI.ER  , v.  a.  Antiguamente  era  po- 
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dcar.  ||  Cercler  un  tonncau  : ponerle  los 
ar<w. 

*CERCLIER  , s.  m.  Lo  mismo  que  cer- 
thier. 

* ( jf'RCOPU  EQL E , s.  m.  Cercopíteco  : 
especie  de  mono,  de  cola  muy  larga. 

CERGUEIL,  s.  m.  Ataúd  : féretro. 

* CERDA1GNE,  (geogr. ) Cerda  fia  : co- 
marca de  Cataluña. 

CFRDEVU , V.  Serdcau. 

CEREBRAL,  ALE,  adj.  ( anal . ) Lo per- 

t#ncricn(c  al  cerebro. 

CEREMONIAL,  i.  m.  Ceremonia!  : li- 
bro en  que  están  escritas  las  ceremonias  de 
la  iglesia,  ó de  las  cortes.  ||  El  uso  que  so  ha 
de  observar  en  las  ceremonias. 

CÉREMONIE , j.  /i  Ceremonia  : tiene  las 
mismas  significaciones  y usos  que  en  castel- 
lano.. 

CEREMOMEUX,  EUSE,  adj.  Cere- 
monioso, ceremonia  tico : tómase  por  el  cum- 
plimentero, ó el  que  gasta,  ó afecta  , dema- 
siada cortesías  y cumplimientos. 

CERES , s.f.  C eres , hija  de  Saturno  y de 
Cibeles,  diosa  de  la  agricultura.  {fig»  ) El 
trigo. 

CERF,  ( pronuncíase  rer. ) s.  m.  Ciejvo; 
animal  quadrúpedo.  ||  Dais  de  cerf:  asta  de 
cieno. 

CERF-VOLANT,  s.  m.  Escarabajo  cor- 
nuto.  ¡|  Cometa , birlocha , ó milocha : hecha 
de  papel  y cañas,  que  los  muchachos  echan 
al  ayrc. 

(ÍEKFEUIL,  s.  m.  Perifollo , ccrafollo  : 
yerba  rara  los  guisos  y ensaladas. 

♦CERLACA  , s.  m.  Cerneo  : árbol. 

CER1OTHÉE , ó MÉLINET, a.  m.  Ceri- 
flor . plañía  vulneraria. 

CE3USAIE , s.f  Guindal , ó guindalera  : 
el  «¡lio  plantado  de  guindas. 

GERlSE,  s.f.  Guinda  : fruta. 

CERiSlER , s.  m.  Guindo  : el  árbol  que 
da  las  guinda». 

CERNE,  s.  m.  Cerco  : por  circulo  supers- 
tieioso  de  los  mágico.1 s.  I[  Ce  reo  andado,  ó 
|nr»  rado  que  se  forma  al  rededor  de  una  lla- 
ga. ||  Ojeras  : cerco  al  rededor  de  lo»  ojos 
qunndo  han  padecido  alguna  fatiga. 

CERNE  j EE , p.  p.  del  verbo  cerner. 

CERNEA Ü , 4.  tn.  El  meollo  de  la  nuez 
verde. 

CERNER  , %».  a.  Desmeollar,  excavar  : ha- 
cer un  agujero  redondo  para  sacar  lo  que 
está  dentro  : cromo  á una  nuez , á una  man- 
zana, aun  melocotón.  ||  Cerner  l ¿corre  d un 
whre  : coronar  un  árbol,  esto  es,  sacarle 
lina  tira  en  redondo  de  la  corteza  del  tronco. 
||  Cerner  une  place , Cercar  uua  plaza,  qui- 
i ndole  toda  comunicación. 

* CEROFER AIRE  , s.  m.  Ceroferario: 
te  acójito  que  lleva  el  eirial  en  la»  iglesias. 

•CERON , ó SERON,  s.  m , Coracha ; sa- 


co hecho  de  cuero  al  pelo , para  encerrar  ca- 
cao, ú,  otros  géneros. 

* CÉROPISSE , s.  f.  Cera  lo  hecho  de 
cera  y pez. 

* ¿ERQUEMANEUR  , <.  m.  Agrimen- 
sor : medidor  de  tierras , aprobado  para  po- 
ner lindes. 

* CERRE , s.  m.  Especie  de  encina. 

CERTAIN,  AINE,  adj.  Cierto  : por  se- 
guro , verdadero  , constante , fixo.  ||  Se  usa 
como  pronombre  en  lugar  de  alguno  : v.  gr. 
certain  fait , cierto  hecho  : certaines  gens  , 
ciertas  gentes. 

CERTAINEMENT,  adu.  Ciertamente  : 

con  certeza. 

* CERTEAU  t s.  m.  Pera  de  S.  Miguel  : 
fruta. 

CERTES,  adu.  Cierto,  por  cierto,  á la 
verdad. 

CERTIFICAT,  s.  m.  Certificado  , certi-  I 
ficarion. 

CERTIFICATEUR , j.  m.  Certificante  : 

el  que  certifica. 

CKRTIFICATION  * •*.  f Certificación  , 

testimonio 

CERTIF1É,  EE,  p.  p.  del  verbo  certi- 
Jier. 

CERTTFIER , u.  a.  Certificar,  asegurar, 
testificar  que  uua  cosa  es  cierta.  ||  Certijier 
une  cantina  : responder  de  una  fianza. 

CERT1TUDE , s.f.  Certeza,  certidum- 
bre. 

CERUMEN,  s.  m.  ( círug . ) Cera  de  los 
oído». 

CÉRUMINEUX , EUSE,  adj.  Lo  que  I 
tiene  propiedad  de  cera. 

CÉRUSE,  s.  f.  Albnyalde.  ||  Blancura 
fingida  : ftfeyle  que  se  suelen  poner  las  nm- 
geres. 

CERV AISON  , s.f  El  tiempo  en  que  el 
ciervo  está  gordo , y se  debe  cazar. 

CERVEAU,  s.  m.  Cerebro  : la  sulistancia 
blanda  y esponjosa  encerrada  en  el  cráneo.  j| 

( fie, ) Cabeza,  testa  : por  talento  , capaci- 
dad. j|  Cerveau  : entre  campaneros  es  el 
hombro  de  la  campana. 

4 CER VELAS , s.  m.  Salchicha  compues- 
te  de  carne  picada  y adobada  con  especias. 

CERVELET , s.  m.  Cerebelo  : la  parle 
posterior  del  cerebro. 

CERVELLK,  s.f.  Sesos,  sesada  : meollo 
de  la  cabeza  del  animal.  j|  [Jig. ) Seso  : jui- 
cio, cordura  de  una  persona. 

CERVICAL,  ALE,  adj.  ( anat.  ) Cervi- 
cal . lo  perteneciente  á ].i  cerviz. 

♦CERVIER  , s.  m.  Cerval,  ó cervario.  || 
Loup  ceruicr  ; lobo  cerval. 

CERVOISE,  s.f  Lo  mismo  que  bibre.  I 

+ CESAR , s.  rn.  Cesar  : nombre  de  los 
Emperadores  romanos.  ||  ( fig.  ) Valero*» , 
intrépido,  magnánimo:  correspondí*  álo  que 
llamamos  un  Cid.  • 
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♦CÉSARIEN,  í.  m.  Ccsario , ó Ccsariano,  I 
oficial  <!c  los  Fiuperadorcs. 

CÉSAPJENNE , adj.  ( cirug. ) Cesárea  : 
la  Operación  que  se  hace  abriendo  á la  madre 
para  sacar  la  criatura. 

CESSANT,  ANTE , adj.  Cesante.  Solo 
se  usa  en  estas  frases  absolutas  : tnute  ajfaire 
casante , no  habiendo  otra  ocupación , ó en 
desocupándose  : toutes  chases  casantes  , no 
habiendo , ú no  ofreciéndose  oiru  cosa  : tous  ' 
emjyéchemens  ccssans  , no  habiendo  embn-  . 
razo  : ce  cas  cessant , fuera  de  este  caso. 

CESSATION,  s.  f.  Cesación  : interrup-  ¡ 
cien  de  ni  "una  cosa. 

CESSE,  s.f  Usase  solo  en  esta  frase  ad- 
verbial sans  cesse , sin  cesar,  incesante- 
mente. 

CESSE,  EE,  p.  p.  del  verbo  ccsser. 

CESSKÁ , v.  n.Y  a.  Cesar : suspender,  de- 
tener : dexor  de  hacer  alguna  cosa. 

(JFSSIRLE,  aiij.  m.  y f.  ( Jam .)  Lo  que 
se  puede  ceder. 

CESSION  , s . f.  Cesión  : renuncia  de  al- 
guna posesión  , alhaja , acción  , 6 derecho.  I| 
Cvssinn  tlcs  hiens : cesión  de  bicoca. 

CI'SSIONNAIRE,  mJj.ys.  m.  yf  Ce- 
sionario : la  persona  que  hace  una  cesión  , y 
aquella  en  cuyo  favor  se  hace. 

CF.STE , s.  m.  Cesto:  especie  de  manopla 
guarnecida  de  hierro,  ó plomo,  de  que  usa- 
ban los  púgiles  antiguos  en  sus  combates.  ¡| 
Cintura  <lc  Venus, 

+ CESTRON  , s.  m.  Parjú  de  Chile  : ar- 
busto. / 

CESl'RE  , s.f.  ( poes . ) Cesura. 

CET,  CFTTE,  pnm.  dc.nu*t.\ . Ce. 

CE  TACE , EE , cnlj.y  s - Cetáceo : díccse 
délos  pescados  grandes  de  mar,  como  ba- 
!hni$,  cachalotes,  ele. 

CÉ  l'EHAC , s.  m.  Ccteraque , ó doradi- 
lla : planta. 

* CETTUI , pron.  ( fnm . ant. ) V.  Ce. 

*GÉVAD1LLK,  s.J!  CevadiUa:  simien- 
te menuda  del  Senegal , que  se  usa  para  ma- 
tar los  piojos , y molida  es  un  fuerte  cstor- 
nutatono.  La  planta  que  lu  produce  se  lla- 
ma vedegambre  blanco , ó yerba  del  balles- 
tero. 

* CEXLANITE , s.f.  Pleonasto,  ó chor- 
lo ocero  octaedro  : picara  volcánica. 

* CHA  , s.  m.  Cha  : tela  de  seda  que  los 
Chinos  usan  en  verano. 

* CIIABLAGE,  s.  m.  El  trabajo  del  pi-  | 
loto  práctico  en  las  entradas  de  los  ríos  nave, 
gables,  y puertos.  ||  También  es  la  opera- 
cion  de  levantar  algún  peso. 

* CHABLEAU  , s.m.  ( ndut .)  Calabro- 
te : cable  delgado. 

* CHABLER,  v.  a.  (ndut.)  Enganchar 
un  aparejo,  jj  Atar  un  balón  ó tercio  grande 
% un  cable  para  levantarle. 

*■  CHAO LEU R,  s.  m.  Piloto  práctico  en 


CHA 

las  entradas  y salidas  de  un  rio  navegable , 6 
costa. 

CHABLIS , s.m.  Desgajados,  derriba- 
dos : dicese  de  los  arbole»  que  se  hallan  ea 
los  montes  derribados  por  los  vientos. 

CHA  RUT,  j.  m.  Murcia , gobio : pesca** 
do  de  agua  dulce. 

* CHABOTS , s.  m.  pl.  Lias , con  que  los 
albañiles  alan  sus  undatnios. 

* CHACAL,  s.  m.  Chacal : anima!  qua-‘ 

drúpedo  v feroz , parecido  a U zorra.  ‘ 

LHACONNE , s.  J.  Chacona  : nombra 
de  cierto  bayle,  y también  del  cantar  y mú- 
sica ron  «pie  se  oayla. 

CHACuN,  UNE,  pron.  Cada  uno, cada 
una  : caria  o nal. 

*CHAFÉE,  s.  f.  Íj  fécula,  ó salvado, 
que  queda  en  Jos  sacos,  desames  de  haber  sa- 
cado ía  flor  del  trigo  por  medio  dfcl  aguí- 
pora  hacer  el  almidón. 

CHAFOUIN  , INE , ndj.  y s.  (fnm.)  Ca- 
nijo: dicese  de  la  persona  Haca , desmirriada, 
y de  triste  semblante.  j|  Chuchumeco:  figuri- 
lla despreciable. 

CHAGRIN , s.  m.  Enfado , disgusto,  de- 
sazón , pena.  |J  También  significa  aquella, 
piel  curtida  y áspera  llamada  zapa.  ¡|  Vaca- 
milla  : una  ligera  tela  de  seda. 

CHAGRIN , INE,  tvlj.  Triste,  desazo- 
nado , de  mal  humor. 

CÜAGK1NANT,  ANTE , adj.  Enfada 

so,  molesto,  sensible,  pesado,  desagrada- 
ble : ha  Manilo  de  cosas. 

CHAGftiNÉ  y ÉE  , />.  p.  del  verbo  cha- 
gñner. 

CHAGRINER  .y.  a.  Desazonar,  enfadar, 
amohinar..  j|  Se  chagrines" : desazonarse,  cn- 
fadxusc , amohinarse. 

CHAÍJiK,  s.f  Cadena.  Ti.  •nc  los  mis- 
inos usos  y significaciones  que  en  castella- 
no. ||  C/udnc.s , en  plural,  se  loma  por  pri- 
sión , esclavitud.  ||  Chalne  auer  son  carean  : 
camal , cadena  con-  su  argolla.  |{  Chaina 
d'or : cabestrillo.  ||  Chai  fie  de  montagnes  : 
cordillera  ó sierra  do  montes. 

*CH AÍNEAU , ó CHÍNEAU , *.  m.  Ca- 
nal de  plomo,  ó madera. 

+ CnAÍNE25,  s.f.  pl.  Atadura  , ligadu- 
ra. ||  En  las  lubricas  de  lana,  hablando  da 
lu  urdimbre,  soiv  portadas. 

* CHAÍNETIER , s.  m.  El  que  hace  ca- 

CHAÍNETTE , s.f.  endemia  : caileni- 
11a.:  cadeneta.  ||  Cha  incites  : en  la»  bíblicas 
tle  terciopelo,  son  cordones.  j|  ( enquad . ) Se 
dice  cadeneta  á la  que  se  forma  á la  cabeza 
y pie'  de  un  libio  quando  se  cose,  y «ioodo- 
leuuta  la  costura. 

¡ CHAÍNOK  , s.  rn.  Eslabón , ó anillo  de- 
| cadena. 

CUAIR,  s.f.  Carne,  licué  los  miamos 
usos  y.  signiliaacione»  que  en  castellauo , cía» 
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eslilo  propia  y metafórico.  ¡|  Entre  chair  y . 
viande  hay  esta  diferencia,  que  lo  i.f,  le  1 
suele  decir  de  la  curar  de  lu»  animales  ge-  ¡ 
nt  ricamente  y y lo  i.°  de  su  carne  puesta  en  i 
carnicería,  o compuesta  ya  para  comer:  asi 
•C  dice  manger  de  la  vianda  ( comer  carne ) , 
y no  manger  Je  la  chair.  |j  Chair  marte  : 
carne  muerta „ la  agangrenada,  ó podrida.  j| 
Chair  boucanee  , ó salée : tasajo,  cecina.  j( 
Chair  ; entre  curtidores-es  carnaza , la  parte 
interior  de  la  piel  j y la  exterior  se  llama 
flpr. 

CHAIRE , s.  f.  Cátedra , silla  , sede  : 
apostólica,  pontificia  , episcopal.  j|  0iairee s 
|>úlptlo,  hablando  de  jimlicadorvi  y orato- 
ria sagrada  $ y cátedra,  hablando  de  profeso- 
res publico»,  y de  ciencias,  jj  la  chaire du 
Saint- Espril  : es  la  cátedra  del  Espíritu 
Santo , y no  la. silla , ni  Ik  sede. 

CHÁÍSE , s.f  Silla  : asiento  con  respal- 
do para  sentarse.  ||  Chaise  a porteur  : silla 
de  manos,  ¡]  Chaise  roldante  , silla  rolante  , 
y can  elón  de  niño*  |)  Chaise  percée  : sillico 
para  excrementar.  j|  Chaise  de  poste  : silla 
de  posta.  |j  Une  suite  de  chaises  : una  sille- 
ría , ó un  juego  do  sillas. 

CH.USES  DE  CHUOJR.  V.  S talles. 

CHALAND,  AN DE,  s.  m.  r f.  Parro- 
quiano , marchante  : dicoso  dol  que  acos- 
tumbra ir  de  continuo,  ó)  comprar  en  una 
misma  tienda.  chahmd pan  baxo.'j 

fíateau  chaland  ¡ barco  chato  , para  trans- 
portar géneros. 

< JiALAiSDISE , s.f  EL  hábito  de  com- 
prar en  una  misma  tienda.  ||  Chanlandise : 
tómase  colectivamente  por  los  rompí  adures , 
los  parroquianos  , elconcurso  de  ellos. 

* CHALASIK,  s.f.  ( medie.  ) lielaxa- 
cion. 

CHAL  ASTIQL E , adj.  m.rf  Lexdtate : 
se  dice  de  los  remedios  que  relaxan  las  li- 
bia*. 

♦ CHALGEDOLNE  ,.  ».  /.  V.  Calcé, 
doine. 

CHALOTE,  s.  m.  GaJcítes.:  mineral  pa- 
recido aj  latón. 

CHA1*C0GRAPHE , r.  m.  Calcógrafo: 
grabador  en  cobre  y otros  melufes. 

CHALCOÚRAPHÍE , s f Calcografía  , 
arte  de  grabar  en  metales.  |j  Casa  en  donde 
se  graba : ó tienda  en  que  se  venden  las  es- 
tampas. 

CHALÍ)  A ¿QUE,  adj.  m.  y f.  Caldayeo: 
lo  perteneciente  á los  Caldeos.  \\  La  tanque 
chalí  [trique , ó c/uddéenne  : la  lengua  cal- 
dea. Usase  como  substantivo : le  diatdaiq»»e> 
le  diableen. 

^CHALET,  s.m.  Quesera  : casita  peque- 
ra «n  los  montes  de  Gruyere  en  Suiza,  donde 
hacen  los  quesos. 

CHALtlJR  , s.f.  Calor,  ardor.  Tiene 
kwmiuuo»  uso»  y significaciones  que  en  cas- 


I tcümo,  en  sentido  ni  opio  y figurado.  ||  Cha- 
i leur  ruit urdlc  .-  calor  natural. 

CHALELRELX  , F.LSE  , adj.  Caluroso  : 
el  qua  tiene  mucho  color  natural. 

CHALI  BE  , ÉE  , adj.  ( proa  une.  k a) 
Acerado  : dices#  de  los-  reiucdios  líquidos 
oue  oonticnen  acero , como  el  agua  acera- 
da, etc. 

CtlALiT,  s.  m.  ( ant . ) Armazón  de  la 
cama  : tanum. 

* CHALLLLA  , s.  f.  Clialula  : pescado 
de  las  costas  del  Perú , que  no  tiene  esca- 
mas. 

CHALOIR  , v.  n.  ( anL  ) Solo  se  usa  im- 
persoitaimentc  en  cata-  frase  familiar  y festi- 
va : (/  nc  tu  en  duutt.  nada  me  importa,  no 
se  n»c  da  un  pilo.  Corresponde  á esta  otra 
frase  casteilutru  , también  untiquada,  no  me 
cala. 

CHALON  f s.  m.  Red  grande  para  pes- 
car. 

♦CHALONS  - SUR  - MARNF. , ( geogr. ) 

Cbajons  del  Marua  : ciudad  de  Champaña. 

* CHAi^lNS-SLiirSAOiVE , ( ¿gvngr.  ) 
Chalón»  del  Saona  : ciudad  d**  Boigonn. 

CHAXmOLPE  , s.  f Chulupa  , lancha  : es 
mayor  orre  d esquife , d bote. 

UiAUJMEAU , s.  m.  Camilillo  de  paja 
de  tr  igo,  centeno,  cañahe ja  , ó de  metal , pa- 
ra chupar  algún  licor  : quundo  es  de  metal, 
se  sude  llamar  cánula , latinizando  el  nom- 
bre. ||  Es  también  instrumento  músico  cam- 
pestre , como  caramillo,  zampona,  churum- 
bela , tabilcña.  ||  ( quim ) Soplete  : canon  de 
metal , que  remata  eu  lina  boca  sumamente 
estrecha,  por  la  quul  se  sopla  la  llama  de  una 
vela,  dir  igiéndola  sobro  unfragmen lo  de  qmd- 
quier  ruinera]. 

* CilALLMER  , v.  a.(fam.  ) Chillar  , 
beber. 

CHAMADE,  s.f.  ( voz  tomada  del  ita- 
liano. ) Llamadla  : toque  de  guerra  con  caica, 
ó con  clarín.  ||  Chamade  se  diferencia  de  ai* 
peí  y en  que  aquella  es  señal  que  se  hace  de 
un  campo  a otro  para  parlamentar  ; y este 
es  el  loque  para  reunir  los  soldados,  y posar 
lista. 

CHAMAILLER,  v.  n.  {fam.)  Mover  un 
zipizape  , una  zacapela,  tina  sari  aemu  : an- 
dar u gritos  y cachetes  unos  con  otros.  j|  Se 
chamadle»' : aruebiliarse. 

CHAMAILLIS , s.  m.  (fam. ) Zipizape-: 
zoca  ¡irla  , sarracina  : riña  de  toccs  y golpes 

* CHAMARAS,  s.  m.  Escordio : planta. 

* CH  AMARIER , s.  m.  Camarero  : di- 

gnidad de  Ja  Santa  Iglesia  de  León  de  Fran- 
cia. , 

CHA  MARRE , ÉE , p.  p.  del  verbo  cha - 

marrer. 

CHAMARREE  , v.  a.  Recamar  : guarne* 
cer  un  vestido  con  llecos,  enraxvs,  cintas,  ga- 
lones : en  este  último  caso  se  dice  galonea. . 
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||f  fig. ) Se  toma  siempre  en  sentido  ridiculo, 
como  : i juwutrrcr  un  sermón  , un  discoun , 
tle  métnphares  , emperifollar , engalanar,  ó 
ribetear  un  sermón  . un  discurso,  de  metá- 
foras. ¡|  El  adjetivo  chumarte , sin  régimen, 
siempre  se  aplica  por  lo  ridículo  á una  per- 
sona vestida  sin  gusto,  como  si  dtxér&mos  : 
cargado  de  galoneaos,  lleno  de  oro,  ú plata, 
de  encases , etc. 

CHAMARRUItE , *.  f Guarnición,  ó 

adornos  de  un  vestido. 

CHAMBELLAGE,  s.  m.  Derecho  á que 
estaba  obligado  el  vasallo  para  con  su  señor 
feudal  en  ciertas  transportaciones.  ||  Dcrerho 
que  tenia  el  primor  portero  de  la  contaduría 
mayor  de  los  que  juraban  alguna  pinza, 
CBAMBELLAÍtt,  r.  m Oficio  distin- 
guido en  las  casas  de  Principen  Soberanos  : 
<*n  unas  partes  se  llama  Camarero , en  otras 
Camarlengo , en  otras  Gentilhombre  de  cá- 
mara. 

CH  AMBEELAS  ( GR  AND* ) , j.  *». 
Oran  Camarlengo,  Camarero  mayor,  Su- 
nii  i 1er  de  Oirps  : conforme  las  Cortes  de 
que  se  habla. 

CHAMBOC2UN  , s.  m.  Glose  de  piedra^ 
que  sirve  para  hacer  los  vasos  da  cristal. 

CHAMBRANLE,  a m.  Jambas  y dintel , 
que  sirve  para  adorno  de  las  chimeneas  fran- 
cesas. 

CHAMBEE,  s.f  Quarto,  aposento,  sala, 
cámara.  Varían  estos  nombres  según  la  apli- 
cación que  se  hace  de  la  voz  chambre.  jf  Es 
quarto  en  ésto*  exemplos  : chambre  a feu, 
quarto  de  chimenea  : chambhs  a couchcr , 
quarto  «le  dormir , 6 alcoba  : une  jtetitc 
chambre , un  qiiartitor  j|  Efc  sala  en  estos 
exemplos  : chambre  de  parade , sala  de  es- 
trado : chambres  duP árleme  nt , tlu  Cometí 
(hablando  do  Franciu),  salas  : chambre 
critnincllc , sala  del  crimen  : f p aml' chambre 
du  Conscil , sala  primera  : anúchambre , 
antesala  ( hablando  de  casas  particulares). 
||  Es  cámara  en  estos  exvnmloe  : chambre 
( du  Roi y de  la  Reine , du  Pape,  etc.,),  cá- 
roara  : chambre  d'un  vais  sena , cámara  de 
un  navio  : chambre  d'un  fusil , cambra  de 
una-  escofieta  : chambre  d'une  piéee  de  ca- 
non, magaña,  delei  to  en  el  alma  de  un 
canon  por  mala  fundición  : chambre  apos- 
tnliqne , cámara  apostólica  : chambre  im- 
pcriale , cámara  imperial  : chambres  du 
Parlement  (hablando  de  Inglaterra)  cánta- 
ras : valet  de  chambre > ay  mía  do  cámara  : 
Jetante  ó filie  de  chambre , doncella  de  cá- 
mara, ó camarera  j y hablando  «Id  quarto 
de  una  Rey  na , es  camarista  : ant  id  vimbre 
(hablando  de  principes  y grandes  señan»), 
antecámara  : y hablando  de  particulares,  es 
an Usala.  J|  Es.  junta  en  esto»  exemplos  : 
chambre  de  cnmmercc , junta  de  comercio  : 

* hambre  do  pólice , junta  de  jioiicía;  pero 


chambre  des  rnmntes , es  contaduría  mayor. 

CHAMBRE , ÉE , p.  p.  dei  vorbo  chantr 
brer. 

CHAMBRÉE,  s.  f.  Quadra,  ó saín  : 
nombre  colectivo  que  se  dice  de  todos  ina 
que  ocupan  , viven , ó duermen  en  una 
misma  pieza  , como  de  los  soldado»  en  sn 
quartel  , de  loa  pobres  en  el  hospicio  , ó loa 
colegiales  en  su  colrgio,  etc.  }|  Así  se  llama- 
ran dos  que  son  d une.  máme  chamhrcc  , dos 
compañeros  de  gula , ó de  quarto.  j|  También 
se  dice  ehambeée , hablando  de  teatros , á lo 
que  nosotros  decimos  entrada , esto  es  , 
concurso. 

CHAMBRELAN,  s.  m.  Oficial  que  tra- 
baja en  su  quarto  á escondidas,  poique  no 
cu  maestro  aprobado.  |f  ( vulg.)  Se  llama 
c luí /nb  reían  ai  inquilino  de  un  so  lo*  quarto, 
ó aposento. 

( íHAÍUIÍRER , v.  n.  Arrancharse,  vivir 
en  un  misino  quarto,  ó alojamiento  : estar 
de  coiiipaiKHOs  de  sala.  Se  dice  comunmente 
<lc  la  tropa. 

C^HAMBRER,  v.  a . Encerrar,  ó dexar 
encerrado  a alguno  en  un  quarto,  por  en- 
gaño., ó mala  intención.  ||  Llamar  á solas  en  v 
otra  pieza  á alguno  de  una  tertulia , ó vi- 
sita. , 

* GHAMBRERIE,  s.  f.  Camarería  : «i  * 

empleo  ú oficio  de  camarero  en  loa  Aba 
días.  . . • 

Ci^SMBRETrE , s.  f.  Apomu tillo  , 
quanito , camarín , camarilla.  ff ijam.)  Como 
se  usa  en  francas  , corresponde  á chiribitil, 
ó tabuco  en  castellano. 

CihVMIjlU.hR,  s.  m.  Camarero  : digni- 
dad • en  .dgnnaS  Abadías  claustrales  , y Ca- 
bildo». |f.  Antiguamente  se  llamaba  graml- 
chtímbricn,  el  Camarero  mayor  de  lo*  Rrvc* 
de  Eram  in. 

CHAMRRíERE,  s.f.  Doncella,  mnz.i, 
ó ama  : de  una  casa  particular,  y mus  ha- 
blando de  Gura»  y bombirs  sotos.  ||  También 
signiíica  látigo  de  picador  de  rabal  lo*,  ¡j  Cinta 
con  truc  se  ata  la  meca  al  cuerpo  para  sos- 
tenerla qi unido  se  bilí 

CHAME  , ó CAME , s.  f.  Carne : nombre 
genérico  de  algunas  conchas  bivalva*. 

GHAMEAL,  s.  m.  Camello  ; animal 
quodrúpeilo  , y de  carga. 

CHAMELA ER,  s.  m.  Camellero  : el  que 
cuida  de  los  camellos , ó el  que  tragina  con 
ellos. 

* CHAMERAUNER , v.  a.  Aserrar  una 
tabla,  viga,  etc. 

CHAMÜ1S,  *.  m.  Rupicabra,  gamuza  : 
especie  de  cabra  montes.  ||  Gamuza  : piel 
preparada  como  el  ante.  De  couleur  de 
chamáis  : agamuzado. 

CHAMOISERIE  , s.  f Gamiizerta. : la 
fábrica  donde  se  curten  y prepar  an  las  pieles 
de  gamuza. 
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* CHAMOISER,  »\  a.  Engamuzar  : pre- 
parar las  pieles  de  la  rupicabra. 

CHAMOISELR , s.  m.  Gimuzero , 
guantero  : el  curtidor  que  curte  las  ganinzu». 

CHAMP,  s.  m.  (ámipo  : pedazo  de  tierra 
labrantía  y abierta.  Pero  chanqtsy  en  plural , 
se  dice  de  toda  especie  de  tierra  fuera  de  po- 
blado , sea  de  labor , ó de  pasto  , matorral , 
erial,  arboleada,  etc.  : y es  el  campo  colec- 
tivamente tomado.  ||  Cfiamp  : extensión  que 
abraza  un  anteojo  : campo  ó fondo  de  una 
tela  labrada , ó de  un  escudo  de  armas.  ¡| 
(Jig. ) Es  la  extensión  que  corru  el  discurso , 
la  imaginación  humana  : y eti  este  concepto, 
champ  es  también  campo,  es  decir,  t><  a- 
sion , asunto , materia.  • j Charup  de  btUatUc , 
campo  de  batalla  : champ  a pats  chiches , 
garbanzal : champ  a gar anee , rubial.  ||  An- 
tiguamente se  decía  chamjy  solo  en  estas 
frases  : rnaítre  du  champ , dueño  del  campo  : 
le  champ  luí  a demeuré , el  campo  ha  que- 
dado por  el.  ||  Champ  cías  : campo  cerrado, 
palenque  para  la  liza  en  los  desalios , justas, 
torneos.  j|  De  champ , adv.  Metíre , poser 
de  champ  des  ¡triques , des  pitares , des  sa- 
lives , etc.  : poner  de  canto  Jos  ladrillos  , las 
piedras j ó de  cabeza  ó punta  las  vigas , etc. 

¡j  Champ , y champ s : con  estos  nombres  se 
* iorman  varias  frases  adverbiales  del  estilo 
íigurado  y familiar  ; a travers  champs , á 
campo  travieso,  fuera  de  camino  : sur.. Je 
champ , de  re|>cute,  sin  prevención,  sin  dete- 
nerse : a tout  bout  de  champ , ó a choque 
baut  de  champ , á cada  instante.  ¡|  En  estilo 

{iroverbial  : courír  les  champs , es  estar 
oco , haber  perdido  la  chalaza , echar  por 
esos  cerros  : se  mettre  aux  champs , subír- 
sele el  humo  á las  narices  , montar  en  có- 
lera : avoir  un  oeil  aux  champs  et  l'autre 
a la  ville , poner  un  ojo  al  plato,  y otro  en 
las  tajadas,  andar  ó estar  con  tanto  ojo,  es- 
tar vigilante , prevenido  : avoir  la  cUf  des 
champs  , tener  anchura  ó libertad  de  entrar 
y salir  : gagner  aux  champs , poner  pies  en 
polvorosa  , tomar  soleta  , escaparse. 

♦CHAMPAGNE,  oPLAiNK,r./(¿¿i5.) 
Campo  : el  espacio  de  abaxo  del  escudo , ó 
la  tercera  parte  de  el. 

CHAMPAGNE,  s.  *m.  Vino  de  Cham- 
paña : al  modo  que  decimos  en  España 
\ercz,  Peralta,  Malaga,  en  vez  de  vino 
de,  ele. 

♦ CHAMPANE  , s.f.  Champan  , embar- 
cación. 

CHAMPART,  s.  m.  Cierta  canutad  de 
gavillas  de  inicscs , que  en  algunas  parles 
pagaban  los  cníiteotas  á los  señores  propie- 
tarios. 

CHAMPARTE!! , U.  a.  Cobrar  ó recoger 
las  gavillas  de  mies  que  le  pertenecían  al 
señor  por  su  derecho  de  cníiu-usis. 

*C  I í AMP ARTEREIUE , ó CHAMPAR- 
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1 ERESSE , s.f  La  granja  ó para  ge  donde 
se  guardaban  las  gavillas  del  señor. 

CHAMPAR 1 EUR  , s.  m.  El  labrador  ú 
otro  comisionado  que  tenia  el  cargo  de  re- 
coger las  gavillas  de  tnics  pertenecientes  al 
señor. 

♦ CHAMPÉ , adj . ( blas . ) Campado  : es 
quamlo  solo  se  denota  la  calidad  del  campo. 

CHAMPEAUX,  S.  m.  pl.  Prados,  pra- 

' de*  ras.  . 

CHAMPE  ERE  , adj.  rn.Y  f Campestre , 
campesino. 

CHAMPI , s.  nté  Papel  proprio  para  ha- 
cer encerados  de  ventana. 

CHAMPI GNON  , s.  m.  Seta  , hongo  : 
planta  esponjosa  que  produce  la  tierra.  || 
Geta  : que  se  forma  en  el  pábilo  de  una  luz. 

♦ CHA MPIGN0NN1  ERE  , r.  J.  Cama 

de  estiércol  y tierra  para  criar  setas  todo  d 
año. 

CHAMPION  , s.  m.  Campeón  : el  que 
en  ios  duelos  y desafíos  antiguos  hacia  cam- 
po , y entraba  en  la  liza.  ||  También  se  dice 
del  hombre  famoso  en  la  guerra  por  su  va- 
lor y acciones  ; e irónicamente  del  cobarde  : 
c est  un  vaillanl  champion  , que  bravo  sol 
¡ dado  es  fulano. 

♦ CHAMPLL'RE,  s.{f.  Escarcha  que  ha 
hecho  daño  en  las  viñas. 

CHANCE,  s.f.  Cierto  juego  de  dados, 
j ||  Jig* ) Se  toma  por  suerte  , fortuna.  ||  Di- 
¡ cese  canter  sa  chance  : por  contar  sus  cui- 
tas , sus  aventuras.  . *• 

CHANCELANT,  ANTE,  «^.Vacilante : 
lo  que  está  mal  seguro  , poco  firme  , á ries- 
go de  caer.  j|  ( fia. ) Se  dice  también  vaci- 
lante , dudoso  : hablando  del  ánimo , de  la 
mente,  de  la*forluna. 

CHANCELE^  , v.  n.  Bambolear  , tam- 
balear , temblar  '¿..estar  para  caer  , andar 
cayéndose,  jl  ( fig.  ) Vacilar  , titubear. 

CHANCELlER  , s.  m.  Canciller  : era 
en  Francia  el  xefe  supremo  de  la  justicia.  || 
Cancelario  : el  que  en  las  Universidades  con- 
fiere los  grados  , que  en  algunas  se  llama 
Maestrescuela  cu  Castilla.  ||  Canciller  , ó 
Canceller  : cierta  dignidad  en  algunos  Cia- 
b i Idos.  ||  En  las  cscaluédc  Levante,  ese) 
sello  del  Consulado  , y hace  las  funciones 
de  secretario,  ó escribano. 

CHANCELIÉRE,  s.  f Cancillera  : la 
inugcr  del  canciller.  ||  Folgo  : bolsa  de  pie- 
les para  meter  los  pies  en  el  invierno. 

♦ CHANCELLADA , s.  f Gongiegacion 
de  Canónigos  Regula  fes. 

CHANCE LLEMENT , s.  m Vacilación , 
titubeo  : la  acción  de  vacilar. 

CHANCELLER1E  , s.f.  Cnancillería  : 
tribunal.  f|  Chanciliería  : casa  donde  está 
el  despacito  del  canciller,  ó de  los  sellos.  j| 
Chance/lerie  romaine  , cajicilJería  romana  : 
chancelLñc  imper  ¿ale  , cancillería  impcruL 
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CHANOFL'X  , EüSR  , aJj.  (*u%.) 
Potn»M>  : afortunado.  (|  Dicho  irónicamente, 
es  desafortunado. 

CHANCI , 1E.  p.  p.  del  verbo  chancir. 

CHANCIR  , v.  n.  Florecerse  , enmohe- 
cerse : d ícese  solo  de  las  cosas  de  comer. 

CHANCISSURE  , s.  f Moho  , enmo- 
hecimieiuo. 

CILANCRE , s.  m.  Cáncer  : úlcera  maJ 
ligna.  ||  Sarro  : que  se  cria  en  la  lengua, 
y en  la  dentadura. 

CHANCREUX,  EÜSE,  ad\.  Cancero- 
so : lo  que  tiene  la  malignidad  de  cáncer. 

CHANDELEUR , s.J\  Candelaria  : fies- 
ta que  celebra  la  Iglesia  el  dia  de  la  Purifi- 
cación de  nuestra  Señora. 

CHANDKL1ER  , 4.  m.  El  que  fabrica , 
ó vende  velas  para  alumbrar.  Si  son  de  cera, 
se  llama  cerero;  si  de  sebo,  velero,  ó can- 
delera di*  sebo.  ||  Candelera;  ustensilio  para 
poner  la  vela  , ó bugía.  ||  Etre  alare  sur  le 
cluindelier : estar  en  el  candelera , tener 
valimiento. 

CHANDELLE  , ó CHANDÉLE , s.f 

Vela  , ó candela  : comunmente  se  dice  de 
las  de  sebo  - porque  las  de  cera  se  llaman 
bnuaies  (bugias)  ,óc¿erfifej ( cirios).  ||  Chan- 
delíes  de  noix  : velas  hechas  con  las  heces 
de  las  nueces  , después  de  sacado  el  accylc.  || 
ChandcMes  de  réstne  ; velas  que  fabrican 
en  Anjou  con  sebo  y resina. 

♦ CHANETTES,  s.  f.  pL  ( ant .)  Vi- 

nageras  para  la  misa. 

CHANFRE1N  , j.  m.  Frente  ó faz  del 
caballo.  ||  Testera  : la  armadura  de  la  frente 
del  caballo.  ||  Chaflán  : en  el  corte  de  las 
madera*. 

* CHANT'REINDRE  , i»,  a.  ( rclox . ) A- 
gtijcrear  en  figura  cónica. 

*CHANFREINER,  u.  <x.(eoi7>.)Chaflanar: 
corlar  una  tabla  ó marin  o en  challan. 

CHANGE,  4.  m.  Cambio : en  sentido  de 
trueque  ó permuta  de  una  cosa  por  .otra.  t| 
Change  ; se  toma  por  el  banco  de  giro  , y 
por  l^plaza , bolsa,  ó casa  de  contratación.  || 
Chance  , cambio  : el  interes  que  lleva  el 
cambista  , ó bananero.  ||  Change,  cambio: 
el  giro  ó conmutación  de  dinero  de  unas 

Í Kiries  á otras  : así  se  dice  : lettrede  cfuwgc , 
eirá  de  cambio  : coui'ticr  de  change  , cor- 
redor de  cambios  , ó de  lonja.  ||  {Jig . ) Se 
tomaba  la  voz  change  por  mudanza , hoy 
changement.  ||  Prcndre  le  change  , es  alu- 
cinarse, engañarse  , quedar  burlado  , dias- 
que ado. 

CHANGE , EE , p p.  del  verbo  changer. 
CHANGEANT,  ANTE.  adi.  Mudable, 
variable  : hablando  de  cosas.  ¡|  Veleidoso  , 
voltario  , inconstante  : hablando  de  perso- 
nas. ||  Couleur  changcanle  : color  tornaso- 
lado , con  visos  , con  cambiantes. 

CHANGEMENT , 1.  m.  Mudanza  : de 


vida  , de  tiempo  , de  gustos , etc.  ||  Mutación: 
de  teatro.  ¡|  Mutaciones,  variaciones  : de 
temple,  de  la  atmósfera. 

CHANGER,  v.  a.  Cambiar,  trocar  : una 
cosa  por  olía.  ||  Mudar  , convertir  , trans- 
mutar : una  rosa  en  otra. 

CHANGER  , v.  n.  Mudar , ó mudarse  : 
tomado  alisolutauiente  , y hablando  de  per- 
sonas , se  entiende  de  conducta , de  opinio- 
nes, y es  convertirse,  como  Fierre  change , 
ó est  clxangé.  ||  En  sentido  recto  se  dice 
changer  de  logis  , de  place , cié.'  mudar  ó 
miniarse  de  casa  , de  puesto  , etc. , y no  se 
dice  mudarse  de  vestido  , mudarse  de  ca- 
misa , por  changer  d’habit  , changer  de 
chemise  , sino  mudarse  el  vestido  , mudarse 
camisa.  j|  Hablando  de  una  persona  que  ha 
estado  mala  , ó ha  padecido  trabajos , étre 
bien  changé,  es  estar  muy  demudado,  des- 
figurado, vareado. 

CHANGEUR  , ».  m.  Cambiador , cam- 
bista. 

* CHANLATTE  , s.  f Ristrel  de  mo- 
llera, que  se  coloca  encima  de  los  canecillos 
del  alero  de  un  tejado,  y siivc  para  sostener 
las  tejas  de  los  extremos. 

CHANOINE , 4.  ni.  Canónigo  : en  igle- 
sia catedral , ó colegiata.  ||  Chanoine  nsgu - 
lier , canónigo  reglar  : el  que  vive  en  comu- 
nidad , baxo  un  instituto  aprobado  por  la 
Santa  Sede. 

CHA N 01NF-SSE  yé*f.  Canonesn.  ¡|  La 
religiosa  agustina. 

* CHAKOINIE,j./  Canong (a.  Parece  de 
estilo  curial  : y así  es  mas  usada  la  voz  ca- 
nonical ( canonicato  ). 

CHATSSON , 4.  f Canción  , cantar , co- 
pla. ||  {Jig .)  Xácara  , cuento  ; dicho  frivolo 
y vano.  . , , 

CHANSONNE,  EE.  p*p.  del  verbo  chan- 
sonner. 

CHANSONNER , v.  a.  Echar, «ó  hacer 
1 coplas  , ó cantares  contra  alguno  : ponerle 
en  coplas,  ó cantares. 

CHANSONNETTE,  s.f  CancioncilJa , 
cantarcito  , letrilla , cantilena. 

CHANSONNIER  , 4.  m.  Coplero,  co- 
plista : el  que  hace  ó canta  coplas.  j|  En 
sentido  irónico  y mas  familiar,  cexocarera.  || 
Cancionero  : colección  de  cantares. 

CHANT,  4.  m.  Canto  : elacloy  el  modo 
de  cantar  la  voz  humana.  j|  Dicese  también 
del  gorgeo  y trinado  de  los  páxaros  , y de 
algunos  insectos.  ||  Canto  : qualquicra  de  lus 
partes  en  que  se  divide  un  poema  épico.  |( 
Chanl  rojal ; canción  real.  ||  chanl  gré ga- 
ñen , vlain  chatil : canto  gregoriano , ó 
canto  llano. 

CHANT  ANT , ANTE.  adj.  Cantable  : 

lo  que  se  puede  fácilmente  cantar. 

CHANTE  , EE.  p.  p.  del  verbo  chanter. 

CH ANTEA U ,s.  m.  Camero : pedazo  que 
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*-»  corta  do  qnalquirm  cuerno  redondo  , 
como  de  pan  , (fne&o,  ftc.  j|  Clianteaus  de 
manlcaUy  etc.  Cama»  , ó «timbas  : en  los  ca- 
pas son  los  pedazo»  ríe  tela  Migados  , que 
*.*  unen  al  ancho  de  ellas  para  que  salgan 
redondas. 

* CHANTEGNOLE  , *.  /.  (anpdi. ) 
Sopanda  : ¿Obtenida  ¿obre  lo»  pares  por  me- 
dio de  «granes. 

* CfÍANTELAGE  , s.  m.  Derecho  de 
aforo. 

CHANTEPLEURE  y £.  f.  Cantimplora. 

||  Talca  : «1  desaguadero  que  se  hace  en  las 
paredes , puentes  , etc.  puta'  que  salgan  las 
aguas  que  han  entrado  por  lluvia , ó riada. 

CHANTER  , v.  a.  Cantar  : dícese  de  la 
voz  humana  , y de  alguno»  páxaros.  j|  Can- 
tar : celebrar  en  verso  las  acciones  bemycas. 
\\-  Ctuuücr  pnuillcs , ¡niñees  : decir  ó tirar 
pullas  , dicterios.  ,|  Chanter  At  pkilinodit  : 
cantar  la  palinodia , llamarse  antanu.  ¡|  Patn 
a chante r : hostia,  y también  oblea 

CH  ANTERE  tXK,r./  Prima  : la  cnerda 
mas  delgada  de  un  instrumento.  ||  Reclamo : 
el  ave  que  se  tiene  enjaulada  para  llamar 
Jan  otras. 

* CHANTRRM.LF. , s .f  Canilla  en  que 
se  arrolla  d hito  de  oro  y plata  despucs  de 
batido. 

CHANTELE  , EUSE  ,*  *.  Cantor  , can- 
tora : el  que  , 6 la  que  canta  por  oficio  en 
actos  profano*  j porque  los  cantores  de  las 
iglesias  en  los  oficios  divino*  sellaman  chan- 
tres. 

OHANTIER  , x.  m.  Corral , 6 almacén 
grande  de  madera  para  construcción  ¡|  Cor- 
ralón , ó patio  grande  , donde  se  cucierran 
camiages.  j|  Taller  ú olirador  de  carpinte- 
ría , 6 cantería  : en  la  construcción  naval  es 
astillero,  atarazana.  (|  Grada  : sobre  la  que 
se  empiezan  á construir  los  navios.  ¡|  Poíno*  : 
lo*  codales  en  que  se  encasan  y sustentan  los 
toneles  en  los  bode*<*. 

CllANTIGNOLE,  5 /.  Puente  : cierta 
pieza  de  madera  etl  que  descansan  la»  tablas 
de  un  andamio. 

CHANTOURNE  , s.  m.  Cabecera  de 
cama. 

CHANTOURíyER  , u.  a.  Contornar  tina 
pieza  de  madera , ó fierro , para  cortarla  se- 
gún’ia  plantilla  dada. 

CHANTRE  , s.  m.  Cantor  : el  que  canta 
en  el  coro  de  los  iglesias , que  se  llama  tmn- 
láen  sochantre.  j|  Chantre  : dignidad  en  las 
catedrales  y algunos  colegiatas.  |f  ( jtg. ) Se 
da  el  nombre  de  chantres  á los  excelentes 
músicos  y poetas  , como  á Orfro  , Anfión  , 
Homero  , Píndaro  , y también  á los  páxaro*. 

* CttANTRELLE , s.f  Hongo  de  can- 
tarillo. 

CHANTRERIE,  s.f.  Chantría,  capis- 
colía: la  dignidad  de  chantre,  ó capiscol. 
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CHANVRE,  s.  m.  Cáñamo  : llámase  así 
la  planto  , y mas  propiamente  la  hilaza  que 
sale  de  ella.  ||  Chañare  bútard  : cáñamo 
hasta rdn.  V . C aíéopsis . 

* CHANVRIER , s.  m.  R-astrillodor  : el 
que  maeern , maja  y rastrillo  el  cáñamo. 

CHAOS , s.  wt.  Oíos  : dícr»e  del  estado 
en  que  se  supone  estaban  tocias  la*  cosos  en 
el  instante  de  In  crehcion.  ||  ( fig.  ) Cao*: 
todo  lo  que  es  confusión  , desorden,  etc. 

CHAPE , s.f.  Capa  pluvial  : ornamento 
de  iglesia.  ¡|  Opa  decoro  : el  manto  capitu- 
lar que  visten  en  invierno  loa  canónigo*  , y 
otra*  dignidades.  ¡|  Chapa  : pane  de  la  he- 
billa. l|  La  cubierta  del  alambique.  |[  Capa  , 
entre  fundidores  y broncistas  , el  último  de 
los  tres  moldes  ; pues  d segundo  se  llama 
comisa,  y el  del  centro  macho.  ¡|  Proverbial- 
mentc  se  dice  : se  déhaltre , dispute r , de  It x 
chape  a t'évéquc , meterse  en  la  renta  del 
excusado  , meterse  en  camisa  de  once  varas. 

* CHAPÉ , ndj.  ( Otas. ) Chape  : pieza 
en  figura  de  cabria , llena  por  deutro  y ma- 
ciza-. 

CHAPEAU , s.  m.  Sombrero.  |]  Capelo, 
liabkmdo  del  sombrero  encamado  de  los 
Cardenales.  j|  ( náut.  ) Dicese  ekapeau  du 
mattre  r sombrero  del  patrón , lo  que  *e  le 
abona  por  cada  tondoda. 

CHAPEíiAfN,  5.  m.  Cappellan  : el  que 
obtiene  una  capellanía.  ||  Capellán  : el 
sacerdote  que  dice  la  misa  en  los  oratorios 
de  las  casas  de  señores , aunque  mas  pro- 
piamente se  fiama  aumfinier. 

CHAPELE , ÉE.  p.  p.  dd  verbo  eha- 
pcfvr. 

CHAPELER  , v.  a.  Raspar , picor  : ha- 
blando d«  la  corteza  ael  pan. 

CHAPELET , s.  m.  Rosario  : para  rezar. 
||  Rosario  : cierta  máquina  hidráulica.  ||  Gra- 
nos que  salen  al  rededor  de  la  frente. 

CHAPELIER , í.  m.  Sombrerero  : el  que 
fabrica  óvende  sombreros. 

CHAPEL1ERE,  s.f.  Sombrerera  : la  que 
vende  t arma  sombreros ; ó la  muger  del 
sombrerero. 

*■  CHAPELINE  , s.  f.  ( ant.  ) Capa- 
cete. 

CHAPEELE  , s.  f.  Capilla  : edificio  pe- 
queño consagrado  ó Dios.  ||  Capilla  : puiape 
para  edabrar  misa  en  las  iglesias , y también 
en  lo»  palacios,  y casa*  de  señores,  aunque 
en  esras  sítele  llamarse  oratorio.  |J  Capilla : 
«tícese  también  de  toda  la  plata  dtstirinda  á su 
servicio  y omamento  , como  asimismo  de  lo* 
sirvientes  y músicos.  i|  CfuiptUé  ardente  : 
canilla-ardiente  : el  túmulo  lleno  de  luces  que 
se  levanta  para  celebrar  las  e.x'&jnias  de  algún 
príncipe , ó gran  señor.  Solo  se  usa  en  la  co- 
rona ile  Aragón. 

CHAPELLENIE,  s.f  Capellanía  : lie- 
neflcio  simóle  afecto  á una  canilla  con  la  o- 
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Lligacion  de  decir  ó mandar  decir  las  misas 
imputólas  en  la  fundación. 

CRAPRLURE , s.  f.  Raspaduras,  ó ra- 
llad uras  de  Ja  corteza  del  pan. 

CHAPERON , s.  m.  Caperuza  , caperu- 
zon , capirote.  I|  Especie  de  bonete  de  docto- 
res y licenciados.  ¡|  Collar  fjtic  se  pone  sobre 
la  capa  de  coro.  ¡¡  Capillo  : especie  de  capi- 
rote que  se  pone  á las  aves  de  caza.  |j  Albar- 
dilla  : de  ladrillo,  teja,  ú rauiagc  con  que  se 
cubre  el  ca  baile  te  de  una  pared.  ||  Chapetón : 
se  dice  de  una  persona  de  edad  que  acompa- 
sa a una  señorita  por  el  bien  parecer,  y como 
j>ara  responder  de  su  conducta  : corresponde 
a lodrigon  en  castehauq. 

CHAPERONNÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 
cJuatcronner. 

¿HAPlvROIWER,  v.a.  Alhardiliar,  ó 

cuín  ir  con  barda,  el  lomo  ó caballete  de  ta- 
pia», pared  rs , etc.  j|  Encapillar  : cubrir  con 
capirote  ó capillo  la  cabeza  de  las  aves  de 
caza. 

f CHAPERONNIER , s.  m.  ( cefrcr.)  El 

que  pone  el  capirote  á los  balcones  y azo- 
res. 

CHAPIER  , s.  m.  Capero  : el  prebendado 
ó clérigo  revestido  con  capa  plmial  en  los  o-  j 
í icios  divinos.  ||  Armario  : donde  se  guardan 
las  capas  de  coro. 

* (¿ÍAPIIi , s.  m.  Chapin  : clase  de  cal- 
zado mugcril. 

CHAP1TEAU , s.  m.  Capitel  : la  parte 
superior  que  corona  la  columna.  |j  ( quim . ) 
lia  vasija  que  se  pone  encima  de  otra  para 
destilación  , y se  llama  cucúrbita.  ||  El  lile  te  * 
de  la  cabezuda  de  un  libro. 

♦ CHA  PITE  AU  DE  QUEKOUILLE , r. 

m.  Rocadero.  (|  Cfurpiíeau  de  chaire : som- 
brero «le  pulpito. 

CHA  PITRE,  s.  m.  Cabildo  : el  cuerpo  de 
canónigos  de  una  catedral,  ó colegiata.  || 
Cabildo  : la  junta  cu  que  tratan  los  canóni- 
gos «le  los  negocios  de  mi  cueqx».  \\  Sala  ca- 
pitular : e)  lugar  cu  que  se  tienen  estas  jun- 
tas. ||  Capitulo  : la  )unt<^,  y también  el  lu- 
gar , en  que  tratan  las  Ordenes  religiosas  y 
militares  de  los  asuntos  «le  su  comunidad.  || 
i .apuulo  : una  de  los  partes  en  que  se  divi- 
den cierto*  libros , ó escritos.  ||  {/*g- ) Capi- 
lulo  : es  punto , materia  , asunto , de  que  se 
trata  , ó habla., 

CIÍAPITRE , ÉE , p.  p.  del  verbo  oha- 
p tirar. 

CÜAPITRER,  m.  a.  Dar  una  corrección, 
untr  fraterna,  h un  canónigo  ó prelxmdado , 
en  pleno  cabildo  : éntrelos  r«digiosos,  es  dar 
un  capítulo.  ||  (fig-Jam. ) Es  sentar  la  ma- 
no , dar  una  carda  , echar  una  peluca  , echar 
las  temporalidades  : por  reprehender,  ó amo- 
nestar ásperamente. 

CHAPON  , *.  W.  Capón  : gallo  ca- 
pado. ....  ■.  - r.  • 


CHAPONNEAU , s.  m.  Capón  nueveci- 
11o , ó caponcitq. 

GHArODiKÉ , EE,  p.  p.  del  verbo  cha- 
ponner , 

CHAPCPVNER,  •>.  a.  Capar:  castrar  un 
polio,  «¿gallo  nuevo. 

^ aiAPONMÉRE,  s.f  Caponera  : la 
cazuda  donde  se  guisan  los  capones. 

* CHAPRON1ÉRE , 1.  f.  Sombrerera  : 
planta. 

CHAQUE,  atJj.  m.yf  Cada  : sirve  pa- 
1a  singularizar  las  ijersnnas  y cosas  : v.  g. 
i (hoque  homme  : cacla  liomhrc  : chaqué fem- 
nie  : cada  muger  : chatjue  brebis  auec  sa 
j ptireiUc:  cada  oveja  con  su  pareja. 

CHAR,  s.  m.  Carro  :se  entiende  triunfal. 

¡|  Dicese  también  de  una  galera,  ú otro  car- 
t uage  grande. 

* CHARA  , s.f  Car»  : constelación,  que 
está  dvbaxo  de  la  cola  de  lu  nrsa  mayor. 

CHARADE,  s.f.  Enigma,  que  consiste 
en  descomponer  1111  nombre  de  varias  silabas, 
y que  coda  una  forme  un  uumbre  separado  : 
v.  g.  chien,  perro,  y dent,  diente,  componen 
chiendcnt , grama.  - 

* CHARA G , 5.  ni.  Tributo  que  pagan  los 
christianos  y judíos  al  gran  señor. 

CHAR AdÍCOJV  , s.  nt.  Gorgojo  : gusano 
«pie  roe  el  Lrigo  en  las  troxes. 

CHARBON,  s.  m.  Carlina  : el  combus- 
tible. ||  (Carbunco  : tumor  maligno,  j!  Tizón; 
enfermedad  que  da  á los  trigos.  ||  Charhon 
de  pierre  : hornaguera  : carbón  mineral  pa 
ra  fraguas.  ||  Charhon  de  saule  . carboncillo 
hecho  de  sauce , de  que  usan  los  pintores  pa- 
ra bosquejar.  , 

CHARnOINNE , ÉE  , p.  p.  del  verbo 
cluwhonncr 

CHARBONNEE,  s.f  Chuleta  de  vaca, 
ó de  cerdo , asada  «ni  loa  parrillas. 

CHARBOBiNER,  %>.  a.  Tiznar : manchar 
con  tizo:  ó con  carbón. 

i * CHARBO&NEUX  , EUSE  , adj. 

j ( medie.  ) (Carbuncoso  : que  participa  de  al* 
j gurt  tumor. 

¡ CHARBOOnXIER,  IÉRE,  s.  Carbono- 

ro,  ra  : «jtu:  vende  ó acarrea  carbón.  ||  l'a- 
| brujuero  : el  que  quema  ó hace  el  «xirbon.  || 

; Carbonera:  el  Ligar  donde  se  encierra  el  cai- 
hou. 

CHARB01WNIÉRE , s.f.  Carbonera  s el 

sitio  señalado  en  los  montes  para  carininfo.  f| 
j La  que  vende  el  carbón, 

, CH  ARRODILLE , EE , r.  p.  y adj.  A- 

| ñublado  , atizonado  por  la  niebla  : hablan* 

1 do  de  las  mieses. 

CHARB0L1LLER ? o.  a.  Añublar,  ati- 

¡ zenar  las  nieblas  a las  ruicsc*. 

* CHARRL’CLÉ,  s.f.  Niebla  «pie  daña  las 
inieses. 

CHARCUTE , ÉE  i P'  P‘  del  verbo  «Ltr 
» cúter . 


v 


by  Google 


CHA  ( i 

CHARCUTELR , v.  a.  Hacer  troroi,  taja- 
da» : de  la  carne.  ||  (fig» ) Despilfarrar,  ha- 
cer trizas» : se  dice  de  ios  que  no  saben  cortar 
las  cosas  ron  primor  y “«> , romo  de  un  sas- 
tre, 6 cirujano  chanflón  , chafallón  : y de  li- 
no que  parte  ó trincha  mal  en  usa  mesa. 

CHAKCUTERIE,  s.  f Tocinería,  »d- 
cliiceria  : la  casa  donde  se  véndela  salchicha, 
y también  el  oíicio  mismo. 

(.11  ARCl.TIFR  , ERE,  s.  Tocinero  , s;»l- 

chichcro  : el  que  vende  carne  fresca  de  cer- 
do, salchicha , chorizos,  morcillas,  etc. 

CHARDON,  s.  m.  Cardo : planta  horten- 
se v espinosa.  ||  Púas  de  hierro,  á modo  de 
ganchos , que  se  ponen  sobre  las  cercas  de  li- 
na huerta,  ó jaruin,  para  impedir  la  entra- 
da. ¡I  Chw'don  a honnelier  : cardencha  para 
cardar  los  paños,  y la  cruz  que  forman  con 
su  mango  se  llama  palmar.  ||  Churdón  henil  : 
caído  bendito , ó sanio.  |]  Churdón  de  No- 
tre-Ümne  : síliho,  ó cardo  lechen».  ||  Chur- 
dón cloilé , ó chausse-trtifrc  • cardo  estrella- 
do, trepa  caballos.  ||  Churdón  roland : car- 
do corre<  lor. 

♦ CHARDONNER , u.  a.  Cardar  ron  la 
cardencha  ó palmar  los  paños , para  sacarle» 
el  j»elo. 

CHARDONNERET , s.  m.  XUgucro  : 

páxaro. 

♦ CILARDONNERETfE  , s.  f Guisado 
hedió  con  cardo. 

CHARDONNETTE,  ÓCARDIERE,  s. 
f Cardo  silvestre , y es  el  que  da  las  carden- 
chas. 

♦ CHARDONNIERE  , s.  / Cardizal : 
el  sitio  plantado  de  caídos  , ó lleno  de  c- 
Uos. 

♦ CHARENTE,  ( geogr .)  Carenta  : rio 
de  Francia. 

CHARGE,  s.f.  Carga;  y cargo.  ||  Car- 
ga : lo  que  debe  ó puede  llevar  una  persona , 
una  bestia , un  carro , un  barco ; v e*  tam- 
bién el  acto  de  cargar.  ||  Carga  : tributo,  pi- 
cho. ||  Carga  : de  nn  cañón  , ú otra  anua  de 
fuego.  ||  Ataque  ó acometimiento  : de  una 
tropa  contra  otra  enemiga.  (|  EL  peso  : de 
una  cosa'  que  carga , ó descansa  sobre  otra.  |j 
(/fe.  ) Gravamen  , molestia  : que  recibe  o 
sufre  alguno.  I|  Cargo  : por  empleo,  oficio  , 
ocupación  : por  orden  , 6 comisión  , (jue  se 
da  a uno  : por  obligación , cuidado , o con- 
dición onerosa , que  trae  consigo  el  oficio  ó 
estado  de  cada  uno.  ||  Cargo  : el  capitulo  ó 
acusación  que  se  forma  contra  alguno.  j| 

( pint.  ) Carga.  Vease  Caricature.  ||  A lu 
charge  de  .. , exp.  adv.  Con  condición  de 
que... 

♦ CHARGFANT,  ANTE,  adj.  Pesado, 
embarazoso  , fatigoso.  ||  ( fig.  ) Impor- 
tuno. 

CILVRG.É , EE  > P-  tiel  verbo  cfuir- 

gcr. 
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CUARGEMENT , s.  m.  Cargazón,  car- 
guío, cargamento:  hablando  de  naves. 

* CIIARGEOIR , s.  m.  Cargador  : ins- 
trumento para  cargar  las  piezas  de  artille- 
ría. 

CHARGER  , v.a.  Cargar  : pesar  una  cosa 
sobre  otra.  j|  Cargar  : un  carro , un  macho  , 
un  barro.  ]|  Caigar  : una  miua , una  esco- 
peta. ||  Cargar  : un  caxon  , un  saco  sobre  o- 
tro  : sobre  una  pared.  ||  Por  extensión  y fi- 
guradamente : cargar,  un  censo,  una  pen- 
sión , un  tributo.  ||  Cargar : atacará  los  enc- 
niigi».  ||  Hacer  cargos,  imputar,  acusar.  || 
Carga  : de  injurias , de  maldiciones.  j|  En- 
cargar : alguna  obra , orden  , ó exccucion. 

CHARGER  (SE),  u.  r.  Cargarse  : un 
fardo  al  hombro.  ||  Encargarse  : tomar  á su 
cargo , ó por  su  cuenta. 

CHARGEUR , s.  m.  Cargador  : el  que 
carga , ó ayuda  á cargar  leña , carbón , a- 
gna  , vino,  etc.  J|  Cargador  : el  que  carga  un 
navio  de  su  cuenta.  (|  El  oficial  de  artillería 
destinado  para  cargar  los  cañones. 

CHARGEURE,  i.  f.  (tías.  ) Se  dice 
de  las  piezas  que  cargan  ó estriban  sobre  o- 
trus. 

CHARIOT,  s.  m.  V.  Charriot. 

Clí  AHITADLE,  adj . m.  jr  f.  Carita- 
tivo. 

CHARITABLEMENT,  adu.  Caritativa- 

mente  : con  caridad. 

CHAR1TE , s.  f.  Caridad  : una  de  las 
virtudes  teologales.  ||  Caridad  : limosna , en 
estos  casos  Jaire  La  charitc  , demande r la 
cluirilc. 

CHARIVARI,  s.  m.  Cencerrada  : músi- 
ca de  cencerros  , sartenes  , y otros  trastos , 
que  se  da  por  burla  á los  viejos , 6 viadas  , 
en  la  noche  de  la  boda.  ||  Zambra  , algazara  : 
en  un  festín,  6 convite.  ||  Tremolina,  trapi- 
sonda : en  una  familia  desavenida.  j|  (Jig . ) 
Se  dice  de  una  mala  música. 

CHARLATAN,  l.  m.  Saltirobanco  : cn- 
raudero  : herbolario  , empírico  : que  corre 
por  el  mundo  veqdiendo  y ponderando  dro- 
gas v remedios  en  plazas  y tablados.  ||  (Jig.  ) 
Embaucador,  embelecador,  6 embaidor. 

CHARLATANE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 
charlutuner. 

CHARLATANEE , a.  (fam.)  Em- 
baucar, embelecar,  embaír. 

CHARLATANEAIS  , *.  / EuiUuca- 

miento  , embeleco  , embaimiento. 

CH  A R I jAT. ANIS  ME , s.  m.  Eli  oficio  y 
carácter  del  sallimbanco , 6 curandero  Je 
plazas. 

( ^HARMANT,  ANTE,  adj.  Hechicero  , 
encantador  : d ícese  de  lo  (pie  eral»elesa  , ó 
encanta , por  lo  agradable  a la  vista , ú or- 
do : y corresponde , en  su  uso  mas  común  y 
corriente  , á divertido  , grato , delicioso. 

CHARME , «.  rn.  Hechizo , cucauto , xua* 
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in  cío.  ||  ( fig. ) I'!»  también  hechizo , enea  ri- 
lo, embeleso,  aplicado  á lo  que  agrada,  de- 
le  vía,  y atrae.  i|  Chorotes , en  plural,  soo 
gracias,  atractivos. 

CH  ARMÍ>  , i.  m Ojaranzo  : árbol. 

CHARME,  EE,  p.  p.  del  verbo  cíutr- 
mer. 

CHARMER  , v.  a.  Hechizar  : encamar 
por  maleficio.  ||  ( Jtg. ) Hechizar,  encantar, 
embelesar , arrobar  : agradar , ó divertir 
mucho  una  cosa.  ||  Etre  charmé  de...  es  es- 
tar alegre,  alegrarse,  compluecisc  de...  || 
Hablando  de  [H’tias,  dolores,  c ¡uuiner,  es 
suavizar,  divertir,  entretener. 

+ * )HARMECR,  s.  m.  Encantador,  lie- 
chichero. 

*CHARMELSE,  s.f.  (Joc.)  Gitana,  por 
liechicera  : muger  de  garabato. 

CHARMILLE,  s.f  Seto  de  ojaranzos, 
ú oliuediilas. 

CHARMOÍE,  s.f  Carpedal:  plantío  de 
carpo*. 

CHARNAGE , s.  m.  ( vulg.  ) Omal  : 
todo  el  tiempo  del  año  que  no  es  quaresma.  |] 
También  se  toma  por  el  diezmo  de  menu- 
cios , que  es  de  corderos  , 1 echones  , etc. 

♦ CHARNA1GRE , s.  m.  Perro  mestizo 
de  sabuezo  v alano. 

CHARNÉL  , ELLE , adj.  Camal  : dí- 
cesc  solo  en  sentido  moral  por  lo  pertene- 
ciente á la  conctipisrrncia , ó sensualidad. 

CHARNELLEMENT,  adv.  Scnsual- 
mcnle  , voluptuosamente  , carnahnentc. 

CHARNELX  , EUSE  , adj.  Carnoso  : 
díccsc  de  lo  que  se  compone  todo  de  curne. 

CHARNIER  , s.  m.  Camero  , calvario , 
ú osario  , que  se  hace  en  los  cementerios  de 
las  parroquias.  |[  También  se  llamaba  car- 
nero, en  otro  tiempo,  el  quarto  ó pieza  en  que 
se  guarda  la  carne.  ¡|  Estaca  , ó rodrigón  : de 
árbol , parra.,  etc. 

CHARNÍÉRE,  s.f  Bisagra  : de  puerta  , 
ó ventana.  (|  Chamela  • de  hebilla.  j|  (¿o/.ne. 
j I ( enuuad. ) Se  dice  chamices , cí  cajo,  V . 
J/ord. 1. 

CHARNU  , CE , adj.  Carnudo  : esto 
es  , lleno  ó abultado  de  carnes.  ||  Carnudo: 
lo  que  tiene  mucho  meollo. 

CliARNCRE,  s.f.  Encarnadura  : tem- 
peramento de  la  carne  de  las  personas,  sano, 
ó malo.  ||  Quando  á la  voz  chamurc  se  le 
aplican  las  tle  be  lie  , vive  , molle , Jerme  , 
etc.  se  toma  por  carnes  en  plural , como  : 
y.  tiene  hermosas  carnes , lucidas  , blandas  , 
duras,  etc. 

CHAROGNE  , s.  f Carroño , cuerpo 
muerto,  y cor  rom  pido  : d ícese  regularmente 
de  las  bestias. 

itCHAROI,  s.  m.  Barco  que  sirve  pa- 
ra la  pesca  del  bacalao. 

CHAHPENTE,  s.  f Armadura  : ha- 
blanda  principalmente  Je  los  editiejo*.  j{  >L- 
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derage , ó maderamen  : hablando  del  con- 
junto ó acopio  de  madera  para  «na  obra.  j| 
Carpintería  tic  obras  de  utuera  : hablando 
del  arte.  ||  ( Jií¡.  j Armazón  , osamenta  : ha- 
blando del  conjunto  y disposición  de  lo. 
huesos  del  cuerpo  del  animal. 

CH  ARPEN  i ER  , r.  a.  Esquadrar  ma- 
dera , carpintear : es  poco  usado  en  «te  «en- 
tufo recto.  j|  (Jig.  } Tirar  tajos  , hacer  rajas : 
cortar  sin  tino  ni  concierto  , como  un  mal 
sastre  , un  mal  cirujano  , etc. 

(.11  ARPEA  I ER1E  , r . f.  Carpintería  de 
obras  de  afuera.  ||  El  oficio' de  carpintero.  || 
También  se  loma  por  el  maderape,  ó las  ñu- 
tieras cpie  entran  , ó han  entrado,  eu  utiao- 
bra  ó lubrica. 

CHAMPEN  TIER  , r.  ni.  Carpintero  de 
ohrtis  ríe  afuera  : llamase  asi  el  tle  edificios. 

||  Carpintero  de  ribera  , ó de  navios  : el  que 
trabaja  en  los  astilleros. 

- CHAMPEN  TIER,  s.  m. Carpintero  : ave 
pequeña , ¡rero  de  un  pico  muy  fuerte , con 
el  que  taladra  los  árboles. 

CHARP1E , s.  J.  Hilas  : truc  se  apliran-á 
las  llagas  y heridas.  I|  (Jig.fam.)  Se  dice  de  . 
la  carne  muy  cocida  : cette  viande  tit  en 
charj/ie , esta  carne  está  Itecba  un  estro- 
pajo 

OI  ARREE,  s.f.  Cematla  : la  ceniza  que 
queda  en  el  cernadero  después  de  la  colada. 

CHARRETÉE  , s.f.  Carretada  : la  carga 
de  una  carreta. 

CHARRETfER,  1ÉRE,  s.  Carretero  : el 
que  conduce  con  carro , ó carreta.  ¡|  Quin- 
tero : el  que  conduce  un  arado  para  labrar 
ja  tierra. 

CHARRE1IER,  IERE  , adj.  Carretero: 
camino  carretero. 

CIIARRFJ'J’E,  *.  f.  Carreta  : cano  Je 
dos  ruedos , y varas,  o con  limón. 
CHARRIAGE  , s.  ni.  Acarreo. 
CHARRIER,  i.  m.  Cernadero  para  la 
colada. 

Cli ARR1ER , v.  a.  Carretear  : conducir 
una  cunda  , ó carro.  ||  \Jig-  ) Se  dice  chai- 
rier  iboit  : andar  derecho  , conducirse  bien. 

!]  Ími  r ¿viere  chame  : esto  e&qu.indu,  al  des- 
velo , acarrea  tempano»  de  velo. 

CHARRIOT,  s.  tn.  Larro  etitaluiua Jo  , 
carromato.  ||  Carricoche. 

CHARROI  , s.  m.  Acarreo  : couducciou 
en  carro  , ó carreta. 

CHARROiN  , s.  m.  Carretero  : el  que  ha- 
ce carro#  , y carreta».  ||  El  que  hace  los  jue- 
gos de  los  coches , poique  en  l'Vancia  es  ofi- 
cio separado  del  maestro  de  coches  , que  sa 
llama,  niuitre  carrostier. 

CHARRONNAGE , s.  m.  Carretería  : a 
obra  del  maestro  de  coches  , y carros. 

CHARRO YER , v.  a.  Carretear  , acar  • 
rear  : Uevar  ca  carro  y careta  1?»  graai»  > 
tuieses.  . .. 
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♦CHAKRUAGE,  s.  m.  ( for . ) Laboría, 
tierra  labrantía  : que  se  puede  labrar 

CHARRliE  , s.f  El  arado  para  labrar  la 
tierra  : tómase  la  toz  charrue  por  la  exten- 
sión del  terreno  que  puede  labrar  una  yun- 
ta : cetle  Jerrn 4 est  de  trois  , de  quatre  char- 
¡ ucs , esta  hacienda  es  de  ücs  , de  qualro 
yuntas.  ) Tirer  la  charrue,  trabajar 

mucho  : c'cst  une  charrue  mal  alte  lee , se 
dice  de  una  sociedad , ó cuerpo , cuyos  in- 
dividuos están  discordes.  |j  ( pro*.  ) Se  dice 
mettre  la  charrue  devota  les  bceufs , tomar 
el  rábano  por  las  hojas,  empezar  por  donde 
ac  debía  acabar. 

* CHARTE-P  AHTIE , s.f.  (náut.)  Carta- 
partida  : la  escritura  del  í le  t ámenlo , ó al- 
quiler de  la  embarcación. 

*CHART£L  , s.  m.  Carro  largo  para 
¿•carrear  las  mresrs,  y transportar  el  heno. 
||  Cobertizo,  tinglado  : para  encerrar  los 
curros  y carretas. 

CHÁRTRE , s.  f Carta , título  , ó pri- 
vilegio : ni  tiéndese  de  instrumentos  antiguos 
de  los  archivos.  ||  (for.  ) Se  toma  por  car- 
«.  c-leria  , arresto  $ {«ero  es  palabra  antiquada. 
|j  Tómase  por  cierta  enfermedad  de  los  ñi- 
ños : tnrnher  en  charlee , es  encanijarse. 

CHARTREUSE , s.f.  Caituxa  : nombre 
que  se  da  á los  monas  itrios  de  cartuxos.  ]| 
Religiosa  de  «*te  ótdcu. 

NjHARTRELX,  $.  ni.  Car  tuzo  ; religioso 
del  orden  de  la  Cartuxa. 

CHARTRIER , s.  tn.  Archivo , ó picea  , 
en  donde  se  éoiuema  los  títulos  y privile- 
gios de  una  cara , ó comunidad. 

* CHARTLLAIRF  , s.  tu.  Cartulario  , 
libro  becerro  : la  colección  de  títulos  y pri- 
vilegios de  una  comunidad  , ó abadía. 

CHAS,  s.  m.  El  ojo  de  la  aguja.  ¡|  En- 
grudo de  almidón. 

* CHASERET , s.  m.  Encella  ; para  ha- 
cer quesas. 

CHASSE  , s.  f.  Caxa  , urna  : para  reli- 
xruias , óun  cuerpo  santo.  j|  Alcoba , caxa : 

1 donde  eutrael  íiel  de  la  balanza,  ó romana. 
^1  Caxa  : donde  los  anteojeros  ponen  los  vi- 
diios  de  los  anteojos. 

CHASSE  , s.  f Cata  ; acción  y acto  de 
razar.  J|  Caza  : lo  que  se  coged  mata  en  ella. 

||  Cacería  : el  quadro  ó estampa  en  que  se 
¿igura  una  caza.  j|  Chaza  : en  el  juego  de  pe- 
lota. ||  Astilla  : voz  de  los  telares.  ¡|  Caxa 
de!  telar  para  apretar  la  teams.  ||  Entre  cn- 
quadernadores  se  dice  holgura,  la  que  se  dexa 
al  cartón  , para  que  corra  al  tiempo  de  cor- 
larse. ||  Chasse  a loiseuu.  ou  <m  vol : alta- 
nería , ó cetrería  : cata  que  se  liace  con  hal- 
cones , etc.  ||  Chasse  uu  cerf , an  sattglier ; 
montería.  ||  Garde^chasse , guarda  del  monte, 
guardabosque.  ||  Cor  de  chasse  : bocina.  j| 
Habitdechas.se  : vestido  de  monte.  ||  ( fig. ) 
Lúcese  chasse  c rmui , de  una  cosa  q«s  alo- 


gra , como  si  dixéramo»  un  quita  pesare». 

* CH ASSE-AV ANT,  s . m.  Capataz , so- 
brestante : ei  que  conduce  y arrea  los  obreros 
en  talleres  , o fábricas. 

*CH  ASSE-COQUIN,  ó CHAS- 
SE  - CHI  EN  , s.  m.  Parvero , ó azota  per- 
ros : el  zelador  que  en  las  catedrales  v otras 
iglesias,  «mida  de  echur  ios  mendigos',  ó los 
perros  dd  templo. 

CHASSE-CGUSIN , z.  m.  ( fam . ) A- 

guacbirle  : díctese  del  vino  ruin  y Hoto. 

CHASSEL AS , s . m.  Uva  albilia  , la 
naos  delicada  para  epmer. 

CHASSE-SlAREE , t.  m.  Playero,  ú 

arriero  de  pescado  fresco , que  le  llera  en 
diligencia  del  ruar  á los  pueblos  interiores. 

CHASSE- MOÜ CHE  , S.  m.  Espanta 

moscas. 

f CH ASSE-MULET  , s.  m.  Mozo  de  mo- 
lino : voz  solo  usada  en  las  cercanías  de 
París. 

* CIIASSE-POIGNÉE , 6 CHASSE- 
POMMEAU,  s.  m.  Instrumento  de  opa 
dero,  que  sirve  para  meter  y asegurar  el 
puño. 

CHASSER , v.  a.  Echar,  sacar,  arrojar 
á una  persona  ó cosa  fuera  de  donde  estaba  : 
siempre  se  entiende  con  violencia.  ||  Chasser 
les  oiseaux  : ahuyentar  , ó espantar  los 
páxai  os.  | \ Chasser  les  mnuehes  : oxenr , © 
espantar  las  moscas.  j|  Hablando  de  gana- 
dos, es  echar  ó llevar  por  delante  , chasser 
les  va<  hes  , un  troupeau  de  motttnns  devora, 
soi.  ||  CJmsser  un  clou  : clavar  un  clavo , 
liacer  entrar  ó cnc.ixar  á golpes  nna  cosa 
dentro  de  otra.  ||  Cfuuher , cazar  : perseguir 
Ja  caza  : acosar  los  animales.  ||  (náut.)  Dar 
caza  una  nave  á otra,  perseguirla  : chasser 
sur  ses  ásteres,  es  ganar,  cejar,  ó ir  hacia 
atras  un  navio  fondeado.  ¡|  Chasser , es  tam- 
bién sacar,  quitar,  y llevarse  Ins  cosas  de 
su  sitio , como  en  esta  frase  : le  vent  chasse 
la  pluie , el  viento  quita  la  lluvin  : chasse  la 
neims,  se  lleva  la  nieve,  etc.  ||  Chasser  Jan 
elidieras  : desencastillar,  hablando  de  sol- 
dados. 

CHASSER  , v.  n.  Y a.  Usase  en  estas 
frases  proverbial»  : chasser  sur  les  ierres 
de  que/qu  un  , meter  la  hoz  en  mies  agen  a : 
un  clou  chasse  i < rutre,  un  clavo  saco  otro. 

CHASSERESSE , s.  f.  Cazadora  : solo 
se  dice  en  poesía  , hablando  de  Diana  v sus 
ninfas.  Enera  <Je  este  caso,  se  dice  ¿has  ' 
seusn. 

CHASSELJR , EUSE,  s.  Cazador,  es 
zadora  : dícese  de  la  pejaona  que  caza , r 
«le  la  aficionada  á este  exercirio.  ij  { rmltc.  ) 
Carador  : nombre  de  soldado  ligero,  que» 
t*e  presenta  en  las  avanzadas,  y cnjpvAa  las 
acciones.  .«  , 

CHASSIE-,  s.f  Lagaña , y mas  común 
mente  icga&ct.»  • • r 
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CHASSIELX  , F.LSE,  adj.  Lagañoso, 
pitarroso. 

CH.iSSlS,  5.  m.  Bastidor,  marro,  oro, 
caía  : dicese  generalmente  de  todo  lo  que 
encierra  6 abraza  alguna  rosa  , ó la  tiene  su- 
jeta ó encaxonada , como  : chdssis  de  i erre  t | 
vidriera  : chdssis  fié  toife , enc  erado  : chds- 
sis de  Liiton  ou  de  fil  d'arrhat,  red  de 
alumbre  : chdssis  dotmant , bastidor  de  firme, 
que  no  se  abre,  ni  mueve.  j|  ( imp. ) Rauta  : 
l*a*lidor  de  hierro  con  una  división  en  me- 
die», llamada  crucero.  Sirve  para  contener 
las  formas  que  se  están  tirando. 

* CII ASSOIR , s.  m.  Apretador  : el  ins- 
trumento que  usan  los  cuberos  para  apretar 
los  aros. 

CHASTE,  adj,  m.  y J.  Costo  : el  que 
vive  con  castidad.  En  francés  se  aplica  siem- 
pre á las  cosas , y casi  nunca  á las  persona* ; 
y nun  en  este  casof  solo  á las  niugcj'cs. 

CHASTEMENT,  ad v.  Castamente  : con 
castidad. 

CHASTETÉ , s.  f.  Castidad  ; la  virtud 
que  refrena  los  deley  tes  carnales.  j|  Chístete 
conjúgale  : castidad  conyugal  : la  que  guar- 
dan los  casados , que  no  conocen  mas  muger 
que  la  propia. 

CHASLBLE,  s.  f.  Casulla  : cierto  orna* 
mentó  para  el  saccrclote  celebrante. 

CHASE  BL1ER,  s.  m.  Casullero  : el  sas- 
tre que  bace  casullas,  dalmáticas,  y demás 
ornamentos  del  culto  divino. 

CHAT,  s.  m.  Gato  : animal  domestico.  || 

( artiU, ) Se  llanta  chal  (gato)  un  instru- 
mento, con  el  qual  se  reconoce  el  alma  de 
los  cañones.  ||  Grand  chal : gatazo.  ||  Entra 
cita  voz  chat  en  varios  refranes,  como  : ache- 
ta’ chal  en  poche , comprar  gato  c»  saco  : u 
bnn  chat  bon  rat , donde  las  dan  las  toman, 
amor  con  amor  se  paga  : payer  en  chais  el 
en  rats , pagaren  mala  mercadería:  il  ne 
Jhut  pas  réoeiller  le  chal  q ni  dort , no  hay 
que  andar  buscando  tres  pies  al  gato  : jeter 
le  chat  aux  jambes  a que/qu 'un  , echar  el 
muerto  á puerta  agen  a : ernjtorter  le  chat , 
irse  sin  decir  oxte  ni  i no*  le  : musique  de 
chais , musirá  ratonera.  Otros  tunebos  re- 
franes se  omiten  por  mt  muy  clara  su  cor- 
respondencia con  los  castellanos. 

A CHAT  DE  MKR  , s.  m.  Tollo : pez.  || 
Gato  marino  : aníibio.  ¡¡  Chat  leopardo  : 
gato  romano. 

* CHAT  MARIN , i.  m.  Mielga*:  pescado 
d»*  mar. 

«le  CHAT  (HERBE  AU),  «./¡Yerba  gate- 
ra. |j  Novadora  , ó neveda. : planta. 

CHÁTAÍGNE,  s.f.  Castaña  : fruta  del 
castaño.  j|  Chdtaignc  d’ean  : IríUtlo  aquáli- 
co  : planta.  [|  Cfuitaigne  de  tare : chufa  : 
especie  de  criadilla  do  tierra  muy  pequeña. 

]|  Clult  i fine  fiche  . castaña  pilonga. 

CHATAIGIXEIUIE,  s»  / Castañar , ó 
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castañal  : antiguamente  castañedo  : sitio  po 
bladn  de  castaños. 

CHATAIGNIKR,  s.  m.  Castaño  : el  ár- 
bol que  produce  las  castañas. 

CHATAIGMER  ( FLF.UR  DU),  *./ 

Candida  , ó flor  de  casurño. 

CHÁTAITS , adj.  Custaño  : de  color  do 
castaña.  Solo  se  dice  de  pelo,  ó de  cabe- 
llos. 

CHATEAC  , s.  m.  Castillo  : fortaleza 
cercarla  de  muro,  torreones,  ó baluartes.  ¡| 
Chutean , hablando  ríe  los  señores  de  un 
feudo  ó lugar,  es  palacio  - y hablando  de 
principes,  c*  sitio,  ó palacio  de  recreo,  co- 
mo : le  chdtcau  de  Pontainebleau , de  Pas- 
sjr t de  Casset  te , eYAranjueZ  , etc.  j¡  ( fam • 
y prnv. ) Se  dice  batir  ou Jaire  des  c/ulteaiix 
en  Kspagne , fabricar  castillos  en  el  ayre, 
hacer  torres  de  viento.  |¡  Chdtcau  deau  : 
arca  de  agua,  depósito  donde  se  hace  el  re- 
parto para  lus  fuentes  públicas  y priva- 

CH  X TE  AU-SAINT-A  AGE , (gcocr. ) 

Castillo  de  Satllángclo  : cindadela  de  Ho- 
llín. 

CHATELAIN , s.  m.  Castellano,  alcayde/ 
gobernador  ríe  un  castillo  : en  este  sentirlo 
es  voz  anliquada  en  ámbas  lenguas.  Ku  tran- 
ces solo  significaba  señor  jurisdiccional  de  li- 
na castelhmia  , ó territorio  dependiente  de 
un  castillo  : y así  se  dice  seigneur  chútela tn, 
juge  chútela  i ti. 

CHA  TELÉ , ÉE,  adj.  AcastilJada  : en  la 
heráldica  es  la  pieza  cargada  de  castillos  , ó 
torreones. 

CHÁTELET , s.  m.  Castillejo  : nombre 
an tupiado  de  castillo  pequeño.  |{  Se  llamaba 
chiílclet  cierto  tribunal  civil  de  París. 

CH  A TEL  LEISTE , s.J.  CnMellatría  í ter- 
ritorio dependiente  del  castellano  ríe  un  cas- 
tillo con  jurisdicción. 

* CH  A TEPKLEGSE , s. ;/«.  Gorgojo. 

* CHAT-HL  ANÉ  , ÉE  , adj.  ( cctrer. ) 
Nombre  que  se  da  á los  halcones  y azures 
que  tienen  penacho  como  el  huiro. 

CHAT-HL  A 1ST  , s.  m.  Alucón,  buho, 
autillo  : rApecie  de  mochuelo  , y ave  noctur- 
na. jl  Lechuza  : ave  noctitrna. 

GHÁTIE , ÉE  , />.  p.  del  verbo  chd- 
ticr. 

CHÁTIER,  v.  a.  Castigar:  defectos,  er- 
rores, fallas.  Qnaudo  es  castigar  delitos  jkh: 
justicia,  se  usa  del  verbo  punir.  ||  (Jig.)  Cas- 
tigar, hablando  del  estilo , es  pulirle , retocar- 
le, darle  la  última  mano. 

CHATIEHE  f s.  f.  Gatera  : agujero  en 
las  puertas,  ó paredes,  para  entrar  y salir 
los  gatos. 

* CHÁTILLON-SUR-CHER  , (geogr. ) 
Catillon  del  Cbcr  : villa  de  Fr.r  cia. 

*(:HÍTIU.ON-SÜR-DiDI.E,(geoJ/  ) 

■ Calillo»  dei  l«drQ  : lilla  de  Francia. 
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* CH  Vm.T.ON-SL'H-I.OmF..  'ge ogr.) 
Catillon  del  ! .r  iia  : villa  de  Francia. 

* CH  A TILLON-Sli  R-SFJNE , (geogr.) 
Cutitli  >n  «id  Sena  : villa  de  Francia. 

CUATIMFNT,  s.  m.  Castigo  : de  faltas , 
de  errores.  Quando  es  castigo  ó pena  de  de- 
lito por  vía  de  justicia,  se  dice  punition. 

CHATON , s.  m.  Galillo  , ó gatito  : gato 
pequeño,  (j  Kí  engarce  de  una  piedra  pre- 
ciosa en  1111  anillo,  ó sortija. 

CHATON  , s.  m.  Candeda  : flor  sin 
fruto  que  dan  algunos  árlmles , ó solo  con  se- 
milla. También  las  llaman  chais. 

CHATOLILLKMENT  , s.  m.  Cosqui- 
llas : ó la  misma  acción  de  hacer  cosquillas.  || 
(Jig- ) Complacencia , estimulo  lisonjero  del 
«tiimo. 

CHATO UILLFR , v.  a.  Hacer  cosquillas.]) 
(fíg. ) Halagar,  lisonjear,  regalar  : los  oidos, 
la  vanidad  , las  pasiones  , etc.  ||  ( uulg.  ) 
I'ar  por  el  gusto.  ]|  Animar  las  espuelas  : 
al  caballo. 

CHA  FO LILLFUX  , ELSE , euJj.  Cos- 
quilloso : el  que  siente  mucho  las  cosquillas. 
|í  f fig. ) Cosquilloso  : el  que  es  muy  clelica- 
.1»  de  genio,  y se  ofende  con  poco  motivo.  || 
Habla 'ido  de  cosas  , significa  crítico , delica- 
do , espinoso  : como,  ma  iteres , ajf dures  cha- 
ioiúlieuses. 

CHATOYANT , ANTE,  adj.  Cambian- 
te : se  dice  de  un  objeto  que  según  le  da  la 
liX7.  varia  de  color,  ó de  viso. 

* GHATOYFJt,  t*.  n . Cambiar  de  color 
una  cosa,  según  la  luz  que  le  da  : hacer  v¡- 

CHAT-PARD  , sJ  m.  Gato  montes , pa- 
recido al  leopardo. 

* CHATRE,  s.  m.  Capón,  castrado  : ba- 
ldando de  personas  y animales. 

CHATRE , ÉE , p.  p.  del  verbo  chd- 
trer. 

CHATRER,  i*,  a.  Castrar,  capar.  ||  {fig. ) 
Geminar  lo  sttperfluo , chapodar  alguna  co- 
sa  : hablando  de  libros , es  expurgarlos  : ha- 
blando de  colmenas,  es  rastrarlas. 

chátreur,  *.  m.  Capador  : el  que  tie- 
ne el  oficio  de  capar.  • 

CHATTE , s.  f.  Gata  : la  hembra  del 
gato.  ||  Gata  : especie  de  embarcación  pe- 
queña. 

CHATTEM1TE,  s.  Mogigato  , gazmo- 
ño : el  que  afecta  liumildad  y devoción  pa- 
ra mejor  engañar. 

CHATTER , n.  Parir  la  gata. 

CHAUI) , AL’DK,  adj. Caliente  : cálido: 
ardiente  : caluroso.  |)  {fig* ) Acalorado  (de- 
batc)  : viva  (pelea)  : furioso  (ataque)  : ac- 
tivo ( amigo)  : fogosa  (pasión. ) ||  ( Jam. ) 
Hablando  de  noticias,  gracias,  favores,  etc. 
se  toma  por  reciente,  fresco,  cato  es,  chor- 
reando sangre.  j|  Hablando  de  las  hembras 
tic  los  animales,  chaiuie  significa  caliente  , 


salida  , en  zelo : si  es  perro , d ícese  cachonda  * 
si  vaca , torionda  : si  marrana , verrionda.  ]) 
Pleurer  a chaudcs  ¿armes  : llorar  á Ligrima 
viva. 

CHALI),  s.  m.  Calor:  se  toma  absoluta 
y físicamente  por  el  que  sienten  ó reciben 
los  cuerpos  de  los  vivientes;  á diferencia  de 
cha/cur , que  se  determina  al  que  tienen  en 
sí,  6 despiden  de  sí,  los  cuerpos  calientes. 
Por  esto  la  voz  chateur  admite  la  aplicación 
metafórica,  y no  la  otra chaud. 

♦CHAGÜE,  s.f.  Calda  : fuego  violento 
de  fragua  que  dan  al  metal  los  artífices.  || 
A la  chmule , erp.  adv.  En  caliente  : lue- 
go, al  instante. 

CHAL DEA U , s.  m.  El  caldo  que  se 
lleva  á los  novios  el  día  después  de  la 
boda. 

CH AUDFMF7N T , ada.  Con  calor,  con 
abrigo,  ¡j  (Jig.)  Con  ardor,  con  eficacia, con 
empeño. 

* CHAUPERET,  s.  m.  Soldador  : el  ter- 
cer molde,  que  sirve  para  batir  el  oro. 

♦ CHAÉUlFR , a.  n.  (caza)  Recalen- 
tarse : se  dice  de  las  ^perras  que  están  sali- 
das. 

CH  ACODERE,  s.f.  Culdera  : vaso  gran- 
de «le  cobre.  ]|  F.n  la  heráldica  es  signo  de 
nobleza,  especialmente  en  España  y Portu- 
gal. 

CHALORON,  s.  m.  Caldero  : utensilio 
de  robre  para  sacar  agua , y otros  usos.  |( 
Petit  chandro»  , cajderillo. 

CHAUDROMYEF,  s.f.  Calderada  : lo 
que  cabe  en  una  cablera. 

CHAGDRONISERLE , s.  f Calderería  : 
In  obra  y surtido  de  una  tienda  ú obrador  «le 
un  calderero. 

CHAI  DRONNIKR , IF.RE,  s.  Caldere- 
ro : el  artífice  que  hace  calderos  , y torio  ge- 
nero de  calderería. 

CHAUFFAGE , s.  m.  La  provisión  de 
leña  de  una  casa  para  torio  el  año.  ||  Droit 
de  thaujjage  - derecho  de  cortar  en  el  mon- 
te cierta  porción  de  leña  para  calentarse  un 
vecino. 

CHAUFFE,  s.f  Horno  : el  sitio  donde 
se  echa  la  leña  pura  la  fundición  de  arlille- 
ría.  , . 

CHAUFFE,  ÉE,  p.  p.  del  rerbo  chauf- 
fery  v (ulj.  Calentado. 

♦CHALFFE-CHEMISE,  5.  m.  Enjuga- 
dor ó camilla  para  cnxugur  la  ropa , ó calen- 
tarla. 

CH AUFFFrCIRE , s:  m.  F.1  oficial  que 
en  la  cancillería  tiene  el  cargo  de  preparare! 
lacre  para  los  sellos. 

♦CH  ALFTE-LIT,  s.  m.  Calentador  de  ca- 
ma. ¡{  Muniiiilo  r pura  lo  mismo. 

MIHALFFE-PlEU  , j.  m.  V.  ChtuiJJe- 

rctir. 

CHAUFFER , v.  a . Uulcntar  : dar  calor, 
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ciar  fuego  á una  cosa.  ||  Enalbar  el  hierro  : 
ponerle  cándenle. 

CHALFFER  , u.  n Calentarse  : con  el 
fuego. 

( IHAUFFF.RETTE , s.f  Brascrillo,  es- 
tuíilla , ó mai  idilio  : de  que  usan  las  muge- 
res  para  calentarse  los  pies  en  invierno,  que 
tamoien  se  llama  chauffe -pied.  ||  También 
es  escalfador  : el  brasento  de  tres  pies  para 
mantener  calientes  los  platos  que  se  sirven 
en  una  mesa. 

CHALE  FERIE  > s.f  Herrería , ferrería  , 
fragua  : donde  se  forja  el  hierro  qng  se  hace 
bai  ras. 

* CHAUFFEUR,  s.  m.  Fu  el  loro  : el  que 
añila  ó da  ul  fuelle  en  las  fraguas. 

* CHAUFFEUR , s.  m.  Nombre  de  unos 
ladrones  que  hacían  declarar  á los  que  ro- 
Lahan  el  sitio  donde  tenian  el  dinero,  que- 
mándoles los  pies. 

CHAUFFOIR  , s.  m.  f Calefactor io  : la 
pieza  destinada  en  algunos  conventos  para 
calentarse  los  religiosos ; y detras  del  teatro , 
para  calentar  á los  cómicos.  ¡(  Chaujfoir s , 
en  plural,  son  paños  calientes,  que  se  apli- 
can á alguna  parle  del  cuerpo  para  darle  ca- 
lor. 

* CHAUFFURE  , s.  f Vientos  : la  esca- 
ma y pajas  que  forma  el  hierro  por  uud  for- 
jado. 

CHAUFOUR,  s.  m.  Calera,  homo  de 
cal  : aunque  comunmente  se  dice  Jóur  a 
ch/rux. 

QLALTOURNIER,  ».  m.  Calero  : el 
que  trabaja  en  el  horno  de  cal- 

CHAULAGE,  s.  m.  Encaladura  : prepa- 
ración que  se  da  ai  trigo  por  medio  de  la  cal 
ántes  de  sembrarle. 

CHALLÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  chau- 
ler. 

CHAULER , v.  a.  Encalar  : preparar  el 
trigo  con  cal  ántes  de  sembrarle. 

CHAUMAGE , *.  m.  Corta  del  ras- 
trojo. 

CHAUME , s.  m.  Rastrojo  : lo  que  queda 
de  la  mies  en  el  campo  después  de  sotada. 
|1  Tómase  también  por  la  cana  ó paja  e.,***1** 
del  trigo,  centeno,  ó cebada.  |[  Halago  ; ai 
se  llama  la  paja  larga  con  que  se  cubren  las 
casas  pobres  en  las  aldeas. 

CHALMER,  i',  a.  Cortar  el  rastrojo,  ó 
arrancarle. 

CHAL MJERE , s.f.  Choza,  casa  pajiza, 
cabaña , ranchería. 

CHAUMÍNE  , s.  J.  Lo  mismo  que  ca- 
silla, ebozuela,  cabañuela. 

CllAUSSAGE  , s.  m.  Feazgo  : derecho 
que  pagan  los  viajantes.  |j  Calzado,  ó el  gas- 
to de  zapatos.  A peine  ce  cal  el  gagne-l-il 
$on  chauna  ge  : apenas  gana  para  zapa- 
tos, 

GI1AUSSANT,  ANTE,  adj . Lo  que  se 


calza  bien , ó es  de  buen  calzar  : dícese  do 
las  medias. 

CHAUSSF. , s.  f Manga,  ó calza  : do 
lienzo , estameña , ú otra  tela , en  figura  có- 
nica , para  colar  licores. 

.CHAÜSSE,  EE,  p.  p.  del  verbo  cltaus* 
ser. 

CHAUSSEAGE,  1.  m.  Lo  mismo  que 
chatas  age. 

^aiALSSE-D’AISANCE,  s./  Caño  de 

‘griega. 

CHAl’SSÉE , s.f  Calzada,  arrecife; 
camino  sólido  que  se  levanta  en  los  terrenos 
pantanosos.  ||  Malecón  de  tierra  , que  se  le- 
vanta para  contener  las  aguas  de  un  rio,  la- 
guna , etc. 

CHALÍ  SSE-PIED  > r.  m.  Calzador  : pa- 
ra entrar  y ajustar  bien  el  zapato. 

CHALSSER , v.  a.  Calzar  , ó calzarse  : 
medias  , zapatos,  bolas  , bolines,  espue- 
las , etc. 

CHAUSSER , v.  n.  Calzar  : se  entiende 
solo  de  los  zapatos  j y así  se  dice  calzar  bien 
ó mal , ambir  bien  ó mal  calzado , calzar  un- 
tos punto*.||(yóm.)  Dícese  : chausser  tu*e  «- 
pinina  , aferrarse  a una  opinión  : se  chams- 
ser  d'une  chose , encasquetarse  una  cosa, 
metérsela  en  la  testa  : chausser  ses  Innettes , 
calzarse  las  antiparas,  mirar  con  cuidado.  |) 
Chausser  le  cothurne  , calzar  el  coturno  : 
dícese  de  lo»  poetas  trágicos,  y del  estilo 
pomposo.  j|  ( agrie.  ) Dícese  chausser  les 
plantes  : arroparlas,  cohombrarla». 

CHAUSSES,  s.f  Calza»  , braga»,  gre- 
guisco*. Tienen  en  español  un  sentido  fami- 
liar. 

CHAUSSES  ( HAUT  DE  ),  i,m.  Calzo- 
nes , es  la  voz  mas  corriente  para  significar  esta 
parte  del  vestido  del  hombre  , y para  distin- 
guirla de  has  de  chalases,  ó simplemente  has, 

2ue  son  las  medias.  f|  Tirar  ses  chausses  , 
escalzarse : y figuradamente  es  lomar  las  (le 
Villadiego , huir  de  un  parage  , retirarse.  If 
Portar  les  chausses  , llevar  lo»  calzones  : dí- 
cese de  las  mugere»  «piando  mandan  mas  que 
los  maridos. 

CHALSS ETIER , s.  m.  Mediero  • dícese 
del  lubricante,  y del  mercader  de  medias, 
calcetas  , gorro»  ; bien  que  este  último  se 
llama  chaussetier-honneticr , ó bonetero , co- 
mo se  decía  en  otro  tumiio  en  Esparta. 

GHAUSSE-TRAPE  , s.f.  Cardo  estrel- 
lado , trepacabullos  encamada  : planta  espi- 
nosa. |!  1 rampa  pura  coger  animales.  ||  ( mi- 
lie.  ) Abrojo  : instinmento  de  hierro  pareci- 
do al  abrojo  natural. 

CHAU&SETTE , s.f.  Media  que  solo 
cubre  la  mitad  de  la  pierna $ y también  es  ei 
bolin  de  lienzo. 

CHAUSSON,  s.  m.  Escarpín  : que  se 
pone  debaxo  de  la»  calcetas , ó encima  de  las 
medias.  I(  Especie  de  zapato  de  fieltro,  á 
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ynndo  «le  alpargata , de  que  usan  los  jugado- 
re»  de  pelota,  v de  florete.  |]  Esculpía  , ó 
chapín  zapato  ligero. 

CBAUSSURE,  s.f.  Calzado  : d ícese  de 
todo  lo  que  sirve  para  calzar  los  pies.  || 
( prou. ) Se  dice  : tromver  cfuiussurc  a se m 
pial:  bailar  la  horma  de  su  zapato. 

CíiAUYE,  ítilj.  m.  y f Calvo  : el  que 
lia  perdido  el  pelo  en  lu  cabeza  , ó parle 
de  el. 

CHACVF.-SOURIS  , s.f \ Muí- ciégalo  , 
murciélago , ó i.nurceguiUo. 

CHAIÍVETE,  s.f.  Calvez,  calvicie  : la 
falta  de  pelo  en  la  cabeza. 

CHAuVIR,  v.  n.  Aguzar  las  orejas  : dí- 
eesc  de  los  animales  de  oreja  larga. 

CIlAliX,  s.f  Cal  : piedra  calcinada  al 

fuego. 

♦ CHAVARLA  » s.  m.  Qiavarría:  ave  de 
la  America  meridional , en  donde  la  em- 
pican para  defender  las  aves  caseras  contra 
los  de  rapiña. 

CHAYIRER  , v.  a.  ( ndut . ) Zozobrar  : 
dicese  de  un  navio  que  se  vuelca  birando  de 
bordo. 

CHEF,  s.  m.  Cabeza  : de  hombre.  En 
este  sen  litio  propio  es  voz  antiquadn  , y solo 
*e  usa  en  verso.  ||  ( fig. ) Significa  el  prime- 
ro , el  principal , la  cabeza , de  una  casa  , 
comunidad,  etc.  ||  Capítulo , de  un  libro  : 
ó artículo , de  un  escrito.  ||  Cargo  , punto  , 
capítulo  : de  una  acusación  , proceso  , etc. 
||  Caudillo  , xcft : de  ;na  nación  , de  un 
ejercito.  ¡|  ( blas . ) Xefc  : la  parte  superior 
d«*l  escudo.  ||  (cirug.  ) Se  llama  chef  un 
vendage  para  la  sangría  de  la  frente.  ||  Mcl- 
Iré  a chef:  llevar  a)  cabo , «lar  cabo  i algu- 
na cosa  , concluirla , darle  fin.  ||  liada  bien 
de  son  chef:  tiene  caudal  ó bienes  por  sí , ó 
de  su  parte , ó por  su  casa.  ||  ll  a fait  ou 
dit  cela  de  son  chef:  lo  lúzo , ó lo  divo  de 
su  cubeta , de  su  propia  autoridad.  ||  jijotf 
ter  q arique  chose  de  son  chef  : poner  algo 
de  su  casa , de  su  cabeza.  |J  Chef  de  f ami  líe  : 
cabeza  de  casa , padre  de  familia,  j | Chef  de 
partí : cabeza  de  partido.  ||  Chef  d' escadre : 
xefe  de  esquadra. 

CHEF -D’CEUVRE , s.  m.  Obra  , ó píe 
za  maestra  : obra  grande  , excelente  , supe- 
rior, de  primer  orden  , en  qualquiera  arte , 
ó ciencia. ¡(También  se  dice  ehef-d’arut’rc,  la 
obra  prima , ó pieza  de  exftmen  , que  se  tra- 
baja para  la  maestría  en  lo*  oficios  mecáni- 
cos. 0 Hablando  con  ironía,  y lomando  la 
palabra  chef-d'ctuvre  absolutamente , quie- 
re decir  buen  disparate , gran  tontería  : ex. 
vous  avez  faitdíi  un  beau  chefd' oeuure , mon 
maitre. 

CHEFECTER , r.  m.  V.  Chcvecier. 

* CHEFS , s.  m.  pL  ( nJut.  ) Rodas  : los 
maderos  gruesos  y curvos  que  forman  eJ  re- 
mate de  la  proa  del  navio. 


CHEF-LIEU , s . m.  Cabeza  de  nn  par- 
tido, de  un  distrito  : lugut  principal. 

* (iHEGHOS  , X.  m.  Hilo  «le  pez. 
CHEIK. , ó CHKI.CK,  s.  m.  Cliaiquc: 

xefe  «le  una  tribu  entre  los  Aralx**. 

* CI1E1LINE , j.  m.  Dtgilado  : pez  her- 
bívoro .1**1  Mnijtnn«firo. 

(jrÉfjIDOIINE  , s.  f Celidonia  : planta. 

* CHÉLmOTSIA  yS.J.  Celedonia,  al  alo- 
na , ó «iiieJonila  : piedra  <¡ue  se  bulla  en  el 
vientre  «fe  las  golondrinas. 

* CHELONITE  , s.  f Lo  mismo  que 
cJtélidnnin. 

CHE MLR  ;SF.),  i*.  r.  Encanijarse,  en- 
flaquecerse : baldando  de  los  niños. 

UÍEMISÍ , s.  m.  Camino  : vía.  j|  ( fie.  ) 
Camino,  vía,  medio,  conduelo  : para  ha- 
cer, ó lograr  alguna  cosa.  [|  Chenun  battu 
ou frayé:  cambio  Lidiado.  ;|  Orand chemin : 
camino  real.  IJ  tfam. ) So  dice  le  grnnd  che- 
min  des  anches  : el  camino  carretero  , esto 
<*s,  el  modo  común  de  obrar.  ||  Chemin: 
esta  palabra  entra  en  muchas  fiases  figura- 
fias  del  estilo  familiar  : ex.  faire  chemin  , 
adelantarse,  pasar  adelante,  crecer  una  cosa  : 
couper  chemin  , corlar,  parar,  atajar  una  cn- 
fcniu*<lad  , un  pleylo,  etc. : aller  son  grnnd 
ou  son  di'oil  chemin,  ó .simplemente  aller  son 
chemin  , obrar  con  rectitud,  con  buena  fe: 
aller  par  quntre  chemins  , aurlar  por  rodeos  : 
preñare  le  chemin  ile.  Ícenle , ir  por  lo  m i 
lejos  : rebrousser  chemin  , volver  a Iras  , de- 
sandar lo  andarlo : faire  coir  bien  du  chemin 
a ifuclquun  , meter  á otro  en  un  v eren  ge- 
nal. 

CfTRMTN  FAISAN  T,  exp.  ada.  Al  paso, 
al  mismo  tienino. 

CHF.MINÉr' , s.  f Chimenea  : sea  para 
calentarse  , ó para  guisar.  ||  ( prov.fam . Se 
«lice  sous  la  cheminée  por  una  cosa  hecha 
sin  solemnidad , a hurtadillas  , á escondi- 
das. 

CHF.MINFR,  v.  n.  Caminar  : andar  por 
un  camino  : ir  andando.  En  sentido  propio 
es  algo  anliquado  en  prosa.  ¡|  (fig- ) Se  «lecia 
Antes  un  teí ebeminera  , j>or  han»  fortuna : 
celte  affdirt  chemine , este  asunto  sigue  su 
curso:  cc  discoursy  ce  vers  chemine  , esta 
oración , este  verso,  corre  bien , lleva  fluidez, 
fluve. 

CHEMISE , s.f  Camisa.  |i  (fortif  ) Dí- 
cese  che  mise , la  camisa,  ó el  revestí  mentó 
exterior  «le  la  muralla  , sea  «le  ladrillo  , ó de 
piedra.  j|  Chemise  'a  feu , camisa  embreada. 
¡I  Chemise  de  maille , cota  de  malla.  ¡|  [fig) 
Se  «lice  : mettre  quclqu  ‘un  en  chemise , por 
dexar  á alguno  sin  camisa  , en  pelota,  en 
cueros. 

CHEMISETTE , s.f.  Almilla,  ajusta- 
dor. 

CHENA1E,  s.  f.  Encinar:  monte  pobla- 
do de  encinas  : también  es  robledal. 
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CHEN AL , t.  m.  Canal : corriente  de  n-  CHEPTKL.  o CrfKPTEIL,  i.  ni.  ( Jor .) 
púa  entre  do*  tierras  , por  donde  pueden  pa-  Arrendamiento  de  ganados  á medias , entre 
sai  nave».  el  arrendador  y el  arrendatario. 

* CHfcNALER , v.  n.  ( naut . ) Buscar  un  f CHKQLH  , s.  ni.  Bohemo  natural  de 
navio  k)  mas  hondo  en  un  canal  de  poca  a-  Bohemia.  ||  Cheque  dune  dumilrec  : ran- 
gua. diero  , el  que  gobierna  un  rancho. 

CHEN  APAN , t.  m.  Salteador  de  comí-  CHER , ERE , adj.  C aro  : Jo  subido  de 
nos  , forajido.  Fsta  vos  viene  del  a lemán  precio.  ||  Caro  : amado  : querido. 

sdiñapan  y «pie  signiiiea  ladrón  , hamlido  CHER  , adu.  Caro  : á un  precio  alto  y 
de  la  Selva  Negra.  subido. 

CHKNF , s.  I».  Roble  : árbol.  * CHERCHE , ó CERCHE  , s. / { ar- 

CHENEAU  , t.  m.  Roble,  ó encina  pe-  quit. ) Cercha. 

(fucila  , y nueva.  * CHERCHE  , t.f.  (Jor. ) Busca  : la  di- 

CHENEAU,  t.  m.  Canal  do  plomo,  o lignina  ó trabajo  de  buscar  un  expediente, 
de  hoja  de  lata  , que  recoge  el  agua  de  los  te-  un  imtruincnjo , en  una  escribanía, 
jados.  i|  Chenca  u a godet . cana]  con  cable-  CHERCHE,  ÉE , p.  v.  y adj.  Bnfcado. 

rilla.  ||  Chéneau  a bavelle  : canal  cuyo  pío-  CHERCHER  , v.  a.  Buscar  : inquirir,  ó 

mo  liare  reborde.  procurar  hallar  alguna  cosa.  ¡|  Chercher  de» 

( JiFJNET , s.  m.  Morillo  de  hogar  : el  ca-  détours  , buscar  rodeos.  i|  Chercher  ton  painr 

bailete  de  hierro  que  sostiene  la  leña  en  las  pordiosear.  j|  Chercher  querelle  , noise  , 

chimeneas.  ||  Chenei  pour  la  broche  asni-  etc. : buscar  quimera  , camorra,  ele.  j|  Cher* 

co,  ó asnillo,  para  mantener  el  asador.  cher  quefqu  un  par  mer  et  ¡tur  ierre.  : bus- 

CHENKTEAU  » *.  m.  V.  Chenenu.  carie  de  zeca  en  meca. 

CHÉNE  VERT,  s.  na.  '¿urina,  cairas-  CHERCHEIJR,  ECSE,  s.  La  persona 
ca  , ó carrasco  : especie  de  encina  baxa  con  que  busca.  No  se  usa  esta  vos  sino  en  ¿cutido 
bojas  rodradas.de  púas.  burlesco,  ó satírico,  como:  dierche.ur  de 

CHRKEV lERE , s.  f Cañamar  : el  ter-  tresnes , de  pierre  philnsophale , chcrcheur 
reno  sembrado  de  cáñamo.  ||  tlpouvcnLtil  d ut  entures  ( caballero  andante  ). 
de  chenexñére  i espantajo  que  se  hace  de  * CllKRCONEE,  s.f.  Chorconca  : tela 
trapos  viejos,  ó pingajos,  para  ahuyentar  de  Indias  de  seda  y algodón, 

los  pararos  de  los  sembrados  , ó huertas.  ||  CHERK,  s.f.  Buena  comida  , buen  plato» 

(Jtfí.)  Se  aplica  á una  perdona  muy  lea,  o buena  mesa  : el  adjetivo  mauvai&c , t *iuimc  9 

mal  \ csiida,  como  si  (lixéramos es  un  coco,  pauvre. , efe.,  la  convierte  en  mala,  ruin  , 

una  fantasma.  , una  visión  ^ y si  es  mugt-r , mezquina,  etc.  ¡|  { proa.  ( Se  dice  . il  n'cst 

es  tina. tarasca.  . diere  que  d'appetU , á buena  hambre  no  hay 

C11ENEV1S,  s.m.  Cañomon  : la  simicu  pan  duro.  ¡|  También  significa  agasajo, 

te  del  cáñamo.  buen  recibimiento  ; mas  solo  en  estas  frases 

CllENEl  OTTE,  s.f  Cañamiza,  agru-  ya  poco  usadus  : il  ne  sait  and  le  diere  lui 

miza  : la  cr.ña  del  cáñamo.  faire  : il  Jdisoil  bonne  diere  a tout  lo 

CHENEVOTTER,  v.  n.  (agrie.)  Bro-  'monde. 
tar,  ó arrojar  los árboles  vastagos  muy  delga-  CHEREMENT.»  adu.  Cariñosamente, 
ilos  > quebradizos.  nmorusaiucnle.  ||  A precio  caro  , á mucho 

CHENIL  , s.  m.  Perrera  : el  sitio  donde  coste.  . 
se  encierran  los  perros  de  caza.  ||  ( fig. } Se  CHERI  , 1E , p.  p.  y adj.  Amado  , que- 
llama  dienil  el  aposento  hediondo  y sucio , rielo. 

que  en  castellano  decimos  pocilga.  (^HERIF  , s.  m.  Xcrifo  : nombre  de  d¡- 

CHEMLLE,  s.f.  Ortiga  : gusanillo  muy  gil  idad  entre  los  Mahometanos.  ¡|  Xcrifc  * 

nocivo  á las  plantas.  ||  Felpillu  : cierto  cor-  principe  de  Arabia, 
doncillo  desella  aterciopelado.  ||  ( fig. ) Se  CnKRJR,  v.  a.  Querer  : amar, 

llama  medíanle  diemlte  a una  («eisona  que  CHERISSABLE , adj.  m.  y J.  Digno  do 

se  complace  eu  hacer  mal,  que  en  cantelln-  ser  querido  , que  merece  serlo  $ sea  por  su* 
uo  decimos  mal  vicho.  ||  Chenille , óc henil-  prendas,  6 por  su  genio. 

¡elle  t t.  J\  Escorpioyde  : genero  de  plantas  * CHERLESKÉR  , s.  rn.  Teniente  gene- 
leguminosas.  ral  de  los  ejércitos  turcos. 

*CHENOPODE,  s.  m.Cofíiglo  : nombre  CIIERTÉ , s.J\  Carestía  : el  suliido  pre- 

genérico  de  plantas.  cío  de  las  cosas. 

CHENU  , UE,  adj.  Cano  : todo  blanco  CHÉRLBIN , s.  m.  Quembin  r espirita 
de  vejez.  Solo  se  usa  en  estilo  jocoso , y aun  angélico.  ||  En  las  bellas  artes  es  la  cabeza 
en  poesía  , hablando  de  cumbres  de  monta-  de  niño  con  dos  alas, 
fias  , y copas  de  árboles  , cubiertas  de  CHERV1S,  s.  ni.  Chiri vía  tudesca  : raíz, 
nieve.  hortcnce.  ||  Cherv'it  sauvage  ¡ cacaiia,  o vbi- 

f CHKNXELLF,  t.f.  Ciióforo  : planta.  rivía  silvestre. 
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CHÉXIF,  IVF,  adj.  Vil,  ntín  , desdi- 
chado., j]  Cosa  miserable,  mezquina. 

CHE  1’lVEiHENT,  adv.  Mt^-quinamente : 
rui  uniente. 

* CHF.TOLIER  . i.  m.  Arrendatario,  que 
toma  cañados  á inedias  con  el  arrendador. 

* CIIKL  QUK,  s.  m.  Tuyú  : especie  de 
avrst mz.  de  la  America  meridional. 

* GHEVAGE  • s.  m.  Tributo  : que  anti- 
guamente se  exilia  en  Francia  á los  extran- 
jero*. 

CUTRAL,  s.  m.  Caballo  : animal  qua- 
drújiedo,  propio  para  el  tiro  y pasco.  || 
Chaval  atezan  , cabal’ o alaran.  ||  chdtain  , 
castaño.  Jf  aubcrc  , overo.  ||  bai  Ir  un  , bavo 
ol»s«'ua> , y castaño.  ||  bai  ctair,  bayo.  ||  ¿ai 
dore  , bayo  dorado.  |l  bouleté  , goteado.  |{ 
brille,  alaran  tostado.  j|  coureur  ó cnursicr  y 
.corredor.  ||  de  bdt , de  carpa.  ||  de  bota  , «le 
palo  : potro  para  castigo.  ]|  de  carros  se , de 
coche.  ||  de Jruc,  de  frisia  : cilindro  con  unas 
mas  clavadas  en  el,  para  impedir  el  paso  a 
a caballería  enemiga.  ||  de  Iruit , «le  tiro.  j| 
dresséy  adestrado,  ó maestro.  jj  enlujrnarlu’y 
enjaezado.  |l  q#¿»,  torddlo.  (Aonqre,  capón.  j| 
mnrin , hipopiiauio.  ,j  marean  , morcillo.  |{ 
ombrngeux  , asombradizo,  espantadizo.  ¡| 
pesant  eí  paresseux  , liaron,  j|  pie  , pió. 
j|  pnnimeté  , roílado.,]  poussif , asmático.  ¡| 
qui  a iabmirhc  déUcatey  boquimuelle.  ¡|  qui 
¿ranche- * tropezón.  |{  qui  rucf  coceador.  JJ 
rcli  fy  rebelón  , repropio.  ||  raan , ó lele  de 
rruiurcy  roano.  |}  roua  , alazan  tostado.  }| 
Sonpe  de  Ltil,  rabicán.  J|  rigoureus,  brioso. 
||  znm  , zaino.  j|  Pctit  chevai , caballo  me- 
nor, una  de  las  constelaciones  septentriona- 
les. ¡j  iJc  chaval , caballuno  , caballar.  j( 
Troupe  de  chavaux  eí  de  jumms  ensamble. , 
caballada,  jj  Se  dice  «le  un  hombre  grosero 
ccst  franc  chaval  y c»  nn  valiente  rocín.  |i 
che- ’íulx  , $.  m.  pL  Se  toma  alguna  vez  por 
¿oblados  «le  á caballo  , ouno  en  caslellan«>. 

* CUEVALEMENT,  s.  m.  (arquit)  A- 
peo  : ei  tjuc  le  hace  en  un  muro  para  reme- 
terle cimientos. 

CUEVALEK,  o.  n.  ( arquit.)  Apear  : un 
muro,  un  ediiieio , etc.  (}  Patear,  trotar,  su- 
d:?r  : en  las  diligencias  y pasos  para  nn  ne- 
gocio. i'  Potrear,  traer  en  un  pie  : hostigar, 
iiniNu  lunar  a alguno. 

CHEVALKHESQÜE  , adj.  m.  y J. 

( f ant.)  Caballeresco  ; lo  «pie  participa  de 
las  costumbre*  y conducta  <ic  los  caballeros 
antiguos. 

(ÍlE\r.VLERlE , s.f.  Caballería  : el  ins- 
tituto propio  «le  los  caballeras  que  harían 
profesión  «le  las  armas.  (|  l’II  Orden  de  caba- 
llería. j|  El  grado  ó dignidad  «le  caballero. 

CHKV.iLET,  s.  m.  Ciballote  : potro 
de  toi  nimio.  ||  Puentecillo  : «juc  sostiene  y 
levanta  las  cuerdas  m el  violín,  viola,  etc.  j| 
Caballete  ; especie  de  bastidor,  sobre  el  quaJ 


descansa  el  lienzo  que  se  ha  de  pintar.  í| 
Puntilles  «pie  se  ponen  debaxo  «le  lina  obra 
para  continuar -la.  j|  Chova  leí  de  srieur  de 
oois  y trocía  : los  dos  palos  cruzados  «*n  for- 
ma de  aspa  , m que  se  asegura  la  vig.i  para 
aserrarla.  ||  Chcvalct  de  ty  mtran , caballete: 
en  la  impronta  es  donde  descansa  el  tím- 
pano. 

CHKVALIER  , s.  m.  Caballero  , grado 
de  lionm  en  la  milicia  antigua.  |j  El  «pie  es 
recibido  en  alguna  de  las  Ordenes  Militaros. 

||  Pieza  del  axedrez,  llamada  caballo.  »¡  (Ca- 
ballero : la  fortificación.  ||  Jen  no  chava- 

tiery  caballerete  , cahaJlerit«>.  j|  Cltcvalier  de 
Malte  y caballero  de  Malta.  I|  Cltcvalier 
d hnrmrur.  gentilhombre  «pie  da  la  mano  á 
la  Rc\  na.  j J Che  t 'aliar  d industrie  ( Jam . ) 
Petardista,  trampista.  |¡  Cltcvalier  crranl  , 
caballero  andante.  ¡|  ( hovatier  du  guct  , 
nombre  «1**1  capitán  ó comandante  de  la  ron- 
da d“  las  calles  de.  Paris. 

*CHEVAIAER,  s.  m.  Caballero  : ove  a- 
qu.til. 

CHEV  ALEVE,  adj.-f.  Calillar.  ||  fíCtc 

chevabna , bestia  caballar  : sea  caballo , sea 
yegua. 

CHEVAKCE,  s.f  (ant.  ) Haberes,  ha- 
cienda. 

CHEVAUCHÉE,  s.f.  ( for .)  Cabalga- 
da : decíase  asi  la  visita  que  ciertro  ministros 
«le  justicia  hacían  rccoiriemlo  tu  distrito , 
por  lo  locante  a los  caminos,  bosques  , etc. 

CllEVALCHKR,  V n.  ( ant. ) Cabalgar  : 
andar  á caballo,  andar  montado. 

* CHFA  At  (JIOAS  ( A ) , adu.  (ant.  ) 
A horcajadas. 

CHF.V  AL-LÍXiFR , j.  m.  Caballo  lige- 
ro : nombn*  «pie  se  dalia  al  soldado  «le  cier- 
tas conmu  nía*  de  a caballo  de  ti  opa  de  la 
casa  roa  I. 

* CHEVECHK  , i . J\  Lechuza  , ave  noc- 
turna. 

* CHEVTCIIFR IF , x.  f.  Nombre  que  se 
daba  a la  primera  dignidad  «le  una  iglesia  co- 
legiata , que  rcrr&pondia  á capiscolía. 

CUEVECIKR , s.  m.  Nombre  que  se  d«- 
bn  en  «riertas  colegialas  al  primer  dignilaiio 
de  la  iglesia  «que  correspondía  á capiscol. 

GHEVRLE  | EE,  <ulj.  ( tías»  ) Che  ve- 
lada : lu  «'alieza  cuyo  cabello  es  de  otro  «•*- 
malte,  ócoioi  diferente.  J|  (agrie.)  I>os  vas- 
tagos pequeños  con  raiz. 

CHEV  KLU , tJE , adj . Cabellndo  : de  ca- 
bellera , ci  «le  cabello  largo.  ||  ('omite  che- 
velue  : romera  contato , ó Crinito.  ||  Patines 
chci'ctues : raíces  ! i (irosas  , ó con  barbillas. 

CHEV  EL  U , s.  m.  Garbilla»,  bcbrillas  . 
las  raíces  delgadas  de  las  plantas. 

CHEV  El  A 'RE , s.  Ji  Calx'llera  : todo  el 
pelo  «le  la  «aboza.  ||  S«*  dice  de  los  rayos  «le 
luz  que  despiden  e«»nio  cab«dl«is  los  rotuna* 
que  se  llaman  (xmi.uos.  ,¡  Dícew  también  de 
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lo  hoja  deque  so  TÍstcn  y desnudan  los  árbo- 
les : es  voz  poética. 

♦CHKVEn,  v.  n . Socavar  un.*»  piedra  fina 
por  dehaxo  para  disminuirle  el  color  : es  voz 
uc  lapidario* 

CllEV KT,  s.  m.  Travesero  : almohada  re- 
donda, que  atraviesa  lodo  el  ancho  de  la  ca- 
ma : llamase  también  cabecera.  Chevel  de 
cartón , cuña  para  levantar  el  canon. 

CHKVETnK , s.  m.  ( ant .)  Cabezada 
V.  Litóu.\\  Oí  cese  sin  embargo  de  cierto  ven- 
daje pura  Ja  fractura  ó luxación  de  la  man- 
dilada inferior. 

CHEVETRE,  s.  m.  Traviesa  : madero  del 
embmchalado  del  suelo  de  una  chimenea 
francesa. 

*CHEVETTE,.í.  m.  Autillo:  ave  noctur- 
na : especie  de  mochuelo. 

CHEVEU,  s.  m.  Cabello  : pelo  que  nare 
en  la  cabeza.  ||  Cheveux  b lañes  ; canas  : líe- 
lo, ó cabello  cano.  ||  Paux  cheveux  : vedi- 
ja* : pelo  enredado.  ||  l'ouffc  de  cheveux  : 
guedexa.  J|  Se  prendre  aux  cheveux  ; asirse 
de  Jas  greñas.  J|  Cheveux  de  fcnu*t  arañue- 
la : planta. 

CHEYILLF,  s.f  Clavija  : sea  de  hierro, 
ó de  madera.  [|  La  chevilíe  du  pietl : el  lo- 
villo.  ||  ( ndut. ) Chevilíe  : maimoneta.  || 
ChciiÜc  : snctin  , entre  carpinteros  y zapa- 
teros. Clavija  en  los  instrumentos  de  cunda : 
la  que  sirve  para  apretar  las  cuerdas.  j|  Che - 
vtlle  bandoir  : 1 mi  ¡lio  de  retomo  en  los  te- 
lares. j|  Chevilíe  entre  deux  jantes  : torillo: 
entre  carreteros  y maestros  de  coches,  es  la 
espiga  que  une  la*  pinas.  [|  Chevilíe  ouvrici'e 
tlitn  carros  se  y abismal  : clavija  maestra,  ¡j 
Chevilíe  tic  vaisseait  : ciibtlla  para  navios  ¡j 
(fifi-)  Se  dice  : ne  pas  alterou  venir  a la  che - 
vil  te  du  pied , no  llegar  al  zancajo  de...  no 
llegarle  á Ja  Miela  del  zapato.  ||  CÍteville  : en 
los  verso*  es  rjpio. 

CHKVILLE,  ÍI,  p.  p.  y eulj.  Enclari- 
jado. 

CHEVILLER,  v.  a.  Enclavijar  : asegu- 
rar con  clavijas.  . 

* CHEVILLES  , s.  /:  pl  ( ndut.  ) Tole- 
tes : los  escálamos  donde  se  aseguran  los  re- 
mos. ||  Chevilles  de.  bois  : maniqneta*. 

♦CHKVILLETTK,  s.J.  Clavija  : el  pc- 
dacilo  de  hierro  ó madera  plano  y agujerea- 
do , donde  se  asegura  el  cordel  en  el  telar 
para  coser  los  libro*. 

+ CUEV1LLON  , s.  m.  Palo  del  respal- 
do de  una  silla. 

* CHKVILLURE  , m.  ( maní. ) Las 
astas  del  ciervo , llamadas  en  castellano  mo- 
gotes. 

CHEVÍR  , v.  n.  {Jatn.  ant. ) Tener  su- 
jeto , tener  a raya  , á alguno  , hacer  carrera 
de  el.  ||  (fór.)  Componer,  ajustar,  tran- 
sigir. 

* CHEVISSANCE,  s.f  CHEV1SSE- 


MEN'T  , s.  m.  (Jor.  ) Ajuste  , convenio  : 
con  »{giitio. 

CHEVRE,  s.  f.  Cabra  : la  hembra  del  ca- 
brón , ó macho  cabrío.  j|  Cabria  : máquina 
para  levantar  fardos  y cosas  de  peso.  ¡|  Boo- 
tcs  : constelación  septentrional.  ||  Chevre 
tauvase : rupicabra,  gamuza  : cabra  montes. 

||  Prendre  (a  chevre.  ( prov.)  Amostazarse, 
enfurruñarse. \\Sauver  la  chevre  el  le  rhnii  t 
remediar  dos  meon  ven  ¡entes  encontrados. 

CHEVREAU , s.  m.  Cabrito  , choto,  ca- 
britiüo  : el  hijo  de  la  rabia. 

CHÉV  RE-FECILLE  , s.  m.  Madresel 

ra  : planta. 

CnEVRE-PIED  , adj.  El  que  tiene  pies 
de  cabra  : solo  se  dice  hablando  de  los  sáti- 
ros, llamados  dieux  che v re- vial s. 

CHEVRETTE  , s.  f Morillo  de  hogar.  || 
Cerbi-cahra,  ó gamuza.  ¡|  Salí  cute  : especie 
de  cangrejo. 

CHEV REDIL,  s.  m.  Bicerra  , corzo. 

♦CHEV REUSE,  s.  f.  Chcvrosa  : planta. 

CHEVR1ER,*.  ;/i. Cubre» o : el  pastor  de 

cabras. 

CHEVRILLARD,  *.  m.  Corrillo,  güín  ti- 
zo : el  hijo  de  la  corza. 

CHEVRON , s.  m.  ( arqnit. ) Cabrio,  ca- 
briol,  y eabrial  , la  viga  donde  cargan  los 
pares  del  tejarlo  de  una  casa.  ||  Cheteron  da 
coupe  : solera  en  que  estriban  Jas  péndolas. 

||  Chevron  de  fcrtnc  : parpara  asentar  sobre 
los  tirantes  : nudillo  : par  corto,  ó designa!. 

||  ( Idas.  ) Cabrio  : la  figura  ó pieza  cu  for- 
ma de  triángulo,  que  está  en  el  escudo. 

. CHKVRÓININÉ,  EE,  atlj.  (bfas.)  Chc- 
vronado  : cargado  el  escudo  de  roquetes. 

* CHEVRONS,  s.  m.  pl.  ( carpint . ) As- 
nas. ||  Chevrons  de  remjdisuific  , pares  «le 
linternas.  ||  Chevrons  rasourbisy  entrames , 
entramado*  : madera  que  sirve  para  forjar 
los  tabiques  de  separación. 

CHEVROTAGE , *.  m.  Derecho  seño- 
rial,  que  *c  exige  de  los  que  mantienen  ca- 
bras. 

♦CHEVROTAIN,  *.  m.  Cerr ¡tillo  : qua- 

drúpedo  de  la  ludia  , dri  tamaño  de  la  lie- 
bre, semejante  á un  ciervo  , aunque  siu  bas- 
ta* ui  palazo!» . 

*CREV ROTEMFJYT,  j.  m.  Canticio  tem- 
blón. 

CHEVROTER,  v.  n . Parir  la  cabra. 

CHEVROTER,  v.  n.  Andar  brincando, 
dar  brincos,  ó .Millos.  ||  Cantar  a saltos  , ó 
con  voz  temblona.  ||  ( Jant .-)  Se  dice  chcvro- 
tert  por  perder  los  esli  ¡bos , perder  la  pacien- 
cia, despecharse. 

CHEvRl>Tr\T , *.  tn.  Cabritilla  : la  piel 
drl  cabrito  c»litida,  que  también  llaman  ca- 
brita. 

CHEVROTLYE,  s.  f Postas  : cuita  tmt- 
iiicion  gruesa  de  plomo  para  c¡.zu*  guiui*. 

C11EZ , prep.  En  cosa  de  ex.  je  va  ut 


CIU  ( 

chcz  un  fe/,  voy  á Casa  de  fulano.  Jl  Entre : 
ex.  il  r aroit  une  coutumc  chcz  le  Alhc- 
fiiens , bahía  una  costumbre  entre  los  Ate- 
nienses. j|  Esta  preposición  junta  á un  pro- 
nombre prr.sonal,  se  haee  nombre  substanti- 
vo : ex.  reí  hornme  n a pouit  de  chcz  sol, 
este  lionihrc  no  tiene  casa. 

Í^HlAOt'X,  s.  m.  ( ihauz  : alguacil  turro. 
CHIASSE,  s.J.  Escoria  de  los  metales : 
la  del  hierro  se  llama  cagaíicno,  ó moco*  de 
herrero.  Hablando  de  moscas,  ó gusanos,  es 
cagada. 

*CH1  IVKNNE,  (geogr.)  Cha  ven  a : vi- 
lla drl  país  de  los  Grisoties. 

* CHIC,  s.  m.  Nombre  que  dan  an  Proven- 
ía á n m r ) ios  na  x a ri  1 i os . 

CHH  1\NE , s.f.  Trampa  legal  : sutilczA, 
ó ardid  que  calle  en  los  plcytos,  y de  que  se 
abusa,  yeti  este  caso  es  emhrollo  , enredo, 
cavilación,  jj  Li  amanse  gen*  de  chicarte,  los 
escribanos  , procuradores  , porteros  , ote.  ¡| 
(fíg-j  Se  Uamttn  chica/tes  los  efugios,  vanas 
sutilezas,  sofisterías,  y quisquillas  oseo  lácti- 
cas; y entre  jugadores  las  triquiñuelas  v al- 
tercaciones para  enredar  las  jugadas.  ¡¡  Tam- 
bién se  dice  chicarte  a cierto  modo  de  jugar 
si  mallo , y á los  trucos,  como  es  lodo  juego 
de  invención, 

CHICAN ER  , v.  a.  y n.  Armar  pleytos  , 
enredos,  levantar  causas  á alguno.  ,J  Suli- 
ii^ur , buscar  escapatorias  : para  salir  de  un 
enredo,  ó riesgo.  ,|  Otras  veces  es  disputar, 
contradecir , oponerse  : por  genio  altercador, 

■ no  por  razón.  ||  ( Jig , ) Buscar  <piÍMjui- 
las,  incomodar,  dar  que  hacer,  que  sen- 
tir. 

CmCANERIE , s.f  Trapacería  : enre- 
do : trapaza. 

CH1CANEUR,  EUSE,  s.  Trap.ccro, 
enredador. 

CH1CANIFR,  ERE,  s.  ( fam .)  Quis- 
quilloso, caviloso,  movedor  de  dispustas  v 
porfías. 

CHICHE,  adj.  nt.yf  Cicatero,  roñoso,  es- 
caso , apretado  : en  materia  de  dar  ó gastar, 
[i  Pois  chiches  ; garbanzos. 

CHICHE-FACE  , *.  m.  ("ara  miserable  : 
rara  de  píeos  amigos. 

CHICUEMENT,mA\  Escasamente  ; con 
escasez  y cortedad. 

* CHÍCHETE » s.  f {fam.)  Cicatería, 
roñería : por  economía , parsimonia.  j|  ( fig.) 
l’(K|Ucdau,  cortedad  de  animo. 

CHlCOiN,  *.  m.  Lechuga  romana , ó mas 
bien  de  oreja  de  mulo. 

CH1CORACÉ , ÉE,  adj.  ( botan. ) Cluco- 

ráeco  ; lo  que  tiene  algo  de  la  propiedad  y 
naturaleza  de  la  achicoria. 

CH1COUEE , s.  f'.  Escarola  : planta  hor- 
tense. j¡  Chicotée  sauvage , achicoria,  diente 
de  león  planta  silvestre.  ]¡  ChUoi  & hla/tchc, 
fplibm  planut  hortense, 
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CHICOT , s.  m.  Astilla,  ó pedazo  de 
madera  : zoquete.  j]  Raigón  : pdacito  de 
muela  que  queda  en  la  encía,  (j  Tocon  : el 
resto  de  un  tronco  de  1111  árbol  que  sobresale 
de  la  tierra  después  de  cortado. 

CHICOTEE , v.  n.  ( J'am .)  Estar  erre 
que  erre  : paliar  sobre  cosas  de  poco  mo- 
mento. 

CH1COTIN,  s.  m.  Acíbar  : zumo  del 
aloes. 

CHIEN,  s.  ni.  Gin  , perro  : animal  do- 
mestico. ¡j  Hablando  de  anuas  de  fuego,  es 
el  gatillo,  que  también  se  llama  perrillo.  j| 
( Jtfí.  Jam. ) Dlcese : chico  y chienne  a todo 
lo  que  es  nudo , ruin  , indigno , maldito , 
asi  de  persmias,  como  de  cosas  : ex.  que¿ 
chica  de  nutsicien ! quelle  chienne  de  come- 
die ! que  maldito  músico!  «pie  indigna  co- 
media ! O la  chienne  de  uie!  que  vida  aper- 
reada , ó a n astrada ! ||  Pelit  chica  ; perrillo  , 
perrito , cachorro.  ||  Chica  couiant , sabueso : 
csjKxic  de  jxxlrnco.  j|  Chica  de  haul  ncz  , ó 
chica  de  que’ le  : p-iTO  ventor.  (|  Chien  tic 
manchón ; perro  de  falda,  ó faldero.  ,|  Chien 
de  nter\  o marin  : can  marino.  ||  Chien 
coucfuint  : perro  de  muestra.  j|  ( fig. ) ¿jo 
llama  chica  couchanty  el  hipócrita  adulador  : 
Jaira  le  chica  couekant , hacer  la  gata  enso- 
gada. ||  Chica  : esta  voz  entra  en  muchos 
reb  anes  : ex.  boa  chica  chasse  de  rote  r tic 
casta  le  viene  al  galgo  el  ser  rabilargo.  || 
Entre  chien  ct  loup  : á boca  de  noche  : 
entre  dos  luces.  ||  Saint  fioch  el  son  chien  : 
la  maza  y la  mona.  ||  Qui  a i me  Per  Ira/ id 
túrne  son  chien  : quien  quiere  á Bullían 
quiere  á su  can.  ||  { fig. ) Se  dice  rompía  les 
chicas  t por  cortar  ó interrumpir  la  conver- 
sación, cortar  el  hilo.  ||  Leurs  chicas  nc 
chassent  pas  ensemhle  : ellos  no  hacen  bue- 
nas migas , su  ángel  y «1  del  otro  están  de 
espaldas. 

CIIÍKNDENT,  s.  m.  Grama  : planta. 

CHIENNE,  s.  f.  Perra  : la  hembra  del 
peno.  j|  Chienne  chaudc  : {ierra  cachonda  , 
salida. 

CHIENNER,  u.  n.  Parir  : la  perra. 

CH1ER,  v.  n.  y a.  Cagar,  ciscarse : ha- 
cer del  vientre. 

CHrKLR , EUSE,  *.  Cagón,  cagona. 

CHIFFK,  s.f  Tiritaña  : lela  muy  endor- 
ble  , de  poco  cuerpo. 

♦ CHIFFLER , v.  a.  Silvar.  V.  Stfflcr. 

CHlh  FON  , s . m.  Arambel,  andrajo, 
trapo  rwjo  : dícesc  generalmente  de  qual- 
qmei  a cosa  de  poco  valon 

♦CliiFFOJN  ,OJXNE,  adj.  (Jará.)  Toda 
rama  inútil. 

CHIFFONNÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  chif- 
fonner. 

CH1FFONNER , •%  a.  Achuchar,  ajar, 
rozar  : deslucir  ó cstmxsr  alguna  cosa  ma- 
nos jauclo|a  3 ó apretándola.  ||  ( mitg.  ) Res- 
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tragar , ó besuquear  incivilmente  lu  cara  de 
alguna  persona. 

CHlrFOVVMKR  , IERE  , s.  Trape- 
ro : recogedor  de  trapos  viejos  por  el  pue- 
blo. ¡|  Ropero  de  viejo.  ||  Maulero.  ¡|  {Jig- ) 
¡Sollama  chiffbnniery  el  que  recoge, y cuenta 
sin  elección  , todo  lo  que  oye  decir  por  el 
público  : también  significa  un  hombre  chis- 
moso , trapacero,  embustero. 

CHILFRE,  r.  m.  Cifra,  número , gua- 
rismo. |¡  Cifra  : el  carácter  arbitrario  y con- 
venido con  que  se  escriben  dos  personas  cu 
secreto,  jj  (afra  : enlace  de  «los  o mas  letras 
capitales  para  expresar  iui  nombre  en  abre- 
viatura. 

CHIITRE , ÉE , p.  p.  del  verbo  chiffrrr. 

CHIFFRER,  v.  a.  Numerar  : poner  nú- 
meros a alguna  cosa,  señalar  con  números. 
|)  ChijJrtr , v.  n.  es  contar,  esto  «*s,  sumar 
paríalas.  También  significa  cifrar,  describir 
eil  cifra. 

CHlb  FRFX'R , s.  rn . Contador- : el  que  es 
diestro  en  la  aritmética. 

CIUGNON , s.  //*.  Ccivi  -inlío  : j»os- 
cuezo  : tozuelo.  [|  Penca  de  jk-Io  cjiu*  llevan 
las  mugeres,  ya  propia,  ó postiza.  ¡|  Tixeia 
del  arado  : voz  usada  en  las  cercanías  «le 
Patis.  |)  Abrazadera. 

* CHlfiF. , CUIUFÉRE , CII1LIFICA- 
TION  , V.  Chvlc  , etc. 

* CHILIADE,  j.  m.  Millar  : composición 
de  mil  cosas  de  un  mismo  genero  : frs  Chi- 
iunlrs  d'  Hr asme. 

+ CHIUI  ARQUE , s.  nt.  Quiliarca  : co- 
mandante de  mil  bombic»  entre  los  anti- 
g'»!»- 

CIUMFIRE,  s.  f.  Quimera  : monstruo 
fahidosi).  jj  Quinu*ra  : imaginación  vana. 

CIIIMÉRIQU’F',  aJj.  Quimérico,  imagi- 
nario , aereo  : cosa  fingida , imaginada , sin 
fum  l .unen  lo. 

*GHlMKRIQVTMENT,«i//e.p«  un  modo 
quimérico,  fantástico,  imaginario. 

CHI  MIE,  m.  f.  Quimia , ó Químira  : 
ciencia  que  «mseña  á relucir  los  cueipos 
naturales  a sus  primeros  principios. 

CIHMIOUE.  odi.  m.  y J.  Químico  : lo 
pcrt«*n«*r¡i-nte  á la  Química. 

CHI  MISTE,  j.  rn.  Químico  : el  «juc  pro- 
prol'esa  la  CTiiimia  , ó química. 

CHUNA , SQÜ1ICE,  ESQUINE,  /. 

(.bina  : planta  y raíz  que  se  trae  de  la 
Chino. 

* CHINCHE,  ó CHINOLLE,  j.  m. 

Chinche  , ó Chinchilla  : qundrúnedo  de 
Cliilc,  «*specic  de  ardilla,  «mya  piel  es  muy 
estimada  : y que,  quand«>  le  persiguen, 
arroja  de  si  un  aceytc  fetidísimo , algo  seme- 
jante al  olor  de  chinche. 

*CHINFRFJ\EAIJ,  s.  m.  ( voz  baxa) . Cos- 
corrón , chil  lada , ó clin  ¡o , dado  en  la  cabeza 
con  espada,  vara,  ú otra  cosa. 


* OHINORODO'Y , s.  m.  Agavanza,  es- 
caramujo», ios.il  pcmmo  : arbusto'. 

CIIlNOIS,  ObSE,  tujj.  y*. Chino  : natural  * 
ó perteneciente  a la  (Juna.  |j  Chinesco  : 
según  el  «*slilo  «i  gusto  de  los  Chino». 

* CHINQUER , v.  n.  [voz  búa  a).  Fm- 
linar,  trincar  : beber  en  trinca  cu  la  ta- 
jona, que  hoy  dice  el  vulgo  echar  medias. 

CHIOLRME,  s.j.  ChiiMiia  : el  con  junio 
de  galeotes  y forzarlos  de  las  galera».  ¿|  Raneo 
de  galera. 

CHiPUTER  , v.  n.  ífarn.)  Chuchear , 
gazmiar  : comer  mucho,  y poco  á la  tez.  j¡ 
Hacer  una  cosa  de  varias  veces , y not«le  se- 
guida. ¡|  Regatear  : altercar  sobre  lo  qur 
compra  : y también  tantear  el  precio,  darle 
mil  vueltas  sin  decidirse. 

CHIPOTIER , ERE,  i.  (Jam. ) Regatón  ; 
el  «pie  regatea  mucho,  y da  mil  tientos  al 
píecio  ánte»  de  «ximprar. 

CHIQUE,  s.  f Araílor  : animalito  «pie 
se  introduce  entre  enero  y carne,  y cuyo 
picor  molesta  mucho.  ||  Dedal  : xicura  ó 
taza  «le  cafe  pequeña.  ||  Bolita  de  piedra  ó 
barro  para  jugar  lou  niños. 

CHIQUENAUDE,  s.  f Capón,  papi- 
rote , capirotazo  : que  1c  dan  á uno  cou  ios 
dedos. 

* CHIQUER , v.  n.(  ant. ) Yantar  : comer 
y beber. 

CHIQUET,  s.  m.  Migaja  : pe«pieña  parte 
«le  uu  iodo.  ¡|  Como  adverbio,  es  á migaja- 
das, á pizquitas,  á soi hitos,  á pistos,  etc.,  si 
se  habla  «le  pagar , beber , ó comer. 

CHJRAGRK,  s.  j'.  (medie. ) Chhagta  : 
gota  que  ataca  las  manos,  así  coiuo  se  llama 
po«l.igra  la  que  ataca  los  píes. 

CniRAGIlE,  s.  m.  El  gotoso  de  manos. 

* CHI  RITE,  s.  f.  Quinta  : piedra  figu- 
rada , que  representa  una  mano. 

CHIROGR APHAIRF.  , adj.  m.  y f. 

( protmne.  ¡\i ) Quirogiaphario  : acreedor* 
sobre  un  vale  privado. 

CÍOROLOGIE , s.  j.  Quirología  : el 
arte  de  baldar  por  los  «h-dos. 

CHIROMANCE,  ó C1IIR0MANCÍE, 
s.f  Qmromancia  : el  arte  de  adivinar  por 
las  rayas  de  las  manos. 

CHlROMANClEN , s.  Qu  i romántico  : 
el  que  profesa  la  Oniromancia. 

auiuH<;u:.u. , ale,  adj.  Qa¡iúr- 

gico  : lo  que  pertenece  á la  cirugía. 

CH1RURGIE,  s.  f.  Cirugía  : el  arte  de 
curar  las  enfermedades  externas  con  iu  ope- 
ración «le  manos. 

CHIRURG1EN , s.  m.  Cirujano  : el  que 
profesa  el  arte  de  la  «úrugía.  ||  Premier  chi- 
rureien  du  finí . primer  cirujauo  «le  cámara. 

CHIRURG1QLJE,  adj.  m.jJ\  Quii  úigico< 
lo  píu  tcnecientc  á la  cirugía. 

CHISTE , s.  m.  { pronúnc.  kiste).  Cista  ; 
vayoa,  ó cápsula  uretubruuosft , en  la  que 
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por  lo  romnn  se  halla  encerrada  la  materia 
que  produce  los  tumores. 

MJiifE,  x.  f.  Chita  : cierta  tela  de  In- 
dia*. 

CHIGRE,  s.  f.  Cagada  : el  excremento 

«le  la  iiHMca. 

CIILAMVDK,  x.  f.  Clámide  : capa  de 
los  patricios  entre  los  Romanos. 

CXiLOROSE , x.  J'.  ( medie.)  Palidez 
del  color  : enfermedad  : especie  de  opila- 
ción. 

CHOC , 3.  rti.  Choque,  embate,  golpe, 
encuentro  : de  un  cuerpo , ó de  una  cosa 
con  otra.  j|  Choque  , reencuentro  : de  una 
tropa  con  otra.  ||  (Jig>)  Contratiempo,  caso 
adverso. 

* CHOCALLLER , a.  r.  Embriagarse  : al 
pie  de  la  cuba. 

* CHÜCAILLON , s.  f.  Borracha  : la 
muger  que  se  da  continuamente  al  vino. 

CHOCOL AT , i.  m.  Chocolate.  ||  Fnire 
¿n  choen/at  ; labrar  chocolate.  I|  'l’ablztta 
de  chncníat  : ladrillo  de  chocolate. 

♦CHOCOL  AT1ER  , s.  m.  Chocolatero  , 
molendero  : el  que  tiene  por  oficio  labrar 
chocolate. 

i iU( )COL  ATIERE , s.  f.  Chocolatera  : 
la  vasija  en  que  se  hace  el  chocolate  para 
tomarlo. 

('.H(£UR , s.  m.  Capilla  , coro  : concierto 
de  varias  voces,  é instrumentos.  ||  Curo  en 
todas  las  acepciones  del  español.  ||  Enfans 
de  chccur  : seises , infantes  de  coro , mona- 
cillos. 

. CHOIR  , antiguamente  CHEOIR , v.  n. 
Usase  solo  en  infinitivo,  y en  el  participio 
pasivo  r/in  significa  caer , venir  abuso , al 
sucio.  Se  usa  mas  en  poesía  que  en  prosn , 
y mas  en  el  sentido  figurado  que  en  el  pro- 
pio, y en  este  último  aun  en  estilo  joco-serio. 
CtiÜlSI , IE , p • p . del  vei  lw»  choisir . 

CHOISIR,  v.  a.  Escoger  : elegir,  en  el 
sentido  de  echar  inunó  de  lo  mejor,  de  bus- 
car , tomar  ó preferir  una  persona , ó una 
cosa. 

CHODÍ  , s.  m.  Escogimiento  : hablando 
de  cosas.  j|  Elección  : hablando  de  personas, 
en  sentido  activo $ porque  en  el  pasivo,  es 
tlcction , y no  choix. 

CHOLAGOGliÉ,  adj.  m.jr  f.  Colagogo  : 
rtmedio  pira  evacuar  la  bilis. 

CHOLEDOGRAPH1E , ó CHOI.EDO- 

LOGIE , s.  J.  Coledugraíia  : descripción, 
tratado  de  la  bilis. 

CHOLIDOQLE,  s.  m.  Colcdoquio  : 

canal  que  conduce  la  bilis  desde  el  hígado 
al  duodeno. 

CHUMARLE  , adj.  m.jr f.  Díccseyí'/e 
chómablc  : fiesta  de  guardar,  día  de  fiesta  : 
dia  feriado  en  que  no  se  puede  trabajar. 

CHÓMAGE  , s.  //i.  Día  d**  fiesta  , de 
huelga,  de  descanso  : cesación  de  trabajo. 
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CHUMÉ,  ÉE,  p.  p.  dd  verbo  chdmer. 

CHOMEit,  v.  a.  Guardar  las  fiestas,  ó ios 
dias  (ta  fiesta  : no  trabajando. 

CHOMKR  , v.  n.  Hacer  fiesta,  holgar, 
estar  parado  por  falta  tic  trabajo,  ó por  110 
buscarle. 

♦CHOMET,  s.  m.  Paxarito  muy  delicado, 
que  se  halla  en  la  Noruiundt’a. 

♦ CHUNGAR,  ó CHUNGAR , s.  m. 

Choncar  : ave  de  rapiña , especie  de  alca- 
raván. 

CHONDRÍLLE,  ó CON  ORILLE,  s./. 

Condrila , ajonjera  : planta. 

CHONDROLUGIE,  1.  f.  ( anat .) 

( pronun.  Aon).  Condrología  : descripción 
de  los  cartilagos. 

CHOPINE  , s.  f.  Media  pinta:  medida 
de  líquidos,  igual  á un  uuartillo. 

CHUPIN  Krt , r.  /i.  ( vulg. ) Echar  co- 
pas , echar  (juanillo»  : dicese  [>or  beber  muy 
a menudo  vino. 

♦CHUPIN  ETTE,  s.f  Cilindro  pequeño  , 
que  se  fixa  en  el  cuer¡>o  de  la  bomba  , un 
poco  mas  abaxo  de  donde  sale  el  embolo. 

♦ CHOPPEMENT,  s.  m.  Tropezón  : ac- 
ción del  que  tropieza  : traspié.  ]|  {Jig>)  ^er- 
ro , desli¿  , ó falta  grosera. 

CHOPPER , a.  n.  Tropezar  con  el  pie 
en  alguna  cosa.  j|  (^fig. ) Errar  , engañarse  , 
deslizarse  : caer  en  una  falta.  j|  Chopper  , 
topar  : se  dice  de  los  carneros, 

CHOQUANT,  ANTE,  adj.  Picante  „ 
ofensivo  , enojoso. 

CHOQUÉ , EE  , p.  p.  del  verbo  c/10- 
quer. 

CHOQUER  , v.  a.  Encontrarse , ó dar 
un  cucrj>o  contra  otro.  ||  Embestirse  , aco- 
meterse dos  excreitos  ó hopas,  tener  un  reen- 
cuentro. ||  {fig» ) Picar  , herir  , ofender  , 
dar  en  rostro. 

^CHOREE,  s.  m.  ( pronunc.  Ko ).  Coreo: 
nombro  de  un  pie  de  verso , griego  y la- 
tino. 

CIIOREOGRAPHIE  , j.  f ( pronunc. 

Ko  ).  Coreografía  : arte  de  notar  sobre  el  pa- 
pel les  pasos  del  baylc  , por  medio  de  sig- 
nos. 

CHOREVÉQUE , s.  m.  Coro-Epíscopo  : 
nombre  de  ciertos  prelados  que  antiguamente 
excretan  las  funciones  episcopales  en  las  al- 
deas. 

♦ CH0R1AMBE  , s.  m.  ( pronunc.  A'o  ). 
Coriambo  : nombre  de  un  pie  de  verso , grie- 
go y latino. 

CHORION  , s.  m.  'anat.)  Coiion  : mnu. 
brana  exterior  de  las  dos  que  cnvuclveu  el 
feto. 

CIIORISTE  , X , 771.  Corista  : el  que  cania 
en  el  coro. 

CHOROGRAPHIE , s.  f.  Corografía  : 
1 descripción  de  algún  reyno  , 6 provincia  pai- 
| liculai. 
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CHOR0€R.\PHI<>liE  , mlj.  m.  y f. 

Corograiico. 

CllOROÍPE,  s f.  Coroida  : Ja  túnica 
tercera  «Id  ojo. 

CHURUS,  t.  m.  [voz  tómenla  del  latín.)  So 
usa  en  lo»  convites , y tolo  en  esta  fiase  /oiré 
chorus  , esto  es,  cantar  muchos  a un  tiempo 
en  la  mesa  , y de  onlinar ¡o  con  el  vaso  en  la 
mano  : como  si  dixeramos  entonar  la  copia 
juntos.  ( ‘omsjxmcle  a zambra,  ó cantina  , 
en  estilo  la  miliar  y jocoso. 

CliOSE  , s.J.  Cosa  : nombre  que  se  da 
á todo  quanlo  tiene  ser  y existencia  en  la 
naturaleza.  |¡  Oue/que  chote  ; algo,  alguna 
cosa.  Quetquc  chote  de  boa  : algo  bueno  , 
alguna  cosa  buena.  Quelquc  chote  de  vrai  : 
algo  cierto  ó verdadero,  aiguuna  cosa  cierta, 
ó verdadera. 

CHOU,  s.  m.  Col , berza  : cierta  hortali- 
za. ||  Chou  cabuti .repollo  : chou-marin  , 
sold  uncía  : chou  ¡tomate , col  de  pella  : chou 
rouge  , lombarda  : chou  veri , bretones  : 
chou-Jleur,  colifor  : chou  palmito  : sagú,  ó 
palma  de  palmitos.  ||  Chou-dc-chien , rei- 
soni bruno  , planta  purgante  : chou- bizme  , 
cim  a : chou-nnvet , col , cuya  raíz  es  una 
especie  de  nabo.  ||  Pctit  chou  : especie  de 
pastelería  muy  sabrosa.  ||  Chou  : esta  voz 
entra  en  muchas  liases  y refranes  : ex.  allcr 
tout  uu  travers  des  choux , cebar  por  esos 
trigos,  proceder  desatentadamente,  con  pre- 
cipitaron. {|  Cela  ne  vaut  pas  un  trou  de 
chou  : esto  no  vale  un  culo  de  pepino,  un 
bledo.  j|  C esl  chou  pourchou  : es  morlcs  de 
morios , ó lo  mismo  es  una  cosa  que  otra.  |j 
Paire  tes  choux  grus  d’une  chote  : hacer  su 
olla  gorda,  sacar  xugo  de  una  cosa.  \\Faite 
des  choux  et  des  rat’cs  d’unc  chote  : ser 
dueño  de  hacer  y deshacer.  |j  II  sy  entend 
comme  a romes  des  choux  : tanto  enfeude 
de  esto  como  de  capar  ratones.  j|  Plantel’ 
des  choux:  ser  desterrado  á alguna  aldea.  || 
Chou-chou  : chacho : voz  con  que  se  acari- 
cia á los  niños. 

* CHOU  A N , s.  m.  Clman  : nombre  da- 
do á los  insurgentes  del  Vendía. 

CHOUCAS,  *.  m.  Chova  : especie  de 
grajo  tic  color  nardo,  y natas  coloradas. 

CHOUETTE,  s.J.  Mochuelo  : cierta  are 
nocturna.  |]  En  el  juego  de  los  cientos  se 
llama  choueltc  (mohíno ) aquel  contra  quien 
van  los  demos  que  juegan.  (|  En  estilo  pro- 
verbial : tire  la  chouette  d añe  ¿órlete , es 
ser  el  hazmereir  de  una  tertulia,  ó concur- 
rencia. 

CHOUQUET , s.  m.  ( ntíut . ) Tope  : lo 
mas  alio  tic  los  masteleros , donde  se  ponen 
las  grímpolas.  [|  Tamborete  : meseta  redon- 
da en  la  cabeza  de  los  palos , y de  los  mas- 
tclcios.  ;|  Chouquet : tajo  en  que  el  verdugo 
corla  la  cabeza,  a un  reo. 

CHO  YE,  LE,  p.  p.  del  verbo  choyer. 


CHOYER,  v.  a.  Cuidar,  conservar,  tra- 
tar bien  una  cosa,  mirar  por  ella  : como  la 
salud , el  vestido,  los  muebles , etc.  También 
significa  economizar,  ahorrar. 

CHOYER  (SE } , v.  r.  Cuidarse  : hablan- 
do de  la  salud , y con  nías  pi  opiedad  apol- 
tronarse. 

CHRRME,  s.  m.  Crisma  : el  óleo  consa- 
grado, mezclado  con  balsamo,  para  lu  ad- 
ministración de  algunos  sacramentos,  jo- 
tras ceremonias  de  la  Iglesia  : qnc  se  nombra 
siempre  le  saint  chréme.  ||  ; Jig.Jam . ) Se 
dice  solo  chréme , ó le  chréme , como  en  es- 
ta frase:  il feruit  renier  chréme  et baptéme , 
por  decir  bar 1a  descrismar  , desda  islianar , 
esto  es , haría  perder  la  paciencia  , salir  de 
sus  casillas , a alguno. 

CHRÉMEAÜ  , s.  m.  Capillo  de  chri&tia- 
nar  : que  se  pone  a los  niños  después  que 
se  les  ha  Aplicado  el  crisma  en  el  baulis- 

HIO. 

CHRÉTIEN , FRISE,  s.  Chrístiano, 

christiana. 

CHRÉTIEN,  FNNE,  adj.  Chrístiano  : 
lo  perteneciente  a la  religión  de  Jcsuchristo. 
||  1 rés-ehrétien , Christinnísimo  : renombra 
que  se  da  a b»s  Reyes  tic  Francia. 

CHRÉllERAEMENT,  adv.  Christiana- 
menir , con  chrisiiandad. 

CHRETIENTÉ,  t.f.  Christiandad  : tó- 
mase por  lodos  los  países  en  qnc  se  profesa 
la  religión  chrisliutiu  j á diferencia  de  clirú- 
tianisme  ( chi  islinuismo  ) , que  significa  la 
misma  religión  chrisHana. 

CHRIK  , s.J.  (retar.)  Cria  : narración  ó 
amplificación  que  se  hace  hacer  a los  discí- 
pulos. 

* CHRfSMXTION  , s.  f.  Crismacion  : 
el  acio  de  imponer  el  santo  crisma. 

CHRiST , s.  m.  Oiristo.  Hablando  de 
pinturas  ó escultura , es  erucifizo,  que  se  di- 
ce también  christo,  o mas  bien  santo-chr isto. 

OIRlSfE  MARINE  , ».  f.  Salicor  : 
planta. 

* CHRISTIANISER , v.  a.  Christianar : 

hacer  á uno  chrístiano.  ||  Chnslianiser  un 
auteur  payen  : christiauizarlc  , atribuirlo 
sentimientos  ehristianos. 

CHRJSTIANISME,  s.  m.  Christianismo , 
la  ley  y religión  christiana. 

* CHRiSTl ANOPLE , (qcogr.)  Clnis- 
tianópoli*  : villa  y puerto  de  Suecia.  • 

CHROM  ATIQU  E , adj.  m.yj\  ( mús.  ) 

Cromático.  # 

* CHROME , t.  m.  Cromo  : metal  descu- 
bierto poco  lia , do  color  blanco-gris , iimv 
duro  , muy  quebradizo,  y diGcu  de  fun- 
dir. 

* CHROMIQUE , adj.  m.yf.  Crómico  : 
que  participa  del  nomo. 

CHUOiSIQLK  , 9.  f.  Crónica  : histoiia 
en  que  se  observa  d óidcn  de  los  tiempos.  j| 
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A [aludir,  chroniaue  , cnfmnedid  crónica  : 
la  que  dura  mucho  tiempo.  *|  [fifí-  ) D ícese 
chroniffue  scaruhilouse  de  los  cuentos,  ó no- 
ticias infamatorias,  murmuraciones,  ele. 

CIIR OPi IQUEL K , i.  m.  Cronista  : autor 
de  crónicas,  hsta  voz  es  anticuada , y solo  se 
dice  , en  estilo  irónico  y jocoso  , del  que 
cuenta  historieus,  ó cuentos  de  viejas. 

CHRONOGRAMME  , ó CHRONO  - 

GRAP11E , s m.  Citmograma  : inscripción 
cuyas  letras  numerales  deuolan  la  fecha  del 
suceso  que  en  ella  se  refiere. 

CHRONOLOGI E , s.  /.’  Cronología  : 
ciencia  que  trata  del  cómputo  de  los  tiem- 
pos. 

CHRONOLOGIQUE,  adj . m.yf  Gxv 

nolócico. 

CHRONOLOGÍSTE,  ó CHRONOLO- 

Gl.'K,  s.  m.  Chrcnologista,  ócronologo. 

CHRONOMETRE' , $.  m.  Cronóme- 
tro : nombre  genérico  de  los  instrumentos 
que  miden  el  tiempo. 

CHRYSAL1DE  , s.  f Crisálida  , ninfa  , 
ó dormida  : la  oruga  y olios  insectos  en 
su  capullo  , antes  de  tiansforuiarse  en  mari- 
posa. 

( ;HR Y S ANTHÉ M E , s.  m.  Crisantemo  : 
especie  de  manzanilla. 

GER  Y SOCOLLE  , s.f.  G ¡socola  : ^He- 
día preciosa.  ||  Oda,  ó soldadura  : para  el 
oro  y otros  metales. 

CHRYSOCOME  , s.  f Crisócomo  : 
planta  de  ilor  pajiza. 

CHRYSOLTI E , s.f.  Glsólilo  : piedra 
preciosa  de  color,  de  oro  bazo. 

* CHRYSOPÉE , s.  J.  Crisopeya  , ó pic- 
dra  filosofal. 

GHRYSOPRASE , i.  f Crisoprasa  : 
piedra  preciosa , de  color  entre  verde  y pa- 

* CHRYSGlJÍE.  s . f Crisulca,  ó agua 
regia  : pura  disolver  el  oro. 

CHU  , L E , p.  p.  del  verbo  choir , caer. 

CHCCHOTER , v.  n.  {Jam. ) Chuchear, 
cuchichear  : hablar  quedo  y al  oido  de  al- 
guno delante  de  otros.  )|  Chirriar  lo»  gorrio- 
nes. 

CHUCHO'TERIE , s.  f.  Cuchicheo  : el 
acto  de  cuchichear. 

CHUCHOTEUR  , ó CIÍUCHETELR  , 

EL’SE , s.  Cuchicbcro  : el  amigo  de  cu- 
chinear  : el  que  tiene  el  vicio  de  cuchi- 
chear. 

*CHURLE,  s.  m.  Ornitógalo,  loche  de 
Gallina  : planta  lechosa. 

chut,  ( interj.  que  sirve  pat  a imponer 
silencio.  Chito,  chiton. 

CHL7T'  ( antes  se  escribía  chrute  ) , s.f 
Caída  : la  acción  de  caer.  [I  Chute  des  feuil- 
les  : el  caer  la  hoja  , de  los  árboles.  ¡|  (yhutc 
dhumeurs  : fluxión  de  humores.  !|  Chute 
ileau  i despeñadero  de  agua,  cascuda.  J| 


) Se  llama  cluite  el  pecado  : la  desprn- 
cia  de  un  poderoso  : la  ruina  «le  un  imperio'; 
el  remate  con  que  acuba  un  soneto,  octava  , 
décima,  etc.  : la  cadencia  de  un  período,  o 
frase  : la  mala  suerte  de  una  comedia  , ópe- 
ra , etc.  que  no  ha  gustado. 

Oí  Y LE,  s.  m.  Quilo  : sulistancia  Manca 
que  se  forma  de  lo  mas  sutil  de  los  ali- 
mentos. 

CHYL1FÉRE,  adj.  m.  Y f Ouilífcro  ; 
dicese  «le  los  vasos  que  conducen  el  «rudo. 

*CHYLE'UX,  hUSK  , adj.  Ix>  pertene- 
ciente al  quilo. 

CHYLJr  ICATION , s.  f.  Quiliücacion  : 
operación  con  que  la  naturaleza  conviene 
en  quilo  los  alimentos. 

* CHYLOSE,  s.f.  ( medie. ) Lo  mismo 
que  chy  lifi catión. 

* chymose,  s.r.(  cirug. ) Quimósis  ; 

inflamación  que  vuelve  atras  los  parpados. 

Gí,  adv.  Aquí.  Jamas  se  escribe  ni  dice 
solo , sino  unido , y precediendo  a otros  ad- 
verbios, ó pronombres,  como  en  los  siguien- 
tes cxemplos.  j|  Ci-apres  : después,  adelan- 
te, en  seguida.  ||  Ci-devant  : antes,  antes 
de  ahora.  ||  Ci-dessus  : arriba,  ó mas  arri- 
ba. |j  Ci-tlessous  : abuzo,  ó mas  abuzo  f| 
Ci-der riere  : detrás,  ó ahí  detrás.  j|  Ci  gil  . 
aquí  yace  : principio  de  inseripcion  sepul- 
cral. |j  Cel  nommc-ci : este  hombre.  ;j  f’e- 
lui-ci , cellc-ci  : este , esta.  ||  Ce-ci . esto. 

*C1ACALE,  s.  m.  Lo  mismo  que  clut- 
cal. 

GIBOIRE,  s.  m.  G>pon  : vaso  en  que  se 
guardan  las  formas  consagradas. 

GÍBOLLE,  s.f  Gbollcta. 

CIBOULETTE,  s.f.  Cebollino  : planta. 

CICATRICE , s.f.  Gcatriz  : dicese  «le  la 
que  queda  cu  el  cutis  ; y metafóricamente  de 
la  que  queda  en  el  ánimo. 

* CICATRICELE’,  s.  f. Cicatricilla  : pe- 
queña cicatriz.  ||  Galladura  : la  mancha 
blanca  que  turne  la  membrana  «jitc  envudn; 
la  yema  «leí  huevo. 

* CICA  TRISA  NT,  y CICATRISATIF, 
s.  m.  Y adj.  Cicatrizante  : lo  que  tiene  vir- 
tud de  cicatrizar. 

CICATRICÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Cicatri- 
zado. 

CJCATRJSER , v.  a.  Cruzar , señalarla 
cara  : acuchillar,  llenar  de  heridas. 

CICATRISER  ( SE. ) , v.  r.  Cicatrizarse  : 
díccse  «le  heridas , y llagas. 

* CICCUS , s.  m.  Cico  : langosta  peque- 
ña. ||  Ganso  silvestre. 

CICERO , s.  m.  ( imp. ) Lectura  : uno  de 
los  grado»  de  letra  en  tuso  en  la  imprenta. 

CICEROLE  , s.  f.  Galgana  : cierta  le- 
gumbre , que  es  el  guisante  pequeño , ó chí- 
charo. 

CICLAMEN,  s.  m.  Ciclamino,  t\  pao 
porcino  : planta. 
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♦CICLAMOR  , s.  m.  Orla  : adorno  en  el 
borde  ilc  quukiiiicra  cota. 

* CICLOPE,  s.  m.  V Crclope. 

CICirrAIRE , s.f.  Lcvíslico  , Angélica 

montana,  apio  de  monte  : planta. 

CID,  s.  m.  Cid  : voz  lomada  del  árabe  , 
que  significa  señor , ó xefe. 

ODRE,  s.  in.  Sidra  : bebida  que  se  hace 
de  zumo  de  manzanas.  ||  Cidre  aigre  : sidra 
amarga. 

CIKL , s.  m.  Cielo  : y a se  lome  por  el  de 
loe  bienaventurados;  ya  por  H de  los  asiros  ; 
ya  por  la  atmósfera  que  circunda  la  tierra  $ 
ya  por  el  de  la  cama  , de  un  palio , ele. ; ya 
por  el  clima  , ó temple  de  un  pais.  Lláma- 
se cid  el  palio  , Ikixo  del  «nial  se  lleva  la 
custodia  en  la  procesión  del  Corpus.  |J  Aun- 
que citux  (cielos)  es  el  plural  de  riel  { cie- 
lo’; qttando  se  habla  de  cielos  en  términos 
«b-  pintura,  ó de  cielos  de  cama,  se  dice 
ctt  fs.  ||  Ctrl  : esta  voz  entra  en  diferentes 
fiases  familiares  : «.  remuer  riel  et  ierre  : 
no  dexar  piedra  por  mover  , para  conseguir 
alguna  cosa  : élcvcr  un  liomme jusqu ’au  riel , 
Ttonerlc  sobre  las  nubes  , en  los  cuernos  de 
la  luna  : ¿tre  dans  le  troméme  riel , estar 
gozando  de  Dios,  ó estar  endiosado  : dt- 
cese  de  la  persona  muy  arrebatada  en  la  de- 
voción. 

C1ERGE , s.  m.  Cirio  : vela  de  cera  para 
el  servicio  de  la  iglesia.  ||  Cierge  pascal , 
cirio  pasqual  : el  que  se  enciende  en  la  Fas- 
cina florida.  ||  Cierne  , cardón  : planta.  ¡| 
(lergc  du  Pérou  , cirio  peruano : planta.  || 
4. Z'hcrge  : ónix  : concha  marina. 

*CÍERGIER , s.  m.  Candelero  de  cera  : el 
erne  vende  cirios , y hachas.  Diferenciase  de 
<iricr,  que  es  el  cerero,  ó fabricante  de  ve- 
la* ó b ugias  de  cera. 

CIGALE,  s.f  Cigarra  : insecto  con  alas. 
||  ÍÁeu  plein  de  c i gales  : cigarral.  , 

* CIGARRE,  s.f.  Cigarro  : chicote  : el 
tabaco  que  viene  hecho  rollilos  de  la  isla  de 
Cubil. 

CIGNE , s.  f.  V.Cvgne. 

C1GOGNE,  s.f.  (Cigüeña  : ave  de  paso. 
*CIGUGNEAU,í.  m.  Cigoñino  : el  jiollo 
le  la  cigüeña. 

CIGuE , s.J.  Cicuta  , ó rañ abeja  : planta 
.'«•nenosa.  j|  Petile-cigué , Apio  de  perro , pe- 
tgil  bastardo. 

CIL  , s.  m.  Pestaña  : el  pelo  que  cn- 
H'e  b>»  párpados , y sirve  de  delensa  á los 

* CILIAIRE,  adj.  m.  y f.  Ciliar  : en  la 
1 n atomía  y medecina  so  dice  de  cierta  parte 
1 e*l  ojo,  que  sirve  á sostener  el  humor  cris- 
talino. 

CILICE  , s.  m.  Cilicio  : nrmillu  de  cer- 
!.«  . ó crin  , ajustada  á lu  carne. 

* CILICE,  (gcogr.  ) Cilicia  : provincia 
lol  Asia  Menor. 


♦CILINDRE,  s.  m.  V.  Cy  lindre . ||  Tím- 
pano : termino  de  la  maquinaria. 

CILLEMENT , s . m.  Pestañeo  : arción 
de  p utañear. 

CILLKR  , *'•  a.  Pestañear  : menear  á 
menudo  los  parpado». 

OILLER,  n.  .Se  diere  de  los  caballos  , 
qtiando  de  vejez  echan  ciertas  cenias  ó pelos 
blancos  en  el  farpado  superior  del  ojo. 

* CIMAIRI  m s.  m.  ( arquit .)  Cimacio  : 
lo  que  corona  el  capitel  de  la  columna. 

CIMALSE,  V.  Cymaise. 

CIMBALALRE. s.f.  Cimbalaria:  planta. 
*CIMBALK,  s.f.\,  Cymhale. 

GIME, s.  J.  Cima  , punta:  de  montañas, 
peñascos  , cerros,  árboles. 

CIMENT  , s.  m.  Cimento  : cierta  arga- 
masa , ó mezcla  muy  fuerte , para  pegar  , 
Upar,  etc. 

CIMENTÉ , ÉE. p.  p.  dti  verbo  cimenler. 
CIMENTFR , v.  a.  Pegar  : unir  con 
cimento,  ó argamasa.  ||  Asegurar,  estrechar, 
solidar. 

* CTMENTIER , s.  m.  Operario  «pie  hace 
la  mezcla  , ó argamasa  , llamada  cimento. 

CIMETERRE  , s.  m.  Cimitarra  : ar- 
ma cortante  á modo  de  alfange. 

C1  METIERE,  s.  rn.  Cementerio  : lugar 
sagrado,  donde  se  entierrau  los  fieles. 

CIMiER  , s.  m.  Cintera  : el  adomo  que 
se  coloca  en  Jo  alto  del  yelmo.  ||  Solomo  : 
de  vaca. 

CIMOLIE  , s.  J.  Cimolia  : arcilla  que 
viene  de  la  isla  Cinmlis  , cerca  de  Creta.  || 

( adj. ) La  arenilla  ó sedimento  qne  quería 
en  el  mollejón  de  una  piedra  de  afilar. 

GEN  ABRE,  s.  m.  Cinabrio  : el  vermel- 
lon  en  bruto  , antes  de  molerse. 

* CiN  GEN  ELLE  , i.  f Sirga  ; cuerda 
que  sirye  para  tirar  un  barco. 

GENERA  IRE,  adj.  Dicese  urne  ciuerairef 
urna  cineraria. 

CINERATION  , s.f  Cineration,  reduc* 
cion  tic  la  leña , y otros  cuerpos  combusti- 
bles , a cenizas  por  medio  del  fuego. 

CINGLAGE  , s.  m.  Singladura  : el  ca- 
mino que  hace  un  navio  en  jj  horas.  ||  El 
alquiler  de  .la  tripulación. 

CINGLÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  ci/i- 
glcr. 

* CINGLE.AU  , s.  m.  Cordel  graduado 
para  medir  los  diámetros  de  los  columnas. 

CINGLER  , %>.  a.  Cimbrar  á alguno , 
dobfarde , ó cruzarle  : de  un  varazo  , ó la- 
tigazo. l|  Del  viento,  lluvia  , ó nevisca  muy 
fría , se  dice  que  corta  la  cara , que  traspasa , 
qu  il  ringle  le  risa  ge. 

CINGLER  , v.  n.  Navegar  á toda  vela. 
Cinglen  ver*  leí pnrt , licuar  el  rumbo  ha- 
cia, a ir  en  demanda  de  tul  puerto. 

* CIN1PHE  , f.  m.  Cínife  : especie  de 
mosquito. 
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CUÍN  AMOME  , s.  m.  Cinamomo  : ar- 
busto aromático. 

ClNQ,  atlj.  num.  Cinco. 

* CUNÓ  CENT,  atlj.  num.  Quinientos. 

* C£  N Q-DOIGTS-NOTRK-D  AME,  s.f. 

Tártago , catapucio  : planta  medicinal  j es- 
pecie de  titímalo. 

* QNQOAJN  , s.  m.  Orden  de  batalla  , 
para  disponer  cinco  batallones. 

CINÜOANTAINE  , s.  f.  Cinquentena. 

C1NQCANTE  , adj.  num.  Cmqíienla. 

CINQ0AN1T-NIER , s.  m.  Capiuu  de 
ciwriicnta  hombres. 

CLNQUANTIEME  , adj.  m.yf  Quin- 
quagesimo  : cinqúenteno. 

CINQUIEME,  adj.  m.  y f Quinto, 
cinmicno  : señala  número  ordinal. 

CINQUIÉME  , s.  m.  El  quinto,  ó la 
quinta  parte  de  un  todo. 

ClNQUlÉMEj|ENT,  ad\>.  En  quinto 
lugar. 

CINTRE  , s.  m.  ( arquit . ) Arco  de  bu- 
reda.  ¡|  Cimbra:  la  armazón  de  madera  para 
construir  sobre  ella  los  arcos  , ó bureaos. 

CINTRÉ , ÉE.  p.p.  del  verbo  cintrar. 

C1NTRER , v.  a.  Cimbrar  : una  venta- 
na , tina  puerta.  {|  Construir  una  cimbra. 

CIOOTAT,  s.  m.  Vid  del  Cañada  , de 
boja  de  apio  , y la  uva  que  da  esta  vid. 

* CIPOLIN  , s.  m.  Cipolino  : cierto 
mármol  que  tira  á verdoso. 

♦CIPORÉME  , s.f.  Ciporema : árbol  del 
Brasil. 

CIPPE , s.  m.  ( arquit.  ant. ) Cipo  : espe- 
cie de  media  columna  sin  capitel.  j|  Padrón: 
instrumento  de  madera  con  que  los  antiguos 
castigaban  los  reos. 

CÍRAGE  , s.  tn.  Acción  de  encerar  al- 
guna rosa , 6 de  darle  aderezo , ó lustre  con 
cera.  También  significa  el  efecto  de  esta 
acción  , como  si  dixerainos  el  encerado  de 
este  lienzo  , de  estas  bous  , etc.  ||  Diccsc 
También  r.irage  á un  aposento  con  cncera- 

( :IRCÉE , ó HERBE  DES  MAGICIEN- 
NES  , s.  f.  Circea  : planta. 

CIRCOMPOLAIRE  , adj.  m.  y f cir- 
cumpolar : cercano  á los  polos. 

GROONCIRE , v.  a.  Circuncidar. 

CIRCONCIS,p.  p.f  adj.  Circuncidado. 

CIRCONCIS , s.  m.  Circunciso  : tómase 
determinadamente  esta  voz  j*>»  judío , ó ma- 
hometano. 

* CIRCONCISEOR , j.  m.  El  que  cir- 
cuncida. 

CI RCONCISION  , s.f  Circuncisión : la 
acción  v el  acto  de  circuncidar.  ¡j  Llámase 
ksí  la  festividad  dcla  Circuncisión  del  Señor. 

QRCONIÉRENCE , s.j.  Circunfercu- 
cia , circuito.  * 

CiRCONTLEXE,  adj.  y s.  Circunflejo. 

CIRCONLOCUTiON , s.  f Circunlo- 


cución : perífrasis.  [I  (Circunloquio  , rodeo. 

( -.LRCONSCRIP  ilON , s.f  Circunscrip- 
ción : lo  que  reduce  á ciertos  límites  la  cir- 
cunferencia de  los  cuerpos. 

CIR(  ÍONSCIURE  , \*.  a.  CircunscrilHr  : 
disponer  una  figura  que  contenga  otra  den- 
tro de  si.  ||  Relucir  h ciertos  límites  ó tér- 
minos alguna  cosa. 

C1RCONSC1UT,  ITE.  p.p.  y adj.  Cir- 
cunscripto. 

CIRCO NSPECT , ECTE.  adj.  Circuns- 
pecto : mirado  , remirado  : en  obras  , y en 
palabras. 

CIRCONSPECTION,  s.f.  Circunspec- 
ción , miramiento. 

CIRCONSTANCF , s.  f.  Circunstancia. 
CIRCONSTANCIE , EE.  p.  p.  del  verbo 

circón*  tanricr. 

ORCONSTANCIER,  r>.  o.  Contar,  re- 
ferir , ó explicar  una  cosa  con  todas  sus 
circunstancias  : notar  ó señalar  las  circuns- 
tancias de  ella. 

* CIRCON  TEXTIL , ILE.  adj.  (botan.) 
Tortuoso. 

CIRCON V A LLATION,  s.f.  ( fortif. ) 

Circunvalación. 

CIRCON  VENIR  , v.  a.  Entrampar,  en- 
redar , engañar  á alguno  con  artificio. 

CIRCON  VENTION , s.f  Trampa,  en- 
redo , embrollo. 

CIRCON  VENU  , UE.  p.  p.  del  verbo 

dreonvenir. 

CIRCON VOISIN  , ENE.  atlj.  Circun- 
vecino, vecino,  confinante. 

CIRCON VOLUTION,  s.  f Circunvo- 
lución : Ja  vuelta  que  en  retío  mi  o hace  al- 
guna cosa. 

CIRCLIT  , s.  m.  Circuito  , cerco,  rede- 
dor , contorno. 

(ÍRC0LA1RE,  adj.  m.  y f Circular  , 
rotundo  : lo  jHu  teuecienle  al  círculo.  [|  Vor 
tiginoso  : mo\ mócalo  circular  del  agua  , ó 
del  ayre. 

CIRCO  LA  IREMENT  , adv.  Grcular- 
meme  , en  circulo , en  redondo. 

* CIRCO  LATEÓ  R , s.  m.  Saldmban- 
ui , titiritero.  |(  Partidario  de  la  circulación 
e la  sangre  en  otro  tiempo. 

CIRCOLATION  , s.f.  Circulación.  ||  Í 
( quim.  ) Destilación  reiterada  muchas  ve- 
ces. 

* CIRCOLATOERE  , atlj.  Circulante  : 

cosa  que  circula  : como  la  sangre , los  hu- 
mores , etc.  ( 

CIRCO LER  , v.  n.  Circular  : la  sangre  , t 
el  diñen». 

* CIRCUM  - CIRCA  , adv.  ( lat.  ) Cir-  ! 
cnm-circa  : por  ahí  por  allí  : poco  mas  o 
menos. 

* CIRCOS  , s.  m.  Esparaván  : ave  de  ra- 
piña , que  vuela  en  círculo,  y con  veloci- 
dad. 
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CIRF, , S.f.  Cera  : la  materia  que  labran 
fas  abejas.  Temíase  colee  tí  vanante  por  las 
▼cías  (pie  arelen  { y también  por  las  velas 
inisauis , cirios  , ó hachas.  Llamase  circ  la 
cera  de  los  oidos.  ¡|  Circ  W Cspugne  • es  el 
lacre, que  también  se  tjice,  rire  a sceller  , ¿t 
cachcler  : j{  ( prov. ) CcVi  vient  enmme  de 
circ y esto  viene  de  molde  , de  pedas  : cet 
habit  luí  vient  enmme  de  circ  , este  vestido 
le  viene  pintiparado,  de  molde. 

*CIRE  ( ARBJJF.  DK ),  s.  m.  Cerco  , ó 
árbol  de  la  cera  : planta  de  America. 

CUBÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  circr.  ||  Toile 
circe : encerado. 

C1RFR  , v.  a.  Encerar  : dar  con  cera  al 
hilo , al  lienzo  , á las  bolas , zapatos  , etc. 

CIRIER  , s.  m.  Cerero  : el  lubricante  de 
velas  de  cera. 

CIROLiNE , s.  m.  Bizma  : especie  de 
emplasto  que  se  aplica  á las  contusiones. 

(JROiY  , s.  m.  Arador  : menudisimo 
insecto.  ||  Dícese  ciron  el  grano  o am pollita 
que  dexa  el  arador. 

CIRCULE,  s.  m.  Circo  : entre  los  Roma- 
nos era  el  lugar  destinado  para  alguna  fun- 
ción pública. 

* CIRRHF,.».  m.  Zarcillo  : filamentos  que 
tienen  algunas  plantas  para  agarrarse  á los 
Ctierpos  vecinos. 

* CIRSAKAS  . s.  m.  Telas  de  Indias  , 
<le  algodón  y seda. 

* C1RSE , s.J.  Cirsio , ó cardo  hemorroy- 
dal. 

* CIRSOCELE , s.f  Cirsocela  : tumor 
que  se  forma  en  Jos  vasos  espcriualicos. 

C1RURE  , s.  f.  Encerado  : lo  que  está 
empapado  en. cera. 

CI>A)LLÉ,  ÉE.p.p.dcl  verbo  cisuiller. 
CISAILLER  , v.  a.  Zizallar  : en  las  ca- 
sas de  moneda  es  cortar  con  unas  tixeras 
fuertes  los  metales  en  piezas  pequeñas. 

CXSAILLES,  s.J".  pl.  Zizalh.  : las  tixe- 
ras para  cortar  los  metales.  ||  Zizalla  : las 
cortaduras  de  oro  y plata,  que  también  se 
llama  escobilla. 

CISALP1N,  DiE  , adj.  y s.  Cisalpino  : 
el  de  la  parte  de  acá  de  los  Alpes. 

CISEALJ  , s.  rn.  Cincel  : para  cincelar.  [| 
Escoplo  : instrumento  cortante  de  carpin- 
tero. 

CISF.  AUX  , s.  rp.  pl.  Tixeras  : hablando 
genéricamente.  ||  Usase  en  singular  alguna 
vez  , c.-onio  en  español  : me  tire  le  ciseau  a 
cette  étnje  , meter  Ja  tixrra  á esta  lela  : trois 
coitps  de  visean,  fres  golpes  de  tisera  ,ó  tres 
tijeretazo*  : le  ciscau  de  la  Parque  , la  ti- 
xera  «le  la  Parca. 

< TISELÉ  , ÉE , p.  p.  del  verbo  ciscler.  ¡| 
f^elnurs . c iscle  , terciopelo  cortado,  la- 
brado. 

OSELER,  a.  a.  Cincelar  : labrar  con 
cincel  los  metales. 
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CISELET,  i.  rn.  Cineelito  : cincel  p - 
quefio , de  que  us  .n  los  grabadores  cfl  Juico  , 
y los  plateros. 

CtSKLEUR,  s.  rn.  Cincelador  : el  ope- 
rario que  cincela. 

CISriLURE,  i.  f Cinceladura  : lo  qi  c 
está  cincelado. 

* CLSOIRE , s.  f.  Cortador  : instrumento 
que  sirve  para  grabar  los  troqueles  para  i* 
moneda.  # 

* C1S0IRS,  s.  77i.  Cortador  : especie  de 
cortafrío  para  cortar  los  metales. 

* ClSSlTE , s.  f.  Cisites  : piedra  blanca 
que  representa  la*  Flojas  de  la  yedra. 

•C1SS0IDAL,  AUE,  adj.  Cisoydal : que 
pertenece  á la  cisoyde,  ó deriva  de  ella. 

* CISSOIDE,  s.  f.  {georn.)  Ciaoyile  : 
curba  que,  al  aproximarse  á sn  asíntota % 
imita  la  curbatura  de  una  hoja  de  yedra. 

C1STE,  s.  m.  Cisto,  xara  : nombre  ge- 
nérico do  plantas. 

♦cisthepatique,  ó cysthépa- 

THIQUE , adj.  rn.  y f ( anal. ) Cistepátiro : 
conducto  que  lleva  la  bilis  á iá  vejuga  de  la 
hiel. 

* CISTERCIEN , s.  77*.  Cistcrciense  : re- 
ligioso del  orden  de  San  Bernardo. 

CISTO  PHO  RE , s.  77i.  ( antiquar . ) Me- 
dalla, en  la  que  se  ven  representadas  ca- 
nastillas. 

* C1STRE,  j.  77*.  V.  Sistre. 

CITADELLE,  s.f  CiudadeJa  : fortaleza 

que  domina  , ó defiende  á una  cinchad. 

CITAD1Ñ , DEME,  s.  Ciudadano:  ve- 
cino honrado  de  una  ciudad.  Usase  solo  paia 
significaren  algunas  ciudades  de  Italia  aqn*'- 
llos  habitantes  que  no  sou  del  cuerpo  ti* 
la  nobleza. 

CITATíON , s.  f.  Citación  : notificado* 
jurídica  de  algún  señalamiento,  ó emplaza- 
miento. ¡|  Cita  : de  algún  texto,  autoridad, 
ley,  etc. 

♦C1TAT0IRE,  adj.  m.  y f.  ( for . ) Cita-* 
torio  : lo  perteneciente  á la  citación  ante  ua 
juez  eclesiástico. 

CITÉ , s.  f Ciudad.  Usase  solo  de  esta 
voz  cité  en  poesía , y en  estilo  oratorio : por- 
que fuera  de  esto»  casos,  toda  ciudad  se 
llama  villa.  j|  Comunmente  se  dice  cité  el 
centro  de  una  cimtad,  donde  suele  estar  La 
catedral , elnalacio  , ó la  antigua  j*oUacion. 

CITÉ,  EE,  P'P-  del  verbo  citcr. 

C1TER,  v.  a.  Citar,  llamar  ante  el  juez: 
díccse  solo  en  materia  eclesiástica.  {|  Citar  # 
alegar  : algún  autor,  autorídair,  texto,  etc. 
(|  Citar,  nombrar,  al  referir  un  heclio  ti  no» 
ticia , u{  autor  de  ella. 

CirÉRIEUR  , EURJE , adj.  Citerior. 

país  que  está  de  la  parte  de  acá,  con  respec- 
to á una  cordillera , ó á un  rio. 

CITERISÉ,  s.f.  Cisterna,  y laminen  ai- 

É(U*. 
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CTTER7ÍEAIJ , s.  m.  ( : doptr»»- 

fn  cu  que  se  purifica  el  agua  ántcs  de  pasar 
á la  cisterna. 

CIT1SE , s.  m.  Cítiso,  codeso  : planta. 

* CITOLE,  j.  m.  Cítara  : instrumento 
músico. 

CITO  YEN  , ENNE,  *.  Gmladano  : 

nombre  que  se  daba  á ios  vecinos  de  una 
ciudad  ó país  libre,  cuya  constitución  polí- 
tica les  data  ciertos  derechos  : como  el  ciuda- 
dano de  Roma, de  Atenas, de  Lacedenionia, 

V boy  el  ciudadano  francés.  ||  La  pala-  ; 
bra  citaren  sin  regimen , y con  los  adjeti-  ¡ 
▼os  bony  mauvais , telé,  se  aplica  al  patri- 
cio , ó hijo  de  Ja  patria , bueno , malo , zc-  ¡ 
loso. 

* CITR  AGON  , s.  m.  Melisa,  toronjil: 
planra  que  huele  á limón. 

* CITRE,  s.  m.  Cifro  : planta  de  Africa. 

CITRIN,  INE,  a<lj.  Cetrino : color  ama- 
rillo, ó de  limón. 

MTTRIQUE  (ACIDE),  ad¡.  ( qtdm ), 

Acido  cítrico  : el  ácido  puro  de  limón. 

CITRON»  *•  m-  Limón  : la  fruta  del  li- 
monero. ||  A veces  se  usa  como  adjetivo,  y 
se  toma  por  el  color  de  limón,  como  Uijfetns 
citrón.  ||  Citrons  confíts : limoncíllus  en  dul- 
ce. 

*CITRONAT,  s.m.  Acitrón : dulce  hecho 
con  las  cáscara^  del  limón. 

Cri'ROKNE , ÉE,  adj.  Dlcoc  del  gui- 
sado  ó salsa  hecha  con  zumo  de  limón. 

CITRONNELLE,  s.f.  Cidronela  ^bebi- 
da hecha  con  aguardiente  y limón.  ||  Toron- 
jil : planta. 

C1 IRONNIER  , s . m.  Limonero  : el  ár- 
bol que  da  los  limones. 

CITROCILLE,  s.f.  Calabaza.  ||  ( fam .)  ¡ 
Se  dice  grosse  citrouiue , á una  inugcr  muy  ¡ 
gorda  , que  en  español  corresponde  á mor- 
cón. 

♦CITROUILLE,  s.f.  Cidra  cayota:  fmta. 

*CITTADELLÉ,  {£co£r.}Citádella : villa 
capital  de  Menorca. 

*CÍVADE,  s.  f Pescado  de  rio. 

(TV  A DIERE , s.f.  ( ndiit .)  Cebadera: 
Vela  que  va  en  la  verga  del  bauprés. 

CIVE,  s.f  V.  Civette. 

CIVET,  s.  m.  Guiso  hecho  con  la  san- 
gre y entrañas  de  la  liebrr. 

CIVETTE,  s.f  Gato  de  algalia.  ||  Alga- 
lia : perfume  ijuc  despide  de  sí  el  gato  de  al- 
galia. |!  Cebollino : planta. 

(T  VIERE,  s.f  Angarillas. 

CIVIL,  ILE,  adj.  Civil  : lo  contrario  á 
criminal  en  términos  forenses.  ||  Civil  : di- 
crte  de  las  cosas  que  pertenecen  al  gobier- 
no, vida,  ó intereses  cíe  los  ciudadanos,  ó 
subditos  de  un  Estado.  ||  Civil  : por  atento, 
cortes,  afable.  H Morí  chále  y muerte  civil : 
la  privación  fle  los  derechos  y oficios  de  la 
sociedad,  que  trac  consigo  lu  pena  impuesta 
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.1  alguno.  ||  También  se  dice  muerte  civil  de 
l.i  privación  voluntaria  de  estos  derechos  , 
que  se  impone  el  que  entra  en  un  ónicu  mo- 
nástico. 

CIVILEMENT,  adv.  Civilmente  : en  for- 
ma civil,  en  materia  civil.  (|  Con  atención, 
con  cortesía. 

CIVILIS ATION , j. /.  Civilización  : la 
acción  de  civilizar,  ó el  estado  de  la  cosa  ci- 
vilizada. 

CIVILISK  y ÉE , p.  p.  tW  verbo  civiltier , 
r adj.  Sociable,  culto. 

CIYILISER , y.  a.  Pulir  las  costil mhres, 
hacer  tratables , racionales, cultos,  sociable*: 
a las  personas,  pueblos,  y nación***.  ¡|  Ha- 
llando de  cosas,  y en  términos  forense», 
civiliser  es  volver  civil  un  asumo  elimi- 
na]. , » 

• CIVILITE,  s.  f Cortesía,  urbanidad, 
buen  trato,  buen  modo.  ¡|  Faire  civUité h... 
sin  artículo,  es  dar  recados  á...  saludar  á... 
hacer  un  cumplido  á...  ||  Dicese  de  un  hom- 
bre que  comete  groserías,  6 impolíticos, 

Ínt’il n a pos  lu  la  ciyifité  pucrile  (es  título  ríe 
ibro  antiguo),  como  si  dixéremos , no  ha 
leído  el  Galano,  ó el  Catón. 

CIVIQUE,  adj.  m.  y f Cívico  : lo  que 
tiene  relación  con  la  conservación , fe , ú 
lionor  del  ciudadano,  ó de  los  hijos  y dc- 
fensores  de  la  patria.  ||  Courone  cirique , co- 
rona cívica  : solo  á este  exemplo  se  ir  doria 
antes  la  aplicación  de  tal  voz..  Hoy  so  aplica  ú 
juramento,  guardia  , donativo,  etc.  svrment 
cimiente,  garde  ciuique , don  chique , etc . 

CIVISME,  s.  m.  [voz  nucen.  Civismo: 
flícese  del  amor  y fidelidad  del  ciudadano 
á la  constituí  ion  democrática  de  su  país. 

CLARALO,  s.m.  Perro  pachón  de  gran- 
des orejas  : di  cese  clalututl  por  lo  mu  v ladra- 
dor, ó chillón.  ||  {Jig ) Se  llama  clufunul  al 
hombre  necio  y g rlador,  ó chillón.  ||  Dícc- 
*c  de  un  sombrero  alicaído,  chapean  qui  est 
clahaiul , qui  jait  le  clabaudy  que  parece  i 
las  orejas  de  perro  pachón. 

CLABADDAGE , s.  m.  Alarido  : el  con- 
tinuo ladrido  de  los  perros , cspccialcracnte 
eu  la  caza. |J  Vocería,  gritería. 

CLABAUDER , y.  n.  Ladrear  : ladrar  sin 
cesar, y sin  objeto,  en  la  caza  espeeiaimenu». 
ll  Í.f*&-Jam- ) Baladrear,  chillar,  meter  rui- 
do y voces. 

CLABACJDERIEjS.  f {fam.)  Vocingle- 
ría, bataola,  alboroto. 

CLARAD DEDR, EDSE,  s.  'fam.) Ladra- 
dor : hablando  de  perros.  ||  Chirlador,  vo- 
cinglero , alborotador , voceador. 

CLAJE,  s.  f.  Zarzo  : texido  compuesto 
de  varas,  ó mimbres.  ¡|  Cañizo  : entre  som- 
brereros es  donde  aligeran  e igualan  la  Lúa. 
||  Chinchero  : el  texido  de  mimlrres  que  se 
púne  á la  cabecera  de  la  cama  para  recoger 
las  chinches.  j|  Claic  de  caima  : enea  biza- 
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do,  cañizo.  ||  Traíner  sur  la  claie : llevar 
arrastrado  un  reo  al  suplicio.  ||  Claie  pour 
pechar  : cari  al  de  pesca. 

* CLAIM,  s.  ni.  (anL  ) Gemido,  queja, 
niego. 

CLAIR  , AIRE , adj.  Claro  : d ícese  de  lo 
que  tiene  claridad  , ó luz  : de  lo  que  es 
transparente,  terso,  limpio  : del  color  no 
muy  subirlo,  y poco  cargado  : del  texidu 
ralo  : del  líquido  poco  trabado,  lo  contrario 
de  espeso  : de  Ja  voz  sonora  y limpia  : del 
ticmjro  sereno  : del  talento  despejado  : riel 
derecho  patente  : del  dinero  seguro. 

CLAIR,  s.  ni.  Claro,  j iljait  clair ; cla- 
rea , viene  el  dia , amanece.  IL iljait  clair  tic 
/une , hace  luna  clara  : nuircrier  au  clair  ilr. 
la  lune , caminar  á la  luz  , ó con  la  claridad 
de  la  luna. 

CLAIR,  o da.  Claro.  ||  f^oir  clair , ver 
distintamente  : entendre  clair , oír  bien.  || 
( Jig. ) DScese  uoir  clair  dans  una  qffaire , 
penetrar  el  asunto  : il  entendj'ort  clair , oye 
inedia  palabra  : parlar  clair  ct  nct , ou  haut 
el  clair , hablar  franca  y lisamente,  clara  y 
llanamente. 

CLAIR  (A)  ada.  Sin  dexar  nada  turbio.  || 
Tirar  du  i An  a clair , ó au  clair : sacar  el 
vino  claro,  sin  removerle.  ||  ( fig)  Se  dice 
siempre  au  clair : ex.  til  ne  tire  pus  tout 
cela  au  clair,  il  courl  ruque  de...  sí  no  pone 
torio  esto  en  claro,  se  expone  á... 

CLAIRE  , s.f.  Las  cenizas  lavadas  y hue- 
sos calcinados  con  que  se  forma  la  copela 
para  acendrar  los  metales. 

*CLAIREE,  s.f.  Xaravcdc  azúcar  clari- 
ficado. 

CLAIREMENT,  adv.  Claramente  , con 
claridad. 

CLAIRETjíw#.  Clarete  (vino). 

CLA1RET , s.  m.  Baza  de  color : entre 

Í dateros  es  la  piedra  demasiado  clara  de  co- 
or. 

♦CLAIRETTE  (EAU),  Ratafia  : bebida 
compuesta  de  aguardiente,  guindas,  y azú- 
car, etc. 

CLAIRE-VOIE,  s.f.  Bovedilla  : el  espa- 
cio auc  hay  entre  las  vigas  de  un  techo.  j[ 
I_,a  distancia  que  hay  entre  los  palos  ó esta- 
cas de  un  cercado,  jf  Ventana  con  solo  celo- 
sía. I|  Canecí : en  trn  jardín.  ¡|  Halo  : liahlan- 
do  de  toda  clase  de  lexidos  : sean  de  mim- 
bres, lana,  ú otra  cosa.  j|  {agrie.)  Se  dice 
serrter it  clairc-aoie : sembrar  ralo,  ó á distan- 
cia un  grano  de  otro. 

CLAIR1ERE,  s.  f.  Claro,  raso  : el  sitio 
ítiic  está  sin  árboles  en  un  solo,  bosque,  ó 
floresta,  jj  En  las  telas  es  aquel  parage  don- 
de el  texido  está  poco  cerrado , y queda  algo 
ralo. 

* CLAIR-OBSCUR,  s.  m.  ( pint . ) Claro  y 
oívscuro : la  ciencia  en  la  distribución  de  las 
luco  de  un  quadro. 


CLAIRCEV,  s . m.  Clarín  : instrumento 
de  ayre,  hecho  de  cobre,  y cuyo  sonido  es 
claro  y agudo. 

CLAIR-SKM E , EE , adj.  Claro  : d.W 
del  sembrado  elnro,  en  que  se  ha  escaseado 
la  simiente.  j|  {Jig.)  Se  dice  de  lo  que  se 
halla  de  qtiando  en  miando,  de  trecho  eu 
trecho , pocos  veces.  |(  ( prm\ ) 1)  ícum*  /ar- 
fícnt  cst  clair-scmc  diez  qudqu  un : para 
decir  que  el  dinero  anda  escaso  eu  caso 
de  alguno,  que  anda  muy  lirado. 

CLA'.RV  OYAKCE  , s.  J.  Perspicacia, 
discernimiento,  penetración. 

CLA1RVOYANT,  AX  P E,  adj.  Perspi- 
caz, despierto , avisado,  ad vertido  : en  estilo 
familiar  se  podría  decir  hombre  de  buenas  ó 
de  largas  nm  ir  es. 

♦CLAMESI,  s.  m.  Acero  en  tejuelos  pe- 
queños, que  se  saca  del  Limosin. 

CLAMEUR,  s.  f Clamor  : grito  ó voz; 
de  queja,  impaciencia,  ó trabajo.  Usase  mas 
en  plural,  j | Clamaur  da  lluro  ( J’or.) , citación 
ante  un  juez : es  voz  de  la  provincia  de  Nor- 
ma ndía. 

* CLAMELSE , adj.  y solo  usado  en 
chasse  clámense.  Batida  : caza  con  grande 
aparato  y ruido  de  perros,  monteros,  cor- 
netas. 

* CLAMIDE,  s.f.  V.  Chlamyde. 

* CLAMP , s.  m.  (náut. ) G abu  ron  , gi- 
mclga  : madero  que  se  une  al  mástil  ó entena 
para  fortificarle. 

CLAN,  s.  m . Escocia  : es  una  tribu  for- 
mada de  un  cierto  número  de  familias. 

CL.VNDESriN  , 1NE  , adj.  Clandesti- 
no : secreto  : oculto. 

CLANDESTUNE  , s.  f.  Clandestina  : 
planta,  cuyas  hojas  están  parle  de  ellas  cu- 
biertas con  la  tierra. 

CLANDES  PINEM ENT,  adu.  Clandes- 
tinamente : á escondidas  : sin  testigos. 

C LAN  DESTÍN  ITK , s.f.  (Clandestini- 
dad : vicio  de  lo  quesc  hace  clandestinamente. 

CLAPET,  s.  m.  Chapaleta  : válvula  pe- 
queña , que  sube  y baza  por  medio  de  una 
charnela. 

CLAPIER,  s.  m.  Vivar  : gazapera  , cone- 
jera, madriguera  de  conejos.  Taiuhieu  es  el 
conejo  casero. 

CLAPIR,  v.  n.  Chillar  el  conejo,  «í  imi- 
tar su  voz. 

CLAPIR  (SE)*,  v.  r.  Amadrigarse  : es- 
conderse los  conejos  , meterse  en  el  codo. 

♦CLAQUE,*.  ni.  Ave  pequeña  del  tama- 
ño de  tin  torrlo,  y de  comer  sabrosa. 

CLAQUE  ,-s.  /.*  Palmada  : el  golpe  dado 
con  la  pahua  de  la  mano. 

♦CLAQCEBOIS,  S.  m.  Claviohoé  : ins- 
trumento músico  de  teclas. 

CfjAQllKDFA  f,  s.  m.  ( coz  laxa.  ) 
Desbarapado,  ixrbrc  piojoso,  pobre  mendi- 
go. ¡|  {Jara.  ) Garlador,  parlanchín. 

iZ 
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CIjAQUEMENT,  s.  m.  Ex.  clnqucment 
d,s  dcnts  : d mellada  , castañeteo  fie  los 
dientes,  qnaud..  dan  uno*»  ron  otros  por  frió, 
o temblor,  i!  Clnqucment  des  ñutios  , pal  • 
moteo  : el  ruido  oe  manos  dando  palma  ron 
palma.  ||  Hablando  de  huesos  , ex  ermido  : 
y de  látigo  «i  honda  , chasquido  , estallido. 

CLAQUKMLRÉ  , EK,  p.  p.  del  verbo 

elaquemurer. 

CLAQL EM  lTRF R , t>.  n.  ( bn.ro  Y bur- 
lesco. ^ Emparedar  a íllguno , encerrarle  cu- 
tre quatro  paredes  : ponerle  en  un  brete,  en 
un  caffndero. 

CL  AQU E-OREILI .F,  s.  m.  (J'am.)  Ga- 
cho : sombrero  caído  de  alas  : y también  so 
diceded  que  le  lleva. 

CLAÓUER  , v.  n.  CastaQetrar , cruxir, 
cltAsqueur,  restallar.  j|  Claquer  des  dents  : 
dentellar,  dar  diente  con  diente. 

CLAQUES,  s.f.  pi  Chanclos,  y también 
chapines  en  las  mujeres  : para  luelcr  los  píes 
c. drndos  en  tiempo  de  lodos. 

CLAOLKT,  ó CLIQUET,  s.  m.  Tura- 
villn,  ó citóla  de  molino.  ||  Dícese  fie  las  mu- 
jeres muy  parladoras  , que  su  lengua  anda 
comnie  leí luqnel  ou  le  t tíquet  (i  un  moulint 
esto  es,  que  anda  romo  una  toravilla. 

CLARIKICATION , s.f.  Gariiicacioii. 

GLARIHÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  clarijter. 

||  j4dj.  Clarilicado. 

CLArtU'lFJl , v.  a.  Clarificar  , aclarar: 
poner  claro  lo  que  esta  turbio. 

CLAROSE,  S.f.  Esquila,  ó esquilón  : 
campanilla  que  suelen  traer  colgada  del  pes- 
cuezo las  vaca»,  y otras  reses. 

♦ CL  AlUiNÉ,  ÉK , ntl  . ( blas.  ) Clarina- 
do : se  aplica  á los  animales  que  Uevait  es- 
quilas , o cencerro.'. 

CLARDSETTfí,  s.f.  Clarinete  : instru. 
mentó  músico  de  ay  re. 

CLARTE,  s.f  Claridad  : luz  , resplan- 
'do.  . 1|  ( fe. ) (pandad  , el  modo  de  expli- 
carse sin  contusión,  ni  obscuridad. 

CLASSE  , s.  f.  Clase  : orden  ó número 
tic  personas  del  mismo  grado,  calidad,  ú ofi- 
cio. I|  (dase  : tiene  las  firmas  acepciones  del 
castellano.  1 1 Seconde  classe , troLiémeclasse, 
ó solo,  secunde , troisieme , etr.,ctitic  los  que 
estudian  gramática,  equivale  á mayores  , 

menores , etc. 

CLASSKR , v.  o-  Clasificar  : poner  ó dis 
tribuir  por  clases  las  eo^s  , siguiendo  un 
cierto  orden.* 

♦ ¿LASSU'ICATION  , s.  f.  Clasifica- 
ción : disuümrionde  varios  objetos  en  clases. 

CLASSlQUE,  tul),  fn.  yf.  Clásico:  se  di- 
ce de  los  autores  que  merecen  tomarse  por 

modelo. 

CbATIR,  o.  n.  Hipar  el  perro  siguiendo 
la  casa. 

CLAC  DE , s.yadj.  Bueu  Juan  , Juan 

» • buen  alma. 


CLAUDICATÍON , s.f.  Claudicación  : 
la  acción  y efecto  de  claudicar. 

C LAUSE , s.f.  Cláusula  : en  los  les  la- 
men tos,  contratos , etc. 

♦ CLALSOIR,  s.  m.  ( arquit . ) Clave  : la 
última  piedra  que  cierra  un  muro  , arco,  ó 
bóveda. 

CLAUSTRAL,  Al.K,  tul}.  Claustral  : lo 
perteneciente  al  claustro , y al  retiro  ó vida 
monástica. 

♦CLA  V AIRE  , s.f.  Seto  clavaria. 

CLA\  liAU  , s.  m.  Morriña  : cierta  en- 
fermedad epidémica  entre  el  ganado  lanar. 

♦ ( LAVLALX  , s.  nt.  pl.  Claves  : las 
piedras  que  c ¡cr|pn  un  arco  , ó bóveda. 

CLAN  ECTN,  s.  m.  Clave,  ó clavicordio  : 
instmmetuo  músico  de  cuerdas  de  alumbre  y 

y teclado. 

♦ ( .LAN  LCEMS.TE , s.  m.  Músico  que 
toca  e!  clave.  . 

CLAN  ELE  , EE  , ndj.  Díccse  del  gana- 
fio  , ó res  lanar,  que  padece  la  enfeimcdud 
fie  la  morriña , llamada  claeenu. 

CLAVFJLEE,!./  Esl.»  mismo  que  cla- 
ueau. 

CLAVETrK,  s.  f.  Chaveta  , chapeta. 
CLAVICULE , s.J.  ( anal.)  Clavicula: 
uno  de  los  dos  huesos  que  en  el  cueqx>  hu- 
mano salen  de  los  hombros.  |j  Llave  peque- 
ña : en  este  sentido  ús;isc  solamente  en  esta 
frase  : cinto  rule  de  Saloman. 

CI4AVIER  , s.  ni.  Llavero  : el  anillo  de 
plata  ú otro  metal , que  sirve  para  llevar  las 
lia' es. |, Teclado  : de  órgano,  clave,  ó forte- 
piano. 

♦CLAVE,  s.f  V.  Cíate . 

♦ < ,L  A V ER  , s.  m.  Zarzo  grande  y claro  : 
harnero. 

♦CLAYETTE , s.J.  Encella  .*  canastilla 
de  mi mbtes  que  sirve  para  hacer  quesos  v 
requesones. 

CLAVO?! , s.  m.  Batea  : de  cañas,  jun- 
cos. ó mimbres,  jl Coladera. 

CLAYO"NNAOE  , s.  tu.  Zainos  grue- 
sos, 1 icebos  de  varas  gruesas  y estacas  , que 
sirven  para  contener  las  tierras  de  una  cxpla- 

♦ ¿LECHÉ,  ÉF,  ndj.  (blas.)  Horadada  : 
toda  pieza,  como  roe! , anillo,  etc. , que ilc xa 
ver  el  campo  del  escudo. 

CLEF , s.  J.  I Javo  : para  cerradura  de 
puerta,  ventana,  arca,  etc.  ||  Llave  : para 
desatornillar  los  tomillos  gruesos , pues  la  de 
los  pequeños  se  llama  destornillador.  ;j  Ida- 
ve  : la  fie  una  escopeta  , pistola  , eu\  ij  Cla- 
ve : la  piedra  que  cierra  una  lióvcda  , ú ar- 
co. j|  Clave  : el  signo  que  se  pone  al  princi- 
pio do  la  pauta  ó pentagrama  de  la  música  , 
para  saber  porque  tono  se  ha  de  cantar,  o 
toe  ir.  !|  Clave  : respecto  fie  ciertos  libros  en 
que  están  los  nombres  disfrazados  , y las 
* cláusulas  llevan  enigma  y obscuridad. \\Cirf< 
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es  el  husillo  de  la  viga  de  un  lagar,  y de  una 
pi  ensa , para  exprimir  v sacar  el  xugn  a una 
cosa.  ||  Clef.  el  templador  del  clave,  piano- 
forte, y salterio.  ¡|  Clfj  dune  prmtre  .-  ira* 
Imi)  : clavo  grueso  para  unir  dos  vigas.  ¡¡^Ve/’: 
esta  voz  entra  en  las  siguientes  frases  : ex. 
¿tre Jerrné  unís  la  c/c/,  estar  debaxo  de  ila- 
ve : Jermer  a la  < l*j , corar  con  ilave.  || 
(orm’. ) Se  dio*  prcmlre/a  efe f des  clutmps, 
ponerse  en  salvo  , coger  las  de  vihadíego  , 
poner  pies  en  jiolvorosa , salir  libre  a la  cal- 
le : y donner  la  c/efdes  ehamps  . dar  so! tu- 
ra ó libertad  á algún  preso , ponerle  en  la 
calle. ' 

* CLEMATIS , s.f.  V.  Pervenche. 

CLÉMATrrE , s.f.  Orina  lula , muer- 
mora  , yerba  de  pordioseros  : planta. 

CLEmENCE  , s.f.  Clemencia. 
CLÉMKJNT , EN  rE  , adj.  Clemente  : el 
que  tiene  clemencia. 

CLEMENTiNES , s.f.pl.  Clcmcntinas; 
unos  libros  del  derecho  canónico. 

CLEPSYDRE  , s.j.  Clepsidra  , relox  de 
agua  , <>  arena. 

* Cí.ÉHAGF , s.  f.  Clavo  : cierta  enfer- 
medad que  da  en  las  alas  á las  aves  de  alta- 
nería , como  balcones , azores  , etc. 

CLERC , s.  m.  Clérigo  , el  que  por  la 
tonsura  ba  entrado  en  el  estado  cclcsi;  ático.  j{ 
Clerc  (V avocat , pasante  de  abogado.  ||.de 
prnrureur  , Je  notaire  , du  grejfe , etc. , es- 
cribiente , amanuense.  ¡|  Jl/altre  viere  : ofi- 
cial primero  de  un  oficio  de  escribano , pio- 
cnrador,  ole.  ||  Cierc  de  vhapelle  . capellán 
de  altar  en  la  capilla  Real.  ¡¡  jarn.  ) Se  dice 
de  un  hombre  de  cortos  alcances  : 1/  nest 
pus  ungrand  clere  , no  es  un  gran  sastre.  || 
Fairc  un  pos  de  viere  ; cometer  nn  gazapa- 
tón , caer  n)  una  neci'dad. 

CÍ.KRGE,  s.  m.  Clero : el  cuerpo  de  los 
eclesiásticos.  j|  Clerecía;  el  conjunto  de  per- 
sonas eclesiásticas  , que  componen  una  co- 
munidad , ó cabildo. 

CLERICAL,  ALE,  adj.  Clerical  : lo 

perteneciente  a los  clérigos  , ó celes  i;  sticos. 

CLEíUCALEMENT  , ad».  Orical- 

roenle. 

*CLÉRJCAT,  s.  m.  Clericato  ; oficio  de 
la  Cántara  Apostólica. 

CLÉRK1ATURE , s.  f.  Clericatura  , y 
clericato  ; csi.hIo  y profesión  de  clérigo  , u 
eclesiástico. 

* CLICHAGE,  s.  m.  ( imp. ) Clisuge  : la 
operación  de  clisar. 

* CLICHE,  s.  m.  Cliso  : plancha  solida, 
formada  por  el  clisagc. 

* CLICHER,  i\  a.  Clisar  : formar  una 
plancha  sólida,  hincando  un  texto  ordinario 
en  una  masa  de  plomo  fundido , y sirve  des- 
pués de  molde  ó caxa  para  fundir  Jas  plan- 
chas salidas  de  I.»  estereotipia. 

CLIENT,  ENTE,  suvst.  Gicntc  : díce- 


se  «leí  litigante  respecto  del  abogado  que  le 
defiende.  ||  Cliente  : entre  Jos  antiguo»  Ro- 
martos  se  decia  de  arfhcl  se  había  puesto 
baxo  de  la  protección  de  uno  de  los  mas  po- 
deroso» ciudadanos. 

CLlF  jN  1 E.  E,  s.  f.  (.líentela  : amparo 
que  dispensa  un  príncipe  ó gran  señor  á los 
que  se  acogen  a d.j|  Cliente  le  .-  también  se 
dice  de  todos  los  que  gozan  de  cstr  amparo 
tomados  colectiva  ai  en  le,  así  como  decimos 
en  español,  parentela  por  lodos  ios  parientes. 

CLIHHnE,  s.  J.  Aguácela  ; seringa  he- 
cha de  un  nulo.de  sabuco. 

CUGNE,  EK , p.  p.  del  verbo  cligncr. 
CL1GNEMEN T,  s.  m.  Guiñada,  guiña- 
dura. 

CLIGNE- MUSETTE , s.f  Escondite  : 

juego  de  niños. 

CÍJGM’R , v.  a.  Guiñar. 

CLIGNO  i'EMFMT , s.  m.  Pestañeo  : el 
movimiento  de  cerrar  y abrir  los  ojos  guw 
üaudo. 

CLIGNOTER , v.  n.  Pestañear'  guiñan- 
do : parpadear. 

CLIMAX,  s.  17 1.  ( cosmng. ) Clima  : espa- 
cio de  tierraentre dos  paralelos.  ||  ( lima  ( en 
signilii  ación  conam  } , región  , país. 

CLiM  ATÉlUQLK  , udj.  rn.rj.  Clima- 
térico ; se  aplica  a los  años  tenidos  por  acia- 
gos. 

* CLIMAX , s.  m.  ( rctúr. ) Glímace  : es- 
pecie de  gradación  en  el  discurso. 

CLIN-f)*U¿lL , s.  m.  Guiñada , seña  ( 
ojeada  : movimiento  de  ojo  ¡ l'n  un  clin - 
d<xil  : en  un  abrir  y cerrar  de  ojos  : en  un 
momento. ¡[/foire  un  vlin-d  a if  quclquun : 
hacer  del  ojo , dar  una  ojeada,  hacer  una  se- 
ña ú alguno. 

CLi NÜA'vLLE  , CLINCAILLERIE  , 
CLINGAILLER.  V.  QuinutiUc,  etc. 

^CLINCART,  s.  m.  Bateo  chalo  en  uso 
en  Suecia  y Dinamarca. 

* CLIN  CHE  , s.  J.  Picaporte  , ó mas 
bien  pe  tillo  de  una  cerradura. 

Cl  IMQLF,  adj . m.yj.  Clínico  : el  que 
recibía  el  bautismo  en  el  artículo  de  muerte. 

“CI  I^OPllDE,!.  m.  Clinopodio  : gene- 
ro de  -van’ns.  * 

CLINtjLANT,  s.  m.  Bricho  : hojuela  da 
oro  ú plata  que  se  usa  para  los  íxn  dados.  j| 
Oropel  : iammita  de  latón  bruñida  , y muy 
adelgazada.  I| ' fig.  ) Se  dice  dinquant  ( oro- 
pel de  las  rosas  de  poco  valor  y roncha  apa- 
riencia , v piropos  de  Jas  palabras  de  mucho 
relumbrón  , y pora  substancia. 

* CLIN 4¿L  ANTFR , i»,  a.  Llenar  de  oro- 
pel v bricho  un  bordado  . ó vestido. 

CLIí.RJAR  1‘ , s.  n.  Nombre  que  dan  en 
Francia  á una  clase  de  piedra  muy  estimad* 
para  la  sillería  de  un  eclíiicio. 

CLIQl'E  , s.f.  {Jam. ) Hato  , trinca  de 
tunos  . gatería  , gente  de  la  cascaia  amarga. 
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* CLIQUF.T , j.  m.  (r<?/o.T.  >^Triníjuotc  : 
]:¡  pieza  que  esta  en  el  suelo  del  caracol. 

CL1QIIETER  , ^ n.  Hacer  sonsonetes  , 
ó soniquetes:  hacer  triquitraque,  wmsono- 
tenr. 

GLIQUETIS,  s.  m.  Chis  chas  : sonido  ó 
ruido  de  las  armas , locándose  ó encontrán- 
dose unas  con  otras  : en  estilo  .ligo  vulgar  se 
puede  decir,  triquitraque.  ||  En  libros  anti- 
guo* castellanos  se  encuentra  la  voz  paloteo 
hablando  del  diquetis  de  las  picas. 

CL1QUEITES,  s.  f Tarreñas:  tejuelas , 
ó tablcuHas  de  tiestos  : hueso  , ó palo  , «pie 
Jos  muchachos  se  meten  entre  los  «ledos , y 
baten  como  castañuelas.  ||  Cliquettes  de  la- 
dre : tablillas  de  San  Lázaro. 

CL1SSE,  s.J'.  Zarzo  hecho  de  caña,  jun- 
co, esparto,  ó mimbres.  ||  Encella. 

CLlSSÉ , ÉE,  adj . Guarnecido  de  zarzo : 

espartado. 

* CLISSER  , v.  a.  Guarnecer  con  zar- 
zos. 

♦CLfíTE,  óCLYTIE,  s:  f.  Anemone  ve- 
llosa : flor. 

CLLTORIS,  j.  m.  ( anal. ) Clíloris  : ha- 
blando de  las  partes  de  la  muger. 

CL1VER , y.  a.  ( lapul. ) Partir  con  des- 
treza y arte  un  diamante. 

CLOAQUE  , s.  m.  Cloaca  : solo  se  nsa 
hablando  de  las  obras  de  los  antiguos  : entre 
los  moderaos  se  dice  alcantarilla  , albnñal , 
que  recibe  las  aguas  inmundas  de  una  casa  , 
barrio,  ó ciudad.  ||  Por  extensión  se  dice  de 
todo  sitio  sucio  y hediondo. 

CLOCHE , s.f.  Campana  : para  tocar.  || 
Ampolla  , ó vexiga  : que  se  levanta  en  el  cu- 
tis. ||  Campana  : «le  vidrio  para  cubrir  las 
plantas  en  los  jardines.  ||  Cinche  de  pfon- 
í ¡eur : campana  de  buzo  : máquina  que  usan 
!«.$  buzos  para  mantenerse  mas  tiempo  de- 
bazo  del  agita-  . 

CLOCHE  , EE  , p.  p.  del  verbo  cío- 
cher. 

CLOCHEMENT,  s.  m,  Coxera. 

* Cf  ,<>C11EP1ED  , s.  m.  Torzal  de  serla  , 
mas  grueso  que  «*l  ordinario  ||  A clochcpicd , 
á la  coz  coz , a la  coz  coziila,  á la  pala  coza, 
á pie  coaÍio. 

CLOQHKR,  s.  m.  Campanario  : torre  de 
las  campanas.  j|  ( fig- ) Se  toma  alguna  vez 
clochcr  por  la  iglesia , curato , ó parroquia  , 
y su  «Ustriio  , y entonces  se  dice  socampana 
en  español , y no  campanario. 

CLOÍ  JiKR , y.  n.  Coxear,  andar  coxcan- 
do.  ,j  ( ñg. ) Claudicar,  no  estar  una  cosa  a- 
j listada,  cabal,  completa,  ««star  falla  ,«>  desi- 
gual. ||  Jl  ne Jaut  pa*  cfocher  devant  U boi - 
te nx  , no  hay  que  mentar  la  soga  en  casa  del 
abo  reacio. 

CLOCHER  , y.  a.  ( jard . ) Poner  las 
plantas  debazo  de  upa  campana,  ó vaso  de 
vidrio. 


+ CLOCITFTON,  s.  m.  Cimbanillo,  es- 
quilón : canipana  pequeña. 

CLOCHE  i'TE , i.J.  Campanilla  : cam- 
panera. 

C1  AJ  ISON , s.  f.  Tabique  : hecho  de  a- 
dobes , ó ladrillo,  jj  Separación  , hecha  de 
tablas,  »’n  los  quartos  ó habitaciones  de  una 
casa.  ||  Membranas  «pte  forman  los  cachos  de 
las  frutas. 

CLOISONNAGE , s.  m.  La  fábrica  ú o- 
bra  de  tabiques.  , 

f CLOISONNK,  ÉE,  adj.  Solo  se  usa 
hablando  de  conchas.  Coquillage  dnisnnné  $ 
concha  con  una  separación  en  su  interior. 

CLOITRE,  ».  rn.  Claustro  : ya  sea  de, 
convento , bien  de  iglesia  catedral  ; y en  este 
último  caso  so  llama  patio.  ||  Tómase  tam- 
bién por  el  mismo  convento  ó monasterio 
con  el  norobi;c  de  claustro. 

CLOÍTRE , ÉE , p.  p.  «leí  verbo  cloltrer. 
||  Adj.  El  que  está  metido  en  un  convculo  , 
ó «pie  vive  en  reclusión,  ó clausura. 

CLOÍTRER , a . Éncerrar,  ó recluir  en 
un  convento  : poner  en  reclusión. 

CLOÍ TR1ER , s.  m.  Monge  de  clausura  ; 
á diferencia  de  Jos  que  por  sus  oficios  viven 
fuera  del  claustro. 

MILOPIN-CLOPANT,  exp.  adu.  ( fam .) 

Pian  pian  : cozin  coxeando , un  píe  tras  «le 
otn» , cayendo  y levantando. 

CLOPlNKn,  y.n.  (Jam . ) Andar cozcan- 
do  algo , renquear. 

CLOPORTE,  s.  m.  Cochinilla,  correde- 
ra, cucaracha  : nombres  tic  un  insisto. 

CLOPOTELX  , ó CLAPOTEUX  , 
FAJSE , adj.  ( ndut.  ) Mar  picada,  ó ma- 
reta. 

CLOQUE,  s.  f.  Enfermedad  que  tienwi 
á veces  las  hojas  del  imdocoton. 

CLORRE,  y.  a.  Cerrar  : tapar  alguna  co- 
sa. ||  CeAar,  ó cercar  : un  pueblo  , un  cam- 
po, una  huerta.  ¡|  (fig»)  Cerrar  : un  trato, 
una  menta,  un  inventario.  ||  id.  Cerrar : el 
capitulo,  las  cortes,  las  juntas,  por  concluir- 
las, ó despedirlas.  ||  Alguna  vez  es  neutro  : 
ez.  cctte  porte  nc  clól  pas  bien , esta  puer- 
ta no  cierra  bien,  no  ajusta  bien. 

CLOS,  OSE,  p.  p.  del  verbo  elnrre. 
||  4dj.c%.  Champ  dos  . estacada,  palenque. l| 
Pdnue  dase  : el  domingo  de  «juasimodo.  || 
rdlc  dosc  : ciudad  murada.  ||  Aux  yeux 
dos  : á oj«>s  cerrados. 

CLOS,  s.  m.  Cercado  : de  viña,  prado, 
fraudes,  ele. 

CLOSEAU , s . m.  Iluertecito  de  labra- 
dor : cercado  de  seto. 

CLOSSEMENT,  s.  m.  Cacareo  : el  can- 
to ó piar  de  ht  gallina.  j|  Cloqueo  : el  cío  c!«j 
de  la  gallinaquando  esta  clueca. 

CLOSSEa  , y.  n.  Cacarear  : la  gallina.  || 
Cloquear  : «piando  está  clueca.  V.  Clousser. 

CLOTÜRE,#./  Cercado , ó coto.  ¡J  Cct- 
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ramiento  He  tierras  : sean  huertas , prados , 
olivares,  etc.  |J  Clausura  : hablando  de  reli- 
giosos y religiosas.  ||  Conclusión  de  unas 
juntas,  ó última  junta.  ||  Fenecimiento , re- 
mate : en  asunto  tic  cuentas. 

♦CLÓTURER,  a.  ( for . ) Cincelar  una 
cuenta.  ||  Cerrar  un  inventario. 

* CLÓTURIER , s.  m.  Cestero  de  obra  I 

común  y ordinaria. 

CLOXJ,  s.  m.  Clavo  : voz  genérica  de  to- 
do clavo.  J|  Clou  de  ruc  : todo  clavo  ó punta 
truc  se  clava  por  el  pie  un  e;d>allo*|)  Clou 
ue  giroflé : clavo  especia.  ]|  Clou  a crochel : 
escarpia,  alcayata.  |]  Clou  de  ctuVrc  ; ta- 
chuela dorada.  j|  Clon  a vis  : tornillo.  || 
También  se  llama  clou  (clavo)  el  divieso.  j( 
Pctit  clou  : tachuela. 

CLOUCOURDE,  s.f.  Linaria  arvonsc : 
planta. 

CLOUÉ,  ÍIE,  p.  p.  del  verbo  clouer , v 
ad}.  Clavado,  atado,  pegado  : al  bufete,  á 
la  pluma,  al  trabajo,  etc.  detenido  en  un* 
parage. 

CLOUER  , v.  a.  Clavar  : asegurar  con 
clavos  una  cosa. 

CLO UETERIE , s.f.  Comercio  de  cla- 
vazón. |l  Fábrica  de  clavazón. 

CLOUTE,  EE,  p.  p.  del  verbo  elouter , 

V ndj.  Claveteado. 

CLOUTER , v.  a.  Clavetear  : una  cava, 
un  estuche  , etc.  con  clavos,  ó tachuelas 
lloradas , ó plateadas. 

CLOUTIER,  s.  im.  Chapucero  : fabrican- 
te de  clavos.  ||  Aieirchand  cloulier  : el  que 
tiene  tienda  de  clavazón. 

* CLOUTIF.RE , ó CL0UV1ERE,  s.  f. 

Clavera  : la  turquesa  ó moble  donde  se  ha- 
cen las  cabezas  cíe  los  clavos. 

* CLUB,  s.  m.  Junta  , sociedad  , para 
tratar  asuntos  públicos.  Es  voz  inglesa,  in- 
troducida poro  ha  en  Francia. 

* CLU  DISTE,  s.  m.jr f Individuo,  vo- 
cal de  un  club . 

* CLU  PE , ó CLUPEA , s.  m.  Clupca  : 
pescado  dy  rio  muy  espinoso. 

CLUPEA , s.  m.  Clupca  : pescado  que 
nimia  de  color  en  las  lunaciones. 

CLU  SE,  s.f.  ( cetrer.)  Grilo  del  halcón 
para  llamar  á los  perros. 

*CLUSER  , v.  a.  ( caza ) Azuzar  los  per- 
ros para  que  hagan  salir  la  perdiz  de  los  ma- 
torrales. 

* CLUTIA,  s.f  Clucia : planta. 

CLYMENE,  s.f  Climcno  : planta. 

"“CLYSSE,  s.f.  Clisa : árido  que  por  des- 
tilación se  saca  del  antimonio. 

CIA’STÉRE,i.  m.  Clister,  ó clistel : ayu- 
da , lavativa. 

* CIASTÉIUSER,  a.  Echar  aaa  la- 
vativa. 

* CO , ¡ f.  Co  : yerba  de  la  Clima , de  la 
k saca  hilaza. 


* CO.íCCL'SE,  s.  m.  Acusado  con  uno-, 

ó muchos  otros. 

COACTlF , lVE,  ndj.  Coactivo:  lo  que 
tiene  fuerza  de  apremiar,  ú obligar. 

COACTíOiN , i.  /.  G «acción  : fuerza  ó 
violencia,  que  se  hace  a una  persona,  para 
que  haga  una  cosa. 

COADJL  1 EUR  , s.  m.  Coadjutor  : de 
un  prelado . de  un  canónigo,  etc.  el  que  le 
ayuda  á hacer  sus  funciones,  y regularmen- 
te solia  sticcderle. 

COADJL  i ÜRER1E  , s.  f.  Coadjuto- 
ría. 

CO  AD  JU  TRICE , s.  f Coadjutora  : reli- 
giosa que  se  nombra  para  suceder  á la  supe- 
riora  en  caso  de  muerte. 

¥ COAGIS  , s.  m . Comisionista  : el  que 
vende  por  cuenta  de  otro.  Es  voz  usada  en 
el  comercio  de  Levante. 

CQAGU L4T10N , s.f  Coagulación. 

COAGULE,  LE,  p.p.  del  verbo  coagu- 
lar. 

COAGLLER,  v.  a.  ( cienlif ) Coagular  : 
es  lo  mismo  que  cuajar. 

COAGULUM , s.  m.  Coágulo  : masa  só- 
lida que  resulta  «le  la  mezcla  de  algunos  lí- 
quidos. |(  Cuajada  : la  que  resulta  de  la  le- 
che. 

* COAILLE , ó COUAILLE,  s.  f.  Caí- 
das, lana  de  caídas  : la  lana  mas  inferior  do 
ht  res. 

* COAILLER , v.  n.  {moni. ) Ventear 
perro  con  la  cola  levantada. 

COALISER  ( SE  ) , v.  r.  Coligarse  : 
reunirse  para  defender  una  causa , ó formar 
un  partido. 

CO ALITIOjV , s.f  (anglicismo)  Con- 
federación , reunión  de  dos  partidos  opues- 
tos , para  atacar  ú ofender  á un  tercero. 

CO  ASSE.MEA T , s.  m.  El  canto  de  la» 
ranas. 

COASSER,  v.  n.  Cantar  lus  ranas. 

COATI,  S.  m . Cuatí  : quadi  úpedo  de  A- 
mrrica,  de  la  familia  de  los  osos,  y del  ta- 
maño de  la  fuina , á quien  se  parece  en  sus 
qualidades. 

* CO  ATIL , s.  m.  Coatil,  ó palo  nefrí- 
tico : arbusio  de  Nueva  España. 

COR  ALT,  ó COBOLT,  s.  n,.  Cobalto  : 
scrniinelal  , del  qual  se  saca  el  zafio. 

* COBES,  s.  J.  pl.  (nduí. ) Poas  : cier- 
tos cabos  unidos  á las  relingas  de  la  vela.  ¡{ 
Cohcs  de  bn ulüies  : garruchas. 

* COB1TE,  s.  m.  Pescado  de  rio  : espe- 
cie de  gobio. 

* COBLENTZ  , ( geogr.  ) Coblcnza  : 
ciudad  en  el  electorado  de  V re  veris. 

* COBOURG,  (geogr.)  Coburgo  : ciu- 
dad de  Alemania. 

* COCA  , s.  m.  Cora  : arbusto  del  Perú  r 
cuyas  hojas  son  muy  olorosas. 

COCA  GIS  E , s.f.  Tortita  de  la  yerh* 
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tintoria  , Humada  pastel  antes  de  hacerla 
polvos.  V.  P esleí. 

COCAGNE,  s.  f.  Cucaña  : cierto  rrpo- 
cijo  j*opul:«r  que  se  hace  en  algunas  ciudades 
de  Italia.  ||  Pttys  de  cotagné , suele  decirse 
del  país  regalado  y abundante,  y correspon- 
de .t  tierra  de  pipiripao.  ¡|  Coca gne  . en 
sentido  de  regalo  y comodidad , puede  cor- 
responder también  al  español  caponera. 

* COCAOTE,  5.  i.  Cocán  le  : pieilra  de 
las  ludias,  que  calentándola  al  fuego  , da  un 
estallido  semejante  al  trueno. 

COCARDÉ,  s.  f.  Escarapela  : que  lle- 
van los  militares  en  el  sombrero. 

CÜCASSE  , adj.  jr  s.  Burlón  , chus- 
co. 

♦COCATRIX,  s.  tu.  Cocatrice  : especie 
de  basilisco  que  se  cria  en  las  cavernas  y po- 
zos. 

* COCCINELLE  , s.  / Vaca  de  San 

Antón  : inserto  pequeño,  volátil,  colorado 
con  motas  negras  en  el  lomo  : llámase  tam- 
bién san  san  i La. 

COCCIX,  s.  m.  ( anat.  ) Cóccix  ó raba- 
dilla : remate  del  hueso  sacro. 

G0CGLT8>  s-  tu.  Kermes:  insecto  pare- 
cido á la  grana , ó cochinilla. 

COCHE , s.  ni.  Faetón  : coche  público  , 
que  sale  en  días  y horas  determinadas , y que 
se  alquila  pin  asientos.  j[  Coche  d’eau  : barco 
cubierto,  ó entoldado,  rn  que  se  conducen 

or  los  ríos  gentes  y mercaderías  «i  la  sir- 

a de  un  pueblo  á otro.  Son  barcos  públi- 
cos. 

COCJfF,  s.f.  Muesca  : el  hueco  que  hay» 
ó que  se  hace  en  algún  cuerpo  sólido  para 
encasar  otro.  |j  Llámase  tache  la  raya  o se- 
ñal que  se  hace  en  (a  tarja , para  tornar  el 
pan  y vino  liado  la  gente  mitre. 

COCHERA  11,  j.  m.  V.  Caúchenme. 

* COCHEN  E , s.  f.  Serial  de  cazado- 
res. 

COCHFNILLAGE , s.  m.  Tinte  en  gra- 
na : decocción  bu  ha  con  la  cochinilla,  para 
teñir  de  color  de  escarlata. 

CÜCHENILLE,  s.  f.  CoHñntILi  : r!  m- 
secto  de  Nueva  Fm  ..ña . que  da  el  vivísimo 
tinte  do  grana.  If  ¡ .imhien  se  llama  cochi- 
nilla, ó grana,  esta  droga  reducida  a pol- 
vo. 

COCI IENILLEft  , v.  a.  Teñir  en  giana, 
ó escarlata. 

* COC1IENTLLKR , s.  m.  Nopal , tuna  : 
higuera  de  Indias , cu  que  se  cria  la  cochi- 
nilla. 

COCH  F.R , s.  m.  Cochero  : el  que  guia 
Un  coche , v tpdo  carruagc  de  vaqueta. 

COCHE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  cochee. 

COCHER,  v.  a.  Gallear  : cubrir  el  gallo 
á la  gallina. 

COCHET,  s.  m.  Gallito  : |K>lio  grande  : 
pollastro. 


COCHEA  IS,  s.  ni.  Cugujada,  copetuda  : 
ave. 

* COCIilCAT,  s.  m.  Cocliigato  : ave  do 
México,  espacie de  tucán. 

COC JILEARÍA,  s.  m.  Codearía  : plan- 
ta antiescorbútica» 

• COCH  OIS,  s.  m.  Fsqundrador  : ins- 
trumento de  box,  con  el  que  los  cereros  po- 
nen qu.1dr.1d.1s  las  hachas. 

CÚCIION,  s.  m.  Cochino  , locbon  , cer- 
do, puerco,  marrano.  | ( fis*)  llama  co- 
chon  (cochino,  puerco),  ai  hombre  sucio  y 
desase;#.),  ¡j  Ccnhnn  de  lait  : Ictlton,  lc- 
clionchillo.  (|  Grns  cochon  : gran  nía.  ra- 
no. j|  Petit  cachón  : cochinillo,  jj  Cachón 
d’Indc  : conejillo  de  Indias,  mus  pequeño 
que  el  regular,  y que  gruñe  como  el  Iccliou- 
cillo. 

COCHON , (metal. ) Liga,  ó partes  he- 
terogéneas: la  mezcla  impura  dd  metal  y es- 
coria. 

COCHONNKE, f.  Lechigada  : el  nú- 
mero de  lcchonehillos  que  n.icen  de  utl 
parto. 

COCHONNFR , v.  n.  Parir  !a  puerca  , ó 
lechona.  |j  (Chapucear  : hacer  una  cosa  mal, 
y sin  cuidado. 

COCHO. Y\ FRIE,  s.  f.  ( t>idg.  ) Cochi- 
nería , porquería , su»  i es  Jad  , desaseo. 

COCHO NNET , s.  m.  Cinta  lióla  de 
doce  caras  , cada  una  de  las  quales  tiene 
mi  punto  señalado  desde  ci  uno  hasta  el 
dore.  • 

COCO,  s.  m.  (x»eo  : so  dice  de  la  fruta  , 
y tle  la  madera  del  coco. 

COCON  , s.  ni.  Capullo  : del  gusano  de 
serla . 

COCOTIER  , s.  m.  Coco  : árbol  rlc  Ir.s 
Indias. 

GüCTION  , s.  f.  Cocción  : lo  mismo  que 
cocimiento  de  lu  comida  en  el  estómago,  que 
hace  la  digestión.  ||  En  el  lcnguagc  común 
el  cor  i miento  se  II. mía  cuisson. 

liOtil » s.  ni.  ( Jatn . ) Cornudo  , huev  : 
palabra  injuriosa  a un  marido.  <{  En  este 
sentido  fairc  coca , es  nonet  cuernos. 

COCI.  AGE  . s.  rn.  Los  cuernos  , el  chas- 
co, la  desdicha  de  sor  cornudo  : cu  estilo  huí 
leseo  se  llama  cornamenta. 

* COCLITER , v.  a.  (fam. ) Encornu- 
dar : hacer  cornudo  á alguno,  ó alguna. 

COCYTE,  s.  m.  Cocito  : uno  ríe  los  ríos 
del  mírenlo,  según  lu  fabuia. 

CODE , s.  rn.  Código  : compilación  ríe 
leyes  y pragmáticas  ríe  algún  príncipe , He 
quien  toma  ci  nombre  j y por  antonomasia  se 
entiende  la  del  Emperador  Jnstiniano.  ||  Por 
imitación  se  llama  cede,  la  recopilación  de 
las  otdennnzas,  cédulas»  y «líelos  reales,  rn 
Franeiu.  [|  Code  Jora  ti  er ; código  de  montes 
y bosques.  >, 

CODECXMATEUR , s.  m.  Codcimcro  : 
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♦•1  partícipe  en  ios  diezmos  : el  que  percibe 
diezmos  ron  nlro. 

CUOÉTENTKUR  , 5.  m.  ' for . i Di-ten- 
tador : rl  que  retime  una  cosa  con  olio,  ú 
otms , sin  pcrtcnvcerlc. 

COniClFLAlRK,  adj.  m.yf.  Oidici- 
lar  : Ni  que  esta  contenido  Ó incluido  en  un 
co'licílo. 

(jODICITjÍíE  , í m.  OmIícíío  : c§critn 
por  el  qual  se  quita  ó añade  algo  en  un  testa- 
mento. 

CüDILLE,  s.  m.  Codillo  : voz  de!  juego 
del  hombre. 

CODüA  ATAIRE,  s.  m.  Cnndonatario : 
el  asociarlo  á otro  en  una  donación. 

* OLCAEF,  adj.  tumi.  Cecal  :*  la 
vena  que  vuelve  á llevar  la  sangre  del  intesti- 
no ciego  al  ramo  mesen  leí  ico. 

* C<  BULE,  s.J.  (Cecilia  : nombre  gené- 
rico He  ciertas  culebras  de  Asía  y Auic-  II 
rica. 

OECUM,  s.  m.  (íwmí.  ) Ciego  : uno  de 
los  i n test  ¡n<is  mayores. 

COianaiÉT,  4.  m.  { ulgcb. ) Coefi- 
ciente. , 

* (iOl’.GAL , ALE,  ad}.  {icol.)  Cor- 
nual. 

COFUEriOA*,  i./  Compra  de  manco- 
mún, ó rn  ctMiiiiañía. 

COERCIBLE,  mfj.  fu-  jf'J’s, } Loque 
puede  juntarse  y retenerse  en  un  cierto 
espacio.  , 

COERCITIF,  IYE,  atlj.  ' »>:  lega/.) 
CoerRtivo. 

COí.R^I  l IO?í , í.  /!  ( voz  legal ) Coer- 
ción. 

CO-ÉTAT,  s.  m.  ( voz  coniKÍdA  en  da  I 
rnnsiiiueíou  dcllnipetio  Germánico.  ) Co-  j! 
estado  : llámase  así  el  estado,  ó el  príncipe  , 1 1 
que  exere-  la  soberanía  juntamente  con  o-  j| 
tro.  * , 

( ÍO-ETKRIVEL , ELLE 

eterno  juntamente  con  otro. 

* COE\  ÉQUE  , s.  tn.  Ovpíseorm  : el 
que  es'Uhispo  junto  ron  otro. 

O EUR,  a.  m.  Corazón  : del  animal.  :j 
I < mase  á \eees  por  el  eslómtq;»*  : r\.  turf  (fe 
en  ur  : le  r etir  ¿uijiiit  rne[ ; tuifaire  s>»dc- 
ver  le  cwur:  levantarle  ci  estómago  , etc.  ;J 
{ fig. ) Tiene  las  fuisuus  acepciones  que  en 
castellano  : dioso  «rur  ( corazón ) el  animo, 
el  valor  : 1 1 voluntad  , el  afecto  , el  .4|r  : 
lo  interior  de  alguna  cosa  inanimada  , como 
de  un  ¿ubol,  de  iln  fruta,  ele.  ¡|  (\ew  d une 
laitue  : cogollo  de  una  Icrhua.  jj  Ctxur : se 
toma  por  el  medio,  ó centro,  ó interior  de 
alguua  cosa  , como  en  castellano : ex.  uu 
cuuir  tic  Ihivet,  cu  el  corazón  <’»*!  invierno: 
au  cteur  du  royanme  , de  Lt  i i /te , eU. , em 
el  corazón  ó riñon  del  rey  no’ , cu  el  centro 
ile  la  ciudad  , etc.  |j  Crear  «*onizun  '.  Esta 
palabra  entra  metafóricamente  cu  muchas 
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frases:  cx.at'oir,  ó prendre  une  a /Taire  a 
ccvur  , tomar  tiu  asunto  á pechos  : ovo  ir  le 
aeurgros , rstar  apesadumbrado  : ovoir  le 
c<vur  a tu  tttain , llevar  el  corazón  en  las  mu- 
nos  : stwoir  par  cceur , saU-r  de  memoria: 
párter  a avur ouvert , h.mJur  con  el  j»cciio 
descubierto,  sin  rebozo.  ||  De  bou  rieur  : de 
buena  gana  , con  gusto.  ¡)  conlre  nvitr : 
de  mala  gana  , por  fuerza.  ¡|  Díner  par 
cocur:  quedarse  sin  comer.  ¡|  Centrs  : nom- 
bre de  imo  de  los  quulro  palos  de  la  baraja  i 
corresponde  á nuer.it  as  copas. 

CO.  AISrF^CE,  s.J.  Coexistencia. 

COEXtólEH,  v.  n.  Coexistir  : existir 
una  cosa  jimia  ron  otra. 

* COI* FIN , s.  m.  Cestillo  para  guardar 
finta.  ||  Colodra  : jarro  de  modera  que  lle- 
van los  segadores  de  heno  colgado  del  cinto 
con  a^ua  , y una  pizarra  dentro. 

* CU  I- 1*  1 TN  E , tul} . Pizarra  n n poco  com- 
bada , para  empizarrar  los  tejados  aboveda- 
dos. 

♦COÍ  tlNER  (SE),  o.  r.  Rizarse  : se  dice 
tic  lí  i»  liojas  de  los  claveles  que  no  están  de- 
rechas. jj  Kcarp,)  Corvar*:,  atesarse,  exalu- 
vial se. 

C*  )r  h RE  , s.  m.  Cofre  , baúl,  jf  / ,*  cnf. 
Jrc  du  eorps  ( las  arcas  ) : dic<*se  del  hueco 
del  eueqws  humano  compreheudido  mas  aba- 
>o  de  las  costillas,  que  se  llama  también  va- 
cío. Tlicese  también  de  los  animales  : • cite 
cavóle  a un  beatt  cofre , un  grand  copi  e , 
esta  yegua  es  ancha-ríe  hijares.  ¡|  ( trtp. , Co- 
f»e  : es  la  parte  <!;•!  carro  donde  se  pone  la 
piedra  en  que  sient  i ía  fin  roa.  í¡  CnJjre 
d rutel : nu  sa  ile  altar,  en  que  está  el  .nu.  íj 
dj  can  -use : ca\a  de  coclic.  !|  Cojj.  e 
Jo:  t : arca  p .ra  guardar  dinero.  ,|  CojJrcs 
tL:  fioi  : ,.i  :ís  reales  , ó tesorería. 

COFfliE,  EEf  p.  p.  del  verbo  cof- 
frer. 

COFI  R**’R,  v.  a.  ( fnus. ) Poner  á «algu- 
no cu  la  jaula,  meterle  en  caponera:  esto  es, 
en  un  encierro. 

COi  l-REi  , v.  ni.  Ojfr«eilo,  arquilhi. 

COI*  I RCTÍFR , s.  ni.  Cofrero  : el  que 

hace  cofres. 

♦COGiTATION,  s.f.  { ant.  Medita- 
ci»n.  / , 

COGXX.SSE , s.  J.  Membrillo  silves- 
tre. 

• COCNASSIER,  V.  tn.  Membrillo,  ó 
menibri lloro  : árbol  frutal. 

COGJíAT,  s.  tu.  ( Voz  legal  , como  lo 
es  su  correlativa  agnai , aguado  ).  Cognado. 
En  esta  y en  la  sigróeulc  y pronuncia  fuer- 
te la  g. 

C6GN.\ TION , s.f.  { Voz  legal,  como 
su  correlativa  aguatan  i , aguaaiou ;.  Cogna- 
ción 

;COGNATf\>UE,  atlj.  m.  rf  CogtM- 

ticio  : di  ,*các  de  la  mccsion  crj-pic  los  - 
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i ¡frites  colaterales  enli  un  en  posesión  por  las 
uiujii'rn. 

COGMK,  ÉE,  p.  p.  clc*l  verbo  cogner. 
Gimo  atlj.  Cascado,  ó dado  con  un  mar- 
tillo. 

COGNÉE  , antes  COIGNEE,  s.f.  fla- 
cha , destral , segur.  |{  Jeter  le  manche  aprés 
la  cognee  ; cebar  la  soga  li  as  el  cablero.  j| 
Afeltre  la  cognéc  a l ca  bré : poner  mano»  á 
la  obra.  , 

COGMv-FÉTU , s.  m.  ( fam .)  Cascaci- 
ruelas : apodo  al  que  se  aluna  mucho  , y 
nada  hace. 

COGNER,  u.  a.  Clavar  ron  martillo, 
ó maro  : meter,  ó cncaxar  a golpe  de  muí  ti- 
llo , de  maro , un  clavo , una  cuña , uu  ta- 

*UgO. 

COGNER , o.  n.  Aporrear , macear , gol- 
pear : dar  golpes  y porrazos  , á veces  solo 
por  hacer  ruido , como  cogner  contre  la  mu- 
ra i ¿le  : cogner  a la  porte.  ||  (jam. ) Se  dice 
.ve  cogner  la  tete  contre  la  miirnillc  : darse 
un  porrazo  ó calabazada  contra  la  pared.  || 
( fig.fam.)  Se  dice  se  cogner  la  téle  contre 
le  mur : meter  clavo  con  la  cabeza  , esto  es, 
emprender  una  cosa  imposible,  y de  que 
uno  es  incapaz. 

* COGNirr,  s.  m.  Rollo  de  tabaco,  he- 
cho en  lorrna  de  pilón  de  azúcar  de  Ho- 
landa. 

* COGNTTION , s.f.  ( dogm. ) Conoci- 
miento : facultad  de  conocer. 

* COGNOIR,  ó DÉCOGNOIR,  s.  m. 

( imp.  ) Acuñador  : mazo  con  que  en  Fran- 
cia aprietan  y ufloxan  las  cuñas  que  aprie- 
tan la  forma. 

C0HABITAT10N  , s.  f Cohabita- 
ción . 

COHAMTER,  v.  n.  Cohabitar. 

COHERF.NCE,  s.f.  Coherencia. 

COHÉRENT,  atlj.  Cohcrcutc  : confor- 
me , adaptado. 

COHÉR1TIER,  KRE,  s.  Coheredero: 
el  que  hereda  en  compañía  de  otro. 

COHESION , s.  f.  (Ji: s. ) Cohesión  : la 
fuerza  con  que  están  pegados  y uuidos  dos 
cuerpos  entre  sí. 

* COHIER , s.  m.  Quejigo:  cierta  espe- 
cie de  rolde. 

COHORATION,  s.f.  ( qitim.)  Coboba- 
Cion : destilación  repetida. 

COHOBER,  v.  a.  (quim*)  Gohobar: 
destilar  rcjH’tidas  veces  una  misma  cosa , 
reliando  otra  ve/,  en  la  manga  , ó alambique, 
b»  ya  desfilado ; junto  ron  las  heces. 

COHORTE , s.  J • ( voz  fie-la  milicia  ro- 
mana ).  Cohorte  : corresponde  á batallón 
tic  infantería.  II  En  poesía  francesa  se  lla- 
man cohortes  lo  qtu*  en  castellano  han  di- 
cho siempre  nuestros  poetas  esqiutd roñes,  es- 
to es,  todo  ‘Herpe  de  gente  de  guerra.  ||Tara- 
Lien  significa  , fuera  del  sentido  riguroso 


militar,  qundriiln  , turba  , séquito , con  qne 
sale,  se  presenta,  ó vuelve,  un  sugeto  que 
lleva  gente  a sus  órdenes  : ex.  il  se  presenta 
avee  sa  cohorte  de  sbirres  , cotí  su  turba  ó 
quaib  illa  de  corchetes. 

CU  HUI',  S.f.  Batahola,  barabúnda,  ja- 
bardillo : corrillo  de  gente  donde  todos  ha- 
blan , y se  confunden  a voces. 

COl , CUITE , atlj.  Quedo , quieto.  Úsa- 
se regularmente  en  estas  frases  : se  teñir  coi 9 
demeurer  coi  : estar  se  quedo. 

C01FEE,  antes  COKFFE,  s.f.  Cofia  , 
gorra,  toca : baldando  de  njugfrres.  |¡  Hablan- 
do de  los  hombres  , se  llanta  coiffe  de  nuil  ó 
bonnet  de  nuil,  el  capillo,  ó gorro  blanco, 
debaxo  del  gorro  de  dormir : coiffe  de  cha- 
pean , el  forro  de  sombrero  : coiffe  de  ¡fe r ru- 
que, la  red  de  neluca. 

COIM  E,  EE,  p.  p.  del  verbo  coijfer.  |j 
( proc.yfam .)  5c  diccélrc  né  coiffe,  por  haber 
nacido  de  pies , ser  afortunado,  ser  hijo  de  la 
dicha.  ||  Se  dice  también  : un  homme  bien 
coifje  , de  un  hombre  que  lleva  la  peluca  , el 
pelo , ú el  sombrero  bien  puesto  : y un  chica 
bien  coiffé  , de  un  perro  «le  orejas  gratules  , 
y caídas. 

COIFFER , antes  COEFFER  , o.  Cu- 
brir, ó tocar  la  cabeza.  ||  Componer  el  pelo  , 
ó la  cabeza , sea  jH*luca , ó tocado  : díccsc  sir- 
io del  peluquero  , ó del  jreynador,  ó jteyna- 
dora  de  oficio.  ||  Por  extensión  se  dice  coiffcr 
une  boutcd/c , tapar  bien  , ó cerrar  con  la- 
cre, ó capillo , una  botella  : coiffcr  ce  fin  , 
cetle  hiere , caliecear  este  vino  , esta  cerve- 
za : mezclarle  con  otro  pata  que'toiuc  fuerza 
ó cuerpo.  ||  ( Jig. ) Significa  encasquetar, 
meter  a uno  alguna  cosa  en  la  cabeza. 

COIFFER,  v.  n.  Se  dice  de  una  pelnca  , 
o sombrero,  que  sienta,  ó dice  bien,  o mal , 
al  ayre  de  la  cara  : ex.  cette  perruque  coiffe 
bien  : ce  chapettu  coiffe  nial. 

COIFFER  ( SE),  v.  r.  Se  dice  cette  fu- 
me se  coiffe  bien  : esta  señora  se  jtoyna  bien, 
se  pone  bien  la  cabeza  : se  sabe  peynar,  com- 
poner. 

COIFFER  ( SE  ),  v.  r.  En  estilo  familiar 
y figurado  , significa  enrapriebarse  , preocu- 
parse , h favor  <lc  una  persona,  ó de  una  co- 
sa , ó estar  muy  pagado  de  ella  : se  coiffer  , 
oh  étre  coiffé  de  son  disciplc  : du  titee  de 
d\^ur,  etc.  ||  También  se  coiffcr  significa 
eiimtilo  vulgar  ponerse  alumbrado  , achis- 
pado , por  tocarse  del  vino.  ||  Se  coiffer 
d nn  froc  , echarse  un  habito  , me  tris* 
fravle. 

COIFFEUR , EUSE , subst.  Peynador,. 
ó pcynadora  : díccsc  del  que , ó de  la  que 
vive  de  peynar , ó de  poner  los  tocados  a las 
señoras. 

COIFFURE , antes  COEFFURE,  s.  f. 
Tocada  : adorno  : compostura  de  la  cabeza  , 
||  Coiffurct  mas  comunmente  es  ei  peynado,. 
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destilo  ríe  llevar  el  pelo  las  mtigeres  según  el 
país,  v la  moda. 

*COlGNASSIER,  $.  m.  Membrillo  : ár- 
IjoI  <«10  da  el  fruto  del  misino  nombre. 

* COIMENT,  tuh‘.  ( anl .)  Tranquila- 
mente. 

*COIMBRK,  (geogr.)  Coimbra  , ciudad 
de  Portugal. 

COIN , ó COING  fS.rru  Membrillo  : cier- 
ta fruta. 

CUIN  , s.  m.  Esquina  : punta  : ángulo  : 
extremidad.  |l  Rineon  : de  una  habitación  , 
de  una  sala.  ||  Cuña  : para  partir  leña  , ó 
abrir  otros  cuerpos  doro*.  ||  Qundrado  : de 
las  medias,  j]  Cuño,  troquel  : para  acuñar 
moneda.  j|  Sello  , 6 marra:  con  que  se  sella 
la  vaxilla  de  plata  , ó estaño.  ||  Cuño,  sello  : 
tórnase  tainbiru  por  la  misma  señal , ó mar- 
ca , que  queda  impresa  en  la  moneda,  j]  Se 
retira-  darts  un  cout : arrinconarse , meterse 
en  nn  rincón.  • 

COI1NS , s.  m.  pl.  ( imp. ) Cuñas  : las  que 
usan  en  Francia  para  apretar  la  forma  en  La 
rama  , que  en  Madrid  son  tornillo*  : met- 
tre  les  couis  en  pruan  , apretar  ó cerrar  la 
forma. 

COÍNCIDENCE , s.  J.  Coincidencia  : el 
acto  ó efecto  de  coincidir. 

COINCIDEN! , ENTE,  adj.  (óptica.) 
Coincidente. 

COINCIPER,  v.  n.(gcom.)  Coincidir. 

* COÍNDICANS  , adj.  m.  pl.  ( medie.) 

Coindican  tes  : señales  que  concurren  con 
los  signos  de  la  enfermedad. 

*CÜIN DICATION , s.  f ( medie.)  Coin- 
dicacion  : conocimiento  de  ciertas  señales 
que  autorizan  la  indicación  precedente. 

COING , ó COIN,  s.  m.  Membrillo  : 

fruta. 

* COINTERIE , s.  f (ant.)  Gentileza, 

gallardía. 

COION  , 9.  m.  (vulg. ) Collon  , pendejo  , 
cobarde. 

COIONNER  , v.  a.  ( í'ulg. ) Accollonar , 
befar,  acochinar  : á alguno. 

COIONNERIK,  t.f.  (bajen  y fam. ) Coi- 
Ion  n**rí  a , cobardía  , bnxezn  , ó pobreza  de 
ánimo.  j|  También  significa  chirinola,  pa- 
parrucha , pamplina. 

COIT , í.  m.  Coito  : cópula  : el  aynnta- 
niiemo  del  hombre  con  la  muger. 

COITE  , /:,V.  Couette. 

COL , s.  m.  (judio  : en  la  simplificación  de 
la  parte  del  cuerpo  de  los  animales  es  voz 
anticuada  , pues  noy  se  dice  cou.  ||  Por  ex- 
tensión se  llama  col  al  cncllo  , tirilla , ó 
cabezón  de  una  camisa  , de  nn  chaleco  , y al 
corbatín  : y por  semejanza  , á la  garganta  de 
una  montaña  , que  también  se  llama  hoz  en 
castellano.;  \(ana(.)  Se  dice : col  de  la  maletee , 
boca  de  la  madre  : col  de  la  vessie  , cuello 
de  la  vejiga. 


cor. 

*COLACHON,  s.  m.  Instrumento  mú- 
sico muy  común  en  Italia. 

* COLAPH1SER,  y.  a.  Abofeteará!  nno: 

darle  de  liofciadas. 

COLAREN , s.  m.  Collarino  : el  anillo 
que  termina  la  columna , y recibe  el  capitel  r 
en  los  órdenes  loscano , y dórico. 

COLATLRE , s.  Coladura  : la  acción 
de  colar,  ó filtrar. 

COLCHIQUE , ó TUE-CH1EN , s.  m. 

Quila  meriendas  , viilorila  r planta  cuya 
raíz  es  venenosa. 

COLCOTAK  , s.  m.  (quífh  ) Colcotar  : 
substancia  ferruginea  de  color  roxo  , que 
ueda  en  el  fonrlo  de  la  retorta,  en  que  se  ha 
estilado  cFaceyte  de  vitriolo. 

* COLÉGA  TAIRE  , s.  m.  Colegatario: 
el  que  es  legatario  en  compañía  de  otro. 

COLERA AIORBLS,  *.  m.  (tat.)  Có- 

lcrnmorbo  : higtiiúca  el  derramamiento  sú- 
bito de  la  bilis. 

COLERE,  s.f.  Cólera  : por  ira,  enojo. 
¡|  Pícese  étre  en  colóre  , por  estar  encoleri- 
zado , ó airado. 

COLERE  , adj.  m.  y f.  Colérico,  ira- 
cundo : sujeto  á poseerse  de  la  cólera , ó ira. 

*COLÉRET,j.  m.  ( nduL)  Red:  que  nw- 
• nejan  dos  , y entran  con  ella  mar  adentro 
basta  que  pierden  tie-rra. 

COLER1QUE  , adj.  m.  y f.  Colérico  : 
por  humor,  o temperamento.  Es  voz  didác 
tica  , v fuera  del  uso  común  y familiar. 

* CÓLÉRITE , ó COLÉJOTUM  , s.  m. 

Colcrilo  : licor  preparado  con  la  parte  cor- 
rosiva de  los  metales  , y que  sirve  para  ver 
si  el  oro  tiene  ó no  liga. 

* COLETES,  s.  f.  pl.  Colotes  : genero 
de  lienzo  que  viene  de  Holanda , y Ilam- 
burgo. 

* COLIA  , s.  m.  Colia  , ó Cólias  : pes- 
cado muy  parecido  al  alacha. 

COLIA  RT  , s.  m.  Coliar  : pescado  de 
mar  , parecido  á la  raya. 

COLIBRI  , s.  tu.  Colibrí  : paxarito  de 
Indias  muy  hermoso  jx>r  sus  matices  ¡|  (Jig-) 
i El  hombre  frivolo. 

C0L1FICHET,  s.  m.  Baratija  . huxería. 
¡|  En  las  cosas  de  vestir  , es  pelendengue.  || 

! ( ftg. ) En  los  escritos  , y obras  del  entemli- 
i miento  , es  garambayna  , ringorrango. 

COL! MACON  , s.  m.  V.  Limaeort. 

* COLIN  * s.  m.  Colín  : ave  de  México , 

I especie  media  entre  perdiz  y codorniz. 

COLIN-MAILLARD  , s.  m.  Juego  de 
muchachos  , llamado  la  gallina  riega. 

* COLIN-R  AMPON , *.  i/i.  El  sonido  del 
tambor  de  los  Suizos. 

COUQUE  , s.  J.  Cólica  : enfermedad. 

COL1R  , ó COLIM , s.  m:  niMjslrado 
chino,  censor  universal,  con  dcqPbo  de 
hacer  visitas  domiciliarias, 
i * COLIS , s.  m.  Voz  de  comercio  : 
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usarla  solo  en  León  , para  señalar  un  fardo 
o hala  «le .géneros. 

COLISÉE,  s.  m.  Coliseo  : anfiteatro 
romano. 

COLLABORATFTR  , TRICE  , i. 
Campanero  : en  el  trabajo , ó composición 
<1c  i\na  obra  , plan  , comisión  , clr. , cuino 
si  de? eramos  coautor , cooperario. 

*COLLAGE,  s.  rtt.  Encoladura  : la  ac- 
ción de  empapar  e.l  papel  de  cola  de  retal. 

C(1LLATA1RK , J.  m.  Beneficiado:  la 
persona  á ifiir  ri  han  conferido  un  beneficio. 

COIXA'l/RAL , ALE , adj.  O .lateral  : 
el  paric:;»**  cine  no  lo  es  por  línea  recta.  |¡ 
Jjt’s  col  latera  ux : los  colaterales. 

COLIiA'lTUR  , 5.  m.  Colador  : el  qnc 
ronlicre  , ó d.i  la  colación  de  los  beneficios 
eclesiásticos. 

COLLATIF  , IVE,  adj.  Colativo  : dí- 
cese  de  todo  hendido  eclesiástico  que  se 
puede  conferir. 

COLLATION  , s.  j.  Colación  . de  l>c- 
ndici<H»  eclesiásticos,  «j  Colación  : cotejo  de 
una  escritura  con  otia.  ¡J  Colación  : la  refac- 
ción : que  se  toma  de  noehe  en  los  dias  de 
ayuno.  J Agasajo  : que  se  toma  , ó da  por 
la  * lardes. 

C<  ILLATIONNE  , UE , /».  />.  del  verbo 

cnffaíinnrwr. 

COLLATIOISMSR  , a.  Colacionar, 

comprobar  , confronar  , cotejar  una  copia 
con  el  original  : hablando  decsciitos.  j)  [imp.) 
Cumprnl«ar  las  pruebas.  ||  Pasar  los  pliegos 
ilespiles  de  alzados  , para  ver  sí  están  córre- 
la'ira*  l.is  j-ti\.V 

COLEE1,  s.J\  Cola  de  retal  : para  pin- 
tar v enrolar  «:!  papel.  |j  Engrudo  : pava  pe- 
t-’;i  r.'l!  ( euli¡. ) Roía  , trufa  : embuste.  •} 
('oí Ir  ilr  nmsson  ■ cola  de  pescado,  ¡j  Colla 
J'orlt'  : rolj»  beeha  de  carnaza. 

COLLE,  LE,  p.  p.  del  reí  l»o  eo/^er,  enco- 
lar . engrudar : y también  adjetivo.  [|  ; fi/*. ) 
»Se  diré  : tire  collé  sur  fes  lie  res  (estar  sobre 
íus  libros  : por  leer  de  continuo  : aeoir  les 
vtiu  rolles  sur  una  c hosc,  tener  los  ojos 
« ¡arados  , ola  vista  ^lavada  , en  una  cosa  : 
hábil  colla  au  i '•]>■*  , vestido  mnv  ajustado 
al  cuerpo  : if  semble  rollé  sur  l t selle  (ha- 
blando de  un  buen  giiictc  ) , parece  clavado 
en  la  silla. 

* G0LLE»CHAI1t , s.  m.  V.  Sarco - 

rolle. 

COLLECTE,  s./  Colecta : repartimiento 
de  alguna  contribución  , ó tributo.  |(  Colec- 
ta : la  oración  que  se  dice  en  la  misa  áutes 
de  la  epístola. 

COLLECTKLR  , s.  m.  Coleclot  : re- 
caudador de  algún  repartimiento,  ó talla. 

COLLATIF  , IV  E , adj.  ( grata , ) Co- 
lcci¡\£ 

(,'(®LKCnOIÍ  , s.J\  Colección  , com- 
pilación : de  testos,  de  pasages , de  cáno- 


nes f de  concilios , «le  medallas,  antigüeda- 
des . etc. 

( A) I XECnVF.MENT , ade.  Conectiva- 
mente : en  común. 

O )LLÉGA  1 AÍRE,  s.  m.  y f.  Lo  misino 

que  rolé.!’ lana. 

COLLEGE  , s.  ru.  Colegio:  ya  sea  cas** 
tic  enseñanza  , ya  sea  cuerpo  de  cooiuniriud 
«le  personas  condecoradas  do  una  misma 
dase,  como  el  colegio  de  los  Cardenales  , 
el  de  los  Elector**»  . tic  los  Príneqw’s , v de 
las  ciudades  H*%1  Imperio.  ¡!  l>e  una  «'Osa 
dicha  , ó escrita  pedantescamente , ó que 
huele  a la  clase  , se  dice  ccltl  se  ni  le  eo  t/égr. 

COLLKGLAL  , ALE,  adj.  Como  atl- 
jetivo  femenino  solo  , se  dice  église  collé- 
fsiale  , iglesia  colegiata  ; y como  substantivo 
femenino,  une  colby'iale , una  colegiata, 
que  es  lo  mismo.  ¡}  l’or  «bspreeio  se  dicede 
lo  «(lie  sabe  , o huele  a la  carretilla  ó estilo 
del  aula , ó de  clase  : v así  se  dice  poete  col - 
ferial  y harnn^ue  loflrginle. 

COLLEGLK  , s.  m.  Colega  : compañero 
en  dignidad  y oíicio.  Dírese  tle  los  que  son 
en  enrío  número;  jtorque  quando  la  comu- 
nidad ójuruacs  números  i,  se  llama  canjréne. 

COLLKR,  e.a.  Encolar  : pegar  una  cosa 
con  eola  , ó engrudo  ; o absolutamente  pe- 
gar una  cosa  con  otra.  ||  En  el  juego  de  ti  ti- 
cos , ó «leí  billar,  collar  es  pegar  , ó arrimar 
Ja  Itoladel  contrario,  asi  romo  Jaira  es  hacer 
golpe  ó billa.  Collar  da  ein  , aclarar  el  vino 
ron  rola  de  pescado.  ¡|  si eoir  las  yeux  rolles 
sur  ...  no  «pillar  ojo  de  ...  (/¿y* ) j[  Collar 
contra  le  mur  , «"o serse  con  la  pared. 

C( lUiEHETiTi , t.  j’.  («orguera,  pai- 
gamiila  : «pie  suelen  traerlas  aldeanas  para 
cubrir  la  garganta. 

COLLEl  , .«.  m.  Cuello  , escote  , cucl- 
leciih»  , valona  : qnalquicr  parte  de  un  ves- 
tido que  cifie  el  cuello  j|  Colilla  : «le  los  to- 
gados , y abogados.  [|  Cuello  : de  clérigo  , 
que  se  llama  también  rabat.^Colfrt  de  char- 
rúa : dental  «le  arado.  |j  Especie  delazo  para 
coger  liebrei,  conejos,  etc.  ¡|  P retid  re  au 
collat  : coger  por  los  cabezones.  j|  ( fa/rr.  ) 
Llamase  petils  cnltcts  , gens  a pclU  vollrt  , 
h los  clérigos. jjDícese  : du  temps  des  rolláis 
montes  , como  si  «lixérnmn*  en  tiempo  tle 
las  golillas,  para  denotar  licinposantigiuis.  fl 
Collat  de  bufia  : coleto  , sea  «le  ante  , ó 
«1c  otra  piel.  (|  Collat  da  w mitón , da  er.ru  : 
pescuezo  de  camero , de  ternera  ¿ ó carne  «le 
pescuezo , que  es  el  peda/. o que  queda  de  ¡a 
íes  después  «le  cortada  la  cabeza. 

(AULLETE,  ÉE  p.  p.  del  verbo  cnUeter. 

COLLETER , e.  a.  Asir  : agarrar  a al- 
guno por  el  cuello  , ó , como  se  Miele  decir, 
por  lo»  cabezones. 

COLLETER , e.  a.  Teuder  re«les  : para 
cazar  liebres  v e«*mqos. 

COLLETER  ( SE  ) , \>.  r.  Agarrarse  , 
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tirarse  al  cuello  He  algurtf)  , luchando  , ó 
riñendo  : lidiará  brazo  partido. 

* COIJíRTEUR  , s.  ni.  { cncn.}  El  caza- 
dor que  tiene  habilidad  para  tender  las  redes. 

* COLLET1ER , s.  m.  Colelero  : el  que  ! 
hace  rí  vende  coleto#. 

* COLLKTfN  , s.  m.  Coleto  : chaleco, 
ó jubo»  de  ante  sin  mangas,  i)  Coüetin  de 
tH-lrrin  : esclavina  de  peregrino  , ó romero. 

* COLLETIQUE  >adj.  m.  yf.  Pegajoso  , 
aglutinante. 

COLLELR,  i.  ni.  Cartonero  : que  baee 
lo#  cartones  de  hojas  de  papel.  ¡J  El  que  en- 
goma ó almidona  los  cadillos  de  los  panos 
de  la  uidimbre  antes  de  ponerla  en  el 
telar.  }|  Pegador  : el  que  viste  las  casas  de 
papel,  V 1»  l>rgii- 

COLL1ER,  s.  ni.  Collar  : sea  para  adorno 
de  Jas  mugiré*  j sea  para  insignia  de  alguna 
Orden  de  Caballería  ; sea  para  el  cuello  de 
esclavos , ó perros.  ¡|  Argolla  : como  castigo, 
ó afrenta  de  algún  delinquenle.  |j  Collera: 
como  ames  de  alguna  caballería  de  tiro.  ¡| 
Oiseau  a collier : poxarn  acollarado.  ||  f)an- 
nrr  un  fmn  coup  de  cotlier : dar  una  buena 
embestida , ó pechugón. 

COLLiGÉ  , EE , p.  p.  del  verbo  col/i- 
gcr. 

COLLIGER , v.  a.  Recoger,  recopilar : 
cosas  notables  de  libros  , ó de  mauuscrilos. 
Fs  voz  algo  pedantesca  hoy. 

C()l  .LlNrl  , s.f.  Colina  , collado,  cerro. 

" COLLIOL'KE  , ( geogr.  ) Colibre  : 
villa  v puerto  dn!  Resdlon. 

( ÍÚLLIQLATIF  , IVE , adj.  (medir.  ) 
Coliquativo  : lo  que  resuelve  , ó es  resuello 
en  licor. 

COLLIQL  ATION , s.J ’.  Coliquacion  : 
descomposición  de  las  partes  fibrosas  y glu- 
tinosas de  la  sangre. 

COLUSION  , s.  f.  (fu. ) Colisión  , lu- 
dimiento : el  neto  violento  de  ludir  , ó frotar 
un  cuerpo  contra  otro. 

*COLLOCASlE,  s.f.  Colocas! a , tí  man- 
to de  Santa  María  : planta: 

COLLOCATION , s.  f (for. ) Coloca- 

cion  : d ícese  del  lugar  y orden  que  se  da  á 
los  acreedores  para  ser  pagados. 

COLLOQUE  , s.  m.  En  estilo  serio  y li- 
terario es  dialogo  , como  los  de  Erasmo  , de 
Luis  Vives,  y de  otros  \ escritos  en  l.itin.  j| 
También  se  tlice  Oollaque  de  Poissi , la  con- 
ferencia que  se  tuvo  en  aquella  ciudad  sobre 
asuntos  de  religión  entre  Católico*  y Protes- 
tantes. |1  Fuera  de  estos  casos , enlloque  ( co- 
loquio ) no  se  dice  sino  en  estilo  jocoso. 

COLLOQUE  9 ÉE,  p.  p.  del  verbo  col- 
loqurr. 

COLLOQLER,  v.  a.  (fr. ) Colocar  : 
poner  a los  acreedores  segrí n el  lugar  y orden 
con  que  deben  ser  pagados. 

CULLUDER,  i',  n.  (Jor, ) Convenirse , 

\ w 


cor. 

ó entendéis*?  secretamente  : con  una  de  las 
partes  litigantes  en  pe»  juicio  de  la  otra. 

CU L LESION,  s.J.  Colusión:  imdi- 
gencia  de  do#  parles  que  pleytean  para  en- 
gañar á un  tercero. 

COLLL  SOIRE,  adj»  ni.  y J.  Colusorio : 
lo  que  se  hace  con  colusión. 

COLLLSOIREMLjNT  , adv.  Con  colu- 
sión. 

COLLYRE  , s.  m.  Colirio : remedio  pa- 
ra los  ojos. 

* COLMA,  s.  ni.  Colma  : ave  de  la 
Guyana  : especie  de  fot  milco,  ú hormiga 
león. 

+ COLOCASIE , V.  CoBorasic. 

^CODUR,  s.  J\  Colmar : cierta  casta  de. 
pera. 

* COLOGNE  , ( geoffT.  ) Colonia  : Ar- 
zobispado , electorado  y ciudad  de  Alema- 
nia. 

COI.OMÍJAGE  , s.  m.  Armazón  «le 
pies  derecho»  de  un  tabique. 

COLO  M RE , s.f.  Paloma.  j|  Picdereclx? 
de  un  tabique. 

* COLUMBEELE,  s.f  (ant.  ) Palo- 
mita. |1  ( impr.  ) Filete. 

COLOMBIFR  , s.  ni.  Palomar  : parage 
donde  se  recogen  y crian  Jas  palomas.  j>  ( fig. 
y prni’.  } Se  dice  atlirvr  , oujaire  venir  les 
pigeons  au  co/ornbier  : ganar  ó atraer  par- 
loqni.inn*  , hablando  de  una  t irruía  , hos- 
tería, etc.  ; y por  el  contrario  , chasser  les 
pigcons  du  colombier , es  espantar  Ja  raza  , 
ahuyentarlos,  descontentarlos.  j¡  , imp. ) Se 
dice  colombina  ;«  los  córtales  en  la  compo- 
sición por  demasiado  espaciada. 

CO  ¡LOMBAS  , 1NE  , adj.  ( ant. ) Color 
entre  violado  y rovo  , ó pavonado  : boy  se 
dice  go rge  de  pigeon. 

COLUMBAS  , s.  m.  Colombina  : la  pie- 
dra mineral  de  donde  se  saca  el  plomo 
puro. 

■“COLOMBfNE,  s.f.  Palomina  : excre- 
mento de  palomas. 

* COLUM  BlUM,  s.  m.  Colombio  : metal 
nuevamente  descubierto  , en  un  mineral  de 
los  Estados  Luidos  de  Aloética. 

* COLOMBO  , 5.  m.  Colombo  : raiz  de 
Indias  , amarga  \ astringente. 

COLON , s.  m.  Colono  : dícesc  propia- 
mente del  que  cultiva  una  heredad}  mas  p;u- 
ticidarmentc  del  habitante  de  alguna  colo- 
nia; y inas  extensamente  de  todo  labrador 
derpialesquiera  tierras,  y en  qnalquicr  pai». 
¡|  También  significa  rl  intestino  colon. 

COLONEL,  s.  m.  Coronel  : el  xefe  que 
manda  un  regimiento.  j|  Colonel  en  pied  : 
Coronel  en  propiedad.  j|  Lie  ute  na nt-C o to- 
nel : Teniente-Coronel. 

COLONEL , ELLE,  adj.  Todo  aquello 
que  es,  ó depende  del  Coronel.  J|  Colonel - 
Liculcnant  ; Coronel- Teniente  : el  que 
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manfla  on  regimiento,  cuvo  Coronel  es  el 
Rey  , ó un  Principe. 

CÜLOBiCLLÉ,  j.  f.  Coronela  : llamá- 
base así  la  primera  compañía  de  un  regi- 
miento. 

* COLONIAL  t ALE,  m/j.  Colonial  : lo 

que  peí  lancee  á una  colonia  , ó procede  de 
ella. 

COLON1E , s.f.  Colonia  : la  porción  de 
familias  que  se  envían  a establecerse  y habr- 
lar  en  olio  país.  [|  Colonia  : tómase  también 
por  el  misino  país  ó parage  en  donde  se 
establecen. 

COLONNADE,*./ Columnata,  colura- 
nario  : serie  de  columnas  que  sostienen , ó 
adornan  un  edificio. 

COL03VNE , s.f.  Columna  : como  pieza 
de  arquitectura,  como  trozo  de  tropa,  y 
como  mitad  de  una  página  impresa , ó ma- 
nuscrita , dividida  en  dos  de  arriba  abaxo.  ¡| 
( fig.  ) (Columna  : la  peí  tona  o cosa  que 
sirve  de  apoyo,  amparo,  sustentáculo.  || 
Colorirte  avee  une  irucription  : padrón.  j[ 
Colorines  ti' un  lit  : pilares  dr  una  cama. 

COLOPHANF,  s.  /.'  Colofonia  . cierta 
mezcla  de  varias  resinas , de  que  usan  ios 
músicos  para  untar  el  arco  de  violín , vio- 
ion  , etc.  \ 

COLOQC1NTE  , s.  f.  Coloqníntida  , 

alhandal , turra  , calabaza  silvestre  : planta. 

COLORANT,  ANTE,  adj.  Tintorio, 

colorante  : cosa  que  tiñe  , ó da  color.  Así  se 
Dama  bois  colorante  el  palo  de  tinte,  como 
el  Brasil,  y el  Campeche. 

COLORE,  EE,  p.  p.  del  verbo  co/o- 
rer , en  sus  <los  sentidos. 

COLORER , i*,  a.  Colorar  : dar  color , 
ó colores,  dar  tinte,  ó teñir,  alguna  cosa.  || 
{fiff-)  Colorear,  cohonestar  : dar  á una 
acción , designio,  ó palabra  mala,  on  sem- 
blautc  ó aparente  motivo  que  la  haga  pare- 
cer inenos  mida.  )|  A veces  es  verbo  recí- 
proco j y cntóuccs  se  color er  se  dice  por 
lomar  color. , 

COLORIÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  colo- 
rí er. 

COLORIER  , v.  a.  ( pini . ) Colorir  : dar 
ó poner  los  colores  en  un  quadro , en  las 
figuras.  {!  Iluminar  : plantas,  aves , etc. 

COLORIS,  s.  rn.  ( pint .)  Colorido  ■*  el 
efecto  y vista  que  resulta  de  la  mezcla  y dis- 
posición de  los  colores  en  un  quadro.  ||  Dí- 
o esc  también  colorido  el  color  de  la  tez  fiel 
rostro,  por  lo  fresco,  fino,  reluciente,  etc. 

♦ COLORIS ATíON  , *.  f ( fian . ) Co- 
lorido : las  varias  clases  de  color  <[ue  toman 
las  substancias  en  ciertas  opto  aciones. 

COLORIS  rt , í.  ni.  (adorista  : pintor 
que  entiende  bien  el  colorido. 

COLOSSAL  , ALE , adj . Colosal  : se 
aplica  á las  estatuas  y figuras  de  desmedida 
magnitud,  y mayor  que  la  gigantea. 


COLOSSE , s.  rn.  Coloso  : estatua  de 
d<  iiuedida  magnitud,  y mayor  que  la  gi- 
gantea. 

’GOLOSTRAITON, S.  f {medie.)  Ca- 
lostros : enfermedad  de  los  niños. 

COIiOSTRE,  s.  m.  Calostro  : la  primera 
leche  de  la  muger  des[>ues  del  parto.  j|  En- 
fermedad en  los  niños  procedida  de  la  Iec.be. 

COLPORTAGE , s.  m.  El  oficio  y exer- 
cicio  del  buhonero , y del  que  pregona  y 
vende  pot  Las  calles  papeles  públicos.  V.  (?o/- 
portenr. 

COLPORTER , a.  Traer  á cuestas , ó 
al  hombro,  ó {rendiente  del  cuello,  cazón, 
canasta,  ó talego  de  mercaderías,  para  ven- 
derlas por  las  calles  de  los  pueblos,  coma 
los  buhoneros. 

COLPORTEUR,  s.  m . Buhonero  : el 
que  lleva  y vende  por  las  calles  y lugares 
mercadurías  en  caxon , canasta , ó talego,  (f 
Díccse  nías  particularmente  eolporteur , del 
que  anda  pregonando  por  las  calles  bandos, 
edictos,  y papeles  públicos,  como  gazetas  , 
i elaciones,  etc.  : y también  el  chalan  de 
libios  , que  anda  vendiéndolos  por  las  cusas. 

* COtSA,  s.  777.  V.  Colza . 

* COLTf , ó COLTIC,  s.  m.  ( náut . ) 
Beques  de  proa  : son  Las  mangueras  que 
están  al  extremo  de  la  proa , y que  haxan 
hasta  la  plataforma.  ,j  Relíete  : en  un  edi- 
ficio. 

* COIUMELLE,  s.f.  La  espiral  que 
human  ciertas  conchas  de  la  parte  superior 
á (a  inferior. 

COLURES,  s.  m.  pl  (astron.)  Coluros: 
dos  círculos  máximos  que  se  consideran  en 
la  esfera. 

*COLYBES,  s.  m.  pl.  Colüia  : ofrenda 
de  la  iglesia  griega,  que  es  una  pasta  com- 
puesta de  legumbres  y semillas. 

COLZA  , s.  m.  Coba  : especie  de  col 
silvestre  . y de  cuya  simiente  se  saca  accv te. 

COMA,  s.  m.  (medie.)  Modorra,  soño- 
lencia  : cierta  enfermedad. 

COMATEUX  , EU6E,  adj.  Modorrado. 

* COM  B A-SO  U , s.  m.  Combasú  : es- 
pecie de  gorrión  fiel  Scncgal. 

CO  MBAT , s.  rn.  Combate , pelea : acción 
de  guerra,  que  dice  menos  que  batalla^  |f 
Contienda  , ó riña  : cutre  dos  personas  con 
armas,  y entonces  es  combal  singulicr , quo 
en  español  se  llama  siugular  combate,  ó 
batalla  , y es  lo  rniimo  que  duelo.  j|  Con- 
tienda, o disputa  : de  voces  y opiuiones. 
(fig. ) Lucha , y batalla  : del  animo.  ||  Com- 
bat  tic  taureaux  : corrida  de  toros. 

COMBATTANT , s.  m Combatiente  : el 
que  pelea  , ó está  dispuesto  á pelear.  Díccse 
particularmente  de  los  soldados  de  un  exer- 
cito  en  campaña.  j|  Coiubatidor,  ó lidiador  : 
hablando  de  Jos  que  riñen  a puñadas,  ó c<»n 
«u  rnas.  [¡  R aullador  : como  renombre  y ti  tu- 
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!o  de  algún  principe,  ó caudillo  famoso. 

COMBATI RE,  »'•  a.  y n.  Combatir  : 
pelear  : lidiar.  |)  ífig')  Luchar,  lialalJar  , 
contra...  hacer  rostro,  ó resistir  : á los  fíe- 
seos, pasiones,  etc.  ¡j  ( úl.  ) Dar  guerra,  dar 
batería  : las  pasiones  , los  fíeseos,  ni  hombre. 

COMBATID , UE,  p.  p.  «b*i  verbo  com- 
batiré. Adj.  ex,  je  suis  combatlu  par  fies 
sentimens  tout  o jipóse  $ : me  hallo  agitado 
de  pensamientos  contrarios  : il  se  sent  com- 
battu  en  ¿ui-meme : tiene  tina  guerra  inte- 
rior, siente  una  lucha  dentro  de  si,  no  sabe 
míe  partido  tomar. 

* COMBE,  s.f  (a/ti.)  Gruta. 

COM  RIEN  , adv.  ( expresa  el  número , el 

{►recio,  la  cantidad , y el  punto  ó grado  de 
as  acciones, ó afecciones;.  Fx.  Combien  y 
a-t-il  de  ge ns  ?¿  quanta  gente  hay  ? Cambien 
de  fois  ?¿  quantas  veces?  Cambien  vaut  U j 
ble,  ¿ h qnanto,  ó á como  vale  el  trigo?  En 
( -ominen  de  tcrnps  l'aveZ-vous  Jail  ? ¿ en 
quanlo  tiempo  lo  ha  hecho  vmd?  11  sent 
combien  il  a tort : bien  conoce  que  no  tiene 
razón.  Vous  ne  saiaricz  emire  combien  ce 
dneteur  est  utile  : no  puede  vmd.  creer 
qtian  útil , ó que  útil , es  este  doctor. 

COMBIEN  QUE , conj.  Aunque.  V. 

Quoiquc. 

C0MB1NAIS0N,  s.  f Combin  ación  : 
la  acción  y efecto  «le  combinar.  ||  ( quím. ) 
Combinación  : unión  intima  de  las  parles  de 
dos  mixtos.  , 

COMBINÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  co/n- 
biner  : y como,  adj.  Combinado. 

* COMBINÉ , s.  m.  ( quím. ) Combina- 
ción : cuerpo  resultante  de  la  unión  de  do# 
ingrediente#. 

COMBINER  , v.  a.  Combinar  : disponer 
cosas  entre  si  diferentes,  con  tal  método, 
que  resulte  de  ellas  un  compuesto.  ||  Cora- 
Linar,  comparar,  cotejar,  [j  ( quím.)  Com- 
binar : reunir  los  ingredientes. 

COMBLE,  s.  m.  Colmo  : la  porción  que 
sobrepuja  al  borde  de  una  medida  llena  de 
granos  , harina,  y otras  cosas  secas;  pero  la 
de  los  líquidos  cuajados  es  copete.  j|  Comble 
díme  nuiison  : lo  mas  alto,  «i  el  remate  de 
una  casa  , esto  es , el  tejado , ó techo.  |¡  (fig) 
(.olmo  : por  la  cumbre,  lo  sumo,  el  ter- 
mino ; sea  de  fortuna,  de  honores,  de  des- 
gracia , de  ambición  , etc.  ;|  De  fond  en 
enrubia  y ex p.  odv.  Plenamente,  entera- 
mente, sin  remedio.  ||  Pour  cambie  de  mal - 
heur : para  mayor  desgracia.  i¡  Poiu'  comble . 
poí*  remate. 

COM  BLE,  adj.  m.  y f.  Lleno  : dicese  de 
una  medida,  cabida,  ó hueco.  ||  (fie.)  Se 
tlicc  : bt  mesure  est  comble  ; se  ha  llenado 
la  metlida , hablando  del  exceso  , ó número 
«le  pecados , delitos , etc. 

COMBIJE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  co m- 
blcr. 


* COMBLF.AU , s.  m Tiro  r cuerda  para 
tirar  los  callones  v cureñas. 

COMBLEMEÑT,  *.  m.  La  acción  «le 
colmar,  de  llenar,  y «le  cegar  con  tierra, 
arena , ó piedras. 

COM  BLE  H , v.  a.  Colmar  : llenar  á 
colmo  una  medida , vasija , etc.  ||  Cegar  : un 
JK)/.o , un  boyo , un  puerto  , con  tierra , ó 
piedras.  ||  ( fig. ) Colmar , llenar , ó cargar 
abundantemente  : «le  favores,  honras,  bie- 
nes , etc. 

COMBINETE,  J.  J.  ( moni.  ) La  hendi- 
dura del  pie  del  ciervo,  ó roño. 

COM  nRlÉRE  , s.  f.  Xabega  : red  grande 
para  pescar ; y si  es  «1c  atunes , se  llama  al- 
madraba. 

COMBUGER,  v.  a.  Cerrar  : llenar  las 
cubas  de  agua , para  que  hinche  la  madera  , 
y se  cierren . 

COMBUSTIBLE , adj.  m.  y f.  Combus- 
tible : lo  que  tiene  facilidad  ó disposición 
para  «piemarse. 

COMBUSTION,  *.  / (fu.  y quím  ) 

Combustión  : la  acción  y efecto  de  quemarse 
una  cosa.  ||  (Jig.  ) Incendio  : en  sentido  fie 
discordia , revuelta , disensión  , en  una  fa- 
milia , pueblo , rcyno , etc. 

* COME , (geogr. ) Como:  ciudad  del 
Milanesado. 

COMEDIE , s.  f Comedia.  Dícese  de  la 
pieza  dramática  : «le  la  representación  «k*  la 
pieza  misma  : y del  teatro,  6 lugar  público 
en  que  se  representa ; ora  sea  <»n  el  nombre 
de  comedia , ora  con  el  de  tragedia.  ||  ( fig. ) 
Comedía  :qnalquicra  acción  de  fingimiento, 
simulación , ó hipocresía ; y mas  particular- 
mente un  lance,  paso,  ó suceso,  que  tiene 
algo  de  ridículo,  ó burlesco. 

COMEDIEN,  ENNE , subst.  Come- 
diante , cómico  : díeese  de  las  personas  «pie 
representan  por  «ifii  ¡o  comedias  y otras  piezas 
en  teatro  públiefi.  \\(^fig.)  Farandulero,  pa- 
lelero  : tmgidor,  y disimulado,  que  sabe 
lacer  muchos  papeles,  disfrazando  su  inte- 
rior. |j  Comedien , cométlienne  de  cam- 
pagne  : cómico,  ó cómica,  de  la  legua.  || 
7'raupe  de  comedíeos  de  campa gne  : com- 
pañia  de  la  Icgna. 

COMESTIBLE,  s.  m.  y adj.  Comesti- 
ble : cosa  que  sirve  para  alimento  del  hom- 
bte.  j{  Adj.  m.jrf.  Comestible : que  es  bue- 
no nara  comer. 

GOMETE , s.  f.  Cometa  : cuerpo  celeste 
luminoso.  (KJonp'ta  : cierto  juego  etc  naypes. 

COMÉTK , ÉE,  adj.  (olas. ) Radiado: 
esto  es  , lleno  de  rayos  en  ondas. 

* COMÉTOGRAPH1E , s.f  Goracto- 
grafía  : tratado  de  cometas. 

GOMIGES , s.  m.  pl.  Comicios  : eran  la# 
juntas  del  pueblo  louiano  para  elegir  su# 
magistrados,  v tratar  de  los  negocios  pú- 
blicos. 
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CDMTNGE,  s.f.  Nombre  que  se  da  en 
Eiancia  ;i  !<•  Imiulta  de  artillería  «le  extraor- 
dinario calibre , tomado  ele  .'V.  Commtngc  t 
sn  inventor. 

COMJQUE,  adj.m.  r f.  Cómico  : diresp 
de  todo  io  que  pertenece  a la  comedia , en 
su  composición,  representación , efectos,  c 
incidentes.  \\(Jig-)  Jocoso,  burlesco,  gra- 
cioso : «lícese  del  estilo,  y de  los  usos,  y 
dichos. 

COMIOUEMENT,  ado.  Cómicamente, 
á modo  de  comedia. 

CO  M ITK , s.  w.  Comitre  : oficial  de  mar, 
cpir  en  lo»  galeras  manda  á la  chusma. 

COMITE,  wt.  Junta  de  comisión,  ó 
meramente  comisión  : nombrada  por  un 
Senado,  Consejo,  etc.,  para  tratar  de  un 
negocio  separadamente. 

COMMA  , s.  m.  ( irnp . ) Colon  perfecto, 
ó dos  puntos.  ||  (más. ) l)íeese  comin/i  la 
diferencia  del  tono  mayor  al  menor.  ||  Coma  : 
ave  del  Africa,  con  el  cuello  verde,  las  alas 
encarnadas,  v la  cola  negra. 

COM  MANO  ANT,  *•  wi.  Comandante  : 
de  una  plaza,  de  un  puer  to,  ó de  qualquiera 
tropa. 

COMMANDE,  s.f.  Encomienda,  en- 
cargo. Pero  usado  en  esta  frase  «le  artesanos  : 
totora^  de  commonde , corresponde  á obra 
ile  encargo  particular , ó mandada  hacer  ex- 
presamente. 

COMMANDÉ,  ÉE  , ju  p . «Icl  verbo 

cornm/rndcr. 

COMMANDEMENT,  s.  m.  Mandato  : 
por  precepto , ú orden.  |]  Mandamiento  : de 
la  lev  de  Dio»,  jj  Mandatoiia,  despacho  : de 
un  jiiez.  I|  Mando  : pode»,  dominio,  auto- 
ridad, que  se  tiene  sobre  alguna  persona,  ó 
cos:¿.  j Comandancia  : hablando  de  un  go- 
bierno militar,  jj  Mando  : el  arte  ó modo  de 
mandar.  ||  Mandado , ó dísimsicion  : en  tér- 
minos de  cortesía,  ó de  obedieucia  y suje- 
ción. 

COMMANDER , o.  n.  Mandar  : por  dar 
orden , ú ordenar  la  «*xecucion  de  alguna 
cosa  el  superior  al  inferior. 

COMMANDER, v. a.  Mandar:  por  tener 
el  mando , ó el  gobierno , y lembien  el  do- 
minio. J|  Dominar  : hablando  «le  un  painge 
elevado  respecto  d i llano.  ¡|  En  termino»  de 
«‘orlesía  es  mandar,  «lar  sus  ordeno , mis 
pi  «repto».  |[  ( fig.)  Conteníase,  dominarse 
a si  mismo,  á sus  pasiones,  deseos,  etc.  j¡ 
Commander  un  oui'r.tJjc , i :n  diñé , etc.: 
encomendar,  encargar,  mandar  hacer , una 
obra,  una  comida,  etc. 

COMMANDER!  E , «.  f.  Encomienda  : 

de  qualqiiirra  de  las  bidones  militan1». 

COMMANDECR,  s.  m . Comendador  : 
el  ralcillrm  que  .goza  «le  una  encomienda, 
COMMANDJTAIRE,  s.  m.  Sim’m»  : en 
una  compañía  de  cornudo,  «pie  solo  on- 


üribnvc  con  mis  Anulo»,  sin  prestar  sil  finita. 

CÚMMANDITE,  S.  /.  Sociedad , ó 

compañía  entre  «los,  en  la  que  uno  poned 
c unldl , y olio  ln  industria. 

COM VI E , ado.  de  comparación.  Como, 
del  modo , al  iu«>do  que , así  como, 

COM  ME,  ado.  del  tiempo.  Quando,  «d 
tiempo  «(lie,  así  que, 

* COM  ME1JNK,  *.  f.  Cornelina  : planta 
de  Africa  v America  : eMieeie  de  junco. 

CO  M JÍEMOR  AISON,  x.  J.  < io  milenio- 
ración  : en  el  oficio  eclesiástico  es  la  mcuio- 
ri.r  que  se  hace  de  algún  santo. 

( ,0M  MEMORA  1 ít  >N , 5.  /.  Conmemo- 
racion  , memoria , mención , recordación. 

CU MM ENCAN  E,  AJSTE,adj.  y s.  Prin- 

cipiante  : de  idgiju  arte. 

COMMENCR , Él, , p.  p.  «Icl  verbo 
cotnmenerr. 

C t( > MMENCEMEN V , s.  rr¡.  Principio, 
ú 01  ¡gen  de  una  cosa,  ¡j  11  y a comnu  ncc- 
ment  ó t*ut  : principio  quieren  las  cosa». 

GOMMENCfcR,  o.  a.  y n.  Comenzar , 
empezar  : dar  principio.  ||  Es  también  im- 
personal : ex.  il  t orna  tenca  it  a j aire  jour , 
amanecía,  rayaba  el  «fia. 

COMMENDATAIRE  , adj.  m.  y f 

Couiendatario  : «ficese  del  eclesiástico  secu- 
lar «pie  posee  una  abadía  regular  <m  ciuxi- 
1 niei ida.  ( sibbc  commendataire)  i>or  con- 
cesión del  Papa. 

CÜMMENDE , s.f.  Encomienda  : título 
de  beneficio  que  el  rapa  da  á uu  ccb  si.  s- 
tico  secular,  nominado  por  el  Rey  para  una 
abadía  regular  , y para  gozar  de  sus  frutos 
durante  so  vida. 

CONMENSAL,  s.  y adj.  m.  'mJ.  Co- 
mensal : d ícete  piopiaincntc  de  los  que  co- 
men en  una  inisuia  meta.  Pero  apena»  s»  da 
ole  nombre  sino  a los  dependientes  v cria- 
dos de  la  servidumbre  de  palacio  que  tienen 
ración. 

CU MMENS ALITÉ,  s.  f.  Comcusalídud  : 
derecho  de  ser  coinensalc»  en  la  casa  Real. 

CO.MMENSLRAR1I  l TE,  s.J.  (¿wm.) 

Coninuisurabilidad  : relación  «je  dos  nú- 
meros , ó cantidades , que  tienen  111  « tilda 
común. 

CU  MMKNSCR  A BLE  , adj.  m'.  y f. 

( penm.  ) Con  mensura  lile  : «liecsc  de  lo  «(iie 
es  igual  en  medida  , razón , ó propoiciou. 

COMMENT , ado.  (ionio,  deque  ma- 
nera. ||  Sans  saooir  ni  fmiinpi'  i , ni  corn- 
mer.t  : sin  saber  romo,  ni  como  no. 

CO  M MENTA!  RE , s.  m.  ( íntncnto , co- 
inentario  : nor.u»  para  ilustrar  ó explicar  un 
libro.  ||  ) interpretación  maliciosa  de 

las  acciono  ó dichos  de  otro.  ||  En  plural 
conuncnlaires , son  apuntes  para  la  historia. 
IjOS  comentario»  de  Cesat  , ele. 

COMMI.NTATEIR,  s.  m.  Cono ma- 
dor : « I escritor  que  comeutu  uu  libio  aitu- 
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pun,  ú obscuro.  ¡|  Hay  quien  dice  ai  feme- 
nino i.onnnentatncc., 

COM MENTÉ,  ÉE  , /#.  p.  del  verbo 
contmmter. 

COMMENTER , r>.  a.  Comentar:  hacer 
comentarios , explicar,  interpretar  uu  lugar 
oliscuio  de  uu  libro,  j]  ( fig. ) Como  %*.  n. 
significa  interpretar  en  mala  parle , torcer, 
viciar  : un  dicho,  una  palabra. 

COMMER  , v.  n.  (Jan».)  Hacer  paran- 
gones , en  Icios , ó paralelos. 

* COMMER  AGE  , s.  m.  Comadrerías, 
chismerías,  habladurías  : el  vicio  de  las  mu- 
erres  curiosas,  y ociosas,  de  oler  y contar 
Jo  que  ven  y oyep  entre  las  vecinas  y ami- 
gas que  visitan. 

COMMERCABLE,  adj.  m.jf  Comer- 
dable. 

COMMERCANT,  A1NTE,  s.  Comer- 
ciante, ta  : el  «juc,  ó laque,  comercia  por 
mayor. 

CO MMERCE , s.  vi.  Comercio  : tráfico 
por  mayor.  ||  'l'rato  : comunicación  y cor- 
respondencia ríe  unas  gentes  y pueblos  con 
otros.  (|  II  est  (l un  agrcable  commsrcc  : 
tiene  un  trato  muy  agradable.  J|  sieoir  com- 
mcrce  nuce  une  J'cmnic  : tener  trato  con 
una  inuger  , esto  es  , amistad  ilícita. 

CO.MMERCER  , u.  /:•  Comerciar,  nego- 
ciar, traficar. 

C0MMERC1AL,  ALE,  a<lj.  Comer- 
cial , mercantil  : que  pertenece  ¡d  comercio. 

COM  MERE,  s.j\  Comadre  : la  madrina 
en  el  bautismo.  ,¡  Comadre  ; nombre  de 
amistad  y confianza  entre  las  mugrres  ve- 
cinas. [1  (Comadrera,  dulzona  : ¡a  niiiger 
íjuc  anda  oliendo  lodo  lo  que  se  dice  ó pasa 
#*n  el  barrio. 

COMMKTTANT,  s.  m.  ( comeré  J Co- 

niítcnte  : el  que  da  encarga  ó comisión  á 
otro  para  liaccr  compras,  ó ventas.  ¡¡  Dele- 
gante : el  que  encomienda  ¡i  otro  sus  veces 
inira.  algún  asunto. 

COMMETTRE,  v.  o.  (Cometer:  faltas, 
pecados,  errores,  etc.  j|  Cometer  : encomen- 
dar, dar  comisión  , encargo , y también  sub- 
«lelegai . ;{  Giuiiar  : poner  al  cuidado  de  otro 
xtlgtin  negocio,  etc.  j¡  Comprometer,  ó ex- 
poner : sean  cosas , sean  personas.  ||  Com - 
metire  deux  personaos  tune  avtc  iaulre  ; 
íiuluqymetlas  , malquistarlas. 

COM  METIRE  SE),  o.  r.  Exponerse 

algún  desayro,  peligro,  ele.,  couiprome- 
teise.  [|Tambieti,  se  commctlrc  arce  u/t  lcl\ 
es  medir  las  fuerzas  con  otro , harcele  ros- 
tro. 

* COMMÍNATION  , 5.  / (p«.  us.) 

Amenaza  : prevención  : que  se  les  hace  a 
algunos,  pintándoles  los  males  que  les  lian 

C cí ÍM>UN ATOIRE , ad¡.  m.  rf.  (, for .) 

Con  miuatoiio  : dicese  de  la  cláusula  , sen- 


tencia , mandamiento , que  incluye  amenaza 
de  alguna  pena. 

•"COM M11SER,  v. /i. Mollificar  : mía  cen- 
sura, ó mandamiento  conminatorio. 

♦COMMCNGE,  s.f  V.  Cominee.  * 

COMMIS  , s.  #7i.  El  que  cuida  ó gobierna 
alguna  cosa  por  orden  ds»/*u  xefe , ó supe- 
rior : y así  se  aplica  particularmente  á i**» 
oficiales  de  secretarlas,  y «le  otras  oficinas  : 

V por  extensión  a los  mozos  de  escritorio  en 
las  casas  de  negociantes.  ||  Commis  des  la  - 
ricrcs  : guardas , y demás  encargados  del 
resguardo. 

fiQMMIS  , ISE , p.  p.  de!  verbo  entu- 
me tíre. 

COM  MISE  , s.  f ( i’oz  legal)  Confisca- 
ción , ó devolución  de  un  feudo  a su  señor , 
quundn  el  vasallo  bu  faltado  ;i  sus  cargas  y 
servidumbres  : así  se  dice  : JieJtombé  en 
com  n¡  ¡se. 

COMMISÉRATION , s.  f.  Conmisera- 
ción : Ja  couqiasion  ó lástima  que  se  tiene  de 
olr<». 

CÜMMISSAIRE , 5.  m.  Comisario  : de 
guerra  , de  marina , de  artillería,  ele.  [|  Sub- 
delegado , en  unos  casos  : comisionado,  cu 
otros  : juez  de  comisión,  en  otros.  ¡|  Com- 
n lis  sai  re  des  relations  commcrcialcr , s.  m. 
¡Nombre  nuevo  en  Francia  , en  lugar  del  de 
Cónsul  ( Cónsul],  en  las  plazas  y puertos  de 
comercio. 

♦COMMISSARIAT,  j.  m.  Voz  nueva  , 
que  #*<piivalc  á Consulado  en  plaza  exfran- 
gera  de  comercio.  ¿|  CnmmtssarutL  oficina 
de  los  comisarios,  ó sean  Cousub-s. 

COM  MIS  SI  O N , s.  J.  Comisión  : en- 
cargo , encomienda , que  un  particular  da  á 
otro.  ¡|  Orden  ib  al , ó mandamiento  de  juez , 
cu  que  se  nombra  ó diputa  una  persona  para 
algún  en  caigo.  {]  Recado,  mandado  : que 
llevan  y cumplen  los  criados  , ó los  amigos.  | 
Perita  de  conunisfion , pecad*»  de  comisión  : 
es  lo  opuesto  á véché  d omusioa  , pecado 
de  omisión,  [j  í)roil  de  aornmission  Ja 
comisión  , ó el  derecho  de  comisión  : el  tanto 
que  toca  á un  comisionista,  ó encomende- 
ro , por  el  trabajo  de  vender  los  genero*  de 
otro. 

COMMISSIONNAiRE,*.  m.pf.  Comi- 
sionista , ó factor  : de  una  cusa  de  comercio. ;{ 
Eucom«*ndcro  : el  que  cuida  por  comisión 
de  algunos  efectos  y de  su  conducción  , y 
despacho.  J(  Maniludero  : ej  que  lleva  los 
recados  de  una  p.u  Le  á otra. 

‘COMMLSSOIRE,  adj.  m.yf  (for.) 
Se  dice  de  Las  cláusulas  , que  de  ejecutarlas 
hacen  un  contrato  nulo. 

COMMISSURE,  s.f.  (anat.)  Comí  Mira  : 
la  unión  de  varias  partes  del  cuerpo  umts 
con  otras. 

COMMTPTIMÜS,  S.  777.  Fuero  : el  pri- 
vilegio que  el  Rey  concede  á sus  criado»,  por 
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*1  que  se  eximen  en  cierto»  casos  de  la  jus- 
ticio ordinaria. 

COMM11TITUR , s.  m.  (for.)  Orden  y 
mandamiento  dei  Consejo  para  pasar  los 
autos  á nn  relator. 

COMMODAT,  s.  m.  (for.)  Comodato  : 
cierto  contrato  de  préstamo  , y restitución  á 
plazo  estipulado. 

*COMMODATAIRE , s.  m.  y f Como- 
datario : el  que,  ó la  que,  ha  recibido  el 
préstamo  llamado  comodato. 

COMMODE  , adj.  m.yf  Cómodo  : dí- 
erse  de  las  rosas  de  fácil,  ó de  útil  uso.  || 
Suave  , dócil  : de  genio,  de  trato  afable.  ¡J 
Manso,  complaciente  : hablando  de  mari- 
dos. Jj  Demasiado  blando,  indulgente  : ha- 
blando de  confesores.  ||  Acomodaticio  : ha- 
blando de  doctrinas  en  teología  moral. 

COMMODE,  s.  J.  Cómoda  : guardaropa 
con  mesa  por  lo  común  de  dos  ó tres  caxo- 

^COMMODÉMENT,  adv.  Cómodamen- 
tc  : con  comodidad. 

COMMODITE,  s.  f.  Comodidad  : con- 
veniencia : cosa  cómoda.  j|  Comodidad  : ín- 
teres, provecho,  utilidad,  conveniencia.  |{ 
Comodidad , sazón,  oportunidad,  «le  tiempo 
y lugar. 

COMMODITKS,  s.  f.  pl.  Convenien- 
cias : todas  aquellas  cosas  necesarias  para 
estar  con  comodidad,  ¡j  Secreta  : letrina  : lu- 
gar común. 

COMMOTTON , s.  f.  (medie.)  Conmo- 
ción , sacudimiento , alleraciou  violeuta  en  el 
curipo. 

* CO  MMU  ARLE , adj.  m.  y y.' Conmuta- 
ble : lo  que  se  puede  conmutar. 

COM  MCE,  EE,  p.  p.  del  Tcrljo  commucr. 
|J  Adj.  Conmutado. 

COMMCKR,  y.  a.  (for.)  Conmalar: 
trocar,  cambiar,  una  cosa  por  otra. 

COMMCiN  , UNE,  adj.  Común  : loque 
pertenece  á todos.  j|  Común  , ordiuario  : lo 
que  se  practica  comunmente.  ¡(  Común : lo 
que  es  de  poco  valor. 

COMMtlN  , s.  m.  El  común  : el  mayor 
número,  ó la  mayor  parle  : de  personas.  || 
La  familia,  la  servidumbre  de  criados  : ha- 
blando de  la  casa  ile  un  señor. 

♦COMMLNAL,  ALE,  adj.  (for.) 
Comunal  : cosa  común  á varios. 

*COMMLlXALLSTE,  s.  m.  Miembro , ó 
individuo  ile  cierta  sociedad. 

COMMUNAliTE,  s.J.  Comunidad  : to- 
do cueipo  en  que  se  vive  baxo  de  ciertas  re- 
glas y unión.  ||  Congregación  ; si  es  de  cléri- 
go». ||  Comunidad  : si  es  de  religiosos,  jf 
Colegio  : ai  es  de  abogudus  , escribanos,  etc. 

||  Gremio  : si  es  de  mercaderes,  mareantes, 
artistas. |j  Communanté  (hablando  de  ciu- 
dades , villas,  y lugares)  es  el  Común , todo 
c)  pueblo  repi  escalado  poüiicaíueqtc. 


COMMUNALX , s.  m.  pl.  Tim-as  co- 
munales,^ concejiles  : pastos  comunes. 

COMMLIVE,  s.  f.  Cueipo  municipal, 
cabildo  : de  una  ciudad , villa  , ó lugar.  |j 
C nmrnunes , en  plural,  son  los  puehlus,  o 
vecindarios,  de  las  feligresías  del  campo,  y 
cerresnonde  á Concejos. 

COM M L X EMEN T,  adv.  Comunmente, 
por  lo  común. 

COMMLNIANT,  *.  m.  Comulgnnte  : el 
cpic  recibe  la  comunión,  jj  También  se  dice 
c ammuniant  del  que  tiene  edad  para  comul- 
gar. ||  Dírese  igualmente  cornmunians , en 
plural,  por  almas  de  comunión  : ex.  il  y a ! 
denx  nulle  comnumians  dans  evite  pa- 
roisse.  # 

* COMMUNICA BILITE , s.f  Comuui- 
cakilidad. 

COM  MUINÍCABLE,  adj.  m.  y f Comu- 
nicable : lo  que  es  fácil  de  comunicar,  ó de 
recibir  comunicación  con  otra  cosa.  |j  Parti- 
cipable  : hablando  de  cosas  morales. 

COMMLMCA  11F , IVE,  adj.  Comuni- 
cativo : comunicable. 

COMMLMCA 1 ION , x.  f.  Comunica-  * 
cion  : la  acción  y efecto  de  comunicarse.  j| 
Comunicación  : trato,  correspondencia  en- 
tre dos  ó roas  personas.  ||  Comunicación: 
la  junta  ó unión  de  unas  cosas  con  otras, 
como  de  dos  mares,  dos  canales,  ¡j  Li^ncs 
de  commimication : línc.rs  de  comunicación , 
en  un  filio,  ó trinchera. 

COMMÚNIÉ,  EE,  p.p.yadj.  Comul- 

gado. 

COMMCKIER,  y.  n.  Comulgar:  recibir 

la  sagrada  eucaristía. 

COMMLMON , s.  f.  Comunión  : con- 
gregación de  muchas  personas,  unidas  j>or 
una  creencia  uniforme,  balo  de  uua  tuLsina 
cabeza , y en  una  misma  iglesia.  ||  Comu- 
nión : el  acto  de  recibir  la  sagrada  eucaris- 
tía. 

-COM1MLNIQUA1ST,  ANTE,  adj.  Co- 
municante : que  tirjie  comunicación. 

CUMML2NJQLE,  EE,  p.  p.  dd  verbo 
communiqutr.  ||  Adj.  Comunicado. 

COMMLTü^ER  , y.  a.  Comunicar  : I 
hacer  á otro  partícipe  de  alguna  cosa.  j|  Co- 
municar : euseñar , mostrar  una  cosa  , un 
panel , carta  , etc. 

CO MM L 1QLER , y.  n.  Comuni  caree  I 
una  cosa  con  otra , estar  contigua,  etc. 

COMMtiVJQLER  (SEL  ?.  r.  Comuni- 
carse : tratarse  con  familiaridad. 

COMML 1 AT1F,  IV  E , adj.  Conmutati- 
vo : se  dice  de  la  justicia , qne  regla  la 
igualdad  ó pro¡M>rc¡on  «pie  debe  lialicr  ciaue 
las  cos.lv  , quando  se  dan  unas  t»or  olías. 

COMML  1 Al  ION  , s.  J.  Conmuta- 
ción. 

COMP ACITÉ,  s.  J.  Calidad  de  lo  <juo 
está  compacto,  e*to  ea,  cerrado,  apretado. 
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* COMPACT,  s.  m.  Compacto  : conve- 
nio. Solo  se  usa  con  el  nombre  bulle  : bula 
del  compacto , ñor  la  qual  los  cardenales  no 
podían  dar  los  beneficios  regulares  sino  a los 
regulares. 

COMPACTE,  adj.  m.  Y f.  Compacto  : 
dicese  de  todo  cuerpo , o materia , cuyas 
partes  están  nmv  cerradas,  y apretadas. 

COMPAGINE  , s.J.  Compañera  : la  mu- 
ger  compañera  de  otra  en  l.i  habitación,  tra- 
bajo, ú otro  ejercicio.  j|  Compañera  , con- 
sorte : díccsc  de  la  uiuger  respecto  del  ma- 
rido. 

COMPAGNIE.s.y!  Compañía  : junta,  ó 
tertulia  de  amigos,  o conocidos.  ,|  Compa- 
ñía : de  comercio , de  intereses.  ||  Compañía  : 
de  soldarlos.  [|  Cueqw  : sea  de.  magistrados  , 
sea  de  académicos,  etc. : y así , hablando  de 
los  primeros,  lu  compagnie , <•§  , y so  puede 
decu*,  el  tribunal ; y de  los  segundo#,  es  , y 
se  puede  decir,  la  academia  , etc. 

COMPAGNOIN , s.  m.  Compañero  : el 
que  anda , vive , ó trabaja  en  compañía  de 
otro.  ¡¡  Cnmpagnon  : el  oliciul  de  qualquicr 
arte  mecánico , que  no  es  muestro  aprobado. 
||  Compngnon  d'ccolc  : condiscípulo.  || 
Camarada  : en  fiestas  , riñas  , y huelgas. 
||  Se  batiré  d depéche  compngnon  . pelear, 
reñir,  á todo  trance,  sin  dar  ni  recibir  quar- 
tel.  j|  Jraraillcr  a dej^'c/ie  compngnon  : 
trabajar  basta  echar  el  alma,  ó los  boles. 

COMPAGNONAGE , s.  m.  El  tiempo 
que  uno  es  oficial  en  up  oficio,  antes  dw 
recibirse  maestro.  ||  Junta  de  oíicinles  de  un 
mismo  oficio. 

. COMPARABLE,  adj . m,y / compa- 
rable : lo  que  puede  compararse , ó admite 
comparación.  ||  N ctre  pan  comparable  a... 
no  correr  parejas  con... 

CÜMPaRAISON , s.  f.  Comparación, 
cotejo  : parangón.  I|  En  comparaison  de... 
*tdv.  En  comparación  de...  respecto  de...  || 
Sons  comparaison  : sin  comparación. 

COMPARA íST,  ANTE,  adj.  y subst. 
(Voz  forense,  en  ve/,  tic  compara issattt , 
cíate.)  Compareciente  : la  persona  que  com- 
parece, ó se  presenta  ante  el  ju«7.. 

♦C<  >MPAtiANT,  s.  m.  Auto  extra  judie  i al 
con  que  se  hace  una  representación , ó de- 
manda , por  cusa  de  jurisdicción  volunta- 

,,aCOMPARATfF , IVE,  adj.  (gran,.) 
Comparativo.  Usarse  también  como  substan- 
tivo. 

COMPARATIVEMENT,  adv.  Compa- 
ra tí  vameme. 

COM PARi E,ÉE,p.  p.  del  veri yocomparcr. 
COMPAR  ER,  v.  a.  Comparar  : hacer 
comparación cotejo,  de  una  cosa,  ó de  una 
persona  con  otra.  ||  Se  conyarcr  : compa- 
rarse : poneroc  en  parangón,  igualarse  una 
cosa  ó una  p tusona  cou  otra. 


♦COMPARITION,  s.J.  V.  Compara- 
tina. 

COWAROIR  , v.  n.  {jor. ) V.  Compa- 
roítre. 

COMPAROÍTRE , v.  n.  Comp  arcccr  : 
parecer,  presentarse  una  persona  ante  otr* 
en  virtud  de  llamamiento. 

COMP  ARSE , s.J'.  Comparsa  : quadrilla : 
acnuipañainiento  en  la  enlrada  de  la  liza  en 
las  justas  y torneos. 

CO MP ART 1 M ENT , i.  m.  Comparti- 
miento  : la  distribución  y repartimiento  do 
un  lodo  en  partes  proporcionadas.  ¡|  (en- 
nuad. ) Dícese  compartimens  de  ios  embuti- 
da de  talilcte  de  varios  colores,  que  forman 
diluiros , y se  ponen  y doran  en  las  cubiertas 
de  k*s  libros. 

* COMPARTIR , v.  a.  Compartir  : hacer 
compartimientos. 

COMPARTI TEUR , s.  m.  (for.)  Lláma- 
se así  el  juez  que,  habiendo  opinado  contra 
el  sentir  del  ponente  de  la  causa,  hace  divi- 
dir v empatar  los  votos  de  la  Sala. 

(lOMPARU  , LE,p. p.  dé!  verbo  com- 
paro y enmparoitre. 

*COMPARUIT,  s.  tn.  (Jor.)  Testimonio  : 
por  donde  consta  el  comparendo  de  una  per 
son:i. 

COMPARUTION  , s.  f.  (fnr. ) Compa- 
rcrep.cia . comparición  : ante  un  juez. 

COMPAS,  s.  m.  Compás  : instrumento 

fiara  describir  círculos,  v medir  distancias.  J| 
krúxnla  : en  términos  de  maiina.  ¡|  Manco  : 
de  los  zapatero^,  para  tomar  medidas. 

COMrASSE.TIE,  p.  p.  del  verbo  oom- 
p áster.  J|  Adj.  Compasado. 

COM PASSEMENT  , r.  m.  Medida  , 
compartimiento : la  acción  ó efecto  de  com- 
pasar 

COiWPASSE^ , a.  a.  Compasar  : tomar 
imslida*  con  nn  compás,  regla,  cuerda,  etc. 
Distribuir  con  simetría,  ó compartir  bien  : 
una  calle  de  árboles,  un  jardin  , un  suelo,  etc. 
Ü (/*£•)  Compasar,  mesurar  : las  palabras, 
los  modales,  las  costumbres,  etc. 

COMPASSION , s.J.  Compasión  : Esti- 
ma que  se  tiene  del  mal,  del  próximo. 

41  COMPATERNITE , s'f.  (lar.)  Com- 
paternidad : cognación  espiriluaf,  que  con- 
traen el  padrino  y la  madrina  Cu  el  sacra- 
mento «leí  bautismo. 

COMPATiBILI  TE , s.  J.  Compatibili- 
dad : la  calidad  de  los  cosas  que  son  compa- 
tibles. 

COMP  A TI  RLE,  adj.  m.  y f.  Compati- 
ble : que  se  puede  concordar  ó avenir  con 
otra  cosa,  ó que  no  repugna  ó excluye  su 
unión.  ‘ • . ' 

COMPATIR,  v.  n.  Compadecerse,  eon- 
tlnlejsc  : de  ios  males,  defectos,  ó flaquezas 
<lc  otro.  í|  Compadecerse : convenñ* : compo- 
nerte bien  : una  coba  coa  pira , ó ser  comp#- 
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tibie  con  ella.  ||  Avenirse , llevarte  bien , vivir 
bien  : una  persona  ron  oua. 

COMPATISSANT , ANTE , adj.  G>m- 
pasivo  : el  uue  se  mueve  á compasión. 

COMPAi  RIOTE,  9.  m-yf  Compatriota  : 
paisaqp  : esto  es,  de  una  misma  patria,  ó 
pais. 

COMPENDIUM  , s.  m.  Compendio  : es- 
crito, ó narración  abreviada. 

COMPENfciATION , i.  f.  Compensa- 
ción. 

COMPENSÉ,  ÉE j p.  p.yadj.  Compen- 
sado. 

COMPENSER , v.  a.  Compensar. 

COMÜPÉRAGK,  s.  m.  Compadrazgo  : la 
calidad  de  compadre.  V.  Compere. 

COMPERE  , s.  m.  Compadre  : llámase 
así  el  padrino  de  bautismo  rcsjHrcto  de  la  ma- 
drina, y de  lo»  padres  de  la  criatura.  [|  (est. 
joc.)  Compadre,  ó compinche  : el  que  es 
imiy  familiar  y amigo  de  otro. 

* COMPERSONNIERS,  s.  m.  pl.  So- 
cio» y compañero»  en  una  casa  ó familia  don- 
de los  bienes  son  comunes. 

* COMPET,  s.  m.  ( Jor . ) Contención  , 
ajuste. 

COMPETEMMENT , adv.  Competente- 
mente, de.  un  nuwlo  competente. 

COMPÉTENCE , J.  J\  Competencia  : 
derecho  que  tiene  un  juez,  ó un  tribunal, 

ara  conocer  de  una  cosa.  ¡|  Incumbencia  . 

ablando  de  particulares.  ||  Competencia , 
concurrencia  : de  dos  ó mas  que  compiten 
por  una  misma  cosa  , ó que  se  la  disputan. 

COMPÉTENT,  ENTE,  adj.  Competen- 
te, idóneo,  hábil  : para  juzgar,  entender, 
decidir.  ||  Competente,  debido,  correspon- 
diente, suficiente  : hablando  de  porción, 
cantidad  , edad,  etc.  j|  ( Jor . ) Legítimo,  Lá- 
bil : hablando  de  partes  colitigantes. 

COMPETER,^,  n.  (Jor.)  Competer: 
pertenecer  ó incumbir  á uno  alguna  cosa. 

COMPÉTiTEUR , s.  m.  Competidor  : ei 
que  pretendedlo  mismo  que  otro. 

* C0MP1ÉGNE,  ( #*°gr.  ) Compicña  : 

ciudad  de  Francia. 

COMPILATEUR , s.  m.  Compilador: 

autor  que  compila. 

í ’OMPfLATION  , s.f.  Compilación , re- 
copilación : de  leyes  , tratados , obras , ma- 
terias , etc. 

< 1QMPILÉ , ÉF. , p.  p.  del  verbo  com- 
pilar. 

COMPILER,  v.  a.  Compilar,  reropilar : 
Itaccr  colección  de  autores , obras,  tratados , 
Ctc. 

( .OMPI  TALES , s.  f.  pl.  Compítales  : 
fiestas  que  los  Romanos  celebraban  en  hon- 
ra de  los  dioses  domestico». 

COMPL AIGNANT,  ANTE , adj.  (Jor.) 
Q un  rilante  : el  que  pone  Una  querella  en 
ÍUkticll». 

J . 


* C0MPLAINDR1  , v.  n.  (Jor.)  Poner 
una  querella,  qucrcllai  *e. 

COMPLAIN 1 E , s.  f.  Querella  ó deman- 
da en  justiciu  de  parte,  graviada  : casi  uo  se 
usa  sino  en  materia  bcncíicial.  ||  ( Jam . ) Se 
dice  en  plural,  complaintesy  por  quejumbre», 
lamentos. 

CÜMPLAIRE,  v.  n.  Complacer  , gra- 
dar , comirmplur,  dar  gusto  á otro  : por  li- 
sonja , por  obsequio , ó por  flaqueza. 

COMPL  AIRE  ( SE  ) , v.  r.  Complacer- 
se , delectarse , recrearse  en  alguna  cosa  , ó 
tener  satisfacción  en  ella. 

COMPLAiSAMMENT , adu.  Por  com- 
placencia. 

COMPL  AIS  ANCE,  s.f.  Complacencia, 
deferencia  : la  atención  y agrado  con  que  se 
defiere  al  gusto  ú opinión  de  otro.  ||  En  plu- 
ral complaisanccs , so  toma  alguna  vez  por 
contemplaciones , condescendencias. 

COMPLAiSANT,  ANTE,  adj.  Obse- 
quioso , atento  , amigo  de  dar  gusto.  ||  A 
veces  se  toma  por  condescendiente , contem- 
plativo , lisonjero. 

COMPLANT,  s.  m.  (agrie.)  Planta, 
ó plantío  : de  viñas , de  olivos  , etc. 

♦ COMPLANTKR,  ( agrie.  ) Plan- 
tar , hacer  un  plantío  : de  vides  , árboles , 
etc. 

♦ COMPLANTERIE,  s.  f.  (for.)  Dere- 
cho señorial  sobre  los  nía j netos  que  ha  dado 
á plantar  ó piltivar  el  señor. 

COMPLÉMENT,  s.  m.  Complemento  : 
la  perfección  y colmo  de  alguna  cosa. 

♦COMPLETEN  TAIRES  JOLRS)  s.  m. 

pl.  Complementario»  : lo» cinco  dias  añadidos 
á los  doce  meses  del  año  republicano  de  los 
Franceses. 

COMPLET , ÉTE , adj.  Completo,  cabal, 
cumplido,  entero.  ||  Completo:  se  usa  como 
substantivo  rn  le  cotnplel  d'nn  régimen!. 

COMPLÉTF.MENT , aW.  Cumple*»- 

mente  : cumplidamente. 

CÜMPLE TEMENT,  s.  m.  Complemen- 
to : en  número,  cantidad  , ó tiempo. 

COMPLKTER , u.  a.  Completar:  acaba- 
lar : perfeccionar. 

♦ COMPLETIF , IVE , adj.  Completé 

vo , que  sirve  para  caracterizar  un  comple- 
mento. 

COMPLEXE,  adj.  m.y  f.  (Complexo. 

COMPLEXION  , s.J.  Complexión : con* 
titucion  física  del  cuerpo  anim.ü.  |(  Tów***- 
algunas  veces  por  temperamento , humor, 
condición  : en  lo  moral. 

COMPLKXIONNE,  ÉE,  «<//.  {medie.' 
Acomplexionado  : el  que  «ti  bien  o m— 
humorado , ó tiene  buen  ó mal  tetupw*' 
mentó. 

COMPL1CATI0N,  s.f  Complicad011 
concurrencia  do  valia»  cosa»  o accidw1' 
te» 
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COMPLACE, y s.  m.yf  Cómjdicc  : 

compañero  en  el  delito. 

CUMPLIOTE,  s.f  Complicidad:  par- 
ticipación en  un  crimen  : en  la  acción  de 
otro. 

COMPLIF.S  , s-f  pl-  Completa*  : la  úl- 
tima parte  del  rezo  del  oGcio  divino. 

COMPLIMENT , s.  m.  Cumplimiento: 
expresionfde  cortesía , de  obsequio.  [|  Enho- 
rabuena , parabién  : quando  se  dirige  á otro 
por  alguna  cosa  próspera  que  le  ha  sucedido, 
jf  Compliment  ile  coruloléance  : písame.  || 
Compluncnt  de Jelicitation : pláceme , pai  a- 
l»ien.  ||  Cnmplime.nl  de  remercunent : gra- 
cias. ||  Dicese  adverbial  y familiarmente  : 
trbve  de  complimens , esto  es , fuera  de  cum- 
plimientos , sin  ceremonia. 

C0MPLIMENTA1RE , s.  m.  El  que  lle- 
ra la  lirma  : aquel  , Laxo  cu  jo  nombre  se 
hacen  las  operaciones  de  una  compañía  de 
«orne.  cío. 

COMPLEMENTÉ,  ÉE,  p.  p.  del  Yerbo 
complimenter. 

COMPL1MENTER , *>.  a.  Cumplimen- 
tar, hacer  la  corle,  obsequiar.  ¡|  Dar  el  para- 
bién á alguno : por  un  bueu  suceso , ó buena 
noticia. 

COMPLIMENTEUR  , EUSfc  , adj.  y ». 

Cumplimentero  : el  que  hace  demasiados 
cuiiipliniíentos. 

COMPLIQUÉ,  ÉE,  adj.  Complicado: 
dícese  de  una  enfermedad  , de  un  remedio.  || 
Intrincado:  hablando  de  un  negocio , un 
pleyto  , un  asunto , etc. 

COMPLOT,  s.  m.  Trama  : maquinación  : 
conspiración  de  conjurados. 

COMPLOTÉ  , EE  , p.  p.  del  verbo 

comploter. 

COMPLOTER,  v.  a.  Maquinar,  jurar: 
la  ruina,  la  ]>crdida,  la  muerte  de  alguno. 

COMPLOTER,  v.  n.  Conspirar  : aunar- 
se : para  una  mala  acción , que  en  estilo  fa- 
miliar se  puede  decir  conchabarse. 

COMPONCTiON,  s.f  Compunción: 
sentimiento  : dolor  y pesar  de  haber  come- 
tido algun  pecado. 

* COMPONE , ÉE,  adj.  ( blas. ) Esca- 
queado : con  quadros  de  esmaltes  alternos. 

COMPONENDK,  s.f.  Componenda:  la 
cantidad  que  se  paga  en  la  dataría  de  Roma 
por  algunas  bulas,  etc. , que  no  tienen  tari- 
la  lisa. 

COMPORTEMENT , *.  m.  ( <mt. ) Pnv 
cedí niiet) los  : conducta,  modo  de  portarse 
una  persona , que  se  decía  antes  comporte  en 
castellano. 

COMPORTER  , v.  a.  Soportar,  tolerar  : 
gastos , trabajos  , cargos.  j|  Componer , %*.  n.t 
sufrir,  permitir  : que  se  haga  ó se  diga  algu- 
na cosa. 

COMPORTER  ( SE ) , v.r.  Portarse, 
conducirse  , bien  ó mal. 
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COMPOSE,  s.  m.  Compuesto  : comple- 
xo : agregado  de  varias  cosas , que  compo- 
nen un  lodo.  , 

COMPOSÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  com- 
poser. 

COMPOSFR , v.  a.  Componer  : formar 
un  todo  del  conjunto  de  varias  parles.  ¡|  Com- 
poner : dicese  de  Jos  autores , de  los  músi- 
cos , y de  los  taxistas  en  la  imprenta.  J|  Coni- 
poser  sa  mine , sa  contcnance , son  vis  age  : 
componer  su  gesto,  su  exterior,  su  semblan- 
te : mostrar  ó fingir  seriedad , modestia , etc. 
También  se  dice  absolutamente  : se  campo- 
ser. 

iCOMPOSER,  v.  n.  Componerse,  con- 
cordarse , ajustarse  : sobre  alguna  diferencia, 
deuda,  o pretensión.  J|  (Jig.)  Poueineen 
paz  , hacer  las  amistades.  |J  ( milic. ) Capitu- 
lar, poner  condiciones,  sobre  lu  entrega  ó 
rendición  de  una  plaza. 

* COMPOSEUR  , s.  m.  ( ¡ron. ) Compo- 
nedor, amorcillo  , autor  de  corta  considera- 
ción : un  compnscur  de  chansons , de  mé- 
chans  vers  , un  p<>cta  coplero  , uu  poeta 
ramplón. 

CÜMPOSlTfc , adj.  m.yf  Compuesto: 
se  aplica  a uno  de  los  órdenes  de  arquilec- 
clura.  También  se  substantiva  : ex.  le  com- 
posite  participe  du  curinlhicn  ct  de  lioni- 
que. 

COMPOSITEUR  , s.  m.  Compositor  : 
dicese  del  que  compone  en  música,  y del  ta- 
xista oficial  de  imprenta.  ||  Amiaklc  com- 
positeur  : amigable  componedor , arbitra- 
dor 

COMPOSITION , s.f.  Composición  : la 
acción  y el  electo  de  componer.  Tiene  las 
mismas  significaciones  en  francés  que  en  cas- 
tellano : y_así  se  aplu  a al  orden  y modo  «le 
componer  una  cosa , y á la  misma  construc- 
ción ó formación  de  ella  : al  ajuste  entre 
partes  : á la  capitulación  de  una  plaza  : á la 
composición  en  música , y de  toda  obra  in- 
telectual : á la  oración  gramatical  <jue  el 
maestro  da  por  lema  á los  discípulos.  ||  \imp.) 
Composición  : la  unión  de  lm>  Ierras  par* 
formar  voces  v lineas. 

♦COMPOST,  s.  m.  V.  Compul. 
COMPOSTKUR  , 5.  m.  ( imp. ) Compo- 
nedor : instrumento  en  el  que  componen  y 
forman  las  líneas  lo*  taxistas. 

* CO MPOTATEUR , s.m.  {jam .)  Com- 
pañero en  bromas  y borrascas. 

COMPOTE,  s.f  Cierto  guiso  de  un  pla- 
to de  pichones  : eií  agridulce.  ||  Campóte 
de  fruit:  conserva  de  frutas  con  poco  azú- 
car, y de  menos  punto  que  la  que  se  hace 
para  guardar  : ya  se  llama  compota  en  cas- 
tellano. 

♦COMPOTIER , s.  m.  Compotera  : vaso 
ó taza  en  que  se  sirven  las  compotas. 

COMPRÉHENSiÜLE,  adj.  m.  y f Cora- 
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prchettsible  : lo  que  se  puede  comprchendcr, 

ó entender.  , 

COMPKÉHENSION , *•/  Comprehcn- 

$¡on  : facultad  , perspicacia  y capacidad  pa- 
ra comprchendcr.  j|  Conocimiento , inteli- 
gencia : de  alguna  cosa.  , 

COAÍPjiKNDRK , a.  Comprebendor 
contener,  incluir,  encerrar  dentro  de  sí.  ¡j  In- 
cluir : una  cosa  w*n  otra.  [|  Enlcimer,  alcan- 
zar, conocer,  percibir. 

COMPRENSE,  s.f.  Cal»c7.al  : el  que  se 
pone  sobre  la  cisura  de  la  sangría , contu- 
sión , etc.  . 

COMPRESSIBITJTÍ*',  s.f  Compresibi- 
lidad : calidad  de  un  cuerpo  que  se  puedo 
comprimir. 

COMPRKSSIBLE , adj.  m-vf  Compri- 
mí bl",  lo  que  se  puede  comprimir. 

* CUMPRESolE , IVE,  adj.  ( cinig. ) 
Compresivo  ; que  sirve  para  comprimir. 

CO.ttPRESSION,  s.f.  Compresión  : el 
acto  de  comprimir., 

COMPRIME,  ÉE,  p.  p.jr  adj.  Compri- 
mido. 

COMPRIMER,  v.  a.  Comprimir  : apre- 
tar, estrechar. 

COMPRIS,  ISE,p.  p.  del  verbo  com- 

prendre : y adj.  Comprehendido.  Ij  1)  ícese 
adverbialnicntc , hablando  de  un  cómputo, 
ó numeración : jr  compris , incluso  en  ello , 
comprch elidiendo  en  ello.  Por  lo  contrario: 
non  compris  , sin  comprchendcr  en  ello,  sin 
incluir  en  ello,  no  incluso. 

COMPROMETERE , s> . n.  Comprome- 
terse : ponerse  de  común  acuerdo  en  manos 
de  un  tercero  para  la  dclcruiiuaciou  de  un 
asunto. 

CO M PROMETERE , v.  a.  Comprome- 
ter : exponer  á alguno  á rit  :go  de  recibir  un 
pesar,  un  trabajo,  etc.  ||  C'ompromettre  sa 
dignité,  son  autora #?,  etc.,  se  compromel- 
tre . exponer  su  dignidad,  su  autoridad,  á 
que  se  le  falte  al  respeto. 

* COMPROMISSA1RE,  s.  m.  Compro* 
misario. 

COMPROMIS , ISE  , p.  r.  del  verbo 
compróme  tíre : v adj.  Comprometido. 

COMPROMIS,  s.m.  Compromiso  : con- 
venio entre  partes  de  poner  mi  litigio  en  ma- 
nos de  un  juez.,  ó de  jueces  árbitros  : y así 
se  dice  : mettre  une  ajfairc  en  compro  mis.  |j 
Compi omiso  : tómase  por  la  escritura,  ó ins- 
trumtnto,  por  el  qual  se  otorga  este  conve- 
nio. j|(  fig. ) oc  dice : mellreson honneur , son 
fLulorltc , etc.,  en  compromis  , esto  es  , ex- 
poner, ó poner  á riesgo  su  honor,  su  autori- 
dad , etc.  y . Comprometí  re , v.  a. 

* COMPRO V 1NCIAL , adj.  Comprovin- 
•rínl- 

COMPTABILnT,  1./  Contabilidad: 
Obligación  de  dar  cuenta. 

CÜ31PTABLE,  adj.  m y f El  que  ha  de 
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dar  cuentas , ó responder  de  alpnn  cargo  , y 
también  se  aplica  aj  empleo  de  responsabili- 
dad , como  : qfficier  complable  , citar  ge 
complable.  ||  (fig. ) Significa  responsable  , 
deudor  : y se  usa  alguna  vez  como  substan- 
tivo, mas  casi  siempre  en  plural. 

(iOiMPTAM',  adj.  Contante,  al  conta- 
do : dicese  siempre  del  dinero  [argent  cornp- 
tant ). 

C(  >MPTANT,  s.  m.  F.l  cauri. d , ó fondo  , 
en  dinero  ó moneda  efectiva  : ex.  i/  a du 
comptant , es  hombre  de  caudal , ó acauda- 
lado : eoila  tout  mon  comptant,  ahí  esta  lo- 
do mi  caudal  , todo  mi  dinero. 

COMPEAN E,  ade.  Al  contante,  en  di- 
nero : díccse  del  pagar  , vencí» . , comprar. }} 
( prov .)  Se  dice  payer  comptu  t . por  darle 
á alguno  una  respuesta,  ó despique  pronto 
y agrio. 

COMPTE  , s.  m.  Cuenta:  romo  número 
sabido  de  alguna  cosa,  jj  Cuenta  : cocí*»  cal- 
culo aritmético.  ||  Cuenta : como  papel  **n 
que  se  extienden  los  p istos  , ó las  entradas.  l| 
Cuenta  : como  razón  ó relación  de  alguna 
cosa,  Cuenta  : como  juicio , concepto  , en 
que  nos  fundamos.  ||  Cuenta:  como  caso, 
caudal  que  se  hacc.dc  alguno  , ó de  alguna 
cosa.  ||  Cuenta:  corno  cuidado  ó parte  que 
uno  toma  en  alguna  cosa.  j|  Cuenta  : como 
cargo  ó responsabilidad  en  que  uñóse  mete. 
¡|  Cuenta : utilidad , conveniencia , hablando 
del  que  emplea  su  caudal  ó industria  en  al- 
go. |J  Paire  bon  comptc  de...  dar  barato,  ó 
con  conveniencia...  ¡|  Trovadle  r a bon  comp- 
te...  trabajar  barato,  ó con  couvenicnc¡a...|| 
Ce  n’cst  pus  la.  mon  compte  ; esto  no  me 
tiene  cuenta.  j|  si -compte : á cuenta,  á bue- 
na cuenta.  V.  si  compte.  (|  Chambre  des 
comptes  : contaduría  mayor  : tribunal  ó ca- 
ntara de  cuentas  , como  se  dice  eu  algunas 
partes. 

COMPTE,  EE  , p. p. del  verbo  compter. 

COMPTE-PAS.  s.  m.  Instrumento  para 
contar  los  pasos  queso  dan.  V.  ( Jdométre . 

COMPTER,  v.  u. Contar : por  numerar. (| 
Con  lar  : por  juzgar  , tener  , reputar.  || 
Contar  : por  poner  en  el  número. ({Contar : 
por  hacer  cuenta,  ó tener  seguridad  en  al- 
guno , ó alguna  cosa  : así  se  dice  prover!  ú ul- 
mén le  : compter  sans  son  lióte  , hacer  la 
cuenta  sin  la  huéspeda.  ||  {fig.  jttm.  ) Se 
dice:  compter  ses  morceaux,  esto  es,  echarse 
un  nudo  a la  tripa. 

COMPTER  , v.  n.  Pasar  cuentas  , venir 
á cuentas  : hablando  de  intereses  , ó comer- 
cios. 

* COMPTEUR , s.  m.  Contador  : el  que 
cuenta , ó lleva  las  cuentas. 

COMPTOIR,  s.  m.  Contador  , tablero  , 
ó mostrador  : en  que  se  cuenta  y recibe  el 
dinero  en  casa  de  los  negociantes,  ó se  tien- 
den los  ge  ñeros  en  las  tiendas.  j|  Tórnase 
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por  la  pieza  de  la  casa  de  nn  comerciante  , 
en  que  trabajan  los  mozos  del  escrilorio.  || 
Factoría  : hablando  de  establecimiento#  mer- 
cantiles de  los  Europeos  en  las  costas  del 
Asia  , y Africa. 

COMPULSÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 
compuUer. 

COMPULSER , v.  a.  G>mpulsar  : sacar 
alguna  compulsa. 

* COMPÍJLSEUR,  s.  m.  Compulsador  : 
el  que  compulsa. 

COMPULSOIRE.  s.  m.  Compulsorio  : 
mandato  ó provisión  para  compulsar. 

COMPUT,  s.  m. Cómputo , computación  : 
cuenta  de  los  tiempos  que  sirven  para  arre- 
glar el  calendario  eclesiástico. 

COMPUTISTE,  s.  m.  Computista  : el  que 
hace  cómputos  , ó trabaja  en  el  calendario.  ¡ 

+ COMrAL,  ALEjfe.  Condal  : lo  per-  I 

nociente  á la  diguida«|S¡  conde.  , 

* COMTAT,  s.jÉjjMp»d;,do.  Usase  solo 
en  esta  frase  : ComKKpkr.aissin , Condado 
Vencsino  : territorionela  Provenía». 

COMTE,  J.  m.  Conde:  título  v dignidad. 

COMTÉ , s.  m.  Condado  : tííccse  de  la 
dignidad  , y del  territorio. 

COMTESSE , s.  f Condesa  : la  muger 
de  un  conde,  ola  que  por  sí  tieeeestc  título. 

* COMTOIS  , ÜIíÍE  , s.  H natural  del 
Franco  Condado. 

* CONCAPITADfE  , s.  m.  Capitán  en 

compañía  de  otro. 

CONCASSÉ , ÉE  , p.  p.  del  verbo  con - 

cas  ser. 

CONCASSER,ími.  Qucbrautar,  majar % 
trituiar. 

* CONCATEN  ATION  , s.  f [Jilos.  ) 
Concatenación  : encadenamiento. 

CONCAVE.  adj.  m.jrJ.  Cóncavo,  hue- 
co en  la  superficie  ; lo  contrario  á convexo. 

CONCAVE  , s.  m.  Cóncavo  ( El  ) : la 
cavidad  de  un  cuerpo  esférico. 

CONGA  VITE  /.  Concavidad  : lo  in- 

terior de  un  cuerno  redondo  y buceo. 

CONCÉDÉ  , ÉE.  p.  p.  del  yerbo  conce- 
der. 

CONCEDER , y.  a.  Conceder  : hacer 
merced  ó gracia  de  una  cosa. 

* COÑCÉLEBRER , v.  a.  Celebrar  algo 
juntamente  con  otro. 

CONCENTRACION  , s.  f Concentra- 
cien  : la  acción  , y también  el  efecto  de 
reconcentrarse  el  frío  , el  calor  , los  rayos 
de  luz  , etc.  en  algún  punto , ó centro. 

CONCENTRÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo,  con- 
centrer.  j|  Acide  concentré  ( quim . ) Acido 
muy  fuerte  y penetrante.  ||  [medie.)  Se  dice 
pouJs  concentré  , el  pulso  profundo  , que 
no  #e  siente. 

CONCKNTRER  , v.  a.  Reconcentrar  : 
i erogo r el  calor  , el  (rio  , los  espíritus  , la 
luz  , etc.  m un  punto,  ó corto  espacio.  ¡¡ 


{ fig.)  Se  dire  de  una  persona  melancólica 
*y  enemiga  del  trato  : quil  se  concentre  , 
que  se  esconde  de  las  gentes  j ó qu’il est  con- 
centré en  lui  tnéme  , que  vive  muy  metido 
en  sí  mismo,  muy  recogido,  ó retirado. 

CONCE3NTR1QÜE , odj.  m.yf.  (¿pona. 

Y art. ) Concéntrico  : se  dice  del  círcido 
que  tiene  el  mismo  centro  que  otro.  \ 

CONCEPT , s.m.  ( cscolast. ) Concepto  : 
idea  que  concibe  ó furnia  el  entendimiento. 

ClÍNCEFÍlON  , s.  f.  Concepción  : el 
arto  y efecto  de  concebirse  una  criatura  en 
c!  vientre  de  su  maihe.  l|  ( fi%. ) Se  toma 
por  Concepto  , idea  , pensamiento  ; y tam- 
bién por  aprehensión  , buena , ó mala.  || 
Llámase  igualmente  conception , la  comprc- 
hension  y penetración  intelectual,  ó sea  el 
concebir  , ó el  modo  mismo  de  concebir  las 
cosas. 

♦ CONCEPTION AÍRE  , s.  tn.rf.  Con- 
ce pe  ion  a rio  : el  defensor  del  misterio  de  la 
concepción  de  Muría  Santísima. 

CfTNCERNANT  , adv.  y p . 'locante 
á...  acerca  de.. 

CONCERN ANT , parí.  Concerniente. 

CONCERNER,  v.  «.Tocar, pertenecer, 
ser  concerniente  H... 

CONCERT , s.  m.  Concierto  : de  mú- 
sica. l|  Concierto  : acuerdo , convenio  , in- 
teligencia entre  muchas  personas  para  algún 
fin.  De  concert.  adv.  De  acuerdo  , de  inte- 
Hgrncia  , de  conformidad. 

CONCERTANT  , ANTE,  snbst.  Con- 
certante : la  persona  que  toca  ó caula  su 
parle  en  una  sinfonía , ó concierto. 

CONCERTÉ  , ÉE  , p.  p.  del  yerbo  con- 
certar. 

CONCERTER , y.  «.Concertar  , probar, 
enrayar  una  pieza  de  música.  j|  {/*$■ ) Con- 
certar , acordar , tratar  : los  medios  entre 
dos  ó mus  personas  , para  un  negocio  , 
euiprcss.i  , etc. 

CONCERTO , s.  m.  (voz  italiana. ) Con- 
cierto : sinfonía  con  obligado  de  un  instru- 
mento. 

C0NCKSS10N  , s.  f.  Concesión  : el  \ 
acto  y efecto  de  'conceder  algún  privilegio  , 
facultad  , derecho.  ¡I  Donación  , ó merced  : 
que  hacen  los  Reyes  de  aiguuas  tierras  en 
una  nueva  colonia.  [|  Concesión : así  se  llama 
uua  figura  (le  retórica. 

CONCÍJSSIONNAIRF. , s.  m.  Conco- 
sionario  : ;v juel  á quien  se  luce  uua  coucc- 
siun . 

CONCET  TI  , s.  w.  pl-  C voz  tornada  det 
italiano.  ) ( Vmceptos  , agudezas. 

CONCEVABLE,  adj.  m.rf  Compre- 
liensible  , int  digible  : capaz  de  compreucn- 
dersc  , de  en  ti  iidcrse. 

CONCEViHR,  i*,  a*  y n.  Concebir  : 
hacerse  prcfí.r  la  !a  hembra.  |(  Concebir  t 
comprcheadcj  bien  las  cosas.  jJ  Qiucebm 
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formar  idea , hacer  concepto  de  alguna  cosa. 

* CONCHE , a.  f.  Saladar  , marisma  : 
terreno  en  que  dexaq  lagunas  y fango  las 
aguas  del  mar.  ||  También  significaba  an- 
tiguamente el  mal  *pclage  ele  una  persona  , 
esto  es,  el  pobre  vestido. 

* CONGHI  , s.  m.  Genero  de  canela. 

*CONCHYLK,  s.  m.  Conchil : cierto  mn-  I 

íisco  , cuyo  xugo  sirve  para  el  tinte  en-  I 
carnudo. 

CONCHYLIOLOGIE , s.f  mnquilio- 

logia  : parle  de  la  historia  natural  que  Itala 
de  las  ronchas. 

CONCHY FES,  s.  f.  Conchites  : cotillas 
petrificadas. 

CON( iERGE , s.  m.  Conserge : es  voz  to- 
mada del  francés  desde  el  tiempo  de  Carlos 
I en  España  , que  introdujo  la  etiqueta  de 
la  Casa  de  Borgofla  , y sus  nombres.  En 
castellano  corresponde  a portero,  ó sea  al- 
cayde  de  un  palacio  , ó casa  Real , que  tiene 
a sn  cargo  la  custodia  , asco  , y llaves.  |j  En 
frunces  se  aplica  también  al  uJcaydc  de  la 
cárcel , ó sea  carcelero. 

CONCIKRGERIE , s.  f.  Convergería  : el 
oficio  de  eonserge  , y también  su  vivienda , 
6 habitación , en  el  palacio,  ó casa  Real.  || 
Igualmente  es  «árccl  Real , y era  Ja  que  tc- 
ni¿;n  los  Parlamentos  en  Francia  $ pues  la  de 
las  justicias  inferiores  se  llama  prisort , y su 
guarda  geolier , mas  bien  que  toncierge. 

CON  OLE  , a.  m.  Concibo  : junta  ó con- 
greso d*  Obispos  de  la  Iglesia  Católica. 

* CONCILIABLE , adj.  m.  rj.  Concilia- 
ble , concordable  : lo  que  pited*  concillarse. 

CONO LIABULE  , s.  m.  Conciliábulo : 
el  Concilio  ilegítimamente  convocado.  j| 
(joc.  salir.  ) Conciliábulo  : diccsc  de  qual- 
quiera  junta  de  gentes , que  tratan  ó uidcn 
alguna  trama. 

CONOLIANT , 'ANTE  , adj.  Con- 
ciliativo : lo  que  es  apto  y dispuesto  para 
conciliar. 

CONCÍLIATECR  , TRICE  , a.  Conci- 
liador : el  que  , ó la  que  trabaja  , ó ayuda  á 
conciliar. 

CONCILFATiON , s.  f.  Conciliación  : la 
arción  y el  efecto  de  conciliar  las  volunta- 
des , los  pareceres.  j|  Conciliación  : concor- 
dancia de  textos  , leyes  , autoridades  , lec- 
ciones , etc.  I i, Conciliación  : unión. 

CONCILIE,  EE , p.  p.  y adj.  Conci- 
liado. 

CONCILIER  , n.  a.  Conciliar  : concordar 
los  ánimos.  j|  Conciliar  : atraer,  grnngcar 
Jas  voluntades.  ]{  Conciliar  : concordar  los 
autores  , los  textos , etc. 

CONCILIER  (SE)  , v.  r.  Concitarse  : 
atraerse  , grangrnrse  : la*  volnntades. 

CONOS,  1SE , adj.  ( ionc'iso  : lo  escri  lo 
O dicl  o con  pocas  palabras. 

CONCISIÓN,,  s.J.  Comjsioa  : calidad 


«leí  estilo  , que  consiste  en-  decir  las  casan 
con  las  palabras  precisas. 

CONClTOYEN , ENNE,  subst.  Con- 
ciudadano , na. 

*CON C LA M ATIO N,  s.f  Conelamacion  ; 
entre  los  antiguos  romanos  era  tocar  una 
bocina,  y llamará  un  difunto  por  su  nom- 
bre. 

CONCLAVE,  s.  ni.  Cónclave  : junta  de 
Cardenales,  y el  parage  donde  se  juntan  , 
para  la  elección  de  Pupa. 

CONCLA VISTE , s.  m.  Conclavista  : el 
que  a&isfe  en  el  cónclave  á un  Cardenal. 

CONCLU , LE  , p.  p.  del  verbo  conclu - 
re  : y adj.  Concluido  , y concluso. 

CONCLL  A NT,  AN  TE,  adj.  Concluyen- 
te : que  concluye  y prueba. 

CÜNCLURE  , v.  a.  y n.  Concluir  : .aca- 
llar : fenecer.  {jCqMÉlii  : inferir  : sacar  con  - 
seqiicncia. 

t U.V.I.i  Ni')'  , nd 

clusivo  : las  < coin  Insita*  si,  ven 

para  sacar  una  constérnela  tic  lo  que  se 
dice  , como  mr  , done  , or  , a insi. 

CONCLUSION  , ndi'4  ( Jnru.  ) Al  fin  y 
postre  : al  cabo  y al  iiu  : en  icsuuiida»  cuen- 
tas. 

CONCLUSION  , s.J.  Conclusión  : ti*.*n« 

las  mismas  acepciones  en  ambas  lengua». 

GÓNCLUSlONS  , s.J.  pL  {Jbr.)  Lo  que 
piden  las  paites  en  sus  nulos  y alegaciones. 
Conelusions  des  f-ens  du  I i ai  ; el  parecer 
e los  fiscales  en  un  pieyto  criminal. 

* CONtXUSUM , *.  ni.  (kmclusum 
decreto  definitivo  de  Ja  dieta  germánica  ó 
del  consejo  áulico. 

CONCOCTION  , j.  _/.  (medie.)  Coci- 
miento : digestión.  V.  Coction . 

CONCOMliRE  , s.  nt.  Cohombro , pe- 
pino : el  fruto  de  cierta  planta.  [|  Córtenme 
bre  sam’age  : cohombrillo  aniaigo  : planta 
medicinal. 

CONCOMITAÍCE  , s.f.  Concomitan- 
cia : concurrencia  de  una  cosa  con  otra. 

CONCOM1TANT,  AME,  mlj.  Con- 
comitante : lo  que  acompaña  a otra  cosa  , ú 
obra  cotí  ella. 

CON  COK  DANCE  , s.f.  (gram.  ) Con- 
cordancia : el  modo  de  concordar  las  pa- 
labras. jj  Concordancia  : consonancia  ó cor- 
respondencia que  tiene  una  cosa  con  otra.  ¡| 
Cuín  ordances  de  la  bihle  : concoidancias  : 
las  tablas  de  voces  ó dicciones  de  la  sagrada 
Escritura. 

CONCORDANCÍEL  , ELLE  adj.  Lo 

que  contiene  concordancia,  ó esta  hecho 
como  concordancias. 

CONCORDANT  , s.  m.  (mus.  ) Barí- 
tono : la  voz  media  entre  el  tenor  y el  baso. 

CONCORDAT,  a.  m.  (Concordia  , tran- 
sacción , ajuste  : entre  -«utes  que  litigan 
una  misma  cosa.  ¡|  Coa  coi  dato  : quundo  se 
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habla  del  ajuste  6 convenio  de  los  Reyes  con 
la  Silla  Apostólica  , soinc  colación  de  bene- 
ficios , y otros  puntos. 

CONCORDÉ , s.J.  Concordia:  unión  de 
ánimos  y voluntarles  : buena  corresponden- 
cia entre  las  personas. 

CONCORUER  , n.  Concordar  : estar 
de  acuerdo. 

CONCOLRIR  , v.  n.  Concurrir  : jun- 
tarse en  un  mismo  lugar  ó tiempo  varias 
personas,  sucesos  , ó cosas.  j|  Asistir  á uno, 
ayudarle.  j|  Contribuir  con  alguna  cantidad 
para  algún  lita.  ¡|  Hallarse  , juntarse  una 
«:osa  co»\  otra  : tener  conformidad  e igual- 
dad entre  si  para  entrar  en  concurrencia. 

CONCOURS,  s.  m.  Concurso  : In  acción 
de  concurrir  , ó ayudarse  dos  ó muchas  co- 
sas para  un  miMiio  íin.  \\  Asistencia  : la  ac- 
ción de  concurrir , ó asistirse  dos  personas 
ó muchas  á un  mismo  íin.  [|  Concurso  , 
concurrencia  : de  muchas  personas  cu  un 
mismo  lugar.  |J  Concurso  : de  opositores  á 
cátedras  , prebendas,  etc.  ||  Concurso  : esto 
es,  encuentro  de  dos  líneas,  de  dos  voca- 

CONCRET , ÉTE,  ntlj.  ( Infi.  ) Concre- 
to : lo  que  expresa  las  quididades  conside- 
radas en  el  tugelo.  Es  lo  cotitrario  de  abs- 
trait  { abstracto. ) 

CONCRETION,  J.  /.  (JlS.)  Concrc- 
ciou  ; agregado  de  muchas  partes  que  for- 
man  tina  misma  masa,  ó cuctpo. 

CONCU,  LE,  O.  p.  del  verbo  concct'oir. 

CONCU BiN  AGE  , s.  m.  Concubinato  , 
amancebamiento. 

CONCU  B1N AIRE , s.  m.  Concubinario, 
amancebado. 

CONCU  BINE  , s.  f.  Concubina  , man- 
ceba. 

CONCUPISCENCE , s.f.  Concupiscen- 
cia : inclinación  á los  placeres  ilícitos. 

CONCUPISCIBLE,  adj.  Concupiscible: 
se  dice  tlcl  apetito  sensitivo. 

CONCUfiREMMENT,  atlv.  En  concur- 
rencia. |[  Juntamente  : unidamente. 

CUNCURRENCE,  s.  f.  Competencia  : 
pretensión  de  dos  ó mas  personas  á una 
mistita  cosa.  Linas  veces  es  concurso,  v otras 
concurrencia. 

CONCURRENT,  ENTE , s.  Concurren- 
te. [|  Competidor. 

liONCUSSION,  s.  f ExAccion  exorbi- 
tante de  un  magistrado,  ó juez.  , que  robra 
derretios  injustos,  ó se  dexa  cobechar. 

CON  CU  SSIONNA  IR  E , s.  m.  Dícese 

del  magistrado,  ó juez,  que  exige  derechos 
indebidos,  ó con  rigor,  ó por  cobecho. 

* CONDA  LIE,  s.J'.  Condalia  : nombra 
de  un  arbusto  de  Chile,  y de  una  planta  del 
Perú . 

UONDAMNABLE  , adj.  m.yf.  Conde- 
Bable  : lo  que  merece  ser  condenado.  , 
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CONDAMN  ATION,  s.f  Condenación, 
contiena  : sentencia  de  juez  , m que  se  im- 
pone la  pena  a un  rfo. 

CONDA MNE,  ÉE , p.  p.  del  verbo  con- 
dunuier. 

CONDAMNER  , v.  a.  Condenar  : sen- 
tenciar : imponer  alguna  pena  por  sentencia 
de  juez.  j¡  Condenar  : reprobar  , ó vituperar 
por  mala  alguna  palabra,  ó acción.  ||  Con- 
damrurr  une  pacte , une  Jenétre , ele.  conde* 
n.a:  una  puerta  , una  ventana,  etc.  quitar  el 
uso  de  ella  clavándola,  ó tabicándola. 

CONDAMNER  (SE),  v.  r.  Condenarse: 
culparse  á sí  misino. 

* CONDENSABILJTÉ,  s.  f.  {fu. ) Con- 

densabilidad  : propiedad  <jue  tienen  algunos 
cuerpos  de  poner  condensarse. 

* CONDENSABLE , adj.  m.  y f (fu. ) 

Condensable  : que  puede  condensarse. 

CONDENSATEUR , s.  m.  (Jis.  Con- 
densador : máquina  para  condensar  un  gas 
en  un  espacio  determinado.  - 

CONDENSATION  , s.  / Condensa- 
ción. . *3?  -vi 

CONDENSE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  con- 
denser . 

CONDENSER,  a.  Condensar  : poner 
mas  densa , espesa  , ó apretada  una  materia 
líquida , ó fluida.  J 

< ;OND  F.S(  i ENDANCE  , #./  Condcs- 
cendcncia  : deferencia  al  gusto  y voluntad 
tic  otro. 

CONDESCENDANT , ANTE,  adj. 

Condescendiente. 

CONDESCENDRE  , v.  n.  Condescen- 
der : acomodarse  al  gusto  y voluntad  de  o- 
tro. 

* CONDIGNE,  adj.  m.y  f ( teol. ) Con- 
digno. 

* CONDIGNEMENT  , adv.  Condigna- 
mente. 

* CONDIGNITÉ,  s.f  Condignidad. 

* CONDIMENT  , s.  m.  ( unt. ) Condi- 

mento : sazonamienlo  de  las  cosas  de  co- 
mer. ♦ 

CONDISCIPLE  , s.  tu.  Condiscípulo. 

* CONDIT  , si  ir.  Toda  due  <Ic  dul- 
ce hecho  con  azúcar  y miel,  como  la  mel- 
cocha. 

CONDITION,  s.f.  Condición  : natura- 
leza , calillad  , o latió  de  una  cosa  , ó de  una 
persona.  j|  Condición  , calidad  : de  sangre  , 
de  nacimiento , que  taruhicn  se  llama  esfera 
en  los  hombres*  ||  Condición  : cláusula  , ó 
calidad  , con  que  se  ofrece , ó promete  una 
cosa.  ||  Conveniencia , ventaja  , ó partido  : 
que  se  halla  , ó se  da  e»i  algún  negocio.  ||  A- 
coniodo,  conveniencia  : de  criado  que  entra 
á servir  , ó está  sirviendo  cu  una  casa.  j|  A 
condition  de...  a condition  que...  con  condi- 
ción de...  cotí  tal  que.... 

CONDITIONNE , ÉS , adj.  AcomjUcio- 
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•rulo  f bien,  ó mal  ) : se  diré  de  los  géneros, 
comestibles , etc.  par;»  significar  su  buena,  ó 
mala  calidad.  j|  \jify ) Se  dice  cet  homnie 
cst  bien  tondilionne  ; este  hombre  está  bien 
tratado,  ó bien  comido  y bebido. 

CONDITIONNEL , ELJ,E , adj.  Condi- 
ciona). 

CONDITIONNELLEMENT,  adv.  Coi  1- 

dicionalruentc. 

CÜNDITIONNER , y.  a.  Condicionar. 

CONDOLÉANCE , s.f.  Pésame:  expre- 
sión de  sentimiento  que  se  hace  á las  peí  so- 
lías que  bao  padecido  alguna  desgracia. 

+ CONDONAT  , s.  m.  Coudonalo  : es- 
pecie de  mongo. 

CONDOR  , 5.  m.  Condor  : especie  de 
buytre , que  pasa  por  la  mayor  deludas  los 
aves. 

* CONDORMANT,  ANTE,  r.  Condo.  - 

miente  : nombre  de  unos  hereges  que  liarían 
dormir  en  un  mismo  quurto  personas  de  sexo 
diferente. 

CONDOULOIR  (SE),  r.  (ant.) 
Condolerse , compadecerse  : acompañar  en 
el  sentimiento,  dar  el  pésame. 

* CONDRILLE , s.f.  Condrila,  axonjera 
juncal , achicorias  dulces. 

CONDÜC1ECR,  TRICE,  s.  Conduc- 
tor : director,  caudillo,  guia,  gobernador.  || 
Ductor  : cierto  inMiiuncnto  de  cirugía. 

CONDUCTION , s.  f [for . ) Conduc- 
ción : ajuste  y concierto  bocho  por  precio  ó 
salario. 

CONDE  IRE  , y.  a.  Conducir  : llevar  , 
guiar,  acompañar  : de  una  parte  á otra.  |{ 
Conducir  : dirigir , regir , y gobernar.  |j 
Conduire  des  trnupeaux  : trashumar  , pasar 
el  ganado  lanar  de  una  parte  á otra. 

¿ONDU  i RE  (£>E)  , y . r.  Conducirse, 
comportarse  bien  : saberse  gobernar. 

* CONDLISF.UR,  jf.  m.  Comisionado, 
que  los  corraleros  de  madera  tienen  en  l«»s 
corrales , para  llevar  un  estado  de  las  made- 
ras que  se  sacan.  ^ 

CONDUIT  , hE,  p.  p.  del  verbo  con- 
duirc.  s 

CONDUIT  . s.  m.  Conducto  : cañón  , ó 
canal  por  donde  pasa  o cuela  toda  cosa  lí- 
quida , ó fluida. 

CONDU1TF,  s.f.  Conducta  : guia  , go- 
bierno , mando  , cuidado.  ||  Conduela  : el 
gobierno  y régimen  que  lleva  una  persona 
en  su  vida  y acciones.  ||  Conduile  d’eau  : 
cañería  , encañado  : por  el  qual  se  lleva  el 
agua  á las  fuentes,  v otras  partes., 

CONDYLE , s.  m.  ( anuí. ) Cóndilo  : el 
nudo , ó muidlo  de  las  articulaciones  de  los 
dedos. 

CONDYLOME  , s.  tu.  { cir  ) Cóndilo-* 
ma  : excrecencia  carnosa  , particularmente 
1**  que  se  fonsuu  en  las  culd u¿  edades  vene- 
rea», 
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CONE,  s.  m.  Cono  : pirámide  circular, 
que  remata  en  punta. 

CÓNES , *.  m.  pl.  ( bot. ) Piñus  : en  las 
flores. 

*CONFABULATFUR,  s.  m.  Confabula- 
dor : contador  de  cuentos.  t 

CONFABULARON, (joc.)  Colo- 
quio, plática  : entre  .los  ó nías  personas. 

CÓNIABULER,  y.  n.  (joc. ) Confabu- 
lar, platicar  : tener  coloquio  dos  ó mas  per- 
sonas. 

CON  FEC7TION , s.  f Confección  : com- 
posición hecha  de  varios  simples  , etc.  || 
Confection  d'un  inventaire  , d'un  papier 
terrier ; etc.  el  acto  de  formalizar  un  inven- 
tario, un  estado  de  la  hacienda. 

* CONTECTIONNER,  «.  Fabricar  , 
concluir.  , 

CONFEDERARE  , IVE,  adj.  Confe- 
derativo : lo  perteneciente  á la  confedera- 
ción. 

CONFEDERARON,  r.  /.  Confedera- 
ción, alian /.a  : se  » má  nde  entre  Soberanos  , 
ó Naciones. 

CONFEDERÉ,  ÉE , p.  ja. del  verbo  con - 
fédérer  : y también  adj.  Confederado , a- 
liado.  , 

* CONFEDÉRE,  s.  m.  Confederado  , a- 
liotlo  : dícese  de  Jos  Soberanos  y Nacio- 
nes. 

CONFEDÉRER  (SE)  , y.  r.  Confedc- 
rarse , aliarse  : diccsc  de  Príncipes  y Nacio- 
nes. , ... 

CONFERE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  confó- 

CONFÉRENCF , s.  f.  Conferencia  : plá- 
tica entre  dos  ó mas  personas  pura  tratar  un 
asunto.  ||  Cotejo,  confrontación  : el  exá- 
uien  que  »c  hace  de  obras  , escritos,  textos  , 
comparándolos  mire  sí.  Es  palabra  del  foro, 
y de  los  c/uditcs , y no  del  uso  común  cu 
trances. 

* CÜNFERENCIER , s.  m.  Presidente 
en  los  conferencias. 

CONFÉRER , y.  a.  Conferir  , cotejar  , 
confrontar  : autores  , textos  , pasages  , es- 
critura», unas  con  otras.  j|  Conferir,  pto- 
▼c*r  : oíicios,  dignidades,  ele.  : y hablan- 
do de  hendidos  eclesiásticos , coi  responde 
á colar,  ó dar  la  cujaci  jn  de  dios. 

CONFE  F1F.R,  y.  n.  Confeiir,  conferen- 
ciar : tratar  en  tic  dos  ó mas  personas  sobre 
algún  punto,  ti  asunto. 

/ CUNFERVE,  ó CONFERVA  , r.  m. 

Confcrva  : d texiuo  de  hilitos  verdes  que 
sobrenadan  Vu  el  agua  estancada. 

CONFESSE  ( A jr  DE).  Especie  de  ad- 
verbio, que  rio  se  usa  sino  con  el  verbo  aller 
revenir.  Tómase  por  la  confesión  , ó la  o- 
ra  de  ir,  ó venir  de  la  iglesia  de  cu  afosarse  : 
aller  ¡t  cortjcsse , ir  á confesar  : revenir  d» 
conjes  se , venir  de  eo atesar. 
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CONFESSÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  con- 
fcsser. 

CONFESSER  , a.  Confesar  : un  he- 
cho, una  deuda,  un  delito,  la  verdad,  j I 
Confesar : decir  sus  culpas  al  confesor,  jj 
Confesar  : oir  el  confesor  al  penitente. 

CONFESSER  <SE),  t».  r.  Confesarse  : 
decir  sus  pecados  al  confesor. 

GONFnSSEUR  , s.  m.  Confesor  : el  sa- 
cerdote que  oye  y absuelve  al  penitente.  || 
Confesor  : título  del  santo  que  no  ha  sido 
mártir. 

CONFESSION  , s.  f.  Cnufesion  : decía* 
ración  de  la  verdad  en  justicia , ó fuera  «le 
ella.  [|  Confesión  : de  lo»  pecados  al  confe- 
sor. j|  Confcssion  de Jói : protestación  de  la 

CONFESSIONNAL , *.  m.  Confesona- 
rio : el  lugar  destinado  pura  confesarse. 

* CÜNÉESSIONISTE , 5.  m,  yf.  Confc- 
siouista  : luterano  que  sigue  la  Confesión  de 
Ausburgo. 

CONFIANCE , j.  f.  Confianza  : seguri- 
dad y firme  esperanza  que  uno  tiene  cu  o- 
tro,  ó en  alguna  cosa,  cu  la  quul  fia.  ¡ 
Confianza  : libertad  y llaneza  en  el  trato.  | 
Confianza  : ánimo  en  los  casos  y riesgos,  j 
Confianza  : satisfacción , y presunción  de  sí 
mismo. 

CONFIANT  , ANTE,  adj.  Confiado  : 
el  que  coufia  demasiado  de  si , ó de  los  o 
tros. 

CONFIDEMMENT , adu.  Confidencial- 
mente, en  confianza,  con  intimidad. 

CONFÍDENCE,  s.fi.  Confidencia,  con- 
fianza : intimidad,  amistad  íntima,  y secre- 
ta familiaridad  con  alguna  persona.  |[  Reser- 
vación , pacto , ó convenio  oculto  c ilícito , 
por  el  qual  se  da  un  beneficio  eclesiástico  á 
uno , con  la  condición  do  que  dexe  los  fru- 
tos á otro  durante  la  vida  de  este. 

CONFIDENT,  KISTE,  sulst.  Confiden- 
te : la  persona  con  quien  otra  tiene  intimi- 
dad , y comunica  los  secretos  y cosas  de  su 
confianza. 

CON  FiDENTI  AIRE , s.  m.  El  que  tiene 
ut\  beniíficio  eclesiástico,  con  la  reserva  lia* 
muda  en  francos  confute ncc. 

aiNFlDEMIEL,  ELLE,  adj.  Confi- 
dencial : todo  aquello  que  se  dice  en  con- 
fianza. 

CONFÍDKNTIELLKMENT,  adv.  Con- 
fidencialmente en  confianza. 

CONFIÉ  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  con- 
fiar. 

CONFIER , u.  a.  Confiar  : un  secreto , 
un  negocio  , a alguno. 

CONFIER  (SE)  , v.  r.  Confiar  en.,, 
fiarse  eu...  ponerla  confianza  en...  * 

CONFIGLRATION  , s.  J\  Configura- 
ción : la  forma  exterior  de  los  cuerpos , que 
les  da  uaa  figura  particular. 
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CONFIGURER , v.  a.  Configurar : dar  é 
alguna  cosa  cierta  forma  ó figtlra. 

CONMNÉ,  EE , p.  p.  del  verbo  con/i- 

ner. 

CONFINF.R , v.  a.  Confinar  : d '■st  errar 
alguno  « parage  señalado.  j|  'i 'ara bien  e»  rc- 
cluirle  , o encerrarle  en  un  hospicio  , con- 
vento, castillo  , etc.  ||  Se  tonfincr  duna  une 
soLtiidc  y dans  un  tmmeau  : irse  á vivir  en 
un  desierto , en  una  ablea.  ||  Se  con/incr 
dans  son  cabinct : encerrarse  en  su  quarto , 
no  salir  de  su  quarto. 

CONFIN!^  , v.  n.  Confinar  , lindar  , 
rayar  : un  pais,  6 tierra  con  otra.  ||  ( carp.  ) 
Borneársela  madera. 

CONFJENS,  s.  ni.  pl.  Confines  : termino , 
extremo  en  que  acaba  un  pais,  un  territorio, 
ó una  jurisdicción. 

CONHRE,  v.  a.  Confitar:  bañar  frutas 
con  azúcar,  ó almibararlas.  |J  Encurtir  : pi>- 
neren  adobo acey tunas,  alcaparras , pimien- 
tos, etc. 

CONT IRMATIF , IVE,  adj.  Con Gi ma- 
lí vo  , confirmatorio. 

CONFLRMATION  , t.f.  Confirmación. 
V.  Conjinncr 

CONFIRME,  EE  , p.  p.yadj.  Confir- 
mado. 

CON’FIRMER  , o.  a.  Confirmar  : aprobar 
tic  nuevo , revali<lar.  ||  (Comprobar  , corro- 
borar : la  verdad  , certeza , o probabilidad.  j( 
Confirmar  : administrar  ci  Obispo  el  sacra- 
mento de  la  confirmación. 

CONFISCABLE  , adj.  m.  y f.  Confis- 
cable : lo  que  se  puede  confiscar. 

CONFISCAN  F,  adj.  El  que  confisca. 

CGMHSCATIOlf,  #.  / Confiscación  : 
adjudicación  al  fisco.  ||  Conjiscation  d une 
niarchqndUc  de  conlrcbande  : un  de  co- 
miso. 

* CONFISKRIK , s.  f.  Confitería  : arte 
de  preparar  los  dulces , ó arle  de  confilero. 

COiNFJSElJR , ELSE,  s.  Confitero  : 
el  que  trabaja  eu  cosas  de  dulces  por  oficio 
cti  stt  tienda  ; ó como  oficial  de  reposteiia 
en  cpsas  particulares  : a diferencia  de  con - 
jiluricr , que  solo  s*,*  dice  del  que  los  vende. 

CONFISQUÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  con- 
Jisqucr. 

CONFISQUÉ , EE  , adj.  Confiscado  : 
d ícese  délas  cosas  en  su  sentido  recto.  I|  ( fig.) 
Arruinado , perdido  , aniquilado  : en  Ja 
salud  , fortuna  , hacienda , etc. 

CONFiSQUER , v.  a.  Confiscar  : los 
bienes  de  un  reo  , aplicarlos  al  fisco. 

CONF1T,  1TÉ , p.  p.  del  verbo  conñre . 
||  D ícese  corifil  ihuis  íes  crimes  . curtido  en 
maldades. 

CONFITEOR  , s.  m.  Confíteor : oración 
que  se  dice  en  la  luisa , y antes  de  confe- 

CONtlTliRE , *./.  Confluirá,  dulces  : 
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(piando  son  secos,  se  dice  confituras  le- 
ches ; y quarido  en  almíbar  , conjitures 
liq  nales. 

CONFITl ) RIER  , IERF! , s.  Confitero  : 
cJ  que  vende  dulces,  y confitara. 

CONFLAGRARON  , */.  {por.  us.) 
Conflagración  : incendio,  fuego. 

CONFL1T,  *.  m.  Conílicto,  choque  do 
armas  : en  este  sentido  es  voz  poco  usada.  || 
(fig.  y Jor.)  Competencia,  contención  : 
entre  dos  jueces,  ó tribunales,  sobre  puntos 
de  jurisdicción. 

CONFLUENT , r.  m.  Coníluencia  : el 

parage  en  que  se  juntan  dos  ríos. 

CONFLUENTE , adj.  f {medie.)  Solo 
se  usa  en  esta  frase : petítc-vét'ole  confluente , 
viruelas  confluentes. 

CONFONDRE , v.  a.  Confundir  : re- 
volver, mezclar  cosas  varias.  ||  Confundir  : 
equivocar , tomar  una  cosa  por  otra.  ¡|  (Con- 
fundir : aterrar, humillar.  ¡|  Confundir  : cons- 
ternar, perturbar.  ¡¡Confundir  . convencer, 
ó concluirá  otro.  ¡|  Confundir  : sonrojar, 
correr  á alguno. 

CONFONDRE  ( SE) , a.  r.  Confundirse  : 
turbarse,  v no  acertar  a explicarse,  tj  Con- 
fundirse : humillarse,  corriéndose  así  misino. 

CONFON DU , LE,  p.p.y  adj.  (Con- 
fundido. 

CONFORMACION  , s.  f Conforma- 
ción : colocación  , distribución  de  las  partes 
que  forman  alguna  cosa. 

CONFORME,  ad /.  m.  yf.  Conforme  : 
correspondiente , semejante  una  cosa  a otra. 

(¿ONFORMÉ,  KK,  p.  p.  del  verbo  con-  I 
formen  (jomo  adjetivo  se  dice  : corps  bien 
ou  mal  conf  orme , cuerpo  bien  ó fufcd  for- 
mado, configurado. 

CONFORMEMENTE'.  Conforme  á... 

con  arreglo  á... 

CONFORMER,  v.  a.  Conformar,  ajus- 
tar, concordar  : una  casa  con  otra. 

CONFORMER  (SE),  a.  r.  Conformarse  : 
acomodarse  á...  ¡|  Se  conformer  a la  uo- 
lontc  de  Dieu  : conformarse  con  la  volun- 
tad de  Dios,  resignarse  á ella. 

CONFORMASTE , s.  ni.  y f.  Confor- 
mista : el  que  se  conforma  con  la  religión 
autorirada  por  bis  leves  de  su  país. 

CONFORMETE  , s.  f Conformidad  , 

igualdad,  corres] londencia  : de  una  cosa  con 
otra.  Ij  Conjonuiié  a la  uolontc  de  Dieu  ; 
resignación  , sumisión  á la  voluntad  divina. 
j|  fin  conformité : ade.  Según  , conforme, 
al  tenor  ele  , etc. 

CONFORT,  s.  m.  (ant.)  Confortación , 
consuelo  , socorro  : en  una  Aflicción.  ¡|  Tam- 
bién se  decía  en  otro  tiempo  conforto , con- 
fiarte tx  conhorte  en  castellano. 

CONTO RTATIF , IVE,  adj.  Conforla- 
tivu,  cou  fot  tanto  : lo  que  tiene  virtud  de 
confuí  lar. 
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CONFORT ATION  , s.  f ( medie.  ) 
Confortación  : corrobiracion. 

CONFORTÉ,  ÉE,  p.p.  del  verbo  con- 
forter. 

CONFORFER,  r\  a.  Confortar  : forta- 
lecer , corroborar.  ||  Oonforter  : en  el  sen- 
tido de  dar  ánimo,  ó consuelo , es  aritiquado, 
y correspondo  a]  castellano  conhortar. 

CONFRATERNITÉ , s.J’.  Confraterni- 
dad : hermandad. 

CON  HIERE , 5.  m.  Cofrade,  hermano  : 
individuo  ele  tina  cofradía , ó hermandad.  || 
Compañero  : «berso  de  los  que  sou  miem- 
bros ele  un  mismo  cuerpo , como  academia  , 
tribunal,  facultad  , etc. 

CONFRÉRIE  , s.J.  Cofr.'wlía  : congrega- 
ción , ó hermandad  , que  forman  algunos 
devotos. 

CONFRONTARON,  s.f.  (for.)  Con- 
frontación : caico  de  testigos , ó de  cóm- 
plices. ¡|  Colijo  :.de  ijna  cosa  con  otra. 

( X)N FRONTE , FÍE,  p.  p.  «leí  verbo 
confrontar  j en  sus  dos  seulidos. 

CONFRONTE!*  , *\  a.  Confroatar  : 
qunndo  se  habla  de  personas,  es  carearlas; 
y quando  «le  cosas , cotejarlas. 

CONFUS  , USE,  adj.  ( ion  fu  so  : mez- 
clado, revuelto.  ¡¡  Confuso  : obscuro,  em- 
brollarlo. ¡¡  Confuso  : pon*  perceptible,  <li- 
ficil  de  distinguir.  |[  Confuso  : COtTÍdo,  tur- 
bado , sobrecogido. 

CONFL  SÉ  MI*  NT,  ado.  Confusamente  : 
obscuramente. 

CONFUSION,  s.  f Confusión  : con- 
fusa mezcla  de  cosas.  ||  Confusión  : turba- 
ción , revuelta,  en  cosas  morales  y políticas, 
jj  Confusión  : muchedumbre  de  cosas,  tro- 
pel de  gentes.  ||  Confu>iim  : vergiieuza,  rubor. 
||  Confusión  : «ihseutidad , y embrollo  en  el 
modo  de  explicarse,  í¡  b'tiirc  confusión  a 
quefqn'un  : sojuoxailc , correrle. 

CONFUTARON , s.f.  Confutación.  V. 
Hefutalion , que  es  como  se  «licc  regular- 
mente. 

* CONFUTER,  v.  a.  Confutar.  V.  R¿- 
fr.ter. 

CONGE , s.  m.  Congio  : medida  de  lí- 
«fuidos  de  los  antiguos  Romanos,  «pte  come- 
nia  - libras , 4 onzas  y 6 adarmes  de  agua , 
peso  de  Castilla  : se  dividía  cu  seis  sextarios, 
y era  lo  qiiarta  parte  de  la  urna. 

CONGE,  s.  ni.  Permiso,  licencia,  para 
ir  á alguna  parte  , ó retirarse  : aplícase  á la 
que  «xmeede  el  superior,  y á la  que  pide  ó 
recibe  el  inferior  : así  se  dice , chmner  congé, 
demandar  confíe , (too ir  confíe.  ||  También 
significa  el  acto  de  cortesía  de  ir  á despedirse 
de  alguno  : prendre  conge  de...  jj  Hablando 
de  eáibaxadorc*  que  se  retiran , attdience  de 
conge,  es  audiencia  de  despedida. ¡¡Hablando 
de  soldados  , conga  es  licencia  , ó retiro  del 
servicio.  ¡|  Hablando  de  estudiantes,  jour  de 
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eongtf,  ei  H «lia  de  asueto  , ó de  huelga.  |( 
Hablando  de  un  criado,  donntr  conge,  es 
despedirle,  echarle  de  casa. 

COKGÉABLE,<k£.  m.y  f.  (for.)T)ícesc- 

tínmai/ir  congé tibie  : doimuio  en  que  el  se- 
ñor , aunque  este  cnagenada  la  finca,  puede 
■volver  á entrar, en, el. 

CONGE'.MÉ , ÉE,  p.  p.  ||  Adj. ^Despe- 
dido , licenciado. 

CONGÉD1ER  , v.  a.  Despedir  : <lar  á 
uno  orden  de  retirarse,  ó para  que  se  retire. 

||  Congcdier  les  troupes  . despedir,  licen- 
ciar , Jas  tropas.  ||  Congcdier  un  domestique  ; 
despedir  á un  criado,  echarle  de  casa. 

CONGELARLE , adj.  m.  y f (Jh.) 

Congelablo  : que  puede  congelarse. 

CONGÉLATION  , s.f.  Congvlarion  : la 
acción  y el  efecto  tic  congelar,  ó congelarse, 
mi  líquido.  También  se  llama  así  el  cuerpo 
ó materia  congelada. 

CONGELE,  ÉE , p.  p.  del  verbo  con - 

geler. 

CON  GELER,  v.  a.  Congelar,  helar  : 
d ícese  de  la  acción  del  frió  en  todo  lo  lí- 
quido. 

CONGENERE , adj.  m.  y f.  (botan.) 
Del  mismo  genero  : se  dice  de  las  plantas.  || 

( anat. ) Diese  : les  must  ies  congénéres : 
los  músculos  qnc  concurren  á un  mismo 
movimiento . 

CONGESTION,  s.f.  (mctUcA  Conges- 
tión : porción  de  humores  detenidos  en  al- 
guna parle  del  cuerpo. 

CONGLAIRE , s.  m.  Congiaiio  : don 
extraordinario,  que  los  emperadores  romanos 
distribuían  al  pueblo , en  moneda  y comes- 
tibles. 

0 1NGLOB ATION , s.f.  Conglobación, 
ó congerie  : es  figura  retórica. 

CONGLOBÉ,  ÉE,  adj.  (anat.)  Con- 
globado : se  dice  de  muchas  glándulas  uni- 
das en  una. 

CONGLOMERE,  ÉE , adj.  (anal.) 
Conglomerado  , da  : se  dicede  las  glándulas 
que  unidas  forman  un  ovillo  cubierto  de  una 
sola  membrana., 

CONGLOMÉRER  , t>.  a.  ( di  ti  Jet. ) Con- 
glomerar : amontonar,  hacinar,  juntar. 

CONGLUTINACION , s.f  Congluti- 
nación : la  acción  y efecto  de  juntarse  una 
cosa  con  otra  , y formar  una  especie  de  liga. 

CONGLUTINE,  ÉF. , p.  p.  del  verbo 

ennq/utiner. 

CONGLU TINER  , v.  a.  Conglutinar  : 
unir  una  cosa  con  otra,  y ponerla  en  estado 
de  liga. 

CÓNGRATl/LATIOiN,  s.f.  G.ngraiu- 

lacio»  : parabién , enhorabuena.  Se  dice  mas 
comunmente  Jéluifation. 

CONGRATULÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo 
congi  atnler. 

CONGRATLLER , v.  a.  Congratular: 
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dar  el  parabién , la  enhorabuena.  Féliciter 
es  mas  usado. 

CONGRE,  s.  m.  Congrio  : pescado  de 
mar  narecidp  á la  anguila. 

CONGREGANOSTE , s.  m.  y f.  Congre- 
gante : individuo  de  una  congregación , ó 
cofradía  de  devoción. 

CONGRÉGATION , s.f.  Congregación  : 
como  cuerpo  tic  eclesiásticos , y como  her- 
mandad, O cofradía  de  devoción  y piedad 
entre  seglares.  ¡|  Congregaciones  se  llaman  en 
la  Corte  Romana  las  juntas  compuestas  de 
Cardenales  y Prelados,  para  el  despacho  de 
vatios  asuntos. 

CONCHES,  j.  m.  Congreso  : se  suele 
dar  este  nombre  á una  junta  de  Ministros 
plenipotenciarios  de  varias  Cortes , para  tra- 
tar y ajustar  la  paz.  ;|  (Jor. ) Congreso , con- 
cúbito : cópula  carnal  de  hombre  y muger. 

CONGRI I,  UK,  adj.  Congruo  : solo  se 
usa  hoy  con  las  palabras  grate , y portion; 
en  los  demas  casos  so  dice  convrnable , con- 
veniente, competente.  ||  Congru  , ue  (con- 
gruente).se  decía  antes  baldando  de  la  dicción 
gramatical ; mas  hoy  se  dice,  prnpre.  j|  Llá- 
mase portion  congrue  , ó la  congrua  : la 
congrua  do  los  Cura». 

* CONGRUA  IRE,*,  m.  Cura,  ó Vicario 
perpetuo  , con  cierta  parle  de  congrua. 

* ( X1NGRU  ENT,  ENTE , adj.  ( medie. ) 
Congruo  : conveniente. 

* CONGRUISME,  $.  m.  Congniismo  : 
opinión  de  los  que  explican  la  eficacia  de  ia 
gracia  por  su  congruencia. 

* CO N G RUiSIES , s.  m.  pl.  Congruis- 

tas  : los  que  defienden  la  opinión  de  la  con- 
gruencia. , 

CONGRCITÉ,  s.  f (teol.)  Congruen- 
cia : congruidad.  . ./ 

CONGRÜMENT , ath >.  Congruente- 
mente : competentemente.  ||  Hablando  del 
lenguage,  significa  con  corrección  , con 
pure/.a,  con  propiedad. 

CONÍFÉRE  , adj.  m.y  f.  (botón.)  Coni- 
fero . el  fruto  de  varios  arbole»  de  1 i gura 
cónica  , como  el  del  pino  , abeto , etc. 

* CONILLE , s.  f.  ( náut. ) Corredor  : e l 
ándito  con  pasamano  en  las  bordas  de  las 
galeras. 

CO  ÑIQUE,  adj.  m.  y f.  Cónico  : lo 
perteneciente  ul  cono,  y que  goza  su  figura. 

+ CON1SE , 5.  J.  Coniza  , mata  pulga»  : 
planta. 

CONJECTURAL  , ALE  , adj.  Conje- 
tural : lo  que  esta  fundado  en  conjeturas. 

CONJECTURALEMENT , adv.  Con- 
jetur. límente  : por  conjeturas. 

CONJECTURE  , s.  f Conjetura , pre- 
sunción : juicio  probable,  que  se  forma  por 
las  señales  que  se  yen  ,,ú  observan. 

CONJEÓTURÉ,  ÉE,  p.  p.  dd  verbo 
conjecturer. 
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CONJECTURER  , v.  a.  Conjeturar  : 
Larri  j u ¡rio  de  una  cosa  por  indicios. 

* CON JECTl  RKU  R , s.  m.  Conjetura- 
dor. 

CONJOINDRE  , v.  a.  Conjuntar  : jun- 
tar alenna  persona  , ó cosa  con  otra. 

COjNJOÍNT  , INTE , p.  p.  del  verbo 
conjoindre. 

CONJOINTS , s.  m.  pl.  ( voz  legal.  ) 
Consortes  , cónyuges,  esposáis.  |[  ( nuís. ) Dí- 
Cese : degrés  conjoints  : grados  c onjuntos  , 
que  son  dos  notas  que*  se  siguen  una  á otra, 
como , i¿/ , re. 

CONJOlN TEMEN T,  adv.  Juntamente, 

junto  con... 

CONJONCTJF  , IVE , adj.  { gram.  ) 
Conjuntivo. 

CONJONCTION  , s.f.  Union,  consor- 
cio , maridage  : en  el  sentido  de  matrimo- 
nio.  ||  ( gram.  ) Conjunciou  : hablando  de 
preposiciones  , y partículas.  ||  ( asíron.  ) 
Conjunción  : de  los  planetas. 

CONJONCTIVE,  s.f.  {anal.)  Con- 
yuntiva  : la  túnica  exterior  del  ojo. 

CONJONCTURE , s.J.  Coyuntura  : o- 
casion , estado  , circunstancias , de  una  co- 
sa , de  mi  negocio. 

CONJOUIR,  V.n.  SE  CONJOUIR,  v.  r. 

( ant.  ) Congratularse  con  alguno , nroinpa- 
II arle  en  su  gozo.  Hoy  se  dice  félicitcr  ( fe- 
licitar ). 

CONJOUISSANCE  , s.  f.  ( ant. ) Con- 
gratulación : pláceme,  lloy  se  dice  felicita- 
tion  { felicitación  ).' 

CONJUGAIS!)  N , s.f.  f gram . ) Conju- 
gación : la  manera  de  cou jugar  los  verbos.  || 
( anat. ) Dicese  cortjngaison  des  nerfs  : con- 
junción de  ciertas  partes  de  los  niervos. 

CONJUGAL  , ALE  , adj,  Conyugal  : 
lo  perteneciente  á la  unión  de  dos  esposos. 

COnJt'G^LlLMhPi  1' , adv.  Conyugal- 
Dientc. 

CONJUGUE,  EE  , eulv.  ( botan.  ) Apa- 
reado. 

CONJUGUE,  EE,  p.  r de  conju- 
guer. 

CONJUGUER  , v.  a.  Conjugar  : variar 
las  terminaciones  de  los  verbos  i»or  sus  mo- 
dos. 


* CONJUNGO,  j.  m.  ( voz  t ornada  del 
latín.  ) Escribir  seguido  lo  que  debía  estar 
reparado , omitiendo  el  espacio  entre  dos 
comas , palabras , etc. 

CON JU RATKU R , s.  m.  Conjurador  , 
conjurante  : el  que  forma  v guia  una  cons- 
piración. ||  Con j ni  ador  : zúcese  del  mágico, 
ó hechicero  que  hace  conjuros. 

CONJUHATION  , s.  f Conjuración  t 
conspiración  tramada  contra  e!  estado  , ó el 
príncipe.  |j  Conjuro:  hablando  da  las  impre- 
caciones supersticiosas  de  los  hechichcros  , 
y mágicos.  ||  Coujuio  : cxó*cismo  contra 


truenos. y tempestades,  langosta,  y otras 
P (?ONJ  U RATIONS  , s.f.  pl.  (ant. ) De- 

precaciones,  .peticiones,  súplicas. 

CONJURE,  s.  m.  Conjurado  : el  que 
entra  eo  alguna  conjuración. 

CüZfJURE  , ÉE,  p.p . del  verbo  conju- 
rer. 

CONJURER  , v.  n.  Conjurar  : tramar 
una  conspiración  contra  el  estado  , ó el 
principe.  ||  A veces  es  v.  a.  en  este  mal  sen- 
tido : conjurer  Li  perte  , ó la  ruine  de  quel - 
qu’un , jurar  su  perdición  , su  mina. 

CONJURER  , v.  a.  Rogar  , pedir  en- 
carecidamente : que  también  se  (tice  conju- 
rar en  estilo  oratorio.  j|  (ion jurar  : en  el  sen- 
tido de  cxórcizar  los  demonios , los  tormen- 
tas, etc. 

* CONNARE  , s.  m.  Conaro  : planta  de 
las  Indias  ,,  de  la  familia  de  las  balsámicas. 

CONNETA  BLE,  s.  m.  Condestable: 
antiguo  oficio  de  la  Cotona  , el  primeto  en 
la  milicia. , 

CONNETABLE , s.  f La  rauger  del 
Condestable. 

CON N ÉTABLIE  , i.  f Condestablía  : 
la  dignidad  de  Condestable.  ||  Jurisdicción 
del  (condestable  y Mariscales  de  Francia. 

CONNEXE  , adj.  m.yJ.{J'or.  ) Co- 
nexó  : lo  que  tiene  relación  o enluce  con  otra 
cosa . 

CONNEXION  , j.  f.  Conexión  : el  en- 
lace , n trabazón  de  una  cosa  con  otra. 

CONNEX1TE  , s.  f.  ( J'or . ) Conexidad  : 
lo  mismo  que  conexión. 

CONN1FLE , s.  f Conifia  :•  testareo 
muy  regalado.  *• 

C0NN1L,  s.  m.  ( ant.  ) Conejo.  V.  La- 
pin. 

C0NN1LLER  , v.  n.  ( ant.  ) Buscar  ca- 
llejuelas , efugios  , escapatorias. 

♦ CONNILL1ÉRE,  s.  f Callejuela  , e- 
fugio  , escapatoria  : para  uo  hacer  , ó cum- 
plir una  cosa. 

CONNJVENCE  , s . f Connivencia  : 
disimulo  , tolerancia , indulgencia  en  un 
superior  , de  ciertas  cosas  que  pudieran  re- 
mediarse en  los  inferiores. 

CONNIVER , v.  n.  Tolerar,  düfciiu- 
lar , dexar  pasar  una  falta  : el  superior  al 
inferior. 

CONNOISS AB LE,  adj.  m.jr  f.  La  per- 
sona quff  es  fácil  de  conocer  : ó se  puede 
conocer  : entiéndese  en  su  exterior , o figu- 
ra. Usase  regularmente  con  la  negativa  : <7 
n’est  pos  connnissable  , tantilcst  c/utngé : 

■ uo  está  conocido,  tanto  es  lo  que  lia  mu- 
dado. , 

CONNOISSANCE,  s.f.  Conocimiento  : 
idea  , nocton  que  se  tiene  de  alguna  cosa.  || 
Conocí  mienta  : juicio  , sentido.  ||  Conoci- 
rnicuio  ; üucligcacw , y noticia  práctica  y 


cierta  de  las  cosas.  j|  Conocimiento  : amis- 
tad , familiaridad  • y También  la  persona  co- 
nocida , que  llamamos  un  conocido , una 
conocida.])  Dicese  : age  de  connoissancc , Ja 
edad  de  discreción. 

CONNOISSANCES,  s.  f pl.  Nunca  se 
dice  sino  aplicándolo  á personas , ó tratando 
del  saber  , ó ciencia  : ilprend  pnurdes  amis 
de  simples  connnissances , toma  por  ami- 
gos ;»  los  meros  conocidos.  Jj  1 outes  ses  con- 
noissances  tlans  la  physiquc  snnt...  todo  »u 
saber,  tollas  sus  luces  en  la  física  , son...  ¡| 
{ taza.  ) Díccsc  connnissances , Ja  huella  del 
ciervo , por  la  qual  los  monteros  conocen  su 
tamaño  y edad. 

CON  ÍÍOISSANT , ANTE,  adj.  verb. 
(Jbr.  ) Inteligente  : por  perito,  experto. 

CONNOlSSEMíTNT,  s.  m.  (Conocimien- 
to : resguardo  que  un  maestre  ó capitán  de 
un  navio  da  de  los  géneros  que  h a recibido 
á bordo. 

CONTÍOÍSSEUR,  EUSE,  subst.  Co- 
nocedor : inteligente  : perito  : el  que  tiene 
inteligencia , conocimiento , pericia  para 
juzgar  en  alguna  materia  , arte , etc.  sin 
ser  profesor  , ó práctico  de  olicio. 

CONKOÍTRK,  ».a.  Conocer  : • crcibir 
el  entendimiento,  tener  idea  de  alguna  cosa, 
jj  Conocer  : tener  idea  clara  de  la  fisonomía 
o figura  de  una  persona.  |j  Conocer : saber , 
advertir.  ||  Conocer  : experimentar  , echar 
de  ver.  j|  Conocer  : presumir,  ó cdhjcturar 
lo  que  puede  suceder,  (j  Conocer  : tratar  , 
comunicar  alguna  persona  con  familiaridad. 
||  Connoltre  une  Jenimc : tener  amistad  ( ilí- 
cita ) con  una  muger.  ||  Se  connoltre  en  ta - 
blcaux  , en  musique , etc.  : entender  de 
pinturas  , de  música  , etc.  : ser  inteligente 
en  estos  ramos , ú otros. 

CUNNOÍTRE  , v.  n.  ( fnr . ) Conocer  , 
tomar  conocimiento  : de  una  causa  , de  un 
delito  , de  un  litigio,  hablando  de  un  juez. 
||  Paire  connoltre  quelqu'un  : dar  fama  y 
reputación  á una  persona  : también  es  dala 
ú conocer  por  sus  vicios  y trato. 

* CONNOTATiON  , s.f.  Connotación  : 
sentido  confuso  que  tiene  una  vos  , ademas 
clr  su  propia  significación. 

CONNu  , (JE , p . p.  de  connoltre. 
||  Adj.  Conocido. 

* CONOIDAL  , ALE  , adj.  Conoydal : 
lo  que  pertenece  á la  conoyde. 

CONOIDE,  s.  m.  ( geom. ) Conoyde  ; 
cuerpo  semejante  al  cono , con  la  diferencia 
de  que  sn  base  es  una  elipse  , ú otra  curva 
diferente  del  círculo. 

CONQUE,  s.f.  Bocio  .-concha  grande, 
6 trompa  de  tritón.  ||  Conque  marine  : ná- 
cara : caracol  marino. 

CONQUÉRANT  , s.  m.  Conquistador. 

* CONQtJERANlE , s.  f.  Conquista- 
dora • U muger  que  por  tus  atractivos  »c  ü*< 


va  tras  sí  los  corazones  de  los  que  la  tratan. 

CONQUERIR  , v.  a.  Conquistar  : suje- 
tar, adquirir,  ó ganará  fuerza  de  armas. 

* CONQUES , s.f.  pl.  ( anal.  ) Conca  : 
la  envidar! de  la  oreja. 

CONQUE I , s.  m.  ( for . ) Bienes  ga- 
nanciales. 

CONQUÍSTE  , s.  f Conquista  : la  ac- 
ción de  conquistar  , y la  cosa  conquistada, 
ji  ) Sedicc  de  la  conquista  de  los  cora- 
zones, de  las  voluntados  , etc. 

CON^jUETKR , a.  { ant.  ) Conquis- 
Ur  : lo  mi  sujo  que  conquerir  en  castellano 
autiquado. 

* CONQUETTE  , s.f.  nombre  que  los 
aficionados  á flores  dan  á varias  ciases  de 
claveles. 

CONQUIS , ISE  , p.  p.  de  conquerir. 
j|  Adj.  (Conquistado. 

CONSAGRAN  f , adj.  y w.  Consa- 
grante , el  obispo  míe  consagra  á otro. 

CONSACRÉ , EE , p.  P.  de  consacrcr. 

||  Adj.  Consagrado. 

COjNSACRER  , v.  a.  Consagrar  : la  hos- 
tia en  la  misa,  j]  Consagrar  : dedicar  , ofre- 
cer á Dios.  ||  tionsacrar  : hacer  sagrada  á 
una  persona  , como  á los  Obispos  , etc.  || 

( fig.  ) Dedicar , destinar  una  cosa  para  ¡ 
cierto  uso , como  : consacrcr  son  tamps  a 
l elude  : consacrcr  une  somate  a secourtr  les 
malí  ules. 

CONSACRER  ^ SE  ),  o.  r.  Dedicarse  : 
darse  enteramente  a uua  cosa. 

CONSANGUIN  , adj.  Consanguíneo  : 
d ícese  de  los  hermanos  que  tienen  un  mismo 
padre  , por  distinguirlos  uterinos , que  son 
los  de  una  misma  madre  , v de  padre  dife- 
rente : v unos  y otros  se  llaman  en  español, 
medios  hermanos. 

CON SANGU INITE  , s.  f Cansnngui- 
nidad  : parentesco  «le  varias  personas  que  sa- 
len de  un  mismo  tronco. 

CONSC1ENCE  , s.f.  Conciencia  : cien- 
cia , ó conocimiento  interior  «leí  bien  que 
debemos  hacer , y del  lual  que  debemos  e- 
vitar.  ||  Avoir  de  la  ¿onsctence  : tener  la 
conciencia  estrecha  , ser  de  conciencia  ujus* 
lacla.  ||  Avoir  la  consciencc  largo  ; tener  lo. 
conciencia  ancha , no  ser  escrupuloso.  ¡j  Se 
futre  consciencc  d’ime  c/iose.-lifcer  escrúpulo 
de  una  cosa  , ó acusar  la  conciencia  de...  (| 
Sur  .rita  consciencc:  sobre  mi  conciencia  , 
sobre  mi  alma.  ||  iin  consciente : en  con- 
ciencia , en  buena  conciencia. 

CONSCIENC1 EUSEMENT , adv.  Con 
mucha  conciencia. 

CONSCIENGIEUX  , EUSE , adj.  Con- 
cienzudo : el  do  conciencia  estrecha. 

♦CONSCRIPTEUR,  s.  m.  En  la  faculta<l 
de  teología  de  París,  era  el  doctor  que  veri- 
ficaba los  votos,  después  de  hechas  las  deli- 
beraciones. s 
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♦CONSCRIPTION  f s.f  Conscripción  : 
inscripción  por  ciases  de  ciudadanos  lian  ce- 
ses , para  el  servicio  militar. 

GCfNSCRIT,  <k$.  m.  Conscriplo  ; se  usa 
hablando  de  los  Senadores  lomados  , que 
se  les  llamaba  , Peres  Consentí.  |j  Nueva- 
mente se  llama  conscripto  id  joven  que  |c 
ha  cabido  en  suerte  entrar  en  el  servicio  mi- 
litar, por  la  ley  de  conscripción. 

CON SÉCR ATEU R , s.  m.  Consagrante: . 
el  obispo  que  consagra  templos  , aras  , va- 
sos , etc.  . 

CONSECRATION,  s./.  Consagración : el 

acto  de  consagrar.  |j  Consagración  : por  ex- 
celencia se  entiende  la  del  cuerpo  y sangre 
de  nuestro  Señor  Jcsuchristo , baxo  de  las 
especies  de  pan  v vino. 

CONSÉCUTtF , IVE , adj.  Consccnti- 
vo:  lo  que  sigue  a otra  cosa  inmediatamente. 

* CONSECUTION  , s.f.  {astron. ) Con- 
secución : el  espacio  de  veinte  y nueve  dias 
y medio  , entre  dos  conjunciones  de  la  luna 
con  el  sol., 

CONSEOTTIYEMENT,  ado.  Conse- 
co tira  mente  : inmediatamente  después. 

CONSEIL  , s.  m.  Consejo  : el  dictamen 
ó parecer  qoe  se  da,  ó se  toma.  |)  Determi- 
nación , resolución  , partido  : para  execu- 
tar  , ó no  exoca  lar  , una  cosa.  ||  Consejo  : 
en  quanto  es  junta  superior  de  ministros  , ó 
individuos  notables  del  Estado.  ||  Conseilde 
ville  : concejo,  consistorio : cabildo  : ayun- 
tamiento : cuerpo  municipal. 

CONSEILLÉ,  ÉE,  p.  p.  del  veri» 
eonsciUcr. 

CONSEILLFR  , ERE  , subst.  Conse- 
jero , aconsejador  : d ícese  del  que  da  con- 
sejos , ó aconseja  á otro. 

CONSEILLKR  , s.  m.  Consejero  : mi- 
nistro de  un  consejo  , 6 tribunal  supremo. 

Consiliario  : de  algún  establecimiento  nca- 

eraico,  ó piadoso.  j|  ConseiUer  ithoruieur: 
consejero  de  honor  : el  que  tenia  voto  deli- 
berativo en  el  tribunal.  ||  ConseiUer  hono- 
rairc : consejero  con  cédula  de  preeminen- 
cias. ||  ConseiUer  ríe  : consejero  nato. 

* CONSENS  , S.  m.  ( cartón.  } Dícesc 
ir.  jour  du  consens , el  día  en  que  la  resigna- 
ción de  un  bencíicio  es  admitida  en  la  cu- 
ria romana. 

CONSENTANT , ANTE , adj . (Jor.  ) 

La  parte  qurt consiente  , que  está  conforme, 
ó convenida  en  que  se  baga  tal  cosa. 

CONSENTEmENT , s.  m.  Conscnii- 
iniento  : aprobación  de  una  cosa, 

CONSENTI  , IE,  adj.  ( Jor .)  Con- 
sentido , asentido. 

CONSENTIR  , v.  n.  Consentir  : conve- 
nir con  el  dictamen  ó parecer  de  otro:  acor- 
dar. 

GONSEQUEM MENT,  adi*.  Consiguicn- 
temcale.  |¡  Consequemmcnt  a ce  que  nous 


avions  reglé  : c.i  conseqiicncia  de...  consi- 
guiente á lo  que  habíamos  acordado  , 6 dis- 
puesto. |>  Parler , agir , raisonner  consé - 
qucmnicnt  : hablar  , obrar  , discurrir  con- 
seqiien  temen  te  , con  couseqúcncia  , gnur- 
dando  coi ísetr itencía • 

CONSEQU l NCR  , s.  f.  Conseqiicncia : 
conclusión  sacada  de  una  ó muchas  proposi- 
ciones. ||  Conseqiicncia  : importancia  de  una 
persona  , 6 do  una  cosa.  ||  Conscqüc tifia  : 
resulta  , ó transcendencia  , de  un  hecho  , 
ó acción.  ||  En  conséquenec.  V.  Par  ronsc- 
quent.  ||  Dicese  en  conséquenec  de en 
conseoiiencia  , en  fuerza  , ei  virtud  de... 

GONSÉQUEN  r , s.  m.  ( escol . ) El  con- 
seqiiente  : la  segunda  proposición  del  cnti- 
inciua.  ||  ( matém.  ) El  conseqüente  : el  se- 
gundo Ormino  de  una  razón  , 6 relación. 

CONSÉQUENT , ENTE,  adi.  Consi- 
guiente : conseq  tiento  : que  guaraa  cousc- 
quencia  : dicose  solo  de  las  personas  en  ra- 
zón de  su  conducta  y proceder.  ||  De  conac- 
qiicncia  , de  importancia  : hablando  de  co- 
sas. ||  Par  conscqucnt.  Por  consiguiente  : 
pnes  , por  conseqiicncia. 

CONSEQÜENTE,  *.  f (más.)  Con- 
sequen te  : la  segunda  parte  de  una  fuga. 

CONSERVATEUR,  TRICE,  subst. 

Conservador.  ||  Juges  cansen* ateurs  ( jueces 
conservadores  ) para  hacer  guardar  los  pri- 
vilegios V franquicias  de  las  ferias  , y cono- 
cer en  l:w  eOnlextacioncs  mercantiles. 

CONSER V ATION , s.  f.  Consen’acion  ; 
la  acción  de  conservar  aquello  que  se  posee. 
||  Tribunal  establecido  para  la  conservación 
«le  ciertos  privilegios  concedidos  á vatios 
cuerpos. 

CONSERVATO  IRE , s.  m.  Conservato- 
rio : casa  donde  se  recogen  las  mugeres  y 
niñas  para  libertarlas  del  vicio , y donde  á 
estas  últimas  se  les  enseña  la  música. 

CONSERVATOIRE , adj.  m.y f {Jor.) 
Conservatorio. 

CONSERVE,  s.f.  Conserva  : dulce  lla- 
mado así,  |l  Conserve  de  citrouil/es  : calu- 
bazate.  \¡  Conserve  de  carones  : cabellos  de 
ángel.  |!  Guardia  : hablando  de  tropa.  |¡  Con- 
serva : la  embarcación  que  hace  y i age  con 
otra  para  secorrcrse  mutuamente  en  su  na- 
vegación. ||  Arca  de  agua  , ó depósito  : para 
distribuirla  despucs. 

CONSERVES , s.f.  pl.  Anteojos  : para 
conservar  la  vist.a , 

CONSERVE , ÉE , p.  p.  del  verbo  con- 
server. 

CONSERVER , v.  a.  (Conservar : guardar 
con  cuidado  una  cosa  , mantenerla  , cuidar 
de  que  no  se  pierda  , *ó  se  maltrate. 

CONSER V ER  (SE  ),  V.  r.  Conservarse, 
permanecer  entero  , lien  tratado  . hablando 
de  cosa».  ||  Mantenerse  sano , bueno , fresco, 
colorado : hablando  de  personas.  ]{  {Jis¡.  ) 
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Sostenerse  , mantenerse  : entre  dos  partirlos. 

* CONSIDENCE  , Asiento:  de  una 
cosa  puesta  sobre  otra. 

CONSIDERABLE , adj.  m.  yf.  Con- 
siderable : lo  que  merece  , ó pide  , conside- 
ración , ó atención.  En  francés  solo  tiene 
<los  aplicaciones  : primera  . de  grande  , im- 
portante , hablando  de  cosas  : segunda  , de 
distinguido  , esclarecido  , hablando  de  per- 
sonas. 

CONSIDERABLEMENT  , adv.  Consi- 
derablemente , de  consideración  , notable- 
mente. 

CONSIDERAN! , ANTE  , adj.  ( fam . ) 

Considerado  ; remirado  : circunspecto. 

CONSIDERACION  , s.  J.  ConsWera- 
cion  : atención  , miramiento.  ||  Reflexión  , 
meditación.  ||  Estimación  , aprecio,  valor, 
importancia.  ||  Circunspección:  prudencia: 
discreción.  , 

CONSIDÉRÉMENT , adv.  Considera- 
dainrme  : atinadamente. 

CONSIDERÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  con- 
sideren. 

CONSIDERER  , V.  a.  Considerar  : mi- 
rar atentamente,  j]  Considerar  : examinar  , 
observar  con  atención.  ||  Considerar  : medi- 
tar , reflexionar  alguna  eosa  con  cuidado.  |j 
Considerar  : atender  una  cosa  , hacerse  cai- 
go de  ella.  ||  Considerar  : distinguir,  apre- 
ciar, hacer  caso. 

CONSIGNATAIRE  , s.  m.  ( for . ) Con- 
signatario : dej>os¡lar¡o  de  una  suma  consig- 
nada. 

CONSIGNACION , s.J'.  Consignación  : 
el  depósito  público  de  dinero,  ú otra  cosa  , 
que  se  hace  en  manos  de  un  tercero. 

CONSIGNE  , s.  J'.  ( milic.  ) Consigna  : 
la  orden  que  da  á una  ceulinela  el  que  la 
coloca. 

CONSIGNE  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  con- 
signe r. 

CONSIGNER  , %>.  a.  Consignar  : depo- 
sitar judicialmente  alguna  cosa,  ó cantidad. 
1|  ( milic. ) Se  dice  consignen , por  comunicar 
ja  orden  , ó pasailaá  una  centinela.  |]  Can- 
signen  en  papier  ; dar  uu  vale  con  la  obli- 
gación de  la  suma  que  se  debe  consignar.  || 
(./%)  s*  dice  : je  l ai  consigné  a ma  porte, 
le  he  prohibido  que  entre  : y á veces  es  lo 
contrario  , esto  es  , darle  entrada. 

CON SIST  AN CE  , s /.  Consistencia  : 
el  estado  de  las  cosas  liquidas  quando  se  coa- 
gulan v toman  cuerpo. 

CONSISTAN!*,  ANTE  , adj.  Com- 

ucsto  <lc.  . Lo  que  se  compone  , ó consta 

e...  Terne  consistante  en  pres  : cscadre 
e o mistante  en  vingt  uaisseaux. 

CONSISTER , v.  n.  Consistir  en...  Cons- 
tar, componerse  una  cosa  de  tantas  otras. 
||  Comisler  a...  Consistir  en...  encerrarse 
ca,..%  rcdgotTK  *••• 


CONSISTOIRE  , s.  ni.  Consistorio  ; la 
junta  ó consejo  que  celebra  el  Pontífice  con 
asistencia  de  los  Cardenales.  ||  Consistorio  : 
el  lugar  ó sitio  donde  se  juntan.  ||  Junta  de 
ministros  y ancianos  entre  calvinistas  y lu- 
teranos. ||  Con  sis  taire  de  la  bour.te  : en  To- 
losa  era  la  casa  consular,  donde  se  juntaban 
el  prior  y cónsules. 

CONSISTORIAL  , ALK,  adj.  Con»U- 
torial  : lo  pertenecí  en  te  al  consistorio. 

CONSISTORI  ALES  EN  T , ad».  Cou- 
sistorialmenle  : en  consistorio. 

(CONSOLABLE,  adj.  m.  y f.  El  que 
puede  consolarse  , ó ser  consolado. 

CONSOLAN  ! , ANTE  , adj.  Conso- 
latorio : lo  que  sirve  de  consuelo.  J|  (Consola- 
dor : lo  que  , ó el  que  consuela.  ||  Couso- 
lantc  : lo  que,  ó el  que  da  consuelo,,  ó 
alivio. 

CONSOLA  !EUR , TRICE,  subst.  Con- 
solador , ta. 

CONSOLATIF,  IVE,  adj.  Consolato- 
rio. 

CONSOLATION  , s.  f.  Conflación  , 

consuelo  : alivio  en  alguna  pena , ó aflicción. 
||  Consuelo  : gozo  , alegría.  ||  Consuelo  : la 
persona  ó cosa  que  consuela. 

CONSOLATOIRE  , adj.  m.  y f.  (jx>c. 
us. ) Consolatorio  : díccse  solo  con  las  pa- 
labras discours  , letlre. 

CONSOLE , s.J.  {aiquil.)  Cartela  : es- 
pecie de  repisa.  ||  Canecillo. 

CONSOLE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Conso- 
lado. * 

CONSOLER  , v.  a.  Consolar  : dar  con- 
suelo y alivio  en  alguna  pena. 

CONSOLIDAN'! , s.  y adj.  ( cirug.  ) 
Consolidante  : remedio  que  afirma  y cicatri- 
sa  Jos  labios  de  una  herida. 

CONSO LIDATION  , s.  f.  Consolida- 
ción : el  acto  y efecto  de  consolidar.  j|  (Jor.) 
Consolidación  : el  efecto  de  consolidar  el 
usufructo  con  la,  propiedad. 

CONSOLIDÉ , ÉE  , p.  p.  del  verbo  con- 
solidar. 

CONSO  LIDER  , ^ <i.  ( cirug. ) Conso- 
lidar : una  herida  , una  llaga.  ¡|  {jor.)  Con- 
solidar: reunir  el  usufructo  con  la  propiedad. 
||  {fig.)  Consolidar:  afirmar,  asegurar, 
afianzar  por  todas  sus  partes  un  tratado,* tina 
amistad , un  establecimiento. 

CONSOMMATELR , s.  m.  Consumi- 
dor : el  que  consume  ó gasta  los  frutos  de  la 
¡ tierra,  en  contraposición  á labrador  ( culti- 
vateur ) , que  esquíen  la. cultiva  : su  inavor 
uso  es  en  plural.  ||  Consumador  : solo  t,e 
dice  de  Jesuehristo  en  esta  frase  : auteur  et 
consommaleur  de  notre  Joi. 

CONSO MMATfON  , .«.  / Consumo  : 
gasto,  y despacho  de  víveres,  ó genems.  ¡| 
Consumación  : cumplimiento,  fiu,  perfec- 
ción de  una  cosa.  - • 


Digitized  by  Google 


CON  ( 35 

CONSOMMÉ , s.  m.  Consumado  : calcio 
do  substancia  do  ciertas  carnes,  aves,  etc., 
que  se  da  por  medicamento  á los  enfermos 
extenuados. 

CONSOMME , ÉE  , p.  p . del  verbo  con- 
sornmt  r en  Halas  sus  significaciones. 

GONSOMMER , r'.  a.  Consumir  : gastar, 
destruir,  y acabar,  víveres,  topa,  géneros, 
y otras  cosas,  por  el  uso.  ||  Consumar  : ter- 
minar un  negocio,  una  obra,  darle  cumpli- 
miento, v la  última  mano.  ||  Consommier  le 
mariave  : consumar  el  matrimonio. 

CONSOMPT1F,  IVE,  adj.  (medie.) 
Consumitivo  : lo,  que  tiene  virtud  ríe  con- 
sumir los  humores. 

CONSO MP'ITON , s.  f.  Consumición  : 
consumo  : por  gran  gasto  qtie  se  hace  de  una 
cosa.  ||  Consunción  : cierta  enfermedad  que 
consume  y extenúa  al  hombre. 

CONSONNANCE,  s.f  Consonancia  : 
concordancia  en  la  música,  en  los  versos. 

CüNSUNNANT, adj.  (mus.)  Acorde  : se 
dice  ile  los  tonos  é interv’alos. 

COÑSONNE,  adj.  Y s.f.  Consonante  : 
la  letra  que  no  hace  sonido  por  si  misma. 

CONSORTS , s.  m.  pl.  ( Jbr . ) Consortes  : 
los  que  litigan  por  la  misma  causa  ó interes 
que  otro. 

CONSOLIDE,  s.  f.  Consuelda  : plan- 
** C0NSP1RANT , ANTE,  adj.  (fis.  y 

mera n. ) la»  que  concurre  á nn  mismo  lin. 

CONSPIRATELA , s.  m.  Conspirador: 
el  que  trama  alguna  conspiración.  ||  Cons- 
pirado : el  que  entra  , ó tiene  parte  en 
ella.  , 

CONSPIRARON , s.  f.  Conspiración  : 
dícese  de  la  conjuración  que  se  trama  contra 
el  Estado  ó el  Soberano  ; y de  la  que  se 
forma  cutre  particulares  para  perseguir  ó 
perder  á otro. . 

CONSPIRÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  cons- 
pire/*. 

CONSPIRER,  v.  a.  y n.  Conspirar  : 
tramar  una  conspiración.  ||  (fifi;-)  Conspi- 
rar : concurrir  muchas  persouas  , ó cp*as,  a 
un  mismo  fin.  ¡|  En  el  i .*  cuso  se  dice  c ons- 
pirer  rontre...  en  el  a.*  conspirar  a... 

CONSPLÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  cons- 
puer. 

CONSPLER,  v.  a . (fam.fig.)  Escupir 
lina  cosa  : mirarla  con  asco,  con  escarnio. 

CONSTAMMENT  , adv.  Constante- 
mente : con  constancia.  ||  Constantemente  : 
con  notoria  certera. 

CONSTANCE,  s.f.  Constancia  : por 
firmeza  v fortaleza  del  ánimo  en  los  males  v 
trabajos.  ¡|  Constancia  : por  perseverancia , ó 
permanencia  , en  el  bien  , en  la  virtud  , en  la 
amistad , etc. 

CONSTANT , ANTE  , adj.  Constante  : 
firme  y fuerte  de  ánimo.  |j  Constante  : per- 
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manente , invariable.  ¡|  Constante  : por  cosa 
cieita,  segura.  , 

CONSTATE , EE , p.  p.  del  verbo  cons- 
tatar. 

CONSTATER , o.  a.  Justificar  , probar  : 
la  verdad  de  jnn  hecho,  de  una  noticia, 
ele. 

CONSTELLATION , s.  f.  (astron.) 
Constelarion  : conjunto  de  estrellas  repre- 
sentado baxo  de  una  figura  alegórica. 

CONSTELLÉ , ÉE, adj.  (astro/.)  Dícese 
de  lo  que  está  hecho  ó formado  baxo  de 
ciertas  constelaciones. 

CONSTFR , v.  n.  Constar , ser  cons- 
tante : por  ser  cierta  v notoria  una  cosa.’ 

CONSTERNACION,  s.f.  Consterna- 
cion  : conturbación  grande , y abatimiento 
del  ánimo. 

CONSTERNE,  ÉE,p.  p.  II  Adj.  Cons- 
ternado. 

CONSTERNFR , u.  a.  Consternar : con- 
turbar v abatir  el  ánimo  á alguno. 

CONSTIPATION  , s.f.  Estreñimiento , 
cerramiento  de  vientre  : <pic  también  lla- 
man los  medjeos, constipación. 

CONSTIPE,  ÉE , p.  p.  del  verbo  cons - 
tiper. 

CONSTIPER , v.  a.  Estreñir  , pone, 
estreñido  al  vientre  : dícese  de  ciertas  fru- 
tas , que  tienen  esta  virtud.  Suelen  llamar 
los  mediros  también  constipar. 

CONSTITLANT  , ANTE  , adj.  (for. ) 
Constituyente  : la  parte  que  nombra  pro- 
curador , ó da  sus  poderes.  ( fig. ) Cons- 
titutivo : diceso  de  las  partes  ó corpúsculos 
que  forman  la  esencia  de  una  materia. 

* C0NST1TLÉ , ¥.¥.yadj.  (siempre  con 
el  adverbio  bien  6 mal)  Bien  ó mal  com- 
plexionado : dícese  siempre  del  buen  ó mal 
estado  de  salud  v robustez. 

CONSTITLÉ,  EE  , p.  p.dcl  mbo  cons- 
tituer. 

CONSTITLER  , a.  Constituir  : for- 
mar . componer  la  condición , esencia  , ó 
calidad  de  las  rosas.  ¡|  Constituir  : «Stable- 
cer  , colocar.  ||  Hacer  consistir,  poner  en... 
[}  Constituer  prisonnier  : poner  en  la  cár- 
cel. |l  Constituer  procureur : nombrar  apo- 
derado.— Constituer  une  dot  : constituir  * 
señalar  la  dote  de  una  novia.  ||  Constituci 
une  rente  : constituir  ó crear  una  renta , un 
censo.  ||  Constituer  une  summe  : señalar  una 
suma. 

CONSTITUER  ( SE  ) , r.  Consti- 
tuirse : en  alguna  obligación. 

COIjSflTUTIF,  IVE,  adj.  Constitu- 
tivo. 

CONSTITUTION,  j.  f Constitución  : 
esencia  y calidades  de  una  cosa  , que  la 
constituyen  tal.  ¡|  Constitución  : forma  ó sis- 
tema de  gobierno  que  tiene  adoptado  cada 
estado.  ||  Constitución  : ordeuaiua  , estutu- 
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to  , regla,  ¡|  Constitución  : decisión  ó man- 
dato solemne  del  Sumo  Pontílice.  !|  Consti- 
tución : temperamento , ó complexión  de 
una  persona.  ,j  Coie»titucion  : fundación  . ó 
creación  , de  una  renta  , ó pensión. 

♦ CONSTi  l l 'l'iOTmAIKE , s.  m.  yf 

El  qut?,  ó I..  que,  admite  uua  constitu- 
ción. 

CONSTITUilONNEL,  ELLE  , adj. 

Constitucional  ; conforme  a la  constitución 
del  gobierno. 

* COINSTiTIJTIONNALITE , s.f  Cali- 
dad de  lo  (ftie  es  constitucional. 

♦CONSTíTÜTIOira  ELLEMBNT,  adv. 

'onsúiuc'.onalmcnte  : conforme  á la  cons- 
titución. 

CONSTRICTEUR  , s.  m.  (anat.)  Cons- 
triclor  : músculo  do  la  vagina  , que  sirve  para 
estrechar  y cerrar  esta  paite. 

CONSTRICTION,  s.f.  (Jis.  5 Constric- 
ción : en  cogí  miento  de  Jos  parles  de  un 
cuerpo. 

CONSTRINGENT,  KISTE,  adj . (mcd.) 
Constó  r.  gen  te,  constrictivo  : lo  que  constii- 
ñe,  cierra  , ó aprieta. 

COIS STR L CTEUR  , s m.  ( ndut)  Cons- 
tructor : el  arquitecto  naval , que  dirige  la 
construcción  de  un  navio. 

CONSTRUCTION,  s. /Construcción  : 
dicese  de  la  fábrica  de  un  edificio,  y déla 
do  un  navio,  (grani.)  Construcción  : dis- 
posición de  las  palabras  según  bis  reglas  y 
el  uso  de  la  lengua.  ||  i fio')  Construcción, 
formación  , composición  : de  una  obra  in- 
telectual. 

CONSTRUIRE , v.  a.  Construir,  fabri- 
car : dicese  de  los  edificios  $ y también  de 
losnavius.  ¡[  [grata.)  Coordinarla*  palabras 
según  las  reglas  y el  uso.  ¡|  Construiré  un 
pnerne . formar  , disponer  las  partes  de  un 
poema. 

COINSTRLTT , 1TE  , p.  p.  del  verbo 

CQnsfnctf. 

CONSUBSTAft’nALITÉ,  s.f.  (teol. ) 

Consuhstancialidnd. 

CONSUBSTANTIEL  , ELLE  , adj. 
Consubstancial : lo  que  es  de  la  misma  subs- 
tancia. 

CON’SUBSTAN  T 1ELLEAIENT  , adv. 
Consulislaucialmeulc  : de  un  modo  consul- 
tan ei  al. 

CONSUL,  s.m.  Cónsul  : nombre  dedos 
magistrados  que  tenían  la  primera  autoridad 
cu  la  Piepública  romana.  (|  Cónsul  : nombre 
que  sedaba  en  algunas  ciudades  de  Francia  á 
los  concejales,  ó regidores,  que  en  Puris,  Mar- 
sella , v León  se  llamaban  Jichevirts , en 
Tolos  a ’Capitouis  , y en  Burdeos  Jurats.  || 
Cónsul  .título  de  los  jueces  délos  Consulados 
de  comercio  , ó C.í-  as  «le  contratación.  (| 
Giusul  : oficial  público,  nombrado  por  el 
Soberano  para  piolcgcr  a lo*  uavc^üic*  y 
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y comerciantes  de  la  nación  en  los  puertos  y 
escalas  extranjeras. 

CONSU LAlRh  , aslj.  tu.  y f.  Consular  : 
lo  perteneciente  á la  dignidad  , ó empleo  de 
Cónsul ; y también  a la  jurisdicción  , leyes, 
y prácticas  de  los  Consulados  de  comercio. 

CONSULAIREMENT  , adv.  Por  vía 
considar , á estilo  consular , por  sentencia  ó 
juicio  de  los  Cónsules  , es  h saber , del  co- 
mercio. 

CONSUL AT , s.  m.  Consulado  : digni- 
dad ú oficio  de  Cónsul  romano  j y también 
el  tiempo  qne  duraba.  }|  Consulado  : el  tri- 
bunal ele  los  Cónsules  que  juzgan  las  causas 
mercantiles.  |j  Consulado  : el  empleo  de 
Cónsul  «le  alguna  Potencia  en  los  puertos  y 
escalas  «le  comercio. 

CONSULTANT , adj.  y s.  m.  Consul- 
tor : dlccse  «le  los  letrados,  y también  «le 
los  -médicos  con  quienes  se  consulta.  )j  Con-  * 
sultán  te  : d ícese  uel  que  consulto,  o pide 
consejo. 

* CONSULTAT  , s.  m.  Consejero  : co-, 
misario  del  Sumo  Pontífice,  jl  Consulta  : la‘ 
que  los  Consejos  envían  aJ  Rey.  jj  Parecer 
que  se  da  ó pide. 

CONSUL  TATION  , s.f.  Consultación: 

consulta  sobre  una  cjüestion  , un  negocio,  ó 
una  enfermedad. 

CON  SU  í /TAI  TVE  , adj.  Consultivo: 
dícese  del  voto  : avnir  voix  cnnsultulivc. 

COKÜÜLTE , ÉE  , p.  p.y  udj.  Consul- 
tado. 

CONSULTER , v.  a.  Consultar  : pedir 
consejo  á otro,  aconsejarse  con  el.  ||  {fig>) 
Se  «lice  cnnsuitcr  ses  j orces , sa  conjticncc  , 
sa  boursey  etc. , consultar,  por  tantear,  exa- 
minar, hacer  la  cuenta  con  sus  fuerzas,  su 
conciencia , su  bolsillo  , etc.  j|  ( Jam . ) Se 
dice  consultor  son  che  ve  t,  por  consultar  con 
la  almohada,  esto  es,  lomarse  tieiujK»  para 
meditar  algun  asunto.  |j  Consulter  ses  tnte- 
rets  : consultar,  mirar  sus  intereses. 

CONSULTER,  v.  n.  Consultar,  tener 
consulta  , conferir  : do*  ó mu*  peispna*  sem- 
bré lo  que  se  ha  de  hacer. 

CONSULTEUR  , s.  m.  Consultor  : díce- 
sc  del  teólogo  consultor  en  algún  caso  de 
doctrina , como  los  «juc  nombra  el  Papa, ó ei 
Santo  Oficio. 

* CON  SU  LTRÍCE , j.  f.  Consultora. 

CONSL'MANT,  ANTE,  aJj.  Dicese  ,!. 

to«lo  lo  que  consume : feu  comumanty  fuego 
consumidor,  ó devorador.  ¡|  l flg.)  Se  dice 
un  hesoin  comuniant , un  zcíc  conutmant: 
una  necesidad  que  aniquila,  un  zelo  abrasa-- 
dor,  que  devora.  . 

CONSUMÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Consu- 
mido. 

CONSUMER,  v.  a.  Consumir  : por  ani- 
quilar, destruir,  como  hace  el  tiempo  el 
lí  uío;  el  fuego.  !|  Com-muir  : por  gastar,  el 
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tiempo;  disipar  el  caudal;  arruinar  la  salud 
poto  a poco. 

CONSUMER(SE),  y»  r.  Consumirse : re- 
pu.liirsc  entre  sí. 

CONTACT,  s.  m.  Contacto  : el  acto  de 
tocarse  dos  cuerpos. 

* CONTADIN,  s.  m.  ( voz  tomada  del 
¿tal ¡ano  ).  Aldeano. 

CONÍAGIEUX,  ECSE,  adj.  Conta- 
gioso. 

CONTAGION  , s.f  Contapio  , conta- 
gión : dícese  de  la  enfermedad  que  se  pepa.  j| 
(Entapio  : alguna  tcz  se  toma  por  peste  , 6 
pestilencia.  j|  (Jig-  / Contapio  : in lición  : el 
daño  v corrupción  que  cunde  de  una  mala 
doctrina , ó nial  exruiplo.  J|  Chasser  la  con- 
tagión d'iui  endroit : purgar  un  lugar  , ó de- 
■inficionarle. 

* CONTAILLES , adj.fi  pl.  Atanquía  , 
cadarzo  : seda  de  Infima  calidad. 

CONTAMINACION  , r.  f.  ( ant.  y sin 
uso  ).  Contaminación  : por  iníicion  , man- 
cha , ó mácula.  . 

(CONTAMINÉ  , ÉE  , p.  p.  del  verbo 
contaminer. 

CONTAMINER  , v.  a.  ( ant.  y desús. ) 
Contaminar  ; por  inficionar  » manchar , ó 
macular. 

* CONTACT,  s.  m.  ( ndut . ) Pieza  que 
corre  todo  el  rededordelu  orla  de  la  palera. 

CONTE,  s.  m.  Cuento  : rekíoion  de  al- 
guna aventura , ó lance.  Com mímeme  »c  lo- 
ma en  el  sentido  de  conseja,  historieta,  in- 
vención. 

CONTE  , ÉE,  p.  p.  de  canter,  y adj. 
Contado. 

CONJEMPLATEUR , TRICE  , suhst. 

O ni  templador,  ra  : la  jiersona  que  contem- 
pla mentalmente  las  cosas. 

CONTEMPLATIF  , s.  m.  Contempla- 
tivo : la  persona  que  se  dedica  á la  medita- 
ción y oración. 

CONTEMPLATIF , IVE,  adj.  Contem- 
plativo : lo  que  pertenece  á la  contemplación, 
o vida  contemplativa. 

CONTEMPEATION,  5./.  Contempla- 
ción : en  el  sentido  de  meditación  de  las  co- 
sas celestiales.  i|  Contemplación  : el  acto  y 
estado  de  considerar  una  cosa  con  la  vista ; ó 
de  meditar  en  clls  con  la  mente. 

CONTEMPLE,  EE,  p.  p.jr  adj.  Con- 
templado. 

CONTEMPLER , y.  a.  Contemplar  : con- 
siJerar , ó mirar  con  atención  una  cosa  , ya 
sea  con  la  vista  , ó con  la  mente. 

CONTEMPLER  , r.  n.  (mist.)  Estar  en 
con  tem;  dación  , en  meditación. 

CONTEMPORAIN,  AINE,  adj.  Con- 
temporáneo : dícese  de  las  peisona*  que  vi- 
vieron en  el  mismo  tiempo.  |j  yfuteur  con- 
temporain  : autor  contemporáneo,  el  que 
«■cribe  las  cpsa*  de  su  tiempo.  ¡|  Hulvut 


confempornine : historia  del  tiempo  , ó com- 
puesta cu  el  tiempo  en  que  sucedieron  las 
cosas. 

CONTEMPORAIN  , s.  m.  Dícese  del 

hombre  que  es  del  mismo  tiempo  , ó de  la 
misma  edad  que  otro  : en  el  segundo  caso  se 
dice  coetáneo  en  castellano. 

CONTKMPORANÉiTÉ,  s.f.  Contem- 
poianeidad. 

CONTEMPTEUR,  s.  m.  Menosprecia- 
do^ burlador:  se  entiende  de  cosas  venera- 
bles. 

CONTF.MPTrBLE , adj.  m.  y f.  { ant. ) 

Contcmpiihlc  : despreciable. 

CONTENANCE , s.f.  Cabalad  , capaci- 
dad ; el  espacio  que  tiene  una  cosa  para  con- 
tener otra.  i|  Contincutc:  planta,  ayrc,  pos- 
tura del  cuerpo  : aspecto , gesto  , semblante. 
Así  se  toma  también  por  serenidad  , presen- 
cia de  animo. 

CON  TEN  ANT,  s.  m.  Continente  : lo 
que  comiencen  sí  otra  cosa. 

CONTEN  ANT,  ANTE , adj.  Lo  que 

contiene  , comprobando  , ó abraza  otra 
cosa. 

CONTEN D ANT , ANTE.  adj.  Conten- 
diente : se  toma  mas  |K>r  colitigante,  ó con- 
trario en  un  litigio,  o qiiestion  ; y por  com- 
petidor, ó cop trincante  , en  gracias,  em- 
pleos, etc.  ||  Lsase  comunmente  como  snb*- 
lantivo  en  pin» al. 

CONTKMR,  y.  a.  Contener  : incluir, 
cowprehcndcr  dentro  de  cierta  cabida , es- 
pacio , ó extensión.  ||  Contener  : encerrar 
dentro  de  si  otra,  ú otras  cosas.  j|  Contener  : 
poi  detener,  atajar.  |]  {fig- ) Contener  : por 
reprimir,  moderar. 

CONTFNIR  (SE)  , v.  r.  Contenerse,  re- 
primirse , moderarse  : en  el  genio.  |1  Abste- 
nerse : de  los  deleytes  ilícitos. 

CONTENT  , ENTE , adj.  Contento  : 

gustoso . I|  Con  ten  tp  : satisfecho. 

(iOiSTEKi'É , ÉE , p.  p.  y adj.  Conten- 
tado. 

CONTEN  1EMENT , 5.  m.  Contento  : 

gusto.  ||  (Vmtcniaiuicnto  : satisfacción. 

CONTENTER , y.  a.  Contentar  : dar 
contento  , y gusto.  ||  Contentar  : satisfacer  á 
uno.  ||  Contentar  : complacer  , agradar.  I 
Etre  aisé , ou  di  ¡fíe  i le  a contenter  : ser  do 
buen  ó mal  contentar.  |J  Se  contenter  de  m 
fortune:  contentarse  ron  su  suerte. 

CONTENTIELSEMENT  , aJy.  G»t» 

pot  lia  , con  empeño  , por  trina. 

CONTE NTlf'UX , F.LSE , adj.  Conten- 
cioso , litigioso:  dícese  de  las  eosas  que  están 
en  disputa,  cu  contestación.  ||  G»nlcncioso  : 
altercador,  porfiado»,  amigo  de  porfiar  y 
disputar. 

♦ CONTENTIF,  IVE,  adj.  ( eintg. ) Con- 
tentivo : vendaje  que  sirve  paracoutcuu  Uuü 
paite  en  su  estado  ualuraL 
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CONTENTION , s.  f.  Contención  : con- 
tienda , altercación.  |J  Conlcnlion  d'espril  : 
intensa  aplicación,  fuerte  atención. 

CONTENU,  LE,  p.  p.  de  contenir : y 
adj.  Contenido. 

COMTEMi  (LE),  i.  m.  El  contenido: 
Jo  que  se  condene  dentro  de  otra  cosa.  ||  Lo 
contenido  : lo  que  cabe,  ó se  encierra  dentro 
tic  un  espacio,  ó cabida. 

CONTER,  v.  a.  (íontar,  narrar,  relatar: 
un  cuento,  una  histoiia,  un  lance.  ||  En 
canter  i»  une  femmo  : requebrar  á una  mu- 
gcr. 

* CONTERIE,  s.f  Abalorio  grueso  de 
Vcnc<  :ia. 

CONTESTABLE , adj.  m.y  f Contesta- 
ble : disputable,  controvertible. 

CONTESTAN  !’ , adj.  y s.  Pleyteante  , 
litigante  : el  que  plcylea  y litiga  en  jus- 
ticia. 

CONTESTACION,  s.  /.  Contestación  : 
altercación,  conlicpda,  pleyto. 

CONTESTÉ,  ÉE,  p.  n.  de  contestar. 

CONTESTER,  u.  a.  Contestar , litigar  : 
disputar  una  cosa  en  juicio,  y fuera  de  el. 

CONTELR,  EL1  SE,  subst.  Relator  de 
noticias  y cuentos.  Quatido  va  solo , sin  epí- 
teto alguno,  se  toma  en  mala  parle,  y cor- 
responde á ehismeador,  cliisnioso. 

CONTEXTURE,  j.  f Contextura  : el 
lexido  y unión  de  las  partes  que  forman  un 
todo.  ||  ( fiy ) Contexto  : hablando  de  un 
escrito  , íibn>,  ó discurso. 

^ CONTIGNATION,  s.f  Ensambladu- 
ra : de  varias  piezas  de  madera. 

CONTIGU,  l/E,  ( vlj . Contiguo  : lo  que 
toca  inmediatamente  á otra  cosa,  por  estar 
muy  junto  á ella,  ó lindando  con  ella,  se 
habla  de  terrenos., 

CONTIGLITÉ  , i.  f Contigiiedad  : la 
inmediación  de  dos  cosas  que  se  tocan  ¿ ó 
que  lindan  uua  con  otra,  si  son  terrenos. 

CONTINENCE , s.f  Continencia. 

CON flNENT,  ENTE,  adj.  Contiucntc: 
el  que  posee  y pratica  la  virtud  de  confinen- 
cia. 

CONTINENT,  s.  m.  Cooti tiente  : una 
grande  extensión  de  tierra  que  está  aislada. 

♦CONTINENTAL,  ALE,  adj.  (voz 
nueva. ) Continental.  Dícese  de  la  guerra,  de 
la  paz.,  del  comercio,  con  respecto  al  conti- 
nente de  Europa , en  contraposición  á ma- 
rítimo, n ultramarino. 

CONTINGENCE , s.  f Contingencia  : 
casualidad. 

CONTINGENT  , s.  m.  Contingente, 
quota  : la  par  te  con  que  en  un  repartimien- 
to cada  uno  lia  de  contribuir. 

CONTINGENT,  ENTE,  adj.  Comí- 
gente  : casual,  accidental. 

CONTÍNU , LE,  fidt>.  Continuo : segui- 
do y sin  interrupción.  (J  Ftivrc  continué . ca- 


calentura  continua.  ||  A la  continué.  Con  la 
continuación , á la  larga,  con  el  tiempo. 

C(  > N TINA  J AT  EL'R , i.  m.  Ctmliuiiaaor: 

endeúdese  de  una  obra  emjiezuda  por  otro 
autor. 

CONTINUARON , s.f  Continuación: 
la  prosecución  de  una  cosa,  ó bieu  la  dura- 
ción ib*  ella. 

CON  FINGE  ( Á LA ) , adv.  A la  larga , 
al  cabo,  por  ultimo. 

CONTINUE , ÉE , p.  p.  del  verbo  conti- 
nuer. 

CONTINUEL,  ELLE,  adj.  Continua- 
do , incesante  : sin  cesar. 

CONTINLEI.LE>ÍENT,  adv.  Conti- 
nuadamente, incesantemente,  sin  cesar. 

CONTINUE!! , v.  a.  Continuar : prose- 
guir- 

CONT1NUER,  v.  n.  Continuar:  prose- 
guir, seguir,  diiraj*. 

CONTINLITE  , s.  f.  Continuidad  : con- 
tinuación de  partes.  ||  Duración  continua.  || 
So/ution  de  contimdté:  solución  de  continui- 
dad : Ja  división  que  hace  un  instrumento 
cortante,  punzante,  ó contundente  sobre  las 
partes  blandas  del  cuerpo  humano. 

CONTINL  MENT,  adv.  Continuamente, 
seguidamente , de  continuo. 

CONTONDANT,  ANTE,  adj.  ( cimg .) 
Contundente  : dícese  del  golpe  ó herida  que 
no  saca  sangre. 

CONTORNIATF,  ó CONTOURNIA- 

TE,  adj.  Contorneada  : medalla  cuyo  canto 
parece  labrado  á tomo. 

CONTORSION,  s.  f Contorsión  : dice- 
se  de  los  inovi m ¡cutos  violentos  y descome- 
didos en  la  postura  del  cuerpo , ó del  gesto. 

CONTO LR  , s.  m.  Ruedo,  circuito,  ám- 
bito : de  una  torre,  columna  , fortaleza , etc. 

|[  ( pint . ) Contorno,  ó perfil  exterior  de  las 
iiguras.  II  Co/ilours  du  bois  : curvidades. 

CONTOURNÉ,  EE,  p..ft  de  contour - 
ner. ||  (¿flus.)  (ion torneado*,  vuelto  á la  si- 
niestra , v un  poco  ladeado. 

CONTOLaNER,  V.  a.  (pint.)  Contor- 
near : hacer  los  perfiles  ó contornos  de  una 
figura.  |i  Redondear  alguna  cosa. 

♦ CONTRACT,  s.  m.  V.  Contrat. 

CONTRA CTANT,  ANTE , adj.  m.rf 
y s.  Contratante  : el  que  contrata.  |!  Con- 
travente : ci  que  contrae  matrimonio,  aiuis- 
ta-'í , etc. 

♦CONTRACTATION  , s.  f.  Contrata- 
ción : el  tribunal  que  en  Cádiz  coñuda  du 
los  negocios  pertenecientes  al  comercio  d: 
ambas  Indias. 

CONTRACTE,  wlj.  m.y  f Contracto  : 
dícese  regularmente  de  los  verbos  griegos  cu 
que  dos  vocales  v*  reducen  á una. 

CONTRACTE,  ÉE,  p.  p.  y.  adj.  Con- 
trat .do,  contraído. 

C jXTRACTiíR,  v.  a.  y n.  Contftra: : * 


CON 

hacer  contratos.  |'  Contraer:  matrimonio, 
amistad,  obl libaciones,  demias.  |i  ( Jifr)  Cou- 
irarr , ó adquirir  : culcruiemladrs , vicios  , 

lú.  hitos. 

GONTR  UITTIR  (SE), r.  (fu. ) Con- 
traerse, ó ru  cogerse  : entiéndese  «lo  nervio»  , 
v músculos.  jj  Hablándose  de  enfermedad  del 
enci  no,  es  ponerse  gato. 

f (JOlNTRACnLE,  adj.  m.y  f.  (Jú.) 
Con:;., di* : cuerpo  que  tiene  la  piopicdud  , 
«piando  se  le  estira,  de  volverá  encogerse  , 
como  fklslt»  ¿tutes 

♦CONTRAOTIJrÉ,  s.  f.  ( Jh .)  Con- 
tractilidad : ia  propiedad  de  ser  contráctil. 

CONTRACTÍUN , s.f.  Contracción  : la 
acción  de  reinarse  ó encogerse  los  nervios, 
lo.,  músculos.  [I  Gafedad  : enfermedad  «roe 
encoge  pies , ó manos.  /]  ( gram.)  Contracción : 
la  red  n re  ion  dedos  sílabas  á una. 

(X)jN  TRACXLEL,  KLLE,  adj.  Lo  esti- 
pulado por  algún  contrato. 

(ION  Ti  IA(  .TURE  , s.  J'.  ( arquit .)  Diá- 
metro menor  de  1.»  columna. 

CONTllADICTECR , s.  m.  Contradic- 
tor. 

COOTRADI(mON,5./ Contradicción  : 
Inacción  de  contradecir,  contestar,  ú opo- 
nerse a Jo  que  otro  dice,  ó afirma.  ||  Contra- 
dicción : el  efecto  de  contradecirse  tina  per- 
sona en  siu>  dichos,  ú opiniones.  ||  Contra- 
dicción : la  que  resulta  de  dos  proposiciones, 
o aserciones  incompatibles  , ó contrarías  cu- 
tí e sí. 

CONTRADICTOXRE  , adj.  m.  y f. 

Couiradíctoiio,  j|  Jugenic/it  contradiclou'c  : 
juicio  contradicen  io. 

COKi  R Al  HCTOIREMENT,  <ul>.  Con- 

tradictoríaiu':n«-. 

CONTRAIGNABLE,  adj.m.  y f.  (Jor.) 
Anr'-mialile,  execntabie  : ia  persona  que 
pues  le  ser  apremiada  , ó eXecuiadu  para  al- 
guna CCS.'».  , 

CONTE  AINDRF.  , o.  a.  Constreñir,  pío 
« ¡sar,  forzar  : n hacer  alguna  cosa.  ||  Obhgai, 
apremiar,  conq>eJer  : por  justicia.  (|  Sujetar, 
detener  : po;  causar,  o dar  sujeción  ó emba- 
razo una  persona  a otra,  jj  Apretar,  oprimir: 
por  demasiado  ajustado,  ú estrecho , un  ves- 
tido , un  zapato  , etc. 

CO^TÍLUNDRE  ( SE) , r>.  r.  Sujetarse, 
reprimirse , con  trun  se. 

CON’rRAlI'íT,  AiNTK,  adj.  Ademas  de 
las  significaciones  «le  apretado,  incómodo, 
oprimido,  contenido,  violentado,  oprcin la- 
tió, dc.j  íigurudamctUe  equivale  á violento, 
iorzado,  afectado,  sin  naturalidad,  quundo 
v aplica  al  estilo,  a ios  verso»,  á las  actitu- 
des de  una  figura  , etc. 

CONTR A I NTE , s . /.  Violencia,  fuerza  : 
•fue  se  Uacc  á otro  para  que  haga  tal  cosa.  ]j 
Encogimiento, sujeción,  embarazo  : causado 
por  res] »eU>f  ó reverencia.  j¡  .Apretura,  suje- 
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! e.ion,  opresión  : causada  por  lo  demasiado 
■ ajustado  de  un  vestido,  «le  uu  zapato  , ele.  jj 
| Aprendo,  ejecución  ; por  providencia  judi- 
I cial. 

. C0NTRA1RE  , adj.  m.yf.  y s.  G>n- 
trario  : opuesto.  jj  Contrario,  por  enemigo, 
adverso.  | Contiuiio,  por  dañoso,  prejudi- 
cial. ¡|  Au  contra iré , adv.  Al  contrarío  : ui 
reves. 

CONTRARIA  NT,  ANTE , adj.  Contra- 
dict.»r  : el  que  se  opone,  ó repugna  al  pare- 
cer ó gusto  tic  otfo. 

CONTRARIE,  LIE,  p.  p.  del  verbo  con- 
tra ricr. 

CONTRA R1KR,  i*.  a.  Contradecir,  opo- 
nerse, repugnar  á...  jj  También  es  salir  al 
encuentro , embarazar  un  provecto  , una 
oora. 

CONTRARIER  (SE),  o.  r.  Contradecirse. 

||Oponeise  una  rosa  á otra. 

CON'i RARlRi  E,s./.  Ginlrari^liid  : la 
oposición  de  una  cosa  con  otra,  -j  Dificultad , 
obstáculo. 

CONTRASTE,  x.  m.  Contraste,  eonfra- 
posir-ion  : en  todas  las  artes  que  piden  diseño 
se  dice  de!  juego  encontrado  de  unas  figuras, 
de  unas  partes,  «le  «mas  posturas  con  otras  , 
y aun  de  los  colores,  jj  {fig. ) Se  toma  por 
oposición  «le  genios,  lucha  de  opiniones  : y 
cu  las  cooi  [Mis icio  lies  dramáticas  , ia  voz  con- 
trástese toma  por  ¡a  disposición  de  caracte- 
res, situaciones,  afecto»  diiciAUes,  ó encon- 
trados. 

CONTRASTE,  ÉC,  p.  p.  del  verbo  con- 
trastee. 

CONTRAS TCR,  *>.  ««.Contraponer,  ha- 

! cer  contrastar  una  liguia,  ~uo  adorno  con 
f otro  : dícesedel  pintor,  escultor,  «-te.  i¡  Hacer 
J contrastar , Ó Variar  los  [Masotiages  : d ícese 
del  poeta  dramático. 

(jOMftAbi’iíR  , %>.  n.  Ha*'er  un  con- 
traste, una  contraposición,  buena  o mala  : 
díccse  cu  pintura,  < cultura,  v poesía. 

CONTRA!’,  antes  CON'i'AACT  , s.  m. 
Contrato,  contrata  : hrc.ba  entre  mirles  con 
escritura  público,  jf  Pacto,  ajuste , convenio : 
cu  significación  mas  vutu, 

CONTRAVF.NTION  , *.  / Contruven- 
¡ ciou  : quebrantamiento  de  lo  mandudo,  n 
j acordado. 

| * CONTR  AYKRVA  , s.  f.  Contrayerba  ; 

! plañir,  que  es  un  contraveneno. 

COrvTRE,  prrp.  Contra  : en  contra  de 
personas,  o cosas.  j¡  Junto  a...  contiguo  á... 
[legado  a...  ¡{  JJonr  rt  contre . en  pro  y con- 
tra, ó en  lá'or  y en  contra. 

CONTRE, s.  m.  IvO  contrario.!  Ee  pour  et 
le  contre  : el  pro  y el  contra  : io  favorable  y lo 
contrario. 

COISTRK-ALI^IE,  ..  f.  G,ntraoa)l  s : 
calle  de  árLoJc*  angosta,  que  aeon^iafia  a 
' ou a principal. 
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CONTRE-AM1BAL,  i.  m.  Contra-Ai- 

mirante. 

* CONTRE-APPEL , s.  m.  (esgr.)  Con- 
tratreta : movimiento  opuesto  al  que  hace 
el  contrario,  para  llamar  v lograr  rl  golpe. 

CÜNTI^fcAPPlW JUi:  .s,  S.J : r¿.  ( /orí.) 
Ccmiraaproilhet». 

♦ CON  TRE- ATTAQL’ES , s.J.  /»/.  (fon.) 
Contraataque». 

CÜfliTRE-BALANCFR  , t'.  a.  Balan- 
cear : ¡pialar,  ó equilibrar  los  pesos.  \\  (Jig.) 
Contrapesar  : compensar  unas  cosas  con 

° CONTREBANDE,  s.f.  Contratando. 

<X)NTREBAND1EA , s.  m.  Contrabau- 
diita. 

*CONTREBARRE,  s.f.  (Mas.)  Contra- 
barra. 

♦ CONTRABATIRÉ  ? Cnntralwirra- 
do  : el  escudo  senil  nado  de  barras  de  varios 
colores. 

♦ CUNTRT>BAS,/w*?*'.  De  arriba  ahajo, 
bacía  abaso. Ks  termino  de  aJbatiilcría,  como  ¡ 
contra  hnuty  es  de  abaso  arriba. 

CONTRE-BASSE , s.J'.  Contrabajo:  ¡n- 
struiucn!/>  músico,  mayor  que  el  violon- 
celo. 

CONtRA-RATTERIE,  s.  j.  Contraba- 
tería : batería  opuesta  á otra. 

CONT R K-RÍ A 1 S , oda.  Al  reves. 
CONTRE-BnTES , #.  f.  ///.  ( ndut ) 

Cantrabitas  : curvas  que  auguran  los  bi- 
tas. 

♦ C0NTRE-T50UTANT,  s.  m.  Panul  : ¡ 
madero  que  sirve  para  apuntalar. 

CONTRE-  RÓtj'l’Kft  , \>.  a.  Apunta- 
lar. 

♦ CONTRE-BRKTESSE , s.  f (Mas.) 

Almenas  : «le  color  diferente  unas  de  otras. 

♦ CONTRE-  BRETKSSÉ  , ÉE  , adj. 

(Mas.)  Almenado  : «!e  vanos  coluros. 

♦ CONTRE-BRODÉ  , s.  m.  Rocalla: 

cuentas  <!<•  vidrio  qnadradas  para  rosarios. 

41 CONTRE  CARENE  , *.  J.  ( ndut. ) 
Pieza  opuesta  á la  carena  de  una  galera  : es 
contraquilla. 

CONTRECARRER , %*.  a . Contrarestar: 
atravesarse,  opornerse  á alguno  en  sus»  inten- 
tos , ó empresas. 

♦ CONTRE-C1IARGE  , s.f  ( albañ.  ) 

Contrapeso. 

coy PRE-CII ARME,  s.  m.  Hechizo,  ó 

encanto  contrario  á otro.  \ 

CU Ni T RE-CltA SS1S,  s.  m.  Contravidri«v 
ra  : vidriera  doble  , que  sirve  para  mayor 
abrigo. 

♦ CON TRE-CHEVRON  , s.  m.  ( Mas.  > 

Contvacahrio , ó roquete  opuesto  á otro,  y de 
color  diferente. 

♦COVrRE-CHEVRONXE,  adj.  Con- 
tracabriado. 

♦ CONTRE-CLEF , s.f.  (arqnit. ; Si-  I 
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llar  inmediato  a la  clave  ó cierre  de  ana  Ikí- 
veda. 

O )NTRE-Cf EL’ R , s.  m.  Muro  qne  for- 
ma el  frente  y fondo  dei  litigar  de  una  chi- 
menea : -y  también  la  plancha  de  fierro  «pie 
se  pone  para  evitar  el  fuego.  ¡|  l\.:iiseá  < <>;% 
ganas  «le  vomitar.  ||  si  aeur , a»lv.  A 

despecho 9 <:<»i»  repugnancia,  «le  malagana. 

CON J RE-COÜP , s.  ni.  Rechazo,  resol- 
to, rebote.  ||  Repercusión  : dolor  que  corres- 
ponde á otra  parte  «leí  cuerpo  , opuesta  á tu 
que  ha  recibido  el  golpe.  ; ( Jig.  j Resillo» , 
conscqúcmria , ó efecto,  que  viene  á uno  de 
la  desgracia  de  otro  : que  también  se  llama 
rechazo.  ||  Par  contre-coup , exp.  aúv.  Ds 
rechazo,  «le  resultas  , por  conseqücncia. 

(¡UPi f KE-DAIVSt  j s.f  Contradanza: 
bov!r  entre  varias  parejas. 

v CJOOTRE-  DEGAGEMENT,  s.  m. 

( esgr. ) La  acción  de  librar  la  espada  al  mis- 
mo tiempo  que  libra  Ja  suya  el  advcis 
J no. 

’ <X)TÍTRE-DÉGAGZR, *.  (esgr.  ) 

Librar  la  espa«!a  , al  mismo  tiempo  que  li- 
bra la  stiva  el  adversario. 

CONTRADIRE,  u.a.  Contradecir,  barre? 
oposicio#.  |tí  for.)  Contestar,  i/upugiur. 

CONTREÍ USAIVr,  ANTE,  adj.  Amigo 
ele  contradecir,  «le  opone?  sea  todo.. D ícese ; 
esprít  eontredisant  : espíritu  «le  contradic- 
ción. 

CONlTiEDIF,  ITE  , p.  p.  de  contra- 
diré. •!  xfdj.  Contradicho. 

CONTRED1  f , s.  m.  ( for.  ) Contradi**- 
ci«m , contestación  de  las  pai  tes.  ||  Satis  *«•/»- 
trctlit:  sin  contradicción , sin  disputa,  sm 
replica. 

CONTBEDITS , s.  m.pl.  ( for . ) Con- 
tradichos : alegaciones  opuestas  á las  de  la 
parte  contraria. 

CONTRAE  , s.  f.  Comarca , contonio  , 
tierra  : cierta  extensión  de  país  circunvecino. 
((  Tornase  otras  veces  en  sentido  mas  lato  , 
como  «piando  se  dice,  les  contraes  de  Ís/siey 
de  l* sí  frique  y etc. , que  entonces  ya  no  son 
comarcas,  sino  regiones , ó paises.  I)e  con- 
trcc  en  contrae  ¿ «le  unas  regiones  en  otr¿  >, 
de  unas-  tierras  en  otras , «le  unos  paises  cu 
otros. 

♦ CONTRF-ECA1LLE . s.  f El  reves  ó 
parte  inferior  de  una  concha. 

* CONTRE-ÉCART , t.  m.  ( Mas. ) Con- 

troquartel : en  .un  escudo  «je  armas. 

♦CíONTRE-KCA RTELÉ,  ÉIí,  adj.  (birs.) 

Contraqnartelado  : lo  que  tiene  quarlci.s 
contrapuestos  en  metal  y color. 

CONTRE-ÉCHANGE , s.  m.  Trueque, 
permuta. 

CONTRE-ENQÜÉTE,  s.f  (for.)  In- 
formación opiles  la  á la  de  la  parte  coliga- 
ría. 

COftT  REEPREL’  VE , s.f.  Conlrnpruc- 
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la  : calco  que  se  saca  de  una  estampa  rt> 
«neo  tirado  , ó de  un  dibuxo  de  lápiz. 

CONTRE-EPREIFVER,  v.  a.  Sacar  una 
contrapruclia. 

* CONTRE-ESPALIER , $.  m.  Contra 
espaldera  : se  llama  asi  la  espaldera  que  esta 
enfrente  de  otra,. 

♦ CON'mF-ETAMBORD,  s.  m.  ( ndut .) 
Albitana  de  popa,  contracodas  le,  ó contraes- 
tambor  : pieza  que  ata  el  cstaiubor  con  la 
quilla. 

♦CONTRF-KTRAVE,  s.f.  (nduí. ) Al- 
bitana de  proa  , ó contracatrabc , ó contra- 
branque. 

CUNTREFACON , s.  f Falsificación  : 
el  fraude  de  contrahacer,  ó imitar,  la  impre- 
sión de  un  libro , ó la  labor  de  una  tela. 

CONTREJFACTFUR, $.  m.  Falsificador : 
el  impresor  que  falsifica  las  impresiones  de 
(¿tro. 

CONTREFACTION , s.f  V.  CWre- 

fart*v. 

CONTREFAIRE , v.  a.  Contrahacer  , 
remedar  : una  acción  , ó el  gesto  de  alguno. 
|¡  Vingir,  mudar,  desfigurar:  laToz,  el  an- 
clar, el  semblante,  etc. ||  (Contrahacer,  falsi- 
ficar, falsear  : un  libro,  un  genero,  una 
moneda  , una  fiuve  , un  sello  , etc.  ||  Desfi- 
gurar, lisiar,  afear.  \\  <Se  conü'ejdire : disfra- 
zarse, fingir,  ocultar  , su  genio,  su  carácter. 

CONTRKFAISEIJR,  s.  m.  Remedador  : 
el  qüe  remetía  á otro  en  el  modo  de  ha- 
blar. 

CONTRFFA1T , AITK  , p p.  del  ver- 
ían contrrft.ire  en  todas  sus  significaciones,  y 
adjetivo.  Hablando  de  personas,  eonVefait , 
rs  contrahecho,  en  el  sentido  de  lisiado, 
torcido , o corcovado. 

*CONTRE-FANOIVS , $.  m.  pl.  ( ndut.) 
Contrabrazas,  sohrebolinns  : cabo  que  pn- 
sr.n  por  los  motones  <{ue  están  corno  una 
brn/.i  adentro  del  peñol. 

* COK  i HK-FASCE  , s.f.  { Lias.  ) Con- 
traíala : fax  a dividida  á lo  largo  por  tíos  me- 
tales , ó colores. 

- CONTKKFASCÉ , KE  , atlj.  (blas. ) 
Contraía* ado  : el  escudo  laxado  con  laxas 
jdc  varios  colores. 

- CONTRE-FEIJÉTRE , s.f.  Contra- 
ten  tana,  ó ventana  doble. 

* CONTRE-FICHES , s.f  pl.  Cadenas  .* 

•m  la  grúa  , ú otra  máquina  semejan  Le. 

(X)h'TRF.-l  UVliSíiK , s.  J.  Contratreta, 

enntiASstui  in  : una  astucia  contra  otra. 

/ COiVIRE-FISSURE,  s.f  ( eirug .) 
Contraalxrtura  : hendedura  del  cráneo  en 
una  parte  opuesta  á la  que  ha  recibido  el 

4 ( CQNTRE  - FLAMBANT  , ANTE  , 
W/\  {Lias.)  U amas  opuestas  á otras  por 
puntas. 

* CONTRK  - n*l  RÉ , ó CONTWv 


FliF.rRONlVÉ , ÉE , adj.  ( blas.  ) Contra- 
Horcado. 

CONTRE-FORT,  r.  m.  ( arquit.  ) Es- 
tribo , ó machón,  que  se  pone  en  las  mura- 
llas , pnrn  resistir  el  empuje  del  terreno. 

* CONTR IvFR  AIT,  s.  m.  ( arquit.)  Con- 
traescarpa. 

COKlRE-FUCt’E , s.f  (mus.) Contrae- 
fuga. 

* CONTRF.-GAGE,  s.f  Prenda  : que 
se  da  al  acreedor  para  seguridad  de  la  deuda. 

* CON  1 RE  GAGER , %>.  a.  Tomar  pren- 
da para  seguridad  «le  una  deuda. 

COIS  riVE-GARDE,  s.f.  {for.  ) Contra- 

guardia. 

* COTXTRE-  GARDK  , j.  m.  Ensayador 
mayor  : en  Jas  casas  de  moneda. 

* CONTRE41ACHER , «.  ( dibuxo  ). 

Sombrear  ron  plumeadas  diagonales  enci- 
ma de  otras  paralela?  , para  obscurecer  ó 
cubrir  inas  ciertas  partes. 

* CON  TRK-H  AC11C RES , s.f.  pl.  ( di- 
buxo ).  Plumeadas  diagonales. 

CON TRE-I  lA TIER , s.  m.  Morillo  grau- 
de  de  cocina,  ó mas  bien  asnillo  , para  po- 
ner uno  ó mas  asadores. 

* CONTRE-HALT , adv.  { arquit. ) flá- 

eia  arriba. 

* CONTRE-HERMINE,  s.f  {blas.) 
Contraai  miño : campo  negro  con  colas  blan- 
cas. 

♦CONTRE-HEl’RTOIR,  s.  m.  El  cla- 
vo Romano  , donde  sacude  el  llamador  de 
una  puerta. 

COJNTR  E-INDICATION,  s.f  { medie.) 

Contraindicante. 

* CON  TRE4SS  ANT,  adj.  { blas. ) Con- 
tracmcrpente. 

* CONTRK- JAUGER  , v.  a.  ( carp . ) 
Escantillar  : tomar  la  medida  de  una  esco- 
pleadme de  caxa , para  hacer  la  espiga  al 
tamaño. 

CONTRE-JOCR , j.  m.  Contraluz  : luz 
contraria  para  ver  bien  una  cosa. 

* COMTR  EJU  MELLES  , S.f  pl.  Ario- 

quines  con  badén  : piedras  mayores  que  las 
regulares  del  empedrado,  que  sirven  para 
formar  los  atyoyos  en  las  calles. 

* CÜNTJ$E-1LAMES  , s.J'.pl.  Contrali- 
zos  : en  los  telares. 

CONTRE-L  ATTE , s.f.  (arquit.)  Lis* 
ton  \ que  sirve  para  asegurar  las  latas. 

CONTRE-LATTER , »>.  d.  Enlistonar 
un  suelo  , para  después  entomizarlc  , y for- 
jarle. 

* CONTRE-L  ATO  IR , s.  m.  ( amuit.  y 
Imtrum^ito  que  sirve  para  asegurar  las  la- 
tas, no  conocido  en  España. 

CONTR  E-LETTR  E , s.f  Contrneseri- 
tura  : papel  secreto  , por  el  que  se  deroga  en 
todo,  ó en  parte,  lo  expresado  encuna  cs- 
critmapáblka. 
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* OOTSTRE-MAILLE  , j.  f.  Contraro»- 

lia  : especie  de  trasmallo  : red  barredera. 

* COIS TRE-M  A1LLER  , n.  Contra- 
malla  r r hacer  mallas  dobles. 

CONTRE-MAÍTRK,  i.  m.  (náut.)  Con- 
tramaestre,  oíicial  de  mar  : que  manda  las 
maniobras  de  un  navio.  ¡|  Aparejador,  ó ca- 
pataz , de  una  fabrica. 

* CUNTRE-J1AKCHÉ,  adj.  { lias.)  Con- 
trapuntado : dícese  del  escudo  , cuyas  pun- 
tas van  opuestas  unas.á  otfaa. 

COKTREMANDE , EE , p.  p.  ||  Adj. 

Contraordenado , desmandado* 

* CON TREMAKDEMENT,  *.  m.  Con- 
traorden. V.  Contre-ordre. 

COKTREMANDER  , u.  a.  Contraman- 
dar : dar  ó enviar  contraorden  a uno  para  , 
mía  cosa,  mandarle  llamar.  ||  Desavisar  : un 
convite  , una  junta.  ||  Revocar  : una  man-  j 
da  , un  lepado. 

COK" ERE-MARCHE  , t.  f Contramar-  j 
cha.  , i 

( iONTRE-MARÉE , s.  f Contramarca  , 
refluxo. 

CUNTRE-M ARQUE , t.f  Contramar- 
ca : segunda  marca,  ó señal  que  se  pono  en 
los  fardos. ||  Resello  : contramarca  en  las  pie- 
zas de  plata  labrada.  j|  Segundo  boletín  que 
se  recibe  al  pagar  un  espectáculo , para  poder 
entrará  el. 

COKTRE-M  ARQUÉ , ÉE  yp.  p.  y adj. 

O’ntrainarcAilo. 

CO NTRE-M ARQUER , v.  a.  Contra- 

jti arcar  :jK>ncr  una  segunda  señal  a una  cosa. 

COlVi* RE-MENE,  s.  f.  Contramina. 

COKTRE-MINÉ  , ÉE  , p.  p.  Contiauií- 
nodo. 

(X)NTRK*Mn¡níR,  v.  a.  Contraminar.  | 

CONTRE-M1KEUR,  s.  m.  (Contramina- 
dor:  el  minador  que  hace  las  contraminas. 

COKTRE-MOKf , oda.  C uesü  arriba , j 
hacia  arriba  : hablando  de  subirá  pie,  ó á 
caballo.  ¡|  Hablando  de  los  barcos  de  rio  , es 
ir  agua  arriba , contra  la  corriente. 

COiNTRE-MUR  , s.  m.  Contramuro  : el 
muro  «pie  se  hace  arrimado  á otro  para  for- 
tificarle. 

COKTRE-MURER , v.  a.  Hacer  un  con- 
tramuro , revestir  de  doble  muro. 

* COKTREOKGLE,  S.  m.  ( mónt.)  Er- 
ror sobre  la  huella  del  cien  o. 

COKTRE-ORDRE  , s.  m.  Contraorden  : 
orden  que  revoca  la  anteriormente  dada. 

♦COKTRE-OUVERTURE,  s.  J.  ,cirug.) 
Con traabci  tura  : operación  que  se  hace  cu 
una  Haga  para  sacar  el  pus  que  contiene. 

+ CÓKTRE-PAL  , 5.  m.  ( btoü.  i Contra- 
palo  : el  palo  opuesto  en  color,  ó el  dividido 
por  medio. 

* COVrR E-PALE , ÉE,  a<lj.  ( hlas.) 

Gontrapalado  : lo  que  tiene  palos  opuesto* 
en  color,  o metal. 


COKTRE-PARTIE,  t.f  ( mút.  ) Con- 
trapunto : concordancia  harmonio*»  de  voces 
contrapuestas.  j|  Contre-parUe  J un  comptr: 
libro  en  el  que  el  contador  sienta  las- parti- 
das que  el  caxero  recibe  , y el  tenedor  de  li- 
bros apunta  en  el  suvo. 

♦ COKTRE -PASSAKT,  ad‘h  (Has.) 

Contrapasantes , se  dice  de  dos  animales  uno 
encima  del  otro,  v que  caminan  opuestos. 

♦ COIS  í RE-PEK  I E , s.  f Interrupción 
de  un  declive  , 6 pendiente. 

♦ COKTRE-PFRCER,  u.  a.  Contraalirir : 

agujerear  por  eí  lado  opuesto. 

COK  1 RE-PESÉ  , ÉE  , p.  p.  Contrape- 
sado. 

CONTRE-PESER , v.  a.  Contrapesar., 
Tiene  el  mismo  sentido  , y es  menos  usado 
que  el  verbo  cnntrc-Galanccr. 

COK’l’RE-PiED  , s.  ni.  Lo  contrario  dr 
lo  que  se  debe  hacer,  ó entender.  ¡|  Paire  te 
rontre-iMcd  de  ce  quoti  dit ; hacer  lo  centrar 
rio  , ó hacerlo  al  reves  de  lo  que  se  le  dice  r 
pr emlrc  le  contre  - pied  de  ce  quil jaudroit 
Jaire  , es  calzárselas  al  reves. 

♦ COKTRE-PLEIGE , s.  m.  (for.  ) Cer- 
tificado : de  una  lianza. 

; CONTRE-PLFJGER,  a.  (for. ) Cer- 
tificar : una  fianza. 

CONTRE-POIDS , *.  m.  Contrapeso: 

dírese  en  el  s<*utido  recto  , y mas  en  el  figu- 
rado. ||  Contrapeso , balancín-:  e)  palo  de 
(pie  usan  les  volatineros  sobre  la  maroma. 

CONTRRPOIL , |.  m.  Contrapelo  : lo 
contrario  de  á pelo. 

CONTRE-POiL  ( Á ) , oda.  A contrape- 
lo , á pospelo,  al  reves. 

♦ COK I RE-POIKCON  , s.  m.  Contra- 
pon/.on  : el  punzón  que  sirve  para  hincar  i a 
parte  bucea  cu  otro  punzón. 

COK  TR E-POIK  l , s.  m.(mas. ) Con- 
trapunto. 

< lOKTRE-POINTE , ÉE , p.  p.  del  verbo 

contre^pointer  en  ambos  sentidos. 

COK TRE- P OIK  TER , »».  n.  Pespuntear, 
ó labrar  de  pespunte.  'sfifí>)  Hacer  punta  : 
oponerse  , contradecir  á lo  que  otro  habla  r 
o piensa.  ¡|  Se  contre-po Ínter , v.  r.  : con- 
trapuntearse , estar  opuesto  , ó picarse  uno 
con  otro.  • 

♦ COKTRE-POIKTIER,  s.  /«.Tapicero,. 

pespunteados 

ó' í MTRÉ-POJSON , s.  m.  Contravene- 
no , win Ira-yerba.  H { fig. ) Antidoto. 

COKTRE- PORTE r s.  f Antepuerta  , 
porloii. 

♦ COKTRE-PORTER , A.  Vender  jxx 

las  cusas,  llevando  el  genero  consigo  mismo. 

♦ COKTRE- PORTEL R , .*.  m.  Merca- 
der  de  eorregel , que  lleva  el  genero  á casa 
do  los  zapateros  , v guarnicioneros. 

♦ COKTRE  - POSE , ÉE  , adj.  ( Has.  v 
Comí  apuesto. 
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* COSTRE  - POSKR  , a.  Con  trapo* 
m*r  : anieponcr , ó posponer  , una  partida 
en  el  libro  de  caxa. 

* CONTRE-POSEUR  , 5.  m.  (arquit. ) 

Sentador  : el  oficial  cantero,  que  sienta  los 
sillares. 

* CONTRE-POSITION  . s.f.  (comete.) 

La  partida  antepuesta,  d pospuesta  , en  el 
libro  de  rata. 

* CONTRE  POTENCÉ,  tEtadj.(Mas.) 
Contra  potanzndo. 

* CONTRE-PROMESSE,  s.f.  Vcch- 

ración  de  uno  h fa%*or  de  otro  que  ha  dado 
rale  , diciendo  que  es  simulado  , v de 
ningún  valor. 

* CONTRE-QUEIJE  TVA  RONDE  , *. 

J.  [Jort.)  Obra  exterior  , mas  ancha  del  lado 
de  la  plaza  , míe  del  campo. 

* CONTRE  - QÜILLE  , s.  f ( ndut  ) I j 
( ’ontraquilla. 

* CONTRE-R  AMPANT , ANTE . adj. 

( bles. } Contrarampantc  : «fices*:  «le  dos  ani- 
males lampantes  , mirándose  uno  á otro. 

; COríTRE-RÉVOLLTiON  , s.f  V. 

ilévolntion. 

* CONTRE  - REV O LUTIONN  AIRE , 

s . m.y  f Contrarcvolurjonario  : el  enemi- 
go de  sublevaciones. 

* CONTRlvRODÉ  , s.f(  ndut. ) Con- 
traroda. 

* CONTRE  - RONDE  f s.  f ( milic .) 

Contrnronda  : ronda  que  va  después  de  otra. 

CONTRE-RUSE , s.  f V.  Omite -ft- 

tirssc. 

* CONTRE  - SABORD  , m.  (ndut.) 

Postigo  : que  sirve  para  cerrar  las  portaño- 
las. 

* CONTRE  - SALl’T  , 5.  m.  (ndut.) 

Godtrasalva  : la  salva  que  se  liare  para  cor- 
mqwmder  á la  recibid». 

CONTRE  - SANGLON  , s.  m.  Contra- 
fuerte : correa  asegurada  al  argón  de  la  sdia  , 
que  sirve  j>ara  apretarla  cincha. 

CON  I n ESCARPE  , s.f  ( mi/ir. ) Con- 
traescarpa : el  declive  de  la  muralla , que 
esta  dentro  del  foso. 

* CON  TRESCAftPER  , v.  a.  Hacer  una 

cpn  t raescortta . 

CON  FRE-SCEL  , s.  ni.  { voz  de  Canci- 
llería. ) Contrasello  : ti  ícese  del  sello  menor 
puesto  ai  lado  del  mayor. 

CON TRE-SCELLE  , ÉE,  v.  v.  y nd). 

Contrasellado. 

CON  FRE-SCELLER,  v.a.  Contrasellar. 
CON  1 RE-SEING  , s.  m.  Refrendata  : la 
firma  de  aquel  «pie  por  autoridad  pública 
subscribe  después  del  superior. 

CON  FKE-SENS  , s.  m.  Sentido  ron- 

trarío  , opuesto  , trocado  : que  *ho  da  á una 
palabra,  o proposición. ![  Prcndre  Ir  enntre- 
sv/i.t  des  ayitires  : tomar  las  cosas  á la  cor- 
ita , ni  contrario,  al  reves.  {)  J ratluilion 
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píeme  de  contrr-sens  : traducción  eqn ¡ro- 
cada , llena  de  equi vocaciones.  ||  .4  conlre- 
srns  , ndv.  Al  contrario , á la  contia  , al 
revi-*.*  ala  troca  da,,  ó trocadilla. 

CONTRE-SIGNE  , EE,  v.  n.  y adi. 

Refrendado. 

CON  FKE-SIGINLR  , u.  a.  Refrendar  un 
desparbo  , ó una  orden. 

* CONTRE-SOMMATION , s.f  ( fot. ) 

Rcc.ur.Mi  de  tiu  fiador  con tru  otro,  que  íití 
también. 

♦CONTRE-S0MMER,  iz.  «.  Recurrir 

un  fiador  coniza  otro  fiador. 

CON  FUE- i EIWPS  , s.  m.  Contratiempo: 

, accidente  impensado. 

CON  1 RE-I EMPS  (A),  adv.  Fuera  de 
tiempo,  de  sazón  , en  mal  puuio,  en  mala 
ocasión. 

* CONT  RE-TERRA SSE , r.  f.  Terrado: 

«Toe  está  sohre  otro. 

* CONTRE-TENANT , r.  m.  Aventure- 
ro : el  «fue  entraba  en  la  liza,  coutra  el  que 
niAntcun  el  campo. 

CONTRE-TIRER,  v.a.\.  Cnntre  éprru * 
ver.  |j  Pasar  mi  dibuxo  por  medio  de  un  pa- 
pel barnizado. 

* CON  FRK-TRANCHEE,  s.f  Contra- 

trinchcra. 

* CONTRE-TRAYERS1N,  r.  m.  (ndut.) 

Contraoxiaste  : pieza  añadida  aJ  codaste. 

* CON  J RE-VA1R  , s.  m.  ( Mas.  ) Con- 
traveros. 

* CONTRE-VAIRE , ndj.  (Mas.)  Om- 

traverado  : se  dice  «leí  escudo  lleno  de  veros 
opuestos  unos  a otros. 

CONTRFA  ALLATION  , s.f  (milic. ) 
Contra valacion  : líneas  para  defenderse  de 
las  salidas  de  una  ciudad  sitiada. 

COXTTREV EN  A N T , AN  TE  yadj.  Con- 
travemor  : el  qite  contraviene. 

CONTRE  Y EN  IR  , v.  u.  Contravenir: 
quebrantar  , ó ir  en  contra  de  lo  mandado  , 
o dispuesto. 

CONTREVENT,  s.  m.  Contraventana : 

puertaventana  que  se  pone  de  la  paite  de 
afuera.  ](  Contraviento  : madeja  de  avre  : 
maderos  ohliquos  , que  se  ponen  en  los  edi- 
ficios para  q:ic  resistan  a los  vientos. 

* CON  FREV  ENTER  , v.  n,  ( arquit. ) 
Poner  contravientos  , ó maderas  «1c  avre  , cu 
los  edificios,  para  resistir  a Jo*  vientos. 

CONTRE- V ÉR1 1 E , s.  f.  Antífrasis  : lo 
One  se  dice  para  que  se  entienda  lo  contrario 
«le  lo  que  las  palabras  significan. 

’CON  FRE-Y  i.Sll'Ejí.  f Segunda  visita, 
ó revista  que  hacen  en  las  aduanas. 

CON  1TU  RIJA  BLE  , s.  m.  Peclicro  : el 

qu^debe  contribuir,  r>  pagar  los  impuesros. 

CONFtíiBL'KR  , v.  n.  Contribuir  : avu- 
dar  . cooperar  con  0110  para  lograr  algún  f na. 
¡í  Contribuir  : pagar,  oilar  su  parte  nm 
«jiro*,  paraulgim  gasto coiuun.  -¡  CoUtrii  orr. 
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tomado  absortamente  sin  régimen  , es  re- 
catarse , parar  la  contribución  a las  tropas 
cmemigus  un  pueblo  ó país  in  vari  ido. 

CONTRIBCTIOÑ  , s.  J.  Contribución  : 
imposición  extraordinaria  para  al(2im  gasto 
público.  También  se  llama  así  la  que  se 
paga  en  tiempo  .de  guerra  al  enemigo. 

CONTRISTÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Con- 
tristado. 

CONTRISTER , v.  a.  Consiristar , ape- 
sadumbrar, «lar  que  sentir. 

CONTRiT  , 1TE  , adj.  ( mist.  ) Con- 
trito , arrepentido.  ]|  [joc. ) Se  dice  : contrit 
por  aman  ido  , pesaroso  , sentido. 

CONTIUTiON , s.  (leo/.  ) Contrición. 

CONTROLE  , s.  m.  Libro  de  registro  : 
en  rpie  se  asientan  v copian  los  despachos  , 
libranzas  , etc.  j|  Registro  : la  oticina  en 
donde  se  registra.  ||  El  derecho  que  se  paga 
por  el  registro., 

CONTRÓLE  , KE , p.  p.  de  Contraer: 
y adjetivo  en  todos  los  sentirlos  del  verbo. 

CONTRÓLER  , v.  a.  Registrar  : copiar, 
6 notar  en  los  libros  de  asientos.  [|  Compro- 
bar las  cuentas  con  los  recados  de  jusiii ¡ra- 
ción. j|  Hablando  de  rasilla,  ó plata  labia- 
da , es  marcarla  , sellarla.  ||  { Jig)  Notar  , 
censurar,  criticar;  las  acciones  tic  oíros. 

CONTROLEUR  , s.  m.  Registrador  : el 
«fue  lleva  el  libro  de  registro  , ó ríe  asien- 
tos. (|  Veedor  : de  hospitales  , arsenales  , ríe 
obras  , y de  algunos  destinos  de  la  Casa 
llcal  :que  también  se  llama  contralor.  ||  £/«».) 
Fiscal , censurador  de  las  acciones  apenas. 

CONTROL  VÉ  KE , p.  p.  riel  verbo  eon- 
trmi»er . v adjetivo  en  todas  sus  acepciones. 

CONTROL  VER  , u.  a.  Inventar,  levan- 
tar : calumnias  , enredo»  , embustes. 

CONTROYKRSE  , s.  (Controversia: 
disputa  , q ¡ustión  sobre  nfgiin  aSuntOl 

CON  l'ROV  ERSÉ , ÉE  , adj.  Controver- 
tido : disputado. 

COiSTROVERSiSTE,  s.  m.  Controver- 
sista : el  que  escribe  ó habla  sobre  materias 
ríe  controversia. 

COLTÜMACE  , s.  f.  ( for . ) Contuma- 
cia : ir Iw'ldía. 

COiSTUVIACK  , adj.  m.yf.ys.  Con- 
tumaz: el  que  no  quiere  parecer  en  juicio. 

COLTL MACEA  , a.  [for.)  Acusar 
la  rebeldía. 

COL  i LMAX , adj.  m.  v f.  y s.  ( for. ) 
Contumaz  : el  que  no  comparece  después 
t]ü  haber  sirio  citado  en  justicia. 

* CONTLMEUEUX,  EUSE,<k$.  (ant.) 

Afrentoso,  injurioso. 

CONTUS,  L8E,  adj.  ( cirtig. ) Contuso. 

CONTUSION  , jc.  f.  Contusión  : magu- 
llamiento. 

CON V AINCANT  , ANTE,  adj.  Con- 
vincente : lo  que  convence,  ó persuade. 

CONVAINCRE,  v.  a.  Convencer  ; preci- 


sar á otro  con  razones  á que  mude  ríe  dicta- 
men. 

CONVAINCU , LE , p.  p.  ocl  ver  1)0 
convaincrc. 

CONVAINCU  , LE  , adj.  Convencido. 

II  Uor' ) Convicto  : hablando  de  un  reo. 

CONVALESCf TSCK  , s.  f.  Convalecrn- 
j cia  : estarlo  riel  que  va  i estableciéndose  de 
I una  enfermedad. 

CONV  ALKSCENT  , ENTE.  adj.  Con- 
veloeiente:  el  que  va  restableciéndose  de  una 
enfermedad. 

( X)NV KNABLE,  adj.  ai.  yf.  Convenien- 
te : congruente , propio.  |)  Correspondiente, 
proporcionado.  ¡|  Decente  , conforme. 

CONVENAüLEMENT  , adv.  Conve- 
nientemente , como  conesponde. 

CONV  F NANCE , s.  /.  Conveniencia  : 
corresjK»ndenciu',  y conformidad  que  dicen 
entre  si  las  cosas.  ||  Propiedad , decencia  , 
qnc  corresponde  á una  cosa. 

CUNY  I NANT,  s.m.  Cr >n federación  que 
hirieron  los  Fscociws  cu  l5bo  para  mante- 
ner intacta  su  religión. 

CON  V KNANT , ANTE,  adj.  Conve- 
niente, conforme. 

CON  VEN  ANT,  ANTE,  adj. 

Con (orme  , decente  : lo  mismo  que  conva- 
nalflc. 

CONVENIR  , v.  n.  Convenir  : ajustarse, 
poneise  , ó «•star  de  acuerdo.  ||  Conceder  , 
confesar,  jj  (¿invenir  : »cr  del  mismo  sentir 
de  otro.  [|  ll  cnnuienl , v.  impar. \.  Conviene, 
es  útil , tiene  cuenta  , importa. 

* CONVKNT,  s.  m.  ^ ant.  ) Convento  ; 
convenio  : salvaguardia. 

O )NY  MNT1CL  LE , s.  m . Conventículo  : 
se  toma  por  juma  ciundeMiua  e ilícita  ríe 
algunas  personas. 

CON V ENTION , s.f.  Convención,  con- 
venio : ajuste , trato,  jj  ( jam .)  Se  dice  de  un 
hombre  indigesto,  y de  trato  áspero,  homma 
da  dijjici/e  cotifcnlion  , esto  es  , qur»  no  se 
da  a partirlo.  |j  Convención  : asamblea  que 
se  formó  cu  Francia  en  setiembre  ríe  179'J. 

CONV  ENTIONNEL,  ELLE,  adj.  Con- 

Tcncional  : lo  pactado  y convenido.  ||  s.  m. 
Convencional : individuo  ríe  la  Convención. 

CONV  Y NT10NN ELLEMEN T , tuh>. 
Gonvcncionalmenle. 

(^ONVENITi ALITÉ , s.f.  Conventuali- 
dad : el  retarlo  de  1111a  cusa  religiosa  , en  que 
se  vive  buzo  ríe  regla. 

CONVENTLEL  , ELLE  , adj.  Conven- 
tual : lo  que  pertenece  á la  conventualidad  , 
ó vida  y icglas  de  comunidad. 

CON  V EN  TU  EL  , s.  m.  Conventual  : 
llámase  asi  el  religioso  que  tiene  su  residen- 
cia y destino  lizo  en  un  convento. 

CONV  EN  TU  ELS  , s.  rn.  pl.  Conventua- 
les : ciertos  religiosos  franciscanos  que  po- 
seen rentas. 
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OONVKNTL  KI , LKM  FNT , ad».  Con- 
rcntualmrntc  : en  comunidad. 

CONVENCI , LE  , p.  p-  del  verbo  con- 
venir. 

* CONVEN U , adj.  Convencional , pac- 
tado , tratado. 

CONVERGENCE  , i.  f.  (geom. } Con- 
vergencia : la  dii'eccioudc  dos  lincas  ó radios 
á un  mismo  punto. 

COmERGENT,  ENTE,  adj.  feen//i.) 
Con  vereco  te  : d ícese  de  dos  líneas  ó radios 
que  se  dirigen  á un  mismo  punto. 

CONVERGER  , »\  n.  ( óptica. ) Conver- 
ger. 

CONVERS  , ERSE , adj.  Lego , ó lega: 
hablando  de  fraylcs  , ó monjas,  [j  En  la  or- 
den de  S.  Juan,  se  llama  converso  el  hci  mano 
sirviente  , que  no  es  caballero. 

CON V ERSATÍON  , s.f  Gm versación  : 
plática  familiar. 

* CON' VERSE  AL,  s.  m.  Lomera  : arma- 
zón de  quatro  tablas,  que  se  poncu  sobre 
el  cincho  de  una  piedra  de  molino. 

CONVERSES,  v.  n.  Conversar,  platicar : 

hablar  familiarmente  unas  personas  con  o- 
trns. 

CONVERSION , s.  f Conversión  : mn- 
tacion  , trau.sm  lilac  ton  , transformación  de 
una  cosa  en  otra.  j¡  Conversión  : mudanza  de 
creencia  , ó de  costumbres  : de  mal  en  bien. 

* CONVERSO  , s . m.  ( ndut . ) \oz  to- 
mada del  portugués,  es  la  parte  de  la  tilla, 
o cruxíu  del  navio,  <Londc  ios  manijeros  se 
juntan  á conversación. 

CONVERTI , iE , p.  p.  del  verbo  con- 
vertir. 

CONVERTI , IE , adj.  Convertido  : por 
▼nelto,  mudado , transmutado.  |J  Converso : 
hablando  dei  moro  , ó judío,  «pie  abraza  la 
religión  cltrísHana. 

CONVERTIBLE  , ailj . m.  jr  f Om ver- 
tible : lo  que  puede  mudarse  ó convertirse  eu 
otra  cosa. 

CONVERTIR  , v.  a.  Convertir:  mudar 
ó volver  lina  cosa  en  otra.  j|  Convertir  : tie- 
ne las  mismas  acepciones  en  ambas  leu- 

VKRTISSKMENT , m.  Comer- 

tiroicnto,  mutación  : solo  se  usa  bablaudo 
de  tratos,  ó negocios  j y de  la  monería. 

CONVERTlSSELft,  s.  m.  ( Jam . ) Con- 
vertidor : dw.eae  del  que  lia  hrebo  progresos, 
ó ha  cobrado  fama  en  convertir  almas. 

CONVEXE  , adj.  in.  jr  J.  Convexo,  vá  ; 
se  dice  ríe  la  superficie  curba  v realzarla. 

CONVEXITE,  s.f  Convexidad  : la  cur- 
vatura de  un  cuerpo  convcxó.  ||  ( arquit. ) 
Montea. 

CONVICTION  , s.  f Convicción  : con- 
vencimiento : persuasión. 

CONVIÍ: , EE  , p.  p.  del  vcrlíO  convicr. 

C0NV1É , ÉE  ( tomado  co;no  sulétanti - 


tivo. ) FJ  convidado  : sea  á comer,  sea  á hay- 
lar,  ó á qualquicr  otro  acto.  Diferenciase 
del  convive  , que  es  solo  el  convidado  á co- 
mer. 

CONVIER , v.  a.  Convidar  : á un  ban- 
quete , á un  baylc , á una  boda  , etc. 

CONVIVE  , s.  m.  Convidado  : solo  se  di- 
ce baldando  de  una  comida  , ó banquete. 

CONV  OCATION  , s.f  Convocación. 

CONVOI  , s.  m.  El  acompañamiento 
que  va  con  el  cuerno  de  un  muerto  á la  igle- 
sia , ó al  lugar  de  la  sepultura.  En  este  sen- 
tido se  llama  también  entierio  : así  décimo» 
un  magnífico  entierro , un  magnifique  con - 
t’oi  : un  numeroso  acompaña  miento  , un 
nnmbrcax  convoi.  jj  ( mi/ic. ) Convoy  : do 
municiones,  ó víveres.  ||  (ndut. } Convoy  : 
de  naves  marchantes,  escoltadas  por  otras  do 
guerra. 

CONVOITABLE , adj.m.yf  ( ata.  \ 
Codiciable  : apetecible. 

CONVOITÉ  , ÉE  , P*  p.  y adj.  Codi- 
ciado. 

CONVOITFR,  v.  a.  Codiciar  : deseas 
con  041  si  a los  bienes  de  otro. 

CONVOITEÜX  , ELSE,  adj.  ( ant.  \ 

Codicioso , ansioso. 

CONVOI  I’ISE  , s.  f Codicia  , ansia  1 
concupiscencia  , apetito  desordenado, 

CONVOLER  , v.  n.  Volverse  á casar.  [| 
cottvoler  en  sccorulcs,  en  troisiemes  noces  : 
pasar  íi  segundas,  á terceras  nupcias  : casar- 
se segunda,  tercera  vez  : también  se  dice 
convntcr  a un  second  mariage.  |(  En  estilo 
familiar  se  suele  usar  del  verbo  absoluta- 
mente sin  regiinpn.  . 

(CONVOQUÉ,  ÉE  ,p.p.y  adj.  Convo- 
cado. 

CONVOOLFR , v.  a.  Convocar,  llamar, 
citará  los  individuos  de  un  cuerpo  á juntar* 
se  j ó sean  muchos  cuerpos,  á junta  general. 

CONVOYE,  ÉE,  p. p.  Convoyado. 

CONVOY ER , v.  a.  Convoyar  : escol- 
lar- , , 

f ( 'ONVUT  SE,  EE  , adj.  (medie.)  Con- 
vulso : el  que  padece  convulsione». 

CON Vu  EME,  IV E , adj.  ( medie.  ) Con- 
vulsivo : s«*  dice  laminen  de  lo  que  causa 
convulsiones  , como  el  emético. 

CONVULSION,  s.f  Convulsión  : mo- 
vimiento convulsivo. 

CON  V ULSiONN  AIRE , adj.  tn.yf  El 

que  padece  convulsiones,  que  también  se  di- 
ce convulso. 

♦CONYZE,  ó HERBE  ALX  PLCES, 

s.  f G>niza , ó.  matapu  Igas  : yerba. 

COOBLiGE,  s.  (Jar. ) Obligado  con  otro 
oompaueiv  cu  alguna  lianza. 

COOPKRATEUR,  TRICE,  r.Cooperu- 

COOPK.RATION,  í.  f Cooperación. 

COUPÉRER , v.  n.  (¿operar  : trabuj.tr 
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juntamente  con  otro  para  un  mismo  fin.  j| 
Coofwrer  a la  artice  : corresponder  á loa 
movimiento*  de  la  gracia. 

COOPTATIOM  , s.J.  Cooptación  : aso- 
ciación , agregación. 

COOPTEH,  y.  a.  Admitir  , asociar  , a- 
cregar  : á uno  en  un  cuerpo. 

* COOKDOINKEES  , s.  / pl • (geotfi. ) 

Coordenadas  : la  ordenada  y la  abscisa  cor- 
respondientes á un  mismo  punto  de  una 
cürba. 

♦COORDONÍJER , **.  a.  Coordinar. 

COPAHU , t.  m.  Copaiba  : bálsamo  , 
que  se  extrae  del  árbol  llamado  cnbeiba,  que 
también  se  le  da  el  nombre  de  balsamo  del 
Perú. 

COPAL  , s.  m.  Goma  copal. 

* COPALXOCOTLI,  s.  m.  Copalxoeo 

tlic , ó xavonero  : arbolillo  de  Nficva  Espa- 
Ba,  cuyo  frute»  pone  el  agua  lechosa,  y sir- 
ve para  labnr  la  ropa. 

COPARTAGF.ANT,  AMT.,  s.yadj. 

( ior . ) Gtpailicipc  : el  que  parte  con  otro 
alguna  cosa. 

COPF.AU  , s.  m.  Viruta,  doladura  : que 
sale  de  la  madera  «ruando  se  cepilla. 

COPERMUTA1NT,  s.  m.  Qualquicra  de 
los  que  permutan  un  beneficio. 

* COrERiNIClEN , s.  m.  G»pernicano  : 
e)  que  sigue  el  sistema  dcCopernico. 

COPHTE,  ó COPTE,  s.  m.  Copio; 

nombre  de  Jos  chrUtianos  originarios  de 
Irgipto.  ||  Copio  : idioma  antiguo  de  E- 

gipto. 

COPIE  , s.f.  G»pia  : de  un  escrito  : de 
tina  obra  de  bellas  artes.  ||  Original  : escrito 
que  sirve  al  impresor  para  componer  lo  que 
se  ha  de  imprimir. 

COPIÉ,  ÉE,  p.  ¡i.  del  verbo  copier. 

COP1ER , y.  a.  Copiar  : un  escrito  , una 
pintura  , etc.  ||  Copiar  : imitar  el  estilo,  las 
costumbres.  J|  Contrahacer,  remedar  : fl  ges- 
to , las  acciones , de  alguno. 

COPIEUSRMENT,  adu.  Copiosamente : 
abundantemente. 

OOPJEUX,  F.USE,  ndj.  Copioso,  abunr 
tiente  , numeroso. 

COPLSTE , 9‘  m.  Copiante  : el  que  co- 
pio ó traslada  un  escrito  : rl  que  copia  ó 
imito  una  pintura  , etc.  jj  (fig.)  El  que  si- 
trnc  , ó imita  , las  maneras  , el  estilo  de  ai- 
euno. 

* COPOU  , *.  m.  Copú  : lienzo  muy  es- 
timado en  la  China. 

* COPRKMEUR , s.  m Coarrendador  : 
el  quf  arrienda  ron  otro  alguna  cosa. 

¿OPROPftlKTAIRE  , subst.  FJ  que 
poisfc  jimOmmTe  con  otro  alcona  tierra. 

COrTKR  , y.  a.  Repicar,  dar  badajadas  : 
t?»mr  la  campana,  dando  solo  en  nn  lado 
con  !i*  leúgna,  ó badajo. 

COPULAT1F  , I\  E , adj.  Copuhiiiro  >t 


va  • lo  que  ata , tiñe , y liga  una  cosa  ron  otra. 

COPLLATIVE,  adj.  Copulativa:  dí- 
eese  de  las  partículas  y conjunciones  de  la 
gramática. 

COPULATIOPí , s.  f Copula  acto  ó 
ayuntamiento  carnal. 

COPULE  , s.f  ( Ing.  ) Gipnla  parte  de 
una  proposición  que  junta  el  atributo  con 
el  sujeto. 

CÚQ , s.  m.  Gallo  : el  macho  de  la  ga- 
llina j y también  se  dice  del  de  la  perdiz.  I| 
Llamase  coq  la  figura  de  gallo  que  sirve  de 
remate  en  las  veletas  de  las  torres.  ¡|  Llámale 
también  coy , el  cocinero  de  un  navio.  j| 
(fig- ) Se  dice  le  con  du  uillage  ,6  de  la 
paro^se  ( el  gallito  del  lugar  ),  del  vecino 
que  priva,  ó hace  papel  en  el  pueblo.  ||  Coq 
de  bo¡st  ó de  hrieyerc  : gallo  silvestre.  ||  Coq 
tVlndc  : pavo,  y pava.  ||  Coq  sauvuge  , ó 
fuisan  : faysan.  |T  Coq  dies  j urdios  : costo  , 
yerba  fibrosa,  jj  Coq-d-l'dne  {fian.  ) Badaja- 
da , patochada  ; despropósito. 

* COQL  AR,  s.  m.  raysan  bastardo  : ave 
mestiza  de  faysan  y de  Gallina . 

* COQUÁ1U),  s.  ite.  Viejo  verde  : presu- 
mido de  galau. 

COQUARDE,  i.  f.  V.  Cocarde. 

*(X)QUART,  s.  m.  Bobo  ; tonto  : habla- 
dor. 

* COQUÁTRE,  i.  m.  Gallo  ciclan  : me 
dio  capón  , al  que  dexaron  uno  de  los  testí- 
culos. 

COOIJE , s.  f Gíscara  : ile  huevo,  ó de 
nuez.  (|  Capullo  : <1**1  gusano  de  seda.  jj 
{prov.jr  fian.  ) Se  dice  snrtir  de  ¿a  coque  : 
salir  del  cascaron,  jj  Coque  du  í^cuant  ; co- 
ca , ó coco  levantino  , ó de  Levante  : se- 
milla. 

COQUECIGRUE,  s.f.  {fian.)  Pamprin- 
gada, pamplina.  j|  Concíia  marina.  Pescado 
de  mar. 

COQUELIGOT , s.  m.  Ababol,  amapo-  , 

la  : especie  de  ndormideta. 

* COQÜELli\TER , y.  n.  Cacarear,  cantar 
e)  gallo. 

COQUELOURDE  , J.  / Pulsatila  : 
planta. 

COQUELUCHE,  s.  f.  ( ant .)  Caperuza  . 
capucho.  ||  ( fig. ) Romadizo  fuerte. 

COQUECUCHON,  s.  m.  ( jac.yfam .) 

Caperuzon,  capuchón. 

COQUKMAR,  s.  m.  Escalfador  : de  bar- 
ro , ó meta),  para  calentar  agua.  Suele  apli- 
carse al  que  usan  los  barberos. 

* COQUEREAU,  s.  m.  Embarcación  pe- 
queña. 

* COQUERELLFS,  s.  f.  pl.  ( bltts .) 
Avellanas  verdt*s  con  el  capullo. 

COQUERET,  ó ALKERENGI  , s.  m. 

Alquequenjc,  vexiga  de  perro  : planta. 

COQL FRICO , s.  m.  Quiquiiiquí  : el 
canto  «leí  gallo.  Jt 
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*COQÜFRIOUER,  o.  Cantar  el  «alio. 

♦COPLEROS  , s.  m.  ( náut. ) Parapeto  : 
atrincheramiento  en  la  proa  de  un  navio  pe- 
queño. 

* COQIIFS , s-f- pl-  Muflle  »le  rara  col  • 
pieza  fie  hierro  que  conduce  el  pestillo  de 
una  cerradura. 

* COQtlESIGRUE , s.f.  (Jim. ) Pam- 
plina, pampringada  : se  dice  (le  tina  cosa  de 
poca  entidad  , fundamento  ó utilidad  , ó que 
es  fueru  de  propósito.  |(  / Oux  nous  venet 
ronter  des  t'oquesnpntcs  : con  buena  pam- 
plina se  nos  viene  vm. 

’ CUPLET,  s.  tn.  Bate!  pequeño  de  Nnr* 
niandia,  que  sirve  para  el  transpmle  de  Kuau 
a Parts.  

< A )OL-FT,  F.TTF. , tul),  y s.  Galancete, 
pisaverde,  presumido  de  gaian,  v cortejante, 
que  corresponde  a coquito  de  Ls  damas  : y 
también  la  dama  presumida  de  hermosa,  que 
todo  se  |c  va  en  componerse  para  entretener 
cortejos. 

CUQL'ÍTER  , v.  n.  Requebrar , corte- 
jar, galantear  : es  con  propiedad  el  cocar,  ó 
liacer  cocos. 

COQLKT1ER,  s.  w.  Huevero  : el  que 
trata  rn  huevos  por  mayor  y menor.  ||  1.a 
copila  de  barro,  o plata,  que  sirve  para  po- 
ne* y comer  los  huevos  posados  por  agua. 

Cl)QU ETTERi K , s.  /.  Alectuchm  en  el 
vestir  y hablar,  con  ci  fin  de  agí  adar  y pa- 
reced r r bien. 

COQlíILLAGF,  s.  m.(  voz.  colectiva. ) 
Marisco:  pescado  de  concha , ó ronchas  en 
plural. ¡|U.  mase  coquillagr , la  obra  grutes- 
ca , hecha  de  concintas,  pechinas  , caraco- 
lillos, etc.  , como  si  (bxcraiuos  obra  con- 
cluí. 

■*  COQUILLART , s.  ni.  Lecho  de  con- 
chas p*  quenas,  que  se  hallan  en  algunas 
can  leías. 

CO^l'ÍLLE , ;.  f.  Concha,  pechina  : 
dicese  de  la  de  los  pescados  que  se  llaman 
testáceos , y de  los  caracoles  de  tierra.  !j 
( i/tip.  ) Pasicl  : la  mezcla  de  unas  letras  con 
otras. \\CoquiHc  d'cruf  > tic  noix , tle  noisette : 
Cia.cara  de  huevo  , de  nuez. , de  avellana.  j|  , 
( prov.  ) Se  dice  vendré  hien  ses  coquilles  , 
o Jaira  va/oir  bien  ses  voqui  ¿les , por  vender 
hien  sus  agujetas  : aplicase  al  hombre  astu- 
to, que  quiere  imponer  á Jos  demás. j | ‘Jam. ) 
Portez  adleur*  » os  coquilies  , a otro  peno 
con  ese  hueso  : quieu  iio  le  conoce  que  le 
compre 

CÜQUILLlFJi  , x.  m.  Díccscdg  la  co- 
lección de  conchas , así  como  ha  v coleccio- 
nes de  medallas.  j|  También  se  llama  voqui  f- 
her , el  sitio  ó armario  en  que  están  recogidas  1 
y oí  llenadas  las  conchas. 

*COQU  1 LLiKK  E,  adj.  Llámame  pierres 
toqui! Unes,  las  piedras  en  las  quides  se  ha- 
llan ronchas. 


*COQUILLON , s.  tn.  Conchita. ¡{ ’mpn.) 

Se  dice  roquillon  d'qffinngc  dnr^e/.t,  la  es- 
coria de  pinta,  que  se  agarra  al  bastoncillo 
q nando  se  saca  de  la  copela. 

COQUIN,  INF,  siwst.  Picaro,  brilmn  , 
i ruin , indigno  : otras  vares  coi  responde  á co- 
barde, vil.  ||  Fn  femenino  significa  ntnger 
d«f  mala  vida.l^tu^j,)  AJctier  roquín , vie  cn- 
quine , vida  ociosa  y regalona,  con  luqual  se 
pierde  la  actividad,  v tal  vez  la  virtud. 

* COQUINAILLF,  $.f.  Garullada,  ga 
villa  de  picaros , pillería. 

* C0QL12NER,  o.  //.  Bigardear  : bribo- 
near : zanganear. 

COQCENERIF,  x.f.  ffam.)  Pillada, ga- 
tada, bribonada,  bastardía. 

COR,  s.  rn.  Callo,  que  se  eiiacn  los  pies. 

¡|  Trompa,  bocina  : y también  tronío»  de 
caza  , ó cometa  de  monte.  ||  Cor  de  mer  : 
bocina , especie  de  concha  en  forma  de  cara- 
col. 

* CORAQTE,  x.f.  Piedra  figurada  del 
color  del  cuervo. 

♦CORACOIDE , s.  f.  fanal.)  Apófisis 
coracoydea  : que  tiene  la  figura  de  pico  de 
cuervo. 

C0RA1L  , s.  Tft.  Coral  : polipo  marino. 
f|  Corad  de  jardín  : chile  , pimiento  culo- 

* COR  MLLÉ,  KF,  adj.  ( fam .)  Cora- 
lino : se  dice  de  los  remedios  en  que  entra  el 
coral. 

’CORAILLER,  v.  n.  Graznar  el  cuervo. 
V.  Cmasser. 

^CORAILtEUR , s.  m.  Coralero  : pesca- 
dor de  cora!. 

*C0RAÍQUE , adj.  m.  Corayco : nombre 
de  mi  verso  griego  y latino. 

* COUAL1IN  E , *>J.  Coralina:  polipo 
marino. 

CORALLIIV  , INF,  adj.  ( ant . ) Corali- 
no j d*j  color,  ó en  forma  de  coral. 

* CORALL1TES,  c,  j\  pl.  Cor. ditas  : 
corajes  ó coralinas  petrificadas , que  se  ha- 
llan en  la  tierra.  _ 

* COftALLOIDF,  adj.m.  y j\  Giraloy- 

deo  : parecido  al  coral. 

* COBAYA  , a.  ni.  Comya  : ave  de  la 

Guyana  , especie  de  hormiguero. 

C( IRREAL  , s.  nr.  ( inervo : ave.  ]|  (, ncuf  ) 
Cloque,  garfio,  jj  ( qrquit. ) Modillón  , re- 
pisa. 

CORRE AUX , s.  ni.  pl.  Llámase  asi  fi- 
guradamente á los  que  recogen  por  las  casas 
a los  apestadas,  ó para  llevarlos  al  hospital, 
ó para  enterrarlo*. 

CORREiLLK , *.  / Cesta  , balea  : de 
mimbres.  ||  También  canastillo  para  alhajas, 
ó prendas  de  vestir.  « 

* CÜRBF.ILLKE,  s.f.  Una  cesta  llena  , 

j esto  es  , lo  que  cabe  en  ella. 

I i *CORBKiLLEiv,  s.f.pt.  { milic. ) Cesto- 
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nos  : especie  ríe  gaviones  llenos  de  tierra. 

CORDILLA  KD,  s.  m.  Góndola,  tartana, 
coche  graud  •,  ó foiloa , tic  muchos  osículos 
para  llevar  criados. 

CORIULLAT,  s.  m.  El  pollo  del  CUer- 

VO. 

CORRÍLLON,  f.  m.  Canastillo  , rastillo 
redondo , de  boca  angosta  : chistera. 

CORIUN , s.  m.  Cuervo  : es  poco  usado, 
y «ano  se  dice  en  Lee  de  córbin.  V.  Jtec. 

* COilBíNE  , S.J.  Corhina  : especie  de 
grajo. 

* CORRI  VAN  , s.  w.  Corbival : rsjiecie 
de  cuervo  del  mediodía  de  Africa. 

* CORBLA1 , s.  m.  Vulneraria  rústica  : 
planta. 

* < JORCELE  T,  s.  m.  ( hist.  nat. ) Cosclc- 
te  : el  inveho  de  lodo  insecto. 

COnDAGE,  s.  m.  Cordage,  sarcia  : de 
un  navio.  (¡  Tómase  también  por  cuerdas  ó 
sogas  en  plural. 

* COKDAGFR  , n.  Texer  cuerdas. 

* COR  DAT,  s.  m.  Arpillet  u : de  ia  clase 
mas  basta , c inferior. 

CORDE  , s.J'.  Cuerda  , soga.  !|  Corda  de 
boyan  : cuerda  de  vihuela.  |¡  Cnrtlc  de  til- 
Irul : soga  de  lejo,  ó tilo.  ||  Soulicr  de  enr- 
íle : alpargata.  ¡¡  Conté  de  hois  : cárcel  : 
cierta  medida  de  leña.  íj  Cordes  filtras  ; en- 
torchado», bordoncillo*  cubierto»  de  hilo  de 
plata  para  instrumentos  músicos.  j|  Con/e 
da  drap:  el  hilo  de  un  paño.  ||  Por  extensión 
corde  se  toma  por  el  dogal,  ó la  horca  : ex. 
cela  mérite  lu  corde  , esto  merece  una  hor- 
ca : iljile  su  corde , se  está  labrando  el  do- 
gal. ](  Se  dice  provcrbialmente  avoir  tL'ux 
tordas  a son  are  , es  hacer  a dos  manos  : a- 
voir  la  corde  de  penda,  tener  soga  de  ahor- 
cado : ne  touchous  pos  cetle  corde  , no  lo- 
quemos esta  tecla  , este  plinto  : montear  su 
corde , ensenar  la  hila/a  : tralner  sa  corde , 
llevar  la  soga  arrastrando  ijriser  sa  corda  , 
«,iar  ;<  pique  de  ser  ahorcado,  oler  le  el  p»*v 
cuero  á cáñamo  : y hablando  de  pt  oposicio- 
nes erróneas  jji’iscr  la  corde,  es  oicv  a cha- 
musquina., 

CORDÉ,  EE,  adj.  ( blas.  ) Cordado.  {| 
Encordado  : siendo  instrumento  músico,  [j 
( botan.  ) Cu  di  forme  : hojas,  petalos  de  li- 
enta ile  cora/.on. 

CORDEAU  , s.  m.  Cuerda  : de  que  se 
sirven  los  arquitectos,  ingenieros,  etc.  para 
medir.  ;f  También  rs  eoruel . 

CORDELÉ,  EE,  p.  p.  dei  veri*» corde- 
lar, y adj. 

CÜRUELER  , e.  a.  Torcer  , ó retorcer 
uua  cosa  como  cuerda ; hacer  de  ella  una 
cuerda.  ,¡  ( e tupiad . } Se  dice  cordelar  , cu- 
cordelar. 

CORDE LETTE , s.  /.'  Civrderüfa , cor- 
dclilio  , soguilla.  |¡  Cardón  , coídouGg.o  : a- 
do.no  Je  atquitC'.iuia» 
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CORDEídFR  , $.  m.  Fray  le  franciscano, 
o del  orden  de  los  Menores.  ||  Aliar , o 
voyager  sur  la  mala  des  conidia  rs , ir  ó ca- 
minar en  el  caLdlo  de  San  Francisco. 

COR  DhLl  ERE  , s.  J.  Gordon  : tómase 
| por  el  de  los  tiáylrs  franciscanos,  jj  Lint# 
i franciscano  : planta. 

j CORDEL!  de,  s.  J.  CuerdeeiHa  , soguilla  : 

j no  sr*  usa  en  sentirlo  piopio.  JJ  ( fig.Jam.  ) 
; Se  dice:  attirer  t/uchpi  un  a sa  cor  dalla  .- 
j traerle  a su  pandilla  , a su  bando  : aire  de  su 
centelle,  ser  de  su  pandilla. 

OOKDER  , v.  a.  Hacer  cuerda,  ó soga.  !J 
Corder  du  tabac.  : rollar  tabaco.  <|  Liar  con 
cuerdas , encordelar,  y ensogar.  ¡|  Conbr 
du  bois  , medir  leña  para  venderla  : los  ha- 
ces no  »«  venden  a medida  , y si  a ojo. 

CORDER  (SE; , r*.  r.  Encallecerse , a- 
cofrhai'se  : dícese  de  los  rahanos,  y ntr.i* 
ratees  , quundo  su  ^Ioucu  dinas  , o correo- 
sas. 

LORDERIF  , S.J.  Gmleiía,  cordelería, 
cabestrería  : el  sitio  donde  se  trabajan  cuer- 
das , y también  la  tienda  en  mío  ae  ven- 
den. 

CORDIAL  , ALF. , adj.  Cordial  : dícesc 
de  la  bebida  que  conforta  el  corazón.  j|  (^fiif.) 
Coidial  : se  dice  riel  afecto,  de  la  umUnuí 
sincera,  que  nace  riel  corazón. 

CORDIAL  , s.  m.  {medie.)  Cordial  : 
bebida  confortativa,  que  se  da  á los  enfev- 
ínos. 

LORDJALEMFNT,  adv.  Cordialuicntc, 

de  coraron,  sincera  y afectuosa menlc. 

CORD1AL11L  , s.  J.  (Cordialidad  , cor- 
dial afecto  : sincera  y estrecha  amistad. 

COLDIFR  , s.  ni.  Corrlch'ro  , soguero  , 
Cabestrero  : el  que  hace  y vende  cuerdas. 

* CORDIFORME , ( lot.  ) Lo  mismo 

que  corda. 

* CÜUDILLAS  , s.  m.  Cordcllate  : paño 
buido* 

* COUDILLE,  j.  m.  Cordita  , amurillo  : 
el  .[no  acaba  «le  salir  del  huevo. 

CORDON  t í.  nt.  Calió,  o lulo  ilr  los  cjnu 
se  (orina  una  cuerda,  ó soga,  jj  Cordón  : d« 
¡avia,  hilo  , ú algodón,  para  ala.-,  o colgar 
alguna  cosa.  j|  Co-rlon  : el  ipic  Ucvau  los  re- 
ligiosos, y algunos  hermanos  por  devoción. 
|l  Cordón  : como  insignia  de  alguna  orden 
de  caballería,  jj  Cordón  : de  una  muralla.  {| 
Cordón  : de  (ropas.  ||  Cnnloncillo  t halilan- 
<lo  de  monedas.  ||  Cintillo  : hablando  de  un 
sombrero.  ¡|  Teñirles  cordaru  de  lahnursn 
echar  un  mido  á la  bolsa.  jj  Cardón  umbili- 
cal ■■  cuerda  umbilical,  tripa  del  ombligo, 
vid,  y también  ombligo.  ||  UnrordonbUu, 
dicho  así , significaba  en  Francia  el  misino 
sugeto  «fue  lo  llevaba , y era  como  decir . mi 
caballero  del  .S.mcli  - Spiritus.  j|  f.onlnrt 
rou."e  : *i  cali.llcro  Gran  - Ctua  de  San 

> Í.1US. 
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CORDONNÉ , LE,  p.  p.  del  verbo  cor- 
donner. 

CORDONNER  , v.  a.  Tcxer  , ó hacer 
«.ordo»  , 6 trenza. 

CORDONNERIE  , s.  f Zapatería  : el 
oficio  de  zapatero  \ y también  la  tienda  ó si- 
tio en  que  se  venden  zapatos  , botas  , etc. 

COnDONNEX,  5,  m.  Cordoncillo,  tren- 
cilla. ||  Vivo  que  se  echa  á las  orillas  ó cos- 
turas de  un  vestido. 

CORDONN1ER,  s.  m.  Zapatero. 

* CORDOLAN  , s.  m.  Cordobán  : piel 
d«  cabra,  ó de  macho,  adobada. 

* COKDOL'ANNIER  , x.  m.  Zurrador 
de  cordobanes. 

+ CORDOUE,  (geogr .)  Córdova  : ciudad 
de  España. 

COREE.  V.  Choree. 

*CÜ  RESSE  yS.J.  Sitio  donde  se  ahúman 
y curan  los  arenques. 

* CORFOU  , (geogr.)  Corfú  : isla  y 
ciudad  , en  el  Mediterráneo. 

* CORGE,  ó COLRGE,  x.  f Bala,  ó 
tercio  , de  veinte  piezas  de  colon.  Es  voz  del 
C micrcio  de  Asia. 

COR! ACE,  adj.  m.y  f Oirrcoso  , do- 
ro como  un  cuero  : solo  se  dice  de  las  carnes 
que  no  se  pueden  mascar.  {(  {fig*  Jam. ) 
Keacio,  de  puño  cerrado  , esto  es  , tacaño  , 
duro  para  «ojiar., 

COMACE,  EE,  adj.  {bol.)  Coriáceo  : 

duro  como  cuero, 

* CORIA1RE  , atlj.  m.yj.  Curtidcro  : 
cortezas  6 huios  que  pueden  servir  para  cur- 
tir. 

CORIAMBE,  s.  m.  Coriambo  : nom- 
bre de  un  pie  de  verso  griego  y latino. 

CORÍANDRE,  s.  f Cilantro  : planta. 

||  Dragécs  de  coriandre  : anises  de  cilan- 
tro. 

* COR  ID  A LE.  V.  Fumr'rre. 

* CORINDE,  s.f.  Cortada:  planta  de 
Africa. 

+ CORINDON , s.  m.  Corindón  : espato 
adamantiuo  , del  quai  se  bacen  los  cortavi- 
drios. 

* CORINE,  s.f.  Coriua  : especie  de  ru- 
picabra del  Sencgal,  pero  mucho  menor  qu# 
la  de  Africa. 

*CORrNTHE,  (geogr.)  Corinto  : ciu- 
dad tle  Grecia. 

COR1NTHIEN,  adj.  ( arquit . ) Corintio: 
el  quarto  orden  de  arquitectura. 

* COR1S , s.  m.  Verba  pincel : planta. 

* CORLIÉU  , s.  ni.  Especie  de  Recada. 

CORME,  ó SORBE,  s.  m.  Serva  , ó sor- 

va  : fruta  del  serval. 

CORM1ER,  s.  m.  Serval  bravio  : árbol. 

* CORMIÉRE  , ó CORN1ERE  , s.  f 

( ndut . ) Coronamiento  : la  última  pieza  de 
madera  que  se  pone  eu  lo  tuas  alio  tic  la  po- 
pa de  una  n*Te. 
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* CORMINER , x.  m.  Serval  cultivado  : 
árbol. 

CORMORAN  , s.  m.  Cuervo  marino.  j| 
Filocrf icoras  : ave  aquálica. 

CORNAC,  x.  m.  Nombre  que  seda  en 
las  Indi.is  al  hombre  que  cuida  de  los  elefan- 
tes domesticados,  y que  los  conduce  á diver- 
sas parles. 

* C(  )RN  ACHINE  , x.  f.  Comaquino: 

polvo  purgante. 

*CORNAGE,x.  m.  Tributo  que  se  paga- 
ba por  las  reses  vacunas,  que  en  Aragón  te- 
nia el  notubre  de  hnalage . 

•CORNAILLER,  v.  n.  (carpint.)  Menear- 
se una  espiga  , por  entrar  con  demasiada 
holgura  en  la  rscoplcadura  , ó casa. 

CORNALINE,  s.f.  Cornerina  , ó calce- 
donia encamada  : piedra  preciosa. 

CORNARD,  s.  m.  (vozinjur.)  Cornu- 
do, buey.  [|  Faire  corruird : poner  cuernos  á 
un  mando. 

CORNE , s.f.  Cuerno,  asta  : sea  de  toro, 
sea  de  camero , de  cabra  , etc. : pero  el  del 
ciervo  y venado  se  llama  cuerna.  ||  También 
se  llama  come  ol  casco  del  pie'  de  caballo,  mu- 
lo , asno.  ||  En  plural  se  dicen  cuernos  los 
míe  sacan  los  caracolea  y otros  insectos.  J| 
Come  tVabondance : cuerno  de  abundancia, 
t»  la  cornucopia , en  sentido  mitológico.  |j 
Come  de  l'autel:  ángulo  del  altar.  ||  Come 
d' A mmon  .*  cuento  tle  Amon  : concha  pe- 
trificada , que*  no  tiene  semejante  en  las  vi- 
vas. ||  Come  de  cerf:  estrella  mar , planta.  ¡J 
{J'on.  ) Se  dice  nuvrages  a comes , dtí  las 
obras  e\ la  torca  á tenaza,  llamadas  hornabe- 
. . 

*CORNK,  EE,  adj.  Córneo  : duro  y lus- 
troso como  el  cuerno. 

CORNEE  , s.f.  Córnea  : cierta  piedra  de 
la  naturaleza  del  jaspe.  ¡|  Córnea  :1a  segunda 
túnica  <Iel  ojo. 

CORNE ILLE  , s.  f Corneja  , grajo  : 
cierta  ave.  ||  Comedle  emmanlefee  : corneja 
cabcccaua,  mitad  blanca,  y mitad  negra.  (| 
Lisimaquia : planta. 

* CORNEA ! ENT , s.  m.  {medie.)  Zum- 
bido : ruido  en  los  oidos. 

CORNEMLSE  , s.  J.  Zampona,  gavia  : 
instrumento, músico. 

* CORNEOLE  ó CORONEOLE,  s.f. 

Corregüela  : planta. 

CORNER,  m.  n.  Bocinar,  tocar  el  cuerno, 
ó la  Itocina  : d ícese  de  los  monteros,  y pas- 
tores. ||  Se  dice  les  arcilles  rornent  , por 
zumbar  los  oidos  á alguno.  j|  Dícesc  córner  y 
por  hablar  á uno  por  trompetilla  como  á los 
•ordastros. 

CORNET  , s.  ni.  Cuerno,  cometa,  boci- 
na. ¡|  Caracol  de  mar  llamado  Itocina.  [| 
Dícesc  de  toda  vasija  ó vaso  de  cuerno  ; pero 
se  toma  principalmente  por  el  tintero,  ó va- 
so de  U litóla*  ||  Cort:ei  a bouqniu  : corneta, 
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instrumento  de  boc.i.  ||  Carnet  ncausliqnc  ; 
trompetilla  de  «[lie  usan  los  duros  de  oido.  || 
Carnet  a ventouser  : “vaso  de  ventosas.  j| 
Carnet  a jouer  aux  des  : cubilete  para  los 
dados  en  el  chaquete.  ||  Carnet  de  papier  : 
cucurucho»  alcatraz.  j|  Cornet  d'oubli : bar- 
quillo de  aloxcro. 

♦CORNETIER,  s.m.  Pernera:  el  artesa- 
no que  prepara  Ja  madera  al  ayrc  , para  pey- 
nes  y otras  varias  obras. 

CÓRNETTE , s.f  Cierto  tocado  de  las 
muge  res  quando  están  de  trapillo.  Antes  se 
dio  el  nombre  de  cornttte  á la  capilla  de  los 
fray  les  , al  capirote  (i  caperuza  de  los  docto- 
res, á la  gorra  de  los  consejeros,  etc.  ||  (i milic .) 
Corneta  : se  dccia  ánlcs  en  ambas  lenguas 
]W)|  un  porta  estandarte,  y el  mismo  estan- 
cia! te  de  caballería  , y también  se  lomaba  por 
nna  compañía  de  caballos.  ¡¡  ( ndut.  ) Corne- 
ta : la  bandera  como  iusigQia  peculiar  de  los 
xefes  de  esquadra. 

CORNETTE  , s.  m.  El  alférez,  ó por- 
taestandarte en  la  caballería  : antes  se  llamó 
cometa. 

CORNEUR,  s.  m. Corneta : el  que  toca  la 
corneta.  j|  (fig. ) Repetidor  de  una  misma 
cosa  : ex.  c 'es  t un  corneur  de  uers. 

CORNICI1E,  s.  i.  ( arquit. ) Cornisa. 

CORNICHON , s.  m.  Pitón  , cuemccillo : 
el  que  apunta  á los  animales  de  asta.  j|  Pe- 
pinillos en  adobo. 

CORNIKR,  IERE  , rtdj.  { arquit. ) Cor- 
nijal : la  punta  de  un  edificio.  ||  P ilustre 
conáer : pilastra  angular. 

CORNIÉRE  , s.f  ( arquit.  ) Calderilla  : 
de  hoja  de  lata  , o plomo  , que  recita  el 
agua  tic  los  tejados  , ó mas  bien  <tc  las  limas. 

CORRIERES  , s.fpL  ( imp.'j  Canto- 
neras : triángulos  de  madera  , puestos  cu  los 
ángulos  del  cofre  fie  la  prensa,  donde  entra 
la  rama. 

CORDILLAS  , j.  m.  El  polluelo  de  la 
corneja. 

♦ CORNOUAILLE  , (geogr. ) Co  mu  fi- 
lia : provincia  de  Inglaterra. 

CORNOU1LLÉ,  s.f  Coro  izóla  , ó ce- 
reza silvestre  : fruta. 

CORNOUILLER  , s.  m.  Cornizo  , cor- 
nejo : especie  de  cerezo  silvestre. 

CORÍÍUjUE.  tul).  Cornudo  : lo  que  tiene 
cuernos  , sea  animal , ó figura.  j|  Por  ex- 
tensión se  aplica  las  cosas  torcidas , que 
bucen  esquinas , como  pain  cornu  , piece  tic 
ierre  cornue.  ||  ( Jig. ) Se  dice  raisonnemens 
cornus  , raisons  corniles  : argumentos , ra- 
zones ambiguas  , que  hacen  á dos  haces. 

* CORNUAU  , s.  m.  Pescado  de  mar  , 
mu  Y parecido  al  sábalo. 

CORNUE,  s.f.  Retorta  : vasija  de  vi- 
<li  io  , barro , ó hierro  , de  que  usan  los  quí- 
micos. 

f CORNU ET  , s.  m.  Caracolillo  : cierto 


genero  de  pasta  para  comer , de  figura  de 
cunnecillrñ. 

* CORÚGNE , (geogr. ) Coruña  ; ciudad 
y puerto  de  Galicia. 

* COROLJ  PIQUE  , adj.  ( arquitt ) Salo- 
mónica : la  columna  adornada  con  hoj.ig  y 
llores  vueltas  en  espiral  al  rededor  de  la 
caña. 

COROLLAIRE  , i.  m.  Corolario  : pro- 
posición que  se  infiere  de  lo  demostrado 

* GOROLLE  , s.  J.  ( bot.  ) Corola  : la 
parte  mas  vistosa  de  la  flor , que  quasi  pc- 
ncralmcnte  es  de  color  blanco  , encarnado  , 
azul  , ó los  intermedios  de  estos  tres,  y muy 
rara  vez  fie  color  verde. 

* COROLLIFÉRE,  adj.  m.jrJ.  Cora- 
lífero .*  que  tiene  corola. 

CORONAÍRES,  adj.  f.  pl . ( anal. ) Co- 
ronarias : se  llaman  asi  dos  arterias  que  salen 
<le  la  aorta  , y rodean  la  superficie  externa 
del  coraran. 

CORONAL,  ALE,  adj.  Coronal : lo  que 
pertenece  á la  frente , como  hueso , arteria  , 
etc. 

♦CORONA-SOLIS.  V.  Toumesot. . 

CORONILLE , s.  f Coronilla  : nombre 
genérico  de  algunas  plantas  leguminosas. 

CORPORAL,  s.  m.  Corporales  ; lienzo 
quadi  ado  v bendito , sobre  el  qual  se  pone 
el  cáliz  y la  hostia. 

* CORPORALIER  , s.  m.  Bolsa  de  los 

Corporales. 

CORPORATION  , s.  / Corporación  ; 
cuerno  gremial , ó,  cofradía. 

*CORPORÉfTÉ  , s.  f Corporeidad  : ].« 
fpiaiidad  <le  ser  corpóreo. 

CORPOREL,  ELLE , adj.  Corporal: 
lo  que  pertenece  al  cuerpo.  [|  Corpóreo  : 
lo  que  tiene  un  cuerpo  material. 

COR  POR  ELLE  MENT , ádv.  Corporal* 
mente. 

CORPORIFICATION  , ó CORPORI^ 
SATION,  s.f.  (Torporiíicacion  : operación 
química. 

CORPOJUFIÉ  , ÉE  , p.  p.  del  »e.bo 

Coruorijier. 

COR  POR]  FíKR,  v.  a.  Corporificar  : 
suponer  un  cuerpo  á lo  que  no  lo  tiene.  || 

( quim . ) Restituir  f»  los  espíritus  el  cuerpo 
que  perdieron  quitándoles  sus  sales. 

CORPORIFiER  ( SE  ) , w.  r.  Corpori- 
ficarse : formarse  en  cuerpo , $on  algún  com- 
puesto. 

CORPS , s.  m.  Cuerpo.  Esta  voz  tiene 
las  mismas  significntiones  en  francés  (pie  en 
español  en  el  sentido  recto  y figurado,  me- 
nos en  las  siguientes.  ||  Corps  ( cuerpo  ) . 
el  tamaño  ó grado  de  la  letra  de  imprenta.  || 
Crups  de  j upe  : el  corpiflo  , ó corsé  de  una 
muger.  ||  Corps  de  metier  : gremio  de  arte- 
sanos. J|  Corps  morí  : cuerpo  muerto  , ca- 
dáver. ||  Corps  d un  r.a-  irt  : cast  o de  ti u 
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batío.  ¡|  Corpa  de  bul  cinc  : cotilla  de  mu-  analogía  ó relación  recíproca  que  tiene  una 

p'u*.  Ij  Cristi  (Je  corps : captura,  ajnvlicnsion  cosa  con  otra.  ¡|  Correspondencia  : la  coniu- 

dc  la  perdona.  ||  Contraíate  par  corps:  nicacion  por  escrito,  ó de  palabra, 

cxccucion  en  la  perdona,  arresto,  caree-  CORRESPONDAN  CE  , s./iConespon- 
Jería.  ||  Corps  de  Ingis  : cuerpo , ó caAo  dencia  : relación  que  tiene  una  cosa  con 

de  ia  casa,  la  casa  enteca.  j|  Carde  de  corps  otra.  ¡|  La  comunicación  por  escrito,  ó de 

guaidiu  de  corps.  A corps  p*rdu , ndv.  a palabra.  ||  Conformidad,  proporción,  e 

t.uecpo  descubierto , sin  iniiar  el  nesgo  , a igualdad  : entre  las  p.n  trs  de  nigua  edificio. 

t'M'o  trance.  ||  He  pondré  corps  pour  eor¡ts . CORRLSFOMIAiM,  AIÍTK,  <.  ja/jf. 

it\vv>ndcr  ó afianzar  con  la  peisona.  Correspondiente,  corresponsal  : el  que  tiene 

COKPÜLKNCK , s.  J.  (airimJeneia  y el  correspondencia  ó trato  con  otro  cu  ausen- 
tamaño  y magnitud  del  cuerpo  humano.  cía  : lo  que  corresponde. 

* CüRPLLENF , EN1T. , adj.  G>rpu-  COI\rlKSPt)M)HE  , o.  n.  Cori  espón- 
jenlo. der  : á un  hendido  reeibiilo.  »j  G»rrc$pou- 

COUPUSCCLAIRE,  adj.  m.  y f.  Cor-  I dei  : una  c«>sa  con  oirá  : te  1er  projiorcion 
piiMular  : d ícese  de  ia  íiiosofía,  ó sistema  entre  sí.  ,j  0>rr<a6[K>ndcrse  cou  otro  por  es- 
líe los  corpmcidtiS,  ó átomos.  crito  , ó de  palabra. 

CORPCSCCLK  , s.  m.  { filos.)  Corpus  * CORRKT1ER  , s.  ni.  Serval  de  cau- 
culo  : pi*qneriísimo  cuerpo,  átomo.  dores  : planta. 

* COKRADKUX  , o COURADOCX , CORlUDOR,  s.  m.  Corredor:  pasadizo 

*.  w.  ( fuiut. ) Entrepuentes  , ó corredera  : para  ir  de  un  «{liarlo  á otro,  jj  (Jott.  ) Es- 

es el  espacio  entre  los  «los  puentes  do  un  na-  irada  cubierta. 

tío.  CORRE rÉ , EE,'p.  p.  y adj.  Corregido. 

CORRKCT  , KC1K  , adj.  Correcto  : lo  CORRIGER  , v.  a.  Girrcgir:  enmendar  , 
cxacU»  v conforme  ó' las  reglas.  reformar.  j|  Corregir  : reprehender , anio- 

CGjRRECTEMEN’F  , adv.  Correcta-  n estar.  ||  (Corregir  : castigar.  ||  Corregir  : 

mente.  templar,  6 disminuir  ia  actividad  de  alguna 

CORRECTEUR,  s.  m.  Corrcx'tor  : d ícese  cosa.  ¡|  ('o 'rige  r une  injustice  : repararla, 
en  general  del  que  corrige.  I|  Corrector  : COHRIGÉR  (SE)  , v.  r.  Corregirse  : 

nombre  del  prelado  en  Jos  conventos  «le  cntu«*udarse. 

Mínimos.  |]  En  algunos  colirios  se  llama  así  CORRlGlBLK  , adj.  ni.  y f Corregible, 

el  que  azota  á los  luucbados.  ¡)  Corrccteur  * CUKR1G10LF.  , s.J.  Corregüela  , o 

des  comptes  : revisor  de  cuentas.  ||  Corree - yerba  lastrera  : planta. 

Uur  d'imprímeric  : corrector  de  imprenta.  + CORRI' VAL  , s.  m.  Competidor,  y 

CORKKCTIF,  s.  rn.  Correctivo:  aquella  mejor  rival, 
palabra  , 6 frase  , que  se  añade  para  suixli-  CORRORORATTF  , IVE,  adj.  y s.  Gor- 
licar  ó templar  la  dureza  ó exorbitancia  de  roborante  : lo  que  tiene  virtud  de  corro- 
mguna  proposición  picante  , ó atrevida.  borro*. 

liOKKKCnOíí,  s.J.  Corrección  : acción  CORRO BOR  ATION  , s.  j.  Corrobora- 
de  corregir.  ¡(  Corrección  : reprehensión,  jj  cion  : confortación.  , 

Corrección  : reforma  , enmienda.  CORROBORÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 

CORREC  LIONA  EL,  ELLE,  adj.  Cor-  corrol/oreren  todos  sus  sentidos , y adjetivo 
seccional.  en  los  mismos. 

* COURFXrrOIRE  , s.  m.  Gírreciorio  : CORROBOBER,  v.  a.  Corrolxsrar  : el 

en  los  conventos  de  Mínimos  es  el  libro  He  estómago.  Jj  Fortalecer  : el  cerebro,  la  cabe- 
las  penitencias  que  se  imponen  a los  rali-  7.a.  ¡j  F«»iliíu*ur  : la  vísta,  los  nrrv¡«M. 
gi**sos.  CORROO  \TÍT,AKTE,  adj.  Mordiente, 

* ( iOR RECTOIR  F.  , s.  f Gírrcetora  : mordicante  : díoesc  cu  física  y medicina  de 

la  que  corrige,  ij  Correctora  : la  superiora  lo  «fue  roe,  carcome. 

en  los  roe*  ven  tos  de  monjas  Mínimas.  (JORRODK,  E k'.,p.p.  Grrroúlo. 

* COR  RÉGKNCE  , s.  j.  G>;regcuc¡a  : CORRODER,  v.  a.  Corroer  : roer  poco  á 

calidad  fiel  «pie  e*  regente  con  otro.  po«’0. 

* COR  REGEME,  s.  m.  Co-rogcntc  : el  CORROI,  s.  m.  El  zurrado  : la  ruano  quo 
que  exf  rcc  con  orrn  el  empleo  de  regente.  el  zurrador  da  á las  pieles. 

CORREGIDOR,  s.  m.  Gnregidor  : ma-  CORROMPRK,  v.  a.  G>rromper,  adul- 
gsti.idc-  que  en  su  territorio  cxcrce  la  juri.v-  terar,  vi«*¡ar,  malear:  una  cosa.  |{  Corroía- 

«luición  real  con  mero  mixto  imperio,  y co-'.o-  per,  soboniar  al  juez  : seducir  una  doncella  : 

« e <1«*  las  «Musas  contenciosas  y gubernativas,  {icrvcrtir  un  joven  : csliagai  las  cosruuibres  , 
v del  castigo  de  los  delitos.  etc. 

GOIIRELATIF , IVE  , adj.  Gnreíaiivo  : CORROMPU,  CE,  p.  p. j|  Adj.  G.'rrom- 

iú  qunj dice  «i  buce  relación  á otia  cosa.  pitlo  : algunas  veres  es  subsiautívo  : ci-  s 

COJ  vRÉL  ATíOM , a.  J Concttciou  : wt  vicuj.  corrompa» 
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CORROSIF  , IVE , adj.  Commivo  : lo 

que  corroe , ó consume. 

CORROSION , s.f.  Corrosión  : la  acción 
y efecto  ele  corroer. 

CORROYÉ  , EE,  p.  p.  del  verbo  cor- 
rorer  en  torios  sus  sentidos,  y adjetivo  en  los 
mismos. 

CORROYFR,  v.  a.  Zurrar  : adobar  las 

E ieles  que  salen  del  curtidor.  |l  Amasar  y 
atir  : Ja  arcilla,  ó la  greda.  ||  Hacer  morte- 
ro , ó mezcla  : argamasar.  [)  Batir,  ó macha- 
car ; ci  hierro  caliente.  j|  Acepillar  el  carpin- 
tero : la  madera.  ||  ( imp. ) Sobar  : es  frotar 
los  cascos  ó cueros  de  las  balas  contra  el  sue- 
lo , para  que  se  suavizen. 

CXJRROYEÜR , s.  m.  Zurrador  : el  que 
zurra  las  pieles. 

CORRuDE , 1.  f Corruda  , ó espárrago 
silvestre. 

CORRUPTEUR,  TRICE,  subst.  Cor- 
ruptor : el  que  corrompe  las  costumbres. 

C0RRUPT1BIL1TÉ,  s.f.  Corruptibili- 
dad. 

CORRUPTIBLE,  adj.  m.yj.  Corrup- 
tible : io  que  está  sujeto  á la  corrupción. 

CORRllPTION , s.  f.  Corrupción  : en 
los  cuerpos,  en  el  ayrc  , en  el  agua,  etc.  || 

( Jig.  ) Corrupción  , ó corruptela  , vicio , o 
abuso,  introducido  en  las  cosas.  ||  Corrup- 
ción , soborno,  cohecho  : en  el  sentido  ac- 
tivo , y también  en  el  pasivo. 

COKS , 5.  m.  pl.  (moni. ) Garcetas  : las 
puntas  que  salen  de  la  cuerna  del  ciervo. 

* CORSAC , s.  m.  Corsaco  : quadrúpedo 
de  Tartaria , algo  parecido  al  zorro , pero 
mas  pequeño. 

COKS  AGE , % . m.  (fam.)  Talle  : lo  en- 
tallado de  una  persona. 

CORSAIRE,  j¡.  m.  Corsario  : d ícese  del 
que  inunda  una  nave  armada  en  corso , y 
también  de  la  misma  nave.  ||  Corsano  , ó 
piral. 1 : «ruando  se  habla  de  Berberiscos. 

* CORSE  , ( geogr.  ) Córcega  : isla  del 
Mediterráneo. 

CORSELET,  s.  m.  Coselete  : armadura 
del  cuerpo , especie  de  coraza. 

CORSKT,  5.  m.  Corpino  , justillo,  ajus- 
tador : «le  iiiugcr.  También  es  corsé  , cotilla 
sin  ballenas. 

* CORSOI DE,  s.f.  Corsoydo  : nombre 
«|ue  los  antiguos  daban  á una  piedra  , que, 
¡»cgun  unos,  es  el  asbesto,  y según  otros  , el 
j¿u»pc  eenir'umio. 

(]OB  J'RGE  , i.  m.  Corte,  ó cortejo,  con 
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eqma  ¿1  un  personage,  o principe: 


v cu  toda  función  de  ceremonia  , <*s  lo  mis- 
mo que  acompañamiento,  sequilo,  comi- 
tiva. 

CORTICAL , ALE,  adj.  Cortezudo  : 

semejante  á la  corteza  del  árbol.  íj  ( anal.  ) 
Cortical:  la  parlé  exterior  dei  cerebro,  y del 

< t . 


* CORTIQUEUX , EUSE,  adj.  ( bot. ) 

Cor  ticoso  : se  dice  de  los  frutos  coriáceos  ex- 
terior mente  , y pulposos  en  lo  interior. 

* CORTONE , o CROTÜNE , ( geogr. ) 
Cortona  : ciudad  del  reyno  de  Ñapóles. 

CORTUSE,  s.f.  V.  Orcillc  rfours. 

* CORUS,  s.  m.  Coro  ; uno  de  los  princi- 
pales vientos. 

CORUSCATION  , s.  f.  (fu. ) Esplen- 
dor : resplandor. 

COR  Y EA  BLE,  adj.  m.yf  El  vasallo 
sujeto  á ciertos  servicios  corrw>rales  qu* 
debía  al  señor  , coya  servidumbre  se  llama 
corvéc. 

CORVKE , s.f.  Servicio , ó servidumbre 
corporal,  que  debia  un  vasallo  á su  señor.  ¡| 
(Jig. ) El  trabajo , ó carga  voluntaria  , que 
uno  se  tomapor  servir  á otro. 

CORVETTE  , s.f  Corbeta  : cierta  em- 
barcación ligera. 

CORYMBE , s.  m.  ( botón.  ) Ramillete  : 
el  «pie  forman  las  flores  de  algunas  plan- 

C'ORYMBIFÉRE , adj.  m.y  f En  rain  i - 
fletado  : dícese  de  las  plantas  cuyas  flores 
forman  coríuiho  ó ramillete. 

CORYPHEE,  s.  m.  Corifeo  : el  que  guia- 
ba los  coros  en  las  representaciones  teatrales 
de  los  Griegos.  ||  (Jig. ) Corifeo  : dicesc  del 
que  hace  cabeza,  ó llera  la  bandera  en  alguna 
secta,  partido,  quadrilJa  , etc. 

* CORYZE,  s.  m.  ( medie. ) La  destila- 

ción que  fluye  de  la  cabeza  , y se  estanca  en 
las  narices  : llámase  también  coriza , pero  es 
voz  antiquada.  • .. 

COSAQUES , s.  m.  pl.  Cosacos  ; espe- 
cie de  milicia  establecida  en  Polonia  y Ru- 
sia. 

*CO-SÉCANTE,  $.  f (geom. ) Cose- 
cante. 

CO  - SEIGNEUR , s.  m.  ( vos.  legal. ) 
Condomino  ; señor  con  otro  de  algún  mudo,  j 
ó tierra. 

* CO-SINUS,  s.  m.  (geom. ) Coseno  , ó 
seno  segundo. 

COSM  ETIQUE  , adj.  m.  yf  ( farm.  ) 
Cosmético  : droga  ó preparación  que  sirve 
para  hermosear  la  tez. 

COSMOGONIE,  s.f  Cosmogonía  cien- 
cia ó sistema  sobre  la  formación  del  Uni- 
verso. 

COSMOGRAPHE,  s.  m.  Cosmógrafo  : 
el  que  sal* , ó profesa  la  cosmografía. 

COSMOGRAPH1E,  s.f.  Cosmografía  : 
la  descripción  del  Universo. 

COSMOGR APHIQU E , adj.  m.  y f. 

Cosmográfico. 

* COSMOLABE,  s.  m.  Cosmolabio  : ¡iw- 
trumeuto  para  tomar  las  medidas  del  mun- 
do. 

COSMOLOGIE,  s.  f.  Cosmología  : cien- 
cia de  las  leyes  geuerulcs  del  mundo  físico. 
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COSMOLOCIQUE , adj.  m.  rf  O»- 
inukígK'o  : perteneciente  a la  cosmología. 

COSMÜrOLTTE  , s.m.yf.  Coamopo-  ¡ 
lita,:  ciudadano  del  mundo , que  no  adopta  1 
patria  determinada. 

COSSE  , s.f.  Viyna,  ▼arnilfa  : cáscara 

de  ciertas  legumbres  , corno  habas  , guisan- 
tes , etc.  ||  Fots  saris  cosse , ó goulus  : gui- 
santes flamencos,  que  se  comen  r on  la  vayna. 

COSSER  » 9.  n.  Topetar,  dar  topetadas  : 
di  cese  dd  retozar  de  los  corderos , ó carne- 
ros. 

COSSON  , s.m.  Gorjogo  : gusanillo  que 
corroe  el  trigo. 

COSSU  , üE,  adj.  Cascarudo,  zapatudo : 
di  ceso  de  las  legumbres  que  tienen  la  vayna 
ó cas-  ara  gruesa,  6 dura.  |¡  ( Jig . Jam . ) Se 
dice  hnmme  eos  su , ó bien  eos  su  : hombre 
bien  aforrado  , que  tiene  el  riñon  cubierto  , 
esto  es , adinerado , ó muy  acomodado.  ||  F.n 
el  uiisuio  estilo  «c  dice , en  coníer  de  bien 
eossues,  esto  es , contar  grandes  paparru- 
chas , ó contarlas  garrafales. 

COSTAL , ALE , adj.  ( anal . ) Oh  tal : 
que  corresponde  a las  costillas. 

♦ COSTON  , s.  ni.  ( ndut. ) V.  Jume  ¿le. 

COSTOME,  ».  m.  Usanza  ó estilo  de  los 

diferentes  siglos  y países , á que  debe  arre- 
glarse un  pintor,  ó un  poeta  , para  guardar 
propiedad.  j|  En  el  día  se  aplica  esta  voz  al 
trage  de  ios  cómicos , y al  de  ceremonia  ú 
oficio,  de  que  osan  los  magistrados. 

COSTlAlEK  , v.  a.  Vestir  según  usan- 
za , poner  el  trage  conveniente  á alguno. 

* COSTOS,  s.  m.  Costo  : raiz  que  viene 
de  la  India  oriental. 

CO-TANGENTE  , s.J.  (geom. ) Cotan- 
gente. 

COTE,  s.f.  Acotación  : nota  ó señal  con 
letras,  ó números,  en  tm  proceso,  inventa- 
rio, ete.  ¡J  Cote  maUtadiéc  : corte , composi- 
ción amistosa  sobre  un  asunto,  para  evitar 
pleytos.  ¿|  Cote , qiiolJl : parte  que  «lebe , ó 
con  une  debe  contribuir  cada  uno. 

COTE  , s.f.  Costilla  : d terse  de  la  del 
cuerpo  animal , y de  las  de  un  navio.  ¡|  Ta- 
jada : de  melón,  ó sandía.  !|  Cuesta  : terre- 
no pendiente.  ||  Costa  : milla  dd  mar,  y to- 
da la  tierra  contigua.  ij  (Jig. ) Opa,  trouro, 
alcurnia  : hablando  de  linugc*.  ¡j  Klre  colea 
cóte.  de  quclqu un:  estar  lado  jx>r  lado  , muy 
arrimado  , pegado.  | Marchar  cóte  a cúter 
andar  juntos,  ó mano  á mano,  j)  JMesurer 
les  cótes  i quelquun  : ajustarle  el  coleto , sa- 
cudirle el.  polvo,  menearle  el  bulto,  etc. 

CÓTE,  s.  m.  Lado  : costado  : parte.  || 
llanda  , ó partido.  ¡|  Margen  : hablando  de 
notas  en  un  escrito.  ||  {fig.)  Se  dice  poricr 
l'tpée  qu  cólí : seguir  la  milicia  , o la  carre- 
ra de  las  armas : se  teñir  ¿es  cótes  de  rirc , no 
poderse  tejer  , ó reventar , de  risa.  j|  Mar- 
cha a cóté  de...  Acompañar , andar  juuus 


COT 

dos  cosas : y hablando  de  personas  , es  lade- 
arse, igualarse,  hombrearse  con  alguno.  || 
l'A re  sur  le  cóte:  estar  caído,  en  peligro,  con 
poco  crédito,  en  quiebra.  ||  Mettre  une  bou- 
tci/le  sur  le  cólc  : desocupar , ó despachar 
una  Imtella.  j|  De  mon  cóte:  jw>r  mi  parle.  (I 
Coló  diuie  étojfs  : el  derecho  de  una  lela.  |j 
A cólc,  jirep.  Al  lado  de...,  junto  a...  cerca 
«le...  |j  Como  adverbio,  a cote , es  al  lado  , 
ahí,  junto.  ||  De  cóté , ado.  De  lado  , d¿ 
costado.  ||  (Jig- ) Se  dice  : mettre  de  cóté , 
por  reservar,  o poner  á parte  j y también  por 
echar  á un  lado , arrinconar,  poner  en  olvi- 
do, despreciar.  ||  Jlcgarder  de  cóte  : mirar 
de  medio  lado,  con  desprecio  , con  des- 
den. 

COTE , ÉK , p.  p.  del  verbo  caten  y adj. 
Acotado  , notado,  numerado  al  margen. 

CO I EAU  , s.  m.  Ribazo  , costanera, 
cuesta  , ladera  de  montaña. 

CO  ÉELEITE,  s.  f.  C'Htilla  de  carnero , 
de  oenlo,  etc. , cortada  , «i  compuesta  para 
comer,  que  se  llama  chuleta. 

COTER,  v.  a.  Marginar  : señalar,  ó nu- 
merar al  margen  las  cosas  de  algún  escrito.  [| 
Acotar,  ó citar  los  autores , los  pasages,  ó las 
piezas.  ||  Apostillar,  ó poner  notas.  j|  Rotu- 
lar, ó respaldar  un  papel. 

COTEIUE,  s.  f.  (Jam.)  Corro,  corrillo: 
junta  casera  de  diversión.  Llamase  así , por- 
que en  su  origen  se  pagaba  á escote  por  kfe 
conciirrentst. 

COTHÜRNE,  s.  m.  Coturno:  nombre 
del  calzado  que  usaban  antiguamente  los  ac- 
tores en  L»  representación  de  la  tragedia.  || 
Chaos  ser  le  col! turne  ( calzar  el  coturno  ) : 
se  dice  del  poeta  que  se  dedica  á componer 
tragedias.  ||  (Jig. ) Se  dice  efutusser  le  «o- 
thw'ne  , es  lo  es , lomar  un  poeta  un  estilo 
muy  levantado , ó pomposo  , qual  no  lo  eli- 
ge la  materia  , ó la  obra. 

COTI,  IK,  p.  p.  del  verbo  colir : y atlj. 
Machucado,  magullado. 

* COTÍCE , s.  J\  ( blas. ) Cotiza  : banda 
estrecha , «pie  es  la  tercera  parte  de  la  banda 
regular. 

♦COTICÉ,  ÉE,  adj . ( blas. ) Cotizado : el 
escudo  lleno  de  cotizas  de  vario»  colores. 

COT1ER  , adj.  Costero  , práctico  : df- 
cesc  del  piloto  de  costa.  ||  También  se  dice 
de  un  barco  costero , ó de  costa , esto  es , que 
navega  costa  á costa. 

CO  FIERE  , s.f.  Cosiera,  costas  : tóma- 
se por  la  extensión  «le  costa  «le  mar.  ||  Costa- 
nera : tabla  de  jardín  , que  viene  pendiente 
desde  la  cerca,  «i  pared. 

COTIGNAC  , s.  m.  Carne  de  membril- 
lo , ó conserva  en  dulce  : que  en  algunas 
partes  se  llama  «'odoñatc. 

COTILLON  , s.  m.  Guardapicsillo , za- 
galejo : de  «¿uc  usan  las  mugeres  dol  pue- 
blo. fOk 
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COTIR,  p.  a.  ( vulg,  ) Macar,  magul- 
lar : di  cese  de  la  finta  que  ha  recibido  gol- 
pes , ó piedra.  m 

COlLSATION,  s.  f.  Escote:  el  tanto 
por  raheza  en  algún  gasto  en  que  entran  va- 
rias personas.  ¡|  Impuesto  : á tanto  por  ca- 
beza. 

COTISÉ , EE , p.  p.y  adj.  Tasado  : im- 
puesto. 

COTISER  , v.  a.  Señalar  , ó repartir  lo 
cpie  á caila  uno  corresponde ; pagar  por  su 
parte  , ó á escote.  ||  Se  rotiser , 1*.  r.  , esco- 
larse , entrar  a escote  en  algún  gasto  volunta- 
rio. 

COTISSUHE  , s.f.  La  maca,  ó macada* 
ra  : iln rse  de  las  frutas  magulladas  por  gol- 
pes , ó piedra. 

COTON  , s.  m.  Algodón  : tómase  por  el 
copo,  y por  la  hilaza.  ||  Vello,  ó pelusa : que 
c rian  algunas  frutas  y plantas.  ¡|  Rozo , vello : 
primera  barba  que  apunta  á los  mancebos.  || 
Burra , ó pelusa : que  suele  soltar  alguna  tela. 

||  Algodones  , ó cendales  : del  tintero.  j| 

( proa,  y Laxa  ) Se  dice  de  una  persona  que 
tiene  perdida  su  reputación  , crédito  , ó ha- 
cienda , il  jette  un  vilain  colon. 

COTOINNÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  se 
cotonncr.  Como  adjetivo  solo  se  aplica  al 
cabello  n»uy  cOrto , y crespo  , corno  si  se  di- 
xera  lanudo. 

COTOMM  ( SE ) , a.  r.  Cubrirse  de 
vello  . echar  1k»zo  : d ícese  de  la  barba  de  los 
mancebos.  j|  Echar  borra,  ó pelusa  : las  te- 
las. ||  Pasarse,  pouere  lacias  : ciertas  hortali- 
zas. >|  Acorcharse  : las  frutas. 

COTONNtfUX , ELSE , adj.  Marchito, 
lacio:  hablando  de  ciertas  hortalizas,  j Acor- 
chado , pasarlo  : hablando  de  frutas. 

LvJ'i'OTS'NlER , s.  m.  Algodonero:  ai  bus- 
to que  produce  el  algodón. 

• IXJlOiVNINE)  i.  J.  Lona  : qtie  sirve  pa- 
ra velamen. 

COTOVÉ  , EE  . p.  p.  de!  veri*»  c/Uoyer> 
y adjetivo  en  todas  sus  Mgo ideaciones. 

C0TOYKR,  r.  a.y n.  Costear : navegar  por 
la  costa  , ó costa  á costa , cu  el  mar  : navegar 
por  la  orilla , ó ir  á lo  orilla , en  un  rio.  || 
í?dlorer  une  forét : ir  rodeando  un  l>osque. 
j[  Cotoyer  une  Monlagne : faldearla.  ||  C'ó- 
toyer  tute  armée  i nutre : Manquear,  ó ro- 
dear, un  cxcrcito  al  otro.  ||  Hablando  de 
personas , cótoycr , es  ir  , ó ponerse  , at  indo 
el  uno  del  otro. 

< jOTRET  , s.  m.  Haz  de  leña  menuda  , 
polos  , y varas.  ||  Dicese  de  un  hqmhrc  flaco: 
sec  corrtme  un  cotral , seco  como  un  palo.  || 

( haxojoc. ) Se  dice  hnile  de  colt'et : zumo 
de  encina,  o unto  de  palermo , esto  es  , una 
paliza. 

COriT.,  r.  f.  Rria),  faldellín  : tómase 
por  saya  , ó basquina  á la  española.  [|  Cotte 

tianiic s : cóta  ck  armas.  ¡J  Cotia  de  mnUUs . ♦ 


rota  de  malla.  ||  ( est . legal ) Se  llama  cotte 
moría , el  espolio  de  un  mongo  que  Iterada  el 
monasterio , ó el  abad. 

COI  1 ERON  , s.  m.  Relaxo , enagui- 
llas. 

* COTTINEAU  f s.m.  ( cotncrc. ) Dere* 
cho  que  en  las  escalas  de  Levante  imponen 
los  cónsules  de  Francia  á los  navios  de  su  na-’ 
clon  en  ciertas  circunstancias. 

COPULA,  s.  f.  Manzanilla  hedionda  : 
planta. 

00  -TUTT.UR , s.  m.  Contutor  : tutor 
juntamente  con  otro. 

COTYLE,  s.  m.  Cotila,  ó triblio:  medi- 
da para  líquidos,  entre  Griegos  y Romanos  , 
que  contenía  diez  onzas  y media  de  agua. 

COT  Y LE  , s.J.  (anal. ) Cotila  : cavidad 
de  un  hueso , que  recibe  la  cabeza  de  otro 
hueso. 

COTYLÉDON,  ó NOMHRIL  DE  VÉ- 
WUíl , s.  m.  Oreja  de  monge  : sombrerillo , 
vasillos,  ombliguero  : planta. 

* CTYLÉDONS  i s.  m.  pl.  Cotiledones  : 
hojas  seminales  producidas  por  los  lóbulos 
de  las  simientes,  ó los  mismos  lóbulos. 

CO  PYLOIDE , ( anal.  ) Coliloyde  : 

llámase  asi  la  caridad  del  hueso  ilio  que  re- 
cibe la  raheza  dd  foOiur. 

COU  , s.  m.  Cuello  , y también  pescue- 
zo. ||  Por  extensión  se  dice  del  cuello  de 
qtiaiqniera  vasija  < como  ron  do  Uoulcillct 
etc. , aunque  es  mas  usual  la  voz  col.  ||  (fig. 
fanu)  Se  dice  mmpre  le  coua  une  ttff'áire, 
por  barajar  un  negocio. 

COUARD , s.  m.  ( anl.jam.  ) Cobarde, 
gallina  : corresponde  a íolloh. 

COUA11DISE , s. J\  (jani.)  Follonería, 

collonería  , cobardía. 

COUeHAtfT,  s.  m.  Poniente,  occiden- 
te : y ocaso , en, estilo  pórtico  y oratorio. 

( .OUCHATvT , adj.  Dícesc  le  solcil 
courhantj  el  sol  poniente  : au  solcil  cou- 
rchanty  á la  purslu  del  sol,  al  jtonerse  , ó al 
trasponerte'  el  sol.  ||  (Thien  couchaní:  perro 
de  muestra,  ff  {fifí- ) Se  dice  faire  le  chien 
cbuchatti  1 hacer  la  gata  ensogada. 

COLCHE  , s.f.  (.'ama  : pero  como  solo 
sé  usa  eti  estilo  poético  y oratorio,  corres- 
ponde á lecho , ó tálamo.  ||  ) Matrimo- 

nio , y nupcias , como  se  suele  decir.  ||  Par- 
to»; el  acto  de  parir  la  muger : y también  los 
hijos,  ó la  piole  que  tiene,  jj  Matisse  cauche: 
malparto.;)  El  sobreparto,  u el  tiempo  en  que 
la  parida  guarda  rama.  ||  Pafia| , o pañales, 
con  que  se  envuelve  á las  criaturas.  j|  En  Ios- 
juegos  de  envite,  se  dice  couchet  la  parada,  ó 
cantidad  que  se  pone  sobre  una  caita.  ||  En 
U pintura,  couche , es  baño,  mano,  capa  d 
color,  etc.  (J  En  la  jardinería , conche , es  ta- 
blado mantillo  , en  que  se  forman  Jos  semil- 
leros. i|  En  historia  natural  , couches  de 
p iérre , d’argilc,  etc. , son  los  huacales . las 
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captó , liojas , ó vetas  horizontales. || Hablan-  , 
do  ilt*  las  divx&iom  » ai  tiílciales  ton  que  están 
puesta»  unas  cosas  sobre  olías,  couchc  es  ca- 
pa , tonga , y tongada. 

COUCHE , EE , p.  p.  del  verbo  cnuchcr 
V adjetivo  en  todas  sus  significaciones.  || 
jfílés  couchcs : Xuíeses  , o panes  , acamados , 
ó echados. 

COUCHEE,*./  Lugar,  ó posada,  en 
donde  se  hace  noche , ó se  va  á dormir  , en 
los  viajes. 

COUCHER  ? v.  a.  Acostar : poner,  o me- 
ter en  la  cama  a alguno : y hablando  de  cria- 
dos respecto  ile  sus  amos  , es  desnudarlos , 
ayudarles  á desnudarse.)  (Tender,  ó extender, 
á lo  largo  sobre  el  suelo.  ||  Echar  ó tumbar 
por  tierra.  j|  Couchcr  d' as  siet  te  , entre  piu- 
tores , es  sisar,  embolar  : couchcr  du  cernís, 
«•uiharuizar,  dar  de  barniz  : couchcr  autie 
coideury  dar  de  otro  color,  dar  una  mano  de 
otro  color.  ¡|  Couchcr  en  jouc : apuntar,  en- 
erar, la  escopeta,  etc.jl  Couchcr  y ó metüe 
en  jai : parar,  ó poner  dinero  sobre  una  car- 
ta ||  Couchcr  par  écrit  : extender  o sentar 
por  escrito : se  decía  antes : cnuchcr  bien  por 
ec.rit , oto  es  , poner  bien  la  pluma.  |¡  Cou- 
chcr , ó étre  couchc  sur  l'eUit , sur  le  rule  : 
asentar  , ó estar  asentado  eu  la  lista  , en  el 
rol , ó nómina.  r 

COLJCHF.R  , v.  n.  Dormir  , ó hacer 
noche  , en  alguna  parte.  Díccse  de  lo*  que 
van  de  viage , ó salen  de  su  casa  : ex.  nous 
al  lames  cnuchcr  h Tjyon  , fuimos  á dormir 
ó hacer  noche  , á León  : U couchc  tonjourc 
dehors  , díte  inte  siempre  fuera  de  casa.  j| 

( prov.  ) Se  dice  couchcr  a la  bellc  éloile  : 
dormir  á cielo  raso,  esto  es  , en  la  calle , al 
raso  : couchcr  ii  l’enseigne  de  la  huir , 
dormir  en  el  mesón  de  la  estrella , pasar  la 
noche  al  descubierto. 

COUCHER  ( SE ) , V.  r.  Acostarse  : irse 
á la  cama  , irse  á dormir.  J|  También  es 
echarse  , tumbarse  , tenderse  á la  larga.  || 
Hablando  del  sol  , ó de  la  luna,  se  couchcr , 
es  ponerse. 

COUCHER,  s.  m.  La  cama,  ó quarto 
para  dormir,  con  que  se  sirve  en  las  posadas 
a los  pasageros  : y así  se  dice : o n paye  tiuit 
pour  le  souper  , tu  ni  pour  le  couchcr , se 
paga  tanto  por  la  cena,  tanto  ñor  la  cama. 
[¡  También  significa  la  comodidad,  ó inco- 
modidad { de  Ja  cama ) para  dormir  cada 
uno  en  su  rasa  : il  cst  délicat  pour  le  boüc , 
le  manga'  ct  le  couchcr , es  delicado  cu  la 
bebida,  en  la  comida,  y en  lu  cama.  )| 
Quando  couchcr  lleva  el  adjetivo  ion,  ó 
motiváis  , se  aplica  materialmente  á la  cama 
entera,  esto  es,  á los  colchones,  sábanas, 
almohadas,  manta,  etc.  |¡  £c  couchcr  : el 
tiempo  ú hora  de  acostarse , ó irse á la  cama, 
una  persona  ; así  como  le  lever  es  lu  hora  de 
lfevanursc.!|r©r  extensión  «j  dice:  Ivcouchcr 


du  soled  y des  as  tres:  la  puesta  , ó el  ponerse, 
del  sol , de  los  astros ; así  como  le  lever  es 
la  salida,  ó el  nacimiento. 

* C0ÚCHE5,  s.J.  pl.  ( botón.)  Criade- 
ros. 

COUCHETTE,  s.  f.  Camilla  , ó catre 

para  dormir. 

COUCHEUR , EUSE,  5.  La  persona 

que  dueiiue  con  otra,  compañera  de  cama  : 
solo  se  dice  en  estas  frases : ¿ iré  bony  ou  com- 
mode  couchcur , mauvuis  011  incnmmmle 
couchenr  • bonne  ou  numvai.se  conche  use  : 
ser  de  huen  ó de  mal  dormir  j ó de  buena , 
ó de  mala  vacija. 

COUCHÍS,*.  m.  Cama  de  arena,  qfie  se 
extiende  en  los  puentes  de  madera  para  em- 
pedrarlos. 

* COUCHOIR,  s.  m.  Pajuela  : la  tirita 
de  papel  con  que  se  recoge  el  oro  del  poma- 
zon  , para  sentarle  eu  los  canto»  de  un  libro. 

COLCi-COUCI  (crp.  adv.  y vulg.  ) 
Así,  así  : por  ahí,  por  ahí  : tal  qual. 

COUGOU , 9.  m.  Cuclillo  : ave  nocturna. 

||  Fresa  : que  lleva  mucha  llor,  v poca  fruta. 

COUDE,  s.  m.  Codo  : el  del  brazo , y el 
que  forma  la  manga  del  vestido.  ||  Coudc 
d'une  muradle  : ángulo  ó esquina  de  una 
pared  : coudc  d’une  riviére , recodo  de  un 
rio.  ||  Coudc  de  montagne  : traspuesta , re- 
codo de  una  montaña.  j|  ( prov . Jam.)  Se 
dice  hausser  le  coudc  , levantar  el  codo , 
empinar  : por  beber  mucho  vino. 

COU  DÉ,  ÉE  , p.  p.  del  verbo  couder  : y 
adj.  Doblado,  cucoivado,  lo  que  forma 
codo. 

COUDÉE , *.  /.  Codo  : toda  la  extensión 
del  brazo , desde  ci  codo  hasta  el  extremo  de 
la  mano  : y así  se  dice  coudée  (codo),  to- 
mado como  medida  de  que  usaron  los  anti- 
guos. ||  <Jig. ) Se  dice  : avoir  ses  coudée* 
Jranchcs  1 estar  á sus  anchuras,  con  toda 
libertad. 

♦COU-DE-PIED,  s.  m.  El  crapeyne  del 
pie. 

COUDER,  v.  a.  Doblar,  torcer  : hacerle 
tomar  a una  cosa  forma  de  codo. 

COllDOYER,  v a.  Dar  codazos  á al- 
guno , darle  con  el  codo. 

COUDRA1E,  s.  m.  Avellanar  : sitio  plan- 
tado de  avellanos. 

*COUDRAM,s.  m.  ( náut .)  Brea  : cierta 
clase  de  pez  para  embrear  las  cuerdas. 

* CO Ú DRA1VNER , v.  a.  ( náut. ) Em- 
brear : dar  de  brea  á los  cables  y cuerdas. 

’COUDRARIREUR , s.  m.  (ñaue,)  Eui- 

breadoi  : ti  que  embrea  las  cuerdas  y cables. 

COUDRTÍ,  1.  m.  V.  Coudtier. 

COLORE , v.  a.  Coser  : sea  con  hilo,  u 
otra  materia.  ||  (fig.  Jam.)  Se  dice  : coudre 
des  passages , oes  textes  . ensartar,  cnxare- 
tur  pasages,  textos. 

* C0UÍ1KE31EOT , m.  Curtido : el  de 
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Jas  pieles,  «piando  están  en  el  noque  con  la  * COULEMENT,  s.  m.  Flaxo  de  un 
casca.  líquido.  ; 

*COUDRKR,  v.  a.  Curtir  : la  acción  de  COULER,  v.  a.  Colar  : pasar  por  algún 
tener  las  pieles  en  el  noque  con  la  casca,  ó paño,  mansa,  ó colada  quai  piier  liquido.  |] 
zumaque  , para  que  se  curtan.  ) Se  dice  canter  ses  jours  , pasar  su 

COU DRjETTE , s.J.  ( ant .)  Avellaneda  : I vida  en...;  couier  quclques  piéces  f atuses 
hoy  avellanar.  V.  ('audraie.  ( hablando  del  que  cuenta  dinero  ) , meterá 

COUDRIER,  ó COL  DRE , s.  m.  Ave-  hacer  colar  algunas  monedas  falsas:  cou  tur 
llano  : árbol.  des  nouveltes , des  pi'npositions  , etc. , liatvr 

(MLEN1NE,  s.f  Corteza  : de  tocino.  correr  algunas  noticias,  ó proposiciones  , 
COLÍKiMNKUX , KLSE,  adj.  Lo  que  es  embocarlas.  j|  Couier 'a  j'and : ochará  fondo, 
de  la  naturaleza  y color  de  la  corteza  del  á pique , hablando  de  embarcaciones, 
tocino.  COULER , v.  n.  Correr,  manar,  fluiré 

* COL  El',  s.  m.  (ndut.)  Amura  : cnerda  hablando  de  líquidos.  ||(/í¿#.)  Correr,  pasar., 

que  hay  en  cada  puño  de  la  mayor,  ó trin-  irse  : el  tiempo.  j|  (id. ) Irsc  introduciendo, 

quetc.  ir  entrando,  penetrar  : las  opiniones,  ino- 

COLETTE,  s.  f (ant. ) Colcedra  : hoy  das,  etc.  ¡|  Correrse  : las  velas,  las  hachas*  || 

colchón  de  pluma.  Derretirse  : la  cera,  el  sebo.  |j  Recalarse,  re- 

* (FOCELE,  s.  f.  Banasta  : en  que  se  zuiuarse , salirse  : un  tonel  lleno.  j|  Color  : el 

trae  el  sen  de  Levante.  , -ayrc.  ¡|  Salirse , verterse  : el  grano,  ta  harina , 

* COLGOUAUD,  s.  m.  Cn  guardo  : qua-  de  un  costal  por  alguna  roturo?  '¡  Esrurriise, 

drúpedo  carnívoro  tic  America.  resbalarse  : uu  cuerpo  sólido.  ||  Canter  has  , 

* COLK.EEL,  s.  m.  Cuquil  : especie  de  coulcr  d J'nrul . irse  a pique,  hundirse,  su- 

cuclillo  negro  de  Bengala.  incigirse  , un  navio. 

* COLlxAGK,  ó *EVE  PIAME,  s.f  COLLER  (SE),  *>.  r.  Colarse  : introdu- 

Habu  hedionda,  ó de  la  india  : sirve  para  la  cirsc  poco  á poco,  y sin  ruido, 
hidropesía.  * COLJLELR , s.J.  Color:  el  de  h»s  cuerpos 

* COLILLALT,  1.  m.  (ant. ) Criado  : que  rccilicii  la  luz.  ¡|  Color  : el  «le  la  tez  del 

de  canónigo  cu  Ja  catedral  «le  Angcrs.  rostro.  j|  Odor  : droga  para  la  pintura.  |) 

* COLLADOLR,  s.  m.  ( núut .)  Acollo-  Color  : en  el  vestir,  es  tocio  lo  míe  no  es 

dor  : cabo  para  mantener  tiesos  y /irme*  los  negro,  pardo,  ó blanco.  ||  Coiuews , m 

obempics,  brandales,  y estáis.  plural,  se  toma  por  librea  : y también  por  ¥ 

COLLAGE,  s.  m.  La  perdida,  n merma  los  palos  «le  la  baraja  «le  navpes.  ||  ( fis¡.  ) 

del  vino,  ú otro  licor,  que  se  sale,  ó re-  Viso,  apariencias,  exterioridad.  [|  Couteur 

zuma , de  la  vasija  : rccaladnra.  cfunufcante  : tornasol,  cambiante,  visos, 

COL  L AMMENT  T adv.  Corrientemente,  i]  «jue  It.tcen  algunas  telas.  |¡  Pe  couteur  chan- 
con  soltura,  con  fluidez  : «lícese  solo  en  tua-  Retinte  : tornasolado,  con  risos,  j)  Sous 

teria  de  estilo  en  el  hablar  y escribir.  couteur  de... , oda.  So  color,  con  viso,  con 

COULANT , s.  m.  Gargantilla  de  día-  prcxln , con  capa  «le... 
mantés , que  se  ponen  las  mugere*  al  cuello.  COLLELVUE,  s.f.  Culebra  : reptil  del 
CüLLANT  , ANTE  , adj.  Corriente,  genero  «lo  las  serpientes.  ||  (fig.  ) Tártago, 

fluido  : lo  que  corre  y cuela  suavemente,  ó mortiiicaciott  , pesa«lmnhrc  , como  en  esta 

sin  embarazo.  j|  F.uu  couktnle,  agua  cor-  frase  : on  fui  a jait  ut’aler  des  couleuvres. 

xión  te  : vin  cantan  t,  vino  suelto,  suave  : (XJLLEUVftKAU  , s.  m.  Culebrilla  : 

stylo  caula  ni  , estilo  fluido,  suelto  : ven  culebra  ne«  plena., 

eoid/uit , verso  Huido  : nceud coulant , nudo  COLLELVRÉE,  ó BRIOI'NE,  s.f  An- 
ó la/.o  corredizo,  ú escurridizo.  lior«:a,  nueza  blanca  , brionia,  tuca  : planta. 

* COULAVAíí , j.  »t.  Culivan  : avade  *CÓULKLV  K1NE,  s.J.  Culebrina : nom- 

inillas de  la  especie  déla  oropéndola,  aunque  bre  de  un  canon  largo  «le  artillería, 
mayor  que  la  de  Europa.  COL  LIS,  s.  m.  Substancia  , «»  caldo  co- 

. *COuLE , s.f  Cogulla  : el  hábito  ó ropa  lado  de  carnes  , 11  otras  cosas  cocidas,  ¡j  Cent 

exterior  que  visten  lo«  inougcs  Benitos  , Bcr-  cou/is  ¡ vículo , ú ay  re  colado  , encallejo- 

naiilos,  v.  Basilios.  nudo. 

COL  LE  | s.  ni.  Ligado:  tanto  en  mú-  COULISSE , s.f  Corredera,  canal,  ó 
sica  , como  en  el  ba>  le , qth:  es  ligar  una  110U  * muesca  : por  rlonde  una  puerta  , ventana , á 

con  011  u , «j  un  paso  con  otro.  vidriería  puede  correr  para  cerrar  y abrir.  |[ 

COU  LEE,  s.  f.  Y adj.  Corriente  : tetra  Bastidor  ; en  los  teatros  : y también  'el  lugar 

suelta.  |j  Recorrida  : media  carena  que  se  da  que  ocupan  , «píese  llama,  entre  bastidores, 

al  navio.  , , COL  LUIR,  s.  m.  Colador,  coladura  ? 

GOLLE  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  activo  y vasija  en  que  secuela  la  leche  al  ordeñarla.  ¡J 

neutro  .couter  en  nulas  sus  acepciones  : y Tasólo:  el  que  suele  haber  para  salir  dg  uij 

adjetivo  co  las  miomas.  aposento  á otro. 
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COLLOIRE,  s.  f.  Coladera  : critillo 
que  se  pono  dcluixo  di  ! asa  (le  la  cuba 
qu.tiulo  se  .«acá  el  vino.  ||  Vasija  con  muchos 
agujeros  para  que  [Hieda  pasar  algún  licor. 

COL'LPE,  s.  J.  Culpa,  pecado  : en  el 
fuero  penitencial. 

COLLLRE , s.f.  Coladora  : la  acción  de 

Íolar  alguna  cosa.  ||  La  sequedad  y caída  de 
a uva,  poco  después  de  haber  cernido  las 
viñas. 

* COL  LL  RES,  s.f.  pl.  ( ndut. ) Cuerda 
<le  crin,  que^irvo  para  guarnecer  los  extre- 
mos de  las  redes  de  pescar. 

COUP , s.  ni.  Golpe  : el  que  un  cuerpo 
duro  da  á otro  j y también  el  que  recibí' : asi 
pues,  coup  (golpe)  es  la  herida,  ó contu- 
sión, que  resulta  de  alguna  arma,  palo, 
piedra,  etc.  ||  ( imp . ) Tiro  : el  aprieto  de  la 
prensa  para  imprimir.  ||  {Jig- ) Golpe,  fian- 
gente,  fatalidad,  desgracia  inesperada.  ¡|  En 
las  acciones  que  se  repiten,  coup  significa  vez  j 
y en  el  beber  vino,  11  otro  licor,  se  loma  por 
trago , y jH>r  vez.  j|  Coup.  Esta  voz  entra  en 
tod  asías  frases  que  denotan  acción,  ó violenta, 

6 ligera , que  en  francos  110  puede  expresarse 
con  una  sola  palabra  como  en  español  : y 
ion  las  siguientes.  j|  Coup  d'arbalrtc  : bai- 
les tazo.  !(  Coup  de  balai  : escobazo.  [|  Cot>p 
<U  baile  : balazo.  [|  Coup  de  balón  : palo , 
garrotazo.*  ||  Coup  de  bdionneXte  : bayone- 
tazo. ||  Coup  de  bec  : picotazo.  ||  Coup  de 
brique  : ladrillazo.  ||  Coup  tle  ciseaux  : tixc- 
retazo , tijeretada.  ||  Coup  tle  canon  : caño- 
nazo. j|  Coup  de  cbyche  : campanada,  y 
trun  bien  badajada.  {)  Coup  de  come  : cor- 
nada. \J^Coup  de  conde  : codazo.  j|  Coup  de 
couteau  : navajazo.  ||  Coup  de  dent  : den- 
leliada.  j|  Coup  defesses  : culada.  ¡|  Coup  de 
filet  : redada.  |{  Coup  de  fleche  : flechazo, 
saetazo.  ||  Coup  dejouet : azote , azotazo  : y 
si  es  de  látigo  de  cochero , latigazo.  ||  Coup 
de  foudre  : rayo , centella.  ||  Coiq)  de  f cu  : 
bafazo,  tiro,  esto  es,  fusilazo.  ||  Coup  de 
fusil  : escopetazo  , arcabuzazo.  |[  Coup  de 
gaulc  ; varazo.  ||  Coup  de  griffe  ¡ garfiada.  || 

Coup  tle  hache  : hachazo.  ||  Coup  de  h ado- 
bara a : alaba  niazo.  ||  Coup  de  tunee  s lan- 
zada, y bote  de  lanza.  ||  Coup  de  Uuiretle : 
lancetada  , y lancetazo.  ¡|  Coup  donhe  nuce 
la  main  : manotada  , manotón  , manotazo. 

8 Coup  de  martcau  ; martillazo , martillada. 

Coup  mer  : merejada , ola.  ||  Coup  de 
mou'quet  ; mosquetazo.  ||  Coup  d'ocit  : 
ojeada  , mirada,  vista.  j|  Coup  d’wiljérme  ; 
Jpjpictracion.  \\Coup  de puntoufic  : zapatazo. 

\Jpou]>  d'cfxíe  : estocada.  ||  Coiq*  de  peigne  . 
pernada.  ||  Couf)  d'épcron  : espolazo.  ||  Coup 
¡ionglc  : uñada,  uñarazo.  ||  Coup  de  pica : 
uulapie',  palada  5 y coz  , siendo  de  anima). 

Coup  tle  pinceau  : pincelada,  ¡j  Coup  tic 
pique  : picazo,  bote  de  nica.  j|  Coup  de pis- 
(9Wl  pistoleta/o.  ||  Coup  du  fíat  de  la 
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main  : palmada,  palmad  i en.  j|  Coup  tle 
plume  : plumada , rasgo  de  pluma.  ||  Coup 
de  pocle  : sartenazo.  ||  Coiq*  de  poignnrd  ; 
puñalada.  ||  Coup  de  poing  : [niñada  , puñe- 
tazo. ||  Coup  de  sabré  : sablazo.  j|  Coup  de 
sifict  : silbo  , silbido.  ||  Coup  de  solcil  : in- 
solación. (|  Coup  de  VÍte  : cabezada  , teste- 
rada. ||  Coup  de  tison  : tizonazo.  ||  Coup  tle 
pial  d cpcc  : cintarazo.  ¡|  Coup  du  Iranchant 
dépée  : cuchillada.  ||  Coup  de  Umnerre  : 
trueno , rayo.  ||  Coup  de  tuile  : teja zo.  j| 
Coup  de  uent : ráfaga  de  viento.  ||  Coup.  El» 
el  sentido  general  y extensivo  tiene,  las  si- 
guientes acepciones.  ||  Coup  de  chapetas  . 
gorretada, cortesía  hecha  quitándose  el  gorro, 
ó sombrero.  I|  Coup  de  oonheur  : fortuna, 
buen  lance.  ||  Coup  tic  dés  : suerte  de  dado, 
buena  tirada.  ||  Coup  de  thcdtre  : lance, 
mutación  du  teatro  en  la  compnsiciou  de  uua 
pieza  cómica,  ó trágica.  ||  Coup  a jouer  t 
jugada.  ¡|  Cotqi  d'essai  ; ensayo,  estreno, 
primera  prueba,  entrada.  |j  Coup  de  hasard: 
accidente  imprevisto  : y cu  el  juego  de  trucos, 
ó billar  , es  bambarria,  chiripa.  ||  Coup  de 
malheur  : azar , reve*.  ||  Coup  de  mailre  ; 
primor,  cosa  perfecta.  j|  Coup.  En  el  sentido 
metafórico  y moral , entra  también  esta,  voz 
en  muchas  expresiones,  como  son  por  exein- 
plo.  j|  Coup  de  Zangue  . mordisco» , como 
sátira,  ó palabra  picante.  |l  Coup  de  téle  : 
calaverada  , desatino , temeridad.  ||  Coup  de. 
désespoir : arrojo  desesperado.  ||  Mécluml 
coup  : mala  ó fea  acción.  ||  Couf*  de  jarnac  : 
tiro,  para  perder  á uno.  ||  Coup  du  cid , 
d’en  haut  : caso  imprevisto,  milagroso.  ¡| 
D'une  pierre  detsx  coups  (refrán ) ; ccm  una 
pedrada  do6  pasaros,  de  una  vía  dos  manda- 
dos. ||  Manquee  son  coup  : errar  el  tiro,  el 
lance.  j|  Portee  coup  : tener  conseqüénc ja , 
ó ser  de  momento  una  cosa  ||  Coup.  Entra 
en  muchas  expresiones  adverbiales  : como  || 
A coup  sur  : á cosa  hecha , sobre  seguro.  [| 
Toul  a coup  : de  golpe,  de  repente.  ||  Tout 
d'un  coup  : de  una  vez,  á un  tiempo.  ||  Coup 
sur  coup  . uno  tras  otro  , de  seguida.  ||  Apres 
coup  : lucra  de  tiempo,  después  del  suceso, 
quando  no  es  menester.  ¡|  A coup  pertht  : 
a la  ventura  , á salga  lo  que  saliere.  ||  Du 
premier  coup  : de  la  primera  vez.  ||  A loas 
coups  : á caila  paso , a cada  instante.  ||  Un 
coiq* , deicx  coups,  etc. : una  vez , dos  veces, 
etc.  ||  Pour  le  coup  : por  esta  vez.  j|  h'ncore 
un  coup  : mas  todavía , otra  vez. 

COLPA  BLE,  adj.  rn.  yf.  Culpable : «1 
que  tiene  la  culpa  «le  algún  delito , ó crimen. 

CULPABLE,*,  m.  Reo,  delinqiiente  : 
el  que  ha  delinquido. 

COLPAiNT,  ANTE  uadj.  Cortante  : cosa 
que  corta. 

* COUPANS , s.  m.  pl.  (mont.)  Cortan- 
tes : lo$  Ldot  ó bordee  de  ia  pezuñg  del  ia- 
baK. 
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COUPE  , s.j.  Corle  : la  obra  ó acción  de. 
cortar , ó dividir  en  partes  alguna  cosa.  j| 
Corta , «piando  es  de  árboles ; y corle , alian- 
do es  de  leña , de  un  vestido , etc.  ||  Corte , 
ó montea  : quando  es  arte  de  cortar  las 
piedras.  Hablando  de  un  sastre,  ó zapatero, 
avoii  bonne  on  nuruvaise  cot tpe  : es  tener 
buena , ó mala  tixera.  (|  Hablando  de  mclo- 
nes,  vendré  a la  coupe , es  vender  á cala.  I| 
Corte : de  la  baraja  en  el  juego.  ||  Copa  : vaso 
para  beber,  ó sea  el  cortadillo,  ¡j  Alguna  vez 
se  toma  jK»r  el  cáliz  en  que  se  consagra ; y 
también  por  la  comunión , baxo  la  especie  «fe 
vino,  [j  Coujte  du  gland : cascabillo,  dedal 
de  la  bellota. 

COUPE,  s.  m.  Cupe'  : cierto  paso  del 
bayle.  , 

COUPE  , EE,p.  p.  del  verbo  couper : y 
adjetivo  ¡|  Cheval  coupé  : caballo  capón.  || 
Carrosse  coupé : cupe , especie  de  coche, 
f'erj  coupes  : versos  divididos  en  estancias , 
Ó coplas.  ||  Style  coupé  : estilo  conciso,  la- 
cónico. ||  Lait  coupé:  leche  corlada,  asma- 
da. ||  Pays  coupé  de  fosees  , etc.  : terreno 

barrancoso* 

COUPEAU,  s.  m.  Copete,  cabezo, ciuia : 
de  un  monte , ó cerro. 

*COUPE-30URGEON,  s.  m.  Gjco,  co- 
quilín.  : insecto  que  roe  las  yemas  de  los  fru- 
tales. 

*COUrE-CERCLE , s.  m.  Instrumento 
para  cortar  cartones  circulunncntc. 

COUPE-CU  (A),  adv.  Sin  desquite  : se 
dice  del  juego , «guando  no  se  juega  mus 
que  una  mano. 

COUPE-GORGE,  s,  m.  Sitio  «le  ladro- 
nes, mal  paso,  ó ladronera.  |j  Aplícase  con 
este  último  nombre  al  mesón , venta , ó tien- 
da , en  que  llevan  excesivos  precios. 

COUPE-JARREl>,  s.  m.  Matón,  valen- 
tón , asesino. 

* COUPELL AITON  , s.  f.  ( quím. ) G>- 

pclacion  : la  acción  de  copelar  los  metales, 

COUPEULE , s.  J\  Copela , cendra : taza, 
ó vasija  para  afinar  el  oro  v la  plata.  ||  AI  ci- 
fre y o pus  ser  á la  coupclíe  : copelar  el  oro 
y la  plata,  acendrarlo.  ||  ( fig. ) Acrisolar, 
apurar,  examinar:  una  cosa.  V.  Coupel- 

* COUPELLÉ , ÉE,  p.p.'y  udj.  Coi»- 

lado,  acendrado. 

* COU  PELLER , v.  a . Co pelar , acen- 
drar : oro  ú plata. 

COUPER,  v.  a.  Cortar : dividir,  ó par- 
tir una  cosa  con  instrumento  que  corta.  Así , 
pues , couper , es  <x>rtar  carne  : partir  pan  : 
segar  trigo  : romper  la  tierra  con  el  arado  : 
y rasar  una  medula  de  granos,  pasarla  el 
rasero.  ¡|  Por  extensión,  couper  es  cortar,  ó 
dividir,  un  rio,  ó montañas,  ó un  pais : 
cortar  un  exercitn  : interceptar  convoyes,  ó 
lívere*  : corlar  ó quitar  el  agua  de  una  fuen- 


te. ||  Cortar,  ó interrumpir  : una  conversa- 
ción. l|  Fallar  : en  el  juego  «le  cartas.  ||  Cou- 
per en  piéceSy  en  morceaux  : hacer  tajadas, 
pedazos.  j|  Couper.  Entra  en  muchas  expre- 
siones íigu rada*.  ¡|  Couper  chcmin  : atajar  el 
paso,  detener  , salir  al  encuentro.  ||  Couper 
cnurl:  acortar,  abreviar.  ||  Couper  la  bour - 
se.  : castigar  la  bolsa , esto,  es  haciendo  «pie  , 
á trueque  de  perder  alguna  renta  ó dere- 
chos , se  componga  alguna  diferencia. ||  C011- 
percourtauxdifftcultés  • echar  la  tixera,  ó cor- 
tar las  dificultades.  ||  Couper  iherbe  sous  lee 
pieds  : ganar  por  la  mano.  |[  Couper  un  che* 
val : castrar  un  caballo. 

COUPER , v.  n.  Girlar,  alzar  : la  barata 
en  el  juego  de  naypes.  ||  Hacer  un  paso  «la 
cupe  en  el  hay  le. 

COUPER  (SE),  v.  r.  Contradecirse, 
variar  : se  aplica  á un  reo  en  sus  declara- 
ciones. ||  Rozarse  : «tícese  de  una  bestia  ca- 
ballar , que  se  hiere  las  imm<3$  andando, 
COL  PER  ET,  s.  m.  Machete,  c;dal>07.0  , 
cuchilla  para  partir  carne.  ||  Cortador  : 
instrumento  que  usan  los  esmaltadme» 
para  cortar  el  esmalto.  (|  Hache ta  «le  zapa- 
dor. 

COOPEROSE,  s.f  Caparrosa.  ¡|  Coope- 
rase verte , vitriolo  marcial,  que  es  la  capar- 
rosa ordinaria.  j|  Couprrnsc  bleae%  vitriolo 
ó sulfato  «le  cobre,  ¡j  Cooperase  blanche , 
vitriolo  ó sulfato  de  zinc* 

(«PEROUSE,  ÉE  , udj.  Barroso  : dice-* 
se  del  rostro  encendido,  y lleno  de  grano» 
llamados  barros.  * 

COU PE-TETE,  í m.  A la  una  daba  La 
milla  : juego  de  mtiebacbos. 

COUPEUR,  EUSE,  s.  m r/Hque 

corta  las  uvas  en  la  vendimia.  ||  En  el  juego 
del  zancancle , es  el  que  lleva  Ta  baraja.  || 
Cbuntur  ile  bourse  ; cortabolsas,  ratcrillo  , 
veml i iniador  de  bolsillos. 

*C0UP1S, ».  m.  pl.  Telas  de  algodo» 
de  quadrilos , que  vienen  de  la  ludia  orien- 
tal. , 

COUPLE,  s.  f Trailla  , ó correa,  con 
que  se  atan  «le  do*  en  dos  los  perros  de  caza* 
j|  O ícese  también  de  lo*  dos  perros  atrailla- 
dos. I|  Par  : de  cosas  de  una  misma  especie, 
como : une  cnuple  de  boeujs , un  par,  ó una 
yunta,  de  bueyes  : une  cnuple  de  chapons , 
d'ceufs , etc.  Pero,  babUnda  de  cosa*  que 
deben  andar  juntas  siempre,  como  zapatos, 
medias,  guante*  , no  se  dice  une  couple», 
sino  une  paire. 

COUPLE  , 4.  m.  Compañía  , pareja , 
unión , de  dos  personas  por  amor , ó por  ca- 
samiento, como  quirn  dice  dos  consortes,, 
los  casados,  ó e|  matrimonio. 

COUPLE,  EE,  p.  p.  «leí  verbo  coupler 
y adjetivo  en  sus  dos  sentidos. 

COUPLER , v.  n.  Atraillar  de  dos  en  dos 
los  perros  de  caza.ij  Hablando  de  ttlojasuieiir 
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lo  de  tropa , coupler  Jes  qfficiers  es  poner- 
le* , ó alejarlo»,  de  do»  en  cío*. 

*COUPLES,s.  m.p /.  ( ndut .)  Costillas  de 

un  navio. 

COUPLET,  s.  m.  Copla,  estancia,  estro- 
fa : y también  versículo,  hablando  desalmo», 
himno»,  etc. 

COU PLEITEE,  v.  a.  ( fam . ) Hacer  co- 
plas contra  alguno , coplearle. 

♦GOUPLETEUR,  5.  m.  Coplero,  coplista  : 
en  el  sentido  de  poeta  adocenado. 

COUPOIR  , 5.  m.  ( moned. ) Macho  : 
instrumento  para  cortar  ▼ formar  la  moneda. 
||  Cortafrío  : cierto  instrumento  de  acero  para 
cortar  fierro. 

COUPOLE,  s.f  ( arqiut .)  Cúpula,  ine- 
dia naranja. 

COUPON , 5.  m.  Retal : pedazo  que  que- 
da de  una  pieza  de  lela. 

COtlPUnE , s.  f.  Cortadura:  el  efecto, 
ó señal,  de  instrumento  cortante  : como: 
une  coupure  au  doigt,  au  visage.  ||  El 
corte  : la  paite  por  donde  una  cosa  está  cor- 
tada, ó el  mono  con  que  está  cortada.  || 
(milic.)  Corladura : zanja  paradcfcndciscdcl 
enemigo. 

COUR , s.f.  Patío  : de  una  casa.  ||  Corte: 
el  conjunto  de  xefes  , ministros,  y demás 
oficiales,  que  acompañan  y sirven  a un  So- 
berano. ||  Corte  : el  lugar  en  que  el  Sobera- 
no hace  su  residencia  ordinaria.  ¡|  Corle  : se 
tema  por  el  Rey  y sus  Ministros , ó sea  el 
Gabinete.  ||  Cour : significa  también  Consc- 

Í*o,  tribunal  de  justicia,  ó audiencia  : y ha- 
dando de  Roma , es  Curia,  i | Cour  d'vglise : 

Í’uzgado  eclesiástico.  ||  Caire  la  cour : hacer 
a corte , acompañar , y obsequiar  á un  señor. 
||  Honimc  de  la  coui' : cortesano,  palaciego, 
11c  tiene  empleo,  ó entrada  en  palacio.  j| 
avoir  sn  cour:  saber  los  estilos  de  la  corte, 
ó tener  el  ayrr  de  la  corte.  j|  ( Jor .)  Se  dice 
mcfac  kors  do  cour  el  de  procos  : absolver 
de  Ja  instancia,  [f  Cour  maníale : tribunal 
que  juzga  según  el  código  militar. 

■*  COUR  ARLE,  adj.  m.  yf.  ( caza.)  To- 
da pieza  j que  puede  correrse,  como  ciervo , 
liebre  , etc. 

*COURADOUX , s.m.  (ndut.)  Corrulla: 
l.i  cruxia  , ó espacio  de  dcbuxo  de  la  cubierta 
en  Ir»»  costados  de  una  galera. 

COUR  AGE,  j.  m.  Valor,  ánimo,  aliento, 
brío , eafneizo.  J|  En  estas  frases  : servir  quel - 
qu'un , o Jaire  que/que  diese,  de  Loo  <ou- 
rage , es  servir  a alguno , ó hacer  una  roía 
con  ard^r,  con  eficacia,  cor»  lorias  veras.  || 
TravaiUtr  de  bon  cour  a ge : trabajar  de  gana , 
con  buenos  aceros. 

C.OURAGE?  {partió.  exhorta t.)  Ánimo! 
||  Couragc  , mes  amis  ! ánimo , amigos  l 
d Unos , courage  ! ca,  ánimo! 

COUR  AGEL  SEMENT , adv.  Animosa- 
mente, c»lor¿ad«uucnie : con  ánimo,  con  valor. 


COURAGEUX,  EUSE,  adj.  Animoso, 

alentado,  brioso. 

COURAMMENT,  ndv.  Corrien  temen  te, 
corriente,  de  corrida,  sin  detenerse. 

COURANT,  s.  m.  La  corriente  : de  un 
rio,  del  agua.  j|  Un  courant  de, tu : una  vía 
de  agua , una  cacera,  ó un  caz.  j¡  í^e  cou- 
rant du  marché  .*  el  precio  corriente , ó 
actual,  de  lo»  genero».  ||  ( fig.)  Se  rlicc  : le 
courant , por  la  corriente,  la  moda,  el  estilo 
del  día  : y étre  au  courant  (hablando  de  deu- 
das, ó de  correo),  estar  libre,  descargado, 
fuera  de  atraso». 

COURANT,  ANTE,  adj.  Corriente  : lo 

que  corre,  y también  baque  tiene  curso  ó 
uso  al  presente.  ||  Chica  courant : galgo 
corredor.  ||  Tout-courant , adv.  Corriendo, 
sin  detencisc,  velozmente. 

COL  KAN  TE , s.  J.  Nombre  de  un  baylc, 
que  corresponde  á seguidillas.  ¡|  ( Jig.Jum.  ) 
Correncia  : despeño  de  vientre,  que  vul- 
garmente se  dice  seguidillas. 

* C0URANT1N , s.  fu.  Cohete  corredor  : 
el  que  atraviesa  por  tima  de  una  cuerda, 
para  encender  algnn  árbol  de  pólvora. 

*COURBARIL,j.  ni.  ltaiba : árbol  del  Bra- 
sil y de  Africa,  del  qual  »c  extrae  la  goma 
anime. 

*COURBANS  ,s.  m.  pl.  (ndut.)  Curvas  : 
pieza»  que  sirven  para  las  costillas  de  una 
nave. 

* COURBATONS , s.  m.  pl.  (ndut.) 
Maymoncte»  : curvatoncs,  ó palo»  de  píe’ 
derecho,  que  están  cu  la  cubierta  superior  , 
cerca  del  palo  mayor  y trinquete. 

COLERA  1U  ,’LE,  adj. Trabado  : el  ca- 
ballo que  no  time  libre  el  movimiento  «le 
las  piernas.  ¡¡  Corvado  : lo  que  goza  de  la  fi- 
gura curra. 

COURB ATURE J'.  Borborigmo  : el 
ruido  que  suena  en  el  vientre  de  alguno»  ca- 
ballos quando  trotan,  y se  causan  : motiva- 
do de  humedad  y vciiLo»u  ladea.  ||  Estropeo, 
cansancio  sumo  : liablaudo  de  los  raciona- 
les. 

COURBE,  adj.  m.  y f.  Corvo  : tor- 
cido. 

COURBE  , s.  f.  Curva  : madero  corvo 
para  cimbran.  ;j  ( ndut. ) Curva  : pieza  do 
madera  , que  por  la  pavo?  exterior  forma  án- 
gulo , y por  la  interior  está  corva.  ||  (tTom.) 
Curva  : la  linca  que  forma  arco.  ¡|  Corva  , 
corvara  , socor  va  : enfermedad  que  da  á las 
eaballcr íns  en  las  corvas. 

COURBE  , EE,  p.  p.  del  verbo  courbcr  : 
y adjetivo  lo  mismo  «fue  corvo. 

* COURBEMKNT , s.  m.  Encorvadura, 
combadura,  curvatura  : la  acción  de  encor- 
varse. 

COURBER,  v.  a.  Eucorvar  : poner  cor- 
va alguna  cosa. 

COURBER  (SE),  r.  r.  Encorvarse,  a 
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gobiarse  , ó ponerse  agobiado.  ¡]  Panelearse  , 
alabearse  : alguna  cosa. 

COURBTS . s.  f.  pl.  ( ndut, ) Corvas  : 
piezas  (pie  sirven  para  unir  las  varengas^  ó 
eos  lilla»  de  una  embarcación.  También  se 
llaman  piezas  de  vuelta.  j|  Courbes  ifaroas- 
se  : curvas  de  yugos.  ||  Courbes  d éUimhor  : 
curvas  de  contracodastes. 

* COURBET,  s.  m.  Tejuela  : pedazo  de 
madera  , de  que  se  foiman  los  fustes  de  las 
sillas  de  montar,  y de  las  salinas. 

COURBETTE , s.  f.  (picad.)  Corveta  : 
es  un  salto  en  que  se  levanta  el  caballo  de 
adelante,  rebatiendo  las  piemos.  ||  [fig.Jhm.) 
Se  dice  Jaire  des  courlettes  : hacer  mogi- 
g. ingas  y haxczas  para  servir  ú obsequiar  á 
alguno. 

■"COURBETTER  , v.  n.  Hacer  corvetas. 
COURBURF  , $.f.  Corvadura  , ó encor- 
vamiento : la  parte  en  donde  se  corva , do- 
bla , ó tuerce  alguna  cosa.  ||  Curvatura  : la 
parte  corvada  , ó arqueada  , cu  una  linea  , 
bóveda , etc. 

COURCA  ILLET , s.  m.  Canto  de  la  co- 
dorniz. i|  Redamo  para  llamarlas. 

COUjRCIV  E , s.f.  ( ndut. ) Media-puente : 
que  se  echa  en  ciertos  barcos  de  proa  á popa. 

♦ COURCON , s.  m.  ( ai  lili.  ) Zoncho  . 
fax  a de  hiervo , que  sirve  para  faxw  los  mol- 
des de  los  gañones. 

COUREE,  s.J'.  (ndut.)  Betún:  composición 
de  sebo  azufre  y resina  con  que  se  da  a los  bar 
eos  quando  están  para  salir  a un  viage  largo. 

COUREAU , s.  m.  (ndut.)  Lancha  de 
cargar  : barco  pequeño , que  sirve  para  car- 
gar v descargar  los  navios. 

CL’RKE , s.f.  ( ndut.  ) V.  Courni. 
COUREUR , s.  m.  Corredor  : el  que  es 
ligero  y veloz  en  correr  : ligero  de  pies,  jj 
Andariego,  amigo  de  correr  tierras  y países. 
||  Caballo  corredor.  ||  Volante  : que  corre 
«leíante  del  «•oche.  ||  Acosador  : el  que  sigue 
ó persigue  alguna  caza  hasta  rendirla. 

COUREURS  , s.  pl-  ( milic. ) Batidores 
del  campo  . di  cese  de  los  soldados  de  á ca- 
ballo que  salen  á los  descubiertas  , ó a las  es 
curan  tuzas  en  campaña.  ||  Coureurs  de  bois¿ 
habitantes  del  Canadá  , que  comercian  en 
peletería  con  los  Indios  bravos. 

COUREUSE,  s.f.  Cantonera,  andorra  : 
ramera  de  calles  y portales. 

COUTVGE , s.J.  Calabaza  silvestre. 

* COU RIC ACA  , s.  m.  Cuirieaca  : ave 
de  America  , de  la  especie  del  chorlito. 
COUR1ER.  V.  Courrier. 

COUR1R  , y.  a.  y n.  Correr  : ir  corrien- 
do , seguir  corriendo  : hacer  correrías  : an- 
dar tierras  : hacer  correr  un  caballo.  ||  Tiene 
también  en  francés  las  mismas  significacio- 
nes que  en  castellano  de  : correr  el  tiempo, 
la  sangre,  el  plazo,  la  voz:  correr  peligro, 
la  posta , ele.  (|  C curte  apres  qucLju  un 


tras  de  alguno,  seguirle,  buscarle.  |{  dnrir 
aur  tu'mes  : acudir  a las  armas,  tomar  las 
armas.  ¡|  Courir  tiñe  cliargc  : andar  tras  de 
un  empleo,  solicitarle. 

* COURLANDE  , (geogr. ) Curlandia  : 
provincia  de  Europa. 

COURL1S  , ó CORL1EU,  s.  m.  Chorlito 
común  : üve  aquálica. 

♦ COUROI,  s.  m.  ( ndut. ) Betún  : com- 
puesto de  alquitrán,  sebo  y azufre,  para  dar 
a los  buques,  y preserva ilos.de  la  carcoma. 

COURONNE,  s.  J.  Corona  : de  soliera- 
no  , de  santo,  de  eclesiástico.  Tiene  las  mis- 
mas acepciones  cpic  en  español  , así  en  el 
sentido  recto , como  en  el  extensivo  y figura- 
do. [|  Couro nne  d’arbre  : cima,  copa.  ¡| 

( botan. ) Cerco,  aro.  |i  ( J'ortiJ .)  D ícese  o «- 
vmge  'a  couronne , ó ottvntge  couronne  ( o- 
bra  coronada),  la  (Jilo  está  destacada  def 
cuerpo  de  la  plaza,  y defiende  alguna  paite, 
como  es  un  liarnaliequc , mía  tenaza  doble. 

||  Couronne  impértale  , h i til  aria,  ó corona 
imperial  .•planta.,  . 

♦COURONNE,  EE,  p.  p.  jr  adj.  Corona- 
do , con  corona. 

COURONNÉE,  s.J'.  Rima  antigua,  for- 
mada por  la  repetición  de  las  últimas  silabas 
de  la  penúltima  de  cada  verso.  Ex. 

Iai  blanche  oolom bello , bolle. 

Sonvent  je  rni*  pr;«nt,  críanl , etc. 
COURONNEMENT,  s.  m.  Coronación : 
de  Rfy  f .le  Papa.  ¡|  Coronamiento  : de  un 
edificio,  de  una  torre,  etc.  ||  { /*&-)  Corona  : 
fin  , ó conclusión  de  una  obra. 

COURONNER  , u.  a.  Coronar : a un  So- 
berano, á un  Papa , á un  vencedor,  a un 
poce*,  etc.  ||  Coronar  : un  escudo  de  armas. 

Il  ( fiiy' ) Uoronar  : completar,  dar  la  última 
perleccion  ó remate  , á una  obra,  ó arto.  i¡ 
Circundar,  ceñir,  ó cercar  : una  rosa  a otra. 

, ||  Premiar,  ó dar  el  premio  á tina  obra.  ||  Ar 
couronner  un  arbre , e»  acoparse,  y t .minen 
empezarse  á secar  por  la  copa. 

♦ COURONNURK,  s.  J.  Corona  : la  que 
forma  la  cuerna  4cl  ciervo  con  la»  puntas  lla- 
madas uccros. 

♦ COUROVKUR , s.  m.  En  los  tintes,  es 
el  oficial  que  extiende  los  pernos  después  tic 
teñidos  y secos. 

♦ COURRE , v.  a.  Correr.  No  se  usa  sino 
en  estas  expresiones  : aturre  le  ccrj , le 
daim,  etc.  cuín»'  cieno»,  gamo»,  ele.  j|  11a- 
hlatulo  He corsal ¡os,  liunbk-ii  «•  <iicc  : comea 
4 US  : ¡reunirá:  peí  seguir  la»  nave»  enemi- 
gas. 

COURRIER , s.  m.  Correo  : el  que  con- 
duce la  botija  de  la  correspondencia,  ó llera 
lo*  pliego»  ú avisos  de  la  Corle.  ||  Posta  : d¡- 
ccse  de  todo  el  que  corre  la  posta  a caballo', 
sea  correo  de  olieio , sea  particular,  jl  Cot- 
ico  : d ícese  también  «le  la»  cartas  que  se  reci- 
ben, y se  despaohan.  |¡  Courrier  ca  iraordt- 
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nnirc  ? correo  extraordinario , expreso , y 
también  alinee. 

COLR  HIERE,  s.f  Se  dice  de  la  aurora, 
hablando  poélicamcnto  , como  precursora 
del  dia. 

COLRROIE,  s.f  Correa  : tira  de  cuero. 

||  {fig*  lato- ) Se  dice  ailongvr  la  courmie , 
alargar  la  mecha,  tomarse  uno  mas  faculta- 
des , derechos,  etc.  de, los  que  le  locan. 

COURROUCÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo 
courroucer  : y adjet¡\o  en  el  sentido  re«  lo  y 
figurado.  Así  hablando  de  las  personas , es 
enojado,  airado  ; y de  las  lleras  , y elemen- 
tos, es  bravo,  embravecido  , enfurecido. 

COURROUCER  , v.  a.  Irritar  , enojar , 
encolerizar  á las  personas  • si  á los  animales, 
es  enfurecer,  embravecer.  j|  Se  courroucer , 
hablando  de  personas  , es  irritarse , airarse , 
enojarse,  encolerizarse  : y hablando  de  los 
animales , y de  los  elementos  , enfurecerse , 
embravecerse. 

# COURROUCOU,  i.  m.  Currucú  : ave 
de  América. 

COURROUX  , s.  m.  Ira  , enojo,  cólera. 
(fig  ) Ira,  furia,  braveza ; délos  elementos, 
y lleras. 

COURS,  s.  m.  Curso  , corriente : de  las 
aguas.  ||  Curso  , 6 carrera  : de  los  atros.  || 
Rumbo,  derrota  : que  lleva  una  nave.  ||  Pa- 
sco : cierta  extensión  para  pasear.  j|  El  tiro  , 
ó el  largo,  de  una  cosa.  ||  {fig. ) Curso , ó 
carrera,  de  estudios  : discurso,  ó duración  , 
de  los  tiempos  : despacho  , ó venta,  de  las 
cosas.  (|  Cours  fie  centre:  curso,  evacuación, 
deposición.  j|  Cours  du  marche  : el  precio 
del  mercado  , de  la  plaza. 

COL R SE , j.  f Corrida  : de  toros  , de 
caballos,  etc.  j|  Carrera  : de  los  atros.  ||  Via- 

e : por  tierra  , por  mar,  á pié  , ó á caballo. 

Correría  , incursión  , cabalgada  : entrada 
en  campo , ó país  enemigo.  ||  Corso  : la 

tierra  del  barco  corsario.  ||  ( fig . ) Carrera 

c la  vida. 

COll USTE,  s.f.  COLRSIKR,  s.  m. 
( nciut. ) Cruxía  : el  paso  de  popa  á proa  de 
una  galera , por  entre  los  bancos  de  los  for- 
zarlos. 

COURS1ER  , s.  to.  Caballo  grande  y 
fuerte,  ó caballo  de  batalla,  que  se  llamaba 
corcel.  ||  En  estilo  poéÜCO  se  llama  coursicr, 

Íno  chaval , al  caballo  , como  si  dixera  ca- 
rillo arrogante  , ó arrogante  bruto.  |(  Tam- 
bién es  el  cañón  de  cruxía  en  una  galera  : y 
la  misma  cruxía. 

COURSIER , s.  ni.  ( naul. ) Catión  mon- 
tado en  la  proa  ó popa  de  una  lancha  caño- 
nera. 

* COURSIVE  , s.  J.  ( naut. ) Callejón  de 
combate  , por  donde  se  sirve  la  pólvora  á las 
haterías. 

COURSON } s.  m.  ( agrie.)  Esforrocino  : 
sarmiento , de  una  vid  cortado  á los  tres  ó 


quatro  mulos.  ||  Vastago  de  un  árbol  de  qu*. 
tro  ó cinco  pulgadas,  que  el  podador  conser- 
va  , quando  se  ve  eu  la  precisión  de  cortar 
io«  demás. 

COLRT i OLRTE,  adj.  Corto,  de  poca 
extensión  : breve  , de  poca  duración  : buxo, 
por  pequeño  : corto , por  falto  en  peso  ú ca- 
lidad. ||  {fig.)  Corto  : de  alcances  , de  me- 
moria , de  palabras  , etc.  ||  Hestcr  court  : 
cortarse,  pararse,  no  saber  que  responder. 
Hablando  de  predicadores,  es  perderse  en  el 
sermón.  ||  Tout  court , udv.  En  uqa palabra, 
sin  añadir  mas  , sin  decir  mas.  ||  C'est  une 
• héte  tout  court  ; es  un  animal  , ni  mas  ni 
menos. 

COLRTAGE,  s.  m.  Correduría  : el  oficio 
de  corredor.  ||  Corretaje  : el  salario  del  cor- 
redor por  su  diligencia,  y también  la  dili- 
gencia misma. 

COLRT  AL  D , ALDE,  r.  ( voz.  inj.) 
Hortera  : mancebo  de  tienda.  ||  Courtaud : 
el  cañón  laigo  de  la  gayta , que  sirve  de 
baxo. 

COLRTALD , AUDE , adj.  Rechoncho^ 
rehecho  , cachigordete.  ||  Chcval  courtaud  : 
caballo  tronzo,  y rabón.  ||  Chien  courtaud : 
perro  rabón,  ó de  orejas  cortadas.  ||  E tal- 
ler , frotter  quclquun  en  chica  courtaud  : 
dar  a uno  una  felpa. 

COLRT  AL  DE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Des- 
colado , rabón , sin  cola. 

COLRTALDER  , v.  a.  Descolar  : corta* 
la  cola  al  caballo , y el  rabo  al  perro. 

COLRT-BOLiLLOK  , *.  m.  Mezcla  de 

agua,  vino,  laurel,  romero  , naranja,  sal  y 
pimienta  , en  la  que  se  cuecen  ciertos  [lesea- 
dos. 

* COURT-ROLTON  , s.  m.  Clavija  del 
yugo , para  asegurar  los  hueves. 

COLRTE-BOTTE , s.  m.  (Jam.)  Reta- 
co : hombre  acliapan ado. 

* COLRTE-BOLLE,  s.f  Juego  de  bo^ 
chas , cuyo  espacio  es  corto. 

C0L1Í  nvHALElISE  , s.  f ( medie. ) 
Asma , ahoguido. 

♦COLUÍTMENT,  adv.  Cortamente. 

COLR I E-PAILLE , s.J.  Pajitos  : juego 
de  muchachos.  Dicese  : jouer  a la  courte- 
paille  : echar  pajas,  para  ver  á quien  toca 
una  cosa. 

COLR  TE-PALME,  s.f.  Juego  de  pelo* 
ta  cerrado  con  quatro  paredes. 

COLR  1 E-POIISTE , s.f  Colcha  : co- 
bertor de  cania  bordado. 

* COLR  TE-POINTIER,  s.  //t.Colcliero : 

el  que  hace  ó vende  colchas.  ¡|  Camero  : d 
que  hace  las  sobrecamas. 

COLRTiER  , s.  m.  Corredor  : de  cam- 
bios , de  lonja , de  oreja  $ y también  de  almo- 
nedas , de  bestias , etc.  j|  Courtier  de  ma- 
, riage  .*  el  casamentero. 

* COL  RUGE,  s.  m.  ( c amere. } Merma  x 
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«isa  : lo  qnc  falta  en  las  telas  para  llegar  al 
ancho  de  ordenanza. 

COURTILLIÉRE , s.f  Zarandija , gril- 
lotalpa : insecto  muy  voraz  , que  loe  las  rai- 
ces  efe  los  melones  y lechugas. 

CXHJ  ATINE,  s.f  Cortina  : solo  se  dice 
de  las  de  un  altar,  ó camarín.  Antiguamente  i: 
se  decía  de  las  de  una  cama  : hoy  se  llanta  ' 
rulen  u de  lit.  j|  ( J'ort . ) Cortina  : el  lienzo  de 
muralla  entre  dos  baluarte*. 

COURTISAN , s.  tn.  Cortesano  , pnla- 
ci<*go  : hombre  de  la  corte , ó sea  de  la  ser- 
vidumbre de  palacio.  JJ  Cortejante , obse- 
quiante : el  que  corteja,  ó hace  la  corte  a 
alguno. 

COt'ñTISANE,  s.f.  Dama  cortesana, 
meretriz. , ramera. , 

COURTISÉ,  EE,  p.  p.  del  veibo  cour - 
tiser. 
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gorra  en  la  casa  ó mesa  de  alguno  á título  de 
pariente.  Aplicase  á los  lugareños  quanJo 
vienen  á las  ciudades. 

COUS1MERC,  s.f.  Mosquitera,  ó ni  os- 
uite ro  : colgadura  de  cuma  para  defenderse 
e los  mosquitos. 

* COUSOIR,  s.  ni.  Telar  : instrumento 
compuesto  de  una  mesa  cou  dos  husillos  , 
etc.  , para  coser  los  libros. 

GUUSU,  CE,  p.  n.  del  verbo  coiulre  i 
y adj.  Cicatrizado , lleno  de  costurones  el 
pellejo  , ó culis.  ||  (fig. ) Se  dice  : avoir  la 
bouefte  consuc  : estar  con  la  boca  cosida,  no 
desplegar  sus  labios. 

COÜSSIN,  s.  m.  Coxin  : almohada  para 
sentarse.  ¡|  Cous*in  , cnussuiet , ó couchnir : 
pomazon , alniohadiila  pequeña  de  cuero , 
sobre  la  qual  corlan  los  doradores  los  ¿tañes 
de  oro. 
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COLRT1SER,  v.  a . Cortejar,  hace»  la 
corte,  obsequiar.  ||  ( fam.)  Cortejar  , galan- 
tear : alguna  nuigcr.  , 

* GOURTJOHCTÉ  , adj.  Caballo  corto 
de  ranillas. 

COURT OIS , OISF , adj.  Corte»,  atento, 
Urbano.  Esta  voz  es  ya  de  poco  uso  ; hoy  se 
sude  decir  civil,  honnéte , poli. 

CUURTOÍSÉMFNT,  adt*.  (««/.)  Cor- 
tesmentc  : con  atención,  con  afabilidad. 

COL'RTOISIE  , s.  f.  { fam. ) Cortesía  , 
cortesanía  : urbanidad  , atención.  Hoy  se 
suele  decir  politesse , civilité , hormefeté. 

* COURTON,  s,  m.  Las  quatio  especies 
de  bila/a  que  se  saca  del  cañamo. 

* COURT  - PENDU  , ó CAPENDU  , 

s.  tn.  (dase  de  manzana. 

* COURTRAI,  (geogr.  ) Curlray  : ciu- 

dad  de  Flándes.  • 

COURU  , UE , p.  p.  «leí  verbo  conrir  en 
todas  su;  acepciones  : y adjetivo  en  las  mis- 
mas de  perseguido  y de  seguido  , buscarlo,  ó 
deseado. 

* COUS,  6C0YER  > s • m.  Ajaron  : pie- 

día  de  amolar. 

*COL’SEUSE ,s.f  {enquad.)  Costurera  : 
la  qnc  cose  los  libros. 

COLS1N  , ENE  , s.  Primo  , prima.  || 
Cnusin-gernuiin  : primo  hermano.  [|  Cou- 
\in  issu  de  germain  : primo  segundo.  J| 
Causin  paternel  : primo  de  parte  de  padre. 
||  Cousin  maternel  : primo  de  prrte  de 
madre. 

COUSEV,  s.  m.  Mosquito  : se  entiende 
el  de  trompetilla,  que  también  se  llama  cí- 
nife* I«o*  demás  se  llaman  rnouchn  ons. 

COU  SIN  AGE , s.  m.  {fam.)  Primazgo  : 
d parentesco  de  primos.  Tómase  también 
|K)r  toda  la  parentela,  ó junta  de  parientes, 
wi  un  convite  , ó diversión. 

C0US1NER , v.  a Primcar,  v primearse : 
tratar  , ó llamar  de  primo  a alguno. 

GUÚSINER,  v.  /<,  {J'am.)  Meterte  de 


COUSSINET,  «.  m.  dim.  Coxinelc,  al- 
mohadilla. 

fCOLSriLLE,í.y!  Lo  mismo  que  Cou- 
tille. 

COÚT,  s.  m.  i^for.)  Costa,  ó costas, 
como  »e  suele  decir. 

* COUTANCE , {geogr.)  Cutan za  : ciu- 
dad de  Normandía. 

COÚ TAKT  , adj.  Solo  se  di  ce  en  estas 
frases  : c‘c±l  le  prix  coiltanl , es  su  ro*u*  , 
es  el  precio  dé  su  compra  : dnnner  une 
chose  au  prix  coUlunt , darla  al  coste , á 
coste  y costas. 

COUTEAU  , s . m.  Cuchillo  : voz  gene- 
rica  de  toda  clase  de  cuchillos.  ||  D ícese 
también  coutcau  una  especie  de  espadín 
corlo , que  se  trac  por  adorno.  ¡|  Coutcau 
pliant  : navaja  de  muelle.  ||  Coutcau  tic 
pnche  : navaja  de  faldriquera.  |[  Coutcau  de 
(ripie re  : cuchillo  xilcro , ó de  dos  cortes.  || 
Coutcau  de  cJiassc  : cuchillo  de  monte.  j| 
Coutcau  a rogner  : lengüeta  de  que  usan  los 
ruqu;.dcm.viorcs  : coutcau  a parer , chilla  , 
la  cuchilla  que  usan  los  mismos  para  urlclgai 
zar  los  extremo*  de  las  pieles. 

*COUTEAUX,  s.  m.  pl.  ( celrer .)  Tixcras : 
las  seis  primeras  pluma*  del  ala  de  las  aves 
de  altanería  y rapiña. 

COU  PELAS,  s.  m.  Cuchilla,  machete, 
y también  al  funge.  ||  ( ndut.  ) Cuchillo»  j 
unas  velas  triangulares  que  so  envergan  en 
los  estáis. 

COUTELFER,  TÍRE,  s.  Cuchillero  : el 
que  buco  toda  clase  do  obras  de  cuchille- 
ña. 

COUTELIKRE  , s.  f ( aat.)  Estuche  , ó 
caxa  , para  meter  cuchillos. 

C0LTELLKR1E,  s.f.  Cuchillería  ; arta 
y oficina  del  cuchilirto. 

COt  l ER  , v.  n.  Costar  , tener  de  costa  : 
una  cosa  que  se  compra  , ó manda  hacer.  || 
ifiS')  C’fetar  : causar  trabajo,  cuidados. 
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COÜTF.UX , EUSE , aJj.  Omo»>  : lo 

que  CUesla  mucho  dinero. 

COUTIER,  s.  m.  Texwlor  de  cotíes  y 
terlices. 

* COUTIÉRES  , 5.  f yl.  ( nóut . ) Oben- 
ques : cabos  grtic»"»,  que  encabillan  en  la 
cabeza  del  palo  o mástil  sobre  ios  baos. 

COU  TIL , j.  m.  Cotí : tela  que  sirve  para 
cortinas  , colchones  , etc.  También  es  terliz. 

* COUTILLADÉ  , s.  J.  Fs  tocar  i a , y 
cuchillada,  dada  con  el  estoque. 

* COUT1LLK  f s.  J.  1:1*  loque  : arma 
ofensiva. 

* COUTILLIER  ,*  i.  m.  Soldado  que 
Usaba  del  estoque. 

COU’IHK , s.  ni.  Reja  : riel  arado.  j| 
Cuchilla  : de  fabriquero  ríe  carbón. 

GDUTUME  , s.J.  Costumbre  : hábito  de 
hacer  una  cosa,  ¡j  Uso,  usanza,  estilo  : do 
ciertos  países.  ||  Consuetud  : derecho  consue- 
tudinario , ó tuero  municipal , de  tal  ó tal 
ciudad,  provincia,  etc.  ||  Llámase  también 
voutumcy  el  derecho,  6 impuesto,  que  pagan 
las  mercaderías  en  su  transito  6 entrada  en 
ciertas  ciudades. 

COUTUMIKR , FUE,  tul}.  Consuetudi- 
nario : lo  «pie  es  de  costumbre,  ó lucro.  J| 
( fant . ) El  que  no  sale  de  su  costumbre : que 
tiene  por  costumbre  , 6 hábito  hacer  tal  cosa. 

COirrUMIER,  j.  m.  El  libro  de  los 
fueros,  ó consuetudes  municipales»,  con  que 
se  gobierna  una  ciudad  , ó provincia. 

HX)UTUMU&EMENT,  adf.  ( Jam.)  De 

costumbre , de  fuero. 

COUTURE,  i /.*  Costura:  la  unión  de 
«los  cosas  que  se  han  cosido.  i|  La  acción  de 
coser.  ;|  La  lalior , ú obra  ite  aguja.  ||  El 
oficio  de  sastre , ó sastrería.  ¡|  Costurón  : ha- 
blando de  la  cicatriz  que  queda  de  alguna 
herida  en  el  cutis.  ||  (fig. } Se  dice  mhattrc 
les  couturcs  , por  santar  a uno  las  costuras  , 
c>  sacudir  al  qijc  estrena  un  vestid*»  por  juego. 

COUTURE,  ÉE,  tul}.  El  que  tiene  cos- 
turones ó botanas  en  el  rostro,  ó cuerpo. 

* COUTURERIE , s.J'.  Costurería  , sas- 
trería : obrador  desastre  , y de  costurera. 

COUTURIER,  s.  m.  .Sastre  remendón  * 
oficial  que  cose  «i  piezas  : es  voz  jioco 
usada,  como  en  español  la  de  costurero.  ,| 
{anal.}  Se  llama,  tnuscle  couturier , el  sarto- 
rio , ó músculo  del  sastre. 

COUTL RIERE,  *.  f.  Costurera  : la 
tnuger  que  pasa  ríe  coser  ropa  blanca,  v 
también  ue  color,  ó de  sastrería,  que  en 
español  se  llama  oficiala  de  ropería. 

COU V Al W , ó COUVEIN , r.  m.  Una 
bjicdi*  de  simiente,  de  que  se  crian  las 
dtlIirJlfK. 

COUVÉ,  ÉE,  p.  p.  Empollado.  V.  Cou- 
*>er. 

COEVEE,  s.  f.  La  echadura  di*  huevos, 
q uc  de  uuu  vez  cuq  olLu  lus  aves.  • j bollada , 


parva  : de  pollticlos  , ó gurí  ¡patos , que  están 
con  ta  madre.  ||  Nidada  : hablando  de  paxa- 
n>s.  ||  {Jig-  vuig.)  Cama<la  , cachillada  : 
familia,  prole,  de  gente  ruin.  j|  Camada  : 
de  ladrones. 

COLVENT,  s.  m.  Convento  : casa,  y 
comunidad  religiosa. 

COL  VER  , u.  a.  y n.  Aclocarse:  ponerse: 
clueca  la  gallina.  j|  Empollar  las  gallinas,  y 
aves  : estar  sobre  los  huevos.  i|  Ocultar,  en- 
cubrir : malas  intenciones.  |j  I¿e  jen  cinivc 
so  tu  la  cendre  : donde  hay  ceniza  fuego 
queda.  j|  (Jig.  Jam. ) Se  dice  : canter  des 
j eux  : no  apartar  los  ojos  de  una  persona  , 
ó cosa  que  se  desea. 

COL V KRCLE,  s.  m.  Cobertera  : de  olla. 
||  Tapa  : de  homo. 

* U )UVERSEAU , c.  ni.  f carp. ) Cerrha. 

COUVERT,  *.  Vi.  Cubierto  : par.tge  de- 
fendido de  las  inclemencias  del  lienqH).  j| 
Simple  cubierto  : techado , alojamiento.  |j 
Cubierto  : el  servicio  de  mesa,  que  se  pone 
á cada  uno  de  lo»  que  lian  de  comer,  con  sn 
silla.  ¡[  Cubierta  : el  papel  en  que  »c  en- 
vuelve v cierra  una  carta.  ||  Tejado  , 6 techo, 
de  edil  icio.  ¡|  AJ  cifre  Le  conferí  : poner  la 
mesa  para  comer.  ||  On  y comptmt  dtx 
cnurerts  : se  contaban  diez  de  mesa.  ¡|  st 
coufcrl , d(4'.  En  salvo,  cu  seguro,  cu  de- 
fensa : quando  se  dice  absolutamente  de 
¡>ei  sonas  , ó cosas.  ||  lítre  d conferí  d Un 
vois : oslar  detrás  de  un  Ixisquc,  ó defendido 
por  un  l>osque.  j|  Se  nieiüe  d coiu'ert  des 
ardeurs  ilu  soled  : ponerse  a la  sombra.  |J  .Ve 
mettre  d couferl  de  la  p/uie , de  la  m>us- 
quelterie , du  canon  y etc.  : resguardarse  de 
la  lluvia,  de  la  fusileiia  , de  la  atltllerta,  etc. 
||  Mettre  le  trésor  d com/crl  : poner  cu  co- 
bro el  tesoro. 

COU  VER  I’,  ERTE , p.  p.  del  verbo  rou- 
fnr  en  todas  sus  acepciones , que  se  encierran 
en  el  adjetivo  siguiente. 

COUVERT , ERTE,  adj.  Cubierto,  ta- 
pado , oculto : por  la  interposición  du  otra 
cuerno.  ¡|  Cuhicilo  : por  anopudo,  vestido, 
en  significación  de  pobre  , ó de  pora  ropa.  ]| 
Cubiei  lo  : por  llena  mía  superficie,  ¡j  i )l»sr ti- 
ro : hablando  de  lili  les  , ó colores.  |j  Defendi- 
do, resguardado  : en  términos  de  guerra.  j| 
{jig*  ) Se  dice  homme  coufert,  del  boiubre 
cenado,  reservado  , que  no  descubre  su  in- 
tención a nadie. 

CÜUVEIlTl*,!./  Baño,  barniz  : cu  la 
loza.  i|  Fsui.tlte  : cu  la  porcelana. 

(X 1L \ ER 1'EMENl , <w/* ■.  Encubierta- 
nicntc  : secretamente  : á escandidas. 

COUV  FRl’LRK,  s.J.  Cobertor,  manta,* 
frazada : de  una  cama.  j|  Cubierta  : de  un 
libro.  [|  Tejado:  «le  una  casa.  j|  Repostero: 
que  se  pone  sobic  la  caiga  de  un  bagase,  ó 
acetuifa. 

c.GL\  ERTUIlE , s.J'.  Cuhicrtr.,y  cobcr- 


CRA  ( 255  ) CRA 


tura  : lodo  lo  que  se  pone  encima  de  otra 
cosa  para  resguardarla.  ¡|  ( Jig. ) Capa  : pre- 
texto , título , color 

COUV ERTURIER , s.  m.  Fabricante  de 
mantas , v también  el  que  la»  vende. 

COL’VET  , s.  m.  ( ant.  ) Maridillo  : 
kraserillo  con  rejuela  : para  calentarse  lo» 
pie*  las  mugeres. 

COUVEUSE , s.  J'.  Clueca  , v llueca  : la 
gallina  q o ando  está  empollando  los  hue- 
vos. 

COUVI , adj.  Díccsc  del  huevo  empolla- 
do , y también  huero. 

CblJVRE-CHEF,  s.  m.  Cofia,  toca  : de 
que  usan  las  aldeanas.  ||  ( cirug .)  Venda: 
para  la  cabeza. 

COUVKE-FEU,  s.  /*.  Cnlicricra  , tapa- 
dera : campana  de  metal , ó barro,  para  ta- 
par la  hinibrr.  ¡|  Campanadas  que  »e  dan  en 
lo»  conventos , para  que  los  religiosos  se  re- 
tiren á sus  cuidas,  que  regularmente  llaman 
quiete. 

COUVRE-PIED , s.  m.  Cobertor  peque- 
ño , que  cubre  media  cama  hacia  los  pies. 

COUVREUR,  *.  ni.  Pizarrero:  el  oficial 
que  pule  y sienta  las  pizarras  en  un  edificio. 
j¡  Plomero  : el  que  emploma  los  tejados  de  los 
edificios.  |¡  Trastejado!' : el  oficial  de  albañil 
que  cubre  de  tejas  un  tejado. 

^COCVRELSE,  *.  f.  La  rauger  que  en 
Francia  entoniiza  las  lulas  v listones  con  paja 
para  sentarla»  en  los  tejados.  ||  Oficiala  de 
sillero , que  tuerce  y texr  la  paja  cu  los  asien- 
to» de  las  sillas. 

COLVRIR,  *.  a Cubrir,  tapar,  ocultar: 
una  cosa  con  otra.  j|  Cubrir  ; por  llenar  una 
superficie.  If.Cubur  : lechar  una  cosa,  hacer- 
le el  tejado. ||  Cubrir  : el  macho  á la  hembra, 
jj  Cubrir  : poner  una  tropa  en  un  puesto  , 
resguardado  , defendido,  jj  (fig- ) Encubrir, 
ocultar,  disimular. 

COUVRIR  ($£)}  v.  r . Cubrirte  : por 
ponerse  el  sombrero , tocarse  la  cabeza.  || 
Cubrirse  el  cáelo  , el  tiempo  : por  nublarse. 

* COVENDEUR  , s.  m.  El  que  vende 
con  otro  una  cosa  que  poseían  cu  común. 

CRABE,  i.  ur.  Langosta  de  mar  : can- 
grejo grande. 

CRABIER,  s.  m.  Cangrejera  : ave  de 
America  , que  se  sustenta  con  cangrejos. 

CRAC»  adv.  ( fam . ) Chas,  tris  : esta- 
llido que  da  la  madera  , ú otro  cuerpo  só- 
lido , q uando  se  abre  , ó raja.  ||  Faire  cric 
trac  : cruxir  , castañetear. 

CRAC  ! ( ínter j.  J'um. ) Hachí  1 Ya,  ya  í 
Pues  va  ! Ya  lo  veo.  Se  usa  pura  denotar  la 
burla  ó desprecio  de  uua  cosa  inverosímil  , 
ó de  un  embuste  que  alguno  cuenta.  ||  Tam- 
bién se  dice  , crac  , para  expresar  la  pronti- 
tud con  que  sucede  , ó se  hace  una  cosa  : 
«x.  crac : le  voila  dum  U tumbean  ; zas  ! 
fatalc  muerto 


CRACHAT , $.  77i.  «Salivazo,  gargajo, 
escupidora  : espillo  , en  estilo  medico. 

(«Hache,  ÉE , p.  «.  y adj.  Escupido. 

CRACHEIMENT,  s.m.  Gargajeo  , escu- 
pidero , salivación  continua  , ó frequeiile. 

CJIACIiER , v.  n.  Escupir , salivar , c¿ 
echar  salivas , ó esputos  • y también  garga- 
jear. 

CRACHER , i»,  a.  Escupir , arrojar  : u- 
na  saliva  , un  gargajo.  j|  {Jig.  ) Se  diño 
crochet  au  nez  de  qudquun , por  escupirle 
á la  cara  , hacer  escarnio  de  el , darle  una 
sorrostrada  : crachcr  contre  le  riel,  blas- 
femar , decir  pestes  contra  el  poderoso. 

CRACHELR,  EUSE,  / Escupidor  : 
el  que  escupe  mucho  : Tmnbicu  gargajien-, 
to  , v gargajoso. 

CftACHOIR,  r.  m.  Escupidera : vasija 
de  metal , ó loza  , en  que  se  escupe.  ||  Es- 
cupidera : sitio  ó cazón  di?  aserrín  , o artuu , 
en  que  se  escupe  por  aseo. 

CRACHOTEMEN T , s.  m.  Salivación 
freír  iren  te. 

GRACHOTER  , v.  n.  Escupir  con  fre- 
qüeucia. 

CRAIF,  s.  f Creta  : piedra  caliza  blanca, 
que  quando  ^itá  bien  pulverizada  , también 
se  dice  tiza. 

CRAIGNANT  , ANTE,  adj.  del  verbo 
crtúndre . Lo  mismo  que  timorato , religioso. 
Fn  «te  sentido,  homme  craignant  Dicu , e» 
hombre  temeroso  de  Dios. 

CRA1NDRE,  a.  a.  Temer  : tener  temor  : 
y también  ttiiediff 

CRA1NT , A1NTE , p.  p.  y adj.  Te- 
mido. 

CRAINTE  , s.  f.  Temor  , miedo  : con- 
forme á ló  que  se  aplica,  jj  Creíate  de  Dicu , 
es  temor  de  Dios  j y c rainte  de  la  mort , es 
miedo  de  la  muerte.  ||  De  crainle  que...  De 
miedo  que...  temiendo  que...  ||  De  craiate 
de..,  por  temor , ó miedo  de... 

CRAINTIF , IYE  , atty.  Tímido,  me- 
droso , temeroso. 

CRAINTIVEMENT , adv.  Cou  temor  , 
con  miedo. 

+ CRAMAILLER  , s.  m.  ( relox. ) Re- 
gistro dentado , para  los  reloxcs  de  repeti- 
ción. 

CRAMOISI , s.  m.  Carmesí  : díccse  del 
tinte , ó color  de  este  nombre. 

CRAMOISI , IE  , adj.  Carmesí  : lo  que 
es  de  este  color.  ||  {jig- y prov.)  Se  dice:  sol 
en  cramoisi  -.  lomo  que  se  ene  a pedazos  , 
tomo  rematado;  y taid  en  cramoisi,  feo 
como  el  chucho , ó el  coco. 

CRAMPE,  s.  f Calambre  : contracción 
de  los  nervios  con  grandes  dolores , con  es- 
pecialidad en  las  piernas  y pies.  ||  ( albeit . ) 
Se  dice  c rompe , del  embarrado  , embarra 
miento  : calambre  que  da  á las  bestias  en 
los  jarretes.  |j  Goutt&crampe ; especie  de  go- 
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la  míe  <l:i  d«?  repente  , y se  quita  prcoto. 

CRAM  POBl,  s.  m.  Grapon  .-grupa 
grande  de  hierro  , que  sirve  para  unir  j Ase- 
gurar una  visa.  I|  Olio  de  la  herradura  : la 
curvatura  de  ía  extremidad  de  ella.  ||  Grapa : 
el1  pedazo  de  hierro  donde  entra  el  pestillo 
de  una  ventana.  j|  Abrezrtdern , laña  : la 
pida  de  hierro  que  sirve  para  abrazar  y ase- 
gurar una  cosa.  [|  Crantpons  : camhro- 
ncr:  piezas  «le  hierro , clavadas  en  «los  lí- 
neas a Jo  largo  , en  la  parle  inferior  tlel  car- 
ro de  lar  prensa.  , 

CR  AMPONNE  , EE  , p.  p.  y atíj.  Ase- 
gurado , agarrado  : con  lanas  , ó grapas. 

GR A MPONNER  , v.  a.  Lañar,  trabar  , 
unir,  asesinar  : con  gTapone*. 

CRAMPONNER  ( SE)  , r.  Aferrarse: 

agarrarse  : engarabatarse. 

CRAMPONNET , r.  m.  Armelea  : la 
sortija  con  punta , que  sirve  para  mantener 
el  ernojo. 

CRAN  , s.  m.  Muesca  , o diente  : que 
se  hace  en  algún  cuerpo  duro  para  «pie  en- 
caxc  otro. 

GRANE , s.  m.  Cráneo  : el  casco  de  la 
cabeza  : la  calavera.  ||  ( fam .)  Se  «lice  de  un 
mozo  desajuiciado  c’est  un  crdmt' : en  un  ca- 
lavera. 

* CRANERL1N , s.  m.  ( blas.  ) Cranrr- 
lin  : parlé  de  una  corona  puesta  en  ban«Ia  en 
10  interior  del  escudo. 

CRAPAUD,  s.  m.  Sapo,  escuerzo. 

C R A P A U D A I L L Fm  ó C R í : P A l T - 
D A 1 LLE,  s.  f Espumilla  : especie  de 
gaza  muy  clara. 

GRAPA L DIERE , s.  f Parage  donde  «e 
hallan  muchos  sapos. 

CRAPAUDINr. , s.  f Rntraquites,  si- 
derites  , cropudina  : piedra  preciosa,  jj  { nl- 
beyí. ) Gala  pago , espundia  : enfermedad 
que  las  caballerías  padecen  en  los  pies.  ||’ 
Gorron,  tejuelo,  pnerca  : la  pieza  donde  es- 
triba el  quicio  de  una  puerta.  ||  Rangua  : 
la  pieza  de  hierro  en  que  juega  el  gorron  , 
ó espiga  de  las  máquinas.  ¡¡  EriraXC  : H ra- 
nal donde  rueda  la  barra  posterior  del  telar 
de  terciopelos.  ||  Pigeons  a la  cntparcrline  : 
pichones  abiertos  , y asados  m las  parrillas , 
que  se  sirven  con  una  salsa  picante. 

¥ CHAPOME , i.  f ( relox. ) Lima  bas- 
tarda. 

CKAPOUSSIN,  UVE,  s.  (fiint.)  Rana- 
cuajo : la  persona  pequeña  , y contrahecha. 

CRAPULE,  j.  J.  Crápnla  : disolución 
«n  comer  y beber. 

CRAPULER  , v.  n.  Glotonear , comer  y 
Krlwr  con  exceso. 

CRAPULEUX,  EUSE  , adj.  El  que  an- 
da en  borracheras , ó borracheando. 

CRAQUEL1N , s.  m.  Hojuela  : rosquilla 
de  pasta  firme,  que  cruxc  entre  lo*  diente* 
q uaudo  se  come. 


4 ) CR  \ 

* CRAQUELOT , s.  m.  Arenque  ahu- 
ma«lo  , o curarlo  , que  está  aun  fresco. 

CRAQLEMLNT  , s.  «i.  Cruxido,  chas- 
quido, castañetazo:  el  sonido  que  haré  al- 
guna cosa  dura  al  tiempo  de  abrirse , des- 
pegarse , «i  gol  jurarse  ron  otra. 

CRAQUEft  , v.  n.  Cruxir,  estallar  : re- 
cbiuar  : conformo  á lo  que  se  aplira.  || 
i [vulg.)  Chacharear , rajar,  embocar  men- 
tiras , echar  bocanadas  , jactarse  de  lo  que 
no  se  lia  hecho. 

CRAQL  ERIE,  s.  f Embasté  : menti- 
ra : pilonera. 

ChA<¿UÉTEMF.NT  , ...  m.  Catañet», 

dentelleo  : cruxido  de  los  dientes. 

CRAQUETFft  , %>.  n.  Castañetear,  chas- 
quear. if  De  la  leña  quando  arde  se  dire 
chisporrotear.  ||  Crotorar,  castañetear  : la 
cigüeña, 

GR  AQUEl  ’R  , EUSE , subst.  ( fam.  ) 
Chacharon  , fanfarrón  , faramallero  : c|ue 
se  jacta  vanamente  de  hacer  lo  que  no  hace. 

GRASE,  ó SYN  ERESE,  s.  f (gram. ) 

Sinéresis  : tigura  por  la  «pial  se  juntan  dos 
sílabas  en  una. 

* CRASPKDON,  s.  m.  ( medie.  ) Cras- 
pedon  : enfermedad  del  gallillo. 

CRASSANE , s.f  Grasan  a : pera  muy 
sabrosa. 

CR  ^SSE , s.  f Grasa  , 6 mngre  : «le  la 
piel , y de  los  vestidos.  ||  Avaricia  sórdida , 
ó sonlidr/J)  C 1 rnsse  de  la  téte  : caspa  de  la 
rabosa.  j|  Crasse  des  dents  : toba.  ||  Ce  as  se 
ile  la  lt rugue  : sarro  de  la  lengua.  ||  Crasse' 
des  nngies  : negro  de  las  uñas.  ||  Crusse  des 
culotles  : mugre  «le  los  calzones.  ||  Oraste 
ríes  melare*  : escoria  de  los  metales.  ||  ( fig. ) 
Dices*  : la  eraste  du  cnllége : esto  es,  lá  cor- 
teza , la  pedantería  dél  colegio  , «le  la  «cue- 
la , «leí  aula.  ||  Etre  né  dans  la  crasse.  : ha- 
ber  tímido  tosco»  pañales , nacido  en  la  mi- 
seria. ||  Ptvre.  ibins  la  eraste:  vivir  sórdida- 
mente , con  mrserhi. 

CRASSE,  adj.  Graso,  gordo*,  pingüe: 
y también  esp«?so  i ó viscoso.  ||  ( Éig:  ) Di 
cese  : tgr/nrance  crasse  : crasa  ignorancia. 

(.RASSEUX , EUSE,  adj.  Grasicnto, 
utngiiemo. 

GRASSEUX  , EUSE  , subst.  Roñoso , 
sórdido  , avariento. 

CRATERE  , *.  m.  ( tai.)  Crátera  , co- 
pa , ó cuenca , cu  que  bebian  los  Romanos. 
||  Crátera : la  boca  , ó abertura  de  un  vol- 
can. 

CRATIOGLK  , ME  , p.  p .y  adj.  Qua- 
dricnlmU». 

CRAT1CCLER  i l'-  o.  Qüadriculár  : re- 
ducir una  pintura  o dibuxoa  tamaño  mayor 
ó menor  por  medio  de  la  quadricula. 

CHAVAN , s.  m.  Anade  muscaria  : ave 
palmipide.  ||  Testáceo  que  se  agarra  á la 
quilla  del  navio. 
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CRAVATE  , 5 m.  Croato  : el  soldado 
de  caballería  de  Croacia.  Hoy  se  dice  en 
francos , croata . 

CRAVATE  , s.f.  Corbata  r sea  de  lien- 
to , de  muselina  , ó de  seda. 

CRAYON,  s.  m.  Lápiz,  lapicero  : de  míe 
se  usa  para  diseñar,  escribir,  apuntar.  j|  Re- 
trato : di  bu  x o hecho  con  lápiz.  ¡|  Rasguño  , 
borrou  : la  delincación  ó primera  traza  hecha 
con  lápiz.  H ( fifi. ) Rasguño,  bosquejo  : lige- 
ra descripción  que, se  hace  de  nnacosa. 

CRAYüNNE,  EK,p.p.  del  verbo crayon- 

nar. 

CRAYONNER , v.  a.  Lapidar,  trazar 
con  lápiz  : dibujar,  delinear. 

CRAYONNEIJR,  s.  m.  Diseñador : el  que 
dibuxa  con  lápiz. 

CRAYONNEUX,  EUSE,  adj.  La  tierra 
6 piedra  de  la  naturaleza  del  lápiz. 

CRÉANCE , s.  f.  Crédito  : in  cantidad 
qnc  debe  uno  á *u  acreedor,  y el  titulo  de 
esta  misma  deuda  á favor  de  este,  jl  Creencia : 
la  instrucción  secreta  de  una  negociación  , 
que  se  encarga  á alguno.  ||  Lettres  de  crean- 
ce  : cartas  de  creencia  , o credenciales  : ata 
los  despachos  que  un  Soberano  da  á un  em- 
bajador para  acreditar  su  persona , y la  co- 
misión que  lleva. 

CRÉANC1ER, IERE, s.  Acreedor:  a«píel 
á quien  se  debe  dinero,  ú otra  cosa  equiva- 
lente. , 

CREAT,  s.  m.  Segundo  picador  : en  Us 
academias  de  manejo  del  caballo. 

CREAT  EUR.  s.  m.  Crimlor : solo  se  dice 
d«  Dios.  ||  Quando  se  habla  de  un  hnnibre  , 
de  un  ingenio, se  dice  inventor: y en  este  sen- 
tido es  cambien  adjetivo , y corresponde  á 
original. 

CRÉATION  , s.f.  Creación  : el  acto  de 
criar,  ó sacar  Dios  alguna  cosa  de  la  nada.  || 
Creación  : la  nueva  creación  de  empleos  , 
rentas,  etc.,  que  hace  un  Soberano.  |f  Crea- 
ción : la  nominación  de  Cardenales  que  hace 
el  Paro». 

CnEATURE , s.f.  Criatura  : todo  ente 
m iado.  ||  ( fig. ) Hechura  ; aquel  que  debe  su  | 
fortuna  y empleo  á un  ministro  , señor,  ó 
poderoso.  ||  ( id.  ) Llámase  creatura  «le  tal  ó 
tal  Papa  el  Cardenal  que  fue  de  tal  ó tal  crea- 
ción. jj  Tómase  alguna  vez  créature  por  lo 
que  se  dice  en  español  alma,  ó ente  , en  mal 
sentido  , hablando  de  alguna  mnger. 

CRÉBF.B , s.  m.  Crebele  : árbol  y frnta 
de  la  isja  de  Java. 

CRECELLE , s.  f Carraca , ó matraca  : 
de  que  se  usa  el  jueves  y viernes  santo  en 
los  templos  en  lugar  de  campanas.  ¡|  Sona- 

*  CRÉCERELLF.  , s.f  Cernícalo  : ave 
de  rapiña.  |J  Alfaneqoe  : especie  de  halcón.  ||  i 
Castillejo  : «le  niños. 

CHECHE,  s.f.  Pesebre  : el  comedero  de 


las  bestias.  ||  ( arquit. ) Ante-cspqjon  : de  un 
puente. 

CRÉDENCE,  s.f.  Credencia  : el  apara- 
dor donde  se  pone  todo  lo  necesario  para  ce- 
lebrar una  misa  nuyor. 

C REDI  BILI  I É , s.J.  ( feo/. ) Credibili- 
dad. , 

CREDO’,  i.  m Crédito  : buena  fama  y 
reputación.  j|  Crnlito  : préstamo , ó emprés- 
tito mutuo  «le  dinero,  o géneros.  {|  Achctcr 
ou  prender  a crédit : comprar  al  liado.  j|  A 
crédit : de  balde.  ||  Lettre  de  crédit : carta  de 
crédito. 

CRÉDITER  , o.  a.  Abonar  : assentar  en 
el  libro  de  cuentas  Ja  cantidad  «rué  se  naga 

* CRÉDITEUR , s.  m.  Acreedor  : el  que 
tiene  deudas  «(uc  repetir  contra  alguno. 

CREDO  , s . m.  C retío  : el  símbolo  de  los 
Apóstoles. 

(JiÉDULE , adj.  m.  yf  Crédulo  ; el  que 
cree  ron  demasiada  factlidatl. 

CRÉDULITÉ  , s.  f Credulidad  : dema- 
siada facilidad  en  creer. 

CRb.E  , EE , p.  PJ  adj.  Criado  : creado. 

CREER  , v.  a.  Criar  : producir  algo  de  la 
nada.  |j  Crear  : erigir , ó instituir  un  nuevo 
empleo , ó dignidad.  ||  Creer  une  renté , unm 
pensión  : constituir,  imponer  rentas  , echar 
{tensiones  , ó pensionar  , echar  cens«ts.  || 
Cree/ , Contracta r das  deltas  . contraer  deudas, 
adeudarse. 

CREMAILLÉRE , 5.  f.  Llames  : de  co- 
cina. ||  Registro  : muesca. 

CREMAILLON  , /.  m.  Llares  pequeñas, 
que  sirven  para  aumentar  Jas  regulares. 

CRE  ME  , s.  J.  Nata  : de  la  leche.  j| 

Nata , ó flor  : lo  mas  exquisito  , ó lo  mejor 
de  una  cosa  en  qualqtiier  línea  |¡  Créme  de 
tartre  : crémor  de  tártaro. 

* CRÉME , ( gcogr. ) Crema  : ciudad  dej 

estado  Veneciano.  * 

CRÉMENT  , s.  m.  ( gram . ) Cremento  , 
incremento:  el  aumento  de  sílabas  del  nomi- 
nativo en  los  demas  casos  de  la  declina- 
cion.  , 

CRTJMER  , y.  n.  Hacer  nata  la  leche. 

CRÉM1ÉRE  , s.  J.  Lechera  , que  vende 
nata. 

CRKNEAU  , s . m.  Almena  , de  un  cas- 
tillo. 

CRENELAGE,  s.  m.  ( moned . ) Cordón-» 
cilio  : de  la  mony«la. 

CRENELE , EE,  p.  p.y  adj.  Almenado: 
dentado  : recortado. 

CRENELER  , v.  a.  Almenar  : guarne- 
cer ó coronar  de  almenas  un  castillo.  ||  Den- 
tar una  sierra , ú otra  cosa  : recortar. 

CRENELLRE,  s.  J.  Almenage  ¡|  Dien- 
tes, muescas.||Recorte:en  forma  de  dientes, 
Ó de  almenas. 

CREOLE  , s.  m.  y f.  Criollo  : el  ameri- 
cano hijo  de  padres  europeos. 
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♦CRÉPAGE,  5.  m.  Aderezo  , que  se  da  al 
crespón. 

CRÉPE,  t.  m.  Crespón  : especie  de  gasa. 

CREPE , j.  m.  Cendal:  lela  de  sede;  ó li- 
no muy  delgada  y iransparenu-. 

CREPÉ  , ÉE p.  P-  y adj.  Encrespado  : 
crespo , rizo. 

CR$PER  ,V  a.  Rizar  : el  cabello. 

CREPER  ( SE) , V.  r.  Rizarse  : el  pelo. 

CREPI',  s.  m.  ( athañ. ) Blam picadura  : 
de  un  iruarto  ||  Tendidura  de  cal  : para  re- 
tocar. ,1|  Esl  opajeo. 

CREPI , t K , adj.  Tendido  : de  y^o  , ó 
ral  : blanqueado:  estropajeado.  ||  Un  ruir 
crcpi : una  piel  con  grano , como  ios  la!  i Ir- 
les , y cabritas. 

CREl’IN  ( SAINT) , s.  m.  Usase  solo  en 
es1  as  frases  vulgares  : perdje  tan  saint-rró- 
pin  ; porler  loul  son  s.tint-crcpiit  : perder  , 
ó llevar  todo  su  líalo , ó su  axuar , esto  es  , 
toda  su  hacienda. 

CRÉP1NE,  s.f.  Farf.il.i , rapacejo  : con 
qnc  se  gtiamerc  alguna  Cabla. 

* CREPINETTE  , s.f  Salchicha  «pías- 
rada  como  en  ligura  de  tomate , y rodeada 
de  grasa. 

CREPIR , o.  a.  Revocar , enlucir  ten- 
der , ó blanquear  una  pared  con  yeso  , ó cal : 
estropajear  un  quarto.  |l  Sacar  el  grano  á las 
pieles  con  la  ponida  , que  también  se  dice 
passer  ¡t  la  isoweUe. 

CRÉP1SSURE,  s.  f Blanqueo  : la  ac- 
ción dp  blanquear  una  pared. 

CREPITA  I’IUN  , s.f  CliisjmiTOteo  : de 
llama. 

CREPOn.MELE.  s.f  V.  Crrp.iudnille. 

CRÉPUN  , r.  m.  Crespou  : lela  de  lana, 
ó seda , algo  mas  tupida  que  el  crespón  re- 
gular. . 

CREPU  , L’E  , adj.  Crespo  , rizado  : se 
dice  del  cabello. 

* CREPL'SCUllAIRE  { CF.RCLE  ) , 
adj.  ( astron. ) Circulo  cresptiscnlitr : paralelo 
al  lio:  i zoo  le , y á 18  grados  de  distancia  ha- 
cia el  rjadir.  Es  el  límite  de  los  rrcspiiseulos. 

CRÉPUSCULE , s.  m.  Crepúsculo. 

CRÉQU1ER , s.  ni.  Endrino , ó ciruelo 
silvestre.  !|  ( Iritis.  ) Endrino  , con  sus  minas 
dispuestas  en  fonna  de  candelabro. 

* CRKS  , <i.  f.  Crea:  cierta  dase  de  lienzo. 

* CKtiSANNE , &.  f.  Crcsana  : clase  de 
pera. 

4CRESSEAU , s.  m.  Especie  de  sarga  do- 
ble. 

CRESSON  , s.  m.  Berro  : planta  aquá- 
tica.  ||  Cresson  a la  vache  , bccubunga.  j| 
Cresson  alenoU  , malpica  , especie  de  mas- 
tuerzo. !|  Crestón  de  roche  , saxífraga  do- 
rada. ;l  Crestón  de.  V atenea , Píumo. 

CRESSONXIERE,  s.  f.  Bou  bul  : sitio 
en  que  se  crian  Jos  berros. 

4 CRETACÉ  , ÉE  , adj.  Cretáceo  ó 


ere  toso  , que  contiene  creta  : hablando  de 
las  tierras. 

CKláXE , s.f.  Cresta  : la  del  gallo  , ga- 
llinas , y otras  ares.  j|  Moño  de  plumas , ó 
penacho  , qnc  tienen  algunos  páxarrusen  lo 
alto  de  la  cabeza.  ||  ( {Jig . ) Se  dice  leocr  la 
créte  ñor  levantar  la  cresta  , tener  mudio 
penacho  , mucho  gallo  , esto  es  , mucha  va- 
nidad , y soberbia.  j|  Crftc  de  enq  : gallo 
cresta  . planta.  ||  Crifte  de  morue : la  aleta 
que  la  merluza  tiene  sobre  el  lomo. 

* CRKJ'ES  » *•  1-  pl • Albardillas  de  teja- 
do , recibidas, ron  yeso  , ó cal. 

CRKTE,  EE  , adj.  Crestado  , encrestado : 
lo  «pie  tiene  cresta. 

4 CRETELKR , v.  n.  Cacarear  ¿ la  ga- 
llina. 

4 CKETKLLE  , i.  / Cola  de  perro  , | 

planta. 

CRÉTONRE  , i.  / Cretona  : lienzo 
blanco. 

4 CRETONS  , s.  m.  pl.  Chicharrones  : 
los  residuos  de  la  grasa  de  puerco  , después 
de  haber  s.i</adq  la  manteca. 

CREUSÉ  , ÉE  t P-  P'X  <*dj.  Ahondado : 
excavado. 

CREL SEMEN T , i.  m.  (poc.  us. ) Cava- 
dura : la  acción  de  cavar. 

CREUSER  , v.  a.  Ahuecar , ahondar , 
excavar , cavar  : hacer  hueca  , ó cóncava  una 
cosa.  ||  ( arquit . ) Vaciar  : formar  en  hueco 
una  obra.  ||  (fig. ) Profundizar  , penetrar  : 
en  una  ciencia , materia  , etc. 

CREUSET  , s.  m.  Crisol  : para  fundir  ó 
afinar  metales. 

CllEL'X  , EUSE  , adj.  Hueco  , vacio  , 
cóncavo  : y también  hondo.  |J  Vano, 

fútil , falto  de  substancia.  ||  Cctvccm  creux  , | 

cabeza  vacía , sin  meollo  : esprit  creux  , vi- 
sionario : pernees  creuscs  , quimeras  , sue- 
ños , imaginaciones. ||(yám. ) Se  dice  : aooir 
le  oentre  creux  : tener  gazuza.  ||  l'uitule 
acuse  : comida  sin  snltsumcia. 

CREUX,  ado.  D Icese : songer  creux : tra- 
soñar, pensar  en  ideas  vanas,  y quiméri- 
cas. 

CREUX  , s.  m.  El  hueco  , la  hoquedad  : 
el  cóncavo , el  hondo.  ||  Molde  : en  que  se 
vacia  alguna  ligura. 

CRÉVAILuE  , s.f  ( oulg.  ) Re  ven  tina 
tragan  lona , cornil  lona  a reventar. 

CREVASSK  , s.  J.  Grieta  : raja  : que- 

ÉREV  ASSÉ  , ÉE , p.p.  y adj.  Hendido  : 
abierto  : rcsipiebrajado. 

CREVAbSER  , o.  a. y n.  Resquebrajar, 
barcr  grietas  , abrir  rajas  : resquebrajarse  , 
abrirse,  rajarse,  abrir  grietas,  saltar. 

CRKVE-CXEUR , i.  m.  Despecho,  an- 
gustia, quebranto , j»cna  cruel. 

CREvE  , EE,  s.  m.y  f {jam. y desp. ) 
Glulon  : cotnillon : tragón. 
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GREVÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Reveníalo  : 
que  lirado.  || ; Jig. ) Sacio  , lleno. 

CREVER , y.  a.  Romper^  abrir,  hacer 
reventar  una  cosa.  ||  ( Jdm . ) Atiborrar  , 
atestar  , llenar  de  comida  y bebida.  j|  {jig  ) 
Se  dice  crtver  le  cocui',  quebrar  el  corazón  : 
crcvcr  Utycux  hacer  desojar.  j|  Crecer  un 
chcval , reventar , malar  un  caballo  de  fa- 
tiga. 

CUEVEE , v.  n.  Reventar  , estallar , a- 
brirse  , romperse  : una  cosa  con  violencia.  ¡| 
Reven  Un*  por  estar  estallando  de  lleno , ó 
apretado*.  ||  (Jinm.  ) Comer  á reventar  , ates- 
tarse , atiborrarse  : y también  se  toma  por 
morirse  , qne  vulgarmente  se  dice  palmar.  j[, 
Cteucf.  Entra  en  varias  frases  familiares  , y 
figuradas  : ex.  crecer  de  dépit , reventar  tic 
despecho  : crcucr  de  soif,  rabiar  de  sed : 
crcrcr  d'argcnt , rebosar  el  dinero  : c rever 
dtuis  sa  peau  , no  caber  en  el  pellejo  , re- 
ventar dé  gordo. 

CREVETTE  , s.f.  Langostino  de  mor, 
ó gamaro  : especie  de  cangrejo. 

CRI  , s.  mi.  Grito  , clamor  , voz  : con- 
forme á lo  que  se  aplica.  ||  Pregón:  publi- 
cación de  un  bando , ó edicto.  ]|  Pregunto  ; 
modo  de  pregonar  que  tienen  los  ciegos  , 
buhoneros  , y verduleras  por  las  calles.  || 
Chasscr  a cor  ct  a cri  : cazar  con  mucho 
ruido  y aparato.  |j  [Jig.jum.  ) Di  cese  chas- 
ser  a cor  et  a cri  quetquun  : buscar  á uno, 
andarle  buscando  con  trompetas  , por  pre- 
gones. ||  Cri  , ó cris  d armes  : mote  que 
sirve  de  divisa  sobre  la  cimera  del  escudo.  || 
Cri  de  guerre  : apellido  de  guerra,  de  que 
usaba  cada  uacion  en  sus  cxercitos  para  ani- 
mar ¿t  la  pelea , como  los  Españoles , San- 
tiago y y los  Franceses , Saint  Denis,  ||  Cri 
lie  joie  : alborozo  , aclamación.  Cri  de  plu- 
sieurs  oiscaux  : ch  i trido.  [|  Cris  ; alaridos,  la- 
mentos : aves  : conforme  a lo  que  se  aplica. 
||  Cris  pareaos  : voces  agudas  , ó penetran- 
tes. ||  A grands  cris  ; á grito  herido , á 
grandes  voces. 

CR1A1LLER  , y.  u.  (Jam. ) Alborotar  , 
reñir,  regañar : estar  riñendo á gritos , andar 

CIUAILLERIE  , r.  f Gritería  , voces , 
alboroto,  gresca  : de  los  que  riñen. 

CRIAILLELR,,  EU&E,  adj.  Alboro- 
tador , gritador : el  que  riñe  y regaña  dando 
voces. 

CRJANT,  ANTE,  adj.  Lo  que  excita  á 
quejarse  , lo  que  clama  al  cielo,  ó pide  ven- 
ganza : por  injusto  , ó tiránico. 

CRIAR!)  , ARDE  , adj.  Vocinglero  , 
gritador , regañador.  ||  Oiscaux  crian!»  ¡ 
páxaros  chillones, chilladores.  ¡|  Dettes  criar- 
lies  : deudas  de  la  tienda  , donde  se  toma  ¿1 
fiado  la  provisión  , ó despensa  de  una  casa. 

CRI  ARDE,  tf  Lienzo  con  muvho  a- 

deiezq. 


CRIBLE  , s.  m.  Criba  : harnero.  {{ litro 
pcrcé  cnrnme  i:n  cri  f de  : estar  como  una  cri- 
ba, ó hecho  una  criba. 

CRIBLE,  EE,  p.  p.  del  ver  bo  criLler,  Y 
adj.  Criblc  de  cnupsy  acribillado  á balazos, *o 
estocadas , etc. 

CRIBLER  , y.  a.  Cribar,  zarandear,  ae- 
char : pasar  por  la  criba , o la  zaranda , el 
trigo , u otro  grano. 

CRIBLELR  , s.  m*  Cribador  , acollador , 
zarandan. 

* CRIBLEL’X  , adj.  ( anal. ) Cri I. oso  : 
d ícese  de  uno  de  las  ocho  huesos  que  com- 
ponen el  cráneo. 

CRI  BEL  RE , s.  J.  Aechaduras  : gran- 
•zas. 

CRIBRAT ION , s.  f.  La  acción  de  misar 
por  el  tamiz  alguna  cosa  , para  separ  ar  lo  su- 
til He  lo  grosero. 

CRIC,  s.  nt.  Gato  : máquina  para  levan- 
tar peso:  en  la  artillería  la  llaman  crin. 

CRIC-CRAC.  Tr  is , chas  : el  cruxido  , cí 
estallido  que  da  una  cosa  que  se  abre,  rom- 
pe , ó revienta. 

CRIE , EE , p.  o.  Gritado. 

CIUEE,  s.f  Pregón  : publicación  de  Ins 
cosas  que  se  venden  en  almonedas,  y por  las 
calles. 


CRIER,  u.  n.  Gritar,  vocear  : dar  gritos, 
dar  voces.  ||  Critaj*  : levantar  la  voz  , hablar 
muy  recio.  j|  Clamar,  quejarse,  levantar  el 
grito  : contra  alguna  opresión  , injusticia  , 
etc.  jj  Chillar,  rechinar,  gruñir  : las  puertas , 
las  ruedas,  etc.  j¡  Chimar  : ios  p.  xa  ros. 

CRIER  , y.  a.  Pregonar,  publicar  : por 
voz  de  pregonero.  ||  Prcgon.u  : se  dice  tam- 
bién de  los  qu*>  venden  géneros  y otras  cosas 
á voces  por  las  calles.  ||  Reñir,  regañar  : por 
amonestar,  y reprehender,  jj  Pedirá  voces,  ó 
implorar  : misericordia,  justicia,  venganza, 
etc. 

CRIERIF. , s.  f ( fani . ) Greguería  , gri- 
tería , vocería. 

CRÍECR,  KLSE,a<//.  y s.  Gritador,  vocín- 
glcro  , alborotador.  ||  Pregonado»  : el  que 

Iuego  na  por  las  calles  géneros  , y comes  ti- 
lle». 

CRrELR,  s.  m.  Pregonero  : ministro  pú- 
blico tle  justicia. 

CHIME  , s.  m.  Crimen  : delito  : culpa,  ¡f 
Pecado  mortal.  ']  Crimc  de  léze*majesté : 
delito  de  lesa  magostad,  ;|  Crime  de  leze • 
rmlion  : delito  tic  lesa  .nación. 

CRIMINALICÉ  , ÉE  , p.  p . del  verbo 

criminal tscr. 

CRIMEN ALISER  , y . a.  ( for . ) Volver 
criminal  una  causa  civil. 

CRIMEN’ ALISTE,  s.  mi. Criminalista  : el 
autor  que  ha  escrito  sobre  materias  crimina- 
les. 

CRIMINEL , ELLE , a¿lj.  Reo : culpado : 
hablando  de  personas.  ||  Criminal  : hablando 
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<1**  una  cansa  , ó proceso.  ¡|  Pecaminoso  : ha- 
blando de  deseos,  pensamiento*,  ¡j  Punible, 
di  "no  de  castigo  : hablando  de  acciones , fah 
tas,  etc. 

CR1M1NEL,  ELLE,  subst.  Reo  , delin- 
q «irnte  , culpado. 

CRIMEN  ELLEMKNT  , adv.  Criminal- 
mente  : hablando  de  acnsai  , perseguir.  j| 
Pecaminosamente  : hablando  de  amar  , 
querer , desear. 

CRIN  , s.  m.  Crin  , ü din  : el  pelo  largo 
del  pescue/x»  y cola  de  las  bestias  caballares. 
También  se  toma  por  cenia  : hablando  de 
almohadas  , colchones  , botone»  ||  ( Jam . ) 
Se  dice  : prendre  au  crin  , se  prendre  anx 
crins ; asir , ó asirse  de  las  chiles  , de  las 
greñas  , de  los  pelos  : en  una  pendencia. 
||  Crin-crin  , s.  m.  'Jam.  ) chirrión  : uifmal 
violín  , tanto  por  el  instrumento,  como  por 
el  que  le  toca. 

CR  ESTER,  4.  m.  Amp-sano  que  prepara 
el  crin , para  que  se  pueda  emplear  en  va- 
rias obras., 

CRENIERE , s.  f Melena  : del  león.  || 
Las  crines  , ó clines  : del  pescuezo  del  ca- 
ballo. ||  Por  desprecio  se  dice  de  la  cabe- 
llera de  las  personas  con  los  nomines  de  me- 
lena , ó greñas. 

* GRIÑON , i.  m.  Culebrilla  : gusanillo 
delgado  como  el  cabello  , que  se  cria  entre 
cuero  v carne. 

* CRIUBOLE,  s.  m.  Criobolio  : así  lla- 
maban los  antiguos  al  sacriiicio  de  un 
camero  ú oveja. 

(JUQUE,  s.f.  Ancón  : especie  de  puerto 
pequeño  , don  Je  pueden  abrigáis*  bureos 
menores. 

CRIQUET,  s.  m.  Caballejo , jaquülo  : 
como  rocín  de  hortelano. 

CRISE,  s.J'.  Crisis  : mutación  conside- 
rable en  alguna  enfermedad.  j|  (/*£• ) Punto , 
estado,  ó momento  crítico;  de  uu  nego- 
cio. 

CRISPATION  , s.  f Crispatura  ; con- 
tracción , ó encogimiento  de  nervios.  j|  Cris- 
patura : el  encogimiento  del  pergamino  ú 
otra  piel  «mundo  se  arrima  al  fuego  , ó por 
el  demasiado  calor. 

CRISPÉ  , EE  adj . Arrugado , encogido  : 
^ hablando  de  eneros. 

CR1SPER  , v.  a.  Causar  crispatura.  Se 
emplea  con  el  pr.pers.  se  cris  per. 

CRISSKR  , **.  a.  Rechinar  ; los  dientes. 

CRISTAL  , s.  tu.  Cristal  : dicese  del 
mineral,  ó de  roca,  del  ailiticial  hecho  á 
manera  del  vidrio  $ y de  las  congelaciones 
formadas  por  la  química,  j)  (Jtt f. ) 1 Juman 
los  poetas  cristal , y cristales  , á las  aguas  de 
/ las  luen les  , ríos  , y arroyos. 

♦CRISTALICE  , s.J.  ( cirug.)  Enferme- 
dad «le  las  parle®  púdicas. \\AIat  cristalino , 
se  Uania  asi  uu*  eufermedad  de  las  partes 


pudendas  , que  forma  ana  especie  de  vcxígn 
llena  de  humor  transparente. 

CRIS  TALLIN  , ENE  , adj.  Cristalino  : 
por  claro  y transparente.  ]|  Cristalino  : d ícese 
de  uno  «le  loé  quatro  humores  del  ojo  , y 
de  uno  «le  los  cielos  «leí  antiguo  sistema  as- 
tronómico : y en  ambos  sentidos  se  usa  tam- 
bién como  substantivo. 

CR  I ST  A L US  ATION , s.  f {fu.  >Cm- 

taiizacioñ  : la  acción  de  cristalizar , ó la  mis- 
ma cosa  cristalizaba. 

CRISTAL!  JSK,  EE,  p.  p.  del  verbo 
crista Uiser.  ||  yldj.  Cristalizado,  y congelado 
a manera  de  cristal. 

CRISTA LLISER , v.a.  Cristalizar  : con- 
gelar a numera  de  cristal. 

♦ CRiSTALLOGRAPHE , 4.  m.  Crisu- 

lógrafo  : «*J  «pie  sabe  la  cristalografía. 

♦ CRISTA  LLOGR A PHIE , s.  f.  Crisi» 
lografía  : «Icscripcion  de  las  forruas  ó figura® 
de  los  minerales. 

♦ CRISTATCLLE , *•/  Cristadela  ; pó- 
lipo do  agua  dulce. 

♦ CRISTAUX  DE  VERDET,  s.  m.  pl. 

Cardenillo  cristalizado. 

♦ CÍUSTE-MARENE  , s.f.  Crista  mari- 
na : planta. 

CRITERIUM  ,í.  m.  ( dogm. ) Criterio ; 
señal  por  la  qual  se  reconoce  la  verdad  , y 
otros  objetos  intelectuales. 

CRITIQUABLE,  adj.  m.yf.  Criticable, 
censurable  : lo  que  puede  ser  criticado,  ó cen- 
surado. 

CRITIQUE,  adj.  m.  y f Critico  : aplí- 
case al  dia  de  crisis  en  una  enfermedad.  j|  | 
( fig. ) Critico  : se  dice  por  peligroso,  [j  Crí- 
tico : lo  que  pcrtcuece  á la  eritiea , ó orle 
critica. 

CRITIQUE , 4.  m.  Crítico  : dícese  del 
escritor  «pie  overee  la  crítica  , haciendo  jui- 
cio de  las  obras  y escritos  «pie  se  publican.  ,| 
Censurador  : el  que  censura  y sindica  las  ac- 
ciones agen  as.,  f 

CRITIQUE,  EE,  p.  p.  del  verbo  criti- 
quen : y adjetivo  en  todas  sus  acepcio- 
nes. 

CRTTÍQUER,  v.a.  Criticar  : hacer  crí- 
tica y juicio  de  nn  escrito  , ó de  un  autor.  {| 
Critiquizar  : por  censurar,  sindicar,  ó tildar 
las  acciones  agen  as.  ¡|  Criticar  : por  repre- 
hender, reprobar,  hallar  faltas  en  todo. 

♦ CRITIQUEUR , 4.  IR.  ( voz  rara.)  Cri- 
ticador, criticón,  ó criticastro  estas  tres  vo- 
ces están  en  uso,  sin  constar  en  el  diccionario 
de  la  lengua. 

♦ C1UT  - MARIN , 4.  m.  Hinojo  marino  : 
planta. 

CRO ASSEMENT , s.  m.  Graznido  : del 
cuervo. 

tíROASSER  , v.  n.  Graznar  : el  cuervo. 
También  se  dice  crascitar,  ó crocitar. 

♦ CRO  ATE,  s.j- adj.  Croato:  dcCroaciu. 
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’CROATIE,  (gcogr. ) Croacia  : provin- 
cia fie  Hungría. 

CROC , s.  m.  Garabato , garfio.  ||  Viche- 
ro  : percha  con  gaucho  , de  que  usan  los 
barqueros.  ||  Dícese  de  los  colmillos  fie  algu- 
no» animales  : y de  los  vi  goles  retorcidos.  j| 

( / tg.fam . ) Pifio , estafador  : v también  ri- 
llan.  | Croe.  Kntra  esta  p;tlabra  en  algunas 
frases  figuradas  y familiares  : ex.  mrllre , ó 
pendre  lu  robe  au  croe ; colgar  los  hábitos  , 
sol  lar  el  trage  , esto  es  , mudar  de  carrera  : 
mettre  ó pendre  les  armes , ó ¿’c/tct r au  croe , 
colgar , o arrimar,  las  armas,  mudar  de  ofi- 
cio , de  estado  : mettre  un  procés  au  crocy 
dexar  indecisos  unos  autos,  ¡Mirada  la  causa. 

CRO(J-EN-JAMBE,  <.  ir.  Zancadilla: 
treta  entre  dos  que  bregan  para  derribar  al 
suelo  el  uno  al  otro.  ||  (/¡g-  ) Zancadilla  : 
ardid  con  que  se  derriba  ó mienta  derribar  á 
alguno  de  su  c 91  pico  , ó frustrarle  sus  inten- 
tos. 

CROCHE,  adj.  m.  y f.  Coevo  : tor- 
cido. 

CROCHE,  s.f  Corchea  : nota  de  músi- 
ca. 'jl  Dimb/e  croché : semicorchea.  j|  Triple 
croché : fusa. 

CROCHET,  s.  m.  Gancho,  garahalillo. 
||  Corchete,  broche.  ||  Romanilla  : para  pe- 
sar. ||  Ganzúa , ó llave  maestra  : para  abrir 
una  cerradura. ||  {fig.  fam.)  Se  dice : é iré  aux 
crochets  de  qucíquun  : vivir  a las  costillas 
de  otro. 

CROCHETS,  ÉE , p.  p.y  adj.  Abierto  , 
Coreado  : con  ganzúa  , ó clavo. 

CROCHETKR  , a.  a.  Abrir  con  ganzúas 
una  cerradura  : y también  forzarla. 

CROCHETEL’R , s.  fu.  Ganupan  : mozo 
de  esquina  , ó de  cordel.  ||  Cío  chele  ur  de 
' portes  , de  serrures  : ladrón  con  ganzúa  , ó 
forzador  de  puertas. 

* CROCHETORAL,  ALE,  adj.  Zafio, 

con  modales  de  esportillero. 

CROCHETS , s. jn.pl.  Bucles  pequeños 
ensortijados,  que  llevan  las  tnugere»  sobre  la 
frente,  ji  Presas  : los  colmillos  de  varios  ani- 
males. ¡¡  Cierto  instrumento,  compuesto  de 
una  tabla  y qualio  pulas  , que  llevan  en  Ta- 
ris los  mozos  de  cordel,  para  cargar  los  far- 

# CROCHETONS , s.  m.  pl.  Los  dos  pa- 

los pequeños  , en  forma  de  palomillas  , que 
completan  el  instrumento  de  los  mozos  de 
cor*  leí.  \ 

CROCFHJ  , LE , adj.  Retorcido  , gafo  , 
engarabitado. 

♦ CROCHLE,  s.f.  V.  Croché. 

CROCODILE , s.  tji.  Cocodrilo  : animal 

anfibio,  y ovíparo.  ||  (Jig . ) Cayman  : la- 
garto : triv  uiAffo. 

* CROCODILIUM  , s , m . Crocodilio  : 
Pl - ¿ROCOTE , ó CftOCOTON,  *.  m. 


( ant . ) Casaron de  grana,  con  franjas  y bor- 
dados. 

* CROCOTTE,  i.  m.  Mestizo  : de  perra 
y lobo. 

CROCUS , s.  m.  V.  SoJran.  í|  Crortu- 
metullorum  , ó hepar : hígado  fie  antimonio. 

* CROCUTA, j . m.  Nombre  que  los  an- 
tiguos fiaban  á la  bieua. 

* CROJLE  y s.  f.  { cetrer.  ) Arenilla»  , 
gucrmeces  : enfermedad  que  da  ;i  las  aves  do 
altanería. 

* CROILER,  ó CROLER  , «,  ( <*- 

trer. ) Tullirse  : los  halcones.  V.  Émeu- 

tir. 

CR01RE , v.  a.  Creer  : tener  una  cosa 
por  verdadera , ó cierta.  ||  Creer,  dar  fe  v 
asenso  : á la»  personas  , á las  noticias.  >| 
Creer,  seguir  el  consejo  de  alguno.  ||  Creer  : 
pensar,  imaginar. 

CROIRE , a.  n.  y absol.  Creer  -,  tener 
creencia  , ó fe  : se  entiende  la  christiana.  ¡| 
Croire  aaeuglcmcnt : creer  á ojos  cerrados  , 
á puño  cerrado,  a pie  juntillos.  ||  Croire  té - 
gerement:  creer,  o creerse  de  ligero.  ||  Croi- 
re pieusement  ¡ creer  piadosamente  lo  qi»c 
dice  alguno,  esto  es,  haciéndole  merced  en 
Creerlo. 

CROISAT>E , s.f.  Cruzada  : nombre  que 
se  dal>a  á la  guerra  sagrada , ó expedición 
contra  infieles. 

* CROISAT,  s.  m.  Cnidiato  : moneda 
genoresa  , que, vale  4 pesetas  y media. 

CKOISK,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  croiscr. 
||  yidj.  Cruzado  , atravesado.  [|  Uemeurer , 
se  teñir , ó aaoir  les  bras  croisés  : estarse 
con  los  brazos  cruzados,  ó mauo  sobre  mano  : 
estar  f>cio»q  , holgando. 

CROISEE  , s.  f.  Ventana  , ó luz  rasga- 
da : que  tiene  una  casa , ó se  abre  en  día*  || 
Crucero  : hablando  de  una  iglesia.  ||  Croise • 
de  chardons  , palmar  entre  pclayres  : es  Ja 
cruz  hecha  con  cardenchas  ¡»ara  cardar  los 
paños.  ||  Demi-croisée : media  ventana. 

♦CROiSES , s.  m.  pl.  Cruzados  : los  que 
&c  alistaban  para  alguna  cruzada. 

CROISEMENT , s.  m.  ( esgrim. ) Cruz : 
la  acción  fie  cruzar  las  espadas. 

CR01SER,  v.  a.  Cruzar  : poner  en  for- 
ma de  cruz.  ||  Cruzar,  atravesar  : un  cami- 
no , una  calle.  |j  Rayar,  borrar : lineas  ó pár- 
rafo» de  un  escrito  , ó posarles  una  cruz  : 
también  hacer  cruz , ó señalar  con  cruz  artí- 
culos ó partidas  de  una  cuenta.  Jl  {fam. } S<i 
di*»:  croiser  la  figure:  ionizar  ía  cara  á algo- 
no.¡l(/f>. ) Se  dice  : croiser  quclqu’un  datis 
ses  projets , dans  ses  pixitentions : atravesar- 
se á alguno  , embarazarle  , barajarle  sus 
provectos , sus  pretensiones. 

CROISER  , «.  Cruzar,  solapar  : díce- 

ee  de  un  chaleco  , ú otra  ropa  de  vestir.  || 
( ruiiU. ) Cruzar  : andar  cruzando , ó hacer 
el  crucero  lo*  navio*.  \ 
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CROISER  (SE),  u.  r.  Cruzarse  : tomar 
lu  cruz  alistándose  pata  una  cruzarla.  ¡|  ( Jig.) 
Cruzarse,  atravesante ; ios  negocios  , ú otras 
rotas,  que  se  juntan  ti  ocurren  á un  mismo 
tiempo.  i|  Se  emiser  tinas  les  prclcnlions  : 
embarazarse , ó per  judicarse  uno  á otro , en 
sus  pretensiones,  hacerse  mal  tercio.  ¡¡  Hablan- 
do ue caminos,  ó calles , se  croiscrf  escoriar- 
se , atravesarse  , la  una  a la  otra. 

+ CROISETTE , s.J'.  Crndanela  : plan- 
ta. [|  (Olas. ) Crucecita.  ||  ( nauta ) Clavija  í 
abrazadera  que  mantiene  el  asta  del  pabe- 
llón. 

CHOISEL  R , s.  m.  ( ndul. ) Guardacos- 
tas : el  navio  que  cruza  en  ia  costa  para  res- 
guardo. |j  Navio  que  está  cu  crucero  , desti- 
nado á cruzar  en  ciertos  puntos. 

CROISIERE,  s.J.  (ndul.)  Crucero  : la 
determinada  extensión  de  mar  en  que  cruzan 
los  navios  : y también  la  misma  maniobra  de 
Cruzar. 

CROISIERF.,  s.J T ( ndul. ) Crucero,  ó 
Cruzad  ero : el  pamge  por  donde  cruzan  los 
guardacostas,  ó los  corsarios  piratas. 

CROISILLON  , s.  ni.  El  travesano  , ó 
palo  que  atraviesa  una  cruz  : en  plural  erni - 
sitiáis  son  los  brazos  de  una  cruz.  j|  Crúce- 
lo : de  ventana.  » 

*CR01¿i01RF.,  s.f  Punzón : instrumento 
con  que  se  hacen  ciertas  labores  en  forma  de 
cruz  sobre  el  bizcocho  de  mar,  y galleta. 

CROISSANCE , s.J'.  Crecimiento  , cre- 
cida , medro:  en  la  corpulcucia,  y altura  de 
los  animales,  v árboles. 

CROISSANT,  s.  m.  La  creciente  de  la 
luna,  ó luna  creciente.  Tómase  por  media 
luna , ó cosa  de  semejante  ligara.  ||  ( fig.  ) 
Se  dice : l 'empire  ilu  croissant : el  Imperio  de 
la  media  Luna,  esto  es,  el  Imperio  turco, 
ó de  Turquía.  ||  Llámase  croissant  ( media 
luna  ) toda  cuchilla,  ó instrumento  cortante, 
de  figura  de  tal : y también  los  hierros  corvos 
clavados  junto  a las  cortinas,  que  decimos 
alzapaños. 

CROISSANT,  ANTE*,  adj.  Creciente  : 
que  va  aumentando  , que  toma  cuerpo  : 
s édition  c mis  san  le. 

CROISURE,  s.f.  Cruzado  : del  lexido 
de  una  tela. 

CROÍT,  j.  m.  Criazón,  aumento,  mul- 
tiplicación : ilc  las  crias  del  ganado. 

CROÍTRE , p.  n.  Crecer,  tomar  aumento, 
hacerse  grandes  : las  cosas,  asi  las  animadas, 
romo  las  inanimados.  |{  Criarse  : hablando 
de  plantas.  \\Crottre  a ai  te  d'teil : crecerá 
la  vista,  ñor  momentos,  á pabilos. 

CROÍTRE,  a.  a.  Acrecentar  : aumentar. 
En  este  sentido,  usase  solo  en  la  poesía. 

CROIX,  s.J'.  Cruz  : patíbulo  reservado  en 
otros  tiempos  para  los  malhechores.  Por  an- 
tonomasia se  entiende  aquella  en  que  Cliris- 
to  murió,  y las  que  en  memoria  y adoración 


suya  se  veneran  entre  lo»  chiistianos.  ||  Llá 
mase  croix  (cruz)  todo  instrumento  que  tic 
ne  aquella  figura,  ó semejanza.  ||  En  el  bla- 
són tiene  este  nombre  una  pieza  de  honor.  ¡I 
(jig.  )Cruz  : todo  peso,  carga,  ó trabajo.  || 
Aaoir  les  jambes  en  croix  : tener  las  piernas 
cruzadas.  j|  CmLr-dc- par- 1) ten : Quistos,  ó 
oesua:  la  cruz  que  precede  al  abecedario  , ó 
cartilla  , para  los  niños  : y también  algunas 
veces  la  misma  cartilla.  ||(7*¿r.)  El  Qirislus, 
el  abecé  : los  primeros  rtuiinientdl  de  un  ar- 
te, ó ciencia.  ||  Croix  de  Saint-. 'huiré  ; as» 
pa  de  San-Audres.  ||  Croix  d' ¿a ¿que , ó 
croix  pee  tu  rale  ; el  pectoral  de  los  Obispos. 
(|  Croix  de  chcaaLcr : cruz  ó venera  de  ca- 
ballero de  alguna  orden  militar , y también 
una  planta  espinosa  que  en  español  se  llama 
abrojo.  ||  Croix  de  chanlons  : las  cardenchas 
con  que  los  pclayrcs  sacan  el  pelo  al  paño.  || 
GrañdCroix  ; Gran-Cruz  . Ja  primera  di- 
gnidad de  los  caballeros  de  Malta  después 
del  Grand-Maestre.  ||  Signe  de  croix  : la  se- 
ñal de  la  cruz.  j|  En  croix  : cruciformes,  ha- 
blando de  flores. 

CROMORNE  , s.  m.  Registro  de  órgano, 
unísono  con  la  trompa. 

* CRUN  , s.  m.  Beta  de  coucliitas,  en  lo 
interior  de  la  tierra. 

* CRONE , s.  m.  ( ndul .)  Cabria  : máqui- 
na que  sirve  en  los  puertos  para  cargar  y des- 
cargar los  navios.  ||  Parnges  en  el  fondo  del 
agua  llenos  de  yerba,  donde  se  refugia  el  pes- 
cado. 

* ORON HY O^IÉTRE , s.  m.  Cronióme- 
tro  : instrumento  para  medir  la  cantidad  de 
lluvia  que  ha  caído. 

CROQUANTpi.  m.  ( fam . ) Zoquetero, 
pobo*  mendigo. 

CROQL’ANT  , ANTE , adj.  Lo  que 

cruxe,  ó chirria  al  mascarlo  : ó por  esponja- 
do , ó por  coscomido , ó por  tostado. 

+ CROQUE-LARDON , s.  m.  (baxo,  y 
joc. ) Zampatortas  , tragaldabas. 

CROQuJER,  a.  n.  Crttxir  : dícesc  del  rui- 
do que  hace  entre  los  dientes  lo  que  se  rom- 
pe y masca* 

CROQL  ER  , v.  a.  Cascar,  ronchar , co- 
mer : haciendo  cruxir  lo  que  se  masen.  ¡| 
Zampar  : por  comer , ó engullir  golosamen- 
te, y de  prisa.  j|  (pint.)  Rasguñar,  bosque- 
jar, trazar  á la  ligera.  | j ( fig.  y fam. ) Dícesc 
croquet  le  marmol  ; llevar  poste  , esperar 
consumiéndose.  j|  Memger  a la  croquc-au- 
sel , comer  sin  mostaza  : frase  que  indica 
qtiando  se  come  eou  buen  apetito  , que  no 
necesita  de  salsas. 

CROQUET,* í.  m.  Sequillo  , coscorana  : 
pasta  delgada , y muy  cocida  , que  erttse  en- 
tre los  dientes  al  comerse. 

* CROQGEÜR , s.  nt.  (fam. ) Glolon  , 
goloso  , gato  : que  mete  el  'diente , ó la  uña , 
cu  q tumo  se  le  viene  á la  vista. 
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CROOUIGNOLE,  s.f.  papirote  , ó ca- 
pirote : el  golpe  que  se  da  a alguuo  en  la  ca- 
beza, ó en  la  nariz. 

* CROQUiGNOLER  , t*.  a.  Ifar  papiro- 
tes á alpino. 

CROQUIS  , s.  m.  (pin/.)  Borron  : el 
pensamiento  que  se  hace  para  pintar  un  qua- 
dro  , que  por  lo  regular  es  de  claro  y obs- 
curo. 

CROSSF. , s.  f Báculo  el  cayado  pasto- 
ral de  !os  Obispos,  y ciertos  Abades.  j|  Cava- 
do , ó báculo  : el  bastón  ó palo  que  llevan  los 
viejos.  ||  Biiorlo  : el  palo  con  que  se  juega  «i 
la  bilorta.  ||  Culata  : de  escopeta,  carabina  , 
etc.  j|  Crosse  d'aiguiére . asa  de  aguamanil , 
en  forma  de, cayado.  9 

CROSSE  , EE,  tul}.  Díccsc  del  Abad , ó 
Abadesa,  ú otro  prelado,  qtte  puede  usar  de 
tirulo.  Abbc  crosse  el  mitré  : Abad  de  mi- 
tra y báculo. 

(.IRÜSSKR,  v.  a.  { fig.fam. ) Sopetear  , 
tratar  á Ja  baqueta  : á alguno. 

CROSS7\lt,  v.  n.  Jugar  á la  bilorta : bo- 
tar, ó empujar  una  bola  llamada  bilorta  con 
on  palo  corvo. 

CROSSE'ITE , S.f.  Estoca  de  vid  : cepa 
podada  , y á la  que  solo  han  dexado  un  ta- 
llo. 

CROSSEUR  , s.  m.  Jugador  : de  bi- 
lorta. 

* CROTALAIRE,  s.  f Crolalaria  : plan- 
ta cuva  semilla  es  purgante. 

* CROTALE,  s.  m.  Crótalo  : especie  de 
pandero  de  los  antiguos  sacerdotes  <le  CíIm-Ics. 
j|  También  llaman  algunos  crolale  a la  cule- 
bra de  cascabel. 

* CROTAPHITF.  ( MUSCLE  ) , adj. 

Músculo  temporal  ó sienelico  : que  se  halla 
en  los  sienes  , y sirve  para  levantar  la  mandí- 
bula inferior. 

+ CROIXJNS  , s m.  pl.  Terrones  de  azú- 
car, qac quedan  en  la  criba,  por  uo  poder 
pasar  por  los  agujeros. 

CROTTE , s.  f.  Lodo , barro  : el  de  las 
calles  y caminos  después  de  llover.  ||  Cazcar- 
ria,  zarpa  : el  lodo  seco  picado  á la  ropa.  || 
Cagajón  : el  excremento  de  ciertos  «pnima- 

C*;  CROTTE  DE  SOURIS , s.f.  libas  de 

galo,  siempreviva  menor  : planta. 

CROTTE  , ÉE,  p.  p.  del  verbo  crottcr : 
v adj.  Enlodudo , lleno  de  lodo  : cazcarriento, 
lleno  de  cuzcarrias. 

CROTTER,  v.  a.  Enlodar , llenar  de  lo- 
do : y también  llenar  de  cazearrias  la  ropa. 

CnOTTER  ( SE),  v.  r.  Llenarse  de  Iodo, 
de  cazcárrias. 

CR0TT1N  , s.  m.  Cagarruta , sirle  : el 
excremento  seco  de  las  ovejas  , cabras , jo- 
tro» animales. 

. ♦ CROUCHANTS , x.  m.  pl.  ( náut. ) Ca- 
peroles  : piezas  de  madera  que  coronan  la 


proa  de  un  barco,  y le  dan  la  curvatura  en 
aquella  parte. 

CftOULANT,  ANT1*!,  adj.  Loquetiem 
bla , ó se  menea  para  «raerse  : lo  que  amenaza 
ruina , ó está  para  hundirse , desplomarse , ó 
venirse  ahaxo. 

CROULKMENT.  s.  m.  Hmidimicnto : de 
la  tierra,  de  nn  cdiíicio  : y el  temblor  pata 
desplomarse. 

CROLLKR  , o.  n.  Hundirse,  desplomar- 
se , venirse  ahaxo  : dicese  de  tierras  y edificio* 
en  un  terremoto. 

CROllLIER,  lí'.RE , mi).  Fofo  falso, 
movedizo  : d terse  de  un  terreno  poco  firme  , 
donde  se  puede  hundir  eí  pie.  ¡}  ierres  ernu- 
I tires  : tierras  arenosas.  j|  I3 res  crou/icrs  : 
tremedales. 

CROLPADF. , s.f.  [man.)  Grupada  : 
salto  en  que  el  caballo  encoge  los  pies  , y Jos 
retira  baxo  de  la  barriga. 

* CROt'P-AIGU , s.  m.  Angina  : infla- 
mación de  las  glándulas  «lo  la  garganta. 

CROL  PE, f.  Grupa  : ancas  de  una  ca- 
bullería. ¡|  Cumbre,  cima  , de  un  monte,  i) 
Falda.  l|  Che  uní  qui  porte  en  croupe  . caba- 
llo que  sufre  ancas.  ¡|  Montar  en  croupe  : 
montar  en  las  aneas.  ||  AlUr  en  croupe : ¡r 
en  ancas. 

CROUPE,  EE,  culf.  Con  grupa.  Un  che-, 
val  bien  crou/tc , un  caballo  con  buena  6 
hermosa  grima. 

*CROÚ  PETí  >KS  (A),  adv.  En  chiquilla*. 

||  Marchar  it  emupetons  : andar  á rastra  , 
con  el  culo  arríistrí«Po. 

* CROUPIADER,  v.  n.  ( náut. ) Anclar 

por  la  popa  : echar  las  amarras  por  detrás 
del  buque,  para  que  no  l>ornce.  * 

* CROLrIA'l  , s.  ni.  {náut.  ) Vuelta  : 
nudo  ó cruz  que  hacen  dos  cables  tomando 
vuelta  la  nave.  « 

CROUPI  ,-IE  , p.  p.  del  verbo  croupir  : j 
adjetivo  en  los  dos  sentidos  que  encierra  de 
corrompido , estadizo , encharcado. 

CROUPIER,  s.  tn.  El  compañero  en  el 
juego,  el  que  va  de  compañero  ron  otro  : 
también  el  que  atraviesa  á favor  dentro , ó va 
á la  parte  con  el.  ||  F1  testa  de  (ierro  en  las 
negociaciones  y arrendamientos. 

CROLPIÉÍvK  , s.f.  Grupera  del  caballo: 
que  se  llama  ataban c hahlandodc  acémilas. 
II  ( fio*  Y Jam- ) Se dice  tmllcr  des  croupieres 
a quefquim  : por  traerle  á mal  traer,  perse- 
guirle. 

CROUPION  , s.  m.  Rabadilla  : aplícase 
mas  propia  y comunmente  a Ja  de  las  uves 
que  se  llama  también  ovispillo. 

CROUPIR,  v.  n.  Corromperse,  pudiiise, 
ponerse estadizo  : d ícese  del  agua  estancada, 
y sin  movimiento.  ||  ( fig. ) Encenagarse , cu  - 
chairarse  : en  vicios,  en  miseria,  en  porque- 
ría , etc.  apoltronarse  en  el  ocio  , ele. 

CROUPISSANT,  ANTE,  adj.  Hachar- 
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railo , estancado  , estadizo,  v hediondo  : ha- 
blando de  agua.  (|  (Jig .)  Encenagado,,  me- 
tido en  la  hediondez. 

♦ GRüb'PlSSEMFNT , s.  m.  ( medie. ) 
Estancación  : díccse  de  algunas  materias  míe 
se  estancan  y corrompen  en  el  cuetpo  hu- 
mano. 

♦ CROUPON , s.  m.  Cuero  de  vaca  cur- 
tido , y que  solo  contiene  la  parle  superior 
del  lomo  y ancas. 

CROUSTILLE , s.f.  Cortceita  : de  pan. 

CROUST1LLER , v.  n.  ( Jam .)  Echar,  ó 
comer  cortecitas  ó coscorrón  rito»  de  pan  pa- 
ra beber,  ó entre  trago  y trago. 

CROL  STI LLEU SESl  EM\  adv.  (vulg.) 
A lo  chocatrero,  á lo  roncen». 

CROUSTILLEUX  , El  SE , adj.  ( vule. 
y fiS')  Chusco,  chulo,  salado  : hablando  de 
personas.  ]|  (id.)  Verde,  colorado : hablan- 
do de  palabras , ó escritos. 

CRÜL'TE,  s.f.  Corteza  : de  pan,  pastel, 
torta.  ¡|  Costra  : lodo  lo  que  se  seca , ó en- 
durece pegarlo  á la  superficie  de  alguna  cosa : 
también  se  dice  hablando  de  llagas  , pústu- 
las, viruelas,  etc.  [)  Craute , costero  : tabla 
serrada  , y la  de  la  orilla  del  madero.  || 
Oroiite  de  palé  : uu  mamarracho  , un  mal 
quadro. 

CROÚTEl ,ETTE , s.f.  V.  CroustiUe . 

CROÚT1ER  , s.  m.  Mamarrachista  : el 
mal  pintor.  j|  Chalan  : de  malas  pinturas,  de 
mamarrachos. 

CKOÚTON,  s.  m.  Canterito  , ó coscor- 
rón : «le  pan. 

CROYAULF.,  n.lj.  n^f.  CreiUe  : lia- 
blando  de  cosas,  ¡j  Hdedlgno  : hablando  de 
personas. 

CROYANCE,  s.  f Creencia  : el  crédito 
y fe  que  so  tía  á mtu  cosa.  j|  Creencia  : opi- 
nión. |j  Creencia  : lo  que  se  cree  en  la  reli- 
gion.  # 

CROYAiVT,  ANTE,  s.  Creyente  : di- 
cescdcl  que  cree  en  lo  que  la  religión  enseña. 

CRU  , s.  m.  I.a  tierra , ó terruño  en  que  se 
rogé  algún  fruto  : y asi  hablando  de  comes- 
tibles y otras  producciones,  se  dice  ils  sont 
de  nafre  cru , son  de  nuestro  suelo,  de  nues- 
tra casa,  de  nuestra  cosecha.  |j  si  cru  , uth>. 
A raíz  tic  la  carne , pegado  á la  piel , en 
cueros.  j|  Míonter  un  cheval  a cru  : montar 
tin  caballo  en  pelo. 

CRU,  UE,  adj.  Crudo  : lo  no  cocido.  ]| 
Crudo  : ]o  indigesto  , ó tic  difícil  digestión,  ¡j 
Crudo  : lo  que  no  esta  curado,  ó preparado, 
corno  serla,  lienzo,  etc.  ||  (Jig-  ) Seco  , ás- 
pero, duro. 

CRU , LE,  p.  p.  de  rroire , creído. 

CRU , LE,, /y.  p.  de  rrottrc , crecido. 
CRU  ALTE  , s.f.  Crueldad  : culos  per- 
sonas. j|  Fiereza  , ferocidad  : en  los  anima- 
les. jj  Tiranía  : en  los  amantes.  ¡|  Rigor  : en 
la  inerte  , ó fortuna.  JJ  Dolor  , lastima, : ex- 


presión para  denotar  uua  acción  , ó intento 
dañado. 

CRliCHE,  s.f.  Cántara,  ó cántaro  : *m 
que  seeclia  ^gun.  ||  (Jig.  fam. ) Zambombo, 
bolo,  zopenco.  ¡|(  proís. ) Se  dice  : tant  va  la 
crucfie  d l cau , qu  enfin  elle  se  casse  : tan- 
tas veces  va  el  cántaro  á la  fuente  , que  algu- 
na se  quiebra. 

CHUCHEE,  s.  f.  Un  cántaro  de  agua  , 
etc. , esto  es  , lo  que  hace  un  cántaro  lle- 
no. 

* CRUCHERIE  , s.  f Badajada , pato- 
chada, bobada. 

CHUCHO N , s.  m.  Cantarilla  , ó canta- 
rillo. 

* CRUCIADE , s.  f.  Cruzada  : la  bula 
concedida  por  su  Santidad  al  Rey  de  Espa- 
ña. 

CRUCIAL,  ALE,  adj.  ( cirug.)  Incisión 
en  cruz. 

CRUCIFÉRF.,  adj.  m.  y f.  Crucifera  : 
columna  sobre  la  qu.il  está  puesta  una  cruz.  |J 
( bol.)  Se  dice  crucijcrcs  ( cruzadas)  de  las 
¡llantas  , cuyas  úores  están  dispuestas  en  for- 
ma de  cruz. 

CULC1EIE,  EE,  p.  p.  y adj.  Crucifi- 
cado. 

CRU CIFIEMENT  , s.  m.  Crucifixión.  [| 
(Jig- ) Mortificación  , tormento  interior. 

CRuClFIER,  v.  a.  Crucificar  : clavar  eo 
una  cruz. 

CRUCIFIX,  s.  m.  Crucifico  : la  efigie  de 
nuestro  Señor  crucificado. 

CRUD,  adj.  V.  Cru  y ue. 

CRU  DI  TÉ,  s.f  Crudeza  : calidad  de  lo 
que  110  está  suave , ó sazonado. }(  (Jig.  ) Si> 
quedad,  dureza  : en  las  palafitos. 

CRUD1TKS  , s.f. pl.  Crudezas  : indiges- 
tión , indigestiones. 

CRUE  , s.  f Creciente  , crecida  . de  las 
aguas  , de  los  ríos.  ||  Crecimiento  9 subida  : 
del  cuerpo  de  los  muchachas  que  crecen  : 
también  de  los  árboles. \\(Jor. ) Se  dice  cruty 
el  quinto  dinero,  ademas  ilc  la  estimación 
deJ  arancel. . 

CRUEL,  ELLE,  adj.  Cruel,  inhumano, 

desapiadado  : hablando  de  personas. }}  Feroz, 
fiero  : brillando  de  brutos,  j)  (Jig. ) Tirano  ; 
hablando  <1?  amantes , y de  la  suerte.  {|  ( id. ) 
Emjuívo,  desdeñoso : hablando  del  que  no 
quiere  corresponder  á las  caricias , calhagos- 
(|  Cruel,  duro,  doloroso,  insoportable  : ha- 
blando de  oosas. 

( UlU F. í .LEMENT,  adv.  Cruelmente. 

CRÜMF.KT  ’,  ad\>.  Secamente  , agriamen- 
te : con  sequedad  , con  dureza.  ||  Desnuda 
mente,  sin  rebozo. 

* CRU PPELL AIRE , s.  m.  Crupdario : 
soldado  galo  , arcuado  de  toda»  armas. 

CRURAL  , ALE  , adj.  ( anal.  ) Crural , 
ó femoral  : díase  de  la  porción  media  d«+ 
músculo  tríceps  del  mudo  : y también,  de  U 
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arteria  , que  es  continuación  de  lá  ilíaca  ex- 
terna. , . 

CRUSTACE,  EE,  adj.  m.yf  Crustáceo, 
conchudo,  cubierto  «le  conchas.  Usase  tam- 
bién como  substantivo. 

CRUZADE,  s.f.  Cruzado  : moneda  por- 
tuguesa. 

CRYPTE,  s.  f Cripta  : lugar  subter- 
ráneo en  <¡uese  enterraban  los  muertos,  que 
boy  llamamos  bóveda. 

* CRYPTOGAME , *.  y adj.  ( bot. ) 

Criptógarao  : se  dice  de  los  vegetales  cuyos 
órganos  sexuales  están  ocultos  ; como  los 
musgos , las  algas  , etc. 

* CRYPTOGAMIE , s.f.  Criptogamia  : 

clase  de  las  plantas  críptogamas. 

♦CRYPTOGAMI8ER,  n.  Ruscar  plan- 
tas criptógamas  : procurar  descubrirlas. 

* CrY P l’OGR APHE , s.  m.y  f.  Criptó- 
grafo : el  que  escribe  por  cifra. 

CRYPTOGRAPHÍE,  s.f  Criptografía: 
•rte  de  escribir  por,  cifra. 

* CRY  PTO META  EUN  , UVE  , adj. 

Criptometnlico : muicral  que  contiene  mucho 
íuéul , sin  manifestarlo  en  los  caracteres  ex- 
teriores. 

* CRYTO-PORTIQUE , s.  tn.  ( arquit.  ) 
Ci  ipto-pói  tico  : arco  hecho  en  la  parte  infe- 
rior de  un  muro  antiguo. 

C-SOL-UT,  s.  m.  Ce-so  1-fa-nt  : voz  mú- 
sica , por  la  quaf  se  denota  la  nota  ut , ó la 
clave  ele  ut. 

CURE  , s.  m.  (geom.y  alg. ) Cubo. 

CUBE,  adj.  m.  y f Cubico:  nombre 
rnbe , número  cubico. 

' CL'RKKF. , s.J.  Cubrf»  : simiente  aro- 
mática, v amarga. 

* ClmER , v.  a.  ( matcm . ) Cubicar  : ele- 
var una  cantidad  á su  tercera  potencia.  ¡|  E- 
valuar  un  sólido  en  medidas  cubicas. 

, CUBIQUE, adj.  m.y  /i  Cúbico. 

* CUBITAL,  j.  m . Reclinatorio  : especie 
de  banquillo  > donde  se  apoyan  los  brazos  y 
codos. 

CUBITAL,  ALE,  adj.  Cubital : lo  per- 
teneciente ni  codo. 

* CURiTUS,;.  m.  (anai.)  Cubito,  ó hueso 
riel  codo. 

* CUBLANC , s.  m.  V.  Cul-blanc. 

* CUCFRON  , s.  m.  Coco  , gorgojo  : 
insecto  pequeño  que  se  cria  en  las  legum- 
bres. 

* CUCI , s.  m.  Duma  : especie  de  palma 
de  Egipto. 

CÜCUBALE,  s.  m.  Cucábalo  : planta. 

* CUCULLE,  s.  f.  (Cogulla  : habito  de 
ceremonia  de  los  religiosos  de  algunas  órdenes 
monásticas. 

. ♦ cucupra  , ó cucrn:.  j / (fam) 

Casquete  lleno  de  ¡>olvos  cefálicos  , para 
fortificar  el  cerebro. 

. GUCUIíBITACl,  EE;  adj.  Cucurbi- 


tácco  : llámase  así  todo  vegetal  cuyo  futo 
es  parecido  á la  calabaza  , sandia  , etc. 

* * CUCURBITA®! , s.  m.  Cucurbitino  : 
gusano  chato  , parecido  á una  pepita  de  ca- 
labaza. 

GUCURB1TK , s.  f.  ( tfuim . ) Cucúrbita  : 
caldera  del  alambique. 

* CU  El  L LE , s.f  ( naut . ) Paño  de  una 
vela  : el  ancho  de  la  lona. 

* CUEiLLFRET,  s.  m.  ( for . ) Cabreo  , 
ó libro  becerro  : en  el  que  están  registrados 
los  censos  y rentas  que  se  deben  al  señor  ter- 
ritorial. 

CUEILLETTE  , s.f.  ( ant. ) Correspon- 
de á la  voz  que  hoy  so  dice  cosecha , asi  co- 
mo récolie  en  francés  : y ambas  se  toman 
por  recolección  de  frutos',  y por  la  tempo- 
rada de  ella.  |j  Cueillctle .-  colecta  de  limos 
ñas,  ó contribuciones  voluntarias.  Solo  en 
este  sentido  tiene  uso  corriente  en  francés. 

*CUEJLLEUR.  EUSE,  s.  Cogedor  : di- 
cese  d el  que  gana  jomar  cogiendo  accy  tu  na  , 
uva,  y otros  frutos.  Hoy  salo  se  aplica  por 
desprecio  á una  persona  haraposa,  andra- 
josa. 

CUEILLI , 1E,  p.  p. y adj.  Cogido.  , 

CUEILLiR,  v.  a.  Coger  : frutas,  flores  t 
legumbres,  de  los  árlales,  de  las  plantas.  jj 
(fHS-)  Coger  laureles  , palmas  : por  ganar,  ó 
alcanzar  victorias. 

CUEILLOIR , s.  m.  Cesta  : para  coger 
fruta. 

* CUIDER , s.  m.  Canasta  : para  acarrear 
fruta. 

* CUÍDER  , v.  a.  ( ant. ) Cuidar,  pensar, 
discurrir  : que  es  curar  en  castellano  anti- 
quado. 

* CUIL1ÉRE  t s.  f ( arquit.  ) Codillo  . 
piedra  hueca  , por  donde  pasa  el  agua  de  li- 
na haxada  de  canalón  , v sale  al  arroyo. 

CU1LLER  , ó CUILLÉRE  , i.  f.  Cu- 
chara: para  comer.  ||  Cuilier  a canon , cu- 
chara : instrumento  para  introducir  la  pól- 
vora en  d cañón.  ||  Cu^urapol  .-cucharon  : 
hataca  ; carilla. 

CUILLERÉE  , s.  ^^^ncharada  : loque 

cabe  en  el  hueco  de  una  cuchara.  |{  Cucha- 
rilla, codearía  : planta. 

CUILLEROft  , s~  m.  El  hueco  de  la  cu- 
chara. . 

* CUILLIER,  s.  m.  Espátula  : p‘*co  cu- 
chara : ave  aquática.  ||  Pescado  de  mar  , 
cuya  cabeza  es  sumamente  dura.  |J  Concha 
marina  larga.  [|  CyUIier  de  sabotier : cu- 
chara , Ir n inicia. 

i*  * CU  UVE , s.f.  ( auím .)  Bomba  : vasija 
de  barro  cocido  , en  forma  de  niatraa,  corta 
de  cuello,  que  , una  , sirve  para  destilar  « I 
agua  fuerte  ,y  otra  , de  recipiente. 

CU  IR , r.  m.  Cuero,  pellejo  : dícese  de  la 
piel  de  los  animales  después  de  quitada  , «i  v» 
adobada.  |[  Casco , en  la  imprenta , es  la  piel 
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que  so  pono  en  la  bala.  ¡|  Por  extensión , y en 
estilo  prOTCi  bi.il , se  dice  de  la  niel  de  las  per* 
Minas  en  mticlius  frases.  j[  Futre  cuir  et 
chair  : entre  cuero  y carne.  |)  Cuir  boui/li , 
cuero  cocido.  ¡|  fluir  doré  : guad.  macil.  |J 
Cuir  de  Rustir  : vaqueta  de  Moscovia. 

ClilR/VSS£t  .%.  / Coraza  : armadura  del 
cncrjKj.  ¡I  fJig.  } Otocse : le  déftmt  de  la  • ui- 
fasstí  ¡ el  feble,  el  llaco,  el  lado  flaco  de  u- 
na  nervina. 

CUIRASSÉ,  ÉE,  p . p-  y adj.  Armado 

de  coraza. 

CCJIRASSER,  V'  a.  Armar  de  coraza. 

CLTRASS1ER,  s.  m.  Coraza , ó corace- 
ro : el  soldado  de  caballería  armado  de  co- 
raza. 

CUIRE , v.  a.  Cocer  : viandas,  y otras 
materias.  [[  Cocer  : j*or  digerir  , ó «lar  coci- 
miento en  el  estómago  a los  a!  i mantos , á los 
1 tumores.  ||  Madurar,  ó sazonar  : á las  frotas 
d sol.  ¡{  Caire  de  la  chaux , du  platee : que- 
mar cal : veso  : en  el  horno. 

CtJiRÉ,  v.  n.  Cocer,  ó cocerse  : dicese  de 
los  comestibles  por  fáciles,  ó «Jifíciies,  de  co- 
cer. ||  Escocer : causar  cierto  dolor  ardiente 
en  el  cutis.  (|  { Jig. ) Escocer,  dar  que  sentir , 
pesar  : il  t'ous  en  cuita  : ya  le  pesará  á 
vmd. , ya  Ic  costará  caro , ó nevará  que  ras- 
car. 

CU  ISA  NT,  ANTE,  adj . Picante  : dicese 
del  sol  , ó calor  que  abrasa,  que  quema.  [| 
Sutil  , penetrante  : di  cese  del  frió  recio,  ¡j 
(Jig. ) Picante,  agrio,  sensible,  agudo,  a- 
margo : conloruic  a lo  que  se  aplican  estas 
palabras, 

CL'lSiNE,  s.  f Cocina  : di  cese  de  la  pic- 
7a  donde  se  guisa  : riel  arte  de  guisar,  ó <voc¡- 
nar  : del  gas^n,  y del  gusto  on  la  comida;  y 
del  conjunto  de  criados  que  sirven  en  la  co- 
cina , que  so  llaman  gente  de  cocina. 

CLISLNKR,  o.  n.  Cocinar,  guisar,  liaccr 
Ja  cocina. 

CL'ISINIER,  s.  Cocinero,  cocine- 

ra : la  peí  son  a qi^^fece  la  cocina,  aguisa. 

CLISINIKKh  , s.J.  Asa<lor  de  tambor  : 
utensilio  para  asar. 

♦ QfJlívSAGE,  s.  m.  Quema  ; hablando 
de  horno  de  carlxm, 

ClíISSARD,  s . m.  Elsrarcela,  quizóte, 
man  ti  lígala  ; la  armadura  que  defeudiu  el 
muslo. 

CtJISSE,  s.f.  Muslo  : sea  del  cuerpo  hu- 
mano, sea  de  las  aves.  Pierna  : hablando 
de  carne  «fe  la  carnicería  , y también  del . 
muslo  de  las  aves  domésticos  dispuestas  para* 
comer.  |(  Cuissede  non : pierna  ó cacho  «le 
unez.  jj  Caíste  doie  : patas  de  ganso.  j| 
Cuissc-/\f adame , especie  de  peía  larga  y 
pmy  sabrosa. 

* CLISSELJR,  s.  m.  Artillero  : el  fabri- 
quero que  mienta  el  carbón. 

Cm&SUN,  s.f.  Cocedura  : cocimiento ; 


cochura  : cocción  : conforme  son  las  enana  á 
que  se  aplican  estas  voces,  que  todas  signifi- 
can la  acción  de  cocer,  ó «le  cocerse,  j!  Esco- 
cimiento, ó escozor  : que  se  siente  en  alguna 
parte  del  cuerpo.  }]  También  es  el  trabajo  , y 
el  estipendio,  de  cocerle  á uno  la  comida  , ó 
«le  hacerle  el  puchero. 

CL  I^SO  r,  s.  m.  Pemil  ,.piemn,  ó qu ar- 
to trasero  : dicese  solo  del  venado , jabalí , y 
otros  animaba  monteses  que  se  coinen. 

ClllSlUE,  s.  m.  Fámulo,  ó galopín  de 
colegio.  |)  Monigote  , galopo  : d ícese  j»or 
desprecio. 

CL’l  I',  ri F..  jj.  p.  de  cuite,  ||  Adj.  Coci- 
do. j¡  [ Jato. ; Diccse  auoir  du  pain  ruit : te- 
ner bastante  que  «xirner,  tener  buen  talego  , 
buen  caudal. 

CUITE,  s.  J.  Cocedura  , cochura  , horna- 
da : dicese  solo  de  la  t«’ja , ladrillo  , cal  , 
etc. 

CUIVRE , s.  m.  Cobre  : metal  llamado 
también  arambre.  I(  Cuirre  rouge  : cobre  de 
roseta.  j|  Cuiyre  iaune  : nófar,  latón. 

* CUIVRE,  ÉE , adj.  Bronceado ; dorado 
con  oro  falso. 

*CLIVRER,  v.  a.  Broncear  : dorar  con 
oro  falso. 

* CLTVRETTE , *.  f.  Tudel  : lengüeta 
de  latón,  que  se  pone  en  los  baxones  y o- 

* CUIVREUX , EUSE,  adj.  Cobrizo  : de 
color , ó con  quididades  de  cobre. 

* CL  JA , s.  i7i.  Cuja  , quadnipedo  carní- 
voro de  Chile,  parecido  al  hurón. 

CLL  , s.  m . ( no  se  pronuncia  la  /. ) Cu- 
lo : trasero,  asentaderas.  ||  Ojo  del  culo  , a- 
nr>,y  orificio  por  otro  nombre.  ||  (fig*  vulg.) 
Culo  : por  remate , suelo , asiento , ó fondo 
de  algunas  cosas,  jj  ( enquad. ) Cjogotc  : el 
ángulo  que  forma  el  libro  hacia  al  lomo  por 
mal  cortado.  ||  Cul  de  basse-fosse : calaliozo, 
ci  lo  mas  liontlo  de  una  cárcel.  ||  Culrde-sac : 
callejuela  sin  salida.  ||  Cidnlc-jatte  ; el  iin- 
pe«lido , ó falto  de  piernas , que  anda  á rastra 
en  una  camota , ó urtesillu.  jj  Cul-de-lampc  r 
remate,  ó floran  pendiente,  por  semejanza 
«leí  que  tiene  una  lampara  : dieese  en  arqui- 
tectura : y en  la  imprenta  es  aquel  adorno , 
«pie  se  pone  al  lin  de  un  libro  , ó de  un  capí- 
tulo. ♦ 

CULASSE , s.  f.  Culata  : diccse  propia- 
mente duJcafion  de  artillería ; v por  extensión 
«le  las  demás  armas  de  fuego,  jj  (Jig*  vulg.  ) 
Nalgatorio,  tafanario,  traspontín. 

+ CUL-BLARC,  to.  Andarios  : ave. 
CULBUTE  , s.  f.  Voltereta  , volteta  r 
vuelta  de  campana  , que  da  una  j*ersona.  j) 
Tumbo,  vuelco,  caída  : asi  en  lo  físico  , co- 
mo en  lo  moral.  . 

CULBUTÉ , EE , o.  p.  de  culbuter , e«>r 
mo  v.  a.  ||  Adj.  Caído  , derribado  , volita- 
do , arruinado , perdido, 
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CULBUTER,  u.  a.  Voltear,  arrollar,  a- 
trrrar,  tumbar  : á alguno,  dar  con  il  en 
tierra.  ||  (Jig . } Derribar,  arruinar,  perder  : 
a alguno , que  también  se  dice  dejarle  sen- 
tado. 

CULBUTER , v.  n.  Caer,  tumbar  de  cabe- 
la  : dar  una  volteta  , un  vuelco.  ||  (Jig.  ) Dar 
de  culo  , quedar  sentado  : por  arruinado , 
perdido  en  sus  haberes. 

CULBUTIS, J.  m.  Batiborrillo,  revoltillo: 
mezcla  eje  varias  cosas  «pie  se  han  cairlo. 

CU  LEE.  s.J.  Estribo  : el  de  un  puente  , 
que  es  donde  empieza  la  vuelta  del  primer 
ojo. 

* CULER , v.  n.  (nduí.)  Ciar,  ir  á la  cola , 
quedarse  un  navio  «letras  de  otro. 

* CELERON,  s-  m.  La  parte  redonda  de 
la  grupera  ríe  un  cahalh). 

CLL1ER  , adj.  Guiar  : tripa  del  caga- 
lar. 

CULIERE,  s.f.  Petral : cincha  de  cuero,  , 

Eara  impedir  que  la  silla  del  caballo  se  vaya 
acia  la  delantera. 

f CU LM1NANT  , adj.  m.  (astron. ) Cul- 
minante : el  punto  de  un  astro  que  está  mas 
elevado  sobre  el  horizonte. 

CULMINACION  , s.  f.  Culminación  : 
punto  por  donde  pasa  un  astro  al  atravesar 
el  meridiano. 

+ CULM1NER , v.  n.  Culminar  : pasar  un 
astro  por  el  merí«liauo. 

CULOT,  s.  m.  Guiri  pato  : el  último  po- 
lio salido  «le Una  nidada  , ó echadura.  |)  ne- 
drojo  : el  último  «le  los  hijos  pequeña  de  un 
matrimonio.  ||  El  oro  «i  plata  fundirla  en  un 
crisol,  y también  ««el  residuo  «pie  «pieria  en- 
tre la  escoria.  ||  ( fig.fam , )La  cola  : el  últi- 
mo , ó el  mas  moderno  en«m  cuerpo , ó co- 
munidad. 

CULOTTE,  s.f.  Calzon«»s,y  también 
bragas.  j|  I.a  parte  inferior  de  las  hojas  del 
anemone.  |¡  Culata  : de  pistola.  ||  (¿uario 
trasero  del  pichón. 

♦ CULOTTIN,  j.  m.  Calzón  : muy  ajus-  1 1 
lado.  ||  Calforrns,  braguillas : dícese  por  bur- 
la «leí  niño,  á quien  han  puesto  calzones  por 
primera  vez. 

CULTE,  s.  m.  Culto  : el  honor  que  se 
da  á Dios,  ángeles,  y santos,  por  medio  de 
los  netos  «le  religión. 

♦ CULTKLLATÍON , s.J.  (geom.)  Cu  1- 

tílacion  : medición  cou  el  iustctuuento  uni- 
versal. * ' 

CULTIVABLE,  adj.  m.  yf.  Cultivable  : 
lo  que  se  puede  cultivar,  ierre  110 , cí  cn- 

tcmlimicnto. 

CULTIVATKUR  , s.  m.  Labrador  en  el 
sentido  de  hacendado,  de  hombre  «pe  tiene 
labranza  propia  : porque  como  trabajador  del 
campo , se  llama  labauretir. 

CULTIVÉ , ÉE,  p.  jr».  y adj. .Cultivado. 
CULTjVER , v>%  «i,  Cultivar  , labrar  : la 


tierra.  ||  (Jig. ) Tiene  las  mismas  significa- 
ciones que  en  español.  % 

CULI  IKK  , s.J . Cultivo  , labranza  : de 
las  tu  rras.  ||  (Jig. ) Cultivo  : del  talento  , «leí 
ingenio , de  la  memoria.  ||  (id.)  Cp  llura  : 
hablaudo  del  estilo,  6 del  hnguage. 

CUM1N,  j.  m.  Comino : planta.  ¡|  Cumia 
coran,  pamplina  , zadorija.  j|  Cumia  des 
pres , alcaravea.  j|  Cumia  sauvage  , comino 
silvestre. 

CUMULA! IF,  IVE,  adj.  ( for .)  Cumu- 

lativo:  lo  que  se  hace  por  acumulación. 

CUMULA  1 IV  EMENT,  adr.  Cumulati- 
vamente , por  acumulación. 

CUMULE,  EE ,p.  p.  Acumulado. 

CUMULER,  v.  a.  (Jor.)  Cumular,  acu- 
mular. 

* CUNEIFORME , adj.  Cuneiforme  : en 

figura  «le  cuna. 

* CUNETTE,  ó CUVETTE,  s.f.  (fort.) 

Cuneta  : especie  de  zanja,  que  se  hace  en 
medio  del  foso  de  una  plaza. 

CUP1DE,  adj.  m.  jr  f.  Avido,  codicioso, 
ansí«>s«>. 

CUPíDITE,  s.f.  Apetitos  , deseos  inmo- 
derados : se  loma  por  concupiscencia  en  ge- 
neral. 

* CUPIDON , s.-  m.  Cupido  : dios  fabu- 
loso del  amor. 

* CU P1  DONE  , $.  f.  Tulipán  morado  : 

planta.  • 

CURARLE,  adj.  m.  jr  f Curable  : que 
se  puede  curar. 

* CURACA  , s.  m.  Cacique  de  la  Ameri- 
ca ni<rri«li«mal. 

CURAGE,  s.  m.  Limpia,  ó monda  : la 
acción  y el  efecto  de  limpiar,  ó de  mondar 
pozos,  rios  , puertos,  sepulturas,  etc.  J|  Cor- 
rehuela persiana,  pimienta  de  agua  : planta. 

CURATKLLE,  s.f.  Curaduría  : ei  cargo 
de  curador. 

CURATEUR , s.  m.  Curador  : la  per 
sonn  elegida  para  administrar  los  bienes  «le 
uu  menor,  de  uu  disipador,  etc.  ||  Ckuateur 
aux  causes  : curador  ad  iilem. 

CURATiF  , IVE,  adj.  Curativo  : lo  que 
sirve  para  curar. 

CLUATION  , s.  f.  (medie.)  Cura  : la  da 
una  enfermedad  , llagas , ele. 

CURATKICK , s.  J.  Curadora  : la  que 
tiene  á su  cargo  la  curaduría,  de  alguna 
persona. 

* CURCAS , s.  m.  Piñonea  de  Indias  ; 
simiente  de  rieino  inavor. 

CURCUMA,  SOlTCñET,  ó SAFRA* 
D'JNDE , s.  m.  Cúrcuma  : planta,  que  ticno 
la  raíz  amarilla. 

CURE , s.  J.  Curarla  aplicación  de  los 
remedios  á uno  enfermedad,  ó herida.  || 
enmalle  : remedio  «pie  se  da  á los  balcones 
para  purgarlos.  ¡|  Cura  de  alm::s , y curato.  || 
Limpia,  monda  ; de  un  pozo,  de  una  le-. 
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trina,  de  un  basurero,  etc.  ¡|  Decíase  anti- 
H'iamente  cure  por  snuci , romo  en  vaste- 
llano  se  decía  cura  por  cuidado. 

CURE  , s.  m.  Cura  párroco  : d sacerdote 
provisto  de  un  cur  ato. 

•CURE,  s.J'.  Tulipán  de  color  muy  baso. 

CUUE-DEriT  , *.  m.  Mondadientes  , 
biznaga-, 

CURE,  EE,  p.  p.  y adj.  Limpiado, 
pingado, 

CUREE,  s.f  (moni.)  Ralea  : comida 
que  so  da  á los  perros,  y « de  lo  mismo 
que  lian  cazado.  Lo  mismo  es  en  la  cetrería 
]x  comida  del  halcón. 

CURE-ORE1LLE , s.  ni.  Limpiaoidos, 
csrnrluoidos. 

•CURE-PIED , s.  m.  Cuchillo  de  limpiar 
los  cascos  de  los  caballos. 

CURER , *\  a.  Limpiar  , moiylar : pozos , 
puertos , letrinas  , sepulturas  : y también  los 
dientes,  los  oidos.  ||  ( cetrcr .)  Purgar  los 
halcones. 

* CUHETTE , s.  f Peync  : para  limpiar 
las  cardas. 

CUREÜR , s.  m.  El  que  limpia  pozos , 
letrinas  : llámase  pozero. 

CURIAL , ALE,  adj.  Parroquial  : ba- 
ldando de  derechos. 

CURIE,  s.  f.  Curia  : subdivisión  de  la 
tribu  entre  los  Griegos  y Romanos. 

CUR1EUSEMENT,  adv.  Atentamente , 
con  diligencia , con  cuidado  : y también  con 
primor , aseo. 

CURÍ  EUX  , EUSE , adj.  Curioso  : muy 
aficionado  á saber  , ver  , poseer  cosas  raras  , 
ó de  bu-m  gusto.  ||  Curioso  : se  dice  otras 
veces  en  mala  parte , por  amigo  de  saber  y 
escudriñar  la  vida  , ó los  secretos  de  otros. 

CURHON,  s.  ni.  Curion  : xefe  de  curia 
entre  lo*  Romanos,  que  algunos  creen  que 
era  sacerdote.  • 

* CU  RIOMES , s.  f.  pf.  Curionias  : sa- 
crificios curíale?,  ó de  las  curias. 

CURIOSITE,  s.f  Curiosidad  : gana  y 
pasión  por  ver , saber.  Alguna  vez,  se  toma 
en  mala,  parte , por  deseo  de  saber  y escu- 
drinar l.i  vida  , o los  secretos  de  otros.  I|  Cu- 
riosidad : cosa  rara  y exquisita  , así  del  arte, 
como  do  la  naturaleza.  En  este  sentido  solo 
so  usa  en  plural. 

* CURMJ  , s.  m.  Bebida  semejante  á la 
cerveza . 

* CUROIR  , j.  m.  Arrojada  , ó bestola  : 
uno  de  los  hierros  de  la  aguijada  para  desem- 
bozar el  arado  quando  se  llena  de  tierra. 

CUIISIVE,  adj.  Cursiva,  ó bastarda  : ci 
carácUtr  de  letra  mas  mi  uso  para  escribir. 

•CURUCU,  s.  ni.  Gurucu:  cierto  sapo  de 
la  India. 

CURULE,  adj.  m.  yf.  Cund  : tíre í ase 
de  cierta  silla , de  que  usaban  los  magistra- 
dos romanos. 


• CURURES , s.  f pl.  Loma,  tarquín  , 
tango  , cieno  : lo  que  se  saca  en  Ja  limpia  de 
un  pozo  , laguna , puerto  , zanja. 

CURYIL1GNE  , adj.  m.  y j\  (gcom.) 
Curvilíneo.  , 

CUR  VITÉ,  r.y!  (ant.)  V.  Courfjure. 

CUSCUTE , s.  f.  Cuscuta  , epítimo  : 
planta.  , 

■•CUSSONftE,  EE  , adj. Gorgojoso  : co- 
mido 6.  roído  del  gorgojo. 

CUSTODE,  S.J.  El  pabellón  de  seda  , ó 
tisú , que  cubre  el  copon  cu  que  se  guardan 
las  formas  consagradas.  ||  Antiguamente  se 
llamaba  cusloilc  el  corlinagc  de  una  rama. 
V.  Hideau. ||(  prou.)  D ícese  : cfidtier  sousla 
custode  : castigar  alguno  sin  que  la  tierra  la 
.sienta,  secretamente. 

• CÚSTODIAL , ALE , adj . Custodial ; 
lo  perteneciente  á una  custodia. 

• CUSTODIE , jr.  f.  Custodia  : subdivi- 
sión de  una  provincia  en  el  orden  de  San 

^Francisco. 

CUSTODI-NOS  , s.  m.  ( fam .)  Confi- 
denciario , que  tiene  un  beneficio  para  resti- 
tuirle á otro  : 6 el  que  presta  el  nombre  pan» 
el  beneficio  , del  que  solo  tiene  el  título , y 
dexa  para  otro  el  todo  ó parte  de  los  frutos. 
Decíase  en  Francia  también  de  algunos  em- 
pleos y oficios  que  se  ucgociabun  así. 

• CUTAMBLES , adj.  vt.  D ícese  de  los 
gusanps  cutáneos , que  andan  por  cima  del 
cutis  , 6 entre  el  culis.  |[  Ciertos  dolores  de 
la  naturaleza  del  escorbuto. 

CLTAjNK,  EE,  adj.  Cutáneo  : lo  que 
pertenece  al  culis. 

CUTICULE,  s.f.  V.  Epidcn*. 

• CUTTER,  s.  m.  ( ndut .)  Cúter  : em- 
barcación inglesa  de  un  palo  solo. 

CU  YE,  s.J . Qabo , tina  : para  pisar  la 
uva. 

CUY  E,  EF.yp.p.jr  adj.  Sentado  , cocido: 
hablando  del  vino. 

CUVFAU  , s.  m.  Cubeta  : cuhctilla. 

CUYTÉE , s.  J'.  Un  cubo , ó uua  tina  llena  .* 
de  mosto  , de  vino. 

CUYTLAGE , s.  m.  Apeo  * para  impedir 
que  el  terreno  cayga  en  los  pozos  de  Jas  mi- 
nas. 

CUVELER  , v.  a.  Entivar  un  pozo  de 
mina. 

CUY'  ER , v.  n.  Cocer  el  mosto  en  el 
cubo  , ó tina.  ||  {J am . ) Dicese  cuver  son 
vin  : desollar  Ja  zorra,  dormir  la  mona  , des- 
pués de  borracho. 

CUYETTK,  s.  f.  Barreño,  jofayna  : sea 
de  barro  , metal , ó piedra.  ||  Canalón  : que 
recibe  las  aguas  de  un  tejado. 

CUVÍER , s.  ni.  Colador  : cuba  de  colar, 
de  pasar  la  colada. 

• CY  AHITE,  s.  f.  Ciánita  , ó sáparo  : 
piedra  d«*  color  azul  , muy  refractaria. 

f CYAHOMÉTRE , s.  nu  Cianouictro  * 
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instrumento  para  medir  la 
calor  azul  del  cielo. 

'*  CVATHE , s.  m.  Ciato  : medida  para 
líquidos  de  los  antiguo*;  la  de  los  Griegos 
con  ten  i a onza  y media  de  agua , y la  de  los 
Romanos,  un  adarme  mas. 

* C Y HELE  , s.f.  Cibeles  : madre  de  los 
dioses  de  la  gentilidad. 

jCYCLAMEN,  s.  m.  Pan  porcino  : planta. 

CYCLE , s.  m.  Ciclo  : período  de  tiempo 
formado  por  cierto  número  de^evoluciones 
del  sol , y de  la  luna.  (|  Oyele  solaire  : ciGo 
Alar.  ||  Cycí r lunairc  ; ciclo  lunar. 

.CYCLÍQUE , adj.  m.  y f.  Romancero, 
clopero,  rcriondillcro  : poeta  vulgar  de  canta- 
res. También  se  aplica  á las  poesías , ó com- 
posiciones de  este  genero.  E*  voz  de  poco  uso. 

C YCLOIDE , s.  f (gcom.}  Cicloyde  : 
línea  curba  formada  por  un  punto  de  la 
circunferencia  de  un  circulo , moviendo  este 
como  la  rueda  de  un  carro. 

*.  CYCLOPE  y s.  m.  Cíclope  : gigante 
que , según  los  poetas , no  tenia  mas  que  un 
ojo.  j|  Hay  un  crustáceo  aquático  que  tiene 
eit mismo  nmníc. 

.CYGNE , s.  m.  Cisne  : nombre  de  una 
ave  aquática.  !|  Cygne , ó la  paule  : cisne , 
una  de  las  constelaciones  septentrionales. 

QYLINDRE,  s . m.  Cilindro  : cuerpo  ma- 
cizo de  figura  redonda  y larga,  de  igual 
gaicso  en  lorias  sus  parles.  También  es  rollo, 
rodillo  , en  estilo  común. 

CYL1NDRIQUF, , adj.  m.  y f Glíndri- 
co  : que  tiene  la  forma  de  cilindro. 

CYMAISE  , s.f.  ( arquit. ) Cimacio  : la 
moldura  última  de  la  columna. 

CYMBALE , s.f.  Címbalo  : instrumento 
músico  parecido  al  timbal.  |j  Platillos  de 
cdbre,  para  dar  uno  contra  otro. 

*CYMBALA1RE,  s.f.  Cimbalaria : yerba. 

CYME , s.f\.  Orne. 


* CYMOPHANE,  s.f.  Cimófano:  pie- 
dra preciqsa. . 

* CYiN’ÉG ETIQUE,  adj.  m.  y f Cinegé- 
tico : concerniente  á la  caza. 

CYN1QUE,  adj.  m.  y f Cínico  : epíteto 
de  una  secta  de  fikisofos  en  la  antigüedad.  |J 
Hablando  de  cosas  y cy ñique  corresponde  a 
obsceno  , impúdico  ; y en  este  sentido  se  usa 
también  como  substantivo. 

CYN1SME,  s.  m. .Impudencia , obsceni- 
dad . : iudeccncias  propias  de  los  filósofos 
cínicos.  • 

* CI^OCÉPHALE,  s.  m.  Gnoccfalo  . 
animal  fabuloso , con  cabeza  de  perro.  || 
Especie  de  mono. 

CYNOGLOSSE,  ó LANGUE  DE 

CHJEJS  , s.  f Cinoglosa  , viniebla  , lengua 
de  perro  : planta. 

CJY3N0SURE,  s.  f Cinosura  : estrella 
muy  resplandeciente  en  la  constelación  de  U 

osa  menor* 

CYPRES  , J.  m.  Ciprc»  : árbol. 
CYPR1DÍE,  ó CYPRIS,  s.  f.  Cyprina  : 

nombre  que  los  poetas  dan  á Venus. 

CYSTHEPATIQUES , adj.  ni.  {annt. ) 

Cisto-bepá  ticos  : conductos  de  la  bilis,  desde 
la  vejiga  de  la  hiel , basta  el  canal  hepático. 

C Y ¿TIQUES  , s.  y adj.  f.  pl.  dísticas : 
partes  concernientes  a la  vejiga  de  la  hiel. 

CYTÍSE , s.  m.  V.  Citise.  ¡|  Cy  Use  gen¿t : 
hiniesta  escobar.  ||  Cylise  fies  Alpes  ¡ co- 
deso , ó ébano  de  los  Alpe*. 

CZAR , s.  m.  Zar  : titulo  del  Soberano , 
ó Emperador  de  la  Rusia. 

CZAR1ENNE,  adi.  f Magestad  Zarina. 
CZARI1NE  , $.  f.  Zarina  : nombre  de  la 
esposa  del  Ziar  de  Moscovia,  Soberano  de 
Rusia ; ó de  la  Princesa , que  es  SAeranu 
por  sí. 

CZAROWITZ , s.  m.  El  Príncipe  pri- 
mogénito ,de  Rusja.  * * > •_ 
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D . Qtiarta  letra  del  alfabeto , y tercera  en 
el,  número  de  las  consonantes. 

DA  , interj.  que  sirve  para  afirmar : oui- 
da  * nena  i-da. 

D’ABORD  , ad».  Desde  luego  , dcs4c  el 
momento  , inmediatamente.  ||  Tómase  mu- 
chas veces  por  primeramente  , ó en  primer 
lugar.  ||  f)  abara  que... , eonj.  Luego  que..., 
al  instante  que... , desde  que... 

* DA-CAPO  , adv.  ( mus.  ) DaÉnpo  : ex- 
presioh  tomada  de  la  lengua  italiana  , con  la 
qoe  se  advierte  que  se  vuelva  a empezar  el 
trozo  que  se  toca  Ojean  ta. 


*DACE,  ó DAC1E,  (ffeoer. ) Daría  : 
país  que  antiguamente  coniprcncndia  parte 
de  Ja  Hungría. 

DACTxLE  , s.  m.  Dáctilo  : pié  de  verso 
latino. 

*DACTYLIQUE,  adj.  m.  y J.  Dactilico  : 
perteneciente  al  dáctilo. 

♦DACTYLOLAUE,  ó DACTYLOLO- 
GIE , s.J.  Dactilolalia , ó Dactilología  : arte 
de  hablar  por  los  dedos. 

♦DACTYLONOM1E  , s. /.  Dactilono- 
m»a  : ciencia  de  contar  por  lo*  dedos. 

DADA,  s.  m.  ( vpx pueril. ) Tato,  ca- 
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balido  : el  de  caña , palo,  ó cartón  , en  <jue 
corren,  ¿juegan  los  niños. 

HADAIS,  s.  m.  ( J'atn .)  Pazguato,  mama- 
luco. 

* DAGORNE,  i./  Llámase  asi  á la  vaca 
eme  ha  perdido  un  cuerno,  !),(  vuig. ) Dícesc 
ele  una  vieja  fea,  y regañona. 

DAGLK , s.  f.  Daga  : especie  de  puñal 
con  guardapuño.  j]  (enquad.)  Rnspaucra  : 
pedazo  de  espada  ancha , que  sirve  para 
<£uilar  la  corteza  y 7.  un  laque  a las  pides. 

DAGUE , ÉE,  p.  y.  del  verba  dnguer. 

DAGUER,  »v  a.  (ant.  ) Herir,  ó pasar 
con  la  daga.  Hoy  se  dice  poignanler ; dar  de 
puñaladas,  pasar,  ó coser  á puñaladas.  || 

( mont . ) Engendrar  : el  ciervo.  |(  Volar  : 
correr  mucho  en  la  caza. 

DAGUFS  , s.  f.  pL  ( mont. ) Cercetas  : 
las  puntas  de  la  cuerna  del  ciervo  mas  arri- 
madas al  casco.  j|  Navajas  : los  colmillos  del 
jabalí. 

DAGUET , s . m.  Cervato  : ciervo  de  dos 
años  , que  tiene  sus  primeros  cuernos. 

DAIGjVFR  , v.rt.  Dignarse  , tener  á bien, 
servirse  : de  hacer  alguna  cosa  cu  favor  de 
otro. 

*D*AILLEURS,  odv.  De  otra  parte,  por 
otra  parte , ademas  de  eso. 

DA1M , s.  m Gamo  : quadrúpedo  pare- 
cido al  ciervo  , que  es  el  paleto. 

DAINE , s.  f.  Gama  : la  hembra  del 
gamo. 

* DAIN’TIERS , s.  m.  pl.  ( mont. ) Cria- 
dillas , ó testículos  : del  ciervo. 

* DA1RY  , s.  m.  Dairí  : Pontífice  sobe- 
rano de  los  Japones. 

\ DA  I.#,  s.  m.  Dosel , pabellón  , palio  , 
tabernáculo  : según  los  diferentes  usos  á que 
se  aplican  estos  nombres.  |(  Dais  de  chaire  : 
sombrero  de  pulpito.  ||  HauL-dais  ; trono, 
solio. 

* DALE,  s.f.  (náut.)  Dala  : canal  de 
tablas  por  donde  sale  al  mar  el  agua  qne  saca 
la  bomba. 

DALLE , s.f.  Pedazo , trozo  : de  pescado 
fresco,  jj  Fregadero  de  piedra  : en  las  grandes 
cocinas.  ||  Asperón  muy  duro,  para  afilar.  ¡| 
Baldosa  de  piedra,  para  embaldosar  atrios, 
iglesias,  y azoteas  : también  sirve  para  cubrir 
los  tejados  de  los  grandes  edificios. 

/ * DALMAT1E , (fíeogr.)  Dalmacia : pro- 
vincia marítima  en  el  Adriático. 

DALMATIQUE,  s.f.  Dalmática  : oma- 
namento  de  iglesia  con  que  se  revisten  el 
diácono  , y el  subdiácono. 

DALOl'S,  s.  m.  pl.  {náut.)  Iml>ornalc8,  ó 
embornales  : los  agn  joros  que  hay  sobre  la 
cubierta , fiara  vaciar  el  agua  que  los  golpes 
de  mar  ceban  en  el  combes. 

DAM  , s.  m.  Daño.  Usase  solo  teológica- 
mente en  esta  frase  : peine  du  dan*  , pena  de 
•laño  , que  es  una  de  los  de  los  condenados  ; 

• 


y en  esas  otras  adverbiales  a son  dam , a 
volre  dam  , a leur  dam , como  quien  dice  : 
en  contra  de  el  sera , el  lo  padecerá  , etc. 

* DAMAS,  (gcogr.  ) Damasco  : ciudad 
de  Siria. 

DAMAS,  s.  m.  Damasco  : cierta  tela  de 
seda.  JJ  También  se  dice  del  alfangc  ó sable 
damasquino.  ||  Cierta  clase  de  lienzo  la- 
biado , que  leven  en  Norinawlia.  |l  Pnwes 
de  Damas : ciadas  daioasccnus,  y endrinas. 

*D  AMASOME,  s.  J'.  Aimea,  azumbar  :m 
planta. 

* DAMASQUINE , s.  f.  Ataujía  : el  em- 
butido de  oro  u piala  en  piezas  de  aceto , ú 
hierro. 

D AM ASQLTN'ER , v.  a.  Embutir  labo- 
res de  oro  ú plata  en  el  acero , ú hierro. 

DAMA  SQL'  1N  ERIE , r.  f.  El  arte  de 
embutir  labores  de  oro  ó plata  en  el  acero , 
ú hierro. 

DAMASQUINEUR , s.  m.  El  oficial  qne 
embute  metales  en  el  acero , que  llamamos 
autillo. 

DAMASQUINARE,  fi  Atraída : así 

se  Huma  la  obra  do  embutidos  de  oro  ú plata 
en  piezas  de  aecrq , ó hierro. 

DAMASSE,  EE,  p.  y.  del  verbo  da- 
masser.  \\jddj.  Adamascado  • y alemanisco 
siendo  ropa  blanca  de  mesa. 

* DAMASSE  , s.  ni.  Adamascado,  ale- 
manisco : hablando  de  lienzo  labrado.  j|  Un 
Service  damas  sé  : un  juego  de  mantelería 
alemanisca. 

DAMASSER,  v.  a.  Texer  tela  adamas- 
cada : labrar  alemaniscos , que  es  ropa  de 
mesa  con  flores  y dibuxos. 

DAMASSURE,  s.  f Mantelería  ada- 
mascada , que  también  se  Huma  alema- 
nisco. 

DAME,  s.f.  Señora  : la  qne  tiene  esta- 
dos : y la  muger  de  distinción.  También  se 
fia  este  tratamiento  á las  religiosas  de  las 
Abadías , y á las  canoncsas  : asimismo  á toda 
muger  casada  de  una  clase  decente.  J|  Ha- 
blando con  mugeres  plebeyas,  en  lugar  de 
decir  Madamc  N. , se  dice  Dame  JV.  j|  En 
la  baraja , dame  corresponde  á nuestro  ca- 
ballo ; y en  el  juego  de  las  damas , y del 
axedrez,  á dama  • pero  en  este  último  es 
también  reyna.  JJ  Dame  forcee  en  el  juego 
de  damas , es  el  lance  que  se  llama  pie  de 
güilo.  í|  Dame  d'alonrs  : dama  del  tocaflbr 
«le  lnMtrvna  , que  corresponde  á azafata.  {I 
Dame  d honneur  : señora  de  honor  en  cí 
quarto  de  la  Reyna.  ||  Dame  du  lit  : cama- 
rera. |¡  Dame  du  palais  ; dama  de  palacio  , 
ó de  la  Reyna. 

* DAME , s.f.  Pisón  de  empedrador.  V. 
Demniselle . , 

DAME,  EE  , p.  p.  del  verbo  damcr , 
adj.  Coronado  de  dama  : álcese  del  peón , 
pieza,  en  d juego  de  domos. 
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* DAMK-DAME , s.  m.  Nombre  que  dan 
á cierta  clase  de  qqeso. 

fDAMK-DAMKF,  s.f.  Señora  : muger 
de  calidad , y con  título. 

D AME-J ÉANNE , s.f  ( fam .)  Botijón  : 
6ea  para  llevar  vino , aceyte , etc.  |)  X si  es 
de  vidrio  , se  llama  castaña. 

DAMEft , v.  a.  Coronar  un  peón , hacién- 
dole  dqma  : di  cese  en  el  juego  de  damas.  || 

( artjuit. ) Dar  medio  pie  de  pendiente , ó 
declive  , á un  muro. 

DAMERET, s.  m.  Galancete,  pisaverde , 
petimetre. 

* D AMES , s.  f.  pf.  Diques  de  un  canal , 
ó lengua  de  tierra  cubierta  de  céspedes. 

DAMlER  , s.  m.  Tablero  : pura  jugar  á 
las  damos , V al  axedrez. 

♦DAMIETTE,  (geogr.)  Damieta,  6 
Daniiala  : ciudad  del  Baxo  Egipto. 

DAMNABLE  , atlj.  ni.  y J.  Condenable , 

maldito , reprobado. 

DAMNABLEMFNT,  adv.  De  un  modo 
indigno  , infame  , abominable. 

DAMNAT ION  , s.  f Condenación  : se 
entiende  la.pena  eterna. 

DAMNÉ , EE  , p.  p.  del  verbo  damner  : 
y adj.  Condenado  : en  el  infierno. 

, DAMNÉ,  s.  m.  El  condenado  : en  el  in- 
fierno. 

DAMNER  , u.  a.  Condenar  : castigar  con 
las  penas  del  infierno.  |¡  {J'am. ) Dieese : cela 
me  faisait  damner  ; esto  me  hacia  conde- 
nar , descrismar. 

DAMNER  ( SE ) , v.  r.  Condenarse  , 
buscar  su  condenación , irse  al  inlierno. 

DAMOISEAU  , ó DAMOISEL  , s.  m. 
Título  que  se  daba  antiguamente  á los  jó- 
venes nobles,  antes  de  ser  armados  caballe- 
ros } y corresponde  al  nombre  castellano  de 
doncel , también  amiquado ; ó al  de  señorito 
de  la  casa,  porque  aun  no  tiene  estado.  j| 
Damoiscau  se  toma  hoy  por  un  petimetre , 
pisaverde.  V.  Dameret. 

DAiMOlSELLE , s.  f.  Tratamiento  que 
se  da  aun  á las  señoritas  nobles  en  las  escri- 
turas, contratos,,  etc.  V.  Demoiscllc. 

D ANCHE,  EE,  adj.  {Idas.)  Danchada, 
nlada  : toda  pieza  , como  palo , barra , 
nda,  etc.  cuyos  extremos  están  dentados. 

DAN  DIN,  s.  m.  ( Jam . ) Babieca,  bo- 
bo , tonto  : que  está  siempre  meneando  el 
cuerpo. 

DANDINEMENT,  s.  m. Mecedura  .bam- 
boneo : el  movimij|||to  del  que  bambonea  el 
cuerpo.  «» 

DANDINER  , v.  n.  {fam.)  Menear  el 
cuerpo , ó mecerse  como  los  tontos,  ó bo- 
bos. 

DANGER , s.  m.  Peligro  : riesgo  de  un 
daño,  inconveniente. 

DANGEREUSEMENT , adv.  Pcligrosa- 
jpetUc  ; Uc  peligro,  d«  cuidado  ; e*.  dajige* 


reusernent  bles  sé,  dangereusement  malade. 

DANGER  EL' X , ELSE,  adj.  Peligroso, 
que  pone  en  peligro,  que  puede  traer  daño  : 

«ícese  de  Jas  cosas.  j|  Hablando  de  perso- 
nas , dangereux  es  temible , prejudicial,  per- 
nicioso. 

+ DANNEMARCK , ( geogr .)  Dinamarca : 
reyno  de  Europa. 

♦DANDIS,  OISF,  adj.  y s.  Danes?  ó Di- 
namarqués. 

DANS , f>rep.  de  lugar  y tiempo.  Dentro , 
en  : ex.  dans  un  mois  j'irai  anus  uoir , den- 
tro de  un  mes  iré  á ver  á vind.  (hi  ne  peul 
denteurcr  dnns  sa  chambre  en  cié , no  se 
puede  estar  en  su  qiiano  en  verano. 

DANSE,s.y!  Danza,  baylc  : el  arte, y el 
modo  de  hay  lar.  j[  Quando  es  bavlc , ó sarao , 
como  concurrencia , visita , ó expectáculo . se 
dice  bal . v no  danse. 

DANSÉR,  v.  a.  jr  rt.  Danzar,  bavlar.  j| 
Danser  sur  la  carde  ; andar  en  la  ma- 
roma. 

DANSEUR,  FUSE,  s.  Baylador  : el 
que  hay  la.  ||  Danzarín  : el  que  bavla  con 
afición  , y con  fama.  (|  Baylarin  : d ícese  del 
de  oficio,  ó de  teatro,  que  en  francés  se  suele 
llamar  baladin  (danzante)  por  desprecio.  ¡| 
Danseur  de  carde  : volatín  , volatinero : 
baylarin  de  cuerda , ó de  maroma. 

♦ DANTE , ó BEORI ; s.  m.  Dama  : 
quadrúpedo  de  Africa , parecido  á la  ternera, 
pero  sin  astas. 

♦ D ANU  BE,  (geogr.)  Danubio  : gran  rio 
de  Europa. 

♦ DAPHNITK , s.  f.  Dafníles  : piedra  fi- 
gurada , que  imita  la  hoja  del  laurel. 

♦ DAPHNOT , s.  m . Acebuchc : árbol. 

♦DAPIFER  , s.  m.  Dapífcro  : en  el  Baxo 

imperio , era  el  que  llevaba  la  comida  al  Em- 
perador. 

♦ DAR AISES , s.  f.  pl.  Nombre  de  los 
desfiladeros  de  los  estanques  ó lagunas  de 
Bresa , en  Francia. 

♦D’APRES,  prépos.  Equivale  á según,  * 
es  copia  , ó imitación , de... 

DARD,  s.  m.  Dardo  : arma  arrojadiza. 

||  (botan. ) El  pezoncilo  pequeño,  en  forma 
de  dardo,  queafgunas  llores  tienen  en  el  cáliz. 

||  Aguijón  : el  de  lus  moscas  que  pican  , 
como  la  abeja,  la  ahispa,  etc.  ||  Dará  bar - 
helé,  cudeli , oreja  de  perro  : planta. 

D ARDAN  AIRE  , s.  ni.  V.  Monopo- 
leur. 

♦ D ARDANTELES  , ( geogr.  ) Darda- 
nelos  : dos  castillos  en  una  y otra  costa  del 
Estrecho  de  Gal  ¡poli. 

DARDÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  darder : 
adj.  Tirado,  lanzado,  arrojado  : herido  , 
pasado  con  el  dardo  : flechado,  vibrado. 

DARDER,  v.  a.  Tirar,  ó lanzar : el  dardo , 
ó dardos.  ||  Herir,  ó pasar,  con  el  dardo  ó 
tfctfdos,  COU  «üCU|  el  arpoD,  etc.  (|  (Jig.) 
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Vibrar  ó flechar  rayo*  ; el  sol.  Le  soleil 
dórele  ses  rayón*. 

♦ÜAKDÉL’R,  s.  m.  Tirador  de  dardos  : 
lómase  también  por  saelero. 

♦ D ARPILLE,  s./  El  pezón  del  clavel. 

* DARD1LLER,  v.  n.  {botan.)  Brotar  las 
flores  sus  estambres. 

PARIOLE,  s.f.  Gloria  : cierto  pastelillo 
con  crema. 

► DARIOLETTE , s . f.  (ant.)  Confidcnta 
de  su  misma  dama. 

PARIQLE , s.f.  Partea : moneda  de  oit>, 
ó de  plata  tío  la  antigüedad  j )u  de  lo»  Peinas 
\ Medos  valia  qua renta  reales  de  vellón , y 
la  de  los  Hebreos  , quarcnla  y seis. 

PARNE,  s.f.  Tarazón,  rueda:  de  sal- 
món , anguila , congrio , etc. 

DARSE , ó DARSINE , s.f  Dársena : la 
parte  interior,  y mas  resguardada  de  un 
puerto  de  mar. 

DARTRE , s.  f Empcyne  : enfermedad 
de  la  piel. 

PARTREUX , ELSE , adj.  Empeynoso : 
lo  que  es  de  la  uaturaleza  del  empeyne,  ó 
los  herpes. 

DA  i' AIRE , s.  m.  Datarlo  : el  que  pre- 
side en  el  tribunal  «le  la  dataría. 

DATE,  s.f.  Pata,  lecha  : anotación  del 
dia  y año  de  una  escritura , de  un  hecho , de 
una  letra,  de.  cambio. 

DATÉ,  EE , p.  p.  del  verbo  datsr.  | j Adj. 
Dado , fecho  : con  la  data , coa  la  lecha  : 
puesta  la  fecha. 

DATER , »».  a.  Poner  la  data , ó fecha , 
cu  algún  escrito. 

D ATERI E,  s.f.  Dataría  : tribunal  de  la 
Curia  romana. 

PATJF,  s.  m.  (gram. ) Dativo  : el  caso 
tercero  de  la  declinación  del  nombre. 

* DATION , s.f.  ( for . ) Dación : el  acto 
de  dar. 

DATISME , s.  m.  Repetición  enfadosa 
desiminimbs,  para  decir  una  misma  cosa. 

DAT1VE , adj.  ( for.  ) Dativo  : juez 
tutelar , nombrado  para  cuidar  de  un  menor, 
á quien  su  padre  no  le  ha  nombrado  en  su 
testamento. 

DATTE,  s.f.  Dátil  : el  fruto  de  la  pal- 
mera. 

DATTIER , s.  m.  Palmera , ó palma  : 
árbol  que  da  k>*  dátiles.  j|  Dattier  a’inde  , 
tamarindo  : planta. 

DATTURE,  s.  f Dutroa,  planta  : es- 
pecie de  estramonio. 

DAU  BE , s.f.  Adobado  : especie  de  guiso. 

DALBER,  v.  a.  (t'ulg. ) Dar  cachi-tes, 
mogicones,  ó puñetazos:  andará  pescozones 
con  algumó \{ftg-fam.)  Escarnecer,  íü*?ar.  ^ 

DALBEtJR,  s.  m.  (fatn.)  Chuzón,  fisgón*  * 

♦ PAUCIJS,  s.  m.  Danco  : planta  pare- 
cida á la  zanahoria.  ||  Daueuá  de  Credo , 
Dauco  Crttico. 
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DAL’PHIN,  s.  m.  Delfín  : cetáceo,  pes- 
cailo  grande  de  mar.  ||  E!  primogénito  y he- 
redero de  la  corona  de  Francia.  ¡|  Constela- 
ción celeste  s«q»tentrional. 

* DALPRlriÉ,  (geogr.)  Delfinado  : pro- 
vincia de  Francia. 

DAURADE,  s.  f y.  Dorade. 

D’ALTANT,  atlv.  Tamo,  mucho  : solo 
se  usa  en  esta  frase  familiar  : huiré  d’autant , 
beber  tanto,  ó mucho.  ||  D’autant  plus , 
d’autant  moins , d’autant  mieux  : tanto 
mas  : tanto  menos  : tanto  mejor.  j|  D’au- 
tant que . por  quanto. 

DA\  ANTAGE , adv.  Mas  : úsase  abso- 
lutamente, y jM>r  comparación.  ¡|  Pointd’a- 
vantage  : no  mas. 

* DAVERIPION , s.  m.  Aceytede  áspid. 

DAVTER  , j.  m.  Gatillo  : para  sacar 

muelas.  ||  Apretador  : instrumento  de  cu- 
bero para  hacer  entrar  los  aros. 

DE , DES.  Preposiciones  inseparables  , 
jr  que  se  añaden  á las  verbos  simples  , para 
formar  los  compuestos. 

DE.  Prep.  líe.  * 

DÉ,  5.  m.  Da«lo  : para  jngnr.  |(  Neto  : el 
liso  de  un  pedestal,  contenido  dentro  de  las 
molduras.  ||  Dedal  : para  coser.  j|  Dé  pipé , 
ó chtfrgé : dado  falso. 

DÉÁLBATION  , s.  f.  { quím. ) Dealba- 
cion  : mutación  del  color  negro  en  blanco* 
por  medio  del  fuego. 

PÉBACLAGE,  s.f  Desembarazo  de  dn 
puerto  t y rompimiento  de  los  hielos  de  un 

r débAclr,  ».  m.  Desyelo  repentino  de 
un  rio  : el  rompimiento  intempestivo  «leí 
hielo.  ||  Débdcle  d’un  port  ? se  dice  «piafldo 
se  hacen  retirar  los  navios  que  han  desear gado, 
para  atracar  los  que  están  cargados. 

PÉBACLÉ,  EE,  p.  p.y  adj.  Desemba- 
razado. 

DEBACLEMENT,  s.  m.  Fl  desprendi- 
miento , ó rompimiento  de  los  hielos  de  un 
rio.  (|  La  maniobra  de  ‘desatracar  en  tin 
puerto  los  navios  que  han  descargado , de- 
sembarazando el  sitio  para  otros. 

DÉBACLER,  v.  a.  Desatracar  en  0n 
puerto  los  navios  qne  han  descurtido , pina 
que  se  arrímen  los  que  están  aun  cargados.  ¡| 
( vulff. ) Desatrancar  una  puerta , una  venta- 
na , por  decir  abrirla. 

DÉBAüLER  , v.  n.  Deshelarse  un  rio, 
romjicraa  el  hielo,  y soltarse  en  témpanos. 

PEBACLEL’R  , s.  m.  Dependiente  que 
mida  en  los  puertos  de  mar  del  descargadero 
de  loa  navios,  para  acomodarles  y franquear- 
les el  sitio.  V.  Débdcle , y Débdclage. 

DEBAGOLLER,  v:  a . ( *dslg.  f*g. ) De- 

sembucliat,  vomitar,  echar  por  aquella  boca : 
decir  sin  miramiento  «planto  se  sabe. 

' PÉBAGOLLELft,  s.  m.  Bocon  : el  qne 
lulia  indiscretamente  quanto  sabe. 
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♦DÉHALLAGE.j.  m.  Desembalaje,  de- 
senfardo : el  acto  de  deshacer  una  bala  de 
libros , ó de  ojra  posa. 

DÉ BAL LE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  débal- 
ler  : y adj.  Desembalado , desenfardado , 
desliado. 

DÉBALLER,  v.  a.  Desembalar,  desen- 
fardar , desliar  : un  fardo , un  paquete , un 
«quince. 

DEBA?íDADE,  s.f.  Usase  solo  en  esta 
frase  adverbial  : sen  a ller  a Iíí  dtbundade  , 
irse  sin  orden , ni  formación  : hablando  de 
tr  opas.  ||  ( fig. ) Se  dice  mellre  ó biuser 
tout  d la  debandade : dexarlo  todo  sin  cuen- 
ta , ni  razón , abaldonado. 

DEBAINDÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  dé- 
bantler , y adj.  DotcqoikÍo  : suelto  : lloxo. 
j|  Desbandado,  desmandado,  desordenado  : 
hablando  de  soldados  , ó ti  opa. 

DÉ B ANDEMEjN T,  s.  m.  Desunión , de- 
sorden , dispersión  : díccse  de  una  tropa-que 
se  separa  de  su  cuerpo,  ó de  su  formación  , 
en  una  acción  de  guerra. 

DÉBANDER,  v.  a.  Desvendar  : quitar  la 
venda  «le  una  llaga,  de  J«»  ojos,  <‘tc. )(  De- 
sarmar, atloxar  : un  arco,  una  pistola,  un 
muelle»  etc. 

DEBA^DER  ( SE ) , v.  r.  Soltarse  , 
aflojarse:  un  muelle,  óqnalquicr  rosa  que 
tí t iba  tirnfntc.  ||  Desbandarse,  desmandarse, 
desordenarse , desparramarse  : hablando  de 
t tropas  , 6 soldados  , que  dexan  su  formación, 
ó cuerno , en  acción  de  guerra.  ||  {Jan.) 
Despulí  ligarse. 

DEBANQUER  a.  Desbancar  : al  que 
lleva  la  banca  eq  el  juego. 

DEB APTiSE , EE , p.  p.  del  verbo  dé- 
bíTptiacr : y adjetivo  cÁ  el  sentido  familiar 
que  se  da  al  vcrlx). 

DÉBAPTISER,  v.  a.  Desbautizar.  Dícese 
solo  en  esta  frase  familiar  : )e  me  ferou  plur 
tot  déhapliser  que  de  j’aire  cela , primero  me 
borrar»:  el  nombre  que  tengo , «jue  hacer 
esto  : je  veux  étre  dcbupüsc  si  cela  est , 

1 quiero  que  me  emplumen  , que  me  corlen  el 
pescuezo,  sieso  esas!,  , 

DÉBARB©LiLLÉ,  ÉE,  p.p.  del  verbo 
débarbnuilter , y adj.  Limpio,  lavado. 

DÉBARBOU1LLER,  %>.  a.  Limpiar , la- 
var : la  cara  , las  manos , por  estar  tiznadas  , 
y puercos. 

DEBARBOLTLLER  (SE) , *.  r.  Lim- 
piarse : lavarse  la  cara  , por  estar  ti/.uada. 

DÉBARCADOUR  , s.  m.  Desembarca- 
dero : el  lugar  destinado  para  desembar- 

nfcltAROAGE,  s.  ni.  Descarga  ; de  un 
barco  cargado  de, leña. 

DÉB ARDÉ  , EE  , p.  p . del  verbo  débar-  I 
der.  * , 

DÉBARDER  , v.  a.  Descargar  : un  bar 
€«  de  leña. 
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DKBARDELR , s.  m.  Descargador  «!: 
leña  de  los  haiyos  «nic  la  coiiduccu. 

DRBARQUÉ  , ÉE,  p.  p.  del  verbo  tU:- 
barauer : y adj.  Desembarcado.  ||*(  ftim.  ) 
Se  dice  nouveau  debut  que  . rucien  llegado , 
ó rocín  llegado,  por  burla  : dícese  «leí  hundiré 
de  provincia  que  acaba  «le  llegar  á la  Corle. 

• DÉB ARQLEMLiN  T,  j.  /«.  Desembar- 
co : «Je  mercaderías,  trapos,  etc. 

DÉBARQUER  , v.  a.  Desembarcar  : 
sean  mercadería»,  seau  gentes. 

DÉBARQLER , v.  n.  Desembarcar  : salir 
de  la  .embarcación , sallar  en  tierra. 

DÉB  ARRAS , s.  m.  Desembarazo  : dca- 
pejo.. 

DEBARRASSEMEKT,  s.  m.  Lo  mismo 

que  di  barras. 

DÉBARRASSÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 
debarrasser , y adj.  Desembarazado,  despeja- 
do , «escueto,  libre  de  estorbos. 

DEBARRASSER , t>.  a.  Desembarazar, 
despejar  : caminos,  calles,  plazas  : dejarla» 
librea  j , ó escuetas. 

DÉBARRÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Desatran- 
cado.. 

DÉBARRER , a.  Desatrancar  : una 
puerta , una  ventana  , ó quitarles  la  tranca , 
6 jos  J>urronrs, 

DEBAT,  s.  m.  Debate  : contienda  : al- 
tercación. , 

DEBATE,  ÉE,  p.  n.  del  verl>o  débdter .- 
y ✓/«/,',  Desaparejado , desalbardado. 

DÉBÁTER,  m.  a.  Desaparejar , desalbar- 
dar : «putar  el  aparejo,  la  al  barda,  ó sea  el 
basto,  á las  caballerías. 

DÉBATTRE , u.  a.  Debatir , disputar , 
contestar.  ||  ExAininar,  apurar  : una  cuenta. 

DÉ BATTRE  (SE  ) , v.  r.  Bregar,  force- 
jar , rcsisliise  : para  desasirse,  ó soltarse  de 
alguna  prisión , fazo,  red,  ú otro  embarazo. 

DÉdATXU  , LE,p.  p.  «leí  verbo  debut- 
tre  , <x>rao  activo , y como  recíproco.  Como 
adjetivo  es  exAuiinado , apurado  , hablando 
de  una  cuenta;  y defenaidf,  baldando  de 
una  causa. 

DÉB  AECHE,  s.f.  Desarreglo , desorden : 
exceso : en  el  conjcr  y beber  principalmente. 
¡{  Vicio  de  la  luxuiia  : vida  licenciosa,  diso- 
luta : costumbres  eslragad^yi  Alguna  vez 
dchauche  se  toma  en  budHpMirte  por  una 
huelga , ó francachela  enl^Famigos  , como 
uua  comida , una  merienda , etc. 

DÉBAUCHÉ,  EE,  p.  n.  del  verbo  de’- 
baudu'C.\\Adj . Desarreglado,  relaxado,  diso- 
luto , licencioso, 

DEBALCHÉ,  s.  m.  Disipado  : relaxado  : 
vicioso  : licencioso  : perdido  : hombre  de  la 
vida  girada. 

DÉBAUCHER,  v.  a.  pervertir,  relaxar, 
viciar  las  costumbres  de  alguno  : descami- 
narle , echarle  á perder..  ||  Corromper , sedu- 
cir : á una  doUvcllu.  ||  SoLoruar , : 
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las  tropas  del  enemigo,  los  criados  de  tal 
aino.  lo*  oficiales  de  tal  maestro. 

DÉBAUCHER  (SE) , v.  r.  Relaxarse, 
pervertirse,  corromperse  en  las  costumbres  : 
entregarse,  ó darse  a los  vicios. 

DEBAÚ CllFt  R , EÜSH , s.  Pervertidor, 
corroujpedor  : de  costumbres. 

* DÉnENTUR , s.  m.  ( voz  latina  afran- 
cesada. ) Recibo  que  los  oficiales  ele  los  tri- 
bunales supremos  daban  al  Rey,  quando  se 
les  pagaban  sus  gases. 

DKB  El’,  s.  ni.  Alcance  : el  que  resulta  de 
un  uniste  de  cuentas. 

DEBIFFE,  EE,  p.  v.  del  verbo  débiffer. 
Como  adjetivo  sulo  se  dice  en  estilo  familiar 
«le  la  cara  , v del  estomago  : v'uagc  débijfé , 
semblante  ajado , desfigurado  : enlomar  dc- 
bijféy  estómago  descompaginado , estraga- 
do : y se  entiende  de  resultas  de  algún 
exceso. 

DEBIFFER  ,»/.<?.  ( Jdm. ) Ajar , estra- 
gar : descomponer,  debilitar. 

DÉBILE , adj.  m.  y f.  Débil , endeble , 
falto  de  fuerza  y vigor  : solo  se  dice  del 
hombre  j en  lugar  que  f oible  se  dice  de  las 
personas , y de  las  cosas. 

DEHILEMENT,  adv.  Débilmente,  con 

debilidad. 

DÉBILITATION,  s . f.  Debilitación, 
extenuación , ó pérdida  de  fuerzas. 

DEBILITE , s.  /.  DebUidad , endeblez : 
falta  ríe  fuerzas. 

DÉBILITER , v . a.  Debilitar  : quitar  las 
fuerzas,  el  vigor. 

♦ DEBI  LLARDEMENT,  s.f.  Desbasta- 
dura  : la  acción  de  quitar  lo  mas  grueso  de 
un  madero , para  labrarle  después. 

* DÉB1LL ARDER,  t».  a.  Desbastar  un 
madero  para  labrarle. 

*DÉBILLER,  v.  a.  Desenganchar  los  ca- 
ballos que  tiran  Ja  sirga  de  un  barco. 

DEBIT,  s.  m.  Despacho,  venta,  ó pron- 
ta salidu  : de  toda  mercadería,  ó genero.  j| 
(//#.)  Expedición,  desembarazo  : en  el  reci- 
tar, perorar.  # 

DEBIT ANT,  ANTE,  subst.  Vendedor  : 
el  que  vende  y despacha  géneros. 

DEBITÉ,  ÉE,  p. p.  de  dtbiter . Despa- 
chad^ vendido. 

DEBITER^.  a.  Despachar,  vender,  dar 
pronta  y lVicSplida  á los  géneros.  |¡  {Jig- ) 
Esparcir,  hacer  correr,  divulgar  : noticias, 
mentiras,  etc.  j(  Decir,  hablar,  recitar  : tra- 
tando de  orai lores  , y actores.  ||  Aserrar  , 
ó cortar  : piedra , ó madera , para  varios 
usos. 

DÉBITEUR,  CUSE,  s.  Novelero:  es- 
parcidor de  noticias. 

DÉBITEUR,  s.  m.  Deudor : el  que  debe 
alguna  suma. 

♦ DEBITES,  s.  m . { for .)  Auto  de  «cal- 
cio® contra  alguno. 

t 


DÉBITRICE,  s.f  Deudora  : la  que  de- 
be njguna  cantidad  de  dinero. 

DEBLAI , s.  m.  La  tierra  que  se  saca  de 
un  terreno  para  ponerlo  liso  y llano  : alguna 
vez.  equivale  á escombro. 

DEULATKRER , v.  n.  ( ant .)  Declamar 
largo  tiempo,  y con  violencia,  contra  ai- 
guno, 

DERLA  YE , HE,  p.  p.  del  verbo  dé~ 
blayer.  {(  Adj.  lilscoi tibiado  , desembara- 
zan n. 

DERLA YER , v a.  Escombrar,  desemba- 
razar, desocupar:  un  patio,  una  casa,  una 
sala , de  cosas  que  embarazaban , ó iiicomo- 
djüian. 

DÉBLOQLF.R,  v.  a.  ( imp .)  Enderezar 
las  letras  y renglones  trastornados. 

DESOIRE,  s.  m.  Dexo,  resabio  : de  un 
licor  que  se  ha  bebido.  ||  (fg- ) Sinsabor, 
desabrimiento.  , 

DKBOÍTE,  EE,p.  p.  del  verbo  deboí- 
ter.  ||  Adj.  Desencaxado , descoyuntado, 
dislocado , desconcertado. 

DERüf TEMENT  , s.  m.  Dcscncaxe , 
descoyuntamiento  , dislocación  : de  alguu 
hueso. 

DEBOlTER , v.  a.  Dcscncaxar,  descon- 
certar, descoyuntar,  dislocar  : algún  hueso. 

DÉBONDE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Destapa- 
do. . 

DKBONDER,  v.  a.  Soltar  la  presa,  ó 
quitar  la  compuerta  de  un  canal , acequia , etc. 

DKBONDER,  v.  n.  Salir,  ó romper, 
con  violencia  y abundancia  , derramándose 
una  rosa. 

DÉBONDONNER,  v.  a.  Destapar  una 
cuba,:  quitarla  el  tapón  para  llenarla. 

ÜEBONNAIRE,  adj.  m,yf  Pió , beni« 

gno , manso. 

D ÉB ONN AIREMENT,  adi>.  ( poc.  us. ) 
Benignamente,  piameute  : coa  benignidad, 
con  mansedumbre. 

DÉ  BONN  AIRETE,  s.f  (poc.  us.)  Be- 
nignidad, mansedumbre,  piedad. 

DKBORD  , s.  m.  (medie.)  Derramamien- 
to de  la  bilis , por  demasiado  abundante.  ||  La 
orilla  ó borde  de  la  moneda. 

DÉ  BORDÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  debor- 
der,y  adj.  eu  todas  sus  acepciones.  ||  ( fig.) 
Derramado,  disoluto,  licencioso. 

DEBORDEMENT,  s.  tu.  Avenida,  inun- 
dación, riada  : la  creciente  que  hace  salir 
un  rio  (1c  madre.  ¡|  Rebosamiento,  extrava- 
sación : hablando  de  humores.  i|  (Jig-)  Der- 
ramamiento, disolución , desenfreno  : de  cos- 
tumbres. 

DEBORDER , v.  a.  Quitar  el  galón  , ó 
guarnición  ; á un  sombren) , capa , vestido. 

DEBORDER,  »*.  n.  Deslxirdar,  salir  de 
madre  : un  rio.  <|  Rebosar,  salirse  por  enci- 
ma : un  estanque,  una  acequia.  ¡|  Extrava- 
sarse , dciTiuuATH'  ¡ los  huuioK*  del  cuerpo. 
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||  Sobresalir,  salir  roas  «pie  otra  una  cosa, 
coger,  mas  extensión. 

DEBORDER  (SE),  v.  r.  Derramarse. 
Fn  el  sentido  propio  tiene  las  mismas  a- 
cepeioncs  que  el  v.  n. , v se  usa  para  exage- 
rar la  invasión , ó inundación  de  exércitos  ó 


o propio  i 
l*  el  v.  n.  y ' 


se  usa  para  ex¡ 


naciones  extrañas  en  un  país.  ||  (/*£.)  líe* 
sen  frenarse , desmandarse , darse  a los  vicios , 
y á loria  disolución. 

♦ DKBORDOIRf  s . m.  Mazo  ; con  que 
sientan  los  plomeros  el  plomo  en  los  tejados.  ¡ 
||  Apretador  : con  que  los  cuberos  aprietan 
y hacep  entrar  los  aros. 

♦DEBOSSER,  v.  á.  ( ndut .)  Desatar  un 
cabo  de  alguna  cnerda  de  la  bosa. 

DÉBOTTÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Descaí* 
zoilo,  quitado  las  botas. 

DEBOTTER  , v.'a.  Quitar,  decalzarlas 
botas, 

DEBOTTER  (SE),  v.  r.  Quitarse  las 
bota» 

DÉBOUGHK , s.  m.  Salida  , conducto  : 
para  el  despacho , 6 renta  «le  géneros , fru- 
tos , ú otra  eos;*.  V.  Dcbouchcment. 

DÉBOUCHK,  EE,  p.p.y  adj . Des- 
taparlo. 

DEBOUCHEMENT , s.  m.  La  operación 
de  abrir  ó destapar  alguna  co6a.  ||  ( pe. ) Sa- 
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asa , DÉBOURBÉ , ÉE  , p.  p.  de  déhoufbef : 
y adj.  Desentarquinado  , desenfangado  i 
irse.  limpio  de  lama , o cieno, 

s a-  DÉBOURRER  , p.  a.  Dcscntarquinar  , 
&ge-  desenfangar  : limpiar  del  fango,  ó lama , una 
os  ó «inja  , un  estanque. 

De-  ♦ DEBOLRGEOISER  , v.  Descorte- 

:ios,  zar  : civilizar  á uno,  quitarle  los  modales 
.•»  plebe  «-os. 

que  BÉ  IOURRE  , ÉE  , p.  p . del  verbo  dé* 
ríos.  bourrer. 

cuui  DÉBOURRER  , v.  a.  (Jdm.Jig, ) Acepi* 
llar  , desbastar  : desasnar  : enseñar  y civili— 
r un  zar  a ,una  persona  rústica  , y sin  trato. 

DÉBOURRER  (SE ) , p.  r.  Desasnarse, 
leal-  descortezarte  , civilizarse. 

* PEBOURS , s.  m.  Desembolso  : el  d»- 
ir  las  ñero  pdciantmln  por  alguno. 

DÉBOURSÉ  , s.  m.  Lo  desembolsado  : 
e las  el  ga-\io  ya  hecho  ó .anticipado  de  dinero. 

DEBOURSÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Desem- 


dc  abrir  ó destapar  alguna  co6a.  ||  ( j ju- 
lida,  vía , ó conducto  : para  dar  despacho  á las 
mercaderías , ú otras  cosas.  V.  Dcbouché  , 
que  está  mas  en  uso.  ; 

DÉBOUCHER  , o.  a.  Destapar  , abrir , I 
alguna  cosa  que  estaba  tapada.  ||  Desatran- 
car , desatascar  : un  conducto , ó caño  , que 
estaba  atascado,  ó puerco.  ||  Despejar , fran- 
quear : un  paso  , un  camino.  ||  Limpiar , 
evacijar  : los  humores. 

DÉBOUCHER  , v.  n.  Desfilar  , pasar  |>or 
un  boquete , ó garganta  de  montañas  : y 
lambien  es  desembocar  , ó salir  del  desfila- 
dero. , , 

DEBOL CLÉ  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  dé- 
bouclcr  : y adjetivo  en  todas  las  acepciones 
del  verbo. 

DEBOLCLER,  v.  a.  Desabrochar,  desa- 
tacar , desatar  : una  cosa  que  estaba  atada  , ó 
prendida  con  hebilla^,  presillas , 6 corche- 
tcsrjj  Hablando  de  yeguas  , es  quitarles  el 
candido.  |{  Deshacer  los  rizos  del  pelo , y 
de  la  peluca  : desenrizar. 

DÉnOUILLI , 5.  m.  Prueba  de  un  tinte, 
pura  ver  si  c)  color  está  en  so  punto. 

DÉBOLILLIR , p.  a.  Prob  ar  un  tinte  , 
para  ver  si  está  en  sn  punto  , lo  que  se  hace 
metiendo  un  pedazo  de  tela  á cocer  cu  la 
caldera. 

DÉBOUQUEMENT , s.  m.  ( ndut. ) El 
desemboque  de  un  navio  , ó su  salida  de  uo 
1*  rqUfle  , ó canal. 

DÉBOLQLER  , v.  n.  ( núut. ) Desem- 
bocar : salir  la  nave  de  uu  boquete  , canal , 


bolsa;!»,  anticipado. 

DÉBOLRSEMEftT , i.  m.  Dosembolso: 

la  acción  ríe  sacar  el  dinero  del  bolsillo  ó 
caudal  propio,  para  un  gasto. 

DÉBOLRSKR, v.  n.  Desembolsar  dinero; 
para  algún  pago.  ¡|  Desembolsar' , anticipar  > 
adelantar  : para  alguna  cosa  , ó préstamo. 

DEBOL  1 , ad».  En  pié  , o derecho  : 
de  pié  , ó levantado.  Dícesc  de  las  personas , 
y también  de  algunas  cosas  materiales.  || 
Tnnibcr  debout  : caer  de  pies.  j|  (ndut.  ) 
Díccse : avoir  le  uent  debout : tener  el  viento 
por  la  proa  , ó contrarío,  jl  ¿Va tire  du  bois 
debout : empinar  un  mañero.  j|  Afeltre  wt 
tnnneau  debout  : poner  un  tonel  derecho. 

||  Alarchandiscs  qui  passent  debout  : gé- 
neros que  pasan  por  alto , sin  pagar  dere- 
chos. ||  Contes  a dormir  debout  : cuentos 
insulsos  , y también , promesas  vanas. 

DÉBOÜTE  , EE  , p.  p.  y adj.  (Jar .) 
Excluido  , denegado. 

DKBOLTER  , u.  a.  ( for . ) Denegar  á 
uno  una  demanda.  ||  Derribar  : de  una  es- 
peranza. 

DKBOUTOTSNE  , EE  , p.  p.  y adj. 
Desabotonado  , desabrochado. 

DÉBOUTONNER , v.  a . Desabotonar  , 
desabrochar  el  justillo  , la  chupa  , la  ca- 
saca ,ctc. 

DÉBOUTOKNER  ( SE),  o.  r.  Desabo- 
tonase , desabrocharse  : la  ropa.  ||  tfig- ) 
Desabrocharse  , abrir  su  pecho  a alguno  , 6 
con  alguno  : descubrirle  sus  secretos. 

DÉBRAILLÉ  , ÉE,  />.  p.  del  verbo  di- 
brailler : y adj.  Despechugado,  con  el  [Je- 
cho , ó con  los  pechos  , al  ayre  , ó descu- 
biertos. 

DEBRAILLER,  a.  a.  óSEDEBRAJ- 
LER,  y.  r.  ( Jám . } Despcchugaise , echar  la 
pechuga  al  arre  : por  descubrir  imkccute- 


DÉBBEDOUI LLÉ  , ÉE,  p.  p.  de  de- 

bredouiUer. 

DKRHEDOUILLER  ? a.  En  el  juego 

de  tablas  reales  , e»  reducir  una  partida  sen- 
ciila  ¡i  doble  , llevando  el  contrario  algunos 
puntos,  ¡j  ( fig.)  Mudar  de  mala  cu  bueua  y 
próspera  fortuna. 

DEBRJDjÉ  , EE  , p.  P . del  verbo  dé- 
LrUUr  : y udj.  Sin  freno , quitado  el  freno  , 
o la  ida. 

DEBRIDER  , v.  a.  Quitar  la  brida  , ó el 
freno  , á las  caballerías.  ||  {fig-  J'am. ) Ha- 
cer las  cosas  apresuradamente  : corresponde 
* engullir,  ó zampar  ( comiendo)  : á farfullar 
( trabajando ) : á despabilar  ( leyendo  , ó re- 
zando). |¡  Saris  debrider,  adu.  {fig.  J'am.) 
Sin  parar , de  un  tirón  , sin  tragar  saliva,  sin 
tomar  resuello  : conforme  es  la  cosa  de  que 
§c  habla. 

DEBRIS,  *•  m.  Restos,  ruinas  : de  un 
edificio,  jj  Destrozos  : de  un  navio  que  ba 
naufragado.  ||  Destrozo  : di  cese  de  todo  Jo 
que  se  rompe , y destroza.  ||  {fig-  ) Reli- 
quias : de  un  exordio,  de  una  armada.  || 
Resto , ó residuo  :.dc  yn  caudal. 

DKBROCILLÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo 
débrouiUer  : y adj.  Desenredado.  ||  {fig . ) 
Aclarado , descubierto. 

DÉBROD1LLEMEKT , 3.  m.  Dcsem- 
' brnllp  , desenredo  : aclaración. 

DEBROLILLER,  v.  a . Desembrollar, 
desenredar  , desrnmarnfiar  : una  cosa  enre- 
dada , ó embrollada.  ||  Poner  en  orden  : las 
cosas  confundida*.  [|  {fig. ) Aclarar  lo  obs- 
curo : descubrir  lo  oculto  : explicar  lo  du- 
doso. , , 

* DEBRUTA LISE . ÉE,  P.  p.  y adj. 

Domesticado  : desasnado  : civilizado. 

* DERROTA  I JLSER , v.  a.  Domesticar  : 
los  animales.  j|  Desasnar , civilizar  : ios  ra- 
cionaos. 

DERRETI , IE  ,p.  p.  y adj.  Desbastado , 
pulido. 

DERRETIR , v.  a.  Desbastar , pulir  : 
rabaxar  lo  mas  tosco  de  tina  superficie , como 
de  las  luuas  de  espejo  principalmente. 

DEBECHER  , v.  n.  ( mnnt.)  Desembos- 
carse , salir  del  bosque  , ó monte , el  venado , 
vi  otra  caza  mavor. 

DÉBESOEEMENT,  s.  ni.  Desalojo  de 
•tina  tj*opa , de  yn  pyesto  ventajoso. 

DEUÜSQUÉ  , EE  , p.  p.  del  verbo  dé- 
•busqutr : y adj.  Arrojado  , ó desalojado  : de 
tin  puesto.  ||  { Jig.  J'am.  ) Desbancado , 
apeado  : de  un  empleo. 

DKBESQEER , v.  a.  Echar,  arrojar, 
•desalojar  : de  un  puesto  ventajoso  á los  ene- 
migos.  ||  ( fig.  fam.  ) Desbancar  , liacer 
saltar  , ó empujar  á alguno  : de  un  puesto, 
Ó empleo. 

DKBET , x.  m.  Primera  jugada  , primera 
muño,  primera  tirada  : según  el  juego  de 


que  se  trata.  ||  Primer  paso , ó principio  ; em 
una  empresa  , ó negocio.  ¡|  Preludio,  ó es- 
treno : en  una  profesión.  j|  Entrada,  ó in- 
troito : de  un  sermón,  de  informe,  de  una 
comedia. {(Estreno,  primera  salida  : hablando 
de  la  primera  vez  que  sale  á las  tablas  un 
actor  , ó actriz. 

DÉBL  TANT,  ANTE , s.  E!  qnesc  estre- 
na^ ó sale  por  la  primera  vez  al  público : di- 
ccsc  jlc  Jos  nuevos  actores,  y actrices. 

DEBETER,  u.  n.  Jugar  de  salida,  de 
mano  : hacer  la  primera  tirada , ó jugada.  || 
Dar  los  primeros  pasos  en  nna  empresa,  o 
negocio.  i|  Empezar , ó dar  principio  : ha- 
blando de  un  sermón  , un  informe , una 
conversación.  ||  Estrenarse , ó hacer  su  pri- 
mera salida  : un  cómico , una  cómica. 

DEBUTER,  e.  a.  Desemliocbar  : en  el 
juego  de  tachas.  ||  Quitar  la  bola  de  jimto  ai 
bolillo  : en  el  juego  de  trucos. 

DE-CIA,  adr.  De  este  lado.||/)e-c¿  et  dé- 
la : de  un  lado  y otro  , ó de  uno  y olio  lado. 

V.  C'a. 

T>ÉC ACHETÉ,  ÉE,  p.p.yadj.  Abierto: 
hablando  de  pliego,  ó carta. 

DÉCACHETKR , v.  a.  Abrir  : nn  pliego  , 
nn  paquete  , una  carta  , levantándole  la 
oblea , ó el  lacre. 

* DÉCADAIRE,  adj.  m.yf.  Decadario  j 
lo  perteneciente  á la  década". 

DECADE,  s.  J.  Decada  : historia  cuyos 
libros  se  dividen  por  decenas.  j|  Decada  : es- 
pacio de  diez  dias,  en  que  se  dividió  el  mes, 
eti  el  .calendario  republicano  dq  Francia. 

DÉCADENCE , s.J'.  Decadencia,  decli- 
nación : estado  de  una  cosa  que  camina  á su 
ruina.  j|  Principio  de  descaecimiento , ó di- 
minución de  grandeza. 

* DÉCADÍ,  3.  m.  Decadí : el  décimo  y 
último  dia  de  la  decada. 

DECAE  ONE , s.  m.  Decágono:  figura 
geométrica  de  diez  ángulos  , y diez  ledos. 

* DECAGRAMME,  s.  m.  Decagramo  : 
pesa  de  diez  gramos,  que  equivale  á aoo 
gianos  y medio  de  la  libra  castellana, ó cinco 
adarmes  y medio  poco  xuas. 

DÉCA1SSÉ , ÉE,'p.  p.  y adj.  Desen- 
caxonado. 

DÉCA1SSER , v.  a.  Desencaxonar  : sacar 
lo  que  está  dentro  de  nn  caxon. 

* DECAI JTRE,  s.m.  Decalitro  : medida 
de  capacidad  que  contiene  diez  litros  , y 
corresponde  á cinco  azumbres  de  Castilla , 
muy  .poco  menos. 

DEC  ACOCEE,  i.  m.  Decálogo  : los 
diez  mandamientos  de  la  lev  de  Dios. 

f DÉCALOTTKR  , e.  t>.  Desencasque- 
tar : quitar  el  casquete.  ¡|  Desmochar  : quitar 
k>  de  encima. 

DÉCACOEF.R , v.  a.  Sacar  una  contra- 
prueba , ó cqlcn  de  un  dibuzo.  , 

DÉCAMÉRON  ,i.m.  Decamcron : obra 
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en  que  se  refieren  los  sucesos  ó conversa- 
ciones ele  diez  dias. 

* DÉCAMÉTRE,  s.  m.  Decámetro  : me- 
dida de  diez  metros,  emú  valen  te  á 35  pies, 
10  pulgadas  y 8 líneas  <le  Castilla. 

DECAtMPEMFNT,  s.  m.  Levantamiento 
de  un  campo  : la  acción  de  levantar  las  tro- 
pas e)  campo. 

DEC  AMPER , y.  n.  Decampar,  levantar 
el  campo  las  tropas.  ||  {Jig . tam. ) Poner 
pies  en  polvorosa , coger  las  de  Villadiego  , 
tomar  viento. 

*DÉCANAL,  ALE,  adj.  Lo  pertene- 
ciente á un  decanato. 

DÉCANAT.f. m.  Decanato:  la  dignidad 
de  decano , y elRtempo  que  dura  d oficio. 

* DECAÍAIS ER  , y.  n.  {for. ) Ocupar  el 
puestp  , y liacer  las  funciones  de  decano. 

DECANf  ATiON , s.J  ( quím. ) Decan- 
tación : la  acción  de  decantar  un  licor. 

DECANTE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Decan- 
tado : vertido  con  cuidado  un  licor  en  otra 
vasiji). 

DECANTER,  v.  a.  (quím.  ) Decantar  : 
echar  un  licor  de  una  vasija  cu  otra  , vertién- 
dolo con  sumo  cuidado  para  que  no  caygan 
las  linces. 

DÉCAPER,  1 *.  a.  Qnitar  el  cardenillo 
al  cobre.  ||  Por  extensión , se  dice  de  todos 
los  metales  que  están  sucios  , limpiarlos. 

DÉCAPITATION , *.  /.  (quim. ) El  acto 
de  sacar  el  cardenillo  al  cobre.  ||  Degolla- 
ción , ó decapitación  : el  acto  de  cortar  a uno 

DECAPITÉ , ÉE , t».  p.  del  verbo  déca- 
piter.  j|  Adj.  Decapitado,  cortada  la  cabeza  : 
también  es  degollado. 

DÉCAPITER,  y.  a.  Decapitar;  cortarla 
cabeza , y también  degollar  : por  sentencia 
de  justicia.  , 

DÉCARRELÉ,  EE,  p.  p.  Y adj.  Desr-n  la- 
drillado , dnJadrilJado  , desembaldosado. 

DÉCARRELER  , u.  a.  Desenladrillar  : 
levantar  los  ladrillos  de  un  embaldosado. 

* DÉCASTERE , s.  m.  Dciastera  : me- 
dirla para  la  leña  , que  comprehendc  diez  es- 
tenos, ó 4 fin- 1;',  tiles  cúbicos  de  Castilla. 

*DÉCAST1LE,  s.  m.  ( arquit .)  Dccás- 
tilo  : edificio  que  tiene  diez^coJmnnas  en  el 
irán  ijs. 

DÉCASYLLABE,  adj.  m. y f Decasíla- 
bo : verso  de  diez  sílabas. 

DECEDÉ , fcjE,  p.  p.  del  verbo  dácédcr. 
[I  Adj.  Eallí'cid^^GnacIo. 

DÉCÉDER  , y.  n.  Fallecer , finar  : mo- 
rir de  muerte  natural. 

♦ DECEINDRK,  y.  a.  Desceñir : quitarle 
á uno  el  cingnlo  , ó ceñidor. 

♦ DECEINT , EINTE , p.  p.  y adj.  De», 
ceñido  : quitado  el  ceñidor. 

♦ PÉCEÍNTROIR , s.  m.  V.  Décintroit. 

DECELE , EE , />.  p.  del  verbo  dcccUr : 


j ad}.  Descubierto  , manifiesto  , declarado. 

DECÉLEMEN  r,  s.  m.  Descubrí  miento  , 
manifestación , declaración  : de  lo  que  estaba 
oculto , ó secreto. 

DECELER,  y.  a.  Descubrir,  manifestar  ^ 
declarar  : lo  que  estaba  oculto,  6 secreto. 

DECEMBRE,  s.  m.  Diciembre  : el  úl- 
timo .mes  del  año. 

DECEMMENT  , ady.  Decentemente  : 
con  decencia  , con  decoro. 

DECEMVIR,  s . m.  Decemviro : qualqnie- 
ra  de  los  diez  magistrados  Romanos  creados 
en  diversas  ocasiones. 

DECEM VIRAL,  ALE,  adj.  Decemvi* 
ral  : loque  pertenecía  al  deccmvirato. 

DÉCF  MVIRAT,  $.  m.  Dccemvirato  : la 
dignitad  de  Decemviro,  y el  tiempo  que  du- 
raba., 

UÉCENCE,  s.  f.  Decencia  , decoro,  ho- 
nestidad. 

DÉCENNAL,  ALE,  adj.  Decenal  : lo 
que  dura  diez  años  , ó se  renueva  cada  diez 
años.  Apenas  tiene  uso  sino  en  la  historia  ro- 
mana. 

DÉCENT,  ENTE,  adj.  Decente,  deco- 
roso % bien  parecido. 

DECEPTION,  s.f.  (Jar.)  Dolo,  fraude. 

DÉCERNÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  décer - 
ner.\¡ddb  Decretado,  ordenado,  establecido. 

DECERNER  , y.  a.  Decretar  , ordenar  , 
establecer  : entiéndese  jurídicamente  , ó por 
.autoridad  pública. 

DÉCES , s.  m.  Fallecimiento , muerte  : 
entiéndese  la  natural. 

DÉCEVABLE,  adj.  nuyf  Que  puede 
ser  fácilmente  engañado. 

DECE VANT,  ANTE,  adj.  Engaños o, 
falaz., 

DÉCEVOIR  , v.  a.  Engañar,  alucinar, 
burlar  ;cnn  artes,  albugos,  ó promesas. 

* DÉCHAGRINER , y.  a.  Desentriste- 
cer : aliviar,  ó quitar  á uno  la  tristeza , ó pe- 
sadumbre. 

DÉCHAÍNÉ,  ÉE,  p.  p.  y adjetivo  en 
lodos  los  sentidos  del  verbo  déchatner. 

DÉCHAÍN EMENT,  s.  m . Desenfreno , 
deseo mpo&i tira  : arrebatamiento  de  cólera, 
de  lengua. 

DÉCRAÍNER,  y.  a.  Desencadenar,  qui- 
tar la  cadena,  soltar  de  la  cadena. j|  (/¡g.)  fu- 
cilar, ensañar,  irritar  , á uno  contra  otro  : y 
también  azuzar,  en  estilo  familiar. 

DÉCUAiNER  ( SE  ) , y.  r.  (fig* ) Desen- 
frenarse, arrebatarse , desatante  : dexarse  lle- 
var de  la  cólera  contra  alguno.  j|  Desbocarse  : 
quando  es  con  palabras. 

* DECHALAN DER  , ó DFSACHA- 
LANDER , y.  a.  Desaparroquiar  : quitar,  6 
bacer  perder  losnarroqnianosáun  mercader. 

DÉuRANTEjK,  y.  n.  ( fam . ) Llamarse 
antana , desistirse , renunciar  : á sus  preten- 
siones , Opinión , etc. 
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PÉCHAPraOISNÉ,  ÉE  ,p.  p-  y adj. 

D«r  api  rotado. 

DECHAPERONTÍER  , ( cetrcr.  ) 

Deseapirotar  : quitar  el  capirote  a la»  ave» 

el  desear- 
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d.  allanen». 

m i JÍARGE  . *.  f Dacarga  , 


frrmrnt.  ||  Descarga  : el  disparo  de  cancrac., 
y dema»  armas  de  fuepo.  ||  Desaguadero,  de- 
iagii*'  : de  un  canal,  óeslamjuc.  ¡|  Descargo, 
dala,  descuento  : de  alguna  deuda  , partida, 
etc.  ||  Descargo  : de  una  acusucion,  ele  la 
conciencia- 1|  Descargo,  exoneración  : de  al- 
cuna  obligación.  ||  Alivio  , socorro  : los  gas- 
tos , ó bocas  , que  se  ahorran  á una  familia. 
|f(int/i.)  Se  dice:  papier  de , lecharle  al  papel 
«toposo , que  sirve  para  descargar  y enjugar 
las  formas.  , , . _ 

DEtMARGE,  EE , p.  p.  y ad,.  Descar- 
gado. V.  Dcchnrger. 

DÉCHARGEMENT , *.  m.  Descarga: 
el  acto  di-  di-scargar  un  navio. 

♦ DÉ<  1HARGEUIR  , s.  m.  Enxullo,  ple- 
gador : instrumento  en  que  va  envolviendo 
la  te l¡i  el  tenedor. 

DECHARGER,  O.  a.  Descargar  : quitar 
la  carga,  jj  Aliviar  : el  peso,  los  gravámenes. 
Exonerar,  evocuur  : el  vientre.  ||  Descargar  : 
dar  por  libre  de  lo  que  se  pedia,  j]  Descargar  : 
absolver  ríe  alguna  acusación.  ||  Descargar 
descerrajar,  disparar,  la  escopeta  : y también 
desatacarla  con  el  sacatrapos.  ||  ( /*#•)  di- 
ce  : de.  h nrgersa  f ile,  sa  entére  ■ desfogar  su 
ira  , ó corage* contra  alguno  : décharger  son 
cceur,  desalagar  su  corazón  , su  pecho  — 
plicar  rl  motivo  de  su  pena  , etc. 

DKGHARGER  (SÉ),  v.  r.  Descargar, 
descmlmcar,  desaguar,  entrar  : los  ríos  en  el 
mar,  en  nn  lago,  o el  uno  en  el  otro 

DÉCHARGKÜR,  s.  m.  Descargador  : de 
mercader!. is  en  un  puerto. 

V DECHARMFR,  U.  a.{anl. ) Desetican 
lar : quitar  l«*s  encantos  á uno. 

DÉCflARNE , EE,  /'•  p del  verbo  de- 
(harnee , V adj.  Descamado,  ( fie  ) El«c° 
seco,  ll  ( id. ) Diceac  sirle  dccharnc  del  es- 
trió sfeo  , árido. 

D ECHARA ER,  O.  a.  Descamar  : apartar 
la  carne  de  los  huesos.  ||  Enflaquecer  : per- 
der la  gortiuA.  ||  (Jig-  ) Despojar  a uno  de 
los  adorno»  y atractivo». 

♦ DECHÁRPIR , v-  a.  Despartir  : sepa- 
rar con  ímpetu  y fuerza  á dos  ó nías  qtic  es- 
tán riñen  fio. 

♦ DÉCHASSrR,  V*  a.  Desenclavijar,  em- 
pujar , y echar  fuera  con  fuerza  una  clavija 
de  madera,  ó hierro. 

DÉCHAUMER , V-  a.  ( agrie. ) Desmon- 


tar, desbrozar.  , , 

DÉCUAUSSE , ÉE  , 


p,  p.  dol  voibo 


7 'échausser , V adj.  Descalzo.  ||  Descamado  • 
ti  i cese  de  los  dientes  cuya  raiz  no  esta  cubier- 
ta de,  la  encía. 

DECHALSSEMEN T , s.  m.  Excava: 
que  se  da  ¿1  la»  vifia»  al  rededor  de  la  vid. 

DECHA  LSSER  , v.  a.  Descalzar,  quitar 
1 calzado  : ios  zapatos  , y los  medias.  [(  Des- 
carnar : los  dientes.  j¡  Escavar  : las  vides. 

DÉCiLALSSOIR,  s.  m.  ( cirug . ) Des- 
carnador  : instrumento  que  sirve  para  des- 
camar jas  encía». 

* DECHALSSL'RES , s.  f.  pl.  ( caza. ) 
Cueva  de  lobo  : parape  donde  se  refugia. 

* DECHAL' X , adj.  Descalzo  : díccse 
de  los  fray  les  que  profesan  descalcez,  couio 
carme  déchttur , carmelita  dlscalzo. 

DÉCHEANCE,  *.J'.  (J'or.)  Caducidad, 

Ó prescripción  de  algún  derecho  adquirido. 

7DECHET , s.  m.  Menoscabo , mengua  , 
merma  : en  el  valor , precio  , ó cantidad  de 

las  cqsas. 

DECHEVELÉ , EE , p.  r.  del  verbo  dé» 
cheu^ier.  jj  Adj.  Despeluzado,  desgreñado. 

DECHEVKLER , v.  a.  Desgreñar  , des- 
peluza^, repelar  : uno  a otro  ritiendo. 

* DECHEVETRER , v.  a.  Quitar  el  ca* 
bes  tro  á una  caballería. 

DECHÍFFRABLE , adj.  m.r  / Desci- 
frable : lo  que  nuede  descifrarse. 

DÉCH11*  FRE  , EE  , p.  p.  del  verbo  dé- 
chijjrer  j|  Adj.  Desenliado. 

DÉCR1FFREMENT,  s.  m.  Explicación , 
ó descubrimiento  de  lo  que  está  en  cifra  : y 
también  el  trabajo  de  descifrar. 

DÉCH1FFRER , v.  a.  Descifrar  : leer  y 
explicar  loque  está  escrito  en  cifra. j|  {jig>  ) 
Descifrar  : interpretar,  aclarar  lo  obscuro, 
lo  intrincado. 

DECHiFFRECR , s.  m.  Descifrador  : el 
que  descifra  una  cosa , ó tiene  la  clave  para 
entenderla. 

DÉCHIQUETE , ÉE , p.  p.  del  verbo 
déctuqueler.  ||  Adj.  Picado , cortado , acu- 
chillado. 

DÉCHIQDEJTER , v.  a.  Cortar , hacer 
cortaduras,  tijeretear  : una  tela,  un  papel.  j| 
Acuchillar  : un  vestido.  |¡  Sajar,  ó hacer  sa- 
jadlo as  : en  in  piel , ó la  carne. 

D ECHIQIJ ÉTL  RE , s.  f.  Cortaduras  , 
cuchilladas,  tijeretadas  : hccnas  en  una  tela  , 
ó vestido,  por  adorno. 

DÉCHJRAGE,  s.  m.  Dícese  bois  de  dé - 
chiragcy  la  leña  vieja  de  Jorcos  hechos  peda- 
zos. 

^ DECHIRANT , ANTE , adj.  ( n«e^. ) 

Cosa  que  mueve  á compasión , que  parte  ó 
despedaza  el  porazon. 

DECHIRE  , EE,  p.  p.  y adj.  Desgarra- 
do : hecho  un  girón. 

DECHIREMENT,  s.  m.  Rompimiento , 
rasgadura,  despedazamiento  : la  acción  de 
romper  una  tela , un  vestido.  ||  (Jig- ) Dice- 
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ve  déchirement  de  casur : agudo  dolor,  vivo 
ptvai.  H Déchirement  d' entradles  ; dolor 
iuct  de  , cólico. 

DECHIRER  , v.  a.  Rasgar,  desgarrar,  ha- 
cer tiras,  ó trizas,  despedazar.  ||  (Jig .)  Roin- 

Ser,  partir , el  alma  , el  corazón  : de  pesar  , 
e lastima.  ||  Despedazar  : á alguno  en  su 
honra , ó fama. 

DÉCHIRURE , s.  f.  Desgarrón , rasgón  ; 
en  la  ropa  , en  el  vestido. 

DÉLilUlR  , v.  n.  Decaer,  descaecer  , 
baxar  : ir  a menos , ir  perdiendo  del  vigor  , 
salud  , poder , crédito  , etc.  jj  ( náut.  ) Aba- 
tiise,,  buzar  el  rundió  : una  nave. 

PECHOLE,  ÉE,  p.  p.  de  déchouer.  (| 
ji.il).  Desencallado. 

DÉCHOUER  , v.  a.  {náut.)  Desenca- 
llar, sacar  a nado,  ó poner  flotante  : una  ern- 
harcioi)  baratía  , ó encallada. 

DÉCHU  , UÉ , p.  p.  del  verbo  déchoir.  || 
jidj.  Decaído , descaecido. 

* DECIARE,  s.  m.  Deciárea  : la  décima 
parte  del  área : esto  es  , un  quadro  que  tiene 
por  lado  1 1 pies  3 pulgadas  y media  de  Cas- 
tilla. . 

DECIDE  , ÉE  , p.p.  del  verbo  deeider , 

||  Adj.  Decidido,  declarado  , resuelto.  || 
(fifí- ) Se  dice  homme  decide  ; hombre  lir- 
xuc  , constante  , inmutable  : en  sus  determi- 
naciones, ideas  , máximas. 

DECIPEMKNT,  adv.  Resueltamente 
declaradamente  : y otras  veces  indubitable- 
mente. 

DECID ER,  v.  a.  Decidir,  determinar, 
resolver  : y también  declarar , juzgar.  (|  Aca- 
bar, poner  lin  , ó termino  á alguna  cosa  : ex. 
une  haladle  decide  so  uve  ni  une  guerre  , u- 
na  batalla  muchas  veces  acaba  una  guerra. 

* DEClGRAMME,  s.  m.  Decigramo  : pe- 
sa de  dos  granos  de  la  libra  castellana  , déci- 
ma parte  del  gramo. 

* DÉCILITRE  , s.  m.  Decilitro  : déci- 
ma parte  tlel  litro,  que  corresponde  á 8 pul- 
gada» cúbicas  de  la  medida  de  castilla. 

DÉCIMA  BLE,  adj.  m.  y f.  Lo  que  está 
sujeto  a pagar  diezmo. 

DECIMAL,  ALE,  adj.  Decimal  : lo 
perteneciente  al  IV.®  to. 

DÉC1MATEUR  , 1.  m.  Diezme ro  : el  se- 
ñor territorial  á quien  tocan  lo»  tliezmos. 

DECIMATlüN  , s.  f.  Diezma  : la  acción 
de  diezmar  los  soldados,  sorteáudolo»  de  diez 
en  diez  para  algún  castigo. 

DEClMÉ  , EE , p.  p.y  adj . Diezmado. 
DÉCIME,  s.f.  Diezmó  : la  décima  par- 
te de  los  bienes  eclesiásticos,  impuestos  en 
alguna  urgencia.  ||  Diezma  : la  décima  par- 
te de  un  franco , que  corresponde  a 1 3 mará- 
vedis  y medio  de  vellón. 

DÉCIMES  , s.  f.  pl.  Décimas  eclesiásti- 
cas , que  se  pagaban  ai  Rcv  en  ciertos  car 
KM.  * I 
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DÉCIMER  , *>.  a.  Diezmar  : los  soldados 
para  algún  castigo. 

* DEG1MÉTRE , t.  m.  Decímetro  : deci- 
ma parte  del  metro , que  equivale  á 4 pal** 
gado»,  y 3 lincas  de  castilla. 

DECÜVTREMENT,  s.  m.  Descimbra- 
mtento  : apeo  de  las  cimbras. 

DÉCINi’RER  . a.  Quitarlas  cimbras 
m un  arco  , ó bóveda  : y mejor  descimbrar. 

* DÉC1NTROIR  , j.  m.  Alcotana  : her* 
ramienta  con  dos  cortes,  el  uno  en  forma  de 
azuela,,  y el  otro  de  hacha.  # 

* DECIRER,  \>.  a.  Quitar  la  cera  á algu- 
na cosa. 

DECISIF , IVE,  adi.  Decisivo. 

DECISION  , s.  f.  Decisión  : determina- 
ción. . 

* DECISIONNAIRE , s.  m.  El  que  de- 
cide <;on  seguridad. 

DÉOSIvEMENT,  adv.  Decisivamente, 
de  un  modo  decisivo. 

* DLCISOIRE  , adj.  (for.)  Decisorio. 

* DECISTKRE  , s.  m.  Decís terio  ; deci- 
ma  parle  del  esteno  , que  equivale  a 4 píes 
y 5/8.  cúbicos  de  castilla. 

DECLAMATELE , s.  m.  Declamador. 

DÉCLAMATION  , s.  f.  Declamación  : 
la  acción  de  declamar.  ||  invectiva  : repre- 
hensión acre. 

DECLAMATOIRE , adj.m  . y f Decla- 
matorio* 

DECLAMÉ,  EE,  p.  p.  y adj . Decla- 
mado. 

DÉCLAMER,  v.a.y  n.  Declamar,  pe- 
rorar : decir  ó recitar  en  alta  voz , ó en  tonó 
oi.i torio.  ||  Dec! ornar  : hacer  una  invectiva 
contra  alguno  , ó alguna  cosa. 

DÉCLARAT1F,  1VE,  adj.  {for.)  De* 
clarante  , declaratorio  , cxplicatorio. 

DECLARATION  , s.J.  Declaración  : el 
acto  de  declarar.  |]  Declaración  : de  una  ley, 
ordenanza  , etc.  ||  Declaración  : de  guerra.  j| 
Declaración  : explicación , ó interpretación 
de  lo  obscuro , ó huloso.  ||  Declaración  : de 
testigos  , de  reos , de  peritos , de  bienes , de 
las  costas. 

DECLARATüíRE , adj.  m.  y f.  Decía, 
ratorio.  , 

DÉCLARE,  EE,  p.p.  y «dj.  Decla- 
rado 

DECLARER,  V.  a.  Declarar  , maniies- 
tar , explicar  su»  intento*.  )|  Declarar  , de* 
alindar.  (|  Déclarer  la  guerra  : declarar  la 
guerra. 

DÉCLARER  { SE ) , v-  r.  Declaratxe,  ex- 
plicarse , daixe  a conocer  : hablando  de  per- 
sonas. ¡I  Manifestarse  : hablando  de  cosas.  ¡| 
Se  déclarer  pour  tfuelqu'un  : declararse  por 
alguno  , ponerse  , ó estar  a su  faror,  ó de  ats 

^ -DÉCLAVER,^.  a.  (más.)  Fulgir  clare; 
substituir  una  por  otra. 
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•DÉCLENCHKR  (une  porte),  v.  a.  Le- 
vantar , alzar  : el  picaporte. 

* DECLIC,  s.  m.  Martinete  : maza  para 
clavar  estaca*. 

* DÉCLIMATER , v.  a.  ( boL)  Mudar 
de  elimo. 

DÉCLIN  , s,  m.  Declinación  , decaden- 
cia, .caimiento,  diminución.  j|  Déclin  de  la 
lime  : menguante  de  la  fuña.  ||  Déclin  du 
jow  •'  la  caída  de  la  tarde.  ¡I  Dé c luí  de  l'dge : 
la  vejez.  !j  Üéchn  de  la  fiebre ; declinación 
de  lu  calentura.  ||  Déclín  de  sa  fortune: 
decadencia  de  su  caudal.  |]  Déchn  de  sa 
beauté  : descaecimiento  ríe  su  hermosura.  (| 
Déclin  de /orce , de  vigueur  : caimiento  , 
pérdida  , de  fuerzas  , de  vigor. 

DECLINABLE  , adj.  m.  y J*  ( íjram.  ) 

Declinable  ; lo  míe  se  declina  por  casos. 

DÉCLlNAiSON  , s.f.  ( gram. ) Decli- 
nación :,dc  los  nombres.  |J  ( as  tro  n. ) Decli- 
nación : de  los  astros  , de  la  aguja  náutica.  j| 
gnomon..  Declinación  : de  una  pared  hacia 
icvanjr  , ó poniente. 

DÉCLIN  ANT  , adj.  Declinante  : se  dice 
del  p|ano ó muro  que  tiene  declinación. 

DÉCL1NATOÍRE  , adj.  m.  y J.  (for.) 
Declinatorio  : Jo  que  sirve  para  declinar  ju- 
risdicción. 

DÉCLIN ATOIRE  , s.  m.  Declinatoria  : 
la  petición  en  que  se  declina  el  fuero.  j| 
Declinatorio  : instrumento  para  observar 
la  declinación  de  nn  muro. 

DECIAN É , ÉE , p.  p.y  adj.  Declinado. 
DÉCL1NER  , v.  a.  { gram.  ) Declinar 
loe  nombres.  ||  ( Jór . ) Declinar : jurisdicción. 

DÉCLIN  ER  , t*.  n.  Declinar  , decaer  , 
ir  perdiendo,  cayendo,  basando  , menguan- 
do , ir  de  caída  : dícese  de  la  grandeza  , de* 
oder , la  riqueza  , etc.  : y también  del  sol  , 
el  dia.  ||  Declinar  : dicese  de  la  brúxula  , 
de  los  astros  , y de  lina  pared  en  términos 
de  Ja  pn  ornóme». 

*DÉCLrVE,  adj.  m.yf  Declive  : la  ba- 

xada  de  una  cuesta.  # 

DÉCLIVITÉ , *•/  Declive  , declivio  : 

In  inclinación  de  un  terreno  cuesta  abaxo. 

DÉCLORE  , v.  a.  Descercar  : derribar  , 
6 aportillar  , la  cerca  , ó el  seto  de  alguna 
tierra  , ó heredad  cerrada. 

DÉCLOS  , OSE  , p.  p.  del  verbo  decla- 
re. ||  /4dj.  Descarado  , aportillado  , abierto. 
D^CLOUK.  ÉE,  p. p.y  adj.  Desclavado. 
DECLOUER  , v.  a.  Desclavar  : quitar 
los  clavos  de  un  caxon  , ú otra  cosa. 

DÉCOCIfÉ  . EE  , p.  p.  del  verbo  dc- 
eocher.  ||  Adj.  Disparado  , lanzarlo  , arro- 
jado.. 

DKOOCHEMENT , s.  m.  Disparo  , tiro, 
despednn lento : de  una  Hecha , saeta  , dardo. 

DÉCOCIiER  , v.  a.  Arrojar,  lanzar  , 
disparar  , tirar  : una  flecha  , sacia  , dardo. 
En  su  primitivo  y mas  propio  sentido  es 


dcscmballestar.  ||  (jxg.  ) Arrojar  : rayos  de 
ira  , ó cólera  j ó vomitar  , descargar  : inju- 
rias , dicterios,  etc. 

DÉCOCTION  , s.  J.  Cocimiento  : bir- 
bage  medicinal , heclio  de  yerbas  , raíces  y 
etc.  : y también  el  agua  en  que  lian  cocido  , 
Ó hervirlo. 

*DÉC0CN01R,  í.  m.  ( imp . ) Desacuña- 
dor : que  sirve  para  acuñar  y desacuñar  las 
ruma$  donde  están , Jas  formas. 

DÉCOIKEÉ  , EE  , p.  p.  del  verbo  dé- 
coi/fei'.  j|  Adj.  Despeynado , destocado,  des- 
greñarlo. 

DÉC01FFER  , v.  a.  Destocar  , despei- 
nar : quitar  , ó deshacer  el  tocado  ó peynado 
de  una  muger.  ¡j  Desgreñar  , descomponer 
el  peynado  , ó el  pelo  : »ca  por  uua  riña  , ó 
por  el  viento.  ||  Décoiffer  une  boulcille  : 
destapar  una  botella  : dícese  por  quitarle  la 
estopa  , ó resina  que  cubre  el  tapón.  (Jatn . ) 
Destripar  una  botella,  esto  es  ,.bebersela. 

DÉCOLLATION  , s.  f.  Usase  solo  en 
esta  frase  : lu  décollation  de  Saint  Jean  , la 
degollación  de  San  Juan  Bautista. 

DECOLLÉ , EE,  p.p.  del  verbo  décoller 
en  sus  dos  sentidos.  ¡J  Adj.  Desencolarlo,  des- 
pegado , decollado. 

* DÉCOLLEMENT,  s.  m.  Despegadura, 
desencolad  ura. 

* DÉCOLLEMENT,  $.  m.  ( carp.  ) De- 
sencoladlo a : la  acción  de  cortar  mi  ma- 
dero , para  que  no  se  conozca  ia  entrada  en 
la  muesca. 

DÉCOLLER  , v.  a.  Desencolar  , d«v 

Segar  : una  cosa  que  está  pegada.  ||  Dcgo- 
ar,  cortar  la  cabeza  : por  sentencia  judicial. 

DÉCOLLETÉ , ÉE,  p.  p.  Despcchu- 
ga«lo.. 

DÉCOLLETER  , u.  a.  Descubrir , en- 
señar el  pecho  , la  garganta  , andar  muy  es- 
cotada ; hablando  de  mugeres. 

* DECOLKUR , S.  m.  (pesca  ).  El  ma- 
rinero , que  corta  las  cabezas  á los  abadejos 
para  salarlos.  , 

DECOLORÉ  , ÉE  p.  p.  del  verbo  4éco- 
lorer.  ||  Adj.  Descolorado  , descolorido  , 
sin  color. 

DÉCOLORER  , u.  a.  Descolorar , qui- 
tar , comer  el  color  : á una  cosa.  ¡|  Descolo- 
rir , a [»agar  , robar  cJ  color  : d ícese  de  las 
cosas  , ? de  las  personas. 

♦ DECOLORIR  ( SE  ) , v.r.  Perder  los 

colores  : ponerle  descolorido. 

DECOMBRE , ÉE  , p.  p . del  verbo  dc- 
combrer.  ¡ Adj.  Escombrado,  desembaraza- 
do limpio. 

DÉCOMBRER , u.  a.  Escombrar  , qui- 
tar los  escombros  , limpiar  , desembarazar  : 
un  terreno , un  canal , una  calle , etc. 

DÉCOMBRES  , s.  f.  pl.  Escombros  ; la 
piedra  , ripio  , y cascote  que  queda  en  el 
derribo  de  una  obra. 
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DECOMPOSÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Des-  aturrullar , acobardar  : ¿i  alguno  en  una  di*- 
compuesto.  nula. 

DECOMPOSER , *>. o.  (qnim.)  Descom-  DE(X)1NTENA1N’CER  { SE  ),v.r.  Atur- 

poner  : reducir  un  cuerpo  a sus  principios  : dirse  : aturrullarse  r inmutarse. 

separar  las  partes  de  que  esta  compuesto.  [|  DECÜN  V ENU E , s.J'.  (Jam. ) Percance  , 

(fig.)  Dcshaeer  : una  idea.  ||  l)escom-  desgracia  ♦ desastre. 

poner  el  cuerpo  por  ciertos  movimientos  : DÉCORATEUR,  5.  m.  Tramoyista,  ma- 
no guardar  compostura.  quinisUt  : el  que  curda  de  las  perspectivas 

DECOMPOSlTiON  , s.f.  (t/uim.  ) Des-  y decoraciones  de  un  teatro.  ||  El  inventor  , 
composición  : análisis  do  «na  cosa.  ' ó director  de  adornos  , fachadas , ilumina- 

PÉCOMPTE,*.  m.  Descuento,  rebaxa,  cion<*s  en  las  tiestas  y regocijos  públicos  : y 

desfalco.  ¡|  [fig.  ) I«o  que  hay  de  menos  , -ti  siendo  en  iglesias,  corresponde  á altarero, 

jo  que  hay  que  rebaxar  : en  un  calculo,  DECORATION  , s.  Jl  Oniato , orna* 
«¡.limación  , o concepto  que  se  liace  de  una  mentó,  adorno  : de  un  templo, -de  una 
■cosa.,  plaza  , de  una  tiesta  , etc.  j|  Decoración  : h;»- 

DECOMPTK  , ÉE  , p.  p.  dd  verbo  dé-  mando  del  teatro.  j|  Condecoración  , imt- 
cornj'ter.  En  todas  sus  acepciones  gnia  : hablando  de  títulos  , honores  , dis- 

DECOMPTER  , v.  a.  Descontar,  rtv  tinciones,  dignidades. 
l>atir  , basar  , desfalcar.  (|  f ’Jig. ) Rebaxar  : DECOR  DE  , KK  , p.  p.del  verbo  decor- 

en el  calculo  , estimación  , ó concepto  que  derd|  -/dfy.’  Destorcido , destejido, 
se  hacia  de  una  cosa.  En  este  sentido  úsase  DECORDER  , v.  a.  Deshacer  , ó des- 
comunnieme  como  verbo  neutro.  torecr  : una  cnerda , una  soga. 

DÉCONCKRTÉ , ÉE , p.  p.  y adj . De»-  DECORÉ , ÉE,  p.  p.  drl  verbo  decorar.  || 
concertado.  V.  Détonccrter.  Adj.  Decorado,  adornado.  ¡|  Condecorado  , 

DÉ( XdNCF.RTER  , u.  a.  Desromj»oner  , distinguido, 
perturbar  : un  concierto  de  voces  , ó de  ¡o»-  DECORER  , v a.  Decorar  , adornar  , 
trunientos.  ,|  ( fig.  ) Desbaratar  , frustrar  , componer  : un  teatro,  un  templo,  una  ta- 
las ideas,  los  designios  , los  intentos.  ||  {id.)  diada  etc.  ¡|  Condecorar  , distinguir  : con 

Aturdir  , confundir  á alguno  : vulgarmente  titules  , honores  , ó dignidades, 

dcxnt  lc  chafado  , ó despatarrado.  DECOUTiCATiON , s.  f.  T^a  acción  de 

DÉfXXNFlRE  , v.  a.  ( ant. ) Deshacer  , descortezar,  ó limpiar  las  ramas  de  un  ar- 
rompí r , derrotar  : á un  excrcito , á unas  bol.  . 

tropas.  }|  ( ftg.Jam. ) Atarugar  , aturrullar  : DECORCM  , s.  m.  ( lat. } Decoro.  Vsase 

dexar  a alguno  parado  , sin  saber  que  res-  solo  en  esta  frase  familiar  : gaidcr  fe  deeo- 
ponder.  rum., 

DKCONFIT,  HT,  p.  p.  del  verbo  dé-  DECOUCIIER  , y.  n.  Dormir  fuera  de 
confire.  ||  Adj.  Deshecho  , roto,  dfiitv  casa., 

lado.  ||  (Jig.  fian.)  Atarugado,  aluiru-  DECOUCHER,  v.  a . Quitar  á otro  su 
liado,  lecho  , su  cama. 

DÉCONFITURE , s.f.  (ant.)  Rota,  DÉCOLDRE,  u.  a.  Descoser,  deshacer : 
derrota  , destrucción  : de  un  cxctcíio.  ||  un  vestido  , tin  forro.  ||  (Jig»  Jnm. ) l)es- 
(fig. Jam.)  Ruina,  quiebra  : dettn  comer-  hacer  , desmoronar  : una  amistad  , una  co- 
cíante. ciedad  , una  familia,  un  caudal  ; aunque «n 

DECONFORT  , s.  m.  (ant.)  Descon-  estas  sentidos  se  usa  comuuunnte  como  verbo 

hortc : que  hoy  se  dice  desaliento  , desmayo.  reciproco. 

V.  Demuragement.  I5ÉCOCDRE(EN  ) , v.  n.  (.fam. ) Venir 

DÉCONFORTER  , v.  a.(  ant. ) Descon-  á las  manos,  o llegar  a las  dagas, 
bortar  : hoy  se  dice  desalentar,  desanimar  , DÉCCKJLAN  1’ , ANTE , adj.  Que  cuela, 
desconsolar.  V.  Déconrager.  que  mana.  Se  usa  solo  en  esta  frase  : la  Ierra 

DECONFORTER  ( SE  ),  v.  r.  Afligirse  : de  promusinn  étoit  une  Ierre  dé<  oufante  do 

desanimarse.  : desalentarse.  lait  el  de  muí  , la  tierra  de  promisión  ma- 

DÉCONSEILLER , y.  a.  Desaconsejar  : nal>a. leche  y miel, 

disuadir.  DÉCDüLEMENT  , s.  m.  Fluxión  , des- 

DÉCONS  rRUniE , v.  a.  Desarmar  una  tilacion  : de  humores.  ¡|  Chorrillo,  ó gotera  ; 
máquinas  deSmcnuzí*  , un  discurso,  una  de  agua  , u otro  líquido, 
frase.  f 4 DECOULER  , y.  n.  Fluir  , destilar  , 

DÉCONTENANCÉ,  ÉE, p.  p.  del  verbo  gotear  , chorrear.  [|  (fig. ) Manar  , dimanar  : 

décontenanccr. I|  Adj.  Constcr uado,  confuso,  por  procedí^,  provenir, 

acorralado,  chafado.  ||  litro  tnut  decante - DÉCOÜPÉ , lK  , p.  p.  did  vcrl>o  dé  con* 

naneé  : estar  dcsoiadcxado , destroncado  , per.  ||  Adj.  Cortado , recortado , picado.  j| 
desmazalado,  ‘'Trinchado,  partido. 

DÉCONTENANCER , y.  a.  Aturdir,  *DECOÜrE,  J.m.  Jardín  con  varios  qna- 
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dros  de  hechuras  diferentes  , plantados  de 
flores. 

DÉCOUPER  , V.  a.  Cortar  , partir  , 
trinchar  : hacer  tajadas.  ||  Picar  : un  tafeun  , 
potra  tela.  ||  Recortar : un  papel , haciendo 
ir.bOr.es , ó calados.  • 

DÉCUUPECR  , i-  Picador  de  tafe- 
tanes. , terciopelos  , etc. 

DKCOCPEUR  , EUSE  , subst.  Recor*  J 

Udor,  , 

DECOUPLE  , EE , p.  p.  del  verbo  dé- 
coupler.  ||  Adj.  Destraillado  , desatado  , 
suelto,  l!  Í Jont. ) Se  otee  : un  jeune  hamme  1 
bien  découp/e  ; un  mozo  suelto , muy  ay  roso , 
bien  formado, 

DÉCOUPLER  * y.  a.  Destraillar  , desa- 
tar : ¿ollar  lo»  perros  de  la  trailla. 

DECOUPOlR  , s.  m.  ( mn/ied , ) Corte  : 
maqtiinilla  para  cortar  la»  piezas  que  se  han 
de  acuñar. 

DÉCOUPUHE , t.f  Calado  .picado:  re- 
cortado. 

DECOURAGE,  EE,  p.  p.  del  verl>0 
déenturager , f adj.  Desalentado , desani- 
mado , caido  de  animo  , acoba  rilado. 

♦ DÉCOUR AGEAftT , AM  E , adj.  Lo 
que  dcscoraxona,  desalienta,  ó bate  decaer  el 
animo. 

DECOURAGEMENT , s.  m.  Desalien- 
to : caimiento  de  ánimo. 

DECOCRAGER , y.  a.  Desalentar  , de- 
sanimar , acobardar  , descorazonar.  ||  Tam- 
bién es  quitar  el  ánimo  , la  gaua , ó la  ten- 
tación de  hacei  Alguna  cosa. 

DÉCOL/RS,  m.  Menguante  : de  la  lu- 
na. j|  Por  extensión  os  deeremento  de  una 
enfermedad. 

DÉCOLSU  , LE,  p.  p.  del  verbo  deenu- 
dre.\Adj.  Descosido.  }j  ( fig.)  Dicese . *ty- 
le  tkcousu  : estilo  truncado  , desatado  , sin 
trabazón  : une  aJJ'aire  decousue , negocio 
desbaratado  , etc.  : métuigc  décoiuif . casa 
despilfarrada. 

DECUL’SLRE,  s.f  Descosedura,  des- 
cosido. 

DÉCOUVERT,  ERTE,  p.  p.  do  découyrir. 

* ||  Adj.  Descubierto.  ||  A dccouvert , adv.  Al 

d'scubierto,  en  campo  raso.  ||  (tig . ) Des- 
cubiertamente, abiertamente,  paladinamen- 
te : sin  rebozo  ni  disfraz. 

DÉCOL VERTE,  s.f  Descubrimiento, 
invento  : en  algún  arte,  ó ciencia.  ||  Descu- 
brimiento , hallazgo  : de  una  tierra  , país , ó 
mar  ignorado.  ||  ( mi/ic.  ) Descubierta  : la 
operación  de  salir  á reconocer  el  campo  del 
enemigo. 

pÍJtiOÜV' REUR,  s.  m.  ( poc.  us. ) Descu- 
brido/ : el  que  hace  un  descubrí  míenlo. 

DÉCOLVRIR,  y.  a.  'Descubrir  lo  cu»* 
bierlo  : destapar , abrir  lo  Upado.  j|  Descu- 
brir, hallar  : lo  que  estaba  oculto  , ó igno»  . 
ludo.  'I  Descubrir/ regisuar:  alean z«T  a ver, 


|¡  Descubrir,  revelar  : manifestar  lo  que  esta- 
ba secreto. 

DKtiüUVRIR  (SE)  , y.  r.  Descubrirse, 
destocarse  , quitarse  el  sombrero  , el  gorro  , 
el  bonete , etc. 

DÉCRASSÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  dé- 
crassfr.  ||  Adj.  Desengrasado  , limpio. 

DÉCRASSER  , y.  a.  Quitar  la  mugre  , 
ó la  grasa  de  alguna  cosa  : limpiarla.  ||  Qig.) 
Desbastar,  pulir quitar  la  corteza  : a un* 
persona  rústica,  y tosca. 

DEdRASSElV  (SF’)  , u.  r.  Limpiarse: 
quitarse  la  roña  del  cuerpo,  ó cara.  f|  ( ftg.  ) 
Desbastarse,  afinarse  : perder  la  grosería. 

DECREPITÉ  , EE , p p.  y adj.  Desa- 
creditado. , 

DÉ<  .RÉD1TEMFNT,  s.  m.  Descrédito  : 
la  acción  , v el  efecto  «le  desacreditar.  Pcrdi- 
<la  «Ici  crédito,  ó «le  la  estimación  que  tenia 
una  persona , ó una  cosa. 

DÉCREOITER , y.  a.  Desacreditar,  qui- 
tar el  crédito  , despreciar.  ¡|  Se  dévréthier  , 
y.  r.  : perder  «1  concepto  , la  estimación  , el 
valor,:  las  cosas , v las  persona*. 

DECRÉPIT,  fTE,  adj.  Decrepito , an- 
ciano en  la  última  vejez. 

DttCREPITATiORÍ , s.f.  ( mam . ) D«v 

crepitación  : calcinación  de  la  sal  ptfr  medí  » 
del  fuego  j y también  el  chasquido  que  d¿i 
«piando  se  echo  <pi  la  lumbre. 

DECREPITÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Deere- 

1 "í>Éf  :RÉPITER , k.  n.ya.  ( quiñi. ) De- 
crepitar  : calcinar  la  sal. 

DECREPITUDE,  s.f.  Decrepitud , últi- 
ma vejez  «m  los  ancianos. 

DKGRET , i.  m.  Decreto  : auto  : senteo- 
cia.  ||  Decreto:  intitúlase  asi  una  recopila- 
ción de  antiguos  cánones  con  el  nombre  de 
Graciano. , ’ 

DECRETALE  , s.f  Decretal  .-  epístola, 
6 rescripto  de  los  antiguos  Papas , para  deci- 
dir alguna  qúestipn  de  disciplina. 

DÉCRÉ’J  E , ÉE  , p.  p.  del  verbo  décré- 
tor.  d Adj.'  Decretado,  sentenciado. 

DECRÉTFIR , y.  a.  (for. ) Decretar  , 
sentenciar,  proveer,  un  auto. 

DÉCRELSER , y.  a.  V.  Décmser. 

DÉCRI , s.  m.  Bando  , prohibición  : con  ■ 
Ira  el  uso , venta,  ó introducción  de  alguna 
cosa.  (|  ( fig.  ) Deshonor  , desestimación , 
descrédito  ; «lo  una  persona.  Desaprecio , 
ningún  aprecio ; <!«•  las  cosas. 

DÉCRIÉ , ÉE , p.  p.  «leí  verbo  décrier 
||  Adj.  V'sdado,  prohibido.  * ||  (fig.  ) des- 
acreditado, desestimado,  disfamado. 

DÉ(  JUÉR , y.  a.  Prohibir  , redar  : por 
bando,  ó e< fictos  públicos.  )|  \fig.)  Desa- 
creditar , disfamar. 

DECRIRE , y.  a.  Describir  : representar, 
o pintar  con  palabras,  ó con  la  pluma.  || 
1 (gcom.)  Trwr  ó delinear  una  figura 
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DECRIT , rrE , p.  p.  del  verbo  décrire.  1 1 1 
.✓ff/;., Descrito.  . 

DÉCROCHE , ÉE , p.  p.y  Adj.  Descol- 
gado , desenganchado  , desaferrado. 

* DÉCROCHRMENT , j.  m.  La  acción 
de  descolgar,  ó desenganchar  una  cosa  , ó 
de  descolgarse. 

DÉCROCHER, » '.a.  Desenganchar , des- 
colgar : una  cosa  colgada  en  ganchos  , ó cla- 
vos. También  es  desaferrar. 

DÉCROiRE,  v.  a.  ( fam .)  Descreer,  dc- 
xar  de  creer.  Usase  solo  cu  esta  frase  : Je  ne 
le  crois  ni  ne  le  décrois  , ni  lo  creo  , ni  lo 
descreo  , ni  lo  dexo  de  creer. 

PÉCROUSSEMENT , s.  m.  Descrcci- 
miculo  : mengua  : merma  : diminución  : ba- 
sada., 

DÉCROÍTRE  , o.  n.  Descrecer , baxar  : 
un  río.  |j  Menguar,  acortarse  : el  dia.  ||  Dia- 
minio r,  ó ir  á menos  : la  calentura. 

DÉCROTTÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  décrot - 
fer.lj  Adj.  Estregado,  limpio. 

DECROTTER , v.  a.  Estregar , limpiur : 
los  zapatos,  la  ropa,  quitándoles  el  barro,  ó 
zarpa. 

DÉCROTTEUR , s.  m.  Limpiador  de  za- 
patos , esto  es,  el  que  lo  tiene  por  oficio. 

DÉGROTTOIUE,  s.  f.  Cepillo  áspero : 
para  limpiar  los  zapatos. 

* DÉCROÚTER,  v.  a.  ( mont . ) Lim- 
piar sus  cuernas  el  venado,  estregándolas 
contr,«  los  árboh^. 

DÉCRU,  UE,  p.  p.  del  verbo  dccmftrc . 

||  Ad}.  Disminuido  , menguado , descre- 
cido. 

DF.ORUK,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  dccruer. 

« DÉCRU  En,  v.  a.  Dcscnidur  : pasar  el 
hilo  por  una  lexia  antes  de  teñirle. 

DECRCMEI\T,  s.  m.  La  operación  de 
dcscrudar  los  hilos  y seda  , pasándolos  por  ¡ 
una  Jcxia  antes  de  teñirlos. 

DECRUSÉ , ÉE  , p.  p.  Secado,  ó hilado 
el  capullo. 

DECRUSEMENT,  s.  m.  Hilaza,  ó saca 
del  capullo  de  seda. 

DÉCRUSER,  o.  a.  Hilar  , ó sacar  la  se- 
da del  capullo. 

DÉ(JU , UE  , p.  p.  de  decet'oir.  ||  Adj. 
Embaucado , alucinado  , engañado. 

DECU  IRE,  v.  a.  Dexar  pasarse  el  almí- 
bar apando  se  cuece ; no  darle  el  punto. 

DECU  IRE  ( SE) , v.  r.  Cocer  demasiado 
el  almíbar,  quando  le  hacen  los  confiteros. 

+ PÉCÚPELER , v.  a.  V.  D ¿canter. 

DÉCUPLE,  adj.  m.  y f.  Decuplo  ; el 
número,  ó cantidad,  que  contiene  otro,  ú 
otra,  diez  veces. 

DÉCUPLE,  s.  m.  El  decuplo  : diez  ve- 
ces otro  tanto. 

DÉCUPLER,  v,  a.  Decuplicar  : hacer 
decuplo  un  numero,  multiplicar  por  diez. 

DÉCUR1E , s.f.  Decuria : la  esquadi  a ríe 


diez  soldados,  que  mandaba  el  Decuiion  en- 
tre los  Romanos. 

DECURION,  j.  m.  Decurión:  el  calx> 
entre  los  Romanos , que  mandaba  una  decu- 
ria , ó e&quadra  de  diez  soldados.  «. 

♦ DECUSSATION,  s.  f Decusa- 

cion  : punto,  donde  varios  radios  , ó lineas 
se  cruzan.' 

♦DÉtXSSOÍRE,  s.  m.  (cirug.)  Depre- 
sorio  , ó muningufilax  : instrumento  para  ha- 
cer salir  el  pus  pof  la  abertura  del  trepano. 

DEDAIGNE,  EE  , p.  p.  del  verbo  dé- 
daigr^er.  ||  Adj.  Desuñado,  despreciado. 

DÉD  AIGNER , v.  n.  Desdeñarse , tener 
á m*  nos  : de  hacer  alguna  cosa. 

DÉDA1GNER , v.  a.  Desdeñar:  mirar 
con  desden  alguna  cosa  : tratar  con  desden 
á algpna  persona. 

DEDAIGNEUSEMENT,  ad».  Desdeño- 
samente, desdeñadamente  : con  desden,  con 
poco  aprecio.  1 

DÉ&AIGNEUX,  EUSE,  adj.  Desdeño- 
so : despreciador. 

DÉU A1N , s.  m.  Desdeño , desden  : poco 
aprecio.  (|  Hablando  de  una  dama  á un  gu- 
ian , es  disfavor. 

DEDALE,  s.  m.  Es  lo  mismo  que  labe- 
rinto en  el  sentido  propio,  y en  el  metafó- 
rico. 

DÉDAMER  , v.  n.  ( voz  del  juego  de  do- 
rmís. ) Descubrir  la  calle  del  medio , dando 
lugar  al  contrario  á que  vaya  á dama. 

DEDANS  , adv.  Dentro  : úsase  algunas 
veces  cómo  preposición,  j | A u-dedans : aden- 
tro. 

DEDANS , s.  m.  Lo  de  dentro  : lo 
interior.  j|  Le  dedans  d un  Jruit  : ha  tri- 
pas , el  corazón  de  una  fruta.  f|  Corredor  des- 
cubierto , al  extremo  de  un  juego  de  pe- 
lota. , 

DÉDICACE,  s.f.  Dedicación  : de  un 
templo,  de  un  altar,  de  una  estatua.  ||  De- 
dicación : de  una  obra,  de  un  libro, 

DÉDICATOIRE  , adj.  Dicese  : ¿pitre 
dcdicatoire  : dedicatoria.  V.  Dédicace. 

DÉD1É,  ÉE,  p.p.  y adj.  Dedicado. 

DEDIER  v.  a.  Detlicar  : consagrar  algu- 
na cosa  á Dios.  j|  Deificar  : destinar  á nigua 
exercicr  santo.  j|  Dedicar  : ofrecer  alguua  o- 
hra , o libro. 

DÉDIRE,  v.  a.  Desdecir  : desmentir  á 
otro.  , 

DÉDIRE  ( SE) , r.  Desdecirse  : retrac- 
tarse de  lo  dicho. 

DÉDIT,  I'rE,  p.  p.  Desdicho  : negado. 

DEDIT  ,5.  m.  Retractación  de  su  pala- 
bra. ||  Pena  estipulada  en  uua  compra , ú otro 
contrato  , contra  el  que  se  quisiere  apartar 

de  el..  ’ 

DEDOMMAGE,  EE,  p.  p.  del  verbo 
dédotnmager.  j|  Adj.  iuderunizado , resarci- 
do, compensado. 
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DÉDOMMAGEMFNT,  s.  m.  Indemni- 
zación , resarcimiento,  reparación,  compen- 
sación : de  algún  daño,  ó mal. 

DÉDOMMAGFR,  u.  a.  Indemnizar: 
resarcir  : rqjarar  : compensar. 

DÉDORÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Deplorado  : 
quitado  ej  oro. 

DEDORER,  v.  a.  Desdorar:  quitar  lo 
dora«}o  de  alguna  cosa. 

DEDORER  ( SE ) , v.  r.  Perder  el  dora- 
do un  1, cosa:  desdorarse. 

* DEDORMIR , v.  n.  (Jam .)  Dícese^/rire 
¿¿dormir  de  l'cau : templar  agua,  quitarle  la 
crudeza , arrimándola  a la  lumbre. 

DÉDOL  BLE  , ÉE , p.  p.  y adj.  Desa- 
forradlo : ó ilias  bien  quitado  el  fono. 

. DEDOURLER , re  a.  Desaforrar:  quitar 
el  fono  a una  cosa. 

DEDL’CTKJN,  s.f,  Deducción,  descuen- 
to , su  ln>ti  acción  , re  fia  xa  : de  algún  gasto.  || 
Exposición  : relación  por  menor  de  alguoa 
cosa., 

DEDUIRF , v.  a.  Deducir,  descontar,  re- 
basar : de  una  cuenta.  ||  Deducir  , alegar, 
narrar,  contar,  ó referir  puntualmente:  una 
cosa., 

DFDL'IT,  ¡TE,p.  p. y adj.  Deduriilo. 

• DEDU1T,  5.  ni.  (jam.  ant . ) Deporte, 

solaz,  recreo,  diversión. 

DÉr,'SSK , s.  f Diosa  : divinidad  fabulo- 
sa, del  sexo  fe;ncnino. 

DEl  ACHÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Deseno- 
jado. . 

DEFÁCHER,  SE  DEF.lCHER,  *.  r. 

Desenojarse,  aplacarse,  soscgüisc. 

DEr  AILLÁKCE  , $.  /.*  DcsfaUecimien- 
to,  flaqueza.  desmayo,  ileli  quio. 

DEFA1LLÁNT,  ARTE,  i.  ( far.  ) 

Contumaz,  rebelde  : el  condenado  en  rebel- 
día por  no  haber  comparecido  ante  la  jus- 
ticia.. 

DÉFAILLIR,»'. n.  Falún,  llegará  faltar, 
ó acabarse  una  familia , ó sucesión  : en  este 
sentido  es  voz  antiquada.  j|  Desfallecer  : iisc 
acabando , ó fallando  las  fuerzas. 

DEF AIRE,  u.a.  Deshacer,  ó desbaratar: 
lo  que  está  hecho.  ||  Deshacer,  ó derrotar  ; 
un  exercito,  una  tropa.  ¡|  Deshacer  : un  nu- 
do, un  lazo.  ||  Librar,  desembarazar : á al- 
guno de  alguna  rosa,  ó persona  molesta , o- 
diosa.,  o impoi  tuna. 

DÉFAI  F,  AlTR,p. p.  del  verbo  de  f aire. 
||  Adj.  Deshecho , desbaratado.  ||  Enflaque- 
cido .,  consumido. 

DEFAITE 9 s.f.  Rota,  ó derrota  : de  un 
exercito.  ¡’  Salida,  despacho  : de  las  merca- 
derías. ¡|  Deshecha,  excusa,  efugio. 

DEFALCA  PION , s.f  Desfalco. 
nÉFALQUE,  E’E.p.p.jr  adj.  D«,fíü- 
cado., 

DÉFALQUER,  V.  a . Desfalcar:  qui- 
tar de  una  suma. 


DÉFAUSSER  ( SE ) , v.  r.  Descartar- 
se : echar  en  el  juego  la  carta  menos  útil  , 
q uando  el  jugador  no  tiene  del  palo  ju- 
g<*do 

DEIAUT,  s.  m.  Defecto,  falta,  imper- 
fección : d ícese  de  Lis  cosas , y do  las  perso- 
nas , en  lo  físico  ,,  y en  lo  moral.  ||  [Jor. ) 
Contumacia,  rebeldía,  jj  Au  défaut  de ..., 
adr.  A falla  de...  en  lugar  de... 

DEFAVEIR , s.f  Descrédito  , poca  es- 
timación : que  tiene  una  cosa.  ||  Desgracia, 
ó raida  del  favor  en  las  persogas  : es  voz  po- 
co usarla. 

DÉFAVORABLE , adj.  m.  y f.  Poco 
favorable , ó no  favorable  : ó contrario  , 

adverso. 

DEFAVORABLEMENT,  a¿v.  De  un 

mor  lq , q manera  poco  favorable. 

DEFECA XION,  s.f  {quiñi.)  Defeca- 
ción : dícesc  de  todo  líquido  que  se  va  ¡notan- 
do , ó asolando , dexaudo  Jas  heces  en  el 
fondo. 

DEFECTIF  , IVE  , adj.  ( gram. ) Defec- 
tivo.. 

DEFECTION,  s.  f Separación,  aban- 
dono , o deserción  : de  un  partido , ó liga.  j| 
Aplicado  á un  exercito,  ó provincia  , es  de- 
sobediencia, levantamiento,  snblevacior. 

DEFECrUEUSZMENT , ad*.  Dd«- 

tuosaru“nte  : con  imperfección. 

DEFECTUEUX,  ELSE , adj.  Defec- 
tuoso : la  cosa  que  tiene  algún  defecto,  fal- 
ta , ó vicio. 

OKI  FCTUOSITK,  s.  f.  Defecto,  falta. 

DEFEKDABLE , adi.  m.  y f Defendi- 
ble : que  se  puede  defender. 

DE  KNDEÜR,  DEFENDERESSK  , 

s.  ( Jor. ) Reo  , demandado. 

PKFEjNDRE , u.  a Defender  : sus  ami- 
gos. la  patria  , el  inocente,  una  plaza.  ||  De- 
fender, patrocinar  : un  abogado»  un  litigan- 
te , á un  reo.  ||  Defender,  preservar  : del  frió, 
del  calor.  ||  Defender,  librar  : de  los  riesgos, 
de  los  enemigos.  ||  Prohibir,  vedar  : que  se 
haga ó el  hacer,  tal  6 tal  cosa. 

DEFENDRE  ( SE  } , v.  r.  Defenderse  , 
librarse  : de  sus  enemigos , del  Frió.  -f|  Guar- 
darse : de  hacer  tal  ó tal  cosa.  ||  Excusarse  : 
de  aceptar,  de  responder,  etc.  j|  Disculparse, 
justificarse  : do  lo  que  se  acumula.  ||  Resis- 
tirse : á dar  su  palabra , su  consentimiento  , 

DÉFENDU  9 UE,  p.  p.  del  verbo  défen- 
dre.  ||  Adj.  Defendido  , y también  prohi- 
bido. . 

PÉFENS  (EN) , erpr.  adv.  En  veda, 
vedado  : dicese  de  las  cosas  que  se  prohíben 
en  ciertas  temporadas , como  la  caza  , la  coi- 
la de  maderas , etc. 

DÉFENSE , s.  f ( armiit.  ) Palenque  : 
que  se  pone  en  una  obra.  !|  El  peón  que  está 
cu  la  calle,  para  avi»ar  quando  se  reteja. 
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D¿FENSE)f  / Dcfentfa.  ||  Ved»,  pro-  ii  * DÉFEUILLAISON,  s.f.  Caída  de -la 


hibierno, 

DEF'ENSES , s.f.  pl.  Defensa»,  respues- 


tas de  la  parte  contraria  en  un  pierio.  ||  De- 
fensas : de  una  plaza  de  arma*.  ||  De  fe  usas  ; 
de  uu  navio.  ||  Déjense s du  sausier nava- 
jas , f)  colmillos  del  jabalí. 

DEFENSEUR , s.  m.  Defensor  : el  que 
defiende  , a timara  , libra. 

DEFENSÍr' , IV E,  adj.  Defensivo  : lo 
que  pertenece  á la  defensa  , reparo,  y res- 
guardo. ||  f.trc  sur  ¿a  dcfensive  t se  tetar 
sur  la  déj'ensive : estar  a la  defensiva,  rauu- 
tcnei*e  sobre  la  defensiva. 

DÉFENSIF » s.  m.  ( cirug. ) Defensivo  : 
cabezal  de  lienzo , que  atado  con  una  venda 
se  no.ne  en  la  nartp  lisiada. 

UÉFEOLÉ,  ÉE  , p.  p.  de  défénuer.  (| 
A i //  .,D»;  p «i  rado. 

DEFÉ  jUER , y.  a.  ( quim. ) Depurar  : 
aclarar  ttlguu  licor  quitándole  las  heces. 

DEFER  ANT,  ANTE,  adj.  Deferente, 
condescendiente  : el  que  cede  ul  parecer,  ó a 
la  voluntad  «le  piro. 

DEF'ÉRÉ,  ÉE , p.  p.y  adj.  Dado  : con- 
fetido.  fl  ( for.  ) Denunciado. 

nÉFÉAENCE , s.  j.  Deferencia  : con- 
descendencia á la  voluntad , ó parecer  de 
otro.  , 

* DÉFÉRENT,  ENTE,  adj . (astmn.) 

Deferente  : el  círculo  que  lleva  el  planeta 
con  su  épica  lo.  (|  V aisseaux  dejare ns  : en 
la  anatomía  son  los  vasos  que  llevan  el  semen 
á los  testículos. 

* DEF'ÉRENT,  s.  m.  ( moned. ) La  mar- 
ca de  doride  se  ha  acuñado  la  moneda. 

DEFERER,  y.  a.  (Conferir,  dar,  dispen - 
sai  ; dignidades,  honor**.  |j  Delatar,  acusar. 

DEFERER,  t*.  n.  Deferir,  condescender  : 
por  atención  : Ó respeto. 

DÉFERLÉ  , Ee  , p.  p.  Desplegado. 
DÉF  ERLGR,  v.  a.  ( ndut. ) Desplegar  las 
velas  : fiadas  al  viento. 

* DEFERMER,  y.  a.  ( ant .)  Desencerrar: 
poner  en  libelad, 

DEI'TMÉ , ÉE  , p.  p.  deí  verbo  defer - 
rer.  ||  Adj.  Desherrado.  ||  ( fig.Jam .)  Des- 
troncado, atajado,  confundido. 

DEFER  RER  , v.  a.  Desherrar  : las  ca- 
ballería s.  ||  {fig/fian. ) Atajar,  dexar  sin  ha- 
lda, dar  uu  tapaboca  á alguno,  dejándole 
sin  tener  que  responder. 

DEFERRER  (SE).,  v.  r.  {ftg.  fam. ) 

Aturrullarse,  atajarse,  turbarse,  confun- 
dirse. . 

* DÉFETS , s.  m.  pl.  ( ¡mp.y  lib. ) De- 
fectos : los  pliegos  que  sobran  en  una  impre- 
sión después  de  alzada.  |[  Faltas  : los  pliegos 
ipic  se  bailan  de  meuosquamlo  se  euquaden* 
na  un  libro. ' 

* DEFFAIS  , s.  m.  pl.  Pesqueras : de  se- 
ñorea particulares. 


boja  de  las  arboles. 

DEFI , s.  m.  Desafío,  reto  : provocación 
á duelo.  - 

DEF1ANCE,  s.f.  Desconfianza,  recelo  , 
sospecha. 

DEFI  ANT,  ANTE*,  adj.  Desconfiado , 
receloso. 

DÉFICIT,  s.  m.  ( voz  tomada  del  latín. ) 
El  alcance,  descubierto,  6 falta  , que  resulta 
en  el, cargo  y data  de  una  cuenta. 

DEFIER  , y.  a.  Desafiar,  retar  : provocar 
! U duelo.  ||  Desafiar  : á jugar,  á cotrer,  etc.  jj 
Apostar , poner  : á que  no  es  Verdad,  ó a 
que  es  cierta  tal  cosa,  etc. 

DÉFIER  ( SE ) , v.  r.  Desconfiar  : no  te- 
| ner  seguridad  de  una  cosa.  ||  Desconfiar  : te* 
j ner  sospecha , p rebelo  de  alguno. 

DÉHGURÉ,  ÉE,  p.p.jradj.  Dcsfigu- 
¡ rado.,  • 

DÉFIGURER , v.  a.  Desfigurar , echar  á 
perder,  ufifcfr  : una  cara,  una  estatua  , una 
figura.  ( fig.)  Desfigurar  : trastornar  la  f Ol- 
ma y ¡estilo  de  una  obra. 

DÉF1LÉ,  s.  m.  Desfiladero  : angostura  , 
ó paso  esupeho. 

DEFJLÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  défiler.  || 
^..Drsmhebrmlo,  desensartado. 

DEFILER,  y-  a.  Desenhebrar,  desensar- 
tar.  . M 

DEFILER  ( SE),  y.  r.  Desenhebrarse.  q 
Deshilarse  : loa  traídos.  ||  Desfilarchurst  : 
los  lienzos. 

DÉFILER , y.  ii.  Desfilar,  rtarchtir  ú la 
desfilada  : diccsc  de  la  tropa  «piando  pasa 
con  poco  frente  por  sitio  estrecho. 

DEFINI , IE , p.  p.  del  verbo  déjiriir.  || 
Adj.t  Definido , determinado. 

DEFINIR , y.  a.  Definir  : exponer  con 
claridad  una  cosa.  j|  Definir,  decidir,  resol- 
ver.   

DEFINITEUR  , s.  m.  Definidor : d que 
aconseja  al  superior  en  un  Convenid.  * 

DEÍ  INITÍF,  IVE,  adj.  Definitivo.  ||  En 
définjtiye > adu.  Definitivamente. 

DEF1NITIÜN  , s.  f.  Definición  : deci- 
sión , ó determinación.  ||  Definición  : ex- 
plicación de  la  esencia  y naturclcfca  de  las 
cosas, 

DEFINITIVEMENT , a da.  Definitiva- 
mente.. 

* DÉF’INITOIRE , «.  m.  Defini  torio  : la 
sala  donde  se  juntan  los  definidores  de  una 
comunidad.  ||  FU  cuerpo  que  componen  loa 
definidores , que  es  una  junta  con  d supe- 
rior,, y provincial. 

DEF  LAGRATION , s.f.  (quim.)  De- 
flagración : combustión  de  un  cuerpo , acom- 
pañarla de  ráfagas. 

DEFLEGMATION , s.f.  Desflcmacion: 
la  acción  de  purgar,  ó limpiar  los  cuerpos  de 
la  parle  flemosa  que  contienen  en  sí. 
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DKFLEGMER  , v.  a.  ( qidm. ) Desfle- 
mar : quitar  la  parta  flemosa  de  alguna 
(obstancia. 

DÉFLEURI , I ¥.,  p.  p.  del  verba  dcflcu- 
rir.  ||  Adj.  Sin  flor,  caída,  ó quitada  la 
flor. 

DÉFI.EURIR , v.  a.  Quitar  , ó hacer 
caer  la  flor  : de  los  árboles , y plantas.  I| 
Desflorar,  quitar  la  flor,  ajar  : una  fruta. 

DEFLEÜR1R,  v.  n.  Perder,  ó soltar  la 
flor  :,los  árboles,  y las  plantas. 

DEFLEXION  , i.  f.  ( Jis .)  Dcflujto  : el 
acto  de  desviarse  y apartarae  un  cuerpo 
de  su  camino , en  virtud  de  una  causa  ex- 
traña, 

DÉFLORATION , s.f.  Desfloramiento  : 

el  acto  de  desflorar  a alguna  virgen. 

DÉFLORÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Desflo- 
rado., 

DEFLORER , v.  a.  Desflorar , estrupar , 
ó forzar  : á una  doncella. 

’DÉFLLER,  v.  a.  ( mirón .)  Alejarse  mas 
y mas  un  planeta  de  otro  mas  Urdo,  después 
de  su  conjunción. 

DEF  ONCEMENT,  r.  m.  Desfondo  : la 
acción  de  quiur  el  suelo  á una  cuba. 

DEFONCER , v.  a.  Desfondar  : quitaré 
romper  el  suelo  ó tapa  de  una  cuba,  ú otra 
vasija.  Vulgarmente  se  dico  descular, 
a UÉFONCER  ( SE ) , v.  r.  Desfondarse 
una  cuba,  quitársela  el  suelo. 

DEFORMÉ,  ÉE  , p-  p.  Deformado , de- 
forme : afeado , desligurado. 

DÉFORMER  , k.  a.  Deformar,  desfigu- 
rar, afear,  viciar  : la  forma , ó figura  de  una 
«osa. 

* DÉFOL’ETTER,  v.  a.  ( enquad . ) De- 
sencordelar : quiur  la  cuerda  y reglas  á nn 
libro . después  de  oreada  la  cubierta. 

DEFÜURNÉ,  ÉE,  p p.  del  verbo  dc- 
foumer.  ||  Adj.  Deshonrado , sacado  del 
nonio. 

DÉFOURNER  , v.  a.  Desbomar,  sacar 
del  horno. 

* DÉFRAI , s.m.  Costa , gasto : que  se  pa- 
ga ó abona  para  mantener  á alguno , ó fran- 
quearle otros  dispendios. 

DÉFRAVER  , v.  a.  Costear  : el  gasto,  ó 
los  gastos,  que  ha  hecho,  ó ha  de  hacer  al- 
guno, Tamílico  es  hacerle  el  gasto,  é manto 
nerle.  ¡|  ( Jig . ) Se  dice:  déjrarer/a  compa- 
fptie  : hacer  la  costa,  ó el  gasto  en  la  tertulia, 
ó visita , esto  es , divertir , ó hacer  reir  á los 
concurrentes ; y i veces , ser  la  risa  de  e- 

DÉFRJCHÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  difri- 
chtr.  II  Adj.  Desmontado. 

DÉF'RICHEMENT,  s.  m.  Desmonte, 
descuaje  : de  una  tierra  inculta  , que  se  va  á 
cultivar. 

DEFRICHER , v.  a.  Desmonur,  descua- 
jar: corlar  la  maleza , ó las  raleas  para  bene- 


ficiar una  tierra  incnlta.  ||  ( fig. ) Desbastar» 
desbrozar  : un  negocio,  una  Materia,  uñar- 
le, una  cien-  ia. 

DEFRICHFUR , i.  m.  FJ  que  desmonta, 
ó descuaja  : una  tierra  inculta  [tara  benefi- 
ciarla. 

DEFRISK,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  défriter. 
¡|  Adj . Desrizado,  sin  rizos,  caído  el  rizo  , 
quitados  los  bucles. 

DLFRISER,  v.  a.  Descomponer,  ó des- 
hacer los  risos, del  pelo. 

DÉFRONGE , EE,  p.  p . del  verbo  d¿- 
fronepr.  ¡I  Adj.  Desanudado,  estirado. 

DÉFRONCF.R , u.  a.  Deshacer,  descoser 
los  pliegues  de  ana  ropa  : dcarrugar  , estirar 
una  cosa  arrugada. 

DEFROQUE,  s.  f.  Es polio,  herencia,  ó 
sncesion  : de  un  frayle , ó de  un  caballero 
profeso  de  San  Juap. 

DÉFROQLÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  dé- 
Jroquer.  ||  Adj.  Desen  fray  lado , ó seculari- 
zado., 

DEFROQUER  ( SE) , Desen  fray- 

lar,  seep  lanzarse. 

* DÉFRtJCTU , s.  m . ( bit.)  Gastos  me- 
nudos , que  hace  el  que  presta  su  casa  y me- 
sa para  un  convite  a escote. 

* DÉFLNFR  , o.  a.  ( ndut.  ) Desapare- 
jar, desencapillar  ; quitar  toda  la  xarcia  á un 
palo., 

DEFUNT,  UNTO  , adj.  y s.  Difunto  : 
muerto. 

DÉGAGE , EE , p.  p.  del  verbo  dégager. 
||  Adj.  Desempeñado.  ||  Despejado,  suelto, 
«acudido  j y también  desenvuelto. 

DÉGAÓEMENT,  í.  m.  Desempeño , re- 
dención : de  lo  que  estaba  empeñado , ó car- 
gado. ||  [fig.  ) Desasimiento , desapego.  || 
Dégagcrnent  dans  un  appurtement : salida , 
ó pasadizo  6ecreto  , puerta  excusada.  ||  Es- 
caíier  do  dégagement ; escafcra  excusada , ó 
secreta. 

DEGAGER,  v.a.  Desempeñar,  redimir: 
lo  que  estaba  empeñado,  ó cargado.  j|  Li- 
brar, desenvolver  : á alguno  de  un  embara- 
zo , peligro , etc.  ||  Desapegar , desasir  : de 
una  amistad,  de  los  intereses,  etc.  ||  Déga- 
ger le  fe r ( esgrima  ) . Librar  la  espada.  j| 
Dégager  un  appartement : dar  a nn  qum  to 
una  salida  excusada,  ó secreta.  ||  Ce  remide 
a dégage  la  téte  , la  pn t trine  ^ etc.  : este  re- 
medio lita  despejado , ó descargado  In  cabeza, 
el  pecho  , etc.  ¡|  Cel  habit  roas  dégage  la 
taiíle:  este  vestido  os  hace  buen  cuerpo. 

DEGAGER  ( SE  ) , u.  r.  Desembarazar- 
se, libertarse  , salirse  de  un  peligro,  etc. 

DEGALNE,  s.  f,  Mala  gracia,  mala 
gana , mal  talante.  Usase  solo  en  esta  frase 
vulgar  , e ¡iónica  : d'une  belle  dégaine. , con 
gran  garbo,  coa  mucha  gracia,  con  buen 
talante  , entendiéndose  lo  contrario  de  la  que 
suenan  las  palabras. 
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DÉGAÍNE , ÉE , p.  p.jr  adj.  Desenvay- 
nado, 

DEGAINER , y.  a.  Drsenvaynar,  sacar 
ia  espada.  Usase  eu  estilo  jocoso;  porque  en 
el  serio  se  ilice  tirer  i ¿pee ; y comunmente 
como  verbo  neutro  y absolutamente.  || 
(fig-Jam.)  Díeesc  de  un  fanfarrón , 6 ba- 
ladrón, brave  jusqu’a  dégoiner. 

DEGAÍNEUR , s.  m.  Espadachín  * pen- 
denciero : alborotador. 

DEGANTE,  ÉE,  p.  p.  yradj.  V.  Dé- 

ganter 

DEGANTER , y.  a.  Quitar  : descalzar 
los  gvmUes. 

DEGAISTER  (SE)  , y.  r.  Quitarse  los 
guanees,  descalzárselos. 

DEGARM , ÍE , p.p.  de  dégarnir : y ad- 
jetivo en  todas  las  acepciones  del  verbo. 

DEGARNIR  , y.  a.  Desguarnecer  : quitar 
la  guar ilición  , ú adornos  de  alguna  cosa.  || 
Dégarnir  un  lit  : quitar  la  colgadura  a una 
cama.  ||  Dégarnir  une  chambre  , une  mai - 
son  : desalhajar  un  quarto,  una  casa  , qui- 
tarle los  muebles , descolgarla.  ¡|  Dégarnir 
une  place  : desguarnecer  una  (daza  , sacarle 
la  guarnición , o la  trop?  que  la  guarnecía. 

DEGARNIR  ( SE  )y  y.  r.  Aligerarse  de 
ropa  , jle  vestido. 

* DÉGASCONNER , y.  a.  Quitar  á un 
Gascón  el  acento  , y modales  de  su  país. 

DÉGÁT  , t.  m.  Estrago , desolación  , 
destrucción.  ¡|  Gasto,  ó consumo  excesivo  , 
que  se  hace  en  una  casa  : como  de  leña, 
carbón  , vino,  aceytc,  etc.  ||  Hablandd  de 
tropas  : Jaire  le  dégdl  es  talar  la  cam- 
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panat 

DEGAUCHJ  , IE , p.  p.  y adj.  ( arquit . ) 
Enderezado  : puesto  á nivel.  ¡|  ( carp . ) Re- 
corrido : con  la  garlopa. 

DEGAUCHLR,  y.  a . (arquit.)  Recorrer 
un  madero,  ó piedra,  quitándole  lo  que  so- 
bresale para  ponerle  á nivel  con  lo  demás.  || 
Lo  misino  se  dice  de  un  terreno  en  pen- 
diente: y entonces  es  igualar. 

DEGAUCHISSEMENT , s.  m.  Recor- 
rido de  un  madero,  ó piedra  : igualamiento 
de  un  terreno,  ó pendiente. 

DEGEL  , s.  m.  Deshielo,  blandura  : di- 
cese  de  la  del  tiempo , que  deshace  las  nie- 
ves , p el  hielo. 

DÉGELER,  y.  a.  Deshelar  : deshacer,  ó 
derretir  lo  que  está  helado. 

DÉGELER , y.  n.  Deshelarse , irse  des- 
helando uq  rio,  una  laguna  , un  estanque. 

DÉGÉNERATION , s*.f  Degeneración  : 
estado  del  que  degenera. 

DÉGÉNÉRER,  y.  n.  Degenerar  : ir  per- 
diendo una  cosa  su  primera  calidad , ó na- 
turaleza, deteriorándose.  'Tiene  las  mismas 
significaciones  que  en  castellano  en  lo  físico , 
j en  ,1o  moral. 

DKGEN  GANDE,  ÉE,  adj.  ( fam ) De»-* 


mangan  di  ado  , desmadexado  , desqu&der- 
nado,:  dicese  de  las  personas. 

DEGLUER,  y.  a.  Quitar , ó despegar  la 
liga.il  Se  ilétíluer  íes  yeux  quitarse,  ó 
limpiarse  las  trgañas.  ||  Se  dégluer  ¡ hablando 
de  ui)  piixaro)  t»  despegaise  de  la  liea. 

DÉGLU nriUN  , s.  J.  (medie.)  Degla- 
cion  ; el  acto  de, tragar. 

DÉGUBILLE , ÉE , p.  p.  del  terbo  de- 
gobiüer.  ||  Adj . Vomitado,  gormado.  E> 
voz  del  estilo  baxo. 

DÉG0B1LLER , y.  a.  ( VOZ  bajea).  Vo- 
mitar , gortuar  : dicese  de  los  tragones , ó 
bebedores. 

DÉGOBILLIS,  s.  m.  (voz  baxa).  Vo- 
mitona , vómito  : lo  que  se  ha  provocado 
después  de  una  tragantona  , ó borrachera. 

DÉGOISER , y.  a.  y n.  ( ant. ) Corear, 
cantar,  ó chirriar  : loa  paxaros  |l  (fam.  ) 
Chantar,  garlar,  desembuchar  : decir  todo 
lo  qiie  uno  sabe,  c»  se  tiene  en  el  pocho. 

ÓÉGORGÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  dé- 
gorger . ||  Adj.  Desatrampado  , desatan- 
cado. 

DEGORGEMENT,  s.  m.  Inundación, 
rebosadura  , derrame.  j|  Derramamiento , ex- 
pansión : de  humores,  de  la  bilis.  |J  Limpia: 
de  los  conductos  , y cañerías , atrampadas  , 
ó atascadas. 

* D ÉGORGEOIR , s . m.  (artill.)  Aguja 
de  punta  <le  dianieute  instrumento  que 
sirve  para  limpiar  el  fogon  del  cañón  quando 
está  ■;uerco. 

DÉGÜRGER,  y.  a.  Desatascar  , desa- 
trampar , limpiar  : un  conducto  , caño  , etc. 
||  Dcgnrgcr  le  poisson : sacar  la  pesca  de  un 
estanque,  y meterla  en  agua  de  rio.  ||  Dé- 
gorger  un  che  val  : pasear  un  caballo  para 
que  se  le  disipe  alguna  hinchazón. 

DÉGORGER  (SE),  y.  r.  Desaguarse  : 
los  ríos. 

DÉGOTER  yy.a.(  fam. ) Dislocar : sacar 
una  cosa  de  su  lugar.  ||  Desbancar  : echar  á 
uno  de  su  puesto , ó empleo. 

DÉGOLRDI , IE  , p.  p.  de  dégourdír : 
y adj.  Desentumecido , desentorpecido.  || 
Como  substantivo  , es  avivado,  astuto,  des- 
parpajado , despabilado. 

DÉGOLRDIH  , y.  a . Desentumecer , 
desentorpecer , desencoger.  j|  (fig . ) Avivar, 
agilitar,  despabilar  : a una  persona,  antes 
ruda , y encogida.  ||  Faire  dégmudir  da 
l'eau  : quebrantar  el  agua,  quitarle  el  frió  , 
arrimándola  á la  lumbre. 

DÉGOLRDIH  (SE) , y.  r.  Desen  tume- 
cerse.  ||  (/»£.  ) Avivarse  , despabilarse , ali- 
ñarse, : hacerse  hábil , capaz , etc. 

DEGOURDISSEMENT , s.  m.  Desen- 
cogimiento, ó soltura  de  algún  miembro 
entumecido , ó entorpecido. 

I DÉG.OÜT , s.  m.  Desgana , inapetencia, 
1 lm lío  : en  el  comer- 1|  (Jig.)  'f cilio , «vtr- 
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»»on  , repugnancia  : que  se  tiene  á las  cosas, 
y á las  personas.  Jj  Disgusto  * sinsabor. 

DÉGOCTANT  , ANTE , adj.  Asque- 
roso : lo  que  da  asco.  ||  (/»£• ) Desagradable , 
repúgname.  ||  Fastidioso,  enfadoso. 

DÍXiOÜTE,  ÉE,  p-  p.  del  yerbo  de- 
goUirr.  j|  Adj.  Desganado  , fastidiado. 

DEGOÜTER  , v.  a.  Quitar  la  gana  , ó el 
apetito  : en  las  cosas  de  comer.  f|  Quitar  el 
gusto , ó la  gana  : de  ver , querer,  ó hacer 
alguna  cosa.  ¡|  (yi^. ) Fastidiar  , causar  has- 
tio, repugnar. 

DÉGOUTER  (SE  ) , r.  Disgustarse  , 
fastidiarse,  cansarse  : de  nna  cosa  , 6 de  una 
persona.  ||  Desganarse,  perder  la  gana  : se 
entiende  de  comer , quando  se  dice  absolu- 
tamente. 

DEGOUTTANT,  ANTE,  adj.  Lo  que 
gotea , ó chorrea  : lo  que  está  goteando , ó 
chorreando. 

DÉGOUTTER,  v.  rt.  Gotear,  chorrear, 
destilar. 

DEGRADATION , c.  f.  Degradación  : 
privación  do  algtm  grado  , honor , ó privi- 
legio. ¡J  Degradación  : de  los  colores,  de  las 
tintas , en  una  pintura.  [|  Tala,  asolamiento  : 
de  lo?  campos. 

DEGRADE , EE  , p.  p.  jr  adj.  Degra- 
dado. 

DÉGRADF.R  , o.  a.  Degradar,  deshono- 
rar á alguno  : de  los  grados  , honores  , 6 pri- 
vilegios que  tenia.  ||  Degradar  : las  tintas , 
los  colores  , las  luces  en  una  pintura.  J|  Aso- 
lar , arrasar  : campos  , bosques  , edificios  , 
«te.  . , 

DÉGRAFÉ,  ÉE,  p.  p.  jr  adj.  Desa- 


* DÉG  RAS,  r.  m.  El  aceyte  de  pescado  , 
que  ha  servido  para  adobar  Jas  pieles. 

DEGRAVOiMENT , s.  m.  Socava,  I 
descalzan»  icnto,  ó descarriamiento : que  hacen  1 
las  aguas  , que  lomen  y comen  el  pie,  ó ci- 
miento de  una  pared,,  estacada,  etc. 

DEGRAVOiE,  EE,  p . p . del  verbo 
dégravoyer.  ||  Adj.  Descalzado,  descar- 
nado., socavarlo. 

DLGRAVOYER,  w.  a.  Comer,  descaí» 
zar  , socavar  f <1  ícese  de  las  aguas  quan<io 
descarnan  una  pared,  una  estacada , por  el 
pie  , o cimiento. 

DEG  RE , s.  m.  Escalera  : de  una  casa  , 
de  un  templo.  También  el  (Medaño  , escalón , 

grada,  de  la  misma  escalera.  ||  í fig.)  | 
Grado  : en  dignidades , títulos  , ú honores.  f|  j 
Grado , punto  : colmo  o extremo  á que  llega 
la  intensión  , calidad  , ó fuerza  de  una  cosa. 

DEGR  KS , s.  m.  pl.  Grados  : los  que  se 
confieren  en  las  Universidades.  |l  Grados  : 
los  que  dividen  un  circulo.  j|  Grados  . los  de  ' 
parentesco. 

DEGRÉKR , 6 DÉSAGRÉFJR , De-  I 

saparejar,  quitar  el  aparejo  a un  uavío  ; y 
también  desmantelar. 

DEGRINGÜLÉ , ÉE , p.  p.  de  dégrim- 

goler. 

DÉGR1NG0LER , V.  a.  ( vulg, ) Baxar 
corriendo,  ó mas  que  de  paso,  ó de  un 
brinco. 

*DEGROSSAGE , s.  m.  Adelgazamiento 

de  unj»  barra  de  metal. 

*DEGROSSER,  u.  a.  Aldegazar  una  barra 
de  metal , para  que  entre  por  la  hilera. 

*DÉGRÜSM , s.  m.  Banco : de  tirador  de 


brochado. 

DKGRAFER,  v.  a . Desabrochar,  des- 
atar, soltar  : lo  que  estaba  atado,  pren- 
dido, ó cogido  con  corchetes,  presillas  , al- 
filere? , etc. 

DEGilAISSE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  dé- 

f'nisser.  ||  Adj.  Desengrasado,  desensebado. 
Desuhstunciado.  ||  Enflaquecido, 

DfcGRAISSEMENT  , o DEGRAIS- 
SAGE , J.  m.  La  acción  de  desengrasar , ó 
drscqgordar. 

DÉGRALSSER , x>.  a.  Quitar  la  gordura  , 
el  sebo , lo  graso  : á un  puchero , á un  caldo. 
||  Quitar  la  grasa,  ó las  manchas  : de  la 
ropa.  ¡| Desainar, enflaquecer  : a un  hombre. 
||  Desengrasar  : el  ¡icio.  ¡|  Desustanciar  : las 
tierras. 

DEGRAISSEUR , s.  m.  El  quitaman- 
chas, ó sacamanchas. 

+ DKGRAISSOIR  , s.  m.  Dcsmugrador  : 
instrumento  que  sirve  para  torcer  la  lana,  y 
sacarla,  la  ¡ubre  después  de  lavada. 

* DÉGRAPP1NÉR , %».  n.  ( nmtt.)  Desa- 
ferrar : separar  «los  buques  aferrados  con  loa 
cloques.  ||  Sacar  un  buque  , que  esta  debaxo 
dei  i ti  vio , con  los  cloques. 


oro. 

DÉGROSSIR , v.  a.  Desbastar  : un  ma- 
dero , un  cunto,  para  labrarle  después.  || 
(fig* ) Desbastar  : una  materia  antes  de 
tratarla  a fondo. 

DEGUFN1LLÉ,  ÉE,  adj.  Dcsguifia- 
pado , arambeloso,  andrajoso. 

DEGUERPiR,  \>.  a.  [fig-fam.)  Aven- 
tarse , atufarse  : irse  de  un  lugar  por  miedo  , 
etc.  j|  ( Jor . ) Dexar,  abandonar : la  posesión 
tic  una  herencia.  * 

DEGUERPtóSEMFNT,  m.  (for.  ) 

Dexacion , abandono  : de  uiÁ  herencia. 

DÉGLEULER , v.  n.  (vulg.)  Vomitar, 
provocar , lanzar  : dicesc  de  los  tragones  , ó 
bebedores. 

DEGLIGNONNER  , p.  a.  Mejorar  la 
suerte,  cspecjulnqmut  en  el  juego. 

DÉGLÍISÉ,  EE,  p.  p.  de  déguiser.  || 
Adj.  Disfrazado. 

DÉGLdSEMENT ,s.  m.  Disfraz,  masca- 
rilla. ||  {Jig. ) Disfraz,  embozo,  rebozo  : 
doble/,  del  animo,  simulación. 

DEGL1SER , v.  a.  Disfrazar  , enmasca- 
rar : a tina  persona  para  no  ser  conocida.  || 
(J'ü- ) E^íulnir , liugir , (iuíimüar : U voz , 


lie 
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ti  k-tra , (1  estilo,  etc.  ||  ( ul. ) Disfrazar, 
dorar  : dar  á una  cora  un  color  v tortita  en- 
gañosa. 

DEüUISER  (SE) , v.  r.  Disfrazarse.  || 

(J¡g.)  Encubrirse,  fingir,  disimular  : su 


DEL 


carácter , «1  opinión. 

DEGUSTA  TiON  , s.f.  Catadura,  cata  : 
prueba  que  se  hace  tic  los  licores,  gustán- 
dolos. 

♦ DEGUSTER,  y.  a . Probar  al  gusto  los 
licores. 

DJ>HALE , ÉE,  p.  p.  de  dchdler. 

PEHÁLER,  y.  a.  Quitar  de  la  cara  lo 
curtido  por  el  $9! , ó,  el  ayre. 

D£H ANCHE,  EE,  adj.  Descaderado, 
derrengado  : en,  el  modo  de  andar. 

+DÉHARDE,  EE,  p.  p.  del  verbo  dé- 
harder}\\  Adj.  Destraillado,  soltado. 

♦ DKH ARDER,  y.  a.  Desüaillar,  soltar 
los  pprros  : en  una  razaría. 

DEHARNACHÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  De- 
senjaezado. 

DEUARNACHEMENT,  s.m.  La  acción 
de  desenjaezar  un  caballo  $ V de  quitar  las 
giiarrjieiones  á las  caballerías  de  lito. 

DEHARNACHER , y.  a . Desenjaezar, 
quitar  el  aderezo  c á los  caballos.  Hablando 
de  Ixrslias  de  tiro,  es  quitar  las  guarniciones. 

DEHORsS,  ady.  Fuera,  afuera.  Jl  En 
dehors  .-  hacia  fuera,  .afuera.  ||  Au  denors  : 
por  fuera , por  afuera.  ¡|  De  dehors  : de 
afuera  , de  la  parte  de  afuera. 

DEHORS,  s.  m.  El  exterior  de  qual- 
qnier  cosa,  ó la  parte  de  afuera.  ||  Las  obras 
exteriores  : hablando  de  una  plaza,  ó forta- 
leza. 

DEHORS,  s.  m.  plur.  Los  afueras, 
los  alrededores  : de  una  población.  j|  ( /?£. ) 
El  exterior , la  exterioridad  r y así  se  tuce 
sauver  les  dehors  , guardar  compostura , ó 
modestia,  tener  modo, 

PEICiDE,  s.  m.  Deiridio  : solo  se  dice 
de  la  muerte  dada  á Christo  nuestro  Señor 
por  los  Judíos.  ||  Deicida:  solo  se  aplica  á los 
Judíqs  que  dieron  la  muerte  á Clinsto. 

DW1CATION , s.f.  Deificación. 

D El  FIÉ , ÉE,  p.  p.jr  adj.  Deificado , di- 
vinizado. 

IJKIFIER , v.  a.  Deificar,  divinizar  : po- 
ner en  el  número  de  los  dioses,  como  hacían 
los  Romanos  con  sus  Emperadores.  ||  (fg- ) 
Endiosar  : ensalzar  á una  persona  con  exce- 
sivas plabanzas. 

"PEIAME , s.  m.  Deísmo  : el  sistema  de 
los  que  reconocen  un.  Dios,  sin  admitir  culto 
ni  revelación. 

DEISTK , s.  m.  yf  Deisla  : el  qne sigue, 
Ó afecta  seguir  el  sistema  del  deismo. 

DÉlTE,i.yi  {poet. ) Deidad,  numen. 

deja  , adv.  tic  tiempo.  Ya. 

DEJKC.T101S  i S.f.  { medie.)  La  cámara, 
la  deposición  ; de  un  enfermo. 


DETETÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj . Alabeado, 
combado. 

DEJE  TER , ÓSE  DllJETER , r.  Ala- 

beáis*', bornearse  : la  madera. 

DÉJEOxXER,  y.  n.  Desayunarse  : almor- 
zar. , 

DIÍJEÍJNER  , ó DEJRÜjN’Í’.,  j.  rn.  De- 

«ayuno  : almuerzo.  ||  Déjeitner-dtner : al- 
muerzo-comida, almuerzo  grande.  |J  Dé- 
jeúner:  juego  de  plato  y taza  con  su  tapadera. 
||  Servicio  tic  cate,  ó te. 

DÉJOlNDRE,  y.  a.  Desunir,  despegar: 
separar  lo  que  está  unido,  ó pegado,  corno 
maderas,  piedras. 

DÉJOINDRE  (SE),  v.  r.  Desunirse  , 
despegarse  : dicesc  de  obras  de  carpintería,  ó 
de  a¡l>añ¡lcría. 

DÉ  JOiN  r , rNTE , p.  p.  del  verbo  dc- 
joindj-e.  j|  Adj.  Desunido,  despegado. 

DEJ  OLER , y.  n.  ( ruiut .)  Largar  bande- 
ra, gallardete , etc. 

DÉJUL,  s.  m.  El  tiempo  de  lavantarsa 
las  gallinas  \ y el  de  lavanUrxe  de  la  cama  los 

vicio*. 

DÉJUCHER , y.  a.  y n.  Echar  las  gallinas 
del  gallinero,  y también  salir  ellas.  ||  ( fig .) 
Echar  á uno  do  un  puesto  eminente,  arro- 
jé 

DETiA  , ady.  de  lugar.  De  allá  , de  allí.  || 
Au-dela>  ó par  delii : mas  allá  , de  la  otra 
parte, 

DÉLABRÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Destroza- 
do, arruinado. 

f>  E L A B R LMENT,  1.  m.  Ruina , destro- 
zo, destrucción  : estado  de  ruina. 

DÉLABRER,  v.  a.  Destrozar,  destruir. 


echar  á perder  : muebles  , vestidos  * etc.  |í 
( fig. ) Derrotar  : un  excrcito.  ||  Arruinar  : el 
caudal , los  b«<*9rs»  I»  salud. 


DÉL  ACÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  de  lace  r, 
||  Adi.  Desatado , ufloxado,  desabrochado. 

DÉLACER,  y.  a.  Desatar,  allozar  : cor- 
don,  cinta , ó lazo,  que  tiene  ajustada  algu- 
na parle  «leí  cuerpo. 

DELAI,  s.  m.  Dilación,  demora.  Tam- 
bién es  termino,  6 plazo,  que  se  pide,  ó se 
concede. 

DÉLAISSEMENT,  s.  m.  Desamparo, 
abandono  : dícese  de  las  personas.  J|  ( est.  legj 
Dex  ación  : de  .bienes. 

DÉLAISSÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  tlélais» 
ser.  ||  Adj.  Dexado,  desempatado , abando- 
nado, « 

DELAISSER , y.  a.  Dexar,  abandonar, 
desemparnr  : á una  persona. 

DÉLARDEME?ÍT,s.  m.  (arquit.) Dismi- 
nución de  los  peldaños  de  una  escalera  de 
cara<y>l , sea  de  nabo , ú de  ojo. 

DKLARDER,  y.  a.  ( arquit. ) Dispalmar, 
chaflanar  : los,  anéalos  de  un  madero. 

DÉLASSE,  EE,  p.  p.  y adj.  Descan- 
sado. 
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DÉLASSFMENT , j.  m.  Descanso , re- 


creo, recreación  : dicese  del  cueqio,  y tam- 
bién del  ánimo. 

DÉLASSER,  v.  a.  Dar  descanso,  ali- 
viar de  una  fatiga  : así  al  cuerpo,  como  al 
ánimo. 

DELASSER  (SE),  v.  r.  Descansar,  to- 
mar algún  descanso,  alivio,  recreo  : después 
de  una  fatiga  del  ánimo , ó del  cuerpo.  j| 
( J'amt .)  Desensebar. 

DÉLA  TE,  ÉE,  p-  p . r adj.  Delatado. 

DELATEUR,  s.  m.  Delator  : el  que  de- 
lata. . 

DÉLATION,  i.^  Delación. 

DELATTER,  v.  a.  ( nrquil .)  Deslatar  : 
quitar  las  latas  (le  un  lecho,  ó tejado. 

DELAYÉ  , ÉE,  adj.  Deslavazado  s díce- 
*c  del  color  demasiado  haxo. 

*DÉLAYER,  a.  Deslavazar  : dícesc  del 
tintc^  ó color  que  se  urlara  demasiado. 

DELAYANT,  ANTE,  adj.  Diluyeme  : 
díccscdel  remedio  que  suelta  y pone  corrien- 
tes los  humores, 

DELAYÉ,  ÉE , p-  o.  del  verbo  délayer. 
|| Adj.  Desleído,  diluido,  disuelto. 

DÉLAYEMENT  , s.  m.  Desleidura,  di- 
luir iqn. 

DÉLAYER  , v.  a.  Desleír  : una  cosa 
en  algún  licor.  ||  (medie.)  Diluir  : los  humo- 

DÉLÉATt'R , x.  m.  ( impr. ) Deleátur : 
voz  latina  con  que  se  nombra  un  signo  de 
corrección,  para  indicar  lo  que  se  debe  bor- 
rar. 

DÉLECTABLE , adj.  m.  y f Delcytablo : 
aquello  en  que  se  halla  deleyle.  ||  Deloeta- 
ble  : aquello  en  que  se  siente  delectación. 

DÉLECTATION,  s.f.  Deleytacion  : y 
delectación  en  sejnlido  moral. 

DÉI  xECTÉ , EE , p.  p.  y adj.  Dclcy  tado , 
delee  Jado. 

DÉLECTER,  u.  a.  Delectar  : causar  de- 
lectación. I|  Ddcytar  : dar  delcyte. 

DÉLFCTER  f SE ) , v.  r.  ( Jám .)  Rego- 
dearse, Regostarse. 

DÉLEGATION  , s.  m.  Delegación  : 
substitución  de jurisdicción  , autoridad,  etc, 

*DÉLÉGATOIRE,  adj.  m.  y J . De- 
legatorio : se  dice  de  los  rescriptos , ó co- 
misiones pontificias , concedidas  á ciertos 

DE-LÉGLÉ , ÉE , P p.  y adj.  Delegado. 

DÉLÉGLER  , v.  a.  Delega- , comisio- 
nar. , 

DELESTAGE , s.  m.  Deslastre  : el  acto 
de  deslastrar  qn  navio. 

DÉLBSTE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Deslastra- 
do : e,l  navio  sin  lastre. 

DÉLESTKR  , v.  a.  Deslastrar  : quitar  el 
lastre  á un  buque. 

DÉLESTELJR,  f.  m.  Deslastrador  ; yl 
que  quita  «1  lastre  á uu  navio. 
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DELÉTÉRE  , adj.  m.  y f.  ( medie.) 
Mortal,*  ó muy  pernicioso. 

* DELIAISO'N  yC.f  ( arquit .)  Despiezo: 
de  la, trabazón  do  los  sillares. 

DÉL1B1 JIAN I\  ANTE,  adj.  Irresoluto, 
indeciso. 

*D ÉLIBÉRANS , i.  m.  pl.  Votantes  : los 
que  deliberan,  que  tienen  derecho  de  deli- 
berar . r resolver  en  un  asunto. 

DELIBERA TIF,  IVE,  adj.  Deliberati- 

vo.  Dicese  solo  del  genero,  y del  voto  : genre 
dr/i/tfratif  vo ir  dé/ibérative. 

DÉL1BÉR  ATION,  s.f.  Dcli Oración , ó 

consulta.  ||  IVb  locación , ó resolución. 

*DEL1BÉRE,  í.  m.  (Jar.)  Suspensión  en 
un  juicio,  por  tener  que  reconoce!  el  juez 
los  autos.  , 

DÉLIBÉRÉ , EE , p.  p.  del  verbo  délibé- 
rer  :.y  adi.  Deliberado.  ||  Resuelto,  libre, 
desahogado.  j|  De  propos  delibere , adv.  De 
proposito.  , 

DÉLIBÉRÉMENT , adv.  Libremente, 
rrsncl  lamen  le , con  dcsahago  , sin  empa- 
cbo . 

DÉLIBÉRF.R  , v.  a.  y n.  Deliberar  : 
consultar.  ||  Deliberar,  determinar,  resol- 
ver. , t 

DELICAT,  ATE,  adj.  Delicado  : por  lo 
delgado,  lo  frágil,  primoroso,  lo  fino,  lo 
regalado,  etc.  j|  (fig.)  Delicado  : por  Jo  ar- 
duo , ó arriesgado  : v también  por  lo  escru- 
puloso , descontentadizo,  Ó nimio. 

DÉLICATÉ,  ÉE,  p.  D.y  adj.  Amima- 
do , criado  con  mimo , y delicadeza. 

I 1ÉLICATEMENT , adv.  Delicadamen- 
te , fi pumente  , primorosamente. 

DELICATER  , v.  a.  Amimar  : criar  con 
denudada  delicadeza , y mimo. 

DEL1CATKSSE,  s.f.  Delicadez,  deli- 
cadeza : díccse  de  las  rosas,  y de  las  personas. 

||  Delicadeza  : regalo  en  el  trato,  ó crianza. 

!l  Dehcatess*  de  ennscience : escrúpulo  de 
conciencia.  ||  f^cs  délicatcsses  de  la  Litigue  : 
las  finuras,  ó primores  de  la  lengua. 

HÉLICE , s.  m.  Dcleytq:  gusto , regalo. 

DÉLICES , s.f.  pl.  Delicias  : deley  te  , 
gusto , recreación  especial. 

DELICIELSEME1NT , adv.  Deliciosa- 
mente, delicadamente,  regaladamente. 

DÉLICIEUX , EL  SE  , adj.  Delicioso  : 
por  cosa  de  ley  tosa , agradable  á los  sentidos 

DELICO'ÍER  (SE),  v.  r.  < picad.  ) D. 
sen  cabestrarse  : soltarse  una  cuballeiía  del 
csrtx*Mro.  , 

DELIÉ , ÉE,  adj.  Delicado  , fino  , del- 
gado. ||  ( fi'g. ) Sutil,  agudo  : en  materia  de 
ingenio. 

DÉLIÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  délimr : y 
adj.  Sipelto,  desatado. 

* DKLlEIVlNES , adj.  pl.  Delias  : fies- 
ta» aue  los  gentiles  celebraban  co  honor  de 
Apolo, 
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DÉLIER , v.  a.  Desliar , desatar.  J|  (Jtg.) 
Absolver  , remitir  : los  pecados.  j[  Relaxar, 
relevar  : de  un  voto,  de  una  obligación,  i 

DÉUNÉATION  ,s.f.  Delincación  : de* 
lincamiento. 

DELINQUANT,  s.  m.  y adj.  (Jor. ) 
Doliijqiicnlc,  contraventor,  tranagresor. 

DEL1NQÚER,  v.  n.  Delinquir:  que- 
Liantaf  algún  precepto. 

* DELKJüfeSCENCEV  $.J.\ quím. ) Dc- 

liquescencia  : liquacion  de  una  sal,  por  la 
humedad  natural  del*  uyre. 

* DELIQU ESCEN I',  ENTE',  aJj-  r>.li- 

«xinao-ntc  : sal  propensa  a lu  (lulniueacriu.ia. 

* DErjQEItM  , j.  m . {quím.)  Deliquio : 
la  solución  de  una  sal  por  la  humead  del 
avre  ; es  el  efecto  de  la  dcliqúescencia. 

DELIRE,  i.  m.  Delirio  , desvarío. 

DELIT , s.  m.  ( Jor .)  Delito  crimen. 

*DELIT,  s.m.  (arquit.)  Contralecho  : le- 
cho diferente  que  el  que  tenia  la  piedra  en  la 
cáñter'a. 

DÉLXJTER , y.  a.  ( arquit.)  Poner  las  pie- 
días  en  un  edificio  fuera  <k*l  lecho  natural 
que  t.enian  en  la  cantera. 

DE LIT ESGENCÍI , jr.  f.  ( medie. ) Deli- 
tesccijcia  : dcsapariciou  súhita  de  un  tumor. 

DÉLIVRANCE , s.  f.  Eutregn , 6 entre* 
gamenlo  : de  alguna  cosa  en  nianu  propia.  || 
Preservación,  libramiento  ,*  de.  uu  imu , de 
uh  peligro.  ||  Restauración  : de  un  pueblo, 
ó país,  sojuzgado,  oprimido.  ||  Soltura , li- 
bertad : coucei  nda  n un  preso.  {]  Alumhra- 
n lien  jo,  parto  feliz  : de  una  i^tigcr. 

DELIvRE,  tr  m . ( cirug.)  Pares  , secun- 
dinas placenta. 

DELIVRE,  ÉE,  p.  p.y  adi.  Entregado. 
||  Líbre  : puesto  en  libertad.  j|  Librado  : de 
algiiiy  riesgo.  JJ  Alumbrado  : dado  á luz. 

DELIV  RER  , v,  a.  Entregar  : poner  en 
ruano.  ||  Libertar : á uno.  j|  Librar : de  al- 
gún riesgo.  i|  Soltar  : dar  libertad  á los  pre- 
sos. Ij,  Asistir  : á un  parto. 

DÉLiVRER  ( SK) , y.  r . Salir  de  su  em- 
barazo : pai  ij-  upa  muger. 

ÜELOGÉ,  EE  , p.  p.y  adj.  Desalojado : 
mwh.do  de  casa.  , 

DELOGEMKNT,  s.  m.  Mudanza  de  ca- 
sa, ó de  posada. 

DELüGER  , y.  a . Desalojar  t echar , ó 
liacer  salir  del  alojamiento , (leía  casa,  de 
un  lugar,  ó puesto  cómodo , ventajoso! 

DELOGEK , y.  n.  Desalojar  , mudarse  : 
de  casa  , de  posada,  de  sitio.  I|  ' proy. ) 1)  íce- 
se : déloger  sans  trompeíte  ; im*,  escaparse  á 
cencerros  tapados. 

* DÉLONGER , y.  a.  ( cetrer .)  Desem- 
píolar  ; quitar  la  pihuela  á los  halcones. 

* DELOT  , s.  m.  í naut. ) Guardacabo  : 
especie  de  anillo  cóncavo  de  hierro,  para 
que  no  se  rozeu  y corten  dos  cabos  que  se 
cruzan. 
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DLLQYAL,  ALE,  <u\j%  Thslcdí  p¿r* 

fidp.  (exueptido,  4 „ . . * 

, Í)ELCÍVAÍ''LMÉ]\P,  ady.  Deslealmen* 
te:  cpn  d>slc;dta.b 

t DÉLOYÁJU1  ¿ , j.  f.  DesJcaJtad*  perfi  • 

v ..... 

'DE.LPÍUNrUM,.;  PIF.D-n'ALOUET- 

TK,  1.  i/i., Delfinio,  tou*<»li<tu  : planta. 

* DMjTOIOE,  s.  m.  {anat. ) Deltoyde  :» 

músculo  de  figura  triangular  que  levanta  r! 

• brazo  y le  gptirU  de  las  costillas.  ||  Adj.  m. 
y J-  Dviiovileo  : lo  que  tiene  figura  triangu- 
lar o}mo  ía  delta  gt  icea. 

DELL  GE»  *•  tu.  Diluvio  : tiene  las  mis- 
mas acepciones  que  en  castellano,  en  el  sen- 
tido monja,  y en  el  figurado. 

DELL lfc  , EE , p.  p.  Despegado  : quita- 
do el  hiten.  , 

DÉLL1ER,  y.  a.  Despegar  : quitar  el 
lúten  cou  que  se  tapan  las  vusijas  para  des- 
tilar. , 

DÉMAGOG1E , s.  f.  Demagia  : ambi- 
ción de  dominar  en  .una  facción  popular. 

DEMAGOGLE,  4.  W|.  Demagogo  i ca- 
beza p xefe  de  una  facción  popular. 

DEMAIG1UR,  y¡  a.  (tirr/mi.)  Desgal- 
gar : rebasar  algún  rnaduiq . ó piedra. 

#DÉM AIGKl^ X,  a,  m.  (arquit.) 
Desgalgue  : el  rebaxo  que  se  hace  á los  ma- 
deros , ó sillares.  . ,,  , 

di;m aiu.otté  , m,  P. 

démailloltcr , y culi.  Desenvuelto,  des  laxa- 
do. 

DEM  AILLO  ÍTER,  y.  a.  Quitarla  envol- 
tura , ó las  mantillas  , á una  criatura  : desen- 
volverla. 

. DE  MAIN  , s.  m.  Mañana,  el. día  de 
mañana.  ||  Avanl  que  de/nain  soit  passé  : 
antes  que  pase  mañana. 

DEMAÍN  , ady.  Mañana.  ||  Demainma- 
tin  , ó au  nuilin  : mañana  por  la  uiañaua. 
|J  penutin  au  soir  : mañana  por  la  nóche  , 
o á la  noche.  ||  Aprés  dernain  : pasado  ma- 
ñana, ‘ 

DEM  .ANCHE  , ÉE,  p.  p.  da  déman - 
cner.f  • 

DKMANCHEMENT,  Sb  ni,  Desmangur, 
dcsmanganiiemo  : ia  acción  de  quitar  un. 
mango  íV  algún  instrunwntv».  ¡|  El  acto  de 
tocaren  quarta  mano  el  violín... 

PÉMANCHER,  y,  a.  Desmangar  quitar 
el  mango  á algún  instrumento.  ||  Tocar  en- 
quarta  mano  el  violin. 

DÉMANCUER  ( SE  ) , . y.  r.  Salir  nial 
algún  negocio. 

DEMANDE , s,  y.  Petición  , demanda , 
y en  estilo  familiar  pedid ura.  ||  Pregunta  ,r 
q uando  se  túde  respuesta  j y en  este  caso 
también  se  dice  demanda,  ||  (for.  ) Demah- 
da  , ó acción  ; que  se  pone  en  justicia. 
DEMANDE,  r-E,  p.  p,  de  demamler. 

• ||  Adj.  Pedido ; dvmautLdo- 

í9 
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DEMANDER  , v.  a,'  Pedir  : nn  favor  , 
•te.  }|  Pedir  : por  exigir  9 requerir  , una  o- 
tra  cota..||  Drsear  , apetecer.  ||  Preguntar  , 
hacer  nna  pregunta,  esperando  respuesta.  || 
Pirgunlar  por  alguno.  j|  Dar  ó presentar  un 
pedimento , pata  obtener  alguna  provisión 
de  justicia. 

DEMAPí  DER , u.  n.  Demandar:  pe- 
«Ür  de  puerta  rn  puerta. 

DKMAKDEUR,  EUSE , 5.  Pedigüe- 
ño^ pedigón  : el  que  pide  con  importuni- 
dad. «» 

♦DEMANDEUR,  DEM  ATí  DERESSE , 

ti  Demandador  , actor  : dicese  del  litigante 
que  pone  la  demanda  en  juicio. 

DÉMANGEAISON  , s.  f.  Comezón  , 

picazón.  jj  (Jig.  ) Prurito,  fluxo  : guau 
Vehcijiente  de  hacer  alguna  cosa. 

DÉMANGER,  v.  n.  Picar,  dur  picaron, 
comezón  x hacer  cosquillas  : Ja  cabeza , los 
pies  , las  manos  , ú otra  parte  del  cuerpo.  j( 
(Jig.Jam.)  Dicese:  les  piáis  lui  dénumgent : 
los  pies  Je  bullen,  ó por  decir,  que  alguno 
esta  deseando  sJdir , ó irse  . ||  Les  matas , ó 
les  doigls  luí  dentante  ni  ¡ desea  camorra,  ó' 
se  esta  deshaciendo  por  reñir.  ||  I mi  peau  luí 
dém>tnge  .*  el  cuerpo  Jé  pide  camorra. 

DÉMANTELÉ , EE , /».  />.  y aJj.  Des- 

/dantelado.  . 1 

DÉMANTELEMENT , s.  m.  Demoli- 
ción , arrasamiento  : de  una  plaza  , ó forta- 
leza. . 

DÉMANTELER , v.  a.  Desmantelar: 
arrasar  las  fortificaciones  y muios  de  una 
plaza. 

DÉMANTIBULER  , u.  a.  (ant.  ) Dcs- 
quixnrar.  ||  ÜsAse  en  estilo  figurado  v fami-é 
liar  el  participio  pasivo  démantibulé , por 
decir  , uesgolwmado  , desbaratado,  descua- 
dernado , descompuesto  : liablundo  de  mue- 
bles y.  nlhuias. 

DEMARCACION , s.  f.  Demarcación; 
señalamiento  de  limites.  |¡  ÍÁgne  de  dentar - 
<atinn  , linea  de  demarcación  : la  mandada 
tirar  cu  el  globo  por  Alexundro  VI,  para 
terminar  u contiendas  de  Castellanos  y Por- 
tugueses , sobre  las  conquestas  del  nuevo 
■uundo. 

DEMARCHE  , s.f  El  paso,  el  andar, 
el  modo  de  andar  ; de  una  persona.  ||  (Jig . ) 
Paso , acción  , movimiento  : ea  el  modo  de 
gobernarse  , v portarse. 

D^MARiE  * ÉE , p.  n.  Descasado. 

DEMAR  IKK  , v.  a.  D cscasar  : declarar 
nulo  el  matrimonie. 

DÉMARQUER,  v.  a.  Quitar,  ó bor- 
rar la  señal  a una  cosa. 

♦ DÉMARQULSER  , t>.  a.  Apear  á uno 
dej  titulo  de  marques , haciendo  ver  que  no 
lo  es. 

* DÉMARRAGE , s.  m.  La  acción  de  uu 
oaño  que  ivipp^  su*  «m larras. 


DÉMARRÉ , ÉE , p.  p.  Des  .imana- 
do. , 

DEMARRER  , v.  u.  ( ndul . ) Desamar- 
rar’: soltar  lo  irne  ertá  amarrado.  ||  ( fig. 
Jant.  ) mover  de  un  lugar  a.  otro  una  cosa 
pesa  «ja. 

DEMARRER , m.  ü.  Desaferrar , zar- 
par : un  navio  p.ira  partir.  ||  ( fig. ) Pícese 
ne  déntarrer  no  mo  verse  , uo  menear  se  de 
unWage.  * / * J ‘ ’ 

DÉMASQUÉ , EE  ,'  p.  p.  del  verbo  dé- 
masf/uer , y adj.  Con  la  mascara  quitada.  (| 
{ Jig-, ) Descubierto  , dado  á conocer. 

DÉMASQUKR  , a.  Quitar  la  más- 
cara , o mascarilla , á una  persona.  |J  \Jig.  ) 
Quitar  el  velo,  descubrir  : una  cosa.  Ha- 
blando de  una  persona , es  hacerla  conocer 
tal  como  es.  'r 

* DEMAS  nQUER  , u.  a.  Despajar  una 
cosa  pegada  cop  vnasticu , o almáciga. 

DEMATÉ  , ÉE  , v.  p.  y adj.  Desarbo- 
lado. 

DÉMÁTER  , a.  Desarbolar  un  navio  :* 
quitarle  % ó derribarle  los  más!  i Ies. 

DEMELE,  s.  m . Diferencia  , disputa  , 
(|&ntjnn  : y también  desavenencia. 

DÉMEC.K,  ÉE  , p.  p.  del  verbo  démé- 
Ur  , y adj.  Drscnredudo,  deslindado,  acla- 
rado,, terminado. 

PÉMELER , i*,  a.  Desenredar  : lo  en- 
redado. j|  ‘Separar  : lo  mezclado.  ||  (Jig.  ) 
Distinguir,  conocer  : lo  eqnffcndido  , ó re- 
vuelto con  otras  cosas.  j|  Discernir  : una  co- 
sa de  otra;  jj  Adarar , poner  en  claro  : lo 
obscuro,  y confuso.  ¡|  Disputar,  altercar: 
con  alguno., 

PÉMELÉR  ( SE  ) , r.  Desenredarse : 
salir  de  alguna  dificultad  , ó empeño. 

DEMEMBRE  , ÉE  , p.  p.  jr  adj . Des- 
membrado. 

DÉMEMBREMENT , s.  m.  Desmem- 
bración : díccse  de  un  cuerpo  material , y 
de  un  cuerpo  político.  ||  Desmembramiento: 
dices?  de  la  parte  desmembrada. 

DÉMEMBRER  , %*.  a.  Desmembrar:  ha- 
cer <1  uarlos , ó pedazos  un  cucqio.  ||  (fig.) 
Se  d jee  desmembrar  un  estado  , un  país. 

DÉMKNAGÉ  , ÉE  , p.  v.  r adj.  Mu- 
dado : de  casa. 

DÉMÉÍV  AGEWENT  , j.  m.  Mudanza 
de  casa  : se  torna  por  la  mudanza  de  los 
muebles  . ó trastos. 

DÉMÉNAGER  , t>.  a.  y*  n.  Alzar  ó le- 
vantar la  rasa  , mudarse  de  rasa. 

DÉMENCE  , s.  f.  Demencia  : locura. 

DÉMENER  (SE  1 , V.  r.  ( Jam . ) Re- 
volverse, menearse,  bullirse:  pernear,  tra- 
bajar, para  conseguir  alguna  cosa. 

DÉMENTJ  , t.  m.  El  cargo  que  se  hace 
á alguno  de  haber  mentido.  j|  Jlonner  un 
démtnli  á quelquun , es  decirle  que  miente, 
O míeme  vwd.  j|  (Jig.  ) Repulsa  , Ó de- 
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tayre  : que  lleva  el  que  no  consigue  lo  que 
emprende. 

DÉMENTI,  1E,  y.  y.  y adj.  Desmentido. 

DEMENTIR  ( SE),  v.  r.  Pcxar  de  ser 
quien  fue  : no  ser  ya  el  uiisnio , ó el  que  era. 
|J  Contradecirse.  |l  Desdecir  ; de  sus  buenas 
calidades.  ||  Perder  de  su  buen  estado.  ¡|  No 
ser  constante.  Aplícase  á las  personas  , y á 
las  cosas.  (I  Desmentirse , vencerse  : lia- 
JjJ.uhIo  de  una  pared  , de  un  techo. 

DEMENTA,  v.  «.Desmentir,  decirle 
á uno  que  miente.  ||  Negar  la  verdad  de  una 
cosa  , desmentir.  (|  ( fig.  ) Hacer  ver  lo  cou- 
ttario  , contradecir  : aplíc  ese  á las  cosas. 

DEMERITE,  a.  m.  Demerito,  desme- 
recimiento. 

DEMERITER  , v.  n.  Desmerecer  : ha- 
cerse indigno  de  premio,  favor,  ó concepto. 

DEMESURE,  KK,  p.  y.  del  verbo  </c- 
tnrsurer,  y adj.  Desmesurado,  desmedido, 
de  scoitiuual. 

PEMÉSUREMENT , adv.  Desmesura- 
damente, desmedidamente,  fuera  de  me- 
dida,, descomunalmente. 

DÉMETTRE,  v.  a.  Desconcertar,  dis- 
locar : el  pie,  la  muñeca  , etc.  ||  Deponer, 
apear  : de  algún  empico,  cargo,  etc. 

DÉMETTRK  ( SE ) , v.  r.  Hacer  dimi- 
cion  , ó delación  .*  de  un  empleo  , ó cargo. 

DÍIMEUBLEMENT , s.  m.  DcsaJhaja- 
xniento  : de  una  casa. 

DKMF.UBLbR,  v . a.  Desamueblar, 
desalhajar  : quitar  los  muebles  , o trastos  de 
uti  quario,  de  una  cas*. 

DEMEURANT , ANTE , adj.  El  que 
Rabila  , tí  vive  en  tal  parte  : ex.  Jean  de- 
rneurnnt  a la  rué  neutle  , Juan  que  vive  cu 
la  calle  nueva.  E011  el  genero  femenino  es 
voz  forense.  ||  stu  de.meuranl , adv.  ( fam.) 
Por  lo  demas  , en  lo  restante. 

DEMELRE,  s.f.  Morada,  habitación, 
vivienda  : dícesc  de  la  casa  ó domicilio  fixo. 
¡|  Residencia  , asiento  : hablando  del  país  , 
o pueblo  en  que  uno  vire.  ||  Mansión  , pa- 
rada : el  tiempo  qu»?  uno  se  detiene  en  una 
r i miad  , puerto  , ó tierra.  ||  ( Jor . ) Mora- 
toria : plazo  , dilación. 

DEMEURER,  v.  #1.  Morar,  vivir:  te- 
ner la  casa  ó habitación  en  tal  pueblo , calle, 
ele.  ||  Quedar,  ó restar  : dicese  del  residuo 
de  alguna  cosa,  J|  Quedar  por  permanecer.  ¡I 
Tardar  , dctencise  : en  salir  , venir  , etc.  jj 
Pararse  , detener»*: : en  algún  sitio , ó parage. 
||  Cortarse  : en  una  harenga  , informe , ser- 
món. 

DEMI,  adv.  Medio , casi,  no  entera- 
mente : ex.  demi-mort , medio  muerto, 
semidifunto  : dcmi-Jóu  , medio  loco. 

DEMI  (A),  adv.  Imperfectamente,  no  en- 
teramente : á medio  hacer,  a medio  acabar, 
a medio  saber  , etc. 

DEMI,  iE,  adj.  sing.  Medio  * 


mitad  de  una  cosa  ; ex.  une  fivreei  de  mié : 
libra  v media : wipiedet  tletni , pie  y medio. 

DÉ  MIE  , s.  J.  Media  : se  entiende  hora. 
j|  Im  detute  a sonne  : ba  liado  la  media. 

* DEMí-GERCLE , Í.  m.  Semicírculo. 

* DEM I-D1AMETRE  , s.  Semidiá- 
metro. 

* DEMI-DOUZAIN'E,  s.f  Media  do- 
cena. 

♦DEMI-HEURF , s.f.  Media  hora. 

DKMI-LlyNE,  s.  J.  ( Jort. ) Media  luna. 

DE  MI-METAL  , s.  m.  Sem imeta I.  ’ 

* DEMI-MOT,  s.  m.  Media  palabra. 

* DEMJ-PIQUE , 1.  / Media  pica. 

DEMI-SE TlER , s.  m.  Medio  quaitiilo: 

medida  de  líquidos. 

DÉMIS,  ISE , y.  y.  del  verbo  dcnv’Urc  , 
y adj.  Desconcertado , dislocado. 

DEMJSSION  , s.  f.  Dimisión  , delación  : 
de  uij  empleo,  ó caigo. 

DKMISSIONNAIRE  , s.  r adj.  m.  y f 
í^a  persona  en  cuyo  favor  se  hace  una  dimi- 
sión., 

DÉMOCRATE , s.  m.  y f.  Demócrata  : 
parlúlmio  de  lu  democracia. 

DÉMOCRATIE , s.  J.  Democracia:  go- 
bierno popular. 

DÉJVIOCRATIQUE , adj.  m . y f De- 
mocrático; I<i  perlcneeiente  a la  democracia. 

DEMOGRATIQUEMENT  , adv.  De- 
mocráticamente : cu  forma  dcmocialica , a 
lo  democrático. 

DEMOJSKLLE  , s.f.  Señorita  : trata- 
miento que  se  daba  en  otro  tiempo  á las 
doncellas  nobles  • y hoy  es  común  á todas 
las  solteras  de  familias  decentes  , con  el  qual 
se  las  distingue  de  las  casadas.  |)  Camaiera, 
doncella , criada  : que  sirve  «*  ipja  señora 
principal.  ||  Pisón  : cierto  mazo  con  que  se 
pisón  a un  empedrado.  ||  Especie  de  insecto 
volante  de  quatro  alas.  ||  Gallina  de  Nu- 
midia. 

DEMOLI , IE  , y.  y.  Demolido. 

PÉMOLIR  , i',  a.  Demoler  , derribra  , 
echar  abaxo  ; un  edificio  , ti  otra  fábrica. 

DE.MOLITIÜN  , s.f.  Demolición  , dci - 
ribo. 

DEMOLITIONS , s.f  yl.  Derribo  : lo. 
materiales  de  una'fabrica  , ó casa  demolida. 

DÉMON  , J.  rn.  Demonio,  diablo.  ||  Es-  * 

pirita  , ó genio  : en  sentido  gentílico  , y 
estilo,  poético. 

DÉMONIAQUE  , adj.  y s.  Demoniaco, 
endemoniado  , espiritado. 

DÉMONOGRAPHE  , s.  m.  Demolió 
grato  : autor  que  ha  escrito  de  endemonia- 
dos , . v energúmenos. 

DÉMONO M AN1E , s.f  Demonomania  : 
tratado  sobre  Jos  demonios  y endemoniados. 

(|  Demonomania  : locura  melancólica  , eu 
que  uno  se  cree  poseído  del  demonio. 

DEMONSTRATELA , j.  m.  Demostra- 
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DEN  ( aga  ) 

dnr  : ilírette  de¡  profemr  de  ifuímica  , liou- 


DEN 


mea  , v ai  i atónita. 

DÉMON'STRATIF,  XVT:  , adj.  Dcmos- 

iralivo : ilict-M-  de  lo  <{Ue  convence,  y peí  tua- 
de.  ||  Demostrativo : uno  de  lo»  tic»  genero* 
en  la  eloqiienua  : y una  cla»e  de  pronom- 
bres en  iu  gramática. 

OLMOS STRATION  , s.f.  Demostra- 
ción : el  aigumeiitofjur  bace  cvi> lente  alguna 
cosa.  ||  Prueba  convincente.  ;¡  Demostra- 
ción ; muestra  , seital  de  agrado. 

DÉMONSTRATIVEMEjXT  , mi*.  De- 
mostrativamcute  ^ con  evidencia  , convio- 
cenU’picute. 

DEMONTÉ  , EE  , p.  p.  del  verbo  dé- 
mnnter  : y adjcclivocn  toda»  suscepciones. 
Desmontado , apeado  , desarmado.  |(  ( fig.  ) 
Desconcertado  , aturdido , confundido. 

DKMÜNTER , y.  a . Desmontar,  apear: 
quita  i le  a uno  el  caballo  , dexarle  á pie.  " 
También  es  derribar  el  caballo  al  ginele. 
Desmontar  ; la  artillería  , una  escopeta. 
Desarmar  : una  máquina  , ú otra  cosa  que 
tiene  varias  piezas.  ||  {fig> ) Desconcertar  , 
desbaratar  ; y también  aturdir  , confundir  , 
desaguar. 

DEMOSTRABLE , adj.  m.  y f Tk- 

moslrublc  : lo  que  se  puede  demostrar  , ó 
hacer  de  ello  demosl .ración. 

DEMONTRE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Demos- 
trado. 

DÉMONTRER , y.  a.  Demostrar  : ha- 
cer evidente  alguna  cosa. 

♦ DÉMÜKALISATION , s.f.  (uoí  nue- 

ra. ) Desmoralización. 

* PÉM0RAL1SER  , y.  a.  ( yaz  nueva. ) 
Desmoralizar  : hacer  peitler  á uno  la  buena 
moral. 

DÉMORDRE , V.  n.  Soltar  el  bocado  , 
ó la  presa  : aplicase  solo  á perros  , y lo!>os. 
|1  (_ fig . ) Desaferrarse,  desistir,  desprenderse  : 
de  una  idea , opinión  , etc. 

DEMOU  VOlR  , k.  a.  (for.  ) Separar  , 
apartar  : á ,1100  de  algún  intento  , ó de  sus 
intereses.  Úsase  regularmente  en  d iuíini- 
tivo  , 

DÉMUNI , IE  , p.  p.  del  verbo  démunir : 
y adj,  Desguarnecido  , sin  defensa. 

DÉMUNIR , y.  a.  De* guarnecer , des- 
proveer , dexar  sin  pertrechos  , j defensa  : 
una  plaza.  . 

DEMLRE,  EE  , p.  p.y  adj.  Abierto: 

derribado. 

DEMURER , y.  a . Volver  á abrir  en  una 
pared  una  puerta  , ó ventana , que  se  había 
condenado  , ó tapiado.  ||  Derribar  : un  to- 
fwqmt- 

DEN  A IRE , adj.  m.  y f.  Denario  : lo 

perteneciente  al  número  diez. 

DÉNANT1R  ( SE ) , y.  r.  Renunciar  á 
las  fianzas  tomadas  para  la  seguridad  de 

algún  pago. 


DÉNATTÉ  , ÉE , p.  p.  y adj . De*rs~ 
terado.  |[  Deshecha  : hablando  de  plota. 

DEN  ATT  ER  , y.  a.  Destexer,  deslíen- 
zar  : una  esterilla  , el  pelo , etc.  Desesterar  , 
ó desalfombrar  : un  quarto  , una  sala  , etc. 

* DENATURALLSER,  m.  a.  Desnatu- 
ralizar : privar  á alguno  del  derecho  de  na- 
tur  Je/a , y patria. 

DÉNATu  HE  , ÉE  , adj.  Inhumano, 

cruel  : díccse  de  los  padres , hijos , herma  - 
ñus,  unos  resqieclo  de  otros.  ||  Contrario  á 
los  sentimientos  de  la  naturaleza , ó de  la 
sánete  : díccse  de  las  cosas. 

DÉNATLRER , y.  a.  Mudar  la  naturale- 
za  de  alguna  cosa  : díccse  regularmente  de 
los  bienes  propios , que  se  couvietlcn  en  ad- 
quiridos. ¡j  Úénaturer  les  rnots  : mudarla 
acepción  á las, voces. 

♦DENCHE,  EE,  adj.  ( blas.)\ . Dwi- 
ehé. 

* DENDERMONDE , (^eogr. ) Dander- 

munda  : villa  de  Fiándrs. 

DENDRITE,  s.f.  Dendrita  : piedra  que* 
reprcscuta  árboles  , como  si  fueia  un  1110- 
SaYCO. 

* DENDROITES,  s.J".  pl.  Dendrcni.it  : 
piedras  en  figura  de  arboles. 

* DENDROUTHES,  s.fpl.  Dendióib 

tas  : arboles  mirificados. 

* DENDROMETRE,  s.  m.  Dendrome- 
tro  : instrumento  para  medir  la  cantidad  de 
madera  que  tiene  un  árbol. 

DÉNEGATION , s.f.  Denegación:  ne- 
gación en  j usticia. 

* DÉNÉRAL,  s.  m.  Pieza  redonda  de 
metal,  que  en  las  casas  de  moneda  sirve  da 
modelo  para  tomar  el  tamaño  y el  peso  de 
las  monedas. 

DEN!,  s.  m.  Denegación  de  una  cosa  de- 
bida. 

DÉNIAISÉ»  subst.  Ladino , avispado. 

DÉNIAJSÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  déniai». 
ser,  y adj.  Desasnado,  avivado,  despierto. 

* I>ÉN I AISEM ENT,  j.  m.  Chasco  : con 
que  se  engaña  ¡\  un  lerdo. 

DENIAISER,  v.  a.  (Jam.)  Desasnar,  a- 
vivar,  despertar  : á un  simple,  ó lerdo  : des- 
pabilarle. [|  Clavar,  chasquear  : engañar  cou 
sutileza. 

* DÉNIAISEUR , s.  m.  ( poc . us.)  En- 
gañador, burlón  , que  con  su*  engaños  dc*> 
piert.*)  á los  otros. , 

D EN1  CHE , ÉE,  ».  p.  del  veri»  dcni~ 
c/ter , v adj.  Desanidado,  quitado  del  nido  , 
y también  del  nicho.  ¡|  Desalojado,  echado 
del  puesto , ó sitio. 

D ENTERE R , V.  a.  Quitar  ó sacar  las 
pasaros  del  nido.  |J  Quitar  ó sacar  del  nicho. 
\fifr ) Echar,  ó hacer  salir  por  fuerza  á uuo 
dé  su,  puesto,  ó guarida  : aventarle. 

DEN1CHER  , v.  n.  ( Jig . ) Escapar  . 
dexar  el  puesto , la  guarida,  la  casa , la  ca- 
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mu , etc.  ¡|  ( prov. ) Díccíc  : les  oiseaux  sont 
Jcnit  hcs  ; el  páxaro  voló. 

DÉMCHEl'R , s.  m.  KI  que  busca  nidos 
para  sacar  pencaros.  ||  ( prov . Jnm. ) D ícete  : 
tic  ni  t hí’UT'  de  mer les : trampista  : estafador. 

DEME,  ÉE , p.  p.  del  verbo  dénier,  y 
ad¡.  ^¡c£a<?o.  ¡|  Dcnceado. 

DENIER,  v.  a.  'Negar  : un  liecho , un 
delito,  una  deuda,  etc.  ¡|  Regar,  denegar, 
lio  conceder : lo  que  se  pide. 

DENIER  , s.  tn.  Dinero , dinerillo  : una 
moneda.  j|  El  ¡nter«*s,  ó el  tanto  por  ciento, 
ñ que  se  da,  ó toma  el  dinero.  |[  Cierta  par- 
te que  ano  toma  ó tiene  en  lina  cosa.  ¡|  Dc- 
nier  tic  fin  , ó de  loi : dinero  de  fino,  ó de 
ley  : nombre  que  dan  los  ensayadores  a los 
quilates  «le  ia  plata.  ||  Dcnier  Saint-Picrrc : 
tributo  «jue  pagaba  antiguamente  e!  Rey  no 
de  Inglaterra  á la  Silla  de  San  Pedro. 

DENIER  A DÍEU  , s.  m.  Arra,  ó señal 
rn  dinero : qne  se  da  para  remate  cíe  un  a- 
juste , ó trato. 

DENIERS,  s.  m.pl.  Dinero  en  general  : 
ó qualquiera  suma  ó cantidad  de  dinero.  || 
Se  toma  por  caudales , ó rentas  públicas,  ó 
sea  erario. 

DENIGRE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Peni- 

PÉNTGREMENT , J.  m.  Denigración  , 
infamación  : la  acción  de  dcnigrjr  , ó infa- 
mar á alguno,  ¡I  Desdoro,  infamia  : el  efecto 
que  joifre  el  denigrado,  ó infamado. 

DÉNiGRER , v.  a.  Denigrar,  infamar  : 
maní-liar  el  crédito,  fama  , y reputación. 

DENOM  BREMENT  , s.  m.  Entunera- 
cinn  : cuenta  por  menor , ó individual.  jj 
Empadronamiento,  padrón  : baldando  de 
Veranos,  ó vasallo». 

DÉNOMBRER,  u.  a.  Enumerar,  com- 
putar. 

PENOMINATEUR  , i.  m.  (arit.)  De- 
nominador : el  número  que  se  pone  en  la 
parte, inferior  de  un  quebrado. 

DENOMINATIF  , ¡VE  , adj.  ( gram.) 
Denominativo. 

DÉNOMíNATION  , s.  f.  Denomina- 
eion  : el  nombre , ó titulo  que  se  pone  á al- 
guna,cosa. 

DENOMME,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  de- 
nominar , y adj.  Nombrado  , expresado  , 
puesto  por  su  nombre. 

PENOVIMER , v.  a.  Nombrar,  expresar 
rl  nombre , poner  por  su  nombre , ó nom- 
bradamente : una  persona  , ó cosa,  en  un 
auto.,  escritura  , etc. 

DÉNONC’E,  ÉE,  p.v.  del  verbo  dénon~ 
cert  y adj.  Publicado  , declarado.  |¡  Denun- 
ciado. 

DÉNONCER  , i>.  a.  Publicar  , promul- 
gar, declarar  : alguna  cosa  solemnemente.  || 
I)«r  aviso,  hacer  saber.  ||  Denuuciar,  dela- 
tar, acusar : en  juicio. 


PENONCI \TEUR,  s.  m.  Denunciadme 
el  qup  denuncia. 

DÉNONGIA  TION , j.  f.  Publicación  r 
declaración  solemne.  ||  Denunciación  : de- 
lación , acusación  : cu  juicio. 

DENOTATION , s.  f.  Designación  de 
una  cosa  por  ciertas  señales  , etc. 

PÉNO  TÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Deno- 
tado.. 

DÉNOTFR , v.  a.  Denotar , indicar , si- 
gnificar : una  rosa. 

DEN  OLE , EE,  p.  p.  del  verl>o  dénouer, 
y adj.  Desanudado  , suelto  , desenlazado  , 
desen  redado. 

DENOÜEMENT,  s.  m.  (fig. } Éílto  : 

salida  , fin  : de  una  trama,  «le  un  negocio.  || 
Desenredo  , desenlace  : hablando  de  una 
picza.de  teatro. 

DÉNOUER  , v.  a.  Desanu«lar  , desatar  : 
un  nudo,  un  lazo.  j|  Soltar  : poner  ágiles  ó 
expeditos  los  miembros  del  cuerpo.  ||  ( fig. ) 
De  salar,  desenredar  : «lar  salida  a un  lame  , 
enredo  , ó trama , particularmente  en  pieza» 
de  teatro,  jj  Dénouer  faiguillette  : desligar 
el  maleficio. 

DÉNOUER  ( SE)  , •&.  r.  Desanudarse  : 
quitarse  algún  nu«lo.  jj  ( fig. ) Ablandarte, 
ponerse  flexible  : asi  en  jo  moral , como  en 
lo  tísico.  j|  Desenredarse  , aclararse  : un  a- 
aunio. 

DENRÉE,  s.  f.  G ¿itero  : dicese  de  troJo 
lo  «pie  se  veníle  para  el  onisumo  y sjibsisten- 
cia  «leí  hombre,  y «le  las  bestias.  Usase  co- 
munmente en  plural.  J|.  { jnc. ) Droga  : por 
decir  un  genero  ruin,  malo  ^ caro. 

DENSE,  adj.  m.  y f (Jis>)  Denso  : por 
compacto,  apretado.  Es  lo  opuesto  á ralo  , 
enrarecido. 

DENSi  rÉ,  s.f.  Densidad  : la  calida«l  «le 
lo  que  es  denso. 

DENT,  s.  f.  Diente  .*  <1  ícese  de  las  perso- 
nas, y «le  los  animales,  jj  Diente  : de  sierra  , 
«le  naxla , ú otros  instrument«»s.  ¡J  Mella  : 
hecha  en  rl  corte  ó filo  de  algún  cuchillo  , 
espada,  etc.  ¡|  [fig.  ) Ojt*riza,  tirria  : contra 
alguno,  jj  Dent  tíe  chien , grama  : yerba  de 
prado.  ¡|  Dent  de  lian  , «líente  de  león  : 
planta.  |j  Dent  de  loup , colmillo  : nombro 
«le  un  instrumento  para  pulimentar.  ||  Dcr.ts 
do  deuant  : los  dientes  propiamente  , ó los 
incisivos.  |j  Dents  caninez : los  colmillos.  || 
Dcnts  maehclteres , ó motaires : íaa  muelas. 
||  Dent  de  sagessé  : muda  del  juicio.  | 
Dent  rcillcre  : muela  cordal.  ||  Dents  de 
lait : los  primeros  dientes  «le  las  criaturas,  jj 
Fausses  dents  : dientes  postizí».  |j  Un  arra - 
chc-dcr.ts  : un  saca  muelas.  j|  Dent*  y dents. 
Esta  voz  entra  en  nn  gran  número  de  frase* 
proverbiales , y familiares.  ||  Aooir  bonner 
dents  : tener  buen  diente,  ser  «1«»  bu«m  dien- 
te. ¡J  Donner  un  coup  de  dent  a quelsjuun : 
darle  una  dentellada , mmdedc  , utorraurat- 
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Je.  Jj  II  ny  en  a pas  paur  sa  dent  rrcuse : no 
ha<  para  untar  un  diente,  para  ponderar  la 
gana  , ó hambre.  ||  Montrer  lea  tienta  ; en- 
señar los  dientes  , tenerlas  tiesas  , hacer  cara 
||  IV e ptta  desserrer  les  tienta  : no  descoser 
los  labios  , no  desplegar  la  l>oca  , no  baldar 
pala! ira.  |¡  Parler  des  groases  tienta  : hablar 
gordo , echar  fieros.  j|  P remire  le  frein  , le 
mors  nu. r tienta.  V.  Mora. 

DENTAIRK,  s.J.  Dentaria  : planta. 

DENT AIRE  , tul},  m.  y j.  ( medir.  ) 
Dentaria  , dental  : lo  couceruiente  á la  den- 
tadura. 

* DENTAbE  , s.f  Dcni.il : cierta  con- 
cha «le  la  figura  de  un  caramillo , y parecida 
ai  diente. 

* DENT ALE,  s.f  Dentón  : pescado  de 
mar. 

DENTALE,  adj.  Dental : d ícese  .de  las 
letras  c,  d , f y z,  que  se  pronuncian  locan- 
do la  lriigqa  en  los  dientes. 

DEiNTEE,  a J.  {moni.)  Dentellada,  bo- 
cado. 

DENTE,  EE,  adj.  Dentado  : lo  que  tie- 
ne dientes,  ó púas. 

DKNTELA1RE,  ó HERRE  ALXCAN- 
CEHS  , s.J'.  Velera  : planta. 

DETTEELÉ , ÉE,  adj.  Dentellado  : lo 
que  esta  corlado  cu  figura  de  dientes  , ó de 
piquitos.  j|  En  termino»  del  blasón  se  dice 
dantelado.  Jj  { botan . ) Dentado. 

* DEN  I ELE  , s.  m.  ( a/iat.  ) Serrato  : 
nombre  de  dos  músculos;  el  gian  serrato  , 
que  sirve  para  dilatar  el  pecho  ; y el  serrato 
menor , que  hace  mover  el  hombro  hacia  a- 
dentro. 

* DENTELEF,  s.  f.  Tulipa  de  color  ber- 
mejo claro,  v blanco  ccu ¡ciento. 

♦DEBÍTtíLER,  o.  o.  Dentar  una  siciTa : 
hacer  muescas  cu  ibrina  de  dientes. 

DENTELLE,  s.  f Encaxc  : de  hilo.  || 
Punta  : de  seda  , oro  , plata. 

DENTELLARE  , s.f.  Dentellón-:  cierta 
piccccita  quadr -ilouga  , que  sirve  de  adorno 
en  las  cornisas. 

DEN  TICELE,  s.  m.  ( arrjuit, ) Dente- 
llón : adorno  que  se  pone  debaxo  de  la  coro- 
na de  la  cornisa. 

DEN TIER  , s.  m . ( ant.  ) Carrera  de 
dientes,  ó dentadura.  V.  llcMture. 

DEN  TRIFICE , s.  m.  Remedio  : para 
limpiar  la  dentadura. 

DEN  ns  l’E  , s.  m.  Dentista  ( vnlgar- 
meiite  .saeamuelas.  ) 

DENTrriON  , s.  f.  Dentición  : la  salida 
ó criipeiou  de  ios  primeros  dientes  cu  las 
criaturas. 

DEN  1TJRE  , s.  f.  Lo  mismo  que  dcnticr. 
(|  El  alentado  de  una  rueda  derelox. 

DÉNUDATION  , S.J'.  ( cirug . ) Denu- 

da«  ion  : csiadi»  de  un  hueso  descarnado. 

DENLE,  EE,  p.  p.  del  verbo  denuer  : 


y adj.  Desnudo,  fallo,  privado,  despro- 
visto., 

DENUE1NIENT , s.  m.  Privación  , falta  , 
carencia , de  lo  necesario . 6 preciso  : en  sen- 
tido pasivo.  |j  ; mist. ) Desasi miento,  desape- 
go : en  sentido  activo. 

DENUER  , a.  Desnudar,  despojar, 
privar  : a una  persona  ó cosa  de  lo  que  le  es 
preciso  para  su  sulVistrncia , defensa  , etc. 

DÉPAQLETÉ,  ÉE,  p.  p.  «leí  verbo  í/t;- 
Ufter,  y adj.  Desempaquetado. 
)EPAQUETFR  , v.  a.  Desempaquetar: 
sacar  alguna  cosa  de  un  paquete.  []  Desem- 
papelar, desliar. 

* DE  PAR  , prep.  ( voz  drplom.  ) De 
orden  , por  mandamiento.  ||  lie  par  te  Hoi : 
por  el  Rey  , por  orden  del  Rey. 

* DÉPARAGER  , v.  a.  Casará  una  jó- 
yen  gon  un.f  persona  desigual  en  calidad. 

DEPARÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  deparer.  || 
jddj.  Desadornado,  ó sin  los  adornos.  ||  Des- 
compuesto , d<-slu«  idn. 

DEPARK1LLK , EE  , P.P.  del  vertió  r/¿- 
paredter.  |[  sidj.  Desapareado  , descaba- 
lado., 

DÉPARE1LLER  , v.  a.  Desaparear  , 
descabalar  : quitar  una  cosa  de  dos  , ó mu- 
chas , que  debían  loruiar  igualdad  , juego  , 
ó numero  completo. 

DEPARER,  v.  «.Desadornar,  desguar- 
necer : (piilar  el  adorno  , ó los  adormís  : á 
un  templo  , altar , sala  , fachada , etc. ; ó el 
ornato  a una  cosa.  ||  Afear  , deslucir  : quitar 
el  lucimiento  , ó el  mérito  á una  persona  , 
ó cosa  : echarla  perder. 

1 )EPARLK , ÉE  p.p.  del  verbo  dcparicr.  || 
jld}.'  Desapareado . 

DKPARIER  , i'.  «.  Desaparear  : quitar 
una  de  dos  cosas  que  debeu  andar  jimias  , 
formando  par  , ó pareja. 

DÉPARLER  , v.  n.  G*snr  de  hablar  : 
callar.  Ne  déparler , ( fam .)  No  cerrar  «’1 
pico  t no  cesar  de  hablar. 

DEPAR  1’,  s.  m.  Partida  , salida: el  acto  , 
el  tiempo , de  partir  , ó salir  , á un  vi  age.  j| 
{Jitm.  ) Se  dice  : vire  sur  son  depar t : estar 
de  partida.  ¡|  ( quita .)  Refinadura : separación 
del  oro  , V la  plata. 

DÉPARTAGER  , a.  (for.)  Desrmpa- 
tar  : quitar  la  igualdad  cu  los  votos,  ó pare- 
ceres, 

DÉPARTEMENT  , s.  m.  Ramo  , nego- 
ciado , incumbencia  : de  algunos  cargos , r> 
comisiones  , <pic  se  reparten  entre  varios.  || 
Distrito  , ó territorio  de  la  jurisdicción  de  un 
juez.  II  Departamento  : d ícese  de  los  distritos 
en  que  esta  dividido  el  cuerpo  y plan  amador 
de  la  Marina  Real.  j|  Despacho  : el  ramo  de 
«fue  cuida  cada  Secretaría  de  Estado  , ó M¡- 
nUtcriq. 

" DEPARTEMENTAL,  ALE , adj.  De- 
partamental : pe»  te  licúe  ate  á un  depá»  la- 
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mentó , ó «fue  tiene  conexión -con-  los  depar- 
tamentos. 

DEPARTI  , IE , /».  p.  cVl  verbo  depar- 
tir. |]  Adj.  Distribuido  , repartido. 

DEPARTiE,  s.  J.  ( uní.)  Partida.  V. 
Depar  t. 

DEPARTIR , v.  a.  Dispensar  , conce- 
der : á uno.  {|  Repartir  , distribuir  : entre 
lonchos. 

DEPARTIR  ( SE  ) , y.  r.  Desistir  : 
de  urja  idea  , ó asunto. 

DÉPASSER  , y.  tt.  Despasar  : un  cor- 
don  , una  cinta  , que  se  había  pasado , ó 
corrido  , por  un  ojal , jareta  , ele.  [|  Pasar 
mas  alia  : extendéis  , ó adelantarse  mas  alia: 
pasar. delante  , .tornar  la  delantera  á otro. 

DÉPAVÉ,  EE,p.  p.  del  verbo  deponer.  || 
A dj , .Desempedrado  ¡J  Desenlosado. 

DEP AVÉR  , v.  a.  Levantar  el  empedra- 
do : «le  nna  calle  , camino  , templo.  Siendo 
«le  piedras  , es  desempedrar  : siendo  de  !o- 
sas  , desenlosar  : y siendo  «1c  ladrillos , de- 
senladrillar. 

DEPAYSE  , EE,  p.  p.  del  verbo  dépay- 
■ser.  ||  Adj.  Sacado  de  su  país  , enviado  a 
tierra  extraña  ||  Extraño  , desconocido  , fo- 
rastero en  otro  pa¡¿. 

DÉPAYSER  , y.  a.  t Sacar  , hacer  salir  h 
uno  «le  su  tierra  , ó patria  : llevarle  , enviar- 
le á otro  naiji  extraño  para  el. 

DEPEEÉ,  ÉE , p.p.  del  verbo  r/e/wccr, 
v adj.  Destrozado  , hecho  tro/.os  , ci  taja- 
das. 

DÉPECEMENT  , s.  m.  Despedazamien- 
to , destrozo. 


DKPECER,  y.  a.  Destrozar,  despedazar : 
hacer  trozos , ó pedazos  de  qualquieia  cosa.  ¡} 
||  Destazar,  desquartizar : una  res  muerta.  j| 
Hacer  tajadas , o trinchas.  ||  Deshacer  : un 
navio  viejo,  un  vestido  , etc. 

* DÉPECKUR , s.  m.  Leñero  : el  qne 
compra  los  barcos  viejos  para  deshacerlos , y 
venderlos  á leña. 

DEPECHE , s.  f Pliego , ó carta  de  ofi- 
cio : que  suele  d«*spacbarse  por  las  cortes  á 
su»  embajadores.  t 

DÉPECHK,  ÉE,  p.  p.  jr  adj.  Despa- 
cbadp. 

DEPÉCHFJl , y.  a.  Despachar,  abreviar, 
concluir  : tina  cosa.  j|  Despachar  , enviar  : 
un  correo,  un  expreso,  Un  comisionado.  |j 
Despachar  á uno  al  otro  inundo , matarle. 

DEPÉGHER  ( SE ) , y.  r.  Despacharse  , 
abreviar , darse  prisa  : en  hacer  alguna  co- 
ta. 

DÉPEHYDRE,  y.  o.  Pintar,  representar, 
describir  : una  acción,  ó cosa,  hablando,  ó 
escribiendo. 

DEPEINT,  EITVTE.  p.  p-  del  verbo  de- 
peindre  , y adj.  Pintad  , descrito  , repre- 
sentado. 

UEPENAILLÉ  , LE  . aJj.  Trapajo», 


«lesharapado  , andrajoso.  II  V.  Désnienillé . 

I ) E P E N A IL I JE  a ÍEN  T , i.  m.  F3  nudo : 

de  uña  peison.1  andrajosa,  y drtharapada. 

DKPEN DAMMENT,  ady.  Dependiente, 
menú*  : con  dependencia. 

DEPENDAIS' CE , s.  f.  Dependencia  ; 

sujeción  , subordinación.  ;j  Pertenencia:  ha- 
blando de  tierras  , 6 heredades.  ..... 

DEPENDAN CES  , s.  f.  pl.  Dependen- 

cías  : lo  que  pertenece  á una  cosa , ó hace 
parte  de  «'Ha. 

DÉPENDANT,  ANTE  \ adj.  Depén- 

«licnte  : el  que  depende  de  otro.  j|  ( naut.) 
Se  dice  : tambaren  dépendant : arribar  á un 
puerto  con  poca  vela  , y poco  á poco. 
DETENDRE , m.  «j.  Descolgad 
DEPENDRE,  y.  n.  Des|x*ndcr  : estar  su- 
jeto á alguna  persona , ó cosa.  [|  Estar  anexo, 
«i  ser  del  dominio  : hablando  «le  tierras.  |j 
Depender,  provenir,  seguirse.  ||  Pender  «1c... 
consistir  en...  estar  á la  disimsicion  de  alg«i- 
no,  ó de  su  voluutad,  el  hacer  ó no  hacer 
tal  rosa. 

DEPENDRE,  y.  imp.  Pender.  [|  11  ne 
depend  aue  de  mol  de...  solo  eu  mí  pendo 
e1»**  » 

DEPENDU  , LE  , p.  p.  de  dépendre. 

Descolgado. 

DEPKNS,  s.  m.pl.  Costas,  gastos  : en  un 
litigio,  ó proceso.  |[  A ses  dépens  , oda.  A. 
stis  expendas  , á su  costa.  ¡}  (fig*  ) S«*  di«^ : 

1 se  justifier , se  divertir  , rirc  atoe  • lepen* 
d'auirui  : disculparse,  divertirse,  reir,  acop- 
la «le  otro,  en  perjuicio  de  otro. 

DEPENSE , s.  J\  Gasto  : el  empleo  qu«» 
se  hace  del  dinero.  ||  Gasto  : la  cuenta  de  lo 
que  consume  una  casa  , ó de  lo  que  se  ex- 
pende en  una  obra,  etc.  ||  Despensa  : «piarlo 
para  |a>  provisiones  de  una  casa. 

DEPENSÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  dépen- 

scr%  y adj.  Gastado , expendido. 

DEPENSER  , y.  a.  Gastar , expender  : 
emplear  el  «lineroen  alguna  cosa. 

DKPENSIER  , DERE , s.  r adj . Gasta. 

«lor  , expendedor  , amigo  de  gastar  , maní- 
roto.  ( 

PEPENSIER,  iftBE,  j.  m.jr  f.  Despen- 
sero : de  un  convento , coltrcio , ó navio. 

DÉPERDinON  , s.f  Perdida,  disipa- 
ción : lo  que  se  va  perdiendo , ó consumien- 
do d«;  una  c«>sa. 

DEPÉRI , IE , p p.  del  verbo  dépérir , y 
adj.  Deteriorado , perdido , cebado  á per- 
der. . 

DEPERIR  , y.  n.  Perderse  , «adiarse  á 
p«rrdcr,  menoscabarse  , deteriorarse  : una  co- 

“bÉPÉRISSEMENT,  5.  m.  Penhda, 

deterioro  , daño  , menoscabo  : de  alguna  <ro- 

DÉPÉTRÉ , ÉE,  p.  p.  Desenredado  , 
Aesouibarazado,  desatollado. 
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BKTKTRER,  v.  a.  Desenredar  * !as  pies. 
{!  Desatascar,  desatollar  : á alguno.  |j  ( Jig . ) 
D<^  yi  ha  ror.nr,,  librar.  •» 

D-EPELPLÍv,  KK,  p.  p.  de!  verbo  dé- 
prup/cr  , y <ulj.  Despoblado  , desolado  , 
yermo , desierto. 

' DBPEUPf^MENT , *.  m.  Desolación  : 

la  acqton  (le  desolar,  ó desjtoblar. 

DEPKL PLER  , v.  a.  Despoblar  : sacar 
ó rtismiirtiir  los  habí íadom  «te  mía  poLla- 
^ C*°;D  ó país.  ||  Yermar;  dcxarlo  jenno,  ó 
desierto.  ■ 

* DÉPIÉ,  s.  m.  ( for .)  Desmembración  : 
de  ni|  feudo. 

DhPIb(4KR,  v.a.  Cortar  ; por  miembros. 
||  Desmembrar  : nn  feud«>. 

DEPILA  I IF  , í\rE,  adj.  Alopccio  : lo 
*oic  huf'c  caer  el  cabello. 

Dí.PÍijATIOiV  , s.J.  La  acción  y el  c- 
de  arrancar,  ó quitar  el  relio  á pelo 
con  la  atanmifa.  ||  Pelonía  , pelona  : enfer- 
lu«*da<!  que  hace  caer  el  pelo , lo  mismo  que 
•bmeeia. 

DEP1LAT0IRE,  s.  m.  Atanquía  : un- 
güento para  quitar  el  vello. 

DEPILÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Sin  relio. 

DEPILER , v.  a.  Quitar  el  vello  ó pelo 
con  la  atanquía. 

Dt’WOliü,,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  dépi- 
qtter,  y ndj.  Despicado,  desquitado,  satis- 
lecho  , consolado. 

DÉPlQLFR  , v.  a.  ( jam . ) Despicar, 
drsquitnr,  desenfadar,  consolar  : á alguno  de 
una  peí  dula,,  sci)  fin  liento  , enfado. 

DEP1STE , ÉL,  p.  p.  Rastreado  , inda- 
go.. 

ÍILPISÍTR  , v.  a.  Rastrear  : sacar  por 
la  pista  , indagar. 

DhPI  I , gym.  Despecho,  enfado  , indi- 
gnación. ¡|  hn  depit  de...  adv.  A despecho, 
á pcsjir  de.,,  contra  la  voluntad  de... 

DKPI  rÉ , LE , p.  p.  del  verbo  dépiter, 
y fídj.  Despechado,  desesperado,  exAspcrado. 

DÉPlfLR  , v.  a . Despechar,  desesperar, 
enfadar. 

DLPJ  IT.R  ( SE  ) , v.  r.  Despcch  arsc  , 
desesperarse , enfadarse,  enojarse. 

* DFPI  i KLX  , TUSE,  tul/.  ( nrtl.)  Eno- 
iadizo  : fácil  do  enojarse,  o enfadarse. 

DtPLACfc,  Ef  , p.  p.  del  verbo  dépla- 
cer,  V ndj.  Quitado  de  su  lugar  : fuera  de 
»'■  lugar  : mal  éoíocatlo.  ||  (Jig.)  Imperti- 
nente , que  no  viene  al  caso. 

Ohl'LACEMEM  7 .1 . rn . Mudanza  : de 
«na  persona,  ó cosa,  quitándola  de  su  pues- 
•o,  ejnplro  , ó Jugar. 

DKPLACEfi , v.  a.  Quitar,  mudar  de  su 
*n5£fcia  P,,rs,rt  : i una  persona , ó cosa. 

PhPLAIRE,  n.  Disgustar,  desagradar. 

||  Desazonar , enfadar.  ||  Soit  dit  saris  vous 
tlrphurr  : con  paz  sea  dicho  , sin  que  vmd. 

Ss  desazone , ó se  agravie. 
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DÉPLArKE  ( SF. } , v.  r.  Disgustarse  , 4- 
burrigsc , no  bollarse  bien. 

DEPLXÍSAKdE,  z./  Enfado,  repug- 
nancia, fastidio. 

DEPI.AISANT,  ANTE  , adj.  Desagra- 
dable  : ingrato  : enfadoso  ; molesto  : con- 
forme es  la  cosa  do  que  se  habla. 

DEPLAISIR  , s.  ni.  Disgusto  : sinsabor  : 
pena,;  sentimiento., 

DÉPLAK I í. , ÉE  , p.  p.  del  verbo  dé - 
plantcr.  1 1 asplanladp. 

DLPLA3YTER,  v.  a.  Trasplantar,  quitar 
de  la  tierra  : plantas,  malas,  arbolitos,  pa- 
ra ni  9 n ti  ríos  en  otra  parte. 

DÉPLAM  OIR  , s.  m.  Dcsplantador  : 
instrumento  para  airancar  las  raíces  y plan- 
tas. t J 1 

DKPLIÍ.,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  déplier , y 
adj.  Desdoblado,  estirado,  extendido,  des- 
plegado. 

DÉPLIER,  r.  a.  Descoger,  desdoblar, 
estirar,  extender  : lo  que  estaba  cogido  , do- 
blado. 

DKPLiSSÉ,  LF , p-  p.  del  verbo  déplisser , 
J adi.  Dcsí  oiiido.,  desamigado. 
I'EPLlíjSER  , f.  a.  Quitar  ó descoser  los 

pliegues. 

DEl>LO¡EMrnVT,ó  DÉPLOYEMENT, 

s,  m..  Arción  «le  desplegar. 

DEPLORABLE,  adj.  m.  y f.  Deplora- 
ble, lamentable. 

Di:i»LORABLEMENT,  adv.  Lastimo- 
samente, iufc|i/.mrnte. 

^¿•'LORL,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  déplo- 
rcr y y adj.  Infeliz  , desdichado.  j|  Dcsespe- 
rado,  sin  cOnspelo  , sin  remedio.  ||  .ijfhire 
depl orée , causa  ó negocio  perdido  , desahu- 
ciado, : en  lo  forense. 

• DEPLORER  , v.  a.  Deplorar,  llorar  : los 
male.s  , Jas  desdichas , los  trabajos 
DEPLOYE,  EE,  p.  p.  del  tciIk»  dé- 
pfoyrr , y adj.  Desplegado  , tendido,  sucho. 
j{  ti  iré  a fiorge  aépfnyée : reír  á carcajada 
tendida  , descoserse  de  risa. 

DEPLOYER , v.  a.  Desplegar  , tcmUr  : 
las  banderas  , Jas  velas,  las  alas,  cte.  |j  ) 
Ostentar , descubrir  : el  talento , el  ingenio, 
la  ei«Ki  ruenci.T.  etc.  , 

FlLPLLME , ÉE  p.  p.  del  verbo  dér 
pfurner . |J  Adj.  Desplumado,  pelado  , si»» 
pluma. 

DEPLUMER , v a.  Desplumar  i pelar 
las  aves. 

DEPLUMER  ( SE ) , v.  r.  Desplumarse, 

Íielarse  : mudar  la  pluma,  soltar  w pluws  : 
as  ares  ; ó ios  pasaros. 

* DE  PLUS , <ulv.  Lucra  de  eso,  ó de  esto  i 
ademas. 

* DÉPOUVTER#»'.  a.  Desapuntar  : qui- 
tar Ia?  puntadas  á los  pliegues  de  las  telas* 
DEPQLIR  , v.  a.  Pclustiar  : el  pulimen- 
to ó JasUc  a una  cx>sa. 
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DÉPONENT , adj.  m.  Deponente  : dí- 
c ese  de  cierto  genero  de  verbos  eo  la  gra- 
mática latina. 

DÉPOPULARISER,  v.  a.  ( uót  nueva.) 
Quitarle  a uno  el  demasiado  afecto  al  pueblo. 

DEPOPULATION  , s.f.  Despoblación: 
la  falla  ó disminución  de  gente  en  un  pue- 
blo , ó pais. 

DÉPORT,  s.  m.  ( for . ) Derecho  tic  va- 
cante : cenarla  canónica,  ¡j  Payersans  départ : 
pagar  sin  demora. 

DÉPORTATION  , s.  /.  Deportación  , 
destierro  , extrañamiento  : de  un  Rcyrto , ó 
Es  tai  Jo. 

DÉPORTEMENT , s.  m.  Porte : modo  de 
portarse. 

DÉPOR'rER , v.  a.  Deportar , desterrar  , 
extrafiar  : de  un  Estado  á otro  pais. 

DEPORTER  ( SE ) , v.  r.  Apartarse  , 
drsislirsc  : de  una  pretensión  , de  un  intento. 
Usase  principalmente  en  lo  forense. 

DKPOSANT  , AETE,  s.  m.  r f De- 
ponente , declarante  : testigo  qne  depone  en 
|uicii>. 

DÉPOSÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Depuesto. 

Depositado. 

DEPOSER  , v.  a.  Deponer  : de  un  pacsto 
ó empleo  á alguno.  |l  Deponer,  renunciar , 
dexar  : un  cargo  , ó dignidad.  J|  Depositar  , 
con  liar,  encomendar  : la  autoridad : un  secre- 
to, una  cantidad.  )|  Depositar,  poner  en  dc- 
|MÍ6Íto  , alguna  cosa.  ||  (fig- ) Quitarse  : la 
íuáscpra  , el  velo. 

DEPOSER  , v.  n.  Deponer  , declarar : 
atestiguar  : en  juicio. 

DEPOSITA1RE , s.  m.  y f.  Deposita- 
rio : de  una  suma  , de  unos  alhajas , etc.  j| 
( fig. ) Depositario  : de  la  autoridad , del 
sccrejo , etc. 

DÉPOSrriON  , /.  f Deposición  , ates- 
tiguación : en  juicio.  ||  Deposición  , priva- 
ción ; de  un  empico, 

DEPOSSÉDE , EE,  p.  p.  y atlj.  Despo- 

scido, 

. DEPOSSEDER  , V.  a.  Desposeer  : qui- 
tar á ano  la  posesión  ó goce  de  alguna  cosa, 
jj  Desaposesionar  : quitar  á uno  fie  la  pose- 
sión 9 dominio  de  alguna  finca. 

DEPOSSESSIOÑ  , s.  f.  {for. ) Despo- 
jo : el  acto  de  desposeer , ó desaposesionar. 

DÉPOSTER  , v.  a.  ( miiir . ) Desalojar  : 
echar  al  enemigo  de  un  puesto , ó aposta- 
dero., 

DEPOT  , s.  m.  Depósito  : dícese  del 
acto  de  depositar,  de  la  cosa  depositada,  y 
del  lugar  eu  que  se  deposita.  ¡|  Depósito  : 
de  humores  , de  flemas  , etc.  ||  Poso  : que 
dexa  la. orina.  ||  Pósito,  ó almacén  público. 

* DÉPOTER  , v.  a.  Sacar  las  plantas  de 
los  tiestos , para  plantarlas  en  otra  parte. 

DEPOUDREa  , v,  a.  Quitar,  ó hacer 
caer  los  polvos  del  peynado,  ó peluca. 


DÉPOUnXE,  s.f  El  pellejo  • la  piel 
de  ciertos  animales  sacada  ya  del  cuerpo. 
En  la  culebra  y serpiente  se  llama  la  cami- 
sa ; y en  algunos  insectos  la  tela,  (poet.)  Se 
llama  dcpouiUe , el  cadáver,  ó cuerpo  moci- 
to , y también  los  huesos  que  se  conservan 
en  algún  sepulcro.  |¡  Despojo  . lo  que  82 
dexa  por  los  vencidos  en  un  campo  de  ba- 
talla ; y lo  que  queda  abandonado  , ó va» 
cante  , por  la  muerte,  ó desgracia  de  alguno. 
||  Esquilmo  , cosgchq  : de  los  frutos  del  año. 
DÉPOU1LLÉ  , EE,  p.  p.  del  verbo  dé- 

Smillcr  , y adj.  Desnudo  , despojado.  || 
esp'  llejaao  , desollado. 
DÉPOU1LLEMENT  , *.  m.  Despojo  , 
desapropio  : la  renunciación  , ó privación 
voluntaria  , que  hace  alguno  de  su  voluntad , 
de  sus  gustos,  de  sus  bienes,  etc.  ||  Extrac- 
to , resumen  : de  unas  cuentas , de  unos 
autos.,  de  un  inventario  , etc. 

DEPOUILLER,  v.  a.  Desandar  : imi- 
tarle á uno  el  vestido  , ó la  ropa.  {{  Desollar : 
quitar  el  pellejo  á un  conejo,  liebre,  etc.  || 
Despojar  á alguno  : desposeerle  de  lo  qnc 
gozaba  , ó poseía.  ||  Coger  , recoger  : los 
frutos  , ó la  cosecha.  ||  Dépouillcr  un 
campte  : examinar  el  cargo  y data  de  unas 
cuentas.  1}  DépouiUer  un  inventaire  : ex- 
tractar , ó hacer  uu  resumen  de  un  inven- 

U DEPOU ILLER  ( SE ) , v.  r.  {fie. ) Des- 
nudarse , despojarse  : dexar  la  vanidad  , las 
pompas  , los  vicios. 

DÉPOURVOIR  , v.  a.  Desproveer,  de- 
sabastecer : quitar  las  provisiones,  ó los  bus 
tímenlos.  v 

DEPOURVU  , UE  , p.  p.  del  verbo 
depourvoir , V adi.  Desprovisto , desproveí- 
do. jj  (fifi.)  Destituido,  falto  , Reanudo.  (| 
yíu  depnurvii  , adv.  Desapercibidamente  , 
sin  cuidado  , sin  prevención.  |)  Prcndre 
quelifnwi  nu  d¿pourvu  : cogerle  descuida- 
do , desprevenido. 

DÉPn  A V ATION  , $.  f Depravación  , 
corrupción  , estragamiento  : de  las  costum- 
bres,.del  gusto  , c.tc. 

DEPRAVÉ  , ÉE,  p.  p.  del  verbo  dépra- 
ver . , v adi.  Depravado  , viciado. 

DÉPRAVEH,  v.  a Depravar,  corrom- 
per, estragar. 

- DKPRECATIF,  IVE,  adj.  { feo/.)  De- 
precativo. 

DEPREC ATION,  s.fi(retor.)  Depre- 
cación : ruego  : súplica  : petición 

*DÉPRÉCIATÍON,  s.f.  Desestimación, 
descrédito, 

DEPRECIE , EE , p.  p.  del  verbo  dé- 
précier , y adj.  Despreciado , de  ninguna  ói 
de  poca  estimación  , sin  estimación. 

DEPRÉCIER , V.  a.  Desapreciar , deses- 
timar : rebasar  la  estimación  o valor  á una 
cosa. 
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DÉPRÉDATEUR  , s.  m.  Sa<jacador , 

rapiñador:  ladrón  del  público. 

DÉPRÉDATION  , s.J.  Robo,  pillagc  , 
rapiña  : dicese  de  los  que  se  aprovechan  de 
los  bienes»  del  público,  de  un  pupilo,  ó de 
una  herencia, 

DEPREDÉ,  ÉE,p.  p y adj.  Pillado, 

rollado. 

DÉPRÉDF.R , y.  a.  (J'or.\  Robar,  pillar, 

DÉPRE!SDRE,  y.  a.  Desprender , desa- 
partar , despartir  , desagarrar  , separar  : con- 
forme Ja  coja  de  que  so  habla. 

* DEPRÉOCCUPE,  ÉE,  ai/j.  Despreocu- 
pado ; libre, de  preocupaciones. 

*DE  PRÉS , ady.  De  cerca.  ||  Exacta- 
mente. JJ  y oir  une  chose  de  pies  ; ver  una 
cosa  de  cerca. 

* DÉPRESSER  , y.  a.  Sacar  de  la  prensa. 
Deslastrar  el  paño  prensado. 

DÉPRESSiON  , s.J.  (fis.)  Depresión. 
ll.C/'ér-)  Depresión  : abaüiuicnto  , humilla- 
ción. , 

* DÉPRESSOIR  , s.  m.  lo  mismo  que 
décussnir 

DEPRÉVENIR , o.  n.  Desprcocupar  : qui- 
tar á uno  jas  preocupaciones. 

DÉPREVENIR  (SE),  M.  r.  Dexaisc  de 
preocupaciones  : no  preocuparse. 

DEPRÉVENU  , UE  , p.  p.  del  Yerbo 
deprévemr. 

* DEPRI , s.  m.  (Jar. ) Declaración  : 
ante  el  administrador  de  un  señor,  para  ir 
a vender  el  vino  de  la  coseelia  á otra  parte  , 
con  protesta  de  reintegrar  los  derechos.  j| 
Rebaxa , que  se  pide  al  señor  , del  laude- 
mío,.  v derechos  de  venta. 

DÉÍ'RIÉ,  EE , p.  p del  veri»  déprier , 
y adf.  Desavisado  , desconvidado. 

DEPKlER  , y.  a.  Desavisar,  desconvi- 
dar ; á los  que  habían  de  irá  un  banquete  , 
tiesta  , etc.  |!  (X°r‘l  Pedir  iil  señor  airéelo 
una  rehaxa  del  lamiendo. 

DEPRIME  , EE  ,p.p.  y ndj.  Deprimido. 

DKPRIMER  , y.  a.  Deprimir  : abatir  : 
humillar. 

DÉPRIS,  ISE,  p.  p.  de déprendre,  y ndj. 
Desprendido  , desapartado  , desagarrado  , 
separado.  , 

DEPRISE  , ÉE,  p. p.  del  verbo  dépriser 
y tu  Ij.  M cuospreciado  , #lcsi*cbado. 

DEPRISER  , i',  n.  MfmMiHvciar,  dese- 
char : motilando  un  genero  , una  merca- 
dería. , 

* OEPROMEITRE,  SE  DÉPROMET- 

TRE , y.  n.  (Jani.)  Desdecirse  : volverse 
atias  de.  lo  prometido. 

* DEPROPR1KMFJST , s.  m.  Testa- 
mento de  algún  caballero  «le  Malta. 

^ DEPÜCELLEME3ST,5.  m.  Desfloro: 

desflora  miento. 

DKPLCELHR  , v.  a.  Desflorar  uua  don- 
cella : desvirgar  en  estilo  baxo. 


DEPUIS , prep.  de  tienqio  , ó de  tugar. 
Desde.  J|  De  ¡mis  la  cnattnn  du  monde  r 
desrie  la  creación  «leí  mundo.  ||  Depuis  le 
lerttrU  jusqiiau  coucliant  : desde  levante 
hasta  poniente. 

DEPUIS  , ady.  Después.  ||  Cela  k'esí 
paite  depuis  : esto  pasó.  ||  Depuis  peu  : 
poco  ha.  :|  Depuis  qunnd  ? «le  «juaiulo  ac i*? 

DI  PUS  QUE  , mnj.  Desde  que. 

DEPURAME,  iVE y adj.  y a.  Depurati- 
vo : lo  que  sirve  para  depurar. 

DEPURATUÍN,  s.  J.  ( medie. y qnim.  ) 

Depuración  : putifit ación  : aíinaeion  : clari- 
ficación : con  luí  me  la  cosa  de  «jue  se  trata. 
V.  Dépiu'er. 

DEPURATOIRE  , adj.  m.  y f.  Dept*- 

ralorio  : lo. que  sirve  paia  depurar. 

DEPURE,  EE  , p.  p.  «Id  v erijo  dépurer  , 
Y <7 dj.  Depurado,  purificólo,  puro:  afimulo  , 
apurado  : clarificado  , claro. 

DEPLRKR  , y.  a.  Depurar  : dotar  pura 
una  cosa.  ¡(  Apurar  , afinar  : los  metales,  ¡j 
Purificar  : la  sangre  , los  humores.  ||  Clarifi- 
car ; los  licores. 

DEPU  i ATÍON  , í.  f.  Diputación  : el 
envío  y comisión  «le  diputados , ó comisa- 
rios. ||  Diputación  : ci  mismo  cuerpo  de  los 
diputado». 

DEPUTÉ , s.  m.  Diputado  : comisario  de 
algún  cuerpo,  ó comunidad. 

DÉPUTEU  , v.  a.  Diputar  : enviar  nn 
cuerno  un  individuo  ó muchos  con  comi- 
sión. . 

DEPUTÉ  , EE  , p.  p.  «id  verbo  deputrr , 
y adj.  Diputado,  comisionado. 

DÉRAC1NK,  ÉE,/*.  p.  dd  verbo  déra- 
cincr , y adj.  Desarraigado  , quitado  de  roiz, 
ó extirpado. 

i > ÉííA(  A NEMENT  , s.  f Dcsarraygo  : 
el  acto  u obra  de  arrancar  un  árbol , una 
planta. 

DÉR  ACES  ER , v.  a.  Dcsan  arpar  , ari  an- 
ear de  raíz  , ó de  cuajo  : arbole» , plantas.  | j 
{fig. ) Desarraygar,  «putar  «le  raiz,  extirpar: 
los  males,  lo»  abuso»,  l«»s  errores,  etc. 

DER  A DER , y.  n.  { naul.)  Dexar  la  rada : 
salir  de  ella. 

DER  A i SON , s.f  Falta  de  razón  : desa- 
tino , .despropósito. 

DÉU-\1S0NNARLE  . adj.  m.  y f.  Des- 
razonable, irracional : cosa  contraía  razón  , 
ó filara  «le  la  razón. 

DER A1SONN ABLEM ENT  , adj.  Sin 

razón  : irracionalmente. 

DÉRA1SON N ER  , y.  n.  Desatinar  : ha- 
blar fuera  «le  .razón.  • 

DERANGÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Desor- 
denado. ||  Desarreglado  en  la  conducta. 

DERANGKMENT , s.  m.  Desorden  , 
confusión  , desbarato. 

DÉRANGER , y.  a-  Desordenar,  des- 
componer : sacar  ó mudar  las  cosas  de  su 
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puesto.  |f  Trastear,  enrollar  : muebles,  pa- 
peles. [)  (fig)  Desordenar,  turbar,  confun- 
dir , desbaratar. 

DÉRANGER  ( SE  ) , v.  r.  Desordenar- 
se , desbaratarse  : salir  de  la  regla  una  per- 
sona. 

f DERAPÉ , ÉE , adj.  ( náut. ) A píeme : 
ancla  que  está  en  el  fondo  del  mar  pendien- 
te , pero  no  .encepada. 

DERATÉ,  ÉE,  adj.  Sin  bazo.  ( fig.  jam.) 
Despabilado  , avispado  ; despejado. 

* DERATER  , v.  a.  Quitar  el  bazo  á un 
animal. 

DERECflEF  , adv.  De  nuevo  : otra  Tez: 
repetidamente. 

DÉRÉGLÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Desorde- 
nado.: desarreglado. 

DÉRÉGLEMENT,  s.  m.  Descompos- 
tura , desorden  , desconcierto  : en  la»  cos- 
tumbre») , 

DEREGLÉMENT,  aih>.  Desarreglada- 
mente , Con  dcrarrcglo. 

DÉRÉGLER  , v.  a.  Desarreglar , des- 
componer , desbaratar. 

DÉRÉGLER  (SE  ),  v.  r.  Desarreglarse, 
desordenaría*  , salir  de  legla. 

DÉRIDÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  dérider , 
y adj.  Desarrugado  , sin  arruga.  ||  (fig. ) 
Cariajegre  , sin  sobrecejo  , sin  ceño. 

DÉRIDER , v.  a.  Desarrugar  : la  frente. 
||  Quitar  : las  amigas  á la  piel.  I|  { fig-)  Dí- 
ccw  se  dérider  : por  ponerse  carialegre  , ó 
risucfio,  dexar  el  ceño. 

DERíSION  , s.f.  Irrisión  : burla. 

* DÉRISOIKE,  adj.m.yf  Insolente, 
burlón  : no  se  dice  de  las  personas , sino  de 
sus  arciones. 

DER1VATIF,  IVE,  adj.  ( gram. ) Deri- 
vativo. 

DKRIVATION,  s.f.  Derivación  : la  de- 
ducción de  la  etimología  del  nombre.  |j  De- 
rivación : la  acción  y efecto  de  apartar  una 
cosa  de  otra,  como  el  agua  de  uu  rio  para 
formar  uu  caz.  j¡  [medie. ) Derivación  : de  la 
sangre,  de  los  htunnies.||(/mul-)DccJiuacion  : 
abatimiento  del  rumbo. 

DERIVE,  s.f.  (náut. ) Deriva,  ódriva: 
abatimiento  del.  rumbo. 

DERIVÉ  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Derivado. 
j|  (gram.)  Se  toma  como  substantivo  mascu- 
lino. , 

DKRIVER,  v.  n . (náut.)  Derivar,  ó dri- 
var,  abatirse  : decaer  «leí  nimbo  el  navio.  Ij 
Dcrívoi se , proceder,  dimanar  de... 

DÉ1UVER,  o.  Da  ivar  : apartar  una 
cosa  de  otra  , como  el  arroyo  de  una  fuente. 

* DER  ME,  s.  ni.  El  cutí»  del  hombre. 

+ DERMOLOGIE,  s.  f.  Dcrinoiogía  : 
parte  de  la  anatomía , que  trata  de  la  pial  6 
culis. 

DERNIER , ERE,  adj.  Ultimo,  prostrero. 

||  Au  denúer  mol ; lo  ultimo , ui  un  quarto 


menos , sin  reliava  , hablando  de  ventas.  || 
Mettre  la  deniiére  main : dar  la  última  ma- 
no Aúna  obra , 6 trabajo.  ||  Derniersdevoirs : 
exequias,  honras  : las  que  se  harén  á Jos 
muertos.  II  En  dernier  lien , adv.  Ultima- 
mente. |!  En  íia  : finalmente  : por  último. 

DERNIER  , s.  m.  El  último  : postrero. 

||  Ne  vouloir  jumáis  avoir  le  dernicr  : no 
ceder,  y replicar. 

DERNIÉREMENT , adv.  Ultimamente: 
de  poeo  acá ,:  no  ha  mucho  tiempo. 

DÉROBÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  deroher , 
y adj.  Hurtado  , robado.  Desaparecido  : 
ocultado.  ||  Kscalier  dérobé : esc  alera  serreta, 
cscusada.  ¡|  A baures  dérobées  : a horas  ex- 
cusadas,  á ratos  perdidos.  ¡|  A la  tlérnbée  , 
adv.  A hurtadillas  ,á  escondidas,  de  ocuito. 

*DÉROBEMENT,  s.  m.  (arquit.)  Esquu- 
dria.  ||  ante  faite  par  dérobenient : bóveda 
hecha  en  esqnadría. 

DEROBER,  v.  a . Hurtar,  desaparecer  , 
quitar  : alguna  cosa.  ||  Ratear  : siendo  casa 
de  poco  valor.  ||  (fig-)  Robar  un  pensamien- 
to, una  invención  : á otro.  ||  Quitar, defrau- 
dar : la  gloria,  el  mérito á alguno.  ||  Ocultar* 
una  cosa,  ó acción,  de  la  vista  de  alguno.  ' 
||  Quitar,  librar á alguno  : tic  un  peligro,  de 
una  persecución , etc. 

DEROBER  (SE),  v.tr.  Desoparcccrse  : 
quitarse  del  medio  : oc  y liarse  : retirarse  : 
huir  el  cuerpo  : salvarse.  Usase  de  estas  voceé 
conforme  el  caso  i)e  que  se  trata. 

* DEROCHE,  ÉF,  p-p-Y  adj.  Despeñado, 
desenrocado  : precipitado  de  una  roca. 

' DEROCHEH,  ó DKROQLEK  , t>.  a. 

Desenriscar  , desenrocar  : hacer  despeñar,  ó 
precipitar  las  aves  de  alto  vuelo  á la  caza  que 
persiguen.  j|  Limpiar  cloro,  quitarle  la  es- 
coria. 

DÉROGATION,  s.f  Derogación  : abo- 
licioq  de  una  ley. 

DÉROGATÓIRE.  adj.  m.  y f Deroga- 
torio, 

DEROGEANCE , s.  f Dcrogamicntn, 

acción  derogante  : acción  por  la  que  se  pier- 
de d fuc^dc  nobleza. 

DEROGEANT , ANTE  , adj.  Derogan- 
te : Iq  que  deroga. 

DÉROGEft  , v.  n.  Derogar  , abrogar  , 
revocar  , anular.  |J  Derogar  , degenerar  : ha- 
cer cpsas  indignas  de  su  estado. 

DÉROlDlk  , v.  a.  Suavizar  , afloxar  .• 
quitar  ja  tiesura  á una  cosa. 

* DEROM  PRE  , u.m.  ( cetrer. ) Despe- 
dazar : una  ave  en  su  vuelo. 

DÉROUGI , ÍE,p.  p.y  adj.  Descolo- 
rado . 

DÉROUGIR  , v.  a.  Descolorar  : quitar 
el  color  roxo  á algún, *1  cosa. 

DÉROU1LLK  , EE , p.  p . del  verbo 
dérouiller.  (j  Adj.  Desenmohecido  , limpio 
del  orín  ||  (Jtg.  ; Púlalo  , lunado  , dutba»- 
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tado  : dicese  de  una  persona  antes  tosca  , ó 
rústica. 

DEROUILLF.R , v.  a.  Desenmohecer  : 
limpiar  el  metal  mohoso  , quitarle  el  orín  [| 
{fig>  ) Pulir,  limar  : á una  persona  rústica  , 
tosca.  ' 

DEROULE  , ÉE,  p.  p.yatlj.  Desaro- 
llado. 

* DÉROULEMENT  , s.  m.  ( genm.  ) 
Producción  de  una  curva  , mediante  el  or- 
den v disposición  de  los  radios  de  otra. 

DÉaOULER  , v.  a.  Desurollar : extender 


lo  que  estaba  rollado. 

DÉROUTE  , s.J.  Derrota  , rota  : de  un 
cxército  . de  una»  tropas.  ||  ( fig. ) Quiebra  , 
mina,  desorden,  etc.  j|  {fig* ) Se  dice  : met- 
trr  quelqyun  enderoute:  confundir  , atur- 
rullar : concluir  á,otro  en  la  disputa. 

DÉROUl’K  , EE , p.  p.  dd  verbo  dé- 
router.  ¡|  Adj.  Desviado,  descaminado.  || 
f fig- ) Desconcertado,  aturrullado , confun- 
did.. 

DÉROUTF.R  , m.  a.  Desviar , descami- 
nar , apartar , alejar  : á uno  del  camino  qne 
llevaba.  ¡|  ( Jig . ) Desconcertar  : deslum- 
brar ; confundir. 

DERRIERE , s.  m.  Trasero  : se  dice  de 
las  personas,  y de  los  animales.  j|  { joc . ) 
Tras  , traspontín  .*  hablando  de  personas.  || 
La  trasera  , la  parte  trasera  , la  espalda  : ha- 
blando de  cosas. 

DERRIERE , prep.  Detrás. 

* DERVICHE,  s.  f.  Especie  de  danza. 
DERV1S , ó DERVICHE , s.  m.  Dcrvis : 


ecic  de  sacerdote  turco. 

DES , nrew.  de  tiempo  y lugar.  Dcsilc. 
DES  QUE.  conj.  Luego  que  , desde  el 


pnnto  que. 

des,  ( contracción  de  ln  preposición  de 
y desarticulo  pjmryl  les).  De  los  , de  las. 

DESABUSÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Desenga- 
ñado. . 

* EJÉ9ABUSEMENT,  «.  m.  Desengaño. 

DESABUSER  , v.  a.  Desengañar  : sacar 
del  engaño  , drl  error,  ó ignorancia. 

DÉSACCORD , s.  m.  DetinMo  : de- 
savenencia en  los  pareceres. 

DKSACCORDE,  ÉF.,p.  p.  del  verbo 
dcsaccorder.  j|  Adj.  Dcsaco rilado  , des- 
templado , desafinado. 

DESACCORDER  , v.  a.  Desacordar  : 
desafinar  un  instrumento  músico. 

DESACCOUPLE,  EE,  p.  p.  y adj. 
Desuncido.  ||  Desajustado  : desacoplado. 

DF.SACCOUPLER  , e.  rt.  Desum  ir  : 
quitar  los  bueyes  del  yugo.  j|  Desacoplar  , 
desajustar  : s«*parar  dos  cosas  igualen. 

DESACCOUTUMANCE,  s.  J.  (ant.) 

Desuso,  no  uso,  dcsuctud  : perdida  jJ*.-  un 
habito  , costumbre  , ó pso. 

DESACCOUTUME  , ÉE  , p.  p.y  adj. 
Desacostumbrado  , deshabituado. 


DESACCOUTUMER , i/.  *.  Desacos- 
tumbrar  , desliabituar  : hacer  pertler  a uno 
alguna  costumbre  , ó hábito. 

DESACCOUTUMER  ( SF. ) , r. 

Desacostumbrarse  : perder  la  costumbre  , el 
habito  de... 

DÉSACHALANDÉ , ÉE , p.  p.  dd  verbo 
des acfi al ande r.  ||  Adj.  Desaparroquiado  , 
desarr«litado. 

DÉSACHALANDER , i*,  a . Desnparro- 
j qniar  : «pillar  los  parroquianos  o marchante* 
a una  tienda  : desacreditarla. 

DÉSAFFOLRCHER  ,*>.«.(  náut.  ) 
Zarpar  , desaferrar. 

* DES AGENCER,  %*.  a.  IVsahñar  : des- 
componer lo  que  estaba  bien  puesto. 

DÉSAGRÉABLF,  adj.  m.yf  Desagra- 
dable : ingrato : enfadoso  : incómodo  : sen- 
sible : conforme  es  la  cosa  de  que  se  habla. 

DÉS AGREA  BLEMENT , <*h>.  S¡n  gus- 
to , «le  mída  gpqa  , con  rcptignaneia. 

DESAGRÉÉ  , ÉE,  p.  p. y adj.  Desa- 
parejado : un  navio. 

DÉSAGRÉER  , v.  a.  ( náut. ) Desapa 
rejar  : «putar  el  aparejo  , ó la  sarcia  á un 
navio. 

DÉSAGRÉER,  o.  n.  Desagradar,  dis- 
gustar : entiéndese  de  las  cosas  , y no  de  las 
personas.  IV  es»™  se  dice,  déplmre. 

DESAGREMENT  , s.  m.  Disgasto  # 
desazón  , enfado  : motivo  , ó «n»a  desagra- 
dable. j|  Fea  ges ladina , desgraciada  cata- 
dura : hablando  del  rostro  de  una  persona. 

* DESAI  RER  , v.  a.  ( cctrer.  ) Sacar  las 
aves  «le  altanería  «leí  alcáwlara , y llevarlas 
el  campo. 

DESAJUSTE,  EE , p.  p.  del  verlw  de- 
sajnster.  |j  Adj.  Desigualado  , deseompm»- 
to , desconcertado. 

DÉ.SAJLSTER,  v.  a.  Descomponer, 
desigualar  , «lesronwrtar. 

DÉSALTERE  , ÉE , p.  p.  del  verbo 
dcsa/térer.  ||  Adj . El  «pie  se  lia  apagado  , 
ó le  han  apagado  la  sed.  ¡|  Refrigerado. 

DESALTKRER,  y.  a.  Quitar,  apagar  la 
sc«l  : refrescar  , refrigerar. 

*DÉS ATVCHFR , */.  a.  Dcslcngúctar : qui- 
tarle la  lengüeta  á un  instrumento  de  ayre. 

DESANCRER. , y.  n.  Desandar  , levar 
anclas. 

D ÉS APP AREILLER  , o.  V.  De- 

parvi/ler. 

DESAPPAR1ER  , y.  a.  Desaparear  : 
Jas  palomas  , tórtolas  , etc.  descasadas. 

* DESAHÉnSSER  , V.  a.  JX«ganar  : 

quitar  el  apetito*. 

* DÉSAPPL1QUER  , y.  a.  Desaplicar: 
quitar  la  aplicación  á otro. 

-DESAPPL1QCF.R  (SK),«*.  r.  IX- 
«iplicars^*  perder  l.i  nplifarion. 

DÉSAPPOINTÉ  . l'.F  , />.  p.  del  wbo 

détappointer.  ¡[  AJj.  S'.u  sueldo  , sin  paja : 


decíase  del  oficial  ó soldado  4 quien  -sc  le 
Ualjia  quitado. 

DÉSAPPOINTER  , v.  a.  ( ant. ) Qui- 
• tar  I4  paga  á los  oficiales , y soldados. 

DEsAPPRENDRE , v.  n.  Desapren- 
der : olvidar  lo  que  se  lia  saiiido  , estudiado  , 
ó aprendido. 

DESAPPRIS  , ISE  , v.p.  de  détappren- 
dn.  ¡I  Adj.  Desainendid* , olvidado. 

DESAPPROBATEUK  , s.  m.  ( voz 
nueva.  ) Desaprobador : el  que  desaprueba  , 
ó lo  reprueba  todo. 

DÉSAPPROBATEUR  , TRICE  , adj. 

El  qi»e  desaprueba  , 6 reprueba. 

DESA PPRO BATI O.N , s.f  Desaproba- 
ción : la  acción  y efecto  de  desaprobar. 

DESAPPR0PRIAT10N  , s.J.  ( mUt. ) 

Desapropio  , abandono , renunciación  : de 
las  clisas  terrenas  , ó temporales. 

DÉSAPPROPIUER  (SKI,  v.  r.  ( mut.1 
Desapropian*  : renunciar  a los  bienes  del 
ninndo  , ó del  siglo., 

DESAPPROUVE,  EE,  p.  p.  y adj. 

Desaprobado. 

DES  APPROUV  F.R  , v.  a.  Desaprobar  , 
no  aprobar . reproliar. 

♦DESARBÜnER,  v.  a.  ( ndul.)  Desar- 
bolar. 

DESARQONNK  , EE  , p.  n.  del  verbo 
désarconne.r.  ¡|  Adj.  Sacado  de  la  silla  , ó 
de  los' estribos.  l|  ( fig.  J'am.  ) DespaUrra- 
do  , desarmado  , confundido. 

DÉSAUGONjNER  , v.  a.  Botar  , ó sacar 
de  la  silla  aJ  ginete  : hacerle  perder  los  estri- 
la». ||  [fig-  Jom.)  Aturrullar,  despatarrar, 
confundir  a otro  en  la  disputa  : desar- 
marle-   

DESARGENTE , EE  , p.  p.  del  verlio 
disargenter.  ||  Adj.  Desplateado  , quitada 
la  plata.  [I  i/‘g.  } Dcsdinerado  , sin  plata. 

DÉSARuEiSTER  , v.  a.  Quitar  la  plata 
de  una  cosa  plateada.  ||  (Jig. ) Dejar  sin 
plata  , desdingrar  á alguno. 

DESARME  , EE,  p.  p.  _y  adj.  Desar- 
mad». 

DÉSARMEMENT  , >■  m.  Acto  de  li- 
cenciar , ó despedir  un  ejército  , ó porte  de 
el.  ||  Desarme  : acto  de  desarmar  una  es- 
quadfa , ó los  navios. 

DESARMER , v.  a.  Desarmar  : uno  á 
otro  riñendo  ||  Desarmar  : quitar  las  armas 
á un  reo  , preso  , ó prisionero  ¡|  Dasarmar  : 
licenciar  un  ejercito.  ¡|  Desarmar : una  plaza, 
un  navio  ¡|  Desarmar : una  ballesta , una  es- 
copeta. ||  (fig.  ) Templar  , aplaca*  . la  có- 
lera , el  enojo. 

♦ DÉSARRIMER  , v.  a.  ( naut. ) Mudar 
la  estiva  de  un  navio. 

PESARROI  , s.  m.  Derrota  , ruina  , de- 
sorden : en  los  interese*  , ó negocios. 

DÉSASSEMBLÉ  , EE  ,p.  p.  de  dcsat- 
Mtmbler.  .|  Adj.  DesbceUo  , de*«ru>áda. 


DÉSASSFMBLER , V.  a.  Desensemblaf, 
desacoplar  , desalmar  , deshacer  : una  cosa 
que  consta  de  varias  piezas.  Usase  regular- 
mente hablando  de  obtas  de  ebanistería  , ó 
ensambladura. 

* DK5ASSOCIER  , v.  a.  y SEDKSAS- 


SOC1ER  v.  r.  Romper  : deshacer  uoa  so- 
ciedad , ó compañía  : disolverla. 

DÉSASSORT1,  1E , p.  p.y  adj.  Desps- 


rejadp  , deshermanado. 

DÉSASSORT1R , Desparejar , desi- 

gualar, deshermanar:  cosas  que  Inician  jue- 
go , ó correspondencia  con  oirás. 

* DESASSLRER,  v.  a.  Llenar  de  incer- 
lidumbre  á uno  , «obre  cosa  que  creía  se- 
guro. 

DESASTRE,  s.  m.  Desasiré : desgracia : 
desdicha. 

DESASTREUX,  EUSE,  adj.  Azaroso, 
infausto,  fatal : dícese  de  lo  que  trae  desgra- 
cias, y miserias. 

DESASTREUSEMENT  9 ad Desas- 
tradamente : desgraciadamente,  con  desas- 
tre. . 

*DES ATTRISTER , u.  a.  Desentristecer : 
quitay  ha  tristeza. 

DÉSAVAN TAGE , s.  m.  Inferioridad, 
desigualdad  : tic  una  persona,  ó de  una  cosa 
respecto  de  otra.  (¡  Perjuicio,  daño  , incon- 
veniente, perdida. 

* DES  A VAN  TAGER  , v.  a.  Quitar  á 
nno  la  ventaja  que  tenia  : dañarle  : perjudi- 
carle. 

DÉSAVANTAGEUSEMENT  , oda. 

Mal,. malamente. 

DÉSAVANTAGEUX  , EUSE  , adj. 

Perjudicial , nada  favorable  : díccsc  de  las 
cosas  que  traen , ó pueden  traer  perjuicio  , 
ó inconvenientes. 

DÉSAVEU  , s.  m.  Denegación  , desa- 
probación, retractación  : de  lo  dicho. 

DESAVEUGLÉ,  ÉE  , p.  p.  ilel  verbo 
désavcugler.  j|  Adj.  Desengañado  , alum- 
brado. 

DÉSAVEUGLER  , v.  a.  (fig. ) Abrir 

los  ojos,  sacar  de  la  ceguedad,  alumbra», 
desengañar  á alguno  del  error,  etc.  j|  Hacer 
ver  el,  error,  el  engaño,  etc.  v 

DESAYOLÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 
sai'ouer.\\Adj.  Negado, desaprobado.  ¡|  Des- 
conocido , no  reconocido. 

DÉSAVOLKR,  v.  a.  Negar  haber  he- 
cho, ó dicho  una  cosa.  |(  Desconocer,  no 
reconocer  : negar  que  sea  suya , ó que  le  lo- 
que ó pertenezca  tal  cosa  , ó bien  declarar 
no  ser  suya. 

DESUELLE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Desella- 
do, quitado  el  sello. 

DESLELLEK,  v . a.  Desellar  ; quitar  el 
sello  á alguna  cosa  embargada. 

DESEEN  DAN  CE  , *.  f Do^ideacU: 
ltuca  coDtbmada  de  uu  padre. 
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DESCEN  D ANS , s.  m.  pl.  Descendicu 
les  : posteridad , etc. 

DESCENDANT , ANTE  , s.  y adj. 
Descendiente. 

DESCENDRE,  v.  n.  Descender,  baxar 
de  un  lugar  mas  alto  á otro  mas  baxo.  ||  Ba- 
xar, entrar,  hacer  entrada  : los  enemigos  en 
un  país  ^ y si  es  por  mar,  se  dice  desembar- 
car. ||  Descender : traer  su  origen  , venir, 
proceder  de  alguno  por  sucesión  de  sangre.  || 
( fig>)  Baxar,  caer  : perder  autoridad  , po- 
der, concepto,  etc.  |j  Desee  mire  de  che  val : 
desmontar,  apearse, echar  pieá  tierra  : el  que 
va  montado.  ||  Descendre  de  curraste  : ba- 
xar, 6 apearse  del  coche.  ||  Descendre  du  ba- 
teau  i desembarcar,  saltar  á tierra. 

DESCENDRE,  t*.a.  Baxar:  poner  una 
cosa  en  lugar  inferior.  ||  Descendre  Lt  ¿¡ai de  ; 
baxar  la  guardia  , salir  de  guardia. 

DESLENDU,  LE,  p.  p.  del  verbo dej- 
cendre.  (|  Adj.  Descendido,  Laxado. 

* DESCENSION,  i./  ( aslron.)  Des- 
censión , baxa. 

DESCENTE,  s.f  Descenso,  descenden- 
micnto  : el  acto  de  descender  los  cuerpos 
graves.  ||  Baxada  , caida  , pendiente  : de  una 
montaña.  ||  Desembarco  : hablando  de  tro- 
pas enemigas.  j|  Hernia , potra  , quebradura: 
en  términos  de  cirugía,  jj  Visita  : el  acto  de 
jurisdicción  que  manda  el  juez,  ó «Secuta 
j»or  sí  mismo.  J|  A la  descente  du  enrrosse : 
al  baxar,  ó al  apearse  del  coche.  ||  A la  des- 
éenle du  cheval ; al  baxar , ó al  apearse  del 
caballo. 

* DESCRIPTIF  , IVE  , adj.  ( retór. ) 
Descriptivo. 

DESCRIPTION,  s.f.  Descripción  : nar- 
ración menuda,  ó pintura  de  alguna  cosa , ó 
oucesp. 

DÉSEMB ALLAGE , s.  m.  Dcscrabala- 
ge  : el  acto  de  desembalar  los  tercios  , ó ba- 
lotes.. 

DKSEMBALLER , u.  a.  V.  Déballer. 
DESEMBARQUE,  ÉE,  p.  p. y adj.  De- 
sembarcado. 

DÉSEMB  ARQUEMENT,*.  m.  Desem- 
barcacion  , desembarque  : acción  de  sacar  a 
tierra  lo  que  hay  a bordo. 

DESEMBARQUER  , p.  o.  Desembar- 
car : sacar , y poner  en  tierra  lo  que  esta  em- 
barcado* 

DÉSEMB ARRASSÉ,  ÉE,  adj . Desem- 
barazado. 

DÉSEMBOURBÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  De- 
•encenagado , desatascado. 

DÉSEMBOURBER , u.  a.  Desatascar, 
desatollar,  desencenagar. 

* DESEMPAREMENT,  s.  m.  Desam- 
paro la  acción  de  desamparar. 

DÉSEMPARER , p.  a. y n.  Desamparar, 
dexar,  abandonar  ; separám,  vfe  uo 

o sido. 
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DESEMPERNE,  ÉE,  adj.(„„t.)  Sin 

|>|uiua  : decia*e  de  una  llcclia  ó »aela  ain 

DÉSEMPESER  , v.  a.  Quitar  el  aderezo, 
o almidón  , a un  lienzo. 

DESEMPLF , IE , p.  ¡i.  drl  verbo  deten* 
pl¡e-\\  Adj.  Vai  lo,  desocupado. 

Dh-SEMPUR  ,*.  a.  y n.  Vaciar , variar- 
se; desocupar,  desocuparse  : dicraedc  un  co- 
fre , de  un  tonel , de  una  casa,  etc 

* DESEMPLOTOIR , *.  m.  (cetrer.)  Ga- 
rabato : con  ijue  se  saca  a las  aves  de  altane- 
ría la  Cjiroc  (rué  no  pueden  digerir 

- DESEMPOIISTER , a.  Desapuntar: 

los  piietíties  del  paito. 

DÉSEJLPRISUN1NER  , *.a.  Desencar- 
celar. 

* DÉSENCHAÍNER , v.  a.  V.  Déchal- 

ner. 

DÉSENCHANTÉ , ÉE,p.  p.y  adj.  De- 

•encantado. 

DÉSENCHANTEMENT , s.  m.  Desen- 
canto. 

DÉSENCHANTER,  p.  a.  Desencantar: 

sacar.del  encanto , ó del  embeleso. 

DESENCLOUÉ,  ¿E,  p.  p.y  adj.  Des- 
clavado , desenclavado. 

DLSENLLOUER,  p.  n.  Desclavar,  de- 
senclavar : se  dice  de  los  cañones  de  artille- 
ría. 

* DÉSEN DORMI,  IE,  adj.  Medio  des- 
pierto. 

DESENFLÉ,  ÉE , p.p.  y adj.  Deshin- 
cliadp. 

DÉSENFLER , p.  a.  Deshinchar  : quitar 
la  hinchazón. 

DÉSENFLER , p.  a.yn.y  SE  DÉSFN- 
FLER,  p.  r.  Deshincharse:  baxar  el  hu- 
mor. 

DÉSENFLURE,  s.J.  Falta  de  hincha- 

ron  : resolución  de  ella. 

* DÉSENGER , p.  a.  Desoncastar  , de- 
•arraygar : destruir  la  casta  de  vicho»,  ó ani- 
males dañinos.  ||  Déscnsjcr  un  litde  punai- 
ses  ; limpiar  una  cama  de  la»  chinche*,  hasta 
quitarlas  los  nidos. 

+DbSí!R(jRENER,  c.  a.  Desencajar  una 
cosa  de  otra  : desunir  : desgon/ar. 

DÉSENIVRE,  EE,p.  p.y  adj.  Deseni- 
briagado. 

DÉSEN IVRER , p.  a.  Desemborrachar,  * 
desembriagar  : quitar  la  borrachera 

* DESENLACEMETE,  «.  Desenla- 
zo, desenlazainiento. 

* DÉSENLACER , p.  a.  Desenlazar  : de- 
satar los  lazos. 

DÉSENNUYÉ,  ÉE,  p.p . del  verbo  dé- 
sennuyer.  ||  Adj.  Desenfadado  , divertido:  ' 
espaciado. 

DESENNUYER , v.a.  Divertir,  alegrar, 
desenfadar  : al  que  está  displicente , ó triste. 

(SE; , v.  r.  Divtuuv:, 
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esparcirse  , espaciarse  : descebar  pena  , o 
inste /.a. 

DÉSENRAYE,  ÉE,  p.  p.yadj.  Desa- 
tado., 

DESENRAYER  , u.  a.  Desatar  la  rueda 
de  un  enrruage  , después  de  buxadu  una 
cucstg. 

DESENRHUMER , u.  a.  Quitar  , o cu- 
rar el  resfriado , el  catarro. 

* DÉSENRÓLEMENT  , *.  m.  Licen- 
cia : despedí  miento.  V.  fJéscnrolcr. 

* DÉSENRÓLKR  , «.  Licenciar,  des- 

pedir : «lar  á un  soldado  su  licencia. 

DESKNROUER,  (I.  Desurromadizar  : 
quitar  á uno  la  ronquera. 

DESENROUER  ( SE)  , u.  r.  Desnrroma- 
dizarsc  : quitarse  uno  a sí  propio  la  ron- 
quera. , 

* DÉSENSEIGNF.R  , u.  a.  Enseñar  á 
uno  lo  coutrurio  de  lo  que  se  le  babia  ense- 
ñado, 

DKSENSEVELIR,  u.  a.  Deumortajar  : 

quitarla  mortaja  á un  difunto. 

DÉSKNSORCELLÉ , ÉE,  p.  p.y  adj. 
Deshfchizado. 

D ESEN SORCELLFMENT  , s.  m.  Des- 
hechizo , desencanto  : el  acto  de  quitar  los 
hechizos. 

DES  EN  SO  RCELLER , u.a.  Deshechi- 
zar : quitar  el  hechiza , ó íualcli  io. 

DfclSENTÉTÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verl>o  dc- 
sentéler.  j|  Adj.  Desencaprichado , desim- 
presionado , itcM'n^ñado. 

DÉSENTÉTER , u.  a.  Deseneaprirhnr  , 
«lesim  presionar,  desengañar  : quitar  a alguno 
de  la  cabeza  un  error  , una  manía,  una  opi- 
nión , i>na  afición,  etc. 

* DESEN  rüRTíLLER , u.  a.  Destor- 
cer : deshacer  lo  que  esta  torcido. 

* DESENTRAVER  , u.a.  Destrabar, 
desmanear  : quitar  las  maniotas  á un  ca- 
ballo. 

* DÉSENVENIMER  , u.  a . Desenve- 
nenar : sacar  el  veneno. 

* DÉSÉQUIPER  , a-  Destripular, 
despedir  la  tripulación  de  un  navio  : y tam- 
bién es  desarmarle. 

* DÉSERGO'rER  , u.  a.  ( picad. ) Hen- 
der la  uña  posterior  de  un  caballo  para  cu- 

jjfcSKRT,  ERTE,  adj.  Desierto,  desam- 
parado , inhabitado  , despoblado  , solo , yer- 
mo : ponforme  es  la  cosa  de  que  se  trata. 

OESLilT,  j.  m.  Desierto  , yermo  ; sitio 
despoblado , y solitario. 

ftÉSl'^RÍÉR»  u.  a.  Dcxar,  abandonar: 
la  tietTa  , cí  paisen  que  uno  está , ó salirse  de 
ella.  ||  Retirarse,  ausentatse  : de  una  casa, 
concurrencia,  compañía,  etc.  ||  Desertar: 
Huir  el  soldado , desamparar  sus  banderas. 

desertor  , s.  w.  Desertor  : solda- 
do fugitivo  j y 51  v»  4 campo  ó país  enemigo, 


se  llama  pasado.  j|  ( fig. ) El  que  abandona 
un  partido,  compañía,  ele. 

DÉ.SER  riON , s.  j.  Deserción  : rl  acto  y 
el  defbo  de  desertar  el  soldado,  jf  (Jar, ) Df- 
cese  : desertion  d'appel:  deserción,  desampa- 
ro de  apelación  : bocho  por  la  parte  ape- 
lante, 

DESESPERADA  ( A LA) , «fe  Á lo 
desesperarlo , tromo  un  desesperado. 

DESESPERANT,  ANTE,  adj.  Deses- 
perante : el  que  desespera.  ||  Lo  que  deso- 
pera ,_á  hace  n«*njrr  la  esperanza. 

DESESPÉRE , ÉE,  p.  p.  «leí  verbef  de- 
sespere r.  ||  Adj.  Desesperado,  furioso.  ||  Sin 
esperanzas.  j|  En  el  primer  sentido  se  suele 
usar  como  substantivo. 

DESESPEREMETE,  adu.  Desesperar 

da  mente,  furtos  ámente. 

DÉSESPÉRKR,  u.  n.  Desesperar:  per- 
der lq  esperanza  . ó las  esperanzas. 

DÉSRSPÉRÉR,  u.a.  Desesperar,  desa- 
huciar : quitar,  ó hacer  perder  la  eneran/. a. 
||  Haeer  perder  la  paciencia  , impacicutar, 
hacer  desesperar. 

DESESPERKR  (SE),  r.  Desesperar- 
se , enojarse , afligirse  con  exceso. 

DEShSPOIR,  s.  m.  Ninguna  esperanza 
falta  de  esperanza : desconfianza  de  remedie/ 
de  buen  suceso  , etc.  (|  Abatimiento  , cai- 
miento de  áuimo  : por  no  haber  lograrlo  Jo 
que  se  esperaba.  ||  So  toma  también  por  lo 
que  hace  desesperar,  ó desconfiar. 

DESHAB1LLÉ  , s.  tti.  Paños  menores, 
ropa  de  levantar.  ||  Etre  en  son  déshabilU: 
estar  sin  vestir,  en  paños  menores , cu  ro->« 
de  levantar,  de  trqpiljo.  1 

DESHABILLK , EE,  p.  p.  del  veri»  Av 
hahilfer.  !|  Adj.  Desnudado , desnudo. 

DESHA  BILLER , u.  a.  Desnudar  : mi^ 
U»r  el  vestido , ó la  ropa.  ||  Se  déshabilLr  , 
u.  r.  Desnudarse  : quitarse  ei  vestido , ó ll 
ropa.  , 

^DESHABITÉ,  ÉE,  p.  p.  Y adj.  Deslu- 

bitadp.  » 

DÉSHABITER  , u.  a.  ( pac.  us. ) Dcxar 
de  habitar  : una  cqsa,  un  país. 

DESHABITUE,  ÉE,  p.  p.yadj.  Des- 
habituado. 

DÉSHABI 1 UER  , u.  a.  Deshabituar: 
hacer  perder  el  hábito  , ó la  costumbre  qua 
se  teqia.  * 

DESHA B ITU ER  (SE) , r.  DesLM- 

tuarsr  : d^  una  cosa. 

DESUERENLA , / (for . ) Drr«  1,0. 

a los  píenos  caducos, 

DÉSHÉRilE,  ÉL,  p.  p. y adj.  Deshe- 
redado. 

DESHERÍTER  , »*.  Desheredar  : 
exclujr  de  la  herencia  mi  padre  a su  hiio 

DÉSHEURER , u.  a.  Mudar  las  horas  re- 
gulares : tanto  para  trabajar , como  pata  co- 
mer. 
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DÉSHEURER  (SE),  v.  r.  Salirse  de  la* 
b«ra*  regúlales. . 

DESHONNETE,  adj.  Deshonesto,  tor- 
pe, obsceno : dícese  de  las  cosas,  y no  di  las 
i ersonas. 

DESUONNÉTEMENT , adj.  Deshonrs- 
t ámente.  

DESHONNETETE , t.f.  Deshonestidad, 

torpeza,  olwenidad. 

DÉ8HONNEUR,  j.  m.  Deshonor,  des- 
honra : perdida  del  honor , de  la  honra.  || 

( fam . ) Se  dice  : prter  une  femme  de  ton 
tféthanneur : pedir  un  favor  á una  nruger, 
solicitarla. 

DESHONORABLE,  y mejor,  DESHO- 


NORAN T,  ANTE,  «^.Deshonroso,  afren- 

DÉSHONORÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 
déthonorer , y adj.  Deshonrado , infama- 
do. 

DÉSHONORER , v.  a.  Deshonrar  : ijui- 
tar  la  honra , honor , ó crédito. 

* DESHUMAN1SER  , o.  a.  Encruele- 
cer : hacer  perder  los  scutimcnlos  de  huma- 
nidad. 

DÉSIGNATIF,  IVE,  adj.  Dcsignaúvo , 

eepiciticantc. 

DESIGNATION  , t.f.  Señal,  señales, 
indicios  : para  denotar,  o dar  á conocer  una 
cosa  ,,ó  persopa.  , 

DESIGNÉ,  ÉE,  /».  p.  del  verbo  desi- 
gner,  y adj.  Denotado  : señalado : indicado: 
designado . 

DÉSIGNER , v.  a.  Indicar  , dar  las  se- 
llas : de  una  cosa,  ó persona.  j|  Señalarla  , 
denotarla  , darla  a conocer.  ||  Designar  : te- 
ner destinado  á alguno  para  un  cargo , ó di- 

gn*D¿SrN CAMÉRATiON,  t.f.  Desmem- 
bración- , 

♦ DESINCAMÉRER  , v.  a.  ( coz  de  la 

chancilleria  romana. ) Desruembtar,  cnagc- 
nar  : las  tierras  unidas,  ó pertenecientes  á la 
cáma¡ra  apostólica. 

DÉSIN'CORPORER  , v.  a-  Desagregar : 
separar  alguna  persona  de  un  cuerpo. 

TDES1NENLE,  t.f  (gram.j  Te 
cion  ; de  algún  caso. 

DESINFATLE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo 
dtsinfatucr,  v adj.  Despreocupado , desim- 
presionado , desengañado. 

DÉSlNrATLÉR,  v.  a.  Despreocupar, 

desimpresionar,  desencapnehar  : á una  per- 
sona engañada , errada , ínlatuada. 

DÉSÍNEECTER,  o.  a.  Dcsinficionar , 
expurgar  : algún  paiage  del  ayre  infecto.  ¡| 
También  es  dcsapestar. 

DESINFECCION  , s.  f.  Desinfección , 
expurgo : de  un  para^t  inficionado , o apes- 

DÉSIN'TÉRESSE , ÉE , p.  p.  del  verbo 
dctinláretter,  y adj.  Dcs;nt«csado.  ||  Des»* 
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pavonado  : el  que  no  obra  por  interes  y lo 
que  no  lleva  en  sí  algún  i ote  res. 

DESUNTERESSEMENT,  *.  m.  Desin- 
terés : desasimiento  de  todo  intcies. 

DÉSLNTERESSER , \».  a.  Resarcir  , in- 
demnizar : dar  una  compensación  por  lo 
que  se  pierde  por  otra  pai  te. 

DES  IR  ,i.ir.  Deseo,  aúllelo  : apetencia 
de  lo.  que  no  se  posee. 

DISIRABLE , adj.  m.  y f Deseable  : 
apetecible. 

* DÉSIRADE , s.f.  ( geogr.)  La  Desea- 
Antillas. 


da  : nna  de;  las,  islas 

DESXRE  , ÉE  , p.  p.  del  verbo  désircr , 
y adj f llevado,  apetecido. 

DES1RER , v.  a.  Desear,  anhelar,  ape- 
tecer, 

DESIREÜX,  EUSE,  adj.  Deseoso  : el 
que  desea. 

Di^SIüTEMENT , s,  m.  Desistimiento. 

DESISTER,  SE  DÉS1STER,  * r.  De- 
sislir : apañarse  de  un  intento , pretensión , ó 
demanda. 

DES  - LORS,  adv.  Desde  entonces. 

* DESMAN , j.  m.  Desmán  , ó ratón  al- 
mizclado de  Moscovia  : quadrúpedo  peque- 
ño , de  la  familia  de  los  musgaños. 

DESMOLOG1E , s.  J.  {anal. ) Desmo- 
logia,:  tratado  de  los  ligamentos. 

DÉSÜB1¿1,  \Ettp.p.yadj.  Desobedecido. 

DESOBÉ1R,  v.  n.  Desobedecer  al  supe- 
rior : no  haca  lo  que  manda. 

DESOBKISSaINCE,*./  Desobedien- 
cia, diobediencia. 

DESOBE1SSANT,  A3NTE,  adj . Deso- 
bediente, inobediente. 

DÉSOBLIGE  A M MENT,  adi».  Con  algu- 
na grosería , sequedad  , ú desatención  : de  un 
modo  grosero,  seco,  desatento. 

DESOBLIGEANCE , s.  f.  Aspereza, 
grosería , poca  atención. 

DLSOílLÍGEAftT,  A>’TE,  adj.  Aspe- 
ro , s«;eo  , nada  cortes , poco  atento. 

DESÓBLiGER,  t».  a.  Disgustar,  agra- 
viar : por  alguna  grosería,  ó desatención. 

DÚjüliSfKLl.fiF,  i.  m.  y adj.  De- 
sobstrucute  : remedio  para  curar  las  obstruc- 
ciones. 

DLSOBSTRLFR  , y.  a.  Desobstruir  : 
quitar  ¡us  obstrucciones. 

DESOCCLPAllüN,  s.f  Doocupa- 
cion ^ociosidad. , 

DÉSOGCÜPÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  d¿- 
soccup  r , y adj.  Desocupado  , libre. 

DESÜGLLPER  (SE);  o.  r.  Desocupar* 
se , desprenden*  : de  aíguu  negocio  , ó cuí- 
dudo. 

DES*  EL  V RE , EE , adj.  Desocupado , 
ocioso , boly.i /aneando. 

DÍiSc¿aA híríWE^iT,  s.  m.  Ociosidad, 
desocupación. 

DESOLAM’,  AJNTE,  adj.  Doloroso* 
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triste  : cosa  que  desconsuela  ,-quc  aflige , que 
COtitiislu.  ;J  Pesado , molesto  : si  se  aplica  á 
pcrstuuu. 

DESOLATEUR , S . ro.  Desolador , dcs- 
truiiior,  asolador. 

DESOLATION,  s.f.  Desolación , asol»* 
miento  : ruina , destrucción , estrago.  |j  Gran 
desconsuelo , aflicción  suma. 

DÉSOLÉ,  ÉE , p.p. y adj.  Desolado.  }| 
Desconsolado , afligido. 

DÉSDLER  , »*.  a.  Desolar  , asolar  : des- 
truir , arruinar,  ¡j  Desconsolar,  afligir,  con- 
tristar. 

DESOPILATfF,  IVE,  adj.  Desopilati- 
to  : lo  que  cura  la  opilación. 

DÉSOPIL.VITIN  , s.  J'.  Desopilacion  , 
la  acción  y efecto  de  desopilar. 

DESOPILÉ  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Desopi- 
lado., 

DESOPILER,  t».  a.  Desopilar  : quitar  la 
opilación.  , 

DÉSORDONNÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Dc-‘ 

«ordenado  : excesiva  : desreglado. 

DESDRDONNEMFNT,  oda.  Desorde- 
nadamente : desarregladamente : con  desarre 

glo-  . 

DESORDRE,  s.  m.  Desorden,  confu- 
sión , desconcierto , desbarato,  perturbación  , 
demasía , exceso  : conforme  es  la  cosa  á que 

* ♦’ñ'i'ísORGANISATF.UR , s.füdj.  De- 
sorgapizador. 

DESORGANISATION,  s.f.  Desorga- 
nización. , 

DÉSORGANISÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  l)r- 

•Oma  rozado. 

DESDRGANISER , v.  a.  Desorgani- 
zar : destruir  la  organización  de  trn  cuerpo 
político. 

DESORIENTÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo 
ílésorírnlf./  f y adj.  Desviado  del  oriente.  || 
( fig.  ) Desalumbrado  , alunlido  , perdí- 

DÉSORIKiNTKR , x.  a.  Hacer  perder  á 
uno  el  tino  del  oriente,  ó levante.  ||  {fig* } 
Omfnndir,  turbar  : á uno  que  no  sepa  cu 
donde  está,  ni  (pie  contextar. 

DÉSORMAIS  , atlv.  En  adelante  , de 
aquí  adelanto, 

DÉSOSSÉ , ÉE  , p.  p.  del  vcrlx>  r/.’.voj- 
ser,  y adj.  Desosado , sin  huecos  , quitados 
los  huesos  : hablando  de  carnes.  i|  Sin  es- 
pina , quitada  la  c;:pina  : hablando  de  pes- 
cados., * 

* DESOSSEMENT,  s.  m.  Desosamicnto. 
la  acción  de  desosur 

PÉSOSSER , t'.  a.  Deshuesar  : quitar 
los  huesos , ó el  hueso  : á la  carne,  ó animal 
que  se  ha  de  comer.  ¡|  Quitar  la  espina  : á un 
pcscajlo  para  comerle. 

DÉSOlRDI , IE , p.p.  del  verbo  désowr - 
Jir,  y adj.  DctiUftido,  desurdido. 


DÉSOURPÍR  , v.  a.  ( [>oc.  us. ) Destir- 
dir , desliaeci  una  tela,  destejerla. 

* DESPONSA  1 ION  ,*.t,  J.  Desposorio. 
V . ViancaUlcs , que  es  como  regularmente  se 
dice. 

* DESPOT AT , j.  m.  Estado  gobernado 
pOr  un  Déspota. 

DESPO  IT.,  s.  m.  Déspota  : el  que  go- 
bierna despóticamente.  ¡¡  Déspota  : título  de 
los  príncipes  de  Servia , y V alaquia. 

DESPO  FIQUE,  adj.  m.  y J.  Despótico; 

absoluto,  y arbitrario. 

DESPüTlv)LE>ÍENT,  adv.  Despótica* 
mente : con  d*v»potisuio. 

DESPO  1 1SME,  s.  rn.  Pc>*Hit¡smo  : go- 
bierno despótico  , poder  absoluto  , y arbi- 
tral ¡o. 

* DF-SPli  MAMON, ».  / ) Dn- 

piutiariou  : el  acto  de  espumar. 

* DKSPLAIER. , v.  a.  ( quím. ) Espumar : 
quitar  la  espuma. 

11  DESOI.  AMATION  , s.  f Escamadu- 
ra : la  acción  de  escamar  al  pescado. 

* DESROI , s.  m.  (ant.)  Desastre,  de- 
sorden. 

* DESSAIGNER,  u.  a.  Desangrar:  solo  se 
dice  de  los  pellejos  recien  desollados,  que  se 
ni'-l  -U  en  agua  para  limpiarles  la  sangre. 

DKSSAI5IR,  SE  DESSA1S1R,  r. 

Desprenderse,  desapropiare  : de  una  cosa 
adquirida. 

DFSS AISISSEMENT,  s.  rn.  Desprendi- 
miento , desapropio. 

DESSAI.SONN ER , a.  a.  Invertir:  cam- 
bia» el  ótden  en  1/is  labores  de  la  tierra. 

1 )ESS  A l .É , HE  y p.p.  y adj.  Desalado.  || 
(.*'“&•)  D ícese  ce  sí  un  aéssalé ? es  un  pe- 
rillán , un  solJastron  : se  aplica  a un  bouabre 
muy  astuto. 

DFíiSANGLER , v.  a.  Desrincliar  : qui- 
tar, ó afloxar  las  cincjias  á una  caballería 

*DESSA< >UI  É,  EF,  p.  p.  del  verbo  des- 
saouIcryy  adj.  Desempenecodo , desembo:- 
mchado. 

*DF.SSAOLEER,  u.  a. y n.  (<id¡r.)  Do- 
srmpenccar,  desemborrachar:  quitarla  vino- 
lcnetn,  ó Jos  humores  del  vino. 

DESSECHANT,  ANTE,  adj.  Desecan- 
te : lo  que  dcstra , seca  , ó en  Miga  la  liu- 
m«íad. 

DE^SECHÉ , EF , p.  p.  del  verbo  tlessc • 
cfier y y adi.  Deserado,  seco , enjuto. 

DESSÉCHEMFJNT,  s.  m.  Extenuación, 
sequedad  : de  un  cuerno  enfermo.  ||  Desa- 
güe de  un  pantano,  ó laguna  : la  acción  y 
efecto  de  «ecarlu,  ó desecarla 

DESSÉCHER  , %•.  a.  Desecar , secar  : 
enxugar.  [|  Secar  : dexar  en  seco,  ó desa- 
guar, una  laguna  , un  pozo. 

DESSEIN.,  s.  m.  Designio,  intención, 
intemo,  ánimo.  [|  Diseño,  dibnxo  : díccscdc 
k*  obra,  y del  arte.  V.  destín.  [|  A dessem 
20 
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ufo'  Pe  intento  , con  intención  , de  proposi- 
to, adiede.¡|  / dessein  de  me  Xromper: 
con  animo,  con  intención  de  engañarme.  ¡] 
Paire  une  chosc  a bon  dessein  hacer  una 
cosa  con  buena,  intención. 

DESSELLÉ , EE , p.  p.  y adj.  Desensi- 
llado : hablando  de  caballerías. 

DESSELLF.R,  t*.  a.  Desensillar  : quitar 
la  silla  á un  caballo. 

DESSERRE,  5.  f.  Usase  solo  en  esta 
frase  familiar  : diré  dur  a la  dessene , ser 
duro  para  soltar , para  afloxar  : díccse  del 
mezquino  que  repugna  pagar. 

DESSERRER  , n.  Desapretar,  afloxar, 
soltar  : lo  que  estaba  apretado.  j|  (fifi-  Jant.) 
Dlcesc : desterren  un  coup  depied , un  coup  de 
jouct , un  snu  fflet : plan  tur,  sacudir  un  pun- 
tapié, un  latigazo , un  bofetón  : ne  pos  des- 
temer  les  denls , no  descoser  la  boca , no 
despegar  los  labios,  no  hablar  palabra. 

DFSSERT,  s.  m.  Postres  : ultimo  cubier- 
to que  se  sirve  en  la  mesa  , de  frutas , dul- 
ces , pastas , etc.  Hablando  de  las  mesas  de 
corte  , ó de  luxo  , se  llama  jruit , y en  espa- 
ñol ramillete. 

DESSER^ TE,  s.f.  Sobras  : lo  que  queda 
de  la  comida  al  levantarse  de  la  mesa,  ¡j  El 
servicio  de  un  beneficio  curado,  ó de  uua 
capilla. 

DESSERTIR  , t*.  a.  Levantar  el  engaste 
de  una  piedra  preciosa. 

DESSER  VAjNT  , s.  m.  Cura  ecónomo  : 
el  que  sirve  algún  curato  por  otro.  |¡  Ser- 
vidor : el  que  sirve  un  liencficio,  ó capellanía. 

DESSEKN  1 , 1E , p.  p.  y adj.  Alzado.  || 

Deservido. 

* DESSHRVICE,  s.  m.  Deservicio  : des- 
lealtad. 

DESSERVIR  , %*.  a.  Levantar,  ó mudar 
la  mesa,  oslo  es,  los  platos,  ó viandas.  || 
Deservir  : baccr  mal  servicio,  ó mal  oficio  a 
alguno.il  Servir : un  curato,  ú otro 'beneficio, 
en  lugar  cfi-l  propietario. 

’ DESSíulVlTOKERDí,  s.f.  Beneficio : 
prebenda  que  pide  residencia  en  el  lugar  ó 
iglesia  donde  está. 

DESSICATIF,  IVE,  adj.  m.  y f.  ( t¡uím .) 
Desecativo,  desecante. 

DESSICCATION , s.f  ( quim. ) Dese- 
cación. 

DESSILLE,  EE  , p.  p.y  adj.  Abierto : 
hablando  de  los  ojos.  ( Jig. ) Desengañado, 
advertido. 

DKSStLLER,  v.  a.  Abrir  los  ojos.  || 
( fifi. ) Desengañar  , advertir  ef  error , la 

a*u«  ¡nación  , etc. 

Di  SSiN , m.  Dibuxo  : el  arte  de  d¡- 
. I Dibnxn  : la  acción  de  dibuvar,  y la 
d xatla.  ,|  Diseño,  traza  : deliueacion 

“•  lílX'R » z.  m.  Diseñador,  di- 
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DESSI1SÉ,  LE,  p.  p.  del  verbo  dessiner , 
y adj.  Dibujado,  diseñado. 

DFSSliVKjl , y.  a.  Dibuxar,  diseñar. 

DT  SSOLE  , EE  , p.  p.  Despalmado. 

DL  SSÜLER , i*,  a.  Despalmar  : una  ca- 
ballería. 

DESSOLDÉ,  ÉE , y.  p.  Desoldado  : 
quitada  la  soldadura. 

DESSOL  DER  , v.  a . Desoldar  : quitar 
la  soldadura  á lo  que  estaba  soldado. 

DKSSOUDKR  (SE)-,  v.  r.  Desoldarse  , 
quitarse  la  soldadura. 

*DLSSOÚLER,  %».  a.  (vule.)  Desam- 
)>orrachar.  J|  v.  r.  Desemborracharse  : de- 
sollar la  mona. 

DESSOUS,  adt*.  Debaxo.  ||  Dcssous  : 
abaxo.  ||  Par-<lessous , prep.  Por  debaxo, 
por  abuxo.  ||  Au-dcssous , vrép.  Debaxo, 
abaso,  menos.  ||  II  y a iteu.r  conseilfers 
au-dessous  de  fui  : dos  consejeros  tiene  por 
debaxo , ó debaxo  de  sí.  }|  Son  dfic  n’étoit pos 
au-dessous  de  3o  ans  ; su  edad  no  baxada  de 
3o  años. 

DESSOUS  , s.  m.  Lo  baxo,  el  suelo.  j| 
I.e  dessous  diin  pifié : el  suelo  de  un  pastel , 
ó empanada.  ||  Envés , reves  : de  una  tela.  [| 
( Jifi. ) Desventaja  , inferioridad  , lo  peor. 

DESSLS , adt*.  Encima , sobre.  |j  //  étoit 
tunbU  des  sus  , tantdi  dessous  : tan  pronto 
estaba  encima,  como  debaxo. 

DESSLS,  prep.  Sobre,  jj  Ci-dcssus  .-aqui 
arriba,  aqui  encima.  |j  Par-des  vus  sí|<»- 
tnas,  á mas  tle  esto.  j|  Sons  des  sus  dessous  : 
de  arriba  nhaxo,  en  confusión,  al  reves. 

DFSSUS  (LE) , í.  m.  Lo  de  encima  , lo 
exterior,  la  parte  superior.  ||  Alto,  tiple  : 
cierta  voz  cu  la  música.  ||  ( fifi. ) Superiori- 
dad , ventaja,  vencimiento  : sobre  los  ene- 
migos. ||  Le  des  sus  d une  eloffe  : la  cara  ó 
haz  de  una  tela.  ||  J.e.  dessus  d une  ¿ettre  : 
el  sobre  , ó sobrescrito  de  una  carta.  ||  f.e 
dessus  d un  fruil  : la  cara , ri  la  piel  de  una 
fruta.  ¡|  Paire  le  dessus  : discantar,  echar 
el  conti  apunto  : tocar  la  primera  parte  de 
un  concierto,  dúo,  ó trio. 

DESTIN , 1,  m.  Destino,  suerte,  hado, 
providencio. 

DESTliNíATION  , S.  f.  Destinación, 

destino  : disposición  ú aplicación  que  se 
hace  de  una  cosa  para  algún  fin. 

DESTINÉ,  EE,  j).  p.  y adj.  Destiuado. 

DESTINE E , s.  J.  Destino  , suerte,  for- 
tuna. j|  Signo,  estrella  : bablatidq  vulgar- 
mente. 

DESTINER , v.  a.  Destinar,  señalar, 
aplicar  : una  cosa  para  algún  fin. 

DESTÍN ER  , v.  n.  Determinar  : resolver 

hacer  tal  ó tal  cosa. 

DESTITUABLE , adj.  m.  y f.YA  que 
puede  ser  depuesto . ó removido  de  un  oüciu  j 
oque  tiene  un  cargo  amovible. 

DESTIITÍE,  ÉE , p.  p,  del  verbo  des- 
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tituer,  y adj.  Privado  de  oficio  , depuesto , 
aprado. 

DESTITUER , #*.  a.  Privar,  apear  : de 
algún  empleo  , ó cargo. 

DKSTITÜTIOW ♦ s.  f Privación,  depo- 
sición : de  un  oficio,  cargo  , etc. 

DFSTR1ER  , s.  m.  (ant. ) Caballo  : de- 
cíase del  caballo  de  mano,  que  se  llevaba 

Cara  la  batalla  , torneo,  ú otra  función  pu- 
lirá. 

DFSTRUCTEUR  , s.  tu.  Destruidor  ,* 
asoiador. 

DESTRUCTTBILITE , s.f  Dcstructi- 
bilidad  : calidad  de  lo  que  se  puede  destruir. 

DESTRUCT1F,  IVE,  adj.  Destructivo  : 
lo  que  dcstruve. 

DKSTRL’CnON  , r.  f Destrucción  , 

total  ruina  , asolamiento. 

♦ DÉSUDATION,  j.  f (medie. ) Sudor 
copioso. 

DÉSUÉTUDE , s.  f Desnetyd  , no 
uso  : dices»?  de  las  leyes.  ¡|  Tomber  en  dé - 
suétiuJr  : perder  el  uso. 

* DÉStóÉTEUR,  r.  m.  (ant.)  Saltarín 
que  pasa  fie  un  caballo  á otro. 

DESUNI , IE , p.  p.  «leí  verbo  désurtir, 
y adi.  Desunido,  disgregado,  separado. 

DESUNION,  s.  f.  Desunió^,  disgrega- 
ción , separación  : de  las  cosas  «pie  estaban 
unidas  , y formaban  un  tod«j , ó un  cuerpo 
solí). , 

DESUNIR , a.  a.  Desunir  , disgregar  , 
separar  : una  cosa  de  otra.  ||  ( fig. ) Desunir, 
desavenir  : poner, en  discordia. 

DÉXACHÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  déta- 
eher,  y adj.  Desatado , «Irsprcndido , des- 
clavad»» , etc.  (|  Destacado.  ||  (jfig. ) Desasido , 
despegado  , desaficionado. 

♦DF.T  ACHK  - CHAÍNE  , s.  m.  ( art. ) 
Tronobacadcnas  : fuego  ó petardo  para 
rontr  «rfts. 

D'ÉTACHEMFNT,  s.  m.  Destacamento  : 
/íc  tropa , de  soldados.  ||  ( fig. } Desasimiento , 
dí’satygo  , desinterés  , desafición. 

DÉTACHER , u.  a.  Desatar,  despegar, 
desprender,  «leiuwir  , desclavar,  descolgar  : 
lo  que  estaba  aludo , pegado  , prendido , 
asido,  clavado,  colgado.  i|  Separar,  des- 
membrar, desunir  : tina  e«wn  de  otra  c«»n  la 
qual  fonnaba  un  todo  , ó un  solo  cuerpo.  {| 
Destacar  : tropa,  ó partida  «le  soldarlos,  jj 
'Limpiar  : sacar  los  manchas  de  un  vestido, 
tela  ♦ etc.  ||  ( fig. ) Apartar  , desapegar  : de 
alguna  opinión,  ó pasión.  ||  Desaficionar, 
desapasionar  , desenamorar  : quitar  á uno  la 
afición  ó amor  á alguna  cosa. 

DÉTACHER  (SE),  w.  r.  Desatarse, 
deshacerse.  H Destacarse  : apartarse  de  nu 
cuerpo, de  tropas.  ¡(Desaficionarse. 

* DÉTACHEUR , s.  m.  Quitamanchas. 

V.  Dégraixscw. 

DÉI’AIL , s.  m.  El  por  menor , rela- 


ción , ó descripción  circunstanciada  , indivi- 
dual , ó menuda.  ||  Hommr  de  détail  : el 
qur  entra  en  el  por  menor  * en  todos  loS 
particulares  de  la*  cosas,  jj  raire  le  détail 
dfun  siége , d'un  combata  etc.  : referir, 
contar  con  unías  sus  circunstancias , ó con 
indis  ¡dualidad,  un  sitio  , una  batalla  , etc  i| 
Kn  detail,  a di*.  Dicvse  : vendré  6 acheter  en 
détail : ven«l«*r  ó comprar  -Mir  menor , p«>r 
menudo  , pieza  por  pieza , Ge  uno  en  uno.  || 
( fig. } Dícése : racontcr  une  kistoirr  furt  en 
datad  : contar  un  lirét«»ria  muy  menuda- 
mente, con  todas  sus  ctrcustancias,  con 
toda  ¡ndivid  jalidad. 

DÉTAILS,  s.  m.  pl  Por  menorcffpar- 
licularidudes  : circunstancias  : menuden- 
cias. 

DETAILLÉ , EE , p.  p.  dd  verbo  dé- 

taillerj  y adj.  Desmenuzado,  dividido  cr» 
muchas  partes.  ||  Vendido  por  menor,  ó por 
menudo.  ||  ( fig. ) Circunstanciado , Indivi- 
duado , ó individual , especificado. 

DETAILLER  , v.  a.  Vender : despachar 
por  menor,  ó por  menudo ; ó sea  por  piezas, 
j «artes , ó porciones.  i|  (Jig . ) Referir  : contar 
por  menor , por  partes  , parte  por  parte , una 
cosa  : individuarla  , especificarla , particula- 
rizarla. 

DÉ  TAILLEUR , r.  m.  Mercader  de  por 
menor , mercader  «le  tienda  , tendero. 

DETAI jAGE  , s.  m.  La  acción  de  reco- 
ger los  géneros  que  se  habían  puesto  á la 
vista., 

DETALE,  EE,  p.  p.  Recogido,  encer* 
rada  ; hablando  de  géneros. 

DKTALER , a.  a.  Recoger  las  mercade- 
rías , quitar  el  puesto , cerrar  la  tienda  : en- 
tumiese en  las  ferias  y mercados. 

DEíf  ALER  , v.  n.  (jam.)  Afufarse  , to- 
mar el  pendil,  escaparse. 

DÉT  A fJNGUEn , a.  n.  (ndut.)  Desta- 
lingar  : desamarrar  el  ancla , quitarle  el 
cable.  , 

* DÉT  APE,-  ÉE,  p.  p.  ( art. ) Destapado  : 

el  canon. 

* DÉT  APER , v.  a.  Destapar,  quitar  el 
tapón  : se  entiende  á un  cañón  , para  dis- 
parar. 

DÉTEÍNDRE,  a.  a.  Desteñir,  quitar,  ó 
hacer  perder  el  color  : á una  cosa. 

DÉTEÍNDRE  ( SE ) , v.  r.  Desteñirse  , 
perder  el  color  una  tela. 

DKFEINT,  E1NTE , p.  p.  del  verbo  dé - 
teindre  , y adj.  Desteñido,  perdido  , ó co- 
m ido,  el  colqr.  , 

DÉTELÉ,  ÉE , p.  p.  y adj.  Desuncido , 
qUÍta«lo. 

DÉTELER , v.  a.  Desuncir , soltar  : los 
bueyes,  ó las  muías  del  arado,  de  la  carreta. (| 
Quitar  los  caballos  ó muías  de  un  coche  : 
quitarlas  fiel  tiro. 

DÉTENDRE , v.  a.  Aflorar,  soltar  : lo 
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que  estaba  tírame.  |[  Descolgar  : nna  «ala , 
una  rama  , una  tienda  , ele. , quitar  le*  col- 
gad ti  ¡a*. 

DKTKND8,  UE , p.  /»•  del  verbo  dc- 
tendre , v adj.  Descolgado»  sin  «olgadura.  || 
Suohp,  floxo  : soltado,  alionado. 

DE  TEN  IR,  a . Detentar,  retener  uno 

lo  que  no  es  suyo  : dlcesc  en  lo  forense.  |( 
Detener , tener  detenido  en  la  cama,  ó en  la 
cárcel  : una  ubunedad,  ó la  justicia.  Pero 
en  este  sentido  se  usa  rcgu!ami«itc  solo  cu 
el  participio  pasivo , efTü  dcLenn, 

i)¿|>jS Tr, , s\  J.  Fiador  : de  una  llave 
de  fCfectn , etc. 

pWfcNTEU!»  , I RICE,  {Jlr.)  De- 
finíffl : el  que  te  tiene  una  cosa  que  no  le 
¿pertenece. 

DETENTION , s.f.  Detención , prisión , 
arfeslo.  ;)  Rjrtenoion,  ncupacidli  : posesión 
iiegi  ijma  de  una  cosa. 

DllTENU  , UE,  p.  p.  y adj.  Detenido  , 
preso.  )|  Retenido, 

DETERGE , EE , p.  p.  del  verbo  iléltr- 
gev.  v adj . Limpiado,  limpio. 

M>ÉTERGENT, ENTE,  mlj.  (medie.) 
V.  Dtíersif. 

DETERGER  , v.  a.  ( medir.  ) Limpiar  : 
una  llaga  , los  inte*! ¡nos  , etc. 

DÉTÉRIORATION  , 5.  f Dctcriora- 
ridn  : daño , y menoscabo  que  recibe  alguna  , 

DÉTÉRIORÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  de- 
teriore r,  y adj.  Deteriorado , desmejorado  , 
monosca}>ado. 

DÉTÉRIORER,  v.  a.  Deteriorar,  des- 
mejorar : dañar  ó menoscabar  una  cosa. 

DETERMINANT  , ANTE,  adj . Detcr- 
minante  : lo  que  determina. 

DÉTERM IN AT1F , IV  E , adj . ( gmm. ) 
Detrvminativo , determinante. 

DKTERMIjNATION  , «.  f,  Determina- 
ción ; decisión  : Resolución. 

DETERMINÉ,  s.  m.  Usarlo,  temerario, 
arrojado.  . 1 

DETERMINE,  EE,  p.  p.  del  verbo  dé- 

terminedy  y adj.  Determinarlo,  decidido , 
resuelto.  ||  Arrestarlo  : enutia  los  peligros,  y 
dificultades.  [|  Deciar  arlo  : persona  duda  ir 
algún  vicio,  ó pq&inn. 

DETERMÍNEMENT  , adu.  Determina- 
damente : decisivamente.  ¡|  Expresamente  : 
positívameule.  j{  Osadamente  : resuelta- 
mente. 

DETERMINER  , V.  a.  Determinar , re- 
solver : lo  que  se  lia  ríe  hacer.  ||  Señalar  y 
deputar  alguna  cosa  para  algún  electo.  || 
Resolver  la  indiferencia  de  alguna  perso- 
na. , 

DÉTERRE,  EE,  p.  p.  jr  adj.  Desen- 
terrado. 

DÉTERRER , v.  a DescniciTar , exhu- 
mar : sacar  un  cadáver  de  ia  sepultura  , ó 


sepulcro.  j|  {'fis. 0 Desenterrar  : descubrir  lo 
que  estaba  oculto,  ó escondido. 

DÉTERS1F , IVE , adj.  (medie. ) Deter- 
gente. 

DÉ  TESTARLE  , adj.  m.  y J.  Detesta- 
ble , gxéc  rabie  , abominable. 

DKlTSTABLKMKIirr , ad».  Maldita- 

rnente,  indignamente,  maíiTiiiiaiuentc  : así 
ilí»:e : chantar  9 écriro , danser,  etc. , déles- 
tahfement  : cantar,  escribir,  bavlar,  etc., 
malditamente. 

DÉTES  TATION  , s.  f.  Detestación  , 
execración , aUmmiaciun. 

DÉTEbTÉ , EE , p.  p.y  adj.  Detestado, 
aluminado. 

DETESTER,  v.a.  Detestar,  abominar, 
aborrecer. 

* DKTIGNONNEft  , v.  a.  Destocar, 

quilajr  el  tocado  ^ pero  con  violencia  y rabia. 

DE  TÍRE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Estirado. 

DKT1RER , v.  a.  Estirar  : la  ropa.  j| 
Dilatar,  entender. 

DKi’ISE , EE , p.  p.  y adj.  Desatizado  : • 
el  lncgo. 

DETISER , v.  a.  Descomponer  la  lum- 
bre , esto  es , la  leña  , ó los  palas  , para  que 
no  ardan. 

DÉTONATION , s.  j.  ( quirtu  ) Deto- 
nación : inflamación  violenta  y súbita  con 
el  tren  i to’. 

DE TONNER  , v.  n.  Desentonar , ó de- 
sentonarse : el  que  canta.  |J  (7*#. ) Disonar: 
no  conveuir , no  guardar  proporción  una 
cosa  con  otra,  ¡j  ( quiñi.  ) Inflamarse  súbita* 
iiíviUj:  , y con  mucho  estrepito. 

DÉTORDRE , V,  a.  Destorcer  : des- 
lían v lo  torcido.  ||  Se  détordre  le  pied  : le 
hras  ■ torcerse  un  pie,  un  brazo. 

DETORQLÉ,  ÉE  , p.y  p.  adj.  Tor- 
cido ; violentado : violento. 

DÉTORQLER , v.  a.  Torcer  ,•  v ¡olen- 
tar  : un  posage  , un  texto  , dándole  un  ícu- 
tido  contrario  , ó diverso. 

DETORS  , ORSE , p.  p.  do  détordre : 
v Oili,  Destorcido. 

' DE  TORSE  , V.  Entorte. 

DÉ  rOR'TILLÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Des- 
torcido , desenroscado  , desenrededo. 

DETORTILLF.R,  y.  a.  De*  :n  rosear , 
dcrtcn  rctlar  , ilesen  torcí  jar  , y también  des- 
torcer. 

* DETODPER  , v.  a.  Destapar  una  va- 
sija , cuyo  tapón  es  de  estopa.  ||  Desencapo- 
tar las  orejas. 

11  DETOUPILLONNE  , ÉE  , p.  Es- 
camondado, enlresat  ido. 

* DÉ'TOÚPILLONNER,  a.  a.  Escamon- 
dar , entresacar,  quitar  las  rautas  inútiles  á 
los  n«tran|os. 

DÉTODR , s.  m.  Vuelta,  rodeo,  re- 
codo , revuelta.  |J  ( fig.  ) Rodeo , tergivei- 
sacion,  subterfugio. 
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* DÉTOURBIER , s.  m.  Ob*úcuk>,  im- 

peilizpento. 

DETOUKNÉ , LE,  p p.  y adj.  Des- 
viado , apartado. 

DETOGRNER  , v.  a.  Desviar , apartar  , 
echar  á un  lado  : hacer  torcer  el  camino , ó 
la  dirección.  ||  Quitar  del  medio  , desapa- 
recer, ocultar  : hurlar  alhajas,  electo.  , 
bienes , dinero.  ¡|  ( Jig. ) Torcer,  tergiversar : 
una  lev , una  cláusula  , un  texto.  ||  ( id. ) 
Desviar  , disuadir  : á uno  de  la  intención que 
tiene.  ||  ( id. ) Estorbar , distraer  : ¿ uno  de 
algún  trabajo,  ú aplicación. 

DETOURNER , v.  n.  Sorcer  el  camino , 
echar  á un  latió , desviarse  , «levar  el  camino 
roclo, 

DETOL'RNF.R  ( SE ) , v.  r.  Desviarse  , 
apartarse  : del  camino  derecho  , ó de  un 
asunto. 

DÉTRAOTER  , v.  n.  Detractar  , disfa- 
mar : quitar  el  crédito  á alguno  en  la  con- 
versación. 

DÉTRACTEUR  , s.  m.  Detractor,  dis- 
famado! , murmurador. 

DÉXRACTION  , t.f.  Detracción  , trmr- 
mnraeion,  maledicencia,  disfamaciou. 

DÉTRANGER,  v.  a.  Espantar  : quitar 
los  aníllales  que  perjudican  á las  plan- 
tas. , 

DÉTRAQUE  , EE  , p.  p.  del  verbo  tic- 
traquer , y tul].  Decompuesto  , desconcer- 
tad».. [j  ( fig. ) Desreglado',  relaxado. 

DKTRAQÉ’ER  , i».  a.  Descomponer  , 
desconcertar  , ectpr  a perder  : qnalquier 
artificio , «romo  un  relox  , ú otra  maquina. 
II  ( fig. ) Desreglar  , echar  á perder  : a una 
pe iso n i en  sus  costumbres. 

DE  l'REMPE , s.  f Pintura  al  temple 
ó de  aguazo.  ||  Coulenr  endétrempe  : agua- 
da. II  ( fig.ftim.  ) Se  dire  : mariageen  tl¿- 
trempr  : matrimonio  por  detrás  de  la  iglesia, 
amaqcchamientp  so  color  de  casamiento. 

DÉTUKMPE  , KE  , p.  />•  del  verbo  dc- 
trcnqter,  y tul).  Remojado  , humedecido.  j| 
Dest*;inplado.  [I  Apagullo. 

DÉTREMPER  , v.  a.  R*nojar  , hume- 
decer , empapar.  |¡  Destemplar , quitar  el 
temple  : al  acero.  J|  Apagar,  malar  : la  cal, 
el  yepo. 

DETRESSE  , s.  f.  Angustia  , apuro  : 
aflicción  d«d  ánimo. 

♦ DETR1ER  , s.  m-  ( ant. ) Caballo  ó 
muía,  de  mano. 

DEXIUMENT  , »■  n.  Detrimento  , da- 
0o , menoscabo  , perjuicio. 

* DE1RIPLER  , u.  a.  ( milic.  ) Abrir 
filas  : formar  á filas  abiertas  : «piando  mar- 
cha ima  tropa  á tres  filas  cerradas. 

DETROIT  , s.  m.  Estrecho  : dícese  del 
brazo  de  mar  entre  dos  costas  opuestas.  (| 
Angostura  : entre  montañas.  j|  Distrito , ju- 
risdicción* V.  DistricU 


D ¿TROMPÉ  , KE , p.  p.  y adj.  De- 
tem^Bado. 

DÉTROMPER , u.  a . Desengañar  , sa- 
car del  eiTor. 

DÉTROMPER  (SE),  »*.  r.  Dcsenga- 

DITRÓNÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Dos- 
tronado. 

DÉrRÓ!\ER,  i*,  .a.  Destronar. 

DETROLSSÉ , EE , p.  p.  dei  verbo 
th:ü  ni¿ser,  y adj.  Parada  la  ropa  , suelta 
ó carda  la  falda  : d^«*ogída.  })  (Jig.  ) Sa- 
queado , limpiado , robado  : en  un  camino. 

DÉTROUSSER  , a.  Baxar  , soltar  , 
dexar  caer  : le  ropa , la  falda  , la  cola  de 
todo  vestido  talar  , ó rozagante. 

DÉ PROl*  SSEL R , s.  m.  ( ant.  ) Saltea  > 
dor  ladrón  de  caminos. 

D1TRLIRE , v.  a.  Destruir,  arruinar: 
los  edificios  , las  familias  , loa»  estados  , etc. 

II  ( fio • ) Destruir,  deshacer,  desbaratar : 
un  argumento , etc. 

DÉTRUIT , ITE,  p.  p.y  adj.  Destrui- 
do. 

DETTE , s.f.  Deuda  , dehito  : cu  tién- 
dese de  intereses,  jj  (Jig-)  Deuda,  obli- 
gación : todo  lo  que  uno  debe  hacer  poc 
cortesanía,  ó buena  correspondencia. 

DEDIL  , s.  m.  Duelo  ; por  una  muerte, 
perdida  , ó calamidad.  j|  Duelo  : el  concurso 
de  parientes  y amigos  que  asisten  á la  casa 
del  difunto , ó á su  entierro.  ||  Luto  : el 
vestido  uegro  que  traen  en  señal  de  dolor 
los  párteme*  de  un  muerto. 

DEL’TÉRO-CANOINTQLE,  adj. 
Deutcrocanóniro  : libio  fie  la  sapada  escri- 
tura pmsin  en  el  canon  después  de  los  otros. 

DfcUTEftO?iOME , s.  m.  Dcuutouo* 
mió  : uno  de  los  libros  canónicos. 

DEÜX  , adj.  y s.  Dos  el  número  que 
duplica  la  anidad. 

DEÜX  A DEUX,  atlv.  Do*  ¿«los  1|  A 
deitx  fots  ;*de  dos  veces.  ¡|  Regmtler  entra 
deujc  ye  ujc  ; mirar  de  hito  eu  hito  : lixar  á 
uno  con  la  vista. 

DEUXJÉME , mi),  m.  y /.  Segundo 
segunda. 

DEUXIÉMEMENT,  ad».  Secundaria* 
ment**,  sepindo , en  scgumhi  lugar. 

DÉVALER  , «*.  a.  y n . ( *ulg- ) Bazar, 

descender. 

DÉV ALISÉ,  ÉE,  p.p.  del  verbo  c/c- 
valúcr,  y adj.  Dethal  j ;do  , despojado,  sa- 
quearlo. 

DÉVALISER  , v.  a.  Desbaüjar , «tes- 


tado. 

DEVANCER  , ►*.  a.  Adelantarse  : tomar 
ó ganar  la  delantera,  jj  Ir  delante  , ponerse 
delante  : preceder.  j|  (fí§-  ) Aventajar  , c\ 
ccdci : á ouo  na  elcUtdio,  aplicaowjt,  cié* 
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DEVANQER  , 1ÉRE  , suhi  Ame- 

ecsor,  Oia  : en  algún  empleo,  ó dignidad , 
ele. 

DF.VANCIERS  , s.  m.  pl.  Antepasados, 
predecesor es  , abuelos. 

DF.VAN! , odv.  Delante  : enfrente.  |j 
d-dev/wt  : fie  antes,  antes  de  ahora  , pre- 
ceden'.emente. 

DEV  AIS  T , /irrp.  Delante  , ante  , en 
presencia.  |j  A u-^  levan  t : delante  , ai  en- 
cuentro. ||  AUer  au-devant  de  quchpi  un  : 
«alirle  ul  encuentro,  ¿recibirle,  a esperarle. 

||  (Jíq.  ) Precaver  , prevenir : una  dificultad. 
Objeción  ,clC. 

DEVAIST  (LE),  s.  ni.  Di  delantera.  || 
De  va  ni  d ante l : frontal  de  altar.  ,j  l.e  dti- 
vant  A un  lagis  : la  parte  interior  , ó el  fron- 
tis de  una  casa. 

DEV  ANTIER , s.  m.  ( étnt . y i*ulg.)  Man- 
dil , devantal  : que  llevan  las  mugeret  co- 
munes. 

ÜEVANTIÉRE,  s.f.  Vestido  de  mnn-  I 
tarde  una  inuger,  hendido  ó abierto  por 
detrás. 

* DEV  ANTURE  , s.f.  Delantera  : de  un 
pesebre , He  una  la  trina  , de  un  sillico. 

DEV  ASTA  PEUR,  TRICE,  adj.  y s. 

Devastador  : el  que  devasta  un  país. 

DEV  ASTATÍON  , *.  / Devastación  , 
desolación. 

DÍA  ASÍ  É , ÉE  , p.  p.  del  verbo  devas- 
ta' , v adj.  Devastado,  desolado,  asolado. 

DEV  ASTER  , v.  a . Devastar  , desolar  , 
asolar  un  pais. 

* DEV  ELOPPABLE  , adj.  (geom. ) F- 
voluble  r curva  que  puede  evoí-erse. 

DEV  El íOPPE  , EE , p.  p.  de!  verl>o  dc- 
veloppt-r  , y adj.  Desenvuelto  , descubierto. 

* DEV  ELOPPÉE , s.J.  (georn.)  Evolu- 
ta  : de  una  curva. 

DKVELOPPEMENT,  s.  m.  Dcwub.i- 

mionio  , luamtesUu  ion  : el  acto  y electo  de 
descubrir  , ó descubrirse  una  gxsa  que  csut- 
ba  cerrada  , o odiada.  Tiene  mas  uso  cu  el 
semítjn  moral  , que  en  el  físico. 

DEV  ELOPBÍ  R , »•**  a.  Desenvolver, 
dcs.u rollar  , descoger  , abrir  : lo  que  está 
envuelto  , rollado  , ó cerrado  cotí  alguna  cu- 
bierta. ||  Brotar  : baldando  de  raicea.  j| 

( gtom.  ) Sacar  la  evobiude  una  curva,  ¡j 
( fig.  ) Descnccrinr  , descubrir,  poner  en 
claro  : lo  oculto , lo  misterioso  , lo  profun- 
do, etc. 

DÍA  EI.OPrER  SE),  v.  n.  Extenderse  : 
desplega! se  las  tropas. -jj  Aclararse  un  asunto. 

|l  Ore»» y». ) I.vülvme  uní»  curva. 

ÜFA  ENIR  , v.  n.  Empezar  á ser  una 
cosa  dive, .«a  de  lo  que  era  : liaccisc,  ponerse, 
volverse  diferente  : pasar  de  un  estado  ó 
condición  á otra  : convertirse,  venir  á pa- 
rar , reducirse  a olio  predicamento.  Ij  Exeni- 
p!o*  ; les  censes  devuennent  rouges  ct»  mú- 
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risiant : las  cerezas  «tupieran  ;<  tomar  color 
qiiaudo  maduran.  |j  Devenii  riehe  , puuvt  t , 
puissant  : hacerse  rico  . pobre  , poderoso.  |j 
On  de  ti  en  t saga  anee  lago':  con  1.»  edad  s *i 
vuelve  uno  cucado.  ¡I  iV (tus  ne  songenHs  y»s- 
nniis  a ce  que  wms  Aevitndrons  apres  la 
mnn  i no  pensamos  que  será  cíe  nosotros 
desput  í.  de  muertos.  |l  Devenir  uuugre , 
§rus  . posarse  flaco,  gorilo.  \\Jlest  si  gweur9 
<pi  il  ne  sait  /pie devenir : es  tan  pobie  , que 
no  sabe  que  hacerse.  j|  Devenir  de  madre  vd- 
leí:  pasar  de  amo  á criado.  ||  Que  devene  t- 
vous  ? ¿que  se  hace  vmd.  ?| \Je  nesais  que  de- 
viendra  evite  ojjigfre : no  se  en  que  parará,  ó 
vendrá  á parar  este  negocio.  ,|  ll  veut  ctru 
heureux  , mais  il  ne  sait  le  devenir  : quiere 
ser  feliz,  y uo  sabe  serlo,  ó conseguirlo.  || 
Que  sont  devenues  tnnt  de.  ric  ¡testes  ? 
¿ que  se  hicieron  tanta»  riquezas  ? ¿ que  fue 
cíe  ellas?  (|  Qn’esi  devenu  un  tcl  r ¿que 
se  lia  herbó  de  fulano. 

DEVEN!  ER  , v.  a.  ( náut.  ) Poner  Jas 
velas  en  calzones.  ¡(  Recoger  v disponer  bis 
velas  de  modo  que  solo  lomen  viento  en  las 
relingas. 

DE\  íJNU  , UE , p.  p.  del  verbo  </<  ■venir 
en  loólas  sus  mndi(JciH.Í9uc. 

DÉVEHGOKDE,  EK  , nlj.  { f„m . ) 

Desojiarlo , descucndo  , sin  vnv¡i(.nn. 

DEVKHGÜN  DEll  ( SE ),  . •lVnlcr  I.» 

vergiienra  . llevar  una  vida  relaxada. 

* DE\  EROUU.Ui , Des.  •erro jar  ; 
quitar  «'1  cerrojo  a una  puerta. 

DEVERS , prép.  de  tug.  lí.’.cia  tal  paite , 
tal  país  , ele.  j|  vjvnir  , reteñir  pur-ilevers 
soi  : tener  en  su  poder. 

DEV  ERS  , ERSE , adj.  Diplomarlo  , 
desnivelado,  inclinado  : lo  que  no  esta  á 
plonjo. 

DEVERS E , ÉE  ,p.  JI.  y adj.  Inclinado, 

desviado.  ||  JjCis  dé  verte : madera  iKuiieada, 
uEbcada. 

DEVERSER,  v.  n.  Inclinarse,  caer, 
hacia  dentro , ó afuera  : lo  que  debía  csi.tr 
a plomo. 

DÉVFJuSUJR  . s.  rn.  Fn  los  molinos  de 
agua  es  D veniente  por  domle  sale  el  so- 
brante , qoamlo  ].<  canal  está  llena. 

DÉ v E I IR  (SE),  v.  i*.  Despojarse,  qui- 
tarse la  ropa  , c|  vestido. 

DEV  ETISSKMENT  , s . m.  (for. ) Ce- 

*¡on  ,,  renuncia  : de  bienes,  de  posesiones. 

DEVETU,  LE,  p.  p.  y adj.  Desuu- 
dudo.,  sin  vestido,  quitado  el  vestido. 

DEVIATION  , s.f.  Rodeo  , sesgo  : que 
seiia  por  no  poiler  pa^ar , ó ir  via  recta.  || 
Extravío.  , 

DEV  IDE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Devanado. 

DÍA  IDER , v.  a.  Devanar  : hilo  , seda  , 
algorlon , etc. 

DEVIDELR  , EUSE,  r.  m..y  f.  Dava- 

uador  , devanadora. 
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. DÉVTDOIK  , s.  tu.  Devanadora  , ai  ga- 
llillo, ¿.u  ja  : para  devanar. 

DÉVIER , v.  n.  Desviarse  , separarse  : 
del  camino  derecho.  |¡  Extraviarse. 

DEV  IN,  s.  m.  Adivino,  agorero.  || 

( fatn. ) Adivinador  : el  que  descubre  ó a- 
c ierta  c*l  sentido  obscuro  , oculto  , ó minu- 
tado de  una  ro»a. 

DEV1NER,  »'.(/.  Adivinar,  pronosticar, 
jj  Adivinar,  acertar  : descubrir,  contar  lo 
oculto. 

DEV  1NKRFSSE  , s.  j.  Adivina  , adivi- 
nadora : vaticinadora. 

DE  VEN  EUR , í.  m.  Adivino:  vaticina- 
dor. 

DEVIS  , s.  7/1.  ( anL  ) Plática  , confabu- 
lación : conversación  , coloquio  familiar. 

DEVIS,  s.  m.  Cuenta  pormenor,  que  ha- 
ce un  aupó  Icelo  de  los  gastos  necesarios  pa- 
ra una  obra.  , 

DEV1SAGÉ,  ÉE , p.  p.  y <u1j.  Ara- 
ñado. 

DEVLSAGER,  V.  a.  Desfigurar,  arañar, 
señalar : la  cara  cou  las  uñas. 

DEVISE,  s.J.  Divisa  , empresa  : y tam- 
bién el  mole  ó lema  de  ella. 

DEVISKR,  v.n.  ( uní . ) P1  atiem  : con-  I 
fabulgr  familiarmente. 

DÉVOlKMEiST , *■  m.  Fluxo,  despeño, 
desate,  de  vientre : cursos. 

DÉVOILÉ,  ÉE , p.  y.  y adj.  Manifies- 
to: quitado,  ó abado  el  velo. 

D É V Oi LEMEPÍT  , s.  m.  ( fij*% ) Descu- 
brimiento , manifestación  : de  Inoculto  , se- 
creto,, disimulado. 

DÉVOILER,  v.  a.  Quitar,  ó fichar  el 
velo  : d ícese  solo  de  las  monjas.  |J  ( /*£. ) 
Descorrer  el  velo:  descubrir,  hacer  patente , 
lo  oculto , reservado , disimulado. 

DEVOIR , s.  m.  Deber,  oficio:  la  p rojo  a 
obligación  que  impone  ú uno  sn  honor*  su  ' 
conciencia,  y el  cumplimiento  de  su  cargo,  1 
ú estado.  1 1 Derniers  dvvtnrs  : olwequ ¡as : hon- 
ras funerales  que  le  hacen  a un  difunto. 

DEVOIR,  a.  Deber : estar  obligado  á;.. 

||  Deber  á...  tener  alguna  d'-u'la  con...  ser 
deudor  de...  |i  Haber  de  ser,  de  queda.  , de  su- 
ceder, de  hacer,  etc.  : ex.  il  doit  etre  bien 
contenta  ba  de  estar  muy  contento,  ó bien 
puede  estar  contento  : nous  devans  tota 
rnourjr.  todos  hemos  de  morir. 

DÉVOLE  , s.  /¡  Capote:  *m  el  juego  de 
n ivpcs.  ||  (fig.  yfttm. ) Dicese  . fait  e le  de- 
vale ser  uno  solo  de  so  parecer’. 

DEV  OLE,  DE,  adj.  Devinto  : lo  que 
se  adquiere  por  derecho  de  devolución. 

DÉV  OLE  TAIRE,  s.  m.  El  que  obtiene 
un  devolulo. 

DEVOLUTn  * IVE , ddj.  (far. ) Devo- 
lutivo. 

DEYOLUTIOV,  s.fffor.  > Devolución. 

* DÉV  DLL  i O , s.  / u.  Devohito  : provi- 
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sion  del  Pana  de  un  beneficio  vacante  por  al- 
guna nulidad. 

DEV  OJIAN  P,  AN I E , adj.  Voraz  , de- 
vora» lor. 

* DÉV  ORA  1 EUR  , s.  m.  Devora» lor , 
tragón. 

DEVORÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Devo- 
rado. 

DEVORER  , ^ ■ a.  Devora» , i*onsunur  : 
díeesc  del  fuego.  |)  Devorar,  tragar,  comer 
coa  ansia  ,| (Jig.)  Dices e dévarcr  iui  affmnt , 
etc. : tragarse  una  injuria  , un  dcsayre  , ote. , 
disimularle.  i|  ( id.  ) Je  seas  un  J‘cu  qui  ms 
devore  : siento  un  fuego  que  me  abrasa , ó 
consume. 

DÉVORELJR,  EUSE,  su/jst.  V.  Déva 

ÍaU’ttr. 

DÉV  O I',  OTE,  subst.y  adj.  Devoto: 
pió. 

DEV OTEMENT , adv.  Devotamente  ,■ 
con  d.evocion 

DEVOTIEUSEMENT,  adv.  V.  Dévo- 
temen  t. 

DEVOTIEUX,  EUSE,  adj.  Dev orione- 

ro  , muy  dado  á las  devociones.  V.  Dévnl. 

DÉVUTION,  s.  f.  Devoción:  dedica- 
ción fervorosa  al  culto  de  Dios,  su  Madre 
Santísima  , y los  Santos.  ||  Devociones  : lo* 
cxercicios  y.  actos  de  piedad.  |j  Devoción  : a* 
ícelo  especial , que  se  tiene  á alguno.  J|  ( fify) 
Dices»’:  étre  ti  ui  dévotian  ile  quelqu  uu  : es- 
tar a la  devoción  ó disposición  tic  alguno , tra- 
tar de  su  parle  , a su  favor.  ,j|  Entre  ses  de- 
i votions : u*  á la  iglesia , ir  á confesar , y co- 
mulgar. 

DÉVODE,  ÉE,  o.  p.  y adj.  Dedicado. 
DEVOUEMEiN T,  a.  m.  Sacrificio  , ren- 
dimiento: el  que  hace  uno  de  su  voluntad  , 
entregándose  enteramente  al  obsequio  , ó 
servicio  de  otro.  ^ 

DEV  OLER , o.  a.  Ofrecer,  dedicar,  con- 
sagrar: en  servicio  de  Dios,  del  soberano, 
de  la  patria  , de  la  justicia  , etc. 

DEV  OLER  (SE),  v.  r.  Entregarse, 
darse  todo , sacrificarse  : al  servicio  de  algu- 
no , al  estudio  , el»:. 

D EVO  YE,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Desviado  , 
descaminado 

DÉVOVKR  , v.  a.  ( ant.  ) Desviar,  des- 
caminar; ||  Descomponer  el  vientre,  dar 
cursos.  , 

DEXTERFTÉ , s.f.  Destreza,  habilidad, 
primor. 

DEXTRF. , s.  f.  ( ant. ) fíiostra  : mano 
derecha , ó lado  derecho.  Es  correlativo  a 
siniestra. 

DEXTREMENT , adv.  (Junt.  ) Diestra- 
mente: primorosamente. 

* DEXTRIBORD,  s.m.  { ndn /.)  V.  Es- 
tirihard. 

DEXTROCHERE,  $.m.  [blas.)  Ihs- 

troquerio  : brazalete. 


Digitized  by  Google 


DEY,  s.  m.  Doy  ; el  soberano  de  Túnez, 
vasallo  del  Gran  Señor. 

DiA  ( voz  tle  carruajero  }.  Re,  re  : pa- 
ra amar  á lo.*»  caballos  ó muías  que  tuerzan 
á Ja  izquienda. 

♦DiABETE,  s.  m.  ( nuiq .)  Especie  de  si- 
fon  . 

DIABETES,  s.  m.  Fslrangurria f diabé- 
tica : excesiva  producción  de  orina,  en  can- 
tidal  mayor  que  c|  agua  que  se  Leve. 

DIAJfcl\QLE  , atl).  m.  y f.  Diabético  : I 
correspondiente  ala  diabética  oesliangunia, 

P1ÁBLE,  s.  m.  Diablo  : dieese  vulgar- 
mente ¡>or  demonio.  jl  Diablo:  c4  hombre 
maligno  , ó travieso.  j|  Di  tibie  de  raer : por 
(tunamente  fco.J proo.  yf’am. ) Se  dice  : il 
n’est  pita  si  diable  rpiil  est  noirt  no  es  lanfl 
bravo  el  león  como  le  pintan  : se  dnnncr  ou 
dial  le  pnur  uooir  t elle  chnse , dar  un  vuel- 
co en  el  infierno  para  tener  tal  cosa  : oa-t-en 
au  diablo  ; vete  a los  demonios , enhorama- 
la. ¡¡  Aooir  le  diablo  au  corps  : ser  de  Ja 
piel  del  diablo.  ||  J'aire  le  diabla  a quatrv  ; i 
gritar  como  nit  furioso.  ||  C'est  un  bou  din-  \ 
ble  es  un  buen  muchacho.  (|  C’est  un  pan-  J| 
rre  diabla  : es  un  cuitado,  nn  desdichado,  ¡ 
|{  En  tt.ablc , en  diabla  ct  demi , cómasele  I 
diabla  , conune  ton*  les  diablas  ; inferí). d-  ! 
mente,  diabólicamente  , como  todos  los  día-  | 
blos. 

DIABLFMENT  , ado.  Endemoniada-  I 
mente,  en  extremo,  extremadamenic.  ¡|  Din-  ' 
blemcnt  chaiui  : caliente  como  un  demonio.  , 
||  Diablemenl  baile . fea  como  un  demonio, 

Ó como  el  coco. 

DIABLKR1E,  s.  f.  Maleficio,  liruxeria, 
sortilegio.  Jl  Diablura. 

DlABLl’SSE  , s.f  Mnger  del  diablo, 
muger  diabólica  : di  cose  por  exógeraciou  de 
lina  nuiv  mala. 

DIABLEZOT,  s.  ni.  Zape!  mamola! 
Exclamación  para  manifestar  una  persona , 
que  no  es  tan  boba  que  se  dexc  engañar.  || 
r mu  ooulez  que  ja  paria , diablezot : vmd. 
quiere  que  yo  apueste  : mamola  ! zape ! 
guaida  Pablo ! 

DIABLOTIN,  s.  m.  Diablillo:  diablo 
pequeño.  ||  Diablillo  : muchacho  travieso. j| 
Diabiotines  : pastillas  <Ie  chocolate  guarneci- 
das de  gragea. 

DIABOLIQUE  , adj.  m.y  f Diabólico; 
lo  que  es  propio  del  diablo. 

DIABÜUgUKMENT , ado.  Diabólica- 
mente. 

DlACHILON,  ¿.  m.  I) ¡aquilón : empico- 
to resolutivo. 

* D1ACO,  i.  m.  Diaco  : capellán  del 
Orden  de  Malta. 

DI  ACODE,  s.  m.  Piucoóio  : xarabn  ilc 
adormidera  blanca. 

♦ DIACONAL  , ALE:  , adj . Diacomd  : 

I u pci  teiiciieuie  «d  diácono, 


DIA  CON  \T , s.  ni.  Diaconato  : la  se- 
gunda de  las  órdenes  sagradas. 

DLACOTVFSSE , s.f.  Di  aconisa  : nom- 
bre que  se  daba  en  la  primitiva  Iglesia  a las 
viudas  y solteras  destinadas  á ciertos  ministe- 
rio*». 

* DI  ACONTE , s.f.  Capilla  ú oratorio 
gobernado  por  un  diácono  : es  voz  anti- 
gua. 

* DI  ACOUSTIQUE , s.f.  Diacústica  : 

arte  de  juzgar  de  la  re frac<*ion  de  los  sonidos, 
al  pasar  de  un  Huirlo  a otro  ina»  ó muios 
denso. 

DI  ACRE,  s.m.  Diácono:  el  que  tiene  el 
orden  s acro  del  diaconato. 

DI  ADEME,  s.  ni.  Diadema  : con  que  ce- 
ñían sus  sienes  antiguamente  los  Reves.  || 
( poes.  ) Se  toma  por  la  corona  ó dignidad 
soberana. 

♦Di  * DÉME , ÉE , adj.  ( bbis.)  Diadema- 
do , i-on  diadema. 

DíAGMOSiiQUE  , s.  f.  ( medie.  ) 
Diagnóstica  : conocimiento  de  los  síntomas 
de  las  infenuedades.  j|  Adj.  ni.  y J.  Diagnós- 
tico : concerniente  a los  síntomas  de  las  en- 
fermedades. 

DIAGONAL , ALE  , adj.  ' geom. ) Dia- 
gonal : dicese  de  la  línea. 

DI  AGON  ALE,  s.  f.  Diagonal:  se  rn- 
üende  linea. 

DIAGON  ALEMENT , ado.  Piagoiul- 
mcnle. 

♦ DIAGRÉPE,  s.  m.  ( m&lic. ) Diagri- 
dio  : escamonea  pi epatada  con  el  zumo  do 
limón. 

DIALECTE  , s.  m.  Dialecto  : idioma 
particular  de  un  país,  ó provincia,  corrom- 
pido y derivado  de  la  Jcnguu  general  del  ley- 
no  , o nación. 

1)1  ALK^TICIEN , s.  m.  Dialéctico  : el 
que  sabe  ó enseña  la  dialéctica. 

D1ALEC  Í'1QIJE,í.  f.  Dialéctica»  lógica. 
DIALECngUEMÉNT,  ado.  Dialécti- 
camente. % 

P1ALOGIQUE,  adj.  m.y  f.  Piídogal 
en  forma  de  dialogo. 

♦ D1ALOGISER,  o.  n Dialogar,  hacer 
diálogos. 

DlALOGISME,  s.  ni.  Dialogisino  : H 
arte  del  dialogo. 

DIALOGASTE,  s.  m.y f.  El  que  pone 
nn  diálogo  una  cosa. 

DI  A I ¿OGUE  , v.  ni.  Diálogo  : conferen- 
cia escrita  , ó representada  entre  dos  ó mas 
personas.  ¡|  Dialogue  en  mnsique ; meló* 
drama. 

DIALOGUER,  o.  a.  Poner  en  diálogo , 
hacer  hablar , ó representar  en  diálogo  : »a" 
blando  de  dramas.  Usase  regularme!)  le  en 
pasiva. 

DI  ALTÉE»  t.  m.  Di  ¡ó  tea  : Qombc* 
cierto  nugüeiHo. 
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DIAMAK’f,  s.  m.  Diamante : piedra  pre- 
ciosa 

DIAMANTAIRE,  s , m.  Diamantista, 
lapidario. , 

DIAMETRAL , ALE,  adj.  Diametral: 
lo  que  pertenece  al  diámetro. 

DÍAMÉTRALEMKNT,  ad».  Diamctral- 
mentc  , opuestamente  , opuesto  directa- 
mente. 

D1AMÉTRE  , $.  m.  ( geom . ) Diáioe- 
tro. 

DIANE,  s.f  Diuna  : dios^ fabulosa. 

DIANE,  s.f.  ( milie. ) Diana  : toque 
do  guerra.  ||  batiré  la  dia/te  ; tocar  la  dia- 
na , cpic  es  loque  del  tambor  al  rayar  el  ul- 
bu  , para  despertar  la  tropa. 

D1ANTRE,  s.  m.  ( jam . ) Diantre  , 
di  anche  : se  suele  decir  en  lugar  de  dia- 
blo. , 

DIAPASON,  s.  ni.  ( músic. ) Diapasón  : 
Ordenación  de  la  octava  de  un  tono  o mo- 
dulación. ||  Diapasón  : extensión  de  voces 
de  un  instrumento.  |j  Escala  : entre  los  fun- 
didores de  campanas , por  la  qnal  cono- 
cen el  tamaño,  grueso  y peso  de  una  aun* 
pana. 

DI APRANE , adj.  m.  y f Diáfano, 
transparente. 

DlAPHANEITE  , s.  f Diafanidad  , 
transparencia. 

* DíAPHKNIC  , s.  m.  Diafenicon  : clcc- 
tuario  compuesto  principalmente  de  dáti- 

niAPHORKTIQL'E , adj.  m.yj.  Dia- 
forctico  : remedio  que  ayuda  á la  transpira- 
ción. 

DIAPHRAGME  , j.  m.  Diafracma  ; 
membrana  muscular  que  separa  el  pecho 
del  baxo  vientre. 

DIAPRÉ , ÉE , adj.  ( ant. ) Diaprendo , 
manchado  , nmti/.ado  de  varios  colores.  j| 
Pru/ie  diaprée  ; diaprea  , ciruela  mancha- 
da , ó de  flor. 

DIAPRURE,  s.f.  ( ant.  ) Variedad  de 
colores. 

DJARRHEE , s.f  Diarrea : (laxo  de  vien- 
tre. 

DIASTOLE,  s.f.  ( anat . ) Diástole  : dila- 
tación del  corazón  para  recibir  la  sangre. 

D1ASTYLE,  s.  m.  ( aranit . ) Diastilo  : 
intercolumnio  de  seis  módulos. 

* DIASYRME,  s.  m.  Diasirmo  : ironía 
maligna  , que  produce  el  desprecio  de  quien 
es  el  objeto. 

DLVTESSARON , s.  m.  ( mús. ) Diatc- 
tnron  : nombre  que  antes  se  daba  á la  quarla. 

||  ( medie. ) Triaca  compuesta  do  quatro  in- 
gredientes. 

DIATONIQUE  , adj.  m.  y f.  ( más.  ) 
Diatónico  : disposición  déla  escala  por  touos 
y semitonos  , conforme  esluu  en  la  gama  na* 
toral. 
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DIATONIQUEMENT,  oda.  Diatónica- 
mente. 

D1ATR  AG  ACANTHE , s.m.  (medie.) 
Díatragacnnto  : elccluario  compuesto  prin- 
cipalmente de  goma  adrnganta. 

DLVTRIBE,  s.f.  Diatriba  : sátira  mor- 
daz. 

+ DICELÍES , s.  J.  pl.  Dieelías  : escenas 
libres  de  Ja  comedia  antigua. 

D1CH0REE,  s.  m.  (poes.)  Dicoreo  : pie 
compuesto  de  dos  coreos. 

DiCHOTüME,  adj.  Dicótoma  : dtccse 
de  la  luna  quando  no  se  ve  inas  que  media. 
||  (bot. ) Abo: guillada  : llámase  asi  la  raiua 
cu  forma  de  horquilla. 

DICTAME,  s.  m.  Díctamo  , frcsnillo: 
planta. 

DICTAMEN , s.  m.  Dictamen  : solo  se 
dice  del  de  la  conciencia. 

DiC  FATEUR  , s.  m.  Dictador  : magis- 
trado supremo  entre  los  Romanos. 

DiGl ATURE,  s.f.  Dictadura  : la  di- 
gnidad dt*  Dictador. 

DICTE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  dicter.  || 
Adj.  Dictado , notado.  [¡  ) Sugerid?, 

inspirado, 

DICTEE,  s.  f.  Dictado,  nota  : lo  que  se 
dicta  al  escribiente , ó amanuense.  j|  Ecrire 
lAiu  la  dictce:  escribir  lo  que  dicU  otro : es- 
cribirle á la  mano. 

DlCTER , r.  a.  Dictar,  notar  : lo  que 
otro  linde  escribir.  ¡|  Dictar  : soplará  otro 
al  oido  lo  que  lia  de  decir.  j|  {Jig.  ) Dictar, 
sugerir,  iuspiiar. 

DK.TION  , s.f  Locución  , lengiragc  : la 
parte  del  estilo  que  mira  á la  elección  de  las 
palabras. 

DICllONNAIRE , s.m.  Diccionario  : de 
una  lengua , de  una  ciencia , de  un  arte. 

DlGi’ON , s.  m.  Dicho  , rcfrancilío.  ;* 
Pella  , dicho  satírico. 

DICTÜM  , s.  m.  Fallo  : pronunciación 
de  la  sentencia  de  un  juez. 

DIDALTIQLE , adj.  m.jrf.  Didáctico, 
didascálico. 

♦DIDASCALE,  s.m.  Didascálico. 

* D1DHAGHME,  ó DIDRAGME,  s.  m. 

Didrncma  : moneda  antigua  que  valia  dos 
dragaras , y cutre  los  Hebreos  medio  sido  de 
cobre. 

* D1EDEAU,  i.  m.  Especie  de  barrera 
para  detener  todo  lo  que  bf».xa  por  los  rio. 

DJGRfcSE,  s.f.  I >íl resis  : ¿gura  de  gra- 
raálica.  jj  Diéresis  : una  de  las  quatro  opera- 
ciones de  la  cirugía.  ||  Diéresis  : signo  de  or- 
tografía puesto  sobre  una  vocal  para  desatar 
el  diptortgo , como  dücln  , que  es  desalío 
entre  dos  , para  distinguirlo  d«  duelo  , que 
es  llanto. 

* DIEPPE,  (gong.  ) Dicpa  : ciudad  y 

puerto  de  N’orinandía. 

DIESE , s.  ni.  ( mús. ) Sostenido. 
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DIÉSER  , v.  a.  (mus.)  Anotar  con  soste- 
nidos. 

DiKTE,  s.  f.  Dicta  : en  el  comer  ^ be- 
ber. ||  Dieta  : ¡unta  de  Estados  en  lo*  Circu- 
lo* drj  Imperio  de  Alemania. 

DlETEuQUEf  eui).  s?.  y f.  ( medie.  ) 
Dietético  : concerniente  ála  dicta. 

DFETINE , s.f.  Dictina  : junta  particu- 
lar de  los  estados  de  una  provincia  , como  la 
dictina  de  Polonia. 

DIEU  , s.  m.  Dios  : ser  supremo.  ||  Dios : 
«juaiqaiora  cosa  que  se  ama  ron  pasión  , y 
que  parece  que  te  adora.  j|  Le  bou  Dicu : la 
forma  consagrada  que  se  lleva  á los  enfer- 
mos. ¡|  Fdtc-Dicu;  Corpus,  el  dia  de  (¿ir- 
pus  Clirisli. 

DIFFAMANT,  A INTE , atlj.  Disfamq- 
dor. 

DIFFAJLVTEUR , s.  m.  Infamador,  dis- 
fawador. 

DIFFAMATIQN , 5.  f Difamación  : la 
acción  de  disfamar- 

DlFFAMATOiRE,  ad¿.  m.  y f.  Difa- 
matorio : lo  que  quita  ia  buena  opinión. 

PÍFFAME , EE , p.  p.  y tul}.  Disfumado. 
|1  ( Idas. ) l.eon  sin  cola. 

D1F  FAMKR,  a.  Disfamar,  desacreditar : 
quitar  ia  honra  }'  reputación. 

DIFIERE . EE , p.  p.  y adj.  Diferido. 

DI l FÉREMMENT,  tufa.  Diíercnlenicn- 
te,  diversamente  , de  otro  modo. 

D1FFÉKEN0É , s.f.  Diferencia  : diver- 
sidad. ¡|  Diferencia  : disliucion.  ||  Dispari- 
dad 

DiFFÉRENCIÉ , EE , p.  p.  y ad}.  Dife- 
renciado.. 

DIFFERENCIER , u.  a.  Diferenciar  : ha- 
cer diferencia : distinguir. 

DIFFEKENn , ó DiFFERENT,  s.  /». 

Di ícreBcia , qmslion,  debate. 

DIFFERENT , ENTE,  atlj.  Diferente  , 

diverso , distinto. 

DiFFEREWTIEL,  ELLE,  adj.  (, matcm .) 
Diferencial. 

DIFFERER,  a.  Diferir,  dilatar,  alar- 
gar : suspender  una  cosa  basta  otro  tiempo. 

DIFFERER,  v.  n.  Diferir, diferenciarse , 
no  ser  igual , ser  diferente. 

DIF'FICILE,  ndj.  Difícil,  dificultoso, 
arduo.  j|  Mal  contentadizo,  delicado. 

DIFHQLEMEjNT,  adu.  Difícilmente, 

cotí  dificultad.  , 

D1FF1CÜLTE , s.f  DiGcultad,  emba- 
razo, oposición,  ci  repugnancia , que  consti- 
tuyen difíciles  las.  cosas. 

DIFFiCIJL  FES  , s.  J.  pl.  Dificultades  , 
argumento»  , V replicas ,.  que  se  projHincn 
contra  una  opinión  , ó docti ina. 

DIFFICULTLELX,  EüSE,  ad).  D¡6- 

cnllador  ; el  qtic  pone  dificultades.  ||  Des- 
convenible  : descontentadizo. 

DI  F FORME,  ttifj.  m.  y J.  Disforme : ppr 


lo  muy  feo;  y por  lo  (Improporcionado  de 
una  persona  ó cosa  en  sus  parte*. 

DlU’Oi^lÉ,  EE,  p.p.yadj.  Defor- 
mado, afeado. 

DliTORMER,  u.a.  (Jor.)  Deformar, 
desfigurar,  afear., 

DlHOKMiTÉ,  s.f.  Deformidad,  feal- 
dad. 

DIF  F RALI  ION  , s.  f.  (opt.)  Difracción , 
inflexión , ó desvío  de  los  rayos  de  luz. 

DI  FIES,  USE,  adfÚ ¡f  uso,  piolixo, 

dilatado. 

DiF  1 USÉMFN  F,  ad\’.  Difusamente. 

DíF  FUSION , s.  f Difusión  extensión  , 
prolixidad  : en  un  discurso,  ó narración. 

* DÍGAME.  V.  Higa  me. 

DIGAS  IKI^LIC,  adj.  (amií.)Digástrico : 
dicese  de  los  músculos  que  tienen  dos  por- 
ciones carnosas,  .ó  dos  vientres. 

DlGÉKEFt , EE , p.  p.  Y ad}.  Digerido. 

DiGKREft,  v.  a.  Digerir:  , os  alimentos  , 
la  comida,  jj  (fig>)  Ordenar,  compaginar: 
las  ideas , la  memoria , etc.  j¡  ( id. ) Digerir, 
tullir , Uevar  con  paciencia  : una  injuria , 
una  palabra , etc. 

DÍGKRKR  , v.  ti.  ( tjuím . } Cocer  : mace- 
rar algunos  zumos  a fuego  lento. 

DlGESFE,  s.  nt.  {Jor. ) Di  grato  : recopi- 
lación de  la*  decisiones  del  derecho. 

D1GESTEU  II , s.  m.  Olla  de  fierro , cuya 
(apa  cierra  beruu.  ticamente , y sirve  p.ux 
j cocer  prontameute  una  co»a,  y reducirla  á 
gelatina. 

D1GFST1F , IVE,  atlj.  Digestivo  : lo 
que  ayuda  á ia  digestión.  jj  Digestivo  ; dícesc 
en  ciiurgia  de  ciertos  medicamentos,  que  se 
aplican  para  cen  ar  lentamente  las  liagus,  ele. 
también  como  substantivo. 

DIGESTION,  s.  f.  Digestión  : de  los  ali- 
mentos eu  el  estómago.  j|  l bgeslion  llaman 
los  químicos  á una  lenta  fermentación  de  las 
materias,  mediante  uu  calor  semejante  al  del 
ventrículo.  ||  {Jig. ) Díccsc  : cnlreprise  da 
dure  digestión  : negocio  arduo  , molo  de 
componer.  Fe  mauvai * traite  me  ni  al  de 
1 dure  digestión  : este  mal  Halo  se  hace  duro  . 

[ no  se  puede  aguantar. 

DlGiFALE,  s.f.  Dedalera,  campani- 
lla : planta, 

PÍGITE,  EE,  adj.  Recortado  en  forma 
de  dedos. 

* DiGLYPíIE,  s.  m.  ( anjuit.)  Cartela  cun 
estrías  , inventada  por  Vínola  , c imitada  por 
Bol)  raí  ul. 

DIGNE , adj.  Digno  : merecedor  de  pre- 
mio , ó de  castiga;  de  alabanza,  ó¡dc  vituperio, 
jj  Digno  : por  honrado , capaz.  j|  licué  mé- 
rito : digno  de  recompensa  por  sus  servi- 
cios* |i (¿indigno  : correspondiente,  propor- 
cionado, \ se  dice  dví  las  cosas. 

* { geogr.  ) Dina;  ciudad  de 
* Pro  venza. 
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DIGNFMFNT , mlv.  Dignamente* 

D1GNÍTA1RE , s.  ni.  Dignidad  : dicese  j 
como  substantivo  del  eclesiástico  que  goza  de 
una  dignidad  en  alguna  catedral  , ó ca- 
bildo. 

DfGNITE,  s.J'.  Dignidad  : d ícese  por  la 
importancia  , y mérito  «le  una  cosa  , ó jh»i- 
sona  : por  el  cargo  u empleo  houorifico  : por 
ciertos  oficios  de  título  en  los  cabildos  ecle- 
siásticos : y por  la  magostad,  ó gravedad , en 
el  andar , ratonar , y presentarse  una  per- 
sona. 

* DIGNON , s.  7«.  ( náut.  ) Asta  fie  la  flá- 
ixi ida  : palo  une  lleva  encima  una  (lanuda  ó 
bandera  arbolada  en  el  Árbol  de  una  entena. 

D1G  RKSSIÜN , j . J\  Digresión  : lo  que 
en  un  discurso  ó nan  ación  se  aparta  del 
asunto  principal. 

D1GL  E , s.  f.  Dique , malecón , defensa , 
reparo  contra  el  ímpetu  de  las  aguas.  ||  {fifi-) 
Se  dice : rompre  fes  < ligues  : romper  ó ¿ollar 
los  diques  , por  desatarse  , ó prorrumpir  cu 
palabras , acciones  , etc. 

* DIGL'Eíl , v.  <i.  (picad.)  Ayudara!  ca- 
ballo con  las  espuelas  , picarle , espolear. 

DILACERA  HüN  , $.  f.  Despedaza-  | 
miento.  ... 

DILACERÉ,  EE , p.  p y adj.  Despeda- 
zado. 

DILACKRER  , u.  a.  Dcqwilazar  : hacer 
pedazo». 

* DiL.V NI ATEUR, TRICE , ailj.  Varón  i 
ks  voces  impulso,  esfuerzo.  ||  fíjfnrt  dila- 
ta ateur  esfuerzo,  impulso  de  la  pólvora  en 

i na  mina  ú hornillo  quando  se  inflama. 

DíLAPJÜATíÜK  , s.  J'.  Dilapidación  : 
acstierdirio. 

DILAPIDÉ,  KF  , p.  p.  del  verbo 
der.  ||  ¿id).  Dilapidado  , malbaratado,  mal- 
rotado. 

D1LAPIDER , <*.  a.  Dilapidar,  malba- 
ratar , malrotar  : lo*  bienes  , etc. 

DILATABILITE,  s.f.  (fia.)  Dilatabili- 
da<  1 : propiedad  de  lo  que  es  dilatable. 

DILATABLE,  adj.  ni.  yf.  ( Jis . ) Dila- 
table : lo  ente  puede  filia  tai»- , ó enrarecerse. 

DILATATION,  s.J'.  Dilatación,  exten- 
•inn.  \\(jU.)  Dilatación,  ó rarefacción  : es 
contrarío  á cf impresión  , ó condensación. 

DILATATUIRE , s.  y adj.  m.  y f.  ( ci- 
ruff. ) Diiuiador : instrumento  para  cosauchar 
una  herídn,.ó  una  cavidad. 

DILATÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Dilatado, 
ralo . estirado. 

DiLATER , o.  a.  Dilatar,  ensanchar, 
extender.  j|  Dilatar , enrarecer  : en  términos 
de  física. 

DlLATER  ( SE) , u.  r.  Dilatarse , exten- 
derse. 

DILATOIRE,  adj.  (Jbr.  ) Dilatorio  : lo 
que  sirva  para  prorogar  el  término  de  uua 
causa. 
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DILAYE , ÉE , p.  p.  fiel  verbo  dílayer . 
||  Adi.  Diferido , dilatado. 

DILAYER , a.  [a ni.  ) Enduiar,  diferir, 

alargar  : la  cxctucion  de  alguna  cosa. 

DILECTION  , s.  J.  Dilección , aroor : en 
sentido  místico,  y en  estilo  formulario  de  la* 
cartas  del  Papa  a los  Reyes. 

DIL  KM  ME , s.  m.  ( íog. ) Dilema  : argu- 
mento formado  con  una  disyuntiva,  y dos 
proposiciones. 

DIf JGEMMENT , cid.'.  Prontamente, 
con  diligencia. 

DILIGENCIE,  s.f.  Diligencia  : actividad, 
prontitud  en  los  obras  que  piden  acción  y 
movimiento.  |1  Diligencia  : cuidado , esmero. 
||  Diligencia  : roche  público  , que  lleva  paca- 
neros en  menos  tiempo  que  los  o¿ díñanos. 

DILIGENCIES , s.  pf.  (Jor. ) Diligencias , 

procedimientos. 

DILIGENT,  ENTE,  adj.  Diligente  : el 
que  obra  con  prontitud  y celeridad.  J¡  Dili- 
gente : cuidadoso,  activo. 

DILIGENTE!*  u.  n.  y nías  comunmente. 
SE  D1UIGENTEK.  il  Obrar  con  prontitud 
y celeridarl  : abreviar.  Usase  algunas  vcct* 
como  activo , y rs  apresurar. 

* DILLÍNGEN  , ( geogr. ) Dilitiga  : ciu- 
dad de  Suabía. 

DILU  VIEN,  VIFNNE,  adj.  Diluviano: 

lo  que  pertenece  al  diluvio. 

Di  MANCHE  , s.  m.  Domingo  : el  primer 
día  de  la  semana.  |i  nubil  des  dimanches  : 
vestido  dominguero  , ó de  los  dias  de  fiesta. 

DiMK,  s.J.  Diezmo  : la  décima  paite  de 
los  cosedlas,  que  se  paga  a la  Iglesia. 

DIMENSION,  s.J.  Dimensión  : medida 
de  la  extensión  de  ios  cuerpos. 

DÍMKR, o.  a.  Diez  nar:  percibir  y cobrar 
los  diezmos. 

* Df  AJERIE , s.  f.  Dezmóla  : tierra  que 
tiene  el  doredm  de  cobrar  el  diezmo. 

*D1MÉTRE , adj.  m.yj.  (poes.)  Díuíc- 
tro  : verso  griego  ó latino  que  tiene  dos  me- 
didas ó fpiatro  píes. 

DIMEUR  , s.  m.  De.'.inero  : arrendador 
que  recoge  el  diezmo.  * 

- niMiKft  , s.  m.  Jornalero  que  cuenta 
y recoge  el  djezmo. 

DIMINUE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Dismi- 
nuido. 

D1MINUER , v.  a.  Disminuir,  minorar, 
reducir  á uunos. 

D1M1NLKR,  »*.  n.  Disminuir,  im-uguav, 
dcC.'UT. 

D1MEVÜT1F,  IV E,  adj.  ( gnm, .)  Dimi- 
nutivo : nonilu’e. 

DIMINUCION,  s.  f.  Diiiiinucion , mi- 
noración : v también  buza  , y rebasa. 

DÍMISSOIRE  , s.  rn.  Dimisorias. 
DJMLSSORÍAL,  AhF. , adj.  Solo  usado 

en  esta  íocution  : lentes  dimiíioriales,  cana 
de  dimisorias. 
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DINANDERIE,  s.J’.  Surtimiento,  tienda 
de  obras  de  azófar,  y también  espetera  de 
cocina  de  utensilios  «le  este  metal. 

♦DINANDfER,  s.  m.  Fabricante  ó merca- 
der de  obras  de  azófar. 

* DÍNATOIRE , adj.  m.  Y f.  Cosa  de 
comer  , ó de  la  hora  de  comer.  ||  L'hr.iirr 
dínatoire  ; medio  dia,  la  horade  comer.  j| 
Déjctfner  díñalo  i re  ; almuerzo-comida. 

DiNDE , s.f.  Pava  : la  hembra  del  pavo. 
||  Llámase  también  poulc  d'hule. 

DINDON , s.  m.  Pavo  : ave  doméstica.  || 
Dicesc  también,  coa  d’Inde.  j|  [fifí- ) Tonto. 

DIN DONNEAU , s.  m.  Pavipollo,  pa- 
▼ito.  , 

DINDONNIÉRF. , s.  f.  Pavera  : la  que 
guarda,  ó cria  na  vos.  ||  jig.)  Se  dice  do  una 
señorita  de  uu  lugar,  ó aldea. 

DÍNEE , s.  f.  Lugar  ó posada  en  donde 
se  hace  medio  dia  en  un  camino , ó adonde 
se  va  á comer.  [|  También  es  la  misma  comi- 
da, V el  gasto  ríe  rila. 

D'ÍNER.Ó  DÍN!-.:,  s.  m.  Comida:  el  acto 
de.  comer  ai  medio  dia  : y también  lo  que 
está  compuesto  para  comer. 

DÍN EH,  v.  n.  Comer  : entiéndese  de  la  re- 
fección del  medio  dia. 

DÍNEUR,  j.  m.  Oimedor  del  medio  dia  : 
el  eme  solo  come  al  medio  dia.  ||  Comedor: 
se  dice  del  que  come  mucho,  con  estas  frases, 
grand  díneur , hon  dineur. 

* DfNTlERS,  s.  m.  ( moni . ) Los  riño- 
nes del  ciervo. 

DIOCÉSAIN  , AINE,  suhst.  Diocesano: 
el  que  es  de  la  jurisdicción  de  una  diócesis. 

DIOCÉSAJ1V,  adj . Diocesano  : el  Obispo, 
Arzobispo,  ú Ordinario  de  qualquier  terri- 
torio. 

DIOCESE , 5.  m.  Diócesis  : distrito  de 
territorio,  que  está  bazo  la  jurisdicción,  de 
un  Obispo. 

DIOwYStAQUES,  s.f  pl.  Dionisíacas: 
fiestas  de  los  Griegos  á Raro. 

DIOPTRK^UE,  s.J.  ( Jis. ) Dioptrías  : 
parte  ríe  la  óptica,  que  trata  de  ia  refracción 
ele  Ja  luz.  . * 

* DÍPHRYGE,  s.  ni.  Difrigio:  escoria  del 
bronce  quando  se  fondo.  ||  Piritas  calcinadas. 

DIPLOMATE,  j.  m.  Estadista:  el  que 
entiende  ó maneja  los  negocios  diplomá- 
ticos. 

DIPLOMATIE  , s.f.  Diplomacia  : cien- 
cia de  los  intereses  y conexión  de  unos  csta- 
dos  con  otros.  j|  El  conjunto  de  pcrsonasocu- 
padas  en  las  embazadas. 

DIPLOMATIQUE,  s.  f Diplomática  : 
el  arte  ó estudio  di:  conocer  los  diplomas. 

DIPLOME,  s.  m.  Diploma  : carta , cé- 
dula , despacho  del  Príncipe. 

* DiPSADE , s.J.  Dípsas  : serpiente. 

DJjPTERE,  s.  m.  ( arquit.  ) Díptero  : 

edificio  rodeado  de  dos  colunia- tas. 


*DIPTÉRE,  adj.  m.  y.f.  Díptero : insecto 
con  dos  alas. 

DIPTHONGUE , r.  f.  Diptongo. 

DlPTJpLES,  s.  m.pl.  Dípticas:  catá- 
logo de  cónsules  y magistrados}  y en  la  pri- 
mitiva Iglesia,  délos  Obispos. 

DIRE  , v.  a.  Decir  : tiene  varias  significa- 
ciones , que  se  verán  en  los  siguientes  escul- 
pios : dire  son  avis , dire  des  it  Jures , etc. , 
ele  .ir  sti  parecer,  decir  injurias,  etc.  : dire  sa 
lecon , (lar  su  lección  : dice  son  chtqielet , 
rezar  su  rosario  : dire  son  b rey  taire , rezar 
el  oficio  divino.  ||  Quest-ce  que  veut  dire 
tout  cela  ? ¿que quiere  decir,  ó que  significa 
todo  eso?  J|  On  ne  sait  au’cn  filie  t no  sabe 
uno  que  pensar , ó que  juicio  formar  de  ello. 
j|  11  me  dil  de  partir , me  dice,  manda  , ó 
aconseja  que  parta.  ff  On  trouve  a dire  a 
cette  snmme , se  baila  que  falta  algo  en  esta 
suma.  ||  On  vous  a trouve  ti  dire  it  cette 
assembféc , seos  ha  echado  menos  en  esta 
concurrencia.  ||  II  trouve  a dire  ii  tout , en 
todo  halla  que  criticar,  que  censurar.  j¡  Dire 
pub/iquement , hablar  , perorar  en  público. 

DIRE,  j.  m.  Sentir,  juicio,  testimonio 
de  alguno.  ||  ( Jbr . ) Dicho,  drjiosicioti  del 
testigo.  j|  Au  díte  des  cxpcrls  : á juicio  de 
lo*  peritos.  ¡|  Au  dire  d'Añstote  : en  sentir 
de  Aristóteles,  etc. 

DIRECT,  ECTE,  adj.  Directo,  ó recto: 
conformo  á lo  que  se  aplica.  ||  Seigueur  di - 
rect  y rayón  direct , memvement  dtrect  : se- 
ñor directo,  luz  directa  , movimiento  direc- 
to de  un  astro.  ¡|  JLigne  directa  ; linea  recta, 
en  la  genealogía. 

DlftECTE,  s.f.  La  extensión  del  domi- 
nio (brccto  que  tiene  un  señor  sobre  algún 
feudo  , ó tierra. 

ÜÍREC  TEMENT  , adv.  Directamente  : 
en  derechura. 

DiRELTEUR , s.  m.  v DmECTRICE, 

s.f.  Director  : de  un  establecimiento,  de  u- 
na  obra.  ||  Director  : el  confesor  , ó el  que 
dirige  la  conciencia.  ||  Vicario  de  monjas  : 
baldando  de  religiosas.  j|  Autor  : hablando 
de  alguna  compañía  de  comediantes. 

Di  HECHO  ¡V  , s.J.  Dirección  : gobier- 
no , conducta.  ||  Dirección  : e*  empleo  de 
director,  y la  junta  de  personas  interesadas 
en  una  .sociedad.  [|  Dirección  : la  propiedad 
del  Lnun  de  volver  uno  de  sus  polos  al 
norte. 

DI  RECTO  IRE , s.  m.  Añalejo  (gallofa 
en  la  corona  de  Aragón  ) : librito  que  señala 
el  orden  y rito  para  rezar  el  oficio  divino , y 
celebrar  la  misa  en  el  año  corriente.  j|  Di- 
rectorio : nombre  de  algunos  tribunales  ci- 
viles y militares  en  ciertos  países  de  Europa. 

| | Directoirc  erecutij : Directorio  executivo  j 
junta  ó consejo  de  cinco  miembros  , que  en 
la  revolución  francesa  estaban  encargados 
del  poder  cxcculiro. 
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DIRIGE,  ÉE,  p . p.v  *uli.  Púigi.lo. 

DIRIGER , v.  n.  Dirigir  : gobernar,  con- 
decir, guiar.  *1)  Dirigir,  enderezar  : los  pasos, 
la  vista,  el  vuelo,  hacia  tul  paite. 

DIRIMAN!1,  ANTE,  adj\  (dvrec.  can.) 
Dirimente : se  aplica  al  unpediuriento  que 
anula  un  matrimonio. 

DIS  A NT,  BJEN-DISANT , adj.  ( ant . ) 
Decidor , elocuente  : hoy  se  dice  por  mofa 
en  francés.  \\Soi-*lLsant , adj . ( Jor . ) Se  dice  : 
un  tcl  soi-áisant  hcñtícr  ; fulano  que  dice 
ger  heredero. 

* DISCALE  , s.  m.  ( conterc.)  Merma, 
mcnoMMli»  : en  el  peso  de  un  geucro. 

* D1SC EPTATÍON  , s.f.  Disputa,  dis- 
cusión , controversia. 

* DISCIERNE , ÉE , p.  p.  y adj.  Discer- 
nido. 

DISCERNEMENT,  s.  m.  Discemimirn- 
to  : juicio  recto  que  se  hace  de  las  cosas. 

DISCERNER , o.  a.  Discernir,  distin- 
guir , conocer  : la  diferencia  que  hay  entre 
las  cosas, 

D1SCIPLE , 5.  m.  Discípulo  : el  que  a- 
prende  alguna  ciencia  ó arte  liberal  con 
maestro. 

DISCIPLES,  s.  m.  pl.  Disclpnlos  : los 
que  siguen  ó siguieron  la  doctrina  de  algún 
filósofo  , ó doctor , cabeza  de  secta  , ó de  es- 
cinda. 

DISCIPLINARLE , adj.  m.y  J • Disci- 
plinare : lo  que  es  capaz  de  instrucción  , y 
enseñanza. 

ÜLSCIPLINE,  f.  Enseñanza,  instruc- 
ción. ||  Disciplina  eclesiástica  : en  el  sentido 
de  gobierno  y arreglo  exterior  de  la  Iglesia.  || 
Disciplina  militar  : regla  y subordinación  de 
la  tropa.  ||  Disciplinas  : azotes.  j|  DiseipJin.i  : 
tómase  por  el  acto  y exercicío  de  ser  azotado, 
ó de  azotarse. 

DISCIPLINÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Discipli- 
nado. 

DISCIPLINER,  v.  a.  Disciplinar  : poner 
en  regla  y buen  orden  las  tropas.  ¡|  Disc  ipli- 
nar : dar  disciplinas , dar  azotes. 

DISCOBOLE,  s.  m.  Discóbolo:  atleta 
que  se  excreta  en  el  juego  drl  disco. 

DISCO MPTE , s.  nt.\,  Escampte. 

DíSCONTINU  ATION , s.f  Interrup- 
ción : de  una  rosa  empezada.  ||  Cesación  : de 
un  trabajo  que  debía  seguir. 

DISCONTINUÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Des- 

con  turnado. 

PISCONTINUER , v.  a.  Discontinuar  , 
no  continuar,  interrumpir  : dexar  ó parar  u- 
na  cosa  emoezada. 

DlSCOl^TíNLER,  u.  n.  Cesar,  no  con- 
tinuar : en  alguna  obra , ó trabajo  empe- 
zado. 

DI SCONVE NANCE,  Í.  f.  Desconve- 
niencia , desproporción  , desigualdad  : de  ti- 
pa cosa  con  otra. 


DIS 

DISCONVENIR , ...  ti.  No  ennrmir,  no 
mar  de  acuerdo  : una  persona  con  oirá  so- 
bre ilsnn  hecho  , ó lo  que  se  ha  de  hacer. 

D1SC0RD,  j.  ni.  (ant.)  Lo  misino  que 
</t  w nrde. 

PISCORP,  adj.  m.  y f-  Discorde,  dí- 
sono , disonante  : hablando  de  veces  e ins- 
trumentos músicos. 

DISCORDANCE  . í.  / Discordancia  : 
contrariedad  , diversidad  , de&onformidad 
de  unas  cosas  con  otras. 

DiSCORDANl’ , ANTE  , adj.  ( mús. ) 
Discordante » discorde  : disonante. 

DISCORDE,  s.J.  Discordia  : oposición 
de  voluntades  : desunión  de  ánimos,  etc.  ¡| 
P omine  de  discorde  * la  manzana  de  la  dis- 
cordia. 

D1SCORDFR  , v.  n.  Discordar,  desacor- 
dar, disonar  i las  voces , ó los  instrumentos 

músicos.- 

DiSCOUREUR,  EUSE,  adj.  Charlador, 
loquaz  , palabrero  : el  que  habla  mucho.  |j 
Discursista , bachiller  : el  que  discretea , o 
hace  juicios  sobre  asuntos  publico». 

DÜ5C0URIR , v.  n.  Tratar,  hablar  : ha- 
cer un  razonamiento  acerca  «le  alguna  cosa. 
¡|  Bachillerear,  discretear  : hacer  juicios. 

DLSCOLRS  , m.  Discurso  , razona- 
miento , plática , o conversación  : sobre  al- 
gun  asunto.  ||  Discurso  , arenga,  oración  ; 
picea  de  cloqücncia.  ¿|  Razón , ó razone*  : 
palabras  que  se  profieren  en  la  conversa- 
ción. 

D1SC0URT0IS,  OISE,  s.  ( anL  ) Des- 
enlies, desatento  , grosero.  Solo  se  usa  en 
estilo  burlesco. 

D1SCOURTOISIE,  s.f.(qnt.) Descor- 
tesía, grosería,  desatención.  Usase  solo  en 
estilo  burlesco. 

DLSCRÉDIT,  4.  ni.  Descrédito  : perdida 
de  reputación,  v, crédito. 

D1SCRKDÍTÉ,  LE,  tulj.  Desacreditado. 
V.  Décrédilé  , que  es  como  comunmente 
se  dice. 

DLSCTiET,  ÉTE.  adj.  Discreto,  juicio- 
so , prudente . ||  Callado  : que  sabe  guardar 
un  secreto.  J|  Quuntité  discrate ; cantidad 
discreta  : dicese  de  los  números , como  ob- 
jeto de  la  aritmética. 

DJSCRÉTEMENT,  ado.  Discretamente, 
con  discreción. 

DISCRÉTION , 4.  f.  Discreción , consi- 
deración, prudencia , circunspección  : en  las 
obras  y palabras.  J|  Discreción  , discerni- 
miento, juicio.  j|  Guarda,  ó reserva  : de  un 
secreto.  ||  Se  remettre  a la  ducrélion  de 
quelqu’un  : ponerse  en  las  manos  de  otro , 
atenerse  á lo  que  diga,  remitirse  ásu  juicio, 
á su  equidad  , dexarlo  á su  consideración.  } 
Se  mettre  a la  discretion  d'un  tel ; entregar- 
se á la  voluntad . ó baxo  el  yugo  de  fulano. 
I|  Su  rundís  u la  discrútion  du  oainqueur  : 
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rendirse;"»,  la  clemencia , ó merced  del  vcnce- 
H<lr.  [|  Age  de  tliscrélion  : edad  «i»*  d riere- 
cíon.  ||  Jouer  une  discrction  : jugar  discre- 
ciones, csio  es,  unos  dulces,  un  refresco  , 
qu  a ¡quiera  cxsva.\\A  discrélion , tule.  A dis- 
creción. Entra  en  estas  frase*  r uivre  a dis- 
crétion  { tes  soldáis ) : vivir  a discreción,  sin 
re^la , ni  disciplina  , desmandados.  j|  Se  ren - 
dre  d útscréúon  ( une  villc)  : entregarse  sin 
condiciones  ó capitulaciones  , una  ciudad. 

||  Avnirdu  pain  , du  vin  n discrétinn  : tener 
pan  , t»  vino  a discreción , con  abundancia  , 
sin  tasa. 

DISCRETOIRE , j.  m.  Discrctorio  : sa- 
la donde  se  juntan  los  discretos  de  un co- 
munidad. 

♦ DISCRIMEN,  S.  m.  ( cirug.  } Discri- 
men : venda  que  se  aplica  para  la  sangría 
de  la  vena  susana,  ó preparada  de  la  frente. 

DISCUCPATlOrtf,  ,.  J : Disculpa,  ex- 
cusa ,- justificación., 

DISCULPÉ  , ÉE  , p.  P .y  culj.  Discul- 
pado. 

DISCULPER , v.  a.  Disculpar,  excusar, 

justificar. 

DÍSCÜRSIF , IVE,  adj.  ( log.)  Discur- 
sivo. 

DISCUSSIF,  IVE , a$.  ( medie. ) Diafo 

rcYico : resolutivo. 

DfSCUSSION , s.f.  Discusión  : examen 
diligente  de  .algún  punto  dificultoso. 

DISCUTE,  ÉL  , p.  p.  y adj.  Discuti- 
do. 

DISCUTER , v.  a.  Discutir , ventilar  : 
«Aminar  n lenta  y diligentemente. 

* DISEjNÍER¡  s.  tu.  V.  Dizcnier. 

DISERT,  EKTE,  adj.  Diserto,  facundo, 

bien  hablado. 

DISERTEMENT  , tuh>.  Con  facundia  , 
con  ciegan-  a. 

DISK’l  . E,  s.f  Carestía , prnuria,  esca-  I 
ser. : falta , pobrera  He  cosas  m-cwariu.  || 
Hambre  : guando  se  habla  de  mautenimicn- 
tos. 

D1SKTTF.UX  , EUSE , mlj.  ( ant.)  Ne- 

grsitado . pobre. 

JUSEÍfo  , EUSE,  sulst.  Decidor,  ora. 

DISGRAGE , s.  f.  Desgracia  , calila  : 
prrilíil.i  de  la  gracia  ó favorita  nigua  pode- 
ros». (|  Desgracia,  fatalidad. 

DISGRAUIE,  EE,  p.  p.  del  verbo  dis- 
«rrrcíer,  v atlj.  Desgraciado , caído  , ó sin 
favor.  Ü Desgraciarlo  : rln vs<-  de  una  perso- 
na contrahecha  , con  alguna  imperfección  ; 
natnral. 

■DISGRACIER,  v.  a.  PrivaT  a alguno  de 
su  favor,  valimiento,  y privanza. 

DÍSGRACíFLSKMEINT  , oda.  Despa- 
ciadainente  , con  jioea  gracia  , con  desagra- 
do. 

DÍSGRACIEUX  . EUSE,  adj.  Desgra- 
ciado , rlcsagrariáble. 
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DISGRÉGATION,  « f.  Disgregación, 

despanuuinntieiiin , disjxThion. 

* D1SGRÉGER , v.  a.  Disgregar , sepa- 
rar. 

DISJOINDRE,  v.  a.  Desunir,  separar  : 
cosas  que  estaban  juntas. 

DISJOIN  T,  OÍNTE  , v.  p.  y adj.  Desu- 
nid». 

DISJOKCTIF,  IVE , adj.  ( gram . ) Dis- 
yuntivo. 

DiSJOIVCnON , s.f.  Disyunción,  de- 
sunión , separación. 

WSLOCATiON,  s.f  Dislocación  : d£ 
los  huesos. 

DISLOQUÉ,  EE , p.  p.  y adj.  Dislo- 
cado. 

D1SLOQU1.R , v.  a.  Dislocar,  dcseti- 
caxar  : los  huesos. 

D1SPARADE , j.  f Desaparición  : au- 
sencia pronta,  y de  reponte. 

DISPARA!  E,  s.J.  Disparate  : hecho  ó 
dicho  fuera  dr  razón. 

DISPAR1TÉ,  s.f.  Disparidad,  designo!- 
dad. 

DISPAR!  PION  , s.f.  Desaparecí  miento. 
Ocultación  <ie  la  vista,  i \*sa parición  : ha- 
blando de  cometas,  y as  ti  os. 

DLSPAROÍTRE,  n.  Desaparecer,  ó 

desaparecerse  : ocultarse  : quíurar  de  la 
vista. 

DISPARE,  LE,/;.  p.  Desaparecido. 

* DJSPATK , s.  J.  Dispasto  : máquina 
con  dos  poleas. 

HISPEN DiKLfX,  EUSE,  adj.  Costoso, 
de  mucho  gasto. 

DISPKiVSAIRE , .t.  m.  Recetario  ; el  li- 
bro que  trata  de  la  composición  de  ios  reme- 
dios , que  hoy  dicen  f armacopea. 

DISPENSATELA  , TRICE,  s.  Dispen- 
sador, distribuidor  : de  (iradas,  favores, 
mercedes.  Solo  se  dice  de  Dio* , de  los  So 
keraum,  y de  sus. ministros. 

DiS P EÍVSATION  j S.  f.  Dispensación  , 
distribución  . repartimiento. 

DISPENSE,  s.  f.  Dispensa  : privilegio, 
exención  graciosa  de  una  regia  ó ley  gene- 
ral. ||  También  se  toma  por  licencia  , 6 per- 
miso. 

DISPÍ IVSÉ , KE , p.  p.y  adj.  Dispensa- 
do. 

DISPENSAR  , v.  a.  DiSTCTMr  : excep- 
tuar el  superior  de  la  regia  ú nbiigaci«vi  de 
alguna  l*y.  ||  Dispensar,  franquear , dar,  ó 
distribuir. 

DLi'^RSK,  EE,  p.  /;■  del  verlio  dispef- 
KT,  v adj.  Esp.ncidu  , disperso. 

JiíSPERSER , c.  a.  Espacir  , derramar, 
jlNfiarfaiMBr. 

DlSPKKSiO?J,  s.f  Dispersión  , espar- 
cimiento. 

D1SPONDÉE  , s..m.  {pees.)  Espondeo 
doble. 
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DISPONIBLE,  adj.  m.  y f ( for .) 

Disponible  : balitando  de  bienes. 

TÍ1SPOS  , ailj.  Dispuesto , ágil , ligero 
de  cuerpo. 

DlSlSjSÉ,  ÉF.,  p.  p.  y Dispuesto. 
DISP08ER,  v.  a.  Disponer,  colocar,  po- 
ner las  cosas  en  orden.  ||  Disponer,  preparar 
alguna  cosa. 

DISPOSER,  P.  n.  Disponer,  cnagcnar, 
repartir  aquello  en  que  se  tiene  dominio.  || 
Disponer  : ordenar  lo  que  se  ha  de  hacer  de 
alguna  casa.  i|  Disponer  : hacer  testamento. 

DiSPOSlTIF,lVE,  adj.  Dispositivo  :1o 
que  dispone , prepara  , ó pone  cu  estado  para 
quniqiiicrn  cosa. 

D1SPOSIT1F,  s.  m.  {for.)  Dispositivo  . 
la  parte  de  una  sentencia  que  contiene  lo 
que  pronuncia  v manda  c)  juet. 

DÍSTOSlTíDX,  s.  Disposición.  Tiene 
las  truismos  significaciones  que  en  rastcllauo. 

DISPROPORTION'  , s.  f Despropor- 
ción : falta  de  proporción  : desigualdad. 

DISPROi'OH  J’IONISÉ  , EE , p.  p . de 

dispmpnrtionnci\  y ndj.  Desproporcionado  : 
lo  que  no  tiene  la  proporción  debida  : desi- 

8**  blSPROPOHTIOlNlN'ER  , «>.  o.  Des- 

proporcíonnar  : solo  se  usa  en  el  participio 
ai.snrnpnrfi  orinó. 

DISPUTARLE  , ndj.  Disputable. 

♦ DISPUTAILLER1E , s.f.  <jam.)  Dis* 
pulas  vanas  . y sin  juicio. 

DISPUTE,  s.f.  Disputa.  Tiene  las  mis- 
mas S'gnificneioncs  que  en  castellano. 

DISPUTÉ,  ÉE , />.  p . Y ndj . Disputado. 
DISPUTER  , v.  a.  y n.  Disputa  i',  'llene 
las  mismas  significaciones  que  en  caste- 
llano. 

DISPUTEUR , s.  m.  Disputador : amigo 
de  disputar. 

PISOLE  , s.  m.  Disco  : especie  de  plato 
de  meta)  convcxd-convcxó  > d®  qnc  usaban 
los  antiguos  en  los  juegos  del  gimnasio.  j| 

( astron. ) Disco  : la  figura  circular  y plana 
con  que  se  presentan  á nuestra  vista  los  as* 

tl<DISQUISrnON  , *.  f Disquisición  : 
exA men  , indagación  de  la  verdad  en  alguna 
ciencia. 

DISSECTEUR  ; s.  m.  Disector  , diseca- 
dor : el  que  diseca  un  cuerpo  muerto.  [| 
Disecador  : el  <pic  diseca  plantas. 

DISSECTfüN , s.f.  ( anal. ) Disección, 

disecación. 

DISSEMBLARLE  , ndj.  m.  yf  Dese-  i 

itieKinte  , diferente  , nada  parecido. 

DÍSSEMBLANCE  , s.f.  Desemejanza, 
diferencial. 

DISSÉMENER  , v.  a.  Esparcir  aquí  y 
allí. 

BISSEKSIOÍÍ,  s.f  Disensión  : discor- 
dia , división. 
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► DISSENTIM!  NT  , m.  Disenso  : 
contrariedad  cp  los  pareceres. 

P1SSÉQUÉ,  ÉE , p.  p.  y adj.  Día> - 
cado. 

DiSSÉQUER  , v.  a.  Disecar  : abrir  el 
cuerpo  de  un  animal  para  baccr  anatomía.  (| 
Disecar  : se  dice  de  las  plantas  entre  los  bo- 
tánicos. 

DiSSÉQUEUR,  s.  m.  Disector  , y di- 
secador. 

DISSERT  ATIX’ R , s.  m.  Diseñador  : 
el  que  diserta. 

DISSERT ATION  , s.  f Disertación : 
discurso  erudito  para  examinar  y aclarar 
algún  punto  literario  , ó histórico. 

DlSSERTER  , v.  n.  Disertar  : hacer 
alguna  disertación. 

f D1SS1DENCE  , s.  f.  ( voz  nueva.  ) 
División  , separación  : en  materia  de  crccu- 
cia. 

DISSIDENT  , j.  m.  Disidente  : ul  que 
profesa  otra  religión  que  la  dominante  del 
país  en  que  se  halla.  Entre  católicos  es  he- 
rege. 

D1SSIMILA1RE , adj.  m.jr  f.  Deseme- 
jante. 

♦ DISSIMÍLITUDE , s.f  Disimilitud, 
diversidad.  ||  Disimilitud  : cierta  figura  de 
retórica . 

PISS1MULATEUR  , TRICE,  subst. 

Disimulador. 

DiSSIMULATIOP'í , s.f.  Disimulación, 
disimulo. 

D1SSIMULÉ,  EE,  p.  p.y  adj.  Disimi  - 
lado. 

DiSSIMULÉ  , EE  , subst.  Disimulado: 
el  que  disimula,  y salle  fingir. 

DISSlMULER  , v.  <i.  Disimular , zelnr  : 
su  intención  , su  pasión.  j|  Disimular  : un 
agravio  , uní»  injuria. 

PlSSiPATEUR  , TRICE  , *.  m.  y f. 

Disipador  , den  amador  ; del  caudal , de  iu 
hacienda. 

DISSIPATION  , s.  f.  Disipación  : del 
caudal , de  la  hacienda.  ||  Disipación  : dis- 
tracción , «tesapKcacion. 

PISSiPÉ*  EE,  p.  p.  del  verbo  dissiper, 
y adj.  Disipado  , desvanecido.  |j  Distraído  , 
der: amado,  desaplicado. 

PISSIPER  , v.  a.  Disipar  : la  niebla  , 
los  nublados,  la  humedad,  ios  humores.  J) 
Disipar  : el  caudal, la  hacienda,  ¡j  Dcstruii, 
aniquilar  : un  exercito.  j|  Desvanecer  : los 
partidos,  las  facciones  , ios  íuniQies.  ¡¡  Dis- 
, traer  : sacar  á uno  de  una  vida  recogida  , y 
de  la  aplicación. 

PISSOLU  , UE,  adj.  Disoluto  : liber- 
tino, relaxado. 

DISSOLUBLE  , ndj.  m.  y f.  Disoluble: 
lo  que  se  puede  disolver. 

D 1 SvS (t LU MfftNT  , adv.  Disolntaraentc . 
1 rebtxudaiucutc , licenciosamente. 
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DISSOLLTíF  , IYE,  adj.  Disolvente. 

V.  Dissohant. 

DLSSOLUTION  , s.  f.  Disolución  : de 
los  niélales,  de  los  -simples.  ||  Disolución: 
de  un  matrimonio.  ||  Disolución  , relaxa- 
Ckm  : tic  vida,  de  costumbre*. 

OLSSOLVANT , ANTE , adj.  (qutm.) 
Disolvente  : que  tiene  virtud  de  disolver. 

D1SSOLVANT , s.  m.  (quim. ) Disol- 
vente. 

D1SSONANCE , s«  f Disonancia  : sea 
en  las  voces,  ó en  lo»  instrumentos. 

DLSSONANT  , ANTE  , adj.  Diso- 
nante. 

DiSSOUDRE , v.  a.  Disolver  : metal'*  , 
fósiles  , ingredientes , y toda  materia  sólida. 
i|  Disol  ver  : un  rpalrimonio,  una  junta. 

DISSOUDRE  (SE),  v.  r.  Disolver- 
se. 

DISSOUS , OUTE,  p.  p.  de  dusoudre , 
y adj.  Disucltq. 

DISSUADÉ , EE,  p.p-yadj.  Disua- 
dido. 

DÍSSUADER , v.  a.  Disuadir , inducir  , 
aconsejar  : á uno  á que  mude  de  dictamen  , 
ó le  dexe  , ó siga  otro  contrario. 

DJSSÜASIUN,$.^  Disuasión  : el  efecto 
de  disuadir. 

Dl.SS'Y  LLABE,  adj.  m.  yf.  ys.  Disílabo : 
dicción  , ó palabra  de  dos  silabas. 

DISTANCIE,  s.J.  Distancia  : sea  de  lu- 
gar, sea  de  tiempo.  j|  (/?#.)  Distancia , di- 
ferencia grande  : en  las  calidades  de  dos  per- 
sonas. ó cosas  que  se  comparan. 

DiSTANT  , ANTE  , adj.  Distante  , 
apartado , remoto. 

DLSTENDRE,  v.  a.  (medie.)  Extender, 
dilatar. 

DISTENSION,  s.  f.  (cirug.)  Dilata- 
ción : extensión  de  lo»  nervios. 

DISTiLUATKUR  , s.  m.  Destilador. 

I >iSi  ILLATION  , s.J'.  Destilación. 
D1STILLATOIHE  , adj.  Destilatorio  : 
concerniente  á la  destilación. 

DISTILLER , v.  a.  Destilar  : sacar  por 
alambique  el  xugo  de  alguna  cosa.  ||  i/*#-) 
Derramar,  esparcir  : flores,  hojas,  yerbas. 

DISTILLER,  r».  n.  Destilar  : manar, 
correr,  ó caer  gota  á pota. 

DISTILLERIE  , s.  f.  Destilatorio  . sitio 
en  donde  se  bacen  destilaciones  en  grande  , 
que  nías  comunmente  llamamos  fabrica  de 
aguardientes  , de  lic  ores  , etc. 

DISTINCT,  INCTE , adj.  Distinto: 
separado,  diferente.  ¡|  Distinto:  claro,  per- 
ceptible. 

1 MSTINGTEMENT , «do.  Disiintamen- 
tr  . con  distinción  , claridad , etc. 

DISTINCTiE,  IVE,  atlj.  Distintivo  : lo 
que  distingue. 

DiSTINCTION , s.  f.  Distinción  : dife- 
rencia |{  Distinción  : en  honores  , títulos  , 1 
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empleos  , ú nacimiento.  j¡  Distinción  : ex- 
plicación de  Jos  diferente»  sentidos  de  una 
proposición  escolástica.  j|  Homme , jterson- 
ne , ofjicicr  de  distinción  ; hombre  , per- 
sona . oficial  d/*  distinción,  ó distinguido. 

DIS  TINGUÉ  , ÉE,  p.  p.  jr  atlj.  Distin- 
guido. 

DISTINGUER  , »*.  «.  Distinguir  :•  los 
objetos  , las  distancias  , los  olores  , las  voces. 
Tiene  las  mismas  acepciones  que  en  castel- 
lano. 

DISTINGUER  (SE),  v.  r.  Distinguir- 
se : obrar  con  singularidad,  j)  Distinguirse  , 
señalarse , singularizarse  : entre  otros , ya 
por  crédito  , ó por  reputación. 

DlSTIQUE , s.  m.  ( poes .)  Dístico  : dos 
versos  latinos  ó griegos  que  forman  un  sen- 
tido perfecto. 

DISTORSION  , s.  f Esguince  : cierta 
contorsión,  ó torcimiento  del  cuerpo,  ó de 
los  músculos. 

DIS  TRACTION , s.  f.  Distracción  : di- 
versión del  pensamiento.  j|  Desmembración  , 
división  , separación. 

DISTRAIRE,  v.  a.  Extraer,  separar, 
deducir  : alguna  parte  de  tin  todo.  j|  Des- 
membrar , separar  : nna  jurisdicción  de  otra. 
||  Distraer  : a uno  del  estudio  , del  traliajo  : 
p«  i tnrlvaric  en  alguna  aplicación  , ó recogi- 
miento. 

DISTRAIT  , AITE , p.  p.  del  verbo  dis- 
imile , y adj.  Extraído , separado  , desmenz 
bracio.  |1  Distraído  , divertido. 

D1S1RIBUÉ  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Distri- 
buido. 

DISTRIBUER  , «.  Distribuir  : repar- 

tir entre  muchos.  ||  Distribuir  : coordinar  , 
colocar  las  casas  en  sus  convenientes  luga- 
res. ||  ( imp.  ) Distribuir  : deshacer  lo*  mol- 
des, repartiendo  las  letras  en  sus  correspon- 
dientes caxctines.  ¡|  Distribucr  une  Joule  i 
echar  una  fundición  en  cazas. 

DISTRIBUTEUR,  TRICE,  adj.  r s. 
Distribuidor,  repartidor. 

niSTRIBUTll  ■ , IVE,  adj.  Distributi- 
vo : el  que  distribuye. 

DISTRIBLTION  , s.  f.  Distribución  : 
repartición  queso  hace  entre  muchos.  ||  Dis- 
tribución , coordinaron  , repartimiento  : de 
los  cosas  en  r I lugar  (pie  les  corresponde.  j| 
Distribución,  manual  : que  se  reparte  entre 
los  canónigo»  por  su  asistencia,  jf  Distribu- 
ción : del  tiempo,  de  Jas  bons. 

DJSTRIBL+n E1VTENT,  afr.  Distribu- 
tivani'*n?e,  separadamente  : lo  contrario  de 
colectivamente. 

DiSTRICT , s.  m.  Distrito : jurisdicción 
de  ii  u territorio. 

DISTRICT  , s.  m.  Distrito  : nna  de  las 
porciones  en  que  se  lian  dividido  los  depar- 
tamentos del  territorio  francés,  en  su  ulti- 
ma revolución. 
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T)IT , ITE,  p.  p.  del  verbo  d iré  , y atlj. 
Dicho  , pro  ferino  , pronunciado.  ||  Dicho  , 
llamado  , ajwllidado  : aplícase  á la  persona 
«pie  tiene  algún  sobrenombre  que  la  distin- 
gue entre  las  demas.  Suele  decirse  de  los 
Principes  : como  Charles  dit  le  Simple  , 
Cario»  llamado  el  Simple  : Jaiques  dit  le 
Cnnquérant , Jaymc  llamado  el  Conquista- 
dor. 

DIT  , s.  m . Dicho  : sentencia,  agudeza. 

( fi¡m. ) Se  dice  pour  caiíer  les  dits  ct  redtls: 
pura  excusar  dimes  y diretes. 

DITfJYRAMBK  , s.  m.  Ditirambo  : es- 
pecie de  oda  en  estancias  libres. 

DJT11YRAMBIQLE,  adj.  m.  y f.  Di- 
tira  milico. 

DITON  , 5.  m.  {más. ) Ditono  : inter- 
valo de  dos  tonos. 

*DITKJGLYP1IE,  r.  m.  Di  triglifo:  espa- 
cio entre  dos  triglifo*. 

DILRETIQCE,  adj.  m.y  f.  Diurético, 
aperitivo  : «lítese  de  los  reunxlios  para  faci- 
litar la  ««riña. 

* DIURNAIRE  , s.  m.  Dinmario  : ofi- 
cial que  cscribia  diariamente  lo  que  hacia  el 
principe. 

Dll.RNAL,  s.  m.  Diurnal , ó diurno  : 
tibio  del  rezo  eclesiástico. 

DlURM^tu/y.  m.y  f ( astron. ) Diurno, 
de  un  din. 

DiVAGUER  , a.  n.  Vaguear , vagar  : 
discurrir  en  variedad  ile  esp'vii**  , apartán- 
dose d*d  punto  principal  de  la  qiicstton. 

DIVAN , s.  «i.  Divan  : consejo  dei  Gran 
señor. 

DIVE,  adj.  ( anl.  ) Divina.  V.  Diaut , 
irte. 

DJVERGENCE  , x.  / ( geom.  ) Diver- 
gencia. 

DIVERGENT,  ENTE,  adj.  (geom.  ) 
Divergente. 

DIVEttS , ERSE , adj.  Diverso , difie- 
ren te. 

DIYFRSFA1ENT  , a di'.  Diversanientc. 

♦ DIVERSIfiABLE,  adj.  m.  y f Va- 
riable : que  serpur,de  variar. 

DlVEuSIFIK , ÉE , />•  p-  Y mlj.  Variado. 

D1VERSIEIF.R  , o.  n.  Variar  , diferen- 
ciar , di.qioner  , formar  de  diversos  modos. 

DlVtAlSION  , s.f.  Diversión  : cntrete- 
nimiento.  j|  ( mi  lie. ) Diversión  : alaqueque 
se  hace  aí  enemigo  por  varias  partes. 

DiVERSlTÉ,  s.f.  Divcrsitad  . variedad. 

DIVERTI , IE , p.  p.  r adj.  Divertido. 

DIVERTIR  , v.  a.  Divertii  : recrear , 
ah  grar.  j|  Divertir*  «li&tríier  : de  un  jiensa- 
ftúonio.  j[  Desaparecer  , r.omers«»  : el  dinero, 
los  electos  . las  rentas,  la  herencia  de  olio. 

DIVERTIR  (SE),  &.r-  Divertirse  : ale- 
en* rse,  recrearse. 

DI V KRTISSANT , ANTE,«$.  Diver- 
tido : lo  que  divierte  , y enlieticnc. 


DIVERTISSEMENT,  5.  m.  Diversión  » 

recreo. 

DIVIDEN  DE  , s.  m.  Dividendo  : la  can- 
tidad que  se  divide  ó parte  por  otra  en  la 
aritmética.  |¡  Repartimiento  : del  producto 
de  cada  acción  cu  una  compañía  de  comer- 
cio. 

DIV IN  , ESE  , adj.  Divino  : lo  que  es  , 
ó viene  de  Dios  , ó tiene  relación  con  Dios. 
j|  Divino  , sobrohumutio  : se  dice  abusiva- 
mente por  excelente. 

DIVlNATiON  , s.  f.  Adivinación  , d¡- 
vinacion  , agorería  : el  arle  vano  de  Jos  adi- 
vinos. 

D1VINATOIRE , adj.  m.  y J.  l)i velato- 
rio •'  la  ciencia  de  ios  adivinos.  |(  Jjaguctte 
diminuto  iré  : varita  «le  virtudes. 

DIVINEMENT,  ada.  Divi  mímente  : por 
virtud  divina  , ó de  Dios.  ,|  fi‘*.  y Jam.  ) 
Divinamente  , soberanamente  : por  excelen- 
temente , perfectamente. 

D1YINJSÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Diviui- 
zarlo. 

DIVIN1SER  , a.  a.  Divinizar  : hacer  di- 
vino : reconocer  por  Dios. 

DIV  ENITK  * ,t.  f.  Divinidad  : la  natura- 
leza divina.  |j  En  trances  se  usa  en  lugar  de 
Di  os  , Ó Ser  divino  , que  es  como  se  dice  en 
castellano. [j  Divinidad,  dcid.td  : Kablaudo  de 
los  dioses  del  gentilismo,  jf  Diosa  , deidad  : 
dícesc  jior  exageración  de  una  muger  her- 
mosa. 

DI  VIS  , rxp.  adv.  ( for . ) Dividida  : la 
parte  de  herencia  de  los  padres. 

* DIVISE,  s.f.  (blas.)  Divisg  : la  mitad 
de  la  faxa. partida  por  su  ancho. 

DIVISE  , EE  , p.  p.  y adj.  Dividirlo. 

DIV1SER  , v.  a.  Dividir,  partir  : un  todo 
en  dos  ó mas  paites. ;]  Partir  : números, 
cantidades.  |¡  Dividir  : separar  : una  cosa  de 
otra.  ]|  <Jig.)  Dividir,  desunir  : los  ánimos, 
las  voluntades. 

D1V1SER  (SE),  v.  r.  Dividirse  : sepa- 
rarse, desunirse. 

D1VISEUR,  s.  rn.  ( aril . ) Divisor,  par- 
tidor. 

DíVISnULITE , s.f.  Divisibilidad  : 
calidad  de  lo  que  puede  ser  dividido. 

DIVISIBLE,  adj.  m.yf.  Divisible:  lo 
que  se  puede  disidir. 

DIVISION  , s.  /.  Divíhion  : partición , 
distribución.  ¡|  División,  partición  : la  quartn 
regla  di-  líts  cuentas,  ¡j  División  : trozo  de 
exercito  , ó de  una  armada , que  obra  ó 
marcha  separado.  ||  (Jlg.  ) Divisiou , de- 
sunión , discordia. 

D1VOREE,  s.  m.  Divorcio  : separación 
do  un  matrimonio.  (Jíg.  ) Divorcio  : renun- 
ciación , abandono  que  se  hace  «le  una  eo^a 
amada,  jj  Caire  divorce  ave*  le  monde , les 
pltiisirs , les  liares  . renunciar  al  mundo  , á 
los  placeres , a los  Ubi  os. 
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*DIV0RCER,  t>.  n.  Divorciar  : hacer 
divorcio. 

DiYLLGATION,  s.  f.  Divulgación  : 
publicación  de  alguna  cosa. 

D1VLLGLE,  ÉE,  p . p.  y adj.  Divul- 
gado. 

DIVLLGUER  , r.  a.  Divulgar , pu- 
blicar : extender  alguna  cosa  diciendola  á 
muchos. 

DIVLLGUER  (SE) , %».  r.  Divulgarse, 
sonarse  una  cosa  : correr  entre  las  genio,  ó 
en  d público. 

DfX  , adj.  num . m.yf  Diez , décimo.  {] 
Léon  <hx  : León  décimo. 

D1X  , s.  rn.  Diez,  décimo.  ¡|  Un  dix  de 
? trefe  : un  diez  de  bastos.  ||  J)ix~scpt,  día  - 
huil,  dix-neuj  : diez  y siete,  diez  y ocho, 
diez  y nueve.  ||  DLx-scptieme , dix-kuiticme , 
dix  - neuv tórne  : décimo  séptimo,  décimo 
octavo,  décimo  nono. 

DlXíKME,  adj.  ord.  m . y j.  Dece- 
no : décimo. 

DLXIEME,  s.  ni.  Décima  parte  : de  un 
total,  de  un  todo,  de  Ja  totalidad. 

DIMEMEMENT , ady,  En  décimo  lu- 

yar. 

DIXME,  DDCIVÍER,  DIXMEUR , etc.  i 

V.  7>imc  t dtmer , dlnteur. 

1MZ.VTN , s.  m.  Decenario  : un  diez  de  ! 
♦mentas  del  rosario.  j¡  Décima  : composi-  1 
cion  poética. 

DmAliVK,  s.  f.  Decena  : nn  total  de 
uo sas , ó do  personas  , qne  componen  el 
numero  de  diez.  ¡{  Decena  :.figma  numeral 
que  denomina  el  diez.  |)  AsscnrhLer  , rangtr 
par  dizaines : adecenar. 

DIZEAU  , f.  rn.  Decena  : d ícenlo  lo*  se- 
gadores <lc  cada  diez  gavillas  de  trigo , de 
cada  diez  haces  de  heno  , etc. 

DIZENFER , s.  rn.  Oliriul  municipal,  qu*j 
tiene  bavi  <^e  su  mando  diez  hombres. 

D-LA-RÉ  (mus.)  D-la-sol-re  : voz  con 
que  se  explica  el  tono  de  re, 

DOLI  LE , adj.  rn.  y f.  Dócil : fácil  a 
recibir  enseñanza,  á sujetarse  al  consejo,  á 
la  & órdenes  , a la  voluntad  de  otro. 

DOC1LKMKNT , adv.  Dócilmente. 

DUCHATE , s.f  Docilidad. 
DOUMASIE,  o DOLI  MASTIQUE, 

s.f.  Docixuasia  : parte  de  la  química , y es  la 
«náliais  ó ensaye  de  los  minerales  , con  el  íiu 
de  averiguar  la  cantidad  de  metal  que  con- 
tienen. 

DOCXF , adj.  m.  y f Docto,  erudito, 
de  mucha  doctiina  : álcese  de  las  personas, 
y de  las  cosas.  Ya  no  se  usa  como  substantivo. 

DOCTFMENT,  adr.  Doriamente. 

DOCTELR,  s.  rn.  Doctor  : graduado  de 
tal  en  alguna  facultad.  ||  Doctor  : de  la 
Ldcsia.  ||  i Jam. ) Doctor  : dicesc  á todo  mé- 
dico, y á qualtpúci¿»  ¿ quien  se  tiene  por 


DOCTORAL,  ALE,  adj.  Doctoral  : io 
perteneciente  á doctor. 

DOCTO RAT , s.  rn.  Doctorado  : el  grado 
de  doctor. 

DOCTO  RERIE , s.f.  Acto  para  ser  re »4 

cihido  doctor  en  teología. 

* DOCTKíNAIRE , s.  rn.  Doctrinero  ; 
padre  de  la  doctrina  christiana. 

DOCTRINAL,  ALE,  adj.  Doctrinal  ; 
lo  perteneciente  a doctrina  ,* enseñanza,  ó 
documento. 

DOCTRINE , s.  f.  Doctrina  : ciencia , 
erudición.  ||  Doctrina  : la  opinión  particular 
de  los  autores,  de  los  concilios,  y otros 
cuerpos,  jj  Doctrina  : máximas,  opiniones, 
documentos. 

DüCUMENT , s.  m.  (J'or. ) Documento. 

* DODECAÉDRF,  s.  m.  ( gcorn .)  Dode- 
caedro : sóiilo  regular  cuya  superficie  se 
componr.de  doce  pentágono*  regulares. 

DODECAGONA,  s.  m.  (geom. ) Dode- 
cágono : íiguia  superficial  que  consta  de 
doce  lados  iguales.  |¡  (milic. ) Plaza  fortili- 
cada  ron,  doce  bastiones. 

* DODKCATEMORIE , s.f.  Dodecate- 

moiía  : duodécima  parle  de  un  círculo. 

* D0DEL1NKR , v.  a.  ( poc . «s.)  Mecer  : 
turnear  una  cosa  con  suavidad. 

* DODIN  AGE,  i.  rn.  Cedazo  muy  abierto 
para  sacar  el  farro  de  la  «vena. 

* DO  DIÑE,  a.  /.  Ti  challa  : guiso  parti- 
cular para  las  «nades. 

DODi  iVER  ( SE ) , v».  r.  (fnm. ) Rega- 
lare : cuidar  mucho  de  su  persona. 

DODO, s.m.  (Voz  deque  solo  se  usa  para 
decir  ú los  niños  que  se  acuesten,  ó duer- 
man ).  ||  Uairc  dt» la  ; hacer  la  nana  : aller  d 
do  do , ir  a la  nana,  á la  mu  : atlons  faite 
dado  y vamos  á la  uauu,  vamos  á la  mu,  a 
la  roró. 

DUDU , LE , adj.  ( fnm. ) Ríen  cebado  , 
rollizo,  gordo  : hecho  un  erbon. 

DOGAT  , a.  rn.  La  di gu id. id  de  Dux  de 
Ve  necia , y del  de  Genova  j y el  tienqio  de 
su  duración.  ¡}  También  se  llamaba  así  uu 
distrito  contiguo  a la  ciudad  de  V onecía. 

DOCE,  a.  m.  Dux  : nomlire  del  x*l«  da 
las  Repúblicas  de  Venvcia  y Genova. 

♦DUGESSE,  s.J.  La  mugcrdcl  Dux. 

DOGMATtQÍK , adj.  m.  y f Dogmáti- 
co ; lo  que  toca  a los  dogmas  de  la  religión. (| 
En  el,  estilo  común  significa  escolástico:  y 
en  sentido  ridículo  se  toma  por  magistral , 
pedantesco. 

DOGMATIQUE , s.  m.  Dogmático,  es- 
colástico : «i ícese  del  estilo,  forma,  ó sen- 
tido. 

DOGMATIQUEMENT , <uh>.  Escoláv- 
ticamrute.  ¡j  3Vfa  gi  si  raimen  te , decisivamente. 

DOGMATiSEft,  u.  n.  Dogmatizar  : to- 
mase en  mala  parte  |*or  enseñar  nuevas  doc- 
trinas, ó pchgiosus  opiniones  cu  utaiaia  ttu 
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religión.  |¡  {fiim. ) Doctorear  . maestrear  , 
hacer  «leí  maestro  : hablar  inagisi  raimen  te. 

DOG.MATiSfUK , *.  m.  Dogmatizado!-. 

Di  )G  MATASTE  , i.  m.  Dogmatista  , 
dogmatizante. 

DOGME , s.  m.  Dogma. 

■*  DOGRK,  s.  m.  ) logre  : embarcación 
holandesa  , para  la  pc^:a  de  a temples. 

’KKilih,  s.  m.  Alano  : miro  de  presa. 

♦ 1 )OGUER  ( SE) , %*.  r.  Topar,  topetar , 
etiiamorrar  : dar  topadas  ó topetadas  los  car- 
ncios. 

♦ DDGUES,  i.  m.  pl.  ( miiü .)  Castañuelas 
de  la  amura  : agujeros  hechos  en  los  cajie- 
roles  p)r  los  do*  linios  «leí  lo-  sld  wavoi', 
para  arunrar  las  amuras  de  la  vela  mayor. 

D0GU1N  , UOGLlNE,  tuLst.  Perrillo 
dogo  , y perrilla  doga. 

1)1  ÍÍG T , s.  m.  Urdo  : de  la  mano,  ó del 
pie.  ij  Dedo  : como  medida  de  .tllura.  |]  De- 
do ; para  expresar  uua  corla  caulidad  de 
rgun.j  rosa.  ¡)í  fif’.yjiim.  ) Se  dice:  m>n- 
trer  uu  doigl : señalar  cou  el  dedo  a alguno. 

|j  [id.)  Sauoir  sur  fe  Itout  du  doigt  . tener 
en  la  uña  una  espeeie  , saberla  perico  la- 
men te.  <|  [id.)  Touchcr  uu  doigt , 6 uu 
doigl  el  a L'ixtí  : tct  cvidcutcmcmc,  palpa- 
blemente* 

DOIGTER,  v.  n.  [más  ) Pulsar  un  ins- 
trumento. 

Di  >i<  ¿TFR  , s.  m.  Movimiento  de  los  de- 
dos al  pulsar  un  instrumento. 

DOlGTlER  > <*•  ni.  Dedil  : dedal  de  cue- 
ro, paño,  ú lienzo,  para  cubrir  el  dedo  en 
a-gun  trabajo  recio,  o para  tapar  alguna 
herida. 

+ D01GTS»  s.  m.p!.  { hist . nat.)  Púas 
romas  del  marisco  llamado  equino,  ó erizo. 

* DOlTK , s.  f.  Grueso  de  Ja  hilaba,  jj 
4 'es  cche-’cau.i  ne  snnl  pus  d une  mente 
Jnite  : estas  wadexas  no  son  del  mismo 
enteso. 

* DOITEE,  S.  f Grueso  de  la  hilaza.  || 
Muestra  que  se  da  para  que  las  hdaudcras 
arreglen  el  grueso. 

D!  )L,  s.  m.  {Jar. ) Dolo  , fraude. 

* PULE,  (¿,eo¿rf. ) Dola  : Ciudad  de 
Francia. , 

DObEANCÍ  , s.  f.  ( fam. ) Queja  , cla- 
mor , 1.  slima.  Usase  regularmente  en  plural. 

DüLEMMENT  , tvU>.  Sentidamente  , 
dolorosamente , afligidamente. 

POLKNT , ENTE,  adj.  Doliente, 

aman  ídq , afligido. 

DOCE,  EL,  p . p-  Dolado,  acepillado, 
aplanado. 

DOLER  , v.  a.  Dolar,  acepillar  : poner  || 
plana  una  tabla. 

D0L1MAR  , s.  m.  Duliman  : vcsiiJura 
turca. 

♦ HOLLAR , s.  m.  Dolar  : moneda  de 
Aiexuajúa  y t|uc  vale  2 1 reales  de  vcllou. 


5 ) ROM 

DOLOIRE , s.J.  Doladera  : instrumento 
del  tonelero.  ¡|  Azuela  : instrumento  de  car- 
pintero. ||  Veudage  obliquo  en  Ja  cirugía.  || 

\ Oíos.  ) Doln  : hucha  sin  mástil. 

D'J  Vi , ó DON  ,pron.  Don  : tratamiento 
de  honor,  que  se  da  cu  España  a los  noble* 
y á otras  personas  de  carácter.  Usase  sieuip.» 
antes  del  nombre  de  bautismo,  como  duu 
Josef,  don  Remardo,  etc. 

DOMAlNE,  s.  ni.  Dominio,  ó posesión 
de  lieiras,  o futidos  en  propiedad}  v así  se 
toma  por  tierras  , posesiones  de  una  casa , ó 
dueño.  Divídese  en  dominio  directo , y cu 
dominio  útil.  j]  Señoríos, estados  : hablando 
de  Duque»  , y cosas  grandes.)]  Domainc , d¡- 
clio  absolutamente,  es  el  Doiuitiio,  ó Real 
Patrimonio,  esto  es,  los  leudo»,  tierras,  ó 
bienes  de  la  Corona. 

DO  MANI  AL , ALE  , adj.  Patrimonial  , 
dominical , señorial  : dteese  de  los  derechos  , 
bienes , y rentas  leúdales  del  Soberano.  V. 

; Unmaine. 

DÓME , i.  ni.  ( artfuit. ) Cúpula , media 
naranja,  cimborio,  y antiguamente  ctuo- 
¡ dial. 

* DOMENGER,  s.  m.  {Jvr. ) Hidalgo, 

| señor. 

DOMERIE , s.J.  Hospicio,  ú hospede- 
| ría  : ciertas  Abadías  que  conservan  este 
i título. 

DOMESTICETE,  s.  f.  Condición,  es- 
tado, calidad  de  criado. 

DOMESTIQUE  , j.  m.  Domestico  , 

L criado,  sirviente.  IJ  Familiar  : hablando  d« 

| rasas  de  prelados  eclesiásticos.  ¡|  También  *e. 
i toma  colectivamente  por  toda  la  servidum- 
¡ hre,  ó familia  de  criados  : ii  a un  nom- 
I bren: r domestique.  {|  Otras  veces  se  loma 
I por  el  interior  gobierno  de  una  casa  , ó la- 
¡ miüa  : ii  se  méle  de  rnon  domestique  : tout 
I ce  qiti  se  pus  se  dans  son  domestique. 

| DOMESTIQUE,  adj.  m.  yf.  Do  ni  es  i i- 
| co,  casero  : lo  que  es  do  casa  , ó per  teñe - 
! ce  á la  casa.  ¡|  Domestico , domesticado  , 
manso. 

DOMESTIQUEMENT,  adu.  Domcsti- 
camente  , caseramente , familiarmente. 

DOMIQLE , s.  m.  Domicilio  : la  casa  ó 
habitación  íixa  y ordinaria  que  uno  tiene  ó 
elige  en  un  lugar.  . 

DOMICILIÉ,  ÉE,  p.  p y adj.  Domici- 
liado , avecindado. 

DOMICILIER  (SE),  v.r.  (for. ) Ave- 
cindarse, establecerse,  elegir  domicilio  cu 
algún  lugar. 

DOMlNANT,  ANTE,  adj.  Dominante  , 
predominante : dicese  de  los  gustos , moda» , 
genios  , pasiones. 

DOMINANTE,  s.  J.  [más.)  Domi- 
nante : la  quinta  «le  la  tónica.  Y se  llama 
sous-dvuiinpnt*  (subdominante)  a h qu  n* 

ui 
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DOMINATEUR  , s.  m.  Dominador  , 
rnscñoi  cador. 

DOM1NATION  , s.f.  Dominación  , do- 
minio , señorío  , imperio  sobre  algún  país. 

DOMEN  AllOAS,  s.  / /»/•  Dominacio- 
nes : uno  de  los  coros  de  la  gerarquia  cc- 
Jcslial. 

DOMINÉ , ÉE,  p.  p . y a*1).  Dominado , 

Señoreado. 

DOMINER  , v.  n.  Dominar,  señorear , 
mandar.  (|  ( fí tf. ) Dominar  superar  , pre- 
dominar, sobresalir  una  cosa,  ó ser 
superior  ó principal  sobre  las  domas.  l|  Do- 
minar : por  sajelar , moderar  las  pasiones. 

* DOMINICA1N  , A1NK,  subst.  Domi- 
nico, ca  : el  eme,  ó la  que,  profesa  el 
orden  du  Santo  Domingo. 

DOMINICAL,  ALÉ , adj.  Dominical  : 
lo  perteneciente  a la  dominica.  ||  Velo  que 
se  ponían  antiguamente  para  tomar  la  euca- 
ristía. ||  Lcllre  dominicalc  : letra  dominical. 
||  Oroisnn  dominicalc  : el  Padre  nuestro. 

* DOMINiCALK  , s.  f Sermonario  de 
J)oiuiniras  , (i  simplemente  Dominicas. 

DOMINO  , s.  m.  Capa  de  coro  de  los 
canónigos.  ¡|  Dominó  : cierto  Uage  talar  de 
fiuucnra.  [{  Dominó  : juego. 

DOM1NUTER1E,  s.f.  Trato  y comercio 
de  papel  jaspeado , ó pintado. 

DÜMINÓTIKR,  s.  m.  Mercailer de  papel 
.pintado,  ó jaspeado  , y estampas  orUiua- 
Tias. 

DOMMAGE,  s.  m.  Daño,  perjuicio, 
iW»  lida.  ||  Oest  dominare  : es  lástima,  una 
lástima  , un  dolor,  es  sensible,  ó cosa  sensi- 
ble. j|  i?  es  t grand  dommage  . es  mucha  las- 
tima , la  mayor  lástima,  mucho  dolor,  muy 
Sensible,  cosa  muy  sensible. 

DO’M M ACEáBI adj . m.j  f.  Dañoso, 
perjudicial. 

DOMPTABLE,  adi.  Domable,  domes- 
tica})!:* : fácil  ó capaz  de  ser  domado  , suje- 
tado , domesticado.  ;|  Capaz  de  sujeción,  de 
corrección  : hablando  de  personas  ó genios 
aviesos 

DOMPTÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj . Domado  , 
sojuzgado. 

DO MPTFR,  ó DOM'TER , a.  Sojuz- 
gar , rendir  : someter,  reducir  á lu  oliedieu- 
fUt.  j}  Domar,  umansar.  sujetar,  domesti- 
car : animales  bravos.  ¡|  ( Jig. ) Domar, 
(jetar : las  pasiones. 

DÜ.MPTEUR  ? í.  m.  Sojuzgador  .*  veo  ce- 
den de  naciones.  Solo  de  usa  cu  estilo  poé- 
tico. 9 

DOMPTE-VIOTN  , ó ASCLF.PIAS , 

«.  m.  Vence  tósigo , híruudiuaria  : ploma. 

DON.  V,  fiam. 

DON , s.  m.  Don , divída  , reg.  lo.  ¡¡  Don, 
gracia  , favor.  ]|  Don,  dote,  prenda  : habili- 
dad y talento  natural  para  alguna  cosa. {¡Don 
giuluil  : dugfeiivo,  don  garufeo,,  svtoicio 


el  que  hacen  los  pueblos  á los  Príncipes  tn 
urgencias  del  Estado. 

DONATA  IRE,  s.  m.  y f.  Donatario  : 
aquel  á tuvo  favor  se  liare  una  donación. 

DONA  1 EUR.  TRICE, subst.  Donador: 
el  que  hace  una  donación.  Se  dice  también 
dona  Lirio. 

* DONATIF , m.  Donativo. 

DON  ATION  , s.J’.  Donación. 

Di  >NC.  [ parí.  conj. ) que  cierra  una  pro- 
posición , ó argumento.  ) Luego  : pues  : asi  < 
asi pues. 

DON  DON,  s.f.  ( fam. ) Di  cese  de  una 
muger  frescona , v gorda. 

* DONILLAGE,  m.  DONTLLEUX  , 

adj.  V.  Douillage , DouiUeiuc. 

DONJON  , s.  m.  Torre  del  homenage  de 
un  castillo  antiguo.  Hoy  se  dice  castillejo  : y 
se  aplica  por  desprecio  á una  fortaleza  redu- 
cida , y de  poca  defensa.  j|  Porree  illa  del  mi- 
rador , o de  la  azotea,  que  sude  haber  en  una 
casa  de  señores.. 

DÜNJONNÉ , ÉE,  adj.  {blas.)  Torrea- 
do : se  dire  de  los  castillos  cou  homenages. 

DONNAÍNT,  ANTE,  adj.  Dadivoso,  lar- 
go , liberal.  L sase  regularmente  cou  la  nega- 
tiva. 

DONNE,  s.  f.  {fam. ) El  dar,  y d modo 
de  dar  los  nayjies. 

DONNE . ÉE,  p.  p.  y adj.  Dado. 

* DONNÉES,  s.J.  pl.  ( nuil.)  Datos  : can- 
tidades conocidas,  que  sirven  para  hallar  una 
cantidad  no  conocida.  ||  Dalos  : sobre  quesc- 
fondan  juicios  , ó sacan  coiiseq  ¡inicia*. 

DONNER,  v.  a.  Dar  : y también  donar. 
Tiene  las  mismas  acepciones  en  ambas  len- 
guas. ¡|  Donner  ccl  nuora ge  a un  tel : ñlri- 
buir  esta  obra  á fulano.  ¡¡  Qurl  dge  luí 
donnez-t'ous  ? ¿que  edad  1c  da  ó le  hace  vmd.? 
|l  Doruirr  de  la  fievre  : causar  ó dar  calen- 
tura. ||  Donner  attention  : prestar  atención. 
¡;  Donner  dms  Ir  piége , dans  le  panneau  ¡ 
caer  en  el  lazo,  en  el  garlito.  |{  Donner  du 
nez  en  Ierre  : caer  de  hocicos.  ¡|  Donner  des 
bornes  a ses  piáis  ir. s : poner  limites  á sus 
gustos. 

DONNER,  n.  Dar. 

DONNER  { SE ) , u.  r.  Darse  á sí  mismo. 
¡|  Se  donner  de  la  peine , tomarse  el  trabajo  : 
se dotmer  du  bon  temp.s, darse  una  pavonada : 
se  donner  un  fuibil , hacerse  un  vestido  : se 
donner  tles  airs  , hacer  del  caballero. 

DONNEUR,  FLSE,  s.  Dador,  dadora: 
el  que,  ó la  que  du.  Solo  se  usa  en  esta»  fra- 
ses iamili.'UTs  : iLnncw , donneme  da  vis , 
amigo , amiga  de  dar  consejos  : dnnneur  de 
{pilhanumy  vendedor  de  juncia  : doiuteur 
d’eau  bénitc de cour,  faramallón. 

DONT , partícula  que  equivale  á d & 
attiy  (huptel,  íle  la  (fue  Ue,  desque  ts,  dr  refuci- 
les ).  Del  qual , de  iu  qual , de  quien  , cuyo , 
¿ La  pcrson/ie  dpjd,  je  ivas  parle  + la 
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persona  de  quien  hablo  ú vmd.  : queslion 
fltmt  il  s'agissoit , qúcslion  de  la  qual  se  tra- 
taba : ce  héros  dont  les  erploils....  ente  heroe 
cuvaft  hazañas... 

* DONTE,  s.f.  Cuerpo  : de  un  laúd  , 
h’indoim , y tiorba. 

DON/ ELLE , s-  J-  Damisela,  señora, 
doncella  : díccsc  en  semblo  irónico , y des- 
preciativo. 

DORADE,  s.  f.  Dorada  : pescado  de  mar. 

* DOKAD1LLE , s.  f.  Doradilla  , cetc- 
raquc  : plañía. 

* DORAGE , s.  tn.  Cubierta  lina  de  un 
sombrero  para  ocultar  lo  basto  de  el.  j|  La 
mano  de  huevo  que  se  da  á la  cubierta  de  una 
empanada  para  que  se  dore  al  luego. 

* DORDOGIVE,  ( ¿ft’ogr. ) Dordooa  : rio 

de  Francia  , que  da  nombre  á un  departa- 
mento. , . 

DORÉ,  EF,  p.  p.  del  verbo  dnrrr. Dorado. 

)|  ( fig.  y Jtun.)  Díccsc:  tire  doré  comme  un 
cubre  :7star  hecho  una  ascua  de  ovo. 

♦DOREE,  s.  /:  ó POISSOIN  DÜSAliNT- 
PIERRÉ » s-  m-  Gallineta  : pescado  de  mar. 

DORKNAVANT,  wM  Desde  ahora  , 
desde  hoy , de  aqu  i adelante  , tic  hoy  cu  ade- 
lanto. 

DORER,  •».  n.  Dorar  : «n  altar  , una  es- 
tatua, un  quadro,  un  cáliz.  [J  {fig- ) Dorar» 
suavizar,  disimular  : Ja  aitimgura,  ó fealdad 
de  alguna  cosa.  ||  \Jig\X  ff°ét.)  Dorar  el  sol 
la  cima  de  un  monto,  tilas  nubes. 

1 )ORELR  , s.  m.  Dorador  : el  artífice  que 
«lora. 

DORIEN,  adj.  Dorio  : uno  de  los  penc- 
aos de  la  música  entre  los  antiguos.  ¡|  Dono  : 
uno  de  los  dialecto*,  de  l.i  lengua  griega. 

DORIQliE , adj.  tu.  y J.  ( anpiit. ) Dó- 
rico : el  segundo  de  los  oidenes  arquitectó- 
nicos. 

DORLOTÉ,  KE,  pp.  del  verbo  dnrlo- 
for,  y ndj.  Mimado , acariciado. 

DORLOTKR,  a.  a.  { Jum . ) Acariciar» 
mimar  : tratar  con  mucho  regalo , y delica- 
deza. »|iVe  dorfoter  , *\  r.  (Jitm.)  Redarse: 
cuidarse  con  mucha  delicadeza  , y mimo. 

DORMAÜT,  AJSTK,  «áj.  Dmmicatc, 
dormido  : «I  que  duerme.  Wo  «c  usa  sino  cu 
sentido  figurado:  como  en  los  esculpios  si- 
guientes. \\  lian  ti > mínate,  : agua  mocita  r 
iviuausada . que  no  corre.  í|  P erre. , ehussis 
dortnani  : vidriera , batidor , que  no  se  abre  y 
que  está  de  firme.  j|  Pont  dorniar.l  ; puente 
que  no  se  levanta  j oi  contrario  de  puente  le- 
vadizo. 

DORMELR , ELSE.  Mul/sl.  Dormilón  , 
dormilona  : *1  que,  ó la  que,  duerme  mu*  Lo. 

DOuMFGSE,  s.J.  t loche  lu»g*>  y angosto 
para  viajar. 

DORMIR,  i'-  /*•  Dormir  : reposar  en  *J 

sueño,  jj  Estar  mustia,  cnchaicnóa:  hablando 
del  ugua.  [{  l) ornar  a itfiton»  rompas  mal  l 
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dormir. \\fpma.)  Se  dice  dormir  sur  Ir  santón : 
dormir  a corliua*  verdes,  esto  es , á prado  , 
ó en  el  campo. 

DORMIR,  s.  m.  El  dormir,  el  sueño. 

DORMITÜ* , IV E,  adj.  Dormitivo , s<V 

poritioo  : remedio  para  conciliar  el  sueño. 

♦DOROIR,  s.  m.  Escobilla  de  pastelero  , 
que  sirve  para  poner  el  huevo  sobro  I.»  pasta. 

DOROAÍG,  5.  m.  ó DORCESTLE,  s.f. 

Dorónica : planta. 

^DOROVilAGE,  s.  m.  Darófago:cl  qi;# 
vive  de  regalos  y presentes. 

♦DORQLE.  V.  Omite. 

DORSAL,  ALE,  adj.  ( anal. ) Dorsal : 
lo  que  toca  al  espinazo. 

DORTOIR  , s.  m.  Dormitorio  : dfe*s « 
solo  fie  los  conventos. 

DORLRF,  s.J.  El  dorarlo,  la  doradura. 

DORYCHNlLiM , s.  tu.  Mijodiag.i , bo- 
cha : yerba  fie  pasto. 

DÜS,  s.  tu.  Espaldar,  espinazo : baldando 
d?  personas.  j{  Lomo,  ierro,  espinazo  : ha- 
blan lo  ilc  animales.  !|  Dor.*>  : óe  un  papel , 
de  una  letra , fie  un  vale.  j¡  Enves  , reves  • d«\ 
una  estofa,  de  una  pintura,  etc.  ¡f  Dos  de 
couteau : recazo , lomo,  canto  de  cuchillo,  ¡j 
Dos  d'un  liare  : lomo  de  libro.  (|  Dos  d’unc 
maison : la  espalda  de  una  casa.  !|  Tourner 
ledos:  volver  la  espalda,  irse,  escapáis**, 
huir. 

DOS-D’^NE,  s.  tn.  ( anptil. ) Albanlilla  : 
lea  «le  piedra  , ladrillo,  ó teja. 

D05E,  s.J'.  Dosis  : la  cantidad  de  me- 
dicina queso  prescriln*  cubos  recetas.  j¡ Tam- 
bién se  dice  por  caria  toma  en  que  se  divide 
un  medicamento : ex.  parhiger  un  remede  en 
trois  doses , repartirle  en  tres  tomos.  |¿  ‘ fi¿.) 
Punta,  piquito  : «le  alguna  cosa  inmaterial  : 
ex.  il  a bien  sa  do>e  de  mu/ue , de  a añile  : 
tiene  su  punía,  ó su  poquito,  de  malicia,  d<i 
vanidad. 

PüíSER,  a.  a.  { f’nn.)  Disponer  las  do- 
sis : de  un  medicamento. 

* DOSSE,  s.J'.  (’ostero  : la  labia  seira- 
dizn  mas  arrimada  a la  corteza  del  árliol. 

* DOS.SERET,  s.  ni.  ( anjuil.  ) Jamba  : 
pilastra  pe«juena  s.dkliza  , que  sirve  para  sos* 
tener  el  «linu  l de  puertas  y ventanas. 

DOÜSIER,  s.  m.  Respaldo: de  un  banco, 
silla,  ele.  ||  ( Jor .)  Legajo  «le  papeles.  j| . 
Cabecera  descama. 

*D( )SSIERK,  s.J.  Sufra  : concón  grueso, 
y heelio  de  valias  cuitcüs  anchas , y en  cuyi»* 
extreutus  1‘oima  dosculra«Lis  para  las  Varas 
del  can». 

DOT,  f.  f.  Dote  déla  mtig'T  que  toma 
♦*»udo,  sea  ae  matrimonio,  sea  de  religión* 

DOT  AL , ALE,  adj.  Dotal  • lc[>eru:ne* 
cíente  á la  dote. 

DOTATION,  s.  J'.  Dotación  : la  acción 
de  dotar.  ||  El  dolo  de  una  religiosa.  ||  La 
t ivutu  >lc  un  monas  ten  o , ea¡*Ula , etc. 
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DOTE,  ÉE,p.  p.  y adj.  Dotado. 

DOTER , v,  a.  Polar  a una  muger  para 
rasada , ó para  monja,  jj  Polar  : una  iglesia, 
un  convento,  un  beneficio.  ¡|  (//¿f. ) Polar, 
«lar  : prendas  , talento.  Pícese  solo  de  la  na- 
turaleza. 

P OÜ,  t’dv.  Pr  donde. j|Z)  011  ? de  donde? 
de  que  parte  ? 

♦bou  Al,  {geogr.)  Duai  : ciudad  de 
l'lándes. 

DOU  AIRE,  s.  m.  Viudedad  : las  rentas 
eme  le  quedan  ;i  la  viuda  de  los  Llene*  tlrí 
marido  , señaladas  ya  en  vida  de  esle. 

DOCA1H1ER,  s.  m.  'Jor. ) Pícese  del 
Lijo  que , renunciando  á la  sucesión  patenta, 
grcza  de  ^.i  viudedad  de  su  madre. 

DOU  AI  RIERE,  s.  f.  Viuda  : que  goza 
de  los  bienes  o renta  que  le  asignó  el  mai  ¡¿lo 
en  las  capitulaciones  matrimoniales. 

DyUAKT!,  s.  Jl  Aduana  : la  oficina  en  j 
que  papan  las  mercaderías  los  derechos  de  j 
entrada,  y de  salida. 

* DOl'ANKR,  v.  a.  Marchamar  : marcar 
en  la  aduana  los  fardos,  ó caxones. 

PüUANIER  ,s.  «*.  Aduanero  : el  atbni- 
n 'so  ador  de  una  aduana. 

* i K IL'RLA , %.  m.  Pobla : moneda  de  piala 
de  Argel  y Túnez. : su  valor  doce  reales  i 
vellón. 

DOU BL AGE , j.  m.  ( naut.  ) Forro  : el 
reveMimento  exterior  de  tablas  que  se*  pone 
a los  costados  de  un  navio. 

DOUBLE,  s.  m.  Moneda  antigua  de  co- 
bre  que  valia  dos  dineros , y corresponde  a 
la  voz  despreciativa  ochavo.  ||  Cela  ne  naut 
pus  un  thuihlc  : esto  no  vale  un  ochavo.  ]jFl 
doblo,  el  doble,  el  duplo,  el  dos  tanto  : lia- 
Jilaudi  • le  valores , y costes,  jj  f.etlonhb:  ti  un  ¡ 
reñí : el  duplicado  , o el  traslado  de  un  es-  I 
«arito.  ¡|  Au  tío  tibie , euh>.  Otro  tanto  mas.  ! 

* DÜUBLK,  s.  m.  Deposito  de  los  anima-  ! 
les  rumiantes,  donde  se  conserva  Ja  rom  ida  , 
«uites  de  ruitiiuila  : en  algunas  parles  de  Cas-  , 
tilla , le  dan  el  nombre  de  /'entruz. 

I K)IJRLK , ntlj.  m.  y f.  Doble,  doblado , ! 
duplicado.  ||  Do»  veces , otro  tanto  : en  pe-  I 
so,  en  cantidad,  en  grueso,  en  calidad,  jj  ¡ 
( fig. ) Doblo,  falso:  que  hace  á do»  caras,  1 
ó haces. 

DOUBLE,  ÉE i ppr  ud/.  Poblado,  | 

duplicado. 

t)OU BLEAU  , s.  m.  V.  Atx-doti-  | 
ble  fin. 

♦DOUBLE  AUTIER , s.  m.  { agrie . ) j 

Doble  altura. 

♦DOCBLF-CATN’ON,  t.  m.  [ imy .}  Gran-  j 
canon.  ||  ( mil  te. ) Dícesc  dou6¿e~paie  .-paga 
doble. 

P*  >LRLF-FFUIT,T/F.  y $.J.  f^fris : planta. 

* DOUBLE  - FLEliB , »./  Especie  de 
pero! , y p-ra. 

♦DOLIULE  GAIK , S.  m.  Doblen*. 
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POUf.LEMENT,  mh.  IV.Im  maneras , 
por  dos  razun«*s,  por  dos  motivos. 

DOLBLE.MEAT,  s.  w.  (>r.)  Dobla- 
tnicnto  : la  acción  de  doblar. 

* POUBLE-OREILLE,  s.  ni.  Arado  con 
dos  orejas. 

IRILBLER , i*,  a . Doblar,  duplicar  : el 
número,  el  gasto,  la  suma  , etc.  I]  P«i»«ir  : «1 
cable  de  un  navio.  |l  Forrar  : pone»  ó cebar 
foiro;itm  vestido,  etc.  ¡¡  Hnubler  le  fin*  . 
apretar  el  paso.  ||  Dnublcr  une  bilft  • do!  lar 
una  Inda  , hace»  la  que  retroceda  después  «ir 
haU'r  tocado  la  tablilla. 

* PUL  Hbl  'HIK,  s.  J.  TjiVntn  labrado  pa- 
ra mantelería  : e»  voz  prov iiicial  de  forman- 
día  V.  i turré. 

DüUBLhT,  s.  m.  Doblete  : la  piedra 
falsa  formada  de  muchos  cristales  unidos. 

||  Parejas  : en  el  juego  del  chaquete. 

♦DUUBLE-TL'ÍE,  s.  m.  (Javo  con  dos  I 

CftW/XlS. 

POUBLFITF,  s.  f.  Octava  doble  en 
el  fagan*».. 

* Düi  HLFIH,  7*  l »SF,  subsl.  Torcedor, 
torcerioia  : el  que,  o la  que,  tuerce  la  lana 
en  las  fabricas. 

IRJURLON,  i.  m.  Pohlon  : moneda 
antigua  de  España,  que  valía  ib  reales  de  ¡ 
plata,  ó (in  reales  y 8 mura  vedis  de  vellón. 

Se  conserva  este  valor  p.ua  los  cambios  de 
comercio,  y en  el  trato  cnnmii  se  toma  por 
fio  reales  justos.  ||  ( imp.)  Duplicado,  ó i<q»e- 
ticion  : de  una  liase,  ó voz. 

DOURIA  RF,  /.  Forro  , aforro.  || 
{imp.)  foiro  : el  c.«sco  que  se*  pone  en  la 
bala , y sirve  de  resguardo  al  que  está  enci- 
ma. ||  Sobresaliente  : el  actor  destinado  ,t 
substituir  a otro. 

Í)LHJ  BLURES , s.f.  p!.  Forros  de  pieles 
para  vestidos. 

* DOLC  :A!^,  s ni.  Especie  de  manzano. 

¥ Dül  ( .L-  A MERE , *.J.  Dulzamara  ; 

planta  íiiedii  iu.d. 

IKJUCKATRE,  ntlj.  m.  y f.  Dulce:  por 
insípido , soso. 

DOUJAll  A f,  ínter}.  Poco  á poco,  sin 
ruido,  j)  Raxo  , quedo  : cu  r|  hablar , ó can- 
tar. |j  Paricz  t huí  eme n t : bable  vuul.  que- 
do. 

DOUCEMKNT,  ntlr.  T cutamente,  poro 
á poro,  con  tiento.  *|  Suavemente,  bland;«- 
in  *nte , con  suavidad. 

PÜÜCKREUA,  FUSF,  ntlj.  Dulzón . 
dulce,  empalagoso.  ¡|  í fig.  ) Azucarado,  al- 
fil i Laudo  , nielílluo  : baldando  de  las  perso- 
u*«»,  v de  sus  palabras  afretadamente  suaves 
v Lalat'ú'uiji*. 

DOL  (d'  ílDJX  , s.  m.  Requebradnr,  ga- 
lanteador : de  damas.  j(  l'\ine  te  tUuucrzu  r 
kh» uebrar,  gaJamear. 

Tg>Ui.Tv¡  , Ei  i'F  f ntlj.  di m.  de  dou.r, 
oías.  Remilgado,  mimoso. 
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DOUCETTE , s.  f.  canónigo*  : yerba , I 
buena  para  modada. 

♦DOLCETTF,  ó ROUSSETTE , s.  f.  j 
Especie  de  oan  marino,  ó lixa  ¡¡  Almíbar 
hedió  con  azúcar.  También  es  la  melaza. 

DOUCEITEMENT,  adv.  (w%.)  Sua- 
vemente : sin  sentir. 

IXILCEUR,  s.f  T)ulzura , dulzor , dul- 
ce : el  que  percibe  el  gusto,  y tienen  los 
manjares  y frutas.  ||  ( fifi.)  blandura  , suavi- 
dad : agrado,  jj  Benignidad,  apacibilidad , 
humanidad  : en  el  carácter. 

DOUCEURS,  s.  f . [»/.  Delicia,  deleytc  : 
y en  sentido  místico  dulcedumbre.  j|  Requie-  i 
Bros , halagos  , palabras  amorosas. 

DOL CHE,  s.  f.  El  chorro  6 raida  de  | 
aguas  calieutes  y minerales  sobre  algún  rniccn-  j 
hit)  enfermo  del  cuerpo.  ||  Embrocación  , 
chorrera.  , 

DOLCfllí,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Vaciado, 
Lañado. 

DOLCHER , v.  a.  Bañar  de  alto , ó á 
rliono , alguna  parte  enferma  del  cuerpo.  V. 

J Jota  be. 

* DOL'CrN , s.  m.  Agua  dulce  mezclada  ¡ 
con  la  del  mar. 

DOUCÜiE , f.  ( nnjuit.  ) Fsrmia , | 
moldura,:  parte  cóncava  , y parle  convcxA. 

DOLE,  13E,  p.  p.  <le  áoiwrr,  y ai  Ij.  Do-  i 
fado. 

* DOUÉGNE , s.f  Dueña  : se  suele  to-  i 
mar  en  mala  parte 

DOL  ELLE!,  s.  f.  { arquit . ) Dovela. 

DOLER,  o.  a.  Dotar  : «adornar,  enrique- 
cer de  dotes  y prendas  naturales  , ó adquirí-  j 
«la*.  j|  (Jor. ) Dotar : asignar  viudedad  , usu-  , 
fruelo  cíe  tierras  ó rentas  el  maii(io  á la  inn-  j 
get . V.  Dniutirc. 

*DOLlLLAGE,  s.  m.  Tela  de  mala  tra- 
ma. 

DOU I LEE,  s.f.  Culto  : mango  hueco  de 
la  bayoneta  j y el  regalón  ó cuento  de  la 
lanza. 

DOUILLET,  ETTE,a/f/‘.  Suave  y blan- 
do , tierno  y delicado  : hablando  de  las  cosas. 

||  s . Regalón,  delirado : baldando  de  personas. 

|¡  ( jam . ) Se  dice: \ jaira  fe  douillcl , le  dcli- 
cal : alfeñicarse  , afectar  delicadeza  h tratarse 
■con  regalo. 

* DOUILLETTF , .«.  f Bata  acolchada. 

DOLILLDITEMEIYÍ',  adv.  Delicada- 
mente , regaladamente,  blandamente. 

♦DOUILLEUX  , EUSE,  adj.  Falto  : los 
tejidos  de  lana  que  no  son  de  anchura 
igual. 

* DOUILLON , s.  m.  Lana  pelirana  , de 
infinta  calillad. 

* DOL  LOGICO . DukiiV> : ciu- 

dad y punto  de  Dalni.nia. 

DOL)  LElR , s.f.  Dolor*:  ««'a  en  el  cuer- 
po, tea  en  el  ánimo.  En  pinro»  ec  «iú«c  s^vf- 
Jiatucs. 


27  ) DOX 

DOL’LOm  ( SE ) , *.  r.  : ant. ) Doler*’, 

quejarse.  * 

♦DOULOIR,  i.  m.  (Mas.)  V.  Doloire. 
DOLLOLRELSKMEM’,  adv.  Doloro- 
samente. 

DOULOURELX,  EL  SE,  adj.  Doloro- 
so : hablando  de  golpe , herida , caída,  etc- 
||  Dolorido  : lastimero  : hablando  de  avres, 
acentos,  gritos,  palabras,  voces  de  dolor. 

* DOLRLEoNS,  (fieofir.)  Duelan»  : ciu- 
dad fie  la  Picardía. 

DOUTE,  s.  m.  Duda,  incertidumbre, 
sospecha , y escrúpulo,  ff  Sons  dnute  , adv. 
Sin  duda , indubitablemente,  ciertamente. 

POLTFR,  v.  n.  Dudar  : estar  en  duda. 

BOLTER  ( SE),  v.  r.  Sospechar,  temer- 
se , ipiever  : que  sea  ó suceda  una  cosa. 

Di  >L  TELSEMENT , adv.  Dudosamen- 
te , con  duda. 

DOL1EUX, EUSE,  adj  Dudoso,  in- 
cierto. 

DOUVAIN,  s.  m.  Madera  para  hacer 
duelas  de  cubas.  ||  Duela*  de  fondo  , ó sucio. 

DOUVE,  s.  J.  Duela  .•  las  costillas  de  la» 
pipas  y cuba*.  ||  Douve  de  bondon  : duela  de 
tapón.  ||  Douve  : foso  de  un  castillo.  ||  Espe- 
cie fie  ranúnculo. 

* DOÜVRES,  {gcogr.)  Dóvres  : villa  y 
puerto  de  Inglaterra. 

DOLX , OUCE , adj.  Dulce  : al  gusto,  ai 
paladar.  j[  Suave,  blando,  grato  : ni  tacto  , 
al  olfato.  j|  Benigno  , apacible  , amable  : en 
el  genio,  trato,  y palabra».  j|  Dulce  : hablan- 
do de  un  metal  que  se  dexa  trabajar.  j|  7'out. 
doux , adv.  ( exp.  de  la  conversación. ) So- 
siegúese vnul. : poco  á poco  : espere  ▼mil.  : 
tenga  vnid.  paciencia. 

* DOUZAIiN  , s.  m.  Moneda  antigua  de 
Francia  : su  valor  doce  dineros. 

DOUZAINE,  s.f.  Docena  : voz  colecti- 
va para  explicar  la  ¿unta  de  cosa*  de  una  mis- 
ma na  tu.  ateza  en  número  de  doce.  Aclieter, 
vendré  a la  douzaine  : comprar  , vender  por 
docenas,  jj  Poete  d (a  douzaine  ; prieta  arlo- 
cenado.  jj  ftanger,  assembler , rumpter  par 
douzames  : adornar,  colocar,  contar  por  doce- 
nas, óde  docena  endoerna.  ||  Demi-douzainc . 
media  docena,  jj  A la  douzaine , adv.  A do- 
cenas : por  docenas. 

DOLZE,  adj.  num.  m.y  f.  Dore.  ¡|  Ha- 
blando de  Reves  y Papas  se  toma  por  duodé- 
cimo : ex.  fUmrles  ünuze , Henoil  douze  . 
(arlos  doce  ó duodécimo,  Benedicto  doce  o 
duodécimo. 

D0LZ1ÉME,  adj.  tn.  jrf  Doccuo , duo- 
décimo. 

DOLZIEME , s.  m.  Dozavo , la  duodeci- 
ma  parte.  % 

DOL  VA  EMEMENT , adv.  Duodécimo , 
en  doeeno  lugar. 

* DOXOLOGIE . s.  f.  El  glo  ia  Patií.  || 

F1  último  versículo  de  un  liúmio. 
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DRA  ( 3a8  ) DRA 


DOTEN , s.  m.  Dean  : de  nn  cabildo.  || 
Decano : el  mas  anticuo  en  nn  tribunal,  aca- 
demia , junta. 

DOYENNE  , x.  f Pecana  : título  de  di- 
gnidad en  alguna»  abadías  de  monjas. 

* POYEÑNK,  x.  m.  Deanato : la  digni- 
dnd  de  Pean,  jj  Pera  decana,  6 de  San  Mi- 
guel. 

* PRACKNE,  x.  m.  Drago  : árbol  que 
produce  la  resina  llamada  sangre  de  drago. 

DRACHMK,  i.  f.  Dracma  , ú ochava  : la 
octava  parte  de  la  <>ii  u. 

* DRACUN(JULE , s.  rn.  Pracúnettlo  : 
gnsanito  que  se  cria  entre  enero  y carne. 

DRAGAN,  x.  m.  (náut. ) Cabo  déla  po- 
pa de  una  gatera. 

DRAGEE,  x.f  ConGtcs  : anises , gragea. 
|¡  Montar  illa  : petdigolns  de  piorno.  |¡  Her- 
rén. jj  Alcacer,  verde  : forrage  que  se  fia  á 
las  caballerías.  ||  Perdigones  : saliva  que  se 
despide  de  la  b«>ca  (piando  mí  habla. 

PRAGEOIR,  s.  ni.  Caxita  para  anises,  ó 
confites. 

* DRAGEOIRE,  x.f.  Muesca  , ó encnxe, 
donde  entra  el  vidrio  (fe  un  rclox.  ||  Tapado 
ito  harrilito. 

DRAGEON ,i.  m.  Sicrpccillas,  hijuelos, 
mamones,  chupones,  renuevos  : que  echan 
los  árlales  al  pie. 

DRAGEONNER,  v.  n.  Arrojar  : echar 
hijuelos  los  árboles. 

PR  AGOMAN , s.  m.  V.  Drofíman. 

DRAGON,  a.  m.  Prngon  r monstruo  fo- 
buloso.  |J  Dragón  : soldado  de  » caballo,  y 
de  .»  pie'.  |j  Tifón , manga  : torbellino  de  agua 
qué  se  levanta  del  mar.  | Drago  • ciarto  árlnd 
medicinal.  I]  Nul»c  ; que  se  foima  en  la  niña 
del  ojo.  í|  Dragón  : una  de  Jas  constelacio- 
nes Irreales.  ||  ( fifí,  y fam.)  Se  dice  ifaire 
te  dragón  . pondré  como  una  sierpe,  como 
riña  furia  : por  irritarse  una  persona. 

* DR  A GOiY AIR K , s.  m.  Drag.mario  : 
soldado  romano , cuya  insignia  era  un  dra- 
gón. 

DR  AGONNADE,  s. / Pe»  XVlldlIH  que 

se  hizo  eti  Francia,  en  tirlnpo  de  Luis  XlV, 
a los  protestantes,  pm a la  qual  se  emplea- 
ron los  dragones. 

*DRAGÓXNK.  x.  f.  Dragona  : toque  tic 
cara  particular  á los  dragones. 

DR  AGOJVNK,  ad).  ( Max.  ) Drsgonn- 
do  : el  animal  representado  con  rola  de  dra- 
gan. 

f DRAGQNlShAU  , s.  m.  V.  Dracun- 

eute 

DRAGUE , , f Pala  para  limpiar  po- 
zos v diques.  ||  Pincel  de  vidriero  para  seña- 
lar. |!  1 rasgos  : heces de  la  cene/  * ||  (náut.) 
Honda  aparejo  para  tarar  el  esquife. 
|¡  (’*'/•)  Ri  agüero  : para  Sujetar  la  coz  del 
rañnn.  j|  Instnmirnto  p ira  pescar  ostras. 

1 DilAGUER,  v./i  .JPcscar  o§u..t.  j ÍJm- 


piar  un  nozo,  dique,  ó rio.  ||  ( ndut .)  Sus- 
pender el  ancla  por  la  tea. 

DRAMATICA  K , adj.  m.jrf.  Dramáti- 
co ■ lo  peru  neciente  al  drama  : poema  dru- 
matinne. 

DRAMATIQUE,  s.  m.  Dramático  : te 
fíen  re  drmnntique. 

DR  AMATiOUE  ( LA ),s.f.  La  dramá- 
tico : d ícese  del  arte  que  enseña  lu  composi- 
ción de  piezas  para  el  teatro. 

DRAMA  1 ÍS  i E , s.  m.  Autor  dramá- 
tico. 

* DRAMATURGE , .v.  m.  Dramaturgo; 
generalmente  se  entiende  en  nial  sentido, 
indicando  con  este  nombre  á un  mal  au- 
tor. 

DRA  ME,  x.  m.  Drama  : nombre  genéri- 
co , que  cuín  prebende  la  composición  de 
piezas  para  representarse  en  el  tea  a o.  jj  Hoy 
»c  dice  de  una  especie  partícula)  de  piezas  tu* 
representado,  sin  ser  comedia/  tragedia,  ni 
tragicomedia. 

+ Í)RANET,¿.  m.  Xábegn : red  grande  pa- 
ra ncsrnr. 

DRAP,  s.  m.  8 abana  : quando  se  habla  de 
dormir,  de  acostarse,  de  estar  en  la  cuma. 
||  Paño  : tela  de  lana  pare  vestir.  ¡ Drap  d or, 
de  soye : lela  de  oro,  de  seda,  ¡j  Drap  de 
pied  ■.  tapete , alfombra.  |¡  Drap  mortuairc ; 
paño  de  tumba,  ó de  entierro.  ¡|  Drap  d'or ; 
una  especie  de  ciruela,  y también  el  áiLol 
que  la  uro<lure.||(pror. ) Se  dice  : t adiar  en 
plein  drap  tener  ida  donde  cortar*  Ij  Met- 
tre  quelquun  en  ueáuJr  ch  ops  Limo  s : aco- 
modar] • de  ropa  limpia,  coi  tai  1c  un  vesti- 
do. if  //A  / hnus  v o lili  dnn.%  des  heon.T 
draps ! qué  liados  estamos  ! estamos  bien 
aviado*  í 

* DRAPADES  . x.  f.  pf.  Tridos  de  te- 
da, de  las  lalnieas  de  Sommier  en  Lengua- 
doc. 

* DRAPAN  F , adj.  Fabricante  de  pa- 
ños : ntmibre  cort  que  se  distinguen  en  Fi  . tr- 
eta <lc  los  pañeros,  o mercaderes  de  paño*  ; 
pues  jes  primeros  se  llaman  dropu-t  w/r«s- 
pai;s . y los  segundos  marc/i,:nds-an.p;\:rs. 

PIt  APKAU  , x.  rn.  Trapo,  trapujo  | 
Randera  : de  un  regimiento  «o  infante,  i.».  | 
(.fifí-)  Se  dice:  se  ranfíer  smu  les  diup,,tuj 
de  t¡ uehpiun  . tomar  o seguir  el  patudo  de 
alguno. 

DRA  PEA  UX  , s.  m.  pt.  Palíales  para  en- 
volver una  criatura. 

DRAPÉ,  EE,  p.  p.  y adjetivo  en  las  tres 
Significaciones  del  verbo  di  oper. 

DRAPER , r.  a.  Enlutar,  rubí  ir,  ó vestir 
«le  luto : un  coche,  una  silla  , una  litera  , etc. 
|;  ( pint.y  es  cal t. ) Trapear  : vestir,  ó «lar  Ir» 
¡mñoscomrqjonriicntcj  a las  figuras.  j|  J'S- ) 
Oirl»r  nn  soto,  ruommrnr,  ci-muiar. 

DRAPFHlE  , j.  /.’  Foliiica  «le  panos. 

* (pnit.j  Ropaje  ; pi*  pafjus  ; «le  Ls  iigmas. 
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DttI  ( Ü2Q  ) DRO 


PRAHER , jr.  m.  Pañero  : mercader  cié 
paños.  También  es  el  fabrica  tile. 

* DRAPIERKji.y.  Alfiler  gordo  y corto, 
que  unió  los  pañeros. 

DKASTlüüK  , adj.  m.  r f.  ( meehr.  ) 
T)r.  si  ico  ; medicamento  que  purga  con  pron- 
titud y lioienria, 

* DílAVE,  (gcogr. } Prava  : rio  de  Huí»- 
81  *' ORIVE,  ó DRABA,  «.  / Draba  : 

plañía  aperitiva. 

* PRAYEft,  v.  a.  Raspar  las  pieles  : qul- 
turles  la  carnaza  con  la  limeta. 

* DH  AY Oí  RE,  s.f  Luneta  : instrumen- 
to redondo  y cortante , para  raspar  las  pie- 
les. 

* PRAMJRE , 5.  f Raspa  : la  broza  que 
saca  la  lun*ta  de  los  zurradores  quaudo  se 
raspan  las  lides. 

DREfJiE , s.  f.  La  licz  de  la  cebada  , que 
ha  servido  rara  hacer  la  cerveza. 

* DREGF. , s.f.  Red  de  pescar,  usada  en 
las  ci*stas  de)  Océano.  (|  Pe)  nc  para  desgra- 
nar d lulo. 

* DRÉGER , v.  (t.  Desgranar  el  lino  : se- 
parar la  iinazi  de  la  planta , antes  de  empo- 
zarla. 

* ORELÍX  s.  rrt.  ( voz  forjada  par  í re- 
itu'dui * el  son  th  la  campana. ) üilin , cliliu  , 
se  dice  en  casleUuno. 

* DRLSSK , s.  f Alta  : pedazo  de  cueto 
que  se  jume  cnlie  íasdos  suelas  de  un  zapato 
para  eildeiczarh. 

ííREbSl- , ÍE  , p.  p.  y adj.  Endere- 
zado. 

1 MirSSER,  v.a.  Enderezar : poner  dere- 
cha una  cosa.  ||  Erigir,  levantar  : estatuas, 
tínteos,  aras.  Adestrar,  enseñar,  amaestrar, 
industriar  : d ícese  le  las  personas , y de  cier- 
tos auimaics.  ||  £) res  ser  le  potaje  : tumbar 
«»  volear  la  olla,  el  puchero,  esto  es  , reliar 
la  escudilla.  |]  D res  ser  les  viandas , lefruil : 
servir  tos  platos,  los  postres.  [|  J)  resser  luir 
hutterie  : plantar,  'cv.mlar  una  batería.  \\ 
Jíresser  une  tente,  m la  : armar  una  tieuda 
ile  campaña,  una  cana.  !j  Dresser  un  arte, 
un  plan , une  minute, etc. ; extender,  formar 
una  escritora , un  plat , -una  minuta  , etc.  j| 
Dresscr  un  temple  : tirar  una  cuenta.  }j 
J) resser  unpiége , des  embuches  : armar  la- 
zos - trampas.  ]|  Dres;cr  la  proite  vers...  : 
diiigu  ó enderezar  la  ptoa  hacia  tal  parle.  || 
1)  ir.' ser  une  te  eras  se,  me  ailée  : allanar,  i- 
gu.ilai  im  terraplén  , un  paseo,  ó alameda. 

PRESS ER , »*•  ti-  Eulerezarse,  erizarse : 
el  cabello,  d pelo  de  la  nbezo , de  liorror. 

♦PRKSSOlR,*-  nt.  Ararador : menta  que 
se  pone  junto  a Sa  grande  «le  comer,  para  te- 
ner en  orden  la  vaxillu  . lo»  vinos , etc. 

PULELE,  s.  m.  («rt.(Soldailo  vjrjo.  || 
Pícese  familiarmente,  f^n  infle:  buen  lagar- 
to, buen  perillán.  j|  L*tiur.c  di’ülc  . pobre 


peal.  (|  Irieiur drillc  : matrero , soldado  man- 
tón. ji  Cesl  un  vieux  titule  : es  galo  viejo, 
lebrastón. 

1 )1U  LLE,  5.  f.  Trapo  viejo  j ara  hacer  pa- 
pel. 

DRILLER,  v.  ii.  ( voz  brua).  Trnut-r  el 
hopo  : correr  velozmente,  hopear. 

* DRiLLlEU  , o DRILLEaJR,  s.  iii.  Tra- 
pero : el  que  recoge  los  trapos  , y comercia 
con  ellos. 

PROGMAK,  .f . ni.  Prf.gom.in,  trujamán  : 
nombre  que  se  da  á los  inUipielcs  cu  las  es- 
calas de  ía  viinte. 

DROGUE,  s.  f.  Droga : dícese  de  las  que 
sirven  para  las  Lo  ¡i*  as.  ||  ( ji%.  yfam .}  Dro- 
ga : rosa  mala  ,y  despreciable. 

DROGUE,  Él. , p.  p.  del  verbo  dro - 
guer , y adj.  Medicinado  , medicado  , xaio- 
peado. 

PROGUER,  v.  a.  Medicar,  medidnnr, 
xaropMr  : dícese  dd  abuso  ó frequenria  de 
tomar  o dar  medicamentos. 

DROGLER1K , s.  J.  Droguería  : surtí» 
miento  de  drogas*  y el  comercio  en  este  la- 
mo. 

DROCUET,  $.  m.  Progucte  : cierta  tela 
de  lana. 

* DROGUETIER  , s.  m.  Fabricante  de 
dugueles. 

l)ROGLIFft  , s.  m.  Gabinete  , d armniio 
de  varias  drogas,  ó producciones  naturales  , 
que  se  tienen  por  curiosidad.  |j  Botiquín,  o 
cavila  portátil,  con  medicamentos  para  lle- 
var de  \ iage. 

PR0GU1STE,  s.  m.  Drogucio  ; c!  cpie 
trata  en  diog.is. 

DROIT,  CATE,  adj.  Perccbo,  recto:  en 
los  sentidos  de  igual,  seguido,  no  torcido; 
de  perpendicular ; y tic  levantado  , ó puesto 
en  pie.  ¡]  Peí  cebo  , diestro  : lo  continuo  a 
izquierdo  , siniestro.  j|  (fig.  ) Recto  : por 
justo,  equitativo.  J|  si droite,  it  muin  tirm - 
te , exp.  tule.  A la  derecha  , á mano  dete- 
cta. 

DROIT.  s.  m.  Perccbo  : ley  escrita  ,ono 
escrita.  j|  Perccbo  : justicia.  ||  Derecho  : la 
acción  que  licué  a alguna  cosa.  [|  Derecho  : 
autoridad,  ó potestad.  ¡|  Peí  cebo  : impuesto 
sobre  mercaderías.  ||  Derecho : propina  o ta- 
rifa en  las  oficinas , pac»  despachos,  títulos, 
lomas  ile  razón,  sellos , etc.  (j  Droits  d' en- 
tré t , ó tic  soi  de  des  man  handises  : alinoxB- 
rifazgo.  ¡¡  Drnit  t!r  regale  : real  patronato  , 
derecho  que  tenían  los  Reyes  de  t rancia  para 
proveer  l**.-,  liemdicios  vacantes.  ¡|  ui  Ion 
droit , exp.  adv.  De  derecho,  en  justicia,  con 
razón . 

DROIT,  adv.  Derocho,  derechamente,  en 
derechura. 

DR01TEMENT , ailv.  Rectamente,  jus- 
tamente. 

DR0IT17  R , U HE , j.  x <-dj.  Elqr.c  u^a 
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de  ordinario  ríe  la  mano  derecha  : es  lo  opues- 
to a N 

PROI  riTRF,í./  Rectitud,  justificación. 
||  l'.n  droiture , adu.  Kn  derechura  , directa- 
mente.^ 

PROLE,  adj.  m.  y f ( fnm .}  Ch  useo , 
gracioso. 

PROLE,  s.  77i.  Perillán,  tuno,  Ixllaeo. 
||  Buena  pieza.  ¡|  Bromista. 

PHÓLEMENT , adv.  ( fam . ) Con  chus- 
cada , con  gracia. 

DROLE1UE, s.  f { fnm.)  Chuscada,  tu- 
nantería, pillada. 

PROLhSSE  , s.  f.  Picarona,  l»r¡l>ona  , 
desollada. 

DROMAPAIRE,  s.  m.  Dromedario  : es- 
pecie de  camello  con  una  sola  gi!>a  rn  el  lo- 
mo. 

* DRO'VTE,  s.  m.  Pronto : ave  que  par- 
ticipa de  avestruz , y de  pavo. 

* DRUPAX  , s.  m.  Emplasto  de  r ir*  v a- 
ecytr. 

* PROSSE , s.f.  ( ndut. ) Aparejo  de!  ca« 
fínn  : cabo  que  sirve  para  manejar  Ja  artille- 
ría. i|  Drossc  du  gouuer/Util guardines  del 
timón. 

* DROLTNE , s.  f.  Mochila  que  usan  los 
caldereros  ambulantes,  para  llevarlos  instTU- 

* mentó*. 

* PROUENELR  , s.  m.  Calderero  ambu- 
lante. 

ORU,  LE!,  adj.  Bien  pelechado  : hablan* 
do  de  los  pax aritos  q liando  están  »»nra  salir 
del  nido.  |]  [jig.  \ Alegre  r hablando  de  los 
nmos.  j|  Fspcso,  tupido,  poblado : de  pelo,  de 
pluma,  de  verba,  etc. 

DRU,  adp.Yjx  abundancia,  y con  freqiim- 
ci.i,  seguido,  junto,  jj  /á/  piule  tomhnit  dru 
et  menú  ; el  agua  raía  espesa,  v seguida.  || 

I .es  halles  tnmhoient  dru  ct  menú : caían  la* 
balas  espesas , y seguidas ; o bien  dru  enrame 
m nuches,  como  granizo.  ||  Semer  le  hlchicn  j 
dru : sombrar  muy  espeso  el  trigo. 

DRL’IDE,  i.  rn  Druida  : nombro  de  los 
sacei  dotes  «le  los  antiguos  Galos.  j|  (fig.  y 
fam. ) Dírete  t'icux  druida  ; gran  sátrapa , 
viejo  marrajo. 

DRL  ÍPISME,  s.  77i.  Druidismo,  doctri- 
na de  los  druidas. 

PR  l ADb.yS.  J'.  Dríada  : ninfa  de  los  bos- 
ques. 

* DR.YNUS , s.  m.  Di  ¡na  : culebra  qu* se 
cria  en  las  montañas,  j se  esconde  en  Jos  hue- 
co* de  Ja*  enemas. 

mrOPTÉRlDE.  V.  VWr,. 

. *)U , s.  rn.  Lo  debido , Jo  que  es  «bebido.  || 
)o  ne  i le  uui  rule  que  rnon  du : mi  pido  sino  lo 
queme  es ¡debido,  o lo  que  me  toca.  j|  Al  agis- 
i*‘at  fjni  f acquitte  du  dd  de  sa  rharge  : lua- 
gestrarlo  que  cumple  ron  l.i  obligación  de  su 
empleo,  ó con  lo  que  pide  su  oficio. 

PL  , LE,  p.  p.  (I#  tlevnir.  Peludo. 


DUO 

L!L  , ^contracción  de  la  preposición  y sr- 
tí  ido  de  le. ) I VI.  ¡|  JVous  jjarlous  du  /fot  • 
hablamos  del  Rey.  I|  Dtt.de  : du  comineare- 
went,  desde  eJ  principio.  j|  En  : du  i mant 
d un  fe, , en  vida  de  fulano. 

* PLB  , s.  77i.  Es»>ecie  de  lagarto  de  J\- 
fnea. 

Di  B1 1 Al  11*,  IVE,  adj.  Dubitativo  : lo 
que  expresa  duda. 

PURlTATíON,  s.f.  ( retar.  ) Dubita- 
ción : una  de  las  figuras  de  .sentencia. 

PUC , s.  ni.  Duque  : titulo  ch*  dignidad. 

• Buho  . ave  nocturna.  ¡|  !)nc  ef  i'air  Ja 
r ranee  : Duque  y Par  de  Francia. 

DtCVL,  ALÉ,  adj.  Plica! : |>  que  p**r- 
j ten»*ec  á la  dignidaddeduque,  cotoo  palacio, 
i manto  , co.ouá  ducal. 

BUCALES, s.  f. pl.  Carta  orcen  del  anti- 
guo Senado  de  V onecía. 

DECAI , s.  77i.  Ducado  : moneda  i*mag¡ii¿fc 
na. 

PUCA  rON,  s.  ni.  Duendo  ¿e  piala  : mo- 
neda de  varias  partes. 

DUCHE,  s.  m.  Ducado  : c;  estado  sobra 
que  roen»  r|  título  de  duque, 
ll  Bl^ihl'áSE,  s.  f.  Piujursa  : la  muger 
'I  <le|  duque , ó la  que  posee  per  si  algún  du- 
cado. 

1 >ÜCTILE,m/;.  777.  v f TXtctil : d ícese  de 
los  niélale*  dóciles  ai  martille  para  estirarse. 

i 1LII  E,  s.  f Docilidad  : la  propia 
dad  lie  ser  dúctil  un  meta!.  V.  Ductilc. 
BtEGKEjf.  /.V.  J)m¿gne, 

, IlL'EL,  s.  tn.  Dual  : d»c*se,  en  la  gramá* 
tica  griega  y otras,  del  tirriijiode  los  verbos, 
que  solo  se  aplica  á dos  creas,  ó dos  peí  Mi- 
nas. 

DUEL , s.  rn.  Duelo  : combate  cutre  dos, 
precediendo  desafio  ó r.*lo,  y aplanzando 
tiempo  y lugar. 

I U j l iLLlMT,  s.  m.  Duelista,  desafiador, 
retador. 

1 >L11\E,  p.  n.  imnen.  ( fant. ) Acomodar, 
hacer  al  cíiso  , agraciar  una  cosa. 

PULLA  MAR  A , s.f.  V.  I ) nme-amcre . 
DULCIFICATE)  J>,  s.f  Dulcificación, 

rnnidznmirntp. 

PULCÍl'íÉ,  EE , p.  p.  del  verlxi  dulcí- 
f.cr , y adj.  ) ndulzaso.  didr.urado. 

DÜLídl* II'.R,  v.  i . Duleiíie.ir,  endulzar, 
dulzurar  : poner  du.ee  lo  que  antes  era  sala- 
do , amargo. 

PÜLIK,  s.f.  Tolia  : culto  que  s«  da  ú 
los  ángi'les  y á Jos  cintos. 

DLMENI  , <w/k  Debidamente,  en  debi- 
da forma. 

BUi\h,  s.  f.  ALgote,  miírano  : el  pvñasw 
co  cí  montecilio  d»  arena  que  sobresale  en  rj- 
guna  playa , ó coita. 

DUiNÉl  fk,  :.  J.  ( náut .)  Popa,  toldilla, 
ebopeta. 

DIJO,  s.  77i.  (músic»)  Dúo,  duelo  : com- 
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posición  qnc  se  canta  entre  (los  voces,  ó se 
toca  entre  «!o®  instrumentos. 

* DUODENAL,  ALE ,adj.  Duodenal  : 

lo  que  pertenece  al  duodeno. 

DUODENUM,  s.  m.  ( anal. ) Duodeno  : 
la  primera  porción  de  los  intestinos  delga- 
dos. 

* DUODI , s.  m.  Dia  segundo  de  la  do- 
rada. V.  Decolle. 

DUPE,  s.  J\  El  que  es  fácilmente  enga- 
ñado, ó chasqueado  : por  incauto,  tonto,  ó 
confiado.  ||  Tómase  por  la  persona  que  es  la 
burla,  Ó, el  juguete  de  las  que  la  engañan. 

DUPE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  duper,  y adj. 
Engañado,  burlado,  chasqueado. 

DUPER,  o.  a.  Engañar,  chasquear  : ha- 
cer una  hurla  , dar  un  chasco. 

DUPER  i E , s.J.  Tontería,  chasco:  error 
ó burla  en  que  cae  ci  que  se  engaña,  ó se 
dexa  engañar. 

PUPKUR , s.  m.  Fullero,  engañador. 
DUPLICATA,  s.  7/1.  Duplicado  de  un 

(ltx'nmrmo,  ú manuscrito  j>or  duplicado. 

DUPLICATION  , s.  f.  ( aritm . ) Dupli- 
cación : )u  multiplicación  por  dos. 

*DL  PLIGATU RF,  s.J.  (nnal. ) Doblez  : 
dícesc  de  las  partes  que  se  doblan  sobre  sí 
mismas,  como  jos  dobleces  del  peritoneo. 

DUPLICELE,  s.J’.  Duplicidad  : el  efecto 
de  formar  dos,  6 ser  doblada  la  cosa  que  de- 
bía ser  una  sola.  j|  ( fig. ) Doblez  : en  e|  co- 
razón , en  las  palabras  , promesas,  y obras. 

DUPLIQUE,  s.J'.  ( Jor . ) Replica,  con- 
trarespticsta. 

DUPLIQUER  , v.  n.  (Jor.)  Replicar, 
contcxtar. 

DUPONDIUS  , s.  m.  Dipondio  : peso 
antiguo  de  dos  libras. 

DUR,  URE,  adj.  Duro,  fírme  : hablan- 
do de  cuerpos  solidos.  ||  Duro  : por  contrario 
a tierno,  o á blando,  como  neufs  tiurs , hue- 
vos duros  : lit  dur,  carnadura  : paindur , 
pan  duro,  ó seco.  ¡j  (Jig . ) Duro  : por  áspe- 
ro, cruel,  insensible.  ||  (id.)  Apretado,  a- 
ganado  : por  mezquino.  j|  Strledur  : estilo 
duro,  que  no  tiene  fluidez,  f^in  dur : vino 
áspero  , acerbo.  f-rois  dure  : voz  bronca  , 
ingrata.  OrciUc  dure  . oido  torpe.  7 1' te  du- 
re . entendimiento  rudo.  L/c  dure : vida  du- 
la, penosa,  iitponse  dure  : respuesta  dura  , 
ó seca. 

DI  R , suf-st.  (por.  ?/.*.  ) Sordo  : teniente 
de  oido.  i|  Difícil  de  vender. 

PUUVRLK , fulj.  tu.  y J'.  Durable  : Jo 
que  ha  de  durar  mucho  tiempo. 

DUR  AGINE  ? s.J.  Duraznilla  : especie 
de  durazno  , fruta. 

DURA  NT,  prejy.  Durante,  mientras, 
por  espacio. 

DL  RCI  , IE,  p . p*  y adj.  Endurecido. 

Di  REIR , r.  a.  Endurecer  : poner  alguna 
cosa  dura. 


DURCIR  ( SE  ) , v.  r.  Endurecerse  : po- 
nerse dura  alguna  cosa. 

* DU RC .ISS E MEN  E,  s.  m.  ( voz  nueva.  ) 
Endurecimiento  : estado  de  Ja  cosa  endure- 
cida ; dureza. 

DURE,  s.  f.  Sítelo , tierra.  j|  G* ’oucher 
sur  h x dure  : dormir  en  el  suelo  , sin  cama. 

DUREE  , s.  Jí  Duración  : el  espacio  de 
tiempo  que  duranna  cosa. 

DUREMENT , adv.  Duramente  , con 
dureza  , ron  aspereza  , con  sequedad. 

DURE-MÉRF,  s.  J.  ( anat. ) Dura-ntá- 
ter  : membrana  exterior  que  envuelve  el 
cerebro. 

DURER  , v.  n-  Durar  , subsistir  , per- 
manecer. 

DURET  , ETTE  , adj.  diminutivo  de 
dur.  Durillo  : dícesc  familiar mente  de  alguna 
pieza  asada,  ó guisada  , que  no  está  tierna. 

DUUE'I  E , s.J.  Dureza  : firmeza,  solidez 
de  los  cuerpos.  ||  Dureza  ; callosidad  , ó 
tumor  endurecido.  ||  fig.)  Dureza  : insensi- 
bilidad , aspereza  , rigor.  ||  Dure  té  de  pin - 
ceau , de  slyle  : dureza  , sequedad  de  j»¡n- 
cel  , de  estilo.  ||  Dur  ele  d'nreille  : dureza  ó 
torpeza  de  oido. 

f)URFTÉS,  s.  f.  pl.  Sequedades  , pa- 
labras duras  , picantes. 

DUKILLON,  s.  m.  Callo  , callosidad. 

*DURILLONNER,  V.  n.  Encallecer,  en- 
callecerse. 

DURIUSGULE,  adj.  m.y  f.  diminutivo 
de  dur.  Durillo  , algo  duro  , un  ¡»oco  duro  : 
dicese  propiamente  del  pulso  de  un  enfermo : 
y en  estilo  jocoso  , de  alguna  pieza  asada  , 
ó guisada  , que  no  está  tierna. 

* DUSíL  , ó DUSI  , s.  m.  Bitoque , cs«* 
pija  de  cuba.  V.  Faussct. 

* ÜUTROA  , s.  tn.  Dutma  ; planta  So- 
porífera do  America,  especie  de  estramo- 
nio. 

DUUiMVIR  , s.  m.  Dunmriro  : nombro 
de  ciertos  magistrados  de  la  antigua  Roma. 

DUUMVIRAT  , s.  m.  Dunmvírato  : la 
calidad  ó dignidad  de  Dnumviro. 

DUVKT,  s.  m.  Plumón,  plumión  : la 
phuna  menuda  y suave  de  las  aves.  j|  Vello  * 
hozo  : que  sale  á los  muchachos  ||  Vello,  hor- 
rilla  , pehisilla  : que  tienen  algunas  frutas. 

DUVÉTEUX , EU5E,  adj.  Ave  de  .Mu- 
cho plumazo. 

D YNAMIQUE . s.J'.  Dinámica  : cien- 
cia de  las  fuerzas  que  mueven  ú los  cuerpo'. 

* DYNAMOMÉTRE,  s.  wt.  Dinamó- 
metro : instrumento  para  medir  las  fuerzas 
délos  animales. 

DYNA5TE , s.  m.  Dinasta  * el  soprano 
cuyos  estados  eran  de  corta  extensión  , y 
dependía  d<-  otro. 

JDYNASTIE  , s.  f.  Dinnsiia  : serie  ó lí- 
nea de  principes  «f*;  una  misma  familia  , 
que  icynaron  en  un  palé. 
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DíSCOLK  , nrij.  rn.  y J.  ( vo*  griern. ) 
Difidente  , cismático  : el  que  se  desvia  délas 
opiniones  recibidas.  ||  Díscolo  , avieso  : in- 
dócil . difícil  de  sujetar. 

DYSSENTERIÉ  , s.  f.  Disenteria  : cá- 


maras de  sangre , con  dolores  en  las  entrañas. 

DYSSEKTÉRIQIIE , adj.  m.  > Di- 
sentérico ; perteneciente  á la  disentería) 
DYSUÍUE , s.  Disuria  : Diíicultad  en 
orinar. 
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lía.  Quinta  letra  del  alfabeto  , y segunda 
tre  las  vocales. 

EAl)  , s.f.  Agua  : tómase  por  el  agua 
genérica  y natural  :•  por  la  artificial,  ó kiio- 
dificadu  para  varios  usos  j y por  el  xitgo  ó 
zumo  exprimido  de  ciertas  frutas  y plantas  , 
sin  variar  su  nombre  en  ambas  lenguas  , co- 
mo : eau  sa  tundiré  , $ minute  he  , y sorna- 
che  , agua  salada  : eau Jerréc , agua  acerada  : 
eau  de  sertlcur , agua  de  olor  : eau  de  uie , 
aguardiente  : ettu-de-rie double , aguardiente 
refinado  : eau  de  melisse  , agua  de  torongil 
etc.  ¡|  daré  ieau  í agua  va  ! ¡|  Faire  de 
l eau  : liaccr  aguada  , hablando  de  un  na- 
yío.  j|  {fig.  ) Llároanse  eau  he  rute  de  cour , 
los  cumplimientos  de  corte , las  vanas  ofer- 
tas. ||  haux  et  J'oréts  , aguas  y bosques  : 
junta  ó tribunal  que  habla  en  Francia  para 
cuidar  de  la  policía  de  las  aguas  públicas  , 
ca/a  , montes  , y bosques. 

F.BAIU  , IE  , p.  p.  del  verbo  sébahir.  || 
Adj.  Absorto,  embobado  , sorpreiietidido  , 
Aturdido. 

EBAHIR  (SE)  , v.  r.  {j>oc.  tu.)  Atur- 
dirse , embobarse , sorprehenderse. 

EBAHISSEMENT , s.  m.  ( poc.  US.  ) 
Aturdimiento  embobamiento. 

EBARBE , ÉE , p.  p.  del  verbo  ébarher. (| 
Adj.  Sin  barbas  , hablando  del  papel  , y 
de  una  pluma  de  escribir  ||  Escamondado  , 
chapodado. 

EBAKBER , v.  a.  Cortar  las  barlms  á 
las  plumas  de  escribir  , al  papel  , y pelar 
una  caña,  etc.  ||  Recorlar  : igualar  una  mo- 
neda , ú otra  cosa  redonda.  j[  Escamondar  , 
chapodar  : quitar  lorias  las  partes  supo  ¿lúas 
ó excedentes  de  una  cosa.  |[  Rascar  : quitar 
la  rebaba  que  dexa  el  buril  en  una  la- 
mina. 

EBARROIR  , s.  m.  Rascador : instru- 
mento con  que  se  escamonda  ó chapoda  una 
cosa  $ ó se  le  quita  ó recorta  lo  superfino. 
Véase  el  vrrlx)  cbarber. 

* ÉBARBLKE , s.  f.  Rebaba  : la  que 
«lera  el  Lu*ü  en  una  lámina , quaiido  se 
-graba. 

* EBARONI , IE  , adj.  Desocado  : <!í- 
cese  riel  navio  cuyo  boidagc  se  bu  disecado 
con  el  calor  del  sol. 


ÉBAT,  «.  m.  ( uuíg.  ) Holgorio , hol- 
gueta. 

EBATTEMEN  I',  s.  tu.  ( ant . ) DeporUe  : 
recreo,  divcrl ¡miento. 

ÉBA1  1 RE  (S  , v.  r.  [ant.  ) Folgarsc  , 
holgarse , refociláis**. 

EBAUB1 , 1E  , adj.  ( vulg.  ) Kmlu.h.tdo , 

aturdido  , fuera  de  si. 

EB ALIGUE , s.  f.  Fsl  >ozo  , bosquejo  : la 
primera  mano  que  se  da  a una  pintura  , 
escultura  , ú otra  o!»ra  material.  t|  [Jig.  ) 
Bosquejo  , borron  : trabajo  intelectual  em- 
pezado , y nopuljdo  , ni  concluido. 

EB  AECHE,  ÉE , p.  p.  del  verbo  chau- 
cha\ j|  Adj.  Bosquejado , en  bosquejo.  J| 
Informe , imperfecto. 

ERAbLiiKH  a.  Bosquejar  : lina  pin- 
tura , una  escultura  , ó qmdqtiieni  otra  obra 
material.  j|  {Jig.)  Bosquejar,  lnnronc.ir. 
comenzar  unu  obra  inidcctual  sin  peiiiero- 
narla. 

ÉBAUCHOIR  , s.  rn.  Formen  para  de*- 
bastar.  jj  Bastidlo  grande  para  el  cáñamo. 

EBAUD1R  vS’),  v \jiun.)  Esparcióte, 
solazarse  , holgarse. 

ÉRAUDlSSKMí'lKT  , s.  rn.  (Jaw. ) 'V 

parciiuicnto,  holganza  , soluz. 

* EBE  , s.f.  ( %>oz  rniulua  tornada  del 
ingles.  ) Relimo  del  mar. 

ÉBE^E,  s.f  Ebano  : madera  «adida  , y 
negra. , liberte  de  Crete  , barba  de  Júpiter. 

EBENER  , v.  a.  Fbaiiizar  : dar  color  de 
chatio jk  la  mullera  : teñirla. 

EBENíKR  , >.  rn.  Aben II z : ébano  , ár- 
bol, í’.  fienier  des  Alpes  , falso  chano. 

EBEMlSiE,  s.  ni.  Ebanista  : el  carpin- 
tero  que  trabaja  en  obras  de  taracea  , cu 
chano  , y ok  as  maderas  finas  , em  bu  luios  , 
elC  ; 

KBEMS  FERIE  , s.  f.  Ebanistería  : el 
oG.  ¡o  y las  obras  de|  ebauisUi. 

* KBERTAL'DER,  **.  a.  [fab.)  Tundir 
de  primera  vuelta. 

KBLOCÍ,  1E,  /»•/»■  del  verbo  éllouit’.  I| 
Adj.  Deslumbrado  , alucinado,  iluso. 

EULOL1H  , c.  a.  Deslumbrar  , ofuscar  : 
la  vista  por  el  resplandor  , ó fuerza  de  la 
In/.  Díccsc  también  vulgarmente  encan- 
dilar. \\jig-  Deslumbrar , aluciuar  teng  — 
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TU»)  ron  el  aparato  , xi  apariencia  fie  las  cosas. 

eblolissan  r , ante,  adj.  que 

deslumbra  , y «mandila  : también  se  toma 
por  relumbrante.  ¡j  (Jig.  ) Lo  que  alucina  : 
engañoso  , ilusorio. 

EBLOU ISSEMENT , s.  m.  Deslumbra- 
miento ; ofuscación  fie  la  vista  por  la  fuerza 
«le  la  luz.  ]¡  Desvanecimiento  , ó turbación 
de  Ja  vista  por,  algún  vapor  , ó va  ido. 

ÉBORGNÉ,  ÉE,p.  p.y  adj . Entortado  : 
ciego  de  un  ojo. 

EBORGNÉR , v.  a.  Entortar , dexar 
tnprtn,  regar  un  ojo  á alguno. 

KBOUILLI, IE,  p.p.  del  verbo éboniilir. I J 
Adj . Consumid»»  , embebido  , disminuido. 
Dicese  de  un  caldo  , ó agua  que  ha  her- 
vido demasiado* 

ÉBOUILLIR,  y.  rt.  Consumirse,  embeber- 
se, mermar  hirviendo  : un  caldo,  un  agua, 
ú o.tro  líquido. 

¿BOL  LE  , KE,  p.  p.  del  verbo  éhou- 
Icr.  j|  Adj.  Hundirlo,  derrocado,  derrum- 
bado , caído. 

EBGLLEMENT  , s.  m.  Derrumba- 
miento , ImndiniieiHo  , caída  ; de  paredes, 
tierras  , etc.  desmoron atlas. 

KBOTJLER  [ S’ ),  y.  r.  Hundirse,  desplo- 
marse , venir  abaxo  , al  suelo  : una  tierra 
levantada  , una  pared  , etc. 

EBOLLIS  , s.  m.  La  tierra  caída,  ó 
ruina  de  lo  que  se  lia  hundido,  derrocado  , 
ó desplomado. 

* EBOUOliEUSR , ó ÉBOGEL’SE  , ... 

f.  Dcspinzadoia  : la  que  en  las  fábricas  de 
^paijos  desmota  v despinza  los  paños. 

EROLRGKÜNNE , ÉE , p.  p.  y adj. 

Despampanado. 

E O OL  R< ¿EOT^EMENT  , s.  m.  Des- 
pampanadura. 

¿BOU  RGE0N1VER  , y.  a.  Despampa- 
nar , deslechugar  : quitar  los  yemas  , o re- 
nuevos á los  arboles. 

♦ EüOURGEONNEURS  , s.  m.  pl. 

( agrie. ) Aves  que  se  comen  las  yernas  de 
lo»  árboles. 

ÉBOL’RRIFÉ  ,EE  , adj.  Dcspcl tizado  : 
despeluznado  , desgreñado , enmarañado  , 
el  pelo. 

*ÉBOURRER,  v.  a.  Desborrar  . entre  cur- 
tidores es  quitar  la  bofra  alas  pieles. 

ÉBOUSINER,  ó EBOUZLNER  , a. 

(arquit.)  Quitará  los  sillares  la  primera  capa, 
lint  piar)»  mi, 

ÉBRAÍNCHÉ , p.  p.y  adj.  Chapodado, 
talado. 

ÉBRAJíCHEMENT , j.  m.  Escamonda  , 
tala. 

ÉBR ARCHER,  v.  a.  Cljapndar,  talar, 
csrandaiar . (‘scaynomlar  : árboles. 

EBU  AW  LÉ , ÉE , p.  p.  del  verbo  ¿ irán - 
lar.  |l  ^E//.Gminuvido , sacudido,  cureiucci- 
do.  Ij  {Jig  ) Alterado  , iaumtado. 
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ÉBRANLEMENT , s.  m.  Sacudimiento, 
conmoción  , estremecimiento.  j|  f Jig. ) Al- 
teración , movimiento. 

EBRAISLER  , y.  a.  Estremecer  , me- 
near : hacer  bambolear.  ¡|  (Jig.)  Conmover , 
inmutar  , alterar  : el  ánimo. 

ERRANLER  (S*  ) , y.  r.  U sase  solo  ha- 
blando de  dos  excrcitua  que  , estando  á la 
vista  , empiezan  á moverse , y á obrar  , 
s’ébranlent : y de  las  tropas  que  empiezan  a 
perder  la  línea  , ó el  puesto  , para  Imir  , ó 
replegarse  á otro  punto. 

* ERHASÉ,  ÉE,p.  p.  de  ebraser.  II  A Jj. 
Alfevwdo. 

* ÉBRASEMENT , s.  m.  ( arquit.  ) AI- 

fev/.aniiento. 

* ÉBRASER,  y.  a.  ( arquit . ) Alfeyzar  : 
ensanchar  el  alfeyza  de  una  reutana. 

* ÉBRE,  {gcogr. ) Ebro  : rio  de  Esparta. 
¿BRECHÉ  , EE  , p.  n.  del  verbo  ebré- 

cher.  j]  Adj.  Mellado  , desean  tillado  , des- 
portillado. 

ÉBRECHER  , y.  a.  Mellar  : un  diente  , 
una  esparta  , una  navaja  |(  Desportillar  » 
descantillar  : un  jarro,  un  plato  , una  ca- 
zuela, etc. 

ÉBRENÉ , ÉE , p.  p.  de  ébrener.  ||  Adj. 
Limpio. 

ÉBRENER  , y.  a.  Limpiar  á nna  criatura 
que *fte  lia  ensuciado  : quitarle  la  caca. 

+E  B R I L!  / ADE,  s.  /.  (picad.)  Sofrenazo  : 
tirón  de  brida  , ó cabezón  , para  detener  un 
caballo. 

ÉBROUEMENT , s.  m.  ( picad. ) Reso- 
plido : bufido  que  da  el  caballo  quando  s* 
espanta , ó recela. 

EBROUER  , v.  rt.  Lavar  los  paños  en  las 
fábricas. 

¿BROUER  ( S* ) , y.  r.  ( picad.  ) Reso- 
plar : bufar  el  caballo  quando  está  receloso. 

ÉBRU1TÉ,  EE  , p.  p.  del  verbo  activo 
v recíproco  ebruiter.  |J  Adj.  Propalado  , 
divulgado  : esparcido  por  el  público  : hecho 
público. 

ÉBRU1TER  , y.  a.  Propalar , divulgar  : 
esparcir,  <S hacer  pública  una  cosa. 

ÉBRLITER  ( S’ ) , y.  r.  Hacerse  pú- 
blico , esparcirse  por  el  público , llegar  á 
oídos  de  todos  : un  hecho , nu  caso. 
ÉBLIARD  , s.  m.  Cuña  gruesa  v fuerte. 
EBULLITION  , s.f.  Ebullición  : morí- 
miento  que  toma  un  líquido  puesto  á U 
lumbre,  ¡j  Sarpullido  : que  sale  al  cutis.  [| 
Lbull ilion  de  Sang  : hervor  de  sangre. 

ÉCA<1HÉ , ÉE  , p.  p.  del  verbo  éca<- 
cha',  y adj.  Chafado,  aplastado. 

* E(-ACHEMENT  , s.  m.  Magulladu- 
ra contusión. 

EC^CHER  , y.  a Escachar , aplastar  , 

chufar. 

* ÉCACHEUR  D’OR , s.  m.  Batidor  de 
oro  : batihoja.  V UaUcur  d'or. 
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♦ÉCAFFER,  v.  a.  Hender  el  mimbre  para 
Lauer  canastillos. 

ECAILLE  , s.  f.  Escama  : de  los  peces. 
||  Concha  : de  tortuga , de  ostra.  Quando 
se  dice  cuiille  solo  , se  entiende  la  concha 
de  tortuga.  j|  ( erupiad. ) El  color  encarna- 
do que  se  pone  a las  cubiertas  de  los  libros 
imitando  al  carey. 

ECAILLE 1 EE,  p.  p-  del  verbo  ¿rail - 
ler  y y adj.  Escamudo , quitadas  las  esca- 
mas. ||  Escamoso  , con  escamas,  ó (fue  tiene 
escamas  ||  Desconchado  , descostrado  , des- 
cascarado. 

ECAILLER  , F.RE  , subst.  Desbullador 
de  ostras  , y también  el  (fue  las  vende. 

ECAILLER  , y.  a.  Escamar  : quitar  los 
escamas  ni  pescado.  |¡  Desbullar  ; sacar  lu 
ostra  de  la  concha. 

ECAILLER  (SE),  v.  r.  Descostrarse,  des- 
concharse , descascararse  , un  barniz , una 
pintura  , una  obra  de  yeso,  ele. 

ECAJLLES  , s.  j.  pl.  Costra  , hojas  , 
que  por  la  sequedad  se  despegan  de  algunos 
cuerpos. 

ÉCAILLEUX  , EL’SE,  adj.  Escamoso  : 
lo  que  forma  escamas,  hojas  , ó capas  : co- 
la0 algunas  piedras , raices , frutas  , reptiles. 

*ÉC AILLO  1N  , s.  m.  (man.  ) Dienta  de 
caballo  ; por  doude  se  le  conoce  si  ha  cer- 
cado , ó no. 

ECALK  , s.  f Cascaron  : de  huevo.  || 
Cascara  : de  ñutí , avellana  , piñón  , ele.  j| 
Y.-vnn  • de  guisantes  , habas,  etc. 

ÉCALÉ,  KE,  P.  P.  del  verbo  é caler  , 
X adj • Descascarado  , mondado.  Dícese  do 
ciertas  frutas,  y legumbres. 

ÉCALER,  v.  a.  Descascarar,  quitar  la 
cáscara mondar  : nueces  , piñones  , habas, 
judía, s , etc. 

* ECAMG  , r.  m.  Espadilla  : instrumento 
de  madera  , para  espadar  el  lino , cáñamo  7 
y dciyaa  plantas  (i  lamen  losas. 

* ECANGUER  , v.  a.  Espadar  , ó espa- 
dillar : sacudir  el  lino  con  la  espadilla  , para 
hacer  saltíir  el  tamo.. 

ÉCARBOL1LLÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo 
úcw'bouiller , y adj ■ Despuebla  rudo  , ma- 
chucado. 

* ÉCANGUEUR , s.  m.  Espadillador  : el 
obrero  que  se  emplea  cu  espadar. 

ÉCARROUILLER , v.  a.  (mi dfi.)  Ma- 
chucar . despachurrar. 

EGA R LATE  , s.  f.  Escarlata  , grana  : 
dícese  del  color  , y del  paño. 

♦ECARLATlN,  s.  rn.  buha  de  cierta  ca- 
lidad. 

ÉCARL ATINE , ■*.  f Escailatiua  : cierta 
enfcrfitedad. 

* EG  A RAER.  V.  Fchancrer. 

ECARQU1LLE  , ÉE  .d.  p.  (fim.)dú 

verbo  éairtjuillcr , v tul}.  Esparrancado. 

, t.  m. 


cauri  en  t o : el  acto  de  esparrancarse  , ó abrir 
mucho  las  piernas. 

ECARQUILLER,  v.  a.  (Jam.)  Espar- 
1 anear  : abrir  mucho  las  piemos.  También  se 
dice  de  los  ojos. 

ECART,  i.  m.  Desvío,  esguince  : acción 
de  apartarse  para  evitar  un  encuentro.  || 
Desearle  : en  el  juego  de  naypes.  ¡j  (fifi. ) 
Digresión  : salida  fuera  del  asunto  : dícese 
en  un  escrito  informe  , etc.  •!  Descarrío  , 
desbarro  ; en  la  conducta.  ¡|  A iécarl.  adv 
El  parage  apartado  , desviado , retirado.  ¡| 
Aparte,  a sólas,  separadamente. 

* ECARTABLE,  adj.  m.yf  ( cetrer . ) 
Remontada  : se  dice  del  ave  que  sube  de 
un  vuelo  muy  olio  , movida  del  calor , y 
que  á veces  de  puro  remontada  no  suele  vol- 
ver.a la  mano  del  cazador. 

ECARTE,  EE  , p.  p.  del  verbo  activo  y 
recíproco  énarter , y adj.  Desviado,  tarara- 
do.  retirado. 

ÉCARTKLÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Di*s- 
qt  tari  izado.  |[  (Lias.)  Aquartcládo  : dividido 
en  ñutírteles. 

ÉCARTELER  , u.  a.  Desquntii/.ar  : di- 
cesc  de  un  reo  finido  de  quairn  caballos.  j| 
( Olas . ) Quartclur  : el  escudo  de  armas. 

* ECARTELLI RE , s.  f.  (blas.  ) Quarle- 

laduia  : división  del  escudo  en  aliárteles. 

ECARTEMENT , s.  m.  Sepuiaciou  : la 
acción  y estado  de  una  cosa  separada. 

ECARTER , m.  a.  Descarriar,  separar  f 
desparramar.  ||  Apartar  , desviar  , quitar  de 
delante , echar  a un  lado  : la  gente  que 
embaraza,  jj  Descartarte  : en  el  fu^go  de 
nnypc*. ||  [ fifi»)  D ícese : ■ ¿carier  de  la  dra- 
ffée  : salpicar  á uno  la  cara , echarle  per- 
digonadas liablando. 

ECARTER  (S  ) , r.  Desviarse  , apar- 
tarse, separarse.  ||  ( fifi •)  Alejarse,  salirse: 
del  asunto  , ó qüesliun  , cu  un  asunto  , ó 
escrito. 

KCARTILLFA1ENT.  9.  m.  ECARTIL- 
LER  , y.  a.  V.  ecan/uille/nent , e carauil/er . 

* ECATOIR , s . m.  ( lerm.  de  czpadero) 
Especie  de  cincel , con  qne  se  aprietan  unan 
contra  otras , varías  piezas  de  una  empu- 
ñadura. 

KCBOLIQUE , adj.  rn.  y f.  (medir.) 
Abortivo:  medicamento  que  causa  el  aborto. 

* ECCE-HOMO  , s.  rn.  (voz  latina. ) 
Ecce  homo  : estatua  ó quadro  que  rrpie- 
seuta  á Jcsuchiisto  después  de  uzotailo  y 
coronado  de  espinas. 

KCCHY  MOSE,  s.  J.  ( ctrttfi.)  Equimosis  .* 

derramamiento  de  algún  humor  dehaxo  de 
lu  piel. 

ÉÍXXESIASTE  , s.  qt.  Eclesiástico  : 
uno  de  ios  libios  sapicucialcs  del  \ ¿ejo 
Testamento. 

ECCLESIASTIQLE,  adj.  m.  y f.  Edc- 
»ii\5licv  Í b l’vUvavtitíUU  * k ígK’wa* 
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ECCLÉSIASTIQLE  , i.  m.  Edcsitjaii- 

co  , clérigo. 

(ECCLESIASTIQUEMEKT9  aiW,  Eclo 

siásticauientr. 

ECKHVELÉ , ÉE  , adj  y s.  JVscuIk.¿o- 
(lo  ;§¡o  teso,  con  loa  ciscos  á la gineta. 

ECiiAFAUD  , 5.  m.  Tablado  : para  un 
espectáculo  , ó (iota.  ||  Andamio  : para  le- 
vantar, ó pintar  una  obra.  ||  Cadalso  : paia 
«secutar  Ja  sentencia  cu  un  reo. 

EUIAFAUDAGE,  í.  m.  Andamiada, 
jtnnazun  de  maderos  con  que  se  levanta  uu 
andamio , un  tablado., 

ÉLHAFAUDÉ  , ÉE  , p.  p.  y tn1j.  An- 
damiado. 

ECUAFAUDEH  , v.  n.  Levantar , cons- 
truir : tablados  , andamio». 

ECHALAS,  s.  m . ttoJtieon  : , la  estaca 
«fuese  pone  a las  vides.  (|  Erhalns  de  tpuir- 
íier : estacas  quurteada*.  Echalos  tle  hrin: 
varales.  2|  (fig.  y Jam. ) rsparrago,  estuque: 
díccbe  por  semeja n zade  la  persona  flaca  y seca. 

ECHALASSE,  EE,  p.p.y  adjfn u- 
cado,  arrodrigonado. 

ECa\LASSEMEi\T,  s.  m.  La  acción 

de  pitlrigar  las  vides. 

hLHALASSER  , r*.  a.  Rodrigar , arro- 
diieonar  l is  viñas  : ponerles  estacas. 

LCHALJER  , j.  m,  Seto  : vallado  , ó 
cerca  de  espinos  , ¿araar , ó ruin  age. 

ECHALO  í R , «.  J.  f . balota  , escalona  : 
tspecíede  ajo,  pero  mu»  suave,  jj  Lengüeta : 
de  ó*  gano. 

* ÉCHAMPEAU  , s.  m.  Sedal , donde 

se  ata  el  anzuelo  nata  pescar. 

ÉCHAMPÍ , 1E  , p.  p.  y adj.  { pial . ) 
Contorneado. 

EiJLAMPiR , u.  a . \ptnt.  ) Contornear  ; 
una  figura. 

KCHiANCRÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Esco- 
ladp  , sesgado. 

ÉCH aSCRER  , v.  a.  Escotar , sesgar  una 
tela.  j|  ( c/upuid. ) Sesgar  los  cartones  tic  un 
libro  y esto  es,  cortar  al  sesgo  las  puntas  de 
i aparte  que  entra  eu  elcaxo , para  que  pueda 
•mear  la  cubierta. 

ECÍÍAACRÜRL , s.f.  Escotadura,  ses- 
ga lura. 

f É(dL\TVDOLE , s.  f.  Tabla  de  ripia. 

ECHARGE , s.  m.  Cimb.o,  trueque: 
tle  nua  cosa  por  otra,  jj  En  ¿chttngv  , cdi*. 
En  trueque,  ó trueco  : por  otra  paite,  de 
otra  parte,  o de  olio  lado.  j|  II  a deforme* 
quuliLcs ; mais  en  échange,  il  en  a de  bien 
jiuiwaises  • tiene  buenas  partidas , en  traui- 
ÍJÍO  de  otras  iiiuv  malas ; ó , mas  también 
las  tiene  muy  malas  ¡ ó , mus  por  otra  parle 
Jua  tiene  muy  malas,  o,  vaya  por  las  íjuc 
ti.: >;e  muy  malas. 

VA  Al  AXGEA  BLE,  adj.  m.  y f.  Cambia 
ble,  [»er mutable  . loque  puede  ser  cambiado 
o u o cado.  * 
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ÉCHANGÉ,  ÉE  , P.  P.  dd  verbo echan- 
, y ni'¡\  Laminado  , trocado. 
EUlAAGER,  v.  a.  Cambiar  , trocar: 
bacer  uu  cambio , uu  trueque  de  uua  cosa 
por  otra. 

ÉCH  AA'SON  , s.  m.  Escanciador  , to- 
pno,  picenia  : sumiller  de  la  cava.  j|  Grand 
éch/mson  : copero  mayor. 

KCH  AYSONNEftÍE,  j./Cava  : oficia» 

en  I«>s  pala ■-ios  reales. 

«ElSUSriUSULE,,./  v.  Chanti- 

gnofe. 

ECHAN  I ILLER,  v.  a.  V.  ¿c haniiUon. 
ner. 

ECHA iN  flLLON , s.m.  Muestra  : relazo 
(le  una  oda  para  hacer  conocer  la  pica.  (| 
) Maestra  : de  la.  obra»  inlelcctuaJo  , 
y añórales.  i|  Marco  , patrón,  ó modelo  : 
para  comprobar  la  medida  y peso  de  una 
“RUBÍ"*1  ‘"jeta  á ley,  n o,  ú ordenanza. 

WAAN  WLLONNE.  EE,  p.  p.  del  verbo 
eckanltUnnner , y adj.  Cotejado,  compro- 
bado  : hablando  del  peso  y medida  de  las 
COSjiS  que  se  venden. 

ECHANT1 LLONNER , «.  Cotejar , 

comprobar , alcrir  ¡ Jos  pesos  y medida*  coa 
el  marco  , ó patrón. 

* eghanvker  , d ÉCOCSSEIl , C.  q. 

Machacar  el  cáñamo,  ó lino. 

xUlz\]\\  ROIR,  s.  m.  Instrumento  coa 
que  se  machaca  el  caftuuio  para  quitarle  U 
cu  ña  ni  i /.a. 

ECHAPPADE , s.  f (graí.)  Encape  dd 

btu.il , y daño  que  hace. 

ECHAPPATOIKE  , s.f.  (fun. ) Eacv 

paiorja  : recosa  , eluvio. 

X.(  .1L\PPE  , J.  /.  ( cetrer.  ) Vuelo  4 
ciclo  abierto  : <r.s  ta  llar  a volar  varias  ave.  , 
y lanzar  Iras  ella»  un  ave  de  altanería 
para  adiestrarla., 

l.t  ..i  'iPi'K.  ÉE, p.  p.  drl verbo cc/uipper. 


cito. 


y t'di.  Escapado  , libr’r 

’ECHAPPk,  i . ni.  Caballo  CT trúncelo 
el  que  proviene  de  caballo  y yegua  ile  di- 
terente  casta.  |j  Un  échappc  dt  > ¡¡cinc . nnu- 
sons  : un  loro , un  oral-. 

ECHAPr’t.E,  s.J.  1 ravesnra,  desmán  . 
muchachada,  (j  Lontananza  en  la  pintura.  j| 
Intervalo.  |j  (jdm. ) Se  dice  : Jaüe  efuchpij 
chose  nar  ccnxippécs : hacer  una  cosa  a raías 
pe; ¡lirios  , » pizcas,  á hurtadillas. 

ÉC1UPPEMEHT,  s.  m.  { rrlnx.  ) Es- 
come. 

Éf-H-VPPEH  , v.  a.  y n.  Escapar  : y li- 
brarse. ||  Lozanear  : los  arf.des,  i|  f eh.-.n. 
prr  un  dnngrr  evitar  un  peligro. *|  Úc/i.in. 
per  la  potencc  librarse  de  la  horca  , | fc/u  p- 
per  dn  naufraga,  d’surn  faltadle  : escapa.  , 
salir  libre  de  un  naufragio,  de  una  b t illa. 
j|  l-.rhapprr  des  nwinx  des  sergeru  i huir  , 
..  o rsrapardcmatinsdc  los  corrheles.  ||  l.chap- 
**  pwU  lafaeitr,  a lappiirsuitS  d.s  anucnún 
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escapar , ó librarse  tic!  furor , ti»?  la  persecu- 
ción «le  lo»  enemigo*.  ||  Ecfuspfterd  la  vue: 
escaparse  á la  vista  , no  a**r  perceptible  un 
objeto.  ||  11  lui  est  échappc  un  mnt  : se  lo  1 
escapó,  se  I«e  soltó  una  palabra.  ]|  Ce  queje  ¡ : 
vnufois  dire  w»Vi  écluqtpé  : lo  cpic  (pieria  . j 
decir  .te  me  ha  pasado,  ó se  me  lia  ido.  j|  ¡ 
Faire  cchaeper  la  patienre  : hacer  perder  | 
la  paciencia.  ¡|  Cela  lui  est  échappc  de  la  ¡ 
nutin  m?  1* : cayó  de  las  manos.  ||  Cela  lui 
est  échapjté  de  la  me  mu  i re  ; se  le  fue  de  la 
memoria.  I 

ÉC'HAPPER  (SE)  y i*,  r.  Escaparse, 
huir,  evadirse.  ||  11 1 est  échapftc  de  Lt  pri- 
son  : se  ha  escapado  de  la  cárcel.  ¡J  11  % é- 
chappe  en  d.'scunrs  un  peu  libres  ; se  Ir  es- 
capan ó sin  I tan  ¡imposiciones  algo  libres. 

11  esí  suj.it  a scchappcr  : esta  sujeto  a 
es! Mirar. te  , li  írsele  la  ínula. 

4 ECHAR  BOT , s.  m.  Cantaba  de  agua. 

ÉCH  ARDE  , s.f.  Rancajo  , espina  , pun- 
ía ,#ii  astilla  ::  que  se  clava  en  la  carne. 

ECHAftOllaNÉ  , ÉE  , p.  p.y  adj.  Es- 
cardado. 

ECHARD  DN^lER  , v.  a.  Escardar  : uu 
campo,  un  j.irdin  , un  sembrado. 

ÉCIIARDONNOÍR  , s.  m.  Escuitlillo, 

alinoi  afre  ; para  escardar  la  tierra. 

ÉCHARNHR  , e.  a.  Palear  : dar  de  pala 
á l;js  nieles  pa  ra  «¡ni  tai  les  la  carnaza. 

EUlAftluHR  , s.  m.  Pala  : instrumento 
cortante  de  curtidor,  que  sirve  para  desati- 
nar, las  pieles. 

ÉCHARiSl/JIE  , s.  f Carnuza  : la  que 
se  quita  de  lo-*  cueros. 

KCil  \H?E  , .v.  f.  Banda  de  algún  color: 
terciada  desdo  el  hombro  dereclui  , que 
llevaba  en  otro  tiempo  la  gente  de  guerra  , 
y de  partido , para  distinguirse  como  hoy 
oon  la  escarapela.  ||  Cabestrillo  : ¡vira  sos-  ■ 
tener  un  brazo  , ó una  mano  lastimada.  || 
Rebocillo  : especie  de  manteleta  , que  lleva-  ' 
han  las  mngerc»  para  salir  de  trapillo.  ||  Ma-  ( 
romas  : para  sabir  piedras.  [|  Esquadra  : la  | 
que  se  echa  en  los  ángulos  de  nn  bastidor  ¡ 
para  asegurarle.  ||  sivoir  l'esprit  en  echarpe:  1 

tener  el  entendimiento  embrollado , altera-  | 
«lo  : v a*1"  poco  aplicado.  j|  Echarpe  muni-  i 
c ipaíc:  banda  tricolor,  encarnada,  blanca y | 
azul,  que  traen  losvnagislrados  municipales 
de  Francia  en  las  ceremonias  públicas  , y ¡ 
sicqipre  que  pxercen  su  empleo. 

ECHARPE , ÉE,  p.  p.yadj.  Acuchilla- 
do.. 

KCHARPER,  v.  a.  Dar  un  tajo  ó cuchi- 
llada, de  través. 

* ECHAR S,  ARSE , adj.  (/mí. ) Roñoso, 
miserable,  mezquino. 

4 ECHÁRS,  adj.  pl . (náut.)  Inconstante, 
íioX(>  : hablando  de  los  vientos. 

♦ÉCHARSEMEtfT,  adv.  v unt.)  Roñosa- 
mente, metqumamente,  míseiumsnte.  1 


* F.( IHARSETÉ,  s.f.  Falta  de  ley  en  las 

niopnl.M. 

Rt  dl.ASSE,  /.  ( arquit. ) Escantillón  -y 
regla  ancha  que  usan  los  aparejadores  de 
cantería,  para  señalar  la  altura  y grueso  que 
han  «le  tener  las  piedras.  ||  Zancuda  : ave  del 
ta»i»am>  «le  lu  cigüeña  , pero  nía»  alta. 

ÉCHASSES , s.  J.  pl.  Zancos  : palos 
largos  con  un  estribo  á cierta  altura  para  po- 
ner el  pie.  !|  Zancas  : las  que  usan  ios  alba- 
ñiles para  formar  los  andamio». 

ECHAU BOUI.E,  ÉE,  aJj.  Bam*»  . 

piano  jado,  granujiento  : dicese  de  la  cara,  o 
cut/s  cubierto  de  granos,  ó pupitas. 

ÉCK  A U B O L Ll) RF. , s.  f.  Barro ; grani- 
to r«»\o  «pie  sale  a la  cara. 

ECH  AL’ DE,  s.  m.  Torta  : hedía  con  ba- 
rin;,i,  miel,  saj  y hp«rvo,  muy  esponjo».!. 

ECHALDE , ÉE,  p.  p.yadj.  Escalda- 
do.. 

RCHALDER,  %».  n.  Escaldar  meter  una 
cosa  en  agua  hirviendo,  «i  echarle  agua  hir- 
viendo encima. ¡|  ( fif*.  y fam.  ) D ícese  : se- 
chaudery  por  salir  escamado,  esto  es  , escar- 
mentado en  un  negocio. 

ÉCHALDER  ( S’) , v.  r.  Engañarse  : su- 
frir algún  daño,  ó perdida. 

ÉCIIAUDOÍR , s.  rn.  Peladero  : parage 
donde  se  escaldan  las  aves,  ó lo»  man  anos, 
para  pelarlos,  jj  La  vasija  que  sirve  para  es- 
caldar. 

ÉCHAl’FFAISON , s.f.  Escalcntamien- 
to , , encendimiento , bochorno. 

ÉCH  Al  FFAKT,  AIVFE,  adj.  Lo  que 

caliento  , acalora  v enardece. 

ÉCHAUFFÉ,ÉF,  p.  p.  «leí  \cr\to  échauf 
Jcr,  y adj.  Calculado,  acalorado  , enardeci- 
do. 

ÉCH  AL  FFEMFNT,  s.  m.  Calentamien- 
to arabiramiento,  enardecimiento. 

ÉCH  UJFhER  , v.  a.  Calentar,  dar  calor. 
¡|  ( fifr)  Acalorar,  enardecer, encender. 

ECHAlTFOLREK , s.  J.  ( Jam .)  Casca- 
belada, barrabasada.  j|  Reencuentro  : refrie- 
ga repentina  entre  dos  tropas. 

ÉCHALí  FLRE,  s.f  Roncha  , ó roseta 
de  palor,  qu<»  sale  al  cutis. 

ECHAUGUE1TK , s.f.  Atalaya,  vi- 

pía>. 

ECHAULER  , v.  a.  Rociar  c«m  agua 
«le  cal  el  trigo  antes  de  sembrarle.  V.  C/utu- 
ler. 

ÉCHEANGE,  s.  f.  Vencimiento  del  pla- 
zo, ó «lia  en  que  ha  de  pagar  ó hacer  al- 
guqa  cosa. 

ÉCHKC,  s.  tu.  Xnque  : dices»»  en  el  jii*»g«* 
del  axedrez.  ;|  (fi g.)  Golpe,  desgracia , des- 
calabro. ||  Tentrunc  arrice  , une  place  en  c- 
rhec  : tener  «f recitado,  ó apretado  un  cxcr- 
cilf» , una  }»la/.a. 

ÉCHECS  , s.  m.  pl.  Axcdrez  : jticg«i.  | 
Trelí*:j<»s  : 4a»  pitia»  ¡tara  jugar  al  aiedrez.  f{ 
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I Faire  échec 


Eckcc  et  mal  ; xaque  y mate. 
au  roi  : xaquear. 

* ECHÉE,  s.J.  Madexa  : de  qualquiera 
hilaza. 

ÉCHELETTE,  i./,  dim.  Escalerilla  : es- 
cale 


trlátil. 


* ¿(  .HKLEITES , piar.  Ginebra  : ¡ligúe- 
le de. muchacho# compuesto  de  tablilas. 

„ * ECHELIER  , s.  m.  Escale»  a de  un  solo 
palo  , con  estaquillas  a trechos  para  poner 
los  pies.  {I  Escalón  de  ingenio  de  azúcar. 

LCHELLF  , s.  Escalera  de  inano.  Jj 
Escala  : para  asallar  una  plaza.  ]]  Escala  : 
para  medir  los  planos,  y mapas.  [|  Escala  : 
puerto  ele  comercio  en  las  costas  de  llevante. 
¡|  Eche  lie  campunaue  : terraja , pitipié  de 
campana. 

ÉCHELON , s.  *w.  Escalón,  ó peldaño  : 
hablando  de  escalan  portátil. 

* ECHEN  AL,  ÉCHEWEAU,  y ECHE- 
TNET,  s . m.  Canalón  de  madera  para  verter 
el  Qgun. 

ÉCHEN  ILLÉ  , ÉE  , p.  p.jr  adj.  Desco- 
carlo. 

ÉCHENILLER,  v.  a.  Descocar:  limpiar 
los  árboles  de  Ja  oruga. 

* ÉCHENO , s.  m.  Écheno : cafto  , 6 pi- 
la de  fundición,  donde  cae  el  metal  sobiuntc 
del,  molde. 

ÉCHEOIR  , n.  V.  Echoir . 

ECHEVEAU  f s.  m.  Madexa  : de  hilo , 
scrl, a , etc.  \\Prlit  erheveau  : cadejo. 

ECHEVELE  , ÉE  , adj.  Desmelenado, 
desdeñado. 

ECHEVIN  , s.  m.  Nombre  que  sedaba  á 
los  regidores  en  algunos  Ay  untamiento#  de 
Francia  , v Flándes. 

ÉCHÉVlNAGE  , s.  m.  Regidorato  : el 
empleo  de  regidor,  y su  duración.  V . F che- 
vi /i, 

ECHEVIN  AGE  , s.  m.  Regimiento  de 
ciudgd  : rl  empleo  ó cargo  de  regidor. 

♦ÉCHIF,  IV  E,  adj.  ( moni. ) Perro  voraz 
en  la.  caza. 

* ÉCHIFFRE,  5.  m.  ( arquil . ) Alma  : de 
una  escalera. 

* ECHIGNOLE  , s.  f Huso  : de  boto- 
nero., 

■*  ECHILLON , *.  m.  ( ndut. ) Manga  de 
agi^a  : bomba  marina. 

EGHINÉE , s.  J'.  Solomo  : lomo  deJ  espi- 
nazo. 

ÉCRINE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Desloma- 
do. 

«CHINEE , s.  J.  Solomillo  : de  puerco. 

ECHINER  , v.  a.  Deslomar  : romper  por 
el  espinazo.  ||  Descotilhu , romper  las  costi- 
llas : hablando  de  golpes,  ópalos.  j|  (Jig.  y 
j'am.  )Ouitar  la  crisma  : matar. 

f É CHIN  ES,  ó OVES,  s.J.  pl.  ( arquit. ) 
Quartobrfi  : mieinbio  de  moldura , cuya 
figura  es  cooveaá. 


* ÉCHINITE,  s.  ni.  ( hist.  nat.  ) Equino 
petrificado,  j|  Roton  de  mar. 

♦ÉCHINOPHORE,  s.f.  Equinófora,  6 
zanahoria  espinosa  : planta. 

+ ECm NOPLS,  oÉCIIÍNOPE,  *.  m. 
Garrió  erizo,,  card  i cuca  : planta. 

* ÉCHIOÍDES , s.  m.  Equióides , ó len- 
gua de  hrtev. 

* ÉCHiyUETE,  ÉE,  adj.  ( Lias .)  Xnque- 

lado , escaqueado. 

ECHIQUIER,  s.  m.  Table  ro  de  damas,  y 
axedrez.  ¡J  ( Mas .)  Xaquelado  : ol  escudo  di- 
vido en  escaques.  |¡  Red  anadiada  para  caza. 
||  Tribunal  antiguo  de  NÍprmandía  , sin  ape- 
lación. j|  La  cnur  de  l’Echiquier ; tribunal 
del  fisco,  ó hacienda  en  Inglaterra. 

* ECH1ÜM,  s . m.  Equio,  ó vi  llorera  : plan 

ÉCHO,  ni.  Eco  : sonido  y repetición 
*le  la  voz.  ||  [jtacs. ) Repetición  de  Ja  última 
sílaba  de  un  verso,  y lo  mismo  en  la  musí- 

ÉCHOIR , v.  n.  Caer  : nna  suerte,  un 
pluzo.  i|  Recaer,  caber  : una  herencia , una 
donación.  II  Acaecer,  venir  el  caso,  la  oca- 
sión. |j  Ecfuiir  le  terme  : caer  ó vencer  el 
plazo.  j|  Si  le  cas  y échoit  : si  se  presenta  la 
ocasión. 

ECHOME,  *.  77».  V.  Tnlet. 

*E(iHOMÉTRE,  s.  /n.Ecómelro:  instru- 
mento para  conocer  la  duración  del  sonido  , 
y distinguir  sits  intervalos,  etc. 

*ECHOMÉTRIE,  s.f.  Ecomctría : el  arte 
de  construir  ecos  en  las  salas,  y otras  o- 
luas. 

ECHOPPF. , s.  f Tienda  portátil,  pues- 
teeillo,  parada.  [|  l’unta  : para  grabar  al  a- 
gua  /ucrtc.  También  se  llama  aguja. 

♦ECHOPPER,  v'.  a . Grabar  al  agua  fuerte 
con,  la  aguja, 

ECHOÚE,  EE , p.  p.y  adj.  Parado , en- 
callado. 

* ECHOGEMENT, s.  m.  [ndut. ) Zabor- 
do,, encalle,  naufragio. 

ECHOl  EH , v.  n.  Parar,  encallar,  dar  al 
través,  al  Irosle:  dicese  de  Insembarcacionc#. 
II  ( fi&' ) Frustrarse , desgraciarse , salir  mal, 
tener  nial  óxito  : d ícese  de  un  negocio  , de 
una  empresa , y de  la  persona  que  la  malo- 
gra* 

ICCIIL  , UE,  p.  p.  del  verbo  éthoir  , y 
adj,  Caidp  en  suerte. 

ECIMÉl*  ÉE , p.  p.y  adj.  Desmocho»- 

ÉCEVtER , v.  a.  Desmochar  los  árboles  : 
corearles  la  cima.  . 

ÉCLABOL’SSÉ , EE . p.  p.y  adj.  Salpi- 
cado , etc. 

ÉCLABOliSSER , v.  a.  Salpicar  : coi 

lodo , ó barro. 

ÉCLA-BOLSSURJE , s.  f.  Salpicadura  : 
de  lodo , ó barro. 
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ÉCLAIR.r.  m.  Relámpago.  ||  Ilestpajti 

ccrrime  un  értc ir  partió  como  un  javo. 

ÉCLAIRAGE  , s.  ni.  Alumbrado  : ilu- 
minación habitual  de  las  calle*  : el  conjunto 
de  luce»  de  un  espectáculo,  de  un  bayle, 

ÉCLAIRCI,  IE , p.  p.  dd  verbo  cc/mr- 

ctr,  yadj.  Aclarado. 

ELLÁIRCIK,  s.f.  Clara  : cs|>acio  claro, 

«pie  aparece  cu  tiempo  nublado,  ó Jluvio- 

ÉCLAIRCIR , v.  a.  Aclarar,  despejar, 
poner  clara,  desojada  : una  cosa.  j|  Aclarar, 
c'aiificar  : loalicores.  ||  Aclarar,  entresacar: 
un  bosque,  una  arboleda , etc.  ||  Drxar  cla- 
ro , disminuir  el  mima  o.  j|  ( Jig. ) Aclarar  , 
poner  en  claro  : una  qüestion , una  doctri- 
na , una  duda , etc.  (J  instruir,  enterar,  infor- 
mar : á uno  de  alguna  cesa. 

ÉCLAIRC1R  (S’),  v.  r.  Aclararte  r po- 
nerse claro  lo  eme  c6taba  obscuro.  Con  pro- 
piedad se  dice  del  tiempo  quando  escampa , 

. se  despeja , ó se  serena  el  cielo. 

ÍXXAIRCiSSEMENT,  s.  m.  Ilustración, 
explicación  : de  una  cosa  obscura.  j|  Averi- 
guación , noticia  , conocimiento  : de  una  co- 
sa dudosa.  ||  Entresaca  : hablando  de  corla  de 
árboles. 

ÉCLA1RE , s.f  Celidonia  mayor , cscro- 
fu  liria  : plañía. , 

ÉCLAIRE,  ÉE,  p.p.  del  Terbo édaircr: 
y tul).  Claro  , alumbrado  , iluminado.  || 

(fie.)  Ilustrado,  instruido,  advertido. 

ÉCLAIRER,  v.  a.  Dar  claridad,  dar  luz, 
alumbrar,  iluminar.  ||  Alumbrar  : traer,  sa- 
car una  luz  para  ver  una  cosa,  ó hacer  que 
Vea  una  persona.  ’|  ( Jig.  ) Ilustrar,  instruir  : 
y también  advertir,  desengañar. 

ÉCLAIRFR  , *.  «.  ( imp .)  Relampag- 
uear; dar  relámpagos. 

* ÉCLAME , nil).  Aliquebrado , ó pemi- 
qnebiado  : úsase  solo  esta  voz  hablando  del 
páxaro  verderón  , ó del  canario,  quando'  lie- 
neq  una  ala  ó pierna  rora. 

ECLATVCHE,  s.  f.  Pierna  de  carnero. 

ÉC(<AT,  m.  Astilla  : la  que  salta  de  ai- 
sana  madera  que  se  rompe  con  violencia.  ¡{ 

Casco  : el  que  salta  con  violencia  de  qual- 
quier  cuerpo  duro  que  se  rompe,  ó revienta, 
i]  Estallido,  estampido.  ¡|  Brillo,  brillantez, 
resplandor.  |]  (fifí- ) Estrepito,  ruido,  escán- 
dalo. ||  {id.)  Esplendor,  lucimiento,  lustre. 

Éclal  de  bombe , de  gremide  ¡ cosco  de  bom- 
ba, de  granada.  ||  Erial ‘ de  tonnerre  : res- 
plandor, luz  del  rayo.  ||  Eciaí  devaix : chor- 
ro de  voz.  i|  Erial  de  rire  : carcajada , fluxo 
«le  risa. 

ÉCLATANT , ANTE  , adj.  Brillante , 

retid andeciente,  j|  Estrepitoso , ruidoso. 

ÉCLATÉ,  ÉL,  p.  p . y adj.  Estallado, 
ah  ¡frío. 

ECLATER,  V.  n.  Estallar,  reventar,  a- 


ECO 

brirsc  ; saltar  en  astillas,  ó pedazos.  ¡[  Bri- 
lla'. resplandecer.  ||  (fg. ) Uivnlgarsr, dar- 
se a conocer,  hacerse  público.  J|  ( id. ) hc- 
Tentar,  estallar : de  cólera , de  rabia.  ¡| ' ¡d. ) 
Prorrumpir : en  injurias,  inyectivas,  rtc. 

E<:i  KCilQl  E,  adj.  m.  y J.  Ecléctico, 
en  : filósofo  y filosofía,  que  sin  adoptar  sis- 
tema determinado , escoge  las  opiniones  maa 
Tciosímiics.  ||  Medicamento,  escogidos  cutí* 
los  demas. 

ECLECnSME , s.  m.  Eclcclisrao  : filo- 
so!-i  ecléctica. 

ECLIPSE,  i ■ f.  Eclipse : de  sol,  de  luna, 
ú otro  astro.  ||  ( Jig.  ) Dcsapaiicion , ausen- 
cia : de  una  persona.  ¡|  (trf.  ) Deslucrtuiento, 
mengua. 

J , ÉE,  p.  p.  y adj.  Eclipsado. 

ECLIPSER , v.  a.  Eclipsar  : direse  da 
los  astros. 

ECLIPSER  (S  ),  v.  r.  Eclipsarse:  dfee- 
se  de  los  astros.  ||  {Jig. ) Desaparecerse,  au- 
sentarse : una  persona.  ¡|  (fam.)  Hacerse  no- 
che , rehundirse  .perderse  : uua  cosa. 

E.CLIPT1Q11E,  s.f.  Eclíptica:  linea  trac 
divjde  el  zodiaco  en  (los  partes  iguales, 
i ECL1SSE,  s.J".  Tableta  : para  entablillar 
los  miembios  rotos,  ó descomer  lados.  j|  En- 
cella : canastillo  para  formar  los  quesos  y re- 
quesones. ||  Entre  fabriqueros  de  carbón  e» 
TU"lta  de  respaldo. 

ÉCLISSE,  ÉE, p.  p.y  adj.  Eutahletado. 
entablillado. 

ÉCLISSER,  v.  a.  Kniablctar,  entablillar  : 
nn  .miembro  fracturado. 

ÉCLOGliE, j. J.  V.  Fglague. 

ÉCI  OPPÉ,  i'.h  , rdj.  (fam. ) Renco  , el 

2nc  anda  renqueando  : estropeado,  lisiado 
e una  pierna. 

ÉCLORE,  n.  Salir  del  huero  ó casca- 
ron el  [rollo  : dicese  drl  nacer  de  todos  lo. 
▼ole  til  es , insectos,  etc.  f|  Abrir  : diccse  dd 
nacer  la  llor  del  cupullo.  I|  Abrir,  despuntar : 
el  día,  la  aurora.  |]  (J¡g.)  Salir  á luz,  pro- 
ducirse,  manifestáis*». 

ÉCLORE,  y.  a.  Parar,  un  molino  r qui* 
tarl.L*  el  agua  j ó las  velas , si  es  de  viento. 

ECLOS  , OSE  , p.  p.  del  verbo  éclore  , 
y adj.  Nacido,  abierto,  etc. 

ECLOSION , s.f  Acción  de  nacer,  des- 
puntar, abrir,  según  los  sentidos  deí  v«t  ho  e- 
clorp. 

ECLUSE,  s.  J.  Presa,  parada,  aznd  : en 
los  ríos.  ||  En  los  canales  se  llama  esclusa. 

* ECLUSE.  ipeogr.)  Esclusa  : puoto  y 
fortaleza  de  Klándes. 

ÉCLUSÉE 9 s.f.  La  represa  de  agua  que 
se  suelta, desde  queso  abre  basta  que  •«*  cier- 
ra |a  esclusa. 

ECLLS1ER , s.  m.  IÜ1  qne  tiene  caída- 
do  d<*  la  esclusa  y a cuyo  cargo  está. 

,,  '^^®AN8*  s.  m.  pL  ( ndut.j  Escobenes. 
V,  Ecubier. 
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* ÉCOBUE,  s.f  Azada  rocera  : especie 
de  azada  mas  larga  que  la  común,  para  lim- 
piar los  terrenos  de  las  plantas  crecidas  c i- 
núiiles. 

ÉCOFRAI , y ECOFROI,  5.  m.  Table- 
ro : de  que  se  sirven  algunos  artesanos  para 
cortar  y disponer  la  obra. 

ECO  ANCON,  s.  m.  ( arquit . ) Mocheta  : 
la  piedra  puesta  en  los  ángulos  que  fonuun 
las  jambas  y dintel  de  una  puerta  ó ven- 
tana. 

ÉCOLATRE,  s.  m.  Maestrescuela:  di- 
gnidad de  algunas  iglesias. 

ÉCOLE,  s.f.  Escuela.  Tiene  las  mismas  1 
significaciones  que  en  castellano,  de  escuela, 
aula , doctrina , ó enseñanza , de  filósofos , 
teólogos , ó pintores , como  cabezas  de  ella. 

*1|  ( fam . ) Se  dice  faire  lécole  buissormierc  : 
í»acer  novillos  un  estudiante;  y también  ha- 
cer corrales.  (}  Faire  une  ccole  ; en  el  juego 
«le  chaquete  es  contar  menos,  puntos,  ó mas, 
de  los  que  se  lian  hecho.  ||  Fcole  primaire  s 
locuela  primaria  : estudios  públicos  estable- 
cidos en  las  cuidades,  villas  y aldeas  de  Fran- 
cia, para  el  primer  grado  de  instrucción.  || 
¡Ccole  centróle  : Escuela  central  : estudio 
público  en  cada  uno  de  los  deparlementosdc 
Francia  para  el  segundo  grado  de  instruc- 
ción. ||  Fcole nórmale  : escuela  normal,  co- 
legio en  que  las  personas  ya  instruidas  en  las 
ciencias  útiles,  se  perfeccionan  en  el  arle  de 
enseñar.  ||  Feo  le  polytechnique  : escuela 
politécnica  : estudio  cu  que  no  se  admiten 
sino  Jas  personas  que  se  destinan  á la  carrera 
- militar  en  los  cuerpos  de  artilleros  é ingenie- 
ros . y á olios  servicios  públicos. 

ÉCÜL1ER , IERE , s.  Discípulo : el  que , 
ó laque,  aprende  algún  arte  ó habilidad  con 
maestro. 

ÉCOl.IER,  s.  m.  Escolar,  estudiante. 

* ¿GOLLETE  , ÉE  , adj.  Estrecho  de 
boca.:  hablando  de  uu  vaso. 

* ÉCOLLETER , x».  a.  ( plat .)  Ensan- 
char con  ci  martillo  sobre  el  ayunque  una 
pieza  «le  oro  cí  plata , como  vaso , cáliz , 
etc. 

¿CONDE  IRE,  v.  a.  Despedir  con  mira* 
miento,  dar  mal  despacho  : negando  á uno 
lo  que  pide. 

ECONDUIT,  ITE , p ■ p-  y <*dj-  Despe- 
dido, flecado. 

ÉCONOMAT , s.  m.  La  adipinísiraeion 
de  bienes  y rentas  eclesiásticas  en  las  vacan- 
tes s 

ECONOME  , adj.  m.  y f Económico  : 
el  que  gobierna  bien  su  casa,  hacienda , etc. 

ÉCüNOMIE , s.f  Economía  : el  buen 
uso  y regla  en  el  manejo  ó gasto  de  una  ca- 
sa. ||  Por  extensión  so  aplica  al  régimen  y 
administración  de  un  estado , y entonce*  se 
llama  économic  genérale  , ó politique.  || 
(Jig. ) Ecoüouii- , ci  buen  orden  y justa  dis- 


tribución de  las  partes  «fue  componen  un  to- 
do. t|  Fivre  avec  trop  aéconomie : ser  muy 
ahorrativo , vivir  ó tratarse  con  miseria  , ó 
CSC9S0S* 

ECON OMIQÜE , adj.  171.  y f Econó- 
mico. 

* ÉCOfíOMIQbEfí.  m.  Albacca,  ó testa- 
mentario en  Inglaterra. 

ÉCONOMIQUE,  s.  f Económica : parte 
de  la  filosofía  moral , «¡uc  trata  del  gobierno 
«le  pna  familia. 

KCOTNOMIQLEME3NT,  oda.  Económi- 
camente. 

ÉCOJNOMISÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Econo- 
mizado . ahorrado. 

ÉCONOMISER , u.  a.  Administrar,  rr*» 
nejar  con  economía  : los  bienes,  órenlas. 

* ¿CONO MISTE,  s.  m.  Economista  : 
autor  que  trata  de  la  economía  política , ó 
peiyona  instruida  en  esta  ciencia. 

¿COPE , *.  f Achicador  : instrumento 
de  nutriera  : especie  de  pala  con  que  en  los 
barcos  descubierto*  *e  arroja  el  agua  afuc- 

* ÉCOPERCHE , s.  f.  Torno  para  levan- 
tar, piedras.  ||  Varal  para  formar  tablados. 

ÉCORCE  , s.f.  Corteza  : digese  de  los  ár- 
boles , y de  algunas  frutas.  ||  Fcorcc  d'ar- 
bre : mahon,  tela.  ||  Fcorce  de  liégc  ; col- 
cho, , la  cortpza  «leí  alcornoque. 

ÉCORCE , ÉE , p.  p.  y adj.  Descorteza- 

ÉCORCER , v.  a.  Descortezar : los  árbo- 

ECORCHÉ,  EE  , p.  p.  del  verbo  écor- 
cher , y adj.  Desollado.  ¡|  Despellejado.  ¡| 
Matado.  ||  Rozado.  j|  (Olas.)  Escorchado  : 
se  d¡<;e  del  animal  «leí  color  «le  gules. 

* ÉCORCHÉ,  s.  l».  (pint.)  Figura  d*?- 
sollada  : esto  es  , pintada  siu  la  piel,  paja 
manifestar  los  quise ulos. 

* ÉCOjRCÜÉE,  s.f.  Nube  : conclia  ma- 
rina. 

ECORCHER  , a.  a.  Desollar  : quitar  la 
piel,  ó el  pellejo,  á un  animal.  ||  Despelle- 
jar, hacer  un  «icsollon  , una  desolladura  : ni 
algún  miembro  del  cuerpo  humano.  ||  Ma- 
tar, hacer  una  matadura  : dicese  de  la  silla  , 
ó aparejo  en  una  caliaUeria.  ||  Rozar , raer  : 
«líccse  «leí  sulcoó  señal  cjuc  dexa  en  una  pa- 
red , ó árbol,  el  ludimiento  de  un  cuerpo 
«luro.  ||  Chapurrear  una  lengua  : habla» la 
nial.  ||  ( fíg.  5 Desollar  : llevar  muy  caro  por 
«d  precio  de  Jo  que  se  vende.  j|  ( prov.  y 
i’uíg.)  JL)  ícese  : écorcher  U renard,  por  deso- 
llar la  zorra,  vomitar  la  borrachera.  j|  A é- 
corchxu,  adv.  Arrastrando  el  trasero.  |¡ 
( fig*  Xfam- ) Arrastrando,  á regaña  dientes : 
con  repugnancia. 

ÉCORCHER  (S‘),  v.  r Desollarse  : un 
pié  , una  iiiauo , etc. 

ÉC0RCUER1E , s.f.  Rastro , matadero  : 


Djgitized  by  Google 


ECO  - ( 34o  ) ECO 


lugar  en  donde  se  desuellan  las  reses.  ||  ( fig.) 
Desolladero  : dicese  de  Ja  pisada  ti  tienda 
en  cpicsc  llevan  exorbitantes  precios. 

ECORCHEUR,  s.  m.  Desollado!  <le  rosca, 
jifero.  j|  {Jig.  y fam. ) Degollador  : dícese 
del  posadero,  tendero,  etc.  tirano  en  los  pre- 
cios. 

ECORCHURE,  s.  f Desolladura,  deso- 
llón : hecho  en  alguna  parte  de  la  piel. 

* ¿CORE,  $.  J-  Repecho  : el  declive  de 
una  cuesta.  , 

ÉCORJNE,  EE , p.  p.  del  verbo  ¿comer , 
y adj.  Descornado,  mocho.  ||  Descantillado. 
||  ( fig.  y vulg. ) Capailo  : hablando  de  al- 
gún derecho,  privilegio,  autoridad,  ó renta 
cercenada. 

¿CORNER,  v.a.  Descornar,  desmochar  : 
quitar  los  cuernos  á las  reses.  |j  Desean  tillar : 
cortar  las  puntas  de  qualquier  cuerpo  es- 
quinado. j|  ( fig.  y fam.  ) Capar,  mutilar  : 
disminuir  algún  privilegio,  autoridad,  po- 
der, rentas,  etc. 

ECORMFLER , **•  a.  { fam. ) Meterse 
de  gorra  , de  mogollón  : comer  de  pegote  en 
las  mesas  ágenos. 

ÉCORN1FLERIF.  , s.  f Mogollón  : 
acción  de  meterse  donde  no  han  convida- 
do.. 

ECORNIFLEUR,  EUSE,  *.  Gorron, 
gorrista , pegote. 

ÉCORNURE , s.  f ( arquit. ) Astillen  : 
el  pedazo  de  piedra  que  salta  de  un  sillar  al 
colocarlos. 

* ECOSSE,  (gengr.)  Escocia  : reyno  u- 
nidn  al  de  Inglaterra. 

ECOSSÉ,  ÉE,  p.  p • del  verbo  écosscr , 
y adj.  Desgranado,  mondado. 

ÉCOSSER,  v.  a.  Desraynar,  desgranar, 
mondar  : habas,  guisantes,  judías,  y otras 
legumbres  que  tienen  vayna. 

ÉCOSSEUR , EUSE,  s.  m.yf  F.1  que, 

ó la  que , desgrana , ó monda  : habas  , gui- 
santes, judías,  etc. 

ÉC0T,  s.  m.  Escole : la  parte  que  le  cabe 
gar  á cada  uno  en  una  comida  común,  ó 
ncion.  || También  se  dice  crol,  la  concur- 
rencia de  las  personas  que  comen  juntos  á 
escote.  ||  Tocon  : parte  del  tronco  de  un  ár- 
bol que  queda  tí  raíz  de  la  tierra  después  de 
cortado. 

* ÉCOTAGE,  j.  m.  Dcshoj adura : del  ta- 
baco.. 

* ECOTARD,  j.  m.  ( ndut. ) Escotera  : la 
obertura  en  el  costado  tlcl  buque,  con  una 
roldana  por  la  qual  pasa  la  escola  mayor , 6 
de  trjnquete. 

* ECuTK,  ÉE,  adj.  ( Lias.)  Eco  laclo  : dí- 
cese de  los  muñones  de  ramas  que  quedan 
en  el  .tronco  de  que  se  han  cortado. 

* ECOIER , v.  a.  Deshojar  : el  tabaco , 
en  las  fábricas  de  cigarros. 

*¿COliANE,f.  /.'  Lima  musa , ó raedor , 


de  que  se  nsa  en  las  casas  de  moneda. 

*ECOUANER,  v.  a.  Limar  con  d raedor» 
ó lima  musa  l.is  moneda»  para  reducirlas  al 
debido  peso. 

* ÉCUUER , v.  a.  Descolar  : corlar  la  co- 
la á los  animales  : y desrabar,  si  es  ganado- 
lanar. 

* ÉCOUET,  s.  m.  ( nául .)  Amura  : cabo 
que  sirve  para  amarrar  la  vela  mayor,  y la  de 
ñus  apa. 

* ÉCOUFLE,  s.  f.  Milano  : ave  de  rapi- 
fia.. 

¿COLEE,  EE,  p.  p.jr  adj.  Colado,  es- 
currido. 

ÉCüULEMENTj  s.  m.  Derramamiento, 
corrimiento  : de  eos.»*  líquidas.  ;j  Efusión  , 
desagüe,  evacuación.  i|  fig. ) Emanación é 
destello  : dr  la  luz,  de  la  gracia,  etc. 

ECOULER  , (■'.  n.  (Correr  lo  liquido  : es- 
curro una  cosa  mojada. 

ECOULER  (S  ) , r.  Colar,  correr  : 
pasar  el  agua  por  algún  canal , 6 conducto.  || 
Den  amarse,  so, use  : cosas  liquidas  de  don- 
de están  encen. ulas.  ||  ( fig . ) Pasarse,  irse  : 
el  tiempo,  ci dinero.  ||  (id. ) Escurrirse,  es- 
cabullirse : huir  sin  ser  visto  ni  oido.  ||  Le 
tettn)s  est  emulé, ha  pasado  el  tiempo. 

¿COUPE,  ó ÉCOUPEE,  s.f.  Escopero : 
especie  de  escoba  de  zalea  con  mango  , para 
dar  alquitrán  ó brea  en  los  navios. 

ÉCOURGEüxS  , 1.  rn.  Cebada  en  verde, 
alcacel.  . , # 

ECOURTE,  ÉE , p.  p.  del  verlm  éconr- 
fer,  y adj.  Cortado  á raix,  rapado.  ||  Des- 
colado, desorejado»  ¡)  Raso,  capatlo. 

ECOURTER , v.  a.  Cortar  inuy  corto , á 
raiz , á cercen  : una  cosa.  ||  Dicese  por  rapar, 
y por  capar  también  , ó dexar  raso  un  hom- 
bre. |¡  ('«orlar  las  orejas,  ó la  cola:  á un  ca- 
ballo , a un  perro. 

ECOUTANT,  ANTE,  s.  y adj.  Oyente  : 
el  que  está  solo  pura  oír  ó escuchar  á o- 
tro. 

ÉCOUTE,  s.  f Escucha  : retrete,  ci. ven- 
tana, desde  donde  se  oye  sin  serviste».  Usase 
regularmente  en  plural.  ||  (ndut.)  Escota  : 
de  las  velas.  j|  Sceur  écoute  : escucha  , la 
monja  que  se  destina  para  oír  lo  que  habla 
otra  en  <*1  locutorio.  (|  Etrc  aux  é coates  : 
estar  á la  vista,  alerta  , en  expectación  , á la 
husma  : de  lo  que  ha  de  suceder  en  lo  que 
se  espera , ó, solicita. 

‘ ECOUTE,  ÉE,  p.  r>.  del  verbo  écouler , 
y adj.  Escuchado,  oído.  ||  Atendido , admi- 
tido. 

ECOUTER , v.  a.  Escuchar  : estar  oyen- 
do, oir  con  atención  y cuidado.  ||  Escnciiar : 
dar  oido,  atender  á lo  que  se  nos  dice.  ||  Ce- 
der : á alguna  razón.  ||  Seguir,  conformarse) : 
con  algún  consejo,  ó proposición. 

ÉCOUTER  ( S' ) , v.  r.  Tener  sobrado 
cuidado  de  su  salud.  J|  Escucharse  : cowpia- 
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eme,  lisonjearse  el  que  habla  en  sus  mismas 
palabra*. 

* ÉCOUTEUR , s.  m.  Auditor,  escucha- 
dor.. 

ÉCOUTEUX , adj.  (picad.)  Espantadi- 
zo ; dicese  del  caballo. 

ECOLTILLE,  s.  f (ndut. ) Escotilla  , 
escotillón  : que  sirve  para  baxar  ó subir  de 
un  pífente  á otro  en  los  navios. 

* ÉCOUT1LLON , s.  m.  Escotillón  : las 
aberturas  en  los  tablados  de  los  tentros. 

* ECOUVETTE,  Escobilla. 

V-  y cr selle. 

ECOÜVILLON  , s.  m.  imanada  : que  sir- 
ve para  limpiar  los  cañones  de  ariilleria.  || 
Escobón , deshollinador  : para  limpiar  el  hor- 

n°ÉCOUVILIX)NNÉ  , ÉE,  p.p.y  adj. 
Ulp piado.  V.  Ecnitvillonner. 

ECOLVILLONNER , o a.  Pasar  la  la- 
nada por  el  cañón.  ¡|  Limpiar  el  boruo  con 
el  escobón. 

.RAIGNE,  s.  f Tertulia  de  aldea. 

ECHAN , s.  m.  Abanico  de  chimenea  : a- 
banico  decurión  para  resguardarse  del  calor.  |j 
Erran  a pied , pantalla  de  chimenea  : espe- 
cie de  biombo  que  se  pone  delante  del  bo- 
gar, para  evitar  el  mucho  ardor. 

* ÉCRANCHER,  v.  a.  Quitar  los  dobleces 
dcl,j>año,  alisaije. 

ECR  ASE , EE , p.  p.  del  verbo  écraser  , 
y adj.  Aplastado , chafado.  [|  Chato,  achata- 
do., 

ÉCRASER , y.  a.  Aplastar,  chafar  , des- 
pachurrar. ||  ( fie. ) Aniquilar,  destruir,  ar- 
ruinar. ||  (id.)  Hacer,  6 dexar , una  cosa 
chata  , ó achatada  , por  no  darle  la  elevación 
correspondiente,. 

ÉCHEME , ÉE,  p.  p.  del  verbo  écrcmcr , 
y adh  Destiatado.  j|  ( jig- ) Desflorado. 

ECREMER  , y.  a.  Desnatar  : quitar  la 
nata  á la  leche.  ||  (fig. ) Desflorar  : quitar  la 
flor,  lo  mejor  que  hay  en  una  cosa. 

* ECRÉMOARE,  s.  m.  Recogedor  : pe- 
dazo de  asta,  ú hoja  de  lata,  con  que  los 

Solvoristas  recogen  ios  ingredientes  después 
e piolidos. 

ÉCHEN  AGE,  s.  m.  (imp.  ) Escamo  a- 
dura  : la  acción  de  sacar  el  hombrillo  á la 
letrp  los. fundidores. 

ÉCRÉNER  , y.  a.  ( imp. ) Escanterar  : 
hacer  los  fund ¡dores  tic  letra  con  un  ce- 
pillo el  hombrillo  ó challan  a la  letra,  para 
que;  quede  exento  el  ojo. 

ECRÉNOIR  , s.  m.  (imp. ) Cepillo  : de 
que  se  sirven  los  fundidores  de  letra  para 
escantcrarla , esto  es  , hacerle  el  chaflán  ú 
hombrillo  que  tiene  por  baxo  del  ojo , para 
que  este  quede  exento. 

ÉCRÉTÉ , ÉE  , p.  p.  jr  adj.  ( milic . ) 
Batido  derribado. 

ÉCKETER,  y.  a.  (milic.)  Batir  : derri- 


bar el  alto  de  un  muro  pura  facilitar  la 
entrada. 

ÉCREVISSE , s.  f.  Cangrejo  : crustáceo 
bien  conocido.  ||  Cáncer  : el  quarto  de  los 
siglos  del  zodiaco. 

ÉCR1ER  ( S’ ) , y.  r.  Exclamar , levantar 
ol  grito  , la  voz. 

ECR1LLE , s.  J.  Palizada  con  zarzos, 
para  que  no  se  vaya  la  pesca  de  los  estan- 
ques. 

Ef  IRÍN  , s.  m.  Cofrccito , caxoncito  : do 
las  joyas  y diamantes  de  las  señoras. 

ECRflVE , y.  a.  Escribir  : sean  cartas, 
sean  obrnx. 

ÉCRIT  , ITE , p.  p.  y adj.  Escrito. 

ECR  IT , s.  m.  Escrito  : papel  escrito  : 
manuscrito  : obra  impresa  , ó manuscrita.  || 
Par  écrit , ady.  Por  escrito  : sentar  ó poner 
alguna  eos;»  por  escrito. 

ÉCRÍTEaU  , s.  m.  Rótulo,  canelón  : 
en  que  so  escriben  letras  mayores  para  algún 
avi.so  público. 

ÉCkrrOlRE , s.  f.  Escribanía  : todo 
el  recado  de  escribir  : v también  el  tintero 
solo  , sea  de  platillo , ó de  faltriquera. 

ÉCRITURE , s.j.  Lo  escrito  : y también 
la  letra  , el  carácter , ó forma  de  escribir.  || 
Escrito  : alegato  , ó defensa  que  se  presenta 
en  un  pleyto.  ¡|  Escritura  ; entiéndese  por 
antpnomasia  la  Biblia  Sacra. 

ÉCRTV AILLEUR , s.  m.  Fscritorcillo, 
au torzuelo  ; que  tiene  prurito  de  escribir  , y 
todo  malo. 

ÉCK1VAI3Í , i.  m.  Escritor,  escribiente, 
extensor  : el  que  escribe  ó extiende  Jo  que 
otro  ha  compuesto,  ó dictado.  j|  Escritor  : 
tómase  por  autor  en  quaotn  al  buen  ó mal 
estilo.  ||  Ecriyain  d un  vaisseau  : contador, 
tic  un  navio.  ||  Mnitre  écriyain  r écriyain 
juré  : maestro  de  escuela , tic  leer  y escribir , 
maestro  aprobado  de  primeras  letras.  ||  fían 
ó mauyais  écriyain  : gratule  ó.  mal  escri- 
bano , buen  ó mal  pendolista. 

♦ ÉCRIVASSIKR.  V.  Ecriyaillour. 

ÉCKOU , s.  rn.  Tuerca  de  un  tornillo  : 
matriz  de  una  rosca.  ||  Registro  ó asiento  de 
los,  presos  de  una  cárcel. 

ECHOLE  , t.f  Lista  ó estado  del  gasto 
ordinario  del  palacio  ó casa  real-  ||  Libro  do 
entradas  de  mía  prisión  , donde  se  sientan 
los , presos. 

KCROÜE , ÉE,  p.  p.  x fid}-  Sentado. 

ÉCROLELLES,  s.  f.  pl . Lamparones: 
enfermedad  escrofulosa  que  sale  al  cuello } ’f 
vulgarmente  llamados  humores  frios. 

ECROUER , y.  a.  Sentar  en  el  libro  do 
entradas  de  la  cárcel  ák»s  presos  que  outran. 

ÉCROLI , IE,  p.  p.  del  verbo  écrauir  , 
y cují  Martillado  , batido , templado. 

ECROLIR,  y . a.  Templar,  martillar  ó 
baflr  el  hierro  en  frió  para  darle  temóle. 

ECRÜU1SSE>IENT,  m.  El  wmplc  y 
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fortaleza  que  recita  el  hierro  ú otro  metal 
latido  en  frió.  , 

K(  iftUlU  K , ÉE,  p.  p.  del  verbo  s'érmn- 
Icr,  y adj.  Desplomado  , hundido,  cuido  al 
suejo. 

ECROULEMENT,  s.  1n.  Hundimien- 
to, raid.» , ruma  : de  unu  ohru  , de  un 
edificio. 

ÉCROULER  (S’),  v.  r.  Desplomarte , 
hundirse,  venirte  abaxo  : una  obra,  un 
edificio.  . , 

ÉCHOÜTE , ÉE , p.  p.  y adj.  Descorte- 
7a tío  : el  pan. 

ÉCROUTER , v.  a.  Descortezar  : el  pan. 
||  Escarizar  una  llaga  para  que  encarne  bien. 

ECHE  , DE,  adj.  Crudo  : hablando  de 
sedas  V lienzos. 

* ÉCKUES  DE  ROiS , s.  f pl.  Bosques 
nuevos  en  tierras  labrantías. 

ECSARCUME,  s.  m.  ( cirug. ) Ecsar- 
cctfia  : excrecencia  carnosa. 

+ ECl'HÉSE,  s.  /.  ( hist.  celes. ) Ec  tesis  : 
jMofesion  de  fe,  publicada  por  el  emperador 
Üeradio , en  favor  del  monoteismo. 

* ECfHl-IPSE,  s.f.  Eclipsas:  supresión 
de  uña  m final  en  Jos  vcrvis  latinos. 

♦BCTHYMOSE,  s.  f.  { med .)  Eeti- 

mósis  : agitación  y dilatación  grande  de  la 
tañere. 

♦fiCTROPION,  s.  m.  ( cirug.) Fctronion  : 
se  dice  quatido  la  superficie  interna  de  al- 
guno de  los  parpados  se  vuelve  hacia  fuera  , 
v se  reniega  sobre  alguna  de  las  pestañas. 

'EtriPE,  s.f.  iant.)  Ectipn  : vaciado 
de  una  moneda  ó medalla  antigua.  ||  Copia  : 
vaciado  do  una  inscripción. 

ECU,  s.  m.  Escudo  , adarga  : arma  de- 
fensiva. ||  Escudo  : el  de  armas  en  el  Masón. 
||  Escudo : cierta  moneda , que  vale  3 pese- 
tas, 

ECUBIER , s.  m.  ( ndut .)  Ecoben,  ó 
mas  bien  escobenes  : los  agujeros  de  proa 
j*>r  dónele  salen  los  cables , quando  un  navio 
está  anclado. 

ECUKIL , .t.  m.  Escollo  : peñasco  debaxo 
dei  agua.  | {Jlg.  ) Escollo  : tropiezo,  ries- 
go . ocasión  peligrosa  , etc. 

ECUELLE , f.  Escudilla  : para  caldo  , 
sopas,  el?.  ,|f  Ecuclíc  de  bois  : hortera, 
cuenca,  jj  Acuelle  d cau  : sombrerillo  de 
agua  : planta. 

ÉCuELLÉE,  s:  f Escudilla,  toza  : no 
significa  la  pieza  material , sino  lo  que  cabe  , 
ó dentro  de  ella. 

ÉCUISSÉ , ÉE,  p.  p. y atlj . Hendido, 
voto , rajarlo. 

ÉCUiSSER,  v.  a.  Henrler , ó abrir  un 
árbpl  derribándole  ol  sudo. 

ECULE,  EE , p.  p.  del  verbo  éculcr,  y 
adj.  Descalcañado,  destalonado. 

ECULER  , m.  a*  Descalcañar , destalonar  : 
el  zapato , el  calzado.  . ^ . 4 «.. . 


* ÉCULON , 9.  m.  Escudillen  : cazo 
granrje  ríe  que  usan  los  cereros. 

* ÉGUMANT,  ANTE,  adj.  (poct.)  Es- 
pumante, espumoso  : que  arroja  espuma. 

ECUME,  s.f.  Espuma  , que  forma  ei 
hervor  ó agitación  de  un  líquido,  jl  Espu- 
majo, espumarajo  : que  arroja  por  la  boca 
el  animal  calentado,  o rabioso , o el  hombre 
encolerizado.  j|  Espuma  : el  sudor  blanco 
del,  caballo. 

ÉCCJME,  EE,  p.  p.  y adj.  Espumado. 
ECUMER , v.  a.  Espumar , quitar  la 
espuma  : á un  líquido  que  hierve,  i]  (Jig*  y 
Jam. ) Quitar,  ó llevarte  la  flor,  ó lo  mejor 
de  una  cosa.  ||  Ecumer  les  mers  , les  cotes  r 
piratear , corsear,  robar  por  los  mares,  y 
barrer  las  costas. 

ECUMER , v.  n.  Fspumear,  hacer  es- 

Simia , arrojar  espuma  : d ícese  tic  los  liqui- 
os.  j|  Echar  espumarajos , tabear  de  cólera  , 
de  rabia  ; diceso  de  las  personas , y de  kit 
'animales. 

ECUMEUR,  s.  m.  Fspumador  : el  que 
espuma.  ||  [fig.  y joc. ) Se  dice  écumeur  de 
marmitr  ¡ mogrollo , pegote,  jj  Ecumeur  de 
mer  : pirata,  corsario.  lj  Ecumeur  de  nnu - 
vedes  : recogedor  , arrebatador  de  noticias. 

ÉCUMILX , EL  SE,  mfj.  Espumoso  : 
lo  que  time  , ó echa  espuma. 
láCL’.M OIR E , s.f.  Espumadera. 
ÉCLftE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Fregado,  la- 
vado. 

ÉCURF.R  , v.  a.  Fregar  : limpiar  la 
vnxill.i,  vidriado,  etc.  ||  Limpiar  : los  pozos 
de  agua. 

ÉLL REDIL,  s.  m.  Ardilla  : animal  qua- 
dntpedo,  pequeño,  y sumamente  vivo. 

ÉCURKlm , s.  m.  Pozero  : el  que  limpia 
los  pozos  do  agua. 

* ÉCURKLSE , s.  f Fregatriz,  fregona  : 
la  que  friega  el  vidriado. 

ECLR1K,  s.  f.  Caballeriza,  quadra  r 
donde  se  tienen  los  caballos.  ||  Caballeriza  : 
el  número  de  caballos  , criados  , depen- 
dientes, coches , y demas  boato  de  una  casa 
de  fausto. 

ECUSSON,  s.  m.  Escudo  de  armas.  || 
Fs'-udete  : uno  de  los  modos  do  enxcr- 
turv  , 

ÉCUSSONNE , ÉF , p.  p.  y adj.  Euxe- 
rido  de  escudete. 

É(]USSONNER , v.  a.  Enxerir,  ó cnxcc- 
tar  .de  escudete. 

KLTJSSONOIR , s.  m.  Cochillo,  ó na- 
vaj ) , para  enxertar. 

ÉCLYER  , i.  m.  Escudero  : tómase  por 
el  page  de  escudo  en  la  antigua  caballería;  y 
por  titulo  de  hidalguía  en  algunos  países.  || 
Picador,  ó caballerizo.  ||  Caballerizo  : el  que 
tiene  á su  cargo  el  gobierno  de  la  caballe- 
riza, y sus  dependientes.  ¡|  Graml  écuyer  ? 
caballerizo  mayor.  ||  Écuyer  tranchant  : 
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nxier  de  vianda.  ||  Écuyer  ¿'estafar  : pasa- 

uianos.  # , • 

FDDA  , s.f.  Fdá  : colección  mitológica 
de  los  bseandina^o*. 

•ÉDÉMATEUX,  EDÉME.V.  OF.déma, 
leu? , etc. 

EDEN , s.  m.  Edén  : nombre  que  la  sa- 
ciada Fsrriturn  da  al  paraíso  terrenal. 

ÉDEM  É,  ÉE , p.  p.yadj.  Desdentado, 
sin  dientes. 

EDFINTFJl,  v.  a.  Quitar,  romper  los 
dientes  : á una  sierra  , un  pevnc,  etc. 

KD1FIATNT,  ANTE , adj.  Edificad™, 
ere  jupiar  : lo  que  mueve  á piedad  y virtud , 
6 d¿*  exemplo  para  ello. 

EDIFICA’iEUR,  s.  m.  Edificador  : la 
perdona  que  uianda  hacer  algún  editicio,  ó 
le  hace. 

EDIFIC  ATION , s.f  Edificación  : cons- 
tniceion , fábrica  de  un  edificio.  ()  ( fig. ) 
Edificación  : sentimientos  de  piedad  y vir- 
tu»! , que  se  inspiran  con  las  obras , ó pala- 
bra*. 

EDIFICE,  s.  m.  Edificio  : se  entiende 


EFFACÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  effaccr  , 
y tul).  Horrado,  gastado.  ||  Obscurecido, 
deducido. 

EFFACER , v.  a.  Borrar , gastar  : la 
letra  , los  colores,  las  señales,  las  facciones, 
etc.  j|  (fig- ) Borrar,  lavar  : las  manchas, 
notas,  defectos,  [j  [id.)  Obscurecer , eclipsar : 
á otros  con  la  hermosura , con  las  obras , con 
el  talen to.||(«4jr.)  Se  dice  : cffactr  le  coros  1 
esconder  el  cuerpo  , cubrise.  j|  ( hayle.  ) 
Plantarse,  enderezarse.  ¡|  Efftteer  lepante  : 
remeter  el  hombro. J|  ( pinl . ) Dícesc  : cflacer 
les  coultiu'S  : templar  los  colores. 

El’FACURE , s.  f.  Lo  borrado  de  un 
escrito.  . 

EFFANÉ,  ÉE,  p.  p.  Dcsvahado,  sin 
hojas. 

EFFANER,  u.  a.  Desvalí  nr,  mondar  : 
quitar  las  hojas  *»e cas  , ó marchitas. 

EFF  ARÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  eflarer, 
y ntl).  Azorado , despavorido.  En  el  blasón 
se  dice  del  caballo  empinado. 

EFFAREu  , v.  a.  Azorar , despavorir. 

EFFARER  (S* ),  u.  r.  Azorarse , despa- 


púhlico. 

ÉDIFEÉ , ÉE  , p.  p.  y adj  Edificado , 
fabricado.  •]  Mal  éaifié : escandalizado. 

ÉDIFlEÍi  , v.  a.  Edificar  : construir,  fa- 
bricar obras  grandes  de  acqui lectura.  j|  \flg-) 
Edificar  : dar  buen  exeui p lo , mover  á piedad 
V virtud. 

ED1LE,  s.  m.  Edil  : magistrado  de  la 
antigua  Roma,  que  tenia  la  inspección  de 
la*  obras  públicas,  limpieza,  y ornato. 

É DI  LITE,  s.f.  Edilidad  :’Ja  dignidad  y 
careo  del  Edil. 

ÉDIT,  s.  m.  Edicto  : decreto  ó rcsolu- 
cio*t  del  Soberano.. 

KD1TEUA , S.  m.  Editor  : el  que  cuida 
de  Ja  publicación  « impresión  de  una  obra 

airona. 

ED1TION , s.  f Edición  : impresión  de 
una  obra,  y sti  publicación. 

EDREDON , s.  m.  Plumazón  de  varias 
ares  de  Norte. 

ÉDUCATION,  S.f  Educación  : crianza : 
enseñanza  moral  y civil  con  que  se  cria  á los 
nit)os. 

EDULCORATION , s.f  [faros. ) Modi- 
ficación de  la  acrimpnia  de  varias  substancias. 

EDULCORE , EE,  p.  p.y  adj.  Modifi- 
cado , suavizado. 

EDULCORER  , v.  a.  Modificar  una 
substancia , suavizarla  quitándole  lus  partes 

ÉFAUFILÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Deshila- 
clnnb». 

ALFILER.  v.  a.  Deshilacliar  : sacar 
una  hilacha , ó una  seda  de  una  lela  para 
v«;r  su  calidad. 

EFFAQABLE,  adj.  m.  y f Lo  que  te 
puede  borrar. 


vonise. 

EFJFAROUCHÉ,  ÉE , p.  p.  «leí  Yerbo 
effaroucher  , y adj.  Espantado , ahuyen- 
tado. 

EFFAROUCHER,  u.  a.  Espantar, 
ahuyentar  ; la  caza,  los  páxaros. 

EFFECTIF , IVE , adj.  Efectivo , real , 

▼eitladcro. 

EF h El  «TIVEMENT  , adu.  Efectiva- 
mente, realmente,  con  efecto. 

EFIECTLE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Efec* 

tuado  , realizado  execulado. 

EFFECTUER , u.  a.  Efectnar , realizar, 
exccutar  , poner  por  obra  lo  que  se  promete, 
etc.  , , , 

EFFÉMINE , ÉE , p.  p.  y adj.  Afemi- 
nado. 

EFFÉMINÉ  , s.  m.  Afeminado  , delica- 
do. I|  Adamado. 

EFFÉMiNER  , v.  a.  Afeminar,  debili- 
tar, enervar,  sea  el  cuerpo,  sea  el  áni- 
mo. 

KFFERVESCENCE , s.f.  Efervecencia : 
dícese  de  lo*  líquidos  movidos  por  un  calor 
interior.  |{  \Jig. ) Ardor  , calor  , acalora- 
lüionto  : en  los  animo*. 

EFFET , s.  m.  Efecto  : lo  qtic  es  pro- 
ducido ivor  alguna  causa.  (|  Efecto  ; execu- 
r.ion  , fin  de  una  cosa.  ||  ín  cffet , adu.  En 
| electo , en  verdad , cfcctivamciue  , rcal- 
mentc. 

EFFETS  , i-  m.  pt.  Efectos,  caudales, 
intereses  , ó créditos  , público*  ó privados  , 
mayormente  en  el  sentido  de  comercio. 

♦ EF  l EL  ILLA  ISON  , s.  f.  Deshoja- 
dura  : acción  dq  deshojar  nna  planta. 

EFFEL1LLE , EE / adj.  Des 
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EFFEUILLER  , v.  a.  Deshojar  : quitar 
las  hojas  á las  plantas. 

EFF1CACE , adj.  m.  y f Eficaz  : lo 
que  produce  su  efecto. 

KEFICACE , s.  f.  ( filos.  ) Eficacia  : 
virtud  y fuerza  para  poder  obrar. 

EFrlCACEIvENT  , adt*.  Eficazmente. 

EFFICAC1TÉ , s.  J'.  Eficacia  ; solo  se 
dice  de  la  erada  divina. 

EFF1C1ENT  , ENTE , adj.  (filos. ) Efi- 
ciente : lo  que  obra  y produce.  Usase  solo 
en  esta  frase  : cause  ej/it  ientc , causa  di- 
cien te. 

EFFIGIE  , s.  f.  Efigie  , figura  , retrato  : 
de  una  persona. 

EFF1G1ER  , v.  a.  Ahorcar  , ó degollar 
en  estatua  , ó en  retrato  : corno  se  hace  con 
lo»  reos  fugitivos  , ó muertos  ya. 

EFFILÉ , s.  m.  Flequillo  : deshilado 
con  que  se  guarnecen  vuelta»  y pañuelos 
en  señal  df  luto. 

EFFILÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Deshilado, 
desfilachado.  I|  ( fig.fam.)  Se  dice  : prendre 
le  i/isage  ejjilé ; afilarse  , adelgazarse  , po- 
nerse chupado.  ||  faille  effi/ee  : talle  del- 
gado , esbelto. 

EFF1LER,  a.  Deshilar  : sacar  los  hi- 
los de  algún  tenido,  ¡j  Desflorar , deshilacliar. 
41  ( agrie.  ) Quitar  los  renuevos  de  las  alca- 
chofas. 

EFFJÜLER  (S*)  , p.  r.  Deshilarse,  des- 
filacharse. 

EFFILOQUER  , V.  a.  Deshacer  un  te- 
nido de  seda  para  hacer  horra  para  bor- 
las. 

♦ EFFILURE  ,.s.f  Hilas,  hilachas. 

* EFFI0LE,  EE  , p.  p.  y adj.  Despun- 
tado , da  : hablando  de  las  mieses. 

♦EFFIOLER  , v.  a.  ( agrie. ) Despuntar 
las  mieses  , poco  después  de  nacidas- 

EFFLANQUE , EE,  p.  P.  del  verbo 
efflanquery  ▼ adj.  Trashijado  , sumido  de 
Lijares.  Aplicase  á las  caballerías  que  tra- 
bajan mucho  , ó comen  poco  : y también  se 
fstiende  á Lis  personas  flacas  , macilentas  , 
chupadas  , transidas. 

EFFLANQUER , *».  a.  Poner  trashijado, 
sumido  de  lujares  : a alguna  caballería  , de 
futigu  , ó poco  comer.  ||  Dicese  postrar  , 
rendir  : hablando  de  personas. 

* EFFLEURAGE , s.  /«.Desfloro:  la 
acción  de  sacar  la  flpr  de  las  pieles. 

EFF  LE  13  RÉ , EE  , p.  p.  y adj.  Ras- 
pado , raido , herido  ligeramente , de  re- 
filón. j|  Desflorada  , quitada  la  flor  : ha- 
blando de  pieles.  ||  (fig.  ) Tocado,  tratado ^ 
superficialmente. 

EFFLEURER  , u.  a.  Raspar  , rozar  : 
tocar  ó herir  de  refilón  alguna  r*»sa  , rayendo 
la  piel , ó coraza.  ¡|  Desflorar,  desollar  : qui- 
tar Ja  flor  ó cutis  á las  pides,  jj  (fig* ) Tocar, 
tratar  por  cima,  someramente,  supcrficiai- 


pro- 


mente : una  ciencia  , una  materia  : no  1 
fundizarlas. 

EIILEURIR  , a.  n.  ( quím. ) Esflorrrcr. 

EFFLORESCENCE,  Eflorcccncia: 
las  partículas  salinas  en  forma  de  moho , que 
salen  ;í  la  superficie  de  algún  cucn>o  mineral. 

f EFFLOTER  , v.  a.  Separar  , apar- 
tar : una  ó muchas  naves  de  una  flota  , o ar- 
mada. 

EFFLUENCE , s.  jf.  ( Jh. ) Efiueneia  : 
emanación  de  los  corpúsculos  en  los  cuerpos 
eléctricos. 

EFF  1 íUKIST,  ENTE , adj.  Dicese  ; ma- 
tiéi'c efflucntc  \ materia  efluente)  de  las  ema- 
nar ion  es  que  salen  de  un  cuerpo. 

EFFONDÍIÉ , ÉE,  p.p.yadj.  Ahon- 
dado , cavado  , quebrantado  : destripado. 

EFFON DREMENT , j.  m.  (agrie. ) So- 
cava : la  obra  de  socavar  las  tierras  al  rede- 
dor  de  lo»  árlioles.  ||  ( fig. ) Opresión. 

EFFONDRER , v.  a.  Descuajar,  ahon- 
dar cavando  la  tierra.  |¡  Hundir, desfundar, 
romper  con  violencia  : una  cosa  cerrada.  || 
Destripar,  sacar  las  tripas  : abrir  las  aves  , 
y las  pescados. 

EfTON  DRILLES,  s.Jpl.  Zurrapas: 
el  poso  ó surjo  que  tiene  algún  líquido.  |J 
Tumbo  de  olla  : lo  que  queda  cu  el  puchero 
después  de  sacada  la  carne. 

EFEORCER  ( S’ ) , a.  r.  Esforzarse , can- 
sarse. 

EFFORT,  s.  m.  Esfuerzo,  conato  : ya 
del  cuerpo , ya  del  ánimo  , ya  del  inge- 
nio. 

EFFR ACTION , s.  fi  (vos  legal).  Frac- 
tura : quebrantamiento  que  hace  un  ladrón 
para  hurtar. 

EFFRAYANT,  ANTE,  adj.  Horro- 
roso , espantoso , , pavoroso. 

EFFR  A YE  , ÉE,  p.  p.  del  verbo  ef- 
frnycr,  y wíj.  Horrorizado  , asustado  , des- 
pavorido. 

EFFR  AYER  , a.  a.  Horrorizar  , espan- 
tar : causar  horror  , espanto,  miedo. 

EFFRAYER  ( S’ ),  t*.  r.  Asustarse,  es- 
pantarse, robrar  (micdo. 

EFFRÉNÉ , EE,  adj.  (fig.)  Desen- 
frenado , dcpcoiqcdido  , desaforado. 

EFFRITE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Esquil- 
mado , desfrutado  , desuh&tunciudo. 

EFF1UTER  , a.  a.  Esquilmar  , disfru- 
tar , desnhstanciar : una  tierra. 

EFFROI . J.,m.  Espanto,  horror,  miedo. 

EFFRONTK,  ÉE,  adj.  Descarado, 

desollado , desvergonzado , desahogado. 

EFFRONTEMBNT , oda.  Dcscarada- 
mente  , sin  empacho  , sin  vergüenza  , de- 
sahogadamente, 

EFFRONTERIK , s.  f.  Descaro  , de- 
suello , desvergüenza  , avilantez , desahogo. 

EFFUOYABLE , adj.  m.yfi.  Horrible, 
horrendo  : lo  que  da  horror.  ||  Fanduca  se 
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dice  por  cosa  excesiva , extraordinaria , nun- 
ca vista  , descomunal. 

EFFKOYABLEMENT , adv.  Horrible- 
mente , horrorosamente  , por  descomunal- 
mente , excesivamente. 

* EFFLMER,  t».  a.  ( pint . ) Esfumar  con 
lápiz  un  dibuxo.  ¡ j Bosquejar  uu  quadro  : pin- 
tArlit  á la  ligera. 

EFFUSION  , $.  f Efusión  , derrama- 
miento, de  líquidos.  i|  (Jig.  ) Desahogo, 
descubrimiento  del  pecho  : confianza  que 
hace  uno  de  sus  secretos  á su  amigo , y se 
dice,  ej fusión  du  carur. 

EFHJCRGEAU  , s.  m.  (aireña  : carro 
grande  para  cargar  cosas  de  mucho  peso. 

* EGAGROPILE  , s.J.  Egagrópila  : pe- 
lota de  pelo  , crio  , etc.  que  se  forma  en  el 
ventrículo  de  los  animales  rumiantes. 

*ÉGAIEMENT  , s.  ni.  Regocijo,  albo- 
rozo. 

EGAL,  ALE,  adj.  Igual,  parejo  : en 
número;  peso,  medida  , ele.  ¡|  Igual ; seme- 
jante, no  diferente , lo  misino.  ||  Igual  : lla- 
no , liso,  ji  Igual  : uniforme.  |j  {Jig. ) Igual : 
constante,  sin  mudanza.  j|  A legal  de , adi’, 
comparal.  Como,  tanto  como  , al  modo  de, 
lo  mismo  ftue»tá  par  de. 

EGA  LE  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Igualado.  || 
( cetrer. ) Apedreado  : el  halcón  con  piulas 
blarvas  y negras.  m 

ECALEMEjNT,  adi'.  Igualmente , de  un 
mismo  modo,  adcquadumentc. 

ÉGALEMENT , 1.  m.  (Jov. ) Igualación : 
aquella  parte  que  se  da  de  masa  un  hermano 
que  á otro , por  haberla  recibido  aquel  en 
tiempo  de  sus  padres. 

EGALKR  , v.  a.  Igualar , hacer  igual : 
una  cosa  con  otra.  |}  Igualar  : no  hacer  dife- 
rencia, ni  distinción  de  una  cosa  con  otra. 
||  Igualar : poner  igual , ó parejo.  ||  Igualar: 
allanar,  jxjner  llauo.  ||  (fe  prince  égale  les 
luiros  les  plus  Jameux : este  príncipe  es  cmn- 
pai  ablc  , coito  parejas  con  los  héroes  mas 
famosos. 

ÉGALER  (S*  ),  v.  r.  Igualarse  , ponerse 
al  igual , compararse  con  otro. 

E¿GALÍSATI0N  , s.  f.  ( Jor . ) Igualar 
riop  : en  las  pariciones  , 6 suertes. 

EG  ALISE , EE,  p.  p.  Igualado,  com- 
pensado. 

ÉGALISER , v.  a.  (for.  ) Igualar  , ajus- 
tar; las  partid,  y las  porciones,  ó suertes. 

EGALITE  , s.  f.  Igualdad : de  personas  , 
de  genios,  de  estados,  de  derechos,  de 
suertes  unas  con  otras  , etc.  (¡Igualdad  : uni- 
formidad , constancia  invariable  en  la  con- 
ducta , en  el  ánimo  , en  las  acciones  , etc. 

* EGALURES  , s.f.  pf.  ( cetrer. ) Manr 
cha» , gota#  en  el  lomo  del  halcón . 

ÉGARD,  s.  m.  Miran  i ¡cato  , respeto  , 
atención  , consideración  : que  se  tiene  á las 
personas  bcuexucntas,  y ¿lo  que  es  jupio. 


Tiene  mas  uso  en  plural  que  en  singular.  j| 
A Cegará  de...  prep.  Acerca  de...  tocante 
á...  en  quaitto  á...  con  respecto  á...  por  lo 
que  respecta  , o Lacea...  |j  Respecto  de... 
en  comparación...  ex.  la  Ierre  t test  qu’un 
point  á l egará  du  ciel.  ¡|  En  esta  conside- 
ración , con  este  respecto : acet  égard.  ¡|  Eu 
égard  a...  en  atrurmn  á... 

* EGARDS , M.\Í FKES-ÉGARDS , 5. 

m.  pl.  Veedores  : zeladores  nombrados  por 
los  gremios  para  inspeccionar  los  talleres  y 
obras. 

EGARE,  EE  , p.  p.  del  verb o égarer, 
y adj.  Desearía  nado , extraviado,  descar- 
nado, errado,  perdido.  Dícese  en  el  senti- 
do recto  , y en  el  figurado  : y aun  en  este 
se  loma  por  mal  aconsejado , engañado , 
desalumbrado. 

EGARE MENT,  s.  m.  Extravío,  pérdida 
del  camino.  j|  ( Jig. ) Extia\ío  , desacuerdo, 
errpr.  ||  Devaneo,  desbarro. 

EGARER , v.  a.  Descaminar  : hacer  per- 
der el  camino , ó sacar  del  camino  recto.  || 
( Jig.  ) Descarnar,  extraviar  : meter  en  el 
error  , alucinar , engañar , mal  aconsejar. 

EGARER  ( S’  ) , v.  r.  Errar  ó perder  el 
camino  ,•  andar  descaminado,  perdido.  || 
Desatinar , designar , errar,  penlersc. 

* EGA  ROTE  , ÉE , adj.  ( ptaul. ) Ca- 
ballo hcritlo  cq  el  jarreto. 

KGAYE , EE , p.  p.  del  verbo  activo  y 
recíproco  égayer , v adj.  Alegre,  divertido, 
esparcido,  ir  Amenizado  , florido  , agraciado, 

EGAYER,  v.  a.  Alegrar,  divertir  : á 
una  concurrcneia  , á una  conversación  , á 
un  enfermo.  ||  Esparcir : el  animo.  ||  Aliviar: 
el  luto.  ||  Amenizar  , hacer  florido  : el  es- 
tilo , la  materia  , el  asunto.  ¡|  Egayer  un 
arbre  : podar  un  árbol , quitarle  las  ramas 
superfinas.  |j  Egayer  du  luige.  V.  Aigayer. 

EG1DE,  j.  m.  ( pnet. ) Escudo  de  Pulas. 
II  ( Jig.  ) Escudo  , amparo  , defensa.  ||  ( id. ) 
Protector  ó protectora  : de  uu  desvalido  , á 
perseguido. 

* ÉG1LOPS  , s.  m ( cirug. ) Egílope  : 
enfermedad  de  la  membrana  intenta  del  ojo. 

*ÉGLANDER,  y.  a.  Extirpar  las  glándu- 
las á un  caballo. 

EG  LA  ANTIER , s.  m.  Agavanzo  , rosal 
silvestre,  ó escaramujo. 

EGLÁN'i'ljNE,  s.f.  Zarza-rosa  : flordcl 
agavanzo. 

ÉG LiSE , s.  f.  Iglesia  : tiene  todas  las 
aceoriones  del  español., 

* ÉriI  OGLE,  s.J.  Égloga  : cierta  poesía 
pastoral , diálogo  entre  pastores. 

* EGORLER  , y.  a.  Rozar  y quemar  las 
tierras. 

* ÉGOGER  , o.  a.  Recortar : entre  zurra- 
dores es  quitar  las  orejas  y rabo  de  las  pie- 
les antes  de  la  pelambre. 

* EG0Ü1NE,  s.J.  Serrucho. 
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ÉGOÍSER  y v.  n.  Hablar  macho  de  sí , 

y de  sus  cosos. 

ÉGOÍSME,  s.  m.  Egoisiuo  : el  amor 
exclusivo  y desordenado  con  que  uno  ama, 
y mira  su  individuo , y su  Lien  particu- 
lar. 

EGOÍSTE  f s.  m.  Egoísta  : el  que  solo 
ama  y mira  su  individuo , v su  bien  parti- 
cular , con  total  indiferencia  por  el  ageno, 
ó e)  común., 

ÉGORGÉ,  ÉE , p.  p.  del  verbo  égorger , 
y adj.  Degollado , pasado  á cuchillo , muer- 
to,, asesinado. 

ÉGORGER  , v.  a.  Degollar  , cortar : el 
pescuezo,  la  garganta.  ||  Pasar  á degüello, 
a cuchillo  : y en  general  ca  malar , asesinar , 
de  qualquiet  modo  que  mui 

ÉuüSILLKK,  v.  a.  ( ant.)  Matar.  V. 
Tufr.  , 

EGOSILLFR  , <>.  r.  S’KGOSILLER , 

v.  r.  Desgañifarse,  desgañitarse  : dando  vo- 
ces,. ó gritos. 

)>GOUT,  s.  m,  Albañnl,  snmidero. 

EGOÜITE,  EE,  p.p.  del  verbo  égout- 
fer.,  j|  Adj.  Escurrido,  cnxit<ado. 

EGOUTTKR  , i-,  n.  SÉGOUTTER, 

v.  r.  Escurrir,  enxugarsc : soltar  el  ngua  nna 
cosa  mojada  , húmeda  , ó que  contiene  hu- 

IUOJ-. 

ÉGOUTTOIR , s,  m.  Escurridero  : uten- 
silio de  cocina  , en  que  se  ponen  los  platos 
de.>  pues  de  lavados  para  que  escurran. 

EGRAINIJR.  V.  Egirner. 

ÉGRAPPÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Desgra- 
nado. 

ÉGRAPPER  , v.  a.  Descola  jar , desgra- 
nar la  uva  : quitarle  el  escobajo,  ó la  raspa. 

* ÉGRAPPOLU  , s.  m.  Desgranadora  : 
instrumento  para,  desgranar  la  uva. 

ÉGRATIGNÉ,  ÉE,  p.p. y adj.  Ara- 
ñado. 

FGRATIGNF.R , %•.  a.  Arañar,  eaqiir, 
rasguñar  : con  las  uñas.  j|  Acuchillar  un 
vestido  para  adorno.  ¡|  Cierto  modo  del  pin- 
tar al  fresco.  ¡|  {Jig- ) Herir  : hablando  de 
amor. 

* EGRATIGNEUR , EUSE , subst.  Ara- 
fiador. 

ÉGRATIGNLRE , 1.  f.  Araño  , ras- 
guño. 

ÉGRA  VILLONNER , i>.  a.  ( jard. ) Des- 
repar : arrancar  <lc  cuajo , ó con  ceponciUo , 
los  arbolito* y plantas  paia  trasplantar. 

EGRENE,  EE,  p.  p.yadj.  Desgranado, 
desmigajado. 

EGKFNER,  v.  a.  Desgranar:  quitar  el 
grano  de  las  plantas.  j|  Desmigajar  : hacer 
migajas  alguna  cosa  , como  el  pan,  bizco- 
cho, .etc. 

* ÉG  RENO  IRE , s.  f Jaula  pequeña  , 
cuya  puerta  son  unos  palitos  que  se  levan- 
tan. 


ÉGR  ILLA  RD , ARDE,  adj.y  s.  [Jam.\ 

Avisparlo,  despavilado. 

+ ÉGRILLOIR,  s.  m.  Cañal  : estacada 
de  un  estanque  puraque  salga  el  agua  , y no 
la  pesca. 

EGRlSÉ,  EE,  p.  p.  del  verbo  égnscr. 
}|  Adj.  Restregado.  j¡  o rugido. 

* EGRISÉE,  s.  Polvos  de  diamante, 
qne  usan  ios  lapidarios,  para  labrar  los  bor- 
des,!) cantos  de  ios  diamantes. 

EGR1SKR,  v.  a.  Restregar,  frotar:  un 
diaiuaute  con  otro  en  bruto  para  pulirle.  |) 
Brugir  : entre  los  vidrieros  e*  alisar  el  corto 
de  un  vidrio , quitándole  las  puntas  y desi- 
gualdades. 

* ÉGRISOIR , s.  m.  Caza  que  los  lapi- 
darios empican  quando  pulen  los  diaman* 


ÉGRUGÉ  , ÉE,  p.  p.  y adj . Molido, 
machacado  , quebrantarlo. 

ÉGRLGEÓIR,  s.  m.  Mortero  de  box 
par;»  machacar  ó moler  la  sal. 

EGRLGER , 1*.  a.  Moler,  machacar,  que- 
brantar : alguna  cosa  en  el  mortero  de 

* ÉGRUGEU RE  , s.  f.  Raedura , ralladu- 
ra : la*  partícula*  que  caen  por  medio  de  la 
frotación. 

ÉGLEL’LÉ , ÉE,  p.  p.  y « dj . Desgolle- 
tarlo : desflocado  desartillado. 

ÉGUEULER , v.  a.  Desgolletar,  desbo- 
car, desportillar  : una  vasija. 

ÉGLKULER  (S')  , %*.  r.  Desgañifarse. 
V.  ji  égnsilter. 

EG  YPriEN,  F.NNE,  s.y  adj.  Egipcio : 
gitano.  V.  Bohémica. 

Eli ! interj.  de  admiración , de  espanto . 
Ah!  ay!  hola! 

ÉH ANCHE.  V.  D chunche. 

ÉHKRRER,  v a.  V.  S arcler. 

ÉHOIS  1É , ÉE  , adj.  Desvergonzado , 
sin  vcigiicnza.  V.  EJfronté. 

ÉHüUPER , v.  a.  Dcscopar,  dcsr  ¡mar  on 
árbol  , quitarle  la  copa.  Tambieu  se  dice  dé~ 
sohnynrcr  fes  nrhres. 


* EJACLLATEUR,  *.  m.  ( anat. ) Nom- 
bro de  tíos  músculos évaculalora,  que  otro* 
llaman  ace  leíate  res  , ó bulbo  - cavernosos  , 
jror  sus  ataduras. 

ÉJAO  CATION  , r.  f.  {JH. ) Eyacnla- 
cion  : emisión  del  temen  con  cierta  fuerza.  j| 
Jaculatoria  : breve  y fervorosa  oración  que 
sale  »Jel  coraron. 

♦ EJ  ACULATOI RE , *.  m.y  tul).  Eva- 
culatorio  : di  cese  de  los  conducto*  pequefti- 
tos  que  salen  de  las  vesícula*  semiuaLcs. 

*ÉJAMBER  , v.  a.  Quitar  la  vena  de  m 
medio  á la  boj»  riel  tabaco. 

ELABORATION,  »./.  (JU.  y medie.  ) 
Elaboración  : acción  por  la  qual  una  cris.* 
llega  a sn  perfección. 

ÉLABORER;  ( ü' ) r*.  r.  ( medie  j Fial>o- 
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rarse  la  sangre , en  las  sucesivas  alteraciones 
qae  padece  antes  de  llegar  á su  perfección. 

* ÉLABOURÉ,  EK,  <ulj.(e¡tjnc.)U-i- 

se  solo  en  esta  frase  : artistement  é/abouré  , 
primorosamente  elaborado,  labrado,  bien 
trabajado,  becho  con  cuidado. 

ÉL  A G AGE  , m.  m.  (agrie.)  Monda  : de 
los  .árboles.  , 

ÉL  AGÜÉ,  ¿E,  p.  p.  del  verl>o  élaguer. 
||  .Id}.  Entresacado , escamondado.  f|  (fig. ) 
Descargado , aligerado. 

ELAGUER,  v.  a.  Entresacar,  escamon- 
dar : quitar  las  ramas  viciosas , ó inútiles  de 
un  árbol.  |j  {fig.  ) Descargar,  aligerar : un 
escrito,  una  pintura,  etc. 

ELAGUEUR , s.  m.  El  que  entresaca  las 
ramas  viciosas  de  un  árbol , ó aligera  un  es- 
crito, una  pintura , etc. 

ÉLAN , j.  m.  Alce , danta  , ante , gran- 
bestia  : animal  quodnipedo  tic  los  países  sep- 
tentrionales. ||  Arrojo  impetuoso  : abalan- 
zamiento á una  cosa  : corrida  impetnosa. 

¿LAN , s.  m.  Carrera,  salto,  brin- 
co : de  un  caballo,  de  un  ciervo.  ||  Fervor, 
elevación  : en  materia  de  devoción.  j|  Vehe- 
mencia, rasgos  , vuelo  : de  la  imaginación  , 
d#*l  ingenio., 

¿LANCÉ , ÉE,  p.  p.  y adj.  Abalanzado , 
arrojado.  ||  ( fam . ) Desvahido  , langaruto  : 
eí  hombre  alto,  y flaco. 

ÉLANCEMENT,  s.  m.  Embion,  estirón, 
empujón.  ||  Latido,  punzada  : de  nn  tumor, 
de  un  dolor.  ||  Impetu  , impulso  : del  afec- 
to., !J  También  jaculatoria. 

ÉLANCER  , a.  n.  Latir , punzar  : dar 
punzadas  itli  tumor,  un  dolor. 

ÉLANCER,  (S  ) v.  r.  Abalanzarse,  arro- 
jarse, tirarse  , dispararse:  dícese  de  un  ani- 
mal , ó de  una  persona , qae  da  una  embes- 
tida,, brinco  , ó, salto  impetuoso. 

* ÉLANDRÉ,  adj.  Ahilado,  lambri- 
ja hablando  de  los  árboles. 

ÉLARGI , 1E  , p.  p.  del  verbo  élargir.  || 
Adj.  Ensanchado.  ||  Libre , suelto  ; de  una 
prisión. 

ELARGIR  , t*.  a.  Ensanchar,  dar  ensan- 
che : á una  calle,  camino,  vestido,  zapatos, 
etc.  ¡|  Soltar,  dar  libertad; á tul  preso,  ¿pri- 
sionero. 

ELARGIR  , *.  n.y  SÉLARGIR  , »/.  r. 

Ensancharse. 

Éí , ARGISSEMENT , ».  m.  Ensanche  , 
ensanchamiento  : mayor  anchura  qtie  se  da. 
||  Soltura , libertad : que  se  concede  á los 
piejos , y prisioneros. 

ELÁRGISSURE  , s.  f Ensanches  : que 
se  dan  á nn  vestido  demasiado  apretado. 

EíiASTIClTE , s.  /.  ( JU . ) Elasticidad  : 
virtud  elástica. 

ELASTIQUE , adj . m.yf  Elástico. 

* ÉLATERIUM , s.  m.  (Jarra.)  Elaterio: 
xugo  de  cohombrillos. 


* ¿LATESE , s.  f.  Elatíne  : planta. 

* ELBE , ( geogr. ) Elba  ; rio  de  Alema  * 
nía. 

* ELBING , ( geogr. ) Elbinga  : ciudad 

anseática.  , 

* ELÉAGSUS,!.  m.  Árbol  del  Paraíso: 

especie  de  olivo  oloroso.  También  se  llama 
oíojier  de  Bohéme.  • 

¿LECTEUR,  s.  m.  Elector : el  que  elige, 
ó tiene  derecho  de  elegir  á otro  para  algún 
empico , ó dignidad. 

¿LECTEURS , vlur.  Electores  : prínci- 
pes Soberanos  de  Alemania , que  tienen  el 
derecho  de  elegir  al  Emperador. 

ÉLECTIF  , IVE , adj.  Electivo  : lo  que 
se  b^cc  por  elección. 

ÉLECriON , s.f  Elección  : la  acción  de 
elegir  muchos  a uno  para  un  empleo , ó dig- 
nidad. Fuera  de  este  caso  se  dice  choix.  j| 
Elección  : nombre  de  un  tribunal  que  había 
en  Francia  para  juzgar  sobre  las  contribucio- 
nes , e impuestas. 

¿LECTORA  L , ALE , adj.  Electoral : lo 

Íftie  pertenece  á la  dignidad  de  Elector  del 
nigerio. 

¿LECTORAT,  s.  m.  Electorado  : la  dig- 
nidad de  Elector  del  Imperio , y el  territorio 
que  depende  de  el. 

ELKdTRlCE , s.  f.  Electriz  : la  muger 
del  Principe  elector. 

ÍXEC)  RKUTE,  ¡.  f Electricidad. 
ÉI.ECTRIQUE , <uh.  m.yf.  Eléctrico: 
lo  que  tiene  la  virtud  tic  la  electricidad. 

♦ ELECTRISABLE,  adj.  m.  y j.  Elec- 
trizable : lo  que  puedo  recibir  la  virtud  eléc- 
trica. 

* ELECTRISATION , *.  f.  Electriza- 
cion  : la  acción  de  electrizar. 

ÉLELTRJSER,  v.  a.  Electrizar  : comu- 
nicar la  virtud  eléctrica. 

ÉLECTROMETRE,  *.  m.  Electrómetro: 
instrumento  para  medir  la  fuerza  de  la  elec- 
tricidad. 

♦ ELECTROPHORE,  s.  m.Electróforo  : 
instrumento  de  física  , que  conserva  por  mu- 
cho tiempo  el  estado  sensible  de  electrici- 
dad. . 

* ÉLECTROSCOPE  , s.  m.  Electrosco- 
pio : especie  de  electrómetro,  para  exámmar 
la  electricidad  de  la  atmósfera. 

¿LECTtJAIRE,  s.  m.  Elcctuario  : con- 
fección medecinal,  especie  de  opiata. 

ELÉGAMMENT,  oda.  Elegantemente, 
con  elegancia. 

ÉLÉGANCE , s.J\  Elegancia  : pulidez  y 
primor  en  el  hablar,  escribir,  pintar.  ||  Gen- 
tileza : ,cn  el  porte  y ayre  de  una  persona. 

ÉLÉGANT,  ANTE,  s.  nuyf.Se  toma 
por  un  petimetre , ó una  petimetra  : y en  sen- 
tido satírico , por  majo  , ó maja. 

KLÉGANT,  ANTE  , adj.  Elegante,  ga- 
lano ; en  el  habla,  en  «1  porte , en  el  vestir. 
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ÉLÉGIAQUE , adj.  m.  y f Elegiaco  : 
cosa  pronia  y perteneciente  á Ja  elegía. 

ÉLKÓ1E , a.  f.  Elegía  : cierto  genero  de 
jxxpía  , cuyo  asunto  es  triste  y tierno. 

ÉLÉMÉNT,  5.  ni.  Elemento  : dícese  del 
fuego,  ayrc,  agua,  y tierra.  ||  [Jig. ) Elemen- 
to 2 dicese  del  Jugar  ó situación  en  que  uno 
baJJ  la  sp  principal  gusto. 

ÉLEMENS,  s.  m.  pl.  Elementos : los  fun- 
damentos, ó principios  de  nna  ciencia,  ó ar- 
te, ¡I  Premien  élémens  • rudimentos. 

ELEMEjN TAIRE , adj.  m.  y J.  Elemen- 
tar : lo  que  tiene  esencia  de  cleineuto.  ||  Ele- 
mental , .esencial , fundamental. 

* ELEMI,  s.  m.  Elemí : cierta  resina  me- 

decinal.  . 

* ELEOSACCHARUM , s.  m.  ( Jarm . ) 

Eleosácaro  : mezcla  de  azúcar  con  un  aceytc 
esencial. 

ELÉPHA3ST,  t.  m.  Elefante  : el  mayor 
de  los  quadrúpedos. 

ELÉPHANTi  ASIS,  s.f.  Elefancía  : cier- 
ta clase  de  lepra. 

* ELÉPHA1N TIN , PÍE,  ó ELÉPHAN- 

T1QIJE,  adj.  Elefantino : lo  que  pertenece  al 
elefante. 

* ELÉPHAS , s.  m.  Elefas  : planta  la- 
bia!- , 

ÉLEVATION  , s.f  Elevación , altura , 
eminencia  : de  un  sitio , de  una  obra , etc.  || 
( Jig . ) Elevación  : de  fortuna,  de  dignidad 
etc.  ||  Alteza  : de  ánimo , de  pensamientos. 
||  Sublimidad : de  estilo.  i|  Elevación  : fervo- 
rosa oración,  que  se  dirige  á Dios,  etc.  || 
E/évation  de  Innstie  et  du  cálice : elevación 
de  la  hostia , y del  cáliz,  que  también  se  dice 
alzar.  j|  Elévaiion  du  pote . altura  del  polo.|| 
Elcvation  d'un  bátimcnl : el  alzado , planta , 
ó.dibuxo  de  una  fabrica  con  sus  alturas.  || 
Elcvalion  de  la  vnix:  subida,  levantamien- 
to de  la  voz.  ||  Elcvation  du  pouls  : incre- 
mento , 6 subida  del  pulso. 

* ÉLÉVATOIRE , s.  m.  ( cirug. ) Legra , 
elevador : instrumento. 

ELEVE , s.m.  y J.  Discípulo  : la  persona 
que  está  formada  por  otra  en  algún  arte , ó 
ciencia.  ||  Alumno  el  que  se  cria , ó educa  , 
baso  la  instrucción  de  otro  : que  también  se 
dice  educando , cducanda,  hablando  de  los 
jóvenes  que  se  destinan  á recibir  enseñanza, 
ó chanza.. 

ELEVÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Elevado.  || 
Educado. 

ELEVER  , v.  a.  Levantar  : un  edificio , 
una  estatua,  etc.  ||  Alzar  : la  voz,  los  ojos  , 
la  hostia  , etc.  j|  Subir  2 una  pared,  un  qua- 
dro.  |j  Criar  : niños,  animales  , plantas.  |f 
ifig' ) Elevar,  levantar,  exaltar  : á alguno  en 
honores,  ó fortuna.  ||  ( Id. ) Ensalzar  : poner 
muy  alta  la  fama,  ó aprecio  de  alguna  per- 
sona, ó cosa. 

EJLE VER  ( S' ),  y • r.  Levantarse  : un  mo- 


tín, una  tempestad.  ¡|  Levantarse,  suscitarse : 
una  disputa , una  competencia.  |{  ( tig.  ) En- 
tonarse , engreírse , ensoiierlrecerse. 

ELEVLKE,  s.  J'.  BubiJla,  vexiga,  am- 
polla, grano. 

* ÉL1CUPE,  s.  m.  Pie  de  perro.:  planta. 

ELIDE  , ÉE,  y.  p. y adj.  V.  E líder. 

E LIDER  , v.  a.  (gram.  ) Elidir  : supri- 
mir la  vocal  con  que  termina  una  palabra , 
siemnre  que  la  siguiente  empieza  por  otra 
vo<>il. 

ÉLIGIBILITE,  s.f.  Capacidad  y aptitud 
para  ser  elegido. 

ÉLIGIBLh. , adj.  m.yf.  Elegible  : el  que 
se  puede  elegir. 

ÉL1MÉ , ÉE , p.  p.  ( ceírer. ) Macerar  : 
purgar  y enflaquecer  un  ave , pora  que  pue- 
da volar  al  salir  de  muda. 

ÉLI MER  (S1),  y.  r.  Gastarse  por  el  uso 
algún  vestido,  ó ropa. 

-ÉLIMINATION,  s.f.  (<%.) Elimina- 
cion  : l.<  acción  de  eliminar. 

ÉLIM1ISER,  v.  a.  Echará  uno.  jj  Borrar 
una  rosa.  ¡(  (álg.)  Eliminar  : hacer  substitu- 
ciones en  una  equacion  : para  que  desapa- 
rezca una  cantidad.  * 

* ÉLINGUE,*.,/!  ( ruiut. ) Eslinga  : peda- 
zo de  guindaleta  para  cargar  y descargar : 
pipas,  barricas,  etc. 

*ÉL1NGUER,  v.  a . Eslingar  : asegurar 
los  fardos , pipas , etc.  con  la  eslinga  para 
cargadlos  en  1111  barco. 

* ÉL1NGUET,  s.  m.  (ndut.)  Linguete  : 

barra  clavada  al  pie  del  cabestrante,  que 
sirve  para  asegurarle  después  de  haberle  bi- 
radp.  ar 

ELIRE,  %>.  a.  Elegir  : nombrar  muchos 
á uno  p*ara  algún  oficio,  cargo,  etc.  ||  ( for .) 
Elegir,  señalar  : domicilio,  sepultura. 

ÉL1SION , s.  f.  (gram. ) Elisión  : su- 
presión de  la  vocal  final  de  una  palabra, 
quando  la  siguiente  empieza  cou  otra  vo- 
cal.. 

ÉLITE,  s.  f.  Lo  escogido,  lo  selecto, 
lo  mejor  : suele  decirse  de  las  tropas , de 
un  cxcrcito.  ||  ( fig. ) La  flor,  lo  mas  llorido. 

* ÉLIXATiOlí,  s.  f.  ( J'arm .)  Elixácion  : 
ebullición  de  un  medicamento  a fuego  gra- 
duado. 

ÉL1XIR,  s.  m.  Elixir  : espíritu  , extracto 
de  las  partes  de  una  ó muchas  substancias, 
jl  ( jig. ) La  quinta  esencia , lo  mas  acendra- 
do , lo  mejor : que  hay  en  las  obras  del  ar- 
te, ó del  ingenio.  ||  Elixir  de  vie  : agua  de 
la  vida. 

ELLE,  ( pron . pers.  feru.  de  ¿a  tercera 
pers. ) Ella  j j C cst  un  dijjerend  a juger  en- 
tre lui  et  elle  : es  una  qúcalion  que  se  ha,  de 
juzgar  entre  el  y ella. 

ÉLLEBORE,  «.  m.  Elt'boro  : planta 
I medicinal.  | í’Uébore  noir . cklxiio  negu». 

I ó jaba  de  balktlero. 


ELLÉBORINE  • s.  f.  Elcborina:  plañía. 

♦ ELLÉBORINE,  EE  , aJj.  Mciclado  ó 
preparado  con  eliboro. 

ÉLLIPSE , t.J.  Elispse : cierta  figura g.-o- 
melrica.  II  Elipsis  : ligara  (le  gramática. 

ELLU’TIQUE,  aJj  m.  y J.  Elíptico  : 
hecho  a modo  de  elipse. 

♦ELMED1N,  (geogr.)  Alrocdina  : ciu- 
dad de  Marruecos. 

ELME(  KEU  SAr\T),s.  m.  Santelmo, 
helena  : opecie  de  meteoro. 

♦ ELME , {Seo8r')  Elma  : ciudad  del  Ro- 
sel  Ion.  . 

11 ÉLOCHER,  y.  a.  ( ant .)  Mover  una  cosa 
que  está  arraygada. 

É LO  CUTIO  W , s.f.  Elocución  : la  terce- 
ra parte  de  la  retórica , que  enseña  la  elec- 
ción y colocación  de  las  palabras  y senten- 
cias. ||  Lenguage , expresión,  estilo. 

ELOGE,s.  m.  Elogio  : oración  ó discurso 
pani-pirico  , para  celebrar  alguna  persona , ó 
virtud.  ||  Elogty  dicho  absolutamente  y m 
pluqpl,  se  toma  también  por  alabanzas,  en- 
comios. 

ÉLOIGNÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  activo  y 
recíproco  étoigner,  y adj.  Distante,  remo- 
to , apartado,  lejano,  lejos.  |{  Retirado,  se- 
pa rano,  desviado. 

ELOIGNEMENT , s.  m.  Distancia  : sea 
de  tiempo,  sea  de  hipar.  ||  Separación , apar- 
tamiento. ¡|  Ausencia,  retiro,  jj  Desapego  , 
desvío  , extrañeza  con  que  se  mira  a lina 
persona.  [|  Indiferencia,  tibieza,  y aun  aver- 
sión, que  se  tiene  por  una  cosa.  j|  (pint.) 
Termino,  ó punto  de  vista  remoto  : lejos 
de  un  país : anns  léloignement , á lo  lejos  : 
en  (f loignementy  en  perspectiva. 

ÉLOIGNER,  y.  a.  Alejar,  apartar,  se- 
parar : una  cosa  ó persona  de  junto  á otra. 
JJ  Alargar , retardar  , dilatar:  la  conclusión 
de  alguna  cosa  ||  Énagcnar,  entibiar  : los 
corazones,  los  ánimos,  las  voluntades. 

ELOIGNER  (S >’),  y-  r.  Alejarse  , apar- 
tarse. desviarse. 

♦ ELONGATION,  s.J.  ( astron .)  Elon- 
gación. 

♦ ELONGER , y.  a.  (ndut.)  Ponerse  á lo 
Isigo  1}  Ponerse  de  costado. 

ÉLOQUEMMENT,  ady.  Eloquentenien- 
tc.  , . 

ELOQUENCE , s.f.  Eloqüencia  ; arte  de 
bien  hablar,  mover,  y persuadir.  ||  Eloqqcn- 
ce  du  barrean  : eloqüencia  del  foro.  j|  E ¿a~ 
quence  de  la  chaire  : eloqüencia  del  pulpi- 
to, oratoria  sagrada. 

ÉLOQUENT  , ENTE , adj.  Eloqüente. 

♦ ELSENEUR,  igcogr.)  Elsenor  : ciudad 

marítima  de  Dinamarca.  * 

# ÉLU  , í.  m.  Escogido  , predestinado. 
Úsase  regularmente  en  plural.  ||  Oficial  de 
una  elección,  que  era  un  tribunal  de  contri- 
buciones que  había  eu  Fraauia. 


ÉfiU,  UE,  adi.  Elegido,  electo. 

’ÉLUCIDATION , s.J.  Elucidación,  eXr 

pln;acion. 

KLLCUBRATION,  Dícese  de  una 
obra,  ó tarca,  de  mucha  vigilia,  ó estudio á 
la  luz. 

ELUDE,  ÉE,  p /».  v adj.  Eludido. 

ÉLUDER,  y.  a.  Eludir,  evitar,  1-uir  una 
dificultad. 

ÉLYSÉE , ó CHAMPS  ÉLYSÉES, ».  m. 

Elíseos  : campo». 

♦EMAOATION  , s.  f Emaciación  : 

enflaquecimiento  de  alguna  parte  del 
coivry». 

* ÉMAGE , s.  m.  Cierto  impuesto  sobre 
la  syd  en  la  Bretaña. 

EMAIL , s.  m.  Esmalte  : de  la  porcelana,  » 
del  vidrio,  de  los  dientes.  j|  También  se  to-  ' 
ma  por  la  obra  esmaltada,  que  se  dice  el 
esmaltado.  ||  ( fifí-)  Esmalte  : la  Jabor  y her- 
mosura que  forma  la  variedad  de  flores  en 
el  campo 

FMAILLÉ,  ÉE,  p-py  adj.  Esmaltado. 

ÉMAiLLER,  y.  a.  Esmaltar' : labrar  de 
esmalte.  ||  Esmaltar  : adornar  de  varios  co- 
lores alguna  labor.  ||  (Jig. ) Bordar,  ador- 
nar, hermosear. 

ÉMAIf  LEER,  s.  m.  Esmaltador  : el  artí- 
fice que  trabaja  en  esmalte. 

ÉMAILLURE,  s.  f El  esmaltólo  : k 
aplicación  del  esm.lte  en  alguna  obra. 

ÉMANATION , s.  f Emanación  : pro- 
cesion  de  una  cosa  que  nace  ó viene  de 
otra.  (|  Emanación  : lo  que  despiden  los 
cuerpos  de  sí,  conv>  destellos  la  luz,  efluvios 
las  plantas  olorosas,  etc.  ||  ( fig.)  Deriva- 
ción , ó comunicación  : de  autoridad,  de  po- 
der. « 

* ÉM ANCHE,  ÉE,  adj.  [blas.) Enclava- 
do : se  dice  del  escudo  «pie  tiene  unas  piezas 
enclavadas  en  otras. 

É MANCIPARON,  s.f  Emancipación : 
libertad  de  obrar  uno  por  sí  misino.  j|  El  au- 
to ó escritura  que  emancipa  al  hijo  de  ia  pa- 
tria, ¡lotrstad. 

EMANCIPÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Emanci- 
pado. v 

KMANCIPER,  a.  Emancipar  : poner 

á un  hijo  fuera  de  la  patria  potestad  j ó á un 
menor  ó pupilo  fuera  de  tutela. 

ÉM  A nCÍPER  ( S’) , y-  r.  Tomarse  dema- 
siada Idiertad,  licencia,  atrevimiento;  para 
decir  ó haqer  qlgunu  cosa. 

EMANÉ , ÉE,  P P-  y adj.  Emanado. 

ÉMANER,  y.  n.  Emanar,  procctler,  deri- 
varse. 

ÉMARGE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Marginado, 
amnado  al  margen. 

ÉMARGEMENT,  s.  m.  Anotación  mar- 
ginal : en  un  escrito,  ó cuenta.  ||  Nota  mar- 
ginal : L nou  ó apuntación  pu«sta  al  míe* 
gen. 
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ÉMARGER , v.  a . Marginar  : anotar , ó 
apuntar  alguna  coca  al  margen  ílc  un  libro, 
inventario . ó cuenta. 

^ ♦ ÉMASCULATiON , s.f  (voz  nueva.) 
Castración. 

* EMASCULÉ,  adj.  El  que  tiene  los  tcs- 
ticulc^s  en  el  vientre. 

+ EMASCULER»  v.  a.  Cañar,  castrar: 
quitarle  al  macho  las  partes  de  ia  genera- 
ción. 

* EMAUX , s.  m.  pl.  ( hlas.)  Esmaltes : dí- 
c*;se  de  los  metales  y colore»  del  escudo.  V. 
Lruail. 

EHRABOUINÉ,  p.  p.  del  vcrlio  emha - 
ionirur,  y adj.  Embabucado,  embelecado, 
engaviado. 

EMBABüUINER,  •>.  o.  (fam.)  Emba- 
bucar, cmltclecar,  cngaytar. 

EMBALLAGÉ,*.  m.  Embalagc  : acto 

de  embalar,  ó enfardar.  ||  El  lienzo  crudo , ó 
arpillera , con  que  se  embala,  ó enfarda. 

EM  RALLÉ,  ÉE,  p.  py  adj.  Embalado, 

enfardado. 

EMBALLER , v.  a.  Embalar  , enfar- 
dar : poner  las  mercaderías  en  balas , ó far- 
dos. 

EMBALLEUR,  s.  m.  Embalador  : enfar- 
dador : el  que  embala. 

* EMBARC ADERE  , ó EMBARQUA- 

DERE,  s.  m.  (voz  tomada  del  español.) 
Embarcadero  : d lugar  destinado  para  em- 
barcar. 

*EMBARDER  (S*),  V.  r.  ( náut ) Decli- 
nar del  ruml>o  una  nave. 

EMBARGO,  s.  m.  Embargo  : de  buques 
marchantes  puesto  por  el  Gobierno. 

EMBAROUEMENT,  s.  m.  Embarco:  la 
acción  de  embarcarse  la  gente.  j|  Embarque: 
la  acción  ú obra  de  embarcar  géneros,  pro- 
visiones , etc. 

EMBARRE ER , v.  a.  Embarcar  : me- 
ter gente  , ó cosas  en  una  embarcación.  j| 
(fig.)  Embarcar  : meter  alguno  en  un  ne- 
gocio. 

EMBARQUER  (S’),  V.  r.  Embarcarse  : 
entrar  en  una  embarcación  para  algún  viage. 
II  (/*&’)  Embarcarse,  entrar,  meterse,  em- 
peñarse : en  algún  ncgodO,  empresa,  dispu- 
ta, etc.\\(J¡g.yfam.)  Díccse  : s’embarquer 
sans  biscuit : embarcarse  con  poco  bizco- 
cho. 

EMBARRAS,  s.  m.  Embarazo,  estorbo: 
en  un  camino,  en  una  calle,  eK.|!(/'s)K,>- 
ledo , confusión  : en  unos  autos , en  una 
herencia,  etc.  [|  Dificultad,  óbice  : en  un  ne- 
gocio. ||  Peso,  engorro  : de  espedientes , de 
negocios.  |j  Turbación  : en  d semblante.  j| 
Perplejidad,  iiTesolucion  : confusión  en  el 
ánimo. 

EMBARRASSANT,  ANTE,  adj.  Em- 
barazoso : engorroso  : dificultoso  ; CUftÍQfluc 
«s  L cosa  á que  se  aplica. 


EMBARRASSE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  ac- 
tivo y reciproco  embarrnsser , y adj.  Em- 
barazado, engorrado  , ocupado.  j|  Detenido, 
impedido , atajado.  ||  Turbado,  coi  lado , cou- 
ftiso. 

EMBAR ASSER,  v.  a.  Embarazar,  cs- 
torbor,  impedir.  j|  Poner  dificultades,  oU la- 
cu  los. 

EMBARRASSRR  (S*),  V.  r.  Deieneiw, 

atajarse , tener  empacho  : para  hacer  o decir  , 
alguna  cosa.  ¡|  Loriarse , turbarse. 

* EMBARBILLE,  ÉE,  (com.)  Embaí  Tr- 
iado : cerrado  en  un  !>arril. 

f EMBARRURE,  s.J.  (cirug.) Especie  de 
fractiíra  del  erróneo,  en  la  que  una  esquirla 
pasa  d chazo  del  hueso  sano , y comprime  la 
diiramáter. 

* EMBÁSE,  s.  f ( relor .)  Asiento  de  la 
rueda  sobre  el  ime. 

EM  BASE  VI ENT,  s.  m ( arquit. ) Emba- 
samento , ó zócalo  : la  basa  larga  ó continua- 
da sobre  que  estriba  un  edificio. 

EMBATAGE,  s.  m.  Calzadura  de  las 
ruedas  de  un  carro , coche  : la  acción  de  po- 
nerles las  llantas, 

EMBÁTE,  EE,  p.  p.y  adj . Albardado  , 
aparejado,  enxaluiado. 

EMBATER,  v.  a.  Poner  el  basto,  la  a*- 
harda  , el  aparejo  : aparejar  una  caballería.  || 
(Jig. ) Echar  á cuestas , ó echar  una  poste- 
ma , á alguno  : de  uti  huésped  ó compañero 
necio,  ó de  una  comisión  molesta,  etc. 

EMBÁTONNÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Arma- 
do con  palo  , ó garrote. 

EMdÁTONNER,  v.  a.  Armar  á uno  con 
un  palo , ó garrote. 

* EMBATTES , s.  m.  pl.  Embales  : vien- 
tos periódicos  del  Mediterráneo  después  de 
la  canícula. 

EMBATTRF,  v.  a.  Calzar  la  metías  de 
un  carro  ó coche  con  las  llantas. 

EMBATTU,  UE  9p.  p.  del  verbo  embat - 
tre  , y adj.  Calzado. 

EMBAUCHAGE,  s.  m.  (fam.)  Engan- 
chamiento, enganche,  sonsaca  : la  acción 
de  reclutar  con  arte  y sutileza  gen- 
te para  alguna  empresa , ó para  el  servicio 
militar. 

KMBAUCKÉ , ÉE,  p.  p.  del  verbo  em- 
baurher , y adj.  Enganchado,  sobornado, 
sonsacado. 

EMBAUCHER,  v.  a.  (Jam.  ) Engan- 
char, sonsacar  , reclutar  con  soborno  y a».te 
gente  pVa  una  obra,  ó para  el  servicio  mi- 
litar. 

EMBAUCUEUR , s.  tn.  (fam.)  Gancho , 
enganchador  : de  gente  para  el  servicio  mi- 
litar. 

EMBAUMÉ , ÉE  > p-  p-  y adj.  EmbaUa- 

mado. 

EMBAUMEMENT,  s.  m.  EmUlwma- 
luicnto  : de  un  cadáver. 
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EMBAUMER  , u.  a.  Embalsamar  : nn 
cadáver.  ¡|  Llenar  de  olor,  o fragancia  : el 
ayrc  » nn  quarto.,ftr. 

EMBEGITOE,  ÉE,  p.  p.  Y adj.  Enca- 
labrinado. J¡  Tapado,  entapujado. 

EMBEGLDiER.  v.  a.  Tapujar,  encapil- 
lar : la  cabeza  con  algún  paño,  pañuelo  , ú 
otra  cosa , no  dexando  ver  mas  que  la  cara. 

EMBEGLTSER  ( S’  ) , r.  Encalabri- 
narse , encasquetarse  , en  una  opiniuu  , ó 
pasión. 

EMBELL1,  IE,  p.  p . y adj.  Hermo- 
seado. 

EMBELLIR , v.  a.  Hermosear,  adornar 
una  cosa  : darla  hermosura  y belleza.  ¡{Exor- 
nar, ribetear , bordar  un  cuento  : pintarle  á 
su  gusto  , añadiendo , ó exagerando. 

EMBELLIR,  v.  n.  lv  mcrcc  mas  hermosa: 
tina  personna,  una  criatura. 

EMBELLiSSEMENT,  s.  m.  Adorno: 
la  acción  de  ardornar, ó hermosear. ¡¡Adorno, 
ottialo  : lo  que. hace  el  adorno  ó hermosura 
de  una  co^a. 

♦EMB  FRISE,  i.  f.  Emberiza  : ave. 

EMBERLüCQQLFR  (S’>  t y.  r.  ( fam . 
Y fig. ) Encalabrinarse,  encapricharse  : en 
alguna  opinión  , f)  idea. 

EMBESOGN E , EE , adj.  (fam.)  Ato- 
rrado, atrafagado  : cargado  de  trabajo,  de 
ocupaciones. 

EMBLAVÉ,  YE,  p.p.yadj. Empanado, 
sembrado  de  trigo. 

EMBLAYF.R , w.  a.  Empanar  las  tierras, 
sembrarlas  de  trigo. 

E \1  R LA V L RE,  s.f  Sementera  : la  tierra 
sembrada  de  trigo. 

KMBLE,  j.  m.  V.  Amble. 

EMBLÉE  ( D’ ) , adv.  De  corriila , de  nn 
vuelo , de  rondon  , de  antuvión.  ||  Empnrter 
une  place , une  villc  d'emblée  : tomar  ó ga- 
nar una  plaza  6 ciudad  por  asalto , de  una 
embestida , por  sorpresa  : antiguamente  se 
decia  por  ¡ntrmresa. 

F.MBLÉMATIQUF,  adj.  m.rf  Em- 
blemático: lo  que  pertenece  al  emblema. 

EMBLÉME,  s.  m.  Emblema  : (¡gura sim- 
bólica, acompañada  de  palabra»  sentencio- 
sas. 

EMBLER  , *\  <t.  ( ani.  ) Arrebatar,  hur- 
tar : con  ligereza  y rapidez. 

♦ EMBLIER,  v.  n.  ( náut .)  Ocupar  mu- 
cho lugar. 

EMBOIRE  (S’)‘,  r*.  r.  ( pint .)  Embeberse 
los  colores  en  el  lienzo  : chuparlos  este. 

EMBOISÉ,  ÉE,  p.p.  Embaucado. 

EMBQISER,  v.  a.  (vuig.)  Embromar, 
embaír,  embaucar. 

EMBOISEUR,  EUSE , s.  (vulg.)  Embai- 
dor, embelecador : embromador. 

EMBOÍTÉ,ÉE,//.p.^ad/.  Encasado: 
metido  uno  en  otro. 

ESUOÍTEMEJíT,  f.  m '.enat.  ] Onm- 
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aura,  juntnra,  encaxe  : de  un  hueso  con 
otro. 

EMBOÍTFR,  v.  a.  Encaxar  , embutir  : 
una  cosa  dentro  de  otra. 

EMBOÍTER  (S'),  v.r.  Encaxarse  en  una 
cavidad. 

EMBOÍTLRE,  s.f.  Encaxe  : de  los  hue- 
sos, y de  otra  qualquiern  cosa  que  encala  y 
ajusta.  ¡I  Embutido  : hecho  de  varías  piezas. 

EMBOLISME,  s.  m . ( astron.)  Embo- 
lismo , intercalación. 

EMBOI JSMI'^UE,  adj.  m.yf.(cronoL) 
Enibolísmico , intercalado. 

EMBONPOINT,  s.  m.  Gordura,  robus- 
tez, lucimiento  de  los  carnes  que  ceba  ó ba 
echado  una  persona , que  se  dice  bieu  me- 
drada. , 

EMBORDURÉ,  EE  *p.p.y  adj.  Puesto 
en  un  marco  : hablando  de  un  quadro. 

EMBORDLRF.R , u.  a.  Guarnecer  un 
qtuidio,  echarle  un  mareo. 

* FMBOSSF.R , v.  a.  (náut.)  Anclar  con- 
tra el  viento  para  no  birar,  y hacerse  firme  el 
navio. 

* EMBOSSURE,  ».  /.  (náut.)  Barloas  : 
especie  de  nudo  que  se  hace  en  una  manio- 
bra , v al  que  se  le  añade  una  amarra. 

EMBOuCHE,  ÉE,  p.p.  Y adj.  Embo- 
cado. \\{fam. ) Díecse : persnnne  mal  rrnhou- 
chée  ; el  que  desbarra,  v disparato  hablando. 

♦EMnÓÜCFIF.MEIN'T,  *.  m.  Soplo : en  un 
instrumento  de  nyre. 

EMBOUCHF.ft , v.  a.  Soplar,  tocar : qual- 
qnicr  instrumento  de  ayre.  ||  Enfrenar  : un 
calillo.  !¡  (fanr)  Soplar,  imbuir  : á alguno 
lo  que  ba  de  decir,  ó callar,  quaudo  se  le 
envía  á imanarte. 

EMBOUCHER  (S’),  v.  r.  Entrar,  desa- 
guar : un  río  en  otro. 

EMROUCHOIR,  s.  m.  Ensanchador: 

horma  que  sirve  para  ensanchar  las  botos. 

EMBüUCHLRE , S.f  Embocadero,  de- 
sembocadero : de  un  l io , de  un  canal.  |j  Em- 
bocadura : de  un  instrumento  de  ayrc  , y 
también  la  boquilla  ? ó bocal.  ||  Boca  : de  ca- 
ñón , de  homo,  de  jarro,  etc.  ||  Boca,  ó en- 
trada : de  una  calle,  de  nn  puerto  de  mar. 
ij  Bocado,  cmltocadura  : del  freno  de  un  ca- 
ballo. i|  f.mJjouchure  des  eaux : desagüe. 

EMBOU ER,  v.  a.  Enlodar  á uno,  llenar- 
le de  cieno. 

EMBOUQUFR,  v.  n.  (náut.)  Embocar; 
entrar  por  un  rana),  ó estrecho. 

F.MoOURBÉ,  ÉE , p. p.yadj.  Atascado, 
atollado , empantanado. 

EMB0UÍ1BER,  v.a.  Metereu  un  cenagal, 

ó atolladero. 

EMBOURBER  (S’%  v,  r.  Atascarse,  ato- 
llarse : meterse  en  un  cenagal,  ó lodazal.  j| 
(fig‘)  Encenagarse  en  el  vicio.  ||  (id.)  Me- 
terse en  un  pantano,  ó atascadero  : meterse 
en  un  empeño,  ó negocio  de  o^aJa  salida. 
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EMBOUB  R É , ÉF.,  p. v.  Emborrado. 

EMBOLKRER , v.  «.  Emborrar:  henchir 
y llrn.tr  ;i  ] lí  u n a co.a  ti  a boira. 

♦E.UBOURRURE,  s.f.  Angeo:d  lienzo 

gordo,  que  sirve  para  emborrar,  y también 
la  reída  y el  pelote  con  que  se  rellenan  las 

KMBOliRSÉ,  ÉE.  p.  p.  y adj.  Enibol- 
•ado. 

* EM BO U RSEMENT , s.  m.  Embolso  : 
acción  de  embolsar  dinero. 

EMBOURSER  , u.  a.  Embolsar : echar, 
meter  v guardar  el  dinero  en  la  bolsa. 

♦ EMBOUSSURE  , s.  /.  V.  Embos- 

*U'EMROLTÉ , ÉE.  adj.  (Mas. ) Guante* 
cido  : se  dice  de  las  piezas  que  tienen  en  los 
mangos  birolas  de  plata  ; y *'l  martillo  cuyo 
remate  drl  mango  es  de  distinto  color. 

*EMBRAQUER,  v.  a.  ( náut .)  Halar, 
tirar,  ó hacer  entrar  en  la  nave  un  cabo  á 
fuerza  de  lirado.  ( 

EMBRA5É,  EE,p.  p.y  adj.  Abrasado  : 
incendiado. 

EM  BRASEMENT,  s.  m.  Incendio , abra- 
samiento : de  una  ciudad,  de  un  monte.  || 
Quema  ( en  estilo  sencillo  y migar)  suele 
llamarse  brúlement.  ||  {Jig ■ ) Combustión  : 
gran  desorden , y revuelta  de  un  rcyno , de 
un  Estado. 

EMBRASER,  o.  a.  Incendiar  : poner 
fuego  «i  una  cosa.  [¡  ( Jig.  ) inllamar  : encen- 
der : los  ánimos,  los  corazones. 

EMBRASER  ( S’ ),  v.  r.  Abrasarse  , in- 
cendiarse. , 

EMBRASSADE,  s.f  Qam .)  Abracijo  : 
el  acto  de  abrazase. 

ElWBRASSE,  EE,  p.  p.y  adj.  Abra- 
zado. 

EMBRASSEMENT,  s.  m.  Abrazo  • el 
acto  «le  abrazar  una  persona  á otra. 

EMBRASSEMENS,  s.  m.plur.  Abrazos: 
ayuntamiento  «leí  hombre  y «le  la  muger. 

EMBRASSER,  v.  a.  Abrazar  : dar  un 
abrazo,  ó echar  los  brazos  á otro. ¡|  Abrazar, 
abarcar  con  los  brazos  : una  cosa  lodo  al  re- 
dedor. [|  (Jig‘ ) Kodear,  ceñir  : una  cosa.  I| 
( id.  ) Abrazar,  comprcliendcr,  contener.  j| 
( id. ) Abarcar  : tomar  sobre  sí  mucho*  ne- 
gocios. I|  ( id.)  Abrazar,  tomar:  un  partido, 
una  profesión,  la  causa,  la  defensade  alguno, 
ó «le  alguna  cosa. 

EMBRASSER  (S’),  v.  r.  Abrazarse, 
darse  un  abrazo,  dárselos  brazos  uno  á otro. 
)|  ( prov.  ) Se  dice:  qui  trop  embrasse  , mal 
t treint : quien  mucho  abarca  poco  aprietft. 

EMBR ASURE,  s.  J.  Tronera,  cañone- 
ra : de  un  castillo,  muralla,  ó parapeto.  || 
Alfeyzar  : el  corte  diagonal  de  la  pared  de 
una  ventana,  ,ó  pperta. 

EMBREÑÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  e:nbre - 
rter.  ||  Adj.  Ciscado,  ensuciado,  cagado. 


* EMBRÉNEMHNT,  s.  m.  Ensuciamien- 
to. la  acción  y efecto  d{  ensuciar. 

EMBRENÉR , r.  a.  ( vulg.  ) Ciscar,  en 
snciar  <v>n  mierda  : alguna  cosa. 

♦E.MBREVEMENT,  s.  m.Caxa  : la  c*ro- 
plea«ltira  6 muesca  que  se  hace  para  unir  dos 
piezas. 

* EMBREVER , v.  a.  Unir  : una  pieza 
con  «»tra , y también  enlazar. 

EMBROCACION,  s.f  {cirug.)  Embro- 
cación : irrigación  que  se  hace  en  una  parte 
enferma  , por  medio  de  una  esponja  ó lienzo, 
en  «pie  el  agua  ene  »vk:o  á poco. 

KM  BROCHÉ,  ÉE  , />.  p.  y adj.  Espe- 

lado. 

EMBROCHER,  r*.  a.  Espetar,  ó meter 
cu  el  asador  : aves , ó carne.  ||  f vulg. ) Espe- 
tar , ensartar  : pasar  de  parte  á parle  á uno 
c«m  la  espada.  , 

♦EMBRONCHE,  ÉE,  adj.  V.  Embrun- 
cher. 

EMBROUIULÉ,  ÉE,  p.  p. y adj.  Em- 

EM BROIJ ILLEMENT,  s.m.  Embrollo, 

enredo,  confusión. 

EMBROUICLER,  v.  a.  Embrollar,  en- 
redar, confundir  : las  cosas. 

EMBROL’lLLER  ( S’),  r.  Embrollarse, 
enrc«larsc  : confundirse  uno  en  lo  que  dice1 , 
ó hace.  , 

* EMBRUFSÉ,  ÉE,  adj.  Añublado,  ati- 
zonado : dicese  de  las  mieses. 

EMBRUiMÉ,  ÉE,  adj. Nebuloso  : carga- 
do de  nieblas. 

♦EMBRUNCHÉ,  EE,  p.  p.  y adi.  «le 
embruncher.  ¡|  Triste  : mollino  : enfadado. 
En  este  sentido  se  dice  hoy  mas  regularmente 
embmnrbc. 

* EMBRUNCHER,  «7.  ( carp.  ) Enca- 
bezar : trabar  ó enlazar  las  vigas,  por  las  ca- 
bezas. ||  ( arquit. ) Cubrir , sea  con  teja , pi- 
zarra, ú otra  qualesquicr  cosa. 

*EMBRUNIR  , v.  a.  ( pint .)  Obscureció 
las  sninhrnsdc  un  qnadro,  darles  mas  fu«Tza. 

* EMBRYOCRAPH1E,  ó EMBRYO- 
LOGIE,  s.  f.  Emhriografia , ó embriología  : 
IraUtlo  sobre  el  feto. 

EMBR  YON,  s.m.  Embrión  , Teto  : en  el 
vientre  de  la  madre.  ||  {Jig . iron.)  Engendro, 
renacuajo , garrapato. 

* EMBRYOTOMIE , s.f  Embriotomía : 
operación  por  la  qual  se  desp«*daza  el  feto 
muerto  en  el  útero.  ||  Disecación  anatómica 
de  un  feto. 

* EMBRYTJLKIE  , s.f  Embriulquía  : 
extracción  del  feto , por  medio  de  instrumen- 
tos, en  los  partos  contranaturales. 

EM  BCí  TiE,  s.J.  Lazo,  asechanza,  traippa : 
que  so  arma  ó dispone  contra  alguno.  Usase 
regularmente  en  plural. 

* EMBCCHER  (S ’),  r.  ( moni.)  Em- 

boscarse : entrarse  cu  lo  mas  aspeso  de  un 
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bosque  la  caza.  Emboscada , celada  : ardid 

de  guerra. 

FMBUSCADE,  *.  f.  Emboscada. 

KM  BUSQUÉ,  Él!,  p . p.y  adj.  Embos- 
cado. 

EMBUSQUER , v.  a.  Emboscar  : poner 
gente  en  emboscada. 

EMBUSQUER  (S*  )>  v-  r • Emboscarse: 
ponente  en  emboscada. 

* ÉMKN1JAT10N.  V.  Correcio  i. 

KMFNDE,  Él!,  p.  p.  Emendado. 

ÉMENDE&,  u.  ( Jbr. ) Emendar,  ó 

enmendar  : corregir  uu  erior. 

ÉMEHAL'DE,  s.J'.  Esmeralda  : piedra 
preciosa. 

É MERGENT,  adj.  ( Jh . ) Emergente : lo 
que  nace  y proviene  de  otra  cos;t.  ||  jln  érner- 
(zctil  ? ano  emergente. 

EMEKIL,  s.  rn.  Esmeril  : cierta  piedra 
mineral  de  hierro  sumamente  dura,  > que 
molida,  sirve  para  pulir  los  metales  y piedras 
linos. 

EMERILLON , s.  m.  Esmerejón  , ave  : 
especie  de  balcón.  j|  Esmeril  : pieza  antigua 
de  prliHcría. 

KMEIUU^ONKl,  ÉE,  adj.  (fam.)  Avis- 
pa* jo  , vivaracho. 

ÉMÉRITE , adj.  Emérito  : el  jubilado 
con  los  honores  y sueldo  de  un  empico  ú 
'oficio , después  de  haberle  servido  muchos 
años. 

EMERSION,  s.  f.  ( astron . ) Emersión  : 
la  salida  de  un  planeta  fuera  de  la  sombra 
del  astro  que  le  cuhiia  , ó eclipsaba. 

* EMERUS,  s.  m.  Euiero  : arbusto. 
||  pinero  : ave.  , 

ÉMEKVEILLE,  ÉE , p.  p.y  adj.  Mara- 

v iiiado. 

K MERVEILLER , *».  a.  Maravillar  : ad- 
mirar : causar  admiración. 

ÉMEKVELLLEH  ( S’  ) , r.  Maravi- 
llarse. . . 

* ¿METIOTE , i.  f.  (medie.)  Virtud 
ó calidad  emética.  ||  l’urga  violenta  por  ar- 
riba.y por  abaso. 

KMÉTJQUE  , adj.  m.  y f.  Emético  : 
vomitivo.  Usase  también  como  substantivo 
mascstljno. 

EMÉXJSKR  , v.  a.  Etnctizar  : poner  ó 
cebar  emético  en  alguna  bebida. 

* E vrETO-CATHA RUQUE , s.y  adj. 
EincUK,af ártico  : purgante. 

É METERE  , v.  a.  Expender,  dar  salida  , 
ó curso  , poner  en  circulación  vales  , cédu- 
las, etc.  [}  ifor.)  Apelar  aun  juez  Ó tribunal 
superior. 

V ÉMEUT  . s.  m.  ( cetrer . ) Tullidura  : 
el  excremento  de  las  aves  de  altanería. 

ÉMELITE,  s.  J '.  Motín  , tumulto,  al- 
boroto popular. 

* E’NíEIITIB  , v.  n.  < cetrer.  ) Tullir  : 
excremental'  lg»  aves  de  altanería.  ||  Reque- 


rir alguna  dignidad  en  la  orden  de  Malta. 

* EMEU  i ifiON  , s.  j.  Requerimiento 
de  pna  dignidad. 

EMIÉ,  EE,  p.  p.  y atlj.  Desmiga* 

jad;). 

EMIER,  v.  a.  Desmigajar  : hacer  mi- 
gajas alguna  cosa,. 

EM1ETTE , EE , p.  p.  y adj.  Desmenu- 
zad/». 

EMIETTER  , a.  Desmenuzar  , desmi- 

P'e' 'IIGUATVr  , A INTE,  adj.  Emigrante  : 
el  que  dexa  su  patiia  ó país  para  estable- 
cerle en  tierra  extraña. 

EMIGRATION  , i.  / Emigración  : la 

acción  de  dexar  su  rey  no  ó país  para  irte  á 
establecer  rp  otro. 

EMIGRE , ÉE  , tvlj.  Emigrado  : la  per- 
sona que  habiendo  dexado  su  patria  ó país, 
se  establece  ó acoge  en  tierra  extraña.  % 

EMIGRER  , Emigrar  : dexar  su  pa- 
tria ó tierra  propria  para  establecerse  en  pais* 
extraño. 

. ÉM1NCE , ÉE  , p.  p.  y adj.  del  verbo 
E minear. 

* ÉMINCEE  (UNE  ),  s.  f.  Una  lonjita  ó 

tajadita  delgada  : de  alguna  carne  asada. 

EMJN’CER , v.  a.  Cortar  á lonjas  ó taja- 
dillas delgadas  : una  carne  para  comer. 

EMfN EMMENT,  adr.  Eminentemente  z, 
en  eminente  grado  , con  cxcelendfa. 

EMINENCE , t.  f.  Eminencia  , altura  r 
sitio  elevado  sobre  un  terreno  llano.  j|  Emi- 
nencia : tratamiento  que  se  da  á los  Carde- 
nales y al  Gran  Maestre  de  Malta. 

ÉimNENl’ , ENTE  , adj.  Eminente  , 
alto  : hablando  de  sitio,  ó parage.  ||  (Jig). 
Eminente , excelente  : que  descuella  , que 
sobrepuja  á los  domas. 

É.V1IN ENTISS1ME , adj. Eminentísimo: 
dictado  que  se  da  á los  Cardenales  , y al 
Gran  Maestre  de  Malla. 

EMIR  , s.  m.  Emir  : título  de  dignidad 
que  los  mahometanos  dan  á los  descendien- 
tes fie  Mahonia. 

ÉMISSAIRE  , s.  m.  y f.  Emisario  : la 
persona  que  se  envía  secretamente  á obser- 
var v soudcar  la  conducta  de  otras  , ó el 
eslqdn  de  las  cosas. 

EMISSION  , f./ Emisión  : acción  por 
la  qual  una  cosa  se  despide  , ó se  exhala  de 
un  cuerpo , como  la  de  los  rayos  riel  sol , rí 
de  los  efluvios  de  una  malcría  olorosa.  || 
E mis s ion  des  uoettx : profesión  soiemue  de 
los  votos  religiosos.  ||  Emissinn  du  papier 
mnnnoie , dargtnt  : cxpendimicnto,  sa- 
lida, curso,  circulación  que  se  daá  los  vales, 
al  dinero. 

EMMAGASINE,  ÉE,  p.p.  y adj.  Al- 
macenado. 

EM MACASEN ER  , v.  a.  Almacenar, 
poucr  en  almacén. 
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EMMAIGRI,  IE  , p.  p.yatlj.  Emnagie- 
ci<li> , enflaquecido. 

EMMA1GRIR  , v.  a.  Eufia<{uecer : qui- 
tar la  gordura. 

♦EMMAIGRIR, ».  n.  r S'EMMAIGRIR, 

v.  r.  Enmagrecer  : perder  la  gordura  natu- 
ral : enflaquecer. 

EMMA1LLOTTE  , EE , p.  p.  y adj. 

Envuelto,  faxado. 

EMMAILLiO'íTER , v.  a.  Envolver  una 
criatura , fabada. 

EMMANCHh  , LE  , p.  p.  y a<tj.  Di- 
c«e  de  un  instrumento  con  mango , o cabo  , 
Como  hacha  , cuchillo , etc. 

EMMANUIEMF.NT , t.m.  ( pint . ) Jun- 
tura ó unión  de  lo»  miembros  de  un  cuerpo 
con  el  tronco. 

EMMANCHER  , v.  a.  bichar  mango , ó 
cabo  : á una  hacha  , cuchillo  , etc. 

E^jttAISCHEUR  , s.  m.  El  oficial  que 
echa  mangos  ó cabos  á los  instrumentos  de 
cortar. 

EMMANEQL’EVER , v.  a.  ( jará '.  ) Po- 
ner las  plantas  en  tiestos  hechos  de  mimbres. 

EMMANTELE  , EE,  adj.  Dícese  : cor- 
neiUe  emmantelée : corneja  cujas  alasy  lomo 
sou  cenicientos,  y el  vientre  negro. 

’EMMANUEL,  s.  m.  Emanuel : nombre 
hebreo  del  Mesías  , que  significa  Dios. 

EMMARINÉ , adj.  Marino  : hombre 
hecho  ó acostumbrado  al  mar. 

EMMARINKR , e.  a.  Marinar  , tripu- 
lar una  embarcación  , darle  la  marinería 
competente. 

* EMMARQUISER  ( S'  ),  v.  r.  Enmar- 
quesar : tomar  el  iludo  de  marques  , ó ti- 

EMMÉNAGÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Amue- 
blado : provisto  de  axuar  de  casa , de  trastos. 

KM MEN AGE  MENT  , 1.  m.  Provisión 
ú compra,  de  muebles  , ó de  axilar  de  casa. 

EMSiÉNAGF.R  ( S' ),  a.  r.  Colocar  . po- 
ner los  muebles  ó trastos  en  la  casa  adon- 
de uno  se  ha  mudado  ||  Comprar  el  axuar 
de  casa  , poner  casa. 

* EMMENAGOGUE  , s.  m.  y adj. 
( medie.  } Emcnagogu  : medicamento  que 
provoca  la  luen.slruaeion. 

EMMENÉ  , ÉE,  p.V.  y adj.  Uevado. 

EMMEN'ER  , v.  a.  Llevar  , sacar  : una 
cosa  , ó persona  , de  donde  estaba  á otra 

l ” EMMÉN'OLOGIE , s.f.  Enu-nologia  : 
tratado  sobre  la  iifn^niacion. 

EUMENOTTÉ,  I ZE , p.  p.  y adj.  Espo- 
sado, maniatado. 

E ''I  ME>»OTTFi\  , y.  a.  Esjiosar  , ma- 
niatar : á un  preso  con  esposas  , ó mani- 
llas. 

*EMMEUBLER  , y.  a.  Poner  su  casa  , 
alhajarla.  ||  También  es  vendar  ó «dquillar 
muebles. 


* EM^TESvSÉ  , EE  , adj.  Oido  misa . 

* EMMI , prep.  En  medio  : en  el  medio 
de...  ||  Emmi  les  charape  : en  d campo  : 
en  medio  fiel  campo. 

EMM1ELLE  , EF. , p.  p.  y adj.  Enme- 

lado.  ||  (Jig . ) Meloso,  lisonjero;  y también 
empalagoso. 

hM.MlKLLER  , y.  a.  Enmelar  r untar 
con  miel. 

EMMJELLURE , i.  f.  Cataplasma  com- 

{ mes  la  de  miel  y otros  ingratientcs  , que 
os  alheytares  ponen  en  las  hinchazones  y 
rozaduras  de  las  caballerías. 

EMM1TOUFLE , EE,  ».  P.  y adj. 

( fam . ) Engualdrapado  , atorrado  , bien 
arropado. 

KMMTrOUFLER , ».  a.  (fam.  ) En- 
gualdrapar : arropar  bien  á uno  para  gu&rdar 
el  calor. 

S’EMMITOUFLER  , »>.  r.  (fam. ) Ar- 
rebujarse , aforrarse  , engualdraparse  : ar- 
roparse bien. 

* EMM1TRER , y.  a.  ( ant. ) Enmitrar  : 
poner  la  mitra  á ut>  Ohjspo. 

EMMORTAISÉ  , EE  , p.  p.  ( carp.  ) 
Encavado  en  una  mortaja,  ó muesca. 

EMMORTA1SER,  y.  a.  Eocaxar  un  ma- 
dero en  la  mortaja  ó muesca  que  se  ha  hedió 
en  otro.  También  se  dice  cnmecliar. 

EMMOTTE,  EE  , adj.  Dícese  de  la  raí*  * 
ó cepellón  con  tierra  , para  trasplantar  la 
planta. 

EHMUSELÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Con 
bozal  : dícese  de  los  animales. 

• EM.MLSELER , y.  a.  Poner  bozal  á 
las  caballerías  , y á los  perros. 

* ÉMOELÉlt , y.  a.  Desmeollar  : quitar 
el  meollo  , ó la  medula. 

EMOI , s.  m.  (ant.)  Inquietud,  cuidado. 
V.  jSouci  , intiuirtnde. 

EMOLL1ENT  , ENTE  , adj.  (medie.  ) 
Emoliente  : medicamento  que  sirve  para 
ablandar. 

EMOLE  MENT  , s.  m.  Emolumento  : la 
utilidad  y provechos  que  se  saca  de  un  em- 
pleo , etc. 

ÉMOLUMENTER , e.  Aprovechar*-, 
sacar  ganancia.  Tómase  en  mala  parte. 

ÉMONCTOIRE,  s.  m.  ( anat. ) Emuo- 
torio : Organo  que  sirve  para  descargar  los 
humores  superfinos , romo  ciertas  glándu- 
las que  hay  en  los  sobacos,  en  las  ingles, 
deirus  de  las  orejas , etc. 

* EMONDE  , s.  f.  Tullidura  : estiércol 
de  Jas  avesik*  rapifta.  W Emeut 

ÉMONDF.K  , y.  a.  ( agrie. ) Podar , es- 
camondar los  arboles  , quitarles  las  ramas 
superiluas. 

E MONDES  , s.f.  pl.  Escamonda  , des- 
mocha : ramage  que  cae  de  la  poda  , ó tala, 
ÉMOTJtOÑ  , s.f.  Alteración  , agitación  : 
en  el  cuerpo  , ó* en  el  dnioto. 
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ÉMOTTER , v. a.  ( agrie. ) Desterronar  , 
despampanar  , destripar  terrones  , romper- 
los pon  la  azada. 

ÉMOICHÉ,  KE , p.  p.  y adj.  Oxeado  , 
Uto, saneado.  ||  Azotado  , zurrado. 

EmOL'CHEH  , v.  a.  Mosquear  , oxear 
las  moscas  , sacudirse  las  moscas,  jj  ( fig.  y 
Jarrp ) Mosquear,  azotar  , zurrar  etc. 

ÉMOUCHET , s.  m.  Gavilán  macho  : 
are.  ¡jTorzuclode  gavilanes.  ||  Gola  de  vaca, 
buyv  , ó ternera , para  espantar  Jas  moscas. 

KMOUCHETTE  , s.f.  Mosquitero  de 
red  que  se  pone  á los  caballos  contra  las 
moscas.  1}  El  hollejo  ó váyna  del  hinojo. 

* ÉMOUCHELR,  s.  m.  El  que  amosca  ó 
mosquea  las  moscas. 

ÉMOUCHOIR , s.  m.  Mosqueador  : aba- 
nirp  para  espantar  las  moscas. 

EMOLÍ DilE  , v.  a.  Amolar,  afilar  , agu- 
zar .sobre  la  muela. 

EMOL’LpLR,  s.  m.  Amolador  de  cu- 
chillos y domas  inslrumenlos  cortantes. 

ÉMOULU , UE , p.  p.  y adj.  Amolado  , 
afilado. 

KMOUSSÉ,  ÉE,  p-P'Y  adj.  Embotado, 
boto,  mino  de  punta  , V.  Emmtsscr. 

ÉMOUSSER , v.  a.  Eiul*>tar  : el  filo  , ó 

Íiuhta  de  una  espada,  cuchillo,  etc.  ||  {fig.  ) 
inervar , debilitar  : el  valor , el  animo.  ¡| 
( id.  ) Embolar , entorpecer  : el  entendi- 
miento. ¡|  Quitar  el  musgo  que  se  cría  en  la 
corjezn  de  los  árboles. 

ÉMOUVOIR  , v.  a.  Mover,  remover  , 
alterar  , conmover,  poner  en  movimiento  : 
dí«Tsc  <*n  sentido  fisico  , y en  el  moral. 

EMOUVOIR  (S’  ),v.  r.  Moverse  , con- 
moverse , alterarse.  9 

EMPAILLÉ  , ÉE , p-  p y adj.  V.  Em- 

pni/ler. 

- EMPAILLER  , v.  a.  Echar  asientos  de 
paja  á las  sillas.  |j  Cubrir  ó envolver  en  paja  : 
vidrios  , loza,  y otras  cozas  quebradizas.  || 
Rellenar  ó henchir  de  paja  : pieles  de  ani- 
males. 

EMPAILLEUR  , EUSE  , su!>st.  El 

oficial  de  sillero  que  empaja  ó texc  los  asien- 
tos de  las  siljas  con  paja  , ó enea. 

EMPALE,  ÉE  , p.  v.  y adj.  Empalado. 
EMPALEMENT,  *.  m.  Suplicio  del 

«alo  : el  acto  de  empalar  á un  reo. 

EMPALER , v.  a.  Empalar  : como  se 
usa  en  Turquía  con  los  reos. 

EMPAjN  , s.  m.  Palmo  , medida  de  un 

* EMPANACHÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Km- 
penachudo,  emplumado:  adornado  de  plu- 
mas , plumngcs  , ó penachos. 

EMPANA!  IHER  , i*,  a.  Empenachar  , 
emplumar  , adornar  de  plumas  , plumages , 
ó penachos. 

* EMP  ALINÉE,  adj.  /.*  ( botan. ) Herma- 
nada : hablando  de  las  hojas. 


EMP  APONER  , u.  a.  ( náut.  ) Poner  al 
payro  uña  embarcación. 

* EMP  ANON  , s.  m.  ( carp. ) Quarton  , 
Ó viga  |»equeña. 

* EMPANON’S  , s.  m.  pl.  ( carp.  ) En- 
tramados. 

EMPAQUETE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Em- 
paquetado. 

É VI PAQUETER  , v.  a.  Emp  acar , en- 
cajonar ropa  , genero»  , libros. 

EMPAQUETER  ( S’ ) , v.  r.  Envolverse 
en  una  capa  , ó vestido.  ||  Embanastarse  : 
estar  demasiado  estrecho  en  un  coche. 

ExMPARER  ( S'  ) , y.  r.  Apoderarse,  ha- 
cerse dueño  de  una  cosa  : ocuparla  por  fuer- 
za , ó por  industria.  ||  ( fig. ) Enseñorearse 
de  una  cosa  , avasallar  , dominar. 

* EMP  ASME,  s.  m.  ( jarm . ) Em  pasma  : 
polvo  oloroso  que  se  derrama  sobre  el 
cuerno. 

* EMPASTELER  , a.  a.  ( lint. ) Dar  de 

pastel  , teñir  de  azul  con  pastel. 

* EMP AT AGE  , s.  m.  (carp.)  Ensam- 
blaje. . 

EMPÁTÉ  , ÉE , p.  p.y  adj.  Embadur- 
nado , ensebado,  pringado.  ||  Empáte  de 
couleurs  : empastado  , de  buen  color  , ó 
pastoso  . d ícese  de  una  pintura. 

EVÍPA^EMENT,  s.  m.  ( pint . ) Empas- 
te : la  acción  de  empastar  el  color 

EMPATE MENT , s.  m.  Zócalo,  basa, 
pie  de  grúa , y todo  lo  que  sirve  de  rinden- 

EMPATER , v.  a.  Engrasar,  pringar,  lle- 
nar de  sebo,  de  pringue  : y también  emba- 
lumar. |1  (pint. ) Empastar  : meter  de  colo- 
res lo  que  se  ha  dibuxado.  |(  Entre  carrete- 
ros , es  hacer  las  espigas  á loa  rayo*  de  Jas 
ruedas  , que  en  franct-s  se  llaman  pates , ó 
paites. 

* EMP  ATURE,  s.f  ( niiut. ) Empalme 

de  dos  madero,»  á media  madera. 

EMPAUMÉ,  ÉE,  p.  p.  y ailj.  Empuña- 
do. I|  Rechazado. 

EMPAUMER,  v.  a.  Recibir  y volver  una 
pelota  con  la  palma  de  la  mano , ó pala.  J| 
Empuñar,  agarrar,  ó apretar  con  la  mano.  |j 
( fig.  y jtim. ) M tienen  un  puño  , dominar 
a alguno.  ||  { id. ) Hacerse  dueño  de  una 
materia , ó negocio  : dominarle. 

EMPAUMURE.  s.J.  La  palma  de  la  ma- 
no de  un  guiante.  l|  ( moni.  ) La  cornamenta 
del  ciervo  , o gamo  , con  solo  tres  cercetas. 

* EMPEAL  , s.  m.  (agrie. ) Empeltre  : 
cnxcrto  bazo  (le  la  corteza. 

EMPECHÉ , ÉF. , p.  p.  del  verbo  empí- 
chcr,  y adj.  Impedido.  j|  Embarazado,  ocu- 
pa<io. 

EMPÉCHF.MENT,  s.  m.  Impedimento  : 
obstáculo,  oposición. 

KMPÉC1LER,  v.  a.  Impetlir  : obstar,  no 
permitir. 
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EMPÉCHER  ; S’),  *'•  r.  AhiW-ncr*,  rc- 
Iiimoisc,  -l.-x.it  de  hacer  ó decir  alguna  cosa. 
EMPEIGISE,  S.  f-  Pala  del  zapato. 

♦ KMPE1.LEMBNT,  s-  ">■  Gompwerta 
para  contener  el  agua  de  u»  o de 

^EMPELOTÉ,  •i),  (tetrer.  ) Empa- 
chado : «•  dice  del  halcón  .pie  no  puede-  di- 
Herir  lo  que  h?  engullido. 

* EMPKNNE.  EE,  p p-  r « <lj ■ Eu»i»ln- 
n‘a‘l¿;Ú>í-‘^AELl.E , s.f.  (naut. ) Auelo- 

.v  Kn  coleado  dei  ancla. 


U-  que  «e  --cha  colgado  del  ancla. 

ÉMPENNER , »■  «•  Emplumar,  ei 
nar  una  «n«t»  .ponerle  las  |>fiit..as. 

• s-.viPENNF,'WR  o " 1 


¡ipe- 


®*EMPEREUR,  ,1.  m.  Emperador  el  So- 
berano que  goza  de  la  dignidad  ó Ululo  iin- 

^ EMPESAGE , s.  m.  I.a  obra  de  almido- 
nar la  ropa. 

KM PESE , EF  , p.  p.  del  vcibn  mtpescr. 
Almidonado.  i|  ( fig.  ) luso,  estirado,  mh 
|i!,ido  : d ícese  tic  tina  prtsnnn  que  aféela  gra- 
vedad y compostura  en  su  ay  re  \ vestido.  || 
Style  empesé  estilo  íu u y aderezado , muy 

afectado. 

EMPESF.R.  v.  a.  Almidonar  : Mar  almi- 
dón á la  ropa  blanca. 

EMPKSÉUR,  El  SE,  suhst.  AJmidona- 
dor,  dora  : el  que , ó la  que , almidona  la  ro- 


pa- . . 

EMPESTE,  EE  , p.  p- y adj.  Apestado , 

pestilente. 

EMPESTER  , v.  a.  Apostar  : meter  ó pc^ 
gar  la  peste.  ||  ( Jig .)  Apestar,  inílciouar  : 
con  algún  hedor. 

* EMPÉTRE,  s.  m.  Carnmiñera  : plan- 
ta. Su  fruto,  c[uc  es  refrescante  y agridulce , 
tiene  el  nombre  de  caramilla  : liay  una  es- 
pecie que  las  da  blancas,  y otra  negras. 

EMPKTRÍ: , EE,  u.  p.  Enredado,  Ira- 
bailo  de  pies.  ||  {Jig  ) Enzarzado,  engolfa- 
do. 

EMPETRER,  v.  a.  Trabar,  enredar  : dí- 
ccse  de  lo»  pies.  j|  (fig.  yjam.)  Enredar, 
meter  , empeñar  : en^un  asunto,  ó nego- 
cio. 

EMPÉTRER  ( S’ ) , v.  r.  Trabarse,  enre- 
dnroe  : nn  caballo  ó muía  en  los  tirantes.  || 

( fig.  yjam. ) Enzarzarse,  engolfarse  : cu  un 
negocio  ú asunto  arduo. 

KMPHASE,  s.  f.  Enfasis  : figura  de  re- 
tórica. ||  Preñez  de  palabras  : afectación 
sentenciosa  en  el  decir  v pronunciar. 

EM PHATIQUE , adj.  m.y y!  Enfático  : 
lo  cine  encierra  énfasis. 

EMPHATIQtJE^BNT,  ad>>.  Enfática- 
mente. 

♦ EMPHR-\CTIQUE  , 6 FMPLASTI- 
QUE,  arlj.  m.y  J'.  { cintg- ) Eafructico  , ó 


emplástico  : medicamento  que  cierra  los  po- 
ros. 

EMPHYTEOSE  , s.f.  Eníitcosís,  ó rn- 
fiteusis  : arrendamiento  perpetuo,  ó poi  mu- 
chos años,  bayo  de  un  foro  ó canon. 

EMPHYTE01E,  s.  ro. y/Enfueota,  ó 
eníiicuta. 

EMPHYTEOTIQUE,  adj.  m.yf  En- 
fittulieo  , ó cníilculicnrio  : lo  perteneciente 
á cníitcusis. 

♦EMPIETAiST,  AltfTE,  adj.  {Lias.)  Em- 
pietaute  : se  dice  de  una  ave  ele  rapiña  que 
lien»*  en  las  garras  la  presa. 

EMP1ETER , v.  a.  y n . Usurpar,  quitar 
algo  rio  lo  agcuo.  Se  dice  regularmente  cm- 
pitírr  sur... , 

E.MPiHiE  , EE,  p.  p.  del  vprlto  emyi - 
J’rer.  Atracado,  atestado  de  comida.  j|  Ceba- 
rlo ,•  engordado. 

EMPIFRER , v.  a.  { Jam . ) Atracar,  ates- 
tar : hacer  comer  á alguno  hasta  no  poder 
mas.  ||  Poner  como  un  cebón , poner  muy 
gordo  : á fiterzjj  de  comer  bien. 

EMPILÉ,  ÉE,  p.  p. y adj.  Apilado,  a- 
niontonndo. 

EMPILEMEIST,  s.  m.  ( aríill.  ) Pila  de 
balas,  bombas,  etc.  : y el  modo  de  apilar- 
las. 

EMPILER,  v.  a.  Apilar  : hacer  una  pila, 
ó monton  de  muchas  cosas  juntas. 

* EMPIRANCE , s.  f.  Entre  monederos  , 
alteración  en  la  monería.  ||  Entre  mercade- 
res, merma  : perdida  en  el  precio,  ó va- 
lor. 

EMPIRE , s.  m.  Imperio  : los  Estados  y 
dominios  de  una  gran  monarquía  , ó nación 
poderosa.  ||  Imperio  ¿ la  extensión  de  pais 
sujeto  á un  Emperador.  |[  Imperio  : el  tiem- 
po qne  dura  la  soberanía  de  un  Em porador, 
y se  dice  en  lugar  de  reynado,  hablando  de  • 
grandes  Monarcas.  ||  {Jig.)  Imperio,  domi- 
nio , poder,  mando  : sobre  alguno , ó algu- 
na cosa. 

EA1PIRÉ,  ÉE , p.  p.y  adj.  Empeorado. 

EMPIRÉE,  adj.  y s.*V.  Émpyrée. 

EMPIRER,  v.  a.  Empeorar,  pouer  peor  : 
nna  cosa,  ó persona. 

EMPIREA , v.  n.  Empeorar,  ponerse 
peor,  ir  de  mal  en  peor. 

EMPlRIQUE  , s.y  adj.  m.  y f-  Empíri- 
co : medico  de  sola  práctica.  ¡|  Curandero, 
charlatán. 

EMPIR1SME,  s.  m.  Empirismo  : medi- 
cina de  curandero,  ó de  pura  práctica. 

EMPLACEMENT,  s.  m.  Sitio,  terreno, 
cerca  : en  que  se  construye  , ó estuvo  cons- 
truido , un  edificio.  En  este  último  sentido 
se  dice  solar,  baldando  de  una  casa.  ||  Colo- 
cación :'cl  neto  de  colocar,  ó poner  ciertas 
cosas  en  su  debido  lugar. 

* EMPLASTIQUE  , V.  EmplxracÜ- 
que. 


F3IP  ( 3f 

'EMPLAS  ITÍ  ATION,  s.f  Lo  acción  d.  > 
poner  un  emplasto  en  una  lkiga.  ||  ( jatsi .) 
Enxrrto  de  escudete. 

EMPLÁTRE,  s.  m.  Emplasto  , parche  : 
para  aplicar  á un  tumor,  ó Haca.  j¡  [fi%.  r 
Jant. ) Emplasto  , mueble  inútil  : «Icese  ce 
un  hombre  que  de  nada  puede  servir  por  sus 
achaques,  o delicadeza. 

* EMPLATRIER,  s.  m.  (Jitrm.)  Sitio  ó 
lugar  en  una  botica  para  poner  los  emplas- 
tos. 

EMPLEETE,  s.f  Empleo,  compra  : de 
algunos  géneros , prendas , ó muebles , para 
la  persona , ó el  gasto  de  la  casa. 

EMPL1 , 1E,  p.  p.  y adj.  Llenado,  lie* 
no. 

EMPLJR , u.  a.  Llenar ; un  tonel , una 
botella , un  vaso  , un  arca , un  armario  , etc. 
Diferenciase  de  remp/try  en  cfuatuo  este  ver- 
bo admite  nn  sentirlo  mas  extensivo,  y tara- 
bien  el  figurado  ¡ y no  así  emplir  t que  se  li- 
mita solo  a llenar  la  cabirla  material  fie  vasi- 
jas y otros  muebles  vacíos.  ||  {Jam.  ) Dícesc 
emplir  bien  son  pourpoinl  : no  caber  en  el 
pellejo  , estar  de  buen  año. 

EMPLIR  (S  ) , r.  Llenarse. 

EMPLOI  , s.  m.  Empleo,  uso  : que  se 
hace  de  una  cosa.  l|  Empleo , puesto.  jf  Em- 
pico,  inversión  : «el  dinero  en  alguna  co- 
*a.  . 

EMPLOYK  , ÉE  , p.  p.  del  veri»  em- 
ployer.  Empleado,  usado,  servido,  inverti- 
do. 

EMPLOYE,  s.  m.  Empleado  : se  entien- 
de de  los  oficinistas  y dependientes  de  ren- 
tas. 

EMPLOYER , v.  a.  Emplear  : hacer  uso 
y servirse  de  alguna  cosa,  [f  Emplear  : ocu- 
par á alguno  en  alguna  cosa. 

EMPLOYER  (S*) , v.  r.  Emplearse  en... 
ocuparse  en... .dedicarse  A alguna  cosa. 

EMPLUME,  EE,  p.  p.  y adj.  Emplu- 
mado. 

EMPLUMER,  v.  a.  Emplumar  : poner 
plumas , adornar  con  plumas. 

EMPOCHE,  EE tp.p.yadj.  Embolsa- 
do. ahuchado. 

EVfPOCHER  , v.  a.  ( fnm . ) Ahuchar, 
embolsar  : dinero,. ú otra  cosa  de  codicia. 

EMPOIGKÉ,  ÉE , p.  p.y  adj.  Empuña- 
do. , 

* EMPOIGNES , EFS,  adj.  (bbts.)  Ata- 
dos juntamente  por  el  medio. 

KMPQIGNER  , v.  a.  Empuñar , echar 
mano  : a una  espada  , á un  palo,  etc.  ||  Co- 
ger,  asir  : á uno  por  el  brazo,  de  los  cabellos, 
«le. 

* EMPOINTER , v.  a.  Apuntar  con  pun- 
tadas alguna  cosa.  V.  ApfMinter , y poin- 
ter 

EMP0I5 , s.  m.  Engrudo  hecbo  con  al- 
midón. 


EMPOISOISNÍ: , KF , p.  p.  y adj.  F.n- 
venenado. 

EMPOISOISNEMENT,  i.  m.  Atosiga- 
miento ; acción  y efecto  de  atosigar,  de  en- 
venenar. 

EMPOISOYYER  , v.  a.  Emponzoñar, 
atosigar,  envenenar  : dar  un  veneno , un  tó- 
sigo, hablando  de  personas  : echar  ó comu- 
nicar veneno  o ponzoña  , hablando  de  cosas. 
II  ( Ji%. ) Inficionar,  corromper,  dañar.  ||(ú/.) 
Envenenar , acriminar  : dar  mal  sentido  á 
las  palabras,  ó arciones  de  otro. 

EMP01S03N1NEUR,  ELSK , adj.  y 

Envenenador,  atosigador,  emponzoñados  ¡| 
Mal  cocinero,  que  no  entiende  su  oficio. 

KMPOISSER,  i/.  a.  V.  Poisser. 

EMPOISSONNÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  En* 
castado , poblado  de  peces. 

EMPÜJSSOMVEMEiST , s.  m.  La  ac- 
ción de  echar  peces  en  un  estanque  para  que 
encasten. 

EM POISSOIYNER  , v%  a.  Encastar  , ó 
poblar  de  peces  un  estnnquc. 

EM  PORTE,  ÉE,  p.  p.  Arrebatado,  lle- 
vado, sacado,. etc,  V.  Emporter. 

EMPORTÉ,  EE,  <**lj  y s.  Arrebatado, 
furioso,  colérico. 

EMPORTEMENT,  s.  m.  Ira,  furia,  có- 
lera. 

EM PO RTE-PIÉCE  , s.  m.  Sacabocado, 
ó sacabocados  : instrumento  con  que  se  ha- 
cen recortados,  etc.  ¡|  . ) Mordaz,  maldi- 

cienta , mormurador. 

EMPORTER  , e.  a.  Llevar  , ó llevarse  , 
quitar,  sacar  : una  cosa  de  donde  estaba.  || 
Llevarse , arrastrar  tras  sí,  etc.  ||  Tomar,  ga- 
nar : una  plaza.  ||  Conseguir,  lograr  : lo  qu* 
se  pretendía. 

EMPOlViTIR  fS* ),  v.  r.  Ponerse  furioso, 
colérico  , airarse , encolerizarse» 

♦ EMPOTER , v.  a.  Llenar  una  orza  de 
dulce.  ||  Envasar.  ||  Poner  plantas  en  lo* 
tiestos. 

♦ EMPOUILLE,  s.f  (/or.)  Frutos  án- 
tes  de  la  cosecha. 

♦ EMPOULETTE , s.f.  ( ndut. ) Ampo- 
lleta : relox  de  arena.  V.  AmpaideUe. 

EMPOURPRÉ,  ÉE,  p.  />. y adj.  Purpú- 
reo , teñido,  matizado  de  carmesí.  Es  voz  an- 
liquada  , y solo  poética. 

EMPOURPRKR  , e.  o.  (ant.ypodt.) 
Purpurar , teñir  de  jpúrpnra , matizar  de  en- 
carnado, de  carmesí. 

EMPRELNDRE,  v.  a.  Estampar,  impri- 
mir : dexar  impresa  un¿*íigttra  sobre  algu- 
na cosa.  ||  {Jig*)  Grabar,  imprimir  : en  elá 
nimo. 

EMPREI1ST,  EINTE,  p.  n.yadj.  Es- 
tampado, impreso,  señalado.  j|  { Jifr ) Gra- 
bado , impreso  : en  el  ánimo. 

EMPREINTE,  s.f  Impresión  , marea, 
señal  : que  dexa  una  cosa  que  carga  sabré 
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otra.  ||  (jig.)  Sello,  sobrescrito : de  alguna 
buena  6 mala  calidad. 

EMPRKIM’KS , s.f  pl.  Piedras  sobre 
)as*quaJcs  se  hallan  estampadas  figuras  de 

EVIPRESSÉ,  ÉE,  p.  p.jr  adj.  Diligente, 
solícito , activo. 

EMPRESSEMENT  , s.  m.  Diligencia, 
conato,  lelo  : con  que  uno  quiere  ó procu- 
ra servir  á otro. 

EMPRESSER  ( S* ) , v,  r.  Darse  prisa  ó 
diligencia  , andar  solícito , diligente  : en  la 
decurión  de  alguna  cosa. 

EMPRISONNE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Pre- 
so , encarcelado. 

EMPR1SON NEMENT, v.  m.  Pi  ision  : el 
«cío  ilo  poner  preso,  ó encarcelar;  y ln  de- 
tención ilel  preso,  (pie  laminen  se  dice  cár- 
cel, o carcelería  , encierro. 

ÉMP1USONKER  , V.  a.  Prender , encar- 
celar , poner  en  la  cárcel , en  una  prisión. 

F.MPHUNT  , s.  m.  Empréstito  , préstamo 
que  se  pide,  cí  toma.  ||  (fig.  y joc.)  Lo 
prestado,  y no  propio  : ío  postizo,  y qú 
constante  : Jo  fingido , y no  natural : lo  su- 
puesto, y no  real.  ||  VWrc  d'cmprunl : vivir 
de  prestado. 

EMPRUNTE , ÉE , p.  p.y  adj.  Pres- 
tado , tomado  de  otro. 

EMPRLPfí ER , u,  a.  Tomar  o pedir 
prestado.  ||  (Jig. ) Tomar  ó recibir  de  otro 
alguna  cosa  : usar  ó valerse  de  lo  ageno  í 
adornarse  con  lo  ageno. 

EMPRLNTEUR , EUSE , *.  Fi  que  pi- 
de prosudo  : lo  contrario  de  prtieur  ( pres- 
tador; , que  es  el  que  presta.  j|  Petardista  : 
el  que  vive  de  lo  ngeno. 

ÉMPUANTI,  1E , y.  p.  r adj.  Apes- 
tado, c >r  mnipido  , inficionado  : <lc  algún 
hedor,  ó mal  olor. 

EMPUANTiR,  a.  Apestar,  corrom- 
per, inficionar  : diccfo  de  un  hedor,  ó mal 
olor. 

EMPUANTIR  (S’),  v.  r.  Corromperse 
tilia  coy»  : inficionará*. 

EMPUANTISSE^IENT , i.  m.Inficion, 
infección  , corrupción  r el  estado  de  una 
rosa  que  se  va  poniendo  hedionda , ó fé- 
tida. 

KMP\ 1 ME,  s.  m.  (medir.  ) Fmpiema  : 
depósito  de  sangre  ti  otros  humores  que  se 
forma  en  alguna  cavidad,  particularmente 
cu  el  pecho.  J Se  llama  así  tamhicu  la  ojrc- 
racioii  para  .sacar  el  humor  estancado. 

EMP'UlEl',,  dHj.  y s.  Empíreo  : el 
cirio  supremo , asiento  de  Ja  divinidad  , y 
morada  de  los  bienaventuradas. 

EMi,\RKLMF. , s.  m.  Empireuma  : olor 
y gusto  desagrada  bles  que  tomah  algunas 
substancia*  por  la  arrio»  iU*l  fiwgo. 

EVIPYKEUMATR^UE  , adj.  m.  y J. 
Euipircumulico  : que  licué  caipircuma.  I 


EMU,  UE.  n.  n.r  ndj.  iMovklo,  con- 
movido , alterado.  V.  Enmuvoir. 
EMULATEL'R,  *.  m.  Emulo,  envidioso 

de  l.'ts  premias  de  otro  , y su  an  Ligón  isla. 

*Em1  LATRICE,  s.f  Émula,  envidiosa, 

EMC  LAT1UN , jr.  /.  Emulación. 

EMULE , i.  m.  Emulo,  competidor  i 
el  tute  desea  ipialarse  á otro  en  alguna  cali- 
dad , ci  habilidad  : y también  el  que  procura 
imitarle,  ó seguir  sus  huellas. 

EMULGENT  , ENTE,  adj.  (anal.) 
Emtilgenles  : llaman»?  así  Jas  arterias  v Venas 
que  rematan  ó principian  en  los  ¿ráeme*. 

EMULSION  , s.f.  Emulsión  : líquido  de 

color  y consistencia  de  «eche,  qiu»  vulgar- 
mente se  llama  orri;«to. 

EM U LSIONNEH  , a.  Mezclar  las 
q un  ti  o simicn^s  frías  con  un  licor,  ó po- 
ción. 

EN,  ( prepositiva  relativa  al  lugar  *. al 
tir;afK> , al  estado  ó disposición , al  motín  , 
etc. ) Se  pondrán  solo  los  ejemplos  en  que 
en  la  traducción  castellana  corresponde  a las 
preposiciones  á,  con,  de,  por.  Passer  tn 
Erante  . pasar  á Francia.  El  re  en  vie  : estar 
ron  vida,  Etre  en  mantean  : rutar  c<m*ó  ile 
capa.  Eivrc  en  honnete.  homme  : vivir  como 
hornee  de  bien,  Etre  en  nffairc  : estar  de 
negoflo.  En  honne  pofitu/uc  : en  o según 
buena  política.  En  hiver  : en  ó de  invierno* 
Etre  en  calera  : estar  colérico,  sfgir  en 
maitre  : obrar  á lo  sol*» runo. 

EN,  (junto  a los  gerundios , significa  4i 
ocasión  , el  modo ) Así  so  dice  : en  passant , 
pasando  : en  trcmldarit : temblando. 

EN , pi  ón,  relnt.  Vale  lo  mismo  que  de 
la  , de  allí  : de  ceci , de  tria ¿ de  esto  ó 
eso  : j en  viene , vengo  «le  allí  : j en  ai  de- 
mandé , be  pedido  de  eso , ó lo  be  pedido. 

ENALLAGE,  s.J.  Enálage  : ligma  ic* 
tóriea. 

♦KNAMOURÉ,  ÉE,  adj.  En  amorado. 

ENARRHEMF  NT,  s.  m.  La  ncci<4>  de 
dar  prenda*  , ó gages. 

ENARRHEft,  */.  a.  Dar  arras , premios. 
V.  d rrfter , que  es  como  se  dice  regular- 
mentr. 

* ENAR  THROSE,  s.  f.  ( annt. ) Enartrtí- 
sis  : articulación  cu  que  la  envidad  de  un 
hueso  rccilie  la  calveza  de  otro. 

* EN  AS,  ó AN  AS,  s.  m.  Oenas.V.  Ornas. 

* ENCABLLRE,  s.f  (uánt. ) Medula 
como  de  dos  cables  íic  largo,  ó rio  brazos, 

ENCADE E,  EE , p.  p. y adj.  linéalo  cu 
un  maní»,  guarnecido  ríe  un  marco. 

ENCADREMENT , s.  m.  El  acto  de 
cebar  ó poner  un  morco  j y también  el  mismo 
mareo,  ó guarnición. 

ENCADKER,  V.  a.  Poner  ó cohnr  un 
marco  h un*y  e¡>t.unpa  , figura  , etc. 

EiVíjAfiÉ , LKfp.  y. y adj.  Fujanlado. 

ENCAGEU  , v.  a.  Lnjaul.íi  , poner  cu  la 
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jaula  : los  páxaros.  ||  (fifí. ) Enjaular,  meter 
en  Ja  jaula,  en  la  caponera  : meter  en  la 
cárcel  á alcunp. 

ENCAISSE , ÉE  , p-mp»f  adj.  Encajo- 
nado. 

ENCAISSEMENT , I.  m.  Encnxona- 
miento  : la  obra  de  cncaxonur , ó poner  en 
caxones. 

ENCAISSER,  t ».  a.  Encaxonar,  meter 
en  caxones,  ó caxas  : géneros,  ó mercadu- 
rías. ¡|  También  se  dice  de  los  arholillos  que 
se  pon 'vi  en  cajones.  j|  Encaxar  dinero  : 
guardar!'*  en  el  arco,  en  lagareta. 

ENCAN , s.  rn .•  Almoneda  pública  por 
auto  de  juez. 

ENCANAILLÉ , ÉE  tp.  p.  y adj.  Avi- 
llanado. 

ENCAN AILLER  JS’ ) , r.  Avillanarse , 

envilecerse  : degradarse,  andando  con  gente 
Soez. , ó gentuza. 

♦ENCANTEIS,  i.  m.  (ctrufí. ) Encántts: 
exci^eucia  carnosa  en  el  ángulo  interior 
del  oro. 

* ENCAPELE,  ÉE,  adj.  ( ndut . ) De- 
tenido. 

"*  ENCAPPE,  adj.  (ndut.)  Pícese  de 
un  navio  que  está  entre  do»  cabos , y parti- 
cularmente dentro  del  Cabo  de  Einisiei re. 

ENCAPUCHONNE,  ÉE,  P. y adj. 
( joc. } Encapirotado , cncapuzado , encoro- 
zado 

ENCAPUCHONNER  (S'),  r.  (joc.) 

Eocapu/.arse , encapirotarse. 

ESCAQUE)  EE,  p.  p.  y adj.  Embarri- 
lado , embanastado.  jj  (fifí»)  Apretado,  corno 
sardinas  en  banasta , o barril. 

ENCAQLKR,  v.  a.  Embanastar,  em- 
barrilar : sardinas,  ostras,  etc. 

* ENCARTER,  ^ a.  {empuul. ) Meter  : 
poner  un  pliego  dentro  de  olio  después  de 
plegados. 

ENCASTELE,  EK , p.  p.  y adj.  Knca- 

Fmtado  de  cascos  : se  dice  de  los  caballos. 

ENCASTELER  ( S’ ) , r*.  r.  Encanutarse  : 
se  dice  de  los  caballos  que  por  tener  eL  casco 
innv  estrecho  caxcan. 

ENCASTE Ll  RE , s.f.  Eneañutadura  : 
enfermedad  de  ios  caballos,  por  tener  el 
casco  pequeño,  y cerrado. 

ENCASTiLLAGE , i.  rn.  (nnút.)  Obras 
muertas  : la  parte  del  navio  que  se  ilesa  ver 
fuera  del  agua. 

♦KNCAST1LLEMENT,  5.  m.  Encaja- 
dura. 

* ENCASTILLER , u.  a.  Encaxar  : po- 
ner una  cosa  en  un  lugar. 

ENCASTRE,  EE,  p.  p.y  adj.  A justada 
nnapi«*za  con  otra,  embutido,  taraceado. 

ENC ASTREMENT , s.  rn.  Junta,  ern- 
b iúdo,  taracea. 

• ENCAS l’HER , *■.  a.  Taracear,  embutir, 
unir  irnos  piezas  coa  odas. 


* ENCAUME , s.  m.  Pústula  : causada 
por  una  quemadura  j y la  señal  que  queda. 

ENCAL STIQLE,  adj.  rn.yf.  Encáus- 
tico : dicese  de  las  pinturas,  cuyos  colore»  se 
preparan  con  cera. 

ENCAVE , ÉE , p.  v.  Encerrado , ó me- 
tido en  la  cueva , ó Im  niega. 

ENCAVEMENT,  s.  m.  La  operación  de 
encerrar  el  vino  en  la  cueva , ó liodegu. 

ENCAN  ER  , y.  a.  Encerrar,  meter  el’ 
viuo  en  la  cueva  , ó bodega. 

KNCAVEUR,  s.  m.  El  qac  encierra  el 
vino  en  la  cueva  , ó bodega. 

ENCE1NDRE , y.  a.  Cercar,  cerrar, 
circuir  : con  muro,  pared,  vallado,  etc. 

ENCEIN  r , EIN  TE,p.  p.  Y adj.  Cercado, 
cerrado , circuido.  ||  Femme  encante  : um- 
ger  en  cima , embarazada  : lo  mismo  que 
preñada  ( femme  grasse) , que  es  voz  tumo» 
noble. 

ENCEIN  TE , t.  f.  Cetra.  ||  Circuito  , 

recinto. 

ENCENS , s.  m.  Incienso  : díeesc  del 
aroma  que  se  quema  , y del  humo  que  des- 
pide. ||  ( fifí.)  incienso  : por  alabanza  lison- 
jera , ó adulación, 

ENCENSE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Inccu* 

sado. 

KNCENSEMENT , I.  m.  Incensación  : 
la  acción  y efecto  de  incensar. 

ENCENSER , y»  a.  Incensar  : dar  ó cebar 
incienso.  j(  (fifí» ) Incensar  : obsequiar  con 
alabanzas  lisonjeras. 

ENGEN  SEL  R , i.  m.  (fig.)  Lisonjero, 
adulador. 

* ENCENSIÉRE,  s.f»  Pulicaria,  nteda- 
gua  , cenizo  , lierza  de  perro  : planta. 

ENCENS01R,  J.  rn.  Incensario.  \\(Jig) 
Dí cese  : portería  main  a l’cmetutoir : poner 
la  mano  en  el  santuario , esto  es , atentar 
contra  la  jurisdicción  ó inmunidad  eclesiás- 
tica. 

ENCÉPHALE , adj.  m.  y f.  Encéfalo  : 
nombre  de  ciertos  gusanos  que  se  crian  en 
el  celebro, 

♦ ENCEPHALITHE  . s.  f FncefáKta  : 

piedra  figurada,  que  imita  al  celebro  hu- 
mano. 

♦ ENCEPE  ALOCELE,  s.J.  Hernia  del 

celebro. 

ENCHAÍNÉ,  EE  , p.  p.y  adj.  Encade- 
narlo. V.  hucha  iner. 

ENCU AÍN EM ENT  , s.  m.  Encadena- 
miento,  enlace,  serie  : de  muchas  cosas, 
que  siguen  v dependen  unas  de  otras. 

ENCHA  i N Eii  , y.  a.  Locad»  mar,  atar, 
ó amarrar  con  cadena,  ó cadena».  j|  { Jifí» ) 
Aprisionar  , cautivar  : ios  corazones.  ¡|  (id.  ) 
Atar,  sujetar,  contener  : las  acciones,  lo» 
pasiones,  ele.  (|  (id. ) Enlazar  : unir  : he- 
chos , discursos  , paaages  , unos  con  otros. 

EN  CHAIN  l/RE,  s.  f.  Ornen tcnacion , 
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encadenamiento  , trabazón.  j|  Dependencia, 
conexión , aligación. 

ENCHANTE , BE  ,p-  p- X adj.  Encan- 
tado. 

ENCHANTELER , p.  A.  Apilar  la  ma- 
dera en  lo*  corrales.  ¡|  Arreglar  las  cubas  de 
vino  en  la  atarazana  , ó cillero. 

ENCHANTEMENT , s.  m.  Enramo , 
encantamiento  ; hechizo.  ¡|  D ícese  también 
en  sentido  figurado. 

ENCHAÑTKK,  p.  a . Encantar  : hechi- 
zar. ||  (J*g • ) Encantusar  , deslumbrar , se- 
ducir : ron  palabras  artificiosas. 

♦ ENCHANTERIE,  s.  f.  Encanto  , en- 
cantamiento : rl  arte  de  encantar. 

ENCHANTEUR  , TERESSE,  adj.  En- 
cantador , hechicero , halagüeño  : lo  que 
embelesa  y suspende. 

ENUlANTEtK,  TERESSE, «.  m.yf. 

Encantador,  mago  : el  que  hace  encantos, 
ó prestigios.  ¡|  (Jig. ) Truchimán  , tramo- 
yista. 

♦ ENCHAPER  , p.  <i.  (aríiU.)  Meter  un 
barril  de  pólvora  dentro  d<;  otro. 

ENCHA PERONNE , EE,  p.  p.  y adj. 
JEnrapirotado. 

ENCHAPERONNER  , p.  a.  (poc.us.) 
Encapirotar. 

ENCUASSE , EE  , p.  p.  y adj.  Puesto 
en  una  caza.  ||  Engastado.  ||  (J*g-)  En- 
casado. 

ENCHÁSSER , p.  a.  ( poc . US. ) Poner 
dentro  de  una  caza.  ¡|  Engastar  : pedrería.  ¡| 
( fifí-)  Encaxnr,  embocar  : un  cuento,  un 
pasnge  en  Ja  conversación , en  un  escrito. 

ENCHAL  SSl  RE  , s.  f.  Encase  , en- 
gaste. . . 

ENCliAUSSÉ  t ÉE , p . p.y  ad).  ( agrie-) 
Aporcado. 

ENCHAUSSER  , p.  a.  Aporcar  las  plan- 
tas , cubrirlas  con  tierra  , como  apios,  esca- 
rolas. ||  Enrayar  : poner  los  rayos  á una 
rueda. 

ENCHERE,  s.  f.  Puja  : el  precio  qnc 
ofrece  el  mayor  postor  á una  cosa  que  se 
vende,  ó arrienda.  Subhasta  : venta  ó ai- 
riecdo  publico  al  mayor  postor. 

ENC  HERI , 1E , p . p-Y  adj.  Pujado , en- 
carecido , subido  de  precio. 

ENCHER1R  , p.  a.  Pujar,  hacer  puja  : á 
lo  que  se  vende,  ó arricpila.  j|  Encarecer, 
alzar  el  precio  : hablando  de  genero»,  ó co- 
mestibles. 

EMGHÉRIR,  v.  n.  Encarecerse  , subir  de 
precio  : los géneros , Jos  comestibles.  j|  (Jig>) 
Sobrepujar,  exceder  : llevar  ventaja  sobre 
alpino  , ó alguna  cosa. 

ENCHER1SSEMENT  , s.  m.  Encareci- 
miento , carestía , alza , ó subida  de  precio 
en  las  cosas  que  se  venden. 

ENC1 1 ER1SSEUR , s.  m.  Pujador,  mayor 
postor  : el  que  hace  puja  , ú ofrece  mayor 


precio  á Ib  que  se  vende , arrienda , súbitas-  ¡ 
ta , ó rifa. 

* ENCHEVAUCHLRE , j.  /.  Juma  : I 

unión  de  una  pjewi  con  otra. 

ENCHEV JiTRER  , p.  a.  (por.  m. } 
Encabestrar  : poner  el  cabestro  á una  caba- 

* ENCHEVÉTRER  (S  ),  p.  r.  Encaba 

trnrse  , enredarse  en  el  ramal,  ó ronzal : una 
caballería.  ||  (fig  y J'am. ) Enredarse  , in- 
trincarse : en  iin  negocio.  * 

ENCHEVETRURB,  s.f.  La  herida  que 

se  hacen  las  caballerías  quando  se  encabes- 
tran. ||  La  trabazón  do  las  viga»  cortadas 
para  formar  el  hogar  de  una  chimenea. 

ENCHIFREIN KMENT , s.  ni.  Roma- 
dizo : destemple  de  cabeza. 

ENCHIFRENER , p.  a.  Resfriar  el  cere- 
bro , causar  romadizo. 

ENCHIFRENER  (S’>,  p.  r.  Resf.ia.se 
la  cabeza  , romadizarse. 

EJSfiHY MOSE  , s.  j.  (medie ) ( pr^ttme. 

A¿)r  Enquiuiosis  : efusión  de  sangre  en  leu 
vasos  cutáneos , como  se  ve  en  los  accesos  de 
cólera. 

* ENCIRER , p.  a.  Encerar  : aderezar 
con  cera  y otros  ingredientes  alguna  cosa 
para  cienos  usos  , ó darle  lustre. 

ENCLAVE , s.  f.  Territorio,  distrito, 
heredad,  jurisdicción,  rompí  «dicnd  ida  , o 
encerrada  dentro  del  ámbito  ó circuito  tic 
otra  de  distinto  dominio,  ó señorío. 

ENCLAVE , ÉE  , p.  p.y  adj.  Metido  , 
encerrarlo,  encavado  dentro  de  otro.  j¡  (Idas.) 
Enclavado  : el  escudo  cuyas  piezas  entran 
unas  en  otras. 

ENCLAYEMEN  T , t.  m.  ( an/inf , ) Em- 
potramiento. j¡  Enclave  de  una  cosa  dentro 
de  otra.  , , 

EN  CL  A VER  , P.  a.  Empollar.  ||  Meter 
ó encavar  una  cosa  en  otru. 

ENCLIN  , 1I\E  , adj.  Inclinado  , pro- 
penso : a alguna  cosa. 

* KNCLliSER,  p.  n.  Inclinar : caer  hacia 
un  Indo. 

ENCLÍTIQUE  , s.  m.  (gram. ) Enclíti- 
ca : panícula  que  se  agrega  a una  voz  pre- 
cedente , de  modo  que  forman  las  dos  una 
sola  palabra. 

* ENGL01 PRER  , p.  a.  Enclaustrar  : 
encerrar  en  un  claustro. 

EN< ILORE,  p.  a Cercar,  cerrar  : una 
heredud , un  campo  , con  tapias  , paredes  , 
vallarlos , etc.  |j  Con  la  preposición  dam 
significa  encerrar,  incluir,  meter  dentro : 
c\.  ene /orre  i es  fimbourgs  dans  la  viUe  , 
une  pie  re  de  tare  dans  le  pare. 

ENC  LOS  , t.  m.  Ceca  , cercado. 

ENCLOS  , OSE,  p.  p.  y adj . Cercado  , 
cena  tío. !(  Enconado. 

*KNCLOTJR  ( S ) , p.  r.  (mont. ) Ater- 
rarse : esconderse  la  casa  debaxo  de  lien  a 
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♦ENíXOTURE  , s.f  Cenefa  : ti  que 
ro  Va  á un  bardado. 

F.NCCOl'É,  ÉE,  p.  p.  y ttdj.  Clavado. 

EíN'C'LOlitR . v.  a.  Clavar : la  artillería. 
|[  Enclavar:  una  caballería,  arrimarli:  el 
clavo,  al  tiempo  <|c  henWla. 

KKCLOliÜRE's./  Clavadura  , clavo  : 
en  el  casco  de  una  caballería.  j|  (/ ig . ) Obice, 
diücnltad,  obstáculo. 

ENCCÚME,  s.f.  Yunque  : bigornia  en 
que  se  batey  martilla  el  hierro, etc.  *j{ \fig.y' 
fam.)  Se  usan  las  siguientes  li  ase» : éhv  entre 
retir  fume  et  le  marteau  , estar  entre  la  es- 
pada y la  pared  : remetí  re  un  onvragc  a 
ienclume , volver  una  obra  á la  fragua  , 
darle  otra  forma , refundirla  : étre  sur  Ven- 
dimie , estar  al  yunque,  estar  en  el  banco 
de  la  paricncin  sufriendo , y cállaudo. 

ENíXUMRALJ  , s.  m.  Tas , bigorncta, 
yunque  pequeño.  . 

EÑCÓCHE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Empul- 
gado. 

* JvNCO CHE MENT  , s.  m.  Empulga- 

dura. 

ENCOCHER , o.  a.  Empulgar  un  arco 
para  tirar. 

* ENCOCHURE  , s.  f ( núut.)  Penóles  , 
en  donde  se  amarran  los  cabos. 

ENCOFFRÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Encer- 
rado , guardado  , en  el  cofre. 

KNCOFPRER  , v.  a.  Encerrar  en  el  co- 
fre , en  el  arca  : se  suele  decir  de;J  dinero  que 
•c  guarda  ron  codicia.  N 

* kncogner,  ó encoquer,  o.  a. 

(ríáut. ) Pasar  un  anillo  al  tone  de  una  entena. 

ENCOIGNURE,  s.  f.  Esconce  , e quina- 
zo , rincón  : de  una  sola,  ú otra  «^u  al  quiera 
pieza. 

* ENCOCLÉ,  EE , p.n.  Encolado. 

* ENCOLLER  , t>.  a.  Encolar , dar  cola. 
j¡  En  las  fabricas  do  pañosos  pasar  los  end# 
líos  con  cola , ó goma. 

EXCOLURÉ , s.  f.  El  cuello,  ó ayredcl 
cuello  de  tin  caballo.  j|  (fig> ) Ayrc,  estam- 
pa , traza  : de  una  persona.  Tómase  siempre 
en  mala  junte. 

ENCOMBRE,  s.  m.  (aut.)  Embarazo, 

estorbo. 

ENCOMBRÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Emba- 
razado. 

ENCOMBREMENT , r.  m.  Embarazo, 

la  acción  v efecto  de  embarazar. 

ENGOMBitBR  , m.  a.  Embarazar,  estor- 
bar , poner  estorbos. 

* ENCOMIASTE , s.  m.  Panegirista, 
preconizador. 

ENCONTRE  , j.  f ( ant.  ) Encuentro  , 
lance,  aventura.  V.  Aventure.  I|  A l'cncon - 
tre.prcp.  (ant.)  En  contra,  contra. 

* ENCORBELLEMENT , s.  m.  (, nrquit .) 
Saledizo  : fuera  del  muro  , como  repisa  , 
modillón  , etc. 


ENCORE,  adv.  Aun,  todavía.  ||  Hasta 
ahora.  ||  De  nuevo  , otra  vez.  j|  También.  j| 
Ademas,  demas  de  esto.  ||  A lo  menos. 

ENCORE  QUE,  con j.  Aunque  , no  obs- 
tante. 

♦ ENCORN AH < , s.  m.  (naut.)  Reclame: 
la  raxefa  con  sus  roldanas,  que  están  en  el 
cuello  del  mastelero , por  donde  pasan  las 
ostagas  <le  la»  gavias. 

♦ ENCORN AiLLER  (S‘) , o.  r.  (fam.) 
Ennorimdarsc  : casarse  con  una  niugci  poco 
honesta. 

ENCORNÉ  , ÉE,  adj.  (fam. ) Cornudo : 
loque  tiene,  ó form.. cuernos,  jj  Javard en- 
corné : enfermedad  de  las  caballerías  en  la 
palma  del  casco. 

♦ ENCORNER,  v.  a.  Dfccse:  encornerun 
are  : guarnecer  los  extremos  de  un  arco  con 
puntas  de  astas. 

f ENCORN  ETER  , v.  a.  Meter  algo  den 
tro  de  un  cuei  no.  ||  Poner  algo  dentro  de  un 
cucurucho. 

♦ ENCORNE  TER  (S1 ),  r.  Ponerse  en 

la  cabeza  el  tocado  de  las  nuigcres  , llamado 
corneta.  •, 

ENCOURAGÉ  , EE,  p.p. y adj.  Ani- 

mado.  ||  Fomentado  , auxiliado. 

ENCOllRAGE MENT,  s.  m.  Fomento, 
calor  . ayuda  .*  lo  que  da  ánimo  y estímulo 
para  algún  trabajo,  ó empresa. 

ENCOLRAGKR , v.  a.  Animar,  excitar, 
alentar.  j|  Fomentar  , ayudar  , proteger  : 
algún  arte  , ó cxcrciek). 

bNílOURIR  , m.  a.  Incurrir,  caer  fal- 
tando en  alguna  cosa : como  en  alguna  pena: 
ó en  la  desgracia  de  algún  poderoso,  o pro- 
tector. 

♦ FNCOfjRTINER , o.  a.  Encortinar  : 
cubrir  y adornar  con  cortintas.  ||  (Jig. ) Ro- 
dear, ceñir. 

ENCOÍJRU,  ITE  , p.  p.  del  verbo  cncou- 
rir,  v adj.  Incprso.  en...  caído... 

ENCRAfcSE  , ÉE,  p.  p.y  adj.  F.ngra- 
sado , grasicnto  , lleno  de  grasa  , de  mugre. 

FNCRASSFR  , v.  a.  Engrasar , llenar 
de  grasa , de  mugre  : la  ropa , los  vesti- 
dos. 

S’FNCR ASSER , o.  r. (fíg.rjam.)  Man- 
charse, tiznarse  : con  un  parentesco,  ó ca- 
samiento huxo.  i]  Avillanarse  : con  el  trato 
de  Iíi  gente  ordinaria,  ó ruin.  ||  Enmohecer- 
se , en  lo  moer  rae  : de  entendimiento. 

ENCRE  , s.  J.  Tinta  : para  osrrihir.  [| 
( ftg.  y Jam.)  D ícese:  écrire  de  botuto  enere , 
6 de  la  bonne  enere  aquelquun ; escribir!»  ni 
alma , de  buena  lima  , esto  es  , seriamente, 
en  términos  fuertes. 

ENCRIER  , s.  m.  Tintero  : el  raso  de  la 
tinta  para  escribir.  ||  ( intp .)  Tintero:  la  la- 
bia donde  se  muele  la  tiata  para  lomarla  con 
las  balas. 

ENCROUÉ  , adj.  Eucrucijado,  airare 
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sado  : se  dice  del  árbol  que  cayó  sobre  otro 
q liando  le  entraban  cortando. 

ENCUIRASSÉ  , ÉF. , p.  p.y  adj.  Mu- 

pm  nto  : cubierto  de  mugre , y porquería. 
||  Lleno  de  orin  , ó moho. 

ENCUIRASSER  (S’)  v.  r.  Criar  costra 
de  mugre  , «le  porquería  : díccsc  do  la  niel , 
y de  la  ropo.  j|  Criar  moho , orín  : uíccse 
de  los  metales. 

* ENCULASSER  , u.  a.  Poner  la  culata 
M un  arma  de  fuego. 

ENCUVÉ  , ÉE,  p.  p.  Encubado,  enva- 
iado. 

♦ENCUVEMENT,  s-.  m.  Encubamiento , 
envase  : la  obra  de  encubar  vino , etc. 

ENCUVER , v.  a.  Encubar  , envasar  : 
vino  , ú otro  licor. 

ENCYCLIE  , s.f  { fis . ) Ondas  : las  que 
forma  el  agua  quaudo  se  dexa  caer  una  pie- 
dra en  ella. 

ENCYCLOPÉD1E  , s.  f Enciclopedia  : 

enlace  ó reunión  «le  todas  los  ciencias.  || 
Titulo  de  una  obra  que  trata  de  todas  Jas 
ciencias. 

E3VCYCLOPÉDIQUE  , adj.  w.  y f 

Enciclopédico  : perteneciente  a la  Enciclo- 
pedia. 

ENCYCLOPÉDISTE , í.  m.  Enciclo- 
pedista : el  «fue  trabaja  ó ha  trabajado  en  ia 
formación  de  la  Enciclopedia. 

KNDÉCAGONE  > V.  Hendémgnne. 

ENDÉMIQUE  , adj.  m.yf.  Endémico  : 
dieese  de  los  males  ó enfermedades  propias 
y peculiares  de  un  país  , nación  , ó clima. 

* ENDENTE  , s.  f.  Union  ó empalme 
de  dos  maderos,  «fue  de  distancia  en  distan- 
cia entra  el  1190  en  el  otro. 

ENDENTE  , ÉE  , adj.  ( blas.  ) Den- 
tado : dieese  de  las  orlos  , bandas  , faxas  , 
que  tienen  dientes. 

ENDENTER  , e.  a.  Dentar  : una  rueda 
de  molino.  # 

EN  DETTÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Endeu- 
dado , empeñado. 

ENDE jÍTER  , a.  a.  Hacer  endeudar , ó 

empeñar  : á alguno. 

ÉNDETTER  (S*),  v.  r.  Endeudarse, 
empeñarte. , 

ENDEVÉ , EE , p.  p.  y adj.  Rabioso, 

emperrado. 

EN  DEVER,  P.  n.  ( vutg. ) Dcscri.sinar- 
sc,  emperrarse  : de  rabia  , de  desespera- 
oion . 

ENDIABLÉ,  ÉE  , adj.  ( **ulg. ) Ende- 
moniado, dado  al  diablo  : furioso.  ||  Mal- 
dito , perverso  : hablando  de  cosas. 

ENDIABLKH  , e.  n.  Darse  al  diablo  , 
al  demonio  ‘ desesperarse  , rabiar, 

EN1  )1  VI  ANCHÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Ves- 
tido de  di  a de  iiesta,  con  la  ropa  domin- 
auera. 

ENDIMANCHER  'S’),  v.r. \joc.)  Ponerse 


el  vestido  dominguero,  ó de  día  de  fiesta  , 
como  suelen  hacer  los  artesanos. 

EN DI\  K,  s.  f.  Kndivia : especie  de  escarola . 

EN  DOCTRINE , KE  , p.  p.y  adj.  Doc- 
trinado , imbuido,  bien  impuesio. 

KNDOCTRINER , r.  a.  Doctrinar,  im- 
buir, imponer  bien  : á algún  asunto. 

* ENDOLO RI , IE  , atij.  Dolorido  : que 
siente  algún  dolor* 

ENDOMMAGE,  KF,,p.  p.  y culj.  Mal- 
tratado,-dañado,  echado  a perder. 

^ ENDOMM AGEMENT,  i.  m.  Deterio- 
ración. 

ENDOMMAGER  , v.  a.  Dañar  , hacer 
daño  , maltratar  : una  cosa. 

ENDORMEUR  , s.  m.  (/«>.  y fon . ) 

Engavtador,  gitano,  lisonjero,  zalamero. 

EN  DORMI , 1E  , u.  p.  y adj.  Dormido. 

||  Adormecido. 

ENDORMIR  , a.  a.  Dormir  , liacer  dor- 
mir, dar  sueño.  ||  (fig.  ) Embelesar  , dis- 
traer , traer  entretenido  : con  vanas  prome- 
sas y esperanzas.  ||  (id.  ) Adormecer  , entor- 
pecer : un  dolor  , un  miembro  del  cuerno. 

ENDORMIR  (S’),  v.  r.  Doiniíix*  : 
empezar  á dormir  : coger  el  sueño.  ¡|  yJig .) 
Dormirse  , descuidarse  : en  un  asunto.* 

♦EN DORiNUSSEMENT,  $.  m.  Adorme- 
cimiento , modorra. 

ENDOSSE  , s.f.  ( fam . ) Toda  la  carga , 
todo  el  peso  : de  aiguu  asunto  ó negocio 
molesto. 

ENDOSSE  , ÉE  , P p.  y adj.  Endosa- 
do : un  vale.  ||  Cargado  á cuestas. 

EN  Di  lítóEMEN'i  , s.  m.  Endoso,  ó co- 
do rso  : de  una  letra  de  cambio  , ó vale. 

ENDüSSER  , v.  a.  Echar  al  hombro , 
cargar  a Tuestas  : alguna  cosa.  ||  Vestir,  ó 

rmerse  : el  habito , el  ames , la  coraza  , etc. 
Endorsar  , respaldar  : poner  ia  firma , ó el 

fciho  ul  dorso  de  una  letra , de  un  vale,  etc. 

ndosur  : girar  tina  letra  , un  vale  , á favor 
de  otro.  j|  ^ crujuad .)  Enlomar  : formar  el 
lomo  de  un  libro  , redondearle. 

ENDOSSEUR  , s.  m.  Endosante,  ó en- 
dosador  : de  una  letra  , ó vale.  ¡|  ( enquad . ) 
Enlomadm'  : el  oficial  que  enloma. 

ENDROIT,  s.  ni.  El  derecho,  la  cara  , 
la  haz;  de  una  lela,  ij  Parage,  sitio  , parte  : 
de  algún  espacio  de  tierra,  ó cuerpo.  ||  Lu- 
gar , pasage  : de  un  autor  , de  una  obra,  de 
un  libro.  j|  Parte,  lado,  cara  : buena  ó mala, 
hablando  de  las  calidades  de  una  persona, 
etc. 

ENDE IRE,  v.a.  Dar\m  baño,  una  capa, 
una  mano  : de  yeso,  de  cal,  de  |k*z  , ele.  3 
lo  mismo  que  enyesar,  enjalbega*,  empe- 
ga1-. , 

KNDUI  I’,  s.  tu.  Baño  , capa,  mano  : de 
alguna  materia  derretida  , ó desleída , coa 
que  se  cubre  alguna  cosa. 

ENDUir , U l , p.  p.  y adj.  Embarra- 
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do,  barnizado  : lo  que  tiene  un-jbiño,  capa, 
ó mano  de  cal , veso , goma  , pez  , ele. 

KNDLUANT , ANTE  , adj.  Sufrido, 
paciento.  * 

ENDURO,  IE,  p.  p.y  adj.  Endurecido, 
duro.  j|  Curtido:  cu  el  trabajo  , cu  la  fatiga, 
etc. 

JENDURCÍlR , v.  a.  Endurecer  , poner 
dura  : alguna  cosa.||(/zg.  .Endurecer,  curtir  : 
en  el  trabajo.  ||  {id.)  Endurecer  : hacer  du- 
ro , insensible , obstinado. 

ÉNDURC1R  ( S' ) , v.  r.  Endurecerse  : 
ponerse  duro.  ||  Endurecerse  con  el  trabajo. 
II  (/*#•)  Empedernirse. 
ENDURCiSSEMENT,  ».  m.  {fig.)  En-, 

dnreciniirnto,  dureza  de  corazón  , y de  con- 
ciencia : obdura^ion , obstinación. 

ENDURE , EE  , p.  p.y  adj.  Aguama- 
do , sufrido. 

KNDURER  , v.  a.  Endurar,  aguantar  , 
sufrir,  llevar  con  paciencia  : un  trabajo  , 
una  incomodidad  ; y también  el  que  se  ba- 
ga plguna  cota. 

EíNERGlK  , s.fi  Energía  : fueran  y efi- 
cacia del  discurso  , de  las  palabras.  |j  Brío  , 
espíritu  , esfuerzo  : en  los  pensamientos,  y 
en  )as  acciones. 

KNERGIQIJE,  adj.  7tf.  y j.  Enérgico  : 
lo  que  tiene  energía.  V.  Energie. 

ENERGIQUEMENT,  adi'.  Encrgiea- 

mcpie  : con  energía , con  brío.  V . iínergie. 

KNERGUMENE,  s.  m.  y f.  Eneiguine- 
no  : la  persona  espiritada. 

ENERVE  , ErE  , p.  p.  y adj.  Ener- 
vadlo. 

ÉNERYER,  v.  a.  Enervar  : debilitar  las 
fuerzas. 

ENFAÍTÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Cobijado  » 
el  tejado  cubierto  con  cobijas. 

FNFAlTEAU  , s.  m.  Cobija , teja. 
ENFAÍTEMENT,  s.  m.  Plancha  de  plo- 
mo con  que  »e  cubren  los  techos  de  algunos 
edificios. 

ENFAtTFR,  ,-.  a.  Cobijar  : cubrir  y po- 
ner las  tejas,  o cobijas  en  un  tejado. 

ENFANCE,  s.J.  infancia  , niñez.  ||  Co- 
sa de  niños,  estado  de  niño.  ¡|  i fig.  ) Infan- 
cia : la  primera  edad  del  mundo  , de  uua 
tinción  , de  una  república. 

ENF  A NT,  s.  ni.  Hijo,  (i  bija  : con  rela- 
ción á bis  padres  , ó a Ja  patria  que  se  nom- 
bra. ¡|  Niño,  niña,  criatura,  y también  ma- 
chadlo y muchacha  : quando  se  nombra  sin 
relación  alguna.  j|  EnJant  nidia  : hijo  varón. 
||  Enjanl  trouvé ; niño  expósito , inclusero, 
cunero  , ó hijo  de  Ja  inclusa.  ||  Eairc  /'en - 
Jant  : niñdnr  : ser  ó hacer  el  niño  : hacer 
niñadas.  ij  Muchachear  : hacer  el  muchacho: 
hacer  muchachadas. 

FNFANTE,  EE  , p.  p.  y adj.  Parido. 

ENFANTEMENi , s.  Parto,  alum- 
bramiento. 


EN1*  ANTER  , v.  a.  Parir  s la  inuger.  || 
(fig.  ) Producir , dar  a luz  : obras  del  in- 
genio. 

ENFANTILLAGE,  s.  m.  Niñada  : ac- 
ción ó palabra  propia  de  niños , ó cosas  de 
niño. 

ENFANTIN  , INF. , adj.  Aniñado  , co- 
sa de  niño  : como  voU  taja  atine  , visa  ge 
enjantin  : voz  , ó cara  , aniñada  , ó de 
niño. 

ENFARÍNÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Enhari- 
nado , cubierto  de  harina  , do  polvo  de  ha- 
rina. i|  {fifi')  Tinturado  , encaprichado.  ¡| 
{Jam.  ) Unese  venir  Li  gucule  a nj anace  .* 
ven  i.  echando  bocanadas  , de  presunción  y 
•confianza. 

ENFARINF'R  (S*) , v.  r.  {Jam.)  Tomar 
una  leve  tintura,  un  baño  : de  alguna  cicu- 
ciu.  ¡|  Encasquetarse  : en  una  opiuion. 

ENFEIt , s.  m.  iiitieruo  : el  lugar  de  los 
condenados.  ||  {Jig. ) Infierno  : la  cosa , ó. 
parage , en  que  halla  su  tormento  ó pena 
una  persona. 

ENFERME  , EE,  p.  p.  y adj.  Encer- 
rado. 

ENFKRMF.R  , v.  a.  Enccirar,  cerrar, 
meter,  ó guardar  : una  persona  o cosa  en 
parle  cerrada.  ||  Cenar  : cercar  con  pared, 
vallado,  rio  clc.j)  {fig.)  Encerrar  : compre- 
hender,  contener  una  cosa  otras  muchas. 

ENFKRMER  1 6’  ),  v.  r.  Encerrarse , re- 
tirarse, recogerse. 

ENFERhL,  ÉE*  p.  p.y  adj.  Traspasa- 
do , atravesado. 

ÉNFKKRKK  , a.  a.  Atravesar,  traspasar: 
á uno  con  la  espada,  la  lanza,  ele. 

ENFERlvEU  (S  ),  V.  r.  Atravesarse  la 
espada  ó lanza,  ó meterse  f*or  los  fijo»  del 
acero  de  su  contrario.  |j  ^ Jig.  ) Clavarse  , 
condenarse  : uno  á sí  mismo,  declarando, 
ó hablando  (o  que  no  debía. 

* ENFlCELER,  V . a.  Atar,  liar  con 
bramante. 

I ENF1L ADE,  s.f. Ringlera,  hila,  hilera* 
| j]  Enfilada  de  piares  dans  un  appartemenl : 
i cruxía , o seguida  de  piezas  una  tras  otra.  || 

{Jig . ) Dícesc : une  longue  enfilad < de  di y 
,!  cours  : una  la  , i sarta,  o retahila  de  cxpic- 

I I siones , de  razo  ..es , de  palabras. 

ENFILE,  EE  , p.  p.  y adj.  F.nliebrado.  || 
i ( bina.  ) Enfilado  : se  diré  de  las  cosas  hue- 
' cas  que  pareceu  ensartada». 

ENFlLFdf , v.  a.  Enhebrar,  enhilar , en- 
j sait.tr  : la  aguj.i  , ficrlas , cuentas , etc.  j| 
; ( Jam. ) Colar,  ensartar  : frisar  la  espada  de 
j parte  a parte  del  cuerpo.  ¡|  {Jig. ) Embocar, 
- ensartar:  cuento» , historias , exempios,  etc. 
í ||  Enfilar  : mi  canon  á una  batería  cnciui- 
¡ ga  , y un  viento  a una  calle  : esto  es  , embo- 
carla ó cogerla  recta.  ||  Enfiler  le  degre  : 
coger  la  escalera , 6 la  puerta  , esto  es  , sa- 
lirse precipitadamente  de  una  casa.¡|  Enfiler 
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la  ventile  .*  tomar  las  de  Villadiego.  [¡  Enñ- 
ler  une  rite : lomar,  seguir  una  calle,  cenar 
por  ella.  ¡|  Enjiler  a dmitc , a gauche  .*  to- 
mar ó echar  á mano  derecha,  ó a mano 
izquierda. 

KNFILER  ( S*  ) , v.  r.  Atravesarte  , en- 
cartarse con  la  espada  de!  enemigo. 

ENFIN , adv.  Euíin,  finalmente,  por  fin, 
por  último. 

ENFLAMME,  ÉE,  p.  p.  y adj.  In- 
flamado. 

ENFLAMMER  , v.  a.  Inflamar  , encen- 
der : hacer  arder.  ||  ( fig- ) • Inflamar,  encen- 
der, enardecer  el  ánimo , las  pasiones. 

ENFLAMMER  ( S ),  v.  r.  (/i#. ) Arder, 

encemlerse  : de  cólera  , de  amor,  de  envi- 
dia, etc.  ||  ( id.  ) Inflamarse  , enardecerse, 
acalorarse.:  en  tina  disputa  , ele. 

ENFLÉ,  EE  , p.  p.y  adj.  Inflado,  hin- 
chado , entumecido.  ||  (fig>)  Engreído,  in- 
vaíTccido.  ||  Si  y le  enfié  , ernpoulé  : entilo 
hinchado,  pomposo. 

* ENF LECHURES , s.  f.  rf.  (ndnt. ) 

Flechastes  : los  escalones  de  cuerda  para 
subir  á la  gavia. 

* EN  F LEMENT , x.  m.  V.  Enflure. 

EN F LEU  , v.  a.  Inflar  , hinchar  , entu- 
mecer. ||  (fig.)  Hinchar,  engreír,  envane- 
cer. 

ENFLER , v.  n.  r.  S’ENFLER , v.  r. 
Hincharse.  ||  (fig- ) Espetirse  , ampollarse, 
bufar. 

ENFLURE,  s.f.  Hincliazon  , entume- 
cnicia  , tumor.  ||  Los  cuernos  primeros  de 
la  cabra  montes.  ||  Bcninocn  las  fábrica*  de 
lana  : ó la  trama.  ||  (fifí- ) Se  dice : enflure 
du  ceñir,  elación  de  animo  , vanidad  , ven- 
tolera, vanistorio.  j|  (id,  ) Enflure  du  stylc : 
hinchazón,  pompa  del  estilo,  estilo  hueco  , 
pomposo. 

* ENFONCAGE,  s.  m.  La  acción  de  po- 
ner los  sítelos  ó fondos  a una  cuba. 

EN FUNGE,  EE,  p.p.  Y adj.  Hundido, 
sumido  , roto , etc.  V . Enfoncer. 

ENFUNCEMENT,  s.  m.  Lo  hondo  , lo 
retirado , lo  último  : de  un  valle , de  una 
calle,  una  sala,  de  una  perspectiva,  etc. 

S Hondonada  , hovada  , luí  '.dura.  ||  Hnn- 
imicnto  : la  acción  de  hundir,  ó romper 
puertas,  arras,  etc. 

ENFONCER  , v.  a.  Hundir  , meter  en 
lo  hondo.  ||  Clavar,  meter  : tin  clavo  , una 
estaca  , un  puñal , una  espada.  j|  Hundir  , 
echar  abaxo  : un  techo , una  puerta.  || 
Romper,  penetrar  : un  batallón  , mt  esqua- 
dron.  j|  Encasquetar,  meter  bien  : el  som- 
brero. 

ENFONCER,  u.  n.  Hundirse  , sumirse : 
irse  abaxo  , á lo  hondo. 

ENFONCER  ( S’ ) , v.  r.  Entrarse  , in- 
ternarse : meterse  dentro  , ó en  lo  interior  , 
de uu monte,  cueva,  etc.  i[  (fig- ) Sumer- 


girte , enfrascarse  : en  el  estudio  , en  el 
juego,  en  el  vicio. 

EN FONC  FU R , s.  m.  Alharaquiento  , 
cacareador.  Usase  solo  en  esta  frase  prover- 
bial : enfonceur  de  portes  o uvales.  Aplí- 
case ni  que  exágera  haber  hecho  una  cosa 
como  difícil , quando  es  muy  fácil. 

ENFONCURE,  5.  J'.  El  fondo  , ó el 
suelo  : de  las  cuImu,  toneles,  etc.  ||  Tarima, 
ó tablado  : en  que  se  ponen  los  xcrgones  y 
colchones  de  la  rama. 

ENFORCI , 1E,  p.  p.  V.  EnJorcir.  Re- 
forzado , mas  fuerte. 

ENFORCIR  , v.  a.  Reforzar,  fortalecer  : 
poner  mas  fuerte  una  cosa. 

ENFORCIR,  f.  n.y  S’ENFORCIR , 
v.  r.  Rcsforzarsc  , fortalecerse , ponerse 
fuerte  , arreciar. 

* ENFORMF.R,  V.  a.  Ahormar  media*  , 
zapatos , y sombreros  : ponerlos  en  la  hor- 
ma. 

ENFOUI,  IE,  p.  p.jr  adj.  Enterrado  , o 
cultado  flchaxo  de  tierra  : y también  metido 
dentro  de  la  tierra. 

ENFOUIR,  *z.  a.  Meter  dentro  de  la  tierra, 
ahondar  : hablando  de  árboles,  y plantas.  || 
Enterrar,  esconder  : el  dinero,  ú otra  cosa 
de  valor. 

♦ EN FOU1SSEMENT,  s.  m.  Ocultación 
de  una  cosa  deba»  de  tierra. 

♦ ENFOURCHFMKNT  , s.  m.  (agrie.) 
Cierta  clase  de  cnxerto.  ||  ( arañil. ) Almoha- 
dón , ó primera  hilada  de  sillería  en  las  pe- 
chinas. 

ENFOURCHER  , v.  a.  ( ndut. ) Anclar  á 
barita  de  cata  : lo  mismo  que  affaurcher. 
||  (Jam.)  Se  dice:  enfourener  un  chevul : 
cabalgar  , montar  , caballero  , ó á horcadi- 
llas. 

♦ENFOURCHURE,  s.f.  Horcajadura  , 
entrepiernas,  bragadnra  : en  la  especie  hu- 
mana , y no  en  los  demás  animales. 

ENFOURNÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Enhor- 
nado. 

ENFOURNER,  %».  a.  Enhornar  : meter 
en  el  homo. 

* ENFOURNEUR, s.  w.  Hornero : el  que 
cuece  el  pan. 

ENFItElNDRE  , v.  a.  Quebrantar  , vio- 
lar : una  lev,  una  orden,  un  bando,  etc. 

ENFRElNT,  EiNTÉ, p.  p.y  adj . Que- 
brantarlo, violado. 

ENFRÜQUE,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  en- 

frnqtter , 

ÉNFROQUER,  a.  ( fam .}  En  fray- 
lar,  meter  fraylc  á alguno , echarle  un  Iw- 
bito. 

ENFUIR  (S’ ),  v.  r.  Huirse,  escaparse.  j[ 
( fig.  ) Salirse,  derramarse  ; el  vino,  u otro 
licor,  de  una  valija. 

ENFUMÉ,  ÉE,  p p.  y adj.  Ahuma- 
do. 
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ENBÜMER , v.  a.  Ahumar  : llenar  de 
lmmo. 

* ENFUTAILLER,  u.  a.  En  lindar,  em- 
barrilar. 

E:\GAGE,  ÉE  , y.  p. y adj.  Empeñado. 

II  Alistado.  |J  Sentarlo  plaza. 

ENGACE,  m.  Alquilarlo  : nomine  que 
dan  en  las  Antillas  a lo>  que  entran  ó s»r\ir 
«i  las  haciendas  por  tres  años , que  taiuhieu 
los  llaman  trente-six  ñutís. 

ENGAGEANT,  ANTE,  m/j.  Atractivo, 
agraciado. 

♦ENGAGEAjXTES,  s f fd.  Vueltas,  vue- 
los : las  que  se  ponen  en  los  puños  ó man- 
gas de  las  camisas. 

ENGAGEMENT,  s.  m.  Empeño:  díccse 
de  la  acción  y del  efecto  de  empeñar  una  co- 
sa. ||  Empeño , ó asiento  de  plaza  : que  hace 
un  recluta.  ||  Asiento , contrata  : de  un  cria- 
do con  amo,  v de  un  aprendiz  con  maestro. 
|[  Empeño,  obligación  : que  alguno  contrae 
uc  observar , ú cuufplir  alguna  cosa. 

ENGAGER,  u.  a.  Empeñar,  hipotecar: 
muebles,  haciendas,  rentas,  etc.  ||  Empe- 
ñar, inducir,  obligar  : á hacer  alguna  cosa.  || 
Alistar  : soldados  para  el  servicio. 

ENGAGER  (S  »'•  r.  Empeñarse,  o- 
hligarsc  , dar  palabra  , contraerse  : a hacer 
alguna  cosa.  ¡|  Sentar  plaza  , alistarse  : un 
recluta  en  un  regimiento.  ||  Escriturarse  : el 
mozo , ó el  aprendiz  , con  amo , ó con  maes- 
tro. ||  Empeñarse,  entramparse,  endeudarse. 
||  Enredarse  , cogerse  : los  pies,  los  dedos  , 
etc.  : en  algún  muulle.  lazo , agujero , etc. 

ENG  AGISTE,  s.  nt.  El  que  goza  de  al- 
guna alhaja  , ó de  derechos  del  Re;J  Patri- 
monio, empeñados,  ó en  age  nados. 

ENGAÍNÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Euray- 
nado. 

ENGAÍNER,  a.  Envaynar  : poner  en 
la  vayna. 

* ÉNGALLAGE,  s.  m.  Tinte,  o prepa- 
ración de  agallas. 

* ENGALLKR  , u.  a.  Teñir  con  aga- 
llas. 

ENGF.ANCF. , s.f.  Raza M casta,  ralea  : 
díccse  dr  ciertas  plantas,  y vivientes.  ||  Ha- 
hlando  de  personas,  se  toma  comunmente 
en  mala  parle.  ||  Aíauuaise  engeance  , muí 
bicho  : díccse  de  un  muchacho  de  mala  ralea, 
perverso. 

ENGEANCER,  a.  a.  [vulg.)  Embocar 

una  maula  á otro , Como  un  hombre  fasti- 
dioso , un  trabajo  pesado.  V.  Enger. 

ENGEIGNER , iT  ENGÍNER  , •*.  a. 
Encañar. 

ENGKIX’RE,  j.  Sabañón  , espolón. 

ENGENDRÉ,  EE,  />.  />.  y aJj.  Engcn- 

drailo. 

ENGENDRER  , v.  a.  Engendrar  , pro- 
crear : díccse  del  padre  respecto  al  hijo.  1 ie- 
ue  poco  uso  cu  el  Maúlo  recto,  lucia  de  os* 


ta  Irase  teológica  : le  prre  engendra  le  fils 
ilc  Utuíe  ele  tu  ilc  ; y de  estas  otras  : chaqué 
animal  engendre  snn  scmhlablc  : la  uertu 
d engmdrer , que  es  virtud  de  engendrar,  ó 
virtud  generativa.  j|  {Jig.)  Engendrar,  pro- 
ducir, criar  : cuiis.u  enfermedades,  humores, 
vicio»,  disputas,  enemistades,  cíe. 

EMiKOLLR , a.  V.  Enjótcr. 

ENOKR,  u.  a.  (ant.)  Embocar,  encasar: 
á uno  alguna  cosa , ó persona,  pesada,  ó 
despreciable  : como  si  dixcrauios  eucaxarle 
un  postema,  pna,  maula. 

ENGERBÉ,  ÉE,  n.  p.  y adj.  Afascala- 
do,  garbudo,  agavillado. 

EISGERREU,  v.  a.  Agavillar,  garbar, 
afa&calar  : poner  las  gavillas  en  garbas. 

ENGIN , s.  m.  Díccse  de  qualquier  apa- 
rejo ó máquina  para  levantar,  ó tirar  jm-sos. 

||  Antiguamente  se  llamaba  engin  ( inge- 
nio ) qualquicra  máquina  de  guerra,  y la 
industria  , ó maña  , para  hacer  alguna  co- 
sa. 

f ENGLANTÉ , ÉE , adj.  ( hlas.)  Engla- 
nado  : el  rohlp  ó encina  cargado  de  bellota. 

ENGLOBE,  EE,  p.  p.  Conglobado,  uni- 
do , junto. 

ÉNGLOBER,  u.  a.  ConglobáT  . hacer  un 
globo,  ó cuerpo  : n unir  , unir,  incorporar 
muchas  cosas  en  una  sola. 

ENGÍ>  >L  TI , IE,  p.  p.  jr  adj.  Engulli- 
do, tragado. 

ÉNGLOLTIR,  %•.  a.  Engullir,  tragar.  || 

( fig-)  Tragar,  absorver.  ||  {id.)  Consumir , 
disipar. 

EN G LUE , ICE,  p.  p.  y adj.  Enligado, 
enredado  con  la  liga.  ||  Enviscado,  untado 
con  liga. 

ENCLLER , v.  a.  Enviscar,  untar  con 
liga  : las  varetas,  ó i umitas , para  coger  pája- 
ros. % 

KNGONCE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Embara- 
zado, atado. 

ENGONCER,  y.  a.  Embarazar  : apretar 
un  vestido  por  demasiado  justo. 

ENGORGlA,  EE,  p.  p.  y adj.  Atascado, 
atrampado,  tapado.  ||  Obstruido.  ||  Jambes 
engorares:  piernas  caí  gados,  llenas  de  hu- 
mores. 

ENGORGEMENT,  s.  m.  Atascamiento, 
cerramiento , atrainpamiento  : da  un  con- 
ducto , ó por  demasiada  agua,  ó par  broza  e 
inmundicia.  j|  Infarto,  obstrucción  : baldan- 
do de  humores. 

ENGORGER,  u.  a.  Atrampar,  cerrar, 
tapar  : un  conducto,  ó por  demasiada  agua, 
o por  broza.  ||  Infartar,  obstruir  : hablando 
de  humores. 

ENGORGER  (S*),  v.  r.  Asol  vane,  atas- 
carse, atramparse,  cerrarse  : un  conducto 

1>or  demasiada  agua,  ó por  basura,  etc  | 
nfartarse,  obstruirse  : llenarse  deui  fiado  k» 
vosos  de  humores. 
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ENCOLÉ , ÉE , p.  y.  Y adj.  Atragantado. 
II  :J*%' ' Maniático,  infatuado,  preocupado  : 
por  alguna  cosa,  o persona. 

EN GO U K M EN T,  s.  m.  Atragantamien- 
to.  ||  (/úf.)  Manía,  preocupación  : infatúa* 
ció u : por,  ó á favor  uc  tal  pcisoua , estudio , 
Opinión,  ciencia. 

ENGOUER , v»  a . Atragantar*:  impedir 
el  pato  del  esófago. 

ENGOUER  (S’),  *».  r.  { fig .)  Tomar  ó 

tener  manía,  infatuarse,  preocuparse : por 
tal  persona  , tal  opiuiou,  tal  moda  , tal  cien- 
cia , etc.  . 

ENGOUFFRÉ,  ÉE , y.  p.  y adj.  Sumi- 
do, tragado , abismado. 

KNGULFFRER  (S1) , v.  r.  Embocarse, 
sumirse , precipitarse  : entrar,  colarse  violen- 
tamente el  viento , las  aguas,  por  un  boque- 
te, estrecho,  p sumidero. 

ENGULLE,  KE,  p.  jyy  ndj.  Zampado : 
engullido  de  un  golpe,  ó sin  mascar. 

ENtiOfJLER,  v.  a.  { voz  basa.)  Zam- 
par : engullir  de  un  golpe,  sin  mascar. 

♦ ENGOULEVENT , s.  m.  Chotacabras: 
avescmincK'tuma  y plutuiostra,  que  mama  .i 
las  cabras  con  mucha  sutileza. 

ENGULRDI,  IK,  p.  y.  y adj.  Entorpe- 
cido . adormecido , pasmado.  .¡  ( jig .)  Torpe, 
embotado. 

ENGOURDIR,  V.  a.  Entorpecer,  pas- 
mar, adormecer  : algún  miembro  del  cncrpo. 
|]  (Jig- ) Entorpecer,  embolar,  embargar  : el 
entendimiento,  la  razón,  el  ánimo. 

ENGOURDLSSEMENT,  s.  m.  Entorpe- 
cimiento, pasmo,  adormecimiento  : de  al- 
gún miembro.  j|  {jig-)  Letargo,  estupor, 
embotamiento  : de  los  sentidos,  del  animo, 
del  entendimiento. 

ENGRA1S,  s.  m.  Engordadeio,  ccbade- 
i#,  pasto  : en  donde  se  ponen  animales  do- 
mésticos á engordar,  ó cebarse.  j|  Abono  : 
que  se  da  á las  tierras  estercolándolas. 

ENGRA1SSÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Engor- 
dado, cebado. 

ENGRA1SSEMENT,  s.  rn.  ; agrie . ) Es- 
tercoladura : abono  que  se  da  á las  tierras.  [| 
(carp.)  Dícese : assemblerparengraisscmcnl: 
ensamblar  muy  ajustado. 

KNGRAISSER,  v.  a.  Engordar,  cebar: 
hueves,  cerdos , capones , etc.  i|  Alionar , es- 
tercolar : las  tierras. 

ENGRAISSER , v.  n.  Engordar,  criar 
carnes. 

ENGRAISSER  (S1),  i*.  r.  Pringarse,  un- 
tarse. |{  Ponerse  grasienu,  mancharse  : una 
topa  , ó lela.  j|  Espesarse,  ponet  se  espeso  : un 
vino,  un  licor.  j|  {jig-)  Engordar : por  enri- 
quecerse. 

ENGRANGÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  En  tro  xa- 
do,  encamarado:  encerrado  en  la  paneta, 
en  el  granero. 

ENGRANGER , v.  a.  Futioxar,  euea- 


tuarar : encerrar  los  granos  en  las  «roses, 
cantaras,  paneras,  ó graneros. 

E\GRA\  E , EE,  p.  p.  y adj.  Encalla- 
do. baratío  en  la  arena. 

ENGR A V IvM ENT , s.  m.  Encalladura  : 
de  un  barco. 

EN  GR  A VER,  v.  a.  Aba  minear,  barar, 
eneatiar  : en  la  arena  un  barco. 

ENGR  A V ER  r.  Encallarse,  barar 

en  la  arena  un  barco. 

ENGULLE,  ÉE,  adj.  ( blas . ) Dcnlricu- 
lado. 

* ENGREÍ  J^R,  v.  a.  Hacer  la  puntilla  en 
los  enea X es  V blondas. 

ENGULLERE,  s.  / Puntilla  de  un  en- 
case , ó cinta  con  piquitos. 

ENGR  EN  AGE,  s.  m.  El  encase  de  unas 
metías  en  otitis  |>pr  la  puntería. 

EJNGRENK,  EE,  n.  P.  Encasado  uno 
en  otro  : baldando  de  los  puntos  de  do* 
ruedas. 

ENGRENKR,  v.  a.  Empezará  moler: 
echar  el  trigo  en  la  tolva  del  molino.  ||  {fig. 
yjam. ) Knxeigar  : dar  principio  á un  nego- 
cio. ||  Beneficiar  : á un  caldillo  flaco,  ó que 
ha  estado  enfermo. 

ENGRENKR  , v.  n.  Entrar  : encasar  los 
dientes  de  una  rueda  en  los  de  otra. 

ENGRENURE , *■  f-  { rebtx.)  Dentado 
de  una  metía  , qtie debe  entraren  lo»  puntos 
ó dientes  de  otra. 

ENGRI,  s.  rtf.  Engri : especie  de  leopardo. 

ENGRUSSÉE , adj.j.  ( vulg.  ) Preñad.» , 
con  una  barriga. 

ENGROSSKR  , V.  a.  (vulg.)  Hacer  una 
barrica  a una  niuger, 

ENGRLMELE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Agru- 
mado , cuajado , cortado  , etc.  V.  S'engru- 
melcr. 

ENGRLMELER (S1),  v.  r.  Agrumarse  . 
cortarse  en  cuaja  roñes  : la  sangre.  j|  Ornar- 
se, arrequesonarse : la  leche.  ||  Aburujonar- 
sc  : las  puches , ó gachas. 

* ENGUENILLÉ  , ÉE  , adj.  Cubierto 

de  harapos,  de  andrajos  : haraposo,  audia- 
joso. 

KNGUÍCHE , ÉE , adj.  ( blas.  > Engui- 

chado. 

* KNGUICHURE , s.  f Correa  de  la  cor- 
neta #le  caza.  ||  fhujndla  de  la  trompa. 

ENHARDI , 1E,  p.  p.  y otlj.  Alentado, 
animado. 

LIS  f í ARDI R , v.  a.  Alentar : dar  áuimo , 
espíritu.  j|  S’enfuudir  : alentarse,  cobrar 
animo  , espíritu. 

ENHAUMON1QLE,  otlj.  m. y f.  Enar- 
memico  : uno  de  los  tres  genero»  del  sistema 
músico. 

ENH  AIVNACHÉ , ÉF. , y.  y.y  ^(/.En- 
jaezado : d ícese  del  caimito,  {jig-  y /«>c. ) 
Engualdrapado  , cngaluuado  o trombótica- 
mente. „ 


i 
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’ EN1 IA RN  AC  HE M ENT,  m.  Enjaeza- 
miento  : el  acto  de  enjaezar. 

EN HAKN ACHEK  , y.  a . Enjaezar  : un 
caballo.  ||  ( Jig . y joc. ) Vestir  , engalanar 
estrambóticamente  á alguno  : engualdrapar- 
le. 

EN  HAUT,  adf.  Arriba,  hacia  arriba. 

EN  HAUT  ( D* ) , De  arriba,  de  hacia 
arriba.  ¡|  De  arriba,  ó del  cielo  : hablando 
de  aviso*,  castigos,  favores. 

ENHERBER,  y.  a.  Dar  yerba,  forragr, 
ó verde.  ¡[  Dar  yerbas,  por  dar  veneno , ó tó- 
sigo : es  voz  antiquada  en  ambas  lenguas. 

ÉNIGMATÍV^UE , adj.  m.  y j.  Enigmá- 
tico, obscuro,  difícil  de  eutender,  y miste- 
rioso. 

ENIGlVL\TIQUFMEiST,  ady.  Enigmá- 
ticamente, de  un  modo  enigmático. 

KN1GME , s.  f.  Enigma. 

ENIVRANT,  ANTE , adj.  Emborracha- 
dor, que  embriaga. 

EN1VRÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Embriagado, 
borracho. 

ENIVREMENT  , *.  ni.  Embriaguez  , 
borrachera  : de  licores,  de  humo.  ||  ) 

Embriaguez,  ceguedad,  infatuación,  desva- 
necimiento : hablando  de  alguna  pasión. 

ENIVRER,  y.  a.  Embriagar,  emborra- 
char : díccse  de  los  licores,  del  tufo:  de  los 
vapores.  ||  {Ji% . ) Desvanecer  , cegaz , infa- 
tuar : dícese  de  la*  pasiones. 

* ENJABLER,  y.  a EnxaUar  : poner  el 
suelo  á la*  cubas,  haciéndole 'entrar  eu  el 
xa  ble  ó ranura  dcJas  duelos. 

* ENJALOUSFR  , y.  a.  ( nnt .)  Darzelo*. 

+ ENJAMpAGE  , s.  m.  1 jorca  j adura. 

ENJAMBÉE , s.J\  Zancada , trancada,  ó 

tranco  : en  estilo  jocoso  se  dice  también 
gamballada. 

ENJAMBEMENT, m.  (poes.)  Paso 
de  un  verso  al  principio  de  otro  con  el 
sentido  de  la  oración  es  de  la  poesía  fran- 
cesa. 

ENJAMBER,  y.  a.  Atrancar,  dar  uu 
tranco.  ¡|  Alargar  el  paso. 

ENJAMBER,  y.  a.  Atravesar : pasar  al 
otro  lado , pasar  por  cima , alcanzar  al  lado 
de  allá  : hablando  de  un  arroyo,  zanja,  ó 
pared  , que  se  ba  de  pasar.  j{  Emjamber  sur... 
siguí licu  quitar  ó tomar  parte  de  terreno  á 
uua  poveaion  contigua,  ú otra  cosa. 

• *ÉNJ  AULER, ó ENJALER,  y.  a.  ( naut .) 

Encepar  el  aneja.  , 

EN J AVELE,  EE,  p.  p.y  adj.  Agavilla- 
do. $ 

ENJAVELER,  y.  a.  Agavillar,  hacer 
gavillas  : de  trigo,  cebada  , avena,  etc. 

ENJEU,  s.  m.  Posta,  ó polla  : el  dinero 
que  cada  jugador  pone  en  mesa.  ¡|  Dote:  el 
número  de  tantos,  lidias,  que  en  el  juego 
de  naype*  toma  cada  uno  de  los  que  jue- 
gan. 
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LNJOINDRE,  y.  a.  Mandar , ordenar  : 
imponer  precepto  de  hacer  ú observar  alguua 
cosa. 

KNJOINT , 0IN1E,  p.  j>+y  adj.  Man- 
dado. 

f ENJOIN TE,  ÉE,  adj.  ( celrer.)  Corta 
de  pierna* : el  ?vc  de  volatería. 

ENJÓLÉ,  EE,  i 

engañado. 

ENJÓLER , V.  a.  Engaviar,  engañar  cuu 
lisonjas. 

ENJÓLEUR,  EUSE , subsL  Engaña- 
dor, lisonjero,  donillero. 

ENJOLiVE,ÉE,  p. p.y  adj.  Adornado, 
compuesto. 

ENJOLIVEMENT,  s.  m.  Adomo,  com- 
postura : de  un  quarto,  gabinete,  etc. 

ENJ0L1VER,  a.  Poner  bonito,  her- 
moso : componer,  adornar  un  quarto,  uit 
gabinete,  etc. 

ENJOLIVEUR  , s.  m.  Adornista  : el 
que  adorna,  ó compone  una  sala,  un  gabi- 
nete, etc. 

ENJOLIVURE  , i.  m.  V.  Enjoliy*-. 

ment. 

ENJOUÉ,  ÉE,  adj.  Jovial,  festivo,  alc- 
gre. 

ENJOUEMENT,  s.  m.  Jovialidad,  buen 

humor,  genio  festivo. 

* ENWRIDION , i.  m.  Enquiridion  : li- 
bro manual , de  nota*  y observaciones  parti- 
culares. 

ENK.ISTÉ  , ÉE,  adj.  ( medie.)  Etiquis- 
tndo  : cuerpo  encerrado  en  una  bolsa  ó 
religa. 

ENLACÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Enlazado. 

ENLACE  MENT,  s.  m.  Enlazainiento , 
enlace,  cntrclcxido. 

ENLACER,  y.  a.  Enlazar,  unir,  trabar  : 
una  cosa  con  otra.  ||  Enlacer  des  branches 
d‘ cubres  : enlretexcr  Jas  ramas  de  un  árbol.  || 
Enlacer  des  papiers  : ensartar  papeles  en 
una  misma  cumia. 

*ENLA(JURÉ,s. f.  ( carp .)  Enlace, enla- 
zadme : unión  de  dos  piezas.  . 

ENLAIDI,  IE  , p.  p.  y adj.  Afeado. 

ENLAIDIR , y.  a.  Alear , poner  fea  : al- 
guna persona. 

ENLAIDIR , y.  n.  Afearse,  ponerse  fea  : 
una  persona. 

♦ÉNLAIDISSEMENT,  r.  m.  Fealdad  , 

afeamiento,  deformacipn. 

* ENLANGAGÉ , ÉE,  adj.  [ant.)  Elo- 
qüente  : que  habla  bien. 

* ENORME , i.  rn.  Ramitas  de  alheña  , 
que  los  pescadores  ponen  en  los  viveros,  ¡j 
Mallas  grandes  que  se  añaden  á la  red , para  * 
coger  mas  fácilmente  los  páxarus. 

*ENLARMER,  y.  a.  Poner  los  cazadores 
unas  mallas  grandes  á los  extremos  de  la 

ENLEVÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Levantado, 
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quitado.  ||  Arrebatado , elevado , etc.  ¡I  V . En~ 
iet'cr.  , 

EXLEVEMENT , s.  m.  Rapto,  robo, 
arrebatamiento  : ocupación  forzada  de  al- 
guna cosa. 

ENLEVER , v-  a.  Levantar  del  Mirlo,  en 
el  ayre.  ,j  Llévame,  sacar,  quitar  : una  cosa, 
una  |M!nona  de  donde  estaba.  ||  Arrebatar, 
quitar  de  delante  : hablando  de  cosas  que 
tienen  pronta  venta,  ¡j  Tomar,  forzar  : una 
plaza , nnpueslo  , y también  sorprchender. 
[|  (jig.)  Llevar,  suspender  : de udinii ación, 
ó cusió. 

♦ENLEVEURS  DE  QUARTIERS,  5. 

m.pl.  Lo* soldados  que  entran  a viva  fuerza, 
y ceban  al  enemigo  «le  sus  quartclcs. 

ENLEVURE,  s.f.  V .Etevure. 

EN  I 1F.R , v.  a.  (arqnit .)  Scu  lar  los  si  lia  res 
de  un  edificio , y unirlos. 

ENL1GNER,  v.  a.  ( arquit.  é imp.  ) 
V.  sfligner.  . 

ENLUMINE,  EE,  p.p.yadj.  Uumi- 
nado. 

ENLL'MINER , v.  a.  Iluminar  : dar  co- 
lores á una  estampa,  a un  ntapa.iiy?^.  yfam.) 
Sonrosar , poner  color  : á la  cara , a ios  la- 
bios , etc. 

ENLUMINEUR,s.  m.  Iluminador  : pin- 
tor de  aguada. 

ENLUMINURE  , s.  f Iluminación  r el 
arte  de  iluminar  estampas , mapas , dibuxos. 
||  Dícesc  también  enliuAinury. , la  misma  es- 
tampa , mana  , ó dibuxo  iluminado. 

HVNÉAGONE,  m.  ( geom .)  Eneágono : 
figura  de  nueve  lados. 

ENNEMI , 1E,  s.  Enemigo,  ga.  Tiene 
en  el  sentido  recto  y mnaíórico  las  mismas 
acepciones  en  ambas  lenguas. 

ENNEMI,  1E,  adj.  Enemigo , contrario. 

KNNORLI,  IE,  p.  p.  Y adj.  Ennoble- 
cido. 

KNNOBLIU,  v.  o.  Ennoblecer,  cngivin- 
dccer,  dluslrar. 

♦ ENNOIE,  s.  m.  Anfíslicna , ó culebrilla 
ciega.  * . . . 

ENNUIjí.  m.  Displicencia,  aburrimiento, 
«ufado , tedio. 

ENNIJYAIVT,  ANTE,  adj.  Ennojoso, 
importuno , molesto , pesado  : conforme  es 
la  rosa,  y cl.caspdc  que  se  balda. 

ENNUYÉ , EE,  p.  p.  r adj.  Aburrido, 
displicente,  enfadado,  fastidiado. 

ENNUYER,  a.  a.  Aburrir,  enfadar,  fas- 
tidiar, cansar. 

ENNUYER  ( S’ ),  r.  Aburrilk:,  can- 
sarse , fastidiáis**. 

ENNÜYEliSEMENT,  ade.  Con  displi- 
cencia , con  en fa«lo  , con  fastidio. 

ENNUYEUX , EUSE,  adj.  Enojoso,  fas- 
tidioso, cansado,  pesado  : conforme  es  la  co- 
sa , v el  caso  de  cpie  se  trata. 

ÉNUDÉ,  ÉÉ,  ful  { Ooí.  ) Enodado  , ó 


liso  ; se  dice  de  los  troncos  y ramas  que  no 
tienen  nudos. 

* ENOISF.LER , e.  a.  { cetrer.)  Enseñar  y 
adestrar  aves  de  altanería,  acostumbrándolas 
á l.i  caza. 

ENONCÉ,  EE,  p.  p.y  adj.  Enunciado, 
expresado. 

KKOSCÉ,*.  fti.  Exposición,  declaración. 

ENONCER  , v.  a.  Enunciar,  expresar, 
producir,  presentar : sus  ideas,  las  verdades, 
etc.  j|  S'crmncer , v.  r.  Explicarse,  expresar- 
se,. producirse , decir  : bien,  ó mal. 

ENONCIATIF  , IVE,  adj.  (Jór. ) Enun- 
cian vo  , «leudara  tivo. 

ÉNONCLVriON,  s.f  Expresión,  expli- 
cación, producción  : de  un  pensamiento.  ,| 
También  se  toma  por  el  modo  de  explicarse , 
ó producirse,  hablando  , ó escribiendo. 

ÉNORGLEILIJ,  i Kyp.p.  y adj.  Enso- 
berbecido, envanecido,  vano,  orgulloso. 

ENORGUEILLIR , t».  a.  Ensolu-rliceer , 
envanecer  : j>oncr  solicrbio  y vano,  «lar  or- 
gullo, á alguno. 

' ENORGUEILLIR  (S’),  r.  F.nsober- 
becersc , envanecerse : ponerse  orgulloso , so- 
berbio , ó vano. 

ENORME,  adj.  m.y.f  Enorme,  des- 
comunal, desaforado  : hablando  de  ma- 
gnitud, ó estatura.  ||  (Jig.)  Enorme,  atroz: 
álcese  «le  un  vicio  , de  un  delito,  de  una 
maja  acción.. 

ÉNORMEMENT,  ade.  Enormemente  , 

¡ desaforadamente , en  demasía. 

ENORMITK,*./.  En 01  inidad,  demasía, 
exceso.  ¡I  Enormidad , atAcidad. 

ENOuIi,  EE ,p.p.  y adj.  Desmolado  , 
despinzado. 

ÉNOllER, ri  EPIKCER , *.  a.  Pernotar, 
despinzar  : el  paño,  quitarle  las  molas  con 
un.it  pinzas. 

KNODEUSE,  s.f.  Desmotadora,  «1er- 
ninzadora  : la  que  cu  las  fabricas  de  paitos 
los  desmol  p. 

ENQLERANT,  ANTE,  adj.  ( fam . ) 

Busca  vidas,  picguntou  , curioso  : amigo  de 
saber  las  cosas  ágenos. 

ENQUERIR , a.  a.  Inquirir,  averiguar  : 
hacer  averiguaciones  v preguntas  para  saber 
alguna  cosa.  ¡{vV’cnqucWr : informarse,  touiar 
informes , para  saber  ó averiguar  algo. 

ÉNQLERRE,  s.  m.  La  indagación  «rnc 
se  hace  de  la  etimología  ó acepción  de  alga-» 
na  palabra , etc.  ||  ! .lámanse  en  el  blasón 
armes  en  en  querré  , las  armas  falsas. 

ENOl<ER£E,  »'•  a.  (ant.)  Pcscudar,  in- 
quirir. V.  A 'nquerir. 

F.NQUETE,  s.f.  Información,  prueba 
judicial  : en  lo  criminal  se  «líce  sumario  , y 
también  se  toma  jnir  pesquisa. 

ENQtiETRS,  V.  ji  pl.  d CHAMBRE 
DES  EN  QUE  FES.  Era  una  de  las  Sola» 
del  Parlaiucnlo  de  rrMU'.ia. 
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ENQUÉTER  (S')t  r.  Inquirir.  V. 

Sénqucrir. 

ENQUÉTEUR,  s.  m.  Juez  pesquisidor, 
ó tea  receptor  : comisionado  para  hacer  pes- 
quisas,  ó ift formaciones. 

ENQU1S,  ISE,  p.  p.  del  verbo  enquérir. 
( Usado  solo  en  ¡o  forense. ) Preguntado,  in- 
terrogado : y en  estilo  jocoso  y anticuado  se 
dice  «escudado. 

ENRAUNE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Array- 
gado. 

ENRAGINER , o.  n.  y r.  Arrnygar,  criar, 
ó echar  raicea  : Jas  plantas.  {)  (pg)  Array- 
garse , inveterarse : los  males,  los  abusos , los 
vicios , etc.  , 

ENRAGÉ,  EE,  p.  p.y  adj.  Rabioso  : el 
ue  padece  el  mal  de  rabia.  (|  ( ftg. } Rabioso, 
cscspvrado  : el  que  tiene  rabia , ó furor.  ]¡ 
(jmti. ) Se  dice  mal  enrogé,  dóuleur  enra- 
ce tjbiift  enragée,  pastion  eni'agée  : mal , 
olor , rabioso  , hambre  , pasión  rabiosa , 
calo  es,  furiosa,  violenta. 

EA'RAGEANT,  A ATE,  adj . ( J'am . ) 

Cosa  que  (tace  rabiar,  capaz  de  hacer  rabiar, 
ó desesperar. 

ETNRAGKR  , o.  n.  Rabiar  : estar  rabioso, 
ó con  el  mal  de  rabia.  ||  (fig-  ) Rabiar : de 
dolor',  de  hambre,  de  sed,  etc.  ||  (id. ) Ra- 
biar : por  comer,  por  liablar,  por  ver,  etc.  || 
(id.)  Rabiar,  estar  rabioso,  desesperarse, 
c’sun  desesperado. 

KWiAYÍJ,  EE,  p.  p.y  adj. Enrayado.  || 
Alatln. 

ENRAYER  , u.  a . Enrayar  : clavar  los 
rayos  en  una  rueda.  |]  Atar  las  ruedas  á un 
carruage  : para  baxur  una  cuesta  muy  pen- 
diente. 

FNRAYER , v.n.r agrie.)  Hacer  ó señalar 
la  besana,  ó primer  surco  d que  ara. 

ENRAYURE,  s.j.  Tintine  juna  atar  las 
ruedas  de  un  carruijge. 

liNRSGIMENTE,  ÉE.p.p.  de  Enrégi- 

mentrr. 

KflíKEGrMKNTER , V.  a.  Forma)-  en  re- 
gimientos, ó liar  forma  fie  regimientos  : á 
compañías  sueltas,  ó nuevas  levas.  Se  puliría 
ya  iti-cir  en legii neniar. 

KNHI'GÍSTRIÍ , ICE,  p.  p.y  adj.  Regis- 
trarlo, empntlronoílo. 

F¡S R ÉGISTREMKTST,  s.  m.  Registro, 

cmpaHrqnarniemo,  c-nckbczaimrnto. 

¿3SK1ÍGISTREII,  v.  a.  Registrar,  empa- 

4 roñar,  encatusar. 

KM  R lili  ME , EE , p.  p.  y adj.  Acatarrado, 
resfriarlo,  airumatHzalio. 

ElNRHUMKR,  n.  a.  Acatarrar,  resfriar, 
airomaiiiz.u  : causar  un  resfriado. 

raniiUMER  :S’),  r.  Resfriarse  , aca- 
tarrarse, ai-romadizarse  : coger  un  resfriado. 

HNR1CHI,  IE,  p.  p.yadj.  Enriquecido, 
rico.  11  Adornado,  realzado.  ||  Aumentado. 
pIsRICUlR  , v.  a.  Enriquecer  : liacer  ú 


poner  rico  á alguno.  ||  (Jig. ) Adornar,  real- 
zar : uuicbjcs,  vestidos.  |¡ ( id. ) Enriquecer, 
aumentar  : tina  lengua. 

HNRk.HlK  (S‘),  a.  r.  Enriquecerse,  ha- 
cerse ó ponerse  rico. 

FNRkJHISSEMFNT,  m.  Lo  rico;,  la 
riqueza  : de  un  vestido , de  una  sala,  de  mu* 
muebles,  oto  es,  d valor,  ó la  copia  de  lúa 
adorno:». 

ENRÓLE,  EE,  p . p.  r ailj.  Alistado. 

ENRÓLEÁIEMT , s.  m . Aln»Umicnto  , 
asiento  de  plu/.u , hablando  de  soldados  j y 
matrícula  , hablando  de  uiariuero». 

ENRÓLER,  o.  a.  Alistar,  ¿catarla  plaza 
á un  soldado  , ó mullicaba  a uu  marinero. 

ENRÓLER  (S’ ),  v.  r.  Alitttaiv,  tomar 

partido,  sentar  plaza  : dicese  de  soldados,  y 
marineros  j y hablando  de  los  últimos , ¿a 
suele  decir  uratiícuiarse. 

ENROLÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj . Enronque- 
cido , ronco. 

ENRÜUEMENT,  I m.  Ronquera,  tam- 
bién carraspera  : incomodidad  cu  la  gar- 
ganta, 

ENROUER,  v.  a.  Euronquecer,  .poner 
ronco  : d ícese  de  la  persona,  y de  la  voz. 

ENRÓUER  ( S’) , y . r.  Enroaquecerse,  po- 
nerse ronco. 

ENROUILLÉ,  ÉE,o.  p.y  adj. Tomado, 

cubierto  de  orín , enmohecido. 

1 ENROUILLÉR,  v.  a.  Enmohocer,  cubrir 
de  orín. 

ENROUILLER  ( S* ) , v.  r.  Tomarse , 

cubrirse  de  orin,  criar  orín,  ponerse  uo^, 
lioso. 

EiN ROU LEMENT,  i. m.  (arquit.) Espiral. 
||  ( jard.)  Espiral,  caracol,  cpn torno. 

* lvNRQULER,  v.  a.  Arrollar  : una  cosa 
dentio  deorta. 

* ENRUE,  s.  f.  (agrie. ) Emelga  surco 

grunde  para  señalar  los  tramos  que  se  haud* 
sembrar.  j 

* ENS  , afto.J  ant. ) Dentro. 

ENSABLÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Barado, 

encallado  : un  vaxe). 

ENSAB LEMENT,  s.  m.  Banco,  islote  d« 
arena  : que  las  corrientes  y avenidas  forman 
en  ‘ los  rios.  ||  Mcgano , aijada  : dúos© 
del  monteciUo  de  arena  meuudá  que  forui«m 
y mudan  los  viento»  en  los  desierto»  y tierras 
rasas. 

ENSABLER,  o.  a.  Encallar,  ó borar  : 
un  barco  en  la  arena. 

ENSABLER  (S’),  r.  Encallarse,  sen- 
tarse , un  barco  en  algún  banco  de  arena. 

ENSACHE,  ÉE,  p.  p.yadj.  Ensacarlo , 
metido  en  costal. 

ENSACHER,  o.  a.  Ensacar,  meter  en 
costal : nueces,  avellanas,  castañas,  etc. 

*ENSAFRANER,  o.  a.  Azafranar : teñir 
con  azafrán.  V.  Salraner. 

ENSAISINEMENT,  #.  m.  (Jar.  ) 

a4 
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sion  : el  acto  de  poner  en  posesión : de  reco- 
nocer por  feudatario. 

ENÜALSIMEH)  te.  a.  (Jor.)  Poner  en  po- 
spon , ó dar  posc&ion  : el  señor  al  feudata- 
rio , ó censatario.  , 

ENSANGLANTE,  ÉE,  p.  p.y  mlj.  En- 
sangrentado. 

ENSAÍiGLANTER,  **.  a.  Ensangrentar : 
teñir  ó manchar  con  sangre. 

ENSEIGNE,  s.J.  Seña  : que  se  da , ó se 
toma  , para  buscar  ó conocer  alguna  cosa.  j| 
Muestra  , señal : que  se  pone  sobre  Jas  puertas 
«le  las  hosterías,  rafes , talleres,  y tiendas.  j| 
Bandera  : insignia  militar.  ||  Pabellón  : la 
bandera  larga  que  lleva  á popa  un  navio  de 
guerra. 

ENSEIGNE-,  s.  m.  Alférez,  subteniente: 
dicese  en  el  cxercito,  y en  la  armada. 

ENSEMibÉ,  ÉE  yp.p.  y mlj.  Enseñado  * 
dicese  solo  de  las  cosas  que  se  enseñan. 

ENSEíGNKMENS,  5.  m.pl.  (Jlr.)  Do- 
cumentos , pruebas  , títulos. 

ENSEIGNEMENT,  s.  m.  Enseñanza, 
instrucción  : que  se  da  de  alguna  ciencia , ó 
arte.  ¡]  Lección  , doctrina  , documento  : ha- 
blando en  sentido  moral. 

EN8FIGNRR,  á.  Euseñar,  dar  lec- 
ciones : de  algún  arte  , ó ciencia.  ||  Enseñar , 
doctrinar,  dar  documentos  : hablando  de 
«•osos  morales.  ||  Eriieñar,  mostrar  : un  ca- 
mino, una  calle,  ta  casa  de  fulano,  etc. 

ÉNSELLE  , ÉE  , adj.  Ensillado : se  dice 
del  caballo  hundido  del  Jamo , ó,  ¿JJUr.  [( 
(inaúti)  Arrufado  : se  dice  del  riavíó  byp- 
tfide*  del  medio. 

ENSEMBLE , adv.  Junto , uno  con  otro : 
junta,  una  con*  otra.  ||  Altcr  ensemble  .*  ic 
pintos , ó riñó 'con  otro.  ||  Deiuc  jemme* 
ensemble  . dfis  mtigéres  juntas,  6 cu  cornr 
pañía.  ; i '* 

KNSRMRLE  (*L*) , s.  m:  El  por  mayor , 
«1  etmjilftto',  el  complexo  : de  varias  cosaí. 

EN  SEMEN  CE , EE  , p.  p.  y odj.  Sem- 
brado.-í]  7»re  ensemencée  : sementera  , 
•embrtmo. 

♦ ENSEMENCEMENT,  s.  m.  Siembra, 

sementera.  ,f*  ; 

• ENSEMIffiCER,  v.  a.  Sembrar,  empa- 
nar : las  ttemí*. 

ENSteRBEK  , u.  a.  ( ant .)  Encerrar, 
abrazar,  contener  en  sí.  Solo  se  usa  aun  crt 
poesía.  V.  Enfermcr.  ||  Encerrar  lp>  arboles 
♦Jebeados  rU  el  invierno. 

ENSEVELI,  1E,  p.  p.  y adj.  Amorta- 
jado. f|  {fié-  ) Sepultado  : en  el  olvido,  en 
nn  profundo  sueño.  ¡|  Sumergido  : en  qna 
pena  , afiierínn. 

ENSEVEL1H  v.  a.  Amortajar  : un 
difunto.  ]|  (fig. ) Sepnltar  : nn  secreto  , en 
el  olvido , en  el  sueño. 

ENSEV ELÍSSEMENT , 1.  m.  El  acto 
d«  amortajar  nn  difunto,  ¡j  Euunaumnio. 


* EN  SI  F OJIA  TE , odj.  m.  y f.  {bol. ) En- 
siforme : díccsc  de  las  hoja.*  , ú otras  paite» 
de  los  vegetales,  que  tienen  la  figura  ele  ca- 
pada. 

* ENSIMAGE,  j.  m.  IJlitura  : la  qnc  sr 
da  a los  panos  con  ace v te  untes  de  tun- 
dirlos. 

* ENSIMER , v.  n.  Untar  ó humedecer 
ligeramente  los  paños  para  facilitar  el  tun- 
dido. 

ENSORCELK  , EE , p p.y  odj.  Hechi- 
zado. 

ENSORUELLKMENT,  *.  m.  Hechizo  , 
nnlcficio,  brujería.  j|  ( fia.  ) Encanto,  he- 
chizo : embeleso  , y atractivo  amoroso. 

ENSOKCEXEK  , v.  a.  Eoibniur  , 1 re- 
chizar : dar  hechizos  , maleficiar.  ¡|  (Jig.  ) 
Beber  los  sesos,  hechizar  : ganar  la  voluntad 
o el  carino  de  alguno. 

ENSORCELE t, R , s.  m.  Hechicero. 
KNSOUFRÉ,  EE,  p.  p.y  adj.  Azu- 
frado. 

KNSOLIFRER,  m.  ú.  Azufrar  : sahumar 
eon  azufre.  * 

* ENS<  lUFROíR  , s.  m.  Azufrador  : el 
lugar  donde  se  azuii  uo  los  paños , ó sedas. 

•ENSOUPLE,  s.j:  V.  ICmuble. 
*ENSOYER,  o.  a.  Ensedar  : poner  el 
zapatero  lu  seda  o cerda  aí  cairo. 

♦ENSLBLF,  ó ENSUPLE,  s.f.  Enfullo. 

plegador,  cilindro  : en  que  el  texedor  va  en- 
volviendo la  tela.  ¡|  E /nubles  du  mélier  d 
broder  : banzos,  lo»  Kstones  del  bastidor  u« 

• bordar. 

ENSUTFE . rntv.  Desnucó. 

EN  SUITE  frE, prep.  Después.  []  Ensuite 
de  cela  : después  oe  esto. 

ENSUIVANT,  odj.  [for. ) Siguiente. 
EÑSUlVRr!  ( S*  j , y.  r.  Seguir  , se- 

; gujise  , originarse^ 

ENTABLKAfElST,  s.  m.  Entablamculo , 

cornisamento  : de  un  Cilificio. 

FNl’ABLER  < S’ ) , e.  r.  { picad.  1 Enta- 
blaise  : se  dice  del  «mIjoJIo  , que  llevándole 
||  mal  de  costado  , s«*  eiueda  do  pies  y manos  , 
riiZwiñdosi:  los  fe  11  jos  unos  con  otros. 

EN  TACHE , ÉE , p.  p.  y mlj.  Plagado  , 
contaminado,  infecto : de  algún  mal. 
Inficionado , tocado  : ilc  algún  defecto , q 
vicio.  ... , 

ENTACHT-ni , u . a.  Contaminar,  pla- 
gar, inficionar. 

ENTAILLE*,  s.  f.  "Muesca  escoplead  ura  y 
cntaH.iilur.'t , , rebaxo. 

ENTA1LLÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Esco- 
pleado, rebajado. 

ENTA1LLER,  v.  a.  Escoplear,  rebaxar  , 
hacer  una  muesca. 

ENTAILLCRfe,  S.  f v.  E/Umlle. 

ENTAPIE,  s.f.  V.  Enlamwe. 

EN  TAMÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Deconuulo , 
empezado. 


FNTAMFR,  v.  a . Decentar,  encentar,  jj 
<>iit|iczar  : alguna  cosa  que  estaba  entera.  I» 
Iicgar  á rila  : como  á un  talego  de  dinero , á 
un  tonel  de  riuó , á una  pieza  de  paño,  á un 
jainon  , un  pan  , etc.  |j  Pellizcar , descanti- 
llar, romper,  herir  : el  pellejo,  la  corteza,  ó 
la  tez  de  alguna  cosa,  no  penetrando  en  lo 
sólido.  |J  { fig.)  Entablar,  dar  principio, 
empezar  á tratar  : una  qiiestiou  , conferen- 
cia , negociación  , etc. 

ENT AMURE , s.  f.  Deccntadura , cala , 
prueba,  cata.  ||  Incisión  ó cortadura  pe- 
queña. 

EN  TANT  QUE,  conj.  Como : en  quan- 

lo  : vA 

ENTASSÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Amonto- 
nado, hacinado. 

EfiTASSEMENT , a.  m.  Amontona- 
miento , hacinamiento. 

ENTASSER,  v.  a.  Amontonar , hacinar, 
«cumular. 

ENTE , s . /*  Enjerto  : el  vastago  ó ramo 
de  un  árbol  que  se  cusiere  en  duro.  |J  Enxer- 
to  : el  mismo  árbol  ó frutal  que  se  lia  cnxc- 
rido. 

*ENTÉLECHIE,i./  (filos.)  Entele* 

crida  : forma  esencial,  perfección  de  un  ente. 

* ENTEMFNT,  s.  m.  Enjertación  : la 
acción  de  enr.crir  los  árboles. 

ENTFNDEMENT,  s.  m.  Entendiuiiento : 

una  de  las  tres  potencias.  ({ Inteligencia,  ca- 
pacidad, conocimiento. 

EN TENDEL  R , s.  m.  Entendedor.  J|  P. 
yi  l/on  entendeur  peu  de  paroles  : á buen 
entendedor  pocas  palabras. 

ENTENDRE,  o.  a.  Oir  , sentir  : percibir 
con  el  oido.  jj  Entender,  aun  prehender  : lo 
que  se  dice.  ¡|  Entender,  saber  : tener  cono- 
cimiento , ó inteligencia  de  algún  oficio . 
arte , ó ciencia.  |¡  Entender,  dar  oidos  : con- 
sentir ó admitir  alguna  proposición,  ajuste, 
etc.  ||  Entender  que... , ser  efe  parecer  que..., 
creer , que. „ \\  Enteudrc  raillerie  : entender 
de  «bauzas  , tener  correa,  aguantar  burlas. 

ENTENDI!,  UF  , p.  p.  Entendido,  oído. 

• EN'I  EMXJ  , UE , adj  Entendido , dis- 
creto, .inteligente  : hablando  de  personas.  ¡| 
Bien  ó mal  hecho  , dispuesto,  ideado  : hecho 
ron  arte  , con  gusto,  «ó  sin  el,  hablando  de 
un  edificio,  (le  un  quadro,  de  un  jardín,  de 
uu  adoino,  etc.  ||  Bien  enlendu  que... , conj. 
Ríen  entendido  que... , con  el  bien  entendido 
que... . con  tal  que... 

ENTENTE , j.  /.'  Inteligencia,  ó sentido  : 
ipe  se  da  á una  palabra , que  tieuc  ó puede 
tener  otros.  j|  Conocí miento  , inteligencia  : 
hablando  de  las  obras  de  las  bellas  artes. 

ENTER , *+.  a.  Enxcvir , enxcctar  : ár-  J 
lióles  , plantas.  ||  linter  en  cc tusón  . enxei  tar 
«íc  escudete.  , 

ENTÉRESE,  ÉE,  p.  p.  Concedido, 
acordado.  V%  Jintcrincr. 
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ENTÉRINFMENT , s.  tn.  (for.)  Apro" 
bacion , confirmación  : de  una  gracia.  ¡|  Ve- 
ri/icacion. 

ENIÉRINER,  %>.  a.  (Jor.)  Conceder, 
aprobar  : lo  que  se  pide.  , .1 . 

* EN'ITJU  1 1S  , s.  f.(  medie.  ) Iidlania- 
cion  de  loij  intestinos. 

* EN  FEROCE  LE,  s . j\  (medie.  ) Hernia 
intestinal, , 

* EN  1 ÉROLOGIE*  s.  J\\  medie.)  Tra-  . 
lado  sobre  los  intestinos. 

ENTERRÉ,  Él i,p.  p.y  ad).  Enterrado  , 

sepultado. 

ENTER REMENT , J.  m.  Entierro  : dí- 
cese  del  acto  de  enterrar  un  difunto . y «leí 
acompañamiento  y asistencia  con  que  se 
lleva  a la  iglesia. 

ENTERRER,  a.  EfUerrac : dar  tierra 
ó sepultura  a un  difunto.  ||  Soterrar,  cubrir 
de  tierra  : algunas  pínulas,  etc.  ||  (fifi.  ) 
Meter  dehaxo  de  la  tierra , enterrar : esconder 
las  cosas  por  avaricia , ó temor.  • • • » 

* ENTES,  s.  f.  pL  Añagaza  ? piel  de  ave 
llena  de  paja  , qpe  sirve  de  señuelo. 

ENTETE , ÉE,  n.  p.  r raiij.  Atufado, 
cricalahi  inario,  privado  de  la  cabezo. \\(fig*  ) 
Encalabrinado,  aferrado,  preocupado  : tes- 
Uururin.  ^ 

EN  1 ÉTF.MENT  , s.  m.  Atufamiento  , 
privación  de  la  cabeza  s ]tor  algún  tufo  , 
vapor , ú olor  fuerte.  En  este  sentido  es  voz 
de  poco  uso.  ||  ( fig. ) Encapricha  miento  , 
aferramiento , preocupación  : á favor  de 
alguna  persona , ó cosa.  j|  Obstinación  , per- 
tinacia. 

KNTÉTFR,  «.  o.  Encalabrinar,  privar, 
volcar  la  cabeza  : un  tufo,  un  vapor,  etc.  j| 
(fig.)  Encalabrinar  , infatuar  , eneaprichar  ; 
a favor  de  alguna  persona  . ó cosa. 

ENTÉTER  ( S ; , sv  r.  Obstinarse , infa- 
tuarse. 

ENTHOUSLASME,  *.  m.  Entusiasmo  : 

furor,  espirita , ó inspiración  divina,  ha- 
blando de  profetas,  y poeto*,  j Entusiasmo  : 
arrebatamiento  de  la  imaginación  ó pasión  4 
favor  de  una  persona , ó cosa. 

ENTHOUSIASME,  ÉE,  n.  p.  y adj. 

Entusiasmado,  arrebatado , emWbecído  : de 
admiración  , ó afecto. 

ENTHQUSIASMER,  o.  a.  Entusias- 
mar , arrobar  , arrebatar  : de  admiración  , 
gusto  , ú amor. 

ENTHOU8IASMER  'S')»  p.  a Eatn- 

si  asm  a rae,  arrebatarse  : de  gozo,  de  admira- 
ción, de  afecto  , por  alguna  cosa. 

ENTHOUSI ASTR , s.  m,  Entusiasta  : 
acérrimo  apasionado,  ciego  admirador. Tam- 
birn  se  toma- por  iluso-,  visionario. 

ENTHYMhME , s.  m.  ( didiie. ) Entí- 
nieiim  : argumento  de  dos  proposiciones, 
porque  el  antecediente  supone  la  que  falta. 

ENTICKE,  EE,  p.  p.  y atlj,  Macado, 


picado  : dícese  de  las  fruías  , ele.  ||  ( Jig.  ) 
Tocarlo  , infecto,  de  algún  vicio  : betido, 
agarrado , de  alguna  pasión. 

ENTICHER  , a.  Macar , picar  : las 
frutas,  etc.  ||  Inficionar,  infectar, 

impregnar  : de  alguna  mala  opinión  , serla  , 
etc.  ||  v(  id. ) Herir  de  algún  vicio  , pa- 
lion , etc. 

ENTIER  , t.  m.  Entereza.  ||  /ái  chosr  e*t 
en  son  entier ; la  cosa  está  en  su  primer  es- 
tado. 

ENT1ER , ERRE,  adj.  Entero,  íntegro  : 
sin  fallarle  parte  alguna.  ||  Entero,  cu  bul , 
total,  completo.  || Entero,  inflexible,  tenaz. 

(|  CbevaL  entier  : caballo  entero  , el  que  no 
es  capón.  ||  En  entice,  oda.  Por  un  tero , ín- 
tegramente : en  tnd.i»  sus  partes. 

ENTiÉRBlENT  , aJy.  Enteramente  , 
del  torio. 

ENTíTÉ,  s.f.  [didáe. ) Entidad  : lo  que 
constituye  la  esencia  de  una  r«»a. 

ENTOlL  AGE , s.  m.  Gima  de  escote: 
aquella  cu  que  se  pega  un  etica  v*. 

ENTOILÉ ,1  ¿E , p.  p.  y adj.  Pegado, 
montado  ; un  cncaxe. 

KNTOILEH  , v.  a.  Pegnr  , montar  : vol- 
ver á pegar  el  encase  á un  pañuelo,  una 
•orbata  , etc.  í|  Entoiler  une  estampe  : lle- 
garla en  un  lienzo. 

* ENTOIR  , s.  m.  Abridor  : el  cuchillo 
para  enxerir. 

* ENTOISER  , t'.  n.  Quadrar  el  montón 
ó pila  de  algnmis  cosa»  para  metióle  con  la 
loesa. 

* ENTOMOU'THES,  *.  /:  /»/.  Enlomo- 

litas  : piedras  figuradas  en  las  que  se  ven 
estampados  insectos. 

* EJSTUMULOG1E,  s.  f.  Entomología  : 

historia  natural  de  los  insectos. 

* ENTOMOLOGISTE , >.  m.  Entomó- 
logo : el  que  se  ocupa  en  la  entomología. 

*ENTONNEMENT,  s.  m.  En  vasa  mien- 
to : la  aecinn  de  envasar  ó llenar  ios  toneles. 

ENTONNE,  EE,  p.  p.y  adj.  Envasado. 

||  Entonado. 

ENTONNER,  t'.  a.  Eutonar,  empezará 
traillar  : V también  dar  el  tono  a las  demu* 
voces.  I)  Entonelar , envasar  : vino  ú otro 
licor.  ||  {Jig’Yjüm. ) Se  dice  lien  entonner  ; 
chiflar , soplar , empinar  bien  ; por  beber 
mucho  vino.  | 

ENTONNER  ( S’ ) , v.  r.  Colarse , cm-  ¡ 
bocarse  : el  viento  por  un  boquete , ó paso 
angosto. 

ENTONNOIR,  s.  m.  Embudo  : para 
meter  , ó sac^r  vino  ú otro  licor  de  las  va- 

ENTORSE,  s.f.  Esguince  , torcedura  de 
pie  : causada  por  algún  movimiento , ó 
fuerza.  ||  Se  dunner  une  entnrse  au  pied  ; 
torcerse,  ladearse  un  pie.  j;  f fig. ) Se  dice  : 
donrter  wtc  entonen  un pas'sage.;. torcer  un 


paso,  daile  diverso  ó con  i rano  sentido  riel 
natural.  |¡  Donner  une  entone  a la  juslice  z 
ladearse,  torcer  el  juez  la  justicia. 

ENTOIU1LLK,  ÉE,  r>.  p. y adj.  En- 
vuelto , rollado.  j{  Enredado  , enroscado.  || 
Encrespado,  liablatido  del  calillo  j|  ( Jig-  ) 
Se  dice  : pernee  entortillée,  stylc  cnlortiuc  .- 
concepto  , ó estilo , enredado  , obscuro  , 
confeso , crespo. 

ENTORTA l.LEMENT,  *.  m.  Enrosca- 
dura,  euredamiento.  ||  {Jig. ) Eurcdo,  con- 
fusión , embolismo  : en  la»  idea»,  en  las  f ra- 
sos. 

ENT0RT1ELER , o.  Envolver,  ro- 
llar : en  un  papel,  »i  otra  oosa.  j|  Enroscar , 
enredar  : liar  al  fedcdiir  , ó dando  vuelta»,  ¡j 
[fig- ) Eiucdar , confundir  : los  coucepto»  , 
los  expresiones. 

♦ EN  1 OURAGE  , 5.  w.  Cerco  , cerqui- 
llo : el  adorno  que  rodea  a una  josa. 

ENTOLHÉ,  ÉE,  p.  p.  y «Jj.  Cerca- 
do , etc. 

EN  TOliRER  , %•.  a.  Cercar  , ceñir  : una 
ciudad  ó villa  con  murallas.  ||  Rodear,  ó cer- 
car : á alguno  COI»  gente  , guardas  , etc.  j| 
Abrazar  todo  a!  rededor  , dar  vuelta  al  re- 
dedor , esto  o , una  cosa  á otra. 

ENTOURNCRE,  s.f  Sisa  , escotadura  : 
de  las  mangas  de  un  vestido  junio  ul  iioui- 
bro. 

ENTOL'RS  , s ni.pl.  Los  alrededores  , 
los  alucias  : de  una  población.  V.  Envinóos. 

*EN  J ’R’ A(  XX SER  (£>’),  v.  r.  Acusarse 
d uno  al  olio  , ó l<is  unos  a los  olios. 

ENT1VACTE , *.  tn.  Entreacto  : inter- 
valo de  una  jornada  á otra,  |¡  Entreme», 
Savnete. 

ÉNT1VAJDHR  (&* ),  v.  t.  Ayudarse 
entre  si , mutuamente , el  uno  al  olió  , ó lo* 
unos  á ló»  otro». 

ENTRAilXKS  , s.f.  p¡.  l'niniñar  : las 
del  cuerpo  dei  animal.  |{  (fig.  ) Entrañas  , 
corazón  ; tómase  por  la  compasión,  ternura, 
amo»  . ||  ( id.  ) Entrañas  : el  iuleiior,  ticen- 
tro  «le  la  tierra. 

ENTIl’AEVIER  ( S’) , v.  r.  Amarse,  que- 
i‘Ci*e  entre  »¡  , mutuamente  , ciuuo ul  olio, 
ó ios  unos  á b«  otro». 

♦ ENTRAINANT , ANTE,  adj.  A- 

t rayente  : lo  míe  atrae,  y seduce. 

KNTRAÍNE  , EE  , p.  p.  y adj.  Arras- 
trado , llevado  , acarreado. 

ENTllAlNEMENT,  s . m.  An  as  ligamien- 
to : acancumicnlo.  • 

ENTRAlNER , a.  a.  Arrastrar  , llevarse 
tras  sí  : alguna  cosa,  o persona  , con  violen* 
cía.  ||  (Jig.  ) Acarrear , traer  consigo  : bie- 
nes, Ulules,  conseqüencias. 

♦ ENTRATE , £ m.  ( carp.  ) Tirante  t 
solera. 

ENTRANT , ANTE.,  adj.  {pm-.  us.  i 
Xaaiuuanle,  atractivo.  Antes  k tomó  |h>i 
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entremetido.  ||  Angle  entrant : ángulo  en- 
trante , el  contrario  de  saillant , saliente.  (| 
Jas  enlrnns  et  les  sortans  , lo*  entrantes 
y salientes. 

ENTR’APPEI.ER  ' S’ ) , v.  r.  Llamarse 
entre  sí , el  uno  al  otro , ó los  unos  á los 
otro*. 

ENTRA  VAILLE , EE,  adj.  (Mas.) 

Impedido  : so  dice  de  los  pasaros  que  tienen 
un  palo  atravesado  ru  las  alas  , ó los  pies. 

ENTRAVK , EE,  p.p.  Trabado. 
ENTRAN  ER  , u.  a.  Trabar  : poner  tra- 
bas a una  caballería. 

EN Til' A VERTIR  ( Sr ),  a.  r.  Avisarse, 
darse  aviso,  mutuamente,  el  uno  al  otro, 
ó ios  irnos  á los  otros. 

ENTRA  VES , s.  f pl.  Maniotas,  tra- 
ba* : las  «pie  scjionen  á los  caballos.  [|  {fg.) 
Trabas  , grillos  : embarazo*,  estorbo*. 

ENTRE,  pre.p.  Eotre.  | Tiene  el  mismo 
uso  y significación  en  francés  que  en  cas- 
tellano , excepto  en  lo*  siguientes  exemplos: 
/<*  rcrnetlre  entre  ses  ñutios  , volverlo  a sus 
lítanos  : le  plus  sage  d entre.  les  Hnnittins , 
el  mus  sabio  de  los  Romanos.  j|  Entre  cJiian 
et  l'tup  : entre  do*  luces. 

ENTRÉ,  ÉE,  p.  p.  Entrado.  V.  En- 

T TNTRE-B AILLÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj. 
Motlio  abierto  , entre  abierto. 

ENTRE-BAILLER  , e.  a.  Entre  abrir  , 

medio  abrir. 

ENTRE-B  AISER  { S’  ) , t>.  r.  Besarse 
nmt llámente  , el’ uno  al  otro. 

* ENTRE-B  ANDES,  ó ENTRE- 

B AT  TES,  íi / pL  La»  dos  extremidades 
ó puntas  de  un  paño. 

* ENTRE-BÁS  , j.  m.  Distancia  deii- 
gii.il  de  los  hilos  <le  la  urdimbre. 

ENTRECH AT , s.  m:  Cabriolaren  el 
Iwvle. 

EÍVTRE-CHOQÜER  ( S’ ) , o.  r.  Cho- 
car, encontrarse,  topar  uno  con  otro.  |¡ 

( fig.  ) Contrapuntarse,  estar  encontrados  , 
cht»  car  una  persona  con  otra. 

KNTRK-COLONNE  , s.f.  ó ENTRE-' 
COLONNEMENT  , s.  m.  { arquit. ) Inter- 
columnio : espacio  de  entre  columna  y co- 
lumna. 

ENiTRE  - COTE  , s.  m.  Entre  costilla: 
trozo  do  carne , sacado  entre  dos  costillas  de 
vaca  ó de  ternera.  , 

EN T RIvCOU PK  , ÉE,  P.  p y «fc 

Onfacio  , dividido  en  vanas  parle».  ]|  Inicr- 
ru  01  nido. 

Eri TRE-COUPER  , o.  a.  Cortar  , cru- 
xar  , «travesar  : por  varia*  parte*. 

E!S TRE-COUPER  ( .S’ } , o.  r.  Rozarse. 
V.  couper , que  c*  como  se  dice, 

FN TRE-DÉUX  , s.  m.  Intermedio  , es- 
pacio , hilero  : entre  dos  cosas. 

1 -ENTRE  DEL1  XIÉME , s.f,  {enqttmí. ) 


Regla  de  enlomar  : las  tablitas  que  se  ponen 
entre  los  libros  para  enlomarlos. 

EN T RE-DON N ER  (S  ),  o.  r.  Darse 

mutuamente,  ó el  uno  al  otro  : alguna  cosa- 

ENTRÉE  , s.f  Entrada  : de  un  lugar  , 
de  una  rasa,  de  una  iglesia  , etc.  ||  Entrada  , 
recibimiento  : de  nú  rey,  de  un  embajador  , 
etc.  ||  Entrada  , ingreso  , admisión  : eu  una 
academia,  ti  otra  comunidad.  ||  Asiento  : en 
algún  tribunal,  ¡unta,  etc.  ||  Entrada  , ha- 
blando de  derechos , por  los  genero*  que  en- 
tran de  afuera.  ¡|  Entrada  : la  acción  de  en- 
trar en  alguna  parte. J|  Entrada,  principio: 
de  invierno.  ||  Entrada , boca  : de  noche.  |( 
Entrada,  introducción  : en  las  «usas.  ||  En- 
trada, introito  : de  un  libro,  de  una  ora- 
ción , etc.  ¡|  Entrada , dificultosa  , ó estre- 
cha : de  un  zapato , de  una  media  , etc.  ]| 
{fin’  ) Entrada  , puerta  : de  vicios  , desór- 
denes, modas,  etc.  ||  Principio  : primer 
plato  une  se  sirvo  en  la  mesa.  ||  D entrée  de 
jen  , desde  el  prine.ipio  del  juego  : y figura- 
damente , desde  el  principio.  I|  Entrée  de 
ballet  : bavletc  de  un  intermedio. 

EN  TREFAITES , s.f  pl.  Usase  solo  en 
estas  frase*  adverbiales:  dosis  ces  enücfaites, 
sur  ces  entre  faites  : entre  tanto  , mientras 
tanto  , en  el  ínterin  , entremedia*. 

ENTRE-FKAPPER  (§*)  , *\  r.  Herirse 

uno  a otro. 

ENTRECENT,  s.  m.  (fam. ) Agibíli- 
bus , 1 ua nejo  : para  saber,  vivir  , y salir  de 
lo*  negocio*. 

ENTR  KGORGER  (’S* ) , *>.  r.  De-. 

goll-irse,  matarse  el  uno  al  otro  , lo*  unos 
á los  otros. 

* ENTR E-H IVERNER , y.  a.  Barbechar i 
arar  las  tierras  en  el  invierno,  disponiéndo- 
las para  la  siembra. 

ENTRELACÉ  , ÉE  , p.  p.  f adj.  En- 
trelazado , entretexido. 

ENlftELACEMENT , s.  m.  El  entre- 
texirlo  , cnlazamienlo  : de  una  cosa  con  otra. 

ENTR  EL  ACER,  a.  a.  Entrelazar,  en- 
tre texer  una  cosa  con  otra. 

ENTRE-LACS  , 1.  m.  Entre  lizos,  m- 

tre  (exidos.  ||  ( arquit.  ) Artcsonado  : la  la- 
bor y enlace  de  unos  casetones  con  otro*. 

ENTRELARDE,  EE  , p.  p.y  adj . En- 
lardado, mechado.  ||  {fig.  y fam.)  Inxe- 
rido  , entreverado  . embutido. 

ENTRELARDER , o.  //.  Mechar  con 
tocino  : alguna  carne,  6 ave.  j¡  También  se 
dice  mechar,  ó entremeter,  clavos,  canela, 
corle/,  i tas  de  iunou  en  alguna  vianda.  |(  ( fig. 
y Jam  ) Embutir  , entreverar , inxerir  un 
escrito , ó discurso  : de  verse»,  dichos  , pa- 
sage>,  etc. 

ENTRE-LIGNE , s.  f Entre  renglones : 
el  espacio  que  queda  de  renglón  á renglón  , 
de  linea  á línea.  ||  Eulrcreitglonadnra  : lo 
«•etilo  cutre  rengiuu  y rcugJon.  ||  Regleta  ¿ 
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h «pie  ponen  los  itiqucsores  para  abrir  los 
renglones. 

RYI'KE-LLIRE , v,  n.  Entrelucir,  lu- 
cir un  poco. 

ENT RE-MANGER  (S * )fv.  r.  Comerse 

el  uuo  al  otro  : dicese  de  algunos  anima- 

Jes. 

ENTREMELE , p.  p.  y adj.  Entremez- 
clado , mezclado , interpolado. 

ENTREMELER , v.  a.  Entremezclar , 
mezclar  , entremeter  , interpolar  : unas  co- 
sas ron  otras. 

ENTREMÉLER  ( S'  ) m.  r.  Entreme- 
terse. V.  A euti'eiHcttre . 

ENTREMF.TS , j.  m.  pl.  Intermedios: 
platos  que  se  simen  en  una  mesa  eulre  el 
asado  v los  postres. 

ENTRKMEriELR  , ECJSE  , s.  Media- 

ilor,  medianero  , tercero. 

ENTRF:MF/ITEUSE,  s.  f.  Ternera , 
iulcreesora  : eu  el  sentido  de  alcahueta.  |] 
i .nsaiucnu-m. 

EM  REMETTRE  ( S’  ) , *>.  r.  Terciar  , 
mediar,  iuteVponiM'se , empeñarse  : hacer 
huimos  oficios  jior  alguna» , óalgiuia  cosa.  || 
Entremeterse  , meterse  , mezclarse  : en  al- 
gún asunto. 

EIVTREMISE , s.f.  Mediación,  inter- 
posición : empeño , buenos  oficios  de  una 
persona  por  otra. 

♦ EN T RE-N ERF S , s.  m.  pl.  ( enqnad. ) 
Los  cordeles  del  telar  de  coser  libros.  ||  La 
distancia  que  hay  entre  cordel  y cordel  en 
!i»  lomos  de  los  liaros. 

♦ ENTRE-NCtUD , s.  m.  ( botón. ) In- 
temodio : el  espacio  que  media  entre  dos 
nudos  de  las  cañas. 

KNTRK-N L4RE  ( 8' ) , p.  r.  Dañarse, 
hacerse  daño  , perjudicarse  : el  uno  al  otro. 

ENTREPAS  , s.  m . Portante , sobre- 
pago : ep  las  caballerías. 

ENTRE-PERCER  ( S’ ) , *.  r.  Pasarse  , 
hnradtrrse  : el  nno  al  otro. 

♦ ENITIE-PONTS  , s.  m.  pl.  ( náut. ) 
Los  entrepuentes,  las  entrecubiertas;  de 
un  naVfo.  ' 11 

ENTREPOSER  , v.  a.  Almacenar : de- 
positar los  pieleros  en  el  depósito,  para  sa- 
carlos quaótlo  contenga. 

EMT’RKP¿>{iEtíR  , s.  m.  Oficial  teree- 
ni.%ta  : el  que  distribuye  el  tabaco  á los  es- 
tanquillos. 

líNTREPÓT , ».  m.  Lugar  de  deporto  t 
6 escala  , si  es  puerto  de  mar , donde  se 
t'iun.lnn  ó juntan  las  mercadería^  para  llevar- 
las a mas  tejos. 

EMTREPR ENA1NT , ANTE,  adj.  Ci- 
tado , temerario  , intrépido. 

ENTTiEPREMDRE , «*.  o.  Emprender; 
turnar  a su  eaiuo  ó por  »u  cuenta  alguna  co- 
sa , entrar  en  una  empresa  , ó asiento.  || 
Emprender,  detcruúttiasc  ú hacer  ó l rular 


alguna  cosa.  []  Entrcprendre  sur...  usurpar  , 
atentar  «... 

EN JTREPRENELJR  , *.  m.  Empresario, 
asentista  : el  que  emprende  una  obra  por  un 
tanto  , ó por  «dert<  ► precio. 

ENTREPRENEüSE , s.  f La  muper 

costurera  , ó ropera  , que  licué  ajustada  al- 
guna obra. 

ENTREPRIS,  ISE,  p.  p.  y adj.  Em- 
prendido. Ij  Atentado  , usuniado. 

ENTREPRIS  , ISE , adj.  Baldado  , co- 
gido algún  miembro  de  un  ayrc,  ó acciden- 
te. II  ifíff-  ) Encogido  9 corto  , turbado. 

ENTRF.PR1SE , s.  f.  Empresa , em- 
peño : la  entrada  en  un  negocio  arduo.  j|  A- 
tentado  : acto  de  usurpación  de  una  juris- 
dicción sobre  otra. 

EN TRE-yUKRELLER  (S’) , r.  Re- 
ñir , disputar  entre  sí  , el  uno  con  el  otro. 

ENThER  , v.  n.  Entrar:  pasar  de  afuera 
á dentro  : penetrar.  Tiene  las  mismas. signi- 
ficaciones y uso  en  ambas  lenguas , menos 
en  los  siguientes  eren  píos  : entrer  en  cxmt- 
pagne,  salir  á campaña:  entrer  en  religión , 
tomar  un  habito  : entrer  en  colbre , tomar 
cólera  : entrer  'a  lable , ponerse  á comer  , 
sentarse  a la  mesa. 

ENTRER,  v.  imp.  Dícesc:  il  entre  lade- 
dans  plus  d'orgiteil  qu’on  nc  pense  . se  en- 
cierra allí  mas  orgullo  de  lo  que  se  piensa. 

* ENTRK-RÉGME , s.  m.  Interregno  : 

el  espacio  de  tiempo  de  un  rcynado  á otro. 

ENTRK-REPONDRE  (ST),  t*.  r.  Res- 
ponder el  uno  al  otro  , corresponderse. 

* KNTRE-SABORDS , s.  ro.  pl.  { náut. ) 
Entnqiortns  : los  tablones  enlre  las  (tortas  de 
un  navio. 

FNTRE-SECOLRIR  (S  ),  r.  So- 
correrse mutuamente  , el  uno  al  otro. 

ENTRE-SOL  , s.  m.  Entresuelo  : habi- 
tación construida  enlre  el  quurtobaxo  y el 
principal  de  una  casa. 

* ENTTUvSí >1; RGÍ LS , s.  m.  Entrecejo: 
el  espacio  entre  las  do#  cejas. 

ENiRF-SLIVRE  ;S’ ) , * r.  Ir  ó venir 
uno  cosa  iras  de  la  otra,  seguirse  una  cosa 
de  la  otra. 

EN TRETAILLE,  S.  f.  { grnh.)  Entretalla, 
entretalladura.  ||  Campaneía  en  el  baylc. 

ENTHE-TAILLEA  ( S’; , *>.  r.  Rozare 
herirse  los  tobillos  andando.  Dícesc  coinuu- 
mente  de  los  caballos. 

ENTRE-TAÜJ.DRE,  s.  J.  Alcance  : 1.. 
rozadura  que  se  hacen  las  cahallerias  por 
alcanzarse  d<T  ?»¡*;  á la  xaauo. 

EN^’R&TEMPS,  s.  ru.  Intermedio,  in- 
tervalo : el  tiempo  que  media  cutre  dos  accio- 
nes. 

raTRETÉNEMENT,  s.  m.  Gasto , ma- 
nutención : de  un  excrcito,  de  un  hospin!. 
||  Alimentos,  asistencias  : que  se  conceden  á 
alguno.  Esta  voz,  solo  se  ha  conservado  m 
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estilo  de  hacienda , y del  foro : en  el  común 
y general  se  dice  entrelien. 

EN111ETEN1H,  v.  a.  Mantener,  soste- 
ner : el  peso  de  alguna  cosa  , ó su  unión  con 
otras.  j|  Mantener  en  pié,  conservar  , tener 
en  buen  estado  : las  obras  que  piden  reparos. 

|t  Muntent*r,  asistir,  pagar  la  manutención  a 
alguno.  ||  Hablará  uno  de  alguna  cosa,  ó 
darle  conversación.  ||  Mantener  : correspon- 
dencias, amistades. 

ENTRETENIA  ( S *) , r.  Vestirse  de  sa 

cuenta  , hacerse  el  gasto  del  vestir.  I|  Hablar, 

11  ocuparse , de  algún  asunto  : pensar  en 
ello. 

ENTRETENLJ,  UE,  p.  p.  y adj.  Man- 
tenido de  todo.  ¡|  {hl/vf.)  Tenido,  ó pendien- 
te una  cosa  de  otra. 

ENTRETÍEN,  s.  m.  Conservación  : gasto 
para  conservar  y mantener  en  buen  estado 
uu.i  obra  ; este  gasto  se  llama  también  obras. 

|¡  Manutención  , gasto  : de  una  casa,  de  una 
persona,  y de  quulquier  establecimiento  ó 
comunidad.  ||  Platica  , conversación  : de  una 
persona  con  otra.  ¡|  líntretiens  spiritnels  : 
conferencias  , pláticas  espirituales. 

ENTRETOlLE,  s.  f.  Guarnición,  sea 
de  galón,  cncaxes,  ó franja,  sobre  las  cos- 
turas de  un  vestido. 

ENTRETOISE , s.f  [ carp . ) Cabestrillo 
de  sierra.  ||  Vírotillo  que  se  pone  entre  dos 
maderos  para  mantenerlos. 

ENTREVOIR  , v.  a Vislumbrar  , medio 
ver,  ó ver  de  paso  una  cnsa.||  ( fig.)  Vislum- 
brar, descubrir,  penetrar:  por  indicios,  ó 
autecedcntes. 

ENTREVOÍRíS1),  v.  r.  Avistarte,  tener 
unas  vistas , abocarse  : dos  ó mas  personas 
par.»  tratar,  ó conferenciar. 

ENTREVOUS , s.  m.  ( arquit .)  Hueco  , 
vano  : el  intervalo  entre  dos  maderos,  ó pa- 
res. 

ENTREVI} , fJE,  p.  p.y  adj.  Medio  vis- 
to, visto  de  paso,  vislumbrado. 

ENTREVTJE , i.  f Vistas;  la  concur- 
rencia de  «los  ó tres  sugclos  citados  para 
verse  y conferenciar  : suele  decirse  entre 
príncipes , ó cmbaxadoivs.  j{  Abocamiento  : 
•conferencia  verbal  , aplazada  entre  dos  ó 
tres  personas  particulares  para  tratar  un  a- 
suntn. 

ENTR’OUIR , v.  a.  Entreoír  : oír  alguna 
cosa  sin  percibirla  bien. 

ENWOUVERT,  ERTE,  p.  p.  y adj. 

Entreabierto , medio  abierto. 

ENTR’OUVRfR,  u.  a.  Entreabrir,  medio 
abrir,  no  abrir  bien,  ó del  todo  : una  puer- 
ta, un  postigo,  los  ojos,  etc. 

ENs  K’OUVRIR  (A,)|  *•'.  r.  Abrii-se,  ra- 
jarse, henderse  : una  pared,  un  lecho, etc.  j 
y también  quar  toarse. 

ENTURE , s.  f.  Euxei  ¡miento  : la  ope- 
ración de  enxcrir , ó excriar.  j|  La  cortiutu 


ra  ó parte  por  donde  se  cnxerta  nn  árbol. 

EN  TURES , s . J.  pl.  Escaloucs , ó pelda- 
ños , en  las  canteras. 


ENTILA-CAMPANA,*.  /}  V.  Aunéis 
ENUMERA! II  ,1VE,  adj.  Espccitica- 
tivo. 

ENUMERATION , s.  J'.  Numeración, 

esugcificaciott  una  por  una  : de  las  cosas. 
ENUMÉRER,  a.  V.  Détiomhrer. 

ENV  AHI , TE,  p.  p.  y adj . Invadido. 

ENN  AHIR  , v.  a.  Invadir  una  provincia. 

||  Apoderarse  : «le  una  heredad  ó posesión.  || 
Usurpar  : el  poder,  la  autoridad,  etc. 

ENVAHISSEMENT  , s.  m.  invasión : 
usurpación  : la  acción  y efecto  de  inva<lir  6 
usurpar. 

* EN  VALER,  v.  a.  (pesca.)  Mantener  a- 
bierta  la  r?d  barredera. 

* ENV  ELIüTER i o.  a.  Hacer  montones 
el  heno  dcspm*s  «le  segado. 

ENVELOPPE,  *.  f Caqicta,  cubierta, 
sobrescrito  : tic  una  carta.  (|  Cubierta  : «iu 
otra  qualqtiicru  co*a.jj(a#rir.)  Zurrón  , «lon- 
dc  esta  metido  el  trigo  : concito , el  zurran 
del  ínuiz.  j|  (laxas  : en  iu  fundición  de  cam- 
panas. ||  ( bolán,)  Tqlfc,  cubierta. 

ESVELOPPÉ,  EE,  B.  n.  y adj.  En- 

vuelto,  cubierto.lj  (Jig.)  Se  mee  : disenur*  , 
raisonncmenl  em'cbtppJ  : expresiones  , ra- 
zones obscuras , embrolladas, 

; ENVELOVPEMENT , í.  m.  Envolví- 

miento  : la  acción  de  envolver  una  cosa. 

ENV  KLOPPER , o.  a . En  volver , cubrir 

alguna  cosa : con  lienzo,  encerad* >,  papel , ele. 
pura  resguardarla , y conservaría.  (| 

Gubt ir,  disfrazar  : la  vetdad, Ia,icligi<J!i , et-¿. 

||  (iíÍ.)eji volver,  ro<lear  : al  enemigo.  ¡¡  ( UJ .) 
Envolver , enredar  , -implicar  : á uno  en  ui- 
gun  mal  negocio,  ó lauco. 

ENVELOPPÉS  , s.  f.  pl.  ( ¿otan,  y 
agrie. ) Tegumentos,  camisas. 

ENVKNlME,  ÉE,  p.  p.  Envenena» lo, 
emponzoñado  : dicese  de  las  10#^  solamente  j 
porque  de  las  personas  se  dice  c/npounn/tc, 
iiiVIJiDlllR  , o.  a.  Envt-ueuur , empon- 
zoñar : llenar  de  veneno  úna  cosa , echarle 
veneno,  ó [smzona.  ¡|  ifig.)  Enconar,  irri- 
tar : una  llaga,  los  ánimos.  |1 1 úL)  Acrimi- 
nar , malear  , interpretar  maltguat/tciiU:  , «í 
sitiicsíraiucotú  : l.s  acciones , los  palabras  «le 
otro. 

KNVEUGER , v.  a.  Tener  con  mimbres. 
EN V ERG U Eli,  v.  a.  (mint.)  Enverga*  : 
atar  y sujetar  las  velas  á las  ve*  gas. 

ENVElvGURE , s.J.  ( ruiut. ) Envergadu- 
ra : anchura  de  las  veías.  ||  Lo  faigo  de  luí 
alas  «1c  las  aves  de  punt.vu  punta.  \\  Gaviota  1 
uve  marina. 

* EN  VER  JURE,  s.f.  Corondel.  Se  usa 
J|  comunmente  en  plur  J , y es  el  nombre  que 
I!  dan  los  fabricantes  d-i  pupel  p los  lulos  tic 
ti  >;i  tic  qu’o  esla  t<¡x!áu  el  molde. 
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TZNVERS»  prep.  Con...  a...  para  con... 
Véanse  los  mmploi  siguientes  : charitablc 
ettvers  les  pautares  y caritativo  con  los  po- 
bre* : ingrat  em*ers  Dieu  , ingrato  á Ríos  , 
ó con  Dios  : traftre  envers  sa  patrie , traidor 
á su  patria  : Lmpitayable  envtrx  ses  enfiuis , 
cruel  para  con  sus  hijos. 

ENvERS  , s.  m.  EJ  enves,  ó reres  : de 
tina  tela.  ||  A Venvers , adv.  Al  envés , ó por  el 
reves  , ó por  el  envés  : dicese  del  vestirse,  ó 
calzarse  una  prenda. 

* ENVERZER  , u.  a.  Estirar  los  panos  y 
telas  para  lustrarlos. 

KNVI  (A  L1),  adv.  A competencia,  á 
•porfía,  á_qual  mas,  á qual  mejor. 

ENVIE,  s.f.  Envidia,  zelos  : del  bien 
ó fama  agena.  ,|  Gana,  deseo,  ansia  : de  al- 
guna cosa.  ||  Antojo'  dicese  comunmente 
del  de  las  preñadas.  [|  Señal  con  que  nacen 
los  niños , atribuido  al  antojo  de  la  madre. 
|[  Respigón , padrastro  : que  sale  y se  le- 
vanta entre  el  cutis  y el  nacimiento  de  las 
tiñas. 

ENVIÉ,  ÉE,  v.  p.  y adj.  Envidiado.  || 
Deseado , apetecido. 

EN  V1FJLLI , IE,  p.  p.  y adj.  (fig. ) En- 
vejecido, inveterado,  arraygado. 

EVIEILLIR,  v.  a . Avejentar  : hacer  que 
una  persona  ó cosa  parezca  mas  vieja  de  lo 
que  es. 

EjNVIER,  v.  a.  Envidiar,  tener  envidia  : 
del  bien,  6 fama  agena.  ||  Kvidiar  : desear  y 
apetecer  alguna  cosa. 

KNVIEUX,  EUSE,  s.  y adj.  Envidioso, 
peloso  : «leí  bien  ó fama  agena. 

♦ ENVINE,  ÉE , adj.  Avinado  : se  di- 
re de  una  vasija  que  conserva  el  olor  del 
1 ino. 

ENVÍRON,  prep.  Cerca  de...  cosa  de... 
al  rededor  de...  Ex.  ily  a environ  dix  ans  : 
il  y auait  mille  personnes.  Puede  traducirse 
olí  : lince  unos  diez  años  : habia  unas  mil 
personas. 

ENVIRON , adv.  Grrca : casi : por  ahí  : á 
coi  tu  diferencia. 

KAVIRONS  , s.  m.  pl.  Cercanías  : alre- 
dedores} contornos  de  una  plaza,  Ciudad,  ó 
villa. 

P-NVIRONNER , %>.  a.  Cercar  , rodear , 
circundar : y también  andar  d estar  al  rcrie- 
tior  de  a'guno,  ó, de  alguna  cosa. 

EN  VLSAGÉ,  ÉE , p.  p.  y adj.  Mirarlo , 

considerarlo. 

ENVIS.tGER  , V.  a.  Encararse  con  algu- 
no, mirarle  á la  cara.  ||  {Jig- ) Considerar , 
con  templar,  mirar  : las  cosas. 

KNVOI,  s.  m.  Envío,  remesa  : de  cosas, 
parttcnbirmentc  d»*  comercio. 

EN V QíLEft  (S’j,  v.  r.  Doblarse,  d en- 
corvarse el  hierro  d ; una  cerraja. 

KNVOíSINE,  LÍE,  adj.  ( J'am . ) El  que 
licué  buenos  d malos  vecino#  : dicese : bien  o 


mal  envoisinc  , del  que  tiene  buena  ó mala 
vecindad. 

ENVOLER  (S*) , i',  r.  Volar , escapar  , 
huir  : salir  volaudo,  echar  á volar,  los  p.x*- 
ros.  ||  (J¡g.)  Volar,  escapar,  huir  : el  tiem- 
po, la  ocasión. 

* ENVOC  l'EMENT,  s.  m.  Hechizo , por 
medio  de  una  figurilla  de  cera. 

ENVOÜTER,  o.  a.  HeHiizar  á uno  por 
medio  de  nqa  figurilla  de  cera. 

ENVOY1J,  EE,  p.p . Enviado. 

ENVOYE,  s.  m.  Enviado  : ministro  en- 
viado de  una  Corte  soberana  n otra. 

ENVOYEE  , s.  J.  La  muger  de  un  en- 
viado. 

FNVOY’ER,  t*.  a.  Enviar,  despachar, 
mandar  : una  persona  á tal  parte.  ||  Enviar, 
remitir  r alguna  cosa  á tal  parte,  ó a tal  per- 
sona. I|  Despedir,  arrojar  : humos,  tufo,  va- 
pores , calor,  hacia  tal  parte. 

* ENYDFiE , s.  J.  Roa  aquática  : cule- 
bra de  Africa. 

* EOLE,  s.  m.  Folo  : dios  de  los  vientos. 

FOLIEN  ó EDUQUE  , mlj.  Edlico  : 

uno  de  los  cinco  dialectos  de  la  lengua  grie- 
ga*. 

LOLIPYLE,  1.  m.  Eolipila  : bola  de  me- 
tal , qne  remata  cu  un  pico  sumamente  estre- 
cho <lc  boca  : se  llena  do  agua,  y pnrsta  at 
fuego  , despide  el  vapor  con  mucha  fuer/*. 

KPAG1T2,  s.  J.  Epncta  : el  aumento  de 
once  dias  que  el  año  solar  tiene  «i*  mas  que 
el  lunar. 

EPAGNEUL,  FULE,  subst.  Perrito  Gao 

faldero;  pero  no  de  lanal. 

* EPAINVAIN,  s.  m.  Rallico  : planta. 

EPA1S,  AISSE,  adj.  Espeso , de  uso.  j| 

Grueso,  macizo.  j|  (fíg.)  Craso,  gordo  : ili- 
ce»»*  de  las  facultades  del  iutendimienio. 

bPAlS,  s . m.  Lo  espeso,  espesura. 

?PAIS , adi*.  Espesamente. 

EPAISSKUK,  s.J.  El  grueso,  el  espesor  : 
de  un  cuerpo  sólido.  ||  Espesura  ; de  un  I»»»- 
que.  ||  Densidad  : del  ayre\  de  la»  nube».  ¡| 
Cr.'fsieie , crasitud. 

EPAISSI , 1E , r.  P.  y adj.-  Espesado  : 
condcnsado  : engrosado. 

EPAIS8IU,  v.  a.  Espesar , condensar  , 
engrosar  : jioner  espesa , poner  gruesa  una 
cosa. 

KPAISSIR  ( S1) « v,  r.  Entiesarse,  con- 
densarse , ponrrsc  espesa  , densa  , gruesa 
una  cusa.  ||  Engrosar  , emlrastecer  ; una  per- 
sona. 

ÉPAISSISSEMEVT , s.  m.  Espesura  , 
condensación  : dicese  de  los  líquido»  v flui- 
dos. 

ÉPAMPRE,  ÉE , p-  p.  y adj.  Despampa- 
nado : desleí  li ugado  : se  dice  de  lru>  vi* 

KPAMPREMEIX’T , j.  m.  Despampana- 
dura. 


^ - - ~ Digitized  by  Google 


EPA 


ÉPAMPREU,  a.  Despampanar  las  vi- 
des, , 

ÉPA^iCHE  , ÉE,  p.  p.  yod).  Derramado, 
disipado. 

¿PAiNCHFAlOT,  s.  m.  Derramamien- 
to , dcsparrauiuiuicnto  ' de  algún  líquido  que 
se  extiende,  ó reUtsa  lentamente ) : apenas 
se  dire  sino  de  la  bilis.  ¡|  ífig. ) Desahogo , 
abertura  de  pecho,  dilatación,  ensanche  del 
ánimo. 

EPANCHFR,  v.  a.  Derramar , verter  po- 
co a prx'O  algún  liquido  : tiene  poco  uso  en 
el  sentido  literal,  ||  (/*¿'.)  Dícc.se  : ¿puncher 
son  cceur,  explayar,  abrir,  desahogar  su  pe- 
cho á alguno,  ó con  alguno,  descubrirse  con 
confianza. 

* ÉPANCHOIR , s.  m.  Desaguada  : a- 
gajrro  para  verter  algún  líquido. 

ÉPANDRE,  v.  a.  Desparramar,  derra- 
mar : ir  esparciendo,  ó sembrando  acá  y a- 
culjá , alguna  cosa. 

KPANDKE  (S’)f  v.  r.  Esparcirse,  exten- 
derse. 

EPANDU , DE , p.  p.y  adj.  Desparrama- 
do. derramado. 

EPA I\ OR'l ’HOSE , s.  f Epanortósis  : 
ligijra  de  retórica. 

EPANOUI , 1E,  p.  p.y  nd).  Abierto, 

descogido  : hablando  de  llores. 

KPANOUIR  (S’),  v.  r.  Abrir,  descoger- 
se, desplegarse:  las  llores.  ||  (Hg.)  En  san- 
diar , dilatar  : el  corazón  , el  animo , el 
cuajo. 

E P AN OU  ISSEMFNT , s.  m.  Abertura, 
drscogimiento,  expansión  : de  las  flores.  || 
( fig.)  Ensanche,  dilatación  : del  animo,  del 
corazón , del  cuajo. 

KPARCET , jr.  m.  Ix>  misino  que  «• 
parcette. 

ÉPARER  (S’),  v.  r.  (picad.)  Disparar 

coces  un  caballo. 

EPARGNANT,  A TVrE  Ahorrati- 
vo .,  ahorrador  , económico. 

KPARGNE,  s.f.  Al  ¡ot  ro  , economía  : 
en  <*1  gastar.  [|  Ahorramiento , y aliono  : la 
acción  de  abonar,  ó excusar  gasto.  ||  Ahor- 
ro : lo  que  resulta , ó se  junta  de  Ja**  econo- 
mías. 

ÉPARGNÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Ahorrado , 
economizado. 

ÉPAKGNER , v.  r.  Ahorrar:  excusar 
algo  riel  gasto.  |¡  Fconourr».,ir , conservar : las 
cosas,  no  gastándolas  con  profusión.  j|  Ahor- 
rar, evitar,  excusar  : penas,  trabajos,  etc 
||  ‘ fi$.  ) Perdonar,  dexar  libre  : á aJgnno  de 
castigo,  de  persecución  , de  la  muerte. 

ÉrARGT\ER  (S’)  , c.  r.  Cuidarse  mu- 
cho : no  hacer  excesos.  !{  Empicarse  en  tina 
cosa  con  floxedad  : no  iáugar»c. 

KPAKP1LLE , EE , p p.y  adj.  Dcspar- 

Kl* ARPÍLLE3IENT , s.  ^.Desparrame  : 
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la  acción  de  desparramar.  ||  Inconexión,  di«- 
pei^ion  falta  de  ttnion  y dependencia  entre 
varias  cosas  que  delxrn  formar  un  todo. 

ÉPARt'lLl.KR  , v , n.  De»|  tarrainar  : cs- 
paicir  por  el  suelo  rosas  menudas  , irlas 
sembrando. 

♦ ÉPARS,*.  m.  Estaca  de  carro.  ||  (agrie.) 
Costillas  en  el  arado.  ||  (ndut.  ) Asta  del  pa- 
bellón. 

EPARS  , ARSE , adj.  Esparcido  , dis- 
perso , sembrado  : dícese  de  personas  y de 
cutáis  que  no  se  hallan  juntas. 

EPARV1N  , ó EPERVIN  , s.  m.  Espa- 
raván : tumor  que  sale  á las  caballerías  en 
las  nirrnas. 

EPATE , EF. , p.  p.  y adj.  Dícese : ferro 
epaté  : vaso  sin  pie  , con  el  pié  roto.  ||  ¿Vez 
epaté  : nariz  remachada , chata. 

KPATER  , f.  a.  Romper  ó quebrar  el 
pié  : dícese  de  un  vaso  , copa  , ú otra  vasija. 

* ÉPAUFRURE,  s.  f.  Astillazo,  que  salta 
de  una  piedra  labrada. 

KPALLARD,  s.  m.  Marsopa  : cetáceo. 
V . JWarsouin,  ú Orqne. 

ÉPAULE  , s.  f.  Hombro,  espalda  : lo 
primero  se  dice  solo  de  Jas  personas  : y lo 
segundó  de  los  animales  tainl  Wn.  ||  (fig.) 
Se  dice  : ptier  Vépauie  , doblar  el  hombro  : 
pnrter  qnefqu’un  sur  ses  épaides  , llevarle  á 
cuestas  : pidter  i ¿paule  h qudqu'un  , ha- 
cerle espaldas  , ayudarle:  regarder  quelqn  im 
par  dessus  Vépauie , mirarle  por  encima  de! 
nombro,  con  desprecio  : Jaire  hmisser  les 
épaules  , dar  compasión  , causar  lástima  , 
porfscr  ridíc.uln  la  cosa. 

EPAULE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Despaldi- 
llado. V.  Kpauler.  ||  (Jig-  yfom.  ) Se  dice: 
étre  bien  é paulé  : tener  espaldas  , tener  a- 
ni. afras  , esto  es , tener  protectores. 

EPAULÉE,  s.  f.  Espaldarazo.  || Fuerza, 
ó empujón  con  el  hombro. 

EPAULEMENT,  s.  m.  (fortif. ) Espal- 
dón. 

ÉPAULER , f.  a.  Despaldillar  : descon- 
certar el  hombro , ó la  es]  paldilla.  ||  (fig. ) 
Dícese  épmder,  hacer  espaldas  , guardar  las 
espaldas  : fovorccer,  patrocinar  a alguno.  || 
Fn  la  danza  se  dice  épaulcr  bien  ou  mal, 


por  lleTar  bien  ó mal  los  hombros,  segun 
ios  movimientos  de  cada  paso. 

KPAULETTF,,  s.  ^.Hombro,  de  una 
chupa  , ó casaca,  ¡j  Hombrillo  : de  camisa.  ¡| 
( muir. . ) Charretera  : distintivo  de  ios  capi- 
tanes v su  Imitemos  , en  el  hombro. 

* EPAULIÉRE , s.f.  Espaldar  : parte  de 
una  armadura. 

* ÉPAURE  , s.f.  Viga  , que  sirve  para 
levantar  el  arruto  de  un  barco. 

EPA  VE  , adj.  m.y  f Cosa  perdida  , sin 
iluefio  conocido.  ||  E pac  es  como  s.  m.  pl. 
son  producciones  naturales  que  at  roja  el  nj«i 
á Ja  orilla,  ó cria  en  ella 
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EPEAUTRE  , *.  ni.  Fspelta  : especie  de  algunos  insectos  v flores  , y «Te  la  fiebre.  || 
trr^o.  . iJ*S'  ) Efímero  : «licite  de  Ja*  obras  , v e*- 

EPEE  , s.f.  Espada  , y espadín  : arma  crilos  volanderos,  ó ▼oíante* , que  son  pronto 
ofensiva  y defensiva. Se  dice  : /¿pee , olvid.ados  dej,  público, 
ó le  partí  fie  l’efiee  : la  carrera  política  , * KPHÉMERF , o IRIS  SAUVAG  F , *. 

«fue  no  es  la  eclesiástica,  ui  la  militar  , ni  m.  Tvcunrq , iride  silvestre  : planta, 
iu  tobada  , ni  la  mercantil.  ¡I  'ó/.)  Dicese  : EPJliiMKRIDES,  s.  in.  pl.  Efemérides  : 

emporter  a la  puinte  de  ¿epee  : ganar  a tabla*  astronómicas  que  determinan  para 
punía  de  lanza.  cada  (lia  el  lugar  de  cada  planeta  en  el  zo- 

* ÉPK1GÜE , s.  f.  Pico  : ave.  diaco. 

ÉPFJjE  , EE , p.  y.  Deletreado.  f ÉPKK.MEP.l'VE,  s.  j.  Tradcseancia  de 

KPKLER , v.  a.  y n.  Deletrear  : las  pala*  Virginia  : planta, 
bras,  como  1 tacen  los  niños.  * EPHÉSE  , ( ¿'corr. ) Éfeso : ciudad 

Et'ELLATlO?í  , *.  j.  Deletreo  : la  ac-  del  Asia  Menor. 
ci«t»  v arte  de  deletrear.  * ÉPHLALTES  , s.  m.  V.  Cauchemart. 

ÉPEftDU , UE,  adj.  Perdido  , desatina-  #EtHIPPILM,  s.  m.  Eílpio  ; concha  uña- 
do , loco  : por  alguna  pasión.  riño. 

ÉPERDL  MEIN  1’  , adv.  Perdidamente,  EPHOD  , s.  m.  Éfodo  : ceñidor  de  l<4 
locamente,  desatinadamente  : dícese  del  que  sacerdotes  liebteos. 

está  apasionado.,  ó enamorado  , por  uua  ÉPHÜRES  , $•  m.  pl.  F fe  ros  : mugisti  a- 
cosa  , ó persona.  do*  de  la  amigua  Esparta. 

KPERLAN , s.  wi.  Menas,  esperinque  : EPI,  s.  m.  Espiga  : de  trigo,  cebada  , 

pesfado  de  mar  y rio.  centeno,  etc.  f]  lwonter  en  epi  : espigar,  ir 

KPERON  , s.  ni.  Espuela  : con  que  pica  espigando  , ó echar  espiga, 
e!  giiictc  al  caballo.  ¡|  Fspolon  , tajamar  : de  *EPÍ(-EA,  o EP1C1A,  *.  m.  Eptcea  , ti 
galera.  (|  Espolón  : del  gallo.  ||  Espolón  : pino  albqr.  , 

obra  de  canteria , que  remata  eu  ángulo  agu-  KP1CE , EE , /;.  p.  y adj.  Especiado  : lo 
do  para  cortar  la  corriente  de  lus  aguas.  [|  que  tiene  especia , o esta  sazonado  con  cs- 
1’isjHiloti  : obra  de  fortificación  , que  re-  peo  a. 

piala  en  ángulo  saliente.  ||  ( fie.  ) Espuela  , EPICE,  s.f.  Especia  : dícese  de  la  pi- 
estimulo , aguijón,  j]  F.peron  ii  la  ernette : míenla  , canela,  clavo,  etc, 

acicate,  espuela  á la  gineta. ¡|  {prov. )1)  ícese : * ÉPICI-DE , ó ÉP1CKDION  , s.  m. 

régjmhcr  cont/v  léperon  : dar  ó lirar  coces  Epiceyo  : elegía  que  recitaban  lo*  uutiguos 
contra  el  oguijon/  á un  difunto  de  cuerpo  presente. 

* EPERO^iNE  , s.  m.  Besugo  espinoso  , ÉPIflENE,  adj.  [gram.  ) Epiceno  : 

del  mar  índico,.  nombre  común  de  dos  genero*. 

KPEROjNjVK,  EE  , adj.  Calzado  , ó EPICEív  o.  Especiar  , echar  especia  , 
puesto  de  espuelas.  ||  En  formu  de  espolón,  sazonar  con  especia  : las  comidas  y manjares, 

ó que  remata  en  espolón.  ¡|  Con  espolones  , EPiCERIFS  , s.f.  pl.  Especería,  dio- 
r>  garrones  : dícese  del  gallo,  ó perro  viejo.  guería  : comercio  y trato  de  especia*  y dro- 

|¡  i eux  épcmnncs  ; ojos  con  abanico  , esto  ges  ; y también  cata*  mismas  considerad.  » 

es  , con  arruga*  ó ray.is  en  el  ralio.  colectivamente. 

* ÉPEROÍSiHELli,  s.ji  Espuela  de  ca-  ÉPICER1E,  s.  m.  [voz  colectiva ).  La 

balicho  ; planta.  droguería  : el  gremio  ó cuerpo  de  drogue 

* EPEJIO’MVFÍI,  v,  a.  Espolear.  tos,,  ó sean  especieros  , de  uua  ciudad. 

EPER02S  AIEU , s.  tu.  Frenen.»  : el  artí-  ÉPI  LES,  s.j.  pl.  Derechos,  salarios  : lo** 

fice  que  trabaja  en  frenos , espuelas  , y de-  que  cobran  los  jueces  por  sus  sentencias , ■ » 

mu?  arreos  de  hierro  para  montar.  uecp-t  <*.  (*  irronnndc  ul  poyo  en  castellano. 

EPERVIER  , s.  tu.  Cavilan  : ave  de  ra-  ÉrKlIER  , 1ÉRE  , i.  ni.  Especiero  , tiro* 
púla.  f|  Esparavel  : red  redonda  de  pescar.  j|  güero. 

v c:rug. ) \ endite  para  las  fracturas  y llagas  ÉL'ICRáNE , 4.  m.  ( miut. ) Ép¡ cráneo 
do  la, nariz.  , , me/nbiMiiM  que  cubre  la  cabeza. 

* EPERVIETk.E  , *■  f Oreja  de  ratón  ; EPiCLRlEN  , s.  vi.  Epicúreo  : el  qt<e 

platica.  ...  seguía  la  s**cta  de  Epieuro.  J¡  [Jig. ) F.lhch- 

* ERHERE  , r.  m.  Ffevo  : el  ¡oven  que  reo : dicc»c  tlcl  hombre  muy  sensual , y tla<í.> 
ha  llegado  ,a  la  edad  de  pubertad  ¿ esto  es  , solamente  á los  do  ley  Ir*. 

,1  e.Uonre  (i  «púuee  anos.  ÉPIvkjIUSMK  , s.  m.  Epictlrísmo  : la 

El’idEDRE  , s.  J.  Efedro  , o uva  mu-  doctrina  , moral  de  Epicuro.  4|  Tomase  por 

riña  ¡ ploma,  jj  s.  m.  Efedro  : ci  aticla  que  la  vida  sensual.  * 

q.r;  lobu  impar  y sin  contrarío.  E)31('  YCTjF  , 5.  m.  [astron.  ) Fnícielo. 

V. °HÉMERE,  adj.  rn.  y J.  Efímeros  cosa  ÉPíCVCLDÍDR  , s.  j.  [geom.  , Ejú  *- 
►»  igcia , que  solo  diua  ua  tii„.  Di  .ese  da  * cloydc:  curva  eugc.^drailaporcliuovúmvtsio 
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de  un  punto  de  la  circmiftnnrit  de  urt  cir- 
culo, que  rodaría  cóbrela  circunferencia  de 
otro  circulo. 

EPI-D’EAU  , s.  m.  Espiga  aqu  ática  : 
piapía.  . 

EP1DÉMIE , s.f.  Epidemia  : enfermedad 
contagiosa. 

ÉPIDEMIQUE  , adj.  m.ff  Epidáni- 
co,,  epidemial. 

•j&HlIVEMlUM , s.  ni.  Epidemio  : planta. 

EP1DERME,  6.  m.  {anal.)  Epidermis  , 
ó epidemia  : cutícula  ó piel  delicada,  que 
está  rjebaxo  de  1a  niel  principal. 

* ÉPJDIDYMÉ  , s.  rn.  {a uat. ) Epidídi* 
ulo  : cinta  plana  y gruesa , míe  cubre  el 
borde  posterior  y algo  externo  del  testículo. 

EPÍE , EE,  p.  n.  y adj.  Espiado,  ace- 
chad0 y atisbado.  ||  Espigado. 

* E PÍE  , s.  rn.  V . Espían. 

EPI ER  , u.  a.  Espiar  , acechar  , atiabar. 

ÉP1ER , v.  9i.  Enligar  loa  pane»  : cuipe- 
utr.a  espione.  . 

ÉPiEKRE  , EE  , p.  p.  y adj.  Despedra- 
do . dtoped  regado. 

ÉPIERREK  , o.  a.  Despedrar  , despedre- 
gar : limpiar  «le  piedra»  nn  campo  , un 
huerto  , etc. 

EPÍEÜ  j «.  m.  Venablo  , churo  : arma 
defensiva,  en  la  caza  de  montería. 

^ ÉPl-ELEtJRI , j.  /.  V Slarhyt. 

* EP1GE< )jNN  ER  , %*.  a.  ( arañil.)  Gastar 
el  yeso  algo  trabado,  y no  ntwy  blando. 

EP1GLOTTE  , s f { anal.)  Epiglótis  < 
gallillo  ó campanilla  , que  es  como  se  llama 
corptmmente. 

J¿P1G RAMMATIQUE  , adj.  V y f. 
Epigramático. 

EP1G RA M MATISTE  , s.  rn.  Epígrama- 
tistg  : el  compositor  de  epigramas. 

ÉPlGRA’ViME  , s.J.  Epiginraa  : g<nero 
de  composición  poética  breve  , y aguda  en 
»u  f órnate. 

EPiGRAPHF  . s.  J.  Epígrafe  : htacrip- 
eiov»  5*  túulo  de  alguna  obra. 

* ÉP1L  ANCE,  s.f.  ( cetrer. ) Fpilencia  en 

!.u  ,rv«.  % 

EMLATO  IRE,  adj.  m.  yf.  V.  Déftila- 

íoiltí. 

EPILEPS1E  , s.  J'.  Epilepsia  : enícrme- 
dui]  «fite  el  vulgo  llama  gota  coral. 

ÉPILEPTIOUE  , tuij.  y s.  m.  yf.  Epi- 
léptico. 

EP1LER,  v.a.  V.  Júpiter. 

EPILOGUE , s.  rn.  Epílogo  : eoncliisbm 
d<*  un  sermón  , discurso  , arenga  ; y ums  «le 
un.  poema. 

EPILOGUÉ  , EE,  p.  p.  Y adj.  (fitm.  ) 
Guiado  , censurado. 

ÍCPILOGUKR  , v.  a. y n.  [)am: ) Glosar, 
censurar  , murmurar. 

EPILOGO  EUR  , 5.  rn.  > fam.  ) ’G-nMua- 

doi  . glosador  , uiuriuuruder. 9 
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* ÉPfMÉDIUM, s.  m.  Kpímedio  : planta. 

ÉP1NARD,  s.  tu.  Espinaca  : hortaliza.  || 

Epinprd  fmise : bledomora. 

* ÉPlftCELER , v.  a.  Despinzar  : tos 
parto». 

* KP1NCER , v.  a.  V.  Enpuer. 

* ÉP1NCEUSE , s.  f . V.  Énoueuse. 

* ÉPINCETER  , v.  a.  ( cetrer. ) Dragar  * 
roñar  : cortar  á las  aves  de  altanería  la»  gar- 
ra» y .pico  en  que  consistía  »n  tuerza. 

* ÉPlNLOlR  , s.  m.  (arquit.)  Pico  de 
cantero.  ()  (Lengüeta  de  empedrador:  el  mar- 
tillo con  que  dan  sobre  las  piedras. 

EP1NE , s.J.  Espino  : arbusto.  ¡|  Espina  , 
pincho : de  lo»  espinos , cambronera» , y otras 
plomas  semrjame».  j|  {Jis. ) ^!spina  : pena  , 
pesar  interior,  y oculto.  ||  Epinc  du  das  : 
e»jnnazo.  |l  l'.pint.  noirc : Ciruelo  silvestre. 
Epine-r incite  : berberís  , agracejo  : así  se 
llama  el  arbusto , y su  fruto.  ¡|  L'pine  dunez : 
caballete  de  la  nariz. 

ÉPtNKS,  s.J.  pt.  Dificultades , as- 

perezas : trabajos  ú obstáculos  que  llevan 
consigo  algunas  cosas.  ||  [fyf. ) Se  dice  : étre 
sur  les  épines  : tener  espina  , estar  en  acuas, 
esto  es,  estar  con  zozobra. 

ÉPINETTE  , i.  f Espineta  : clavicordio 
pequeño. 

ÉPl^iF.UX  , EUSE  , adj.  Espinoso  : lo 
que  tiene  ó está  Heno  de  espinas.  ¡|  í/t^. ) 
Espinoso , escabioso  , peligroso  , dificul- 
toso. 

EPINGARE,  6 EPI  IMG  ARO,  s.  m.  Es- 
pingarda : arma  de  fuege. 

tiPITVGLE  , s.  f A líder. 

KPliNGLES,  s.J.pt.  Alfileres  : lo  queso 
señala  á una  señora  pura  el  gasto  de  *u  ador- 
no , y vestido.  ||  Alfileres  : la  gratificación 
que  se  suele  dar  á las  criuda»  d¿  bis  posadas 
por  su  buen  servicio.  ||  Ade!»ala  : lo  que  so 
da  de  graeia  sobre  el  precio  principal  en  lo 
que  se  compra.  |¡  [ proa . ) Se  dice  : étre  tiré 
a qtuitr¿  cpingles  : ponerse  de  veinte  y trineo 
ttlídeirs  , estar  con  todas  sus  alfileres.  ||  ( id. ) 
7 irer  san  cpíngfc  dn  jeu  : sacar  bien  su  ca- 
ballo. salir  bicu  de  uua  dificultad  ó disputa  , 
salir  del  paso. 

F.P1NGLIER  , 1ÉRE  , subst.  Alfilerero: 
e Lubricante  de  alfileres  , v el  «pie  los  vende, 

ÉPINIERE  , adj.  f Espinal  : dtcese  de 
todo  lo  t|uc  jKTlenectt  al  espinazo , como  uui- 
dnl.a  { mnrb1),  vertebra  (orfebre). 

EP1K1ERS,  5.  m.  pt.  Espinar  , camino  - 
nal.  , 

+ ÉPINOCHE,  5.  m.  Café  de  la  mejor 
calidad. 

* EPINOCHE , s.  f.  Espinoso  : pescatlo 

pequeño  lleno  dtt^ma»  , que  bvubitiu  llaman 
erizo. , " ' 

* EPINOCHER  , Y.  n.  ( fam.  ) Den- 
guear , hacer  melindres  para  comer,  desme- 
nuzando la  comida.  . 
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¿PIPRAXTE  , s.  f Epifanía  : la  adota* 
ríon  dr»  los  reyes. 

ÉPIPHOríÉME  « s.  m.  Ep i fonema  : fi- 
gura retórica. 

♦¿PJPHYSE,  s.f.  ( annt .)  Epífisis  : emi- 
nencia de  un  liueso , unida  por  medio  de  u- 
na  .ternilla.  _ 

¿Pl PLOIQUE,  adj.  m.y  f Omcnttl : lo 
quepertcncce  al  omento  ó redaño.  „ 

¿PIPLOON,  s.  m.  ( anal.  ) Omento,  re- 
daño : saco  membranoso  , lleno  de  bandas 
pingüedinosas , que  cu  lúe  una  parte  de  los 
intestinos. 

¿PIQUE,  adj.  m.y  f Epico  : se  dice  de 
la  poesía  berojea. 

* ¿PIRE , ( geogr.)  Epiro  : provincia  de 
la  G^cia. 

EPISCOPAL,  ALE,  adj.  Episcopal : lo 
tocante  al  obispo. 

ÉP1SCOPAT,  s.  m.  Episcopado,  obispa- 
rlo ; la  dignidad  v orden  episcopal. 

¿PISCO PAlfX  , s.  m.  pl.  Episcopales  : 
nombre  que  se  da  en  Inglaterra  a los  que  ad- 
miten v reconocen  obispos. 

* ÉPISGOPIS AKT , s.  ni.  El  que  aspira 
á obispar,  ó que  tiene  ínfulas  de  obispo. 

* EPISCOPISER,  t*.  n.  Aspirar  a un  o- 
bisgado  ; tener  ínfulas  de  obispo. 

¿PISODE,  5.  m.  Episodi  j : digresión  en 
un  poema , ó en  un  dratua. 

* EP1S0D1EK  , y.  a.  Episodiar  : hacer 
episodios. 

¿PLSODIQUE,  ad}.  m.y  f.  Episódico  : 
lo  perteneciente  al  episodio. 

EPISPASTIQUE,  adj.  m.y  f.  (medie.) 
Epispástico  : medicamento  que  atrae  con 
nuiclia  fuerza  los  humores  á la  parte  cu  que 
se  Aplica.  , 

¿PISSE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Unido  , cm- 
palniado.  * 

EPISSER , v.  a.  ( ndut . ) Ayustar  : unir 
dos  cabos  entretexiendo  los  corrtopes. 

* EPISSOIR,  ó CORINET  D’EPISSE,  s. 

m.  ( ndut. ) Pasador  : ¡nslriimcnto  para  abrir 
los  cebos  que  se  han  de  ayustar. 

*ÉPISSURE,  s.f.  (ndut.)  Ayuste  : el  em- 
palme de  «los  cabos. 

*ÉPISTÉMOIN  ARQUE,  s.  m.  Epistemo- 
narra  : en  la  iglesia  griega  era  el  que  cuida- 
ba de  que  se  conservase  la  pureza  de  la  doc- 
trina. 

ÉPISTOLAIRE,  adj.  m.  y f Espistolar  : 
lo Perteneciente  á epístola,  o carta. 

¿PISTOL AÍRES,  s.  m.  pl.  Autores  de 
cuyas  epístolas  se  ha  hecho  colección. 

*KP1ST0  LIER,  9.  m.  Epistolero : el  ecle- 
siástico cuya  función  es  d cantar  la  epísto- 
la. . 

¿PISTYLE , i / ( arifat.)  Epistilo.  V. 
Arphitraye. 

ÉPITAPHE,  s.f.  Epitafio  : inscripción 
sepulcral. 


EPiTASE,  s.f.  Epítasis  : la  parte  de  nn 
poema  dramático  que  sigue  i m mediatamente 
a la  relación  , y contiene  los  lances  que  for- 
man el  enredo. 

* ¿PITE,  s.f.  (ndut.)  Espicha  : enña  de 
madera  que  se  mete  en  los  agujeros  de  la  na- 
ve,. v luego  se  calafatea. 

¿PlTtí ALAME,  s.m.  Epitalamio  : can- 
to nupcial. 

¿PITHÉME  , s.  m.  ( farm .)  Epítima  : 
cosa  líquida,  que  se  aplica  para  confortar  y 
mitigar  el  dolor. 

KrlTHETE , s.  f.  Epíteto  : el  adjetivo 
que  se  añade  al  suhslaotivo  para  expresión  de 
alguna  calidad  que  se  le  atribuye.  |(  Sobre- 
nombre, ó apodo  maligno,  que  se  da  á algu- 
na persona. 

* EP1THYME,  s.  m.  Cuscuta  , epítimo  : 
planta.  En  español , también  se  llama  epíti- 
mo á.  la  flor,  aei  tomillo. 

* EPfflÉ,  s.  m.  ( ndut.  ) Chillera  : depó 
sito  de  balas,  formado  por  una  tabla  de  sepa- 
ración entre  cañón  y canon. 

EPITOGE,  s.  J.  Gorra , que  por  distin- 
ción llevaban  en  los  parlamentos  de  Francia 
los  presidentes,  que  se  llamaban  présideus  a 
mnrtier.  ||  Epiloga  : entre  los  Romanos,  era 
una  especie  de  capa  que  se  ponía  sobre  la 
toga. 

* EPITOIR,  óESPITOIR  , i.  m.  (ndut.) 

Forutotk  tic  calafate  : instrumento  en  forma 
de  formón  para  hender  las  espichas  , y m«*- 
ter  .una  cuña  para  que  apriete. 

EPITOME,  *.  m.  Epítome.  Solo  se  dice 
en  francés  de  las  obras  de  autores  antiguos  , 
que  ] lev 4b  este  título ; en  los  demos  casos 
se  dice  aljrcgc , précis , compendio,  resú- 
men . 

KPITOMER  , y.  a.  ( ant. ) Epitomar  : 
rrtl.urir  á compendio  nn  libro. 

ÉPÍl'RE,  s.f.  Epístola  : hablando  de  los 
apostóles,  y de  los  autores  latinos  $ bien  que 
de  estos  se  dice  ya  lettre  ( carta ) , menos 
q liando  es  en  verso,  y también  quando  lleva 
el  adjetivo  dediratnire  , que  entonce*  es  e- 
pístola.  ||  También  ¿fe  llama  építre  (qnstola) 
un -|  parle  de  la  misa. 

KrlTROPE  , s.f.  Epítrope  : figura  re- 
tórica. 

EPITROPE,  s.  f.  Epí tropo  : cierto  juez 
arbitro  entre  los  Griegos  modernos. 

EPIZOOT1E,  s.  f.  Epizootia  : enferme- 
dad contagiosa  en  los  ganados. 

¿P1ZU  JUQUE,  adj.  m.yf.  Epizoóti- 
co : lo  que  pertenece  á la  epizootia  ó pro- 
viene de  ella. 

* ÉPLA1GNER,  y.  a.  Perchar  los  paños  : 
sacarles  el  pelo  con  el  palmar. 

*¿PL AiGN  EO R,  s.  m.  Perrhador  : el  po- 
lay  re  que  saca  el  pelo  á los  paños. 

¿PLORÉ,  ¿E,  adj.  Lloroso,  Heno  dt 
llanto,  desconfiado. 
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ÉPLOYÉ,’  ÉE  , adj.  ( blas .)  Explayada  : 
tlicysc  del  aeqiiu  con  las  alas  tendida*. 

EPLLCHE  , ÉE,  p.  p.y * adj.  Espulgado, 

mondado. 

KPLUCHEMENT  , s.  m.  Espulgo,  lint- 

Íúa  : «1  acto  de  mondar  ó limpiar  la*  yerbas, 
us  granos , las  semillas , dexando  lo  sano 
y lmenu.  ||  ( Jig. ) Escudriñamiento  , escru- 
tinio. 

ÉPLLCHER , v.  a.  Mondar,  limpiar,  es- 
coger : hablando  de  yerbas  , gruñas , semi- 
llas , de  las  quales  se  quita  lo  malo  y daña- 
do. ||  Espulgar,  despiojar,  desroñar  : los  ar- 
boles, y planta*.  j|  {jig.yfam. ) Espulgar  , 
escudriñar,  examinar,  ó inquirir  con  curio- 
sidad y malicia  alguna  cosa , como  la  vida,  el 
lincee  de  alguno. 

EPLUCHEL'R , EL’ SE  , s.  Escudriña- 
dor : de  vidas,  de  linages , de  acciones.  || 
Examinador  de  palabras,  el  que  va  á caza 
de  cjlas,  ó hace  escrutinio. 

*EPLUCHEL'»SE»  s.j.  Muger  que  escoge 
y aparta  el  pelo  de  vicuña  para  los  sombre- 
ros, 

ÉPLUCHOIR , s.  m.  Cuchillo  de  cestero 
par;»  limpiar  el  mimbre. 

EPLliCHLRES  , *.  / pl.  Mondaduras  , 
limpiaduras  : lo  ruin  , malo , ó inútil  que 
queda  después  de  haber  mondado  y csu>- 
gido  alguna  cosa , que  se  puede  llamar  ba- 
surg. 

EPODE,  s.f.  Epodo  : cierto  canto  poé- 
tico. 

ÉPOtNTE , EE,  p.  p.  y adj.  Despunta- 
do : sin  punta.  j|  CUeval  épniníé  : caballo 
desquadi  i liarlo.  j|  Chten  de  chasse  épointe  : 
perjo  descaderado  , ó despuntado. 

ÉPOINTER , *>.  a.  Despuntar  : quebrar 
ó embotar  la  punta  á un  instrumento  pun- 
zante, j|  ( e ñauad . ) Hacer  puntas. 

* EPOISTXLLER  , Desmotar  los 
pañcu>  antes  de  loiidirlos. 

* ÉPOHSTL  RE , s.  f ( caza. ) Coxera  : 
renquera  de  un  peno  despuntado. 

EPOIS  > *.  m.  pl.  Candiles  : los  último* 
pitones  de  las  cuernas  de  un  venado. 

* ÉPOMlí)E,  3.  f.  ( atU.  ) Caperuza  , e*- 
cap.nlnrio. 

EPOKGE,  s.f.  Esponja.  |j  Callo  ni  la 
herradura.  ||  ( Jdm . ) Se  dice  : Uoire  comttte 
zinc  éponge  : beber  como  mi  zaque  , como 
un  odre.  |¡  Vas  ser  Ceponge  : borrar  lo  escri- 
to , ó borrar  de  la  memoria  una  mala  ac- 

C,°£pONGÉ,  ÉE , p.  p.jr  adj.  Lavado  con 


esponja. 

jfePOKGER , 


<i.  Lavar  con  esponja  : 
como  ú un  caballo  , un  coche  , etc, 

* EPONG1ER,  *.  m.  Esponjero  : egrga» 
4»  de  esponjas. 

♦ ÉPW1ILLES  , ó PORTILLES,  j. 

j.  pL  ( náal. ) Pie  de  carnero  : ¡os  puntales 


que  hay  desde  la  escotilla  basta  la  sobreqni- 
llu , y sirven  de  csculu  para  basar  a la  bodc- 

EPOPEE  , s.  f.  Epopeya  : genero  de 
poema  heroyco. 

ÉPOOLÉ,  í.  f.t  poca  : pumo  fixo  ríe 
tiempo,  del  qual  se  empieza  á contar  los  años 
en  Ja  historia. 

ÉPOLDKE,  EE,  p.  p.y  adj.  Despolvo- 
reado. 

F.POUDRER  , **.  a.  Despolvorear  : de- 
sempolvorar: Sacudir  y quitar  el  polvo. 

ÉPOjUF PER  ( S? ) , u.  f.{  vulg.)  Afufar- 
se, mondarse  ; escaparse  secretamente. 

ÉPüLLLLE , ÉE  , p.  p.y  <ufj.  Despioja- 
do.. 

EPOLILLER,  v.  a.  Despiojar,  espulgar, 
quitar  los  piojos. 

jbk  * ÉPOLLLK  , s.  J.  Hilo  de  la  ranilla  mi 
jypas  fabricas  de  paños  , y también  hilo  de  t ta- 
ma. , 

* ÉPOLLI -Eli R , s.  m.  Canillero  : el  que 
devana  el  hilo  de  traína  en  las  canillas. 

♦ EPOLLL1N , ó ÉPOLET,  *.  m.Cani- 

Ha  pora  devanar  )m  trouia.  jj  Espolín  : lanza-' 
dera  pequeña  unta  espoiinur  bis  gasas. 

KPOL MOjNF-R  (S’)  , u.  r.  Echar  los 
boO*s  : de  puní  gtiuir. 

ÉPOt&AlLLES  , s.f.  pl.  Desposorios  : 
celebración  del  casamiento. 

KPOÜSE.  V.  tCpoux. 

ÉPOL8É,  ÉE  , p.p.  y adj.  Desposado  , 
casado. 

ÉPOUSÉE,  s.  f.  Novia  : la  recien  casa- 
da, ó que  va  a casarse. 

ÉPüUSER  ( S' ) , v.  r.  Desposarse  : ca- 
sarse con  consentimiento  recíproco. 

EPOLJSEÜR , s.  m.  Fl  que  busca  novia  , 
que  quiere  casarse  : también  se  llama  no- 
vio,   . 

ÉPOUSSETÉ , ÉF.,  p.  p.y  adj.  Limpia- 
do del  polvo  , sacudido.  |j  ( Jig.  y Jam.  } 
Sacudido , cascado  : d ícese  ue  las  perso- 
nas,. " 

ÉPOU$$ETFR , v.  a.  Sacudir  el  polvo  : 
á la  ropa,  muebles  , ele.  ¡|  ( fig.  y Jam.  J 
Sacudir  el  polvo,  cascar  las  liendres  , dar  u- 
na  felpa  : ñ alguno. 

ÉPOLSSÉTTE , s.  f (fluí.)  Cepillo 
escobilla  para  limpiar  los  vestidos,  lloy  ss 
dice  yergette. 

* ÉPOUTI  , 3.  m.  Mota  : en  los  te* idos 
de  lana,  y particularmente  en  los  paños. 

* ÉPOL  riFR,  v.  a.  Desmotar  los  paños 
antes  de  tundirlos. 

^ÉPOLTIELSE , s.  f Desmotadora  : en 
las  fabricas  de  paños. 

KPOIJV  ANTA  RLE,  adj.  m.  y f Espan- 
toso , borroioso.  |l  Asombroso  : por  mara- 
villoso , muy  gramlc. 

ÉPOUV  ANTABLEMENT,  adv.  Ilurjo- 
coa-uucuu- , UotriUcrucnte. 
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EPOUVANTAIL  , ».  m.  Espantajo  : pa- 
ra asombrar  páxaros. 

ÉPOL  VAiNTE,  i,  f.  Espanto,  susto,  tcr- 

'“ePOL’VANTÉ  , ÉE,  p.  p.  r adj.  Es- 
puntado,  asustado. 

ÉPOUVA^iTER,  p.  a.  Espantar , asus- 
tar causar  espanto.  susto,  miedo. 

ÉP0UVA?5TER  (S* ),  p.  r.  Espantarse, 
asuntarse , cobrar  miedo. 

EPOUX,  Ol'SE,  i«Asf.  Esposo,  esposa. 

[j  Les  épou-T  , el  marido,  y la  muger. 

ÉPRFJXDREf  o.  a.  Estroxar,  exprimir : 
alguna  cosa  para  sacar  le  el  xugo. 

ÉPREiííT  , FUSTE,  p.  />.  y adj.  Es- 
trucado  , exnriinidb. 

ÉPRETNTE,  s.f.  Pujos  : gana  continua 
de  obrar  , pero  con  trabajo.  ||  Estiércol  de 
mirria  , y de  otros  animales.  . 

* ÉPRÉNDRE  ( S* ) , r.  Dexarse  llevar  <q 
poseer  de  alguna  pasión  : y también  pren- 
darse , amartelarse,  enamorara*.  Usase  regu- 
larmente en  el  participio  épris. 

EPREUVK  , s.f.  Prueba  : experiencia  , 
onsavo  , tentativa  que  se  hace  de  alguna  co- 
sa. [}  Prueba  : la  primera  muestra  que  sacan 
los  impresores  y estampadores  para  corregir- 
la antes  de  tirarla. 

EPRIS , ISE  , p.  p.  y adj.  Prendado  , e- 
naiuorado  : de  uuu  persona  , ó cosa  que  le 
pertenece. 

ÉPROUVÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Probado, 
rxppri  mentado . 

EPROL'VER,  v.  a.  Probar,  experimen- 
tar, hacer  la  prueba,  la  expciienciu  : de  al- 
guna cosa.  » 

ÉPROUVETTE,  s.  f Tienta  de  ciro ju- 
na. (¡  Probeta  : maquina  para  probar  la 
pólvora.  j|  Cucharon  <íe  (¡cito  pata  fundir  y. 
probar  la  calidad  del  estaño.  ||  Sonda  : ca- 
denilla para  medir  ios  licores ’en  las  cubas. 

EPTACORDE,  a.  m.  Ue¡*taco*do  : lira 
de  los  antiguos*  que  tcuia  siete  cnerdus. 

EPTAGONF.,  s.  m . (grom. ) Eptágono  : 
figura  plana  , que  consta  de  siete  apgaji*  y 
Jarlos. 

ÉPUCÉ , EE , p.  p.  y adj.  Espulgado  : 
quitado  las  pulgas. 

ÉPUCEfl  , p.  a.  Espulgar  : quitar  las 
. pulgas. 

EPUISABLE , adj.  m.  y f.  ( poo.  us.) 
A gol  a ble , eMÍnguiblc : lo  que  se  puede  ago- 
tar., ó apurar. , 

EPUiSE,  EE , p.  p.y  adj.  Agotapo  , ex- 
tinguido. 

EPUISEMENT,  j.  m.  Agotamiento , di- 
sipación , extenuación,  consumimiento,  ani- 
quilación: conforme  es  la  cosa  a que  se  apli- 
que. 

EPUISER  , P.  a.  Agotar  , apurar  : sacar 
toda  el  agua  ú otro  liquido  de  donde  estaba, 
uo  <Iixar  gota  de  ella.  j|  ) Apurar, 


afilar  : el  dinero  , el  caudal.  ||  { id. ) Drxar 
exhausta,  ó aniquilada  , alguna  cosa  : con- 
sumirla , acabarla. 

* EPUlSÉTTE  , a.  f.  Red  pequeña 
para  coger  los  canarios  y demas  ptiXaro»  en 
las  poxareras. 

KPLLOlh.S  , s.  m.  pl.  Epulones  : sa- 
cerdotes romanos  (fue  presidian  en  los  con- 
vite^. 

ÉPLRE  , s.  f.  arquit . ) Montea  : la  des- 
cripción ó ¡danta  de  alguna  obra  , dihu- 
xando  el  c.ucrpo  de  la  fa  lírica  cop  sos  ah  unís. 

EPU  RE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Depurado  ¿ 

Íiuro.  ||  Apurado  » acendrado.  ||  Purgado  , 
impío. 

ÉPURER  , p.  a.  Purificar  , clarificar  ? 
poner  pura , clara  , y limpia  tina  cosa.  |f 
( fip.  ) Pui  car  : apurar  : acendrar. 

‘ EPURGE  f ó PETATE  C ATAPUCE  s.  fi 

Tártago , 6 catapucia  menor : yerba  inedi- 
ciiw.l, 

* ÉQUAjrr,  s.  m.  ( astron . ) Círculo 

equanle,  . *m 

KQUARRI,  IF. , p.  p.  y adj.  Qu adrado. 
ÉQÜAHR1& , p.  a.  QuadVor , labrar  á 
esqn.idra  : un  madero  una  piedra. 

¿QUARRÍSSAGE , s.  m.  Esqnadría  : 
el  qnadro  , el  quadrado  de  una  cosa  cortad» 
á esqumlra. 

EQUARRLSSEMENT  , *.  m.  Qoadra- 

cion  : la  obra  de  quadrar  los  maderos. 

* ÉQUARRISOIR  , s.  m.  Escariador  : 
clavo  ele  acero  , esquinado  , con  punta  y 
mango  , que  sirve  paro  taladrar  el  cobre. 

É^liATEUR  , 8.  m.  ( se  pronuncia 
ccouateur « ) Eqttador  : círculo  máximo  d* 
la  esfera  , equidistante  de  ios  dos  polos. 

ÉQUATION , s.f  {geem.y  alp. ) Eqna- 
cian. 

ÉQU  ERRE , s.  f Esqundrft  , cartabón  , 
y también  gnomon.  ||  Fausse  ¿querré  : falsa 
regla  , ó esquadi  a movible  para  tomar  ánga-t 

los., 

ÉOL'F-STRE , adj.  m.  y f.  Eqücstre  * 
(lítese  solo  con  figura  , estatua , orden. 

EQLI  AjNGLE , adj.m.y  f.  Equiángiit 
k>  r lo  que  consta  de  ángulos  iguales. 

ÉQUlDISTANT  , ANTE  t adj.  Equi- 
distante : lo  que  en  todas  sus  palles  dista 
igualmente  de  pira  cosa.  * 

EQUILATERAL  , ALE,  adj.  ( penm.  } 
Equilátero  : lo  que  consta  de  lados  iguale*. 

EQUILATÉHE  , attj.  m.y  1.  F.qutlnrero  ? 
figura  geométrica  , cuyos  fados  son  iguale* 
a los  .de  otra. 

* ÉQU1LBOQU ET  ts.  m.  ( Cjsrp. ) Gra- 
mil : instrumento  pequeño  de  madera  , 
que  sirve  para  señalar  v verificar  la»  inuest- 
cas  g mortajas  rn  la  madera. 

ÉQU  i LIBRE  , 5.  m.  Equilibrio  : h igual# 
dad  de  peso  entre  dos  cuerpos  grave*  que  se 
conualjalanccao. 
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EQUIMULTIPLE,  a»lj.  (aritm.  ) Equi- 

tú  ni  ti  pitee. 

EQLINOXE  , s.  m.  Equinoccio  : tiempo 
del  arto  en  míe  el  sol,  pasando  por  el  equu- 
dor  , liacc  ios  días  iguales  con  ia»  noches. 

ÉQU KÍOXIAL  , ALE , adj.  Equinoc- 
cial, 

EQUIPA  GE , s.  m.  F/jnipage , tren  , pro- 
visión para  un  viage  , crpara  la  decencia  de 
una  persona  : «piando  »c  habla  de  grandes 
señores  , ó generales  , se  pitóle  decir  recá- 
mara. ||  Tripulación  , dotación  : hablando 
de  un  navio.  ||  Coche  : se  entiende  todo  el 
tren  de  caballos  , carril  age  , y demás  apa- 
i c jos. || ' fig. ) Se  dice  : clrc  en  mauláis  ¿qui- 
pus'* : estar  mal  aviado  , mal  parado  , un 
Kugeto.  ||  (joc.  ) Dicesc  : equipaje  de  Ró- 
lleme : cascajo  , coche  viejo , v descom- 
puesto. ;|  Equipaje  de  Sean  de  P<tri»  : tren 
fciuuuoso,  carroza  magnifica. 

♦EQUIPE,  s.J .'  Numero  de  naves  ó bar- 
cos pertenrrien tes  A un  mismo  dueño. 

EQUIPÉ,  ÉE  , p.  p.  r adj.  Equipado  , 

pertrechado  , armado,  provisto. 

EQUIPÉE,  s.J'.  Calaverada  , cascabela- 
da ; disparate  , desatino. 

EQUll^EMÉNT,  s.  m.  Apresto  : hablan- 
do de  navios. 

É'  )l'Í?1ÍA  , a.  Equipar,  pertrechar  : 
proveer  de  lo  nccessario  : dicese  de  cosas  y 
de  personas , y corresponde  á aprestar , 
hablando  de  navios  ¡|  Eqniper  une  galere  : 
acanchar  una  palera. 

ÉQUIPOLLE  , ÉE  , p-py  adj.  Fquí- 
jiaraifo.  [!  ( bhis.  ) Equipan**  lo  se  dice  del 
tablero  «le  axedrez , que  solo  tiene  nueve 


escaques. 

ÉQU IPOLLENCE,  s.f.  (didase.)  Eqtp- 


polfttcia. 

ÉQUIPOLLENT  , ENTE , adj.  EqnJ- 

vak'UU*  : úsase  también  como  substantivo, 
y l’éfmmoüent  y adv.  A proporción  , 
prdfiordonaimente , a correspondencia. 

EQU1POLLEÜ  , o.  a. y'  n.  Equiparar  , 

equivaler. 

♦EQL'ISETU'I , s.  rfí.  Equiseto  , ó cola 
de  cal  •dio  : planta. 

EOUITABLE,  adj.  m.  y f.  Equitativo , 
justo  , contorno;  á equidad  : dírese  «le  las 
emus.  |1  Jnvto  , recto  , que  tiene  equidad  *. 
dici-sc  ilé  las  personas. 

EQUCTABLEMEMT  , fídv.  Con  equi- 
dad , rectamente. 

EÓUITATION,  s.f  (se  pronuncia  la 
n.  ) Equitación  : el  arte  ue  montará  ea- 
bulió  : y también  se  dice  cid  cxercicio  salu- 
d-i de  que  hice  el  que  monta. 

ÉQtrrÉ  ,s.  f.  Equidad,  rectitud. 

*EQUIVALÉMMENT,  adv.  Equivalen- 
temente 


* KQIHVALENCE , s.  f.  Equivalencia. 
líQOn-ALEM’,  lil'iílT. , ajj.  i:.ju¡- 


vnlcntc  : úsase  también  como  substantivo 

ínasrulíofy 

EQI  IV  ALOIR  , v.  n.  Equivaler  , valer  , 
ó ¡minu  tar  tanto  romo  otra  cosa. 

EQUIVOQUE , adj.  m.  y J\  Equívoco  : 
que  tiene  ó puede  tener  «los  sentidos  , ó 
aspectos.  ||  Equivoco,  engañoso  : «pie apa- 
renta dos  rosas  diversas. 

EQUIVOQUE,  s.  f.  Sentido  equívoco  , 
ambigüedad  d«;  una  (race  , anfibología.  ¡| 
Equívoco,  vocablo  equivoco  : de  «pie  se  u¿a 
pan»  deslumhrar  , «>  divertir. 

EQUIVOQUE!!  , v.  n.  Usar  do  pala- 
bras ó fi  ases  equivocas  , andar  con  ambi- 
gürdades. 

EQUIVOQUER  ( S’  \ u.  r.  Equivocarse , 
engañarse  : lomando  , ó diciendo  una  cosa 
jkh;  otra. 

ERARLE  , s.  m , Arce  árbol  : (|  É rabie 
plañe  : arce  real.  ||  E rabie  h petites  feuxU 
les arce  menor. 

ERA  DIGA  HF , IVE , adj.  (medir. ) Fra- 
dícantc  : se  dice  «le  ciertos  remedios  vio- 
lentos, que  quitan  la  enfermedad  , y sus 
camas.' 

ERADICATION,  s.  f.  (Jh. ) Entiba- 
ción , arranque ; la  acción  de  arrancar. 

E RAELE  , EE,  p.  p.  jr  adj.  Arañado  , 
rasguñado. 

ÉRAFLFR  , v.  a.  Arañar  , rasguñar  , 
herir  con  las  uñas. 

ÉR AFLUR E , s.  f Rasguño  , araño, 
rascuño.  ‘ * 

ÉRA1LLE,  EE  , p.  p.jr  adj.  Rajado, 

map  rasgado. 

ERAlLLFMTvVT,  i.  m.  ( cirug. ) Vuel- 
ta *|c|  párpado  inferior. 

ERAILLKR  , y.  a.  Rajar  , rasgar  m.'d  : 
rompiendo  una  lela , tirando  con  foer- 

»»•.  j. 

KRAJLLURE,  s.f.  Rasgón  , rasgadura  : 
hecha  en  una  tela  tirando  con  fuerza. 

F.RA'ri4’,  EE,  p.  p.  y adj . Sin  bazo. 

ÉRATER  , y.  a.  Quitar  el  bíizo  , ó la 
mclsn . 

ERATO , s.  f Erato  : nna  de  las  hueve 


musas,  que  piesidia  á la  ]>oesla  lírica. 

ERE  , s.  J.  ( era  nal.  j Era : cierta  época  , 


dc'dondr  empiezan  a«x>ntar  los  años. 

KRF/M'EUK , ad) . y $.  m.  ( anai. ) Erec  • 
tor  • so  dice  de  varios  músculos. 

EftEtmON , s.  f.  Erección , fundación, 
¡usü  lucion  : de  algun  establecimiento.  |f 
FreocHui  , colocación  : de  algún  monu- 

inenlo. 

ÉRFIN'n  ! , ÉE  , p.  p.  y adj.  Derrenga7 
do  deslomado. 

EREINTER , U.  a.  Derrengar , deslomar, 
por,  ub/i  fiicr/a , ó un  gran  poso. 

ERÉVfí'l  1QCE  , adj.  m.yj\  Eremítico  : 
lo  per  feneciente  á ermitaños. 

ÉRESiF  , s.f.  Eresia  : se  dice  *n  U 
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botánica  de  un  cierto  genero  de  planta» 
luopopt  talas. 

ERESIPELATEUX  , adj.  V.  Erjsipé- 

latcu*. 

ERESIPELE  , s.j.  V.  Krjrsipihs. 

ERÉTIUSME  , *.  m.  Eretismo  : tensión 
Violenta  de  los  nervios. 

ERG  O,  s.  m.  Ergo  : luego  : conclusión  de 
un  argumento.  ||  Ergo  g fu  : algazara  que 
se  usa  cu  el  estilo  jocoso  , para  buiiuise  de 
las  palabras  que  no  concluyen. 

ERGOT , s.  m.  Esj»oloii , garrón  : de  los 
gallo»  , V otro*  animales.  ([  ( jard . ) Extre- 
midad cíe  una  rama  muerta.  Jj  Tizón  : cierta 
enfermedad  que  da  al  ccliteno.  j|  (Jig.  jr 
fdm,  ) Se  dice  : s'élevef  sur  se*  er^oís  : 
gallear  , ponerse  entonado  , tener  mucho 

ERGOTÉ  , ÉE , adj.  Dicese  del  gallo  de 
buenos  espolones. 

ERGOTEA  9 y.  n.  ( fam . ) Figotizar  , 
disputar,  altercar  : con  porfía,  y sin  razón, 

ERGOTEA  9 y-  a.  {jard.  ) Podar  ó 

cortar  la  extremidad  de  una  rama  muerta. 

♦KRGOTER1E , s.j’.  Sofisma,  ergoteo  ; 
contienda  sobre  frioleras. 

ERGOTEE R , EL  SE,  s.  {Jam.)  Ergo- 
tísta,  ergotizante  : disputador,  altercador. 

KÍUPAN  , s.  rn.  Liidano  : constelación 
austral. 

ERIGE  , ÉE  , p.  p.  v adj.  Erigido. 

ERIGER  ^ y-  a-  Erfgir  , levantar  : esta- 
tua» , trofeos,  templo»  , aras,  etc.  jj  Erigir  , 
instituir  , crear  : Ululo» , estados  , dignida- 
des, 

ÉR1GER  ($'),  y.  r.  Constituirse : erigir- 
se : levantarse  : hacer  de...||  Senderen  mal - 
tre  . hacer  de  amo  ; m andar  como  dueño. 

ER1GNE , ó ER1NE  , s.j.  ( c iru$.  ) 
Er  ina  : pequeño  imtiuaicnio,  para  levantar 
y sostener  la»  parles  (lite  »e  quieren  disecar. 

♦ERIGOISE;  s.J.  trígona  : constelación 
de  Virgo. 

+ ERINAGEE , i.  J.  Ertnacea : planta  ca- 


UOX  , s.m.  Especiede  salmón. 
*ÉB1SS0N,  s.m.  ( tumi.)  Rezón  : ancla 
de  cmatro  uñas  , v sin  ceno. 

* ERiTiLVL  , s.  m.  Eiital  ; arbusto  de 
America. 

* ERIVAN,  s.  m.  Erivan  : capitán  de  la 
Armenia  prusiana. . 

* ERIX  , s.  m.  Erice  : serpiente. 

* ERMAÍLLI , m.  (Capataz  en  las  fabri- 

cas de  queje»  de  Suiza. 

* F.IlMlNElTE,  s.  f.  ( carpinl.)  Azue- 
la : insimúlenlo  para  aplanar  la  madera 

ERM1N , s.  m.  Derecho  de  entrada  y 
salida  en  lasescal.it»  de  T. ovante. 

ERMiTAGE,  ».  m.  Eremitorio,  ermita; 
cueva  ó casilla  dd  eremita  , ermitaño  , ó 
solitario,  ti  Retiro  solitario. 
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ERM1TE  , s.  m.  Eremita  , ermitaño  : el 
que  vivo  rn  el  yermo , ó sobtíad. 

EROSION  f s.  J.  ( medie.  ) Erosión  , 
corrosión. 

EROTIQLE  , adj.  m.  jr  f.  Erótico  , 
amp  torio  : díeese  en  poesía. 

EROTOM  ANIE  , »./  ( medir. ) Eroto- 
ínaníu  ; delirio  causado  de  amar. 

ERRAN  1 , AX 1E , adj.  Errante  , va- 
cante, andante.  ;j  Viigu  , inconstante  , no 
fixo.  j|  Errado  : el  que  anda  errado  cu  ma- 
terias de  religión. 

ERRATA , s.  m.  Fe  de  erratas  : tabla  de 
las  erratas  de  un  libro. 

EURATIQLK,  adj.  m.  v f.  ( medie.  ) 

Friático,  irregular , desreglado. 

ERKE , s.j:  Lsase  solo  en  esta»  frases  • 
aller  grarul  erre , aller  Imite  erre  : llevar 
buen  paso  , ó buen  trole  : y figurada  mente 
so  api  i.  a ai  g.rsto  excesivo*  de  uu  Canda!.  *| 
Erre  : en  las  embarc  aciones  es  el  mular  , la 
diligencia  que  hacen. 

ERRES  , s.j:  pt.  Las  huellas  Ó. pistas  del 
ciervo.  1^//#. ) Pícese  ; aller  ó marcha  me 
l es  erres  de  quelqu’un  : seguir  las  pisado» 
de  otro  , imitarle. 

ERREMKNS , s.  m pl.  (Jig. ) Lo*  paso* 
que  se  han  dado  , las  diligencias  que  se  han 
hedió  en  algún  negocio. 

ERRER,  i\  n.  Errar,  vaguear,  vagar  ; 
andar  vagando.  |j  Errar,  engañarse,  equi- 
vocarse. ||  (Jig.  ) Divagar,  distraerse:  en 
variedad  de  especie». 

ERREUR,  s.  j:  Error  : falso  concepto  f 
equivocado  juicio.  j|  Yerro,  equivocación  : 
en  una  cuenta  , en  una  cita,  etc. 

ERRELRS  , s.f.  pl.  Viage»  largos.  Solo 
se  usa  '*n  esta  frase  ; IcS  erretus  d*Utjms*e  , 
lo*  viages  tic  Llikes. 

ERR1 NE  , ó ERRHrNE  , s.f.  ( medie. ) 
Erino  : renr’dio  para  lo  inteiiordela  nariz. 

ERRONK,  EE,  adj.  Erróneo  : lo  que 
contiene  error,  ó errores. 

ERS,z.  m.  ó VESCE IV  OIRE,  x./Alveija, 

alcarceña , yero  verdailcro  , y ct\lrc  botica- 
rio» órnfio  : planta  que  da  uua  semilla  pare- 
cida a la  idgai  roba. 

EKUCAGLE,  s.j.  Erúcago:  planta,  es- 
pecie de  ortiga. 

ERUGTATION,  s.f.  Eructación , crncto : 
reguddo. 

ÉRLDIT,  s.yadj.  Erudito,  docto. 
ÉRLP1TI0N , ».  f Erudición  : conocí  - 
miento»  extenso*  en  todo*  loa  rumo»  de  la  li- 
teratura." ||  AnoUciqne* , y notas  doctas  v 
arie  na*'  : jue-stas  a mía  obra. 

ERÜGlNEUX , EÜSE,  adj , Herrumbro- 

ao,  roñoso. 

ERUPl’fON,  s.  f.  Erupción  ; d(cr*e  de 
las  virucl.ui,  granos,  y de  las  llamas  de  nt\ 
volpan. 

ÉUYNCE,  PANICVLT,  CIIARDON  i 
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CFVT  TÉTES  , s.  m.  Cardo  corredor. 

ÉHYSIME,  s.  m.  Erísimo,  planta  : lla- 
mada también  velard , ó tnrtr/le. 

JKRYSIPELATKUX , FXSE,  adj.  Erisi- 
pela »so  : lo  que  tiene  calidad  de  erisipela. 

ÉRVSLPÉLK,  s.f.  Erisipela  : especie  «le 
ioflmn  ación. 

* KRZEKUM , (gengr.)  Erteron  : ciu- 
dad dei  Asia. 

ES.  ( Voz  antiq nada , formada  por  la  con- 
tracción de  díins  les  y en  Jas.)  Solo  tiene  uso 
en  esta  frase  forense  : mal t re  es  aru  ( maes- 
tro en  artes  ) , y en  otras  noca*. 

ESCABEAÚ  , s.  rn.  E»cubil  , taburete 
raso,  banquillo  : para  sentarse. ¡|  Banquillo : 
para  íwmer  los  pies. 

ESCABKLLE,  s.f.  V.  Escnheau.  ||Dí- 
cese  por  modo  figurado  y familiar  : remuer 
ses  esctibelles  : mover  los  chismes , incuear 
los  trastos  : mudarse  de  casa.  ¡|  (id.)  Mudar 
de  estado,  de  condición,  etc. 

ESC  ACHE , s.  f.  (eqitit.)  Bocado  de  cuello 
de  pio.lion  : en  el  freno  del  caballo. 

ESCADRE , s.  f Esquadra  : parte  de 
nna  armada  naval.  j|  CheJ  d'escadre , s.  m. 
A efe  de  esquadra. 

ESCADRf/N  , s.  m.  E»qua«lron  : cuerpo 
de  caballería , compuesto  por  lo  comnn  de 
quatro  compañías.  j(  Jlangcr  en  esaulmn  : 
formar  en  esquadmn  , esquadronar. 

KSCADRÜINftEH,  v.  n.  Formarse  cu  es- 
qu  a«lion . 

* ESC  AFE,  s.f.  Puntapié,  puntillazo. 

* ESCAFER,  v.  a.  Dar  de  puntapieses  el» 
el  culo. 

ESCALA  DE,  s.  f Escalada  : asalto  de 
una  plaza  con  escala*. 

ESCALA  DÉ,  ÉE,  p.  p.y  ndj . Escalado. 

ESCALADER,  V.  a.  Escalar,  tomar  por 
escalada  : una  plaza  , un  castillo. 

ESCALE,  s.f.  ( ndut. ) Usase  solo  en  esta 
frase  : J'aire  escale  dtms  un  port , etc. , hacer 
escala  , entrar,  ó detencisc  en  tal  puerto. 

ESCAL1EH , s.  m.  Escalera  ; tic  nna  casay 
||  Escollera  vis , ou  en  caracol : escale» a de 
nalto,  ú de  ojo. 

+ ESCALÍER  , s.  m.  Caracol  marino  de 
forma  espiral. 

ESCALEN  , s.  m.  Escaíin  : moneda  de  los 
Países  Baxos,  que  vale  dos  reales  y medio  de 
vellón. 

*ESC  AMOTE,  s.  f.  Bolita  de  corcho,  para 
hacer  juego#  de  ¿ñapos. 

ESCAMOTE,  EE  , p.  p.  y a dj.  Desapn- 
itcúio,  quitado  de  la  vista,  ¡j  Birlado,  soplado, 
robad»»  con  sutileza. 

ESC.AMOTER,  V.  a.  Quitar  de  la  vista 
alguna  cosa,  hacerla  desaparecer  con  sutileza, 
como  hacen  Jos  jugadores  de  manos.  |j  Por 
extensión  es  birlar  , soplar , ó sea  robar  con 
ligereza  alguna  cosa.  ¡|  línccr  raterías,  C fulle- 
rías cn.d  juego. 


ESCAMOTEUH  , s.  m.  Jugador  «le  nía 
nos.  ||  Dícesc  también  de  un  fullero,  ra- 
tero. 

ESC  AMPER  y v n.  ( vtdg.  ) Mondarse , 
escabullir***,  huir  precipitadamente. 

ESCAMPE  l TÉ,  s.f.  Voz  usada  solo  en 
esta  frase  vulgar  : preñare  la  pondré  d'escam 
pette , poner  pies  en  polvorosa,  apretar  de 
soleta. 

* ESCALDOLE,  s.f.  Cámara  del  cónii- 
tre  de  una  galera. 

* ESCAP,  s.  m . ( cctrcr. ) Dícesc:  futra 
escap  a un  oiseau  : echar  ;i  un  ave  fie  vola- 
tería para  que  conozca  su  caza  : mostrándo- 
sela antes. 

ESC AP ADE , s.f.  Calaverada,  travesura. 
V.  Echa  opee  y y hqu  ipéc. 

ESCAPE  , s.f.  ( mxjuit.  ) Limosrapo  : 
caño  ó cuerpo  de  la  columna  , propiamente 
la  parte  inferior  c i n mediata  mente  a la  base. 

ÉSCARB  ALLE,  s.  f Los  colmillos  del 
elefante,  que  no  pesan  utas  que  ao  libras,  ó 
menos. 

ESC.ARBIU.ARD  , ARDE,  adj.  (vulg.) 
Chusco , desparpajado  : píntase  alguna  vez 
por  tuno,  gato.  Osase  también  como  substan- 
tivo. 

* ESC  A BBITE , i.  m.  Balde:  cubo  eti 
que  los  calafates  poueti  á remojar  sus  herra- 
mientas. 

KSCARBOT,  s.  m.  Escarabajo  : insecto. 

ESCARBOLCLE,  s.f  Carbunclo  : pie- 
dra preciosa  parecida  al  rubí. 

ESCARBOUILLER  , v.  a . ( bazo.)  Des- 
pachurrar. 

ESU  ARCELLF. , s.  f.  (fam.  )*E»carcela : 

boba  grande  para  el  pelo. 

ESCAhGOT,  s.  m.  Limaza,  babosa  : es- 
pecie <le  caracol , pero  sin  concha. 

ESCARI.liVGLE,  s.f  V.  Curlinguc. 

ESCARMOLCHE  , s.f  Escaramuza  , 
pelea  : entre  partidas  sueltas  en  compaña. 

EStlARMOUGHER  , v.  n.  Escaramuzar, 
jl  (fíg* ) Escaramucear , cscopotearse : dícesc 
de  las  disputas  y quisquillas  escolásticas. 

ESCARMOUCHELR,  s.  m.  Escaramuza- 
dos 

* ESC.AROLE,  s.  f.  Escarola , planta. 

ESCAROTIQUEfi  , 6 KSCHAROTI- 

QÜKS,  s.  m.  pl.  ( med .)  Escaróticos  : re- 
medio» cáusticos  que  tienen  la  propriedad 
de  quemar  el  [>el!cjo  v la  carne. 

ESCARPE,  s.J.  Escarpa:  eldeclivcque 
forma  la  muraba,  de  mía  plaza  hacia  al  foso. 

ESCARPÉ , EE , p.  p.  Y ttdj.  Escarpa* lo  : 
erarte  derecho.  ]\  Roe  escarpé : peua  tajada , 
tajo. 

ESCARPEMEAT  , s.  m.  Escarpe,  escar- 
padura : el  corte  inclinado  «le  uu  terreno  , 
muro,  etc.  ¡|  También  se  llama  tajo  quaudo 
es  «le  peñas,  ó barrancos. 

ESC.VREER , v.  a.  &carpar  : cortar  un 
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c<itro  ó montaña  derecho,  esto  n , perpendi- 
cular. 

ESCARPIN  , i.  m.  Zapatilla  , zapato  «s- 

carpin. 

ESCARPAS  , plur.  Zapatos  estrechos 
para  dar  tormento. 

ESOARl’OLETTE  , s.f.  Mecedor,  co- 
lumpio. ||  Avoir  la  tJle  a Cescarpolette  : 
tener  los,  cáseos  a la  gincta  : tener  poco  seso. 

4 ESCARPIN  ER  , */.  a.  {joc.  ) Correr 
con  ligereza. 

ESC  ARRE,  s.J’.  (ctruff. ) Escara  : que  se 
forma  en  la  piel.  ||  (fig. ) Estrago,  ruina  ; 
causada  por  bala,  ó ¡amiba. 

♦FSCAüT,  (gengr.)  Escalda,  ó esquclda: 
rio  de  los  Países  Ratos. 

ESCAVESSADE , s.f  {picad.)  Sofre- 
nada : sacudida  de  cabezón  , ó freno. 

4 ESCAVISSON , s.  rn.  Canela  silves- 
tre. 

4 ESCANDELE,  s.  f.  Escayola  : cierto 
«tuco  que  imita  á la  piedra. 

ESCÍULLON,  s.  m.  Meteoro  muy  peli- 
groso en  los  marra  de  Levante. 

ESCIENT,  x.  m.  (ant.)  úsase  solo  en  esta  j 
frase  adverbial  : Jairc  quelque  cliose  a h on  i 
escienl , a son  escient : hacerla  á sabiendas  , j 
con  todo  conocimiento,  f)  ✓/  bou  esc  uní  , | 
atlv.  {n qt. ) De  veras,  cotí  todas  vtrui : con  j 
formalidad. 

ESCLA1RE,  s.  m.  [cetrer.)  Ave  algo 
larga. 

ESCLANDRE,  *.  rn.  ' Jam . ) hrucaso  , 
chusco,  lance seusihlo. 

ESCLAVAGE,  s.m.  Esclavitud  : el  es- 
tado vía  condición  del  esclavo.  |¡  [fig.)  Fs- 
clavíuid,  sujeción : á que  rinden  las  pasiones, 
lo»  intereses  - el  honor,  etc. 

ESCLAVE,  3.  m.  yj.  Esclavo  : la  per- 
sona sin  libertad,  sujeta  á undu  ño.  ||(  ) 

Esclavo  : de  sus  pasiones , preocupaciones  , 
etc. 

♦ESCLAV1NE,  s.J.  ( ffoc.  uv.)  Escla- 
vina : la  de  lo»  romero*,  ó peregrinos. 

4 ESCOCHF.R  , i*,  a.  {patáui.)  Sentar: 
unir  la  masa  paltneówlola. 

ESCOEEION  , m.  ( joc. ) Escoíicton : el 
togado  mal  pergeñado,  que  suelen  llevar  las 
l&  ti  veres  del  campo. 

KSCOGRlhEL,  s.  m.  (Jnm.)  Galafate, 
gato  : el  que  saca  v quito  cldmorO  cow  arte, 
y disimulo,  ¡f  ( id.  ) Estantigua,  tagarote, 
galavnrdo  : hombre  alto  y desvaido. 

¿SCOMPTK  , s.  m.  Descuento,  ivboxa  : 
del  tanto  convenido  en  una  simia. 

ESCOMETE, EL,  p.  p.y  a*ij.  Descontado, 
rebanado. 

ESCOMPTER , r.  a.  Df*s«y>nlnr,  rebaxar; 
lo  convenido  sobre  una  suma. 

4 FSCOPE,  s.  tu.  ( tiáuí.)  Vertedor:  pala 
hueca , y de  mango  largo,  que  sirve  pina  ro- 
ciar el  ccíladu  «le  *b  buque. 


4 ESCOPERCHE , s.J'.  Grúa  : máquina 

para  levantar  pesos. 

ESfitJPFTA'K,  s.  f.  ( ant.  ) Escopeta : 
arma  de  fuego. 

hSCOPKTl  KRIK , s.  f.  Arcabucería , 
fusilería  : descarga  de  muchas  escopeta»,  fu- 
siles , 6 arcabuco»  junios. 

4ESCORTABLE , ndj.  tn.yi ( cctrcr. ) 

Ave  propensa  á extraviarse. 

FdCUKTE,  s.J  i Escolla  : «le  ¿oblado»,  ó 
de  gente  armada.  ij  También  »e  suele  decir 
«leí  acompañamiento  ó resguardo  que  Ueva 
uno  cu  sus  vi  age*. 

1 Sí AiRTEn,  i*,  a.  Escoltar,  convoyar,  1 

ESCOUADE , s.  J.  Partida  de  tropa  que  i 
salea  patrullar,  ó rondar.  (|  Ksqundrade  una 
coinpuñíu  «le  ínfiinteri.i.  f]  F.stouade  brisée  : 
partida  compuesta  de  sohlailos  de  varios  re- 
gimientos. 

4 KSCOLK2VE,  s.  f.  Escofina  : cierta 
raspa  suave  , de  que  se sirven  ul listos,  es- 
uujuwes,  etc. 

* I .V  10  UPE  , s.J.  Pala  de  minador. 

KSCOLKGÉE,  s.J.  Azote,  ó disciplinas 
hecha*  «le  correas. 

ESGOLRGEON,  s.  m.  Alcacel,  verde 
de  evbadu  . el  que  se  da  a las  caballerías. 

KS(X)L.SSE,,s.yi  {Jam.)  Reculada,  re-  ' 
tirada  :1o»  pasos  que  se  don  hacia  alia*  pura 
saltar  «i embestir  mejor. 

EMPRIME,  s.f.  Esgrima  : arte  de  esgii- 
uiir  , ó «le  florete.  f|  M ulive  d' esc  rima ; maes- 
tro de  esgrima , ó de  fliveu?. 

lÜblilHEH  , »*.  n.  Esgrimir,  tirar  el  flo- 
rete. ||  {Jig.)  Eispaditchinear  : díccsc  de  dos 
que  disputan  y contienden  sobre  materia*  de 
erudición.  ¡|  ( vidg. ) Dicese  : es  cr  ínter  hien? 
o s’cscamer  bien  de  la  tm i chaire  : por  me- 
near bien  la  quixadu,  tener  buen  «lienlv, 
comer  mucho. 

Efcrf JUV1EUR , s.  m.  Esgrimidor,  flore- 
tista : el  que  sabe  de  esgrima. 

ESCROC,  s.  m.  Estafador,  petarilista: 
st  a de  dinero  , sea  de  otras  cosos  que  son- 
saca. 

ESCROQUÉ,  LE ,p.  p.y  adj.  Estafado, 

[lülado , sonsae^ulo. 

ESCROQLE.fi,  a.  a.  Petardear,  rsUifar, 
sonsacar  : sea  dinero,  ú otras  co*as.  ||  ( fig. 
yjam.)  S<‘  dice:  escrnqw.r  des  tlíners  : bus- 
car donde  meter  la  quixuda , ó donde  arrimar 
la  alnbjrda. 

E.SLRUQLERIE,  s.J.  Socaliña,  estafa , 
pillería. 

ESCROQLEL  R , EUSE,  subst.  Estafa- 
dor. 

K-SÍ-MI,  ( roz  de  la  música  ).  E-la- 
mi  : termino  que  denota  el  tono  de  nú. 

4 ESI  iilSGKN , ígengr.)  I slinga  : ciudad 
de  Suahia. 

ESP-ACE,  s . m.  Espacio,  intervalo:  ex- 
tensión de  lugar,  y de  tiempo.  |j  Espacio  : 
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dícese  hablpndn  de  unifica , y «le  imprenta. 

KSPACK , ÉE,  u.p.  yüJj.  Espaciado. 

ESPACEMEiNT,  i.  ni.  ( arquit .)  Espacio: 
intermedio  entre  columna  y columna,  ublro 
cu<*rt>«»  : entrepaño. 

EaPACER  , «.Espaciar  : (Warcl  claro 
ó hueco  conveniente  cutre  «los  ó mucha»  co- 
»;i».  ¡I  Espaciar,  poner  espacios  : dicese  en  la 
imprenta,  baldando  de  dicciones,  de  letras, 
v de  líneas ; y en  este  ultimo  caso  se  dice 

4'cplctrar. 

* ESPADE,  s. f Espadilla  : para  espadar 
cáñamo , ú lino. . 

* ESPADÉ,  EE,  p.  p.y  culj . Espadado, 
espadillado. 

*ESPADER,  y.  a . Espadar  lino,  ú cá- 
ñamo. 

ESPADEUR  , s.  m.  Espadillador  : el  que 
espadilla  el  ca ñamo.  ; 

ESPADON,  s.  m.  Espadón  : montante  : 
espada  gratule.  ||  Espadarle,  ó pe*  espada  : 
Cetáceo.  jl  Espadilla  para  espadar. 

ESPAUÜriNEft,  y.  n . Montantear  : pe- 
lear con  un  montante. 

* ESPAGNK , [gttogr.)  España  : rey  no 
fie  Europa. 

ESPAGNOLETTE , *./.  Bayeta.  ||  Fa- 
lleba : con  que  se  abren  y cícrrau  las  puertos- 
StfDtsnas. 

* KSPAGNOLISER  , v.  a.  Españolizar 
á tino. 

ESPALE,  s.f  Escandclar  de  una  gale- 
ra. 

ESPALIF.R , s.  m.  Espaldera  : hablando 
de  jardines  y huel  las.  ||  Kspnlder  : el  remero 
que  boga  cu  una  galera  de  espaldas  á la  po- 

^•ESPAIXKMEST,  t.  m Aforo  : He  las 
cubos  y faldera»  de  los  cerbcccro*.  ||  Posar 
las  medidas  por  el  almotacén. 

FSPALME  , EE  , p.  p.y  adj.  Empalma- 
do , despalmado. 

ESPALIMER,  v.  a.  ( ndut .)  Espaliuar,  ó 
despalmar  : una  embarcación. 

* EijPARCETrEjS.^/.’  Pipirigallo,  espar- 
cilla : verba  buena  para  pasto.  « 

* ESPAHGADE , s.j.  Euuesaca  : de  ár- 
boles para  rollarlos. 

ESPAUGOUTK  , s.f  ó PETIT  MU- 
GE ET,  s.  m.  Magarza,  matrícoria,  anido: 
planta. 

ESP  ATULE,  s.  f.  Xíridc,  lirio  monte- 
sino : planta. 

ESl'ECE,  s.f.  Especie.  Tiene  bis  mismas 
6tgn  ilinaciones»  v usos  en  amlias  lenguas,  me- 
nos en  los  siguientes  excinplos  : payer  en  es- 
peres , pagar  en  dinero  : en  esperes  so  únan- 
les , en  moneda  : des  poires  , des  pommej 
d’une.  be  líe  cstféce , peras  , ó manzanas , de 
buena  casta  : pauvre  espécc,  pobrete,  peal, 
«pie  se  dice  por  desprecio. 

J&FERANCiE,  * J'  Esperanza  : uua  de 


las  tres  virtudes  teologales.  ||  Esperanza  : a- 
fecto  del  ánimo  con  que  esperamos  el  cum- 
plimiento «le  al'tun  deseo. 

ESPERÉ,  ÉG  , p.p.y  adj.  Esperado. 

ESPERKR,  a.  Esperar  : tcmt  esperan- 
za de  conseguir  alguna  cosa.  ||  Esperar  : tener 
la  confianza  , ó confiar  en  alguno. 

ESP1KGLK,  s.  y culj.  my  f.  Picarillo, 
travieso  : dicese  de  los  mucha.  Im*. 

ESPIÉGLKRIE  ? s.f  Picardía,  travesu- 
ra : de  muchachos. 

* ESPINE!*,  s.  m.  Hilo  blanco  de  Lila  en 

Flándes. 

* ESPINGARD  , s.  m.  Espingarda  : pie- 
za antigua  de  artillería  algo  mayor  que  el 
{aleónete. 

♦ ESPINGELLE,  s.  f Encaro  : especie  de 
trabuco. 

ESPION,  J.  m.  Espía  : el  que  espía  por 
oficio. 

ESPJONNAGE  , s.  m.  Oficio  de  espía  : 
la  acción  de  espiar. 

ESPIONNER,  y.  a.  Espiar  : las  acciones 
agvnas  para  delatarlas. 

ESPLANADE , s.  f {forl.)  Explana- 
da. 

ESPOIR , s.  m.  Esperanza,  confianza  : 
que  tino  tiene  de  alcanzar  algún  Lien  ausen- 
te. ||  Dicen  también  espoir  los  marinos  á una 
pieza  pequeña  de  artillería  , que  se  coloca  en 
el  alcázar  de  un  navio  para  facilitar  un  des- 
embarco. 

♦ ESPOLIN,  ó ESPOULIN  , s.  m.  Es- 
polín : lanzadera  pequeña  para  espolinar  las 
lelas. 

ESPONTON , s.  m.  Espuman  : arma  de 
que  usaron  lo»  oficiales  de  infantería. 

♦ESPOULIN,  s.  m.  V.  Espolín*' 

ESPR1NGALK , s.  f.  Trabuquete  : má- 

uina  antigua  de  guerra  para  arrojar  pie- 

ras. 

FSPRIT,  s.  m.  Espíritu  : substancia  in- 
corpórea , e inmaterial.  ||  Espíritu , alma , 
ánimo.  ]|  Ingenio  , talento.  ||  Entendimien- 
to , discurso.  ||  Viveza,  agudeza.  ¿|  Concep- 
to, sentido,  mente  : de  una  ley  , de  un  au- 
tor, «le  uua  expresión,  jj  Genio  t*  inclinación 
para  alguna  rosa , «pie  también  's?  llama  es- 
pirito. |j  Genio,  condición,  carácter.  j|  Po- 
tencias, facultades  intelectuales.  ||  Extracto  , 
quinta  esencia.  ¡|  Todas  estas  acepciones 
varían,  conforme  los  casos  y cosas  á que  se 
aplica  la  voz  genérica  esprit , tan  común  y 
usual  en  francés.  ||  Esprit  follet : espíritu  fo- 
leto, duende.  ||  /-c  Saint- Esprit  :V«Ü  Espíri- 
tu Santo.  ({  Esprit  de  Dicu  , esprit  de  pro- 
phélie  . aquí  el  espíritu  se  toma  por  virtud  , 
ó «Ion  sobrenatural.  ¡|  Esprit  de  vin  . espíri- 
tu de  vino.  ||  Esprit  recteur  : espíritu  rector, 
el  accylc  esencial  muy  tenue. 

FSPRITS,  s.  pl.  Espíritus  : como  llamen 
los  químicos  á las  partes  mas  sutiles  y vola-. 
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tile*  de  loa  cnerpos.  j|  Espritt  uitaux  : espí- 
ritu* rítales.  ¡|  Espriis  amnuiux  : espíritus  a- 
nimnlcs. 

* ESQUIAV1NE , s.f  Anguarina  : ves- 
tido ó casara  de  aldeano.  ||  ( picad. ) Trepa 
que  se  da  al  caballo  en  el  potro. 

ESQUICHER,  v.  a. y n.  Excusarse  : de 
dar  su  parecer. 

ESQUÍE  , s.  m.  Esquife  : barquilla  , ó 
lanehilla. 

ESQUILLE , s.f  Esquirla,  astilla  : de 
un  hueso  roto. 

* ESQUIMAN  , t.  m.  ( ndut. ) Contra 
maestre  de  una  embarcación. 

ESQUINANTE  , s.f  Eaquinancia  , ó 
esquinencia  : inflamación  en  la  garganta. 

ESQUINE,  s.  f.  {picad.)  El  lomo  del 
caldillo  : la  ensilladura.  ||  Madera  de  Chi- 
na. 

ESQUIPOT , s.  m.  Cepillo,  hucha  : que 
tienen  los  mancebos  de  barbero  en  la  lien* 
da. 

ESQUISSE,  s.  f.  Esquicio  , trazo  , bor- 
rón , rasguño  : el  primer  diseño  ó modelo  , 
hablando  «le  pintura,  ó de  escultura.  |f  El 
pian  ó bosquejo  de  qualmiicr  obra  material , 
o intelectual,  y.  Ehauche. 

ESQUISSE,  ÉE  , p.  p.  y adi.  Esquicio- 
do,  esbozado  , delineado,  trazado. 

ESQLJSSÉR,  y.  a.  Esquiciar,  trazar, 
delinear,  rasguñar  : una  figuia  , un  quadro. 
V.  Ebaucher, 

ESQUIVE,  ÉE,  p.  p.  Esquivado,  evita- 
do. • 

ESQUIVFR,  v.  a.  Ewpiivar,  huir,  evitar, 
desviar  con  destreza. 

ESQUIVER  (S'),  y.  r.  Zafarse,  esca- 
parse. 

ESSAI , t.  m.  Ensayo , prueba  , experi- 
mento • que  se  hace  de  una  eos.»  antes  ue  u- 
•arla,  ó estrenarla.  j|  Ensayo  : tentativa  : d¡- 
«<rsc  de  las  primeras  producciones  ó escritos 
Sobre  alguna  materia  nueva  para  el  autor.  || 
Ensaye  : hablando  del  oro , plata , y otros 
metates. 

* ESSAIE,  s.  f.  Raíz  que  da  un  tinte  de 
escarlata  : especie  de  rubia. 

ESSAIM  , s.  m.  Enxambre  , jabardo  : 
de  abejas.  J|  (fifí*  ) Enxambre  : de  hijos  , de 
pobres,  de  ladrones  , etc. 

ESSAIMER , y.  n.  Enxonihrar  , jabar- 
dear : hacer  mucha  cria  las  alejas  j y también 
salir  de  la  colmena  en  enxambre. 

I SSANG1Í,  ÉE,/).  p.yadj.  Empapado, 
puesto  á empapar. 

ESSANGER , y.  a.  Empapar  , poner  á 
empapar  : dicese  de  la  ropa  blanca  ante»  de 
tipiarla. 

*ESSART,  f.  m.  Roza:  tierra  nuevamente 
lovtda  para  sembrar. 

ESSAHTÉ,  p.  p.  Rozare,  d^moii- 
tM)u 


ESSARTFK , y.  a.  Rozar  : desmontar  y 
desbiozar  la  tierra  de  matorrales  pata  la  h.- 
bor. 

ESSAYÉ , ÉE  , p-P-Y  adj.  Ensayado. 

FSSAYER , y.  a.  Probar  : hacer  prueba 
de  alguna  cosa  antes  de  usarla,  ó servirse  de 
ella.  ||  Experimentar  : hacer  experiencia  «le 
alguna  persona.  ||  Tentar,  hacer  alguna  ten- 
tativa. ||  Ensayar  : díccse  del  oro,  y de  la 
plata. 

ESS  AYER  (S’),  y.  r.  Ensayarse,  expe- 
rimentarse , hacer  prueba  de  si  mismo. 

* ESSAYERIE,  s.J.  Contraste  : lugar  en 
«juc  m-  liaeen  los  rnnavn  «le  los  metales. 

ESS  A Y EUR , s.  ni.  Ensayndor  : cié rio  o- 
f icial  de  las  casa»  de  moneda  para  ensayar  el 
oro  , la  plata , etc. 

ESSE , s.f.  Pezonera  , garfio  : la  piceeci- 
ta  de  hierro  que  *e  pouc  en  el  pezou  del  exe, 
para  que  no  se  salfca  la  rueda. 

*KSSEAU»  s.  m.  Hachada  corva , y «le  la 
figura  «le  una  az.uela.  ||  Tabla  de  ripia  para 
cubrir  los  techos. 

* ESSEL1ERS , s.  m.  pt.  ( carp. ) Xabal- 

concs  : piezas  pata  sostener  los  tirante». 

* ESSEMER,  y.  n.  {pesca. ) Limpiar  las 
redes. 

ESSENCE,  s.f  Esencia  : el  ser  que  cons 
tituye  las  cosas,  jf  Espíritu  , esencia  : lo  qut 
se  extrae  de  los  cuerpos  aromáticos,  que  lam- 
inen se  llama  quinta  esencia. 

ESSEISS  , «i  ESSENIENS,  s.  m.  Pt.  E- . 

senianns  : secta  famosa  de  filósofos  que  hubo 
entre  los  Judíos. 

ESSENTIEL  , ELLE  , adj.  Esencial.  j| 
Esencial  : necesario.  ||  Importante  : considi  - 
rabie.  j|  Hablando  «le  peisouas  : lirme,  v so- 
bre quien  so  puede  contar. 

EüSETiTlEL , s.  m.  Dicese : l'essenliel 
d’une  affaire  : lo  principal,  lo  esencial  , lo 
que  importa  mas. 

ESSEN TIELLEMENT , ady.  Esencial- 
mente. 

f ESS  ERA  , ó SORA  , t.  m.  {medie.) 
Postilla  que  sale  en  el  aitis. 

FSSK1TÉ  , s.  f.  Azuela  : de  carpintero. 

ESSEULS , ÉÉ,  adj.  {poc.  us.)  Solo, 
desamparado , abandonado. 

ESS1EU , s.  ni.  Exc  : de  carro  , coche  , 
etc.||(  ndut. ) Se  dice  : essieu  de  rancie  : ce- 
po «leí  ancla.  V.  Jat. 

* ESSILLEUR,  s.  m.  Ladrón.  ||  Disipa- 
dor. 

ESSIMÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Mac«rra«lo. 

ESSIMER , y.  a.  \ cetrer. ) Macerar  , <!e- 
sainai  : quitar  la  gordura  ai  azor  para  que 
vuele  ligero. 

ESSONMER,*.  m.  ( blas.)  Orla  «loble  eu 
un  «escudo  de  muías. 

ESSOU , s.  ni.  ( cetrcr. ) Viento  libre  , 
vuelo  , remonte  : «pie  toman  las  aves  de  ra- 
piña jj muido  suben  muy -dio.  j¡  ) Vuc* 
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Jo  , remonte , carrera  : hartando  del  inge- 
nio , de  la*  paciones  , de  la  imaginación  , 
etc. 

♦ESSORANT,  ANTE,a<$.  {¡das.)  Azo- 
rada : »c  dice  del  uve  que  tiene  las  alas  en- 
Ireal»in  tas , v mira  al  sol. 

ESSORE , EE  , p-  P'jr  adj.  Oreado , se- 
cado, enjugado. 

ESSORER,  tí.  a.  Orear,  enxugar,  secar  : 
la  ropa  mojada,  ó húmeda,  poniéndola  al 
ayrc.  ||  Essorer  un  Janean  : cnxugarle , y se- 
carle ai  fuego,  6 al  sol. 

ESSORER  (S'),  tí.  r.  Remontarse  , to- 
mar vuelo  alto  : d ícese  de  la»  aves,  principal- 
mente  de  las  de, rapiña. 

FSS0R1LLÉ,  EE,  p.  p.y  adj.  Desore- 
jado. 

KSSORILLER  , tí.  a.  Desorejar  , cortar 
las  orejas.  ||  (Jig . yj'am. ) Rapar , atusar  : 
corlar  el  pelo  muv  corto. 

* ESSOUCHER  ? tí.  a.  Descuajar  • una 

fierra.  • 

ESSOUFFLÉ,  EE ,p.  p.  r adj.  Sin  alicn- 

fo , ahogado , sin  poder  resollar. 

ráSSOUFFLEn,  tí.  a . Desalentar,  abogar, 
quitar  el  aliento,  dexarsiu  resuello,  ó respi- 
ración : baldando  de  alguna  gran  fatiga , ó 
cansancio. 

ESSOL’FFLER  (S’)  , o.  r.  Hipar  , abo- 
garse : no  jxxler  echar  el  aliento  de  futiga,  ó 
cansancio. 

* ESSOURISSER , v.  a.  (picad. ) Abrir : 
cortar  cierta  ternilla  de  la  nai  i/,  a Jos  caballos, 
para  que  respiren  con  facilidad. 

* ESSliLOlJK,  ÉE  ,/>./».  Exprimido. 

#ESSLCQUER,  tí.  tí.  Exprimirla  uva  pa- 
ra Picarla  el  mosto. 

ESSUI,  s.  ni.  Enjugador,  tendedero : si- 
tio donde  se  tiende  ropa  para  ciixtigar. 

ESSL- 1E- M AIN , s.  in.  Paño  do  manos, 
toalla.  j|  Fssuic  pierre  : trapo  para  limpiar 
la  piedra  de  un,, fusil,  ó escofieta. 

KSSCJYE  , EE , p.  p.  y adj.  Enjugado.  ;| 
Enjuto , seco.  ||  (Jtg. ) Sufrido , aguanta- 
do. 

ESSUYER , tí.  «i.  En x ugar  la  cara  , las 
manos  : del  agua,  del  sudor,  ¡j  Enxug.11*  se- 
car : hablando  tomo  efecto  del  sol , y del 
viento.  í|  (Jig. ) Sufrir,  aguantar  : injurias, 
tiros , persecuciones , etc. 

ESl\  s.  m.  ( ndut . ) Este,  oriente,  levan- 
te : uno  de  los  quatru  puntos  caí  dinales  de 
los  vientos.  ||  Fcnt  d es  l : este , viento  del  es- 
te, que  corresponde  en  el  lenguagc  común  á 
levante , ó solano. 

ES T ACADE,  s.J.  Estacada,  palizada, 

etupaitzada.  v. 

* ESTACHES,  s.  m . pl.  Estacas  : vips 
que  se  nielen  cu  el  agua  pura  sostener  un 
ptii'iile. 

EST  AFE  r riC , s.f.  Estafeta  : correo  que 
va  solo  de  un  iugi.i  a otro. 


FSTAF1ER , s.  m.  E»tafero  : propio  : c$* 
polista  : mozo  de  espuela. 

ES  T AFILA  DE,  s.f.  ( joc . ) Chirlo,  tajo, 
cuchillada  , navajada  dada  ó señalada  < n la 
cara.  ||  [ fig-Y Jdm. ) Rajadura,  rasgón  : he- 
cho en  1111a  capa  t\  otio  vestido. 

ESTA  FILA  DE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Cru- 
zado, acuchillado,  sajado. 

ESTAF1LADER  , tí.  a.  Acuchillar  , sa- 
jar, cruzar  la  caí  a , darla  un  chirlo. 

ÉSTAME,  s.J'.  Estambre  : la  hebra  dv 
la  lana  torcida.  ||  fías  d’cstame  : medias  d« 
estambre. 

ESTAMET , s.  m.  Estameñcte  : tela  dfc 
lana  mas  ango>la  que  la  estameña. 

* ESTAMIN AIRES»  1.  m.  «p/.  (ndut.) 

Estante  ñeras  , ó primeras  ligazones. 

FSTAMiNET , 1.  m.  Fumadero  : parar,# 
donde  se  juntan  gentes  á fumar  v belier.  || 
Dicesc  también  de  la  misma  jimia  , como  si 
dixeramos  jabardillo. 

* ESTAM1NOIR,  s.  m.  Estañadora  : e! 
caxoncito  donde  los  vidríel  os  tienen  d estaño 
y ncz  para  limpiar  el  soldador. 

ESTAMPE , s.J.  Estampa  , lámina  im- 
presa. i|  Remachador  entre  cerrajeros. 

ESTAMPE,  EE,  p.  p.  y adj.  Estam- 
pado. 

ESTAMPER,  v.  a.  Estampar  : imprimir 
una  lámina  en  un  papel  vi  otra  cosa.  | Entre 
sombrereros  es  pasar  la  plancha  por  Ja  orilla 
d«*l  sombrero.  ||  / CsUimpcr  un  negre  ; herrar 
un  negro,  marcarle. 

ESTAMPILLE  , s.  f.  Estampilla  : es- 
pecie de  sello  en  que  están  grabadas  «lo  re- 
lieve las  letras  y rúbrica  con  que  iiriua  al- 
guno. , 

ESTAMPILLE,  EE,  p.  p.  y ad¡.  Con 

liriua  de  estampilla  : señalado,  ó firmado 
con  esUiinpi  lía. 

ESTAMPILLER,  tí.  a.  Firmar  «le  es- 
tampilla, ponerla  estampilla.  , 

* ESTAN , ó ESTAN  f,  s.  m.  En  pie.  ¡| 
Arbre  en  esLui  ; árbol  en  pie.  V.  lítanl 

* ESTAN C , adj.  ( nduL ) Estanco  : dí- 
oese  del  buque  que  no  hace  agua. 

♦ESTARCES,  s.  m.  pl-  ( intuí. ) Vigo- 
tas  : especie  do  roldana»  «le  madera , «pie 
alian zou  los  obenques  eu  las  meso»  de  guar- 
nición. 

* EST  ANTEROL,  s.  m.  [ndut. ) Estan- 

lerol  : madero  * modo  de  columna  , que  eu 
las  galeras  está  al  principio  do  la  cruxiu, 
sobre  d qu.il  afirman  el  tendal. 

* ES  FASES  , i.  f.  pl.  Largueros  : para 
fijar  los  pilare»  de  un  telar  de  texer  telas  de 
sedas. 

* ESTA I ELTl,  X.  m.  (Jor.)  F.1  fallido  : 
que  juiádica^icnx  liuce  cesión  «1o  su»  bienes 
a *us  acreedores. 

ES'FEU,  o.  n.  ( for . ) Comparecer  r,uu? 
el  juez.  í|  Jíiter  a droit : eslur  u «Icrfotu». 


í 


EST  ( Soo  ) EST 


ESTERE , s.  f.  Estera  : la  pieza  co*ida 
de  pierias  He  esparto. 

FSTERLET , i.  m.  Esterletc  : ave  aquá- 
tica. 

ESTER  LIN , n.  m.  Fsfcerlino  t peso  He 
QO  granos  v nveHio. 

* ESlTllRE,  s.  f.  Puerto  pequeño  : se 
Hice  en  la  America  He  los  puertos  a las  em- 
bocaduras He  loa  ríos , y en  donde  se  embar- 
can y desembarcan  los  géneros  de  las  ciu- 
dad»* He  tierra  adentro. 

ESTIMABLE,  adj.  m.yj'.  Estimable, 

•preciable. 

ESTiMATEUR  , s.  m.  Fstimador,  ta- 
sador, apreciador  : perito  para  tasar  ó npte- 
ciar  el  rotar  de  los  cosas. 

ESTIMATIF,  adj.  (Jar.)  Es  ti  motivo  : 
se  dice  de  Jos  juicios  verbales,  en  los  que  se 
nombran  peritos  para  valuar  una  cosa. 

ESTiMATiON,  s.  j-  Estimación  : el 
precio  v valor  que  se  da  á una  cosa. 

ESTIME,  i.  / Estima  , estimación  : 
aprecio  que  se  hace  de  una  persona  , ó cosa. 
|j  ( ndut.  ) Estima  : calculo  ó cuenta  que 
hace  el  piloto  en  su  diario  de  lo  que  anda  el 
navio.  t 

ESTIME,  ÉE , p.  p.  y adj.  Fstimado, 
apreciado. 

ESTIMER , v.  a.  Estimar,  apreciar  í 
poner  en  precio  alguna  cosa. -j]  Estimar  : 
nacer  aprecio  y estimación  de  alguno , ó de 
alguna  cosa.  j|  Estimar,  reputar,  pensar  , 
juzgar. 

ÉSTIOMENE , adj.  m.  Y f.  ( medir. ) 
Corrosivo  : se  dice  de  las  úlceras  qne  consu- 
men las  carnes. 

* ESTiVE  i s-  / ( ndut. ) Contrapeso  que 
se  pone  r los  dos  Costados  de  la  galera. 

ESTOC , k.  m.  Estoque  : ppidfl  larga, 
y angosta,  ij  La  punta  de  la  espada  en  esta 
lime  : Jbpper  d'eStoc  el  de.  taiUe  : herir  de 
punta  y,  tajo.  || Tronco , estirpe,  descenden- 
cia. ¡|  r,rin  des  toe  : chuzo.  tj  (fam. ) Díccse 
de  son  cstoc  : de  su  caletre,  de  sn  cholla.  j| 
Faite  une  rnufte  de.  f*ais  rt  Mane  es  toe  : 
corte  de  un  monte  ó bosque  sin  dexar  re- 
salvos. 

ESTOCALE,  ¿r.  / Espada  larga,  ||  Es- 
tocada : herida  hecho  con  la  punta  de  In  es- 
pada. ||  Ruego  importuno  de  un  petar- 
dista. 

ESTOCADER  , v n.  Estoquenr,  dar  es- 
tocad». {{  ( fig.  rjdm.  ) Estoquearse  , darse 
de  las  astas  : díccse  de  dos  que  (imputan 
fuertemente. 

* ES  f'OCAGE  , x.  m.  ( fr>r.)  Tríbulo  que 

te  j»:'t¡aliíi  al  señor  de  toda  venta. 

FStOMAC,  s.  m.  Estómago  r dices»»  de 
las  personas j de  algunos  (intuíales,  buche; 
y He  Ins  ave»,  pechuga. 

íiSTOMAIJUÉj  ÉF , p.  p.  y adj.  Esto- 
magado. 


ESTOMA  OLER  (S1 ) , %•.  r.  Estoma- 
garse , enfadarse , desazonarse. 

ESTOMPE  , t.J.  [pial. ) Esfumino  : po- 
llito de  papel  ó auto  que  atraba  en  punta  , y 
sirve  mti-.i  e-íomar  loa  dibujo*. 

FSTOMPER,  v.  a.  (pint.)  Esfumar  : un 
dibujo. 

* ESTOQCIAU , *-  m.  Chapeta , donde 
se  asegura  el  nuie.'le  tic  una  cerradura. 

ESTRAC , adj.  { picad.)  Gavia  : el  ca- 
ballo de  jk>co  cuerpo,  y estrecho  de  hijares. 

ESTRADE,  i,  /.  Estrada  : es  lo  mismo 
qjne  camino  , que  se  tomó  del  italiano  tirata. 
Usase  solo  en  estas  frases  de  guerra  : batiré 
retirado*  batir  la  estrada,  ó batir  la  cam- 
paba, ir  a la  descubierta  : y b/tttrws  des- 
trade , batidores  del  campo.  ||  Estrado  : pieza 
atlómbiadn  y adornada  para  recibir  visita» 
de  cumplimiento. 

* FSTRAGALE , s.  f.  Manzanilla  : 
planta. 

ESTRAGON  , s.  w.  Estragón  : yerba 
que  se  come  en  ensalada. 

ESTRA MACON,  s.  m.  Terciado  : es- 
pada anchi» , cfue  so  usaba  en  otro  tiempo.  j| 
Corte  de  la  c*pada.  ¡|  Coup  <T es  tramaron  : 
cuchillada  . tajo. 

ESTRAM.\(;ONNE,  EE,  p.  p.  y adj. 
Acuchillado. 

KSTRAMACONNER  , p.  a.  {pac.  ns. ) 
Tirar  un  tajo,  ó cuchillada. 

FSTRAPADE , s.  J.  Trato  de  cuerda  . 
cinto  castigo  que  aun  se  conserva  en  Italia. 

ESTRA P A I )É , ÉE,  p.  p.  V . Kstrapadcr. 

ESTRAPATJER , p.  a.  Dur  <1  trato  de 
cnerda  a hx  reos., 

ES  l’R  A PASSE , ÉF. , p.  n.  y adj.  (picad.) 
Forrado,  apurado  : un  caballo  por  dema- 
siado trabajado  en  el  manejo. 

EST R APA SSER , p.  a.  [ picad. ) Forzar , 
apurar  : no  caballo  , causarlo  en  el  picadcio. 

1ÍSTRAPKK  , i»,  a.  (agrie.)  Segar  el 
rastrojo.  Llamitse  c*tra.\pou'o  lu  hoz  con  que 
se  sirga. 

* ESTRAPONTIN > m.  Hamaca.  || 

Bigote  ó banquillo  de  cujtf.  j|  Pescante,  bi- 
gote». V.  Afra  frontín. 

* KSTRASSL , s.  J\  Borra  de  teda.  V. 
Strastc. 

* ESTROGlE , s.J’.  ( ndut. ) Luchadora : 
la  parte  del  remo  que  apoya  sobre  ki  ga- 
lera. 

* ESTROP  , s.  m.  (ndut. ) Estrnvns  para 
los  obenques , y brandales.  ¡|  ICstrop  d un 
cardffge  : ojo  de  amura. 

* ENTROPI AT , s.  m.  Mendigo  de  pro- 
fes , estropeado  , ó que  finge  el  serlo. 

‘ÍSTROPIE , EK , p.  p.  y adj.  Estro- 
peólo , lisiado.  01 

ESTROPiER  , v.  a.  Estropear,  lisiar  : á 
alguno. 

ESTLRGEON , s.  m.  Esturión  , sollo  : 
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pescado  grande  de  mar , que  se  cria  en  lo» 

ríos. 

ESULE,  s.  f.  Ksnhi.pcpto  : planta. 

Jjrr  , futrí,  t onjunt.  Y , 

ETABLAGE,  s.  m.  Ata«V*ro,  e^raea  : 
derecho  tic  un  lanío  que  se  paga  en  ios  me- 
•onrs  por  rada  caballería.  J|  También  se  lla- 
maba établagc  el  derecho  que  se  pagaba  en 
Francia  al  señor  dd  lugar,  por  la  licencia  de 
poner  genero»  á In  venta  pública. 

ÉTABLK,  s.f.  KstaWo,  quadra,  donde 
*e  encierra  el  ganado,  jj  tunando  es  de  bueyes, 
i<*  llama  tenada  j q nundo  «le  cerdo»,  zahúrda  , 
ó pocilga.  , 

ÉTABLK,  ÉE,  p.  p. y tuij.  Encerrado, 
ó metido  en  el  establo. 

ÉTARLER,  v.  a.  Encerrur  , ó meter  en 
el  c*t{ihio  el  ganado. 

* ETABLKIU ES , s.  f.  pl.  Establo»  , ó 
«piedras  seguidas. 

ÉTABLI  , s.  m.  Banco  de  carpintero, 
mostrador,  6 mesa  para  trabajar. 

ETABLI , IK,  p.  n.  y tul}.  Establecido. 

ETABLIH  , v.  a.  Establecer,  sentar  : una 
qüotion  , un  licelio,  un  derecho.  j|  Estable- 
cer , fundar  , erigir  : una  academia  , un  hos- 
pital , ele.  ||  (Colocar,  dar  colocación  ú tina 

Íersona  , asegurarle  una  renta  , ó empleo,  [j 
Establecer,  estatuir  : leyes,  reglamentos , 
etc, 

KTABLFB  (S’),  v.  r.  'Tomar  estado, 
casarse,  j]  Eslabk*ccise , avecindarse , pouerse 
de  asiento  en  algún  lugar. 

ÉTABLLSSKMEtVT , s.  m . Estableci- 
miento, fundación  , erección,  institución,  jj 
A»i*nlo,  domicilie».  jjGdocacion  , anuí  iodo: 
puesto,  rema , fortuna  que»c  da  ó propor- 
ciona á uno.  ||  Reglamento,  «uv^nmuEa. 

♦KTABíX'KE  , s,  /.  ( nt/ttf.)  Branque. 

V . A Irave. 

*ÉTAD0l\  j.  i7i.  Serrucho  : para  abrir 
las,  púa»  de  Jos  pcynr». 

ÉTAGE  , s.  rn.  Alto  , piso  : dícewr  de  los 
diferentes  órdenes  de  «partos  ó viviendas  en 
que  se  divide  la  altura  de  una  casa.  ¡\  Grado, 
gra(li>nc¡on  , ejase  : de  las  personas. 
ÍTfAGK,  ÉE , v.  «.  de  tlager. 
ETAGEH , */.  <7.  G>ru»r  lo»  cabello»  jv»r 
gra«los,  y con  cierta  proporción,  ¡j 
Ordenar. 

* ETAGUE  , s.  f.  { ndut. ) Iza  : la  acción 
de  izar  las  vergas  tic  gavia  cu  lo  alto  de  los 
masteleros. 

♦ETAI»  s.  m.  ( rráut. ) Fsiav  : cabo 
grueso  que  va  de  la  gavia  mayor  al  trin- 
«mete,  y de  este  al  bauprés.  ;|  ¿.tais  du  mdl 
de  mi  saíne  ¡ poiimes.  \ 

*ETAIK,  s.  f Puntal  : madero  con  que 
se  aponíala  una  pared,  etc.  j|  Tentemozo, 
rohrgou.  ||  Apoyo,  amparo,  protección,  jj 
{ bits. ) Cabrio,  ó roquete,  de  la  wuud  tle« 
a Lefio  regular. 
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KTAIM  , s.  m.  Estambre  : lana  fina  car- 
dada, y monta  para  hitar. 

KJ’ÁlN  . a.  m.  Fstaño  : metal  blanco. 

♦ÉTAüSS,  s.  ni.  pl.  ( ndut . } Contraco- 
dasles  : «los  maderos  corvos , puestos  sobre 
<1  «^tambor. 

ETAL,  s.  m.  Tabla  : «le  carnicería.  jj 
Tabanco : puesto  publi«:o  de  cosas  de  comer, 
pata  la  gente  pobre. 

ETAL  AGE,  s.  m.  Parada  , muestra  : da 
genero»  de  mercaderías  en  tienda  abierta.  i| 
Mu  es  u a : dicese  del  genero  que  esta  colgado 
i ó manifiesto  en  las  tu  ndas  para  maestra.  f| 
C/fv ) ^Mentación  , gala  : hablando  del 
adorno  de  la#  raiisens  especialmente. 

* KTALE , rtdj.  f mitU. ) Se  aplica  al  ni.*u* 
en  su  estado  medio  ó natura),  entre  el  fluxo 
yrl  rrfluzp. 

1TALE,  EE,  p.  p.  y adj.  Expuesto  : 
pnesrn  en  venta. 

ETALER,  v.  a.  Poner  de  muestra , de 
venta,  sacor  á la  vista  : «iirese  «le  gi  ñero» , 
ropas,  frutas  rn  tienda»,  «•  puestos.  Í[  .'/«¿.’) 
Ostentar , hacer  Ostensión,  jj  ( ndut . ) !){cc-c  : 
éioler  la  marée,  aguantar  la  marra  : echar 
cabré  ínterin  está  contrario  e!  mar. 

*KTALHd*,».  ut.  Víerea«ler  revendedor : 
que  expone  tai»  genere»  .vil  la  calle,  ó cU 
portaba. 

KTALIER , s.  m.  Tabl.igero,  corlador , 
cortadle. 

ÉTAMMiC'fcR , «*.  a.  náuS.)  Eritalíu- 
gnr.  V.  Yalingurc.  jj  f'tahn^uer  un  ráhb: • 
rotnímgar  un  cabo , amairki  le  a la  cánc*ima 
«le  ja  amura. 

Kl'ALON , s.  m.  Caballo  padre  . garañón . 
||  Marco,  pote’:  patrón  para,  arreglar  J 
¡w^os  v medidas.  ||  ( agrie. ) Arbol  padre  : 
pino  padre. 

KTALONN  AGE  , ó ÉTALOTNE- 
MFNT , s.  m.  Contraste , prueba  : el  acto 
«le  rontiontar  v señalar  los  pesos  y medidas. 

ÉTALUjNNK,  KH,  p.  p.  y adj.  Mar- 
c;ulo , señalado  , pasudo  jmr  el  contraste. 

ÉTAI/OiN^ÍER  , t'.  a.  Marcar  : señalar  : 
los  pesos  y medidas  en  cí  contraste. 

É'iAbUNNF.UR,  s.  m.  Marcador: fiel 
d«:  p«*so»  y medida». 

- E TAAÍ  AGE  , s.  m.  Eftnñadura:  la  o(mj- 
raciou , y la  obra  de  estañar. 

♦ETÁMBOT,  ó ETAMBOKD,  s.  m. 

(náut.)  E-stambor,  c«xlasie. 

* ÉTA MBBAIE , s.  m.  (ndut.)  Carlinga  : 
madero  litado  sobre  la  contraquilla , en  que 
entra  la  mecha  «leí  pulo.  j|  Fogonadura  : la 
abertura  en  t*l  combes  por  donde  eftlra  el 
palo. 

ETA  ME  j EE , p.  p.  y adj.  Estañado , ar.o- 

LTAMfÜR,  v.  a.  Estañar  : dicese  de  toda 
vasija  «le  cvbrc , ó de  hierro.  ¡|  Azogar^/iícesu 
» de  lii»  lunas  de  espejos. 
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ÉTAMEUR , s.  m.  Estañador  : el  que 
estaña.  ¡|  Azogador  : el  que  azoga  le**  espe- 
jos, 

ETAM1NE , s.f  Estameña  : cierro  fétido 
de  lana,  ¡j  Pedazo  de  estameña  paia  filtrar 
algún  liquido.  l|  Tamiz  para  colar.  ||  (Jig. 
y fam .)  Dícesc  passer par Vét amina : pasar 
por  tod;.s  los  aduanas,  ex  Animar , apurar 
tice. 

ÉTAMEVES,!./  pf.  (botan.)  Estam- 
bres : hilitos  que  se  levantan  del  centro  de  las 
llores. 

ETAMDÍIER,  s.  m.  Fabricante  de  esta- 
rncñas. 

♦ ÉTAMPE,  s.f.  ( herrad. ) Clavera  : el 
cortafrío  con  que  se  abren  los  agujeros  en  l.i 
herradura.  . 

ÉTAMPE,  EE,  p.  p.  Clavado , agujerea- 
do., 

ETAMPFR  i a.  Clavar  una  herradura, 
abrirla  1*».*,  agujeros. 

*ETAMPES,  (geogr.)  Estampa*  : ciudad 
de  Francia. 

ÉTA  VICRE,  s.f.  El  estañado  : el  baño  ó 
rapa  de  estaño  que  se  da  por  dentro  á las  va- 
sijas de  cobre  , ó .hierro. 

ÉTANCHÉ , EE,  p.  p.y  adj.  Estancado, 
jj  pestañarlo. 

ÉTANCHEMENT,  s.  m.  Estanco,  resta- 
ño : el  neto  de  estancar  ó restañar  la  sangre , 
ú otro  líquido  que  se  sale,  ó fluye. 

ÉTAINCHEa , u.  a.  Estancar,  restañar: 
tlíc»*e  de  la  sangre,  ydcqualquicr  otro  líquido 
que  se  sale  por  alguna  rehendija,  raja , 6 agu- 
jero, jl  Apagar,  extinguir  : la  sed. 

# ÉTAISf^OX, s.  m.  Puntal,  tentemozo.  V. 

EVjic.  • 

ÉTANCONNER,  u.  a.  Lo  mismo  que 
vtarer. 

ÉTANFICHE,  s.f  Altura  de  un  banco 
de # piedra  en  la  cantera. 

K(’ANG,  5.  m.  Estanque  : balsa  de  agua. 

* ETA \GLK¿>,  s.f  ( inoned . ) Muelles  : 
tenazas  grandes  para  agarrar  los  rieles  y te- 
jos ínterin  la  fuudicicn  , y echarlos  cu  la  co- 
pela, 

fETANTjJ.  m.  Dícesc,  como  parte  activa 
indeclinable  del  verbo  dtre , de  un  árbol  que 
está  ó queda  en  pie  después  de  una  corta  en 
los  montes  : ex*  on  cornptc  cent  arbres  en 
ctflQl , se  cuentan  cien  árboles  en  pie* 

E TAPE , s.f  Mercado , plaza  de  merca- 
do; t puesto  público  eti  las  poblaciones,  en 
donde  descargan  y depositan  sus  géneros  los 
tratantes  forasteros  , y en  este  ca so  es  albón- 
diga. jj  Etapa  : la  ración  que  se  Ha  á soldarlos 
y caballos  en  sus  marchas  : y también  el 
transito  ó lugar  en  donde  se  distribuyen  las 
rae  jones. 

E 1‘APIFR , s.  m.  Proveedor  de  las  tro- 
pas y caballos  en  sus  marchas , y en  t.unpa- 
ft*»« 


ETAT,  s.  m.  Estado  : de  las  personas,  y 
de  bascosas,  iienelas  íiiismas  significaciones 
en  ambas  lenguas  ^ excepto  «piando  état  se 
toma  por  tren,  fausto,  y por  caso,  aprecio, 
ó mérito  de  una  cosa,  «i  persona;  ó por 
cuenta  , intención  , ánimo  de  hacer  tai  ó ul 
cosa.  ]]  Estado,  brazo  : uno  de  los  tres  «pie 
componían  las  cortes  de  ios  Reynos.  ¡|  Etat 
ecclé*ias  fique  : estado  ó brazo  eclesiástico.  (| 
Etat  de  la  noldcste  : el  estado  noble , ó bi  o- 
zo  militar.  J|  f.e  tiara  clat  : el  estado  lla- 
no , ó procuradores  «le  las  ciudades , que 
en  la  Corona  de  Aragón  se  llamaba  Brazo 
Re, ib 

ETATS,  ó ÉTATS  GÉNERAUX,  s.  m. 

pl.  Pistados , ci  estados  generales  : así  se 
llamaban  cu  Francia  lo  que  cu  España 
Cort«>. 

* KTATER,  a.  (Jar.)  Aprontar  : pre- 
sentar Cúndales  para  nacer  cuenta  de  eííot 
con,  los  acreedores. 

ETAU , s.  ni.  Torno,  tornillo  : el  que 
usan  los  cerrajeros  y otros  artífices  paia  ase- 
gurar Jas  piezas  que  liman , bruñen  , etc. 

* E TAv  ILLüN,  s.  m.  Pedazo  de  ante,  ó 
cabritilla  dispuesta  para  formar  un  guante. 

E T A YE , EE , ^ . p.y  adj.  Apuntalado. 

KTAYI'MEK'l , .v.  m.  A puntal  amiento  : 
la  acción  «le  meter  ó poner  los  puntales. 

E FAYER  , v.  a.  Apuntalar  un  edificio. 

* El-(iElFilA,  s.  m.  Etcétera:  abrevia- 
tura, ó cifra,  que  sirve  para  ocultar  lo  que 
conviene. 

E11C,  s m.  Estío,,  verano  : la  estación 
mas  calida  del  año.  ||  Etc  de  Saint- Martin  : 
veranillo  de  San  Martin. 

ETEiGNOIR , s.  nt.  Apagador  , mata- 
candelas : que  vuigai mente  se  llama  mano  de 
Judas. 

BTI’EIjN’DRR,  v.  a.  Apagar,  matar  : la 
lumbre,  una  luz,  un  fuego,  jj  lJj¡g.)  Apagar, 
soregar  : una  disensión,  un  tumulto.  ¡|  ( id.) 
Extinguir,  acabar,  y borrar  : la  memoiia  , e| 
nombre , la  fama.  |]  Etdndrc  de  la  chaux : 
majar,  apagai  Im  ral  viva. 

ÉTEDFÍ,  EJNlT. , p.  p.  y adj.  Apaga- 
do, etc.  i|  //  a la  unir  cteitiic  : tiene  la  roí 
muy  débil.  ||  íl  a-des  yeux  cleints  : tiene 
la  vista  muy  apagada  , sin  fuego,  ni  vivaci- 
dad. . t 

* ÉTEMPER,  y.  a.  (reíos.)  Igualar  una 
pieza  con  otra. 

ÉTENDAGE,  s.  nt.  Colgadero : tendedero 
de  las  imprentas  para  los  pliegos  que  salen  «le 
preiisn. 

ÉXENDARD,  s.  m.  Estandarte  : el  de  la 
caballería.  |j  Pabellón  «ic  galera. 

ÉTENDOÍR,  Sí  m.  ( inip .)  Colgador, 
espito  : insimúlenlo  para  colgar  á secar  los 
pliegos  que  salen  de  prensa, 

E TENDRE,  a.  Extender,  abrir,  d»s- 
pleg-r.  |j  Extender,  dilatar  , ensanchar.  ;| 
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Tender  en  el  suelo  alguna  persona.  [|  Estirar, 
alargar  : lo  que  es  la  encogido , doblado  , ú 
arrugado.  j|  jEtendre  sur  le  carreau  : malar 
á uno,  dexarie  muerto. 

EJTENDRE  (S’),  v.  r.  Extenderse  , dilá- 
tame : cu  el  decir,  ó escribir.  j|  Alargarse, 
durar  : hablando  de  extensión  de  tiempo.  ,| 
Extenderse,  comprchendcr  : hablando  de 
extensión  de  terreno  , u de  qualquicr  otra  su- 
prrjicii*. 

ÉjTENDU,  L)E,y>.  p.  adj.  Extendido. 

ETENDUE,  s.f.  Extensión  , dilatación  , 
amplitud  : conforme  es  la  cosa  de  que  se  ha- 
bla 

ÉTERJVEL , ELLE,  adj.  Eterno;  sem- 
piterno ; y también  se  loma  por  perpetuo. 
Antiguamente  se  decía  elernal  v perpetual : y 
podra  liaber  casos  y estilos  en  que  no  caería 
juaj  el  uso  de  estas  palabras. 

ÉTERFiKL  (L s.  m.  El  Eterno,  esto 
es,  .Dios  Eterno. 

ÉfEPiISELLE,  s.f.  Perpetua,  siempre- 
tív^i  : ílor. 

É FEIliN ELLEn*TENT , adi.  Eternamen- 
te , por  una  eternidad , para  siempre  jamas. 

||  Eternamente  . lómase  por  perpetuamente  , 
sin , cesar. 

ÉTERNISE , EE,  p.  p>  y adj.  Etcmi-  i 

raído. 

ÉTERNISER , v.  a.  Eternizar,  perpetuar 

Í»am  siempre,  hacer  eterna  : la  mciiioria,  j 
a fama,  el  nombre.  j|  {fina .)  Eternizar  : di-  j 
jalar  el  curso  de  un  negocio  para  que  no  se 
acabe. 

KTERNITÉ,  s.  f.  Eternidad,  perpetui- 
dad, duración  sin  íin.jj  ( hijterb . ) Eternidad: 
se  dice  de  la  larga  duración  do  una  cosa. ¡(/Je 
lo ute  ét emite : ab  eterno , de  tiempo  imunuo- 
rial,  sin  principio  sabido. 

' * ETEKNLE,  s.J.  Grama  canina  : planta. 

ETEKIMJER,  v.  n.  Estornudar,  echar 
estornudos. 

ETERN IJMENT,  s.  m.  Estornudo. 

* Ei’ERSILLOTN , s.  m.  A rebotan  tes : ma- 
deros para  sostener  las  tierras  de  las  galerías 
de  )as  minas. 

EI’ICS ÍES)  ó VENTS  ETÉSIENS . *. 

m.  pl.  Viento#  ctcsios  : lo#  que  se  mudan  en 
licipno,  determinado. 

KTETE,  EE,  p.  p- y adj.  Descabezado , 
detonado,  desmochado. 

É riílTíMENT , s.  m.  Desmoche  : la 
acción  de  d scopar  los  árboles. 

¿TKTEH , m.  a.  Descabezar , deseopar , 
desmochar  : quitar  la  cima  ó copa  á los  ár- 

ÉTF.ULE  , ó ESTELOLE,  s.  f.  Caña 
d<-  trigo  cutre  dos  nudos.  ¡|  Rastrojo.  V. 
Cha  tune. 

ÉTEÜF, s.  m.  Pelota  de  pala,  llena  de 
salvado. 

ÉTHER  , S.  m.  Eter  : nombre  griego  que 


usan  los  físicos  alguna  vez  para  significar  lo 
mas  alto  y puro  del  ay  re.  j|  ( quim . ) Eter  : 
el  líquido  que  se  saca  por  la  destila*  ion  del 
espírdu  de  vino  mezclado  con  un  ácido. 

ÉTHERE , EE,  adj.  Etéreo  ; lo  que  per- 
tenece al  éter.  V.  Los  [roelas  lo  usan  por  de- 
cir .celeste. 

EXHIOPS,  s.  m.  muí  ni.)  Etíope  : snbsUui* 
cia  metálica  quemada,  y de  color  negro.  [| 
Kíhiops  uuirtud:  etiope  martial , ó tic  hierro, 
ú ocre  negro.  ||  J\ ’tiops  mineral : etíope  mi- 
nera), ó cinabrio  calcinado,  ú oxidado.  [| 
Etiops  per  se  : óxido  de  mercurio  negro. 

KTiíiQLE,  s.  J.  Etica  : voz  griega  que 
significa  la  ciencia  de  Ja  moral. 

* ÉnfN AREME , s.  f Ktnarquia  ; pro- 
vincia gobernada  par  un  Etnarcn. 

ÉTHNARQLE,  a.  m,  Euutrai : cn*ra 

los  autiguos  era  el  comandante  ó gobernador 
da  juna  provincia. 

ÉTUNIQUE,  adj.  ni.  y f.  Étnico:  voz 
usarla  en  la  historia  eclesiástica  , v equi va- 
le á gentil,  ó idólatra,  (j  Gentil  : d ícese  en 
gramática  de  los  nombres  que  determi- 
nan nación,  como  español , fi auces,  roma- 

DO.  Ctc. 

ÉTHOLOGIE,  s.  f.  Ftología : discurso  ó 
tro  jado  sobre  l..s  costumbres. 

ÉTHOPEE , s.f  Ftopcy  .1 : pintura  ó des- 
cripción de  las  costumbres,  ó pasiones  de  una 
persona. 

* ElIENS,*.»!.  pl.  Ecins. 

ETiEll , s.  m.  ( término  d*;  salinas.)  Dí- 
cesc  ríe  una  zanja  ó canalizo  por  donde  se 
introduce  el  agua  riel  mar  á las  lagunas  que 
se  l.ian  ríe  transformar  en  sal. 

ETINCELA1NT  , AINTE , a¿Ij.  Relum- 
brante,«reluciente.  (|  Flamante,  flamígero: 
piierlc  decirse  en  estilo  hiperbólico  y poe- 
tice/. 

EITNCELLF.  .s.f.  ( .hispa , centella. 

ÉTENCELLEMÉNT,  j.  m.  Cena-Ileo , 
brillo,  resplandor,  destello. 

ETENCELER,  v.  n.  Chispear,  centellear. 
||  Reltimbrar,  relucir. 

^ÉTIKCELLEITE, s.  f.  CcnteUita  ,cen- 
leD{i  pequeña. 

ETÍOLER  ' S’ ) , u.  r.  Ahilarse  : poner- 
se endebles  y enfermas  las  plantas,  y las  ra- 
mas, por  bularlas  la  influencia  del  ayre  y (le 
la  luz. 

ETIQUE,  adj.  m.  Y f.  Iiclico  : el  que 
padece  la  enfermedad  de  íu  hetiqiiez.  ||  Héti- 
co : dícesc  también  de  nna  cara  chupada  y 
extenuad.»;  y por  despícelo  de  ciertos  anima- 
les muy  flacos. 

ÉTlQUETTE , s.  f.  Rótulo,  ú rotulata: 
la  inscripción  que  s-  pone  en  una  tarjeta  pe- 
gada á mi  legajo  de  papeles , á un  paquete , 
ó atado  de  unos  autos , etc.  [|  Etiqueta  ; 
el  ceremonial  Ó estilo  do  [«alacio  , de  la 
coi  te- 
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ETIQUETE , ÉE , p.  p.y  tul}.  Rotulado. 

ÉTIQDETER  , u.  a.  Rotular  , señalar  : 
•can  libros , ó legajos. 

* ETÍRE,  s.f.  Estira : cuchilla  de  zurrador 
^ar.t  raer  las  pieles , y quitarla*  las  manchas. 
|¡  Costa  : de  zapatero. 

* ETIRER , y»,  a.  El  tender,  alargar,  lim- 
pia;-, enxugar. 

ÉTlSiE,  s.  f.  (medie.)  Tisis  : enferme- 
dad. 

♦ETITE,  ó PIERRE  D’AIGLE , s.  f 
Eu>s , ó piedra  de  águila.  V.  Aetitc. 

ETOFFE , s.f  Tela,  texido : se*  de  se- 
da , sea  ile  lana,  etc.  ||  Material : el  que  en- 
tra en  qualqtiier  artefacto.  ||  ( fifi . y Jam. ) 
Estofa  : substancia , lo  suh&tancial  de  ‘una 
persona , de  una  obra : y también  laya , cala- 
ba. hablando  de  gcnte¿ 

ÉTOFFÉ  , ÉE,  p.  p.  y tulj.  Vestido, 
guarnecido,  cubierto  de  buena  lela,  ó mate- 
rial.)! fiomme  bien  étoffé ; hombre  bien  ros- 
tido , bien  trajeado,  acomodado.  ||  Discours 
bien  étqffe . discurso  ex  Amado. 

ETüFFER , í7.  V est  ir , guarnecer  : un 

coche,  una  tama  , una  sala,  etc. : y también 
ponerle  todo  lo  necesario  para  la  comodidad 
y el  adorno.  I J Hablando  de  artefactos,  es  po- 
ner buen  material , ó el  preciso. 

ÉTUILE,  s.f.  Estrella , astro.  ||  Estrella  : 
dicese  de  una  fortificación  de  seis  ángulos.  (| 
Estrella  : señal  en  los  impresos  que  se  dice 
asterisco  en  estilo  de  impresores.  ¡|  Estrella  : 
la  mancha  blanca  en  la  frente  de  algunos 
caballos,  (Jig.)  Estrella,  suerte,  hocjo.  jj  E- 
toilc  du  ntalin  : lucero  del.  alba.  ||  Etoile  du 
soir : véspero , héspero.  Etoile  tambante  ó 
volante  estrella  vaga  , exhalación  encendi- 
da.!) Etoile  de  mer  ¡ estrella  marina.  [|  jam.) 
Se  dice  Inger  ó coucfter  a la  be/te  Etoile  : 
dormir  en  el  mesón  de  la  estrella,  quedarse 
al  raso. 

ETOILÉ,  ÉE,  adj.  Estrellado  : lleno  de 
estrellas.  ||  Bouteille  cloilée  : botella  esta- 
llada, que  ha  recibido  un  golpe,  y está  cas- 
cad*. 

ETOILE,  j.  m.  (cirug.)  Venda  : para 
apósitos. 

*ETOJLEF,  s.f.  Tulipán  de  color  inorado 
y blanco. 

*ETOÍLEES,  plur.  Estelíferas  : nombre 
que  da  la  botánica  á varias  plantas.  - 

ÉTOÍLER  (S),  v.  r.  (moned.)  Grietearse  : 
hendirsc  los  rieles  y tejos  en  forma  de  es- 
irella. 

E'VOLE , s.f.  Estola  : ornamento  sacer- 
dor/d. 

E rONlVAMMENT,  ade.  Espantosamen- 
te , .asombrosamente. 

ÉTOMf  AK  T , ANTE  , adj.  Pasmoso, 
sombroso,  estupendo,  admirable. 

EFONNE,  ÉK,  />.  p.  y uulj.  Asombrado, 
atónito,  pasmado. 


ÉTOINNEMENT,  $.  m.  Pasmo , asombro» 
admiración,  exlraütza.||yi.gr.)  Aturdí  miento» 
atolondramiento. 

ETütVNF.R  , v.  a.  Pasmar,  asombrar,  ad- 
mirar. |J  f fig. ) Aturdir,  atolondrar. 

ETONjNEIÍ  (S’},  %>.  r.  Adm  irarse,  asom- 
brarse, pasmarse  , rjuedarse  atónito. 

* ETOU,  s.  m.  '1  ahla  de matachín , donde 
se  matan  los  carneros. 

*É  rOLFFAUE,  s.f  Estofado  : guiso  de 
este  nombre. 

ÉIXHJFFANT,  ANTE , adj.  Sufocante, 
Que  sttfoca,  que  nh'iga  : dícesc  del  tiempo  , 
dej  calor,  de,nq  vapor. 

ÉrOLJFEE,  ÍZE,p.p.yatlj.  Abogado  :cort 
hu;no,  ó tufo. 

ETÓUIT'EMENT,  s.  m.  Sufocación  : aho- 
go en  la  respiración. 

ErOUHER  , u.  a.  Ahogar,  sufocar: 
quitar  ó embargar  la  respiración,  t!  ) 
Ahogar,  reprimir  : llanto,  queja»,  suspiros  , 
odio»,  ele.  j|  (id.)  Dfc vse  : éloujjer  une  aj- 
Jaire  crimine/le  ; sufocar,  echar  tierra,  á una 
causa. 

K'ÍX  >UFFER  , v.  n.  Ahogarse,  estar  aho- 
gánd'  s?,  ó quedar  ahogado  : de  calor,  de  bo- 
chorno, de  alguna  apretura.  )|  ^fig.yjnm. ) 
Se  dice  ctoujj’erde  rué  ; morir,  despereicrs-, 
de  trisa. 

ÉTOCFFOIR , s.  w.  Tapadera,  sea  de 
hierro,  ti  olio  metal, óde  barro,  para  tapar 
ó cahr*r  I*  lumbre,  ó los  braseros. 

* ETOUPAGE,  s.  m.  Estopa  d<*  fieltro. 

ÉTOGPE,  s.f  Estopa  : la  l»orra  del  lino 

T*  cáñamo.  j]  (j  ros  se  tío:tpe  . arista.  ¡¡  (proe.) 
Se  dice  : mettro  le  feu  aux  étnupes  cebar 
leña  al  luego  : avivar  una  quimera  , una 
pasión . 

ETOIJPÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Tapado, 
cerrado,  atascado  con  estopas. 

ETOEFER,  v.  ít.  Tapar,  cerrar  con  es- 
topa? , ó tascos. 

*KTOLPERIE,  s.f.  Estopen  : lienzo  de 
estopa. 

* ETOliPILLE  , s.f  Mecha  de  cohetero. 
||  Carretilla. 

* ETOLPILLER  , v.  a.  Gunnirrrr  un 
árbol, de  pólvora  con  mechas  y carretil  Uts. 

* ETOL’PITV  , s.  w.  ( Tiáut. ) Taco  de  ca- 
ñón , herbó  de  fil.'.MÍca. 

ÉfOURDERlK,  s.f  Viveza  , ligcri'W», 
indiscreción,  inconsideración,  atoiomliuntien  - 
to,.  muchachada. 

ÉTOURTU , IE,  p.  p.  del  verlxt  ¿tnurdir. 
Apmiido,  « lesa  ten  lado  , atolondrado. 

ÉTUt  ROI,  IE,  adj.ys.  Aironado,aiociido, 
ligero  de  cascos , ilesa  ti  natío , indiscreto.  ¡|  t 
l'étourdie , tflt*.  A la  ligera,  «m  conside» ación, 
sin  liento. 

É ÍX.K)  KOIMENT , adr.  V.  A t eto  u die, 

ÉTULKDIR , v.  a.  Aturdir,  nt<i!«n:«ii4r 
con  voces « Ó ruido,  j Aturdir , atontar  , dvxuj 


\í 


1 i^z-3*Hrr^!  f 


LTR 


ÉTR  ' ( 

sm  semblo  á alguno.  ||  ( fig. ' Sobrecoger,  fc«»r- 
prebender.  ¡|  (¿</. ) Adormecer , calmar.  ¡| 

( id. ) Se  dice  : s'élourdir  de  que  f que  chnse  : 
encapricharse  de  alpina  cosa  , ponerse  loco 
por  ella.  S'étowdir  sur  quefqne  chose : que- 
rerse añilar  ó desvanecerla  impresión  ó sen- 
sación de  afgana  cosa  importuna  : hacerse 
.v«rdo , cerrar  los  ojos  , hacerse  insensible  á 
ella  , quererse  distraer  de  eHa. 

K l\)U H DISS AOT,  ANTE , adj.  Amr- 
didnr  : el  que  aturde,  ó atolondra. 

ÉTOÜRDJSSEMENT,  s.  m.  Aturdi- 
miento , atolondramiento  de  caliera. 

ÉTOURINEAU , s.  m.  Estornino  : are. 

||  Pisaverde , presumido. ||Ofawft/ étoumeau : 
caballo  castaño  claro. 

* ÉTOU  i’KAU  , s.  vt.  Gatillo  : especie  de 
clavija  que  está  en  la  rueda  de  na  trbee,  para 
levantar  a su  tiempo  la  palanca  que  contiene 
al  movimiento  de  la  campana. 

♦fSTRAIN  , s.  I7i.  Paja  Jurga,  que  sirve  de 
cania  á los  caballos. 

ÉTHA’NGE , niij.  m.  xf.  Extrafío . raro  : 
lo  que  es  fuera  de  lo  coutiui  y «•órnente.  || 
Extraño  , en  el  sentido  de  forastero  úextran- 
gcip  , es  voz  anticuada. 

ÍTRANGÉ,  ES,  /».  p.  del  rerho  e'tr.m- 
ircr.  Aventado  , ahuyentado  , retirado. 

ETR  A1NGE  W KST,  adv.  He  un  moflo  ex- 
traño , de  un  modo  raro,  jl  También  signiíteu 
ex  ti;«*  mámenlo , excesiva uicnie. 

KTll AiXGV.R , v.  a.  Aventar,  nhuycfU.tr 
de  algún  panige , ó querencia  : «líceacpiinci- 

Í mímente  de  los  animales  , y por  extensión  de 
hs  i »ci  son  as.  j|  Sétrrnger : extrañarse  , rcli- 
r arse  de  alguna  pai  te. 

ETR AiN GEH , ERE,  adj.rs.  Extran- 
gero  : no  natural  del  país , de  otra  nación.  |j 
Forastero  : que  no  es  del  mismo  pueblo,  fj 
Extraño  : que  Uo  es  de  la  misma  cirta , ó (a- 
miíia.  I|  Agciao  , indiferente  : hablando  de 
cosas. 

* KTRANGETE , s.f  ( ant. ) Estrañeza  , 
extravagancia.  # 

ÉTRANGLÉ , EE,  p.  p.y  adj.  Ahogado. 

||  MnV  estrecho , v angosto. 

* ETR AAGLÉ-LOUP,  J.m.  “Yerba  parís : 

uvas  r|e  zorro. 

ÉTRAINGLEMENT, , j.  m.  Ahogamicn- 
to , .opresión.  j|  Compresión , estrechez. 

KTRANGUER  , v.  a.  Ahogar  , apretar  el 
gaznate,  dar  narróte  : quitar  á uno  la  vida  de  . 
este  modo,  ¡j  Ahogar  , angostar,  abreviar  : 
conforme  es  la  cosa  ú que  se  aplica.  j|  ( /ir. ) 
I>icesc  : étrangícr  une  ajjnirc  : precipitar  , 
abreviar , despachar  de  prisa , un  asunto. 

ÉTRAINGLILLON,  s.  m.  Esquinencia  , 
g.urotillo.  ;|  Estrangol  : inflamación  en  la 
lengua  del  caballo.  ||  Paire  d'étiuwguiUon  : 
peroje  ásjvro. 

* ETR  A PE  , s.f  Honjcco  : hoz  pequeña 
para  segar  los  rastrojos.  1 
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*KTRAPER  , v.  a.  Segar  los  ra>tro¡os. 

TRAQUE, s.y.’  (/tuuf.)  Hilada  : cluiirho 
de  los  tablones  que  toiniun  el  borde  del  tntvío. 
V.  ifintre. 

* ETRASSE,  ó CARDASSE , s.f  Atan . 

quín , cadarzo. 

ETRAVE , ÉTABLURE,  ó ÉTABLE  , 

s. J.  ( ndut. ) Estrave , roda  , tn  ampie  , esta- 
nienara  : el  remate  de  la  quilla  del  navio  , 
que  va  á formar  la  curva  de  la  proa. 

ETRE , s.  m.  &rr , ente.  [|  El  ser,  6 ht 
existencia , de  las  «‘naturas.  j|  P’hnntnte  est 
unétre  raisnnnable  : el  hombre  es  un  ente 
racional.  ||  ÍJieuest  un  tíre  infini ; Dios  wua 
ser  infinito  : c'est  Dicu  qui  nous  a donné 
L’étre  y Dioses  quien  nos  dio  el  ser.  ¡|  Pires 
| en  plural  si;  loma , no  solo  por  ios  seres  ó 
entes,  sino  »K»r  las  criaturas  «i  cosas  «*ria«Iai 
respecto  riel  divino  Hacedor.  ¡|  /V+**  r'est  un 
é iré  r idi  rafe  : N***  es  un  ente  ridículo.  {| 
Pires  d'une  rruiisnn : Andancias,  entradas  y 
salidas , vueltas  j revueltas  que  tiene  una 
casa. 

ETRE  , verbo  mar.  y subsl.  S t estar  r 
haber  : existir.  Ex«vupl«is  «le  oslas  quiltro 
uso*  : i el  re  jeune  , ser  niazo  : tire  de 
has  ficu  , ser  de  baxo  nacimiento  : étré 

rnaladc , estar  enfermo  : étre  hors  de  soi , 
estar  fuera  de  sí  : 3.°  sfU  élait  venu \ si 
hubiese  vcnich) : ií  n'estpobit  de  natinnqni.  . 
no  hay  na<  ion  que...  ¡\.vjcpensc  $ orjesuis : 
pienso ; luego  existo. 

E'TRF.  , v.  p.  imp.  Tocar,  pertcn<*cci  , . 
ser  de  la  obligación  de  alguno.  Ex.  c’cst  a 
moi  de  repondré  , á mi  me  toca  resiwmkT  : 
c’étnil  a /ui  de  se  taire  , el  debía  callar. 

ETRÍÍC1 , 1E  , p.  y.f  adj.  Angostado  , 
angosto.,  ||  Encogido. 

ETREUIR  , v.  a.  Angostar  : un  camino  , 
una  calle  , un  vestido.  {|  Encoger  alguna 
cesa  : con  el  agua  , con  el  calor , con  el 
frió. 

ÉTRÉaSSEMENT,  r.  m.  Estrechez, 
angostura,,  estrechura. 

* ETREX^ISSURE , s.  f.  Fstrcrbamimto, 
estreghadura  : el  acto  de  estrechar. 

* ETREIGNOIRS  , s.  m.  pl.  ( carp. ) 
Cárcel  ; la  prensa  que  «ir ve  para  cerrar  y 
contener  las  piezas  de  ctisamblagc  hasta  que 
hacen  clavo. 

ÉTREINDRE  , v.  a.  Apretar  , atar  , liar 
bien.  ||  ( fig. ) Estrechar , cerrar  : los  víncu- 
los , los  nudos  , de  la  amistad , de  Ja  alianza, 
«leí  paren  leseo. 

ETREENT  , EilVTE , i»,  p.  y adj.  Apre- 
tntlo , bien  atado.  ||  (Jig.  ; Estrechado  , cer- 
rafjo. 

írrREl]NTF. , s.  f.  ( ant. ) Apretón  : la 
accjon  de  apretar. 

l^TRENTS  E , f.  .Estreno  , estrenas  , 
albricias , ó aguinaldo.  Usase  de  estas  voces 
conforme  al  tiempo  y á Jas  causas  del  rc- 
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galo.  ¡|  Estreno  : primer  dinero  que  loca  el  j 
que  vende.  ¡¡  Estreno  ; de  una  gala  , de  un 
cucfre,  de  un  sombrero , ele.  . 

ErKENm , ÉE  , p.  p.y  adj.  Regalado , 
agas.  i ¡ ado. 

KTRENNER  , v.  o.  Dar  estrenas  , al- 
bricias , aguinaldos  , regalar  : conforme  sea 
el  tiempo,  y la  causa  del  regalo.  (|  Fstrenar 
a|  que  vende  : ser  el  primero  que  i**  compra 
algo.  ¡|  Estrenar  ; empezar  ;•  usar  ó servirse 
de  alguna  eOna. 

ÉTRENNER , v.  n.  Estrenarse : hablando 
de  vender. 

ÉTHÍÜILLOIÍ  , s.  m.  ( carp. ) Viro- 
tillo  : puntal  , ó pie'  derecho  pequeño. 

ÉTRESILÍ iOÍÍKÉ , p.  p.  y adj.  Apun- 
talado , sostenido. 

KTRESi U iOKNER , u.  a.  Apuntalar  , 
sostener. 

KfíllER , s.  m.  Estribo  : para  ir  á ca- 
ballo. ||(  ríriic.  ) Venda  para  las  sangjías. 

* ÉTR1ERE , 5.  y.’ Tirante  de  estribo  : Ja 
correa  que  le  sostiene. 

* É1R1ERS  , pt.  ( ndut . ) Estribos  : cier- 
tos pedazos  de  cabos.  ||  Longanizas  : entre 
tundidores.  j|  Avoir  le  pied  a Vélríer : te- 
ner el  pie,  ó estar  cotí  el  pie  , en  el  estribo  : 
estar  próximo  a partir  : no  tener  dia  ni  hora 
segura.  ||  { proa.)  Se  dice  : tire  J'crmc  sur  ses 
étriers  : estar  ó andar  muy  sobre  los  cstri- 
Im>«¡  : estar  sobre  sí,  ó muy  vigilante  , ó ase- 
gurado. ;|  ( id. ) Se  dice  : ptrdre  les  étriers  : 
perder  Jos  estribos , salir  de  su  acuerdo , 
impacientarse  , etc. 

EXRILLE  , s.  /.  Almohaza  : con  que  se 
rstrcffu  á las  caballerías,  [j  (Jam.  y *'tdg. ) 
Desolladero , ó ladronera  : dícesc  de  una 
venta  ó mesón  donde  llevan  carísimo  á los 
huespedes. 

ÉTR1LLÉ  , EE , n.  p.y  adj.  Estrilado , 
almohazado  , limpiado.  ||  (/ty.  y Jan». ) 
Cascado,  zurrado. 

ETiULLER  , v.  a.  Estribar , almohazar , 

asar  la  almohaza  , dar  con  Ja  almohaza  : ¿i 

is  caballerías.  ||  (jtgyfam.)  Dar  una  buena 
ruano,  una  felpa  , una  zurribanda  : á alguno. 

K Desollar , robar  : en  las  posadas  y fondas 
por  los  subidos  precios. 

ÉTR1PÉ,  ÉE,  p p.y  adj.  Destripa-  , 
do,,  desinandtifado  , quitado  el  mondongo. 

ÉTJUPER  , f.  a.  Destripar,  desmán - 
dufar  : quitar  las  tripas , el  mondongo.,  a 
las  reses.  . , 

ÉTRIQLÉ,  ÉE  , adj.  ( fam. ) Estrecho: 
dices;*  eomnniiieple  de  los  vestidos. 

* ÉTRISTE,  EE,  adj.  ( caza ).  Lebrel , ó 
galgo  l>ien  formado. 

ÉTRIVIÉRE , s.  J\  Ación  : correa  del 
estrila,  jj  (Jíg.  y fon». ) Dice»; : dortncr  des 
ét tañeres  a >pu  U(u  im  : zurrar , dar  una  zui- . 
ribfudu  , zapatear  a alguno. 

ÉTUÚJX  , OlllC,  adj.  Estrecho  : diecsc 
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de  un  camino , calle , puerta  , vestido  , etc. 

) Estrecho,  limitado  , escaso  : dice  se 
del  genio,  «leí  ánimo  , del  espíritu.  j|  [id.  ) 
Estrecho,  ceñido,  riguroso  : dícesc  eu  sen- 
tido moral.  ¡|  *-i  letroit , ada.  Con  estrechez, 
estrechamente. 

ÉTROll  EMENT,  a/tv.  Estrechamente  , 
con  estrechura.  ¡|  {fig* ) Estrechamente  : 
intimamente.  j|  ( td. ) Estrechamente:  exAcu 
y puntualmente.  ||  {id. ) Estrechamente  : ri- 
gurosamente. 

E l ftON  , s.  m.  Cagajón  , xnojon  de 
mierda. 

Éi  KONrONKÉ , Éfe  y p.  p.y  adj.  Des- 
coja ido  , desmechado. 

ÉTRÓNCU1VNER  , a.  a.  (agríe.)  Dcs- 
copar  , desmochar  los  árlwlcs. 

* ETU  UPE  , ó HER.SK  DE  POLLIE, 

i.  f.  { ndut . ) Caza  : cabo  que  sostiene  ci 
uioton  , ó qttadernal. 

E'IRUI  SSÉ  , ÉE  , p.  p.  (ñ >r.  y ant.  ) 

! Adjudicado. 

ETRULSSER , u*  a . {J'or . ) Adjudicar 
¡ en  justicia.  , 

* ETRUFFE , ÉE  , adj.  (moni. ) Coxo : 
hablando  de  Jos  perros. 

* ÉTRLIFLRK,  s.f  Coxern. 

* ETSTXAND , (geogr.)  Escalando  : 
provincia  riel  Ti  rol. 

ETC  DE,  s.  J\  Estudio  : aplicación  al 
saber  y entender.  (|  Estudios  . mstrnccioq , 
conocimientos  adquiridos,  ¡j  {Jig-)  Estudio  , 
cuidado,  atención.  ||  Estudio  , despacho  , 
oCcio  : de  ¡drogado  , de  procurador , de  rx- 
crilvauo.  [|  ilontme  d eludes  : hombre  de  es- 
tudios , de  letras  , ó como  llamamos  de  cor- 
rer?. 

ETU  DI  ANT , s.  m.  Estudiante  , cur- 
sante : en  algún  colegio,  ó universidad. 

¿TI  D1É , ÉE  , p.  p.y  adj.  Estudiado.  j| 
Aprendido.  ||  Afectado,  fingido.  |[  Esme- 
rado , primoroso. 

KTlDIER  , v.  a.  Estudiar  : aplicarse  á 
aprender  alguna  facultad  ó ciencia.  j|  Es- 
tudiar , aprender  de  memoria  : tiu  sermón  , 
una  arenga , un  ¡uforme.  ||  Estudiar,  ob- 
servar , examinar  con  cuidado  : las  |>eno- 
nas  , y las  cosas.  ||  ( pint.  ) Estudiar  : caer- 
citar»  c cu  dibuxar  por  modelo  , ó por  el  na- 
tural. 

ETL  DIER  , v.  n.  Estudiar  : estar  apren- 
diendo ali'tina  ciencia  ó al  te.  ¡|  Estudiar , 
cursar : estar  cursando  en  aiguua  univaxi- 
dad. 

EiUDIER  A...  (S’),  t*.  r.  Emplearse,  cicr- 
cilaise  en... 

F, TEDIOLE , S.  f.  Escritorio  , papelera. 

ÉlUI  , ,s.  tu.  hstuchc  : casa  : bolsa  : 
vayna.  ||  h.tui  a chapean  : eaxa  de  som- 
brero. ¡I  h'tul d rasoirs  : estudie  de  navx> p^. t| 
/.  tui  a fueaua  : vuyuadc  lixcros.  ||  Kl*p  a 
luncllcs  j estuche  ó cusa  de  ..u  leo  jo».  *j  IlLh 
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a violon  : caxa  ó bolsa  (le  violín.  ||  Etui  a 
euredcnts  : palillero. 

* ETLSE  , s~f  Apio  de  perro,  peregil 
lías  fardo  : planta. 

ÉTUVE,  m.  f Estufa : díccse  de  la  pieza 
que  m*  calienta  ■ y del  hornillo  6 maquina 
para  calentarla. 

ETUVÉ  , ÉE  > p-  p-  J adj.  Bailado  , 
lavado.  V.,  Etuver. 

É rUVÉE  , s.f.  Estofado , guisado. 

ETUVEMEflí  f , s.  m.  Baño , lavatorio  : 
de  pna  llago. 

LTUYER,  v.  a.  Lavar,  bañar:  una  he- 
rida ó Masa. 

É1U VISTE , í.  m.  Estufista  , bañero: 
el  que  tiene  cstufasy  baños  públicos. 

ETYMOLOGlE,  s.f  Etimología:  origen 
y rftiz  de  donde  derivan  las  palabras. 

ETYMOLOGIQLE,  adj.  ni.  y f.  Eti- 
mológico , lo  peí  icnecientc á ía  etimología. 

TE  1 1 MüLOGISTE , s.  m.  Etimológico, 
•limológista  : el  que  se  dedica  á buscar  las 
etimologías  , ó escribe  de  ellas. 

EL  , EUE , p.  p.  del  verbo  Avnir. 

ELBAGES,  s.  m.  pt.  Sacerdotes  Galos 
^*.ie  se  ocupaban  en  la  Astronomía , en  la 
t isica  , y en  la  adivinación. 

♦ EL  tílERS  , s.  m.  p¿.  ( ndut. ) Espal- 
dones. 

ELCHARISTIE  , s.f  Eucaristía  : el 
Santísimo  Sacramento. 

EL'CHARISTIQLE  , adj . m.  y f.  Eu- 
eit'íütico. 

ELCOLOGE , s.  m.  (liturg.)  Eucologio  , 
eucólogo  : libro  que  contiene  el  oficio  de 
lodos  los  domingos  y íiestus  del  año. 

* KUDIOMEYKE,  j.  m.  (Jís.  ) Eudió- 
u; rí  i u : instrumento  pura  conocer  la  cantidad 
de  gas  oxigeno  que  hay  en  el  avre. 

-EUDIOMETR1E,  s.f  {fu. ) Eudio- 

Utclria  : parte  de  la  fí.ica  que  trata  de  los 
niedios  tic  conocer  la  cantidad  de  gas  oxi- 
geno en  el  avie. 

El/FRAISE  , s.f  Eufrasia  : planta. 

ELLOGIES , s.  j.  fil.  ( liturg.  ) Eulp- 

gia  : manjares  benditos. 

EUMÉNlDEj  r./  V.  Zurit. 

FLTNLQUE  , s.  m.  Eunuco  : el  hombre 
enteramente  castrado  y mutilado , destinado 
al  ser  vicio  de  los  serrallos. 

y.V  PATOIRE , s.f.  Agrimonia  : coato 
hortense. 

EU  1‘HÉMISME  , *.  m.  Eufemismo  : 
(¡cura  retóiica.  • 

FUPHOiME , s. ).  Eufonía  : sonido 
grato  de  uua  vor  ó instrumento  solo.  ||  Eu- 
foniu  ' pronunciación  clara  y fácil,  con 
Luen  metal  de  voz. 

KUPHUiNIQLE  , adj.  m.yj.  Eufónico  : 
lo  perteneciente  á la  eutónia. 

ÉUPHORBE,  ó EUPHURR1ER  , s.  m. 
Euforbio  : plaut.i  medioioal. 


* EUPHRATE,  ( geogr .)  Eufrates  : rio 

EüUOPÉEN , ENNT. , adj.  y s.  Etiro- 
peo  : lo  perteneciente  á Euiopa. 

* ELIROPUME , s.  m.  Euiupoma : ma- 
riposa de  dia  , que  habita  los  lugares  so- 
litarios. 

EURYTHM1F,  s.  f.  ( arrpdt. ) Euritmia : 
primitiva  y bella  proporción  «le  un  edificio. 

•EUSTYLE,  6.  m.  ( arquit . Ensillo  : in- 
tercolumnio ilc  quaíro  módulos  y medio. 

EL1  Y,  pronombre  reiat.pl.  y muse.  de  fu 
tercera  perdona.  Ellos. 

EVACUAKT,  ANTE,  ó ÉVACt'A- 
TIE  , IVE  , adj.  Evacuaule  : se  dice  de  los 
medicamentos  que  evacúan  los  humores. 

ÉVACLATlON , s.f  (medie.)  Eva- 
cuación. []  ( milic . ) El  acto  de  evacuar  uua 
piafa. 

EVACUÉ  , ÉE  , p.  p.y  adj.  Evacuado. 

EVACLER,  a.  Evacuar  : los  b u mo- 
res defr  cuerpo.  ¡|  Evacuar  una  plaza  : salir  la 
guarnición. 

EVADE  , LE  , p.  p.y  adj.  Evadido , es- 
capado. 

É\  ADFR  ( S')  , i»,  r.  Evadirse  , esca- 
parse furtivamente. 

ÉVAGATION,  s.f  Evagacion  : el  acto 
de  tmdar  vagando  con  la  imaginación. 

ÉYA  LTÚMVER  (S’l , y.  r.  (fam.)  En- 
valentonarse. ||  Guapear,  ostentar  las  fuer- 
za» que  uno  no  tiene. 

Év'ALLATION  , s.  f.  Valuación  , ava- 
lúo,: aprecio  que  se  hace  de  las  cosos. 

EVALUE  , ÉE  , p p y adj.  Valuado. 

EVALUEll , v.  a.  Avaluar , estimar  ; dar 
el  justo  precio  a una  cosa.] |; Jig. ) Graduar  , 
calificar. 

ÉVAYGÉLIQLE,  adj . nt.  y f.  Evan- 

8 ¿VÁNGÉLIQUEMENT  , adv.  Eran g¿- 
lieamente. 

EVANGELISÉ  , ÉE  , p.  p.  Evangeli- 
zadp. 

EVANGELISER  , o.  y n.  Evange- 
lizar , anunciar , predicar  el  evangelio. 

ÉVANGÉL1S TE  , s.  m.  Evangelista  : 
autor  sagrado  , que  ba  escrito  el  evangelio.  ;| 
(fon)  Consejero  ((lie  tenia  el  in  vea  tarto  de 
un  pleyto  ínterin  hacia  relación  el  relator.  }j 
El  inspector  ó testigo  en  un  escrutinio. 

EVANGILE , s.  m.  Evangelio,  jj  (fig.  y 
fam. ) D ícese  : cest  lévangue  du  jourt  da 
una  noticia  , objeto  de  todas  las  con  versa- 
ciones , que  anda  en  boca  de  todos. 

ÉVÁNOLI , IE  , p.  p.  y adj . Desmaya-  x 
do ,,  desvanecido. 

ÉVAWOUIR  ( S’ ) , v.  r.  Desmayarse  , 
perder  el  sentido.  |[  (fig-  ) Desvaueceisu  , 
desaparecer  , irse  , no  verse  mas  : túcese  <lc 
las  cosas. 

ÉV  AIÍOLISSEMENT , i.  ni,  Dosmayo, 
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fíi  : de  ánimo.  j|  Desfallecimiento  : cíe 


EV  APORATION , *■  f.  Evaporación  : 
exhalación  dd  vapor.  ||  {Jig.  y Jitm.  ) Li- 
gereza de  case**.  . 

¿VAPORE,  EE,  pp.  Y adj f.  Evapo- 
rado. |j  (/%• } Desatinado  , desvariado. 

EVAPORE  , s.  m.  Lfu  desatinado  , un 
dcsfuibczado  , un  tronera. 

¿VAPORER  ' S’ ),  y.  r.  Evaporarse, 
exhalarse  : despedir  los  cuerpos  sus  partes 
utas  rutiles  y espiritosas.  ¡|  (jig.  ) Dices©  : 
s'ávaporer  en  mines  uiées  t en  chimeres ; 

}»a»carse  por  los  espacios  imaginarios  , fu- 
ñicar torres  de  viento.  ||  id.)  Dicesc  ¿va- 
poree son  chagrín  , sn  Lite  : desvanecer  , 
disipar,  aliviar,  desahogar,  su  pena,  su 
cólera  , ele. 

EVASK,  EE  , p.  p.  y'  adj.  Ensanchado  , 
ancho  de  boca  , ó de  ojo  muy  abierto  : d¡- 
cesc  de  las  cosas.  ||  Une  arme  , iui  cunan  , 
vvasc  : una  arma  abocardada,  un  eafiqn  abo- 
cinado , como  d trabuco,  el  pedrero,  etc. 

EVASEMENT  , s.  m.  Kns^iche  , an- 
chura. 

ÉVlA$ER,  v.  a.  Ensanchar,  agrandar, 
ahuecar ; la  abertura  ó boca  de  alguua  t osa.  || 
l'lvaser  la  Lamiere  d'unc  arme  afeu  : agran- 
dar el  oido  de  una  arma  de  fuego  , tiesfo- 


gonarla. 

EVASCF,  IVE , adj.  Evasivo  : lo  que  sir- 
ve para  evadirse. 

¿VASIOIH,  s.  f.  Evasión  : salida  ó cv 
cupjt<la  furtiva.  ♦ 

¿Y ÉCHE  , s.  m.  «Obispado,  ó mitra  fi- 
guradamente : dignidad  . y lambí  en  silla 
episcopal.  j|  Obispado,  diócesi»  : oí  lerri- 
torio  cpie  comprchendc  la  jurisdicción  de  uu 
obispo.  j|  También  se  toma  evdchc  ( obis- 
palía ) por  palacio  episcopal. 

ÉVlilL , *■  m.  {Jam.  ) Puntada  , especie  : 
aviso  que  se  da  á uno  de  lo  que  le  iulcresa  , 
v eq  que  no  pensaba. 

EV EILLÉ , EE  , p.  p.  y adj.  Despertado 
despierto.  ||  {Jig.  ) Despierto , átenlo.  j| 
( úi. ) Despierto  , despabilado  : vivo  , v ule- 
gre, 

KVEI1XÉ , EE , s.  m.rf  Perillán , ana. 

F.VE1  LEER  , y.  a.  Despertar  , quitar  el 
sueño , vi  dormir.  \\Jig.)  Ocspriln  , des- 
pabilar , avivará  alguno.  V.  iicvcdler. 

É\  EILLER  ( 8‘  ) , y.  r.  Despertarse  , 


dcyrc  vUr  , dexar  el  sueño. 

¿VENEMENT  , s.  m.  Suceso,  éxito, 
resulta  : de  un  negocio . ó dependencia.  ¡| 
Ac«uit«H*¡mieulo , caso  notable. 

KV’ENT,  s.  m.  La  punta  de  agrio  , de 
rancio  , de  estadizo  , de  estanflio  : que  causa 
rl  avre  en  licores  y comestibles.  ¡[  ( arttU. ) 
Huelga,  ó tiento  Da  diferencia  quehay  entrecl 
«liuiuetio  de  la  bala  y el  hueco  del  canon.  || 
Jtícttre  des  marckundises  ii  l'écent  : sacar 


á orear  , ¿ ventilar  géneros.  j|  Vkanncr  de 
l évent  <i  tm  muid  de  vin  : abrirle  mi  agu- 
jej  o ó respiradero  por  arriba  á una  cuba.  ,| 
A/esurer  a i évent  : medir  una  tela  ó cinta 
con  añadidura  á fitas  de  lo  justo.  ,j  Jig,  y 
Jam.)  Dicesc : tele  a í event : cabeza  tic  clan-, 
lito, , cascos  íigeios  , a la  gincta. 

KVEWTA1L , s.  m.  Abanico  : instru- 
mento para  abanicarse  , ó echarse  avie. 

¿Y LM  AI I .LISTE , s.  tu.  Abauiquero: 
el  que  Lace  v compone  abanicos. 

^EVENl iLLEB , V.  u.  {Jar.)  D ícese; 
éventiUer  un  cortina  , valuar  una  herencia 
con  escrupulosidad  , para  pagar  por  prorata 
los  .denxhbs. 

ÉVENj’S,  s.  mpf.  Tubos  ó canoncilo* 
que  pouefi  los  fundidores  culos  moldes  para 
que  no  revienten. 

¿VENTA I RE  , s.  m.  Azafate,  jj  Plato  ó 
suelo  tic  cesto  para  poner  hutas  y legum- 
bres. , 

¿VENTÉ  , EE , p p.  y adj.  Venteado  , 
ayreadu  , ventilado  , oreado.  ||  Picado , acedo 
estadizo,  jj  Aventado,  descubierto.  [|  {Jig.  ) 
Atronado  , de  cascos  ligeras  : en  este  sentido 
úsase  lambien  cuino  substantivo , y ciilóucey 
es  tronera. 

* KVENTEMENT , g.m.  Oreo,  venti- 
lación , abaniqueo  ó abanicamiento  , etc.  la 
acción  de!  verbo  cvcnter  cu  todos  sus  sen- 
tidos, 

EYENTpR  , v.  a.  Abag’  *ar  , hacer  nyre 
con  un  abanico.  ¡|  Ventear  , ventilar , oir.ii  ; 
jioner  al  ayre  alguna  cusa,  jj  Aventar  , inu- 
tilizar : una  mina.  5j  ( Jig.  ) Descubrir  : un 
secieto,  un  proyecto  , una  trama.  j|  ( id.  ) 
Díccse  évctUer  la  mine  : desculirirul  pastel , 
esto 0>  , la  maraña  , el  embuste  , la  trama.  ;| 

{ nuil!. ) Se  dice  é ventar  la  voile  : dar  la 
ve!;.. 

ÉV ENTKR  (S* ),  v.  r.  Picarse,  avina- 
grarse : alcona  cosa  con  el  ay  re. 

♦EVENTILLER  ( S’ ),  v.r.  { cetrer.)  Sa- 
cudir el  «ve  las  alas  quatido  vitela. 

ÉVENT01R  , s.  tu.  Aventador  : para 
encender  ós  ••■lar  ja  lumbre. 

¿VENTEÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Despan- 
zurrado , con  las  tripas  abierta?. 

EVENTHE11  , v.a.  Despanzurrar  , abrir 
el  vientre : á un  animal. 

ÉVENlliER  ( $’ ) , v.  r.  ( vulg. ) Reven- 
tarse , desvencijarse  a fuerza  de  gritar,  fj  ( id. 
y Jig. ) Echar  la  hiel , lo#  boles : hacer  el 
úliimn  esfueiTO.  « 

ÉVENTUEL  v FLT , adj.  Eventual  : 
lo  que  está  fundado  eu  cosa  incierta  , y 
jw>r  venir,  j|  Pussession  cveniueUe  : pose- 
sión eventual. 

ÉVENTUELLEMENT , mlv.  Por  acae- 

cmiicnlo , por  casualidad. 

EVEybE,  s.  m.  Obispo  : prelado  enn- 
sagiado.  j|  Azulejo  : uve  de  Amirica*  || 
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Eduque  in  partí  bus  : obispo  in  partí  bus  , 
obispo  ile  anillo. 

* ÉYRRDLMER , y.  a.  ( confit . ) Des- 
JioiJ  -jur  la»  almendras  , y dadas  un  color 
verde. 

* Í^VERRÉ . ÉE , p.  p.  de  ¿yerrer. 

* ÉVERRER , y.  a.  ( moni.  ) Quitar  á los 

Í ierro»  un  cierto  nervio  que  tienen  baxo  de  la 
engua  , para  que  no  muerdan. 

EVERSION,  i.J.  Eversión , destrucción, 
ruipu. 

ÉVERTLER  (S*  ) , r.  Esforzarse  .* 
Animarse  para  hacer  una  cosa  digna  de 
elisio. 

* EVEÜX  , adj.  ( agrie.  ) Pantanoso : 
terreno  en  donde  se  estancan  las  aguas. 

ÉVICTION  , s.  f.  (Jor.  5 Ericcion : des- 
pojo jurídico,  de  los  bienes  de  uno. 

EVIDE,  EE,  p.  p.y  adj.  Escotado  , agu- 
jereado. 

KvIDEMMENT,  axh>.  Evidentemente. 
KVIDENCE,  t.  f.  Evidencia. 
ÉVÍDENT , ÉN'l'E , adj.  Evidente : mny 
claro , muy  manifiesto. 

ÉVIDEA , y.  a.  Escotar  , sisar  : entre 
sastres.  j|  Apunchar,  ó abrir  las  púas  : cutre 
pey  ñeros.  j¡  Desaína  ¡donar : restregar  la  ropa 
para  quitarle  el  almidón  : entre  lavanderas. 

ÉVlEU , s.  m.  Canalón , vertedero  : de  las 
aguas  inmundas  de  una  cocina. 

ÉVINCÉ , KE , p.  p.  y adj.  {Jor. ) Des- 
pojado jurídicamente. 

ÉViNCKR  , v.  a.  (Jor. ) D«q»ojíir  á uno 
por  auto  de  juez  de  aquello  en  que  estaba 
en  posesión. , 

ÉviRE  , ÉE,  adj.  (blas. ) Erirado  : se 
dice  de  los  animales  que  uo  tienen  indicarlo 
el  wxü. 

EVITABLE,  adj.  m.  y f Evitable  : Jo 

ffui;  se  puede  , ó debe  evitar. 

ÉV1  lrj  , ÉE  , p.  p.  y ad¡.  Evitado. 
KViTÉE,  s.  f.  ( naut. ) Vuelta  : la  que 
da  la  nave  sobre  sus  amarras  , y el  espacio 
q iic  necesita  para  darla. 

ÉViTER,  y.  a.  Evitar  un  encuentro  : 
alionar  un  trabajo  : huir , apartarse  de  un 
peligro. 

* EVTFER , y.  n.  (ruiut.)  Rendir  á la 
marea  :.Har  vuelta  el  buque  sobre  sus  amar- 
ras. j|  ¿Vi/cr  du  vent  ; estar  á G1  de  roa  , 
p» asentar  la  proa  ul  punto  de  donde  viene 
ei  viento. 

ÉV 1TER  (S*  ) , v.  r.  Apartarse  de  uno  , 
evitar  su  encuentro. 

¿VOC  ABLE  , adj.  m.  y f Avocable  : 
lo  que  se  puede  avocar. 

ÉVOCATION,  s.  J.  Avocación,  avoca- 
miento. ¡|  Evocación  : llamamiento  de  los 

espíritu*  ionios.  ... 

EVOCATOIRE , adj.  m.  y J.  Avocato- 
lia  : cosa  que  avoca. 

¿VÜLUTIÜN  , s.f.  imite.)  Evolución: 


movimiento  que  bucen  1«»  tropas  para 
mar  una  nueva  posición  , ó formación. 

ÉV  OQLER,  a.  Avocar  :pedu*  un  tii- 
bunal  ó pie/,  la  causa  que  se  seguía  en  otro 
juzgado.  ||  invocar  : llamar  á los  malos  es- 
píritus. 

* EVULSION  i s.  f.  ( cirug.)  Evulsion  : 
la  acción  de  arrancar. 

EX  * prep.  latina  , que  tiene  uso  en  la 
composición  de  muchas  voces  , para  denotar 
lo  que  ha  sido  alguna  pcisona,  el  puesto  (pie 
bu  ocupado  , etc.  como  : ejr -provincial , 
cjc-rccteur. 

EX  ALT,  ACJTE,  adj.  Exacto,  puntual, 
esmerado. 

EXACTEMKNT , ady.  Exactamente. 

EXACTEUR  , s.  m.  Exactor  ; cobrador 
de  tributos , etc.  ||  Exactor  : el  que  exige 
mns  de  lo  que  le  pertenece. 

EXACI  ION  , s.  f.  ExAccion  , cobranza 
excesiva  : el  acto  de  exigir  y cobrar  mas  de 
lo  que  toca. 

ExAblirUDE,  i.  f.  Etailitud . pun- 
tuali  dad., 

EXAÉÍ)RF. , m.  V.  Hczaidrc. 

EXAGERATEUR , s.  m.  Exagerador,, 

ponderndor.  

KXAGÉRATEF , IVE  , adj.  E*ig  cra- 
tivo  , ponderativo. 

EXAGERA  TION  , s.  f.  Exageración  , 

ponderar iqn.  , 

EXAGÉRÉ  , ÉE , p,  p.  y adj.  Exage- 
rado. 

EXAGÉRER  , y.  a.  ExAg^ar , ponde- 
rar. 

KXAGONE  , s.  m.  V.  Hexagnne. 

EXALTA TION  , s.  j.  Exaltación  : de 
la  Fe  , de  la  Santa  Cruz,  del  Papa.  i|  Exal- 
tación llaman  los  astrólogos  , baldando  de 

lunetas.  ||  Exaltación  llaman  los  químicos  , 

ablando  de  la  purificación  de  los  metalo 
basta  cierto,  grado. 

EXALTÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Exiliado, 
encarecido  , engrandecido. 

EXALTER , y.  a.  Exiliar  , ensalzar, 
encarecer  : una  cosa.  ¡|  En  termino»  de  quí- 
mica , es  aumentar  la  virtud  de  un  metal. 

EXAMEN , i.  rn.  ExAmen  : disquisición 
exacta.  [)  Eximen  : averiguación  y prueba 
que  se  hace. 

EXA MIN ATEUR  , J.  m.  Exini inador  ; 
el  que  ex  Amina.  . 

EXAMINÉ  , ÉE  ,p.  p.  y ad }.  Eximí  na- 
do. i|  (fig. y Jam. ) Díoese  de  la  ropa,  ó de 
un  vestido  apurado , pasado  , muy  traído, 

EXAMINER  , y.  a.  Examinar  , hacer 
eximen  : de  conciencia  , de  un  estudiante  , 
de  un  libro , de  un  escrito  , etc. 

EXAMINER  (S’ ),  y.  r.  {Jam. ) Pasarse  , 1 
raerse , apararse , gastarse  con  el  uso  : di- 
cese de  ropa  ,v  vestidos. 

EXAN  TIIÉÁIE  , s.  m.  ( medie  } ExAutr* 
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ma  : nombrC  gen»  rico  de  toda  erupción  a 

''  * KX  ANTLATION,  s.f.  (fu.)  Extra» 
cion  del  avie  , ó el  agua  ilc  algún  lugar , 
por  medio  de  una  bomba. 

EXAKCHAT  , s.  m.  ( so  pronuncia  sin 
la  h. ) ExArcado  : la  dignidad  de  ExArca  , 
y el  territorio  de  Italia  que  couipichendia 
xii  jurisdicción. 

EXARQUE,  s.  m.  Exáren  : título  del 
Vicario  de  I os  Emperadores  de  Oriente , que 
enviaban  á la  parle  de  Italia  , de  que  era 
capital  Ravena. 

ViXASPKRATION  , s.f.  Exasperación  : 
la  acción  de  exasperar. 

EXASPÉRER  , v.  a.  ( medie.  ) Exaspe- 
rar : Lastimar  una  parte  dolorida.  ||(y?¿r.) 
Irritar,  excitar  I¿«  cólera  á alguno. 

♦ KX-ASSISTANT , ANTE  , suhst. 
Ex  Asisten  te  ; el  míe  lia  sido  asistente. 

EX  AUGE  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Oido  , es- 
cuchado. 

♦ EXAUCEMENT,  s.  m Atención  : la 

arción  de  oir  favorable;  neo  le. 

EXAUCER,  t».  a.  Oir,  atender  : los 
ruegos,  las  súplicas  de  alguno.  D ícese  prin- 
cipalmcnte  de  Dios  respecto  de  los  hombres. 

♦ EXCALCÉATION  , s.f.  Descalzadu- 

ra  : la  acción  de  dcscal¿ai*c. 

EXCAVATION  , s.  f.  Excavación  : el 
neto  y efecto  de  excavar  , ó abrir  un  hoyo  , 
zanja , etc. 

*EXCAVER  , v.  a.  Excavar,  hacer  boro. 
EXCÉDAN T , ANTE  , mlj.  Lo  que 

pasa  . excede  , ó es  superior. 

EXCÉDANT  , s.  m.  Lo  sobrante  , la 
demasía , lo  que  hay  ó resulta  de  mas  : en 
una  cantidad.  , 

EXCEDE , EE  , P-  p.  y adj.  Fatigado  » 

abrumado.  V.  F.x  ceder. 

EXCÉDKR,  v.  o.  Exceder,  sobrepujar, 
pasar  de...  ||  [Jig.  y jara.  ) Hartar , abru- 
mar , tener  harto  ó cansado  á algnno  , exce- 
diéndose , ó extremándose,  asi  cu  bien  como 
en  mal.  )j  (Jhr. ) Fatigar,  <lar  pena. 

EXCEDER  [Sj  , v.  r.  Abrumarse, 
reventarse  , fatigarse. 

EXCELLEMMENT  , adi».  Kxcclentc- 
menlc,  eminentcnjcntc,  perfectamente. 

EXCELLENCE  , s.  J'.  Excelencia  : emi- 
nencia ó perfección  de  una  co»a.  i|  Excelen- 
cia: título  detratamicnto.il  Par  exceUenoey 
adi».  Sobremanera  , en  grado  superior.  ¡| 
Por  excelencia  , por  antonomasia. 

F!XCELLENT  , ENTE,  adj.  Excelente  , 
sobresaliente  , aventajado. 

EXCELLENTISSIME  , adj.  supcrlat. 

Excelentísimo  : tratamiento  de  ciertos  títu- 
los y dignidades.  ||  Excelentísimo  : solo  se 
dice  en  estilo  familiar  de  alguna  cosa. 

KXCELLER  , i»,  n.  Sobresalir,  desco- 
lar sobre  , ó entre  otros.  (|  Ser  execlouU  , 


sobresaliente  : en  alguna  virtud  círncia  , 
arte. 

FXCENTRICTTE  , s.  J.  Excentricidad  : 
la  distancia  que  está  entre  los  centros  de  dus 
círculos. 

EXCENTRIQUE , adj.  m.  y f Exctn- 

tricr». 

EXCEPTE,  a/lu.  Excepto....  fuera  de... 
á excepción  de  ..  , 

EXCEPTE  , ÉE  , adj.  Exceptuado  , 
exdnto. 

EXCEPTER  , m.  a.  Exceptuar,  eximir , 

privilegiar. 

EXCKPTION , s.J.  Excepción  , exen- 
ción : sea  de  cosas  , sea  de  pcrsmlas.  || 
F.xccprion  : en  lo  legal  se  toma  por  las  prue- 
bas , los  medios  , para  contradecir  lo  que 
alega  el  contrario.  |f  //  l'exccplion  de...  adv. 
Exceptuando... excepto...  menos...  fuera  de... 

KX.CES , s.  m.  Exceso  , demasía.  |¡  Ex- 
ceso , desorden. 

EXCESS1F . IVE,  adj.  Excesivo. 

EXCESSIVEMENT,  ad».  Excesiva- 
mente. 

EXCIPER  , i»,  n.  ( for. ) Exceptuarse  , 
alegar  excepciones. 

EXCUSE  , s.  J.  Sisa  , impuesto  de  Ingla- 
terra sobre  los  líquidos. 

* EXCITATIXR  , TRICE,  sulnt.  Exci- 
tador : el  que  excita  a los  demás. 

KXOTATíF  , I \ E , adj.  ( medie.)  Ex- 
citativo : loque  excita. 

EXCITA  FION , s.f.  Excitación  : acción 
de  lo  que  excita. 

EXCITE , ÉE , p.  p.  y adj.  Excitado  , 
movido. 

EXCITER  , »*.  a.  Excitar  , incitar  , provo- 
car : conforme  es  la  cosa  de  que  se  linh’a.  • 

♦FACLAÍATiF,  IVE,  adj.  (grmn.) 
Exclamativo.  f¡  Point  exclamad/:  punto  de 
exclamación. 

EXCLAMATJON  , s.  /.*  Exclamación  : 
la  acción  de  exclamar.  ||  Exclamación  : es 
cierta  íigura  de  retórica. 

KXCLURE,  v.  a.  F.xcluir,  echar  fuera  , 
no  admitir  una  cosa. 

EXCLUS  , USE  , p.  p.  y adj . Excluido. 

KXCLUSIF , IVE,  adj . Exclusivo. 

EXCLUSION  , s.  f Exclusión,  y exclu- 
siva. 

EX CLU SI V E Vi £NT  , adu.  Exclusiva- 
mente. 

EXCOMMUNICATION,  s.f.  Excomu- 
nión. 

EXCOMMUNIE  , EE  , p.  p.  y adj.  Éx- 
comulgado,  ó descomulgado.  )|  (i adg.  ) Di- 
cese : avoirun  ñsttge  d’cxcommunic  : tener 
cara  dehciegc,  de  judío. 

EXCOMMUNiER , v.  a.  Excomulgar  , 
ó dcseomnlcar. 

EXCORLVTION,  s.  f.(cintS.)  Exco- 
riación : desolladura  tld  cutis. 
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EXCORIÉ,  ÉE,  P.  p.  y adj.  Excoria- 
do desollado  : dicese  del  culi*. 

EXCORIER  , v.  a.  ( cirug. ) Excoriar  : 
desollar  el  culi». 

•EXCORTICATION,  s.f.  Dcscorteza- 
uicnto  : la  acción  v efecto  de  descortezar. 

EXCREMENT  , s.  m.  Excremento  : dí- 
cose  de  la  porquería  que  evacúan  por  el  ano 
los  animales  : y de  quantas  superfluidades 
arrojan  sus  cuerpos  por  boca , narices , y 
orejas.  ||  En  términos  de  física  se  toma  por 
las  uñas  , cabellos  , crines  , cuernos.  ||  {ftg. ) 
Se  dice : excrémcnt  de  la  Ierre , de  la  nature, 
du  gtnre  hunuiin  : escoria , hez , sabandija  : 
y se  aplica  á una  persona  vil , y despreciable. 

EXCREMENTEUX  , EUSE,  adj.  Ex- 
crementicio. , 

EXCR É MENTIEL , ó EXCRÉMENTI- 
TÍEL,  T1ELLE , adj:  {medie.)  Excremen- 
tal : lo  perteneciente  á excremento. 

EXCRÉTEUR,  TRICE,  adj.  V.  Excrt- 

toire. 

EXCRÉTION  , s.  f.  {medie.)  Excre- 
ción : acción  por  la  qual  la  naturaleza  arroja 
los  humores  supcriluos  ó nocivos  de  ios 
cuerpos. 

EXCRÉTOIRE , adj.  m.  y f.  { medie. ) 
Excretorio : dicese  de  ciertos  vosos  ó conduc- 
tos del  cuerpo. 

EXCROÍSSANCE  , s.  J.  Excrecencia  : 
la  suprríluidad  de  carne  que  se  levanta  en 
alguna  parte  del  cuerno. 

* EXCKU  , adj.  Dicese  : arbre  excru : 
árbol  que  ha  crecido  fuera  de  un  bosque. 

EXCURSION  , s.  f.  Excursión  , correría 
hecha  en  país  del  enemigo. 

EXCUSABLE,  adj.  m.yf.  Excusable: 
disculpable  : li. .blindo  de  personas.  ||  Perdo- 
nable , disimulable  : hablando  de  cosas. 

EXCUSATIUN , s.  f.  ( Jar. ) Excusa- 
ción , excusa. 

EXCUSE  i f¿f-  Excusa , disculpa. 
EXCUSE , EE , p.  p.  y adj.  Excusado , 
disculpado. 

EXCLSER  , v.  «.Excusar,  disculpar, 
justificar  : á uno  de  lo  que  se  le  imputa  , 
etc.  ||  Pasar  , admitir  : * alguno  las  excusas 
ó razones  que  alega.  ¡|  Pasar  , perdonar  , di- 
simular : á alguno  nn  defecto,  una  falta. 

EXCUSER  (S’),  v.  r.  Excusarse,  rehu- 
sar : de  hacer  ó admitir  alguna  cosa , por 
no  poder , ó no  querer.  ¡|  S’excuser  sur  quel- 
qu’un  : excusarse  con  alguno  , echarle  la 

¥ EXCUSF.UR  - s.  m-  Excus  ador,  discul- 
psulor  : el  que  disculpa  á otro. 
l*EXCLSE'¿-MOI , ( voz  de  cortesía.  ) 

Discúlpeme  vmd.  : perdóneme  vmd. 

* EX.CUSS1UN  , s.  f.  Sacudimiento. 

* EX-DÉFINITF.UR  , s.  m.  Ex-Dcfini- 

dor  : el  que  ha  sido  definidor. 

F.XF.ÁT,  i.  m.  ( tal-  ) Licencia  : permiso 
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<iue  da  el  Obispo  á un  eclesiástico  para  salir 

de  la  diócesis. 

EXECRABLE,  adj.  m.  y f Execrable,  a- 
bominahle. 

EXECR AB I .EME1NT , aula.  Execrable- 
mente ; de  un  modo  abominable. 

EXECRA  TION , s.  f.  Exiücracion , hor- 
ror, detentación. 

* EXECRÉTOIRE , adj.  m.yf  ( feo/. ) 
Lo  c tue  pertenece  á la  execración! 

EXÉCRER , V.  a.  Execrar,  detestar , abo- 
minar.. 

EXECUTE,  EE,  p.p.y  adj.  V.  Exccu- 

EXÉCUTER  ¡ v.  a.  Exeeutar  , efectuar  : 
poner  por  obra  una  cosa.  ||  Exeeutar  : en  tér- 
minos forenses  es  hacer  exeCucion  ó embargo 
de  la  persona  ó bienes  de  alguno.  ||  Ajusti- 
ciar : quitar  la  vida  á un  reo.  |J  ( más.  1 Exe- 
cntar  : tocar,  ó cantar,  bien  ó mal,  poco  ú 
mucho, 

EXÉCUTER  (S’),  v.r.  Execntarscuno 

á sí  mismo , esto  es , vender  algunos  de  sus 
bietjes  nara  pagar  sus  deudas. 

EXECUTEUR,  s.  Ejecutor , tora  : la 
persona  que  cxecuta , que  pone  en  execo. 
cion  , ó por  obra  alguna  coso.  ||  Ext- 
cuteur  de  la  hastie  juslicc  : cxecutor  de  la 
justicia,  verdugo.  ||  Exccutcur  testamen- 
ta ¡re  .'testamentario , albacea.  ♦ 

EXF.C.U  riF,  IVE , atlj.  Exccutivo. 

EXÉCUTION , s.  f.  Execucion  , cumpli- 
miento : acción  de  exeeutar,  cumplir,  ó po- 
ner por  obra  alguna  cosa.  [|  {Jar. ) Execn» 
cion  : embargo  de  bienes , muebles , etc.  || 
Execucion  de  muerte  en  un  reo , justicia , 
suplicio.  ||  Exicution  militairc  : la  acción  ó 
comisión  de  poner  á contribución  un  país  por 
un  destacamento  de  tropas.  ||  Exécuúon  tes- 
lamen  {ture : testamentaria. 

EX  Eí. TJTO IRE , adj.  m.yf.  {for. ) Exe- 
cutorio , exccutivo. 

* EXÉDRE , s.  m.  F.xtVlra  : entre  los  an- 
tiguos , era  el  lugar  donde  se  jumaban  los 
letrados., 

* EXEGÉSE,  s.f  Explicación  : exposi- 
ción cla^a. 

* EXEGETIQUE,  s.f  ( algeb . ) 

tica  : el  arte  de  hallar  en  número  ó en  linea 
las  raíces  de  una  equacion. 

EXEMPL AIRE , adj.  m.y  f.  Excmplar : 
lo  que  da  exemplo , ó puede  servir  de  exeui- 
plo.  [|  Ejemplar  , original , traslado : de  un 
manuscrito , ó de  un  impreso. 

EXEMPLAIREMENT , oda.  Exemplar- 
mente. 

EXEMPLE , i.  fh.  Exetnplo  : lo  que  se 
hace,  dice,  refiere,  ó sucede  para  ser  mota- 
do. ||  Exemplo  , ex em piar,  pauta  : de  lo  que 
se  debe  seguir,  ó evitar,  ||  Par  exemple , asi». 
Por  exemplo. 

EXEMPLE  , f.m.  Dechado , muestra  ; 
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qtie  dan  los  maestros  de  esrribir  á los  discí- 
pulos. 

EXF.MPT,  EMPTE , adj.  Exento  : libre 
de  ohliftüriotirs , y carpas. 

EXF.MPT , j.  m.  Exento  : el  oficial  de 
Guardias  de  Coq»,  y de  algunos  otros  cuer- 
pos. . , 

EXEMPTE,  EE,  p.  p.  y adj.  Eximo  : 
eximido,  dispensado. 

EXEMPTER,  a.  Exentar,  eximir, 
dispensar  : á alguno  de  una  carga  , obliga- 
ción , etc. 

EXF1MPTION , s.f.  Exención  , dispensa. 

EXEKCE,  ÉE , />.  p.  y adj.  Excrcilado  , 

ejercido. 

EXERCF.R  , v.  a.  Excn  ilar  : adiestrar , 
enseñar  con  la  práctica.  ¡|  Ejercitar  : hacer 
uso , ó excrcicio  de  alguna  cosa.  j|  Excrccr  : 
un  empleo  , una  facultad  , ó arle. 

EXERCER  ( S ’ ),  v.  r.  Excrcitarsc  en  al- 
guna cosa , hacerse , acostumbrarse  á ella. 

EXERCICE,  s.  m.  Ejercicio  : la  acción 
de  exercitar,  ó ejercitarse.  ¡|  Excrcicio,  prác- 
tica , uso , manejo.  ||  Excrcicio , ocupación , 
servicio.  ||  (lúe  hacer,  fatiga.  ||  Excrcicift:  el 
que  hacen  las  tropas  para  adiestrarse. 

EXERC1CES,  4.  rn.pl  Ejercicios  acadé- 
micos. ¡|  Paire  de  t'cxercice . hacer  excrcicio, 
pescándose.  ||  Paire  l'e&rcice':  hacer  el 
ejercicio , ó adestrarse  la  tropa  en  las  evolu- 
ciones. 

EXERGUE , J.  m.  Exérgo  : leyenda  que 
hay  en  las  medallas  debaxo  del  emblctqg , ó 
figur  a del  anverso. 

EXFOL1AT1F,  IVE , adj.  (cirug.)  Ex- 
foliativo  : remedio  favorable  a la  exfoliación. 

EXFOLIATION,  J (cirug.)  Exfolia- 
ción : separación  ptrr  hojas  ó laminas  de  la 
parte  cariaría  de  un  hueso. 

EXFOL1ER  ( S' ),  r.  Exfoliarse  : se- 
pararse por  hojas  la  parte  cariada  de  un  hue- 
so. _ 

* EXFUMER  , o.  a.  (pial. ) Esfumar  las 
tintas  apagándolas  nn  poco. 

* EX-GARDIEN  , s.  m.  Exguardian  : el 
qnc  lo  ha  sido ,,  y ya  no  lo  es. 

* EX-GERERAL  , s.  m.  Exgencral : el 


que  ha  sido  general  de  una  religión. 

1 EXHALAlSON,  S.f.  Exhalación  : la  qnc 
despiden  algunos  cuerpos  terrestres. 

EXHALATION  , s.f  Exhalación  : la  ac- 
ción ilc  exhalar. 

EXHALE,  ÉE,  p-  p.y  adj.  Exhalado  , 
disipado.  ||  Desbravado  , evaporado.  |¡  (fig.) 
De  rrelido , deshecho. 

EXHALER  , V.  a.  Exhalar,  despedir  : o- 
lores , vapores , espíritus , etc.  |j  ( fig. ) Desa- 
hogar, desfogar  : *n  cólera  , su  dolor. 

F.XHALÉR  (S’),  4>.  r.  Exhalarse,  eva- 
porarse, disiparse  : y desbrevarse  hablando 
del  vino.  ||  (fig- ) Deshacerse , derretirss : en 
amor,  en  lian» , etc. 
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iscí-  EXHAUSSÉ , ÉE,  p.  p.  y adj.  Levanta- 

do , elevado  , alto  : li alijando  de  edificios, 
ibre  ÉXHAUSSEMENT,  s.  m.  Altura  , elcva- 
rion  : que  se  da  á un  techo , á una  bóveda  , 

1 de  etc. 

uer-  EXHAUSSER,  v.  a.  Levantar,  dar  mas 
ulliira  : á una  rasa , techo , bóveda , etc. 
íto  : * EXHE!  >RE,  s.  m.  Excdra  : cía  entre  los 

antiguos  el  lugar  en  que  se  reunían  los  letra- 
nlr , dos. 

liga-  EXHEREDA  RON  , s.  f Deshereda- 
miento , .exclusión  de  una  herencia, 
nsa.  EXHEREDÉ,  ÉE,  p.p.  y adj.  Deshcre- 

ido , dado. 

KXHERÉDER,  v.  a.  Desheredar  : excluir 
rar , á un  hijo  de  la  herencia, 
acer  EX  HIR É , ÉE , p.  p.  y adj.  Exhibido, 
ser  : EXHIRER,  v.a.  ( Jor . ) Exhibir,  produ 

cir,  presentar  . títulos  , escrituras,  etc. 
n al-  EaHIBITíON,  s.f  Exhibición,  présen- 
la. tacion  : de  títulos,  escrituras, 
rion  EXHORTA’ TION  , s.f.  Exhortación. 

¡)iác-  EXHORTÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Exhorta- 
ion  , do. 

6:  el  EXHORTtJl , v.  a.  Exhortar  : predicar, 
y mover  alguno  a que  haga  tal  ó tal  rosa. 
:adc-  EXHUMATION,  s.  f.  Exhumación  : de- 
udo, sen t ierro  de  un  cadáver  por  autoridad  pú« 

cr  el  biiea. 

i’olu-  EXHUMÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Exhuma- 
do. 

i que  EXHUMER,  i»,  a.  Exhumar  : desenterrar 
^ , ó un  cadáver  por  autoridad  pública. 

EXIGE , ÉE , p.  p.  y adj.  Exigido. 

) Fx-  EXIGEANT,  ANTE,  adj  Dicese  del 
icion.  que  exige  de  los  otros  muchos  respetos,  aten- 
folia-  clones,  y obsequios  : etiquetero, 
de  la  EXIGENCÉ , s.f.  (Jor.)  Exigencia. 

EX1GER , v.  a.  Exigir  , cobrar  : contri- 
: se-  bodones,  derechos,  etc.  j|  Pedir,  requerir  : 
hue-  dícese  de  las  cosas  que  obligan  á cierta  con- 
ducta , á ciertos  deberes.  • 
arlas  EXIGIRLE,  adj.  m.  y f Exigible  : lo 
que  se  puede  exigir. 

n : el  EX1GU  , ÜE,  adj.  ( joc . ) Módico,  di- 
minuto, pequeño. 

¡d  : el  EXIGUITÉ , s.  J.  Modicidad,  parve- 
dad , pequenez. 

laque  EX1L  , s.  m.  Destierro  : se  toma  por  la 
pena  , y por  el  parage  en  donde  se  pasa , 


siendo  por  providencia  del  gobierno  $ pcio 
quando  es  por  sentencia  judicial  , se  dice 
bannisscipent . 


EXILE,  EE,  p.  p.  Y adj.  Desterrado : por 
orden  de  la  corte,  ó del  gobierno.  V.  Jlxí- 
Icr. 

EXILER,  v.a.  Desterrar,  enviar  dester- 
rado : por  orden  ó providencia  de  la  corte  , 
ó del  gobicyio  ■ a diferencia  de  quando  es  por 
scntenciajudicial,  que  se  dice  uannir. 

EXILER  (S’ ),  v.  r.  Desterrarse,  apar- 
1 tañe , ausentarse,  retirarse. 
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* EX  [LITE,  s.f.  Penncñc7,  flaqueza. 

EXLSTANT,  ANTE,  adj.  Existente  : 

que  existe,  ó está  en  ser. 

* EXISTES,  s.  f Ane'mone  vellosa. 

EXISTENCE , s.f.  Existencia  : el  ser  a- 

ninml  <le  alguna  cosa. 

EXISTER,  v>.  n.  Existir  : ser  actualmen- 
te , tener  *er. 

*EX-JÉSU1TE,  s.  m.  Ex  jesuíta : el  que  lia 
sido  jesuíta. 

* EX-LECTEUR,  s.  m.  Fxlcctor  : el  que 

ha  sido  lector  de  teología,  ó filosofía. 

EX  O DE,  s.  m.  Exodo  : el  segundo  de  los 
cinco  libros  del  Pentateuco. 

EXOINE,  s.  f ( Jor .)  Excusa  : que  da 
el  citado  por  la  justicia,  para  no  compare- 
cer. 

* EXOINF.R,  v.  a.  {Jor» ) Excusar  : dis- 
culpar á uno  de  no  comparecer  á una  citación 
del  juez. 

* FXOÍNEUR,  s.  ni.  ( for .)  Excusador, 
discnlpador. 

* EXOMOLOOÉSE , s.f.  ( hist.  celes. ) 
Confesión  : penitencia. 

FX<  IMPHALE*  s.  m.  Tumor  umbilical. 

EXOPHTALM1E,  s.  f.  Exóftulmia  : sa- 
lida ilel  ojo  fuera  de  su  oibita. 

EXORARLE,  adj.  m.yf.  Exorable  : el 

que  v dexa  aplacar  por  ruegos. 

EXORBIIAMMENT,  adv.  Exorbitante- 
mente : con  exorbitancia. 

EXORBITANT,  ANTE,  adj.  Exorbi- 
tante, excesivo. 

EX  ORCISE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Exorciza- 
do, conjurado. 

EXOliCISER,  v.  a.  Exorcizar,  conjurar : 
los  malos  espíritus. 

EXORC1SME , í.  iTi.  Exorcismo , conju- 
ro. 

EXORCISTE  , s.  Tu.  Exórcista  : el  que 
tiene  j>otcstad  para  conjurar. 

EXORDE  , j.  m.  Exórdio  : principio  de 
algún  discurso,  oración  , etc. 

EXOT FRIQUE  , adj.  m.  jr  f.  Exotéri- 
co : vulgar,  público  v común  a todos. 

EXOTiqU  E , adj.  m.y  f.  Exótico  , ex- 
tranjero , advenedizo, : díeese  de  Jmcosas. 

EXP  ANSI  B1LITE , s.f.  (fis.) Expansi- 
bilidad : facultado  posibilidad  en  un  cuerpo 
de  ocupar  mayor  espacio. 

EXPANSlfcLE,  adj.  m.  y f{fu.)  Ex- 

pansiblc,  dilatable. 

EXPANSIF , IV  E,  adj.  (fts. ) Expansi- 
vo : lo  que  se  extiende , ó hace  extender  o- 
tro  cnerpo. 

EXPANSION  , s.f.  (fis.)  Expansión  , 
dilatación.  ||  Los  anatómicos  lo  dicen  del  a- 
lar  güiliento  ó extensión  de  alguna  parle. 

EXPATRIA TION , s.  f Expatriación  , 
destierro,  auscjicia:  de  su  patria. 

EXPATRIE  ,'ÉE,  p.  p.y  adj.  Expatria- 
do. 


EXPATRIER  , v.  a.  Expahiar  : echar  k 
alguno  de  su  patria , extrañarle  de  su  país  , 6 
nación.  1 

EXPATRIER  (S')  , u.  a.  Expatriarse  : 
dexar  su  patria  , emigrar. 

EXPELI  A3VT,  ANEE,  s.  y adj.  El  que 
tiene  la  expectativa  6 futura  de  alguua  mer- 
ced ó beneficio. 

EXPECTATIF,  IVE  , adj.  (for.)Ex- 

porta  tiro. 

* EXPECTATION , s.  f.  Expectación. 
EXPECTATIVA  ,.f  El  putativa  : L 

rcclio  y acción  a nna  cosa.  ||  Esperanza  y 
probabilidad  de  conseguir  alguna  cosa. 

EXPECTORAN!',  ANTE,  adj.  [melé.) 
Expectorad  vo  : el  remedio  para  expecto- 
rar. 

# EXPECTORARON  , s.  f Expectora- 
ción. # • 

EXPECTORÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Expec- 
torado. t 1 

EXPECTORER,  e.  a.  Expectorar  : ar- 
rancar y arrojar  fuera  del  pecho  las  flemas  y 
ma  terias , viscosas, 

EXPÉDIÉ,  EE,  p.  p. y adj.  Expedido, 
despachado. 

EXPÉDIENT, s.  777.  Expediente:  recur- 
so , medio  para  salir  de  una  dificultad , para 
terminar  un  negocio.  ||  II cst  expcdicia  de... 
conviene,  importa  , es  preciso... 

EXPEDI ER , %>.  a.  Despachar  : dar  curso 
ó breve  fin  á los  negocios.  ¡|  Despachar,  en- 
viar : un  correo.  ¡¡  Expedir  : órdenes  , decre- 
tos , circulares.  j|  ( Jam .)  Despachar  : por 
matar,  q enviar  alguno  al  otro  mundo. 

EXPEDI T1F,  IV E,  adj.  Expedito : pron- 
to , y diligente. 

* EXPÉDITEUR , j.  m.  ( comer .)  Lia  tos 
comisionistas  de  Anistcrdam  , que  correa 
con  el  acarreo  y transporte  dé  ios  géneros. 

EXPEDI  TION,  s.  f.  Expedición  : em- 
presa militar.  ||  Expedición  : en  el  despacho 
de  los  negocios  y dependencias.  ||  Expedi- 
ción : remesa  de  genems.  I|  Copia  de  una  es»* 
entura,  <le  un  auto. 

EXPE DITIONN AIRE , adj. y s.  m.  Fx- 

pedidoncro  : curial  que  solicita  en  la  curia 
romana  Jas  huías,  etc. 

EXPERIKN CE  , s.  f Experiencia  : co- 
nociinientodc  las  cosas  por  uso  ó práctica.  || 
Experiencia  , experimento  : prueba  , ó cn- 
savo. 

“EXPERIMENTAL , ALE , adj.  Experi* 

mental  r.cosa  fundada  en  la  experiencia. 

EXPERIMENTE,  EE,  p.  p.y  adj.  Ex- 
neri mentado  * lo  conocido  por  la  experiencia. 
j|  Experimentado  : el  hombre  instruido 
por  la  experiencia» 

EXPÉRI MENTER , o. a.  Experimentar  : 
probar  alguua  persona  , ó cosa. 

EXPER T , ERTE,  s.  y adj.  Experta 
perito  , práctico : experimentado  au  su  arte. 
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EXPERTISE  f (for.)  Vúila  : ¡n- 

forme  verbal  : relación  «Ir  peritos. 

EXPIATION  , s.f  Expiación  ; satisfac- 
ción , reparación  de  las  culpa»  y pecados. 

EXP1ATOIRE,  adj.  m.  y J.  Expiatorio, 
satisfactorio : diccse  de  la»  obra»  que  reparan 
y purgan,  Las  culpa»  y pecado*. 

EXPIE , ÉE , p.  p.y  adj.  Expiado. 

EXPIER,  tf.  a.  Expiar  : satisfacer , pur- 
gar , culpas  y pecado». 

6 ♦ ExAlATION  , s.f  (for. ) Expila- 
ciou  : substracción  de  los  bienes  de  una  he- 
rencia ante»  que  se  haya  declarado  el  here- 
díTO. 

EXPIRATION  , t.f.  Cumplí  miento  : ó 
fin  : de  un  plazo , ó termino  ajustado.  j| 
JSspiracion  , respiración  : de  los  cuerpos. 

EXPIRÉ,  ÉE  , p.  p.  Espirado.  |j  Como 
adjetivo  es  acabado,  cumplido  : un  plazo, 
un  termino. 

EXPIRER  , v.  n.  Espirar  , finar  , rao- 
rhr.  ||  (Jig .)  Espirar,  acabarse,  cumplirse: 
iro  termino  , un  plazo. 

EXPLÉXIF , ÍVE , adj.  (gram.)  Ex- 
pletivo : dicese  de  ciertas  partículas  que  , sin 
ser  esenciales  á la  frase  , dan  mas  tuerza  al 
sentido  de  ella. 

EXPLICABLE,  adj.  m.y  f Explica- 
ble : que  puede  ser  explicado. 

EXfLIÓATIF,  IVÉ,  adj.  Explicativo  : 
lo  que  explica  el  sentido  de  algún  escrito  , 
etc. 

EXPLICATION , s.f.  Explicación  , di- 
latación , extensión. 

EXPLICETE , adj.  nu  y f Explícito , 
claro  , formal. 

EXPLICITEMENT,  adv.  Explíci- 
tamente. 

EXPLIQUÉ,  ÉE,  p.  p y adj.  Expli- 
cado. 

EXPLIQUER , v.  a.  Explicar  : poner  en 
claro  lo  que  está  obscuro.  j|  Explicar  , inter- 
pretar  , descifrar.  ||  Explicar  , enseñar. 

EXPLIQUER  ( S* ) , y.  r.  Explicarse, 

darse  á entender. 

EXPLOrr,  s.m.  Hazaña:  hecho  grande 

I memorable.  ||  Comisión  : cxecucion  : em- 
orgo:  emplazamiento : citación  ante  un  juez. 
EXPLÓITABLE,  adj.  m.y  f.  Que  pue- 
de ser  exccutado  , embargado  por  justicia.  ¡| 
Talabie  , laborable  : hablando  de  árboles  , 
de  tierras , etc. 

EXPLOT T ANT , adj.  Comisionado  pa- 
ra hacer  execucioncs  , embargos , y ven- 
tas judiciales  , etc*  ; lo  mismo  que  exccutor , 
recetor. 

EXPLOITATION,  s.f  Beneficio,  la- 
boreo : hablando  de  minas.  ||  Labor  , labo- 
río : hablando  de  las  tierras  antes  incultas.  || 
Corta  , saca  : de  montes  y bosques. 

EXPLOITE,  EE,  p.p.  Tajado.  |]  B«- 
nefictadot 


EXPLOITER,  v.  n.  (for.)  Notificar  , 
intimar  : las  execucioncs , despachos , y 
mandatorias  de  la  justicia. 

EXPLOITER  , y.  a.  Cortar  , hacer  una 
corta , ó saca  : hablando  de  montes  y plan- 
tíos, ||  Labrar,  beneficiar : tierras.  ||  Labo- 
rear , beneficiar  : minas. 

* EXPLOITEUR  , s.  m.  Minero  : el  que 
beneficia  minas. 

EXPLORATELE , s.m.  Explorador  , 
espía. 

* EXPLORER , y.  a.  Explorar , recono- 
cer, exAminar. 

EXPLOSION  , s.  f.  Explosión  : díccse 
en  física  de  la  súbita  dilatación  y estrepito 
de  la  pólvora  inflamada  , ó de  otro*  ingre- 
dientes. 

* EXPOLITION  , s.  f ( retór. ) Ex|»o- 
licion  : figura  en  que  se  sirve  de  varias  expre- 
siones para  denotar  una  misma  cosa.  >v 

* EX  PON  CE  , s.  J.  (for.  ) Cesión  de  una 
finca  llena  de  censos  á favor  de  los  censua- 
listas. 

* EXPONT.NTIEL,  ELLE,  adj.  (dlgeb.) 

Exponencial : lo  que  tiene  un  exponente. 

ÉXPORTATION,  s.f  K^.rtac.on , 
extracción  , saca , sabría  : de  frutus  ó gene- 
ro» á países  extraños  por  medio  del  comer- 
cio. 

EXPORTER  y y.  a.  Extraer,  sacar  : fro- 
to» ó genero»  á puis  extrangero  por  la  vía  del 
comercio. 

EXPOS  ANT,  ANTE,  s.  (aritmét.  y 
dlgeb.)  Exponente  : el  número  que  se  pone 
para  señalar  las  potestades  numéricas.  |j  Ex- 
ponente: el  número  que  exprime  la  relación 
que  tienen  entre  sí  los  otro». 

EXPOSK , EE , p.  p.  y adj.  Expuesto. 
j|  Situado.  ||  Enjanl  exposé ; niño  expósito  , 
de  la  inclusa. 

EXPOSE,  s.  m.  La  narrativa , el  relato : 
la  narración  que  se  hace  en  una  representa- 
ción, ó nicnioiial. 

EXPOSER  , v.  a.  Exponer  , poner  de 
mauifiesto  , sacar  al  público  : alguna  cosa.  J| 
Distribuir  , expender  : moneda  falsa.  ||  Ma- 
nifestar , descubrir  : sus  pensamientos  , opi- 
niones , razones  , motivos , etc.  | Exponer  , 
arriesgar : poner  en  peligro.  ||  Situar  : una 
cosa  de  caro  , ó con  la  vista  á tal  parte.  |}  Ex - 
pnser  un  enjanl : echar  un  niño  á la  inclusa. 

EXPOSER  (Sj  t y.  r.  Exponerse  : po- 
nerse en  peligro. 

EXPOSITEUR , TRICE , subst.  Expen- 
dedor r distribuidor  de  moneda  falsa. 

EXPOSITION,  s.f  Exjpos  icion  : expli- 
cación , interpretación.  ||  Exposición , nar- 
ración , relación.  j|  Situación  , vista  : de  una 
casa  hacia  tal  parle.  |(  Manifestación  : el  acto 
de  poner  patente  alguna  cosa. 

EXPRÉS  , ESSE , adj . Expreso  » claro  ¿ 
patente. 
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EXPRÉS,  ».  m.  Expreso  , correo , pro- 

Sio  : que  se  envía  con  alguna  carta  , ú or- 
en. 

EXPRÍS  , adu.  Expresamente  , de  pro- 
pósito, de  intento. 

EXPRESSEMENT,  adu.  Expresamente, 
terminantemente  : en  terminas  expresos  y 
positivos. 

EXPRESSIF  , IVE  , adj.  Expresivo  : 
enérgico , significativo. 

EXPRESSIOÍi , s.  f.  Expresión  : de  una 
pintura,  ó estatua  , riel  lenguage,  y de  la 
acción.  ||  Estnjxamtcnto  , estrujadura  : de 
fintas  de  zumo. 

EXPRIMABLE,  adu  m.y  J.  DcciUc , 
ponderable  : úsase  ivgularmcnte  con  la  ne- 
gativa. 

EXPRIME , ÉE , p.  p.  y adj.  Expri- 
mido, y expresado. 

EXPRlMER , v.  a.  Exprimir  : sacar  el 
zumo , ó el  xugo  de  una  cosa  apretándola. 

{I  Expresar  : manifestar,  representar  con  pa- 
«i'uras  lo  que  se  siente , ó se  quiere  dar  á 
entender. 

EX-PROFESSO  , adv.  lat.  Exproícso , 
de  pr«»nósito  , de  intento. 

* KXPROPRIER  , v.  a.  Desposeer,  pri- 
var déla  propiedad  á otro.  ¡|  v.  r.  Desapro- 
piarse , enaceitara*  de  su  propiedad. 

* EXPRO V INCIAL , s.  m.  Exprovincial : 
el  que  lia  sido  provincial. 

EXPULSE  , ÉE  , p.  p.  y adj . Expe- 
lido. 

EXPULSER,  a.  Expeler  : echar  fuera 
con  violencia,  arrojar. 

EXPULSIF  , IVE  , adj.  ( medie.  ) Ex- 
pulsivo : lo  que  tiene  la  facultad  ó virtud  de 

^ísSüLSION,  s.f.  Expulsión  : la  acción 
de  expeler, 

* ÉXPULTRICE  , adj.  ( medie.  ) Ex- 
pnltríz  : lo  que  hace  expeler. 

-EXPURGATION,,./  (aslron.)  Emer- 
sión : hablando  de  los  eclipses  de  luna. 


EXPURGATOIRE,  adj.  Expurgatorio: 
¡ Índice  de  los  libros  prohibidos. 

* EXQUIMA , ó QUIMA  , j.  m.  Qui- 


ma , titi  : mono  muy  pequ 

EXQUIS,  1SE,  adj.  Exquisito,  ex- 
celente. 

-EXQUISEMENT.  adu.  Exquisita- 
mente. 

* EX-RECTEUR , ».  m.  Exrector : el  que 
ha  sirio  rector. 

- EXSICCATION , s.  f.  { quim. ) Dese- 
cación : el  acto  de  desecar. 

EX  SUCCION , s.f  Chapetón ; la  acción 
de  chupar. 

EXSUDA’nON,  s.  f Trasudor  : la  ac- 
ción de  trasudar.  V.  Extueler. 

ÉXSUDKR,  u.  n.  ( quim.  y Jis. ) Tra- 
tadas , sudar , salir  como  sudor. 


ueno. 

Exquisito , ex- 


EXTANT,  ANTE,  adj.  (for.)  Exisx 
tente:  que  snicda en jser. 

EXTASE , t.  f Extasi , ó éxtasis  : arro- 
bamiento del  espíritu.  ||  Rauir  en  exime  i 
arrobar  , sospcm(er  , embelesar. 

EXTASIE  , ÉE , p.  p.  y adj.  Arro- 
barlo : en  éxtasis. 

EXTASIER  ( S* ) , y.  r.  Arrobarse , ar- 
rebatarse , enarenarse. 

EXTATIQUE , adj.  m. y f.  Extático: 
arrobado  en  espíritu. 

EXTENSEUR . edj.  ( anai. ) Extensor  : 
se  dice  de  los  músculos  que  sirreo  para  ex- 
tender lo»  miembros,  etc. 

KXTENSI BILTÍ'E , s.  f Extcnsibili- 
dad , calidad  de  lo  que  se  puede  extender. 

EXTENSIBLE  , adj.  m.  y f.  f didác.  ) 
Extensivo  : lo  que  se  puede  extender. 

EXTENSION,  i. f.  Extensión  : dices* 
en  sentido  físico  y moral. 

EXTENUARON,  s.f.  Extenuación. 

EXTENUE , EE , p.p.  y adj.  Extenuado. 

EXTENUER,  u.  a.  Extenuar  : enfla- 
quecer, coruamir.  ||  {for.  ) Debilitar  : una 
prueba  , . una  razón. 

EXTKRIEUR,  EURE,  adj.  Exterior. 

EXTÉR1EUR , s.  m.  Exterior  , J exte- 
rioridad,   

EXTERIEUREMENT,  adu.  Exterior- 

mente. 

KXTERMINATÉUR,  adj.ys.m.  Ex- 

terminador. 

EXTKRMIN  ATION , s.f  Exterminio  : 
destrucción  tut;d  de  nna  cosa. 

EXTERMINÉ , KE,«.  p.  y adj.  Exter- 

sninadn. 

EXTERMINER , u.  a.  Exterminar : aca- 
bar , aniquilar. 

EXTERNE,  adj.  m.yf  Externo,  ex- 
terior. 

EXTERNE , i.  m.  Extraño , el  de  a- 
fnera  : diccsc  del  que  freqitema  un  colegio  , 
ú acaiirmia  , sin  ser  pensionista. 

EXTINCTION,  s.f  Extinción  : de  un 
fuego  , de  una  luz.  ||  (j¡g-  ) Extinción  : de 
una  familia , de  una  rama  , etc.  : de  un» 
renta , de  una  deuda.  ||  Remisión  : de  un 
delito. 

EXTIRPATEUR , s.  m.  Extirpador. 

EXTIRPARON  , S.  f Extirpación. 

EXTIRPE , ÉE , p.  p.  y adj.  Extirpado. 

EXTIRPER,  u.  a.  Extirpar,  desarray- 
gar  , arrancar  de  raíz , ó de  cuajo.  Dicese 
en  sentido  físico,  y.  moral. 

EXTORQUE,  EE  , p.p.  r adj.  Arran- 
cado, n-icadu,  obtenido  por  fuerza  , ó con 
violencia. 

KXTORQUER,  u.  a.  Arrancar,  sacar, 
obtener  por  fuerza , y con  violencia  : ha- 
blando de  dineros  , intereses , contribucio- 
nes. 

EXTORSION,  s.f.  Extorsión  : cxic- 
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ciun  violenta  de  los  tributos , derechos  , 
deudas  , etc.  » 

♦ EXTRAC,  adj.  m.  {pie.)  V.  Es- 
trac. 

EXTRACTIF , IVE , adj.  Usado  sola- 
mente en  partiente  ca  tr active : partícula  ex- 
tractiva. 

EXTRACTION , s.f.  Extracción  : saca 
de  frutos , de  géneros.  ||  ( cirug. ) Extracción 
de  la  piedra.  ||  ( qiiím.  ) Extracción  : de  las 
sales.  II  Alcuña  , ascendencia  , origen. 

EXTRADITION , s.f.  Entrega  que  una 
pación  hace  á otra  de  un  reo. 

EXTRADOS  , s.  m.  Extrados  : la  super- 
ficie exterior  de  una  bóveda. 

EXTRA  DOSSK,  EE,  adj.  ( arquit.  ) 
Bóveda  labrada  por  dentro  y fuera. 

EXTRA1RE,  v.  a.  Extraer  : el  xugo  , 
el  zumo  ) el  espíritu  , las  sales  , etc.  de  al- 
gún cuerpo  f ó sustancia  : y también  la 
raíz  qu adiada  , ó cúbica  de  un  número.  || 
Extractar : hacer  extracto  de  un  libro  , ó 
escrito. 

EXTRA1T  , AITE  , p.  p.  y adj.  Ex- 
traido , extractado. 

EXTRA1T  , s.  m.  Extracto , resúmen  : 
Suma  sacada  de  alguna  obra  , ó escrito.  () 
Extracto  : la  esencia  de  un  cuerpo  mixto  sa- 
cada por  operación  química.  ||  Extrait  bap- 
tu  taire  : partida  ó fe'  de  bautismo.  ||  Ex- 
trait mortuairc  : partida  de  entierro  , ó fe 
de  muerto. 

EXTRAJUDICIAIRE , adj.  m.  y f 

{Jar ) Extra  judicial. 

tóTRAJUDlCLAlREMENT,  adv.  Ex- 

tra  judicial  mente. 

EXTRAORDEHAIRE,  adj.m.y  f.  Ex- 
traordinario : cosa  fuera  del  orden,  regla, 
y método  regular  y untura!  |¡  Extraordinn- 
río  , ridículo , extravagante.  ||  Courrier , am- 
bassadeur  extraordinaire  : correo  , em  ba- 
bador extraordinario.  ||  ( for . } Dicescrpro- 
ce'dure  extraordinaire  : proceso  criminal. 

EXTRAORDINAIRE,  5.  m.  Extraor- 
dinario : cosa  extraordinaria  , que  no  se 
liacc  de  ordinario  , y por  lo  comtm.  (|  Ex- 
traordinario : el  gusto  de  la  comida , ó de  la 
casa,  fuera  del  día  , ú del  ordinario.  ||  Gu- 
íela extraordinaria  : la  que  se  publica  fuera 
de  los  di  as  señalados  , por  algún  caso  , ó 
fio  vedad. 

EXTRAOR  DINAIREMENT , ady.  Ex- 
traordinariamente., 

EXTRAPASSÉ,  ÉE,  adj.  {pint. ) Fuera 


de  termino,  esto  es,  fuera  de  lo*  límites  de  J 
la  naturaleza. 

EXTRA  VAGAMMENT , adv.  Con  ex- 
travagancia , dispar atadamente, 

EaTR AVAG ANCE , s.f.  Extravagancia, 
locura  : en  el  obrar,  ó pensar.  ||  Desbarro, 
dispárale  : hecho  ó dicho  fuera  de  propósito, 

V cíe  razón. 

EXTRA  VAGANT , ANTE , adj.  Extra- 
vagan te,  loco,  disparatado. 

EXTRAVAGANTES,  s.f  pl.  Extrava- 
gantes : ciertas  constituciones  eclesiásticas, 
ó canónicas , establecidas  por  los  Papas. 

EXTRAVAGUER  , v.  n.  Desatinar, 
disparatar , desbarrar. 

EX  1 RAYAS  ATJON,  s.f.  {medie. ) Ex- 
travasación : salida  de  la  sangre  ú otro  humor 
fuera  de  los  vaso>  nq  tu  rales. 

EXTRAVASE , EE,  p.  p.  y adj.  Extra- 
vasado , y también  extravenado. 

EXTRAVASER  (S’ ) , v.  r.  Extravasarse : 
salirse  la  sangre , ó los  humores  fuera  de  sus 
vasos  naturales.  j|  Extravenarse  : hablando 
de  la  sangre  solamente. 

EXTRA VASION,  s.f.V.  Extravasa - 
tion. 

EXTRÉME , adj.  m.  y f.  Extremo  , 
sumo.  J|  Extremado,  excesivo.  • 

EXTRÉME  MIÍNT  , adv.  Extremada 
mente  , extremamente. 

EXTRÉME-ONCTION , 4.  /.  Extre- 
maunción.: el  quinto  sacramento. 

EXTREMTl  É,  s.  f Extremo  : extremi- 
dad : cairo  : apuro  : extrema.  Usase  de  estas 
voces  en  sentido  físico  y moral , conforme 
son  las  cosas  <|e  que  se  trata. 

EXTRINSEQUE , adj.  m.  y'f.  Extrín- 
seco. 

EXUBERANCE  , 4.  f.  {for. ) Exube- 
rancia : suma  abundancia. 

* EXULCERA  HE,  IV  E,  adj.  {medie.) 
Enconoso  : que  se  exulcera. 

; KXULCÉRATION,  s.f  Exúiccracion  : 
principio  de  una  úlcArra, 

EXULCERER , v.  a.  Exíilcerar  : causar 
úlceras, 

* EXULTATION , s.f  Grande  regocijo, 
sumo  placer. 

*EXULTER,  v.  n , Alegrarse  , regocijarse 
basta  lo  tumo. 

EX-VOTO  , 4.  m.  ( hit. ) Exvoto  , voto  : 
presentalla  que  se  ofrece  á Dios , y se  cuelga 
en  Jos  templos.  Di  cese  impropiamente  mi- 
lagro. 
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FAB 

F , s-f  Sexta  letra  del  alfabeto , y quarta 
en  el  orden  de  las  consonantes. 

FA  , s.  m.  Fa  : la  quarta  voz  de  la  música, 
tres  puntos  mas  alta  que  ul. 

FABAGO , ó FAüX  cAPRIER  , *.  m. 

Fabago  : planta. 

* FA  BhR , d FORGERON , s.  m.  Fabro, 

ceo  : pescado  de  inar. 

♦FABIANE,  s.  m.  Fabiano  : arbusto  de 
Chile. 

FABLE,  s.f.  Fábula  : ficción  histórica, 
ó moral , para  in#niir  ó divertir  con  la  ver- 
dad encnbtcrta.  |]  Fábula  : invención  y ar- 
gumento de  un  poema  heroyco  ó de  un 
drama.  J|  Fábula  : la  historia  fabulosa  de  los 
dioses,  ó la  mitología.  ||  Cuento,  patraña  : 
di  cese  en  la  acepción  común  de  la  noticia  ó 
relación  falsa.  ||  Juguete,  risa  , burla  : dicese 
de  la  persona  que  es  objeto  de  desprecio , y 
de  irrisión. 

FABLIAU  , s.  m.  Cuento  en  verro , ó sea 
como  relación  ó romance  : genero  de  poesía 
usada  antiguamente  en  Francia.  • 

+ FABLIER,  •.  m.  Fabulador  : inventor 
de  fábulas  , ó ficciones. 

FABRÉGCE  , s.  f Alfábega  , ó alba- 

haca  : planta. 

FABRICANT,  a.  m.  Fabricante  : el  que 
mantiene  ó gobierna  una  fabrica  de  telares, 
sea  de  lana  , seda  , lino  , etc. 

FABRICATELA  R , s.  m.  Monedero  falso ; 
y también  falsificador,  forjador  de  escritu- 
ras , testamentos,  etc.  ||  {//#.)  Fabricador, 
inventor  , autor  : de  embustes  , calumnias, 
discordias  , etc. 

FABRICATION  , s.  f.  Fabricación  , ó 
fábrica  : entiéndese  de  moneda. 

FABRICIEN  , s.  m . Fabriquero,  obrero  : 
lo  misino  que  mayordomo  de  fábrica  de  una 
iglesia  parroquial , que  se  llama  marguiUier . 

FABRIQUE,  s:  f.  Fábrica,  manufac- 
tura , obrage  : de  estofas , y ciertos  artefactos. 
|]  Fábrica , obra  : la  construcción  , conserva- 
ción , y reparación  de  una  iglesia  parroquial. 
||  Fábrica  : la  renta  ó fondo  asignado  á este 
objeto. 

FABRIQUES  , s.  f pl.  Fábricas,  edifi- 
cios, minas  : que*  se  pintan  en  los  países. 

FABRIQUÉ,  ÉE , p-p-y  culj.  Fabricado, 

construido. 

FABRIQUER  , a.  a.  Fabricar  : trabajar 
ciertas  obras  , ó artefactos,  (Jig. ) Fabricar, 
Inventar,  forjar  : historias,  noticias,  em- 
bustes , «te.  t 


FAC 


F ABULEUSEMENT , adv.  Fabulosa- 
mente. 

FARULEUX , EUSE  , adj.  Fabuloso  : 
fingido,  inventado.  ||  Invencionero,  menti- 
roso : d ícese  de  los  que  escriben  ó cuentan 
ficciones. 

* FABUTJSER  , v.  n.  F abular  : añadir 
cosas  fabulosas  á una  historia. 

FA  BU  LISTE , s.  m.  Fabulista  : el  com* 
poritor  ó escritor  d«  fábulas. 

FACA  DE , s.f.  Fachada  : frontispicio  de 
un  edificio. 

FACE,  s.  f.  Cara,  rostro,  faz.  [I  Haz, 
superficie,  cara,  lado : de  una  cosa.  [|  Frente  : 
de  un  edificio.  ||  ( fig. ) Aspecto  , semblante , 
estado,  disposición  que  presentan  las  cosas. 
||  A la  face  de  toul  un  pcuple  : en  presen- 
cia , delante  de  todo  un  pueblo.  ||  r oir  en 
face  : ver  de  cara.  ||  Lui  reproche  r en  face  : 
reprehenderle  en  su  cara.  ||  Faire  Jare  a 
l'enncmi  : hacer  cara  ó frente  al  enemigo.  || 
Faire  volte  face  : volverle  la  espalda  , la 
cara.  j|  Regarder  face  a face  : mirar  cara  4 
cara.  ||  En  face , ó A la  face , exp.  adv. 
De  frentg , enfrente  , delante. 

FACE,  ÉE  ( BIEN  ó MAL),  adj.  Bien 
ó mal  carado,  bien  ó mal  agestado. 

FACER  , a.  a.  Hacer  : en  el  juego  de  ia 
baceta , se  dice  del  banquero  quando  el  pri- 
mer naypc  que  descubre  es  el  mismo  sobre 
el  que  c|  jugador  puso  su  diñen?. 

FACÉT1E,  s.f  Jocosidad j chiste,  gra- 
cejo  , graciosidad.  t 

F ÁCÉTIEUSEMENT,  ada.  De  nn  modo 
jocoso  , chistoso , gracioso. 

FACETIEUX , EUSE,  adj.  Jocoso, 

chistoso , gracioso. 

FACETTE , s . f.  Faceta  : cada  uno  de 
los  lados  labrados  de  una  piedra  preciosa.  || 
Tailler  en  (aceites.  V.  Facetter 

F ACEITÉ  , ÉE  , p.  p.  Labrado  en  fa- 
cetas. 

FACETTER , u.  a.  Labrar  un  diamante 
en  facetos,,  abrillantarle. 

FÁCHÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj . Enojado.  || 
Enfadado.  ||  Apesadumbradlo. 

FÁCHER,  v.  a.  Enojar,  irritar.  ||  Enfa- 
dar , molestar.  ||  Apcsarluradrar , desazonar. 

FACHER  , %>.  n.  imp.  Pesar , sentir , 
saber  mal.  j|  II me  fdehe  que...,  siento  que..., 
me  sabe  mal  que...  11  luí  fiche  de...,  le 
pesa  el... , siente  el... 

FACHERIE,  s.f  ( ant . ) Mohína,  en- 
fado , pesadumbre. 
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F.iCHFL  X , FUSE,  nS.  Petado , ten- 
. •ible , penoso , incómodo.  ||  Importuno , mo- 
*csto. 

FACHEUX  , s.  m.  Pesado  , molesto*, 
cansado  : díccsc  de  un  hombre  importuno. 

■“FACIAL,  ACE,  adj.  ( anal .)  Facial  : 
que  pertenece  á la  cara. 

FACIENDE , s.  fe  (fam.  poc.  us.)  Pan- 
dilla , facción , parcialidad. 

FAQLE , adj.  m.  y f Fácil  : lo  que  no 
cuesta  trabajo,  o cuidado.  ||  Dócil , tratable, 
franco.  ||  Condescendiente,  débil-  ||  Fácil  : 
díroc  de  una  muger  que  se  hace  poco  de 
rogar. 

FACILEMENT,  adv.  Fácil mcifte , sin 
dificultad.  , 

FACILITE , s.  f Facilidad  : en  el  hacer 
ó decir  las  cosas.  j|  Facilidad  : ligereza  , ó 
debilidad  en  circular  lo  que  no  conviene.  [| 
Facilidad  : condescendencia  © indulgencia 
excesiva. 

FAOLrrÉ,  EE,  p.p.jr  adj.  Facilita- 
do. 

FACILlTER  , v.  a.  Facilitar  : hacer  fácil 
una  cosa , franquearla. 

FACON,  s.f  Modo  : de  obrar,  de  pen- 
sar, de  hablar.  ||  Hechura,  forma  : de  una 
obra.  ||  Hechura  , manos  : lo  que  se  naga  al 
Artífice  por  el  trabajo  de  una  obra.  ||  Labor  : 

Ja  que  se  da  á la  tierra , que  se  dice  vuelta  ó 
reja  en  la  de  sembradura  : y cava  en  la  de 
viña  , etc.  || Traza,  talante  : de  una  persona. 

||  Dengue , melindre  : úsase  en  plural.  ||  Ce- 
Tcmonia , cumplimiento , etiqueta  : también 
se  usa  en  plural.  ||  Mal  Jabotí  ( arles. ) He- 
chura mala  : mala  construcción.  ||  De facón 
que, , adt*.  De  suerte  que  : de  manera  que  ; 
de  modo  ó de.foriiia  <iue. 

FACONNE  , EE  , p.  p.y  adj.  Labrado. 

FACON NER , u.  a.  Dar  una  Jabor  , una 
•ava  , lina  vuelta , •na  reja  : á la  tierra.  || 

Labrar , adornar , componer  : alguna  cosa 
con  arle  y primor.  ||  (fig.)  Formar,  pulir, 
labrar  : el  entendimiento,  etc.  ||  ( id. ) Acos- 
tumbrar, hacer  : h obedecer,  á callar,  ¿ 
trabajar,  etc. 

FACONDE , s.  f.  ( oni.)  Facundia , elo- 
qiiencia.  V.  Kloquence. 

FAfJÓNNER , v.  n.  (fam.)  Andar  con 
cumplimientos , gastar  etiquetas. 

♦FA^ONNERiE , S.J.  Labrado  de  las  te- 
las con  arte. 

FACONNIER  , IERE,  s.  Cumplimente- 
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ro  , etiquetero  , ceremonioso 

FACTEUR,  s.  m.  Factor,  hacedor  : el 
que  hace  alguua  cosa.  ||  Factor  : el  comisio- 
nado de  un  comerciante,  ó compañía  de 
comercio.  ¡|  Cartero  : el  que  reparto  por  las 
casas  las  caí  tas  del  correo.  (|  tacír.ur  d or- 
gues  : organero  , fabricante  de  órganos.  || 
Factcur  de  clavecín*  ; artífice , ó fabricante 
de  claves.  ||  ( aritm . y átgeb.)  Factor  : U 


cantidad  que  por  su  multiplicación  forma  im 
producto. 

FACTICE , adj.  m.  y f Facticio , artifi- 
cial , hecho  de  mano  : lo  que  no  es  natural. 
II  {.fifi)  Aparente  , fingido  , imaginario. 

FACTIEUX , FJÜ8E , adj. y s.  Faccioso , 
revoltoso  , sedicioso. 

FACTION  , s.  f Facción  , bando  , par- 
cialidad. ¡|  Facción  : el  servido  que  hace  el 
soldado  estando  de  centinela  , o de  patru- 
lla. 

FACTIONNAIRE  , adj.  y s.  m.  El  sol- 
dado de  servicio  : qne  esta  de  guardia  , da 
centinela , etc. 

FACTIONN AIRES,  pUa'.  Faccionarios  ; 
los  que  componían  las  facciones  eu  fo§  juc« 
gos  uei  circo. 

* FACTORAGE  , s.  m.  ( comis.)  Gages 
de  los  factores  comisionistas. 

FACTORERÍE , s.J.  Antoría  : la  casa  ó 
oficina  de  los  factores  de  comercio  en  los 
puertos  y mercados.  También  se  llama  comp- 
toir. 

FACTOTUM,  que  se  pronuncia  FAC- 
TOTOM , s.  ro.  (voz  Lit.)  Faraute  : «fícese 
por  ironía  del  entrometido  , ó llamado  tam- 
bién , á encargarse  de  los  que  haceres,  y di- 
ligencias de  una  casa.  ||  QuandoeMncño,  ó 
ó el  principal,  le  nombra  voici  mon  factó- 
tum , se  puede  traducir  : este  es  mis  pies  y 
nds  manos. 

FACTUM  , s.  ro.  ( fnr‘  )*Alegato. 

FACTURE,  s.f  Factura  : eJ  estado  de 
los  géneros  y precios  que  un  comerciante 
envía  á otro. 

* FACULE  , s.J.  (asiron.)  Fácula:  man- 
cha que  se  observa  en  el  disco  de!  60I. 

FACULTATIF , IVE , adj.  Facultativo  : 
lo  que  da  la  facultad. 

FACULTÉ  , s.f.  Facultad  : potencia,  ó 
virtud  natural.  ||  Facultad  : derecho  ó poder 

na  hacer  alguna  cosa.  ||  Talento , don  : de 
•lar,  de  escribir , etc.  |j  Facultad , gremio : 
díccsc  en  las  universidades  del  cuerpo  de 
doctores  ó maestros  de  alguna  facilitad 
mayor.  ||  Qnando  se  dice , de  un  modo  ab- 
soluto, ¿a  faculté  9 se  entiende  la  medi- 
cina. / 

FACULTES,  s.f.  pl.  Facultades,  posi- 
bles : bienes , medios. 

FADAISE,  s.  f.  Insulsez,  frialdad  : bo- 
bería,  simpleza. 

FAOE,Atjr<  m-X  f Soso , desabrido  : sin 
sabor. J|  (j fie. ) Insulso,  empalagoso  , frió.  • 
FADEUR,  s.  f.  Desabor,  «íesabriinien- 
to,  sosería  ; sin  gusto,  sin  sal,  sin  gracia, 
así  en  lo  físico,  como  en  lo  moral.  ||  (fig.) 
Insulsa  alabanza. f 

* F ACLARA,  s.  m.  Fngara  : planta  y fruto 
de  Filipinas , aromático  y confortativo. 

FAGOT,  s.  ro.  Fogole  : haz  de  leña.  ¡1 
Lio  de  ropa.  ||  (, fig.)  Cuento,  lición.  j{ 
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Fagot  de  sope , lio  He  zana  : fagot  de  /;/«- 
mes , mazo  ae  pluma». j|  Canter  des  fagots : 
contar  patrañas,  Tabulas.  ||  ( fifi-)  Se  Hice  : 
sentir  te  fagot , oler  á chamusquina  , del 
que  tiene  opiniones  heréticas. 

FAGOT AGE,  s.f  La  acción  de  hacer 
haces  la  Jeña. 

* FAGOTAILLE  , ».  / Fagina  para 
guarnecer  y ccrpar  estanques. 

FAGOTE,  ÉF, , o.  p.y  adj.  V.  Fagoter.  j| 
(Jig.  Y Jam.)  Mal  pergeñado  : dierse  del 
vestir.  ||  {id. )'  Zamborotudo , zoquetudo: 
mal  formado  de  cuerpo. 

FAGOTER , a.  a.  Hacinar  : hacer  fago- 
te». j|  (fg.  y f«”* ) Gliafallar  : hacer  mal 
una  cosa,  j}  ( id. ) Mal  pergeñar , vestir  mal. 

FAGOTKUR , s.  m.  Rozador  , apañador. 

FAGOTIN , s.  m.  Mono  vestido  de  arle- 
quín, que  llevan  Jos  saltimbanquis  : y tam- 
bicn  el  mozo  que  les  asiste  haciendo  india- 
nadas  , cómo  pullazo , ó bufan. 

F AGOLE , i.  f Lechecillas  : fas  molle- 
juclas  cpie  varios  animales  rumiantes  tienen 
eu  el  |>echo. 

FAGL'ENAS,  s.  m.  Cochambre,  pcrcoz : 
d ícese  dei  mol  olor  que  echan  los  cuerpos 
enfermos  , ó poco  limpios. 

FAI  ENCE , s.f.  Loza,  vidriado  blanco: 
como  son  fuentes,  plato»,  taza»,  ele. 

FAIENCERIE,  s.f  Fábrica  de  loza,  ó 

vidriado  Manco. 

FAÜENCIER  , IÉRE , $.  Vidriero  : el 
que  vende  loza , ó vidriado  blanco  : y tam- 
bién locero,  el  que  la  trabaja. 

* FAILLE , s.  m.  ( min.  ) Padrastro  : 
roca  que  corta  una  veta , ó extravío  de  Jo» 
mismos  astiajes. 

FAILIjI,  IE,  p.  p.  y adj . Acabado.  [| 
Faltado.  ||  ( hlas . ) Fallido  f el  cabrio  que 
tiene  separada  alguna  parte  de  sus  flancos. 

♦FAILLI,  s.  rn.  Fallido,  quebrarlo  : elco- 
mereiame  que  ha  hecho  bancarrota. 

FAILUBIÍ  JTE  , s.f  Falibilidad. 

FAILURLE,  adj.  m.  y f Falible  : capaz 
de  engañarse , de  errar. 

FAILLIR , y.  h.  Faltar,  cometer  una  fal- 
ta , caer  en  una  falta , pecar  en  algo.  ||  Er- 
rar, engañarse.  ||  Falsear,  flaquear,  que- 
brarse : una  cosa  de  peso  por  alguna  parte 
de  menos  resistencia.  ||  Quebrar : hacer  quie- 
bra , ó bancarrota.  ||  Faltar , acabarse  : una 
cosa , como  el  tronco  ó la  rama  de  un  lino- 
ge.  ||  Faltar  poco  para....  estar  á pique  de.... 
estar  para  ser  ó suceder  tal  ó tal  cosa  : en  este 
sentido  tiene  poco  uso.  ||  Je  faillis  a lam- 
ber, ó de  : por  poco  no  be  caído. 

FAILLITE , s.f.  Quiebra  : díccsc  de  los 
liomhres  de  comercio,  así  como  se  dice  ban- 
( jueroute , bancarrota , quando  supone  mali- 
cia V mala  fe. 

* FA1LLOISF. , s.f,  { náut. ) Occidente ; 
el  lugar  donde  *c  pone  el  $oJ. 


FAIM  , s.  f.  Hambre.  ||  (fig. ) Hambre,  y 
también  sed  : hablando  de  codicia , de  am- 
bición. ||  Faimeanine : hambre  canina. 

FA1M-VALLE,  s.f  Gierta  enfermad 
que  da  á los  caballos. 

FAINE,  s*f' Fabuco , ó hayuco  : el  fruto 
del  hava. , 

FAlNEANT , ANTE,  adj.  Horagan, 
desidioso.  * 

FAINÉANTER,  y.  n.  Haraganear,  hol- 
gazanear. y 

FAINÉANTISE , s.f.  Haraganería,  de- 
sidia. 

* FAJNEAU , s.  m.  Fabuco , ó hayuco  1 

fruto  dei  haya. 

FAI  RE,  y.  a.  Hacer  : corresponde  en  am- 
bas lenguas  á formar,  componer,  fabricar, 
obrar,  trabajar,  exccutnr,  producir,  cau- 
sar , ele.  siendo  tantas  sus  acepciones , que 
formarían  solas  un  diccionario.  Dexanse  a la 
discreción  del  traductor  $ pues  solo  se  pon- 
di  an  nina  ubuxo  las  frases  en  que  el  verbo 
Jaire  no  admite  el  castellano  hacer.  ||  Faire 
a La  hdle ; acelerar,  apresurar.  ||  Faire  beaii - 
coup  lie  chemin  : anclar  mucho.  ||  Faire  bré- 
che : abrir  brecha.  ||  Faire  crédit : liar.  || 
Faire  tic  l’eau : hacer  aguas , orinar.  j|  ( imp. ) 

Se  dice:  faire  épreuye : sacar  pruebas,  j | Faire 
des  armes : esgrimir.  ||  Faire  des  troupes  * 
levantar  tropas , ó gente.  ¡|  Faire  gras  : co- 
mer de  carne.  ¡|  Faire  jour  .*  amanecer.  j| 
Faire  la  barbe : quitar  las  barbas  , afcvlar. 
Faire  iamour : enamorar,  galantear,  cor- 
tejar. ||  Faire  un  loar  de  prornenade : dar  un 
paseo,  una  vuelta. \\Faire  les  chevcux : cortar 
el  pelo , los  cabellos.  ||  Faire  maigre. : comer 
de  (leseado.  (|  Faire  ó batiré  tes  curtes : ba- 
rajar. ||  Faire pitié : dar  lástima.  ||  Faire  sem 
b Lint  de... : fingir,  aparentar,  dar  á enten- 
der.... ||  Faire  ses  paques  : cumplir  con  la 
iglesia.  ¡|  Faire  snuche:  encepar , echar  rai- 
cea. ||  Faire  un  róle , un  personnage . repre- 
sentar un  papel  en  el  teatro.  ||  Díccsc  en  estila 
proverbial : faire  d' une  pierre  deux  coups  1 
malar  con  una  piedra  dos  páxaros.  ||  Faire 
et  diré  sont  deux  chases  : del  dicho  al  hecho 
Ya  gran  trecho.  ||  Faire  le  pied  de  yeau : 
rendir  nanas.  ||  taire  le  pied  de  grue : llevar 
poste.  I|  Faire  la  béte  au  jeu : poner  la  po- 
lla. ||  taire  la  moue  ••  hacer  el  buz,  hacer 
momos.  ||  Fdire  ses  choux  gres  ; hacer  »n 
agosto.  ||  Tai  beau  faire.... : por  mas  qu» 
yo  baga....  ||  JVe  Jaire  que  de  ieau  clairc  : 
hacer  aguachirle. 

FAISABLE,  adj.  m.  y f Factible,  ha- 
cedero, practicable. 

FAISAN»  s.  m,  Farsa n : ave  regalada. 
FAISAN NE  (ROLLE),»./  Feysana: 
la  hembra  del  faysan. 

FA1S  ANCES , s.  f.  pl.  Todo  aquello  que 
un  arrendador  se  obbga  a pagar , ademo»  del 
pieciu  cuwcQÍdo» 
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FAISANDÉ,  KE , p.  p.  Manido. 

• FAISANDKAU  , s.  m.  Faysan  pollo. 
FAISANDER , •/.  n.  SE  FAISANDER , 

v.  r.  Ponerse  manicio,  tomar  husmillo  : tina 
ave  muerta , un  conejo , ú otra  carne , para 
cómeme  mas  tierna  y gustosa. 

FAISAN DER1E , s.  f.  Parage  en  que  se 
cria  y celia  á los  iaysanes. 

FAISANDIER,  s.  m.  Faysancro  : el  que 
cria  y cuida  los  faysanes. 

FA1SCEAU , i.  m.  H.,7.  , atado , manojo.  11 

FAISCEAUX , s.  rn.pl.  Los  fasces,  ó ha- 
ces : la  segur  rodeada  de  varas,  que  como 
tmighin  de  justicia  llevaban  los  poi  teros  de- 
lante de  los  Cónsules,  Pretores,  y Procónsu- 
les romanos. 

FAISEUR  , EUSE,  s.  Artífice  , oficial  : 
tómase  en  general  por  todo  el  que  trabaja 
alguna  obra,  por  la  qual  no  tiene  nom- 
bre peculiar.  |f  Por  desprecio  se  dice : Jai- 
scur  de  veis,  á un  versista , poetastro, 
nial  poeta  : faiseur  Je  Unes,  á un  escritor- 
cilio  , autor  adocenado  , que  trabaja  ó com- 
pone á destajo  : y también  faiseur  Je  con- 
tos y el  inventor  o forjador  de  cuentos  , ó his- 
torietas. 

♦ FAISSELLE , ó FESSELLE  , s.  f 

Encella  ; forma  para  hacer  quesos. 

* FAISSERIE , ó FESSERIE,  s./ Ces- 
ta codornicrra  , ó pajarera : jaula  tic  mimbre. 

♦ FAISS1ER,  ó FESSIER  , s.  m.  Ces- 
tero jaulero , que  hace  jaulas  de  mimbre. 

FAIT,  A1TE,  p,  p.  del  verbo  Jaira,  adj. 
Hecho. 

FAIT,  s.  m.  Hecho  : y también  acción.  || 
Hecho  : el  caso,  la  cosa , y la  especie  de  que 
ae  trata.  Jj  {Jar .)  Hecho , caso  sucedido.  ¡| 
Esta  voz  Jait  entra  en  muchas  expresiones 
del  estilo  común  y familiar  : venir  Jroit  au 
Jait,  ir  al  caso,  á lo  principal,  dexarsc  de 
rodeos  : élre  au  fait  Je...,  estar  enterado 
de... : prenJre  sur  le  fait , coger  en  fragante, 
en  el  acto , con  las  manos  en  la  masa  : se 
mettre  aufait  June  ajjairc  , hacerse  capaz, 
hacerse  cargo  de  un  asunto  : prendrefail  el 
cause  pour  quelquun  , defenderle  á cana  y 
espada , sacar  la  cara  por  alguno.  ||  De  Jait , 
aav.  De  hecho,  en  efecto,  con  efecto.  |l  En 
Jait  de... , en  materia  de...  en  punto  cíe..., 
tocante á....  ||  Tbut-a-jail : del  lodo,  ente- 
ramente. ||  Si  Jait:  si  por  cierto , si  tal,  en 
estilo  vulgar. 

FAITS , s.  m pl.  Hechos , acciones  famo- 
sas y brillantes.  |(  (fam.  é i ron.  ) Hazaña*,: 
por  fechorías , ó travesuras.  j|  Eaits  et  gestes, 
esto  es,  hazañas,  proezas. 

FA1TAGE,  s.  m.  ( arquit .)  Techo  : ca- 
ballete de  tejado  : sopanda  donde  cargan  los 
pares. 

* FAITARD , s.  m.  Remolón',  harón , 
haragán.  * 

FAJTARDÍSE , i.  f ( ant. ) Haronía  : 
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hoy  se  dice  haraganería , como  faineantise 
en  fram*cs. 

FAITE,  s.  m.  Remate  : de  un  edificio.  || 
(ama  : de  1<*  árboles.  Jj  ( Jig. ) Cumbre,  au- 
ge : lo  mas  elevado  en  dignidad , honores  , 
iorlmia. 

FAfTFS , r.  m.  pl.  ( nául . ) Plantones.  ¡| 
Hileras  de  árboles. 

FAÍTIERE,  s.J.  (arquit.)  Cobija : la  teja 
acanalada. 

FAIX,,  j.  m.  Peso,  carga.  ||  Asiento  de 
una  olira. 

FAKIR  , 6 FAQUIR , s.  m.  Alfaquí  : es- 
pecie de  monge  entre  los  Turcos. 

* F ALACA , s.f  El  onsiigo  que  se  da  en 
Argel  á los  cautivos  en  las  plantas  de  los  pies 
con  vara,  ó rrl>enque  : que  se  llama  basto- 
nada. También  se  llama  así  el  banco  ó potro 
á que  les  atan  boca  abaxo  para  sacudirlos. 

FALAISE,  s.f.  Acantilado  : costa  brava 
y tajada  «leí  mar,  ribera  escarpada. 

* FALAISE,  (geog.)  Falesiu  : villa  déla 
Raxa  (Vonuandía. 

FALAISER  , n.  ( nául .)  Romper  ó ba- 
tir el  mar  la  rosta  brava. 

* F ALAN GÉRE , s.f.  Falangio  : yerba. 

FALARIQLE,  s.  J.  Falárica  : anua  an- 
tigua arrojadiza,  y enastada. 

FALR  ALA,  s.  ni.  Falbuhí  : adorno  en  el 
trage  ríe  las  muertes. 

* FALCARE,  s.  f.  (picad.)  Falcada: 
especie  de  corveta.  V.  Falques. 

* FALCA1RE,  .«.  m.  raleado  : soldado 
armado  con  sable  corvo. 

FALC1DIE  ( QU ARTE ),  s.J.  (for.)  Fal- 

cidia. 

* FALERNF.,  (grogr.)  Falcmo  : territo- 
rio de  Italia  , de  famosos  vinos. 

F'ALLACE ,*s.J.  (ant.)  Falacia  : dolo, 
ensaño. 

FALLACÍEUSEMENT  , adv.  ( ant. ) 

Falazmente,  <1. liosamente. 

FALLACIEUX,  EUSE , adj.  (ant.) 
Falaz,  engañoso. 

FALLOIR,  v.  n.  imp.  Convenir,  ser 
menester , ser  necesario  , haber  necesidad  , 
deber  ó haber  de  hacerse  : alguna  cosa.  ¡| 
Fallar  : estar  por  suceder,  ó no  suceder  , al- 
guna cosa  j ó estar  por  ser , ó no  ser.  En  este 
sentido  se  usa  siempre  con  la  partícula  en , 
y el  pronombre  de  la  tercera  persona  : ils'en 
faut , il  sen  falloit  Je...  ó que... 

FALOT,  s.  m.  Farol,  fanal,  lumina- 
ria, almenara. 

FALOT,  OTE,  adj.  Majadero,  ridícu- 
lo, tonto.  Usase  también  como  substantivo. 

FA LOTEMENT , adv.  Majaderamente , 
neciamente. 

♦FALOTIER,  s.  m.  F'arolcro : el  que  tiene 
el  cuidado  de  encender  y cuidar  de  los  fa- 
roles. 

FALOURDE,  s.  f.  Haz  grande  de  leña 
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gorda.  ||  Has  cié  varas  gruesas,  6 palos  de 
escoba. 

FALQUER , v.  n.  (picad.)  Falcar:  ha- 
cer deslizar  un  caballo  dos  ó tres  tiempos  so- 
bre las  ancas. 

* FALQUES  , s.  f pl  ( voz  ruíut.  del 
med.  ) Paneles  pequeños  para  clavar  en  el 
borde  del  barco,  y evitar  que  entre  el  agua 
miando  va  a la  vela. 

FA I -SI MCATEUR , s.  m.  Falsificador. 

F A LS1FICATION  , s.  f.  Falsificación. 

FALS1F1É,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Falsifica- 
do , falso  , falseado  , contrahecho.  ||  Malea- 
do , adulterado. 

FALS1FIER  , v.  a.  Falsificar  , falsear , 
contrahacer  : un  escrito  , una  firma  , etc.  || 
Falsear  , malear , adulterar  : las  drogas , los 
géneros. 

FA1  <LN  , s.  m.  Capas  de  conchas  rotas 
que  se  hallan  de  baxo  de  la  tierra. 

* F AMAGO  USTE,  (geogr. ) Fa  magosta 
ó Magosa  : ciudad  y puer'o  de  Chipre. 

FAME , s.f.  ( anl.  jfor.  ) Fama  , repu- 
lacion.  . 

FAME , EE  (BIEN  d MAL) , adj.  <jam.) 

Bien  o mal  opinado  : de  buen# , o de  mala 
nota. 

FAMEUQUE , adj.  m.  y f Famélico, 
hambriento. 

FAMEUX  , EUSE , adj.  Fumoso , in- 
signe , celebre. 

* FAM1L  , adj.  ( setrer . ) Doméstico, 
manso  : hablando  de  jo»  halcones. 

FA  M1LLARISÉ , EE  , p.  p.jr  adj.  Fami- 
liarizado. 

FAM1LIAR1SER  (SE),  ^ r.  Familia- 
rizarse : tratarse  libre  y amistosamente  con 
alguno.  ||  Familiarizaisc  : aros  tu  minarse  , 
hacerse  á una  cosa.  ||  Hacerse  familiar,  ó 
propio  : un  autor  , un  idioma  , el  estilo  de 
un  escritor.  En  este  sentido  es  verbo  ac- 
tivo. 

FAMJLURITE  , s.  f.  Familiaridad  : 
trato  libre  y amistoso  que  uno  suele  tener 

con  otro. 

FAM1LIER,  ERE,  adj.  Familiar:  cosa 
llana  , casera,  y ordinaria.  ||  Amigo  y com- 
pañero de  trato.  ||  Familiar  : usual , y fácil. 
||  Esprit  familier , demonio  familiar.  ||  Style 
jamUier  : estilo  familiar , esto  es , de  con- 
versación , v de  cartas. 

FAMILIERS,  r.  m.  pl.  Familiares  : mi- 
nistros del  Santo  Oficio. 

FAMIL1ÉREMENT  , adv.  Famiiiar- 


mente. 

FAMILLE , s.f  Familia  : se  toma  por 
casa , ó linage  : por  toda  la  gente  que  vive 
en  una  casa  baxo  de  un  dueño : por  la  pa- 
rentela mas  cercana  : por  el  número  y con- 
junto de  hijos  que  tiene  un  padre  : por  la 
_crv»dumbrc  de  criados  que  hay  en  las  casas 
¿c  señoics,  y principalmente  de  prelados  ecle- 


siásticos. ||  Familia  : voz  con  que  los  botá- 
nicos clasifican  las  plantas. 

+FAM1LLIEUX  , EUSE,  adj.  ( cetrer . ) 

Hambriento  : se  dice  del  halcón  y ave  de 
cetrería  que  no  se  sacia. 

FAM1NE,  s.  f.  Hambre  : carestía  , y 
falla  extrema  de  comestibles  en  una  ciudad  , 
ó provincia. 

* FAMIS , adj.  plur.  Telas  de  oro  y se- 
das , ó tisúes  de  Fsmirna. 

F AN  AGE  , s.  m.  La  tarca  y el  jornal  de 
los  que  ponen  a secar  la  verba  segada. 

F ANA1SON  , s.  f Él  tiempo  y estación 
de  poner  á secar  la  mies  del  heno  , ú otra 
yerba  de  prado,  después  de  segada. 

FANAL  , s.  m.  Fanal  : de  vigía,  ó de 
torre  de  puerto  de  mar.  ||  Farol  : que  lleva 
un  navio  á la  popa. 

FANATIQUE,  adj.  m.yj.  Fanático  : vi- 
sionario , y furiosamente  zeloso  en  materia 
de  religión.  Aplícase  por  extensión  á otros 
objetos. 

* FANATISER,  v.  a . Volverle  á uno  fa- 
nático. 

FANATISME , s.  m.  Fanatismo  : ciego 
y furioso  zelo  en  materia  de  religión. 

F'ANE,  s.f.  ( agrie. ) Hoja  (le  árbol  caída 
y seca. 

F’ANE,  EE,  p.  p.  y adj.  Marchitado  , 
lacio. 

FANER  , v.  a.  Revolver  y extender  la 
yerba  de  un  prado  segado  : ponerla  á secar. 
¡|  Secar  , poner  mustias  , marchitar  : dicese 
de  las  flores , y hojas , y de  la  tez  de  las  per- 
sonas. 

FANER  ( SE ) , v.  r.  ( fig .)  Marchitarse , 

Íierder  su  frescura  : di  cese  de  la  tez , y de  la 
icrmosura. 

FANEUR  , EUSE , adj.  y $.  Jornalero 
que  pone  la  yerba  6 el  heno  á secar  en  ci 
campo  después  de  segado. 

FAN  FAN  , s.  m.  ( fam .)  Chacho , y cha- 
cha : voz  de  mimo  y cariño. 

FANFARE  , s.  j.  Tocata  , ó sonata , de 
trompas  , clarines , y timbales  : concierto  de 
instrumentos  militares.  También  se  dice  de 
una  clarinada. 

FANFARON  , s.  m.  Fanfarrón  , bocon  , 
baladrón.  ||  Faire  le  fanfarnn  : echar  bo- 
canadas , fanfarronadas  , plantas. 

FANFARON  NA  DF!,  s.f  Fanfarronada, 
F'ANF’ARONlVERIE  , s.  f.  Fanfarrone- 
ría , farfantonería. 

FANFRFXUCHE  , s.f  {fam.)  Miriña- 
que , arambel : adorno  frívolo  , y de  poco 
valor. 

FANGE,  s.f  Lodo,  cieno,  limo. 
FANGEUX,  EUSE,  adj.  Lavajoso,  ce- 
nagoso. 

* FANION  , s.  m.  ( milic. ) Bandcrctad© 
sarga  , que  lleva  un  criado  delante  de  los 
equipajes. 
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FANON , i.  m.  Papada  de  buey.  1)  Cer- 

n’a  : nianojetc  de  cerdas  que  tienen  loa  ca- 
lo* en  la»  quartillas.  \.  Mamquctlc. 
FANONS,  s.  m.  pl.  Barlia»  de  ballena. 

|]  Loa  dos  colgante»  ó caídas  de  la  mitra 
episcopal. i | ( CÍrug.)  Entablillado  que  se  pone 
k una  pierna  6 muslo  roto. 

FANTAJ&IE  , s.  j.  Fantasía  : imagina- 
non  : idea  : antojo  ; capricho  : humor  : 
albedrío.  Tales  son  las  sígniheaeiones  que 
según  los  casos  recibe  la  primitiva  xot..\\Fun- 
laisics  muujuecj  . humorada»,  extravava- 
gancías. 

FANTASMAGORIE , s.  f Fantasma- 
goría : arte  de  representar  fantasmas , por 
medio  de  una  ilusión  óptica. 

FANTASQUE,  adj.  m.y  f.  Antojadizo , 
extravagante  : dicese  de  la*  personan.  ||  Ca- 
prichoso, extravagante,  de  idea  : diccsc  de 
¡as  cosas  luchas  de  capricho. 

FAIWASQUEMENT  f ad».  Funústica- 
zuente , caprichosamente. 

FANTASSLN  , $.  m.  Infante  , soldado 
«le  infantería  , ó de  á pie  : antiguamente 
peón.  • 

FANTASTIQI  F , adj.  m.  y f.  Fantás- 
tico : quimérico,  imaginario , aparente. 
FANTOME , $.  m.  Fantasma  : visión  r 

Íuintera.  ||  Fantasma  , espectro  , coco.  || 
antasiua  , sombra  : rana  imagen,  ó apa- 
riencia. 

FANTÓMES , plur.  (dátase.)  Fantas- 
ma* $ las  figuras  de  aquello  que  se  imagina. 

FANUM , s.  m.  Fano  : templo  <jue  lo* 
gemí  le*  erigían  á su*  licroc*  , después  de  dei- 
iicarlos. 

FAON , *.  n.  Cervatillo.  ||  Gatnucillo.  II 
Escodia. 

F AONNER , v.  n.  Parir  las  ciervas  , ga- 
mma. , y rebezas. 

FAQUIR  , s.  m.  Esportillero  : se  dice  por 
desprecio.  ||  (fis- ) Bribón  , pillo  : ruin. 

rA  Q L 1 NI JUK  , *.  j.  Bribonada  , p¡- 
liada  , picardía. 

FAQUIR,  j.  m.  V.  Fakir. 

* FARA1LLON,  <•  m.  ( ndul.)  Fare- 
llón : isloic  en  forma  de  picacho  , por  lo  co- 
mún situado  en  las  cercanías  de  la  costa. 

* FARAIS , s.  m.  Red  para  pescare)  coral. 

* FARAISON  , s.  f La  primera  figura 
«ue  se  da  al  vidrio  con  el  soplete. 

» VARAIS DOIILE  , s.  f.  Farándula  : 
danza  provcnzal. 

- FARATS , s.  m ■ Hacinamiento  : mon- 
tón de  mocha»  cusas. 

FARCE  , s.  f Relleno  : (jtic  ' hacen  los 
eocineros , y cocineras  j|  Entremes  , say- 
nete  de  comedia.  II  Poulcts  a la Jaree  : po- 
llos relleno». 

FARCECJR  , r.  m.  Farsante  , saynetero  : 
comediante  de  entremese# , y saynetcs.  ([ 
'liu han,  juglar»  buluu. 


2 ) FAR 

f ARCIN , s.  m.  Lamparon»  de  cubo- 

lio-  II  Cncaz. 

FAKCINEUX , EUSE  , adj.  El  que  pa- 
dece lamparones.  • 

FARO  , lE,  p.  p.  y adj.  Rellenado, 
relleno.  j|  Lleno  , atestado. 

FARCIR  , v.  a.  Rellenar  : hacer  un  re- 
lleno. ||  (Jig*  y fam. ) Embutir,  atestar  : 
un  libio,  un  escrito,  de  citas,  de  pasages, 
etc.  ||  ( id. ) Dícesc  : se  farcir  Les tonute \ 
Jarcir  son  cstomac  de  Guindes  : atestar  , ati- 
borrar, llenar  la  andorga  , el  pancho. 

* FARCiSSURE , I.  f.  Rellenad  ura  : )• 
acción  de  rellenar  una  cosa. 

FAKD  , s.  m.  Afcyte  : el  aderezo  que  se 
ponen  las  muges  es  en  la  cara.  ||  (Ji g. ) Com- 
postura, aderezo  , galanura  : del  estilo,  de 
la»  frases.  ||  ( id. ) Artificio , disfraz , disi- 
mulo. 

* FARDAGE  , s.  m.  ( ndul. ) Almoha- 
das de  estira  : lastre  de  haces  de  leña. 

FARDE  , EE,  p.  p.  y adj.  Afeytado  , 
acicalado.  ¡|  ( fig. ) Compuesto,  disfrazado, 
disimulado. 

FARDEAU , s.  m.  Girga  , peso  : dícesc 
ordinariamente  en  sentido  figurado. 

FARDER , v.  a.  Afcytar,  acicular  : com- 
poner con  afcyte*  la  tez  ac  la  cara  principal- 
mente. ( fig.)  Compouer  , disfrazar  : dar 
un  buen  viso  h la»  cosas. 

FARFADET , s.  m.  Duende.  ||  (jig*  ) 
Qiisgaravís. 

FARFüUILLE,  E P'  X Far- 
fullado , revuelto , enredado. 

FARFOU1LLER,  a.a.yn.  {fian, ) Far- 
fullar , trastear,  revolver : una  cosa  buscando 
otra. 

* FARGÜES,  ó FARDES,  s.  f.  pL 

( ndul. ) Falcas : los  tablones  que  se  ponen 
sobre  la  bordapara realzarla. 

FARIBOLE,  s.  J.  (fam. ) Paparrucha  , 
cuentee  i lio  , patarata. 

* FARINACE,  EE , adj.  Farináceo  : da 
naturaleza  de  hariua. 

FAR1NE , s.  f.  Harina  ||  Folie  f orine  e 
harija. ¡|(  prov.  ) Dícesc  : personnes  , gens  da 
méme  fariña  : personas  de  uua  misma  ca- 
laña, laya  : lobos  de  una  camada.  ||  Fariña 
enjléc , ó gonfUe  : harina  abalada. 

* FARÍNER  , v.  a.  Enharinar:  echar  ó 
meter  en  harina  el  pescado  para  freirie. 

* FAR1NET , s.  m.  Dado  de  jugar , que 
solo  tiene  puntos  en  uno  desús  lados. 

FAR1NFAJX  , EUSE  , adj.  Enharinado , 
blanco,  cubierto  de  harina.  |j  Harinoso  , fa- 
rináceo : lo  que  tiene  propiedades  y natura- 
leza de  harina.  ||  Harinoso  : que  cria  polvi- 
llo blanco  , ó hace  granitos  como  de  harina. 

FAMNIER , i.  m.  Harinero  : tratante  ca 
harina. 

* FARINIERE  v s.f  Harinero : el  parage 

doudc  »c  guarda  la  barÍQa«  ^ 
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* FARIO  , s.  m.  Nombre  que  alguno* 
dan  á la  trucha. 

* FARLOUSANE , ».  /.  Alondra  de  la 
Luirían*. 

* FARLOL’SE , >-f  Alondra  «¡n  cresta  : 
alondra  de  prado. 

F'AROIICHE , adj.  m.  y f.  Bravo  , bra- 
vio , indómito , montaraz  : díceae  de  loe 
animales  || ( fie. ) Huraño  , arisco  : dicese  de 
las  perdonas.  ||  ( id.)  Fiero  , feroz , dicese 
del  penio  , de  loa  costumbres. 

* r ARSAUNE  , s.  m.  Farfan  : caballero. 
Es  voz  tomada  del  arahipo. 

FASCE , t.  f.  { htas. ) Faxa  : la  lista  que 
corta  el  qKudo  horizontalniente. 

FASCE  , ÉE  , adj.  ( blas. ) Faxado  : 
lleno  el  escudo  de  fazos. 

* FASC1CLLE , s.  m.  Brazado  : haz  de 
yerba  , que  se  puede  llevar  debazo  del  brazo. 

* FASCIE  , ÉE  , adj.  ( conchiol. ) Kaxa- 
do  : señalado  con  faz  as. 

* FASCTES  , s.  m.  pl.  Fazss  en  la  su- 
perficie de  las  conchas  , ó caracoles. 

FASCINAGE,  J.  m.  Faginada  , obra 
becba  ron  faginas. 

FASCINATION, Fascinación  : aojo. 
FASCINE,  s.f.  ( milic . ) Fagina  : haz 
de  palos  y rnmage  córtalos  para  varios  usos 
en  campaña.  \ fascines  a trarer : fagina  tra- 
zada. ||  fascine  relie c : fagina  atada. 

FASCINE  , ÉE,  p p.y  adj.  Fascinado : 
hecho  con  faginas. 

KASC1NER , v.  a.  Fascinar  : deslumbrar, 
hechizar  por  la  vist».  ||  (Jig.  ) Fascinar  : 
alucinar , deslumbrar. 

F ASEOLE , s J.  Habichuela  , judia, 
frísol. 

♦FASIF.R  , ó RARREYER , ».  (nú, a.) 

Flamear  , relingar  : tocar  , ó batir  la  veja 
quando  va  amurada. 

F’ASTE , s.  m.  Fausto , fasto  : ostenta- 
ción , pompa.  ||  Orgullo,  vanidad. 

FASTES , t.  m.  pl.  Fastos  : entre  los  Ro- 
manos , eran  unos  calendarios  en  que  se  no- 
taban por  meses  y dias  las  fiestas  , juegos , 
etc.  ||  Registros  públicos  de  los  hechos  me- 
morables. ||  fasta  consulaira  : fastos  con- 
sulares. 

FASTIDIEUSEMENT  , adr.  Fastidio- 


samente. 

FASTIDIEUX , EL'SE , adj.  Fastidioso , 

enfadoso. 

FASTUEUSEMENT,  adv.  Fastosamen- 
te , con  fasto , « fansto. 

FASTUEUX  , EUSE  , adj.  Faustoso  , 
fastoso  , ostentoso. 

9 adj.  Y *'  "resumido , fastidioso  , 
impertinente  : muy  pagado  de  si. 

PATA  L , ALE , adj.  ( en  el  masculino  no 
tiene  plural. ) Fatal  : desventurado  : desgra- 
ciado  : funesto. 

FATALEMENT  , adv.  Fatalmente. 


FATALISME,  s.  m.  Fatalismo  : la  doc- 
trina tic  los  que  lo  aui  bu  y en  todo  al  liado. 

FATAUSTK,  s.  tu.  Fatalista  : ei  que  si* 
guc  la  doctrino  «leí  fatalismo. 

FATALl  1 Fatalidad,  hado,  suerte, 

caso  inevitable. 

FATIDIQUE , adj.  m.y  f.  Fatídico  : lo 
que  declara  lo»  decretos  del  hado,  ó fíelos  dio- 
ses. Es  voz  usada  por  los  poetas.  ||  Oiseau.v 
fatidiques  : aves  agoreras,  ó de  infausto  cun- 
to. 

FATIGANT , ANTE  , adj.  Fatigoso  , tra- 
bajoso , penoso  : hablando  líelas  cosa».  J( Can- 
sado , molesto , importuno  : baldando  fie  pe.  - 
•onna. 

FATIGUE , s.f  Fatiga  t pena,  trabajo.  '| 
Fatiga , cans^ucip. 

F ATIGUE  , EE , p.  p.jr  adj.  Fatigado  , 
cansado. 

FA'llQUER , v.  a.  Fatigar  , causar.  ||  (fiff.) 
cansar , impor  tunar. 

FATIGUE,  v . n.jrSE  FATIGUER, 

r.  Fatigarse , raninv. 

F ATOAS , s.  m.  Alinoilrote:  agregado  con- 
fuso de  cosa*  inútiles , ó frivolas,  ¡j  (Jig- ) Fár- 
rago , hojarasca  : hablando  de  obras  intelec- 
tuales. 

FaTUAIRE  , *.  m.  ( voz  tle  la  antigüe- 
dad. ) Fatuetico  : el  que  imaginándose  inspi- 
rado, anunciábalas  cosas  futuras. 

* FA  ’IUISME , s.  m.  Fatuismo  : genio  j 
carácter  de  tm  fatuo. 

FATL1TE,  s.f.  Fatuidad,  tontería. 

♦ FATüM , 5 . ni.  ( lat. ) Lo  mistuo  que  ha- 
do , destino. 

* FAU  y s.  m.  Lo  mismo  que  Hétrc . 

* FAUBERT  , *.  m.  ( nríut . ) lampa- 
zo : especie  de  escoba  hecha  fie  filas  tica  , pa- 
ra fregar  y limpiar  la  cubierta  de  los  bu- 
ques. 

* FAUBERTF.R  , u.  a.  Lampacear  : lim- 
piar ei  oavío.  ||  Afretar  una  galera. 

FAU BOU RG,  ó FAUXBOURG  , r.  m. 

Arralad  : población  , ó barrio  , extramuros 
de  una  ciudad. 

FAUCUAGE , s.  m.  Siega  : faena  de  se- 
gar ó guadañar  la  yerba. 

FAUUÍlAlSO^í  ,s.  f.  Segazón  , siega  : la 
estación  ó tiempo  de  segar  los  prado». 

* FAUCHARD  , s.  m.  Honcejo  : hoz  pe- 
queña , peni  de  mango  largo. 

FAUCHE , s.f.  Siega  : la  acción  de  segar 
los  prado»  con  la  guadaña. 

FAUCHE  , EE,p.  p.y  adj.  Segado  : con 

la  guadaña. , 

FAUCHÉE  , s.  f.  Tajo  : lo  que  puede  se- 
gar un  guadañero  en  un  (lia,  que  son  ochen- 
ta cuerdas. 

FAUCFíKR  , v.  a.  Guadañar  : sega» la  yer- 
ba de  los  prados.  i|  ( fig.)  Arrasar , destruir : di- 
cese regularmente  del  tiempo  , y de  la  muer- 
te. 
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FAUCTIER,  v.  n.  {picad. ) Falsear  : coxear 
«1  caballo  ele  un  cierto  modo. 

FAUCHET,  s.  ni.  Rastrillo  de  guadañe- 
ros , y lahradores. 

FÁLCHELR , s.  m.  Guadañero , dallador : 
sega  lor  de  prado*.  , 

FALCHEUX , s.  m.  Zancuda  : araña 
pequeña  de  cuerpo , y larga  de  zancas. 

FALCLLLE,  s.  J.  Hoz  de  segar  las  míe- 
se» : falce. 

FALC11XON  , 5.  m.  Hocina  : hoz  pe- 
queña. 

FAUCON*  s.  m-  Halcón  : ave  de  altane- 
ría. jj  Cañón  de  artillería.  ||  Faucon  pctc- 
rin  : halcón  peregrino.  \\Faucon  de  passa- 
ge  : halcón  del  ayre.  ||  Faucon  muís  : hal- 
cón niego.  ||  Faucon  sor s : halcón  soro.  || 
Faucon  antenairc  ; halcón  de  zapela.  ¡I  Fau- 
con hagard  ; halcón  zahareño.  ||  Faucon 
montagnard  : halcón  campestre.  ||  Faucon 
tagrrot . halcón  tagarote.  j|  Faucon  nchlte  : 
balcón  neblí. 

F AUCONNEAU , s.  m.  Falconete  : nom- 
bre de  tina  pieza  antigua  tic  artillería  ligera. 

FAUCOMER1E  , s.f.  Cetrería  : arle  de 
criar  y enseñar  los  halcones.  j|  Cetrería , al- 
tanería : caza  de  pasaros  con  halcones  , ú 
otras  aves  de  rapiña.  ||  Halconera  : el  parage 
en  donde  se  guarda  y se  mantiene  á los  hal- 
cones. 

FAUCONNIER  , s.  m.  Halconero  : el 
que  cuida  de  los  halcones. 

FAICOMIERE,  s.f  Xaqucs  : morral 
de  halconero. 

* FAUDAGE,  s.  m.  Señal  : la  que  en 
las  fabricas  ponen  á les  paños  por  tener  al- 
gún doblez , ó gahan o en  aquella  parte. 

* FAUDER , v.  a.  Doblar  una  pieza  de 
paño  en  todo  su  largo,  de  modo  que  se  to- 
quen ambos  orillos.  ||  Señalar  la  pieza  por 
tener  algún  defecto. 

* FAUDET , s.  m.  Tarima  en  las  fábri- 
ca* de  lana. 

* FAU-ÉTAI , s.  m.  (ndut.)  Contraestay: 
estay  que  se  añade  el  estay  mayor. 

* FAU-ÉTAM  RORD,  s.  m.  (ndut.)  Con- 
traeslambor  : madero  puesto  sobre  el  es  tam- 
bor para  fortalecerle. 

FAUFILE,  ÉE , p.  n.  y adj.  Hilvanado. 

F' ALFILER  , v.  a . Hilvanar  , euibaslar  : 
un  vestido. 

F ALFILER  (SE),  t>.  r.  (Jig.  rfnm. ) 
Enxcrirse , colarse  : introducirse  con  maña 
y habilidad  entre  otros. 

* FALF1LLRE,  s.f.  Hilván,  basta  : en 
1 1 costura. 

* FALLDES,  s.  f.  pl.  Hogares  : hoyas  en 
que  se  hace  el  carbón.  ||  Delantal.  ||  Redil 
para  ganado. 

FALNE , s.  m.  Fauno  : animal  que  la 
gentilidad  fingió  ser  dios  de  las  selva*. 

* FAU-PEIIDRJEL , *.  m.  Alcotán  : ave  I 
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de  rapiña  , que  también  llaman  halcón  per- 
«Ücuero. 

FALSSAIRE , s.  m.  Falsario  : falsifica- 
dor de  escrituras.  * 

FALSSE,  EE,  p p.  y adj.  Torcido, 
doblado.  j|  Violado. 

FALSSE-RR  AIE  , s.  f.  (fort.)  Falsabra- 
ga : ha  bacana.  II  (arqutt .)  Plataforma. 

FALSSKMENT  , adv.  Falsamente. 

1*  AL'SSER  , v.  a.  Doblar , torcer  : una 
hoja  de  anua  blanca  , un  cañón  de  arma  de 
fuego,  que  también  es  abollarle.  j|  Torcer, 
forzar  , violentar  , echar  á perder  : una  Jlavc , 
una  cerradura.  ||  (Jig-)  Se  dice : J'ausser  sa 
parole  y son  sennent . violar  la  palabra  , el 
juramento,  fallar  á ella.  ||  ( fam .)  Díccse  : 
fausser  compngnie  ; por  faltur  á una  visita  , 
aúna  concurrencia,  en  que  tuto  prometió 
hallarse. 

FAÜSSET,  *.  m.  Falsete  : cierto  genero 
de  voz.  ¡|  Espita , bitoque  : de  un  tonel. 

FALSSKTÉ,  s.  f Falsedad  : la  calidad 
de  falso  , que  tienen  algunas  cosa.  j|  False- 
dad , cosa  falsa,  mentira,  etc.  j¡  Falsedad, 
doblez , hipocresía. 

* FALSSURE , s.  f Cintura , grosor 
mayor  : entre  fundidores  de  campanas  es  la 
curvatura  de  la  campana , donde  empieza  á 
ensanchar. 

FALTE,  s.f  Falta , culpa  : hablando  de 
personas.  ¡|  Veno , defecto  : hablando  de  co- 
sas. ||  Falta  : cierto  lance  de  perdida  en  el 
juego  de  pelota. H/Vm/e  de... , prep.  Dícesc  : 
ti  est  morí  Jante  de  secouts  : ha  muerto  por 
falta  de  socorro  , ó bien  , jante  de  nutnger  : 
de  no  comer.  ¡|  Faute  doutils  il  ne  (ra- 
fa i i le  : por  no  tener  herramientas , ó por 
falta  de  herramientas  ño  trabaja.  j|  Sons 
faute  , adv.  Sin  falta , indefectiblemente  , 
de  seguro. 

FALTEUIL,  s.  m.  Sillón,  silla  de  bra- 
zos , silla  poltrona  , sitial. 

* FAUTEUIL  DE  PORTE,  ó TRE- 
MOLSSOIR,  s.  m.  V.  Tremnussoir. 

FAUTEUK , TRICE,  s.  Fautor,  fati- 
tora  : el  que,  ó la  que  favorece  y ayuda  á 
una  opinión , partido,  ó secta. 

FAUTIF  , 1 VE , adj.  La  persona  sujeta 
á errar , á equivocarse  : que  flaquea , que  no 
es  segura.  ||  Defectuoso,  errado,  equivoca- 
do , lleno  de  yerros  : díccse  de  tin  impreso  , 
de  una  cuenta  , de  una  tabla  de  materias. 

FAUVE , adj.  m.yf.  De  color  leonado.  ¡| 
Réte  f olive : animal  montes , como  venadu  , 
corzo,  gamo , cervatillo , cubra  montes,  etc. 

FAUVE,  s.  m.  (nombre  colectivo.)  Fla- 
vo  : se  dice  de  los  animales  monteses , como 
gamos,  ciervos,  rebezos,  etc. 

FAUV  ETTÉ , s.  f Curruca  , silvia  ; 
ave  pequeña. 

FAUX,  s.f.  Dalle : guadaña  para  segar 
prado*. 
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FAUX,  AUSSE , adj.  Falso  : contrario  | 
á la  verdad  ; y contrario  a las  reglas.  j|  Falso : 
contrahecho  : fingido  r aparente.  ||  F'also, 
simulado.  ||  Faux  accmd  : disonancia.  || 
Faux  bond  : bote  falso  ó torcido  de  la  pelo- 
ta : y en  sentido  figurado,  falta  , desliz  , tn 
materia  de  crédito  y honor.  j|  Faux  bourdon: 
faUmlon  (voz de  música.)  ;|  Fuilt  hrdlant: 
piropo , relumbrón , hablando  de  pensa- 
mientos sutiles  , y poco  sólidos.  ¡|  Faux  d'ut- 
mant : diamante  falso,  contrachecbo.  [j  Faux 
chcveux  : pelo  postizo.  ||  Faux  Jourrean  : 
contravayna  $ y bolsa  de  las  pistolas,  (j  Faux 
frais  . gastos  menudos.  [|  Faux  Jirrc : com- 
pañero desleal , aleve,  etc.  |¡  Faux  fuyanl: 
acuda  excusada , de  travesía  : y en  sentido 
lado  , efugio.  |j  Faux  jour  : vislumbre.  {| 
Faux  pus  : Uropezon , desliz.  |¡  Faux  pfi  : 
arruga  f[ue  buce  un  vestido.  I|  Faux  sel  : 
sal  ile  matute , de  contrabando.  ¡|  Fausse 
canche  : mal  parto.  ||  Fausse  alarme ; arma 
falsa.  | Fausse  atlaipie  : ataque  falso  , fiti- 
giilo.  ||  Fausse  marche  : marelia  fingida.  || 
Fausse  parle : puerta  falsa , postigo.  ||  Fausse 
joie  : vana  alegría.  ||  Fausse  ¡leal  : diente 
postizo.  II  Fausses  manches  : mangas  sobre- 
puestas, sobremangas,  ó mangas  perdidas.  || 
Fausses  enseignes  : señales  supuestas.  j 
( ndut.)  Se  dice  : Jausses  lances  : cañones  de 
madera  bronceados  , para  aparentar  se  lleva 
mucha  artillería. 

b'AUX  (LE),  s.  m.  Lo  falso:  la  falsedad  de 
una  cosa  : lo  contrario  hlcvrai,  lo  verdadero. 

FAUX  (A),  adv.  En  falso  : en  vago: 
«i  balde : en  vano  : y también  sin  funda- 
mento , injustamente. 

FAUX-SAUNAGE , s.m.  Venta  de  sal 
de  contrabando  , ó de  matute.  , 

FAUX-SALNIKR  , s.  m.  Contrabandis- 
ta de  sal  : el  <juc  la  vende  y despacha  de 
matute. 

fAUX-SFMBLANT,  s.  m.  Socolor: 
apariencia  : capa. 

* FAUX-TlLLAC,  s.  m.  (ndut.)  Baos  : 
de  la  nav-e. 

F A VELE . S.f  Favor  : tiene,  como  en 
castellano,  las  significaciones  de  gracia,  mer- 
ced , patrocinio , valimiento , estimación  , 
privanza  : conforme  son  las  cosa»  y casos  á 
que  se  aplica.  ||  A la  Janear  de.... : con  el 
favor,  con  la  ayuda  , por  medio  de....  ||  En 
laveur  de...  : en  favor , á favor  ele...  ||  Eti 
en  faveur : estar  en  favor  , privar , estar  en 

privanza. 

r FAVORABLE,  adj.  m.  y f Favora- 
ble , propicio  : dícese  de  las  cosas  , y de  las 

nersonas. 

* FAVORABLEMENT,  adv.  Favorable- 

mente.  . ....  , , , 

FAVORI»  ITE,  s.  Valido,  privado:  el 
que  tiene  el  primer  lugar  en  la  gracia  de  al- 
gun  Soberano. 


FAV  OBI.  ITE,  adj.  Favonio , predi- 
leclo  : la  persona  ó la  cosa  que  uno  quiere 
sóbrelas  demas  de.su  clase. 

FAV ORISÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Favore- 
cido. 

FAVORISER  , v.  a.  Favorecer:  ayudar, 
proteger. 

♦ FAY , s.  m.  ( rom. ) Flcxe  : faxo  de 
aros  grandi*»  para  cultas. 

FAYANCE,  V.  Faience. 

* FAYARD , s.  m.  Lo  mismo  qnp  hdire. 

* FAYOiCE,  (geogr.)  Fayenza : villa  de 
Provf  n/.a. 

FEAGE,  s.  m.  (Jar.)  Contrato  de  en- 
feudación.*! j Herencia  feialal. 

FEAL , ALE,  adj.  Fiel,  leal.  ¡|  Fcaux  ¡ 
fieles , leales.  Fs  voz  de  estilo  de  chancille- 
ría  , que  solo  se  usaba  en  las  provisiones  y 
despachos  Reales  para  los  consejeros  y ma- 
gistrados. 

♦ FÉMJTE,  s.f.  (ant.)  Fidelidad, 
t ERRKXfAN'i  , adj.  Febricitante,  ca- 
lenturiento : el  que  está  con  fiebre , ó calen- 
tura., 

F EBRIFUGE , s.  m.  Febrífugo  : reme- 
dio contra  la  calentura. 

FE B RILE,  adj.  m.  y f.  Febril  : lo  per- 
teneciente á la  calentura. 

FF1CALF. , adj.  Fecal , excrementicia  : 
solo  se  dice  con  la  voz  materia,  para  signi- 
ficar el  excremento  humano. 

*FECER,  v.  n.  [quiñi.)  Criar  heces,  ma- 
dre , , poso. 

FECES , s.f.  pl.  { quím. ) Heces,  poso : 
que  crian  los  líquidos. 

FECIAL,  s.  m.  Ferial  : oficial  público 
de  los  antiguos  Romanos,  qne  intimaba  la 
p;iz,  y la  guerra , etc. 

FECOND , (TN DE , adj.  Fecundo , fértil , 
abundante. 

F ECO  NT)  ANT,  ANTE , adj.  Fecundan- 
te : »*ue  tiene  virtud  ó poder  para  fecundar. 

FÉCONDATIÜN , s.  f.  Fecundación  : 
acción  de  fecundar. 

FÉCONDÉ  , EE,  p.  p. y adj.  Fecunda- 
do. . 

FECONDER,  u.  a.  Fccuriftizar,  fecun- 
dar, fertilizar. 

FECOND1TÉ , s.f.  Fecundidad. 

FECULE,  s.  f (medie. ) Fécula  : hez  , 
heces,  asiento,  poso  : que  dexan  las  cosas 
liquiddt  en  las  vasijas. 

TECLLENCE,  s.  f.  (medie.  ) Feculen- 
cia : pl  poso  que  dexa  la  orina. 

FECULENT,  ENTE,  adj.  (medie.)  Fe- 
culento : lo  que  tiene  poso , ú heces. 

* FEDERA LISME,  s.  m.  Federalismo: 
sistemq  de)  gobierno  federativo. 

* FED ER ALISTE , suhst.  Federalista  : 
partidario  del  gobierno  federativo. 

FEDERA  i IF,  IVE,  adj.  Federativo,  ó 
confederativo  : díccsc  de  un  estado  computa- 
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to  de  nrachqr,  unido»  por  una  alianza  ge- 
neral. 

FÉDERATION , s.  Confederación  : 
unión,  alianza  de  vario*  estado*  ó poten- 
cias. 

* FEDERÉ»  s.  m.  Confederado. 

F'ÉE,  s.  j.  Hada,  hadada  : mugcr  <{iie 
lo*  antiguo*  fingieron  ser  ninfa  encanta- 
dora, 

FÉE  , EE,  p.  p.  del  rerho Jéer. 

F'ÉF.R , v.  a.  (ant.)  Encantar. 

FEER1E,  i.  f.  Arle  de  encantamiento, 
hechicería. 

FEINDRE,  v.  a.  Fingir  : tiene,  como 
en  castellano,  las  significaciones  de  apa- 
rentar, dar  a entender,  inventar,  idear, 
forjar. 

Í’EINDRE,  v.  tu  Como  se  usa  regular- 
mente con  la  negativa,  equivale  a no  tener 
dificultad,  duda,  ó temor  de  hacer  alguna 
cosa  : il  nc  JciepioU  d embrasser  le  lépreux. 
||  Feindre,  tomado  absolutamente , y siu  ne- 
gativa, significa  andar  coleando  el  que  ha 
padecido  en  un  pié , ó ha  sido  recien  ó mal 
curado. 

FKINT,  ETNTE,  p.  p.y  adj.  Fingido. 

FE11NTE,  s.J.  Fingimiento,  simulación  , 
invención,  artificio.  i|  Finta  : falso  ataque 
en  la  esgrima-  v también  se  dice  de  lo*  mo- 
ví uii  en  tos  fingidos  de  las  tropas  en  la  guerra, 

Ímra  engañar  al  enemigo.  |f  ( imp .)  Fray  le  : 
a parte  que  queda  *in  imprimir  en  un  plie- 
go,  por  no  dar  bien  tinta. 

FEINTlSE,  s.f.  ( aut.)  Fingimiento.  V. 
Feinte . 

+ FÉLATIER,  ó FERRAT1ER , *.  m. 

El  oficial  que  en  las  fctbi  i cu*  de  vidrio  re- 
cibe el  soplete  para  trabajar. 

#1'  KLDSPATH  fs.m.  f eldespato : piedra 
blanca  y cristalizada , que  entra  en  la  mezcla 
del  granito  ó piedra  berroqueña,  y es  buena 
para  ia  fabricación  de  la  porcelana. 

* FE  LE,  s.J.  Soplete  : cañón  de  fierro, 
con  el  que  en  las  fabricas  de  vidrio  soplan  ei 
vidrio  para, formar  los  botella*  y rusos. 

FELÉ,  EE , p+  p.jradj.  Cascado , rajado , 
hendido.  ¡|  (Jam.  y Ji g.)  Dicese:  avoir  la 
téte  Jélce,  le  timbre  filé : tener  vena  de  loco, 
ser  venático,  estar  tocado. 

FELER , v.  a.  Cascar,  rajar  : hender  qual- 
quier a vasija  de  baño,  vidno,  metal,  ú otra 
materia  frágil. 

FELER  ( SE),  **.  r.  Cascarse  : henderse 
alguna  visija. 

1*  Él  JC1  A'ATION , *.  f.  Parabién , enho- 
rabuena. ||  Faite  un  cnmpliment  de  felicita - ¡ 
fian  ; dar  el  parabién  , la  enhorabuena. 

FÉI  iCi'I  É»  *•,  (•  Felicidad,  dicha. 
FELICITE,  EE,  p.  p.  y ad).  Felicita- 
do. 

FELiCITER , v.  a.  Felicitar,  dar  el  para- 
bién , la  enhorabuena, 


FÉLON,  ONKE,  ad).  Desleal,  traidor: 
dícrse  del  v.isailo  que  niega  la  fe  y vasallaje 
a *u  señor.  ||  Tómase  también  por  feroz,  a¡- 
railo,  • 

FÉLON1E,  s.  f.  Felonía : traición  y re- 
belión de  un  vasallo  contra  su  señor. 

KÉLOUQLK,  s.f.  Falúa  : cierta  embar- 
cación menor,  y ligera. 

F ELCHE  , *.  f.  Quiebra,  cascadura, 
hendidura  : la  raja  ó señal  de  una  vasija  cas- 
cada. 

FEMELLE,  s.f.  Hembra  : dícese  de  los 
animales  y délas  plantas, y jocosamente  de  la* 
uiugcrcs.  ||  Fteurs f eme! tes  : flores  hembras, 
| las  que  carecen  de  estambres. 

FEMIMK,  INF.,  adj.  Femenino,  mtige- 
ril  : lo  que  es  propio  y particular  del  sexo  y 
naturaleza  de  la  inuger.  ,|  Femenino  : dícese 
m gramática  de  uno  de  lo*  tres  genero*  de  loa 
nombres. 

F'EMiISTSE,  ÉF,  p.  p.  V.  Féminiser. 

FEMITNISER,  a.  (gram.)  Hacer  feme- 
nina , ó del  genero  femenino  j un«  voz. 

F’EMMF. , s.f  Mtiger  : hembra  del  hom- 
bre, ó del  varón.  ||  Mugcr  : lo  mismo  que 
cs|>osa , ó consorte , con  relación  al  marido. 
||  Casada,  o mugcr  casada  : llámase  así  con 
relación  a la  soltera.  ||  Femme  de  chambre : 
camarista,  si  sirve  á una  Rcyna  : dama,  si 
sirve  ñ una  gran  señora  : doncella,  si  sirve  á 
casa  particular.  ||  F!ntre  las  gentes  de  corte 
se  estila  llamar  en  general  mes  femme s , ros 
je  turnes  , á las  criadas.  Femme  de  charget 
ama  de  llave* , mugcr  de  gobierno.  ¡I  Femma 
hommasse  : marimacho.  ||  Femme  de  corps  : 
mugcr  esclava,  etc.  ||  Prendre  femme  : ca- 
sarse. ||  Femme  battue  , tamo  : yerba , especie 
de  musco.  

FEM  MELETTE , s.f.  dim.  de  femme. 
Mugercilla,  [>obte  mugcr  : voz  de  despre- 
cio.  t 

FÉMUR,  s.  m.  lat.  ( anat .)  Hueso  del 
muslo. 

FTNAISON,  s.  j.  Siega  dpi  heno  : el 
tiempo  ó la  estación  en  que  se  siega. 

FENDANT , s.  m.  {ant.)  F’cndiratc, 
tajo,  cncbillada.  j|  (fam.)  Dícese  : Jaire  le 
Jéndant : hacer  el  fanfarrón,  el  zaque,  echar 
planta*. 

F'ENDFRIE , *.  f.  El  arte  de  hender  el 
hierro.  ¡I  FJ  lugar  donde  se  hiende. 

FENDEUR,  1.  m.  Rajador  : el  que  raja, 
Ó hiende  : dicese  regularmente  del  que 

£arte  leña  con  el  hacha  J'endeur  de  bois.  || 
licesc  provcrbialement Jcndeur  de  ruiscaux , 
del  que  llamamos  rajabroqueles,  perdonavi- 
das. 

*FENDILLÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Resque- 
brajado. 

♦F’ENDELLER  ( SE ),  y.  r.  Resquebrajar- 
se : hendirse  ó cubrirse  de  hendiduras. 
FEISDOIR,  f.  m . Rajadera  ; insiruaic*- 
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tn  para  hcndir,  ó partir,  como  cuña,  ma- 
chetc. 

FENDRE , *'■  a.  Hender , partir,  dividir  : 
ahur  por  medio,  de  arriba  abaso,  cu  cana!. 

II  U’s-)  f*  ícese  jendfe  le  azur,  partir , 
<juebr.tr  el. corazón  :jendre  la  pres.se,  rom- 
per, atravesar  por  medio  de  Ja  gente,  ó del 
gentío  : fendre  la  tele , romper  la  cabeza 
el  ruido.  ¡|  Ftndre  les  carlons  : hender  los 
cartones,  cortarlos  basta  cierto  grado  sin  se- 
pararlos, 

FENDRE  (SE) , v.  r.  Abrirse,  partirso* 
dietse  en  sentido  recto,  y en  el  figurado. 

FENDRE , v.  n.  (fig.)  Partirse,  abrirse: 
de  algún  dolor.  [|  lux  Uíle  me  Jcnd : la  cabeza 
se  iuc  parte , ó se  me  abre. 

FE1NDU,  LE,  p.  p.jr  adj.  Hendido,  ra- 
jado. 

i FÉNE,«.  f.X.  Faíne. 

FENFSTftELLE  , (geogr. ) Fincstrela  : 
lugar  del  Deifinado. 

FENETRAGE , s.  m.  Vrentanagc  : el  nú- 
mero ó serie  de  ventanos  de  un  ediGcio. 

F ENi  l’RE , s.  /.  .Ventana.  ¡|  ( fig-Y fam.) 
Corral  : el  liucco  ó blanco  que  lo*  estudian- 
tes suelen  d'.’xai  en  las  materias  que  se  dic- 
tau  en  ei  aula.  ||  Fausse -JinÚre  : ventana 
fingida  para  la  simetría.  ¡J  Se  mcttrey*c  mon- 
trer  a la  Jenctre  : asomarse  á la  calle.  || 
Femme  qui  est  sourent  a la  Jenctre : mn- 
ger  ventanera.!)  {pros*.  y fam.)  Se  dice  jcl- 
ter  tnul  par  la  fenétre : ecbar  el  bodegón  por 
la  vcnluua  , derrochar  el  caudal  en  grandes 
gastos. 

FENIL,  s.  m.  Henil,  almiar,  ó almear : 
lu  car  donde  se  guarda  el  heno. 

ÍENOUIL , s.  m.  Hinojo  : llámase  así  la 

Í danta,  y su  simiente.  {)  Fcnnuil  nutria: 
tinojo  marino.  ||  Fenouil  sauuagc : biznaga. 

{)  Fenouil  ile  porc  : ser  balo,  ex  bato,  (j  Fe- 
nouil  tnrtu  ; ensalmos. 

FENÜLILLFITE  , í.  / Aguadiente 
anisado,  jj  Cierta  manzana  de  sabor  de  hi- 
nojo. * 

r ENTE , s.  f.  Hendidura,  bendrija,  re- 
bondija  : rotura  ó rasgón  á lo  largo.  |j.  Ven- 
teadura en  la  madera. 

FENTES , s.f  pl.  Grietas  : los  intervalos 
vacíos  que  regularmente  acompañan  las  vetas 
ó venas  metálicas. 

tENTON , o F ANTON,  s.  m.  Qundra- 
rlillo  : herrage  para  los  cañones  de  chin.  :nea. 

||  Hierro  en  barreta  para  llaves.  j|  Tablón 
para  forjar  uu  tabique.  ;¡  Madera  para  hacer 
cuñas. 

FENU-GREC,  s.  m.  Fenogrcco,  alliol-  ! 
ba,  ql forra , fásol : planta. 

FEUDAL , ALE,  adj.  Feudí.1 : lo  perto 
Deciente  á feudo. 

FFODALEMENT , adv.  Feudalmente  : 
por  den  cho  de  feudo. 

FÉOD  ALITÉ,  s.f.  Fe udal idad  : la  cali- 
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dad , condición , ó constitución  de  feudo. 

FER,  s.  m.  Hierro,  y fierro  : metal.  i| 
Hierro  , acero  : d ícese  en  estilo  poético  v ora- 
torio por  la  espada,  el  puñal,  y toda  arma 
blanca.  |(  Feren  saumons  • hierro  colado  en 
barras.  ¡|  Fer  cu  plaques  : hierto  en  planchas. 
j|  Fer  católe  ; hierro  en  hojas.  f|  Fer  pial: 
plancha  en  la  fábrica  de  agujas.  J|  Fer  a ck- 
rette : fiador  de  la  calderilla  entre  plomeros. 
||  Fer  ¿i  che  val : herradura  : mesa  con  esca- 
ques  : lengua  de  sierpe,  nombre  «le  una  for- 
tificación. j|  Fer  a repasser  : plancha  para 
la  ropa  blanca.  ||  Fer  de  lacel  ó (Vaiguillet- 
te  : herrete,  ó agujeta.  ||  Fer  a J’riser . media 
caña , hierro  para  rizar.  ¡ | Fer  a goudronner : 
abridor,  herramienta  para  abrir  los  cuellos 
ú otras  ropas  alechugadas.  ¡|  [pros*. ) Se  di- 
ce batiré  le  Jer  penda  ni  qtiil  est  ckaudi  al 
hicrrO  caliente  batir  de  repente  : quando 
pasan  rábanos  comprarlos , aprovechar  la 
ocasión. 

FER-BLAJVC,  s.  ni.  Hoja  de  lata. 

F ER BL ANTIER , s.  m.  Hojalatero  : el 
que  trabaja  en  obras  do  hoja  de  lata. 

FER- CHAL D , s.  m.  Enferme  ( ad  , en 
qnc  se  siente  un  calor  violento  que  sul»e 
del  estomago  á la  garganta. 

* FERET , i.  m.  Varilla  «le  fierro  quo 
usan  los  fabricantes  de  vidrio  para  hacer  las 
labores. 

FERET  D’ESPAGNE  , s.  m.  Hema- 
tites. 

* FERF.TS , plur . Canutillo  de  hoja  de 
lata,  donde  entra  el  pábilo  de  las  bug¿u$ 
q na í»do  las  hacen. 

FERIAL,  ALE,  adj.  Feria!  : lo  perte- 
neciente á feria. 

FERIE,  j.  J.  Feria  : según  el  ritual  d« 
la  Iglesia  es  qualquicra  fie  los  dias  de  la. se- 
mana, menos  sábado  y domingo.  [{  Feria: 
entre  los  antiguos  Romanos  era  el  día  en  que 
estaba, prohibido  el  trabajo.  ‘ 

*FÉnlÉ,  ÉE,  adj.  (jor.)  Feriado  : cldi.i 
en  que  están  cerrados  los  tribunales. 

♦FEliíN,  UVE,  adj.  Ferina  : enferme- 
dad. , 

FÉRIR,  v.  a.  ( ant .)  Herir.  V.  Bles  ser, 
frapper.  |)  Sons  coup/erir.  cxp.  adw.  Sin 
riesgo  ninguno,  sin  desgracia  alguna.  ||  Sin 
sacar  la  espada,  sin  disparar  un  tiro  : hablan- 
do de  alguna  facción  de  guerra. 

FERLÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  ( naut . ) A- 

id  a y nado , recogido. 

FERLER,  v.  a.  ( ndut .)  Amaynar  : re- 
coger las  velas,  plegarlas,  y ¡«ferrarlas. 

* FERLEÍS , s.  ni.  Fcrion  : tela  de  lana 

inglesa. 

* FERLET,  s . m.  Colgador  : para  tender 
el  papel  en  las  fabricas. 

FERMAGE,  s.  m.  Arriendo,  arrenda- 
miento: el  precio  en  que  se  arrienda  unu 
heredad. 
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* FFRMAIL , 5.  m.  ( ont.'i  Rrochc,  abrn- 
ra  : firmal]*:  cf»  castellano  antiguo.  V. 

1 Ti n 1 A ILLÉ,  ÉE , adj.  ( blas.)  Dícesc : 

, . ¡'.rmaillé : escudo  guarnecido  de  abraza- 
deras. 

* FERVLVILLE  , s.  m.  Red  de  alambre  , 

para  una  ventana.  , 

FERMANT,  ANTE , adj.  Usase  en  es- 
tas frates  : a jour  fermanl , á la  caída  de  la 
larde  : a nuil  ftnnanle , al  cerrar  la  no- 
che , al  anochecer , á entrada  de  noche : a 
portes  fcr ruantes  , á la  hora  de  cerrar , al  ir  a 
cerrar  las  puertas  de  una  ciudad , ó plaza  de 
armas. 

FERME,  adj.  m.  y f Firme  : seguro,  ó 
bien  asegurado.  [|  Entero  , tieso.  j|  Duro , 
fuerte.  ||  Firme,  consistente.  ||  ( Jig .)  Firme  , 
constante . invariable. 

FERME,  adv.  Fírme,  de  fírme,  con  ny- 
rc , recio.  j|  Teñir  ferrne  : no  volver  pie  a- 
tras.  ||  ( fig. ) Mantenerse  firme  , no  dezarsc 
ganar  ó vencer.  , 

FERME,  interj.  Animo  : fírme:  buen  á- 
nimo. 

FERME,  s.f  Cortijo,  granja  , hacienda 
de  labor  y monte,  que  se  arrienda.  ||  Tómase 
por  el  mismo  arriendo , ó j»or  la  |n>sesion  to- 
mada cu  arrendamiento.  ¡|  La  Jernte  du  ta- 
lar : la  repta  del  tabaco. 

FERME,  EE,  u.  p.  y adj.  Cerrado. 

FERMEMENT,  atfv.  Firmemente , con 
firmeza. 

FERMENT,  s.  m.  Fermento  : lo  mismo 
que  levadura  en  estilo  común. 

FERMENTATIF,  IVE,  adj.  Fermenta- 
tivo. 

FERMENTATION,  i./.  Fermentación : 
movimiento  causado  ?n  los  cuerpos  por  el 
fermcuto.  ||  ( fig.)  Fermentación  : agitación, 
división. 

FERMENTÉ,  EE , p.  p.  Fermentado. 

FERMENTER , n.  termenur  : poner- 
se un  cuerpo  en  movimiento  de  ferniCDla- 
táoti. 

FERMER  , t •.  a.  Cerrar  : lo  que  está  a* 
bierto , en  el  sentido  recto,  y en  eí  figurado. 
Asi  se  dice : Jérnier  un  cojfre , une  chambre  , 
un  jardín , cerrar  un  cofic,  una  sala,  un 
huerto  : V J erme r Voreille  a...  cerrar  las  oí- 
dos , no  llar  oídos  ú... : Jermer  les  rcux  a... 
cerrar  los  ojos  á...  no  querer  ver : Jermer  ¿a 
lonche  n ...  cerrar  ó tapar  la  boca  á... : fer- 
iwer  hautique  , cerrar  Ja  tienda,  dcjtur  el  co- 
uj  rrcio  , quebrar  : Jermer  un  eomplc , cerrar 
una  cuenta,  rancrlail*  : Jermer  une étoJJé , 
Apretar  un  leudo  con  el  peyneen  el  telar. 

FERME R , n.  Estar  cerrado,  cerrar  , 

juntar  las  ventanos,  ó puertas. 

FKRMER  (SE; , *.  r.  Cerrarse.  ||  Cet 
portes  ne  se  jermer  A pos  lien  ; erais  puertos 
no  juutau , no  cicrr*vu  bien* 


8 ) i FER 

FERMETÉ , s.  f.  Firmeza  : seguridad  de 
una  cosa  que  no  falsea , ni  «•  mueve.  }|  {Jig.) 
Firmeza,  entereza : tenacidad. 

FER METERE , s.  j\  Cerradura  : toda  es- 
pecie de  cerraduras , cerrajas , etc.  que  sirven 
para  cerrar  una  cusa , un  armario , etc. 

FERMIER , 1 ERE , s.  Arrendador  : el 
que  tiene  en  arrendamiento  tierras,  ó cun- 
tí ibiu  iones.  ||  Fermier  general : asentista 
que  lia  tomado  por  asiento  alguna  de  las  ren- 
tas reales. 

* 1‘FRMOIR,  s.  m.  Manecilla  : para  cerrar 
un  libro.  [|  Formou  : escoplo  grande. 

* FKKÑAMBDCC,  s.  m.  Fernauihueo  : 
dícesc  de  cierta  madera  , v de  tabuco. 

FEROCE . atlj.  m.jrJ.  Feroz,  fiero,  bra- 
vo. \\  ( fig. ) Feroz , cruel. 

I ÉROCITE,  ¡r.J.  Ferocidad,  fiereza. 

* FKROCOSSt,  s.  m.  Feiocoso  : arbus- 
to de  M.tdagascar,  cuyo  finito  se  come. 

*FERRAGE,  s.  ni.  (rnnned.)  Cierta  ade- 
hala que  se  paga  al  que  corta  la  moneda  , pa- 
ga cuidar  de  los  instrumentos.  I|  Derecho  de 
señalar  y emplomar  las  piezas  tic  paño  en  A- 
miefts. 

FF.RRAILLE,  s.f.  Hierro  viejo. 

FFRRA1ELER  , v.  n . {Jam. ) Espada- 
chinear,  andar  esgrimiendo.  ||  ( fig.  Y Jam.) 
Andar  en  dimes  y diretes,  en  dar  es  y toma- 
res. 

FERRAILLEUR , s.  m.  Espadachiti,  a- 

cuchillador,  pendenciero.  ||  Tratante  de  hier- 
ro viejo. 

* t ERR  ANDFNE,  s.f.  Fcrnandina  : sar- 
ro de  estambre  y seda. 

FER RAN DÍJNIKR , s.  m.  Tcxedor  de  fer- 
nndinis. 

FEIIHANT  (MARÉCHAL),  ».  m.  H«- 

rndor,  ul  bey tur  : el  que  hierra  y cura  las  ca- 
ballería*. 

* FERRARE,  ( geogr . ) Ferrara  : ciudad 
de  Italia.  . 

h ERR  K , EE , p.  p.  y adj.  Herrado  , fer- 
rado. ||  Fau  ferré* s : agua  acerada.  ||  Slyfc 
ferré  : estilo  duro.  j|  Ferré  a gltce , herrado 
á ramplón  : dicese  de  una  caballería.  jj  Che- 
minjerré  : calzada , camino  de  suelo  iinne  , 
de  casquijo. 

* FERREMENT,  $.  m.  Herramientas  d« 
fierro. 

* FERREMENTE,  s.  f ( ndut. ) Hcirage : 

lodo  lo  que  es  fierro  , alambre  , cobre  , la- 
tón , etc.  en  un  navm. 

FERRER , v.  a.  Feritir  : guarnecer  de 
hierro  alguna  rosa.  j|  Herrar  : una  caballería. 
¡|  Fener  une  élnjje  : marrar  y sellar  las  te- 
Ía->.  ||  Ferrer  des  uiguiUctlcs  : herretear  , c- 
#char  herretes,  ó cabetes,  .á  los  cordones  , a- 
gu  jetas,  ele.  ||  {prov.)  Dice  se  férrer  la  muía  : 
|K»r  sisar,  meter  la  uña. 

I ERRET,  s.  rn.  Herrete  : cabillo,  ó cálle- 
te , que  se  pone  u los  coidoae»,  agujetas  , 
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rt'\  l|  VrUi  dura  tu  las  piedras  de  cantería. 

*!■  KRHET1EK,  j.  m.  borrilla : martillo  de 
herrado:  ¡)..ra  adobar  las  herraduras  sobre  la 

’TkKKüUR  D’AIGL’ILLETTES , s.  m. 

El  que  hecha  herrete*  a las  cordones  , ayuje- 
Uo  , etc. 

FER  RIERE,  S.  f.  Herramental:  el  saco , 
•ombrero,  ó esportilla  en  que  el  herrador 
Uc\  a las  herraduras , y herramientas. 

* FERKON , *.  m.  Mercader  ile  hierro  en 
barra  v tejos. 

FEÁROiNNERlE , s.J.  Tienda  de  hier- 
ro : en  que  se  venden  obras  de  hierro.  }| 
Herrería  : fábrica,  obrador,  en  que  se  traba- 
jan artefactos  de  hierro. 

FKRRONN1ER  , ERE,  s.  Mercader  ó 
tendero  de  hierro. 

FEKRUG1NEUX , EUSE,  adj.  Ferrugi- 
noso : lo  que  tiene  algo  de  las  calidades  del 
bicn  o , ó partes  de  el. 

FERRURF.,  s.f.  Herrage,  herramienta: 
diresc  del  conjunto  de  piezas  de  hierro  que 
lleva  una  obra.  ||  Herrage  : la  obra  y estilo 
de  herrar  las  caballerías  ; y Uuibien  el  hierro 
con  que  se  hierran. 

FERS,  s.  ni.  pl.  Hierros  : tórnase  por 
grillos , cadenas , y toda  suerte  de  prisiones; 
V liguradainente  por  esclavitud  , ó cautiverio, 
¡j  Fcrs,  tratando  de  algún  trabajo  inanual, 
31  m las  herramientas  , que  también  se  llaman 
hierros  para  algunas  maniobra* , como  para 
rizar , cortar , bruñir,  dorar,  etc. 

* 1 EflTÉ , s.J.  V.  Fortcresse.  Usase  en 
nombres  de  lugares  : la  Fepté-M  ilion , la 
Fcrté-Alaix , como  si  «lixtiaruife  en  castella- 
no Castro- Milán , . Castro- A laix , del  modo 
que  decimos  Castro-Xcnz,  (_ astro  del  Rio  , 
etc. 

FERT1LE,  adj.  m.  y f Fértil  : lo  míe 
da  roncho  bruto.  ¡|  {fifi. ) Fértil,  fecundo: 
dícesc  del  entendimiento  que  produce  mu- 
cha* cosas  j y de  la  materia  ó asunto  que  las 
ofrece  con  abundancia. 

FERTILEMENT , adv.  Con  fertilidad  , 

abundan  temen Us. 

FERTIL1SÉ,  KE,  p.'p.  Fertilizado. 

FERTiULSEK  , r.  a.  Fertilizar,  fecun- 

* FERTILITÉ,  s.f.  Fertilidad. 

FÉRU , UE  , parí-  Herido.  ¡|  Picarlo.  || 

Étre  féru  contra  t¡uclqu  un  : estar  picado, 
enojado  con  ono.  |(  Ctre  féru  ¿tune  J enuuc  : 
estar,  amartelado , muy  enamorado.  y 

FÉRU  LE , s.J*  Férula , cafiabeja  : cierta 
planta.  ||  Férula,  palmeta  : la  que  usan  los 
maestros  en  las  escudas  para  castigar  á lo? 
muchacho». 

IFRVEMMEri  , adv.  Fervorosamente, 
con  fervor. 

FER  Y ENT,  EN’i.  E , adj.  F entente , fer- 


FERVEUR  , s.  f Fervor  : ardor  y zelo 
con  que  se  hacen  las  obras  de  devoción , y 
de  caridad. 

FERZE , s.f.  ( ndut. ) Dícesc  de  cada  pa- 
ño , ú ancho  de  que  consta  una  vela. 

FESCENNUÍS,  adj.  pl.  Fesceninos  : 
versos  libres  y groseros,  que  se  cantaban  an- 
tiguamente en  las  liestas  y diversiones  de  los 
Romanos. 

FESSE,  s.  f.  Nalga  : hablando  de  perso- 
nas. (|  Anca  : hablando  de  bestias. 

FESSE-CAHIER,  s.  m.  (joc.)  Llámase 
asi  el  tagarote  que  escribe  ancho  y largo  fo- 
jas de  autos  , o de  escrituras  , para  ganar 
mas. 

FESSE-MATHIEU , s.  m.  (joc. ) Avaro, 

usurero.  , , 

FESSE , EE , p.  p.y  adj.  Azotado,  zur- 
rado en  las  nalgas. 

FESSÉE , s.  f.  { fam . ) Azotina , azoica  , 
vapuleo  : zurra  ó turnia  de  azotes. 

FESSEii,  a.  Azotar,  dar  azotes  ó zur- 
ra : en  las  nalgas. 

FESSEL  R , EUSE , s.  (joc. ) Armador  : 
dicese  del  maestro  ó maestra  que  azota  mu- 
cho. 

FESSTER,  s.  m.  (vulg.)  Nalgatorio, 
tafanario,  monario  : lo  mismo  que  tras,  ó 
trasero.  ||  En  anatomía  se  llaman  fessiers 
ciertos  músculos  de  las  nalgas. 

FESSU  , UK,  adj.  Nalgudo  , culón  : el 
que  tiene  grandes  nalgas. 

FESTIN,  s.  m.  Festín  : convite,  banqne- 
te  , comida  grande. 

ÉjiS  nNÉ,  ÉE  ,p.  p.  V.  Festiner. 

FTÍSTI^ER  , a.  a.  (fam.  ) Banquetear  : 
dar  ó tener  convites , banquetes , ó comidas. 

FESTON  , s.  m.  Festón  : adorno  com- 
puesto de  flotes,  hojas,  etc.  ||  Festón  ; ador- 
no de  arquiiectjira.  ♦ 

FESTONNÉ,ÉE,  p.p.jradj.  Festonea- 
do , «orlado  en  festones. 

FESTONNER,  v.  a.  Festonear,  recortar- 
en festón. 

FESFOYÉ,  ÉE,  p.  p.  del  verbo  fo*- 
toyer. 

FESTOYER,  V.  a.  (fam.)  Festejar  : ir- 
gasajar  á alguno  , hacerle  agasajos. 

FÉTE,  s.J.  Fiesta,  festividad  : hablando 
de  los  dias  solemnes  que  celebra  la  Iglesia.  j| 
Fiesta  : regocijo  público.  |j  Fiesta  : diversión, 
huelga  en  una  concurrencia,  ó junta.  |j  Fé- 
tc-ÍJicii  : Corpus,  dia  del  Corpus,  festivi- 
dad del  Corpus.  [j  Fe  te  de  P alais  .-  fiesta  de 
Consejo.  ||  Féte  d’une  prrsonne  dias  de  fu- 
lano , el  dia  de  su  santo.  ||  Fait  e féte  á 
qm'au'un  : festejar  a alguno.  - 

FETE,  ÉE,  p.  p.  y adj . Celebrado.  !¡ 
(fig. ) Festejado. 

KÉTER , »'■  a.  Celebrar , hacer  fiesta  : a 
i algún  santo.  ||  (/¡j£.)  Festejar,  liacer  festejos  : 
hacer  bnon  recibimiento  a alguna  persona. 
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FETICHE,  5.  m.  idolódelosnepos. 
KÉTlDE,  adj.  m.  y /.'Fétido,  hediondo. 
♦FÉTIDITE,  #./.  Fetidez,  hedor,  he- 
diondrz. 

FÉTOYEH,  O.  {ant.)  Festejar. 

FETU,  t.  m.  Uno  paja  , una  pajilla.  j| 
Cela  ne  vaut  pas  un  jétu  : esto  no  monta  li- 
na paja,  un  comino. 

FETÜ-EN-CU , s.  m.  Raijo  de  junco : a- 
re  del  trópico.  V.  Pailte-cn-cu. 

FEU,  »-  m.  Fuego  : lumbre.  ||  Hogar, 
chimenea.  J|  Fuego,  incendio:  de  algún  edi- 
ficio. I|  Fuego : el  disparo  y tiro  de  las  armas, 
zea  de  cañón  , ó de  fusil.  ¡J  Rayos,  centellas, 

}f  relámpagos  : hablando  del  cielo.  [|  Fuego  : 
irillo  de  un  rubí , de  un  carbunco.  ¡|  E11- 
cendiiuiento,  ardor : hablando  de  la  calentu- 
ra. jj  ( fifi .)  Llama,  ardor  : de  las  pasiones. 
|j  {Ul.  ) Incendio  , alboroto  , conmoción.  || 
(id.)  Viveza  , chispa  : de  ingenio.  ¡|  'Feu 
a artífice  : fuego  artificial , artificio  de  fue- 
go, fiesta  de  pólvora.  ||  Feu  Je  chambre , ó 
de  cuisine : chimenea,  lumbre.  j¡  Feu Jóüet : 
fuego  fatuo.  ¡|  Feu  grigcois  : fuego  priego 
( greguisco  se  decia  antiguamente),  cierto 
mixto  incendiario  tjue  resistía  al  agua.  || 
Feu  sacre  : fuego  sacro,  llamado  también 
de  San  Antón.  ||  Feu  vol  ¡ge  : sarpullido.  [| 
(Jig- ) Se  dice Jcu  de  paille  : Humarada , vi- 
vacidad, que  pasa  luego.  I|  Feu  •Saint-El- 
me  : Santelmo  , y también  helena  : meteoro 
que  ven  los  navegantes.  ¿|  Apclitfeu : á feu- 
go  lento.  ;|  Donncr  te  feu  . labrar  á fuego  , 
en  las  curaciones  de  las  bestias.  j|  Faite  feu: 
hacer  fuego,  disparar.  ||  Jeter  fíe  fhnJjr  sur 
le  feu  : echar  leña  al  fuego,  jj  (jig. ) Dícese 
prender  Jeu  : acalorarse  , avivarse.  ||  ¡V «- 
voir  ni  Jeu  ni  tieu:  no  tener  casa  ni  hogar.  [| 
Chevai fait  au  feu  : caballo  hecho  al  fuego, 
fogueado.  ||  Donncr  te  Jeu  : labrar  á fuego 
una  caballería. 

FEU , ELE,  adj.  sin  plural.  Equivale  ó 
la  voz  difunto,  aplicada  al  muerto  ultima  , á 
recienteincnte  , como  : Jeumnn  pe  re , mi 
difunto  padre  : J'eue  ma  mere  , mi  difunta 
madre  : la  J'eue  ó Jéue  la  reine , la  reyna  di- 
funta. 

FEU  DAT  AIRE,  x.  y / Feudatario, 
vasallo. 

FEU  DISTE  , x.  y üdj.  Fondista  : el 
autor  que  h*  escrito  sobre  feudos. 

FF.LILLAGE,  s.  m.  ( voz  colect. ) Fron- 
dosidad , ramage  : tómase  por  las  ramas  de 
un  árbol.  ||  Follage : adorno  de  arquitectu- 
ra. 

*FEUILLANS,  x.  m.  pl.  Fuldunses  ; nom- 
bre de  cisrto  orden  religioso,  que  observa 
la  regla  de  San  Bernardo. 

FEUILLANTINE  , s.f  Hojaldre  : cier- 
to pastel  de  este  nombre. 

* FEUILLANTJiNES , x.  f.'pL  Monjas 
d«d  óideu  ó*  los  i'ul'lcuvüs. 


* FKLILLARDS  , x.  m.  pl.  ( blas. ) V. 

Lamhrcquins.  j|  ( agrie. ) Enramada». 

FEUILLE  , i.  J.  Hoja  ; la  de  árboles  , v 
plantos.  ||  Iloja  : se  dice  por  extensión  tíc 
ciertas  cosas  lianas,  lisas,  y delgadas,  ó 
sueltas  , ó que  se  doblan.  j|  ícuiUcs  d' ¿ven- 
tral . paises  de  abanicos,  jj  ( botan.  ) Pí- 
cese Jeuillcs  en  palelte  : hojas  espa Hiladas.  j| 
Feuille  de papier : pliego  de  papel.  j¡  Feuille 
d'nr:  d’at'genl : pan  de  oro,  de  plata.  j| 
Feuille  indicnne : folio  índico.  V.  Main- 
batre.  jj  Feuille  volante  ; papel  suelto,  vo- 
lante, ó volandero  : díccsc  de  torio  impreso 
tic  á pliego , como  folleto  , boletín  , «lía- 
rio  , etc.  ||  Lie  re  en  feuxlles  : libro  en  papel, 
jj  Fin  de  trois  JcuilUs  , de  aualre  JcutUcs  , 
etc.  . vino  de  tres  años  , de  quatro  años , 
etc. , que  también  se  llaman  hojas. 

í ELILLEE , s.  J.  Enramada  : toldo  ó 
cobertizo  de  rautas  de  árboles  cortadas. 

FEUILLE,  EE  , adj.  {blas.)  Guar- 
necido de  hojas  : se  dice  del  escudo  , «pian- 
do las  hojas  son  de  «listín lo  color  que  el 
campo. 

FEUILLE-MORTE , adj.  m.y  f Color 
de  boj;*  seca  : color  caltelltido. 

FEUILLER , v.  n.  ( pinl . ) Pintar,  figu- 
rar : las  hojas  de  los  árl>olcs.  ¡¡  ( carb.  ) Di- 
cese  : jeuillcr  le  Joumcuu  : chasquear  el 
horno. 

* FEUILLERET,  s.  m.  Avivador  : ce- 
pillo de  carpintero. 

I ELlLLLi’ , s.  m.  Hoja  : de  un  libro 
ó quatleriio  impreso,  ó manuscrito  ; y m 
este  uliiuio  caso  se  dice  tambicu  foja  , si 
son  autos , •escritura»,  etc. 

FEUILLE l'AGE,  s.  m.  Hojaldrado: 

hojuela  de  pasta. 

FEUILLE FÉ,  ÉE , p.  p.  Hojeado.  j| 
Hojaldrado. 

rEUILLETER,  v.a.  Hojear:  un  libro, 
unos  autos.  |j  Sobar  y trabajar  la  masa , qu« 
haga  hojas  para  cosas  de  pastelería. 

+ FEU1LLETON , x.  m.  ( imp. ) Coron- 
del : regleta  de  madera  delgada  , y del  alto 
de  la  letra,  jj  ( cnquatl.  ) Qiiadéino  «le  un 
libro  en  ia.**  ó iG  . j|  Gazetilla  : parle  de  un 
diario  destinada  ;♦  ia  literatura. 

l'EUILLE rrE , s..  f.  Pipa:  tonel  quo 
contiene  unas  t3o  azumhres. 

FEÜILLU , UE,  adj.  Frondoso,  po- 
blado, vestido  <I«:  hoja  : díccsc  de  los  arboles. 

FEUÍLLL  RE , s.  f.  ( carp. ) Ranura  : 
se  hace  con  ¡tigicie  en  la  madera,  jj  Ho- 
ja de  ventana ; batiente  : cucaxc  : entalladu- 
ra : ceja  de  puerta. 

FEU  RRE , y FOARRE  , x.  «*.  Taja 
larga  de  trigo. 

+ FEURS,  x.  rn.  pl.  (agrie. y for. ) Gas - 
R>s  que  se  hacen  en  la  labranza  «le  las  tieri  rts. 

FEUTR^lGE  , #.  m.  PmnuaciiJu  del 
fieltro. 
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FEUTRE , s.  m.  Fieltro : el  t exido  del 
sombrero.  ||  Feutre pnur  les  tellices .-  borra 
para  henchir  las  sillas  de  montar. 

FEUTRE , ÉE  , p.  p.  Cuajado  el  fieltro  , 
relleno.  V.  Feutrer. 

FELTRFÜ  , v.  a.  Emborrar  : llenar  de 
borra  ó fieltros  las  sillas  y taburetes.  ||  Tra- 
bajar el  fieltro  para  sombreros.  j|  Feutrer 
¡es  cap aues  : cuajar  las  piezas  de  un  som- 
brero. 

♦FEUTRIER,  s.  m.Ofieial  de  sombrerero : 
que  trabaja  el  fieltro.  ||  En  las  lubricas  de 
paños  es  el  que  dispone  las  mezclas  para  los 
paños  de  mezcla. 

FEUX , s.  m.  pl.  Fuegos,  hogares,  lui- 
mos : tómase  por  los  vecinos  ó casas  de  una 
población.  ||  Fuegos , ahumadas  : señales  que 
•tf  hacen  en  las  atalayas  de  «na  costa  para 
«b»r  aviso  de  enemigos.  ||  Ftre  entre  aeux 
Jbux:  estar  ó hallarse  cutre  dos  fuegos. 

FEA  E , s.f.  Haba:  legumbre.  ||  Haba, 
tolanos  : enfermedad  que  daá  las  caballerías. 
Jj  Féve  ile  loup  : encorvarla  , planta  que  tie- 
ne la  hoja  como  la  del  garbanzo.  ||  Pbue  de 
tSainl-lgruicc  : peni  la.  |)  Féves  bátanles  ; 
liabas  panosas.  ¡j  réves  de  haricol , ó de 
Home  : habichuelas  , judias  , aluvias.  ||  Ger- 
me  de  Jrve  : señal  negg*  que  suele  salir  á los 
cinco  años  al  caballo. 

* FÍiVÉE  , s.  f Fábaeo  : planta. 

FEVEROLE,  s.  f.  Habichuelas  secas. 
V.  Marital. 

FÉYRIER  , 5.  m.  Febrero  : segundo  mes 
del  año. 

FI  í interj.  Vaya!  Fuera  ! Quita  í Mal- 
haya ! Sirve  para  denotar  desprecio , desa- 
grado , etc.  ||  Fi  done!  soga  ! 

FI,  lepra  que  suelen  tener  lo*  bueyes. 

FIACRE  , s.  m.  Nombro  del  coche  de 
alquiler  en  París,  como  en  Madiid  st  Huma 

IifsoUTO , y también  nombre  del  cochero.  ¡I 
*or  desprecio  se  llama  fiacre  ( simón  ) al 
coche  malo  , ó poro  decente. 

FLAN C A ILLES , s.f.pl.  Esponsales, 
desposorio., 

FLAN  CE,  EE  , p.  p.  Desposado  : úsa- 
se como  substantivo. 

FIANCER  , v.  a.  Desposar  , desposarse, 
contraer  esponsales. 

♦ FIAT  ( voz  latina ).  Hágase  : especie  de 
deseo. 

♦ FIATOLE , s.  m.  Fiatola  : pescarlo  del 
mar  Adiiálico. 

FUI  RE,  s.  f.  Füh*a  , y hebra.  ||  Dícese 
de  los  que  forman  la  contextura  de  las  par- 
les carnosas , ó membranosas  «leí  cuerpo  ; 
romo  de  los  hilillos  que  echan  las  raíces  de 
las  plantas. 

FÍBREUX  , EUSE,  culj.  Fibroso,  he- 
broso. 

FTBRILLE , J.  / ( anat. ) Fibrira  : fibra 
nmy  sutil. 
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FIO , s.  m.  ( medie . ) Higo  : enfermedad  : 
mal  grano.. 

FICELE  , EE , p.  p.  y adj.  Atado  con 
bramante 

F1CELER  , v.  a.  Atar  con  un  bramante, 
con  guita. 

FICELLE , s.  f.  Bramante  , guita  : hi- 
lo de  este  nombre. 

HCMiLIER  , j.  m.  Devanador  de  hilo 
bramante. 

FICHANT,  ANTE,  adj.  {fon.)  Fi- 

xante. 

FICHE  , s.  f.  Fixa , bisagra  : especie  de 
gozne  para  puertas  y ventanas.  |¡  Ficha  : tan- 
to de  marfil , hueso , ó nácar , que  sirvo 
para  el  j pego,  carteado. 

FICHE  , ÉK , p.  p.  y adj.  Fixo  , finado. 

||  ( Idas. ) Fixado  : se  dice  de  las  piezas  cuva 
parte  inferior  acaba  en  punta. 

FICHER  , v.  a.  Clavar  , hincar ; Gxar. 

* FfCHKKON  , s.  m.  Clavija  : agujereada 
la  cabeza. 

F1CHF.T , s.  m.  Tanto  : palito  rtdnndo  , 
que  en  el  juego  de  tablas  reales  sirve  pata, 
tantear. 

♦F1CHOIR,  s.  m.  Cañita  hendida  : con 
que  los  estamperos  aseguran  las  estampas  a 
las  cuerdas  donde  las  cuelgan. 

FICHU  , UE  , adj.  ( vu/g. ) Estrafalario, 
chavncauo.  » 

FICHU,  s.  m.  Pañoleta:  pañuelo  delga- 
do con  que  se  cubren  las  mugerea  el  pe- 
cho. 

* FICHU  RE  , s.f  Fítora,  fisga:  cierto 
liarpon. 

FICOIDES,  s.  m.  Escarchosa,  ó yerba 
de  la  plata  : planta. 

FiCllF,  lVE,  adj.  Ficto,  ficticio. 

FICTION , s.f.  Ficción  : simulación  con 
que  se  quiere  encubrir  la  reí  dad. 

* FKÍriONNAIRE  , adj.  (for.  ) De- 
recho df*  ficción. 

F1DE1CO.MMJS  , s.  m.  (for.  ) Fidci- 

comiso. 

l iDÉICOMMISSAIRE,  s.  m.  Fideico- 
misario : la  persona  á cuyo  cargo  queda  el 
fideicomiso. 

FIDEJUSSEUR  , s.  m.  (for.  ) F.l  que 
se  obliga  ó responde  por  olio  , el  que  tía 
caución.:  fiador. 

FIDÉJL’SSION , s.f.  Fianza : obligación 
que  uno  hace  para  la  seguridad  de  otro. 

FID  ELE  , adj.  m.  y f Fie! : el  que  guar- 
da fe.  ||  Leal : el  que  guarda  lealtad  , ó tiene 
ley.  t¡  Leg.d  : el  que  es  veraz.  ¡|  Hablando  de 
cosas , fiel  ) equivale  á verídico  , le- 

gal: y a ev\ctO,  puntual.  ||  Fiel : el  que 
- cree  y sigue  la  religión  christiana.  En  esto 
sentido  se  usa  como  substantivo. 

F1DÉXEMF.VT,  <,<]„.  Ficíiucme.  ||  Le- 
ga! mente.  ||  Verídicamente, 
i FIDÉUTE,  s.f  Fidelidad  3 fe.  Leal- 
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tml , ley  ¡¡  Fi<Mida<l  , legalidad.  ¡¡  Puntua- 
lidad , «Actitud. 

* FTDICULE , J.  /.  ( astrnn. ) Fidicula  : 
estrella  de  primera  magnitud  en  la  conste- 
lación de  la  lira. 

F1  DUO  A IRE,  J.  m,  {_/!>#■. ) Fiduciario: 
aquel  á etna  fe  queda  encomendada  alguna 
liet  «ncU  pava  m irrigarla  en  manos  ríe  otro. 

♦FIDUC1EL,  ELLE  , atlj.  Fiducial:  se 
dice  del  punto  déla  división  de  un  limbo  , 
que  sirve  de  guia  y regla:  y déla  linea  que 
pasa  por  el  centro  de  este  punto. 

FfEF.  s.  m.  Feudo : posesión  noble. 

* FÍEFFAL  , ALE,  adj.  Feudal  : lo 
perteneciente  al  feudo. 

* F1EFFANT  , s.  m.  {fir.  ) El  que  en- 
feuda una  tierra  perpetuamente. 

* FlEFFATAlHE  , * m.  y f El  que 

toma  un  terreno  en  feudo*  con  la  obligación 
«le  pagar  una  renta  perpetua. 

F1KFFÉ  , ÉE,  p.  p.  y Enfeudado. 
||  ( fig. } Rematado , pertlido  : dicese  «leí  que 
tiene  algún  virio  ó defecto  cu  sumo  grado. 
Ex.  frippon  ficffc  . W rosne  flejj'c  : picaro 
rematado , borracho  perdido. 

FÍKFFKR  , v.  a.  Enfeudar  : dar  en  feudo. 

FIEL  > s.  tn.  Hiel  : del  cuerpo  del  ani- 
mal. ||  f fig.  ) Hiel , odio,  aversión.  j|  N’a- 
veir  point  de fiel , no  tener  hiel : para  pon- 
derar lo  apacible  de  una  persona. 

* FIFÍ  -DE-TFRRE.  V.  Fumeterre . 

FIENTE,  s.  f Estiércol  : excremento 

de  los  animales.  (|  Fíente  de  bfcuf , ó de 
t>ache . boñiga.  ||  Fíenle  de  che  val , de 
mu/e  , d'dnc  : cagajón.  ||  Fíente  de  chicn  t 
ranina.  ||  Fíente  de  mouton , de  brc.bis  , 
de  chivee  . cagarruta.  |]  Fíente  de  pigro n • 
palomina.  ¡|  Fíente  de  paule  : gallinaza.  |j 
Fíente  de  díndon  : pavazo. 

FiENTER , v.  n.  Estercolar  : echar  de 
si  las  bestias  el  excremento. 

FIER  , v.  ( t . Fiar,  confiar. 

FIER  ( SE  ) , r.  Fiar  , liarse  , confiar  : 
en  sus  fuerzas,  en  su  crédito  , en  sus  umi- 
gos , etc. 

FIER,  ERE' , adj.  Soberbio,  arrogante, 
ufano  : ensoberbecido , envanecido.  {!  A ve- 
res se  toma  en  buena  parle,  y equivale  .i 
noble  , grave  : hablando  de  obras  , ó pala- 
bias.  IJ  En  el  blasón  se  dice  jicr  al  Icón  con 
la  melena  ciliada. 

EIER-A-RRAS , m.  Perdona  vidas, 
mata  siete,  r ¿ama  : también  llamamos  1 fiera- 
brás. * 

ElÉREMENT , adv.  Con  altanería  , con 
arroga  non.  , 4 

rilen «.  k , s.  f Arrogancia,  soberbia, 
vanidad  , ufanía.  ||  Olían  lo  se  tuina  cu  bue- 
na parle , equivale  á elación,  fortaleza, 
gi  lindeza  de  animo. 

■ 1 R RTK  , ÉK,  adj.  (Idas.'  Fiereza: 
te  <íi  :c  del  anima!  que  enseña  lo»  dientes. 


*FIERTE,  s.f.  ( ant.  ) Caxa  : nma  de 
tin  cuerpo  santo.  V.  Clutsse. 

* F1E.SOLI , ( gaogr,  ) Frisóles  : ciudad 
de  Italia. 

FIE] V HE,  s.  f.  Fiebre,  calentura.  j|  (fig.) 
Calentura,  agitación  , inquietud.  [}  ríeum 
chanele • : tabardillo.  Ij  Fíente  tiene  : tercia- 
na. ¡|  Ficvre  qtuurtc ; quartana.  ||  ( prov . ) 
Di  cese  : íomlter  ele  fiexre  en  chnutl  mal : 
saltar  de  la  sartén  y dar  en  las  brasas. 

FIEN  HELA*  , El.  SE,  adj.  Calen  tu  rírn- 
to  : el  que  tiene  calentura.  |(  Febril  , fehro- 
so  : lo  que  cansa  ó acarrea  calentura. 

FIÉVftOTTK , s.  J.  Oleo  tu  lilla. 

F1FRE  , s.  m.  Pífano  : <1  ícese  del  instru- 
mento , v del  que  lo  toca. 

* FIG  Á l.iK , s.  f.  Figale  : embarcación 
de  las  Indias  de  un  solo  palo. 

F1GE  , EE  , p.  p.  y adj.  ( majado. 

FKjKMKNT  , s.  m.  Coagulación  , cua- 
jadura, condensación. 

F1GF.R  , r.  a.  Cuajar,  coagular,  fixnr. 

FIGER  (SE),  v.  r.  Ct.aj.asc,  coagii- 
laisc. 

* FIGNOLER , ó F4NI0T.FR  , n. 

Exceder , sobrepujar  , emular  ridicula- 
mente. 

FI(füE , s.  f Higo,  breva  : fruto  de  la 
higuera.  j|  Faite  ¡a  ligue  a...  hacer  la  higa 
á alguno  , hacer  escarnio  de  el. 

FlGUKRiK  , s,J‘.  Higueral  : sitio  plan- 
tado de  higueras. 

FIGUIFU  , s.  m.  Higuera  , f'rbol  fru- 
tal. ||  Fignier  d'inde:  higuera  chtinjbti , ó 
de  tuna.  I(  Ftginer  dtt  dJcritpie  : nopal.  || 
Fignier  sanvage  : higuera  loca  , cabrahigo. 

MIGLRARIUTK,  s.  f (fig  ) Figu- 

rabilidad  : propiedad  que  p*.vnn  tollos  los 
cuenms  de  tener  unn  figura. 

FÍCtRANT,  ANTE,  suhst.  Figuran- 
te, anta:  baylariu  de  compursa  cu  los 
teatros. 

FIGURATJF  , IVF , adj.  Figurativo  : 

himlxdico  , representativo. 

FlGLR.VnVKMFNT,  aeb>.  Fn  figura  , 

en  representación  , de  un  modo  simbólico. 

FIGURE],  s.  f.  Figura  : forma,  traza, 
planta  , estampa , representación  buena  ó 
mala  de  los  cuerpos  , así  reales  , romo  dibu- 
jados. *j  Figura  : de  geometría  , de  retórica  , 
de  la  baraja.  |¡  Figura  : representación  sim- 
bólica. {|  Fairc  figure  : hacer  figura  , viso  , 
papel  , raprcscñtar  en  « I mundo.  [|  [ftm.  ) 
D í cese  Jai  re  figure*  : nacer  g.slos  , y ade- 
manes. 

E'IGUREMEjNT  , ada.  Figuradamente  , 
nt  etafórieaiuente. 

FIGURE , ICE  , p. p.  y adj.  Figurado.  || 

( blas.  ) E'igurado  : se  dirc  del  sol , etc.  que 
se  representa  con  rostro  humano. 

FltrURF.R  , v.  a.  Figurar  ; trazar  , re- 
presentar u'guna  cesa  , formar  l.«  figura  <le 
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«lia.  ||  Figurar , representar : una  cosa  á otra , 
como  símbolo  ú imagen  de  esta. 

FIGURE  R ( SE  ) , r.  Figurarse  , 
imaginarse : representarse  eu  la  mente  alguna 
cosa. 

FlGURER  , v.  n.  Armar  : decir  bien 
ó mal  una  cosa  Vron  otra  , formar  o guardar 
simetría.  ||  Figurar  : hacer  riso.  V.  Paire 
Jipu-e. 

* FIGURES  ES , 5.  f.  pl.  ( pira. ) Figu- 
rillas. 

F1GURISME,  s.  m.  Figurumo  : la  con- 
sideración  de  los  sucesos  del  viejo  Testa- 
mento con  los  del  nuevo. 

FIGURASTE  , s.  rn.  rigorista  ; el  que 
considera  los  sucesos  del  viejo  Testamento 
como  figuras  del  nuevo. 

FiL  , s.  m.  Iíilo,  hebra  : y también  hi- 
laza. j|  Filo  , corte:  de  uu  i nst  ni  mentó  cor- 
tante. ¡|  Hilo  : la  corriente  ó dirección  que 
lleva  nigua  líquido.  ||  ( fig :)  Hilo  : conti- 
nuación y serie  de  una  liisioiia  , oración, 
discurso , etc.  |{  ( itl. ) Hilo,  estambre,  déla 
vida  : dicese  poéticamente.  [|  FU  tf archal : 
alambre  : hilo  de  hierro  , de  latón  , y de 
alambre.  ||  (nJut.)  Di  cese  fil  de  carrol  : 
Hastien  , esto  c*  , los  hilos  que  se  des- 
tuercen y sacan  de  cables  viejos.  ||  Fil  de 
peí  Jes  : lulo  ó sarta  de  norias.  ||  ( cap.  fig.  ) 

Se  dice:  coujier  le  fil  ti' un  discours : cortar 
el  hilo,  la  hebra  , de  un  discurso.  ¡|  Suture 
le  Jil  r seguir  el  hilo  , proseguir  , conti- 
nuar.* jj  Passer  aujil  de  Léjiée  : pasar  á cu- 
chillo. j|  Partiré  le  fil  : perder  el  hilo  , la 
especie  , irse  de  la  ínetnoiiu  lo  que  se  tenia 
presente  cu  alguua  narración  , ó discurso.  |{ 
flaconlcr  de  fil  en  aiguillc  : contar  de  uu 
hilo  , de  uu  tirón  , de  una  seguida,  jj  Le  Jil 
tic  l éete  : el  filo  ó corte  de  la  espada. 

FILACK*  s.  M.  lidau/.a  , hila  , iilalura  : 
jihkId  <le  hilar. 

* FIL  AIRE,  s.'f.  Ladieina  , óladicrna- 
go  : planta.  ||  lilurin  : lombriz  int'-slmal , 
que  nunca  se  Julia  en  el  hombre,  y rs 
fivqiictitc  en  lo*  q uad rápalo*  y en  las 
aves. 

FTLAMENT,  s.  tu.  Filamento  : bebí  illas  , 
llUilios  de  las  plantas  , y verbas. 

FILAMKNTEUX,  EL  SE.  adj.  {botan.) 
Filamentoso. 

F1LATND1ERE , s.  f.  Hilandera  : la 
que  vive  de  hilar.  ||  ( joc . pctl.  ) Díccsc;  les 
tceurs  filandiém  : esto  es  , las  Parcas. 

FILAN DR ES  , s.  j\  pl.  Barba*  ó hi- 
lachas de  la  madera.  [|  Barbas  : lapa  larga 
que  se  cria  en  los  fondos  de  los  navios.  ||  Fi- 
Lndi  ias  : ciertas  louibrir illas  que  hay  en  los 
intestinos  de  las  ave*  de  rapiña.  ||  Hueco*  : 
hilos  volantes  que  se  ven  por  el  nyrc  en  el 
otoño,  jj  Hebra*  largas  , que  se  hallan  cu  al* 
gimas  carnes  al  mascarla*. 

FILAÑDIIEUA  , ELSE,  atlj.  Hebroso, 
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es  toposo  : díccsc  de  la  c arnc  de  hebra  larga, 
ó correosa. 

* F1LARDF.AU  , s.  r/t.  Lucio  : pex 
pequeño. ||  Renuevo  : arbolito  de  tallo  alto, 
y seguido. 

♦ FILARDEUX  , EUSE , adj.  Venoso  : 

díccsc  del  mármol  y jaspe  «pie  forma  venas. 

FILAS-SE , s.  J\  Cerro  de  lino  , ú cá*, 
ñamo  : peynado  para  hilar. 

FiLASSIER  , IERE  , *.  El  que  pcviw 
cerros  de  lino  y cáñauio  j ó tiene  trato  d« 
ellos. 

+ FILATRICE , s.  f.  Ocal , filadle.  || 
La  hilandera  ríe  capul] o*  de  serla,  ¡j  Tela 
ríe  seda  , llamarla  fíladiz  , cuya  trama  es  de 
hilo. 

FILATE  RE  , s.  f.  Hilandería  : el  sitio 
en  rjwe  se  hila  la  *eda. 

FILE  , s.  f.  Hilera  , hila,  ringlera  , rin- 
gla : sea  de  cosas  , ó de  personus.  ¡|  Chej'do 
Jilo  : cabo  6 cabeza  de  fila  , ó hilera  : di- 
cese  ríe  los  soldado*.  j|  Scrrc-file  : el  últi- 
mo de  la  lila,  6 hilera.  ||  Allcr  a la  file  : ir 
á la  hila  , en  hilera  , en  ringla  : uno  tras  de 
otro. 

I íLK  , s,  m.  Hilo  de  oro  , ú plata. 

FILÉ,  ÉE  , p.  n.  y adj.  Hilado. 

FILER,  v.  a.  Hilar:  dicese  de  las  per- 
souas  , ríe  lo*  gusanos  de  serla , y de  las 
arañas.  ||  Filcr  la  caríe  : enfilar  tm  na  jv?  , 
dar  uno  por  otro  , quedándose  con  el  mejor , 
como  lincea  los  fulleros.  ||  Filer  le  cable  .* 
ir  larg nulo  , ó amollando  un  cabo.  [|  Filer 
le  cable  bout  á boul : arriar  en  banda.  ¡|  Fi- 
le r ses  caries  : tirar  la  oreja  a las  cartas  , 
brujulear.  ||  (proa.)  Dicese:  Clre  du  trnips 
que  fíerthe  filoit  : ser  del  tiempo  do  ¡Mari- 
ca* taita  , de  Doña  Urraca. 

FILER  , a.  n.  Hacer  hebra  : dicese  de 
los  líquido*  que  salen  espesos  y correosos,  jj 
Desfif  ir  : pasar,  ó ir  a la  deshilada  , uno- 
tras  «le  otro.  ||  ( fig. ) Díccsc : filer  doux  : 
agachar  la*  orejas , basar  la  voz  , baxar  el 
gallo.  ¡|  Filer  lo  parjail  amonr  : cortejar 
con  disimulo  , discreción  , y constancia. 

FILEME  , m.J.  HUandeiía  : el  sitio  donde 
se  hila  el  cáñamo. 

FILET  , s.  ni.  dim.  Hilito,  hilillo , fila- 
mento. (|  Red  de  cazar , ó pescar,  jj  Fre- 
nillo . de  la  lengua.  ||  Brizna  , bebí  illa  : do 
una  planta  , de  una  verba.  ||  Dices©  de  torio 
lo  que  es  delgado,  y escaso  : como  un  filet 
de  uoíx  , un  hilo  de  voz  , una  voz  como  un 
hilo : un  filet  de  vinaigre  , un  chorlito  , un 
rocío , de  vinagre.  ||  Solomo  : de  cerdo  , de 
vaca , etc.  ¡|  Filete : el  mas  delgado  adorno  d© 
una  moldura.  \\  Bridorr:  que  se  pone  á una 
cuballciín.  |¡  ( fig.  ) Se  dice  : sn  i de  nc  tient 
plus  qua  un  filet : tiene  el  alma  en  un  hilo, 
está  acabando  por  momentos.  j|  { id.  ) Dí- 
ccsc : lamber  ruuis  le  Jilel  ; por  caer  en  la 
red  , en  el  lazo. 
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fTLEUR , F.rSK,  j.  Iiilarlor,  hiladora  : 
el  mf,  ó la  que  liila. 

I ILÍAL  , ALE  , adj.  Filial : lo  pertene- 
ciente .i  los  alectos  de  hijo. 

FILLALEMENT  , ad r»'.  Filialmente  : de 
un  modo  til i..l  : romo  hijo. 

FIUA'flüí'i  , s.J.  Filiación  : la  descen- 
dencia de  padres  á hijos.  ;|  1 iliaciou  ; la  de- 
pendencia de  una  iglesia  de  otra  priuci- 

^ FILICCLE , s.  f Fílipodio  : planta. 

FILIERE  , s.  f.  Hilera  : por  la  qtial  se 
tiran  los  me  tales  reduciéndolos  á hilo.  Ter- 
/ raja  ; instrumento  de  cerrajería  para  labrar 
las  roscos  de  los  tornillos  y tuercas.  ¡|  Fia- 
dor: se  llanta  en  la  cetrería  el  cordclilo  con 
«pie  se  suelta  al  halcón  quaudo  empieza  á 
volar.  ¡|  Filiera  : dicesc  en  el  Masón  de  la 
orla  rebnxnd.i  hasta  un  tercio  de  su  ancho. 

* FILIFORME  , adj.  m.  y J'.  Filiforme  , 
largo , delgado- y flexible  como  un  hilo. 

ÍTL1GRANE , s.  m.  Filigrana  : obra  de 
platería  con  trepados  y calados. 

FILIPENDULE  , s.  J i Filipéndula  : 
planta. 

F1LLE  , s.f.  Hija  : dícese  con  relación 
a!  padre  , óá  la  madre.  ||  Hija  , niña  : dicesc 
absolutamente  para  distinguir  el  sexó  feme- 
nino. ||  Moza  , muchacha  : tómase  por  don- 
cella soltera.  ||  tille  de  chambre  : doncella  , 
con  el  servicio  de  criada.  ¡I  Filie  de  joie  : 
ramera  , puta.  ||  Filie  tic  Francc  : se  lla- 
maba asi  una  Infanta  , ó hija  del  Rey  de 
Francia.  ||  Filies  fie  la  Hvine.  : camarista 
«le  la  Rey  na.  j|  liellc-fillc  : nuera  , con  res- 
pecto á suegro , ó suegra.  ||  Hijastra , alnada  : 
con  respecto  á padrastro , ó madrastra.  || 
J>'une filie t peiste  filie  : muchacha  , niña.jj 
Filie  putnée  : luja  segunda.  ||  Petite  filie  : 
nieta.  ||  si rricre-pciite- filie  : biznieta. 

FIELES  , s.  J.  pl.  Nlonjas.  j|  (7est  un 
monastere  de  Jitles  : es  un  convento  de 
monjas. 

FiLLETTE,  s.J'.  ( fum . ) Chica  , mti- 
chachucla. 

FILLEUL,  EULE*,  subst.  Ahijado  : el 
«pie  se  ha  sacado  de  pija. 

F1LOCUE,  s.f.  Flueco*  de  hilo,  y de 
seda.  ||  Cable  de  molino,  «pie  sirve  para 
alzarla  muela.  j|  CuerJusde  la  red  depescar. 

FILON  , s.  1/1.  Veta , vena  : dicese  de 
las  minas  de  metales 

FíLOSELLE  , s.f.  Filadiz  : la  seda  une 
se  saca  del  capullo  roto  , ó no  perfeccionado , 

«ir. 

* FILOTIFIR  , 'MERE , subst . Compra- 
dor de  hilo  en  los  ulereados  , v ferias. 

; FILO  ITERES  , s.  f pl  Orla  «le  vi- 
drios al  rededor  «le  un  panel , como  en  las 
vidrieras  de  las  iglesias. 

ITLOU  , s.  m.  Ratero  , ladronzuelo , 
gato.  |¡  Fullero  , tramposo ; en  el  juego» 


FILOUTÉ , ÉE,  p.  p.  Rateado,  enga- 
ñado. 

MLOUTER  , a.  Ratear  , rapar  , pes- 
car , sonlar  : hurtar  con  destreza  alguna 
cosa,  ¡j  Trampear  : hacer  trampas  y fu- 
llerías en  el  juego. 

I*  1 LO  L FERIE , s.f.  Ratería , rapadura : 
la  acción  de  hurtar,  ó estafar  con  destreza.  | 
Fullería  , trampas  : en  el  jurgo. 

FILS  i s.  m.  Hijo  : dicese  del  hijo  varón 
con  relación  al  padre  , ó á la  madre.  ||  Ar- 
nbre-JiU  : nieto.  i|  A rricrc-petil-fils  : biz- 
nieto. ||  Bcau-Jils  , ó gttnare  : yerno.  |f 
Beau-ftls  y fils  iVun  premier  lit  : hijastro  , 
alnado,  entenado.  ||  Fils  aínc  : Lijo  mayor 
ó primogénito.  j|  Fils  de  Francc  : decíase 
de  un  infante , ó hijo  del  Rey  de  Fran- 
cia. 

HLTRATION  , s.f.  Filtración. 

FiLTRE , $.  m.  Filtro,  coladero  : manga 
«le  lana  , de  fieltro,  ó ele  añafea  , por  donde 
se  cuela  algún  licor.  ||  Dice***  en  anatomía 
de  los  vasos  u órganos  secretorios  «leí  cuerpo 
animal,  ¡j  Filtro  , bebedizo  : hechizo  ama- 
tan»». 

FILTRE  , ÉE , p.  p.  y adj.  Filtrado. 

MLTRER  , u.  a.  Filtrar  : pasar  ó colaf 
por  «I  filtro. 

FÍLURE,  s.f.  Hilaza  , el  hilado  : ca- 
lillad de  lo  que  cslú  hilado. 

FIN  , s.f.  1 iu  , remate  , consumación  , 
ó cumplimiento  de  una  cosa.  j|  Fin  : tó- 
mase por  muerte.  ||  Fin  : tómase  también 
por  intención  , motivo.  ||  {for. ) Dicese  : 
Jim  de  non-recevoir : excepciones  , razones 
«juc  alega  el  demandado  para  «pie  el  actor  uo 
sea  oido  en  su  denian«ía.  ||  A la  fin  : por 
último.  ||  sí  tlruj»  fins : con  dos  mitas,  ó in- 
tentos. ||  Faire  une  nuuii'aiso  fin  : no  pa- 
rar en  bien  , parar  en  tragedia. 

FIN , INF,  adj.  lino  : lómase  por  puro, 
delirado  , sutil  , delgado , primoroso  , se- 
gún las  vosas  , y lo»  casos  a que  se  aplica.  || 
Bellaco , ladino,  astuto.  j|  Fin  matois  : so- 
carrón , picaron.  ||  Fin  comme  Gribnuil/e  , 
grns  fin  : agudo  como  punta  de  colchón.  ¡| 
Fin  comme  l timbre  : fino  como  un  coral.  || 
Fin  conlre  fin  ne  v<ua  ríen  pour  dou- 
blure  : a la  zorra  candiJazo. 

FIN  , s.  m.  l’in  de  uu  negocio  : conclu- 
sión. 

1* LNAGK  , s.  m.  [ for.  ) Confin  , ter- 
mino : de  una  jurisdicción  , ó partido. 

FIN  AL  , ALE  , adj.  Final  ; Jo  que  ter- 
mina ó concluye  alguna  cosa  $ V lo  que  dura 
hasta  el  fin  de  ia  vida.  ||  Finales  des  mots  , 
las  finales  de  las  dicciones  : dice»e  de  las  ul- 
timas letras , ó sílabas. 

FINA  LE  M EN  f , adu.  Finalmente  : úl 
tima  mente  en  conclusión 

FINANCE  , s.  f.  {Jims,  y joc. ) Pinta  4 
moneda , pecunia  : por  diurno  efectivo.  {[ 


Desembolso  : cantidad  que  se  pagaba  al  Rey 
por  los  empleos  que  se  beneficiaban. 

FINANCES,  s.f  pl.  La  hacienda  , las 
re n las  de  un  Estado.  !|  Conseil  des  Finan- 
ccs  : Consejo  de  Hacienda. 

F1NANCÉ , ÉE  , p.  p.  Pagado , satis- 
fecho. 

F1NANCER  , y.  a.  Pouer  dinero  en  la 
tesorería  , fiar  al  erario. 

FiNANClER  , s.  m.  Arrendador , asen- 
tista de  rentas  reales  , y en  general  se  dice 
de  lodos  los  que  manejan  este  ramo , como 
si  «liberamos  rentistas,  hacendistas. 

#F1PÍANC1ÉRK,  (id).  Cursiva  de  cartas.  ¡| 
Letra  redonda  , y algo  parecida  á la  gótica , 
que  se  usa  en  las  escrituras  en  Francia. 

F1NASSER , y.  n.  (fam. ) Andar  con  ro- 
ñerías , obrar  rateramente , tacañear. 

F1NASSER1E  , s.  J'.  (fam. ) Roñería  , | 

ratería  , tacañería. 

HNASSEUR  , EUSE , s.  ( fam . ) El  que 
anda  ron  tacañerías,  y roñerías.  V.  Finasser. 

* FTNÍTRE,  s.  1.  Azachc  : díccse  de  la 
seda  de  inferior  calidad. 

FINAUD,  AL  DE , adi.  (satir.)  Peri- 
llán : astuto , diestro,  sutil  en  cosas  de  poca 
cuenta. 

FINEMENT , adv.  Con  finura , con  de- 
licadeza * con  primor.  ||  Con  destreza,  con 
disimulo. 

F1NESSE  , s.f  Finura  , delicadeza  , pri- 
mor. |1  Arte,  sutileza  , disimulo. 

FflfÍET , ETTE , adj.  dim.  El  que  se 
precia  de  astuto  , y lo  es  poco. 

FINI , 1E  , p.  p.  del  v.  a.  y n-  Finir. 

FINI  , IE,  adj.  Acabado,  concluido.  || 
Finito  : que  tiene  íio , y límite.  j|  Acabado  , 
perfecto  : hablando  de  una  obra  de  manos. 

FBUMENT , s.  m.  Perfección  , última 
mano  : de  una  obra  en  las  lillas  artes. 

FINIR  , y.  a.  Acabar  , concluir  : dar  fin 
á una  cosa.  ||  Acabar  , «lar  Ja  última  mano  : 
a una  obra  del  arte  , ó del  ingenio. 

FINIR  , y.  n.  Acabarse  , finalizar  : tener , 
ó dar  fia  alguna  cosa.  ||  Acabar,  fenecer, 
morir. 

* FENTSTERRE  , ( geogr.  ) Finisterfe  : 
último  cabo  de  Europa  en  Gaéicin. 

* FIN  IT , s.  m.  (lat.)  Finiquito  : remate 
de  nna  rurnw». 

* 1’IN  LAN  DE,  (geogr. ) Finlandia  : país 
de  Suecia. 

* F1NNE , s.f  Veta  nbliqua  de  materia* 
extrañas  , que  corta  la  dirección  de  las  hojas 
a las  pizarras. 

FIOLE , s.  f Redomita , ampolleta  , bo- 
tellón de  vidrio. 

* FIOLER  , y.  n.  ( vulg. ) Echar  copitas , 
beber , licores. 

* FIQLETTE , s.  m.  ( vtdg.)  Juramento. 
||  Par  ma  Jiquettc  ; voto  á saacs,  voto  á 

bríos* 


FIRMA MENT , s.  m.  Firmamento  : el 
ciclo  estrellado.  j|  Aderezo  de  diamantes  pava 
el  cabello.  j|  Les  feux  du  jirmnme.nl : poc ti- 
camente son  las  estrellas  , los  luceros. 

* HUMAN  , s.  m.  ( cotn. ) Permiso  para 
traficar  , que  dan  en  Turquía  y la  india  a los 
eztrangcros. 

F1SC  , s.  m.  Fisco  : el  erario  público  , y 
del  Rey. 

FISCAL  , ALE  , adj.  Fiscal  : lo  que  toca 
al  fisco.  ||  Procureur-jiscal , ay  ocal -fiscal  t 
fiscal  , el  ministro  que  en  un  Gmacjo  de- 
fiende los  derechos  reales  , y en  lo  criminal 
pone  la  acusación  de  un  reo. 

1 ISCALIN , INE,  adj. y s.  Lo  pertene- 
ciente ai  fiscal * v al  fisco. 

* HSOL1ÉKE , s.J.  Baicl  veneciano  muy 
ligei  o. 

F1SSIPÉDF,  adj.  m.  y f Fisípedo:  díccse 
del  quadrúpedo  que  tiene  los  pies  divididos 
en  muchos  «ledos  , ó garras. 

HSSLRK  , s.  J.  ( ar.at . ) Fisura  : división 
de  ciertas  visceras  en  partes  distintas , como 
el  cerebro  , el  hígado , el  pulmón.  j|  Hcndc- 
| dura  longitudinal  de  algún  liurso. 
j FLSTCLE,  s.J.  ( cirug. ) Fístula  : úlcera 
rol  mida,  ancha  en  ió  interior,  y estrecha  de 

lísTULEL’X , ELSF. , adi.  (medie.) 
Fistuloso  : lo  que  está  en  forma  de  fístula.  || 
(bolán.  ) Dícesc: jibres  jistulenses  : fibras 
huecas.  1 1 Fístula  a L anas ; fístula  del  ano.  ¡} 
Fis tule  lucí  ) mulé  : fístula  lacrimal , ó rija 
en  el  ojo. 

F1X ATION , s.  f.  F’ixacion  , determina- 
ción : asiento  de  precio.  ||  Iixacion  : dicen io 
los  químicos  de  la  del  mercurio.  # 

FÍXE,  adj.  i/*,  y f Fizo  : firme,  inmó- 
vil. |j  Fíxo  : cierto,  determinado.  j|  Fixo  : 
permanente , estable. 

FIXE,  FE,  p.  p.  y adj.  Fizado,  fizo. 
FiXEMENI  , ady.  De  hito  en  hito,  uten- 
tamenie. 

HXER , y.  a.  Fizar  : señalar.  ¡|  Fizar  : 
establacer.  ||  f fig.)  Fizar,  asentar,  hacer 
parar.  ||  ' quiñi  ) Fizar  : el  mercurio , los 
humores  , y todo  lo  fluido  ó volátil  de  los 
cuerpos.  |{  Firct'  les  regards  de  quelqu'un  • 
llamar  la  atención  de  alguno.  |j  //  jira  la 
vue  sur  mor,  ó ti  ma  fixa  : puso  o clavó  la 
vista  en  mi,  se  uie  encaró. 

FíXER  ( SE ) , y.  r.  Fizarse,  establecerse, 
pararse  : en  alguna  parle.  ||  Pararse  . conten- 
tarse ron  alguna  cosa.  ||  Fizarse , atenerse» 
determinarse. 

FIX1TE , s.  f.  Fizcza  : la  propiedad  que 
tienen  algunos  cuerpos  «le  no  poderlos  disi- 
par la  acción  «leí  fuego. 

*FLACHE,  m.  j\  (carp.)  Alborno  : U 
parte  de  la  madera  donde  estuvo  la  corteza ^ 
||  Bache  : en  tm  empedrado.  [J  Rotura  : ea 
uu  pavimento* 
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* FLACHEUX,  EL’SF,  adj.  El  a,dcro 
que  descubre  algo  del  alborno  después  de 
labrado. 

FLACON , i.  m.  Frasco  : de  cristal , ó 
vidrio.  (|  Rnt¡ja  : ríe  barro. 

FLAGKLLANS , s.  m.  pf.  Flagelantes  : 

nombre  de  una  secta  de  disciplinantes  del 
siglo  NJU  , condenada  por  la  Iglesia  como 
herética.  j|  Disciplinantes  : los  que  se  azotan 
públicamente  por  penitencia. 

FLAGELLATION , s.  f.  Azotamiento  : 
solo  se  dice  de  los  azotas  que  padeció  Jcsn- 
christo.  jj  flagelación  : los  azotes  dados  por 
castigo  , ó tomados  por  mortificación.  jj  Dis- 
ciplina : el  exercicio  de  azotarse  por  pe- 
nitencia. 

FLAGELLÉ  , ÉE,  p.  p.  Azotado  : Ta- 
pujado. 

FLAGELLER , v.  a.  Azotar  : úsase  solo 
hablando  de  Jesuchristo. 

FLAGEOLE!',  s. m. Caramillo  : fl autillo 
pastoril.  ||  Cierto  cafion  del  órgano. 

* I4  LACEO  LEU  R , s.  m.  flautero  : toca- 
dor  del  caramillo. 

FLAGORNER , v.  n.  ( fam.  ) Adu- 
lar , congraciarse , llevando  chismes , ó so- 
plos. 

FLAGORNERIE , s.  f {fam. ) Chisme-  . 
ría  , soptoneria  , adulación  : llevando  chis- 
mes y soplos  al  que  se  quiere  agradar. 

ÍLAGORNEUR , Et’SE , s.  {fam.) 

Adulador,  soplan,  chismoso  : lava  caras. 

FLAGRA  NT,  mlj.  Fi  ngí  n te  : úsase  solo  ¡ 
en  esta  lrase : en  f Ineran t delit. 

* FLA1NE  , s.f  Especie  de  lexido  como 
el  terliz. 

I L.\IR , 4.  m.  ( caza. ) Nariz  , husma  : el 
olfato  del  perro. 

FLAIRE , £C|  p.  p . Olido,  olfateado, 
venteado. 

FLAIRER  , o.  a.  Husmear , olfatear  , 
ventear.  ||  Conocer,  percibir,  antever.  [| 

< Mor  : jiorcibir  por  el  olfato.  ¡|  {ñg-Yftan.  j 
Oler  : presentir , prever. 

FLA1RELR  , s.  m.  Husmeador  : que 
anda  á la  husma.  Se  dice  en  estas  frases  fa- 
miliares : Jlairtmr  de  table , flaireur  de 
rtiisine : pegote,  mogollon  , ó gorroa,  que 
anda  buscando  mesas  en  que  comer. 

" FLA  MAN  , ó BÉCHARU,  4.  m.  Fla- 
menco , fciúc.optcro  : ave. 

FLAMBAiST,  AN1  ’E , adj.  Flameante, 
encendido  : que  hace  llama.  ||  ( Idas. ) Fla- 
inoantc  : d ícese  de  los  palos  ondeados  con 
puntas  á manera  de  llamas. 

* FL  AMBAR  I , s.  m.  Tizo  : carl>on  me- 
dio quemado.  ||  Santelmo , fuego  lntuo  : 
meteoro. 

FLA M BE , s.  f Lirio  cárdeno  : planta. 

||  Petite  ffafnht : maznen  : tlnr. 

f LAMBE , ÉE , p.  D.  y adj.  Sollamado , 
socio  rado  , chamuscado.  j|  Lardeado  a la 
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1 lumbre.  ¡|  {fam. y Jig. ) Arruinado:  contu- 
I mirlo , perdido. 

| f LAMBF.AU  , s.  m.  Hacha,  hachón.  || 

! Blandón.  ||  Vela,  luz;  y también  el  candc- 
| Icio.  ||  Lumbrera  , luminar , lucero  : dicese 
¡ pm  ticamente  dr  Jos  astros  mayores.  ||  ( ftg.  ) 
j Luz  , lumbre  : ríe  la  fe  , de  la  razón.  ]|  { ul. ). 
Antorcha,  fuego  : de  la  discordia,  de  la 
guerra. 

f LAMBER , u.  a.  Qianuiscar,  sollamar : 
las  aves,  pasándolas  sobre  la  llama. ¡I  Apcr- 
digar.  {}  Socarrar.  ||  F lamber  un  chapón  , 
une  poníanle  : lardearla  con  tocino  ([liando 
se  asa. 

f LAMBER , v.  //.  Arder , hacer , ó echar 
llama. 

FLAMBERGE,  s.  f ( joc . ) Tizona,  ca- 
uda. Usase  solo  en  esta  frase  : mcttre  flam- 
*rge  au  vent , desen vayar  , sacar  la  es- 
pada. 

FLAMBOYANT,  ANTE,  adj.  (poei.) 

Flamígero  : dicese  de  lo  que  arroja  llamas.  (í 
Epec  flambnyante  : espada  de  fuego. 

FLAMBÜYEK , v.  n.  {pac.  us. ) Arrojar, 
ó echar  llamas.  ||  Relumbrar  , brillar  : dicese 
de  las  armas . v pedrería. 

* FLAMBLTIE  , s.  f.  Manchón  : desi- 
gualdad en  el  tinte, ó teñido  de  una  tela. 

* FLAMEE , 1.  m.  Flainenquillo  : ave 
oquátira  del  tamaño  del  ánade. 

t LAMINE,  s.  m.  Flamen , ó flámin  : 
sarerdole  ríe  los  antiguos  Romanos. 

FLAMME,  s.J.  l lama  : la  riel  fuego:  y 
poéticamente  la  del  amor  , ó el  misino  amor. 
j|  f lamilla  : bandera  de  dos  puntas  en  I»* 
navios.  ||  fieme  : instrumento  con  que  se 
sangra  á las  caballerías. 

FLAMMÉCHE,  s.f.  Pavesa  encendida, 
chispa. 

* FLAMMETTE,  s.f  {ctmg.)  Balles- 
tilla : especie  ríe  lanceta. 

FLAN  , s.  m.  Tejuelo  : moneda  en  blan- 
co . ó sin  cuño.  (|  Crema  tostada. 

FLANC , 4.  m.  ¿lijar,  vacío  : el  hueco  del 
costado  riel  animal.  J|  Vientre,  entrañas  : 
hablando  del  fruto  que  llevan  , ó han  llevado 
enfilas  Ins  mugeres  preñadas.  ||  Flanco  : tle 
un  baluarte. fl  Costado  : de  un  navio,  de  1111 
batallón  , ríe  un  exerrito.  jj  fíattrcdu  /lañe  : 
hijadear.  jj  QfStf.)  Se  dice  se  batiré  les  flanes  : 
echar  los  notes  , trabajar  con  gran  ahinco 
por  haber  alguna  cosa. 

* PLANCHEE,  4.  m.  Sobrelofiao  de  vaca. 
j|  La  parte  de  la  merluza  por  bnxo  de  las 
aletas. 

* FLANCH1S  , 4.  77*.  (Idas.)  Llanqui* 
sotuer  que  solo  tiene  el  tercio  ríe  su  nn<  lio. 

FLANCO  NADE,  s.  f ( esgr .)  Esto- 
cada en  lo*  lujares. 

* KiAMlaÜliKT,  4.  77#.  Flaon  : torta 
hecha  con  harina,  huevos,  leche  y azú- 
car. 
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♦FLANDRES,  (geogr.)  Flan  de*  : pro- 
vincia lo*  Países  B.«xos. 

FLANPRIN  , s.  ni.  ( húrtese. ) D ícese  : 
grand  fltmdrin , esto  es,  gambalúa,  gansa- 
rón, paja  larga,  de  un  hombre  mnyallo, 
delgado , desvaido, 

FLANELLK  , s.J.  Franela  : especie  de 
baveta  fina,  y blanca. 

'FLANQUANT,  ANTE,  adj.  ( fort .) 

Flanqueante. 

FLANQUÉ,  ÉE,  p.  p.  y atlj.  (fort. ) 
Flanqueado,  guarnecido.  |j  (¿tas.)  Flan- 
q tic  ado  : se  dice  de  la  figura  que  corla  el 
escudo  por  los  costados. 

FLANQUEA  , v.  a.  ( miiic . ) Guarnecer , 

defender  : los  cuitados , alas  , ó (laucos  de 
un  cuerpo  de  tropa , campamento , o mu- 
ralla , con  haterías  , ú oirás  obras.  ||  ( vulg, ) 
Kncaxar,  plantar  : un  bofetón,  iiu  punU* 

''Vlanoueb  ( sk  ) , v.  r.  (t;,rs.  i k,.- 

cavarse , plantarse  : uno  en  donde  ni>  debe  , 
ó incomoda. 

FLAQUE  , s.  f Aguazal  , lagunajo  : 
charco  que  se  forma  en  ios  camp'js  y cami- 
nos. 

FLAQUE,  EE,  p.  p.  Arrojado,  tirado. 
V.  Flaigtei\ 

FLAQUEE,  s.  f (Jam.)  Rociada  de 
agua,  ú otro  líquido:  que  alguno  recibe. 

FLAQUEA  , a.  (Jam. ) Echar  tina 
rociada  de  agua  , ó de  otro  liquido  á alguno. 

* 1*  LAQU1ÉÚES  , s.J.  pl.  Chapas  de  los 
frenos  de  las  acémilas. 

FLASQLE,  atlj.  m.y  f Floxo,  desma- 
zalado. 

♦FLASQUE,  s.  ni.  Fiasco , frasco  : en 
que  se  lleva  la  polvera.  j|  Ftasqnes  diitjiíl  : 
gualt leras,  los  lados  de  las  cureñas  cíe  ai^ 
tille*  iu. 

* FLATER , v.  a.  ( maned. ) Batir  : gol- 
pear las  piezas  de  moneda  para  darías  el  ta- 
maño y grueso  que  han  de  tener , lo  que  se 
hacia  aísles  de  (pie  se  inventasen  los  molinos. 

* l'LATOIR  , s.  m.  ( moned. ) Martillo  : 
ron  que  antes  de  inventarse  el  molino  se  hutía 
la  moneda  , para  darle  el  grueso  que  había 
de  tener. 

FLATRK  , EF. , p.  p.  Marcado , sellado. 

FLÁTRER  , u.  a.  Matear-:  seil  ar  ; con  un 
hierro  hecho  ascua. 

FLATTE , EE  , p.  p.y  cdj.  Lisonjeado  , 
adulado. 

FLATTER  , c.  a.  Adular  , lisonjear  , 
contemplar  , disitmtlar  , entretener  : con- 
lortue  son  las  cosas  , y los  casos  de  que  se 
trata.  |¡  Flalter  sa  douleUr , son  ermui : en- 
gañar , aliviar , su  dolor,  su  tristeza.  ||  ( prov .) 
D ícese  flalter  le  dé:  no  hablar,  no  obrar 
con  lisura  , ó ingenuidad. 

FLATTER  (SE),  r.  Lisonjearse  : 
estar  muy  confiado  , ó esperanzado  de  ton  se- 


gitir  alguna  cosa.  ||  Lisonjearse  : por  persua- 
dirse, ó estar  persuadido  que  sucederá,  6 
hahra  , la)  ó tal  «'«isa. 

FLATTE1UE , s.  f.  Lisonja , adular  ion  , 
carantoña. 

FLATTEUR,  FUSE,  adj.  Lisonjero, 
adulador.  ||  Piando , suave  , agradable.  || 
Acariciador,  halagüeño,  carantoñero. 

FLATXEUR , s.  m.  Adulador,  lisou- 
jero. 

FLATT EUSEMENT , adu.  Con  lisonja , 
cou  zalamería. 

FLA i'UEUX , EUSE,  adj.  Flatolento: 
lo  que  causa  (luto., 

FLATUOS1TÉ,  s.J‘.  Flato  : ventosidad 
etLcI  eperpo  luiniano. 

FLEAÜ  , s.  m.  'Trillo  de  mano  para  tú- 
lla. , ó machacar  la  mies.  ||  Fiel  : de  un  pe- 
so, ó balanza.  j|  Rayo  : de  una  romana,  en 
que  están  señaladas  las  libras  y onzas.  j|  Fa- 
lle va  con  barron  de  hierro  para  cerrar  las 
puertas.  [¡  (fig.)  Azote  * plaga , castigo  : dí- 
c ese  de  la  peste,  de  la  guerra,  ele. 

FLECHE , s.f  Fl  echa , saeta  : arma  ar- 
rojadiza. ¡|  Aguja,  chapitel  : de  un  campa- 
nario, <í  torre,  jj  Flecha,  viga  : pieza  laica 
de  madera  , que  junta  el  juego  delantero  de 
un  coche  ron  el  traseio.  *|  (team.)  S«'<gito.¡| 
( fort. ) Flecha,  bonete.  V . fíonet.  jj  Fleche 
d'un  arbre  : guia.  -jj  F tuche  de  lard  . una 
hoja  entera  de  tocino.  {|  Fleche , ó trait 
ti' arbalé  te  : virote.  (|  ( proa . } Di  cese  ne  sa - 
coir  plus  de  qusl  lints  Jitirc  fleche  : estar  á 
la  quarta  pregunta,  quedar  sin  cruz  ni  qna- 
dro , estar  en  gran  pobreza. 

FLECHl , 1E,  p.  p.  y adj.  Doblado.  ¡| 
( fig. ) Aplacado , enternecido. 

*FLÉCH1ÉRE,  s.  J.  Saeta,  cola  de  go- 
londrina : planta. 

FLÉCHÍR,  v.  a.  Doblar,  doblegar.  || 
(fig. ) Aplacar:  mover,  enternecer.  j|  Fié- 
chirle  ge nou  : hincarse  de  rodillas.  j|  {tfig- ) 
Doblar  la  rodilla,  rendir  hoonmuge,  adora- 
ción : á alguno. 

FLECHIR  , v.  n.  Doblarse.  ||  Ren- 
dirse, boxarse,  humillarse.  (|  ( id. ) Ceder, 
dexarsc  vencer. 

FLÉCHÍSSEMENT,  s.  m.  Genuflexión  : 
el  acto,  de  doblar  la  rodilla. 

FLÉCHISSKUR  , adj.  m.  usado  regu- 
larmente como  substantivo,  (anal.)  Flcxñr: 
músculo  que  sirve  para  doblar  ciertas  partes 
de)  cuerpo.  „ 

FLEGM  ACOGÍ  E,  adj.m.  y f (medie.) 
Flegmagogo  : remedio  que  purga  la  pituita. 
Se  usu  también  como  substantivo. 

FLFGM ATIQU K , adj.  m.jrf.  Flemá- 
tico, ó tlegmálico  : la  persona,  ó la  com- 
plexión , en  que  abunda  ó domina  la  fiema.  J 
( fig. ) Flemático  : tardo,  sosegado.  Eu  este 
sentido  úsase  también  como  substantivo. 

FLEGME,  s.  m . Flema,  flcgma,  ó pi- 


Digitized  by  Google 


FLE  ( A*8  ) Fí.I 


finta  : tino  délos  «piatro  humores  del  cncrpo 
animal.  ¡J  ( fig. ) Mema  : sosiego,  paciencia, 
pachorra.  IJ  La  parte  aquosa  qae  sacan  los 
qutmiro»  de  lo»  cuerpos  por  la  destilación. 

FIJEGMES  7 s.  rn.  pl.  ricinos : las  que  se 
arrancan  v arrojan  por  la  boca. 

FLEGMON , s.  m.  Flemón  : inflamación 
en  las  encías. 

FLEGMONEUX,  EUSE,  adj.  Lo  que 

participa  de  la  naturaleza  del  ílctnou. 

* FLESSJNGUE,  (geogr.)  Flesiuga : ciu- 
dad 'le  Zelanda. 

* FLET,  ó FLEZ , s.  m.  Hipogloso,  hi- 
puglosa  : planta  parecida  al  brusco.  J|  Hipo- 
gloso  pescado  fiel  genero  de  la  platija. 

FLÉTRI  , 1E , p.  p.  y adj.  Marchitado, 
marchito,  ajado,  jj  (Jig- ) Infamado,  aire  ri- 
lado. 

FLETRIR , v.  a.  Ajar , marchitar : flores, 
frotas,  la  tez.  |j  (fig-)  Deshonrar,  manchar: 
la  reputación.  j|  (ia.)  Marcar,  6 afrentar  con 
el  castigo  de  la  inarcü,  ó flor  de  lis. 

FLETRISSURE  , s.f  Ajamiento,  mar- 
chitara : de  las  flores , de  la»  frutas , de  la 
hermosura.  ||  (Jig . ) Mancha,  borran,  des- 
honra: en  la  reputación.  [|  (id.)  La  marca, 
ó flor  de  lis , castigo  afrentoso. 

FLEUR , s.J.  Flor  : de  árl*o!es,  y plan- 
tas. j|  (Jig . ) FÍor , nata : lo  mas  fino , puro , 
o escogido  de  una  cosa.  ¡|  ( id. ) Flor  : el  lus- 
tre ó frescura  exterior  que  conserva  una  cosa. 
j¡  ( id. ) Flor : la  entereza  virginal , ó vulgar- 
mente el  virgo.  ||  (id.)  Flor:  la  parte  de  una 
piel  adobada , que  tiene  el  lustre , y el  ade- 
rezo. ||  Fleur  de  la  passion  : pasionaria.  j| 
{bolán.)  Se  dice  fleur  solitairc  . flor  de  ca- 
billo, ó suelta.  ||  Fleur  d orango  ; azahar.  || 
Fleur  de  crapaud ; flor  del  lagarto  : planta. 
||  f'leur  du  soleil  : quirirel , perdiguera.  [| 
f'leur  tle  veuvcs  flor  de  viudas  , escobilla 
morisca.  ||  Fleur  de... , adi*. : á flor  de...  al 
nivel  de...  á raiz  de...  ras  cnu  ras  de... 

* FLELRAGE  , s.  m.  Salvado  de  harina 
de  avena. 

FLELRS,  s.f.  pl.  La  regla,  el  mes,  el 
menstruo  : «le  la  muger.  ||  Fleurs  b lanches : 
flores  blancas , purgación  blanca  : cierto 
achaque  de  las  mugeres.  j|  (fig.)  Díccnse 
flctu's  de  rhctoriqnc  (llores  retoricas',  ciertos 
a< tornos  y primores  de  tro¿K>$  y figuras,  en 
un  escrito , ú oración. 

FLELRAISON  , s.  f.  ( bolán. ) Flores- 
cencia : formación  de  la  flor  en  lo»  vegetales , 
v también  la  estación  ep  que  estos  la  arro- 
jé- . . 

1 LEURDELISE , EE , p.  P.  r adj.  Flor- 

dclisadn,  sembrado  de  liscs,  ó flores  de  lis. 

FLELRDELISKR,  #.  (Mas.)  Flor- 

«Misar , sembrar  de  liscs  , ó flores  de  lis : 
dícese  del  campo  del  escudo,  ú de  otra  pieza 
honorable  cubierta  ó adornada  de  dichas  flo- 
res. ¡|  Marcar  : 4 uu  ico  ca  las  espaldas  coa 


nn  hierro  caliente,  que  en  Francia  tenia  la 
flor  de  lis. 

FLEURK,  FLFURÍTÉ,  FLELRON- 

NE  , EE,  adj . (Lias.)  Horcado,  flm  otea- 
do. 

FLF.URER , s>.  n.  Oler,  cdwr,  despedir 
olor,  6 fragrancia. 

I LKURE  I’ , i.  m.  Ililadillo  : la  horra 
que  sale  de  la  estopa  de  la  sed:?.  I.j  Cinta  «le 
hiladiflo.  ||  Florete,  capada  negra,  ó de  es- 
grima. |¡  Lana  de  primera  suelte.  ¡¡  Florcta 
en  la  danza. 

* FLEL'RETIS , s.  m.  Flores  : en  los  ser- 
mones, etc.  ,1  Glosas  : en  la  música. 

FLEUREÍTE , s.  f.  Flor  : en  la  poesía 
pastoral  : se  usa  en  sentido  de  (torcedla  , ó 
flotecita.||  (fig.yjitm.)  Floreo,  requiebro, 
dicho  amoroso  : tiene  su  mayor  uso  en  plu- 
ral. 

FLEL’RI , ÍE,  p.  p.y  adj.  Florido , flo- 
recido : hablando  ae  árboles  , y plantas.  j| 

(fig- ) llorido  , lleno  «le  flores  : hablando  de 
un  discurso,  ó escrito,  muy  esmerado,  v 
adornado.  ¡|  Tcint  flcuri  : tez  , ó color  «le  ía 
tez  , fresco  y lucido.  ||  Paques  Jleuries  : Pas- 
qua  florida,  «i  de  Resurrección. 

FLELfUR,  v.  n.  Florecer  : echar  flor: 
estar  en  flor.  ||  (fig.)  Florecer  ; estar  en  auge, 
ó valimiento  ; hablando  de  las  ciencias,  ó la» 
artes. 

* FLF.LRIS’VIE  r s.  m.  Pasión  por  las  flo- 
res : cuidado  de  ellas. 

FLEURiSSAiNT , ANTE,  adj.  Flore-  , 

cicntr  , que  está  (Jorccicudo  , echando  flor  , 

Ó c»ta  cu  cierne. 

FLELR1STE , s.  m.  Curioso,  aficionado 
á cultivar,  v tener  flores.  ||  Florista  : pintor 
«le  flores.  |j  Florero  : el  artífice  ó traíanle  de 
flores  de  ulano. 

F LECHO N , s.  m.  Floran  : adorno  á ma- 
nera de  una  grande  flor.  ¡|  ( botan. ) Fh)sru- 
lo:  florecita  que  reunida  con  otras  semejan- 
tes, forma  ia  flor  aparente  de  algunos  vege- 
tales. ||  Plantes  á Jleurons  : plantas  floscu- 
losas. 

* FLEURONNÉ,  ÉE , adj.  Flfwculoso : el 
vegetal  cuyas  (lores  se  componen  de  1 lo t cel- 
tas parciales , ó tlósoulos. 

F LEU  VE,  s.  m.  Rio  : entiéndese  grande  , 
ó caudaloso. 

FLEMBILITÉ,  s.  f Flexibilidad  : «lis-  * 

posición  que  tienen  algunas  cosas  para  do- 
blarse fácilmente. 

FLEXIBLE , adj.  m.  y f Flexible  : lo 
que  se  puede  doblar  y inuucjar.  ||  (Jig.) 
Flexible  dócil  : dícese  de  una  persona  blanda 
de  condición. 

FLEXION , s.J.  Inflexión  , dobladura  , ó 
doblez. 

* FLIROT,  s.  m.  Filibote:  voz  inglesa, 
que  denota  una  embarcación  aurcfiuLi,  do 
unas  cica  toada  Ja». 
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FLIBUSTIER , s.  m.  ( Nombre  ingles 
que  invieron  en  oiro  tricnipo  los  pilólas  «le 
las  Antillas  en  la  Amerita.)  Fiiibusier,  for- 
bante. 

* FLIC-FLAC , adv.  (ExT>r«*sion  comnn 
para  representar  el  ruido  «le  bofetadas,  sos- 
quines , azotes , etc.)  Tris  tras,  chis  chas, 
zis  zas. 

* FLIN , s.  iTi.  Esmeril  : para  limpiar  el 
acero. 

* ILION , s.  m.  Elion  , tellina  : especie 
de  almeja. 

* FLÍPOT , s.  m.  ( carp. ) Tapa  : pieza 
para  encubrir  un  defecto  ele  la  madura. 

FLOCON  , s.  tu.  Copo  , vedija  : dícense 
arabos  de  la  lana , algodón , seda  \ y el  pri- 
mero de  la  nieve  también  «piando  cae  del 
cielo. 

FLORAISON , s.  j . Florescencia  : esta- 
do de  los  vegetales  miado  echan  flor. 

* FLORAL,  ALE,  adj.  Floral : que per- 
tenece ó acompaña  á la  flor. 

FLORALES,  s.  f pl.  Florales  : Gestos 
en  honor  «le  Flora. 

FLORAL X , adj.  p/«r.  Florales  : Gestas 
en  honor  de  la  Diosa  Flora. 

* FLORE , s.  f Flora  : descripción  bo- 
tánica de  las  plantas  de  un  pais. 

* FLO  REAL  , s.  til.  Florcal  : octavo  mes 
del  calendario  republicano  francés,  «jue  co- 
lucnzaha  el  no  de  abril , y Graduaba  en  19 
de  mayo. 

* FLOREE  , í.  /.  V.  Pastrl. 

M'LORFTVCE,  {grog.)  Florencia  : cin- 

dn«l  capital  de  Toscana.  ¡|  Tafetán  llamado 
de  Florencia.  j|  Iris  florentina,  ó lirio  de 
Florencia  : planta  cuya  jaiz  tiene  olor  de 
violeta. 

FLORENCE,  EE,  adj.  {¡das.)  Florde- 
lisndo. 

FLORFR  , v.  a.  {nciul. ) Dar  sebo  á un 
navio. 

FLORES  (i'nz  Lit.)  Usase  soloen  esta 
frase  satírica : faire  flores , echar  barril  tu  ba- 
das , echar  todos  los  registros , fachendear , 
querer  lucir. 

* FLOR1FICATION , s.f  (botan.)  Vio- 
seseen  cía. 

FLORIN  , s.  m.  Florin  : moneda. 

* FLOftXPARE , adj.  m.  y f ( botan. ) 
Florinar  : vegetal  que  no  echa  mas  que 
dos  (lores. 

+ FLORIPONDIO  , s.  m.  Floripondio  : 
plantado  America. 

FLORISSAN  T , ANTE,  adj.  (fig.) 
Floreciente  : lo  que  está  en  atig..* , en  vigor  , 
e:i  esplendor. 

*FLO$CÜLEUX,EIjSE,íir//.  Lo  mismo 
qne  Fleuronnc. 

FLOT , s.  m.  Ola , oleada  : del  mar.  || 
Marca:  fluxo,  creciente.  j|  Balsa,  jungada, 
almadía  :_de  palo*  6 maderos  que  Lu*«  por 
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mi  rio.  f|  Fiat  el  jtusani  : el  fluxo  y rcíluxo, 
la  pleamar  y haxamar.  ||  ¡letneUre  h Jlol : 
poner .á  nado,  ó hoyante,  un  navio  qiie  es- 
táis encallado  : vaisseau  qui  est  a Jlol : na- 
vio boyante,  que  nada,  que  no  loca  en  el 
fondo. 

* FLO  I RES , s.  m.  pl.  Sayales  : los  p<*- 
dazos  do  bayeta  ó sayal  que  so  ponen  entro 
las  hojas  de  papel  quando  se  fabrica. 

FLOTS  , s m.  pl.  ( f ie.  y poet. ) Tropel , 
confusión  , gran  gentío,  j]  Ríos,  mares,  ar- 
royos : hablando  do  Jluyía  , ó sanare  derra- 
mada. !|  Ajlois  : adif.  A mares  , o rios. 

F1  -O  I'I  ABLE , adi.  m.  y f.  Se  dice  do 
los  ríos  que  pueden  llevar  balsas,  ó alma- 
días. 

FLOTTAGE,  t.  m.  Conducción  de  las 
balsas  «i  almadías  por  los  rios. 

FLOTlAfSON,  s. /.  (ndut.)  Linca  de 
agua  : la  parte  de  un  navio  que  está  á la  flor 
del  agua. 

FLOTTANT  , ANTE,  adj.  Lo  que  .so- 
brenada , ó anda  por  encima  «leí  agua  : na- 
dante , fluctuantc  en  estilo  poético.  |[  ( fig,  ) 
Fluctuantc  , vacilante.  ||  Se  dice  en  el  blasón 
do  los  vaxclcs  y peces  que  están  sobre  el 
agua. 

FLOTTF. , s.  f Armada  de  Taxelos  de 
guerra.  ¡|  Fio  t le  marchantle  : flota  , con- 
serva , ó convoy,  de  barcos  mercantes. 

FLOTTE  , EE , o,  jt.  y adj.  Se  dice  de 
los  palos  ó leña  «:onducida  por  rio  en  lialsa. 

r LOT FEMENT , s.  m.  Yayycnes  , olea- 
das : las  que  hace  un  batallón  ú otra  linca 
de  tropas  «jue  marcha  de  frente. 

FLOTIER,  v.  n.  Nadar  : andar  por  en- 
cima del  agua.  j|  Venir  en  balsas  los  maderos 
ó la  leña  por  los  rios.  ||  fig . ) Fluctuar,  va- 
,t:ilar  : entre  d«w»  pasiones,  dos  pensamien- 
tos, ó «los  partidos. 

FLOTllLLE , s.f.  Flotilla  : flota  pe- 
quena. 

* FLOÍTiSTE,  s.  m.  Flotista  : el  que 
hace  el  Comercio  de  America  por  medio  d« 
flotas. 

FLOL5  , adv.  ( pint .)  Ligeramente,  sua- 
vemente , con  blandura. 

* FLOUETTE,  s.f  (ndut. ) Grímpola  : 

para  los  vientos.  , 

* FLOLIN  , s.  m.  Especie  de  embarca- 
ción. 

* FLOLVE , s.  m.  Grama  de  olor , alcsta. 

♦FLL’ANT,  adj.  m.  D ícese:  papiro Jluant . 

papel  ¿ media  cota  T esto  es  con  poca  cola, 
y caloso. 

* FLUATF,  ,s.  m.  ( qiúm. ) Fluato  : 
nombre  gcncnco  que  se  da  á las  salea  for- 
ina«las  por  el  ácido  fluórico. 

FLUCrUATlüN,  s.f  ( cintg. ) Fluc- 
tuación : hablando  de  algún  fluido  derra- 
mado. 

FLUCTL’EUX , EUSE,  adj.  Agitado: 
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movido  con  violencia  «le  una  parle  á olía. 

FLUER  , v.  n.  Fluir  , manar  y correr  : 
solo  se  dice  de  los  humores , llagas,  y fisto- 
las ; y del  fluxo  ó creciente  del  mar. 

FLIJET , ETTE , adj.  Delicado,  endeble, 
débil , amaricado  en  la  complexión  y figura. 
t¡  t/omme  Jluet  et  dclicat  ; hombre  alfeñi- 
cado , afiligranado. 

FLUIDE , ndj.  m.  y f Fluido  : lo  que 
eso»  corriente  y liquido,  y no  está  trabailo. 

FLUIDE , s.  m.  Fluido  : lo  que  corre  , 
como  el  ay  re,  el  agua,  el  azogue.  j|  Los  fí- 
sicos y químicos  limitan  el  nomhrc  de  fluido 
¿i  los  invisibles,  como  el  ayrc,  los  gases,  Ja 
electricidad , ele.  ||  A los  visibles , como  el 
agua , los  aceytes,  «te. , dan  el  nomhrc  tic 
liquido. 

FLUI  DITE,  *‘f'  Fluidez  : calidad  de  lo* 
cuerpos  fluidos. 

* FLUORIQUE  , adj.  (quint. ) Flliór  ico 
( aculo ) : su  forma  natural  es  la  «le  gas  : cor- 
roe al  vidrio,  y por  esto  sirve  para  grabar 
cu  el , al  mouo  del  agua  fuerle  para  el  co- 
bre. 

FLUORS , s.  m.  pl . ( hist.  naL)  Cristales 

de  diversos  colores , que  iiuilau  las  picdias 
preciosas. 

FLOTE,  s.  f.  Flauta  : instrnmento  mti- 
sico.  ¡I  Flute  dance , ó a bec  : flauta  dulce, 
ó dulsawia.  ||  FLilc  aUemande  , ó Waver- 
sicrc : flauta  traversera.  ;|  ( nJut. ) Urca  : lia- 
rlo pesado  de  carga.  ¡|  Jeu  de Jldte  dans  Car- 
gue : Maulado. 

FLÜTES,  plur.  Piernas  de  alcaraván.  |J 
Ayuster  ses  JliUes : poner  los  medios  para 
lograr  una  coso.  Ce  qui  vient  par  la  Jldte 
sen  rapar  le  tamhour : el  dinero  del  sacris- 
tán cantaqdo.se  viene  , cantando  se  va. 

FLUTE , ÉE , adj.  Flautado  : dicese  de  la 
vor.  ó sonido  dulce  y meloso  que  imita  la 
flauta. 

* FLCTF.aU,  í.  m.  Alinea  : genero  de 
plantas,  alqual  corresponden  el  azumbar,  y 
el  llantén  de  agua. 

FLÚTER , v.  n.  ( voz  de  desprecio.  ) 
Chiflar  , gaytear  : andar  con  ia  gay  la.  || 
Chiflar,  soplar  : tómase  vulgarmente  por 
beber. 

FLÚTEUR , EUSF , subst.  ( voz  de  des - 
precia.)  Gaytero,  chi fiador,  pitoflero. 

FLUVIAT1LE  , adj.  m.  y j.  Fluvial : dí- 
ccsc  de  la  plunta  que  crece  en  los  rios,  en 
agua  dulce. 

FLUX , s.  m.  Fluxo  : pleamar,  ó creciente 
del  mar  |j  Flux  : diccsc  en  el  juego  de  la 
junta  de  cartas  de  un  mismo  palo,  jj  Fluxo  : 
dicese  del  curso  ó evacuación  de  qualqoier 
liquido.  [|  Flux  de  ventre  i flpxo  de  vientre, 
despeño,  cursos,  cámaras.  ij  Flux  de  bou- 
che  : bailen,  salivación.  (|  (jig . } Fluxo  de 
lengua,  de  palabras.  |j  Flux  de  saug : fluxo 
de  sangre,  ¡j  Flux  et  vejlux  de  la  fuer  t 


fluxo  y refluxo , creciente  y menguante, 
pleamar  v baxamar. 

FLUXION  , s.J.  Fluxión  : de  humores  á 
alguna  parte  del  cit-nw. 

ILUaIONNAIRK , adj . m.yf.  Sujeto  á 1 
padecer  fluxiones. 

FOARRK,  ó FOERKE,  s.  m.  ( por.  us. ) 
Bálago  : paja  larga  de  trigo , ó centeno. 

* FOCALE,  s.  ni.  Fdbal  : pañuelo  que 
traían  los  antiguos  al  derredor  del  cuello. 

* FUCILE,  s.  m.  {aivit. ) Tibia, canilla: 
el  liur*M>  de  la  pierna,  ó brazo. 

* FOENE,  s.  J.  ( ndul . ) Fisga  : especie  de 
harpmi  para  pescar. 

HLTLS,  s.  m.  Feto  : la  criatura,  ó el 
animal,  dentro  del  vientre  de  la  madre. 

FUA,  s.J.  Fe  : una  de  las  virtudes  teolo- 
gales. j]  Fe , creencia.  [¡  Fe  : palabra  , prome- 
sa. ¡j  te  : fidelidad.  j|  Fe,  testimonio  , testifi- 
cación. j|  Fui  el  hommage  : sacramento  y 
bomenage  , ó pleito  bomenage.- 1|  l /omine 
digne  de  jai  : hombre  fidedigno,  jj  iianntte 
ile  bemne Jai : hombre  sano , franco  , candi, 
do.  j|  ( exp.  ady. ) Se  dice  : ma  jai , par  ma 
Joi : a fe  uiia,  juroá  Dios.  j|  De  bo„/¡e  fot , 
sanamente , sin  malicia. ||  l’n  bonne Jai:  en 
conciencia , en  verdad. 

FUI  BLE,  ailj.  m.yf.  ( como  se  pronun- 
cia JeUcy  algunos  escriben  Ja  Hile.)  Débil: 
endeble,  flaco,  feble  , y también  frágil.  Dice- 
se  en  lo  físico,  y en  lo  moral. 

F OiBLE,  s.  m.  Lo  feble,  lo  quebradi- 
zo ,1o  frágil  : de  nna  cosa.  ||  ( Jig.  ) F1  flaco, 
el  feble,  la  falta  principa),  la  parte  flaca: 
aquella  por  donde  cada  uno  claudica , ó la 
pasión  que  le  domina. 

FOIIÍLEMEJNÍT,  adv.  Con  floxedad,  sin 
vigor,  con  tib¡«-/.a. 

. FOIBLESSE,  s.f  ( como  se  pronuncia 
Jeh/esíc,  alpino»  escriben Jaibtrssc).  IVtiili- 
ilatl  : flaqueza , endeblez. , floxednd.  ||  Desfa- 
llecimiento , desmayo.  ||  Impotencia  , <}'»- 
caeciniicnto.  ||  ( fig.)  Finques,,  fragilidad : 
delecto , imperfección  moral , ó intelectual. 

||  (¿J.)  Contemplación , pasión  : que  se  tiene 
ciegamente  por  una  persona,  y uos  hace  do- 
rar ó disculpar  sus  faltas. 

1'OIBLIH,  v.  n.  Ha<jiicar,  aüoxar,  ceder, 
desistir. 

1UIE,  s.  w.  Hígado  : entraña  del  cuerpo 
del  animal.  ||  Fnie  d' antimo  inc  : hipar  ó hí- 
gado de  antimonio. 

, FOí-MKiS  lEL'R  , j.  m.  Feuientido  , 
pérfido , desleal , perjuro. 

" FOÍ-MEN  ATE , *.  f.  y FOI-MEK- 

TÍH , v.  n.  Felonía  ; alta  tiai«ion. 

f'UliN  , s.  m.  Heno  : la  yerba  seca  de  los 
prados.  ||  Pelusa  de  lo  interior  de  U ídea- 
chofa. 

FOiN  í ( interj.  del  est.  vulg.  que  denota 
enfado,  desprecio.)  Mal  haya  J Pvstaial? 
Maldito  sea  I 
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FOIRE,  f.  ^ Feria  : la  concurrencia  «le 
Tendedores  y compradores  en  «lia  y lugar 
señalado.  j|  Ferias  : el  regalo  que  se  suele  dar 
en  lal  licrupo,  y ocasión.  j|  (est.  Laxo.)  Ca- 
galera  , correncia  , seguidillas.  • 

FOIREH  , v.  n.  (voz  bkxa.)  Tener  caga-  | 
lera,  cursos  : andar  de  cagalera. 

FOIilEUX,  EUSE,.  adj.  ( uulg.)  Ca- 
galitroso, camariento.  Usase  como  suíistan- 
tivo,  y equivale  á cagón.  j|  Mine  Joireuse : 
cara  cagada  , caca  de  mierda , ó «rara  de  ca- 
gan- 

FOIS,  s.f  Vez.  Usase  solo  con  nombres 
que  dicen  número,  ó diferencia  : une  fots  , 
una  vez  : dettx  J'ois , dos  veces  : plusicurs 
fois  , umclias  veces  : a tlijjcrenles  j’ois , en 
distamos  vece*.  ,¡  A la  Jois,  tout  a la  fois  : 
de  una  vez , á Ja  vez.  ||  Auírcjois  : otras  ve- 
ces, en  otro  tiempo,  tiempo»  pasados.  |¡  De 
Jois  it  nutre  : á las  seco»,  «le  quando en  «pian- 
do. j{  Par jois , quelqne jois:  a veces,  algu- 
na vez.  j]  Toutejois  ; sin  embargo,  con  todo 
«so.  jj  Prendre  un  hornme  a Jois  de  corjts  : 
asir  a uno  por  medio  ó mitad  del  cuerpo. 

FOISON  , s.J'.  (fam. ) Peste , plaga  : p«ir 
abundancia  «le  una  co»a.  ¡|  A Jnisnn,  adv. 
{fam.)  Ahondo,  á pasto,  á montones. 

FU1SOMXEH,  n.  Abundar,  cundir. 

FOL,  FOU,  i.  m.  Urico,  demente  : el 
que  ha  perdido  el  juicio.  Jj  Bobo,  bufón. 

FOL,  FOU,  adj.  (Se  escribe  fol  & n- 
tc*  «le  vocal,  y fou  ánlrs  de  consonante.) 
Loco , demente , d que  ha  perdido  el  juicio. 

||  Juguetón , euretladoi  , alcgTe.  ||  Loco,  ton- 
to , sandio. 

FOLÁTRE,  adj.  m.  yf  Juguetón,  reto- 
zón , de  buen  humor,  de  charola. 

* FOLÁTREM  EN  T , adv.  Jugue  tona- 
mente. 

F'OL.lTRER,  v.  n.  Loquear , ju  guetear , 
retozar  : y también  triscar , y estar  de  cha- 
cota. 

FOLATRERIE,  s.  J \ (pnc.  us. ) Locu- 
ra , disparate  : en  ti  sentido  de  chacota , y 
chanza. 

* F OLI  ACE,  ÉE , adj.  ( ¿otan. ) Foliá- 

ceo : mcinbí attoso  y delgado , como  son  ordi- 
nariamente las  hojas.  , 

* FOLIA  IRE , adj.  m.  yf.  Foliar  : perte- 
neciente á la  hoja  «leí  Ttggtal. 

♦FOLLVriON,  s.J’.  ( bolán. ) Foliación  : 
el  estado  de  Jos  vegetales  quando  echan  la 

’b'ÓLICHON „ ONNE . adj.  m.  y f Afe- 

gi  cíc  , loquillo.  Usase  también  como  substan- 
tivo. 

FOLIE,  s.J.  Locura  : demencia  : falta  de 
juicio. jj  Locura  : disparate,  de*.i  ti  no  grande. 
Locura  : manía , 6 pasión  desordenada  por 
tina  cosa»  ó persona.  ||  Folies  d‘ Espitarte  ; 
folias,  cieito  bayie,  y son . |¡  Paire  des  jo - 
lies  : hacer  locuras , ó extremo» , sea  de  ale- 


gría , ó de  pesar.  ||  Grata  de  folie  . vena  de 
toco.  j|  (jui  a un  grain  de  folie  : Venático, 
que  tiene  vena  de  loco,  jj  A cees  de  folie  : 
ramo  de  loco.  ¡|  Aimer  a la  Jolie : amar , 
querer  locamente  , con  locura  , como  un 
loco.  II  A la  folie  adv.  Extremadamente  ; 
hasta  la  locura. 

FOLIE , ÉE  , adj.  Foliada  : hablando 
de  la  tierra.  j|  ( quim . } Folia<lo  : preparado  en 
hojas. 

* FOLIGNI , ( geogr .)  Foliño  : ciudad 
de  Italia. 

*FOLILET,  s.  m.  (moni.)  Espalda  : lomo 
del  ciervo. 

FOLIO , s.  m.  ( lat. ) Folio  : la  hoja  de  un 
libro , impresa  por  las  dos  caras.  D ícese!  Jo  lio 
recto , la  primera  plana,  que  los  impresores 
llaman  nones,  y Jolio  verso  la  segunda,  qu« 
llaman  pares,  y también  folio  vuelta.  j|  ÍÁvre 
infolio  y ó simplemente  un  infolio , un  libro, 
ó tomo , en  folio , cuyas  hojas  son  de  medio 
pliego  entero. 

F OLIOLES**.  /.  pl.  (bolán.)  Hojuelas 
pequeñas , que  hacen  parte  de  otras. 

FOLLE,  s.  f Loca,  demente  : la  que 
ha  perdido  el  juicio.  ||  Red  para  pescar  rayar», 
tortugas,  etc. 

FOLLE,  adj.  f Loca,  dementada  : la 
que  hu  perdido  el  juicio.  ||  Jugue  Lona,  en- 
redadora, alegre.  ||  Loca,  tonta,  sandia.  || 
Folie Járine  : harija,  la  parte  mas  sutil  ile 
la  harina  , que  se  desperdicia  en  el  molino. 

FOLLE MEftiT,  adv.  A locas , disparatar 
damcnle,  desatinadamente. 

FOLLET , FUTE,  adj.  (dim.  de  fhl  y 
folie.)  Loquillo,  alegrillo,  jiiguetoncillo.  || 
Esprit  jollet ; «luende.  ¡|  Feu  follct : fue- 
go fatuo,  exhalación.  I|  Poil  follct  : vello, 
bozo. 

FOLLICULAIRE , adj.  y s.  m.  Folletis- 
ta , nombre  que  se  da  por  desprecio  á los  au- 
tores de  gazetas,  relaciones,  y folletos. 
FOLLUJULE,  s.J’.  (hist.  nal.)  Yolfcu- 

lo  : la  vaynilla  en  que  está  encerrada  la  si- 
miente de  alguna  planta.  ||  (anal. ) Boisilla ; 
de  una  glándula  simple.  ||  ( cirug.  ) Zurrón  : 
que  contiene  el  pus  de  un  absceso. 

* FOMAHANT,  ó FOMAHOT,  r.  m. 

( astron. ) Estrella  situada  en  la  boca  de  uno- 
de  los  peces  del  signo  de  piséis. 

F’OMENTATION,  s.  f.  Fomentación: 
untura , ó fricación  que  se  da  para  dar  calor 
al  cuerpo. 

FOME3VTE,  EE,  p.  p.  y adj.  Fomen- 
tado. 

F’OMENTER , v.  a.  Fomentar  : dar  calor 
y vigor  con  algún  remedio  á ios  miembros, 
o partes  debilitadas.  ||  Mantener,  hacer  du- 
rar : un  dolor,  una  enfermedad,  [j  (fig- ) 
Fomentar,  acalorar,  dar  calor,  y abrigo. 

¡ ON r AILLF5,  s.J'.  pl.  Pies v tablas  de 

• uxu  cama. 
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FONCÉ,  ÉE,  ailj  ( jam .)  Adinerado, 
acaudalado  : hablando  de  personas.  Homme 
Janeé  (luis  une  Science  : hombre  de  caudal , 
ó profundo,  en  una  ciencia.  ||  Foncé,  ha- 
blando de  colores,  es  subido,  cargado,  ú 
obscuro,  como  un  vert  janeé , un  blcu 
jomé . 

* FONCEAU  , s.  m.  Cabo  de  un  freno  de 
caballo. 

* FONCEE,  s.f  Cuera  ú hoyo  en  un  pi- 
zarral. 

FüNCER , i',  n.  Pagar,  dcsemlmlsar . Solo 
se  usa  en  esta  frase:  fnneer  a Íappointcment7 
costear,  hacer  la  costa,  ocurrir  á los  g.islos 
ordinarios. 

* FONCET,  s.  m.  Barca  grande  de  rio. 

F(  1NCIER  , 1ÉRE , tulj.  í^o  que  proviene 

«E  posesiones,  haciendas : raíces,  ó tierras. ¡| 
Foncirr  ( hablando  de  facultades  y ciencias) 
se  dice  di  1 que  licué  gran  fondo  ó caudal  en 
alguna. 

FONCIÉREMENT,  adu.  A fondo,  de 
raíz  , snbstancinlmcnte.  jj  l¿n  el  fondo  , en  lo 
substancial.  ||  Ex.  i.°  Examine r , traiter 
une  ajfaire  Jonciérenient ; examinar,  tratar 
un  negocio  á fondo,  j]  Ex.  u . 0 Fon ci ¿remen t 
il  esl  hnnnéte  homme  : en  el  fondo  es  hom- 
bre de  bien. 

FOKCflONjí  / Función,  ministerio, 
exercieio  , oficio  : «le  algún  empleo  , cargo  , 

Ó comisión. 

FON CT 1 ONN  A IRE , s.  m.  Díccsc  de 
todo  el  que  tiene  cargo  ó ministerio  público 
<«>  el  gobierno  francés. 

*F 0NCT10NS , s.  f.  pt.  Operaciones , 

funciones  : diccsc  en  medicina  de  todos  los 
movimientos  , acciones , y efectos  naturales 
y propios  riel  cuerpo  animal. 

FOM)  , s.  m.  hondo,  suelo:  de  un  pozo,  j j 
de  un  tonel , de  un  costal , de  un  cofre , del 
mar  , etc.  ||  Lo  interior  , lo  mas  relirado  : 
de  una  provincia  , de  un  bosque.  i|  F.l  extre- 
mo, el  cabo,  lo  último  : de  una  calle  , de 
un  paseo.  I|  ( fig.  ) Fondo  , lo  esencial , lo 
substancial : de  una  cosa.  j|  (ul.)  Lo  intimo, 

Jo  interior , lo  mas  oculto  : de  los  pensa- 
mientos , del  cora/on.  ¡j  Fond  devale:  bo- 
dega : Ja  parte  interior  de  un  navio , desde  el 
último  puente  abaxo.  |j  Fond  detuve , ó du 
tonneau:  cj  suelo  6 asiento  del  tonel.  |[  Fond 
du  lit : la  tarima  de  la  cama.  ¡1  Fond  d’ttn 
tablean  , d’tute  1 apis s sene ; fondo , campo  . 
de  un  qnadro  , de  una  tapicería,  jj  Fono  de 
miroiry  de  tal Jeau  : la  espalda  , ó el  reves* 
do  un  espejo , de  un  qnadro*.  ij  Fond  d une 
chut  se  : el  asiento  de  una  silla.  ||  Fond  du 
carrossc , places  de  fond : testera  del  coche.] I 
Coitos  se  ii  deux  Jonds  : coche  forlon.  || 
Fond  de l’ceuvrc  : pala,  hojita  de  metal  so- 
bre que  se  engasta  la  piedra  preciosa. ¡J  Fond 
de  culo  lies  ; fondillos  de  los  calzones.  | j Can- 
ia o fond : echar á fondo , echar  á pique.  j|* 
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Dontier fond  . dar  loudo,  fondear  , echar  el 
ancla.  |]  De  fond  en  entable : hasta  los  c¡- 
mienlos  , sin  quedar  piedra  sobre  piedra  : 
enteramente.  ||  Fu  iré  Jand  sur  quelquun  : 
contar  con  alguno,  ó fiar  en  el.  j{  A Jbnd : 
á fondo  . plenamente,  perfectam-TUc. 

FONT)  AMENTAL,  ALE,  adj.  Fnnda- 

mental  : lo  que  sirve  de  base  y principio  en 
alguna  cosa. 

'FON  O A MENTALEMENT  , adt>.  Fun- 
damentalmente, sobre  buenos  fundamentos, 
ó principios. 

FONDA  NT , ANTE , adj.  Lo  que  se  der- 
rite, se  deshace,  ó se  hace  un  agua  en  la  ¡k>- 
ca,  de  pnm  tierno  , y delicado. 

FONDATELR , s.  m.  Fundador. 

FONDATION , s.J.  Fundamento , el  ci- 
miento: de  una  obra, o edificio.  [{Fundación: 
de  una  orden  , de  una  ciudad,  de  una  acade- 
mia. ¡j  Fundación : dotación  de  renta  para  una 
comunidad  , ú obra  pía. 

F í )ND ATR1CE , f.  Fundadora. 

*FONDE,  s.f.  ( ndut .)  Baxamar  : lo 
opuesto  á pleamar. 

FONDE,  ÉE , p.  p.  y adj.  Fundado. 

FONDEWENT  , s.  m.  Zanja  , ci  cimien- 
to : sobre  que  se  levanta  un  edificio.  En  este 
sentido  se  dice  siempre  en  plural  en  ambas 
lenguas,  jj  f fi%. ) Fundamento , causa , razón , 
motivo.  ;|  ( id. ) Cimiento,  base : principio  so- 
bre que  estriba , ó se  afianza  alguna  cosa.  J| 
Ano,  orificio  : el  ojete  del  trasero. 

FONDEA , o.  a.  1 'uudar  : echar  los  cimi- 
entos de  un  edificio.  ¡|  Fundar  : erigir, estable- 
cer , instituir,  ¡j  Fundar  : dotar  con  renta,  j) 
( fig,)  Fundar  , apoyar  : una  cosa  en  la  auto- 
ridad , en  el  cxcrapío  , etc. 

FUNDEME,  s.f  Fundición  , v también 

fundería  : sitio  ó fabrica  donde  se  íuudeu  los 
metales. 

FON  DEL R , s.  m.  Fundidor  : el  que  tie- 
ne el  arte  ú oficio  de  fundir  metales.  ;|  Fon- 
dear de  cloches : fundidor  de  campanas , ma- 
estro campanero. 

♦FONDIQUE,  j.  m.  Lonja  : donde  se 
juntan  los  comerciantes.  j|  Albóndiga ; alma- 
cén : y también  pósito. 

* FUNDIS,  s.  tu.  Cárcava , hundimiento  : 
boyo  que  se  hace  baxo  de  uu  edificio. 

FONDOIft  , s.  m.  Caldera  y sitio  donde 
se  derrite  el  sebo. 

FONDRE,  v.  a.  Fundir  : metales  , caño- 
nes , campanas, etc. |] Derretir  : nieve , cera  , 
sebo,  ele. [(Liquidar.  ||  (fifí.)  Dícese  : fondee 
un  ouvrnqe  dans  un  autre  : refundir  , 6 in- 
cluir, lo  de  una  obra  en  otra.  j|  (jtrov . yj'tim.) 
Se  dic e fondee  la cloche  : echar  el  resto,  to- 
mar la  úliima  resolución,  echar  el  bodcgoti 
por  la  ventana,  j Fond  re  son  bien  : disipar, 
derrochar  sus  hiei\rs  , su  caudal. 

FONDRE,  i*,  n.  Derretirse,  deshacerse.  || 
'JWSedkcfomlrecn  ¿armes  : deshacerse 
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en  lágrimas  , ó llorando  $ ó llorar  á lágrima 
vira.  ¡I  ( id. ) Acabarse,  desfigurarse  : perder 
carnes,  ponerse  flaco  alguno.  ¡|  Hundirse : ve- 
nirse abaxo  un  sudo  , una  casa.  ||  (fig.)  Per- 
derse, desaparecer  , rchurfdirse  : una  cosa  en 
manos  , ó en  poder  de  alguno  ¡|  Descargar  , 
caer,  de  golpe  , arrojarse  sobre  alguna  cosa  : 
como  el  nublado  , la  tormenta  , el  ave  de  rá- 
pida ; y figuradamente  las  desgracias.  |]  ( id.  ) 
Caer  sobre  el  enemigo,  cargarle,  cerrar  con  el. 

FONDRIÉRF.,  s.  f Barranca  : la  quie- 
bra profunda  que  hacen  en  la  tierra  las  ave- 
nidas de  las  agaas.  ||  Hoyada,  hondura  : ter- 
reno pantanoso. 

* FON  DRILLES,  s.f.  pl.  Zurrapas , po- 
so : heces  que  se  hallan  en  las  vasijas  mal 
limpiadas. 

FONDS , s.  m.  Fundo  , suelo  , tierra  : de 
una  hacienda , de  un  campo.  ¡|  Terrazgo , po- 
sesión , propiedad.[ | Fondo , caudal , capital , 
efectos , y enseres  : de  una  tienda , de  una 
fábrica.  ||  (fig. ) Caudal , fondo : de  bondad , 
de  malicia  , de  ciencia , de  erudición , de 
doctrina.  ¡|  Bicns  fonds  : bienes  raíces  , fin- 


cas. 

FONDU , UE  ,p.  p.  y adj.  Fundido  , der- 
retido. 

* FONGER , p.  n.  Calarse  : dícesc  del  pa- 
pel que  bebe  la  dnta. 

FONTGIBLE  , adj.  m.yf.  ( for . ) Lo  que 
se  cuenta , mide  y pesa  $ como  granos,  vino, 
acerté , etc. 

* FONGITE  , s.f.  Fongítes : piedra  figu- 
rada parecida  al  hongo. 

FONGUEUX,  EUSE,  adj.  Fungoso  , 

bongoso. 

FONGLJS,  s.  m.  ( cintg .)  Fungo  : excre- 
cencia blanca  y espongiosa. 

FONTAINE  , s.f  Fuente:  manantial  de 
agua,  j j Fuente  : di  cese  del  cuerpo  de  arqui- 
tectura , y artificio  de  una  fuente.  ||  Tinaja  , 
cántara  , ó pila  : en  que  se  tiene  el  agua  para 
el  consumo  de  una  casa. 

* FONTA1NEBLEAU , (gcogr. ) Ftien- 
tmcbld,  ó fuentcneblca  : lugar  y sitio  Real 
de  Francia. 

FONTANGE , s.  f.  Fontanche  : moño 
alto  sobre  la  frente  , adornado  con  cintas. 

* FON  TARA  B1E , [geogr. ) Fuenterubía : 
villa  Inerte  de  Guipúzcoa. 

FONTE,  s.f.  fundición  : de  los  metales. 
||  Derretimiento , liquacion : de  las  nieves , ó 
sea  dcsyclo.  }|  Bronce:  metal  compuesto,  y 
vaciado  , como  el  de  los  cañones  y morteros  , 
campanas , etc.  ||  Fundición  : tocio  el  surtido 
de  letra  de  un  mismo  erado  para  la  impren- 
ta. ||  Fonte  en  grenailie  : fundición  en  gra- 
nalla. ||  Fon  Ir,  ó faux-fourrecu  de  pisto  let  , 

lapofunda. 

FONTENIER , s.  m.  Fontanero  : el  ofi- 
cial que  cuida  de  la  convicción  de  los  aguas 
j encubados. 


FONTíCULE , s.  m.  ( cirug. ) Fuente : la 
que  se  abre  en  uti  cuerpo  pata  dar  salida  a 
los  humores. 

FONTS , s.  m.  pl.  Pila  bautismal.  ||  Te- 
\iir  sur  les  \ Jbnts  : sacar  de  pila , tener  cu  Ii 
pila  , á una  criatura  , esto  es.  ser  su  padrino, 
ó madrina.  ||  (fig. y fam. ) Tr aeren  boca  á 
alguno. 

* FOQUE  , s.f.  ( ndut .)  Foque  : nombre 
de  ciertas  velas  triangulares  , sin  verga  ni 
antena. 

FOR  s.  m.  Fuero  , jurisdicción. 

FORAIN  , AlNE  , adj.  Forastero  : dí- 
cese  de  los  géneros  y tratantes  que  vie- 
nen de  fuera  , que  no  son  del  lugar.  |J  Droit 
1'orain  : derecho  de  entrada  y salida  de  un 
rey  no. 

FORBAN , s.  m.  Forbante  : foragído 
en  los  mares , ó pirata.  Es  voz  tomada  del 
ingles. 

* FÜRT1A1YNIE,  s.  f.  ( ant.)  Destierro. 
♦FORBANNISSEMENT,  s.  m.  Des- 
tierro. 

* FORRANNIR , v.  a.  (ant.)  Desterrar. 
FORÍlAGE , s.  m.  (mnned.)  Fuerte  : 

lo  que  tiene  una  moneda  demas  de  aque- 
llo que  prescriben  las  ordenanzas. 

FOR<JAT,  s.  m.  Forzado  , galeota  : con- 
denado a un  remo  de  galera. 

FORCE  , s.f.  Fuerza  : corporal.  ||  For- 
taleza : del  ánimo.  j|  Fuerza  : violencia  9 
tropelía.  ||  Fuerza  : poder,  poderío.  ||  Fuer- 
za : ímpetu,  empuje.  ||  fuerza:  virtud, 
eficacia.  [|  Fortaleza  , consistencia  : solidez 
de  una  cosa  material.  j|  Fuerza  : vigor,  ner- 
vio del  estilo , de  las  palabras.  |)  Forcé 
dimpulsion  : fuerza  impulsiva.  ||  A forcé 
de. . . exp.  adv.  A fuerza  de. . . ¡|  De  forcé : 
de  fnerzn.  ||  De  vive  forcé  : á Viva  fuer- 
za. ||  vY  toute  forcé  : á todo  trance  , ab- 
solutamente. ||  lJar  forcé  : por  fuerza  , for- 
zadamente. |j  Par  forcé  : por  fuerza  , por 
precisión,  torzosamente , precisamente.  || 
P remire  une  fenune , ó une  filie  par  forcé  : 
forzar  ó violar  una  mtiger , una  doncella. 

||  A forcé  de  soins , de  priéres , etc.  : con 
machos  cuidados  , con  muchos  ruegos,  etc. 
despaca  de  muchos  ruídados , despucs  da 
muchos  ruegos , etc. 

FORCE  , ( especie  de  adv.  ó adj.  de  can- 
tidad. ) mucho  : en  estilo  familiar.  ||  Forcé 
argenl,  mucho  dinero  : forcé  antis  , mu- 
chos amigos  : forcé  bijous , muchas  alha- 
jas , etc.  : como  si  dixéramos  en  cusiella- 
, no  : gran  poder  de  dinero,  etc.  j ó en  es- 
tilo baxo  : dinero  á montones , etc. 

FORCÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Forzado  , 
violentado. 

FORCE MENT,  adv.  Forzadamente,  for- 
zosamente : por  f\»erza. 

FORCENÉ  , ÉE , adj.  y s.  Furioso  : co* 
Urico  que  ctm  furia  , sin  juicio  y sió1  feoúsi* 
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deradon  se  arroja  á hacer  algún  desalino.  || 

( Lias. } Furioso  : se  dice  del  loro  levantado 
en  sus  pies , (piando  está  en  la  forma  y si- 
tuación de  león  rómpante. 

FORCEPS , J.  m.  ( cirus . ) Pinzas  : ins-  i 
truniento  de  hierro  á modo  de  unas  tena- 
zuelas suaves,  de  que  se  sirven  los  cirujanos 
para  poner  y quitar  las  hilas,  y para  otros  usos. 

FuRCER  , v.  a.  Forzar  : violentar  : pre- 
cisar : obligar.  ||  Forzar  : romper  por  fuerza 
una  puerta.  ||  Forzar  : violar,  nacer  vio- 
lencia , á una  ntuger.  ||  Forzar  : tomar 
un  fuerte , una  trinchera  , un  reducto  j»or 
fuerza,  ó por  asalto.  ||  Forcer  une  elef , 
etc.  : torcer,  violentar  una  llave,  etc.  |j 
Forcer  un  litare , un  ccrj  : correr  una 
liebre,  un  venado,  cazarlo  con  pcirns.  || 
Forte r un  cheval  : correr  ó cansar  un  ca- 
ballo. 

FORCER  , v.  n.  ( ndut. ) Forzar  de  vela  : 
servirse  de  todas , ó para  aprovecharse  del 
viento , ó para  huir. 

FORCF.S,  s.  f.  pl.  Fuerzas  : se  dice  del 
poder  de  mar  ó de  tierra  de  una  nación 
ó estado.  jl  Tixeras  de  tundir. 

* FORCETTFS , s.  f pl.  Tixeras  pe- 
queñas de  tundidor , llamadas  pares. 

* FORCHETTE , s.  f.  ( ndut. ) Kzupob : 
horca  ne  hierro  con  dos  púas,  que  sirve 
pai  a pescar. . 

* F ORCJERE , s.  J.  Estanque  pequeño 
para  criar  peces. 

* FORCÍNE , s.  f Horca  : el  ángulo  que 
forma  una  rama  con  su  tronco. 

FORCLORE , v.  a.  (Jbr. ) F'xcluir  , pro- 
hibir. 

FOPrCLOS , OSE , p.  p.  y adj.  Exclu- 
ido. 

FORCLUSIOPÍ  , s.  f.  Exclusión. 

FORG,  EE  , p.  ¡K  y'  adj.  Barrenado  , ta- 
ladrado ; horadado. 

FORER,  v.  a.  Taladrar,  horadar  , bar- 
renarles voz  de  cerrajeros,  y arcabuce- 
ros. 

FORESTIER  , s.  m.  Presidente  de  aguas, 

bosques  : antiguo  empleo  que  hubo  en 
rancia, y en  Flandes.  [|  f ilies faresliéres : 
cima*,  ciudades  de  Alemania  en  las  cerca- 
nías del  Rhin  , e inmediatas  á la  Selva  Ne- 
gra- 

FORET , s.f.  ( monte. ) Selva  , bosque  .*■ 
de  grande  extensión.  ||  Gardc-Jorét : guarda 
del  monte , guardabosque. 

FOREX , i.  rn.  Terraja,  parauso  : es- 
pecie de  taladro  de  los  cerrajeros. 

* F< >RÉT  - NOIRE  ( LA ) , ( geogr . ) la 
Selva  Negra  : gran  territorio  de  bosques  en 
Suabia. 

F ORFAIRE , v.  n.  (Jbr.)  Delinquir, 
prevaric.fr  : faltar  á lo  que  manda  el  honor 
y la  obligación  de  cada  estado. 

„ FQRFA1T,  i.  m.  Maldad,  ruindad  , 


fechoría : crimen.  [|  Destajo  : ajuste  de  una 
obra  ú trabajo  por  un  Unto.  ||  Donncr , 
ó f tremí  re  , ó tráiler  ¡t  forfail  : dar , to- 
mar, ó ai ustar  á destajo , por  un  tanto. 

FORFA1TURE , s.f.  {Jbr. , Delito , pic- 
vaiicacion  : de  un  magistrado. 

F ORI* ANTE,  j.  rn.  (voz  familiar  to- 
mada del  italiano . ) Faifante  , farfantón. 

FORFANI  ERIFÍ  , s.J.  'Farfantonería  : 
tunería  : chufada  : bribonería. 

FORGE , s.  f.  Herrería  : donde  se  fun- 
de la  turna  del  hierro,  jj  Fragua,  hornaza  : 
de  herrero,  cerrajero.  ¡¡  Forja  : de  plate- 
ro , etc. 

FORGE , LE , p.  p.y  atlj.  Forjado  : fra- 
guado. 

FORCEARLE , adj.  m.  y f.  Lo  que 
se  puede  forjar. 

FORCER,  v.a.  Forjar,  fi aguar:  obras 
de  herrci ¡a,  cerrajería,  ú otros  metales.  j| 
i.fig»  ¿Fraguar  : enredos  , calumnias  , em- 
bustes. ||  (id.)  Forjar : palabras , cuentos 
noticias , ele. 

FORGERON,  s.  m.  Herrera,  oficial  de 
fragua. 

* FORGET,  ó FOR  JET,  *.  m.  FOR- 
GETLRE,  ó FORJETURF. , s.f  (ar- 

quit. ) Vuelo  : ceja  ó alero  de  a-jado.  || 
Saledizo  : en  la  pared  maestra  de  iui  edi- 
ficio. 

* FORGETER,  V.  n.  ( arquit.'  Salirse  un 
cdiGcio  fuera  de  Ja  línea  señalada. 

FORGEUR  , s.  m.  Forjador  : el  ofi- 
cial que  forja  las  piezas  de  espadería  , y 
cuchillería.  |¡  (fig.)  Fraguador  : inventor 
de  cuentos , chismes , noticias  , etc. 

* FORliUS , s.  m.  (moni.)  Xalco  : el 
grito  para  animar  los  perros  á que  carguen 
la  caza.  j|  Cebo  : los  íaieslinos  del  ciervo 
que  se  echan  á los  perros. 

FORHU1R,  v.  n.  (moni. ) Xalear  : in- 
citar con  la  voz  los  perros  á la  caza. 

FORJETER,  v.  n.  (ndut. ) Salir  una 
nave  de  la  línea  en  que  estaba  con  otras. 

FORLANGÉ , ÉE,  p.  p.  Echado  : ar- 
rojado. 

F ORLANCFIR , v.  a.  (moni.)  Echar 
algún  animal  montes  fuera  de  su  cubil. 

FORL1GNER , V.  n.  ( aul. ) Degene- 
rar : de  la  virtud  de  sus  antepasada  , ó 
ascendientes.  ||  Solo  se  usa  eu  estilo  fami- 
liar en  esta  frase  : cette  f ilie  a Jbrli&né : 
esta  moza  ó doncella  ha  manchado  su  hon- 
ra , ha  tenido  un  desliz. 

FORLOISGER , V.  n.  (mont. ) Desem- 
boscarse ; alejarse  la  caza  de  su  .guarida  , 
ó querencia. 

FORMALISER  (SE),  a.  r.  Formali- 

zarse , picarse , darse  por  sentido. 

FüRM ALISTE,  adj.  y s.  rn.  y f Etique- 
tero , amigo  de  las  formalidades  : que  anda 
con  formalidades , que  gasta  ceremonias. 
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FQRMALITÉ,  t.f.  Formalidad  : modo 
expreso  v ordinario  de  proceder  en  justicia. 

* FOR-MA1UAGE,  s.  m.  {Jar.)  Casa- 
miento desigual  en  calidad , v hecho  contra 
lo  que  prescribe  la  ley , ó eí  derecho  seño- 
rial. 

FORM ARIF.R  ( SE ) , v.  r.  Casarse  con 
una  persona  de  mayor  calidad. 

FORMAT , s.  m.  Tamaño  : de  nn  libro. 

FORMATION  , t.f.  Formación. 

FORME,  t.f.  Forma  : figura  : hechura  : 
molde  : horma.  ¡|  Fonqa  : manera  : modo.  || 
Forma  : regí;}  : estilo.  Usase  de  estas  diversas 
voces ; conforme  son  las  cosas  á que  se  aplica 
la  palabra  forme.  ||  Así  se  dice  : forme  d un 
soulier , d un  chapeau  : la  horma  de  un  za- 
pato, de  un  sombrero  : también  se  dice:  for- 
me du  cfuipenu  , la  copa  del  sombrero.  || 
Forme  ( hablando  de  Un  coro ) se  dice  de  la 
sillería  : y hablando  de  asientos,  es  escaño 
forrado,  y embutido  de  pelote,  ó crin.  || 
b'orme  ( hablando  de  imprenta ) es  la  forma , 
ó el  molde  de  letra  que  se  echa  en  prensa  pa- 
ra tirar.  j¡  Foime  ( hablando  de  queses ) es  la 
quesera  , el  nioldc  con  que  se  hacen. 

FORMÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Formado. 

F’ORMEL,  ELLE,  adj.  Formal : lo  que 
pertenece  á la  forma.  ¡|¡  Formal  : positivo  : 
expreso  : preciso. 

FORM  KLLEMENT , adu.  Formalmente. 

FORMER  , v.  a.  Formar : dar  el  ser,  y la 
forma.  ||  Formar:  criar  , producir. ||Forraar : 
componer  de  muchas  cosas  un  solo  cuerpo,j| 
Formar  : ordennT  y situar  un  cuerpo  de  tro- 
pas. ||  ñ ) Formar : educar  , enseñar,  ins- 
truir. Former  un  partí:  formar  partido.  || 
Former  uncplainte : formar  queja. 

* FORMERETS  , t.  m.  vi.  ( arquit. ) For- 
meros : ciertos  arcos  laterales  (pie  forman  la 
diagonal  de  una  bóveda. 

* FORMEZ  , s.  f.  ( cetrer. ) Hembra  tic 
las  aves  de  rapiña  y altanería. 

* FORMI , s.  m.  ( cetrer.  ) F.nfermedad 
que  da  en  el  pico  á las  aves  de  rapiña. 

FOR  MICA-LEO  , s.  m.  V.  Fourmir 
lion. 

FORMJCANT,  adj.  { medie.  ) Formi- 
cante : el  pulso  baxo  , débil  , y (requeme.  [| 
Hormigueante  : lo  que  hormiguea. 

FORMIDABLE,  adj.  f.  jr  J'.  Formida- 

ble . horroroso.  , 

f'ORMIER , s.  m.  Hormero  : fabricante 
de  hormas  de  zapatos. 

* FORMIQUE,/*/;.  ( quhn. ) Fórmico,  ó 
mírruico  : llamase  asi  el  acido  que  te  extrae 
de  Jas  hormigas.  Hoy  dia  se  cree  que  no  es 
mas  qnc  una  mezcla  de  vinagre  y ácido  má- 
lico. 

FORMUE,  EE  , p.  p.  Mudado  : hablan- 
do de  los  balcones. 

FORMUER  , *».  a.  (cetrer. ) Hacer  pasar 
por  arte  la  muda  de  las  aves  de  altanería. 


FORMU LAIRE , s.  m.  Formulario  : el 
libro  óquaderno  que  contiene  las  fórmulas 
que  se  han  de  observar. 

FORMULE  , s.  J\  Fórmula  : exemplar  , 
regla  y norma  que  se  debe  guardar  , v oltai  r- 
var.  ||  Fornuded  algebre , Fírmala  algébrica : 
resulta  de  un  calculo  algébrico. 

•*  FORMU LER  , v.  n.  Recetar  : hacer  la 
fórmula  de  un  remedio. 

* FORMUL1STE , s.  m.  Formulista  : ob- 
servador escrupuloso  de  las  formas  y estilo*. 

FORNICA  i’EUR  , s.  nt.  Fornicador. 

F ORNIC ATIO N , s.  f.  Fornicación  : el 
acceso  y ayuntamiento  camal  lucra  del  ma- 
trimonio. 

FORNTCATRICE  , s.  f.  Fornicadora , 

prostituta. 

FORNIQUER , v.  n.  Fovnicar  i tener 
ayuntamiento  camal  fuera  del  matrimonio. 

FORPAfl  RE  o FORPAISSKR  , v.  n. 

( moni.  ) Pacer  los  animales  monteses  lijo* 
de  sus  cubiles,  y madrigueras. 

FORS,  adv.  ( prep .)  F'ucra  : menos:  ex- 
cepto. V.  Excepté,  Jlormis. 

r ÜRSENANT  , adj.  ( caza. ) Brioso : di- 
cese del  perro  bucu  corredor , y difícil  de 
cansarse. 

F'ORT , ORTE,  adj . Fuerte  : recio  : du- 
ro : sólido.  ||  F'uerte  : forzudo , robusto.  || 
Fuerte:  firme  , constante.  ||  F'ucrte  : tieso  , 
compacto.  ||  Fuerte  : grande , excesivo.  || 
Fuerte:  vigoroso, activo. ||  F'ucrte:  violento, 
impetuoso.  ||  Fuerte  : eficaz,  muy  persuasi- 
vo. ||  Fort  en  bouche:  boquiduro,  el  caballo 
que  tiene  duro  el  asiento  del  freno , y no  le 
siente. 

F'ORT,  s.m.  Lo  fuerte  y el  fuerte  de  una 
cosa  : lomas  sólido,  cerrado  , firme  , espeso  , 
poblado  : lo  mas  activo  , vigoroso  , vivo  : lo 
excelente , perfecto.  Di  cese  de  lodo  lo  me- 
jor en  su  linea.  ||  Fuerte  : puesto  , ú obra 
fortificada.  ||  Dans  le  fort  de  Véle , de  l'hi - 
rer ; en  lo  recio  , en  lo  fuerte  , en  el  rigor 
del  verano  , del  invierno.  j|  Dans  lefort  d un 
bom  : en  lo  mas  espeso , en  la  espesura  de  un 
bosque.  ||  Dans  le  fort  de  la  tempdte  : en  la 
fuerza  de  la  tormenta.  ||  Dans  le  fort  de  la 
corwersaüon  ; en  el  calor  de  la  conversación. 
||  Le fort  de  l'épée  : la  fuerza  de  la  espada  : 
el  tercio  primen*  , ó el  arranque  de  la  hoja. 

FORT , adv.  Muy  , mucho.  V.  Tres. 

FORTEMENT,  adv.  Fuertemente , coa 

vigor,  con  vehemencia. 

F ORTE-PL\NO.  V.  Pianoforte. 

FORTERESSE  , s.  f.  Fortáícza  : plaza 
fuerte. 

FORTIFIANT , ANTE,  adj.  Corrobo- 
rante , lo  que  corrobora  y fortalece  el  - 
mago. 

*FORTiFICATEUR,  s.  m.  Ingeniero  de 

plazas. 

FORTJFICATION  , *.  / Foriificaciga  : 
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tlíccse  del  arte  de  fortificar  las  plazas ; y tam- 
bién de  la  obra  que  se  levanta  para  cerrarlas, 
y defenderdas.  r.n  esta  última  significación 
se  dice  casi  siempre  en  plural. 

FORT1FIE,  ÉE,  p.  n.  y adj.  Fortifi- 
cado : fortalecido  : corroborado  : robuste- 
cido. 

FORTTFIER  , v.  a.  Fortificar  : una  pla- 
za, un  puesto.  ||  Fortificar  , fortalecer ro- 
bustecer, corroborar  , afirmar  : dicese  en 
jRrntido  físico , yen  el  moral. 

FORTIFlEn  ( SE  ) , r.  Fortificarse: 
hacerse  fuerte  en  algún  paroge  para  defen- 
derse. | ¡Confirmarse  \ afirmarse  : mantenerse 
de  nuevo  en  una  opinión  , o propósito. j|  Ro- 
bustecerse , cobrar,  ó tomar  tuerza. 

FORTIN,  i.  m.  dim.  Fortín  : fuerte  pe- 
queño. 

FORTITRER  , %>.  n.  ( moni.  ) Huir  una 
fiera  de  la  parada  , ó parage  donde  están  los 
perros. 

* FORTRAIRE , v.  a.  (ant. ) Hurtar.  V. 
y oler , Dérober. 

F0RTRA1T,  AiTE , adj.  Extenuado: 

dícesc  de  las  caballerías. 

FORTRA1TURE , s.f.  Extenuidez  : en- 
fermedad que  da  á ios  caballos  empezando 
á estrecharse  de  hiiares. 

FORTE  IT  , ITE , adj.  Fortuito,  impen- 
sado , cusual.  [|  Cas  fortuit : fin  frangente. 

FORTU1TEMENT , adv.  Fortuitamen- 
te , casualmente,  de  casualidad. 

* FORTUlTKS  , s.  f pl • Leyes  no  indi- 
cadas , por  las  quairs  los  jueces  interrogan 
al  sugeto  que  preleude  recibirse  de  abo- 
gado. 

* FORTUNAL , s.pt.  (nout)  Temporal, 
tormenta. 

FORTUNE  , s.f.  Fortuna,  suerte  : ven- 
tura buena  , ó mala.  j|  Fortuna  : dicha , 

Í>rospcridad  , buen  suceso,  ¡j  Bien  estar,  co- 
ocacion,  adelantamiento  en  bienes  , cauda- 
les, empleos.  ¡J Estado,  destino,  condición: 
en  que  uno  vive.  ||  Fortuna  : divinidad  pa- 
gana. ||  fíonne  fortune:  buena  suerte,  buc- 
11a  ventura.  ||  La  gracia  ó favo*  de  una  mu- 
ger.||  Coup  de  fortune  : lance  de  fortuna,  ó 
lance  afortunado.  ||  fíomme  de  fortune  : 
hombre  de  fortuna  , el  que  de  humildes 
principios  ha  subido.  ||  Rever*  de  fortune  : 
reves  . infortunio  , contratiempo. 

FORTUNÉ,  ÉE,  adj.  Fortunado,  afor- 
tunado. 

FORUM  , s.  m.  ( lat. ) Foro  : la  plaza  de 
la  antigua  Roma , donde  se  celebraban  fe- 
rias, mercados,  etc. , y se  juntaba  el  pueblo 
para  los  negocios  públicos  , etc. 

FORURÉ  , s.f  ( voz  de  cerrajero.)  Bar- 
reno , taladro  : agujero  , ú ojo  hecho  con  el 
parauso. 

+ IORT-VÉTU  , t.  m.  1) ícese  del  hom- 
bre disfrazado  con  tico  vestido , que  no  cor- 


responde á su  estado , para  algún  engaño  , ó 
burla. 

FOSSE  , s.f.  Hoto  , hoya  : abierto  ca- 
vando en  la  tierra.  ||  fosa  , hoya  , sepultura. 
||  Fosse  , ó fauile  a faire  le  chaibon  : hor- 
nera. ||  Bassc-fosse , cul  de  basse-fosse  .*  ca- 
labozo , mazmorra. 

FOSSE  , s.  m.  Foso  : en  términos  de  for- 
tificación. j)  Zanja  : en  términos  comunes. 

FOSSE  TTE  , s.f.  dim.  Hoyuelo , boche  : 
cierto  juego  de  los  mucbachos.  ||  Hoyuelo  : 
el  de  la  barba  , y de  las  mexilias  de  algunas 
personas. 

FOSS1LE  , adj.  y s.  m.  Fósil  : qualquicr 
substancia  natural  que  se  saca  de  las  entrañas 
de  la  tierra. 

FOSSOYAGE  , s.  m.  Excavación  : se  en- 
tiende de  la  acción  de  abrir  una  sepultura. 

FOSSOYÉ  , ÉE  , p.  p.y.  adj.  Cerrado , 
ó cercado  con  foso , con  zauja. 

FOSSOYER , v.  a.  Cerrar , ó cercar  con 
foso  , ó zanja:  un  camino  , un  campo  , etc.  || 
Hacer-fosos  , u hoyos. 

FOSSOYEUR  , s.  m.  Sepulturero.  ||  Ca- 
vador. [|  Excavador. 

FOU  , j.  m.  Alfil  : pieza  del  jnego  del 
axedrez.  ||  Páxaro  bobo  : ave  de  las  Antillas: 
parecida  al  cuervo.  ||  Loco  : lo  mismo  que 
Jfol.y . ||  Étre  fou  de....  i estar  loco  por  una 
cosa  , ó persona , amarla  con  pasión  desorde- 
nada. jlrou  de  joie  : loco  de  contento  , de 
gozo.  ||  Grand  J’ou  : planga  , ó planeo  : es- 
pecie de  águila  que  habita  cerca  de  las  lagu- 
nas. ||  Chien  fou  : j»erro  rabioso.  ||  Un  rire 
fou  : una  risa  loca  , tonta  , sin  motivo.  ||  Un 
fou  rire  : una  risa  destemplada  , desalada  , 
descompasada.  j|  Prendre  un  rire  fou  : sol- 
tar el  trapo  de  la  risa , dcstexerse  de  risa.  || 
Faire  le  fou  ; hacer  el  bobo  , bobear. 

tOU ACE,  s.f  Especie  de  panecillo  ó 
torta  cocida  al  rescoldo. 

* FOUAC1ER  , s.  m.  Bollero  , paneci- 
Uero. 

FOUACE,  *.  m.  Fogage  : derecho  , ó 
tributo  que  se  saca  por  cosas. 

bOUAÍLLE,  s.f.  ( mont.)  Cebo  : el  que 
se  da  á ios  perros  después  de  muerto  el  ja- 
balí. 

FOUAILLÉ , ÉE , p.  p.  y.  adj.  Zurria- 
gado , sobado  , zurrado : con  azotes. 

F'OUAILLER  H v.  a.  ( Jam. ) Zurria- 
gar : dar  una  soba  ó zurra  de  azotes  , ó lati- 
gazos. 

* FOUANNE  , s.f.  ( pesca. ) Fisea  : bar- 
pon  con  tres  ó quairo  puntas.  |}  Fabuco. 
V.  Fatne. 

*FOUBERT  , s.  m.  ( ndut. ) Lampazo. 
V.  Faubert. 

FOUDRE  , s.  m.  y f.  Rayo,  centella  : 
despedida  de  Jas  nubes.  ||(  Jig.  ) Rayo : <U- 
ceae  de  todo  lo  que  es  muy  vivo , activo  , 
dicaz,  y diligente.  [|  Tito,  luego  de  U Mr 
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tilleria  : hatería.  ||  Fulminación  r censura  : 
excomunión  eclesiástica.  ||  Llámase  J'oiulre 
en  Alemania  la  cuba  grande  de  vino.||  (fig.) 
Dicese : J'oiulre  deguerre : rayo  de  Marte,  que 
se  aplica  á un  gran  capitán. 

FOU DROIEMENT , *.  m.  Ruina  , aba- 
timicnto,  castigo , herida  de  rayo. 

FOUDROYANT,  ANTE,  adj.  Fulmi- 
nante : que  despide  rayos.  ||  Futiuinador : di- 
cese  solo  de  Júpiter. 

* FOUDRO  Y ANTE , s.  / Carretilla  : 
cohete  corredor. 

FOUDROYE , EE  , P.  p.y  adj.  Herido 

del  rayos  arruinado,  destruido  por  un  rayo. 
II  ífifr  ) batido  , cañoneado. 

FOUDROYER,  a.  a.  Fulminar,  lanzar 
rayos  : aterrar  , derribar , castigar  con  ellos. 
Solo  se  dice  de  Júpiter  contra  los  Titanes  y 
Faetonte.  ||  (fig-  ) Batir , cañonear  : á una 
plaza  , á un  navio. 

FOUDROYER,  v.  *.  Fulminar. 

FOUEE , s.f.  (moni.)  Caza  de  noche  con 
fuego.  ¡|  Fuego  de  uu  homo  quando  se  ca- 
lienta. 

FOUET,  s.m.  Látigo , zurriago : con  que 
se  castiga  y arrea  las  bestias.  i|  Azote  , ais* 
cipiina  : con  que  se  castiga  á los  muchachos. 
||  Azotes  : la  zurrad  tunda  que  se  les  da  en 
jas  nalgar.  ||  Azotes , pena  ele  azotes  .*  im- 
puesta por  la  justicia  a un  reo.  j|  Fouet  sous 
iít  custode  : azotes  que  se  dan  dentro  de  la 
«árccl  á un  reo  para  no  afrentarle. 

FOUETTE , EE  , p.  p.  r “d¡.  Azota- 
do  , zurrado.  ||  ( fig. ) Disciplinado  , jas- 
peado : dicese  de  las  flores. 

FOUETTER  , u.  a.  Azotar  , zurriagar.  || 
Fouetter  les  liares ; encordelar.  ||  Foueller 
de  la  créme  , des  oeufs : batir  natillas  , hue- 
vos. ||  ( ndut. ) Diccsc:  Fouetter  cnnire  le 
mdt  : reli ngar,  azotar  la  vela  contra  el 
palo. 

FOÜETTEUR  , 1.  wi.  Azotador. 

FOL’GADE,ó  FOUGASSE , Foga- 
ta: mineta  ú hornillo  de  guerra. 

FOUGER  , a.  n.  Hozar : escarbarla  tier- 
ra con  el  hocico  el  jabalí  , y el  cochino. 

* FOUGERAIE,  s.  f.  Hclochar  : sitio 
donde  hav  muchos  heléchos.  , 

FOL'CíEUE,  ó DRYOPTERIDE , s.f. 

Helécho  : planta. 

FOÜGON,  j.  m.  Fogon  : el  hogar,  ó la 
cocina  de  un  navio. 

FOUGUE , s.f  Ardor,  arrebato,  ímpe- 
tu. j|  Fogosidad,  ardor  : dícese  de  los  caba- 
llos y otrys  animales.  ||  Alai , aergue  de 
fatigue  : mastelero,  verga  de  periquito. 

♦ FOL’GUES,  s.f.  pl.  Carretillas  : entre 

polvoristas. 

1 FOUGUEUX,  EUSE,  adj.  Fogoso,  im- 
petuoso, ardoroso. 

FOUI , IE,  p.  p.y  adj.  Cavado , ahonda- 
do. V.  Foutr. 


FOUILLE,  s.f.  Excavación,  registro, 
escudriñamiento. 

FOUILLE- AU-POT,  s.  m.  Galopín: 

uiarruilon.de  cocina. 

FOUILLE-MERDE,  1.  m.  Escarabajo* 

pelotero, 

FOUILLER,  v.a.Y  n¿  Cavar  en  la  tier- 
ra buscando  alguna  cosa  : escarbar,  buscar 
algo  debaxo  la  tierra.  ||  Escudriñar,  rega- 
tear : alguna  cosa.  ||  (exp.  proa.)  Dicese 
foiúller  dans  les  tombenux , desenterrar 
huesos , andar  averiguando  linages , ó as- 
cendientes. 

FOUINE  Faina,  garduña  : animal 
dafiitio. 

FOUIR , a.  a.  Girar  la  tierra : abrir  , 
alioudar  en  ella  un  hoyo  , un  pozo , etc. 

fFOL'LAGEfi.  m.  Presión  : tic  los  aren- 
ques en  los  barriles.  |J  ( imp.  ) Tiro  : la  ar- 
ción de  apretar  para  imprimir. 

FOULANT , ANTE , adj.  Lo  qutgnpric- 
ta  , y comprime. 

FOULE  , s.  f Gentío  , tropel  , apretura  r 
muchedumbre  , confusión  de  personas  , tí  \ 
de  cosas.  J!  Tropelía , vexacion.  (|  El  acto  de 
batanar,  ó enfurtir  paños  , y sombreros.  || 
(ndut.)  Arlimon  : cierta  vela  en  las  galeras. 

||  En Joule-,  a la  foule , oda.  De  monton  , 
de  tropel  : a montones  , á bandadas  : en 
gran  número. 

FOULE,  EE  , p.  p.  y adj.  Batanado, 
enfurtido,  jj  Pisado  , hollado  , oprimido. 

FOU  LEES  , s.  m.  pl.  (moni. ) Pistas  : 
las  huellas  que  dexa  el  ciervo. 

FOULER,  v.  a.  Batanar,  enfnrtir:  dí- 
cc»e  de  los  paños  , y sombreros.  ||  Pisar , 
hollar  , atropellar.  ||  Estrujar  , cargar , 

▼exar.  ¡|  Lastimar  : alguna  parte  del  cuer- 

Ko.  ||  Potrear,  rendir  , fatigar  : una  eaba- 
ería.  ||  (fig.)  Se  dice:  fouler  aux  pieds  : 
pisar  , hollar  : menospreciar  , tratar  , ó mi- 
rar con  desprecio. 

F0ULER1E  , s.  f.  Batan  : el  parnge 
donde  se  abatanan  los  paños. 

* FOULEUR  , s.  m.  Lagarero  , pisador 
de  uva. 

* FOULOIR,  s.  m.  Mesa  de  sombrerero 
para  enfurtir  los  sombreros.  ||  Pila  : en  que 
se  abatanan  los  texides  de  lana  , y los  mis- 
mas mazos.  j|  (ar lili.)  Atacador.  V.  Krfou- 
loir. 

* FOULOIRE  , s.  f.  Instrumento  para 
abatanar  las  medias. 

FOULON  , s.  m.  Batanero  : el  que  ba- 
tana los  panos.  ¡|  Aloulin  a J’dldon  : batan  , 
maquina  para  batanar. 

♦ FOULONNIER  , r.  m.  El  fabriquero 
que  prepara  los  paños  para  batanarlos. 

FOULQUE  , ó «OULE  DEAU  , s.f 

Zarceta  : ave  nquálica. 

FOULÜRE  , f Relaxad on  , lisiadura 
de  alguna  parte  del  cuerpo,  dífresuhns  de 
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a’gun  peso  , ó fuerza  : hablando  de  cuba-  fnurché  , pata  hendida  : dicese  dr|  pie  en 
Herías  es  matadura.  dos  cascos  , 6 pezuñas  , como  el  del  buey  , 

FOL'LURES,  j./*.  pl.  Huellas  del  ciervo.  camero,  cabra  , cerdo,  etc.  Di  cese  tam- 
* FOUPIR , •/.  a . Sobajear  , deslucir  una  bien  por  el  tributo  que  se  pagaba  por  tales 
tela  manoseándola.  animales. 

FOUR  , s . m.  Homo  : dícese  del  de  cocer  FOUROHKR  ( SE)  , v.  r.  Ahorquillarse, 

pan  , del  de  cocer  ladrillo  , yeso  , y cal  , * FüLRCHKRET  , s.  m.  Buhar í : cs- 

aimquc  este  ultimóse  llama  chnujbur  (calera).  pccie  de  halcón. 

|j  Díccse  del  parage  en  que  encierran  á los  FOURCHETTE  , s.  f.  Tenedor  : con 
aoidudos  enganchados  : como  tti  dijéramos  que  se  come.  ||  Ranilla  : la  hendidura  del 
gazapera,  ti  Four  banal : homo  de  poya  , talón  del  caballo.  ¡|  Fourchette  d' arbolete  , 

el  propio  del  señor  del  lugar  , adonde  non  demousquet : horquilla  de  ballesta  , demos- 

de  ir  a cocer  el  pan  los  vecinos.  [|  Four  de  rniete.  fj  Fourchette  de  carrosse  : horquilla  . 

pdtissier  , ó de  cuuine  ; hornillo  , horno  de  de  coche  |>ara  que  no  recule  en  la#  cuestas, 

mano  para  las  pastas  , y cosas  de  repostería,  ¡|  Fourchette  de  chemise  : bocamanga  de 
y Four  h triques  , tejar  : Jour  a chanx  , camisola  de  hombre, 
calera.  ||  [prov, ) Díccse  : ce  nestpas  pour  FOURCHON,  s.  m.  Petas,  dientes,  ó 
lui  que  le  Jour  chauffb : no  es  para  cí  que  puntas  : ilcl  tenedor , y de  Jas  horcas  para 

se  calienta  el  horno.  aventar  paja  , etc. 

FOURBE  , adj.  m.  y f.  Trapacero,  FOUkCHU  , UE  , p.  p.y  adi.  Ahorqui- 
iuaula%  bellaco.  Ü sasc  también  como  sul  s-  liado  , hendido , partido  : dividido  en  ramas, 
Un  ti  vo.  puntas.  ¡|  Arbre  Jourchu  , ¿rl>ol  ahorqutlla- 

FOURBE , 5.  y*.  Mutila,  embeleco  , tra-  do  : mentón  fmrchu  , barba  hendida.  liarte 
paz.t.  , Jourchue , barba  partida  , ahorquillada. 

FOURBE  , EE,  p.  p . Embelecado  , en-  FOLRCHURE  , s.f  Horcadura  , hor 
ganado.  quillr.riurn  , borcaj adura. 

FUURBER  , v.  a . Entrampar,  embele-  FOURGON  , s.  m.  Carro,  ó galera  cr- 
ear , encañar  con  arte  y picardía.  bierta  para  llevar  géneros  y cquipages.  || 

FOUnBKRIE  , s.  y.  Artimaña  , maulé-  Hurgón  de  homo  para  menear  la  lumbre, 

ría  , trapacería  , bellaquería.  FOUKGONNER  , v.  n.  Hurgonear  * 

FOURB1 , IE , p.  p.  Acicalado , limpio.  menear  lu  leña  encendida  en  el  horno,  fj 

FOLRBIR  , v.  a.  Acicalar  , limpiar  , Hurgar  , escarbar , cscarafullar  : menear  sin 

bruñir  las  espadas,  maña  ni  economía  la  lumbre  de  una  cbi- 

FOURBISSELR  , J.  m.  Espadero  : el  menea  , ó brasero.  ||  (/*#.  y fam.)  Revol- 
que monta  , limpia  , y bruñe  las  espadas.  ver  , enredar  : queriendo  buscar  , ó ver  al- 

F O D RB ÍSSLRK,  s.f  Acicaladura,  bru-  gutiu  cosa, 
nido  : de  una  espada,  ú otra  arma  blunca.  FOURMI  , s.  f.  Hormiga  : insecto  pc- 
FOURBU,  LE  , ad).  ( picad.  ) Aguado  : queño. 

causado  el  caballo.  * FOLÍRMILLIFH  , s.  m.  Hormiguero, 

FOURBURE , s.  f.  Cansancio  excesivo  mirmecófago  : <prudrtipcdo  pequeño  de  la 
de  un  caballo.  ||  Aguadura  : cierta  fluxión  Guyana, que  se  alimenta  de  hormigas, 
que  da  á los  caballos.  FOLRMILlftRE  , s.  J.  Hormiguero  , 

* FOU RG ATS  , s.  ni.  pl.  ( ndut. ) Horca-  nidal  de  hormigas.  f|  (Jtg . ) Hornaguero  , 

les  , horquillas,  piques,  ó varengas  : los  Iiervidcro  : gran  copia  y bullicio  de  gente  , 

maderos  que  asientan  sobre  la  quilla.  de  pobres,  de  muchachos  , de  piojos,  ele. 

FOURCHE,*./  Horca , horquilla  : para  FOURMI-LION  , ó FORMlCA-LF.O  , 
aventar  , ó coger  , paja  , estiércol , etc.  ||  s.  m.  Hormiga-  león  : insecto  que  c aza  y 

Fotirche-Jicrc  : horca  de  hierro  con  dos  ó devora  Jas  domas  hormigas, 

tres  púas.  ||  Fourchcs  patibulaircs  : las  hor-  * FOLRMiLLANT,  adj.  ( medie. ) F or- 
eas de  dos,  tres,  y quatro  pilares,  que  se  micantc  : el  puLo  débil,  y que  parece  hor- 
ven  fuera  de  algunos  pueblos  , en  que  se  miguea. 

cuelgan  los  cadáveres  de  los  ajusticiados.  ||  rOURMILLEMENT,  s.  m.  Hormigueo: 
yf  lu  fourchc  , adj.  {fam. ) A lo  zamLoro-  comezón  , picazón  en  el  otitis, 
t'ldo  : á lo  charro  ; toscamente.  FOLRMiLLER  , u.  n.  Hormiguear  , 

FOURCHE,  ÉE  , P-  p-  y adj-  Hendido  , escarabajear  : picar  con  comezo*  el  cutis.  j| 
ahorquillado.  Hormiguear,  hervir,  bullir  : de  gente  , de 

FÜLRCHER,  o.  n.  Dividirse  en  dos  ó piojos,  etc.  pira  ponderar  la  muchcdunt- 
mas  ramas  : como  un  árbol , un  camino  , Lre. 

una  casa  , ó linage.  ^Horquillarse  : díccse  * FOURNAGE  , s.  m.  Hornagc  : lo  que 
de  los  cabellos  que  doblan  las  puntas.  {|  se  paga  por  la  cochura  del  pan. 
ifig.  ) Se  dice:  la  langne  lui  a fourchc , FOUnNAlSE,  s.  f.  Hornaza  : horno 
por  haberse  equivocado  hablando.  ||  Pied  grande. 
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* FOUKN  A LISTE , s.  m.  Alfoliara*: 
qnc  solo  hace  hornillos  y estufas. 

FOIRÍIEAU  , s.  m.  Hornillo  : horno 
pequeño.  í | Hornilla  r para  cocer  la  comida  , 
ú otros  usos.  \\  Horno  : <lc  vidrio.  ]|  Hor- 
nillo : Heno  de  pólvora  para  volar  una  mina, 
ó unos  trabajos.  j|  El  cubo  de  una  pipa  de 
fumar. 

FOURNÉE , s.  f Hornada  : la  cantidad 
de  pan  ú otra  cosa  que  se  puede  cocer  en 
ei  nomo  de  una  ver.. 

* FOURNETTE,  i.  /.  Hornillo  para  cal- 
cinar el  esmalte. 

FOURNI , IF.  , p.  p.  y atlj.  Provisto, 
abastecido.  V.  Fournir. 

FOURN1ER  , IÉRE  , subst.  Hornero  : 
el  que  cuece  el  pan. 

IOLRNIL  , s.  m.  Horno  : el  lugar  donde 
se  hiñe  el  pan  , v se  cuece. 

FOURmMElNT , s.  m.  Frasco  : para 
llevar  la  iiólvora  el  cazador  , y el  soldado. 

FOURNIR  , a.  Suministrar  , minis- 
trar , proveer  , alwistcccr.  ||  Aprontar,  en- 
trega' : lo  que  se  pide.  |¡  Coutnbiiir,  subve- 
nir : para  alguna  cosa.  |j  Sugerir,  facilitar  : 
especies  , pensamientos  , recursos. 

FOLRN1R,  v.  a.  Bastar,  dai  abasto, 
ocurrir,  servir  , alcanzar  : á lo  que  se  encar- 
ga , manda  , pide.  Ex.  il  ne  saurait  fournir 
a lout  . ce  cliei  al  fournil  a touí  le  trarail, 

FOURNISSEMEMT  , s.  m.  La  paite, 
ó cantidad  : con  qnc  cada  uno  couluhuye 
en  tina  compañía  de  comercio. 

FOURNISSEUR  , j.  m.  Proveedor , abas- 
tecedor : el  que  provee  , suministra  , abas- 
tece. 

FOURNITL'RE,  s.  f Provisión  , pre- 
vención, abasto.  ||  Avíos , recados,  a<  mo- 
ren te*  : como  los  de  la  ensalada  , los  de  un 
vestido  , etc. 

* FOLRQUE  , s.  f ( náut.  ) Horcal  que* 
so  pone  á la  extremidad  de  Ja  quilla.  V. 
Fonrcfutt. 

FOURRAGE  , s.  m.  La  paja  y el  licno 
seco  (fue  te  da  á las  caballerías.  |{  Forragc  : 
la.  yerba  ó pasto  que  se  corla  y recoge  plhi 
las  bestias.  |{  (lorie  de  forragc  : acción  de 
campaña  por  una  tropa,  y dicesc  de  la  misma, 
tropa  que  sostirpe  á,iutf  forrag  ¿adores. 

FOURRAGE , EE  , p.  p.  y adj.  For- 
rajeado , pillado , robado. 

FOURRAGER  , v.  n.  Forragear  : cortar 
y consumir  las  veibas  y pastos  de  uiu  tierra. 

FíJURRAGER-,  v.  a.  Talar  , arrasar  ,. 
asolar  : un  pais , un  terreno  , las  tropas.  ]| 
Dicesc  también  del  ganado , ó caza  ruayor  , 
que  destruye  los  sembrados. 

FOURRAGFLR  , s^  m.  Forrageador  , 
forVagero  : soldado  que  va  al  forrage  en 
campaña. 

FOU  MIE , EE , p.  p.  del  verbo  fonrrer  , 
y.  adj.  Metida  encasado.  ||  Abrigado  , 


aforrado.  ¡I  Solapado  , etc.  ||  Bois  fourrés  : 
mónte  bravo.  |j  iPays  Jotsrre  : pais  cubierto 
de  inoutes  , ó malezas.  ||  Coups  fourrés  : 
golpes  que  se  dan  y rei  i!>en  de  una  parte  y 
otra  á un  mismo  tiempo.  ||  (ftg. ) Dicese 
coup  fourré  t tito  oculto  , flaco  servicio.  || 
Paix  fnurréc  . paz  solapada  , fingida. 

FOURREAL  , i.  m.  Vayna  : funda  : for- 
’ro  : estuche.  |¡  Estuche  : la  piel  que  envuelvo 
el  miembro  genital  de  una  caballería. 

* FOL’RRÉE  , j.  / Barrilla  : especie  de 
sosa.  • 

FOURRELIER , s.  m.  Vayncro  , funde- 
ro  : el  que  hace  las  fundas  pura  las  pistolas» 

FOUftRER  , v.  a.  Meter,  cncaxar  : po- 
ner  una  cosa  dentro  de  otra,  ó entre  otras. 

||  Enxcrir  , embocar  : meter  cosas  fuera  de 
propósito.  [|  Introducir,  entremeter  : cosas  , 
ó personas  en  alguna  parte.  ||  Aforrar  : un 
vestido  con  pieles.  ||  Se  fnurrer , se  bien 
fonrrer  : aforrarse  : abrigarse  bien  por  den- 
tro , ponerse  mucha  ropa  intciior.  ||  Se 
Jourrer  partout  ■ colarse  , meterse  por  toda* 
partes,  dicese  de  un  entremetido.  |j  Se Jbur- 
rcr  dans  un  ajfaire  : embarrancarse  , me- 
terse en  un  negutrio , ó empeño. 

FOURREUR,  s.  m.  Manguitero,  peje- 
tero. 

1 OIJRRIFR,  s.  m.  Furriel,  aposentador  : 
el  que  cuida  del  alojamiento  de  los  qnc  siguen 
la  corte , ó los  exércitos. 

FOURRIERE,  s.  f Furriera.:  oficio  de 
la  Casa  Real.  ||  Leñera.  ||  A latiré  une  ufiche , 
un  cheval  en  fourriére  : embargar  una  ca- 
ballería , ú otra  clase  de  ganado  basta  el 
ago  de  una  deuda,  e del  dado  que  baya 
echo. 

HHJRRL'RE , s.f  Fono  de  pieles  ; qao 
se  poue  en  un  vestido.  j|  Dicese  fourrure  la 
misma  piel  sobada  y pe  huía  , que  sirve  para 
manguitos  , vestidos,  y otros  usos.  ¡|  Pieles  : 
así  se  llaman  las  vestiduras  de  pieles  , como 
martas , armiños  , etc. , que  llevan  los  canó- 
nigos, los  graduados,  etc.,  en  algunos  países. 

FOURRURFS , s.f.  pL  ( critica. ) Piezas 
falsas,  interpoladas  cou  otras  verídicas  en 
alguna  obra. 

FOLRVOIEMENT  , s.  m.  Descarrío  , 
extravio. 

FOLVOYÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Descar- 
riado y extraviado. 

FOUVOYER  , v.  a.  Descarriar,  extra- 
viar. 

I OLRVOYER  ( SE) , V.  r.  Descarriarse. 
FOUTEAU  , ó FAYARD  , s.  m.  Hayá  : 

árbol.  V.  fíJtre. 

FOLTELAIE , s.  f.  Hayal  : sitio  plan.» 
tado  de  hayas. 

FOYER  , s.  m . Hogar , fogon  : sitio 
donde  se  enciende  la  lumbre.  |¡  1 oco  : punto 
céntrico  de  los  rayos  del  sol  en  un  espejo  ti 
otro  cuerpo , según,  se  dice  en  la  óptica,  jj 
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Llánttsc/byrr  la  pieza  en  el  teatro  donde  se 
recreen  á calentarse  los  cómi»  os.  l|  Foyer  : 
calderilla,  el  interior  (le  un  horno  de  car- 
bón. 

FOVERS,  s.  m.  pl.  Hogares  , lares  : por 
patria  , domicilio  , casa. 

FRACAS,  s.  m.  Fracaso  , estrago  , ruina 
ron  violencia  y estrepito.  j¡  Unido,  alljoroto, 
trapisonda  : hulla  , tempestad  «le  voces  y 
gritos.  j|  (fify  ) Estruendo  : ruido  de  fama  y 
nombre  de  nna  persona  ó cosa , por  exce- 
lente 7 6 singular.  . 

FRACASSÉ,  ICE , p.  p.  y adj.  Fraca- 
sarlo , roto , destrozado. 

• FRACASSER  , v.  a.  Fracasar,  estrellar, 
hacer  pozados. 

FRACTION  , s.  f Fracción  : la  división 
de  alguna  cosa  en  partes.  [|  ( anün . ) Frac- 
ción : número  quebrado. 

FRACl’lONNAIRE,  adj.  m.yf  ( aritm .) 
Fraccionario  : lo  que  contiene  fracciones. 

FRACTURE , a.  f Fractura , rompi- 
miento, quebrantamiento  : hecho  con  fuerza. 

||  (rime.)  Fractura,,  rotura  : de  algún  hueso. 

FRACTURE  , ÉE , p.  p.y  adj.  ( cirug. ) 
Fiacturndo  : roto,  qucbrcnío. 

* FRACTUIRER , o.  a.  Fracturar  : hacer 
una  fractura. 

FRAGILE  , adj.  m.  y f.  Frágil , (jnebra- 
dízo.  j|  (Jig* } Frágil , débil : sujeto  á criar, 
á pecar.  1 1 ( id. ) r crecedero  , instable,  lia-  j 
blando  de  las  cosas  humanas. 

Fll  AGILITE , s.f.  Fragilidad  : lo  frágil , 
lo  quebradizo , del  vidrio,  del  baño,  etc.  || 

( fig. } Fragilidad  ; debilidad  del  hombre 
moral.  ||  (id.)  Inconstancia  , instabilidad  : 
de  las  cosas  humanas. 

FRAGMENT , s.  m.  Fragmento : pedazo , 
ó trozo  de  alguna  cosa  rota,  ó perdida, 
romo  de  una  estatua  , de  una  lápida,  o de 
un  libro,  de  un  poema , ú otra  obra. 

* FRAGON  , s.  m.  Rrtisco  : planta. 

t RAI , s.  m.  Freza,  desove  : el  acto  de 
desovar  los  peces.  [|  El  tiempo  en  que  deso- 
van. ¡|  Freza  : las  huevas  de  los  peces , V el 
pescado  menudo  que  proviene  de  ellas.  || 
Alteración  : diminución  ; falta  en  las  mone- 
das viejas. 

FR A ICHEMENT , ado.  A lo  fresco,  á la 
fresca. j]  Recientemente , frescamente. 

FRAICHEU'R  , s.  f.  Frescura  , frescor,  el 
fresco : el  que  corre , ó se  siente  en  el 
ambiente.  ||  Viveza , hermosura  , delicadeza  : 
hablando  de  la  tez,  de  los  colores,  de  las 
• llores. 

FRAÍCHIR , v.  n.  ( náut.  ) Refrescar , 
crecer,  arreciar  : el  viento. 

FRAIE , s.  f V.  Fruí. 

FRA  1 RIE  , s.  f.  (Jam.  ) Francachela  , 
huelga.  ||  Desenvoltura,  disolucíoti  , desver- 
güenza. 

ERAIS , AÍCHE , wlj.  Fresco  : lo  que 


tiene,  ó da  frescura.  ||  Fresco  : reciente, 
nucvecito.  j|  Fresco  : de  buenas  carnes  , y 
color.  ||  Fresco  ; descansado.  ¡|  Fresco  : lo 
contrario  de  añejo,  duro , salado,  acecinado. 
Asi  se  dice : eeufs  frais  , painjrais  , poisson 
fruís , o ¿ande  frafehe. 

I’RAIS,  udo.  Recien.  ||  fídtiment  toui 
fruís  fait  : obra  recien  acabada  , acabada, 

; ó acaúudila  de  hacer.  ||  Frais  arrivé  : recién 
! libado  , acabado  de  llegar. 

FRAIS  , a.  m.  Fresco  : el  ambiente  que 
refrigera  y templa  el  calor. 

FRAIS , s.  m.  pl.  Gastos  , y gasto  : costas, 
y costa.  ||  Faux-jrais  ; gastos  menudos , los 
que  no  entran  en  cuenta  de  los  principales 
que  se  han  de  reembolsar. 

FRAISE , s.  f.  Fresa  : cierta  frutilla.  || 
Goigucrn,  lechuguilla,  cuello  alechugado, 
que  se  usaba  antiguamente.  ¡|  (jorl. ) Iju- 
¡ palizada  con  las  puntas  de  los  maderos  hacia 
lucra.  ... 

| I RAISÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Engorgetado , 
alechugado,  puesto  en  empalizada. 

* FaAISDlENT , s.  m.  Empalizada  : el 
estarcido  que  se  pone  al  derredor  de  una 
fuente  para  resguardo. 

FRA I SER  , v.  a.  ( fort . ) Empalizar  un 
fortiu  ron  las  puntas  de  los  maderos  Ivicia 
fuem.  ||  Alechugar,  rizar  : cuellos  , vueltas, 
cintas,  papel. 

FRAlSETTE , s.  J.  Gorgnerin  , ó lechu- 
guilla pequeña. 

FRAISIER  , s.  m.  Fresal  : planta  que 
cria  las  fresas.  En  algunas  parles  de  España 
la  llaman  miezgado. 

FRAISIL , s.  m.  Ceniza  de  carbón  de 
piedra. 

* I R AISOIR  , s.  m.  Taladlo , cuya  punta 
ó broca  está  estriada  con  unas  muescas. 

FRAMBOISE  , s.  f Sangüesa  , que 
otros  llaman  frambuesa  : cierta  frutilla  de 
sierra  del  g<  neio.de  ja  fresa. 

FRAMBOISE  , ÉE , p.  p-y  adj.  Adere- 
zado con  sangüesa. 

FRAMBOISER  , u.  a.  Aderezar  alguna 
cosa  con  sangüesa. 

FRAMBOiSIER  , s.  m.  Sangüeso,  fráro- 

bneso  : el  arbusto  que  da  la  sangüesa  , ó 
frambuesa,  que  también  suelen  llamar  chor- 
don , ó churdón ; bien  «pie  este  nombre  se 
aplica  mas  comunmente  á la  bebida  hecha 
con  el  zumo  de  esta  fruta. 

FRANC , ANCHE , adj.  Franco  : libre , 
espontáneo.  ||  Franco  : libre , exento  de 
derechos  , de  castos.  (|  Tranco  : ingenuo , 
sincero.  ||  Verdadero,  perfecto,  legítimo  : 
tiene  este  significado  quando  precede  al  subs- 
tantivo , romo  : il  cst  un  franc  animal  y elle 
est  une  f ranche  coquea e.  ||  Entero  , cabal  : 
hablando  del  tiempo,  como  (lias,  semanas  , 
meses.  |l  HabJaiulodr  árboles,  frarw  significa 
(¡no , de  fruto  dulce  sin  su  instilo , por 
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contraposición  á sauvagcon , bravio , sil- 
vestre. 

FRANC , ada.  Franco  , claro  : sin  con- 
templaciones , con  lisura. 

FRANC,  s.  m.  Franco  : nombre  que  se 
daba  á los  antiguos  franceses  en  los  siglos  V 
y VI.  ||  Franco  : moneda  de  Francia , que 
vale  jo  sueldos  y tres  dineros,  ó una  peseta, 
muy  poco  mas. 

FRANC-ALLEU,  s.  m.  V.  AUcu. 

* FRANC- ARBITRE , s.  m.  Libre  albe- 
drío. 

FRANC- ARCHER,  s.  m.  V.  Archer. 

* FRANC-BOL'RGEOIS  , s.  m.  Vecino 
exento  de  ciertos  pechos  en  lugar  de  señorío. 

FRANCA, TU  , j.  m.  Pero  pardo  : fruta. 

FRANC-E PABLE , s.  m.  (ndui. ) Bran- 
que : díccsc  de  dos  naves  que  se  besan  , ó se 
aooidan  de  vuelta  encontrada  : deux  aais- 
seaux  qui  s aborderent  de  franc-établc. 

FRANC-FIEF , s.  m.  leudo  franco. 

FRANCREM ENT  , adu.  Francamente  , 
ingenuamente  , sinceramente. 

FRANCHI , 1E  , p.  p.  y adj.  Pasado  : 
franqueado  : traspasarlo. 

FnANCHIR  , a.  a.  Saltar,  salvar  : pasar 
de  un  sallo , ó pasar  por  encima,  ||  Pasar  : 
atravesar  con  ánimo  y trabajo  sierras , países , 
ó puestos  difíciles  y peligrosos.  ¡|  Pasar  , tras- 
pasar , pasar  mas  alfa  : hablando  de  límites , 
raya.  ||  ( fifí.)  Superar,  vencer  : cosas  arduas, 
y dificultosas. 

FRANCHISE,  s.j.  Franquicia,  exención, 
inmunidad,  [j  Asilo  , sagrado  : dicese  del  de- 
recho , y del  lugar.  ||  Franqueza , sinceridad , 
ingenuidad  : esta  es  la  acepción  mas  corriente 
y común  de  la  voz  jranchisc.  ||  Franqueza , 
libertad  : fuero  de  un  país  libre.  En  este 
sentido  es  voz  ya  antiqnada. 

* FRANC1SCAIN , s.  m.  Franciscano  : 
religioso  de  la  orden  de  San  Francisco. 

1*  RANCI SE , FiE  , p.  p.  y adj.  Afrance- 
sado : dícese  de  las  palabras,  y de  las  perso- 
nas. V.  Franciser , y se  franciser. 

FRANOSKR  , y.  a.  Afrancesar  : dar  la 
terminación  francesa  á una  palabra  lomada 
de  otra  lengua.  [|  Se  franciser  ; afrance- 
sarse , tomar , ó imitar  las  costumbres  y 
modas  de  los 'Franceses. 

•FRANOSQUE,  s.f.  Hacha  de  armas  de 
los  antiguos  Francos  : también  se  llamó 
francisca. 

ERAN  COIS , OISE  (otros  escriben /#yj/>- 
qais  , aise) , adj.  y subst.  Francés  : el  na- 
tural de  Francia , ó lo  que  pertenece  á este 
pais.ll'/"’^- ) Se  dice  : fxtrler  en  bon  fian - 
$o¿s  ( hablar  en  buen  francés)  : como  deci- 
mos , en  buen  romance , en  buen  castellano , 
esto  es  , en  términos  claros , sin  malicia.  |j 
(id.)  Se  dice  : parler  francois  ( hablar  fran- 
cés ) : como  decimos , hablar  castellano , 
hablar  en  romance,  hablar  claro  y liso. 


FRANCOLIN , s.  ni.  Francolín  : ave. 
FRANC-QLARTIER  , r.  m.  ( blas. ) 
Qnartcl  franco  : el  primero  clcl  escudo  que 
está  á la  derecha  de  la  parte  del  xefe. 

FRANC-REAL  , s.  m.  ftq  jccie  de  pera. 
FRANC-SALE , s.  m.  El  qtie  tenia  pri- 
vilegio de  tomar  la  sol  del  alfolí  sin  pagar 
derechos. 

FRANGE,  s.f  Franja  : galón  ancho  de 
hilo,  luna,  ó seda,  labrado,  y que  sirve 
para  libreas. 

FRANGER,  a.  Franjear  guarnecer 
con  franjas  alguna  cosa. 

FRANGER , s.  m.  Cordonero , pnsanja- 
ncro. 

FRANGIPANE  , s.  f.  Frangió an  : nom- 
bre de  una  pomada  efe  olor.  || Nombre  tic 
cierto  pastelillo  : como  decirnos  bartolillo. 

* FRANGELE,  s.  f.  Frangida  : arbusto 
cuya  corteza  es  purgante. 

FRANQLE  (LANCEE),  adj.  Lengua 
franca  : la  ni  muda  de  italiano,  francés,  y 
español , que  se  habla  en  las  escalos  de  Le  - 
vante. 

* FRANQUETTE  ( A LA),  oda.  { fian .)  A 
la  pata  la  llana  : sin  ceremonia. 

FRAPPANT,  ANTE,  adj.  Lo  que 
sorprende,  V admira.  [|  Patente,  evidente. 

* FRAPPART,  adj.  y s.  Fray  lote  : el 
fraylc  licencioso , que  en  castellano  decimos 
buen  bigardo. 

FRAPPE,  s.f.  La  marca,  ó sello,  de  la 
moneda.  , . . 

FRAPPE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Golpeado  , 
herido , etc.  ij  Frappé  d’ anaúu- me  : exco- 
mulgado. ||  Frappé  du  tonnerre  : herido  de 
un  rayo.  ¡|  Frappé  d* apnplexie  : tocado  , 
acometido  de  apoplcxía.  ||  {fifí.  ) Se  dice  : 
frappé  d'étonnement  , d admualion  , ab- 
sorto , aturdido,  admirado  : frappé  d’urus 
opinión  y aferrado , encasquetado , en  una 
opinión.  ||  ( id. ) Dícese  : vers  , portraifs  , 
bien  fiappés  : versos,  retratos  muy  valien- 
tes, mny  enérgicos , muy  expresivos.  ¡|  ÍJrap 
bien  frappé : paño  bien  batanado  , tupido. 

FRAPPEMENT,s.  m.  Golpe,  toque  : 
la  -acción  de  herir , ó tocar  alguna  cosa  con 
otra.  Solo  se  dice  hablando  de  Moysts 
qunndo  hirió  en  el  Desierto  la  peña  con  la 
vara. 

FRAPPER,  v.  a.  Golpear,  dar  un  go!- 

E>,  ó golpes  : a una  persona , ó cosa.  [J  ( fifí.) 

erir,  locar  haciendo  impresión  : como  á la 
vista,  á Ja  imaginación,  etc.  I{.  Batir,  acu- 
ñar, sellar  : la  moneda  ¡|  Frappcr  un  poin - 
con,  ó une  matrice  : hincar.  |[  Frappcr  a la 
porte  : tocar,  llamar,  a la  puerta.  j|  Frappcr 
des  mains  : dar  palmadus  , pahuotcar.  || 
L’heitre  a frappé  : ha  dado  la  hora.  ||  ( id. ) 
Dicese:  frappcr  l arcille  : herir  el  oido.  ||(ñf.) 
Se  dice : frappcr  le  cueur ; tocar,  lastimar  al 
corazón. 
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FRAPPER,  v.  n.  Dar  golpe , ó golpes  ¿ 
toque,  ó toques.  ,|  (fig.)  Dar  golpe,  hacer 
eco  , harmonía  : llamar  la  atención , hacer 
impresión  una  cosa , por  nueva  , admira- 
ble , ele. 

FRAPPFR,  u.a.  {músic.)  Echar  el  com- 
pás V.  Batir c la  mesure. 

HLUVELR  , ElíSE,  s.  (fam.  y joe.) 
Case  ador , amigo  de  pegar,  sacudif  , etc. 

F RASQUE,  s.  f (jam. ) (Jasca helada  , 
calaverada. 

ERA  rt!R  , x.  m.  ( bit. ) Mancebo  de  bar- 
bero , ó cirujano  : díoese  por  burla. 

ERA TERNEL , ELLE,  adj.  Fraternal, 
y fraterno. 

ERATERNELLEMENT , adu.  Frater- 
nalmente. 

FRATERNISER  ' n.  Hermanar,  her- 
manarse : vivir  como  hermanos,  en  buena 
unión.  |J  Tener  hermandad  : hablando  de 
una  academia,  universidad,  ó una  comuni- 
dad con  otra. 

FRATERINFrÉ , s.f.  Fraternidad,  her- 
mandad. 

F RA  FRICIDE , s.  m.  Fratricidio  : la 
muerte  dada  por  un  hermano  á otro.  ¡|  FYa- 
tiicida  : el  matador  de  su  hermano  carnal. 

FR  A TRISEE , adj.  Decíase  en  otro 
tiempo  de  la  rima  de  un  verso,  repelida  en 
el  principio  del  siguiente. 

rRAUDE,  i. /i  Fraude,  fraudulencia, 
engaño  : acción  hecha  con  mala  fe.  |j  En 
fr tutele  : Ail o.  F'n  fraude,  con  engaño. 

FRAUDE , ÉE  , p.  p.y  adj.  Defrauda- 
do , engañado. 

FR  VUDF.R  , v.  a.  Defraudar  , engañar. 

FRAUDEliR,  EUSF) , subst.  Defrau- 
dador. 

F RAUDULEUSEMENT , oda.  Fraudu- 
lentamente , fraudulentamente. 

FRAUnüLEUX  , ELSE , adj.  Fraudu- 
lento, malicioso  : ludio  con  mala  fe,  y en- 
gaño. 

* FRASIL,  s.  m.  Ceniza  : entre  fabri- 
queros de  carbón.  * 

FRAXDíELLE , s.f.  Chitan,  díctamo 
blanco,  fresnillo  : planta. 

FRAYANT,  ANTE,  adj.  Dispendioso  : 
que  ocasiona,  castos. 

F'RAYE , ÉE , p.  p.  d«d  verbo  frayer  Ac- 
tivo y neutro.  ||  Chemin  frayé  : camino 
abierto , ti  illado. 

FRAYER,  v.  a.  Abrir,  facilitar,  la  sen- 
da , el  camino  : dícesc  en  sentido  propio,  y 
en  el  figurado.  ||  Rozar  : tocar  de  refilón,  o 
ligeramente  una  cosa  con  otra. 

FiiAYER  , v.  n.  Desovar  : díecse  de  los 
peces.  ¡|  Gastarse  : dícese  de  la  moneda  por 
el  continuo  uso,  ó rozo.  ||  Escodar  : dícese 
del  venado  quando  sacude  las  astas  contra 
tin  árbol  para  limpiárselas.  ||  (fam.)  Frisar, 
hacer  buena  junta  , 6 buenas  migas  , acón- 
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chavarse  : una  persona  con  otra.  Díccse  re- 
gularmente con  Ja  negativa. 

FRAY  EUR , j.  f Pavor , miedo,  temor, 
sobresalto. 

FRAYOIR  , s.  m.  (moni.)  FYcodadcros : 
los  paragrs  ó arboles  en  que  los  venados  rev- 
treg.m  las  cuernas  para  cfescoriearlas. 

* FRA YURE , s.J.  ( moni .)  Desmoguc  : 
la  arción  de  sacudirse  las  astas  los  ciervos. 

FRF.DAENE  , s.f  {Jam.)  Calaverada, 
travesura  , desbarro  : de  la  juventud. 

F REDON  , s.  m.  Gorgeo , trinado  : del 
que  canta. 

FKEDONNER  , v.  rt.  Gorgcar,  trinar; 
cantando. 

* FREGATAIRE,  s.  m.  Ganapán : mozo 
de  la  compañía  francesa  de  África. 

FREtiÁTE,  s.  J.  Fragata  : vaxel  menor 
que  el  navio.  ¡¡  Rabiiiorcado  : páxaro  ma- 
rino. 

+ FRÉGATON , J.  m.  Vaxel  veneciano, 
para  el  comercio  del  golfo. 

FRE1N , s.  m.  Freno  , bocado  : para  su- 
jetar la*  caballerías.  ¡|  ( fig. ) Freno  : dícese 
de  todo  lo  que  sujeta  a obrar  bien,  ó impide 
el  obrar  msd.\\(Jtg.  y fam. ) Dícese  : rouge  r 
son  Jrein  : tascar  el  freno  ; llevar  con  repu- 
gnancia Ja  sujeción , corrccion  , etc. 

FRÉLAMPlF.R , s.  m.  (i ’ulg.)  Zopenco, 
zamacuco.  ||  Cascacimclas,  cachivache  ; hom- 
bre para  pocp  , v sin  maña. 

FRÉLÁ  TE,  ÉE , p.  p.y  adj.  Falsificado! 
adulterado. 

FRF.LATER  , a.  a.  Falsificar  , adulterar^ 
el  vino , ú otro  licor  : con  alguna  composi- 
ción , ó ingrediente. 

FREI  Á FERIE,  s.f.  Falsificación , adul- 
teración. 

FRKLE , adj.  m. y f.  Quebradizo,  frágil , 
delicado. 

FRI.LE , s.f.  Nombre  que  se  da  en  al- 
gunas provincias  á las  mozuelos  y doncellas. 

FR  FILON , j.  m.  Abejón  , avispón. 

1 RELUCHE,  s.J.  Flocadura  de  bolon.]| 
[Jigj  Flueco,  ó babaza  : de  bilí  tos  muv.su- 
tilis,  que  se  ven  volar  por  el  ayre,  y anun- 
cian mudanza  de  tiempo. 

FRELUCHES , s.f.pl.  (fig.  j fam.) 

Pataratas,  pamplinas,  chilindrinas. 

FRELL'QUET,  s.  m.  (Jam.)  Chisgaia- 
vis,  ilion  Helo. 

FREMIIV , v.  n.  Estremecerse,  temblar  : 
de  miedo  , de  honor  , de  cólera.  Dícese  del 
agua  ú otro  licor  quando  va  á levantar  el 
hervor. 

FRÉMfSSEMENT,  s.  m.  Temblor,  es- 
tremecimiento : causado  en  el  cuerpo  por 
alguna  pasión  violenta.  ||  Retumbo,  reper- 
cusión ; del  cuerpo  sonoto. 

1 R í;.N r , s.  m.  Fresno:  áirbol. 

FRE?'!  ESiE , s.J\  Frenesí ; cnr.gcnami  n- 
to  furioso  del  juicio. 
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. FRÉNÉTIQUE  , adj.  m.  yf.  Frenético. 
Usase  también  como  substantivo. 

FRÉQjüEMMENT»  ada.  Frcqiicntemcn- 
le  , con  trcqiiencia , á menudo. 
FREQUÉNCE,  s.J'.  Freqiiencia. 
FRÉQUENT,  EN  FE,  adj.  F requeme, 
continuo. 

FHEQUmTATIF,  IVE,  adj.  ( gram .) 
Frecuentativo  : el  verbo  quc’incluye  repeti- 
ción de  otro. 

FRÉQUENTATIOX , s.  f Frecuenta- 
ción , trato , comunicación  con  otra  persona. 
|j  Freí/ ucntali on  des  sacrenicns  ; uso  fre- 
quente  de  los  sacramentos , de  penitencia  y 
comupion. 

I’REOLKNTÉ,  ÉF.,  p.  p.y  adj.  Frecuen- 
tado. jj  Lieujiéqnenté  : lugar  6 parage  con- 
currido de  gentes. 

FRÉQLÉNTER , v.  a.  Freqi'rcntar,  con- 
currir, asistir  con  frcqüeneiaá  alguna  parte. 
||  Concurrir,  tener  trato  seguido  : con  algu- 
na persona.  . 

fcftE'jUEjNTER,,.*'.  n.  (Jam.)  Visitará 
menudo  , entrar  con  freqiiencia  : en  alguna 
parte. 

* FREQUIN,  s.  m.  Cubeto  : para  azú- 
car, vino,  etc. 

FRERE , s.  m.  Hermano  : así  se  llaman 
los  de  sangre , los  christianos  , los  hombres 
en  general  como  hijos  de  Adan.  ||  Hermano  : 
nomine  del  religioso  «pie  no  es  de  misa.  || 
Frére  gertnaüi  : hermano  carnal',  el  que  lo 
es  de  padre  y madre.  ||  Frére  cnnsangiun : 
hermano  de  parte  de  padre.  j|  Frére  uterin : 
hermano  uterino,  ó de  parle  de  madre.  (¡ 
{ Jam.)  Di  cese  .*  Jrére  du  colé  gauche : herma- 
no bastardo.  j|  Frere  lai  : lego  , ó hermano 
lego  : Jrére  conven , hermano  converso  , ó 
donado,  de  un  convento.  j|  Bcau  frére  : cu- 
ñado. j|  Dcmijrére  : medio  hermano,  her- 
manastro. j|  raiuc  Jrére : compañero,  ó ami- 
go traidor.  |j  F reres  jumeaux  ¡ hermanos 
gemelos , mellizos. 

HIERES , s.  m.  pl.  Fraylea : nombre  que 
siempre  va  unido  con  el  de  su  orden,  como 
les  t reres  mincurst  les  J'réres  préckeurs. 

r RES  A LE,  s.  y.’ Zumaya,  bruja  ; ave 
nocturna. 

FRESQUE  , s.f  Pintura  al  fresco. 
FRESSCRE,  s.f.  Asadura  : dícrse  de 
bis  livianos , hígado  , bazo , y coraron  de 
ciertos  animales,  que  se  venden  jumos. 

FREI’,  s.  m.  Flete  : precio  del  transporte 
de  las  mercaderías  en  unu  embarcación  ; v 
también  el  mismo  transporte,  ó conducción. 
FRÉTÉ , EE,  p.  p.jr  adj.  Fletado. 
*FRÉrKMENT\j.  m.  Fletamrnto , pali- 
za , carta  coo  que  se  fleta  un  navio. 

FRÉTER,  v.  a.  Fletar:  dar,  y tomará 
flete  un  navio. 

FRETEUR , s.  vi.  Naviero,  dueño  de  na- 
ve : el  que  perabe  el  flete  de  ella. 


FRÉflLLANT , ANTE , adj.  Inquieto, 

bullicioso.  , 

* FRETILLE,  s.  f.  Paja  , ó cosa  equiva- 
lente. . 

FRETILLEMENT , s.  m Bullicio,  in- 
quietud , agitación  , y meneo  del  cuerpo. 

FRET1LLER , v.  n.  Bullir,  menearse, 
agitarse. 

FRFl’lN , j.  m.  Pescado  menudo.  ||  [fig-) 
y Jam. ) Morralla  : el  desecho  de  qmdquicr 
cosa. 

FRETTE,  s.f.  Birola  : de  lanza.  ||  Vi- 
lorta : el  anillo  de  fierro  quo  tienen  las  i*uc- 
das  en  el  pezón  (V-’bcubo. 

* FRE’lTES , pl.  ( Olas. ) Fretes  : las  co- 
tizas que  forman  el  cuerpo  del  escudo. 

FRETTE , ÉE,  adj.  (Olas.)  Fletado, 
cotizado. 

FREUX  , s.  rjty  Corneja  de  pico  blanco, 

FRIABILÍTÉ,  s.  f.  f riabilidad  : la  cali- 
dad de  lo  que  se  puede  desmenlzar. 

FRIABLE,  adj.  m. y f Desmenuzable , 
dcsmoronable  : lo  fácil  de  desmenuzar. 

ERIANl) , ANDE,  adj.  (doloso  : amigo 
de  bocados  regalados , ansioso  por  ellos.  || 
Regalado,  sabroso , delicado : di  cese  de  cosas 
de  comer.  Usase  también  corno  substantivo 
hablando  de  personas.  [|  Friand  de  nouael- 
les  : ansioso , deseoso  de  noticias.  ||  Morceau 
J'riarul : bocado  delicado. 

FR-IAND1SF.,  s.J’.  Golosina  : el  apetito 
y gusto  de  bocados  regalados.  ||  Golosina  , 
gullería , cotufa  : cosa  delicada  de  comer  , 
mas  para  el  gusto  } vicio,  que  para  el  sus- 
tento. 

FRI  CANDEAL7,  s.  m.  Fricando  : ternera 
mechada , ron  salsa  de  acederas. 

FRICASSK,  EE  , p.  p y adj.  Guisado. 

FRICASSEE , s.J.  Fricase , fritada , co- 
chifrito. 

FRICASSER , v.  a.  Hacer , ó guisar  en 
pepitoria  : alguna  ave,  ú otra  carne.  J(  ( Jig. 
y Jam. ) Comerse  el  caudal , destrozar , des- 
pilfarrar su  hacienda. 

FRICASSKUR,  s.  m.  Mal  cocinero  : 
que  no  guisa  bien. 

FRICHE , s.  1.  Baldío , erial  : tierra  sin 
cultivo.  ||  En Jhchet  exp.  tula.  Sin  cultivo, 
sin  labor,  sin  cultivar,  sin  labrar. 

FRICTION,  s.J'.  Fricción  : lo  mismo  que 
friega,  que  se  turna,  ó da,  por  remedio.  || 
Frictions  mercuricllts  : unciones. 

* FRIGEFipR  , a.  a.  Enfriar,  refrescar. 

FRIGID1TE , s.J'.  (Jor.)  Frialdad:  im- 
potencia natural. 

FRIGORIFIQUE,  adj.  m.  y f Frigo- 

riento  , friolento  : lo  que  causa  1‘no. 

* FRIGO'ITER  , a.  */?.  Cantar  el  pinzón. 

FJULEUX , EL. SE , adj. y s.  Friolento, 

friolero  ; el  que  es  muy  sensible  al  frió. 

*FRIV|A1RE,í.  m.  Frimario  : tercer  mes 
del  año  republicano  de  Francia,  y se  contaba 
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desde  a 1 de  noviembre , hasta  ao  drdicicm- 

]>rc. 

1- RIMAS,  s.  m.  Escarcha  r el  rocío  con* 
gclndo. 

HUME,  s.f  ( i'ulg . ) Reconcomio  : ade- 
man , gesto : con  que  se  afecta , ó da  á en- 
tender algún  deseo,  intención,  etc. 

HUNGUANT,  ANTE,  adj.  (fam.) 

Ursp.it pajado  , despavilado  , vivaracho. 

ERlníGUK,  ÉL,  p.  ft.  Enjuagado. 

FIUNGlíER  , v.  a.  Enjuagar  un  vaso. 

FRJNGLER , v.  n.  (ant.)  Triscar,  bay- 
lolear,  saltar  : estar  cu  continuo  movimiento. 

* TRIOLET , s.  m.  Especie  de  pera. 

* FRÍÜU  , s.  m.  ( ndut . ) Freo  : canal  es- 
trecho para  el  paso  de  barcas.  Es  vos  de  Le- 
vante. 

FRIOUL , ( geogr. ) Friuli : provincia  del 
Filado  Veneciano. 

*FR1PE,  j.  J.  Bodrio : nombre  de  lodo  lo 
que  se  cqin%junlo. 

lIRIPÉ,  ÉE , p.  p.y  adj.  Ajado,  des 
lucido. 

FRIPER , u.  a.  [fam.)  Ajar,  soba  jar, 
maltratar  : cosas  de  ropa,  ó de  vestir,  por 
poco  aseo,  ó cuidado.  ¡|  ( vulg. ) Zampar, 
tiagar,  engullir  : comer  con  voracidad,  jj 
{ jig.  y fam. ) Despilfarrar  , hacer  trizas  : 
disipare! caudal,  la  hacienda. 

ERIPERIE,  s.  Oficio  de  ropavejero, 
de  prendero  ; de  baratillero.  ¡|  Prendería , ro- 
pavejería, baratillo : la  tienda  ó puesto  de  este 
r tirio  y trato.  ||  Baratillo  : conjunto  de  ves- 
tidos y muebles  viejos.  ||  (prov.)  Diccsc:  se 
jeten  sur  la  Jripcrie  de  quelqulun  : poner  á 
alguno  como  un  trapo  : y también  sacarle 
Es  trapos  á lucir,  cortarle  un  sayo,  esto  es, 
mormurar  de  el. 

TRIPE-SAUCE,  s.  m.  (vulg.)  Glotón  , 
gomia. 

FR1PJER,  IÉRE,  s.  Prendero,  hueiti- 
11c  ro , ropavejero. 

FRlPON,  ONNE , s.  Bril>on,  picaro, 
tuno.  j|  (fig.  y fam. ) Picaril  lo,  bnbonci- 
11o  : diccsc  por  halago. 

FRlPON,  ONNK , s.  Bribón  : en  el  sen- 
tido de  chusco,  gracioso,  vivo. 

FR1PONNE  , EE,  p.  p.y  adj.  Robado , 
estafado , engañado. 

FRJPONÑEAU,  s.  m.  Bribonzucio,  pí- 
camelo. 

FRIPONNER , v.  a.  Pillar,  estafar,  robar 
ron  tretas  y engaños.  j(  Friponner  au  jeu ; 
estafar,  hacer  fullerías,  en  el  juego. 

FRIPONNERIE,  s.f  Bribonada,  picar- 
día , pillería. 

FIUQLET,  j.  m.  Gorrión  de  noguera.  || 
Pezpita , presumido , pisaverde.  | j Espuma- 
dera. 

IRIRE , v.  a.  Freír:  cocer  en  la  sartén 
con  accytc  , tocino , manteca , etc. 

l'lttNKf  s.  f.  ( arquit .)  Friso  : la  parle 


cjuc  media  entre  el  arquitrabe  y la  comisa.  f| 
t mide.)  Diccsc : cheval  de  frise  : caballo  de 
fri&ia. 

* FRISE,  {geogr.)  Frisia  : unas  de  las 
siete  pro  vino  jas  unidas. 

FRISE,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Rizado.  ||  Fri- 
sado. 

FRISER , v.  a.  Rizar  : el  pelo.  ||  Frisar : 
paños,  ú otras  telas  de  lana,  jj  (Jig.  ) Rozar, 
tocar  por  encima  , pasar  ras  ron  ras  de  una 
cosa.  ¡|  Fer  a friser ; hierro  de  rizar,  media 
caña. 

* FRISINGUE,  (geogr.)  Frisinga  : ciu- 
dad de  Baviera. 

* FR1S0IR  , s.  m.  Cincel  pequeño  : para 
rematar  ciertas  obras  vaciadas  , o acuñadas.  j| 
Instrumento  para  ratinar  los  paños. 

* FRISONf,  s.  m.  ( ndut.  ) Cuerno  para 
beber  la  tripulación  : y en  naves  mercantes 
es  pichel , espacie  de  jarro.  ||  Zagalejo  corto. 

rRlSUTiÉ , ÉE  , p.  p.  del  verbo  fri- 
sotter.  V. 

FRLSOTTER  , v.  a.  ( joc. ) Andar  ri- 
zando el  pelo  : rizar  á menudo. 

* FRloQUE  , adj.  m.  y f Bonito  , pu- 
lido, lindo,  delicado.  jl  Resuelto. 

ERiSQUETTE,  s.J.  (inw.)  Frasqueta: 
bastidor  ue  hierro  unido  al  tímpano  por 
medio  dedos  bisagras. 

FRJ5S0N , s.  m.  Calofrío , tiritona  , 
frió  de  calentura.  |J  ( Jig. ) Trcmblor , espe- 
luzo : de  miedo  , de  horror. 

FR1SSONNEMENT , s.  m.  Despeluza- 
raiento  : diccsc  del  que  causa  el  frío  de  la 
calentura , y del  que  viene  de  miedo  , ú 
horror. 

FRISSONNER  , u.  n.  Tiritar,  tener  frío 
de  calentura  , estar  con  el  frió  de  ella.  ||  ( fig . ) 
Espeluzarse , temblar  de  miedo , ú de  horror. 

FAISURÉ,  s.  /.  El  rizado  del  pelo  : pey- 
nado  de  rizos.  ¡|  Rizado  : el  hilillo  de  oro  y 
cañutillo  rizado. 

IR  IT  , ITE  , p.  p.  y otlj.  Frito. 

FIUT1LLA1RE,  s.f.  Fritilaria:  planta. 

FRT1TE , s.  j.  Frita  : cocción  de  var  ios 
materiales  para  el  vidrio. 

TRITURE  , s.f.  El  freír:  la  acción  y el 
modo  de  freír.  j[  La  manteca  óaccyte  frito , 
que  ba  servido  de  haber  frito  alguna  cosa.  j| 
El  frito , comida  frita:  lómase  generalmente 
por  pescado  frito. 

FluVOLE,  adj.  m.yf  Frivolo,  baladi : 
insubstancial.  , 

FRl  V OLITÉ  , s.f  Insubstancialidad, 
vanidad  : carácter  y calillad  de  lo  que  es 
frívolo. 

FRÜC.  s.  m.  Capilla  de  fray  le  , que  se 
loma  por  el  misino  hábito.  ||  {jig.  y joc.  ) 
Fruylía  : la  profesión  , ó villa  religiosa.  ¡| 
{ prov . y fam.)  Dicese  : jeten  le  Jrac  aux 
o mies  : ahorcar  los  hábito*  , desen  frey  lar. 

FROID,  *■  m.  Frió,  lo  opuesto  al  culo» 
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( fie . ) Gesto  , ó semblante  , frió  , serio. 

FROID  , OIDE,  adj.  Frió:  lo  opuesto á 
caliente.  ¡|  (fg • ) Frió  : indiferente,  insen- 
sible. ||  ( id.)  Frió  : tibio  , floxo.  ||  ( id. ) 
Frió  , serio,  seco.  ||  {id. ) Frió  : sin  energía , 
ni  gracia.  ¡|  Batiré • froid  a quelqu  un  : 
recibirle  fríamente.  ||  II  y a du  froid  entre 
eux  : se  ha  entibiado  su  amistad.  J|  De  sang 
froid  y exp.  ad%».  A sangre  fria , con  frescura , 
con  serenidad. 

FROÍDEMENT  , ad%>.  Fríamente  , con 
frialdad  : con  tibiera  , ó poco  agrario. 

FROID  EUR,  s.f.  Frialdad ; calidad  de  lo 
que  es  frió.  ||  (Jig. ) Frialdad:  indiferencia  , 
ti  bieza  , en  el  obrar , y en  el  querer. 

FROiDI  , IE , p.  p.  j'  adj.  Enfriado , 
frió. 

FROFDIR , v.  n.  y SE  FR01D1R , \>.  r . 
Enfriarse,  ponerse  íiio. 

FROIDLRE  , s.  f.  Frió  , frialdad  : el 
frió  derramado  en  vi  ambiente , ó en  la  at- 
mósfera : así  «e  dice  Li  froitlttre , y no  ¿a 
Jroideur , dun  c/imat , de  la  snisnn  , de 
¿a  nuil  y y hablando  de  la  calidad  de  lo 
que  es  frió  , se  dice  la  jroideur  y y no  la 
Jroidure , de  la  neige , du  marbre  , de  la 
yieillesse.  * 

FROIDUREUX,  ELSE,  adj.  Frio- 
lero , friolento.  Es  lo  mismo  que  frileiut  j 
pero  esta  voz  se  usa  en  estilo  serio  , y Jroi- 
aureux  en  ^stilp  burlesco  y satírico. 

FROÍSSÉ , ÉE  , p.  p.jr  adj.  Magullado  , 
machucado.  ||  Estregado  , frotado , refre- 
gado. ||  Sobajado. 

FROISSEMENT  , j»  m.  Refregón  , es- 
tregón. j|  Machucamiento,  magullamiento.  || 
Sobajadura  , manoseo. 

FROJSSER  , v.  a.  Magullar , machu- 
car. ||  Refregar  , estregar.  ||  Sobajar , ma- 
nosear : una  tela. 

FROISSURE  , s.  f.  Magulladura,  ma- 
chucadura , refregón. 

FRÓLÉ , ÉE  , p.  p . Rozado. 

FRÓLEMEIST  , s.  m.  Rozamiento  , 
roze  , raspón  : la  acción  y el  efecto  de  rozar , 
ó tocar  de  paso  , y por  la  superficie  , un 
cuerpo  á otro. 

FkOLER  , v.  a*  Tocar  de  resbalón,. ó 
de  refilón , una  cosa  con  otra  : pasar  ro- 
zándola. 

FROMAGE  , s . m.  Queso  : la  leche  cua- 
jada , cocida  , y apretada  en* la  encella. 

FROMAGER  , s.  m.  Quesera  : encella 
con  agujeros , donde  se  pone  el  queso  para 
que  g6tee. 

FROMAGER  , ERE  , subst.  Quesero  : 
el  que  hace  ó vende  quesos. 

FROMAGER1E,  s.f.  Quesera  : el  lugar 
donde  se  hacen  los  quesos. 

♦FROMAGEUX , EUSE , adj.  Caseoso  : 
cosa  perteneciente , 9 que  pmticip*  «del 
qa*w>.  - 


FROMENT  , s.  m.  Trigo  : Lómase  por 
trigo  puro  , ó candeal  j á diferencia  de 
bled  , ó ble  , que  comprehende  genéri- 
camente el  trigo  , y por  extensión  toda  se- 
milla de  que  se  hace  pan,  así  en  grano  , 
como  en  yerba  , ó en  gavilla.  V.  BU.  j| 
7 erre  d Jroment  : tierra  de  pan  llevar.  [| 
Fromenl  locar.  V.  Épcaulrc.  ¡|  Fromenl 
brun  : trigo  trechel. 

FROMENTACEE , adj.  y j.  ( botan . ) 
Frumentácca  : toda  planta  parecida  al  tri- 
go , ó que  participa  de  sus  calidades. 

* FRUMEiNTALE , j.  /.  Avena  desco- 
llada : planta  que  cria  en  las  raíces  unos  tu- 
bérculos corno  piedras  preciosas. 

♦FROMENl  ERA,  (gcogr.)  Fonnentcra  : 
una  de  las  islas  Raleares. 

F RONCE,  EE  , p.  p.  y adj.  Fruncido. 

FRONCEMENT , s.  m.  Fruncimiento  : 


de  cejas. 

l'UONCFR  , »\  a.  Fruncir  : replegar  , 
recoger  la  orilla  de  alguna  telu  para  que  ten- 
ga menos  vuelo.  ||  Fruncir:  arrugar  la*  cejas. 

FRUNCIS  , s.  m.  Pliegue  , ó pliegues  , 
que  se  cogen  á un  cuello  , manga  , etc. 
para  que  ajuste. 

FRONCLE  , s.  771.  Grano  : venino  : cla- 
vo : divieso.  V.  Furoncle. 

FRONDE,  s.f  Honda  : con  que  se  ar- 
rojan piedras.  {|  ( cirug.  ) Gala , sago  : 
venda  de  lienzo  partida  por  ;iint«>s  extre- 
mos , que  forma  quatro  ramales. 

FRON  DE , EE  ,[>p.  y adj.  Apedreado. 

( fig . ) Censurado  , satirizado. 

FRONDER,  a.  Apedrear,  tirar  piedras 
con  la  honda.  \\Jig.  ) Censurar  , criticar. 

FRONDER , v.  n.  Tirar  al  gobierno  , 
mormurar  de  él  , satirizarle. 

FRONDEUR  , s.  m.  Hondero  , npedrea- 
dor  con  honda.  ||  {fig-  ) Censurador  , mdr- 
murador , principalmente  del  gobierno ; y 
en  este  sentido  corresponde  á malcontento. 

* FROND1PORE , s.  m.  Frondipora  : 
pólipo  marino  que  imita  las  hojas  del  árbol. 

FRONT , s.  m.  F' rente  : lo  alto  de  la 


cara  ||  Frente  : tómase  por  toda  la  cara  , 
ó el  semblante.  ||  ( fig.  ) Cura  , des-  aro  , 
desvergüenza.  ||  {Ul.  ) F'rcntc  , frontis  : la  fa- 
chada ó cara  de  un  edificio.  j|  ( id.  ) Fren- 
te : de  un  batallón  , de  un  campamento  , de 
un  cxército.  ||  Fronts  dun  bastión  : caras 
ó frentes  ||  de  un  baluarte.  De Jront , adi'. 
De  frente , por  delante  : de  cara. 

FRONTAL  , *.  7«.  Frontero  , venda  que 
se  pone  en  la  frente  con  algunas  yerbas.  || 
Frontales  : ciertos  nervios,  venas  , y mús- 
culos»dc  la  frente. 


FRONTAL,  ALE,  adj.  Frental  : que 

pertenece  a la  frente. 

+4  FRONTEAIJ  , s.  77i.  Frontal  : pedazo 
pellejo  que  se  ponen  los  Judíos  sobre  la 
frente  qnauUo  vsuu  <u  1*  sinagoga.  ¡|  FV 
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dazo  de  bayeta  negra  que  se  pone  á los  ca- 
ballos en  señal  de  lulo.  ||  Fróntnl : rorrea  tic 
la  brida  del  caballo  , que  lo  pasa  por  la 
frente. 

+ FRONTEVAL , s.  m.  Tulipán  jaspea- 
do He  rovo , blanco , y roso. 

FRONTIKRE,  s.  f.  Frontera  : raro,  ó 
con.iiu  que  separa  un  rcvno  ú estado  de  otro. 
||  Usase  lamí úcn  como  adjetivo  : vi  Ue  , ó 
place  fronticrc , ciudad , ó plaza  fronte- 
riza. 

^FRONTIGIVAN , s.  m.  Frontiñan  : vino 
moscatel  del  terruño  de  F ron  tiñan  en  Fran- 
cia. 

FRONTISPICF. , s.  f Fmntispicio  : la 
fachada  principal  de  una  obra , ú edificio 
notable.  ||  Frontispicio , portada  : de  un  li- 
bro. 

FRONTON  , s.  m.  Frontis  : ornato  de  ar- 
quitectura que  se  pone  sobre  puerta»  y ven- 
tanas. || ' náut. ) Escudo  de  popa. 

F'ROTTAGE*  s.  m.  La  obra  de  fregar  y 
limpiar  los  suelos  de  las  cosas.  Corresponde 
al  aljofifado  de  Andalucía  , quapdo  es  so- 
bre ladrillos.,  ó baldosas. 

F'ROTTE , ÉE,  p.  p.y  adj.  Frotado,  flo- 
tado. ||  Restregado,  fregado.  ||  ( fig. ) Cas- 
cado , sacudido. 

FROTTEMENT,  s.  nu  Rozamiento  , lu- 
dimiento : colisión  de  dos  cuerpos  uno  con 
otro.  

FROTTER  , v.  a.  Frotar , estregar , fre- 
gar, limpiar  : rascando , ó estregando  , una 
cosa  con  otra.  ¡[•Flotar,  untar:  dar  un  flote, 
una  untura.  j|  (jig.yfam.)  Gasear,  sacu- 
dir : una  tunda,  una  paliza,  una  felpa.  || 
(id. ) Se  dice:  se  Jrotter  a quelquiut  : rozarse 
mucho  con  alguno,  arrimarse  mucho  á d , 
tener  familiaridad  v trato  con  d. 

FROTTKUR  , s.  m.  El  que  friega  y lim- 
pia los  suelos  de  las  casas  : como  quien  dice 
friega  suelos,  limpia  suelos. 

b ROTTOIR , s.  m.  Lienzo,  ó paño  para 
dar  friegas  , enxugar,  ó limpiar.  [|  Rodilla  , 
estropajo,  aljofifa  : para  limpiar  y restregar. 
||  Navajero : paño  en  que  el  barbero  limpia  la 
navaja.  ||  ( cnqiwd. ) Alisador  : para  unir  c 
igualar  los  lomos  de  los  libros. 

FROTTON , 5.  m.  Bruñidor  : para  plisar 
los  naypes. 

FROUER,  v.  n.  Reclamar  : llamará  las 
aves  con  el  redamo. 

*FRUCTIDOR  , s.  m.  Fructidor : último 
mes  del  año  republicano  francés , que  corría 
desde  18  de  agosto  hasta  16  de  setiembre. 

♦ FRUCXÍFERE , adj.  m.yf  Fructífe- 
ro : cosa  que  da  fruto.  ~ • 

FRUCTfFICATlON  , s.  f ( botan.  ) 
Frnctilicacion. 

FRUCT1FIER , v.  n.  Fructificar : dar  fm- 
to.  |l  ( fig. ) Fmctüicar  : producir  bien , utF 
lulud , provecho. 


FRUCTUEUSE^ÍKNT,  a<1v.  Fructuosa- 
mente, con  fruto,  con  provecho. 

FRUCTL'KUX,  EU¿E,  adj.  Fructuoso, 
útil , provechoso. 

FRUGAL,  ALF',  adj.  Frugal,  parco, 
sobrio  : cu  el  comer. 

FR  UG  A LE  MKNT  , adv.  Frugalmente, 
con  í‘i  ugalidad , .parcamente , sobriamente. 

b RUGALITÉ  , s.  j.  Frugalidad  , sobrie- 
dad : templanza  en  el  comer  v beber. 

FRUGíVORE,  adj.  m.  y Y.  Frugívoro  : el 
que  no  solo  se  mantiene  de  frutos  y semillas, 
sino  de:  vegetales  en  general. 

FRUIT,  s.  m.  Fruto  , frutos  : lo  que  pro- 
ducen en  general  los  árboles  y plantas.  ||  Fru- 
ta , frutas  : díccse  determinadamente  de  lo 

Í[ue  producen  los  árboles , en  especial  los 
rutafes.  (|  Fruta  , postres  : que  se  sirven  al 
fin  de  la  comida.  ;}  { fig. ) Fruto  , ó fruto  de 
bendición  : la  criatura  naeida  , 6 por  nacer, 
de  legítimo  matrimonio.  ¡|  {id.)  bruto,  pro? 
▼echo  , utilidad.  |j  ( id. ) Fruto  : efecto  , re- 
sulta. ||  ( arquit. ) Relcx  : diminución  del 
grueso  de  una  pared  hacia  lo  alto. 

FRU1TS  , s.  rn.  pl.  Frutos  : la  renta  que 
produce  una  hacienda  , una  dignidad  , etc. 

FRUITAGE  , s.  m.  Frutas  : toda  suerte 
de  frutas  ep  general. 

bRUfTE  , ÉE  , adj.  ( Blas. ) Frailado  : 
se  dice  del  árbol-  cuyo  fruto  es  de  diferente 
color. 

F RUITERIE , s.f.  Frutera , ó frutero  : 
el  parage  ó alacena  donde  se  guarda  la  fruta. 

{|  Ramillete  : oficio  de  la  casa  real  para  cui- 
dar de  la  prevención  de  las  frutas , y todo 
lo  demas  que  entra  en  los  postres.  [|  Che f de 
la fruilerie  ( chez  Uroi):  xefe  del  ramillctte 
en  palacio» 

b RLITíF.R , adj.  Frutal  : di  ceso  del 
árbol  de  fruta.  Usase  también  como  subs- 
tantivo. 

FRUIT1ER , ERE,  s.  Frutero,  frutera  : 
el  que  , ó la  que  vende  la  fmta. 

* FRUITlUN  , s.f  Fruición,  delecta- 
ción. 

FRUSQUIN,  s.  m.  (yufg. ) Hacienda  : 
todo  lo  que  uno  tiene  en  dinero , ó mue- 
bles. !|  II  a mangé  toul  sonfmsguin  : se  ha 
comido  toda  la  hacienda  , sus  haberes  , un 
pedazo  «le  pan  que  tenia. 

* FRUSTA!  OIRF',  s.  m.  Carrasy  a la  : vi- 
no compuesto  con  azúcar,  nuez  de  especia , 
y canela. 

FRUSTE,  adj.  Llaman  así  los  antiqua- 
ríos  á una  moneda,  ó lápida , cuyo  tipo  y ca- 
racteres están  borrados. 

FRUSTRATOl RE , adj.  m.y  /.  (/or.) 
Frustratorio  ..frustráneo. 

FRUSTRE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Frus- 
trado. 

FRUSTRER,  *'•  a.  Frustasr  : defraudo»-, 
privar  á alguno  de  lo  que  le  Eticaba  , ó ti 
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esperaba.  ||  Dexar  burlada  , dexar  sin  efecto, 
la  esperanza  , ó inu  nción  de  alguno. 

* FUGA  , s.  rn.  Fica  : pescado  tic  mar. 

* FUCUS  , ó VAREC , Fuco  , ova  : cier- 
ta verba  ligerísima  que  se  cria  en  el  mar. 

FLGITIF,  IVE,  adj.  y s.  Fugitivo,  prófu- 
go , erran  le  : el  que  anda  buido  y escapado.  Eu 
ote  sentido  es  también  substantivo.  j|  ( fig. ) 
Fugaz  , pasagero  , ligero  : díccse  de  las  co- 
sas en  lo  moral.  (|  Pitees  fugitiues  : obras 
sueltas  , escritos  volanderos  : di  cese  de  toda 
composición  de  corto  volumen , impresa  , ó 
mañoso,  ita. 

FUGUE,  s.f.  Fuga  : cierta  composición 
musical.  * 

FUIE  , s.  f.  Palomar  casero. 

FUI , IE  , p.  p.  Iluido,  exilado.  ||  Esca- 
pado. 

FU  IR  , v.  a . Huir,  evitar  : apartar  de  sí 
algún  daño , ó peligro. 

TUIR,  v.  n.  Huir,  huirse,  escaparse:  e- 
char  á huir.  |1  ( fie.  ) Huir,  pasar  breve  : el 
tiempo , la  edaai  ||  Diferir,  andar  con  efu- 
gios : para  alargar,  ó estorbarla  conclusión 
de  algún  asunto.  [|  Irse  : salirse  : algún  licor 
de  una  vasija. 

FUITE , r.  Huilla  r fuga.  ||  Evasión  , 
escapatoria  , efugio.  Alettre  en  Juite : ahu- 
yentar, hacer  huir 

* FULDE,  (geogr.)  Fulda  : ciudad  de 
Alemania. 

FULGURATION , s.f.  {quim. ) Fulgu- 
ración. 

IUUGENEUX  , ELSE  , adj.  Fuligino- 
so j denegrido  , obscurecido  , tiznado  de 
hollín.  , 

* FULIGJNOSITK,  s.f.  Hollin. 
FÜLMINANT,  A INTE,  a*lj.  El  que , ti 

la  q ue  , celia  lempcstatlcs , rayos  : esto  es  , 
votos,  pestes,  tacos,  ó temos.  |{  ( quim.  ) 
Rícese:  or  Jumilnantypfnulrc fulminante : o- 
ro  , ó polvos  fulminantes. 

IUlMINATION,  s.  f ( der.  can. ) Ful- 
minación : cxecucion , y notificación  de  una 
cxcomuuion,  monitorio,  ci  bula.  |j  ( quim.) 
Separación  de  las  partes  de  un  cuerpo  con 
estrepito. 

FULMINE , EE  , p.  p . jr  adj.  Fulmi- 
nado. 

FULMINF.R , v.  a.  ( der.  can.  ) Fulmi- 
nar : publicar  algunos  actos  con  ciertas  for- 
jaalidailrt. 

FULMENTE  , %».  n.  Echar  tempestades, 
rayón  : esto  es , taco« , temos,  votos , jx»tes  : 
lo'  mismo  que  bravear , de  cólera , de  en- 
fado. _ , . _ 

• FUMAGE  , s.  m.  Dorado  de  falso  : del 

hilillo  de  oro. 

KUMAIST , AiNTF. , udt.  Humeante  : lo 
que  humea  , ó echa  humo.  j|  {Jig.  ) Se  dice: 
étre  tout  JurruuU  de  cofvrc  : subirte  el  hu- 
mo á las  narices , atufarse  de  • ólera. 


FUME  , EE,  p.  p.  jr  adj.  Ahumado.  [| 

Estei  rolado  : un  campo. 

FU  MEE  , s.  J.  Humo  : del  fuego,  ó de 
lo  qnc  se  quema.  ||  Humo,  vapor  : que  exha- 
la todo  cuerpo  húmedo  que  se  calienta  , ó 
fermenta.  ¡|  (Jig. ) Humo , viento  : la  nada, 
ó vanidad  de  algunas  cosas. 

Í UMEES  , s.f.  pl.  Humos,  vapores  : que 
suben  del  estómago  á la  cabeza.  j|  Las  cagar- 
rutas de  los  venados. 

FUMER»  v.  n.  Humear,  ahumar:  e- 
char  humo  de  sí.  ||  {Jig. ) Bufar,  bravear  : 
<lc  cólera. 

FUMER  , r.  a.  Fumar,  tomar  tabaco  de 
hoja.  ||  Ahumar  : curar  al  humo  , poner  al 
humero  alguna  cosa  , como  jamones  , lon- 
ganizas, etc. ||  Estercolar  : las  lieiras  , para 
abonarlas. 

FUMERON  , s.  m.  Tizo  : de  la  lumbre, 
del  carbón  encendido. 

FUMET , s.  m.  Humillo  : cierta  fragran- 
cia que  despiden  algunos  vinos  y carnes. 

FuMETERRE  , s.f.  Fumaria , filomos- 
tera , palomilla  : planta. 

FUMELR,  s.  m.  Fumador  : el  que  fuma 
tabaco  de  hoja. 

FUMEUX  , KUSE , adj.  Díccsc  de  los  li- 
cores qne  se  suben  á la  cabeza. 

FUMIER  , s.  m.  Fiemo,  estiércol , basu- 
ra ; toda  especie  de  inmundicia  para  ester- 
colar las  tú-rras. 

♦FU M1GATEUR  , s.  m.  Fumigador  : ci 
que  hace  fumigaciones. 

FUM1GAT10N  , s.f  ( medie,  y quim. ) 
Fumigación  : el  zahumerio  , ó humo  de  al- 
gún cuerpo  encendido,  que  se  traga  ó recibe 

Sor  remedio.  ||  Fumigación  : el  vapor  que 
espide  el  mercurio  puesto  sobre  el -luego. 
FUM1GER,  v.  a.  (quim.)  Fumigar  : sus- 
pender un  cuerpo  de  modo  que  reciba  les 
vapores  de  otro.  Ahumar,  perfumar. 

FU  MISTE,  s.  m.  Artífice  que  arréglalas 

chimeneas  para  cine  no  hagan  ntur.o. 

FUNAMBULE,  s.  m.  Funámbulo  ? lo 
mismo  que  I aviario  de  maroma  , volatín. 

FUNEBRE , adj.  m.  yj.  Fúnebre , fu-» 
neral  : loque  ]>ertenece  á mortuorio  , entier-- 
ro  , funeral,  exequias.  ||  (Jig. ) Fúnebre,  lú- 
gubre , triste. 

*FUNER , v.  a.  ( ndul .)  Aparejar  de  xar- 
cia  un  navio. 

FUÑE  RAIL  LES,  s.f.  pl.  Funeral  : exe- 
quias en, un  entierro. 

FLNÉRAIRE,  adj.  m.  y f Funeral  : so- 
lo se  dice  de  los  gastos  hechos  para  un  en- 
tierro , ó unas  exequias. 

FUNESTE,  adj.  m.  jrf  Funesto : sinies- 
tro , fatal  , infamto. 

FU NTSTKMENT,  adr.  Funestamente, 
lastimosamente , fatalmente. 

* FU N EUR,  s ■ m.  ( ruiut .)  Proveedor  de 
K xarcia. 
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* FL’iVGUS  , s.  ni.  V.  Fongus. 

* IT  NI  CU  LA  IRE , adj.  (jh. ) Funicu- 
lar: compuesto  de  cuerda*. 

FÜjSIN  , s.  m.  ( miut. ) Cordage  : xarcia 
de  una  embarcación. , 

FUR  ( voz  for. ) Usase  en  esta  frase  ad- 
verbial de  estilo  : au  fur  el  au  mesure  , ó a 
fur  et  a mesure , cada  que  , ó cada  y qiun- 
V.o  que...  todas  V cada  una  de  las  veces  que.. 
u- gun  y quando  , á proporción , al  paso 
que... 

FURET  , s.  m.  Hurón  : animalcjo  para 
cazar  conejos  en  la  madriguera.  ||  fig.  íHu- 
ron  : hombre  curioso , míe  anda  averiguan- 
do noticias  y secretos.  j|  Escobilla  : dicescde 
ciertas  medicinas  , como  el  mercurio  , y el 
emético , que  buscan  los  malos  humores  en 
lo  mas  retirado  del  cuerpo.  j|  Capillo  : espe- 
cie de  red  para  cazar  conejos  con  hurón. 

FURKTER  , v.  n.  Cazar  con  hurón.  || 
( fig. ) Huronear  : andar  de  una  parte  á otra 
para  saber  y oler  qnanto  pasa. 

FURETEUR , s.  m.  Huroncro:  cazador 
de  hurón.  |j  {fig- } Pesquisidor,  cscudriña- 
dor,  averiguador  : de  secretos , de  noticias , 
etc.  También  se  llama  hurón. 

FURFUR,  s.  m.  Furor  : ira,  cólera, 
braveza.  ¡|  Furor : pasión  , manía  por  alguna 
co^a.  |j  Fureur poehqnc  : furor,  entusiasmo, 
estro  poético. 

FURIBOND,  ONDE,  adj.  y s.  Furi- 
bundo: el. que  se  dexa  arrebatar  de  la  ira‘,  ó 
cólera.  j|  Usase  también  como  substantivo. 

FURIE,  s.f.  Furia,  furor, cólera.  ||  Fu- 
ror : ímpetu , violencia.  ||  Furia  : nombre  de 
una  divinidad  infernal  del  gentilismo.  || 
(fig.  ) Furia : se  llama  á la  muger  colérica, 
y vocinglera. 

FU  IÚEUSEMENT,  atlv.  Fu  notamente, 
desaforadamente  , bárbaramente. 

FURIEUX,  EUSE,  «///.Furioso,  desa- 
poderado, enfurecido.  ||  Furioso:  impetuoso, 
violento,  hablando  tic  cosas.  |j  Furioso,  bár- 
baro : por  descomunal  , desaforado  , exce- 
sivo. ¡I  ( blas. ) Furioso  : se  dice  del  loro  le- 
vantado sobre  sus  pies. 

FURLN  , s.  m.  ( ruiut. ) Díccse : mener  un 
vnisseau  enfurin  : sacar  un  navio  de  un 
puerto  á pleamar  por  un  práctico. 

b LllOLLE  , s.  f.  ( ndut . ) Ardentía  : es- 
pecie de  reverberación  como  «le  chispas  ó 
luc!^  <nie  te  muestran  en  las  olas  agitadas. 

FURONCLE,  s.  m.  Divieso  : que  se  lla- 
ma vulgarmente  clon. 

FURT1F,  Í\  E,  adj.  Furtivo  : lo  que  se 
haré  á escondidas  , de  secreto  , al  disimulo. 

FU RT1V  EMF'NT,  adv.  Furtivamente,  de 
secreto,  á escondidas , con  disimulo. 

FU  SAIN  , ó BONNIvT-DE-PRETRE , 

s.  ni.  Bonetero  : arbusto. 

FUSAROLLE,  s.f.  (arquit. ) Collarín  : 
de  U columna. 


FUSEAU  , s.  m.  Huso  : pam  hilar.  1¡  Fu * 
sean  de  la  ríteme  , ó de  moulin  : husillo. 

FUSEAUX,  *.  m.pl.  Bolillos,  palillos: 
para  haqcr  encaves,  con  Iones,  etc. 

FUSEE,  s.f.  Husada,  mazorca  : todo 
el  biloque  cabe  en  el  huso  después  de  hila- 
do. ||  Cohete  : artificio  de  pólvora.  ||  F.n  el 
blasón  es  especie  de  lisonja,  ó roci.  ||  Fusée 
de  bombe  : espoleta  de  bomba.  |j  Fusée 
d'essieu  : el  peson  del  exc  de  un-  carruage  , 
que  entra  dentro  del  cubo  de  la  rueda,  ¡j 
Fusée  de  montee  : el  cono  canelado  en  que 
se  entorcha  la  cadenilla  del  rclox.  |j  Fusée 
fie  tournebrmhe  : la  pieza  del  molinillo  del 
asador  en  aue  se  rolla  la  cuerda.  j|  Fusée 
volante  ; coñete  volador.  ||  Fusco  a serpea - 
tcaux  : cohete  de  culebrillas.  ||  Fusée  a 
étoiles  : cohete  .de  lágrimas. 

FUSELÉ  / ÉE  , adj.  ( élas.  ) Fase  lado , 
f usado , cargado  de  husos. 

FUSER,  v.  n.  ( fis . ) Extenderse  , dila- 
tarse , esparcirse. 

* FUSEROLE  , *.  f Hembrilla  : entre 
texedores  es  la  varilla  de  hierro  que  pasa 
por  el  espolín. 

FUS1BILITÉ,  s.f  Fusibilitad  : calidad 
de  lo  que  se  puede  fundir. 

FUSIBLE  , adj.  m.  jrf  Fusible  : lo  que 
se  puede  fundir  y derretir. 

FUSIL  , í.  m.  Eslabón  : con  que  se  saca 
fuego  del  pedernal.  |{  También  se  llama  así 
el  instrumento  de  acero  , redondo  y largo , 
en  que  afilan  los  cuchillos  los  xiferos , mata- 
rifes , etc.  I|  Fusil , y escopeta  : lo  prime- 
ro se  dice  de  los  soldados  $ y lo  segundo  de 
los  cazadores  , ó paisanos. 

FUSILIER  , s.  m Fusilero  : soldado  do 
infantería  , que  no  es  granadero. 

FUSILLÉR,  v.  a.  Arcabucear , pasar  por 
las  armas  : á un  soldado  reo. 

FUSION  , s.f.  Fusión  : liqnacion  de  loo 

metales. 

FUSTE , s.f.  Fusta:  nombre  de  una  em- 
barcación ligera  de  remo  y vela. 

FUSTET,  s.  m.  Fustete  : árbol  tin  torio 
para  el  color  pajizo. 

FU  STIC  Al  ION , s.f.  Castigo  ó pena  do 
azotes. 

FUSTIGÉ , ÉE,  p.n.jradj.  Azotado. 

FUSflGER,  v.  a.  Azotar,  dar  azotes  : á 
un  delinquentc. 

* FUS  TOO , s.  m.  Fustoc  : madera  pajiza 
que  sirve  para  tinte,  y obras  de  taracea. 

FÜr  , s.  m.  Barril : para  poner  vino , ú 
otros  licores. ||  Caza,  cepo  , de  escopeta  , do 
pistola , etc.  j|  Asta  , astil : palo  de  lanza , pi- 
ca , alabarda  , garrocha.  |{  Caza : la  armazón 
de  madera  del  cepillo  y otros  instrumentos  do 
carpintería  , tonelería  , etc. , que  no  llevan 
mangos,  j!  Fdl  d arbolete , enroña  de  ba- 
llesta. ||  tüt  de  colormc  : catU  de  coliunr 
na. 
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FUTAIE , s.f.  Arbolado,  monte  hueco, 
y también  oquedal. 

RJT.AlEa , s.f  pl.  Bosque  bravo. 
FUTA1LLE , s.f.  La  madrra  V;n  «pie  se 
pone  vind:  tómase  por  el  mismo  tonel,  ó b;ir- 
ril.  J|  Fittail  ferie , pipería,  barrilería : entién- 
dese por  una  provisión  ó surtido  de  toneles, 
pipas,  ó barriles. 

FUTA  1NK  , s.  f.  Fustán , bombasí  : tela 
de  hilo  y algodón. 

FUÍTE,  ÉE,  t. tdj . [fam. ) Marrajo  , mar- 
tagón , taimado.  j|  ( bbts. ) Fustadn  : se  dice 
de  la  lanza  , dardo  , hacha  , cuyo  astil  es  de 
diverso  «;olor  que  el  hierro. 

FUTEE , s.f  Masilla  : especie  de  pasta, 
ó betún  de  cola  fuerte  y aserrín  menudo , de 
que  usan  los  carpinteros. 

F4JT-FA*  s.  f.  Fe-fa-nt : voz  do  la  músi- 
ca , y la  quarta  del  diapasón. 


FUTILE,  adj.  m.y  f Fútil : frivolo  , ba- 
lad i. 

FUTILITÉ  , s.f.  Futilidad  : ¡nsul»»sien- 
cia  , debilidad  , de  un  argumento , de  una 
razón.  Ij  Futilidad,  filísima , bagatela. 

FUTUR , UHE,  adj.  Futuro  : lo  que  está 
por  venir. 

FUTUR , s.  m.  ( grnm. ) Futuro  : tiempo 
del  verbo  con  que  se  significa  lo  venidero. 

1 U 1TJR1  n< )N,  s.  m.  {didíte.)  Futuiirion. 

FUYANT,  ANTE,  adj.  El  que  huye  de 
la  vista : lejano. 

FU  Y ARO , ARDE , adj.  Fugitivo : el  que 
huye , ó corre  de  miedo. 

FU  YARDS , s.  m.  pl.  Dícesc  de  los  solda- 
dos huidos  , que  huyen  en  una  acción , ó 
combate.  j|  Hallier  les  fuyards  : reunir  los 
que  huyeu , volverlos  á la  formación  , ó a for- 
mar. 


CAB 


GAC 


G*.  Septiqia  letra  del  alfabeto , y quinta  en 
el  orden  de  las  consonantes.  Es  del  genero 
masculino  en  la  lengua  francesa  : un  grand 
, una  G grande. 

♦ GAAR , s.  m.  Pescado  de  la  isla  de  Tá- 

bago. 

♦GABAN,*.  m.  Gaban  : cierta  capa  entra- 
ñada de  pelo  largo. 

G ABARE  , 5.  f Gabarra  : cierto  barco 
chato  usado  en  las  costas  del  mar  cantábrico 
para  la  carga  y descarga  de  los  navios,  ¡j  Es- 
pecio «1c  red  para  pescar. 

GABARI , ó GABARIT,  s.  m.  ( ndut. ) 
Fl  uí  tilla  : qqe  se  sigue  en  la  construcción  de 
un  buque. 

♦ GABARIS,  pl.  (naul),  Gálibos:  del 
buque. 

GABARIER,  s.  m.  Gabarrero:  el  conduc- 
tor de  una  gabarra , y también  el  mozo  car- 
gador, ó descargador  «le  ella. 

GAB ATINE,  s.  f {fam. ) Papilla  : astu- 
cia halagüeña  para  engañar  á otro,  jj  Don- 
ver  tic  l<*  galnitine  a quelquun  : darle  papi- 
lla, venderle  juncia  : engañado  con  palabras 
y promesas  vanas. 

GABELAGE,  s.  m.  Acopio  de  la  sal  en 
los  alfolíes , ó pane» os  , para  que  se  cnxu- 
gue  ¿ules  de  vcn«l*:rla. 

G A B ELE , EE , //.  v.  Acopiado. 

GA  BFLER , «'.  a.  Encerrar  : acopiar  la 
sal  en  los  alfolies  para  que  se  enxuguc  an- 
tes que  se  venda. 

GABELELR  , s m.  Dependiente  desali- 
ñas : y unzbicu  aiúdincio. 


CABELLE  , s.f.  Gabela  : impuesto  so- 
bre la  sal.  ||  Alfolí  : almacén  de  la  sal. 

* GABELLLM  , s.  m.  ( lat. ) Entrecejo : 
el  espacio  entre  ceja  y ceja. 

* GABER , v.  a.  y n.  ( ant. ) Mofar,  bur- 
larse. 

* GABEUR  , s.  m.  ( ant. ) mofador. 
*GABET,  s.  m.  Veleta.  Es  voz  provincial. 
♦GABIE , ó HUNE , s.  f ( ndut.)  Gavia  : 

la  «pie  llevan  en  los  palos  las  naves  de  vela 
redonda. 

* GABIER,  s.  m.  Gaviero : el  marinero 
que  está  de  guardia  en  la  gavia. 

* GABILLAUD,  s.  m.  V.  CabUland. 


GABION,  s.  m.  ( milic. ) Gavión,  cestón  r- 
para  cubrirse  contra  el  luego  del  enemigo. 

♦ GABIONNADE , s.f.  Cotonada  : res- 
guardo hecho  c;on gaviones. 

GABIONNE,  EE,  p.  p.y  adj.  festona- 
do : cubierto  con  gavión*» , ó cestones. 

GABIONNFU , o.  a.  ( milic. ) Lesionar  : 
cubrir  con  gaviones , ó cestones  : hacer  una 
cestonada. 

♦ GABORDS  , s.  m.  pl.  Tablas  de  quilla 
las  que  empiezan  desde  la  quilla  ¿ forrar  el 
costado  del  buque, 

♦ GABURON  , s.  m.  ( ndut Gimclga  : 
pieza,  ó percha , que  se  amarra  á un  mástil  ó 
ver^fi  para  fortificarla. 

GACHE,  s.f.  Laxo,  cerradero  : el  agu- 
jero ó chapa  donde  entra  el  pestillo  de  la- 
llave. 

GÁCHERj  Vi  a • Amatar  yeso  : batir  La 
cal. 
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GACHETTE , s.  J’.  Palastro,  chapa  : la 
planchita  sobre  que  se  coloca  el  pestillo  de 
una  cerradura. 

* GÁCHEUR, s.  nu  Mercader  baratero, 
que  vende  á vil  precio. 

CACHEUX  , EUSE , adj.  Cenagoso , lo- 
doso . hecho  unas  gachas. 

CACHIS,  j.  m.  Lodazal,  lamedal.  • 

* G ADÉLE , s.  f.  Grosella  : para  hacer 
jalea. 

* GADELIER,  s.  m.  Grosellero  : arbusto. 

GADOL’ ARD  , s.  m.  Pomo  , privadero, 

«1  que  limpia  latrinas. 

ÓADOUE , s.J.  Porquería  que  se  saca  de 
las  latrinas. 

GAFFE , s.f.  ( náut. ) Bicliero , o'  bota- 
dor : percha  de  que  se  usa  en  las  embarca- 
ciones liara  atracar^'  desatracar. 

GAÍTER , v,  a.  ( náut. ) Aferrar,  atra- 
car : con  el  bichero,  ú otro  instrumento  de 
garito. 

* GAG  ATE,  s.  m.  Piedra  negra  déla  ca- 
lidad del  azabache. 

GAGE,  s.  m.  Prenda  : la  qjiiaja  que  se 
entrega  para  afianzar  una  deuda.  ( fig.)  Pren- 
do : seguridad,  testimonio  de  la  amistad,  de 
la  lealtad,  del  amor,  etc.  |j  Apuesta  : lo  que 
se  pone  en  manos  de  un  tercero  quando  dos 
disi  mían , para  darlo  al  que  tenga  razón. 

GAGES,  s.  m.  pl.  Salario , soldada  : la 
paga  de  un  criado  , ó sirviente.  ||  Sueldo  : la 


pag  de  qn  ernplcado  , de  un  dependiente, 
liado. 


\ erapit 

&AGÉ,  ÉE,  p.  p.  Apostado.  j|  Asala- 
GAGER , v.  a.  Apostar  *.  hacer  una  apues- 
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la.  |]  Asalariar  : dar  salario  , ó sueldo  á al- 
guno. 

G AGEME , SAISIE-G  AGEME,  s.f. 

/ jor . ) Embargo  de  muebles  y alhajas  : que 
haced  casero  al  iuquiliuo  para  asegurarse  los 
alquileres. 

GAGEUR  , EUSE  , subst.  A postador  : 
«1  que  apuesta.  Temhien  se  dice  del  que  tie- 
ne vicio , ó costumbre  de  apostar. 

GAGEURE,  s.  /.’  Apuesta  : la  acción  de 
Apostar,  v también  lo  que  se  apuesta. 

G AGISTE,  s.m.  ¡El  que  loma  salario  |*»r 
algún  servicio  sin  ser  criado : dicesc  determi- 
nadamente por  los  dependientes  del  teatro  , 
como  cobradores , apuntadores , acomodado- 
res, etc. 

♦GAGNABLE,  tul j.  m.yf.  Embonado  , 
beneficiado  : hablando  «le  terrenos  ó tierras 
¿nlrs  perdidas , y después  cultivadas. 

G AGNAGE,  s.  m.  Pastura  : tierras  adon- 
de van  á pacer  los  ganados  y venados. 

GAGNANT  ’,  s.  m.  Ganador  : el  que  gana 
en  rl  juego  , ct;\ 

GAGNÉ , ÉE , />.  p.jr  adj.  Ganado. 

GAGNÉ-DEMKft  y s.  m.  Ganapán , fa- 
quín, mozo  de  esquina  , azocan  : mozallón 
cu  qualquiaa  especie  de  trabajo. 


GAGNE-PAIN , s.  m.  Aquello  con  que 
uno  gana  la  vida. 

GAGNE-PETIT,  si  m.  Amolador  de  cu- 
chillos , que  lleva  la  muela  á cuestas  por  las 
calles. 

GAGNER , v.  a.  Ganar  : grangear,  adqui- 
rir caudal , dinero.  ||  Ganar  : lograr,  conse- 
guir la  gracia  , el  favor,  el  afecto  , etc.  || 
Ganar  : tomar  una  plaza,  conseguir  una  vic- 
toria. jj  Ganar  : exceder,  aventajar  á otro  en 
alguna  gracia , perfección , ó habilidad.  || 
Llegar,  extenderse  hasta  tal  parte ; como  un 
fuego  , una  mancha  , una  epidemia,  jj  Ga- 
nar, sobornar  : los  guardas,  bis  centinelas.  j| 
Por  antífrasis  es  coger,  sacar,  ó buscarse  al- 
gún mal , ó trabajo:  como  gtigner  une  nut* 
Uidic  , des  roups  , etc.  jj  Gagner  au  picd , la 
guérite , Le  fuiul , les  champ\ , les  tallis : 
echar  á correr,  poner  pies  en  polvorosa , co- 
ger el  portante,  picar  de  soleta , tomar  las  de 
Villadiego.  :j  Gagner  chemin , du  chemin  : 
avanzar,  adelantar,  pasar  adelante,  jj  Gagner 
le  dcvanl , les  det'ants  : coger  la  delantera. 

¡I  (/*£•'  Se  dice  : gagner  le  das  sus  ; Sobrepu- 
jar, aventajar,  ó vencer  á otro , tener  sobre  el 
superioridad.  (|  (///.)  lJ  ícese  : gagner  du  tcr~ 
rain  : ganar  terreno , adelantar  en  sus  pretcn- 
siones , y conexiones.  |j  Gagner  le  uenít  nu 
vent  y le  dessus  du  ve/U  •'  ganar  el  viento , el 
barlovento,  ¡j  gagner  rpicUju un  de  la  nutin , 

6 de  i'itcssc  : ganar  por  la  mano,  adelantar- 
se á otro  en  la  cxecucion  de  alguna  cosa,  jf 
Gagner  sa  uie : ganar  su  vida , su  comida 
trabajando. 

fGAüI'íKUR,  s.  iw.  Ganador : solo  se  pue- 
de aplicaren  estilo  jocoso , e irónico  , dicien- 
do : ee  gngneur  de  tant  de  batatUes  , este 
fanfari  on. 

GAGUÍ , s.  f.  ( fam.  y jor . ) Frescona  , 
fres*  «mota : dicese  de  una  mugcr,ó  moza  rol- 
liza y graciosa. 

G Ai,  AIE , adj.  Alegre,  placentero  : dí- 
ccse  de  las  peí  sonas,  y de  lo  que  tiene  rela- 
ción á ellas.  Jj  Hablando  de  los  cosas  , pide 
otra  traducción  , como  se  verá  en  los  ejem- 
plos siguientes.  ||  Appartement  gai : quarto 
alegre,  claro,  de  buenas  vistas.  j|  Jentps 
gai : tiempo  sereno,  y apacible.  ||  r ert  gai  : 
venic  gay,  ó claro,  ¡j  Cheval gai  : caballo  lo- 
zano. Kn  el  blasón  se  dice  del  caballo  en  pe- 
lo , y suelto.  ;|  Avoir  le  vin  gai : estar  ale- 
grillo , achispadilio , por  haber  bebido  un 
poco. 

GAI,  adv.  Alegremente. 

GAJLAC,  ó B01S-SAJ1NT,  s.  m.  Gnava- 
cau  gnava.ro  , palo  santo  : árbol  de  Indias. 

G-\IE Vf  KNT,  ad%>.  Alegremente,  de  buen 
humor,  de  !m<-na  gana. 

*G A1ETTK , (gnogr.)  Gaeta  : ciudad  del 
reguo  de  '\-ipotak 

GAI  E r E , s.J.  Alegría,  buen  humor.  |j 
Gracia  , viveza , humorada  ; díccsc  de  alguna 
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arción  ó palabra  propia  de  la  mocedad.  ¡|  De 
guíete  de.cnur%  ex p.  adv.  de  proposito,  por 
antojo , de  raso  pensado. 

*G AlGíiÉRES , J./ f»/.  Abejas  : de  cierta 
especie. 

GAILLARI),  ARDE,  adj.  Alegre  , di- 
▼crlido,  juguetón.  j|  Alegre  de  cáseos  , ena- 
morado. ||  Alegre , alegrillo  : alumbrado  por 
hai>cr  bebido  un  poco.  ||  Valiente , bizarro , 
osado  : baldando  de  obras , ó accciones.  j| 
Lozano  , lucido , medrado  : hablando  de  la 
salud  y estado  del  cuerpo  de  los  personas. 

||  Conte  gaillard : cuento  alegre , que  se  lla- 
ma también  verde , ó colorado , esto  es  , algo 
licencioso.  !|  Prenl  gaillard : viento  fresco. 

GAILLARD , s.  m.  ( ndut . ) El  castillo 
de  popa,  ó alcázar  de  un  navio , y también 
el  ele  proa.  • 

GAILL ARDE , f.  J.  Gallarda  : bayle 
que  no  osla  ya  en  uso.  ||  ( imp.  ) Glosilla  en 
cuerpo  ile  breviario  : cierto  grado  de  letra. 

*G A1LLAR DELETrES,  ó GALANS , 

s.  J.  pl.  ( nuut. ) Gallardete  : especie  de 
bandera  que  se  enarbola  en  el  palo  de  nic- 
sana. 

GAILLARDEMENT , adv.  De  buena 
gana  , de  buen  humor.  ||  Con  desahogo  , con 
acsenvol tma  , con  atrevimiento. 

* GAILÉÁRDET,  í.  m.  (ndut.)  Gallar- 
dete : ciei  ta  bandera  partida  qtic  se  pone  en 
los  topes  de  Jos  arboles. 

GAÍLLAKDISE  , *.  f.  Desenvoltura, 
desahogo  : acción  ó chanza  algo  libre. 

(¿AUN  , $.  m.  Ganancia,  lucro, provecho. 
}]  Victoria,  ventaja  : hablando  de  una  hn- 

t. dla , de  un  combate,  de  un  pleyto,  ó del 
juego. 

GAÍNE  , i.  f.  Vayna  , estuche  : para 
cuchillo , tixerns.  ¡|  Jareta  : la  queso  hace  en 
la  ropa  para  pasar  una  cinta,  ó conlon. 

GAflNIKR  , s.  m.  Vayncro  : el  que  trabaja 
▼aynas  y estuches  para  cuchillos , tixcras,ctc. 
||  Arbol  cjtri  amor. 

GAfrK,  s.J.  V.  G nieté. 

GALA,  ó GALE  , s.  m.  Gala,  fiesta  : 
regocijo  público.  j|  flabit  de.  gala  : veslWlb 
de  gala.  Jour  de  gala  ¡ «lia  de  gala. 

^GALACÍIT,  s.  m.  Arcilla  : de  cierta 
calidad. 

* GALACfOFAGE  , ó GALACTO- 

POTK  , s.  m.  y f Galactófago  : que  se 
mantiene  de  leche. 

GALAMMENT  , adv.  Garosamente  , 
hi/.ariaineuu*.  j|  Gallardamente , con  gracia, 
con  gusto,  con  avre.  ¡|  Lindamente,  primo- 
rosamente , ron  habilidad. 

♦GALANGA,  s.J.  Galanga  : planta  de  ]a 
India.  ¡|  Rana  marina , que  se  llama  también 
grenottilh'  pdeheuse , ó pdeheur  nutrin. 

GAL\JNT , ANTE , adj.  Galante , cortes , 
garboso  , bizarro  : hablando  de  personas.  ¡| 
Galano  , rumboso,  de  buen  gusto  : hablando 
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ile  cosn».  (|  Galant  homme  : hombre  caba- 
llera*), hombre  ile  garbo,  ile  honra. \\Honmia 
galant : galanteador , cortejador,  cortejante  : 
ile  ilamiu.  ||  Hnbit  galant  vestido  galano.  ¡| 
Ftmme  galante  : muger  de  corte,  ¡j  File 
galante. 

GALANT,  s.  m.  Galante,  galanteador, 
cortejo  : amante  de  una  muger.  j|  Galán , 
mancebo  , majo  : el  favorecido  de  una  muger 
en  el  trato  ilicilo.  j|  Galant  de  jour  : he- 
dionda de  dia  j planta  que  tiene  la  llor  corro 
la  del  jazmín  , y se  cierra  por  la  noebe.  ¡| 
Galant  de  nuil  : guian  de  noche , parxú  de 
Chile  : planta  cuya  flor  se  cierra  por  el  dia. 

GALAN  FERIE , s.  J\  Gala,  garbo,  gen- 
tileza, gracia.  ||  Galanteo,  cortejo  : obsequio 
y servicio  á las  inugeres.  ||  Amores,  trato  , < 

amistad  : trato  ilícito  entre  los  dos  »'*xos.  ¡J 
Fineza , expresión  : en  sentido  de  lígalo  ó 
presente  de  corta  entidad. 

GA  LANTEN  , s.  m.  Galancete. 

* G.ALANTINE,  s.J.  Campanillas,  nar- 
ciso lcucojo  : planta. 

GALANTÍSÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Galau- 
teado,  festejado.  V.  GalantUer. 

G ALAIS  1'ISER,  v.  a.  ( anl . ) Galantear, 
festejar  : un  hotnbrc  á una  muger. 

* GALAUBANS , GALEBÁNS , ó GA- 
LANS , s.  m.  (naul.)  Brandales  : cuerdas 
que  forman  los  lados  de  las  escalas.  ¡|  Burdas : 
cabos  unidos  a los  brandales. 

GALAXIE,  s.  f ( Jis .)  Galaxia  : llámase 
así  la  via  láctea,  vulgarmente  camino  de 
Santiago. 

GALBANLM,  G álbnno  : especie 

de  goma.  ||  (prov.)  .Se  dice:  donnrr,  vendré 
du  galbannm  : vender  juncia,  entretener  á 
uno  con  falsas  promesas. 

GALBANUM,  s.  m.  V.  Cabanon. 

GALBK,  s.  m.  Gálibo  : corte  gracioso  y 
proporcionarlo  que  se  da  á alguna  pie/ a 
de  adorno  en  la  arquitectura  ensanchándose 
hacia  arriba. 

*GALBULE,  s.  J.  Cabeza  ó nuez  de 
ciprés. 

GALE,  s.  f Sama,:  cierta  enfermedad 
cutánea. , , 

GAI.É,  s.  n j.  Galo  , ó cerezo  de  la  Lui- 
siana  : arbusto  oloroso. 

GALEAGE,  s.J.  Galeaza  : nombre  de  la 
mavor  embarcación  de  reino  y vela,  intro- 
ducida por  los  Venecianos. 

GALÉE*,  s.  f.  ( imp .)  Galera  : tabla  con 
tres  bordea  con  sus  muescas , donde  entra  la 
volandera  : sirve  para  poner  la  composición  , 
y formar  las  planas. 

GALEFRCTIER , s.  m.  (*'ufg.  r satír.  ) 
Pobre  piojoso,  desarrapado  : pobreton  sin 
cas.»  ni  renta. 

GALEGA , s.  m.  Galega,  ruda  de  cabra  : 
planta. 

GALÉNE,  s.  f Galena  : uombre  que 
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d»n  lo*  naturalistas  al  mineral  do  plomo. 

GALKMQUE  , aJj-  in.j-J'.  Galénico  : lo 
sertenei'tente  a la  metíicinn  galmicH. 

GALENISME,  s.  m.  Galenisuio  : nombra 
que  se  <!a  á la  doctrina  de  (¿aleño. 

1 GAETÍNISTE,  adj.  Gulenista  : dicese  ele 
los  médicos  que  siguen  la  doctrina  de  Galeno. 
Úsase  también  como  substantivo. 

GALEOPSIS,  ó GHAMVKE BATARD, 

g . m.  Galiópsis  , ortiga  muerta , cáñamo 
bastardo  : planta. 

GALER  , v.  a.  Rascar  la  sarna  á otro  : 
cascar. 

GALER  ( SK) , t*.  r.  ( vulg. ) Rascarse  la 
sarna,  ó. rascarse  donde  á uno  le  pica. 

GALÉRE,  s.f.  Galera  : embarcación  de 
guerra  de  rumo  y vela.  j|  Galcre  dans  une 
¿colé  : cáncana , banquillo  de  penitencia. 

GALÉRES,  s.  f.  pl.  Galeras  : tómase  por 
«1  castigo  ó condena  de  los  reos  que  se  des- 
tinan al  remo.  ||  Por  extensión  se  dice  tam- 
bién del  castigo  de  presidio , ú de  otros  tra- 
bajos públicos. 

GALERIE , s.  f.  Galería , cruxía  : salón 
largo  de  un  palacio  ú otro  edificio  en  que  se 
puede  pasear.  ||  Panadizo  , corredor  : para 
comunicarse  de  unos  quarlos  á otros.  ||  Cor- 
redor, tribuna  : en  a’gun  lugar  público  para 
asistir  y ver.  ||  Boca  : entre  fabriqueros  de 
carbón.  . 

GALLRIEN , s.  m.  Galeote  : forzado  de 
galera. 

GAL.ERNE,  s.  /«Galerno  : viento  entre 
el  levante  v el  septentrión. 

GALET,  s.  m.  Tejo  : cierto  juego  que  se 
juega  sobre  una  mesa  con  tronera,  ¡j  Mor- 
rillo : guijarro  pelado  que  se  halla  á la  orilla 
del  mar.  (I  Cierta  especie  de  vidriado. 

G ALETAS  , s.  m.  Desvan  , guardilla  : la 
última  habitación  de  una  casa.  ||  ¿aquiza mí  : 
d quarto  chico  , incómodo,  y poco  aseado. 

GALETTE , s.  f.  Galleta  : panecillo 
chato  abizcochado  para  la  marinería. 

GALEUX , EUaK , adj.  y s.  Sarnoso. 

*GALL\  , s.  m.  Galia  : composición  me- 
dicinal compuesta  de  agallas,  dátiles  verdes, 
tic.  ||  Mezcla, de  varios  perfumes. 

41  GALILÉE , (t feogr . ) Galilea  : comarca 
de  la  Palestina.  . 

GALIMAFREE , s.  f.  Picadillo , gigote 
de  de»i»ojoft  y carne  que  sobra  de  la  couiida  : 
Topavieja  se  llama  en  Andalucía  este  guiso. 

GALIMATIAS,  s.  m.  Embrollo , con- 
fnsion , y obscuridad  : en  las  palabras  y 
estilo  de  un  discurso  : que  vulgarmente  se 
llama  greguería  , ó xerga. 

* GALÍ3NOLU  , s . / Manecilla  ; especie 
de  hongo. 

GAMON , s.  m.  Galeón  : nao  grande 
del  comercio  de  España  á Indias , que  se 
usaba  en  otro  tiernjM). 

* GALIONISTE,  s.  m.  Negociante,  que 


hace  su  comercio  con  Indias  por  medio  d« 
los  galeones. 

* GALiOT,  s.  m.  V.  fíenníte. 

G ALIOTE  , s.f.  Galeota  : embarcación 
de  guerra  de  remo  y vela  , menor  que  la  ga- 
lera. j|  G alióte  a bombes . boy  se  dice  lancha 
bomhuidera. 

GALIPOT  , s.  m.  Galipodio  ; resina  de 
pino.  j[  Incienso  blanco. 

* GALLATE  , S.  m.  ( quim  ) Agalluto  : 
nombre  génei  ico  de  las  sales  formadas  por  el 
ácido  ag¿iiüco. 

GALLE  , s.  J.  Agalla  : excrecencia  que  se 
cria  en  cierta  clase  de  encina.  ||  GaUcscche  : 
arestín  , cierta  enfermedad  cutánea. 

GALLE- 1NSECTE , s.  m.  Gala,  chin- 
clie  de  naranjo  : insecto. 

* GALLES , ( geogr.  ) Gales : provincia 
de  Inglaterra. 

G ALLI  CAN  , ANE,  adj.  Galicano : voz 

derivada  de  gálico  , lo  mismo  que  francés,  ó 

Sertenecienlc  ó Francia.  Usase  solo  hablando 
e iglesia , ó de  rito  : Vcglisc  gallicanc  , le 
til  gal/ican.  Esta  voz  guarda  perfecta  ana- 
logía respecto  de  la  vulgar  francois  , cotuo 
la  otra  angluan  r especio  de  la  vulgar  o/«- 
glois. 

GALLICJSME  , s.  m.  Galicismo,  fran- 
cesismo : modo  de  hablar  , ó (V.fce  peculiar 
de  la  lengua  francesa  trasladada  á otro  idio- 
ma. 

* G ALLI  POLI , ( geogr.  ) Galí  j>ol¡  : ciu- 
dad del  rey  no  de  j\a|>oles  , y también  de  la 
Turquía  Europea. 

*GALL1N ALEES  * s.f  pl.  Gallináceas: 
las  aves  del  genero  de  la  gallina. 

* GALLlNASSE  , s.  f.  Gallinazo  : ave 
de  ( las  indias  Occidentales  , especie  de 
buytrc. 

GALLIUM  , s.  m.  V.  CaiUe-lait. 

* GALLIQUE,  a¿lj.  ( quim  ) Agállico  : 
dicese  del  ácido  que  se  saca  de  las  agallas. 

*GALL1SME,  s.  m.  Gulismo  : sistema 
de  Gall , que  pretende  conocer  las  facultades 
intelectuales  por  las  protuberancias  deherá- 
nco. 

GALOCHE , s.  f.  Galocho  , chanclo, 
zueco  : dicese  del  zapato  fucFtc  de  vaqt^ta  , 
y suela  de  palo  , ó corcho,  para  pisar  nieves 
y aguas.  |l  ( udul.  ) Gulápago  : moton  chato 
por  un  iaao  , que  se  clava  a las  vergas  mayo- 
res para  posar  los  a paga-pe  lióles.  ||  ( Jam . ) 
Se  dice : mentón  de  galodic : barba  de  chan- 
cleta , ó íwhancletada. 

GALON , s.  m.  Galón  : sea  de  oro,  plata, 
seda  , hilo  , ct<?.  , 

GALONNE,  FIE,  p.p.  y.  adj.  Galonea- 
do : hablando  de  un  vestido.  ||  Lleno  de  ga- 
lones : hablando  de  la  (lersona. 

G '.LONNER,  v.  a.  Galonear  : guarnecer 
con  galón  , ó galones,  un  vestido,  etc. 
GALOP  , s.  tu.  Galope  : «itrio  paso  de  i 
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caballo  entre  el  trote  y lif  carrera.  ||  AUer  le 
groad  galop : ir  a tono  galope  , á galope  lar- 
go. \\AlUrrle pet it  galop  : ir  á medio  galope  , 
a galope  corto. 

GALOPA  DE,  s.  f.  Galope  : la  acción  y 
el  modo  de  galopar  de  un  caballo.  I|  Galo- 
pada : la  tierra , ó espacio  , que  se  suele  cor- 
rer galopando. 

GALOPER  , v.  n.  Galopar,  ir  al  galope : 
d ícese  del  caballo,  y del  gincte.  ||^/fe* ) An- 
dar á galope,  trotar  , patullar  : andar  afa- 
nado en  un  negocio , o diligencia. 

GALOPEE  , v.  a.  Llevar  un  caballo  á 
galope.j|(  fig.  y Jam. ) Correr  á alguno,  per- 
seguirle, irle  á íos  alcances.  j|  ( id.  ) Acosar: 
ir  tras  alguno  , andar  en  busca  de  el. 

GALOPIN, s.  m.  Galopín  , galopo,  mo- 
zo de  cocina.  ||  Mozo  de  mandadqp,  espoli- 
que. ||  Pillo  , desgu iñapado. 

♦GALOUBET,  s.j.  Chifla  : flauiilla  de 
tres  agujeros. 

♦GALVANIQtlE,  adj.  m.  y f.  Galváni- 
co : qucperlenere  al  galvanismo. 

*G  ALV ANISME , s.  m.  Galvanismo  : fe- 
nómeno eléctrico , producido  sin  frotamiento. 

GALVALDÉ,  EE,  p.  p.  y.  adj.  ( Jiwi .) 
Sopeteado , maltratado. 

GALVAÜDtíd,  v.  a . ( Jam . ) Sopetear  , 
zapatear  : maltratar  á uno  de  palabra. 

GAMBADE , s.  f.  Pernada,  zancada  : 
sallo , brinco  descompasado. 

GAMBADKR  , v.  n.  Dar  pernadas, 
saltos  , brincos  en  el  ayre. 

^GAMBAGE,  s.  m.  Derecho  impuesto 
sobre  la  cerbeza. 

GAMBILLER , v.  n.  Gimpanear,  zan- 
golotear las  piernas  : menear  los  pies,  como 
hacen  los  muchachos. 

GAMB1T,  s.  m.  Gambito  : cierta  jugada 
en  el  axedrez. 

G A M ELLE  , s.  f Gamella : barreño  re- 
gularmente de  madera , en  que  comen  los 
ranchos  los  soldados  , ó marineros. 

GA.MME,  s.  f.  Diapasón:  orden  de  lo* 
puntos  de  la  música. \\(prot\)  Se  dice:  chan- 
gar de  gamme  : mudar  de  bisiesto , de  can- 
tar : mudar  la  conducta  , ó el  modo  de  antes. 
||  ( ul.  ) Dícese  : mettre  quclquun  hors  de 
gamme  : hacerle  nerder  íos  estribos  5 sacarle 
de  sus  casillas,  jj  Chanter  la  gamme  a quel- 
qu  un  : decirle  quantasson  cinco  , solfearle. 

*GAM0L0G1E,  s.  f.  Gamología  : Ua-. 
tado  ó discurso  sobre  el  matrimonio  y las 
bodas. 

GAN  ACHE,  s.f  Quizada  inferior  del 
caballf.  ||  ' fig. y salí. ) Dícese  : élre  dxargé 
de  ganache  , av oir  la  ganadle  pesante , élre 
une  ganadle : ser  un  zopo , nn  porro,  un 
bolo,  de  entendimiento  apelmazado. 

♦GANCE,  s.f  V.  Canse. 

*G ANCHE,  s.f.  ( ndut.)  Están tcrol  : pa- 
lo con  dos  ganchos , sobre  el  que  se  afirma 


el  tendal  denna  galera.  ||  Horca  usada  entro 
los  Turcos. 

*GAND,  ( geogr. ) Gante  : ciudad  capi- 
tal de  F landres. 

♦GANFALON , 6 GANFANON,  s.  m. 

Confalón  : estandarte  de  iglesia  con  tres  ó 
quatro  puntas.  Es  también  voz  del  blasón. 

' GANFALONNIER,  6 GANFANO- 

N1LR  , s.  m.  Confalonier  : el  que  llevaba 
el  confalón  ó estandarte  de  una  iglesia.  || 
Ganfaloncro  : nombre  del  xefe  ó cabeza  de 
algunas  peqneñas  repúblicas  de  Italia. 

♦ GANGA  , s.  J.  Ganga  : ave,  especie 
de  perdiz. 

♦ GANGE , ( geogr . ).  Ganges  : rio  del 
Asia. 

♦GANGLIFORME,  adj.  m.  y f (medie.) 
Gangliformc  : lo  que  tiene  la  figura  y forma 
de  un  ganglio. 

GANGLION , s.  m.  ( anat.  ) Ganglio  : 
especie  de  mido  en  Ja  extensión  de  un  ner- 
vio. ||  ( cirug. ) Tumor  sin  dolor  de  un  ten- 
don  ó músculo. 

GANGRENE,  (pronunciase  cangrene) 
s.  J.  Gangrena  : íuaf  que  corrompe  las  par- 
tes carnosas  del  cuerpo.  ||  (fig. ) Contagio, 
pestilencia  : hablando  de  errores  , malas  doc- 
trinas , y desórdenes,. 

CANGRENÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Gan- 
grenado. 

GANGRENER  ( SE ) , u.  r.  Cangre- 
narse. 

GANGRENEUX,  EUSE,  adj.  Gan- 
grenoso : lo  que  tiene  naturaleza  de  gan* 
greña. 

GANOLE  , s.f.  Soroqne:  la  piedra  6 ro- 
ca que  sirve  de  matriz  á los  minerales. 

♦ GANGLI , s.  tu.  Red  de  pescar,  muy 
cerrada  de  mallas. 

♦ GANTE  , s.  m.  V.  Canif. 

GANIVET,  s.  m.  Instrumento  de  ciru- 
gía parecido  á un  cortaplumas. 

GANER,  u.  n.  Amollar  : jugar  una  car- 
ta’inferior  á la  que  va  jugada,  teniendo  Ja. 
superior  con  que  poder  cargar. 

GANO.  Usase  en  algunos  juegos  de  nay- 
pes  por  el  entrado  : y es  como  decir  al  com- 
pañero no  levante  vmd.  la  baza , es  mia , ven- 
ga á mí. 

GANSE  , s.  f Presilla , alamar  : que 
suele  servir  de  ojal  para  abotonar. 

GANT , s.  m.  Guante  : calzado  de  las 
manos.  ||  Jclter  le  gant : echar  el  guante  eu 
señal  de  desafío  , como  se  estilaba  antigua- 
mente. (fig  y jam. ) Dícese  : rendre  queU 
quun  souple  comrne  un  gant : ponerle  suave 
como  un  guante , amansarle  , ablandarle  ; 
reducirle  ala  razón. \\Cnnt  de  ¡Yotre- Dame : 
dedalera  : planta  cuya  flor  está  dividida  en 
cinco  espigas , imitando  los  dedos  de  uua 
mano. 

♦ GANTE  , s.  m.  Borde  sobrepuesto  de 
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madera  en  las  caldera*  de  la  ccrbcza  , para 
que  no  se.  salgan  quando  cuecen. 

GANTE  , ÉE  , p.  p.  y adk  Enguan- 
tado , con  guantes  puestos  : el  que  lleva 
guantes. 

GANTELÉE,  s.f  V.  Campana!  e. 

GANTKLET , s.  m.  Manopla  : oí  guante 
de  acero  con  que  se  cubría  Ja  mano  del  ca- 
ballero armado.  ||  ( cirug.  ) Cierto  ven- 
dage  de  la  mano. 

üANTEIl , v.  a.  Calzar , poner  los 
guantes. 

CANTER  , a.  n.  Entrar  bien,  venir  bien 
los  guantes. 

GAJNTEH  x SE) , v.  r.  Ponerse  , ó cal- 
zarse los  guantes. 

GANTEKiE  , #.jf!  Guantería  : le  tienda 
donde  se  venden  , ó donde  se  Lacen  lo* 
guantes. 

G ANTIER  , IKRE , subst.  Guantero: 
el  que  hace  , ó vende  guantes. 

* GARAMA1V1TTE , s.f.  Garamantita  : 

nombre  antiguo  del  granate. 

*G  ARAN (AGE,  s.  m.  Ensebe  de  rubia: 
entre  tintoreros. 

GARANCF. , s.f.  Rubia  , ó roya : plan- 
ta con  cuva  raíz  se  tifie  de  rom*.  ¡|  CÍuimp 
de  ( Jaranee  , , rubial. 

GAilANCE , ÉE , p.  p.  y adj.  Teñido 
con  rubia. 

GARANCER , v.  a.  Teñir  con  rubia. 

GARA  NT,  ANTE,  s.  Fiador,  respon- 
sable , garante  : esta  ultima  voz  suele  leurr 
mas  uso  en  estilo  di  ploma  tico. 

GARANTI , IE  , p.  p.  y adj.  Aban- 
tado. 

GARANTIE  4 S.  f.  Responsabilidad  , 
caución.  \\  Saneamiento  , indemnización,  ¡j 
Garantía  ; la  acción  de  aban  zar  y asegurar 
lo  estipulado  en  un  tratado. 

GARANTIR , v.  a.  Afianzar  resalir  fia- 
dor ó responsable  de  una  cosa  , asegurarla. 
||  Preservar , librar , defender  de  algun 
riesgo  , ú daño.  ||  Indemnizar  , reparar  los 
daños. 

GARAN  iifl  ( SE  ) , r.  Precaverse  : 
guardarse  de  alguna  cosa  dañosa. 

* GAilAT , s.  m.  Cierta  tela  de  algo- 
don. 

* GAR BF.LAGE , s.  m.  Dereelio  : que 
pagaban  en  Marsella  los  géneros  destinados 
para  Levante. 

* GARBIN,  s.  m.  { miut.  ) Garbino,  !e- 
veehe  : asi  se  llama  en  el  Mediterráneo  al 

s.  o.  • 

*•  (i ARRON,  s.  m.  ( cetrer.  ) Perdiz 

macho. 

GAR  RlJRE , s.  f.  Sopa  de  pan  de  avena, 
con  brizas  y tocino. 

GARLE  , 5.  f.  Zorra  , pelleja  : en  el 
tuiiidn  de  ramera. 

* CARCEITE  , s.  j.  ( miut. ) Grate!  de 
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rizos  : cnerda  tez  ida  de  la  filástica  vieja  , 
y que  sirve  para  coger  rizos. 

LAUCON  , s.  m.  Macho,  hijo,  varón  , 
muchacho  : hablando  de  hijos  en  contrapo- 
sición de  hembra  , hija  , muchacha,  j)  Mo- 
zo , mozuelo.  [|  Mozo  soltero.  ¡|  Mozo  , sir- 
viente : criado  sin  librea.  |[  Garlón  de  bou- 
tíqtte : mane.cho  de  tienda. \\Garron  taillcur9 
etc.  : mancebo,  oficia)  de  sastre.  ||  (Jarean 
de  en  ¡sitie  : muzo  «le  cocina.  i|  (Jarean  de  la 
efuimfne  . mozo  «le  cámara,  ¡j  Canon  chi- 
rurgien  : practicante. 

GARCONNIÉKE  , adj.  ( uulg. ) Dicese 
de  una  moza  amiga  «le  los  mozuelos. 

CARDE,  a.  f.  Guardia  : la  tropa  que 
está  guardando  algún  puesto.  ||  Asistenta  , 
cníerniFra : la  miiger  «juc  en  irla  «le  un  enfer- 
mo. ||  C^mucioti  : de  una  espada.  |i  Guar- 
da , eustWia  , protección.  j|  Guarda  : la  «-ar- 
ta haxa  del  mismo  palo,  que  se  guarda  para 
servir  sin  jugar  Ja  niavor. 

GARDÉ,  s.  m.  Guarda,  guanlin  : el  que 
tiene  b;.x«>  «le  su  cuidado  ó cusUxIiu  la  con- 
servación «le  alguna  persona  , lugar,  ocio- 
sa. |¡  Carde  de  la  üi'ltolhrquc  da  f!r>¡  : se- 
gundo bibliotecario  «fe  la  bibfiotecadel  Rey. 
|]  Carde  des  anUquUes , du  cabina  t , du 
tnusée  .-  el  antiquario,  el  custodio  «leí  g»hi- 
uctc , del  museo-  ||  (Jarda  de  í etendard  : 
guaula  ii«*l  estandarte.  |'  Carde  du  tresor 
royul : tesorero  mayor,  jj  (tarde  <les  sceauxi 
guardasellos.  ||  G arde- maga  sin  ; guardulma- 
ccn.  I]  Gtuile-bois .-guarda  «lt*l  monte.  J|  Gar- 
dc-c  ansie  : guarda  «le  un  coto.  |I  Car  dc-nn 
rinc  : guardia  marina.  {|  Carde-fon  guarda- 
lado , prctij  «le  un  pítente , calzada  , repe- 
cho. j|  Carde-nap/H?  : cau.istico  en  que  se 
guarda  la  ropa  «le  mesa.  ||  Carde- manga  . 
dispensa  , r»  sea  armario  , donde  se  guardan 
las  cosas  «le  comer.  j|  Carde  ni  cuide  : tras- 
tera , pieza  ó desván  para  poner  trasto*  ar- 
rumbados , ó «pie  no  son  del  servicio  «liarlo. 
||  Cuide-robo  : puní  Jaropa  ; también  se- 
creta, necesaria  , ó relíete  en  «pie  está  ct 
sillico  : y ¿«lemas  una  planta  «pie  en  español 
¡ llamamos  cipresillo  , y gitüidaropa.  ||  Car - 
debate  . guardacostas.  |j  Gard&J'arssticr  t 
gardc-ecntos , garde-traaerster  ¡ gtiarriabos- 
ques.  |{  Orand-garde  , «»  garJe-foiul  : guar- 
<la  mayor  «le  un  soto.  j|  (Ja rdc-robe  du  Jici : 
guartiaropa , «juarto  de  palacio,  «londc  está 
Ja  ropa  de  vestir  del  Rey.  ¡¡  La  guardaropa  : 
d Icese  de  todos  los  emplea* los  en  este  ilcs- 
tino.  ||  Canle-Jeu : barau«!il)a  de  hierro  en 
una  cliimeura , para  que  bis  niños  110  cai- 
gan en  ia  lumbre.  ¡|  Giu'de.-nnUs  ; epitomo  «pus 
se  da  a los  escribanos,  jj  Giu'tlc.  Fsta  x*>¿  se 
junta  con  muchos  vcibos  , buvo  la  sipniii- 
caeion  «le  cuidado  , vigilancia,  procau«*ion  , 
recelo  : ex.  J / na  garde  dy  re  reñir  . »«• 
guarda  «le...  no  se  atreve  á*  volver  allí.  ;¡ 
‘ liendre  garde  de...  1 poner  cuid.ido  en... 
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Prenote  garde  a...  : cuidarlo  ^on...  reparar 
en...  atender  en...  ¡j  Se  tlo/mcr  garde  ¿le... : 
cuidar  de  no...  abstenerse  de...  guardarse 
de...  ||  Prendre  gante  que...  : tener  cuida- 
do que...||(  esgr. ) Dicese:  se  meUre  en  gar- 
da : afirmarse.  j|  GarJc-bourgeoise , s.  J. 
Guardia  urbana,  ó milicia  urbana.  |j  (jar- 
tic- boutique  , s.  ni.  Adorno  de  tienda , re- 
zago : genero  que  no  tiene  despacho.  ||  Gar- 
tle- natío iudc  : guardia  nacional : la  reunión 
de  todos  los  ciudadanos  capaces  de  tomarlas 
armas. 

GARDER  , v.  a.  Guardar  : tiene  las 
significaciones  de  conacrrar , retener,  ctis- 
tcxliur  , observar  ó cumplir  , resguardar  , 
cuidar  ó asistir,  según  las  cosas  de  que  se 
habla.  ||  Garder  la  chambre  : uo  salir  del 

2uai  t«» , ó de  cusa  , por  indisposición.  |j  Gar- 
er  le  hl : hacer  cama  , y también  guardar 
cama.  j|  Garder  it/i  rhurnc  : guardar  , con- 
servar un  resfriado.  ||  (Jant.  r Jig. ) D ícese 
gatdcr  te  mulet  : llevar  el  goiru  , d llevar 
poste  : d ícese  del  que  aguarda  á olio  que 
esta  entretenido  , o divertido,  jj  {proa.  } di- 
cese  : en  donner  á garder  : llevar  al  piion  , 
hacer  creer , engañar. 

GARDER  v,  r.  Guardarse,  'abste- 
nerse : tener  cuidado  de  no  hacer  alguna 
cosa. 

CARDEIS , s.  f pt.  Guardas  : de  una 
cerradura.  j|  Guardas  : de  un  libro.  ij  Guar- 
das del  1101  te  : son  dos  estrellas  a espaldas  de 
la  osa  menor.  ||  Gantes  de  la  manche  : gen- 
tileshombre:* de  manga.  j|  Gardas  da  corps : 
guardias  de  corps.  |¡  Gantes  marines  : guar- 
dias marinas.  ¡|  Gurdas  i'rancaiscs  , Garúes 
Suisses  : guaidius  Francesas  , guardias  Sui- 
zas , que  eran  rcgimicnios  de  infantciía  , 
como  en  España  las  Guardias  Españolas,  y 
las  W alonas. 

GARDEGR,  EL'SE,  s.  Eli  que,  ó 1.» 

que  , guarda  $ pero  solo  se  dice  en  estas  tra- 
ses : gnrdcur  de  cochnns , porquero  * por- 
querizo : gardeur  de  vaches , vaquero,  va- 
querizo. 

* G A RDE-YLJE,  s.J.  Pantalla  : par»  que 
no  ofenda  Ja  Inz  á la  vista. 

♦ GAKD1ANAT  , ó GARDIEHNAT  , 
s.  m.  Guaidianía  : el  empleo  de  Guardian 
de  un  convento  j y el  tiempo  que  dura  dicho 
caigo. 

GARDIFN’,  s.  m.  Guardian  : de  un 
convento  de  franciscanos. 

GAñOlEM , IKjVlSE , s . Guardian , cus- 
todio , y también  depositario  en  términos 
forenses. 

fGAKDíEN?iERIlI,  s.f.  ( ndut. ) Ran- 
cho de  santa  Ralbara. 

GARDOIN  , s.  m.  Gobio,  peí  espióte 
de  al!>ar. 

GARE.  ( Imperativo  del  verbo gxrer,  c»r 
que  se  avisa  lie  apartarse  para  evitar  algún 


daño. ) Fuera  de  debaso  : á un  ladíto  : cui- 
dado , etc.  ||  Gare  l'eau  : agua  va.  ||  Gare 
le  foucl : cuidado  con  Jos  azotes.  |¡  Sans  dire 
ou  criar  gare  : sin  decir  oxle , ni  ni  o x te.  j| 
Gare  , gare  . trapa  , trapa. 

GARE , s.J'.  Recodo  ó ir  manso  en  la* 
orillas  de  los  ríos  para  atracar  y amarrar  las 
bureas  en  las  avenidas , ó hebillas. 

GARE3NINE  , s.  J.  Conejar  , vivar  de 
conejos  : ó mas  bien  coto  de  conejos  , ó ca- 
zadero de  conrjos.fi  ( jardín . } Sotillo. 

GARENNIER  , s.  m.  Guarda  de  un  co- 
to de  conejos , ó de  un  cazadero  de  conejos  : 

J también  el  arrendador  del  coto. 

GARER,  SE  GARER,  s».  r.  Guarecerse, 
guardarse  , zulante  : librarse  de  un  nesgo  , 
etc. 

GARER , v.  a . Atracar  v amarrar  las 
barcas  de  un  rio  á un  remanso  6 recodo 
contra  una  avenida,  6 helada. 

GARGARISE  , EÉ,  p.  o.  Gargarizado. 

GARGAR1SER  , v.  a.  Gargarizar,  ha- 
cer gárgaras. 

GARGARISME , s.  nt.  Gargarismo , gár- 
garas : el  medicamento  liquido  para  garga- 
rizar. 

• G ARGOT  AGE  , s.  m.  Comida  de  bo* 
degon  , bazofia  : se  dice  de  la  comida  puer- 
ca, y mal  guisada.  >• 

GARGoTE  , s.f.  Bof  legón  , figón. 

GARGOTER , v.  n.  Bodegonear,  an- 
dar de  bodegón  en  bodegón:  j|  Comer  y be- 
ber vilmente. 

GARGOTIEtt,  IÉRE,  subsL  Bod-go- 
ncio.  ||  M hI  cocinero. 

GARGOUi  LE  A DE  , s.  f.  Gambeta,  ó 
gambetada  : paso  de  baylc  usado  en  los  hay- 
íes  de  teatro , quando  salen  las  furias  y los 
vientos. 

GAKG0U1LLE  , s.  f.  Gárgola  : cane- 
lón de  tejado  en  figura  de  animal , ó de  mas- 
caron. 

GARGOUILLEMENT , s.  m.  Zurrido  : 

el  ruido  que  hace  el  agua  , ú otro  líquido  , 
en  la  garganta  , en  el  estómago , y en  las 
tripas. 

GARGOUILLER , v.  n.  Chapotear  ? 
meter  los  pies  cu  el  agua  , ó lodo , y patear 
por  divcision  , como  suelen  hacer  los  mu- 
chachos. 

GARGOUILTJS , s.  m.  Gorgoteo  : cf 
ruido  que  hace  el  agua  al  caer  del  canalón. 

* GaRGOULEI  TE , s.J'.  Jarro  : espe* 
cic  de  aguamanil  , ó botella. 

GARGÜÜSSE , s.J.  Cartucho  de  canon 
do  artillería. 

* G A RGÜUSSIERE , s.f.  ( artíU. ) Car- 

tuchera  : el  ratón  donde  están  los  cartuchos. 

* G AHÍ  DELL  E , s.J.  Garidcia  : planta 
llamada  así  en  honra  del  doctor  Garniel. 

G s.  J\  EIriul : tierra  sin  culti- 

var ni  labrar. 
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* GARJ5HER  . s.  m.  Allí  olí : planta. 

* GARILLAN,  (gcogr.)  Gan-llano  : lio 
del  reyno  de  Ñapóles. 

GAKNEMEÍlT , s.  m.  Picaron,  bri- 
bón : bergante  : hombre  de  mala  vida.  || 
¡Hum  áis  .garnement  : mal  bicho  , ruin  al- 
haja : gran  picaro. 

GARiNÍ  , ÍE  , v.  p,  Y adj.  Guarnecido, 
abrigado  , adornado.  ||  Chambre  garnie  : 
«piarlo  amueblado  <jue  se  alquila  : j|  Hótel 
garrí  i : posada  secreta,  casa  de  alquiler,  toda 
puesta  , y alhajada. 

GARNIR,  v,  a.  Alhajar,  llenar,  pro- 
veer. ||  Abiigar,  vestir,  arropar  : contra 
el  frió.  )|  Guarnecer  : adornar  con  galo- 
nes , encasen , Huecos , etc. 

* G ARNISAIRE , s.  m.  Soldado  que 
ge  envía  en  Francia  á la  casa  del  que 
no  ha  pagado  las  contribuciones,  ó satis- 
fecho á otros  deberes  para  con  la  patria. 

GARNISON , s.  f Guarnición  : la  tro- 
pa destinada  al  servicio  y defensa  de  una 
plaza.  j|  La  tropa  ó el  soldado  que  se  en- 
vía á discreción  á casa  de  un  particular 
para  la  ex¿Wcion  de  tributos  ; el  recetor 
«pie  va  ron  el  mismo  fin  : y también  la 
guarda  de  alguaciles  ú otros  ministros  que 
se  ponen  en  una  casa  á costa  del  «luc- 
ilo. 

•GARMSSEUR , t.  m.  Guamcccdor  : 
el  que  guarnece. 

GARNITURE , s.  f Guarnición  : de  co- 
sas de  vestir.  ||  Metiage  de  una  casa,  adorno 
«le  una  sala , etc.  ||  Adherentes , ó todo  lo  que 
sirve  para  aderezo,  ornato,  v complemento 
de  una  cosa.  ||  Garniture  de  lit : colgadura. || 
( imp . ) Se  dice  gamitare , guarnición,  los 
listones  que  separan  las  planas , y forman  las 
márgenes.  ||  Garniture  de  dianians  : adere- 
ao  de  diamantes. 

¥ GARONNE , (gcogr. ) Carona  : rio  ele 
Francia, 

GAROU  , LOUP-GAROU , s.  m.  Jarul- 

fo  : hombre  sombrío,  silvestre,  snlvage.  V. 
Loujrgarrm. 

GAROy  ó LAUREOLE , s.  m.  Torvisco : 
planta. 

GAROU  AGE,  s.  m.  ( fam . ) Curdcl , ja- 
bardo , lupanar. 

GARROT,  í.  m.  Garrote : palo  de  cargar, 
con  que  se  aprietan  las  cargas  en  las  caballe- 
rías. ||  Crucero,  cruz  ; del  caballo.  j|  Clángu- 
la  : cspecKr  de  ánade  silvestre , y de  paso. 

GARROTEE,  EE,  p.  p-yatlj.  Agarrota- 
do , apretado  , ligado. 

GARROTFER,  v.  a.  Agarrotar,  apretar 
con  ganóte.  ||  Atar,  sujetar : con  fuertes  liga- 
duros.  ||  (fig,  y fam.)  Alarle  á alguno  las 
manos  : impedirle  que  falte  á su  deber , que  se 
pierda , etc.  En  lo  forense  es  gravará  alguno  : 
ponerle  algún  vinculo  que  le  sujete  , u obli- 
gue. 


GARS.  « m.  ( fam . ) Mozo. 

* GARUM , s.  m.  Garó  : la  salmuera  don- 
de se  conserva  el  pescado. 

GARl  S , j.  ir.  Elixir  ; estomacal. 

*GARZI\I  I h,  %. J.  Garzota,  garza  blan- 
ca: ave.  I .hmia.se  también  jarsette. 

* GASCOGNE,  ( gcogr. ) Gascuña  : pro- 
vincia d*'  Francia. 

GASCON  , ONNE  , s.y  adj.  Fanfarrón  , 
baladrón , vano.  ||  Gascón , ona  : el  natural 
de  la  Gascuña. 

GASCONISME,  s.  m.  .Gascón  ísmo  : el 
modo  «le  hablar  peculiar  de  los  Gascones. 

GASCONNADE  , J.  J.  lantarronada  , 
vanistorio  : entre  los  Franceses  es  lo  mismo 
que  entre  los  Españoles  andaluzada. 

GASCONNKR  , t».  n.{pnc.  us. ) Fanfarro- 
near, echar  fanfarronadas.  ||  Murciar:  hur- 
tar con  sutileza. 

GASP1LLAGE , S.  m.  Desperdicio,  dcs- 
pilfaiTO  : malbarato  del  caudal,  de  los  habe- 
res. 

P • P-jr  adj. 

i-  Desperdiciar,  des- 
pilfarrar : malgastar , malbaratar  el  caudal  , 
ÍOs  hab'Tfs. 

GASPILLEUR , EÜSE,  subst.  Desper- 

diciador,  manó  oto. 

* GAS1 ADOUR,  s.  m.  Gastador,  zaps 
dor  : el  soldarlo  que  sirve  para  abrir  trinche- 
ras , y allanar  malos  pasos. 

G ASTER,  s.  m.  { med.)  Empeync.  ||  Es- 
tómago. 

GASTRIQUE,  adj.  m.  y f.  Gástrico , es- 
tomacal : lo  que  concierne  al  estómago. 

•GASTRITIS,  «./.Gastritis : infiamacion 

del  estómago. 

* GAS  I ROCELE , s.  f.  Gas  trócele  : her- 
nia del  estómago. 

* G ASTROCNÉM IENS , $.  m.pl. Geme- 
los : dos  músculos  que  forman  la  mayor  par- 
te de  la  pantorrilla. 

* GAS  TROLA  1 RE,  s.  m.  Goloso  : epi- 
cúreo «jue  hace  su  dios  «le  su  vientre. 

* GAS  I ROMANIE,  s.  f.  Golosina,  gula. 

. * GASIRONOMIE , s.  f Gastronomía  : 

ciencia  ó tratado  sobre  el  modo  de  comer 
regaladamente. 

GASTROR  APHEE , s.  /.  Gnstrornfía  : 

sutura  para  reunir  las  HagasVlcl  vientre. 

^ GAS  i ROTOMiE , s f Gastrotomia  : in- 
cisión que  penetra  en  la  cavidad  del  vientre. 

G ATE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Dañado , echa- 
do á perder.  j|  Enjan  i grité  : niño  conscnli- 
do  , ra.il  criado.  ||  Ferrarte  o filie  gal  ce  : mu- 
ger , ó moza  , podrida  , pasarla  de  gálico. 

GATEAU  , s.  vi.  iorta  : ríe  harina  v 
manteca,  ó huevos  y azúcar.  ||  Fanal  :.de  ce- 
ra y miel. 

GA’fE-ENFA'NT,  s.  m.  y f.  {fam.)  Di- 
etse  del  que  ó de  la  que  mima  y trató  con 


GASPILLÉ,  ÉE, 

diciadn  , despilfarrado. 

GASPILLER,  e. 
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«cfiivo  regalo,  caricia  y condescendencia 
á los  niños. 

GATK-  ¡WÉTIF.R  , J.  m.  ( fig.f  Jcm. ) 
El  artesano  que  da  muy  barata  la  obra  , y ha* 
ce  mal  tercio  á los  demás , que  es  echar  á 
perder  el  oficio.  ||  Gdte-papier : embarra- 
dor de  papel , mal  autor.  ||  Giile  - páte  : mal 
pastelero. 

GATK-PATE,  s.  m.  Mal  panadero,  ú 
pastelero.  ||  T)ice>c,  hablando  familiarmen- 
te, del  que  no  sabe  ó no  cxcrcila  bien  su  ofi- 
cio ú profesión. 

GÁ  fEK , v.  a.  Echar  á perder , ó perder : 
una  obra , un  trabajo , un  vestido , etc.  || 
Odlcr  un  enfant , un  domestique  : echar  a 
perder , esto  es,  consentir,  ó contemplar  , 
a un  niño,  á un  criado , por  demasiado  cari- 
ño , ó indulgencia. 

GÁTER  ( SE ) , r.  r.  Ecliarsc  á perder , da- 
ñarse. j|  Picarse , podrirse , si  es  cosa  de  co- 
mer .*  apuntarse , agriarse  , pasarse,  si  es  co- 
sa de  beber  : avenarse  , si  son  géneros , ó 
drogas. 

* GATILLIER , s.  m.  Sauzgatillo  : arbus- 
to muy  vistoso. 

GAUCHE,  adj . m.  y f Izquierdo,  si- 
niestro : lo  opuesto  á derecho,  ó diestro.  (| 
Zurdo,  izquierdo : hablando  de  manos,  ¡j 
Torcido , ladeado  : que  no  es  recto.  ||  (fig.  ) 
Torpe,  lerdo,  desgraciado,  desmañado.  || 
j4  gauche , atltí.  A la  izquierda.  ||  ( fig.  j 
Se  dice : donner  a gauche  : izquierdear,  de- 
generar , bastardear. 

♦GAUCHE M ENT,  adtí.  Con  desmaña  : 
sin  destreza  ni  habilidad  : con  torpeza. 

GAUCHER  , ERE,  adj.  y s.  Zurdo  : el 
míe  usa  mas , y mejor,  de  la  mano  izquier- 
da , que  de  la  derecha. 

GAUCHERIE , s.  f Torpeza,  rudeza  : 
falta  de  maña  y habilidad. 

GAU(^H1R,  tí.  n.  Ladearse  , torcer,  des- 
viar el  cuerpo  de  un  golpe.  ||  {fig- ) Tener 
torcida  intención : no  proceder  cofi  recti- 
tud. 

GA UCHISSEMENT , i.  m.  Ladeamien- 
to , luirlo  , desvío  ; del  cuerpo. 

GAUDE  (HERRE  A JAUNIR) , *.  m. 
Gualda  : planta  tinloria  para  el  color  amari- 
llo. 

GAUDIR  ( SE  ) , a.  r.  ( ant. ) Folgarsc  : 
holgarse,  divertirse.  V.  réjouir. 

♦GAUDRON,  s.  nt.  ( botón.)  Sinuosidad. 

♦ GAUDROISNOIR  , s.  m.  Punzón  de 
medio  punto  : instrumento  de  cincelador. 

GAUFRE , s.  f Panal  de  miel.  ||  Baiqui- 
Uo : y en  plural  suplicaciones : pasta  delgada 
como  las  hostias,. 

GAUFRE  , EE,  p.p.  Estampado. 

GAUFRFR , tí.  a.  Estampar  : sobre  las 
telas  de  lana  varias  'figuras  , con  un  hierro 
«alien  te. 

GALTIÉUB.í.  m.  Estampador : en  telas. 


GAUFRIER,  s.  m.  Barquillero  tffc mol- 
de para  hacerlos. 

GAUFRURE,  s.f  Estampado  : en  las 
telas. 

GAULE,  s.f.  Varejón  : percha  larga  y 
delgada  para  sacudir  la  fruta  de  ciertos  árbo- 
les. ||  Varilla  : con  que  toca  el  guíete  al  ca- 
ballo 

♦GAULFS,  s.  f pl.  G alias,  o Galia  : nom- 
bre antiguo  de ,1a  Francia. 

GAULK,  ÉE,  p.  D.y  adj.  Vareado. 

GAULF.R,  tí.  a.  varear  lo»  árboles,  ps- 


f.  pl.  Varillas,  va- 


ra que  cayga  el  fruto. 

♦ GAULETTES , s. 


GAU  LIS  , s.  m.  Vardasca,  ó verdasca  : 
ramas  crecidas  y delgadas  de  un  monte.. 

GAULOIS,  OISÉ,  adj. y s.  {protí .)  Díce- 

sc  : un  bon  gaulnis  , un  urai  gaulois  : un 
hombre  á la  antigua , chapado , esto  es  , 
hombre  sincero,  y honrado.  ||  También 
corresponde  á hombre  de  calzas  atacadas.  || 
Probité , frrmchise  gauloise  : horondadez  , 
ingenuidad  del  tiempo  antiguo  , esto  es , ca- 
bal , íntegra. 

GAULOIS* » s.  m.  Francés  rancio  : díce- 
se  de  la  voz  , frase,  ó locución  antiquada. 

GAUPE  , s.f.  (jam. ) mondonga  , mor- 
cona  : muger  muy  fea  , v porcona. 

GAURES  , oGUEBAES  ,sm.  {tíoz  to- 
mada del  árabe.  ) Ganros , ó Güebros : 11a- 
mansc  así  los  idolatras  adoradores  del  fuego. 

GAUSSER  ( SE ) , r.  ( tntlg. ) Chule- 

arse : burlarse  , reírse  de  alguno. 

GAUSSERÍE , s.f.  ( tíulg. ) Chufa  : bnr- 
la , risa. 

GAUSSEUR,  EUSE,  5.  (tíulg.)  Chu- 
zón , burlón. 

♦ GAVACHE , s.  m.  Pendejo  , cobarde,  . 
pusilánime. 

♦GAVETTES,  s.f  pl.  Obras  de  poca 
monta  de  plata  , y plata  sobredorada  : como 
dixes  , etc. 

GAVION  , s.  m.  ( i'u/g. ) Gañote , gazna- 
te , gargüero. 

♦ GAVON,  s.  m.  { nant ) Camarotillo  , 
cerca  de  la  popa  del  navio. 

GAVOTTE,  s.  /!  Garota  : cierto  bnylc 
francos  aldeano , que  equivale  á gayta. 

♦ GAYAC  , s.  m.  V.  (jaiac. 

GAZ,’ 4.  rn.  {quim)  Gas  : llámase  así 
todo  fluido  invisible , ligero  y clástico , 00- 
mo  el  ayrc. 

GAZÉ , s.f.  Gasa  : telilla  muy  delgada  y 
transparente.. 

GAZÉ , EE , p.  p.  Cubierto  de  gasa  r 
guarnecido  con  ella, 

GAZELLE,  s.  f.  Gazela  : especie  de 
rebezo  de  Africa. 

GAZER , tí.  a.  Cubrir  con  gasa.  ¡|  {fig- ) 
Dorar,  suavizar  con  artificio  lo  obsceno  ú 
indecente  de  un  discurso,  de  un  cuento,  etc. 
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CAáftriFR,*  . m.  Gáietem : oí  que  con-  1 1 GFT ,INE ,#./.(  ant .}  Gallina.  V.  Poute. 

pone  la  gazeta  , y tuiul>icn  el  que  la  vende  y GELlNOTTE , S.f.  Polla  cebada.  ||  6c* 
pregona.  linot  leudes  bois , ortega  ; ave. 

GAZETOV,  í.  m.  Papclata  , boletín  xna-  #GEUVURE,  s.f.  Helada  : rl  daño  qua 
nuw*ri(o  de  noticio*.  hace  el  hielo  en  lo*  a rindes.  II  Gcliuure  en - 


GA7iETTE,  s.f.  García  : papd  público 
de  noticias  y novedades  del  mundo.  ¡J  (prou.) 
Ll.auo.se  asi  la  uiugcr  que  amia  contando  lo- 
do lo  que  huele  ó averigua  en  el  hamo. 

GAZEL'X  , EUSE , adj.  ( quiñi ) Gaseo* 
so  : de  naturaleza  de  gas. 

GAZIER  m.  Texedor  de  gasas. 

*GA  ZOMETRE  , s.  nt.  Gasómetro  : ins- 
trumento para  medir  la  cantidad  de  gas  em- 
plead.» en  una  operación. 

GAZON  , s.  m.,  Césped. 

GAZONNE , J*1E  t p.  p.  Cubierto  ron 
tíesnedr*. 

G A ZON  NEMF.NT  , j.  m.  La  acción  de 
encespedar  , ó cubrir  con  céspedes. 

GAZON  ¡VER  , v.  a.  Encespedar  : cubrir 
con  céspedes. 

GAZOLILLEMENT,  *.  m.  Gorgeo  : de 

* los  n asaros.  [I  Murmurio  : de  un  arrovo. 

GAZOL lLLEft , v.  n.  Murmurar  : el  ar- 
foyuelo.  jj  Gorgrar  : los  paxaros.  ¡¡Gorgearsc, 
hacer  gorgoritos  : diccsedel  niño  que  quiere 
romper  el  habla. 

* GAZOU1LLIS  ,*#.  W4  ( ant. ) Gorgeo  : 
de  los  páxnroa.  V.  Gaznuilfement. 

GEAI,  s.  m.  Grajo,,  ave.  j|  Geai  nutrí n , 
oisrntt  niais  : pajaro  bobo. 

GEANT , ANTE  , subst.  Gigante  , gi- 
ganta : la  persona  cuya  estatuía  es  desco- 
munal sobre  la  mas  alta  de  las  regala  íes. 

GE1NDRE,  v.  n.  ( fatn .)  Gimotear,  que- 
jumbmrsc. 

*GE1NDRE,  s.  m.  Sobrestante  de  ta- 
hona., 

*GÉLAT1NE , s.f.  Gelatina  : sultsiancia 
animal , que  disuelta  en  agua  hirviendo , se 
Cuaja,  en  lumia  de  jalea  quaudo  se  en  Tria. 

GELATZNEUX,  ELSE,  adj.  Gelatino- 
so : hedió  una  jalea  , 6 como  jalea. 

* GELBUM , ó GELFLM  , s.  m Jclfo  : 
piedra  mineral  de  Hungría. ¡{Piedra  filoseda!. 

GELÉ  • ÉE  , p.  p.  y adj.  Helado. 

GELEE  , s . f Helada  , velo : frió  que 
Tela.  ||  Gelatina , substancia  , ó xugo  de  al- 
guna carne  clariGeado  y cuajado,  ¡j  Jalea: 
hecha  de  frutas , ó de  su  zumo.  ||  C.elée 
blandir  : escarcha  , rociada  , rocío  helado. 

GELF.R , v.  a.  Helar  , congelar  : lascó- 
las liquidas  ron  In  fuerzo  del  frío.  J{  Helar  : 
dírese  por  exageración  de  los  c íenlos  á quie- 
nes el  frió  d- 1 viento  ó del  agua  dexa  yertos 
y pasmados. 

tVELER,  v.  rt.  Helar  , estar  helando  : v 
también  helarse  , o estar  luí;  mióse.  jj  Ge  la' 
blanr : escarchar. 

OELEP*  (SE  ),**.  r.  Helarse  , ponerse  he- 
lado : algún  liquido. 


ttvlat'dce  : venteadura  en  la  xnadéra. 

♦ GEME.  V.  Gemine. 

GEMEAU , s.  m.  V.  Jumcau.  ||  Les  gé- 
mnux  : Geminó  , signo  boreal,  J tercero  del 
zodíaco. 

♦GEMELLE,  ó JUMELLE,  s.f  ( ndut .) 

Gemelo:  quoiquicia  de  los  palos  que  se  em- 
palman al  rededor  de  un  mástil  para  hacerle 
mayor. 

GEMINÉ,  ÉE  , adj.  { for .)  Gemino, 

duplicado  , repelido.  • 

GEMIR  , I/.  /I.  Gemir  : llorar  sns  peca- 
da*, tus  locaras , dolerse  de  ellas,  jj  Gemir, 
dar  quejidos  : quejarse  de  algún  mal,  ó lia- 
bajo. 

GEMISSANT,  ANTE  , adj.  Doliente  , 

y dolorido  : limoso. 

GEMiSSEMENT,  s.  m.  Gemido,  que- 
jido , ay  : voz  dolor  ¡da. 

♦GEMMA  1 ION  , s.f  ( botan. ' Cernia- 
cion , ó yemazon  : el  momeiUo  en  que  las 
plantas  arrojan  las  ) caías,  y d aclo  de  ar- 
rojarla». 

GEMME,  adj.  Gema:  dícese  de  la  sal  fó- 
sil, ó mineral.  ¡|  Piedra  preciosa. 

♦ GE  MON  L)E  , [geogr. ) Gen  muda  : ciu- 
dad de  Suabia. 

♦ GEMMiPARE,  adj.  m.  yf  ( botdn.) 
Pampanoso  : vegetal  que  produce  pámpa- 
no» o yemas. 

GE  MU  Ai  VSyS.fpl.  Gcmonias:  sitio  que 
los  antiguo»  destinaban  pata  suplicio  de  los 
reos  , y para  exponer  sns  cadáveres. 

GÍuVaL  , A LE  , adj.  ( nnnt. ) Maxilar  : 
correspondiente  a los  carrillos  ó mexilla». 

GEN  ANT,  ANTE , ad/.  Molesto,  ¡n- 
cóinodo  , embarazoso  : que  da  sujeción  , que 
ao  dexa  libíitud. 

GENCJVE,  s.  f Encía:  la  carne  que 
sujeta  v abluía  los  dientes. 

GFÑDARME,  s.  m.  Hombre  de  armas  : 
llamábase  así  antiguamente  el  soldado  de  a 
Caballo  armado  de  todas  piezas,  jj  Gendar- 
nia  : soldado  de  unas  compañón»  de  cabaile- 
rín  de  la  Gasa  Real  cu  Eranria  , después  de 
los  Gendairnas  y taiballu»  ligero»  do  la  guar- 
dia del  Rcv. 

GENDARMES,  s.  m.pl.  Moscas,  chis- 
pazos , chispas  : que  arroja  rl  fuego,  ¡j  Pe- 
lo» : que  se  suelen  hallar  en  lo»  diamantes.  ;J 
Granizo , ntihecitas  , ó mandólo»  : en  lo» 

. • j.-. 

GENDARME,  r>. , //.  />.  r.  adj.  ( Jam .) 

Fscainado  , «•nfurriiiiado  , picarlo. 

GEN  DA  A MICA  ( SE } , c.  (fnm. ) IV 

catuarse  . enfuiruñarsc , picaitc  ¡ de  alguna 
palabra  , ó acción. 
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CKNT) ARMEME.  *.  / Gm.brm.iU  : 

cuerpo  de  cnballcvia  en  Frauna,  el  primero 
después  (le  los  (le  la  (lasa  Keal. 

¿FADKE , s.  m.  Yerno  : el  marido  de  la 
hija  de  alguno. 

GI'INE  , s.  J.  Tortura  , tornJento  : en  el 
sentido  de  castigo  es  poce»  usado.  ¡|  [fig.) 
Atadura,  sujeción,  mortificación  : no  no 
poder  hacer,  ó decir  alguna  cosa. 

GExNK,  EE,  p.  p.  y adj.  Atado , su- 
jeto , mortificado,  V . Gener. 

GÉNEALOG1E , s.  f.  Genealogía  : la 

serie  do  progenitores  y ascendientes  de  cada 
uno.  jl  La  descripción  de  la  estirpe  de  al- 
guno, 

G ÉNÉ ALOGIQU E , adj.  m.  y f.  Ge- 
neahke  o.  ^ # 

GEN EALOGISTE , s.  m.  Gencalogista : 

heraldo  , rey  de  aruias. 

GÉNER  , *'•  a.  Atar  , sujetar,  dar  suje- 
ción incomodar. 

GENERAL, ALE9  odj.  General  : lo  que 
coniprehende  al  mayor  número  , ó á todos 
en  común,  j]  Esta  voz  se  junta  alguna  vez 
ron  nombres  de  empleos  y dignidades  , ro- 
mo : lieutcnant-général , teniente  general: 
trésorier general , tesorero  general  : supe- 
rieur-gcneral  d’unordre , general  de  rtna  re- 
ligión , u orden  regular.  ¡|  í\n  general : en 
general  , de  un  modo  general. 

GENERAL  , s.  rn.  General : de  un  nit- 
rito, de  una  armada  , de  un  orden  de  regu- 
lares., 

GKNERALAT , s.  m.  Generalato:  el 
empleo  de  general  , y el  tiempo  que  dura  , 
hablando  del  de  algún  orden  regular. 

* GENERALE,  s.  /.  Generala  : toque  de 
guerra  , para  que  (oda  la  tropa  junta  en  un 
para?*-*  tome  las  armas. 

GÉNERALEMENT,  adv.  Generalmen- 
te , por  todos  juntos.  Generalmente  ,.nor  lo 
general  , por  loeomuil. 

GKNERALISATION  , s.  f.  Generaliza- 
ción la  acción  de  ginei  alizar. 

G EN  £R  ALISE  , ÉE  , p.  p.  Generali- 
zado, 

GEISER  \USER  , e.  a.  Generalizar : ha- 
cer general  una  máxima  , una  regla  , un  sis- 
temí»,  , etc» 

G É > ÉRAÜlSíHME,  s.  m.  Generalísimo : 
título,  del  xefe  sujWmo  de  los  exereitos. 

GÉN  ERAL1TE , i.  /.  Grneraliilad  : la 
exAision  que  abraza  lo  que  es  general.  ||Gc- 
neralid.rtl : así  se  llamaba  l.r  jurisdicción  , ó 
el  distrito  que  comprchendia  cada  adminis- 
tración ele  los  tesoreros  generales  de*  Fran- 
cia. , , , 

GÉNERAÍ.ITÉS  , s.  f.  p!.  Generalida- 
des : proposiciones  , razones  , y dichos  vagos, 
sin  relación  dii cela , ni  aplicación  a la  cosa 
de  qnc  »e  trata. 

GENERATEL’R , adj.  (geom. ) Genera- 


CÉN 

dor  : lo  qnc  produce, ó es  principio  de  una 
línea ,,  enjpei licie , sólido , etc. 

GÉNÉKAHF  , IVE,  adj.  Generativo  : 
lo  que  tiene  vir  tud  de  engendrar  , tí  pro- 
ducir. 

GÉNERATION,  s.  f Generación  : ac- 
ción , obra  de  engendrar  vivientes.  ||  Gene- 
ración , producción  de  las  plantas,  metales, 
etc.  ¡¡  Generación  : linagc  , descendencia  de 
una  persona. 

GKNÉRATR1CE,  s.  /.  Generatriz.  V. 
Getirortrur - 

GENKREUSEMENT,  ad».  Generosa- 
menl»*  : con  ánimo  grande  , hidalgo. 

GKNKRELiX  , ELSE  , adj.  Generoso  , 
magnánimo.  Jj  Generoso , galante  , dadivoso. 
|f  Valiente , luioso:  hablando  de  ciertos  ani- 
males. . 

GÉNERIQUE  . adj.  m.  Y.f.  Genérico  : 
lo  prrteqeoirnle  a}  genero. 

Cl’^ÉROSlTÉ , s.f  Gcncrositad  : ma- 
gnanimidad ||  Generosidad  : bizarría  , galan- 
tería , .liberalidad.  * 

* GENES  , ( gengr. ) Genova  : capital  y 
puerto  en  la  república  de  este  nombre. 

G ENESE,  s.  f.  Génesis:  el  primer  li- 
bro del  antiguo  1 estamento. 

GENTSntOLLE  , ó HERBE  ALX 

TFJ NTURÍERS , s.  f.  Retama  de  tintes. 

GEJNET,  s.  m.  Ginesta,  hiniesta,  reta- 
ma, a Un  ha.  i|  ( fani.)  Rocín  español  en- 
tero, y de  mediano  cuerpo.  |l  Esparto.  (] 
Gertct  de  jardín : gayomba  , retama  olo- 
rosa. 

GENI’.T,  m.  Fscordia  : planta. 

G EJNETH  L1 AQL K , $.  Genedíaco  : 
el  que  predice  la  buena  ó mala  ventura  por 
el  d¡a  u hora  del  nacimiento. 

G ÉNETHL1AQLE , adj.  m.j'.f.Ge- 

netbaco. 

* GÍCNETHLIOGIE , s.f.  Gcncüíaca  : 
la  ciencia  de  pronosticar  la  suerte  de  uno  por 
el  dia  v liora  en  que  nace. 

* GfiNETíN  , s.  m.  Vino  blanco  de  Or- 
leans. 

GKNETTE  , s. . f.  Bocado  ó freno  á lo 
morisco.  ||  Gineta  : modo  de  montar  con  los 
estribos  cortos.  Esta  voz  úsase  regularmente 
como  adverbio  : aller  a cheval  a la genette , 
montar  á la  gineta.  (|  Gineta  : especie  de  gnu» 
montes. 

* GKNKVF. , ( geagr. ) Ginebra  : ciudad 
sobre  el  lavo  Leman. 

*GENEVOIS,  ISE,Í.  y.  adj.  Ginebrino : 
di  Ginebra. 

* GEMEVRETTE , s.f  Vino  hecho  con 
nebrina. . 

Gl.NEVRIER  , 5.  m.  Enebro  : árbol.  V. 
Genieure. 

GENIE  , s.  m.  Genio  , espíritu  , ó mimen 
bueno  ó malo , sr*gun  el  sistema  del  gentilis- 
mo : entrc  los  modernos  se  dice  pocticamcn- 
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t*  del  mimen  tutelar  que  preside  á las  artes 
de  ingenio.  ||  Ingenio  : talento  inventivo  , 
mimen.  ||  Ingenio,  talento  : tómase  también 
por  la  misma  persona  que  tiene  estas  cali- 
jMs* 

GENTE,  s.  m.  ( milie . ) Se  toma  por  el 
arte  de  fortificar  , defender  , y atacar  plazas , 
campos  , puestos,  etc. : por  la  profesión  de 
este  arle , que  es  el  de  ingeniero  ; y por  el 
cuerpo  mismo  de  ingenieros.  ||  Génic  d’unc 
languc  : índole,  carácter  propio  de  una  len- 

fUtÍENIÉVRE , j.  m.  Nebrina  : el  fruto  I 
dcJ  enebro. 

♦GENIPA,  ó GENIPAYER , *.  m.  Ja- 
nipaba  : árbol  de  las  Antillas  , que  da  un  fru- 
to algo  semejante  al  membrillo. 

GÉNISSE,  s.f.  Vaquilla,  becerra , ter- 
nera ; novilla. 

GENITAL  , ALE  , ndj.  Genital : lo  que 
sirve  para  la  generación. 

GENITIF , s.  m.  Genitivo  : el  segundo 
caso  en  la  declinación  de  los  nombres. 

GÉNiTOIRES»  s.  m.  pl.  Genitales , tur- 
mas ,,  criadillas  : testículos. 

GÉNITURE  , s.f  ( joc .)  Cria,  procrea- 
ción jnrole. 

GENOU  , s.  m.  Rodilla  : la  parle  de  la 
pierna  que  la  une  con  el  muslo.  |j  ( ndut.  ) 
Guión  : la  parte  del  remo  desde  el  estrovo 
hasta  la  punta, 

* GKNOUILLER , s.  m.  Ornamento  de 
los  obispos  de  Oriente  para  celebrar. 

GENOUI LLERE , s.  f.  Armadura  anti- 
ua  de  la  rodilla.  ||  Rodillera  : de  la  bota  ó 
el  botin. 

*GENOUILLET,s.  m.  Sello  de  Salomón : 
planta. 

♦GENOUILLELJX,  EÜSE,  adj.  (botan.) 
Nudoso  ; árbol  ó planta  con  muchos  nudos. 

* GENOUX  , plur.  ( ndut.  ) Genoles.  || 
Genoux  de  fand:  estemennras.  ||  Genoux 
de  porque  de  fond  : primeros  ligazones  de 
sobro  plan.  j¡  ( fig. ) í) ícese : fléchir  íes  ge- 
noux , doblar  la  rodilla  : hmniliursc,  basarse 
á otro.  ||  A qenoux  : do  rodillas.  ||  Ktre  a 
genoux  : estar  de  rodillas,  ó arrodillado. j| 

mettre  a genoux  : arrodillarse,  hincarse , 
ponerse  de  rodillas. 

GENRE  , Genero , especie  , suerte , es- 
tilo , manera  : según  son  los  objetos  á que 
se  aplica  esta  voz.  ||  ( gram . ) Genero  : la 
distinción  de  los  nombres  en  masculinos  , 
femeninos  , y neutros.  ||  Qenre  humain  : 
genero  humano,  linage  humano. j|Fn  la  his- 
toria natural  , se  entiende  par  genero  el  con- 
junto de  muchas  especies  , que  tienen  un 
carácter  común. 

GENS,  s.  pl.  (es  mase,  antes  del  adjet. 
yjem.  después.  ) Gente,  personas,  sujetos.  || 
Gente  : dieese  de  la  familia  de  criados  va- 
rones. ||  Gente  : también  se  dice  de  la  tropa 


que  manda  nn  Tefe  , y de  los  scqnaces  de  un 
partido.  Gcns.  Esta  voz  suele  omitirse  en  la 
frase  castellana , modificando  su  significación 
por  la  peculiar  del  adjetivo  que  la  precede 
en  francés : ex.  íes  jeunes  gcns , los  jovenes , 
ó mozos  : les  paitares  gcns . los  pobres : les 
t'ieil/cs  geni  : los  viejos.  ||  Gens  de  marque : 
stigctos  de  gerarqufa.  j|  Gens  dhonneur : su- 
gcios  de  distinción.  ||  Gens  d’cglise:  eclesiás- 
ticos. ||  Gens  de  guerre  : militares.  j|  Gens 
de  robe  : golillas  , garnachas  , togados.  || 
Gens  de  lettres  : literatos.  ||  Gens  du  roi  : 
los  Gscales  de  los  tribunales  reales. 

CENT , s.  f.  ( úsase  solo  en  poesía. ) 
Gente,  nación.  ||  La  gent  aui  porte  /e  tur- 
ban i la  nación  turca  , los  Turcos.  j|  Usase 
también  en  plural , #y  en  el  mismo  sentido 
en  esta  frase  : le  droit  des  gens , el  derecho 
de  gentes,  ó de  las  naciones. 

GENT, ENTE  , adj.  ( ant.  ) Gentil,  ga- 
lano. V.  Gentil. 

GENTIANE , s.f.  Genciana  : planta  me- 
dicinal. [|  Gentiane  croiselte  : cruciata : 
planta. 

GENTIL , adj . y s.  Gentil , pagano,  idó- 
latra. • . 

GENTIL  , ILLE  , adj.  Gentil : galano  : 

lindo,  gallardo.  ||  Lindo,  bonito,  helio: 
con  estos  adjetivos  se  califican  irónicamente 
personas,  y cosas  : ex.  rous  é tes  un  gentil 
garcon  , lindo  mozo  , ó linda  alhaja  sois  : 
va us  jouez  un  gentil  persnnnagé , buen  papel 
hacéis,  lindamente  os  portáis,  por  decir  in- 
dignamente. 

, ♦GENTILE , s.  f.  Mármol  de  cierta  clase. 

GENTILHOMME  , s.  m.  Hidalgo . ca- 
| bollero  desangre. I|  Gentilhombre  : titulo  de 
criado  en  la  Casa  Real , y en  la  de  los  Gran- 

' GENTILHOMMERIE,  s.f.  Caludlcriaz 

la  hidalguía  de  alguno  quando  se  mienta  por 
hurla  , ó desprecio. 

GENTILHOMMIÉRF,  *.  f.  ( vulg.  y 
joc.  ) El  solar  : de  un  hidalgo  ele  aldea. 

GENTILITÉ , s.  f Gentilidad  : los  gen- 
tiles , los  idólatras  antiguos.  |J  Gentilidad  , 
gentilismo:  la  profesión  y culto  de  los  gen- 
tiles. 

GENTIU.ATRE,  j.  mj^joc.  ) Hiela!, 
guillo  , hidalgo  de  gotera* 

GENTILLESSE,  s.f  Gentileza,  gra- 
cia , donavre. 

GEN11LLESSES,  s.  f pl.  Primofs  , 

curiosidades  : de  un  gabinete  de  historia  na- 
tural. (|  Primores,  habilidades,  mañas  <le 
una  persona  despejada  , ó de  nn  animal  en- 
señarlo : y tómase  en  sentido  irónico  por  ma- 
las mafias , ó propiedades. 

GENTIMENT,  adtt.  Bonitamente  , lin- 
damente : suele  decirse  por  ironía  y burla  de 
lo  hecho  ó dicho  malditamente. 

♦ GEN UFLECTEUR , s.  m.  El  que  hinca 
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la  rodilla  : especie  de  cuiacúraeno  en  lo  an- 
tiguo. 

GENUFLEXION  , 5.  f.  Gcnflex.on. 

GEOCENTRIQU  E , adj.  m.  y J'.  Geo- 
céntrico : lo  perteneciente  á un  planeta  visto 
desde  la  tierra. 

*GÉODE,  s.f  Geoda : piedra  redonda  j 
hueca. 

GEODÉSIE  , s.f.  Geodesia  : parte  de  la 
geometría  , cuyo  objeto  es  medir  y dividir  la 
tierra. 

GÉODÉSIQUE  , adj.  m.  y.  j.  Geodé- 
sico croe  pertenece  á la  geodesia. 

GEÓGRAPHE  , j.  m.  Geógrafo  : d autor 

de  cartas  geográficas. 

GÉOGRAPHIE  , s.f.  Geografía  : cien- 
cia cine  trata  de  la  descripción  de  la  tierra. 

GjEOGRAPHIQUE  , adj.  m.  Y f.  Geo- 
gráfico : lo  perteneciente  A la  geografía. 

GEÓLAGE,  *.  fu.  CarceLage  : derecho 
de  carcelería. 

GROLE  , s.f.  Cárcel  : de  presos. 

GEÓLIER , s.  m.  Carcelero.  j|  Alcaydc 
de  la  cárcel. 

GEOLIÉUE , s.  f La  muger  del  carco- 
lcr°. 

* GÉOLOGIE , s.  f Geología  : historia 
natural  del  globo  terrestre. 

CEOMANCIE,  s.  f (¡corwaru'ia  : adivi- 
nación supersticiosa  por  los  cuerpos  tenes- 
tres. 

GEOMANCIEN,  ENNE,  Gcomán- 

tico  :í  el  que  rxercc  la  geomancia. 

GEOMETRAL. , adj.  Geometral. 

GEOMETRE  , s.  m.  Geómetra  : el  que 
pose»;  la  gcorneU  ia. 

GÉOMÉTRIE  , s.  f.  Geometría  : ciencia 
que  trata  de  lo  mensurable,  cu  quanlo  á 
meusjiirahle. 

GEOMÉTRIQUE , adj.  m.y  f Geomé- 
trico., 

GEOMÉTRIQUEIVIENT , adu.  Geomé- 
tricamente. 

GÉORGIQUE , s.  f Geórgica  : poema 
didáctico  , en  que  se  trata  la  agricultura. 

* GERANCE , s.  f.  Máquina , ó aparejo , 
que  usan  en  Holanda  para  descargar  ios  ua- 
víos. 

GERANTUM , ó BEC  DE  GRUE , 5. 

m.  Geranio , pico  de  cigüeña  , aguja  de 
pastor  ; planta. 

* GÉRANT,  adj.  Administrador  : inter- 
ventor. Juge  gérani  : juez,  interventor. 

GER  BE  , s.  f Gavilla  : de  oiicses.  || 
(fig.  ) Llámase  gerbe  d’eau  (canastillo  ) el 
conjunto  de  muchos  surtidores  de  agua  , en 
forma  de  canastillo,  ú otra  : y gerbe  de  Jeuf 
la  manga  de  cohetes  voladores  , que  se  dis- 
paran juntos. 

GERBÉK , s.  f Gavilla  de  paja  uial  tri- 
llada , cu  que  queda  algún  grano. 

GERBEK , y.  a.  Engavillar , pouot  las 


mi  eses  en  gavillas.  j|  Poner  en  alguna  bo- 
dega  , etc.  ios  toneles  unos  sobre  otros. 

* GERBOISE , s.  J.  Dipo  , Ó gerbasia: 
quadrú pedo  pequeño  de  Aliica. 

GERCE,  s.J.  i enda  , requebrajo  : en  la 
nuciera.  ¡I.PoliJla  , taraza  : insecto. 

f iERCfc , EE,  p.  p.y  adj.  Rajado  , es- 
quebrajado , etc.  V.  Oercrr.  * 

GERCER  , v.  a.  Hacer  grietas  , abrir  el 
cutis  : dícrsc  del  fiio  , del  avre. 

GERCER  , y.  n.  SE  GKRCER,  v.  r. 
Abriise  el  cutis  , hacerse  grietas  en  el  por 
la  frialdad  , ti  sequedad  del  arre. 

GiyU/UKE  , s,  f Grieta  : hecha  en  el 
cutis  por  la  frialdad  del  ayre.  ||  Por  ex- 
tensión se  dice  grieta , hcncfiij*  , quebraja  , 
raja  , á las  que  causa  el  frió,  la  sequedad  , 
ú otro  accidente  , en  la  madera  , en  el 
hierro , en  el  veso  de  las  p redes  , etc. 

GERE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Administrado , 
manejado,  cuidado.  ||  Regido,  exercido,  V. 

ijévrr.  . 

GERER  , i>.  a.  ( for . ) Administrar  , 
manejar , cuidar  de  los  negocios  de  otro : y 
también  ejercer , regir  aigun  cargo. 

GERFACr,  s.  ni.  Gcidalte  : una  de  las 
especies  de  los  halcones. 

* GERGENTI , ( geogr. ) Girgento  : ciu- 
dad de  Sicilia. 

GERMAIN,  A1NE,  adj.  y ,.  Primo 
hermano,  prima  hermana.  j|  Frere  germain: 
hermano  camal.  Jssu  de  germain  . primo 
segundo. 

GERMANDRÉE  , s.  f.  Germandrina , 
eneinilla  , camedrio  : planta. 

GER1VÍAMQUE , adj.  m.  y f.  Germá- 
nico L lo  que  pertenece  á ios  Alemanes. 

GERMANlSME  , s.  m.  Germanismo  : 
modo  de  hablar  peculiar  a la  leugua  ale- 
mana. 

GER  ME , s . m.  Germen  : parte  del  grano 
ó semilla  que  rompe  y echa  el  vastago  de  la 
planta.  ||  lerna  , búton  : que  arrojan  las 
plantas  , del  que  sale  la  flor  , y el  Irrito.  || 
Ifig-  / Semilla  , raiz  ; origen  , 'causa  de  al- 
guna cosa.  ||  (bolán-  ) Germen.  ||  Cerme 
d un  oruf : galladura.  ||  Faux  germe  : mola  , 
carne  informe  que  se  engendra  en  la  ma- 
triz. 

GERMER,  v.  n.  Germinar,  brotar,  rom- 
per , ó abrir  el  vastago  : lo  mismo  que  na- 
cer, o empezar  á salir  la  planta. 

GERMINAL , s.  m.  Germinal  : sépti- 
mo mes  riel  año  republicano  de  Francia  , 
que  corría  desde  a I de  marzo  basta  lude 
abiil.  * < 

GERMINATION,  s.f.  (botJn. ) Germi„ 

nación. 

* GKRMOIR  , s.  iv . Sitio  en  donde  |i« 
cerliercros  ponen  á entullecer  la  cebada. 

GEROFLE  , J.  rn.  Y.  Giroflé.  |¡  Girofe 
iawngt  : cicutaria. 
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GÉRONDIF  , s.  m.  (grata.)  Gerundio; 
cierto  especie  de  participio  indeclinable. 

♦ GKRSEAU  , s.  m.  (náut.  ) Estrovo : 
cierto  cabo  de  las  poleas. 

*GKRSÉE,  s.  f.  Albayalde  compuesto  , 
para  Manquear  el  culis* 

0 GRRZEAU  , s.  m.  Zizaña  : yerba  que 
sedería  entre  las  míese». 

G$SíER  , s.  tu.  Molleja  : de  ave. 

GESiXE,  s.  f ( ant.  ) Parición,  pari- 
dura  : lo  misino  que  parlo.  j|  V.  Coliche. 

||  tire  en  gésitte  : estar  de  parto  : estar  pa- 
rido , guardar  la  cauta. 

GESIR  , o.  n.  ( verbo  nntiquado  como  el 
castellano  yacer , del  qual  solo  lian  que- 
darlo las  terceras  personas  del  presente  de 
indicativo  para  fünunla  de  epitafios.  (Ci- 
glt , aquí  yace  : c i-gis ent , aquí  yacen. 

GF..SSÉ  , s.f.  Arveja  : planta. 

GESTATÍON  , s.  J ' Cierto  exercicio  de 
los  antiguos  Romanos  , haciéndose  llevar  eu 
litera  , silla  , andas  , carruage  , etc.  j|  El  pre- 
fiado , ó tolo  el  tiempo  del  preñado  : de  las 
hembras  de  los  animales. 

♦GESTATOIRE,  Dícese,  cfudse 

gesta  taire  : silla  de  manos. 

GESTE,  $.f.  Gesto  , acción  , ademan: 
el  modo  exterior  con  que  el  que  habla , ó 
remeda,  manifiesta  sus  sentimientos. 

GES  TES , / . pl-  ( ant.  ) Gestas  : hechos 
memorables  de  príncipes  y caudillos.  j| 
(fam.  y joc. ) Hazañas  , proezas. 

GESTICULA  TEUIt  , *.  m.  Gestero , 
•figurero , mimo:  el  que  hace  gestos. 

GESTÍCULATION  , s.  f.  Gesticula- 
ción. 

GESTICULER  , u.  n.  Gesticular  : ha.  er 
gestos  v ademanes  con  la  cara.  ||  Accio- 
nar : hablando  de  oradores  , y tic  acto- 
res. 

GESTION,  s.  f Administración.  j|  Con- 
ducta. 

GEUM,  ¿SANICLE  DE  MONTAGNE, 

s.  f Gco,  sanícula  montana,  ó ¡slcra  : planta. 

* GÉZE  , s.  m.  ( carp. ) Lima  : el  ángulo 
que  forman  dos  tejados,  y que  sirve  de  canal 
para  la  vertiente  de  las  aguas  d<*  ambos. 

GIBREUX  , EUSE,  adj.  {med.)  Gibo- 
so : lo  que  hace  ó forma  giba. 

GIRnOSITE  , s.J.  Giba,  corcova. 

GI REGIERE  , s.  f.  Cacerina  : bolsa  de 
lis  municiones  de  un  cazador,  ó de  un  sol- 
dado. |J  Zurrón  de  pastor.  ;|  Toar  de  gibe- 
• vibre  : jn.go  de  manos  , pasa  pasa. 

GIBELET , í.  m.  Rarrcnita  para  probar 
el  vino  de  una  pipa,  6 tonel.  ||  (vuíg.y fam.) 

’ D ícese  : dvoir  un  coup  de  gibe  le  L : ser  un 
tronera  , tener  punta  de  loco. 

GIBÉLIN  , 5.  m.  G i Indino  : nombre  do- 
los partidarios  de  una  facción  «le  Italia  cu  los 
siglos  xii,  xiii  y xiv,  y contrallo*  tic  los 
Gúelfos. 
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GIBF.LOTTE,  s.  f.  Guisado  de  pollos  : 
especie  de  fricases. 

GIRe  RNE,  s.J.  Canana  , cartuchera  : de 
toldado*. 

GlRET , s.  m.  Patíbulo  , suplicio  : tó- 
mase por  horca  en  general. 

GiHlEH , *.  m.  Caza  : lo  que  mata  ó coge 
el  cazador.  J.a  caza  , en  quunio  es  diversión 
ó exercicio , se  dice : citaste  en  francés.  jf 
r/enu  gibier  : caza  menor  , como  perdices  , 
conejos  , etc.  j|  ( fig.  y fam.  ) Lhccsc  : 
gibier  a pníaolz  vago  , pillo,  tunante  : hom- 
bre de  la  briba  . y mal  entretenido.  ||  ( id. ) 
Se  dice : gibier  de  potente  : malhechor,  hom- 
bre perdido , que  1c  huele  la  garganta  a cu- 
ñamo. 

GIBOULEE,  s.  f.  Grupada , chaparrón  : 
aguacero  , impetuoso  y breve,  que  suele  traer 
piedra. 

* G1BOYA  , s.  m.  Rojo  : culebra  muy 
grande. 

GIBOYER  , r,  n.  Cazar  con  arma  de 
fuego  : solo  se  usa  en  estos  frases  : arque- 
buse  a gibayer , escopeta  de  cazar  : poudre  a 
giboyer , pólvora  de  cacar. 

G1BOYEUR,  s.  m.  Cazador  : solo  se  dice 
de  los  criados  que  envia  el  amo  del  coto  a 
cazar  puia  su  mesa. 

* GIG  ANTE,  s.  f Figura  colosal  que  se 
pone  en  las  popas  de  las  galeras. 

GIGANl ESQLE  , adj.  m.  yj.  Gigan- 
tesco , giganteo  , agigantado  : hablando  de 
estatura. 

* G1GANTINE , ó FARN ESIENNE , s. 

f Gigantina  : planta  cuyo  vastago  es  mas  alto 
que  un  hombre. 

G1GANTOMACHIE , s.f.  Gigantoma- 
uia  : el  cómbale  de  los  gigantes,  o titanes 
e la  fabulu.  Dicese  también  de  las  descrip- 
ciones poéticas,  ó pinturas  que  se  bucen  de 
este  suceso. 

G1GOT,  s.  m.  Pierna  de  carnero  partida 
para  comer  : carne  de  pierna.  ||  Dícese  cu 
plural  de  los  quurtos  traseros  de  un  caballo  : 
y en  estilo  jocoso  , de  las  piernas  de  una 
persona. 

G1GOTTÉ  , ER  , adj.  (picad.)  Doble 
de  cuerpo  : el  caballo  que  tiene  el  anca 
gorda  á proporción  de  la  grupa. 

GtGO  TiER  , »».  n.  Pernear  , sacudir  las 
piernas,  olas  patas  indícese  de  los  anima- 
les ul  tiempo  de  morir.  ||  Bullir,  ó menear 
los  pies : dícese  de  los  muchachos , que  nunca 
están  quietos. 

' G1GUE  , f.  (tidg.)  Salta  bardales  : 
mtiger  afta , v desgarbada.  ’J  G»gu  : nombre 
ile  un  hay  le  muy  vi\o  y alegre. 

* GIGUER  , v.  77.  Saltar,  brincar  : Iqs 
jóvenes,  y muchachos. 

G1LEÍ’,  s.  m.  Chaleco , ídmilla. 

"Gií JA  , s.  m.  (jann.  Vomitivo:  prepa- 
rado con  vil  dolo. 
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GIL  LE,  s.  m.  Red  grande  : para  pescar. 
(JU/vu  gille:  pazguato , tonto.  i|  (fig*Y  vufg.) 
Uíctseijaire  gilíes : tomar  las  de  Villadiego , 
tomar  soleta  : descabullirse. 

GIMBLETTE , s.j.  Rosquilla  : muy  co- 
cida. 

* GINDRE , s.  m.  Entre  panaderos  es  el 
obrero  destinado  á sobar  la  masa  del  pan. 

GINGEMBRE,  s.  m.  Gcngibre : planta. 

* G1NGEOLE  , s.  J.  ( núut. ) Bitácora  : 
en  las  galeras.  ||  Azufayfa : fruta. 

♦GINGEOLIER,  s.  m.  Azufayfo  : árbol. 

* GíNGLDIU  M , s.  m.  Biznaga  : planta: 
de  la  que  se  hacen  mondadientes. 

* GlNGRlNE , s.J'.  ( anl . ) Flauta  corta. 

* GÍNGU  ER  , y.  n.  Patear , cocear. 

GINGLET  , ETTE  , adj.  Chacolí.  Dí- 

ce$e  del  viqillo,,  ó vino  floxo,  y muy  verde  , 
yin  ginguel.  Usase  también  como  aubstan- 
‘ivo  JU'S'- ) D icese  : hábil  ginguel  : vestido 
escurrido  , escaso  de  lela  : dicese  del  «tre- 
cho , y corlo.  ||  Esprit  ginguel  : talento 
H ero  , haladi. 

GINSENG  , s.  m.  Chinsang  : planta  de 
la  Clima,  á la  que  se  atribuían  vi  rindes 
maravillosas  ; pero  desnuca  que  se  ha  encon- 
trado en  America  y so  ha  hecho  conuuun,  ha 
perdido  su  reputación. 

*GIORE , s.  m.  y J-  Judío : nacido  de  ma- 
dre judía,  y padre  prosélito}  ó al  reves. 

* G1PE , s.  f.  Ropon  de  lienzo  gordo  y 
basto. 

* GIPON  , s.  m.  Borla  de  franja  , con 
la  que  Jos  curtidores  y zapateros  dan  Justse 
a los  cueros  y zapatos. 

* G1PSE , V.  Gypse. 

* GIRALE,  { geogr. ) Girazo  : ciudad  del 
regno  de  Ñapóles. 

GIRA  FE , r.y.’Girafa  , camello  pardal  : 
quudrúpcdo  de  Africa. 

GrlRANDE,  6 GIBANDOLE  , *.  f 
Girándula  , cebolla;  la  que  se  pone  en  los 
surtidores  de  agua  para  variar  los  juegos  de 
ella.  ||  Girándula  : rueda  de  fuegos  artificia- 
les , cor»  cohetes  que  se  disparan  á un  tiem- 
po ||  Arana  de  sobremesa  : cundelcro  con 
sarros  brazos.  j|  Collar,  pieza  de  garganta  : 
de  pedrería. 

GIRASOL  , s.  m.  Girasol,  piedra  pre- 
ciosa : especie  de  ópalo. 

CIRAUMONT,  s.  m.  Plantado  las  Indias 
Occidentales,  cuyo  fruto  es  muy  semejante 
a la  calabaza. 

* GIHEL , s.  m . Cabezuela  : entre  alfa- 
hareros  , la  parte  mas  alta  del  árbol  de  la 
rueda.  ( nJul.  ) Cabestrante  en  el  mar  de 
Levante.  ||  Cierta  pieza  del  arnés  del  ca- 
ballo. 

GUI  ELLE  , s.f.  Peceeillo  pequeño. 

GIROFLE  , s.  m.  Claro  especia  : qne 
también  se  llama  clavo  ó clavillo  , y en  es- 
r/i  ios  artiguen  gcro.U. 


GIROFLÉE , s.  f.  Alelí  : flor  hermosa  , 

y olorosa. 

GÍROFLIER,  s.  m.  Clavero  , giroflé  : el 
árlx>l  del  clavo  especia.  ||  Alelí  planta  : V. 
Giro  fice. 

GIRON  , s.  rn.  Regazo.  f|  ( bLis.)  Girón. 

¡|  ( arqiiit . ) Ancho  del  peldaño  de  una  esca- 
lera. ¡J  Girón  deg/ise  : gremio  de  la  iglesia. 

* GIRON E,  (geogr.)  Giroua  : ciudad 
de  Cataluña. . 

GIRONNE,  adj.  ( blas . ) Gironado  : el 
escudo  dividido  en  girones. 

GIRO L ETTE  , s.  f.  Veleta,  giraldilla i 
de  torres  , ú campanarios  , para  señalar  el 
viento.  ||  Grímpola,  banderilla  : que  se  usa 
en  los  navios  para  Conocer  los  vientos,  ij 
(fig ) Veleta  : d ícese  de  la  persona  mudable 

G1SANT  , ANTE»  adj.  El  enfermo  en 
cama,  ó que  hace  cama.  Viene  del  verla» 
grsir y ó gir , que  es  yacer,  estar  tendido, 
ó echado. 

GlSEMENT , s.  m.  (nunt.)  Situación, 
ó positura  de  una  costa  respecto  de  otra  en 
el  mar. 

GiT. ( tercera  persona  del  presente  del  indi- 
cativo del  v.  n . gesir y o gir  ( yacer)  autiqua- 
do  en  áiubas  lenguas  , que  significaba  dire 
conche y estar  tendido.  ) iace  : así  se  dice: 
vi-gil  t aqui  yace , como  fórmula  ordinaria 
para  epitafios.  ||  (Jig. ) Significa  también 
consiste,  estriba  : ex.  toulg/t  en  cela  : en 
esto  consiste  todo.  ||(  pro»'.  ) Se  dice  : c’esl  la 
qne  gil  le  liebre  : ahí  yace  ó hinca  el  pun- 
to de  la  dificultad , ahí  está  el  busilis. 

GÍTE , s.  m.  Yacija , cama , tómase  por 
el  abcrgpc  ó vivienda  donde  se  recoge  a oor- 
yiir  una  persona,  ¡j  Posada,  ó lugur,  adonde 
se  va  á hacer  noche  ó jornada  en  los  vi  ages. 

||  Lecho,  cama  : de  las  liebres.  j|  Solera,  ó 
coma  : la  [Medra  de  molino  que  está  debaso 
de  <rne  muele. 

Gil  ER,  y.  n.  Dormir,  recogerse,  hacer 
la  noche  : d ícese  entre  gente  pobre  y ordina- 
ria. 

* GÍTON  , s.  m.  Bardase. 

GIVRE,  s.  m.  Escarcha  que  hace  calím- 
banos , pegada  á Jas  rautas  de  los  arboles  y 
matas. 

GIV  RE  , s.  f.  ( blns . ) Culebra  , víbora. 
GLAGANT  , ANTE , adj.  Frío  como 
nieve , ó como  hielo  : dícesc  en  sentido  pro- 
pio y figurado. 

GLACE,  s.  f.  Hielo  : el  agua  congelada 
con  el* frío.  ¡|  Luna  ó cristal  de  tm  espejo: 
y tómase  por  ti  mismo  espejo.  ¡|  Grújud  ó 
vidrio  : de  coche.  j|  Baño  de  azúcar  : que 
se  da  á cosas  de  pasta.  j|  Paño  , inanchi- 
ta  : en  nn  diamante.  ||  ( fig.  ) be  dice ; 
auoir  un  cocur  de  g/ace  : ser  un  alma  ícia, 
parada  , sosa.||(ú/.)  Di  cese  : compre  LagLue 
rompe»  la  valla,  ser  el  primero  que  ven  e* 
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vina  dificultad  , ó emprende  una  cosa  nue- 
va. (|  Jambón  a la  glaQC  : jamón  dulce  , es- 
to es,  cocido  con  vino  y azúcar  ||  Boire  ala 
fiare  , beber  de  nieve. 

GLACÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Helado  , ga- 
rapiñado. l|  Aplícase  á las  tejas  y palones  de 
lustre  , míe  también  se  llama  glacé. 

GLACER , Hel  ar  , congelar  : las 

cosas  liquidas.  ||  Helar  : pasmar  de  frió  los 
niicmbios.  ||  Glacer  des  conji tures  : bañar 
confites  y otros  dulces  con  azúcar  : y tam- 
bién gai  apiñar.  ||  Glacer  des  viandes  : rebo- 
zar , arrebozar.  ||  Glacer  une  doublure  de 
taffetas  sur  une  étojjfe : ribetear  una  tela  con 
el  forro  de  tafetán  , echarle  un  vivo.  ||  Son 
sérieux  me  glace  : su  gravedad  me  para , me 
encoge. 

GLACES  , s.f.  pl.  Helados  , sorbetes  , 
bebidas  heladas  , ó garapiñadas. 

GLACEüX  , ELSE  , adj.  Con  paño  , 
obscura , turbia  : hablando  de  piedras  pre- 
ciosas. 

GLACIAL , ALE , adj.  Glacial , frí- 
gido. 

* GLACIALE , s.  j.  Escarchosa  , escar- 
chado , yerba  de  la  plata. 

• GLÁClERE,  s.  f.  Nevera  : pozo  de 
nieve,  ó de  hielo.  ||  ( fig.j  Nevera  : díccse 
de  un  quartoó  vivienda  muy  tria. 

GLACIERS  , s.  m.  pl.  Ventisqueros  r 
parages  altos  en  las  sierras  , donde  se  arre- 
molina la  nieve , y se  congela. 

GLACIS  , s.  m.  ( fnrt . ) Glacis , explana- 
da : el  terreno  raso  : despejado,  c inclinado 
que  circuye  hasta  cierta  distancia  el  camino 
cubierto  de  uña  fortaleza.  (|  'Éntre sastres  es 
hilván,  ó embaste  de  la  tela  con  el  fprro. 

GLACON,  5.  m . Tempano  de  velo  : y 
también  carámbano.  j|  G lacón  suspenda  aux 
goutieres  : canelón  , calamoco , ó cerrión. 

GLA DIATF.L R , s.  m.  Gladiator  : el 
que  combatía  á cuerno  desnudo  en  la  arena , 
pora  t-xpectáculo  de  ios  anlignos  Romanos. 

GLAIELL  , s.  m.  Gladiolo,  espadaña,  I 
yerba  estoque  : planta.  ||  Glaieul  nuant  , ó 
cspatule , xíride  : planta. 

GLA1RE , s.f.  Flegma  : materia  visco- 
sa, pegajosa.  |)  G taire  dceuj:  clara  de  hue- 
vo en  crudo. 

GLAIRER , u.  a.  ( ertquad.  ) Dar  clara  : 
frotarla  cubierta  de  los  libros  con  claras  pa- 
ra dorarlos , y darle  lustre. 

GLAIREÉX,  EL  SE  , adj.  Viscoso,  pe- 
gajoso , glutinoso , lleno  de  clara. 

♦GLA1S  , s.  m.  V.  Glas. 

GLAISE,  s.f.  Arcilla,  greda  : tierra 
ó bareo  de  alfaharero. 

GLAISER , y-  a.  Engredar : dar  ó cubrir 
con  greda.  * 

GLA1SEUX  , ELSE,  adj.  Gredoso, 

arcilloso. 

GLA1SIÉRE  , s.f.  Barrera  : el  sitio  de 


donde  se  saca  la  arcilla  ó barro  para  los  al- 
faharcros. 


GLAIVE , s.  m.  Cuchilla,  machete  : no 
se  usa  en  el  lenguage  coiuun,  sino  cu  estilo 
jocoso.  ||  Solo  tiene  uso  en  el  estilo  poético 
y sublime  en  el  sentido  de  espada. 

GLAMA , ó LHAMA , s.  m.  Llama  : 
por  otro  nombre  guanaco  : qtiadrttpcdo  de 
America  , que  sirve  de  acémila. 

GLANAGE , s.  m.  Espigadora,  rebtis- 
co  : el  acto  de  espigar. 

GLANO  , s.  m.  Bellota  : el  fruto  de  la 
encina.  ||  Bellota  : pomito  de  esta  hechura 
nara  olores  , ó bálsamos.  j|  Borlita  de  esta 
hechura  para  fluccos , ú otra  obra.  |[  Gland 
de  terre.  s.  m.  6 gesse  sauvage  , s.  f.  Lá- 
tiro , ó an'eja  silvestre  : planta.  ||  Gland 
de  nter  , bellota  marina , marico  : especie 
de  almeja. 

GLANDE  , s.J.  ( anat.  ) Glándula. 
GLANDES,  s.  f.  pl.  (botan.)  Glándu- 
las. ¡|  Glandes  a,gf>det:  glándulas  cóncavas. 

GLANDE , EE,  adj.  Dices*'  sol  del  caba- 
llo que  tiene  inflamadas  las  glándulas  de  la 
qviixada  inferior. 

GLANDEE  , s.  f.  La  cosedla  de  la  be- 
llota. ||  Bellotera  , montanera  : el  tiempo  de 
llevar  los  ceñios  á cebar  en  el  monte.  ||  En- 
voyer  les  cochons  a la  glandte  : enviar  los 
puercos  á montanera. 

GLANDULE  , s.f.  Glandulita  : glán- 
dula pequeña. 

GLANDULEliX  , EUSE  , adj.  Glan 

duloso. 

GLANE  , s.f.  Rebusco  : hacecillo  de  es- 
pigas que  trac  del  campo  la  gente  que  va  á 
espigar.  ||  Horca  , ó ristra  : de  ajos  , de  ce- 
bollas. 

GLANÉ,  ÉE  , p.p . Espigado. 

GLANER  , v.  a.  Espigar  : rebuscar  el 
campo  después  de  segados  Jos  panes.  ¡|  ( fig. ) 
Sacar  , recoger  : algún  fruto  , ó xugo  de 
lo  que  otro  ha  disfrutado , ó apurado.  || 

( id.  ) Repetir  especies , ó tratar  la  malcría 
en  que  otuo  habló,  ó escribió  antes. 

GLANEL’R , ELSE  , *.  Espigador , es- 
pigadora , ó espigadera. 

* GL  ANIS  , s.  m.  Glano:  pez  grande  del 
Danubio. 

GLANURE  , s.  f Rebusco  del  campo  : 
lo  que  recogen  los  espigadores. 

GIxAPIR  , v.  n.  Latir,  gafiir  : d ícese  del 
perro  , y do  la  zorra  quando  t hiiila.  ||  Ape- 
drear , descalabrar  : hablar  chillando  , o 
aballando. 

GLAPISSANT,  ANTE,  adj.  Gañidor, 
latidor  : el  perro  que  late. 

Q LAPISSEMENT , s.  m.  Latido,  ahu- 
llido  , gañido  : del  fierro,  ó de  la  zorra. 

GLAS,  s.  m.  Doble , clamoreo  : toque 
de  campanas  á muerto. 

GLATJCILM  , ó PAVO!  CORNÜ  , 


CLO 


s.  771.  Glancio , adormidera  marina  : pl.m- 
lu. 

GLAUCOME , 5.  m.  ( medie.  ) GJaii- 

coma  : enfermedad  de  ios  ojos  , en  que  el 
humor  cristalino  se  vuelve  de  color  azul  ó 
verdemar. 

* GLAUQUE  , adj.  m.  yf  ( bolán.  ) 
Glauco  , esto  es , de  color  verdegay  , ó verde 
blanquinoso 

GLAUX , s.  m.  Glaucc  : yerba  maríti- 
ma. 

* GLAYF.UL  , s.  m.  Espadilla  , yerba 
rstnrpw  , ó lirio  de  san.Juan.  ||  Guxreul 
jnmnl  : X ¡lis  , rsj>.it nía  fétida. 

GLEBE,  s.  J.  Trrroio  , terrazgo  : ol 
suelo  del  campo  , ó de  la  tierra  de  labor. 

G ! ,ETTE , s.f.  (ros  nUm.)  Almárta- 
ga, iitargirio  : cal  de  piorno. 

GIJSSADE , s.  f.  Resbalón  , desliz. 

GL1SSANT , ANTE , adj.  Resbaladizo, 
escurridizo.. 

GL1SSK,  s.  m.  Desliz  : poso  de  ha}*- 

le.  , 

GLISSÉ,  ÉE  , p.  p.  Colado,  metido. 

G I.JSSEMENT  , s.  ni.  {Jis.)  Desliz,  cs- 
corririura. 

CLJSSER , r.  n Resbalar,  deslizar  : 
d ícese  «le  las  personas,  jj  Destrabo  11  inte  , es- 
currirse: dices®  de  las  cosos.  ||  Glisser  des 
mains  : salirse  , huirse  , escurrirse  de  entre 
las  manos.  ¡|  ( ilxsscr  sur  ¿a  glace  : correr 
por  el  hielo,  correr  patines. 

GLISSER  , t>.  tt.  Tocar  ligeramente  nn 
asunto,  pasar  por  euGina  de  el  , ú omi- 
tirlo. (j  ( Jig. ) Colar  , emliocar,  meter  «xm 
maña  : lo  que  se  quiere , ó pretende. 

GLISSER  ( SE ) , v.  r.  Colarse  , en- 
trarse , meterse,  introducirse  con  maña  : 
en  alguna  paite.  j|  {Jig- ) Introducirse  , 
insinuarse. 

GLISSOIRE , s.  f.  Resbaladero  , desli- 
zadero : tómase  por  el  sitio  de  los  hielos  por 
donde  se  corren  patines. 

. CLORE , s.  m.  Globo  : todo  cuerpo  es- 
férico en  general.  |l  Ta:  alabe  , absoluta- 
mente dicho  , es  ci  globo  terráqueo  , el 
orbe,  la  tierra  , Ja  redondez  de  la  tkrra. 
Sin  embargo  se  dice  le  atabe  terrestre  { el 
orbe  terrestre ) , y Le  gloíe  celeste  ( el  orbe 
celeste  ). 

* GLOBEUX  , ELJSE  , adj.  ( botan.  ) 

Globoso : redoudo  como  una  hoja. 

GLOBULAIRE  , s.  f.  Globularia,  siem- 
pre enjuta  , coronilla  de  froylc  : planta  , 
especie  de  roa  va. 

GLOBULE  , s.  m.  dan.  Glóbulo  , globo 
pequeño. 

GLOBULEUX  , EUSE , adj.  Globu- 
loso , globoso  : lo  compuesto  de  glóbulos  , 
ó granillos  redondos. 

GLOJLRE  , i.  f.  Gloria  : lionra,  y loor.  ¡| 
Gloria  ( hablando  de  Dios ) es  raagesud  , 
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Gloria  : la  celestial  Iwenaven^ 


resplandor. 

tur:. liza.  ¡J  Gloria  : lo  qué  honra  y epgrrn- 
||  Presunción  , ufanía , Tamdió,  i( 


do 

( nint . ) Gloria  : representación  de  nn  darv 
abierto  cutre  nubes  rasgad, u> , que  descubre 
un  pedazo  de  cielo,  ó de resplandor  divino.  ¡| 
P \nre  gloire de...  gloriarse,  luce,  vanidad, 
prcriam*  «ln-.. 

G LoR  ÍEL SEMENT  , adv,  Gloriosa- 

ineme  , honrosamente, 

GT/)RITX!X  , KLST,  c,\).  Glorio..,  : 
llrnnjc  fjnria,  drl'onor.y  JiVi'íe  Je  lri«  j»ei- 
sonns. || Glorioso  : digno dr gloria, de iionor, 
V Jicose  tic  las  cosa-..  ||  (glorioso  , lurna- 
Tcnmindp’:  diceso  Je  )a  Virgen  , y Je  lo, 
kiigelet  y (unte.,  ||  Blasonarlo!'  j jactancioso, 
ufano  . presumido. 

GLORil  JCAT1ÜN  , s.  f.  Glorificación  : 
elevación  «le  la  criatura  a Ja  gloria  etete 
na.  # V . • 

GLOR1MÉ  , ÉE  , p . p.  jr  adj.  Glorifi- 
cado. 

GLORIFIER  , y.  a . Glorificar  : dar 
gloria  , y loor.  |[  Glorificar  : «lar  Dios  á jp 
criatura  la  gloria  eterna,  jj  Se glorijier  de... 
gloriarse  , hacer  vanidad  , alarde*  de...  A® 
glorijiór  en  üieu  , duns  le  Seigneur : glo- 
i ¡arse  en  Dios  , en  el  Señor. 

GLORIOLE, s.f.  Gloria  vana,  ó fútil.  |J 
Humillo  de  vanidad. 

GLOSE  t s.f.  Glosa  : interpretación, 
comento  de  las  palabras  de  un  texto  : y 
también  de  las,  voces  de  una  lengua. 

GLOSÉ , ÉE,  p.  p.  Glosado. 

GLOSEU  , v.  a . Glosar  , interpretar  f 
«omentar. 

GLOSER  , v.  n.  Glosar  : criticar  , cen- 
surar , interpretar  en  mala  parte.  ||  Glosar, 
ribetear:  añadir  algo  á la  realidad  «Je  lo  que 
se  cuenta. 

GLOSEUR  , EUSE.  , s.  Censurador , 
criticador  : de  Jas  palabras,  ó acciones. 

GLOSSAJRE  , s.  rn.  Glosario  : voca- 
bulario en  que  se  explican  las  vocus  obs- 
curas ó exotó  as  de  una  lengua. 

GLOSSATEUR  , s.  ni.  Glosador  : de 
obras  tecnieas.  I{  Interprete  , expositor  : «le  los 
libros  sagrados. 

* G LOSS(  )C ATOCHE  , s.  m.  ( cimg.  ) 

Glosocatoquio  : instrumento  «pie  sirve  para 
Laxar  ó deprimir  la  lengua. 

* GLOSSOGOME,  s.  m.  ( cirng .)  Glo- 

sócomo  : especie  de  máquina  oblonga  y ca- 
va , acomodada  estrecha  mente  para  la  frac- 
tura del  fémur,  ó de  la  libio. 

* GLOSSOGIiAPHIE,  s.  f.  { anat .)  Glo- 

sografia  : descripción  «le  la  lengua. 

* GLOSAD LOGIE , i.  f'.  ( anat.  ) Glo- 
sología  : tratado  sobre  la  lengua. 

GLOSSOPÉTftE  , s.  m.  Glosopetra  : 
pierlra  preciosa  en  forma  de  lengua  , me# 

Ó menos  semejante  , cuyas  variedades  pro- 
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Ceden  de  (Viente*  de  peces  petrificados. 

GLOTTE,  s.f  {anal. } Glotis,  lígula  : 
la  abertura  ó resquicio  que  hay  en  la  la- 
ringe. 

GLOUGLOU,  j.  m.  (fon*.  ) Clu,  clu  : 
el  ruido  que  hace  el  vino  al  salir  de  la  bo- 
tella , ó irasco. 

GLOUGLOUTER,  GLOUGLOTER , 

v.  n.  Gorgorear  : eloelear  el  pavo. 

GLOUSSEMENT  , s.  m.  Cloqueo  : el 
sonido  que  forma  la  gallina  quando  está 
clueca. 

GLOUSSER  , v.  n.  Cloquear  : can  lat- 
ía gallina  quando  está  clueca. 

GLOUTERON,s.  m.Pagameccraraavor, 
lampazo  , bardana.  ||  Petit  glnute ron  , bar- 
dana menor. 

GLPUTON , ONNE,  nd/.Gloton,  tra- 
gón. Úsase  también  como  substantivo. 

* GLOUTON  , s.  m.  Guio  : especie  de 
oso  , sumamente  voraz , cuya  piel  es  inuy 
estimada  para  la  peletería. 

GLOUTONNEMENT , adv.  Vorazmen- 
te . con  ansia , con  glotonería. 

GLOUTONNER1E,  s.f  Glotonería, 

gula:  vicio  en  el  comer. 

GLU , s.  J.  Liga , visco  : materia  ó com- 
posición pegajosa  con  que  se  cogen  juixa- 
rillos. 

GLUANT,  ANTE,  adj.  Pegajoso  , 
viscoso. 

GLUAU  , J.  m.  Vareta  de  liga  para 
cazar  paxaiillos. 

♦GLUC1NE,  s.f.  (qubn. } Glucinja : 
tierra  de  que  se  compone  en  gran  parte  la 
esmeralda  , y combinada  con  los  ácidos 
forma  sales  azucaradas. 

GLUÉ,  ÉE  ,p.p.  Ligado  , pegado. 

GLL'ER  , v.  a.  Pegar,  embadurnar  con 
cosa  pegajosa. 

GLU],  s.  m.  Bálago  , ó paja  de  cen- 
teno. 

GLUTEN  , s.  m.  Gluten : voz  de  los  na- 
turalistas para  denotar  la  materia  pegajosa 
que  une  unos  cuerpos  coo  otros. 

♦GLUTJUVANT,  s.  m.  (medie.)  Gluti- 
noso , viscoso  : remedio  que  conglutina. 

* GLU  TIN  ATI  F,  adj.  y s.  m.  ( metlic . ) 
Chumante  : remedio  para  pegar  y unir  las 
parles  divididas. 

GLUTINEUX,  EUSE,  adj.  Glutinoso: 
lo  mismo  que  pegajoso  en  lcnguagc  co- 
mún. 

GLYCONIEN , 6 GLICONIQUE , adj. 
Glicónico:  verso  giiego  y latino  , compues- 
to de  un  espondeo  y dos  dáctilos. 

* GLYPflE , j.  m.  ( arquit .)  Glifo  : me- 
dia caña  que  sirve  de  adorno. 

GNOME  , s.  m.  Gnomo  : nombre  de 
ríenos  genios  que  ios  cabalistas  fingen  vivir 
dentro  ele  la  tierra , cuyas  hembras  *c  llaman 
gnomides- 


GNOMIQUE,  adj.  ni.  y f Gnómico,' 
sentencioso  : lo  que  incluye  sentencias  y 
máximas. 

GNOMON , s.  m.  Gnomon  : el  estilo  ó 
aguja  que  señala  las  horas  en  el  rclox  d« 
sol. 

GNO  MONIQUE , s.  f Gnomónica  : la 

ciencia  que  enseña  á hacer  los  rcloxcs  de  sol. 

¡|  Colonne  gnomo  ni  que  ; columna  gnowó- 
nicfl  ú horaria , en  la  que  el  sol  señala  las 
horas  por  medio  del  gnomon. 

GNOSTIQUFS,  s.  m.  pl.  Gnósticos: 
hereges  de  los  primeros  siglos  de  la  Igle- 
sia. 

* GNOU.,  s.  m.  Niú  : quadrúpedo  ru- 
miante de  Africa , del  tamaño  del  asno. 

GO  (TOLT  DEj,  ado.  (\’ulg.)  De  ron- 
dón , sin  decir  oxte  ni  inoxtc , como  Pedro 
por  su  casa. 

GORRE,  s.  f Tortita  de  matacan  : para 
atosigar  Jos  perros. 

GOBÉ,  EE  , p.  p.y  adj.  {fam  ) Zam- 
pado, tragado.  ||  Agarrado.  V.  Gober. 

GOBELET,  s.  m.  Cubilete  : vasito  sin 
pie  ni  asas  para  bel>er.  ||  Llámase  asi  en  el 
palacio  real  la  panetería  y repostería.  ||  Jeu 
de  gobelets  : juego  de  los  cubiletes,  de  ma- 
nos , de  pasa  pasa. 

GOBELINS , s.  m.  pl.  Nombre  de  una 
famosa  fábrica  de  grauas  y tapices  que  hay 
en  París. 

GOBELOTTFR , o.  n.  ( satir .)  Bcbor- 
retcar,  echar  copitas  , t ragú  i tos. 

GO  BE  - MU U CHES , s.  m.  Papamoscaa  , 
cataraña  : especie  de  lagarto  que  coge  y co- 
me las  moscas.  j|  Papamoscaa,  muscícapa  : 
ave. 

GOBER , v.  a.  { fam. ) Zampar , engu- 
llir, ó sorber  de  un  golpe.  ||  {fam.  y Jig.  ) 
Tragar,  creer  de  ligero.  ¡|  {id.)  Agarrar, 
coger  a alguno  de  sopetón. 

* GOBERGE , s.  m.  Galilla  : especie  da 

merluza. 

GOBERGER  (SE),  u.  r.  (*ulg.)  Re- 
papilarse, regalarse.  |¡  (id.)  Regodearse, 
nacer  hurla. 

GOBERGES,  s.f  pl.  TabliUas  de  ca- 
ma : sobre  las  que  asientan  los  colchones. 

GOBET,  s.  m.  {J'am.)  Bocado  que  se 
traga.  ¡|  {Jig.  Y fam. ) Díccse : premire  uvi 
homme  au  gi J/et  ; agarrar  á uno  de  los  ca- 
lazones , odiarle  la  garra , ó la  garfa  : para 
llevarle  preso. 

GOB  ETER , v.  a.  Rellenar  con  yeso  los 
huecos  entre  las  piedras  de  una  pareo. 

*GOBEUR  , EUSE , s.  m.  y f ( « *ulg. ) 
Gomia  , gargaoton  , tragón. 

* GOBEUR  DE  MOUCHES , s.  m.  V. 

G of/e-ninuchcs . 

GOB1N  , s.  m.  Corcovado.  Dicese  de  uno 
que  no  lo  es , y solo  se  le  llama  así  ñor  des- 
precio, ó sátira.  j|  C'cst  un  petit  gobin , un 
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phiisant  gobin  : es  un  chiquiliquatro , un 
pichichuclas. 

* GORUN  , 5.  m.  Coco,  cancón  : fan- 
tasma para  meter  miedo  a los  niños. 

GüíMILLER,  y.  n.  ( fam .)  Echar  tra- 
gos, echar  cortadillos  : refrendar  , como  dice 
el  vulgo. 

GODELUREAU,  s.  m.  {joc.y  satir.) 
Chulito,  penoso,  inajilo. 

GODKjN’OT,  s.  m.  Títere,  muñeco  : fi- 
gurilla con  que  juegan  los  titiriteros,  á la 
que  llaman  también  Juan  de  las  Viñas.  Jj 
Mouicango , chuchumeco  : díecse  por  des- 
precio de  un  hombre  chico  , feo , y mal  for- 
mado. 

GODER , y.  n.  Hacer  buches , ó fuelles : 
dicese  de  un  vestido. 

GODET,  s.  m.  V asito  para  beber,  como 
si  dixeramos  cortadillo.  ||  Cangilón  , arcaduz, 
de  noria,  ¡j  Salserilla,  Ludia,  ó concha  : para 
poner  colores.  j|  {bolán.)  Dedal. 

♦GODiCHE,  s.  m.  Claudito:  diminutivo 
de  Claudio.  j|  (rufg.)  Bobalicón,  simple. 

* GODHNETTE,  s.f  Querida,  amada. 
{ j Zlaiser  en  godinette  : besar  con  cariño. 

GODIVRAU,  s.  m.  Pastel  de  ternera, 
con  setas  , v alcachofas. 

GOUUON,  j.  m.  Bollos,  rizado,  aba- 
nillo : une  se  hacen  á las  vueltas , paños , to- 
cados <fe  mugrr,  ele.  y otras  cosas  almido- 
nadas. !|  Fíleles  , o medias  cañas  : que  se  ha- 
cen en  las  orillas  de  alguna  varilla  , ú otra 
obra  de  escultura,  ebanistería,  etc. 

GODRONNÉ,  ÉE , ¡>  />■  y adj.  Abo- 
llunarlo  , alechugado.  V.  Godrnnncr. 

GODilOMVÉR  , y.  a.  Alechugar,  table- 
tear, abollonar,  rizar,  encañonar  con  cierto 
liieno  la  ropa  blanca  almidonada , como 
cuellos , puños , etc. 

* GODURE,  s.  f ( enquad.  ) Arruga; 
de  un  libro  por  mal  batido , ó por  defecto 
del  papel. 

* G O EL  AND.  V.  Gotland. 

* GOELETTE,  s.f.  Goleta  : embarca- 
ción inglesa  de  dos  vela*  , y de  5o  á 100  to- 
neladas.. 

GOKMON , s.  m.  V.  V i irecy  ó Pueus. 

* GOF/11 , ó GOUET , s.  m.  Uva  jaén. 

* GOÉTiE,  s.J'.  Goecia  : especie  de  ma- 
gia , en  Ja  que  se  invocaban  ios  demonios 
para  (lañjir  a los  hombres. 

* GOÉT1EN,  ENNE  , s.f.  Goecio  : el 
que  exerqe  la  goecia. 

* G O ETIQUE , adj.  m.yf  Goetico  : lo 

perteneciente  a la  goecia. 

GOFFE,  adj.  m.yf.  {fam.)  Chabaca» 
do  , basto  , grosero. 

GOG  AJELE,  s.f  ( yulg. ) Guadeamus, 
francachela , comilitona. 

GOGO  (A),  ady.  {J'am.)  Como  cuerpo 
de  rey,  con  regalo,  con  abundancia,  cou 
toda  conveniencia  : diré , ó vivre  a gogo. 


* GOGUELU , s . m.  ( yulg  ) Bien  me- 
drado, ricote,  Adinerado. 

GOGUENARD  , ARDE , adj. y s.  Cho- 
car re  10  , truhán. 

GOGU  EN  ARDER  , y.  n.  Chocarrear, 

truhanear  : estar  de  chunga. 

GOGU  EN  A RDER1E , & .f  Chanza , bur- 
la , chiste  pesado. 

GOGL  E 1TES , s.f  pl.  {fam.)  Chilin- 
drinas , chufletas  : U étoil  (Luis  3 es  goguet • 
tes,  estaba  de  chufleta,  de  chilindrina.  (J 
^ id. ) Injurias  : clianter  gngncttcs  a quel - 
qu’iui , decirle  el  nombre  de  las  pasqua*  , 
muchas  frescas. 

* GOILAND , óGOELAND,  s.  m.  Ga- 
viota : ave  marítima. 

* GOINFRADE  , S.f.  Glotonería,  go- 
losina. 

GO  INERE , s.  m.  ( yulg. ) Gomia,  co- 
milón , glotou  , tragantón. 

GOINFRER , y.  n.  {yulg. ) Glotonear, 
tragar. 

GOINFRERIE,  s.f.  ( yulg.)  Tragone- 
ría, glotonería,  gula. 

GUÍTRE , s.  m.  Papera  : que  viene  á la 
garganta  : lamparon. 

GÜÍTREUa  , EUSE,  adj.  El  expuesto 
á paperas , ó lamparones. 

GOLEE , s.  m.  Golfo  : brazo  de  mar  in- 
ternado gran  trecho  en  la  tierra. 

* GOLF1CHE , s.J'.  Goifichc  : concita 
que  tiene  el  brillo  del  nácar. 

* GOLILK , s.J.  Golilla  : cierto  adorno 
del  cuello  une  se  usaba  en  el  trage  español. 

* GOLIS  , *.  m.  Motile,  bosque,  cuyos 

árboles  tienen  veinte  años,  jj  Arbol  de  veinte 
años.  * » 

* GOMARLSTES , s.  m.  p/.  Conm  istas : 
especie  de  calvinistas  de  Holanda. 

* GOMÉNE,  s.  f Gúmena  : cable  del 

áncora.  , 

GOMME,  s.  f.  Gorila  substancia  vis- 
cosa que  destillan  ciertos  árbol/s.  ||  Gomme 
adrnganl , alquitira  : gomme  lac que , goma 
laca  : gomme  nédérce , goma  ye d ra  : gomme 
karagne , goma  caraña  : gomme  sapin  ou 
séraphiquc.  V.  Sagapenum. [|  G ofnmc-gutlc  : 
goma-gula  , gulagamba  , gontoresitia  muy 
purgante. 

GOMME-RÉSINE , s.f  Gomo -resina: 
substancia  que  participa  de  la  naturaleza  de 
la  goma  y de  la  resina. 

GOMMÉ,  ÉE,  p j>-  y adj.  Engómado. 

GOMMEK , y.  a.  Engomar  : uiitar  ó dar 
con  goma. 

GUM.MF.UX  , EUSE,  adj.  Gomoso  : lo 
que  destila  goma. 

GüMMlER , s.  m.  Gomero  : el  árbol  que 
deslila  la  goma. 

^jOND  , s.  m.  Gozne  : de  una  puerta.  || 
( proy . ) Dícese : sortir  hors  des  gonds  . salir 
de  sus  quicios,  de  sus  casilla*,  perder  los 
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estribos.  !|  Mcttrc  queíqu  'ie%hnrs  des  gonds : 
sacar  á uiiu  tic  sus  casilla»,  hacerle  impa- 
cientar. 

GONPOLE , s.  f Góndola  : especie  dr 
fallía  con  toldo  v remos.  j|  Bemeg.d  : vaso  ó ! 
taza  en  figura  tic  navecilla,  ó nharquÜMdu. 

GONDOL1ER,  í.  m.  Gondolero  : d u»a-  j 
rincro  que  conduce  la  góndola,  ó falúa. 

GONFALON  , ó CON  l*  A\t  )i\  , s.  m.  1 

Confalón  , ó están  lurte  de  ig 

CONFALONIER,  o GUN 1 ANOMER , 

s.  m.  Confalonier  : el  que  lleva  el  estan- 
darte. , 

GONFLÉ , EE , p.  p.  y ndj.  Hinchado  , 
inflado. 

GONFLFMFNT  , s.  ni.  Himhuzoii,  en-  j 
tutuecencia. 

GONFLKR  , t».a.  Hinchar,  inflar.  |J  {/igj  j 
Se  dice  : gnnfter  d orgucil  . ensoberbecer  , • 

Henar  de  vanidad  , envanecer. 

(iOM-'í.KK,  o. n.  f SL  GONFLF.H , »».r. 
Hincharse,  influí  se,  ponen*:  hinchado,  in- 
flado. 

GONJN , s.rn.  [vu/g.)  Atarrajo,  camas- 
trón. ,¡  C'cst  un  ntuUre  gol  un  : es  un  grau 
t /orillan . niartagnon. 

•GOMOME  I KK,  s.  /'«.Goniómetro ¡ins- 
trumento para  medir,  los  úngenos  de  los 

Cliet  pos  solidos, 

GOXIOMETRTE,  s.  f Goniomeuía: 
arle  de  nn*dír  ios  ángulos. 

*GONNE,  s J\  ( mint .)  Pipa  : para  cer- 
teza , y para  llevar  salmón  salarlo. 

GONORRHÉE , s.  f.  {medie.)  Gonor- 
rea. 

GORD,  s.  m.  Cañal,  presquera  : que  se 
coostiuye  en  un  rio. 

• GORMEN  (NCEUD)  , adj.  {ftg.) 

Nudo  gordiano  : obstáculo  qne  parece  insu- 
perable. 

GOJVEÍ , s.  m.  ( ridg.)  Gotfino,  lechon. 

|I  ( náut. ) Escoba.  ||  El  primee  oficial  de  una 
z ipatcrla. 

♦ GORETEIV,  a.  ( nJut .)  Barrer,  lim- 

piar el  navio. 

(JORGE,  s.f.  Garganta,  cuello.  j|  Gar- 
ganta, ncclK*  : de  una  muger.  ||  ( arquit .) 
Especie  de  moldura  cóncava,  antequinos,  etc. 

]|  [cetrcr.)  Gorga  : la  carne  de  los  animales 
vivos  que  se  ría  a las  aves  ríe  rapiña.  (|  Cor  ge 
d<  i ustión  : gola  de  baluarte.  ;|  Gvrge  Je 
rmnmgnr  : garganta  de  montaña  , alfoz.  ¡ 
Corgode  iñgeon  . color  columbino,  atorna- 
solado. [j  Coupe-gnrgc  . mal  paso,  ó paso 
peligroso,  para  ios  caminunUs,  por  razón 
de  los  ladrones  que  andan  en  el  : ladronera. 

II  fe  l Se  dice : f aire  une  gorge  chuude  I 
ti' une  chnse , divertisc  coa  ella,  hacer  burla 
de  ella  : rendre  gorge,  vomitar,  restituir  lo 
mal  adquirido  : rire  a gorge  ih-plojce,  reir 
ú carcajadas. 

G JuGE,  ÉE , p . p • r adj.  Hartado,  har- 


to, repleto.  ¡|  {/ig.)  Colmado,  lleno.  || 

( Idus.  < iorjado  : so  dice  del  león  que  lleva 
en  ei  cuello  cotona  de  otro  cMuaile  que  el 
cuerpo.  ¡|  Ce  rhcral  n tes  jambes  gorgées  : 
este  i aballo  tiene  las  pinnas  ó manos  hin- 
i liadas. 

GORGEF , s.f.  Ruchada,  bocatvula, 

sorbo,  iiago. 

COKGKll . o.  a.  Atestar,  hartar,  atr»- 
ear,  lienar  hasta  el  gañote  : dar  de  comer 
• r mi  exceso.  1}  yftg. ) Colmar,  caigar,  llenar 
d>*  bienes  , de  despojos,  ele.  ¡|  Se  gorger  de 
ti>  t'r:  ¡turc  : atcstane , atiborrarse  de  co- 
mida. 

*GORGÉI\E , s.f  ( náut .)  Briol! : pie  de 
roda. 

‘GORGÉRES,  s.J.pl.  { náut. ) Batide- 
ros : do  una  nave? 

GORGKRETTE,  s.  f (ant.)  Gorgnera  . 
ó palatina  , que  usaban  en  otro  tiempo  las 
nmgeres. 

GORGERIN,  s.  m.  Gorjal , gola  : arma- 
dura de  la  garganta,  ó cuello,  que  se  usaba 
en  otro  tiempo. 

GORGONE,  s.f  ( mito /.)  Gorgona  : 
eran  tros,  según  la  fábula  , Medusa,  Cú- 
rvale, y Sthenvo  .•  y tenían  el  poder  de  pe- 
llizcar a!  que  las  miraba. 

* GüRGONELÍ-E,  s.f  Holanda  : lien- 
zo de  Holanda  , y Hnmbnrgo. 

* GORXCK  , ( geogr. ) Coriza  : ciudad 
fuerte  de  la  provincia  del  Friuli. 

GOSIFR  , s.  m.  Gaznate  , gargüero,  gar- 
ganta , tragadem  , gorja,  jj  Grand-gosicr  , 
Alcatraz  : ave.  V.  Onncrot/ile , y Pélican. 

GOSS  APÍPEN,  s.  m.  Bombasí  algodone- 
ro : árbol  de  Africa  y de  America. 

GOTHIQLE,  adj.  m.  Y / Gótico  : di- 
cese de  la  arquitectura , y del  carácter  ó le- 
tra de  la  baxa  edad.  ¡|  ( Jig .)  Antiguo,  ran- 
cio : dícesc  por  desprecio  de  todo  lo  que  no 
es  de  moda  , y coi  respwule  a basto  , churro. 

* G0TTING1  N geogr.  Goüdj 

ciudad  de  Alemania. 

GOL  ACHE,  ÓGOUASSE,  s.f  Pin- 
tura á la  aguada  : lo  que  se  pinta  con  colore^ 
líquidos. 

GOLDRON,  s.  m.  Brea  : cierta  coiupo- 
sicion  de  pez  , sel>o  , y estopas. 

HJOL  DRONNAGE,  s.  m.  Embreadura, 

emhreatlo. 

GOUDRONNÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Em- 
breado , brearlo. 

GOLDRONNER  , v.  a.  Embrear,  brcat 
una  nave. 

* GOLET , s.  m.  "Varo  común  : planta. 

GOLFRE,  s.  m.  Sima,  Mioiidero  : con- 

ca  viciad  profunda.  |j  Olla,  remolino:  en  un 
rio.  jj  { Ug. ) Abismo,  pozo  profundo. 

GOL  GE , s.f.  Gubia  : instrumento  <!<• 
carpintería.  j|  Gorrona,  pendanga  r en  este 
sentido  es  voz  autiquada  , y baza. 
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GOUTNE  y s.f  (vulg. ) Peliforra,  ganfor- 
ra  , pelandusca:  putuclü  de*  soldados,  mari- 
neros ,'etc. 

GOUJAT,  5.  m.  Guhqio , mozo  de  solda- 
do* , ó do  campaña. 

GOUJí  )N  , a.  m.  Gobio : pescado  de  rio.JJ 
Rejoncillo  entre  cuberos.  j|  Clavija  de  hierro. 
||  boruion  deesculior.||Tanigod|  Viga,  ó tra- 
ba!. |!  Gatillo.  ||  Jam'  )D»cese ; Jotre 

water  le  grujan  : hacer  tragar  el  anzuelo,  ó 
caer  en  la  red  : encunar. 

* GOl  JONNER,  v.  a.  Fngatillar:  trabar 
lina  obra  con  otra  por  medio  de  gatillos,  ó 
trábales. 

* GOL' JURE , s.  /.*  ( ndut.  } Garganta  riel 
tnoton  , ó «{nado nal. 

(*«  )ÚLEE , s.f  ( vnlg. ) Bocado  : la  por- 
ción de  comida  <juo  cabe  en  la  boca. 

GOULET,  i.  m.  Rumíete  , boca  «trecha 
de  un  puerto  , que  cu  1 úuez  se  llama  la  go- 
leta. V . gnulot. 

* GOULETTE , s.f.  ( arquit. ) Canal , y 
Laxada  de  una  calcada. 

GOULIAFRE,  adj.  m.  j f.  ( eufg. } Ga- 
lufre , tragón,  garganton. 

GÓULOT,  s.  m.  Gollete , cuello  : boca  de 
\m  frasco  , de  una  botella , etc. 

GOULOTTE , s.  f Bocacaz,  cacera: 
canalizo  para  conducii  el  agua. 

GOUpU , UE,  adj.  y s.  Tragón , tragan- 
tón , tragaldabas,  golosaso. 

GOLiXMKNT,  cu 
voracidad  , con  ausia. 

COUPILLE , s.f  Clavito : tornillo  de  re- 

loxiw. 

f GQUPILLER,  v.  a.  Poner  los  tornillos 
ó clavijas  á un  relox. 

GOL'PILLON , j.  m.  Hisopo  : para  echar 
agua  bendita.  |j  Escobilla  : para  limpiar  va- 
sos en  donde  no  puede  entrar  lu  mano. 

*GOUPILLONNER,  v.  a.  Limpiar  las 
vasijas  con  ana  escobilla.  , 

(íUUR , s.  m.  Cárcava : buceo  producido 
por  alguna  vertiente  do  aguas.  ¡]  Cavidad  lle- 
na de  agua  , en  peña , al  pie  «le  uu  árbol , ú 
orilla  de  un  rio. 

GOURI),  OURDE , adj.  Yerto,  arrecido, 
palmado : de  frió. 

GOURDE , s.f.  (Calabaza,  calabacino  : 

Í»ara  llevar  vino.  |J  En  algunas  partes  de 
•'rancia,  llaman  así  al  peso  duro. 

GORRDIA  , s.  m.  ( vulg.  ) Estaca  : palo 
grueso  , y corlo. 

+ GOURDlKER , v.  a . ( vulg.  ) Dar  con 
una  estaca,  ó dar  estacazos  á alguno  ; apa- 
lo.. 1 le. 


Ij.  Vorazmente , con 


GOURE , s.  f.  Droga  falsificada  : fjuid 
pro  epto. 

* GOU  REAL’ , s.  m.  Higo  burreño,  do  co- 
lor inorado. 

GOUREUR , s.  nu  Falsificador  de  drogas 
«le  lx>tica. 


GQURGAND1NE , S.f  ( fnnt .)  Gorro- 
na, andorra  : nombre  de  ramera. 

GObRGANE,!./  Habas  de  laguna:  sorr 
pequeñas. 

GOURGOURAÍÍ,  s.  m.  Gorgoran  : tela 
de  seda  «*on  cordoncillo. 

G0URMA1  )E , s.  J.  Cachete:  puñetazo 
en  la  barba. 

GOURMA3NT),  ANDE,  adj. y s.  Gloton , 
goloso  : úsase  como  substantivo.  ¡|  Branches 
gruir  mandes  • ebupones , mamones  : vasta- 
gos de  los  árboles  muy  vigorosos , «jue  110 
dexan  medrar  )fe  rumas. 

GOURMANDK*  EE,  p.  p.y  adj.  Sofre- 
nado , reñido , reprehendido  con  aspereza. 

GOURMÁNDER  , o.  Dar  una  Sobar- 
bada , sofrenar  : renir,  reprehender  con  as- 

''  -"tiÓL'RAT  AT'fDPTE,  t.  f Pera  urraca. 

GOGRMAADISE,  s.f.  Guia  , goioMna . 
ansia  en  el  comer. 

GOL'RMK , s.  f.  Usagre:  enfermedad  de 
ñiños.  i¡  Aguilas  : especie  de  reuma  que  da  á 
las  cabullerías.  ¡|  {¡ig. ) Rusticidad,  ignoran- 
cia. !|  Ji  'er  s>  1 gqurnus:  cebar  el  mui  humor. 

GvJUUMÉ,  EE  , p.  p.  del  verl>o  gnttr- 
mer. 

* GOURAfÉ,  EE,  adj.  ( fzg.  ) Entonado , 
estirado  : el  que  afociu  gravedad , y entere/ a 
en  el  modo , etc. 

GOURMER , v.  a.  Poner  la  bnrl>ada  á 
un  caballo.  ||  (Jlg. ) Acachetear,  dar  «le  ca- 
chetes. 

GOURMET,  s.  m.  Catador,  inteligente  en 
vinos. 

GOURMETTE , s.  f Barbada  : «*a<lrni- 
lia  de  bieiTO  croe  «*s  parte  del  freno  délas  ca- 
bullerías. ||  ( fig-r  Jam • ) Se  dire  : Licha  Li 
gourruelte  a quclquun  : soltar  la  rienda,  «Le 
ensanches  á alguno.  j|  {Id.)  Díoí^e:  rompí* 
la gnurmelte  : soltar  el  trapo,  desatarse,  sol- 
tarse , entregarse  r al  juego , á los  viejos,  etc. , 
el  <jiie  útiles  vivía  recogido. 

- GOU  RN  A BLE , s.  f.  ( ndut.)  Cabilla  ▼ 
cabillon  : clavija  de  «pie  se  usa  a bordo  en 
lugar  de  clavos.  !|  Se  dice : gournahlcr  un 
vais  sean  y por  sujetar -le  las  tablas  con  clavijas. 

* GOURíSAL,  s.  iii.  Gurnal:  pescado 
nmy  dclíc.«uo  «le  la  mar  del  Sur. 

liOUSSACTjí.  f adj.  m.  [picad.) Corto 
de  sillar  : hablando  del  caballo.  ||  ( cetrer . ) 
Tardo  , poudo  en  el  vuelo  : dícesc  del  hai 
con  , y otras  aves  de  altanería. 

GOUSSfE  , s.  f.  Vaynn  , cáscara  : de  ha- 
bas , judías , guisantes,  etc.  [|  Ooi^sc  d'ail . 
diente  de  ajo. 

GOUSSET  , s.  m.  Sobaco  : y hablando 
del  olor  que  despide  es  sobaquina.  ||  Qu«- 
diudo  : pieza  que  se  echa  en  las  camisas  «le- 
Ikixo  de  la  manga.  ||  Bobillo  : dentro  de  la 
pretina  do  los  calzones.  ||  ( carp. ) Especie 
ílc  can  pequeño  para  sostener  uiblillas  , etc. 
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||  Gnussrt  de  montre  : secreto , liolsillo 
lídox.  sí  soir  le  gousset  bien  fiar  ni  t tener 
el  bolsillo  bien  prevenido. 

GOÜT , S.  m.  Gusto  : por  sentido  del 
paladar,  ¡j  Gusto  , por  sabor.  ||  Gusto  , por 
placer,  complacencia.  [|  Gusto,  por  gana, 
ó apetencia.  ||  ( Ji g.  ) Gusto  , por  elec- 
ción : gusto , por  afición  : guato  , por  dis- 
cernimiento, delicadeza  : por  buena  ó mala 
traza  con  que  esta  hecha  una  cosa.  ||  (pros.) 
Dicese  : cha r un  a son  gotlt , sa  maniere  , 
cada  qual  tiene  su  modo  r|^>  matar  pulgas  : 
él  nc  jaut  p.is  disputar  des  goüts , sobre 
gustos  no  hay  disputa  : prendí  c g^ül  a 
ijucfqnc  chose , tomar  alicion , ó aficionarse , 
u tina  coiM). 

GOÚ  l'É  , KE  , p.  p.  y adj . Gustado.  || 
D ícese  de  la  persona  o cosa  que  ha  gustado 
á la  gente  , o ha  merecido  su  aprobación. 

GOCTER,  *\  a.  Gustar  : percibir  el  sa- 
l*>r  de  una  cosa , tomarle  el  gusto.  ||  (ins- 
tar , probar  , catar  una  cosa.  ¡|  Gustar , 
hallar  buena  una  cosa. 

GOL TER , »\  n.  Merendar  : tomar  algún 
refrigerio  por  la  larde. 

GOuTER , s.  m.  Merienda  : comida  que 
se  hace  por  la  tarde , entre  la  comida  y 
la  cena. 

GOUTTE  , s.f.  Gota  : parte  mínima  de 

nn  liquido  que  (tesóla,  ó se  desparrama.  ¡| 
Gota  : tómase  por  sorbilo  , ú traguito  , sea 
de  riño  , sea  de  caldo  , etc.  : une  goutte  de 
sin  , une goutte  de  bouillon • ||  Gota  : enfer- 
medad dolorosu.  ||  En  la  farmacia  es  una 
medida  mínima  de  cosas  líquidas.  ¡|  F.uti* 
los  1 uud idores  es  una  porción  pequeña  «le 
oro  ú plata  , que  se  da  al  ensayador  para 
iixnr  la  ley  del  metal.  ||  Goutte  ana  nuwis  : 
quiragra.  |)  Goutte  aux  piáis  ; jHuh.^ra.  || 
Goutte  remontcc  : gota  coral,  j}  Goutte 
sciatifpie  : ciática.  ¡|  Goutte  sereine  : gota 
serena.  t|  frui  de  la  premíete  goutte  : viuo 
de  yema.  (|  Goutte  a goutte  , ads.  Gota  a 
gota  , de  gota  en  gota. 

GOUTTE , voz  a la.  Gota  , pizca  : nada  , 
ó casi  nada  : ex.  il  ny  soit  goutte , il  n’cn- 
tend  goutte  : no  ve  gota  , no  ve  pizca  : no 
o je  palabra  , nuda  ove. 

GUL'T  ráiETTÉ , s.f.  Jim.  ( poc.  us.  ) 
Cotila,  golilla. 

GOUTTEUX , EUSE,  adj.ys.  Gotoso  : 
el  que  padece  gola. 

GOUTl’lERE , s.  f.  Canal  de  un  tejado. 
]l  Tejadillo  : de  un  coche.  ]|  Corte,  cóncavo 
«le  un  liBto  euquadernado  : la  parte  opuesta 
al  lomo  , que  se  llama  canal.  ||  Goutliere 
tl’un  arbre  .-  lagrimal.  ||  GouUiére  dun 
rarrusse  : la  ficta  de  cuero  que  guarnece  el 
imperial. 

GOLT  ITERES  , s.f.pl.  (náut.)  Contra* 
traneaniles. 

GOLVEKNAIL  , s.  ni.  Timón  de  la 


nave  , que  también  se  dice  gobernalle.  (I 
ifig.)  Se  dice;  teñir  le  gousernml  ■ llevar  el 
limón  , llevar  las  riendas  , es  a salier  , del 
estallo  , del  gobierno  , de  los  negocios. 

GOÚVKRNANCE , s.J.  Gobernación: 
jurisdicción  en  algunas  citidrdes  de  los  Pai- 
scs-Baxos  , cuya  cabeza  era  el  Gobernador 
de  la  plaza. 

GOUVKRXANS  , S.  m.  pl.  Gobernan- 
tes, ó gobernadores  : los  que  gobiernan, 
por  correlación  á los  gobernarlos. 

GOL VERN ANTE , $. J.  Gobernadora, 
la  muger  de  un  goliernador.  ||  Aya  : de 
señoritos  , ó señoritas.  ||  Ama  : la  criada  que 
cuidado  la  casa  de  un  cura,  de  un  viudo, 
ú otro  hombre  solo.  I|  Ama  de  llaves  , ó 
muger  de  gobierno. 

* GOU  Y KRNE , s.f.  ( com . ) Gobierno  , 
regla  , conducta,. 

GOUVERNÉ , ÉE,  p.  p.  y adj.  Gobcr- 
nado. 

GOUVERNEMENT  , s.  m.  Gobierno  : 

tómase  por  el  empico  do  un  Coftcmador  ; 
por  el  país 'ó  distrito  que  gobierna  ; por  el 
tiempo  que  gobierna  , ó ha  gobernado;  y 
por  el  modo  de  gobernar.  |j  Gobierno  : lo- 
mase por  la  forma  y constitución  de  un 
estado ; y por  el  ministerio , ó el  cuerpo  de 
los  que  rigen  el  estado.  ||  También  se  llama 
gouvememcnt  la  casa  pública  del  gobierno, 
ó gobernación. 

GOUVERNER  , v.  a.  Gobernar  : regir, 
mandar  con  suprema  autoridad.  ||  Cuidar , 
dirigir  : un  asumo,  un  negocio.  ¡¡  Asistir  , 
cuidar  : un  enfermo.  j|  Administrar,  mane- 
jar las  cosas  con  economía.  ||  Educar,  criar : 
cuidar  de  la  cducation  do  algún  señorito. 

GOUVERNEK  (SE) , s.  r.  Gobernarse , 
manejarse,  courlucirse,  portarse  bicu  ó mal 
en  sus  acciones  , ó dependencias. 

GOLVERNEUR , s.  m.  Gobernador  : 
de  alguna  provincia  , ó pla/a  de  armas.  ;| 
Ayo  : de  algún  aeñotilo.  j|  Gouserneur  de 
moucíies  a miel  ; abejero , colmenero  , el 
que  cuida  de  las  colmenas. 

* GOYAVE  , s.  f Guayaba  : fruta  del 
Guayabo. 

GOYAVIER  , s.  m.  Guavalto  : árbol  de 
la  America  septentrional.  ¡|  Guayabera  : 
paxarillo  que  se  mantiene  de  guayabas  , y 
devora  los  insectos  que  dañan  al  guayabo. 

GRABAT  , s.  m.  Cama  ; lecho  malo,  y 
pobre. 

CHA  BATAIRE  , adj.  m •yf  Achacoso , 
valetudinario  : el  que  está  continuamente 
enfermo.  ¡|  Grabataiio  : el  que  diferia  bau- 
tizarse hasta  la  hora  de  la  muerte. 

* GRA8EAU  , s.  tn.  ( farm . ) Pcdacitos  : 
sobras  y desperdicios  de  varías  drogas. 

GRaBLGE,  s.  ni.  (Jiun.)  Pelotera  , rifa, 
quimera. 

GR  ACE , s.  f.  Gracia  : es  gaiLo,  do- 
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Havre  , agrado  , favor , merced  , perdón  , 
remisión  , predilección  , agradecimiento  \ 
pues  tiene  esta  voz  las  mismas  acepciones 
en  francés  que  en  castellano  , según  el  mo- 
tivo , ú objeto  á que  se  aplica.  í|  De  grdee , 
adi'.  Por  favor  , por  merced , con  per- 
don. 

CRACKS  » s.f.  pl.  Gracias  : nombre  de 
tres  divinidades  de  la  mitología. 

GRACIABLE , adj.  m.yf.  Graciable, 
remisible  : lo  que  se  puede  remitir,  6 per- 
donar. , 

GRACTEUSE,  ÉE  , p.  p*  ( Jam .)  Aga- 
sajado. 

GRACIEUSEMENT , adv.  Con  agrado, 
con  agasajo.  # 

GRACÍEUSER , u.  a.  (Jam.)  Agasajar: 
tratar  ó recibir  con  agrado  y amistad. 

GR  ACIEUSETE , s.f.  (Jfiin.)  Agasajo, 
rcgalito  , fine/ a : que  se  da  por  algún  favor 
recibido.  ¡|  (id.  ) Agasajo  , atención  , cum- 
plimiento, 

GRACIECX  , EUSE  , adj.  Gracioso, 
agraciado  : lleno  de  gracia  y donayre.  [| 
Benigno,  bondadoso.  ||  (Jor.)  Gracioso, 
gratuito  : loque  se  da  de  gracia. 

GR  AGILITE  , s.J.  Delgadez,  delicadez: 
de  la  voz. 

GRADATION , s.f.  ( retor. ) Gradación : 
subida  por  grados.  j|  Par  gradulion  : pul- 
seados , gradualmente. 

GRADE  , s.  ni.  Grado  : de  honor,  de 
distinción.  }|  Grado  : de  alguna  facultad 
mayor  cii  las  universidades. 

GRADKS,  s.  ni.  pl.  Titulo  de  graduado 
en  las  universidades. 

*GR  ADKAU,  s.  m.  Pez  rey  : pescado  del 
ninr  riel  Sur. 

GR  A DIN , s.  m.  Grada,  ó tarima : de  un 
altar,  de  un  jardín. 

'GRADEN  E,  s.J  (escuh.)  Gradina  : cin- 
cel con  puntas  para  trabajaren  piedra. 

GRADUA!  ION  , s.  J.  ( nuil. ) Gradua- 
ción. 

GRADL^',  ÉE,  p.  p.  y adj.  Graduarlo. 

GRADUE,  s.  ni.  Graduado  : el  que  K> 
es  en  alguna  facultad  mayor  «le  universi- 
dad. 

GRADUEL  , ELLE , adj.  Gradual  : lo 
que  aumenta  ó sube  por  grados. 

* GRADUELLEMENT,  aih'.  Gradual- 
mente , por  grados. 

GRÁDUER  , v.  n.  Graduar  : dividir  y se- 
ñalar por  grados  la  altura  ó circunferencia  de 
alguna  cosa.  Graduar  : conferir  el  grado,  6 
titulo,  «le  doctor,  «le  bachiller,  de  licencia- 
do. 

GRADUER  ( SE  FAIRK)  , i>.  r.  Gra- 
duarse : tomar  grados  en  alguna  universi- 
dad. 

. GRAILLEMENT,  $.  m.  Zurrío  : sonido  ¡ 
**pero,  y 1 ouco. 


GRAILLER , n.  ( moni. ) Llamar  : loa 

perras  con  la  bocina. 

GUAILLON,  s.  m.  Fscamoclia,  bazofia  : 
sobras  recogidas  «le  una  comida. 

GRAPN  , s.  m.  Grano  : «lí cese  del  fruto  «le 
las  mi  eses  , como  trigo,  centeno , cebada  , 
maiz,  etc.  I|  Por  extensión  se  dice  de  otras 
cosas,  como  : un  grain  de  raisin , un  grano 
de  uva  : un  grata  de  poivre  , un  grano  «le 
¡ pimienta  : un  grata  de  sttble , un  grano  «le 
arena , ele.  : y también  del  grano  que  for- 
man las  superficies  de  algunas  piedras  9 
Incido»  , tafiletes  , etc. , o que  salea  en  el 
c tílis  como  la  viruela.  ¡|  Grano  : la  mínima 
parte  de  la  onza  sen  el  peso  del  mareo  de 
oro  , ú de  la  plata.  ||  Grano  : la  qiiaru 
parlo  «le  un  quilate  en  las  piedras  preciosas. 
¡I  Grano  : en  las  boticas  es  la  576*.  parte  de 
una  onza.  ||  G rain  de  chápele  t , cuenta  d« 
rosario  : grain  deverre , abalorio,  granalla.¡| 
ífiS'X  Jam* ) Díccsc  grain  de  folie  . punta , 
ó vena  «le  loco.  ||  (id.)  Se  dice  : 1/  na  pos  un 
grain  de  bon  sens  , no  tiene  pizca  de  jui- 
cio : catholique  a gros  grata  , católico  de 
conciencia  ancha  , poco  escrupuloso.  ¡|  IMe- 
nys  grains  : semillas  , los  granos  «fue  se 
siembran  por  marzo , como  mijo,  panizo , etc. 

GRA1INE  , s.  f.  Semilla  , simiente  : de 
las  plantas.  1 1 (¡ruine  de  melón  , de  concom- 
bre  : pepitas  «le  melón , de  pepino.  ||  G ruine 
de  chou  y de  líiituc ; simiente  de  col  , de 
lechuga.  j|  Graine  de  vers  asóte  : semilla  de 
gusanos  de  seda.  ||  Graine  jaune  , ó graine 
d'  A vignon : gran  i J la  de  Aviñon  ; piracanta. 
||  Graine  de  parad is  ; cardamomo.  ||  Graine 
de  Canarie  : alpiste.  |j  Graine  d’epinars  : 
grano  «le  cebada  en  el  bordado.  ||  ( fig . y jam.) 
Dicese : mauvaisc  graiiíe  : mala  casta  , mala 
ralea , mala  familia  : hablando  «le  mucha- 
chos traviesos,  estudiantes  tunos , y lacayos. 
||  ( id. ) Se  dice  : monter  en  graine  , quedar 
para  simiente  «le  rábanos,  ó para  lia  : «li- 
cese  «le  la  doncellona  que  carga  de  aüos  , y 
se  queda  sin  casar. 

♦GRAINER  , 1/.  n.  y GRAINETIER,  s. 
m.  V.  Grener  y y Grenetier. 

GftAINIKR,  ÉRE,  subst.  Tratante  de 
granos , y semillas, 

* GRAIRTK , s.  f.  (Jor.  y Pai  te  de  1111 
baldío  , ó monte  poscúlo  en  común.  (|  Uiei  to 
derecho  real  en  la  corta  «le  rnoutes. 

+GRAIS  , s.  m.  V.  Gris. 

GRAISSAGE  , s.  m.  Engrasación  : la 

acción  de  engrosar. 

GRALSÜÉ  , s.  f.  Gordura  , sebo  , man- 
teca, unto  : del  cuerpo  del  animal.  j|  Grasa  , 
muj;ie  : porquería  o suarda  en  la  ropa  de 
vestir.  ¡|  (jrcisse  de  roti , pringue  del  asado: 
graisse  d’ours  , lint  o ríe  oso.  ||  (fig.)  D.oese  : 
graisse  de  la  ierre  ; fu  substancia  f lo  mas 
pingüe  «le  la  tierra,  (id. ) Se  dice  : ethporter 
toule  la  gtaisse  d'un  ajfairc  ; sacm  tvdu  él 
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da»-  de  sí. 

GRALSÍ>FI{ , v.  n.  Untar  con  sebo  ó prin- 
gue alguna  cosa.  )|  [ fig.  y fa:n.  ) Se  dice  : 
graisser  la  paite  . untar  las  manos,  sobor- 
dar , cohechar.  ¡[  ( id. ) Dicese : graisser  sr.s 
luí  tes  : ponerse  á punto  , disponíase  para 
ian  víase. 

* GRAISSET  , &.  m.  Rana  de  zarzal. 
GRAISSEUX , EÜ5E,  ailj.  Graso,  craso, 

mantecoso. 

CHAMEN,  ó CílIENDENT , i.  m. 

Grama  : planta. 

GRA^llNüFS,  ad¡.  (gramíneas  : dlcesc 
de  las  plantas  de  .'a  iiatnrele/.a  de  la  grama. 

GRAMMA1RF , s.  f.  Gramática:  arle 
de  hablar  y escribir  correctamente.  (|  l'atn- 
hien  se  dice  del  arte  ó libro  que  contiene 
sus  reglas. 

GRAMMAIRIEN  , s.  m.  Gramático  : 

el  que  ha  escrito  de  gramática. 

CHA MMATIC  AL , ALE  , adj.  Grama- 
tical : lo  «pie.  pertenece  á la  gramática  : 
y también  lo  que  no  se  apartarle  sus  reglas. 

GRA  MM ATICA  LEÍV1ENT  , adv.  Gra- 
maticalmente : conforme  ú las  yeglas  de  la 
gramática 

GRAMMATISTfc  , s.  m.  Gramático  : 
maestro  de  gramática  , que  vulgarmente 
llaman  dómine. 

* GRAM.MATITE , s.  f.  Gramátita  : 
piedra  que  , frotada  ligeramente  , pro- 
duce una  luz  .azulada  muy  viva. 

*GRAMME  , 1.  m.  Gramo:  unidad  de 

peso  en  ci  nuevo  sistema  de  Francia , y equi- 
vale á veinte  grano»  del  marco  de  Casulla. 

* GRANADILJ JE  , s.J.  Granadilla  , ó 
'pasionaria  : flor. 

GR  ANO , ANDE,  adj.  Gran  ,y  grande  : 
lo  que  aventaja  á lo  regular  , ó por  el  lama- 
no,  6 por  los  calidades , sean  físicas , ó inóra- 
le», como ; grand  le  tupie,  gran  templo á tem- 
plo grande  : grand  ministre , gran  minis- 
tro , ó ministro  grande  : granito  chambre  , 
gian  safa , ó safa  grande  : grande  injustice  , 
glande  injusticia , etc.  ¡|  (guando  el  adjetivo 
g ránd  precede  á los  nombres  de  oficios  , ó 
dignidades  , significa  mayor  , como  : grand 
écuyer  , caballerizo  mayor  : grand  intuiré 
de  la  maison  du  Kni  , mayordomo  mayor, 
del  Rey  : grand aumdnicr , limosnero  mayor 
etc.  Exceptúanse  <1**  esta  regia  algunos  que 
fio  minian  , ni  la  significación  , ni  la  voz  , 
•corno  : Grand  Jure , Gran  Turco  : Grand 
Mogol , Gran  Mogol  : Grand- Mulli  r de 
Malte  , ou  de  quelauautre  des  ordres 
mil ir aires  , Gran  Maestre  de  Malta,  etc.  : 
un  grand  seigneur  yun  gran  señor,  on  gran- 
de , un  magnate.  j|  Gratul  age  : mucha 
edad  , ó edad  avanzada,  jj  Grand  iT  Es- 
pagnq  : Grande  de  Fapnña.  j|  Grand-haut  : 
vuelta  dé  cabeza  entre  fabriqueros  «le  car- 
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l*on.  ||  Grand  liomrne  : grande  hombre  f 
«piando  se  halda  de  su  mérito  : hombre 
grande  , ó alto  , si  se  trata  de  su  estatura. 
En  este  último  sentido  se  toma  siempre 
hablando  de  uiugeres  : ex.  une  grande 
femme , une  grande  filie : una  inuger  , una 
moza  alta,  ¡j  Alcxandrc  - le  - Grand  , ó 
te  Grand  Alexandre  : Aleta  miro  Magno.  |j 
Grand  ntesSe  : misa  mayor.  [|  Devenir 
grand  : crecer  , aumentarse , engrande- 
cerse , hacerse  grande  , ó mayor.  ||  A la 
grande  : á lo  glande  , a lo  señor.  j|  /•#» 
grand , en  graftdc  , en  tamaño  mayor  . por - 
trait  en  grand , retrato  del  tamaño  natural. 

Il  \fiS')  **!'ceso  : penser , agir , travaiUer en 
grantP  pensar  , obrar,  trabajar  con  giaudc- 
za  , « oí»  nobleza. 

GRAN D-<  ÍONSFIL.  V.  ConseíL 
GRANT1S-JOURS.  V.  Jouru 
GRAND-MERCI.  V.  Merci. 

GRAND’M *-  RK.  V.  Mere. 

GRAND-ONCLE.  V.  Onde. 

GRAIND-PEkE.  V.  P¿re. 

GRANO!  ANTE.  V.  Tanto. 

GHANDI!  FI\  mi-,  adj.  dim. 
(Jam. ) Grande'  ito,  grandccilío. 

GRAN  DEM ENT  , adj.  Grandemente  , 
con  grandeza,  con  nobleza  : d ícese  del  pen- 
sar,  y del  obrar.  {{  Graudemenie  , eu  gran 
manera , mucho. 

GR  ANDENSE,  s.J.  Grandeza  : el  lindo 
y cahdad  de  Grande  en  España  , que  figu- 
rad.uucnte  se  dice  sombicro  , como  se  dice 
capelo  la  dignidad  de  Cardenal  , y mitra 
la  de  Obispo. 

GRAND  EUR  , s.  J\  Grandeza,  magni- 
tud , grandor  , (amaño  : de  las  co»as.  || 
Grandeza,  excelencia,  sublimidad  : en  obras, 
dichos  , y pensamientos.  j|  Gravedad  , enor- 
midad : hablando  de  delitos  y culpas.  |[  Po- 
der , inagestüd  : hablando  de  Dios.  [|  Gran 
señoría  : tratamiento  de  (orlas  las  personas 
que  tenían  en  i rancia  el  lindo  (le  A/onsei- 
gneur , especialmente  de  los  Obispos. 

f G HA  NT)’G  Alt  DE , s.J’.  ( mihe.)  Gran- 

gtMidia. 

( iñANDI , IF  , p.  p.  y adj.  Crecido  a 
subido,  alto. 

*GR  ANI  ROSE , adj.  ( pint. ) Grandioso. 

CRANDlR  , v.  /{.  Crecer  , subir  , ha- 
cerse alto. 

GRANDISS1MF,  adj.  m.  y J’.  superlat. 
Grandísimo,  muy  grande. 

GRAND'»  LIARE  , s.  ni.  Llámase  así 
la  piedra  filosofal.  , 

GRANOS  ( LES)  , S.  m.  pl.  Los  gran- 
des , los  magnates , los  señores  principales 
de  un  re)- no. 

GRANGE , s.  f.  Hórreo,  trox  : sitio 
donde  se  encierran  ius  innvn-s  en  garba. 

CRANIT,  >.  m.  Granit«>:  piedra  formada 
* por  la  reunión  de  pedacitu*  tic  tica  ó quatru 
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especies,  v adheridos  confusamente  y sin 
triúten  intermedio  $ como  ia  piedra  berro- 
queña. 

GRANITELUE  , adj.  Mármol  qtic  te 
parece  a)  granito,  y pudiéramos  aplicarle  el ^ 
epíteto  de  Gran  i telo. 

GRANULATION  , s.  f Granulaciou  : 
la  acción  «le  reducirá  granos  los  metales. 

GRAAULER,  y.  a.  Granular  : reducirá 
grano»  los  metales. 

GRAP1I1E.  s.f.  Grafía  : roz  tomarla 
del  griego,  V que  significa  descripción.  En- 
tra en  la  composición  de  otras  muchas  , 
como  gdbgrafía  , corografía  , hidrografía , 

etc. 

GRAPHIOUE , adj.  m.  y 1 ■ Gráfico  : se 
dice  de  las  descripciones  y operaciones  re- 
presentadas mediante  alguna  figura : descrip- 
ción gráfica  de  un  é elipse . 

GRAPHIQUEMKNT,  adu.  ( astron . ) 

Gráficamente  : se  aplica  á las  cosas  cuya 
descripción  es  por  figuras. 

GR  A Pl  lO  MÉTRE  ,s.m.(  geom. ) Gra- 
fómetro : instrumento  para  medir  los  án- 
gulos en  la  agrimensura. 

GRAPPE , s.f.  Racimo  : d ícese  de  las 
uvas  , y por  semejanza  de  otras  frutas.  || 
Grapa  : cierta  llaga  ó úlcera  que  se  hace 
á las  caballerías.  ||  ( fig.  ) Díceso  mordre 
a la  grappe  : caer  en  la  trampa , tragar  el 
auziu-lo  : y también  estar  en  sus  gloria»  , 
regodearse. 

GRAPPILLER  , a.  n.  Rebuscar,  ir  al 
rebusco  de  las  vinas  vendimiadas,  ¡j  ( fig. 
y Jitm. ) Rebañar,  hincar  ia  nña  , pringar- 
se : aprovecharse  en  algún  empleo,  ó co- 
misión. ||  ( id.  ) Untar  la  mano  , sobornar  : 
cu  este  sentido  úsase  también  como  verbo 
activo. 

GRAPPILLEUR  , F.USE,  s.  El  que , ó 

la  que  , anda  al  rebusco. 

GRAPPILLEUR , 5.  m.  ( fig.  ) La.go 

de  uñas , el  que  hinca  la  uña  , ó se  pringa 
en  lo  que  trata,  ó maneja. 

GKAPPILLON  , í.  m.  dim.  Gajo  de 

uvas  , míe  también  se  llama  carpa. 

GRAPP1N  , s.  m.  ( ndut.  ) Rezón  : an- 
clote de  quatro  uñas.  j¡  Cloque  : garfio 
para  aferrarse  Una  nuVcá  otvacn  ia  p.-íca.  ¡| 

( fig.  y fnm.  ) Dícesc  : jetter  ó mctiT  (c 
grappin  sur  í/uel/j' un:  apode* arse del  ánimo 
de  alguno,  tenerle  cogido,  dominarle. 

* GRAPPINF.R , v.  a.  ( náut. ) Aferrar  : 
una  nave  con  cloques  , ó garfios. 

ORAS,  ASSE  , adj.  Gordo  , grueso, 
craso  , graso  , según  es  la  cosa  á que  se 
aplica.  |j  Pringoso  , grasicnto.  !|  { fig.  ) Pin- 
gue , gordo  'y  de  mucha  substancia.  ¡|  ( id.  ) 
Colorado,  verde  : por  obsceno,  impúdico, 
hablando  de  dichos,  ó ¡xilabias.  j[  Avoir 
la  langue  grasse  : tener  la  lengua  gorda , ó 
estropajosa.  También  se  dice  : parlen  gras  , 
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hablar  tartajoso.  ||  ( fig.  y fam  Díccsr: 
dormir  la  grasse  matinéc  : pegártele  las  sá- 
banas, levantarse  tarde.  [|  Paire  gras  , 
manger  gras  : comer  de  carne  los  dias  de 
pescado.  )|  Jour gras  : dia  de  corne.  ||  Les 
joun  gras  : dias  de  carnaval , carnestolen- 
das. ||  Jare grasse : tierra  pingüe  . de  bur- 
ros , de  miga. 

GRAS  , s.  tn.  Gordo  : lo  contrario  4 
magro.  ||  Le  gras  de  la  jambe  : la  pan- 
torrilla. 

GR AS-DOU B LE  , s.  m.  Cuajar  de  va- 
ca, ó vientre , de  que  se  hacen  callos  puta 
guisar. 

* G K AS  -F  ON  DURE , s.f.  Torozón  : en 
las  caballerías. 

GRAS- FON DU,  s.  Caballería  que  adole  • 
ce  de  torozones. 

*GRASOIR,  s.  m.  Rociadero  de  lanas  ; 
el  sitio  en  que  se  las  rocía  con  aceytc  , y se 
tienden. 

*GÍIASSARÍ , s.  m.  Ave  de  poso,  qne 
teme  mucho  el  frío. 

* GRASSK  , (gcogr. ) Grasa  : ciudad  de 
Provenza. 

GRASSEMENT  , oda.  No  se  usa  mas 
que  en  estas  frases  : atare  grassement , vi- 
va* con  comodidades  , con  conveniencias  , 
pasarlo  ricamente  : payen  , recompenser 
grassement , pagar,  premiar  largamente. 

GRASSK'l , ÉTJflE , adj.  ( Jatn . ) Gorde- 
te , gordillo. 

GRASSF.TTÉ , s.  J'.  Pan  de  cuclillo  : 
planta  vulneraria. 

GRASSEYKMENT,  s.  m.  Habla  brozo- 
»a , n na  lia  lengua  : dificultad  en  pronunciar 
ciertas  consonantes  , mayormente  la  r. 

GR  ASSEYFR  , a.  n.  Hablar  con  media 
lengua  , no  poder  pronunciar  ciertas  conso- 
nantes , mayormente  la  r. 

* GRASSE  Y EUR,  s.  m.  Tartamudo; 
en  la  pronunciación  de  la  r. 

GRASSOLILLET,  ETTE , adj.  dim . 

(jatn.  ) Gordo  tillo  , regordete. 

* GRAT,  s.  m.  Escarvadero  : lugar  don- 
de cécarvan  bu  gallinas  parn  buscar  qne  co- 
mer. 

* GRATEAU  * s.  m.  Rascador,  lucero  de 
repasar  t ipstrufiienlo  «le  dorador  de  mate. 

GR  ATE  RON  , ó RiÉBLE,  s.  m.  Amor 
de  hortelano  : planta. 

GRAT1CLLFR , a.  n.  (pin!.)  Qn adri- 
colar  un  quatho  ó estampa  para  copiarle  cu 
diferente  tamaño. 

GRATÍFICATION , s.  f.  Gmüficaeiw» , 
remlinera«:t«m  , ayuda  ríe  costa. 

GRA  TIFIÉ,  ÉE>  p.  p y adj.  Gjratiii- 

cado. 

GRATIFTER , u.  a.  Gratificar,  remune- 
rar. 

GRATIN,  i.  m.  El  asiento  , n lo  pep  - 
do  : lo  que  «rueda  pegado  cu  el  *ue!<>  d»* 
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mía  camela  , olla , ó sartén , en  que  se  ha 
guisado  , ó frilo  alguna  rosa. 

G BATIOLE,  PETITE  DIGITALE, 
HERBE  AU  PAUVRE  HOMME,  s.f 

Graciola , graciádis  : planta  medú'iual. 

GRATIS , adv.  Gratis,  de  gracia,  de 
balde. 

GRATIS,  s.  m.  Dirrse  r il  anbtenu  le 
gratis  de  ses  bulles  : no  ha  pagado  nada 
por  sus  huías. 

GRAT1TUDE,  s.  f Gratitud  , agrade- 
cimiento. 

GR  ATTE , EK , p.  p.  y adj.  Rascado  : 

rasparlo  : repasado. 

* GRATTE-ROSSE , s.f.  Gratas  : la  es- 
cobilla de  alambre  con  que  se  limpia  el  gra- 
barlo en  huero  , v el  dorado  á fuego. 

♦GRATTE-tíOSSER,  n.  Gratar : lim- 
piar con  las  gratas  el  grabado  cu  hueco  y 
dorad*»  á fuepo. 

GRATTE-CUL , s.  m.  Escaramujo  : fru- 
to del  árbol  del  mismo  nombre. 

GRA'ITELEUX , EUSE,  adj.  Sarno- 
so , y roñoso. 

GIIA'ITKLLE,  s.  f Sama  , y roña. 

GR  ATT£R  , r a.  Rascar  : frotar  ron  las 
uñas  u otra  rosa  la  piel,  jj  Escarvar : la  tier- 
ra. ||  Raspar  : raer  : un  papel , un  pergami- 
no , una  lámina.  j|  Estropajear:  una  pared. 

||  Rascar  de  quedo  una  puerta  con  las  uñas , 
como  se  bacía  en  Fruncía  para  llamar  cu  la 
de  la  cámara  del  Rey. 

GRATTOIR,  j.  m.  Rascador,  ó raspa- 
dor : instrumento  para  raspar  ó raer  alguna 

GRATE  IT,  ITE,  adj.  Gratuito,  gracio- 
so : lo  ipie  se  hace  ó da  sin  obligación , por 
mera  gracia.  ||  Don  grntuit : douativo  gra- 
cioso , el  que  los  países  de  fueros  dan  .ll  So- 
berano. En  Francia  se  entendía  por  el  sul>- 
sidio  voluntario  que  daba  al  Rey  . el  estado 
eclesiástico  en  caifa  cinco  años.  ||  A’co/c  gra- 
tuite : escuela,  ó enseñanza  de  bable,  sin 
pagar.  ||  Suppoution  gratuito  : suposición 
voluntaria,  sin  fundamento. 

G RAIL  ITE,  s.f  Pura  gracia  , ó don  : 
calidad  y carácter  de  lo  que  es  gratuito.  No 
se  dice  siuo  de  la  gracia  , ó de  la  predesti- 
nación. 

GRATUITEM  EN  T,  adv.  Crntuitn- 
incnte , graciosamente , sin  interes.  ||  Sin 
fundamento  , sin  motivo  , por  antojo. 

GRAVATIF.R  , s.  m.  Él  carretero,  ó 
horriquero  , que  carga  por  un  tanto  el  cas- 
cote y escombros  del  derribo  de  las  obras. 

GflAVATS , 5.  rn.  pl.  V.  Graváis. 

GRAVE,  adj.m.y  f Grave,  pesado  : 
lo  que  pesa  , ó tiene  peso,  ||  Grave  : serio  , 
circun.s|K*cto  , hablando  de  personas.  ||  Gra- 
ve: importante,  hablando  de  cosas.  ||  Gra- 
ve : dicese  de  los  autores  de  peso , do  cré- 
dito, ) respeto  en  el  asumo  que  tratan.  || 
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Grave  se  llama  en  la  gramática  el  acento  o- 
purslo  ni  agudo ; y en  la  música  el  tono  o- 
puesto  al  alto. 

GRAVÉ,  EE,  p.  p.  jr  adj.  Grabado, 
^esculpido.  V.  Graver. 

GRAVELÉE  , s.f.  Potasa  , cenizas  gra- 
veladas  : l.is  brees  del  vino  quemadas , y re- 
ducid?* á ceniza. 

GRAVELEUX , EUSF. , adj.  El  que 
padece  mal  de  pieilra.  V.  Graveíle.  j|  Ate- 
ooso  : lo  que  contiene  mucha  arena,  ó are- 
nas. |j  ( Jam.  ) \ erde  , libre , licencioso  : 
hablando  de  dichos  y palabras. 

GRAVKLLE , s.  J.  Mal  «Ir  piedra. 

GRAVF.LLRÉ,  s.  f.  Indecencia  : dicho 
ó palabra  indecente,  libre  , colorada. 

GRAVF.MENT,  adv.  Gravemente , con 
gravedad. 

GRAVER  , v.  a.  Grabar,  abrir  : lámi- 
nas en  metal , piedra  , ó madera.  |l  ( fig.  ) 
Grabar , imprimir  : en  el  animo , en  ía  me- 
moria. 

GR  AY  EUR , s.  m.  Grabador  : el  abridor 
de  láminas. 

GRAVIKR  , s.  m.  Arena  gruesa  , cas- 
quijo : de  las  orillas  de  un  rio,  ó de  una 
playa*  *|  Las  arenillas , 6 p i ed recitas  de  la 
oiina. 

GRAV1R  , v.  n.  Trepar  , engarabitarse, 
encaramarse  : subir  con  trabajo  á un  árbol, 
vericueto,  peñasco,  etc. 

CRAVITATION,  s.  f.  ( Jls.  ) Gravita- 
ción : tendencia  ó fuerza  de  los  cuerpos 
graves  hacia  al/oxo. 

♦GRAVITE  , s.  f Gravedad  : lo  mismo 
que  pesadez  de  los  cuerpos.  ||  Gravedad  , 
compostura,  seriedad  : de  una  pcisona.  || 
Gravedad,  peso,  importancia:  de  uiw 
cosa. 

GRAVriF.R  , v.  n.  ( Jis.  ) Gravitar: 
pesar  ti  oprimir  háciu  un  puuto. 

* GRAVOIR , s.  m.  Ei  instrumento  con 
que  se  abre  el  encase  6 ranura  doudc  entra 
el  vidrio  «le  los  anteojos.  • 

GRAVOIS  , s.  m.  Escombros , cascote  : 
los  yesones  y peda/os  de  ladrillo  , ele. , de 
un  derribo,  de  uu  tabique,  tapia,  ele. 

GRAYLRK , s.  f.  Grabad*»,  d arle  «le 
grabar  : y también  la  obra  , y el  estilo  del 
grabador. 

GRE,  s.  m.  Gratlo,  voluntad,  gusto 
con  que  se  hace  unn  cosa.  Usase  soloett  estas 
expresiones  atlverbialcs  : Jaire  une  citóse 
de  son  gré , de  son  bon  gré , de  plein 
gré , ó bien  contre  son  gre ; hacer  una 
cosa  de  grado  , de  su  buena  voluntad  , con 
toda  voluntad  , ó bien  contra  su  gm»lo  ó 
voluntad  , ó «le  mal  grado.  i|  (Jig-  ) l>í*ese: 
an  gré  des  flots  , des  venís  : á discreción  , 
ó ai bilrio  , ó mcrcetl  , de  las  olas  , de  los 
vientos.  ||  s. lugre  de  ses  dcsirs  : a medida 
de  su  deseo , a su  discreción.  ||  De  gré  a 
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gré:  He  buenos  á buenas  , nni  i gobiernen  le.  ]| 
oouoir  bnn  gré , ó ma  unáis gre d 'une  chote : 
quedar,  ó no  quedar  comento  de  una  cosa. 
||  Se  sat'oir  hon  gré  J une  chose  : compla- 
cerse , congratularse , de  una  cosa  ,quc  se  ha 
hecho.  |¡  tíon  gré , mal  gré , cxp.  adv.  De 
grado , ó por  fuerza  ; quiera  que  no  quiera , 
Ó quieran  que  no  quieran  } nía»  que  le  pese , 
ó que  les  pese  : según  es  una  , ó son  mu- 
chas las  personas. 

GRE BIÍ , s.  m.  Colimbo  : are  aquálica 
de  plutuagc  hlanco. 

*GUEC,  GRKCQL'E,  adj. y s-  Griego, 
Giiega  : dícesc  del  natural  de  la  Grecia,  y 
(le  las  cosas  de  aquel  país.  ||  Le  grec  : el 
griego , la  lengua  griega. 

GREC  , s.  ni.  (fam.  ) Zorzal,  pardal, 
sacristán  : dícese  del  sugeto  muy  versado  y 
diestro  en  una  materia. 

* GRECE , ( géngr.  ) Grecia  : pavs  de 

Eiiiopn.. 

*GRKCISME, s.  rn.  Grecismo:  idiotismo 
de  la  Inicua  gi  iega. 

* GRECQUE  , s.  f ( enquad. ) Serru- 
cho : para  serrar  los  lomo»  de  los  libros. 

* GRhCQliER , v.  a.  Serrar  : hacer  en 
los  lomos  di:  los  libras  ciertas  serraduras  , 
donde  entran  los  cordeles  quando  se  cosen. 

* GRF.COLRE  , s.f.  Serradura  : la  hen- 
didura donue  entra  el  cordel  de  un  libro 
quando  se  rose. 

GRF.DIN,  UVE,  adj.  r s.  Vil,  ruin  : 
hablando  de  las  cotas.  ,|  Ruin,  tacaño,  mí- 
acro.  |j  Mise:  a ble , desharrapado,  descami- 
sado. 

GREDEVERrE,  s.f.  Villanía,  ruindad. 
||  Miseria , tacañería. 

GREDITÍS,  s.  m.  pL  Lanillas:  perrito» 

falderos  de  pelo  largo. 

GREEMENT,  s.  m.  ( na'ut. ) Aparejos  : 

todo  lo  que  sirve  para  aparejar  un  buque. 

GREER  , v.  a.  ( ndut.  ) Aparejar  : á un 
navio. 

GREFFE,  s.'m.  La  escribanía  , el  oficio 
de  escribano  de  cámara  : el  archivó  donde 
se  guardan  los  auto» , escrituras , instru- 
mentos , etc. 

GREFFE,  s.f  (agrie.)  Enxcrto  : la 
ptia  tierna  del  árbol  que  sino  para  enjertar. 
j|  Grejfé  ó la  pousse  : enjerto  de  escudete 
velando. 

CrRKFFER  , v.  a.  Enjertar  : un  árbol. 
||  (irrjjér  en  fente  : enjertar  de  hendidura. 
¡|  lín  Jcnle  par  enfourchemcnt  : de  púa  por 
envasumicnto.  J|  En  cottronne  : de  coronilla, 
jj  En  sijlet , o en  fi Ule  : do  cañutillo.  j|  En 
écusson  de  escudete.  ||  A la  pousse  : de 
escudete  velando.  ||  En  emporté  : de  saca- 
}>ocado.  ||  be  painte  : de  punta  , de  púa.  || 
En  ari¿  dornuuit : de  escudete  durmiendo. 
||  Par  approche : por  anrojmiacion. 

GKEFílER  , ;.  m.  Escribano  cartulario. 


GRÉ 

GREFFOIR  , í.  m.  Abridor  : navaja  de 

enxcrtar.  I|  Injeridor. 

GRF.GK , adj.  Seda  cruda. 

GREGKOIS  ( FEU),  adj.  Fuego  grie- 
go , ó greguisco  , romo  escribían  nuestros 
autores  antiguos.  Era  un  mixto  incendiario 
para  los  usos  de  la  guerra  , cuya  couiposi* 
cion  boy  se  ignora. 

GREGORIEN , ONE , adj.  Grego- 
riano. ¡'  Lsase  solo  con  estos  substantivos  : 
chanta  canto  : rcjnrme  , ó correctinn , re* 
forma.  6 corcecion  ( del  calendario). 

GREGUK , 5.  f.  ( anl.  ) Gregiiescos  : así 
se  llamaban  los  calzones  en  otro  tiempo. 

GRELE  , adj.  m.yf  Cenceño  : lutblan- 
do  del  talle,  del  cuerpo.  ||  Delgado,  agudo: 
hablando  del  tono,  de  lu  voz. 

GRELE , s.  f.  Granizo  : piedra  , ó pe- 
drisco. ||  Dícesc  en  el  primer  caso  : merme 
gróle , y en  el  segundo  grmse  gréle.  ¡|  ( fig.) 
Granizada  , rociada  : de  balas  , de  dardos  , 
de  flechas , etc.  ||  ( id.  ) Chaparrón  , so- 
manta: de  bofetones , de  palos , etc. 

GRELE,  ÉK,  p,  p.  y adj.  Apedreado, 
granizado  : maltratado  , arruinado  por  el 
granizo  , ó pedrisco.  j|  (fig» ) Descalabrado , 
arruinado  : por  despilfarro,  desgracias,  per- 
didas. ¡|  E isa  ge  grélé  : cara  picosa,  ape- 
dreada , muy  picarla  de  viruelas. 

GRELER  , v.  i mpen.  Granizar , caer 
granizo  : y también  caer  piedra. 

GRELER , v.  a.  Apedrear,  granizar: 
dañar  , destruir  la  piedra  jo»  frutos  y plan- 
tas. 

* GRELET , GURLET,  ó TETO, 

s.  m.  Piqueta  : instrumento  de  ulbañilería. 

* GRELIN , s.  m.  ( naut.  ) Calabrote  : 
para  amarrar  el  rezón. 

GREíiOiM  , s.  m.  Grano  grueso  del  gra- 
nizo , piedra  gorda , ó pedrisco. 

GRELOT  , i.  m.  Cascabel : sonaja  re- 
donda de  iuetal.ll  (Jig.  y fam. ) Dícesc  : al * 
tacher  le  greíol  echarcl  cascahel  al  gato  , 
ó llevar  el  gato  aJ  agua  , ser  el  primero  en 
la  ejecución  do  alguna  cosa  difícil  y peli- 
grosa. ( id.)  Se  dice  : ircmbler  le  grclot : den- 
tellar , dar  diente  con  diente , tiritar  de  frío. 

GRELOITER,  v.  n.  Tiritar  : temblar 
de  frío  : arrecirse. 

♦GRELOU,*.  m.  Barquillo:  instrumen- 
to con  «pie  los  cereros  reducen  la  cera  á 
boj  as. 

* GRELOÜF.R  , v.  a.  Desmenuzar  la 
cera  para  blanquearla. 

GnKLUCHUil , s.  m.  Chulito,  majo; 
rufián  , amante  do  alguna  moza  mantenida 
por  olios* 

♦GHEMENT,  s.  m.  V.  Grumcnt. 

GREMIAL,  s.  m.  Gremial : pañoquadra- 
do , de  que  usan  los  obispos  quando  es  un 
cdebrajnno  sentados. 

GRÉMiL , s.  m.  Mijo  del  sol : planea.  . 
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ORENÁDF.,  s.f  Granada  : la  frota  del 
granado.  j|  Granada:  de  luego,  de  que  se 
lisa  <*n  la  guerra. 

*GREl\AI)E,  {geogr. ) Granada  : ciu- 
dad de  España  , capital  de  la  provincia  del 
mismo  nombre. 

GUKjN'ADIER  , s.  m.  Granado : árbol.  [J 
Granadero  : el  soldado  de  infantería  de  esta 
clase. 

GR ENADIERE  , s.f.  Granadera  : bolsa 
01  que  lleva  las  granadas  el  soldado  graua- 

TiREIVADILLF,  6 FLEUR  DE  LA 

IWSSiON , i.  J.  Pasionaria  , granadilla  . 
j borla , y flor.  | Grenadille  de  nuuqucltcric : 
gr.tnadiÚo , cierta  niadeia. 

GRENAD1N , s.  rn.  Gorrión  de  la  costa 
L>e  Africa. 

* GRE?i  AGE,  j.  m.  Graneo  : la  acción  de 
reducir  á granos  la  pólvora. 

GRENAILLE,  s.f.  Giauulla:  polvos  ó 
gran  i los  de  algún  metal.  ¡¡  Mostacilla  : plomo 
menudo  para  Ja  escopeta. 

GR  EN  Al  I.  LE  , ÉE  , p.  p.yadj.  Gra- 
neado : reducido  <í  granos. 

GRENAIJLLER , u.  a.  Reducir  los  metales 
á granos. 

GRENAT,s.  m.  Granate : especie  de  rubí 
olscuro. 

GRF.NAT,  s.  m.  Granadilla  : flor.  ¡¡Cásea- 
ra  íle  limón , y lima. 

GRE3NALT,  s.  m.  Cabezudo , mugil : pes- 
cado. 

GRENE  , ÉE  , p.  p. y adj.  Granado. 

GREINELER , v.  a.  Sacar  el  grano  á al- 
guna piel  adobada , imitando  la  zapa , etc. 

GRENER,  u.  n.  Granar  : l;ss  míese». 

GRENER,  v.  a.  Granear : reducir  á gra- 
nos una  cosa. 

GRENETERJE,  s.f.  Comercio  ú trato  en 
granos,  y semillas. 

GRÉNETiER  , s.  m.  Oficial  de  un  alfolí 
de  sal,  que  conocía  en  Francia  en  primera 
instancia  del  contrabando,  \i  otra  inir  acción 
e n este  ramo  de  gabela. 

CRÉNET1KR,  1ERE,  j.  m.  y /.  Tra- 

tante  en  granos  y semillas,  ó que  tiene  puesto 
de  rila?  para  vender. 

GRENETIS,  s.  m.  Gráíila  : la  labor  de  la 
oriita  <le  las  monedas. 

GKEKE1TES , S.f.  pl.  Granilla  de  Avi- 
F1011  : simiente  de  la  que  se  saca  color  amu- 
rillo. 

GRENIER,  s.  m.  Desvan,  guardilla:  do 
1111a  caso.  ||  Granero  : cámara  : donde  sr  en- 
cierran los  granos.  ¡|  [fig*  ) Granero  : dícese 
de  un  pnis  ubiindaiile  en  granos  para  abaste- 
cer á otro».  í|  Grenier  a sel : alfolí , almacén 
de  sal.  H'Grrmcr  ¿ Join  : Henil,  trox  de  lleno, 
||  ( fifi,  y vulg. ) Dícese  ; grenier  a coups  de 
pning,  h coups  de  billón*  del  que  en  todas 
iiik  pcudcucias  sale  con  la  cap,;  «lastrando , 


con  la»  manos  en  la  cabeza , esto  es,  sacu- 
dido, ó apaleado.  ||  Clmrgr.v  de  grains  en 
gremers  ; cargar  á granel,  sea  un  barco,  ó 
una  carreta  , es  decir,  sin  cebar  en  sacos  el 
trigo,  semillas,  etc.  j|  (prov.)  Dicese:  allcr 
da  grenier  a la  cave . ser  desigual  en  el  ge- 
nio, cu  sus  acciones,  tener  altos  y L.xo*. 

♦GREN01R,  s.  m.  Cribo  : para  reducir 
á granos  la  pólvora. 

* GRENOT,  s.  rn.  Cierto  pe?.  sabroso. 

GREN  GUILLE  , s.f.  Rana  : qtiudrúpedo 
ovíparo , y anfibio.  [|  Grcnouillc  de  huuson> 
rubeta  : especie  de  rana  que  se  cria  cu  los 
zarzales.  V.  Galanga. 

GRÉNOWLLER , »\  n.  (vulg.)  Borra- 
chear , visitar  tabernas , andar  de  taberna  en 
taberna. 

GRENOUlLLETji.  m.  Sello  ríe  salomón ; 
planta. 

GRENOU ILLETTE  , s.f  \>rba  bebda, 
ranúnculo  bulboso  : planta  aqualicu. 

GRENOLILLIÉRE , s.j.  Parage  lleno  de 
rana»,  criadero  de  ranas. 

GRENU  , LE  , adj.  Granado  : lleno 
de  granos.  Dícese  del  trigo  , cebada  , oíais, 
etc. 

GRES,  ».  rn.  Piedra  arenisca  : asperón. 

cansí  ¡ . , m.  Granizo  menudo  v duro 

GRESiLLE,  EE,  p.  p.  Encogido,  arru- 
gado. 

GR IvSÍTXE MENT , S.  m.  Arnrggmiru- 
lo,  encogimiento  : del  pergamino , ti  otra  co- 
sa que  se  arrima  uiucbo  á la  lumbre. 

GRESILLER,  v.  a.  Arrugar,  encoger, 
aburujar  : una  cosa  con  el  calor  del  fuego  , 
como  el  peí  camino. 

GRESILLER  , V.  imp.  Granizar  me- 
nudo. 

- GRÉSILLONER , v.  n.  Cantar  el  gii- 
Uo. 

♦GRÉSOIR,*.  m.Brugidor:  instrumento 
con  que  los  vidrieros  roban  las  esquina»  de 
los  vidr'Os. 

G-llE-SOL , (mus.)  G-sol-rc-ut : tono  de 
sol. 

GR  ENSERIE,  s.  f Mina  de  piedra  aspe- 
rón , ó arenisca. 

GRÉVE,  s.  f Playa  : del  mar.  ||  Arenal  : 
orilla  arenosa  dc\unno.  Asi  se  llama  en  París 
la  plaza  pública  en  que  se  executan  los  su- 
plicios. ¡I  Grrva  : pieza  de  la  armadura  anti- 
gua, que  cubría  íu  pierna  : también  se  dice 
esquinela canillera. 

GREVE , ÉE , p.  p.  y a<l¡.  Gravado , per- 
judicado : cu  1 ga<Io  de  algún  gravamen.  { 
Grfeué  de  snbstilutions  ; gravado,  vinculado  : 
se  dice  délos  bienes  gravados , ó sujetos  á un 
vinculo. 

GREVER,  v.  a.  Gravar,  perjudicar,  ha- 
cer tuerto,  ó agravio. 

GRÍANNEAU , s.  m.  Gallo  de  xara!  : 
ave. 
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* GRIRA1VF. , 5.  f.  Embaír  «cion  ríe  líos 
mástiles , y de  3o  » (¡o  toneladas  , [tara  na- 
vegar en  el  rio  Soma, en  Picardía. 

GRIBLRTTE,*.  f.  Lonja  (le  tocino  muy 
delgada,  y asada  sobre  las  [ian  illas. 

GRIBOÜILLAGE,  ».  m.  Mamarraclio  : 
pintura  mala.  ||  Garrapatos  : escrito  malo, 

embrollado.  

GRIBOUILLETTE , t.J.  (, fnm .) Garbu- 
Uo,  arrebatiña:  prisa  y confusión  con  que 
muchos  se  arrojan  á coger  ó llevarse  alguna 
cosa , al  que  primero  la  pilla. 

•GHIBOCRI,  s.  »t.  Pulgón:  escaraba- 
jo pequeño  , que  roe  la*  raíces  de  los  ai  bo- 
lo". 

GRI  VICHE , tul],  m.  r ./•  Usase  solo  con 
estos  nombres  : ortie-griiclie , ortiga  menor , 
ó espinosa  : pie-griiene , picaza  manchada, 
y chillona  : que  también  se  aplica  á la  mu- 
per  do  mal  genio , y gritadora  que  llamamo* 
arpía. 

GBIEF,  s.  m.  Agravio,  tuerto,  lesión: 
también  se  toma  por  la  (pu  ja  rontra  el  agra- 
vio, ó desafuero.  ¡|  Contrafuero  : quebran- 
tamiento, ó violencia  hecha  á algún  pri- 
vilegio, ó constitución  en  los  países  de  tue- 
ros. 

GR1EF.  IF.VE,  adi.  Grave,  grande  : por 
enorme.  Dícosc  de  fas  enfermedades,  cul- 
pas , penas , ó castigos. 

GRIÉVEMENT,  oda.  Gravamontc,  de 
gravedad. 

GR1KVETÉ  , s.  f.  Gravedad  , enormi- 
dad : (leí  hecho,  del  caso,  del  delito,  de  la 
ou'pa- 

GRÍFFADE,  s.  j.  Zarpada,  garfiada: 
dicvse  (le  las  aves  (le  rapiña. 

GR1FFÉ,  s.f.  Garra,  zarpa  : de  las  aves 
de  rapiña , y animales  (le  presa.  ||  ¡ bolán.  ) 
Se  dice : e¡r[¿les  des  filantes : asideros.  ¡¡  ' />$■) 
Gidfnrro:  él  hombre  maligno  que  usa  de  su 
poder  para  vexnr,  pillar,  etc.  (j  {id.)  Díccse  : 
i? tresnas  la grijfe  dr  que.'qu’un  : estar  baxo 
la»  garras  de  alguno.  ||  («/.)  Las  uñas  : la 
rapacidad  de  ministros  de  justicia.  ¡I  [fifí.  Y 
Jám, ) Se  dice  : donan  de  la  crijje ,'  o un 
‘couj I de  firifíe  a quclqnim  : hacsrie  tiro, 
tirarle  al  degüello,  decir  mal  de  el. 

GlUi  n: , EE ,/).  p-  y aJj.  GarrailAado , 
agarrado. 

GK1FFER,  V.  a.  Garrafiñar,  agarrar,  asir 
con  la  garra , ó con  los  uñas  : dicese  de  las 
aves  de  rapiña. 

GRIFFOiN  , s.  ni.  Grifo  : ave  de  rapiña.  [] 
Grifo  : animal  fabuloso. 

GRÜ  FOISNAGE,  í.  m.  Garabatos , gar- 
rapatos, escarabajos : díccse  de  la  mala  lena  y 
escritura  casi  ilegible. 

GR1FFOWSK,  EE,  p.  p.  Y ttdj.  Garra- 
pateado, escarabajeado,  garabateado  : mal 
«•.irrito. 

OrJFFONISER,  r.  a Escarabajear,  gar- 


rapatear, garabatear  : cebar  garabatos , ó gnr- 
rápalos» , por  escribir  mal. 

GRIGSON,  a.  m.  (^osrorron  de  pan , 
canterito  de  ia  parte  mas  cocida. 

GRIGNOTER  , v.  /i.  Mascullar , roer  : 
comer  como  de  mala  gana  , y despacio- 1| 
(Jttm.Y  vulg.)  Díccse  pellizcar,  sacar  taja  : 
sacar  algunos  provecbiUos  de  un  negocio,  ú 
encargo. 

GKlGOU  , s m.  ( uulg. ) Gran  tacaño  , 
ruin , mísero , cena  á escuras. 

* GR1-GK1,  s.  m.  Gri-gri : especie  tucán 
de  la  Guyana  y riel  Brasil. 

GjWL,  s.  Parrillas  : utensilio  de  coci- 
na. |.  { fig.  x /ü/rt. ) Diceie  : tire  sur  le  grtl  .* 
estar  en  ascuas , en  brasas  : estar  inquieto,  y 
receloso. 

GRI LL ADE » s.f.  Carbonada  : carne  asa* 
da  en  las  parrillas. 

GR1LLAGE , s.  m.  La  acción  de  pasar 
los  metales  por  varios  fuegos  antes  de  fundir* 
los.  ¡|  Rejilla  : de  puerta,  6 sumidero. 

GRILLE,  s.  f Reja,  rejado  : sea  ríe 
hierro,  de  madera,  etc.  J|  Red,  grada  : reja 
de  locutorio  de  monjas,  que  en  las  mas 
austeras  se  dice  rallo.  (J  Rejuelu,  rejilla  : 
que  se  figura  en  la  visera  de  un  morrión. 

¡|  Signo  : que  ponen  bis  escribanos  y secreta- 
rios. 

GRILLE,  EE,  p.  p.  y adj.  Enrejado, 

cerrado  con  reja,  ó celosía.  |¡  Asado  en  las 
parrillas.  j|  Tostado,  asado  : de  calor,  del 
sol , de  bochorno. 

GRI IXf.fi  , v.  a.  Asar  en  las  parrillas.  || 
Enrejar,  poner  reja  , enrejado,  ó celosía  : en 
alguna  ventana,  vislilla,  ctaraboya,  etc.  ]| 
Tostar , qnemar  : con  el  calor , con  el  so! , 
con  el  bochorno ; )'  por  exageración  es  achi- 
charrar. 

GRILLEPi,  o.  n.  Asarse,  tostarse  : de 
calor , sea  del  fuego , ó del  sol , y por  exage- 
ración es  achicharrarse.  [|  (fig- ) Tostarse , 
desvivirse,  estarse  consumiendo  (se  entiende 
de  impaciencia)  por  decir  ó hacer  alguna 
cosa. 

GRILLER  { SE  ) , v.  r.  Abrasarse  , 
asarse  j y por  exageración  achicharrarse  «le 
calor. 

GRILLET,  s.  m.  (blas.)  Cascabel ; ceucer 
roque  se  ponen  los  perros.  [|  Cascabel  que  se 
pone  á los  halcones. 

GRILLETE,  ÉE,  ad).  (Ibis.)  Dice- 
cese  del  ave  de  rapiña  con  pihuela  y casca* 
bel. 

♦GRILLETTE,  s.f.  V.  Grill et. 
GRILLOiN , s.  rn.  Grillo  : insecto. 
*GRlLLOÑS,  s.  m.  pl.  Cordeles  : para 
dar  tormento. 

* GRILLOTALPA  , s.  m*  Topogrillo  : 

insecto. 

* GRILLS,  s.  m.  pl.  Salmonetes,  salmc- 
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GRIMA  CE,  s*J.  Mueca,  visages , gesto. 
(fifr)  Deshecho  , añagaza , ademan.  ]|  ( Jam .) 
I) ícese  : Juire  la  grimace  . hacer  huelles  , 
bolsas,  ó bocas,  hablando  do  los  pliegues, 
arrugas,  ó fuelles  que  hace  un  vestido , y tm 
calzado  mal  hecho.  ¡|  (prov. } .Se  dice  : Ja  iré 
la  grimace  a quelqu'un  : [loneilc  mala  cara, 
ponerle  gesto,  no  recibirle  bien. 

GRIMACER,  a.  n.  Gestear,  hacer  gestos, 
visages  , momos.  ||  (fia. ) Hacer  fuelles,  bu- 
ches : la  ropa,  el  vestido , etc. 

GR1MAC1EK , 1ÉRE,  adj.  y s.  Gestero , 
figurero,  mono.  ||  (Jig. ) Gazmoñero,  baza- 
fiero. 

GRIMAGD  , s . m.  Rndímentista , estn- 

dinnitllo  de  rudimentos,  ó escolar  de  súmu- 
las , como  sí  dijéramos  un  blitiri. 

GRÍME,  a.  m.  ( voz  de  desprecio. ) Gra- 
matiquillo , principiante  de  gramática  , galo- 
po de  universidad. 

GRIMELIN,  s.  m.  Muciuicliuclo.  |¡  Juga- 
dor tacaño. 

G1UMELINAGE,  s.  m.  (jam. ) Charan- 
ga, juego,  ganancia  de  chicha  y nabo,  de 
migajadas. 

GIUMELINER,  v.  n.  (Jam.)  Jugar  con 
pocos  quartos.  (|  Mercachiflear , traficar 
con  guaira  ochavos  , hacer  cortas  ganan* 
oías. 

GR1MOERE  , s.  m.  Libro  mágico.  || 
( fig.  r Jam.  ) Grioguería  , greguería , em- 
bolismo : todo  libro,  ú escrito,  confuso,  c 
ininteligible. 

* GIÜMPANTE,  adj.  f.  Enredadera  : ha- 
blando de  ciertas  plantas. 

GR1MPER  , v.  n.  Trepar  , encaramarse. 
||  (Jig-  y Jam.)  Se  dice  : gr imper  nucen  eau  : 
subirse  á predicar  : aplicase  á los  humos  del 
buen  vino  que  mi  lien  al  cerebro. 

GRINCÉMENT  , s.  til.  Rechino  d«  los 

dientes. 

GRINCER  , v.  a.  Rechinar  , apretar  los 
clientes. 

GRINGOLÉ  , ÉE  , adj.  (bbis.  ) Gringo- 
latía  , serpentada  : la  pieza  que  remata  en 
calteza  de  serpiente. 

GRINGOTT ER  , a.  n.  Gorgear , empezar 
á cantar  los  pájaros.  ||  Tararear  : d ícese  de 
las  personas  que  apremien  ó i mitán  alguna 
cantata  en  voz  baxa  y entre  dientes. 

GRlNGLENAUDE , s.J'.  Porauería , que 
por  poca  limpieza  se  queda  pegada  á ias  na- 
rices , al  lagrimal  del  ojo , eU¡. 

* GRINGLENOTrER  , »/.  n.  Trinar  el 

ruiseñor. 

* GRINON  , s.  m.  V.  Crinan. 

* GRIOTS  , s.  m.pl.  Moyuelo  : el  salva- 
do mas  fino  del  trigo. 

GRIOTTE , s.J.  Guinda  garrafal. 

GRI0TT1ER,  s.  m.  Guindo  garrafal. 

GIUPPE,  s.J.  (Jam. ) Hipo , manía ; pa- 
sión por  alguna  cosa.  ||  (id. ) Hipo,  enqui- 


nia  , tirria  : contra  alguno.  |l  ( id. ) Dícese  : 
seprendre  dé  grippe  contra  quelqu'un : to- 
marle enqniuin  , tirria  , traerle  sobir  ojo. 

GRIPPÉ  , ÉE  , p.  p.  y.  adj.  Agarrado, 
arrapado. 

+ GHfPPELER  ( SE  ) , v.  r.  Arrugarse, 
fntnci.sc , encresparse  : las  telas.  Es  voz  da 
tejedores. 

GIUPPER , U.  a.  Arrapar  , apañar  : pi- 
llar con  sutileza  . ochar  la  mano. 

GRIPPE R ( SE'  ) , v.  t . Encar lijarse  , en- 
cogerse : dícese  de  algunas  estofas  de  seda 
que  .v*  arrollan.  ||  (Jig.)  Encasquetarse  , en- 
capricharse : tomar  manía  por  alguna  rosa. 

GR1PPE-SOU  ,í.  m.  ( voz  de  desprevia.) 
Lechuzo  : el  comisionado  para  ir  a cobtar 
tributos,  rentas , censos  de  ios  colonos,  ó 
culi  tontas  , cou  despacho  del  señor  , ó del 
propietario. 

GRIS,  1SE,  adj.  Gris,  pardo  : díccse 
de  las  cosas  que  tienen  este  color.  |]  Gris , ca- 
noso ; dícese  de!  cabello  , y pelo  de  la  barba. 
||  (jig' ) Alumbrado,  achispado  : díccse  dei 
que  está  alegre  con  el  vino,  ¡j  Cris  de  Jcr  : 
pardoobscm  o.]|  Gris pommele : tordillo  rucio, 
L ««blando  del  pelo  de  caballos,  y dr  asnos.  (| 
(tris  blanc  .-pardo  clara.  j|  Cris  cendré  : ce- 
niciento. ||  Pctit-gris : martas  de  [deles  de 
conejo , y de  ardilla.  ||  T^ert  de  gris  : car- 
denillo. Y.  ert.  ||  Temos  gris  .*  tiempo  cu- 
bierto y frío.  ||  Gris  delin  . -pardo  rojizo.  }| 
Pttpiergris  : papel  de  añafea  , ó sea  papel 
de  estraza.  ||  ( fie.  ) y Jam. ) Dícese:  Juire 
grise  mine  a quelqu'un  : poner  utala  cata  ú 
hocico  á alguno , imítale  con  ceño , con  mal 
talante. 

GRISAILLE,  s.J.  Pintura,  ó color  de 
gris.  ||  Pelo  gris,  mezcla  de  pelo  : con  que  se 
hacen  pelucas. 

GRISAILLE  , ÉE  , p.  p.  Pintado  de  co- 
lor gris.  |j  Gris,  de  mezcla  , ó de  mczclilia. 
V.  ('risailler. 

GR1SA1LLER  , v.  a.  Pintar  , ó dar  de 
pardo  á tm  techo  , á una  pared. 

GRISÁTRE  , adj.  m.  r J.  Gris  , entre- 
cano : hablando  de  cabello.  j|  Pardusco  , de 
mezciUIa,:  hablando  de  colores. 

GRISE , EE , p.  p.  Achispado  , empene- 
cado. 

GRISER , a.  a.  Achispar,  alumbrar  : po- 
ner borracho  á alguno. 

GiHSET,  s.  m.  Xilgucro nucvccilJo , an- 
tes de  echar  ias  plumas  encamadas. 

GRISETTE , s.  J.  Sempiterna,  inon- 
forte  : tela  de  mucha  dura,  ¡j  Llamase  gri- 
setteii  Ja'niugger  ó mozuéln de  gente  oficiala, 
que  en  Madrid  se  dice  manóla  , y en  :uubo* 
idiomas  tiene  un  sentido  poco  honesto. 

GRISU  LLER,  o.  n.  Gamo  de  lu  alondra. 

GRISON  , ONNE  , adj.  Ganoso  ; sea  tlvi 
cabello  , ó de  la  barba. 

GRISON , 5.  m.  Llámase  así  el  uiado  do 
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librea  qnc  se  viste  de  pardo  para  hacer  re- 
cáelos secretos.  ||  ( pulg. ) Rucio  : lo  mismo 
que  borrico  , ó burro. 

GRISONNER,  v.  n.  Encanecer  , poncr- 
se  cano.  t 

* GR1SONS  , s.  m.  pl.  Grisones  : nom- 
bre de  unos  pueblos  aliados  de  la  Suiza. 

GRI\  E,  s.  f.' Tordo  , zorzal  : ave. 

GRIVELg,  EE , adj.  Pardusco. 

GRIVELEE  , s.J.  ' Jam . ) Manos  pucr 
cas  : provechos  ilícitos. 

GRIVELER , p.  a ( fam . ) Untar  la  ma- 
no , cohechar.  j|  Cornos.  n.  es  pringarse  en 
algún  encargo  ; y sisar  , si  se  trata  de  un  cria- 
do que  compra. 

GfU\  ELER1E  , s.  f.  ( fam. ) V.  Cri- 
Pelée. 

GRJVELEUR  , s.  m.  ( Jam. ) EJ  que  se 
pringa  , ó hinca  la  uña  en  algún  negocio , ú 
comisión  : y también  el  que  unta  la  iuauo  , 
ó cohecha  a otro. 

GRÍVOIS  , s . rn.  Martagón  , matrero  : 
picaro  y astuto  soldado.  ]{  Buen  zorzal,  buen 
parda]  : dicese  de  otros  sin  ser  de  tropa. 

GRIVOIS E , s.  f.  Zorra  , i ¡ andosca  : 
punirla  de  quartel , ó de  soldados. 

GRÍVOIS  , OISE,  adj.  Picaresco,  ó de 
la  picaresca  : corno  copla  , cantar , etc. 

* GROENGAM)  , ( geogr. ) Grocnltm- 
dia:  gran  país  del  norte. 

GROGjÍARD  , s.  rn.  Regañón  , gruñidor, 
¡|  Begin  : hablando  de  niño». 

* GROGNE  , s.J.  Regaño,  gruñimiento, 
mal  humor. 

GROG N EM ENT , s.  m.  Gruñido  : drl 
puerco.  ||  Gruñido  , rcíuníuñautiento  : de 
persouas. 

GRüGNER , v.  n.  Gruñir,  verraquear  : 
d ícese  propiamente  del  cerdo.  ¡|  fig.  y Jam.) 
Gruñir,  regañar  entre  dientes , refunfuñar : 
dícete  de  las  personas. 

GROG ;N EUR  , KUSE,  adj.  y s.  Gruñi- 

dor , refu u fuñador  , regañón. 

GROEN  , s.  m.  Geta  , hocico : de  puer- 
co. 

* GROISON , s.  m.  Greda  blanca  en  pol- 

yo  , para  adobarlos  pergaminos. 

GROLLE  , s.J’.  Especie  de  corneja.  V. 
Freux. 

GROMMELER , p.  n.  {fam. ) Refun- 
fuñar , murmurar  entre  dientes,  rezon- 
gar. 

♦GRONDABLE,  adj.  m.  y J.  Repre- 

bensibile. 

GRONDKMENT  , s.  m.  Ruido  sordo. 

GROiNDÉ  , ÉE  , p.  p.y  adj.  Reñido  , 
reprehendido. 

GRONDER,  P.  a.  Reñir,  regañar,  re- 
prehender. 

GROlWER,  v.  n.  Regañar,  rezongar, 
refunfuñar.  ||( fig.)  Se  dice : la foudregronde, 
amcuu¿a  la  tempe*  ud : l ora  ge  grande  t viene 


el  nublado  : le  tañare  grande  , suenan 
truenos  , suena  la  tormenta. 

(jRONDERlE  , s.J.  Regañad  ur  a , re- 
prehensión , reprimenda. 

GRONDEUR  , EUSE , adj. y s.  Rega- 
ñón , ona  : regañador. 

* GRONImiUE , ( geogr.  ) Groninga  : 
ciudad  v provincia  : una  de  las  de  Holanda. 

GR0S,  OSSE,  adj.  Grueso  , gordo , y 
grande  : conforme  el  objeto  á que  se  aplica, 
jj  ilnmmc  gros  el  cauri  : hombre  achaiiar- 
rado.  ||  Grosy  y grosse  : entra  esta  voz  en 
algunas  expresiones  figurada*  v proverbiales ; 
ex.  étre  gros  de....  estar  con  ñipo  , ó con 
grandes  deseos  de....  j|  Faire  le  gros  das  : 
hacer  de  persona  , hacer  el  papelou  ¡|  Tcu- 
cheila  grosse  carde  : dar  en  el  hito  , en  el 
busilis  , en  el  pumo  de  la  dificultad,  en  rf 
alma  del  negocio.  ||  Apoir  les  yeux  gros  de 
larntes  : tener  los  ojos  arrasados  de  lagrimas. 
i|  Gr<w arbre : áibol  grueso,  corpulento.  |¡ 
Oros  drap  : paño  burdo  , ordinario.  j|  Gres 
Jil : hilo  gordo.  ||  Oros  /totume  : hombro» , 
hombi  creció  , corpulento.  ||  Oros  pnlume  : 
un  totuazo  , un  grueso  volumen.  ||  Groa  mol : 
palabra  colorada  , obscena,  y también  dura^ 
||  Gros  peché:  pecado  gordo,  grave.]  | Grosse 
fievre  : calentura  gratule , recia.  (|  Grosse 
somme  d argr.nl : cantidad  gruesa  de  dinero. 
||Gms  temps  : temporal , mal  tiempo.  ||  Gros 
marchand:  comercieute  rico,  acaudalado.  j| 
Jcu  gros  : juego  fuerte.  ||  Grosse  (entine  : 
ranger  gorda.  ||  Femme  grosse  . uiuger  pre- 
ñada , ó embarazada.  ||  i/est  un  gros  loar- 
daiul : es  un  zopenco.  }]  C'est  un  enjitnt 
gros  ct  dodu  ; está  hecho  un  cachorro  este 
niño  , por  lo  gordo. 

GROS  , s.  rn.  El  grueso  : lo  mas  doble  ó 
fuerte  de  una  cosa  ; y también  lo  principa!  y 
mayor  de  un  todo.  j|  Ochava  ó (Ir acula  : la 
octava  parte  de  la  onza. \\Lc  gros  d une  a (fut- 
re : lo  principal  de  nn  asunto.])  Ze^ro*  (¡une 
armée  : el  grueso  de  un  exerrito.  |¡  Le  gros 
du  peuple  : la  mayor  parte  del  pueblo.  || 
Un  gros  diríjante  ríe  : un  cuerpo  6 una 
tropa  de  infantería.  j{  Le  gros  duna  ctue  : 
la  congrua  , ti  otra  renta  principal  de  un 
cura.  ||  Le  gros  d une  prebende  : la  gruesa 
de  una  prebenda , renta  cu  que  uo  se  in- 
cluyen las  distribuciones. 

OROS , adu.  Mucho,  fuerte.  [|  Couchcr , 
gagner  gros  au  jcu  . parar  fuerte,  ganar 
mucho  ai  juego,  jj  Taul  en  gros  , { Jam.  ) 
Por  junto,  por  todo  , á iodo  tiiar  (j Ln  gros: 
en  grueso  , por  mayor  ; dicese  del  traficar  , 
vender,  y comprar,  jj  De  mónton  , á bulto, 
por  mayor  : contar , referir  , comprar , etc. 

* GROS-BEC  , s.  m.  Pichón  flamenco.  ]| 
Picogorrlo : ave. 

♦GROS-CANÜJÍ  , s.  m.  ( impr .)  Grnr- 
cánon  : gratín  de  letra.  j|  G ros-parang  a , 
misal : otro  grsduUc  letra.  j¡  Gros-ronuiu.  > 
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parangona  en  cuerpo  de  texto  : otro  frailo 
•le  letra.  |¡  Gros-text* , texto  : otro  grado  de 
letra. 

GROSEILLE  , s.  f.  Grosella  : fruía  ro- 
blada de  cierto  arbusto,  ¡j  Gr ose  Ule  verte  : 
uva  espina. 

GKÜSKILLIER  , s.  m.  Grosellero  : el 
arbusto  que  produce  la  groselto  .¡|  6’rosei//íer 
unir , ó causis  : grosulaiia  , ó uva  espina  : 
ai  busto. 

* GRO SIL  , s.  m.  Cascos  de  vidrio  : que 
sirven  para  hacer  botellas. 

GRUSSE , s.f.  Gruesa  : doce  docenas  de 
ciertas  mercancías  «juc  se  empaquetan  v 
venden  así.  |j  .Sumaria  de  unos  autos.  ¡|  Des- 
pacho cu  pergamino  que  se  libra  al  intere*  i 
sado. 

GROSSERIK , s.  f.  Cuchillería  gruesa  : 
di  cese  de  las  herí  amientas  de  corte  que  tra- 
bajan los  cuchilleros  de  grueso , como  son 
hoces  , podaderas , sierras , hachas , azuelas  , 
C¿c.  jj  Comercio  de  por  niavor. 

*GRDSSKS  DEb  UNTE,  s.f.  pl.  { ünpr .) 
Titularos  : letras  mayúsculas  gratules. 

GROSSE&SE,  s.f  Preñado,  preñez  , 
embarazo  : do  la  wuger. 

GKD&SEUR,  s.f  Grosor,  el  grueso  , la 
corpulencia:  de  las  cosas.  |j  Bulto,  tumor. 

GROSSI  , 1E  . p.  p.\f  adj.  Engrosado  , 
grueso.  ¡I  Abultado  , crecido. 

GKOáSIER  , IÉRK , adj.  Grueso , re- 
cio : lo  contrario  de  delgado  , y fino.^J  Gro- 
sero , tosco , basto  : lo  que  no  está  trabajado 
con  delicadeza.  j|  Grosero  , bosta  , impolíti- 
co : díccsc  de  los  modos  , costumbres  , y ac- 
ciones. ¡I  Dicenlo  los  relojeras  del  cerrajero 
que  no  trabaja  siuo  rcloxcs  de  torre,  ¡j  Jjon- 
ner  tute  idee  grossierc  tf  une  cftose  : dar  uua 
iilea  general , ó j*>r  mayor , de  una  cosa.  || 
Marchand  gtossier  mercader  de  por 
mayor,  que  decimos  de  lonja  cerrada. 

GROSS1EREM  KNT , Uíi'.  Groseramen- 
te , toscamente.  ¡|  En  suma , en  mi  Irlanda  , 
por  mavor , cu  planta. 

GRÜSSIERETÉ  , s.  f.  Tosquedad  : lo  ¡ 

fosco  v basto  de  una. obra  , ú artel  arlo,  ¡j  I os-  j 
quedad  , rusticidad  : de  una  persona  , y de  ] 
sus  modos.  ||  Grosería  , incivilidad.  \\  Gto-  j 
Sería,  desvergüenza  : palabra  descompuesta  , , 

ó indecente. 

GROSSI R , v.  tu  Engrasar  , abultar  . au-  ! 
mentar  , hacer  crecer  : conforme  «>  la  cosa 
de  que  se  habla,  fj  La peur grossit  les  objets. 
el  miedo  abulta  las  cosos. 

GROSSIR  , v.  n.  Engrosarse , crecer  , 
aumentarse  , tomar  cuerpo  : conforme  es  la 
cosa  de  que  se  habla  También  es  verbo  reci- 
proco se  grnssir ; bien  que  no  es  tan  usado. 

GROSSIR  ( SK  ) , V.  r.  llincLarse  , in- 
flarse : de  vanidad. 

GROSSOYEB  , v.  o.  Extender  á la  larga 
un  despacho  , ó provisiou  ► safándola  de  la 
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minuta  ó borrador  en  leira  de  compulsa. 

GR.OTESQUE  , adj . m.  y f.  Grotesco  : 
díeese  de  la  pintura  caprichoso  y extravagan- 
te. H (A?-)  Ridiculo,  estrambótico , estra- 
falaria : en  el  vestir,  hablar',  andármete. 

GROTESQl  KM KÑT,  ttdt \ Extravagan- 
temente , de  un  modo  ridiculo  y estrafala- 
rio. 

GROTTE,  s.f.  Gruta , caverna.  |J  Grnfle 
tle  jurdtri  ; gruta,  ó risco,  formado  por  arle 
con  conchas , pedernales , y otras  piedra* 
escaladas  confusamente  para  itni'ar  el  na- 
tural, de  donde  salen  caños  ó surtidores  de 

^GROUILLATíT,  ANTE,  adj.  (tndg.) 
El  que  se  atenea  , ó se  bulle.  |(  Tout  tp'ouii- 
Ituit  de  paitar , de  ver* , ó fie  ver  mine  : 
que  hierve  o mana  en  piojos  , en  gusanos, 
etc. 

GROUILLEMENT,  s.  m.  La  acción  de 
bullir  en  toda*  sus  acepciones. 

GROUILLFR  , v.  /*.  ( vtdg.)  Bullir, 
menearse,  jj  (id.)  Hervir,  hormiguear,  ma- 
nar : en  gusanos,  en  piojos,  etc. 

GROGiLLER,  V.  a.  Mover,  menear: 
á lino. 

GROUILLER  (SE),  V.r.  Bullirse,  mo- 
verse, menearse. 

* GROUP,  s.  m.  Paquete,  rollo  de  mone- 
da de  oro,  ú pinta,  que  se  cavia  por  el  cor- 
reo. 

GROUPE,  s.  m.  ( pinLjr  escull.)  Grupo: 
conjunto  de  varias  figuras,  ú objetos,  en 
que  los  unos  sobresalen  á jos  otros , y for- 
man romo  una  jada  pieza. 

GROUPÉ , EE , p.  p.  y tzdj.  Agrupado , 
dispuesto  en  forma  ac  grupo.  ( botJn.)  Api- 
ñauo. 

GROUPER , v.  a.  Agrupar  : disponer 
en  forma  de  grupo , poner  en  nn  grupo. 

* GROLTEUX  , EUSE , adj.  Pedre- 
goso. 

* GRUAGE,  s.  m.  Venta,  y corta  de 
montes,  con  arrecio  á cierta  medida. 

GRUAU,  s.  m.  Harina  de  avena  mondada 
para  hacer  pnebes  : y también  se  dice  de 
las  mismas  puches.  ||  El  pollo  de  la  grulla. 

GRUE,  s.  f Grulla  : ave.  }|  (Jig>)  Ave 
zonza,  bobo,  tonto. ||  Grúa  : máquina  para 
subir  piedras  grandes  en  las  obras.  J|  (prov.) 
Dicese  1 jótrele  pied  de  grite . estar  de  poste, 
ó de  plantón , esperar  en  pie. 

GRUERIE,  o GRAIRIE , s.f.  Nombre 
de  un  derecho  de  mitad , que  percibía  la 
corona  en  Francia  en  algunos  bosques  y 
montes.  ||  También  se  llamaba  asi  el  juzga- 
do , subordinado  á los  Intendentes  de  aguas 
y bosques , que  conocía  en  primera  instaucia 
de  las  causas  de  montes. 

GRUGE , ÉE , p.  p.  y adj.  Quebrado  , 
molido  con  los  dientes.  ||  (Jigf  Comido , 
consumido. 
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* GRUGEOIR  , s.m.V.  Gresoir. 

GREGER,  v.  a . Ronzar,  hacer  cruxir, 

y desmenuzar  con  los  dientes  alguna  cosa 
seca,  6 dura.  ||  ( fam . ) Roer,  cascar  : co- 
mer bien.  j|  (fifí,  y fam. ) Di  cese  : fírufíer 
quelquun  : comerse  á alguno , comerle  un 
latió, comer  á su  costa. J|  (id.)  Scdice  : fírufíer 
snnj'ait , son  petit  Jait : comerse  su  cau- 
dal , derrochar  sus  miarlos. 

GRUME,  s . f Tronco  con  su  corteza  , 
sin  qnadrar  ni  desbastar. 

GRUMEAU  , s.  m.  Grumo  , cuajaron  : 
de  leche  , ó de  sangre.  j|  Grumeaux  : buru- 
jones , tolondrones  : de  la  leche  en  los  pe- 
chos de  Jas  redenparidaa. 

#GRUMEL,  s.  m • Flor  de  avena  para  ba- 
tanar los  paños.  ♦ 

GRUMELE,  ÉF,  p.  p.  y adj.  Agru- 
mado , hecho  cuajarom*»  : si  se  habla  de  la 
leche , se  puede  decir  arrequesonada. 

GRUMELER  (SE)  , v.  r.  Agrumarse  , 
agranujarse,  hacerse  cuajáronos  : si  se  habla 
de  Ja  leche  , se  puede  decir  urrequesonaisc. 

GUMKLKUa  , KUSE , adj.  Grumoso, 
que  forma  grumos,  ó cuajáronos  : agranu- 
jado, aburujonado. 

* GRUON  , s.  m.  FI  pollo  de  la  grulla. 

GRLYKR,  ÉRE,  adj.  Gmllcro:  lo  per- 
teneciente á la  grulla.  j|  Paitan  grttyer : Fay- 
san  g.ullcro,  parecido  á la  grulla.  ¡j  JFaucon 
gruyer  . halcón  grullero , cuya  ralea  es  de 
las  grullas.  ||  Seigneur  gruyer  : señor  que 
goza  ciertos  derechos  on  los  montes  y bus* 
qurs  de  sus  vasallos. 

GRU VER , s.  m.  Juez,  ó alcalde  de  he- 
redades, que  conocía  en  primera  instancia 
en  las  causas  de  montes  y bosque»  en  Fran- 
cia. 

GRUYERE,  s.  m.  Queso  de  Suiza  : pa- 
recido al  del  (.lebrero  de  España. 

* GRYPHE  , I.  m.  Grifo  : animal  fabu- 
loso. j|  {fifí.)  Geroglííioo,  enigma.  ¡|  Pied 
de  grrphe  : pie  de  grifo  , el  que  se  pone  en 
ciertos  muebles,  romo  mesas,  sillas,  etc. 
imitando  ;J  de  csi.c  animal. 

* GUADELOUPE , ( fíengr. ) Guadalu- 
pe : Jugar  y monastci  io  de  Esparta , y una 
isJa  de  America. 

* GUARO,  s.  m.  ( cetrer .)  Grito  qoc 
se  da  quando  se  levantan  las  perdices  para 
soltar  el  halcón  , etc. 

* GUANCHES,  s.  m.  pl.  Guanches  : an- 
tiguos habitantes  de  Canarias. 

* GÜAYAVIER  , s.  m.  V.  Goyauier. 

GUÉ,  s.  m.  Vado,  vadera  : el  sitio  por 

donde  se  puede  pasar  un  rio  siu  barca  ni 
pocntc.||(  fifí .)  Díccsc  : sonder  le  gué  ; ten- 
tar el  vatio,  sondear  el  animo  de  alguno, 
ó acercarse  á la  dificultad  de  algún  negó- 

gcéable,  ndj.  m.  y f Vadeahlt. 

GU&BRES,  s.  rn  pl^j.  Gauret.  * 


GUÉDE , s.  f.  Pastel , glasto  : planta 
tin  liria, 

GUEDER,  v.  a.  Teñir  ron  glasto,  d de 
pastel. j|  (vulg.)  Atestar  de  comida  y bebida, 
poner  como  un  trompo. 

GUEFR , v.  a.  Bañar , ó lavar  dentro  del 
agua  comente,  sea  un  caballo  paseándole , 
ó ropa  blanca  aclarando].!,  jj  Vadear,  pasar 
á vado  un  rio. 

GUELFES,  j.  m.  pl.  Guclfoj  : lo  con- 
trario á Gibclinos.  Así  se  llamaron  m Italia 
dos  bandos  , que  la  tuvieron  dividida  y agi- 
tada : los  primeros  formaban  el  pai  lirio  pa- 
pal , V los  segundos  el  imperial. 

GUEMLLF , s.f.  Trapo,  andrajo  : gui- 
ñapo ; dícese  de  un  vestido  viejo  y roto  . y 
de  los  pirones  de  el, 

GUEINILLON , s.  m.  Trapajo,  calan-  * 
drajo , pedazo  de  paño  ó lienzo  viejo. 

GUENIPE,  s.  f.  {J'am.)  Zarrapastrosa , 
ganforra  : tómase  también  por  muger  de 
mala  vida , como  quien  dice  una  pendanga. 

GUENÓN , s.  /.  Macaca,  mona  : la  hem- 
bra del  mono.  ¡J  {Jig.  y fam. ) Pelleja  , pe- 
landusca : muger  dé  mafa  vida.  ||  {id.)  Di- 
cese  : gucnori , uicille  fíueñon  , mascaron  , 
tarasca  : hablando  de  Ja  muger  fea,  ó vieja. 

GUENUCHE , s.  f Mónita  , monilla  : 
mona  pequeña,  j | {fig.  y fam.)  Se  dice: 
guenucfic  coijfée  , mona  aderezada  , caran- 
toña : dícese  de  una  fea  muy  compuesta. 

GUEPE,  s.f  Avispa  : insecto  paréenlo 
á la  abeja. 

GUEP1ER , s.  m.  Avispero  .*  sirio  dondo 
crian  las  avispas , y hacen  sus  panales.  || 
Abejaruco  : p..xaro  que  se  come  las  avis- 
pas. 

GUERDON , s.  m.  { ant. ) Galardón  : 
premio,  recompensa. 

* GLERDONNÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj. 
{ant.)  Galardonado,  premiado. 

* GUKRDONWER  , v.a.  (ant.)  Calar 4 
donar , premiar. 

GUÉRE,  óGUÉRFS,  adu.  Poco,  no 
mucho.  Usase  con  la  negativa,  como  en  lo» 
ex.  siguientes  : Un  y aguerede  gctis  raison* 
nubles , hay  pocos  , son  pocos  los  racionales  , 
ó no  son  muchos  : il  ny  a guere  dargent  , 
tiene  poco  dinero  : il  ny  a guere  que  lui 
qui  puisse  Le  Jai  re  , casi  1*0  lo  puede  hacer 
sino  el : il  n’y  a guere  qu'il  est  • enu,  hact 
poco  que  vino  : il  narrwe  guere  que...,  po» 
cas  veces  sucede  qoc... : il  ne  le  paste  da 
gu/:re,  no  1c  aventaja  de  mucho. 

GUÉRET , s.  m.  Barbecho.  j|  En  pocs  a 
se  toma  por  campo,  campiña. 

GUEKI,  IE,  p.  p.  y adj.  Sanado,  cuv 
rado.  il  Sano,  bueno,  restablecido. 

GUFJUDON  , t.  m.  Velador  : para  noncr 
la  luz.  ||  Velonera  : araña  de  sobremesa.  j| 

( ndut .),  Vertedor  de  asta. 

GUKR1R,  v.  a.  Curar  , tañar.  ||  {fig) 
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Sanar,  librar  : de  un  error,  de  una  pa- 
ilón , <;tc. 

GUERIR,  \>.  n.  Sanar,  ponerse  bueno 
un  enfermo. 

GlEluSON,  s.  J.  Cura,  curación:  la 
«alud , es  decir,  la  recobrada,  ó sea  el  resta- 
blecimiento. 

GUÉRLSSABLE , adj.  m.y  f Sanable  , 
curable.. 

♦GUERISSEUR,  s.  ni.  Sanador  : el  «pie 

sana  ;•  un  enterólo. 

GUÉ1UTE,  s.f.  Garita  : de  centinela.  ¡| 
Mirador,  azotea  cubierta. 

♦ GUERLATSDES , *.  / pl.  { ndut . ) V. 

Guirlanda. 

* CUEREEIS  , s.  w.  ( náut . ) Amarra  de 
anclote  : para  espiar  un  buque. 

+ GUERjNOIN , s.  m.  Mostacho  : la  barba 
debaxo  de  la  nariz. 

GUERRE , s.  f.  Guerra  : como  hostili- 
dad declarada  entre  dos  naciones,  jj  Guer- 
ra : como  arte  militar,  jj  Guerra,  milicia  : 
atino  carrera , ó profesión  de  las  armas. 

Guerra  : como  ludia  , ó pugua , entre 
os  personas , ú opiniones.  [|  Gen»  de  quer- 
ré ; gertte  de  guerra  , ó de  tropa.  j|  Place 
de  guerie  ; plaza  de  guerra , o de  armas. 
||  Petitc  guerre  : guerrilla  , reencuentros  y 
ataques  con  partidas  sueltas.  j|  JSom  de 
■guerre  ; sobrenombre  que  toma  el  solda- 
do que  no  quiere  usar  de  su  apellido.  || 
Guerre  sainte  : guerra  sauta,  ó sagrada. 

GUKRR1KR , 1ÉRE,  adj.  Guerrero,  be- 
licoso, marcial  : hablando  de  las  personas, 
de  sus  calidades,  ó inclinaciones.  ||  Bélico, 
militar  : hablando  de  músicas,  cantos,  apa- 
ratos de  guerra  , ó de  la  milicia. 

GUERRIER  , s.  m.  Guerrero  : por  buen 
soldarlo,  ó gran  militar.  ||  De  uua  Amazona 
te  dice  la  guillante  gucrriérc. 

GUF.RROYER  , v.  n.  ( uní . ) Guerrear, 
bacer  guerra. 

GUERROYEUR, s.  m.  (anl.)  Guerreador, 
guerreante  : el  que  hace  la  guerra. 

GL’ET , s.  m.  Acecho,  Tela  : acción  de 
espiar  ú observar  al  enemigo.  Díccsc  de  las 
centinelas , atalayas , escuchas , ó pa»  tulas  de 
descubierta.  |j  Ronda,  patrulla  : para  el  res- 
guardo, ó quietud  pública,  contra  contra- 
bandistas , ladrones,  etc.  |j  Mol  du  guet : 
aanto,  seña  , la  que  se  da  por  la  noche  para 
reconocerse  los  amigos , ó los  que  son  de  una 
misma  partida  y ronda.  ||  At'oir  l'oeil  au 
gurí : tener  ojo  alerta. 

GUET- APE1NS , s.  m.  Asesinato,  ó 
muerte  premeditada  , ó acechada.  j¡  Caso 
peusado  : tómase  por  alevosía , para  enga- 
sar ó d^ñar  á alguno.  S¡  es  entre  muchos , 
equivale  a cotirajuclu». 

GUETRE j s.f.  Pnlayna  : raiza  de  paño , 
ü pellejo,  déla  hechura  de  un  bolín.,  ||  'fig. 
l Jam. ) Díccsc : ttrer  tes  guftw  ; toiu^r  ci 


portante , tomaf  pipa  ; irse,  marcharse. 

GUETRE,  EE,  p.  p.  adj.  Calzado  de 
pola  ni  as  : el  que  esta  con  pola}  ñas.  ,|  duge 
gnétró  : juez,  ó alcalde  de  póiayua,  ó de 
montenlla. 

GLE1RER,  v.  a.  Poney  ti  calzar  las  po- 
laynat. 

GUE1TÉ,  Í.E  , p.  p.jr  adj.  Acechado  , 
observa  !o. 

GUE1  TER , v.  o.  Acechar,  espiar,  atia- 
bar : las  acciones,  ó pasos  de  alguno.  ||  ( uL) 
Acechar , aguardar , esperar  : a alguno  por 
donde  ha  de  pasar. 

^ÍjUKT  Ir.üR,  j.  m.  Acechador  : el  que 
acecha , ó espía. 

GUEULARD,  s.  m.  Vocinglero  : el  que 
habí  i mucho  jv  a voces. 

GLEUEE,  s.J.  Boca  : hablando  dequa- 
dm  pedos  y peces  voraces.  ||  Bocaza:  díccsc 
de  la  del  hombre  por  burla , ó desprecio.  j| 
Gueule  denjerf  du  faur : bocado  infierno, 
de  horno.  ||  Donner  sur  la  gueule  : dar  un 
mogicoii , un  cachete.  ||  (bolán.  ) Díccsc 
Jleur  en  gueule  : flor  enmascarada. 

G LEU  LEE , s.  f.  (Jám.)  Bocanada, 
buchada  : la  presa  gorda,  ó la  porción  de 
algún  líquido  que  llena  la  boca.  |f  (id.)  in- 
decencia, obscenidad  : palabras  puercas. 

GUEÚLhR,  n.  (vulg.)  Baladrar, 
vocear  , dar  voces  : hablar  muy  recio. 

GUEULKR  , <x.  ( moni.  ) Abocar  : 

agarrar  el  galgo  la  liebre  con  la  boca. 

GUEULES,  i.  m.  pl.  (blas.)  Gules:  el 
color  roxo. 

GÜEUSAILLE , s.f  ( fam .)  Canal!  tiza , 
piojería,  pobretería  : jabardo  de  tunos,  y 
gente  ruin. 

GUEUSAIL.LF.R , v.  n.  (fam.)  Andar 
á la  tuna , á la  briba , guitonear. 

GUEUSAJNT , ANTE  , adj.  Mendigo  , 
pordiosero.  Usase  solo  en  estas  frases  : c cst 
un  gueux  gucusant , c’csl  une  gueuse  gi ¿cú- 
sante : es  un  pobre  mendigo,  un  pobre  por- 
diosero. 

GUEUSE,  s.  f.  Goa  : pedazo  de  hirrro 
según  sale  de  la  hornaza  donde  se  funde  la 
mina.  j|  Especie  de  rauda.  ||  Picote  : tela  li- 
gera de  Flandcs.  jj  Cierta  jugada  del  billar. 

GUEUSE,  s.f  Pobreta,  gorrona,  gan- 
forra  : rauger  de  mala  vida.  • 

GUEUSER  , v.  n.  (fam.)  Mendigar,  por- 
diosear. También  se  toma  por  tunar,  guito- 
near , andar  a la  briba. 

GUEUSER,  v.  a.  Mendigar,  pedir  de  li- 
mosna alguna  cosa. 

GLEÜSERIE,  s.f  (fam. ) Laceria,  mi- 
seria , pobreza.  j|  (fig.  Y fam.)  Miseria,  ro- 
ñería : cosa  de  poca  valor  comparada  con 
otra  muv  preciosa. 

* GUEL'SET  , s.  m.  Goa  pequeña  de 
hierro. 

MJl,’EU$ETT£,  *-f  Cwu<í^a;  hortera. 


GUI 

o cuenco  : en  que  los  zapateros  tienen  el  ne- 
gio  pam  los  zapatos. 

uiJEliX,  ¿USE,  adj.  Pobre,  misera- 
ble, necesitado.  ||  ( Jig . } Pelón  : d ícese  del 
señor  , ó caballero , que  no  tiene  cou  que 
mantener  su  estado. 

GLJEUX,  El; SE,  subst.  Mendigo,  por- 
diosero : y también  bribón,  tunante,  gui- 
tón. 

*GUHR,  5.  m.  Gur,  agárico  mineral,  le- 
ed te  d»?  luna,  meollo  de  piedra,  harina  fósil  : 
nombres  que  se  dan  ¡\  una  tierra  caliza,  blan- 
ca, esponjosa,  que  se  halla  en  las  hendedu- 
ras de  las  piedras. 

GDI,  s.  m.  Muérdago , liga,  visco:  ex- 
crecencia que  nace  en  algunos  árboles.  [| 

( ndut. ) Rotabai  a : de  vola  de  abanico  eu  la 
embarcación  pequeña. 

* GUIAjNE  , [gcogr.)  Guyana  , 6 Guia- 
na  : país  de  la  America  meridional. 

GL1CHET,  s m.  Postigo,  portillo.  ||  Ven- 
tanilla, postiguillo,  rejilla  : por  donde  se 
vende,  ó se  reparte  algo  de  noche.  |j  Fuerte- 
cilla  : de  un  armario.  • 

GEICHETIER , s.  m.  Portero  de  cárcel, 
o tic  golpe  : criado  de  carcelero. 

CUIDE,  *.  m.  Guia,  guiador,  conduc- 
tor : el  que  acompaña  á otro  para  enseñarle 
el  camino.  Si  es  guia  «le  ciego,  se  llama  tks- 
tron  , gomecillo , lazarillo. 

GUI  DE , s.  /.'  (mús^  Gtiíon. 

GUI  DÉ,  EE , p.  p.  f adj.  Guiado. 
GCIDE-Á.NE,  j.  m.  Guia  : instrumento 
de  relojero,  qnc  sirve  para  llevar  derecho  el 
parauso quanrlo  se  taladra.  ||  Burrillo,  aña- 
lejo : para  arreglar  el  rezo  eclesiástico. 

* GÜIDEAÚ  , s.  m.  ( ndut. ) Red  quo  se 
arma  entro  dos  estacas  en  la  boca  de  ios  íios 
del  océano  en  Francia. 

GUIDER,  v».  a:  Guiar  : enseñar  el  cami- 
no. j|  Guiar  : dirigir,  y aniacstar.  j|  Guiar  : 
dar  j>uen  exen ípio. 

G LIDES,  s.J.  pl.  Guias,  rendajes  : con 
que  se  gobiernan  los  caballos  ó muías  de  un 
carril  age.  j|  Agujetas  : el  gaje  6 gratificación 
que  da  al  postillón  el  que  corre  la  posta. 

GLIDON , s.  m.  Guión  : estandarte  de 
gente  «le  armas.  ¡|  Guión,  ó portaguión  : el 
que  lleva  este  calendarte.  ¡J  (más.)  Guión  : 
«cual  que  se  pone  al  fin  de  la  escala,  quando 
no  se  puede  seguir. 

♦ GUlENNE,  (geogi\)  Guiona  : provin- 
cia de  1*  rancia. 

GUIGNARD  , s.  tn.  Morinelo  : are. 
GUIG3NT?,  t,  f.  Guinda  : fruta. 
GLIGÍNÉ , EÉ,  />.  Guiñado. 
GLJIGPíEH  , v.  a.  y n.  Guiñar-üEcbar  el 
ojo  : mirar  alguna  cosa  coa  deseo  de  obte- 
ucrla. 

GÜIGNIER  , s.  m.  Guindo  : árbol  Iru- 
lal. 

' GuiortaLE,  sf  ( tnoued- ) Gui»Ja- 


• GUI 

lela  : palito  agujereado  donde  $c  cuelgan  los 

balanzas. 

GUIGNON,  s.  m.  ífam. ) Azar,  mala 
suerte  : sobre  lodo  en  el  juego. 

GUILDIVE,  s.J.  Aguardiente  «le  caña 
du  azúcar. 

GLILEE,  s.  j\  Turbión,  chaparrón  : de 
agua. 

GLILLAGE,  s.  m.  Fermentación  dé  la 
cerbcza  encubada. 

* GUILLANTE , culi . One  fermenta. 
V.  Guilter. 

GUILLAUME,  s.  m.  ( carp .)  Guillame: 
especie  de  cepillo  angosto  y largo. 

fG(JlLLEDl]\  , s.  rn . Caballo  corredor 
ingles  j pero  capón. 

GÜILLEDüU , r.  m.  Usase  solo  en  esta 
frase  familiar  : con r ir  fe  guiUcdou , corree 
un  gallo,  andar  de  gallo. 

G C1LLEM E1S , S.  m.  pl.  ( imp .)  Vir- 
gulillas : las  dos  comas  en  esta  forma  (**), 
que  se  ponen  al  principio  de  los  renglones 
de  una  cita  larga. 

* GL1LLEM0T,  s.  m.  Cría  : ave  aqu¿- 
tica. 

* GUILLF.R  , v.  n.  Fermentar  , y cebar 
espuma  la  cerbcza  recicn  encubada. 

GLILLERET,  ETTE,  adj.  Despierto, 
vivaracho  , olegrito.  |¡  Pi/.pcrina  : hablando 
de  una  nmger. 

GLILLERI , s.  ni.  Ono-chio  : el  cauto 
del  gorrión.  ||  (Cierto  juego  de  naypes. 

GLILLOCHE,  EE,  p.  p.jr  adj.  Labrado 
á torno. 

GUÍLLOCHER,  v.  a.  Labrar  á torno. 

GUILLOCH1S , s.  m.  Labor  hecha  a tor- 
no por  medio  de  líneas  cr.ic  forman  dibuxos. 

* GLILLOT11NE  , s.  f.  Guillotina  : ins- 
trumento de  suplicio  para  cortar  la  «cabeza. 

*GL1LL0J  L\ER,  i\  a.  Guillotinar:  cor- 
tar la  c.ihr/a  con  la  guillotina. 

GL1 IMALVE , s.  J'.  Malvavisco:  altea: 
malva  silvestre. 

* GLIMAUX,  s.  tn.pl.  Prados  que  se  sie- 
gan dos  veces  al  año. 

GUnVIRARDE,  s.J'.  Trompa  : pequeño 
instrumento  de  hierro,  ó de  latón,  en  forma 
de  lira,  y una  lengüeta  elástica  en  medio, 
que  poniéndole  delante  de  los  dientes  y mo- 
dificando la  respiración,  produce  un  sonido 
sordo,  algo  semejante  al  de  la  trompa.  j|  Jue- 
go de  naypes.  ¡|  Guio  largo  para  acarrear 
géneros. 

GL1MPE,  s.  f.  Griñón  : la  toca  de  la# 
monjas. 

^GIJMPER  (SE),  v,  r.  Meterse  monja. 

GLliNDAGK,  s.  m.  (ndut.)  Iza,  Lena 
de  ¡jar  y guindar  ios  masteleros  de  un  na- 
v)t>. 

GUINDAGES,  ¡llar,  (ndut.)  Guindas- 
tes , ó tpiadmialrs  tormado.  de  palo»  grue- 
sos. con  sos  buceos  pata  las  toldarías. 
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♦ GUINDAL,  ó GUINDAS,!,  m.  Tor- 

yo : para  levantar  peso. 

* GUINDANT,  s.  m.  { ndut. ) Guinda  : 
fca  altura  da  la  arboladura  de  un  navio. 

GUINDÉ , ÉE , p.  p.  r adJ-  Guindado , 

izado,  subirlo.  ¡|  {fig-)  Henionwrlo,  estirado, 
erguido. 

•GUINDA, ».  m.  Piensa  pequeña  de  tun- 
didor. 

• Gt’INDEAU,  s.  m.  ( naut. ) Molinete: 
máquina  para  birar  el  cable  del  ancla,  y 
otros  usos. 

GUINDF.R , o.  a.  Guindar  , izar,  levan- 
tar , subir  en  alto  alguna  cosa.  ||  'Jig. ) Rc- 
nioular,  levantar,  erguir. 

GU1NDER  (SE),  v.  r.  Encaramarse , le- 
vantarse : ponerse  en  alto. 

• GUINDERESSE,  t.  f.  { ndut .)  Guin- 
daleza : cable  de  qualro  rottlonea. 

« GUINDERIE,  s.f.  Engreimiento,  pe- 
nacho, enlooaniiento. 

♦ GU1ND0ULE,  s.f.  {ndut.)  Guindo- 
la : plancha  triangular  formarla  de  tres  tablas 
con  tres  cairos , que  sirve  para  recibir  las  car- 
eas y otros  usos. 

♦ GU1NDRE , s.  m.  Doblador  : cima 
devanadera  para  doblar  las  serlas  después  de 

GU1NÉE  , s.f  Guinea  : monería  tierno 
inglesa  : su  valor  too  reales  de  vellón.  ||  Gui- 
nea : tela  de  algodón. 

GU1NGOIS , s.  m.  Desigualdad , sesgo , 
soslayo  : lo  que  no  está  recto , é igual.  | De 
guingois , adv.  De  travos , al  soslayo,  al 

W GUINGUEITE , s.  f TabcrniUa  ó figón 
fuera  de  una  ciudad , á donde  la  gente  ofi- 
ciala sale  á beber  V holgarse  los  tl¡*s  de  fiesta. 
(I  Suelen  llamar  guinguette  en  estilo  jocoso, 
las  gentes  acomodadas,  la  casita  de  campo 
qnc  tienen  fuera  del  pueblo. 

* GUIPER , y-  a.  Pasar  un  hilo  por  en- 
cima de  otro  ya  torcido. 

♦ GU1POIR,  s.  ni.  Garfio  : entre  pasa- 


maneros. ...  , 

GUIPURE,  s.f.  Blonda : hecha  con  seda 
torcida. 

GUIRLANDE , s.  f.  Guirnalda  : de  flo- 
res , etc.  II  ( arquil ■)  Festón  de  follages,  ó 

<l0'GUmLANDES,  óGURLANDES.j./. 

pl.  {ndut.)  Palmcjares,  busardas  : madcios 
que  ciñen  de  popa  a proa  el  buque  por  den- 
tro  , y van  endentados. 

♦GUISARME , s.J.  Destral  de  dos  cortes. 
GUISE  , s.  f Mwio,  manera  de  obrar  : 
la  propia  tic  cada  uno.  ||  {prov.)  Se  dice 
chaciui  sefouette  a j >u  guise  ; cada  uno  tiene 
sn  modo  tic  matar  pulpas.  i|  En  guise  Je*., 
adv.  á modo  de...  en  forma  de...  Antigua- 
mcnU  se  decía  también  en  guisa  de...  á guisa 
de... 


♦GUISPON,  s.  m.  (mj«f.}E»eopcro  : es- 
coba de  zalea  de  camero,  con  que  se  da  pez 
y alquitrán  á los  fondos  de  las  embarcacio- 
nes. 

CUITARE,  s.f.  Guitarra  , vihuela  : ins- 
trumento músico  de  cuerda. 

♦GUITARISFR  , v.  n.  Guitarrear  : tocar 
ó tañer  lo  guitarra. 

♦GUITRAN  , s.  m.  Viene  á ser  lo  mismo 
que  alquitrán. 

GUME, GUMENE,  s.f.  Gúmena  : ca- 
ble en  que  está  el  anda.  |¡  t ¿/las. ) Gúmena. 

♦ GUSBADUL,  s.  m.  Gusbadul  : piedra 
fina. 

GUSTA  T1F,  ndj.  Gustativo  : nombre 
dd  nervio  del  gusto , como  sentido  dd  pala- 
dar. / 

CUSTATION  , s.  f ( fis . } Gustación  : 

sensación  dcJ  pisto. 

♦ CU1T1ER,  s.  m.  Guligamba  : árbol 
que  da  la  goma  gula  , ó giilagamhn. 

GUTTURAL, , ALE,  <Jj.  Gutural  : lo 
que  se  pronuncia  ó «afuerza  con  la  garganta. 

GYMNASE,  s.  ni.  Gimnasio  : sitio  en 
donde  los  Griegos  se  exerciuban  en  el  arte 
atlético. 

GYMNASt ARQUE , s.  m.  Gimnasiarca : 
el  xefe  ó director  dd  Gimnasio. 

GYMNASTE,  s.  m.  Gimnasta  : el  maes- 
tro de  los  atletas  en  d gimnasio. 

GYMJSASTIQUE,  adj.  m.yf.  Gimnás- 
tico : lo  perteneciente  á los  «xcrcicios  del 
cucipo. 

G V Mflí  ASTIQUE  , S.f  Gimnástica:  el 
arle  de  cxcrcilar  d cuerpo  para  fortalecerle. 

GYMNIQUK,  adj.  m.  y J.  C ¿túnico  : se 
aplica  á los  píceos  públicos,  en  que  Judia- 
ban los  atletas  desnudos. 

GYMN1QUE , s.f.  Gíinnica  : la  ciencia 
de  los  exercicios  que  se  cuscñabau  á los  at- 
letas. 

♦GYMISOPEDIE,  s.f  Gimnopedia  : es- 
pecie de  danza  religiosa , usada  particular- 
mente entre  los  Laccdemonios. 

G Y MN OSO PIIISTE  , s.  m.  Gimrtoso- 
fista  : el  que  entre  los  Indios  profesaba  Ja  filo- 
sofía natural  y moral. 

GYXECEE,  s.  m.  Ginecco  : aposento  de 
las  mugeres  entre  los  Griegos. 

GYNÉCOCRAT1E , s.  J.  Ginccocracía  : 
estado  en  donde  pueden  gobernar  las  mu- 
geres.  , 

G YNECOCRATIQUE, adi.  m.yf.  Ginc- 

cocrático  : lo  perteneciente  a ía  ginecocracía 

♦ GYKECUMANIE , s.f  Groeeomanla  * 

amor  excesivo  de  las  mugeres. 

♦ GYNÉCONOME  , s.  m.  Ginecónoruo : 
censor  de  las  mugeres  en  Atenas. 

GYPSE,  s.  m.  Espejuelo:  piedra  de  qno 
se  hace  el  yeso. 

GYPSEUX  , EUSE  , adj  Gipsoso,  oye- 


i 
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*GYROT.F.,  t.f.  V.  Chervi.  , 11  GYROVAGUE,  s.  m.  Giróvago  : monge 

G Y KO  MAN  i ÍIE , s.f.  Giromancia  : adi-  J que  vagaba  de  uu  monasterio  a otro,  sin 
vinacion  [>nr  medio  del  uiovi  miento  circular,  jj  tener  ninguno  liso. 


HAB 


HAB 


H , s.  f.  La  orlara  letra  <lcl  alfabeto.  ||  Une 
grande  H , une  jKlite  h : ana  H grande , una 
n pequeña. 

HA  ! ínter).  Ha ! ||  Ha ! yous  yo  ¿la ! Ira  ! 
está  vnid.  aquí. 

♦ HABEAS-CORPUS  , 3.  m.  { tomado 
del  latín. ) Ley  Inglesa  , por  la  qual  un  preso 
puede  salir  de  la  cárcel  , baxo  de  lianzas , en 
ciertos  delitos. 

HABI  LE,  ad).  m.  yf.  Hábil  : diestro, 
experto,  inteligente.  ||  ( Jnr . ) Hábil  : capaz, 
idóneo  para  recibir  alguna  cosa. 

HABILEMKNT  , ady.  Hábilmente  , 
diestramente,  fon  habilidad. 

RABILETE , s.J.  Habilidad,  destreza, 
inteligencia. 

1Í  AB1LISSIME , adj.  superl.  { fam . ) Ha- 

bilisimo. 

♦ HABILITATION  ys.f  ( fnr .)  HabUi- 

acion  : especie  de  emancipación,  por  la  qual 
un  hijo  queda  en  libertad  de  adquirir  y nia- 


uciarse  por  si  mismo. 


ITÉ , s.J'.  (( for .)  Capacidad  , ido- 
neidad , aptitrd. 

HABILITÉ,  ÉE,  p.  p.  y culj.  Habili- 
tado. 

HABIUTER,  u.a.  {for.)  Habilitar: 
hacer  hábil  ó capaz  á una  persona  para  al- 
guna cosa. 

HABU^LAGE,  s.  m.  {cocina.)  Prepara- 
ción de  las  ares  y carnes  antes  de  asarlas  , 
como  el  lardeo,  etc.  ||  Primera  preparación 
que  se  da  á los  cueros  para  su  curtido  : y lo 
mismo  á los  salmones , atunes , y abadejos 
ántcs  de  salarlos. 

HABILLÉ , ÉE  , p p jr  adj.  Vestido  : 

compuesto.  

HA B1LLEMENT , i.  m.  Vestido  : tó- 
mase por  el  nimio  de  vestir , que  en  estilo 
familiar  se  suele  decir  vestimenta.  J|  ( ntilic . ) 
Vestuario. 

HABI! jLER  , y.  a.  Vestir : cubrir  el  cucr- 

Gcon  ropa  hecha  á este  fin.  |j  Vestir  : hacer 
i vestidos  para  otro , como  hace  el  sastre.  || 
Vestir  : proveer  de  vestido  á otros,  romo  a 
las  tropas  , á los  pobres , á los  criados , etc.  ¡[ 
Preparar , ó poner  á punto  las  carnes  de  ani- 
males, ó aves,  para  guisarlas,  ó asarlas.  j| 
{fig. ) Vestir , disfrazar , adornar  : sean  las 
idras , sean  las  palabras.  ||  Aterrar  : cutre  fa- 
briqueros di  carbotu 


HABILLER  ( S’ ) , e.  r.  Vestirse  : ponerse 
el  vestido.  ¡|  Vestirse,  ó vestir  : andar  vestido 
con  gusto  , ó sin  el. 

♦HAB1LLEUR,  s.  m.  Curtidor,  pelle- 
jero. 

HA  BIT , s m.  Vestido : j también  ropa.  - 1| 
Hábito  : hablando  de  religiosos,  ó religio- 
sas. ||  Habitd’ordnnnancc:  uniforme.  ||  Hábil 
eccle* iastujue  : hábitos  , la  sótnna  y man- 
teo. !|  Habits  sacres : ornamentos  de  iglesia.  || 
(prot/.)  Se  dice : l hábil  ne  j'ait  pos  le  moinc : 
el  hábito  no  hace  al  monge. 

HABITABLE,  adj.  m.  y f Habitable  : 
lo  que  se  puede  habitar. 

HABI  LACLE,  s.  m.  Mansión,  morada  : 
habitación.  ||  Yitácora  : caxa  en  donde  está 
la  brúxula. 

HAB1TANT,  ANTE,  adj.jrs.  Habita- 
dor , habitante  , morador  : de  un  pais  , de  un 
pueblo.  ||  Vecino:  de  un  barrio,  ó de  una 
casa. 

HABITATION  , s.f.  Habitación  , vivien- 
da: el  parage  en  que  uno  habita  , ó vive.  || 
Hacienda  , ranchería  : en  las  colonias  de 
America  : Pait'e  lutbitalion  ayer  unejemme ; 
cohabitar  con  una  muger , vivir  amancebado 
con  ella. 

HABFTER,  y.  a.  Habitar , vivir  , morar  : 
en  algún  lugar  , ó casa. 

♦HABITÍJ  ATION , s.f.  Residencia,  asis- 
tencia en  una  parroquia  : para  las  misas  y 
demas  oficios. 

HABITUDE,  i./  Hábito , costumbre: 
de  hacer  alguna  rosa.  J|  Introducción,  in- 
clusión : trato  ó amistad  en  alguna  casa , ó 
cqn  alguna  persona.  Pardnibitude  >ad%’.  Por 
hábito , costumbre,  ó vicio. 

HABITUÉ,  s.  m.  Residente  en  tal  parro- 
quia: dírese  del  clérigo  que  asiste  ¿ los  t/(i- 
cios  y demás  funciones  Je  ella. 

HABITUE , ÉE , p.  p.jr  adj.  Habituado , 

acostumbrado. 

HABI  TUKL  , ELLE , adj-  Habitual : la 
qnc  se  bi  vuelto  costumbre. 

H A B riU E LLEMENT , ady.  Halútual- 

mcnle. 

HABriTJER , y.  a.  Habituar  , acositu»- 
brar. 

HABI  TLJER  (S*) , y.  r.  Habituarse  } acos- 
tumbrarse. ||  Establecerse , avecindarse  ; ir 
á vivir  tu  uu  país,  ó pueblo. 


t 
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HABLLR  , v.  n.  Challar,  chacharear: 
-echar  liocunadas. 

HARI.ER!K  , S.  f.  Chacha) cría  , bala- 
dronada : vulgarim  ute  haldada)  íu  , boca- 
nada. 

11ÁBLEUR . ELTSE,  s.  Chacharero , ha- 
blador, haladron,  l»ocon. 

HACHE  , s.  j.  Hacha  , segur  , destral.  ¡¡ 
linche  dar  mes  ; hacha  de  anuas.  ||  (fig.  y 
fam.)T)icebc:  avoir  un  coup  de  ktu  he  dan*  la 
I ¿te  . tener  vena  de  loco  , ramo  de  locura.  (| 
diose  faite  <i  coup  de  fuic/ic  ; cosa  hecha  ma- 
zorralmente. 

HACHÉ,  CE  , p.  p.y  adj.  Picado. 

HACHER  , v.  n.  Hacer  pedazos  menudos 
alguna  cosa.  ||  Dícese  picar,  si  es  carne  : y 
hacer  astillas,  m es  lefia  , ó madera.  |]  Des- 
tro7ar  , hacer  trujadas , partir  mal  alguna 
rosa.  |¡  Heher  m ee  le  era)  on  , la  plume , le 
hurin  : cruzar  lineas  con  el  lápiz  , pluma  , ó 
buril. 

HACHEREAU , s.  m.  Háchela  , azuela  , 
destraleia. 

HAblIKlTB  , s.  f.  Hachuela  , alco- 
tana. j|  Hache  tic  de  carrclcur  : aciche  , 
instrumento  de  solador. 

H ACIIIS , s.  m.  Gigote , picadillo. 

HACHOIR  , s.  m.  Tajo  pasa  picar  la 
carne. 

HACHL'RE,  s.  f ( pint . ) Cas  lincas 
cruzadas  , para  formar  las  somhi  as  y campo 
en  un  dibuxo  : y entre  grabadores  es  lo 
mismo. 

HAGARD  , ARDE,  adj.  Huraño  , za- 
hareño : esquivo  , hosco. 

* HAGGEURK  , s.J.  ( cctrer. ) Mancha 
que  las  aves  de  altanería  tienen  cu  los  cu- 
chillos de  las  alas. 

HAGIOGRAPHE,  adj.  m . y f.  Agiógra- 

fo  : autor  que  trata  de  Santos. 

JLAGIOLOGIOLE  , adj.  m.  yf.  Agio- 

lógico  : lo  perteneciente  á los  Santos. 

If  VHA  , s.  m.  Abertura  que  si*  hace  en  la 
pared  , cerca  de  algún  jardín  , con  foso  por 
Ja  parle  de  fuera. 

IIAHÉ , s.  m.  (moni. ) Xnu  , xau  :*lla- 
matbt  qile  se  hace  é los  perros  que  pierden 
la 

FIAI , IE  , p.  p.  y adj.  Odiado,  abor- 
recido. 

11. ME,  s.  f.  Seto,  Tallado  : cercado 
de  un  campo  con  ramas  , varas,  ó espinos.  || 
( fig.  ) Hilera  de  soldados  , etc.  y tatuhien 
ringlera  , y ringla.  j|  líate  seehc  , ó marte  : 
seto  muerto  : cercado  con  haces  de  lefia  , 
ó camas  asegn radas  con  estaca*,  j}  ilute 
vii  c ; seto  vivo , formado  de  zarzas , espinos , 
pitas  , y otras  palmas  vivas.  ||  { fii f. ) Dí- 
cose  : se,  mrttrc.  en  haic  : ponerse  , abrirse 
en  alai , hacer  calle. 

HAIK!  ( voz  de  e ¡uc  usan  los  ca mia- 
ros pura  alenUif  las  lálulla'ias. ) Arte  ? 


H AHJ40?í  , s.  m.  Andrajo  , liarnph  , 

girón. 

* UAIiSAUr,  ( fíeogr.  \ lícnao  : provin- 
cia «le  les  Países  Baxos. 

HAIXR,  s.J'.  Aborrecimiento,  odio.  ¡| 
En  haine  de...  adv.  En  odio  de.,  por  odio 
de...  por  odio  á... 

IIaVNELX  , ELSE,  adj.  Rencoroso  : 
que  se  d.xa  llevar  del  odio , del  encono. 

II A IR  , v.  a. . Aborrecer , odiar  : tener 
odio  , ó mirar  con  odio.  ||  Aborrecer  , tener 
repugnancia  , ó aversión  : á alguna  persona  , 
ó cosa  qu**  disgusta. 

HAÍRE,  s.J i CU  icio , saco  , ó túnica  de 
cerda , ó crin , de  tpic  usan  Jos  penitentes. 

* HA1REUX  , o HÉREllX  , adj.  m.  Di- 
cese : un  lemps  haireux  : tiempo  bumedo  y 
frió  , revuelto  , vario. 

IIALSSABLE  , adj . m.  y f.  Aborreci- 
ble , (M  lioso. 

HA LACE , s.  m.  La  acción  ó manio- 
bra de  tirar  y sacará  tierra  una  embarcación. 

. HALBRAN  *.  O/.  Y.  Miran. 

HALBRENK  , EK,  adj.  ( anL  yjam.  ) 

Estropeado,  desgarrado,  hecho  uii  estro- 
pajo.^ Aliquebrada  : hablando  de  las  aves. 

^HÁLDRlMiU,  v.  a.  Cazar:  anades 
campesinas  y silvestres. 

HALE  , s.  tu.  Ayrc  solano  , qnc  mar- 
chita. seca,  v pone  morcuo.  ||  Bochorno. 

* HAU:  A-BOJlÜ,  Í.  f.  (nout. ) Ammra 

del  bote  al  navio. 

4 HALL- U AS , s.  m.  ( nout.)  Braza  : 
cabo  para  ateíar  y sujetar  la»  \cig.is  coa 
mas  facilidad. 

* HALE-BOULÍNE  , s.  m.  f nout.  ) 
Halacuerdas  : el* marinero  destinado  solo  á 
la  maniobra. 

* HALECHE,  s.  m.  Coraza  : coselete 
antiguo  y ligero. 

HALE1XK,  s.f.  Aliento,  resuello  , huel- 
go : respiración.  ||  Coitrle  háleme  : asma  , 
enfermedad  de  pecho.  j|  Eira  hórs  dha- 
leine  . estar  jadeando  , hipando  , sin  poder 
respit  ar , ó resollar.  ||  Prendre  háleme  : 
tomar  aliento  , ó resuello  , respirar,  j]  7<*ut 
tf  un ••  h al  cine  : de  un  aliento  , tic  un  tiinn  , 
sin  parar.  j{  Tcr.tr  quelqu  un  en  háleme  : 
truene  suspenso.  ||  Ouvragc  de  longuc 
halóme : obra  larca. 

* HALEME  NT , s.  rtt.  Nudo  qnc  se 
hace  con  un  tito  a una  viga  ó piedra  para 
subirla. 

HALENLE,  s.  f.  Vaharada  , alentada, 
liocanada  : acción  de  echar  aliento  por  la 
boca. 

HALFN’FR,  o.  a.  Sentir,  percibir  el 
aliento  de  otro.  Jj  Ventear  , oler  el  perro  la 
caza.  }|  { fig.  yjam. ) Dícese  : hrlcncr  qnct- 
qu  un  : rastrear , descubrir  , penetrar  lo 
qnc  tiene  en  m»  corazón. 

HALLR  , v.  a.  Curtir,  tostar,  quemai  , 
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poner  marchito  , ó moreno  : hablando  del 
sol  , óclci  arre.  j|  Azuzar  lo»  perros  lias  «le 
alguno.  ||  Halar  , tirar  á fuerza  de  brazos  y 
con  maroma  un  barco.  |l  ( náut.  ) I) ícese : 
halerun  cable  : balar  , aballestar  un  cable. 

HALER  ( SE  ) , v.  r.  Asolanarse  : mar- 
chitarse , tostarse  , ponerse  moreno. 

HALETANT , ANTE,  adj.  El  que  está 
jadeando , ó hipando. 

HALETER  , v.  n.  Jadear,  hipar. 

HALELR  , s.  «*.  ( náut. ) El  que  hala  un 
barco. 

* HALINATRON , s.  m.  Sal  natrón  : 
el  salitre  natural  cjue  se  haba  en  el  interior 
de  las  bóvedas. 

* HALL  ( en  Saxe ) , ( gcogr. ) Hal  de 
Saxonia. 

HALLAGE , 5.  m.  Derecho  dominical 
sobre  el  mercado  ó feria  concedida  á los 
vasallos. 

HALLALI , $./.•(  mont. ) Voz  para  ex- 
plicar que  el  ciervo  ó gamo  va  de  remate. 

* HALLE,  {geogr.)  Hala  : lugar  de  la 
provincia  de  Hcnao. 

HALLE,  s.  f.  Mercado,  plaza  mayor 
del  morcado  de  una  ciudad.  ¡|  Albóndiga 
con  soportales  donde  se  tienen  los  géneros 
del  mercado,  ó feria.  # 

11ALLF.BARDE,  s.f.  Alabarda  : arma 
ofensiva.  Era  arma  e insignia  de  los  jargen- 
tos  de  infantería  , y se  dccia  también  del 
mismo  empleo  , ó sargento , can  el  nombre 
de  giucta. 

HALLEBARDIER  , s.  m.  Alabardero  : 
el  guardia  de  á pie  armado  con  alabarda. 

HALLEBRRDA , s.f  Farotona , farota : 
inu.'er  alta  , do  mala  traza  , y desenvuelta. 

HALL1ER  , s.  m.  Xaral  , maleza,  móc- 
ela , matorral , zarzal.  ]|  Mercader  de  feria  , 
con  tienda  portátil. 

HALO  , J.  m.  líalo  , corona  , parchas  : 
especio  do  meteoro. 

H.tLOIR  , s.  m.  Sitio  donde  se  pone  á 
secar  el  cáñamo. 

HALOT  , s.  m.  Madriguera  , conejera  , 

HALOTECIINrE , ó HALURQIE , s.f. 

( (¡uím.  ) Halolccnia  : hi  parte  que  Unta  de 
las  sales. 

JIALái'E » s.  f Alto  : la  parada  ó jpausa 
que  hace  la  tropa  en  su  marcha.  |j  Díccse 
también  de  la  comida  queso  toma  durante 


el  alto.  , 

HALTE , ínter j.  Alto  : voz  con  que  se 
manda  parar  la  tropa.  ||  Haltc-lá  , ( voz 
fym.)  Alto  ahí  : parar  : no  paso  vmd.  ade- 
lante. Oícese  para  atajar  á alguno  el  paso  , 
ó el  habla. 

HA  MAE , s.  m.  Hamaca  : cama  suspen- 
diría  en  el  «)fe , u*adu  «o  Amerita , y ¿.bor- 
da de  la  en»  barcacionct.  . 

HAMAUE  , UAMAIDE  , o HAMÍI- 


DE  , s.f.  ( blns.  ) A m rule : faxaque  consta 
de  tres  piezas  cortadas  en  sus  extremos. 

HAMADrtYADK , s.  f.  Amadríada  : 

ninfa  délos  bosques  y selvas. 

HAMANTHLS,  ó HAMAGOGLE  , 

s.  m.  Hamanto  : especie  de  salvia  que  se  cria 
en  los  Pirineos. 

♦liAMBOURG  , ó RAMBOURG,  *.  m. 

Pipa  : para  transportar  el  salmón  .salado. 

* HAMBOL'RG,  ( 8enRr- ) Hamburgo  : 

ciudad  libre  del  antiguo  ducado  de  Holsa- 
cía,  rn  Alemania.  * 

* H AMA  MELLE , s.f  Amamelis  : plan- 
ta. 

H AMEAU  , s.  m.  Lugarcjo,  aldeilla  , 
viliage. 

HAMECON  , s.  m.  Anzuelo  : para  pes- 
car. ||  (/*#.  ) Anzuelo  , garlito  , trampa  ; 
para  engañar  ó sorprclicnder  á alguno.  || 

( Jig.Yjam . ) Dícesc  : mor  tire  h ihamccon  : 
caer  o picar  en  el  anzuelo,  clavarse  : dexarse 
engañar.  „ 

* HAMÉE,  s.  f ( art .)  Astil , mango  , 
palo. 

HAMPE , s.  f.  Asia  : de  una  alabarda  , 
ó pica.  ||  Mango  : de  un  pincel.  ( mont.) 
El  pecho  de  la  res. 

HAN  , s.  m.  V.  Cnravahserítil. 

MiANAP,  s.  m.  (fim.)  Cacharro,  cuenco  ¿ 
tazón  grande  para  I>ehcr. 

HANCHE,  s.  J'.  Cadera  : parte  del  cuerpo 
humano.  ||  Dícesc  también  de  las  aucas  ó 
parte  trasera  de  un  caballo. 

HANEBANE  , ó HfcNEBANE , s.  /. 

Beleño  : planta.  V.  Jusquiame. 

H ANGAR  , s.  rn.  Sotechado  , soportal  y 
cobertizo  : para  meter  carruages.  J|  Tingla- 
do ; para  tener  madera. 

HiVNNETON  , s.  m.  Saltón  , abejorro  ; 
insecto. 

*HANOU ARDS , s.  m.  pl.  Oficiales  en- 
cargados del  transporte  de  la  sal.  Voz  solo 
usada  en  P«r¡». 

* HANSCR1T  , s.  m.  Hanscrito  : idioma 
sabio  de  !ns  Indias. 

HANSE  , o HANSE  TEUTOMOUE  , 

s.  f.  Hansa  , ó Hnusn  teutónica  : la  liga  ó 
federación  de  las  ciudades  libres  de  co- 
mercio que  hay  en  Alemania  , que  se  lla- 
man Anseáticas. 

HANSEATIQL'E.  V.  Anscatinue. 
HANSIKRE  , s.  f (náut.  ) V.  Aus~ 
sicre. 

HAN  PER , v.  a.  Frecuentar,  visitar  á 
menudo  : alguna  persona  , alguna  concuv- 
rcucia  : ir  ó juntarse  á menudo  con  alguuo  : 
acompañarle  con  freqiiencia. 

HAKTISE,  s.f.  Trato,  familiaridad,, 
e intimklad  con  alguna  persona.  Es  voz 
Laxa  , y se  suele  lomar  en  mala  parte. 

HAPPE  , s.f.  Ruge  : rodaja  dc.hierr* 
con  que  se  colza  «1  cubo  de  una  rueda. 
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H \PPK  , ÉE  , p . p.  y adj.  Gafado  , en- 
cuiliido.  V.  tíapper. 

♦HAPPELOPIN,  J.  m.  ( moni.)  Tragón  : 
el  perro  voraz  ca  cómame  lo  que  le  dan 
de  la  caza. 

* HAPPELOURPE , s.  f Piedra  falsa , 
ó contrnliecha  , que  imita  á la  piedra  tina  , 
ó preciosa.  ||  (Jtg. ) Oropel  : lo  que  tiene 
gran  apariencia  , y poco  valor.  ||  ( id. ) Fa- 
ldón : el  sugeto  que  debaxo  de  un  bello 
exterior  ev  un  ignorante. 

HAPPER  , a.  Pillar,  zampar,  atrapar 
con  la  boca  lo  que  se  echa  : dicese  de  los 
perros.  j|  {fig.  yfam.)  Bichar  la  mano,  ó la 
garfa  : agarrar ,á  alguno. 

HAQL  ENÉE , s.J.  Hacanea  : caballo  pa- 
quefio  : jaca.  |¡  {yulg.)  Díctese  : venir  o snrlü' 
sur  rhiUjuenée  tic*  cordeliers  : venir  ó salir 
en  el  caballo  de  San  Francisco,  ó matando 
hormigas  : entiéndese  del  que  camina  a pie 
con  su  palo.  ,|  Paja-larga  : muger  excesiva- 
mente alta  . delgada  y desavi  ada. 

HAQUET,/  m.  Carromato  : largo  y an- 
gosto. 

IIAQUETIER , s.  m.  Carromatero  : ej 
que  conduce  un  carromato. 

* HARAME,  s.  m.  Arauio : árbol  grande 
que  destila  la  goma  tacamaca. 

HARAKGllE,  s.f.  Arenga  : razonamien- 
to ó discurso  que  se  hace  a un  concurso , 
á un  Soberano , á un  personage.  ||  (Jam.  y 
salú\)  Arenga,  perorata,  sermón  : díce&e 
de  un  razonamiento  largo,  afectado , y cnta- 
doso. 

HARANGUE,  ÉE,  p.  p.  Arengado. 

HARANGUFR,  v.  a.  Arengar  : decir  o 
hacer  una  arenga.  ||  (Jam.  y salir. . ) Echar 
arengas  , peroratas , párrafos  ; hablar  largo,  y 
afectadamente. 

HARANGUEUR , s.  m.  Arengador  : el 
que  hace  ó dice  una  arenga,  ¡j  {fig*y  salir.) 
Orador  pesado  : fastidioso  hablador. 

HARÁS  , s.  m.  Yeguacería  , casa  de 
yoguas , ó de  monte. 

HARAS,  s.  m.  Puesto : la  casa  en  que  se 
tienen  garañones  y caballos  padics  para 
echarlo*  á la*  yeguas  y hunos. 

HARASSÉ  , EE , p.  p.  y adj.  Cansado , 
fatigado,  molido. 

HARASSKR,  y.  a.  (oinsar,  fatigar,  moler. 

HARCELÉ , EE,  p.  p.  y m Hostigado , 

impacientado. 

HARCELKR , t*.  a.  Hostigar,  picar,  pro- 
vocar, impacientar:  a alguno.  (|  {mUie.)  In- 
quietar , fatigar  al  enemigo  ; ne  dcxarlc  des- 
cansar. 

* HARD,  s.  m.  Pulidor  : instrumento  de 
qoe  se  turen  los  guanteros  para  ablandar 
y sobar  la*  pieles. 

HAKDE,  s.f.  Manada,  ó tropa  de  veñu- 
do*. 

HARDÉ , Él*! , p.  p.  y adj.  Atraillado. 


H ARDER , v.  a.  Atraillar  los  perros  de 
cazn . 

HARDFS , s.  f pl.  Equipage , ropa , 
vestidos  : todo  lo  que  compone  el  axuar  de 
una  persona. 

HARDI  , IE  , adj.  Atrevido  : animoso , 
valiente.  ||  atrevido  : osado,  audaz,  resucito. 

||  Atrevido  : dicese  de  algunas  obras  ó aditi- 
cios de  arrógame  y arriesgada  construcción  y 
forma.  ||  Hardi  roquín  : picaro  desvergon- 
zado. ||  Pensée  liara  te  1 pensamiento , idea 
bizarra , ai  rogante.  ¡|  Proposition  hardic  : 
proposición  atrevida  , arriesgada.  ||  Stjlt 
luirdi : estilo  gallardo.  j|  F otile  hardus  : asco 
atrevido. 

HARDIFSSK , s.f.  Resolución , valentía, 
ánimo,  aliento.  )|  Atrevimiento,  arrojo,  av¡. 
lamer.,  osadía,  libertad.  ¡|  Hablando  ron 
cortesía  se  dice  : pardnnncz  , monsieur , si  fe 
prends  La  hardiesse  de...  perdoue  vtud.  que 
nte  tome  la  libertad  de#.. 

HARDILL1ERS,  s.  m.  pl.  Fixas  de  hier- 
ro , que  sostienen  una  parle  del  telar  de  tapí- 
cesele lizos  altos. 

HARD1MENT,  adv.  Osadamente,  re- 
suelta úneme , libremente. 

♦HARDÓJS,  s.  m.  pl.  ( mnnt . ) Ramas 
en  donde  toea^l  ciervo  con  su  testuz. 

+HAKE , s.  m.  ( mont.)  Xalco  : grito  para 
animai;  a los  perros  para  que  carguen  la  caza. 

f HARE,  s.  m.  V.  Kart. 

* HAREM  , s.  m.  Harén  : la  vivienda  reti- 
rada, en  los  serraílos  de  Oriente,  en  donde 
están  las  mugeres  ó concubinas  del  príncipe. 
Por  abuso , se  le  da  en  castellano  el  nom- 
bre de  serrallo , y también  en  francés  el  de 
serrail. 

HARENG,  s.  m.  Arenque  : pescado  de 
mar.  i|  Harengs  saurs  : arenques  curado*, 
ahumados  y set  os. 

HARENGAlSOtV  , s.  f.  La  pesca  de 
los  arenques  : y lanibien  el  tiempo  de  ha- 
cerla. 

HARENGÉRE,  s.f  Arenquera,  ó pes- 
cadera : muger  que  vende  arenques  , sardi- 
nas, u otro  pescado  en  lns  plazas.  ||  ( fig.  ) 
Mugir  descarada,  desbocada  : como  deci- 
mos en  castellano  verdulera , rabanera,  cor- 
ralera. 

HARGNEUX,  ECSE,  adj.  Arisco,  in- 
digesto , mollino  , iitipacienle  , de  nud 
humor,  etc.  ¡|  Chaval  hargnenx , riñen  har- 
gneux  : caballo  inquieto,  perro  mohíno  , 
arisco. 

HARICOT 9 s.  m.  Habichuela,  judía, 
alubia  : legumbre.  |¡  Guisado  de  camero  can 
nabos , etc. 

HAIUDELLE,  s.f.  Carcamal,  perrara  : 
dícese  de  una  caballería  mala  y flaca.  Si  es 
cahajlo  se  dice  matalón , ó matalote. 

* HARLINGEX  , ( geogr.  ) Harlinga  ; 
1 siud*d  tic  U Frísu. 
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H ARMALE , s.  f Alárgama,  gamavza  , 
«sjiecir  de  ruda  de  Asia. 

* HARMALAfli,  s.  m.  Harmalnn  : vien- 
to muy  frió  de  las  cortas  de  Guinea. 

RARMON1E,  s.f.  H armonía  : de  voces, 
de  instrumentos.  ||  {Jig)  Harmonía ; concier- 
to, buena  correspondencia  de  unas  cosas 
con  otras.  ||  hombre  anatómico  de  una  espe- 
cie de  articulación. 

HARMONIEUSEMENT,  adv.  Harmo- 
niosamento,  con  harmonía. 

HARMüftIEUX,  F.USE,  adj.  Hanuo-- 

nioso,  que  tiene  harmonía. 

HARMONIQUE,  adj . m.yf.  Harmóni- 
co : lo  que  produce  harmonía.  ||  ( mat. ) Di- 
cese*  : prnportion  harmonujuc : proporción 
h.o  niónicu. 

HAKMONIQU  EMEIVT,  a<lv.  H.rmóni- 
camente , con  proporción  harmónica. 

HARMOINhSTÉ  , s.  m.  liannoimu  , ; 
músico. 

* HARMONOMETRE,  s.  m.  Hamionó-  ¡ 
metro  : especie  de  uionocordo,  cuya  exten- 
sión se  divide  por  medio  de  caballetes , y 
sirve  para  medir  las  proporciones  de  las  har- 
monías. 

HARNACIIE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Enjae- 
zado. 

*H AR’NACHEMEKT, s.  m. Jaez:  el  con- 
junto de  lo  necesario  para  enjaezar  uu  ca- 
ballo. ||  FJ  acto  de  enjaezarle. 

HAR^í  ACHER , v.  a.  Enjaezar  : poner  o] 
aderezo  á un  caballo  ¿ ó las  guarniciones , si 
es  de  tiro. 

HARNOIS,  s.  m.  Arnés  : la  armadura 
completa  «le  uu  guerrero  antiguo.  (|  Los 
arreos,  de  an  caballo , ú otra  caballería  de 
tiro.  ¡|  fíLtn  hir  sous  le  liorna is : nacerle  á 
uno  las  can»,  envejecer  en  la  profesión  de 
las  armas. 

llARO  ! s.  m.  ( Jor . ) Justicia  , justi- 
cia ! favor,  lynda  : que  se  dama  contra  al- 
guno. -•  | 

*HARPaGON,  s.  m.  Avaro,  miserable. 

* HARPA! L , s,  m.  Manada  de  corzos , ó 
gamos.  V.  ¡larde. 

HARPAÍLLER  ( S’ ) , •*.  r.  (Jam.)  Za- 

patearse,  zmi arrearse , empelotarse  : reñir 
dos  de  palabra , ó de  obra. 

HARPE , s.f  Arpa  : instrumento  músico 
de  cuerdas.  | ( arquit. ) A Harija  : piedra  sa- 
liente de  las  que  se  dexaa  en  una  pare» i para 
continuar  Is  obra.  ||  Puente  levadizo  en  las 
fortifica!  ¡ores.  antiguas. 

HARPÉ , ÉE,  p.  p.y  adj.  {fam .)  Agarra- 
do , engarra  «do. 

HARPE.4U , s.  m.  ( náut ) Rezón  : an- 
ulóte de  quftro  uñas. 

HARPER,  y.  a.  {fam. ) Engarrafar,  acar- 
ear. ||  Se  herper  : andar  á la  melena , o al 
píoito  dos  que  riñen. 

IlARPEr,  v.  n.  ( picad. ) Quemarse  : 


alzar  mucho  la  pierna  un  caballo  por  enfer- 
medad en  el  jarrete. 

H ARPIE,  s.  f Harpía  : ave  monstruosa 
y voraz  de  la  faltula.  ¡|  {Jig.)  Harpía  : el  codi- 
cioso que  ligaría  el  caudal  ageno.  ||  ( id. ) 
Harpía  : d ícese  de  la  muger  regañona,  y de 
mala  condición. 

* HARPIGNER  (SE),  v.  r.  Reñir  : ara- 
ñándose , v golpeándose. 

* HARPlN  , j.  m.  Garfio,  cocle. 

HARPON  , s.  m.  Hat  pon  : instrumento  de 
hierro  como  tridente , con  que  se  pescan  las 
ballenas,  y otros  pescados  grandes.  ||  {carp. ) 
Grapa  : hierro  con  que  se  atan  y aseguran  las 
piezas. 

IiARPONNER  , v.  a.  Lanzar  el  bar- 
pon. 

HARPOftiXEUR , s.  m.  Ilarponero,  co- 
clero  : pescador  á cuvo  cargo  está  el  lan- 
zar el  harpon  , ó coele , conforme  es  la  pes* 
quería. 

HART,  s.  m.  Vencejo : atadero  para  liar 
alguna  cosa.  |]  Lazo  de  ahorcado. 
HARUSPICE,  s.  m.  V.  Aruspice. 

HASARD , s.  m.  Ventura , fortuna , sucr» 
te.  ||  Acaso,  contingencia , caso  fortuito.  || 
Lance  : en  las  cosas  que  se  compran  con 
conveniencia  y oportunidad.  j|  Riesgo,  peli- 
gro : de  la  vida,  de  la  honra,  etc.  ||  Coup 
de  hasard  : bambarria  ó chiripa  en  el  juego 
de  trucos.  ||  A tout  Juisard : á todo  riesgo,  á 
todo  trance.  ||  Par  hasard  : por  acaso , por 
ventura  , por  fortuna  , por  casualidad , sia 
pensar.  ¡|  Au  hasard:  á la  aventura,  á lo 
que  salga , á la  buena  de  Dios. 

HA&ARDE,  EE,  p.  p.  Arriesgado,  peli- 
groso. “ 

HASARDER  , v.  a.  An  iesgar  , aventu- 
rar : poner  á peligro.  ||  Se  hasarder  a di  re  ou 
a faire  que/que  chote  : arrojarse , atreverse  á 
decir  ó hacer  tai  cosa. 

HASAiVDEUSEMENT,  tidu.  Arriesga- 
damente , ó con  riesgo  : con  valor , alentada- 
mente. 

HASARDFXX , EUSE , adj.  Alentado  , 

arrojado : hablando  de  personas.  ¡J  Arriesga- 
do, contingente)  aventurado  : hablando  de 
cosas. 

HASE,  s.  f.  Liebre  hembra,  ¡j  ( jig . ) 
Llamase  viei lie  hase  { coneja) , á la  muger 
vieja,  llena  de  hijos,  ó harta  de  parir. 

HAST , s.  m.  ( ant. ) Asta  : el  palo  de  una 
lanza , pica,  etc. ||  Arme d'hast ; d ícese  de  la 
lanza  , pica,  partesana,  chuzo  , etc. 

HAS  TAIRE,  s.  m.  Asíalo  : soldado  ro- 
mano armado  de  pica. 

HlTE,  s.f.  Priesa,  aceleración  , precipi- 
tación. \\A  la  lidie  : precipitadamente,  acele- 
radamente. |J  Avec  ndte , en  hdte  : a toda 
priesa , á toda  diligencia. 

HÁTÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Apresurado, 
■celerado. 
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. * HATKLFTTE  , s.f  A rtalete,  ó arta- 
1*  jo  : €»})««  de  empanadilla  , que  se  hace 
solírt*  unos  instrumentos  ele  madera,  que 
tren  en  el  mismo  nombre  en  francés,  y en 
español  el  de  hatacas. 

H Vi  ER  , i\  a.  Apresurar . acelerar,  dar 
priesa,  abreviar.  |)  Avivar,  estimular  : para 
alguna  obra , ó traUijo. 

HÁ  TER  { SE ) , v.  r.  Darse  priesa , me- 
nearse, andar  diligente. 

HaTLUR,*./».  Dependiente  de  la  cocina 
del  Rev,  «pie  cuidaba  del  asado. 

HAT1KR  ts.m.  Xcfe  de  cocina , que  solo 
cuidatia  de  los  asados. 

H.VlXF,  1VK  adj.  X empranero  , tem- 
prano : hablando  de  fintas  y llores.  || 
l.spnt  luitij  : juicio  precoz , ó razou  ade- 
lantada. 

HÁTIVEAU,  i.  m.  Pera  temprana  : 
finta. 

II  ATÍVKMKNT  , ado.  Temprano , con 
anticipación,  antes  «le  tiempo  : di  cese  de  L* 
i mtas  v llores. 

HATiVETÉ,  s.f.  Lo  temprano , lo  ade- 
lantado : de  lus  frutas,  ó de  las  (lores  : pre- 
cocidad. 

* HAUBAN , s.  m.  { nrquit. ) Maroma: 
atada  por  un  rabo  al  tomo , ó grúa,  y por 
eJ  otio  á un  punto  íi\o. 

* HAUBAINER,  v.  tt.  ( arquit .)  Atar  una 
maroma  al  torno , ó grúa , para  asegurarle 
«piando  se  quiere  subir  algún  peso. 

HAUBAtíS,  s.  w.  ni.  ( nuut . ) Oben- 
que* : cabos  gruesos  «pie  encapillan  en  Ja 
« nbcza  «leí  palo , y basan  u ius  mesas  de 
guama  i^. 

/ HAUBART,  s.  m.  Cierta  clase  d$  pes- 
cad% 

HAUBERGEON,  s.  m.  dita.  Coracilla  : 
cota  de  malla  pequeña. 

* HAU BEKGOtlER , *.  m.  Armero  que 
hacia  lorigas  y cotas  Je  malla. 

HALliKkClER , s,  m.  El  poseedor  «le 

un  feudo  de  loriga  anular , que  estaba  obli- 
gado n acompañar  al  Rey  á la  guerra  con  lo- 
riga. 

HAUBKRT,  s.  m.  Loriga  : especie  de  sota 
de  malla. 

IfAUSSE,  s.  f.  Alo^Jpqtjfl  sirve  para 
*'  r .«ími na  t osa.  ;]  Ai/a,  •ubicla-:  en  el  va- 

df  arriomi* , d«l  cambio , de  los  efectos 

públicos. 

JiAUSSE,  ÉE,p-  p.yadf.  Alzado. 

H \p.^K>t1QL , s.  m.  GoJa  . insignia  de 
lo*  oficíale*  de  infantería. 

I í AUSáEMENT , s.  tu.  Alzamiento,  m- 
«.•figintiento  : de  hombro*.  Subida  , aumen- 
to : en  el  cambio , eo  la  acciones.  V.  i/ausse. 
í Jí  Greeirnic , subida  : de  un  rio. 

J •-  -^HAUSSE-PIED  > j.  m.  ( oeiner. ) Sapo- 

' : espetar  de  sacre  queso  tu  anticue  t»  la 

id^mdurfl  eu  un  pie*  .* 
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HAl  SSER , v.  a.  Levantar,  subir  : una 
pared  , una  casa , etc.  !¡  Alzar  : Ja  pierna  , ti 
brazo,  la  voz.  ||  Subir,  aumentar  : Jos  pra- 
dos, ios  tributos , etc.  j¡  Encoger  : ios  hom- 
bros. 1|  {nJut.)  se  dice  : haiuscr  un  oaUsoáiiá  : 
ir  descubriendo  á un  navio,  al  «pial  serla 
I caza. 

liAUSSER  , v.  n.  Subir  , crecer : díccse 
! de  los  i ios  , <Ie  los  precios , del  cuerpo  ani- 
1 mal. 

j HAUT , HAUTE , adj.  Alto , elevado,  [j 
* Alio,  por  profundo*  baldando  dei  mar,  ó 
■ «le  un  rio.  j] Sonoro,  claro  : hablando  «le  la 
j voz , «leí  tono  , 6 sonido.  |{  Alto  , excelso  , 
f eminente:  hablando  de  obras,  y virtudes  : 

¡ su!  June , baldando  de  dichos  V pensamiento*, 
j ||  Le  haut  bnnl  de  la  lahlc  : la  testera  , el  lu- 
I gar  preferente  de  la  mesa.  j|  Cricr  ’a  haute 
j i qíjl  : gritar  en  alta  voz  , á vocea.  ||  Lepien- 
j tire  sur  le  haut  ton  : baldarle  ó tratarle  con 
I arrogancia,  ó ay  re  «le  autoridad.  ||  iiomme 
! haut  en  rouleur  : hombre  encendido  de  co- 
lor. ¡|  f laude  de  fumtgoiít  : carne  o guisado 
que  pica  , ó esta  salado.  ||  (Jesl  un  Jiontmc 
kaul  .•  es  un  hombre  altivo.  ||  Arbre  de 
haute  j'uiaie  : árbol  alto , grande.  ||  Ac# 
haut*  Jaiis < .*  las  ha  salí  as  , b cebos  heroicos.  || 
La  rit  iere  est  haute  : eJ  río  va  creciilo. 

UAL  P,s.  m.  Alto,  altura  : lo  que  tiene  de 
alto  una  cosa. j Alto  , lo  alto,  la  rima,  la  ca- 
lveza : de  un  «'difirió,  de  una  montaña  , etc. 
j|  l\n  haut , par  haut  :■  hacia  arriba , por  ar- 
riba. j|  ¡X en  tumi : «le  arriba  , del  cielo  , ha- 
blando de  avisos  , o castigos.  I¡  Hnut  le  pied t 
oxle,  sus  ; ea  , fuein  «le  aquí.  [ | ( Jig.  ) Dí- 
ccse : Jaire  haut  le  pied  : toruat  soleta  , ó 
viento  : escaparse.  [|  ( id. ) Díccse  : lamber 
de  son  haut  : quedar  tamañito  ,6  aturdido  , 
por  algun  suceso.  |(  Ll y a du  haut  et  du 
óas  tlans  ¿a  tde  .*  hay  sus  altos  y baxos  en 
esta  vida.  ¡|  Je  haut  du  pavé  : h acera  de  la 
ralle,  el  lado  de  la  pared  de  lascílM*.  ||  /xr 
trei-hr.ut , s.  m.  El  Altísimo:  «licesc  «leí  )ios. 

HAUT,  arli'.  Alio  , altamene.  j(  Partee 
haut  i hablar  «lio  , recio  : y laminen  hablar 
tieso  , gor«lo,  c«>n  libertad  , con  entereza.  (I 
Au  haul , en  haut  : á Jo  alto  , jor  1«*  oltu  , 
en  lo  alto , en  ano. 

JHLAUT-A-BAS  , I.  m.  Rabonero , gargo- 

icro. 

HACJT-A-HAOT,  s.  m.  Grito  que  do  un 
cazador  en  el  monte  para  llama*  a su  com- 
pañero. 

HALTA1K , AINE  , adj.  Altivo,  alta- 
nero. 

1IADTA1NEMENT , a Jo.  Desvanecida- 
mente , con  al  i vez. 

HAL’TBOIS  , «.  ru.  OJxxj  : nstrumento- 
músico  de  viento  , y también  el  que  le  toca. 

UAL  r-Bi>RD,*.  m,  ( ndul.  \ Allobortlo. 

HAUT-Dt-CHAUSSES,  a-  m.  Ga¡. 

40UCS- 
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HAUTE-CONXRE,  t.f.  ( mús. ) Con- 
trallo  : voz. 

* H A LT E-COLR,  s.f.  Gran  consejo,  ó 
tribunal  supremo. 

* HALTE-FUTAiE , s.f  Monte  alto: 
en  donde  los  árboles  llegan  a su  mayor  al- 
tura. 

* HAUT-JURÉ , s.  m.  Magistrado  «le  la 

sala  nneional  suprema  , y del  tribunal  supre- 
mo de  justicia  , en  Francia. 

^MALTE-JUSTICIE,  s.f.  Justicia  mayor : 
jurisdicion  «pie  coniprchcndia  unías  la  cau- 
sas civiles  y criminales,  excepto  los  casos 
reservadlos  al  soberano. 

HAGTE-LICE , s.  f Lisos  altos  : en  las 
fábricas  «le  tapices. 

*H  ALTE-LK ; Kl!  R , ó H A LTE-LICIER , 
s.  m.  Oficial  del  tapicero  de  fiaos  altos. 

HAirfE-LüTTEí  DE)  ,adv.  De  poder 
absoluto  . de  viva  fuerza. 

H AUTEMKNT,  adv.  Valientemente , ve- 
sueltamente  , libremente.  ||  Abiertamente  , 
con  todo  empeño. 

HALTE-PAYE , s.f  Paga  alta  : laque 
se  da  al  soldado  aventajado. ¡|  Aventajado; 
el  soldado  que  goza  mas  prest  que  el  regular. 

HAU  l’ESSE , s.  f Alteza  : titulo  del 
Gran  Señor. 

HALTE-TAILLE,  s.f  ( mús.)  Tenor 

acnntrnltado. 

HALTEUR , s.  f Altura  : la  elevación 
de  una  montaña  , de  una  torre , etr.jjAltura  , 
alto,  eminencia,  cerro,  ¡j  Caída  : lo  que  tiene 
de  alto  nna  colgadura,  cortina  , etc.  |j  Pro- 
fundidad , hondura  , fondo  : hablando  del 
mar,  de  nn  rio , de  un  batallón  , ó esqnadron 
formado.  ¡|  Altura  , elcracion  : de  polo  , de 
un  astro.  ¡|  [fig. ) Altanería  , imperio  , sobe- 
ranía. ||  ( i<7.  ) Valentía,  entereza,  firmeza. 
|j  ( id. ) Díccsc  : lamber  de  sa  fuiuieur : que- 
dar aterrado  iK*r  algún  suceso. 

M1AUTJUSHOER , 5.  m.  Señor  de 

horca  y cucltillo  : señor  de  vasallos  , eon  el 
mero  mixto  imperio  en  sus  estados. 

* H A L T-L  E-  PIE  D , i. jpi.  ( miiic.)  Con-' 
ductor  «le  brigada  : oficial  de  equipases. 

* H AL  TIN  , 5.  m.  Pez  pequeño  acl  mar 
de  Toscana. 

* HAUT-LE-GORPS  , S.  m.  Corcovo  : el 
salto  que  da  el  caballo  encorvando  el  lomo. 

H ALT- MAL , s.  m.  Mal  caduco,  epilep- 
sia. 

* HAUTURIER  , s.  m.  ( ndut.  ) Piloto  : 
ronstuuado  en  viages  largos.  |)  Dfavigatinn 
tmiUuncrú  : navegación  larga  , y en  alta 
mor. 

* HA V AGE,  s.  m.  V.  Avaqe. 

H AVE , adj.  m.  y f.  Macilento,  desmir- 
riado , descolorido , pálido. 

%U  AV  EN EAL  , s.  m.  Butrón  pequeño  : 
red  eñ  a pescar  cu  Irw  rios.  . 

•HAYEROrí,  s.  m.  Avena  loca  : planta. 


HAVÍ  , IF,  p.  p.y  adj.  Sollamado  , so- 
carrado. ¡|  Ahornado  : hablando  del  pan. 

UA\  111 , t*.  a.  Sollamar  , socuitui  : algu- 
na carne  por  demasiado  fuego,  desando  cru- 
do Iodo  dentro.  ¡|  Usase  como  %*.  a.  y n. : y 
hablando  del  pan  se  dice  ahornarse. 

HAVRE,  s.  m.  Abra:  ensenada  : donde 
pueden  surgir  las  naves.  j|  Havre  de  barre: 
abra  con  barra  : que  solo  se  puede  entrar  con 
la  marca.  ¡|  Havre  d’cnlrce : abra  tranca,  la 
que  se  puede  entrar  en  todo  tiempo. 

* ^HAVRE-DE-GRACE , ; gcoer.  ) Ha- 
brá de  Gracia  : ciudad  y puerto  de  Nonuan- 
día. 

HAVRE-SAC  , s m.  Mochila:  talega: 

morral. 

* HA  YE,  /.  V.  ílaie. 

* HAZARD  , l.  ni.  V.  Hasnrd. 

HE  ! ( interjección  para  apiñar  la  las 
tima  , la  admirarían  , y otros  ajee  tos  del 
ánimo.  ' He ! Ha  í Av  t Hola  ! V pues  ? 

H EAL  ME , s.  m.  anl.  ) Yelmo,  celada  , 
morrión  : armadura  de  la  cabeza.  i|  Timón 
de  navio  pequeño. 

+HEAL  MjERIE,  s.  /.  Yelmcría : la  oficina 
donde  se  hacían  v vendían  los  velmos. 

* HKAL  VllEfl , s.  m.  Armero  «pie  hace 
yelmos. 

HEGDOM  ADA1RE  , adj.m.yf  Sema- 
nario , semanal : dlccsc  de  los  papeles  perió- 
dicos , como  gazetas  , diarios. 

HK3DOMA IHKR  , s.  m.  U btlomadailo, 
seraaneio  : d ícese  en  los  cabildo»  del  que  ha 
de  cantar  la  misa  conventual  en  toda  una  se- 
mana. 

11 HEBDOMADJKRE , s.f.  La  religiosa 
que  canta  en  ios  olidos  , que  lumb.cn  llaman 
semanera. 

* HEBERGE  , s.  f {jar.  ) El  alto  y an- 
cho de  mi  edificio  von  la  uiediau«*ria  con- 
tigua. 

HEBERGÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  (joc. ) 
Albergado  , hospedado , alojado. 

HÉBERGKR , v.  a.  {joc.)  Albergar, 
hospedar  , dar  liospcdogc  : alojar  «i  recibir  a 
uno  en  su  cosa.  ||  ( úrqmt. ) Levantar  un  edi- 
íicio  coqtra  una  medianería  contigua. 

HKBETE  , ÉE  , p.  p.  y ndj.  Embrute- 
cido i,  atontado , entorpecido. 

H El* ETER,  v.  a.  Embrutecer  , atontar  , 
enrudecer. 

* HÉB1GHET , s.  m.  Harnero  : hecho  con 
mimbres. 

HEBRAIQUE  , ndj.  m.  y f Hcbrayco  : 

lo  perteneciente  ol  hebreo.  ¡|  Jm  hinque  he 
braÍQue  : la  lengua  hebravea  , c*  hebrea. 

HEBRA  ÍSANT,  s.  m.  Hebra  i ¿un  te  : t\ 
erudito  en  lengua  hebrea. 

HEBRAISME,  s.  ni.  Hebraísmo : modo 
perujiar  de  la  lengua  boluca.  - 

HÉBREU  , Si  m.  Hebieo ; !.-•  lengua  l:v— 
broa.  ||  ( jig.  y Jan*. ) Gnng»,  gr¿fg«»  , 
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a] ilica.se  á lo  que  se  dice  ó escribe  sin  en- 
tenderse. 

HEBKEL  , adj. [no  tiene  femenino  ) He- 
breo. j{  Ae  ptruple  hebreu : el  pucliio  hebreo. 
L'sase  como  substantivo  : les  hebreux  : Jos 
hebreas. 

*HECATE  , s.f.  Ucea  te:  nombre  poético 
de  la  luna. 

HECATOMBE  , s.f  Hecatombe  : sacri- 
ficio de  cien  bueyes  que  hacían  los  anti- 
guos- . 

+H&1AT0MPH0NIE , s.  f Hecaton  . - 
nía  : Sacrificio  de  cien  hombirs. 

♦HKCTARE, s.  m.  Hectárea : medida  agra- 
ria ,cn  el  nuevo  sistema  de  Francia.  Es  un 
quadrodc  too  metros  por  lado,  de  modo 
que  ocupa  too  arcas  : y en  medidas  de  Cas- 
tilla , tiene  3jq  pie*-  ( tnuv  poco  menos  ) por 
lado  , y por  consiguiente  rompí  ehende 
lírfjPoj  pies  quadrados  j que  vienen  á set  2 
fanegas  v media  de  tierra  , según  la  medida 
de  Madrid , ó yugada  y nxcf lia  de  Castilla  la 
Vieja,  ron  coila  ilifeien*  ¡a. 

niEC.rOGRAMMK,  s.  m.  Hretogramo  : 
psit  de  cien  gramos  , que  corresponde  a 
3 011/as  , 5 adarmes  y a<>  granos  del  mareo 
castellano. 

* UECTOLITRE , s.  m.  Hectolitro  : me- 
dida de  roo  litros  , que  equivale  á ^9  adum- 
bres y media , si  es  para  líquidos  : y para 
áridos , corresponded  una  fanega  y nueve  ce- 
lemines. 

♦HECTOMÉTRE , r.  m.  Hodómetro: 
medida  linear  de  100  metros,  ó 1 ly  varas, 

1 p'c  .y  11  pulgadas  de  Castilla. 

*HÉDÉRÉE,  s.  f.  Goma  de  yedra  : 
droga.  ..  • 

HÉDYPNOÍS  , s.  m.  Hedipnóis  : planta 
parecida  á la  achicoria  silvestre. 

HEDYSARUM  , s.  m.  Hedísaro  , ó pipi- 
rigallo : planta. 

HEGlitE,  s.  f Hrgira  : lacra  de  los  ma- 
hometanos, por  ia  uual  cuentan  sus  afios  , 
v comienza  desde  10  de  julio  del  año  622  de 
Í«i  era  christíann. 

HK1DLQUK,  s.  m.  Jeduque  : soldado 
húngaro  de  infantería.  ||  Volante  vestido  á 
lo  húngaro. 

HELAS  I interj.  de  dolor.  Ay  ! ay  de  mí ! 
se  usa  á veces  como  substantivo  : íl  fit  de 
granas  helas  , dio  muchos  aves. 

HÉLER  , v.  a.  ( náut.  ) Llamarse  con  la 
bot  ina  una  embarcación  a otra  quando  se 
encuentran  en  el  mar. 

* HELIA NTHE , s.  m.  Girasol  común  , 
copa  de  Júpiter,  corona  real,  trompeta  de 
•mor  : planta. 

HEL1ANTHÉME  , s.  m.  Quiribcl,  per- 
diguera : planta. 

HEL1AQUE,  adj.  ( astrnn. ) Ilclíaco: 
dicese  de  un  astro,  que  al  salir  ó al  ponerse , 
esta  envuelto  entre  los  rayos  del  sol. 


2 ) IIEM 

HÉLIASTES , s . m.  pl.  H bastes  : ciertos 
magistrados  de  A tena». 

HÉLICE,  s.  f { genm. ) Eliee,  espira.  j| 
Eliee , cena  mayor  : constelación. 

HfcüCOIDK  , adj.  m.  y f.  Helicoydc: 
lo  parecido  á la  eliee  ó espiral. 

HELICON,  s.  m.  Helicón,  monte  de 
Beoda,  llamado  el  Parnaso. 

* HELES G LE , s.  J.  Cabo  : por  donde  m 
fixa  la  maroma  ó soga  para  torcerla. 

HÉLIUSCOPE  , s.  m.  ( óptica.  ] Helios- 
copio , anteojo  para  observar  el  sol. 

HELIOTROPE , ÓTOURNESOL , s.  m. 

Eliotropio  , girasol  : planta.  ||  Eliotropio  : 
piedra  , especie  de  jaspe. 

HELLANODIQUES  , r<  m.  pl.  Hclanc> 
dicos  : magistrados  que  presidian  en  los  j lie- 
gas olímpicos. 

EL  LENES,  s.  m.  pl.  Helenios  : Grie- 
gos que  cpmponian  el  cuerpo  helénico. 

HELLENlQLE,  adj.  m.  y f Helénico  : 
asi  se  llamaron  los  Griegos  de  cier  tas  ciuda- 
des ; pero  después  se  ha  dado  este  epíteto  ¿ 
torio  lo  que  ca  Griego. 

HELLEN1SME  , s.  m.  Helenismo,  gre- 
cismo : modismo  de  la  lengua  griega. 

HELLENlSTE,  s.  m.  Helenista  ; entre 
los  antiguos,  Judio  de  Alexandiía  que  ha- 
blaba la  lengua  de  los  sententa  ; Judío  que 
seguía  los  usos  Griegos  ; griego  que  abrazuha 
el  judaismo.  ¡|  Hoy  dia  se  llama  helenista  al 
erudito  versado  en  la  lengua  griega. 

*HELM UV I IQL E,  adj.  m.y  f.  ( medie. ) 
Veimifugo  : remedio  contra  las  lombri- 
ces. . 

HÉLOSE , j.  m.  ( cirug. ) Helosa  : en- 
fermedad de  los  ojos  , en  que  se  vuelven  ios 
farpados. 

HELA  ÉTIE,  s.f.  (geogr. ) Helvecia  : la 
Suiza , país  de  Europa. 

HELVÉTIQUE , adj.  m.  y.f  Helvético: 
perteneciente,  a la  Suiza  ó Helvecia. 

HELX1ISÉ,  s.  f.  Elxine  , parietaria  : 

planta. 

HEM  ! interj.  que  sirve  para  llamar.  Ho- 
la ! lio  ! be  ! 

♦IIKMAGOGUE,  adj.  m.  y f {medie.) 
Hernugogo  : remedio  para  estimular  el  iluxo 
h emonoydal. 

* HE  MAN  THE , s.f.  Flor  de  la  Sangre  , 
especie  ríe  narciso  muy  hermoso. 

HÉMÁTiTE , s.f.  Heiuatíles  : piedra 
sanguinaria. 

llÉMATOCELE  , s.  f ( cirug.  ) Hc- 
matoeeie  : tumor  producido  por  ana  estan- 
cación de  sangre  en  la  túnica  vaginal  del 
escroto. 

HEM  ATOSE, s.  f Hematósis  : la  con- 
veision  del  quilo  en  sangre. 

HEMEKÍJCALE , s.  f Lirio  purpúreo, 
planta  y flor. 

HEM1,  i.  m.  V oz  que  entra  en  la  coitr- 
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posición  He  varias  otras , y significa  derni  , 
cncdip  , ó scini. 

HEMICYCLE , s.  m.  Hemiciclo  : serni- 
cí  reído  que  forman  los  anfiteatros  destinados  á 
la  reuuion  de  varios  oyentes  ó espectado- 
res. . 

HEMIWFq,  s . f Eruina  : medida  roma- 
na , la  mitad  del  sectario. 

HÉMIOMTK,  ó EMIOMTE,  s.  f 

lien  i ion  ita  : planta. 

HEMIPLEXiK,  6 HEMIPT  ÉGIE,  s.f 

Hcmeplexía  : perlesía  de  la  mitad  del  cutí- 

P HÉMISPHÉRE , t.  m.  Hemisferio  : li. 
mitad  de  qunlquiera  esfera  j y propiamente 
hi  mitad  del  doj»  terráqueo. 

♦ HÉMlSmERIQLÉ , adj.  m.  yf  He- 
misférico : <jue  tiene  la  forma  de  ía  mitad 
de  una  esfera. 

HE.MISTIGHE , s.  m.  Hemistiquio  : la 
mitad  de  nn  verso  alcxandi  ¡no. 

HÉMOPTVQLE,  adj.  m.  y f.  (medie. ) 
Hemór  iticos  el  que  escupe  sangre. 

HÉMOPTYME,  s.J.  ( inedic.  ) Hemop- 
tisis : enfermedad  en  que  se  escape  sangre. 

HÉMORRAGIE , s.J'.  Hemorragia ; fluxo 
de  sangre. 

HEMORROIDAL  , ALE  , adj.  Hemor- 
roydol : que  tiene  conexión  con  las  almorra- 
nas. , ..  ' 

HÉMOSSOIDALE , s.f  Celidonia  me- 
nor : planta  bul!>osa. 

HEMORROIDES  , s.  f pt.  Almorra- 
nas, heiuortovdas. 

♦ HEMOSTASIE , s.f  Bemosiasia  : 

circulación  torpe  de  la  sangre , por  muy 
abundante. 

HÉMOSTATÍQUE  , adj.  m.  y f. 
( medie. ) Hemostático  : remedio  que  detiene 
las  almorranas.  . 

HKN DÉCAGONE , s.  m.  ( geom. ) Hcn- 
dccágono  , ó undecágono  : figura  de  once 
lados. 

HENDÉCASYLLARE  , adj.  m.  y f 

Endecasílal»  : el  veiso  de  once  sílabas. 
HENNIR , v.  n.  Relincbar  : el  caballo. 
HENNISSEMENT,  m.  Relincho:  la 
voz  ()el  caballo. 

HÉPAR,  s.  m.  ( quiñi.  ) Hígado  de  azu- 
fre. 

♦ H EPATE  , s.  m^Pesrado  de  mar  , que 
tjene  la  figura  y color  del  hígado. 

HEPATIQIjE  , s.  f.  Hepática  : planta  y 
flor. . 

HÉPATIQLE  , adj.  f.  y m.  { medie. ) 
Hepático  : lo  perteneciente  al  hígado. 

ílEPATITE,  s.  f.  Hcpatites  : piedra 
preciosa  del  color  de  hígado. 

HEPTACORDE,  HEPTAGONE.  V. 

Ept  acorde  , y /¿plagarte. 

HKHALDiQl'K,  adj.  m.  y f.  Heráldico: 
se  aplica  á la  ciencia  heráldica  ? ó del  Masón. 


RÉRALT  , s.  iw.  Heraldo  : rey  de 
mas. 

IÍERBACÉ , ÉE,  adj.  Herbáceo : díecn- 
lo  los  botánicos  de  las  plantas  tiernas  y del- 
gadas , que  no  son  leñosas. 

HER  BAGE  , s.  m.  Hcrbage  , yerba  : el 
pasto  de  los  prados  y dehesas,  i ( Herbazal : el 
si  lio  poblado  de  yerba  para  los  ganados.  || 
Lsado  en  plural  se  toma  por  verduras  , que 
también  se  llaman  yerbas. 

HERBE  , s.  /.  Yerba  : toda  planta  que  no 
es  árbol  , arbolillo  , ni  arLuslo.  ¡|  Yerba  : dí- 
cese  del  verde  de  un  prado.  j¡  Yerba  : !!.• 
man  así  los  lapidarios  a la  mancha  que  afea 
una  esmeralda.  j|  Herbé  aux  chaU , yerba 
gatera , ó neveda  : herbe  aur  ponx  , pioge- 
ra : herbe  atar  punes , zaragatona , o pul- 
guera : herbe  sor  riele  : axadrea  : herbe  flo- 
tante. , sargazo  : herbe  au  lait , lechctrczna. 
jj  Herbe , Entra  esta  voz  en  muchas  frases 
familiares,  y proverbiales  : ex.  marehersur 
une  bonne  ou  tnauvaise  herbe , pisar  buena 
ó mala  yerba  , estar  de  buen  ó mal  humor  : 
couper  i herbe  sóus  ¿espieds  de  quelqutm  , 
cortarle  la  yerba  debaxo  de  los  pies , trabajar 
disimuladamente  para  suplantar  i'i  otro  en  sa 
puesto,  ó favor  : manger son  ble  en  herbe , 
comerse  los  frutos  ó las  rentas  adelantadas  . 
mauvaise  herbé  croit  toujours  , la  nuda  yer- 
ba crece  mucho. 

HERBÉ,  ÉE,  p.p.  V.  Herber.  ||  Che- 

veux  herhés  : cabellos  castaños:  que  se  lian 
vuelto  rubios  exponiéndolos  al  sol  sobre  la 
yerba. 

HÉRBEILLER  , u.  n.  {moni.)  Herbajar  .* 
pacer  la  verba  el  jalmlí. 

HERflER  , v.  a.  Poner  , tender  sohre  la 
yerba. 

*HERBFRIE,s  f.  Prado  donde  se  pone  la  ' 
cera  para  blanquecerla. 

HÉRBETTE , s.f.  dim.  Ycrbcciu,  ver-  . 

beriüa.  J 

IIF.RBEUX  , ELSE,  adj.  Herboso  : que 
cria  verba. 

HEIvBlER,  s.  m.  Herbario:  libro  ó car- 
taparlo  en  que  se  guardan  entre  hojas  de  pa« 
peí  plantas  disecadas.  ||  El  primer  ventrículo 
del  Duev  , v demas  animales  rumiantes. 

HERBÍERE , s.J.  Verdulera  : Ja  que 
vende  hortaliza. 

* HERRIN  ORE , adj.  m.  y.  f.  Herbívoro  : 
dícese  de'los  animales  que  se  muntienen  de 
yerba.  • 

HERBORISATION, s.f  Herborización; 

el  acto  y diligencia  de  herborizar.  V.  Hcr- 
boriscr. 

HERBORISER,  v.  ni  Herborizar:  andar 
buscando  y recogiendo  las  yerbas  y plantas 
para  la  medicina  , v botánica. 

HLRBBIUSEUR , s?  rn.  Herborizante, 
berborízador  : el  que  herboriza. 

IIERBIMI^IL,  s.  m.  Herbolario : el qu£ 
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vende  yertas  y plantas  medicinales.  ||  Her- 
bolario : el  inteligente  en  plantas  , y en  sos 
virtudes  y propiedades  ; aunque  mus  gene- 
ral mente  se  le  llama  hoy  botauieo. 

HKPtfíU , LE  , adj.  Poblado , cubierto 
de  yerba  : tlíccse  de  un  campo , monte , pra- 
do, camino,  etc.  j|  Ciuiuip  heriu . herba- 
zal. 

HERCO-TFCTONIQUE,  s.  f Herro- 
teetrínica  : arte  de  fortificar  las  plazas. 

11KRCULE,  i.  m.  H<  reules  : uno  de  los 
setiiidioscs  del  paganismo  ,|  Constelación  bo- 
real. 

HÉRF. , ».  m.  Juego  de  naypes  , llamado 
el  cuco  jj  Dicese  por  desprecio  de  un  hom- 
bre sii»  mérito , ni  caudal,  en  esta  frase : c'est 
un  pauere  heve  , es  un  probre  peíale , un 
pobre  peal. 

llÉlVÉ  DITA  IRE,  adj.  m.  yf  Heredita- 
rio : lo  que  »e  hereda  , ti  viene  por  derecho 
de  sucesión.  ¡|  (/Tff. ) Hereditario,  ó de  he- 
rencia: díecse  (te  los  males  , enfermedades  , 
v de  las  buenas  ci  malas  costumbres > que  pa- 
san de  padres  á hijos  en  una  fatuiiia. 

HERKDIT AIRE M ENT , ade.  Por  he 
rene  ia  , por  derecho  de  sucesión. 

HÉREDITÉ , s.f  Derecho  hereditario,  ó 

di?  sucesión. 

HKRESIARQLE  , j.  m.  Hcresiarca : au- 
tor v.  cabeza  de  una  he  regia,  ó secta. 

HÉRÉS1K,  s.  f.  Hcregia  : error,»)  doctri- 
na condenada  por  la  iglesia  en  uiateria  de 


religión. 

HKRÉTICITE  , s.f.  Lo  herético  de  una 
proposición,  ó la  calidad  de  una  proposición 
herética. 

HÉRÉTIQLE  , adj.  m.  rf.  Herético, 
heretical  : loque  toca  ó pertenece  a la  iicrc- 


HÉRÉTJ QUE , s.  m.jrf  Herege  : el  que 

sostiene  una  ncregia. 

♦ HÉR RIOTE,  adj.  ( mnnt. ) El  perro 
que  tiepe  manchas  ó pintas  en  las  piernas. 

* HERlGOTL  RE,  s.f.  Pintad  mancha 


que  tiene  un,  peiyo  en  las  piernas. 

HERISSE,  EE,  p.  p.  y adj.  Erizado, 
arduo  ,- difícil , peligroso.  ¡|  (alhañ.)  Jahar- 
rado. j|  (fig-)  D ícese:  honune  hérissé : hom- 
bre? impero , arisco  de  genio. 

HEiUSSER,»'.  n.  y SKIfERISSER,  o.  r. 

Erizarse , levantarse  , ponerse  tiesos  los  cabe- 
llos , ó el  pelo. 

HKRISSER  ,*ó  HERISSOjVIVFR,  e.a. 
(erquit.)  Jaharrar  : dar  de  yeso  una  tapia. 

HÉHISSOW,  s.  rn.  Erizo:  animalejo.  ,| 
Erizo  de  artillería  : para  defender  las  brechas 
v trincheras  ||  Género  de  vasar , donde  se 

ftone  la  loza  ó escurrir  después  de  lavada.  ¡| 
hieda  dentada  , que  entra  en  la  linterna  de 
una  máquina.  ¡|  hérisson  de  mcr , óourun  : 
esquino,  erizo  marino  , cierto  marisco. 

JlElUSSUMSE,  EE,  adj.  (6/a¿.)  Enco- 


gido , acurrucado : se  dice  de  los  anímales 

echados.  , 

IIERITAGE , s.  m.  Hci  •meia , p*%  ,mo 
nio,  sucesión.  ||  Heredad:  la  tierra  que  se 
cultiva. 

HERI FF. , ÉE  , p.  p.  Heredado. 

HKRII’EH,  e.  a.  y n.  Heredar  : snced.T 
en  el  universal  derecho  de  otro  ¡j  Heredar  : 
ndipiirir  alguna  cosa  por  testamento.  ||  He- 
redar: las  costumbres  , pi opiedades,  etc.  de 
otro.. 

HER1TIER  , IÍRE , sulst.  Heredero  : el 
que  ha  heredado , cí  ha  de  heredar.  j|  Hcriticr 
iledroit : heredero  forzoso. 

*HERMAISíNIE  , s.  /.’  H»*rmania  : planta 
de  la  «pie  se  conocen  siete  especies. 

I1ER.MAPHHODITE , s.  m.  Herm afro- 
dita , andrógino. 

* HEROES,  ó HERAES,  s.f.  pl.  Yer- 
mos, buldjos,  eriales. 

IIERMETIQUE , adj.  m.  y f Hermético : 
dícesc  de  lo  que  pertcnce  á la  grande  obra 
de  los  alquimistas.  [[  Colarme  kermett/juc : 
la  columna  que  licué  una  cabeza  de  hombre 
por  capitel*. 

HER 'MÉriOUEMENT,  ade.  Herm.  tica- 
mente. Dicese  de  una  vasija  cerrada  , ó ta- 
pada con  la  propia  materia  j ó muy  ajustada , 
o con  rosca , ó a tornillo. 

HERMfN  , s.  m.  Eruiiana:  planta  labial , 
y estomacal. 

HERM1AE,  s.f.  Armiño:  quadrópedo 
blanco  y pequeño  , de  piel  muy  estimada.  || 
(Idas.)  Armiños  : imitación  de  las  colillas 
negras,  ó mosquetas,  sobre  campo  blanco  en 
el  escudo.  . 

HERMiNE,  ÉE,  adj.  (blas.)  Sembrado 

de  armiños. 

- HERMINETTE,  s.f.  Acuda : de  car- 
pintero. jj  Unir  ó plancr  aeec  Lhcnninette : 
azular , labrar  una  viga  ó palo  con  la  azuela. 

HKRMITAGE,  HERMITE,  V.  Ermir 

ta^e . Knnite. 

HFRMODACTE,  ó HERMODATE , 
s.f  Hennodáciilo  : planta. 

UFilNlAlUE,  aaj.  Ilernista  , potrero: 
cirujano  que  cuta  las  quebraduras. 

HEiENlE,  s.f.  Hernia,  quebradura,  po- 
tra. 

* m.TvAIEUX , JÍVSV.,  adj.  Potroso  : el 
que  padece  de  hermas» 

HER1NI0LK  , HERMAIRE , TUR- 
OLETTE  , HERBE  DL  TURE,  s.f.  Her- 
mana, n«il  girinos,  yerba  turca:  planta. 

HÉKODlEINS  , s.  m.  pl.  Herodianos  : 
nombre  de  unos  sectarios  entre  los  Judies. 

* HEROIUlTÉ,  s.f  Heroycidad : cai^c- 
ter  de  lo  lieroyco.  És  de  poco  uso. 

HERÜÍ  - LOMIQUE  , adj.m.rf  Có- 
mico-hcroyco : dicese  de  un  poema , u otra 
composición  joco-sería. 

liLROIDE,  s.f  Ucroydu : epístola  c* 
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verso  , compuesta  baxo  «1  nombre  de  aígun 
héroe , ó personaje  famoso. 

HERUÍNE,  s.J.  Heroína:  «lítese  de  una 
muger  insigne  por  su  virtud,  eminentes 
prendas  , v acciones. 

HtROIQUE,  ttdj.  m.  y f Heroyeo:  lo 
perteneciente  á ios  héroes.  ¡|  Heroyeo:  se 
dice  también  de  la  poesía  elevada  y sublime. 

HÉROlQUEMEN  T,  adv.  Heroy  comente, 
de  untfcnodo  heroico. 

HEROÍSME , s.  m.  Heroísmo:  lo  «pie 
hace  el  carácter  «leí  héroe  en  sus  acciones.  || 
Heroyridad  : tómase  por  una  acción  de  vir- 
tud gloriosa. 

HÉRON,  s.  m.  Garza  real:  ave.  ¡|  Pe  til 
harón  : esparaván:  ave. 

HÉKO^NEAU , s.  m.  Garceta  : pollo  «le 
la  garza. 

* HÉROINKER , »>.  n.  Cazar  garzas  con 
halcones. 

HÉRONNIER  , IERE  , adj.  ( reirer. ) 
Garcero : el  halcón  «fue  se  da  á la  garza.  j| 
Cuisse  hé ron  ntere  ; pierna  «le  aleara  van  , 
muslo  flaco,  y enxuto.  ||  Femme  heronnib- 
rc  : zanquilarga,  inugcr  flaca  , y alta  de  ca- 
deras. 

HÉRONMERE,  s.  f.  Nido  de  garza  real. 

MEROS  , s.  m.  Héroe  : el  varón  i ilustre  , 
cuyas  hazañas  le  hicieron  digno  «le  eterna 
fama. 

♦HERPE,  s.  f Herpes  : cierta  enfermedad 
cutánea.  ||  Herpes-marines  : riquezas  «pie 
arroja  el  mar  a la  orilla,  como  el  ámbar,  etc. 

HERSAGE , s.  m.  Rastrilleo  : la  acción 
de  rastrillar  la  tierra. 

HERSE,  s.  f Grada,  rastro,  rastrillo  : 
para  rastrillarla  tierra.  ||  ( fort . ) Rastrillo  : 
compuerta  formada  á modo  de  una  reja.  j| 

( nulic.  ) Barrera  , abrojos.  ¡|  Bastidor  para 
estirar  el  pergamino  «ruando  se  curte.  ¡|  {tuiut.) 
Raca  de  las  vergas  de  juanete  en  los  navios 
mercantes,  que  no  llevan  racamento. 

♦HERSÉAUX,  s.  m.  pl.  ( naut . ) Garru- 
chas : argollas  de  hierro , ó de  palo  para  cor- 
rer las  velas  de  estay  por  sus  nervios. 

HERSE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Rastrillado. 

HERSER , v.  a.  Rastrillar  la  tierra:  pasar 
el  rastrillo  ó la  grada  por  un  campo  sem- 
brado. 

HERSEUR  , s.  m.  Rastrillado!-  : el  labra- 
dor «pie  pasa  la  grada,  ó rastrilló  á la  tierra.. 

HESITAXION  , s.  j.  Hesitación  , per- 
plcxidad , vacilación. 

hésiter  , n.  Titubear , vacilar  : <»tnr  I 
incierto  ó dudoso  en  lo  que  se  ha  de  hacer  , 
ó decir. 

♦ HFSPERIS , V.  Julicnne 

HÉi'fcROCLl'i'E,  adj.  m.jrf.  [framdt. ) 
Hcieróclito  : irregular,  contra  las  reglas  co- 
munes <lc  la  gramática.  ||  (Jig. r joc.)T.x<‘- 
lico,  estrambótico  ; diccsc  Uc  los  penujjgs  , 
j de  tus  cota».  , 
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HÉTÉRODOXE , adj.  m.y  j.  Hctcrn- 
dosú  : ¡o  que  es  contrario  al  sentir  recibido 
en  Ju,  < e.  «ladera  religión. 

HM'ÉÍIOOOaíK  , s.  f.  Heterodoxia  : 
oposipion  á los  dictámenes  ortodoxos. 

HE  i ÉROGEINE,  adj.  m.  y f Hctcro- 
génro  : lo  que  vs  dj?  diversa  naturaleza.  * 

UETERUGENEITÉ , s.  / Hcterog- 

neidad  : qualidad  «le  lo  que  es  heterogé- 
neo. , 

HE  J EROSCIEiVS  , s.  m.  pl.  ( ffeog.  } 
Ilcteroscios  : los  que  al  mediodía  tienen  las 
sombras  contrarias  : estos  «leí  lado  del  norte  , 
y aquellos  del  lado  del  sur. 

líETltE.  s.  m.  Haya: árbol.  ¡¡  Lieu  planté 
d’ fie  tres  : hayal. 

HEGR  , s.  m.  ( ant. ) Ventura,  dicha. 

HEL RE,  5.  f.  Hora  : una  Q.}.a  parte  del 
tiempo  que  compone  un  dia  natural.  i|  Hora  : 
tiempo  preciso  y ocasión  de  hacer  alguna 
cosa  : como  Hitare  de  dtncr , la  hora  «le  co- 
m.*r.  [|  liora  : tiempo  señalado  para  tratar 
algún  asunto  : como  dnnnez-moi  votxt heure, 
dciue  vmd.  hora.  ¡|  Hora  : espacio  «le  cainiuo 
que  se  anda  en  una  hora.  ¡|  En  plural  heures 
( horas)  se  toma  por  ratos  ó partes  del  tiempo 
indefinidas  : como  passer  tes  heures  a la 
Lccture , pasar  las  hpras , ó Ips  ratos , leyendo. 
j|  A celta  heure  ; ahora.  ¡|  Toul  d Víteme  : 
ahora  mismo , al  instante  , en  el  momento  , 
«le  contado.  j|  De  borme  heure  : templario  , 
con  tiempo.  ||  Sur  l heure  ; sobre  la  marcha, 
á la  hora.  ¡|  Pour  l heure  : por  ahora  , por 
la  presente.  ||  D’ heure  a heure  : á ratos , á 
ciertas  horas.  ||  D’une  heure  a V nutra  : alo 
una  hora  a otra , á todas  lloras.  !¡  A la  botuus 
heure  : en  hora  buena,  sea  así,  está  bien.  ;| 
JDerniere  heure , heure  dernicrc  ; última 
hora , Ja  hora  postrera  : la  «le  la  muerte.  ;| 
Heure  fílale  ; hora  menguada.  ¡|  Heure 
díte  : deshora.  ¡|  A heure  indue  : h deshoras,' 
\\Da.  trop  borwe  heure : demasiado  temprano. 
(|  D heure  en  heure  : de  un  instante  a otro  , 
por  instantes. 

nrctu  s y s.  f.  pl.  Horas  t nombre  de  tin 
devocionario , ó librito  de  rezos.  Llámase 
también  abusivamente  une  paire  tV  heures  : 
no  siendo  «i  libio  mas  que  uno.  j|  Ilaucs 
canonialcs  ; horas  canónicas. 

HEURELSKMEN ijada.  Dichosamente, 
con  dicha.  ¡|  Por  fortuna  : tiene  este  sentido 
en  principio  de  frase,  como  : heureusement 
i / prit  une  autre  ronte  , por  fortuna  tomó 
«»tro  camino,  ó «pú>o  la  fortuna  que  tomase 
otro  camino. 

IIKÜREUX , EL'SE,  adj.  Feliz,  dichoso , 
afortunado,  venturoso  : aplícame  diferente- 
mente , conformo  la  diferencia  de  las  circuns- 
tancias en  las  personas  , y en  las  cosas.  J 
Feliz  : tómase  por  excelente,  raro,  extraor- 
dinario en  su  especie , como  t^énie  heurcux  , 
mánoire  hcurcuse : y uttnbiva  por  acería- 
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do  , ó prudente  : heureux  conscil , heurtux 
chnix. 

HEURT,  s.  m.  Choque,  tope,  topetón, 
encuentro  , empellón  : golpe  que  fía  una 
cosa  , ó una  persona  con  otra. 

♦HEURT.E,  s.f  (Mas.)  Roe!  azul. 

HEURTÉ,  ÉE  p.  p-  y tolj.  Chocado  , 
empujado. 

* HEí  RTEQUÍN  , s.  m.  ( artiíl. ) Mar- 
tillito  sobre  el  ac  de  la  cureña. 

HEURTER , v.  a.  Chocar , topar  , encon- 
trarse , tropezar  una  cosa,  con  otra , dar- 
se una  topetada , un  encontrón.  ||  ( fig.  ) 
Contradecir  , orjonrrse  : á la  opinión  , ó pa- 
recer de  otro.  ||  ( *«/.)  Chocar,  ofender  , re- 
pugnar : a la  razón  , al  juicio.  j|  ( pint .)  Sen- 
tar los  colores  con  crudeza  : no  dar  el  di- 
bujante la  última  mano  á sus  obras. 

HEURTER  ( SE  ) , v.  r.  Toparse,  encon- 
trarse , darse  encontrones  , empujarse , darse 
empujones , ó empellones. 

HEURTER , v.  n.  Tocar  ; llamar  á una 
puerta. 

HEURTOIR , s.  m.  Llamador  : el  alda- 
ba para  llamará  una  puerta. 

* HEUSSE  , s.J'.  (ndut. ) Chapaleta  ó pis- 
tón de  la  bomba. 

HEXAEDRE,  s.  m.  (geom.)  HexAedro  : 
cuerpo  compuesto  de  seis  caras,  particular- 
mente el  cuno. 

IffiXAGONE,  s.  m.  y adj.  (^eom.)Hexá- 
gon W:  figura  de  seis  lados  y seis  ángulos. 

HEXAMÉTRE,  s.  m.  y adj.  Hexámetro : 
Terso  griego  ó latino  que  consta  de  seis  pies. 

HKaAPLES  , s.  m.  pl.  I leí A plus  : obra 
publicada  por  Orígenes,  que  contiene  seis 
versiones  gi  iegas  del  texto  hebreo  de  la  Bi- 
blia. 

* HEXAPODE , ftdj.  ( hist.  nal. ) HcxA- 
podo  : reptil  que  tiene  seis  pies. 

* HIACINTHE , V.  Hyacinthe. 

H1ATUS  , s.  m.  Hiato  : encuentro  ycho- 

que  desagradable  de  las  vocales  en  la  pro1- 
uunciacion  de  las  palabras. 

UIBOU  , s.  m.  Bulto  : ave  nocturna.  || 
( fig.  y fam. ) Bulto  : la  persona  retirada  , 
que  Imve  del  trato  v vista  de  las  gefttcs. 

♦HlftRlDE,  aJj.  Híbrido  :<1  ícese  de  una 
voz  tomada  de  dos  lenguas.  Antiguamente 
se  aplicaba  á los  auimales  nacidos  de  dos 
especies  diferentes. 

11 1C  , s.  m.  Hito  : punto  de  la  dificultad  , 

2[uc  llamamos  el  busilis  en  estilo  jocoso.  oi- 
¡ i fe  hit: : ces  t id  fe  hic. 

HIDALGO  , s.  m.(  voz  tomada  deles- 
pañol.  ) Hidalgo  : la  persona  que  no  es  pe- 
chera. 

H1DEUSEMENT , adv.  Hórridamente, 

horrorosamente  : en  sentido  de  loo , ó des- 
figurado. 

HÍDEUX  , FL’SE , udj.  Hou'oroso , Hor- 
rible , feo , diforme. 
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HTF , s.f.  Pisón  : para  afirmar  y sentar 
empedrado  : su  nombre  mas  roniun  es  demoi 
seÚe.  '\\  Mazo  : para  hincar  estacas. 

I11EBLE,  s.j.  Yezgo:  arbusto  parecido 
al  «aburo. 

♦HIENE,  s.f.  Hiena  : animal  quadrúpedo 
ni'  y fiero  y voraz. 

HiKR , atlv.  Ayer  : el  día  pasado  mas  in- 
mediato al  en  que  estamos. 

*H1ER,  v.  a.  Apisonar,  6 pisonar  :^I  em- 
pedrado. ||  Hincar  estacas. 

HIERARCHIE , s.f.  Gerarquía  .*  el  orden 

Ír  disposición  de  los  varios  coros  de  los  ánge- 
os , o de  los  diferentes  grados  del  estado  ccle- 
siástico. 

HiER  ARCHIQUE , adj.  m.  y f.  Gcrár- 
quico. 

HIERA RCHIQU EMENT , adv.  Por  <5r- 
den  gerárquico. 

HÍÉRARQUES , s.  m.  pl.  Hierarcas  : los 
que  componi.ui  la  geranpiía  entre  los  Grie- 
gos , como  prelados , poulífices , etc. 

* HIÉRE-PlEPtE , s.  m.  Girapliega,  bera- 

prica., 

lüÉROGLYPIÍE , s.  m.  Gcroglífico : sím- 
bolo , carácter , figura , que  couliene  algún 
sentido  misterioso. 

UIÉROGLY  PHIQUE , adj.  m.yf.  G oro- 
glífico. , 

*HIÉR0NIM1TES , s.  m.  pl.  Geronimia- 
nos , Gerónimos  : mongas  del  orden  de  San 
Gerónimo. 

H1EROX1QUE,  adj.  m.yf.  Hieróniro  : 
sagrado.  At>i  llamaban  los  Romanos  á ci<  rio* 
juegos  que  se  celebraban  en  honor  de  ios 
dioses, 

HIÉROPIIAKTE , s.  m.  Gerofante  : sa- 
cerdote que  presidia  á los  misterios  clcusi- 
nos. 

HILARITE,  s.j.  Gozo  suave,  y con 
tranquilidad. 

* HILE , s.  m.  (botan.)  Cabillo,  ó rabo 
de  los  granos  ó semillas. 

* HlLOIRES  , s.j’.  pl.  ( ndui. ) Bu  relea. 
IIIPPI  AlíUQUE , s.j'.  Hipiátvica , vete- 
rinaria , allx»vteria  : el  arle  de  curar  los  cn- 
ferni edades  «íc  los  irracionales. 

1IIPPOCAMPES , s.  m.  pl.  Hipocampos : 

caballos  marinos  , de  la  mitologia. 

IUPPOCE1N  i’AURE , s.  ni.  Hipocentau- 
ro  : monstruo  fabuloso,  medio  hombre  y me- 
dio caballo. 

IUPPOCRAS , x-  w.  V.  llypocras. 
H1PPOCRENÉ , s.f  Jliporrene:  fuente 
de»  monte  Parnaso.  (/?#.)  -Jvoir  bu  /«r* 
cím.t  d liippocn  nr : haber  hedido  en  )a  faeri— 
t**  bipocr* •no  , d ícete  de  los  qne  son  buenos 
poetas , Ijato  por  sus  disposiciones  natura— 
orno  por  su  instrucción. 
IilPPODROMr  s.  m.  Hipódromo  : pla- 
za ó coso  paralas  < «mera*  de  caballos-,  Cile- 
bu  «u  la  antigua  Congtontínopía. 
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HIPPOGLOSSK , s.  m.  Hipoglosa.  V. 
¡Laurier  altxandrin . 

HIPPOGRiFFE,  s.  m.  Hipógrifo  : caba- 
llo con  ala».  , 

HtPPOUTHR,!./  Hipólita  : piedra  pa- 
jina que  se  halla  en  la  hiel  del  caballo. 

HIPPOPOTAME,  i.  m.  Hipopótamo  : 
quadrúpedo  anfibio  de  los  rio»  de  Africa  pa- 
recido al  bucv,  pero  sin  astas. 

HIRONDÉLLE , s.f.  Golondrina : páxa- 
ro  pasagero.  [|  Volador  : pez  del  mar,  pare- 
cido ú la  golondrina.  j|  Especie  de  marisco  : 
gratule  I áre,  y de  lie  do  mer.  V.  Pierrc-uarin . 

HISSE',  ÉE , p.  p.  Izado. 

HLSSER,  u.  a.  ( ndut .)  Izar  : tirar  para 
levantar  ó subir  en  alto  alguna  cosa. 

HISTOIRE , s.  f Historia  : narración  de 
las  cosas,  y de  los  hechos  dignos  de  memoria.  |¡ 
Historia  : díccse  por  extensión  de  la  descrip- 
ción de  las  cosas  naturales , así  celestes , co- 
mo terrestres.  j|  ( fam . ) Historia  : cuento  , 
enredó.  ||  Tablean  d'histaire  : quadro  histo- 
riado. ||  Ccst  une  autre  fus  Lo  iré  ; ese  es  otro 
cantar,  otra  cosa. 

HISTORIAL  , ALE , adj.  Historial : lo 
que  ¿contiene  algutk  punto  histórico. 

HISTORIEN  , s.  m . Historiador  : cJ  que 
escribe  historia. 

HISTORIER^  r*.  a.  Adornar  un  quarto 
con  pinturas,  ú otros  adornos  de  gusto. 

HfeTORIETTE , s.f.  ilim.  Cuentecillo , 

relación  de  aventuras  amorosas , ú otros  posa- 
ges  vestidos  con  alguua  ficción  : cuento  de 
novela. 

HISTORIOGRAPHE,  i.  m.  Histoiiógra- 

fo,  cronista  : el  que  tiene  el  título  ú oficio 
«le  escribir  la  historia  ó crónica  de  un  reyno , 
provincia , ó ciudad. 

HISTORIQUE,  adj.  m.jr  f.  Histórico  : 
lo  que  pertenece  á la  historia. 

HISTORIQlJEiVlENT , adu.  Histórica- 
mente , por  estilo , ó en  forma  históiica. 

HISXRION , s.  m.  Histrión  : bufón , far- 
sante. Solo  se  usa  para  despreciar  á uu  có- 
mico. 

HTVER  , s.  m.  Invierno  : una  de  las  qua- 
tro  estaciones  del  año.  j|  (fig*)  La  vejez  , la 
senectud.  |(  Fruit  d’hiuer  : fruta  de  invierno , 
ó fruta  inverniza. 

Hf VERNAL,  ALE,  adj.  Invernal,  ó 
hiemal  : lo  que  es  propio  del  invierno,  ó de 
la  estación.  ||  Invernizo  : lo  que  pertenece  á 
los  electos  dei  invierno. 

HlVERNER  , u.  /#.  Invernar  , tomar  quar- 
teles  de  invierno  : di  cese  solo  de  las  tropas 
en  campaña. 

HlVERNER  {&),  r.  Hacerse  , curtir- 
se : ul  frió. 

HO  í ( para  llamar , ó manifestar  la  ad- 
miración , indignación  , etc.  ) Hola  ! O ! 

IIOBEREAÜ  , s.  m.  Aguüuvhu  : ave  de 
rapiña.  }|  Hidalgo  pelón. 
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UOC , í.  m.  (diilindron  : juego  de  nay- 


pcs. 

HO(>A  , s.  m.  Oca  : cierto  juego  de  suerte. 

HOCHF.  , i.  J.  Muesca  , entalladura  * 
marca , señal., 

HOCHÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Sacudido , me- 
neado. 

HUCHEMENT , s.  m.  Cabeceo  : movi- 
miento desdeñoso  que  se  hace  con  la  cabeza. 

HOCHEPIED , s.  /«.  ( c elrcr. ) El  primer 
balcón  que  acomete  á la  garza  en  su  vuelo. 

HOGHEPOT , s.  rn.  Guisado  de  vaca 
con  nabos  y castañas. 

HOCHEQLEUK , s.  m.  Nevatilla,  agu- 
lanicve  : avrcilla  pequeña . 

HOCHER,  v.  a.  Sacudir,  menear  : mo- 
ver ile  un  lado  á otro  utiu  cosa.  (|  {fam.  ) 
Dícesc:  hocher  la  téte:  menear  la  cabeza  ru 
señal  de  desprecio , dfe  reprobación , ó de 
amenaza. 

HÜCHET,  í.  m.  Chupador  de  niño. 

HOGNER  , /i.  ( vulg.  ) Rezongar , 

gruñir,  quejarse. 

HOIR,  s.  ni.  {for.)  Heredero. 

H01RIE , s.  J.  { for. ) Hcreucia.  ¡|  H oírte 
aovante  : herencia  yacente. 

*HOIRlN  , s.  m.  {ndut. ) Orinque  : cabo 
grueso  que  se  echa  por  fiador  del  ancla 
q uundo  se  da  fondo,  y tiene  en  su  punta  la 
boya. 

HOLA  ! ( interj.  para  l ¿anuir)  Holh  í Ea! 
\\,Hoü i / taisez-uous  : ea  ! calle  vmd.  j| 
Usase  como  substantivo  : ex.  mettre  le  hola , 
ó mettre  les  hola , decir  basta  , hacer  callar , 
jtfiner  paz,  á los  que  altercan , ó riñen. 

^ROLLAN DE,  s.f.  üiaiulá  : lienzo  muy 
fino. 

HOLLANDÉ,  ÉE,  p.  p. y adj.  Prepa- 
rado. [|  íi  aliste  halla  rule  c : olan-balista  : 
balista  lúas  tupida  que  la  común. 

HOLLANDER,  u.  a.  Prepararlas  plumas 
de  escribir,  pasando  el  canon  por  ceniza 
caliente  para  quitarles  el  craso.  ^ 

HOLOCAOSTE , s.  m.  Holocausto  : el 
sacrificio , y la  misma  víctima. 

HOLOGRAPHE,  adj.  m.y  /V.  OI «- 

sranhe. 

liOLOTURIES , s.  f pl.  Holoturias  : 
genero  de  gusanos  marinos,  de  figura  cilin- 
drica. 

HOM!  exclam.  Güay  ! 

HOMARD,  a.  /».  Cabrajo : cangrejo  gran 
de  de  mar. 

HOMBRE , s.  m.  Hombre  : cierto  juego 
de  naypes  ||  Hombre  ; el  entrado  en  este 

j UCKO. 

110MÉL1E  , s.  f Hóhiilía  : instrucción 
familiar  y cluistiaua.  ||  Lección  del  bre- 
viario, sacada  de  los  Santos  Padre*. 

HOMICIDÉ,  s.  m.  Homicida  : el  que 
comete  un  homicidio. || Homicidio  : la  mué.  te 
viólenla  de  una  persona  hecha  po¿  otro. 

32 


Digitized  by  Google 


HOM  ( 4q8  ) HON 


HOMICiní:,  EE,  r p.  r ad¡.  ( ani .) 

Muerto,  asa^mado. 

HOMÍC1DER  , v.  a.  ( uní .)  Matar,  asa- 
tinar. 

♦HOM1LIAIRE,  s.  m.  Homiliario  : ti 
libro  que  contiene  las  homilías. 

* HOMILIASTE,  s.  m.  Hnmiliador  : el 
compositor  ó escritor  de  homilías. 

HOMIOSE,  t,  f.  (medie.)  Houiiósis  : 
cocción  del  suco  nutricio. 

HOMMAGE,  s.  m.  Homenage,  rerono- 
cimienlo  de  vasullage , ó servidumbre  de  un 
vasallo  al  señor,  j j { (i i*.  ) Rendimiento , res- 
peto, reverencia,  obsequio. 

HOMMAGE , EE  , adj.  Lo  que  te  tiene 
por  razón  de  homeuage. 

HOMMAGEft,*.  m.  Vasallo  : que  tributa 
homen  age. 

HOMMASSF,  adj.  m.  y f.  Ahombrado, 
hombruuo.  j|  Femme  hommnsse  ; marima- 
cho. (|  Demarche  homnutsse  ; acción  o ay  re 
de  hombre , ó ahombrado.  ||  Fisage  hom- 
masse  : cara  de  hombre , ó cara  hombruna  : 
hablando  de  una  muger. 

HOMME,  i.  m.  Hombre  : en  su  acepción 
genérica  coiuprehende  al  hombre,  y «i  la 
muger,  esto  es,  al  genero  humano.  I|  Hombre, 
varón  : respecto  de  la  muger,  ó de  la  hem- 
t a ||  Hombre , varón  : respecto  de  un  mu- 
chacho, ó joven.  ||  Hombre,  marido  : res- 
pecto de  la  muger,  ó esjKwa.  ¡|  Hombre  : por 
vasallo  ó súbdito  de  un  señor.  ||  (wtlg. ) 
Pícese  : homme  a sac  et  a cortlc  * hombre 
que  huele  á horca,  que  le  huele  el  pescuezo 
a cáñamo  : aplicase  al  hombre  lleno  de  de- 
litos. ||  Homme  d‘aff aires  : hombre  de  ne- 
gocios, agente.  |j  Homme  darmes  : hombre 
de  armas  , ginete  armado.  ||  ÍInmnie  d’tpee  : 
lo  mismo  que  un  corbata.  j|  Homme  de  robe  : 
lo  mismo  que  un  garnacha , ó logado.  || 
Homme  de  guerre  : militar.  [|  Homme  */’<■- 
gltse  . eclesiástico.  ||  Homme  de  letti'es  : li- 
terato. ||  Homme  i ¡ge  : vasallo  en  la  mayor 
dependencia  del  señor.  (|  Petit  homme  ¡ 
hombrecito , hombrecillo. 

*HOMMÉE  , s.  f.  Aran/adn  , obrada  : lo 
que  puede  traba  jar  un  labrador  en  un  dia. 

homo<:em*riqlk  , adj.  m.  r /; 

( astron . ) Concénltico  : se  dicede  los  círcu- 
los que  tienen  un  centro  común. 

HOMOGÉNE  , adj.  m.  y f.  ( fis .)  Ho- 
mogeneo  : lo  «upes  de  la  nu&nia  naluralera. 

HOMGGÉNÉITÉ,  s.  f.  Homogeneidad. 

HOMOLOGATIGN  , s.  j.  (Jbr.)  Auto- 
rización : aprobación  y ratificación  de  un 
contrato. 

HOMOLOGUE,  adj.  m.  y f.  ( genm.) 
Homólogo.  * 

HOMOLOGUE,  EE,  p.  p.  > adj.  Au- 
torizado. 

HUMOLOGUF.R , **.  a. 1 jbr. ) Autorizar : 
aprobar  y iaiili-  ai  un  contrato. 


HOMONYME , adj.  m.  y f.  ( gram. ) 
Homónimo  : dicese  de  las  voces  semejantes  > 
(jue  tienen  un  seutido  diferente  , y explican 
rosas  diversas. 

* HOMOPHAGE  , adj.  m.  y f.  Homó- 
fag  o : que  come  carne  nuda. 

liOMOPHONiE,^./.  Horaofonía  : con- 
cierto de  muchas  voces  unísonas. 

*HONGNETTK , s.f.  Uña  : cincel  pun- 
tiagudo , y qnadrado. 

HüINGRE  , adj . Capón  , castrado  : díccse 
del  caballo. 

HOIVGUÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Capado, 
castrado. 

* HONGRELFVE  , j.  j.  Hungarina  : 
cierto  trago  de  muger  que  se  usó  antigua- 
mente. 

HONGRER  , v.  a.  Castrar , capar  : un 
caballo. 

* HONGRIE , (geogr.)  Hungría:  reyno 
do  Fnropa. 

HOAGROYEUR  , s.  m.  Curtidor  de 
vaqueta  de  Moscovia. 

HOISNETE  , adj.  m.  yf.  Honesto  : ha- 
blando de  cosas  , es  decente  , decoroso  , 
honrado  $ y también  razonable  , correspon- 
diente , proporcionado.  |l  Hablando  de  ¡>cr- 
sonas  , y de  las  rosas  que  guardan  relación 
con  ellas,  honnete  eq nivele  á atento  . cor- 
tesano, políii«*o.  ¡|  Honnete  homme:  hom- 
bre honrado,  buen  hombre,  hombre  de  bien, 
y también  hombre  decente , ódc  buena  crian- 
za. ||  Homme  hn nadie  : hombre  atento  , cor- 
tes , urbuuo.  ||  Honnete  Jcmmc  , Jum’te 
filie  : muger  honesta , de  buenas  costum- 
bre*. ||  Honnétes  gens  : hombres  honrados  , 
hombres  de  bien.  ||  Un  habit  honnéte  : un 
vestido  decente.  ||  Un  prix  honnete  : un 
precio  regular  , equitativo. 

HONWErrEMÉTV'r,  adt'.  Honestamente  * 

con  decencia.  ||  Atenlariienle  , cortesmciKc  , 
con  buena  crianza.  ||  Bien  , honradamente. 

HONNÉTETK,  s.J.  Deccn-ia  , decoro  : 
bien  parecer.  ||  Atención  , política,  corte- 
sía. ||  Honradez  , hombiía  de  bien.  |j  Ho- 
nestidad , castidad  : pureza  de  costumbres  , 
y de  palabras.  ||  Honnétetés  , eu  plural  , 
corresponde  á agasajo  , cumplimiento. 

hoNnkur  , s.  m.  Honor , honra,  : re- 
verencia , obsequio  , culto.  ||  Honor  , boti- 
ca , reputación , estimación  , pundouor.  j| 
Honor  : lustre,  gloria.  |j  Honestidad,  cas- 
tidad : tómase  por  la  virginidad  hablando  «le 
Ifts  mugeres.  [j  (Test  un  homme  d honnettr  : 
es  lumihie  de  honor,  de  estimación.  |{  U’est 
une  jemme  d hnnneur  : es  muger  de  honra  , 
de  recato , «le  virtud.  ||  Fot  d homme  d'hott- 
neur : á fe  de  hombre  de  honor,  de  bien.  i| 
Faites- moi  l hnnneur  de  medirá , efe.: 
hágutne  vmil.  «*l  favor  , ó el  gusto  tlj  <'c:ir- 
me  » etc.  ||  Futre  les  honneurs  de  la  maimón: 
recibir  visitas,  ó las  gcoksj  encargarse 
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del  recibo  y Agasajo  «le  los  que  van  á una  en  el  plato  , á la  que  nadie  osa  llegar  por 
casa,  fiesta  , ó función,  ij  Faire  honneur  á buena  crianza; 

une  leltre  de  clumge  : aceptar  una  letra  de  . H0P1TAL  , s.  m.  Hospital  : rasa  de  ca- 

cambio.  ||  Faire  honneur  a ses  dettes  : pa-  ridad  , donde  se  recoge  y cura  lo»  poínos 

gar  sus  deudas.  enfermos.  j|  F nisseau  ti  hdpital  ; navio  d -s- 

HONNEGRS  , s.  m.  pl.  Honores  : digui-  tinado  en  una  armada  ócsquudrn  para  enfer* 
dades  , cargos  , V puusi«#»  bonoríticos.  ||  mcria.  {]  ( fig-)  L) ícese  : étre  un  hójntcl : ser 
llonneurs  fúnebres  : honras  , exequias.  la  rasa  un  lioqmal , quaiido  en  ella  hay  mu- 

HONNÍ , IEf  />.  p.  ( ant.  ) Infatuado,  i chos  enfermos, 
infame  , sin  houra.  * HOPLITE , s.  f Hoplite  : piedra  cu- 

HONNIR  , v.  a.  Infamar , deshonrar : es  bierta  de  una  costra  metálica  v reluciente 

voz  antiquada,  que  se  usaba  solo  en  estilo  como  el  acero  bruñido.  ¡|  s.  //i.  Hoplito  reí 

familiar  V jocoso.  que  en  los  juegos  antiguos  corría  armarlo. 

HONOR  ABLE , adj.  m.  y f.  Honora-  HOQl  KT , ..  m.  ii  ipo  : moi  ímicnto  con» 
ble  : lo  mismo  que  honrado  , ínoguíiico  , ó vulsivo  del  estómago.  :|  ¿loque t <le  Li  morí  : 
ilustre,  como  título  ó calificación  de  una  agonía,  ansias  de  la  muelle, 
persona.  I|  Honorífico  , honroso  : hablando  HOQUETON  , s.  m.  Cota  de  ardiere, 
de  clases  , puestos  , empleos  , profesiones.  j|  j|  Sobrevesta  que  los  porteros  de  villa  llevan 
Esplendido  , magnífico,  bizarro:  hablando  en  los  actos  públicos.  J|  El  mismo  archero , 
de  personas  , y de  sus  acción,  s.  ||  A monde  ó porten). 

honorable  : pena , corr  ección  infamatoria  y HORAIRE,  adj.  m.  Y f.  Horario  : lo 
pública.  ¡|  Honorable  h muñe  : hombre  bou-  perteneciente  á la  hora, 

radr» , de  honesta  familia.  HORDE , s.f.  Horda , ósea  cortio  hduar, 

HONOR  ARLEMEKT , ado.  Honorifi-  ranchería  : nombre  que  Se  da  ¡i  las  tribus  ó 

cántente,  honrosamente  : con  honor,  con  familias  de  los  Tártaros  errantes , y otros  sal- 

«lis  ti  ación.  vagos. 

HONOR  AIRE  , adj.  m.yf  Dfccse.de]  HORION  , s.  m.  (vulg.)  Topetón,  trom- 
cpie  conserva  los  honores  y prccnúnerictas  de  pazo  , gol  pazo  : que  se  da  á otro  , ó con  otro, 
un  empico  que  ha  ex  erado.  tropezandose. 

HONORAIRK , s.  m Salario,  cstipen-  I HOR1ZON , s.  m.  Horizonte  : d ícese  del 
dio,  gratificación  : de  un  letrado,  ú otra  eírrulo  mixirao que  corta  la  esfera  en  dos 

persona  de  profesión  de  letras,  que  en  las  partes,  que  forman  el  craisferio  superior, 

academias  y otros  cuerpos  se  llam  uu  asisten-  yol  inferior.  ||  Horizonte:  la  extensión  de 

cías.  , tierra , ó de  mar , hasta  doude  aleauza  núes- 

Hí  INORE  , KK,  p.  p.  y m//.  Honrado.  tra  vista. 

HONORFJt , a.  Homar  , venerar  , re-  HORIZONTAL,  ALE,  adj.  Horizontal, 

vcienciar.  I)  Honrar  : hacer  estimación,  ó HORIZONTALES  EN T,  udi:.  Hoii/.ou* 

aprecio.  ||  Honrar  : dar  honor,  lustre  , gio-  talmente. 

na.  HORLOGE , s.f.  Reíos  : múpiina  cotn* 

HONORES  ( AD  ) , ath.  ( lat.  ) Dícesc  puesta  de  ruedas  y muelles  , que  señala  y d.t 

d#*|  que  tiene  los  honores  , y no  Js  nropic-  las  horas,  ¡j  Horloge  d’enu , elepsydre  : re- 
dad oe  algún  enrgo  , o dignidad.  (|  Comeil - loxde  agua,  clepsidra  j|  llorloge  Je  sable . 

íer  tul  honores : consejero  honorario.  relox  de  arena,  que  utnlden  se  llama  aiu» 

HONORIFIQUE  , adj.  m.  y f.  Honotí-  policía.  |]  Horloge  sobare  ; relox  tic  sol,  ó 

íiro  : dícesc  de  ¡os  derechos  ó prcrogativas  solar.  ||  (jig.  Yfam.)  Dicese : horloge  dé  tra- 
je los  señores,  y de  los  patronos  de  iglesias.  quee  , relox  desconcertado,  Cabeza  descaí**- 
HONTE,  s.  f Vergüenza  : uilx>r,  b«>  liada,  del  sngeto  sin  asiento  ni  orden  ctl 

chorno  , empacho.  ||  Vergüenza  : deshonra,  sita  acciones  , etc. 

afrenta,  i | liesler  avee  sa  courte  honte : que-  HORLOGER  , s.  tn.  Rcloxcro  : el  que 
darse  avergonzado,  hecho  uu  mono.  hace,  ócourmonc  relcxes. 

HtlNTELlSKMFN'T , tula.  Vergonzosa-  HORLOGERIE,  s.  J.  Relojería  : ai  te 
turnio  , con  ignominia  , con  infamia.  de  rcloxcro. 

JIONTEL’a  , FXJSE , adj.  Yereonzoso  : DORMIS,  prrp.  Fuera  , excepto.  !|  llar- 

corto,  encogido.  ||  Vergonzoso  : deshonroso  , ruis  dett.r  o rt  trois  , bait  Y esl  entré : lucra  , 
infame  , feo,  sea  acción  , ó dicho.  ¡|  A ver-  ó externo  dos  ó tres  , todos  han  entrado. 

Conrado  : el  que  tiene  vergüenza  ó rul  or  IIOROGR  APHlE » s.f.  V.  Gnomnni- 
Jc  haber  hecho  ó dicho  alguna  cosa.  ||  les  que. 

porfíes  hnntcuscs  : las  veigvicuznsy  las  pu-  * HOROMETRIE,  s.f.  Horomclt'a  : l 

den  das  , las  partes, : d frese,  deh.s  <lc  la  ge-  arte  de  utedir  y dividir  las  horas arreglan  o 

ncracion.  ||  Jy (turres  liante ux  : pobres  ve:-  j su  ttúiueto. 

gonzanlcs.  1|  ( jarn* ) Dicpe  : le  morrean  HüROSGOPF  , 5.  z»l.  Hoióyr.n^  , rs- 
)iOTZtCUJr  : la  última  ta jada  o \ ir,**  que  queda  U ccudeifte  : observtrion  dd  criado  o l riel  i 
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al  pnnlo  del  naaimiento  de  alguna  persona. 

H'  IRREUR  , s.f.  Horror  : consternación , 
luidlo , espanto.  ||  Horror  : detestación  , 
ulmtninacion  , odio.  ||  Horror  : cierto  mo- 
vimiento (le  pavor , ó respeto  , causado  por 
ciertos  objetos , lugares , etc.  ||  Horror  : se 
dice  de  los  lugares  , 6 cosas  que  le  motivan. 

I|  Hoi  ror  : enormidad  de  algún  crimen. 

HORREURS  . ‘ f l’l-  (/"">  ) Horrores , 

infamias  : cosas  , ó acciones  (tur  deshonran. 

11  ( fam. ' D ícese  : c’est  une  horren r : es  un 
luónstruo , un  espantajo.  Se  dice  de  uua 
muger , ó cosa,  sumamente  fea. 

HORRIBLE,  adj.  sn.jrf  HorriUe, 
horrendo  : io  que  causa  honor  j|  Rícese 
horrible  por  extremo  , excesivo , enorme. 

HORRIRLEMENT,  ade.  Hbrriblcmen- 
té.  i|  KxircTuadaniealc , excesivamente. 

-HORIUPILA'nON,»./.  Horripilación : 
temblor  y encogimiento  que  precede  a la  fie- 
vrc  terciana. 

HORS , prep.  Fuera.  [|  Hors  du  rorau- 
me , hors  la  vitle  , hors  d’ici  : fuera  del 
revoo  , fuera  de  la  ciudad  , fuera  de  aquí. 

||  Excepto  , menos  , si  no  es  : ex.  tousju- 
rent  tués  hors  deux  ou  trms , todos  murie- 
ron , excepto  dos  ó tres,  ó si  no  es  dos  ó 
tres  : hors  cela  je  suis  de  oolre  sentimenl , 
menos  en  esto , ó si  no  es  en  esto  , »V  del 
parecer  de  vmd. : hors  de  le  battie , 1 1 a Muí 

fait,  si  no  es  pegarle,  ó menos  pegarle,  lo 

demaslodolo  ha  hecho.  ||  /*&-  Se  dice  : dtre 
hors  da  pi’ge  : andar  sin  ayo  , ser  libre  , 
independíente  , dueño  de  sus  acciones,  etc. 

liORS-D’CMJVRF, , s.  ni.  Ciertos  plati- 
tos  que  se  sirven  en  las  grandes  mesas  con 
las  menestras  , y «ules  de  las  entradas.  || 
[fig. ) Rícese  : hors^l'ocuvre  Ja  digresión  en 
tina  obra  intelectual. 

HORS-IEUVRE,  afA'.T) ícese : cel  cilijicc  I 
a vingt  tnises  horxzuvrc  ; este  edificio  Irene 
veinte  toesas  de  fachada  inclusos  lia  muros. 

’HORTOLAGE , *.  m.  Hortalizas  , veis- 
4ops. 

HOSPICE , t.  m.  Hospedería  : casa  que 
no  es  convento  , y sirve  n na  hospedar  los 
religiosos  forasteros.  ||  Hospital : donde  se 
recibe  cierta  clase  de  enfermos. 

HOSPITAl  IKK  , IÉRE,  adj.  ta  per- 
sona ó nación  (fue  exerce .la hospitalidad  con 
los  extra  ligeros , prófugu»  , ó vi  age  ros.  || 
Hospitalario  : hablando  de  cierto»  instituios 
religiosos  para  asistir  á los  probies  de  los 

L'“i?OSPrrALIERS , *.  m.  pl.  Hospitala- 
rios : ciertas  órdenes  religiosas. 

HüSPlTAüTf: , s.f.  Hospitalidad  : el 
caritativo  recibimiento  de  los  pasageros  y 
peregrino» , y refugiados.  ||  Hospitalidad  : 
entre  los  Griegos  y Romanos  era  el  derecho 
del  hospedagcqn»  tenian  uuos  «lé  ajojaise 
cu  c*u«  «io  olios. 


IFOSPODAR,  s.  m.  Hbspftdár  : titulo 
de  príncipes  , que  son  vasallos  del  Gran 

Sctior. 

ROSTIR,  s.  f.  Hostia  : «míre  los  Hebreos 
era  lo  mtbmo  que  víctima.  j|  Hostia  : «líceac 
<1*  la  lorio.*»  consograda;  y del  pan  ázimo 
untes  de  consagrarse. 

HOSXiLE  , adj.  m.  r f.  Hostil  : lo 
perteneciente  á la  guerra  , ó que  la  anuu- 

IfOSTILF.MKNT  , adu.  Hostilmente  , 

como  enemigo. 

HOSTIL1TÉ  , s.  f Hostilidad  : «cto 
de  enemigo  en  guerra. 

HÓTK,  ESSE  , s.  m.  y f.  Huésped  : dí- 
cese  del  que  aloja  á otro  en  su  posada , y del 
alojado  , ó inquilino.  ||  Huésped  , posade- 
ro  , mesonero.  [|  Huésped  : tomase  también 
por  forastero  , ó extrangero. 

hAtel  , i.  (7i.  Palacio  ú casa  de  un 
grande  : á diferencia  del  de  los  Reyes  , Prin- 
cipes y Obispos  , que  se  llama  futíais  en 
francés.  ||  Pase  también  el  nombre  de  hotel 
a muchos  edfícios  públicos  destinado»  á cier- 
tos uso» , como  se  verá  en  los  exemplo» 
siguientes.  ||  llátelde-Vitte  : casa  de  Ayun- 
tamiento , . casas  consistoriales.  ;|  Hdtxl 
commuriy  s.  m.  V.  ¿Tía  ison  enmmune  ] H fi- 
le l de  Li  monnoie , casa  de  la  moneda , donde 
se  fabrica.  [|  HiStel  de  ¿TI ars  : casa  ó mnirtid 
de  los  inválidos  que  hay  en  Paria. «j|  nvtel- 
Pivu  : hospital  general.  ||  HMel  eami  r 
pesada  «le  calialleros  , casa  grande  de*  po- 
sada , ó sea  fonda.  |¡  MatUre  - d'hdtel  : 
xefe  de  los  criados  «juc  ponen  y sirven  la 
mesa  en  casa  «le  los  señores  , y de  ios  par- 
ticulares ricos. 

HÓTEL1KR,  lfcRE,  j.  Posadero  , me- 
sonero. 

HÓTFIXERÍE,  i f.  Posado  , tneaon. 

IlOTTE  , i.  Banasta-  ó canast»  cou 
correas  ó sogas  para  llevarla  al  bombeo. 

HOTTÉE , s.  f.  La  banasta  ó canasta 
llena , todo  lo  que  caite  en  ella. 

HOTFEL’R,  Eti.SE , s.  Esportillero. 

HOGRLON,  s.nt.  Lúpulo , hombreci- 
llos , vidorria  , planta  que  entra  en  la  cota- 
irosicion  de  la  ccrhcza. 

HOLBIXHVNEK,  V.  a.  Mezclar  el  lúpu- 
lo en  la  rerbrza. 

HÜLBLONMERE,  s.f  Plantío  de- lú- 
pulos. 

HOCE , s.  f.  Azada,  azadón.  ||  Batirk- 
ra  , parajiacer  la  argauiasa. 

íft)LÉ,  ÉE,  [>■  p.f  adj'.  Cavado,  aza- 
donado. 

KOt’FR , o.  a.  y n:  Cavar,  azadonar. 

HOL1LLE,  s.f.  UUa,  homagorru  : es- 

Ipccit*  de  carbón  dé  tierra  que  se  usa  en  las 
fraguas  en  lugar  (leí  de  brezo. 

1 HDCLE , s.  f.  (ndui. ) Olfco , marejada. 
11  Pote:  olhrdfc  bicno  colmU». 
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UOUWXIT.,  s.f.  CotwIo  He  j>«stor. 
HOL'L.'EUX , ELSE,  ’aJj.  (ñau l.)  Lo 
jn»mo  '{“c  W»r  de  levu. 

* llOtIPEE,  s.f.  ( ndut. ) Mar  gruevi.  • 

♦ HOUPKR,  v.  a.  (mnnt.)  Avi»ar  al  coin- 
¡rafi'T*1  lPu‘  se  tía  descubierto  la  res , y que 
v»  hacia  el. 

HOU  PPE  , s.  f.  Borla , (lucen , mazorca , 
eoticlc  , cresta  de  pluma , penadlo. 

(KJl-AVK , r.E , p.  p.r  mlj.  Guarnecido 
con  borlas , 6 (lúceos.  ||  Copetuda  , hablan- 
do de  lavases. 

HOLPPELANDF.  , s.f.  Hopalanda,  so- 
pnlutitla  , Tesúlura  talar  de  boiubrqs  y niu- 
écrcv 

HOUPPER , v.  a.  Hacer  borlas  , ó (lúc- 
eos , guarnecer  y adornar  alguna  cosa  ron 
«Uos.  ¿]  Per  nar  ¡a  lana. 

* HOUPP1ER  , s.  m.  Plantón  , árbol  po- 
dado cacepto  la  copa.  ]|  Peynador  de  lana. 
11  Cordonero  que  liacc  borlas  v (lúceos. 

HOCKAILLER,  v.  n.  ( moni. ) Cazar 
con  perros  esti  opeados  y malos. 

HOUH AlLLlS  , s.  m.  Traillas  de  ¡wroi 
««tropeados  y malos. 

* HOURCE,  s .f.  (ndut.)  Boza  de  cstro- 
▼o  de  la  verga  de  trinquete. 

HOTRDAGK,  s.  m.  ( arquit. ) Pared  ú 
obra  hacha  eon  ripio. 

*HOURDER, a . (arquil.)  Forjaré  ta- 
bicar con  ripio  y cascote. 

- HÜURDI , s.  m.  6 LISSK  DE  HOUR- 
DI  , ( ndut. ) Yugo  de  la  popa , yugo  prin- 
cipal. 

HOURET,  s.  m.  Busquillo,  ruin  , perro 
de  caza. 

HOURI , s.f.  Hurí  : nombre  que  Maho- 
ma  dio  á las  ninfas  de  su  paraíso , para  de- 
le y Le  de  los  fieles  musulmanes. 

HOUHQUE,  s.f.  Urca  : cierto  navio  de 
carga. 

HOURVARI  » s.  m.  Xalco  $ voz  con 
que  los  cazadores  llaman  á sus  perros.  || 
( Jam. ) Tremolina  , trapisonda,  gres- 
ca. j|  i,  id,)  Percance,  contratiempo. 

* UOUüCHK  , i.  f Huertccillo,  conti- 
guo á la  casa  de  un  labrador , donde  cul- 
tiva lo  yuas, necesario  para  su  manutención. 

* HOUSE  , ÉE  , aaj  ( ant.  ) Enlodado  , 

lleno  «le  barro. 

**  HOUSEAUX , s.  m.  />/.  Especie  de 
polnynns  , ó bolines  , contra  los  Indos.  Ape- 
nas se  usa  s*no  en  frase  proverbial  : lais- 
ter  ses  hnuseaux  quclquc  parí , des  ai  el 
pellejo  , é los  huesos  , en  tai  parte  , esto  es 
ilion  r.  - 

* HOUSPILLAN  , .f.  m.  Trago  de  vino 
que  se  da  al  que  ha  tallado  á aíguua  eti- 
queta en  la  mesa. 

^ HOUSPILLK  , KE,  p.  p-  X Sa- 
cudido , maltratado. 

UOUSPILLER , v.  a . Sacudir,  z.'vuiar- 


| rcar , traer  al  redopelo  a alguno.  |{  ( fig.  y 
fam. ) Dicese  : se  nnuspdler  : empelotarse  , 
rascarse  las  liendres  , o picarse  las  crestas  : 
dos  que  disputan  , ó altercan. 

HOUSSAGE , s.  m.  Limpión,  sacu- 
didura de  polvo.  ¡|  Cerca  de  seto  ó barda 
(le  un  molino  de  viento.  V.  Houssoir. 

HOUSSAIE , s.f.  Acebedo : sitio  planta- 
do de  acebo*. 

HDUSSARD , HOUSARD  , ó HCS- 
SARD  , s.  m.  Húsar  : soldado  de  caballería 
ligera. 

HOUSSE  , i.  /.  Man t Ufe  : la  que  se 
pone  cu  la  gurupa  de  un  caballo,  [j  Cubierta 
del  pescante  de  un  coche  j|  Houssc  de  chai- 
se  : funda  de  silla,  ó taburete.  ||  fíousse  de. 
lit  ¡ sobrecama  , ó cubierta  do  cania.  || 
Housse  depied  ó de  soulier  : gualdrapa  que 
se  pone  á las  caballerías.  j|  Uousse  de  selle  : 
cubierta  de  silla  de  montar.  ||  Uousse  da 
carenase  : funda  de  roche. 

H(  IL’SSÉ  , ÉE  y p.  p..y  adj.  Sacudido  , 

limpiado  : del  polvo, 

nOUSSKR  , v.  a . Sacudir  limpiar  : 
el  polvo  de  los  muebles  con  plumero  , 
rorros  , tí  otro  genero  de  escoba.  )j  Desho- 
llinar : hablando  de  los  techos  , y paredes 
alias. 

♦HOUSSETTES,  s.f  rt.  Medias  con 
hirulc  en  lo  antiguo.  ||  Cerradura  de  goljie  , 
que  se  cierra  a)  caer. 

♦ HOUSSIERES , s.f  pl.  Xarale». 

HOUSS1NE  ,5.  f Varilla  de  acebo  , « 
de  otra  cosa  para  sacudir  polvo,  y para  go- 
bernar un  caballo. 

HOUSSINER  , y.  a.  Sacudir  á uno  el 
polvo  con  una  vara  de  acebo  : medirle  las 
costillas. 

HOUSSOIR  , s.  m.  Escoba  de  acebo  , 
atocha  , tí  otro  rain  age  para  limpiar  pare- 
des y techos  : la  que  llamamos  zorros. 

HOUX  , s.  m.  Acebo  : árbol  que  esta 
siempre  verde.  ||  finuxfrtlon  , brusco  . 
planta.  j|  Unux-hérissnn  : aceito  erizo. 

HOYAU , s.  m.  Gancho , azada  , con 
dos  ó tres  dimitiesen  la  pala,  (j  Almocafre.  || 
Azadilla.  11  Escardillo . 

HUARD  , s.  m.  Águila  de  mar. 

HUCFÍE  , s.  f.  Artesa  , artesón  : para 
amasar.  !|  Air^del  pan. 

Hl’CHÉ  , ÉE,  p.  p.  (ant.)  Llamado  , 
silbado. 

Í1UCHKR , u.  a.  Llamar  gritando  , ó sil- 
bando : d ícese  en  la  caza. 

HUCHET  , s.  m.  G»meta  de  cazador , 
ó postillón  para  llamar  de  lejos. 

HUE  , { Especie  de  adverbio  de  que 
usan  los  carreteros  para  arreár  las  ( li- 
ba fie  lias  , principalmente  para  hacerlas 
volverá  la  derecha. ) Chau  , chau. 

HUEE  , s.  f Ghifla  , vaya  : grita  «pie 
dan  muchos  á alguno  por  uiofe. 


p.  p.  ( ant. ) Llamado  , 
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* IIUEQUE , s.  ro.  Carnero  de  Chile  , 
ó araucano. 

HUER , v.  a.  Huchear  , chiflar,  silbar 
dar  vaya  a alguno  acosándole  «*i  gritos. 

m.  HUEJTE,  s.f  Lechuza: 
ave  nocturna. 

HUGÜEN  OT,  OTE  , s.  m.y  f Ugono- 
t«*  : nombre  que  se  dió  en  Francia  á los  cal- 
vinistas. 

RUGUEN OTE,  s.  f Olla  grande  de  co- 
bre sin  pies  , y con  tapa  ajustada. 

HUGUENOTISME,  j.  m.  Ugonotismo  : 
profesión  de  la  secta  hugonota. 

HE  i , adv.  Hoy.  Es  voz  aulumada  , que 
solo  tiene  uso  en  lo  forense.  V.  Aujour- 
tfk:  i. 

HUI  LE  , s.f  Aceytc  : dicese  del  de  oli- 
vas qnando  no  se  expresa  otra  cosa.  (|  I i tule 
de  ciule  . acnyte  de  oxiccdro.  ||  Jimfc  (fas - 
pie  : aceytc  de  espliego  y cantueso  j|  II tule 
grasse : aceytc  de  ballena  para  curtidos. \\Hui- 
Ic  tic  fwtrofc  ó de  roche  : aceytc  que  naln- 
rahiicntc  fluye  de  ciertos  piedras.  ||  {jtrou .) 
Diccsc : tirerde  IhuileiT un  mur : sacar  agua 
de  las  piedras.  ||  (ú/.)  Se  dice  : i mulnir  tirer 
de  Ihuilc  d'urt  caillou  : pedir  peras  al 
olmo.  ||  Les  s cuntes  /miles  ; el  santo  óleo  , 
la  extrema  unción. 

HUILE  , ÉE , p.  p.  y adj.  Accytado  , 
untado , ó dado  con  aceytc. 

HE  1 LEU  , v.  a.  Untar  ó dar  con  afccyte  : 
y también  aceytar  , ó echar  aceytc , para 
aderezar  alguna  comida. 

HUI  LEU X , EUSE  , adj.  Accyto*o  , 

oleoso. 

JIUILIER,  s.  m.  Aceitera  , ó alcuza. 

♦ HUIR  , v.  n.  Piar  ó gritar  el  milano.  ]| 
Imitar  su  voz. 

HUIS  , s.  m.  (Jar.  ) Puerta.  ¡|  Teñir 
Vaudience  a huís  clos  : dar  audiencia  á 
puerta  cerrada. 

HUISSER1E  , S.f  ( carp.)  Ensamblngc 
tlel  cerco  de  una  puerta. 

HU1SS1ER  , s.  m.  Uxier  : oficio  de  por- 
tero en  la  antecámara  y cámara  del  palacio 
del  Rey.  ¡I  Portero  de  estrados  : en  los  tri- 
bunales de  justicia.  ||  Uuissier  de  cathé~ 
tírale  : mazero  , que  también  se  dice  perti- 
guero. 

HU1T,  adj.  y s.  m.  Ocho  : voz  mime- 
sal  e indeclinable.  ||  C’cst  aujounl/iui  le 
hnit  da  tuois  : hoy  es  el  ocho  del  mes, 

HUITAIN  , s.  m.  Octava  : composición 
poética  de  ocho  versos. 

* HUITAENE , s.  f.  Ocho  dias.  IS’ous 
a voris  cié  une  huita  i ne  a la  canuta gne  : 
hemos  estado  ocho  di  as  en  el  campo.  ||  ( Jor. ) 
Dicese  : assigne  a Imitóme  : señalado  para 
dentro  , 6 tiara  de  aquí  á ocho  dias. 

HUI  FIEME,  <14/.  m.y • f.  Octavo.  ¡j  Úsase 
también  como  su  listan  ti  vo , y se  toma  por 
id  octavo  ó la  octava  parte  de  nna  cosa 


HUITIÉMEMEM'  , adv.  lán  octavo 
lugar. 

HUÍTRE , s . f Ostra  : cierto  marisco 
de  concha.  j|  ( 'ñn.yfam.  ) Diccsc  : c'est  un 
huílre  a lee  ai  lie  : es  cerrado  como  pie  de 
muido : aplicase  al  hombre  estólido.  [)  {id. ) 
Se  dice  : jouer  entume  une  /mitre  : ser  un 
zarrampla  , ó un  zoquete  : jugar  mtiv  mal. 

HULOITE,  ÓHUETTE,  s.f  HUET, 

5.  m.  Autillo  : ave  nocturna  , especie  de 
lechaza. 

HUMAIN  , AINE , adj.  Humano  : lo 
que  pertenece  al  hombre,  y á su  naturale- 
za. ||  Humano  : benigno  , compasivo  , afa- 
ble. j|  N avoir  ríen  <f  humain  : ser  inhuma- 
no , ser  nna  fiera,  ser  descorazonado. 

HUMAHNS  , s.  w.  pl.  i voz  poet. ) Los 
mortales  , los  hombres , el  linage  humano. 
Usase  alpinas  veces  familiarmente  en  sin- 
gular : c est  un  ¿ton  humain  , es  un  bonazo  : 
c’est  le  meilleur  humain  du  monde  , es  d 
mejor  hombre  que  como  pan  , es  un  alma 
de  Dios. 

HU  M A INEMFNT , adv.  Humanamente : 
según  el  poder  ó capacidad  del  liombrc.  || 
Humanamente  : con  humanidad  , con  be- 
nignidad. 

IIUMANISÉ  , ÉE , n.  ».  y adj.  Hu- 
manado. 

HUMANISER,  v.  a.  Hacer  humano, 
quitar  la  fcrocáhtd  , suavizar  las  costum- 
bres. j|  IJ  évangite  a humanicé  les  peu - 
pie j les  plus  Joi'ouches  des  Indes  : el  evan- 
gelio ha  humanado  y hecho  tratables  los 
pueblos  mas  feroces  de  las  Indios. 

HUMAN1SER  (S* ),  v.  r.  Humanarse', 
hacerse  tratable. 

HU  PUNISTE , s.  m.  Humanista  : dicese 

del  que  sabe  bien  las  letras  bu  manas  • y del 
que  Jas  enseña.,  * 

HU  MANIJÉ  , s.f  Humanidad  : tómase 
por  la  naturaleza  humana  $ y alguna  ve* 
por  el  genero  humano  ó los  hombres  , ha- 
blando de  calamidades  ó trabajos.  ||  Huma- 
nidad : benignidad  , calidad.  l,|  \prov.  ) 
Diccsc  : parer  le  tniut a [ hiummitc  : morir , 
fenecer  ; y también  caer  en  un  error,  ó fra- 
gilidad. j|  ( jam . y prov. ) Se  dice  : repvser 
son  hiururntté  drxar  reposar  su  cuerpo. 

HUMANiJ’ES  , s.J.  pl.  Humanidades  , 
letras  humanas. 

HUMBLE  , adj.  m,  y J.  Humilde  : su- 
miso , rendido  , modesto.  ¡|  Humilde  : 
baxo  en  altura  , hablando  de  edificios  y ár- 
boles en  estilo  poético. 

HUMBLEMENT,  adv.)  Humildemente, 
con  humjldad. 

HUMÉ,  EE , p.  p.  y adj.  Sorbido,  ctr.  V. 
llame  r. 

HUMECTANT  , ANTE  , adj.  Humec- 
tante : lo  que  htunetjkcc  y refresca. 
UUMELTAT10N  , s j.  Humectación 
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v.  a.  Humectar  : hume- 


HUMECTE , 

decido. 

HUMECTER 

decer  una  cosa. 

HUMEE,  v.a  Sorber:  las  cosas  liquidas 
con  la  boca,  \]  ¡lamer  un  bouUlon  , sorber 
un  caldo , tomarlo  á sorbos  : humerun  oenf, 
sorberse  un  huevo,  lomarle  sorbido  : hnmei 
Cair , humer  le  vent,  respirar,  tomar,  el 
ayre  , el  ▼jen lo. 

'♦HUMERAL,  ALE, adj.  (medie.)  Hu- 
meral : lo  perteneciente  á la  espalda.  Ahu- 
cie humeral  : artére  huméente. 

HUMKRLS , s.J.  (anal.)  Húmero  : el 
hueso  del  brazo. 

HUMEUR  , s.  f.  Humor  : substancia  te- 
nue y fluida  de  algún  cuerpo.  ||  Humor : 
temperamento,  complexión.  ||  Humor  : na- 
tural, genio.  ||  Humor  : gana  , disposición 
para  haces  una  cosa.  ||  11  o nune  de  bonne  hu- 
mear : hombre  de  humor , hombre  jovial. 

HUMIDE,  adj.  m.yf.  Húmedo  : loque 
tiene  humedad.  También  se  usa  como  subs- 
tantivo, y es  contrario  á seco. 

HUM IDEMENT  , mlv.  Usase  rcgitlar- 
menlc  en  esta  frase  : él  re  loge  humidement , 
▼ivíp  en  parage  ó q uarlo  húmedo. 

♦ HUMlDiER  , v%  a.  ( termino  de  bati- 
hoja. ) Humedecer  : reblandecer  lo*  perga- 
minos  con  vino  blanco. 

HUM1D1TE , s.  f.  Humedad  : calidad 
de  lo  que  es  húmedo. 

HUMILIANT,  ANTE,  adj.  Humillan- 
te : lo  que  humilla  , confunde  , ó abate. 

HUMi LLATíON,  s.J.  Humillación  : aba- 
timiento , rendimiento. 

HU  MI  LIE  , ÉE  , p.  p.y  adj.  Humillado. 

HUMILIER  , v.  a.  Humillar  : abatir  el 
orgullo  y soberbio. 

HUMlLJER  (S') , i r.  Humillarse.  || 
Envilecerse.  1 1 Abajarse. 

HUMI  LITÉ,  s,  f.  Humtlidad  : viitud 
christiana.  ||  (Jig. ) Sumisión , reverencia , 
acatamiento. 

HUMORAL,  ALE,  adj.  (medie.)  Hu- 
moral : causado  por  los  humores. 

HUMORiSTÉ , adj.  m.  y f.  Capricho- 
so, extravagante  de  genio  , mal  acondicio- 
nado. I|  Medico  galénica. 

♦ HUMUS,  i.  m.  { tomado  del  latín.) 
Nombre  que  se  da  á la  superficie  de  la  tierra 
vegeta!  que  envuelve  el  globo. 

HUNE,  s.f.  (miut.)  (>>fa,  gavia.  ||  /Zu- 
ñe d'artimon  : cofa  de  mesan  a.  ¡|  Hune  de 
misaine  : cofa  de  trinquete.  ||  Brazos  de  una 
campana. 

IIUNIER , s.  m.  Gavia,  vela  da  gavia  : la 
d**|  mastelero  mayor , y de  proa.  |¡  Mastele- 
ro  : de  los  palos  de  im  navio 

♦ HUNINGUE,  ( geogr.)  Huninga  : for- 
taleza tic  Alemania. 

HUPPE,  s.f.  Abubilla  : cierto  páxaro.  [\ 


Moflo  ó copete  de  plumas  que  tienen  algu- 
nos pn  varos  c/i  Ja  cabeza. 

HUPPÉ,  EE,  adj.  Mofando  : se  dice  <?e 
los  aves  que  tienen  moño.  ||  ( fam . y fig. ) 
Encopetado  : la  persona  mas  distinguida , ó 
sobresaliente  entre  las  domas. 

HURE  , s.  J.  ('aboza  do  jabalí  ’ y por  ex- 
tensión se  dice  también  tic  la  de  un  saimón  , 
de  un  atún,  etc.  ||  f fig.yjam.)  Cabeza  de 
oso  : se  dice  de  la  caneza  despeluzada  t ó 
mal  pevnada  de  alguno. 

HUKIIAUT  '•  ( r oz  de  que  usan  los  car- 
ruageros  para  hacer  volver  el  ganado  ha- 
cia la  derecha. ) 

HURLEMENT,  s.  m.  Añilo,  aullido: 
díccse  de  los  lobos  y perros.  ||  Algarada,  al- 
gazara : vocería  de  tropas  barbaras  en  sus 
acometimientos  ¡ y por  extensión  gritería  de 
muchos  que  altercan  , que  se  dice  también 
zambra  y algazara.  ||  (Jig. ) Alarido  : queji- 
do fuerte  del  que  padece  algún  vivo  do- 
lor. 

HURLER  , v.  n.  Aullar,  dar  aullidos  : 
dícese  del  lobo  y del  perro.  (Jig. ) Dar  ala- 
ridos : quejarse  á gritos  el  que  padece  algún 
vivo  dolor.  ||  Provcrbialmenlc  se  dice  : il 
Jaut  hurter  avee  les  loups  ; bav lar  al  son  que 
se  toca. 

HURLUBERLU  , s.  y adj.  rq.  ( vulg.  ) 
Bullebulle,  tronera,  atronado.  Usase  Lira- 
bien  como  adverbio,  y vale  atropellada- 
mente, de  trompón,  con  tropelía. 

*HUR  fEBlLLER  , V.  a.  Amoreccr  : dí- 
cese  del  acto  de  juntar  los  moruecos  con  las 
ovejas. 

HLSSARD,  s.  m.  V.  HoussarJ. 

HU1TE,  s.f.  Oioza  : habitación  rústica. 
HUTTER,  tí.  6 SE  HUTTER , *>.  i 
Abarracarse. 

HYACINTHE,  s.  f.  Jacinto,  flor.  V.  Ja - 
cinte.  j|  Jacinto  : pietira  preciosa. 

H Y ADES  , ó PJLEIADES  , s.  f piar. 

( astron .)  Huidas  ■ siete  estrellas  muy  nota- 
bles en  la  cal»eza  de  Tauro. 

H Y BRIDE,  adj.  Híbrida  : voz  compues- 
ta de  dos  lenguas  : y.  gr.  colera  mor  bus  : es 
voz  híbrida. 

* H Y DATIDE , s.f.  Hidátida  : genero 
de  gusanos,  como  vcxiguillas,  que  se  tixan 
en  todas  las  partes  del  cuerpo , así  del  hom- 
bre como  de  algunos  animales.  Son  las  causa 
de  lo  que  se  llama  lepra  en  los  cerdos,  vér- 
tigo en  los  carneros  , etc. 

HYDRAGOGUE , s.  y adj.  (medie.) 
Ilidragogo  : medicamento  propio  para  U 
evacuación  de  las  serosidades. 

HYDRARGYRE  , s.  ai.  Hitlrargiro  : el 

azogue  ó mercurio. 

HYDRAULIQUE,  s.f.  Hidráulica : cien- 
cia que  enseña  á conducir  y elevar  las  agua* 
por  medio  de  máquinas. 

HYDRAU  LIOLE , adj.  m.yf.  Húlráu- 
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líco  : se  aplica  a las  máquinas  ó artificios 
pan  subir  el  agua. 

HYDRE»  s.  J.  Hidra  : di  cese  de  una  ser- 
piente que  se  cria  y vive  en  el  agua  ¿ <lc  un 
animal  fabuloso  ele  mochas  calazas ; y de 
una  de  las  constelaciones  australes.  ||  ( Jig . ) 
Hidra  : se  dice  de  una  heregia  , facción,  fetc. , 
que  renace  , y no  se  puede  exterminar. 

HYDREtfrEROCELE , x.  f.  Hidren- 

tcreocelc  : hidropesía  dei  escroto , compli- 
cada con  hernia». 

* HYDROGARDIE,  x.  / Hidrocartlia  : 
hidropesía  del  pericardio. 

HYDROCELE,  ».  ).  Húlrocelc  : hidro- 
pesia  simple  del  escroto. 

H YDROi  iF.PI LYLE  , s.  f.  liidroccfalo  : 
hidropesía  de  la  cabeza. 

m DROCOT  Y LE,  ÉCLELLE  D*EAU, 
HERBE  ALA  PATAGONS,  s.f  Hidro- 

cotila,  sombrerillo  de  agua  : planta. 

HYDRODYNAMIQLE,  x./  Hidrodi- 
námica : ciencia  dd  movimiento  de  las  a- 
guas. 

HIDROGENE,  x.  m.  ( quím .)  Hidro- 
geno : uno  de  los  principios  constitutivos  del 
agua  , y base  del  gas  inflamable. 

HYüROGRAFHE  , x.  m.  Hidrógrafo  : el 
profesor  de  hidrografía. 

HYDRO.GRAPHIE  , X.  /.  Hidrografía  : 
descripción  de  los  mares. 

UYPROGRAPHiQliE , adj.  m.yf  Hi- 
drográfico. 

* HYDROLOGIE,  x./.  Hidrología : tra- 
tado de  las  aguas. 

HIDROMEL,  x.  m.  Aguamiel  : agua 
mezclarla  cou  miel. 

♦HYDROMÉTRE,  x.  m.  Hydromctro  . 
instrumento  para  medir  el  peso  ó la  densi- 
dad del  agua. 

HYDROMPHALE,  s.f  (cirug.)  Hi- 
drónfalo  : postema  ó tumor  aquoso  en  el 
ombligo. 

HiDROPHOBE , x.  m.y  J.  Hidrófobo : 
el  que  padece  la  hidrofobia  o mal  do  labia. 

jftYiMDPHOBiE , s.J.  Hidrofobia:  el 
mal  de  rabia. 

HYDROPFITALM1E  , x.  f Hidroptal- 

m/a  : hidropesía  dckffto. 

*HYDROPHYLAX  , x.  m.  Hidrofílacc  : 
yerba  marítima,  de  la  familia  de  las  nía 
diesel  va». 

HTOROPIIYLLUM  , x.  m.  Hidrófilo  : 

Í danta  cuyas  hojas  se  componen  de  celdillas 
lenas  de  agnu. 

* irY DROPffYjSOCÉLE  , ó HYDROP- 
NELM ATOCELE , x.  1'.  {cirug.)  Hidroli- 
. sócela  : hldrocele  forpiado  cíe  oyre  y de  agua. 
* HYDROPIPER  , x.  m.  Hidropípo  : 
nlanta  que  sabe  á pimieoia,  y se  cria  en 
lo*  narages  húmedo», 

KYDROPIQLE  , adj.  m.  y f.  Hidró- 
pico. 


HYDROPISfE,  x.  /.'  Hidropesía  : enfe-- 

medad  bien  conocida.  * 

* HYDROPOTE,  x.  m-  y f Aguado  : 

el  que  bebe  solo  agua. 

HYDROSARCOCÉLE,  s.f  Hidro- 
sarcocela  : hernia  formada  de  agua  y de 
carne. 

IiYDROSARQUE  , s . / Hydro»arco  : 

tumor  carnoso  y aquoso. 

HYDROSCOPE,  x.  m.  H»irúr°po  : el 

3uc  pretende  tener  la  gracia  de  ver  el  agua 
chazo  de  tierra  , sea  cori  tente  ó están  cada. if 
También  se  llama  asi  cierto  ickix  de  ucua. 

IIYUROSCOPIE,  S.J.  Hilhowopia  : fa- 
eidlad  de  penetrar  y conocer  las  emanacio- 
nes de  las  aguas  subid  ranea*. 

HYDftOSTATIQLE,  S.J.  Uidrostáuca  : 
parle  de  la  mecánica  que  considera  la  pesa- 
dez de  los  cuerpos  líquido». 

HY DROSTATIQLE , adj.  m.y  f Hi- 
droauítico. 

HYDROTIQLK.  x.  m.  y f {medie. ) 

Hidroiy  o,  ó sudor  i lien. 

HYE1NE,  s.J.  Hiena  : animal  feroz,  al- 
go parecido  al  lobo. 

HVG1ENE,  *.  / Higieuu  : parle  de  la 
medicina  que  trata  de  la  conservación  de  la 
salud.  ' 

ll\ GR OC1R SOCELE , $.  f Higrocir- 
soeelu  : tumor  varicoso  de  las  vena»  esper- 
maticMi , acompañado  de  agua  en  d es- 
croto. 

*H  YGROLOGH* . S.  f Higrologia  : des- 
cripción y conocimiento  de  los  Huidos  del 
cuerpo  humano. 

H \ GKOMETRE,  s.m.  Hidrómetro  : ms. 
truuiento  de  física,  para  conocer  el  diado 
de  humedad  Ó sequedad  d*d  arre. 

HYMEN , o HYMfcftEE,  x.  m.  H.uu> 
neo  : divinidad  de  lo$  gentiles  que  presidia 
á las  bodas.  j|  Himeneo  : lo  mismo  que  hoila 
ó casamiento  cu  estilo  poético.  j|  Mimen  : 
llaman  asi  J«»  «qaiptwco»  á cierta  LefiUa  que 
se  cria  en  el  cuello  de  la  matriz. 

ÜYMNE,  x.  m.  Himno  : cauto  religipxj» 
cu  alabanza  fije  Dio*  , d*  Jos  santos  , de  los 
héroes , etc.  ||  Hablando  de  lo»  himnos  de 
la  Iglesia , es  fcjqquku»  cu  Ranee»  : une 
hyntne, 

* HYMDílSTE , x.  m.  Hiwnista  : el  que 
compone  himno». 

HYOÍDE , adj.  •*  hueso  en  (ttv 

ma  «le  media  luna  situado  u lo  raíz  de  Uizn- 

«oa- 

HYOSCIAME,  s.J.  V.  Jusquiantc. 
HYPALLACE  , s.J’.  Hipalage  : nombre 
de  una  figura  reí» sica. 

HYPhXXiOJN,  x.  m.  Pamplina,  zado- 
rija : planta  narcótica. 

MYPERBAlE»  s.J . Hipcchaton  : figuii 
relea  iea . 

UYPERSOLE,  s.f.  Hipérbole  : 
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ración;  figura  retórica.  JJ  f geom.)  Hipér- 
bola : una  de  las  tres  secciones  cónicas. 

«¥PKK«OU(JÜí: , adj.  m.yf.  Hiper- 
bólico : concerniente  al  hipérbole , ó a la 
hipérbola. 

H Y PERBOLIQCEMOT , ado.  Hiper- 
bólicamente : con  exageración. 

HVPERBORÉ,  EE.nHYPERBORÉEN, 

EftNE  , udj.  Hiperbóreo  : renombre  que 
daban  los  antiguos  á los  países  ó pueblos  so- 
ten trio  nal  es. 

♦ HYPERCRITIQUE,  s.  y adj.  Críti- 

cp  austero , que  no  perdona  á nadie. 

HYPERDULIE  , s.  f Hiperdulia  : el 
culto  orne  se  da  á la  Virgen. 

HYrERÍCÜM  , s.  m.  Hipericon  : planta. 
V.  AHUntcrluis. 

EfYPferRE,  s.  m.  ( orqiiit .)  Hipe  tro  : 
templo  antiguo,  ó edificio  descubierto. 

JtYPNOTlQliE,  adj.  ni.  y f.  Somní- 
fero. 

+ HYPOOISTE , s.  m.  Hipocistide , ó hi- 

poi*isto  : el  retoño  del  cisto  : planta. 

HYPOCONDllE,  s.  ro.  ( anat .)  Hipo- 
condrio : di^se  «le  las  partes  laterales  de  la 
región  superior  <lc|  vientre.  ||  (fify- y fam») 
Hypocóntüico  , de  mal  humor  .'dicese  de  las 
personas. 

1ÍYPOCOWDRIAQUE,  adj.  m.  y /. 

Hipocondríaco , y también  hipocóndrico  : el 

re  adolece  de  hipocondría.  ||  ( fig. ) Se  dice 
las  peí socas  «le  humor  maniático,  ó ex- 
travagante : hipocóndrico.  Úsase  también 
como  substantivo. 

HYPOCONDRIE,  *.  / . Hioocomlría  : 

Afección  que  se  padece  procedida  de  los  lii- 
pocóndrios. 

HYPOCRáS  , s.  m.  Hipocras  : bebida 
pomouesta  «le  viijo,  azúcar,  y canela. 

HiP-OCRISlE , s.  f.  Hipocresía  : apa- 
riencia fingida  de  virtud,  devuciou,  etc. 
fe  HYPOliKITK,  adj.  y s.  m.  yif-  Hipó- 
crita. ti  Fluiré  t’hypocr¡le , la  saín  te  ruioa- 
c7u;  : hacer  la  urálica , afectar  virtud  y mo- 
destia para  lograr  su»  intentos. 

HYVOG AS  l'R E , r.  m.  Hipogastro  : par- 
te inferior  «leí  buxo  viente. 

HYPOGAS^iUQüE , adj.  m.yf.  Hi- 

pogjislrico  : lo  perteneciente  hipogastro. 

HYPÓGLOÜSES,  i.  n.  pl.  Bipoglosos  : 

los  nervios  de  1«  lengua. 

* HYPOGLC/ri’E » A* /.  Eniglótis , ó ga- 
llillo : glándula  jue  se  halla  sobre  la  raiz  de 
la  leugii?. 

* HIPOLEPHAl’E,  s.  m-  Qiiwl^xtta  : 
planta,  ewiecie  d«  ruibarbo. 

H WQMX *• «.  ( mámiu.)  H¡- 

pomoclio  : ul  pinto  «o  «pie  estriba  la  pu- 
tañea 


HYPOPHORE , s.f.  { cirug. ) Hipófora: 
úlcera  abierta , profonda  v fistulosa. 

HYPOPíOiN , s.  m.  ( cirug .)  flipopinn: 
porción  «1c  pus  debaxo  de  la  córnea  del  ojo. 

HY  POSTASE , t.  f.  ( teol. ) Hipóslasís ; 
lo  n i ino  que  supuesto  ó persona. 

H Y POS  r AT1QL  E , adj.  m.y  f.  H i pos- 
ta tico  í solo  se  usa  en  la  frase  : unión  krpoi- 
tutique , unión  hipostatica  : la  del  verbo  di- 
vino con  la  naturaleza  humana. 

HYPOS TA  lIQúEMENT , ado.  Hipos- 
tá  ti  camón  le. 

HYPOTEPiAR,  s.  m.  Hipotenarr  mus-  • 
culo  del  dedo  pequeño.  Hay  uno  on  el  pie 
que  tiene  el  mismo  nombre. 

H YPOTHKNUSE , S.f  (geom.)  Hipo- 
tenusa : lado  opuesto  al  ángulo  recto  en  un 
triángulo  rectángulo. 

HYPOTHEGA1RE,  adj.  m.yf.  Hipo- 
tecario : lo  que  tiene  acción  ó derecho  k la 
hipoteca. 

H Y POTHECA1REMENT,  ado.  Con  hi- 
poteca. 

HYPOCHÉQUE,  s.f.  Hipoteca  : dere- 
cho de  no  «creedor  jobre  lo»  bienes  raicea 
que  un  deudor  1c  ha  obligado  en  pago  de  la 
drudu. 

HYPOTHÉQUÉ,  ÉE  , p.  y .y  adj . Hi- 
potecado. ]]  (Jam. ) Se  dice  : homme  bien 
hynothcqué  . hombre  lleno  de  ajes,  de  ali- 
fafes. 

HYPOTHEQUER,  O.  <r.  Hipotecar  : ase- 
gurar un  pago  con  algún  bien  raiz. 

HYPOIHÉSE,  s.f.  (filas.)  Hipótesis: 
suposición,  ¡j  Sistema.  |(  Proposición  parti»- 
cnlar,  comnrehendida  begeo  la  U sis  general. 

HYPO'l W/riQLE , adj.  m.y J.  Hipo- 
tético : aquello  que  se  supone. 

HYPOTIlETli^LEA¡ElN,i,>  ailo.  Hipo- 
téticamente : de  un  jiio<]«»  hipotético. 

4 UYPOTRAHÉÚION , s.  «.  (arquit. ) 
Collarín  de  la  columna. 

11 Y PO T Y POSE , s.  f{retnr.)  Hipoti- 
posis  : figura  que  describe,  una  cosa. 

HYSOJPE,  s.f.  Hisopo  : planta.  * 

HYSTKR1QÜE,  adj.  m.  y J.  Histérico: 
lo  que  tiene  electos  «le  la  matriz  en  las  mu- 
gerrs. 

H YSTEHOCÉLE , S.f.  Histcrocelo  : her- 
nia formada  por  la  matriz  en  la  ingle. 

HYS1ÉROE1TE , s.  f Histendite  :¡pr- 
trificaciotv  que  rt'preseuta  las  parles  púdicas 
de  iu  muger. 

IHS TEROTOMIE , i.  f Histerotomia  : 
operación  cesárea , steoon  de  la  matriz^ 
para  sacar  la  criatura. 

hisit:rotomotoqe,  s.  / v.m 

féro  taime. 

♦ HiSITlCH  E , subst \ Bdzar  del  erizo 
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I , t.  m.  I.»  norrna  letra  del  alfabeto  fran- 
cés, v tercera  entre  las  v«cales.¡|  Unfframl / , 

I m peta  I . una  1 fraude  ó mayúscula,  una  i 
pequeña  ó minúscula. 

MAC,  ó IACT,  s.  tn.  V.  T act. 

ÍAMBE,  s.  nx.  Yambo  : pie  de  verso 
griego  t lalino. 

ÍAMBE,  adj.  Yámbico  : aplica  al  verso 

que  consta  de  pies  yambos.  Usase  como  subs- 
tantivo. 

¿AMBIQUE,  adj.  Lo  mismo  que  iVim- 

be. 

* ÍATRALEPTE  , s.  m.  Yatralepto  : el 
mtMico  que  cura  con  remedios  exteriores , 
como  fricciones , ungüentos,  etc. 

*í ATRIQUE,  adj. Yátrico  : quepcrtcncce 
á la  medicina  yáctrica.  -Arl  talirque , arte 
de  curar , la  medicina  yáctrica. 

♦ÍA'ITULECTIQÜE,  s.f.  Yatralectica : 
parte  de  la  medicina  en  que  se  dan  precep- 
tos para  curar  con  solos  remediosexteriores. 

MATROCHIM1E,  Ya  troq  nimia  : arte 

de  curar  con  remedios  químicos. 

MDERIS,  s.  m.  Carraspique  : genero  de 
plantas. 

IBIS , m.  Tántalo  : ave  celebre  de 
Egipto , que  devora  la»  serpientes.  Es  algo 
parecida  a la  cigüeña. 

ICE  LUI , ICELLE,  pron.  demost.  Este, 
esta  : aquel,  aquella.  Es  voz  aniiquada,  que 
solo  se  usa  en  lo  forense. 

ICHAEUMON  , s.  m.  Ichncnnion : qua- 
drúpedo  del  tamaño  de  un  gato  : llámase 
también  ral  de  Pharaon , y mangoceste.  ¡| 
Insecto  con  qnatro  altas  y aguijón,  como 
las  abejas. 

ICHNOGR  A PfflE  , s.  / Icnografía  : 
plan  de  un  edificio. 

ICHNOGRAPHIQUE,  adj.  m.yf  re- 

negra  tico. 

MCHOR , s.  m.  (prdnune.  ihor.)  Materia 
aere  que  sale  de  las  úlceras. 

ICHOREUX  , EUSE  , adj.  (pron une. 
íAo. ) Purulento,  materia»*!. 

ICHT Y OLITHES , m.  pl.  Iclíólitas  ; 

peces  petrificados , ó piedras  en  que  están 
estampados  algunos  peces. 

1CHTYOLOG1E,  s.f  Ictíologia  : histo- 
ria natural  de  los  peces. 

ICHT ' YOPHAGE,*.  y adj.  m.yf  Ictió- 

fago  : el  que  se  mantiene  de  pescado. 

ICI  , aav.  de  lugar  y tiempo . Acá.  ||  Ivi 
el  la  : acá  y allá. 

ÍCI-BAS,  adi\  Acá  abuxo,  acá  en  lu 


tierra  , de  tejas  abato.  Ies  choses  d'ici-bas. 

ICOGLAN,  s.  m.  Icoglan  : page  del  gran 
señor. 

ICONOCLASTE , s.  m.  Iconoclasta: 
enemigo  v destructor  de  las  santas  imágenes. 

ICQNOGR  APH1E , s.  f.  Iconografía: 
descripción  de  imágenes,  de  monumentos 
antiguos  , etc. 

ICONOGRAPHIQUE,  adj.  m.y f.  Ico- 

nocráfico. 

icqnoi.Atrk  , s.  m.  Iconólatra : nom- 
bre que  daban  los  iconoclastas  á los  chris- 
tianos. 

ICONOLOGIE,  s.  f Iconología  ; inter- 
pretación , ó explicación  de  las  imágenes  y 
monumentos  antiguos. 

ICONOMAQÜE , s.f.  Icotlómaco  : be- 
rege  opuesto  al  culto  de  Fas  santas  imágenes. 

ICOASÉDRE , s.  m.  (geom.)  Icosaedro: 
cuerno  sólido  de  veinte  frentes , ó cuya  su- 
perficie, tiene  veinte  triángulos  equiláteros. 

ICTERK , s.  m.  ( medir. ) Ictericia  : en- 
fermedad. 

ICTÉRIQUE , mlj.  m.  y f Ictérico  : lo 
perteneciente  á lá  ictericia/ 

* ICT1S,  s.  m.  Comadreja  de  cerdeña. 

* IDE,  s.f.  Ida  y venida  : en  el  juego  de 
los  ciento». 

IDEAL,  ALE,  adj.  Ideal,  imaginario: 
y también  quimérico  y fantástico. 

*íDÉALlSME,  s.  m.  (dogm.)  Idealismo: 
sistema  de  los  filósofos  que  ven  en  Dios  las 
ideas  de  todas  las  cosas. 

IDEE,  s.  f.  Idea  : concepto,  juicio.  || 
Idea  : imágen  , represen  tac  ion.  |¡  Idea  : plau, 
ó planta  que  se  forma  en  la  nenie  de  alguna 
obra  que  se  ha  de  exccutar  í|  Idea  : imagi- 
nación , fantasía. 

IDEM,  (voz  bit.)  Idem  : para  decir  lo 
mismo , ó el  misino  : para  citar  un  autor , 
mi  capítulo  , una  página.  He.  : y para  de- 
notar una  misma  partida , número , ó suma , 
en  las  cuentas. 

lDEVTinÉ,  EE,  p.  f.  y mlj.  IdcntiC- 

cado. 

IDE3XTIFIER , v.  a.  Mcntificar  : com- 
prehender  en  una  misma  dea  «los  cosas  que 
pareen  distintas. 

IDEA  FIQUE,  adj.  m.y  f.  Ideático  : di- 
cese de  lo  que  se  baila  con pi ' hendido  baxo 
de  una  misma  idea. 

IDENT1QUKMEINT, Idénticamen- 
te , «le  un  modo  idéntico. 

IDENTITÉ,j./I  Idertidad : la  razón  «pie 
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hace  que  dos  ó mas  rosas  que  parecen  dis- 
tintas sean  una  misma. 

* 1DÉOLOGIE , s.  J . Ideología  : metafí- 
sica de  las  ideas. 

1DES»  J.  f pl.  Idus  : una  de  las  tres 
partes  en  Um*  los  Romanos  dividían  el  mes. 

*roiO-ELECTRIQLE,  adj.  m y f.  {fu.) 
Mío  - eléctrico  : cuerpo  electrizable  por  fro- 
tamiento. 

IDIOME,  s.  ni.  Idioma  : lengua  vulgar  y 
peculiar  de  una  nación. 

IOIOPATHÍE,  s.J\  (medie.)  Idiopatía: 
enfermedad  primitiva  y particular  de  una 
parle.  ||  {Jilos.)  Afición  particular  por  una 
cosa. 

IDIOPATHIQUE,  adj.  m.y  f Idiopá- 
tico. 

MDIOSINCRASIE,  s.  ¿Idiosincrasia: 
temperamento  particular  uc  un  individuo 
exclusivamente. 

IDIOT,  OTE,  adj.  y i.  Idiota  : tomo, 
mentecato. 

JDIOT1SME,  s.  m.  Idiotismo,  modis- 
mo : modo , ó construcción  particular  , de 
cada  idioma. 

" IDOINE,  adj.  m.  y f ( for .)  Idóneo, 
hábil , capaz  : para  alguna  cosa. 

IDOLATRE,  adj.  y s.  m.yf.  Idólatra  : 
adorador  de  ídolos.  ||  Cfiff» ) Idólatra  : dícese 
del  nmr  amnptc  ó apasionado  de  una  pnso- 
na , ó cosa.  Usase  en  ambos  sentidos  como 
substantivo. 

IDOLATRÉ,  EE,  it.  p.  Idolatrado. 
IDOL.4TRER , n.  Idolatrar  : adorar 
los  ídolos.  {(  f ñg. ) Idolatrar,  adorar  : amar 
cou  extremo , con  exceso. 

inOL.VrRIE,  3.  J.  Idolatría  : la  adora- 
ción de  los  ídolos,  ó criaturas.  ||  (fig-) 
Idolatría  : amor  extremado  á uua  persona  , 
o cosa. 

IDOLATRIQUE,  adj.  m.  y f Idólatra, 
idolátrico.  * 

IDOLE,  t . f.  Idolo  : figura,  ó estatua: 
de  alguna  falsa  deidad.  j|  (/í$. ) Idolo  : obje- 
to tle  uua  extremada  pasión.  ||  ( fig.  y'J'am.) 
Estatua  , cuerpo  sin  alma  : persona  de  buena 
estampa  , v sin  entendimiento. 

♦IDUMEEN,  ENNE,  r.  y adj.  Idu- 

meo  : natural  de  idutnca  , ó perteneciente  á 
ella. 

IDYLLF,  s.  J.  Idilio  : poema  corto,  y 
en  el  gusto  de  la  «gloga. 
jE,  s./.  t evo : árbol. 

MGIÍAME,*.  m.  Batata:  planta  cuya 
raíz  ca  muy  sabrosa. 

JONAR'K,  adj.  m.  y f.  Ignorante , lego  : 
el  qu«  no  ba  estudiado. 

1GNE,  ÉE,  adj.  Igneo  : lo  que  es  de 
fu  ego.  4 

ÍGNICOLE,  adj.  m.yf.  Ignícola:  idó- 
latra  guo  adora  al  fuego. 

IGÍU1ION , s.  J.  Ignición  : aplicación 


del  fuego  á los  metales  hasta  ponerse  roxos, 
pero  sin  llegar  á fundirse. 

IGNOfiLE,  adj.  ni.  y f Plebeyo,  cha- 
bacano , grosero  : dicese  de  Jas  cosas. 

1GN  O BLE M FNT,  ado.  Groseramente, 
rústicamente , ebabacanamcntc. 

IGNOM1N1E,  s.  f.  Ignominia,  infamia. 

IGNO Mi NIELSEMEN 1’ , ado.  Ignonii- 
niosamente. 

IGNOMINrEU\,EUSE,  ad l Ignomi- 
nioso. 

IGNORAMMENT  , ado.  Ignorante- 
mente. 

IGNORANCE , s.f  Ignorancia  : falta  de 
saber, de  ciencia.  ||  Ignorancia  : falta  de  no- 
ticias. ¡|  Ignorante  grossiérc , ou  eraste  : 
ignorancia  crasa. 

IGNURAKT,  ANTE,  adj.  y s.  Igno- 
rante 

IGNORÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Ignorado. 

IGNOfcER , a.  Ignorar  : no  saber,  ó 
no  tener  noticia  de  bis  cosas. 

♦ IGUANE,  JLEGLAN  A , 6 SENEMBI , 

s.  ni.  Iguana , lagarto  de  America , que  s« 
come. 

IL,  ( Pronom.  pers.  de  la  tercera  perso- 
na , que  hace  ils  en  plural. ; Él , ó aquel  : y 
en  plural  arguellas  , ó ellos.  También  se  po- 
ne como  á hxo  del  verbo  en  los  interogantes  : 
que  fail-il?  que  hacej  oque  hace  el,  ó 
aquel  ? Que Jont-ils  ? que  hacen $ ó que  ha- 
cen ellos,  ó aquellos? 

ÍLE,  s.f.  Isla  : espacio  de  tierra  rodeado 
de  agua  por  torios  parles.  ||  Isla  , manzana  : 
la  porción  de  caserío , sejmrada  de  otras  por 
calles. 

ÍLES,  s.  m.  pl.  Díccse  : os  des  lies  : lla- 
man los  anatómicos  asi  á unos  huesos  anchos 
y chatos  de  mas,  abaxo  del  espinazo. 

ILÉL M , ILEON , s.  m.  ( anal. ) Ilion , ó 
tripa  colon. 

*1LÍADE,  s.f.  IWada  : poema  de  Homero 
sobre  la  guerra  de  Trota. 

ÍLIAÚUK,  adj.  y s.  J.  ( medie.  ) Ilíaco  : 
enfermedad  en  el  intestino  ilion. 

ILLÉGAL , ALE , adj.  Ilegal  : lo  que  es 
contra  ley  y derecho. 

*1LLÉGALITE,  s.J.  Ilegalidad  : carácter 
dt  lo  que  es  ilegal. 

1LLEGITIME , adj.  m.  y f.  IHegíti.no : 
lo  qua  no  tiene  las  condiciones  ó formalida- 
des que  pitlc  la  ley.  |[  Ilegítimo  : nacido  fuera 
de  matrimonio.  |j  Irracional , injusto : fuera 
de  razor>  v de  regla. 

ILLÉGITIHÉMENT  , ado.  Ilegítima- 
mente. . 

1LLEGITIMITE,  s.f  Ilegitimidad. 

1L LICITE , adj . ni.  y f.  Ilícito  : no  per 
ñutido  por  Ja  ley,  ó la  justicia. 

ILLUXriyVÍENT,  ado.  Ilícitamente. 

ILL13JITÉ,  EE,  adj.  Uiuúlado,  sin  H- 
miles. 
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ILLISIBLE,  adj.  m. yf Inlegiblc  : que 

no  se  pnede  leer. 

ILLLMINAT1F,  IVE,  adj.  ( mist .)  Ilu- 
minativo. 

1LLUMINATION , s.  f.  iluminación  , 
alumbrado , Alumbramiento.  ||  Iluminación, 
luminaria».  J|  ( mist. ) Alumbramiento  : luces 
cjd  ciclo  en  nuestra»  alma». 

ILLUMIINE,  EE,  p.  p.  y adj.  Ilumina- 
do , alumbrado.  j|  U»wsc  como  substantivo  , v 
entonces  vale  visionario  en  materia  de  reli- 
£¡on. 

ILLUMINFR , y.  a.  Iluminar , ahun- 
brar : dar  lu/.  á uun  cosa.  j|  Iluminar,  alum- 
brar : adornar  con  luces,  o luminarias.  j| 
Iluminar,  alumbrar  : el  alma , el  entendi- 
miento, etc. 

JLLL  «SiON , s.  f Ilusión  : falsa  aparien- 
cia , errada  aprehensión , engañosa  imagina- 
ción. 

XLLUSOIRF , adj.  m.  yf.  Ilusorio  : en- 
gañoso , artificioso. 

TLLU&OlRE M ENT  , ad v.  Ilusoria- 

mente. 

ILLUSTRATION,  r /.  Ilustración. 

JLLLSTRE , adj.  tu. y J.  Ilustre  , esclare- 
cido : insigne,  celebre. 

JLLCSTREK , y.  a.  Ilustrar : engrandecer, 
ennoblecer. 

1LLLSTRISS1ME  , adj.  m.yf  Ilustrí- 
aiuio.  Usase  solo  como  tratamiento. 

MLOIR,  s.  m.  (naut.)  .Eslora  : la  longitud 
fiel  buque  sobre  la  principal  cubierta , desde 
el  codaste  á la  reala. 

JLOT,  ó ISLOT,  s.  m.  Islote  : ¡slcta, 
isla  pequeña. 

ILOTE,  s.  77i.  Ilota  : esclavo  en  Lacede- 
monia. 

IMAGE,  s.  f \ Imagen:  representación 
en  pintura,  ó escultura,  etc.  ||  Estampa  : de 
papel.  ||  Imagen  : semejanza  de  un  objeto  á 
puo,  como  tra&lado  de  este.  ||  Imagen  , pin- 
tura : idea  qnc  se  fonua  en  la  imaginativa,  o 
entendimiento.  , 

IMAGER , ERE , s.  Estampero  : el  que 
vende  estampas. 

IMAGINARLE,  adj.  m.  y j . Imagina- 
ble- , 

IMAGINAIRE , adj.  m.yf.  Imaginable : 
lo  que  se  puede  imaginar. 

IMAGÍNAIRE  , adj.  m.  y f.  Imagi- 
nario : lo  que  no  es  real , sino  aprehendi- 
do , ó imaginado.  ||  En  la  algebra  vale  impo- 
sible. 

LMAGINATIF,  IVE,  adj.  Imaginativo  : 
que  imagina  ó inventa  cosas  buenas  y curio- 
sas. 

1MAGINATION,  5.  f Imaginación  : fa- 
cultad del  alma  para  representarse  ó concebir 
las  cosas.  ||  Imaginaciou  : aprchensiou , vi- 
sión, idea  fantástica. 

ÚMAGINAT1VE,  3.  f La  imagina- 


tiva : la  potencia  ó facultad  de  imaginar,  6 
inventar  en  la  fantasía.  También  se  dice  : 
"faculte  ó puif  sanee  imaginative. 

IMAGINE  , ÉE  > p-  p.  y adj.  Imagi- 
nado. 

1MAGINER , y.  a.  Imaginar  : figurar  al- 
guna cosa  en  su  mente.  ¡|  Imaginar  : idear, 
inventar,  discurrir  alguna  cosa. 

JMAGINER(S'),  y.  r.  Imaginarse,  figu- 
rarse : creer,  persuadirse , concebir. 

IMAN , s.  m.  Imán  : ministro  de  la  reli- 
gión mahometana. 

1 VTARET,  s.  m.  Hospital  tu roo. 

IMBKCILE,  adj.  rn.  y f Imbécil  : en- 
deble, sin  fuerzas  ni  vigor.  ¡|  (mbecil : sim- 
ple, nirntecato,  menguado.  Usase  también 
conm  substantivo. 

IMBÉCJLEMENT , adu.  DdiHioente , 
ton  taiuen  le. 

IMBÉCILLITÉ,  s.f  Imbecilidad,  men- 
tecatez. 

IMBERBE,  s.  m.  Pescado  dei  Mediterrá- 
neo. 

IMBERBE,  adj.  m.  y f Lampiño  : sin 

barba. 

1MBIBE,  ÉE,  p.  p.  y adj . Embebido , em- 
papado. 

ÍMB1BER , v.  a.  Embeber  : empapar  una 
cosa  en  agua. 

1MBÍBLR  (S’) , y.  a.  Embeberse,  empa- 
pa: se. 

1MB1BITION , s.J.  Imbibición  : la  facul- 
tad de  embeberse.  jj  Circulación  en  la  arte 

lUttgmi. 

1MRRIAQUE,  adj. y s.  m.  ( vulg.)  Pe- 

ticque,  beodq,  borracho. 

MMBUiCÉE,  adj.f.  Acanalada  : ha- 
blando de  las  lejas. 

ÍMBROGUO , s.  m.  (yoz  tomada  dal 
italiano.)  Embrollo,  confusión. 

* IMBROÍLLE,  s.  m.  V.  ImhroeÜo. 

IMBU  , UE  , atfj.  ( Jig.  ) Imbuido  . 
lleno , penetrado  de  una  doctrina,  opinión  , 
etc. 

IMITABLE , adj.  m.  y f imitable : lo 
qnc  se  puede  imitar. 

IM1TATEUR , TRICE  , subsU  Imita- 
dor. - 

1 MITATTF,  TVE,  adj.  Imitativo  : loque 

imita  ó tiene  facultad  de  imitar. 

IMITATION , s.f.  Imitación.  ||  A 1 imi- 
ta tiou  : á imitación , á cxemplo,  ó semejanza 
de  otra  cosa. 

IMITÉ  ÉE  , p.  p.  y adj.  Imitado. 

IMITEll , v.  a.  Imitar  : seguir  el  ejemplo 
de  otro.  ¡|  Imitar  : exccutar  una  cosa  por  el 
modelo  de  olía..  # 

IM MACULÉ,  ÉE  , adj.  Inmaculado: 
sin  mancha,  sin  mancilla.  Dicese  con  pro- 
piedad de  la  Virgen  Sumísima  en  su  coti- 
ce pe  ion. 

LMMANENT,  ENTE,  adj.  (filos.) 
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inmanente  : se  dice  <le  la  acción  cavo  ter- 
mino se  queda  en  su  mismo  principio,  ó 
causo. 

1M MANGEABLB , adj.  m.  yf.  Ijo  qne 
no  e»  bueno  para  comer. 

IMM  A MOL1  ABLE , adj.  m.y  f Indefec- 
tible, i ii f.i  1 ¡1  >le  , seguro  , cierto  : que  no  pue^ 
<le  tlcx.n  de  suceder. 

niVlANOüABLEMENT,  adu.  Inde- 

iectibleruenle,  infaliblemente,  sin  falta,  de 
seguro. 

IMMARCESSIBLE,  adj . m.  y f (di~ 

dase.)  Inmarcesible  : que  no  puede  marchi- 
tarse. 

IMMATERIALISTE , i.  m.yf.  Inma- 

(cria! ista  : li Insolo  que  pretende  que  todo  es 
espíritu,  y que  el  mundo  está  solo  compues- 
to de  entes.  . 

I MMATÉRIALITÉ  , s.  J.  Inraater¡«d¡- 

dad  : calidad  de  lo  que  es  inmaterial. 

IMM  ATERI  EL,  ELLE,  adj.  Inmate- 
rial : lo  que, carece  de  materia. 

ÍMMATKRIELLEMKNT,  o<¿>.  Espiri- 

tualruente  : de  un  modo  inmaterial. 

^MATRICULE,  s . f.  Registro  : para 
lus  rentas  de  villa. 

IMMATRICULATION,  s.f.  Empadro- 
namiento, matricula  ||  la  acción  y*  efecto  de 
matricular. 

1 VI MATRICULÉ,  ÉE,  p.  p.yailj.  Ma- 

trien  lado , empadronado. 

IMMATRIOJLER,  o.  Matricular, 
pad  roñar. 

IMMEDIAT,  ATE,-  ad¡.  Inmediato  : lo 
que  obra  sin  causa  intermedia,  ¡j  Inmediato  : 
el  que  sigue  ó precede  áolro  en  el  orden  sin 
intervalo. 

IMMÉDIA  I F.MKNT  , adu.  Inmedia- 
tamente. ||  bnnicdialtmcnl  apres  : luego 
después. 

IM  MEMORIAL,  ALE,  adj.  Inmemo- 
rial : aquello  de  cuyo  principio  no  hay  me- 
moria. 

IMMENSE , adj.  m.  y f.  Inmenso  : de 
una  extensión  sin  límites.  ||  Une  somnic 
mímense  : una  gran  suma. 

IMMEMSKMENT,  m/»\  Inmensamente. 

DVIMEN81TÉ,  s.J.  Inmensidad:  infini- 
dad en  extensión  v medida. 

M M MENSUR'ARL Y., adj.  m,  y f Irnnen- 
surithlc  : que  no  tu  puede  medir. 

IMMERSIF,  I-VE,  adj.  ( quim.)  Sumer- 
gido. ||  Calci nailon  Humersivc  . ensaye  del 
oro  por  medio  del  agua  fuerte. 

IMMERSION , s.f.  Inmersión  : la  acción- 
de  zambullir  en  el  agua.  ||  lunu*rsion  : llatnun 
así  los  astrónomos  á la  entrada  de  un  plañe» 
tu  en  la  sombra  de  otro. 

IMMKUBLR,  adj.  m.yf.  (for>.)  Inmue- 
ble : djeese  de  los  bienes  raíces  , de  la* 
Cocas.  Úsase  tatubicn  como  substantivo  uuis- 


IMMtNENT,  ENTE,  adj.  Inmi  neme  : 
lo  que  amenaza  , ó está  p^a  suceder  pron- 
tamenu*. 

IMM1SCHR  (SJ),  v.  r.  ( for . ) Mezclarse  , 
ó meterse  en  un  negocio,  sin  tener  derecho 
para  ello. 

* IMMÍSCIBLE , adj.  ni.  y f.  Inmisci- 
ble : lo  que  no  se  puede  mezclar. 

* IMMISERICOR  DI  EL  X , EUSE,  adj. 

Cmel , sin  misericordia. 

IMSIÍXT  ION  , s.  J.  {for.)  La  acoion 
de  mezclarse  en  algún  negocio. 

1 M VIO  RILE,  adj.  nt.yj.  Inmoble : inmó- 
vil , inmovible  : lo  que  no  se  puede  mover. 

1MMOB1LIER , IÉRE , adj.  Inmobi- 
liario : lo  que  pertenece  á los  bienes  raíces  : 
snccession  immobiliér e , herencia  de  bienes 
raíces  , de  una  linca. 

IMM0B1L1TÉ,  s.f.  Inmovilidad,  im- 
posibilidad , ó incapacidad  , dt*  movtise  una 
cota.  I|  {fig.  ) Inmovilidad  : quietud , in- 
curia de  una  persona. 

♦IMMOOÉRATION,  s.f.  ( por.  us.  )* 
lumoderaciop. 

IMMODÉRÉ,  ÉE,  adj.  Inmoderado  9 
sin  nioderarion, 

I M MODÉRÉMENT  , oda.  Iu modera- 
da mrn  te. 

IM MODESTE,  adj.  ni. y J'.  Inmodesto  , 
sin  modestia. 

IMMODESTEMENT  , oda.  Inmodes- 
tamente. 

IMMODESTTE  , s.  f Inmodestia  : fal- 
ta de  compostura  y recato. 

* IMMOLATBXJR  , s.  m.  Inmolador, 
socrificador. 

1MMOLATÍON  , s.  f.  Inmolación  : 
sacrificio  sangriento  de  alguna  víctima. 

IM  MOLE , EE,  p.  p.  Inmolado. 

IMMOLKR  , i',  a.  Inmolar  : sacrificar 
víctimas  á lus  deidades.  ¡|  ( fig. ) Sacrificar  , 
exponer  ; á un  riesgo,  á la  muerte. 

IMMOLKR  ( S* ) v.  r.  Inmolarse , sacri- 
ficarse : cxjionersc  á un  riesgo  , á grande# 
trabajos,  a la  muerte  , por  alguno,  por  el 
próximo , por  la  patria,  etc. 

IM  MONDE  , adj.  m.  y f.  Inmundo  : 
impuro , sucio , jeguu  el  lenguage  de  la 
Escritura. 

IMMONDICF , s.f  Inmundicia,  basu- 
ra , porquería.  Usase  regularmente  en  pln- 
ral.  ||  Immondice  légale  : inmundicia  legal, 
la  que  contraían  los  Judíos  por  haber  tocado 
algo  inmundo. 

IM  MORAL,  ALE,  adj.  Inmoral  : con- 
trario a la  buena  moral. 

MMORALEMENT,  oda.  Inmoralmen- 
te , depravadamente. 

IMM0RALI  rE,  s.  f Inmoralidad  : opo  ■ 
sirion  á la  buena  moralidad. 

HVMORTAL1SÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  In- 
morulizjdi' 
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ÍMPLIQLER  , a.  Implicar:  envolver 
alguno  en  una  causa  crimina!. 

MMPLORATION  , s.f.  (poc.  ut.)  Im- 
ploración : humilde  y encarecido  niego.  j| 
(fnr. ) Recurso  : al  brazo  seglar  , ó justicia 
oí  diñaría,  pidiendo *ü  auxilio , ó protección. 

IMPLORE  , EE,  p.  p.y  adj.  Implorado. 

IMPLORER  , v.  a.  Implorar  . pedir  con 
megos , ó lagrimas  , favor  , socoito  , cle- 
mencia etc.  j|  (Jor. ) Implorar  : pedir  auxi- 
lio al  brazo  seglar  , ó á la  justicia  ordinaria. 

IMPOLI , 1E  , adj.  Impolítico,  grosero  , 
descorles. 

1MPOLITF-SSE,  s.f.  Descortesía,  gro- 
sería , desatención. 

IMPORTANTE  , s*f.  Importancia  : con- 
«emiencia  , valor , entidad  , de  una  cosa. 
írimportancc,  adi*,  (fam.)  De  buena  gente, 
de  buena  manera  : fuertemente. 

IMPORTAN!',  ANTE,  adj.  Impor- 
tante : lo  que  importa  , qt»?  es  de  conse- 
qüencia.  jl  Jh'aire  Vimportant : hacer  de  per- 
sona , de  Immbre  de  importancia. 

IMPORTATION  , s.  J.  Importación : 
introducción  de  géneros  extrangeros  cu  uu 
país. 

IMPORTÉ , EE , v.  p.  r adj . Im[>orlado , 
introducido  : hablando  de  géneros. 

MMPORTER,  %>.  a.  Importar,  introducir : 
géneros  extrangeros  eu  un  pais. 

IMPORTER,  V.  n.  impers.  Importar: 
convenir  , interesar  , traer  utilidad  , ser  de 
oonseqüencia.  ||  Que  m’ importe,  que  ¿es  nu- 
tres me  bldmcnt  ? que  se  me  da  que  los  de- 
mas me  motejen?  Qu  importa -t-tí  a un 
homme  d'amir  tañí  dt  richeses  , si...  ? de 
que  le  sirven  á un  hombre  tantas  riquezas, 
si...?  Cela  ne  peut  lui  importer  de  ríen  ¡ 
nada  puede  imputarle  eso.  ¡Y’ importe  : no 
importa , no  hace  al  caso. 

IMPORTEN,  ENE,  adj.rs.  Importuno, 
molesto , incómodo : hablando  ríe  las  cosas.  || 
Importuno,  enfadoso,  cansado:  hablando 
de  tiersonas. 

IMPORTUNE , ÉE  , p-p- y adj.  Impor- 
tunado. 

IMPORTUNEMENT , adv.  Importuna- 
mente. 

1MPORTENER  , a.  a.  Importunar,  ins- 
tar , molestar  ; pidiendo , diciendo , ó lu** 
ciendo  alguna  cosa. 

IMPORTUNITE,  s.f  Importunidad. 

IMPOSABLE,  adj.  m.  y f.  Pee  Itero  : 
sujeto  á impuestos,  c imposiciones. 

IMPON ANT,  ANTE  , adj.  Lo  que  im- 
pone ó infunde  respecto  : díocse  de  la  pre^- 
seucia , ayre  , gesto , gravedad  , modo  de 
habiar , ó de  mirar , de  una  persona.  Algunas 
veces  vale  tanto  como  domíname,  y otra* 
como  respetable , ó formidable. 

IMPONE , ÉE , p.  p.  y adj.  Impuesto. 

l>tPOSER  f v.  a.  Imponer : 1¿»  manos , 


hablando  ríe  los  sacramentos.  |J  ímpoher  : 
cargas  , obligaciones  , penitencias.  {(  fnqx>- 
ncr  , dictar  : leyes  , condiciones.  ||  Impo- 
ner , cargar:  tributos,  derechos.  ||  Impu- 
tar, atribuir:  una  falta,  un  dtd¡lo,á  qTVó 
falsamente.  j|  Imponer  respeto  : qtiundo 
se  usa  el  verbo  absolutamente.  ||  Imponer  : 
dicen  así  los  impresores  quando  colocan  las 
planas  en  la  prensa.  |f  Engañar , hacer 
creer  : en  este  sentido  es  verbo  neutro , y 
lleva  antes  la  partícula  en  , y se  escribe  en 
imponer. 

lMPOStTíON,  s.f.  Imposición,  impues- 
to, carga  de  tributos.  i|  Imposición  : asi  dicen 
los  impresores  de  la  colocalion  de  las  planas 
para  tirar  el  pliego.  ||  Imposition  des  maihs : 
imposición  fie  las  inanos  eclesiásticos. 

ÍMPOSSIB1LITE , s.  f.  Imposibilidad. 

IMPOSSIBLE  , adj.  m.yf.  Imposible: 
lo  que  no  puetle  ser  , ó no  s¿  puede  hacer.  || 
Imposible  : cosa  sumamente  difícil  y ardua. 

i MPOSS1BLE , j.  m.  Imposible.  ||  On 
ne  peut  pus  Jaire  ¿imponible . no  se  pueden 
hacer  imposibles. 

IMPONTE,  s.f.  { arquil .)  Imposta : espe- 
cie de  comisa  sobre  que  asienta  el  arco,  ó 
bóveda  , etc. 

IMPOSTEUR,  s.  m.  Impostor:  engaña- 
dor, embustero.  Ij  Ininutadór,  calumniador, 
falso  acusador- (|  Hablando  de  cosas,  se 
loma  adjetivamente,  y vale  engañoso,  falaz. 

1MPOSTERE,  s.f.  Impostara:  ficción: 
engaño.  | Impostura  , calumnia,  embaste. 

I MPOT , s.  m.  Impuesto,  imposición: 
trihuto. 

IMPOTENT,  ENTE , adj.  Impido, 
tulliflo  : baldado  de  algún  miembro. 

1MPRATICABLE , adj.  m.  yf.  Imprac- 
ticable : fpie  no  es  hacedero,  que  no  se  pue*- 
de  practicar.  ||  Intransitable  : dícese  de  un 
naso  ó camino  que  no  se  puede  andar.  }j 
inhabitable  : djeesede  un  quarto,  ó vivienda 
llena  de  incomodidades.  f|  Intratable  : di- 
cese  de  una  persona  ó genio  con  quien  no  se 
puede  vivir. 

IMPRÉCATION  i s.  f Imprecación  , 
maldición., 

MMPREOATOIRE,  a*lj.  m.  y J.  Impre- 
catorio. [|  Scrment  imprccotcrire : juramento 
imprecatorio. 

IM PRÉGNATION , s.f.  (quím.)  Im- 
pregnación : acción  de  llenarse  un  fluido  de 
las  partículas  de  otro  que  le  comunican  su 

calidad.  , 

IMPRÉGNE,  ÉE  * p.  p. y adj.  Imprcg* 
nado. 

1MPR  PONER  , v.  a.  Impregnar. 

IMPREGNKR  (S’)  , v.  r.  Impregnarse. 

1MPRENABLE  , adj.  m.yf.  Inconquis- 
table , inexpugnable  : habí  ando  de  fortale- 
zas y plazos.  * 

IMF  R ENCñIPTIBIJLITÉ  , s.f  Imprc* 
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cripfiltil’uLul : calidad  de  lo  que  es  impres- 
criptible. 

IMPRESCRIPTIBLE,'  adj.  m.y f Im- 
prescriptible: no  sujeto  á prescripción. 

IMPRESSE  , adj.  { (Hade l.  ) Impreso.  ¡| 
Espéces  impresses : especias  que  se  nos  hau 
impreso  en  la  imaginación.  • 

ÍMPRESSION  , s.f  Impresión  : seful  ó 
huella  que  un  cuerpo  dexa  en  otro  apretán- 
dole. ||  Impresión : efecto  que  una  cosa 
causa  en  otro.  ||  Impresión,  estampa:  cali- 
dad y forma  de  letra  en  que  csú  impresa  una 
obra.  ||  Impresión,  edición  : lómase  por  to- 
dos los  excmnlarcs  de  uría  obra  impre- 
sa. ||  {pint.  ) Imprimación  : la  pieparacion 
y aparejo  del  lienzo  con  el  primer  baño.  j| 

( fig-)  Impresión  : efecto  que  causan  las  co- 
sas en  el  ij>nimo. 

IMPREVOYANCE , s.f  P6ca  preven- 
ción , ó falta  de  ella. 

IMPRÉVOYANT  , AIS TE , axlj.  Impró- 
vido: de  noca  prevención. 

IMPRÉYlj  , UE,  adj.  Imprevisto,  ines- 
perado, impensado  : no  prevenido,  no  ante- 
visto. f 

IMPRIMÉ , EE , p.  p.  y adj.  Impreso  , 
estampado.  f|  Imprimado.  V.  Imprinter. 

IMPRlfr  i¿,  s.  m.  Impreso:  papel  ó es- 
crito impreso  que  no  forma  libro,  como 
relación,  ni^ificsiq^dcgat^ , etc. 

1MPRIMER  , r'ÍJPpEstninpur : dexar  se- 
ñalada una  cosa  sobre  otra  apresándola.  ¡J 
Imprimir:  dará  la  prensa  aijpm  libro,  ó 
escrito.  ||  Imprimar  : preparar  o apaiejar  nn 
lienzo  pera  pintarle.  |[  (ng.)  Imprimir,  gra- 
bar : inspirar  en  el  ánimo  , ó en  la  mente, 
sentimientos,  ideas,  máximas,  etc.  ||  Irnpri- 
mer  en  (ai/le  dauce  : estampar. 

IMPRIiMERIE,  s.xf  Imprenta:  dícesc 
del  arte  de  imprimir j déla  oficina  en  donde 
se  trabaja^  y de  su  máquina  , utensilios  , y 
enseres  .necesarios.  ||  Inprimeric  en  taille 
douce  : estampería  : oficina  de  estampador. 

IMPRIME LR  , s.  m.  Impresor:  ócaxista, 
ó prensista.  |(  Imprinivur  en  ladle  doucC : 
estampador. 

* IMPRIMERE,  s.f  Imprimación  : apa- 
rejo ó primer  baño  que  se  da  al  lienzo  ó 
tabla  para  pintar  sobre  ella. 

IMPROBABLE,  adj.  ni. y f Impro- 
bable : que  no  úcncprobahilidad.  ¥ 

IMPROBATEl’R  , adj. y s.  m.  Impro- 
bador  , desaprobador. 

EMPROBATION,  s%f  Desaprobación: 
acto  de  desaprobar. 

IMPROBETE  , s.f  Falla  de  probidad. 
IMPROMPTU  , i.  m.  Un  repente  , una 
cosa  hecha  ó dicha  de  repente  : sin  prepara- 
ción , ni  prevención. 

1MPROPRE  , adj.  m.yf  Impropio  : dí- 
eeso  de  los  términos  y expresiones  que  no 
guardan  propiedad. 
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1MPR0PREMEM’  , adv.  Impropié 
mente.  „ » 

IMPROPRItTÉ,  s.f.  Improbad:' 
falla  de  propiedad  «;n  bu>  palabras,  etc.  * 

LMPRÜÍVE  , EE,  p.p.Y  <*lj.  Desa- 
probado , reprobado  , condenado. 

IMPROL  VER  , t'.  a Desaprobar  , repro- 
bar , condenar : acciones , dichas  , conducta, 
estilos  , etc. 

IMPROVfiATEUR  , m.  Co„,pos¡»r, 

ó versificador  de  repente : el  que  h‘ace\  i.*ta 
versos  sin  preparación. 

IMPROVlSKR,  v.  n.  Componer  , ó echar 
unos  versos  de  repente  á una  peí  sono  , ó 
asunto  determinadla  • 

IMPROV  1S I Ej  AL’),  adv  De  impro-, 
viso  , impensadamente. 

1MPJMJ DEMMENT  , adu.  Imprudente- 
mente , con  imprudencia. 

IMPRUDENTE  , s.  f Inrprudencin  : 
falta  de  prudencia.  ¡|  Imprudencia  , indis- 
creción : acción  ó dicho  i ni  pindén  te  , ó in- 
discreto. 

WtfIUJDENT,  ENTE,  adj.ys.  Impru- 
dente , ó indiscreto. 

1MPUBÉRE  , j.  m. y f (fot.)  Impúber; 
el  que  , ó la  que  no  lia  llegado  ;i  la  edad  de 
pubertad  , que  no  lia  saliifo  de  la  infancia. 

I VI PUDEMM EN  T , adi >.  Desvcrgonza- 
dainente  , con  descaro  , insolencia. 

IMPUDENCE,  s.J.  Desvergüenza,  des- 
caro , insolencia. 

IMPUDENT,  ENTE,  adj.ys.  Desver- 
gonzado , descarado  , insóleme!  Usase  taru^ 
bien  como  substantivo. 

IMPUDEUR,.  s.f  Impndicicia. 

IMPUDIOTÉ,  s.f  impudicicia  , des- 
honestidad, lascivia. 

IMPUDIQUE  , adj.  m.y.f  Impúdico, 
desbonesío  , obsceno , lasc^o. 

IMP L DÍQLi EM EN  F , udv.  Impúdica- 
mente , dohonespmienle. 

I MPUGNE  , EE  , p.  p.y  adj.  Impugna- 
do, refutado. 

iVIPUGNER,  a.  a.  Impugnar  , refutar.  « 

1MPU1SSANCE  , s.  J.  Imposibilidad 
incapacidad  , inaptitud  : para  hacer  alguna 
cosa.  j|  Impotencia:  la  falta  de  virtud  ó ca- 
pacidad parala  generación. 

IMPUiSSANT , ANTE , adj.  Inútil , - 

ineficaz , débil : que  no  ti«ae  poder  ni  fuer- 
zas. ||  Impotente  : incapaz  de  engendrar.  Usa- 
se como  substantivo  masculino. 

IMPULSJF,  IVE,  adj.  Impulsivo. 

IMPULSION,  's.f  Impulso  , imptdsion. 

IMPUNÉMENT , adv.  Impunemente, 
sín  castigo  : sin  la  pena  merecida. 

IMPUNÍ,  1E,  //^‘.Impune,  no  casti- 
gado . sín  cnstjgo  : lo  que  queda  sin  castigar. 

IM PUNTEE,  s.  f Impunidad:  falta  dd 
castigo. 

DÍPUR  , URE , adj.  Impuro  , s»?ío . 
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j 1 punto  del  nacimiento  de  alguna  persona.  HOSPOD  AR  , s.  m.  Hospodar  : título 
1{|  )RRKL'R , s.f.  IXonor : consternación  , de  principa  , que  son  vasallos  del  Gran 
miedo , espanto.  ||  Horror  : detestación  , Señor. 

abominación,  odio.  J|  Horror:  cierto  uto-  HlJSTlF.,  r.  /.  Hostia  : entre  los  Hebreos 
\ i miento  de  pavor,  ó respeto  , causado  por  era  lo  mismo  que  víctima.  ¡|  Hostia  : dicesc 
ciertos  objetos,  lugares,  etc.  ||  Horror  : se  de  la  forma  consagrada j y del  pan  ázimo 
dice  de  los  lugares  , ó cosas  qne  le  motivan.  imles  de  consagrarse. 

Horror  : enormidad  de  algún  crimen.  HOSTíLE  , a J).  m.  jr  f Hostil  : lo 

UORRKL'RS  , s.f [>l-  f jam.)  Horrores,  perteneciente  h la  guerra",  ó que  la  anun- 

infamius  : cosas  , ó acciones  que  dcslionran.  cía. 

|¡ (Jam. ) Dícesc  : c'esl  une  hotreur  : rs  un  HOSTILEMENT  , adü.  Hostilmente, 
monstruo , un  espantajo.  S*  dice  de  una  como  enemigo., 

muger , ó cosa,  sumamente  fea.  1ÍOSTIL1TÉ  , s.  f Hostilidad  : acto 

HORRIBLE  , adj.  m.y  f Horrible,  de  enemigo  en  guerra*, 

horrendo  : lo  que  causa  honor  ||  Dícesc  HOTE,  ESSR,  s.  m.  yf.  Huésped  : dí- 
horrible  por  extremo  , excesivo,  enorme.  cose  del  que  aloja  á otro  en  su  posada,  y del 
HORRIBLEMENT,  adv.  Hbrriblcmen-  alojado  , ó inquilino.  ||  Huésped  , posadr- 

te.  |)  Extremadamente  , excesivamente.  t ro  , mesonero.  ||  Huésped  ; tómase  también 

*HORRlPILAT!ON,  s.f  Horripilación : por  forastero  , ó extrangero. 

temblor  y encogimiento  que  precede  a la  fie-  HOTEL,  s.  m.  Palacio  ó casa  de  un 
vre  terciana.  grande  : á diferencia  del  de  los  Reyes  , Prin- 

HORS  , prep.  Fuera.  [|  Hors  du  royau-  cipos  y Obispos  , míe  se  llama  palais  en 

me,  hors  la  vil  le  , hors  d'ici  : fuera  del  francés.  ||  Pase  también  el  nombre  de  hotel 

revno , fuera  de  la  ciudad  , fuera  de  aquí.  a muchos  ed (icios  públicos  destinados  á ckrr* 

||  Excepto  , menos  , si  no  es  : eX.  tous  Ju - tos  usos  , como  se  verá  en  los  cxemplos 

re  ni  tués  hors  deux  ou  truis , todos  nutrir-  siguientes.  ¡|  Uólcl-de-lriUe  : casa  di*  Avun- 

ron  , excepto  dos  ó tre9,  ó si  no  es  dos  ó lamiento  , casas  consistoriales.  ;|  tídtxl 

tres:  hors  cela  je  suis  de  volre  sentiment , conwtun , s.  m.  V.  JT/aison  cnmmune.  \H6-  j 

menos  en  esto , ó si  no  es  eu  esto  , soy  del  leí  de  la  monnoie , casa  de  la  moneda , donde  1 

jiarcccrde  vmd. : hora  de  le  battie , ii  a tout  se  fabrica.  ||  Hótel  de  Man  : casa  ó quartel 

ait , s¡  no  es  pegarle  , ó menos  pesarle,  lo  de  los  inválidos  que  hay  en  París. tíotel- 
demastodolo  lia  Hedió.  ||  (y%.  Se  dice  : dtre  Ditu  : hospital  general.  ¡|  Hdtcl  Mmi  : 

hors  de  p<lgp  • andar  sin  ayo  , ser  libre  , posada  dfe  caballeros  , casa  grande  de  po- 

indetiendiente  , dueño  de  sus  acciones  , etc.  sada  , ó sea  fonda.  ¡|  M aftre - d' luí  ¿el  : 

HORS-D’CEUVRE  , s.  m.  Líenos  plaii-  xefe  délos  criados  que  ponen  y sirven  la 

los  que  se  sirven  en  las  grandes  mesas  con  mesa  en  casa  de  los  señores  , y de  los  par- 
las menestra»  , y áules  de  las  entradas.  ||  titulares  heos.  , ’ 

( figm ) Dícese : hors-d’acuvre  la  digresión  en  HÓTEL1ER , 1ERE,  s.  Posadero  , me- 
una  obra  intelectual.  sonero. 

HORS-CEUVRE,  mfr.Dfcece : cet  ¿difice  HÓTFLLERIE,  s.  f.  Posado  , mesón. 
a vingt  toises  luyrs-ceuure : este  edificio  tiene  HOTTE  , s.  f Banasta  ó canasta  con 
veinte  toesas  de  fachada  inclusos  los  muros.  correas  ó sogas  para  lin  aria  al  hombro. 

* HORTO LACE m*  Hortalizas  , ver-  HOlTÉtÜ,  s.  f.  La  banasta  ó canasto  1 
duras.  Hctia , todo  lo  que  cabo  en  ella. 

HOSPÍCE , s.  m.  Hospedería  : casa  que  HOTTEL’R,  ECJSE,  s.  Esportillero.’ 
no  es  convento  , y sirve  para  hospedar  Ib»  HOLBLON,  s.  nt.  Lúpulo , hombree*- 
religiosos  forasteros.  ||  Hospital . donde  se  Uos , vidatria  , planta  que  entra  en  la  com- 
recibe  cierta  clase  de  enfermos.  posición  de  la  cerbero. 

HOSWTAUEK,  rÉKE,  adj.  L*  j>«-  WOUBI,CHV«ER',  a:  Mezclar  el  lúpu-  1 
sona  ó nación  que  cxerce  Inhospitalidad  con  lo  en  la  cerbero. 

los  extrangero»,  prófugos,  ó viageros.  ||  IK)LBLONlVIEl\E , ¿.j.  Plantío  de*Ki- 
Hospitalarío  : hablando  de  cierto»  institutos  pulos. 

religiosos  para  asistir  á los  probres  de  lo»  HOEF,s.  f.  A*zada,  azadón.  ||  Batide- 
Lospiules.  ra  ^para.barcr  la  argamasa. 

líOSPrrAUERS,  i.  m.  pl.  Ho»pítala-  HOLÉ,  ÉE,p.  p.jr  ad}\  Cavado,  «xa- 
tíos  : ciertas  órdenes  religiosas.  dbitíido. 

H0SPITALITÉ  , s.f.  IlospUalidad  : el  fCOt’FR,  i>.  a.  y n.  Cavar,  azadonar, 

cariuuivo  recibimiento  de  los  pasageros  y IRH  ÍLLE,  s.  f.  Ulla , homagneru  : e»- 

peregrinos,  y refugiados.  ||  Hospitalidad4 : peen?  de  carbón  t fe  tierra  que  se*  usa  en  las 

entre  los  Griegos  y Romanos  era  el  derecho  iragüas  en  lugar  del  de  brezo, 

del  bospedageque  tenían  uuo*  de  ajojaisc  HOCLE,.».  ^ (náut. ) Oleo,  marejada, 
en  casa  de  los  olio».  » j|  Pote : olhrdb  lüiín o- colado. 
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HOULEITF. , s.f.  Cavarlo  de  pastor. 

HOULEUX , ELSE,  adj.  ( naut. ) Lo 
misino  <roc  unir  de  leva. 

* 1ÍUUPÉE,  s.J.  [naut. ) Mar  gruesa.  • 

* HÜliPRR,  f.  a.  (moni.)  Avisar  al  com- 
pañero que  k lia  descubierto  la  res , y que 
va  liaría  el. 

HOL  PPE  , s.  f.  Borla , Hueco , mazorca , 
copete , cresta  ríe  pluma , penad  10. 

ÍIOL’PPE , ÉE , p.  p.r  adj.  Guarnecido 
con  borla»,  ó íluecos.  ||  Copetuda  , hablan- 
do de  lasases. 

HOLPPELANDE , t.f.  Hopalanda , so- 
palanda , vestidura  talar  de  bonibres  y mu- 

geres. 

HOUPPER , v.  a.  Hacer  borlas  , ó linc- 
eos , guai  nccer  y adornar  alguna  cosa  con 
«Uos.  i¡  Pei  nar  ia  lana. 

* HÜlJpPiER  , j.  m.  Plantón  , árbol  po- 
dado cscepto  la  copa.  ]|  Peinador  de  lana. 
||  Cordonero  que  liace  borlas  v (lúceos. 

HOUKAILLER,  u.  n.  ( moni. ) Cazar 
con  perros  estopeados  y malos. 

HOL  KAlLLiS  , s.  m.  Traillas  de  perros 
estropeados  y malos. 

* HOURCE,  s.J’.  (naut.)  Boza  de  cstro- 
vo  de  la  verga  de  trinquete. 

HOUKDaGE,  s.  nt.  ( arquit. ) Pared  ú 
obra  hecha  eon  ripio. 

*HOURDER,  v.  a.  ( arquil .)  Forjar  ó ta- 
bicar con  ripio  y cascote. 

- HOURIM  , s.  m.  ó LISSF.  DE  KOUR- 
DI,  (/i Jul.)  Yugo  de  la  popa  , yugo  prin- 
cipal. 

HOURET,  s.  m.  Busquillo,  ruin  , perro 
de  caza. 

HOURI , t.f.  Hurí : nombre  que  Maho- 
ma  dio  á las  ninfas  de  su  paraíso  , pata  dc- 
leyte  «le  los  lides  musulmanes. 

HOURQUE,  s.f.  Urca  : cierto  navio  de 
carga. 

HOURVARI  , i.  m.  Xalco  ; voz  con 
que  los  cazadores  llaman  á sus  perros.  j| 
(jig.y  Jam. ) Tremolina  , trapisonda,  gres- 
ca. jl  ( ul. ) Percance,  contratiempo. 

* HOUSCHK  , s.  J.  Hurrtecillo,  conti- 
guo á la  casa  de  un  labrador , donde  cul- 
tiva lo  mas, necesario  para  su  manutención. 

*HOUSÉ,  EE , aaj  ( ant.  ) Enlodado  , 
lleno  tic  barro. 

* HOUSEAUX , i.  m.  /»/.  Especie  de 
polnynas  , ó bolines  , contra  los  lotlos.  Ape- 
narse usa  sino  en  esta  frase  proverbial : tais- 
ser  tes  houscaux  quetque.  parí , doxar  el 
pellejo  , ó los  hueso»  , en  tal  parte  , esto  es 
morir.  ■ 

* HOUSPILLAN  , s.  m.  Trago  de  vino 
que  se  da  al  que  ha  tallado  á alguna  eti- 
queta en  la  mesa. 

HOUSPILLE  , EE,  P-  P-  y adj.  Sa- 
cudido , maltratado. 

ÜQUSPiLLER , y-  a.  Sacudir,  z.'vuiai- 


| rcar , traer  al  redopelo  a alguno.  ||  ( fig.  y 
' Jam. ) Pícese  : se  nouspiiter : empelotarse  , 
cascarse  las  liendres  , o picarse  las  cresta»  : 
dos  que  disputan  , ó altercan. 

HOUSSAGE f t.  m.  Limpión,  sacu- 
didura de  polvo.  ||  Cerca  de  seto  ó barda 
de  un  molino  de  viento.  V.  Houssoir. 

HOUSSAIE , s.J'.  Acebedo:  sitio  planta- 
do de  acebos. 

HOUSSARD  , HOUSARD  , ó HCS- 
SARD  , s.  m.  Húsar  : soldado  de  caballería 
ligera. 

'HOUSSE  , s.J.  Mantilla  : la  que  se 
pone  en  la  gurupa  de  un  caballo.  j|  Cubierta 
ael  pescante  de  un  coche  j|  floussc  de  c ¡mi- 
se : funda  de  silla  , ó taburete.  ||  flousse  de. 
lit  ; sobrecama , ó cubierta  de  cama.  (| 
Housse  de  pial  ó dn  soulier  . gualdrapa  que 
se  pone  á las  caballerías.  ¡|  Housse  de  sel/e  t 
cubierta  de  silla  de  montar.  ||  Housse  da 
carrosse  : funda,  de  coche. 

HOUSSE  , ÉE,  p.  p.jr  adj.  Sacudido  , 

limpiado  : del  polvo, 

HOUSSER  , y.  a.  Sacudir  : limpiar  : 
el  polvo  de  lo-s  muebles  con  plumero  , 
zorros  , ú otro  genero  de  escoba,  jj  Dolio- 
llinar  : hablando  de  los  techos  , y paredes 
alus. 

* HOUSSETTES , s.J.  pf.  Medias  con 
hinilc  en  lo  antiguo.  ||  Cerradura  de  golpe  , 
que  se  cierra  a)  caer. 

* HOUSSÍERES , s.f.  pl.  Xarales. 

HOUSSINE , s.  J.  Va  rula  de  acebo  , ú 
de  otra  cosa  para  sacudir  polvo,  y para  go- 
bernar un  caballo. 

HOUSSDVER  , a.  Sacudir  á uno  el 
polvo  con  una  vara  de  acebo  : medirle  las 
costillas. 

HOUSSOIR  , nt.  Escoba  de  aceta  , 
atocha  , tt  otro  rantAgc  para  limpiar  parc- 
dcs  y lechos  : la  que  llamamos  zorros. 

HOUX  , s.  tn.  Acebo  : árbol  que  esta 
siempre  verde.  ||  Hnuxjrelon  , brusco  : 
planta.  ||  Uoux-hérisson  : aceito  erizo. 

HOYAU , s.  m.  Gancho,  azada,  con 
dos  ó tres  dientesen  la  pala.  |j  Almocalrr.  j| 
Azadilla.  M Escardillo. 

HUAKD  , s.  m.  Águila  de  mar. 

HUCffE  , s.  f.  Artesa  , artesoo  : para 
aniasrir.  !|  Arcg del  pan. 

Hl'CHE  , ÉE,  p.  p.  (ant.)  Llamado  , 
silbado. 

I1UCHER , v.  a.  Llamar  gritando  , ó síl- 
bando  : d ícese  en  la  caza. 

HUCHET  , s.  m.  0»meta  de  cazador , 
ó postillón  para  llamar  de  lejos. 

HUE  , ( Ksjtecie  de  adverbio  de  que 
usan  ¡os  carreteros  para  arrehr  las  tu- 
ballcrias  , principalmente  para  hacer/,  i* 
volver  (i  la  derecha. ) Chati , chau. 

HUEE  , s.  J\  Chilla  , vaya  : grita  qu* 
dan  tu udio»  a alguno  por  uioüu 
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HUI  ( Sos  ) HUM 


* IRJEQUE  , s.  m.  Carnero  de  Chile  , 
ó araucano. 

HUER , u.  a.  Huchear  , chillar,  silbar 
dar  vaya  a alguno  acosándole  á gritos. 

HUfcT,*.  m.  HUETTE,  s.J.  Lechuza: 

ave  nocturna. 

HUGUENOT,  OTE,  s . m.  y /Ugono- 

t«*  : nombre  que  se  dio  en  Francia  á los  cal- 
vinistas. 

HUGUENOTE,  s.  f.  Olla  grande  de  co- 
bre sin  pies  , y con  tana  ajustada. 

IlUGUENOTiSME , s.  m.  Ugonotismo  : 
profesión  de  la  secta  liugonota. 

HUI , adv,  Hoy.  Es  voz  anliquada  , que 
solo  tiene  uso  en  lo  forense.  V.  Aujour- 
dhr.i. 

HUILF  , s.f.  Accytc  : dicescdel  de  oli- 
vas quando  no  se  expresa  otra  cosa.  |j  Ilude 
de  cade  . accytc  de  oxi  cedro.  jj  Ilude  das- 
pie  : accytc  de  espliego  y cantueso  ||  II míe 
grasse ; aceyte  de  ballena  pura  curtidos. ¡(//tu- 
fe de  petrofe  ó de  roche  : accyie  que  naln- 
ral  ruco  le  fluye  de  ciertas  piedras.  ¡|  ( prou .) 
O i cese  : tirerde  fhuiledun  mur : tacar  agua 
de  las  piedras.  ,|  (id,)  Se  dice  : ooulnir  tirer 
de  l hude  d un  caillou  : pedir  peras  al 
olmo.  j|  Les  saintes  huí  les  , el  santo  óleo  , 
la  extrema  unción. 

HU1LE , ÉK  , p.  p . y odj.  Aceytado  , 
untado , ó dado  con  aceyte. 

HUILER  , u.  a.  Untar  ó dar  con  afcryte  : 
y también  aeeytar  , ó echar  aceyte , para 
aderezar  alguna  comida. 

HUI  LEU X , EUSE  , adj.  Accyioso  , 

Oleoso. 

HUfíJER,  s.  m.  Aceytsra  , ó alcuza. 

* HUIR , v.  n.  Piar  ó gritar  el  milano.  ]( 
Imitar  su  voz. 

IU1S  , s.  m.  (Jnr.  ) Puerta.  j|  Teñir 
raudiencc  a huís  clvs  : dar  audiencia  á 
puerta  cerrada. 

HU1SSF.R1E  , s.f  ( carp.)  Ensamblaje 
del  cerco  de  una  puerta. 

HUISS1ER  , s.  m.  Uxier  : oficio  de  por- 
tero en  la  antecámara  y cámara  del  palacio 
del  Rey.  ¡I  Portero  de  estrados  : en  los  tii- 
bnnah's  de  justicia.  ||  Iluissier  de  entilé - 
tírale  : muzcio  , que  también  se  dice  perti- 
guero. 

HU1T,  adj . >*  s.  m.  Ocho  : voz  ntimr- 
aal  é indeclinable,  j]  C’cst  aujnurd’hui  le 
hnit  tlu  tnois  : hoy  es  el  ocho  del  me*, 

HUÍTAIN , ni.  Octava  : composición 
poética  ilc  ocho  versos. 

HLTFAINE  , s.  f Ocho  dias.  JYous 

avons  été  une  hiútaine  a la  campa gne  : 
hemos  estado  ocho  días  en  el  campo.  (|  (Jar.  ) 
frícese  : assigné  a huitaine  : señalado  para 
dentro  , ó para  do  aquí  á ocho  dias. 

HL'l  1’IEME, adj.  m.y / Octavo.  ¡|  Úsase 
también  como  substantivo  , y se  toma  por 
el  ociar  o ó la  octava  p.irte  de  una  coja.  ‘ 


HUITIÉMEMENT  , ad».  En  octavo 
lll£ar*, 

HUÍFRE,  s.  f Ostra  : cierto  marisco 
de  concha.  ¡|  (/í#.  yfam.  ) Dícesc  : c'est  un 
hiuíre  a Cccadlc  : es  cerrado  como  pie  de 
muido:  aplícase  al  hombre  estólido,  ¡j  (id. ) 
Se  dice  : jouer  entume  une  ludiré  ; ser  un 
zarranrpla  , ó un  zoqude  : jugar  muy  mal. 

HULOTTE,  ó HUETTE,  s.f.  HÜET, 

s.  m.  Autillo  : ave  nocturna  , especie  de 
lechuza. 

HUMAIN  , AINE , adj.  Humano  : lo 
que  pertenece  al  hombre,  y á su  naturale- 
za. ,j  Humano  : benigno  , compasivo  , afa- 
ble. j|  JVai’oir  ríen  dhumuin  : ser  inhuma- 
no , ser  una  fiera,  ser  descorazonado. 

HUMA1NS , s.  m.  pl.  ( coz  pnet. ) Los 
mortales,  loa  hombres,  el  iinage  humano. 
Usase  algunas  veces  familiarmente  en  sin- 
gular : c cst  un  bon  humain  , es  un  bonazo  : 
c’cst  le  meillcur  humain  du  monde  , es  e| 
mejor  hombre  que  como  pan  , es  un  alma 
de  Dios. 

HU MAINEMFNT , adv.  Humanamente  : 

según  el  poder  ó capacidad  del  hombre.  || 
Humanamente  : con  humanidad  , con  be- 
nignidad. 

IlUMANISK  , ÉE , p.  p.  y adj.  Hu- 
manado. 

HU  MANISER,  v.  a.  Hacer  humano  , 
quitar  la  ferocidad  , suavizar  las  costum- 
bres. ||  L’éoangilc  a hunuinisé  les  peu- 
ples  les  plus  Jarouchcs  des  Indes  : el  evan- 
gelio ha  humanado  y hecho  tratables  los 
pueblos  mas  feroces  de  Jas  ludias. 

HU  MANISER  (S* ),  v.  r.  Humanarse, 
hacerse  tratable. 

HU  MANISTE  , s.  m.  Humanista  : dícesc 
del  que  sabe  bien  las  letras  humanas  • y del 
que  las  enseña.. 

HUMAN1TÉ  , s.f.  Humanidad  : tómase 
por  la  naturaleza  humana  ¿ y-  alguna  vez 
i>or  el  genero  humano  ó lo»  hombres  , ha- 
blando de  calamidades  ó trabajos.  i|  Huma- 
nidad : benignidad  , caridad.  ||  * pro»’.  ) 
Dicese  : parer  le  tribuí h [hnmanité:  moiir, 
fenecer  ; y también  cucr  cu  un  error , ó fra- 
gilidad. | (Jam.  v pro e. ) Se  dice  : reposa- 
so  n human  tic  d»  xur  reposar  su  cuerpo. 

HUMAN  iTÉS  , S.  J.  pl.  Humanidades  , 
letras  humanas. 

HUMBLF. , adj . rn.  y J.  Humilde  : su- 
miso , rendido  , modesto.  |(  Humilde  : 
baxo  en  altura  , baldando  de  edificios  y ár-  / 
boles  en  estilo  poético. 

HLÍMBLEMENT,  adv.)  Humildemente, 
con  humjldad. 

HUMÉ,  EE , p p.  y adj.  Sorbido,  ctr.  V. 

I lamer. 

HUMECTANT  , ANTE  , adj.  Humec- 
tante : lo  que  humedece  y refresca. 

UU.MECJ  ATIOÑ  i s.  J.  Humectación. 
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HUMECTE,  ÉE,  p.p.yadj.  Hume- 

d«*cido. 

HUMEOTER  , v.  a.  Humectar  : hume- 
decer una  cosa. 

HUMER,  v.  a Sorber:  las  cosas  liquidas 
con  la  boca.  }|  Humer  un  bouillon , sorber 
un  raido  , tomarlo  á sorbos  : humer  un  ctttj ’, 
sorberse  un  huevo,  tomarle  sorbido  : humer 
Cair , humer  levente  respirar , tomar  , el 
ayrc , el  vjento. 

♦HUMERAL,  ALE, adj.  {medie.)  Hu- 
meral : lo  perteneciente  á la  espalda.  Alus- 
ele  humé  ral : artére  humeral e. 

HUMKRUS , j.  J.  {anal.)  Húmero  : el 
hueso  del  brazo. 

HUMEUR , s.  /.’  Humor  : substancia  te- 
nue y fluida  de  algitn  cuerpo.  ||  Humor  : 
temperamento,  complexión.  ||  Humor  : na- 
tural , genio.  ||  Humor  : gana  , disposición 
para  haces  una  cosa.  )|  Uonime  de  bonne  hu- 
mear : hombre  de  humor , hombre  jovial. 

HUMIDK,  adf.  m.yf.  Húmedo  : loque 
tiene  humedad.  También  se  usa  como  subs- 
tantivo, y c*  contrario  á aecd.  , 

HUMÍDEMENT  , adv.  Usase  regular- 
mente en  esta  frase  : él  re  logé  hunúdemenl , 
vivir  en  parage  ó quarlo  húmedo. 

♦ HUM1DÍER  , v.  a.  ( termino  de  bati- 
hoja. ) Humedecer  : reblandecer  los  perga- 
minos  con  vino  blanco. 

HUM1D1TE , s.  f Humedad  : cabdad 
de  lo  que  es  húmedo. 

RUMILIANT,  ANTE,  mlj.  Humillan- 
te : lo  que  humilla , confunde  , ó abate. 

HUMILIATION,  s.J.  Humillación  : aba- 
timiento , rendimiento. 

HU  MI  LIE  , EE  , p.  p.jradj.  Humillado. 
HUM1LIEK , v.  a.  Humillar  : abatir  el 
orgullo  v soberbia. 

HUMiLIER  (S'),  r.  Humillarse.  || 
Envilecerse.  !|  Abanarse. 

HUMILllE,  s,  f.  Humilidad  : virtud 
christiana.  ||  ( Jig . ) Sumisión,  reverencia, 
acatamiento. 

HUMORAL,  ALE,  adj.  (medie.)  Hu- 
moral : causado  por  los  humores. 

HUMORISTE,  adj.  m.  y f Capricho- 
so , extravagante  de  genio  , mal  acondicio- 
nado. I|  Medico  galenista. 

♦ HUMUS,  i . mi  ( tomado  tlcl  latín.) 
Nombre  que  so  da  á la  superficie  de  la  tiesra 
vegetal  que  en  niel  ve  el  globo. 

HUNE  , s.f  ( nriut.)  Cofa,  gavia.  ||  Hu- 
rte d'artimon  ; coCi  de  mcuna.  j|  Hune  de 
misa  irte  t cofa  «le  trinejuele.  ||  Bracos  de  una 
campana. 

HUMER , s.  m.  Gavia,  vela  d#  gavia : la 
<h*l  mastelero  mayor,  y de  proa.  |j  Mastele- 
ro : «le  los  palos  de  un  navio 

♦ HUÑINGUF.,  íg&tgr.)  Huninga  : for- 
taleza de  Alemania. 

IRJPrE,  s.f.  Abubilla  : cierto  páxaro.  || 


Moño  ó copete  de  plumas  que  tienen  algu- 
nos páxaros  c;i  la  cabeza. 

HÜPPÉ,  EE,  adj.  Mofindo  : se  «lice  de 
las  aves  que  tienen  moño.  j|  f Jam.  y fig. ) 
Encopeta! lo  : la  persona  mas  distinguida,  ó 
sobresaliente  entre  las  demos. 

lltJRE  , s.f.  Cabeza  de  jabalí  j y por  ex- 
tensión se  dice  también  tic  la  de  un  salmón , 
de  un  atún  , etc.  ¡|  ( fig. y Jam.)  {Cabeza  de 
oso  : se  dice  de  la  cabeza  despeluzada  , ó 
mal  peynada  de  alguno. 

HUHHALT.  ( A oz  de  que  usan  los  car- 
ruajeros para  hacer  volver  el  ganado  ha- 
cia la  derecha. ) 

HURLEMENT,  s.  m.  Añilo,  aullido: 
dícesc  de  los  lobos  y perros.  ||  Algarada,  al- 
gazara : vocería  de  tropas  bárbaras  en  sus 
acometimientos  $ y por  extensión  gritería  de 
muchos  que  altercan  , «pie  se  dice  también 
zambra  y algazara.  ||  (Jig-)  Alarido  : queji- 
do fuerte  cíe!  que  padece  algún  vivo  do- 
lor. 

HURLER  , v.  n.  Aullar,  dar  aullidos  : 
dícesc  «Id  lobo  y «h*I  perro.  (Jig . ) Dar  ala- 
ridos : cruejarse  á gritos  el  que  padece  algim 
vivo  dolor.  ||  Proverbialmente  se  dice  : il 
jauí  hurlar  avee  tes  loups  : baylar  al  son  que 
se  toca. 

HURLUBERLU,  s.  y adj.  ir¡.  (i mfg.) 
Bullebulle,  tronera,  atronado.  Usase  tam- 
bién como  adverbio,  y vale  atropellada- 
mente, «le  trompón,  con  tropelía. 

♦ HURTEB 1LLER  , v.  a.  Amorecer  : dí- 
cese  del  acto  de  juntar  los  moruecos  cou  las 
ovejas. 

HLSSARD,  s.  m.  V.  HoussarJ. 

HUTTE,  s.f.  Choza  : habitación  rústica. 
HUTTER,  tí.  ó SE  HUTTER , m r. 

Abarracarse. 

HY  AC1NTHE , s.f.  Jacinto:  flor.  V.  Já- 
ctate. ¡|  Jacinto  : piedra  preciosa. 

HYADES  , ó PLEKADKS  , s.  f plur. 

(astroné)  H nulas  * siete  estrella*  muy  nota- 
ble* en  la  calieza  de  Tauro. 

HYBRIDE,  adj.  Hibridn  : voz  compues- 
ta de  dos  lenguas  : v.  gr.  colera  morbos  : es 
voz  lúbrida. 

* HYDATTDE,  s*J.  Hidátida  : g«;nero 
«le  gusanos , como  vcxiguillas , que  se  fixan 
en  todas  las  partes  del  cuerpo,  así  fiel  hom- 
bre como  de  algunos  animales.  Son  las  causa 
de  lo  que  se  llamo  lepra  en  los  cerdos,  vér- 
tigo en  los  carneros , etc. 

HYDRAGOGUE , s.  y adj.  (medie.} 

Hidragogo  : medicamento  propio  para  la 
evacuación  de  las  serosidades. 

HYDltARGYRE , s.  m.  Hidrargiro  : el 

azogue  ó mercurio. 

H Y DR AULIQUE , s.f  Hidráulica : cien- 
cia «jue  enseña  á couducir  y elevar  las  agua* 
por  medio  de  máquinas. 

HYDRAULIO».  E , adj.  m.yf  llulráu- 
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lko  : se  aplica  á las  máquina*  ó artificio» 
parn  subir  el  agua. 

HYDREt  s.f.  Hidra  : dícrse  de  una  ser- 
piente que  se  cria  y vive  en  el  agua  ¿ de  un 
animal  fabuloso  de  muchas  calazas ; y de 
una  de  las  «'onstclacioncs  australes.  ||  ( Jig . ) 
Hidra  : se  dice  de  una  herrgia  , facción,  ble. , 
que  renace  , y no  w ptnedc  exterminar. 

HYDHEiVrEHOCIví.E , r.  J.  Hid.cn- 
tercocelc  : hidropesía  del  escroto , compli- 
cada con  hernia». 

* HYDROCARDIE , s.  f Hidrocardh  : 

hidropesía  del,  pericardio. 

HYDROCELE,  s.  J.  Hidrocele  : hidro- 
pesía simple  del  escroto. 

HYDROGEPIIALK  , r.  /.  HitWfalo  : 

hidropesía  de  la  cabeza., 

HY  r mOCOT  i LE,  ECUELLE  D EAU, 
HERBE  ALA  PATAGOKS,  s.f  Hklro- 

colila,  sombrerillo  de  agua  : planta. 

HY  DROPYN AMIQ11E , s.  / Hidrodi- 
námica: ciencia  del  movimiento  de  las  a- 
&»£»•.  , 

HY  DROGE1YE , s.  m.  ( quim. ) Hidró- 
geno : uno  de  los  principios  constitutivo»  del 
agua  , y base  del  cas  infíamahle. 

H Y UROGR  ArflE , s.  m.  Hidrógrafo : el 
profesor  de  hidrografía. 

HYDRU.GRAFXHE  , s.  f Hidrografía  : 
descripción  de  los  mares. 

IIY  HROGRAPIilQLE , adj . m.yf  Hi- 
drográfico. 

41  HYDROLOGIE,  s.f  Hidrología  : tra- 
tado de  las  aguas. 

HYDROYlEL,  *.  ni.  Aguamiel  : agua 
mezclada  cou  miel. 

* HYDROMETRE , s.  m.  Hydrómctco  : 
instm mentó  para  medir  el  peso  ó la  densi- 
dad del  agua. 

HYDROMPUALE,  s.  f.  ( «re* ) Hi- 

drónfalo  : postema  ó tumor  aquoso  en  el 
ombligo- 

HY  DROPHORE  , s.  m.yf.  Hidrófobo  : 
el  que  padece  la  bidiolohia  ó mal  «le  rabia. 

itY'lWOPliOBiE  , s.J.  Hidrofobia:  el 
mal  de  rabia. 

HYDROi'HTALMIE  , s.f.  Hidroptal- 

luía  : bidropt'sía  dcHgto. 

^HYDROPHYLAX  , s.  m.  Hidrofdace  : 
yerba  marítima,  de  la  familia  de  las  tua 
d resel  va». 

* HYDROPfrYLLUAf  , i.  m.  Hidrófilo  : 

Í llanta  cuyas  hojas  se  componen  de  celdilla» 
lenas  de  agua. 

^HY’DROPHYSOCÉLE  y ó HY’DROP- 
ííEl;MAT(KíKLK  , s.f.  (drug.)  Hidrofi- 
soecla  : hidrocele  formado  de  ayre  v de  agua. 
* HYDROPfPER , s.  m.  Hidiopípcr  : 

{llanta  que  sabe  a pimienta,  y se  cria  en 
o»  na  lapes  húmedos, 

HYDROPIQLE  , adj,  m.  y f Hidró- 
pico. 


HYDROPISIE,  s.  f Hidropesía  : enfer- 
medad bien  conocida.  * 

• HYOROPOTE,  ».  m yf  Aguado  : 

el  que  bebe  solo  agua. 

HYDROSARGOCELE.  s.f  Hidnv- 
sarcocela  : hernia  formada  de  agua  y de 
carne. 

I1YDR0SARQÜE  , *.  / Hy«Uo»arco  : 
tumor  carnoso  y uquopo. 

HYOROSCOPE,  s.  m.  Hidróseopo  : el 

3uc  pretemic  tener  la  gracia  de  ver  ei  agua 
cbaxo  de  tierra  , sea  corriente  ó estancada 
También  se  llama  así  cierto  ickix  de  agua. 

IIYDROSCOPIE,  s.J.  Hiibotc.opia  : fa- 
cultad de  penetrar  y conocer  la»  emanacio- 
nes de  las  agua»  subterráneas. 

HY DKO.STAT1QLE , s.J.  Hidrortitica : 
parle  de  la  mecánica  que  considera  la  pesa- 
dez de  los  cuerpos  líquido». 

H Y DROSTÁTIQL  E , adj.  m.yf  Hi- 

drostático. 

HYimOTIQLE,  s.  m.yf  (medie.) 
Hidroi.y  o,  ó smloríÜro. 

HYKAE,  s.J.  Hiena  : animal  feroz,  al- 
go parecido  al  lobo. 

UYGAEAE,  s.J".  Híg ierra  : parir  de  la 
medicina  que  trata  de  la  conservación  de  la 
salud.  * 

HYGROCIRSOCÉLE,  t.  f.  Higrocir- 

sócela  : tumor  varicoso  de  las  vena»  esper- 
málicat , acompañado  de  agua  en  el  es- 
croto. 

'HYGROLOGiF. , s.  f Higrologia  : des- 
cripción y conocimiento  de  lo»  Huidos  dd 
cuerpo  humano. 

IIyGKOAÍETRE,  s.  m.  Higrómr tro  : tus- 
tvuuieuio  de  lisien , para  conocer  ei  estado 
de  humedad  ó sequedad  dgl  ayre. 

HYMEN,  ó HYM£lNfcE,  *.  m.  H.me. 

neo  : divinidad  de  lo*  gentiles  que  pi  «nidia 
á las  boda».  ||  Himeneo  : lo  mismo  que  hoilá 
o casamiento  en  estibo  poético.  j(  Minien  : 
llaman  t>»í  ios  anatómico»  a cierta  udriia  que 
se  cria  en  el  cuello  de  la  matriz. 

HYM&iE,  s.  m.  Himno  : omu>  religioso 
en  alabanza  de  Dios,  de  los  santos  , de  los 
bcroos , etc.  ||  Hablando  de  Jo»  himnos  de 
la  iglesia  , e»  fcjqqnbu»  cu  fi  unces  : une 
hymne . 

^HYMKISTE,  s.  i7i.  Himnistn  : el  que 
compone  himno».  ..  , , 

HYOÍDE , adj.  Hióydes  : bne»o  en  hu- 
ma «le  media  broa  situado  a la  raíz  de  Jalen- 

B°U*OSqAME,  s.J.  V.  Jusquiaott. 

HYPAIJÁGK,  j.y!  Hípiügc  : nuabff 
de  una  iipir.i  réumica. 

üYI’rxXMiA,  t-  nt.  Pamplina,  aado- 
rij.i  : plañía  narcótica. 

HYPEftBA'fE»  ‘ J-  Ifipciiwiuii : figura 

rctoi  iea. 

Uil'ERROUá,  s.f.  llipábQlc  : 
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ración;  Ggura  retórica.  ||  (geom.)  Hipér- 
bola : una  de  las  tres  seccione#  cónicas. 

•HYPKRBGLIQUE , adj.  m.yf  Hiper- 
bólico : concerniente  al  hipérbole , ó a la 
hipérbola. 

HYPERBOLIQUEMENT,  adu.  Hiper- 
bólicamente : cOn  ipu\gcracion. 

HYPERBORÉ,  EE  ,ó  HY  PERBOREEN , 

E?iNE  , adj.  Hiperbóreo  : renombre  que 
daban  los  antiguos  á los  países  ó pueblos  so- 
ten trional  es. 

♦ HYPERCRITIQUE , s.  y adj.  Críti- 
cp  austero , que  no  perdona  á nadie. 

HYPERDULIK  , s.  f Hiperdulia  : el 
exilio  que  se  da  á la  Viigcn. 

HYPERICUM  , s.  m.  Mi  pericón  : planta. 
V.  dlillenerluis. 

ttYPÉXRE,  s.  m.  ( artjüit. ) Hipetro: 
templo  antiguo,  ó edificio  descubierto. 

fíyPNÜllQUE,  adj.  m.  y f.  Somní- 
fero. 

f HYPOGISTE , s.  m.  Hipocístide , ó hi- 
pocisto : el  reto  fio  del  cisto  : planta. 

1IYPOCONDRE,  s.  m.  (anal.)  Hipo- 
condrio : dicfSe  de  las  parte#  laterales  de  la 
región  superior  del  vientre.  ||  [fifj.y  fam. ) 
Hypocónili  ico  , de  nial  humor  : dícese  de  las 
personas. 

HYPOCOHDRIAQUE , adj.  m.  y J. 

Hipocondriaco,  y también  hipocóndrico  : el 
que  adolece  de  hipocondría.  ||  ) Se  dice 

de  las  personas  de  humor  maniático,  ó ex- 
travagante : hipocóndrico.  Usase  también 
como  substantivo. 

HYPüfX)NDRIF. , s.  f. . Hipocondría  : 
afección  que  se  padece  proccdnlu  de  los  hi- 
pocondrios. 

HYPOCRAS  , s.  m.  Hipocras  : be  bula 
compuesta  de  vioo,  azocar,  y canela. 

HiPOURISlE,  s.  f.  Hipocresía  : apa- 
riencia Ungida  de  virtud,  devoción , etc. 

IIYPOUR1TK , adj.  y s.  m.  y\f.  Hipó- 
crita. ||  Faite  l'hypovritc , la  sainíe  ndou- 
che  : hacer  la  urálica , afectar  virtud  y mo- 
drsti.N  para  lograr  su»  intentos. 

HYVOGASTRE,  s.  m.  liipogastro  : par- 
te inferior  del  hixo  vientre. 

HYPÜGAS^klQUE,  adj.  m.  y f.  Hi- 

nogásliico  : lo  perteneciente  al  hipogaslro. 

HYPOGLOÓSES,  3.  m.  pl.  Hipoglosos : 

los  nervios  de  li  lengua. 

♦ HXJPOGLOITE , s.f.  Fniglotis,  ó ga- 
llillo : glándula  ^ue  se  baila  soure  la  raiz  de 
la  lengu?. 

# HYPOLÉPtf  ATE,  s.  m-  Bipolapau» : 
planta,  especie  d«  ruibarbo. 

HYPOMOCH’JPW»  *•  ««.  ( mdttuin.)  lli- 
poinórlio  : ul  puilo  «o  que  estriba  JU  pa- 
lanca» 


HYPOPHORE,  s.f.  ( cirug .)  Hipófora: 
úlcera  abierta  , profunda  y fistulosa. 

HYPOPíOft,  5.  m.  ( cirug. ) Hipopion : 
porción  de  pus  debaxo  de  la  córnea  del  ojo. 

HY POSTASE , s.f(  icol. ) Hipósusi# : 
lo  n i ino  que  supuesto  ó persona. 

KYPOSTA ITQ1  E , adj.  m.  y f.  Hipo*- 
tático  : solo  se  usa  en  la  frase  : unión  hypot- 
t a ti  que  y unión  bipostatica  : la  del  veríx»  di- 
vino con  la  naturaleza  humana. 

HYPOSTATIQUEMKNT , oda.  Hipos- 

tálicamente. 

HYPOTÉNAR,  s.  m.  Hipoienar  r mus-  . 
culo  del  dedo  pequeño.  Hay  uno  on  el  pie 
que  time  el  misino  nombre. 

HYPOTHENUSE , S.  f (geom.)  Hipo- 
tenusa : lado  opuesto  al  ángulo  recto  en  un 
triángulo  rectángulo. 

HYPUTUECAIRE,  adj.  m.  y f.  Hipo- 
tecario : lo  que  tiene  acción  o derecho  h la 
hipoteca. 

HYPOTHEGAIREWENT.  adu.  Con  bi- 

i lotera. 

HYPOTHÉQUE,  s.f.  Hipoteco  : dere- 
cho  de  nn  acreedor  sobre  los  bienes  raíces 
que  un  deudor  le  ha  obligado  en  pago  d«  la 
acuda. 

HYPOTHÉQUE,  KEy  p.p.yadj.  Hi- 
potecado. ||  {fam.  ) Se  dice  : boyuna  bien 
m pothequé  . hombre  lleno  de  ajes , de  ali- 
fafes. 

HYPOTHEQUER , i'.  <r.  Hipotecar  : ase- 
gurar un  pago  con  algún  bien  raiz. 

HYPOiHÉSE,  s.f.  (JUos.) . Hipóle*»: 

suposición.  ,|  Sistema.  ¡|  Proposición  parti»- 
cular,  comprohendida  úoto  la  usis  general. 

HYPO'l «ETIQUE , adj.  m.yf  Hipo- 
tético : aquello  que  se  supone. 

HYPOI  HÉIÍQUEWENT,  ad».  Hipo- 
téticamente : de  un  (litólo  hipotético. 

* UYPOTRAHÉLION  , s.  m.  ( arquit ) 

Goliat  in  de  la  columna. 

HYPOTYPOSE,  r.  f [retar.)  Hipotr- 
posis  : figura  que  describe, una  cosa. 

H Y SU  PE,  s.f.  Hisopo : planta.  * 
HYSTKRIQUE , adj.  m.  y J.  Histérico: 
lo  que  tiene  electos  de  la  matriz  en  los  M»u- 
gerrs.  ,• 

lllSTEROCÉLE,  s.f.  Iluto  rocela  : ber- 
nia formada  por  la  matriz  cu  la  ingle. 

HYSlElUíUTE,  s.f.  Hiitcnilile  : JW- 
Irilicacimv  que  reprcaenu  la*  parles  púdiuu* 
de  la  muger. 

Hisrf. ROTO MjE  , s.  f.  Histecotojiiía  : 

operación  cesátca , sección  de  la  matriz , 
para  sacar  la  criatura. 

\ HISI KROTUMOTUCIE,  s.  f V.  Uis 
téroiomie. 

* HYSTBICITE,  suísU.  Bízar  del  erizo 
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I , i.  m.  La  novena  letra  riel  alfabeto  fran- 
ces.  y torcera  entre  las  vocalcs.||  Un  gr  and  I , 
u/i  pefit  i : una  1 grande  ó mayúscula , una  i 
pequeña  6 minúscula. 

MAC,  ó LACT,  s.  m.  V.  Yací. 

IAMBE , s.  m.  Yambo  : pie  de  verso 
griego  y latino. 

JLAMtiE,  adj.  Yámbico  : ?c  aplica  al  verso 
que  consta  de  pies  yambos.  Usase  como  subs- 
tantivo. 

L\M  DIQUE,  adj.  Lo  mismo  que  tam- 
be. 

* ÍATRALEPTE  , s.  m.  Yatralcpto  : el 

medico  que  cura  con  remedios  exteriores , 
como  fricciones,  ungüentos,  etc. 

*1  ATRIQUE,  //«//.Yátrico  : que  pertenece 
á la  medicina  yáctriea.  -Art  tatuque , arte 
de  curar,  la  medicina  váctrica. 

♦ÍA  IT* ALECTIQU'E , s.f  Yatraloetica  : 
p/ute  de  la  medicina  en  que  se  dan  precep- 
tos para  curar  con  solos  remedios  exteriores. 

MATROCHIMlF,i.y.  Yatroq nimia  : arte 
de  curar  con  remedios  químicos. 

MBERIS,  s.  m.  Carraspique  : genero  de 
plantas. 

IBIS  , t.  m.  Tántalo  : ave  celebre  de 
Egipto , que  devora  las  serpientes.  Es  algo 
parecida  a la  cigüeña. 

ICELUI , 1UELLE,  prnn.  demost.  Este, 
esta  : aquel,  aquella.  Fs  voz  antiquada,  «pie 
solo  se  usa  en  lo  forense. 

ICHiNEU.MON  , s.  m.  Ichucnmon : qua- 
drúpedu  del  tamaño  «le  un  gato  : llámase 
también  ral  de  Pharaon , y mangoces te.  J] 
Insecto  con  quarro  altas  y aguijón,  como 
las  abejas. 

1CHN0GRAPH1E  , s.  /.  Icnografía  : 
plan  de  un  edificio. 

ICHNOGRAPHIQUE,  adj.  m.yf  Ic- 

pografico. 

*1CH0R , s.  m.  ( prdnunc.  ihor.)  Materia 
acre  que  sale  de  las  úlceras. 

ICHÜREUX  , EUSE  , adj.  ( pronunc 

iAo. ) Purulento,  m.iterioso. 

ICHTYUUTHES,  s.  m.  pl.  Ictiólitas  : 
peces  pctriticados , ó piedras  en  que  están 
estampados  algunos  peces. 

ICHTYOLÜG1E,  s.f.  Ictiología  : Insto- 
ría  natural  de  los  peces. 

ICH'i  YOPHAGE,  s.  y adj.  m.  yf.  Ictió- 
fago  : el  «pie  se  mantiene1  de  pescado. 

ICI  , adv.  de  lugar  y tiempo.  Acá.  ||  Ici 
et  la  ; acá  y allá. 

1CI-BAS,  adv.  Acá  abaxo,  acá  en  la 
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tierra  , de  tejas  abaxo.  Les  choscs  d'iei-bas . 

JCOGLAN , s.  m.  Icoglan  : page  del  gran 
señor. 

ICONOCLASTE , s.  m.  Iconoclasta  : 
enemigo  v destmetor  de  las  santas  imágenes. 

ICf  FNOGRAPHIE,  s.  f.  Iconografía  : 
dcscri[K‘ion  de  imágenes,  de  monumentos 
antiguos  , etc. 

ICONOGRAPHIQUE,  adj.  m.y  f.  Ico- 
nográfico. 

ICQNOLÁTRE,  s.  m.  Iconólatra : nom- 
bre que  daban  los  iconoclastas  á los  chris- 
tianos. 

IGOiYOLOGIE,  s.  f Iconología  : inter- 
pretación , ó explicación  de  las  imágenes  y 
monumentos  antiguos. 

ICONOMAQLE,  s.  f.  Iconómaco  : be- 
rege  «mui'sm  al  culto  de  tus  santas  imágenes. 

ICOASEDRE,  s.  m.  ( gcom .)  Icosaedro : 
cuerno  sólido  de  veinte  frentes,  ó cuya  su- 
perficie, tiene  veinte  triángulos  equiláteros. 

ICTERE  , s.  m.  ( medie. ) Ictericia  : en- 
fermedad. 

ICTÉRIQUE,  adj.  m.  y f.  Ictérico  : lo 
perteneciente  á la  ictericia.* 

* 1CTIS,  s.  m.  Comadreja  de  cerdeña. 

* IDE,  s.f.  Ida  y venkla  : en  el  juego  de 
los  cientos. 

IDEAL,  ALE,  adj.  Ideal,  imaginario; 
y también  quimérico  y fantástico. 

DÍIALlSME,  s.  m.  (dogn.)  Idealismo: 
sistema  de  los  filósofos  que  ven  en  Dios  las 
ideas  «Jo  todas  las  cosas. 

IDEE,  s.  f.  Idea  : concepto,  juicio.  || 
Idea  : iniágen  , represen Uicioi.  j¡  Idea  ; plan, 
ó planta  «pie  se  forma  en  la  nenie  de  nfguna 
obra  que  se  ha  de  «secutar  ||  Idea  : imagi- 
nación , fantasía. 

IDEM  , {voz  lat.)  Idem  : para  decir  lo 
mismo  , ó el  mismo  : para  citar  un  autor  , 
un  capítulo  , una  página,  *tc.  : y para  de- 
notar una  misma  partida , número , o suma  , 
en  las  cuentas. 

IDENTIFIÉ,  ÉE,  p r.  y mlj.  Idoutifi- 

cado. 

IDENTIFICA , v.  a.  identificar  : rom- 
prehender  en  una  misma  dea  «los  cosas  que 
parecen  «listín tas. 

1DENTIQLE,  adj.  m.  yf  Idéntico  : di- 
cese  de  lo  «pie  se  halla  conprelicndido  baxo 
de  una  misma  idea. 

IDENTIQUEMENT,a//u.  Idénticamen- 
te , «le  un  modo  idéntico. 

IDENTITÉ,  s.f.  Identidad : la  razón  que 
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lifccr  que  dos  ó mas  rosas  que  parecen  dis- 
tintas  sean  una  misma. 

MDÉOLOG1E , s.  J.  Ideología : metafi- 
sira  de  las  ideas. 

IDES»  s.  f.  pl.  Idus  : una  de  las  tres 
partes  en  que  los  Romanos  dividían  el  mes. 

+ID1Ü4& LECTR1QL E, adj.  m y f.  (fu.) 

Idio  - eléctrico  : cuerpo  electrizable  por  fro- 
tamiento. 

IOIO ME,  s.  m.  Idioma  : lengua  vulgar  y 
peculiar  de  una  nación. 

1DIOPATHIE,  s.f.  (medie.)  Idiopatía: 
enfermedad  primitiva  y particular  de  una 
parte.  ||  (Jilos.)  Aíicion  particular  por  una 
cosa. 

IDIOPATHIQUE,  adj.  m.yf  Idiopá- 

# IDIOSIÍKiTlASIE,  s.  f.  Idiosincrasia : 
temperamento  particular  de  un  individuo 
exclusivamente. 

I DIOT,  OTE,  adj.  y s.  Idiota  : tonto  , 
mentecato. 

IDIOTISME,  s.  m.  Idiotismo,  modis- 
mo : modo  , ó construcción  particular  , de 
cada  idioma. 

IDOINE,  adj.  m.  y f ( Jor .)  Idóneo, 
hábil , capaz  : para  alguna  casa. 

IDOLATRE , adi.  y s.  m.yf.  Idolatra  : 
adorador  «le  ídol«»s.  |,  ( fig. ) Idolatra  : d/cesc 
del  muy  amante  «i  apasionado  de  una  peiso- 
na  , ó «'osa.  Usase  en  ambos  sentidos  como 
substantivo. 

inOUTRK,  ÉE,  p.  p.  Idolatrarlo. 
IDOLATRER,  v.  n.  Idolatrar  : adorar 
los  ídolos.  }j  ( fig. ) Idolatrar,  adorar  : amar 
croo  extremo , con  exceso. 

inOfiATJUE,  s.  J.  Idolatría  : la  adora- 
ción «le  los  ídolos , ó criaturas.  (|  (fig- ) 
Idolatría  : amor  extremado  á uua  persona, 
ó c«isa. 

ÍDOLÁTRIQLE,  adj.  m.  y f.  Idólatra, 
idolátrico.  * 

IDO  LE , t.  f.  Idolo  : figura,  ó estatua: 
de  alguna  falsa  deidad.  j|  (/«$. ) Idolo  : obje- 
to de  una  «*xticuia«la  pación.  |j  f fig.  y fani.) 
Estatua  , cuerpo  sin  alma  : persona  «le  buena 
estampa  , v sin  entendimiento. 

*lDVSIÉmt  KNNE,  s.  y adj.  Idu- 
meo  : natural  de  Idutuca  , ó perteneciente  á 
ella. 

IDYLLF,  s.  j.  Idilio  : poema  corto,  y | 
en  el  gusto  de  la  «gloga. 

!E,s./;T  evo  : árbol. 

*lGr^AME,s.  m.  Batata:  plauta  cuya  | 
raíz  es  muy  sabrosa. 

ignare,  adj.  m.  y f Ignorante , lego  : 
el  «me  no  ha  estudiado. 

IGNE,  ÉE,  adj.  Igneo  : lo  que  es  de 

1GNICOLE,  adj.  m.yf.  Ignícola:  idó- 
latra qu«  adora  al  fuego. 

IGÍíHTOlN,  s.  J.  Ignición  : aplicación 


«leí  fuego  á los  metales  hasta  ponerse  rovos, 
pero  sin  llegar  á fundirse. 

IGNOBLE,  adj.  m.  y f.  Plebeyo,  cha- 
bacano , grosero  : direse  de  las  cosas. 

1G1N O B LE M KNT,  ada.  Groseramente, 
rústicamente , chabacanamente. 

IGNUM1N1E,  s.  /.  Ignominia  , infamia. 

IGNOMINIELSÉMOT,  ado.  Ignomf- 
niosamente. 

IGN0M1NIEUX,  EUSE,  atlj.  Ignomi- 
nioso. 

1GN0RAMMENT  , ado.  Ignorante- 
mente. 

IGNOR ANCE , s.f.  Ignorancia  : falta  de 
saber, de  ciencia.  ||  Ignorancia  : falta  de  no- 
ticias. ¡|  Ignoruncc  grossiére , ou  crasse  : 
ignorancia  crasa. 

1GNORANT,  ANTE , adj.  y s.  Igno- 
rante 

IGNORÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Ignorado. 

IGN(/RER , o.  a.  Ignorar  : no  saber,  ó 
no  tener  noticia  de  las  cosas. 

MGUANE,  LEGLANA , ÓSENEMBI, 

s.  m.  Iguana,  lagarto  de  America,  que  se 
come. 

IL,  ( Pronom.  pers.  de  la  tercera  perso- 
na , que  hace  ils  en  plural. ) El,  ó aquel  : y 
en  plural  aquella  , ó ellos.  También  se  po- 
ne como  á hxo  «leí  verb«»  en  los  interogante-s  : 
que  faitr-il  P que  hacej  oque  hace  el,  ó 
aquel  ? Que  f ont-ils  ? que  hacen } ó que  ha- 
<x*n  ellos,  ó aquellos? 

lLK,  s.J.  Isla  : espacio  de  tierra  rodeado 
de  agua  por  todas  partes.  (|  Isla  , manzana  : 
la  porción  de  caserío , scjxirada  de  otras  por 
calles. 

ÍLES,  s.  m.  pl.  Díccse  : os  eles  lies  : lla- 
man los  anatómicos  así  á unos  huesos  anchos 
y chatos  de  mas,  ahaxo  «leí  espinazo. 

ILEÜM,  ILÉON , s.  dí.  (anal.)  Ilion,  ó 
tripa  col«>n. 

MLíADE,  s.f  Diada  : poema  de  Hornero 
sobre  la  guerra  de  Tro\a. 

ILIAÜLE,  adj.  y*,  f.  ( medie.)  Ilíaco  : 
enfcrmcjcfnd  en  el  intestino  ilion. 

ILLÉGAL  , ALE  , adj.  Ilegal  : lo  que  es 
contra  ley  y «lerrcho. 

*ILLÉGALITK,  s.J.  ilegalidad  : carácter 
de  lo  que  «*s  ¡legal. 

ILLEGIT1ME,  adj.  m.  y f.  Hlegitimo: 
lo  quv  no  tiene  las  condiciones  ó formalida- 
«Ic.s  (juc  pide  la  ley.  ||  Ilegítimo  : nacido  fuera 
de  matrimonio.  ||  Irracional , injusto  : fuera 
de  razoq  y «le  regla. 

ILLÉGlTi me MENT  , ado.  Ilegítima- 
mente. . 

ILLEGrmUTE,  s.  f Ilegitimidad. 

ILLICITE , adj.  m.  y f.  ilícito  : no  per 
muido  por  la  lev,  ó la  justicia. 

ILLÍíjrEMl'JNT,  adi’.  ilícitamente. 

ILLLM1TÉ,  EE,  adj.  Ilimitado , sin  lí- 
miles.  ^ 
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JJL.LISIBLE,  adj  m.yf. InlegiUe  : <juc 

no  se  pnede  leer. 

ILLUM1WATIF,  IVE,  adj.  (mi*.)  Ilu- 
minativo. 

ILLUMINATION  , s.  f Jluiuinacion  , 
alumbrado,  alumbramiento.  ||  iluminación, 
luminaria*.  j|  ( mist. ) Alumbramiento  : luces 
del  cielo  en  musirás  almas. 

ILLUMINÉ,  EJE,  p . P . y adj.  Ilumina- 
do, alumbrado.  ¡(.Usase  copio  substantivo  , v 
entonces  Tale  visionario  cu  materia  de  reli- 
gión. 

ILLUMDÍER , P.  a.  Iluminar , alum- 
brar : dar  luz  á una  cosa.  j|  iluminar,  alum- 
brar : adornar  con  luces,  ó luminarias.  j| 
Iluminar,  alumbrar  ; el  abua,  el  entendi- 
uiicnio,  etc. 

jLLll.SlON,  s.f.  Ilusión  : falsa  aparien- 
cia , errada  aprehensión  , engañosa  imagina- 
ción. 

ILLUSOIRE , adj.  m.  y f Ilusorio  : [en- 
gañoso , artificioso. 

1LLÜ8UIREMENT  , adv.  Ilusoria- 
mente. 

ILLUSTR  ATTON , s f.  Ilustración. 

.UJ-jUSTHE , adj.  tu. y f.  Ilustre , esclare- 
cido : insigne , celebre. 

JIIAJp  TRER , y.  a.  Ilustrar : engrandecer, 
ennoblecer. 

IbUJSTRISSlME  , adj.  m.y  f.  Iluslrí- 

simo.  .Usase  solo  gomo  tratamiento. 

*ILOIR,  s.  m.  ( ndut .)  Eslora  : la  longitud 
del  buque  sobre  la  principal  cubierta , desde 
el  codaste  ú la  roda. 

ÍLOT , ó ISLOT , s.  m.  Islote  : islcta , 
isla  pequeña. 

ILUTE,  s.  m.  Ilota  : esclavo  en  Lacede- 
jnonia. 

IMAGE,  s.  f Imagen:  representación 
en  pintura , ó escultura,  etc.  ||  Estampa  : de 
papel.  ¡|  Imagen  : semejanza  de  un  objeto  á 
Otro , como  traslado  de  este.  ||  Imagen , pin- 
tura : idea  qnc  se  forma  en  la  imaginativa , ó 
entendimiento. 

IMAGER,  ÉRE,  s.  Estampero  : el  que 
vende  estampas. 

IMAGINABLE,  adj.  m.  y J.  Imagina- 
ble. 

IMAGINALRE , adj.  m.yf  Imaginable  : 
lo  que  se  puede  imaginar. 

ÍMAGINALRE  , adj.  m.  y f Imagi- 
nario : lo  que  no  es  real , sino  aprehendi- 
do , ó imaginado.  (|  En  la  álgebra  vale  impo- 
sible. 

1MAGINATIF,  IVE,  adj.  Imaginativo  : 
que  imagina  ó inventa  cosas  buenas  j curio- 
sas. 

IMAGEN ATION , s.  f Imaginación  : fa- 
ctdtad  del  alma  para  represen  tarso  ó concebir 
las  cosas.  |j  Imaginación  : aprehensión  , vi- 
sión, idea  fantástica. 

* (MAGIN  ATiVE,  s.  f La  imagiiu- 


¿iva  : la  potencia  ó Caculiad  de  imaginar , ó 
inventar  en  la  fantasía.  'También  te  dice  : 
faculté  ó puif sanee  uno/riruitivc. 

IMAGINÉ , ÉE  > p-  p.  y adj.  Imagi- 

nado. 

IMAGINER , y.  a . .Imaginar  : figurar 
gima  cosa  en  su  mente.  f|  Imaginar  : idear, 
inventar,  discurrir  alguna  cosa. 

IMAGINER  (S’),  y.  r.  Imaginarse, figu- 
rarse : creer,  persuadirse , concebir. 

IMAN , s.  m.  Imán  : miuistro  de  la  reli- 
gión mahometana. 

IMARET,  s.  m.  Hospital  turco. 

IMBECILE,  adj.  m.yf.  Imbécil : en- 
deble, sin  fuerzas  ni  vigor.  ¡|  Imbécil : sim- 
ple, mentecato,  menguado.  Usase  también 
como  substantivo. 

IMBECILEMENT,  ady.  Dcbameme , 

tontamente. 

IMBÉUÍLLTTÉ,  s.f.  Imbecilidad , men- 
tecatez. 

IMBERBE,  s.  m.  Pescado  del  Medkerrá* 
neo. 

IMBERBE,  adj.  m.  y f.  Lampiño  : sin 
La»  ha. 

1MRIRK,  EE  ,p.  p.yadj.  Embebido,  em- 
papado. 

ÍMB1BER  , y.  a.  Embeber  : empapar  una 

cosa  eu  agua. 

1MBIBER  (ST),  y.  a.  Embeberse , empa- 
parse. 

IMBIBITION  , s.  f.  Imbibición  : la  facul- 
tad de  embeberse.  ||  Circulación  en  la  arte 

nmgua. 

1 MURIA  QUE,  adj. y s . m.  ( yulg.)  Pe- 
neque, beodo , borracho. 

* ÍMBUÍCÉE,  adj.  f.  Acanalada  : ha- 
blando de  las  lejas. 

IMBROGLIU,  s.  m.  (voz  tomada  tial 
italiana .)  Embrollo,  confusión. 

* IMBROILLE,  S.  m.  V.  ImhrocUo. 

IMBU  , LE  , atlj.  ( fifí.  ) Imbuido  : 

lleno  , penetrado  de  una  doctrina,  Opinión  , 
etc. 

IMITABLE,  adj.  m.  y f.  Imitable  : Jo 
que  *e  puede  imitar. 

IMITA’TELR,  TRICE  , subst.  Imita- 
dor. _ 

] MITATIF,  TVE,  adj.  Imitativo  : loque 
imita  ó tiene  facultad  de  imitar. 

ÍMLTATIÜN,  s.f  Imitación.  (|  A limé 
tatiou  : á imitación , a exemplo  , ó semejanza 
de  otra  cosa. 

IMITÉ  ÉE  , p.  p.  y adj.  Imitado. 

IMITEU  , y.  a.  imitar  : seguir  el  cxcmpl» 
de  otro. ,[  Imitar  : cxccutar  una  cosa  por  el 
modelo  de  ol;a..  9 

1M  MAULLÉ,  ÉE  , adj.  Inmaculado; 
sin  mancha,  sin  mancilla.  Dícese  con  pro- 
piedad de  la  V írgen  Santísima  en  su  con- 
cepción. 

1.VLMANENT,  ENTE,  adj.  {filos.) 
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Inmanente  : se  dice  de  ia  acción  cavo  ter- 
mino se  queda  en  su  mismo  principio,  ó 
causo. 

ÍMMA^GEABLE , adj.  m.  y f.  I¿o  que 
no  es  bueno  para  comer. 

IMMANQUABÍJE;  adj.  m.y  f IndeíVc- 
tible , infalible,  seguro  , cicrlo  : que  nopu¿* 
de  dentar  de  suceder. 

IMMANíVUABLEMENT,  adu.  Inde- 
fectiblemente, infaliblemente,  sin  falta,  de 
«rguro. 

IMMARCESSIBLE,  adj.  m.  r f ( di - 
fiase.)  Inmarcesible  : que  no  puede  marchi- 

I MMAT ÉR1A LISTE , s.  nt.  y f.  Inma- 
terialista : filósofo  que  pretende  que  lodo  es 
espíritu,  y que  el  mundo  está  solo  compues- 
to de  ente».  . 

IUMATKRIAt.ITK,  J Imoalrriali- 

dad  : calidad  de  lo  que  es  imítala  ial. 

IMMATER1EL,  ELLE,  adj.  Inmate- 
rial : lo  que  carece  de  materia. 

IMMATKRIELLEMKNT,  ady.  Rpiri- 
tunlmrnte  : de  un  modo  inmaterial. 

ÍMMATRICULE , s.  f.  Registro  : para 
lus  rentas  de  rilla. 

IMMATRIOU L ATION , s.f  Empadro- 
namiento, matrícula  ||  la  acción  y efecto  de 
matricular.  , 

IMMATRICULE,  ÉE,  p.  p.yadj.  Ma- 
triculado, empadronado. 

IMMATRICULER , u.  a.  Matricular, 
padronar. 

IMMEDIAT  i ATE,-  adj.  Inmediato  : lo 
que  obra  sin  cansa  intermedia.  j|  Inmediato  : 
el  que  signe  ó precede  á olio  cu  el  orden  sin 
intervalo. 

IMMEDIATEMENT,  adu.  Inmedia- 
tamente. |]  J /nmcdialemcnt  trpres  : luego 
después. 

1M MEMORIAL , ALE,  adj.  Inmemo- 
rial : aquello  de  cuyo  principio  no  hay  me- 
moria. 

IMMENSE,  adj.  m.  y f Inmenso  : de 
una  extensión  sin  limites.  ||  Une  somme 
immrnsc  : una  gran  saína. 

IM MEM SE MENT  , ttilu.  Inmensamente. 

IIVIMENS1TE , s.J.  Inmensidad  : infini- 
dad en  extensión  y medida. 

♦I M MENSURARLE, ailj.  ai.  y f Imnen- 
suraltlc  : que  no  w puede  medir. 

IMMERSíF,  IVE,  adj.  ( quitn.)  Sumer- 
gido. ||  Ca/cinatian  jftUvtemVe  .-  ensaye  del 
om  pin-  medio  del  agua  fuerte. 

I VIMERSION , s.f  Inmersión  : la  acción 
de  zambullir  en  el  agua.  ||  ItinuTsion  : llaman 
así  los  astrónomos  a la  entrada  de  un  plane- 
ta-en  la  sombra  de  otro. 

IMMEUBLE , aiij.  m.  yf  { fot1.  ) Inmue- 
ble : d ícese  de  los  bienes  raicea  , de  lar 
fincas.  Ufase  tumbicu  como  substantivo  mns- 
culinov 


IMMINENT , ENTE,  adj.  Inminente: 
lo  que  amenaza  , ó está  pya  suceder  pron- 
tamente. 

IMMISCF.R  ( S’ ) , u.  r.  ( fnr . ) Mezclarse  , 
ó meterse  eit  un  negocio,  sin  tener  derecho 
para  ello. 

* IMMISCfBLE  , adj.  m.  yf.  Inmisci- 
ble : lo  que  no  se  puede  mezclar. 

* IMMIS EfUCORpiKUX  , IX. SE , adj. 

Cniel , sin  misericordia. 

IM  MIXTION , s.f  ( for. ) La  acaiou 
de  mezclarse  en  algún  negocio. 

1 M MOBILE,  adj.  m.yj.  Inmoble:  inmó- 
vil , inmovible  : lo  que  no  se  puede  mover. 

iMMOBIT JLKfc . 1ERL . <:<!;.  hmobb 

linrio  : lo  que  pertfiMe  á los  bienes  raíces  : 
snccession  immobiliéré , herencia  de  bienes 
raíces  , de  una  tinca. 

IMMOB1L1TE , s.f.  Inmovilidad,  im- 
posibilidad , ó incapacidad  , de  moveise  un* 
cosa.  II  ( fig.  ) Inmovilidad  : quietud , in- 
curia de  una  persona. 

* IMMOOÉRATION , s.f.  ( poc.  us.  y 
Inmoderación. 

IMMODERÉ , ÉE,  adj.  Inmoderado, 
sin  niodcrarion. 

IMMODÉRÉMENT,  adu.  Iumodera- 

damente. 

IMMODESTE,  adj.  m.y  f Inmodesto  , 
sin  modestia:. 

IMMODESTEMENT  , adu.  Inmodes- 
tamente. 

IMMODESTIE , s.  / Inmodestia  : fal- 
ta de  comportara  y recato. 

* IMMOLATEuR  , s.  m.  Inmolador, 
Sficrificador. 

IM  MOLATION  , s.  f.  Inmolación  : 
sacrificio  sangriento  de  alguna  víctima. 

1MMOLE , ÉE,  p.  p.  Inmolado. 

IMMOLER  , u.  a.  Inmolar  : sacrificar 
víctimas  a las  deidades.  ||  (Jig.)  Sacrificar  , 
etj*oncr  : á un  riesgo,  A la  muerte. 

IMMOLER  ( S* ) r*.  r.  Inmolarse,  sacri- 
ficarse : exponerse  á un  riesgo  , á grande» 
trabajos , a la  muerte  , por  alguno , por  el 
próximo,  por  la  patria,  etc. 

IMMONDE  , adj.  m.  y f.  Inmundo  : 
impuro , sucio , según  el  leuguage  de  la 
Escritura. 

IMMONDICF,  s.f  Inmundicia,  basu- 
ra , porquería.  Usase  regularmente  en  plu- 
ral. ||  Immondice  légale  : inmundicia  legal, 
la  que  contraían  los  Judíos  por  haber  locado 
algo  inmundo. 

IM  MORAL,  ALE,  adj . Inmoral  : con- 
trario a la  buena  moral. 

*J  MMOR  ALE. MENT,  adu.  Inmoralmen- 
te , depravadamente. 

I MMORALITÉ,  j.  f.  Inmoralidad  : opo 
sicion  u la  buena  moralidad. 

ENMORTAL1SÉ , ÉE  , p.  p.  j adj.  In- 

mortali;ia4u. 
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IMMORT  ALISER , v.  a.  Inmortal!™  : 

eternizar  en  la  memoria  de  Ion  hombres. 

IMMURTALiTE,  s.  f Inmortalidad  : 

calidad  de  lo  que  no  puede  morir  , ó ani- 
(¡mlurso.  j|  (fig.)  Inmortalidad  : eterna  fama 
o memoria  entre  lo*,  hombrea. 

IMMORTEL,  ELLE  , adj.  Inmortal  : 
lo  que  no  está  sujeto  á la  muerte.  s|  (Jig.) 
Inmortal  : lo  que  no  ha  de  ncalwrse , o no 
tiene  fin.  ||  {iu. ) Inmortal  : digno  de  eterna 
fama. 

IMMORTEL  (L  ) , 5.  m.  El  Eterno  : 
dícese  de  Dios  en  estilo  poético. 

IMMORTELLE  , s f.  Siempreviva , 
perpetua  : planta,  v flor. 

IMMORTIFICATION,  s.f  Immortifi- 
cacion  falta  de  mortificación. 

IMMOR'TIFIE  , EE  , adj.  Inmortifi- 

cado. 

IMMUABLE,  adj.  m.  y f Inmutable  : 
lo  que  es  incapaz  de  mudarse. 

IMMU  \BLE.MENT  , adv.  Inmutable- 
mente , de  un  modo  inmutable. 

IMMUN1TE  , s.f.  Inmunidad  . franqui- 
1 cía  , exención  de  cargas,  pechos,  ele.  j| 
Immunilé  ecclésiastique  : inmunidad  ecle- 
siástica. 

IMMüTABILITE , s.f.  Inmutabilidad: 
calidad  de  lo  que  es  inmutable. 

IMPA1R,  adj.  Impar,  non  : dicesc  de  los 
números  que  no  son  pares. 

IMPALPABLE  , adj.  m.yf  Impalpa- 
ble : lo  que  no  puede  sentirse , ni  discer- 
nirse por  el  tacto. 

IMPANATION  , s.  f.  ( leal  ) Empana- 
don  : subsistencia  del  pan  con  el  cuerpo  de 
Jesuebristo  después  de  la  consagración  : es 
una  heregía  de  los  Luteranos. 

1MPARDONNABLE  , adj.  m.  y J.  Ir- 
remisible : que  no  merece  perdón  , 6 no  se 
puede  peí  donar. 

IMP  ARFA  IT,  AITE,  adj.  Imperfecto, 
no  perfecto  : no  acabado  , no  completo  , 
hablando  de  cosas.  ||  ( grjrn Imperfecto  : 
hablando  de  pretéritos.  j¡  Livre  impurfml: 
libro  falto,  esto  es  , de  algunas  hojas. 

IMPAR F AiTEMENT  , ad».  Imperfec- 
tamente, sin  perfección. 

IMPARTANLE,  adj . m.yf  (for.)  In- 
dividuo, impartible. 

* IMPAR TAGEABLE , adj  m.  yf  Lo 

que  no  se  puede  partir,  ui  desmembrar. 
IMPARTI  AL  , ALE  , adj.  Impartió!, 

desapasionado  : que  no  tiene  partido. 

IMPARTIALF^ENT,  ad»>.  ImparciaL 
mente,  sin  parcialidad. 

IMPARTIALITE,  s.f.  Imparcialidad. 

* IMPARTI  RILATE , *.  f (Jor. ) Cali- 
dad de  dos  f i míos  impartibles. 

* IMPARTIBLE  , adj.  m.yf.  i Jor. ) 

Impar  tibie. 

^IMPASSE,  s.  J.  "Nombre  propuesto 


o ) IMP 

por  Voltaire  en  lugar  ríe  cul-de-sac  , ca- 
llejón sin  salida. 

IMPASSIBILITÉ  , i.  f Impasibilidad  r 
incapacidad  de  padecer  , y estado  del  que 
no  padece. 

IMPASSIBLE , adj.  m.yf  Impasible: 
incapaz  de  padecer. 

IMPASTATION  , s.  f ( arquit .)  Arga- 
masa : composición  de  varias  «obstancias 
molidas  v hechas  pasta. 

IMPATl EM M EN T , aJi*.  Impaciente- 
mente , con  impaciencia. 

IMP  ATIENE  E , s.  f.  Impaciencia  : falla 
de  paciencia , desasosiego  del  que  sufre , ó 
desea. 

IMPATIENT  , ENTE  , adj.  Impacien- 
te : f.illo  de  paciencia. 

IMPATJOTK  , ÉE,  Imn  aciculado. 

IMPATIEN  ITÍR  , e.  a.  Impacientar  : 
hacer  perder  á uno  la  paciencia. 

Dlr  ATIENTER  ( S’ ) , v.  r.  Impacien- 
tarse , perder  la  paciencia. 

DIPATRONISÉ,  ÉE,  p.  p.  Imrodu- 
cido  en  alguna  rasa  : hecho  dueño  de  ella. 

IMPATRON1SER  (S  ),  i>.  r.  Hacerse 
dueño  de  la  casa  de  otro  : apoderarse  poco 
á poco  de  ella  hasta  hacerse  el  mam  Ion. 

IMP  A Y ABLE , adj.  m.yf.  (Jam.  ) Que 
no  se  puede  pagar  bastantemente.  ||  C’cst 
une  cítase  imparable  ; es  una  cosa  , qnc  no 
hay  con  que  pagarla. 

ÍM  PECO  A BI  LITE , s.f  Impecabilidad  : 
incapacidad  de  pecar , y estado  del  que  se 
•impecable. 

1M  PECO  ARLE  , adj.  m.yf.  Impecable: 
n capar,  de  poder  pecar. 

* IMPECCANCE,  r.  f ( didasc . ) Im- 
pecabilidad. 

* IMPECUNIEUX,  EUSE,  adj.  Falto 
de  dinero. 

* IMPÉCL'NIOSITE  , s.  f.  Falta,  ca- 
rencia <\r  dinero. 

rUPFJNÉTRABILrrÉ,  s.f.  Imnenetra- 
: 

IMPENETRABLE,  adj.  m.  y f.  Impr- 

net.ahle  : que  no  se  puede  penetrar  , ó 
traspasar.  ¡|  ífíg. ) Impenetrable  : lo  que  110 
se  puede  apear , comprehender.  j|  ' id.  ) Im- 
penetrable ; persona  cerrada  , reservada. 

. IMPENETRABLEMENT,  adu.  Impe- 
netrablemente , de  un  tnodo  impenetrable. 

1MPKNJ  FENCE  , $.  f.  Imncnitcncia  : 
ol>*l  ¡nación  en  el  pecado.  ||  impenitence 
finóle  : imprudencia  final,  perseverancia  en 
la  culpa  buala  la  muerte. 

IMPIVM  IFJNT,  ENTE,  adj.  Impeni- 
tente : obstinado  en  la  culpa. 

IMPENSE,  s.  f.  {jor.)  Mejoras,  Iieno- 
. fiaos  : gastos  hechos  para  utejoj  ur  una  liona,. 
O hacienda. 

1 MPÉilA  HF  , IV  E , adj.  Imperativo  ,• 
imperioso  , dominante  : dicese  dej  modo. 
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loro,  y ayre  de  ciertas  personas.  ||  ( gram.) 
Imperativo  : uiio  ele  los  quulro  modos  elel 
verbo.  lasase  también  corno  substantivo. 

IMPERATIV  EMENT , mW.  Imperati- 
vamente , de  un  modo  imperativo. 

1MPÉKAT01RE  , s.  f imperatoria  : 

planta  que  se  llama  también  ajigc/u/ue  fran- 
caise.  \ ..  Jienjnín  sauvage. 

IMPERATIUCE  , r.  f.  Emperatriz.  : la 
muger  del  emperador  , o la  soberana  de  un 
imperio. 

IMPERCEPTIBLE  , adj.  nt.  y f.  Im- 
perceptible : lo  que  no  se  puede  percibir, 
O sentir,  física  , o intelectuüitucntr. 

JMPERCEPT1BLEMENT,  adv.  Im- 
perceptiblemente : sin  sentirse  , insensible- 
mente. 

IMPERDABLE , adj.  m.  y f.  Imperdi- 
ble : que  no  se  puede  perder. 

IM PERFECCION , *. /.  Imperfección.  || 
Impcrfcction  «Tun  /tere  ; faltas , las  liojas 
ó quadernus  que  le  faltan  , y las  que  le 
sobran. 

* LMPERFORATION , s.f  ( cirug .) 

Impcrforacion  : obstrucriou  ó cerramiento 
de  la»  pai  tes  que  deben  estas  abiertos , como 
el  ano,  vagina  , etc.. 

+1MPEKFÜRÉ,  ÉE,  adj.  Imperforado, 
cenado,  por  vicio  de  conformación. 

IMPERIAL  , ALE  , adj.  Imperial  : 
d ícese  de  jo  que  pertenece  al  emperador  , 
ó al  imperio.  ||  Couroftnc  impériale:  flor  de 
piunavcra,  litio  pérsico.  [j  /es  imuériaux. 
$.  m.  pl.  Lo*  imperiales  : dícese  del  excr- 
cilo  , ó de  las  tropas  del  Emperador  de  Alo- 
manía. 

IMPERIALE,  s.  f.  Imperial  : dícese 
del  techo  , Cielo , ó cubierta  de  una  carroza  : 
d ’i  cielo  ó pabellón  de  uua  cama  : del  sóm- 
brelo del  pulpito:  y de  cierto  juego  de  nay- 

I MPERIEUSEMENT  , adv.  Imperiosa- 
mente , con  imperio. 

IMPÉRIEUX»  EL'SE  , adj.  Imperioso, 

dominante,  altivo. 

1MPERISSARLE,  adj.  m.y  f No  pe- 
reerderf? , que  no  puede  perecer. 

IMPKRITIE,  *•  f Lupericia  : ignoran- 
cia en  el  arte  que  »e  tirolesa. 

I MPERMÉAIULITE , s.f.  Impermea- 
bilidad. 

IMPERMEABLE,  adj.  m.yf.  Imper- 
meable : dice  de  todo  cuerpo  por  donde 

los  fluidos  no  pueden  pasar. 

IMPKRSONNEL,  adj.  Impersonal:  dí- 
C,.sc  «>n  la  gramática  del  verbo  que  se  usu 
solo  en  la  terrera  persona  del  singular. 

I MPEBSONN ÉLLEM  ENT  , adv.  Im- 

pci'snnalinrule  , en  modo  impersonal. 

1 MPE  RTI N FjVI iMEj\T , udv>.  Imperti- 
nentemente, fuera  del  cuso  , lucia  Je  pro- 
,si;o. 


IMPERTINKNCE,  s.f  Imp  Ttinencu  : 

despropósito , majadería. 

IMPERTINEJNT,  ENTE,  adj.  Imper- 
tinente : despropositado  , majadero  , indis- 
creto. Usase  también  como  substantivo. 

I MPERTÜRB  A BILI  TE , s.f  Impertur- 
babilidad : estado  de  lo  que  es  mipaUirba- 
blc. 

IMPERTURBABLE , adj.  m.  y f,  Im- 
perturbable : el  que  no  se  perturba. 

IMPKRTURRABLEMENT,  ad».  Im- 

Iicrturbahlcmcnte , de  un  modo  importar- 
ía ble. 

IMPETRABLE , adj.  m.  y f.  ( for. ) 

linpctrable  : lo  que  se  puede  impetrar. 

ÉV1PETRANT,  ANTE,  *ubxt.  {for.) 

ímpKlrauie  , obtentor  : el  que  lia  impetrado 
a gnn  lieneücio  , ó gracia. 

IMPÉTRATÍON  > *'•  f Inipetracion. 
IMPETRE , ÉE,  f>-p-  y adf.  Impetrado* 
1MPETRER  , a.  impetrar  ; alcanzar 
alguna  gracia  , ó beuefn  io. 

IMPETUEt  SEMENT , adr.  Impetuo- 
samente, con  ímpetu. 

IMPETU  EL)  X , EL'SE  , adj.  Impetuo- 
so : vio.lento,  arrebatado,  fogoso. 

1MPETUUSITÉ  , s.  f Impetu  , impe- 
tuosidad. 

IMPIE  , adj.  y s.  ni.  y f.  Impío  : sin  pie- 
dad , sin  religión  , ó contrarío  a ella.  Oí- 
cese  de  las  persona»  , y de  las  cosas. 

IMPlÉlrL  s.f  Impiedad  : desprecio  de 
U religión.  ¡|  Impiedad  : dicho  u acción 
impía.  Usase  en  plural  en  este  sentido. 

IMPrrOYABLE,  adj.  m.  y f Dcsa- 

£ ¡adado  : inclemente  , cruel  , inhumano. 

lítese  de  Jas  personas , y también  de  los 
cosas. 

LMPITOYABLEMENT , adir  Cruel- 
mente , inbuniauatianicntc. 

IMPLACABLE,  adj.  m.yf  Implacable: 
el  que , ó lo  que  no  se  puede , ó no  se  dexa 
templar  6 aplacar. 

♦ IMPLANTA  f ION  , s.f  La  acción  de 
plantar  una  cosa  dentro  de  otra. 

* IMPLANTER  , a.  a.  (anal.)  Inxerír , 

inyectar  : introducir  una  cosa  dentro  deotrn. 

IMPLEXE , adj.  m.  y.  f Iotrincado , en- 
redado , implicado  : dícese  de  Igs  lugares  de 
un  drama  en  que  hay  muchos  lance»  y lla- 
mas. 

IMPLICA  TION , s.f  (for.)  Impli  ración : 

parte  que  tiene  ó se  supone  tiene  alguno  en 
una  causa  criminal.  j(  ( escolas! .)  Implica- 
ción, implicancia  : contradicción  de  ter- 
mino». 

IMPLICITE,  adj.  ni.  y f Implícito,  lo 
que  se  da  á entender  en  una  pi  opcsicion 
tácitamente  , ó sin  expresas  palabras. 

1MPLIC1TEMENT,  ad».  Impiicitauien- 
IMPLIQUÉ , ÉE,  P'p>J  adj  Implicado. 
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IMPLIQEER,  %>.  a.  Implicar:  envolver 
alguno  en  una  cauta  crimina). 

♦IMPLORATION  , s.f.  (poc.  us.)  Im- 
ploración : humilde  y encarecido  ruego.  || 
( for .)  Recurso  : al  brazo  seglar  , ó justicia 
óidmavia,  pidiendo  til  auxilio,  6 protección. 

IMPLORE , ÉE,  p . p.y  adj.  Implorado. 

IMPLORER  , v.  a.  Implorar:  pedir  con 
megos , ó lagrimas  , favor  , socorro  , cle- 
mencia etc.  ||  {Jor . ) Implorar  : pedir  auxi- 
lio al  brazo  seglar  , Ó á la  justicia  ordinaria. 

IMPOLljlE,  adj.  Impolítico,  grosero, 
descorles. 

IMPOLITESSE,  s.f.  Descortesía,  gro- 
sería , desatención. 

IMPORTANTE  , s.f.  Importancia  : con- 
seqüencia  , rulor , entidad  , de  una  cosa. 
/Jimportance,  adi».  ( fatn.)  De  buena  gente, 
de  buena  manera  : fuertemente. 

IMPORTANT,  ANTE,  adj.  Impor- 
tante : k>  que  imjrorta , que  es  de  conac- 
q tienda.  |1  Paire  hmportant : hacer  de  per- 
sona , de  liombre  de  importancia. 

IMPORTATION  , s.  /.  Importación  : 
introducción  de  géneros  cítrangeros  en  uti 
país. 

IMPORTE , ÉE , n.  p.  y adj.  Importado  , 
introducido  : hablando  de  géneros. 

*IMPORTER,  m.  a.  Importar,  introducir  : 
géneros  extrangeros  en  un  pais. 

IMPORTE» > v.  n.  imper s.  Importar: 
convenir  , interesar  , traer  utilidad  , ser  de 
conseqüencia.  ||  Que  m' importe  que  les  nu- 
tres me  bldmcnt  ? que  se  me  da  que  los  de- 
mas me  motejen?  Qu importe -l-il  a un 
homme  d' aro  ir  tant  tle  rxcheses  , si...  ? de 
que  le  sirven  á uu  hombre  tantas  riquezas, 
si...?  Cela  ne  j>eut  lui  importar  de  rien: 
nada  puede  importarle  eso.  Df  'importe  : no 
importa , no  hace  al  caso. 

IMPORTEN,  ENE,  adj.ys.  Importuno, 
molesto  , incómodo : hablando  de  las  cosas.  || 
Importuno,  enfadoso,  cansado:  hablando 
de  personas. 

IMPORTUNÉ , ÉE,  p. p.y  adj.  Impor- 
tunado. 

IMPORTEN EMENT , adv.  Importuna- 
mente. 

IMPORTENER  , v.  a.  Importunar,  ins- 
tar , molestar  : pidiendo , diciendo , ó ha- 
ciendo alguna  cosa. 

IMPORTUNITE,  s.f  Importunidad. 

IMPOSABLE,  íulj.  m.  y f.  Pechero: 
¡rojeto  á impuestos , c imposiciones. 

IMPOSÁNT,  ANTE , adj.  Lo  que  im- 
pone ó infunde  respecto  : dícese  de  la  pre*- 
senctm , ayre  , gesto  , gravedad , modo  de 
hablar , ó de  mirar , de  una  persona.  Algunas 
veces  vale  tanto  como  d ominan  te , y otu» 
como  respejahle , ó formidable. 

IMPONE,  ÉE , p.  p.y  adj.  Impuesto. 

LMPOSER , v.  a . Imponer ; las  uuuios , 


hablando  de  los  sacramentos,  (f  Impotíer  : 
cargas  , ohllgacionc*  , penírencias.  J|  Impo- 
ner , dictar  : leyes  , condiciones.  ||  Lnpo- 
uer  , cargar : tributos,  derechos.  ||  Impu- 
tar, atribuir:  una  falta,  un  delito,  á oTVó 
falsamente.  ||  Imponer  respeto  : «piando 
se  usa  el  verbo  absolutamente.  ||  Imponer  : 
dicen  así  los  impresores  (piando  colocan  las 
planos  en  la  prensa.  ||  Engañar , hacer 
creer  : en  este  sentido  es  verbo  neutro  , y 
lleva  antes  la  partícula  en  , y se  escribe  en 


imttoser. 

IMPOSlTIOjV,  *.  ^Imposición,  iiiipucs- 

to,  carga  de  tributo*.  ;|  Imposición  : así  dicen 
los  impresores  de  la  colorution  de  las  planos 
para  tirar  el  pliego.  ||  Imposition  des  maihs  : 
imposición  de  las  manos  eclesiásticas. 

IMPOSSIBiUTE,  i.  f Imposibilidad. 

IMPOSSIBLE  , adj.  m.  Y f.  Imposible  : 
lo  que  no  puede  Ser  , ó no  se  puede  nacer.  j| 
Imposible  : cosa  sumamente  difícil  v ardua. 

IMPOSSIBLE,  s.  rrt.  Imposible.  ||  On 
nepeutpas  futre  li  nipos  si.  ble . no  se  pueden 
liaeer  imiwisibles. 

IMPOSTE , s.  f.  ( arquit .)  Imposta : espe- 
cie de  comisa  sobre  que  asienta  el  arco , ó 
bóveda  , etc. 

IMPOSTEUR,  s.  m.  Impostor:  engaña- 
dor, embustero.  j|  Iniputadnr,  calumniador, 
fabo  acusador  j|  Hablando  de  cosas , se 
toma  adjetivamente,  y vale  engañoso,  falaz. 

IMPOSTERE , s.f  Impostara:  ficción: 
engaño.  I|  Impostura  , calumnia,  embaste. 

IMPOT,  s.  m.  Impuesto , imposición: 
tributo. 

IMPOTENT , ENTE,  adj.  Impedido, 
tullido  : baldado  de  algún  miembro. 

IMPRA TICABLE , adj.  m.  yf  Imprac- 
ticable : (pie  no  es  hacedero,  que  no  se  pue»- 
do  practicar.  ||  Intransitable  .*  dícese  de  un 

(>aso  ó camino  que  no  se  puede  andar.  |j 
nhabitable : dfeevcdc  un  «ruarlo,  ó vivienda 
llena  de  incomodidades.  ||  Intratable  : di- 
cese  de  una  persona  ó genio  con  quien  no  se 
puede  vivir. 

IMPRÉCAT10N  i t.  f.  Imprecación  , 
maldición. 

MMPRECATOIRE,  adj.  m.  y J.  Impre- 
catorio. ||  Serment  imprecatoire : juramento 
imprecatorio. 

ÍM PREGNATION , s.f.  ( quím .)  Im- 
pregnación : acckm  de  llenarse  un  (luido  de 
las  jtruHÍ odas  do  otro  que  le  comunican  sn 

IMPREGNÉ,  ÉE  , p.  p. y adj.  Imprcg» 
nado. 


1MPREGNER , v.  a.  Impregnar. 
IMPREGNER  (S*)  , y.  r.  Impregnarse. 
IMPRENABLE  , adj.  m.  yf.  Inconquis- 
table, inexpugnable  : hablando  de  fortale- 
zas v plato».  * 

LMPRESCRIPUBILITE  , s.f.  Imprc* 
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criptibüidud : calidad  de  lo  (pie  es  impres- 
ci  iptible.  . . | { 

IMPRESCRIPTIBLE,'  adj.  m.yf  Im- 
prescriptible: no  sujeto  á prescripción. 

1MPRESSE  , adj.  ( didáct.  ) Impreso,  || 
Espéces  irnpresses : especjps  que  se  nos  hau 
impreso  en  la  imaginación.  * 

ÍMPRESSIOjS  , s.f.  Impresión  : señal  ó 
huella  que  un  cuerpo  dexa  en  otro  apretán- 
dole. ||  Impresión  : efecto  que  una  cosa 
causa  en  otro.  ||  Impresión  , estampa : cali- 
dad y forma  de  letra  en  que  está  impresa  una 
obra.  ||  Impresión,  edición  : tómase  por  to- 
dos los  cxemplarcs  de  una  obra  impre- 
sa. ||  ípint.  ) imprimación  : la  preparación 
y aparejo  del  lienzo  con  el  primer  baño.  ¡| 

( fifi-)  Impresión  : efecto  que  causan  las  co- 
sas en  el  ánimo. 

IMPREVOY ANCE , s.f.  P6ca  preven- 
ción , ó falta  de  ella. 

IMPREVOYANT  , ANTE , («//.Impró- 
vido : de  poca  prevención . 

IMPRÉVU  , LE,  adj.  Imprevisto,  ines- 
perado, impensado  : no  prevenido,  no  ante- 
visto. » 

IMPRIMÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Impreso  , 
estampado.  I|  Iniprímado.  V.  1/nprinur. 

IMPRIME,  s.  m.  Impreso:  papel  ó es-  I 
crito  i ni  p teso  que  no  forma  libro,  como 
relación,  maiúíieMo^aleg.Uq , cíe. 

1MPRIMKR  , t'JjP'Tlsumipar  : dexar  se- 
ñalada tina  cosa  sobre  otra  apretándola.  || 
Imprimir:  dará  la  prensa  nÍ£unlibro,ó  j 
escrito.  ||  Imprimar  : preparar  o apuiejar  un 
lienzo  pera  pintarle.  j[  {ug>)  Imprimir,  gra- 
bar: inspirar  en  el  ánimo  , cíenla  mente, 
sentimientos,  ideas,  máximas,  etc.  ¡|  Impri- 
mir en  tai/le  dnuce  : estampar. 

IMPRIMEME,  s'f  Imprenta:  díccsc 
del  arte  de  imprimir  $ déla  oGcina  en  donde 
se  trabaja^  y de  su  máquina  , utensilios  , y 
enseres  «necesarios.  ¡|  [/¡primerie  en  taille 
douce  : estampería  : oficina  de  estampador. 

IMPRLMELR  , s.  m.  Impresor : ócaxista, 
ó prensista.  ||  Imprimcur  en  taille  doucC : 
estampador. 

* IMPRIMERE , s.  /^Imprimación  : apa- 
rejo ó prímrr  baño  que  se  da  al  lienzo  ó 
tabla  para  pintar  sobre  ella. 

IMPROBABLE,  adj.  m. y f.  Impro- 
bable : que  no  ticuc  probabilidad.  # 

IMPROBATELR  , adj. y s.  nt.  Irapro- 
bador  , desaprobador. 

1MPROBATION,  s%f.  Desaprobación: 
acto  de  desaprobar. 

IMPROBELE,  s.f  Falta  de  probidad. 

IMPROMPTU  , s.  m.  Un  repente  , una 
cosa  hecha  ó dicha  de  repente  : sin  prepara- 
ción , ni  prevención. 

IMPROPRE  , adj.  m.yf.  Impropio  : dí- 
cesc  de  los  términos  y expresiones  que  no 
guardan  propiedad. 


IMPROPREMENf  , aáv.  4mf>rop¡ ?- 

mente.  . 

IMPROPRIETE,  s.f.  Improbad: 

falla  (le  propiedad  i;n  las  palabras,  etc. 

IMPROLA  E , EE  , r <tdj.  Desa- 
probado , reprobado  , condenado. 

IMPROU  V ER  , v.  a.  TVviprol  >ar  f repro- 
bar , condenar : acciones , dicli4s  , conducta, 
estilos  , etc. 

IMPRON  ISATLUR  , s.  m.  Coii)¡K)«.k^ry 

ó versificador  de  rv»entc:  el  que  hr.ee  y rJtta 
versos  sin  preparación. 

IMPROVISAR , y.  n.  Componer  . ó cebar 
unos  versos  de  repente  á una  persona  , ó 
asunto  determinad^  • * 

IMPROV  ESTETA  L’) , ady  De  impro-, 
viso  , impensadamente. 

IMPRLDEMMENT  , ady.  Imprudente- 
mente  , con  iinpr udcncia. 

IMPRUD£NGE  , s.  f.  Imprudencia  : 
fidta  de  prudencia.  ||  Imprudencia  , indis- 
creción : acción  ó (bebo  impisdentc,  óiu- 
d i se reto. 

BJ§?RU DEN  T,  ENTE,  adj. y s.  Impru- 
dente , ó indiscreto. 

1MPL  BÉRE , s.  nuyf  (fot. ) Impúber  ; 
el  que  , ó la  que  no  ha"  Ucgado  á la  edad  de 
pubertad  , que  no  lia  salidt»  de  la  infancia. 

IMPUDLMMENT , ady.  Desvergonza- 
damente , con  descaro  , insolencia. 

IMPUDENTE,  s.f.  Des  vergüenza,  des- 
caro /insolencia. 

IMPUDENT,  ENTE , adj.y  s.  Desver- 
gonzado , descarado  , insolente.  Usase  taru» 
bien  romo  substantivo. 

IMPUDEUR.,  s.f  ímpndicicia. 

ÍMPUDICITÉ,  s.f  Impudicicia , des- 
honestidad, lascivia. 

1MPUDÍQLE  , adj.  m.  y-f  Impúdico*, 
desboneslo  , obsceno  , lascivo. 

1MPU  DIQU EM  EN  T , ady.  Impúdica- 
mente , deshon^tamenle. 

IMPUGNÉ , EE  , p.  p.  y adj.  Impugna- 
do, refutado. 

1MPUGNER , y.  a.  Impugnar  , refutar. 

IMPU1SSANGE  , s.  J.  Imposibilidad  , 
incapacidad  , inaptitud  : para  linear  alguna 
cosa.  ||  Impotencia:  Ja  falta  de  virtud  ó ca- 
pacidad parala  generación. 

IMPLISSANT,  ANTE , adj.  Inútil, - 

ineficaz  , débil : que  no  lurte  poder  ni  fuer- 
zas. j|Impotcn  la : incapaz  de  engendrar.  Usa- 
se como  substantivo  masculino. 

IMPULSIF,  IVE,  adj.  Impulsivo. 

TMPULí>ION,  's.f.  Impulso  , iinptdsion. 

IMPUNÉMENT , ady.  Impunemente, 
sin  castigo  : sin  la  pena  merecida. 

IMPUNI,  IE,  adj.  Impune , no  casti- 
gado . sin  castigo  : lo  que  queda  sin  castigar. 

IMPUNITÉ , s.  Impunidad : falta  d« 
castigo. 

IMPUR , URE,  adj.  Impuro,  suno. 
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jftco  limpio  : d ícese  de  los  líquidos  , ú otros 
cuerpos  que  tienen  mezcla  de  alguna  cosa 
XDuJa^I  ' til .)  Iiu¡>mi*-s-40rpe  , deshonesto. 

♦IWCRÉMENT,*^.  (//oc.  us.)  Impu- 
ramente, sin  mima. 

IMPURETÉ,  Impureza  , ininuii- 
dad  : Culta  <lc  liuipÍRa  en  algún  liquido,  ó 
I tumor.  ¡|  Impureza  : torpeza  , deshonesti- 
dad. 

IMPUTATION,  s.f  Imputación  : attri- 

Imolori  de  alguna  falta, ó culpa. ||Dedu<aion, 
descuento  : de  una  cantidad  sobre  una  deuda, 
un  capital  .et^  m 

IMPUTE,  EE,  p.  p.  jr  adj.  Imputado. 
ifPesctmiado,  deducido. 

IMPuTER,  y.  a.  luirmtar,  atribuir : una 
falta  ó culpa  a alguno.  ||  Deducir  , descon- 
tar : una  suma  sobre  alguna  deuda  , capi- 
tal , etc. 

IN , prep.  luí.  In.  Entra  en  Ja  composi- 
ción de  mudáis  palabras  , que  les  da  regu- 
larmente un  sonido  de  .negación  , <le  contra- 
riedad , ó de  privación  : como  incunable 
incapaz  , inhiuiuiin  inhumano  , trjtqéhd 
infecundo. 

INABORDABLE,  adj.  m.  y f.  Inacce- 
sible : bravo , penoso  , difícil  de  ilegar  ó 
acercarse á ello,  romo  costa,  playa  , peñasco, 
etc.  j|  (Jig.  ) Inaccessible , intratable  : difícil 
de  dexarse  hablar , o tratar. 

1NACCESSIBÍI ATE , s.  f.  Inacccsihili- 
dad  : falta  de  acceso  , ó diücullad  en  obte- 
nerle. 

INACCESSIBLE  , adj.m.  yf  Inaccesi- 
ble : lo  que  no  se  puede  alcanzar,  vencer, 
ti  ganar,  ó aquello  a que  no  se  puede  acer- 
car, 6 entrar.  ||  ( Jig . ) Di  cese  también  de 
los  genios  altivos. 

^INACCOMMODABLE,  adj.  m.  y f 

Incomponible,  que  no  admite  composieion 
ó ajuste  , que  no  tiene  compostura. 

pNAGCORD ABLE , adi.  m.  y f.  Que 

no  se  puede  acordar  , ó concordar. 

ÍNACCOSTABLE,  adj»  m.  y f.  Dicen 

del  genio  ó persona  áspera , despegada , a 
quien  nadie  se  animg.  , 

1NACCOUTCME,  EE,  adj.  Insólito, 

desunido  , no  acost timbrado  , nuevo. 

* 1NACT1I* , IV  E,  adj.  Sin  actividad. 
INACTION  , s.  J.  inacción  : ocio,  de- 
sidia.   , , 

1NACTIV1TE,  s.f  Falu.de  actividad, 
desii  lia. 

~ INADMISSIBLE , adi.  m.yf  Inadmisi- 
ble : que  no  se  nfledc  ó debe  admitir,  ó ir- 
cibir. 

IR ÁDvERTENCE  y.  s.  J\  Inadvertencia  : 
descuido , mconsidí-raciou. 

INAUEN AGILITÉ , i.  f . Incapacidad 

de  rnagenarse. 

INALIENABLE , Inalienable, 

cnsgrnable. 


14  ) , INC 

INALLIABLE , adj.  m.y  f Que  no  ad- 
mite liga , o mezcla  : dícese  de  los  metales. 

INAL'Í  ERARLE , tul',,  m.  y J.  Inaltera- 
ble : que  no  admite  alteración  ,o  mudanza. 

IRA MlSSIBJUTÉ.s.  J.  InamisibiJidad: 
calidad  de  lo  qiic  tg>  inamisible. 

iNAMlSSIm.E,  adj.  ni.  yf.  Inamisible. 

IRA  MOV  1B1L1  TE,  s.J.  luaiuovibilidad  : 
calid.id  tic  loque  no  se  puede  remover. 

INAMOVIBLE,  adj.  ni.  y J.  Inamovi- 
ble : que  no  se  puede  remover  : crnpíoi  ina- 
movible , nfjicier  huunnvihle. 

♦IN  A MUSA  BLE , adj.  w.  yf.  Penetrado 

de  tristeza  , uuc  no  puede  divertirse. 

INANIME,  LE,  udj.  inaniiuado , iná- 
nime : que  no  tiene  alma.  ||  ( fin. ) Desani- 
mado , si u aliua,  sin  brío  : frío,  Hozo, 
apagado. 

* IR  ANI  PÉ  , s.  f Vanidad  , inutilidad. 

INANITION  , s.  f.  Desfallecimiento , 
ahilo  : por  Lita  de  alimento. 

1NAHERCU,  UE,  adj.  No  percibido. 

1NAPPL1CABLF  , adj.  m.  y f. Inaplica- 
ble : cosa  que  no  se  puede  aplicar. 

IX APPLICATION  , s-  J.  inaplicación: 
desidia  , falla  de  aplicación. 

INAPPLIQjUÉ,  ÉE , adj.  Inaplicado, 

desaplicado  ; desidioso  , descuidado. 

1 X APPB E( ilABLE , adj.  m.yj.  inapre- 
ciable , inestimable  : umi  no  se  puede  apre- 
ciar o calcular  m'bidaj^pbte. 

INAPTITUD!'.  , s.^^lu  *pl¡tud  , insufi- 
ciencia : falta  de  aptqnd  de  una  persona. 

1N ARTICULÉ,  EE  , adj.  inarticulado  , 

no  aiticulado  : voz  no  articulada  , no  pro- 
nunciada. 

1NAI  1 AQUABLE  , adj.  m.  y J.  Inata- 
cable, inexpugnable  : díccsc  de  una  plaza, 

(i  de  un  fuerte  , ó puesto  , de  campana.  || 
Incontrastable  : hablando  de  derechos  , o 
privilegios. 

1NA  i 1 ENDU  , UE  , adj.  Inesperado  , 
impensado , no  esperado. 

1NA  TI  EN  l II*  , IVE  , adj.  Divertido  , 
descuidado  : sin  poner  atención. 

INA  TFEN I ION  , s.f.  Distracción  , des- 
cuido, inadvertencia. 

INAUGURAL  , ALE  , adj.  Inaugural.  • 

1NAUGU  HA  J’ION  , s.f  Inauguración  : 
ceremonia  de  la  coronación  ó proclamación 
de  un  Soberano. 

* 1N  tUGUKER  , v.  a.  Dedicar  , consa- 
grar. (|  Inaugurar  : conjeturar  ó adivinar  por 
el  vuelo  de  los  aves. 

IN  LAGUER , %*.  a.  ( vu Ig.  ) Desafiar  , • 
provocar  á alguno  : ciscarse  en  el. 

INCAMEKATfON  . s. f Union  d<»  alguna 
tierra  al  estado  eclesiástico  ó pon  ti  ¡icio,  esto 
es,  á la  Cámara  Apostólica.  Es  voz  de  la 
Qianciiraríq  Romopa.  V 
INCALERÉ , ÉE,  pt  p.  Laida,  ineor- 
pot  ado. 
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KíCAMÉRKR , y.  a.  Unir , incorporar 
al  dominio  eclesiástico  , ó a la  Ganara 
Apostólica. 

INCANDESCENCF.  , s.  f.  Candencia  : 
estado  de  nn  cuerpo  pasado  del  fuego. 

INCAN DESCENT  , ENTE,  adj.  Can- 
dente : pasado  del  fuego. 

INCANTAT10N , s.J'.  Encanto,  encan- 
tamiento. 

IjNCAPABLE  , adj.  m.jrf  Incapaz : que 
no  es  capaz  ó apto  para  alguna  cosa.  ||  Inca- 
paz , inepto  : persona  de  poco  talento.  || 
Incapaz:  de  una  ruindad  , de  mentir,  de 
quulquiera  otra  cosa  indigna. 

INCAPACITÉ,  s.J.  incapacidad  : falla 
de  capacidad* 

, INCARCKR  A TI  ON , s.  f.  Encarcela- 
ción • la  acción  ó efecto  de  encarcelar. 

1NCARCERER , r.  a.  ( Jor .)  Encarcelar: 
ponera  alguno  preso  en  la  cárcel. 

INCARNADiN  , INE , adj.  Encarna- 
dino : color  encarnado  bazo. 

1NCARÑAT  , ATE  , adj.  Encarnado  , 
encarnad  i n dicolor  de  rosa. 

INCARNATIF  , IVE  , adj.  ( cirug.  ) 
Encnmalivo ; remedio  para  que  encame  una 
herida. 

1NUARNATI0N , s.  ¿ Encamación  : 

«1  ícese  del  misterio  de  la  encamación  del 
Vcrlio  Divino. 

ENCARNÉ,  EE  , p.  p.y  adj.  Encarnado. 

||  ( fifi.  y j'am.)  Dicett : dial  le  incarné , de- 
ntón incanté  : la  piel  del  diablo  , el  mismo 
demonio  : se  dice  de  una  persona  muy 
perversa. 

INCARNER  ( S’  ) , v.  r.  Encarnarse  : 
díccsc  del  Verbo  Diviro  quando  se  hizo 
hombre. 

INCARTADE  , s.  ^.Despropósito  , de- 
sahogo : insulto  que  se  dice  a alguno  en 
publico.  ||  Un  repente  , una  viveza  : nacida 
de  irreflexión. 

ENCENDI  AIRE  , t.  m.  Incendiario  : el 
autor  voluntario  de  un  incendio. 

INCENDIARE,  adj.  m. yf.  Sedicioso, 
revoltoso. 

INCENDIE,  s.  m.  Incendio,  quema, 
fuego  : di cese  de  un  ediíicio  que  arde  por 
haberse  prendido  fuego  por  casualidad , ó 
de  intento.  V.  ICml>rasement,  |(  ( fifi.)  In- 
cendio : dícese  hablando  de  facciones  , tur- 
bulencias, ▼ discordias  civiles. 

INCENDIÉ,  EE , p.  p.  y adj.  Díccsc 
del  edificio  que  está  ardiendo  , ó abrasán- 
dose por  aJguu  fuego. 

INCENDIAR,  y.  a . Pegar  fuego,  que- 
mar: edificios,  bosques,  ú otros  parages. 
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MlN  CE  R ATION  , s.  f La  acción  de 
incorporar  la  cera  con  otr  as  materias. 

ENCERTAllf , A1NE , adj.  Incierto  : 
hablando  de  Mas , se  loma  \>ot  dudoso  , 


instable  , indeterminado  : y hablando  de 
personas  , es  indeciso,  poco  seguro,  irreso- 
luto. j|  Llre  incerUiin  de  ce  qui  arrivera  : 
no  saber  , ignorar  lo  que  sucederá.  j|  faro 
incerüiin  de  ce  quon  doit  Jotre  : no  saber 
que  es  lo  que  se  debe  hacer. 

1NCER 1 AiN  ( L* ) , s.  m.  Lo  incierto  : 
lo  que  no  es  cierto  , ó seguro. 

iNCERTAIN EMKNT , adv.  Con  incer- 
tidnmbre , dudosamente. 

1NCERTI TUDE , s.J[  Incertidumbre  , 
perplexidad. 

1N  CESS  A M MEN  T,  adv.  Inmediata- 
mente, sin  dilación. 

INCESS1BLE  , adj.  m.  y f (Jor.)  Lo 
que  no  so  puede  ceder,  ó enagenar. 

INCESTE , s . m.  Incesto  : cópula  ó ac- 


ceso carnal  con  parienta. 

INCESTE,  adj.  m. y f.  (pnes.)  Incestuo- 
so : el  que  comete  incesto,  y lo  que  pertenece 


con  pariei 
adj.  m. 


y J'  (pnes.)  Incestuo- 


al  incesto. 

INCES'TUEUSEMENT , adv.  Incestuo- 
samente 

mCESTUEUX  , EUSE  , adj.  Incestuo- 
so : úsase  también  como  substantivo. 

INCHOATIF  , IVE,  adj.  (gram.)  In- 
coativo : (lítese  de  los  verbos  que  expresan 
el  principio  de  la  acción. 

INCICATRIZABLE  , adj.  m.  y f 

! ( cirufi. ) Incicatrizable  : que  no  puede  cica- 
trizarse. 

INCIDEMMENT , adv.  Por  incidencia. 

INCIDENCE,  s.J.  (geom.)  Incidencia  : 
díccsc  de  las  líneas,  ó rayos  de  la  luz. 

INUDENT . ENTE’,  adj.  [Jor. ) Inci- 
dente : díccse  de  un  punto  de  disputa  que 
nace  ó se  haré  nacer  del  asunto  pnneipal. 

INC1DENT , x.  m.  Incidente  : cuso,  cir- 
cunstancia nneva  , que  sobreviene  en  el 
curso  de  un  negocio.  |f  Incidáis  de  contédie  , 
etc. ; lances  , pasos,  con  los  quaies  se  forma 
el  enredo , ó trama  de  la  pieza. 

1N O DENTA RE , s.  m.  (Jor. ) El  que 
introduce  incidentes  ó qúestiooes  en  loe 
p lev  tos. 

ÍNC1DENTER  , v.  n.  (Jor.  ) Introducir 
ó mezclar  .incidentes  en  un  pleyto. 

ENCINKR ATION,  s.  f.  lucincracion : la 
acción  de  reducir  una  oosa  á ceniza. 

INCRCOXCIZ , 1SE , adj.  Incircunciso  , 
no  circuncidado,  usase  también  como  su  lis- 
tan ti  vo  masculino  : y llamaban  Jos  Judíos 
incirconcis  ( incircunciso ).¿  lodos  los  que  no 
eran  de  su  nación. 

INílRCON CISION , s.  f.  ( fig. ) lucir- 

cuncision  : falta  de  mor t ideación  de  corazón, 
de  labios  , de  oídos.  Usase  sok)  en  estilo 
místico  de  la  Escritura. 

INC1SE,  s.  J.  ( retór . ) Incisa  : frasecilla 
que  hace  parte  del  miembro  de  un  período. 

INCIZÉ,  ÉE  , p . p.y  adj.  Inciso,  sajad*, 
cortado. 
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.TNCISER  , v.  a.  Tajar,  sajar  : cortar  la 
carne  de  un  miembro , como  hace  el  ciru- 
jano. j|  Hacer  uua  incisión,  un  corle  : como 
se  practica  con  un  árbol. 

IaCISIF  , IVE  , adj.  ( medie.')  Atenuan- 
te : remedio  propio  para  dividir  y atenuar 
los  humores.  |[  Dcnís  incisiva  .*  dientes  in- 
cisivos , los  que  son  aptos  para  corlar. 

ESCISION  , s.f.  Incisión , cortadura  en 
la  carne , ó en  las  plantas. 

INC1TATION  , s.  f.  Incitamiento , hos- 
tigue ion.  , 

INCITÉ,  ÉE,  p.  p.  y ndj.  Incitado. 

INCITER  , v.  a.  Incitar  : mover,  esti- 
mular alguno  á «secutar  una  cosa. 

INCIVIL,  1LE  , adj.  Descortés , desa- 
tento , impolítico.  ||  Clame  incivile  .*  cláu- 
sula hecha  contra  la  disposición  de  las  le  jes. 

INCIVILEMENT , adv.  Incivilmente  ; 
descortés  , y rústicamente. 

INCIVÍLlSÉ,  ÉE , adj.  Inculto  , gro- 
sero : que  no  está  civilizado  ; dícese  de  las 
personas. 

1NC1VILITÉ,  s.  f.  Incivilidad  : descor- 
tesía , desatención  descomedimiento. 

♦ 1NCIVIQUE,  adj.  m.  jr  f Incívico  : 
opuesto  á los  intereses  públicos  de  la  pa- 
tria. 

♦INCIVI5ME  , s‘  m-  Incivismo  : opinio- 
nes y conducta  contrarias  á las  de  un  buen 
ciudadaim. 

INCLEMENCE , s.f.  Inclemencia : rigor, 
injuria  del  temporal. 

INCL1NA1SON,  s.f  ( geom .)  Inclina- 
ción : dícese  de  líneas  , ó planos.  . 

INCLINANT , adj.  ( gnomon.  ) Incli- 
nante , 6 que  inclina. 

INCLIN  ATION , s.f.  Inclinación : estado 
de  io  que  está  inclinado , ó acción  de  incli- 
narse. ||  Inclinación  : acatamiento,  reverencia 
Laxando  la  cabeza.  ||  Inclinación  : uticiou  á 
alguna  cosa  , ó persona. 

INCLINÉ , EE  ,p.p.y  adj.  Inclina^p. 

. INCLIN  ER  , v.  a.  Inclinarse , tener  in- 
clioaciuu  ó afición  á alguna  persona  , ó 
cosa. 

INCLINER  (S’) , v.  r.  Inclinarse,  hacer 
una  inclinación  : por  respeto  ó rtíVerencia  , 
baxandn  algo -la  cabeza , ó el  cuerpo. 

1NCLUS,  USE , adj.  Incluso,  adjunto  : 
diccsc  de  un  papel  encerrado  dentro  de  otro 
escrito  , ó carta. 

ESCLUSE  (L' ),  s.f  Curta  inclusa  en 
otra. 

* INCLUSIVE,  s.  f Dícese,  donner 
I inclusive  h un  cardinal  : recibirle  en  el 
cónclave  después  de  cerrado  este. 

INCLUSIV  EMENT  , adv.  Inclusiva- 
mente, inclusive. 

INCOERCIBLE,  adj.  m.y  f.  Lo  que  no 
se  puede  juntar. 

INCOGNITO,  adv.  De  incógnito  : rio 
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querer  ser  conocido.  Dícese  de  los  personnges 
que  viajan  , ó se  presentan  disfrazados  . 
sin  ceremonia  , para  evitar  etiquetas.  En 
nuestros  autores  se  eucucntia  la  expresión 
de  embazo. 

INCOHÉRFNCE , s.f  Incoherencia: 
calidad  de  lo  incoherente. 

INCOHERKNT,  ENTE,  adj.  Incohe- 
rente : fallo  de  unión. 

MNCOMBUSTIBILITÉ,  s.f  Incombus- 
tibilidad : qualidad  de  lo  que  es  incombus- 
tible. 

INCOMBUSTIBLE , adj.  m.yf.  Incom- 
bustible : que  no  puede  ser  quemado,  ó 
consumido  por  el  fuego. 

INCOMMENSUR A BILJTÉ  , i.  / In- 
conmensurabilidad : estallo  de  lo  inconmen 
surnblc.  

IN  COMMENSURA  BLE , adj.  ni.  jr  f 

inconmensurable. 

INCOMMODE , adj.  m.jr  f.  Incómodo, 
molesto  , gravoso  : dícese  de  fas  cosas.  ||  In- 
cómodo , pesado  , enfadoso  : Uncese  de  las 
personas. 

INCOMMODÉ  , EE , p p.  y ndj.  Inro- 
modado  , molestado.  ||  Indispuesto,  desazo- 
nado : dícese  del  que  padece  algún  mal  en 
la  salud.  * 

INCOMMODEMENT,  adv.  Incómoda- 
mente , con  incomodidad. 

INCOMMODER , v.  a.  Incomodar,  dar 
pena  , hacer  xnala  obra.  ||  Perjudicar , atra- 
sar : á alguno  en  sus  negocios , ó intereses. 

INCOMMODITE  , s.  f.  Incomodidad  : 
molestia,  pena. j| Indisposición  , desazón  : en 
la  salud.  * 

1NCOMMUNICABLE  ,adj.  m.  yf.  In- 
comunicable : lo  que  no  se  puede  comunicar. 

mCOMMUTAÍULITE , s.ftjor. ) I». 

conmutabilidad  : estado  jó  calillad  de  lo  que 
es  inconmutable. 

INCOM  MUTABLE , adj.  m.yf.  ( for .) 
Inconmutable  : se  dice  de  las  posesiones  a 
cuyo  dueño  no  se  le  puede  despojar  de  ellas. 

INCOMMUTABLEMENT , adv.  (Jor. ) 
Inconmutablemente. 

INCOMPARABLE , adj.  m.  y f Incom- 
parable , sin  igual , sin  par  : que  no  admite 
comparación  con  otro  , por  lo  bueno , é ex- 
celente. « 

INCOMP ARABLEMENT , adv.  Incom- 
parablcmcnte  . sin  comparación. 

INCüMPATíBlLITÉ,  s.f.  Incompati- 
bilidad: oposición,  con trarieaad,  y desave- 
nencia tic  unas  cosas  con  otras. 

INCOMPATIBLE,  adj.  *m.  jr  f Incom- 
patible. 

INCOMPETEM  HENT , adv.  IneodQ»- 

•,  leu  lem  ente. 

INCOMPEJ’ENCE  , s.  f.  Incompeten- 
cia : lál*  de  jurbdiccioQti  auloriditd  cu  ua 
juez. 
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INCOMPEFEST , ENTE , adj.  Incom- 
peteulc  : el  fallo  de  autoridad  , o jurisdic- 
ción. 

* INCOMPLAISANCE , s.f.  ( poc . us. ) 

Desden  , desdeño. 

INCOMPLET  , ÉTE , adj.  Incompleto : 

que  no  está  completo : cabal. 

INCOMPLEXE , adj.  m.  y f ( álgeb. ) 
Incomplexo  : que  no  es  complexo  , sino 
simple. 

INCOMPREHFNSIRH.ITÉ , i.  f.  In- 

comprehensibilidad  : calidad  de  Jo  incom- 
prehensible. 

INCOMPREHENSIBLE  , adj.  m.y  J. 

Incomprehensible  , inapeable. 

INCOMPRESIBLE,  a dj.rn.yf,  In- 
cotnpriinible  : lo  que  no  se  puede  compri- 
mir. 

JNCONCEVABLE  , adj.  ni. y f4  Inde- 
finible , incomprehensible. 

INCONCILIABLE , adj.  m.  y f Incon- 
ciliable , incomponible  : lo  que  no  se  puede 
convenir , ó componer  con  otra  cesa. 

INCON  DUIlE,  a.  /'.  Desgobierno,  falta 
de  conducta  . mala  conducta. 

JNCONGRU , CE,  adj.  Incongruente  : 
que  peca  contra  las  reglas  do  la  sintaxis.  |j 
(fig.yfam.  ) Bisoño , bozal  : en  los  mo- 
dales y trato  de  mundo. 

UNCOISGROMENT  , adv.  Con  incon- 
gruencia , sin  conexión. 

INCONGRUITÉ , *.  J.  Incongniencia  : 
falla  en  el  hablar  contra  la  sintaxis.  ||  (íig. 
y Jam. ) Chabacanada , patochada  : di  , 
tí  hecho  , contra  la  buena  crianza. 

INCONNU  , LE,  adj.  Desconocido  , no 
conocido  : y también  iucognito.  Usase  algu- 
na vez  como,  substantivo. 

INCONSÉQLENCE,  s.  f.  Fhconscqücn- 
cia  : falta  de  conseqtíencia  , ó de  conformi- 
dad. 

INCONSÉQUENT,  ENTE , adj.  y s. 
Ioconsoqücnte ,,  inconsiguiente. 

INCONS1DÉRATION , s.f.  Inconside- 
ración , irreflexión  , falta  de  consideración  , 
ó de  reflexión.  , 

INCONSiDERÉ , EK , adj.  Inconsulc- 
r.idu  : lo  hecho  sin  consideración  , sin  re- 
flexión. ¡|  Inconsiderado , desadvertido  : per- 
sona que  obra  sin  relie  xión  ui  acuerdo. 

INCON.SIDERÉMKNT , atlv.  Inconsi- 
deradamente : desacordadamente , desadv cr- 
udamente. 

t INCONSOLABLE,  adj.  m.  y f.  Incon- 
solable : que  no  puede  tener  cousuclo. 

INCÜNSÜLA  BLEMENT  , adv.  Incon- 
solablemente , sin  consuelo. 

1NCONSTAMMEN T , adv.  Inconstan- 
temente , sin  estabilidad. 

INCONSTANCIA,  s.  f Inconstancia , 
veleidad  : en  las  personas.  ||  Inconstancia  , 
mudanza , variación  : cu  las  cosas. 


ÜNGON.STAÍST,  AM’E,  adj.  y j.  In- 
constante  : vario , mudable. 

INCONSTITUTIONNEL,  ELLE,  adj. 
Inconstitucional  : contra  las  constituciones. 

INCON I ES  I ABLE  , adj.  tu.  y f In- 
contestable , indisputable. 

1NCONTESTA  BLEMENT , oda.  Sin 

contestación,  sin  disputa. 

INCON  rÉSTÉ  , ÉE,  adj.  No  contesta- 
do , que  no  ha  sufrido  contestación , ó dis- 
puta. . / 

> INCON  1 1NF.NCE  , s.J".  Incontinencia  : 
vicio  opuesto  á la  continencia  , ó castidad. 

INCONTITN  ENT,  ENTE,  adj.  Incon- 
tinente : que  tiene  el  vicio  de  la  incontinen- 
cia.  , 

ÍNCONITNENT  , adv.  Incontinenti  : 
luego  al  punto  , sin  dilación. 

* INCON  V EN  ANCE,  s.f  Defecto  de 
convenicn<4a  : eu  las  cosas  fuera  de  pro- 
pósito. 

* INCONVENANT , ANTE , adj.  Incon- 

veniente  : que  no  es  conveniente  ó á propó- 
sito. 

INCONVÉNIENT,  s.  m.  Inconveniente  : 
embarazo,  dificultad  en  la  execucion  de  una 
cosa  : y también  mala  resulta  ó nuda  cotisc- 
qüeuria  de  su  exccucion. 

* INCONVERTIBLE , adj.  m.  y f.  In- 
convertible : que  no  se  le  puede  convertir. 

INCORPORA  LITÉ , s.f.  Incorporeidad ; 
carencia  de  cuerpo  en  los  entes  espirituales. 

INCORPORACION  , *.  f Incorpora* 
cion.  • 

INCORPORE , ÉE  , p.  P.  y adj.  Incor- 
porado. 

INCORPORE!, , ELLE,  adj.  Incorpó- 
espi  ritual  : que  carece  de  cuerpo.  j| 
r. ) D ícese  : une  chose  incorpni'cl/e ; co- 
sa que  no  se  puede  tocar  , y que  solo  consiste 
en  derecho  y acción. 

INCORPORKR  , a.  a.  Incorporar  : mez- 
clar , ) un  lar  diferentes  materia» , para  hacer 
de  todas  un  solo  cuerpo  , ó musa.  J|  ( fig.  ) 
incorporar  : reunir  ó agregar  m»  cuerpo  mo- 
ral á otro  , lómi.-ndo  de  todos  uno  solo. 

INCORPORER  ( S’ ),  r.  íucoiporarse 
con  otros  para  formaron  cuerpo. 

INCORRECT,  'IE,  adj.  Incorrecto:  fal- 
to de  corrección. 

INCORRECCION  , s.f  Incorrección  : 
descuido , poca  enmienda  en  el  estilo , ó d¡- 
buxo. 

INCORRIGIRILTÉ,  s.f.  Inco.TegibiJi- 

dud  : indocilidad  , terquedad  del  genio  , ú 
ánimo. 

INIXIRRIGIBLE  f adj.  m.  y j.  Incor- 
regible : íliVcae  ele-i  que  no  se  quiere  , ó de 
lo  que  no  9c  puede  corregir  . ó cunicudar. 

ÍNCOR RL PTIBILITÉ . s.  f.  |gp>n  upti* 

biiidad  : do  los  cuerjios  gloriosos  . <Tc  las  subs- 
tancias espirituales.  i|  lacón upiibilulad  : 1» 
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integridad  de  nna  privona  que  no  «e  dexa 
sobornar , ni  cohcidiar. 

INCORRUPTIBLE , <idj.  m.  y /.•In- 
corruptible r lo  que  no  padece  ó no  puede 
padecer  corrnpcion.  ||  (jtg. ) Incorruptible  , 
incorrupto  : incapaz  de  dexarse  corromper  , 
ó cobechar.  Suele  aplicarse  á loa  jueces. 

INCURRI  PEKÍN  , s.fijis.,  Incor- 
rupción : calidad  ó estado  de  lo  que  no  ac 
corrompe , ó pudre. 

11N(  JtASSANT  , ANTE,  adj.  ( medie. ) 
Incrasaute : que  encrasa  ó engrosa  los  hu- 
mores. 

INCREDIBITJT& , s.f.  Incredibilidad  : 
repugnancia  ó dificultad  que  tiene  una  cosa 
para  ser  cjreida. 

4NCRÉDULF.  adj.rs.  m.  y f Incrédulo: 
el  que  cree  con  dificultad  , o repugna  creer 
lo  que  es  creíble.  Usase  también  como  subs- 
tancien , y se  loma  en  genera)1  por  fallo  de 
fe  religiosa. 

INCREDULITE t s.f.  Incredulidad:  di- 
ficultad , ó repugnancia  en  creer,  l ómase 
hoy  generalmente  por  falta  de  fe  , ó por  ir- 
religión. . . 

* 1NCRKÉ  , EE  , adj.  Increado  , no  cria- 
do : solo  se  dice  de  Dios  , y de  su  sabidu- 

* INCR^PER  , p.  a.  ( ant . ) Increpar  : 
„ reprehender , con  dureza  y severidad. 

1NCROYABLE  , adj  m.  y f Increíble# 
difícil  ó imposible  de  creerse.  ||  Increíble  : 
díccse  hiperbólicamente  de  una  cosa  por 
muy  grande  y extraordinaria 

lWCROYABLE¡MTOT , adv.  Iotreiblc- 
xnente  : de  un  modo  increíble. 


INCRUSTACION,  s.f  Incrusta, 
embutido. 
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INCRUSTE,  ÉE,  p-p^y  adj- 
fado. 

iNCRUSTER  , p.  a.  Incrusta:* : embutir 
maderas.  |¡  Adornar  edificios  con  sobrepues- 
tos tic  mammlcs  diferentes. 

INCU CATION  , s.  f Incubación  : la 
acción  d<*  empollar  la  gallina. 

INCUBE  , s.  m.  Incubo:  dicese  solo  con 
la  palabra  demonio. 

* INCULCATION  , s.f  ( ant.  ) Incul- 
cación : repetición  de  una  cosa. 

INCULPATION  , s.f  (far. ) Acusa- 
ción . imputación  : de  alguna  culpa. 

INCULPÉ,  EE,  p . p.y  adj.  Acusado  , 
imputado. 

ÍNCULPER  , p.  a.  Acusar,  imputar, 
atribuir  : á otrq  algún  delito. 

INCULQUE,  EE  , p.  p.  y adj.  Inculca- 
do , impreso , grabado  cu  la  memoria , ó 
en  el  ánimo.  % 

1NCULQUER  , p.  a.  Inculcar  : impri- 
mir  . Euuhnr  en  el  ¡duia  ó memoria  alguna 
verdoir,  máxima , doctrina  , repitiéndola 
mucha*  ycccs  , c insistiendo  en  ella. 


INCULTE , adj.  m.  y f.  Inculto , erial  * 
sin  cultivo  : dícete  de  un  terreno,  ó campo. 
( M*  ) Iuculto  : tosco,  sin  cultura,  sin  pu- 
lir. 

1NCULTURE  , s.  f Incultura  : falta  de 

cultivo. 

1NCURABILITÉ , s.J.  Qunlidad  de  un 
mal  incurable. 

INCURABLE,  adj.  m. yf  Incurable  : 

ro  no  tiene  cura  , incapaz  de  remedios.  j| 
s incurables  . los  incurables  : nombre  que 
da  a cierto*  hospitales  para  enfermo*  de 
males  incurables. 

1NCUR1E  , s.  f Incuria  : poco  cuidado  , 
negligencia. 

1NCLRIOSITE,  s.f.  Desida  en  apren- 
der lo  que  se  ignora. 

INCURSION  , s.f  Incursión  , correría  : 
entrada  de  tropas  en  (mis  enemigo. 

iNtlSE , adj.  y s.  f D ícese  : mrdaiUe 
incuse  , ó une  incáse  : medalla  estampada 
en  hueco , y no  en  relieve. 

* 1NDAGATEUR  , s.  m.  Indagador  , in- 
vestigador. 

+ 1NDE,  ( geogr. ) Indo  , rio  de  Asia. 
ENDE  ( L’).  La  India,  olas  Indias  O ten- 
íales : gran  pais  de  Asia. 

ENDE  , s.  rn.  ludido  , añil  : como  subs- 
tancia colorante. 

♦INDE,  BOIS  D’INDE , s.  m.  Palo  de 

tam  peche  para  teñir. 

1NDÉBROUILLABLE,  adj.  m.yf  Ix> 
ic  no  puede  ser  desembrollado , desenreda- 
*,  desenmarañado. 

JNDÉCEMMENT  , adu.  Indecentemen- 
te. 

INDKCENCE  , s.  f Indecencia  , descom- 
postura : falta  de  decencia,,  ó decoro*  ¡¡  In- 
decencia : tusa  indecente.  Usase  regulai men- 
te en  plural. 

ENDECENT, UNTE , adj. y s.  Indecen- 
te : indecoroso , feo  , torpe. 

INDECH1ETRABLE,  adj.  m.yf.  In- 
descifrable : que  no  se  puede  leer  , adivinar. 
i|  Indescifrable  , indefinible  : hablan- 

do de  una  persona.  j|  Indescifrable  , obscu- 
ro , intrincado  : hablando  de  posage*  o luga- 
res de  una  obra,  ó autor. 

IN DECIS,  ESE  , adj.  Indeciso,  no  deci- 
dido , no  resuelto  : hablando  de  rosas.  J j In- 
deciso , irresoluto  , pcrplexo  : hablando  de 
personas. 

IN  DECISION , s.  f Indecisión  : irresolu- 
ción , perplejidad.  % 

INDECLINABLE , adj.  m.yf  Indecli- 
nable : díccse  en  gramática  de  Jos  nombres 
que  no  s«  declinan. 

♦1NDECOMPOSABLE,  adj.  m.  y f 

Indescomponible  : que  no  puede  descom- 
ponerse, 

INDfiCROTTABLE^ad;.  m.yf  ( fig. 
y salir. ) Cerril , que  no  puede  desbastarse , 
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6 pulirse:  fícese  de  las  personas  toscas,  ¿ás- 
pe™*- 

lNDEFECnBIUTE  , s.  f Indcfcctibi- 

lid.td  : i ni  posibilidad  de  faltar,  ó fenecer. 

INDEFECTIBLE,  adj.  rn.  y Indcfec- 
t.U  - : que  no  pu'*dd  falta!1,  ó fenecer. 

#IN  DEFINI,  IE,  atlj.  Indefinido,  inde- 
terminadlo  : lo  que  no  tiene  tornónos  fftos. 

I N I )EFIN  1 MENT,  adv.  De  un  modo  in- 
definido, sin  restricción. 

I N OÉFIMSSA B LE , adj.  m.yf.  Inde- 
finible : dic*ite  recalarmonte  de  las  personas , 
y de  su  rnr/;**í*r. 

IMIKLÉBILF,  adj.  m.  y f.  Indeleble  : 
loque  no  se  pnefjc  borrar. 

fXDÉI.IP.ÉHK,  EE,  atlj.  ImMibcraHo  : 
heebosin  deliberación,  sin  proposito. 

INDEMNE , adj.  m.yj\  ( Jor . ) Indcnv 
ne , indemnizado.  , 

INDEiipiSÉ,  ÉE,  p.  p.  y aiT).  Indem- 
nizado. 

INDEMNISER , v.  a.  Indemnizar,  resar- 
cir : reparar  á alguno  los  dallos  y perjuicio* 
padecidos. 

INDEMNITÉ,  s.  f.  Indemnizar  ion  , re- 
sarcimiento : de  una  perdida  , ó daño. 

I ¡N I )ÉFEN D A M M E NI’ , udv.  Indepen- 
dientemente. Usase  no  absolutamente , sino 
con  régimen  : v.  gr.  indrptndnturnenl  de.,, 
prescindiendo  de...  excepto...  dcx.mdo  apar- 

INDÉPFNDANCE  , s.  f Independen- 
cia : estado  del  que  no  está  sujeto , ni  dcjien- 
dc  de  nadie. 

INDÉPENDANT,  ANTE , adj.  Irnle- 
pendiente  : el  que  no  está  sujeto,  ni  depende 
de  nadie. 

* INDEPENDAIS  , s.pl.  Independien- 
tes : sectarios  que  no  reconocían  ninguna  au- 
toridad cclejkirstica. 

* rSDÉI’FJVDANTISME , <.  m.  Secta 

de  los  independientes. 

INDFSj  Rl  CIIBIÍXrÉ,  S.f,  Indes- 
tructibilidad : incapacidad , ó imposibilidad 
de  ser  una  cota  destruida  , ó aniquilada,  a 

INDESTRUCTIBLE,  adj,  m.yf.  In- 
destructible : que  no  puede  ser  destrúido , ó 
aniquila/ lo. 

INÜÉIT.RMÍNATION , s.f  Indetermi- 
nación .irresolución,. 

1ND  ÉTER  MINÉ,  EE,  adj.  Indetermi- 
nado, imlcn nido  : baldando  de  cosas.  ({  In- 
determinado, indeciso,  irresoluto  : hablan- 
do de  personas. 

IN  D ÉTERMIN EMENT , adv.  Indeter- 
minadamente , vagamente,  sin  especificar. 

1NDEVOT,  OTE,  adj.  Indevoto,  poco 
devoto  úsase  copio  substantivo. 

ÍNDÉVOTEMENT,  adv.  Indyotnmen- 
tc,  con  poca  devoción. 

INDÉV0T10N  f Indevoción  , falu 
dr  devoción. 
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INDEX  , x.  m.  Indice:  de  un  libro.  ¡J  ín- 
dice : d ícese  dd  dedo  scgumjo  de  la  mano.  ¡| 
Mamvill*rie|  rclox.  |(  I/fdex  ex puifia  taire  : 
índice  expurgatorio  , o simplemente  índice. 

INDICA  i EUR  , s*.  ni.  ( anal.)  Indica- 
dor : músculo  del  dedo  índice. 

IXD1CATIF  , IVE  , adj.  Indicante  : que 
da  señales  ó muestras  de  alguna  cosa. 

INDICATIF,  s.  m ( gram.  ) Indicativo  : 
el  primer  modo  ríe  cada  verbo. 

INDICATION  , s.  i.  Indicación  : la  nc- 
c on  de  indicar,  6 señalar. 

INDICE , s.  m.  Indicio  : asomo  : señal  li- 
gera ríe  alguna  cosa. 

INDUCIRLE,  adj.  m.  yf.  Indecible,  inex- 
plicable : dírrse  del  gozo,  gusto,  ó dolor. 

JNDICTION  , s.f.  Indicción,  convoca- 
ción : para  un  Concilio.  ||  Convocación  : pa- 
ra unas  Corte»,  ele.  [|  índiction  rontauie  : 
indicción  romana , período  ó revolución  de 
quince  años. 

INDICELE,  s.  m.  Indi  culo,  índice  : lo 
que  muestra,  c indica. 

INDIENNE,!./.  Indiana  : tela  de  coton 
pintado. 

IN DIFFEREMMENT,  adv.  Indiferente- 
mente, con  indiferencia  : y también  sin  dis- 
tinción , sin  excepción. 

1ND1IFERF.NCE,  s.f.  Indiferencia,  de- 
sinterés : ningun  apego  del  animo  á las  cosas. 
(|  Indiferencia  : tibieza , frialdad. 

1NDIFFRRENT,  ENTE,  adj.  Indiferen- 
te  : baldando  de  las  cotas  , lo  que  no  es  de 
suyo  bueno  ni  malo , lo  que  no  interesa  mas 
de  un  modo  que  de  otro , lo  que  no  trac  cou- 
seq tiene ia  alguna.  |¡  Indiferente  : hablando 
de  personas,  el  que  no  está  mas  inclinado  á 
una  parte  que  a otra ; ó el  que  por  ñafia  se 
mueve , y á quien  ninguna  cosa  le  interesa. 
En  este  último  sentido  se  usa  también  como 
substantivo. 

INDIO  ENCE,  s.f.  Indigencia,  necesidad, 

prolieza.  . . • 

IN  DIGÉNE , adj.  y s.  m.  y f ( didasr. ) 
Indígena  : natural  de  un  nais.  j|  Hablando 
de  plantas,  se  usa  como  adjetivo,  y dice  lo 
opuesto  a exótico. 

INDIGENT,  ENTE,  adj.  Indigente, 
necesitado. 

INDIGESTE,  adj.  m.  y f Indigesto  r 
de  mala  digestión  % difícil  de  digerir.  ||  { fifi.) 
indigesto  , nial  digerido  : dicese  de  las  fibras 
pesadas  , escritas  sin  método,  órdeu  , ni  cla- 
ridad. • 

INDIGESTION  , s.  /.  Indigestión  : fal- 
ta de  cocción  en  el  estómago. 

IN D1GKTK  ,4, m.  lndigete:  nombrotqii* 
daban  los  antigJKá  los  lu- roes  ó semidiuse# 
pnrlicuhirrs  «le  s^Terra  ó país. 

INDIGNA  I’IGN  , s.f.  indignneum  : ira  , 
enojo  por  una  cota  injusta,  contraria  á bt 
razón  , ó á la  virtud. 
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INDIGNE  , adj.  m.  y f Indiano  ; el 
quino  e*  digno,  que  no  macee  alabanza, 
premio,  compasión  , favor  , etc.^  Indiano, 
feo  , indecoroso  , reprehensible  : hablando 
«le  loque  no  corresponde  al  honor,  al  estado , 
etc.ljludicuo  , vil,  ruin  : hablando  «fe  tratos, 
y accione*  . , • 

I NDIGNE , ÉE  , p.  p.y  adj.  Indignado. 

1N D1GNEMENÍ  , oda.  Indignamente  : 
vilmente  , ruinmenle. 

UNDlGAEBf^  o.  Indignar  : excitar  la 
indignación  , ó el  enojo, 

INDIGNER  ( S’  ),  a.  r.  Indignarse  : to- 
mar justa  ira  ó enojo  contra  alguno,  ó al- 
guna cosa. 

UNOIGN’ITÉ,  s.f.  Indignilad  : demerito  ,* 
falla  de  mérito  , para  obtener  alguna  cosa.  || 
Enormidad  , fealdad  , ruindad  : de  alguna 
acción.  (|  Infamia,  vilipendio,  improperio: 
con  «lile  se  trata  á alguno. 

INDIGO , i.  m.  Añil : inasa  ó polvos  co- 
lorantes «pie  se  sacan  de  un  arbusto  de  las  In- 
dias. 

INDIG0TER1E,  s.  f.  Piando  y hacienda 
de  añil  : y también  la  fábrica. 

* INDiGOTlER  , s.  m.  Añil  : arbusto 
del  <| nal  se  saca  la  pasta  o polvos  azules , 
que  tienen  el  mismo  nombre  en  español, 
V en  francés  el  de  indigo. 

MNDIEIGENT,  ENTE,  eu/j.  ( ant .) 

Negligente,  tardo. 

INDIQUE  , KK,  p.  p.  y adj.  Indicado. 

INDIQU ER  , »'*  a.  Indicar : enseñar,  dar 
señas  ó conocimiento  <le  alguno  , ó de  al- 
guna cosa.  }|  Indicar,  señalar  : dar  dia  ú ho- 
ra para  alguna  junta. 

* INDURE,  s.  m.  ( for . ) Cierto  derecho 
'dominical  , por  c)  quul  duplicaba  el  señor 
8us  feudos  en  ciertos  casos. 

ENDíRECT , ECTE , adj.  Indirecto  : lo 
que  no  va  direclaiueQlc  al  íin  , aunque  se 
incline  á el. 

Di DIRECTKMÉNT  , ada.  Indirecta- 
mente. 

Di DISCERN ABLE , adj.  m.yf.  Itulis- 

ccmihle  , que  no  se  puede  discernir. 

INDISCIPLINABLE  , adj.  m.yf  In- 
disciplinable : incapaz  de  enseñanza , ó dis- 
ciplina. 

INDISCIPLINE  » /•  Indisciplina. 

INDISCIPLINÉ,  ÉE,  adj.  Indiscipli- 
nado : falto  de  disciplina. 

INDISCRET,  ETE  , adj.  Indiscreto: 
falto  di*  discreción  , de  prudencia.  Usase  al- 
. gima  vez  romo  substantivo  , quando  se  to- 
ma por  falta  de  reserva  , ó cautela. 

¿NDISllilÉTEM  EXT  J oda.  Indiscre- 
tamente , ron  poca  diáttBpinn. 

INIlISCIlETIOOT  Wf  Indiscreción. 

INDISPEN SABLE,  adj.  m.  y f.  Indis- 
penW.le  i aquello  de  que  uno  no  puede 
prescindir,  o dcscntcmlcxsc.  j|  Indispensa- 


ble , preciso  : que  ba  de  hacerse  «le  necesi- 
dad. 

1 N DISPENSA BLEMENT , soda.  Indis- 

pensaSIcmcnle , por  precisión. 

INDISPONIBLE , ad¡j.  ■ y*. f(Jbr*) 

Indisponible  : aquello  de  que  no  se  puede 
disponer. 

ÍMílSPOSE  , ÉE  , p.  p.  r adj.  Indis- 
puesto,  desavenido,  enemistado.  j|  Indis- 
puesto, desar  mado  : en  la  salud. 

1NDISPOSEU  , v.  a.  Indisponer  : poner 
mal  á uno  contra  otro  , enemistarle. 

JN  DISPOSICION  , s.f.  Indisposición  , 

desazón  ; en  la  salud.  | Desafecto  , desave- 
nencia : quiebra  en  el  favor , en  la  amis- 
tad. 

INDISPl  TABLE  , adj.  m.  yf.  Indispu- 
table : que  no  se  puede  disputar. 

- 1!\  OISPuTAÍJ  LEAUíiV  T,  <uU  Indij- 

putabln  nenie.  a 

1ND1SSOLUBIUTE  , s.  f.  Indisolu- 
bilidad : calilla»!  «1c  lo  que  no  se  puede  di- 
solver, así  en  lo  físico  , como  en  lo  mota!. 

INDIS&OLl  BI£  , utl¡.  m.  yf,  indiso- 
luble  j lo  que  no  se  puede  disolver,  asi  en 
lo  i íaico,  como  en  lo  mor.d. 

INI )ISSOLL BLEMENT, r.da.  Indisolu- 
blemente. 

INDIS  rever CTE,  adj.  Mal  distin- 
guido , confuso , poco  claro  : dicese  de  ios 
sonidos,  v de  las  ideas. 

INDIS TlNCTEMKNT,  adu.  Indistinta- 
mente, conf usa. nenie , sin  distinguirse.  j| 
Indislintauientc , si  distinción  : sin  hacer  di- 
ferencia. 

IND1MPU  , s.  tn.  Individuo:  el  ente 
animal  que  hace  parte  de  sn  especie.  j|  Indi- 
viduo : se  toma  en  «tilo  joco  -o  por  la  pro- 
pia pcisona  : y así  se  dice:  oaoir  soin  de 
son  tndividu:  cuidar  iT«l  individuo. 

1ND1N IDUEL,  ELLE, adj. Individual: 
que  pertenece  al  individuo. 

IND1YIJUELLKMENT,  oda.  Indivi- 
dualmente. 

, INDIVIS,  ESE , adj.  ' f r.  ) Indiviso  : 
lo  que  no  esta  disidido.  ||  Par  india  is : por 
indiviso. 

1ND1N  ISIBLLITE,  s.f.  Indivisibilidad: 
la  calidad  de  no  poderse  dividir  unu  cosa 
por  su  pequenez. 

INDI\  1S1BLE , adj . m.  y f Indivisible  : 
lo  que  uo  se  piledc  , ó no  es  capaz  de  divi- 
dirse. 

1NDIVISIBLEMENT , ada.  Indivisible- 
mente , inseparablemente. 

^JN-DEX-HUIT,  i.  m.  En  diez  y ocho  : 
libro  cuyo  pliego  compone  diez  y ocho  ho- 
jas. 

iNDOOLE  , adj.  m.  y f Indócil  : rl 
que  repugna  a la  enseñanza  , al  consejo,  etc. 

lNDOCILIi'É,  s.f  fapo  ilidad  : repu- 
gnancia «;  dotarse  enseñar , gobernar , ele. 
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INDOLEMMENT,  ad%*.  Indolentemen- 
te , ron  indolencia. 

INDOLENCE,  s.f.  Indolencia:  iosen- 
sibilidad  , desidia  , frialdatf. 

INDOLENT,  ENTE  , adj. y s.  Indolen- 
te : insensible,  l'río  , desidioso. 

INDOMPTABLE,  adj.  m.  y f Indo- 
mable , indómito,  indomeñablc. 

INDOMPTE,  ÉE , adj.  Indómito,  no* 
domado,  bravio. 

IN-DOUZE , s.  m.  Libro  en  dozavo. 

INDL  , LE,  adj.  Indebido  , irregular: 
contra  razón  , ley  , ó costumbre.  j|  reñir  a 
une  lu: ure  indita : venir  á una  hora  irregular, 
ó deshora. 

INDUBITABLE  , adi.  m.  y f Indubi- 
table : lo  que  no  se  puede  dudar. 

IjN  DLBJTABLEMENT,  adv.  Indubita- 
blemente, sin  ninguna  duda : seguramente. 

INDLCTION  , s.  f.  Inducción  , induci- 
miento : persuasión  , instigación  para  ha- 
cer alguna  cosa.  ||  Inducción  , ilación  , se- 
que! a. 

INDL  IRE , a.  Inducir,  impeler  , per- 

suadir : á uno  á hacer  alguna  coa  a.  ¡|  Indu- 
cir , inferir  z sacar  conscqiicncia. 

1NDL1T,  ITE , p.  p.  Inducido. 

INDULGEN CE  , s.f  fhdulgcncia  : fa- 
cilidad en  tolerar  , disimular,  ó perdonar  las 
fallas  agenas.  |j  Indulgencia  : gracia  conce- 
dida por  el  Papa , ó los  Obispos  en  remisión 
de  las  penitencias  canónicas.  En  este  sentido 
se  usa  regularmente  en  plural. 

INDULGEN!’ , ENTE,  adj.  Indulgen- 
te : fácil  en  tolciar,  disimular  , ó perdonar 
las  faltas  agenas. 

INDLLT,  s.  m.  Indulto  : letras  apostó- 
licas para  poder  nombrar  á ciertos  benefi- 
cios, ó tenerlos  contra  la  disposición  del  de- 
recho. común.  ||  Indulto:  derecho  particular 
uc  tenían  los  cancilleres  de  Paris  , etc.  so- 
re los  beneficios  vacantes. 

INDLLT  AIRE , s.  m.  Indultado  : Ja  per- 
sona que  tiene  derecho  de  indulto  sobre  al- 
gún bcneGdo. 

INDÚ.MENT,  tu lu.  (f,r¿  Indebida- 
mente , ileenlmeiite,  contra  las  formas. 

- 1NDURATION , i./  (cin*.)  Indu- 
ración , ó endurecimiento  : uno  de  los  uto-' 
dos  coa  que  terminau  los  tumores  humora- 
les. 

-INDUSTRIAL,  ALK,  adj.  Industria] : 
lo  producido  por*1a  industiia. 

INDUSTRIE , s.f.  Industria,  maña: 
habilidad  en  rjuaiquier  arte.  [|  (prnv.)  Pi- 
cesc  : cheualier  d industrie  : estafador , pe- 
tardista : rttie  vire  y campa  a costa  agena.  || 
futre,  suluisler  d industrie  : campar  de 
tolondro,  vivir  de  gon-a. 

INDUSTIUF.LSEMF.NT , adu.  Indus- 
triooiUitcnU: , ptiuiorosatuenle,  ingcjuusa- 
nicatc.  * 


i ) IXE 

INDUSTRIEL’X , EUSE,  adj.  Indo.- 

liioso  : nifiñoso,  diestro,  ingenioso. 

INDLTS,  s.  m.  pl.  Sacerdote  revestido 
para  asistir  como  diácono,  ó subdiacono  en 
la  misa. 

INEBRANLABLE , adj.  m.  y f In- 
moble, firme : que  no  puede  ser  mov.d.;.  ¡| 

(fifí.)  Firme,  constante,  inalterable,  in- 
mutable. 

1ISEBRANLABLEMENT,  adt>.  Cons- 
tantemente , firmemente. 

INEFFABIL1TÉ  , s.  /.  Inefabilidad  : 

imposibilidad  de  ser  expresada  dignamente 
una  cosa  con  palabras. 

INEFFABLE , adj.  m.  y f.  Inefable  : 
que  no  se  puede  decir  ó explicar,  por  lo  su- 
blime , grande,  ó respetable  de  la  cosa. 

PiEFFAÍJABLE,  adj.  m.  y f.  Indele- 
ble , imborrable. 

1NEFFICACE  , adj.  m.  y f Ineficaz : 
que  no  tiene  eficacia,  virtud , ó actividad 
para  obrar  lo  que  se  pretende. 

ITSEFFICACITÉ  , s.f.  Ineficacia  : falta 
de  actividad. 

INEGAL,  ALE,  adj.  Desigual  : la  cosa 
que  no  corresponde  ó conviene  con  otra.  ¡| 
Desigual  : dicese  de  toda  superficie  que  no 
es  llana  , lisa  , seguida.  ||  ( ng.  ) Desigual  : 
díccsc  de  una  persona  de  humor  «variable , 
c inconstante. 

INÉGALEMENT  , adv.  Desigualmente, 
sin  igualdad. 

INÉGAITTE , s.  f.  Desigualdad  : la  falta 
de  igualdad. ||  {Jig-)  Desigualdad  : veleidad, 
inconstancia. 

LNÉLEGAMMF.NT , adi>.  Sin  elegan- 
cia. 

1NELÉGANCE,  s.  f Faltado  elegancia. 
INELEGANT,  ANTE,  adj.  Sin  ele- 
gancia. 

1NÉLIGIBLF.,  ndj.  m.  y f.  Excluido  de 
elección  : que  no  puede  ser  elegido. 

INÉLOQLENF,  ENTE,  adj.  (anc.)  Sin 

eliMiii^ncin. 

INENARRABLE,  adj.  m.  y f.  Inerra- 
ble : lo  que  no  se  puedo  narrar,  o decir. 

DNEPFE  , adj.  m.yf.  Inepto  : iiitupa?, 
inhábil  para  alguna  cosa.  ||  Necio,  imperó-* 
nenie  , inajadcio. 

EJjlEPTiE,  s.f.  Inepcia  , necedad  , ab- 
surdo., ' , 

1NEPUISABLE,  adj.  m.  y f Inagnt*. 
ble  : que  no  se  puede  agotar.  ,¡  ( fig.)  Ina- 
gotable : díccsc  de  la  ciencia , de  la  erudi- 
ción, de  un  asunto,  de  una  matci ¡a,  por 
su  grande  abundancia.  \ 

INERTE , adj.  m.  y f Inerte  : floxo  , 
dexado  , desidioso  , poco  activo. 

iNEBTfK  , s.  J.  inercia  ♦calidad  de  los 
cuerpos  ib’ 1,0  mudar  d<*  estado  por  si  mis- 
mos, sino  por  una  causa  ntteriof.  jj  [J'g- ) 
Indolencia  , inacción  , desidia.  , 


i 
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* rN’í'.RUDIT , adj.  m.  Sin  erudición:  II 
indocto.  , 

1NFSPÉRÉ,  KE,  adj.  Inesperado:  im- 
pensado , imprevisto. 

INESPÉRÉMENT , adv.  Inesperada- 
mente , quando  menos  se  espera,  o se  es- 
peraba 

INESTIMABLE,  adj,  m.yf.  Inestima- 
ble , inapreciable  : cosa  q ue  no  se  puede  es- 
timar dignamente,  ó como  merece. 

ENÉIKNDU,  LE,  adj.  (tlidasc.)  Incx- 
tenso,  que  carece  de  extensión. 

-HíÉVIDENT,  ENTE,  adj.  Obturo, 
ftin  evidencia. 

INEVITA BLE , adj.  m.  y f Inevitable: 
lo  truc  no  se  pueda  evitar,  excusar,  6 huir,  i 

1NEVITABLEMENT,  adv.  Inevitable- 
mente. 

EVEXACT,  ACTE,  adj.  Inexacto  : falto 
de  cxActiiud. 

INEXAUTITUPE,  s.  / Inexactitud: 
faltado  ex  Actitud  , de  puntualidad. 

INEXCUSABLE,  adj.  m.yf.  Inexcu- 
sable, ¡o  disculpable:  sin  excusa,  sin  dis- 
culpa. 

* INEXÉCUTABLE , adj.  m.yf.  Que 
no  se  puede  execntar. 

INÉXECUT10N,  s.  f Omisión  en  ha- 
cerlo mandado. 

* INEXEHCE,  ÉE,  adj.  No  exercitado, 
sin  exetf  icio  en  una  cosa  , falto  de  el. 

IN EXORABLE , adj.  m,  y f Inexora- 
ble , severo , que  no  le  ablandas  ruegos. 

INEXORABLF.MENT,  adv.  Inflexible-  1 
mente , sin  contemplación  , sin  oir  ruegos , 
á todo  rigor. 

1NEXPERIENCE,  s.f  Imj>cricia  : falta  | 
de  experiencia. 

INEXPÉRIMENTE  , ÉE  , adj.  No 

experimentado,  sin  experiencia,  inexperto. 

INEXPIABLE,  adj.  m.  y J.  Inexpiable, 
que  no  se  puede'  purgar,  ó satisfacer , ha- 
blando de  culpas,  ó delitos. 

INEXPLICABLE,  adj.  m.y  f.  Inexpli- 
cable. 

INEXPRESABLE , atlj.  m. y f Indeci- 
ble , que  no  se  puede  expresar. 

„ INEXPUGNABLE,  adj.  m.yf  Inex- 
pugnable , inconquistable. 

; INEXTINGÚIBIL1TÉ,  s.J.  Calidad 

Nde  lo  que  es  inextinguible. 

INEXTINGUIBLE,  adj.  m.  y f Inex- 
tinguible : que  no  se  puede  extinguir , ó 
«pagar. 

INEXTRICABLE , adj.  m yf  Inextri- 
cable , intrincado,  confuso,  enmarañado. 

ÍNFAILLIBILITÉ  , s f.  Infalibilidad: 
suata  certeza  , ó seguridad  tic  una  cosa.  J|  In- 
falibilidad : incapacidad  de  errar,  ó de  indu- 
cir a error. 

INFA ILEIBLE  , adj.  m.  y f.  Infalible: 
sumamente  cierto,  y seguro.  *||  Infalible : 
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que  no  pnede  errar,  ni  inducir  á error. 

INFAILLI BLEMENT,  ad».  Infalible- 
mente , seguramente. 

INFAISA  RLE  , adj.  m.  y f.  No  hacede- 
ro, no  factible  : que  no  se  puede  hacer. 

INFAMAN! , ANTE,  adj.  Infamato- 
rio, infamativo. 

INF  A MATION,  s.f.  Infamación  : noli 
de  infamia. 

INFAME  , adj.  y s.  m.  yf  Infame  : sin 
honra  ni  reputación.  Usase  también  como 
substantivo.  j|  Infame,  vil,  ruin  : hablando 

de  cosas. 

1NFAMIE,  s.  f Infamia  : deshonra.  [| 
Infamia  : ruindad  , vileza.  |¡  Infamia  : opro- 
brio  , baldón. 

INF' A NT,  ANTE,  subst.  Infante,  in- 
fanta : título  de  los  hijos  segundos  de  los 
reyes  «le  España. 

1NFAN  f FRIE , s.  f.  Infantería  : tropa 
de  á pie. 

INI  ANTICIPE,  S.  m.  (fnr.)  Infanb- 
I cidio  : el  homicidio  de  un  niño,  ó criatura. 

! jj  Infanticida  : la  persona  que  comete  este 
¡ homicidio. 

INFATIGABLE,  atlj.  m.yf.  Infatiga- 
ble, incansable. 

INFATiG BLEMENT,  adv.  Infatiga- 
blemente , sin  cansarse. 

1NFA rUATION , S.  f.  Infatuación,  cie- 
go preocupación , cncapricliamiento  : a fa- 
vor <lc  alguno,  6 de  alguna  cosa. 

INFATUE,  ÉE , p.  p.  y adj.  Infatuado. 

INFATLEK  ,V.  a.  Iiiiutuar  : preocupar, 
eocaprichar  ciegamente  á uno  por  alguno , 
ó alguna  cosa. 

INFATLEK  ( S’ ) , m.  r.  Infatuarse  : preo- 
cuparse , encapricharse  ciegamente , por  al- 
guno, fí  alguna  cosa. 

1NFÉCOND,  ONDE,  adj.  Infecundo, 
estéril. 

INFÉCONDITE  , s.f.  Infecundidad, 
esterilidad. 

INFECT , ECTE , adj.  Infecto,  iníi- 
cionado  : corro  un»  ido  , hediondo. 

INFECTÉ,  ÉE , p.  y.y  adj.  Infectado, 
inficionado , corrompido.  v 

INF ECTER , v.  a.  Infectar,  inficionar, 
corromper. 

1NFF.CTION,  s.  f.  Infección,  hedor, 
corrupción. 

1N FELICITE , «.  /.  Infelicidad,  des- 
gracia. , * 

1NFÉODATION , s.f  Enfeudación. 

INFÉQDÉ,  EE  , p.  p.  y adj.  Enfeudado. 

IN  FEO  PER , v.  a.  Enfeudar,  dar  en  fini- 
do. [|  Dimrs  injcodccs  . diezmos  enajenados 
por  la  iglesia  , ,y  poseídos  por  legos. 

INFERE  , ÉE,  p.  p.  Inferido. 

INF  ERFR  , v.  a.  Infciir  : sacar  por  con- 
scqiieneia.  w 

INFERIEUR,  EURE,  adj.ys.  fn feiior. 
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baxn  : lo  «pie  fslá  abaxo.  ||  Inferior  : el  que 
está  debaxo  de  olio  en  saber,  poder,  valer, 
puesto • , 6 mando. 

INFÉRIEUREMENT,  ads>.  Inferiormon- 

te  , con  inferioridad. 

INFÉRlORITjL  s.  f Inferioridad  : el 
estado  ó condicioiWc  inferior. 

INFERNAL  , ALE,  adj.  Infernal : cosa 
de  infierno,  ó perteneciente  á el. 

INFERTILE,  adj.  m.  y f Infecundo, 
estéril. 

UN FERTOJTE , s.f.  Infecundidad,  cs- 
terilidad. 

INFESTÉ  , ÉE  , p.  p.  Y adj.  Infestado. 

INFESTER , v.  a.  Infestar  : hacer  daños 
y estragos  el  enemigo  en  las  tierras , ó en 
los  mares.  ||  Infestar  : incomodar,  trabajar. 

I1YFI B U LATION , s.f  Ligadura,  cer- 
ramiento. 

1NF1RULÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Cerrado. 

INFLRULER,  v.  a.  Cerrar  : por  medio 
de  un  anillo.,  ó candado. 

INFIDÉLE,  adj.  m.  y f Infiel,  des- 
leal, fementido,  pérfido  : bal  Jando  de  per- 
sonas. ||  Infiel , no  conforme  á la  verdad , 
que  desdice  del  original  : hablando  de  co- 
pias, extractos,  relaciones,  etc.  j[  Infiel,  des* 
r reido  : el  truc  no  tiene  la  verdadera  fe,  el 
no  bautizado.  Usase  muchas  veces  como 
substantivo. 

ÍNFI DELEMENT,  adv.  Infielmente, 
con  infidelidad.  , 

INF1DÉLITÉ,  s.f  Infidelidad  , dcslcal- 
tad  , perfidia.  ||  Infidelidad  , falta  de  confor- 
midad con  la  verdad  , con  el  original  : ha- 
blando de  copias,  extractos,  relaciones,  re- 
tratos , etc.  ||  Infidelidad  : negación  de  la 
verdadera  fe , ó creencia. 

INFILTRA  RON , s.f  Infiltración,  rc- 
caladura  : la  penetración  «le  un  Líquido  por 
los  |»oros  de  un  cuerpo  sólido. 

INFILTREN  (S  ),  «-.  r.  Infiltrarse,  re- 
calar : penetrar  tyi  líquido  por  los  potos  de 
un  cuerpo  sólido. 

1NFIME , adj.  m.jrf  ínfimo  : el  mas 
balo. 

INFINI,  s.  m.  Infinito  : lo  que  no  tiene 
límites.  ||  A l'infini , adv.  A nunca  acabar, 
sin  fin  , eternamente,  por  una  eternidad. 

INF1NI , IE , adj.  Infinito  : sin  fin  , lími- 
te , ó termino.  ||  Infinito  : tómase  por  innu- 
merable. 

INFINIMF.NT  , adv.  Infinitamente  : sin 
fin , ni  termino.  [|  Infinitamente  : iraponde- 
ra  bien  ten  le,  en  extremo.  j|  ( aritm. ) I)  ícese : 
fes  infinimenl  petits  : los  infinitamente  pe- 
q ueñós  : cantidades  concebidas  como  mas 
pequeñas  que  qualquiera  cantidad  que  se 
pueda  asignar. 

INFINITÉ  , s.  m.  Infinidad  : calidad  de 
lo  que  es  infinito.  ||  Infinidad  : muchedum- 
bre immmerabk'i 


INFINITESIMAL,  ALE,  adj.  ( matera .) 
Infinitesimal  : dicese  siempre  con  las  voces 
cálculo  , ó cantidad. 

♦INFINITES! ME,  s.f.  (geom.)  Infinité- 
sima : parle  infinitamente  pequeña  «lcqual- 
quirra  cantidad. 

1NFINITIF , s.  m.  Infinitivo  : uno  de  los 
modos  del  verbo  que  no  denota  tiempo  de- 
terminado, ni  número,  ni  persona. 

ÍNFIRMATIF^YE,  adj.  (fon) Lo  que 
infirma , ó invalida. 

INFIRME  , adj. y s.  m.  y f Enfermizo , 
doliente,  achacoso  . enclenque.  ¡|  Enfermo, 
frágil , débil. : baldando  en  sentido  místico. 

INFIRMÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Infirmado, 
invalidado , .debilitado. 

INFIRMEN,  v.  a.  ( fnr .)  Infirmar,  in- 
validar. ||  ( didáct . ) Debilitar  : una  prueba, 
un  testimonio. 

INFIRMENLE , s.f.  Enfermería : parage 
en  que  se  cura  a los  enfermos  en  una  coinu- 
ni  da<i|  «i  la  sala  destinada  a este  efecto  en  un 
.hospital. 

1NF1RMIER,  IERE,  sulst.  Enferme- 
ro : persona  destinada  a cuidar  de  los  en- 
fermos. 

INFIRMETE , s.  f Dolencia , achaque  : 
indisposición, ó enfermedad  habitual.  ||  (jig*) 
Enfermedad , íJaqticza : hallando  de  la  Iragi- 
lidad  de  la  nauiralczoi  humana. 

INFLA  MMAB1L11 1W  s.  / Aptitud 

ara  inflamarse  : cuüdadjp  lo  que  es  in- 
amable. 

INFÉAMMABLE , adj.  m.  y f Infla- 
mable : lo  que  es  fácil  de  inflamarse  , ó de 
levantar  llama. 

INFLAMMATION , s.f  Inflamación, 
enccndi miento.  |¡  Inflamación  : d ícese  «le  los 
males  «rué  provienen  «le  aidor«lc  la  sangre. 

INFLAMMATOIRE,  adj.  luilamato- 
rio  : «líccse  en  incdicifta  de  lo  que  causa 
inflamación. 

INFLEXIB1L1TÉ,  s.f.  Inflcxlbifidad. 

INFLEXIBLE,  adj . m.yf  Inflexible: 

que  no  se  dexa  doblar  , ó vencer.  Usase  co- 
munmente en  sentido  moral. 

1NFLEXÍ B LEMENT , adv.  Inflexible- 
mente , fuertemente.  # 

INFLEXION  , s.  f Inflexión  : varia- 
ción y quiebros  «le  Ja  voz..  ||  ( grarn. ) Infle- 
xión : la  variación  de  los  nombres,  y «le  los 
v«*rbos.  j|  Inflexión  du  corps  ; disposición 
natural-  para  encorvar  é inclinar  el  cuerpo. 

INFLlCTIF,  IV  E , adj.  Inflictiva  : pena 
corpfral  impuesta  , ó que  se  ha  de  imjioncr. 

ÍNFLICi ION  , s.  f.  Imposición  de 
pena  corporal  por  la  justicia  , o la  condena 
a tal  pena. 

INFLIGE  , ÉE , p.  p.  Inflicto. 

INFL1GER  , v.  a.  Imponer : una  pena 
corporal  por  sentencia  «le  juez. 

INFLCE  , ÉE , p.  p.  influido. 
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INFLUENTE  Ms.f.  Influencia,  ínfimo  : 
dicese  lo  n rimero  en  .«en (ido  físico  , y lo  se- 
gundo en  sentido  moral. 

INFLUENCER  , *>.  a.  (fig.  ) Influir  : 

rn  algún  negocio , ó empeño. 

INFLUER , r.  n.  Influir  : di  cese  en  el 
sentido  físico  y moral.  En  este  último  se  usa 
como  neutro  regularmente  : injluer  sur... 
influir  en...  ó tener  irifluxo  sobre... 

* IN-FOLIO  , *.  m.  y.  Folio. 

INFORMATION  , $.  J'.  Información  , 

informe  : díccsc  en  lo  forense,  y cu  ci  estilo 
común.  • 

INFORME  , adj.  m.  y f.  Informe  : »rn- 
perfe-tn  , que  no  tiene  la  forma  y perfección 
que  debía  tener.  Dicese  en  Jo  físico,  como 
en  lo  inoral. 

INFORMÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj . Infor- 
mado. 

1NFORMER  , i*,  a.  Informar  : dar  la 
forma  , 6 la  materia.  |i  Informar  : instruir  , 
enterar.  • 

INFORMER  ( S’  ) , **.  r.  Informarse  : 

t»  mar  informes  , ó noticias. 

* INFORTIAT.  *.  m.  I ufo  re  i ralo  : la  se- 
cunda parte  del  digesto. 

INFORTUNE , s.  f.  Infortunio,  des- 
ventura, desgracia. 

INFORTUT#.  , EE,  adj.  Desventurado,  1 1 
desgraciado , desdichado.  Usase  también 
como  Mibstarrijife 

FVFRACrfl^l , s.  m.  Infractor  , trana- 
gresor, contraventor  : de  una  ley  , bando, 
ú edicto. 

INFRACTION  , s.  f.  Infracción  , que- 
brantamiento, transgresión  , contravención: 
de  una  ley  , bando , ó edicto. 

IN  FRLCTUEUSEMENT , W«*.  Infruc- 
tuosamente : sin  fruto  , sin  provecho. 

INFRLCTUEUX  , EL  SE  , átlj.  Infruc- 
tífero, estéril.  ||  ( Jig-  ) Infructuoso  , inú- 
til , vano. 

1NFUS,  USE,  adj.  Infuso  : ¡nfundido 
por  don  especial  del  ciclo  , como  sabiduría  , 
ciencia. 

INFUSÉ,  EE , p.  p.  y adj.  Puesto  en 
infusión. 

1NFWSER  , r.  a.  Echar  en  infusión. 

INFUSIBLE,  adj.  m.  y f.  Infundible, 
que  no  se  puede  ftiudir  , ó derretir  , qac  no 
Mifrc  fusión. 

INFL'SION , .«.  f.  Infusión  : d ícese  de 
la  acción  de  poi?r  un  ingrediente  eti  infu- 
sión ; y del  liquido  en  qtic  ha  estado  echado. 

||  {Jig>  ) Infusión  : gracia  infusa  en  dirima  , 
etc. 

1NGAMBE  , adj.  m.  y f.  ( vidg.  ) Vi- 
varacho , avispado  : de  la  inugcr  se  puede 
decir  pizpereta. 

* 1NGENÉRABLE  , aJ/.m.yf.  InCc- 
nerahle  :1o  que  no  puede  ser  engendrado. 

1NGÉNIER  { S’  ) , y.  r.  Ingeniarse  , 
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bandearse  : buscar  traías  ó amaños  pora  lo- 
grar algo.  Es  voz  del  estilo  familiar. 

INGENIELA,  s.  m.  Ingeniero  : d que 
posee  la  arquitectura  militar , y dirige  los 
trabajos  para  el  ataque  y defensa  de  las 
plazas. 

LN GENIELSEMFiW , adi*.  Ingeniosa* 
mente. 

INGFNIEUX  , EUSE , adj.  Ingenioso: 
lleno  de  ingenio  , trazas  , ó invención. 

INGEN 0 , UE  , adj.  Ingenuo  : franco  , 
sincero , sin  doblez. 

INGÉNUITÉ  , s.  f.  Ingenuidad  : fran- 
queza ,,  lisura  , sincciidad. 

INGÉNU  M KNT  , adv.  Ingenuamente. 

INGÉRER  ( S’  ),  t*.  r.  Entremete!*?  , 
meterse , mezclarse  : en  lo  que  a uno  no  le 
toca. 

1NGRAT,  ATE,  adj. y s.  Ingrato,  desa- 
gradecido. j|  (Jig.  ) Ingrato  : dicese  de  una 
tierra  ó trabajo  que  no  produce  , ó que  da 
poca  utilidad. 

* I NGRATEMENT,  adi*.  Ingratamente. 

INGHA 1 ILUDE , s.J.  Ingraüdud  : dc- 
¡ «agradecimiento. 

INGRÉDJENT  , s.  m.  Ingrediente  : lo 
que  entra  en  la  composición  de  una  medi- 
cina , de  un  tinte,  barniz,  etc. 

1NGL ÉRISSABLE , adj.  m.yf.  Incura- 
ble , insanable. 

INGUINAL,  ALE,  adj.  ( cifus.  ) In- 
guinario : lo  que  pertenece  k las  ingles. 

INHA  TULE,  adj.  m.  y j.  Inhábil  , in- 
capaz : díccsc  de  aquel  á quien  el  derecho 
no  reconoce  con  las  c.didadcs  necesarias  para 
ciertos  actos. 

INHA  HILETE  , s.  f.  ( for . ) Inhabilidad, 
incapacidad:  falla  de  las  calidades  necesarias 
en  uiij  persona  para  ciertos  actos  civiles. 

INHABIT  ABLE  , adj.  m.  y f.  Inhabi- 
table : que  no  se  puede  habitar. 

INH ABITÉ,  ÉE,  adj.  Inhabitado: 
despoblado,  desierto.  A 

IN  HABITE  DE,  s.  j.  Falta  de  hábito  , 

ó costumbre. 

INHÉRENCE,  s.J*.  { Jilos.  ) Inherencia  : 
la  unión  intima  de  dos  cosas , como  del  ac- 
cidente con  la  substancia. 

INHÉRENT,  ENTE , adj.  Inherente  : 
lo  que  tiene  un.ion  intima  con  otra  cosa. 

INHIBE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Inhibido, 
prohibido. 

l^JUBER  , v.  a.  (for.  ) Inhibir  : pro- 
hibir á un  juez  el  conocimiento  de  alguna 
cansa. 

1NHIBITI0N , s.f  (for.  ) Inhibición: 
prohibición  á un  juez  del  conocimiento  de 
alguna  causa. 

INHOSPITA LIER , TERE*,  adj.  Inhu- 
mano : fajlo  de  hospitalidad  para  con  su 
próximo. 

LNHOSPITAUTE,  s'f  Inhospitalidad: 
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falta  de  hospitalidad , ó de  caridad  con  los 
extraneeros , ó peregrinos. 

INliUMAIN  , AÚNE , adj.  Inhumano  : 

cruel , desapiadado, 

1N  HU MAINEMENT  , adu.  Inhumana- 
mente. 

1NHUMANITE , s.  f.  Inhumanidad: 

soma  crueldad  , barharíc , falta  de  huma- 
nidad. 

INHUMATION , s.  f.  Entierro,  enter- 
ramiento, sepultura  : d ícese  del  acto  de  se- 
pultar un  cadáver. 

INHUME,  ÉE,  p.  p . y tulj.  Sepul- 
tado , enterrado. 

INHUMER  , v.  a.  Enterrar  , sepultar  : 
dar  sepultu*. 

INIMAGINABLE  , adj.  m.y  f Inima- 
ginable , no  imaginable. 

INIMITABLE  , arlj.  m.y  f Inimitable  : 
cpic  no  puede  ser  imitado. 

INIiVUTIÉ,  s.  f.  Enemistad,  aversión  , 
antipatía. 

EN INTEL LIGIBLE  , adj.  Ininteligible : 

lo  que  no  se  puede  entender. 

♦ ININTELLIGIBILITÉ , s.f.  La  ca- 
lidad de  lo  que  no  es  inteligible. 

ENIQUE , adj . m.y  f iniquo : injusto , 
malo. 

1NIQUEMENT,  tido.  Iniquamente. 

1N IQUITÉ , s.f  Iniquidad  : maldad  , 
injusticia  grande. 

INITIAL  , ALE  , adj.  Inicial  : d ícese 
de  la  letra  mayúscula  con  que  comienza  un 
capítulo , ó párrafo. 

ÍNITIATION  , s.  /.  Iniciación  : cere- 
monia con  que  se  admitía  alguno  á la  parti- 
cipación de  ciertos  misterius  cutre  los  gen- 
tiles. • 

JLNTTIÉ , ÉE , p-  p-  y adj.  Iniciado  : 
úsase  también  como  substantivo. 

INÍTIER  , v.  a.  Iniciar ; admitir  á la 
participación  de  ciertos  misterios  entre  lo# 
antiguo*  gentiles.  Por  extensión  se  dice  de 
qualquicra  culto , doctrina  , ó ciencia  abs- 
traía* 

INJECTER,  v.  a.  (cirvff.)  Inyectar: 
introducir  algún  fluido  en  otru. cuerpo  por 
medio  de  una  xeriuguilla. 

INJECTI0N  , s.f.  Injcccion  : la  acción 
de  inyectar. 

INJONCTION  , s.  f Mandamiento  , 
orden  expresa.  * 

INJURE , s.  f.  Injuria , ultrage.  |f  In- 
juria , baldón  , «cnueslo.  ||  // injure  ó ¿es 
uijures  (fu  temps : la  inclemencia  del  tiempo : 
las  ruinas  causadas  por  el. 

INJUR1ER  , v.  a.  Injuriar,  agraviar, 
ofender  alguno  con  palabras. 

INJURIEU  SEMEN  T , adt».  Injuriosa- 
mente , ron  injuria. 

ÍNJURiRUX  ,*EUSE , adj.  Injurioso  : 
lo  que  injuria  y agravia. 


INJUSTE , adj.  m.  y f Injusto  : lo 
que  no  es  justo. 

1NJÜS1  EMENT  , adi'.  Injustamente. 

lNJUSriCE,  i f Injusticia  acción 
contraria  a la  justicia. 

INLLS1RLE,  a¿j.  m.  y f Inlcgible  : 
rio  que  se  puede  leer  , o es  muy  difícil  de 
leer. 

INNAMGABLE , adj.m.yf  Innavc- 
gsible.  . 

1NNE,  EE,  adj.  Innato  : natural,  y 
como  nacido  en  el  mismo  sugelo. 

INNOCEMMENT,  ado.  Innocente- 
mente , sin  malicia  , tontamente. 

INNOCEN  CE  , s.  f.  Inocencia  : estad* 
del  que  es  inocente  eu  iodos  jos  sentidos  , 

I de  sin  culpa  , de  sin  malicia , de  simple  , 
de  candido.  ¡|  jdge  tí innocence : la  infancia. 

INNUCEN !,  ENTE,  adj.  y s.  inocente: 
libre  , exento  de  culpa , quando  se  contra- 
pone á reo  , ó culpado.  ||  Inocente : simple  , 
bendito,  jj  inocente  : niño  que  uo  ba  llegado 
á edad  de  pecar.  |j  Inocente  , que  no  es  no- 
civo : hablando  de  cosas.  |;  Inocente,  puro, 
cáhdido  : hablando  del  animo.  ||  Les  inno - 
cens  ; los  niños  y santos  inocentes.  ||  Toarte 
innocente  : empanada  de  palominos. 

INNOCENTE,  ÉE , p.  p.  Absaelto, 
declarado  por  inocente. 

INNOUKNTER  , %>.  a.  Absolver  á uno, 
declararle  por  inocente. 

INNOMBRABLE,  adj.  nu  y f Im,u-  * 

me  i able  : lo  que  no  se  puede  numerar. 

INNOMBRA  BLEMENT,  ado.  Siú  mí- 
melo , sin  cuento. 

1NNOMÉ  , ÉE  , adj.  ( for . ) Innomi- 
nado : se  implica  á ciertos  contratos. 

INNOMíNÉS  , adj.  [anal.)  Innomina- 
dos : dos  huesos  del  espinazo  en  que  eucaxa 
el  hueso  llamado  sacro. 

♦INNOVA TEUR,  s.  w.  Innovador.  V. 
nw  alcor , que  es  como  regularmente  se 
dice. 

INNOVA TIQN  , s.  f.  Innovación. 

INNOVE,  ÉE  , p.  p.y  adj.  Innovado. 

1NNOVKR  , o.  n.  Innovar  : mudar  ó 
alterar  las  cosas  , introduciendo  novedades. 

♦INOBSERVANOS**./.  ( poc . us.)  V. 

Inobscroation. 

INOBSKKVATION  , s.f  Inobservan- 
cia : falla  de  observancia. 

1NOCCUPÉ  , ÉE  , adj . Desocupado  , 
sin  ocupación. 

♦IN -OCTAVO , s.  m.  En  octavo:  libro 
envot  pliegos  se  pliegan  en  ocho  hojas. 

INOCULA1 EU1Í  , x.  m.  inocuiador  ; 
el  que  inocula  las  viruelas. 

IlSiiCU  CATION  , j>.  f.  Inoculación  : 

inserción  de  Jas.  viruelas. 

INOCULÉ,  ÉE,p.  p.  y adj.  Inoculado  : 
el  que  tiene  las  viruelas  por  inoculación  , ó 
inserción. 
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INOCULER  , v.  a.  inocular  : inserir  las 
viruela». 

1NDCU LISTE,  s.  m.  Inoculista  : el  par- 
tidario de  la  inoculación. 

INODORE  , adj.  m.  r f Sin  olor,  «pie 
no  echa  olor  : dícese  <le  Jas  flores. 

INOFFIUEUX  , EU5E,  adj.  {for.J 
Inoficioso  ; lo  que  se  hace  fuera  de  tiempo. 
INOFFICIOSITE  , s.f  ( Jor . ) Inoficto- 

sidad. 

INOÑDATION,  /.^Inundación  : aveni- 
da de  afilas  que  cubre  ó anega  un  terreno.  j) 
(Jig. ) Inundación  : dícese  también  de  gen-^ 
tes  , tropas,,  etc.,  m 

INUNDE,  EE,  p.  p.  Inundado,  anc- 
g"1»- 

INONDER, » >.  a.  Inundar  : cubrir,  ó ane- 
gar las  muchas  aguas  un  terreno. \\  ' Jig-)  Inun- 
dar : dícese  de  las  tropas',  de  los  exu  alígeros  : 
de  las  modas,  de  los  libros  , etc.  que  se  der- 
raman , ó entran  en  grau  copia. 

IN OPINÉ,  ÉE,  adj . Inopinado,  impen- 
sado. 

INOPINÉMENT,  adv.  Inopinadamente, 

im  pon  sad  .unen  te . 

*■  INORGANIQUE,  adj.  m.yf.  ( hisi. 
nat.  ) Inorgánico : cuerpo  6 substancia  que 
no  tiene  órganos  vitales  , como  |os  animales 
y vegetales;  de  modo  que  inorgánico  es  qua- 
si  equivalente  á mineral. 

INOLÍ,  ÍK,  adj.  Inaudito,  nunca  oido: 
extraño , singular. 

1N-PROMPTU,  s.  ttu  V.  Impromptu. 
ÍNQUART,  s.  m.  (quúft.)  Union  y mez- 
cla de  tres  partes  de  plata  y una  de  oro. 

*IN-Q  LAUTO,  •«.  m.  En  quarto  , ó libro 
en  quarto : cuyos  pliegos  se  doblan  en  qua- 
tro  hojas. 

1NQUUET,  ETE,  adj.  Inquieto,  cui- 
dadoso , receloso  : y también  agitado , desa- 
sosegado. (guando  significa  lo  i.°,  se  dice 
inquict  sur  te/le  chote ; y quandolo  a.° , in- 
quirí de  tcüe  chote • ||  Hablando  de  cosas 
corres  ¡huí  de  á desasosegado,  como  nuit  in- 
quiete , sommeil  inqttiet. 

1NQUJETANT , ANTE,  adj.  Inquieta- 
dor, que  causa,  ó, da  inquietud. 

. INQUIETÉ , ÉB,  p.  p.  y adj.  Inquie- 
tado, desasosegado,  impacientado. 

INQUIETER,  u.  a.  Inquietar,  dar  cui- 
dado , desasosegar , y a veces  impacientar. 

INQLIÉTER  (S*),  r.  Afligirse , acon- 
goja! se. 

ÍNQUIÉTUDE,  s.f.  Iuquietnd,  desaso- 
siego f cuidado  , y también  impaciencia. 

ÍNQLISITELR,  /.  m.  Inquisidor  : juez 
del  tribunal  del  Santo  Oficio. 

1NQLISITION,  s.  f.  Inquisición*:  tri- 
bunal del  Santo  Oficio;  y también  se  toma 
por  la  casa,  y la  cárcel  do  este  tribunal.  ¡| 
inquisición  ? tómase  en  lo  Torease  por  pes- 
quisa , aunque  os  de  poco  uso. 


1NSAISISSABLE , adj.  m.yf.  Lo  que 

no  se  puede  coger,  ni  agarrar. 

INSALUBRE,  adj.  ni. y f.  Insalubre  ; 
lo  que  es  rnal  sano , ó dañoso  a la  salud. 

INSALL  BRTJT0 , s.J.  Insalubridad  : ca- 
lidad de  lo  que  es  dañoso  á la  salud. 

INSA HABILITÉ  , /.  J.  Insociabilidad  : 
ansia  , sed  , hambre  ¡nsaciabfc.  Dícese  eu  lo 
físico  , y en  lo  moral. 

INSATIABLE,  adj.  m.  y f.  Insaciable  : 
que  no  se  puede  saciar , ó satisfacer.  Dicese 
cu  lo  físico,  y en  lo  moral. 

INSAT lAfiLEMENT , adv.  Insaciable- 
mente. 

INSCTEMMENT , adv.  ( poc . us. ) Sin 
saberlo,  sin  conocimiento,  igno^nlcincnlc. 

INSCRIPTION , s.  J.  Inscripto  : le- 
trero escrito,  gi abado,  ó esculpido,  en  al- 
guh  monumento.  ||  Partida  que  una  persona 
pone  en  un  registro , firmándola  con  sn 
nombre.  ||  ( geom .)  Figura  contenida  en  un 
círculo.  Jj  Inscription  en  faux  : prueba  por 
la  que  se  hace  ver  en  un  juicio  la  falsedad 
de  un  instrumento. 

INSCRIRE,  v.  a.  Escribir,  sentar  : el 
nombre  de  alguno  en  registro , lista , no- 
mina, etc.  ||  (sp rom. ) Inscribir  : formar  una 
figura  dentro  de  otra. 

INSCRIRE  ( S* ) , v.  r.  Hnccr&c  escribir , 
Ó sentar  . en  algún  registro,  padrón,  lista  , 
etc.  ||  (Jor.)  Dícese  : s inseriré  en  faux  : 
sostener  en  juicio  ser  falso  un  documento , 
ó escritura , presentada  por  la  parte  con- 
traria. 

1NSCRIT , ITE , p-  p-  y adj.  Escrito  , 
sentado  : en  lista , nómina,  matricula , etc.  i| 
Inscripto. 

INSCRUTABLE,  adj.  m.  y f.  Inescru- 
table, insondable  : dícese  de  los  altos  juicios 
ó decretos  de  Dios. 

INSQU  (A  L") , s.  m.  Sin  noticia  , 
■n  ciencia,  sin  saberlo.  Siempre  va  acom- 
pañado de  los  pronombres  posesivos  : 
a mon  inscu , sin  mi  noticia  : a ton  inscu  , 
sin  tu  noticia  : a 50/2,  ó d l tur  inscu  , sin  su 
noticio , ó sin  noticia  de  ellos , ó de  ellas. 
Otras  veces  t^ge  la  preposición  de  : a l inscu 
de  son  pére , sin  noticia,  sin  ciencia,  ó sin 
saberlo  su  padre , etc. 

1NSECTE,  /.  m.  Insecto  : aniuudrjo 
llamado  asi  por  los  cortes  ó anillos  en  que  se 
divida  su  cuerpo. 

+1N-SK1&E,/.  ni.  Libi  do  en  diez  y seisavo 
( en  1C.0  ) : ,es  voz  de  la  imprenta. 

1NSENSÉ > EE,  adj.  Insensato  , mente- 
cato, fatuo.  Usase  también  como  substantivo. 

1NSEAS1B1L1  FE,  s.f.  insensibilidad  : 
falta  de  sentimiento. 

INSENSIBLE,  adj.  m.  y f.  Insensible  : 
que  no  siente,  ó. no  tiene  s *>1  fíelo.  j|  Insensi- 
ble, fallo  de  sentimiento  : f c no  se  umevv  , 
ó afecta  por  nada, [|fnsrq¿ibu,  imperceptible  ; 
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hablando  de  cosas,  cuyos  efectos  ó movi- 
zn Írritos  no  se  pueden  percibir. 

IN&ENSíBlEMKNT,  adu.  Insensible- 
mente : de  un  modo  insensible. 

INSEPARABLE,  adj.  m.  y f Insepa- 
rable : lo  que  no  se  puefle  separar. 

INSEPARABLEMENT,  mlv.  Insepara- 
blemente. 

1NSERÉ,  ÉE , p.  p.f  adj.  Inserto,  in- 
sertado., 

INSERER  , v.  a.  Insertar,  inxcrir  ? una 
cosa  en. otra. 

rNSERER  (S’) , i r.  Inxcrirse  , meterse, 
jptroducirse  en  algqn  (istmio. 

*1NSERMItNTE,  ÉE,  adj.  No  juramen- 
tado : que  no  lia  hecbo  el  juramento. 

INSERTION,  s.  f.  Inserción.  Insertinn 
■ de  l apetite  i •ém/e.  V.  Jnocubitinn. 

* INSESSION  , J.  y.  ( medie. ) Medio 
baño. 

INSIDIEUSEMENT  , adv.  Insidiosa* 

mente , engañosamente. 

INSIDIELA  , ELSE , adj.  Insidioso  , 

engañoso. 

INSIGNE,  adj.  m.  y f.  Insigne,  seña- 
lado , notable  : un  alcuna  línea. 

INSIGNIHANCE,  s.  f.  V.  Insignifi- 
cation. 

1NSIGNIFLVNT,  ANTE  , adj.  Insigni- 

íicativo , que  nada  significa  , ó expresa. 

♦lNSiGNIFICATlON , .s.  f Insignifi- 
c ación  , ninguna  signiíicucion  : imignm- 
cado. 

1NSINUANT,  ANTE,  adj.  El  que  sabe 
insinuarse,  ó insinuarlo  que  desea. 

MNSINUATIF,  s.  m.  Regalo,  ó presente, 
que  Job  clérigos  liaciun  en  otro  tiempo  á sus 
prelados. 

INSFNL ATION  , s.  j.  Insinuación  : la 
acción  de  introducir  suavemente  en  el  ánimo 
alguna  cosa.  j|  Registro  : asiento  de  una  do- 
nación , ó tutaniento , en  un  protocolo. 

INSINUÉ , ÉE , p.  n.  Insinuado. 

INS1NÜER , v.  a.  Insinuar  : introducir 
blandamente  alguna  cosa^m  otra.  [|  {Jig- ) 
Insinuar  : introducir  ligera  y suavemente  en 
el  ánimo  ideas,  máximas,  consejos,  etc.  |J 
Insinuar  : en  lo  forense  es  registrar  una  do- 
nación, un  testamento.  |j  S'insinuer  dnns 
l'esprit  : dnns  les  bonitos  gr  rices  de  quel- 

?i u'un  : insinuarse  , captar' , ganar  el  animo  , 
a voluntad  de  ulguno. 

INSIPIDE,  rnlji  m.  y j.  Insípido  , soso, 
desaborido  : sin  sabdr , ni  sazón.  j|  {Jig. ) 
Insulso,  desaborido , frió : sin  sal,  sin  gracia, 
sin  alma, 

INSIPIDFATENT,  adv.  Insípidamente  : 
de  un  modo  insípido. 

INS1PIDITÉ,  s.  f Insipidez,  desabor  : 
falta  tic  salwir  ó sazón  en  comida , ci  bebida. 
||  ( fig.  ) Insulsez^  sosería  : falla  de  sal, 
chiste , gracia.  * 


INSISTER , v.  n.  Insistir  : persistir  en 
lina  razón  , demanda  , ó empeño. 

INSGCIABIÍJ  rÉ , s.  f.  Insociabilidad  : 
genio  , carácter  del  que  es  insociable. 

INSOCIABLE,  adj.  rn.  y J.  Insociable  : * 

dírese  de  la  persona  intratable  , ó con  quien 
no  se  puede  comunicar  ni  vivir. 

INSOLATION  , s.  f.  ( quim .)  Insola- 
ción : la  acción  de  exponer  al  sol  alguna 
cosa  para  que  fermente. 

INSOLEMMENT^flí/»'.  Insolentemente, 
con  insolencia. 

INSOLEN CE,  /.  f.  Insolencia  : desa- 
cato , desvergüenza. 

INSOÍ  JBNT,  FNTK,  adj.  y s.  Insolente: 
osado,  desvergonzado.  Usase  alguna  ves 
como  substantivo.  ¡|  Insolente  : orgulloso, 
soberbio. 

* INSOLER , v,  a,  ( quim, ) Insolar  : 
poner  alguna  cosa  al  sol  par  a que  fermente. 

INS  O LITE,  adj.m.yf.  {Jor.)  Insólito , 
contra  estilo  , rontr.-j  las  fortnns. 

IN SOLE R1  LITE,  s.  f.  Insolubilidad  : 
qu.ilidad  de  lo  que  es  inso;uble. 

INSOLUBLE,  adj.  m.  y f.  Insoluble  : 
que  no  tiene  solución.  ||  {quim.  ) Insoluble  : 
lo  que  no  puede  deshacerse  en  el  agua. 

INSÜLV ABILITE , s.  /.  Insolvencia: 
imposibilidad  de  pagar  una  deuda, 

iNSOLVABLr,  adj.  m.  yj.  Insolvente: 
que  no  tiene  con  que  pagar  una  deuda. 

INSOMNIE,  s.  f.  Insomnio,  desvelo, 
vigilia  : privación  del*speño  por  indisposi- 
ción. 

INSOUCI  ANCE , s.f.  Indiferencia  , in- 
dolencia , frescura  : carencia  de  cuidado  ó 
pena  por  cosa  alguna. 

INSOUCI ANT,  ANTE,  adj.  y S.  Indife- 
rente, indolente , fresco : sin  tomar  cuidados 
ó pena  por  nada. 

INSOUMIS,  ISE,  adj.  Poco  sumiso , 

Ó nr>  sumiso. 

INSOUTENARLE , adj.  ni.  y J'.  Insoste- 
nible , que  no  se  puede  sostener , ó defen- 
der. 

INSPECTER,  v.  a.  Inspeccionar  : revis- 
tar, r<£onoccr  por  incumbencia  ú oficio  uu 
establecimiento  , ú obru  pública. 

INSPECTEUR,  s.  m.  Inspector  : el  que 
tiene  cargo  de  revistar  ó examinar  algunas 
obras,  ó trabajos  público».  |j  Inspector  : 

} dórese  del  oficial  general  que  tiene  la  inspec- 
ción de  la  tropa,  como  de  la  infantería,  de 
la  caballería  , etc. 

I^PECTION » s.  f.  Inspección  : acto 
de  reconocer  ó examinar  una  cosa  con  Ja 
vista.  ;J  inspección  : incumbencia  ó encargo 
para  dirigir  6 zelar  algún  establecimiento,  ú 
obra  pública.  j|  Inspección  : revista  de  ins- 
pector , hablando  de  trúpns. 

INSPÍHATEUK  , adj.  Inspirador  : el 
que  inspira. 
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INSPIRATIUN  , 5.  J.  Inspiración  : I» 
arción  de  inspirar.  (|  Inspiración  : consejo , 
sugestión.  j|  Inspiralioti  divine  : inspiración 
divina.  . 

INSPIRÉ  , ÉE,  p.  p.  Y adj.  Inspirado. 

INSPIRKR,  v.  a.  Inspirar  : sugerir,  in- 
troducii  en  el  alma  ciertos  movimientos,  ó 
¡«leas. 

ÜNSTABIUTÉ , i.  f Instabilidad  , in- 
constancia ; falta  de  seguridad  y permanen- 
cia en  las  rosas  humanas. 

INSTALLATIOIt,  s.  f Instalación  : 

toma  de  posesión  ele  algún  empleo , ó di- 
gnidad. , 

1NSTALLÉ,  EE , p.  p.  y adj  * instalado , 
puesto  en  posesión. 

INSTALLEíL.  v.  a.  Instalar  : poner  en 
posesión  á alguna  de  un  empleo,  ó dignidad. 

EN'ST AMMENT,  adv.  Rucar eci llámente, 
con  instancia  , ron  empeño. 

INSTANCE,  s.f.  Instancia  : solicitud, 
ruego.  Usase  regularmente  en  plural.  ||  Ins- 
tancia : demanda  en  justicia. 

INSTANT , ANTE,  adj . Urgente,  efi- 
caz , activo. 

INSTANT , s.  m.  Instante  : el  mas  corto 
espacio  del  tiempo.  Latamente  se  dice  ins- 
tante. ó momento.  ||  A l instnnt , adv.  Al 
instante,  al  momento,  luego  al  punto. 

INSTA  NT  A N E , ÉE  , adj.  Instan- 
táneo , momentáneo  : que  solo  dura  un  ins- 
tante , un  momento. 

1NSTANTANÉJTE  , s.f.  (didáct.)  Ins- 
tantaneidad : existencia  instantánea. 

INSTAR  ( Á L’ ) , adv.  (for. ) A modo 
de  : a cxcmplo  de  : lo  mismo  que. 

1NSTAUKAX10N , s.f  Instauración  : 

renovación , restablecimiento. 

INSTiGATKUR  , TRICE,  subst.  Insti- 
gador , incitador  : el  que  instiga  é incita  á 
hacer  alguna  costa  mala. 

IN'S'IIG  ATI  UN,  s.f  Instigación  : su- 
gestión , incitación  , para  hacer  alguna  cosa. 
Tomase  en  mala  parte. 

INSTI LLATION , s.f  La  acción  ó el 
efecto  de  cebar  gota  a gota  un  licor  sobre  al- 
guna cosa.  , « 

fNSTlGtpE , ÉE , p.  p.  y adj.  Insti- 
gado. * 

1NSTIGUF.R  , v.  a . Instigar  : inducir , 
incitar,  con  el  consejo,  á hacer  alguna  cosa. 
Tomase  en  mala  Darte. 

1NSTILLÉ,  EE,  p.  p.  Echado  gota  a 
8 üa. 

1NS1TLLER  , v.  a.  Echar  poco  á poco , 
ó gota  á gota,  un  licor  sobre  alguna  cosa.  j| 

( /r#.)  Instilar  : inspirar,  introducir  insensi- 
blemente en  el  ánimo  algún  error , ó mala 
doctrina.  * 

1NSTINCT , s.  m.  Instinto  : el  senti- 
miento y sagacidad  natural  en  los  anima- 
les. j]  Instinto  : cu  el  hombre  se  toma  por 
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aquel  primer  movimicnlo  con  que  obra  , 
sin  preceder  la  reflexión. 

iNSTITUÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Insti- 
tuido. 

IiNSlíFUER  , v.  ti.  Instituir  : fundar  , 
establecer.  [|  Poner  en  carpo  , en  función 
CU!,  jj  {jar.  ) Dicese  : insUlner  hérilier  : 
instituir , nombrar  heredero. 

INSTITUI' , s.  m.  Instituto  : regla  baxo 
la  quul  vive  ó se  gobierna  un  cuerpo  , ó 
cointiftídad.  ¡|  Instituto  : elablicimiento  lite- 
rario, que  reside  en  París , y reemplázalas 
principales  academias  que  existían  antes  de 
la  revolución. 

* INSUTUTES , s.  f.  ni.  Instituía  : 
compendio  de  derecho  civil  de  los  Romanos, 
compuesto  de  cirden  del  emperador  Jusli- 
niano. 

INSTITLTEUR , TRICE, *.  Instituidor, 
fundador  : el  que  estAlecc , ó funda  alguna 
oosa. 

JNSTlTUTION  , s.  f Institución  , fun- 
dación : acción  de  fundar  , ó establecer  ¡ y 
también  la  misma  cosa  fundada.  j|  Insti- 
tución : enseñanza  , educación.  |j  Institu- 
ción : de  heredero.  « 

INSTRUCTELR , s.  m.  ( dnt.  ) Instrui- 
dor  , ensoñador,  el  que  instruye. 

INSTRUCTÍF , ¿VE  , adj.  Instructivo  : 
lo  que  instruye. 

INSTRUCnON  , s.  j.  Instrucción  , 
cifceñanza  : acción  de  instruir,  de  enseñar.  || 
Instrucción  : conocimiento  ó saber  adqui- 
rido en  alguna  ciencia  , ó facultad.  ||  ins- 
trucción : advertencias  ó regks  que  se  dan 
á un  comisionado  para  el  manejo  de  su  en- 
cargo : y también  documento  ó consejo  que 
se  da  a otro.  Eu  estos  dos  sentidos  se  usa 
en  plural.  lustructinn  d' un  procés  : dispo- 
sición de  un  pleyto  para  su  vista. 

INSTRUIRE  , v.  a.  Instruir  enseñar.  || 
Instruir  : informar  , dar  noticias.  ||  Sacar 
la  minuta  de  un  plevto  para  su  vista. 

INSTRLIT  ,T'1E , p.  p. y adj.  Instrui- 
do , enseñado.  ™ Instruido  : informado 
enterado. 

INS1 RUMENT , s.  m.  Instrumento  : 
en  ambas  lenguas  tiene  las  mismas  acep- 
ciones en  sentido  propio , y en  el  figurado. 

INSTRUMEN  TAL  , ALE  , adj.  Instru- 
mental : que  pertenece  a los  instrumentos  , 
hablando  de  música.  |¡  Instrumental  : que 
sirve  de  iustrumento  , hablando  de  cau- 
sas. 

1NSTRUMENTF.R  , »*.  n.  (for. ) Otor- 
gar , autorizar  : escritoras  , ó instrumentos 
públicos. 

1NSU  ( A V ) , V.  Inscur 
1NSLBORD1N  AITON,  s.f.  Faltado 

subordinación.* 

1NSLBORDONNÉ  > > odj.  Poco  su- 

miso , revoltoso. 


INSUFFISAMMENT  , ad».  De  un 

tuodo  no  suficiente  , no  bastante. 

• INSUFFISANCÉ , s.  f In  su  ficen  cia  : 
corto  poder  ó virtud  de  las  razone»  , de  los 
medio»,  de  los  aigumcntos.  ||  Insuficiencia  ,* 
iticai (acidad  : de  una  persona. 

ISSUFFISANT , ANTE  , adj.  I„.u- 
finen  te  : no  suficiente  , no  bastante. 

1NSULA1RE , atlj.  m.  y /.  Isleño:  na- 
tural 6 habitador  de  una  isla.  Úsase  también 
como  adjetivo  , y en  esto  caso  se  puede  decir 
también  insulano. 

♦ INSULTARLE,  adj.  m.  y f ( mi  lie. ) 
Ext  mosto  a un  ataque  , ó a ser  acometido.  , 

iNSULTANT,  ANTE,  adj.  Insultan  te, 

'injurioso  , ofensivo. 

INSULTE  , s.  f Insulto,  denuesto  : 
-injuria  , ultraje.  ||  Acometimiento,  ataque:  | 
de  mano  en  Ja  guerra.  ¡|  Ale  tíre  une 
place  kors  <T insulte  : fortificar  una  placa 
<le  modo  que  no  jmeda -tomarse  de  asalto. 
INSULTÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Insultado. 
UiSULTEK  , »>.  ti.  Insultar  , ultrajar  : 
maltratar  de  palabras  , etc*  ¡[  Embestir  , aco- 
meter : una  plaza  , una  rsquadia. 

- INSUPPORTA  BLE  , adj.  m.  y f In- 
soportable , inaguantable  : hablando  de 
genios  , acciones  , conducta.  ¡¡  Insufrible, 
intolerable  : hablando  de  una  mala  obia, 
cacti  lo  , música,  canto  , etc. 

INSUPPORTAIH  J^MKNT , ad».  IV- 

firnmuetiLc  , fatal  mente.  Dicese  de  lo  que 
.se  execula  tan  mal , que  uo  se  puede  to- 
lerar. ■ , 

♦INSURGE,  ÉE  , s.  y adj.  Rebelde  : el 
ártic  está  en  insurrección. 

lA&URGF.NS  , s.  m.  pf.  Insurgentes  : 
Hoinbre  de  civrtuA  tropas  húngara»  , quin- 
tadas para  un  servicio  extraordinario  del 
estado. 

VNSDRGENT , s.  mi.  Insurgente  , amo- 
'tinado  , sublevado- r contra  un,a  auioiidad  , 
ó poder. 

* ; ♦ 1NSURGER  ( S’ ) r.  Revelarse  , 
'tfulilcrarse  : contra  el -Gobierno. 

INSL1  ^MONTAR UE , adj.  m.  y f In- 
iwxusble  ,,  invencible  : tlírese  de  lo  muy 
iirtfiio  ó ' difícil  , así  en  lo  físico  , corno  en 
lo  mortil. 

INSL  RRECTION  , s.  f.  Insurrección  , 
de vnm afilíenlo  , rebelión  : de  uña  colonia 
ó provincia  contra  el  gobierno  déla  metro- 

P’-ÍNSCRRECTI01ViSKL , ELLE  , ndj. 

Cosa  perteneciente  a levantamiento. 

• ÍW  TABULER,  v.  a . Poner  en  lista  á 
«no  : sea  en  un  cuerpo  , ó comunidad. 

I7YTACT , TE,  adj.  Intacto  : lo  que  no 
•ha  sido  tocado. 

♦ INTACTILE,  adj.  rn.  yf.  Impalpable : 
lo  que  no  se  puctN  palpar. 

¿^TAFvISSA BLE  ? adj . 17».  y f.  Inago- 


table , inapurable  : lo  que  no  se  pnede  ago- 
tar , apurar  , ó acabar,  bréese  en  el  sentido 
propio,  y en  el  figurado.1 

IN  1 ÉGRAL , ALE,  adj.  ( matem . ) In- 
tegral : hablando  del  calculo  , por  el  qual 
se  halla  una  emitid ad  finita, de  que  *e conoce 
Ja  parte  infinitamente  pequeño.  Usase  como 
substantivo. 

" * mTEGRALEMENT,  ad».  Integral- 
mente  ; de  un  modo  integro.  |J  Enteramen- 
te. 

INTÉGRANT , ANTE , adj.  Integrante, 
integral  : se  aplica  á las  parles  que  entran 
en  la  Cfttgmosinou  de  un  todo. 

INTEGRACION  , s.  f.  ( matem.  ) In- 
tegración : la  opei ación  de  bailar  la  integral. 

INTEGRE , adj  m.  y j.  Integro  : puro, 
incorruptible. 

INTÉGRE R , v.  a.  ( matera.  ) Integrar  : 
hallar  la  integra)  de  una  cantidad. 

1NTJ^GRIT¿V  s.J.  Iniegiidad  : pureza  , 
in<  otTnpribilidad.  ||  Entereza,  sanidad  r es- 
tado de  una  cosa  que  se  conserva  entera  y 
perfecta. 

* ÍNTÉGUMENT  , j.  m.  (anat.  ) Iu te- 
gumento : membrana  que  cubre  ciertas  par- 
'tes  ínter  ¡ores  del  cuerpo. 

1NTELLEUT , » . m.  ( dtddcfr) Intelecto  : 
deeiase  entre  los  escolásticos  por  entendi- 
miento. 

INTELLECT1F,  IVE , adj.  Intelectivo  : 
lo  que  tiene  facultad  ó virtud  para  entender. 

OTELLECTÍON  , #./.  ( duiiet. ) Inte- 
lección : la  acción  por  la  que  el  entendi- 
miento coiuprchende  , ó concibe. 

♦fNTELBECTIY  E,  «./.  {didact. ) Inte- 

lectira  : la  potencia  del  alma  que  la  liado 
capaz  de  entender. 

íNTELLECTUEL  , ELLE  , adj.  Inte- 
lectual : propio  del  en  tendí  uuento.  |j  In- 
telectual, mental : espiritual. 

1NTELUGEMMENT,  ad».  Con  inte- 
ligencia , con  conocimiento  : con  arte , ó 
pericia.  * 

1NTELIJGENCE , i.  /.  Inteligencia  , 
comprchension  , discurso,  fj  Inteligencia 
conocimiento  : pericia  en  las  cosas.  ¡|  Iii- 
leligench»  , correspondencia  : harmonía  , 
amistad  reciproca,  ¡j  Inteligencia,  concierto  , 
acuerdo  secreto  : para  algnn  designio.  |j  7/i- 
t el/ trences  celestes  : inteligencias  ó espíritu» 
celestiales,  los  ángeles. 

INTELUGFJVT,  ENTE , adj.  Intel*- 

gente  : dolado  de  entendimiento.  ]|  Inteli- 
gente : el  que  entiende  , ó tiene  cdnoci- 
micnto  de  algún  arte  , ó materia. 

1NTELL1G1B1IJTE , s./.  Claridad  en 
un  discurso  , ele.  , que  Ichace  inteligible. 

INTEL  L1G 1 BLE , adj.  m.  y J.  inteügi- 

ble , comprebcnsible  al  discurso,  j]  Inleli* 
gihlc  : bien  perceptible  al  oido. 

INTELLIGI  BLE  ME  N T , nd».  I>  uu 

3/, 


i 


1NT  ( 53o  ) 


incvlo  inlrligililc  , claro  , romprelicnsitilc. 

INTEMPERAMMENT , mL  Con  in- 
temperancia , sin  moderación , sin  uinli- 

INTEMPÉRANCE,  s./Imcmp  «rancia , 

destemplanza  , desenfreno  inmoderación  , 
exceso  en  el  »;oincr  v beber. 

IM  I.  MI  ER  \M'  • ANTE,  adj.  Des- 
templado , inmoderado  , desarreglado  : en 
eJ  comer  Y beber. 

IN  I’É'IPIiHE  , EE  , adj.  Destempla- 
do , do,  desarreglado  : en  sus 

apetitos  t etc. 

INTEMPERIE,  s.f.  Intemperie  : des- 
templanza del  tiempo. 

♦ UfTEMPESTIE , IVE,  adj.  Intem- 
pestivo : fuera  de  propósito. 

INTEN DANCE  , s.f.  Intendencia  : el 
•uiplco  de  un  intendente  de  provincia  , el 
distrito  de  su  jurisdicción  ; y también  la  casa 
en  que  reside. 

INTENDANT , s.  m.  Intendente  : el 
que  tiene  la  dirección  , gobierno,  ó inspec- 
ción ríe  ciertos  negocios  , cuya  diversa  ca- 
lidad le  hace  dar  los  nombres  «lo  intendente , 
director  , administrador  , mayordomo  , 
veedor , etc.  ¡|  lntcmlant  d' armee  : inten- 
dente dcoxercito 

INTENDANTE  , s.  f.  Intendenta  : la 
muger  del  intendente. 

INTENSEj,  adj.  ni.  y f.  [fís. ) Intenso  , 
intensivo  : lo  que  tiene  intensión. 

INTENSIBILITÉ  , j.  /.  Intensión 
el  mayor  grado  de  actividad  y fuerza  con 
que  obra  algún  agente  natural. 

INTENSION  , s.f.  ( Jis . ) Intensión  *:  el 
último  grado  de  aumento  á que  puede  subir 
una  calidad. 

INTENSETE , s.  f Intcnsioil  , activi- 
dad , ardor  , eficacia  : con  que  obra  algún  1 
agente.  ||  L'  intensité  du Jixtid  : la  fuerza  , 
el  rigor  del  frió. 

TNTENSIVEMENT , ada.  Intensamen- 
te : con  intensión. 

INTENTER  , ^ a.  Intentar  : poner  por 
obra  alguna  cosa.  ||  Jntenter  un  /troces  : 
poner  , armar  un  pleyto  , una  causa. 

INTENTION  , s . f.  Intención  : designio 
en  orden  á conseguir  algún  fin.  ||  Intención  , 
ánimo  , pensamiento  : de  hacer  alguna 
cosa.  ||  ( adi1.  ) Díccsc  : a doublc  intention  : 
con  segunda  intención , coa  dos  intencio- 
nes , con  dos  fines.  , 

INTENTIONNE  , ÉE  adj.  Intencio- 
nado , úsase  siempre  con  los  adverbios 
bien  , nial , mieux  , esto  es  , bien  inten-  < 
cionado  , mal  intencionarlo  , mejor  inten- 
cionado ; 6 sino  , de  buenas  , cíe  malas  , 
ó de  mejores  intenciones. 

INTENTIONNEL  , ELLE  , adj.  ( «*- 

vo/Jst.  ) Intencional. 

* INÍERARTICU  LAIRES , adj.  [anal.) 
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Entrearticulares  : cartílagos  que  están  entre 

las  articulaciones  «le  Jos  huesos. 

INTERCADENOE, f.  [medie.)  Inter- 

cadencia  : la  desigualdad  de  las  pulsacio- 
nes. 

INTERCADENT,  ENTE,  adj.  {me- 
die. ) Intercadente. 

INTERCALAD!  K , adj.  m.  yf  Inter- 
calar : interpuesto  , entremetido  cu  otras 
cosas 

INTERCALACION  , s.  /.  Intercala- 
ción : la  acción  y electo  de  intercalar. 

INTERCALÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Inter- 
calado. 

1NTERCALER  , v.  a.  Intercalar  : aña- 
dir , ó interponer  un  dia  al  mes  de  febrem 
en  los  años  bisiestos. 

IN  TERCEDER  , v.  n.  Interceder  : me- 
diar, interponer  sus  súplicas  á favor  de  al- 
gutio. 

IN  TERCEPTÉ , ÉE , p-p-y  adj.  Inter- 

cc  litado. 

IN  PERCEPTOR  , v.  a:  Interceptar  , 

coger , sorprehenjler  : alguna  carta  ó pliego 
untes  de  llegar  á su  destino. 

INTERCEPCION , s.  f.  Intercepción  , 
iiUcnupcion  corte  de  una  cosa  en  su  ciuso  , 
ó dirección.  Usase  solo  en  la  física. 

INTERCESSEUR  , s.  m.  Intercesor  : 
el  que  intercede  , ó media  por  otro. 

INTERCKSSlON  , s.f.  Intercesión  : 
acción  de. intercinlcr  , ó mediar  por  otro. 

IN  1 ER( .OS  í AL  , ALE , adj.  ( ánat. ) 
Intercostal  : quccsL'i  entre  las  costillas. 

♦ IN  TERCLRRENT  , EN  TE  , adi. 

( medie.  ) Intercnir*?nt«»  : que  se  mezcla 
con...  ||  Desigual  : hablando  del  pulso. 

* INTERCLTANÉ,  ÉE , adj.  Intcrcu- 

táneo  : que  está  entre  cuero  . y carne. 

INTER  DICTION  » f Suspensión  de 

oficio.  ||  Interdicción  t intervención  : en  lo 
forense  se  entiende  inhabilitación  para  el 
manejo  ó administración  de  bienes. 

INTERDIRE,  a.  a.  Privar,  prohibir  , 
vedar  alguna  cosa  : interdecir  , aunque  es 
poco  usado.  ||  Suspender  de  oficio  : pri- 
varle á uno  del  rxercicio  de  su  empleo  , ó 
ministerio.  ||  Quitar  á uno  el  manejo  y 
administración  de  sus  bienes  , ponerle  in- 
tervención. f|  Cortar  , sobrecoger  r el  áni- 
mo. ||  Interdije  une  cgltsc  , un  chapitrc , 
une  ville , etc.  : entredecir  , poner  entredi- 
cho. 

INTER DIT , TTE  , p.  p.  Y adi.  Entre- 
dicho, privado,  prohibido,  vedado.  ¡|  Cor- 
tado , sobrecogido,  ajado.  ||  Oemcurcr 
intenlit  , st  tipeja  il  • quedar  helado. 

INTERDI  T,  s.  m.  Entredicho  : censura 
eclesiástica , t|ue  suspende  á los  sacerdote» 
sus  funciones  , y al  pueblo  el  uso  de  los  sa- 
cramentos. 

1NTERESSANT,  ANTE,  adj.  Inte- 
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* manto  : lo  qne  llama  ó pule  atención  , 
cuidado  , empeño.  ||  t^ue  llama  ó capta  el 
afecto  , el  corazón  : d ícese  de  las  personas , 
ó de  sus  !]íl;ifK'b  «steriore*. 

1^  rÉRtSSk  , ÉE  , adj . Interesado  : 
possido  del  ínteres  , pegado  á sus  intereses. 
||  Interesado  : el  «pie  tiene  parte  ó compañía 
con  otros  en  algún  negocio , ó comercio.  En 
este  sentido  se  usa  también  como  sultstan- 
tiro  , y casi  siempre  en  jdnral  : y asi  no  se 
dice  : c'est  un  interesse,  sino  c'est  un  «Ies 
inlérrssfs. 

1N  I ERESSER  , e.  a.  Interesar  : empe- 
ñar, hacer  tomar  parte,  6 partido  á uno 
en  alguna  cosa.  ||  Interesar  : dar  parle  á 
uno,  ó asociarle  en  algún  negocio  ó empresa 
lucrativa.  ||  Importar,  servir  de  algun  pro- 
vecho, ser  de  interes  : d ícese  de  las  cosas.  || 
Interesar  : empeñar,  hacer  lomar  parte  á la 
Voluntad,  al  combo,  en  clamor,  en  la 
couipas¡on  . etc. 

ÍÍN  1 ERESSER  ( S’ } , ¡\  r.  Intercrarsc  , 
tomar  Ínteres,  y tener  interés  : en  alguna 
cosa,  ó por  alguno.  ||  S’inleraserh  qtiel- 
qn’un  : interesarse,  tomar  interés,  tomar 
empeño , á favor  de  alguno.  ||  S’intéresser 
dans  un  nffairc  : interesarse,  tener  interés, 
tener  mrte  , en  algún  negocio  lucrativo. 

UN  fT.RE  T , s.  ni.  Interes  : io  que  im- 
porta al  provecho  , ó a la  honra.  ||  lnu-rcs  : 
parte  que  se  toma  por  el  bien  ó el  mal  de 
otro.  |f  Rucres  : la  parte  que  se  loma  en  al- 
guna negociaron  lucrosa. 

INTERIKLR  , EURE  , adj.  Interior  , 
interno  : de  la  parle  de  adentro , en  lo  físi- 
co. H Interior,  intimo  : oculto  , secreto,  en 
lo  mora¡. 

1¡N  i KRIHjR,i.  m.  El  interior:  la  parte 
de  adentro  de  una  Cosa  , en  lo  fisico  , y en 
lo  11101.(1- 

IiYEERIEUREMENT , adu.  Interior- 
mente ,.|air  la  parto  de  adentro. 

* ITVTKRIM  , i.  w*  (Auf.J"  ínterin  ; entre- 
tanto. 'I  Par  intérim  : ¡merinamente. 

EN  i ERJECIION , s.  f.  (gram.)  Inter- 
jección : ana  de  las  partes  de  la  omeion.  Dí- 
ccm*  en  lo  forense  interjeclion  d’apptl : re- 
curso apelación  de  una  sentencia. 

IPil  Fifi  JÍTrER  , i’,  a . i 'Jar.)  Apelar: 
recurrir  ñ un  juez  ó tribunal  superior. 

INTERLICNE,  s.m.  Entren  nglon  : el 
blanco  ó espacio  que  se  dexa  de  un  renglón 
á otro. 

* INTER  LIGNER , y.  a.  Entrrrenglo- 
nar  : hacer  ó poner  los  entrercnglone*  en  la 

imprenta. 

I ¡N'TERLINKAIRE , adj.  m.yf.  Interli- 
neal : entrerenglonado , escrito  entre  ren- 
p Iones. 

♦ INTERLOBULMRE  , adj.  m.  y f 

(anat.)  Lo  que  topara  lo»  lo  (julo*,  dtl  pul- 
món. 


IN  TERLOCUTEUR  , s.  m.  Interlocn- 
tor  : persona  «pie  se  introduce  en  algún  diá- 
logo. 

ENTERLOCLTION , f (for_ ) Inlcr. 
locución  : sentencia  intcrlocutoiia. 

ÍN  1T.RLOCL  1 OIRE  , adj.  m.  y f.  In- 
térlocutorio  : se  dice  del  auto  ó sentencia 
que  se  da  antes  de  ia  definitiva. 

IIN  FERLOPE,  s.  m.  y adj.  Cosa  de  con- 
trabando : d ícese  de  un  navio  , v del  co- 
mercio. 


Il\  ÍERLOQUER  , y.  a.  ( Jar . ) Dar  ua 
auto  interlocutorio. 

1N1ERMÉDE,  s.  m.  Intermedio , extre- 
mes , sayncle,  ó bavle  que  se  echa  entre  loa 
actos  de  uua  comedla.  j|  ( quím . ) Substancia 
que  sirve  para  que  otras  dos  se  combinen. 

INTER ME1)I AIRE  , adj.  m.  y f.  inter- 
medio : lo  que  está  entremedias,  o en  medio 
de  dos  extremos. 

IN  TERMÉDí A7  , ATE , adj.  Interme- 
dio. 


INTERMEDIA T , s.  m.  Diccse  Icitrcs 
d intermedial : orden  para  gozar  la  renta  de 
un  empleo  vacante  basta  que  se  provea. 

EN  iKRMINABLE  , adj.  m.  y f‘.  Inter- 
minable : lo  que  no  tiene  termino. 

IN  l’ERMIbSIüN’,  i.  y»  Intermisión  , in- 
terrupción. 

INTER MITTENCE , /.  (medie.)  In- 
termitencia 5 cesación  de  la  calentura , ú 
otros  qualesqnicr  síntomas. 

mTERMI'riTNT,  ENTE,  adj.  (medie.) 

Intermitente  * lo  que  se  iuterrumpe  , cesa  , 
j vuelve  á proseguir. 


INTERNONCE,  s.  m.  Inter  nuncio  : mi- 
nistro pontificio,  á cuyo  cargo  c^tán  los  ne- 
gocios ile  la  Corte  Romana  á Jaita  de  Nuncio. 

INITRNONCIA^IJRE,  s.f  Cargo  ó 
dignidad  de  Internuncio. 

Irn’ERPELL ATION , s.f.  ( for .)  Inter- 
pelación : acción  en  que  se  cita  ó ilama  á uno 
para  que  responda  sobre  la  verdad  ó falsedad 
de  un  hecho. 


INTERPELLÉ,  ÉE,  p.  p.  Interpelado. 
f IN TERPELLER  , y.  a.  Interpelar  : citar 
o interrogar  á alguno  para  que  res  ponda  sobre 
la  vi  rdail  o falsedad  de  un  hecho. 

INTERPOLATE!.  R , i.  m.  El  que  aña- 
de alguna  palabra  ó frase  á uu  manuscrito 
antiguo. 

INTERPOLARON,  s.f.  Añadidura, 
en trcrcngloti adura  : de  alguna  palabra  ó frase 
á un  manuscrito  antiguo. 

INI  ERPOLÉ,  ÉE , p.  p.  Añadido,  cp • 
trcrenclonado.  V.  ¡nerpolcr. 

IN  1T.RP0LER , y.  a.  Añadir,  ó cutre- 
renglonar : alguna  palabra  ó frase  en  el  texto 
de  un  manuscrito  antiguo. 

IN  I EUPUSÉ  , ÉE;  p>  p • y adj.  Inter- 
puesto. 
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IÜÍTERPOSKR  , v.  a.  Interponer,  en- 
tre poner  : poner  una  cosa  entre  otr.u»  dos.  ¡| 
Interponer  : pouer  por  medianero  , hacer 
li tediar  ó terciar  a alguno.  í|  (fig)  Interpo- 
ner : el  favor  , la  autoridad  , la  mediación  , 
el  erudito  de  una  persona.  ||  ¡Yégocier  par 
per  satines  interpostes  : negociar  por  ¡nter- 
pósitas  personas , por  terceras  manos. 

ÍNTÉRPOSÍTIDN  , s.  f.  Interposición  : 
díccse  en  astronomía  de  la  luna,  de  la  tierra, 
etc.  ¡|  Interposición  : mediación  , tercería 
para  algún  ajuste  , ó reconciliación. 

INTERPRKTATÍE  , IVE  , adj.  Inter- 
pretativo : lo  que  sirve  para  interpretar  ai- 
cuna  cosa. 

INTERPRETARON  ,.  s.f.  Interpreta- 
cion  : declaración  , ó explicación  de  alguna 
cosa  obscura. 

MNTKHPRÉTATrVEMF.NT,  aJ>-,  In- 

terpretulivamente  , de  un  modo  interpreta- 
tivo. 

INTERPKÉTE , S.  m.  Intcrprrte  : d que 
interpreta  , explica  , ó expone  alguna  cosa 
obscura,  ó idioma  : ó el  que  declara  por  en- 
cargo la  voluntad,  ó los  intenciones  uc  otro. 
[I  Interprete  : lo  que  declara  ó descu- 

bre jo  que  esta  oculto  en  el  ánimo. 

INTERPRETÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Inter- 
pretado. 

INTERPRÉTER  , y.  a.  Interpretar  : ex- 
plicar úna  cosa  obscura  ú ocnita.  j|  Interpre- 
tar, verter , traducir  : de  una  lengua  cu  otra. 
Interpretar  : dar  un  sentido  bueno  á mía 
cosa. 

II'íTKRKÉGKE,  s.  m.  Interregno  : el  in- 
tervalo de  tiempo  en  que  un  rcyno  esta  »¡u 
Rev.  Por  extensión  se  dice  de  olio  qualqiiior 
estado  ó gobierno  (piando  vaca  el  principado 
soberano. 

* INTER  REX , #ftm.  El  magistrado  : 
que  gobierna  en  un  interregno. 

INTERROGAN'!',  ANTE , adj.  in.  yjg 

Interrogante  : el  punto  de  interrogación. 

TMERROGAT,  s.  /«.  Interrogatorio  : 
la  serie  de  preguntas  que  se  te  bucen  a uno 
en  justicia. 

INTER ROG ATIF  , IVE,  adj.  (grato.) 

Interrogativo. 

INTERROGATION  , s.  /.  Interroga- 
ción. 

iNTERROG ATOIRE , s.  70.  (for. ) In- 

te  r rogatorio. 

1NTKRROGE , EE  , />.  p.  ínterrogrído. 

INTERKOGER , a.  Interrogar,  pre- 
guutar. 

INTERROMPRE , »\  a loietrtftnplr  : 
estoi  bar  ó impedir  la  continuación  de  un 
discurso  , ó acción. 

ÍISTERRONIPU  , UE  , p.  p.  y adj . In- 
terrumpido. 

* INTERRUPTEER,  s.  m.  Elqucinter- 
ruiupc  un  discurso  , ó acción. 


1NTKRRUPT10N  , s.  J \ Interrupción, 

descontinuación.  , • 

INTERSeñlON  , s.  f ( geomf  ínter- 
serrion  : el  corte  de  dos  lincas  en  un  pumo. 

INTEHSTICE , s.  rn.  intersticio  ; el  cih 
pació  de  tiempo  que  la  Iglesia  inunda  ob- 
servar en  la  recepción  de  los  sagrados  qi de- 
lies.  j|  Interstieio  : en  física  se  dice  del  huero 
o espacio  que  dexan  entre  sí  las  partículas 
(i  corpúsculos  de  que  se  componcu  ios  cuer- 
po». 

INTER  VALLE , s.  m.  Intervalo  : espa- 
cio de  un  lugar,  ó de  un  tiempo,  á otro.  (J 
/ *<xr  intcrvüllCy  adv.  A ratos  : de  q liando 
en  utiando  : de  tiempo  en  tiempo. 

1MERVENANT,  ANTE , adj.  (for  ) 
El  que  se  muestra  parle  en  un  pierio,  o 
procedo. 

INTERVENIR,  v.  n.  Intervenir,  mos- 
trarse parte  en  un  pleyto  : v también  en- 
trar en  un  negocio,  (j  Intervenir  : interpo- 
fieisc,  mediar  , ofreeer  su  mediación  por  al- 
gnuo.  |j  Ocurrir,  solirevenir  : en  lo  (mensa 
d ícese  de  los  incidentes  en  el  curso  de  uu 
pierio. 

ÍYIERVENTION  , t.  f.  (for.)  I.,ur- 
vctii  ion  : la  acción  de  intervenir. 

INTERVERSION  .s.f.  Trastrocamiento,; 
del  orden  , de  las  filas,  etc. 

1NTERN  líHlt  , 1E  , p.  p.  Trastrocado, 
revuelto  , tintado. 

INTERVERTIR  , v.  a.  Trastrocar,  re- 
volver , turbar  : el  tilden  , ó serie  de  las 
cosas. 

1 NTERVERTISSEMENT,  5.  m.  Revol- 
vimiento. 

INTESTA'JT , adj,  (for.)  Intestado  ; 
el  que  muere  sin  hacer  testamento.  [|  -Y6- 
int<sttit  : abintestato. 

, IN  TESTAN  , 1NE  , adj.  Intestino  : in- 
terno , interior. 

IN  TESTAN  i 9.  m,  Intestino  : tripa  del 
ciírrpo  del  animal.  L»a*e  regularmente  ect 
pi  mal. 

INTESTINAL  , ALE,  adj.  Intestinal  : 
lo  perteneciente  a los  intestinos. 

lNTlMAÍTÓN  , s.  f.  Intimación  , noti- 
ficación , citación  ; por  autoridad  publica  , 
o auto  judicial. , 

INTÍME  , adj.  m.  y J.  Intimo  , cordiíd  , 
estrecho  : hablando  de  amigos  , ó cotiíideu- 
Ics.  , 

INTIME  , EE  , adj.  (J'or.)  Intimado  , 
notificado  , rilado.  Usase  también  comí» 
substantivo  , y significa  el  dcwauJado , ó 
la  parle  que  se  defiendo. 

fNTTMK>TENT,  adv.  Intimamente. 

1NT1MER  , y.  a.  (for.)  Intimar,  noti- 
ficar. [|  Citar,  demandar:  en  justicia.  ,{ 
Intimar  un  concite  ; convocar  nn  concilio. 

TNTIMTDATION,  s.  f for •. Timidez 
que  se  causa  ú alguno  amenazándole. 
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INTIMIDÉ  , ÉE  , p.  p.  f adj.  Intimi- 
dado , amedrentado  , atemorizado. 

INTIMIDER  , y.  a.  Intimidar  , aiuc- 
dicutar  , atemorizar. 

INTIMIDER  ( S’ ) y.  r.  Intimidarse, 
acobardarse  , acortarse  , encogerse  de  animo. 

• LNT1MÍTÉ , s.  f Intimidad  : d ícese  de 
tina  amistad  ó confianza  muy  estrecha  , ó 
cordial.  \ 

* 1NTINCTI0N,  s.f.  (li/urg.)  Mezcla 

de  una  pequeña  parte  de  la  liosli.i  consa-  r 
erada  con  el  sánguis.  ¿ 

'INTITULATION,  s.f.  Rotúlala  , ti-  - 

tnlo  : el  truc  se  le  da  á un  libro  , ú escrito,  j 

LVn  itLE,  ÉE,  p.  p.  y ádj.  Intitu- 
lado. 

INTITULE  , i.  m.  Inmuiata  : de  un 
acto  judicial , etc. 

lNTITULFR  , y.  a.  Intitular  : poner 
lítalo  á algún  libro  , ú obra. 

ÍNTOLÉRABLÉ,  adj.  m.  y J.  Intole- 
rable. 

♦ [ NTOLKRAB  LEMENT,  ady.  De  un 
modo  intolerable. 

INTOLÉRANCE  , s.  f.  Intolerancia  : 
Taita  de  tolerancia  en  materia  de  religión. 

INTOLÉRANT,  ANTE,  adj.  Intole- 
rante : díccjw»  en  mátenos  de  religión. 

INTOLERANTISME,  s.  m.  Intoleran- 
tismo: opinión  de  los  que  no  admite!}  olía 
religión  que  la  que  profesan. 

UN TONATÍüN  , s.  J.  [más.)  Entona- 
rion  : de  un  canto. 

ENTRADOS,  s.  m.  [arquit.)  Jotrados: 
la  superficie  de  una  dovela  , bóveda  , ú arco, 
qiic  mira  á la  paite  iiflerior. 

I NTRA  OLI  SI  R LE  , adj.  m.yf  Intra- 
ducibie : «nie  no  se  puede  traducir. 

ÍN  I’RAITAFILE  , adj.  m.  y f.  Intra- 
table , duro  de  c*-nio  , etc. 

INTRAWm,  IVE,  adj.  (gram.)  In- 
transitivo : verbo  cuya  acción  no  pasa  á otra 
cosa. 

INTRANT  ,*  s.  m.  El  vocal  que  nombra- 
ba rectoren  la  universidad  de  París. 

1N  TREPIDE,  adj.  m.yf.  lutrepido  , 
osado  , arrojado  : en  los  peligro*. 

im'KEPIDEMENT  , \ ady.  Intrépida- 
mente , cpn  intrepidez. 

íriTnEPIDTl^E  , f Intrepidez  , osa- 
día , arrojo  : en  los  peligros. 

INTRIGAN!',  ANTE,  adj.  Entremeti- 
do , trafagón  : persona  de  manejos  y.qraa- 
Bos  secretos  para  lograr  sus  miras.  Usase 
también  como  substantivo , y lómase  por 

zaramullo,  mequetrefe. 

INTRIGUE , s.  f Manejo,  arte  , amaño, 
secreto  : para  lograr  sus  fines,  [j  Enredo  , 
maraña  : hablando  de  la  comedia.  ||  Galan- 
teo , amistad  : trato  secreto  entre  dos  aman- 
te». |j  ( fam.)  Embolismo  , atascadero  : mal 
negocio.  1 
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INTRIGUÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj ■ Enreda- 
do. | Embarazado , turbado. 

INTRIGUER  , u.  a.  Embarazar,  tur- 
bar : meter  embarazos  , meter  en  cuidados. 

INTRIGUER  , m.  n.  Negociar  , mano- 
jarse  , mover  empeño* , ó hacer  partidos.  . 

INTRIGUER  ( S* ) , y.  r.  Empeñarse  : 
tomar  cuidado  por  una  cosa. 

" 1NTRIGUEUR,  EUSE,  s.  Entreme 

tido,  emUollador,  astuto.  V.  Intngant 

I NTII  ENSEQUE  , adj.  m.  yf  Intrínseco, 
interior , interno. 

INTKINSEQUEMENT , ady.  Inlr.nsc- 

caniente.  , 

rNTRODLCTKUR  , TRICE,  su/jst.  In- 
troductor : el  que  introduce  , acompaña , 
y presenta  á ntiotin  alguna  parte.  ||  Intro- 
ducían' des  aml/anadrurs : introductor  cL? 
embajadores  , que  antes  se  llamaba  conduc- 
tor. 

INTRODUCTIF  , JVE  , adj.  (for.)  In- 
troductorio : Ifi  que  sirve  para  introducir. 

INTRODLCnON  , s.f.  Introducción  : 
la  acción  de  introducir  cosas , ó personas.  j| 
Introducción  : ensayo  preparatorio,  ó 
¡n eliminar  , que  precede  al  tratado  princi- 
pal , ti  obra  sobre  alguna  ciencia  , ó facul- 
tad. j|  Introducción  : cu  lo  forense  di  cese  de 
la  presentación  de  una  instancia. 

1NTRODU1RE,  o.  Introducir : bacer 
entrar,  dar  entrada.  ||  Introducir  : facilitar  el 
trato  y amistad  con  alguno  , ó en  alguna 
casa.  (|  \fig.)  Introducir  : empezar  el  uso  de 
alguna  moda  , estilo  , opinión,  etc. 

] NTHO%Tr  , ITh  , p.  p.  Introducido. 

ENTRO!  T , i.  m.  Introito  : el  principio 
de  la  misa. 

INTROMISSION,  s.f.  (fu.)  Introduc- 
cion  : la  acción  de  entremeterse  ó introdu- 
cirse un  cuerpo  ó una  substancia  en  otra. 

INTRONÍSATION , s.  f La  toma  de 
poM*sion  que  se  da  un  obispo  de  su  silla. 

INTRÓNISÉ , ÉE , p.  p.  Puesto  en  po- 
! sesión. 

1NTR0NLSER  , y.  a.  Poner  en  posesiop 
de  aigiHiu  dignidad  , ó prelacia. 

INTROUVABLE,  adj.  m.yf  ( fam .) 
Inhallable  : que  no  se  le  puedo  bailar. 

INTRLS  , USE,  adj.  Intruso:  el  eme 
lia  entrado  en  alguna  dignidad.,  ó mando, 
sin  derecho , ó con  violencia.  Usase  alguna 
vez  como  substantivo.  V.  Intrusión. 

INTRUSION,  s.f.  Intrusión:  entrada 
en  algún  oficio , dignidad  , ó mando  , sin 
derecho , ó con  violencia. 

1NTU1TIF,  IV E , adj.  ( teoL ) Intuitivo  : 
solo  se  dice  de  la  visión  de  Dios  que  gozan 
ios  bienaventurados  en  la  gloria. 

INTUTION  , s.  f ( teol. ) Intuición  : 
visión  beatífica. 

INTtTTIV  EMENT , ady.  luluiúvaincn- 
i te,  con  i u luición. 


INV  ( 5 

INTUMESCENTE , s.f.  (fu)  Entume- 
cencía,  levantamiento : la  acción  de  entume- 
cerse , hincharse , ó levantarse  alguna  cosa. 

INTL\S-SUSCEPTION  , s.J : (Jis.)  In- 
tus-suscepcion  : introducción  «le  algún  xugo 
ú otra  qualcpiier  materia  en  un  cuerpo  or- 
ganizado. 

INTJSITE  , ÉE  , adj.  Inusitado  : lo  que 
no  está  en  uso  , ó es  contra  el  uso. 

DiliTILE , adj.  m.yf.  Inútil,  que  no 
«rrc. 

INUTIL  EMENT , adv.  Inútilmente  : 

. en  vano  , sin  fruto. 

mm\  ITE,  s.  f.  Inutilidad:  falta  de 
utilidad.  ||  Ociosidad  : falta  de  empleo  , ú 
ocupación. 

INVAINCU,  UE,  adj.  Invicto,  nunca 

vencido. 

INVALIDE  , adj . m.  Y f.  Inválido , bal- 
dado , estropeado , impedido  en  sus  miem- 
bros. ||  'Jor.)  Inválido,  irrito:  sin  valor,  ni 
fuerza. 

INVALIDE , s.  m.  Inválido  ; dicese  del 
militar  rclir.vlo  del  servicio  vivo  por  sus 
achaques  , 6 por  sn  vejez. 

INVALIDÉ,  ÉE,».  p.  Invalidado. 
INVALIDEMENT,  adv.  Inválidamen- 
te , con  invalidación. 

INVALTDER,  v.  a.  (Jor.)  Invalidar: 
hacer  nula  ó de  ningún  valor  una  cosa. 

INVAL1D1TE,  s.f  Invalidación  : nuli- 
dad de  un  auto. 

INVAHIABILITE,  s.f.  InvariabUidad  : 
la  calidad  de  invariable. 

INVARIABLE,  adj.  m.yf.  Invariable: 
que  no  valia  , «fue  no  se  nimia. 

rN  VARI  AfiLEMENT , adv.  Invaiiable- 
tnente. 

INVASION , s.  f.  Invasión  : entrada  ó 
irrtmeion  «lo  excrcitos  en  pais  enemigo. 

INVECTIVE , s.f.  J n vedi  va  : esciíto  ó 
discurso  injurioso.  (|  Dire  des  invectives  • 
decir  pestes  , cí  denuestos. 

1NVECTIVER,  %>.  n.  Decir  ó escribir 
invectivas,  injurias. 

INVENDARLE , adj.  m.  yf.  Invendi- 
ble , «pie  no  se  puede  vender. 

INVEN DU  , UE , adj.  Que  no  se  ha  ven- 
dido : en  enser. 

INVENTAIRE,s.m.  Inventario : el  asien- 
to de  bienes,  dinero,  alhajas  de  un  preso,  ó 
difunto.  ||  Dfecsc  del  asiento  mismo,  tí  es- 
crito : y también  de  la  almoneda  de  «helios 
muebles.  ||  Inycntaire  entre  el  pueblo  es  ca- 
nastillo. V.  f\  ve  rf  taire. 

INVENTE , ÉE , p.  p.  Y adj.  Inventado  : 
hallado  de  nuevo.  || Inventado  : forjado,  fin- 
gido. 

INVENTER , v.  a.  Inventar  : descubrir 
alguna  cosa  nueva  con  el  discurso.  j|  Inven- 
tar : fingir , forjar. 

1NVENTEUR , TRICE,  s.  Inventor : el 
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primero  que  drvubrc  ó discum?  algún  ar- 
le, ó secreto.  '•]  Inventor,  invencionero  : el 
que  finge  ó forja  algo  de  su  fantasía. 

INVEN  TIL,  IVE,  adj.  myf.  Inventi- 
vo , ing<’ni«)so  : de  talento  ó ingenio  para  in- 
ventar. • 

IN V ENTION , s.  f.  Invención , inven- 
tiva : discurso  ó ingenio  para  invenlar.  ¡|  In- 
vención , inv«?nlo  : <1  ícese  de  la  misma  cosa 
inventada.  j|  Invención  : una  de  las  parles  de 
la  retórica.  ||  Invenciíjn  : vale  alguna  vez  lo 
mismo  qut*  hallazgo,  como  : iinvention  de 
la  Sainte  Croix , la  invención  «le  la  Santa 
Cruz  : C inve nt ion  de  Saint  Etienne , la  in- 
venciftn  de  Sari  Entiban  , etc. 

ÍNYENTORIÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  In- 
ventariado. 

INVENTORIER,  v.  a.  Inventariar  : ha- 
cer un  inventario. 

IN  VERSARLE , adj.  m.  yf.  No  expues- 
to á vuelcos , que  no  se  puede  volcar  : dicese 
hablando  de  co ches,  y otros  carruagcs. 

INVERSE,  adj.  m.y  f [ mal.  y Jis.)  In- 
verso. 

INVERSION,  s.f.  ( gram .)  Inversión, 
transposición. 

INVESTI , IE,  p.  p.yadj.  Investido.  (| 
Cercado,  bl<Kpio«do.  . 

INV  ESTIO  ATEL1  R , s.  m.  Investigador, 
averiguador. 

IN  V ESTIG ATION , s.  f.  Inrcstigacifm : 
averien  ación  «le  una  cosa. 

INVESTIR  , v . a.  Investir  : dar  la  inves- 
liduia  ele  algún  feudo  , señorío,  ó dignidad. 

||  Cercar,  cerrar  con  ¿ropas  : una  plaza  «le 
armas,  un  campamento,  un  desfiladero,  ele. 
j|  Cercar,  rodear  : á una  persona. 

INV  ESTiSSEMENT  , s.  m.  Cerco  , 
acordona  miento  : de  tropas  que  se  pone  á 
una  plaza. 

INVESTITURE,  *.  /.  Investidura  : el 

acto  solemne  por  el  «juíiI  se  confiere  un  feu- 
do , señorío , O. dignidad. 

INVETERÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Invete- 
rado. 

INVÉTERER  (S’),  V.  r.  Inveterarse  : ar- 
raigarse , tomar  raíces.  Dícese  de  los  inales, 
así  en  lo  físico,  <*mro  en  lo  moral. 

INVENCIBLE,  adj.  m.y  f.  Invencible  ; 
que  no  puede,  ó no  ha  podido,  ser  ven- 
culo. 

INVINCIRI , EMENT , adv.  Invenciblc- 
mentc,  forz«»sarm*nle, 

JNYIOLAB1L1TÉ,  S.  f Inviolabilidad: 
la  calidad  «pie  constituye  inviolable  una  per- 
sona, ó una  cosa, 

INVIOLABLE,  adj.  m.y  f.  Inviola- 
ble : que  no  se  debe  jamos  violar , ó que- 
brantar, rom.»  la  palabra , el  juramento,  el 
voto  , etc.  También  se  «fice  inviolable  de  lo 
que  no  se  viola  «5  quebranta  con  la  inobser- 
vancia, como  leyes , usos,  costumbres. 
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INVIOLABLEMENT,  adv.  Inviolable- 
mente. 

INVLSIBIUTE,  *./.  Iovisibilidad. 

INVISIBLE,  adj.  m.  yf  Invisible  : que 
no  se  puede,  ó no  se  dexa  ver.  j|  (fam. ) Dí- 
oese  : devenir  invisible  : desaparecerse  de  re- 
pente. 

DíV ISI B LEMENT , adv.  Invisiblemen- 
te : sin  poderse  ver,  de  un  modo  invisible. 

INV ITATION , s.  f.  Convite  : acción  de 
convidar.  j|  Llamamiento,  instancia  : para 
concurrir  ó bailarse  en  alguna  función  , ó* 
diversión. 

1NVITATOIRE,  s.  m.  Invitatorio  : sal- 
mo que  se  dice  al  principio  de  los  maytines. 

INVITÉ  , ÉE  , p. p.  y adj.  Convidado. 

OIVITER,  v.  a.  Convidar  : llamar  6 ci- 
tar á una  comida , á una  función , á una 
diversión.  ||  ( Jig. ) Convidar,  brindar  : lla- 
mar, estimular  á executar  alguna  cosa. 

INVOCATiON  , s.  f.  Invocación. 

EN  VOLONTAIRE , adj.  m.  y f Invo- 
luntario : lo  que  se  hace  contra  la  voluntad  , 
ó sin  tener  ella  parte. 

INVOLONTAIREMENT,  adv.  Invo- 
luntariamente : sin  querer , 6 contra  lo  que 
uno  quiere. 

♦INVOLUTION , s.f.  (, for .)  Embrollo  , 
enredo  , cmbqlisrpo. 

INVOQUÉ,  EE,  p.  p.  Y adj.  Invocado. 

INVOQLER  , v.  a.  Invocar  : llamar  a 
Dios , al  cielo , á los  santos , en  su  auxilio , 

° iSvRÁlSEMBLABLE,  adj.  m.y  f.  In- 

verosímil. 

INVRAISEMBLANCE,  s.  /.  Inverosi- 
militud. 

INVULNERABILITE,  s.f.  Invulnera- 
bilidad : la  calidad  ó virtud  de  ser  invulne- 
rable. , 

INVULNERABLE,  adj.  m.yf  Invul- 
nerable : que  no  puede  ser  herido  , ó recibir 
herida.  Dicese  en  lo  físico , y eu  lo  moral. 

*íONIE,  {geqgr.)  Jonia  : pais  antiguo  del 
Asia  Menor. 

♦ lONlENNE  ( MER ).  Mar  Jonio. 

ION1EN,  1ENNE,  V.  ronique. 

IONIQUE , ailj.  m.  y f.  Jónico  : dicese 
de  uno  de  los  órdenes  de  la  arquitectura,  de 
una  secta  filosófica,  V de  un  dialecto  griego. 

IOTA  , s.  m.  Jota  : una  délas  letras  del 
alfabeto  griego.  En  francés  se  usa  familiar- 
mente de  esta  voz  para  decir  tilde , ápice,  co- 
ma , hablando  de  la  mínima  parle  de  uoa 
cosa.  , 

IPECACUANA,  s.  m . Ipecaqtiana,  be- 
juquillo : planta  y raíz  medicinal  de  In- 
dias. , 

♦IPREAU,  s.  m.  Olmo  de  hoja  ancha  : 
por  otro  nombre  olmo  de  Flándes. 

♦ IPS O FACTO,  adv.  tornado  del  latín. 
Ipfto  tacto  : al  punto  ; luego  : sin  demora. 


IRASCIBLE,  adj.  m.  y f Irascible  : lo 
perteneciente  á la  ira. 

IRE,  s.f.  ( ant . ) Ira  : cólera,  enojo.  So- 
lo so  usa  eu  la  poesía  sublime,  ó en  el  estilo 
macarrónico. 

IRIS  , s.  m.  Iris  : arco  iris.  j|  Llámase  así 
un  círculo  que  rodea  la  niña  de  los  ojos  ; y 
también  una  planta,  conocida  con  el  nom- 
bre de  / lambe  ( lirio  cárdeno. ) 

IRIS,  ó P1ERRE  D’IRIS,  s.f.  Piedra  en 
que  se  ven  los  colores  del  arco  Iris. 

IRONiE,  s.  f Ironía  : figura  retórica. 

IRONIQUE,  adj.  m.  yf  Irónico. 

MONIQUEMENT,  adv.  Irónicamente , 
¿on  ironía. 

*IROQUOIS,  OISE,  s.y  adj.  Iroqucs  : . 
ucblo  de  la  America  setentrional , el  que  es 
e este  pueblo , ó cosa  que  le  pertenece. 

IftRADIATION  , s.  fifis.)  Irradia- 
ción ; esparcimiento,  emisión  de  los  rayos 
de  un  cuerpo  luminoso.  ||  ( fig . ) Efusión  de 
los  espiritas  animales  en  un  cuerpo  vivien- 
te. 

IRRAISONNABLE,  adj.  m.  y f Irra- 
cional : que  no  esta  dotado  de  razón. 

IRRATIONNEL,  ELLE,  adj.  (matan.) 

Irracional  : lo  que  no  tiene  medida  conoci- 
da, ni  se  puede  explicar  con  número  ciar- 
to. 

IRRECONCILIABLE,  <*$.  m.y f.  Irre- 
conciliable : el  que  no  quiere  volver  á la 
amistad  de  otro. 

1RRECONCILIABLEMENT,  adv.  De 

un  modo  irreconciliable. 

IRRECUSABLE,  adj.  m.yf.  Irrecusa- 
ble : qi\e  no  se  puede  recusar. 

IRR  EDUCO  RLE , adj.  m.  yf.  ( quiñi, 
y alg. ) irreductible , irreducible  : lo  que  no 
se  puedp  reducir. 

IRREDUCTIBILITE,  s.f  Calidad  de 

lo  irredjtciblg. 

IRREFLÉCHI,  IE,  adj.  Inconsiderado: 
sin  reflexión. 

IRREFORMABLE,  adj.  m.  y f Irrefor- 
mable : lo  que  no  se  puede  reformar  , ó en* 
rnendar.. 

IRREFRAGABLE,  adj.  m.y  f Irrefra- 
gable : lo  que  no  se  ppede  contrnrestar. 

IRRÉGULARITÉ,  s.f.  Irregularidad  : 

La  calidad  que  constituye  las  cosas  irregula-  « 
res.  ||  Irregularidad  : impedimento  amóni- 
co. . , 

IRRÉGULIER , ÉRE , adj.  -Irregular  : lo 
que  es  fuera  de  lo  regalar,  ó contrario.  j|  Ir- 
regular : el  que  ha  incurrido  en  alguna  irre- 
gularidad canónica.  ||  Aero  iircguliers  : 
versos  en  que  el  poeta  se  sale  de  las  reglas 
del  arte, 

IRREG U LIÉREMENT , adv.  Irrcgular- 
mentc. 

IR  RE  HG1EU  SEMENT,  ailv.  Irreligión 

sámente  : sin  religión. 
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IRRÉUGIEUX.  EUSE,  adj.  Irreligir.- 
*0  : falto  de  religión.  v.: 

IRRÉUGlüW,  s.f  Irreligión  : falta  de 
religión. 

IRREMEDIABLE , adj.  m.yf.  Irreme- 
diable : lo  que  no  aevMicdc  remediar. 

IRR  E M É DI  A BLE MFNT,  ad».  Irrcmc- 
diablenprnte  : sin  remedio.  • 

IKRÉMLSSIBLE , ad}.  m.yf.  Irremisi- 
ble : lo  que  no  se  puede  remitir,  ó perdo- 
nar. 

IRREMJLSSIB LF.MENT , ad».  Irremisi- 
blemente : sin  remisión , ó perdón. 

IRREPARABLE,  tul'],  m.yf.  Irrepara- 
ble : lo  qje  no  se  puede  enmendar,  resarcir, 
ó conaporier. 

i R REPARA B LEMENT  , ad».  De  tm 
modo  irreparable. 

IRREPREHENSIBLE . adj.  m.yf.  Ir- 
reprehensible : lo  que  no  es  digno  de  repre- 
hension. 

IRR  EPRKHENSI R LEMENT , ad».  De 

un  modo  irreprehensible. 

IRREPROCHABLE , adj.  m.  y f.  Que 
fio  tiene  tarba,  qnc  no  se  pui*de  tachar  , Ó 
motejar  : di  cese  (le  las  cosas,  y de  las  perso- 
nas. 

IR  REPROCHA  BLEMENT  , ad».  Sm 
tacha,  sin  nota. 

IR  R ESJST1  BILI  TÉ,  s.f.  Irrcsisübilidad : 

la  candad  de  ser  irresistible. 

IR  RESISTI  B I ,E,  adj . m.yf  Irresistible  i 
lo  que  i)o  se  puede  resistir. 

1RRESJLSTI BLEMKNT , ad».  De  un 
modo  irresistible  : sin  poderlo  resistir. 

IR  RESO  LL  , LE  , adj.  Irresoluto  : sin 
resolución  : indeciso. 

* IRRESOLUBLE,  adj.  m.yf  Irresolu- 
ble : lo  que  no  se  puede  determinar,  ó resol- 

TmRfeOLÚ\lENT,  ad,'.  I rrcsolu lamente, 
indeeisameme. 

IR  R ESO  LL  TION  , s.  f Irrevilnrion  : 
falta  de  resolución,  de  determinación. 

IRREVÉREALVíENT,  ad».  Con  irreve- 
rencia. , 

IRREVERENTE , s.  f.  Irreverencia  : fal- 
la de  reverencia  v.  respeto. 

IRR^VEREIÍ  J , EN/IE,  adj. Irreverente. 

JLRREV  OCA  BILI  A’E  , s.  f.  Irrevocabili- 
dad.  . * 

IRREVOCABLE,  adj.  m.yf  Irrevoca- 
ble : lo  que  no  se  puede  revocar. 

IRR ÉvOC A BLEMEINT,  ad».  Inevoca- 
lilemente. 

IRR1GÁTIOÑ  , s.  f Riego  de  tierras  J 
prados  por  medio  de  «majo»,  ó acequias. 

^IRRISION , s.  f irrisión  : burla,  despre- 
cio. 

miUTARILITE,  s.f.  (fu.)  IrriuhiH- 
dad  : la  calidad  de  recibir  irritación  los  ner- 
vios, ó libras.  i»¿ 
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IRRITABLE,  adj.  m.  rf.  Irritable  : lo 
que  recibe  ó siente  irritación,  hablando  da 
liemos  v libras.  í 

IRRITANT,  ANTE,  adj:  (for.)  Irti- 
tante  : lo  que  anota,  e invalida.  j|  ( medie.  y< 
I rutante  : lo  que  conmueve  y agita  los  hu- 
mores. 

IRRITATION,  s.J.  Irritación  : conmo- 
ción y agitación  de  los  humores.  j 

IRRITE,  EE,  p.  p.y  adj.  Irritado.  1 

1RRITER,  tk  a.  Irritar  : enojar,  dar  etm» 
jo.  ||  Irritar,  agravar,  aumentar  : baldando  de 
pasiones,  ó males.  ||  Irritar , provocar , exci- 
tar : hablando  de  apetitos , o necesidades. 

IRRITER  (S’),  v.  r.  Irritarse,  encoleri- 
zarse. 

1RRUPTION , s f Irrupción  : entrada  ó 
acometimienlo  repentino  de  enemigos  en  las 
tierras,  etc. 

ISABELLE,  adj.  m.yf  Isabela  : color 
que  llaman  de  l*alsHa. 

* 1SAGONE,  (ulj.  m.  y f (geom.)hsk- 
gono  : figura  de  ángulos  iguales. 

MSARD,  s.  m.  Gamuza  : cabra  montes. 

* ISATIS,  s.f.  Isales  : quadrúpedo  inter- 
medio entre  la  zorra  v el  perro.  \ . Guéde.  i 

ISCH1UM  , o ISCHKJN , s.  m.  i&quum  : 
segunda  pieza  del  iui'-so  de  la  cadera. 

1SCHL RETIALE,  adj.  m.yf.  (medie.) 
Iscnretico  : remedio  contra  la  retención  de 
orina. 

ISGHURIE,  s.f.  isctiria  : retención  com- 
pleta de  la  orina.  v 

ISIAQLE,  adj.  Ilíaca  ( tabla)  : monu- 
mento antiguo  cii  que  se  ven  representados 
los  misterios  de  la  diosa  Isis. 

LSI . A MIS  ME  , s.  m.  Islamismo  , ó csla« 
mismo  : la  fe  mahometana , ó el  mahome- 
tismo. ¿X 

* ISLANDE , (geogr.)  Islandia  : isla  del 
Ocyano  setentrional. 

LSOGELE,  adj.  ( gcom.  ) Isósceles  : 
triangulo  que  tiene  dos  lodos  iguales. 

LSOGHttONK , adj.  m.  y J.  Isócrono  ; 
dícese  en  la  maquinaria  délos  movimientos 
que  se  hacen  en  igual  tiempo. 

LS'JLÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Aislado,  es- 
cudo . exento,  solitario.  Dícese  de  las  cosas 
no  utrimadas , ni  pegadas  á otros,  y de  la* 
personas  que  viren  sola»  y separadas  , por 
humor , ó por  egoísmo.  j|  ( botan. ) Dícese  ; 
arbre  isolé : árbol  suelto. 

*ISO  LEMENT,  s.  m.  ( arquil.)  Distancia 
de  una  columna  a una  pilastra.  j|  Aislamien- 
to : soledad  : el  estado  de  una  persona  ó cosa 
que  esta  aislada. 

* l£iO  LEMENT,^.  Aisladamente:  soli- 
tariamente. 

I «SOLER,  v.  a Aislar  : dexar  una  obra  ó 
edificio  exento,  solo,  sin  tocar  con  otro. 

* ISOLOIR , t.  m.  (JU. ) Aislador  : ban- 
quillo con  pies  de  vidrio  , ó tabla  suspenda- 
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«la  con  eardoon  He  seda,  para  aislar  los  cuer- 
pos cinc  v'  han  (je  electrizar. 

MSOPER1METRK,  adj.  m.  yf  (gcom.) 
Isoperimetro  : figura  cuyo  ámbito  ó circuito 
es  igual  de  otra  figura., 

1SRA  ÉLITE , s.  m Usase  en  esta  expre- 
sión familiar  : c'cst  un  bon  Israelita  y es  un 
buen  ere  vente,  es  un  alma  de  Dios , uu  ben- 
dito. 

*ISSANT,  ANTE,  adj.  (Lias.)  Nacien- 
te : se  dice  de  los  leones  y ¿ gui**  de  los  que 
solo  se  re  la  cabeza  v pai  te  del  cuello. 

* ISSELML N DÉ , (gcogr.)  Iselmunda  : 
isla  «le  Holanda. 

* ÍSSKH , v.  n.  ( nc/ut . ) Izar.  V.  II User. 

LSSU  , LE,  adj.  (parí.  pus.  del  verbo 

anitq.  istar  salir. } DescemÜcnte  , nacido : 
de  lal  casa,  «le  tales  padres. 

1SSI  E,  s.  J.  Salida  : parage  por  donde 
se  puede  salir. |j  ífig»)  Salida,  mito:  fin, 
paradlo  de  algún  negocio , ú asumo. 

ISSLES,  s.f  pL  D«*S|»ojos , el  menudo: 
d ícese  de  Ins  reses  que  se  matan. 

ISTH  ME  , j.  m.  Istmo  : leugua  de  tierra 
entre  do»  mares. 

1TAÜQIE,  adj.  m.  y f (rinp.)  Cursi- 
vo : carácter,  ó letra,  «pie  uo  es  ve<londa. 

9 ITAl^LG , (geogr.)  Itaca  : isla  de  la 

Gtfcia. 

ITEM  , adv.  ( voz  lat.)  Item  : Ítem  mas  : 
mas  aun.  Usase  ordinariamente  en  alema.» , 
inventarios , y otios  estados  de  valores,  ó 
gastos, 

ITERA  TIF,  IVE,  adj.  ( for . ) Iterativo: 
lo  qu<?  se  reitera,  ó repite. 

rrERATIV  EMEN  T , adv.  Reiterativa- 
mente. 

ITÉRATO  . i.  m.  (for.)  Sobrecarta  para 
nn  apremio,  ó excrucion. 

*ITH\PHALLE,  s.  m.It ítalo: especie  «le 
amuleto  míe  llevaban  Jos  antiguos  al  cuello. 

ITINEnAlHE,  s.  rn,  Itinerario  : razón 
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de  torios  los  lagares  por  donde  se  pasa  yen- 
do «le  camino. 

*IULK,  ó JIJEE,  s.  m.  Julo  : insecto. 
IVE,  IV  EmS , CHAMÉPITES,  s.f 

Iva,  piniilo  ; planta.  ||  Ive  musquee : iva* 
yuga  almizcleña. 

IV OIRE,  s.  m.  Marfil  : el  colmillo  del 
elefante  separado  de  la  cabeza.  Ivoire  fos 
siLe.  V.  (.  ni r orne. 

MVOIRlER,  s.  m.  Tornero  que  trabaja 
en  mmfil. 

IVRAJE,  ó IVROlE,  s.  f Zizafta, 
joyo,  cominillo  : plauta  nociva  que  se  cria 
eu  los  trigos. 

IV RE,  adj.  m.  y f Embriagado  , em- 
borrachado : d ícese  en  lo  físico  de  los  efec- 
tos de  la  bebida , y en  lo  moral  dr  los  de  l.i» 
pasiones.  |j  J'.lre  wrc  : estar  hecho  una  uva. 
¡|  (Jam.)  D ícese  : ivre  morí : difunto  de  ta- 
berna. 

* IVllÉE , (grogr.)  Ivrca  : ciudad  de 
Saboya. 

I\Í\ESSE,  s.f.  Embriaguez,  borrachez. 
|[  ( fig .)  Alborozo  , enajenamiento  : ha- 
blando de  los  efectos  de  la  alegría , de  la  va- 
nidad. del  amor,  etc. 

ÍVIÍÜGNE,  tulj.  y s.  m.  Borracho,  borTa- 
ehon  : el  que  tiene  el  vicio  de  emborrachar- 
se, de  privarse  con  el  vino. 

IVROGNER,  v.  n.  ( fam .)  Borrachear, 
emborracharse. 

rVROGNERIE , s.f.  Borrachera  : díccse 
del  acto  de  beber  dejnasiatlo  $ y también  «leí 
vicio  ó hábito  de  emborracharse.  En  este 
sentido  so  puede  osar  en  plural. 

IYROGNFSSE,  s.f  (vulg.)  Bonacho- 
na : la  iiiugoi  «Jada  al  vino. 

IVROIE.  V.  lyraie. 

1X1 A , s.f.  lxia,  lirio  turco  : planta  bul- 
bosa, que  fioiece  en  la  primavera. 

MZ.ÁR1,  ó AZALA,  s.  m.  Rubia  de  Le- 
vante. 
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T,  s.  m.  Úccima  letra  de  nnestro  alfabeto , 
<iue  aunque  alguno*  lu  confunden  con  la  1 , 
Cebe  distinguirse , porque  la  J sirve  de  con- 
sonante. 7 

JA,  adv  (ant.)  Ya.  Hoy  se  disc deja.  V. 

JARLE,  s.  rn.  Xa  Me,  gárgol : la  caridad 
6 muescas  donde  cncaxan  las  tiestas  de  los 
tonel#»  y «'■«ibas. 

JARLE,  ÉE,  p.p.  Ruñiwlo. 

JABLER,  v.  a.  nuñar  : labrar  la  cavi- 
dad ó muesca  en  las  duelas  de  los  toneles 
para  que  entren  1»  tiestas. 
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* .TABLOIRE , i.  f Doladera  : instru- 
mento de  cubero  para  ruñar. 

JABOT,  s.  rn.  Papo  , buche  : de  las  aves. 
¡|  Guirindola,  «Jmrrca  rnechera  de  una  cami- 
sola. ¡|  ((fig- Y fam.)  So  dice  : rempUr  blcii 
son  jiiirot : llenar  el  hache , el  pancho  , la 
andorga  : llenarse  «le  cñmida. 

XJABOT1ERE,  s.f.  Ganso  : en  algunas 

provincias. 

JABOTiER , v.  n.  ( fnm.  ) Cuehi- 
chear , secretear  : charlar  baxo , ó entrcdnni- 
tcs.  , 
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JACF.E,  M.f  Yerba  de  la  Trinidad  ca- 
br/.iirla  : planta  para  hacer  escobas. 

J ACENT,  ENTE,  üdj  fot  Caduco: 

dlc«*se  de  una  herencia,  ó fideicomiso. 

' JACHÉRE  , s.  J.  Barbecho  : tierra  la- 
brantía que  descansa  algún  año. 

JACHERER , y.  a.  Barbechar : alzar,  arar 
nn  barbecho. 

JACTNTHE,ó  HIACINTÍIE,  s.f.  Jacin- 
to : flor. 

JACOBEE,  ó HERRE  PE  SAINT- 
JACQUES,  s.  f Jacob ea  : planta  v ulnera- 
ria. 

"JACOBIN,#.  m.  Nombre  que  se  daba  en 
Francia  á los  fraylcs  dominicos.  Jj  Jacobino  : 
el  individuo  de  una  sociedad  popular  que  se 
formó  en  Francia  , en  tiempo  de  la  revolu- 
ción , y se  congregaba  en  el  convento  «le  los 
dominicos  de  París.  También  se  llama  jaco- 
bino , al  que  sigue  los  principios  de  aquella 
sociedad. 

JACTAN CE,  s.f.  Jactancia  : fanfarria, 
vanidad. 

* JACTER  ( SE  ) , y.  r.  ( ant. ) Jac- 
taise. 

JACCLATOIRE  ( ORAISON , ) s.f.  Ja- 
culatoria : dicese  en  la  mística  de  cierta  ora- 
ción breve  y fervorosa. 

JADE,  s.  m.  Jadc  : piedra  llura  y de  color 
verde. 

JADIS , adv.  En  otro  tiempo , en  tiempos 

pasados. 

* JAGUAR,  i.  m.  Jaguar,  ú onza  ameri- 
cana : quaiirúpedo  sumamente  cruel,  muy  pa- 
recido a la  onza. 

JAIET,  s.  m.  V.  Jais. 

JA1LL1K  , y.  n.  Salir  , sallar  : se  dice  de 
todo  líquido  «pie  sale  con  íuqictii  hacia  arri- 
ba ; y con  propiedud  de  las  agua»  en  ios  sur- 
tidores. 

JAILLISSANT,  ANTE,  adj.  Ix»  que 
salla  ó sale  con  ímpetu  hacia  arriba.  Pícese 
con  propiedad  de  la  aguas  de  los  surtidores, 
ó fuentes  que  arrojan  agua  ; caux  jailhssan - 
tes , fontal n es  jaillissantes  , esto  es,  surti- 
dores , o saltadores. 

JAJLLISSEMENT,  s.  m.  Salto,  salida  , 
se  dice  de  todo  líquido  que  es  arrojado  hacia 
jutíImi  , como  el  agua  en  una  fuente. 

JAIS  , i.  m.  Azabache  : piedra  mineral 
negra  y lustrosa.  ¡¡  Canutillo  de  vidrio  para 
guarniciones. 

J ALACE  , t.  m.  Derecho  de  aforo  , 
que  exigía  el  señor  del  vino  vendido  por  me- 
nor. 

JALAP,  5.  m.  Xalapa  : planta  medici- 
nal. 

JALE,  s.f.  Lebrillo , cuenco  grande. 

JALET,  s.  m.  {ant.)  Bodoque  : bola  de 
barro  secado  al  sol , que  se  disparaba  con 
ballesta. 

JALON , #.  m Piquct: , mira  : larga  esta- 


ca que  se  clava  m la  tierra  para  alinear  un 
camino,  un  pasco,  una  calle,  etc. 

J ALONNER , y*  a. y n.  Poner  miras  pa- 
ra alinear  un  terreno. 

JALOUSÉ,  ÉE,  p.  p.  r adj.  Cubierto 
con  celosías.  |l  /.dado,  envidiado. 

JALOLSER,  y.  a.  Tener  zelos , tener 
envida  : de  alguno. 

JALODS1E , s.  f Zelos  : dicese  princi- 
palmente del  amor.  (|  Envidia  . de  la  gloria 
ó nrnsprridatlHlc  un  rival.  ||  Celosía  : enre- 
jado para  ver,  y no  ser  visto.  ||  Amaranto  : 
planta. 

JALOUX  , ObSE  , adj.  Zeloso  : «pie 
tiene  zelos.  ||  Envidioso  : *ilr  la  gloria , ó 
prosperidad  de  otro.  Lsasc  también  como 
substantivo , y entonces  se  toma  por  emulo 
ó rival , de  una  persona  , ó nación. 

f 4A-MAÍQLÉ , [geogr.)  Jamayca  : isla  de 
America. 

JAMAIS,  ad*\  Jamas,  nunca  : en  nin- 
gún tiempo,  en  ninguna  ocasión.  ||  jomáis 
udy.  Para  siempre.  ||  T lo ut  jomáis  ; para 
siempre  jamas  , en  estilo  fauiiliar. 

J AMAIS , s.  m.  Jumas  : un  nunca  acabar : 
un  tiempo  que  no  se  acaba. 

JAMBAGE , f.  m.  Pie  derecho  : en  la 
arquitectura.  ||  Palote,  pierna  : «m  el  arte  de 
escribir , di  cese  de  aquellos  palillos  de  que 
se  forman  algunas  letras. 

JAMBE,  s.  m.  Pierna  : dicese  del  hom- 
bre, y de  algunos  ammab's.||y«/m/»cí  de  bois  ¡ 
pierna  de  palo  , la  postiza  que  llevan  algunos 
lisiados  : y también  se  llama  pota  de  palo  al 
que  anda  con  ella.  ||  Jambes  de  Joree  : maes- 
tras donde  cargan  las  vigas.  ||  Jambes  grtf- 
les , menúes  : piernas  de  alcaraván  zancudo  , 
de  mayorazgo.  ||  Jambes  de  fuscaujc  ; pici- 
íius  de  [tolos  de  taml.or.  j|  {Jig-)  Díccse : jam- 
bes de  entupas  : piernas  de  compás.  ||  bhrc 
brutea  jambes  : ser  zanquilargo.  t|  Jambes  : 
entra  esta  voz  en  muchas  frases  familiares  y 
proverbiales , como  en  los  nemplos  siguien- 
tes : aaoir  de  borníes  jambes  , les  jambes 
latines:  tener  buenas  piernas ser  buen  an- 
dador. ||  Coupera  queb/uun  iras  et  jambes 
dnns  une  a [I  aire : cortarle  las  piernas,  frus- 
trarle sus  designios , sus  esperanzas.  |f  Allcr , 
courir  n toutes  jambes  : ir  á todo  correr , a 
rúas  coner,  á carrera  abierta.  ||  ¿Jenourcfer 
de  jambes  : echar  piernas  , cobrar  fuerza*  | 
Paire  jambes  du  yin  : beber  ó echar  un  trapo 
para  llevar  lits  pierna* : díoese  del  que  Muja 
a pie.  ||  Pmndrc  ses  jambes  a san  chu  t cebar 
ó andar,  lomar  rl  portante.  ||  Jambe  Je-có, 
jambe  tle-lii , es p.  ade.  A horca j atlas , ciupci- 
uacado. 

JAMBE,  ÉE,  adj.  (fam. ) l’sasc  con  d 
adverbio  bien , \ significa  bien  formado  de 
piernas. 

JAMBETTE,  j.  f Navaja  de  faltrique- 
ra : coi) iv «te  se  Llamaba  antiguamente.  J 
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( carp. ) Dícrscpar  de  linterna  . par  de  uu  ja- 
balcón. 

JAMBIERS,  s.  m.  pl.  Así  llaman  las  ana- 
tómico*  á Iros  músculos  de  la  pierna. 

♦JAMBOLOIN , s.  m.  Mirto  de  Indias. 

JAMBON,  s.  m.  Jamón,  pemil : de  to- 
cino. 

JAMBONNEAU , s.  m.  Jamoncillo , ja- 
món pequeño. 

* JAMME , óGEMME,  s.f.  Gema : pie- 
dra preciosa.  * 

JAN,*.  m.  Envite  en  el  juego  de  tablas 

reales. 

*J  ANDIROBE,  s.f.  Jandiroba : planta  de 
la  America  Meridional , cuyo  fruto  es  pare- 
cido al  membrillo. 

* JANEETE  , s.  f Narciso  poético  : 
planta. 

JANISS  MRE,  s.  m.  Genizaro  : soldado 
turco , que  hace  la  guardia  al  gran  señor. 

JAN  IT',  s.  f Pinas  : piezas  curvas  que 
forman  la  iu**da  del  coche,  etc.  I|  Llantas: 
las  curvas  de  hierto  que  forman  el  calce  de 
la  ntfda.  l|  Secnmle  jante  : recalce.  ¡|  Jantes 
en  rorul ; rollete,  el  círculo  que  forma  el 
juego  delantero  de  un  coche , y sobre  el  que 
juega  la  clavija. 

* J ANTIFXER  , v.  a.  Guarnecer  de  alabes 
d rodezno  de  un  molino  de  agua. 

*JANTILLES,  s.f.  pl.  Las  tablillas  que 
forman  los  nlaltcs  de  un  molino. 

JANVIER  , s.  m.  Enero  : primer  mes  del 
año. 

JAPON,  s.  m.  China,  ó porcelana  del 
Japón. 

* JAPONNER,  t*.  a.  Recocer  la  porcelana 
de  la  China,  para  dar  á entender  que  es  del 
Japón. 

J APPE  , s.f  Charlatanería. 

JAPPEMRST,  s.  m.  Ladrido  : de  los  per- 
ritos. 

~S  APPER , v.  n.  Ladrar  : el  perrillo. 

JAQUE , s.f.  Juhon  : vestido  corto  v cer- 
rado. }|  Jaque  de  mailles  : cota  «le  mulla. 

JAOLJKM ART,  s.  m.  Estatua  de  reloj, 
qnc  con  un  mazo  toca  la  hora.  ||  Muelle 
que  levanta  el  volante  en  las  casas  de  mo- 
neda. 

♦JAQUET,  s.  m.  Chaquete  : especie  de 
juego  de  tablas  reales. 

JAQUETfE,  s . f Vaquero  : que  traen 
los  niños.  ||  Sayo  : que  trae  la  gente  del 
o. 

RD1N,*.  m.  Huerto:  y también  jar- 
din  , qnondo  es  de  recreación.  ||  Jardín  po- 
tager  : huerta,  donde  se  cultivan  hortalizas  y 
legumbres.  ||  Jardín  Jleuriste  r huerto  efe 
florea  , vergel.  ||  Jardín  fruitier  : huerta 
<l«:  frutales , ó de  frutos.  ||  Jardín  suspendí t : 
pensil. 

JARDIN  AGE,  s.  m.  Cultivo  de  huertas  , 
Ó huertos  : arte  de  hortelano.  j|  Jardinería  : 


arte  de  jardinero  , cultivo  de  jardines. 

||  Tierra  de  huerta,  que  también  se  dice 
Huerta. 

JARDINER , %>.  n.  Hortelancar,  traba- 
jar en  su  huerto  : dlccse  solo  del  que  lo  hace 
por  entretenimiento.  j|  Jardiner  : escaraba- 
jear. 

JARDINER,  a.  ( cetrer .)  Poner  al  ayre 
las  aves  de  altanería  en  algún  prado. 

JARDINET,  s.  m.  Hucr tecillo , janlin- 
cito. 

JARDIN EL’SE,  adj.  Esmeralda  man- 
chada , y opaca. 

JARÍHNIER , 1ÉRE,  subst.  Hortela- 
no, y jardinero.  ||  ( proi Se  dice  : la  Jai 
du  jardínier : la  fe  del  carbonero , en  caste- 
llano. 

JARDINIÉRE,  s./Vuelta  bordada,  cuyo 
bordado  es  angosto. 

JARDENS,  s.  m.  pl.  ( ndut. ) Jardines: 
las  lairinas  de  popa. 

JARDONS,*.  m.  pl.  ( ir/Aerf. ) Espara- 
vanes : tumores  que  salen  á las  caballerías  en 
las  manos  v piernas. 

J ARGON  . s.  m.  Ncrga  : gerigonza  : gui- 
rigay : monserga.  Dlcese  riel  ienguage  cor- 
rompido del  vulgo  : del  idioma  inventado 
entre  picaros  : de  las  expresiones  huecas , 
obscuras  y afectarlas  de  un  pedante.  También 
so  puede  tomar  por  lo  que  vulgarmente  de- 
cimos palabras  riel  conjuro.  ¡|  También  lla- 
man jargon  de  Ceylan , á una  piedra  que 
imita  al  diamante , y ahora  se  la  da  el  nom- 
bre de  Zirmn  en  todos  los  idiomas. 

JARGONNFR , v.  n.  Hablaren  gerigon- 
za , hablar  en  griego,  marmotear,  parlar  cosa 
qut*  no  se  entiende. 

•JARNAC,  s.  m.  Puñaletc  : cuchillo 
de  la  hehtira  de  un  puñal , pero  mas  pe- 
queño 

JARRE,  ó CIARE,  s.  f ( ndut. ) Pipa  , 
cuba  : donde  se  lleva  el  agua  a bordo.  j|  La- 
brada : la  lana  larga  de  la  vicuña , castor,  etc. 

¡ que  parece  pelo. 

JARRET,  s.  m.  Jarrete  : la  parte  alta  y 
carnuda  de  la  pantorrilla  hacia  la  corva.  j| 
Corvejón  en  las  caballerías.  ||  Garrote  en  la 
arquitectura.  ¡|  Guia  : rama  de  un  árbol  ta- 
lado. ||  Coupe-jarret : matón  , temerón , per- 
donavidas , rajabroqueles.  ||  Coupcr  les 
jarre'ts  ; desjarretar. 

JARRETE,  ÉE,  adj.  Zambo , patizam- 
bo. 

*J ARRETER , v.  n.  ( nrquit. ) Hacer  gar- 
rotes , torcerse , no  guardar  la  linea : sea  en 
Ixíveda  , muro , ó carpintería.  ||  ( agrie.  ) 
Dcxar  en  los  árboles  ciertas  ramas  llamadas 
guias. 

JARRETfÉRE  , s.  f Liga  , jarretera  : 
cinta  con  que  se  ata  y afianza  la  madia.  || 
( Charretera  : la  délos  calzones.  ||  (fig.  y fam.) 
Dlccse : nc  pos  altcr  jusqua  la  jarretiéra 


Digitized  by  Google 


d un  nutre  . no  llegadle  á la  liga , en  raion  de 
nit  rito , habilidad  , talento,  etc. 

JARS , s.  m.  Mergánsar , a usar  : el  pato, 
ó ánade  rnalio.  ]J  (tnifg.  ) íic  dice  : en  tendré 
lejnrs  : saber  Diurno  latín,  tener  mucha  letra 
menuda,  ó gramática  parda. 

MAS,  ó JAT,  s.  m.  ( ndut .)  Cepo  riel  an- 
cla. ¡|  Primer  estanque  de  las  «aliñas. 

JASER,  v.  n.  Garlar,  charlar.  |j  Parlar, 
cantor  : descubrir , declarar  un  secreto.  ||  Pi- 
cotear : díccsc  con  propiedad  de  las  aves  par- 
leras, y por  extensión  de  las  personas  char- 
lantes. 

J ASERIE,  í./.  Picotería,  parla,  citarla. 

JASELTR>¿*  ni.  Picotero,  parlero,  char- 
lante. 

JASELR , EUSE,  s.  Picotero,  parlero, 
cbarjantin. 

JASMTV , j.  m.  Jar.min  : díccsc  de  la 
flor,  y del  arbusto  que  la  produce.  I|  Jasmin 
d's/rahic  : gemela  , jazmín  de  Arabia. 

* JASMANUIDKS,  s.  m.  Coiobrouera: 
arbusto. 

* JASPACH ATE  , s.J.  Piedra  preciosa  , 
compuesta  de  jaspe  verde  y ágata. 

JASPE , s.  m.  Jaspe : nombre  de  una  pie- 
dra de  cojores. 

JASPE , ÉE , p.  p.  y adj.  Jaspeado. 

J ASPER  , v.  n.  Jas  pea  r : pintar,  ó dar  de 
color  de  jaspe. 

JASPLUE  , s.  f.  Jaspeadura , jaspeado  : 
díccsc  de  la  acción  , y de!  electo  de  j ¿ispear. 

JATTE,  s.f.  Hortera,  gamella,  gabata, 
de  madera  : cuenco , tazón  , de  loza. 

JA'ITEE,  s.f.  Díe«  •se  de  un  cuenco , de 
un  tazón  , de  una  horleia  llena  de  algiui  lí- 
quido. 

JAL’GE,  s.f.  Pilo  uuirica  : cabida  de  una 
medida  de  líquidos,  ó granos.  ¡ \ ara  ó cade- 
nilla para  medir  las  cubas,  pipas  y tinajas 
llenas.  j|  Marco,  patrón  : el  que  sirve  para 
confrontar  las  demás  medidas.  |j  Aforo  : 
la  acción  de  aforar,  i]  Regla  de  caqúntcro 
para  tomar  medidus.  j¡  Anqueta  para  el 
repartimiento  de  las  aguas  á los  fuente».  jj 
Zanja , entre  jardineros,  y la  profundidad 
de  ella.  j|  ( fam .)  Díccsc : Jumer  a virejauge: 
Aunará  manta  de  Dios,  mucho.  I|  { jará . ) 
Se  dice  : á jauge  : esto  es  , ¿ manta  , ó en 
alma  rita. 

J AUGE , EE,  p.  p.  y adj,  Medidor,  afo- 
rado. 

JAL1  GE  AGE , s.  m.  Aforamiento,  aforo. 
||  ( ndut. ) Arqueo  de  un  navio  para  saber  su 
cabida. 

JALGKR , v.  a.  Aforar  : medir  los  líqui- 
dos v áridos. 

JAUGEGR , s.  m.  Aforador  : el  medidor 
de  líquidos  y árido». 

* .1 ALMÍÉRE , s.  f (ndut.)  Uniera 
del  timón  : la  lumbrera  por  donde  subv  la 
cuña. 


JAUNATRE.  adj.  m.yf  Amarillento, 
que  tira  a amarillo , que  amarillea. 

JA  UNE , adj . ni.  y J.  Amurillo  : de  color 
amarillo. 

.IAUNE,  i.  m.  El  amarillo  , el  color  ama- 
rillo. J|  Jaime  d'ceuf . yema  de  huevo. 

* J AUN  ET , s.  m.  Amarilliu  : flor  pe- 
queña (fue  se  cria  en  Jos  pimío». 

JAUNí,  IE , p.  p.  y adj.  Dado,  tenido, 
pintado  de  amarillo,  ij  Amarilleado. 

JALNIíl,  y.  a.  Dar,  teñir r pintar  de 
amarillo  : y lambieu  poner  amanlia  una 
cosa . 

JAL  MR  , v.  n.  Amariliar  ; ponerse  ama- 
rillo. 

JALNISSANT,  ANTE,  adj.  Amari- 
llento : que  amarillea. 

JAL  MSSE,  s.f.  Tiricia,  ictericia  : en- 
fermedad. ij  Jaunisse  Manche  : clorosis. 

JAYART,  i.  m.  Gabarro  : enfermedad 
que  padecen  las  caballerías  en  los  asiento»  de 
manos  y pies.  ¡|  Javarí  encarné  : euirepal- 
madura. 

JAVEAU  , s.  m.  Islote  que  .«e  forma  en 
un  rio,  por  las  riudas  y aiuoiUonaiuiento  de 

arenas. 

JA\  ELE , ÉE , p.  p.  y adj.  Agavillado. 

JAVELER,  tf.  a.  Agavillar  : formar  ó 
hacer  bares  de  las  uiieses. 

JAVELEUR,  ».  m.  Agavillador  : el  que 
hace  gavillas. 

JAVJ'JJlTíE,  s.f  Javalina  : arma  artx>- 
jadi/.a  á modo  de  laneilla  , ó ve  na  ido. 

J AY ELLE,  s.J’.  Gavilla:  manojo  auido 
de  trigo  ú otro  grano  para  hacer  los  haces.  ,J 
i tu/,  aludo  : hablando  de  sarmientos. 

JAYELOi',  *.  ni.  Azagaya,  vcnnltlp  : 
lanza  arrojadiza. 

JE  ( pron . pers.  de  la  primera  persona 
fiel  singular.)  Yo.  Peínese  comunmente  ¡.li- 
te# de  los  \crlx»s  : je  dis , yo  digo  : je  fui*  , 
yo  hago;  aunque  cu  castcDuno  se  suele  sn- 
miiuir  diciendo  simplemente  : digo,  hago. 
Usase,  y se  expresa  cu  ambas  lenguas  an- 
tes de  los  veri  vi»  en  ciertas  fórmula» , con>i> : 
Jé  ir,  conseillei’y  se  ere  taire  ; yo  N» 

consejero,  secretario  de...  Pónese  tambor» 
después  de  los  vcrlros  en  las  oraciones  jwir 
interrogación, ó admiración,  como . que  fe»  «*- 
je  ? que  liare  yo  , ó que  liare?  Que  suuye? 
quien  su  yo,  ó que  soy  ? Je  ne  sai s qttoi  : 
s.  jn.  No  se  que  : cierta  cosa  que  no  se  puede 
dcíiuM. 

M EAN-LEJ3  LAN C,ó  AIGLE  A QLEL  E 

BLAKííUE,  s.  m.  Pigai  f*i> , auüiorma  ; 
pecie  de  agqila  de  cola  Idónea.  jj  Jean  nt 
encase  : abadesa,  juego  de  niño*. 

¡JFjC.1  IGAI  ION  , s.  J.  ( medie. ) Yocii 
gacioti  estremecimiento  particular  drl 
puUo,  qnc  indica  convulsámcs  en  el  ctdc- 
nro. 

JECTíSSES , ad¡.  pl.  Tierra  cnvatlua- 
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que,»*  lifl  sacarlo  do  alguna  zanja ,'  d*fnso. 

JKHOVAH , s,  ni.  (wí  hebrea.)  Dios: 
el  omnipotente  y eterno. 

JEJLNÜM  , s.  m.  ( anat  ) Yeyuno:  el 
segupdo  de  los  intestino.-»  delgados. 

JERÉMIADK  , s.  f.  {fian:)'  Lamenta- 
ción : di  ceso  de  la  queja  importuna , y con- 
tinua. 

*JÉSLTTE,*.  m.  Jesuíta  : religioso  de  la 
Compañía  ríe  Jesús,  boy  extinguida. 

* jÉSÜITIQUK  , adj.  ni.yj.  Jesuítico: 
lo  perteneciente  al  orden  de  los  Jesuítas. 

* .TESIS , JESL’S-CHRIST,  s.  m.  Jesús: 
nombre  angostó  de  nuestro  Salvador. 

JEIS  s.  ni.  Tiro  : el  movimiento  de  una 
cpsa  on ojuda*  ó lanzada  con  violencia  j y 
lumhrm  el  espacio  que  corrí*  la  cofia  arroja- 
da- !|  Hijo,  vastago  , renuevo : tallo  hablan- 
do de  lr«*  a r]/óles.  j^Piliuela  : en  la  cetrería 
se  dice  de  la  correa  con  míe  se  guarnecen  y 
aseguran  los  pies  de  los  balcones.  Llamase 
turnliieii  anoche  tVcñVoi  ct  de  tésttvt.  j| 
Jet  ti ahr.it les  : jabardo,  enxambre  nuevo 
rpe  sale  de  tina  colmena.  ||  Jet  d’eau : sur- 
tidor, chorro  de  agua  que  salta.  ||  Jet  de 
J!fel : redada  , lance  de  red  fcn  la  pescri. 

Jet  de  lamiere  : rayo  «le  luz,  espadañada. 
Jet  de  match  andi»es  : echazón , ac*non  de 
arrojar  la  nave  la  carga  \ ó parle  de  éllá  al 
mar,  para  alijar  él  buque.  j|  Jet  de ’uoifos  : 
wJáifien  , .0  surtido  de  velas  de  un  navio.  (| 
Jet  de  hierre  : gisic,  la  espuma  de  la  cer- 
befca.  |J  Aeheter  le  jet  dnjilct : costurar  al 
pescador  ‘toda  la  redada  qifc  va  á eclmc,  ó 
todo  el  pescado  que  saque.  ;j  Diste r un  jet 
de'picfre , un  jet  dar  hálete  : distar  un  tiro 
de  piedra,  un  tiro  de  ballesta.  [|  Cpieuler  cnijél : 
contar  ccn  tantos,  ó fichas.  ||  Aftttre  des  jets 
a ux  faucons  ; apiolar,  poner  pihuelas  a los 
holéorin. 

jm  É,  s.  m - Tcxido  de  lado  : paso  del 
havlc.  , . ' ' *+  ’ ’ 

£ETÉ,  ÉE,  p.-p.jr  adj.  Echadp,  arro- 
jado. . _ ’ 1 

JETÉK,  s.  /.  Mutile,  escollera,  espo- 
lón : pArn  quebrar  ¿'resistir  el  embate  lie  las  | 
aguas.  U Carnada  de  guijo  y aVctia  sobre  un 
* Camino'. 

JETFR , e.  Echar , arrojar : en  el  sen- 
tido dé  tirar,  disparar,  lanzar.  |¡  Echar  : eu 
r|  sentido  de  verter  lágrimas,  ntí  despedir  ó 
'"exhalar  suspiros,  ayes,  etc.  j|  Eéhar : en  el 
sentido  ile  tirar,  tender,*  derribar  al  suelo.  í| : 
•Euhar , arrojar  , .ahijar  : eti*el  Séntuló  de 
echar  renueve»  ¿ hijos  los  árboles  y planta». 

||  Tantear,  contar  con  tantos.  ||  Jeter  des 
)> ierres  : litar  piedras,  ó apedrear.  j|  Jttcr 
le  janean  : lanzar,  soltar  el  halcón. 

JETER  (SE),  t.  Echarse,  arrojarse. 

||  .Ve  jeter  sur  : echarse  sobre.  ||  Se  jeter 
dans  un  enment retirarse  , encerrarse  cu 
un  duusU'o. 


JETON  , s.  m.  Tanto , ficha:  dicese  de 
los  granos , piedre/.uclas , ó piezas  : con  que 
se  lleva  la  cuenta  en  el  juego. 

JEU , j.  /«.  Juego  : en  general,  es  di- 
vertimiento , y excrcicio  de  recreación.  |J 
Jen  (juego'  : pu>iil¡rntpo,  en(r«tfn¡mieoúy 
chanza.  ¡¡  Jeu.  (juego)  : el  juego  sujeto  á 
reglas  ■ la  casa  ó gaiíto  en  que  se  juega  } la 
mutilad  que  se  juega  j y la  cosa  con  que  »e 
juega.  ||  Jeu  (juego)  el  minio  de  tocar  loa 
músicos  , y da  representar  ios  comedían- 
les. jj  Jen.  juego  y manejo  de  las  armas. 
|f  Jeu  ( juego)  soltura , fácil  movimien- 
to , pon  iente  uso  de  mía  máquina , cu*. 
\\Jéu  ( j liego)  : culo»  nuypes  es  el  valor  de  las 
cartas  suficiente  para  entrar  r y para  gan  <§: 
y as»  k dice  : hcau  jeu , rnawais  jen  : hue- 
llo ó mal  jileco , buenas  ó malas  cartas  v 
buena  ó mAla  entrada  j y peni  re  a hcau  jeu : 
perder  con  buenas  carias.  (|  litre  a dettjc  de 
jeu  : estar  á tantas,  y también  estar  cu  paz 
líos  que  juegan,  jj  Jeu  de  (¿obeléis  : juego  djt 
los  cubiletes , juego  de  manos  ? ó de  pasa- 

Í>asa.  ||  Un  jeu  de  caries  : una  baraja-  ¡) 
cu  de  hasard  : juego  de  suerte.  ||  Jen  do 
mains  : juego  de  manos,  esto  c*%  golpes., 
manotadas,  éte.  retozando.  (1  Jen  de  (¡ni 
peni  gagne  : Ja  ganapierde.  ||  Jeu  d'ea.enice 
et  d'aaresse  • juego  <le  ctércícfc  y hj^Oidad : 
corno  la  pelota,  el  mallo,  los  trucos,  etc.*jf 
Jeu  d'Csbril  ct  d’adresse  : juego  de  (Ráctjryp 
y habilidad , cómo  son  las  damas  , el  axedrez. 
JeU  ¡Ferlfaht : juego  de  niños • y cti  sentido 
figurado  , es  niñada , acción  impropria  dp 
la  edad  , gravedad , Ó estado  de  quieu  bi 
hace  ||  Jeu  de  mots  : juego  fie  vocablos. í|  Jen 
de  la  n ature  : rareza  , capriebo  , de  la  natu- 
raleza : dícese  de  las  producciones  raras , ó 
ex  trallas,  [f  Jouergros  jeu  : jugar  fuerte,  jj 
D entrée  tlejeu  : a la  primer  jugóla.  ||  Jouer 
JiWir'jcu  : jugar  limpio,  sin  trampas.  ¡|  Jeu  : 
esta  viu  entra  cu  muchas  frases  riel  estilo  fa- 
miliar y figuraVlh'/  ébtuo  en  las  siguientes. : 
jouq r ¿p¡os  jeu  y cclrar  el  resto  ,T^yeplüi  ar 
rrtnnUí  ‘.'iVbíitrct;  de  jen , de  primer  autuvjq, 
á las  primeras  de  cambio  : jouer  frativ  jeu  , 
jugar  {¡tupio , • obi-ar  con  pureza  y sinceri- 
dad.’jj./emr1,  s.  ñt.  ¡ti*  Juegos  : .se  loman  por 
Gestos  : espectáculos , d exercicios  públicos 
de  -IWGricg  os  y Romanos , como  les  jeitx 
olynipfíjtits  frorf ‘juegos  olímpicos},  y les 
jeas  floraiuc  (los  juegos  florales.  ) . . ' “ 

JÍxIDJ  , r.  m.  Jueves  : el  quinto  día  de 
la  semana.  ]|  Jcudi  srras  : jueves  lardero,  ó 
gorilo,  el  que  precede  al  domingo  de  car- 
nestolendas. ¡|  Jehdi  saint ; jucVcs  santo,  ó 
el  de  la  cena. 

JEÜN  (AY  , aih>.  En  ayunas  ) fin  haberse 
ffcstff  irníélo. ' 1 M 

JÉlllNE,  adj.  m.  y f.  Jdébn , mozo  Ata- 
blando de  persona».  |{  Jóvcn  , ,iíucvo  : ha- 
blando ds  auicualcs-  ¡|  IVuivo  T h ablando  de 
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árboles.  |[  Juvenil  : hablando  de  la  edad,  de 
los  años,  de  Jas  pasiones,  del  (alentó,  etc.  || 
Jeune  homme , je  une  Jenime  : un  joven , 
un  mozo,  una  joven,  una  moza.  ||  Jeune 
chien  : cachorro.  ||  Jeune  plan  le  : planta 
nueva  , ó tierna.  ||  Les  jeunes  gens  : ios  jó- 
venes • la  pente  nio/.u , ó la  juventud. 

JhÚMh,  s.  m.  Ayuno:  abstinencia  de 
comer  mandada  por  la  Iglesia. 

JEUNEMENT,  adv.  (moni.)  Nueva- 
mente , recientemente. 

jeCneii,  n.  Ayunar  : guardar  el 
ayuno,  por  mandamiento , ó por  devoción, 
lí Quedarse  en  ayunas  de  alguua  cosa  de  co- 
mer : carecer  de  ella  , pasar  sin  ella.  ||  Ved- 
ner  au  pain  el  a l’eau  : ayunar  á pan  y agua. 
ifqpror'A  Se  dice  : jcúner  le  ventre  plein : 
ayunar  después  de  harto. 

JEUNES$E  , s.  f.  Juventud  , mocedad  : 
dicese  solo  de  la  edad  de  las  personas.  ||  Ju- 
ventud , mocedad , la  gente  joven  ó moza  , 
los  jóvenes , los  mozos  : di  cese  así  colectiva- 
mente. ||  Mocedad  : lómase  por  travesura, 
devaneo,  ó disipación  de  la  poca  edad  : il  a 
Lien Jiait  des  traits  deieunesse : c’est  une  je  ti- 
ñes se  bien  pardonnab/e.  ||  Dices c en  este  mis- 
mo sentido  : dans  majeune*se , en  mis  rno- 

cedades. 

JEUNET,  ETTE,  adj.  ( fam .)  Jovcn- 
cillo,  mocito. 

JEÜNEUR,  EUSE,  í.  m.yf  Ayuna- 

dor  : muy  observante  de  los  ayunos. 

JOAILLERIE , s.  f Joyería  : comercio 
en  joyas  y pedrería.  ||  Lapidaria  : arle  de 
batojarlas  y pulirlas. 

JÜA1LLIER,  IERE,  s.  Joyero  : tratante 
en  joyas  y pedir»  ía.  ||  Lapidario  , diaman- 
tista : el  que  t ralo  ja  en  pedrería. 

* JOBEL1N,  s.  m.  (fam.)  Zamacuco  , 

niaro,  camueso. 

OCÍUSSE , s.  m.  (salir.)  Maricón , bra- 
gazas. 

* JODELET,  j.  m.  Chacotero , de  buen 
humor. 

* JOEL , s.  m.  Joel  : pescado  del  Medi- 
terráneo. ^ 

J01E,  s.f  Gozo,  regocijo  : júbilo,  con- 
tento. ||  Feu  de  wie  fiesta  de  polvóra  , fue- 
go de  artificio.  ||  Filíe  de  joic  : moza  de  for- 
tuna , ramera.  II  F'We  b tiote ! ande  la  danza ! 

JOIGNANi,  ANTE,  adj.  Junto,  in- 
mediato, contieno. 

JOIGNANT,  prep.  Junto  á...  inmediato 
á...  contiguo  á... 

J01NDRE,  v.  a.  Juntar  : unir  : y tam- 
bién añadir.  ¡|  Juntarse,  alcanzaisc  : el  uno 
al  otro  andando. 

JOINDRE  (SE),  v.  r.  Juntarse  con....  t 
unirse  á....  ||  Juntarse,  concurrir  : en  un 
parage  con  oüo , ú otros. 

JOINT , s.  m.  Juntura  : parte  por  donde 
se  juntan  dos  cosas. 


JQINT  , O INTE,  p.  p.  y adj.  Junto, 
juntado , unido. 

JOINT  QUE,  conj.  Otrosí,  en  vez  de 
ademas.  Ya  no  se  usa  sino  en  lo  forense  en 
ambas  lenguas. 

* J01N  LE,  s.f.  (picad.)  Ranilla  : de  un 
caballo. 

JOINTE,  ÉE  , adj.  D ícese  : chet'al 
courl-jninté y long-jointé  : caballo  corto,  ó 
laigo  de  f piar  lillas. 

JOIN 1 EE,  s.  f.  Almuerza  : loque  pueden 
coger  las  dos  manos  juntas. 

JOINTIF,  IVE , adj.  Junto,  unido.  [| 
Lallcs  jointii  es  : latas  clavadas  iiiuv  juntas. 

JQINTOYER , v.  a.  (arquit.)  Mampos- 
tear : trabajar  de  mamposleruL 

J01NTUUE , s.f.  Coyuntura  : d ícese  solo 
de  los  huesos  del  cuerpo  huiiiauo, 

JÜLI,  1E,  adj.  Bonito,  lindo,  pulido. 
Dicesc  también  do  lo  Agraciado,  donoso, 
primoroso.  

JOLIET,  ETTE , adj.  (Jam.)  Boni- 
tiilo  , agraciadilo. 

JULÍMENT  , adv}  Graciosamente,  pri* 
moros.mii  nic  : con  gracia,  con  primor. 

JOLiNEÍES,  s.J.  pl.  Niñería*  : buje- 
rías : chucherías.  ||  Monadas.,  gracias  de  los 
niños  : en  este  sentido  es  voz  anliquada. 

JOM BARDE,  s.J.  \.  Joubarhc. 

JONC,  s.  ni.  Junco  : cierta  planta.  ¡J  Cer- 
quillo, arillo.  ||  Cañado  Indias  : junco  para 
bastón.  ||  Jone  odorant : cálamo  aromático  , 
acyio  verdadero.  ||  Jone  Jieuri : junco  íloii- 
do.  ||  Jone  marin  ••  aliaga  , aulaga  menor.  [| 
Jone  thbjspi  .-yerba  rodela. 

JONC  AIRE,  ó JUNGARIA,  s.f  Jun- 
co bastardo. 

MONCHAI,  s.f.  Juncal  : lugar  Heno  de 
juncos. 

JÜNCirÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Cubierto, 
sembrado.  V.  Joncher. 

JONCUÉE,  s.  J.  Tendido  , cama  : de 
yerban  , flores , ó ramas  , con  que  se  cubro 
el  piso  de  una  calle,  ó templo  , etc. 

JONCHER,  o.  z/. •Seminar , cubrir,  ten- 
der de  yerbas,  flores,  ó ramas  : el  piso, 
suelo,  o paso.  \\(fig. ) Dícrse  : joncher  la 
cam pague  de  morís  : cubrir,  sembrar,  el 
campo  de  muertos , ó de  cadáveres. 

JONCHETS , s.  m.  pl.  Falitos,  junqut- 
tos  - con  que  juegan  los  muchados. 

JONCl  ION  , s.J.  Union  , junta  : de  dos 
ríos  , mares , lagos. 

JONGLER1E,  s.  J.  (poc.  US.)  Juglaría, 
truhanería. 

JONGLEUR , s.  m.  Juglar,  buhan, 
ti  ti  rimo. 

JONQLE,  s.  f Junco  : cierta  embarca- 
ción ligera  usada  en  la  China  , y en  las  lu- 
dias Orientales. 

JONQLILLE,  s.f.  Junquillo  : flor  olo- 
rosa. Es  parecida  al  alhelí. 
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JON-TOLASPI,  s.  m.’V.  J»nc. 
'JOSEPH  ( PAPIER ) , ailj.  Papel  Je 
filtros. 

¥ JOTA  VILLA,  s.  f Totovía  especie 
de  alondra. 

JOUAILLER,  v.  n.  (fam  ) Jugar  una 
diversión,  jugar  los  años  , ó á las  bonitas  : 
díccse  del  jugar  poquísimo  Ínteres , ó nin- 
guno. 

JOL’BARRE,  s.j'.  Siempreviva,  ó fava 

crasa. 

JOUF.,  s.J’.  Carrillo,  inexilla.  ||  Grosscs 
joues  ; molletes.  ||  Coucher  en  joue  ; encarar, 
apuntar  : la  escopeta  , carabina  , ctc.j|  Don- 
ncr  sur  la  joue  , courrir  la  jone  : dar  una 
bofetada.  | (fig.  r Jam. ) Poner  los  puntos 
ó la  mira  a una  cosa , apirar  a ella  , preten- 
derla. 

JOUÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Jugado  , bur- 
lado , etc. 

JOLE?  , s.f.  Derrame  : corte  de  la  pa- 
red en  la  abertura  de  una  ventana. 

JOUEft  , a.  Engañar , liacer  burla 
nnos  de  otros.  j|  Ridiculizar,  haca  risible  : 
á alguna  persona  , ó clase.  ¡|  Remedar  , hacer 
el  papel  de...  ||  Representar  ; una  comedia, 
un  papel.  ||  Tocar:  un  instrumento  «le  arco, 
un  aria,  etc.  ¡ Jouer  Ihonnétchomme  : ha- 
cerse el  hombre  de  bien. 

JOUER,  v.  n.  Jugar,  enredar,  retozar, 
di  verterse : copa  alguna  cosa ; ó unos  con  olios, 
como  los  hiño*.  ||  Estar  corriente,  franco  : 
hablando  de  muelles  , llaves  , 6 piezas  que 
juegan  cu  la*  máquinas.  ||  Correr , saltar  : 
hablando  de  aguas,  fuentes,  surtidores.  || 
Volar,  sallar  : hablando  de  minos.  ||  Dispa- 
rar , tirar  : hablando  de  cañones,  ó baterías. 
||  Tocar  : hablando  de  instrumentos»  músi- 
cos, ó de  una  orquestra.  ||  Faite  jouer  les 
eaux  ; soltar,  ó hacer  correr  las  aguas,  esto 
es,  las  fuentes,  ó saltadores.  ||  Faire  jouer 
le  canon  ••  disparar  la  artillería.  ¡I  (fig. ) Dí- 
ccsc  : jouer  sur  le  mol  jugar  ucj  vocablo  , 
andar  con  equívocos,  retruécanos  , etc.  |] 
Jouer  gros  jen  : ademas  del  sentido  recto  de 
jugar  fuerte,  ó largo,  tiene  el  figurado  de 
aventurar  mucho.  ||  Jouer  (ruñe  jeu  : ade- 
más, dd  srctido  recto  de  jugar  limpio  , ó sin 
trampas,  tiene  el  figurado  de  obrar  con  pu- 
reza y sinceridad,  que  también  se  dice  jugar 
limpio.  ||  Jouer  un  rrUc:  ademas  del  sentido 
recto  de  hacer  ó representar  un  papel , 6 
personage,  un  cómico  5 tiene  el  figurado  de 
hacer  papel,  ó figura,  ó de  darse  autoridad 
en  el  muíalo  una  persona.  ||  Jouer  a...  || 
/ entiéndese  de  juegos  de  cartas , ó de  cxcr- 
cicio  y habilidad).  Jouer  a la  bassette : jugar 
á la  baceta.  ¡|  Jouer  a lapaume  : á la  pelota. 
j|  Jouer  á la  rafle  ¡ á la  rifa.  | Jouer  a pair 
ou  impair  . á pares  o nones.  ||  Jouer  au  bá- 
tan net  : ni  pito  , Ó á ln  tala.  ||  Jouer  au  bil- 
la* d ; jugar  «1  billar , á lo*  üuco».  ||  Jouer  au 


funsquenet : al  sacanetc.  ||  Jouer  au  piqueta 
á los  cientos.  ¡|  Jouer  au  mi  dépouille  : al 
mohíno.  ||  Jouer  au  trietrac  : al  chaquete  , 
a las  tabla*  reales.  ||  Jouer  aux  curtes  ; a los 
naypes.  ¡|  Jouer  aux  James  á las  damas.  || 
Jouer  ana  des  : a los  dados.  ||  Jouer  aux 
évhecs  i al  axedrez.  ||  Jouer  au  aolani  : al 
volante  , ó rehilete.  ||  Jouer  au  palet  : jugar 
a)  chito. 

JOUER  (SE)  v.  r.  Jugar  con  alguna 
cosa  : hacerla  jugando  , ó »in  ningún  tra- 
bajo. I|  Se  jouer  de... , hurlarse  , hacer  mofa 
de...  Se  jouer  : juguetear. 

JOUEKEAU  , s.  m.  (Jam.  y satír.  ) 
Amolador , zarrampla  : díccse  del  que  loca 
uu  instrumento  sin  habilidad. 

JOUET , s.  m.  Juguete  : cosa  con  que  se 
entre  tienen  los  niño*.  ||  (fig.)  Juguete, 
burla  , risa  : dicese  de  las  persona*  de  quie- 
nes se  hace  burla.  ||  (id.)  Díccse  : servir  de 
jouet  a toute  une  compagmc  : servir  de  di- 
versión a todos  , ser  el  bazme-reir  de  una 
tertulia.  ¡|  ( id. ) Se  dice  : éüe  le  jouet  de  ses 
passioru  : ser  el  juguete,  ó la  víctima  , «le 
sus  pasiones. 

JOUKUH  , EL'SE  , sid/st.  Jugador  : dí- 
ccse del  que  juega,  ó esta  jugando  : del 
enviciado  en  el  juego  : y del  diestro  y hábil 
en  el  jugar.  (|  Joneur  de  gobelets  : jugador 
de  cubiletes,  o de  manos.  ¡|  Jnueur  d uistru- 
mvnt  : instrumentista , músico  de  instru- 
mento , tañedor.  ||  Joueur  de  rnarionuettes  ? 
titerero,  titiritero,  saltimbanco. 

JOUEFLU,  L)E,  adj.  (Jam. ) Mofletudo  : 
de  gruesos  mofletes,  ó carrillos. 

JDLG , 3.  n».  Yugo  : J**  bueyes.  ||  (fig.) 
Yugo,  servidumbre,  sujeción  : y también 
dominio  en  sentido  mas  lato. 

’ JUt  lÉHES,  ó JOÜXLUÉRES,  s f 

pl.  ( arquil. ) Estribo*  lata  ales  de  una  com- 
puerta. 

JOLIR,  a.  //.Gozar,  desfrutar  : díccse 
de  las  cosas  físicas,  y de  las  morales.  j|  Gozar 
de  una  ruoger  : se  toma  en  nial  sentido. 

JÓUIS$ANCE  , s.  J\  Goce  , posesión  , 
desfrute  : y tauibicn  usufructo.  |J  Fruición  ; 
hablando  de  un  placer,  ó de  un  bien  «le- 
seado. 

JOU1SSANT , ANTE , adj.  El  que  goza 
y posee  una  cosa. 

JOUJOU,  S.  m.  Juguete  de  niño,  tre- 
bejo , brinquillo , etc. 

JüUft,  s.  m.  Luz,  claridad  : del  din,  ó 
del  sol , que  es  lo  mismo.  I|  Dia  : tómase  por 
esta  misma  luz,  ó claridad,  que  compre- 
heude  el  dia  artificial  t también  se  toma  j>or 
el  espacio  de  veinte  y cuatro  horas  del  dia 
natural,  y «leí  civil.  j|  Claro,  luz  : el  centro 
ó punto  de  donde  se  ilumina  una  pintura.  j| 
( fig.)  La  vida , la  salida  al  mundo  : baldando 
de  los  hijos  respecto  á sus  pudres.  |j  Jour 
clair : dia  ciato , ó sereno.  ||  Jouf  de  c unge : 


JOU 

día  de  asueto  , hablando  de  aulas  y colegios. 
Jyur  de  ferie , ó de  v avance  : día  de  vaca- 
ción ó feriado,  hablando  de  ti  ¡banales.  !| 
Jnur  gras  : dia  de  carne.  ||  Jour  nwigre  : día 
de  pescado,  ó de  viernes,  jj  Jour  de  Jete  : 
dio  «le  tiesta,  ó festivo.  j|  Jour  du  jugement 
dernier : dia  del  juicio,  o del  juicio  final,  jl 
Jour  out'rier , ó ouvrable  : dia  de  trabajo,  jj 
Ueau  jour  : hermoso  , helio  dia.  |[  tíori  jour  : 
buenos  días,  quatido  se  saluda  á alguno.  || 
Commcdu  jour  a la  nuil ; como  de  lo  blanco 
a lo  negro,  como  de  lo  vivo  a lo  pintado.  || 
De  jour  en  jour : de  dia  en  dia  , de  cada  dia. 

|j  Faire  jour . ser  de  dia,  amanecer.  ¡J  Fairc 
¡>on  Aon  jour  : ir  á la  iglesia,  esto  es , ir  á 
confesar.  ¡¡  Faux jour  • luz  de  lur.  j|  Grand 
ji'ur  : diu  claro,  muy  de  dia  , en  oiejío  del 
dia.  j j 1.a  poinle  du  jour : la  punta  del  dia  , ó 
del  alba  , el  amanecer.  j|  La  netite  poinle  du 
jour  : d primer  albor  del  día.  |f  Mellrc  nu 
jour  : sacar  a luz. , al  público.  ||  Ouvrage  d 
jOur : obra  calada,  trepa«la.J|  Se  faire  jour  : 
hacerse  ó abrirse  paso.  j|  Fiare  au  jour  la 
’journée  : salir  del  dia,  no  tener  para  ma- 
ñana, no  ahorrar  para  mañana,  gastar  lo  que 
se  gana  en  H dia  , lo  comirlo  por  servido.  || 
Peal jour  .*  dia  corto.  ||  Dorvierle  jour  : «lar 
'la  vida  á los  hijos  j pero  hablando  del  padre, 
«s  engendrarlos } y de  Ja  madre,  pan  ríos.  ¡J 
Pené  aujour : pasado  . ú abierto  uc  claro  en 
claro  , de  pai  te  á parte.  j|  Je  ne  vois  pos  jour 
d aous  sauver  : no  veo  salida , ó resquicio , 
o medio  para  librarte. 

* JOLRDAÍjN,  (geogr.)  Jordán  : rio  de 
la  Palentina. 

JOURNAL,  m.  Diario  : memoria  ó 
«relación  tic  io  que  pasa  cada  «lia.  ,¡  Diario  : j 
dase  este  tjomhrt:  a cierto® escritos  pvi  i'Xlicos 
que  se  publican  lorio»  lt»  tb.i®,  <»  todas  fu» 
semaníis,  ó todos  lo»  mese*.  ¡|  Journal  : jor- 
nal ríe  tierra.  ||  Liare  ymmnl  : manual , li- 
bro tic  asientos:  de  los  g. .sitos ^ comprci*,  o 
tertras  que  se-  hácen  caria  tha. 

JüCKKALHÍK  , IKRF. , adj.  Diana  , 
¿fllotidiano  : lo  que  se  hace  todos  los  clias.  || 
•Vario,  umrlablc,  inconstante  lo  qttt*  tierte 
TÜfls  ■>  ó sus  días , esto  es,  que  no  es  ígu^l  *cn 
todos. 

JOURNALIER  , s.  m.  Jornalero  : el  que 

trabaja  a jornal. 

‘JDURiS  ALISTE,  s.  m.  Diarista  : autor 
d¿  diarios,  v otros  i m presos  periódicos . 

JÜljKNÉÉ,  s.  J iba  : lodo  el  dia,  <?! 
rfjjddb'dc  tiempo  desde  que  uno  se  levanta 
hustn‘qnc  se  acnesta.  }|  Jonvtda  : día  de  mía 
batalla,  6 la  batalla*  misma.  ' ||  Jornada  : 
camino  que  se  anda  en  un  día.  ]|  Jornal  : 
trabajóle  un  jornalero  en  nn  dia  , y también 
el  salario  que  gana.j|v/jottmee,A  lajoumée: 
ñ jornal. 

JOLRNELLEMLNT,  adv.  Diariamen- 
te, ;ctics  ios  dia#. 
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JOURS,  s.  m.  pl.  Dias , tiene  esta  w vr.f 
como  cu  casteHauo,  la  sien  ¡litación  ile  edad  , 
d anos  - y también  de  vida,  q tiempo  de  la 
vida. 

* JOL’SAiXT , s.  m.  V.  Jusanf. 

JOUTE , k.  j.  Justa  : regocijo  plíbiico 

enríelos  antiguos  caballeros,  qneyotabali&a 
con  lanzas  n caballo.  I|  Lid.,  ó lucha  : ha- 
blando de  combates  de  licras. 

JODTFK , **.  n.  Jii&tai  : combatir  m una 
justa.  ||  ijig.  jr  Jdm.  j Lidiar,  contender, 
disputar. 

JUUTEUR  , s.  m.  Justador  : el  que 
combate  en  una  justa,  jl  (Jig*  r Jdm.)  Mí- 
rese : ’ nide  joitlcur  : incite  espada,  gran 
mantenedor  : en  alguna  ludia , juego  , ó 
disputa. 

JÜL VENCE,  s.  f.  ( anl. ) Juventud.  |J 
Fontaine  de  jamona  c : fuente  «pie  se  ajero 
que  tenia  virtud  pura  remozar  : y asi  allcr  a 
la  Jnntninc  de  jnuacta.e , es  lo  mismo  que 
cii  español  ir  al  Jordán. 

JÜUYENLEAU , í.  m.  {Jdm.)  Motí- 
vete , ó ni'O.alvillo  : mocito. 

* JOUVENCELLE , s.j'.  [Jam- ) Mocita , 

moz*te|:i. 

JOUXTE , prep.  del  latín  juxta  ( anl.  ) 
ConfosTne  , según,  jj  Junto  ¿... , Cérea  de... 

JOVIAL,  ALE,  adj.  Jovial,  alegre, 
festivo. 

JOYAU,  *.  m.  Joya  : aihbja  preciosa  del 
adorno  ó aderezo  de  una  muger. 

JÜYEUSEMENT,  adv.  Alegremente  , 
con  alegría. 

J O Y EL5ETE , s.  f (Jam. ) Jocosidad  , 
graciosidad  , chiste,  gracejo  : corresponde  u 
salero  en  castellano. 

JOYEUX,  KLSE,  adj.  Gozoso,  alqrre, 

contento  : habluudo  de  |>en»on«s.  jj  Alepe', 
fausto , favoraMe  : hablando  de  una  noticia’, 
de  un  anuncio.  1 . 

"*  JURE,  s.J".  (Irencba  : guedeja  de  león. 

m.  PuJpitfllo  : en  donde  cantu 
el  fliicrño  H evangelio.  ¡J  Olio  alto  ; especio 
«jv*  1-i‘dlWiya.  ij jnov.)  Di  cese  : reñir  h ful  J : 
bewir  la  correa,  rendir  pulías,  bumUi.li so  a 
otro. 

*JÜRD¡. AIRE , fvfj.  m.  y f.  Libre  de  coro*: 
diVese  del  raminigo,  óttionge,  «picha  cin- 
cuenta anos  «rtn  asiste  ni  coro. 

JL RÍ*  -Al ION , s.  J.  {Jam . ) Holgorio , 
liekfa  , di'^ivón. 

JUBILÉ,  adj.  Jubilarlo:  db*e*e  de  loe 
maestros,  Jecitoie®,  y catednllicos  que  han 
gatiatlb  la  jub  íacion  por  sus  anos  dr  cnse- 

ñatiza. 

JUBILE  , s.  m.  Jubileo  : indulgencia 
plcnarin  concedida  per  el  Sumo  Pontífice. 

JlüHLEK,  v.  a.  Jubilar  a nn«i  por  su 
ctlatl  j o servicios. 

* JOHiS  , s.  m Posa®  de  sol  : fruta 
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* JUC , s.  m.  Gallinero  : el  lugar  donde  se 
recogen  las  gallinas.  V.  Juchmr. 

JUCHE,  KE  t P-  P- X “dj.  Encaramado, 

subido. 

JLCHER > y.  n.  y SE  JUCHER,  y.  r. 
Encaramarse  : las  aves  en  los  palos  de!  ga- 
llinero pata  dormir.  ||  [fam.  y Jlg. ) Vivir  : 
en  desvan,  ó en  camaranchón. 

JECHO  IR  , s.  m . Dormitorio  : de  gallinas 
y otras  aves  domesticas. 

* JUCCA  , s.  f Yuca  : planta. 

JULIA,  s.  m.  Trampilla  : la  abertura  con 

puertecilla  que  se  hace  en  un  techo , para 
ver  lo  que  pasa  en  la  vivienda  baxa. 

JLDAÍQLE  , adj.  m.  y f.  Judayco  : lo 
perteneciente  á la  nación  , ó religión  de  los 
judíos.  ¡J  Pierres  judaiqnes  : púa»  Je  esquino 
petrificadas. 

JUDAISER , y.  n.  Judayzar  : observar 
ritos  y prácticas  de  la  religión  judayea. 

JLDAISME,  s.  m.  Judaismo : la  religión 
judayea. 

OJUDAS,  s.  m.  Judas  : nombre  ya  común 
pira  significar  un  traidor.  ¡|  fíaiscr  de  Jin- 
das : beso  de  Judas,  caricias  falsos  y traydo- 
ras. 

MUDEE  (RITEME  DE),  í.  m.  Betún 
de  Jadea. 

JLDÉE  (ARBRE  DE),  i.  m.  V.  Ar- 

brc. 

JUDELLE  , *./.  Jnlica,  cerceta  : ave 
una  tica. 

JUD1GATUM  SOLVI,  ( erp.  lat.  for.) 
Fianza  que  ha  de  dar  un  forastero.  j|  Decreto 
del  Papa  YigiJio. 

JUDICATURA #. /.Judicatura  : estado, 
ó profesión  de  juez. 

JUDÍCIAJRE  , s.  f.  ( jam .)  Caletre,  sin- 
déresis : tino , discernimiento  en  el  juzgar 
de  1 as  cosas. 

JU DICIAIRE, adj. m.  y f.  Judicial : loque 
pertenece  al  juicio  ó administración  de  la 
justicia.  ¡|  Genre  judie  taire : genero  judicial  , 
uno  de  los  tres  géneros  de  la  retórica. 

J U DICÍA IREMENT,  ady.  Judicialmen- 
te: en  forma  judicial. 

J U DICiELíjE M ENT  , ady.  Juiciosa- 
mente. 

JUDICIEUX  , ElTSE  , adj.  Juicioso  : 
discreto  , prudente  , cuerdo. 

JUGE,  s.  rn.  Juez  : d ícese  del  qwe  juzga 
y sentencia  con  autoridad  publica;  y del  que 
fia  su  juicio  ó voto  sobre  una  materia.  j{ 
Fiel  :el  juez  en  los  torneos,  justas  , y duelos* 

||  Jugc  arbitre  : juez  arbitro,  ó amigable 
componedor.  ||  Juge  bollé:  juez,  lego  , ó de 
capa  v espada;  v hoy  se  aplica  por  desprecio 
al  alcáhle  <le  niontcriiln  , ó de  polayna.jj  Juge 
cónsul : cónsul  en  las  lonjas  ó casas  de  con- 
tratación. ||  de  paix : juez  de  paz  : ma- 
gistrado que  juzga  en  un  detci  minado  dis- 
trito ciertas  causas  dcíimti'  uuicutc  y QUas 
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1-un  apelación.  [[  Juge souvrrain  o supcrUur: 
dicese  (le  lo»  tribuidle*  supremos , de  quie- 
nes no  Ipiy  apelación  ti  oiro. 

JliGb,  !.r.,  n.  ¡>.  , ntlj.  Juzgado.  V.  Ju- 
gcr.  ||  Dicesc  ó modo  tic  sulisumi vo : le  bien 
juffé,  la  equidad  de  un  juicio, 

JtiCrK.\llsiS  i , 3.  Ilt  Juicio,  tliscerMÍ- 
micnto  : facultad  del  aliña  para  juzgar  de 
las  cosas.  j|  Juicio  : fallo,  sentencia l!e  juez. 
||  Juiciqr  ■■  voto  , sentir.  j|  Censura , dictá- 
men  : aprobación  ó reprobación  cu  materia 
moral.  j|  Juicio  : discreción  , seso  , asiento 
cordura.  ||  Juicio  : díccsMlrl  día  del  juicio 
final,  ó universal,  que  se  llanta  también  en 
francés  jugement  demicr , jugement  uní- 
yersel. 

JUGFR  , V.  a.  Juzgar  : sentenciar,  fallar 
como  juez.  ||  Juzgar  : hacer  buen  ó mal  jui- 
cio, pensar  bien  , ó mal.  [|  Juzgar  : ser  de 
tal  opinión,  ó parecer.  ||  Creer  : hacer  cuentu, 
jumo.  ||  Conjeturar,  inferir.  ||  Considerar, 
contemplar  : hacerse  cargo  de  uaácosa,  pe- 
sarla en  el  juicio. 

JUGEíl , n.  n.  Juzgar  : dar  sentencia  co- 
mo juez.  ¡|  Juzgar  : formar  concepto  de  al- 
guna eosa. 

; J l G< )LIKE , ó SÍSAME , ,.J.  Ajon- 
jolí , ulrgita , ó sésamo  : planta. 

JUGLLAIRE,  adj.  m.  y f.  Yugular : se 
dice  de  las  venas  de  la  garganta  ( ate  algu- 
nas veces  como  substantivo  femenino. 

JCIF , 3.  m.  Judio  : el  natural  de  Judea, 
ó el  que  sigue  la  religión  judayea.  ||  Judio  : 
lo  mismo  que  usurero , logrero  j que  también 
se  le  llama  vulgarmente  pirata,  por  las  cxce- 
sivas  ganancias  que  lleva.  ||  Hirke  enmme 
unjnij  . aplícase  al  hombre  muy  adinerado, 
o acaudalado  : en  Castilla  se  suele  decir  un 
Fúcar , con  alusión  á los  Fúcares  mineros 
alemanes  del  rey-nado  de  Carlos  I.  ||  (pray.  ) 
Díccsc: / uij-errant  ( hombre  sin  patria  ) del 
hombre  ambulante,  errante,  vagante;  qm* 
no  para  en  ninguna  tierra. 

JL'lLLEl  , s.  z/i.  Julio  : el  séptimo  Ules 
del  año. 

JCIi\  , i.  ni.  Junio  : el  sexto  mes  del 
año. 

JLIVERIE , s.  f.  Judería  . barrio  ó ealltf 
destinada  para  habitación  de  Judíos  eu  cier- 
tas ciudades. 

JUJURE,  s.f.  Yuyuba  , azufavfa  : fruta. 

JUJU B1ER , 3.  tu.  Azufayfo  : el  árbol 
que  da  las  azufayfas. 

JULE , rn.  Insecto  : especie  de  escolo- 
pendra. [|  Julio  : cierta  moneda  del  estado 
romano , que  vale  tanto  como  un  real  de 
vellón  , ó muy  poco  mas. 

JULER , s.  //i.  Julepe  : bebida  dulce  y 
medicinal.  * 

JULIENNE , s.  f.  Viola  matronal : espe- 
cie de  alhelí. 

JUMART  , í.  //i.  Onotauro  qnadrilpejo 


<vU£js.v->.- 


Google 


JUR 

engendrado  He  toro  y burra,  de  barro  y 
Taca  , de  rabaiin  v vaca  , ó de  loro  V yegua,  ¡ 
JUMEAL  , ELLE  , adj.  y a.  Mellizo,  j 
en  calilo  couiun  : gánelo  , «*n  estilo  cuito.  • 
En  ei  prima  caso  se  dice  de  personas  , y j 
de  fruías  : en  el  segundo  so. o de  personas 

JLMKAUX,  s.  m.  pl.  Gemelos  : dícc.se 
en  la  anatomía  dedos  uiusculilJos  del  muslo: 
y en  Ja  química  de  dos  alambiques  de  una 
pieza.  , 

JÜMELÉ , ÉE  , tul).  ( litis. ) Canelado : 
quando  dos  piezas  están  paralelas. 

JU MELLES  , s.j.  pl.  Vírgenes  : las  dos 
iczas  largas  que  entran  en  la  composición 
c una  piensa.  ¡|  ( nuut. ) G¡  melgas , ó gnhu- 
rones.  ||  Piernas  : las  de  una  piensa  de  im- 
prenta. j|  ( litis.  ) Gemelas  : las  band  s , 
laxas  , varas  , etc. , paralelas. 

JLME3NT  , s.J\  legua  : la  hembra  dd 
caballo. 

JUNCAGUE , ó JLNCAGO , s.  m.  Jun- 
cago  , ó junco  bastardo. 

*JUNCAÍRE  , s.  j.  Juncaria : planta  ra- 
mosa, v vulneraria. 

JUNTE  , s.  J\  ( pronnne.  jonte.  ) Jun- 
ta : nombre  de  algunos  consejos  ó tribu- 
nales de  España.  Unas  veces  corresponde  á 
chambre  en  francés , y otras  a comité. 

JUPE , s.J'.  Saya,  basquina  : paite  del 
vestido  ríe  una  niuger. 

JUPITER  , s.  m.  Júpiter , y J ove  poéti- 
camente : el  ¡»adre  de  los  dioses.  ¡J  Júpiter  : 
nombre  de  un  planeta ; y también  en  la 
química  se  nombra  así  ul  estaño. 

JUPO  > , s.  m . Guaidapi's,  zagalejo.  || 
Jupón  de  dessous  : enaguas  blancas  , ó in- 
teriores. 

JURANDE , s.  J.  Veeduría  : c!  oficio 
de  veedor  ó prohombre  de  un  gremio  de 
artesanos.  ||  Gremio  de  maestios  de  un  ofi- 
cio , que  también  llamamos  cufiadla. 

JUnATf  s.  m.  Jurado  : lo  mismo  que 
regidor  , y solo  se  decía  autes  de  los  de 
Burdeos. 

JlRATOíRE,  adj.  ( Jor . ) Jura  loria  : 
fianza  jiiratnr ¡a. 

JURÉ,  Ev , tul}.  Jurado , examinado,  ó 
aprobado  : «I  cese  «kr  un  maestro  ó pioicaor 
en  algún  oficio,  u aite.  |[  Veedor,  piohoui- 
bre  : «le  un  gremio  de  artesano».  1 n este 
sentido  se  usa  como  substantivo.  |)  flúnetni 
juré  : enemigo  jurado,  declarado,  irrecon- 
ciliable., 

JURÉ,  KE  , p.  p.  Y *«f/.  Jurado. 

JURF.MENT,  S.  rn.  Juramento  : afir- 
mación , ó negación  por  medio  de  Juiá- 
nienio.  V.  ¿ierment. (|  Juramento,  voto  : im- 
precación , bLiS'Cüiiu»  Usase  mal  en  este 
sentido  que  en  et  pr micro  , per*»  cu  plural. 

JURHK  , v.  a.  y:  n.  Jurai  : ai  ¡miar,  ó 
negar  por  medio  de  juramento.  ||  Jntar  : 
ratificar , confirmar  con  juramente».  ,¡  Jurar  : 


JUS 

declararse , ofrecerse , resolverse  con  empeño 
a hacer  alguna  cosa.  |j  Jurar  : cebar  jura- 
mentos v 'otos,  y también  renegar. 

JLRECJR  , s.  ni.  Jurador,  votador  : el 
que  celia  juramentos , y votos. 

JLRJDil.í  lOiS  , i.  f.  Jutisdiccton  : po- 
testad «Id  que  tiene  derecho  «le  juzgar  : y 
también  el  distrito  á que  se  extiende  el  cxei- 
CÍcio  de  esta  ¡aitestad. 

JLRlDlQUK,  atlj.  m.Y  f Jurídico  : lo 
que  se  hace  conforme  a dei echo  y reglas  de 
justicia. 

JL  RIDIQUEMENT,  adv.  Jurídica- 
mente. 

JL  RISCOXSLLTE,  s.m.  Jurisconsulto, 

jurisperito. 

♦ JLRISDICTION  V.  Jurulictinn. 
JLRISPRUDENCE , s.  J.  Jurisprudcn- 
cia  : la  ciencia  del  derecho. 

JL  RISPE,  s.  m.  Jurista  : el  «juc  ha 
esc  ti  lo  «le  materias  «le  derecho. 

JtKüN  , i.  m.  (Jims. ) Modo  de  jurar  , ó 
ccltar  votos,  como  vicio  de  ciertas  púsonos 9 
y nociones. 

JLS,  s.  m.  Zumo  : licor  que  ge*  saca  de 
alguna  fruta  exprium  ndoja.  ||  Augo  : la 
substancia  que  se  saca  de  alguna  cosa  co- 
ciéndola. (¡  (prov, ) Se  dice  jus  de  la  trille  , 
ó de  la  grape  ; zumo  de  parias , ó de  cepas , 
esto  es  , el  vino. 

JUSAiNT , s.  m.  (nasa.  ) Baxamar : rc- 
Jlnxo  : menguante  «le  la  uiuica.  j|  Flot  et 
jusunt  ; íiuxo  y refluxo  : marca. 

JLSOLE  , prep.  de  tiempo  y lugar. 
Hasta.  También  se  escribe  algunas  veces 
) tuques  , particular mente  en  la  poesía. 
jLSÓt  JAME  , s.  J.  Beleño  : planta. 
JLSolüIV  , s.J’.  Ord  en  o man  Jato  real  , 
dirigirlo  a un  pat lamento  , ó tribunal  »u- 
• premo. 

JLiiTAUCORPS  , s.  m.  Casaca  : ves- 
tido cmto  de  hombre.  ||  Media  bata  de  mu- 
ga , gabardina  , ó jubón  con  faldetas. 

JLSPE  , tidj.  m.  y J.  Justo  : lo  que  es 
conforme  a derecho,  y a justicia.  |j  Justo* 
el  que  juzga  y obra  con  equidad.  ||  Justo» 
ajustado,  apretado  : d ícese  de  una  cutuque 
alnazua  otra  , ó encaxa  en  ella.  ¡|  Justo, 
cabal  : conforme  en  númao,  peso  , etc.  || 
Justo,  justificado  : ai  reglado  á la  ley  de 
Duts. 

JcSrE,  ads*.  (es  relativo  á ¡ustesse  , 
así  como  juslemenl  a jus  tice. ) Dícesc  : su- 
vnir  uu  juste  : saber  de  lixo , a punto  fixo  , 
de  positivo.  ||  ’Jnut  juste  : justamente,  ca- 
balmente, precisamente.  |j  (,'fuiusser  ttop 
juste : calzar  muy  ..justarlo,  ó apretado.  j| 
í'.lre  juste  : ser  justo  ó cosa  justa  , ser  ra- 
zón , ser  debido. 

JLS  IR,  s.  ni.  Justo  : el  que  tiene  v 
conserva  Ja  gracia  «le  Dios.  |j  Un  juste  i 
una  chamarra  de  aldeano. 
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JUSTEMENT  , tulv.  Justamente  : con 
justó  ¡a  , con  razón  , como  es  debido.  [¡  Ca- 
balmente , precisamente. 

JL’STESSE , s.f  Precisión,  exactitud: 
lo  adcuuado  , lo  congruente  en  el  {tensar  , 
en  cJ  decir.  ||  Afinación , concierto  : en  el 
tocar  , en  el  cantar. 

JUSTICE,  s.f  Justicia  : virtud  moral. 
|]  Justicia:  derecho,  razón  para  lucero  pedir 
¿ticuna  cosa.  ||  Justicia  : se  loma  por  el  juez 
ó el  magistrado  qne  la  exerce.  ¡j  Justicia  : la 
execurion  pública  de  la  |>cna  impuesta  al 
ico.  ¡|  Justicia  : acto  de  juez  de  oír  y sen- 
tenciar conforme  al  derecho  de  cada  uno. 
|J  Caire  justice  : hacer  justicia  , castigar  pú- 
blicamente a un  reo.  También  se  dice  ajus- 
ticiar , si  se  le  quila  la  vida. 

JUSTICIABLE  , adj.  tn.  y f Sujeto  á 

cierta  justicia  , tribunal  , ó juez. 

JUSTICIE  , EE , p.  p.  y adj.  Ajusticia- 
do : el  que  muere  cu  un  suplicio. 

JUSTICIER , s.  m.  Justiciero  : d que 
hace  justicia,  yes  amante  de  ella.  (|  Juris- 
diccional : señor  que  pone  la  justicia  en  su 
señorío.  ¡|  Seigncur  haul-justicicr  : señor 
de  horca  y cuchillo. 

JUSTICIER  , v.  a.  Ajusticiar  : castigar 
á un  reo  con  pena  de  muerte. 

# JUSTÍF1ABLE  , adj.  Que  puede  justi- 
ficarse. 


JUSTIFIAN  F , ANTE , adj.  Justifi- 
cante. 

MUS I IFICATEUR,  s.  m.  Justificador: 
Cierto  instrumento  de  los  fundidores  de  letra 
para  arreglar  las  matrices  , y también  el 
oficial  que  las  justifica. 

JUSTIFICATE  , IVE  , adj.  (for.)  Jus- 
tificativo. 

JUSTIFICACION  , s.  J.  Justificación  de 
un  culpado.  ¡|  Justificación  de  una  matriz , 
entre  tundidores  de  letra  : y de  una  línea  , 
entre  impresores.. 

JUSTlFIE , FIE  , p,  p.  y adj.  Justifi- 
cado. 

JUSTIFIER , f.  a.  Justificar  : probaren 
justicia,  y declarar  la  inocencia  de  un  acusa- 
do. ||  Justificar  : hacer  al  hombre  justo  por  la 
infusión  de  la  gracia.  ||  ( impr.)  Arreglar  las 
líneas  para  que  todas  estén  á un  tamaño. 

JUSTIFIER  (SE),  u.  r.  Justificarse, 
lavarse  , etc. 

JUTEDX  , EUSE  , adj.  Xugoso  : que 

tiene  mucho  xtigo. 

* JUTLAND , (treogr. ) Judandia  : penín- 
sula del  reyno  de  Dinamarca. 

* JUVENIL  , ILE  , adj . ( ant. ) Juvenil. 

JUXTA-POSITION  , s.f.  {Jis. ) Juxta- 
posicion  : modo  con  que  los  cuerpos  aumen- 
tan de  volumen , por  la  incorporación  de  la 
materia  que  se  les  agrega  exte nórmente. 


KIÍI 


KIN 


K , s.  m.  Letra  consonante , y undécima 
del  abecedario. 

KABAC,  s.  m.  Nombre  que  dan  en  Mos- 
covia á las  botillerías  en  que  se  puede  fu- 
mar. 

KABIN  , s.  m.  Casamiento  temporal  en- 
tre los  mahometanos. 

* KAGNE  , s.  J'.  Cañe  : pasta  que  hacen 
en  Italia  con  la  harina  mas  pura  del  trigo. 

KAHOUANNK  , s.  m.  (.anana  : galápa- 
go , cuya  concha  sirve  para  las  obras  de  ta- 
racea. 

KALI  , s.  m.  Barrilla  : yerba. 

* KALMIA  , s.  f.  Kalmia  : planta. 

KAN  , s.  m.  Kan  : príncipe  comandante  , 

entre  los  Tártaros. 

* KAOLIN  f s.  m.  Kaolín  : tierra  que  los 
Chinos  emplean  en  la  composición  de  la  por- 
celana. Es  \ina  especie  de  feldespato. 

KARA.BÉ  , s.  m.  V.  Car  abe. 

KARAT  , s.  m.  V.  Carat. 

KARATA  , 1.  m.  Carato  : planta  de  In- 
dias. 

KEIR1E , ó GIR0FL1ER  JAUNE.  V. 
Violier. 


KÉR ATOG LOSSE , s.  m.  Kcratóglosis  : 

músculo  pegado  á la  raiz  de  la  lengija. 

KERATOPHYLLON  , ó KEHATO- 

PHYTE , s.  m.  Keratofita  : polipo  marino  , 
que  algunos  le  tienen  por  planta. 

KRftMKS , í.  m.  Coscoja  : árbol  en  el  que 
se  cria  el  kermes  , especie  de  cochinilla. 

KETCH  , s.  m.  Quedie  : especie  de  em- 
barcación inglesa. 

KIASTER,  ó KIASTRE , s.  m.  Kiáster: 

vendage  que  se  aplica  á la  rótula  fractu- 
rada. 

*KILOGRAMME,  s.  m.  Kilogramo  : pe- 
sa de  mil  gramos,  que  equivale  á a libras  , 
a onzas  , 1 1 adarmes  y 1 5 granos  , del  peso 
de  Casulla. 

* KILOL1TRE  , s.  m.  Kilolitro  : medida 
de  mil  litros  , equivalente  á azumbres 
y rncd.’o  quartillo , para  los  líquidos  : y á 
a 10  celemines  para  los  árido*. 

*KIUOMÉtRE  , s.  m.  Kilómetro  : me- 
dida de  mil  metros,  que  corresponde  á 1 197 
varas  castellanas. 

^KINA-KINA,  s.  m.  Quarango,  ó quino  : 
árbol  cuya  corteza  es  la  quina. 
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« K1NANCIE  , s.f  esquinencia : inflama- 
ción en  la  garganta  , que  impide  la  respira- 
ción. 

KIOSKE,  s.  m.  (voz  turca)  Kíosko  : pa- 
bellón sobre  un  terrario  de  jardín. 

KIRIE LLE , s.J'.  Kirie  , letanía.  |1  [fig. 
y Jam.  ) Letanía,  retahila  : relaciono  nu- 
meración larga  y pesarla  de  cosas. 

♦KIRSCH-\VaSSER,  s.  ni.  ( voz  alema- 


8 ) RYS 

j na  } Kirs-váscr  : especie  ríe  licor , hecho  con 
| guindas  silvestres. 

KORAN  , s.  m.  V.  jilearan. 

KOUAN,  s.  m.  Planta,  cuya  simiente 
i sirve  para  harvr  fl  carmín.  . 

* kYRIE-ÉLÉYSON , s.  m.  Ririeleysotr. 
KYSTE  , s.  m.  ( anal.  ) Kisto  : membra- 
na á modo  de  vrxiga,  que  contiene  humores 
contranaturales. 


LAB 


LAC 


L,  s.  m.  Duodécima  letra  del  alfabeto,  y 
nona  entre  las  consonantes. 

LA,  La  : artículo  que  acompaña  el  gé- 
nero femenino  de  los  nombres  en  núme- 
ro singular. 

LÁ  , adv.  demost.  Allá,  allí  , abí.¡|^f¿- 
lez-vous-en  Id:  vaya  vmd.  allá,  j]  Que  Jai - 
tes-vous  la  ? que  hace  vmd.  ahi  : \\  Le  voi- 
lu  : allí  está  , vele  abí.  ||  Júntase  también  con 
otros  adverbios  : t'a-haut , allá  arriba  : Li- 
óos , allá  abaso. 

LA  LA  , ínter j.  y adv.  ( fam . ) Denota 
amenaza  : la  la  , vous  vtrrez  ce  qui  vous 
arrive  : ya  ya  , bien  bien  , bien  está , verá 
mid.  lo  que  le  sucede.  También  denota  rc- 

Í>rchcnsion  , y equivale  á hola  ! hola  ! || 

*ji  señal  de  confirmación  y confianza  , se 
dice  : la  la  f tout  beau ; ca  ea  , bueno  bueno. 

Y en  señal  de  consuelo  , se  expresa  : ¿a  la  , 
rassurcz-vous  : vaya  vaya , vamos  vamos  , 
anímese  vind. 

LA  LA  , adv.  ( en  respuesta  de  estilo  fa- 
miliar á ciertas  preguntas.  ) y ous  a-l-il ful 
botine  chair?  Jai  la.  Os  lia  dado  bien  de 
Qumer  ? asi  asi  : tal  qual  : medianamente. 

LA , s.  m.  La  : la  sexta  nota  del  diapasón 
de  la  música. 

LABARUM  , s.  m.  Lábaro  : estandarte 
militar  que  llevaban  delante  de  los  empera- 
dores. 

*LABDANUM,  s.  m.X.  Ladanum. 
LABEUR,  s.  IR.  Labor  , trabajo,  fatiga  : 
entiéndese  corporal.  Es  voz  algo  autiquada  , 
poco  usada , aunque  no  desechada.  ||  Ierres 
en  labeur ; tierras  trabajad.^,  bien  cultiva- 
tías. 

LABEURER  , v.  n.  ( ant. ) Laborar , hoy 
trabajar  : hacer  trabajo  ú obra. 

LABIAL  , ALE  , adj.  Labial.  Dícesede 
las  letras  «pie  se  pronuncian  con  los  labios. 

Í1  Offres  labiales  : oferta  , promesa  de  pa- 
abra  , de  }x>cy. 

* LAB1E,  EE,  adj.  ( bolán.  ) Labiado  : 
dicese  del  corte  de  las  hojas  do  ciertas  fio-  i 

f «b. 

JLABILE , adj.  f.  flaco  K 4ébi|t  Sute  $c  l 


dic©  do  la  memoria  que  no  retiene  : mc- 
tnoire  labde. 

LABORATOIRE  , *.  m.  Laboratorio  ¿ 
la  olicina  de  los  químicos. 

LA  BORIEU  SEMENT  , adv.  Traba  jota- 
mentó,  con  mucho  trabajo  , penosamente. 

LABOIUEÜX  , EUSE , adj.  Laborioso  : 
aplicado  al  trabajo , y di  cese  de  las  personas. 
||  Trabajoso  , penoso  : cosa  de  mucho  traba- 
jo , que  pide  o cuesta  trabajo  f como  vida  , 
empresa  , investigación  , etc. 

LABOUR,  s.  f Labor,  vuelta  : cada 
una  de  las  que  so  dan  á la  tierra , sea  con 
arado  , ó coa  azada  , quo  también  se  llama 
reja  en  el  primer  caso , y cava  en  el  segundo . 

LA BOU HABLE  , adj.  m.jrf.  Labran- 
tío , de  labor  : d ícese  de  las  tierras. 

LABOURAGE  , s.  m.  Labranza , labor  , 
cultivo  : hablando  de  las  tierras. 

LARÜURE , ÉE , p.  p.  y adj.  labrado. 

LABOURER  , v.  a.  Labrar  , cultivar  la 
tierra  , sea  arándola  , ó cavándola. 

LABOURER  , v.  n.  Labrar , cultivar  , 
beneficiar  : propiamente  es  arar  las  tierras  , 
ó cavarlas,  ¡j  Arar , hacer  surcos  : dicese , por 
semejanza  , del  ancla  de  un  navio  que  no 
prende  en  el  fondo  , y arrastra  : y también 
de  los  cerdos  que  abozan  las  tierras  , dexan- 
do  surcos  y hoyos.  ||  ( Jig.  y f ant. ) Afanar , 
sudar  , trabajar. 

LABÜUREUR , s.  m.  Labrador  : el  que 
labra  ó trabaja  las  tierras. 

* LABRE,  s.  m.  Nombre  genérico  de  cier- 
tos peces  espinosos. 

♦LABURNE,  s.  m.  Kodcso,  cítiso  alpino : 
árbol. 

LABY RtNTHE , s.  m.  Laberinto  : tiene 
en  ambas  lenguas  un  mismOVcnlido , el  pro- 
pio , y el  figurado  de  embolismo , enredo  , 
confusión.  j|  Laberinto  : así  llaman  los  ana- 
tómicos á la  segunda  cavidad  del  oido  in- 
terno. 

LAC,  s.  m.  Lago:  gran  depósito  natura] 
de  agua mayor  que  la  laguna. 

LACE , LE , ¡¡.  p.  f adj.  Auwado , ila- 
do,!;« undulado, 
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* LACÉDÉMONE,  ( ¿rogr. ) Laccdcmo-  S«*llo  , marca  , ó escudo  del  papel.  ¡|  Trip* 

nía  : ciudad  y país  de  Grecia.  reticular  , ó callosa  , ó callos  en  plural. 

LACER , v.  a.  Atacar,  atar,  encordonar:  LACONIQLE , adj.  m. y J\  Lacónico  , 

una  cotilla,  nna  almilla  , un  jubón  , etc.  breve,  conciso  , sucinto. 

LAC  Eli  A fiON , s.J.  Laceración  : elacto  LACONIQLEMENT , adv.  Lacónica- 

de  lacerar,  raspar : algún  escrito  ó libelo  , etc.  mente. 

por  órdep  d^  la  justicia.  LACONISME,  s.  m.  Laconismo:  bre-  1 

LACERÉ  , EE , p-  p-Y  adj.  Lacerado  , redad  y concisión  del  estilo, 
rasgado.,  *LaCQUE  , s.  j.  V.  / Mtque . 

LACERER , v.  a.  ( for. ) Lacerar , ras-  LACRi MAL  , ALE  , adj.  ( anat,  ) La- 
gar : algún  escrito  ó libelo  por  orden  de  la  jus-  grima!,  ¡j  Fístula  lacrynialc  : fístula  lngri- 

ticia.  mal. 

* LACERET,  s.  m.  Barrenilla  , tafadrillo.  LACRYMATOIRE,  s.  m.  Lacrimatorio  : - 

LACERINK , s.  m.  Laccmo  : vestido  fuer-  dícese  de  unos  rasitos  que  se  encuentran  en 

te  de  que  usaban  los  Romanos  en  tiempo  de  los  sepulcros  de  los  antiguos  gentiles, 
lluvia.  *LACRYMl)LE,  s.J'.  Lagrimila  : lágri- 

LACERON , s.  m.  V.  Lmsteron.  nía  pequeña. 

*LACERT,  s.  m.  Lacerta : pescado  del  lAÉS  , s.  m.  Cordoncillo  , torzal.  j|  La- 
O ecano.  I]  70 : se  entiende  el  corredizo  para  cazar.  J| 

LACET  , s.  m.  Cordon  con  herretes  : pa-  (fg- ) Lazo  , red , trampa  : asechanza , cu- 
ra atacar  colilla  , jubón  , etc.  ¡|  Lazo  : para  gaño.  ||  Lites  d’amour:  las  cifras  que  usaban 

cazar.  los  amantes  para  ser  conocidos  de  sus  damas. 

LACHE , ndj.  m.  y f.  Floxo,  suelto  : di-  LACTEE  , adj.J.  Dicese  en  lenguagc  as- 
éese de  lo  que  no  está  tirante  , ó apretado  , tronómico  : aoie  ladée  (vía  láctea  ) lo  que 
ó bien  atado,  ó ajustado.  ||  (fig.  ) Floxo,  vulgnnneate  camino  de  Santiago, 
poltrón  , desmazalado  : mandria  : desidioso.  LACUNE  , s.  f.  Laguna , blanco  , claro: 

|)  Cobarde  : sin  corazón , sin  valor.  ||  Infame , lo  que  falta  en  el  texto  de  un  manuscrito  ó 

ruin,  vil  : dícese  de  las  personas,  y de  sus  impreso,  sean  lincas,  scau  palabras  , oaii- 

acciqnes.  lidas , ó borrada*.  « 

LACHE  , s.  m.  Vil , ruin  : picaro  , co-  LADATSUM  , ó LABDATNUM  , s.  m . 
barde,  ó traidor.  ládano,  ó melaza  : el  licor  viscoso  que  ai- 

LACHE , KE , p.  p.  y adj.  Aflorado  , | roja  la  lada  , ó xara. 
siudto.  *LADl,j.y*.  Ledi : tratamiento  que  se  da 

LÁCHEMENT , oda.  Floxnraente  , con  I en  Inglaterra  á las  señoras  de  distinción* 
floxedad  : díecse  «le  la  poca  actividad  en  el  LADRE  , adj.  m.  y J.  leproso  : lleno 
trabajo.  j|  Indignamente,  cobardemente  , in-  de  laceria.  ¡J  ( fig.  y jain.  ) Corcho,  alcor- 
fatnciucnte.  noque  : insensible , mentecato.  ||  ( id. ) J\o* 

LA CHER  , a.  Soltar , afloxar  : lo  que  Fioso,  mezquino  , misero  : por  lo  avaro.  Usa- 

estaba  tirante  , ó tieso.  j|  Entra  este  verbo  en  se  también  como  substantivo , y entóneos  el 

algunas  expresiones  familiares,  como:  Id-  femenino  es  ladresse. 

cher  de  l’cau  , hacer  aguas  , orinar  : bichee  LADRERIE,  s.  f.  Lepra  , lacena.  ||  Le- 

l’aiguillelte , desatacarse  , hacer  del  cuerpo  : prería  : hospital  de  leprosos,  ó de  San  Lá- 

Idcficr  un  vent , soltar  un  preso  , tirar  nn  zaro.  ||  {fig»)  Roñería,  miseria  , mtzquin- 
cuesco  , peer  : Idchcr  le  pieat  tomar  soleta  , dad  : por  avaricia  sórdida, 
poner  pica  en  polvorosa  , echará  hnir  : Id - M.aGOPEDE,  s.  m.  Lagopo  : ave. 

cher  l autour  , soltar  , echar  el  azor  contra  LAGOPGS  , s.  tn.  V.  Picando- Liebre. 

el  náxaro  que  se  quiere  cazar.  LAGLPiE,  s.  J\  Laguna  , albufera  : que 

LACHER,  m.  n.  Soltarse , nfloxarse : nna  1 forman  las  aguas  del  mar.  \\  Laguna  dcau 
cosa  tirante.  ¡|  Soltarse,  dispararse  : una  co-  douce  : albucra  , charca  , pantano, 
sa  que  estaba  armada,  como  pistola  , arco  , LAGLE  s.f.  ( naut  V.  ) Silla  ge. 

etc.  ¡|  Amollar  : soltar  la  baza  en  el  juego  *LAH\1A,  s.  m.  Llama:  especie  de  carne- 

de  navpes-  ro  del  Pcn*  * íInc  s‘rvc  Para  oarSa- 

LÁCHER(  SE  ) , v.  r.  ( fam . ) Desatar-  LAI,  s.  m.  ( ant . ) Ceneja,  lamentación,  jf 
se  soltar  la  maldita  : echar  coplas  : mormu-  Especie  de  poesía  lastimosa  usada  antigua- 

rar  do  alguno,  mente , <juc  erjuivalc  .i  endecha. 

LECHETE,  s.f.  Cobardía,  timidez.  |f  LAI,  LAIE>«u//.  Lego.  ||  Frece  lai:  lego, 
Vibrza,  infamia,  bastardía  : acción  baxa  y fravlc  lego.  ||  An?nr  late:  lega,  monja  lega. 

Cray  dora.  Ea  esta  sentido  se  usa  mas  en  plu-  LAÍCHE , s.J.  Cáricc  : y*rba  que  brota 
paj.  en  los  pradod. 

LAGNIÉ  , ÉE  , adj . ( hntán. ) Lacinia-  LAÍD  , AíDE  , adj.  Feo  : lo  contrario  á 
dos  , recortadas  : las  hojas  de  las  plantas,  hermoso.  ||  Feo , ruin  , incouuxlo  : hablando. 
LAC1S  , 1.  m.  Randa  , red  , redecilla.  H u de  ea» , haWwcion.  |¡  feo, disforme,  ssniie- 
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roso  : hablando  de  cierto*  animales.  ¡|  (/?#. ) 
Feo , indecente , mal  parecido  : hablando  de 
acciones , ó de  cosas. 

* LAID  ANGES  f s.  tn.  pl.  ( ant. ) De- 
nuestos : injurias  de  palabra. 

LAIDEJvON , s.J.  ( Jam . ) Fea  agraciada: 
dícesc  de  una  muchacha , 6 moza.  También 
se  dice  une  jolie  laideron. 

LAIDELR  , s.J.  Fealdad  : deformidad  de 
una  persona,  jj  {fig. ) lAaldad  : toqiezn,  ne- 
gro color  de  los  vicios,  delitos  , etc. 

LA1E,  ó LAYE,  s.  J.  Jabalina  : hembra 
del  jabalí.  |j  Escoda  : instrumento  de  cante- 
ro. ||  Vereda , ó vcrcdilla  : callejón  ó ;endero 
que  cruza  los  montes  y caminos. 

LA1MAGE,  s.  m.  I.ana,  lanas  : toma- 
das como  mercadería,  trato , 6 grangería.  ¡| 
Pelnyría  : olicio  y ocupación  del  pelayrc.  V. 
JLauteur. 

LATNE , s.  f.  Lana  : el  vellón  ó pelo  de 
la  oveja  , y «leí  carnero.  ||  Lame  de  JJnsco- 
i’ie : pelo  de  castor  para  sombreros,  ¡j  f Atino 
non  Jilee  : lana  en  rama.  j|  lidies  a taino  : 
reses  Jauarts , 6 ganado  lanar. 

LAIiN  ER  , a.  Perchar  los  paños  con  el 

palmar  ó cardencha,  que  también  se  dice 
carduzar. 

* LAINEUR , s.  m.  Pelayrc  : oílftal  que 
cmpeiyha  y carda  los  paños. 

LA11NEUX , ELSE , adj.  Lanudo : lo  que 
tiene  mucha  lana. 

LALMEií  ,j.  ni.  Lanero,  tratante  en  la- 
nas. 

LAIQUE,  adj.  m.  y f.  Lego  , secular,  ó 
: iusase  también  como  substantivo. 

*LAIS,  s.  m.  Resalvo : el  tallar  que  se  dexa 
en  un  monte  quando  se  corta. 

LA1S.SE , s.J.  Trailla  : la  cuerda  ó correa 
con  que  van  atados  los  jierros  de  dos  en  dos.  j| 
Cordoncillo  del  sombrero.  ||  ( fam. ) Dices»; : 
menor  quelqu  un  en  laisse  . llevarle  á uno  al 
pilón. 

LAISS&,  ÉE,  p.  p.yadj.  Dexarlo. 

LAISSEÉS , s.J.  pl.  Estiércol  de  jabalí, 
Ó lobo. 

LAl.SSKR , i*,  a.  Dexar.  Ti»  me  este  verbo 
las  mismas  .significaciones  en  ambas  lenguas , 
esto  es  : de  desemparar , ó abandonar  : de 
depositar,  ó poner  : de  soltar  alguna  cosa, 
Ó retirarse  de  ella  : de  ceder,  ó conceder  : de 
omitir,  de  mandar,  ó legar  : de  permitir,  ó 
no  impedir  : de  cometer,  ó encargar  : de  fal- 
tar al  cariño  á alguna  persona  : de  cesar , ó 
no  proseguir  lo  empezado  : de  no  inquietar, 
ó iuob*su»r. 

LAJSSER  -COLRRE , s.  w.  (moni.) 
Sucha  ; el  parage  y tiempo  en  que  se  suel- 
tan los  peños  para  que  sigan  la  res. 

LAlT,  s.  m.  Ivcchc : t! ícese  de  la  que  dan  las 
télasele  Jas  hembras  j del  zumo  que  arrojan 
algunas  plantas,  y de  quaJquier  Jícpiiiloartili- 
cial  que  tenga  el  color  muy  blanco,  jj  {jig . ) 


Leche  : la  primera  doctrina  ó enseñanza  mo- 
ral que  se  da  en  la  niñez.  j|  Cochnn  de  huí : 
leehoncillo , cochinillo  de  leche,  jj  f 'tnu  de 
hiit : ternero  de  leche , ó mamón.  j|  Petit- 
lait : suero.  |j  (fifí» ) 1 fícese  : surer  avec  le 
lait  : mamar  en  la  leche  alguna  cosa , esto 
es,  aprenderla  desde  la  infancia.  í[  {Jam.) 
D ícese  : auoir  une  dent  de  lait  contre  quel- 
qu un  : tener  inquinia,  ú ojeriza  á alguno. 

LAIT  AGE , s.  m.  Lacticinio:  cosas  de 
leche,  como  manteca,  queso,  natas,  etc. 

L Al  TE,  ó LAITANGE , s.  f.  Lecheci- 
llas de  peces. #l|  Lechada. 

LA1TÉ,  EE,  adj.  I. ceboso.  j|  Carpe  tai- 
íéñ  : rama  con  l<*:hcci!la5. 

L/ITER1E,  s.  J.  Lechería  : casa  donde 
se  gualda  Ja  leche,  y se  hacen  quesos , re- 
quesones , manteca , etc. 

LAITERON,  o LACERON,  s.  m.  Cer- 
raja ; planta. 

LAlTELX , EL’SE,  adj.  Lactic¡n»»o, 

lechoso,  lechal  : díccse  de  las  plantas  y tril- 
los que  dan  xugo  ó zumo  semejante  á Ja  le- 
che. 

LA1TIER , s.  m.  Escoria  : la  que  sobre- 
nada quando  están  derretidos  los  metales. 

LAmERE,  s.J'.  Lechera  ; la  muger  que 
vende  leche.  También  s*r  dice  de  las  amas 
de  criar  , y de  las  vacas  que  abundan  de  le- 
che. 

LA1T0N,  s.  m.  Latón  , aiaton  , azófar : 
metal. 

LAITRON , s.  rn.  Cerraja  : genero  de 
plantas,  algo  semejantes  a la  achicoria. 

LATELE,  s.  J.  Lechuga , hortaliza,  de 
la  que  hay  varias  especies.  ||  Laitue  nmiai - 
ue  i lechuga  de  oreja  de  mulo.  ¡|  Laitue 
pommée  : lechuga  flamenca. 

LA1ZE t s.  m.  Paño:  el  ancho  de  tina 
tela. 

* LAJAZZE  , [geogr.)  Laynzo  : lugar  y 
puerto  de  IValoiia. 

LAMA,  s.  m.  Lama  : nombre  de  l<is  sa- 
cerdotes tártaros. 

LA-MAM  AGE,  s.  m.  (náut. ) Dícese  del 
trabajo  y salario  del  práctico  ó piloto  de 
puerto. 

LAiVIANEL'R,  ó LOCHMAN , *.  m. 
Piloto  de  puerto  ó costa  , que  también  se 
llama  practico  , y antiguamente  se  decía  Ic- 
luau. 

LAMANTTN , s.  m.  Manatí,  manato; 
pescado  grande  de  las  Indias. 

*LAMRDÜII)E, adj.  (anat.)  Lamhtloy. 

des  : una  de  las  suturas  del  cráneo , que  tie- 
ne la  forma  de  la  latubda  griega. 

LAMBEAU  , s.  m.  Girón,  arrapo  , arra- 
piezo. 

LAM  BEL,  j.  m.  [hlas.)  Lambe] : cierta 
añadidura  dentro  del  escudo,  con  que  loa 
hijos  segundos  y terceros  diferencian  y du- 
tingucu  sus  armas  paternas. 
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L \MBFV , INF , mlj.  (fcm.)  Remolón  , 
roncero  , posma  : Linio,  pisado. 

LA  M RiN  RH , V.  n.  ’Jam.)  Retín  doñear, 
ion  cea  r : tardar  en  ham  lo  que  ac  dehe. 

LAM  BIS,  s.  m.  Lambía  : una  ¡seo  grande 
di*  la  America. 

LAMBOLHDK , t.  f ( carp .)  Carrera: 
las  vigas  donde  descansan  las  cabezas  de  Jas 
viguetas  qun  forman  los  sucios. 

LAMBKEQÜIK,  s.  m.  yl.  ( blas .)  Lam- 
brrquinrs  : bu  adornos  que  cuelgan  de  los 
Cu-v-o»  d"  los  escudos  de  amias. 

LAMBK1S,  s.  m.  (arquit. ) Ar  tesón  ado  : 
el  techo  adornado  con  casetones  v llorones. 
||  A ríes*  «nudo  : bis  laboics  hecha»  de  madera 
en  b>s  techos.  j|  (.icio  taso  : fnijffdn  con  la- 
ta», tomiza,  y yeso.  ||  ( poel. ) Di  cese  : le 
CC fe* te  Lvnbrlt  : J.«  bóveda  celeste. 

1>AMRRISSAGE,  s.  m.  La  obra  de  ar- 
tesón jr  un  techo. 

LAMBRISSE,  EE,  p.  p.jr  adj.  Arteso- 
nadu,  cubierto,  forjado. 

LÁMBRISSER,  a.  a.  (arquit.)  Arlcso- 
nar  un  techo.  j{  Forjar  un  suelo.  ||  Cnbir  las 
paredes  de  un  q uailo  con  adornos  de  carpin- 
tería y talla. 

LAMBRUCUE , ó LAMBRUSQUE, 

s.J.  Lambrusca  , ó vid  sil  vestir. 

LAMK,  s.  f.  Lemina  , plancha  : taMiia 
delgada  de  metal.  j|  Hoja  , hojuela  : de  oro  ti 
plata  en  las  obras  de  bordarlo,  ó texido  : si 
es  falsa  se  llama  oropel.  ¡|  Hoja  : de  espada  , 
de  cuchillo,  de  navaja,  etc.  j|  ( náut. ) Ola, 
olearia. 

LAMENTABLE,  adj.  ni.  y f.  Lnincii- 

tahle,  deplorable. 

LAMENTABLEMFNT , adu.  Lamen- 
tablemente , de  un  modo  lamentable. 

LAMENTATION  , *■  J.  Lamentación, 
lamento. 

LA MENTATIONS,  plur.  Lamentacio- 
nes : los  trcnru.de  Jeremías. 

LAMENTÉ , ÉE,  p.  p.  y adj.  Lamen- 
tado. 

LAMENTKR,  v.  n.. Lamentar,  deplo- 
rar : úsase  también  como  neutro. 

LAMhJMTER  ^SE),  v.  I\  Lamentarse: 
gemir,  rjuejarse. 

LA  MIE,  s.J'.  Lamia  : monstruo  marino. 
I)  Lamia  : demonio  en  forma  de  uiuger,  que 
se  Ungió  atraer  con  albugo?»  á bu  hombres 
para  devorarlos. 

* LAMiFR,  s.  f Ortiga  muerta  : planta. 

* LAMiERS  , s.  m.  pl.  Laminero  : para 
telares. 

LAMIN  AGE,  s.  m.  Tirado  riel  cobre  en- 
tre dos  cilindro» , ó castillejo,  para  liacerlo 
planchas  de  uu  mismo  grueso. 

LAMINEN,  v.  a.  Tirar  el  cobre  entre 
dos  cilindros  , y hacerlo  planchas. 

LAMlNüiK,  s.  tn.  Castillejo  : ciliudius 
pata  tirar  ios  metales. 


LAMPADAIRE , s.  m . Lamparín  : cara, 
ó pie  jura  poner  las  lámparas.  ||  Oficial  del 
imnr  i io , que  alumbraba  al  ador. 

LA MPADüPHURE , s.  m.  Lampbdófo- 
ro  : el  que  alambraba  en  las  ceremonias  reli- 
giosas de  los  antiguos. 

LAMPAS,  s.  m.  Haba  : tumor  qne  s« 
forma  en  la  boca  «le  las  caballerías  ; llamase 
también  J'éue.  j|  Lusuiua  : cierta  Lela  de 
seda.  , • 

LAMPASSÉ,  ÉE,  mlj.  ( blas .)  Lampa- 
tado  : el  león  con  la  lengua  defuera. 

LAMPE,  i.  J.  Lámpara  : y así  se  toma 
por  candil,  velón.  ||  Cul- dc~  lampe : cierto 
adorno  en  las  bóvedas  y techos , artesón  udos, 
como  floro  u , ó rosetón.  ||  Remate,  final: 
adorno  que  se  estampía  ó imprime  al  fin  de 
un  libro , ó capítulo  , asi  como  se  llama  vi- 
gnctlc  (cabecera)  el  que  se  estampa  al  prin- 
cipio. ¿|  A’/i  bcc  de  lampe  : acandilado. 

LAÁlP£E,f./.  (u/it.)  Tragantada,  asen- 
tada : glande  trago  de  vino. 

LAMPER,  v.  a.yn . (pnc.  us.)  Zampar, 
ó zamparse  grandes  vaso»  de  vino,  beber  á 
pote. 

LAMPERON , s.  m.  Mechero,  piquera: 
del  candil , del  velón,  etc. 

LAMPION,  s.  m.  Lamparilla,  morte- 
rete : queso  usa  para  las  iluminaciones. 

LAMPRÜiE,  s.J'.  Lamprea  : anguila  de 
mar. 

♦LAMPROYON,  Ó.LAMPRILLON , s. 

m.  ( dim . ) Lamprehuela,  lainpivilía. 

* LAMPEAN  E,  s.J'.  Achicoria  de  ziinle  : 
planta. 

* LMIPSAQÜ^,  (geogr. ) Lamsaco: 
ciudad  antigua  deNatoiia. 

LANCE,  *.  J'.  Lanza  : arma  ofensiva. 

||  Lanza  : se  decía  antiguamente  del  soldado 
armado  con  rila.  ¡¡  Lanza  : especie  dé  meteo- 
ro. ¡j  Asta  : de  bandera,  .j  Cierto  instrumen- 
to de  cirugía.  j|  Lame  ajea:  cohete  de  car- 
retilla. ||  Lance  courtoise , mousse9Jrettée , 
o momee : lanza  emliotada  ó sin  punta  , con 
boion  ocasquiilo,  de  que  se  usaba  en  justas 
y torneos.  ¡[Lance  en  arrét ; lanza  en  ristre, 
ó enristrada.  1 1 I'rapper  ó percer  auec  une 
lance  ; alancear,  herir,  ó pasar  con  una  lan- 
za, ó pica.  ||  (Jifa)  Se  dice  : baisstr  la  lan - , 
ce : amollar,  ceder  : darse  á partido,  darse 
por  vcncufo.  , 

LANCE,  EE,  p.  p.jr  adj.  Lanzado  , ar- 

- roja  do. 

LAN  CEU , v.  a.  Lanzar : arrojar  : dispa- 
rar : despedirenn  violencia.  j|  Botar,  barar: 
echar  al  aguo  una  embarcación.  }|  En  la  mon- 
tería lan  ce  r es  sacar  el  animal  de  su  queren- 
cia , de  su  guarida. 

LANCER  (SE),  v.  r.  Arrojarse,  echar- 
se, tirarse. 

LANCEETE,  s.  f.  (cirug.)  Lan^a: 
instrumento  para  sangrar. 
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LANCFT1TER , s.  m.  Lancetero  : estu- 
che para  láncelas. 

* LANCETTlER , s.  m.  Lancero  : ca- 
ÍkiII  ero  ai  mudo  de  lanza  y escudo,  que  an- 
tiguariM  nl«*  se  llamaba  lanza  también. 

LAISlilEil,  i.  m.  Lancero : soldado  ar- 
mado de  lanza. 

LAN ( 1ÍNANT , ANTE  , adj.  Punzante: 
que  panza. 

* LiANCOIR  , s.  m.  Compuerta  de  cauce, 
ó presa  de  un  molino. 

L.ANDE , s.  J.  Eiial  .arenisco,  ó arenal 
incubo  : páramo. 

L WDES . 5.  f pl.  {fig- ) Lucrares , ó 
nasucca  pesados , áridos  : hablando  de  un 
iliscmso,  carta,  ú otra  composición. 

LANDGRAVE,  s.  m.  Lanera  ve : título 
de  algunos  príncipes  de  Alemania. 

LAN ¡IGftAV  1AT,  s.  m.  Lnngraviado  : 
estado  o pais  gobernado  por  un  langrave. 

LAN  1)1 , s.  w.  Nombre  de  una  feria  que 
se  tiene  en  .San  Dionisio,  lugar  de  Francia. 
|¡  Dia  de  asueto  : celebre  en  la  universiladde 
París. 

LANDIER , s.  m.  Morillo  de  cocina. 

LANRRET,  s.  m.  Alcotán,  esmerejón  : 
ave  de  rapiña. 

LANGAGE,  s.  m.  Lengnagc.  idioma, 
manera  de  baldar  de  un  país,  ó de  unas  gen- 
tes. [|  1 oiguage,  estilo , modo  de  expresarse. 

LANGE , s.  m.  Mantilla , envoltura  : para 
las  criaturas.  ||  Lances  : cordcilates  entre  es- 
tampadores. 

L4NG0UREUSEMENT , adv.  Con  lan- 
guidez , desmayadamente  , derretidamente. 

LANGOLREüX,  EUSE , a#  Lán- 
guido , enfermizo , desmayado  : «oliente  , 
derretido  de  amor. 

LANGOLSTK  , s.f.  Langosta  : can- 
grejo de  n;ar. 

LANGLE,  s.f.  Lengua  : como  órgano 
del  gusto  , y de  la  voz.  1|  Lengua  : idioma  , 
modo  de  hablar  de  una  nación.  I|  Lengua  , 
en  el  orden  de  Sun  Juan  se  toma  j>or  na- 
ción. ¡|  Languc  vivante , ó marte  : lengua 
viva  ( la  que  se  habla  en  algmi  país  ) , ó 
1 lengua  muerta  ( laque  ha  quedado  solo  en 
los  libros,  ó manuscritos),  jj  Langa* sainlc : 
lengua  santa,  ó hebrea.  ||  tiangue  de  ierre : 
lengua  de  tierra  , espacio  laigo  y angosto 
de  tierra  , que  sale  cícl  continente  hacia  ai 
mar.  ||  (fig-  ) Pícese  : languc  de  vipérc, 
( lengua  ó boca  de  sierpe  , ó de  escorpión  ) 
de  la  persona  mordaz  , y maldiciente.  f| 
Languc  de  bceuf.  V.  Rugióse.  ||  Languc  de 
ccrj.  V.  Seo  f opendre.  ¡|  Languc  de  cheval. 
V.  Laurier  alexandrin.  ||  ¡Mugue  dcchicn. 
V.  C>  ungíase.  ||  Languc  de  Seqicnl.  V. 
Olnssopétre. 

\ * Langas  : esta  voz  entra  en  muchas  frases 
familiares  y figuradas.  ]|  Auair  qutlquc 
tiloso  fiur  (c  houi  de  la  languc  . tener  una 


cosa  en  el  pico  de  la  lengua.  I|  Donnrr  drx 
coups  de  languc  . poner  la  lengua  en  al- 
guno , morderle  , |>eg.«rle  dentelladas.  (| 
AJanuaise  languc  : mala  lengua  , deslen- 
guado , mormurador  i maldiciente.  j|  Pren- 
dre  languc  : tomar  lengua  , informarse.  || 
Tircr  la  languc  . sacar  la  lengua  : hacer  cí»- 
cumio.  ||  Avoir  la  languc  longue  , ó 
bien  de  la  Zangue  ,ó  ne  sai  nir  pas  teñir  sa 
Zangue  : tener  mucha  lengua  ó pico  , ser 
garlante. 

LANGL É , KE  , adj.  ( blas.)  Lampa- 
ndo : se  dice  de  las  aves  cpie  tienen  la  len- 
gua defuera  , v es  de  otro  color. 

* LANGUEDOC  , (geogr. ) Lenguadoc : 
provincia  de  Francia. 

LANGLE'iTE , s.  f Lengüeta  , cosa 
cortada  en  figura  de  una  lengua  pequeña. 
Aplíc  ase  principalmente  á piezas  ó msti  li- 
memos de  varias  artes.  [|  Lengüeta  : dicese  . 
del  fiel  del  peso. 

LANGL  ETTES , S.f.  pl.  Picos , puntas  : 
los  corles  que  se  figuran  eu  el  canto  ó fes- 
tón de  alguna  tela  , pañuelo , etc.  También 
se  llaman  farpas , si  se  aplica  a banderas  , 
pendones  , etc. 

LANGLKUR  , s.  f.  Languidez  , floje- 
dad , descaecimiento.  ||  Gonsum  i miento  , 
angustia  : hablando  de  penas  de  enamora- 
dos , y <le  otros  que  penan  por  lo  que  de- 
sean , ó esperan. 

LARGUE  YE  , EE,  p.  p.  y adj.  Reco- 
nocido , visto. 

LANGLEYER  , o. a.  Registrar  la  lengua 
á los  cerdos  , para  ver  si  tienen  landriUa  : es 
oficio  de  buena  policía  cu  tiempo  de  la  ma- 
tanza. 

LANGLEYELR , s.  m.  Fiel  , experto 
para  registrar  la  lengua  á los  cerdos  ; es 
oficio  de  buena  policía  en  la  matanza. 

LANGGIER  , s.  m.  Cogullada  : la  len- 
gua y panada  del  cerdo  curada». 

LÁNGLiR  , v.  n.  Consumirse  , penar  , 
padecer  entiéndese  poco  á poco  , lenta- 
mente. Usace  en  el  sentido  lrclo , y en  «*| 
figurado.  j|  Languir  tTammtr  : penar,  ado- 
lecer, morir  de  amor.  ¡|  Languir  <lc  Jaita  , 
de  rniscrc  : perecer  , irse  aniquilando  fie 
hambre  , de  miseria.  ||  Languir  d'impu- 
tience  : pudrirse  , consumirse  , esperando  , 
ó aguardando.  ||  Languir  da  revoir  sa 
patrie  : suspirar,  desvivirse  , deshacerse  por 
volver  h su  patria. 

LANGL iSSAMMENT,  adv.  Desmaya- 
damente , ron  languidez  : y también  amo- 
rosamente , tiernamente. 

LANGLISSANT  , ANTE  , adj.  Que 

está  penando , ó padeciendo  : en  tina  rama  , 
en  una  cárcel  , etc.  ||  Lánguido  , descaecido  , 
enfermizo : dicese  de  las  cosas.  ¡|  Enamora- 
do . derretido  : el  que  pena  de  amor. 

LAN  ICE , adj.  Llamase  bouirc- Ionice  : 


J 
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tfmdizna  , ó lamo,  la  I torra  que el  tundidor 
saca  del  pañif  con  la  tixcra. 

LAMER  , 5.  rn.  Alcotán  , esmerejón 

liend  ra.  „ 

LAMERE  , s.  /.  Eorrcjiida  , tirilla  de 
cuero  : que  sirve  para  diferentes  us'is. 

LAK1KRKS,  s.J.  pl.  {botan.  ) Tiras  de 
las  coi  tríade  los  arltoles. 

LANIFÉRE , adj.  m.  y f Lanífero, 
lañólo  : dicese  de  los  animales  que  tienen 
mucha  lana. 

LAMSTE,  s.  zn.  Nombro  del  que  entre 
los  antiguos  conip&tba , amaestraba  ó vendía 
gladiator.*}. 

LANSQUENET  , s.  m.  Sacan©!©  : 
cierto  juego  de  naypes.  ||  Lasquen  ele  : nom- 
bre antiguo  del  infante  ó soldado  de  á pie 
alemán. 

♦LANTEN,  ó LENTER,  v.  a.  Hacer  la- 
bores con  el  martillo  en  el  cobre  qnando 
se  labra  alguna  pieza. 

LANTERNE,  s.  f.  I .interna  , farol  : 
para  alumbrar.  (|  Linterna  : en  arquitec- 
tura es  el  segundo  cuerpo  ó torrecilla  de 
una  cúpula,  por  donde  nasa  la  luz.  ¡|  Ga- 
rita ó tribuna  con  celosías  , para  ver  sin  ser 
visto.  ¡|  Cuchara  : con  que  se  ponía  anti- 
guamente la  pólvora  en  los  cañones. 

* L ANTERNEAU , m.  Calzada  peque- 
ña, que  senara  los  estanques  de  las  salinas. 

LÁNTERNER,  c.  n.  ( fam. ) Pararse 
rn  frioleras  , entretenerse  en  pataratas , per- 
der el  tiempo. 

LANTERNER  . u.  a.  ( fem . ) M ajar  , 
cansar  con  impertinencias,  ó majaderías. 

LANTERNFJUE,  s.  /.  Patarata  , pam- 
plina , faramalla. 

LANTERNFS  , s.f.pl.  (fam.)  Pam- 
plinas , chilindrinas  , tonlinas. 

LANTERNIER  , 1ERE  , subst.  Faro- 
lero : el  que  cuida  de  encender  los  faroles 
del  alumbrado  público.  ||  [Jig.  y Jam. ) Pa- 
taratero , faramallero,  jf  ( id.  ) Atacado  , 
irresoluto. 

LAN  TI  PON  AGE  , s.  m.  ( uulg.)  Ton- 
tunas , bobcrías , majaderías. 

LANTIPONER  , o.  n.  ( vulff. ) Gibar  , 
xeringar : con  majaderías  , con  impertinen- 
cias , etc. 

♦LANTURE  , s.  f.  Adorno  , ó dibirxo  : 
que  los  caldereros  hacen  con  el  martillo 
en  el  cobre. 

LANTURLU,  s.  f.  ( fam .)  Tararira: 
voz  burlesca , con  que  eontexta  uno  con  des- 
precio á lo  que  se  le  dice. 

LANUGINEUX , EÜSE  , adj.  Lmra- 
ginoso  , velloso  : díccsc  en  botánica  de  al- 
galias plantas. 

LANUSURE , s.  f.  Plomo  que  se  pone 
debaxo  del  caballete  de  un  tejado. 

LAP  ATE , ó LAPATUM , s.  m.  Lapalo , 
ó romaza  : planta. 


LAPFR  , f >.  n.  Rcbcr  á lengüetadas  , ó 
Inmota;  las.  como  lince  el  perro, 

LAPKREAU  , s.  m.  Gazapo  , gozapidn. 

LAPO) AIRE,  v.  m.  Iiopidario  : el  abii- 
Uantatlor  de  piedras  preciosas. 

LA  PIE  AIR  F.  , adj.  Lapidario.  Dices© 
solo  del  estilo  que  se  usa  para  las  incrip- 
ciones  en  lápidas, 'tablas, etc. 

LAPIDATION  , s.  /.  A podre  •amiento  : 
acción  de  matar  ;i  pedradas.  Sato  se  usa  ha- 
blandn  de  alguna  muerte  , o mnriüio. 

LAPIDE,  EE , p.  p.  » adj.  Apeduailo. 

LAPIDER  , v.  a.  Apedrear  : matar  ú 
pedradas.  J|  Irritarse  voluntariamente  cuntía 
alguno. 

LAPIDIFICATION  , s.  / Upidifica- 
cion  : díccsc  de  la  formación  natural  de 
las  piedras. 

* LAPIDIFIER  , y.  a . Lapidificar  : re- 
ducir los  metales  á piedra  por  medio  de  la 
química. 

LAPIDIFIQUE  , adj.  m.  y f Lapidi- 
fico : aplícase  á las  Substancias  que  forman 
bus  piedras. 

LA  PIN  , s.m.  Conejo  : animal.  (|//omme 
brave  coa: me  un  lapin  : hombre  engalana- 
do , vestido  de  nuevo. 

LAPINE  , .<■.  f.  Coneja  : la  hembra  del 
conejo.  [|  Dices© vulgarmente  tic  una  mti^cr 
que  pare  loncho  : cest  une  tapiñe  , une 
vraie  b pi/ic  , es  una  coneja , pare  como 
una  coneja. 

LAPIS  , s.  rn.  Lapislázuli  : piedra  pre- 
ciosa. ']  f.apis-magnes  : piedra  imán.  ||  La- 
pis-denta/  : dental  concha. 

LAP  MUDE  , s.  f.  Gabán  , Lecho  de 
piel  de  rengilcro. 

LAPPE  , s.  f.  lampazo  , bardana  : 
planta.  V.  G fouteran. 

LAPS  , s.  m.  ( for . ) Transcurso  del 
tiempo  que  también  se  llama  lapso  en  eslá 
frase  laps  de  temps. 

LAPS,  SE,  adj.  Lapso  : se  dice  del 
católico  que  cae  en  hcrcgúi. 

LAQLAIS , s.  m.  Lacayo  : el  criado  de 
escalera  abaxo.  En  la  casa  real  se  llama  . 
valct  de  pied. 

LAQUE , s.  f.  Laca  : goma  que  viene 
de  la  India  Oriental.  ||  Color  encarnado  su- 
pci  ior. 

LAQUE  , s.  77i.  Laca  : barniz  de  la 
China. 

LAQUE  AIRE , j.  m.  f pronnne»  Kné. ) 
Lacucario  : Atleta  que  paleaba  con  un  puñal 
en  una  niauo  , y una  cuerda  con  lazada  en 
la  otra. 

LAQUETON  , s.  m.  ( dmt .)  Lacsyuclo. 

♦ LAQS , s.  ni.  pl.  V.  Ímcx. 

LAR  AIRE , s.  77i.  Larario  : capilla  tí  ora- 
torio en  que  ponian  los  Romanos  á los  dio- 
ses Lares. 

LARCIN  , s.  m.  Hurto  , ladronicio  : 
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Rícese  de  la  acción  del  que  liurta , y también 
de  la  cosa  hurtada.  ||  ( ftg.  ) Hurto,  pla- 
gio : lia  blando  de  lo  que  un  escritor  saca 
Ó copia  de  otro. 

LAR!) , í.  m.  Lardo,  tocino  g rdo.  j| 
MMird  de  hidrate  , de  marsouin  : grasa  de 
ballena  , ilc  marsopa.  )|  Pihtin  enmme  lard 
jaune  : mezquino  en  extremo.  j|  J'.tre  gras 
d lard  : estar  hecho  un  cebón  , reventar  de 
gordo. 

LARDÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Lardead.»  , 

mechado . 

LARDFR  , v.  a.  Mechar  : meter  ra- 
jila»  de  tocino  en  las  rain*'*  de  av»*  , ter- 
nero, etc.  | Jig.  rjitm. ) Acribillar  , coser  : 

habían  !<i  de  estocado*,  ¡lutialudus,  saetazos. 

LAKDüiKE,  S.f.  Mechera  , la  aguja  de 
mechar  , ó lardera. 

LARDOM  , s.  nt.  Mecha  : lonjita  de 
tocino  con  que  median  las  carnes.  ,|  ■ fig. 
jr  fam . ) Pulla  , várela  , «búllela  : dicho  pi- 
cante. j|  Estocada , navajada. 

LARFINiER  , s.  m.  ( carp.)  Batiente  : 
listón  de  madera,  paraqtte  no  entre  el  agua 
por  la  parte  interior  tic  lina  ventana. 

LARES,  s.  m.  pl.  Lares  : dioses  do- 
n test  icos  de  los  antiguos  : v ahora  se  llaiua 
así,  en  estilo  poc tic J y oratorio  , la  habi- 
tación propia. 

LAiiGK , adj.  m.  y f Ancho  : lo  coritra- 
puesto  a angosto.  j|  Ancho  , espacioso  , am- 
plio. jj  Esta  voz  entra  cu  algunas  frases 
proverbiales  y familiuies.  [(  /'Are  au  lar  ge  . 
tener  conveniencias  ó facultades  , esto  es  , 
riquezas.  ||  Se  mettre  au  large  : vivir  con 
holgura  , ó cómodamente,  ¡j  Premlre  ó 
gagner  Ir  lar  ge  ; tom.tr  viento  , escaparse  , 
Luirse.  j|  Du  long  et  du  Large  ; tic  rabo  a 
oreja  , de  buena  gente  , sin  dexarle  hueso 
sano.  [J  Au  longet  au  lar  ge:  con  Unía  am- 
plitud > en  toda  la  extensión.  ¡|  Au  large  : 
á lo  ancho,  con  anchura,  holgadamente.  (| 

( uaut.  } Se  dice  ; prendre  le  lar  ge  ; enma- 
rarse, engolfarse,  hacerse  mar  adentro. 

LARGEMEftT , adr.  Ampliamente , lar- 
gamente : con  largueza. 

UARGESSE  , s.  f.  Largueza  , liberali- 
dad : se  usa  regularmente  en  plural.  j|  Lar- 
gesse  de  loi  : fuerte  , lo  que  excede  en  el 
peso  de  las  monedas. 

LARGEUR,  s.f.  Anchura  : el  ancho 
de  una  cosa. 

LARGO  , oda.  ( más.)  Largo , lento. 

LARGUE,  s.  rn.  ( náut .)  Alo  largo  . 
en  al  tu  mar.  , 

LARGU  E , ÉE , p.  /».  largado. 

LARGUER,  a.  (náut.)  Largar  las 
▼cías , hacerse  a la  mar. 

LARiGOT  , s.  nt.  Chirimía  : antiguo 
instrumento  músico.  ]|  ( proa.  ) Se  dice  : 
Itoire  a lirc-lai'igot  : beber  á pote  , chiflar 
bien  , empinar  bien. 
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* LARLSSE,  (geogr. ) Luisa  : ciudad 

de  Mace  lonia.  • 

LAR!  X , x.  nt.  V.  MrUze. 

LAR  ME , s.f.  L atíiiuta  : de  los  ojos.  |{ 
L grima  : gota  de  humor  que  desti.au  las 
vides,  jl  Lagrima  : gorila  de  qtialquier  líqui- 
do. |J  Pldurcr  á chandes  ¡armes  í llorar  á 
lágrima  viva,  ¡|  /(iré  aux  l ir  mes ; llorar  de 
i¡*a.  { / erser  des  lar  mes  de  sang  : llorar 
lagrimas  de  sangre. 

LA  KM  f -DE- JOB  , s.  f.  Lágrimas  «le 
David  : cierta  planta. 

LARVIIER,  i.  m.  (d'Upiit.)  Ceja,  sa- 
le» li/o  , alero  tlr  tejado. 

* LiliMlUlEb  , s.J*.  pl.  Lagrimal  del 
ciervo. 

* LARMIFRS,  s.  m.  pl.  Tragaluz  : 1a 
vena  ocular  del  ojo  del  caballo. 

UAKMOYAN  T,  .VA TE , adj.  Lloroso, 
iagt  imoso  , bañado  en  lágrimas.  ||  l¿c  co- 
mique  larmnranl : la  parte  cómica  que  con- 
mueve y enternece. 

LAR  VIO  Y Eh  , a.  n.  Lagrimear,  llorar, 
echar  h grimas. 

LARjftON , OPíííESSE,  subst.  Ladrón  : 
el  que  hurla.  i|  Ladrón  : entre  enqu  id<-i  n«*- 
doro  es  el  pliegue  de  la  hoja  de  un  libio  que 
qut  da  »i a corlar. 

LARROiNNEAU , s.  m.  Ladronzuelo, 
rateriilo. 

* LARUS , s.  m.  Laro  : ave  anfibia  mu j 
voraz. 

LARVE,  s.f.  (hisl.  nal.)  Larva  : gusa- 
nillo que  sale  del  huevo  tic  la  mariposa,  y 
que  delie  pasar  por  vanas  transformaciones, 
hasta  llegar  al  estado  de  maripora  ó motea. 

LAR\  ES  , s.  m.  pl.  Larvas  : los  poetas 
gentiles  «lahan  este  nombre  a los  almas  < le  los 
malos , que  suponían  que  vagaban  baxo  de 
formas  muy  feas. 

LARINa,  s.  ni.  ( anal .)  Laringe  : la  ca- 
l»eza  tle  la  liaqniarleria  por  donde  pasa  Ja 
voz. 

LAS!  interj.  ( ant .)  Guay  ! V.  ¡Lias ! 

LAS,  ASSE,  alj.  (Cansado,  fatigado  , 
rendido  : de  algún  trabajo.  {|  Cansado  , dis- 
gustado,  ahiinido. 

*LAS-L)’ALLF.R , s.  nt.  (uutg.)  Hara- 
gán , liatón , poltion. 

LASG1E,  1VE,  adj.  Lascivo,  luxurioso. 
||  Lascivo,  provocativo  a la  lascivia  : dicese 
de  las  cosas. 

LASv  JhV  EMENT , adv.  Lascivamente  , 
deshonestamente. 

LASCiVKTE,  s.f.  Lascivia,  luxuria  , 
deshonestidad. 

* LASER  , s.  m.  Gsctjhcío  : planta. 

LAS  SAINT , A INTE,  adj.  GiiMclit , jx> 

sado , molesto , enfadoso  : lo  que  cansa , tuli- 
ga , y rin.te 

1.ASS1C , EE , p.  p.  y adj.  Canuiio , f»- 
ligado,  ícuiiiJx». 
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LASSFR , v.  a.  Cansar,  fatigar.  ||  Can- 
sar , enfadar,  molestar. 

LASSKR  ( SE) , v.  r.  Fatigarse , cansar- 
se. {|  Enfadarse. 

LASün'UDE,  s.  /'..Cansancio  , fatiga.  || 
FloxeiLil , descaecimiento,  dejadez. 

LAS'l* , ó LAS  TE , s.  m.  ( ndut . ) Lastre , 
p *so , v cabida  de  dos  toneladas  : úsase  en  ia 
uiaiioa  holandesa. 

LATAN  1ER , s.  m.  Palmera  brasileña  : 
árbol. 

LATENT,  ENTE,  adj.  Oculto  : úsa- 
se hablando  de  las  e n fe rme< ludes  oculta»  de 
caballerías,  ij  fices  l aterís  : vicios  ocultos. 

iailTUAL , ALE,  adj.  Lateral  : lo  que 
pertenece  ó esta  al  lado  de  otra  cosa. 

L Ai  ÉRALE  UENT , tulv.  Latcralmcn- 

ÍATFRÉ,  A LATERK.  V.  Léipa. 

LATíCLAVE,  s.  m.  Laticiavia:  túnica 
que  usaban  los  senadores  romanos. 

LA  1 í , 5.  m.  Latín  : idioma  , ó lengua 
latina.  ||  Latín  de  cuisine  : latinajo.  ||  rt- 
tjucr  cu  Jjxtin : montar  mal  á caballo.  ¡ Pitre 
tui  bnut  de  son  latín  : no  saber  qu«i  decir  ni 
hacer.  ||  Pcrdre  son  latín  : cansarse  en  va- 
no. 

LATIN,  INE,  adj.  Latino  : lo  que  por- 
tencce  a ia  tengna,  usos,  costumbres  v pais 
de  los  latinos,  ó del  Licio.  ||  f je  puya  latui: 
se  decía  de  la  universidad  y colegios  de 
París. 

LAT1N1SE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Latinizado. 
||  Cree  latinisé  : el  Griego  que  lia  adoptarlo 
el  dogma  de  ia  Iglesia  Católica. 

LATIN  i SER  , a.  a . Latinizar  : dar  la  ter- 
minación latina  á las  palabras  de  otra  len- 
gua. 

LATIN ISME  , s.  m.  Latinismo  : modo 
de  hablar  de  la  lengua  latina. 

LATINISFE,  i.  m.  Latino:  el  que  posee 
la  lengua  latina. 

LAT1MTE , s.  f.  Latinidad  : el  idioma 
latino. 

LATITUDE,  s.  f.  Latitud  : voz  de  la 
cosmografía. 

LATO  MÍE,  r.  f Liza:  donde  se  encerra- 
ba á los  prisioneros. 

LATillE , s.  j.  Latría  : culto  debido  á 
dios  solo. 

LATHINES  , s.f.  pt.  Latrina  , privada  , 
lugar  conmn.  |j  Latrines  de  vaissetru , jar- 
dines : así  ce  llaman  en  castellano. 

LAXTE,  s.f.  Lata  : listón  delgado  , que 
sirve  en  algunas  partes  para  forjar  los  techos 
en  lugar  «le  tomiza.  ¡|  iMttcs  pour  les  sobres 
el  éfHÍes  : maderas , las  tablillas  con  que  se 
forjan  las  vaynas  de  las  capailas  , etc. 

LATTE , EE  , p.  p.  y adj . Forjado  con 
latas  , ó guarnecido  con  ellas. 

LÁ1TER  , v.  a.  Clavar  las  latas  á las  vi- 
gas de  un  tecle.»  para  forjarle. 


I.ATTIS , s.  m.  Cubierta,  6 techo  de 
latas. 

LAUDAME  M , s.m.  Láudano  : extracto 
del  opio , ó adormidera. 

* lAbMIiLLllNK,  (geoSr-)  Lomelina  : 
provincia  en  el  Miiaocsudo. 

LAUREAT v adj.  m.  Laureado.  Usase 
solo  baldando  de  poetas  premiados  con  co- 
rona de  laurel  : y asi  se  <üce  poete  laurcat. 

LALÉROLE  , i.  /.  Laureola  : planta. 

LAL'RIFR , í.  ni.  Lauiel : árbol.  ||  {fig-  ) 
Laurel  : lauro,  premio  de  ia  victoria , insig- 
nia del  vencedor.  Usase  regularmente  en  plu- 
ral. ||  Laurier  cense  : laurel  real.  ||  Lautier 
alc-tandrin , hippoglnsse , laJigue-dt:-cheval: 
laurel  «dexandrino.  j|  Laurier  s asofias  : lau- 
rel sas.ilias.  l|  Laurier  ínlipier  : laui el  tuli- 
pán. |¡  Laurier  tliim  : d millo.  ||  Laurier  ro- 
se  ¡ oleandro,  adelfa,  rosa  dantuscena.  ¡| 
Laurier  sauce  ¡laurel  común. 
cese : cueillir , moissnimer  des  lauriers  : co- 
ger laureles , ya  sea  por  lus  armas , ó las 
ciencias.  (|  l'lélrir  se*  lauriers  : marchitar 
su  lama  , crédito  , gloria  , etc. 

* LAuRiüT,  s.  ni.  Cuñete,  cubeto  pe- 
queño. 

* LAUSAIMVE,  ( geogr .)  Lausana  ; ciu- 
dad de  la  Suiza. 

LA  V AGE,  s.  m.  Lavadura,  lavado:  ac- 
ción y obra  de  lavar,  jj  Aguachirle , lavadas , 
etc.  : dícese  de  licores  desvirtuados  por  muy 
aguados.  ;j  Calducho  , cuhlivathc  : hablando 
del  cocido  ó guisado  muy  cargado  de  agua. 
|{  Nampes  : diecsc  de  la  demasiada  bebida 
de  cocimientos  u olios  brebages  por  reme- 
dio. 

* LAV AGINA , ( geogr. ) Lavaña  : rio 
del  Geno  vedado. 

* LAVAGNE,  s.f.  Pizarra  de  Genova: 
especie  de  piedra  que  se  separa  en  lauchas, 
ú hoja  a. 

LAV  ANCHE , ó I.  AVANCE , s.f  Ti  m- 

pano  , ó pellón  de  nieve , que  se  descuera 
de  repente  de  las  tierras.  También  se  dice 
a^a! anche  ó avalan  ge.  V. 

LAV  ANDE,  s.f.  Espliego,  alhuzema  : 
planta  olorosa. 

LAVAND1FR  , s.  m.  Lavandero  mayor 
del  Rey  , que  cu  España  io  es  por  lo  regular 
una  ruiigrr. 

LA\  ANDIÉRE  , s.  f Lavandera.  |]  Ne- 
vatilla : ave  ptqiuña,  del  mismo  genero  quo 
la  motacila  o aguzamere. 

LAVARE!  , s.  m.  Salmón  lavareto  : cría- 
se en  el  mar  del  norte  de  Europa,  y es  muy 
regalado . 

* LA  VARONES,  S.  m.  I avarono  : pes- 
cado del  Mediterráneo  , parecido  al  lava- 
reto. 

LAVASSE , s.  f Tiuhion,  chaparrón: 
lluvia  impetuosa  y repentina. 

LAVE , s.f  Lava  : malcría  que  sale  der- 
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retida  ép  la»  volcanes  en  las  erupciones. 

LAVE,  EE,  p.  p.  y adj.  Lavado.  j|  Cou- 
lew  lavée  : color  deslavazado , baxo. 

LAVEE , s.f.  Dicese  layéis  de  laine : pe- 
lla de  lana,  míe  se  saca  de  los  lavaderos. 

+ LAVEMA1N  , s.  m.  Lavamanos,  agua- 
manos, fucntccilla  para  lavarse,  también  se 
dice  aguamanil. 

LAVEMENT,  s.  m.  Lavatorio  : acción 
de  lavar.  ||  Lavativa,  ayuda,  servicial. 

LAVEH  , %>.  a.  Lavar,  enjuagar  : limpiar 
ron  agua,  ú otro  liquido.  ||  Dañar,  lamer  : 
d ícese  de  un  rio  que  pasa  tocando  im  eam- 

Íio,  pared,  muro,  etc.  ||  (imp.)  brozar  y 
avar  las  formas  para  quitarlas  la  tinta.  |¡  La- 
ver  du  papier  : lavarle  con  agua  de  alumbre 
para  poder  escribir  y dibtixar.  j¡  í.aver  un 
dessin  : lavar  un  dibuxo , sombrearle  con  co- 
lores líquidos.  j|  Laver  la  tito)  la  coiffe  ó 
le  béguin  : dar  una  reprehensión  amisto- 
sa. 

LAVEH , n.  Lavarse  : las  manos.  ||  Se 
la  ver  d’un  rrinie  : probar  su  inocencia. 

LAVE  FIE,  s.  f Estropajo  , fregador  : 
para  lavar  los  platos , etc. 

LAVELE  , s.  m.  Lavaplatos , fregón , fre- 
gador. 

LAVEIJSE , s.f  Fregona  , fregatriz. 

* LAVETON , s.  m.  Tamo  grueso  de  la 
lana  : tasco  que  sale  quando  se  batana. 

* LAYIGN03N,  s-  m.  Marisco  peque- 
ño. 

LA  VIS  , s.  m.  Aguada  : dicese  del  modo 
de  sombrear  un  dibuxo  con  tinta  de  la  China, 
ú otro  color  líquido. 

LAVOLE,  s.  m.  Lavadero  : pila  para 
lavar.  ||  Lavador : instrumento  de  hierro  pa- 
ra limpiar  las  armas  de  luego.  j|  Fregadero  : 
ni  tesón  ó pila  de  cocina  para  lavar  los  pla- 
tos. 

LA  YURE , s.f.  Agua  del  fregado : y tam- 
bién enjuagadura. 

LAXATIF,  IVE,  adj.  LaxAtivo , laxan- 
te : se  dice  de  los  remedios  que  ablandan  el 
vientre. 

♦LAYE  V.  Laie. 

LAYE,  EL , p.  p.jr  adj.  Abierto.  ||  Es- 
codado.  • 

LAVEE , v.  a.  Abrir  ó tirar  sendas  en  los 
montes  : señalando  los  árboles  que  se  lian  de 
cortar.  ||  Escodar  : labrar  á rayas  6 surcos 
las  piedras  con  la  escoda. 

LAYET1ER  , s.  m.  Caxero  : fabricante 
de  caxoncitos , cofrecillos  , etc. 

LAYETTE,  s.  /.  CanastiUa  : excusabara- 
ja ,ó  cofrecito  en  que  se  guarda  la  envoltura 
de  nna  criatura  recicn  nacida  : también  se 
toma  por  la  misma  envoltura , y se  llama  así. 

|j  Gaveta  : de  una  papelera , escritorio , etc. 
Caxcla , cnxoncillo , caxa  de  peluca. 

LAYELE , i.  m.  Marcador  de  arboles  pa- 
ra la  corta,  y abrir  senderos  en  los  montes. 


* LAZAGNES,  s.  f.  pl.  Lañas:  pasta 
en  forma  de  cinta  hecha  con  harina  de  sé- 
mola. 

LAZAEET,  s.  m.  Lazareto  : casa  públi- 
ca donde  hacen  quarentena  los  sospechosos 
de  contagio. 

* LAZLUTE,  s.  f.  Lazulita  : nombre 
que  se  ha  dado  nticvamcnte  al  lapislázuli. 

LAZZI  ,s.m.  ( voz  tomada  del  italiano. ) 
Gesto,  ademan  : acción  pautomina  que  se 
hace  on  el  teatro. 

LE , Articulo  de  los  nombres  masculi- 
nos , y neutros.  El , lo. 

LE  , LA  , adj.pron.  relat.  IiO  , le,  Ja. 

LE  , s.  m.  Paño  , ancho  , hablando  de  las 
tiras  ó anchos  de  una  tela  que  entran  en  una 
cortina  , colgadura , basquina , etc. 

LES , s.  m.  pl.  (Jamas  , cambas  : tiras  ses- 
gadas de  tela  , que  se  cosen  á las  capas , man- 
tos , etc.  para  que  salgan  redondas.  ||  JNesgas : 
hablando  de  camisas,  batas  de  muger.  j|  Pier- 
nas .'.hablando  de  sábanas. 

LEA3NS , adv.  ( ant.  ) Allí  adentro. 

*LEAHI),  j.  m.  Chopo  : álamo  blanco. 
V.  Peuplie.r . 

* LÉBESCHE , s.  m.  Lcveclie : así  se  lla- 
ma en  el  Mediterráneo  el  viento  sudoeste. 

* LECCE , (geogr.)  Lccb ¡a  : ciudad  del 
revno  de  INápoícs. 

LÉCIiE,  s.f.  HcbanadiUa  , ta  j acidia  : re- 
banada, Jonja,  muy  delgada. 

LECHÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Lamido. 

LECHEFH1TE , s.f.  Grasera;  cazuela 
que  se  pone  debaxo  del  asador  para  reco- 
ger la  pringue  del  asado. 

LÉCHE-PLATS , s.  m.  (vulg.)  Lame- 
platos : apodo  que  se  da  á los  golosos , etc 

LECHEE , v.  a.  Lamer  : con  la  lengua. 
||  {Jjg‘ ) Limar,  repulir  : un  escrito  6 com- 
posición del  entendimiento.  ||  A liche-dnigt. 
(«r».  adv.  fam.)  Para  untar  nn  diente,  á 
media  miel , por  migajas  : muy  escasamen- 
te. 

LEQON , s.f.  Iicccion  : tiene  las  mismas 
significaciones  en  áuibas  lenguas,  de  ense- 
ñanza, documento,  instrucción,  así  de  par- 
te del  que  la  da , como  de  parte  del  que  la 
recibe  : y también  se  dice  lecpn  £ lección ) el 
modo  de  leer  un  texto  de  la  biblia,  ú autor 
clásico  , y las  que  se  leen  en  el  breviario. 

LEETELE,  s.  m.  Lector  : el  que  lee.  ¡| 
Lector  : profesor  ó catedrático  en  los  conven- 
tos y colegios.  ||  Lector  : uno  de  los  quatro 
órdenes  menores.  j|  A vis  au  lecteur  , o c’est 
un  avis  au  lecteur  : eso  va  á vmd.  : tómelo 
vmd.  por  sí  : por  vmd.  se  dice. 

LECT1STEKNES , s.  m.  pl.  Leetisier.- 
ñas  : fi crias  á que  los  Romanos  convidaban 
á sus  dioses. 

LECTRICE , s.f.  Lectora : la  monja  qua 
lee  en  el  refectorio. 

LECTUKE , s.  f Lectura  : la  acción  d« 
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leer.  ||  Leyenda  : lo  que  se  esL.i  leyendo , y 
el  modo  de  leerlo.  ¡|  Lectura  , i rudicion  , 
instrucción  : de  una  persona  que  lia  leído  y 
estudiado  mucho. 

LRCYTE,  s.  m.  Leeito  : vaso  antiguo  , 
parecido  á una  liotella. 

LEDUM , ó LEDE , s.  m.  Lódano  , ledo, 

xacuarzo:  arbusto. 

LEGAL , ALE  , adj.  Legal : lo  que  con- 
cierne á la  ley  (judayea)  couio  ceremonia, 
observancia , impureza.  ||  Legal  : conforme 
á lev.  ó estatuto. 

LEGALEMENT  , adi‘.  Lcgalurente  , se- 
gún la  ley. 

LEGALISATION  , s.f.  Legalización. 

LLGALIüE  , EE  , p.  p.  y adj.  Lega- 
lizado. 

LEGALISER  , o.  <i.  Legalizas  : un  tes- 
tiiuonio,  un  certificado  , un  instrumento. 

* LEGA  LITE,  s.J.  Legalidad,  fidelidad, 
rectitud , probidad. 

LEGAT,  J.  ni.  Legado  : cardenal  qne 
nombra  el  Papa  por  gobernador  de  alguna 
provincia  de  sus  estados  : ó por  enviado  á al-  j 
gun  principe  , ó república.)]  Llámase  Ijcqal 
it  luterc  ( Legado  á laterc } el  que  cavia  con 
ciii!>avud%  extraordinaria. 

LÉGAi'AIRE  , s.  m.  yf.  Legatario  : el 
que  por  testamento  recibe  algún  legado,  ó 
manda. 

* LÉG  ATINE , s.f.  Filoseda  : tela  hecha 
de  filnriiz , seda , ó lana. 

LÉGATION  , s.f  Legación  : el  empleo 
y el  distrito  del  gobernador  de  una  provincia 
en  los  Estados  pontificios.  ||  Legacía  : el  car- 
go y la  duración  de  una  embazada  tlada  por 
el  papa. 

LÉGATOIRE  , adj.  m.  y f.  Legatorio  : 
gobernudo  por  un  legado. 

LÉGE  , adj.  m.y  f ( ndut. ) En  lastre  , 
sin  carga  : díceso  de  la  embarcación  que  va 
ó viene  de  vacío. 

LÉG EN  D AIRE  , s.  m.  Autor  de  leyen- 
das, santorales  , ó vidas  de  santos. 

LÉGENDE , s.f  Legendario  , leyenda, 
líos  sanctorum  , santoral  : libro  de  las  vidas 
de  los  santos.  ||  Leyenda  : (I ícese  de  la  ins- 
cripción al  contorno  de  las  monedas  y me- 
dallas. ||  ( crp.jo c.  ) Retahila,  letanía  : ca- 
talogo , lista  , , ó relación  larga  y fastidiosa. 

LÉGER  , ÉRE , adj.  Ligero  : de  poco 
peso.  ¡|  Ligero,  leve  : llevadero , que  si: 
puede  aguantar.  ||  Ligero,  ágil,  listo.  || 
(fifí.)  Ligero,  balad!  : inconstante,  in- 
substancial.  ||  A la  légere  , ¿ la  ligera  : ba- 
ldando de  armarse  , vestirse,  etc.  \Mfig- ) 
Díccsc : a la  légere , á la  ligera,  con  ligereza, 
mu  reflexión.  ||  ( api. ) Se  dice  : de  léger , de 
ligero  c'ot*  demasiada  facilidad. 

légeremeint,  adv.  Ligeramente  , I 

levemente  • sin  jicsudez , sm  iucrzA<  |¡  Ligc— 

«jucnic  i » Lges;».  ||  Ligeramente  : cou 


agilidad  , con  presteza.  j|  Ligeramente  : in- 
consideradamente , con  ligereza  : y también 
superficialmente , de  paso. 

LÉGERETÉ , s.  j\  Ligereza  : calidad 
de  lo  que  es  ligero  , o poco  pecado.  Tiene 
casi  las  mismas  significaciones  que  la  voz 
léger  , ligero.  ||  ( jig . ) Levedad  , poca  gra- 
vedad ; de  una  culpa , falta  , cí  delito. 

* LEGILE , s.  m.  Atrileru  : el  paño  que 
cubre  el  atril  en, que  se  cantad  evangelio. 

LEGION  f s.  J.  Legión  : cuerpo  de  mi- 
licia romana.  jrfam. ) Hatajo,  hato  : 

por  muchedumbre  , cíe  ladrones  , de  pica- 
ros . , de  embusteros , etc. 

LÉGIONN AIRE , s.  m.  legionario  : el 
soldado  de  las  legiones  romanas. 

LEGISLATEUR,  s.  m.  Legislador : d que 
establece  leyes  para  un  pueblo  ó nación  entera. 

LEGISLA  lTF,  IV E , adj.  Legislativo  : su 
dice  del  poder  y autoridad  de  rslafileccr  leyes. 

LEGISLA XION  , s.  f.  Legislación  : el 
derecho  de  establecer  leyes  • y también  la 
ciencia  de  hacerlas. 

LEGISLA1  TRICE , s.  f.  legisladora.  V. 
Lég  slateur. 

LEGISLA  TURE  , s.  J\  Legislatura  : 
cuerpo  legislativo  en  actividad  , y tiempo 
de  su  duración. 

LEGISLE,  s.  m.  Legista,  letrado,  ju- 
rista., Ij  Legisla  : estudiante  de  leyes. 

LÉG1T1MATI0N  , s.J.  Legitimación  : 
el  ac^o  de  legitimar  á uno , ó alguna  cosa. 

| LEGITIME,  adj.  m.  y f.  Legitimo  : lo 
que  es  según  las  leyes.  |¡  Ilegitimo  : lo  que  es 
justo  , v puesto  en  razón.  ||  Enjant  legi- 
time : lujo  legítimo. 

LEGITIMÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Legi- 
timado. 

LEGITIMEMENT,  ad*  Legítima- 
mente*. 

LEGITIMER  , v.  a . Legitimar : dar  á 

un  hijo  natural  los  derechos  de  los  legítimos. 
||  ( fig.  ) Legitimar  , justificar  : dar  color  de 
razonable  ó lícita,»  una  acción. 

LEGITIMETE  , s.J.  Legitimidad  , esta- 
do ó calidad  de  un  hijo  legítimo.  |j  Legitimi- 
dad : la  razón  ó justicia  de  una  cosa. 

LEGS  , s.  rn.  Legado  , manda  : la  que  se 
dexa  ppr  testamento. 

* LEGlJAiVA.  V.  Igñana. 

LEGUE , EE , p.  p.  y adj.  Legado. 

LAGUER , v.  a.  Legar  : hacer  alguna 

manda  por  testamento. 

LEGUME , s.  m.  Legumbre  : dícesq  de 
las  semillas  de  comer  que  se  crian  en  vay- 
nas } y en  francés  eomprchcndc  la  hortaliza  : 
pero, se  usa  en  plural  regularmente. 

LÉGUMINÉUX , EüSG,  adj.  Legu- 
minoso : dicese  en  botánica  de  las  flores  de 
los  guisantes , habichuelas  y otras  plantas 
que  granan  cu  vaynas. 

LEICHE.  V.  Laiche, 
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•I.HDEN,  (geogr.)  Lrjrtla:  ciudad  de 
Holanda. 

’T.KMMAji.m.  Planta  aqii.ilic*. 

LKMMF. . s.  rn.  ( m/itrm.  ' Lema  : pro- 
posición tfoe  se  suele  poner  para  demostrar 
Otras  que  signen. 

LK'll,  RrS,  s.  m.  pl ■ v.  /arrees. 

’I.l-V'".  A.  f.  V.  Zenfr. 

I . F\ DE  MAIN,  s m.  Pasado  mañana , 
después  de  mañana  , i’l  (lía  siguiente.  ¡j  f*en~ 
detnain  de  ñores  : tomatada. 

LENDORE , m.  y f.  ( vulg. ) Pos- 
ma , porron , pachorrudo  : tardo  , y pere- 
20®o.. 

LÍTNITTE,  EE,  p.  p.  Lenizado. 

LÉNIFIER,  v.  a.  (medie.)  Lenizar: 
»n  avilar. 

LÉNlTIF , s.  m . Lenitivo  , remedio  que 
ablanda  y suaviza.  |f  ( fig. ) Lenitivo  , ma- 
durativo : alivio  , consuelo  en  los  pesares. 

LENT  , ENTE  , ndj.  Icenlo  : lardo  , 
aosegado , espacioso.  j|  Lento  : poco  eficaz 
ó vigoroso  en  su  línea. 

LENTE  , s.  f.  Liendre  : el  huevo  del 
pinjo. 

LENTEMENT  , adv.  Lemamcntc , des- 
pacio. 

LENTEUR , s.  f Lentitud , tardanza  , 
detención. 

LENT1CULAIRE  , ndj.  m.  y j.  Lenti- 
cular : diccsc  en  dióntrica  del  vidrio  convex¿ 
por  ambas  raras.  }|  Díeesc  también  de  una 
concha  petrificada  de  figura  de  lenteja. 

LENTiLLE,  s.  f.  Lenteja  : cierta  le- 
gumbre. J¡  Peca  : manchita  que  sale  ai  cutis 
en  caro  y manos.  ||  Lente  : vidrio  convrxA, 
de  <pjc  se  nsa  para  los  anteojos,  v otros 
instrumentas  dioptricos,  jj  f.cnüUe  tVenu  ó 
de  marnis  rlenl^ja  aqitáttcn  , pamplina  : 
planta.  ||  I^entille  de  pendido : lenteja,  dis- 
co puesto  á la  extremidad  de  la  péndola  de 
un  relux. 

LENT1LEEUX  , EUSE  , ndj.  Pecoso  : 

que  tiene  pecas  en  la  cara. 

LKNT1SQUE,  «.  m.  lentisco,  cliar- 
neca  : cierto  arbusto. 

LEONES,  INF.,  ad¡.  leonino  : loque 
pene  figura  c>  propiedad  de  león.  |!  Leonino: 
dícese  de  cierto  verso  latino  osado  en  otro 
tiempo  : v también  délas  compañías  ó con- 
tratos mercantiles  , en  rpie  uno  hace  la  cos- 
ta , v otro  saca  pl  provecho. 

l.ÉUiNTOPETALUN,  s.  m.  Planta  de 
Italia  y de  Candía,  bifem  contra  la  morde- 
dura de  la»s«*i  píen tts. 

LEOPARI),  í.  nt.  Leopardo : fptadrri- 
pedo  feroz  V erucl.  1}  En  el  blasón  se  llama 
léopard  liarme  el  Jcopatdo  rampante  : y 
lion  ténpai’dé  ( león  Jeopatriado  ) el  que  esta 
rcpr«  sentado  d”  frente. 

* LEPANTE  , s.  m.  ( gcogr. ) Lcpanto : 
ciudad  de  Grecia. 
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LECAS , i.  m.  t PATELLE,  s.  f. 

Lapa  cierto  marisco. 

i I.EPIDIUM  , *.  nt.  V.  Pnsse-rnge. 

LEPRE , s.  J.  Lepra  : enfermedad  con- 
tagiosa. 

LEPHEÜX , EUSE , ndj.  Leproso:  ú- 
sasc  poíno  snl‘«i;j'>ti vr»  masculino. 

LÉPROSRRíE,  s.J\  Hospital  de  lepro- 
sa s , ó d<*  San  Lxzaro. 

LEQüEL , EAQUELLE  , pron.  relat. 
El  qufi¡l  , Ja  qittd. 

* LEROT , s.  m.  Lirón  mitolo  : qtiadrú- 
pedo  algo  mas  (icqucño  que  el  lirón  , pero 
del  misino  genero. 

LES , ( nrt.  piar,  en  los  dos  géneros.  ) 
Lo*,  las.  |[  Les  hommes  , los  hombre»  : les 
femtnes  : las  inugercs.  # 

LESE  y adj.  Lesa.  Usase  con  las  palabras 
majesté , dnñtuté , o natío n , como  en  cata 
fi  ase  : crime  de  lese-mnjesté,  crimen  de  lesa 
magestad. 

LÉSÉ , EE , p-  p-  y ndj.  Perjudicado, 
damnificado. 

LESER , v.  a.  Perjudicar,  damnificar: 
en  compras  , ventas  , y con  tratos. 

LESlwE  , s.  J'.  Roñería,  mezquindad, 
tacañería. 

LÉ.S1NER , n.  Escatimar^  ahorrar 
con  ruindad,  andar  con  roñerías. 

LÉS1NER1E  , s.  f.  Tacañería  : el  acto 
ó habito  <le  la  mezquindad. 

LESION , i.  1.  lesión  , perjuicio  , da- 
ño : el  que  se  padece  en  algún  contrato , por 
engaño,  inaliüa,  inadvertencia,  etc. 

LESSE,  s.  f V.  Laisse. 

LESSI V E , s.fi  Lexía  , colada.  |(  {fig. 
yfnm.  ) D»ces<’  : Jaire  une  élntnge  lessive  , 
une  Juriense  Icssive  : hacer  una  gran  per- 
dida en  el  juego., 

LFSvSrí  E , ÉE , p.  p.y  adj.  Colado  : 
pasado  por  Icxia. 

LESSIVER , v.  a.  Colar  la  ropa  , lavar 
con  lexia.  ||  Empuchar  ; en  los  bíblicas  de 
agujas. 

LEST , s.  m.  Lastre  : el  peso  que  se 
pone  en  el  fondo  «leí  navio. 

LEST  AGE , s.  m.  ( ndut . ) La  faena  de 
lastrar  un  navio , esto  es , de  echarle  el 
lastre. 

LESTE  , ndj.  m.  r f-  Guapo  , lucido  , 
xarifo  : bien  vestido.  j|  Listo  : bien  dispues- 
to, puesto  en  ór<len.  j|  ( fig.  ) Diestro  , ap- 
to, hábil,  . , 

LESTE,  EE,  p.  p.  y adj.  Lastrndo.  ¡[ 
Ilomme  bien  leste  : hombre  bien  comido  v 
tabido  : repleto. 

I FSTEMENT , cdr.  Guapamente,  pa- 
llavdaiuenie.  I|  ( Jig. } DiesU  ámente  , ay  ro- 
samente.^^ 

LES  1 ER  , »*.  n.  ( ndut. ) Lastrar  : echar 
last-c  .t  i»n  navio. 

LESTEUR,  «.  m.  Gabarw  de  lastre  : 
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barro  que  sirve  para  llevar  el  lastre  á los 

navios. 

l/STRIGONS,  s.  m.  p\  Testrigones  : 
pin  lo  Uah.no  de  la  C.nupaniu.  ||  (/*#•) 
cruel,  inhumano. 

Lcl  tiAilGlM,  s.f.  Ix-targo  : enferme- 
dad de  un  sojior  muv  profundo.  ,]  { fig.  ) 
Letargo,  sueño,  « forme,  iaiicnlo  : ¡iim-u- 
•ihiiidud,  inacción  , * negligencia , descuido 
rcprejiem.üilc  en  lod;>»  la»  cosas. 

JLETHARGIQLE  , adj.  m.  y / Cosa 
de  leluigo,  ó que  tora  en  letargo  , esto  es  , 
profunda  , torpe  , v»jioi  itera  : corno snrnmeil 
tétharginuc , nares  se  lethai'gique. 

LE  11 1 TIRE , tuij.  tu.  yj\  Letífero  : lo 
que  r*  causa  ó señal  de  muerte. 

LETON,  J.  m.  V.  Laiton. 

LE1TRE,  s.  f.  Letra  : cada  carácter 
del  alfolíelo.  ||  Letra  : el  sentido  literal  de 
alguna  palabra , fiase,  etc. ||  Letra  : hablan- 
do de  cambio,  ó de  crédito.  ¡(  Carta,  carta 
misiva  , sea  foutili  ir  , de  avino , de  pc&ame, 
de  favor , de  enhorabuena  , circular  , de 
creencia  , etc.  En  plural  se  toma  por  des- 
pacho ó cubila  que  se  expide  en  nomine  del 
^Soberano  , ó han»  el  sedo  de  alguna  auto- 
ridad : como  Ultra  clases , ó patentes  , des- 
pacho cerrado  ó abierto  : le  ti  re  * dabolilion , 
de  grdee , etc.  cedida  de  remisión,  de  per- 
dón , etc.  : leltrcs  d¿  tn usure  , de  prc  trise  , 
etc.  : grado»  de  tonsura  , sacerdocio  , etc.  jj 
Lettre  /xiloide  : letra  bastardilla  ó cursiva, 
que  también  se  dice  cometeré  ilal.que  en  ia 
imprenta.  II  Le  ti  re  capitule  leua  capital  ó 
versal.  |l  Jjettre  romaine  : letra  redonda , 
por  contraposición  á la  bastardilla.  ||  tire 
moidce  : letra  de. molde,  ó de  imprenta,  jj 
J^cttre  vnycllc , cansarme  : letra  voe.nl  , 
consonante.  |j  f*ettre  de  cnchcl  : orden  del 
Rey  reserrada  para  la  prisión  ó desticiro  de 
alguno.  ||  filtre  de  co/tdofcance  : carta  de 
jM'saiuc.  ¡í  / mitre  de  cnmpliment  : carta  de 
enhorabuena.  ||  LeUre  de  créante  : carta  de 
creencia,  o credencial. 

LKTTRES,  s.f’  pt.  Letras  : púnanse  por 
el  saber  , la  instrucción,  la  ciencia  en  iodos 
ramos.  ;|  /x*s  heUes-letlre.%  : las  buenas  le- 
tras, la  erudición.  |J  Les  letires  hwtuünes  : 
las  letras  humanas  , la»  bu  inanidades.  j| 
Gens  ile  letires  : literatos,  los  que  profesan 
las  letras,  jj  filtres  numérales  . letras  nu- 
merales , ó números  romanos.  i|  filtres  pa- 
tentes : despacho  , ó cédula  real. 

LETTRE,  ÉÉ)  adj.  Letrado,  sugeto 
de  letras  , de  estudias  : lo  contrario  a lego  , 
ó iliterato. 

LET TRINE  , s.  f.  Apostillo  : nota 
marginal  : llamada.  f|  Leña  mayúscula  , 
que  se  pone  en  la  cabeza  de  un  dicciona- 
rio. 

*■  LEUCADE , 'gcogr.)  Lcocada,  isla  do 
Grecia. 


LEUCÉ,  s.  J.  Al! »a razo  : lepra  blanca: 
pecas  blancas  que  penetran  basta  el  interior 
de  la  carne. 

LHd  Jlí.KM , 3.  m.  V.  Gimflirr. 

LEUR  , prnn.  pers.  relot.  (es  el  plural  de 
luí  ) H.tcc  á ambos  genero»,  y equivale  A 
les  , á ellos  , ó á ellas.  j|  Je  aeusr  Icur  dire : 
quiero  decirles.  ,)  ( )n  leur  rejuscra  ctttc 
tíTiice  : se  les  negará  esta  gra  da. 

LEUR,  pron.  pos.  di-  limbos  ¿eneros.  Su , 
sus:  de  ellos,  ó de  ella».  ||  Leur  pe  re  y su 
padre:  leur  patrie , su  patria  siendo  muchas 
las  persona*  , y una  la  cosa  poseída.  |j  leurs 
es  el  plural,  quando  son  muchas  las  i>erson  is 
y las  cosas  poseídas:  como  leurs  Jreres , so* 
hermano»  : leurs  concUoycns  , su»  conciuda- 
danos. ¡|  Quando  se  usa  como  substantivo,  se 
dice  suyo  en  el  primer  caso  , y suyos  en  el 
segundo : cxcniplo  : rnnn  pére  et  le  leur , 
mi  podre  y el  suyo  , esto  es,  de  ellos  óellus  : 
mes  J reres  el  les  tenes  , mi»  hermanos  y los 
suyos:  mes  sjrurs  et  les  leurs , mis  herma- 
nas y la*  suyas. 

LEL'RRÉ,  V.  m.  ( cetrer .)  Señuelo,  aña-* 
gaza  : armadijo  para  engañar  y razar  paxa- 
ro».  ||  (fig.)  Añagaza  , cebo  , engaño  : para 
atraer  y emhammr. 

1 .EUR RE , ÉE , p.  p.  V.  Tjourer.  ||  Ades- 
trado : enseñado.  ¡|  Embaucado. 

LELRRER  , v.  a.  (cetrer.)  Adestrar  el 
balcón  con  el  señuelo.  j|  ijig.)  Emliaucar, 
engañar  : atraer  con  falsa»  esperanza». 

LEVAIN  , s.  m.  Levadura,  fermento.  || 
Reliquia  , raiz  : epte  queda  de  algún  mal 
físico  ó moral.  ¡|  ífig.)  Dcxo,  señal:  impic- 
»ion  que  dexn  en  el  alma  el  pecado. 

LEVAN  T , adj . (Díccsc  con  solcil.)  Na- 
ciente , ó sol  naciente. 

LEV  AIS  F,  s.  m.  Levante , oriente : l.i 

parte  del  mundo  donde  se  ve  nacer  el  sol.  jj 
Levante  : dicenlo  los  Europeos  de  los  paises 
que  están  haxn  del  domino  del  Turco. 

LEVANTIN  , adj.  y s.  m.  Levantino, 
levantisco : natural  <le  Levante,  ó de  lu»  do- 
minio* de  Ttiroula. 

LEVAN  I’ISS , j.  m.  />/.  Lerantinm  i 

nombre  rjnc  dan  ra  Turquía  á lúa  soldador 
de  las  galera®. 

LLV  ANTIS,  i.  nt.  LcratuU  : nombre  d« 
los  soldados  de  las  galeras  turcas. 

LEV  E , s.  J.  La  parte  de  la  pala  con  <pi. 
se  iuetta  ,al  niallo. 

LEVÉ , KE  , p.  p.  y ailj.  Levantado . 

alzado.  . 

LEvTTE,  s.  f.  Cosedla,  cogida,  reco- 
lección de  frutos.  ||  Gilcctacion  , recauda- 
ción : dicción  ilc  algún  impoestu  , ó con- 
tribución, ||  Leva,  absUtiuicmo  : de  tropas.  ,¡ 
dallada  , arrecife.  j|  Baza  : en  el  juego  de 
naj’pcs.  ||  Salida  : acto  ú hora  en  que  se  sa- 
len ó levantan  los  que  han  estado  en  nn« 
junta,  ó sesión:  ex.  a la  levée  du  comed, 
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i la  salida  del  consejo  : a l< i lo 

tfil/lc , «I  levan  l ai  se  de  la  mesa.  |j  I/vad;i: 
el  acto  de  levantar  la  lanza  el  que  justa,  tor- 
nea, corre  sortija , etc.  ||  Retazo  : la  lira  que 
los  sastres  ó costurera*  quitan  del  ancho  ó 

rafio  de  una  lela.  |{  Leveedu  aceite  : deseni- 
argo.  ||  Levee  du  corpa ; depósito  de  ím 
cuerpo  liasta  su  entierro.  ¡|  Levée  d'une 


vos  para  lo  que  no  ha  de  tener  efecto : mucha 
India  , y nada  cutre  líos  platos. 

*LEvKNT,J.  m.  Soldado  de  marina,  en- 
tre los  Turcos. 

LEVÉ ES , a.  f pl.  Lomos.  ||  Tablones, 
sevas,  y sobarbas  en  los  molinos  y bata- 
nes. 

LEVER  , a.  m.  La  hora , ó el  tiempo  de 
levantarse  : el  salir,  ola  salida  de  la  cama.  ¡¡ 
Dícrsc  por  extensión  del  sol,  y «lemas  astros : 
le  lever  du  soleit , la  salida  ó el  nacer  del 
sol. 

» LEVER , v.  a.  Alzar , levantar  : alguna 
cosa  del  suelo ; ponerla  derecha , ó en  pie  , 
si  estaba  echada  6 tendida  $ ó recogerla , si 
arrastraba.  (|  Levantar,  quitar:  una  cosa 
que  estaba  encima  de  otra  , ó la  cubría  , 
como  tm  sello  , una  oblea , un.parelic,  etc.  || 
Colectar , recocer : las  contribuciones , der- 
ramas , etc.  ||  Alzar  , levantar  : recoger  las 
'mieses,  los  frutos.  ¡|  Lever  des  troupes;  le- 
vantar poner  en  pie  tropas  , ó gente.  ¡|  íxt- 
per  la  main , ó préler  serment : poner  In 
cruz , jurar  ante  el  juez.  j|  Lever  la  main  : 
levantar  la  mano,  para  sacudir,  ó amena- 
zar. j|  Lcvcnfe  champ : levantar  el  campo, 
alzar  el  real,  decampar.  ¡|  Le  ver  le  masque: 
quitarse  la  mascarilla.  J|  Lcvcr  un  (tete:  sa- 
car copia  de  una  escritora.  \\Leverundoutet 
unscrupule:  sacar  de  una  duda,  de  un  es- 
crúpulo. \\  Lcvcr  une  main  : hacer  baza  en 
el  jueco.||  Lcvcr  un  hábil  chcz  le  marchand : 
sacar  uti  vestido  de  la  tienda,  ó de  casa  del 
mercader.  ¡¡  ¡Averie  plan  d une  place  : le- 
vantar el  piano  de  una  plaza.  ||  Lcvcr  lati- 
ere ; levar  el  ancla. 

LEVER,  v.  n.  Nacer,  salir  : díccse  de 
las  plantas  quando  empiezan  á despuntir.  (| 
Leudar  : fermentar  la  inasa. 

LEVER  (SE),  •*.  r.  levantarse  : salir 
de  la  cama,  esto  es,  por  las  mañanas.  || 
Levantarse,  vestirse  ya,  dexar  la  cama  : di- 
cese del  enfermo  que  ha  salido  de  una  en- 
fermedad. ||  Levantarse  de  la  silla  ó asiento , 
ponerse  en  pie.  ||  Nacer  : díccse  de  los  asiros, 
y del  dia  : le  soleil  se  leve  , sale  el  sol. 

LEV1ER , s.  m.  Palanca , alza  prima  : 
para  levantar  un  poso. 

* LÉVIGATIUN  , s.  f ( quim. ) Reduc- 
ción <b*  un  mixto  á polvo  impalpable. 

♦LÉY1GER,  i’.«.  Reducir  qmdquicrmaio 


á polvo  impalpable , moliéndolo  sobre  una 
piedra  co:i  moleta. 

LEAIS , adj.  tn.  Levadizo.  ,|  Pont-lcvis  : 
puente  levadizo. 

LÉVATE,  s.  tn.  Invita  : el  ministro  in- 
mediato al  sacerdote  «le  la  lev  antigua. 

LEV1TÍQLE,  s.  ni.  Lcvílico : el  tercero 
de  los  cinco  libros  de  jVloyses. 

LKVTR.\L  T,  i.  rn.  Lebrato,  lebralillo  : el 
hijuelo  d a la  liebre. 

LEV  RE,  s.  j.  Lilao  : d ícese  del  «le  la 
boca , y del  que  forman  las  liugas,  ó heridas. 
j|  ( figq  L ícese  : avoir  le  cceursurles  levres  : 
tener  el  corazón  en  los  labios,  ó «*«»  la  mano, 
jj  Avoir  une  chose  sur  le  Lord  des  levres  ; 
tener  una  cosa  en  la  punta  ó pico  de  la  len- 
gUH. 

LEVRES,  s.  J.  pl.  ( botón, ) Labios  : 
ciertas  recoi  tadurus  que  tienen  las  flores  de 
las  [llantas. 

LEVRET IE,  s.  f.  Galga  : la  licmbra 

del  galgo.  , 

LEV  ROTE,  ÉE,  adj.  Agalgado:  pare- 
cido al  galgo  en  el  cuci  p<>. 

* LEV REÍTER , V.  n.  Cazar  liebres.  1| 
Parir  las  liebres. 

* LEVRETX  ERIE , s.f.  El  arte  de  criar 
y enseñar  los  galgos. 

* * LEVROTECR , s.  m.  El  que  cria  y 
enseña  galgos,  que  en  la  nasa  real  llaiuau 
perrero.  ||  También  se  dice  del  que  cria 
liebres. 

* LEVRICHE,  s.  f Galga  pequeña  y 

nuevccilla. 

LEV  RIFE , s.  m.  Galgo  : perro  para 
correr  lie!  ir  es. 

[.ENRON,  s.  m.  Galgo  nuevo,  cachor- 
rillo. 

LEVXJRE,  s.  f.  Cortadora  ó raedura  de 
tocino  : lo  que  se  1c  quita  al  lardo  de  encima, 
v de  del  kjxo.  ||  La  espuma  de  la  cerbeza 
«tuamlo  fermenta.  ||  Cierta  paitado  la  red 
«!c  pescar,  «juc  sirve  para  levantarla. 

LEX1C0GRAPHE , s.  m.  Lexicógrafo  : 
autor  de  algún  lexicón,  ó diccionario. 

LEX1QUE,  s.  tn.  Lexicón  : diccionario, 
especialmente  griego. 

LKZ  , adv.  ( ant.  ] Junto  ó... , cerca  «1c... , 
y también  enfrente  de...  Usase  aun  baldando 
de  ciertos  lugares  y poblaciones  de  Francia  : 
como  le  I*lessis-)ez- Lours , Plesis  junto  á 
Tura  : y i/lencuvc-lez-Avignon , Vil  lamiera 
de,  q junto  á A vi  ñon. 

LEZARD  , s.  tn.  Lagarto  : reptil  quadrú- 
pedo , y ovíparo.  ||  Pelit  léziud  gris  : lagar- 
tija. 

LEZ ARDE , s.f.  Rendija  : hendedura  en 
un  muro. 

LIAIS,  s.  rn.  Piedra  franca  : derla  clase 
de  piedra  caliza,  blanca,  do  las  cercanías  de 
París. 

JLLAISON  t *■  f Ligazón , trabazón  : de 
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las  piedras*  de  las  maderas,  ele.  ||  (fig-) 
Lnion  , enlace  : dependencia  que  guarda 
1111.1  cosa  con  otra.  ||  (id. ) Conexión,  amis- 
tad, unión  amistosa.  |J  ( id. ) Conforuiulad  , 
correspondencia  : de  una  cosa  con  otra,  ¡j 
]¿n  términos  de  cocina , iiaison  es  un  batido 
de  yemas  de  huevo  ó de  otra  materia  para 
espesar  una  salsa.  ||  Mezcla , argamasa  : entre 
albañiles.  \ \ Maco  riñe  rie  en  Iiaison  : trabazón 
en  la  sillería. 

LIAISONKER  y u.  a.  ( arquit. ) Trabar 
los  sillares. 

LIANE,  ó LIENE , s.  m.  Enredadera, 
ó beinco  de  América. 

LIANT,  s.  m.  Apego,  dulzura,  afabili- 
dad. 

LIANT,  ANTE  , adj.  Pegajoso,  dulce, 
afable. 

LIARD , s.  m.  Liar  : una  de  las  menores 
monedas  de  vellón  de  Francia,  < piarla  parte 
de  un  sueldo,  de  menos  valor  que  eloenaro 
castellano. 

* L1  ARDER , v.  n.  ( fam . ) Cicatear  : 
contar,  ó andar  contando  los  ochavos. 

LIASSE,  s.f.  Legajo  de  papeles  : envol- 
torio de  ellos.  ||  Carteras  ú otra  cosa,  que 
sirve  para  formar  legajos. 

LÍBAGE,  j.  m.  ( arquit. ) Morrillo  , pie- 
dra : cantón  sin  pulir,  que  sirve  para  mam^d  I 
postería, 

LIBANOTIS,  s.  m.  Libanoto  : planta, 
especie  de  romero. 

LIBATION , s.  f Libación  ; ofertorio 
pagano  en  qué  se  derramaban  varios  licores 
codos  sacrificios. 

LIBELLK , s.  m.  Libelo  : escrito  satírico , 
y demgrativq. 

LTBELLÉ,  ÉE, p.  p.  y adj.  Libelado. 

LIBELLER  , y.  a.  (Jor .)  Libelar : expli- 
car una  petición  hecha  ante  la  justicié. 

UBELLKSTE , s.  m.  Libelista  : autor  de 
libelos. 

*LIBER,  s.  m.  ( botan.)  Libro  : una  de  las 
tres  membranas  d^  que  se  compone  la  cor- 
teza «le  los  árboles. 

LIBERA  , s.  /«.  Libera  : nombre  de  una 
oración  de  la  Iglesia  |x>r  los  difunto|. 

LIBERAL , ALE , adj.  Liberal  : dadi- 
voso : franco  : generoso.  ||  JÍrls  libéraux  ; 
artes  liberales. 

L I B p K A LF.MENT,  adv.  Lihernlmente. 

LIBER  ALITÉ,  s.f  Liberalidad.  j¡  Don, 
v dadiva  : solo  en  cate  sentido  se  dice  en  plu- 
ral des  libé  rabies. 

LIBERATECJR,  TRICE,  subst.  Liber- 
tador. 

LIBERATION,  s.f  ( for . ) Libertad, 
exAneracion  : descargo  de  alguna  deuda , ú 
obligación. 

LIBERE,  EE,  p-p-jr  <*dj.  Libertado, 

excluido. 

JLiBÉRER,  y.  a.  (for. ) EjAntrar  , des- 


cargar , libertar  : de  alguna  deuda , carga , 
servidumbre  , etc. 

LIRF.RrÉ,  s.  f.  Libertad  : arbitrio, 
libnt. albedrío.  j|  Libertad  : independencia 
de  agena  potestad.  ¡|  libertad  : soltura  de 
presos,  ó cautivos.  j|  Libertad  : poder  de 
obrar  conforme  á las  leyes.  ||  Desembarazo, 
soltura , expedid  o u : en  lo  que  se  hace.  || 
Libertad , franqueza  : llaneza  demasiada  que 
se  toma  una  persona.  ¡|  Liberté  de  ve  ñire  : 
soltura  fjc  vientre , facilidad  de  obrar. 

LIBERTES,  s.  J.  pl.  Libertades,  fran- 
quezas, privilegios,  tueros  : de  un  país, 
puchlo,  o cuerpo.  |(  También  suele  tomaiso 
por  llanezas,  licencias , atrevimientos  : en  el 
trato  civil. 

* L1  IJEIVnCIDE , adj.  m.  y f.  Lo  «pie 
destruye  lít  libertad.  ¡|  Opinión , complot  li - 
bcrtictdc  ; opinión , trama  contraria  á la 
libertad. 

LIBERTES,  INE,  adj.  y s.  Libre,  li- 
ccnciosíf,  desmandado  : persona  que  aborrece 
toda  sujeción.  ||  Libertino  : irreligioso , in  • 
crédulo.  * 

L1BERT1NAGE,  j.  m.  Libertad,  re- 
laxar ion,  licencia:  de  costumbres  y conducta. 
||  Irreligión  , incredulidad.  ¡|  Tómase  algunas 
veres  por  ligereza,  libertad,  inconstancia  : 
hablando  de  cosas  «pie  perleneccu  á las  per- 
sonas. 

LIBERTINER , v.  n.  {fam,)  Bribonear: 
andar  á la  briba  , á la  picaresca. 

* LIBERTINEUX , EÜSE,  adj.  Liber- 
tino , disoluto. 

L1BID1NEUX,  EÜSE , adj.  Libidinoso, 
lascivo. 

L1BRAIRE,  s.  m.  Librero  : mcrcarder 
de  libros. 

*L1BRAIRESSE,  s.f.  Librera:  la  muger 
de  librero  j ó la  «pie  comercia  en  libros. 

LIBRA1RIE  , s.f.  Librería:  arte  ú oficio 
de  librero.  [|  Librería  : se  decía  lo  que  boj 
biblioteca. 

* IJBRATION  , i.  f ( atsron. ) Libra- 
ción , balance. 

LIBRE  , adj.  m.  y f Libre  , el  «pío 
tiene  libertad.  ||  Libre  , independiente.  |j 
Libre:  c*l  «pie  lio  es  esclavo , cautivo , ni 
prisionero.  ||  Libre  : frauro  , privilegiado. 
||  f Suelto  , desembarazado  , «espejado.  || 
Li  lux , seguro  , limpio  : hablando  de  ca- 
minos , y mares.  ||  Libre  , exento  : «le 
cuidados,  de  obligaciones,  etc.  ||  Libre, 
osado  ; en  el  hablar,  ó escribir.  (I  Lihre  : la 
persona  que  no  ha  tomado  estado.  |j  Ver* 
libres  : verso  suelto  : sin  rima. 

LIBREMENT , adv.  Libremente  : cotí 
liliertad,  sin  sujeción  , sin  ceremonia.  ||  Li- 
bremente : sin  miramiento  , con  osadía. 

LICE , s.  J.  Liza  : campo  cerrado  en 
«pie  coinhatian  los  antiguos  caballeros  en  los 
torneos  , justas,  dudo».  j|  Lizos  : cierta  fa- 
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Lrica  de  tapices,  «pie  se  llama  de  haute-fice 
( lizos  altos ),  guando  el  fondo  sobre  que 
se  trabaja  está  tendido  de  arriba  abuxo ; y 
basse-licc  ( lizos  b.jtos  ) , guando  está  ho- 
rizontal .*||  Perra  de  raza  : para  hacer  cSsta. 
||  f.ice  nouécy  ó plcine  : jierra  preñada.  ¡| 
£fi*)  D ícese  ; entrar  en  lice  : salir  á pales- 
tra , o á la  lid  : entrar  en  disputa  , en  certa- 
men , en  contraven’.! , con  otro  , ú otros. 

* L1CÉE , s.  m.  V.  Lyccc . * 

LICENCE  , s.f.  Licencia  , permiso  : en 
este  sentido  es  poco  usado.  j|  Lirenfta  : li- 
bertad , demasiada  llaneza  , atravimicnto  : 
úsase  comunmente  en  plural.  (j  Licencia  , 
desorden,  desarreglo,  desenfreno  : de  cos- 
tumbres. ¡|  Licencia  : en  las  universidades 
literarias  es  el  grado  de  licenciado  en»alguna 
facultad  mayor.  j|  Liccncc  pnétique , li- 
cencia poética  : lií)crlad  de  que  usan  los 
poetas  contra  *ia¿  reglas  de  la  lengua  , y del 
uso.  

LICENCÍE  , s.  m.  Liccmciado  :#cl  que 
ha  obtenido  este  giado  eu  una  univcisidad. 

LICENCIÉ,  EE  , p.  p.  y adj.  Licen- 
ciado , despedido. 

LI(  JENCTEM EÑT,  s.  m.  Reforma,  dcs- 
pediinicnu?:  de  tropas,  que  va  no  se  ncce-y 
sitan. 

UCENCIER  , n.  Liernciar  ; dcspe«Ür 
las  tropas.  ||  Licenciar  : graduar  á uno  de 
licenciado. 

L1CENCIER  (SE),  v.  r.  Propasarse, 
demasiarse  , arrojarse  : a decir  , ó hacer  al- 
guna *cosa. 

UCENCIELSEMENT , adv.  Licencio- 
samente , ron  deina.  iada  licenria. 

ÜCENOEÜX  , EL  SE  , adj.  Licencio- 
so , desarreglado. 

LLCET  , s.  m.  Permiso  : licencia. 

LfCHEN , m.  Liguen  ó empryne  de 
árboles.  i|  LJehen  petreux.  V.  Hépatique . 

LíClTATíON  , s.  f.  {Jar.)  Remate: 
postura  en  una  almoneda. 

LICITE  , atJj.  m.  y f.  Licito  : permiti- 
do, ó no  reprobado  por  la  ley. 

LICITE,  ICE  , P.  p.  Rematado  , vendido. 

LKTTEMEN'I  , adv.  Licitamente. 
LICITER  , y.  a.  ( for.)  Vender  ó hacer 
almoneda  por  auto  judicial  de  alguna  finca 
ó alhaja  que  no  puede  parlase  entre  los 
vario*,  dueños  de  ella. 

LICOL  , ó LICOU  , s.  m.  Cabestro  , 
ronzal  : con  «juc  se  atan  las  caballerías. 

LICOUNE,  s.  J\  Unicornio  : quudrú- 
pcdoco»)  un  cuerno  muy  largo  en  la  frente. 

LtOTEUR , s.  1 71.  Lietor  : lo  mismo  que 
macero  ó portero  de  los  cónsules  jr  otros 
magistrados  «le  la  nutigua  Roma. 

LIE , 4.  j.  Lie/. , poso  , solera  : de  algún 
licor  envasijado.  ||  Jig.  ) He/. , escoria,  zu- 
pia : lo  último  y aras  despreciable  de  una 
«Osa.  ¡|Díecse;  la  lie  du  ¡m tiple  por  la  gen- 


tuza , la  gentuaffn  , la  canalluza  , ó en  olios 
términos  Ja  ínfima  plebe. 

*L1E,  adj.  ( ant . ) Ledo,  alegre.  V.  Caí  , 
joyeux.  j|  ¿Taire  che  re  lie  ; regalarse,  co- 
mer bien^ 

LIE,  EE,  p.p'f  adj.  Ligado,  alado. 

V.  fi<er. 

LIELE , s.  m.  Alcornoque,  quando  se 
habla  del  árbol.  j|  Corcho  : (piando  se  habla 
de  la  corteza,  y de  sus  vanos  usos.  í|  De 
Urge  : aLornoqueno.  « ^ 

L1EGE  , (geogr.)  Lieja  : ciudad  de 
Francia. 

* L1EGE0IS,  OISE , s.yadj.  Liejes  : de 
Lieja.  , 

LlEGE , KK,p.p.  Encorchado  : guar- 
necido  de  corchos. 

LIÉGER  , v.  a.  Fncorcliar : guarnecer 
con  corchos  una  red  de  pescar. 

LIEN,  .t.  m.  Ligadura , atadura  : y tam- 
bién atadero  , que  es  con  lo  que  se  ata  ó 
lia.  ||  Cadena  , soga  : con  q \c  está  atado 
un  preso.  ||  (Jig.)  Lazo  , vínculo  : del  ma- 
triiuoiiio  , de  la  amblad , etc. 

ÍJF.N  1ERIE , s.  J.  Especie  de  disenteria, 
en  la  que  se  arrojan  los  aliuiviiio*  como 
se  han  lomado. 

L1ER  , v.  a.  A^r  , ligar , liar.  ¡|  Unir  , 
juntar,  pegar  : una  cosa  con  otra.  ||  (Jig.  ) 

Migar  , unir  : obligará  ciertas  condiciones.  j| 

) Díccse  : Uv.r  qniitic , convenntion  , 
soricté  afee  quclqu  un : trabar , entablar, 
amistad , conversación , trato  con  uiguno. 

||  Jig¿ ) Se  dice  i her  et  dflier , atar  y 
desatar  : en  el  sentido  místico  es  imponer  , 
nccar  i ó «lar  la  absolucioq  «le  los  pecados. 

LIER  (SE)  , y.  r.  Ligarse,  iiuiise  , jun- 
tarse. 

* LIERTXE  , s.  f.  ( carp . ) Callona  : para 
un  entramado. 

*LlKRNER,  y.  a.  Poner  las  cadenas  para 
un  entramado. 

*LI  ERKES  , $.f.  ( carp.  ) Tirantes. 

I .IERRE  , s . m.  Yedra  : planta  enreda- 
dera. 

* HERRE  , EE,  adj.  Anémona  con  hoja 
«le  vedi:». 

LIES8E , s.  f.  ( ant. ) Regocijo  , alegría. 

L1EU  , s.  m.  Lugar  : el  espacio  que 
ocupa  un  cuerpo.  ||  Lugar,  parage,  sitio.  j| 

Lugar , tiempo , ocasión.  ||  Lugar , motivo  , 
razón  : para  hacer  una  cosa.  1¡  Lugar  , pues- 
to : ónlen  «píese  guarda  en  alguna  nómina  , l 
lista,  etc.  ||  Lugar,  pasage  : «le  algún  libro 
ó autor.  !|  (lisa  , familia:  venir  de.  ion  ¡¿en , 
o #/n  has  lien , descender  «le  buena , ó <lc 
ordinaria  familia  ; s allicr  en  hon  Unu  , 
emparentar  bien  , ó con  buena  casa.  j[  l^icu 
de  mírete  , prUan  : buen  recaudo  , pai  .tge 
seguro,  Cr.rcel.  |(  Tjcs  saütfs  lieux  : los  sanies 
lugares,  la  tierra  santa.  í|  Lieux  contmuiis  : 
lugares  comuucA,  que  «Oíalas  fuentes. 
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los  argumentos  y pruebas  en  la  retórica.  || 
MdUi'ais  licu  : casa  pública  , burdcl.  j| 
Lien  pierreux  : pedregal  , cantizal.  ||  Teñir 
Leu  ( le ...  suplir  por...  hacer  las  veces  de... 
equivaler  por...  ||  Au  Leu  de...  en  lugar  , 
ó en  ve*  de... 

LIELE , s.  f Legua  : medida  itineraria 
para  las  distancias  de  un  lugar  á otro.  ¡| 
O' une  lieue  t adv.  A legua  : desde  muy 
lejos.  Díccse  en  el  sentido  físico , v en  el 
moral.  [|  Diez  IcguaJÉtomunrs  de  1*  rancia 
liaren  sieLc  leguas  legales  de  España.  La  le- 
gua marina  es  igual  en  todos  los  países. 

L1ELR  , s.  m.  Gavillero  : el  que  ata  las 
gavillas  de  mies. 

LIEUTENANCE  , s.  f.  Tenencia  , lu- 
gurtcm-ncia  : de  algún  cargo  ó empleo. 

UKUTENANT , AM  E , subst.  Te- 
niente 9 lugarteniente  , vicario  : el  que 
exerce  las  veces  del  proprictario  en  algún 
cargo.  ||  Lieutcnant- general  des  anaces  : 
teniente  general  de  los  exordios.  ||  Lie.Ur 
terumt  - cotnnel : teniente  coronel.  j|  Liéis- 
tcnanL  d’uifnnlerie  , de  cnvalerte  Jete.  : te- 
niente te  infantería,  de  caballería  , etc.  || 
Lieutemmt  de  Roi  d une  place  : teniente 
de  Rey  de  una  plaza.  ¡¡  Licuíenant  de  bail- 
lí  teniente  de  corregidor. 

+ JLIEVE  , s.j.  Libro  manual  del  asiento 
de  vasallos  , tierras,  ó rentas  dominicales, 
que  ep  la  Omna  de  Aragón  llaman  cabreo. 

LJKVRE,  s.  m.  Liebre  : animal  quadrú- 
petlo.  ||  \flg- ) Caco  , mandria , mandilón  : 
iiombie  tímido,  y de  corto  espíritu.  J|  (prou.) 
I") ícese  : lever  le  lievre  : levantar  la  caza.  || 

( id.  ) Se  dice  , prendre  le  lieb  re  au  corps  : 
dar  en  d hilo,  en  las  mataduras,  esto  es  , 
en  el  punto  de  la  dificultad.  ||  [id.)  Dícoso: 
c’est  la  nit  git  le  liebre  : allí  está  el  bu- 
silis , ó el  punto  de  la  dificultad.  ||  Se  dice, 
courir  6 chasser  dessx  licores  a ¿e jais  : 
«picrcr  liaccr  de  una  via  dos  manda«kis  , 
poner  la  mira  á dos  cosas.  ||  (id.)  Dicese: 
memo  ir c de  lievre : memoria  de  grillo. 

LIGAME1NT , s.  m.  (aiuit.)  Ligamento. 
LJGAMEMLUX,  ELSK , ndj.  Liga- 
mentoso : se  dice  de  las  plantas,  cuyas  rai-# 
ces  son  gruesas  y retorcidas  como  cuerdas. 

LIG  ATURE*  f.  ( cirag. ) Ligadura  , 

atadura. 

LIGA'HJRES,  s.f-pf.  (imp.  ) Ligadas  : 
se  dice  de  varias  letras  unidas  unas  con 

cías.  * 

UGE  . ndj.  vi.  y f Ligio  : díerse  del 
IVudo  que  imponia  al  vasallo  el  servicio  dt 
bienes  y persona ; y del  vasallo  sujeto  á tal 
servicio.  Así  se  dice  : jsejlige , homrne  lige , 

y ho  ruma  ge  lige. 

*LlGE , S.  ni.  Servidumbre  odererlio  que 
debía  á su  señor  inmediato  el  vasallo.  * 

* JLIGEMLJNT,  tíiL\  Cou  servidumbre  á 
su  señor. 


* LIGENCÉ,  s.f  Señorenge  : la  calidad 
de  un  feudo,  de  servidumbre. 

LIGNAGE,  m.  AlcufSa  : linage.  En 
áiubas  lenguas  son  voces  antiguadas. 

LIGNAGER , s.  m.  Descendiente  de  la 
misma  farfiilia  ó casa. 

LIGNAGKR  , arlj.  Dícese  de  la  ac- 
ción con  la  que  se  saca  de  manos  extra- 
ñas una  herencia  vendida  por  algún  pul  ien- 
te : y se  llama  retraií  hgnager. 

LIGNF,  , s.f.  Línea  : tomada  geométri- 
camente. ||  Linea  , renglón  : de  un  manus- 
crito, ó impreso.  ¡|  Linca  , raya  ; di  cese  de 
las  señaladas  en  la  palma  ríe  la  mano.  j| 
Sedal  de  pescador.  ||  PloA.id.i  de  albañil.  ¡| 
Linca  : la  formación  de  un  exércitoó  arma- 
da en  batalla.  ||  Línea  : la  duodécima  parte 
déla  pulgada.  j|  Línea  : descendencia  de  una 
familia.  ||  Sondalcsa  : cuerda  de  que  se  sir- 
ven los  navegantes  para  medir  la  profun- 
didad del  mar. 

LIGNES  , s.  f pl.  Líneas  : las  trinche- 
ras ¿.parapetos  que  se  forman  para  el  sitio 
de  una  plaza.  Estas  se  dividen  en  linea  de 
ataque  ( ligne  d'approcJie  ) , línea  de  cir- 
cunvalación ( ligne  de  circonvcllation ) : 
línea  de  contra  va  lacion  ( ligne  de  coqlra- 
i -a llatmn.  ) ||  La  ligne , ó ¿a  ligne  équi- 
noriale  : la  línea , ó Ja  línea  equinoccial. 
||  Ligne  meridienne  : la  linca  meridiana  , 
o simplemente  la  meridiana. 

LIGNÉE,  s.  f.  Descendencia,  prole, 
generación. 

* I JGNER , i»,  a.  ( moni. ) Cubrir  el  lobo 
á la  loba. 

LIGNFTTF. , s.  f.  (Calzadera  : cuerda 
de  azote  pora  hacer  redes. 

LIGNEUL,  s.  vi.  Sedal  do  zapatero.  |J 
Cáñamo  empegado. 

LIG1NEUX , FUSE  , adj.  lañoso  : lo 

qne  tiene  la  propiedad  , ó es  semejante  al 
leño. 

•LIGMFIílR  (SE),  v.  r.  Convertirse en 
leño. 

l.IGMVORF. , aHj.  m.  r f.mfkUomk 
díctase  de  los  insectos  que  roen  la  madera. 

LIGUE  , s.  f.  Liga  : confederación  de 
runchos  príncipes  ó estados  para  defenderse* 
ó atacar.  j|  Coligación , cabal»  : guando  se 
habla  de  particulares  , que  siempre  se  toma 
en  mala  parte. 

LIGUES  , s.f.  pl.  IJgas :,Dámansc  asi 
las  tres  comunidades  de  que  se  compone  el 
cuerpo  ó pación  «le  los  Grisones. 

LIGUE,  EE,  p.  p.jradj.  Ligado , confe- 
derado. [I  Coligado , conjurado. 

* LIGUER  , r.  a.  Ligar,  unir,  confede- 
rar : principas  , estados  , naciones.  ]|  Coli- 
gar , conjurar  : hablando  de  particulares  , 
partidarios  , malcontentos. 

LIGUER  (SE) , v.  r.  Ligarse,  unirse, 
confederarse  : hablando  de  estados.  ||  Cvh- 
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guise , conjurarse  : hablando  de  particu- 
lares. 

LIGUEUR , FU  SE , subst.  ( Solo  di- 
ce de  los  que  eran  ile  Ja  famosa  liga  en 
Francia  , en  los  reinados  de  Enrique  m v 
Enrique  iv.)  Coligado,  conjurado  : como  si 
di\i  rumos  comunero  , hablando  de  los 
que  seguían  cu  Castilla  el  partido  de  las 
Comunidades. 

I.1I.AS  . ni.  Lila  , ó lilas  : arbusto. 

Ll LIACEE,  adj.  Li  liácea,  nzucenada  : 
dicen  lo  los  botánicos  de  las  plantas  que  echan 
flores  parecidas  á las  del  lirio  , ó azucena. 

LILIL’M  , s.  m.  Lilio  : licor  muy  confor- 
tativo liara  reanimar  a los  enfermos. 

* LÍLLE  , ( geogr.  ) Lila  : ciudad  de 
Flándes. 

MMACE  , s.f  Limaza,  hullosa  : cara- 
col sin  concha.  ||  Codea  : máquina  liidr.ui 
lica  , qne  se  lluiua  también  vis  tl\drclú- 
mede. 

LI  MACON , s.  m.  Caracol  : insecto  de 
lina  substancia  blanda  y viscosa,  ¡j  Fscalier 
en  limacon  : escalera  de  caracol , ó de  nabo. 

||  ( anal.  ) Caracol  : parte  del  oído  déla  mis- 
ma hechura  que  ci  caracol. 

LIMAILLE,  s.f.  I .uñaduras  : polvos  de 
qualquicr  metal  que  se  lima. 

LIMAN  DE  9 s.f.  Platija  : pescado  de 
mar  parecido  al  lenguado,  pero  mas  pe- 
queño. 

LIMAS  , s.  m.  Babosilla  : caracolillo  pe- 
queño. 

LIMRE,  s.  m.  ( astron . ) Limbo  : dícrsc 
de  la  orilla  ó borde  del  disco  ó cuerpo  del 
sol  , 6 de  luna. 

LEMBES,  s.  m.  pl.  Limbo  : lugar  don* 
de  van  las  almas  de  los  niños  que  mueren 
sin  bautismo. 

LIME,  s.f.  Lima  : instrumento  para  li- 
mar y raspar.  ||  Lima  : fruta  de  agrio.  || 
Limé  souriL  : lima  sorda,  Ja  que  lima  sin 
hacer  rftido  ||  Passer , repasser  Lt  lime  sur 
un  ouvrase  : limar  un  escrito  , darle  la  úl- 
tima jn4ftgc 

IJM0PEE , p.  p.jr  adj.  Limado  , pu- 
lid**. 

LIMER  , v.  a.  Limar  : pasar  la  lima 
( fis. ) Limar , pulir  : darla  última  mano  á 
un  c scrito , ú otra  obra. 

LIM1ER  » i.  ni.  Sabueso  : cierto  peno 

de  caza.  W 

LIMINÁInE,  adj.  m.  r f ( «ni. ) Pre- 
liminar : decíase  : é pitre  hniinaire , la  «pis- 
tola dedicatoria  ííuc  precedía  a una  obra. 

LIMITATIF,  IVE,  adj.  (Jar.)  Deter- 
minativo , restrictivo  , prescriptivo. 

-MMITA  CÍON , s.f  Luuiú  cion:  restric- 
ción, modificación. 

LIMITÉ5,  EE , p.  p.  yadj.  Limitado. 

T.IMITEK  , v.  c.  Limitar  : poner  cok)  , 
ceñir , etc. 


LIMITES,  s.f  pl.  Límites  , raya  , con- 
fín : de  un  estado , provincia  , ó reyno.||^7^.} 
Limites  , términos  . para  contener  las  pasio- 
nes , los  deseos , etc.  Suele  usarse  menos  que 
bornes. 

I JMITROPHE,  adj.  m.jr  f Confinante, 
rayano  , fronterizo. 

* LIMMA  , s.  m.  Lcnma  : intervalo  mú- 
sico , en  razón  de  a5G  á ) j 3. 

LIMODORE , s.  m.  Limodoro  : planta 
aperitiva.  % 

LIMOINE  , s.  y!  Limonio  , ó acelga  sil- 
vestre : planta  buena  para  la  disenteria. 

LIMON  , s.  ni.  Limo  , barro,  lodo,  sedi- 
mento. ||  Limón  : fruto  del  limonero.  ||  U- 
mon  de  cluirreltc:  limón,  cada  uno  de  los 
maderos  largos  que  forman  el  asiento  de  un 
carro  ó carreta. 

L1M0NADE,  s.f  Limonada , limón  : 

bebida  de  agua  de  liyjon. 

LIMONADIFR,  IERE  , i.  Botillero  : el 
«pie  hace  y vende  bebidas.  Corresponde  a 
aloxcro  en  su  origen  sencillo.  * 

*LIMI)1SKR,  v.  r/.  Hablando  de jir boles  , 
es  sai  ar  limones  , ó varas  para  carra. 

LIMON  EL  X , EUSE,  adj.  Limoso  , ce- 
nagoso , fangoso. 

LIMON  IER  , s.  m.  Limonero,  árbol  de 
linibu.  j|  Caballo  de  varas:  hablando  de  car- 
ro , ó carreta. 

MMON1ÉRE  , s.  f Pértigo  ci  lanza  de 
una  carreta.  ||  Coila  una  de  las  varas  de  un 
carro. 

LIMOUSIN  , ó LIMOSIN  , s.  m.  Ofi- 
cial de  allsañil  que  trabaja  en  manipostería 
||  Limo&in  : provincia  de  Francia. 

LLMOUSÍNAGE,  6 LIMOSIN  AGE , 

s.  m.  Obra  de  manipostería. 

*MM0LS1NE,  s.f  Anémona  jaspeada  : 
flor. 

* LIMPH  ATIQUE.  V.  L>  mphatiquc. 
UMPIDE , adj.  ni.  yf  Limpio,  claro  , 
pino,  ciistalino  : baldando  del  agua,  y 
otros  líquidos. . 

LIMPIDITE,  i.  f (Caridad  : laclan»  , 
lo  cristalino  , de  un  líquido  limpio  v nuro. 
t LIMUKE , s.  f.  La  lima,  la  obra  de  li- 
mar una  pieza : y también  el  trabajo  de  li- 
ma , el  limado  , ó la  obra  acabada. 

UN , j.  ni.  Liuo  : planta.  ||  ÍÁn qpprété 
ct  faqonné : lino  rastrillado  y pe  y nado  para 
hilarse.  ||  FU  de  luí , íoile  de  i in : ulo  do 

lino  , lienzo.  ¡|  Lin  sqyvagc.  V.  Luiaire. 

LIN  AIRE  , s.f.  Linaria  : planta  pareci- 
da al  lino. 

LTNCEUL , s.  m.  Sábana.  ||  Mortaja  : 
lienzo  para  amortajar. 

LINEAIRE  , adj.  m.  y f.  Lineal : d íce- 
se en  matemática  tratando  de  magnitudes  , 

o cantil  bufes. 

LINEAL  , ALE,  adj.  ( fot \ ) Lineal  , 

• que  viene  por  linca. 
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IJNÉAMFNT  , s.  m.  Lincamcntos  , fac- 
ciones de  la  cara. 

*LINETTE,  4.  f Linaza:  simiente  del 
lino. 

UNGE , 4.  m.  Ropa  blanco  , ó de  lienzo  : 
la  del  tiso  del  cuerpo  , de  la  cama  , de  la 
mesa , y otros  menesteres  de  la  casa.  ||  Qu ari- 
ete es  para  ofoytar  ( Unge  a faite  la  barbe  ) 
se  llaman  paños  : y también  se  dice  Unge 
de  table  Ja  ropa  de  mesa.  j|  Oros  linge  : ro- 
pa gorda  ó basta  , como  sábanas , toallas  , 
paños , etc.||.J/e/w  Unge  : ropa  delgada , co- 
mo camisolas  , pañuelos,  corbatines,  etc. 

|{  Unge  sale  ; la  ropa  sucia , que  se  da  á la- 
var. 

LTNGER  , ERE , 4.  y adj.  Lencero  : 
dícesc  del  que  trabaja  lienzos , y del  que 
los  vende.  ||  Marchand  Itnger : mercader  6 
tendero  de  lienzos.  j|  íioulufue  de  Ungiré : 
tienda  , ó lonja  de  lienzos. 

L1NGERIE  , 4.  f.  Lencería  : comercio 
de  lienzos  , y también  fabrica.  ||  Lencería  : 
calle  ó barrio  de  las  tiendas  ó puesto»  de 
lienzos.  j|  Ropa  blanca  sin  mojar. 

JLTNGOT  , 4.  m.  Barra  : de  qualquicr 
metal  no  trabajado  , ó en  pasta.  ||  niel : pe- 
dazo largo  dfe  oro,  plata  , ó cobre  ya  fun- 
dido , y no  acuñado  , ni  labrado. 

LINGOTLERE  , s.f.  Rielera  : molde  en 
que  se  funden  los  rieles  , ó barritas  de  me- 
tal. 

LINGUAL  , ALE,  adj.  Lingual  : lo  que 
participa  de  la  lengua  : como  en  anatomía 
nerf  lingual , arlare  lingual é j y en  gramáti- 
ca consonne  /inguale  , la  consonante  que  se 
pronuncia  con  movimiento  particular  de  la 
lengua  , así  como  hay  consonantes  gutura- 
les , nasales,  y dentales. 

* IJNGLE , 4.  f Truchuela  : cierta  es- 
pecie de  hacal.io  muy  delgado. 

* LEXGUET , ó LLÍNGUET  , 4.  w. 

( ndut.  ) Lengüeta  : barreta  de  liicrra  clava- 
da al  pie  del  cabestrante , y que  sirve  para 
contenerle. 

LINJÜERE  , s.f.  Linar : el  campo  sembra- 
do de  lino.  , 

LIN1MENT,  4.  m.  (medie.)  Linimento: 
cierta  composición  para  untar , y ablandar. 

f.INOTT,  s.  m.  Linón  : tela  de  lino  íinisi- 
ina , y transparente. 

LÍNOT,  4.  m.  Pardillo  ravecita. 

T.INOTl’E.  s.  f.  Pardilla  : la  hembra  del 
pardillo.  ||  C’est  une  tete  de  linoUe : tiene 
una  cabeza  dq  chorlito. 

L1NTEAU  , 4.  m.  ( arquil.  ) Lintel , din- 
tel . tranquero  : franco  de  una  puerta.  * 

L1NX  , V.  Lynx. 

IJON  , ONNK,  sidfit.  León , leona: 
fiera  bien  conocida.  |J  León  : signo  del  zo- 
díaco. [|  (cjt pr.jig.  ) Se  dice:  éire  un 
un  t'/ai  lian  , at'oir  un  caeur  de  fi  ar : ser 
uu  león , valiente  como  un  leou , tener  uu 


comzon  como  nn  lcou  : dícesc  de  un  hom- 
bre de  ^ran  brío  y valor  .||(  ero.  prov.)  Se  di- 
ce : a l ansie  on  connoit  le  l ion : por  la  uña 
se  saca  e!  león  , <5  por  el  hilo  se  saca  el  ovillo. 

||  ( id.  ) Dícesc  : entube  la peau  du  renard  a 
celle  au  lian  : juntar  la  astucia  con  el  valor, 
ó la  maña  con  la  fuerza. 

LIONCEAU  , 4.  m.  Lconcilfo  : cachorro 
del  león. 

LIONNÉ , adj.  (blas.  ) Leonado  : se  di- 
ce del  leopardo  rampante. 

LIPOGR  AMMATIQUE , adj.  m.  rf. 
Lipograinálico  : escrito  donde  se  ha  hecho 
estudio  de  no  emplear  alguna  de  las  voca- 
les. 

*LIPOME,  4. m.  (cirug.)  Lipoma,  ó lu- 
pia crasa. 

LIPPE , s.  f Labio  l>elfo  : y por  despre- 
cio , morro.  [|  Paire  la  lippe  : befar,  hacer 
befa. 

LIPPEE  , 4.  f (fon. ) Rocada , bocado , 
liento  : queda  un  gloton  ó hambriento  ¡¡  co- 
sas de  comer.  (I  Franclte  lippéc:  comida  de 
gorra.  j|  (Jhervneur  de  f ranches  Uppccs : gor- 
rista, pegote,  amigo  de  arrimar  la  (tlaltarda. 

LIPPrrUDE,  4.  f.  ( medir. ) Fluxión 
muy  abundante  de  biitnoi*  legañoso. 

Lll>PU,.UK,rti//.  Belfo  , y por  desprecio, 
morrudo.  Usase  regularmente  como  sustan- 
tivo. 

* LIPYRIE , s.f  (medie.)  Lipiria  : fiebre 
que  produce  un  calor  extremado  en  lo  inte- 
rior, v frialdad  en  Jos  extremos. 

LÍQUATION  , 4.  f Liquacion  : opera- 
ción de  metalurgia,  por  la  qual  se  separa  la 
porción  de  plata  que  se  halla  en  el  cobre.  Di» 
cese  también  ressuage. 

LIQjU ÉFACTION  , s.  f.  Liquacion  , li- 
quidación: la  transmutación  que  se  hp*  e.  en 
mi  cuerpo  duro  de  este  estado  en  el  de  li- 
quido. 

LIOU EFIÉ , EE,  p.  p.  y adj.  Liquidado. 

LiQUÉFIER , v.  a.  Liquidar,  derretir. 

MJQUET,4.  m.  Especie  de  pera,  llama- 
da también  la  voltée.  * 

LIQUEUR , s.  f Licor  , liquido : cuerpo 
ó substancia  liquida.  ||  Licor  : bebida  fuerte 
q espiritosa  , ó por  naturaleza  , ó por  arto. 
Hablando  de  vinos  , es  lo  dulce  de  ellos. 

♦ LIQUIDAMBAR , s.  m.  Liquidámbar  : 
ixsina,  ó goma  líquida  y roxiza. 

* UQUIDATEUR,  s.m.  Liquidador:  c! 
encargado  de  liquidar  una  cuenta , etc. 

LIQUIDA! ION',  s.f.  Liquidación  : dr 
cuentas,  [j  Arreglo  de  asuntos  enredados. 

LIQUIDE,  adj.  m.yf  Líquido  : lo  quo 
tiene  su;  partes  finidas  y sueltas.  ||  Confia 
tures  liquides:  dulce  de  almíbar.  () (fifi  ) 
Corriente  , neto  , saneado  : hablando  cíe  uíc* 
nes  , rentas  .derechos,  etc. 

LIQUIDÉ,  ÉE,  p.  p.  f adj.  Liquida- 
do. 
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LIQUIDER , a.  {fot- ) Lic|  ni  Jar,  ajus- 
tar, poner  tórnenle  y ciato  : cucuias,  ren- 
tas , gastos  , etc. 

* LIQUIDES  , 5.  m.  pl.  Líquidos:  díqpse 
tle  los  alimentos , y «le  cosas  líquidas,  por 
oposición  á las  sólidas.  Jj  Cnnsonnes  liqui- 
des : liquidas  , algunas  semivocales  que  an- 
lecedidas  de  otra  niuda  no  tienen  su  verda- 
dero sonido; 

LIOUIDÍTÉ  » * f-  Liquidez  :1o  líquido  : 
la  calidad  de  los  cuernos  líquido». 

UQUOREUX , ÉUSK , adj.  Licoroso, 
generoso  : se  dice  de  los  vino». 

ÜRE , v.  a.  Leer  : lo  que  está  escrito , ó 
impreso.  ¡|  Leer:  tómase  también  por  estu- 
diar. ¡|  ( fig. ) Leer  : penetrar , adivinar,  des- 
cubriré! interior,  ó el  pensamiento  de  algu- 
no. ||  ÍÁre  un  dessin  : en  las  fábricas  dclcxi- 
dos  de  seda  es  indicar  al  operario  los  hilos 
que  lia  de  tomar  ó dexar  para  execuUr  un 
dibiixo. 

* LIKF.  V.  Lyre. 

* LIRJQUE.  V.  í, yrique . 

LIBON , ó LOlK  , i.  m.  Lirón : especie 
de  ratón  montesino,' 

LIS  , s.  m.  Lirio,  azucena  : planta  y flor. 
Fleur  de  lis:  flor  de  lis  , y tatnbien  lis  : so- 
lo se  dice  de  las  que  se  figuran  en  el  blasón. 
||  Flor  de  lis  : hierro  caliente  con  esta  señal , 
para  marcar  afrentosamente  á los  ladrones 
sentenciados.  Lasábase  en  Francia. 

* LIS-ASPHODELK , s.  m.  Lirio  bastar- 
do. 

♦LISRONNE,  (geogr.  ) Lisboa:  ciudad 
capital  del  rcyno  de  Portugal. 

USERAtiE  , s.  m.  Formación  : bordarlo 
que  se  hace  al  rededor  de  una  tela  con  un 
cordoncillo  de  oi-o. 

U¿&RE , j.  m.  Cordoncillo  de  oro  para 
hacer  la  formación. 

LISÉRÉ  , ÉE,p.  p.  Bordado  , formado. 

LIS  FUER  , v.  a.  Bordar  , recamar , for- 
mar : bordar  con  cordoncillo  de  oro  ó mate- 
nal. 

LiSERON  , ó LISET , s.  m.  Allohol , 

bigorda , campanilla : planta.  j|  Grand  liset , 
corregüela  : planta. 

U§ET,  LISE'ITE , ó VER-COQUIN, 

s.  m.  Pulgón  . revoltón  , cuquillo:  insecto. 

L1SKLR , ÉL  SE  , s.  Leedor  : dícese  por 
uiOilo  jocoso  del  que  lee  mucho. 

LISiBLF , adj.  ni.  y f.  Legible:  que  s? 
puede  leer,  ó es  fácil  de  leer. 

L1S1BLEMENT,  adv.  Legible  : lo  que  se 

puede  leer. 

LISIERE,  s.  f Orillo  : el  del  paño,  jj 
Qrilla  . la  de  otra  qnalqnier  tela. 

LISIERI'.S , s.f.  pl.  Andadores  : con  que 
*e  enseña  á andar  á los  niños.  ||  laudes, 
mojoneras  : de  un  campo,  de  una  here- 
dad. j|  Raya  , confin  ; de  una  provincia. 
II  i*xP  prui\)  D ícese : riavoir  pos  besoin  de 


Usieres  % marcker  sans  Usieres  : no  necesi- 
tar de  andadores , poder  andar  sin  anda- 
dores : ser  uno  capa/,  de  gobernarse  por  sí 
solo. 

* USIMACHIE , s.  f Lisímaquia,  yerba 
de  la  moneda. 

♦LISOIR,  s.  m.  Sucios  : pirra  de  un 
coche , ó galera  , donde  sientan  los  cabeza- 
les. 

LISSE,  adj.  m.  Y f.  Liso,  bruñido.  {( 
Liso , sin  labores.  j|  ( botan. ) Lampinas  : ha- 
blando de  las  hojas  ó frutas  lisas. 

LISSE,  s.  J.  ( náuí .)  Defensa,  6 sobre- 
puesto de  madera  : lisse  de  hourdi , yugo  de 
Iupopa  : lisse  de  vibord , cinta,  y sus  galo- 
nes , y molduras  : lisse  de  porle-haubans , 
guardaradrnas. 

L1SSES , s.  f.  pl.  Uros  : los  hilos  que  en 
los  telares  de  traídos  separan  la  urdimbre  , 
para  que  pueda  pasar  la  lanzadera  con  la  tra- 
ma. 

LISSE,  ÉE,  p. p. y adj.  Alisado.  ||  T -ira- 
do. ||  Amandes  lissées  ; almendras  baña- 
das. « . 

I JSSER , v.  a.  Alisar  , bruñir  : dar  lustre 
á alguna  tela  ó papel.  j|  ( enqüad. ) Repintar 
un  libro  al  batirle.  *' 

* LISSERON , s.  iri.  Lizos  altos  : en  la 
pasamanería. 

* I JSSElTESs  s.f.  pl.  Vara»  de  lizos  en 
el  telar  de  gasas , que  sirve  para  levantar  los 
lizos. 

LISSOIR , s.  ni.  Bruñidor,  pulidor: 
instrumento  para  alisar  y dar  lustre. 

USTE, s.f.  Usía,  nómina  : conmnmcn- 
tcvs  do  personas. 

USlEL,  s.  m.  ( arquit .)  Lisíelo  : relieve 
plano  en  las  columnas  estriadas. 

USTON , s.  m.  ( blas .)  Listón  : cinta 
angosta  donde  se  escribían  las  divisas. 

♦USURE,  s.  f.  Alisadura: pulimento  «la- 
do con  un  bruñidor. 

LIT,  x.  m.  Cama,  lecho  ; para  acostarse 
V dormir,  jj  Cania  : se  toma  unas  veces  por 
las  tablas  y armazón,  como  cama  de  nogal  ¿ 
otras  por  los  colchones , como  cama  de  plu- 
ma j otras  por  las  sábanas,  como  cama  lim- 
pia; otras  por  el  cortinage  y colgadura,  ro- 
mo cama  de  damasco.  ||  ( fig. ) Ocho , ma- 
dre , álveo  : de  un  rio.  jj  (id.)  Lecho,  cama  , 
capa  : de  qualq^jer  cosa  que  está  tendida 
encima  de  otra  natural , ó artificialmente  , 
como  una  capa  de  arena , de  greda , de  pie- 
dra, hablando  tle  excavaciones;  una  capa  de 
paja,  de  estiércol , de  hoja,  etc.  que  s^tien- 
dc%obrc  el  suelo  ú otra  cosa.  ||  Otras  vece» 
lil  se  toma  por  lecho  ó tálamo  nupcial , y 
figuradamente  por  matrimonio  , ó nupcias  ¡ 
así  se  dice : enfans  du  premier  lit , du  second 
Ul : hijos  tic  primer  matrimonio , de  segundo 
matrimonio,  ó bien  de  primeras  nupcias,  de 
seguuÜHs  nupcias.  ||  Lil  de  justice  ; solio  : el 
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■ maree : oorncn- 


bourcur . camastro, 
te  de  mar. 

LITANIFS,  r.  f pl.  I .ctanía  : rogativa 
JB<[ne  se  invoca  á ia  Virgen  y á los  Santos. 

nic  : esta  voz,  tomada  en  singular,  es 
del  estilo  familiar,  significa  retahila  , lista,  ó 
cuenta  de  cosas  larga  y fastidiosa,  411c  tam- 
bién solemos  decir  letanía. 

L1TKAU,  s.  m.  ( rnont.)  Manida  : guari- 
da de  lofios. 

IJTEAUX,  plur.  Listas  : rnvn*  añiles 
ó de  otro  color  «pie  se  hacen  en  la  mantele- 
ría. 

* LITER  , v.  a.  Pbncr  á tongas  , ó á tan- 
das : embarrilar  el  pescado  salado. 

L1THARGE  , s.  f.  Litargirio,  almár- 

1 líthiasie,  ó LiTHiASíS,  í.  /.  Li- 

tliiasia  : formación  de  la  piedra  en  la  vexiga. 
(|  Orzuelo  : tumor  duro  cu  los  bordes  de  la 
parpado*. 

MTHOCOUJ'kj.  f.  Litocola  : betún 
hecho  con  polvos  cli?  mármol , pez , y clara 
de  huevo. 

• LITHOLOGIE , ó LITHOGRAPHIE , 
j»  f Lilologia,  ó litografia  : descripción  de 
las  piedras. 

Ll  i’HOLOGUE,  ó LITHOGRAPHE , 
s.  m.  Litólogo , ó litógrafo  : autor  que  ha 
escñ.’o  sobre  piedras. 

IJTHONTRIPT1QUE  , adj.  m.  y f 
(medie. ) LUontiiptico  : medicamento  para 
disolver  la  piedra  fíela  vexiga. 

LlTíIOrHAGÉ,  s.  m,  Litófago  : gusa- 
nillo iiue  se  cria  en  la  pizarra,  y la  roe.  * 

Ll YilOPK  Vi'E,  s.  m.  Lilólilo  : cuerpo 
maiino  patéenlo  á las  plantas,  y de  natura- 
leza lapide- 1. 

LITHOTOMF  , s.  m.  Litólomo  : instru- 
mento propio  para  la  operación  de  la 
talla. 

I JTHOTOMIE  , s.  f Extracción  de  la 
piedra  de  la  vexiga. 

L1THO  l’U. MISTE,  j.  m.  Lítotoraista  : 
cirujano  que  se  aplica  pnrtitLulurwcutc  a la. 


trono  qnr  ocupaba  el  Rey  de  Francia  qnan- 
do  tomaba  asiento  en  el  Parlamento.  j|  Lit 
de  camp  : catre  de  campaña,  ó de  camino. !| 
Lit  de  parade ; cama  de  respeto,  ó «le  ador- 
no, en  la  que  no  se  duerme  : y también  la 
que  sirve  para  expoder  al  púlilico  el  cadáver 
de  algun  príncipe , ó gran  señor.  I¡  fát  de 
san  file  : cama  tic  cordelas , ó «lo  cinchas , que 
suele  sen  ¡r  para  cria  los.  j|  Lit  tic  plume : 
plumón  , colcedra , plumión. '}  Lit  de  repos : 
camilla  para  descansar.  j¡  Lit  de  veille  . ca- 
ma provisional  de  un  enfermero , ó asistente 
que  vela  á un  enfermo.  ||  Lit  de  grandeur : 
cania  de  matrimonio,  por  su  magnitud.  ||  Lit 
nuptial : cama  de  novios.  ¡|  Lit  tíanfie , ó a 
¡a  duchesse  : cama  imperial.  j|  ( /<x)0 ícese 
lit-brisc : matrimonio  dlsuelto.  |j  TaI  de  la- 


operación  de  la  talla , ó extracción  «1c  la  pie- 
dra de  la  vexíga. 

LITlFUK,  s.  f Litera  : silla  cubierta  en 
andas  de  dos  caballerías.  ||  Pajara  : cama  do 
paja,  ó de  heno,  tendida  en  las  caballeriza» 
y establos  para  que  se  echen  las  bestias  de 
noche.  |j  Batirá  caliente  : estiércol.  j|  ( fig.y 
Jam. ) Se  dice  : tftre  sur  Li  liliere  „•  es  lar  en 
cama , hacer  cama  , guardar  cama  : estar 
indispuesto.  j|  {id. ) Dícese  : faire  litiere  de 
nnefqtie  chose  : echar  á perros,  tratar  á 
la  vaqueta,  hacer  rajas  : el  cuerpo,  el  caudal. 

LITIGAN  1',  ANTE  , adj.  Litigante, 

plevtcantc. 

LÍTIGE , s.  m.  Litigio  : pleyto. 

L1T1G1ELX , EtSK,  adj.  Litigioso, 
contencioso. 

LITISPENDA^CE,  j.  f.  (/or.)  Litb- 

pendencia. 

Ll  TORNE,  s.f  Zorzal : pájaro. 

I.I  I 0 TE,  s.  J.  Litote  : figura  de  retóri- 
ca , por  la  qual  «n  dice  lo  menos  para  dar  á 
entender  lo  mas.  Ex.  je  ne  te  huís , para  decir 
je  t aime. 

LITRE , s.  f Cenefa  negra  cu  señal  de 
luto  en  una  iglesia  ó capilla,  en  la  que  se 
ponen  ó piulan  escudos  «le  armas. 

*ULTI\E,  s,m.  Litro  : ni  ?«litia  de  capaci- 
dad en  el  sistema  métrico , nuevamente  e*- 
tablc«ú«lo  en  Francia.  Contiene  ochenta  pul- 
gadas cúbicos  de  Castilla , y corres  de  á 
media  azumbre  poco  menos,  de  modo  que 
*4*  litros  liacen  azumbre^ : para  los  aii- 
dos,  corresponde á 1 « quinta  parle  de  un  ce- 
lemín, algo  menos,  pues  se  necesitan  100  li- 
tros para  hacer  ai  celemines. 

■ LÍTRON  , s.  m.  Medida  pequeña  do  ári- 
dos, que  viene  á componer  la  de  lava  parte 
de  un  c<demin. 

LITTÉR.AIRF,  atlj.  m.  y f Literario  1 
lo  que  pertenece  a las  letras , ciencia  , y cs- 
tu  líos.  , » 

LTTTKRAL,  ALE,  adj.  Literal,  tomado 
á la  letra,  jj  Material : «líc«*i»«  en  conversación 
de  uu  hombre  que  toma  las  cosas  á la  letra , 
ó como  suenan.  J(  Literato,  erudito  : di  cese 
del  griego  y del  árabe  escrito  «le  los  actores 
antiguos,  fe  tíree  liltéral , Varabe  lateral', 
á diferencia  del  griego  y árabe  vulgar,  que 
es  como  k;  habla  en  el  día  en  llevante. 

LITTERALEMENT , atb.  Literal- 
mente. , 

Ll  ITERA  LITÉ,  s.f.  Escrupulosúlad: 
en  troilucjr  ItleraUnenlc. 

LTITER ATEUR , s.  m.  Erudito, docto; 
adornado.de  lctrqa. 

lATTÉRATURE,  s.f.  Literatura,  eru- 
dición : conocimiento  y estudio  de  las  buenos 
letras. 

LITURGIE  , s.  f Liturgia  ; el  rito, 
forma , y ceremonias  dj*  los  divinos  oli- 
dos. 
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LJTURGIQUE,  adj.  m.yf  Liiúrgíco: 
«pie  lime  conexión  con  la  liturgia. 

LIL'KE,  s.f.  Cuerda  ó maroma  para 
atar  la  carga  de  un  carro,  ó galera.  |j  (/muí. ) 
Trincas  del  bauprés,  jj  Curvas : maderos  para 
levantar  el  bordo  do  un  buque. 

*LTVARDE,  s.f.  (ndut. ) Botavara.  || 
Cuerda  : al  rededor  de  la  qual  se  envuelve  y 
tuerce  el  hilo  para  alisarle. 

LIV  ECHE,  AC1IE  DE  MONTAGKE , 
s.  f.  Apio  montano : planta. 

LlVTDE,  tul). m.  y f.  Cárdeno,  amoratado. 

LTVTDITÉ , s.  f.  Lo  cárdcuo , lo  amorata- 
do : el  color  y estado  de  tal. 

*Uft'OC'toE?(£eo£r.)  Liorna:  ciudad  y 
puerto  de  Tose  ana. 

LIVRAISOIN,  s.  f Entrega  : el  acto  de 
poner  en  manos  de  otro  alguna  cosa.  Usase 
Solo  entre  tratantes  y mercaderes. 

LIV  RE,  s.  m.  Libro  : tómase  por  el  vo- 
lumen enq uadei nado  : por  registro  ó asiento 
tic  cuentas  : por  una  de  las  partes  principa- 
les en  que  se  divide  un  volumen , o tratado  : 
y por  una  obra,  sea  en  prosa,  sea  en  verso , 
que  forme  tin  tomo.  [|  Ixvre anonyme  : libro 
anónimo,  sin  nomhre  de  autor.  ||  Livre  dé- 
filise  : libro  de  coro.  [|  ( est.  joc. } Díccsc : 
liare  des  mis  : libro  de  las  quarenta  hojas, 
la  baraja  de  naypes.  ][  ÍÁure  in-folio  : libro 
en  folio , ó de  á folio.  [|  /Jure  insjiuirto , ó 
i/1-4. • : libro  en  qnarto  , ó en  4 ° II  in~ 
octavo,  ó m-8.°  : libro  en  octavo,  ó en  8.° 
Livre  i/i-dniizr , inseise:  libre  en  dozavo, 
en  diez  y seisavo,  ó en  12. 0 en  16. 0 [|  (es/. 
jig  ) Se  dice  : liare  du  monde : libro  del  mun- 
do , el  cxpect.áeulo  de  la  naturaleza , de  UmIo 
lo  criado.  j|  ( id. } Dicese  : livn:  de  la  t de  : li- 
bro de  la  vjda,  que  es  místicamente  la  lista* 
«fe  los  predestinados. 

LIV  RE,  s.  f.  Libra  : peso  de  cierto  nú- 
mero de  onzas.  [|  La  libra  francesa  es  un  poco 
mavor  que  la  castellana,  en  la  razón  de  100 
a Qf.  j|  Libra,  dio  es,  libra  tomesa,  y lo 
mismo  que  franco  : moneda  de  cuenta  «leí  va- 
lor «1  c *20  sueldos.  ||  Au  son  Li  lirre,  ó au 
nutre  ln  liare : sueldo  á libra,  ó sueldo  por 
libra  : «bcesc  en  el  comercio  «Je  la  regla  de 
proporción  con  que  se  reparte  una  perdida , 
una  ganancia. 

L1VRÉE,  J.  f Librea  : v«?stuario  con 
franja  ó di  visa  del  amo . «pie  llevan  los  pr.gcs  , 
lacayos,  cocheros,  ele.  ||  Librea  : tómase  por 
toda  la  gente  ó familia  «le  una  casa  que  lleva 
la  librea. 

UVRER , t*.  a.  Entregar:  poner  en  mn- 
nos , o en  poder  de...  {{Abandonar,  «lar  : una 
ciqdad  á saco  , al  furor  de  Ja  tropa,  jj  í.’vrer 
au  /tras  séculier : entregar  al  brazo  .Negror,  á 
kt  justicia  ordinaria,  un  reo.  |f  Liurer  une 
place  a 1' amena  : entregar  una  plaza  al  cn«- 
* migo.  |l  ídvrer  bataille . «lar  batalla.  (|  Se  h- 
vrer  a Lijóte , a U colcre , a lio  ante,  efe. 


entregarse , «Untarse  llevar  de  la  alegría  , de  la 
cólera  , de  la  avaricia  , etc. 

LIVRKT,  í.  m.  Líbrete,  libríto.  [|  Tabla 
«le  multiplicar  : la  que  se  lee  en  las  escuelas. 

¡|  I.ivret  d or : libro  «le  oro,  el  líbrele  cu  que 
los  batihojas  ponen  los  panes  de  oro. 

* LIV  RES , s.f.  p¿.  ( ndut. ) Ligazones : 
piezas  curvas. 

I XX IVIATION , s.f.  ((fuí/n.)  Lixivia- 
ción ; la  acción  «le  lavar  las  cenizas  para  ex- 
traer las  sales  ajludinas. 

L1MV1EL,  ELLE,  adj.  ( quim .)  Lixi- 
via! : la  sal  alkalina  sacada  de  las  cenizas  por 
medio  «le  la  loe  ion, 

*LIZER,  o ELIZElt,  f.  //.Estirar  una 
pieza  «le  paño  a lo  largo  para  quitarle  los  plie- 
gues. 1 

LLAMA.  V.  Glama. 

LO  HE,  5.  m.  ( anal. ) Tx>bulo  : hablando 
con  especia lidarl  del  pulmón,  e hígado.  ¡¡ 

( botón»)  Díct*sc  loles,  lóbulos,  o paletas.  _ 

LO RÜ LE,  s.  tn.  tlirn . I/ilmlo.  «É| 

LOCAL,  ALE,  adj.  Local  : relativo^! 
determinado  lugar , como  numuemenl  ¡ocal. 

||  i'amlúen  se  dice  local  por  cosa  propia 
decid  lo  país , como  couUimc  lócale , usajes 
focaux , «rostumbre,  ó usos,  del  pais,  de  la 
tierra. 

LOCAL  ( LE ) , s.  m.  El  sitio , el  terreno : 
d ícese  «le  la  calidad  «leí  suelo,  y de  la  situa- 
ción de  un  parage  , ó lugar. 

LOCALlTÉ,  s.  f.  Localidad:  la  calidad 
ó circunstancia  local. 

LOC AT AIRE , s.  m y f.  Inquilino  : d 
que  vive  en  cusa  ó «punto  alquilado. 

* LOCATKL R , s.  m.  Casero  : el  que  ai- 
«piila  una  casa , ó muirlo. 

L<  JCATU’’ , 1VK , adj . Lo  que  mira  al 
local , y al  inquilino. 

LOCATION,  s.  fw(foi*.  ) T/>cnc»on 
arrendamiento  que  hace  uno  de  alguna  lid- 
ra , etc. 

LOCATIS,  s.  m.  (joc.)  Alquilón  : ca- 
ballo de  alquiler. 

LüCH,  ó LOC,  s.  m.  (ndut.)  Guindo- 
la , ó barquilla  en  forma  de  quadranlc  : 
para  medir  con  la  corredera  lo  que  anda  el 
buque J!  ligne  de  loch  : corredera. 

LOCHE , s.  f Loche , loja , espirenque  : 
pececillo. 

LOCJ1ER,  n.  Cba«x>lotcar , guacha- 
pear : «lícese  del  sonido  de  la  herradura  floxa 
en  bis  caballerías. 

*LOCHET,  s.  n¡.  Pala  de  hierro  estu- 
cha, para  volver  la  tierra  y labrarla. 

LOCH1ES,  s.J.  vi.  Purgación  desangre, 
que  suelen  padecer  los  recién  paridas. 

* L< )( IMAN , s.  m.  V.  f^unnneur. 

* LOCO-MOTÍON , s.  f.  Loco-mocion  : 
facultad  que  tienen  los  animales  de  pasar 
de  un  lugar  á otro. 

* LOCQL  ETS » s.  m.  pl.  Lana  de  caídas. 
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* LOCRFNAN , s.  m.  Estopa 
basto  y crudo. 

LOCUTION  , s.  f.  Locución  : expre- 
sión . niobio  de  hablar. 

* IX)DIER  , s.  m.  Colcha  : cubierta  de 
cama. 

LOD5 , s.  m.  pl.  ( for.  ) Laudcmio  : 
cierta  nartc  ente  exige  el  señor  directo  de 
sus  «•níitcota*  uel  valor  de  sus  ventas. 

LOF  , s.  m.  ( náut.  ) La  mitad  de  la 
manga  , ó ancho  de  un  buque. 

LOGARITHME,  s.  m.  {matem.)  Loga- 
ritmo : número  tomado  en  una  proporción 
aritmética , que  sirve  de  exponente  á olro 
n 'imero  tomado  eo  una  proporción  gcornc- 
t.  ica. 

LOGARITHMiqUE,  adj.  m.  yf.  Lo- 
garítmico : eonecmirntc  á los  logaremos. 

LOG  AR1THMIQLE,  s.f.  Logarítmica  : 
cierta  línea  curva.  * ™ 

LOGE  , s.  f.  Casilla  , choza  de  tablas  : 
y también  ramo  , puesirrillo , 6 tendajo  , 
«pie  se  alquila  en  leí  i as.  ||  Lonja  : lo  mis- 
mo que  bolsa,  hablando  de  ciertas  plazas  de 
comercio,  jj  Loge  de  berger  : cabaña.  || 
Loge  de  chien  : caxon , covacha , en  donde 
se  recoge  el  perro,  el  mastín.  |(  Loge  de 
cachón  . cochiquera.  j|  f^oge  fie  ménagerie  : 
jaula  de  Gcra*.  Jj  Loge  de  Jou  : jaula  ae  lo- 
cos , que  también  se  llama  casilla.  j|  Loge  de 
portier  : mi m tito  ó garita  de  portero.  ||  Loge 
de  coméate  : aposento  , palco.  ||  Loge  de 
buffet  d'orgues  : el  ritió  donde  están  los 
fuelles. 

LOGE , EE , v.  p.  y.  adj.  Alojado. 

LOGIZARLE,  adj.  m.  y /•  Habitable, 
vividero  : dicesc  d«l  quarto,  casa,  vivienda, 
en  que  se  puede  alojar,  ó habitar  cómoda- 
mente. 

LOGEMENT , s . m.  Habitación,  vivien- 
da , posada  : sitio  ú casa  en  que  so  vive  de 
asiento.  i|  Alojamiento  : dicese  de  la  tropa. 

LOGER  , i f.  n.  Habitar  , vivjr  : tener 
la  habitación  , la  vivienda  , en  "tal  parte  , 
calle , ó casa.  ¡|  Posar , estar  de  posada,  tener 
la  posada  : en  tal  ó tal  parte.  (|  (Jig-YproV') 
Se  dice  : loger  a la  belle  étoile  : dormir  en 
el  mesón  de  la  estrella  , dormir  al  raso , no 
tener  casa  ni  albergue. 

LOGER  , a.  Aiojnr , hospedar  : y 
también  ai>osnitar , dar  quarto  , ó posada. 

LOGER  ( SE  ) u.  r.  Alojarse  : jomar 
casa  ó quarto. 

LOGES  . s.  f pl.  ( botón.  ) Celdillas. 

LOGETTE  , s.  J’.  Caxon , puestccillo  , 
Eairaquilla  : ticndecilla  que  se  arrienda  para 
mercado*  , ó ferias.  j|  También  es  quarlito  , 
aposcutillo.  zaquizamí. 

LOG  EUR  , s.  m.  Huésped  , posadero  , 
patrón  : que  tiene  casa  de  alquiler. 
^LOGIOEN  , s.  m.  Lógico:  el  Cpic  pro- 
fesa la  lógica. 
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LOGIE  , s.f  ( voz  tomada  del  griego. ) 
Logia  : significa  tratado  , discurso;  y entra 
en  la  composición  de  muchos  nombres  , 
como  théologic , chronologie , etc.  teología  , 
cronología , etc. 

LOGIQLK , s.  f.  Lógica , dialéctica. 

LOGIQL  EM EJÍ T , udv.  lógicamente  : 

conforme  á la  lógica. 

LOGIS  , s.  m.  Casa  : en  el  sentido  de 
habitación  , ó vivienda ; y nunca  en  el  «le 
edificio,  ó finca.  V.  Maison.  ||  Casa  : la  de 
la  persona  que  habla  : ex.  on  m alienó  au 
logis  , me  «aguardan  en  casa , ó en  mi  casa  : 
si  vous  venez  au  logis... , si  veois  á mi 
casa...  ||  Posada,  hostería.  ||  Corps  de  logis  : 
el  cuerpo  ó parte  principal  de  nna  casa  , u 
otro  edificio. \\.Waréch<il  des  Ingis  : aposen- 
tador mayor,  sea  en  la,tr6pa¿  ó en  la 
corte. 

*L0GISTES,  i.  m.  pl.  Logistas  : ma- 
gistrados de  Atenas , encargado»  de  la  revi- 
sión de  cuentos. 

LOG1SX1QUE,  s.f.  Logística,  álgebra  : 
arte  de  calcular  con  letras. 

LOGOGR1PHE , s.  m.  Logogrifo  : es- 
pecie «le  enigma  en  que  se  toman  en  diversos 
sentidos  las  diferentes  partes  de  una  pala- 
bra. . 

LOGOM ACHÍE  , s.  f.  Logomaquia  : 
qüestion  de  nombre , ó de  voces. 

* LOGROGNE , ( geogt\  ) Logroño  : 
ciudad  de  España. 

LOI , s.  J.  Ley  : regla  y principio  para 
obr.ir.  ¡j  Ley  : constitución  , estatuto  en  que 
se  manda.  |j  Ley  : regla  con  vene  ion  alinmi* 
establecida  ; como  las  del  desalío,  del  jue- 
go, etc.  j|  ( proa,  ) Se  dice : nécessiu1  n a 
point  de  loi  : la  necesidad  carece  de  ley.  j¡ 
Cid.  ) Dicesc:  étre  la  loi  el  les  prophetes  : 
ser  tan  fixo  como  el  sol,  ser  indubitable.  !| 
Dvnner  la  loi  ,Jaire  la  loi  : «lar  ó dictar  i < 
ley  , dominar  , tiranizará  alguno.  ||  Se  faite 
une  loi  de...  imponerse  una  ley  de... 

LOIS , s.  f.  pl.  Leyes  : di  cese  del  con- 
junto de  ellas  , ó del  cuerpo  del  dcrcclio 
civil. 

LOIN  , a dv.  de  lugar.  Li  jos , á gran 
distancia.  ||  y/u  loin  : á lo  lejos.  J|  De  loin 
en  loin  : a taiga  distancia , o grandes  tre- 
chos. ||  ( adv.  de  tiempo.  ) Se  «fice  de  loin 
en  loin  : de  tarde  en  tarde , «le  «piando  en 
«ruando,  pocas  vcc«*s.  j|  (id.)  Dicesc  de  loiM. 

Ldc  tiempos  pasados  , desde  mucho  ántes. 

* LOIN  , pvcp.  Lt  jos.  jj  y ñus  étes  trop  loin 
de  moi  : estáis  muy  fijos  ó distante  ae  mí. 

LOINTAIN,  AUNE,  adj.  Lejano,  re- 
moto , apartado. 

LOESTAJLN , s.  m.  Ix>mananza  : los  le- 
jos de  una  pintura. 

LO  IR  , s.  m.  Lirón  : ratón  de  los  Alpes. 

LOISIBLE  , adj.  m.  y f.  Permitido  , 
fa  rtible  : to  este  sentido  es  ya  voz  auliquad*. 
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F.n  la  conversación  se  suele  Herirá  otro  : 
s il  vous  est  Inlúble  y si  vmd.  gusta,  si  le 
Acomoda , si  no  se  le  hace  muta  obra. 

LOÍSIR  , s.  tn.  Lugar,  tieotpo  : espacio 
de  tiempo  libre  y sosegado  para  hacer  al- 
guna cosa  cómodamente.  ||  Ocio  : tiempo 
desocupado  , y de  descanso.  j|  A lotsir.  Des- 
pacio , con  comodidad  : cómodamente,  con 
todo  sosiego. 

LOK  , LOCH , ó LOOCH,  t.  m.  ( me- 
die. ) Lok  : cierta  bebida  medicinal  : cor- 
dial. * 

LOMBA  IRE , adj.  m.  jrf  Lumbal  : lo 
que  pertenece  á los  lomos. 

LOMBA RD  , 5.  m.  V.  fti anl-de-piété. 
LOMBES  , i.  m.  pl.  ( anal. ) Lomos  , 
bijares. 

'LOIVJBOYER,  v.  a.  Mejorar  la  sal , es- 
pesándola. 

LONCHITIS , ó LONKiTE , s.f  Lon- 

quiies  : planta  cuya»  hojas  son  parecidas  á 
las  del  helécho. 

f LOSIDRK,  s.  m.  Londro*:  embarca- 
ción de  baso  bordo  , v parecida  á la  ga- 
lera. 

LONDREN  , s.  m.  Paño  Jondrino  : dí- 
cesc  del  que  imita  al  fabricado  en  Lon- 
dres. 

LONG,  LONGUE,  adj.  Lai^o  : dícese 
relativamente  á la  extensión  , y con  res- 
pecto a la  duración  : chemin  long,  camino 
largo : jour  long , din  largo.  ¡|  Largo,  turdo, 
lento  : dícese  ele  una  persona  pausada  y can- 
sada en  lo  que  dice  , ó hácc.||{  fig. ) 1 fícese  : 
avoic  tes  iras  tonga , les  mains  longnes  : 
tener  gruí  poder,  gran  autoridad.  \\nAvoir 
les  deuls  bien  bmgues  t tener  hambre , te- 
ner gazuza.  j|  ( id.  joc.  ) Dícese : en  sai'qjr 
long:  saber  mucho  latió  , tener  su  gramática 
parda*,  mucha  letra  menudu.  j|  A la  longue. 
A la  larga  , con  el  tiempo,  al  calió.  ||  Ait 
long : á \ñ  largo  , con  extensión  , extensa- 
mente, jj  De  longue  main  ; desde  muy  atras  , 
mucho  tiempo  na.  j|  Le  long,  du  longj  au 
long.  ( jnep.  de  lugar. ) Lo  largo , á lo  largo, 
á la  orilla.  ||  En  coloyant  le  long  de  la  r t- 
xiére  : navegando  á la  orilla  del  rio.  |j  Au 
long  du  bois  : lo  largo,  ó el  ludo  del  bos- 
que. 

LONG , s.  m.  Iyargo  , largor. 

LONGAJMMITK,  J • Longanimidad : 
(£rnudc/it  y constancia  de  ánimo  en  las  ad- 
versidades. ^ 

LONGE,  s.  f Lonja  : corren,  tira  de 
cuero.  ¡|  Ramal.  j|  Riñonada.  ||  Lomo  de  ter- 
nera. jj  Lnngc-cid  : pigiicla  para  llevar  los 
halcones. 

LONGE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Costeado. 
LONGER  , v,  a.  Seguir  ó andar  por  la 
orilla  de  un  rio,  de  un  camino,  de  un 
bosque  : costear.  Dícese  solo  hablando  de 
tropas , ó de  reses  de  caza  mayor. 


LONG  EVITÉ  , t.  f Ancianidad  : du- 
ración larga  de  la  vida. 

* LONGLM ETR1E , s.  f.  Longimclría  : el 
arte  de  medir  lo  largo  , y las  distancim. 

LONGTTUDE , $.  f Longitud  : úsase 
solo  como  termino  geográfico , y astronó- 
mico. 

LONGITUDINAL,  ALE,  adj.  Ix>n- 

f'itndinal  : Jo  que  coge  por  lo  largo  , ó sigue 
o largo  de  una  cosa  ; á diferencia  de  trans- 
versal , que  corta  , ó pasa  por  lo  ancho. 

LONÓITU  DIN  ALEMENT , adv.  Lon- 
gitudinalmente. • 

* L(  )NG-PAN , s.  m.  ( arquit ) Tendido 
largo  de  un  tejado. 

LOKG-TEMPS , ad*>.  Largo  tiempo  , 
por  runcho  tiempo. 

* LONGUE  , s.f  (mús.)  Larga,  longa  : 
nota  que  vale  dos  breves. 

LCmGUEMENT  , adv.  Largamente  : 
largo  tiempo  , largo  rato. 

LONGLET,  ETJ’E  , adj.  dim.  { fnm  ) 
Larguiilo , un  poco  largo,  algo  largo  : dícese 
de  un  discurso,  relación  , cuento,  etc. 

LON'GUELR  , s.  f.  Longitud  , largura  , 
lo  largo  : de  una  cosa.  j| Dilación  , entrete- 
nimiento, detención.  j|  (Jig- ) Dícese:  tircr , 
tn.fner  en  longnetir  ; entretener,  alargar, 
dar  largan  : ir  dilatando  un  asunto. 

* LOOCIÍ , s.  rn.  V.  Ijok. 

LOPIN , s.  m.  ( t’u/g.  ) Ruja  , pellizco ; 
porción  de  alguna  cosa  que  se  pilla. 

LOQUAblTÉ  /.  Loquacidud  , ha- 
bladuría , lengua. 

LOQUE  , s.  f.  ( Jhm . ) Pingajo  , aram- 
bel, girón. 

LOQLÉLE  , s.  f.  LíOqücla  : facilidad 
para  hablar  , y explicarse. 

LOQLCT  , s.  m.  Picaporte,  pestillo. 
LOQUETEAU  , s.  m.  residió  : de  ven- 
tanas, Ó pOStlgftS. 

LOQuETTE,  s.f.  dim.  ( mtfg.)  Pizca  , 
rajita , pclli/.quito  : pcdacito  que  se  pilla  ó 
toma  de  alguna  cosa. 

LORD , s.  m.  Lord  : titulo  de  honor 
que  se  da  á los  grandes  de  Inglaterra. 
lord  . señor.,  ó mi  señor. 

LORÉ , ÉE,  adf.  ( blas . ) D ícese  : na- 
geoires  lotees  : alelas  de  pez  de  diferente 
esmalte. 

% LOR  EXT E , ( grogr. ) Loicio  : ciu- 
dad  y Sanitario  de  India. 

LOIIQNÉ,  ÉE,  p.  p.jr  adj.  Mirado  al 
soslayo,  de  sesgo. 

LORtiNER  , v.  a.  Ojear  : echár  una 
ojeada , mirar  de  soslayo , como  quien  no 
ve.  ||  Mirar  ron  anteojo  de  puño. 

LOUGNER1E,  $.  J.  Mirada,  ojeada  : 
dícese  del  mirar  con  fisgonería,  piesunciou  , 
ó deseo  disimulado. 

LORGNETTE , t.  f.  Catale  jos  , lente  , 
anteojo. 
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I.ORGNEUR  , RUSF. , sr,l,si.  Gniña- 


dor  : el  que  guiña  los  ojos,  y nina  al  sos- 
layo. 

LORÍOT,  s.  m. -Oropéndola  , oriol,  ver- 
decillo, chamariz.:  ave. 

* LURMERIE  Chapucería  : obra  ele 
fierro  trabajada  por  los  chapuceros. 

* LORMIKR  , s.  m.  Chapucero  : el  her- 
rero que  trabaja  en  cosas  menudas. 

* LORRA1NE  , ( oe’°gr- ) Loi'ena  : pro- 
vincia de  Francia. 

LÜRSkL)E...f>/rp.  En  tiempo  de...  quan- 
do  fue...  [I  Dcs-lors.  Desde  entonces,  dcftde 
aquella  hora.  ||  Pour  lors  ; por  entonces  , 
en  aquel  tieuipo. 

LOfiSQLE  , conj.  Quando , mientras. 

LOS.  s.  m.  (ant.)  Loa,  loor.  V.  Lniian- 
ge.  ||  Los  et  honneur , loa  v honor,  prez 
y honra  : expresión  antíqundn. 

LOSANGE,  s.  m.  Losange,  lisonja  : en 
términos  de  b|a:»nn  es  la  figura  de  rombo. 

LOSANGE,  ÉE,  <u1j.  ( ) Liaon- 
jarlo  : el  escudo  de  ligara  rombo vda. 

LOT  , s.  m.  Partijn  , parte,  porción  : de 
una  cosa  que  se  divide  para  repartir  entre 
muchos.  ||  Lote,  suerte  : en  la  lotería,  d en 
otro  juego  cu  que  se  sortean  sumos  desi- 
guales. 

LOTKRIE , r.  / ratería  , rifo. 

LOTI , IK,  adj.  Partido,  caído  en  suerte.  , 
| \{fam.)  Díccse  : le  voiia  bien  loti  : bien 
avhido  está,  le  ha  caído  la  lotería  : dícesc 
por  ironía  de  la  persona  á quien  leba  tocado 
una  mala  muger  , un  mal  marido , un  mal 
socio  , efe. 

LOT1ER  , s.  m.  Bocha  : planta  parecida 
al  trébol. 

LOTXON  y $.  J*.  Loción  : lavadura  , ac- 
ción de  lavar. 

Ll  )TIR , a.  Pa  rtlr , repartir  , hacer  las 
partíjas : de  bienes  , herencias,  ele.  entre  los 
coherederos. 

LUT1SSAGE  , s.  m.  [ mincr. ) Bocado  : 
la  porción  de  un  metal  que  se  toma  para 
ensayarle. 

LÓTiSSEMENT , s.  m.  Partición  , re- 
partimiento  : de  bienes  , herencias  entre  los 
coliere<lcros. 

LOTO,  s.  m.  Lotería  : juego  semejante  al 
de  la  lotcríu , qne  se  juega  con  90  número»  r 
Otra»  lanías  bolitas. 

LOTfÉ  , s.  J.  Lola  : especie  de  lamprea 
dr  rio. 

LOTOS  , ó LOTOS , s.  m.  Loio  : plan- 
ta , v árbol. 

LOLA  BLE , adj.  m.  jr  f La  n dable , 
loable  : el  i ae  dice  de  las  cosas  , y de  las 
personas ; y el  j.°  solo  de  las  rusaY 

LOLJAftLKMENT , adv.  Loablemen- 
te , de  uu  modo  laudable. 

LOLAGF. , s.  m.  Aquiler:  se  dice  de 
muebles  ó eos.»  de  uso. 
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LOUANGF. , f.  f Alabanza. 

LOUANGÉ , ÉE,  p.p.  y adj.  (Jam.) 
Celebrado , elogiado.  V.  Lo tutnger. 

LOLANGÉR,  i \ a.  (Jam.)  Hncér  los 
honras,  el  panegírico. 

LOLANGELR  , EÜSE,  s.  Abtl*»d<* , 

celebrador  * panegirista  : dícesc  en  sentido 
de  desprecio. 

LOLCHE,  adj.  m.y  f Bizco,  bisojo.  || 
Ambiguo,  obscuro. 

LÓUCHER  , y.  n.  Mirar  bizco , ó atra- 
vesado. 

LOUCHET , $.  m.  (agrie.)  Laya:  azada 
en  forma  de  pala  para  volver  la  tierra. 

LOLTE , ÉE , p.  p.jr  adj.  Alquilado , ar- 
rendado. I|  Alabado  j celebrado. 

LOLER,  y.  a.  Alquilar : dar,  ó tomar  en 
alquiler.  f|  Tomar  > o ajustar  : á un  mozo 
sirviente,  jornalero,  peón  etc.  j|  Alabar, 
celebrar,  chipiar. 

LfUER  ( 8E ) y y.  r.  Katar  satisfecho , 
contento : del  proceder  de  alguno  consi- 
go. 

LOÜEUR,  ECSE  , i.  Alabador : tómase 
por  lisonjero,  adulador.  |[  Alquilador  : el 
que  tiene  oficio  de  alquilar  muebles,  caba- 
llos , etc. 

* LOLGRÉ  , s.  m.  (rrcUtí)  Lugre:  espe- 
cie de  embarcación  marcante. 

loéis,  Lciuis  dor,  m.  Lü?*, 

luis  de  oro  : moneda  de  oro  de  Francia  del 
valor  de  libras. 

LOUP  , s.  m.  Í»obo  : animal.  ||  Lobo : 
una  de  hts  constchtekmea  australes.  |J  CaTÚ- 
lula  de'  terciopelo  negro  para  defenderá  l.il 
señoras  del  amor  del  so!.  ||  Mazo:  para  igua- 
larlo» paquetes  de  libros.  j|  Especie  de  úl-‘ 
cera  que  se  hace  en  las  piernas.  ||  Saat  da 
tnufP:  foso  ancho  con  qne  se  cierran  las  ca- 
lles de  «árboles  en  los  jardines  y solos.  ||  (exp. 
prny.)  Dícoh1:  ai'oir  vu  le  Inup  : haber  tibio 
las  orejas  al  lobo,  haberse  haHado  cu  trance* 
y riesgos  , ser  curtido  en  los  negocios  j expe-r 
riendas.  ||  Trher  una  lorlqncra  que  no  dc- 
xa  hablar.  ||  (id.)  Se  dice:  enfe.nner  le  loirp 
d<nis  la  bcVgtrir : encomemíar  las  ovejas  al 
lobo.  También  es  sobresanar  : Cerrar  una 
llaga  ó herida  antes  de  bien  curada.  ||  ( jam.  ) 
Dícesc  : tnaá^érvohinre  nn  loup : comer cOHiu 
un  bnytre.  j|  (id.).  Se  dice:  entre  chiva  ci 
Inup  ; á boca  de  noche  , entre  dos  hiera.  ¡J 
{ prou .)  Diccsc:  Are  cortan  rotante  le  Inup 
gris  : ser  mas  conocido  que  la  ruda.  I|  (id.) 
Se  dice  : tneilre  quctqu'un  a la  giteula 
dn  loup  : dexar  á alguno  en  las  astas  del  to- 
ro. ||  Dícesc:  quantl  on  parle  du  loup  o n en 
yoil  la  qucue : en  nombrando  al  ruin  de  Ro- 
ma, luego  asoma. 

LOUP-CERVIER  , r.  m.  Lobo  cerval: 
lince. 

LOLPE  f Lobanillo,  lupia:  tumor 
duro  y glandulosQ.  [¡  Lcutc  : vidrio  dv  au- 
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mmto  para  leer.  J|  Loupet  de  bois  : loba- 
nillos. 

LOUPEUX,  EUSE,  adj.  EJ  qoe  tiene 
lobanillos,  ó lupias.  j(  Eu  los  árboles  es  nu- 
doso. 

LOUP-GAROU,  s.  m.  Dicese  de  la  per- 
sona huraña  , áspera,  é intratable. 

LOUP-MARlN , s.  m.  ¡Lobo  marino : 
pescado  de  mar. 

LOURD  , OURDE,  adj.  Pesado  : lo  que 
pesa  mucho.  ¡|  (Jig .)  Pesado  : tardo  , torpe 
para  moverse  , o manejarse;  y también  difí- 
cil y molesto  de  hacerse , ó trabajarse.  ||  (id.) 
Rudo,  lerdo  torpe.  ||  ( id.)  Macizo,  tosro  , 
mazorral ; hablando  de  obras.  (|  (id.)  Grave , 
torpe  , grosero  : hablando  de  faltas , yerros  , 
caídas. 

LOURD AUD , AUDE , s.  Zopenco , zo- 
quete, bolo  : rudo,  majadero. 

LOURDEMENT,  aav.  Pesadamente , con 
pesadez.  ||  (Jig . ) Groseramente,  neciamen- 
te. 

LOURDERIE , s.  J.  ( Jam . ) Grosería  > 
majadería , potochada. 

LOURDEUR,  s.f.  Pesadez. 

LOURDISE,  s.J.  (anl. ) Lo  mismo  que 
lourderie. 

LOURE,í.y.  (mus.)  Baylc  serio,  y cu- 
yo compás  es  Júnario. 

LOURÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Ligado. 

LOURER , v.  a.  ( más. ) Ligar  unas  notas 
Con  otras. 

LOUTRE , s.  f Nutria  : animal  anfibio. 

]|  Un  loulre : uu  sombrero  de  pela  de  nu- 
tria. t 

* LOUVAIN,  (geogr. ) Lovavna  : ciudad 
de  Brabante. 

LOU  VE,  s.f.  Loba  : hembra  del  lol>o.  || 
(Jig-  Y fam.  ) Pelleja  , zorra  : niiigcr  públi- 
ca. j|*Red  redonda  para  pescar  eo  los  ríos  , 
como  el  boliche.  ||  Barril  sin  fondos  dehaxo 
la  escota  del  navio  para  pescar  los  bacalaos. 

|j  Palanca  : clavija  para  subir  piedras. 

* LOU  VER,  y.  a.  Horadar  una  piedra  para 
meterla  clavija, y subirla. 

LOUVET,  ET1E , adj.  Lobnno:  color. 
Solo  se  dice  hablando  del  pelo  de  un  caba- 
llo. 

LOU  VETE  AU , s.  m.  Lobezno  ; lobo  ca- 
chorro. 

LOUVETER  , o.  n.  Parir  la  loba. 

LOUVE'i’ERIK , s.  f.  El  equipage  y apa- 
rejos para  la  caza  del  lobo.  ^ 

LOUVETIER , s.  m.  Lobero  , montero 
mayor , que  mandaba  en  la  caza  real  el  equi- 
page y aparejo  para  la  caza  fiel  lobo. 

* LOUVEUR,s.  m.  Cantero:  que  horada 
las  piedras. 

LGUVOYER , m.  n.  (nciut.)  Bordear  , 
dar  bordos  6 bordadas  el  navio  á la  vela. 

LOU V RE,  s . m.  Llamabas#  ; «sí  el  pala- 
cio real  eu  París  :'que  cu  otros  tiempos  fue 
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residencia  ordinaria  de  los  Reyes.  ||  ( ftg.  X 
Jam.)  Se  llamu  louvre , esto  es,  palacio  , * 
una  casa  grande  y magnifica. 

LO  VER,  y.  a.  ( náut. ) Zafar  un  cabo  , 
ó punta  , la  embarcación  que  navega. 

LOXODROMIE , s.f.  ( ndut . ) LoxAdro- 
mia  : catuiuo  obliquo  de  un  buque , ó la  cur- 
va que  describe,  siguiendo  el  rumbo  del 
viento. 

LOXODROMIQUE,  adj.  m.  y f LoxA- 
drómico:  lo  que  tiene  conexión  con  la  loxA- 
dromia.  ||  Talles  toxodromiques : tabla»  loxA- 
drómica»,  para  calcular  lo  que  anda  un  bu- 
que. 

LOYAL,  ALE,  adj.  Leal , fiel,  honra- 
do , cabal.  ||  Legítimo , de  ley  : poro , sin  a- 
dulteracion  , hablando  de  géneros. 

LO  YALEMENT , adv.  con  legalidad , con 
pureza , honradamente. 

LOYAUTE,  s.  f I,calu<^  honradez  , 
probidad  : buena  fe,  franqueza  de  ánimo. 

LOYER  , s.  ni.  Alquiler  j el  precio  del 
arrendamiento  de  una  casa  ó pieza  de  tierra. 

||  Salario  : de  un  mozo,  ó jornalero  : y tam- 
bién pago , como  remuneración  de  obi  as  bue- 
nas , (i  castigo  de  malas. 

LOZANGE,  V.  losange. 

LU,  UE,  p.p.  de  tire»  lucido. 

* LÚBERNE,  s.  f.  Pantera : la  hembra  del 

leopardo. 

J,UBiE , s.  f (fam. ) Humorada , capri- 
cho , antojo. 

LUBRICITE . s.f.  Lascivia , deshonesti- 
dad , sensualidad. 

LUBIUFIER  , v.  a.  Untar:  bañar  con  al- 
guna materia  crasa  para  que  corra  alguna 
cosa. 

LUBRIQUE , adj.  m. y f.  Lascivo , salaz, 
sensual. 

LURRIQUEMENT,o//i'.  Lascivamente, 
impúdicamente. 

LU  CARNE,  s.f.  Lumbrera,  buharda: 
ventanilla  de  guardilla , ó desván. 

* LU  GUIOLE , s.  J\  Luciérnaga  : in- 
secto. 

LUC1DE,  adj.  m.  y f.  Lúcido.  ||  Inter» 
valle  Incide : lúcido  intervalo  , en  que  ios  lo- 
cos hablan  con  algún  seso. 

LUC:iE,<>  BOIS  DE SAINTE-LUCÍ  E , 
s.  m.  Madera  de  Santn-Lucín.  V.  Unís. 

LUCIFER  , s.  m.  Lucifer : entre  los  cbi  is- 
lianos  príncipe  de  las  tinieblas.  j|  Lucífero  : 
se  decía  de  la  estrella  Venus  quando  prcce- 
, «lia  al  sol. 

*LUCQUES,  (geogr.)  Lúea  : ciudad  y 
República  de  Italia. 

LUCRATíE,  IVE,  adj.  Lucrativo,  lu- 
croso. ■*  - 

LUCRE,  s.  m.  Lucro  : ganancia,  prove- 
cho. 

LUCUBRATION  , s.  f Lucubra-ioa  j 
la  obra  de  ingenio  que  se  trabo  ja  rehuido. 
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* LUCUMA , s.  f.  Níspero  de  Indias : ár- 
bol  dt4  Perú , de  fruto  muy  ««bruto. 

* LÜDION  , s.  m*  Díabullo  cartesiano  : 
figurilla  de  esmalte  encerrada  en  una  botella 
llena  de  agua,  que  quando  se  comprime  el 
la  non  , se  eleva  hasta  la  boca  de  la  botella. 

LUETTE,  s.  f Gallillo,  campanilla  , 
ep  ¡glotis. 

LUEUR , s.  f Luz , resplandor , claridad : 
debij  luz  , como  de  laguna,  de  las  estrellas  , 
del  fuego , de  un  farol.  [¡  (fig. ) V iso  , vis- 
lumbre , cayo  : luz  pasageru,  apariencia. 

LUGUBRE , adj.  m.  y f Lúgubre  : fú- 
nebre, triste. 

LUGUBREMENT,  adv . Lúgubremen- 
te , de  un  modo  lúgubre. 

LUI , pron.  mase.  de  la  tercera  persona. 
El.  i|  En  el  caso  obliquo  luí  (le)  es  común  á 
ambos  géneros. 

LUIRE,  v.  n.  Lucir,  dar  luz,  alumbrar. 

IAJISANT  , ANTE,  adj , Luciente,  re- 
luí  « ute  : y también  lustroso , que  tiene  lus- 
tre. 

LUISANT  (LE) , s.  m.  Lo  lustroso,  e! 

lustre. 

LUiTES,  s.f.  pl.  ( moni .)  Criadillas  del 
jabalí.  ^ 

LUMIÉRE,  s.  f Luz,  claridad  : con  la 
qual  se  hacen  visibles  los  objetos.  j|  Luz  : dí- 
cese  de  la  vela  encendida  , sea  de  cera , ó de 
sebo.  ¡I  Fogun  , oido  : de  una  arma  de  fue- 
go. (|  Luz,  claro  : en  la  pintura  se  dice  de 
las  parles  mas  iluminadas.  ||  (/<£* ) Luz  : in- 
dicio , noticia.  ¡|  (id.)  Inteligencia*  cofioci- 
ínícuto  para  alguna  cosa.  ||  ( id. ) Talento  , 
potencias  : tusase  en  plural  por  conocimien- 
tos , ó ilustración : qnc  también  Llamamos  lu- 
ces. ||  (id. ) Toilo  lo  que  ilumina  al  alma  : 
la  lamiere  de  lévangile , la  luz  del  evange- 
lio : la  lam  iere  de  la  fot , la  luz  ó lumbre  de 
la  le.  ||  (id.)  Lumbrera,  antorcha:  dicesc 
del  hombre  eminente  que  ha  ilustrado  la  igle- 
sia ó su  siglo  con  sus  escritos,  ó virtudes.  || 
( cJL-p.  poel. ) Se  dice  : commcricer  ii  voir  La 
l-aniére  dujonr : salir  á luz , venir  al  mundo : 
nacer.  [|  ( id. ) Díccsc : jouir  de  la  lumi¿re  : 
gozar  ele  la  vida,  respirar: vivir. ||(iYf) Sc  dice: 
pjreJre  la  lumiere  : cerrar  el  ojo , morir  : y 
también  perder  la  vista  , ó cegar.  j|  (fig- y 
ant. ) D ícese:  me ttre  en  lumiere  : sacará  luz, 
dar  al  público  : imprimir  un  escrito.  Hoy  se 
dice  mejor  : meltre  au  jour. 

LUINIIGNON,  *■  m.  Pábilo  : la  punta  de 
la  torcida  do  una  vela.  ¡[Cubito  ó culo  de  ve- 
la ó <le  bugia  encendida  que  se  va  acaban- 
do. 

LUAIINAIRE,  s.  m.  Luminar  , astro  ; se 
dice  regularmente  del  sol  v de  la  luna  , v me- 
tafóricamente lumbrera.  |]  Luminaria , luces, 
cera  : la  que  arde  ó se  gasta  en  las  iglesias  ¿ y 
»¡  es  de  lamparas,  sc  dice  alumbrado  }¡  ijig. 
y jOC.)  L«*  ojo**  1*  VÍ<U. 


LU MINEUX  , EUSK  , adj.  Luminoso  ; 
que  difunde  luz  y claridad. Lumino- 
so, instructivo , que  aclara  lo  dudoso  y obs- 
curo : d ícese  del  ingenio,  v de  sus  obras. 

LUNA  IRE , adj.  m.  y J'.  Lunar  : lo  per- 
teneciente á la  luna. 

LUNA1RE,  s.f.  Yerba  de  la  plata.  V. 
Bulbonac. 

LUNA  ISON,  s.f.  Lunación  ; dícese  del 
tiempo  que  dura  el  primer  quarto  de  luua 
nueva.  , 

LUNATIQUE  , adj.  m.  y f.  Lunático  \ 
maniático .•(!  (fig.  y fam. ) Fantástico , ex  - 
travagantc.  Usase  también  como  substantivo. 

LÜNDI,  s.rn.  Lúucs  : el  segundo  día  déla 
semana. 

LUNE , s.  fi.  Luna  : uno  de  los  siete  pla- 
netas. (|  En  términos  de  química  la  plata  se 
llama  lunc  ( luna).  ||  Orbe  : nombre  de  un 
pescado , que  también  sc  llama  rond  de  mer. 
jl  (./*#•  f fim- ) Se  di ce  : aboyar  a la  tune  : 
ladrará  la  luna  : amenazar  á quien  nose  pue- 
de ofender.  ||  (id.)  Díccsc  : Jtiire  un  tfou  d la 
lune  : atufarse , irse  sin  despedirse  ni  pagar 
á sus  acreedores  : alzarse.  ||  (prov.)Sc  dice: 
uouloir prendee  la  lune  anecies  dents : que- 
rer coger  el  cielo  con  las  manos  : intentar  im- 
posibles. ||  (vulg.)  Dícese  auoir des  lunes  : 
teqp  sus  lunas , sos  dias  de  locura  , ser  lu- 
nático. 

LLNELS , s.  m.  pl.  ( Lias. ) Límeles  : son 
quatro  medias  lunas  unidas  por  sus  puntas  , 
que  forman  como  una  rosa. 

LUNET1ER  , s.  m.  Anteojero , fabri- 
cante de  anteojos. 

LUNETTK,  s.  f.  Anteojo  : para  leer,  ó 
ver  claro,  ¡j  Taj>on  : de  secreta  ó prihrnda  j y 
también  el  agujero  de  la  misma  ladina.  || 
media  luna  pequeña  : es  cierta  obra  de  forti- 
ficación. ||  Cierto  hucsodcl  pecho  de  las  ares, 
hendido  en  figura  de  horquilla. 

LLNETTE¿¡  , s.f  pl.  Anteojos , espejue- 
los . que  se  calzan  en  la  nariz  $ y en  estilo  jo* 
coso  sollaman  antiparas.  [| Antojeras  hablan- 
tío  de  caballeríos.  jj  ÍAmettc  d 'approche : «en- 
trojo de  larga  vista  , largomira.  ^ífig.yfam.) 
Se  dice  : mettre  ses  Latidles  de  travers , ó 
cfiausser  mal  ses  limettes : calzárselas  al  re- 
ves, no  entender  lo  mas  importante  y esen- 
cial de  unir  cosa. 

^LUNEFTER,  v.  n.  Usar,  gastar  anteo- 
jos. 

LUNI-SOL  AIRE , adj.  m.yf.  (astron.) 
Luni  solar  ? dícese  de  una  cosa  compuesta  de 
la  revolución  del  sol  y de  la  lona. 

L UN  ULE,  s.  f ( geom .)  Lúnula. 

LÜ  PERCALES , s.  f.  pl.  Lu percales  : 

fiestas  anuales  que  los  Romanos  celebraban 
en  bonor  del  dios  Pan. 

LUP1N  , s.  m.  Altramuz  .*  d eese  de  la 
plauta , y del  Luto , que  UuuUtD  se  llama 
chucho. 
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JLUPINAIRE  , s.  m.  Altramucero,  clio- 
chrro  : el  que  vende  alúdameos  , ó chochos. 

♦ LU  SIGNAN,  (geogr.)  Lusiiwn  : villa 
de  Francia. 

LUSTRAL,  ALE,  atlj*  Lustral.  Díccsc 
tolo  con  la  va/,  eau  (agua.) 

LUSTRATJON  , s.  J'.  Lustracion  : eran 
nnos  sacrificios  establecidos  en  la  antigua 
Roma  para  la  puriüracion  de  los  campos,  de 
\¡p  casas,  de  ios  excrcilos  , etc. 

LUSTRE , s.  m.  Lustro  : lómase  por  el 
espacio  de  cinco  años,  y es  de  estilo  poético. 
||  Lustre  : el  viso  luciente  que  despule  una 
superficie  bruñida,  prensada,  barnizada,  etc. 
||  Araña  : con  la  que  se  alumbra  una  sala  , 
teatro,  etc.  ||  (Jig .)  Lustre,  linimiento, 
realce* 

LUSTRE  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Lustrarlo. 

LUSTRER,  v.  a.  Lustrar,  dar  lustre  : á 
una  tela  , piel , sombrero,  etc. 

LUSTRIN E , s.  m.  Lustrina  : cierta  tela 
de  seda. 

♦ LUSTRQIR , s.  m.  Lustrador  : en  las  fá- 
bricas de  cristales  ; rrglita  pequeña  forrada 
de  sombrero  pora  quitar  las  manchas  á Jas 
lunas  de  los  espejos. 

LUT , s.  m.  ( quim. ) Lúten , betún , bar- 
ro : mezcla  para  tapar  las  vasijas. 

*LU TATION,  s.J.  ( quim.)  Lutacioa^:  la 
acción  de  embarrar  o tapar  las  vasijas  coü  el 
lúten. 

LUTE , EE , p.  p.  y adj.  Embetunado  , 
emlinrmdn , tapado. 

LUTEK , v.  a.  {quim. ) Tapar  : embetu- 
nar , embarrar  con  el  lúten. 

LUTH , s.  m.  Lamí : instrumento  músico 
de  cuerda  de  t¡  ina. 

LUTHÉRANISME,  s.  m.  Lu  uranismo: 
la  secta  ó cjocti  ina  de  Cutero. 

LUTHEIUEN,  ENNE ,adj.Xs.  Lutera- 
no : ¿cetario  de  Lutcro. 

LUTiUER  , s.  ni.  Guitarrero  : el  que  fa- 
brica instrumentos  músicos  de  cuerda. 

LUTIN,  s.  m.  Duende  , trasgo  : demonio 
casero.  j|  f Jig.)  Diablillo  : dicese  de  un  ma- 
chadlo vivo  y pu redador. 

LL’TiNÉ,  E1C , p. p.  ( jam .)  Inquietado, 
atormentado.  V.  Luíiner. 

LUT1ISER , a.  (Jam.)  Inquietar,  ator- 
mentar como  duende. 

LUTINER , »\  n.  Hacer  el  duende,  an- 
dar como  duende  : trasguear. 

LUTRIN  , s.  m.  Facistol,  y también  atril. 

LLTTE,  &.J.  Lucha  : lid  entre  ríos  per- 
sonas á brazo  partido.  |{  {Jig»  y* Jam.)  Dicc- 
se  : delimite  tulle  • de  juro,  por  fuero , de 
propia  autoridad.  ||  (id.)  Se  dice  : de bonne 
¿ude  : en  buena  guerra  , coa  to;|fl  ley  , con 
franqueza,  lc¿:tiu:aiucul«. 


LUTTF.R  , i\  n.  Luchar  : lidiar  dos  per- 
sonas á brazo  partido.  , 

LUTTEUR , s.  nu  Luchador,  lidiador. 

LUXACION  , s.  f.  Dcscoy u i» lum icuto, 

di&locacion , espibio  : de  los  huesos. 

LUXE  , s.  ni.  Luxo  : exceso  y demasía  en 
la  pompa  y regalo. 

LüXER , P.  a.  Descoyuntar,  dislocar: 
los  huesos. 

LUXURE,  s.  f.  Ltfixuria  : vicio  contra- 
rio á la  castidad  , ó continencia. 

LUXLRIEUX , ELSE,  adj.  Lujurioso, 
lascivo. 

* LUZ  ACE , (gcogr.)  Lusacia  : provin- 
cia de  Saxnn¡a. 

■ LUZERNE , i.f.  Mielga , alfalfa  : planta 
de  pastos. 

LUZERNIÍIRE , t.  f.  Melgar,  alfalfar, 
prado  sembrado  de  mielga. 

* LUZ1N,  s.  m,.  ( ndut .)  Piolare  tres  ca- 
bos : cuerda  de  que  se  hacen  (lechastcs. 

LYCANTHROPE , s.  m.  Licántropi  • : el 
maniático  que  se  imagina  ser  Jobo. 

• LYCANTUROPIE,  s.  f.  Licantropía  : 
manta  de  correr  los  cauqios  y calles , imagi- 
nándose, ser  lobo. 

LYCEE , s.  m.  Liceo  : era  en  enas  la 
escuela  pública  domlc  enseñaba  Aristóteles  . 
y por  cito  hoy  se  dice  *dc  las  salas  ó piezas 
donde  se  juntan  los  académicos , ó literatos; 
y también  de  todo  lugar  destinado  á la  ense- 
ñanza pública  de  alguna  ciencia : con  el  nom- 
bre de  gimnasio. 

^•LYIhlfNLS’,  s.  m.  Colleja  : planta. 

* LYCION,  ó LYCILM,  s.  m.  Licio  . 

asbuslo  espinoso,  cuya  fruta  sirve  para  teñir 
de  amarillo.  * 

* LYCOPUS  , MARRURE  AQUATI- 

QUF. , s.  m.  Mar  rubio  aquático  : planta. 

LYMPHA  FIQUE,  adj.  m.  y Jl  Linfá- 
tico : lo  que  contiene  ó pertcueucc  a la 
linfa. 

LYMPHE,  $.  J.  Linfa  : rlhtmior  aquoso 
que  se  halla  en  varias  partes  del  cuerpo. 

LYNX,  s.  m.  Lince  : cierto  animal.  i| 
( Jig. ) Lince  : dicesc  de  una  persona  muy 
perspicaz  de  vista,  ó de  comprchrirsion. 

LYGN  , (gcogr.)  Leou  : ciudad  de  Fran- 
cia. • 


LYONNOIS,  (gcogr.)  El  Leones  : pro- 
vincia de  Francia. 

LYRE,  s.  J.  Lira  : instrumento  músico 
de  cuerdas  usado  entre  los  antiguos.  ||  Poc- 
ticamente  se  dice  lira , ó plectro.  j|  Lira : 
nomine  de  una  constelación  boreal. 

LYRIQLE,  adj.m.jrJ.  Lírico.  ||  Poésie 
lj  rique  : pursin  lírica,  ó cantante. 

f LYSiMAGHE  , s.  J.  Liaimnquia  : 

planta. 
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M , s.J.  Deriinatercia  letra  del  alfabeto,  y 1 1 
decitnaentre  l is  consonantes.  Kn  la»  ciiius  io> 
manas  la  M es  letra  numeral  , que  rale  1000 
(mil).  * 

MA,  pron.  pos.  fem.  Mi.  [|  Ma  maison  f\ 
mi  casa  : nui  robe,  mi  bata. 

MACARON,  s.  m.  Almendrado  : pn  *a 
Iicclia  con  almendra  molida  , harina  , y azú- 
car. 

MACARONÉE,  s.f.  Macarronea  : com- 
posícioii  burlesca  en  estilo  macarrónico. 

MACARON  1 , s.  m.  Macarrones  : cierto 
genero  de  fideos  gruesos. 

MACAROWlQjUE,  adj.  m.  y /*.  Macarró- 
nico : so  aplica  a Jas  composiciones  bu  1 les- 
eas , en  que  se  confuude  el  latín  con  el  ro- 
mance, etc. 

♦MACARONISME,  s.  m.  Macarronisnio  : 
la  poesía  n/ncarrónica. 

* MACÉDOINE,  (geogr.)  Macedonia  : 
provincia  de  la  Grrci' 

RIACERATION,  s.  f ( misí .)  Macera- 
ron •'  mortiíicacfm  ó penitencia  del  cuerpo. 

II  {quím.)  Maceracion  : infusión  de  una  plan- 
ta , ó droga  den  fio  de  algún  líquido. 

MACERÉ,  ÉÉ  , p.  p.  Y adj.  Macerado. 

MACÉRER , v.  a.  {qulm. ) Macerar  : po- 
ner en  infusión  un  mixto  en  algún  líquido 
para  prepararlo  ;í  la  destilación  , ó disolu- 
ción. ¡|  ( mi  si. ) Macerar  : castigar  la  carne 
con  mortificaciones. 

* M A GÉRI )IV,  s.  m.  Apio  caballar : planta. 

MACHA® KES.,  s.  m.  pl.  Míicabcos  : los 
tíos  últimos  libros  del  Viejo  T estamento. 

♦MACHACOIRE , s.f.  V.  Mac  que. 

fMAUlA-MUNA , s.  rn.  (Calabaza  de 
Africa.  t 

M \CItE,  s.f.  Canónigos : yc*I»a  que  se 
COTO.**  en  ln>  ensaladas. 

MjCHE»  EK,  n.  p.  y mi).  Mascado. 

M ACHECOULlS , ó M Aí  ífflCOUUS , 1 

s.  f Buharda  : abertura  perpendicular  en 
los  corredores  saledizos  de  los  castillos  anti- 
guos , y sobre  las  puerta!  de  los  pueblos  mu- 
i.ulos,*  para  tíexar  caer  piedras  y agua  hir- 
viendo sobre  los  sitiadores  que  se  acercaban. 

MÁCILKEER , i-  m.  Cagaficrro,  escoria 
de  hierro  : que  también  se  Huma  mocos  de 
herrero  en  otilo  jocoso. 

M AcHECIÉRB  , ndj.ys.  Quizar,  muela : 
diente  molar.  • 

* MÁCHEMOURF,  5.  f.  Mazamorra  : ál- 
cese entre  la  gente  de  mar  de  las  migtijas  del 
bizcocho  desmcuutadojó  quebrantado. 


MAC 

M^CHER,  i*,  a.  ^Tascar,  masticar : ma- 
chacar)* moler  con  lo»  diente».  .|  [fon.)  Ron- 
zar, roznar  : por  comer  mucho,  ó ron  ansia. 
¡|  Mdeher  son freía  : roer  el  bocado  jugando 
con  él  : aplícase  al  caballo,  [j  { fig.)  Tascar 
rl  freno  , remorderse,  sufriendo  y callando 
una  peí soi, a.  j|  {id.)  Dícesc  : mdeher  les 
nwrccaujr  : dárselo  mascado , esto  es  , dar  á 
uno  las  cosas  mascadas,  desastadas,  y me- 
dio hechas.  j|  {id.)  Se  dice  : mdeher  a vi- 
de  : papar  moscas,  hacerse  cruces  : estar  sin 
comer. 

MÁCffELR  , EUSE , í.  f 1 ulg. ) Buena 
tixera  , de  hu»  n diente  , comedor. 

♦ MACHIA VEWQE,  adj.  m y f.  Ma- 
quiavélico : que  pertenece  al  maquiavelis- 
mo. 

♦MACHIAVÉLISME.  r.  m.  Maquia- 
velismo : sistema  político  de  Maquiavek),  que 
ordinariamente  se  torna  en  mal  sentido.  || 
Maquiavelismo  : la  conducta  de  alguno  que 
todo  lo  sacrifica  a,  su  propio  Ínteres. 

f MAQl  lAVÉLlalT. , m.  Maquia- 
velista  : pariid.’u io  <lc)  maquiavelismo. 

MÁCHICATOIRE , r.  m.  Mascadura  , ó 
masticación  : se  dice  de  b*  boja  del  tabaco , 
ú otras  drogas  que  se  mascan  sin  tragar. 

MACUICO!*,  .v.  m.  Ginior  íle  igí  -sin. 

MACHIN  AL,  ALE,  adj.  Maquinal : di- 

cese  de  Jos  movimientos  y acciones  involun- 
tarios, e indelilterarla?. 

MACHIA ALEMENT,  mi*.  Maquinal- 
mente  : indeliberadamente,  involuntaria- 
mente. 

MACHIA  ATELR , s.  rti.  Maquíuador : 
el  que  urde  ó ti  agí.  o alpina  traición,  ó en- 

MACIIIAWTION , s.f.  Maqu  ¡n  ación  , 
conjura,  asechanza  oculta. 

MACHINE,  s.f.  Máquina  : con  la  que 
se  da  juego  ó movimiento  á una  cosa. !{  Má- 
quina, tramoya  : hal  lando  de  lo»  teatros.  j| 
Máquina  , invención,  traza,  artificio.  [|  Ma- 
chines de  guerre  : máquinas,  ingenios  be- 
liquos  : como  las  catapultas,  ballestas,  etc. 
¡I  Machines  hydnptliques  ; máquinas,  arti- 
ficios , jurgos  de  aguas. 

MACHEN  É,  ÉE,  y.  p.  yt  adj.  Maqui- 
nado. 

MACHIAER , v.  a.  Maquinar,  fraguar, 
trazar  : algún  mal  pensamiento.  ¡|  l)»»>¡rar : 
entre  zapateros. 

MVClíINJ ¿TT E , s.  m.  Maquinista  : di 
que  inventa , ó dirige,  alguna  maquina 
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* MACHTVOIH , i . m.  De*virador  : ios- 
ti  umento  de  zapatero. 

M ¿CHORÉ , s.  f Onixada.  ¡|  La*  piezas 
de]  palillo  de  una  arma  de  fuego , que  tienen 
la  piedra,  jf  ( ex p.  fam. ) Díccse  : auoir  la 
mar h oiré  pesante , ó une  grosse  mdchoire , 
acr  uq  zopenco,  un  bolo,  un  zoquete,  esto 
es , rudo  v torpe  : ébre  une  mdchoire , une 
uraie  mdchoire , ser  un  machaca , un  porra , 
esto  es , pesado  y dcsayrado  en  el  decir  : f aire 
allcr  les  mdchoires  , jouer  de  la  mdchoire , 
t emuerlcs  máchoues , menear  las  quizadas, 
comer.  ||  L1  amánse  mdcltoii'es  las  bocas  de 
ti U tornillo  de  rejrrajrro. 

MÁCHONNE  , EE , p.  p.  {fam. ) Mas- 
cujado. 

MÍCHONNEFl , v.  a.  ( fam.)  Mascujar  : 
mascar  con  dificultad , ó con  pica  gana. 

* M.ÍCHURAT,  s.  m.  ( imp .)  Aprendiz  de 

impresor,  puerco  y desaliñado  : chapuz. 

MACHURÉ,  Éfc,  p.  p.  (*uis.)  Emba- 
dui nado,  tiznado. 

MAClflJRFR,  o.  a.  ( vulg ) Embadur- 
nar, tiznar,  entintar. 

MAGHÜRER  (SE) , o.  r.  (vulg)  Tiz- 
narse , en jorginarse  : la  cara , ó las  manos. 

MACIS  , s.  m.  Marías  : la  cor  leedla  in- 
terior de  la  nuez  moscada. 

MACLE,  s.f.  Trébol  aqnático  : planta.J| 
Piedra  de  Santiago.  [|  ( blas .)  Macle : lisonja 
agujereada  en  medios  con  otra  lisonja  de  di- 
ferente esmalte.  » 

MACON  , s.  m.  Albañil.  ||  jfide  ií  ma- 
can : peón  de  albaifd.||  ( prou .)  Dicesc  : étre 
un  macón , un  vrai  macón  :V*r  chamicero , 
trabajar  mazorralmente  cosas  delicadas  : sor 
farraguista,  hablando  de  un  compilador,  ó 
de  un  tratadista. 

MACONN AGE , s.  m.  Manipostería : tra- 
bajo , obra  de  albañil , sea  fábrica,  sea  mam* 
poslería. 

MACONNE,  EF,  p.p.yadj.  Fabrica- 
do. ¡|  ( blas.)  Mazonado : se  dice  de  lis  hiladas 
de  sitiares  trabados , que  forman  las  torres. 

MACONNFR  , o.  a.  Construir,  fabricar, 
trabajar  : de  albañilería.  ¡J  Tapiar,  tabicar: 
puertas,  ventanas,  ú otras  aberturas.  |j  ( fig.) 
Chapucear , farfullar  : trabajar  mazorral- 
mente. 

MACONNERIE , *.  f Albañilería  : dí- 
cesetlrl  arte  de  albañil.  ||  Mazonería,  obra 
de  fabrica  : obra  de  cal  y canto.  ||  Maco  ri- 
ñe ríe  en  bl/tcaee  : fábrica  de  cascote,  ó de 
hormígon.  ¡|  Macotmcrie  en  liaisnn  : mara- 
postcrta.jl  iMaconnerie  en  échiquier ; ó ¿ 
cchiquicr  : obra  ó fabrica  de  sillería. 

41  MACONNERIE,  s.f.  Masonería,  franc- 
masonería : sociedad  filantrópica,  cuyo  insti- 
tuto Se  furnia  .en  la  práctica  rigurosa  de  las 
virtudes  «ocíale* y evangélicas.* 

4 MACQLE , s.f  Macla , espadilla : in* 

Ir  tímenlo  para  espadillar  el  cáñamo. 


6 ) MAD 

* MACQUÉ , ÉE,  p.  p.  Espadado , espa- 
dillado. 

+ MACQUER , v.  a.  Espadar  , espadi- 
llar : el  cáñamo. 

MACRE,  s.  m.  Abrojo  de  agua,  castaña 
de  agua  , tríbulo  aqnático  : planta. 

MACRKLiSE  , s.  f.  Fulga  , ó cerceta  : 
are  parecida  al  palo. 

M ACU I ATURE , s.  f.  ( imp. ) Macula- 
tura : pliego  nial  tirado,  que  se  desecha  , y 
sirve  «ara  pisar  en  la  prensa.  *, 

MACULE,  s.  J.  ( astron.)  Macula  , man- 
cha : no  se  dice  en  francés  sino  de  las  que  se 
obsenan  en, el  disco  del  sol. 

MACULE,  EE,  p.  p.jr  adj.  Maculado, 
manchado.  ¡I  Repintado. 

MACULER  , o.  a.  Macular  , manchar  : 
d ícese  de  las  hojas  impresas  , y de  las  estam- 
pas, si  se  halen  antes  de  estar  hien  seca*. 

MACULER,  o.  n.  Repintarse  : lo  impre- 
so, ó lo  estampado. 

M ADAME,  s.  f.  (en  plural  ATesdames.) 
Señora  : tratamiento  que  se  da  á las  muge  re* 
en  general  de  alta  y mediana  esfera , siendo 
casadas,  ó viudas.  ||  Múdame  (madama)  : 
esta  palabra  dicha  absolutamente , era  títu- 
lo eu  Francia  de  la  hija  primogénita  del  Rey, 
ó de  la  mnger  de  Aíonsieur , que  era  el  her- 
mano mayor  de  este,  ¡j  En  boca  de  los  cria- 
dos es  la  señora  , ó el  ama.  ¡L Jouer  a lama- 
dame  : jugar  á las  señoras,  ó á las  visitas  : * 
dicese  ele  las  niñas  qtiundo  se  divierteu  re- 
medando á las  señoras  en  visita. 

* MAD  A ROSE,  s.f.  Mudarósís  : falta 
de  pelos  en  las  cejas. 

*MADÉFACTION , s.f.  Madcfaccion: 
la  acción  de  humedecer. 

MADEMOISELLE,  s.f.  Señorita  : tra- 
tamiento que  se  data  en  Francia  á las  solte- 
ras nobles , y también  á las  que  no  lo  eran , 
no  siendo  de  la  ínfima  plebe.  ||  Madamisela  : 
titulo  que  denotaba  en  Francia  á la  hija  mayor 
del  hermano , ó del  tío  del  Rey. 

MADONE,  s.  f.  (voz  tomada  del  ita- 
liano. } Imagen  : se  endeude  de  nuestra  se- 
ñora. 

LA  DRAGUE,  s.f.  Almadraba,  almia- 
ra : sitio  d<»udc  se  hace  la  pesca  del  atnn. 

MADRE,  EF , adj.  Pintado,  pintojo, 
manchado  de  pintas.  ¡|  ( fig. ) Lagarto , mar- 
tagón , matrero  : hablando  de  una  persoua 
astilla  y artera. 

MADftEPORF,  *.  m.  Madrrnora  : cierta 
concreción  en  el  mar  en  figura  ele  arbusto. 

MADRIER  , s.  m.  Tablón  : entre  carpin- 
teros. ||  ( náut.)  Albitana  : tablón  grueso  de 
6,  2o  á 3o  pies  de  largo,  según  su  ufco. 

MADRIGAL,  s»  m.  Madrigal  : cierta 
coii^pojjtTon  r»o«  tica. 

41  MADKlfiE,  s.  J.  Mancha  : pinta  en 
el  pellejo  de  los  animales,  jj  Veta  en  la*  ma- 
dcio*. 
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MAESTRAL,  s.  m.  (ndut.)  Maestral, 
viento  maestral , ó gallego  : dicose  t»olo  en 
el  Mediterráneo  del  que  en  el  Océano  se  lla- 
ma S.  O-  (sudoeste. ) 

MAESTRALISER , f.  n.  Macstralizar : 
dícenlo  los  marinos  del  Mediterráneo  quan- 
do  la  aguja  fiecjina  hacia  el  poniente. 

MAFF  LE , EE , adj.  ( Jam . ) Mofletudo  , 
cachetudo  : de  grandes  cachetes , ó carrillos. 

MAGASIN , /•  m.  Almacén.  ||  Vestuario : 
sitio  en  el  teatro  doude  se  visten  los  cómicos. 
||  Esp**cie  de  cestón  grande  que  se  lleva  en  la 
zaga  de  los  coches  de  camino. 

♦MAGASIN AGE  ys.  m.  Almaccnage  : lo 
que  se  paga  por  la  custodia  de  los  géneros 
en  las  aduanas  y almacenes. 

«MAGASitfER,  v.  a.  V.  Emmagasiner. 

MAGASINIER , j.  m.  Guardalmacén: 
el  que  custodia  lo  que  se  guarda  , ó encierra 
en  un  almacén. 

MAGDALKON,  s.  m.  Barreta,  ó cañuto 
de  azufre,  [f  Magdalcon  : rollilo  de  emplasto, 
en  las  boticas. 

MAGE,  s.  m.  Mago  : nombre  que  daban 
los  Penal  y otros  orientales  á sus  astrólogos, 
filósofos,  y matemáticos.  [|  Juge  mage9  ó 
maje  : nombre  que  se  daba  en  muchas  pro- 
vincias de  Francia  al  tepiente  ríe  Senescal. 

♦ ¡MAG  EL  LAN  (DETROIT  DE) , *.  m. 

Estrecho  de  Magallanes. 

MAGICIEIN,  ENNE,  s.  Mágico:  el  que 

excrce  la  magia.  También  se  toma  por  en- 
cantador. 

JV1AGIE,  s.  f.  Magia:  arte  quimérico, 
que  se  cree  enseña  á obrar  cosas  maravillo- 
sas y sobrenaturales,  fj  íjig.)  Encanto,  em- 
beleso : la  ilusión  que  nace  de  las  artes  de 
imitación  , como  de  la  poesía  , la  música  , la 
pintura , etc. 

MAGIQUE , adj.  m.  yf.  Mágico  : lo  qne 
tiene  relación  con  la  magia,  ó es  producido 
por  ella. 

MAGIQUE,  adj.  m.rf  Mágico  : lo  per- 
teneciente a la  magia.  ¡|  ¡¿únteme  magique  ; 
linterna  mágica.  ||  Miro  ir  nuigique  : espejo 
mágico. 

. MAGISMF. , s.  m.  La  religión  de  los 
antiguo*  mogo*  en  Pcrsia. 

¡VÍAGISTER,  s.  m.  TMminc  : maestro 
de  escutfla.  Dices*  solo  de  los  maestros*  de 
lugar , ó aldea , como  por  desprecio. 

MAGISTKHE,  «.  ih  . Maestrazgo  : digni- 
dad de  Gran  Maestre  tic  Malta,  y t¡em|)o 
que  titira  su  empleo.  ||  ( fnrm .)  Magisterio  : 
preparación  secreta  ele  un  medicamento. 

1 MAGIN  FRAL,  ALE,  adj.  Magistral  : 
Jo  truc  <*s  propio  de  maestro.  Dicese  por  sá- 
tira*, ó burla  , en  lugar  ele  decisivo  , impe- 
rioso. |J  Commanderies  magistrales  (enco- 
miendas maestrales) : las  une  están  anexas  á 
la  dignidad  del  Gran  Maestre  de  Malta. 
J¡  Com ¡tos ilion*  magistrales:  ( composicio- 


nes magistrales  ) es  termino  de  botica.  f¡  £<- 
ene  rnugistrale  ( linea  magistral , ó maestra) : 
Ya  principal  en  qualquicr  plano  , ó diseño.  ¡| 
Prebende  magislrate  ( canongia  magistral ) : 
una  de  las  quatro  de  oposiciou  que  hay  en 
las  catedrales. 

M AGIS  CHALE MENT,  adv.  Magistral- 
mente  , con  magisterio  : con  ayre  ó tono  de 
maestro , de  doctor. 

MAGISTRAL  , s.  m.  Magistrado  : juez 
superior  , y se  entiende  Real  ordinario  , co- 
mo Corregidor , etc.  |j  Magistrado  : se  dice 
también  por  el  cuerpo  de  magistrados  muni- 
cipales, que  es  lo  mismo  que  cabildo. 

MAGISTR  ATURE,  S.  f.  Magistratura  : 
dícescdel  empleo  ó dignidad  del  magistrado: 
y del  tiempo  que  dura  su  oficio. 

MAGIN  ANIME  , adj.  m.  y f.  Magnáni- 
mo : el  que  tiene  magnanimidad  , grandeza 
de  ánimo. 

MAGNANIMEMENT,  adv.  Magnáni- 
mamente. 

MAGNAN IMITE , s.  f.  Magnanimidad : 
grandeza  de  ánimo. 

MAGNATS  , s.  m.  pl.  Magnates , pró- 
ceros : los  grandes  del  rcyno. 

♦ MAGNES  ARSÉN1CAL , s.  m.  ( quím .) 
Imán  arsénico  nrtÜiciul  : mezcla  por  partes 
iguales  de  arsénico,  azufre,  y antimonio 
derretido  junto. 

MAGNESIE,  s.f.  Magnesia:  tierra  ab- 
sorvente  , blanca.  + 

MAGNETÍQUE  , anj.  m.  y f Magnési- 
co : lo  que  pertenece  á la  piedra  imán. 

♦ MAGNTÉTISER,  %•.  a.  Magnetizar: 
comunicar  el  magnetismo,  ó ponerle  en  ac- 
ción . 

MAGNÉTISME  , s.  m.  Magnetismo  : dí- 
cese  de  la  atraciou  y otras  propiedades  del 
imán.  , 

MAGNIF ICENCE , s.  f.  Magnificencia  : 
esplendidez , suntuosidad. 

MAGNIHER , m.  a.  ( ant.j  Magnifi- 
car : engrandecer  : ensalzar  alabando. 

MAGNIFIQUE,  adj.  m.  jrf  Magnífico: 

esplendido  , liberal. 

M AGNIMQU E M ENT,  oda.  Magnífica- 
mente : con  magnificencia. 

MAGNOLE , ó MAGNOLIA  , s.  f. 

Magnolia  : planta  dedicada  á Maguólo , bo- 
tánico celebre. 

MAGOT  , s.  m.  Mono  grande.  ||  ( fig. 
y fam.  ) Mascaron  , figurón  : d ícese  de  la 
persona  fea  y ridicula.  |J  Monote,  mamarra- 
cho : figura  de  china.  ]|  { id.  ) Gato  , hucha: 
depósito  del  dinero  guardado  y escondido. 

♦ MAHALEB , s.  m.  Cerero  de  Maboma  : 
árbol. 

MAHEURTRE  , *.  m.  (Oht: 7 V.  Sol- 

dat. 

MAHOMETAN  , ANE  , s.  y adj.  Ma- 
hometano. 

ó?  • 
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1M A HOMÉ'iTSME  , s.  m.  Mahometis- 
mo : la  religión  «le  Mahorna. 

* M AfiOT,  j.  m.  Algodonero : arbusto  <juc 
«la  el  algodón. 

* MAHUÍ'E  , s.f.  ( cetrcr. ) Maliutc  : la 
parle  de  las  ala»  de  las  aves  de  rapiña  conti- 
gua al  cuerpo. 

MAI  , s.  ni.  Mayo , el  quinto  mes  del  año. 

||  Mayo  : llaman  así  en  los  lugares  al  árbol 
cortado , y adornado  , que  se  lisa  delante  de 
)a  puerta  de  alguno  para  obsequio.  ||  ileine 
de  mai : maya. 

* MAI , s.  /.  Suelo  del  lagar  del  vino.  || 
Amasadera.  V.  Hache. 

MAIDAN  , s.  m.  Maydan  : plaza  de  mer- 
cado en  los  países  de  Oriente. 

MAIEUR,*.  m.  En  algunas  provincias 
de  Francia  se  decía  como  Mairc  ^ Merino  , 
p Corregidor  ). 

MAIÓRE  , tul  i.  m.yf  Magro,  flaco.  || 
Seco , ánde  : íiablando  de  terrenos , y países. 

||  Liviano , ligero  : hablando  de  tierras  de 
yioca  ó ninguna  raiga.  |j  Altee  de  pied  comme 
un  chal  maigre : andar  en  un  pie , de  prisa  , 
corriendo.  ||  Maigre  échine  : gansarón  , pe- 
rigallo , persona  alta  y desvaida.  ||  Jours 
mui  gres  : dias  de  pescado  , de  comida  de 
viernes.  ||  Maigre  chair  : comida , ó trato  , 
pobre  , ruin  , escaso.  ]|  Maigre  divertisse- 
rru'iil  ; seca,  ó pobre  diversión.  ||  Maigre 
rcception  : seco  recibimiento,  sin  agasajo. || 
Maigre  sujet  : asumo  ó argumento  estéril , 
que  no  da  «le  sí.  ||  ttjrlc  maigre  : estilo  seco , 
descamado. 

MAIGRE  , s.  m.  Lo  magro  ! la  parte  de 
la  canie  que  no  tiene  gordura.  ||  Cierto  ge- 
nero de  pescado  de  mar.  ¡|  ( agrie.)  Endeble, 
liviana  , Haca  : baldando  de  Tas  tierras. 

MAIGRELEX,  HITE  , ajd.Jim.  { fam .) 

1/nceñito  , delgadito,  finito  : dicesc  de  lo» 
zunchadlos  y mozos. 

MAIGREMENT , adi».  ( fig.  y fam.  ) 

Pobremente  , ruinmente,  mezquinamente  : 
baldando  del  vivir,  y del  comer. 

MA1GRET  , ETTE,  adj.  Jim.  {fam. ) 
Mngrito  , delgadito.  V.  Maigrelet . 

MAIGRELlft  , s.f.  Flaqueza  , falta  de 

carnes. 

MAIGRI,  IE  , p.  p.  y adj.  Enflaqueci- 
do, enxuto  de  carnes. 

MAIGRIR  , y.  n.  Enflaquecer,  ponerse 
flaco. 

MA1L  t s.  ni.  Mallo  : llámase  asi  el  jue- 
go , el  mazo  con  que  se  empuja  la  bula,  y la 
Calle  de  árliolcs  en  que  se  juega. 

. MA1LLK,  s.f  (Antigua  moneda  de  ve- 
llón , que  ya  no  tiene  uso , y corresponde  á 
la  meaja  , ó la  blanca  en  España. ) Esta 
voz  solo  qe*  .usa  en  las  siguientes  frases  pro- 
verbiales : its  ont  toujours  niaille  a par/ir 
ensemble  y siempre  andan  en  dimes  y diré- 
is, csun  contrapunteados.  (|  Cela  nc  vaul 


78  ) - TSI.VI 

pas  une  maille:  esto  no  vale  un  ardite.  || 
¿V’ ay  oir  ni  tlenier  ni  maille:  estar  sin  blan- 
ca , en  la  última  pobreza.  j|  Paire  la  maille 
bonne  : ajnstar  hasta  el  último  maravedí. 

MAILLE,  s.f  Malla:  díccse  de  todo 
texido  de  red  , ó de  punto.  ||  Malla:  red  de 
hilo  de  acero , de  que  se  hadan  las  arma- 
duras que  llamaban  cota  de  malla  ( cotíeá 
jaque  de  maille).  ||  Granizo  : cierta  nube  so- 
bre la  niña  del  ojo.  ||  Mancha  : que  aparece 
en  las  plumas  del  perdigón  quatufo  ha  creci- 
do. Usase  regularmente  en  plural. 

MAILLE , EE,  p.p.  y adj.  Mallado.  ¡| 
Per  maillé : red  , enrejado  de  hierro  , que 
se  pone  en  las  ventanas. 

MAlLLER , y.  a.  Matiar : armar  con 
cota  de  malla. 

MAlLLER  (SE)  , y.  r.  Crecer,  hacerse 
fucile  el  perdigón. 

MA1LLET , s.  m.  Mazo  de  madera  de 
dos  cabezas.  ||  Maille  t de  calfa^:  mandar- 
ria. 

* MAILLETAGE , s.  m.  (ndui. ) La  su- 
perficie del  forro  de  la  carena  de  un  navio  , 
cubierta  de  clavos. 

* MA1LLETER , y.  a.{ndut.)  Clavetear  : 
cubrir  de  clavos  el  forro  de  un  uavio. 

MAILLQCHE,  s.f.  Machote  , mazorra: 
mazo  grande  de  madera. 

* MAILLON , s.  m.  Mallon  : anillo  de  vi- 
drio para  sostener  en  ios  telares  de  seda  los 
hilos  de  los  cadillos. 

MAILLOT,  s.  m.  Envoltura : las  manti- 
llas , pañales  y laxas  con  que  se  envuelven  los 
niños. 

MAILLURE  , s.f.  Las  hal>as  , ó lu  na  1 ti- 
tos , que  se  ven  en  Ls  plumas  de  las  aves  de 
rapiña. 

MAIN  , s.  f Mano  : parte  del  brazo  del 
hombre,  y también  de  algunos  animales,  co- 
mo la  mona , d oso.  En  los  demás  quadiúpc* 
dos  se  llaman  pieds  de deyanl , lo  que  en  cas- 
tellano se  dice  manos,  como  de  los  caballos, 
asnos , bueyes  , perros,  etc.  ||  Muño:  se  lo- 
ma por  indo , ó banda  : a mam  droile , á ma- 
no derecha:  a main  gauche  y á mimo  izquier- 
da. ||  {^fig. ) Mano  : poder : autoridad  en  al- 
guna cosa.  ||  Mano:  hablando  de  pape)  son 
veinte  y cinco  pliegos , ó cinco  qnademillos. 
||  Mano  : en  el  juego  es  el  qticdehc  jugar  pri- 
mero. ||  Main  chande  : gallina  ciega  , juego 
«le  n luchados,  j ¡ Main  de  justice  : cierto  ce- 
tro que  remata  en  una  mano : con  que  se  re- 
presentan en  las  pinturas  los  reyes  de  manto 
y corona.  ||  Main d’ceuyrc : las  manos,  la  he- 
chura, el  trabajo  personal,  queso  emplea  en 
una  obra.  j|  Mnin-forte. ; auxilio,  asistencia  , 
socorro  á la  justicia.  Usase  también  ndver- 
bialmentr,y  significa : favor  al  Rey  \\\Main- 
levce  : desembargo,  embargo  levantado.  ¡| 
Mainmisc  : embargo,  seqüestro  de  bienes, 
||  Main  d oublies:  muzo  de  oblea.  ||  M cusís 
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gourdes  : “mano#  pomadas  , arrecidas.  r= 
Alain  vote  : manco,  estropeado  tic  una  ma- 
no. |¡  Tremiere  mam  ( primera  mano  ) di- 
«leí  comprar  tic  mano  del  lubricante  : y 
secomlc  mam  ( segunda  mano  ) guando  se 
compra  dej  merca»  lcr.  ||  A deux  ñutios  :á 
«loa  manos.  ¡|  A pJeines  mains  : á manos  lle- 
nas , abnnduntcuientc.  ¡j  ( fig.)  Dícesc  : arnir 
/a  main  a la  prite : es  lar  con  las  mano#  en  la 
juasa.  ¡|  ( id.)  Se  dice  : aroir  la  main  bonne  i 
tener  buena  mano,  tenar  acierto  en  loque  se 
lince.  ( id.)  Dícesc  : aroir  la  main  bonne , ó 
la  main  heureuse:  tener  bnena  mano  , tener 
Corintia  ó dicha  en  loque  se  intenta. ||  Citan- 
ge  r de  main  a un  ehernl : trocar,  ó volver 
el  caballo.  ¡|  De  la  main  li  la  main  : de  ana 
nianoá  otra.  ¡[  Cel  our  ruge  ptirt  d une  bonne 
main  : es  obra  de  una  buena  pluma.  ¡|  Afel- 
tre la  de  mure  main  : dar  la  ultima  mano  , 
ó la  última  vuelta  á una  obra,  j]  De  main  en 
main  : de  mano  en  mano , de  unos  en  otros. 
||  De  ses  propres  mains  : con  sus  manos  , 
con  sus  pulios,  con  sus  pulgares.  ||  De  sa 
main , ode  sa  nutin  O/anche:  de  su  mano  , 
de  puño  propio,  de  su  letra:  ||  En  un  toar 
de  main  : en  una  vuelta , en  nn  volver  «le 
ojos,  en  un  tris  , ó santiamén.  ||  En  reñir 
aux  mains  : llegar  á las  manos  , reñir  , pe- 
lear. j|  Caire  main  basse:  pasar  á enchillo  , 
hacer  una  matanza.  ¡|  Caire  sa  main  .-  meter 
]a  mano  , aprovecharse , utilizarse.  ¡|  Haul- 
la-main : de  poder  absoluto  , despóticamente. 

1|  Nomme  de  nutin  : hombre  de  manos  , va- 
nante y diestro  en  lo*  amias.  ||  Premlre  a 
toutes  mains  : tomar  ó recibir  con  ambas 
manos,  mu  escrúpulos,  sin  reparo.  ||  De 
Inngrte  main : desde  algún  tiempo  , tiempo 
ha,  ó tiempo  habia.  (|  Sous  mata:  dehaxo 
de  mano  , por  debajo  «le  cuerda.  j|  Sons  la 
main  : «á  mano,  á tiro,  á disposición.  ;|  Teñir 

Ífuclqu  un  sous  la  main  : tenerle  h raya  , 
taxoia  férula , ¿dependencia . 1 1 Coup  de  nutin : 
ataque  repentino , acometida.  ||  Teñir  la 
main  it  que f que  chose  : inte,  venir , mezclar- 
se en  algún  asunto.  ¡|  Pretería  nutin  : dar  la 
mano  , ayudar.  j|  Paire  la  nutin  : hacer 
haza  en  el  juego.  ¡|  Mettre  Vcpée  a la 
main  : sacar  ó desen vaynar  la  espada.  || 
Afeltre  la  main  a l epée  ; echar  mano  « lu 
«añada. 

MAINMORTABLK , adj.  m.  yfifor.) 
¡Víanos  muertas  : especie  de  servidumbre. 

MAINMOIiTE  , s.  /.  ( for.)  Mano 
muerta  : dícesc  de  los  currptw  eclesiásticos , 
V obras  pías  , cuyas  posesiones  no  se  pueden 
enngenar. 

MAINS,  s.f.  piar.  Zarcillos,  ó lixcrclas, 
en  los  arbustos. 

" MAINT,  MAÍNIT!,  adj.  Harto,  tanto  , 
mucho.  Es  voz  kilo  usada  en  estilo  jocoserio. 
¡|  Matutes  Jois : muchas  veces,  á menudo  : 
tu us"  solo  en  lo  jocoso , ó burlesco. 
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MAÍNÍKNANT , adr.  Ahora,  al  prrv^., 
senté  • v también  hoy,  n hoy  en  «lia.  . * 
MAIN  r FINIR  , r.  a.  Mantener  : por  sos- 
tener y sustentar  una  «osa  á otra.  ||  Man- 
tener: jK>r conservar.  ||  ( ftg.  ) Mantener: 
por  sostener  ó afirmar  una  verdad,  una  pro- 
posición , etc.  ¡|  [fot. ) Manutener  : mante- 
ner , amparar  á alguno  en  la  posesión  ó goce 
«le  una  coSa. 

MAIN  TEÑIR  ( SE),  v.  r.  Mantenerse  , 
conservarse  , subsistir  en  un  mismo  estado. 

MAIN  TENU  , DE  , p.  p.y  adj . Mante- 
nido. 

MAIN  TENUE  , s.  f.  [J'or.)  Manuten- 
ción , alimentos. 

MAINTIEN  , s.  m.  Conservación,  per- 
manencia , subsistencia  : de  las  Ie'yes,  «lo  la 
autori«Ia«l,  de  la  disciplina.  ||  Planta  , pos- 
tura , talante:  de  una  persona. 

MAIRE  , s.  m.  Merino  , boy  Corregitlor. 

|l  Afutre  du  palais  r mayordomo  del  palacio. 
Con  este  nombre  en  la  primera  línea  «le  los 
Reyes  de  Francia  eran  conocidos  los  xelesde 
la  casa  real  y del  estado , que  goliemaban  , 
feon  absoluta  potestad. 

MAIiUE  , s.  f Corregimiento  : empleo 
tic  Corregidor. 

MAIS  , s.  m.  Maíz  : trigo  de  Indias, 

MAIS  , con),  adrers.  Mas , pero.  Usase 
algunas  veces  en  estilo  familiar  como  subs- 
tantivo , y corresponde  al  pero  en  castellano. 

* MAIS » s.f  pl.  Di  cese : mats  de  presse: 
mesas  de  prensa. 

M A ISDN  , s.  f.  Casa  : tómase  como 
c«lií¡r¡o  de  habitación  $ como  familia  ó servi- 
dumbre de  criailos  j y como  linage  ó des- 
cendencia «le  un  mismo  apellido  entre  prín- 
cipes , señores , y nobles  : por  que  ríe  las 
gentes  de  inferior  clase  se  «lice  famtile  ( fa- 
milia). J|  En  la  astronomía  se  llama  maison 
( casa  ) el  espacio  del  zodiaco  que  ocupa 
cada  signo.  j|  Maison  darn’l : cárcel.  \\  Alai- 
son  de  détention  : casa  «le  arresto.  ,|  Afaisnti 
de  Jorre  : cosa  de  corrección  , reclusión  de 
nnigcres  perdidas,  «jue  también  se  llama  ga- 
lera. j|  A luisón  de  piaisitnre  : casa  tic  recreo , 
de  campo,  ó quinta.  |¡  Afaisnn-de-rille , 
maison  comrnitne  : casa  consistorial , casa? 
capitulares.  (|  Alaison  du  fío  i : casa  r«-af , y 
se  enrientle  toda  la  tropa  «lo  guardisui  de  in- 
fantería y «le  caballería.  J|  A/aisbn  royate  ; 
casa  real,  esto  es,  el  palacio.  ¡I  Maison 
forte  : casa  fuerte  , casa  encastillada,  [f  Mai- 
son gamic  : casa  de  posada.  ||  Pctitcs-Alai- 
sons  : casa  ú hospital  «le  los  locos.  j|  paire 
maisort  nelte  : despedir  la  familia  , esto  es, 
los  criados.  }[  Paire  maison  neure : tomar 
lamilla  ó criados  nuevos.  {[  Lcrer  maison  : 
poner  casa.  [|  Paire  sa  maison  : tomar  cria- 
dos. j¡  Paire  une  bonne  mrrisnn  : h.*icrr  bue- 
na casa , hacer  buen  caudal.  j|  Teñir  mai- 
son : tener  casa  puesta.  ¡¡  Teñir  maison  ou- 
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verte  : tenor  mesa  franca.  |]  Garder  la  mai- 
snn  guardar  la  ca>a  , no  salir  de  casa  , por 
indisposición. II  ( r.rp.  prnv.  ) OÍCI-SC  : vendré 
une  chosr  pnr-Jcsnu  tes  maisnu  : vendetta 
por  esas  nuiles  , esto  rs , * precio  exorbi- 
tante. ||  ( irí. ) Se  dice  : J'nit  comme  un  hrd- 
leur  ele  maisnns  : estar  hecho  un  andrajo, 
mal  pergeñado.  ||  Enjant  de  Imane  mal- 
tón : lujo  de  casa  ilustre  , de  buceos  padres. 

MAISONINliE,  s.  f.  ( 11 dg .)  Toda  la 
casa  , la  familia  entera  : toda  la  gente  de 
una  casa , padres , hijos  , r criarlos. 

MAISONNEITE  , i.  J.  dan.  Casita, 

casa  pofpipña. 

MAÍTRE  , s.  m.  Amo  : dueño  : señor  : 
maestro.  Usase  cada  uno  de  estos  nombres 
conforme  la  relación  que  guardan  con  lo» 
de  criudo  , esclavo,  posesión  , súbdito,  dis- 
cípulo , aprendiz , etc.  ||  Soldado  de  a ca- 
ballo , hablando  de  tropa.  ||  Jfaílrc  clerr; 
oficial  mayor  de  una  escribanía  , oficio  de 
procurador , ú otra  oficina  de  tribunales.  J| 
Mallre  de  ntwire , </<?  barque  : maestre  ó 
patrón  de  nave  , patrón  de  lancha.  ||  Mat- 
iré  des  postes  ; administrador  de  la  posta.  ¡| 
Madre  des  constes  : con  tai  lo  r.  ||  Madre 
des  hasses  arm’res  : pozero , privadero.  |] 
Mallre  des  hautes  teurres  ; execuLor  de  Ja 
justicia  , y comunmente  verdugo.  j|  Madre  j 
cs-arts  : maestro  en  arles.  ||  Maitre  valctt 
criarlo  muvor.  |j  Madre  garrón  : mancebo 
mayor  , ú oficial  primero  en  .algún  oficio  ú 
arte.  ||  Madre -nutrí : altar  mayor.  j|  Madre 
Jiripon  : picaronaio  , grande  o valiente  pi- 
caro. l|  aladre  gonin  : zorrastrón  , redoma- 
do. 1 1 Malí  re  horrvnc , madre  sire  : padre 
landola  , el  qttcsatx»  regentear  v representar 
importancia  y autoridad.  ||  A/aitre écrimiin : 
maestro  de  escribir.  | Madre  en  Jad  (1  ar- 
mes : maestro  de  esgrima.  j|  Madre  char - 
bonnier : artillero.  ,|  Comptei  de  riere  a 
madre  : ajustar  cuentas  con  todo  escrúpulo 
y rigor.  ¡|  IStre  madre , rl re  le  mallre  de...  • 
ser  dueño  , ser  libre  , tener  I i licitad  de... : 
se  remire  maítre  de...  hacerse  dueño  , apo- 
derarse , enseñorearse  de...  ||  Pire  madre i 
maestro  de  novicios.  |i  Peld-madre : caballe- 
rete , señorito.  j|  Grana-  Aladre  : Gran  maes- 
tre de  la  orden  de  Malla  , Teutónica , etc. 
J|  Grand- Madre  de  f'artil ferie : General  de 
ja  'artillería.  ]|  Gratul- Madre,  de  la  maison 
du  /(ni  : Mayordomo  mavor  del  Rey.  || 

4 ir, tnd -Madre  de  la  garde-robe  : Xcfe  de 
la  guarda  ropa. !(  Grana- Madre  des  i tremo - 
nies  : Maestre  de  ceremonias,  o de  la  eti- 
queta. ||  Pnsser  madre  : recibir  de  maestro 
en  algún  oficio  : y figuradamente  es  dar  ca- 
pot<* , no  «aguardar  «i  uno  para  comer. 

MAffRLbS!',  s.  J.  Ama,  dueña : de  casa. 

||  Maestra  : la  que  excree  ó enseña  algún 
oficio.  ¡|  Hamo  , querida  : mnger  a quien  se 
corteja , ó galantea.  También  se  toma  por 


manceba  ó amiga  en  mal  sentido.  ¡1  Mal - 
treisc  décofe  : maestra  de  niñas.  ||  Mm- 
tre \ se  des  nox’ices  : maestra  de  novicias.  || 
Petite  madresse  : poli  metra  , melindrosa  , 
ue  hace  de  señora.  ||  Madresses  picces  : 
uelas  principales  entre  cuberos. 

MAÍTíUSE  , s.  J\  Maestría  : carta  ó tí- 
tulo de  maestro  en  algún  arte  ú oficio.  I|  Ma- 
gisterio : oficio  ó empleo  de  maestro  de  al- 
guna profesión  li l**ra! , como  de  gramática  , 
de  capilla,  de  ceremonias  , etc.  ||  M ai trise , 
ó Gratule,  mttdrisc  : Maestrazgo,  hablando 
de  la  dignidad  fie  Maestre  , ó Gran  Maestre 
de  las  órdenes  Militares.  ||  Maltrise  des 
eaiLr  et  f otéis  : dirección,  ó jusgado  de 
aguas  v tasques.  * 

MAITRIsE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Señorea- 
do, dominarlo,  avasallado. 

MAÍTR1SKR , v.  a.  Señorear,  dominar, 
avasallar. 

MAJESTÉ  , s.  f Magostad  : dícese  por 
excelencia  «1c Dios,  y por  extensión  de  los 
reyes , «le  Jos  ¡nqterios , y de  las  leyes.  ||  Ma- 
gostad : grandiosidad,  autoridad,  hablando 
de  edificios:  y seriedad  y decoro,  hablan- 
do del  semblan  te  ó presencia  de  una  per- 
sona. 

MAJESTUEUSEMENT,  ad».  Mages- 

tuos miente  , con  magestad. 

MAJESTUEUX,  F.LSE,  adj . Mages- 

tuoso  : grandioso , serio  , y grave. 

MAJF.UR , El) RE,  adj  Mayor : el  que 
ha  sali» lo  déla  menor  edad  , ó tutela.  Usada 
en  femenino  se  dice  do  las  cosas  que  tienen 
uias  grandeza  en  calidad , ó importancia  , 
como  en  estas  expresiones  legales  : causes 
majeures , causas  mayores , ó de  mayor 
quatilía  : forre  majeure,  fuerza  mayor.  || 
Orares  majeurs : órdenes  mayores , ó sacros: 
cuino  el  presbiterato,  diaconato  , ó sulxlia- 
conato.  ||  Ton  ó mofle  majeur  : tono  ó modo 
mayor  , en  fa  música. 

*MAJELRF.,  s.  f Mayor  : la  primera 
proposición  de  un  silogismo.  |]  Acto  soste- 
nido por  un  bachiller  de  la  universidad  de 
Paris.  ' , 

* MAJF.URS  , s.  m.  pl.  ( boy  se  dice  an- 
ejires.) Mayores,  antepasados. 

MAJOft,  s.  m.  Mavor,  ó Sargento 
mayor.  |¡  Major  de  brigade  : Mayor  de  bri- 
gada.  ;|  Major  general  : Mayor  general  en 
un  excrcito.  , 

MAJOR,  adj.  Dícese  : etat  major 
du  re  gime  ni , d une  arméc  : plana  mayor  , 
del  regimiento  , de  uii  cxcrcito.  \\Mide-ma- 
jor , Ayudante  mayor:  Chirurgien-major , 
Cirujano  mayor  : AumAtúcr  major , Ca- 
pellán mayor  : se  entiende  fie  nn  cxcrcito  , 
dr  una  plaza,  y de  un  regimiento. 

MAJORAT  , s.  m.  Mayorazgo  : cJ  suce- 
sor fie  nna  casa  por  mayoría. 

ALUORDc)ME,  s.  m.  Mayordomo: 
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Solo  so  usa  hablando  de  la  Corte  de  Roma , 
de  España  , y «le  otras  de  Italia. 

MAJORÍi  E , s.f.  Mayoría,  la  mayor 
edad.  I!  Sai  sentía  mayor. 

♦MÁJOnQl.E  , {gengr.)  Mallorca  : isla 
del  Mediterráneo,  la  mayor  de  las  Baleare». 

♦MAJLSLLLE,  adj.  jr  s.  Mayúscula  : 
lelm  mayúscula. 

MAJCSl.ULE , s.  m.  Dignidad  en  una 
catedral,  que  equivale  á chantre. 

, MAKI,  s.  rn.  ÍUtupú  : animal  parecido  al 
mono  en  ol  cnerpo  y al  /.oro  en  el  hocico. , 
MAL,  MALE,  adj.  Mal,  mala.  Usa- 
se solo  en  estas  voces  compuestas  : mal- 
hcurt  mal  liado,  mala  ventura  : mab'eil- 
iunt , mal  intencionado  , enemigo  : mal- 
aise  .-  nial  estar,  incomodidad , elc.jj  Aiale- 
ri’§ e , mala  rabia  : maiemort , mala  muer- 
te , mala  fin  , mala  hora.  |j  A/al  caduc  : 
gola  « oral  , epilepsia,  jj  Alai  d’vnfant  : do- 
Joirs  de  parto.  j¡  Alai  vencrie/t  : mol  vené- 
reo , ó gálico. 

MAL  , s.  m.  Mal  : lo  contrario  al  hien. 
||  Mal  : lidia  , defecto.  ||  Mal  : cosa  mala  , 
vicio.  }|  Mal  : dolor,  dolencia.  ||  Mal  : «la- 
ño , perdida , perjuicio.  ||  Pena  , trabajo  , 
atan  : para  pasar,  ó vivir. 

MAL , 


! De  mal 


n<lv.  Mal  , tu  alumen  te 
en  iris  : de  mal  en  pcOr. 

? MALARÁTRE , s.  m.  ri  FKU1LLE 

OiDlKMNE,  s.  f.  Eolio  indico  : planta 
Viedicinal. 

* MALACCA  , ( geogr. ) Malaca  : ciudad 
j icyno  del  Indnstan. 

MAL.\(*Hl‘iE  , s.f.  Malaquita  : pie- 
dja  «le  un  color  verde  opaco. 

M ALACIE,  s.  J . { medie.)  Apetito  ex- 
c*’!»¡  v«i  por  cierta»  comidas. 

♦MALACADFRME,  adj.  m.yf  ( hist. 
nat.  ) Suave  : díei'se  de  los  animólas  que  tie- 
nen suave  la  piel. 

MALACX /IDE  , s.  f.  Malacoide  : planta 

ctivas  hojas  son  malvare*», 

MALaCJLí<v1L  E , adj.  ni.  y f.  ( medie.  ) 
Maláetico  : remedio  emoliente. 

lMALADF. . tulj.  m.yf.  Enfermo  , ma- 
lo , «bdiente.  usase  « orno  .substantivo  en  la 
primera  expresión  de  enfermo.  |j  t'aii'e  le 
mulada  : hacerse  ó fingirse  enfermo.  D ícese 
en  rstiio  vulgar  : haocr  la  de  rengo  , hacer  la 
zanguanga. 

MALAOIE,  s.  f Enfermedad:  mal, 
dolencia.  j|  tunándose  dice  matadle  absolu- 
tamente , es  niorlio  , ó peste.  |¡  Afaladic  de 
commande  : zungugnga  , la  do  rengf  , mal 
ó enfermedad  fingmn  , ó aparentarla.  í]  A/a- 
¿adíe  da  pars  : mal  del  país  , desgana  que  da 
ó los  que  sienten  la  ausencia  de  su  tierra. 

MALADIF,  rVE,  adj.  Enfermizo,  acha- 
coso , valetudinario. 

MALADRERIE^  s.  f.  Ho.sy.it.il  dema- 
latos  , ó de  hiproeo*: 


i ) MAL 

MALADRFSSF. , f.  Tmpra, . jiorz 

lia! libelad,  «»  maña  : en  escrutar  uiguna  cosa. 

II  (J*& ) imprudencia  , toipcza  : que  se  co- 
mete en  lo  «pie  se  dice  , ó hace. 

MAJADRUlT,  Oi'iE  , adj.  Torpe,  paveo 
diestro , jvoco  Ivabil , desmañado.  Ú^asc  tam- 
bién corno  substantivo. 

MALADJKÜl'lEMENT,  adu.  Torpe- 
mente , con  poca  maña. 

MALAGML  , ».  m.  Cataplasma  emo- 
liente. 

M ALAGUETTE , s.  J . Malagitcta  : es- 
pecie de  pimienta  , que  se  llama  también 
manisuelta  , y graine  du paradis. 

MALA1,  s.  m.  Malayo  : lengua  malaya, 
que  es  la  mas  pura  de  la  India. 

MAIíAiSE,  s.  m.  Mal  estar,  malpa- 
sar, trabajo,  estrechez,  incomodidad,  Li- 
ta de  convenipncips. 

MALAISK,  ÉE , adj.  Difícil , dificul- 
toso. j|  Incómixlo  , penado  , pesado  : ha- 
blando de  cosas.  ||  Empeñado , atrasado  : 
dícese  del  rico  que  tiene  sus  bienes  ó rentas 
embargarlas  , ó en  poder  de  acreedores  , y 
vive  con  estrechez. 

MALAISKMENT  , adv.  Difícilmente  , 
con  dificultad. 

M A LANDRES  , s.  f.  pl.  A juagas  , es- 
paravanes : en  las  caballerías.  j|  Nudo»  en  las 
maderas. 

MALANDRELX , EUSE,u«#.  Nmloso, 

sa  : hablando  «le  maderas. 

M ALAFRE  , s.  m.  ( imp.  ) Oficial  de 
caza  ignorante  basta  en  el  leer. 

MAÍjART,  s.  m.  Lavanco,  ánade  sil- 
vestre macho.  t 

MALAVISÉ , LE  adj.  Indiscreto, 
imprudente inconsiderado. 

MALAXE , ÉE , adj.  Amasado. 

MALAXER  , %>,  a.  ( farnt . ) Amasar 
drogas  para  ablandarlas. 

I,  MALBÁTI , 1E , adj.  ( fam .)  Mal  per- 
geñado , mal  loriado  , nial  compaginado  : de 
mala  y desaliñada  figura.  |¡(  id. ) be  dice  : se 
sentir  toul  malbdti  : estar  mal  guisado , 
desgobernado  , mal  sazonado  : sentirse  uiak». 

♦ MALI X)N D1TI0NNE  , EE,  adj.  Mal 

acondicionado , echado  á perder.  • 

MALCONTENT  , ENTE,  ad).  Des- 
conteruo , poco  satisfecho. 

MÁLE,  $%m.  Macho  : del  scxA  masculino. 

||  Varón  : se  dice  de  personas , esto  es,  «le 
Jas  criaturas  , ó hijos,  por  contraposición  a 
hembra.  También  se  Dama  macho  en  estilo 
familiar  y jocoso. 

MALE , adj.  m.  y j.  Díccsc  : enfant  mófe, 
hijo  vaiou  ; y en  estilo  jocoso , hijo  macho.  Ij 
Perdrlx  mulé  ; perdiz,  macho.  ||  (ftg. ) Va- 
ronil : esforzado  : vigoroso  : nervioso  : enér- 
gico. Usase  distintamente  de  estas  voces , 
fugun  In  cosa  á que  se  rcfi«*rcn. 

MALEBÉTL  , s.f.  (Jatn . ) Mala  bestia , 
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m.»|  bicho  : persona  nii*1¡<ma  y perjudicial. 

MALEDICXION , s.  J.  Maldición , im- 
precación. ||  Maldición  : castigo  ó pena  que 
Dios  impone. 

MALEKICE,  s.  rn.  Maleficio:  hechicería 
para  haccj^  daño., 

* MALEFICIÉ , EF.  t adj.  \ pulg. ) Male- 
firiado  , entecado  : dañado  , tocado  de  algún 
mal  ocufio. 

MALEFIQUR,  adj.  m.  y f Maléfico  , 
maligno  : de  dañosa  influencia.  Solo  sódica 
de  los  astros,  según  la  as  tro  logia  judidarin. 

MALKHKURE  ( A LA  ) , adv.  ( ant. ) En 

hora  mala , ó noramala.  ||  P a-t-cn  a la  mate - 
heurc  : noramala  vayas. 

MALEMURT,  s.f.  ( vidg. ) Mala 
muerte. 

MALENCONTRE , s.f.  ( ant. ) Mal  en- 
cuentro , mal  agüero , azar , fatalidad  : des- 
gracia. 

MALENCONTREUSEMENT  , ade. 

* ( ant . ) Desventuradamente,  por  una  fata- 

lidad. 

MALENCONTREUX , EUSE,  adj.  y s . 

(fam.)  Malhadado,  desgraciado  : hablr.ndo 
de  personas.  [|  Astroso,  aciago,  azaroso  : 
ha? ilan do  de  cosas.  * 

MALENG1N  , s.  m.  ( anl. ) Artimaña  , 
artería , trampa  : para  engañar. 

M AI .-ENPOENT,  ade.  Infelizmente:  de- 
safortunadamente : en  mal  estado. 

MALENTENDU , s.  m.  Error,  equivo- 
cación. 

♦MALENU2T,  s.  J.  Mal*  noche  : noche 
que  se  pasa  nial , ya  sea  por  dolores , ó des- 
velo. 

M ALEPESTE ! (interj.  tlelcM.  eulg.éon 
que  se  significa  la  admiración  , el  disgusto , 
el  dolor  y ele.  ) Corresponde  á fuego  ! cásca- 
ras ! caspliina  ! caracoles  ! caramba  ! 

MALERAGE,  s.  f.  ( ant. ) Makmcontn  , 
hoy  rabia.  i|  Deseo  violento.  ||  Apetito  de» 
son  len  a do  . 

MAL-ÉTRE , s.  m.  I-anguider.  j|  J’ai  un 
mal-tire  : tengo  uu  no  k qué , no  sé  que 
tengo. 

MALÉVOLE , adj.  m.yf.  ( joc . ) Ma- 
• landrin,  malévolo. 

MALE  ACON,  i.  f.  Mala  obra,  mala 
hacienda  : fraude  en  la  hechura  ó constroc- 
ciou  de  alguna  cosa.  |l  {fig.  ) Fechoría , 
mala  pa^da  : acción  dolosa  , y rualii  iosa. 

MALFA1TKUR  , s.  ni.  Malhechor,  de- 
línqueme , cr in uñoso. 

♦MAL- PALM , ó MALE-FAIM,  s . f 

Hambre  cruel  : hambre  canina. 

MALFAIRE , e.  n.  Hacer  mal , mal 
hacer. 

MALFAISANCE , s.  f Maleficencia, 
malignidad. 

MALE  AIS  ANT,  ANTE,  adj.  Maligno, 
dañino  : hablando  de  personas.  ||  Dañoso, 


nocivo  : hablando  de  cosas  mal  sanas.  6 
contra  la  salud. 

MALFAIT,  AITE,  p.  p.  y adj.  Mal 
hecho , mal  trabajado , y también  contr  a- 
hccho. 

MALFAME,  F.F.,  adj.  {fam.)  M.J 

reputado  . de  mala  fama. 

M ALGRACIEUSEMENT , ade.  ( fam. 

y ant.)  Con  sequedad,  rústicamente  : ¡s'n 
agasajo. 

MALGRAOEÜX.EÜSE,  adj.  (fam .) 

Grosero  , zafio  , rústico , descortés. 

M ALGRÉ.  pfrp.  A pesar  de  : a despecho 
de  : mal  que  le  pese  : no  obstante.  ||  fían 
gre  , mal  gré  i quiera , ó no  .quiera  ; de 
grado  . ó por  fuerza. 

M AL»  l A RILE,  adj.  m.  y f.  Poco  apto, 
poco  capaz  : sin  inteligencia  ni  talento  paia 
un  asunto. 

MALJIABILEMEN  f,  ade.  Inhábilmen- 
te. 

MALHABILFTE , S.f  Incapacidad  , 
inaptitud  : falta  de  inteligencia  y talento 
para  un  asunto. 

MALHERBE,  s.  f.  \clcsa.  dentelaria  , 
yerba  de]  cánce  r : planta  herbácea , que  wj 
emplea  para  el  cáncer  y el  dolor  de  mncintl 

MALHELR , s.  m.  Infelicidad  , desdi- 
cha, mala  ventura  , desgracia  : mala  suerte, 
ó fortuna.  En  plural  son  desdichas , desgra- 
cias , miserias,  calamidades. ||  Par  mañear  9 
nde.  Por  desgracia,  jj  fiinlhcur  ii... , o sur..., 
ínterj.  (Sirve  para  amenazar).  Máthcuraux 
eaincus  ! desdichados  de  los  vencidos  ! ¡|  ./ 
la  matcheurcy  ade.  Desdichadamente  , infe- 
lizmente. 

MALHFXREÜSFMENT  , adj.  P,>,  des- 
gracia. 

M ALHEUREUX  ,EUSE,  ade.  Infeliz  , 

desdichado  , desgraciado  , desafortunado  , 
desventurado.  Las  tres  primeras  voces  so. 
aplican  á personas  , y á rosas  $ v las  dos  últi- 
mas á (tersónos  solamente.  {|  Aciago  , de  mal- 
agüero. |j  Miserable  : por  ruin  , despreciable. 

|J  Desdichado  : pot  malo,  delínqueme. 

MALHONiNKTF,  adj.  m.  ^.Indecente, 

indecoroso.  ||  Impolítico,  incivil.  f|  Walhon- 
tufíc  honune: picaro t indigno,  ruin.  ) fíenme 
malhonnSte  ; hombre  desvergonzado , inde- 
cente, sin  crianza. 

M ALHOTfNETEMENT , ade.  Con  in- 
deceucio  , sin  decoro  , -feamente. 

MALHONNF  PE'IE,  r.  / Indecencia  , • 
impolítica  , r mudad , 

MA10CE  , s.  f Mdlitta  : inri  ¡nación  , ó 
intención  , a lo  uialo  , ó n hacer  inaf.  ij  Mal- 
dad , picardía,  tuindad.  ||  Chasco.  Loria  : 
hecha  [»or  diversión.  Usase  coniunutcute  en 
plural. 

MALICIEUSEMENT , ade.  Maliciosa-* 
inente. 

MuiLICIEUX  , EL  SE , adj.  Malicioso. 
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* MALICORIO! , i.  m.  Corteza  de  la 

granada. 

MALIGNlEMENT , adf.  Mal  i enaro  en  le. 
MALIGN1TÉ,  5.  f Malignidad  : nro- 
ension  ó gusto  en  hacer  ó decir  mal.  ||  Ma- 
gnitl.ul  : lo  malo  ó nocivo  de  una  cosa. 
MALIN,  IGNE , adj.  Maligno:  «fuese 
complace  en  hacer  ó decir  mal.  ||  Maligno , 
malo , pernicioso  : dircM  solí»  de  casas  ina- 
nimadas. ||  IJcspril  malin , <»  malin  esprit : 
«-I  espíritu  maligno,  el  diablo,  el  demonio. 
También,  se  dice  aI*oliituinenlc  en  estilo 
familiar  : te  malin , como  si  «hxérainos  el 
enemigo  en  castcllaub.  |j  t'icvre  maligne  ¡ 
calentura  maligna,  tabardillo.  ||'/<m«.)Se 
dice  .malin  vonloir  co/ríre..., entumía,  mal- 
querencia á... 

íMALÜNE,  s.  f.  { ndut . ) Agna  viva  : el 
tiempo  íle  las  grandes  mareas  en  el  neo  ¡Junio 
y plenilunio. 

* MALIN  ES,  (geogr.)  Malinas  : ciudad 
de  los  Países  (laxos. 

MALI iSGRG , adj.  m.  y f.  ( vulg. ) Ma- 
luco , enlennuco,  enclenque., 

MALES TENTIONNE,  EE,  adj.  Ma- 
lintencionado. 

* MALI  QUE,  adj.{quim. ) Málico  : llá- 
mase así  el  acido  rf  uc  se  saca  de  las  manzanos. 

N4JJTORIIÉ,  adj.  y f.  Jara.) 
Zopo  , zompo  : torpe  , y desmañado. 

MAL-JUGE  , s.  m.  Mal  proveído  : auto 
nial  dudo  por  el  juez. 

♦MALLARD,  s.  m.  Muela  : piedra  pe- 
queña de  amolador. 

MALLE , s.f,  Baúl  «le  camino , y tam!»icn 
.naleta,  y maletón.  ||  Ralija,  y también 
mala  : hablando  de  correos  , y do  postas.  || 
Caxon  : el  que  llevan  ai  hombro  los  buho- 
neros que  andan  los  lugares.  ||  (prm\ ) Di- 
cen : Irousscr  en  nndle  : hacer  noche,  ra- 
par, saquear  , hurtar  de  prisa  , alguna  cosa. 

MALLKARILITÉ , s.  f MMabiüdad  : 
calidad  de  lo  que  me  dexa  trabajar  al  mar- 
tillo. 

MALLEABLE , adj.  m.yf.  Maleable: 
lo  que  se  dexa  trabajar  al  mnrtdlo. 

MALLÉOLE , s.  f ( anal. ) Humo  del 
tobillo. 

* MALLETIER  , s.  m.  Cofrero  : el  que 
hace  cofres  , v maletas. 

MALLElTE,  s.f  dim.  Muletilla,  bali- 
jitk 

MALL1ER , s.  m.  El  caballo  de  nosta 
uc  lleva  la  mala , ó la  balija.  ||  El  caballo 
e varas  : hablando  de  unh  silla  volante , ó de 
i^sta. 

MALMENE,  EE,  p.p.y  adj.  Maltra- 
tado, cascado. 

MALMETER , v.  a.  Traer  á mal  traer, 
cascar,  sacudir  : sea  de  obra,  ó de  palabra. 

* MALMOULUES . adj.  pi  ( moni. ) 

Estiércol  de  cierro  mal  di^rido. 


M\LORPONNÉ , EE  , adj.  Mal  orde- 
nado : mil  dispuesto.  j|  {blas.j  Se  dice  de 
tres  piezas  puestas  una  en  xefe , y las  otras 

dos  paralelas. 

MALO  IHU,  UEx.  Zamborotudo , cban  • 

flon , nial  pergeñado. 

M ALELAIS  VIST,  AN'iT! , aü).(ant.) 
Enojoso,  enfandoso  . bublandodc  personas. 
||  Desagradable  , pesado  : hablando  de  rosas. 

MALPROPHE , adj.  tu.  y J.  Desasea* 

«lo,  puerco  : p«vo  limpio. 

MALPROPREMENT , odv.  Sin  lim- 
pieza , sin  aseo , puercamente. 

MALPROPRETK , s f.  Desaseo,  falla 
«le  limpieza  . porquería. 

MALSAUt , AINE,  adj.  Enfermizo, 
achaquiento  : que  no  está  sano  , que  no  gas- 
ta salud.  ||, Malsano,  nocivo  .1  la  salud. 

MALSEAN  f , ANTE  , adj.  Mal  pare- 
cido , indecente , improprio. 

MALSEME,  EE,  adj.  (moni.)  Dícese 
del  asta  de  ciervo,  cayos  pilones  están  en 
número  impar.  , 

MALSONNANT,  ANTE,  adj.  m.yf. 

Simante  : ofensivo  á los  pi«>s  oidos.  Diccsc 
en  teología  de  las  proposiciones  poco  orto- 
doxas. 

MALT,  s.  m.  Malta  : así  llaman  los  Iu- 
glcses  á la  rebatía  preparada  para  hacer  cer* 

hoza. 

* M A LT ALEBÍT , s.  m.  ( ant. ) Tirria : lo 
mismo  que  ojeriza. 

MALVÓTE , s.f.  Gabela . garrama : en 
el  sentido  «le  imposición  indebida  ; y abusi- 
vamente se  toma  por  todo  impuesto  nuevo. 

MALTÓTIER , s.  m.  Recaudador , ó 
exactor  de  tributos,  «>  impuestos:  como  si 
dix«;ram«»h  alea!  alero. 

MAflTilAITE , ÉE,  p.  p.y  adj.  Maltra- 
tado. 

MA LTRAITER , u.  a.  Maltratar  : inju- 
riar «le  palabra  , ó de  obra.  ||  Agraviar  , ha- 
cer agravio , y tuerto  : hacer  poco  favor,  ha- 
cer poen  justicia. 

* MALVACÉES , adj.  f.  pl.  Malva  ceas : 
las  plantas  «le  la  elasevle  las  malvas. 

MALVEILLANCJE,  s.  f.  Malevolencia , 
malquerencia  : mala  voluntad. 

MALVKILLANT,  5.  m.  Malévolo,  ému- 
lo , enemigo  : el  que  tiene  mala  voluntad  á 
otro.  Usase  regularmente  en  plural. 

MALVERSACION , s.f  Malversación  , 
mala  administración , prevaricación  : en  el 
cxcrcicio  de  un  cargo , comisión , etc. 

MALVERSER , v.  n.  Administrar  máí 
nn  cargo , tma  «amisión  , etc.  : prevaricar. 

* MALVOISIE,  (gt  ogr.)  JVfalvasía  : ciu- 
dad de  la  Morca. 

MALVOISIE,  s.  f.  Molvasía  : nombre 
de  un  vino  generoso. 

MALVOULU,  UE,  adj.  M&piisti», 
bonecído. 
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MAMAN  , s.f.  Mamá  : voz  de  que  usan 
los  niños  para  nombrar  la  madre*  ||  ¿Hartan- 
letón  . asi  »c  llama  á la  ama  de  cria,  ó de  le- 
che; ó simplemente  ama. 

M AMELLE  , s.f.  Teta  , pecho  : de  mu- 
crr.  Hablando  de  hombre» , se  dice  tetilla. 

MAMELON , s.  m.  Pelón  : de  la  tela.  || 
Mamila. 

MAMELONS*  J.  tn.pl.  Mamila»  : en  n- 
natomía  se  llaman  así  unas  partes  muy  deli- 
radas > plandulosas  de  la  epidermis  , del  pa- 
ladar, etc. 

MAMELE  , LE, adj.  Tctudo,  ó tetuda  : 
que  tiene  grandes  pechos , ó tetas.  Usase  tara- 
bien  corno  substantivo.  ||  Grosse  mame tue : \ 

tetona  : rooger  de  grandes  pechos. 

* MAMELUK  , s.  m.  Mameluco  : soldado 
de  á caballo  de  Egipto. 

*MAMIE,s./.  Ainignitn, querida  : nom- 
bre de  agrado  con  que  suele  ti  atar  un  hom- 
bre á lina  tmtgrr. 

* MAMMAIRE,  adj.  Mamaria  : dícese 
en  .inatomía  de  la»  venas  y arterias  que  líe— 
v§n  la  sangre  á las  teta». 

♦MAMMEI  ,s.  m.  Mamey  : árbol  de  Amó 
rira  de  gratules  hoja» , que  da  un  fruto  muy 
sabroso , y tiene-  el  mismo  nombre. 

*M'AMOUR  , s.  m.  Amor  miu  , coraron 
mió  , ni ¡ alma  : es  voz  familiar  y de  cariño 
entre  la  gente  moza. 

MANANT , $.  m.  Villano  : habitante 
de  una  aldea , ó feligresía.  Eli  este  sentido 
es  voz  antiquada  ; y solo  se  usa  en  lo  legal 
en  esta  frase  : les  manans  rt  habitan s d'ime 
parroisse  y lo»  estantes  y habitante»  de  una 
paiToquia  , ó lugar.  ||  (fam.  ) Latan  , payo  , 
palurdo,  charro. 

* MANATI  , s.  m.  Manatí , nonato  : 
cetáceo  , especie  de  tiburón. 

* MANCELLE,  .*.  f.  Cejad  ores  : cade-  . 
lias  pequeñas  aseguradas  al  horcate  de  la 
jniila  de  varas  de  un  carro. 

MANCENILLIER , s.  m.  Manzanillo  : 
¿rl»oI  de  Jas  Antillas , cuyo  fruta  es  vene- 
noso ; v aun  su  sombra  es  muy  nociva 
MANCHE  , s.  f Manga  : «le  camisa  , de 
vestido.  ||  I1' a listes  nu/nches  : mangas  pos- 
tizas , ó de  quita  y pon,  y laminen  man- 
1 goto.  I|  i VI anche,  aun  bataillon  : manga  , 
partida,  trozo,  «le  gente  destarada  de  un  ba- 
tallón. {{  (náut.)  Se  dice  ; martilles  de 
pompe  : mangueras  , las  de  lona  embreada  , 

• por  donde  desaguan  la  bomba  «leí  navio  , y 
los  ilrthirnaldi,  ||  Main  hes  petulantes  . 
mangas  perdidas.  !(  Gardrs  de  la  manche  . 
CciitikJioinhrc»  «le  manga  , empleo»  «le  ki 
servidunibicde!aspersonasReal«r».  ||  (fam. ) 
Dícese  : avair  la  manche  lar  ge  : tener  la 
manga  ancha  , hablando  de  los  confesores 
poco  lígalos.  ||  ( id.  'I  Se  dice  ; nucir  une 
rhnse  y une  pcrsoruic  datts  sa  manche  : te- 
pcilacn  la  mano,  segura  , á su  disposición , 


á su  mandado.  j(  {proa.  ) Dícese  : cest  une 
aulre  paire  de  manches  : esa  trs  harina  de 
otro  costal  , <*s  otro  cantar. 

MANCHE,  s.  m.  Mango,  rabo  : remate 
de  algún  instrumento  ó utensilio  ron  que 
se  agarra  y manija.  |¡  Manche  de  charrue  : 
man*  era  , ó esteva  del  arado.  í|  Alanche  de 
guitarre , etc.  mango  , ó mástil  deguitarra.  j| 
Alanche  de  routeau  : navaja  , especie  de 
marisco.  ||  ( proa.  ) Dícese  : hranlcr  au 
manche  : dolcrlc  á uno  la  cabeza  , estar 
próximo  á caer  «le  su  privanza  , ó autori- 
dad. ||  ( id.  ) Se  diré  : jeter  le  manche 
apres  la  coignée ; echar  la  soga  tras  el  cal- 
dero. 

♦ MANCHERONS , s.  m.  pl.  Manija  de 

la  esteva  del  arado. 


MANCHETTE , s.f  Vuelta,  p«iño  : 

«le  camisola.  í|  Vuelo  : de  manga  «le  muger. 
MANCHON  , s.  m.  Manguito. 
MANCHOT,  OTE  , i.  Maneo  , 

y manca  : sea  del  brazo , ó de  la  mano.  || 
( exp.Jant. ) Dícese  : riétre  pas  manchal  : 
no  ser  manco  , no  jugarla  un  manco  , no 
ser  zurdo. 

♦ MANC1E,  ó MANEE,  s.  f.  ( Mali- 
cia en  castellano. ) \W  tomada  «leí  griego  , 
«pie  significa  adivinación  : y entra  en  la  com- 
posición de  varias  palabras,  como  chiro- 
mande  y nccramancie , ele.  quitomancia, 
nigromancia,  etc. 

MANDARIN,  s.  m.  Mandarín  : titulo  de 


dignidad 'en  la  China. 

MANDAT  , s.  m.  Mandato  : rescripto 
del  Papa.  ||  Poder  y encargo  que  da  tino  á 
otro.  ||  NI  andato  , orden.  ||  A/andat  cta-> 
atener  : orden  de  un  juez  para  comparecer 
delante  «le  el  «le  grado  ó por  fnerza.  |j  Man - 
dat  cf  arrét : mandato  de  arrc&tacion  : ói«l«*n 
«i#  conducir  alguno  a la  casa  do  arresto, 
Alandal  üuiitorial  : mandare»  territorial  : 
papel  movida  «pie  debía  substituirse  á los 
asignarlos.  ¡é 

MANDATAJRE  , s.  m.  Maiwlatario  : la 
persona  ;i  cuyo  favor  »e  ha  expedido  un 
mandato  del  Papa.  ||  Mandatario  : en  lo 
foi  cdim's  aquel  que  ha  recibido  ios  pode- 
res ó encargo  dentro  para  obrar  en  su  nonihir. 

MANDÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Mandado  , 
convocado. 

MAN  DEMENT,  s.  ni.  Carta  de  oficio  , 
orden',  <le.>pacho  ; que  se  conumica  de  paite 
de  quien  tiene  autoridad  v jurisdicción.  {{ 
Carta  de  pago,  libranza  : para  cobrar  di- 
nero. 

MANDER  , v.  a.  Mandar  , venir  , lla- 
mar , «lar  oí  den  para  pi  ementarse  : «lítese 
del  superior  al  su  Infido.  |j  Mandar  , o pa»ar 
aviso,  participar--:  mía  orden  , ttua  noticia 
por  escrito  , o po*  un  propio. 

MAiNDIHi  1 h,  s.  f.  Mandíbula  : asi 
le  dama  anatómicamente  la  quixiidtt. 
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MAND1LLE  , s.  J.  Casaca  anticua  1 1c 
lacayo. 

MANDOLINE , s.  i.  Bandolín  : instru- 
mento músico  de  cuernas. 

MAIN  DORE  , s.J.  Itanduriia,  instru- 
mento músico  de  cuerdas. 

MANDRAGORE  , s.  J.  Mandragora  : 
planta. 

MAK DREN , s.  ni.  Parauso,  taladro  : 
entre  cerrajeros.  ¡(  Mandril  : entre  tornero» 
dan  este  nombre  a la»  piezas  que  sirven 
pura  sujetar  la  obra  en  el  torno. 

MAN  DU  CATION  , s.  j.  Suncion  : la 

acción  de  consumir  cu  la  misa. 

MANEAGE,  «.  m.  ( mJut.  ) Faena  : 
ohligaciou  de  los  ruaiineio»  de  curiar  y des- 
ea, gar  cu  itas  cosas  y genero»  de  un  buque. 

ÍIAjNEGE  , i.  ni.  Manejo  : arle  de  tra- 
bajar y enseñar  lo»  caballo».  ||  Picadero  : 
el  sitio  donde  se  trabajan  v enseñan,  jj  ( fig. ) 
¡Manejo,  arte,  modo  de  manejarse  : modo 
de  gobernarse  , ó de  obrar. 

MANES , *•  nt.  ;>/.  Manes  : nombre  con 
que  balitaban  .los  antiguos  á las  almas  fie 
lo»  muertos.  Usase  en  estilo  poético  y gira- 
torio , y siempre  en  plural  , aumpic  se 
bable  de  un  sujeto  solo. 

f M ANFCVKE,  V. Manaeui’re. 

MANGANÉíjE,  r.  /i  Manganesa  , ala- 
bandina  : piedra  luinrral  ferruginosa. 

MAjXGE  , EE  , p.  p.  y 4 tdj.  Comido. 
MANGEABLE  , tul),  m.  y J\  Bueno 
pora  comer , lo  qnc  es  de  comer  , ó se 
puctir  comer  : lo  que  es  comestible. 

MANGEAILLE , s.J.  Comida,  cebo  : 
cjuc  se  tía  a los  animales  domésticos,  espq^ 
culmen  te  á las  ave».  ¡|  (joc.  ) Manducato- 
ria, condumio,  pieuso  : se  aplica  alas  per- 
sonas por  comida. 

MA.vGEAIN  1' , ANTE , adj.  Que  come  , 
fine  esta  bueno.  ¿>olo  se  usa  en  esta  frase 
dd  estilo  familiar  : \l  est  bien  buvant  ct  bien 
mangeant , come  y bebe,  Ó vive  y bebe. 

M ANCLOME  , s.  J.  Pesebre  : donde 
comen  la»  bestias.  |¡  ( J'am.  y proa.  ) Se 
dice  : tourncr  le  cul  a la  manden  iré  : hacer 
las  cosa»  al  reves  , tomar  el  camino  contra- 
rio para  lograr  un  intento. 

MANGER , a.  a.  Comer  : en  el  sentido 
de  mascar  , y tragar,  j]  Comer  : consumir  , 
gastar. 

MAN  GE R , a.  n.  Comer  : tomar  la  ro- 
ínúh» , ó el  aliracmo.  ||  { exp.  J'am.  ) Se 
dice  . mangera  centre  déboiUonné  i comer 
ha»iu  reventor  , ponerse  coruo  un  trompo.  |J 
\ id. , 1 )¡<  rdw:  mangar  de  bonnegrdee9  tic 
bou  ,ippelil  : tener  bueno»  aceros  , comer 
con  gana.  ¡|  uh  ) Dicese  : ¡¡tangente  l<t  »’<t- 
chc  utrugee  : pasa»  ti  alujo».  jf  ¡fltutgct  la 
i.otdeur  d une  etnjjc , eU.  comer  , robar  el 
color  de  una  tria,  clr. 

i'IANCEJU  , s.  //i.  Manjar  , comida. 


. MANGFR1E  , s.J.  1.a  acción  de  comer. 
Usase  solo  en  ota  frase*  : releaer  mangerie  , 
volver  a comer.  [|  (Jlg.  Y Jam.  } Socaliña  , 
garrama  : exacción  , gasto  excesivo , e in- 
debido. 

M ANGEL  R , El.  SE,  s.  Comedor, 
el  que  come  : sea  poco,  sea  mucho.  ]| 

( fig.  y Jam.  ) Lechuzo  , níclor  de  tributo», 
que  comete  extorsiones.  [j  ( fig.  y Jam.)  Se 
dice  : mangeur  de  eruciñx  , d i m ages  de 
sainls  : un  roe  altare»,  santurrón. 

MANGLE  RE  , s.  /.  Roeduia  , lo  roído  , 
lo  ratonado  : de  un  pan  , de  un  queso,  etc.  |( 
Picadura,  lo  apelillado,  lo  picado  : de  un 
paño  , de  uu  vestido  , etc. 

MÁNGOUSTE  , «.  m.  Ichneumon  : 
quadnipedo  parecido  ú la  garduña. 

MANI  ABÍ.i  .y adj.  nt.  yj.  Blando, dócil, 
que  se  dexa  trabajar  : dicese  fie  Jos  metales.  |j 
(Jiff-.Yjnm. ) Como  una  ceta  : que  se  dexa 
manejar  , ó gobernar. 

MANÍAQUE  , adj.  m.  y j.  Maniaco  , 
maniático. 

* M.VNICIIÉKN  , j.  m.  Man!  queo  : 
nombre  de  une»  hereges  que  udiuitiau  un 
principio  del  bien  v otro  fiel  mal. 

MAN1CHORDÍON  , s.  m.  Manicordio  , 
manuenrdio  : clave  pequeño  , que  boy  de- 
cimos piano. 

* MANIOLE  , s.  f.  Manecilla  : laque 
mueve  las  liseras  de  tundir. 

* .MANIOLES  , s.J.pl.  Manilla»,  espo- 
sas : para  atar  las  manos.  V.  Aienottes. 

MAME,  s.  J’.  Manía  : cuugcna  miento  d«l 
juicio  h;-»ia  enfmeccisc.Jj  Manía:  p*»iou 
loca  , óoxcgsiva  por  alguna  cosa. 

f.MAMÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Manoseado  , 
manejado.  ||  (des  mota  sont  bien  ou  peu 
maníes  : estas  voces  están  ó no  esi;.n  en  uso. 

MANiEMENT , s.  m.  Manoseo , tiento, 
tarto  : la  ateiou  fie  manosear  , de  pasar  Ja 
mano,  de  tentar  , de  tocar  alguna  cosa.  I| 
Manejo,  uso  , movimienlo  : de  la»  manos, 
de  un  brazo , de  una  pierna,  jj  íjig* )"  Ma- 
nejo , gobierno , aduiinibliacioii  : de  nego- 
cios , caudales  , etc. 

MAN  i Eli  , a.  a.  Manosear  , posar  la 
mano  , tentar  , tocar  con  las  manos.  ¡|  Ma- 
nejar , tocar  , llevar  entre  manos  : pape- 
les , libros,  ele.  |j  Manejar,  picar  : trabajar 
y eusenar  uu  culiallo.  |j  ( fig. ) Manejar  ; 
gol>einar  , a<lmiiii»lnir  . disjHiner  de  nego- 
cios , caudales,  etc.  ¡|  { fig.  yjam.  ) Dicese  : 
TJÉvntr  l‘or  u píente  nnnn  : aj'alear  Iíjs  do- 
blones , el  oro : tener  mucho  dinero,  yin  mu- 
nier , exp.  ade.  Al  tacto,  en  el  tacto,  en 
el  liento. 

MANi&RE  , ».  J.  Manera  , modo  , for- 
ma. De  maniere  que...  conj.  y oda.  De 
manera  , de  modo  , de  suerte  que...  De  nui- 
tiierc  ou  d nutre  ; de  un  mo  !q  ú de  otro  , 
por  si  ó por  no.  Par  minuet  e de  dít  e .*  por 
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modo  de.  decir,  es  un  decir,  por  dicho. 

MANIERES , s.J.  pl.  Modos  , modalcq  , 

estilos.  , , 

MANIERE , EE  , adj.  Afectado  , poco 
natural.  ||  ( pint.  ) Amanerado  : en  este 
normo  sentido  , hablando  del  estilo,  gusto, 
V obras  del  artista. 

♦ MANIÉR1STE  , s.  m.  Pintor  amane- 

rado,  afectado.  , 

♦ MAN1KLR  DE  BLE  SLR  BANNE  , 

s.  m.  A paleador  de  granos. 

+ MANIETl’E , s.f  Maneta  : pedazo  de 
sombrero  con  que  se  limpia  el  bastidor  entre 
estampadores  de  indianas. 

MAN1FESTATION  , s.  J.  Manifesta- 
ción , ostensión. 

MANIFESTE  , adj.  m.y  f Manifiesto, 
patente. 

MANIFESTE , s.  m.  Manifiesto  : de- 
claración pública , por  la  qual  un  principe 
ó gobierno  da  razón  de  su  Conducta  en  algún 
( ..so  grave.  ||  Justificación  , defensa  , apo- 
logía : hablando  de  una  persona  pública , 
de  un  partido  , etc. 

MANIFESTÉ , Éft,  p.  p.jr  adj.  Manifes- 
tado.   

MANIFESTEMENT  , adv.  Manifiesta- 
mente , patentemente. 

MANlFKSTER  , u.  a.  Manifestar  , ha- 
cer patente  : descubrir  lo  oculto. 

MANIFKSTKfi  (SE),  r.  Manifes- 
tarse! : darse  á conocer. 

MANIGANCE,  j.  f ( fnm .)  Manga- 
nilla , entruchada  : treta  para  engañar. 

MANIGANCFR  , v.  a.  ( fnm. ) Armar  , 
amasar  , urdir  : una  treta  , una  entru- 
chada. 

; MANIGLETTE , s.f.  Malngucta  : pi- 
mienta. 

MAN1LIE , s.f.  Malilla  : nombre  de  un. 
juego  de  naypet. 

♦ M ANILLE , {gcogr  ) Manila  : ciudad 
capital  de  las  Filipinas. 

MANIOÓUE , ó MANIHOT  , s.  m. 
"Yuca  , casabe ; arbusto  de  America  , de 
cuva  raíz  se  hace  pan. 

♦ MANIPULA1RÉ,  s.  m.  Manipularlo  : 
entre  los  antiguos  Romanos  era  el  xefe  ó 
caudillo  de  cierto  núuicTO  de  tropa. 

MANIPULA TION  ,s.f.  Manipulación  , 
operación  : en  la  farmacia  , química  , y 
otras  artes. 

MANIPULE  , s.  m.  Manípulo  : el  qüe 
llevan  en  el  brazo  ¡/.rímenlo  el  sacerdote , 
el  diácono  , y el  sulxliarono  , revestidos.  || 
Manipulo  : la  compañía  de  soldados  en  las 
cohortes  romanas. 

MANIQUE  , s.f.  Dedil : medio  guante 
de  cuero  de  que  usan  algunos  artesanos 
para  trabajar. 

♦MANIQUETTE  , *.  / Alcaravea  sil- 
vestre. 


MANIVEAU  , s.  izo  Canastilla  á modo 

de  bandeja. 

MAMVKLLE , i.  j.  Manubrio,  ma- 
nija, manecilla,  cigüeñuela para  hacer  rodar 
tina  máquina,  etc. 

MANNE,  s.  f.  (se  pronuncia  nuf/ie.  ) 
Maná  : droga  medicinal.  ||  Maná  , el  rocío 
milagroso  con  que  se  mantuvieron  los  Israe- 
litas en  el  desierto,  ¡j  Canasta  grande  de  dos 
osas.  ||  ( fig. ) Maná  : gran  snhstancia y abun- 
dancia de  frutos  para  mantener  nn  pais , ó 
ttn  pueblo.  ,|  i Matine  d'enfant  ; cuna  hecha 
ele  mimbre. 

MANNEQUIN  , t.  m.  Cnevano  : cestón 
grande  y hondo  para  vendimiar.  ||  ( pint.  ) 
Maniquí  : la  figura  movible  que  sirve  par* 
el  trapeo  de  las  ropas. 

* MAN  N EQU 1N  AGE,  s.  m.  La  escultura 

que  sirve  de  adorno  en  los  edificios. 

MANNEQUINÉ,  EE,  adj.  Amanerado. 
Draperies  manneqninées  , ropas  dispuestas 
con  afectación , amaneradas. 

MANCEUVRE  , s.  m.  Peón  : de  nlhañil. 

MANlEUVRE  , s.  i.  {nául. ) Xarcias  , 
aparejos  : todo  el  eordage  de  un  navio.  !¡ 

( id. ) Maniobra , faena  : manejo  de  la  sar- 
cia y velamen  para  gobernar  un  navio.  || 
Maniobra  , cvolncion  : movimiento  de  un 
cuerpo  de  tropas  en  la  guerra  concertado 
por  su  xefe.  (|  ( fig. ) Operación , paso  : 
en  la  conducta  de  la  vida. 

MANlEU VRER , u.  rt.  Maniobrar:  ma- 
nejar la  xarria  y velas  de  un  navio  en  la 
navegación.  j|  Maniobrar  : hacer  varios  mo- 
vimientos y evoluciones  las  tropas  en  la 
guerra.  ||  (fig- ) Trabajar  , revolver,  valerse 
de  amaños  : para  conseguir  nn  fin.  Tómase 
las  mas  veces  en  mal  sentido. 

MANCEUV  R1ER  , s.  m.  Maniobrista  , 
marinero  : di  cese  dd  que  entiende  de  la 
maniobra  de  un  navio. 

MANOIR  , s.  m.  Manso  , casar  : casa 
de  una  heredad  , ó de  un  fendo  j|  Man- 
sión , morada  : lo  mismo  que  casa  en  estilo 
poético. 

* MANOQUE  , s.  > f Rollo  grande  de 
tabaco. 

MANOUVRIER  , s.  m.  Jornalero  , ga- 
napán , gañan  : dices©  por  desprecio  de  los 
pintores  y poetas  adocenados,  que  trabajan 
a destajo,  como  quien  dice  de  inanición. 

MANQUE , s.  m.  Fálu  : onmicin  , nr- 
residnd  de  cosas  precisas.  V.  Maiiquemcnt. 

I|  Manque  de...  exn.  ath-,  Por  falta  de... 
Por  no  liaber...  Por  faltar...  - 

MANQUF.MKNT  . s.  m.  Fn!  rn , omisión: 
defecto  de  cumplir  lo  que  se  debe.  Asi  se 
dice  : manquement  de  Joi , de  parole , de 
respect , etc. , y na  manque  me  ni  tfargent , 
d’ amis  y etc.  sino  manque. 

MANQUEE  , t'.  n.  Faltar  , errar  : caer 
ca  falta.  ||  Perderse  , carian»  : en  una 
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f»a  , sermón.  ||  Mprar , no  dar  lumbre  , dar 
liga , una  escopeta , una  pistola.  j|  Frus- 
trara , dcsgracimse,  salir  mal : un  negocio: 
una  idea.  ¡|  (Carecer,  tener  falla,  ó necesi- 
dad : de  alguna  cosa.  ||  Faltar  á...  no  cum- 
plir con...  ¡|  Flaquear,  empezar  á faltar, 
ó caer.  j|  hallar,  no  «xlstir  : morir.  f|  Olvi- 
darse, dexar  de  hacer  alguna  cosa.  j|  Fa- 
llir, quebrar  : hacer  bancarrota. 

MANQUER , v.  a.  Errar,  no  acertar: 
el  objeto  ó cosa  que  se  busca,  ó á que  se 
tira.  Ex.  Manquer  a une  personne  : no  ha- 
llar á una  persona,  no  «lar  ron  ella.  ((  Man- 
quen un  volcur  : jjo  coger  á un  ladrón  per- 
siguiéndole. ||  Manquer  une  perdrix  : 110 
dar  á la  perdiz , no  matarla  tirándola.  Jj 
Manquer  son  coup  : errar  el  tiro , errar 
el  golpe , en  sentido  propio , y en  el  figu- 
rad»». ||  Manquer  une  occaston  : perder  la 
ocasión , dejarla  escapar. 

MANSAR  DE  , s.f.  ( arquit .)  Tejado 
algo  plano,  puesto  en  uso  por  Mansa  rd  , 
arquitecto. 

M ANSUETU DE,  r.  f.  ( noc.  us . > Man- 
sedumbre : apacibilirlad  y dulzura  «le  con- 
dición. 

RIANTE , s.f.  Toca  , velo  : de  luto, 
que  llevan  las  señoras  cu  las  visitas  de  eti- 
queta. 

MANTEAU , s.  m.  Capa  , capote,  rapo- 
ton  : para  abrigo.  j|  Mantellina,  capotillo  : 
d$  mnger.  J|  Capa,  ó manto  : vestido  de 
religiosos.  ||  Manto  : vestidura  talar  de  ce- 
remonia, como  manto  real,  manto  «lurai  , 
manto  capitular.  ||  Mantean  tóng  d'eecté- 
siastique  : manteo  «le  clérigo.  |¡  Mantean 
fíe  de  mi : capuz,  capa  de  luto,  ¡j  Mantean 
de  ¿it  : bata  «le  cama,  ó de  levantar.  j| 
Mantean  de  cheminée  : campana  de  chi- 
menea. ||  Pendre  sous  le  mantean  : vender 
baxo  ruano,  á escomíalas.  j|  [flg.)  Dtecse  : 
sous  le  manteau  de  la  déuolinn  : con  capa  , 
baxo  del  velo  de  devoción.  ||  (exp.prot*.) 
Se.  dice  : anoir  un  méchant  manteau  ponr 
Ihiver , tener  mala  capa  para  el  invierno  : 
di. -ese  de  uno  que  tiene  qoartanas  en  d oto- 
ño. ||  ( id.  1 Dícese  : gi arder  les  mantean x : 
no  participar  de  ia  diversión  de  los  que  uno 
ha  acompañado  áuna  fiesta. 

MANTRLE,  ÉK , adj.  (¿las. ) Mantelo» 
do  : se  dice  «lis  los  Icones  con  mantelete. 

M ANTELET , s.  m.  Maceta  de  obispo. 

||  Mantcb’ta,  capotillo ; de  mtiger.  ||  Mante- 
l«*tc : en  la  miiida  es  un  parapeto  por tátil 
«le  tabhmes  encorados.  ||  Mantelete  : tam- 
bién es  voz  «leí  blasón.  ||  Cortina  de  curro 
que  se  basa  y sube  cu  los  carro  ages  de  ca- 
mino. 

* MANTELETE  , s.  f.  Mantellina  : espe- 
cic  de  capotillo  ó rdiozo  «pie  usan  las  al- 
deanas. 

MANTEIAmE  ; s.f.  Cana  : el  lomo  di 


perro  «fnando  es  de  diferente  color  el  pelo 
qnc  ci  resto  d«*l  cuerpo. 

M A 3NTÉQUE  , s.  f.  Manteca  «le  jabalí. 

MAN  TILLE  , s.f.  (poc.  us.)  Mantelli- 
na , ti  i|iautdJn  : «le  nitigcj. 

* MAN TONNET  , s.  nu  {cerra}.)  Sos- 
teniente : el  hierro  donde  entra  la  fulb-lia  «le 
una  puerta  ó ventana  después  de  «'errada. 

* MANTUUE , (gengr. ) Mantua  : ciñ- 
dad  fuerte  de  Italia. 

* MAN  TERE  , s.f.  ( mint. ) Marrtazó: 

golpe  de  mar  , que  los  marineros  llaman  de 
capillo. 

MANUEL , ELLE  , adj.  Manual  i lo 

que  se  hace  con  las  manos. 

MANUEL,  5.  m.  Manual  : libro  portátil 
en  que  está  resumida  una  doctrina , ó tía- 
tado. 

* MANUELLK  , s.  f.  (ndut. ) Calta  dei 
timón.  j|  Manueila  , palanca  , barra  del  ca- 
bestrante. 

M AN ÜELLEMENT , adu.  En  la  mano: 
hablando  de  dár.  |j  De  su  mano  : hablando 
«le  recibir. 

MAMJFACTURE,  s.f  Manufactura  , 

artefa.  to^obra  : lo  que  se  trabaja  en  un 
taller , ó fabrica.  ||  Fábrica  : dieese  «leí  sitio 
en  «loe  se  fabrican  ios  ai  ¡ciarlos. 

MANUFACTURE,  LE  , p.  p.  r adj. 
Fabricado. 

MANUFACTURER , u.  a.  Manuf«ctu- 
rnr  : Fabricaren  utia  manufactura. 

MANUF ACTU R IEH , s.  m.  Fabricante : 
dícese  del  obrero  , u oficial  j y mas  propia- 
mente del  «lucilo  de  la  fabrica.  [|  Fabril  : 
tomado  como  adjetivo  , y aplicado  a Jas  co- 
sas. 

MANUMISION,  s.  / Manumisión, 

ahoiro  : la  acción  de  libertar  á un  esclavo. 

MANUSCRIT  , FIE,  adj.  Manuscrito  , 
escrito  de  mano.  Suele  Usarse  como  suh&ian- 
tivo. 

iMANLTENTiON , s.f.  Manutención, 

conservación  : de  las  leyes  , de  los  privile- 
gios , de  la  «lisefeplina  , cíe. 

MAPPEMONDE,  s.  f.  Mapamundi  : la 
curlagcogiáficaquc  representa  los  dos  eñiisfc- 
rios  «le  1* tierra. 

MAQUEREAU,-  s.  m.  Alehucte , terce- 
ro. ||  Congrio  : pesca»  lo  de  mar. 

* MA^UKRfcfcUX  , j.  m.  pt.  Cabrill.tr  : 
vexiguillas  pintadas,  que  se  lineen  en  las 
pierna»  «le  km  que  se  arriman  á la  lumbre. 

MAQUERELLAGE , s.  m.  AJcahuei»- 
ría. 

MAQUERELLE , s.  f Alcahueta  : ter- 
cera , cobertera. 

MAQLIGNGN,  s.  m.  Chalan  , corredor: 
«le  bestias.  * 

MAQUIGNON  , MAQUIGNONE  , 
s.  m.y  f.  ifig-  jrfam.)  Corredor  . ó cor- 
redora : zurciclor,  ó zurcidora,  de  \olun- 
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tades  : lo  mismo  que  alcahuete  , ó alca- 
hueta. 

MAQUIGNOJiNAGE,#.  m.  Correduría , 

chalanería  : olido  de  corredor  de  bestias. 

11  ( jifí-  Y Jam‘  ) Manipodio,  fregado  , alca- 
huetería. 

M AQUIGN ONN'ER  , a.  a.  Chalanear  , 
hacer  el  oficio  de  corredor  de  bestias.  jj  ( fig. 
y Jam. ) Manipular,  trnchimanear , tapujur, 
andar  con  tapujos. 

* MAQUILLELE  , i.  m.  Barco  para 

pescar  alachas  , ó caballas. 

MAJRABOL  T,  s.  m.  Maraguto  , foque  : 
■vela  de  proa  en  los  galeras.  (|  Morabito  : cr- 
íuilafiu  , ó religioso  mahometano  de  la  costa 
de  Africa.  j|  Savon  : díccsc  por  desprecio 
lie  un  hombre  feo,  puerco,  y mal  peige- 
ñado. 

* MARABOirnjí  , s.  m.  ( nditt . ) Bor- 
da , bastardo  : vela  mayor  (le  la  galera. 

* MAilAGNON,  (geogr. ) Marauon  : rio 
de  America. 

MAIIAÍCHER , m.  FuParis  es  lo  mis- 
mo que  hortelano,  ú hombre  de  la  huerta, 
que  allí  por  lo  baxo  y cenagoso  dd  terreno 
se  llama  moráis. 

MAR  AIS  , s.  m.  Pantano,  ciénaga,  luí- 
dial  , mai  jal.  ¡|  En  Parts  se  llama  le  miráis 
la  huerta,  por  ser  teiTeno  baso  y cenagoso. 
||  Ajarais  salant  : saladar , htguuujo  , en 
que  se  cuaja  la  sal  en  las  marismas.  ||  ( rxp . 
próu. ) Se  «ice  : se  sauver  par  le  mar  ais  , 
salir  poi  el  ulbañal  ; salir  de  una  dificultad 
sin  buen  ayrc , ó sin  buenas  tazones. 

MAKASME  , s.  tu.  ( medie.  ) Marasmo : 
la  flaqueza  y consunción  de  toda  la  substan- 
cia del  cuerpo. 

MARATRE,  s.J.  Madrastra.  En  francés 
solo  se  dice  en  sentido  odioso  : poixpu»  en 
el  propio  v común  se  (fice  : brUe-mere. 

AIARAlil),  ACDE,  í.  Pillo , galo,  bcr- 
gante,  belitre. 

* MARAUDAILLE,  s.J'.  Canalluza  , 
pillet  ía. 

MAR  ALOE,  s.J.  (milic.)  Mcrodc , pe- 
corea : pillage  , saqueo  en  el  campo  , o pais 
enemigo  , que  hacen  los  soldados  desman- 
dados. • 

MARAUDER  , u.  n.  Merodear  , pero- 
Tcar  : salir  «i  la  pecorea , a robar  en  el  país 
ó campo  enemigólos  .soldados  deslindados. 

MARALDELR,  s.  m.  Merodeador:  sol- 
dado de  la  pecorea  , que  sale  á robar  en  el 
campo  enemigo. 

MÁRAV  EDIS , s.  m.  Maravedí  : la  me- 
nor moneda  de  vellón  que  corre  en  Es- 
paña. 

MARRRE , s.  rn.  Mármol  : especie  de 
piedra.  Mármol  : se  touia  por  lapida  anti- 
gua de  inscripciones.  ||  Al  tabre  slaliuiirc : 
uuu  mol  para  estatuas.  J|  ( irnp.  ) Pícese 
mar  ir  c lu  piedra  lisa  que  re  coloca  denuo 


del  cofre  de  la  prensa  , dofglc  se  sientan  los 
moldes. 

MARRRE,  EE  , p.  p.  y adj.  Jaspeado. 

MAUoUEK  , r.  a.  Juanear  : libios  , pa- 
pel , etc. 

MARBREUR  , s.  m.  Jaspeador  : el  que 

jaspe*  tía  peí , i i utos. 

.YlAnBKlKR , s.  m.  Marmolista  , ai  tilica 
que  irahaj  • en  mármol. 

MAR B RIERE  , $.  f.  ('antera  de  már- 
mol , ó de  jaso**,  v, 

MARBKLhk  , ..  f.  Vi  jaspeado  : del 
papel , de  uu  libro. 

MARC,  s.  rn.  Marco  ,a»eso  de  ocho  on- 
ms.  [|  Bagazo  , hez  , orujo  , horras,  casca  : 
lo  que  queda  de  ciertos  frutos,  ó plantas 
eslruxadas  , ó prensadas.  j|  Pie  : el  capacho 
d«*  uva  ya  pisada  v esti  tesada , true  se  repasa 
con  viga  , ó prensa.  ¡¡  Alore  tfor  j derecho 
real  que  se  pognha  en  i rancia  como  un  ser- 
vicio nuevo  por  los  empleos  miando  muda- 
ban de  poseedor.  ¡|  Alare  ti olives  : burujo. 
||  Alare  de  raisin  ; orujo. 

* MARCAIGE , m.  Derecho  impuesto 
sobro  el  jxwado  de  mar. 

MAIICA6S0  , s.  ni.  Jabato  : cochinillo 
de  jabalí. 

MARCASSITE  , s.  f.  Marquesita  , 
quijo  : piedra  meta  lien. 

MARCHADO , ANDE,  s.  Mercader, 
ti  atante  :.quc  tiene  oficio  de  compi  ar  y ven- 
der gcneios.  Marchante , comprador  : el 
que  acude  a proveerse  de  genero».  |(  Alar - 
ehattiljbntur : mercader,  comprador  foras- 
tero : de  fuera  de  un  pueblo. 

MARGHaJND,  ANDE,  atlj.  Coiuun  , 
corriente  , regular  : lo  mismo  que  de  venta, 
de  despacho,  de  ley  , de  recibo.  D Icese  de 
griieins  comestibles  , cuya  calillad  no  es  ni 
la  superior,  ó escogida  , nt  Ja  inferior  , ó 
de  descebo.  ||  / hísacou  marcho nd  : navio 
marchante  , o mercante.  j{  f^illejort  ruar- 
chande : ciudad  muy  comerciante  , de  mu- 
cho trafico  , ó comercio.  ||  Hiriere  mar- 
chande  : rio  navegable  , esto  es  , que  lleva 
bateos  do  comercio.  )|  Place  marchantía  : 
siíio  de  dcspai  lio  , sitio  bueno  ó acomo- 
dado pura  vender.  ||  iitie  marchando  : calle 
de  trato  , de  comercio.  {|  Quartier  mar- 
t Jurad  : barrio  de  trafico , de  comercio. 

marchan  dé  , le,  p . p.y  ajj.  Apre- 

ciado  , («gateado. 

MARClfANDEJR,  v.  a.  Poner  en  ven- 
ta, en  precio,  en  ajuste  $ y también  ajus- 
tar , negociar  , regatear  , asi  la  venta  , coma 
la  compra  d«?  alguua  cosa.  ||  ( Jig .y  Jdsn. ) 
Hacer  regates , andarse  coi»  reparo*,  te- 
nerse. En  este  sentido  es  verbo  nctitio.  || 
{id.)  Díñese  : no  pos  nwrchander  t/ue/qu  un : 
no  ahorrarse  con  vi , no  guardado  mugun 
resjw^n , rcltcrvlc  encima. 

ÍLUiQLLNU*6E,  s.J.  Mercancía , mer- 
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cadería  : genero  de  comercio.  i|  Tráfico,  tra- 
to. j|  Marchandise  de  contrchande  : gemi- 
ros : mercadería»  de  contrabando.  I|  taire 
mordían» Use  ; traficar  , hacer  comercio.  |j 
(fig‘  Y Jnm. ' Dicese  : Jirtire  valoir  sa  mnr- 
chandise  : alabar  sus  agnj  •t;u* , sil  mercan- 
cía. j|  (id.)  Se  dice  : Jaira  métíer  el  mar- 
chandise  d’ttnc  citóse  : hacer  habito  v coa- 
lumbre  de  una  cuta.  ||  (exp.  prov.)  Díccsc 
también  : motiié  guarne , motilé  marduin- 
disc  : parle  por  filena,  parte  de  grado. 

MARCHE , s.  f.  Marca  : niiiiguamgptc 
frontera  de  un  estado , couio  la  Marca  de 
Brandembiirgo , de  Ancona , la  Man  a Trc-* 
rliana.  jj  Marcha  : la  acción  de  caminar  las 
tropas,  ó de  andar  una  procesión,  acompa- 
ñamiento, ele.  !|  Jomada,  día  de  camino, 
^¡stancia  de  uti  tránsito  a otro.  j|  Marcha  : 
Toque  de  querrá,  j)  Otada,  escalón  : de  una 
escalera.  ||  Carrol.»  : el  listón  fie  madera  sobre 
que  ponen  el  pie  loa»  torneros,  y tejedores.  ¡| 
Camino  : d que  puede  Iwcer  cada  pieza  en 
el  ¡negó  fiel  axedrez.  j|  (fi.g. ) O ícese  : ¿adiar 
sa  marche:  obrar  encubiertamente,  ir  por  ro- 
deos ¡I  f'ausse  marche : marcha  falsa,  mar- 
cha Gnh'i'la,  qitcrsnrilid  d*» guerra. 

* MÁRCHE  TVANCtoiK,  (gengr.)  Mar- 
ca de  Anconp  : provincia  de  liaba. 

MARCHE , s.  m.  Mercado:  piara  pública 
donde  se  vende.  |j  Venta,  despacho  : de  lo 
que  se  rende  en  el  mercado.  jj  Mercado  : con- 
currencia «le  los  que  van  á vender  y comprar 
en  cierto  dia  señalado.  ¡J  Compra  , el  precio 
de  lo  que  se  vende : v también  el  ajuste  del 
nuc  compra,  y vendo.  ||  { fig.  Y Jnm.)  Se 
dice  : aynir  ion  marche  de  (pie  Upé  un  : dar 
cuenta  de  alguno,  dar  al  traste  con  ti,  esto 
es , rendirle  , vencerle,  ó acabarle.  j|.  ( id.) 
D ícese  : cowir  sur  le  mordía  de  tpicUpiun : 
atravesarse  en  las  pretensiones  de  otro,  que- 
rer pujarle  de  plaza,  jj  (id.)  Se  dice  : sortir 
a bon  marché  d un  grand  péril , ó ett  étre 
guille  a bon  marche  : librar  bien  , ó salir 
bien  libreo  de  un  gran  riesgo-  ;j  A/cltrc  le 
marché  a la  main  : cogerle  la  palabra  : y fi- 
guradamente es  desafiarle  , apastárselas.  j| 
Marché donné : dícese  de  lo  que  se  ha  com- 
prado muy  barato  , como  sí  dixeramo.s  es 
dado  , es  cosa  fíat  la.  ;|  taire  bon  marché  , 
donner  h bon  marché:  bucer  barato , dar 
con  conveniencia,  jj  ( fig*)  Dicese  : Jaira  bon 
marché  de  sa  de  : despreciar  la  vida , ó dár- 
sele lo  mismo  por  vivir  que  por  morir. 

MARCHErlED , s.  m.  Tarimüia , ban- 
quillo : para  poner  bis  pies,  que  convsp on- 
de al  escabcio.  ¡j  Peana , tarima  : del  pie  de 
un  altar. 

MAACHER,  r*.  n.  Andar,  caminar.  j| 
Marchar  : solo  se  dice  de  las  tropas.  i|  {fig*  ) 
Se  dice  : marchara  tdlons  tLins  une  afj'aire: 
amiará  tiernas,  á obscuras,  en  uti  asunto: 
obrar  siu  conocmiicaio , sin  principios  , etc. 


||  (id.)  Díccsc  : marchar  bien  : ir  bien  , ar- 
güir bien  , ir  viento  en  popa  una  coso.  ¡I 
M a reliar  comma  un  basque , comme  un  ihnt 
maigre  : andar  como  un  galgo. !|  ¿Marchar  de 
mnipagnie  : andur  <le  compañía,  andar  ¡tin- 
tos. ¡|  (fig)  Se  dice  : marchar  droií , andar 
deraho,  ó a tlerechas  : cumplir  bien  con  su 
obligación.  l|  (id.)  Dicese  : marchar,  entre 
des  précipicas , sur  das  épines  : andar  entre 
espinas.  ||  Marchar  sur  les  pns  da  ses  aneé- 
tras  : seguir  las  pisadas  de  sus  antepasados  , 
imitar  a sus  mayores.  ||  Marchar  du  /neme 
pas  da/u  tute  ají  aire  : obrar  de  mancomún  , 
ó de  concierto.  ||  Marchar  sur  qnalqua  día- 
se : pisar  ó poner  los  pies  sobre  alguna  cosa. 
Marchar  sur  les  tal- ms  da  sa  mere  : estar 
pidiendo  novio , díccsc  de  una  muchacha 
casadera,  cuya  madre  debo  tratar  de  darle 
estado.])  (id.)  Se  dice*:  avoir  mordía  sur 
une  mauvaisc  herhr. ; haber  pisado  mala  yer- 
ba : estar  de  mal  talante.  V.  tíerbe. 

MAIUülKÉ  , v.  a.  Sobar  el  fieltro  de  un 
sombrero. 

MARCHGR,  s.  m.  El  andar,  el  modo  de 
andar,  jj  Je  le  rcconnois  a son  marcher : le 
conozco  en  el  andar,  en  su  nimio  de  andar. 

MARGUELA,  KUSE,  s.  Andador,  anda- 
rín : ligero  de  pies , que  anda  mucho. 

MARCiJTTE,  s.  f.  Acodo,  mugrón: 
codal  para  acodar. 

MARO  ) rrra , u.  o.  Acodar  las  plantas, 
MARDELLE,  ó MARCEELE  , s.  f. 

Brocal  de  pozo  f que  también  se  llama  po- 
zal. 

MARDÍ , s.  m.  Martes  : tercer  día  de  la 
semana.  j|  Mardi  gras  : martes  de  carnesto- 
lendas. 

M ARE  , s.  f.  Balsa  , chan  a : de  agua. 

* M A RE  AGE  , s.  m.  ( ndul. ) Travesía  : 
llámase  así  el  ajuste  ó concierto  de  lo  que  lia 
de  pagar  el  maestre  de  una  nave  á su  tripu- 
lación en.d  espurio  de  un  viage. 

MARECAGE , s.  m.  Aguazal,  pantano: 
terreno  encharcado.  • 

MARECAGEÜX,  ELSE,  adj.  panta- 
noso , charcoso  : como  terrain  marécageuj . 

Sin  embargo  se  dice  : air  marrcageua  , por 
ayrc  húmedo  , ó que  huele  a pantano  : oraron 
marécageux , ave  palustre,  ó que  sabe  d 
cieno. 

MARECHAb,  i.  m.  Albcvtar  : el  que 
cura  las  caballerías  : y herrador , el  que  Jas 
hierra ; y solo  se  llama  mariscal , $¡  son  ca- 
ballos. ||  Mariscal  : título  antiguo  de  un  ofi- 
cial de  la  corona.  |]  Marée  huí  de  camp  : Ma- 
riscal de  campo  : cargo  de  la  milicia  entre  el 
húgddicr  y el  teniente  general.  ¡|  Martchal 
des  Ingis  : quarleJ  maestre  : oficial  superior 
en  campaña, que  cuida  del  alojamiento,  cam- 
pamento, y policía  de  un  cxercito.  ||  Apo- 
sentador : lia  blando  de  la  Gorte  en  las  ¡orna- 
das , si  Lo»  icales  , y viages. 
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M ARKCJIAL! d’RiE , s.j.  Albcytería. 

MARÉt  JÍAUS.SÉE  , s.f  Compañía  de 
soldados  (lo  á caballo  que  había  eu  Francia 
para  perseguir  V prender  malhechores,  y ase-  1 
* gui  ar  lo»  canil  nos.  (Corresponde  á las  qnn- 
drillas  de  la  Sania  Hermandad  en  (Castilla, 
instituid 4 al  misino  fin. 

MAREE , i.  /.'  Mirra : el  iluxo  y refiuxo 
del  mar.  j}  Pescado  fresco  : se  entiende  de 
mar.  y por  contraposición  á seco  , ó salado. 

J|  ifig.  y jam.)  D ícese : alfar  contre  vent  et 
marée  : ir  contra  viento  v marea.  [\  {id. ) Se 
dice  : avoir  i'cní  et  marée  ; ir  viento  en  po- 
pa, ó prósperamente. 

* MARER  , v.  a.  v agrie.)  Conrear , cavar, 
la  tierra  con  la  azada , ú azadón. 

MARFIL  , s.  m.  Voz  tomada  del  español, 
que  en  d comercio  significa  el  marfil  eu  bru- 
to, ó los  colmillo*  de  elefante. 

MARGAJAT,  s.  m.  Qmclmmeco , mo- 
nicaco : dicese  por  apodo. 

MARGK  , s.f.  Margen  : (#1  una  plana , ó 
página  , impresa  , ó manuscrita.  |j  ( Jig.  y 
Jara.  ) Se  dice  : avoir  ile  la  marge  : tener 
sobrado  tiempo  y medios  para  nacer  una 
cosa. 

MAKGKLLE,  s.  f Broca!  do  pozo,  y 
también  pozal.  V.  SHárdeUe . 

MARGFR , v.  a.  Margenar  : dexar  mar- 
gen á un  papel,  ó libro. 

MARGINAL , ALE  , adj.  Marginal : lo 
que  está  al  mámen  de  un  escrito  , ó libro. 

*M ARGOT,  s.  f.  Mágica , urraca.  Es 
voz  poco  usada.  V.  Pie. 

* MARGOTTER , v.  n . Hacer  un  sonido 
ronco , como  el  que  hace  la  codorniz  antes 
de  cantar. 

MARGOULLIS,  s.  m.  Charco,  cenagal: 
de  inmundicias.  / 

MARGR AVE  , j.  m.  Margravc  : título  de 
algliuos  príncipes  de  Alemania. 

MARGR  AVI  AT,  s.  m.  Margravinto  : di- 
gnidad ele  Margravc. 

* MARGRIÉTTE,  s.f.  Cuco  tas  de  vidrio : 
avalo  río  grueso  para  el  comercio  con  los  ne 
gros. 

M A RGUERITE,  s.j'.  Margari  tilla.  mny-s 
beiloiila  : nombre  de  una  flor.  ||  Margarita  : 
lo  mismo  (pie  perla.  Usase  solo  en  esta  frase 
sacada  de  la  Sagrada  Escritura  : il  ne  J'aul 
pas  jeter  fas  marguen  íes  devant  les  peur- 
ceanr , no  se  echan  las  margaritas  á puercos. 

MARGUFRJTE  (LA  REINE),  s.  J. 

Flor  extraña  : plañía  de  la  China,  que  se 
cultiva  en  los  jardines. 

MARGUER1TES , s.j.  pf.  (nduí.)  Ver- 
tidlos : unas  de  las  piezas  qne  componente! 
racamento  con  las  lidircs. 

MARGU1LLERIE  , s.  f.  Mayonlomía  de 
fábrica  , que  también  se  llama  obrería  en  al- 
gunas iglesias. 

MARGUILLIER , s.  m.  Mayordomo  de 


fabrica , que  también  ac  ¡lama  obrero  , ó 
fabriquero  , en  tlsmuH  iglesias  v cabiidos. 

MARI , s.  m.  Marido  : rl  hombre  casado. 
En  estilo  culto,  místico»  y poético  so  dice 
é/tour  (esposo.) 

MARI  ABLE,  adj.m.yf  Casadero:  qne 
está  en  edad  de  casarse. 

MARI  AGE , s.  m.  Matrimonio,  casa- 
miento. ¡|  Casamiento  , boda.  ||  Dote  de  una 
novia. ||  ñí aria  ge  de  cnntcicnce  : casamiento 
reservado,  secreto.  ||  A i aria  ge  en  détrempe , 
ó mariage  de  Je  en  des  Vignes  : amanceba- 
miento so  color  descasamiento  , ó casamiento 
*por  detra**  de  la  iglesia. 

MARTE,  s.f.  M aria  : nombre  de  nuestra 
Señora  la  jnadre  de  Dios. 

MARTE,  ÉE,  s.  Novio,  novia:  solo  se 
dice  de  los  reeien  casados.  ¡|  JYouvcllc  rnj+ 
riée : reeien  casada. 

MARIK,  ÉE,  p.jj.  y adj.  Casado. 

MARIER , v.  a.  Casar  : unir  por  el  ma- 
trimonio al  hombre  y la  muger.  ||  (fíg. ) Ca- 
sar, unir,  acompañar  : nna  cosa  con  otra. 

MARIER  í SE) , v.  r.  Casarse  , contraer 
matrimonio.  También  se  dice  casqy  v.  n. 
q liando  se  nombra  con  quien , ó si  bien  ó 
mal , si  tarde,  ó temprano. 

* M ARIEL R , EL’SE  , s.  m.  Casamen- 
tero. 

MARIN,  TNE,  adj.  Marino  : cosa  de  mar, 
natural  del  inar,  que  se  cria  en  el  mar  , co- 
mo : monstt'e , vean  , foup , cheval , conque. 

MARIN  , s.  m.  Marino,  mareante  : hom- 
bre de  mar.  Tómase  comunmente  por  oficial 
de  marina  : y también  por  náutico , ó perito 
en  el  nrte. 

MAR1NADE,  s.J\  Fritada  de  adobo,  ó 

de  escabeche. 

MARINE,  s.f  Marina  , marinage,  náu- 
tica : arte  de  navegar,  ó de  marear.  ¡ Marina : 
mí  dice  en  general  de  todo  el  cuerpo  de  oficia- 
les, tropa , marineros,  y aun  de  los  baques 
que  forman  la  fuerza  naval  «le  un  estado.  (] 
Marina  : playa  ó costa  del  mar  : v Rfmbien  se 
dice  del  quadro  ó estampa  que  las  represen- 
ta. l|  Gusto  ú olor  de  mar  y que  se  dice  ina- 
renga , ó marisco. 

MARINE,  EE,  p.  p.  y adj.  FscnlKcho- 
do.  jj  Mareado,  averiado  por  el  mar  : hablan- 
do de  géneros  embarcados.  ||  Marinado  : en 
el  blasón  se  dice  de  los  figuras  de  animales 
con  cola  de  [leseado. 

MARINEA  , v.  a.  Escabechar  : pescado. 
Hablando  de  carnes  es  hacerles  un  adulto  , ó 
un  pebre  para  comerlas  luego. 

MARINGOU1N,  s.  m.  Especie  de  cíni- 
fe de  la  A Atenea. 

MAR1NJER , s.  m.  Marinero  : se  toma 
por  el  barquero  de  rio  navegable . porque  d 
neniar  se  llama  matelot.  ¡|  Officier  iruvi- 
nier  ? oficial  de  mar,  que  es  calió  subalterno 
de  las  maniobras  de  ttu  uav.’o  '|  ¡lía- 
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rinier  Je  rosne : remero , marinero  de  remo. 

MARIONNEXTE , s.  f Títere,  muñe- 
co : figurilla  que  se  mueve  con  resortes.  j| 

{ fam . ) Muñeca,  perinola  : dícese  de  la  mu* 
ger  muy  pequeña.  Joueur  de  marionrtfiUes : 
titiritero. 

MARITAL , ALE,  adj.  ( for .)  Marital : 
lo  que  pertenece  al  marido. 

MAKiTALEMENT , adv.  MatíiaJmcn- 
te , como  debe  un  marido.  ||  l'ivre  mar¡ tá- 
leme nt  nvec  sajemme  : vivir  conjuga  luiente, 
ó cohabitar  con  su  muger.  ||  La  traiter  mo- 
rí talement  : pagarle  el  debito. 

M ARITLME , adj.  m.yf.  Marítimo  : lo 
que  es  del  mar,  ó por  su  cercanía,  como 

} merlo , costa , población  , etc. ; ó por  su  rc- 
acion  política,  como  poder,  comercio,  etc. 

MARITORNE  , s.j.  Maritornes  : muger 
contrahecha  y fastidiosa. 

MARJOLA1NE,  s.  j.  Mejorana,  almora- 
dux: planta  olorosa. 

MARJOLET  , s.  m.  ( voz  de  desprecio.) 
Mueble,  presumidilio : que  hace  del  enten- 
dido. ^ 

MARLI , s.  m.  Especie  de  gasa. 
MARMULLE,  s.f.  {fam.)  Muchache- 
ría : gurullada  de  muchachos. 

MARM ELADE , s.f.  Mermelada;  con- 
serva hecha  con  membrillo  y azúcar. 

* MARMENTAU , adj.  Selva  que  no  so 
corta,  y se  conserva  para  hermosear  el  campo. 

MÁRMITE , s.j.  Olla;  se  entiende  de 
cobre,  ó de  hierro.  Llámase  marmita  en 
castellano  la  que  se  lleva  de  camino , y la  que 
usa  Ja  tropa.  ||  (exp.fam.)  Dícese  : ecumeur 
de  marmites : gorrista  , pegote.  !|  [id.)  Se 
dice:  faite  houulir  la  marmite : hacer  cocer 
la  olla , ó el  puchero  , dar  con  que  ponerle  : 
dícese  de  las  cosas  que  sufragan  para  mante- 
nerse una  persona,  ó familia. 

MARMlTEUX , EUSE,  adj.  (ant.)  Laz- 

drado  , lacerado  : pobre  desdichado. 

MARMITON,  i m.  Marmitón:  galopín 
de  cocina. 

MARMONNER,  v.  a.  {yulg.)  Rezongar , 
gruñir,  hablar  algo  entre  dientes. 

MARMOT, s.  m.  Mono r monote,  moni- 
congo. j|  [fig.  y fam.)  Chacho,  chico:  ha- 
blando de  un  muchacho.  ||  De  las  muchachas 
se  dice  en  femenino:  nwmtnUe fpetitc  mar- 
motte,  esto  es,  chacha , chica. 

MARMOTEE,  s.j'.  Marmota:  animal 
qnadrúpedo  del  Piamonte , que  duerme  todo 
el  invierno. 

MARMOTTER,  v,  a.  Musitar,  barbotar, 
barbullar  : hablar  entre  clientes. 

MARMOUSET,  s.  m.  Mamarracho,  mo- 
harracho: figura  de  hombre  mal  hecha  , ó 
mol  pintada.  ||  Muñeco , moñudo , chuchu- 
meco. 

MARNE  , s.j.  Marga  : especie  de  tierra 
blanquecina  , y gi  cdosa. 


MARNÉ,  ÉF,  p.p.jrmlj.  Mugado, 

abonado  con  marga. 

MARNER , v.  a.  Margar,  abonar  las  tier- 
ras con  la  muiga.  V.  IMnrnc. 

MARNER,  v.  n.  Retirarse:  hablando 
del  mar.  j|  La  mermarne  : la  mar  se  retira, 
y descubre  tierra  ante»  oculta  con  las  aguas. 

*MARNERGN  , s.  m.  Marguen*  ; el  pean 
que  saca  la  murga  de  Ja  murgucca. 
f MARNIERE , s.  J.  Ahuguera  : barre,  a , 
ó veta  d^uarga. 

* MAnOL  , igeogr.)  Marruecos  : ciudad 
y rey  no  en  Africa. 

> * MA R0N1TES 9 S.  m.  pl.  Maroni tas  : ca- 
tólicos del  Monte  Líbano. 

AIAROQUIN , (.  m.  Cordobán  : y tnnf- 
bien  tafilete  qnando  es  de  color.  ¡|  Es  voz 
de  desprecio,  aunque  de  poco  uso  en  francos, 
para  decir  N.  es  un  petate,  un  chisgaravis. 

MAROQUEÍE , ÉE , p.  p.y  a,l¡.  Zurra- 
do  , adobado  , romo  cordobán  , ó tafilete. 

MAROQUINER , v.  a.  Zurrar,  adobar 
el  becerrillo  á modo  de  tafilete. 

M AROQUÍNERIE , s.f.  Arte  de  zurrar 
el  tafilete  , ó el  cordobán. 

MAROQUINIER,  s.  m.  Zurrador  de 
cordobanes  , ó de  tafiletes. 

MAROTIQUE  , adj.  m.  y f Burlesco , 
jocoserio.  Aplicase  al  estilo  que  imita  al  <le 
Marot , antiguo  poeta  francos  , que  de  su 
nombre  se  llama  style  morotique , como  del 
de  nuestro  Góngora  se  llamó  estilo  gongo- 
rino. 

MAROTTE , s.f  Cabeza  de  muñeco 
sobre  un  palitoque  , que  llevaban  en  la  mano 
los  que  representaban  a un  loco.  |)  Señal  de 
loco.  ||  (jig.  y fam.)  Tema,  locura,  manía: 
dícese  del  objeto  de  uua  fuerte  afición.  Así 
$c  dice : chaqué  J'ou  a su  marotte : cada  loco 
con  su  tema. 

* MAROUCHIN , s.m.  Pastel  ó glasto 
para  tintes  de  mala  calidad. 

MARGUELE , s.m.  Bergante,  drope, 
pillo.  ||  Engrudo  hecho  con  raspa. 

MAROUFLER , v.  a.  Engrudar  : pegar 
un  lienzo  sobre  tabla  , yeso  , ú otra  materia. 

* MAROUTE , s.  f.  Magarzucla , man- 
zanilla hedionda:  verba. 

M ARQUANT , ANTE , adj.  Carta  que 
da  algun  punto  en  el  juego. 

MARQUE,  s. J.  Marca:  es  la  señal  que 
se  pone  en  alguna  cosa,  y]  el  instrumento 
con  que  se  pone.  ||  Señal,  huella,  impre- 
sión : que  queda  señalada  en  un  cuerpo.  || 
Señal,  ó pinta : que  se  trae  al  nacer  en  al- 
guna parte  deí  cuerpo.  j|  Señal  : que  se  hace 
para  nacer  memoria  «le  alguna  cosa.  ¡|  Mar- 
chamo : la  marca  «pie  se  pone  en  las  aduanas 
en  ios  géneros.  ||  Tanto,  ficha:  para  apun- 
tar en  el  juego.  j|  Insignia  , distintivo,  j) 
Señal,  presagio,  indicio.  ||  Señal,  seña, 
muestra,  prueba.  ¡|  {equad.)  Bkcsc  marque 
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la  medida  , ó pedazo  de  cartón  , donde  están 
señaladas  las  distancias  que  hade  haber  entre 
cordel  y cordel , y sirve  para  arreglarlos  á la 
costura.  ||  Marqués  d'honneur:  insignia, 
distintivo  , condecoración : de  un  (habito , 
de  una  cruz,  banda,  etc.  | Marque  d' infu- 
nde : mancha  , ó nota  de  infamia.  ¡|  Hmime 
de  marque : Ijotubre  de  distinción , de  cuenta. 

MAROUÉ , ¿R , p.  p.  y tul} . Marcado  : 
señalado  : distinguido  : conocido  : denotado  : 
indicado.  ||  Pintado  , señalado  : diupse  «le  la 
persona  que  tiene  en  alguna  parte  oel  cuerpo 
alguna  pinta  , ó lunar  natural.  ||  ifig*)  Ta- 
chado , notado : di  cese  de  la  persona  seña- 
lad.* por  su  mal  proceder  , ó por  algún  de- 
fecto público,  i]  Papíer , parche min  marqué: 
papel,  [KTgamino  sellado.  j|  Chaval  marqué 
en  téte : caballo  estrellado  , con  estrella  en 
la  frente.  ||  (/<#.)  Dicese : ouuragemaiqué  an 
han  coin  : obra  perfecta  , excelente , acaba- 
da . honune  marqué  (tu  han  coin , hombre  «le 
premias  , chañado  : cabal. 

MARQUER,  u.  a-  Marcar,  señalar:  po- 
ner la  marca  , señal , ó cifra  en  alguna  cosa.  || 
Herrar:  hablando  de  cnba  Herías,  y ganado 
mayor  , es  señalarlas  con  el  hierro  del  due- 
ño.'||  Señalar,  «lexar  señalado  : dexar  im- 
presa alguna  herida , ó goljie  en  el  cuerpo.  || 
Dexar  señales , rastros : de  algún  desorden, 
ó destrozo.  ||  Hacer  ó poner  tina  señal  : 
ara  acordarse  de  alguna  cosa , ó buscarla.  j| 
farcar  , apuntar:  señalar  los  puntos  en  ci 
juego.  j|  Denotar  , indicar  : «lar  muestra , 
«lar  indicio.  ||  Mostrar,  manifestar:  dar 
pruebas  «le  alguna  cosa.  j|  M arque r les 
chasses : en  el  juego  de  pelota  , es  marcar  ó 
S’ftalar  las  chuzas.  ||  Alarqner  les  points  : 
en  «>tro  juego  rs  tantear,  apuntarlas  tantos.  j| 
Ce  c.heaal  marque  encorc  : esto  caballo  no 
ha  cerrado  ; ó al  contrario , il  nc  marque 
plus , hn  cenado.  ||  Ce  cudran  ne  marque 
plus : ya  no  «la  sol  al  reJox.  ||  Ce»  arbres 
commencent  a marquer ; estos  árboles  em- 
piezan á abotonar. 

MARQUETE , ÉF. , p.  p.  Pintado , 
manchado , salpicado  : de  colores  varios.  || 
Taraceatlo , embutido. 

MARQUETER  , a.  a - Pintar  , man- 
char , salpicar  de  varios  « olores.  ||  Taracear, 
embutir;  una  obra  «le  piezas  «le  varias  mate- 
rias V colores , como  hacen  los  ebanistas  y 
ensambladores. 

MARQUETERIE  , s.  f.  Taracea , em- 
butido : sea  «le  maderas  , sea  de  piedras  , de 
diversos  colores. 

MARQUETTE , S.  f.  Marqueta,  ó pan 
de  cera  virgen. 

MARQUF.UR  , s.  m.  Marcador  , el  «juc 
pone  marcas,  <>  sellos.  i|  Marcador,  tantea- 
dor : en  el  juego  de  pciota,  biliar  , etc. 

MARQUIS»  * m.  Marque» : titulo  de 
dignidad. 


MARQUISAT,  s.  m.  Marquesado:  dí- 
cese  «leí  territorio  , y del  lindo  de  un  mar- 
ques. 

MARQU1SE  , i.  f Marquesa:  «líeme  «le 
la  mu£Cr  del  marques  , y de  la  qu«*  por  st 
goza  de  este  título.  f|  Marquesina  : cubierta 
Ó pabellón  que  se  pone  sobre  la  tienda  de 
campaña.  ||  M arquise  , marquesa  : cierta 
especie  «le  [>era. 

MARRAINE,  s.J.  Ma«Uina:  «le  pila  , ó 
de  bautismo. 

MARR1 , IR  , adj.  Amarrido  , pesaroso  , 
triste  : «le  haber  hecho  alguna  «.-osa , etc. 

MARRON  , s.  m.  Castaña  : la  enxcrta.  (| 
Bucle  «leí  pelo  i izado  en  forma  «le  castaña. 

Di  cese  en  la  imprenta  de  un  libro  improo 
de  íunlute , 6 furtivamente.  j|  Trueno  : «le 

nlvora.  ;|  Pieza  de  metal,  en  que  están  gra- 
ilus  las  horas  «le  las  rondas  «juc  lian  de  ha- 
cer los  oficiales  en  una  plaza.  ¡|  Manon 
d hule  : castaña  «le  Indias.  ¡|  A égrc  mor- 
rón : cimarrón  , ó negro  cimarrón.  Dicese 
en  las  Antillas  «le  los  negros  huidos  á bis 
motiles,  e iqdpmitos  : también  se  dice  «le 
los  perros  y otros  animales  domestico»  «juc 
se  hau  vuelto  montaraces  y bravios. 

MARONIER  , s.  tu.  Castaño  : se  entiende 
el  enserio.  ||  Murronier  d' hule  , castaño  de 
Indias  : árlml  hermoso  para  los  jardines. 

MARONNÉ , ÉE  , p.  p.yadj f*  Rizado  , 

parí k lo  en  huele*  : d ícese  dél  peynado. 

MARONNER , v.  a.  Peynar : rizar  en 
bucles  el  pelo. 

MARRuBE , s.  m.  Marrubio  : planta. 
MARRUBIASTRE,  ó FAUX  MARRU- 
BE. s.  m.  marrubio  negro  : planta. 

MARS  , s.  m.  Marte  : uno  de  los  dioses 
dei  paganismo , «pie  también  le  llaman  rua- 
vorte  los  poetas  por  Dios  de  la  guerra.  || 
Mai  te  : llámase  asi  uno  «le  los  siete  plan«»ms ; 
y los  químicos  dan  «aite  nombre  al  hierro.  || 
Marte:  por  exageración  se  «Iice  de  un 
valiente  guerrero,  jj  Marzo  : el  tercer  nicf 
del  año.  ¡]  Diccsc  en  [dura)  les  murs  «le  las 
semillas  «file  se  siembran  en  marzo. 

"MARSAUL  , MARSEAÜ,*.  m.  Sauce 

cabruno  : árbol. 

* MARS  ÉCHE , 5.  f.  Cebada : grano  : V. 
Or#e. 

* MARSEILLE  , (gcogr.)  Mamila  : ciu- 
dad y puerto  de  Francia. 

MARSOUIN  , s.  m.  Marsopa  : cetáceo  , 
especie  de  ballena,  [j  Oros  marsouin  : uilain 
marsouin  : marrano , puerco  : díccse  por 
desprecio  de  una  persona. 

MARSí  )UiNS  ,s.m.pL(ndut.)  Sobremas. 
MARTAGON  , s.  rn.  Martagón  : luio 
silvestre. 

* M A RTÁVANES  , s.f  pl.  Tibor : vaso 
grande  «1<*  porcelana  , en  forma  de  tinaja. 

* MARTE  , s.J.  Marta  : «piadrúpcdo  car- 
nívoro del  tamaño  de  un  gut«>  domestico. 
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cava  piel  es  bien  conocida  y estimada.  ||  Mar- 
la»  : dícesc  en  plural  por  pieles  de  marta 
adobadas.  ||  (proi*.  )rlJrcndn>  nutria pour  re 
nanl . tomar  el  rábano  por  los  hojas , trocar 
los  frenos. 

MARTKAU,*.  m.  Martillo.  {{ Martillo : pez 
de  alarde  la  figura  de  un  martillo.  ||  Mar- 
tcau  d arnurs  : hacha  de  armas  , que  se  usa- 
ba en  los  Buclos  antiguos.  }|  Altv'teau 
porte  : liorna*  lor , aldaba  de  una  puerl 
{fifi-  y jam.)  Se  dice  : t’tre  entre  l éñela, 
le  marttr.au  : estar  entre  la  espada  y la  pa- 
red. ||  (id.)DíccsC  : graisser  fe  rnarteau  : un- 
tar la  mano  al  porten  o de  alguna  secretaría  , 
ó de  imtK>dernso  , para  facilitarse  la  entra- 
da. ||  (id.)  So  dice:  n ¿‘itv pos  sujet  aun  coup  • 
de  rnarteau  : no  estar  sujeta  ó campana  , á 
horas  Citas.  % 

M ARTEL  , s.  m.  ( nnt.  ) Martillo.  V. 
Aiárieau.  ¡|  Solo  ba- quedado  exi  esta  fiase 
proverbial : metlre  morid  en  tete  , dar  que 
rumiar,  meter  en  cuidado.  (|  (id. ) Dicese : 
aao'tr  mas  ielentéus , tener  cascabel , tener 
que  rumiar. 

M ARTEL  AGE»  s.  m.  Marta  que  hacen 
lo»  «-oinrsarios  de  montes  y Ixjsqur*  en  los 
•árboles  que  se  han  ile  cortar. 

MAR FELÉ,EE , p. p.  y adj. Martillado. 

’MARTELÉfiC , a. Jipi,  (moni.)  Freza  : 
estiércol  de  los  animales  montesinos.  1 ‘ 

MARTELER,  -r.  a.  Wat  tillar  Abatir  ó 

trabajar  con  martillo. 

M ARTF.LKR  , v.  n.  ( retrer  ) Anidar  las 
«res : nidificar. 

MARTELET  , s.  m.  Martinete:  martillo 
pequeño  v de  mango  lafgo. 

M ARTlAL,  ALE  , adj.  Marcial , guer- 
rero : hablando  de  valor , ánimo , genio  , ca- 
rácter. ||  Bélico  , marcial : hablando  de  cau- 
a-ronv* , toques,  instrnmentos , aprestos,  má- 
quinas , etc.  ||  Marcial:  llámame  así  en  1« 
química  y farmacia  las  snlwtancias  en  que 
entra  el  hierro. 

* MARTI  ALE  (LOI.),  adj.  Ley  marcial : 

lev  que  ordena  el  que  «•  recorra  :»  la  tropa, 
•quaudo  los  medios  ordinarios  de  la  jnsticia 
no  son  suficiente*. 

* M ARTICT  KS , s.  f ph  [náiú.Y 'Cabo» 

«pie  pasan  por  los  agujeros  déla  araña. 

MARTINFT,  s.  m.  \ oncejo , avian: 
páxaro.  || 'Martinete , mazo : díccse  de  los  que 
mueve  el  agua  en  los  hmeiÁs,  batanes,  nn>- 
- linos  de  papel , etc.  |J  Palmatoria  : candclcro 
de  nia?;o,  T chato.  i|  DiváOlinas  paro  niftos. 

'♦  MÁRTIR ET4» LClfEU R ^.m.lspida. 

V.  Marti n-fU-cheur. 

MART11NGALF. , s.  f.  Camorra  : correa 
qnc  sale  de  la  cincha  del  caballo,  posa  por 
el  pee  o,  y remata  en  la  niuserola  del  freno. 

■ j|  Jouer  a la  martingala  ■'  poner  al  jueticr 
todo  lo  que  se  ha  perdido,  pura  restaurarlo; 
algunos  dktn  jugar  al  desquite. 


}) 


MAS 


* MARTHVIA , s.  f.  Martíniu  , ó trompa 
de  elefante  . planta. 

MAR1WQUE,  ( BeoSr'  ) Martinica  : 

isla  de  América. 

;♦  MARTIN-PÉCHEUR , j.  m.  Arvda  ; 

pátam  aquálil. 

MARI  f^-SEC  , s.  m.  Pera  parda  : nom- 
bre tle  tina  pera  lardia. 

iMARTRK,  s.  /.  V.  Marte. 

MARTYR,  tRE,  j.  Manir : el  que  ha 
padecido  muerte  por  la  ven  Uniera  religión, 
fl  c fie  ) M»riir : il  qnc  padece  trabajos  y 
penas  por  alguna  causa. 

MARTYRE  , s.  m.  Martirio  : la  muerte 
ó sangre  vertida  por  la  fe.  ||  (fig.  ) Marti- 
rio : la  pena  y tormento  de  alguna  pasión  , 
ó dolor.  * 

MAllTYRlSÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Mar- 
tirizado. 

MARTYRISER  , v.  a.  Martirizar  : hacer 
padecer  el  martirio  por  la  fe.  ||  ( fig. ) Mar- 
tirizar : atormentar  el  cnerpo , ó el  ánimo. 
MARTYROLOGE , s.  ni.  Martirologio. 

* MARL-BE,  *.  m.  Mar  rubio  : planta  me- 
dicinal. J|  Marubc  atjuaUquc  : pie  de  lobo  , 
otra  planta,  jj.  Marube  noir  : marrubio  ne- 
gro o bastardo. 

MARDM , s.  m.  Mejorana  gatera  , ó de 
Creta  : planta  que  se  llama  maro  vero  entre 
los  boticarios. 

MASCARADE , s.  f.  Máscara  , mogi*- 
gahga,  momería  : tiesta  y diversión  de  nuo- 
tTaras  v disfraces. 

MASCA RET,  s.  ro.  Rcfluxo  rápido  en  la 
baña  de  algún  rio  , ó ría. 

MASCARON , s.  m.  Mascaron  : díccse 
en  arquitectura  dr  las  caras  grutescas  qnc 
se  ponen  en  las  finantes,  puertas,  etc. 

MASCULÍN  , ENE  , adj.  Masculiuo  * 
varonil  : lo  que  jeitenccc  al  hombre,  6 »i 
su  sexA.  I)  Masctdino  : díccse  del  género  cu 
los  nombres,  el  contrario  á femenino. 

MASCULINíTÍ:  , f.  Masculinidad  : . 
calidad  que  constituye  el  sexo  masculino  , 
6 varonil. 

MASQUE,  s.  m.  Máscara,  mascarilla  : 
catátüla  , carantoBa  con  que  se  cubre  el 
rostro.  ||  Máscara  : díccse  de  la  persona  en  • 
mascarada.  [I  f ) ftg.  } Máscara,  disfraz,  6 
velo  : Simulación  , rebozo. jW  id. ) Díccse  : 
lever  le  masque  : quitarse  ra  mascarilla , ó 
el  cinbo/o , hablar  ú obrar  sin  empacho  , 
ni  disimulo.  ||  Faite  un  masque  de  qutl - 
que  c fióse  a un  homme  : enmascarar  , em- 
bozar á un  hombre.  |J  (id. ) Se  dice  ¿tro  tou - 
jnurs  sous  le  masque  : hablar,  ó andar  con 
embozo , encubrir  con  cautela  sus  intencio- 
nes. jj  Avoir  un  bon  masque : dicese  del 
romcíiianic  cuyo  gesto  dice  con  el  papel 
que  hace.  , 

MASQUÉ , EE  , p.  p.  y adj.  F.nu**- 
carado.  []  (botón. ) Di  «ese  : jleur  masqudc  : 
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flor  mascarada.  ¡|  hlre  toujours  masqué  : 
andar  siembre  con  rebozo , con  solapa. 

M AS*  H ER,  y.  a.  Enmascarar,  disfrazar. 
II  í > Disfrazar,  encubrir  , solapar  : «os 
acciones  , sus  intentos.  ||  Tapar,  cubrir  : 
quitar  una  cosa  la  vista  d«*  otra. 

M ASQUEA , *'•  n.  Andar  de  máscara, 
disfrazarse. 

MASQCER  ( SE  ) , v.  r.  Significa  lo 
mismo  , y es  inas  usado  que  el  neutro. 

MASSACRE  , s.  m.  mortandad  , car-1 
nitrería  : de  hombres  muertos  , ó degollados 
sin  defensa.  ||  Matanza  : dicese  de  animales. 
1!  (./%•  11  Chafallón  : d ícese  del  artífice 

imperito  qtie  echa  « perder  la  oliru.  ¡|  Díccse 
en  el  blasón  de  la  cabeza  de  ciervo  separada 
del  cuerpo. 

MASSACRE,  ÉE , p.  p.  y adj.  Muerto 

alevosamente. 

MASSACRER , v.  a.  Matar  atrozmente  , 
hacer  una  carnicería  , hacer  pedazos  : dar 
muerte  cruel.  ||  [fig-  JT  Jam. ) Chafallar  , 
destrozar  : díccse  tic  un  artífice  que  por  im- 
perito echa  á perder  una  obra. 

MASSACRELH,  s.  m.  Matador,  ase- 
sino. 

MASSE  , s.  f.  Masa,  mole  : el  eitpiulo 
de  muchas  cosas  ó partes  que  forman  juntas 
un  cuerpo  , montón  , ó volumen  pesado.  || 
Masa  . pedazo  grande  de  alguna  materia  só- 
lida. ¡j  Masa  de  carne  : d ícese  de  un  cuerpo 
todavía  informe.  ||  Masilla  : la  parle  del 
prest  que  se  reserva  al  soldado  pura  sus 
gastos  menores.  j{  Masa  : rl  uionion  tic  efec- 
tos y genaros  que  forman  un  total.  |¡  Masa , 
Curr|M»  : d ícese  del  lotlo  de  una  materia  , 
como  del  ay  re  que  es  la  atjuósfera , y del 
agua , que  es  el  mar , de  la  sangre  , nc  los 
humores,  j ( Mun,  fondo,  caudal  : de. una 
herencia  , tic  una  compañía.  |)  Fondo  : en 
Jos  juegos  de  envite.  ¡|  Mocho  , machote  : 
martillo  grueso.  j|  Maza  de  armas,  porra.  || 
Maza  que  llevan  los  materos  delante  de  los 
magistrados.  ¡(Maza,  ó maceta  : la  culata 
del  taco  de  trucos  , ó billar.  ¡|  Jtlasses  de 
gowernail : cebas  de  liniou.  (j  Casamiento  : 
Ja  suma  que  se  pone  en  el  juego  á una 
carta,  ó dado.  i| Espadaña  : planta. 

* MASSELOTTE , s.J.  ( ardil. ) La  es- 
coria y rebaba  que  queda  pegada  al  catión 
después  de  fuÉdido. 

♦ M ASSE-MORE , s.  m.  ( ndut ) Maza- 
morra ; bizcocho  , ó galleta  machacada  , 
que  sirve  de  nutrimento  á los  animales,  fu- 
ten n están  embarcados. 

MASSEPA1N , s.  m.  Mazapán  : pasta 
compuesta  de  almendra  molida  y azúcar. 

♦MASSER , u.  Envidar,  hacer  envi- 
do : en  los  iiicgos  de  suerte. 

MASSETER,  s.  m.  ( anal. ) M asetero  ; 
uno  de  los  músculos  de  la  mandíbula. 
wASSICOr,  s.m.  Albayalde  calcinado. 


||  Mezcla  de  vidrio,  cal  y estaño  para  bar- 
nizar la  loza. 

M ASM  MR,  s.  m.  Macero  : el  que  lleva 
la  maza  delante  de  los  magistrados; 

MASSIF  , IVE  , adj  Macizo  , grueso  : y 
también  sólido,  oque  no  está  hueco  por 
dentro.  [|  ( fig.  ) Mazorral,  mazacote  , apel- 
mazado : ríe  entendimiento. 
y v MASSJF , s.  m.  Macizo  : obra  llena  y 
iaíbphda  de  all.añileiía. 

Wmassiis,  s.  tu.  pl.  Jim.  ( agrie,  y ¿o- 
tJn.  }l'.spesillot  : bablaiulo  de  bosquccillos. 

MAS5IVEMENT  , adv.  Macizamente, 
sólidamente. 

MASSORAH  , ó MASSORE , s.f  Ma- 
sora  j voz  tomada  del  hebreo,  que  signi- 
fica tradición.  Llámase  así  también  una 
crítica  del  texto  de  la  Biblijp , hecha  por 
unos  doctoras  judíos.  , 

♦ MASSORETES  , s.  m.  pl.  Masorctas : 

los  doctores  judíos  que  hicieron  el  Mosora. 

♦MASSOREHQLE,  adj.  m.r_/.  Masoró 

tico  : lo  que  pertenece  al  M asura’. 

MASSCE , j.  J.  Maza  : clava  en  estilo 
noble  : pona  en  lenguoge  común  ; y cachi- 
porra en  el  vulgar  y jocoso.  ||  ( fig. ) Df- 
cese  : cnup  de  uuusue  ; palo  , golpe  : des- 
gracia , fatalidad. 

MASTIC,  s.  m.  Almáciga  : especie  de 
goma.  ||  Betún  de  cal , etc. 

MAS! I CATION  , s.  j\  ( medie. ) Mas- 
ticación : lo  mismo  que  mascadura. 

MASTICA TOIRE , s.  m.  (met/ic.) 
Mastican»  io  : e.speclc  de  remedio  que  se  ha 
de  mascar. 

♦ MASTIGÁDOUR,  s.  m.  { picad.  ) 
Desbabador  : canon  del  freno  con  sal >o res  , 
para  que  se  saboree  j eche  espuma  el  ca- 
ballo. 

SI  ASI  IQUÉ  9 iiK , p.  p.  y adj.  Cuido  , 
pegado  con  betún. 

MAS  TI  QCEIl,  v.  a.  Unir,  juntar,  pe- 
gar con  betún. 

♦ MAS! OlDE,  adj.  tn.y J.  Mastnydco  : 
todo  loque  tiene  scnicjuuza  c*ou  los  pezones. 
(|  ( anal.  ) Mastdyde*  : apófisis  del  hueso 
temporal. 

♦ IVUSTOiDIEN  , KTVISiK  , adj.  Mastoy- 
deo  : lo  que  pertenece  al  apófisis  mastóydcs  , 
como  músculo , etc. 

♦ MAS  TC RBATION , s.  f.  Masturbación : 

efusión  \olunt.'ifia  del  s<  nicn. 

♦ MAS  1 1 RBfcR^SE] , u.  r.  Mus  turbarse  : 
abusar  de  sí  mismo. 

INLASELl  PATAN , s.  m.  Muselina  mny 
fina  <le  la  India. 

MASLRE , s.  f Ruinas  , paredones  : do 
una  casa  vieja  , ó caída  , que  se  llama  tam- 
bién cortinal.  j|  { ** 

► MAT,  MAl 

la  obra  de  metal  sin  bruñir , como  : ..  , 
urgent  mcJ  f vaisstUc  mate.  ||  En  pintura 


) Casucha , casaca. 
adj.  Mate  : díccse  de 


MAT  ( 595  ) MAT 


colorís  mal  , couleur  mate , es  colorido  , 
ó color  apagado  , caído. 

MAT,  s.  m.  Mote:  en  el  juego  del  axedrez. 
MAT  , s.  m.  Mástil , árbol , palo  : dicese 
de  los  de  una  nave  , y úsase  comunmente 
de  los  «los  últimos.  Asi  se  «lícc : le  grand mift , j 
el  palo  mayor  : le  nuil  de  míname , el  palo 
de  trinquete  , ó el  trinquete  solo  : le  mdl 
dartimon , el  palo  de  mesana  , ó la  inesana  J 
solo.  j|  Mdts  de  hurte  : masteleros.  j¡  Mdt 
hiutier : mastelero  de  gavia.  j|  Mdt  de  per- 
rnquet  : mastelero  de  juanete,  jj  Mdts  do 
rechange  ; palos  de  respeto , son  los  «pie  se 
llevan  de  prevención.  [|  Allcr  a mdts  et  a ¡ 
cor  des  : correr  á pelo  seco. 

MATADOR  , 5.  m.  Mate  : en  el  juego  * 
del  hombre  se  llama  así  la  espada  , el  baato  , 
y la  malilla. 

* MATATION  , s.  m.  Gertos  cabos  de 
tina  galera. 

M ATAMORE , s . m.  ( fam . ) Matasiete  , 
valentón , fanfarrón. 

* MAT  AMORE , s.  f.  Mazmorra  : para 
encerrar  los  esclavos. 

* MATASSE,  s.f.  Seda  nruda , ó atache. 

¥ MATASSINADE , s.f.  Matádtioada  r 

los  juegos  de  los  matachines. 

* MaTASSENER,  o.  n . Volatinear,  vol- 
tear : danzar,  y hacer  otros  juegos  los  ma- 
tachines. 

MATASSINS , s»  m.  pl.  Matachines , 
volatines  : los  que  baylan  en  la  maroma  , 
y voltean.  ||  También  es  una  especie  de 
(Jan /.a  Humada  paloteo. 

MATELAS , s.  m.  Colchón  : de  cama. 
j|  Almohadilla  , ncokjiado  : de  coche. 
MATELASSK , EE , p . p . Acolchado. 
MATELASSER , t».  a.  Colchar , acol- 
char. 

MATELASSJER  , s.  m.  Colchonero  : el 
que  hace  colchones. 

MATELO'!’ , s.  m.  Marinero  : todo  el 
que  compone  la  tripulación  de  un  navio.  ¡| 
En  las  esqu adras  se  llama  vaisseau  matelot 
un  navio  que  acompaña  al  couiaudaute  para 
socorrerle. 

* MATELOTAGE , s.  m.  ( ndut. ) La 
soldada  de  lo»  marineros. 

MATELOTE  , s.  f.  Calderera  , guiso  á 
la  marinesca  , de  varios  pescados  cocidos.  i| 
A la  malelote ; á la  marinesca , á lo  ma- 
rinero : al  uso  ó estilo  de  los  marineros. 

MATEH , v.  a.  Matar  , dar  mate  , xa- 
quear  : en  el  juego  del  axedrez , y de  las  ¡ 
damas.  |(  ( fig. ) Macerar , castigar  : su  cuerpo 
con  ayunos , con  penitencias.  [\  ( id. ) Hu- 
millar , sofrenar. 

MÁTER,  v.  a.  Arbolar , «poner  los  pa- 
los : á un  navio. 

* MÁTF.REAU,  s.  m.  Mástil  pequeño. 
M ATERLALISME , s.  m.  Materialismo  : 

impía  opinión  y sistema  de  los  que  niegan 


la  espiritualidad  c inmortalidad  del  alma. 

MÁTÉRI  ALISTE , s.  m.  Materialista; 
el  que  profesa  el  materialismo. 

MATERIA  LITE , s.  f Materialidad. 
MATERIAL  X , s.  m.  pl.  Materiales, 
material ; para  fabricar.  ||  ( Jig. ; Materiales  ; 
para  unn,<d)ra  de  entendimiento. 

MATER1EL , ELLE  , adj.  Material  : 
lo  que  se  compone  de  materia  ; vio  con- 
trapuesto á formal  en  sentido  escolástico.  ¡} 

( fig.  ) Material , basto , grosero  : en  el 
discurso. 

MATÉR1ELLEMENT,  ado.  Material- 
mente. 

M ATERREE,  ELLE,  adj.  Maternal, 
materno  : lo  primero  se  refiere  mas  á la 
madre , y lo  segundo  a los  hijos.  !|  Amour 
maternel , soins  maternels  : amor  maternal  , 
cuidados  maleruales , ó de  madre.  ||  /Agria 
mate  melle , ayeux  maternels  : línea  ma- 
terna, abuelos  maternos.  ||  C6t¿  maternel: 
costado  materno , paite  materna  ó de  ma- 
dre. 

M AT ERjVELLEMETNT,  oda.  Como  ma- 
dre , con  amor  de  madre. 

MATERNITÉ,  s . f.  Maternidad  : el 
estado  y calidad  de  madre.  No  se  «licc  en 
francés  .sino  hablando  de  la  Madre  «le  Dios  ; 
en  los  demás  casos  se  dice  qualitc  de  mere. 

*MVrKUH,i.  m.  Carpintero  de  ribera  , 
que  trabaja  la  arboladura. 

MATiÍEMATICIEN  ,i.m.  Matemático : 
el  que  sabe  ó profesa  las  matemáticas. 

♦MATÍIEMATIQLE  y S.f.  Matemática : 
ciencia  que  trata  de  la  quautiiod , en  guarno 
mensurable. 

M ATHEMATIQÜK , tufj.  m.  y f Ma- 
temático  : lo  que  pertenece  a la  matemática. 

MATHEMAT1QI/EMENT,  ado.  Mate- 
máticamente ; conforme  á las  reglas  de  mate- 
mática. 

MATiERE , s.  /„  Materia  : tiene  las  mis- 
I mas  signifí«  acio.io*y  usos  en  ambas  lenguas. 

||  En  maticrc  de...  c-rp.  ado.  En  materia  de... 
En  asunto  de. 

M ATIN , s.  m.  La  mañana  : el  principio 
del  día.  |j  Demain  motín  ; mañana  por  la  ma- 
ñana. ||  De  bon  motín  , de  grand motín  : de 
madrugada,  muy  de  mañana.  ||  Se  leoer  mo- 
tín : levantarse  temprano,  madrugar.  J|  Les 
portes  du  motil f ; el  reír  del  alba , Ja  primera 
luz  del  día  : hablando  poéticamente. 

MÁTEN  s.  m.  Mastín  ; perro  grande  de 
avuda. 

MATINAL , ALE , adj.  Madrugador,  que 
madiuun  , que  se  levanta  temprano. 

| * MATINE,  s.f.  Mustia  a : la  hembra  del 

| mastín. 

M ATINÉ,  EE  i P'  p‘  y odj.  Cubierta.  V. 

Mdtiner. 

♦MATINEAU,  s.  m.  Masiinillo  iifiasti»» 
pequeño. 


I 
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MATiNÉE  , í.  f.  La  mañana  , toda 
fci  mañana  : d ícese  del  tiempo  desde  que  a- 
niancce  liadla  el  medio  día.  ||  Dormir  la 

Ífrasse  matinte : pagársele  á uno  las  sábanas, 
evantarse  muy  larde. 

MATINEn  , a.  Cubrir  el  mas  ti  n , 
é un  peno  basto  á una  perra  fina , ó de 
casta.  j|  ( fig‘  J'  fam-)  Carmenar  , dar  una 
caída,  calentar  las  orejas  : regañar,  reñirá 
alguno. 

MATINES,  s-  f pl‘  Maytines  : la  prime- 
ra parte  del  oficio  divino,  jj  ( proís.  )$c  dice ; 
élrc  étnurdi  comme  le  premier  o<utp  de  ma- 
tines : tenerlos  cascos  á la  gineta. 

MATiNEUX , EL' SE , adj.  Madiugon, 
amigo  de  madrugar,  de  levantarse  temprano. 
V-  Malina!. 

MATINIER , IÉRE  , adj.  Matutino  , ma- 
tutinal. ||  Etoilc  matiniere  : lucero  del  alba, 
estrella  matutina,  ó de  la  mañana  : lo  mis- 
mo que  entre  pastores  se  llama  lucero  no- 
güero. 

MATIR , i *.  a.  Dcxar  el  oro , ú la  plata 
mate , esto  es , sin  bruñir. 

*MATITE,  j.y*  Piedra  figurada  cenicien- 
ta , que  imita  la  mamila  de  la  iziuqcr. 

* MATOm,  r.  m.  Maleador : instrumento 
de  platero. 

MATOIS,  OISF.,  adj.  ( fam . ) Martagón , 
' marrajo.  J|  Étrc  un  fin  matnu  . ser  un  grau 
perillán  , un  camastrón.  {|  Etrc  un  rusr  ma- 
táis : ser  un  zorrastrón  , gran  zorro.  ||  f'ieax 
rnatou  . zorro , ó perro  viejo. 

MATOISERTE,  j.  J.  (fam.)  Maulería, 
candongucría  ||  También  se  toma  por  maula , 
ó cngHño. 

MATOU,  s.  m.  Gato  entero  , no  ca- 
pón. 

M ATRAS , s.  m.  ( quim. ) Matraz.  ||  Vi- 
rote : de  ballesta. 

MATRICAIRE,  s.  f.  Mairicaria  : plan- 
ta. 

MATRIfJE,  s.f  MiUriz  : la  parte  donde 
concillen  las  hembras;  y nahlanrfo  de  Ja  inu- 
ger  se  llama  también  útero.  [|  Matriz  : el 
moldo  en  que  se  funden  las  letras  de  impren- 
ta. ||  Quixo  : hablando  do  la  piedra  en  que 
se  suelo  criar  la  plata  y el  oro  en  las  tnin.is. 
||  Matriz  : hablando  de  iglesias,  lenguas,  y 
colores , es  adjetivo , y se  toma  por  princi- 
pal, primordial,  no  dependiente,  como:  é- 
g/ise  ma  trice,  languc  ma trice , coulaur  ma- 
trice , etc. 

MATRICULE,  s.  f.  Matrícula  : lista,  ó 
asiento  de  las  personas  admitidas  en  algún 
cuerpo , principalmente  en  universidad , ó co- 
legio. 

MATRIMONIAL , ALE,  adj.  Matrimo- 
nial : solo  se  dieern  francés  de  causas,  pley* 
tos,  capitulaciones. 

MATRONE,  s.  f.  Matrona  : díccsc  ha- 
blando de  las  antiguas  señoras  griegas  y ro- 


manas. ||  Matrona  : en  el  estilo  legal  es  la 
comadre  de  parir,  en  ambas  lenguas , pues  en 
el  lenguagc  común  se  llama  sage-femme  en 
francés. 

MATTE,  s.  f.  Mate,  ó yerba  del  Para- 
guay. ||  Metal  sin  purificar,  y según  sale  de  la 
primera  fundición. 

+MATTHKECJ  { FESSE ) , s.  m.  Usurero 

solar  alhajas  : dicese  en  estilo  familiar. 

MA1  UttATIF , IV E , adj.  Madurativo: 
medicamento  que  favorece  la  supuración  de 
un  tumor. 

MA  TURA  1 ION , s\f.  En  la  alquimia  es 
la  operación  por  lo  quul  uu  metal  adquiere 
mayor  jierfeccion. 

M ATURE,  s.  f Arboladura  : díccsc  del 
conjunto  de  los  árboles  de  un  navio;  v tam- 
bién de  los  palos  para  constntecion  cíe  arbo- 
les y vergas , que  se  llama  palazon. 

MA  I LR1  ft,  s.J.  Madurez  : de  los  fru- 
tos. ||  ( fie. ) Madurez  : de  la  edad  , y del  se- 
so, ú reflexión. 

* MA  1 LT1NAIRE , t.  m.  Maytínario  : el 
libro  que  contenía  el  oficio  de  inavtines. 

MATUTINAL,  ALE,  adj.  Matutino: 
lo  que  pertenece  á la  mañana. 

MAÜDIRE,  *>.  a.  Maldecir,  renegar  : de 
alguno  , ó de  alguna  cosa. 

MAU  DISSON , s.  m.  (fam. ) Maldición  t 
rertiego , voto. 

MAUDIT , ITE , p.  p.  Maldecido  : y adj. 
Mal« lito  : por  muy  malo.  Dicese  en.  francés 
sqlo  de  las  cosas,  y no  de  las  personas. 

^ * MAUDIÍ  , j.  m.  Maldecido,  reproba- 

MAUGRÉER  , v.  n.  ( vulg. ) Renegar  , 
votar,  jurar  : cebar  votos,  ó maldiciones. 

MAUPITEUX , JSUSE , adj.  (anl. ) De- 
sapiadado, descorazonado.  V.  Impitoyable. 
||  [fam.  J Dícoe  : faire  le  maupiteax  : llorar 
cuijis , ó lástimas. 

MAURE , ó MORE , i.  m.  jr  f.  Moro , ó 
Mauritano  : negro  natural  de  Morería,  ó 
Mauritania.  Por  extensión  se  llaman  More» 
( Moros ) los  Negro»  de  las  rostas  e islas  del 
A*'a  > descerní icntes  de  los  conquistadores 
A ralics  y Turcos,  ||  ( proy. ) Díccsc  : traiter  de 
Ture  a More ; tratar  á la  baqueta , como  á 
perro. 

MAURESQUE , adj.  m.y  f.  V.  More s- 
que. 

♦MAURICAUD,  AUDE , adj.  V.  Mori- 

caud. 

* MAURIENNE , (geogr. ) Moriena : co- 
marca de  Sabor  a. 

MAUSOLÉE,  s.  m.  Mausoleo  : dícese  «le 
un  túmulo  magnífico. 

M A L SS AeUE , atlj.  m.y  f Mazorral,  vos- 
eo : sin  primor , sin  gracia.  j|  Bronco , áspero  : 
desapacible. 

MA CJSSADEMENT,  adv.  Mazorrulwca- 
te , chabacanamente. 
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MAUSSADERIE,  t.  f Chabacanería , 

grosería. 

MALI  VAIS,  AISE,  adj.  Malo  : lo  que 
no  es  bueno  , en  quulquier  sentido  que  se  to- 
me. Tiene  las  mismas  significaciones  en  am- 
bas lenguas.  ||  Trouver  mauvais  : tener  á 
mal , desaprobar, 

MAUV  AIS , w.  Malo.  ¡I  Ijt  bon , et  le 
tnaut’ais  : lo  bueno , y lo  malo. 

MAUV  AIS , adv.  Mal.  Sentir  mauvais: 
oler  mal. 

MAUVE,  j.  f Malva : planta.  ||  Ave  an- 
fibia , queso  llama  también  mouette.  ||  Gran- 
de mauve . malva  real.  V.  PavnL 
MAUVIETTE,  s.  f.  Cogujada  : especie 
de  alondra. 

MAU  VIS , t.  m.  Mal  vis,  zorzal  : ove  re- 
galada. 

MAXJLLAIRE  , adj.  m,  y f ( anat.  ) 
Maxilar  : lo  que  tiene  relación  con  las  maíl- 
las , óquixadas. 

MAXIM?! , s.  /.  Máxima  : regla,  princi- 
pio en  moral , y en  política  ; porque  en  las 
ciencias  y artes  se  dice  principe  ( principio.) 

|[  Máxima  : la  primera  noto  ó punto  de  ma- 
rica. 

MAXIMUM , s.  r%  ( voz  de  matemática 
tomada  del  latín. ) I ultimo , lo  mas  alto , 
lo  sumo  : ó que  puede  subir  una  cantidad  ; 
y así  so  aplica  á las  tasas,  posturas,  y tañ- 
ías. 

♦MAYENCE , (fitogr.)  Maguncia : ciudad 
y electorado  en  Alemania. 

* MAYENE,  {geogr. ) Maycna  : ciudad 
de  Francia. 

MAYENNE , s.f.  V.  Mélangéne. 
MAZETTE,  s.  f Caballejo,  rocín,  y 
también  matalón  \ esto  es , caballo  rain  y 
viejo.  j|  ( fam . ) Chambón,  zarrarupla  : juga- 
dor de  poca  habilidad. 

ME,  pron.  pers.  de  la  primera  persona . 
Me  ]|  Je  me  repens : me  arrepiento.  ¡|  Je  me 
souviyjs  : me  acuerdo. 

MEANDRE , s.  m.  Se  usa  en  poesía  para 
significar  los  tornos,  vueltas,  y revueltas  de 
un  rio. 

MÉCANICIEN , s m.  Mecánico,  ins- 
truido , ó hábil  en  mecánica , como  ramo  de 
las  matemáticas. 

MECANIQUE  , r.  f Mceártica  , ó 

maquinaria  : una  de  las  partes  de  la  m¡klc- 
mática. 

MÉCANIQUE,  adj.  m.yf  Mecánico  : 
dícese  de  las  artes  manuales,  por  oposición  á 
las  liberales.  ||  Mecánico  : tómase  por  baxo  , 

MÉCANIQUEMENT , tul».  Mecánica- 
mente  : esto  es , por  tino  practico  no  por 
reglas,  geométricas. 

MÉCAMSME,  s.  w Mecánica,  ó meca- 
nismo : el  movimiento  y disposición  natu- 
ral ó artificial  de  un  ctycrpo  organizado. 


MÉCÉNE  , s.  m.  Mecenas  : nombre  d« 
un  caballero  ioiiliiio  favorito  de  Augusto , 
que  hoy  se  aplica  an tondHiást ¡carura ¡c  al 
Principe  óGrande  que  boma  y protege  a los 
literatos. 

MEUIAMMENJ,  adu.  Mal,  ma)amen<- 
te , niaiditanicnie.  , 

MECH ARÍCETE,!,  f.  Maldad  , ruindad: 
y también  malignidad  , ó malicia.  ||  Terque- 
dad , emperramiento  : hablando  de  los  unios 
indóciles. 

MEUHANT,  ANTE,  orf  Malo,  ruin  j 
y también  perverso , iniquo.  Dícese  de  las 
cosas  , y también  de  las  personas , en  seu- 
tido  tísico  y moral.  ||  l/n  méehant  hom - 
me ; un  mal  hombre,  ó un  hombre  malo. 

¡|  Une  mechante  Ierre  : mal  país  , mala 
tierra.  Usase  también  como  substantivo  ha- 
blando de  personas. 

MECHE,  s.  f.  Mecha,  torcida  : de  vela, 
velón,  ú otra  luz.  j|  Mecha  : la  cuerda  con 
que  se  pega  fue$|  á los  cartones , minas , etc. : 
y la  yesca  con  que  so  enciende.  ¡|  Meche  de 
bougie  y de  c/uutdelle  : pabilo  de  la  vela.  || 
Micha  de  corhmunication  : traque  , la  guia 
de  pólvora  molida  que  ponen  los  coheteros 
entre  los  cartones  de  luz  , etc.  ||  Meche  tic 
fouet : punta  de  látigo,  trailla.  ||  Mbche  da 
tirc-baachon  : la  rosca  del  sacatrapo  , ó del 
sacatapón.,)  Meche  de  vnlle , de  vilbrc- 
quin  ; gusanillo,  la  punta  ó rosca  de  la  bar- 
rena, acl  taladro.  j|  ( fig.  yfarn. ) Dícese  : 
détnui'rir,  ¿ventar  la  móchc : descubrir  el 
pastej,  el  enredo,  la  trama,  etc. 

MECHE?*,  s.  m.  ( nnt .)  Descalabro,  per-» 
canee. , azar  : desgracia.  V.  MaUieur. 

MÉCHER,  v.  a.  Azufrar  el  vina  en  las 
cubas , ó tinajas. 

♦MECHO ACAN,  s.  m.  ó RHUBARBR 
BLANCHE,  s.f.  Ruibarbo  blanco  : raíz 

MECOMPTÉ,  s.  tn.  Trabacuenta , yerro, 
dc  cuenta  : error,  equivocación  en  el  contar, 
ó calcular.  ¡|  (jfrif.  ) Dicese  : trouver  bien 
du  mécompte  : sal  irle  mal  las  cuentas  , frus-. 
trarse  las  esperanzas,  quedarse  en  blanco. 

MECOMPTER (SE!,  v.  r.  Errar,  errarse 
en  la  cuenta,  sacar  mal  IÁ cuenta.  {Jig.)  En- 
gañarse , equivocarse. 

♦ MECON1TE  ts.  f Meconítcs  : piedra 
compuesta  de  granos  de  arena  del  mar  con- 
glutinados. 

MrXIONIUM,  s.  m.  Mecónio  : opio  saca- 
do de  la  adormidera  por  la  presión.  (|  Mecó- 
nio : la  pez  (¡primer  excremento  que  arrojan 
los  niños  recién  nacidos. 

MECONNOISSABLE,  adj.m.y / Des- 
conocido , desfigurado. 

MECONNüiSSANCE  , i,  f ( ant.  ) 

Desconocimiento,  ingratitud.  V.  Ingratitud 

‘ MÉCONNOISSAJNX,  D«r 

conocido,  ingrato. 
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MECOOTíOtTKE , e.  a.  Desconocer,  no 
conocer  : no  distinguir  bien  una  persona,  no 
cíirr  en  quien  e*.  j|  ( fig. ) Desconocer,  no 
conocer  : olvidar*  extrañarse  de  los  conoci- 
dos, amigos,  parientes,  etc. 

MECONNÓlTRE  ( SE) , **.  r.  Dccono- 
eetw,  no  conocerse  : olvidarse,  no  acordarse 
de  quien  fue,  ó de  quien  es. 

MECONNL , UÉ,  p.  p.jr  aelj.  Descono- 
cido. V.  Mécnnrmilre. 

MÉCONTENT,  ENTE,  adj.  Desconten- 
to, quejoso,  sentido.  Jj  Usado  coiuo  sustan- 
tivo masculino , y en  plural,  les  IHécanien» 
son  los  malcontento»,  esto  es , los  revoltosos, 
ó los  que  forman  alguna  parcialidad  en  un 

^MECONTENTÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj. 

Desorientado. 

1SIECOMT.ISTEMENT,  í.  m.  Descon- 
tento., queja,  disgusto. 

MBCÓNTEM’ER  , a.  Descontentar, 
disgustar  , desazonar  : si*  enriende  el  inferior 
al  superior , porque  , quamlo  es  al  contra- 
rio , se  dice  : contenten  mol . 

* MECQUE,  ( (¡cogr. } Mefca  : ciudad  de 
Arabia. 

MECRÉANT  , s.  m.  Descreído  , infiel  : 
lioy  se  toma  por  mai  creyente  , incrédulo  , 
impío. 

MECROIRE,  r.  n.  Descreer  : faltar  la  fe, 
dexar  de  rreer 

MÉDAILLE , s.f.  Medalla  : pirra  de 
metal  en  figura  de  moneda.  También  se  lla- 
man monedas  en  la  numismática  las  meda- 
llas antiguas. 

MÉDA1LUFFR  , i.  m.  i^Ionctario : gabi- 
nete ó armario  de  mouedas  , ó medallas. 

MEDAILL1STE , s.  m.  Inteligente  en 
medallas , ó sea  en  monedas  antiguas  : y 
también  colector  de  ellas. 

M EDA  1 LUCEN  , s.  m.  Medallón  : me- 
dalla de  máximo  módulo.  ||  Medallón  : cier- 
to adorno  en  la  arquitectura. 

MÉDEC1N , s.  m.  Medico  : d ícese  del 
que  cura  las  doleuci.ts  del  eueqro ; y metafó- 
ricamente las  del  alma.  j|  Jhédciin  deau 
dom  e . incdieaMrrili,  mal  medico,  ¡j  Mvdecin 
ordinrnre  : medico  de  cabecera. 

MÉDECINE  , S.f.  Medicina  : el  arte  de 
cwar  las  enfermedades,  y conservar  la  salud. 
j(  Pócima  , brevage  , purga  : medicina  que 
se  loma  por  la  jn»ca. 

MEDEGESÉ , EE , p.  p.  y adj.  (fam.) 
Medicinado  , xaropeado. 

^ MÉDKC1NER  , v.  a.  ( fam.)  Medicinar  : 

jaropear , dar  medicinas. 

MÉDECIN  ER  { SE ) , e>r.  Medicinarse  : 
purgarse  á menudo. 

f MEDIANE , adj.  (anal.)  Mediana: 
v^na.  |¡  Planetas  , ya  inferiores  , ya  superio- 
res. 

¿MEDIANOCHE , s.  m.  ( no*  lomada  del 


español. ) Comida  de  carne  qnc  se  hace  da- 
das las  doce  de  la  noche  de  undia  de  viernes. 

MEDIANTE,  s.f.  (más.)  Mediante  : la 
tercera  de  la  nula  tónica  , ó principal. 

MEDLASTIN  , s.  m.  ( anal. ) Mediásti- 
no  : especie  de  septo  ó tabique  formado  por 
las  dos  piedras. 

*MÉDIAST1NES  , s.  f.  pl.  Medinstinas: 
dicesc  de  Jas  venas  y arterias  que  se  reparten 
en  el. mediastino. 

MÉDIAT , ATE  , adj.  Mediato  : voz 
relativa  a «los  extremos. 

MIJDLATEM  ENT , ade.  Mediatamente. 

MEDIATEDR  , TRICE  , subst.  Media- 
dor, (Qrdianrro. 

MEDIATEDR , s.  m.  Mediator  : cierto 

juego.de  noyoes. 

MEDIATlON , 5.  f.  Mediación  , inter- 
posición. 

MEDICADO  , s.  m.  Alfalfa  arbórea: 
planta  parecida  á la  mielga.  , 

MEDICAL , ALE  , adj.  Medico  : cosa 
qnc  pertenece  al  arte  de  la  mcdecina  , romo 
tratado,  materia. 

MEDICAMENT  , s.  m.  Medicamento, 
remedio  : todo  loque  se  administra  pura  cu- 
rar , aca  por  dentro  . autor  fuera. 

MÉDICAMENTATR  K , adj.  m.  y f.  Me- 
dicinal : que  concierne  a la  preparación  de 
los  medicamentos. 

MÉDICAMENTE  , EE , p.  p.y  adj.  Me- 
dicinado. 

MEDÍCAMENTER, a.  Medicar  , me- 
dicinar : dar  medicamentos  , y /ciucdius.  Se 
dice  también  panser  el  medí camenter  les 
chevaux  : curar  los  rabrllcría». 

MÉDICAMENTE  (SE),e.  r.  Alcdi cri- 
narse . purgarse. 

MEDICA  MENTELX  , EUSE  , adj.  Cu- 
rativo, que  tiene  virtud  de  medicamento  , 
* ó de  medicina. 

MEDICINAL,  ALE,  adj.  Medicinal: 

lo  que  sirve  de  remedio.  , 

MEDIOCRE,  adj.  m.yf  Mediano, 
mediocre.  ¡|  Bien  mediocre  : menos  de  me- 
diano , ó de  lo  regular. 

MKDIOCREM ENT , ade.  Mcdiannmen- 
le , pasaderamente  : mediocremente  en  ins- 
tilo cello. 

MÉD10CRITÉ , s.f.  Medianía  : medio- 
cridad en  estilo  culto.  » 

*MEDI  ONXER,  e.  a • (arquit.)  (.iomprrv- 
sitr  : quando  se  trabaja  á destajo. 

MEDIRE , v.  n.  Murmurar , decir  ni.'U 

Alt\T)ISAIVCE , s.f.  Maledicencia  , mnr- 
muracrun , detracción.  ||  Algunas  veces  c* 
calumnia. 

MITOS  A NT,  ANTE , adj.  Maldiciente-, 
murmurador  : el  que  dice  im..I  de  Unios. 
Usase  alguna  vez  romo  substantivo  mascu- 
lino. * 
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MÉDITATIF,  IVE,  adj.  Mediuilmndo , 

contemplativo. 

MEDITATiON  , s.J'.  Meditación , dis- 
curso , reflexión.  ||  Meditación  : escrito  sobre 
algún  asunto  místico , ó filosófico.  ¡|  Medi- 
tación : Oración,  meo  tal. 

MEDITE,  ÉE , p.  p.y  adj.  Meditado. 

MED1TER  , v.  a.  Meditar  , discurrir  , 
pensar  : una  cosa. 

MEDITER  , v.  n.  Meditar  , peijsar  : tra- 
tar como  hacer  alguna  cosa.  ¡J  11  medite  de 
se  rélirer  de  ce  monde  : piensa  en  retirarse  , 
trata  de  retirarse  , de  este  mundo. ¡J  Meditar  , 
estar  discurriendo  consigo  mismo.  |j  Hacer 
meditaciones,  ó consideraciones  sobre  alguna 
cosa  : metliter  sur  un  ourrage.  ||  Meditar, 
estar  en  meditación  : en  oración  mental. 

MÉDITERRANÉ,  ÉE,  adj.  Medi- 
terráneo : lo  que  está  tierra  adentro  , en  lo 
interior  de  un  país  , lo  opuesto  á lo  que  está 
en  la  costa  , ó en  la  #ontera.  ||  Mediterrá- 
neo , ó mar  Mediterráneo  : dícese  del  que  s« 
comunica  con  el  Océano  por  el  estrecho  de 
Gibraltar. 

MEDIUM  , s.  m.  ( voz  tomada  del  latín. ) 

Medio  : el  que  se  toma  en  algún  negocio.  || 

Plantp  : de  la  que  hay  varias  especies. 

MÉDOC  , s.  m.  Guijarro  transparente  y 
brillante  , que  se  halla  en  el  pais  uc  Mcdoc. 

MÉDULLA1RE  , adj.  m.  yf  Medular: 
lo  que  toca  ó pertenece  á la  medula. 

MEE  AI  RE,  v.  n.  Mtdhaccr,  hacer  tuerto. 

Es  voz  antiquada  , que  solo  se  usa  en  lo  fo- 


MEL 


rcnsea¿ 

MPxAIT  , s.  m.  Malhecho  , fechoría.  Es 
voz  antiquada,  que  solo  se  conserva  en  es- 
tilo jocoso  y satírico. 

MKFíANCE,  s.  f.  Deeoníianza. 

MÉ FIAIS T , ANTE  , adj.  Desconfiado. 

MÉFIER  ( SE ) , v.  r.  Desconfiar  , rcce- 
lar.  , 

MEGARDE,  s.  f.  Inadvertencia,  des- 
dfido  , error.  j|  Par  mégarde  : inadvertida^ 
mente  , por  descuido  , sin  atención. 

MÉGÉRE,*.y’  ( fam. ) Diubia  , furia 
infernal  : muger  rabiosa. 

MEGIE  , s.  f.  Guantería  : el  arte  de  cur- 
tir y zurrar  las  pieles. 

MÉGISSERlE , s.  f Tenería  : el  sitio 
donde  se  curten  las  pieles  ||  Comercio  de 
curtidos. 

MÉGISSIER  , s.  m.  Curtidor , zurrador : 
el  que  prepara  y curte  las  pieles. 

* MÉIGE.  V.  Mézanse. 

MEIGLE , ó MEGLE  , s.  f Azadón 
para  cavar. 

MEILLF.UR  , FX'RE  , crdj.  comp.  Me- 
jor : lo  que  es  superior  á lo  demas.  (|  Fs  algu- 
nas reces  superlativo  : c esl  le  meiUeur  hom • 
me  du  monde  , es  el  hombre  mejor  del  inun- 
do : c esl  la  mci/leurc  rítase  , es  la  cosa  me- 
jor. ¡júnase  también  como  substantivo:  le 


meilleurdc  V affaxrc  est  qtte , efe.  lo  mejor  del 
nrgocio  es  que  , etc.||  {fam. ) Dícese  : boira 
du  meiUeur : beber  del  mejor  vino. 

MEISTRE  , s.  m.  ( náut. ) Llámase  nuil 
de  meistre  , palo  mayor  : arbre  de  meistre  , 
árbol  mayor.  Dícese  cu  el  Mediterráneo  de 
las  galeras,  V demos  buques  de  vela  latina. 

+ MELAMP1RU  M , s.  m.  Mciampiro,  trigo 

de  vacas  : planta. 

MÉLANCOLIE  , s.  f.  Melancolía  : cóle» 
ra  negra , atrabílis.  Es  poco  usado  en  este 
sentido  recto,  jj  Melancolía  : tristeza  grande  , 
y profunda.  [|  {fam. ) Se  dice  : nengendrer 
point  mélancolie  6 de  mélancoUe : criar 
buen  .buinor  , ó buena  sangre. 

niELANCULIOUE,  adj.  m.  y f Me- 
lancólico : dícese  del  que  6 de  lo  que  está 
dominado  de  la  melancolía,,  y de  lo  que  la 
causa.  ||  Melancólico,  triste.  Usase  alguna  vez 
romo  substantivo  : laissnns-ld  ce  me/anco- 
ligue  , riésemos  estar  esc  melancólico. 

MÉLANCOUQUEMENT,  ad*.  Melan- 
cólicamente , tristemente. 

MEEAN’GE , s.  m.  Mezcla , mixtura  y 
mixto : conforme  son  las  cosas  de  que  se  habla. 
¡|  Cópula  , junta  de  macho  y hembra  de  di- 
versas especies  , ó castas.  |[  Miscelánea  : opús- 
culos , ó colección  de  obras  ó piezas  varias  , 
hablando  de  literatura.  En  este  sentido  s« 
usa  en  plural  piclftngcs . 

MELANGE.  EE  , p.  p.y  adj.  Mezcla- 
do , piixto , mixturado. 

MEEANGER  , v.  a.  Mezclar,  hacer  una 
mezcla,,  un  mixto  : juntar  rosas  diversas. 

* MELANITE  , s.  m.  Melanito  : granate 
negro,. 

MKLASSE  , s.  f.  Melote  : las  heces  del 
azúcar. 

MÉLr. , FiE , p.  p.  y adj.  Mezclado. 

MÉLEE  , s.  J.  Pelea  , refriega  : choque 
e.n  que  riñen  ó combaten  muchos.  Antigua- 
mente se  decía  también  baraja.  ¡¡  ( fam.  ) 
Brega  , reyerta  : en  una  disputa  ó contesta- 
ción entre  muchas  personas.  ]|  ( id. ) Dícese  : 
avoir  les  denls  mc/ées  , tener  estropajosa  ó 
trabada  la  lengua  : aplícase  al  que  pronuncia 
con  trabajo  y floxedad  , por  haber  bebido 
mas  de  lo  regular. 

MELFIR  , v.  a.  Mezclar,  juntar  unas  co- 
sas con  otras.  ||  Revolver,  barajar.  ||  Méler 
les  caries  : barajar  los  naypes.  \\fip¡.  y fam.) 
Enredar  algún  asunto  , ó drpemicucia.  ¡| 
Méler  im^seirare . V.  Fausser  une  scr- 
rure. , ™ 

MELER ' SE  ) , v.  r.  Mezclarse,  meterse, 
entremeterse  : en  alguna  cosa.  ||  Se  méler  de 
ce  gui  ne.  nous  retarde  pos  : meterse  uno 
donde  no  le  llaman. 

*MELET,  s.  m.  Melcta,nuesa,  sardineta  : 
espeeje  ele  anchova. 

MELEZE , ó LARIX , s.  m.  Alerce,  ó 
cedro  del  Líbauo. 
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* MÉLIANTHE , s.  m.  MeJiant® , chupa 
mieles pínula. 

*MÉOCA,  ó BLE  BAR  BU , s.  m.  Méli- 
ca : especie  de  gi.au.*  semejante  á la  avena 
en  sus  espiga». 

* MELIER , 5.  m.  Allulla  : ara  blanca  , 
agradable  al  uuslo. 

MÉLII.OT  , ó MIRUROT , 5.  m.  Meli- 
loto , cnionn  de  rey  , coronilla  : planta. 

* MÉIJNET  , 5.  m.  Ceriflor  : planta. 

MÉLISSE  , J.  f Melisa  , toronjil  , abe- 
jera : planta. 

* MÉLITITE  , s.f.  Melitítes  : piedra  pre- 
ciosa , que  pulverizada  tiene  un  sabor  de 
miel. 

* MÉLOCACTE , ó MKl.ON-CHAR- 
DON  , s.  m.  Mdocardo : planta  de  Ameri- 
ca sin  ramas  ni  hojas. 

* MELOCHIA  , s.  f Mcloquia  : especie 
de  zanahoria  de  Egipto. 

MÉLODIE,  s.  /.  Melodía:  del  canto, 
de  la  voz. 

MELODIEUSEMENT,  adv.  Melodiosa- 
mente , con  melodía. 

MÉEODIEEX  , EÜSE,  mlj.  Mdodio- 

so  : dulce  y suave  al  oido. 

MELON  , s.  m.  Melón  : fruta.  ¡|  Melón 
(Teau  : sandía. 

MÉLONGfcNE,  MAYENNE,  AUBFJL 

G1NE,  s.f.  Bcieugena  : fruta  de  hortaliza. 

MELONNIERE , s.  f Melonar  : icrreuo 
sembrado  de,  melones. 

MELO  PEE  , s.f.  Melopea : declamación 
en  música  de  los  antiguos. 

MEMAKCHUHE , i.  f Torcodma  <M 
pie  de  una  cabrdWía.  jj  Orvera  de  caballo. 

MEMBRANK  , s.  f Membrana  : túnica 
delgada  y nerviosa  del  coerpo  animal. 

MEMBRANEUX  , ELSE  , adj.  Mem- 

bi  anoso. 

MEMBRE , s.  m.  Miembro  : díeese  con 
respecto  al  cuerpo  animal  ; y por  exten- 
sión y metáfora  con  respecto  a un  todo  ar- 
tístico , ó á un  cuerpo  moral , ó j»olit¡ro. 
Tiene  las  mismas  acepciones  en  ámho»  len- 
guas. 

MEMBRES  , piar.  ( ndttl.  ) Miembro» , ó 

ligazones. 

MEMBRE  , EE  , adj.  {Idas.  ) Membru- 
do : se  dice  de  las  piernas  de  las  águilas  v 
©nos  animales  quuudo  son  de  otro  color 
que  el  cuerpo. 

MEMBRU  , UE  , adj.  ( fam , ) Membru- 
do , fortachón  : recio  y fornido  de  ijicmbros. 

MEMBRURK,  s.J'.  ( carp. ) Vigueta  : ta- 
bl  >n  de  tres  pulgadas  de  grueso  por  siete  de 
ancho  : jamba  de  puerta,  ó ventana.  [|  Cuer- 
da pata  medir  l.nil 

MEMBRLRES,  s.J.  plur.  (enquad. ) Re- 
glas de  enlomar. 

MEME  , pmn.  reí.  m.*f  Mismo,  fj C esl 
le  méme  homme , la  méme  peisvnrtt . es  el 


. mismo  hombre,  la  mi-una  personi.]} Mismo, 
semejante  : igual.  1|  Donnez ■ nous  du  méme 
vin  : dadnos  del  miMiio\ino.  ||  Misino  : se  usa 
para  dar  nía»  valor  «'la  expiesion  : cesl  la 
valcur  méme , es  el  mismo  valor.  fui- méme: 
el  mismo  , el  propio.  Sed -méme  : si  mismo  , 
sí  propio.  ||  De  nufme,  toulde  mé#»* , adv. 
Lo  mismo,  del  misino  modo , así  mismo , iginal- 
, mente.  ,|  De  rrufmc  que....  lo  mismo  que... 
asi  como.... 

MEME,  ad%\  (sirve para  erégerar.)  Aun, 
hasta  , también. Pas nufme  : ni  aun,nisiquic» 
ra.|j  fam.)  Dícese  : tire  a rné/ne:  estar  en  sus 
lorias,  regodearse,  repapilarse.  j|  (id.)  Se 
íce : boirc  a méme : beber  á pote,  echarse  á 
peches  una  botella,  una  fncute,  un  cubo  , 
etc.jj  - r J. ) Di  cese : tire  a méme  dejaire  tcllc 
chose  : estar  en  estado,  en  proporción,  en  el 
caso  de  hacer  tal  cosa. 

MEMKMF.NT , adv.  (anU  ) Aun  : tam- 
bién. X.  JJérne.  • 

MEMENTO,  s.  m.  f fam.)  Recuerdo  : se- 
ñal par  í acordarse  de  alguna  cosa. 

MEMOIRE,  s.J.  Memoria  : dicese  de  la 
facultad  de  acordarse,  y del  mismo  acuerdo. 
||  Memuria  : la  bucua  o mala  fama  que  que- 
da de  una  persona  después  de  ausente  , ó 
muerta. 

0 MEMOIRF,  s.  m. Memoria,  nota, razón  : 
apuntación  para  el  recuerdo 6 gobierno  de  al- 
guno. ||  También  es  cuenta  ó estado  de  gas- 
tos. ¡|  Ale  rn  o i re  i/utructif:  iusliuccion,  in- 
forme, instructivo. 

MÉMOIRES,  s.f  pl.  Memorias  : «jplec- 
cion  de  documentosy  noticias  escritas  pWa  la 
historia. 

MEMORABLE , adj. m.yj.  Memorable  : 
lo  que  es  digno  de  memoria. 

MEMOUAT1F,  IX ü,  adj.  (Voz  antiqua- 
da,  hoy  solo  usarla  cu  estilo  familiar  y foren- 
se.) Dicese  de  la  persona  que  hace  memoria  * 
ó se  acuerda  de  alguna  cosa:  v.  gr.  ilenest 
rmition/tif . se  acuerda  de  ello,  hace  memo- 
ria de  ello  : il  nen  est  pas  mémoratif , no  ha- 
' ce  memoria , ó esta  desmemoriado  de  ello , ó 
ha  uenlúlo  los  memoria  les. 

MEMORIAL,  s.  m.  Memoria,  nota,  se- 
ñal : v también  librito  de. memoria. 

MÉMOHIAUJC,'  m piar.  Protocolos : ex\ 
que  se  liaban  sentadas  las  cédulas  reales  do 
todos  los  monarcas  de  Francia. 

MENAGANT,  ANTE,  adj.  Amenaza- 
dor, terrible,  de  amenaza  : como  voz,  pala- 
bras*. semblante,  vista, ele.  Hablandodcl  ges- 
to y del  mirar,  se  puede  decir  ceñudo. 
MENÁCK,  $.f  Amenaza. 
MKNACEjEE,  p-p  y adj.  Amenaza- 
do. 

MEN  ACER,  v.  a.  Amenazar  : hacer  ame* 
nazas.  [|  ( fi,q.)  Amenazar,  aruagai  : hablan- 
do de  cosas  es  pronosticar  algún  mol  suceso , 
como  : U ciel  me  nace  de  la  lempéte , de  la 
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phtie : hatimcnt  qui  menace  ruine.  |¡  Eo  sen- 
tido conti  ario  y familiar  significa  haber  pro- 
metido, ofrecido,  hacer  esperar,  alguna  co- 
fa de  satisfacción,  como : il  nous  menace  d'un 
grand  revas  , etc.  ||  En  estilo  poético  se  dice 
de  los  etliíicios , árboles , y montes  muy  al- 
tos, que  menace nt  les  cieux , esto  es , qutfsc 
pierden  en  las  nubes. 

MENADE,  s.f  V.  Hin  chante.  ||  (fig-) 
Mi»  cer  furiosa,  encolerizada. 

MÉN  AGE , s.  ni.  ( nombre  colect.)  Casa  , 
familia , ó las  personas  que  la  componen  : 
que  también  se  llama  un  matrimonio,  ¡j  Me- 
iiiige,  axunr  de  casa.  j|  Gobierno,  economía : 
de  casa,  ó casera.  ||  Faire  bon  ó mauvais 
me  naga : ( dícese  fiel  marido  y de  la  muger 
que  viven  bien  ó mal  avenidos)  hacer  bue- 
nos ó malos  casados,  hacer  hucu  ó mal  matri- 
monio. ¡|  Metlre  urus  filie  en  ménage ; dar 
estado  á una  doncella , casarla.  ||  Toile , pain 
de  menace . lienzo,  j»an  casero.  i¡  Vivre  do 
minase  : viyir  epo  economía,  á lo  casero. 

MÉN  AGE , ÉE  >p-p-y  o*tj-  Economiza-* 
do  , etc.  V.  Mena  Ser. 

MENAGEMENT  , s.  m.  Miramiento  , 
contemplación , respeto  : modo  de  llevarse 
bien  , o de  tratar  con  las  personas.  ¡|  Manejo, 
gobierno,  régimen  : de  los  negocios,  de  los 
ánimos,  etc. 

MÉNAGER  , u.a.  Economizar,  ahorrar: 
excusar  gastos  , 6 moderarlos.  j|  Jig)  Mane- 
jar, gobernar  : dirigir,  llevar  bien  uu  asunto, 
una  dependencia.  ¡|  Contemplar,  atender , te- 
ner contenta  : á alguna  persona.  ||  Procurar  , 
proporcionar  , disponer  : unas  vistas , una 
conferencia,  un  casamiento,  etc.  |]  ñlénagm 
bien  le  tenifts  . emplear  bien  el  tiempo,  gas- 
tarle con  provecho.  ||  Ménager  les  termes  : 
medir  las  expresiones , hablar  cou  liento  , ó 
circunspección.  \\Mcnagcr  ses  parales  : mo- 
derar sus  palabras,  hablar  poco.  ||  Ménager 
fnecasian  : aprovechar  laocasiou.  ||  Ména- 
gvt  sa  sanie  : conservar  su  salud,  mirar  por 
ella.  . 

MENAGER  (SE) , r.  r.  Cuidarse  .'tratar- 
se bien  : conservarse  : mirar  por  su  salud.  || 
(f*g  ) Díccsc : se  mcmtgeh  anee  quclqu  un  ; 
llevarse  bien  con  alguno , acomodarse  á su 
genio,  gusto  , clc.j|(id. ) Se  dice:  se  ménager 
bien  anee  tout  le  monde  ¡ correr  bien , lle- 
va ese  bien  con  todos.  ||  Dícese  : se  ménager 
entre  t/eu. r personnes , entre  deux partís  con- 
traites  : mantenerse,  conservarse  : amigo  , ó 
neutral,  entre  dos  personas  , ó partidos  con- 
trarias. 

MÉNAGER,  ERE,  adj.jrs.  Económi- 
co, arreglado,  moderado  en  los  gastos.  En 
el  femenino  se  entiende  de  las  muge  íes  casa- 
fias  : y corresponde  á muger  casera  .muger 
de  su  casa,  muger  de  gobierno.  * 

MÉN  ACÉRE,  s.J.  Casera,  ama,  mnger 
de  gobierno  : la  criada  que  hace  las  hacien- 


das de  la  casa.  ||  En  algunas  provincias  de 
Francia  el  marido,  entre  el  pueblo,  llama 
notre  ménugére  á su  muger  , como  si  ilixcra 
nuestra  ama , o el  ama  de  casa. 

MENAGÉRIE  , s.  f Corral,  ó casa  don- 
de se  crian  y ceban  aves  y animales  domésti- 
cos. )J  Entre  los  Príncipes  y Soberanos  es  ca- 
sa de  fieras , ó de  animales  raros , Ó general- 
mente leonera. 

MEND1ANT,  s.  m.  Mendicante,  men- 
digo, pordiosero  : el  que  mendiga  , ó pide  li- 
mosna. Ouando  se  habla  de  ti  a vies , u órde- 
nes, se  dice  mendicante,  y no  mendigo.  ¡| 
Les  quatre  mendians  t las  qu  itro  órdenes 
mendicantes.  |)  IJ amanse  también  les  qua- 
tre mendigas  los  postres  de  colación  en 
quaresma , esto  es,  almendras,  avellanas 
pasas , e higos.  , • 

MENDIGUÉ , s.  f Mendicidad,  men- 
guez.  . 

MENDIE , ÉE , p.  p.  y adj.  Mendiga- 
do. 

MENDIER,  v.  a.  Mendigar,  pordiosear  : 
pedir  limosna  de  puerta  en  puerta.  ||  { fig.) 
Mendigar,  andar  buscando,  ó comprando  : 
votos,  socorros,  elogios,  etc. 

MÉN  DOLE , s.  f.  Mendola , ó mus  tela  : 
pescado  del  Mediterráneo  : llamado  también 
casante! . mustele. 

MENÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  IJevado. 

MENEAD  , s.  m.  ( arquit .)  Crucero  de 
ventana. , a 

MENEE,  s.J'.  Medio  secreto,  manejo,  ar- 
tería : ardid.  Suele  usarse  mas  en  plural.  j| 
{moni. ) Dicese : prendre  la  menée : tíre  a ¿a 
menée : seguir  el  rastro,  estar  en  el  : seguir 
la  pista , estar  en  ella. 

MENEA,  a.  a.  Llevar,  traer:  en  el  sen- 
tido de  conducir  ó guiar  una  persona  á otra. 
[|  Llevar  consigo , hacerse  acompañar  : <le 
su  familia  , de  sus  criados,  etc.  ||  Llevar,  in- 
troducir : una  persona  á otra  en  alguna  casa. 
||  {fig- ) Gobernar,  mandar  á uno  : ser  due- 
ño de  su  ánimo.  j|  Llevar,  entretener  : con 
buenas  palabras , ó esperanzas.  ||  Llevar  , 
conducir,  hablando  de  Ja  dirección  de  un  ca- 
mino : re  chemin  menea  te.l  emlroit.  ¡[Trae, 
acarrea.  ¡|  Mener  beau  bruit , grand  bruit : 
hacer  mucho  ruido.  ¡|  Atener  batUint  • lle- 
varse de  calles  á alguno,  echarle  por  delante, 
sacudirle  las  espaldas.  ||  Atener  nud  trata» 
nial.  (¡  Mal  mener  : maltratar,  de  hecho,  ú 
de  pa  labra.  | )(<>/.)  Se  dice : mener  a la  baguette  * 
tratará  baqueta.  j(  Atener  une  ríe  bonne , (i 
mauraise  : llevar  una  vida  buena,  órnala, 
esto  os , vivir  bien , y mal.  ||  Mener  une  da- 
me : acompamigl  dar  el  brazo  á una  señora. 
¡|  (fig.  Y jam. ) Se  dice  : mener  par  lenes 
queléjuun:  llevarle  como  un  cordero,  hacer 
de  el  |o  eme  se  quiere. 

MENETRIÉR,  s.  m.  Ministril:  en  otro 
licjnpo  era  el  tañedor  de  instrumentos.  Hoy 
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se  dice  por  desprecio  de  un  mal  violinista  , 
como  músico  de  lugar. 

MHNEUR  1 s.  m.  Acompañador,  escude- 
ro : de  alguna  señora.  [|  Meneur  d ours  ; el 
, que  lleva  v enseña  osos. 

MENKÜSE , s.  f.  Acomodadora  de  a- 
xnas  de  leche : la  ipugcr  que  tiene  este  ofi- 
cio. 

MEMANTHE,  s.  m.  Trébol  febrino : 

planta. 

MENIL , x.  m.  ( V ozanVquada  que  entra 
en  ¿a  composición  de  nombres  de  varios  tu- 
gares.) Manso,  alquería,  cortijo.  Así  se  di- 
ce : menilmontant , etc.  * 

MENIN,  s.  m.  Menino : caballeólo,  ó pa- 
geeito : qne  sirve  en  los  palacios  cn#l  quin  to 
de  losj)rí nemes  niños. 

MKñlJiGE,  s.  f*  Meninge  : membrana 
que  envuelve  al  celebro. 

* MENINGOPIHLAX,  s.  m.  V.  Décus- 

soirc.' 

MÉMSQUE , s.  m.  ( opt. ) Menisco , lú- 
nula : vidrio  convexA  por  un  lado , y cónca- 
vo por  otro. 

♦MEN1SPERMUM,  s.  m.  Coco  de  Le- 
vante: planta  enredadera. 

MENOLOGE,  s.  m.  Mrnologio  : el  mar- 
tirologio, ó calenda  de  los  Griegos. 

MENON , j.  m.  Menon  , ó cabra  levanti- 
na : qnadrtipedo  de  cuya  piel  se  hace  el  tafi- 
lete en  Levante. 

MENO  iTE  , s.  f ( dim. ) Manila  : di  cese 
cariñosamente  de  lu  fie  un  niño. 

MENOTTES  , s.f.pt.  Man  illas,  esposas: 
con  que  se  maniata  a nn  reo. 

MENSK , s.f  Mensa,  ó mesa  : sea  capi- 
tular, ó abacial.  Llámase  asi  ht  masa  común 
de  las  rentas  de  un  cabildo,  ó de  nn  monas- 
terio. 

ENSOLE , s.f.  (arquit.)  Oave  de  bó- 
veda. 

MENSONGE,  s.  m.  Mentira,  falsedad 
|(  {fig. ) Error  , engaño.  ¡|  />  ftére  du  men- 
songey  Cesprit  tle  mensonife  : el  padre  de  la 
mentira  : así  se  llama  al  diablo  en  estilo  déla 
Escritura. 

MENSONGER,  ÉRE,  adj.  ( est.poét . ) 
Falaz,  falso,  engañoso  : aplícase  solo  ;i  las 
personas.  l)c  estas  se  dice  : menteury  en.se  , 
y trompear,  cuse. 

M ENSTRL  ATION , i.  / Menstruación: 
evacuación  de  U sangre  menstrual  de  las  iu(i- 
% seres. 

MENSTRLE,  s.  f.  ( quim .)  Menstruo  : 

disolvente  solutivo. 

MENSFRUEL,  ELLE  , adi.  Menstrual, 
menstnio : dícesc  de  la  regla  ó|jfcs  de  las  mu- 
gen>s. 

MENSTRLES,  s.  f.  pl.  Menstruo  : re- 
gla , mes  de  las  muge  res. 

MENTA!.,  ALE,  adj.  Mental : que  es 
de  la  mente.,. ó del  discurso  iatcnor.  Solo  se 


dice  ron  las  palabras  oraison  ( oración ) , r«- 
t riel  ion  restricción. 

M ENTA 1 jEM ENT , adv.  Mentalmente  , 
solo  con  rl  pensamiento , con  la  intención. 

* MENTAS  TRE , s.  m.  Mastranzo,  men- 
tastro : especie  de  yerba  buena. 

•MENTE,  s.  J.  Manta  : cierta  ríase  de  co- 
bertor que  se  fabrica  en  Rebuscón  las  lanas 
del  país. 

* 'T  ENTECO  CQ , s.  m.  Hojas  de  Santa* 
María  , verba  romana. 

MEN  FERIE,  s.f  Mentira,  cmbnste, 
enredo. 

MKNTELR,  EUSE  , adj.  y s.  Mentiro- 
so , embustero  : hablando  de  Jas  personas,  jj 
Engañoso  : hablando  de  las  cosas. 

* MENTHASFRE , s.  m.  Mastranzo: 
planta  olorosa. 

MENTHE  , s.  f.  Menta  : genero  de  plan- 
tas aromáticas , al  qual  corresponden  la  yer- 
ba buena  , el  sándalo  , el  polen  , etc. 

MENTION , s.f  Mención  : el  recuerdo 
Ó memoria  que  se  nace  de  una  cosa. 

MKNTIOINNÉ  , ÉE  , p.  p.fadj.  Mcn- 
cionado  , expresado  , citado. 

MEN  FlONNER  , r.  a.  {fot*  ) Mencio- 
nar , expresar  , citar  : hacer  mención  ó ex- 
presión <Ic  alguno  , ó de  alguna  cosa. 

MENTIR , n.  Mentir  : afirmar  como 
verdadero  lo  que  se  sabe  que  es  falso.  ¡|  Sons 
mentir  y a ne  pnint  mentir  , cxp.  autv.  Jum. 
Sin  mentir , a decir  verdad. 

MENTON , s.  m.  Barba  : parte  de  la 
cara  humana  , y también  de  algunos  ani- 
iu;dp  , como  el  cabrón  , la  cabra  , y el  ca- 
bflb.  Quando  es  la  barba  de  pelo  , se  dice 
en  francés  barbe.  ||  Donblc  mentón  : papa- 
da. » 

MENTONNIfcRE  , s.f  Balara  : toca  ó 
lienzo  para  cubrirse  la  barba  y boca  j|  Hu- 
be rol  : pieza  de  la  armadura  que  cubría  la 
boca. 

MENTOR,  s.  m.  Mentor  : dícesc  del  que 
sirve  de  consejero  , guia  , y como  de  ayo  de 
otro. 

♦MENTULE-MARTNE,  s.f.  Sanguijue- 
la marina. 

MENU  f LE,  adj.  Menudo:  pequeño,  y 
también  delgado.  j¡  ( fig. ) Tenue  , leve  : de 
poca  ó ninguna  eonseqúcncia.  ||  Mente 
ptomb : munición  incitada:  perdigones,  paro 
cazar.  ||  Mean  rát  • dícesc  de  la  caza  menor  , 
como  coflornices , becaíigos,  alondras  , per- 
digones , etc.  \\  Mcmt  pe upte  -•  la  plebe  , la 
gente  bata-  Si  Menú  marché  : pormenor.  í| 
Alenue  mon/toie  , menudos  : uíccsc  de  la* 
monedas  de  vellón  , romo  quartos  , ochavos. 
V.  Menuttilles.  jj  Aleones  dixrncs : los  me- 
nudos , ti  diezmos  menores,  jj  Menas  frais  : 
gastos  mimo  1 es.  j|  Menas  gratos  : semillas  , 
ó granos  menores.  ||  Menos  ptaisirs  : gas- 
tos secretos,  ó del  bolsillo  secreto  de  un 
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príncipe , ó señor.  ¡|  Mentís  droits  , des- 
pojos : los  pies  , manos , y cabeza  de  una 
res  guisados.  ¡ j (Jig- ) I) ícese  : menus  suffra- 
ges  : provechos  , adehalas  , que  se  sacan  de 
algún  empleo , ote. 

MENU,  s.  m.  Pequeño.  j|  í.e  menú  d'tm 
repas  : la  lisia  de  los  píalos  que  se  lian  de 
servir  en  una  comida.  ¡|  Compter  par  le 
menú : contar  por  menudó,  menudamente  , 
6 muy  por  menor.  ||  {fon i.)  Dícese  : sedon- 
nerdu  menú  ; holgarse  amas  y mejor,  darse 
un  verde. 

MENU  , adv.  Muy  mentido , muy  pi- 
cado , menudito  , picadilo:  en  pcdacitos.  || 
( exp.fam. ) Dícesc  : marcher  , troter  dru 
el  menú  : menudear  el  paso , menear  las 
tabas.  |j  Pleuvoir  dru  el  menú  i llover  es- 

Í>cso.  j|  Les  halles  tomboienl  dnret  menú: 
as  balas  raiau  espesas  , ó menudeaban. 

MENUAlLLÉSy  S.J.  pl.  Menudos  : los 
quartos  y ochavos  que  se  llevan  eo  la  fal- 
triquera. ||  Morralla  : conjunto  de  peccci- 
Jlos.  ¡¡  Morondangas  , zarandajas. 

MENUET  , s.  m.  Minuete  . cierto  baylc 
de  escude. 

* MENUISER,  v . n.  (ant.  ) Carpintear. 
MENU1SERIE , s.  J'.  Carpintería  : el 
arte  de  carpintero,  de  taller  , y puertaven- 
tanero. 

MENUISfF.R,  s.  m.  Carpintero  de  taller. 
Di  vid  en  se  en  menuisicr  tTassemblagc  , en- 
samblador $ y cu  menuisier  de  placage  , 
ebanista 

MEOTIOES  , V.  Palus. 
MÉPIUTIQUE , adj.  m.yf  Mefítico  : 
de  calidad  perjudicial  a la  salud  , y aun  á la 
vida  j como  el  uyrc  de  los  pozos  y p.irages 
cerrados. 

MEPHTriSME , s.  m.  McGtismo  : ex- 
halación mefítica. 

MÉPLAT , ATE , atlj.  Lo  que  tiene 

mas  de  grueso  que  de  ancho. 

*MErLIER  , s.  m.  Níspero : arbusto. 
MEPRENDRE  ( SE  ) , v.  r.  Equivocarse , 
engañarse  : lomar  una  cosa  por  otra. 

MEPR1S  , s.  m.  Menosprecio  : desprecio 
que  se  hace  de  una  persona  , ó cosa.  j|  Au 
rnepris  de...  adv.  Sin  hacer  caso  de....  Ha- 
ciendo burla  de... 

MEPRISARLE,  adj.  m.yf.  Desprecia- 
ble , rjescstimablc. 

MEPRISANT,  ANTE,  adj.  Despre- 
ciado!' , despreciativo , y también  desde- 
ñoso : dícesc  de  las  cosas  , y no  de  las  per- 
sonas,. 

MEPRISE , s.  f.  Yerro  , equivocación  , 
engaño. 

MEPRISE  , ÉE  , p.  p.  y adj . Desprecia- 
do , mir.ulo  con  desprecio. 

MEPRISER  , n.  DntpÉciar  , hacer 

desj  wecio  , mirar  con  desprecio. 

MER,  s.J.  Mar : ¿oda  el  agpa  que  rodea  la 


tierra.  Como  tal  toma  varias  denominado-  ám, 
nes  : la  grande  mer , ó la  mer  océano , rl  ^ 
mar  grande  , u océano  : la  mer  caspienm:  , 
el  mar  Caspio  : la  mer  rouge , el  mar  roxo  , 
ó bermejo  , etc.  ||  Mer  calme  : mar  en  cal- 
ma, mar  cu  bonanza, ó bonancible.  ||  Coup 
de  mer : oleada  , ola  fuerte.  [|  Mal  de  mer  : 
marco  , marcamiento.  ||  Avoir  le  mal  de 
mer  ; marcarse,  Píeme , 6 luíate  mer : alta 
í mar  , mar  ancha.  ||  ( prov.  ) Direse  de  una 
cosa  , difícil , ó larga  : c'est  la  mer  a boire; 
es  hablar  de  la  mar , es  nunca  acabar  , es 
no  verle  el  fin.  ||  Portee  de  lean  a la  mer . 

V.  Pan. 

MERCANTIL  , JLE  , adj.  Mercantil : lo 
perteneciente  al  comercio.  ||  Stjrle  mercan- 
til : estilo  de  comercio. 

MKRCANTILLE , i.  f.  Mercancía  : dí- 
erse  por  corto  comercio  , y trato. 

MERCENA1RE,  adj.  m.  y f Jornalero : 
el  que  trabaja  a jornal  , ó por  un  tanto.  || 

( fifí')  Interesado  : que  obra  por  Ínteres. 

MERCENAIRE , adj.  m.  y f.  Merce- 
nario, á jornal , por  un  tanto  : dícesc  del 
trabajo  , de  Ja  faena  , etc. 

MERCENAIREMENT,  adv.  Por  ínte- 
res , por  el  dinero. 

MkRCERlE , s.  f.  Mercería  : mercade- 
rías y géneros  menudos  en  que  tratan  Jos 
merceros.  ||  Le  corps  de  la  me  ice  rio  : el 
gremio  «le  merceros. 

MERCI , s.  f.  Merced  , gracia  , piedad  , 
perdón.  En  este  sentido  es  del  calilo  fami- 
liar , y solo  se  usa  en  algunas  frases  an liqui- 
das : crier  merci , pedir  perdón  , miscrjror- 
dia.  A la  merci  de...  en  poder  de...  á la  dis- 
creción de...  al  arbitrio  de...  Ex.  trnupeau 
(/ui  vst  ala  merci  du  lonp , ganado  que  cala 
en  poder  del  lobo  ; vaisseau  a Li  merci  des 
fluís  , navio  á discreción  de  las  olas  : villa 
día  nterci  du  vauiqueur ciudad  ai  aibi  - 
trio,  á la  demencia  del  vencedor.  ||  ifaw. 
Dícesc  : Dieu  merci  : gracias  á Dios  , á Dio* 
gracias  , bendito  sen  Dios.  ||  ( id. ) Se  dice  : 
grand  merci  : muchas  gracias , vir  a vi:id. 
mil  años.  ||  ( id.  ) Dícesc:  merci  de  uta  ríe ! 
j>or  vida  nria  ! voto  «ó  tantos  y únanlos  || 
iJordrc  de  la  Merci  : el  orden  de  la  Mer- 
ced, ó de  Mercenarios. 

MERCIER  , IERE,  s.  m.  y f Mercero  : 
lonjista  , ó tratante  en  mercería  : y taultticu 
tendero  , ó buhonero. 

MERCREDI , s.  rn.  Miércoles  : quaito 
día  de  la  semana. 

MERCURE  , s.  rn.  Mercurio  : dios  fa- 
buloso : el  planeta  de  este  nombre  : d azo- 
gue entre  los  químicos.  ¡|  {Jig.  yj’am.)  Cot- 
| rctlor  de  oreja  , alcahuete. 

MER  CU  RIALE , s.f  Mercurial  : plan* 
la.  ||  Así  se  llamaba  en  Francia  la  junta 
del  Par lamento  que  se  tenia  el  múrenles 
despajes  de  San  Marim  , y dckpasqua  , cu 
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donde  p!  presidente , ó el  procurador  genc- 
ral  , pronunciaba  un  discurso  sobre  los  abu- 
sos advertidos  en  la  administración  de  jus- 
ticia , v sus  remedias.  ||  También  se  llama- 
ban a»í  estos  discursos.  ¡|  f fig» ) Paulina  , 
capitulo  , fraterna  : reprehensión.  |(  Faite 
une  m -re  únale  : dar  una  fraterna  , echar 
una  paulina. 

MERCURIFL  , ELLE  , adj.  Mercu- 
rial : cosa  jK*ricnecienu.*  al  mercurio  , ó 
azogue. 

MERCU  RIF1C  ATION  , ( quím.  ) La 

Operación  de  sacar  el  mercurio  de  los  meu- 

MERDAILLE,  s.f  (Jam. ) Cachillada  : 
Jabardillo  : de  niños  , de  mocosos , etc. 

MERDF  y s.f  Mierda  : díccsc  del  ex- 
cremento riel  hombre  $ y también  de  algu- 
nos animales  , como  del  perro  , del  gato  , 
de  la  gallina  , etc. 

* MERDE-D'OIE , i.  / Mierda  de  oca  : 
díccsc  de  un  color  entre  verde  y pajizo. 

MKRDFUX,  EUSE  , adj.  Merdoso  , 
lleno  de  mierda  , ensuciado. 

MERE , s.  f.  Madre  : díccsc  de  las  per- 
sonas , y de  ios  animales.  ||  Madre  : por 
la  matriz  de  la  muger  , hablando  de  mal  , ó 
vapor.  [\  Madre ; dicese  por  reverencia  á las 
monjas  , y por  extensión  á la  ninger  que 
di  ¡da  de  algún  hospicio  , ó enfermería.  || 

( fif*.  ) Madre : causa  , raíz  que  cria  bienes  , 
ó males.  ||  Nolre  rnére  sainte  églite  : nues- 
tra santa  madre  ingirsia.  ||  fí  elle-mé  re  , ma- 
drastra , y también  suegra.  ||  Grand'mére  : 
abuela.  |[  Mete  nounicc:  ama  de  leche , ó 
de  cria. 

MERE,  adj.  Solo  usarlo  con  algunos  subs- 
tantivos ; como  mere -guille , vino  de  li  gri- 
ma : mere  taine  , lana  de  lomada , ó de  lo- 
mo , que  es  la  mas  lina  : mcre-pcrle  , ma- 
di  cj»cría  : bmguo-mére  , lengua  madre , ó 
matriz  : dure-mére  , dura  máter  , como  di- 
cen los  anatómicos.  |j  La  rnére-palric  : la 
matriz  , ó* metrópoli  , respecto  de  sus  colo- 
nias. 

* MFRES  , s.  f.  pl.  Madres  : á rindes  cor- 
indos  á raí/,  de  la  tierra  para  que  echen  re- 
nuevos. 

MEREAU  , s . m.  .Señal  de  haber  asistido 
á coro  en  las  catedrales.  ||  Póliza  , cedida  , 

nota. , 

MERELLE,  ó MERELLE,  4 f Tres 

en  raya  : juego  de  machados. 

MERELLFS,  s.  f pl.  Cinciacos  : otro 
juego  de  muchachos. 

* MERENDÉ RE , s.f  Mcrcndcra  , vi- 
lloríto  : planta. 

MEKID1EN,  s.  m.  Meridiano  : círcu- 
lo máximo  de  la  esfera. 

MER1DIENNE  , s.  f Meridiana  , ó lí- 
nea meridiana  , que  también  s»  llama  ligne 
fnéridicnng.  ||  Siesta  : el  reposo  después  de 


MER 

comer.  )|  Faite  la  méndtennc  : dormir  la 

siesta, 

MERIDIONAL , ALE , adj.  Meridional , 

y también  austral  : opuesto  a septentrional. 

♦ MERINGUE , s.f  Melindre;  cierU 

pasta  ó uiazapan  muy  agí  «dable. 

M FRISE , s.  f Guinda  pequeña  , j 
agria. 

MFRISIER  , s.  m.  Cerezo  de  Maboma  : 
cerezo  de  monte. 

* MERITANT,  ANTE,  aJj.  Betiemé- 

rito  : el  que , ó la  que  tiene  mucho  mérito. 

MERITE  , s.  m.  Mérito  : en  las  personas 
es  lo  que  las  hace  apreciables  : y en  las  cosas 
lo  que  las  hace  buenas  y excelentes.  j|  Mé- 
rito , lo  que  hace  nuestras  obras  dignas  de 
mrinso  , ó de  castigo  da  parte  de  Dios.  [| 
oe  Jaita  6/1  mérile  de...  leñera  gloría  , te- 
ner a dicha  , gloriarse  de...  ||  Abandonntr 
quelqu'un  a san  mérile  : ilexarle  solo , no 
protegerle  mas.  * 

M FRITES , s.  m.  pl.  Méritos  : los  efec- 
tos de  la  grpeia. 

M FRITE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Merecido. 
MERITER  , v.  a.  Merecer  : hacerse  di- 
gno ú acreedor  á premio  , ó á castigo  , á la 
animación , ó al  desprecio.  ||  Mcriler  con - 
fimuition  , necesitar  confirmación  : dicese 
de  las  noticias  poco  ciertas.  ||  ñfé riter  une 
faveur  a quelqu'un  : haber  procurado , ó 
agenciado  un  favor  ó gracia  á alguno.  || 
Bien  mériter  de  sa  patrie  , de  son  prince , 
ele.  haber  servido  bien  a vu  patria  , á su 
¡ Soltcrnno  , etc. 

MÉRi  rOIRE  , adj.  m.  yf  Meritorio. 
MERITOIREMENT , ai'.  Meritoria- 
mente. 

MERLAN  , s.  m.  Pcscadilla  ; pescado  de 
mar.  j(  Merlán  a frire  : peluquero  muy 
lleno  de  polvos  , y manteca. 

MERLK,  s.  m.  Merla  , mirla  : páxaro.  || 
Mero  : pescado  llamado  por  otro  nombre 
merlot.  [Jam.  ) Díccsc : ccst  un  fin  mcrle  1 
es  un  hucu  zorzal , esto  es  , fino  , y astuto. 

MERLETTE , s.  /.  ( lias. ) Aves  mu- 
lilailas  de  pies  y pico. 

* MERLIN,  s.  m.  ( ndut . ) Merlin  : cuer- 
das de  tres  hilos  para  reiingnr  las  velas. 

* MERLIN  En,  v.  a.  ( ndut. ) Rvlíngar 
las  velas  , atarlas  con  la  cuerda  llamada 
merlin. 

MERLON , ó TREMEAU , s.  m.  ( fort.  ) 

Meilon  : pedazo  i!e  parapeto  entre  cañonera 
y cañonera.  En  los  castillos  antiguos  son  al- 
menas. 

MERLUCHE , s.  f.  Merluza  , truchue- 
la , pescada  : dícesc  ilel  abadejo,  ó bacalao. 
♦MEROPS  s.  m.  Abejaruco:  ave. 
MERRA1N , s.  m.  Dudas  , madera  para 
toneles,  quo también  se  llama  botada.  ¡[  En 
la  montería  se  llama  merrain  la  materia  ó 
madera  de  las  astas  de  le*  venados. 
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MÉRULE , s.  f.  Merulio  : especie  de  l 
hongo. 

MERVEILLE , s.f.  Maravilla,  prodigo  : 
cosa  rara  y admirable,  que  también  se  llama 
milagro  por  dBgeracion.  ||  Ccst  une  mer- 
v tille  que  de  vous  voir : a>  una  maravilla, 
es  un  milagro,  el  ver  a vrad. ; ó por  mara- 
villa, por  milagro,  se  1c  ve  á viud.  ¡|  t'aire 
mervetUa  : hacer  prodigios,  asombrar v en  el 
modo  de  exccular  alguna  cosa.  ||  Jauta  mer- 
veille:  beldad,  portento  de  belleza , en  expre- 
sión poética.  ¡|  l* as  l int  que  de  me  rv  tille  s:  no 
mucho  que  digamos , en  estilo  familiar.  j| 
(prov.)  Se  dice  : promeltre  monts  et  mer- 
veilles  : prometer  montes  de  oro.  j|  A iner- 
vadle y ex p.  adv.  A las  mil  maravillas,  de 
prodigio,  ¿ la  última  perfección. 

MERV ElLLEUSEM ENT , adv.  Mara- 
villosamente, pasmosamente  : sumamente, 
en  extremo. 

MERVEILLEUX^  F.USE,  adj.  Maravi- 
lloso , admirable  : y también  peregrino  por 
excelente.  (|  {Jl§.)  Extraordinario,  singular; 
dí cese  por  ironía  del  hombre  extravagante  y 
raro  en  sus  opiniones,  gustos,  etc. 

MERVKlLLEU X ( LE) , s.  m.  La  ficción, 
la  fabala  : la  parte  de  un  poema  épico , ó de 
un  drama,  en  que  cntratt  los  encantamien- 
tos, y la  mitología.  ||  Lo  mas  sublime  y bri- 
llante ; del  estilo.  ||  Generalmente  se  dice  de 
todo  lo  que  asombra , y embelesa. 

MES,  (pron.  plural  del  singular  morí,  \ 
mu  , me. ) Mis.  En  el  plural  es  común  de 
dos  en  ambas  lenguas,  mas  no  en  él  sin- 
gular, 

MES,  ( Partícula  prepositiva  en  la  compo- 
sición de  muchas  roces,  cuya  simple  signifi- 
cacion  se  convierte  en  mal. ) Véanse  las  voces 
mésalliance , mcsaUicr , mésarriver , mesa- 
venir.  niéscstipter , méstnítlligenre. 

MÉSA1R,**#.  m.  {picad.  ; Medio  ayre  : 
paso  del  caballo. 

MESA1SE,  4.  m.  (ant.) -Incomodidad,  in- 
dispo>ition  ; del  cuerpo.  V.  Malaisc. 

MESALLIANCE,  s.f.  Mal  casamiento, 
casamiento  desigual , casamiento  bnxo. 

MESALLÍÉ,  EE  , p.  p.jr  adj.  Malcasa- 
do , Coto  es,  casado  con  persona  desigual,  ó 
Laxa., 

MÉSALLIER , V.  a.  Casar  mal,  hacer 
un  mal  casamiento,  un  casamiento  baxo. 
l*sase  regularmente  como  verbo  reciproco. 

MESAN  GE,  s.  f Paro  : avecilla.  ||  Mé- 
tanle blcue , abejaruco : ave.  1 1 Mesante  char- 
Oonnier.  frineigalo  : ave. 

* MELANIO,  s.  m.  Mesanio  : especie  de 
coral., 

MESARRIVER,  v.  n.  Suceder  mal,  salir 
mal , pararen  mal.  ||  S’il  vous  mes  arriba , ne 
tutus  en  preñez  qu'a  vous : si  le  sucede  á 
vmd.  algún  mal,  quejóse  dt  si  mismo,  Ó 
cebase  á sí  U culpa. 


•MESAULE,  s.  m.  ( arquít . ant)  Palio 
interior  de  un  edificio. 

MÉS AVENIR,  v.  n.  V.  Mésarriver . 

MES  AVENTURE,  s.  f Malaventura  , 
mal  suceso. 

*MESGHIEF,  s.  ti*,  (ant.)  Malhado  : des- 
gracia. 

MÉSENTERE,  s.m.  (o/wí.)  Mesen  terío, 
entresijo. 

MESENTERIQUE , adj.  m.  r f Me- 
•enterico  ; lo  perteneciente  al  mesenirrio. 
MESEST1ME,  ÉE,  p.  p.jr  adj.  Dcscstí- 

mado. 

MESESTIMFR , v.  a.  Desestimar  , me- 
nospreciar ; no  hacer  caso.  |l  Desapreciar : 
tener  en  menos  de  su  justo  valor  a las  co* 

5UMÍSINTF.LUGENCE , J.  /.  Mala  ¡nt«- 
ligcncia,  desunión,  desavenencia. 

* MESIRE , s.  m.  ( cirug. ) Enfermedad 
del  hígado. 

MESOFFRIR,  v.  n.  Ofrecer  poco,  no 
dar  lo  que  vale : hablando  de  comprar  una 
cosa  # 

* MESO-RECTUM  , s.  m.  Mesofccto  : 
membrana  que  retiene  al  intestino  recto  en  su 

MESQUIN,  INE,  adj.  Mezquino,  ta- 
caño , mísero  : hablando  de  personas.  j| 
Mezquino , pobre , escaso  : hablando  de  co- 

5*MESQLINEMENT,  adv.  Mezquina- 
mente. 

MESQLINERIE,  s.f.  Mezquindad,  es- 
casez. 

MESSAGE,  s.  m.  Mensage , recado,  ofi- 
cio , que  se  lleva  á uño  par  escrito. 

MESSAGER,  F.RE,  subst.  Mensnge- 

ro,  mandadero  : el  que  lleva  los  recados,  y 
los  avisos. 

MESSAGER  t s.m.  Oulinario,  cosario  : 
de  uu  juieblo  á otro. 

MI'  SSAGERIE,  s.f  Oficio  de  ordinario^ 
ó cosario  público.  |¡  La  casa  ú oficina  donde 
se  registra  y asienta  lo  que  se  entrega  á los  or- 
dinarios de  la  diligencia.  j|  Diligencia,  ó co- 
che de  la  diligencia  ; cari  uage  público  par* 
los  viajantes. 

MESSE,  s.  f.  Misa  : el  sacrificio  de! 
altar.!]  Mase  Oas  se : miza  rezada.  j¡  Mes- 
se  haute  : misa  cantada.  ||  Mes.sc  Olan- 
che : misa  seca,  ó en  seco , lu  que  se  dice  sin 
consagrar.  ||  Messc  de  minuit : misa  del  gallo. 
|]  Mase  des  morís  ; misa  de  difuntos,  ó de 
réquiem.  \\Mase  en  musique : misa  solemne. 
||G  rand'messe.  misa  mayor.  j|  Premie  re  ma- 
se : misa  nueva,  la  primera  que  dice  un  sa- 
cerdote. ||  Dire  sa  premiére  mase , y en  esti- 
lo vulgar  chanler  mesie  , cantar  misa.  f| 
Servirla  messc  : ayudar  á misa.  . 

MESSÉANCE,  s.  f.  Malparecer  , re- 
1 pugnanda  ; lo  que  no  es  propio,  coy  ?#- 


MES  ( GuG  ) ml;t 


pondienle  á las  percutí  , y á sil  carao- 
Icr,  rtc. 

MESSÉANT,  AJNTE,  adj.  Malparccido, 

impropio  : que  no  es  decente,  Ó correspon- 
dióme. 

MESSEOIR,  v.  n.  Parecer  mal,  sentar 
mal,  no  s<t  propio,  no  ser  decente  á una 
persona,  á su  carácter,  etc.  Este  verbo,  que 
se  conjuga  como  scotry  no  se  usa  en  infiniti- 
vo, sino  en  las  terceras  personas  de  los  tiem- 
pos simples.  Ex.  cela  messied  a un  prétre  : 
eso  no  parece  bien , no  es  decente  á un  de- 
rivo. 

MESSER,  s.  m.  ( fatn . ) Lo  mismo  que 
mtssíre. 

* ME>*'SETERIE , s.J.  Cierto  derecho  de 
importación  que  pagan  en  Coustantinoplu  el 
cale'  y cueros  curtidos. 

*MESSlDOR,a.m. Mesidor : décimomcs 
del  calendario  republicano  de  Francia,  que 
comen/aba  en  if)de  junio  y concluía  en  iS 
de  julio. 

Í1ESSIE  , s.  m.  Mesías  : el  prometi- 
do de  Dios  en  el  Viejo  ^'estamento.  Jesu- 
christo. 

MESSIER,  s.  m.  Meseguero,  guarda  : el 
que  guarda  los  sembrados , ó las  viñas. 

MFSSrEURS , s.  m.  ( es  el  plural  de 
momieur , señor. ) Señores  : es  palabra  de 
cortesía  en  el  trato  civil , como  la  de  caba- 
lleros. 

* MESSFNE , (geogr. ) Mesina  : ciudad  y 
puerto  de  Sicilia. 

MESS1RE,  s.  m.  (es  mas  que  monsieury 
y menos  que  monseigneur. ) '1  linio  de  honor 
usado  antes  en  Francia  en  escrituras  públi- 
cas por  los  nobles  y eclesiásticos  , que  corres- 
pondía al  A fas  sen  en  la  Corona  de  Aragón, 
y ni  Don  en  la  Castilla.  ||  Poire  de  Messire 
Jcan  : pera  de  DonGuindo , especie  de  pera 
de  otoño.  » 

MKSTRE-DE-CAMP , s.  m.  Maestre  de 
Campo  : voz  de  la  milicia,  que  correspon- 
día en  otro  lieñipo  á lo  que  es  boy  un  ( .oro- 
ncl.  J|  Modernamente  solo  se  decía  en  Fran- 
cia ele  un  Coronel  de  caballería , y de  dra- 

Í;onrs.  ||  La  mesUe-dc-camp  : la  coronela , 
a compañía  coronela  , la  primera  compa- 
ñía , hablando  de  un  regimiento  de  caballe- 
ría. 

* MESTRIE,  s.f  (ant. ) Sabiduría. 
MESLRABLE,míf.ys.  m.y  f.  Mensura- 
ble, que  se  puede  medir. 

MESURAGE,  s.  m.  Medición,  medida  : 
arción  de  medir.  ||  Medida  : el  derecho  que 
se  cobra  por  cada  medida  de  áridos,  ó de  lí- 
quidos. ||  Salario  de  medidor. 

MESURE,  s.f  Medida : instrumento  pa- 
ra determinar  la  cabida  ó extensión  de  una 
cosa.  ||  Medula,  dimensión  : la  cxeqpicu  de 
un  cuerpo  sólido  en  todas  sus  proporciones. 
]|  Medida , proporción  : correspondencia  que 


garda  una  cosa  con  otra.  !|  Medida : la  canti- 
dad  de  sai,  de  mijo,  de  altramuces , etc. 
que  cabe  en  el  vaso  en  que  se  vende.  j|  Me- 
dida : la  cantidad  de  sílabas  cu  los  versos.  ¡I 
Cumpas  : el  que  se  lleva  la  música.  |j 
(fifr  ) Medida  , disposición  , providencia  : 
medios,  expediente,  que  se  loman  para  conse- 
guir algún  íin.  Usase  rcgulanncule  en  plu- 
tul.  ||  A rnesure  que  : á nrojrorcion  que, 
conforme , según , indicando  el  triodo  , o la 
cantidad.  ¡|  Al  paso  que,  al  mismo  tiempo 
que  : indicando  la  proporción  en  el  tiempo, 
í .u  lo  forense  se  dice : a Jurel  a mesure  que... 
V . Fur.  j|  Outre  mesure  : desmedidamente , 
sin  termino.  ||  Pire  a la  mestue , ó étre  hors 
de  mesure  : en  la  esgrima  significa  estar,  ó 
no  estar,  á distancia  competente  para  tirar 
una  estocada  , ó resguardarse  de  ella.  || 
Homore  la  mesure  : en  la  esgrima  es  retirar- 
se, o desviarse,  para  no  poder  recibir  la  es- 
tocada del  contrario.  ||  [ fig. ) D ícese : ronque 
fes  mesure:  desconcertar  las  medidas,  des- 
baratar las  ideas  ó miras  a alguno.  |[  {id.}  Se 
dice  : p remite  ses  mesures  : tomar  sus  medi- 
dos, o puntos,  esto  e»,  sus  precauciones  ó 
medios  para  lograr  algún  fin.  ( id.)  Dicese 
mettre  un  liomnie  hors  de  mesure : desbara- 
tarle sus  ideas,  jj  fttiUre  la  mesure  : llevar 
el  compás  en  la  música.. 

MESURÉ  , ÉE,  p.  p.  y a>lj.  Medido.  ¡| 
Mesurado,  comedido. 

MESURER,  v.  a.  Medir  : lo  cantidad  ó 
extensión  de  una  cosa.  ¡|  ( fig.)  Medir,  pro- 
norciouai  : arreglar  una  cosa  coa  otra.  j|  { fig.] 
i) ícese  : mesurer  ses  discours , ses  aclions , 
ses  démarches  .•  mesurar,  pesar,  templar  sus 
palabras,  sus  acciones,  sus  obras.  ||  Alesurcr 
ses  Jorcos  cnnlre  un  nutre  : probar,  tantear 
sus  fuer «13  contra  otro.  ||  Mesurer  son  epée 
ai'cc  JV.  ó arec  ce  lie  de  IV. : medir  ó probar 
las  espadas , ó las  armas , salir  a reñir , ó 
pelear.  j|  Se  mesurer  avec  ¿V. : medir  lan- 
zas , salir  a la  palestra,  á competir,  ó reñir 
con  N. 

MESUREUR  , s.  m.  Medidor  : el  que 
tieue  este  oficio  público. 

MFSLSKR,  v,  n.  Usar  mal,  hacer  mal 
uso  : de  una  cosa. 

MESVEIVDRE  , %>.  a.  Malvender  , 
hacer  barato  : dar  por  menos  de  su  justo  pre- 
cio. 

MESVEiJtTK , s.  f Barato,  mala  ven- 
ta, v^nta  á menos  precio. 

METACARPK , s.  m.  (anal.)  Metacarpo: 
la  palma  de  la  mano. 

ilKTACHiíONlSME,  s.  m.  Metacronis- 
nio  : anacronismo  cu  colocar  un  hecho  antes 
del  tiempo  en  qu<*  sucedió. 

* MEFACISM  E ys . m.  Metacismo : defecto 
cu  la  .pronunciación  de  Ja  m. 

MÉI’AIRIE,  s.J.  Alquería,  quintería , 
cortijo,  casa  de  labranza. 
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MÉTAL , m.  Metal.  Fn  terminas  riel 
blasón  se  dice  fiel  oro  v de  la  plata.  m- 

MÉTAUX , s.  m.  p?.  Metales  : en  el  Mí 
son  r|  orí»  y la  piala. 

MÉTi  ALtPSE,  s.  f.  Metalcpsis  : figura 
relfincg. 

MÉPALLIOUE, adj  m.yf.  Metálico:  lo 
que  es  de  metal,  ole  pertenece.  ||  Metálico, 
numismático  : que ^pertenece  í;  medallas. \\L<i 
ISIcLiJluyte.  \ . Mctallurgie. 

ME1ALLLSKR , v.  a . (quim.) Metalizar: 
dar  forma  metálica  a una  substancia  qual- 
quiera. 

MÉPAELIJRGIE,  s.  f.  Metalurgia  : par- 
te de  la  química  para  elaborar  y beneticiar 
los  metales <)c  las  ruinas. 

MÉ1  ALLURGISrE,  s.  m.  Metalutgo  : 

inteligente  en  Ja  claboraciou  y bcneíicio  de 
los  metales. 

MÉTA  M O RPHOSE , *./  Metamorfosis : 
lo  mismo  que  transformación  en  lenguagoco- 
mun., Pícese  en  sentido,  físico,  y en  el  uioral. 

MÉTAMORPHOSE , ÉEf>  n.  y ad¡. 

Transformado,  convertido,  mudado  en  otra 
cosa. 

MKÍ  A MOR  PHOSER  , *>.  a.  Trans- 
formar, convertir  : una  cosa  eu  otra  dife- 
rente, 

MET  AMORPHOSER  (SE),  r.  r.  Trans- 
formarse, mudarse  : en  genio,  costumbres, 
li.bitos. 

ME  I APHORE,  i.  f.  Metáfora  : figura 
retórica. 

METAPHORIQÜE,  adj.  m.y f.  Metafó- 
rico. 

MKTAPHORIQUEMEIST,  adv.  Metafó- 
rimngate.  . , 

* ME  1 APHRASE , s.J.  Traducción  litg- 

♦MÉTAPHRÁSi’E,  r.  m. Traductor  lite- 
ral. 

METAPHYSIOEN,  s.  m.  Metafisico  : 

Tersado  ó docto  en  la  metafísica. 

meta ph y siql e , j.  Meu,r,s,c» : 

parteóle  la  íilosfía  racional. 

ME1  APHYSIQLE,  adj.  m.  y f.  Mcuifi- 

•*co  : .lo  que  pertenecía  metafísica. 

METAPHVSíQUEMEíNT,  ad».  Metan- 

sica  mente,  . , . • 

METAPHYSIQÜER , m.  Tratar  un 
asunto  metafísicamente  , ti  de  un  modo 
abstracto. 

M ET  AP L ASME  , s.  tu.  Meleplosmo  : 
alteración  de  una  palabra,  autorizada  por 
el  uso  j como  aguacil  por  alguacil , etio- 
pio por  etiópico. 

MÉTASTVSE  , s.f.  (medie.)  Metás- 
tasis : repentina  mutación  de  una  enferme- 
dad de  una  parte  á otra  , sea  del  interior 
al  exterior,  o ;il  contrario. 

METAl’AKSE,  s.  m.  ( artat .)  Metalar- 
an» ; cmpeyne  del  pie. 
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MÉTATHÍISE , s.  f {gran,. ) Metan'- 
SIS  : Ja  mutación  de  una  sílaba  ó letra  de  uu 
lugar, de  la  dicción,»  otro. 

MEPAYER  , ÉRE,  subst.  Quintero, 
casero  , colono:  da  une  hacienda  , ó gran- 
ja* * 

iMEPEIL,  s.  m.  Moreajn  : ‘trigo  mezclado 
con  cepteno,  ó sea  pan  terciado. 

f MEI’KL , s.  m.  Especie  de  estramonio  : 
plantp. 

MTrEMPSYCOSE  , s.f.  Mctensícosis  : 
transmigración  de  las  almas. 

MEJ  EORE  , s.  m.  Meteoro  : fenómeno 
que  se  for/na  y aparece  en  el  a y re. 

* MEI  EOROEOGIE  , s.  /.  Meteorolo- 
gía : . ciencia  que  trata  «le  lo»  meteoros. 

METKOROEOGIQUE  , adj.  m.  y f. 

Meteorológico  : perteneciente  á la  meteoro- 
logia., 

METHODE  , s.  f.  Método  : modo  de 
hacer  ó decir  tina  cosa  con  buen  orden  y 
regla.  J|  Costumbre , estilo  : moflo  de  bacer 
las  cosas , ó de  portarse. 

ME  1 110 DIQUE  , adj.  m.  y j.  Metó- 
dico. , 

MI',  FHODIQLEMEINT,  adv.  Metcxlica- 
mentc. 

MÉ nCULEUX , FUSE,  adj.  (poc.  us .) 
Mm i*  teoso  : medí  osil  lo. 

MÉ11ER , s.  m.  Oficio  : profesión  . cxc r- 
cicio.  Fff  su  primitivo  v general  significado 
se  dice  de  un  arte  mecánico.  En  estilo  figu- 
rada , y también  jocoso  , se  dice  de  las  ar- 
mas , «le  la  guerra,  de  la  abogacía  , y de 
otitis  ejercicios  y ocupaciones  libendYs  y 
nobles.  ||  'lelar,  bastidor  : en  ^nese  trabaja 
o hace  alguna  labor.  j|  Tablilas  , barm.i- 
lios  , suplicaciones  : dícese  también  ; petit 
metier. ¡ | ( prov. ) Dices*? : i harun  son  metier z 
•quien  las  saín-  las  tañe.  |f  (id.)  Se  dice*  don - 
ner  un  'pial  de  son  metier  : presentar  fruta 
,de  su  jardín  , obra  de  su  casa , ó de  su  cose- 
cha , eülo  es  , de  su  ingenio  de  sus  manos, 
í!  (¿í/. ) Dícese  : tire  da  metier , »er  del  ofi- 
cio , de  lavtda  airada  : dicese  de  una  ramera  , 
de  una  muger  de  mala  vida.  f|  ( id. ) Se  dice  : 
Jaire  metier  et.  marchandise  d une  chore  .* 
hacer  una  cosa  jugando,  bailársela  hecba  , 
esto  et , hacerla  bien  de  puro  hábito.  || 

( ‘d- ) Dícese  : étre  de  tout  metier  : ser  un 
PctlUS  íil  CUOftis.  . 

MÉ  riS  , LSSE  , adj.  Mestizo  , y tam- 
bién geuízaro.  j|  Mestizo  : se  dice  de  los  ani- 
males, , y si  es  ¡ierro  se  llama  atravesado 

METfrlSO.MASIK , s.f.  Maonomasi.  : 

mutación  de  un  nouil.rc  propio  por  medio 
de  la  traducción  , como  Cartesin  |>or  Dcs- 
curtef. 

MhTONT'lIE  , s.  f.  .( retar. ) Metoni- 
mia : (¡gura  que  se  comete  tomando  la  causa 
jmi  el  electo  : el  continente  por  el  cuuu- 
nido. 
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MÉTOPE , s.  f.  ( arquit. ) Mrtopa  : la 
distancia  que  tienen  entre  sí  los  triglifos  del 
órdeq  dórico. 

MKTOPOSCOPE  , s.  m.  y f.  Metopós- 
copo  : el  qnc  pretende  conocer  las  inclina- 
ciones de  la  persona  , por  los  lincamientos 
del  rostro.  • 

MKTOPOSCOP1E,  s.f.  Mrtoposeopia  : 
arte  de  conocer  las  inclinaciones  de  una  per- 
sona por  las  facciones  del  rostro. 

MÉTRE,  s.  m.  ( ant . ) Metro  : lo  mismo 
que  verso  , poesía.  V.  Úers , poésie.  ||  Me- 
tro : unidad  de  medida  , y fundamento  de 
todas  las  demos  , en  el  nne»o  sistema  de 
Francia.  Es  la  diez  millomsiuia  parte  del 
quarivo  de  un  metidiano  terrestre  , y equi- 
vale ó 3 pies  castellanos  y 588$  diez  milési- 
mas , que  vienen  á ser  muy  poco  mas  de 
pulseadas.  El  decímetro  cúbico,  es  la  uni- 
.id  < le  medida  de  capacidad , y se  llama 
litro  r un  centímetro  cúbico  de  agua  , es  la 
unidad  de  peso  , y se  llanta  gramo. 

MlfTKLTE , s.  f.  Metreta  : medida  ate- 
niense para  líquidos  , que  contenía  eieti  li- 
bra s de  agua  de  su  peso  , que  corresponden 
á ti6  libras  y media  del  peso  de  Castilla  ; 
por  consigucntc  contenia  muy  cerca  de 
tro»  '«*  azumbres. 

I^ÍÉTRIQUF,  adj.  m.  y f.  Métrico  : lo 
qur  pertenece  al  znciriv  1 1 * í > /«  vet  s fu  trique : 
▼t*roo  compuesto  de  sílabas  largas  y breves. 

MÉTRIQUE  , s.f  Métrica  : norte  de  lo 
tmuiiea  antigua  , {tara  la  medida  tic  las  sila- 
bas. 

ÍV1ETROMANE  , s.  m.  Metromaniaco : 
el  q or  tiembla  manía  de  hacer  versos. 

IWKTROMAÍIIE , s.f.  MetrontAnía  : 

manía  de  hacer  versos.  J|  ( medie.  ) Furor 
uter  ino. 

JVIKTROPOLE  , s.  f Metrópoli^:  ciudad 
capi  tal  en  el  lenguagc  de  la  antigüedad.  || 
Metrópoli  : candad  arzobispal  en  el  lenguaje 
moderno.  ¡|  Metrópoli  : scdice  también  <le 
un  estado  ó nación  «k*  Europa  , respecto 
de  t us  colonias  en  America. 

JMÉTROPOLITAIN , *.  m.  Metropoli- 
tasvo  : el  Arzobispo. 

1 MÉTROPOLITA17N , AP\E,  adj.  Me- 
tro  [tobiano,  arzobispal  : que  pertenece  á la 
mit  tn  , óaiUa»  metropolitana. 

í vfETS  , s.  m.  Manjar  , plato,  vianda. 
JiETXABLE,  adj.  m.  y f Lo  que  se 
pne  de  poner  , ó usar  , lo,  «pie  es  de  moda  , 
coin  o vestidos  , ropas.  Usase  solo  con  la 
nega  ;iva  : reí  hábil , ce  Unge  , ce  ntnnlcau , 
retía  robe  n’est  pos  metía  ble  , o nest  plus 
trurlL  'tble. 

M1ETTEUR  EN  CEUVRE,  s.  m.  Ar- 

»i>ta  1 [ue  motila  piedra»  r cu  gastador  en  oto, 
ú nial  a. 

iVIF  .TTRE,  v.  a.  Meter  : poner  : colo- 
oar.  ] \*ta  voz  lien*  un  uso  lan  exunso  cu 


francés  , que  muda  sn  significación  segnn 
lasaras  voces  á que  se  junta  , como  en  los 
exemplos  siguientes.  ||  ( imp. } Dlcesc  : met- 
tre en  train  : imponer  en  la  prensa.  ]|  Afet- 
tre.  ¡1  couvcrt  de...  abrigar,  r**sgnardar  de... 
Afcttre  a f'amcnde  : multar,  imponer  una 
mulla.  |[  Afetü'e  o la  v*nilc.  : hacerse  á U 
vela  , dar  la  vela.  ](  Afcttre  d part : separar. 
[|  Afettie  au  carean  : poner  á In  argolla , 
sicar  á la  vergüenza  , poner  en  la  picota.  || 
Afeltre  au/nur  un  ouvrage  : sacar,  fiar  a luz 
una  obra.  ||  Afeltre  auhasard:  aventurar, 
arriesgar.  I|  Afeltre  de  C argén l a interdi  . dar 
dinero  á interes  , á premio.  ||  Afcttre  des 
troupes  en  leí  endroit : apostar , abocar  tro- 
pas en  tal  parage.  j|  Afcttre  en  crcdtt ; aere 
ditar.  ||  Alcttrc  en  gage : empeñar.  ||  Afet- 
tre  en  mire : pointer  le  canon  : apuntar , 
poner  en  puntería  , asestar  la  arriHetút.  || 
Afeltre  en  peine  : inquietar , dar  cuidado. 
||  Afeltre  en  prison  : encarcelar,  poner  rn 
la  carecí.  j|  Aietlrc  en  renos  : aquietar, 
sosegar.  1}  Afcttre  fin  : dar  hn , concluir.  jj 
Afeltre  hors  de  cour  et  de  prores  : absolver 
de  la  insUncia.  ||  Afeltre  la  téle  ¡1  lafenA- 
t re  ; asomarse  por  la  ventana.  ||  Afeltre  la 
tnain  sur  te  colleta  quelqu’nn  ; cogerle 
por  los  cabezones,  cebarle  la  garra  , pren- 
derle* ||  Afcttre  le  hola  : poner  en  paz. 
Afeltre  l'épée  a la  máin  : cebar  mano  á la 
espada.  ||  Afcttre  les  Jers  aux  pieds  : eeliafr 
grillos.  ||  Afeltre  pied  ¡1  ierre  * echar  pie  á 
tierra,  apearse.  |[  {Jig.  y fam. ) Se  dice  : meí- 
trede  lét/U  ibms'son  van  : bazar  la  cólera  , 
afloxar , moderarse  en  sus  pretcnsiones,  fj 
( id.)  Dícesc  : mettre  la  bride  sur  le  cou  : 
soltar  la  brida,  el  ronzal.  ||  (id.)'  Se  dice*: 
meWe  le  corar  aH. -intuiré  : hacer  de  las  tri- 
pas corazón.  ||  (id.)  Díccse  ; me  tire  yon  boñ- 
nel  de  travers  : subírsele  el  humo  a las  na- 
rices, «motearse : enojarse.  i|  Afcltie  la  main 
sur  cruelqnun  : ponerle,  levantarle  la  roano. 
||  Afcttre  la  ma  'tn  sur  la  conscience  : meter 
mano  e 1 su  pecho;  ||  Afettie  la  main  a la 
jHitc  : poner  manos  « la  obra  , apechugar 
con  una  cosrt. 

METTRE  (SE)^u.  r.  Vestir  : ponerse 
la  ropa.  (|  Un  tel  se  fh et  bien  ; óif  est  bien 
mis  : fulano  viste  bien , va  bien  puesto  , 
ó se  pone  bien  la  ropa.  Lo  mismo  sr  dice 
en  sentido  contrario  r il  se  met  mal , ó il  est 
mal  mis.  ||  Se  mettre  a cnuv'ert , en  sitrclc  ■ 
ponerse  cti  cobro  , en  salvo.  ||  Se  mettre  ¡1 
tolde  : s«*ntarse  <i  la  mesa  , ponerse  á comer. 
||  Se  mettre  en  ménage  : poner  casa.  ||  Se 
mettre  en  réputation  : empezar  á tener  re- 
putación. tnel treman  jeu  : ponerse  , ó 
empezar  , a jugar. 

MEÜRLE  , j;  m.  Mueble,  alhaja,  tras- 
to : de  casa. 

MELBLE,  adj.  m.jrf.  (for.)  Díccse: 
Onns  meuble*  > biunes  muebles  ; lo  «ontra- 
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rio  deliras  immeuhles  , bienes  inmuebles, 
«»  raicé*.  jj  Tare  meuble  : tierra  liviana,  ó 
lloxa . 

MEURLÉ»  ÉE  , p.  p.  y adi.  Moblado, 
alhajada,  ¡j  (fatn.)  Pícese  : houehe  trien 
meuvlée  : la  del  que  tiene  Jmcua  herramien- 
ta , esto  es  , buena  dentadura. 

MHíjBLEK  , v.  a . Amueblar  , alhajar  : 
adornar  con  muebles.  j|  (/¿#. ) Adornar  , cn- 
liqueccr.  ||  Meubler  la  tete  . ¡roblar  ia  me- 
moria. 

MELGLEMENT , MEUGLER,  V.  fíeu- 

g/cmrnt , beugler. 

'IFULK  , s.J'.  Muela,  ó piedra  tic  mo- 
lino. [|  Muela  , ó piedra  de  amolar.  Ij  Pila, 
«i  hacina  de  heno.  |j  Rodete  : de  la  asta  del 
cierro. 

MEULIKRE  , s.  f.  Pícese  : pierre  tneu- 
hére  : la  pietlra  de  inoler , ó de  molino.  ¡| 
Cantera  de  piedra»  de  molino. 

MELM,  o MEON , s.  m.  Meyon , ó incw  : 
yerba  muy  olorosa  , nuc  las  Iwhiias  deroran 
eon  ansia  , y se  repula  como  muy  útil  en  la 
medicina. 

M KUNIER  , IERE  , s.  Molinero  , 
y también  tahonero,  jj  (prov.  ) D Icese  : de- 
venir dcvéifue  mciuder  : ir  de  rocio  á 
ruin.  ..  a 

MEURTRE,  5.  m.  Homicidio,  asesina- 
to. j]  Crier  au  meurlre  , dar  voces , gritar 
alguno  que  me  matan  : y en  estilo  figurado 
y Familiar  es  clamar  al  cielo , quejarse  al  la- 
mente , pcdii  venganza  de  alguna  injusticia , 
o agravio.  ¡|  ( id. ) Dicese  : cent  un  meurlre 
de...  es  una  gran  lástima  que...  es  una  per- 
dición que... 

MEUnTRI , TE , p.  p.  y adj.  Magulla- 

tío  , golpeado. 

MfclÍRTRlER,  IERE,  suhst.  Homici- 
da , matador  : asesino. 

MEURTRIER  , IERE , adj.  Mortífero , 
mortal , sangriento.  |¡  Les  airties  ajeu  sont 
plus  meur (rieres  : las  armas  de  fuego  son 
mas  mortíferas.  Oes  t ralis  meurtrier » : tiros 
mortales.  Untadle  , siege  meurtrier  : batalla 
sitio  sangrientq. 

MEURTRIERE  , s.  f.  Saetero,  troneri- 
Jla  : para  disparar  Hechas , ó arcabuces. 

MIXKTiuU  , v.  a.  Magullar,  hacer  una 
contusión  : acardenalar  , hacer  na  cardenal, 
jl  Magullar,  golpear  : dícese  de  la  fruta  gol- 
peada de  la  philru , ó de  Ja  caída. 

MF.LRTRISSURE  , s.J.  Magulladura  , 
contusión , golpe,  y también  el  cardenal  que 
qu**da  sefialado.  . 

MELTE,  s.f.  Xnuría  : quadrilla  de 
perro*  podeucoe  en  una  eazrría  ¡I  CUeJ  de 
mente  ; perro  guión  de  ia  xauría  , el  mas 
diestro  que  va  delante  persiguiendo  la  caza, 
(j  (Jig.y  fam. ) Capataz  , gallo  : el  fiigeto 
que  lleva  la  voz,  ó la  mano  en  uua  cotuu- 
i¡j<Jad,  junta,  etc* 


MK VENDRE  , MÉVENTE  , V.  3/es- 

vendrá  ntosvente. 

+ MEXigüK,  ' gcogr.)  México:  ciu- 
dad  v rey  no  tic  America. 

Mí'./AiL , s.  m.  {Lias.)  El  frénico  paite, 
delantera  del  yelmo. 

ME/ AIR  , s.  m.  [picad. ) Medio  ay re. 

* ME/. AT\GK,ó MEiOK,  s.J.  Camarote 
del  eriuiitre,  en  las  galeras. 

ME/ÉREON  , s.  m . Laureola  hembra  : 1 
planta. 

MEZZAKIXE  , s.J.  ( arrjuit . ) Entre- 
suelo. 

M KZZO-TERMISíE,  í.  m.  Arbitro  : ele- 
gido para  terminar  un  asunto  arduo,  ó con- 
ciliar interesen  opuesto*. 

MK//U  - Ti  \ l'U  , s.  m.  ( voz  tomada 
del  italiano. ) Estampa  de  humo 

MI,  s.  nt.  Mi  : tercera  nota  , y voz  del 
diapasón. 

MI.  ( Partícula  indeclinable  , que  entra 
en  la  composición  de  mucha»  voces  , v vale 
lo  mismo  que  medio,  ó mitad,  y es  síncope 
de  demi. ) Díeese  ; figures  it  mi-cnrps  ,‘ii- 
g nías  *lc  medio  cuerpo  : a rata  hernia  , á 
medio  camino  , a mitad  del  camino  : la  mi - “ 
caréate , a media  quaiesma,  ó á mitad  de 
quaresma  : la  mi-m  nt,  á mediados  de  abril, 
a mitad  de  abril. 

M1ASME,  s.  m.  [medie. ) Miasma  : cor- 
púsculos morbíficos  que  exhala  un  cucrjx» 
enfermo  de  contagio,  ó de  un  «yr¿  infecto. 

MIAUÍiANT,  ANTE,  ad¡.  One  maúlla. 

MIAULEMENT,  s.  m.  Maullido  , mau- 
llo, maído  : la  voz  dcJ  gato. 

MIAULER  , v.  n.  Maullar  , mayar  : el 
gato.  . 

MICHE , s.  f Mollete  , lxxligo , pane- 
cillo. ¡|  [tig.yfam.)  Pícese  : cclui  ijuidonne 
les  mu  fles  : el  que  reparte  Jas  peta»  , esto 
es  , las  gracias  y mercedes. 

MICMAC  , s.  m.  ( Jam . ) Maula  , entru- 
chada , embudo. 

MICÜlXJpULIER , s.  m.  Lodoño,  loto, 
alim*r. : ;u!k>Í  muy  ramoso. 

* MiCOCOlJ LI ERE , s.J.  Almeza:  fruta 
del*  lodoño,  ó almez. 

MiCROCOSMK,  s.  m.  Microcosmo,  ó 
mundo  abreviado. 

MIlJtOGRAPHTE  , s.  f.  Mierografía  : 
descripción  de  objetos  muy  pequeño*,  para 
cuvo  ex  rimen  se  necesita  verios  por  el  micros- 
copio. 

MICROMETRE,  s.  m .Micrómelro  ; ins- 
truniento  de  Astronomía. 

* MiCROPHONE » s.  m.y  f.  Micrófono : 

lo  que  aumenta  la  voz  y los  sonidos. 

iüCROSCOPE , s.  m.  Microscopio  : 
instrumento  dióptrico  para  aumentar  los 
objetos. 

M i!  i ROvSCO PIQUE , adj.  m.  y f Mi- 
croscópico : que  corresponde  al  microscopio. 
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MI-DF.NIER  , s.  m.  (f*r.)  Mitad  ilc  Im 
sumas  empleadas  en  la  mejora  de  la  heren- 
cia «le  uno  ile  los  conjuntos  [>or  casamiento 
á expensas  <lc  todos. 

]\|j  1 )I , s.  m.  Mediodía  : las  doce  del  dia  : 

).i  hora  del  medio  dia.  ||  Mediodía , sur  : uno 
de  loé  quatro  puntos  cardinales  del  mundo  , 
el  opuesto  al  norte.  ||  También  se  dice  del 
Tiento  que  sopla  de- aquella  pane. 

MI-UOtiAIRE,  s.  m.  ( Jor . ) Situado 
que  un  juez  concede  á la  muger  sobre  los 
bienes  del  marido. 

MIE , s.f.  Miga,  migajon  : del  pan.  || 
Taita  , mauia  : voz  informe  con  que  los 
niños  llaman  a sus  amas.  ||  En  otro  tienijto 
se  usaba  como  partícula  negativa , en  estilo 
familiar  : il  ne  voit  mié  , it  nécouU  rnie  , 
lo  mismo  que  nove,  ó no  oye,  gota,  ó 
pizca. 

MIEL,  s.  m.  Miel  : de  abejas.  ||  Miel 
rosal . miel  rosada. 

♦ MIELAT,  s.  m.  MIELLÉE,  MIEL- 

LURE  , s.  f Ligamaza  : la  parte  viscosa 
que  se  halla  sobre  las  hojas  de  algunas  plan- 
tas. 

MIELLFLX  , EL  SE  , adj.  Meloso  , de 
miel.  i|  ( Jig.  ) Meloso,  melifluo  : dulce, 
suave. 

MIEN,  F.NNE , pron.  pos.  Mío,  mía. 

MIEN  ( LE  } s.  nt.  Lo  mió  ; así  como 
le  lien  lo  luyo , y /<  sien  lo  suyo.  Je  nc 
demande  que  le  mi  en  . no  pido  sino  lo  mió , 
ó sino  lo  que  es  mío.  ¡j  /.es  micas  : los 
mios  , esto  es  , mis  parientes , deudos  , ó 
descendientes. 

MIETTE  , s.  f.  Migaja  , miaja  : de  pan. 

MIEL  X , ade.  Mejor,  mas  b*'’n.  ll  se 
porte  mieiLT  : va  , ó está  mejor.  ¡|  Mas.  ll 
t ant  mieux fnire  des  ingrat*  , que  de  man- 
que r ii  l hunuimtc  : vale  mas  hacer  ingra- 
tos, que  faltar  á la  humanidad.  j|  A (ju ^ 
mieux  mieux  : á qual  mejor  , a pnihu  , 
á com  peleada.]  |y/i<  mieux  , tnut  au  mieux  ; 
á mas  v mejor  , con  toda  pef  lección. 

MlEL'X  ( LE),  *.  m.  Lo  mejor  : lomudo 
substantivamente.  Le  miciu  serait  tle  n‘en 
rien  dire  : lo  mejor  seria  no  baldar  de  i 
dio.  s 

M1EVRF  , adj.  m.  y f ( fam . ) Travieso , , 
revoltoso  : hablando  de  un  niño.  # 

MIEVRERIE  , ó MIE V RETE , r.  / 

{fam.)  Diablura,  travesura  : de  niños. 

MIGNARD  , ARDE,  adj.  Lindo , pu- 
jido , delirado.  ||  Melindroso  , dengoso  , mi- 
moso. ||  taire  le  mignard ; hacer  del  lindo  , 
hacer  el  adonis. 

MlGNAHl)KMENT,fldr'. Delicadamente, 
pulidamente  : y también  con  iueli[uire,  con 
mimo. 

MIGNARDER  , y.  a.  Mimar,  contem- 
plar : tratar  con  demasiada  delicadeza  á los 
niños.  . 


MIL 

MÍGNARDJSR  , S.  f.  Mimo , melindre, 
dengue  , damería.  |J¡  Chutada  , gracia. 

MIGNARDISES  , s.  f pl.  Caricias,  re- 
quiebros , cariños  , gachonerías. 

MIGTSOiN,  OjSNK,  adj.  Cuco,  lm- 
do,  bonito : diccte  de  las  cosas,  jj  l omado 
substantivamente  se  diré  de  las  personas,  v 
vale  el  querido , el  favorito  : si  se  aplica  á 
niño»,  es  lo  mismo  que  roño  , nene.  [| 
[fam.  ) Dícese  : argvnt  mignon  : trapillo  , 
o hucha  r el  dinero  para  diversiones , el 
que  uno  aparta  para  sus  gastos  extraordi- 
narios. j]  Peché  nugnon  : el  vicio  favorito  , 
el  ílaeo. 

MIGNOIYNE,  s.f.  Nomparcl  en  cuerpo 
de  breviario  : grafio  de  letra  usado  en  la 
imprenta.  ||  E*jk*cíc  de  alberchlgo,  y ciruela. 
l|  Miñan»  : planta. 

MIGNGNNEMENT,  ade.  Pulidamente, 
d rlicndamenle , con  mucho  filis. 

MiGNONREITE , i.  f Puntilla  : en- 
caxe  muy  lino.  ||  Clavellina  , clavel  peque- 
ñito.  II  Pimienta  .quebrantada. 

MIGNOTE*,  EK  , p.  p.  jr  adj.  ( vulg. ) 
Popado  , acariciado. 

MIGNOTER  , v.  a.  ( vulg.  ) Popar  , 
contemplar  : tratar  con  demasiado  cariño 
a los  niños. 

♦MIGNUTíE,  i./ó(EIL  DECHRIST, 

m.  m.  Ucuhis  Christi,  amelo  : [danta. 

MICNOTISE  , s.  J.  Puclñfrito  , ruiino, 
caricia  pueril. 

MIGUAINE  , s.  f Xaqueca  , migraña  : 
dolor  grande  de  cabeza. 

MIGR  ATION , s.  f Emigración  , saiidn  : 
pasage  de  gentes  de  un  país  a otro  para  1 
establecerse. 

MIJALRÉE , s.  f { joc.  hurí.)  Mona, 
figurera  , remilgada , gestera.  « 

MIJOTEK  , a.  V.  A/ignotcr.  Entre 
cocineros  es  cocer  lentamente. 

MIL,  adj.  num.y . Aiille. 

MIL,  ó MILLET , s.  m.  Mijo  : cierta 

semilla. 

MILAN  , s.  rn.  Milqno  : ave  de  rapiña. 

* MILAZZO , ( geogi\ ) Mclazo  : ciudad 
de  Sicilia. 

Mil  JAI  HE.  adj.  m.yf.  Miliar : coraogra- 
nos  de  mijo.  Dícese  con  las  palübias¿'/ozjf/e 
glándula,  y jiéere  fiebre. 

MILICE,  s.  f Milicia  , guerra  : arte  de 
hacer  la  guerra.  Solo  se  dice  en  frunces 
hablando  de  los  antiguos.  ||  Tropa  , solda- 
desca : gente  de  guerra  , ó de  tropa.  ¡|  Mi- 
licias : cuerpos  de  paitauos  y vecinos  ar- 
mados. 

MÍLICIEN , s.  m.  Miliciano  : soldado 
de  milirihs. 

MILIEU  , s.  m.  Medio  : centro  de  un 
cuerjio,  ú objeto.  |j  ( fig. ) Medio  : lo  que 
está  entre  dos  extremos.  ||  ( id.  ) Medio , 
medio  termino , sesgo  ; que  se  toma  ó pro- 
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pone  en  algún  asunio.  j| Au  milieu  (Je...  en 
medio  de... 

MI  LITA  IRE  , adj.  m.y  f.  Militar  : lo 
que  concierne  á la  milicia , a la  guerra  , á 
la  tropa.  j|  slrehitcctnre  miiitaire  : arqui- 
tectura militar , fortificaciones. 

Mil  ITAlRi: , s.  m.  Militar  : soldado  t 
hombre  de  guerra. || También  se  Miele  tomar 
en  francos  como  voz  colectiva  , que  vale  la 
milicia  , el  ejercito  , ó el  cuerpo  «le  la  mi- 
licia , las  tropas. 

MILITAmEMENT , nde.  Militarmente. 

MILITANTE  , adj.  Militante  : se  dice 
de  la  iglesia. 

Mil  JTKR , n.  Militar  : obrar  una 

razón  ó un  motivo  á favor  , en  contra  de 
alguna  opinión  , ó sistema. 

MILLE,  o./;,  num.  m.  y /.  Mil  : diez 
treces  ciento.  Afilie  écus : mil  escudos.  Tam- 
bicn  se  dice  indefinidamente  por  exagerar 
nn  número  grande  , romo  : ; ai  été  mille 
fots  chez  mus , he  estado  mil  veces  en  rasa 
de  viud.  ||  II  reste  encore  mille  choses  a 
finiré  : quedan  mil  rosas  que  haecr. 

MILLE  , s.  m.  Milla  : medida  itineraria: 
espacio  de  mil  pasos  geotmít ricos. 

MlLLE-FFXlUfE , ó HERBE  A LA 
COUPL'RE,  s.  f.  Ciento  en  rama  ; yerba 
de  San  Juan. 

MiLLE-FLEURS  (EAU  DE)  , s.f  La 

orina  de  vaca  tomad  amonio  remedio. 

* M1LI..E-G RAIN E.  V.  Piment. 

MJLLENAIRE , adj.  m.yj.  Milenario: 

lo  «pie  contiene  el  número  de  mil.  ||  Como 
substantivo  se  dice  de  mil  uño»  , ó diez 
siglos. 

MILLE-PERTLIS , s.  m.  Hiperieon  , 
cordoncillo  : {danta  vulneraria. 

MILLE-P1EDS , i.  m.  Ciento  pie*  : 
insecto. 

* MILLE-PORES . s m.  Mihrpora  : pro- 
duceion  porosa  , llena  «le  agujeritos. 

M1LLERET , e.  m.  Guarnición  : en  los 
traces  niiigcriles. 

MILLÉSIME  , s.  m.  Mil»  simo  : ano  mil 
después  del  nacimiento  «leí  Mesías. 

MILLET  , t.  m.  V.  Mil. 

MI  ELI  A ¡RE,  adj.  Miliaria  : dícesecon 
la  voz  colontte  columna,  y fierre  piedra. 

MILLLARD,  s.  m.  Y adj.  ( arii/n .)  Millar 
de  cuento , mil  millones. 

M1LLIASSE,  s.f.  {fon. ) Millarada  , 
millar  : dierse  por  desprecio  riel  número 
excesivo  «le  rosas  incómodas,  como  si  dixt- 
rnmos  encambre. 

MiLLIÉME , adj.  m.yf.  Milésimo:  el 
número  que  completa  mil.  ||  Usado  como 
substantivo,  significa  la  milésima  parte. 

M1LL1ER  , s.  m.  Millar  : numero  de 
mil.  Peso  de  mil  libras. 

♦ M1LLIGRAMME  . s ..  m.  Miligramo  : 
pesa  de  una  uriUsiina  parte  del  gramo , de 


las  qcales  se  necesitan  cinqumta  para  pesar 
tanto  romo  mi  grano  del  mareo  «le  Castilla. 

* MILUMK'l’RE , s.  m.  Milímetro  : mi- 
lésima parte  del  metro  , «pie  viene  á ser 
muy*  poco  mas  de  media  línea  del  pie  cas- 
tellano. 

MILLION,  m.  Millón  , cuento : suma 
de  diez,  rece*  ci«*n  mil. 

MILLIONNAIRE,  sulst.  adj.  m.  y f. 
Mili  onario,  ricazo  , poderoso.  ¡|  tiomme  re- 
cite a miliiorts  : hombre  de  millones  , hom- 
bre muy  acaudalado. 

*MIi .LIONNTKME,  adj.  m.  ^/‘.Milloné- 
simo : el  número  que  completa  un  millón. 

MILU  OIS  IV  í ÉME  , s.  m.  Millonésimo  , 
ó millonésima  parte  $ esto  es , nna  de  las 
porciones  «le  un  todo  dividido  en  un  íuilhm 
de  partes. 

MILORD , s.  m.  V Lord. 

MIME,  í.  m.  Mimo  : bufón  , ó gracioso 

MIMES  ,s.  m.  piar.  Mimos  : representa- 
ciones burlescas  y satíricas. 

* MI  MIOLE,  adj.  m.yj.  Mímico : lo  per- 
teneciente á los  mimos. 

* MIMOLUGIE  , J.  Mimología  : imi- 
tación de  la  voz  v gestos  de  otro. 

* MIMOLüGUE , s.  m.  Monólogo  : el 
hábil  y ntercíta<lo  en  la  mimología. 

* MIMOSA  , s.  f.  Sensitiva  : planta. 

M1NAGE  , s.  m.  Derecho  que  el  Rey  y 

los  scitores  cobraban  en  Francia  sobre  cada 
omina  ó medida  de  granos. 

MINARE!’ , s.  tu.  Minarete  : torre  entre 
los  Turcos,  desde  donde  anuncian  las  horas 
«le  oración. 

MINAUDER,  v.  n.  Hacer  car auto  ña*  , 
hacer  carocas . arrumacos. 

MINAUDE1UE , $.  f.  Carantoñas,  ca- 


nje "s  , arrumacos. 


MINALDIER,  IÉ1RE  , s.  Carantoñero  , 
caroquero. 

MlNCE  , adj.  m.  y f.  Delgado  : «le 
poco  grueso.  fpRvsta  voz  entra  en  muchas 


liases  «leí  estilo  fig 


familiar.  Ex.  un 


(jurado  y I 
esprit  minee  y un  sat  oir  minee , un  mente 
bien  minee  . un  ingenio , un  saber  super- 
ficial , mediando  : un  corto  mérito.  ||  Jottir 
*T un  minee  rcrenn  : tener  unas  cordal  rentas, 
fj  Raison  minee  : ratón  débil , fútil.  Ao- 
b les  se  minee  : nobleza  haladí , de  chicha  y 


UNE , s.  /.*  Semblante , cara  : y tam- 
bién gesto,  y catadura  en  estilo  familiar.  | 
Traza  , ayrc,  ademan  : lómase  por  el  modo 
de  mirar  , y de  plantarse.  ||  Mina,  inineta  : 
el  sitio  en  que  se  crian  los  metales  : y por 
extensión  se  «licc  de  las  minas  que  se  ex- 
cavan en  las  fortificaciones.  ||  Mina  , ó c mi- 
na : cierta  medida  de  áridos , algo  mayor 
que  l.i  fanega  castellana : 3o  eminas  de 
París  hacen  41  fanegas  : díccse  de  la  va- 
sija , y de  la  vanlidad  medida.  I|  Mina : 
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moneda  antigua  de  lo»  Griego».  ||  Faire 
des  mines  : hacer  muecas  , gestos  , vi- 
ragos. ||  Futre  la  mine  : poner  gesto , ó 
ceno,  mostrar  enfado,  ó disgusto.  1¡  Fu  i re 
bonne  mine  a quclau'un  : ponerle  tmm 
semblan  te  , 6 recibirle  con  buen  semblante. 

|j  Faire  mine  de...  dar  señal,  tener  apa- 
riencia de.. .¡|  Avoir  bonne ó mauvaise  mine: 
tener  buena  ó mala  cara  , ó traza  , hablando 
de  u ti  guisado  antes  de  catarle.  |¡  ( Jan:.  ) 
Se  dice  : avoir  la  mine  d' avoir  fail  teflc 
chote  : tener  traza  ó señas  de  haber  hecho 
tal  cosa,  jl  ( id.  ) Dicese  : avoir  lu  mine 
d’i’tre  nclte , délre  Jou  , etc.  tiene  traza 
de  ser  rico,  de  ser  loco.  j|  ( id. ) S«  dice  : 
faire  triste  ruine,  ó ¿frise  mine , a quelquun : 
ponerle  mal  semblante,  Ó gesto.  ¡[  ( pmv. ) 
Jb'eesc  : Jaire  bonne  mine  a mauvais  jeu: 
hacer  de  tripas  coraron  : disimular  su»  cui- 
tas . ó enojos.  ||  De  bonne  mine,  de  mau - 
ya  i se  mine  : bien  encarado,  ó agestado , mal 
encarado  , ó agestado.  ||  Mine  de  pfomb  : 

A vetes  llaman  asi  (aunque  impropiamente; 
la  plmuhagina  ó mineral  con  que  se  hace 
el  lápiz  .plomeo. 

>l)  YE  , ÉE,  p.  p.  adj.  Minado. 

MINER  , v.  a.  Minar  : una  fortaleifl.  |j 
Cavar , comer  como  el  agua  :i  una  piedra. 

|]  { fig. ) Ir  consumiendo , ó arruinando  : co- 
pio hacen  una  enfermedad  , ó las  deudas. 

MINERAL,  s.  m.  Quiso,  ganga  : la 
piedra  en  que  están  encerrados  los  metale» 
quando  salen  de  la  mina,  jj  Mineral  : d ícese 
de  algunos  cuerpo»  sólidos  , y substancias 
blandas  , que  sin  ser  metales  se  sacan  de  ! 
mineras  : como  el  azufre  , ti  cobalto  , el 
vitriolo . etc. 

MjuNÉRAL,  ALE  , adj.  Mineral  : que 
ts  ó participa  de  minerales,  como  : sel 
mineral , en  ti  minera/e. 

MLNEUAI  , s.  m.  Mineral,  quiso:  el  me- 
tal combinado  eon  malcLhts  lieterogcnas 
COüfornp*  se  saca  de  la  mina. 

MIN  HRAL1SATION*  *.  f { tpdm.  ) 
Miucrali/Jicion  : combinación  de  la  mina  con 
tizitftc  o .arsénico. 

M1TN ERA LISHR , v.  a.  Mineralizar:  te- 
durn  oí)  metal  a la  turnia  de  mineral. 

MjTsaRALOGIK  , s.  f.  Mineralogía: 
ciencia  que  trata  de  los  m me  rale»,  y minas 
ib*  nictaUn. 

MIN  ÉR ALOO IQUE  , adj.  m.  y f.  wi- 
na¡i líbico  : lo  perteneciente  á la  nnnc- 

F MÍATÉ3lALOGCE  , ó MINORALO; 

OÍSTE,  s.  m.  Minerálogo  : el  que  está 
instruido  y versado  cu  el  conocimiento  do 
)<>s  minerales. 

MIA  KT , ETTE , subsl.  ( fem . ) Micho , 
iniciólo,  morroncho  : nombre  que  se  da  á 
io->  galos  y gatas  por  caricia. 

MiXxEÜR,  t.  7/1.  Minador  : el  que  abra  • 
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minas  contra  una  fortaleza  sitiada.  j|  Minero  : 
el  que  trabaja  en  minas  de  metales  , ó el 
que  loma  esta  empresa. 

MIN  EUR  , KURE,  adj.  y s.  Menor, 
pupilo  : el  que  no  ha  llegado  á la  edad  prrs- 
cripta  por  las  leyes  paraaduúnistrar  sus  bienes. 
|j  Menor  : lo  contrapuesto  á mayor.  Üícc&e 
solo  en  los  siguientes  casos  : Saint-J ñeques 
le  Afineiu',  Santiago  el  menor  : l'Asie  Mí- 
neme , el  Asia  Menor  : V Armenle  Mincurc , 
la  Armenia  Menor  : ex  communicalion  mi* 
neurc , excomunión  menor  : ton  mincur  , 
tierce  mineure , tono  menor,  tercera  menor, 
en  la  música  : ordres  mineurs , órdenes  me- 
nores , ó les  quaLrc  mineurs  , ó los  quatro 
menores.  ||  Mineurs,  ó Frcrcs  Mineurs  : 
Fray!»  Menores,  por  otro  uoiuhrc  Fran- 
ciscos. I¡  También  son  (Trigos  Menores. 

Mí  INHUME  (LA),  s.  f.  La  menor  : en 
lógica  se  dice  de  la  segunda  proposición  da 
uu  silogismo. 

* >HM\ÜSE,  s.J*.  Minadora,  oruga. 

* MI  MIO  , ( gcogr.)  Miño  : rio  de  Fs- 
paua  en  Galicia. 

i M ATURE  , S.  f.  Miniatura  : pintura 
en  pofjueiio  sobre  vitela  , ó papel  terso. 

* MlM  ATURASTE  j s.  ni.  Pintor  en  mi- 
niatura. . 

MiNiFIRE  , s.f.  Minera  : sitio  de  donde 
se  sacan  los  metales  , v minerales. 

MíNiME  , s.  m.  Mínimo  : frayle  de  San 
Francisco  de  Paula. 

MiNiME,  adj.  m.  y f.  Pardo  obscuro  , 
ó color  de  ala  de  mosca  , como  ei  del  hábito 
de  los  Mínimo»  en  Francia. 

MÍNIMUM  , s.  m.  { matem. ) Míuimo  : 
el  úlómo  grado  ¿que  se  puede  reducir  tina 
cantidad. 

MINíSTERF.,  s.m.  M misterio , cargo  , 
incumbencia.  ||  Ministerio:  gobierno  de  un 
Ministro  de  estado,  ó de  un  privado,  jj  Mi- 
nisterio : si*  toma  como  voz  colectiva  por  el 
cuerpo  de  Ministros  del  despacho. 

* MINíSTÉilI AT  , S.  m.  Ministerio  : o| 
empleo  y gobierno  de  Ministro.  V.  Minis- 
tre. 

MÍMSTHRIF.L,  ELLE,  adj.l Ministe- 
rial.  Dices*  .solo  halilando  del  Papa  : chrf 
ministériel , cnije/.a  ministerial  , |>or  o por- 
ción á che  f essen fiel , cabeza  esencial , une 
es  Chrislo.  Y <*n  <*sle  estilo  dogmático  se  dice 
p-'y.i’oir  ministerio!,  ó país  sauce  minlstc- 
ric¡-e , poder  ó pot.  siad  ministerial. 

MIN  LS'TÉPvIbXLEMENT , adv.  En 
fon  iü  ministt  i i..l. 

MINISTRE,  s.  m.  Ministro  , cxocntor: 
instrumento  que  sirve  pAra  escrutar  la  vo- 
luntad de  otro.  En  este  cusí)  tiene  solo  un 
sentida  moral . como  : ministre  des passions 
d" anir  ni : njinisüe  des  ven ^canees  divines. 
jj!  Ministcre  pitblic  : el  oficio  ó las  fuñe  iom  s 
del  Fiscal  en  ios  Parí  amentos. 
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MINIÜM  , s • m.  Minio  : mineral  cucar- 
nado  que  se  empica  en  la  pintura. 

MlWOIS , s.  m.  ( joc . ) Palmito  , carita: 
dú;ese  de  las  mugeres , y de  mocitos  afla- 
mados. 

M1N0N,  MINE1TE,  i.  Miz,  miza  : 

midió , luidla  : nombre  cou  que  se  llama 
á un  palito  , o patita. 

MlNOftATíl’ , s.  m.  (medie.)  Mino- 
rativo : remedio  que  parpa  levemente. 

MENORATION  , a.  J\  (nadie.)  Mino- 
ración , evacuación  leve. 

MINORTTE , s.  f Minoridad,  menor 
edad  : estado  de  un  menor , ó pupilo , y 
también  el  tiempo  que  dura.  En  plural  ba- 
ldando de  príndpes , minantes  se  llaman 
tutelas,  ó tutorías  , cu  sentido  pasivo. 

* MINOROLE  , ( geogr.  ) Menorca  : 
una  de  las  islas  Raleares. 

MINOT,  *.  m.  Medida  de  áridos , mitad 
dr  la  tuina  ó omina. 

MINUIT,  s.  tu.  Media  noche  : las  doce 
de  la  noehe.  ¡]  La  messe  de  minuil  : la  mi- 
sa del  callo. 

MINUSCULE , adj.jr  t.f  MiuúscuJa  : 
letra. 

MINUTE , s.  m.  Minuto  : una  de  las 
sesenta  partes  de  una  hora  , y de  un  prado 
de  un  circulo.  ||  Minuta,  borrador.  ¡|  Ori- 
pinal  : se  dice  de  las  escrituras  que  quedan 
en  el  protocolo,  del  escribano. 

M IMITE , KE  , p.  p.y  adj.  Minutado  : 
sacada  la-copia  de  un  documento. 

MilSUTER , %>.  a.  Minutar  : hacer  la 
minuta  , ó el  boirador.  ||  ( jig. ) Trazar  , 
fraguar  : el  hacer  al  puna  cosa. 

MIIWJTIK , s.  J.  Minucia  , menuden- 
cia : bagatela. 

MIMUT1EUX  , EIJSE  , adj.  Minucioso  , 

menudo  : que  se  para  en  menudencias. 

MENUl  1ELSEMENT , ddu.  De  >uo 

modo  minucioso. 

MI-PARTI,  IE , adj.  Partido  por  la 
mitad  , dividido  en  dos  partes  iguales,  jj 
Empatado  : hablando  de  votos  , ó paiecc- 
res.  |l  Chambres  mi-par  lies  : cámara  com- 
puesta de  jueces , la  mitad  católicos , y la 
otra  mitad  protestantes. 

* ¡MI-PARTIR  , v.  a.  ( poc . ur.  ) Medio 
partir. 

M1QUELET , s.  m.  Miquelete,  ó mi- 
pódete  : fusilero  de  montaña  en  CutalWna. 
Tómase  también  por  salteador  ó bandolero. 

MIQUELOT,  s.m.  Miguelito,  mucha- 
cho que  se  junta  con  «tros,  y va  en  romo- 
lia  ai  monte  de  San  Miguel»  j|  ( mdg. ) Di- 
rese : J'aire  le  miquelot  : mear  agua  bendita, 
afectar  devoción  y santidad. 

* MI  QUINES  , (ffeogr. ) Mcquincz : ciu- 
dad y rcyno  en  Berbería. 

•MIRÁBELLR,  s.  J\  Mirabel  : ciruela 
pequeña  y am«udla. 
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MIRACLE,  s.  m.  Milagro suceso  sobre 
natural , efecto  del  poder  divino,  jj  Milagro  , 
marawlla  : pasmo,  asombro.  ¡j  Cela  se. 
peut  antis  mi  rae  le . esto  no  pide  arte  del 
diablo  , que  es  cosa  fácil  de  hacer.  j|  C'est 
un  miníele  de...  es  un  prodigio  , un  por- 
tento fie...  jj  ( fam . ) Se  dice  : cela  estjfrit  a 
miníele  ; eso  está  hecho  de  pasmo  , estopen  • 
dómente. 

MIRATELE , EE,  adj.  Persona  en  quien 
Dios  ha  obrado  mi  milagro. 

MIBACÜLELSEMENT,  adu.  Milagro- 
samente , por  milagro. 

MIRACULEÜX,  EUSE,  ^.  Mila- 
groso : y también  estupendo,  maravilloso. 

M1RA1LLK  , EE,  adj.  ( blas . ) Mati- 
zado : se  dice  de  Jas  alas  de  las  mariposas  , y 
de  la  cola  del  pavo  real. 

* MiRALLDER  , v.  a.  ^lirar  con  atención 
y cuidado. 

MIRE , s.  f.  Mira  , punto  : de  un  cañón 
de  escopeta  para  apuntar,  ¡i  Premier  l,i  . 
mire  : apuntar , asestar  un  canon  de  arti- 
llería. 

MIRE  , EE,  p.  p.y  adj.  Apuntado, 
asestarlo.  ||  Snnglter  mué  : jabalí  alunado  , 
cuyas  navajas  ó colmillos  se  encorvan  hacia 
dentro. 

MIRER , v . a.  Apifo  tar  : una  arma  do 
fuego. 

MIRER  (SE) , v.  r.  Mirarse  al  espejo  .* 
ó en  otro  cuerpo  terso  que  representa  U 
imagen. 

V* iRI AFLORE  , s.  m.  ( Jam . ) Pisa- 
verde , cu  mi  taco.  # 

MIUL1ROT,  s.  m.  V.  Melilot. 

MIRMIDON , s.  m.  {joc.  ó salir.)  M<> 
nicaeo , cbucbiimeco. 

MIROIR , s.  m.  Espejo  : de  cristal , ó de 
acero. , | ) Espejo  , exemplar  , dechado  : 

en  este  sentido  es  voz  nntiquada.  j|  A tiro  ir : 
mira  entre  mineros.  | j Grand  miroir , oblare: 
espejo  de  armar  , de  vestir  , de  cuerpo  cu- 
tero. ||  Miroir  ardent  : cs¿m  jo  ustorio. jj  Mi- 
ro ir  d acier  .-  espejo  de  alinde  , espejo  de 
acero.  ||  Miroir  de  poche  : espejuelo  de  fal- 
triquera. |J  Miroir  de  toilette : espejo  de  to-. 
oidor.  |J  Aiiroir  d'oiseleur  : espejuelo  ¡uu.i 
coger  alondras.  ¡|  (Ji/f.  ) Di  cese  miroir  do 
va  tu  , de  patienco  : espejo , dechado  do 
virtud  , de  paciencia  , por  exemplo.  Es  ve» 
de  poco  uso  hoy  en  dia. 

MIROITE , EE,  adj.  Bayo  obscuro  : ha- 
blando de  caballos. 

MIR0ITER1E  , s.f.  Espejería  : tienda  d 
comercio  de  espejero. 

MIRO*!  IER  , s.  m.  Espejero  : el  que  ha-  * 
ce  , ó vende  espejos. 

MIROTON , s.  m.  Ropa  vieja : guisado 
de  carne  ames  cocida. 

* MiiUTLE  > j.  J.  Idea  : planta.  V.  Ai- 
relie . 
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* MIRTfLLKS  , s.  J phur.  Murtones  : 

buyas  rio  arrayan. 

*MIS  , s.  m.  (Jor.  ) Fecha  : dala  del  dia 
en  que  se  ha  puesto  un  pleyto  eu  la  escri- 
banía. 

Mi S,  ISE  , P'  P‘  y íW?‘  Puesto,  colo- 
cado.  V.  M til  re.  Dicese : bien  mis , mal  mis , 
«le  un  hombre  bien  ó mal  vestido j y de  una 
muger , ¿ien  miic  ó mal  mise.  j|  (Jam.  ) Se 
dice  : user  de  nuiiu-m.se  : sentar  iujuano  , 
«lar  golpes  á ajgiiuo. 

MlSADíE , s.  J'.  ( náut.  ) Trinquete, 
que  también  se  llama  nuil  de  misaine , pa- 
lo ú árbol  de  trinquete. 

MISAÑTAOPE , s.  m.  Misántropo: 

el  que  aborrécela  compañía  de  los  hombres , 
ó buye  <l<-  su  trato. 

MlSAN  CAO  PIE  , s.  Misantropía  : 
aversión  que  tiene  un  hombrea  la  compañía 
y trato  de  los  «lemas. 

M1SCELLAN  ÉES , s.  f Miscelánea  : 
colección  «le  escritos  ó tratados  varios  de 
ciencias  y literatura.  Hoy  se  dice  en  frunces 
me! 'anfíes. 

MISO BI LITE,  s.  f Calidad  de  lo  «pie 
se  puede  mezclar. 

MISO  BLE,  adj.  m.  y f.  (Jis.  ) Mez- 
dable , incorporable  : lo  que  se  puede  mez- 
clar ó incorporar  cort  otra  cosa. 

MISE,  s.  J.  Partida  de  gasto,  ó inver- 
sión de  una  cantidad , ó suma.  ||  Dinero  ó 
fondo  que  se  pone  en  el  juego  , ó en  una 
compañía  «le  comercio.  j|  Puja  , postura  : 
precio  «pie  se  pone  en  una  venta.  í|  Etre  de 
mise  : hahMhtiío  «le  iuon<*da  , ó dinero  , es 
ser  corriente , ó de  recibo  : hablando  de 
personas  , es  ser  presentable  , poderse  pre- 
sentar, por  razón  de  su  buena  ligara  , «> 
vestido  : y hablando  de  razones  y argumen- 
tos, es  ser  admisible  , ó valido.  Iguales  sig- 
nificados tiene  con  la  negativa  riélre  pus  de 
mise.  j|  ( for.)Sc  llama  mise  en  possession  : 
el  acto  fie  poner  á alguno  cu  posesión. 

MISERABLE,  adj.  m.  yj.  Miserable: 
el  «:ue  vive  en  miseria  y necesidad.  ||  Des- 
dichado, lastimoso  : hablando  de  muerte, 
fin  , paradero.  ,|  Malo,  ruin  , despreciable: 
hablando  «le  libros,  discursos,  escritos. 
Usase  también  como  substantivo,  y vale 
pobre  iqleliz,  ó hombre  muy  necesitado. 

MISERA BLEMENT , ¿fc  Miserable- 
mente. , 

MISERE , s.  f.  Miseria , laceria  : extre- 
ma desdicha.  y pobreza.  |¡  Trabajo,  pea-: 
tion  : cosa  dura,  y pesada.  | Flaqueza  , de- 
fecto : imperfección  moral.  ¡|  (Jam. ) Miseria: 
♦ por  cortedad  , ó cosa  poca.  II  m' a envoy é 
une  misere  : me  ha  eu  viudo  una  miseria  (| 
(Jam.  y fig.  ) Di  cose  : coUier  de  misere  .* 
jiotro  , reino,  esto  es  , trabajo  continuo  , y 
pesado.  , 

MISERERE , s.  ni.  Díccse  del  tiempo 


que  se  puede  gustar  en  rezar  un  miserere  : 
así  como  en  español  se  suele  contar  el  tiempo 
por  cie  los,  ó estaciones.  j|  Miserere  : díccse 
de  una  enfermedad  mortal , llamada  cólico*- 
volvo  , en  la  qual  se  echan  ¡os  excrementos 
por  la  boca. 

M1SEU1L0RDE  , s.  f.  Misericordia  : 
compasión  y socorro  del  infeliz.  ||  Miseri- 
cordia : gracia  , remisión  , perdón.  j(  En  las 
sillas  de  coro  es  la  palomilla  que  hay  debaxo 
del  asiento  ,^ie  sirve  para  apoyarse  «juando 
se  está  IcvanVlo.  ¡¡  Crier  miséricorde  , po- 
ner los  gritos  en  el  cielo  : díccse  ,dcl  que 
padece  excesivos  dolores  , etc.  [J  Etre  ¿i  la 
miséricorde  de  quelqn'un  : estar  á la  cle- 
mencia , ó discreción  de  alguno.  j|  A/iséri- 
carde  ! a l'aidc  , miséricorde  ! compasión  ! 
favor  í «fue  me  matan  , que  me  roban  , etc. 

MISÉlUCORDE!  inlcrj.  Ay,  Jesús! 
Dios  n.io  ! para  denotar  admiración  , ó sus- 
to. 

M IS ERICOR D1EUSEMENT , adv.  Mi- 
sericordiosamente. 

MiSKRICOADIEUX  , ELSE  , adj.  Mi- 
sericordioso. 

* M1SOMESSE,  i.  m.  Enemigo  decla- 
rado de  la  misa. 

M1SSEL  , s.  m.  Misal  : el  libro  que  sirve 
para  decir  misa. 

MISSION  , s.f.  Misión  : comisión  , y 
tnmbicn  poder,  «pie  recibe  una  persona  en- 
viada para  cxccutur  algún  encargo.  ¡¡  Mas 
particularmente  se  dice  por  lo  meante  ¿ la 
religión  : como  la  mission  des  apotres , la 
misión  de  Ion  apóstoles.  ||  Misión  : díccse  «le 
un  número  escogido  de  eclesiásticos  destina- 
dos á convertir  gentiles  , ó á instruir  líeles. 
|j  Misión  : la  predicación  de  estos  misione- 
ros. 

MISSION  AIRE  ,*s.  m.  Misionero:  el 
sacerdote  que?  está  empicado  cu  las  misiones. 

MISSIVE,  s.f.  y adj.  Misiva.  Dices**  con 
carta  : lettre  missWe : curta  misiva.  También 
se  usa  como  substantivo  en  trances  , pero  en 
estilo  jocoso  : il  m' a envnic  une  ¿ampie 
missive  , como  si  dixeramos  me  espetó  una 
larga  epístola. 

♦ M1STI FICATION , s.f.  MISTIFIER , 

v.  a.  V.  Jlfystijication  ct  mystificr. 

M1TAHNE  , s.  f.  Mitón  , y manguito  : 
guante  sin  dedos  para  mugeres.  ¡|  Onguent 
nitmn  mitaine : remedio  que  ni  mala  ni  nina, 
que  ni  hace  daño  ni  provecho.  ¡|  ( jig.  ) Pa- 
pel mojado  : medio  inútil  para  el  logro  «le 
una  cosa. 

MÍTE , s.f.  Mita,  taima,  arador:  in- 
secto muv  pequeño. 

MITKLLK,  P ELITE  MURE,  SA- 
NICLE,  CORTESE  D’AMEIUQLE,  s.f. 

Súmenla  , mítiillu  : planta. 

MITHRif)¿\TE , s.  rn.  Mitridato  : anti- 
doto, composición  tic  varias  di  ogas.  ||  f^tn- 
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deur  de  mithridate , curandero  , charlatau  j 
y en  calilo  figurado  y familiar  es  chacha- 
rero , charlante. 

MÍTIGATION,  s.J.  Mitigación,  sua- 
vidad. 

MiTIGF. , ÉE,  p.  p.  y a¿)’  Mitigado. 

M1T1GER , v.  a.  Mitigar  , moderar  , sua- 
vizar lo  riguroso  , ó ;*sj>oro. 

MITON  , s.  rn.  Mitón  : guante  sin  dedos  , 

V solo  para  el.  bra/o. 

M1TONNÉ , ÉE,  p.p.yarlj.  Calado, 
empapado.  ¡|  fam.)  Miniado,  acariciado. 

MITOININER  , v.  n.  Empaparse,  calarse .- 
cocer  mansamente  una  cosa  en  caldo  , ó 
salsa. 

MITONNER  , v.  a.  (fig>)  Pasar  la  roano 
por  el  cerro  , popar  : acariciar  , halagar.  || 
{fam,)  Díccsc : mitonner  une  affaire : apañar» 
rodear  , enlictener  , ir  disponiendo  un  ne- 
gocio para  que  tenga  buen  éxito. 

MITO  Y EN  , ENNE,  adj.  Medianero , 
med;o.  ¡|  Mur  mitoyen : pared  medianera, 
ó divisoria.  |(  Avis  mitoyen  : parecer  me- 
dio. ¡|  Partí  mitoyen : partido  medio,  ó 
termino  medio. 

* M1T0YERIE  , s.  f.  Medianería:  ter- 
mino ó límite  de  dos  casas  ó heredades  con- 
tiguas, separadas  por  una  pared  común. 

M1TRAILI3S , s.f.  Metralla  : de  un  ca- 
ñón de  artillería. M oralla  , munición  : dí- 
ccsc por  desprecio  de  toda  obra  de  mercería, 
ó quinquillería  de  sonido  común. 

* MiXAAL , ALE  , adj.  De  figura  de  mi- 
tra. 

MITRE  , s.f.  Mitra  : de  obispo.  ||  Tam- 
bién se  llamaba  mitra  cierto  locado  alto  que 
llevaban  las  damas  griegas  , y después  las 
romanas. , 

MITRE , EE  , adj.  Mitrado. 

MITRO  N , s.  rn.  Mozo  de  tahona.  En 
francés  se  dice  por  desprecio  , como  en  es 
pañol  marmitón  , ó galopo. 

MIXTE,  adj.  m.  y f.  Mixto , mixtura- 
do : mezclado  con  cosas  de  diferente  natura- 
Icz*. 

M1XTE,  s.  m.  Mixto  , compuesto  : cuer- 
po ó substancia  compuesta  de  cosas  de  dife- 
rente naturaleza. 

M1XTIUGNE  , adj.m.  yf.  ( geom .) 
Mjxlilínco  : lo  que  se  forma  de  una  recta  y 
una  curva. 

MIXTION  , s.  fs  Mixtión  , mixtura  : 
mezcla. 

MIATIONNE  , EE,  p.  p. y adj.  Mixtu- 
rado. mezclado. 

MIXXIONNER  , v.  a.  Mixturar,  mez- 
clar. 

MOBILE , adj.  m.  y f.  Móvil  , moble  , 
movible.  [I  ( fxg.)  Inconstante  , instable.  j| 
Peles  mnb'des  : fiestas  movibles. 

MOBILE,  s.  m.  Móvil,  motor:  dícese 
en  sentido  físico , v moral.  ¡|  Pemier  molde. 


primer  móvil:  en  la  antigua  astronomía  se 
decía  deja  esfera  superior,  que  llevaba  con 
sigo  á las  demas  inferiores. 

¡VIOBH,lAlftF.,ó  MOBILlÍRE.aJ/.  Lo 
que  pertenece  al  axilar. 

MOBIUER  , ERE,  adj.  { for .)  Mueble  : 
lo  contrario  de  raíz  en  materia  de  ludieres  , 
y bienes,  ¡j  fíicns  mohiiiers ; bienes  muebles, 
que  no  son  raíces,  ni  fincas. 

MOBILIER  , i.  m.  {voz  colect.)  Axuar: 
los  muehlcs  y alhajas  que  posee  , dexa  , ó 
hereda  alguno. 

MOBILiTÉ  , s.J.  Movilidad:  la  facili- 
dad de  ser  movida  una  cosa.  ]|  (fig-)  Velei- 
dad, inconstancia. 

* MOCA  , f.  m.  Moca  , es  decir  , cafe  de 
Moca. 

* MOCHE  , s.J.  (com.)  Seda  en  rama  , 
sin  teñir  ni  preparar. 

MUDALE,  adj.  (Ing.)  M od al : propo- 
sición que  contiene  algunas  conditioues  , ó 
restricciones.  « 

MODAUTÉ , x.  /.  Modo  , modifica- 
ción. 

MODE  , s.  m.  ( filos.)  Modo  : modo  d t 
ser.  ¡|  (grarnat.)  Modo  : en  la  conjugación 
de  los  verbos.  ||  'más.)  Modo  : el  tono  en 
que  está  cojppursta  una  pieza. 

MODE  , s.f.  Moda:  el  uso  y estilo  cor- 
riente y mas  moderno  en  las  cosas  que  de- 
penden del  gusto  , y del  capricho.  ||  Pire 
a la  mode  : privar,  leíier  gran  crédito  , ser 
muy  bien  recibido. 

MODÉLE,  s.  m.  Modelo, patrón : loque 
sirve  de  original.  ¡[  {Jig'j  Modelo  , dechado  : 
para  la  imitación. 

MODELER  , v.  a.  Hacer  el  modelo  , ó 
sacar  el  modelo:  de  una  obra  que  idea  un 
estatuario,  ó escultor.  ||  Se  modcler  sur... 
imitar,  segpir  el  modelo , ó tlechado  de... 

* M O DEN  ATT  RE , s . f.  (< arquit .)  Miem- 
bros, ó molduras. 

MODÉRATEUR,  TRICE,  s.  Modera- 
dor, regidor,  rector  : el  que  dirige  y gobier- 
na. Solo  se  usa  en  estilo  culto,  poique  en  el 
ordinario,  seria  pedantería. 

MODERARON  , s.  f Moderación , 

modo,  templanza,  j)  Moderación , rcbnxa 
reducción  cu  los  precios , tributos , penas 

MODERÉ,  ÉE>  p.  p.y  adj.  Moderado, 
comedido  , arreglado.  ¡|  JVI°derado  , tem- 
plado. 

MODKRÉMENT, atlv.  Moderadamente, 
con  moderación» 

MODÉRER  , v.  a.  Moderar  , templar, 
reprimir.  ¡|  Moderar  , rebaxar , reducir:  Ios- 
precios  exce sit*os  de  ia9  cosas. 

MODERER  (SE),  v.r.  ( Jig^  Moderarse, 
contenerse , comedirse. 

MODERNE  , adj.  m.  yf  Moderno  : l«x 
nuevo,  lo  reciente  , respecto  del  Uempo  pxt- 
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senté.  !|  l’sase  como  substantivo  pluv.il  , j 
hablando  de  a U torca  por  coiltrapOaiciun  a los  i 

anligco*. 

MtlOKSTE , adj.  m.  y J\  Mmlnio  , nin-  , 
derado  : lo  conlrariodc  presumido,  y vano.  ||  i 
Modesto  : lo  iüÍmuo  que  honesto  y recatado  ¡ 
en  las  mugeros.  ,|  Avoir  une  opinión  ¡ fies  \ 
sentunens  mo Justes  tic  soi-rncme : tener  des- 
confianza de  sí  mismo.  ||  Coulenr  modeste  : 
Color  Innicsto , nada  sobresaliente. 

MODESTKMENT,  ade.  Modestamente , 
moderadamente : con  moderación  , ó mo- 
destia. 

M0DEST1E  i s.  J\  Modestia , modera- 
ción : lo  contrario  a presunción  y vanidad 
en  Jas  acciones  y palabras.  ||  Modestia  : ho- 
nestidad y recalo  en  las  mujeres. 

MODllÜTÉ,  s.J.  Girtnlad y poquedad: 
hablando  de  precios,  rentas,  sueldos,  gastos. 

. MODiF KiATiF , IVE,  tul).  Modificante. 
Usase  también  como  snbstaotivo , particu- 
larmente en  la  gramática. 

MODIHCATION  , s.J.  Modificación  , 
restricción  , limitación  , mitigación:  hablan- 
do de  leves,  ordenanzas  , contratos.  j|  Mo- 
dificación : en  términos  filosóficos  es  el  modo 
o manera  dé  ser,  Laxo  del  qual  considera- 
mos á un  ente.  # 

MOD1F1É , EE,  p.p.y  adj.  Modifi- 
cado. 

MODIFIER,  y.  a.  Modificar,  suavizar, 
moderar , restringir  : hablando  de  ciánsnlaj 
y artículos  do  ordenanzas  y contratos.  J|  Mo- 
dificar: en  lo  didaseálico  es  dar  un  modo, 
una  manera  de  ser  á un  ente. 

MODILLON,  s.  m.  ( arquit .)  Modillón, 
canecillo* 

MODIQLE,  ad}.  m.Y f.  Reducido  , te- 
nue , corto  : hablando  de  precio» , rentas , 
sueldos  , gastos. 

M0RIQUF.ME7ÍT , adv.  Moderarlamcn- 
te,  parcamente,  reducidamente. 

* MO  DISTE,  s.  y cul).  Modista  : el  que 
sigue  las  nioiias,  ó afecta  seguirlas. 

MODULATION,  s.J.  {mus.)  Modula- 
ción. 

MODELE  , s.  m . (arquit.)  Módulo:  me- 
dida para  las  proporciones  de  los  cuerpos,  jj 
(numis.)  Miklulo : el  diámetro  <le  una  me- 
dalla , que  es  la  magnitud  de  ella. 

MODLLER  , v.  n.(mús.)  Modnlar  : for- 
mar una  can  luí  ía  según  las  reglas  del  arte. 

MOELLE,  s.J.  Meollo  , tuétano  : ▼ 
también  medula  en  estilo  cuito,  ó figurado.  [| 
Hablando  de  troncos  «le  ciertos  arboles  y 
plantas  , e»  meollo  , ó corazón.  Jf  Afoelíc 
epimere  : medula  espinal.  ||  Tira'  ó suca * 
jusqita  la  rnoellc  des  os  : siicnr  ó chupar 
los  tuétanos  , sacar  el  corazón  , ó los  hígados 
«*  alguno:  consumirle  el  caudal , arruinarle. 

MOELLEUSEMENT,  ad».  ( jig. ) Sua- 
vctnnile,  dulcemente , agradablemente. 


MOELLEÜX  , EL  SE , adi.  Meduloso  . 
ron  meollo  : con  tuétano:  hablando  de  huk— 
sos.  (|  Pastoso  , nitroso  : hablando  de  Ja 
suavidad  v blandura  de  nn  paño  ti  otra  tela, 
de  un  colorido,  d<:  un  vino ^ ele  la  voz  de 
un  cantor. 

MOELLON,  ó MOILON,  s.  m.  Mor- 
i ¡lio  : pietlra  ú pedazo  de  canto  tosco. 

MOEt  I , s.  ni.  {jzram.}  Modo. 

MOELKS,  s.f.  pi.  Costumbres:  los  hábi- 
tos morales  ilef  hombre, queje  hacen  bueno, 
ó malo.  ,¡  Costumbres:  hablando  de  nació- 
me , ó pavscs,  son  el  modo  de  pensar  , de 
vivir,  y de  gobernarse,  que  constituye  el 
carácter  peculiar  tle  los  naturales.  ||  Apoir 
des  mceurs  : tener  caslunubfrv , esto  es  , bue- 
nos costumbres.  ||  ÍV'avnir  pus  de  mceurs  : 
no  tener  costumbres  , esto  es  , tener  malas 
costumbres. 

MObETTE  , s.J'.  V.  Moufctte. 

* MOGKS  , s.  J.  p/.«L as  tripsis  de  la  mer- 
luza , ó abadejo. 

MUHAfjl  \ , adj.  (contrat.)  Mohatra  : 
cíe  lio  trato  usurario,  y prohibido. 

MOI , s , m.  y J.  (Ibón.  pers.  de  la  pri- 
mera persona.)  guando  se  emplea  como  su- 
jeto de  la  orae  ton  , se  traduce  yo,  y qnandr» 
es  el  objeto  ó régimen  del  vejijo,  me  ó mi, 
según  los  casos.  j|  Es.  Moi.  qui  vnin  ri 
temí  turne  l yo  ! que  tanto  fs  lieqncrido!  f{ 
II  na  p'ts  errtt , ct  moi  non  plus:  el  no  I i 
escrito,  y yo  tampoco.  ¡|  Ild.-pend  de  moi : 
el  depende  de  mi.  ||  II  le  tient  tle  moi  : |.» 
s:ibc  «le  mí,  ó por  mí.  jf  Adre$$ez-vous%it 
moi:  diríjase  vtmf.  á mí.  ¡|  Ditez-moi : de- 
eidrnc  , o dígame  vind.  ||  Afener-mot  rhez 
luí:  lléveme  vmd.  á su  casa.  j|  Aiot-ntéme : 
yo  mismo.  j|  si  moi-méme : a mi  mismo.  ]| 
Par  moi-ménic : por  mí  misino,  etc.  j[  A me  i 
[esfsa  ie  ele.  Ínter},  para  llamar.)  Acá  con- 
migo ! acá  todos  ! Quant  a moi  : por  h>  qce 
á mi  toca,  ó por  mí.  jj  Dfeese:  se  ñut- 

iré sur  son  qnanl  a moi : entonarse  , ponctv¿ 
entonado. 

MOKiNON  , s.  m.  Muñón  , zoquete  : el 
trozo  de  un  miembro  corlado  que  queda  en  el 
cuerno. 

MUEVA! LLE  , s.  f.  ( vos.  de  tlesprccio. } 
Fravlci  ía  , monaquisino. 

M()1?«DHK  , adj.  comftarat.  m.  y f.  Me- 
nor , inferior  en  calidad  ó cantidad  cumpa* 
lulivamentc.  jj  í^a  moindre  chose  : la  nías 
mínima  cosa,  ¡j  Je  ne  lui  ai pas  dil  le  moir.* 
dre  mol : no  le  be  hablado  palabra  , ó la  m.,s 
mínima  palabra. 

M01INE,  s.  m.  Monge : hablando  de  reli- 
giosos en  general  de  «pialquicra  yrden.  { 
Fray  le  : cierto  monstruo  marino.  j|  Frnvlc  : 
en  la  imprenta  es  aquel  pedazo  de  plana  que 
quedó  a medio  señalar,  jj  Tumbiiia  , csieu- 
tador  <le  cainu,  en  forma  decuxa  , ó ataúd.  } 
¿Moa te  Oouuu  , coco,  cancón,  fuutasma: 
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voz  ron  que  se  am<!drcnta  á los  niños ; y rn 
o.’iln  {¡guiado  y familiar  se  dice  vinagre, del 
Inmigre  áspero  , y «le  mal  humor.  ¡|  Aioine 
leu : lepo  , fravle  Irgo. 

MOINEAÜ  , s.m.  Gorrión  , pardal  : pá- 
xaro.  ||  En  términos  «le  fortificación , llámase 
«wánvm  lo  (jup  ni  español  falsabraga,  que 
era  un  iclvllin  chalo  para  cubrir  una  cortina 
<M  nmm.  |j  Chaval  moincan:  caballo  tron- 
zo. ;|  ( prrv. ) T) ícese  : tirar  sa  pondré  aux 
moineanx  : gastar  la  pólvora  en  salvas. 

MOlblíHlF. , s.J.  ( voz  ti*  desprecio.) 
Fravl.ida:  acción  fravlcacj» , ó fray  lima. 

MOINESSE , s.  /.  (i >ai  de  desprecio.) 
Monja  : como  si  dixera  fravla. 

MOINILLON , s.  m.  Fray  luco,  frayle- 

cillo. 

MOINS , adv.  eontprtrat . Menos.  I|  A 
nmí/ii  flffir...  á menos  que...  sin«rcs  que...  || 
Au  motos  : á lo  meaos.  l|  Pour  le  moins: 
por  lo  uie’nos.  ||  En  moins  de.  ríen : en  un 
no  ñafia,  en  mi  santiamén  , en  un  instante.  |{ 
JV¡  plus  ni  moins  : ni  mas  ni  menos. ¡U/  n'csl 
ríen  moins  que  sngs:  «le  prudente  muy  poro 
tiene  , ó niida  tiene  de  prudente.  ||  Jl  nr  a 
ríen  fie  moins  vrai  que  celta  nouvellc  : esta 
noticia  cj  la  «fue  mas  carece  «le  verdad.  ¡| 
Une  des  ¿re  ríen  moins  que...  nada  menos 
«lesea  sino... 

MOINS.  s.  m.  Menos.  !|  i/  y a duplos 
ou  d u moins  dt/ns  cetle  a finiré  : hay  su  mas 
v su  menos  en  este  asunto.  |f  í.c  moins  , 
5.  m.  La  /na»  mínima  cosa,  lo  reas  mínimo. 

MOlíiE , s.J.  Muer , ó mué:  tafcUindohle 
con  aguas,  . * 

MOl  ÍIÉ , KE,  adj.  Haciendo  aguas,  ó 
imitando  al  muer:  «lícrscdc  tex idos  «le  seda. 

MUIS,  s.  rn.  Mes:  la  duodécima  parle 
«lrl  año.  ;|  Mes  , mesada  : paga  ó salario 
mensual.  • 

MUIS  , s.  m.  phft.  Mes , menstruo. 

MOLSE  , s.  J.  ( carp .)  Crucero  , pieza  de 
mulera. 

MOISI , IE  , p.  p.jr  adj.  Mohecido  , en- 
mohecido. 

MOiSÍ  , s.  m.  Moho  : el  vello  que  sacria 
con  motivo  «le  la  humedad. 

MOiSIR  , o.  /i.  SE  MOISIR  , r.  Mo- 
hecerse , enmohecerse , <*riar  moho. 

MOIS1SSCRF., s.J.  O irrupción , putre- 
facción , alteración  «le  una  cora  , moho. 

* M O ISON,  s.  m.  ( Jor .)  Arrendamiento 
á mitad  de  frutos,  hablando  del  q motero 
respecto  al  proprietario.  ||  Aíoison  de  drap  : 
largo  de  una  tela. 

* MOISONIER,  s.  m.  Rentero,  quin- 
tero : el  que  debe  al  ilucño  de  un  terreno  la 
parte  que  le  toca  «le  los  frutos.  V.  Aioison. 

MOISS1NE , j.  f.  Cuelga  de  uvas  para 
guardar. 

MOISSON , s.f.  Mies,  siega,  segazón  : 
tiempo  de  lu  siega.  ¡¡  Cosecha  : de  graaus. 
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MOISSO^WÉ,  ÉE,  p.  p.  y aJj.  Se- 

gado. 

MOISSONNER  , o.  Segar,  recoge 
las  mieses  , hacer  la  coscclia  de  granos,  jj 
( fifí,  y pnet.  ) G>cer  : laureles,  palmas , etc. 

||  (id.)  Arrebatar,  cortar  : la  vida,  el  hilo  de 
la  vida. 

MOÍSSONREÜR,  EUSE,  subst.  Sega- 
dor , ora. 

íHOITE , adj.  m.  yf.  Húmedo , algo  mo- 
jado  : suele  aplicar»:  al  cuerno  humano  mas 
«pie  á otra  cosa,  romo  sí  dixera  sudoso.  !} 
Dícrse  poéticamente,  hablando  del  mar  , lo 
moite  élément , el  húmedo  elemento  : la 
nvdle  empire , el  .imperio  de  1 *s  ondas. 

MOITEjJR  , s.  f.  Hitnierlad,  sudor. 

MOITIÉ,  s.J.  Mitad  : media  parte  «le 
un  to<lo.  ||  ( fifí. ) Mitad,  costilla  : se  dice  do 
la  inoger  con  relación  al  marido.  ||  Partager 
par  moitié ; partir  por  mitad , ó a inedias.  ¡| 
Ktrc  de  moitic  atrae  quclqtinn  : ir  á medias, 
ó á partir  con  alguno,  j (adi\)  Dicese : a moi - 
iié  : medio.  A moitié  morí  , medio  muerto 
h moitié  nue , medir»  desnttdíi  : tonneau  it 
moitic  vida , tonel  medio  vacío  , la  mitad  va- 
cio , ódemidiado. 

MOITIÉ,  atlv.  Parte:  medio.  ||  Afoitié 
honunc , moitié  fcmtne  : medio  homL.  , 
medio  muger.  ¡j  Ai  ni  tic  par  habitwlc , mof- 
lid par  amitié  : parte  por  hábito , parte  por 
amistad. 

MOJÍ  A , ó MOCA , s.  m.  Café  de  Moca. 

MOL,  OLLE,  adj.  V.  Mou. 

MOLAIRE , atli.  Molar.  {|  Dents  mo 
taires  r muelas , ó dientes  molares. 

MOLDA  VIQUE , s.  f Moldávico , ó u* 

ronjil  de  Canarias  : planta. 

MOLE  , s.  m.  Muelle  : «le  un  puerto  , ñ 
de  un  embarcadero. 

MÓLE , s.  f.  Mola  : masa  informe  «L 
carne  que  sucen  parir  las  íuugcrcs. 

MOLÉCULE,  s.  f.  ( JU .)  Molécula, 
curpúsculo  , partícula. 

* MOLÉJVE , v.  m.  Gordolobo  , verbas- 
co : planto. 

* MOLER,  v.  n.  (nául.)  Tomar  el  viento 
en  popa. 

MOLESTÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Moles- 
tado. 

MOLESTER  , t>.  a.  MoleAar , vexai  : 
hacer  una  vexaeion. 

M0LE1TE , s.f  Moleta:  la  piedra  ♦» 
guijarro*  para  moler  los  colotes.  ||  Roseta  . 
acicate  de  espuela.  l|  Estrella  en  la  frente  «le» 
caballo.  ||  Tumor  en  ri  cmvejon  «le  una  ca- 
bollcria.  !|  Kncda  «le  menta  : entre  reláxelos. 
5¡  Garrucha  ó rodete  de  cortloncro. 

^MOLINE  jS.J.  Molina  : lana  de  Molina 
de  Aragón , que  los  Franceses  extraen  por  la 
via  de  Bayona. 

MOLlNlSME , 5.  m.  Molinismo  : «loctri- 
na  ú opiuion  de  Molina  acerca  de  b gracia. 
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♦MOLINISTE , s.  m.  Motinista  : el  que 
sigue  la  opinión  tic  Molina. 

MOLLASüE , tulj.  m.  y f Blandujo, 
floxon , lacio. 

* MOÍXE , s.J'.  Haz  de  mimbres  para  ces- 
teros. |{  Flcxe  : haz  de  cerros  ó aros  para  cu- 
beros. 

MOLLEMENT  , adv.  Blandamente,  sua- 
vemente. ¡|  ( fig.)  Tibiamente, con  floxcdad  : 
hablando  de  obrar,  trabajar.¡|  (id.)  Con  mo- 
licie, ron  regalo  : díccsc  del  vivir,  ó tra- 
tarse. 

MOLLESSK , s.  f.  Blandura , suavidad  , 
pastosidad  : hablando  del  tacto  de  los  mear- 
nos. ||  ( fifí- ) Hoxednd , desidia  , poltronería. 

|)  (id.  } Molicie  : regalo,  delicia.  ¡|  Mol/esse 
des  chaift  : se  toma  por  lo  ílo\o  ú fofo  ele 
las  carnes,  que  no  arguye  sanidad.  ||  (pint. ) 
Morbidez  : la  pastosidad,  ternura,  ó blan- 
dura de  raines  en  las  figuras,  imitando  á la 
viveza  v frescura  de  la  carne  viva. 

jvfOLl.KT,  ETTE  , adj.  Blando,  suave, 
snavecito  : al  laclo.  J|  ÍÁt  mollet . cama  blan- 
dajó  blandí ta.  ¡¡  Pain  mollet:  pan  tierno  y 
blando,  mollete,  bodigo.  ||  OEuf  's  mollcts : 
huevos  frescos  , bebidos.  | Avmr  les  piáis 
mnllets  : tener  los  pies  delirados.  Di  cese  del 
que  anda  con  trabajo  después  de  haber  pa- 
decido en  ellos.  • 

MOLLET,  s.  m.  Pantorrilla  : como  si 
dixera  la  molla , ó lo  mollar  de  la  pierna.  j| 
Flequillo , fleqüelo. 

MOLLETON  , s.  m.  Molcton  : cierta 
tela  dr  lana  cortada  , y suave.  * 

MOLUÉRE , s.J.  Pedrera,  de  donde  se 
SJfc*an  las  límelas  do  molino. 

MOLUÉRE , adj.  tn.  y*  J . Dícesc  : dertt 
moliere.  V.  Mola  iré.  ||  'J  erres  molieres  : 
llamazar,  lamedal,  como  se  -dice  de  ciertas 
tierras  arcillosas , y encharcad.»*. 

MOLLIF1É,  EE,  p.  p,  y adj.  Molifica- 
do : ablandado,  suavizado. 

MOLL1F1ER  , v.  a.  Molificar  : ablandar, 
suavizar.  Dicesc  en  medicina. 

MULLIR  , v.  n.  Ponerse  blando,  ma- 
durar, pudrirse  : las  frutas.  I|  ( jig. ) Mo- 
llear, amollar,  aíloxar  , blandear  : redor, 
doblarse.  ||  Tropezar,  ser  blando  de  pies  : se 
dice  de  los  caballos. 

*MOLL(^iSE,  s.  m.  Moloso  : pié  de  la 
poesía  latina  , que  consta  de  tres  sílabas  lar- 
gas. 

* MOLLUSQUES  , s.  m.  pl.  ( hist.  nat.) 
Moluscos  : clase  de  animales  blandos  , sin 
articulaciones  ni  vértebras  , pero  con  órga- 
nos de  circulación  , y nervios  nacidos  de  un  | 
celebro;  romo  el  caracol , y lo  ostra. 

MOLI  OLE,  s.f.  Moluca,  ó toronjil  de 
las  Mollinas. 

* MULLIQUES , (fíengr.)  Molucas  : islas 
de  la  India. 

MOL  Y,  s.  m.  Molí : planta  parecida  al  ajo. 
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* MOL  Y BD  ATE , s.  m.  [quim.)  Molib- 

doto  : qttalquiera  sal  formada  jmr  el  ácido 
njoiíhdico  v una  base. 

* MOLYftDÉNE,  s.  m.  Molibdena  : 
cierto  metal. 

* MOLY  BDIOUE , adj.  ( quim. ) Molíb- 
dico  (acido)  : el  que  tiene  la  molibdena  por 
base. 

MOMENT , s.  m.  Momento,  instante.  j| 
'1  ioul  monte  nt , a tous  momeas  : a cada 
instante,  á cada  momento.  ||  Prcndre  quel- 
qu‘im  dans  le  ion  monte  ni : cogerle  de  vena, 
de  vez , en  buena  Itora, 

MO.MEN TAÑE , ÉE,  adj.  Momentá- 
neo : brevísimo,  c^e cortísima  duración. 

MOMEA TANÉMENT , ad».  Momcntá- 
ncaiuente. 

MOMERÍE , s.f.  (ant.)  Momería  : mo- 
giganga,  mascarada,  máscara.  ||  (Jigyjdm.) 
Mogigunga , gatatumba  : disfraz , y fingi- 
miento. ij  Momería  , figurería , monada. 

MOMIE,  s.J.  Momia:  cuerpo  embalsa- 
mado por  los  Egipcio;»  de  un  modo  particu- 
lar. 

MOMON , s.  m.  ( voz  de  máscaras  en 
casa  de  juego.)  Eti  e!  juego  de  dados  , pues- 
ta : en  el  fio  envite  , parada  ¿i  una  carta. 

MOMORDIOUE,  5.  f Balsamina  : 
planta. 

*M( )MUS,  s.  m.  Momo  : dios  de  las  bur- 
las, hijo  del  .Sueño,  y de  la  Noche. 

MON,  ( prc n . poss.  de  la  primera  per- 
sona.) |[  Aína  ami , moa  dure:  mi  amigo, 
mi  libro.  J|  Hace  regularmente  ma  en  el  fe- 
menino , como  : ma  nure  Ama  s ceur  : mi 
inadre  , mi  hermana.  Peto  q liando  al  tal 
pronombre  le  sigue  una  vocal , ó una  h no 
aspirada,  se  dice  mon,  asi  en  el  femenino , 

« orno  en  el  masculino  , mon  time  , mi  alma  : 
mon  rftee , mi  espada  : mon  heure  n est  ñas 
venuc9  mi  hora  ruin  n*1  lia  llegado.  Pero 
mon , ma,  hacen  en  plural  mes  (luis). [|  Mes 
amis , mes  amito,  : mis  amigos,  mis  amigas. 
||  Mon  9 ma  : mío , raía.  Ah  ! mon  píre  i 
i ay ! padre  mió.  tía ! nui  mere  : ay  ! madre 
raía.» 

MONACAL,  ALE,  adj.  Monacal,  cosa 
de  religiosos  : llámeme  mongos,  ó frnvle», 
ó regulares.  En  francés  suele  tomarse  en  sen- 
tido despreciativo,  y entonces  corresponde  á 
frayles^o , ó fraylunn. 

MON  ACALE-VIENT  , adv.  Mon  a cal- 
men te  : de  un  modo  njouacal , y también  á 
lo  fray  Ierro. 

MÜNAUHISME , s.  m.  Monacato  : el 
hábito,  el  estado  de  religioso  , sea  de  mongo  , 
sea  de  fruylc.  ||  Fraylería  : dicese  en  sentido 
irreverente  drl  cuerpo  ó conjunto  de  ór- 
denes . ó comunidades  de  regulares. 

M( IN  ADE , s.  f Ente  simple , y sin  par- 
tes, de  que,  según  el  sistema  leibnitriano , 
se  componen  los  demás  entes , ó substancias. 
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Debe  decirse  también  mónada  , siguiendo  el 
mismo  lenguaje  filosófico,  y el  origen  grie- 
go de  la  vos  monos. 

WONARCHIE,  s.  f Monarquía  : el  es- 
tado, ó gobierno  monárquico.  En  francés 
tiene  esta  significación ; y no  la  de  rey  no, 
ó de  dominios  que  obedecen  á un  monarca 
MOA ARCHIQUE,  adj.  m.jr  J\  Monár- 
quico. 

MONARCHIQUEMENT,  ad».  De  un 

modo  mopaiquico. 

MONARCHISTE , s.  m.  Monarquista: 
partidario  de  la  monarquía. 

MONARQUE , s.  m.  Monarca  : el  So- 
berano  absoluto  que  gobierna  solo  un  rey  no, 
ó imperio. 

MONASIT^RE,  j.  m.  Monasterio,  claus- 
tro  : convento  de  monges  , y mus  se  dice  ha- 
blando de  monjas. 

MONASTÍQLE,  adj.  m.yf  Monástico : 
cosa  de  religiosos  , ó regulares.  Dímc  siem- 
pre en  sentido  serlo  , y reverente  j a diferen- 
cia de  monacal. 

MONAUT,  adj.  Dícesc  de  un  perro  ó 
gato  al  que  falla  una  oreja  : c/iitn  rnonaut , 
chal  monaut. 

MONCEAU  , s.  m.  Monton  , y cúmulo, 
en  estilo  culto. 

MONDAIN  , AINE,  adj.  Mundano, 
terreno  : en  sentido  místico  es  pegado  y 
afecto  á las  cosas  vanas  y perecederas  del 
mundo.  Usase  también  como  substantivo  , 
y entonces  se  toma  por  hombre  del  mundo , 
ó terrenal.  j|  Profano  , vano. 

M0NDA1NEMKNT , adv.  Según  el 
mundo  , profanamente. 

MONDA  AITÉ,  s.  J.  Profanidad,  vani- 
dad mundana,  ó pompas  del  mundo. 

MOA  DE , s.  ni.  Mundo  : se  toma  en  ge- 
neral por  el  universo ; mas  en  particular  por 
el  orbe,  la  tierra j y metafóricamente  por  la 
totalidad  de  los  hombres,  ó el  genero  huma- 
no. |j  Gcnfc  , gentío  : muchedumbre,  ó con- 
curso de  muchas  personas  ¡|  Familia,  cria- 
dos : la  gente  de  servicio.  ||  Ciomiliva , escol- 
ta : las  personas  que  van  con  una  superior.  || 
Las  gentes  con  quien  vivimos , ó hemos  de 
vivir  en  sociedad.  ||  Mundo  : en  la  mística  se 
toma  por  los  hombres  corrompidos,  ó pro- 
fanos. ||//  n V avoil  pos  beaucoup  tic  monde : 
no  habia  mucha  ^cnlv.\\Connotlre  le  monde  ; 
conocerlos  hombres,  ó su  vida,  y tra- 
tos. ||  Connollre  bien  son  monde  : saber  ó 
conocer  bien  con  qnicu  ha  de  tratar  uno.  j| 
V nutre  monde  : la  oua  vida , la  vida  futu- 
ra. ]|  N’étre  plus  de  ce  monde  : vivir  fuera 
del  siglo,  lejos  de  las  cosas  de  este  mundo.  || 
IsOger  au  boul  du  monde  : vivir  al  ca!x>  del 
mundo , en  lo  último  del  pueblo  , ó del  lu- 
gar. ||  (prov.)  Dícesc  : desoír  a Oieu  el  au 
monde  ; estar  ahogado  de  deudas.  ||  Ae  I\  ou- 
vc  au  Monde  : el  Nncvo  Mundo , l.ts  Amcri- 
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cas.  ¡7  Le  viciar  , ó funden  Monde  : el  Afun- 
do , el  Orbe  antiguo  : las  tres  parles  de  la 
tiena  antes  de  descúbrase  la  America. 

* MONDE  , adj.  m.  y J.  Puro,  limpio, 
neto. 

MONDÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Mondado, 
mondo,  limpio. 

MOADER,  v.  a.  Mondar,  limpiar,  pe- 
lando. 

* MONDIFIC  ATI F , IVE , adj.  (medie.) 

Detersivo,  detergente  : dicese  de  los  reme- 
dios que  limpian.  . 

MONDlFlE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Mundifi- 
cado , purificarlo  , limpio. 

MÓND1L]1ER,  v.  a.  Mundificar,  purifi- 
car, limpiar  : d ícese  de  ciertos  remedios. 

NIONÍTFAIRE,  s.  rn.  Artífice,  acuña- 
dor  de  monedas  y medallas  : dícesc  solo  de 
l.ts  antiguas.  ||  Monetario: el  armario  ó caxon 
en  que  se  guardan  dichas  monedas. 

* MONFERRAT,  (gcogr.)  Moufcrrato : 
provincia  de  Italia. 

MONI  AL,  ALE,  adj.  ( J'or .)  Religioso, 
sa  : dicese  de  la  persona  , y de  lo  que  coa 
cierne  á ella. 

AIONITEUR,  s.  m.  ( poc . us. ) Monitor, 
admonitor  : el  que  da  aviso  y advertencia. 

MONITION , s.  f.  Monición  : adver- 
tencia por  autoridad  canónica. 

MOftlTOIRE , s.  m.  Monitorio  : despa- 
cho eclesiástico  con  fulminaciones  de  cen- 
suras. 

MONITORIAL  , ALE , adj.  Monito- 
ria , inonitorial  : dicese  de  letras  , ó cartas. 

MONNOIE , j.  J'.  Moneda  : pieza  de  me- 
tal acuñada  por  autoridad  soberana  para 
las  compras  y ventas.  Zcca  , ó fabrica  de 
moneda.  ||  Moneda  suelta  , esto  es,  pequeña: 
que  sirve  para  trocar  , volver  tiucques.  j|  El 
valor  de  una  moneda  de  oro  ú plata,  que 
componen  otras  de  menos  precio.  j|  Courde 
rno/moies : Real  junta  de  moneda  que  habia 
en  Fraucin.  [j  Hotel  des  monnoies  : Real  ca- 
sa de  moneda.  ||  (Jig>  ) Dícesc  : payer  en 
meme  monnoic  : pagar  en  la  misma  mone- 
da , volver  injuria  por  injuria.  ||  [jam. ) Se 
dice  : payer  en  monnoic.  de  singe  : pagar  á 
coces  , dar  una  roz  : dar  mal  pago 

MON NOI FRIE  , s.  J.  Sello  : el  parng* 
donde  se  acuñan  las  pinzas  en  las  casas  de 
moneda. 

* MONNOY AGE , s.  m.  Moncdago,  bra- 
ceaje : ia  labor  de  fabricar  la  moucdu  , y 
el  derecho  qu£  se,  lleva  por  el  cuño. 

MONNü  f É , ÉE  , p.  p.  y adj.  Acuñado, 
batido  , hecho  moneda,  ¡j  Amonedado. 

MONNUYER  , v.  a.  Hacer  moneda  , 
acuñar  , Batir,  lubricar  : piezas  determina- 
das. También  se  dice  amonedar  en  general. 

*MONNOYERE,s./.  Opopouaco : plan- 
ta. 

MONNOY  EUR  , s.  m.  Monedero  , el 
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que  hace  vacuna  la  moneda.  |{  Faux  mon- 
novcur : montero  falso. 

* MONOCÉROS , s.  m.  Monocerome  : 
nombre  «b*l  unicornio. 

MUNOCLE,  s.  m.  ( opt.)  Monóculo  : 
anteojo  para  solo  un  ojo. 

MONOCORDE , s.  m.  Monocordio  : 
instrumento  músico  parecido  al  clave  , pe- 
ro mucho  menor. 

* MONOGAME  , s.  m.  yf.  Monógamo : 
el  que  solo  se  ha  casado  una  vez. 

MONOGAMOS,  s.  f Monogamia;  es- 
tado de  los  míe  se  han  casado  una  sola  vez. 

MONOGkAMME , s.  m.  Monograma: 
cifra  «fue  contiene  las  letras  del  nombre  de 
una  persona. 

MONOLOGUE,  s.  m.  Monólogo,  soli- 
loqnio  : escena  de  una  pieza  de  teatro. 

* MONÓME , s.  ni.  ( alg.  ) Monomio  : 
cantidad  expresada  con  un  solo  termino. 

MONOPÉTALE,  mi).  m.  y f.  Mcnopé- 
talo  : así  se  llaman  las  llores  (fue  ticncc  un  solo 
pétalo,  ó una  hoja  sola. 

MONOPOLK , s.  m.  Monopolio  , están- 
co  : privijegio  exclusivo  de  vender  solo  lo  que 
deberla  ser  libre.  J|  Monopolio  , monipodio: 
convenio  secreto  entre  los  mercaderes  para 
subir  , ó no  baxar  el  precio.  j|  Garrama  : nue- 
vo impuesto  sobre  los  géneros. 

* MONOPOLER , v.  n.  Hacer  monopo- 
lios, juntos  , ó cabalas. 

MONOPOLEUR  , s.  m.  Monopolista  , 
agavillador  : el  que  quiere  vender  solo  algún 
género  ó efecto  necesario  á la  vida.  j|  Tam- 
bién se  dice  del  que  hace  monopolios  , ó es- 
tancos. 

* MONOPTÉRE , s.  m.  (arquit.)  Monop- 
terio  : templo  circular  v abierto. 

MONOSYLLARE*,  mi),  y s.  Monos!- 
labo  : término  de  una  sola  sílaba. 

MONOSYLLABIQUE  y adj  m.  y f M«> 

nosiláhico  : verso  de  monosílabos. 

MONOTON E , adj.  m.  yf.  Monótono: 
de  un  misiuo  tono  , cí  son : y lo  mismo  que 
uniforme , hablando  de  estilo  , cláusulas , ca- 
dencias. '1  ornase  en  ambos  casos  corno  un 
vicio , ó defecto. 

MONOTONIE  , s.f.  Monotonía  : el  to- 
po y son  uniforme  en  el  canto,  en  la  pro- 
nunciación , en  d estilo.  No  solo  se  dice  de 
los  sonidos  , sino  de  los  colores  , y abusiva- 
mente de  las  acciones  : ven  todos  los. sentidos 
se  loma  por  nn  defecto , ó una  cosa  desa- 
gradable. 

♦MONOTRIGLYPHE , s;  m.  (arquit.) 
Monotriglifo  : espacio  de  un  triglifo  entre 
dos  columnas  ó pilastras.  , 

MONS,  s.  m.  ( desprec , ) Abreviatura  de 
numsieur:  señor. 

MONSE1GNEUR  , s.  m.  Monseñor,  lo 
mismo  que  mi  señor  : tratamiento  que  se  da 
en  Francia  á los  Príncipes  , Duques-Pavo*  t 


Mariscales,  Cancilleres  , Arzobispos,  Ob;s- 
pos  , etc.  ||  Alonscigneur  : dicitndolo  abso- 
lutamente , significaba  el  Pellín.  I|  AJessrt- 
gneurs  { plural  de  monseigneur  ) , scñcics: 
tratamiento  que  se  daba , «piando  se  diripia 
lu  palabra  á muchos  personajes  junto»,  co- 
mo príncipes,  obispos  , etc. 

MONSFJGNEURISER , y.  a.  ( joc.  ) 

Miseñorear  á alguno  , esto  es  , llena»  le 
de  señoría» , encasarle  señorías  y mas  seño- 
rías 

MONSIEUR , 5.  m.  Señor , lo  misino  que 
señor  mió  : tratamiento  «fue  se  da  por  corte- 
sía á aquel  á quien  se  habla  , describe,  ó de 
quien  se  balda,  ó a quien  se  nombra  escri- 
biendo. ¡|  irionsicnr , empezando  tina  carta  , 
vale  por  rauv  señor  mió.  ||  (Jui , Atonsieur  : 
si  señor.  ;|  Alonsieur  Cabbé : el  señor  Abofe. 
||  Alntuieur  un  tel : el  señor  fulano.  ||  iMnn- 
siettr : dicirndolo  absolutamente  , so  enten- 
día en  Francia  el  primer  hermano  del  Rey  : 
V hablando  los  criados  de  una  casa  , se  lo- 
maba por  el  amo.  ||  Alessieurs  : Señóte»  , lo 
mi.MUo  One  señores  mios  , ó nuestros.  Es  el 
plural  de  monsieur.  Faire  le  monsieur  ¡ 
hacer  de  señor , hacer  de  prohombre , de  su- 
geto. 

MONSTRE,  s.  m.  Monstruo  : tiene  en 
ambas  lenguas  la  misma  significación  en  lo 
físico,  v en  lo  moral.  j|  Monstre  marin  : 
monstruo  marino,  ballenato,  pescado  dis- 
forme. 

MONSTRUEUSEMENT  , adv.  Mons- 
truosamente. 

MONSTRÜEUX , EUSE,  adj.  Mons- 
truoso: d ícese  en  lo  físico,  y en  lo  luotal 
en  ..mbas  lenguas. 

MüNSTRÜOSITE,  s.f.  Monstruosidad, 
cosa  monstruosa. 

MONT , s.  m.  Monte.  Aunque  es  lo  misr- 
mo  que  monüsgne  ( montaña  ) , nunca  se 
dice  solo , sino  acompañado  de  un  nombre 
propio  : como  .-  le  moni  (Jlympc\  el  monte 
Olimpo  : le  moni  Liban,  el  monte  Líbano  : 
les  monís  Pyrénées  , los  montes  Pirineos 
í|  Los  monís  : miando  se  nombran  así  abso- 
lutamente en  Francia  , se  entienden  los  Al- 
pes. [|  ( prov. ) Dícesc  : prometí  re  des  monís 
d’or,  ó monis  el  inerve  Ules  : prometer  mon- 
tes de  oro  $ ó bien  el  oro , y el  moro  : pro- 
meter riquezas  , ó ganancias  qíie  no  podrán 
verificarse.  ||  Moni  de  píete  . monte  de  pie- 
dad , ó monte  pió  : caxa  pública  de  socorro 
sobre  prendas  , ó frutos.  j|  A/ont  pagante : 
otero,  altillo , de  donde  se  registra  un  cam- 
pamento : un  combate  , etc. 

MONT  AGE,  j.  m.  Subida  : es  la  ac- 
ción de  sabir , como  la  de  tu»  barco  rio  ar- 
riba : y también  el  trabajo  de  subir  cosas  á 
uxi  alto,  como  carbón,  leña,  granos,  y 
otras  provisiones. 

MONTAGNARD,  ARDE,  adj.  Moata- 
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Tío* , serrano.  Usase  regularmente  como 
substantivo. 

, MONTAGNE,  s.  f Montaña,  sierra. 
Oíante.  ||  [prov. ) Diccse  : la  nmntagne  en 
trufad  .-  el  parto  de  los  montes. 

MONTAÍ ¿NEUX  , EUSE  , adj.  Monta- 
ñoso : país  ó tierra  de  montañas. 

MONTAN!’,  r.  m.  Importe , total  : ha- 
blando de  cuentas-  ||  A'- nilh  le  mnntant  de 
uniré  congrio  : este  es  el  importe  de  vuestra 
cuenta.  ¡|  Le  mnntant  J une  liqucitr : lo  es- 
to ri  toso  de  un  licor.  (|  A'in  nui  a du  mon- 
tant:  vino  míe  tiene  vigor.  j|  ñínntans  (Tune 
emisée  , ti  une  porte  : los  largue  ios  de  una 
ventana  , ó puerta.  i|  Pié  derecho. 

MONTANT,  ANTE,  adj.  El  que  snbe.  || 
f i alean  mnntant : barco  que  sube,  o va  rio  arri- 
ba. ;|  II y‘ a dans cepuits  un  seau  mnntant  et  un 
desecndiuU:  hay  en  este  pozo  un  cubo  que 
sube  y otro  que  baxa.  ||  Ce  chañóme  , ce 
conseilUr , ce  lieutenantest  le  premier  mon- 
tant  : esc  canónigo  , ese  consejero  , esc  te- 
niente es  gl  primero  que  sube  , ó asciende  , 
ó a quien  toca  ascender.  j|  II  requt  tui  cnitp 
de  fleche  en  mnntant  ii  l’assaut  : recibió  un 
flechazo  subiendo  , ó (ruando  suhia  al  asal- 
to. ,¡  ( Lias. ) Montante  : se  dice  de  las  pun- 
tas de  la  media  lüna  que  miran  hacia  arriba ; 
y de  las  uliejas  que  vuelan  hacia  lo  alto , etc. 

' ♦MONT-GAKMEL,  {geogr.)  Monie 
Carmelo  : montaña  de  la  Tierra  Santa. 

* MONT  DES  OLIVES  , ( geogr.  ) 
Moiyíe  Oliveto  : monte  de  Judea. 

MONTE,  s.f.  Monta:  el  acto  de  tomar 
ó acaballar  el  caballo  á la  yegua.  ¡|  Monta  : 
el  tiempo  de  tomar  ó acaballar  los  caballos  á 
laijrguas. 

MONTÉ,  ÉE  , p.  p.  Y adj.  Subido, 
montado  . f levantado.  V Montar. 

MONTEE  , s.f  Subida  : acciort  de  subir 
tina  cuesta  , una  rampa  , una  escalera. j|Su- 
bid a , cuesta  , rampa.  ¡|  Escalera,  escale- 
rilla , v también  escalón  : solo  da  esta  signi- 
ficación d nucido.  ||  V.  Escalier , y Degré. 

MONTER,  v.  n . Subir,  ó subirse  : a un 
árbol , ú una  escalera  , á un  quarto  , etc.  {| 
.Subir,  montar  : á caballo.  ¡|  Subir,  elevar- 
se : el  humo  , el  vapor  , el  fuego,  etc.  Ij  Su- 
bir , crecer  : el  mar,  los  rios.  j|  Subir,  as- 
cender : crecer  en  fortuna,  empleos,  etc.  || 
Subir  : aumentar  de  precio  las  cosas  vendi- 
ble*. ¡!  Monter  a chaval : subir  ó montar  á 
caballo,  andar  caballero.  (|  Montar  á la  bre- 
che : subir  por  la  brecha,  asaltar  la  brecha. 
II Moater en  chaire:  subir  al  pulpito,  ú á 
predicar.  ||  Mnnler  sur  un  vaisseau  : entrar 
en  un  navio  , irá  bordo  de  un  navio.  ¡(  Alón- 
ter  en  graine:  espigar  , entallecer  : las  plan- 
tas. 

MONTEE , u.  n.  ó SE  MONTER  , u.  r. 
Subir  , montar  , ascender  : importar,  com- 
poner el  total  ó la  suma  de  tanto.  Solo  se  di- 


ce hablando  de  cuentas  : ce  compte  monte , 
ó se  monte  a millejntncs. 

MONl'ER  , v.  a.  Subir  : una  escalera, 
una  cuesta.  j|  Subir  , llevar  cosas  arriba  , ó 
á sitios  altos.  ¡|  Subir  , levantar  : ir  levantan- 
do la  voz  en  el  canto  ; y también  una  pa- 
red, una  torre,  etc.  ||  Ensamblar,  empal- 
mar : varias  piezas  de  carpintería.  ||  { imp.) 
Dicase:  mnnler  les  bolles  , Iiacer  las  bala». 

||  Morder  la  gards : montarla  guardia,  en- 
trar de  guardia.  ||  Morder  la  troncheo  : en- 
trar de  trinchera  , entrar  de  guardia  en  ella. 

||  Mnnter  un  diarnant  ; engastar  un  diaman- 
te. ¡j  Monter  un  rnctier  : armar  un  telar.  |J 
Morder  un  che  val  : montar  un  caballo.  j| 
Monter  iardllerie  : montar  los  cañones  , 
ponerlos  en  sus  cureñas.  ||  Mnnler  une  hnr L* 
loge  , une  mnntre  : montar  un  rclox  , una 
muestra : darle  cuerda.  |J  Morder  un  vais- 
seau , montar  un  navio : diccse  del  oficial  que 
le  manda. 

MON  T-GIREL  , ( geogr. ) Mon gíbelo  : 
monte  y vdcan  en  Sicilia. 

MOÑTICULE , s.  f ( dim . ) Montee illo . 
monlañiiela. 

MONT-JOIE , ó MONT-J  OIE-S  AINT- 

DEN1S  , s.  ni.  Grito  de  guerra , de  que  usa- 
ban antiguamente  los  Franceses  en  las  bata- 
llas : y modernamente  se  llamaba  Mont-joie 
el  primer  heraldo  , ‘ó  rey  de  armas.  Corres-* 
ponde  á nuestro  antiguo  grito  de  guerra  : 
Santiago  , cierra  España  ! 

* MONT-L1BAN  , (geogr.)  Monte  Lí- 
bano : montaña  de  Siria. 

* M ONTMÉLLAN , [geogr. ) Monmcllan  : 

villa  de  Sí» boya.  * 

mon  rom , j.  m.  Montadero , monta- 
dor : poyo  para  montar  á Caballo  , que 
también  se  llanta  apeadero,  puesto  que  sir- 
ve para  montar  y desmontar.  ¡|  Le  cótc  du 
mnntnir  :e\  lado  de  montar,  el  lado  izquier- 
do de  un  caballo.  ¡|  L'élrier  du  mo/doir : 
el  estribo  de  montar. 

MONTPELUER , {geogr. ) Mompellcr: 
ciudad  de  Francia. 

MONTRE  , s.  f.  Muestra  : rctacito  de 
alguna  tela  , ó porción  pequeña  de  algu- 
na mercadería  pura  reconocer  su  calidad.  || 
Muestra , alarde , de  tropa  : boy  se  dice  re- 
vuc  en  frunces  , y revísta  en  español.  ||  Re- 
vista , mes  , mesada  : la  paga  de  las  tropas 
que  se  abona  por  la  revista  mensual.  ¡|  Mos- 
trador , tablero  : sobre  el  que  se  pone  de  ina- 
uiócsto  lo  que  se  vende.  Tela  , ó ritió  de 
mercado  d*  caballerías.  (|  Muestra,  relox  de  * 
f.dtriqncrm  !¡  Aparador.  ¡|  Monde  : hablan- 
do  de  un  órgano  , se  dice  de  los  cañones  de 
estaño  que  están  de  perspcctiva.¡|(  fig.  ) Di- 
cese  : faite  mnntre , o futre  parade  de....  }m- 
csr  alarde  , ú ostentación  de... 

MONTRK,  EE,  jr.p.  y adj.  Mostra- 
do , enseñado. 
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MONTRER , v.  a.  Mostrar  , enseñar  , 
o dexar  ver  una  cosa.(|  Mostrar  , señalar  , in- 
dicar. ||  Demostrar  , manifestar  : dar  a cono- 
cer , hacer  ver.  ¡|  Mostrar  , descubrir  , ma- 
nifestar. ||  Enseñar  : algún  arle,  6 ciencia. 
Dicese  en  estilo  común  , porque  en  el  culto 
y no  Me  se  dice  : enseignrr , apprendre. 
MONTUEUX,  El.SE,  adj.  Montuoso, 

quebrado  : tieira  quebrada,  desigual. 

MOMIRE,  s.f.  T 'abaleadura , caballe- 
ría, bestia  de  montar.  ||  Armadura,  montu- 
ra : la  obra  y el  precio  del  trabajo  de  armar , 
ó ensamblar  una  cosa.  j¡  ñtonture  de  bride: 
montura  del  freno,  ó I tocado.  I|  AJonturc  de 
fusil : caxn  de  escopeta.  ||  Ah  m ture  de  sric: 
ballesta,  ó ccjk>  de  sierra.  ||  Aionturc  d’un 
diamant , etc.  encaste  de  un  diamante,  etc. 

MUNUMENT,  s.  m.  Monumento  : me- 
moria : obra  publica  para  señal  y recítenlo 
de  algún  j acción , ó hecho  insigne.  Diecse  en 
estilo  poético  y oratoiio  por  túmulo,  sepul- 
cro. t 

MONUMENS , s.»  m.  pl.  Monumentos : 
dícesc  de  laS  piezas,  fragmentos,  y escritos 
histórico?  que  nos  lian  quedado  de  los  anti- 
guos acerca  tic  los  sucesos  pasados. 

* MOQUE , s.f.  Roldana  : especie  de  gar- 
rucha. 

MOQUÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Burlado. 

# MOQUER  (SE),  v.  r.  Burlarse , reírse , 
hacer  burla.  j|  Burlarse  : despreciar,  no  hacer 
caso.  ||  Burlarse  : chancearse  : no  decir,  ó no 
hacer  alguna  rosa  con  foimalidad.  6 de  ve- 
ras. ||  (prov.  ) Dícesc  : se  moquer  de  la  bar- 
hoiulléc  : no  temer  ni  deber. 

MOQUER1E,  s.  f.  Burla,  risa,  mofa.  || 
Disparate,  despropósito,  majadería. 

MOQUEiTK,  s.  f . Moqueta,;  especie  de 
trine  de  lana. 

MOQUEIR,  EUSE,  adj.  y s..  Burlón  , 
zumbón . fisgón. 

* MORAB1TE,  s.  m.  Morabito  : díccse 
de  unos  ermitaños  mahometanos. 

+ MOIIAILLER , v.  a.  Dícesc  mnraiUcr 
le  eerre : alargar  el  vidrio  ron  unas  tenazas. 

MORA1LLES,  s.  f.  pl.  Acial  : instru- 
mento de  que  se  sirven  los  herradores  para 
sujetar  una  caballercía  por  la  nariz. 

MORAILLOIN  , s.  m.  Pestillo  : de  la  cer- 
radura de  cofre , ó atea. 

* MORA  UNE , s.f.  La  lana  pelad  iza,  que 
por  medio  de  la  cal  se  quita  dt*  bis  pieles  del 
ganado  lanar. 

*MORAl!YES,  s.f.  pl.  Gusanillos  que 
se  notan  en  el  orificio  de  las  cal^lct  ias  que 
loman  el  verde. 

MORAL,  ALE  , adj.  Moral  : lo  que  mira 
á las  costumbres  |¡  firidence,  ecrltlude  mo- 
ra'c  : evidencia  moral,  certeza  Yuoral . que 
exeluve  toda  duda  racional.  j|  C'csl  un  hory- 
íuc tres-moral : es  uu  hombre  de  buenas  coa- 
lumbtes. 


MOR  ALE , s.f.  Moral : la  ciencia  ó doc- 
trina de  las  costumbres.  ||  Moral  : tratado  de 
moral.  * 

MORALF.MENT , ad".  Mor.'dm'*nte.  || 
l'ivre  mnrafement  : vivir  arreglado  á la 
razón,  ó á las  buenas  costumbres.  j|  Afórale' 
ment  pnrlant  ; ntoralnicnte  hablando.  || 
Aforalement  imponible : mor alineóte  impo- 
sible. • 

MOR  AT.ISFR,  V.  n.  Moralizar,  hacer  re- 
flexiones morales  : y también  glosar,  critiqui- 
zar. 

MORALISFUR  , s.  m.  Mnralizndor  : ló- 
mase por  glosador,  fisgón  , criticador. 

MORÁLLSTE,  5.  m.  Moralista  : autor  de 
moral , ó etica.  t 

MORAL1TÉ,  s.  f Moralidad  : reflexión  , 
ó sentencia  moral.  .|  Moralidad;  c!  sentido 
moral  de  una  fábula,  ajiologo,  paral  «ola.  ¡I 
Moralidad  ; dícesc  en  filosofía  de  la  caiidad 
moral  de  las  acciones  humanas. 

MORRIDE,  m/?.  m.  y J.  (pint.)  Mórht- 
do  : lo  blando  y suave  de  las  caí  no*  de  una  fi- 
gura. 

MORBIDESSE,  s.  f ( pint. ) Morbidez  : 
suavidad  y delicadeza  en  los  contornos. 

^ MORBIEU , ó MORBLEU ! ( especie  de 
voto  ó juramento  jocoso. ) Voto  á tal  ! juro  á 
bríos ! Por  vida  de  sanes ! 

• MORB1  FIQUE,  adj.  m.  yf  Morbífico: 
loque  pcilrnece  á las  enfermedades , ó las 
causa. 

* MORCE  , s.  f.  ( arquit . ) Adoquín  ron 
badén  : que  sirven  para  los  arroyos  de  un 
empedrado. 

MORUFAU  , s.  m.  Pedazo  , trozo  , 
fragmento  : dícesc  en  sentido  propio,  y figu- 
rado. ||  Pieza,  obra  : en  pintura,  arquitectu- 
ra, escultura.  ||  Bocado  : hablando  de  rosas 
buenas  para  comer.  ¡|  Mnrceau  (T*trbrc  : tajo. 
||  /hmer  les  l>ons  morceaux  . gusta  rile  bnen«  s 
bocados,  r>  ser  amigo  de  regalarse.  ||  Doubler 
les  mnrceaur , oses  morceaux : comer  á des- 
tajo, ó « «los  carrillos  ( fia. ) Dícese  : taifler 
les  morceaux  a quelqu  ‘un  : ponerle  á ración , 
ó mi uc irle  el  gasto. 

MORCELE , EE , p.  p.  y adj.  Dividido, 
partido  ; en  pedazos. 

MORCELER,  o.  a.  Dividir,  partir  en  pe- 
dazos . hablando  de  tierras,  países,  domi- 
nios. 

♦ MORDACIIF , s.  f.  (poc.  us.)  Tenaza 
de  la  lumbre.  |l  Mordacilla  : ron  qne  se  cas- 
tiga la  faifa  de  silencio  de  los  novicios  en 
algunas  religiones. 

MORDACITÉ.  s.f.  mordacidad  . lo  acre 
Y corrosivo  de  un  ácido,  etc.  |(  ( flg)  Morda- 
cidad : lo  agrio  y pirante  de  un  dicho. 

MORDAIS  T,  A INTE , ndj.  Mordcdor, 
que  muerde  ; dícesc  de  algunos  animales 
de  presa.  ||  (Jig- ) Mordaz , maldiciente,  sa- 
tírico. 
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MORDAtfr,  j.  m.  { itnp. } Mordantr  : 
instrumento  de  madera  pata  pyiirt  el  origi- 
nal el  caxisla  mientras  compone.  ;|  Mordien- 
te : la  sisa  con  que  los  doradores  sientan  los 
panes  de  oro  en  los  metales. 

♦MORS-DU-MARLE,*.  m.  Es  al, ¡osa 

carcomida  , ó mordisco  de  dialdo  ; planta. 

MORDICAOT,  ANTE,  adj.  Mordicnn- 
te  : acre,  corrosivo,  jj  ( fig- ) Murdicauie, 
mordaz : pirante. 

* itlORuICUS , adi'.  ( lomudo  del  latín. ) 
Tenazmente:  con  tenacidad. 

MOROIENNE,  A LAGROSSE  MOR 

D1ENNE,  c.rp.  adi>.  A la  pata  llana,  senci- 
llamente. 

MORDI  LLER,  t\  a.  ( J'am .)  Mordiscar, 
tirar  mordisco^. 

MÜIIDORE , EE,  a/lj.  Castaño  roxizo  : 
color. 

MORDRE,  v.  a.  Morder  : ron  los  dien- 
tes. (|  Picar,  punzar  : dícesc  de  los  pasaros, 
c insectos.  ¡|  Mordicar  : di  cese  de  los  ácidos  , 
y humores.  ¡|  Morder  , entrar , hacer  presa  : 
d ícese  de  las  cosas  inanimadas,  como  tic  la 
lima  en  algunas  materias.  ( fig. ) Se  dice: 
mordre  la poussicre : quedar  tendido  ó muer- 
to en  el  campo,  en  el  sitio,  hablando  de  un 
combate.  ¡[  id.)  Dícesc  : chercher  a mordre 
quefquttn : buscar  por  donde  zaherirle,  ó 
criticarle.  j|  {ji/f.  Y fian,)  Se  dice  : mordre 
ti  lliamecon  : picar  en  el  anzuelo. 

* MOROS,*.  m.  Pi.(  enqiutd.)  Cajos  : las 
muescas  junto  al  lomo,  donde  entran  los 
cartones  de  un  libro. 

MORDU  , UE,  p.  p.  y adj.  Mordido.  || 
Pi  cado.  (|  Zaherido. 

MORE,  s.  m.  V.  Maura. 

MORE,  MOREAÜ,  adj . Caballo  de 
color  morcillo  , con.  los  cubos  negros.  ¡{  Gris 
mo¡  e : color  de  ala  de  enervo. 

MOREAU , s.  m.  Morral,  cebadera  : en 
que  comen  las  caballa  ¡as  andando. 

* MOREE,  (gaogr.)  Morca  : península 
de  la  Grc  ¡a. 

M OREL  LE,  s,  f.  Ycrlui  mora.¡J  Aíorelle 
a grappc : yerba  carmín.  ¡|  ñlondle grimpan- 
te  j dulzamara. 

* MUREME,  S.  f.  Ilidrocáris  , mordisco 
de  rana  : planta  aqnática. 

MORESQLE,  antes  MAURFSQUE, 
adj.  m.  y f.  Morisco  : hablando  del  gusto, 
origen,  y labores  de  los  Moros. ||  Moruno : 
hablando  de  los  estilos,  usos,  y costumbres 
de  los  Moros. 

MORESQLE , s.  f Arabcseq  : dícesc  de 
ciertas  labores,  Jibtixos,  y pinturas  ai  estilo 
de  los  Moros,  ó Arabes. 

MORI'TL,  s.  m.  Filban  * el  corte  áspero 
qrJIlicne  una  navaja,  tixera  nueva, etc.  que 
no  se  ba  vaciado.  V.  Marfil. 

MORFONDIlE,  y.  a.  Resfriar,  consti- 
par, pasmar.  * 


MORFONDRE(SE),  p.  r.  Refriarse: 
dícesc  «lo  las  personas;  y de  la  masa  que 
pierde  el  calor  necesario  para  lindar,  ó ler- 
uicntar.  |j  (fig.)  Consumirse,  carcomerse , • 
secarse  : dicese  del  que  está  esperando, ó que 
no  puede  lograr  sus  deseos. 

MOKI  ONDU , UE,  p.  p.  y adj.  Resfria- 
do. j!  Frío.  ||  ( Consumido.  V . Aíorfondre. 

MORFOINULRE, s.f.  Pasmo  : enferme- 
dad «le  las  caballerías. 

MORGEíJNE,  s.f.  Yerba  paxa'rcra. 

MORGUE,  s.f.  Ceño,  sobrecejo,  serie- 
dad : en  el  semblante.  Se  toma  por  gravedad 
afectada,  así  en  el  mirar,  curtió  en  ti  hablar, 
y escribir.  j|  Jaula  , ó encierro,  en  donde  los 
carceleros  registran  y toman  las  señas  de  los 
presos  que  entran.  |j  Sitio  público  en  donde 
se  exponen  los  cadáveres  encontrados  por  la 
justicia.  , 4 

MORGUE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Insultado, 
despreciado. 

MORGUER,  v.  a.  Mirar  con  ceño,  de 
sobrecejo,  con  desdeu  : despreciar  con  gra- 
vedad afectada  á alguno. 

♦MORGUEUR,*  .m.  Carcelero : que  abre 
los  encierros.  ||  Orgulloso  ; e!  que  mira  con 
altanería,  y orgullo. 

MOR1BOM),  ONDE,  adj.  Moribundo  : 
el  que  está  espirando.  ¡|  El  re  toutmoriltond : 
estar  muy  flaco,  extenuado. 

MOiUCAlID,  AUDB,  adj.  Negrillo, 
morcnillo  : dicese  . de  la  persona  muy 
prieta,  o morena.  Usase  mas  como  substan- 
tivo. 

MORIGKTSÉ , ÉE,  p.  p.y  adj.  Morige- 
rarlo. 

MORIGENER , v.  a.  rormair  las  costum- 
bres , «lar  buenas  costumbres  : educar , criar 
bien.  |!  Morigerar : corregir,  enmendar. 

MORI  ULE,  s.J.  Colmenilla,  múrgura  : 
seta  pequeña  y de  buen  comer. 

MOR1LLON,*.  m.  Tintilla  : uva. 

MORILLONS,  s.  m.  piar.  Esmeraldas  en 
bruto.  • 

MURESE,  s.  f Morina  : planta  que  toma 
el  nombre  de  iVlurm,  celebre  medico  pari- 
siense. 

M ORION , s.  m.  Morrión  : antigua  arma- 
dura de  cabeza,  jj  Cierto  castigo  militar  usado 
en  otros  tiempos. 

* MORLAIX,  (gaogr.)  Morles  : villa  y 
puerto  de  Bretaña. 

MORNE,  adj.  rn.  r f.  Amarrido,  triste, 
taciturno.  j|  (fig.)  Piomndo,  melancólico  : 
hablando  de  silencio.  ||  Hosco,  encapotado, 
ceñudo  : hablando  del  semblante.  |j  Opaco, 
obscuro  : hablaudo  del  tiempo,  de  los  colo- 
res. 

MORNE,  ÉE,  adj.  [Lias.)  Mocho  : d •/;«■- 
se  de  los  Icones  sin  dientes,  lengua,  ni  gar- 
ras. ¡|  Arma  momees  . aruuu»  botas,  ó ro- 
mas, sin  punta. 
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MOKINIFIjF,,  i./.  ( ) Soplamocos, 
ni  xrucic,  moxicon. 

MOROSE,  «i/;,  ru  r f.  Lúgubre,  fúne- 
bre : por  triste,  uiclaucótieo. 

* .mOROSIF,  IV E,  adj.  Moroso  , lento, 

tardío. 

MOROSITÉ,  s.  f.  Tristeza,  mal  bu-  , 

iuor. 

MORPION,  s.  m.  Ladilla,  garrapata: 

ÍJU'Ttí». 

MORS,  s.  m.  Bocado  del  freno.  j|  Mdeher 
son  mor s ••  tascar  o!  bocado , el  caballo.  || 
Prjtulre  U mor s wu  dents  : beberse  el  fre- 
».  » , se  dice  deh  caballo  quando  no  obedece  al 
jVeuo  : y ru  estilo  familiar  vale  reliar  el  pe- 
cho al  agua,  por  tomar  una  cosa  óeqipeno 
con  calor. 

MOKSLIVF , s.f.  Moni-dura,  mordisco  : 
y pi'-ada  quando  de  insectos. 

MOUrl,  s.  f Muerte  : l¡u  de  la  vida.  |j 
Muerte  : álcese  del  cruel  padecer,  va  sean  do- 
lores del  cuerpo,  ya  del  ánimo.  ] Auoir  la 
nutrí  sur  les  fevres  : estar  espirando,  dando 
las  be  apuradas;  ó tener  la  cara  de  difunto.  || 
Auoir  la  morí  entre  les  dents  ; tener  la 
muerte  al  ojo,  ó tener  un  pie  eri  la  sepultu- 
ra. ||  Ildir  a morí , ó a la  nutrí : aborrecer  de 
muerte.  ¡¡  fílessé , frappc  i i morí : herido  de 
luncrtc,  ó mortalmente.  |[  Etre  malade  h 
mort  restar  cufcrtno  de  muerte,  tener  una 
enfermedad  mortal.  ||  Entre  une  hellcmort: 
b icer  una  buena  muerte,  esto  es,  inuy  chris- 
tianft.  ||  ( fam . ) Díccee  : mourir  de  sa  Odie 
morí : morir  en  su  cama,  ó tic  muerte  natu- 
ra!. ||  Etre  entre  la  vio  ella  morí : estar  con 
rl  alma  en  los  dientes,  ¡j  DrpLtire,  ennuyer 

0 la  mort ; enfadar,  fastidiar  de  muerte  : ó 
N.  fastidia  que  mata.  |j  Eai re  guerrea  mort: 
hacer  guerra  sin  dar  quartel. 

MORT,  s.  m.  Muerto  : cuerpo  muerto: 
Cadáver.  Tambieo  se  dice  por  diinuto. 

MORT,  TE,  adj.  y p.  p.  del  verlio  1 Mou- 
rir. Muerto.  Di  cese  Je  todo  viviente  ; pero 
s >ío  de  las  peí  sumís  se  dice  también  difunto, 
ji  ifig» ) Muerto,  apagado,  marchito  : dffcesc 
di  los  culotes,  de  los  genios,  etc.  ||  A rifen  t 
morí  : dinero  muerto,  que  no  está  en  giro, 
que  no  gana.  ||  Ean  marte : agua  mueiia, 
detenida,  encharcada.  |J  Üolée nuirtc : csjk>- 
lio  , ó herencia  que  dexa  mi  religioso.  || 
E afilie  mor  te  : hoja  seca.  ||  3fer  marte. : 
m ir  muerto  , lago  de  Palestina.  Afortuné : 
criatura  que  nació  muerta. 

MORT  ADELLE,  s.  f.  Mortadela  : saU 
chichón  de  Bolonia. 

MORT AJLL ABLE , adj.  m.  y f.  Siervo 
á quien  Hereda  su  señor. 

'ÍORTAIOE,  s.f.  Mortaja,  muesca , se- 
gún llaman  los  artífices , para  que  encaxe  una 
p;eza  en  otra. 

MORTALJ.TÉ , s.f.  Mortalidad  : natu- 

1 aleta  mortal,  ||  Mor  laudad  : grúa  numero  de 
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muertes  en  hombres,  ó en  bestias,  cansadas 
por  una  misma  eiilermedad  , o epidemia. 

*MOKi  -BOíS,i.  m.  Monte  ba*o,  ó mata 
parda  : de  espino»,  zarzas  , aulagas  , etc.  que 
solo  sirven  pura  quemar,  j ¿lois  morí ; árbo- 
les secos  en  pie. 

♦ MORT&CH ARCE  ( nam. ) 1 >í- 

ccsc  : va  i i sai  u á la  nutrir- charle  : navio 
que  está  a la  carga,  y que  no  la  ha  comple- 
tado aun. 

MORTE-KAU , s.  f.  ( ndtií.  ) Agües 

muertas : la  marea  mas  liaza  en  el  novilunio. 
j|  Eoa  marte  : agua  estancada,  y sin  cor- 
riente. 1 fifi.)  Taciturno,  murrio. 

MORTF.L,  ELLE,  adj.  Mortal:  sujeto 
á la  muerte.  | Mortal  : por  extremado,  tu- 
noso , hablando  de  odio  , enemistad  , frío  , 
etc. 

MORTF.L,  ELLE  , subst.  Mortal : hom- 
bre , ó muírer. 

MORTEl  .LFMENT,  adv.  Mortaluieme. 

MOKTR-PAYE,  s.  f.  V Pare. 

MOR  Í K-SAlbOA  , s.j.  Tiempo  en  que 
no  corre  el  trabajo. 

MOKT-G  -GE,  s.  m.  Premia  mi  peña*  la; 
peí  o que  se  Je  permite  el  Uso  al  que  la  ha  em- 
peñado. 

MORTIKR , s.  m.  Mortero,  almirez.  || 
Mortero  : el  de  tirar  liomhas.  ||  Mortero,  ar- 
gamasa, mezcla,  (j  Bonete  : cierta  birreta  re- 
donda que  llevaban  el  canciller  de  Francia  , 
y los  presidentes  de  los  parlamentos  en  actos 
de  ceremonia  jmí;-  distintivo,  jj  Alortier  Je 
ve  d le  : moliere  le  de  cera  ó sebo  para  ilumi- 
naciones. 

MORTIFERE  , adj.  m.  y f Mortífero : 

10  que  ocasiona  la  muerte. 

MORTIF1ANT,  ANTE,  adj.  Pesado  , 

bochornoso , muy  sensible. 

MORTIFICA!  ION,  s.f.  (rime.)  Mor- 
tificación de  las  carnes.  ||  [fig*)  Mortifica- 
cion  : castigo  de  los  sentidos,  de  la  carne,  u 
cuerpo  , de  las  pasiones.  En  plural  vale  pe- 

11  i leticias,  austeridades.  j|(i7/.)  Mortificación  : 
pesadumbre,  dcsavre , bochorno. 

MORTiFIÉ , EE,  r.  />.  y adj.  Morti- 
ficado. 

MORTIFIER  , m.  a.  Mortificar,  manir, 
vmcr  tierno  : d ícese  de  las  aves  ó carnes  que 
mn  de  comer.  ||  Mortificar,  castigar  : la  cui- 
no , el  cuerno  con  austeridades;  y también 
sv.  dice  de  los  sentidas  , de  las  pasiones?  i 
Mortificar  : dar  una  pesadumbre  , hacer  uu 
desavíe. 

Müll’F.NÉ  , ÉE , adj.  Aborto  : el  feto 
que  nace  muerto. 

♦ MORTODES , s.  f p!.  Perlas  falsas : 
para  el  comercio  con  los  Negros. 

MORTOISF. , s.f.  V.  Mortaise.  ® 

MOR  113 AIRE , adj.  m.  y f.  Mortuo- 
rio, funeral  : que  pertenece  a muerto,  á 
UiuviTu.  j|  ürap  morí  ¡taire  ■ paño  de  tuu*- 
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ha , ó funeral.  |¡  Extrait  mortuaire  : parti- 
da de  entierro,  fe  de  muerto.  ||  Registre 
mortuaire  : libro  de  loe  muertos , ó üe  en- 
tierros. 

MORUE,  s.  f Bacalao,  abadejo.  ||  Mo- 
me  verte , ófraíche  : bacalao  fresca  I.  ¡|  Mo- 
nte salée  : bacalao  salado.  [|  Poignée  de  mo- 
nte : dos  bacalaos  atados. 

MORVE,  s.  f Mocos  : de  Ins  narices.  ¡| 
Muenuo  : enfermedad.de  los  caballos. 

MORVEAU  , s.  m.  Moco  , mocarro. 

*£IORVEDRO,  (geogr.)  Murvicdo:  villa 
de  rspaña  en  Valencia;  es  la  antigua  Sa- 
gunto. 

* MOR  VER  , v n.  Pudrirse  las  lechugas 
por  estadizas. 

MORVEÜX , EUSE , adj.  Mocoso,  lle- 
no de  mocos.  ||  Mueriuoso  : caballo  con 
muermo. 

MORVEÜX  , EUSE,  s.  Mocoso:  aplí- 
case en  estilo  jocoso  á un  muchacho,  ó.  mu- 
chacha , para  tratarlos  de  niños,  ó rapaces. 
WXfíg.)  Mocoso:  di  cese  por  desprecio  de 
una  peisona  joven,  que  quiere  presumir 
de  eutriidida,  ó hábil. 

MOSAIQUE,  s.  f Mosayco,  obra  de 
mosayco:  obra  taraceada  de  piedrccitas  , ó 
de  vidrios  de  diversos  colores.  ||  Adorno  he- 
cho eu  compartimientos  : dicese  de  los  sue- 
los. 

MOSAIQL’E,  adj.m.yf  Lo  pertenecien- 
te á Moyses. 

MOSARABE,ó  MOZARABE,  s.  m. 
Mozárabe  , ó Muzárabe  : ckristiano  que  vi- 
vía entre  los  Moros. 

MOSCA  TELIN." , HERBE  Dü  MUSO , 
HERBE  MLSQUEE,  s.f.  Moscatclina , ó 

yerba  de  almizcle. 

* MOSCOU  ADE,  s.f.  Azúcar  en  pan  , 
antes  de  refutarle. 

* M OSELLE,  (geogr.)  Moscla  : rio  de 

Alemania.  % * 

* MOSETTE,  s.  f.  Maceta  : de  obispo. 
Véase  camail , que  es  como  regularmente  se 
dice. 

MOSQUEE , s . f.  Mezquita : templo  de 
los  mahometanos. 

MOT,  s.  m.  Palabra,  voz  , vocablo. 
||  Contraseña  : nombre  y santo  que  da  en 
la  guerra  el  comandante , ó el  gobernador 
de  ana  plaza  á las  guardias  y rondas.  ||  El 
sentido  de  un  enigma , ó el  nombre  de 
una  cifra.  (|  Alot  : sentencia  de  una  di- 
visa. ||  Mot  cnnsacré  : voz  privilegiada  , 
auionomásiica , dedicada  exclusivamente  a 
representar  ciertas  cosas , como  Pasión  , En- 
carnación , Natividad , Ascensión  , Descen- 
dimiento, etc.  ||  A/oí  tlu  guel  : contraseña 
de  la  ronda.  1|  A/oí  faciice : voz  facticia,  in- 
ventada, forjada.  [|  Mot  nouveau:  voz  nue- 
va , advenediza  , introducida  de  nuevo.  I| 
A/oí  pour  rire ; chiste , gracia  , gibosidad. 


||  Ron  mot:  agodeza,  dicho,  donaire.  ||  A 
demi-mot:  á media  palab/a.  ¡|  Du  premier 
mot : á la  primmrpalabra.  ||  ( fam . ) Se  di- 
ce : dire  mots  nouveaux : decir  picardías  , 
pullas.  ||  (Ui. ) Dicese  : en  venir  aux  gros 
mots  , ó se  dire  mots  nouvenux  . decirse  pa- 
labras mayores,  o los  nombres  de  las  fiestas. 
||  Gros  mots  : palabras  mayores,  picantes.  || 
A/oí  a mot  : palabra  por  palabra.  ||  ¿Ve  pos 
dire  un  mot ; no  decir  palabra.  j|  Prendrv  au 
mol : coger  la  palabra  a alguno  , admitirle  la 
oferta.  ||  Se  diré  mots  nouveaux.  V.  En  ve- 
nir aux  gros  mots. 

* MOTACILLE , s.  f.  Motacila , motoli- 
ta, aguzanieve,  pezpita  : paxarillo. 

♦ MOTEL  LE , ó MOTEILLE , s.  j.  Pe- 

cccillo  de  agua  dulce. 

MOTET,  s.  m.  Motete  : composición 
música  para  cantar  en  las  iglesias. 

MOTEUR,  s.  m.  Motor,  móvil,  autor: 
el  que  da  el  movimiento,  ó el  impulso  á una 
cosa.  ||  Motora,  móvil,  autor  : hablando  de 
una  muger , porque  en  francés  no  se  usa  en 
femenino  substantivo , sino  el  adjetivo. 

MOTIF , s.  m.  Motivo , razón  : que  mue- 
ve para  alguna  cosa. 

MOTION , s.f.  Mocion  : acción  de  mo- 
ver los  ánimos.  |¡  Proposición,  6 propuesta 
que  se  hace  de  palabra  en  una  junta , para 
que  se  acuerde , ó decida  algún  punto. 

MOTIVE , ÉE , p.  p.  y adj.  Motivado. 

MOTIVER,  v.  a.  Motivar,  fundar  : dar 
los  motivos,  ó razones  de  un  parecer , acuer- 
do , ó sentencia. 

MOTRICE , adj.  {Jilos,  y fís. ) Motriz. 
Dícesc  con  las  palabras  : ve rtuf  faculté  t puis- 
sante , virtud , facultad,  fuerza,  potencia. 
V.  Moteur. 

MOITE , s.f  Terrón  , gleba  : pedazo  de 
tierra  que  se  rompe,  ó levanta.  ||  l’ambicn 
se  llama  así  el  pan  , ó torta  redonda  del  orujo 
de  la  acrytuna  prcusada.  jl  Mogote , cerro,  y 
terrero  quando  es  artificial  : se  llamó  tam- 
hicn  mota  en  castellano.  j|  Motte  a briller: 
adobe  hecho  con  la  corteza  y zumaque , des- 
pués de  haber  servido  para  el  curtido , que 
sirve  para  la  lumbre  en  lugar ¿1c  leño. 

MOTTER  ( SE)  , V.  r.  Agacharse  la  per- 
diz detrás  de  los  terrones. 

♦MOTO  PROPRIO , exv.  lat.  Motn  pro- 
pio. Sude  usarse  en  Jas  bulos  pontificias  co- 
mo fórmula. 

MOTOS!  interj.  (fam . ) Chito!  chitoo  , ca- 
llando! no  hay  que  hablar!  Advertencia  que 
uno  da  á otro  pura  que  calle  lo  que  se  va  á 
hacer , ó lo  que  se  ha  hecho. 

MOU , MTOLLE , adj.  Blando  , muelle. 
II  mandria,  poltrón.  ||  (id.) 

Regalón , afeminado. 

MOU  , s.  m.  Bofes,  asadura  : de  cordero, 
de  cabrito,  etc.||  Ericasséc  tic  mou  de  veau9 
d agneau , etc. : chmjfayna. 
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MOUC1LARD , ó MOL’CHE , s m.  EU- 

J>ía  , soplón  : do  hi  policía , del  gobierno. 

MOÜCHE,*./:  Sí  osea  : insecto.  ||  Espía, 
SOplon  : de  la  policía.  V.  Alouchard.  ||  Lu- 
nar , lunarcito  : que  se  |>oncii  en  el  rostro  las 
pctinietras.il  Mouchc  ti  miel ; abeja.  ||  Alou- 
che  canlaride  : cantárida.  ||  Al  nuche  luis  an- 
te : luciérnaga , bicho  de  luz.  j|  Esta  voz  en- 
tra en  muchas  frases  familiares  y proverbia- 
les. Pire  lemhe  aux  moutfies  ; tener  un 
corazón  de  cera , ser  blando  de  corazón  , ha- 
cerse unas  garbas.  ||  Kirc  une  Jine  mouchc : 
ser  buen  pardal,  buen  zorzal. j| Paire d'urtc 
mouchc  un  elcphanl : ser  muy  ponderativo.  ¡| 
Paire  une  querelle , un  ¡trocís  sur  unpicddc 
mouchc : armar  una  pendencia,  un  pierio 
sobre  la  cabeza  de  un  alíller.  j|  Gober  les 
mouches : papar  moscas,  papar  ayre.||  Prcn- 
dre  la  manche  ; andar  con  mosca  , amoscar- 
te , subírsele  el  humo  á las  nariccs. 

MOUCHER , u.  a . Despabilar  : una  ve- 
la , un  velón.  ||  Espiar , hacer  el  oficio  de  so- 
plón. 

MOUCHER  ( SE ) , u.  r.  Sonarse  : las  na- 
rices. ||  ( Jig.  y fom. ) 11  ne  se  mouchc  pos 
du  pied : no  se  le  comulga  con  piedras  de 
wolino , no  es  fácil  bacerseio  creer. 

MOCCHEROLLE  , s.  m.  Moscareta  : 
avecilla. 

MOCCHERON , s.  m.  Mosquito  : de  a- 
guos  corrompidas.  ||  Moco,  pavesa  de  una 
▼ela  que  se  está  acabando. 

MOUCHETÉ , ÉE,  p.  v.y  adj.  Con  lu- 
nares, con  pintas.  ¡|  Goteado  , mosqueteado. 
J|  Chcval  mourheté : caballo  goteado. 

MOCCHETER , v.  a.  Hacer  lunares,  bor- 
dar de  lunares , ó de  pintas , una  tela  : y tam- 
bién picarla , ó acuchillarla.  ||  Entreverar 
con  eolitos  negras  : baldando  de  pieles  de 
armiños. 

MOUCHETTE,  s.  f.  (arquit.)  Paflón  : 
la  parle  mas  alta  y saliente  de  la  cornisa.  j| 
Media  caña.  ¡|  Argallera  : cepillo  de  carpin- 
tero para  correr  molduras. 

MüUCHETTES  , s.  f.  pl.  Despabilade- 
ras.   

MOUCHETCRE  , s.  f.Yl  bordado  ú es- 
tampado dc*lunares  de  una  tela  de  seda.  j| 
Jllouchctures  d hermine  : dicesc  de  las  coli- 
tas ó molas  negras  de  los  armiños , como  se 
ven  en  los  mantos  reales  y ducales. 

MOUCHEUR  , s.  m.  Dcspabilador  : el 
que  despabila  las  luces. 

MOÜCHOIR , s.  m.  Pañuelo : de  los  mo- 
cos, ó de  las  narices.  |)  Mouchoir  de  cou: 
pañuelo  de  cuello  , de  que  usan  las  mugeres. 
jj  Afouchoir  a tabac  : pañuelo  para  tabaco , 
esto  es,  de  fondo  obscuro,  musco,  etc.  sea 
de  seda  , ó de  hilo , etc. 

MOUCHC  RE,  s.  J'.  Despabilad  ura,  pa- 
vesa , la  que  se  quita  de  una  luz. 

AlOUCON , s.-m.  V.  Aíousions. 


MÜUDRE,  v.  a.  Moler reducir  á polvo , 
ú harina.  (|  Quarulo  se  dice  absolutamente, 
es  moler  trigo  : ce  mnul in  ne  neut  moudre 
que  sL 1 mois.  ||  Se  dice  : moudre  de  coups  : 
molerá  palos  á alguno,  darle  11  na  soba  de  palos. 

MOUE,  s.  f.  Gesto,  momo,  visage,  be- 
fa. ||  Paire  la  /no uc  : estar  con  tanta  gcta  , 
con  tanto  hocico.  ||  Paire  l¡t  moue  ii  que/- 
qu  un  : hpccrlc  gestos,  liare  r befa  de  alguno. 

MOCEE,  s.j.  (mout.)  Cebo  para  lo»  per- 
ros de  caza  , compuesto  «le  sangre  de  ciervo , 
leche,  y pan. 

MOLETTE , 5.  f.  Paviota  , quincho  : 
ave  de  mar. 

MOUFETTE  , s.  f Mofeta  , tufo  : ex- 
halación dañosa  , que  sale  á vcrccs  de  las  mi- 
nas «le  los  pozos  , ó «le  qualquier  sitio  mal 
ventilado.  ¡|  Vivera  «le  chile  : auimulejo  dei 
mismo  genero  que  la  garduña  , que  uuan- 
do  1c  persiguen  , despide  un  olor  fétido 
que  sufoca  la  respiración.  ||  Los  naturalis- 
tas dan  el  nombre  genérico ' de  mo  feta , á 
ciertas  especies  de  animales  qué  tienen  la 
misma  propiedad. 

MOCFLARD  , ARDE,  adj.  { joc . ) Mo- 
fletudo , cachetudo. 

MOCELE  , s.  J.  Mitón  : guante  de  ran- 
ger  con  solo  el  nulo  pulgar.  Fs  voz  anti- 
quada  en  este  sentido  , pues  hoy  se  dice  : mi- 
taine  en  singular.  ||  ( ndut. ) Polea  , ó rno- 
ton  , que  consta  de  muchas  roldanas.  ||  Mu- 
fla : cubierta  de  barro  que  w.  pone  en  los 
Lomillos,  en  las  copelas , etc.  ||  Cara  de  han  - 
boche  , carrillos  «le  trompetero  : dícese  cr# 
estilo  baxo  del  que  tiene  los  carrillos  muy 
hinclia<los. 

MOCFLE,  ÉE,  adj.  Usase  solamente  eu 
esta  frase  : poulte  moufiéc  : garrucha  polis- 
pasta,  «i  polipasla ¿ esto  es,  que  tiene  mu- 
chas rodajas. 

MOCFLER  , v.  a.  Hacer  hinchar  los 
can  i líos  á uno  cogiéndole  las  narices. 

MOUFFL/KTFKS  , s.  f.  pl.  Mango  del 
soldador  : entre  vidrieros. 

MOCFLON  , s.  m.  Camero  silvestre  de 
las  montañas  de  Grecia. 

JMOCILLAGE  , s.  m . Surgidero,  fon- 
deadero : ancladeyo  pava  las  naves. 

MOUIIXÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Mojado. 
MOCU,LE-BOCCHE  , s.  f.  Pera  que 
se  deshace  en  la  boca  : pera  de  agua. 

MOCILLER  , r.  a.  Mojar  : humedecer 
alguna  cosa  con  agua  , etc.JI  ( faja . ) Remo 
jar  la  palabra.  ||  ( gram.  ) Suavizar  la  pro- 
nunciación de  una  letra.  ||  (ndut. ) Dícese  : 
mouiller  , ó mouiller  Cañe  re  : surgir  , fon- 
dear , dar  fondo  , anclar  , una  nave,  || 

( gram.  ) Liquidar  o pronunciar  líquidas 
algunas  letras  , como  las  ll  en  malla  , me- 
lla , V la  u en  quilla , querer , etc. 

MOCILLEÍTE,  s.J.  Sopita  de  nan  del- 
gada, paruuioj.it  eu  uu  huc\o  bebido. 
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MOUILLOIR  , s.  m.  V osito  con  agua  , 
en  que  se  mojan  los  dedos  las  hilanderas. 

MOUILLURE  , s.  f Mojadura  : la  ac- 
ción de  mojar ; y laminen  el  vfecio  , que 
se  llama  el  mojado. 

MüULAGE  , s.  m.  Ladrillo  , y baldosa 
bocha  en  moble.  I|  Punios  de  la  rueda  de  un 
molino  , que  hacen  mover  la  muela,  jj  Ma- 
quila : la  parte  que  el  molinero  separa  del 
araño  por  su  trabajo.  ||  Medklura  cíe  leña  : 
la  acción  de  medirla  parala  venta  , y lo  que 
»e  paga  al  medidor. 

MULLE  , s.  m.  Molde  : en  que  se  va- 
cian piezas,  figuras,  ele.  j|  Molde:  qualquier 
instrumento  conqnesc  da  cierta  íonna  , ó 
hechura  a una  cosa,  jj  (fig»  yjam» ) Molde  , 
patrón  : baldando  de  genios:  de  ingenios  , 
«le  costumbres.  }|  ( id.  ) Se  dice : cela  ne  se 
jcUe  pos  au  motile  ; esto  no  es  buñuelo  , ó 
no  es  hacer  buñuelos  : es  decir  , esto  pide 
al£un  tiempo  , y sosiego. 

MOL  LE , s.  f Almeja  : cierto  marisco.  || 
Motiles  d ftoujon  : hormillas  para  botones, 
v MOL  LE,  KE  , p.  p.  y adj.  Amoldado. 

MOLLER , v.  a.  Vaciar,  echar  en  el 
molde  : una  pieza,  una  figura.  ||  (/»#.) 
D ícese  : moulerdu  bou  t medir  la  leña,  ar- 
reglarla á la  medida  , ó marco  establecido.  j| 
(id. ) Se  dice  :* se' motilar  sur  auelquun  . 
'tomar  a alguno  por  modelo  t 6 Jochado. 

MOULEUR  DE  BOIS , j.  m.  Fiel  medi- 
dor de  la  leña  que  se  trae  á la  plaza  á ven- 
der. 

MOULIN  , s.  m.  Molino  : cu  general 
Uxla  maquina  con  que  se  muele.  ||  Mouliu 
a Oras  : molino  de  sangre , y también  taho- 
na. ||  Moujin  d eau ; molino  de  agua  , ó 
aceña.  ||  Moulin  a vent . molino  de  viento.  j| 
Mouliu  d bled  , ó á fai'ine  : molino  hari- 
nero. ¡|  Mouliu  afouton  : batan.  j|  Moulin 
atan:  molino  para  quebrantar  la  casca  para 
las  tenerías,  niouhn  d pondré  : molino  de 
pólvora.  j|  Moulin  a vapter  . molino  pape- 
lero , ó de  papel,  jj  Moulin  d huile  : mo- 
lino «le  accyte  , ó almazara.  j|  Moulin  d 
sucre  : trapiche  , ingenio  de  azúcar.  ||  A/ou- 
lin  a scier  des  planches  : sierra  «le  agua.  || 
Moulin  de  la  monnoie  : molino  de  la  mo- 
neda. ||  ( prdu.  ) Dicese  : f aire  venir  ( eau 
au  moulin  : llevar  el  agua  a su  molino  , esto 
es  , recoger  ó abarcar  paro  si  , ó para  su 
casa , ó comunidad,  lo  mil  , y provechoso. 

MOUUNAGE , s.  m.  Torcido  de  la  seda 
por  medio  del,  torno. 

MOUUNE,  EE,  p.  p.  Y adj.  Carco- 
mida  : hablando  de  madera.  jj  Torcida  : ha- 
blando de  »eda* 

+ MOULIN ER , v.  a.  Torcer  y preparar  la 
#eda  con  el  torno , ó rnoliuo.  ||  Trabajar  , 
v ahuecar  la  tierra  las  lombrices. 

MOUL1NET , s.  m.  ( dim. ) Molinillo , y 
¿noiineie.  )|  Dices*  también  de  un  lomo 


para  levantar  peso.  ;|  Moulinet , ó moussoír 
pour  le  chocotat  : molinillo  de  chocolate- 
ra. r * 

MOIJLINIER  , í.  m.  Hilandero,  y tor-i 
cedor  de  seda.  - • ‘ 

MULLT  , mío.  ( ant. ) Mucho,  y muy. 
V.  Ileaucoup , Fort.  Usase  solo  eti  el  estilo- 
jocoserio. 

MOULU  , LE  ,0.  p.  del  verbo  moudre  r' 
y adj.  Molido.  ||  óf  motil u : oro  molido 
para  dorar,  j)  ( mont.  ) D ícese  ; jiunéas . 
nuil  mnulues  : estiércol  de  ciervo  mal  di- 
gerido • * * • 1 » 1 

MOULU  RE , s.  f.  ( drquit.)  Moldara. 

MOLRANT  , ANTE  , adj.  Qne  se 
muere  , que  espira  : trac  está  muriéndose  , 
ó espirando.  j|  Quanao  se  usa  como  subs- 
tantivo masculino  , • se  dice  moribundo.  jf 
Mortecino  , desmayado , eclipsado.  ||  lUe.it 
mnurant  .■  azul  amortiguado , apagado , des- 
mayado. j|  Ycux  mourans,  : OjOs  aUgirtti»- 
dos,  afligidos  : vista  desfallecida,  desmayada. 

MOURIR  , v.  n.  Morir  i en  general  es 
acabar  la  vida.  Di  cese  no  solo  de  Ins  per- 
sonas , y de  los  animales,  sino  de  las  plan- 
tas. ||  Fallecer , finar  : dícesc  solo  «le  los  ra- 
cionales , muriendo  de  muerte  natural.  j| 
( fig • ) Morir  , fenecer  , acabar  : d ícese  de 
las  cosas-  inanimadas  , como  el  nonihac , la 
fama,  los  honores,  lus  memorias.  ¡J  ( id. ) 
Morirse  , apagarse  : el  fuego , la  luz.  [|  Ve- 
nir á morir  , ó caer  , pararse  : un  cuerpo 
en  su  curso  , ó movimiento.  ||  ( id. ) Morir  : 
padecer  , ó penar  vehementemente,  jj  ( id.  ) 
Dícese  : mourir  au  litdhonncur  : morir  eu 
el  lecho  del  honor  , 'morir  con  gloria  ha- 
ciendo su  oficio  : dícese  par  tic  uln  miente  «leí 
morir  en  campaña  , ó en  acción  de  guerra.  || 
Mourir  au  monde  : morir  para  el  mundo  , 
retirarse.  ||  Mourir  civilement  : morir  ci- 
vilmente , estar  privado  de  Jos  derechos  de 
sociedad.  j|  Mourir  de  morí  violente  : morir 
violentamente,  morir  vestido. 

^ MOURIR  (SE) , v.  r.  Morirse,  irse  mu- 
riendo. 

MOL  RON , ó ANAGALLIS  , *.  m. 

Anagalida  , muráffes  : planta,  jj  Lagartija 
amarilla  : especie  de  salamanquesa. 

♦ BfPURttB , s.  J.  Morra.  ||  Jen  de  la 
mourre , juego  de  la  mona : cierto  juego  del 
populacho. 

MOUSOUET , s.  m.  Moquete  : and- . 
gua  arma  de  fuego.  ||  ( prov. ) Dícese  : mou- 
rir comme  un  vietix  mousquet  ; morir,  re- 
ventar de  puro  harto. 

MOLSQLETS , plur.  Alfombras  y ta- 
petes de  Pcrsia. 

MOUSQUET  ADE  , s . / Mosquetazo  : 
tiro  «le  mosquete. 

MOLSQUETAIRE,  s.  m.  Mosquetero  : 
antiguo  soldado  de  á pie  v que  servia  con 
el  tuosquete. 
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MOL'SQUETAIRES,  s.  m.pl.  Mosque- 
tero» : llamaba"»*  asi  en  Francia  una»  com- 
pañía» ilc  caballería  , que  hacían  parte  de  la 
tropa  de  casa  real. 

MOUSOUETERIE,*./.  Mtuqnetería , 

fusilería  : descarga  de  mo»qiietc» , ó fusile». 

MOUSQUE1 ON  , ».  m.  Mosquete  pe- 
queño. 

» MOUSSANT  , adj.  Se  llama  asi  el 
pan  hecho  con  farro  de  avena. 

MOUSSK  , ailj.  m.  //.  Homo , despun- 
tado , embotado. 

MOUSSE  , t.m.  ( naut.  ) Grumete  en 
lo»  navios. 

MOUSSE,  J.  f Musgo,  ruu»co  : moho 
velloso  que  se  cria  en  las  corteras  y tronco» 
de  lo»  árboles.  ||  Espuma  : la  que  forman 
ciertos  licores  hirviendo  , ó agitándoles. 

MOUSSELENE  , »./  .Muselina  : tela 
fina  de  algodón  , que  viene  de  lalndia  Oricu- 
tal. 

MOUSSER  , V.  n.  Hacer , ó sacar  es- 
puma : dicese  de  algunos  licores.  V . Mam- 
te.  II  E»¡iuniar. 

MOLSSERON  , ».  m.  Moseriion  , seta 
de  Genova  , muy  pequeña. 

MOUSSEUX  , KUSK  , adj.  Espumoso  , 
que  harte  espuma  : dicesc  de  algunos  licores. 

’MOL'SSOIR , j.  m.  Hataca  : rodillo  de 
madera  para  alisar  la  masa.  ||  Molinillo  : 
para  batir  el  chocolate. 

MOUSSON  , »../.  ( ndut. ) Monzon  : la 
brisa  larga  y periódica  que  reyna  eu  los  ma- 
res de  la  India. 

MOUNSU , UE  , adj.  Cubierto  de  mus- 
go , de  moho  : ltablaudo  de  arboles  , y de 

rocas.  • 

MOL ST ACHE , »./.  Rigotc , mostacho : 
dicesc  de  las  personas,  y también  decenos 
animales  , como  el  Jeou,  el  tigre  , e!  gato, 
ele.  ||  (Jam.  r fifí-  ) Hipóles  , chafarrinada  : 
dicesc  de  la  mancha  , o timón  que  se  pone 
á otro  en  la  cara.  ||  Sur  la  momtatlu: , exp. 
adr.  { fig.  i A los  bigotes,  á las  harina  : á 
presencia  de  alguno.  ||  Donner  sur  la 
mnustache  • dar  un  soplamocos , un  mo- 

‘‘'mOUSTIQUE  , ».  /•  Mímico  : insecto 
gancudo vlc  Africa,  V A tucura. 

MOÚT , ».  m.  Mosto  : vino  sin  cocer  , ó 
reciente. 

MOUT  ARDE  , s.  /.  Mostaza  : semilia 
ne  preparada  sirve  de  salsa.  ||  (exp.  prnv. ) 
sliccsc  : ¿u  mnutnrdc  luí  monte  au  nez  so 
va  amostazando , se  le  van  hinchando  las 
narices  , se  va  enfadando.  ||  ( id. ) La  en- 
jam  en  ve  ni  a la  mnutarde  , ó tout  le 
monde  en  va  a la  mnutarde  : lo  saben  , ó 
lo  cantan  basta  los  muchachos  de  la  calle. 
Dicese  quando  un  secreto  se  ha  hecho  pú- 
blico , y común.  ||  ( di. ) S’amuter  d la  mou- 
ttude  1 audiU  gtuaudo  moscas  , andar  por 
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las  ramal , cuidar  de  cosas  muy  pequeñas  , 
y descuidar  las  importantes.  J|  C re*t  de  la 
moulartle  apres  diner  : después  del  asno 
muerto  la  cebada  al  rabo 

MOUTARDIFR , i.  m.  Mostazcra  : sal- 
sera para  la  mostaza.  ¡|  Dicese  lambien  del 
que  compone  y vende  la  mostaza.  ||  (Jtg.  ) 
Hombre  levantado  de  la  nada.  ||  (joc. ) Di- 
cesc : premier  moutardier  du  pape  : archi- 
pámpano de  Sevilla , dignidad  imaginaria 
en  estilo  burlesco. 

MOUTIER,  ó MONST1ER,  1.  m. 

( ant. ) Lo  mismo  que  iglesia  , ó parroquia. 
V.  I'tfltse.  De  la  primera  voz  se  usa  toda- 
vía en  esta  frase  : mener  la  marice  au  mou- 
lier  : llevar  la  novia  a la  iglesia  , á recibir 
las  bendiciones.  |¡  II  faut  lamer  le  rnoulier 
ou  il  est  : quien  ahí  te  poso , ahí  te  estes  : 
dexar  las  cosas  cftnio  se  halla. 

MOUTON  , s.  m.  ('.amero  : se  entiende 
el  castrado  , porque  el  morueco  , ó camero 
cutero,  se  llama  bclicr.  ||  Un  cordobán  : 
dicese  de  una  piel  de  carnero  curtida  , y 
zurrada.  ||  Maza , moton : la  que  se  levanta  con 
m.'.qtiina  para  clavar  estacas.  (|  Zoquete  : en 
que  entran  las  asas  de  una  campana  para 
colgarla. 

MOITONS  , 1.  m.  pl¿  Cabezales  : los 
pilares  de  delante  , y de  detras  de  ana  * 
carroza.  ||  Cabrillas  , palomillas  : las  ondas 
blanquecinas  que  hace  el  mar  quando  em- 
pieza á soplar  un  viento  fresco.  ||  7rou- 
peau  de  mouloru  : carnerada  , rebaño  de 
cameros.  ||  ( prov. ) Díccse  : revenir  a ses 
moutons  t volver  al  asunto,  á seguir  el  dis- 
curso queso  había  interrumpido. 

♦ MOUTON1VA1LLE  , i.  / (joc.)  Vo- 
tos de  reata. 

MON rONNÉ , ÉE,  p.  p.  y adj.  En- 
sortijado , anillado  : rizado  como  lana  de 
camero.  ||  Temps  mnulonné  : cielo  borre- 
goso, de  nubes  rizadas. 

MOUrONlNKR,  v.  a.  Rizar  el  pelo  co- 
mo lana  de  carnero. 

MOUTONKER  f v.  n.  ( ndut. ) Cabri- 
llear : dicesc  de  las  ondas  blanquecinas  que 
se  forman  en  el  mar  con  cierto  viento  fresco. 

MOL'RONINIKR  , 1ÉRE  , adj.  ( pos 
joc. ) Lo  mismo  que  si  dixera  carneruno  , 
ó de  propiedad  tic  camero.  Pero  en  francés 
se  aplica  a las  peisontu»  que  se  dexan  llevar 
del  primero  que  las  mueve , ó guia  , como 
hacen  Jos  cameros  : y corresponde  a animal 
de  reata  en  castellano. 

MOUTURE  , s . J\  Molienda  , moledu- 
ra : la  acción  de  moler  granos,  Maquila  : 
la  parte  de  grano  que  loma-  el  molinero 
por  su  trabajo.  ||  Mestura,  trigo  terciado.  (| 
( prov.  ) Dicesc  : prendre  deiuc  mouture s 
d un  sac  1 sacar  dos  maquilas  de  un  costal  , 
sacar  dos  ganancias  de  una  misma  «osa  . 
pagarse  dos  veces. 
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MOUVANCE , s.  f.  ( for . ) Scmovcn- 
cia , dependencia : de  un  feudatario. 

MOÜVANT  , ANTE  , adj.  Moviente  i 
lo  que  tiene  fuerza  para  mover  , 6 da  mo- 
vimiento: en  femenino  se  dice  motriz,  como 
forcé  motivante. ¡}  Movedizo,  movible  : dí- 
ccsc  de  tierra,  ó arena  ligera  , que  se  lninde  , 
ó se  muda.  j|  (Jor.)  Semoviente  : dicese  de 
un  feudo  dependiente  de  otro.  ]j  ( Olas.) 
Moviente,  saliente  : se  dice  de  las  piezas  que 
nacen  de  la  cabeza , costados  , ó punta  del 
escudo. 

MOLVEMENT  , s.  m.  Movimiento  : en 
general  se  dice  de  lu  acción  de  mover  , y 
del  efecto  de  ser  movido.  Movimiento : el 

lie  hacen  las  tropas,  ó un  exercito  mudan- 

o de  posición.  ]|  Movimiento : impelir, 
impidso  del  animo.  ||  Solicitud  , diligencia : 
con  que  uno  obra.  ¡|  Moción  : rasco  patético 
de  un  discurso,  de  un  poema.  j|  Movimien- 
to , muelle  : de  un  rclox.  [|  De  son  proprc 
mouvement  : de  propio  movimiento  , de 
mota  propio,  de  mera  volotilad. 

MOUVEMENS , s.  m pl.  Movimientos, 
revueltas , revoluciones  : hablando  de  con- 
mociones v turbaciones  civiles. 

MOL) VÉ , EE  , p.  p.  de  verbo  mou - 
ver.  V. 

MOL  VER  , v.  a.  Entre  los  jardineros  es 
revolver  , mullir  la  tierra  de  uu  tiesto  , de 
una  cazonera  , etc. 

♦MOUVET , 6 MOUVOIR  , t.  m.  Palo 

con  que  se  remueve  el  sebo  derretido. 

MOUVOIR  , v.  a.  Mover : es  hacer  mu- 
dar de  lugar  ó sitio.  j|  Mover  : dar  movi- 
miento , impeler.  ¡|  Mover  : menear  la  cabe- 
za , los  pies  , los  brazos , etc.  ||  (Jig.  ) Mo- 
ver : incitar  , disponer  el  ánimo  para  alguna 
cosa. 

MOUVOIR  (SE  ),  v.  r.  Moverse,  me- 
nearse. 

♦ MOXA  DES  CHDíOIS  , s.m.  Azenjo 
de  lu  China. 

MOYEN,  ENNE , adj.  Mediano  : entre 
lo  grande  , y lo  pequetto.  [|  Medio  : lo  que 
está  entre  dos  extremos.  Auiettrs  da  mayen 
dfíc,  de  ¿a  mnyenne  Infinité  ',  autores  de  la 
edad  media,  de  lu  india  latinidad. . 

MOYEN  , s.  tn.  Medio  : modo , forma 
para  conseguir  una  eos;».  También  es  la  posi- 
bilidad , ó facilidad  para  hacerla. 

MOYENS,  s.  m.  pl.  Medios,  posibles  , 
facultades  : por  haberes,  ó caudales.  ||  s/ti 
mayen  de....  Mediante....  En  virtud  de...  E11 
fuerza  de.... 

MOYENNANT  , prep.  Mediante Por 

medio  de....  Con  ja  ayuna  de.... 

MOYENNÉ , EE , p.  p.  del  verbo  moyen - 
ner%  y adj.  Diligenciado,  mediado. 

MOYENNEMENT,  adv.  (ant.)  Media- 
namente. V.  PuusablcmcnA , y Mediocre - 
mcrit. 


MOYKYNKK  , v.  a.  ( pac,  us A Procu- 
rar, facilitar : unas  vistas  , un  ajuste.  Es 
pone?  los  medio» , las  diligencias , diligen- 
ciar. 

MOYER,  v.  a.  Serrar  piedras  para  esca- 
lones. 

MOYFU , s.  m.  La  yema  de  nn  huevo. 
Díccse  mas  comunmente jauned'ceuf.  I|  Cas- 
cabelillo : especie  de  cirnc!.i.¡|Cubo  : etc  una 
rueda  de  carruage. 

MOZARABE  , s.  m.  V.  Masar  abe. 

MOZARABE,  ó MOZARAB1QUE, 

adj.  m.  y f*  Mozárabe. 

MU  ,1üE  , p.  p.  del  verbo  mouvoir  : y 
adj.  Movido. 

MUABLE , adj.  m.  y f.  Mudable:  su- 
jeto á mudanzas. 

MUANCE  , 9.  f ( más. ) Mudanza. 

MUCHE-POT,  #.  m.  V.  Musser. 

MUCILAGE , s.  m.  Mucilag*. 

MUCÍLAGINEUX  , adj.  Mucilaginoso  , 
viscoso. 

MUCOSITÉ , i./.  ( medie. ) Mocosidad: 
humor  espeto , mocoso. 

MUE , s.  f Muda  : la  caída  y renovación 
j de  las  plumas  , del  pelo  , de  la  piel , de  las 
astas,  en  cientos  animales.  ||  'i  a rabien  so 
toma  por  el  tiempo  ó estación  en  que  se  b acó 
esta  muda.  ||  Caponera  : lugar  obscuro  don- 
de se  encierran  los  capones  para  cebarlos.  || 
Mué  de  la  voix : muda  de  la  voz , en  los  mu  * 

¡ chacho^. 

MUE  , EE  , adj.  Mudado. 

MUER , v.  n.  Mudar , estar  de  moda  : di- 
| cese  de  los  (lázaros  , de  las  culebras  , de  los 
venados  , etc.  También  se  dice  de  los  mu- 
chachos quando  mudan  la  voz. 

MUET,  ETTE , adj.  Mudo  : dices c del 
que  no  puede  hablar , y del  que  no  quiere. 
En  el  primer  coso  se  usa  también  como 
substantivo.  ||  ( Jig .)  Mudo  : dícesc  de  las  co- 
sas que,  aunque  inanimadas,  indican  ó si- 
gnificad algo ; como  : scérte  muette , jen 
muet , témoin  muet.  (j  Devenir  muet ; enmu- 
decer, quedar  mudo  , ó sin  habla.  j|  Ltllrc 
muette : letra  muda  , consonante  cuya  pro- 
nunciación no  empieza  por  vocal,  l]  Muet 
volontaire : en  estilo  forense  se  dice  del 
que  no  quiere  conteztar.  ||  (fian.  ) Díccse : 
nétre  pos  muet : no  tener  pelos  en  la  len- 
gua. 

MUETTE,  i.f  ( mant. ) Mnds.  ||  Casa 
del  montero.  ||  Cama  , ó cueva  de  liebre. 

* MUFA  , s.  m.  Plátano  americano. 

MUFLE  , s.  m.  Gcta,  hocico : morro  ha- 
blando de  ciertos  animales.  ||  Mascaron,  ca- 
rátula : dicese  en  las  tres  nobles  artes  de  al- 
guna boca  en  los  adornos  , imitaudo  el  ho- 
cico de  alguna  bestia. 

MUFLIEK , s.  m.  Antirrino  : genero  de 
plañías,  que  abraza  muchos  especies ¿ entre 
ellas  la  bcccrxa,  ct  gallito  etc. 
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MUFT1 , s.  m.  Muflí : patriarca  de  la  re- 
ligión mahometana. 

MUGE  , s m.  Sargo , mocil  : pescado. 

MUGE  VULANT  , ó ADONIS,».  m 

Budion  , ó peleado  volante. 
f MUGIR  , v.  n.  Mugir,  berrear  , bramar. 
Aunque  todos  significan  gritar  la  res  vacuna; 
lo  i.  se  dice  mas  propiamente  del  buey; 
lo  a.°  de  la  vaca  , y becerro;  y lo  3.°  ucl 
toro.  |j  (Jig.)  Bramar  : las  olas  , los  vicn- 

l°MUGISSANT , ANTE  , adj,  Mugicnte: 
que  muge , que  berrea.  Dícesedc  los  bueyes , 
y vacas.  j|  (jig» ) Bramador  : dícesc  do  los 
vientos , de  las  olas. 

MUGISSEMENT , i.  m.  Mugido,  berri- 
do , bramido : conforme  «*s  la  res  vacuna  «le 
que  se  habla.  ||  (Jig . ) Bramido  : de  los  vien- 
tos , de  las  olas. 

MUGUETE,  s.  m.  Lirio  de  lo»  valles.  || 
O'oc.  Jam.  ) Pisaverde  , muza  1 ve  te  , galan- 
tcador , petimetre,  que  llamamos  un  Nar- 
ciso. 


ML'GUETER  , u.  a.  ( jne.y  fam. ) Chi- 

cbisvear  , requebrar  , galantear : á las  da- 
mas. ¡|  ( Jig . y joc.)  Rondar,  echar  el  ojo: 
poner  los  pumos  en  alguna  cosa  que  se 
pretende.  En  este  sentido  es  voz  anticua- 
da. 

MUID  , s.  m.  Moyo  : cierta  medula 
mayor  para  líquidos  que  contiene  i33  azum- 
bres ; y también  una  medida  imaginaria  de 
áridos,  que  comprchende  33  fanegas.  ¡|  Pi- 
pote , barril : que  nace  un  moyo  muitl  de  vino, 
accytc , etc. 

♦MUIRTE  , s.f.  El  agua  salada  que  se 
saca  do  los  pozos  tic  Saliui  en  Borgoúa  , pa- 
ra hacer  la  sal. 

MULATRE,  adj.  y s.  m.  y f.  Mulato  : lu- 
jo de  padres,,  uno  negro  , v otro  blanco. 

MU  LOTE , EK,  /;.  p.  y adj.  Penado, 
punido  : por  coligado.  • 

MULCTER  , v.  a.  Penar  , punir:  im- 
poner pena  ó castigo  á alguno  : en  ambas  len- 
guas es  voz  mas  forense  que  del  uso  común, 
en  el  qual  seria  una  afeclaciou- 

MULE  , s.  f.  Chinela,  ó chapín  : de  las 
muge  res.  j|  Sabañón : en  el  talón  del  pie.jjMu- 
la  : caballería  mular. !| Fantasque,  Iciu,  cam- 
ine une  mulé  : doro  , cerrado , como  pie' 
de  mulelo : cerrado  de  campiña  : terco , v 
obstinado.  V.  Ferrerla  mu/e.  • 

MULET , s.  m.  Mulo,  maclio:  caballe- 
ría mular.  ¡ISargo  ; pescado  de  mar. 

MULET1ER,  *.  ra.  Muletero , acemile- 
ro : mozo  de  acémilas,  mulos,  ó muías  , 
sean  de  carea , ó de  tiro. 

MULETEE!,  s.  /.  ( celrer.  ) Molleja  : de 
las  aves  de  altanería 

* MULLE  , adj.  Díceyc  : garante  mulle , 
rabia  tiutoria  do  inferior  calidad.  Es  voz  del 
comercio  de  Amstcrdam. 


* MULON,  f.  m.  Pilada  , monton  grande 
de  sal  á orilla  de  la  mar. 

MULOT  , j.  m.  Turón  , musgaño  : ra- 
tón grande  campesino. 

* MULOTER  , v . n.  Hozar  el  jabalí  ea 
las  cuevas  y madriguera»  de  lo»  turones  , 
para  comerse  el  grano. 

multinOme  , s.  m.  falgeb.  ) Multino- 

mio  : se  dice  de  usa  cantidad  compuesta  dfc 
muchos  Unidnos. 

MULTIPLE,  adj.  m.  y f Multíplice: 
nombre  que  contiene  á otro  muchas  veces, 
corno  nuexees  multíplice  de  tres. 

MULE1PLIABLE  , adj.  m.  y f Multi- 
plicable. 

. MULTIPLICANDE,  s.  m.  ( aritm.) 

Multiplicando  : número  que  se  multiplica 
por  otro. 

MULTTPLICATEUR, s. m. (aritm.  Mul- 

tipl  cador  : el  número  por  el  qnc  se  lia  de 
multiplicar  mia.cantid.il. 

MULTIPLICA  ilON , s.  f.  Mulrtplico- 

cion:  aumento  en  número  de  los  individuos, 
ó cosas  de  una  misma  especie.  j|  Multiplica- 
ción : la  tercera  rcglp  de  la  aritmética. 
MULTIPLICELE  , s.f.  Multiplicidad: 

gran  número  «le  cosas  diversas. 

MULT1PL1É,  ÉE,  p.  p.  y aílj.  MnKii- 

tiplicado. 

MULEIPLIER  , v.  a.  Multiplicar:  au- 
mentar en  cantidad  , en  número.  j|  Multi- 
plicar : un  número  por  olio,  que  es  la  terrera 
. regla  de  contar. 

MULTiPLIEIR,  v.  n.  Multiplicar,  pro- 
pagar: aumentarse  por  generación  los  indi- 
viduos de  una  especie. 

MU  LUI  UDL , s.f.  Multitud,  nmehc- 
d timbre  : gran  número  de  personas,  ó cosa» 
juntas.  (|  Mucbeduinbre  , pueblo,  vulgo  : el 
común  de  la  gente. 

MULTIVALVES,  s.  f. pl.  ( hist.  nal.  ) 

Mullí  val  vas  : d ícenlo  de  un  genero  de  c*ou- 
clias  de  mucha»  almejas. 

MUÑI,  IET,  p.p.yadj.  Municionado  , 
pertrechado.  V.  Muñir.  ||  También  es  reves- 
tido, autorizado:  con  órdenes,  poderes  , 
privilegios , etc. 

MUNICIPAL , ALE,  adj.  Mitntípal  • 
dicese  del  derecho  ó costumbre  peculiar  de 
un  pueblo  , ó país.  ¡|  Officicrs  numicipaU.i  : 
los  concejales  , lo»  regidores  , ó jurados  de 
una  ciudad  , villa  , $tc. 

MU NIC1  PAUTÉ , s.  f.  Ayuntamiento , 
concejo  municipal , el  cuerpo  tic  regidores 
de  una  ciudad  , .ó  villa.  |j  Partido,  o distrito 
de  la  jurisdicción  del  concejo  del  pueblo. 

MUNICIPE  , s.  m.  Municipio  : nombre 
quedaban  los  Romanos  alas  ciudades  libres  , 
V amigas,  que  gozaban  de  los  derechos  de 
la  capital  Roma. 

M L N 1 E'ICENCE . s.f.  Munificencia  : li- 
beralidad , y largueza  , propia  de  piíucx- 
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MUÑIR  , v.  a.  Municionar , almstecer  , 
pcrtrech:#  , proveer : una  plaza  de  guerra. 

MUÑIR  { SE)  , v.  r.  Prevenirse,  pro- 
veerse , pertrecharse  : de  cosas  necesarias 
para  la  defensa  propia  , sea  corporal , sea 
legal.  ¡|  (jig.  ) D ices?  : sr.  muñir  de  palie  Ace, 
deconrage  , etc.  armarse,  revestirse  de  pa- 
ciencia . de  valor,  etc. 

MUNITION  , s.  f.  Munición  : pertre- 
chos, y provisiones  necesarias  para  una  pla- 
za , excrcito  , armada  , etc.  En  este  sentido 
se  dice  en  plural  munilionS  de guerre , ó de 
bntichc:  municiones  de  guerra  , ó «lo  boca. 
|[  Munición : la  carga  que  se  echa  en  una  es- 
copeta , etc. 

MUNmONNAIRE  , a.m.  Municione- 
ro , proveedor  : del  cxcrcito  , de  la  tropa  , 
etc. 

MUQUEUX  , KUSE , ailj.  Mucoso, qnc 
•tiene  niucosidad  : d ícese  en  anatomía , y me- 
dicina. 

MUR,  i.  m.  Muro,  pared:  efi  general 
cerca  , en  el  sentido  de  separar  ,dc  contener, 
de  cerrar  5 á diferencia  de  la  voz  muradle  , 
cuva  idea  particular  es  decubrir , dedefender, 
de  servir  de  baluarte , á lo  menos  en  plural. 
Así  sr  dice : les  mura  d' un  jardín , y les  mu- 
radles d'irne  villf.  ||  Dícese : gros  mur  : pa- 
red maestra  , ó paredón.  j|  Alar  de  clólure  : 
cerca  de  pared.  Mur  de  refend ,e.n  briques , 
etc. : tabique.  ||  Mur  de  piares  scches : jorfe, 
pared  de  piedra  seca.  \ \ Murdetnrchis  : ta- 
pia , ó tapial.  Mur  a hauteur d appui , mur 
d' appui : pretil.  ¡|  Mur  mitoyen : pared  me- 
dianera. I]  ( fig.  Y fiun .)  S«  dice  : metíre  un 
homme  aupied  du  mur : estrecharlo  de  un 
rm.do  que  no  pueda  negarse  á lo  que  se  le 
pide.  ¡|  (e  rp.  proe. ) Dícese  : tirerde  l'huile 
iCun  mur  : sacar  agua  de  las  piedras.  V. 
idude  „ 

M Ú R , Ü R E , adj.  Maduro  , sazona- 
do , en  sazón  : hablando  de  frutas , y fru- 
tos. ||  ( fig. ) Maduro  : prudente , juicio- 
so.  ¡|  ( fig- y joc.)  Maduro  , pasado  : dícese 
de  lo  que  está  muy  viejo , y traído  , ó cas- 
cado. ||  Age  mur  : edad  madura.  ||  Fdle 
mitre  ; moza  casadera  j ó jamona  , por  pa- 
sársele el  tiempo. 

MÜRAILLE  , s.  f.  Pared  , muro,  y 
también  muralla.  V.  Mur. 

MURAL  , ALE  , adj.  Mural.  ||  Cou- 
ronne  múrale  ; corona  mural. 

MÜRK  , s.  f Mora  : fmto  del  mora).  || 
Mitre  saiivu ge  ou  de  renard  : zarzamora.  || 
(prov. ) Dícese  : faire  comme  le  renard  des 
mitoes  ; agrillas  eran  , que  dhto  la  zorra : 
hacer  como  que  se  desprecia  lo  que  no  se 
puede  bijbcr. 

MURE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Murado.  || 
Pille  marée  : ciudad  murada. 

MÚREMENT  , advr  ¿Maduramente , pru* 
d cu  teniente  , con  toda  prudencia. 


MU  RENE  , s.f.  Murena  . pescado  ctr- 
tilaginoso. 

MURER  , v.  a.  Murar  : cercar.  ||  Tapiar 
alguna  puerta  , ó ventana  : tabicarla. 

MUREX  , s.  m.  Múrice  , muría  : nom- 
bre de  ciertos  mariscos  que  crian  la  púr- 
pura. 

MÚRI  ,TE,p.  p . y adj.  Maduro  , ma- 
durado. 

* MURIATE  , s.  m.  ( qnim. ) Muriato  : 
nombre  genérico  de  los  sales  formadas  por 
el  ácido  muría  tico  y una  base.  La  sal  de 
cocina  es  un  muriato. 

♦MURIATIQUE , adj . m.  y f.  Muriáti- 

co  : dicese  riel  ácido  , y de  las  cosas  que 
le  contienen. 

MÚKIKR . s.  m.  Moral  : en  general  el 
árbol  que  da  «ñoras.  Pero  lleva  el  nombre 
de  mtírier  noir  para  distinguirse  de  Ja  mo- 
ref.a,  anc  se  llama  rmirier  Mane. 

MUníR,  v.  n.  Madurar , sazonar  : dí- 
cese de  las  fiutas,  y frutos.  Usase  también 
como  neutro.  |)  ( fig- ) Madurar  , poner  en 
sazón  : un  negocio.  ||  [id. ) ir  madurando, 
tomando  asiento  , entrando  en  seso  : ba- 
ldando del  juicio  que  viene  con  la  edad. 

MURMURE,  s.  rn.  Mormullo,  rumor: 
ruido  confuso  de  muchos  qne  hablan  jun- 
tos. ||  Mormullo,  murmurio  , susurro  : de 
un  arroyo,  de  las  hojas,  de  las  abejas.  || 
Monnuracion  , queja  , descontento  ; que  se 
levanta  entre  elpuAdO  , el  publico , etc. 

MURMURER  , v.  n.  Mormurar  : decir  , 
hablar  de  alguna  cosa  entre  dientes , ó de 
quedo.  ||  Mormurar  , gruñir  , quejarse.  || 
Mormurarse , susurrarse  , correr  el  rumor  : 
hablando  de  una  noticia  secreta.  ||  Mor- 
nitiraf,  susurrar,  hablando  del  arroyo  , de 
las  hojas  heridas  del  viento  , etc. 

* MURMURATEUR , s.  m.  Mormura- 

dor. 

MURUCULA , s.  f.  Murucuyá  : planta  de 
la  Nueva  España  <tcl  mismo  genero  que  la 
pasionaria. 

MUSARAIGNE,!./  Musaraña,  ó ma»J 
gaña  , V.  Turón. 

MÚSARD  , ARDE  , adj.  (fanu ) Ban- 
san  , bodoque  : que  se  emboba  y entre- 
tiene mirando  , ó charlando  por  donde 
quiera  que  va. 

MUSC , s.  m.  Cabra  de  almizcle  : animal 
del  Asia.  ||  Almizcle  : el  licor  oloroso  quo 
se  saca  de  dicho  animal.  ||  Couleur  muse : 
color  musco.  ||  Peau  de  muse  ; piel  almiz- 
clada. 

MUSCA  DE , aiiu  Moscada.  ||  !Sroix  mus - 
tarle  : nuez  moscada  , ó de  especia.  Usa»e 
también  como  substantivo. 

* MUSC  ADELLE , j.  y.  Moiqueruela, 
almizcleña  : clase  de  pera. 

MUSCA DET  , s.  m.  Vino  blanco  , co» 
algos.  >aboi  al  moscatel. 
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MUSCADIER  , s.  m.  Árbol  de  la  nuez 

moteada. 

MUSCA  DIN  , s.  m . Pastilla  de  boca 
con  almizcle  y «rahar. 

* MUSCADiN  w INE,  subst.  ( nuevo. ) 
Comí  luco. 

MUSCARI  , s.  m.  Muscari : planta  bul- 
bosa , cuyas  llore»  son  muy  hermosas,  y de 
l>uen  olor. 

MLSCAT,  adj.  Dícese  : vin  mus  caí , 
■vino  moscatel  : noix  muse, ule  , nuez  mot- 
eada. 

MLSCAT , s.  m.  Moscatel  : dicese  del 

Tino. 

MUSCLE,  m.  ( anat.)  Músculo 

MUSCLÉ  , ÉE , adj.  (pint. ) Musculado: 
figura  en  que  están  bien  señalados  los 
músculos.  é 

MUSCOSITÉ,  s.f.  Mnscosidad  : cierto 
moho  que  se  encuentra  en  los  ventrículo^ de 
Jos  animales  que  rumian. 

MUSCLLAIRE  , adj.  m.  y f.  (anal.) 
Muscular:  dícese  de  las  venas  y arterias  que 
pasan  por  los  músculos. 

MUSCULE  f s.  f Músculo  : máquina 
militar  de  los  antiguos. 

MLSCULEUX,  EUSE,m7/.  Musculoso. 

MUSE  , s.  J.  Musa  : el  númen  poético. 
||  (moni. ) Melancolía  del  ciervo  quando 
esta  en  brama. 

MUSES,  s.f  pl  Musas  : las  nueve  dei- 
dades de  la  fábula  , habitadoras  del  Pur- 
na.sn.  (|  [fi%. ) Las  musas  : las  buenas  letras, 
las  letras  humanas. 

MLSEAU  , s.  m.  Hocico , morro  : di- 
cese  de  los  animales  ; y en  estilo  jocoso , ó 
satírico  , de  la»  personas.  ||  A regar  ge  mu- 
se au  : hasta  reventar  , hasta  loft  ojos , 

basta  no  poder  mas. 

MUSÉE  , s.  m.  Museo  , y también  gim- 
nasio : el  destinado  para  el  estudio  de  las 
ciencias , y artes. 

MUSÉLER  , v.  a.  V.  Kmmuselcr. 

MUSKL1ÉRE  , s.f.  Bozal , frenillo  : que 
*c  pone  a los  perros  y otros  animales  para 
que  no  puedan  morder.  Para  los  hurones 
se  llama  prisuclo. 

MUSER  , v.  n.  ( ant. ) Embobarse  , pa- 
rarse : en  ver , en  charlar  , ele.  ||  Entrar  en 
zelo  : di  jóse  del  venado. 

* MUSER  , v,  n.  ( ant. ) Distraerse  del 
trabajo.  ||  Ocuparse  en  frioleras.  ||  (moni.) 
Dicese  : ¿es  ccrfs  commencent  a muser  : los 
ciervos entrau  en  zelo  , ó empiezan  la  brama. 

MUSEROLLE  , s.  J.  Muserola  : «parte 
de  la  brida  de  un  caballo. 

MUSKTTE,  s.  j.  Gayta  : instrumento 
m tísico  tje  viento. 

MUSÉUM  , ti  MU  SEO  N , ».  m.  Musco, 
la  casa  ó pieza  en  que  se  guardan  varias 
curiosidades  y monumentos  de  Ja  historia 
natural , de  las  antigüedades , d*  las  artes. 


MUSICAL,  ALE,  adj.  Musical , mú- 
sico : lo  que  está  conforme  á música. 

MUMUALEMEN  V , adv.  Sceun  músi- 
ca , en  reglas  de  música , 6 en  tono  de  mú- 
sica. 

MUSICIEN,  ENNE  , s.  Músico  : 
dícese  del  que  sabe  la  música  , y mas  del 
que  la  profesa. 

MUSICO , s.  m.  Lupanar  : en  los  Paí- 
ses Raxos. 

MISIQUE,  s.  f Música  : se  dice  del 
arte  en  el  componer  , en  el  cantar  , v en  el 
tocar.  j|  Música  : se  tuina  por  el  mismo 
canto,  ú son.  ||  Música  : se  loma  por  los 
músicos,  6 cuerpo  de  músicos.  ||  Afusique 
d'église  , música  de  coro  , ú coreada.  ||  La 
musique  du  Roí  : la  música  del  Rey  , la 
capilla  ical.  ||  ( est . joe . ) Dícese  : musique 
de  chiras  , et  de  chais  : música  rabonera , 
órgano  de  gatos., 

MLSOUE,  ÉE,  p.  p.  r adj.  Almiz- 
clado. ||  reí  fumado  : oloroso.  ¡|  :M)  d¡- 
cese  : paroles  miuquées  : palabra.^  azuca- 
rados , zalameras ; o sean  /alaitiri  ías.  || 
J'antmsic.1  musqiices  : cotufas  , guilorías  : 
antojos  de  ricos,  Frttil  masque  : fruta  al- 
mizcleña. 

MUSQUER  , v.  a.  Ailhizclar  : aderezar , 
ó perfumar  con  almizcle. 

* MUSQLIN1ER , s.  m.  Textdor  de 
batistas , en  la  provincia  de  Picardía. 

MUSSER  (SE),  v.  r.  Agazaparse,  es- 
condéis»*. Es  voz  antiquada. 

MUSULMAN  , AINE  , s.  Musulmán  , ó 
moslcmo  : lo  mismo  que  mahometano. 

* ML5ULMANISME , s.  m.  tMahomc- 
tismo. 

MUSURGIE  , s.  f.  Musurgía  : ei  arte 
de  componer.  # 

MU  I AR1LITÉ  ,s.f  Mutabilidad,  insta- 
bilidad : v también  mudanza. 

* MUTAjNDE,  s.f  Pañetes  : especie  de 
calzoncillos  que  usan  algunas  religiones 
descalzas. 

MU  I’ AITON  , s.  f.  Mutación  : por  re- 
volución do  gobierno.  ||  (Jor.)  Mudanza  do 
dueño  : «le  una  hacienda. 

MUTILA  TION,  1.  f Mutilación  : corle 
de  algún  miembro.  Dicesc  del  cueipo 
humano  , y, también  de  las  estatuas. 

MUTILÉ,  EE,  p.  p.  y fid).  Mutilado. 

MUTiLER  , v.  a.  Mutilar  : cortar  , 
cercenar  algún  miembro.  Dicese  del  cuerjx> 
humano,  y de  las  estatuas.  ||  Mutilar  : por 
castrar,  caj»ar. 

MUTILER  (SE),  v.  r.  Mutilarse,  cas- 
trarse. 

MUTIN,  ÍNE,  adj.  Revoltoso,  levan- 
tisco : amigo  de  mover  motines , ó levan- 
tamientos. j|  Perrengue  , terco  , hablando 
de  niños.  , 

MUTINÉ,  ÉE , p.  p.  y adj,  Amotina- 
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do  , sublevado.  ||  Áes  Jlots  , les  vcr.ts  , Hui- 
tines : Id»  olas , lo»  viento»  uirailo»  , em- 
bravecidos, coma  dicen  los  poetas. 

MliTlJiEB  (SE),  v.  r.  Amotinarse, 
subleva  i se.  I|  Emperrarse  , emberrenchinar- 
se : hablando  de  lo»  niños. 

MU  lTNEKrE  , s.  f.  Amotinamiento  , 
y motín  , sublevación  : levantamiento  de  un 
puehlo  , de  una  tropa.  ¡|  Perrería  , emper- 
ramiento : terquedad  de  los  niños. 

* MUXIR  , y.  n.  ( cetrer. ) Tullir.  V. 
Emeutir , que  es  como  comunmente  se  dice. 

MUTISME , s.  tn.  Mudez  : privación 
del  habla. 

MUXUEL,  ELLE,  adj.  Mutuo,  reci- 
proco. 

MUTUELLEMENT,  ady.  Mutuamen- 
te , ó mutuamente. 

MUTULE  , s.  f ( arejuit . ) Molillon: 
parte  de  la  cornisa  , que  narccc  la  sostiene. 

MYAGRU'M,  s.  m.  Miagro  ; planta. 

MYOLOG1E,  s.f  Miologia  : parte  de 
la  anatomía,  que  trata  de  lo»  músculos. 

MYOPE  , a.*  m.  y f Miope  : de  vista 
corta. 

MYOPIE , i.  f Miopía  : cortedad  de 
▼isla. 

MYOSOTíS  , V.  Oreillc  de  souris. 

M Y OTO  MIE,  s.f,  Miotamia  : tratado 

de  la  disección  de  los  miiscuJos. 

MYRIADE,  i.  f Diez  mil  : entre  anti- 
qu  arios. 

* iMYRIAGRAMME , s.  m.  Miriagramo: 
pesa  de  diez  mil  gramos  , que  corresponde 
a ai  libras  , II  onzas,  12  adarmes  y 3 
granos  de  Castilla. 

*MYRIALITRE , 1.  m.  Miri  alitro : medida 
de  capacidad  que  contiene  «Hez  mil  litros  , 
que  son  49*13  azumbres  para  los  liquido»  , 
o atoo  celemines  para  los  áridos. 

MYRIAMÉTÍE,  s.  m.  Miriámetro  : 

medida  itineraria  de  diez  mil  metros,  que 
son  itg63  varas  de  Castilla;  esto  es,  un 
poco  mas  de  legua  y media  de  las  legales 
de  España , ó siete  quurtos  de  legua  ma- 
rina. 

*MYRIARE,s.  m.  Mi r ¡área  : medida 

agraria  de  diez  mil  áreas  , que  vienen  á ser 
060  fanegas  de  tierra  de  Madrid  , ó i5o 
yugadas  de  Castilla  la  vieja. 

*MYRMÉCIE,  s.f.  ( medie. ) Mi  rme- 
cía  : verruga  poco  elevada  v de  ancha  base. 

* MYRM1DON,  s.  w.  V.  Mirmidón. 


MYROBOLAiV m.Mirabolano  : fruta 
de  Indias. 

MYRQBOLANIER  , s.  m.  Mirabolano: 
árbol  de  Indias. 

MYRRIÍK,  s.  J.  Mirra  : especie  de  goma 
odorífera. 

M Y RUIS  , CERFFFIL  MUSQLE,  ». 
m.  CICUTA  IRE  ODORANTE  , s.  f. 
Perifollo  aromático,  quijonesde  olor : planta. 

MYRTE  , *.  m.  Mirto  , murta,  arrayan: 
arbusto.  j|  fíate  de  myrte  : murtones  , la 
fruta  fiel  mirto. 

MYRTIFORME,  adj.  ( anat .)  Mirtifor- 
mc  : direse  de  ciertas  carúnculas  en  la  mem- 
brana interna  de  la  vexiga. 

* MYRT1LLE  , a.  ni.  Arándano  : planta. 

MISTAGOGUE , s.  m.  Mislagoga  : sa- 
cerdote griego  que  iuiclaba  en  los  misterios 
de  la  religión. 

MYSl’ERE,  s.  tn.  Misterio  : dícesc  de 
la  religiop.  ||  Misterio  : se  dice  por  extensión 
de  todo  lo  que  está  oculto , y es  dilicil  de 
comprchcnder.  ||  Misterio  , arcano  : secreto 
en  los  negqcios  de  importancia. 

M YSTERIEU SEÍl  EXT  , ady.  Misterio- 
samente. ||  Parlcr  mr^tcricusemenl : hablar 
con  misterio  , hacer  misterios. 

MYSTERiEUX  , FASE,  adj.  Misterio- 
so : lo  que  encierra  misterio.  ||  Misterioso  : 
el  que  hace  misterios. 

MYSTiCITÉ , s.  f.  Mística  : arte  espiri- 
tual que  enseña  á con  templar  en  las  cosas 
divinas. 

MYSTIFICATEUR , s.  m.  Burlador  : el 
que  gusta  de  dar  chascos. 

M xSTIFICATION  , s.  f O tasco  , bnrla. 

MYSTIFlEll , y.  a.  Burlar  , chasquear. 

MYSTíQLE,  adj.  m.  y f M Utico. 

MYSTIQUEMEINT , ady.  Místicamente. 

MYSTRE  , s.  m.  Mishu  : medida  de  lo# 
Griegos  para  líquidos  ; había  nna  mayor  que 
otra  , la  mayor  contenía  media  onza  de  agua, 
y la  menor  tres  ochavas. 

* MYTHE  , s.  f.  Fábula  mitológica. 

MY’lllOLOGlE  , s.f.  Mitología  : cien- 
cia ó explicación  de  la  fabula , ó de  la  alego- 
ría de  las  divinidades  del  gentilismo. 

MYTHOLOGIQUE  , adj.  m.  yg.  Mü- 
tológico 

MV1HOLOGISTE  , ó MYTHOLO- 
GU E , s.  m.  Mitologista,  mitólogo. 

♦MYTLLE.óMYTILE,  ».  m.  Alm*ja. 
V.  Moulc. 
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IV , s.  f décima  quarta  letra  del  alfabeto  . y 
undécima  de  las  consonantes. 

NABAB , s.  m.  Nabab  : príncipe  del  ¡ 

Mogol. 

NABAB1E , s.  f.  Nababía  : dignidad  de 
nabab  , v territorio  de  mi  jurisdicion. 

NABOT,  OTE,  s.  Arrapiezo,  garrapata  : 
dírese  por  bmla  de  todo  hombre  ó tuiiger 
mnv  pequeña. 

IÍACABAT,  ATF,.o<//  Nacarado  : co-  I 
lor  encarnado  claro.  Usase  también  como 
substantivo. 

NACELLE , s.  f.  Navecilla  , barquilla  , 
laucbilla.  (j  Tai  nnccl/e  de  Saint  Picnn  . la 
barca , la  nave  de  san  Pedro  : d ícese  figura- 
damente por  la  Iglesia. 

NACRE,  i.  y:  N;  icar  : la  conrba  interior  i 
en  que  se  cria  la  perla. 

NADIR  , s.  //*.  Nadir  : punto  del  cielo 
opuesto  al  zenit ; esto  es , que  con esponde 
directamente  debnxo  de  nnestros  pies , quan- 
do  estamos  derechos.  „ 

NAFFE  , s.  J\  Llámase  cau  dcnajje , el 
agua  de  azahar. 

NAGE , s.  f.  ( naut .)  Luchadero , el  asien- 
to del  remo  en  el  l>ordc  del  bnrco.||  A la  na- 
ge , e.rp.  adt *.  : á nado,  nadando.  (|  Se  jeter 
a la  nage , echarse  ó nado , ó ó nadar  : se 
inut'cr a la  naife , salir  á nado,  ó nadando, 
il  (f,jm-)  Se  dice  : étre  en  nage : nadar  en 
sudor , sudar  á mares. 

* NAGEE,  s.f.  Trecho , que  se  pasa  á 
nado. 

* NAGEOIR  , s.  ni.  Nadadero  : el  sitio  á 
propósito  para  nadar. 

NAGEOIRE,  s.f.  Aleta  de  pescado. 
NAGEOIRES , plur.  Nadaderas  : las  ca- 
labazas , ó vexigas , que  se  ponen  los  que 
aprenden  á nadar. 

N^GER , v.  n.  Nadar : díccsc  del  vivien- 
te qne  nada , y del  cuerpo  inanimado  que  se 
sostiene  sobre  el  agua  , ú otro  líquido.  || 
{Jig  ) Nadar  : abundar  efl  alguna  cosa , como 
en  riquezas  , placeres , etc.  1|  Remar , bogar  : 
dicese  entre  los  barqueros.  |¡  Nager  dans son 
sartg:  nadar,  bañarse  en  su  propia  sangre, 
j!  (id.)  Se  dice  : nager  dans  la  joie  : rebosar 
cíe  alegría.  ¡|  ( id. ) Díccse  : nager  dans  les 
plai.sirs  : vivir  en  modio  de  los  dcleyics.  |¡ 

( id. ) Se  dice  : nager  diins  fopufcncc  : ma- 
nar en  bienes,  en  riquezas.  ||  ( fam . Y Jig  ) 
Díccsc  : nager  en  grande  cau  : vivir  en  la 
abundancia. 

NAGEÜR,  El  SE,  subst.  Nadador,  el 


que  sabe  nadar.  ||  Remador  : díccse  en  los 
ríos  del  barquero  que  renta. 

NAGUÉRE,  ó «AGÜERES  , ad».  No 

ha  mucho  , ñoco  ante»,  ó |»oco  hace. 

NAÍADE,  s.f.  Nayada,  nombre  de  las 
ninfas  de  los  ríos  y fuentes  según  la  fábu 
la. 

NAIF  , I VE  , adj.  Ingenuo  , natural , 
sincero  : sin  artiGcio,  sin  doblen.  ||  Natural , 
sencillo  : lo  que  no  es  afectado.  ||  Natural, 
verdadero  : loque  imita  bien  la  naiuialeza, 
ó representa  bien  la  verdad.  j|  Sencillo  , can- 
dido : por  simple , ó necio. 

NAIN,  NAINE,  s.  Enano  : mny 
pequeño  de  estatura.  j|  Arbrcs  nains  : arbo- 
les enanos , que  se  crian  así  para  loe  jardi- 
nes. |l  OEuj  nain  : huero  sin  yema,  que  es 
el  ultimo  que  pone  la  gallina. 

NA  IRE,  s.  m.  Nayre  : nombre  que  dan 
en  el  Malabar  á los  nobles. 

NAISSANCE,  s.  f.  Nacimiento  : el  acto 
de  nacer,  sean  las  personas,  sean  los  anima- 
les, sean  los  vegetales ; sean  por  analogía  los 
astros,  el  día  , etc.  ||  Nacimiento,  alcurnia, 
estirpe  : origen  de  alguna  persona  en  orden 
á su  sangre.  Guando  se  dice  absolutamente 
naissance  , vale  lo  mismo  que  nobleza,  ó hi- 
dalguía : así  se  dice  : homme  de  naissance , 
qui  a de  la  nrtissanee , ó homme  saris  nais- 
sance. ||  Nacimiento:  tómase  por  pié,  ar- 
ranque , cepa , raiz , desde  donde  empieza 
á salir , crecer,  ó extenderse  una  cosa.  || 
Tómase  también  por  origen,  ó principio 
desde  donde  empezó  á ser  ó existir  alguna 
cosa. 

NAISSANT , ANTE  , adj.  Naciente  , 
reciente,  nuevo  : lo  que  empieza  á salir,  á 
verse,  á descubrirse.  [|  (Lias.)  Se  dice  del 
animal  cuya  cabeza  sale  por  encinto  de  una 
pieza  del  escudo.  ¡|  J'.  üe  en  létc  naissa/Ue  : 
se  dice  de  aquel  que  no  queriendo  llevar  mas 
peluca^  se  dexa  crecer  d pelo. 
v NA1TRE , u.  n.  Nacer  : díccsc  de  todo 
lo  que  nace , ó empieza  á parecer , sean  vi- 
vientes, sean  plantas,  sean  astro».  (|  (fig* ) 
Nacer  : traer  origen  ó principio  una  cosa  de 
otra.  ¡|  (id.)  Nacer,  deducirse,  inferirse: 
una  cosa  de  otra.  ||  Ñatlrc  pour.... , ó mas 
bien  élre  né  pour  ...  : haber  nacido  para.... 
tcnergenio  para....  tener  vocación  para..., 

NAÍVEMENT,  adp.  Ingenuamente,  sen- 
cillamente , con  caudor.  ¡|  Con  verdad , con 
naturalidad.  . 

NAI  VETE  f s.f.  Ingenuidad  , naturJi- 
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dad  , candor,  jf  lo  sencillo  , lo  natmal. 

NANAN , í.  m.  Chocho , .choehito  : así 
se  nombra  pira  los  ni fos  un  dulce. 

ANKlN’,  s.  m.  Malion  : tela  «juc  viene 
de  oriente. 

* ÑANN  \ , s.f.  Ananas  , ó pina  de  In- 
dias : planta  de  America. 

NANTl , 1K. , i»,  p.  y adj.  Asegurado, 
afianzado.  V.  IVanlir. 

NANTl R , i '.u.  Asegurar,  afianzar : el  pa- 
go de  una  deuda. 

NANT1R  (SF),  \>.  r.  (for.)  Aposesio- 
narse, entrar  en  posesión  : de  alguna  heren- 
cia. ||  ( Jam .)  Prevenirse,  proveerse  : de  al- 
guna rosa  por  precnucior*.  # 

NANTiSSÉMENT,  m.  Prenda,  fian- 
za , seguridad  : que  da  el  deudor  al  acreedor. 
||  Alguna  vez  significa  consignación  . pago. 

ÑAPEES,  s.  J\  pl.  Napeas  : ninfas  de 

los  lasques  y montes  según  la  fabuja. 

NAPEL,  j.  m.  Napelo,  ana  i telo  : planta 
■venenosa. 

N APHTE , s.f.  Nafta:  betún  oloroso, 
y muy  sutil. 

* NAPLES,  (gcogr.)  Na  pojes  : ciudad  y 
Vyno  de  Italia. 

♦NAPOLI  DE  ROMANIE,  Ña- 

póles de  Romanía. 

NAPPE,  s.  f.  Manteles  : dícese  de  lo*  de 
mesa.  j|  Sabanilla  de  altar.  j|  Red  para  coger 
codornices.  | Piel  de  ciervo,  ¡j  JYuppc  d'eau  ¡ 
cascada,  despeñadero  artificial  de  agua  en 
los  jardines.  !|  I^evcr  Li  nappc.  : lA.’aniar  los 
manteles , alzar  la  mesa.  ||  Aiettre  la  nappc : 
poner  los  manteles,  poner  la  mesa. 

N YQE  E1KR , v.  n.  [fatn.)  Llevar  |jos- 
te,  aguardar  mucho  tiempo  á la  puerta  de 
alguno. 

^NARBONNE , (gcogr.)  Narboua  : ciu- 
dad de  Francia. 

NARCÍSSK , s.  m . Narciso  : planta , y 
flor.  ¡|  ( fip¡. ) Narciso  : dicese  del  joven  ga- 
lán enamorado  de  si  mismo. 

* NARC1SS1TE , s.J\  Narcisita  : piedra 
que  figura  la  ilor  del  narciso  con  su  color  y 
transparencia. 

NARCÜTIQUE , atlj.  m.y,f.  (medie.) 
Narcótico  : lo  que  adormece.  Usase  también 
como  substantivo. 

NARD  , s.  m.  Nardo  : planta  olorca. 

* NARD  COMMUN.  V.  Spic. 

NARGUE , S.  f (Usase  sin  articulo  en 

estilo  burlesco  y vulgar , para  dcmostr.y  des- 
>rccio  , ó enfado. ) jy  argüe  de  l'amoar : oral 
laya  el  amor , enhoramala  el  amor.  Nargue 
des  mases  : fuera  musas , cuerno  para  ellas. 
Dire  nat'gue  des  ccrémonies  : decir  pestes  de 
las  ceremonias. 

NARGUE,  EE , p.  p.  r adj.  Denosta- 
do, befado,  mofado.  V.  Nargucr. 

NARGUER,  v.  a.  (fam.)  Befar,  hacer 
befa,  mofa. 


NARTNE , s.  f.  Ventana  de  la  nariz,  f} 
IjCS  narines  .-  bus  narices , tomándolas  por 
los  dos  ventanas. 

NARQUOIS,  OISE,  subst.  (Jam.)  Ti 

lio,  belitre,  tuso  : estafador,  trapacero.  ;J 
Parler  narquois  : hablar  en  gcrigouza , ó la 
picaresca. 

NARRATEUR  , s.  m.  Narrador,  relator : 
el  que  narra,  ó relata. 

W ARRATIF , IVE,  adi.  Narrativo,  nar- 
ratorio. 

, NA RR  YTION , s.  f.  Narración : relación 
de  una  c»*sa. 

NARRE,  s.  m.  Relato,  cuento  : de  un 
hecho. 

N ARRE,  EE  , p.  p.y  adj.  Narrado. 

NARRER,  a.  Narrar,  relacionar,  re- 
latar. 

* NARSIi^GUE,  (gengr.)  N arsinga  : ciu  • 
dad  y reynn  de  la  India. 

NARV  AL,  s.  rn  Narval  : cetáceo  ron  un 
ruerno  muy  largo  y retorcido  en  espiral  cu 
la  frente. 

NASAL , ALE,  adj.  Nasal  : dícete  de  la 
voz , del  canto , de  la  pronunciación  de  al- 
gunas vocales. 

NASAL  , s.  m.  (blas.)  Parte  superior  de 
la  abertura  del  morrión  , que  baxandosc  cu- 
bria  la  nariz  «Id  caballero 

N ASALE MENT,  <*oV.  Con  son  ido  na- 
sal. 

ÑAS  ARO,  s.  m.  Onñ<m  de  órgano  que 
¡mita  l.f  voz  humana. 

NASARDE,  í.  /!  Papirote  en  las  nari- 
ces. ¡|  Uníame  á nasa  ules  : pazguato,  pa- 
panatas. 

NASARDER,  u.  a.  (Jam.)  Dar  p api  tu- 
les á alguno  en  las  narices. 

* N ASELA  , (#co¿T.)  Náxós  : isla  del  Ar- 
chipiélago. 

¡Sasfau  , s.  m.  Nariz,  ó ventana  de  la 
nariz:  dicese  de  las  bestias,  asi  como  nari.n : 
«le  las  personas.  [|  Faldear  des  nascaax  : 
malón  , maiasicic  , rajabroqueles. 

N ASI , s.  m.  Ñas»  : el  picsidCnlc  del 
sanedrín  entre  los  Judíos.  ( 

NASILLARD,  ARDE,  adj.  Gangoso: 
el  que  habla  con  las  narices. 

NASILLKR,  t>.  n.  Ganguear,  hablar 

gangoso  : hablar  ron  las  narices. 

NASILLONNER  , v.  n.  Ganguear  un 
poco,  hablar  mi  poco  gangoso. 

♦NASITORT,  s.  m.  Álustucrzo  : cierta 
yerba.  V.  Cresson  atenois. 

NASSE,  s.f.  Nasa  : armadijo  de  junco 
en  que  entra  el  pescado  sin  poder  salir.  ;| 
( fig.  ) Se  dice  : entre  r , ó se  me  tíre  dans  la 
nasse  : meterse  en  un  bcrongena!  , en  un 
atolladero  : esto  es  , cu  nn  negocio  ó empe- 
ño de  difícil  salid;». 

NATAL  , ALE,  atlj.  Nativo  : dícese  del 
país,  do  la  tierra,  de  los  ayres,  dd  lugar 
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del  na<ñmiento  de  alguno.  ¡J  Nata) , y nata- 
licio : hablando  del  día  ó fiesta  ncl  naci- 
miento. ||  Jour  natal  : el  día  del  nacimien- 
to de  tina  perdona. 

NATATION  , s.  f.  Nadadura  : el  ejer- 
cicio de  nadar , v el  orle  <n»c  lo  enseña. 

NATIF , IVÉ,  adj.  Natural  : nacido, 
hijo  de  tal  pueblo.  V.  JYc,  JVcc. 

NATION,  s.J.  Nación  : todos  los  habi- 
tantes de  un  gran  estado  , que  tienen  unos 
mismas  leyes,  uso* , costumbres,  é idioma. 

NATIONS , t.f  plur.  Naciones  : los  in- 
fieles según  la  sagrada  Escritura.  • 

NATIONAL,  ALE,  adj.  Nacional  : lo 
que  es  peculiar  de  una  nación. 

NATION  ALEMENT,  adv.  Nacional- 
mente. 

NATIVITE,  s.*f  Natividad  : dia  del 
nacimiento.  Solo  se  dice  hablando  del  Hijo 
de  Dios  , de  su  Madre  SautUima,  y de  San 
Juan  Bautista. 

NATRON,  6 NATRUM,  s.  m.  Anairon  : 
sal  álkali  natural. 

NA'ITA,  s.  m.  V.  fíancocc/e. 

NATTE , s.  J'.  Estera  , esterilla  : de  es- 
parto, junco  , palma,  paja  , etc.  ||  Trenza, 
trencilla  : de  pelo,  de  seda,  ote.  : y pleyta 
si  es  «le  esparto,  palma,  ó junco. 

NATTÉ , ÉE  , p.  p.  y adj . Esterado. 
||  Tejido  en  pleyta.  ¡|  Trenzarlo. 

NATi’ER,  v.  a.  Esterar  : texcr  pleyta.  || 
Trenzar  l«w  cabellos. 

NATTIER  , s.  m.  Esterero  : ei#quc  bacc 
V vende  esteras. 

NATURA  LIBUS  ( IN  ),  adu.  ( lat.  ) En 

puridad , desnudamente. 

NATU RALIS ATION  ,s.  / Naturaliza- 
cion  , connaturalización  : concesión  de  na- 
turaleza de  un  pai?  á un  rxtrungero. 

NATURALlSE,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Na- 
turalizado, connaturalizado. 

NATURALISER  , v.  a.  Naturalizar  : 
connaturalizará  uno  en  un  país. 

NATURALISMK , j.  m.  Natomlblad  : 

la  conformidad  de  las  cosas  con  las  leyes  de 
la  naturaleza.  ||  Naturalismo  : sistema  de  re- 
ligión , en  el  que  todo  se  altribuyc  á la  na- 
turaleza. 

NATUR ALISTE,  s.  m.  Naturalista  : sa- 
bio dedicado  al  estudio  de  la  historia  natural, 
ó sen  de  la  naturaleza. 

NATURALITÉ,  s.J'.  Naturalidad,  natu- 
raleza : el  origen  ó nacimiento  que  tiene  una 
persona  en  un  pais.  ||  Droit  de  naturalité : 
derecho  de  naturaleza , ó naturalización. 

NATURE,  s.J'.  Naturaleza  : tiendas  mis- 
mas significaciones  y usos  en  ambas  lenguas. 
||  En  uatum  : en  ser,  en  especie. 

NATUREL,  ELLE,  adj.  Natural  : lo 
propio  déla  naturaleza  , y loque  es  conforme 
a ella.  ||  Natural : se  dice  de  lo  ente  no  tiene 
arte,  esfuerzo,  irregularidad , y de  lo  que  re- 


presenta ó imita  bien  ¿ un  original.  ¡¡  Natn- 
ral : se  dice  de  lo  genuino , propio,  verdadero. 
||  Natural : sencillo,  ingenuo,  franco.  I|  Na- 
tural : se  dice  también  del  nacional  de  un 
revno,  ó provincia,  (j  Aunáturel , adv.  Al 
natural.  ,|  Enfanl  naturel:  hijo  natural. 

N ATUREL,  s.  m.  Naturaleza,  natural. .) 
Propieda*].  ||  Complexión,  temperamento.  || 
Condición,  genio.  ¡|  Disposición,  don  natu- 
ral, para  alguna  cosa.  ||  Uícese  también  por 
corazón , entrañas,  esto  es,  por  amor,  piedad, 
humanidad.  ||  Natural  : en  las  academias  de 
las  nobles  artes  es  el  modelo  uatural , ú origi- 
nal. ||  JV’avoir  point  de  na  ture  l : no  tener  na- 
turalidad , ser  afectado.  ||  Ser  descorazonado : 
no  tener  entrañas , ó sensi  I >i  lidad. 

NATURELLEMENT  , adv.  Natural- 
mente , por  naturaleza.  i|  Naturalmente,  sin 
esfuerzo.  j|  Naturalmente,  con  sencillez,  in- 
gen idad  , sinceridad,  ó sin  doblez. 

* NAÚCORE,  s.J.  Chinche  aquática  : es- 
pecie de  insecto  que  se  crio  en  las  aguas  cor- 
rompidas. 

NAUI'  RAGE,  s.  m.  Naufragio  : perdida 
de  uuaembarcncioii  navegando.  ||  [Jig. ) Era- 
caso  , desastre , p*vcs. 

NAUFRAGE,  ÉE,  adj.  Náufrago  , per- 
dido, mareado. 

N AULAGE,  s.  m.  Flete  : qne  paga  el  pa- 
aagero  embarcado.  ||  Barcage:el  precio  que 
se  paga  ol  har«niero  de  un  rio. 

NAUMAClUE,  s.J'.  Naumaqnia  : com- 
bate fingido  de  naves  en  un  estanque  ó mar 
artificiar 

* NAUSKABONDE , adj.  m.  yf.  ( me- 
dic. ) NTauw*wo,  nauseabundo  : k>  que  pro- 
ducc  náuseas. 

NAUSEE,  s.J'.  Náusea , basca , gana  de 
vomitar. 

^AUTILE,  s.  m.  Nautilio  : espacie  de 
marisco. 

NAUTIQUE , adj.  m.y  f Náutico , ma- 
rino : lo  que  pertenece  á la  navigacion  , ó al 
marinage. 

NAUTONNIER,*.  m.  ( poc . us.) Nauta, 
qne  comunmente  se  dice  marinero. 

NAVAL,  ALE,  adj.  Naval  : lo  que  per- 
tenece á lus  naves  de  guerra , y á hechos  «le 
mar.  , • 

NAVEE,  t.f  Barcada  : toda  la  carga  «pie 
lleva  tina  barca. 

NAV ET , s.  m.  Nabo  : raíz  conocida , y 
alimenticia. 

NAVETTE,  s.f.  Nabina, ónabo  silves- 
tre , de  cuya  semilla  se  saca  a«»yte.  ||  Lanza- 
dera : de  tejedor.  ¡|  Naveta  para  guardar  el 
incienso.  ||  {Jig»  yjam.)  Diocic  : frire  la 
navcltc  , andar  como  lanzadera,  no  dexarla 
ida  por  la  venida.  j|  (id.)  Se  dice  : Jdiñ:  Lx 
navetta  : traer  al  retortero. 

* NA VILULAIRE , s.  m.  Navicular : cier- 
to hueso  del  pie,  parecido  á un  barco. 
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NAVIGABLE , adj.  m.  y f Navegable  : 
el  rio  ó laso  en  que  se  puede  navegar. 

NAVIGATEuR  , s.  m.  Navegante,  ma- 
reante : d ícese  del  que  ha  hecho  largos  via- 
ges  por  mar. 

NAY1GATI0N,  J.  f.  Navegación  : ac- 
ción de  navegar,  y también  el  TÍ  age  que  hace 
la  embarcación,  jf  Navegación  : náutica : ar- 
te de  navegar. 

NAVIGUER , %>.  n.  Navegar  : hace#  vía- 
ge  con  embarcación.  J|  Navegar  : andar,  go- 
bernar bien  ó mal  una  nave. 

NAV1LLE,  i.  m.  Acequia,  ó caz  hecho 
por  el  arte. 

NAVIRE,  s.  m.  Navio,  nao.  Comunmen- 
te se  loma  por  embarcación  mercante : así 
como  vaisseau  por  vaxrl  de  guerra.  ¡|  Petit 
navirc  : navichuelo  , navecilla.  ||  ¡j&  na - 
vire  argo  : la  nave  argos,  constelación  aus- 
tral. 

NAVRÉ,EE,p.  p.yadj.  Multando:  he- 
rido , lastimado.  Es  voz  antiquad.i  en  áiuhas 
lenguas.  j|  (/?g.)  Dicese  : avoir  le  emur  na- 
rré : tener  el  corazón  lacrado,  traspasado  , 
lastimado. 

NAVRER , if.  a.  (ant.)  Malferir  , llagar. 
V.  fílesser.  ¡j  Dícese  : nuvrcr  le  cosur: lacrar, 
llagar  , lastimar  el  corazen. 

♦NAZAREEN  , s.  m.  Nazareno , ó Naza- 
reo : el  que  entre  los  Hebreo»  observa  cierto 
rito,  no  comiendo  carne,  etc. 

+NAZIANZE,  ( geogr. ) Nazianzo  : cio- 
dad  de  Capadocia. 

NK , Ni,  ( conjune,  partir,  mrg.it.  que  se. 
ponen  siempre  driles  del  \>erl>o. ) No,  Ni.  |¡ 
Je  ne  ueux  pos  : no  quiero.  |j  Cela  ne  vaut 
rien  : eso  no  vale  nada.  |)  fl  n'est  ni  beau  ni 
hn  nné te  de  frícete/ lechóse  : ni  parece  bien, 
ni  es  .decante  el  hacer  tal  cosa. 

NÉ,  ÉE,  p.  p.  denattre  : v fulj.  Nacido. 

Nato.  ||  i lien  ó mal  ne:  de  buena  ó de  ma- 

índoJc,  de  buenas  ó de  malas  inclinaciones. 
|j  Mort-ni:  que  nació  ú ha  nacido  muerto , 
criatura  parida  muerta.  |j  JSouveavPné  : re- 
cien nacido.  (|  Prcmicr-nc:  priniogcnit© , hi- 
jo m/iyor.  |J  Canse  tila  ne  : consejero  nato. 

NE ANMOINS , ( conj<  atl^ersat. ) Siu 
embargo  , con  todo  eso,  como  quiera. 

NEANT,  s.  m.  Nada , la  nada.  ¡|  Dieu  a 
tiré  toutes  chases  du  néant  : Dios  lo  crió  to- 
do de  la  nada.  ||  \ fi g.)  Dícese  : horran*  de 
néant : hombre  levantado  de  la  nada , del  pol- 
vo de  la  tierna.  . 

NÉBULK,  EE,  atlj.  ( hlas. ) Neliulosa  : 
dícesp  de  las  piezas  en  forma  de  nul*es. 

NEBDLEÜX»  EUSE,  adj.  Nebuloso  , 
anublado  : cubierto  de  neblina , ó de  nubes. 
||  litarles  achuicases  : estrellas  nebulosas  , 
tas  de,  luz  remota , y como  empañada. 

NÉCESSA1RÉ,  adj.  m.  y J.  Necesario  : 
preciso , indispensable,  ¡j  11  est  néccssaiic  : 
os  necesario  , es  uicaestei . 


NECESSAIRE  , J.  m.  Ln  necesario  : lo 
preciso  para  vivir.  ¡|  Cómoda  pequeña  de 
viagep. 

NECESSA1REMENT,  adu  Necesaria- 
mente : precisamente  : de  necesiddH , de  pre- 
cisión. ||  Necesariamente  : inevitable  mente  , 
infaliblemente. 

N KCESSIT  AN  EE , adj.  Solo  se  usa  en  ev 
tas  dos  frases:  ||  ( exp.  teolog. ) Dicese  : grate 
rwcessitante  : gracia  necesitante.  ||  ( exp. 
fam . ) Se  dice : de  nécessité  nécesútante  : 
de  juro,  de  por  fuerza,  de  necesidad  abso- 
luta.. 

NECESS  - TE , s.f.  Necesidad  : precisión, 
fuerza  que  obliga  á fiaccr,  ú obrar,  jj  Nece- 
sidad, urgencia.  ||  Necesidad  : indigencia  , 
pobreza.  ||  ( prov. ) Dícese  faire  de  nécessité 
verlu  : hacer  de  necesidad  virtud  : hacer  de 
tripas  corazón.  ||  (id. ) Se  dice : nécessité rCa 
point  de  lo  i : la  necesidad  carece  de  ley  ; la 
necesidad  tiene  cara  de  herege,  como  dice  el 
vtilgo.  ¡|  De  nécessité , exp.  adv.  Por  necesi- 
dad, noces;!»  iaujentc,  forzosamente. 

NÉCESSITÉS , s.fpl.  Lo  necesario : lodo 
lo  que  uno  ha  menester  para  vivir.  ||  AUer 
a ses  nécessité s : ir  á hacer  una  necesidad,  ó 
su»  necesidades , ó hacer  del  cuerpo.  ||  Ijcs 
nécessités  de  la  notare  : las  necesidades  na- 
turales , ó corporales  : como  el  comer,  beber, 
dormir  , evacuar 

NÉCESSITÉ,  ÉE,  p.p. y adj.  Necesi- 
tado., 

NÉCESSITER , v.  a.  Precisar,  forzar  : 
poner  en  la  necesidad  de  hacer  una  cosa.  Dí- 
cese también  necesitar , pero  es  poco  usado 
fuera  del  participio  pasivo  necesitado. 

NECESSirEUX , EUSE,  adj.  Necesi- 
tado,, menesteroso : indigente. 

IJtCROLOGE , s.  m.  Necrologio  : regis- 
tro mortuorio  de  los  obispos. 

* NEGRO  LOGÍE,  s.f.  Necrología : noti- 
cia de  muertos. 

NÉCROMLANCE , s.  f Nigromancia  , 
magia. 

NECROMANCIEN , ENNE  , suhst.  Ni- 
gromante , mágico. 

NECROMANT,  s.  m.  ( ant.  ) Nigro. 
■náutico. 

NECTAR,  s.  m.  Néctar : bebida  de  los 
dioses  scgunla  íabula.||(/2^.)  Niytar,  ánibai ; 
dio  se  de  toda  bebida  suave  y deliciosa. 

NEF , s.  f Nave , nao  : lo  mismo  que 
vaxel  en  poesía,  y aun  en  este  estilo  es  ros 
«nliquada.  ||  Nave  : vaso  de  templo,  ó igle- 
sia.¡(Alhaja  abarquillada  en  que  seguard.au 
las  servilletas  dei  rey.  |j  Moulina  nej  : moli- 
no «le  agua  , ó de  barca. 

NEFASTES,  adj.  p!.  Nefastos  : los  dias 
en  que  era  prohibido  tratar  de  los  uegocio* 
públicos  entre  los  Romanos. 

NEFLE , s.f  Níspera , n.'spero,  níspola, 
cierta  fruta  de  hueso. 


•* 
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NEFLIFR  , s.  m.  Níspero : el  árbol  que  , 
«la  nísperas  , ó níspola». 

XWiA'J’íFjIVEjflfJ.  Negativo.  {|  {fam.) 

1 Ji.-ok*  : nfoir  le  visase  nésaiif  : tener  cara 
de  jMH’ni  amigos , de  despedir  Huespedes. 

NÉGAflUN , s.f  Negación  : acción  de 
negar,  ó no  oraeoder  una  cosa.  jj  Negación : 
en  ia  lógica  es  carencia  de  una  calidad  en  su- 
gcto  que  no  o capaz  de  ella,  jj  Negación  : di- 
cese  t/c  la  partícula  negativa. 

NFGATIVE,  *.  /.  Negativa  • denegación, 
repulsa  de  lo  «pie  se  pide.  Negativa  : en  la 
gramática  es  cierta  partícula  • y en  la  lógica 
cierta  proposición.  ||  {fam.)  Dicese  : étre 
Jbrt  sur  la  negativa  : no  ser  amigo  de  hacer 
un  fgvor.  , • 

NEGUCiÉ , EE , p.  p.  y adj.  Descuida- 
do. 1 1 Desaliñado , sin  primor , ni  esmero. 
V.  rvéijligcr. 

M¡GLur£ , s.  m.  Descuido,  desden , de- 
saliño. Usase  en  estas  frases  hablando  de  las 
m ugeres  : 4*tre  a san  négligé , estar  de  trapi- 
llo, sin  vestir,  al  desden , sin  aliñar. 

NÉGLIGE M MENT  , adv.  Coa  negli- 
gencia , sin  cuidado,  con  ilescuido. 

NEGL1GENCE  * 1.  /.  Negligencia  , des- 
ruido : poco  cuidado,  esmero,  aplicación, 
etc.  . 

N E( rLlGENT , ENTE , adj.  Negligente, 
desnudado,  omiso. 

NEGLIGER , v.  a.  Descuidar  , desatcn- 
der , no  poner  cuidado  ó primor  en  alguna 
cosa.  j|  Descuidar,  olvidar  : omitir  lo  que  es 
do  la  obligación , ó interes. 

NEGLIGER  (SE) , v.  r.  No  cuidar  de 
su  aseo,  de  su  aliño,  de  su  compostura.  1} 
Descuidarse  : olvidarse  : de  sus  obligacio- 
nes. , 

NEGOLE , s.  m.  Negocio,  trato , tráfico, 
giro  tic  un  comerciante. 

NEGOCIABLE,  adj.  m.yf  Negociable  : 
que  se  puede  negociar , hablando  de  lcíi  as , 
vales,  etc. 

NEGOCIAN!1,  s.  m.  Negociante,  co- 
ncretante. 

NÉGÜCLATEUR  , s.  m.  Negociador:  di- 
cese  dd  que  trata  y maneja  con  alguna  Cor- 
te cxtniugera  uu  ajuste  ó asunto  do  la  suya.;| 
Agente , solicitador,  componedor : de  uego- 
cios  entre  particulares. 

NÉGOC^TIUN , s.J.  Negociación : ne- 
gociado , negocio.  Dicese  de  la  diligencia  y 
manejo  en  tratar  ó ajustar  un  asunto  entre 
dos(x>rtes,  y también  entre  particulares.  j| 
Negociación  : de  letras,  devales,  y otros  efec- 
tos comerciable»., 

NEGOCIÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Negocia- 
do. 

NECOCiER,  v.  a.  Negociar  : ajustar  ó 
tratar  con  una  Oírte  exli  angera  algún  asun- 
to de  la  suya.  j|  Negociar . letras,  vales,  y 
piro»  efectos  comerciable». 
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Nr.GOCIER  , V.  n.  Negociar  : hacer  co- 
mercio , ó giro. 

NEGRK,  NKGRESSE,  snbst.  Negro, 
negra  : d ícese  de  los  naturales  de  Ja  costa  de 
Africa  en  el  Océano  $ y principalmente* de 
los  esclavos  de  aquel  palique  se  llevan  á Ame- 
rica. Ouando  estos  se  comparan  cou  loshom- 
bres  blancos,  se  dice : noirt  y no  négre. 

NEGRE-BLANC  , s.  m.  Albino  el  ne- 
gro que  nace  blanco. 

* I'tGREPOiVT , [grogr. ) Ncgroponte : 
isla  del  Archipiélago. 

NEGRER1E,  s.  f.  El  lugar  donde  se  en- 
cierran los  negros  para  mi  venta. 

NÉGIUER , adj.  Navio  del  trafico  de 
negros. 

N EGR1LLON , ONNE , subst.  Negrillo , 
negrilla  : el  uegro  , ó la  negra  chiquita. 

NEGUS  , s.  m.  Negó  : nomine  dd  empe- 
rador de  Ahisinia. 

NKIGF,  s.f.  Nieve.  Díc.cse  también  fi  ■ 
curadamente  por  la  blancura  de  una  cosa.  j| 
tUanv  rom  me  neige  : blanco  como  una  nie- 
ve. |j  ( vulg.y  ¿tu  l.  ) D ícese : un  fu- ros , un 
dncieur  de  neige  ; un  héroe  , un  doctor  de 
morondanga , de  calabaza. 

NEIGKR  , v.  n.  Nevar,  caer  nieve. 

NEIGEL  X , EL’SE , adj.  Nevoso.  || 
Tcmj)s  ncigeux  . tiempo  cargado  de  nieve  , 
dispuesto  á nevar,  jj  •Saison  ncigcuse  : esta- 
ción ,,  ri  temporada  de  nieves. 

NÉMEENS , .adj.  pl . Ñemeos  : se 
aplican  unos  juegos  antiguos  en  houor  de 
Hercules.  t 

. * N EMEONIQUE  , s.  m.  Ncmcúnico  : el 
vencedor  en  los  juegos  ñemeos. 

NENIES  , s.  J.  pl.  Cánticos  fúnebre»  de 
los  Romanos  en  las  exequias  de  sus  muer- 
tos. 

NENNI , adv.  négat.  ( fam.  ) Non  , ño- 
ñi*», naranja»  : en  vez  de  «Icrir  simplemente 
no.  También  se  dice  en  estilo  jocoso  nequá- 
quam. 

NENUFAR,  sL  m.  Nenúfar,  ninfea: 
planta  aquutica. 

NEOCORE,  s.  m.  Magistrado  griego  á 
cuyo  cargo  estaba  la  guarda  de  los  templos. 
j|  I amblen  se  llamaron  así  las  provincias  y 
ciudades  que  habian  edificado  templos  en 
houor  de  Roma  y de  los  Emperadores  Roma- 
nos. . 

NÉOGRAPHF,  s.  y adj.  Neógrafo  : el 

que  escribe  con  una  nueva  ortografía. 

NEOGRAPHISME,  s.  m.  Ncografismo: 
sistema  de  ortografía , nuevo  y contrarío  al 
rccibjdo. 

JSEOLOGIE,  s.f.  Ncologia  : invención 
ó creación  de  voces  nuevas  en  una  lengua. 

NEOLOGIQLE,  adj.  m.  y f Neolú-. 
gieo  : lo  que  pertenece  á las  voces  y locu- 
ciones nuevas. 

NÉOLOGISME , í,  m.  Neologismo  ; U 
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afectación  y estudio  de  introducir  nuevos  | 
voces  en  una  lengua.  Es  el  vicio  opuesto  al  : 
del  arcaísmo. 

NEOLOGEE  , s.  nt.  Neólogo  : d ícese  del  , 
que  afecta  y estudia  el  uso  de  voces  nuevas,  i 

NÉUPííxTE , s.  ni.  Neófito  : el  recién  ! 
convertido ,á  la  verdadera  religión. 

NEDMÉNIE,  s-  J-  ( afliron. ) Neomenia : 
novilunio.  j¡  Fiesta  que  los  antiguos  celebra- 
ban en  cíuÍ.j  novilunio. 

NEPUHETiQUE , adj.  m. y f.  Nefrí- 
tico : dícesc  del  dolor  del  mal  de  piedra.  Usase 
también  romo  substantivo  femenino  en  este 
Sentido.  |j  Nefrítico  : d ícese  , como  substan- 
tivo masculino  , del  que  tiene  este  mal , y 
del  remedio.  j|  P ierre  ñéphrcliquc  : piedra 
nefrítica,  especie  de  mármol. 

* TSKPHR1S1E , ó NEPHRITIS , s.  f 

Nefritis  , ó inflamación  de  los  rífioucs. 

♦NKPHROTOMIE , s.  f.  ( drug. ) Nt- 
frotonn'a : sección  ó abertura  de  un  riñon  , 
para  extraer  el  pus,  ó algún  cuerpo  extraño. 

NEPOT1SME , r.  m.  Nepotismo.  Es  voz 
tomada  del  italiano , para  expresar  el  poder 
que  han  solido  tener  en  Roma  , y en  su  go- 
bierno , los  Nepotes , ó sobrinos  de  un 
Papa. 

* NEPTUNE , 5.  m.  Neptuno  : dios  del 

mar  según  la  fabula. 

NEKÉ1DES  > s.  f.  pl.  Nereyda*  ; nin- 
fas del  mar  según  la  fabula. 

NERF,  t.  m.  Nervio.  j|  (fifi.)  Nervio, 
vigor,  fuerza.  ||  Los  enquadet  fiadores  ILo- 
man  nrrj's  del  lomo  de  un  libro  á Jo  que 
aquí  decirnos  cordeles.  ||  JYcrf  de  bccuj  ; 
vergajo , y también  corbacho  , hablando  de 
castigo  de  galeotes. 

NLRF-h F.RU RE , j.  f.  Rozadura  : de 
una  caballería  en  el  tendón  de  lu  parle  pos- 
terior de  mano  , ó pierna. 

N FRION  , 3.  m.  Adelfa,  baladre : planta. 

HERITE,  s.  J.  N evite  : com  ba  univalva.  ¡I 

NER(  >LI  , s.  m.  Esencia  de  azahar. 

NERPRUN , s.  m.  Espino  cerval  : ar- 
busto. 

*NERVAISON,  s.  f.  Complicación  de 
nervios. 

NERVAL,  ALE,  adj.  Nervino:  bueno 
y adcqtiudo  pora  los  nervios. 

NErVÉ,  EE  , p.  p.  y adj.  Neniado, 
guarnecido  de  nervios. 

NKRVER , v.  a.  Ncrviar : trabar  con 
Hervios. 

NERVEUX  , EUSE  , adi.  Nervioso  .- 
que  tiene  nervios.  ||  INcn  udo : que  tiene 
buenos  y fuertes  nervios.  ||  { fia. ) Nervioso  , 
fuerte  , robusto  , solido.  |j  Y¿e  gen  re  ntr- 
veux  : en  medicina  es  el  sistema  ner  vioso , 
los  nervios  que  componen  el  cuerpo  huma-  I 
co. 

NERVTN,  adj.  Nervino  : remfcdio  p r..  i 

los  nervios. 


NERYL'RE,  s.  f.  Nervosidad.  j|  Pestaña 
en  la  costura  de  un  vestido.  j|  .Ycri'urc  d’uit 
hvre  : los  conleles  del  lomo  de  un  libro.  || 
Moldura  en  la  arquitectura  gótica. \\ [bolán.) 
Pezón . 

NET , ETTE  , adj.  Limpio  : curioso  , 
sin  manchas,  ni  porquería.  ¡|  Limpio  : vacío, 
desocupado.  ||  Limpio  : duro  , terso.  ||  Li.:.- 
pio  : duro  , distinto. |]  Neto,  limpio  , liqui- 
do : en  materia  de  intereses  , rentas,  etc.  ¡I 
Livipio,  despejado  : claro,  y distinto.  |) 
(/*#•  ) Limpio  , puro , franco.  ¡|(  id.  ) Lim- 
pio , puro  , terso.  ||  ( id.  ) Limpio,  exen- 
to , libre.  ||  Mi •tire  un  riel : poner  en  lim- 
pio un  escrito  que  estaba  cu  borrador. 

NET , adf.  Claro,  liso,  seco.  ||  Redon- 
damente , desnudamente. 

jNTíTl'M’ENl ÜN *X* , adv.  Limpiamente,  con 
limpieza.  ¡|  {fig-)  Con  limpieza  , cotí  clari- 
dad : y también  con  lisura  y franqueza. 

NETTETÉ , s.  f.  Limpieza.  ||  (fig.  ) 
Limpieza , claridad  de  la  voz  , del  estilo  , 
de!  juicio,  etc. 

NEPFOIEMENT  , s.  nt.  Limpia,  lim- 
piadura. Dícese  de  la  obra  de  limpiar  las 
calles,  plazas,  puertos. 

NETTUYÉ,  EE , p.  p.  y adj.  Limpio. 

NETTOYER , a.\  ampiar  : quitar  las 

manchas,  la  basura  , el  polvo  de  alguna 
cosa.  ||  (fig)  Limpiar : los  caminos , los 
mares,  ue  ladrones  , de  enemigos.  ||  (fig? 
j Jdm.)  Limpiar,  rapar  : lo  mismo  que  va- 
ciar ó robar  el  dinero  de  la  bolsa  , lo  que 
hay  en  una  casa. 

♦NEUBOURG  , ( geogr.  ) Neoburgo: 

ciudad  de  Alemania. 

NF.U  F,  adj.  m.yj.num.  Nueve.  ¡|  (Nave  co 
roo  substantivo  qtiando  significa  el  numero 
nueve.  |j  Algunas  veces  se  loma  por  nombre 
numeral  ordinal.  V corresponde ’ á nono,  o 
noveno  , como  : ),>uis  ¿\¿uj  , Luis  Nono. 
||  Un  neuj‘ de  chiffrc  : un  nueve  en  guaris- 
mo. ||  Un  ncuj  de  ca'ur , etc.  : un  nueve 
de  copas  , etc.  ||  Entra  duns  íc  ncuj  , ó 
dansson  neuj  : entrar  cielo?  nueve,  ó en  los 
nueve  uicses , como  se  dice  de  una  mtiger 
embarazada.  ¡|  A ncuj ndu.  De  nuevo,  ij 
Iicjaire  un  bdlimcnt  Je  ncuj  ' rehacer  o 
reedificar  de  nuevo.  ||  Elrehabiilc  de  ncuj , 
tout  de  ncuj  : vestirse  de  uuevo  , hacerse 
vestido  nuevo. 

NEUF,  EL  VE,  adj.  Nuevo  ! se  dice 
de  lo  reciente , fresco  : y también  de  lo  que 
no  ha  servido  , ó que  no  se  había  visto  , 
ni  oido.  ||  ( fig.  ) Novel  , bisofio  . hablando 
tic  personas  poco  i xperiiucntada*  en  alguna 
dependencia,  ó destino. 

NEUF , s.  nt.  Nuevo:  lo  flamante. 

* NEUÁLE , s.  m.  Puntillo  : cu  el  canto 
llano. 

N EL’TRALEMENT  , adu.  De  un  modo 
neutro , como  neutro.  Díecse  co  la  gr«v 
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mática  hablando  del  uso  de  algunos  reí  Los. 

NEU'fRALlSATION , s.j:  Neutrali- 
zación : tratado  provisional  de  neutralidad. 
||  ( quím.  ) Neutralización  , saturaciou  com- 
pleta de  un  ácido  por  una  base. 

NEUTRALISER , v.  a.  Neutralizar  : 
at  juiperar , impedir  el  efecto  de  un  princi- 
pio , haciendo  que  su  acción  se  gaste  en  otro 
objeto.  ||  {quím. ) Saturar  un  ácido  con  unu 
base. 

NEUTRALITE , s.j.  Neutralidad  : As- 
tado del  que  se  mantiene  indiferente  entre 
dos  partidos  opuestos. 

NiEÜTRE,  at]).  m.  y f.  Neutral  : el  que 
se  mantiene  indiferente  entre  dos  partidos 
opuestos.  ¡ Neutro  : voz  de  gramática  , ha- 
blando de  verbos  y géneros. 

NEÜVAINK  , s.  /'.  Novena  , novenario : 
solemnidad  religiosa  de  culto  , ó rogativa  , 
qne  dura  nueve  dias.  ||  1.a  tlocte  neuvaine  ; 
d coro  de  jas  nueve  musas. 

NELJV1EME,  adj.  nt.  y f.  Nono,  no- 
veno. 

NEUVIEME , s.  m.  Noveno  : la  novena 
parte  de  una  suma  , 6 cantidad. 

NEUV1E>1EMENT , ad».  En  noveno 
lugar.  ||  El  noveno. 

NEVEU  , s.  m.  Sobrino  ; hijo  del  her- 
mano y 6 de  la  hermana.  |[  Cardinal  Neveu, 
Cardenal  nepote  : dicese  en  Roma  del  so- 
brino purpurado  de  un  Papa.  ||  [Jam. ) Se 
dice : neveu  a Lt  moje  de  lirctagne:  sobrino, 
hijo  del  primo,  6 de  la  prima  hermana.  j| 
Pctit-ncveu  : resobrino  , lujo  del  sobrino.  (| 
Nos  nevcux  : d ícese  en  estilo  poético  y ora- 
torio , en  lugar  de  nn»*stros  nietos , nuestra 
poste: idad,  nuestros  descendientes. 

NÉVnrriQUF. , adj.  m.  > f V.  Ncrsin. 

NKVROLUGIE,  s.  f.  Neurología:  tra- 
tado de  los  nervios. 

♦NEWTONIANISME,  s.  m.Neutonia- 
msmo  , sistema  de  física  de  Neuton. 

♦ NEWTON1EN , ENNE , adj.  Ncuto- 
niano  : del  sistema  de  Ncutoti. 

NEZ , s.  nt.  Nariz  : díccse  del  órgano 
del  olfato,  y también  del  sentido  del  olfato. 
||  Nez  aquilin  : nariz  aguileña,  acaballada. 
||  Nez  camus  : nariz  roma.  ||  Nez  ccrasc  : 
nariz  chata.  ||  Nez  epaté : narices  remacha- 
das. ü Nez  retroussé  : nariz  arremangada , 
respingada.  |i  Esta  voz  entra  en  muchas  fra- 
ses familiares  , y proverbiales  , corno  en  las 
siguieuies.il  Dormer  du  nez  en  terre  : hoci- 
car, dar  de  hocicos  en  el  suelo.  ||Eermer  la 
porte  au  nez  : dar  ron  la  puerta  en  los  ojos , 
ó en  los  hocicos.  |]  Se  rcncontrer  nez  a nez  . 
dar  de  manos  á boca  con  otro.  ||  Demeurer 
auec  un  píed  de  nez  : quedar  con  un  palmo 
de  narices  , esto  es  , frió  por  haberse  t rusta- 
do  lo  que  se  esperaba.  ||  JFourrer  son  nez 
partout  : meter  las  narices  en  todo,  querer 
olcrlo  todo  , es , esto  saberlo.  ¡|  Aleñe r quel - 
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quun  par  le  nez  : llevarle  de  la  barba  , drl 
cabestre» , de  un  cabello.  ||  Pfaquer  au  nez: 
plantárselo  en  los  hocicos  , dexarlc  chafado. 

[|  Saigner  du  nez  : mearse  en  los  calzones , 
perder  el  ánimo  para  llevar  adelante  una 
empresa , ó promesa.  ||  Se  casser  le  nez  : 
dar  al  traste , salir  con  las  manos  en  la  ca- 
beza : salir  mal  de  uu  negocio.  |j  7 Ver  les 
vera  tlu  nez  h que/qu'un  : sacarlo  una  cosa 
del  buche  , ó de  la»  tripas.  ||  Coupcr  le  nez: 
desnarigar. 

NEZ-COÜPÉ  , PISTACHE SAU- 

VAGE,  s.  f.  Estalilodendron  : arbusto. 

NI  , conj.  neg.  y disy.  Ni.  ||  Ni  l'un  ni 
V nutre  : ni  uno  ni  otro. 

NI  ABLE,  adj.  m.  y f.  Negable  : loque 
se  puede  negar , ó no  admitir  como  cierto 
y verdadero. 

NI  AIS  , A1SE,  adj.  Gurnpato  : dírc- 
sc  del  paxarito  recién  sacado  del  nido , 
si  es  halcón  , se  llama  niego.  ||  ( ftg. ), Bo- 
bo , bobalicón  , simple , inocente.  Usase 
también  como  substantivo. 

NIAISEMENT  , adv.  Simplemente,  bo- 
bamente : á lo  simple  , á lo  nol  o. 

NIAISER  , v.  n.  Bobear  , simplear  : de- 
cir ó hacer  boherias  , simplezas. 

NLAISERIE , s.  f.  Simpleza , bobería , 

inocentada. 

NIAISKRIES  , BAGATELLES,  t.  f 

pt.  Pataratas , frioleras. 

* N ILASTRE  , {geogr.)  Neocastro  : ciu- 
dad del  reytio  de  Ñapóles. 

* NICE  , ( geogr.  ) Niza  : ciudad  maríti- 
ma del  Píamonte. 

NICE,  adj.  m.  y f (ant.)  Necio.  V. 
Niais. 

* NICEE , ( geogr. ) Nicea  : ciudad  de  la 
Natolin. 

* NICEMENT  , oda.  Neciamente,  sim- 
plemente. 

* NICETTE  , adj.  Diminutivo  de 
Ñire. 

NICHE , s.  f Nicho  : el  hueco  para 
colocar  una  estatua. \\{Jam.  ) Chasco,  búr- 
lela : que.  se  hace  á alguno.  • 

NICHÉE,  s.  f.  Nidada:  de  páxoros.  || 
Nidal  : de  insectos.  ||  ( Jam . ) Gazapera  , 
jabardillo , camada  : de  gente  de  mal  vi- 
vir. 

NICHER , v.  n.  Anidar , hacer  el  ni- 
do : dícesc  de  los  páxaros , y aves  de  caza. 
De  las  aves  de  coiTal  se  dice  couvce. 

NICHER  , ó SE  NICHER  , o.  y r. 

{Jam.  } Enjaular,  enjaularse  : encaramar, 
encaramare  : j»or  alojar,  ó alojarse  en  algún 
quarto,  ó vivienda. 

NICHET,  s.  m.  Nidal  : dicese  del  hue- 
vo que  se  dexa  en  un  sitio  señalado  para 
que  la  gallina  ponga  en  él. 

NlCliOlR  , s.  //i.  Pazareia  para  cana 

ríos. 
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♦NICKEL , s.  m.  Níquel : metal  gris  , 
iudícil , y de  poco  uso. 

N1GOTIANE,  s.f.  Nicociana  : lo  mis- 
mo truc  tabaco  en  verba. 

Nil)  , s.  ni.  Nú b : tle  pájaros  , y tío 
insectos.  Nidal  : se  dice  en  el  sentido  recto 
y figurado.  En  el  i.°  se  torna  por  el  sitio  ú 
agujero  en  qnc  se  recogen  los  insectos.  En 
el  a.®  por  lo  misino  que  madriguera  , hnro- 
r.cni  : parage  donde  se  aloja  gente  de  mala 
ritla. 

?iíD-D’OISEAU  , s.  m.  Nidus  avis  : 
planta. 

NfDOREUX,  EL'SE,  adj.  Díccse  en 

medicina  de  lo  que  huele  ó sabe  á huevo 
añejo.. 

Í\1É,  EE,  p.  p.  y adj.  Negado. 

NIÉCK  , s.f.  Sobrina:  bija  del  herma- 
no , ó de  la  hermana. 

NIELLK,  s.J.  Tizón , añublo  : daño 
de  las  mióse»  ó panes  causado  por  las  nieblas. 
|!  NeguiJla  , agenuz  : mala  yerba  que  daña 
á los  sembrado}». 

NI  ELLE , EE  i pp-f  adj.  Anicblatlo , 
atizonado. 

NIELLER,  v.  a.  Anieblar,  atizonar: 
al  trigo  , y domas  granos. 

NÍER  , v.  a.  Negar  : no  conceder , o no 
pasar  lo  que  olio  dice  , ó sienta. 

“ NIEUPORT,  ( geagr.  ) Neoport : ciu- 
ciad  y puerto  de  Han  des. 

NÍGAUD,  AUT)E , adj.  Badulaque  , 
simple,  l)obo.  |¡  Usase  comunmente  como 
sustantivo. 

NIGAUDER,  v.  n.  Bolear,  simplear, 
romear  :-hacer  bobadas  , simplezas,  tonte- 
rías. 

NIGAUDERIE , s.f.  Bollería , tontería , 
simpleza.  , 

N1GR0IL  , ó NEGUEIL  , s.  m.  Pes- 
cado de  mar  , con  los  ojos  muy  grandes  , y 
negros. 

♦NIGUA  , ó NINGAS,*.  m-  Nigua  : es*» 
? p'-ic  de  pulga  pequefiitu  que  se  iutroduce 
••nire  cuno  v carne. 

• * NIGUF.bOUiLLE , adj.  (mdg.)  V . ÍV7- 

gawf.  • 

♦NIL,  s.  ni.  igengr.)  Nilo  : rio  de  Egipto. 

NIELE,  s.j.  Tijeretas  de  vid  : hilito  que 
.P'dc  de  la  vid  quando  esta  en  flor.  \.si- 
ntlfe. 

NILI.EE,  adj.  {lias. ) Cruz  ancorada, 
i.iTtS  estrella  y delgada  que  lo  regular. 

NIMBE*  S.  f Aureola  : diadema,  tí  cír- 
* ido  de  luz  , que  se  pone  sobre  la  cabeza  de 
jos  santos. 

♦ N1MEGUE , (geogr .)  Nimcga : ciudad 
d • Gíieldrcs. 

3NIPPE , s.f.  Avío:  sea  en  vestidos,  ó 
en  alhaja?.  Usase  regularmente  en  plural. 

NIPPE,  ÉE, p.  p.jr  adj.  Pertrechado, 
aviado. 


NíPPER  , y.  a.  Aviar  pertrechar,  sea 
de  vestidos  , ó fie  alhajas. 

ÑIQUE  , s.  J.  Gesto,  mueca  : que  se  hace 
á otro  para  burla , y escarnio.  |j  Futre  la 
nitpie  : iiaccr  gestos , momos  á alguno  para 
burlarse. 

NUíANNE,  s.  J.  Lo  mismo  que  gin  • 
sen  ’. 

NH'ÉE , j.  f V.  Nivltée. 

SílTOCCHE  (SAÍN TE),  i.f.  Cata  a. 

mari ramos:  gata  ensogada  : gálica  muerta: 
seráfica. 

♦Ni  TRATE,  i . m.  ( ’fjuim .)  Nitrato  : nom- 
bre genei  ico  de  Jas  sales  lonnadas  con  el 
acido  nítrico. 

NiTRE  , m.  Nitro  : salitre. 

Ni 1’iiTXX  , KLSE,  adj . Nitroso,  sali- 
troso. j|  {quiñi.)  Nitroso  : dicese  del  ácido 
nítrico , que  no  esta  completamente  oxige- 
nado. 

MTRIT.RE,  s.f.  Nitrería  , salitral : sitio 
donde  se  beneficia  y recoge  el  nitro,  6 sali- 
tre. 


• - NI  TIUQUE,  m.yf  { <¡uím.)  Nítri- 
co : (íii-c.sc  del  aciiío  que  te  extrae  del  nitro. 

*N’i  11UTE,  i.  ni.  Nitrito : ndhibre  qent- 
rico  del  his  sales  formadas  con  el  úcido  ni- 
troso. 

NiVEAU  , s.  m.  Nivel  : instrumento  para 
cj'uuinar  si  esta  igual  un  plano.  (|  Nivel:  la 
igualdad  misma  de  un  plano  horizontal.  j| 
Ntveau  de  vendule : nivel  de  plomada , o 
triangulo  lijar.  ||  Niveau  dair : nivel  de 
arre.  ||  Niveau  d’eau  : nivel  de  agua.  || 
Ni  vean  de  marón  , iguala  , listón  ríe  ma- 
dera : el  plano  de  un  suelo , cí  de  una  tapia.  || 
De  niveau  , att  niveau  : a nivel.  (|  {fia,) 
Díccse:  étreau  niveau ,ó de  niveau  avec  %s 
plus  grands  seigneurs  : igualarse,  estar  al 
igual  de  los  principales  señores  , ser  á par 
de  ello». 

NlV  F .LE , LE  , p.  p.  y adj . Nivelado. 

NiVELKR  , i>.  n.  Nivelar. 

N¿\  EL  EUR , s.  ni.  Nivelador:  el  que  por 
oficio  nivela  un  terreno,  un  río,  etc. 

NlV ELLEMEN 1 , s.  nt.  Nivelación:  Ja 
obra  de  nivelar  un  terreno , un  rio , etc. 

N1VET , s.  m.  Gracia:  que  hace  un 
mercader  en  el  precio  de  los  genero»  que  da 
á vender  por  comisión. 

♦ NlV  L ITE  , s.J.  Alberchigo  tardío. 

♦ NiVOSE , s.  m.  Nivelo  : quarto  mes  del 
calendario  republicano  de  Francia,  que  co- 
ntentaba en  at  de  Diciembre,  y concluía 
en  iq  de  Enero. 

NüTiLlAiRE  , s.  nt.  Nobiliario  : el  libro 
que  traía  de  las  familias  ilustres. 

♦NO  BlLlbSÍM AT,  s.  m.  Dignidad  de 
noble. 

NUBILISSIME , adj.jrs.  m.jrf \ Nobilísi- 
mo. 

NOBLE,  adj.  nt. y f.  Noble,  hidalgo  : 
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dicesr  d*  l.i*  pi*r?oms  , y úsase  también  romo 
substantivo  masculino.  j Noble  , insigne, 
esclarecido,  mageftunm : hablando  He  cosas. 

NCJBLEMENT  , adv.  Noblemente,  con 
nobleza  , con  esplendor.  ¡|  A es  ancetres  nnl 
tonjours  vécu  nnblemcnl : mis  antepasados 
han  vivido  siempre* como  caballeros  , ó hi- 
dalgos. 

NOBLESSE  , t.f.  Nobleza  , hidalguía  : 
calidad  por  la  qual  una  persona  es  noble.  j| 
Nobleza  : tómase  colectivamente  por  el  cuer- 
po ó brazo  de  los  nobles  «le  un  rey  no , « pro- 
vinria,  d (fig-)  Nobleza:  grandeza:  subli- 
midad, de  alma  , de  corazón  , de  pensamien- 
tos , de  estilo,  ele.  !|  Nnblcsse  de  la  cinche  : 
hidalguía  decomiso  , la  que  se  adquiere  por 
los  cargos  «le  alcaide,  regidor.  |{  {id.)  Dicese: 
soutenir  noblesse : vivir  , tratarse , como  ca- 
ballero , como  hidalgo. 

NOCE  , s.  f.  Borla  , casamiento.  Usase 
regularmente  en  plural.  ¡|  El  conjunto  de 
convidados.  J|  Socea : borlas,  y también 
nupcias.  ||  Lctulcmain de  noces : tornaboda. 

NO  CERA  , (g*ogr. ) Nochera:  Ciudad 
del  revno  de  Ñapóles. 

NOCHER , s.  m.  Solo  se  dice  en  poesía 
por  piloto  ó patrón  de  la  nave  , que  en  caste- 
llano es  nauclero  en  el  mismo  estilo. 
ÑOCTAMBÍJLE  , s.  m.  (c'os.  lal.)  Noc- 

látnbulo  : dícesedel  que  amia  y trabaja  dor- 
mido , que  es  especie  de  enfermedad. 

NOCÍ\AMBLLI8ME,  s.  m.  Noctambu- 
lisino  : enfermedad  del  noctámbulo. 

NOCTíLCQCE , adj.m.yj . (t >nz  hit.) 
Noctiluco  : díeese  de  los  cuerpos  que  despi- 
den luz  de  noche,  como  la  luciérnaga,  etc. 

NOCTURLABE,  s.  m.  Nocturlabio  : ins* 
truniento  para  medir  de  noche  la  altura  de 
polo. 

NOCTURNE , s.  m.  Nocturno  : una  de 
las  tres  partes  cu  que  se  dtvideu  los  may- 
tiues . 

NOCTURNE  , adj.  m.  y f Nocturno  , 
noetmnal  : lo  que  pertenece  á la  noche,  ó se 
harecn  ella. 

* NOCTURNEMENT,  adv.  Nocturna- 
mente : ríe  noche. 

NODl’S,  s.  ni.  Nodo  : tumor  frío  y duro 
que  se  engendra  en  los  huesos  , en  los  liga- 
mentos v cu  los  tendones. 

NOEL  , s.  ni.  Navidad  : fiesta  de  la  nnli- 
vidadde  nuestro $cñor.  j|  También  se  llama 
noel  el  villancico  que  se  canta  en  noche 
buena : en  este  sentido  solo  se  usa  en  plural. 

NCEUD  , s.  m.  Nudo:  lazo  para  atar  , que 
te  hace  en  cinta  , cordon  , cuenla.  ;|  Lazo  , 
vínculo  : del  matrimonio  ^ de  la  amistad  , 
del  parentesco.  ||  Nudo  : punto  de  una  difi- 
cultad. ||  Nudo  : de  la  madera,  de  un  árbol, 
de  una. caña,  de  un  sarmiento  etc.  ||  Nu- 
dillo : nudo  de  los  dedos.  j|  Enredo,  maraña  : 
cu  la  comedia.  j|  Sceud  de  gorge  : nuez  dsl 
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gaznate.  ||  ( fíg. ) D ícese  : neeud  gordien  : 
nudo  gordiano,  dificultad  indisoluble.  í| 
IVcvuds  de  la  tune , nodos  de  la  luna  : los 
dos  puntos  opuestos  en  que  la  órbita  de  este 
planeta  corta  á la  eclíptica. 

NOIR  , OIRE  , ndj.  Negro  : lo  contra 
puesto  á Illanco.  j|  Dicese  por  exageración 
de  torio  lo  que  tira  á negro  , por  muy  sucio, 
muy  moreno  , muy  amoratado , muy  obs- 
curo, ó por  tiznado.  ||  (fig.)  Negro  • por  feo, 
enorme,  abominable.  j|  id.  Negro : hosco, 
triste,  melancólico.  ||  [id.) Dañino,  maligno.  | 
f)u  painnoir : pan  moreno.  J Unteinl  noir . 
cutis  atezado.  I|  Un  noir  carnal : un  lóbrego 
encierro.  ||  Sun  ge  noir:  nube  negra  , por 
muy  obscura.  ¡|  Un  noir  ennemi : un  ma- 
ligno, un  dañino  enemigo.  '|  Humeur  noire: 
humor  tétrico,  y melancólico.  j|  Beles  nni- 
res  : animales  montaraces , como  el  j«baií  , 
etc.  ||  Un  froidnoir : frió  con  tiempo  muy 
cubierto.  ||  Rendre  noir:  denigrar,  difa- 
mar , dexar  feo  á alguno. 

NOIR,  s.  m.  Negro:  el  color  negro.  || 
Negro  : d ícese  del  esclavo  negro  en  los  tra- 
bajos de  las  colonias,  con  relación  al  traba- 
jador blanco,  y libre;  pero  tomado  .'disoluta- 
mente romo  negro  africano,  se  dice  negre. 
V.  Sai  traite  des  n'-gres  : el  comercio  d« 
negros.  Une  plantation  de  uoo  noirs , et  de 
5o  b lañes.  ||  lYc  connoltre  dans  un  Viere 
(pie  le  blanr  et  le  noir  : no  conocer  las 
letras,  no  saber  leer.  ||  (fig-)  Dicese : passer 
ó aller  du  btanc  an  noir  : pasar  de  un  ex- 
tremo á otro : ser  muy  voltario.  ¡|  (id.)  8c 
dice  : vendré  du  unir . vender  humo : vender 
juncia  : engañar  prometiendo  favor. 

NOIR  VÍ  RE,  adj.  m.  yj.  Negruzco  : lo 
que  lira  á negro. 

NOIRALD,  AUDE,  adj.  Trigueño: 
pelinegro.  Dícrse  ríe  las  personas  : lo  pti- 
iu ero  , hablando  de  la  tez  : lo  segundo , del 
cabello. 

NUIRCEUR  , s.f.  Negrura : lo  negro  de 
una  cosa,  la  calidad  que  hace  quesea  negra  ¡| 
{fig  ) Enormidad,  fealdad:  de  un  delito 
de  un  atentado. || (id.)  .Maldad,  perversidad? 
del  ánimo  , del  carácter,  de  las  intenciones. 

. NOIRCI , IE,  p.  p.y  adj.  Ennegrecido. 

V.  SY nucir. 

NOIRCIR,  v.  a.  Ennegrecer  : teñir  de 
negro:  poner  negra  una  cosa : atezar.  ]|  (/*£•) 
Denigrar,  infamar. 

NOIRCIR , p.  n.  y SE  NOIRCIR  , p.  r. 

Ennegrecerse  , ponerse  negra  alguna  cosa.  >| 
Hablando  del  efecto  del  sol  en  el  cutis  , es 
atezar. 

*NOIRCISSEURS,s.  m.  pl.  Tintoreros : 
que  en  los  tintes  dau  la  última  mano  y pci- 
fcceion  al  negro. 

NOIRCISSLRE,  s.  f.  El  tinte  negro,  el 
color  negro:  que  toma  una  cosa  , ó que  se 
le  da.  ¡j  Mancha  negra  jy  también  tiznón. 
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NOIRF,  i.  f Seminima  en  la  'música: 
nota  que  válela  mitad  de  una  mínima. 

NOÍSE,  s.f.  ( vufg. ) Rifa  , camorra.  || 
Chccher  noise  : buscar  camorra,  andar  bus- 
cando tres  pies  al  gato. 

NOISEÍ1FR , s.  ni.  Avellano  : árbol. 
NOISETTE  , s.  f.  Avellana:  Lulo  del 
avellano.  |J  JVoiscUe  sauvage  ; nocliixo  , 
avellana  silvestre. 

NOIX , s.  f.  Nuez  : el  fruto  del  nogal.  |1 
JVtnx  de  cyprhs  : nuez  ó agalla  de  ciprés.  ¡| 
JVoix  ti bule:  nuez  índica  , ¿coco.  ||  JVoix: 
juego  , chueca  de  la  rodilla.  j|  JVoix  de  fu- 
sil: piñón  , galillo  de  escopeta.  ||  JVoix  de 
galle:  agalla.  |¡  JVoix  de  ueau : landrecilla.  ¡| 
JVoix  rnetelle : nuez  me  lela.  ¡|  JVoix  mus- 
cade  : nuez  moscada.  ||*  JVoix  giroflée : 
nuez  de  clavo , ó de  especia.  ||  JVfiix  %'crte  , 
confite  : nuez  con  litada  , ó en  almíbar.  || 
JVoix  x’omique  : nuez  vómica.  j|  Ix  godt 
de  la  nnir  : cebo  , atractivo  : 

NOLI  ME  TANGERE,  s.  m.  Zaratan , 

tumor : se  dice  también  de  varias  plantas 
espinosas  y ásperas  al  tacto. 

NOLIS,  o NOLISSEMENT  , s.  m. 
Flete  V.  At  mi  ti  ge. 

NOLISER,  v.  a.  Fletar  : un  barco.  V. 
Fréter. 

NOM  , f.  m.  Nombre:  se  toma  también 
por  nombradla  y fama  en  ambas  lenguas.  || 
jVom  de  Jamitle : apellido  de  la  casa.  j| 
JVont  de  bttpléme  : nombre  de  pila.  ||  IV om 
de  guerre  : nombre  de  guerra  , el  sobre- 
nombre que  suelen  tomar  los  soldados.  || 
yin  nom  de  snn  nuutre  : en  nombre , ó de 
parle,  ó en  cabeza  de  su  amo.  ||  l.n  mon 
nom  : en  mi  nombre  , de  mi  parte. 

NOMADE,  adj.  m.  y J.  Jarrante:  qile 
no  tiene  asiento  ni  habitación  liza.  Dicese 
de  algunas  naciones  ó tribus  que  vagan  con 
sus  ganados. 

♦NOMANCE,  ó NOMANCJE  , s.f 

Onomanciu  : adivinación  supersticiosa  , por 
las  letras  de  que  se  compone  el  nombre  de 
una  persona. 

NüMRLE,  s.f.  (moni.)  Matadura  dt 
ciervo  entre  las  piernas. 

NOM  ORAN  f , adj.  m.  Numerador:  lo 
quo  numera. 

# NOMBRE,  s.  m.  Número.  Tiene  las 
misma*  accepciones  en  timbas  lenguas.  |¡ 
* Satis  nombre , adv.  Sin  número : ¡nume- 
rablemente. 

NOMBRES,  s.  m.  pl.  Números:  uno  de 
Jos  cinco  libros  sagrados  de  Moyses. 

NOMBRER , v.a.  Numerar , contar:  re- 
ducirá número. 

NOMBRELX  , FUSE , adj.  Numeroso : 
en  gran  número.  ||  Numeroso:  lo  que  tiene 
medida  y cadencia  en  las  cláusulas. 

" NOMBRIL  , s.  m.  Ombligo.  ||  Foco  de 
una  curva.  ||  Áfombril  <U  Fmms  : ombligo 
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de  Ven  us,  oreja  de  monge,  sombrerillo,  va- 
sillos: planta. 

NOME  , s.  m.  Noraa  : así  sollamaban  en 
Fgipio  las  provincias. 

NOMENCLATFX’R,  s.  m.  Nomenclá- 
tor : en  la  antigua  Roma  era  el  que  tenia 
oGcio  de  dar  el  nombre  de  los  ciudadanos 
al  que  se  lo  pedia  pora  uleros,  ó curiosidad.  ¡| 
Nomenclátor : se  llama  en  algunas  riendas 
el  que  se  aplica  á formar  nomenclaturas  ó 
catálogos  de  nombres. 

NOMENCLATLRF,  s.f.  Nomencla- 
tura : catálogo,  índice  de  los  nombres  facul- 
tativos. 

NOMIE,  s.f  (Voz  tomada  del  griego, 
que  significo  regla  , ley  , y sirve  para  formar 
otras  muchas , como  anatomie  , astro/umno 
ele.)  Nomía. 

NOMINALES,  adj.f.  pl.  Dícese orieres 
nominales  : preces  por  la  salud  del  señor 
del  lugar , que  se  decían  engranda  en  el 
sermón  de  la  misa  parroquial. 

NOM1NATAIRE , s.  Nombrado,  pro- 
visto : la  persofaa  a quien  el  Rey  nombra 
para  algún  beneficio. 

NOMINATELE  , s.  m.  Nominador  , 
nmnbrador : el  que  nombra  á un  sugelo  para 
algún* empleo , ele. 

N0M1NATIF , s.  m.  ( gram .)  Nomina- 
tivo : el  primer  cuso  en  la  declinación  do 
los  nombres. 

NOMINATION,  s.f  Nominación, 
nombramiento : el  acto  ó derecho  de  nom- 
brar á algún  bencGcio  , ó prel>enda. 

NOMINAL X , s , m.  pl.  Nominales  : es- 
colásticos opuestos  á los  realistas. 

NOMME , EE  , p.  p.  y adj . Nombrado. 
||  yin  jour  nomme  : á día  adiado  , a dia  se- 
ñalado , á dia  prefixo.||y/u  point  nomme  ; á 
propósito  , á tiempo  , al  momento  pre- 
ciso. , 

NOMMÉMFNT , ad v.  Determinadamen- 
te, señaladamente. 

NOMMER  , e.  a.  Nombrar , llamar  : 
decir  el  nombre  de  una  persona,  ó cosa.  |j 
Nombrar , elegir  : tina  persona  para  un  ofi- 
cio , ú beneficio. 

NOMOCANON , s.  m.  Nomocánon  r 
colección  de  constituciones  imperiales  y do 
cánones.  , 

NON,  ffart.  negat.  No.  Usase  alguna 
vez  antes  de  los  anjelivos  , y corresponde 
al  in  del  latín  que  entra  en  la  composidon 
de  algunas  palabras  t tous  les  gens  non  in- 
téressés  , non  piéoccupés , todas  las  personas 
no  interesadas,  ¿desinteresada*  ; no  preocu- 
padas , despreocupadas  : des  deliteurs  non 
a ¿¿codeudores  insolventes  : des  temoins 
non  reccvablcs  , testigos  inadmisibles  , re- 
cusables. ||  Otras  veces  se  usa  como  subs- 
tantivo. frites  un  oui  ou  un  non  : diga  vmd. 
si , ó uo.  Se  quereller  pour  u.i  oui  ou  pour 
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lirt  non  : anclar  ron  di  raes  , y diretes. 

NONAGJjNAIRE  , adj.  m.y  f Nona-  ( 
canario , noventón  : de  nóvenla  años  de 
idad.  ; 

NONAGÉSIME  , s.y  adj.  m.  ( asünn. ) 
Nonagésimo  d«*  Ja  eclíptica. 

NUWANTE,  adj.  num.  m.yf  Noven-  1 
'la»  noventeno. 

NONANTEÉME , adj.  m.yf.  Nonagé- 
simo. 

NONCE,  s.  m.  Nuncio:  embaxador del 
papa. 

NONCES,  s.  m.  pl.  Nuncios:  así  se 
llamaban  en  Polonia  los  disputados  á las 
dictas. 

NONCHALAMMENT,  adu.  Perezosa- 
mente , con  floxedad  , descuidadamente. 

NUNCH ALANCE , s.  j.  Dcxadcz,  flo- 
jedad : negligencia  , incuria. 

NONCHALANT,  ANTE , adj.  Dota- 
do , íloxo  : negligente , perezoso. 

NONGIATURE,  s.  f.  Nunciatura  : el  i 
cargo  ó «lignúlad  «le  nuncio  del  papa. 

NON-CONFORM1STE , s.  rn.  No  con- 
formista. Di  cese  de  los  que  en  Inglaterra 
no  siguen  la  religión  del  pais. 

NONE  , s.f.  Nona  : en  el  rezo  es  la  úl- 
tima «le  las  horas  menores,  que  se  dice*  antes 
de  vísperas. 

NONES  , plur.  Nonas  : la  segunda  parte 
de  las  en  que  los  Romanos  dividieron  el 

^NON-JOUISSANCE,  s.f.  ( for . ) Pri- 
vación del  goce , ó de  la  posesión , ó del 
usufructo. 

NUNNAT , s.  m.  Xoramugo  : pez  «leí 
Mediterráneo  sumamente  pequeño. 

NONNE,  NONNAIN,  s.f.  (;oc.  ) 

JM°nja  - como  si  dixeramos  ñoña  , ó beata. 

NONNETTE,  s.f  ( jnc . ) Monjita. 

NüNOBSTANT , prep.  No  obstante, 
sin  embargo. 

NONPAIR  . adj.  ( poc.  us.  ) Impar  , 
non.  V.  impair , que  es  como  se  dice  mas 
comunmente. 

NONPAREIL , ELLE  , adj.  Sin  par , 

sin  igual , incomparable.  Es  voz  de  estilo 
antiguo. 

NONPAREILLE  , s.  f Cinta  muy  an- 
£0*1  a , que  en  español  se  suele  llamar  bo- 
cadillo , melindre , v tripa  de  pollo.  ||  Gra- 
gea : confites  menucios.  ¡|  ( imp.  ) Grado  de 
letra  menudísimo,  que  se  llama  comunmen- 
te nonparcllc. 

NON  PLUS,  adu.  Tampoco.  ||  No  mas. 

NON  PLUS  ULTRA  , %.  m.  Non  plus 
ultra  : termino  que  no  se  puede  pasar.  Sir- 
ve para  ponderar  y levantar  una  eos,»  ñ lo 
sumo. 

NON-RESIDENCE  , s.  f.  Ausencia  : 
falla  de  residencia. 

NON  * SEULEMENT  , adv  No  sola- 


mente : no  solo.  Nonsculcmcnt. . . mais  car 
core  : no  solo..#  sino,  llcsl  non-seulemcnt 
rtche,  mais  encoré  prudent  : no  solo  es  ri* 
co,  sino  prudente. 

NON-I  SAGE,  s.  m.  No  uso,  desuso, 
dcsuetiid  : falta  de  uso,  de  «rxercicio. 

NON-VALKÜR  , s.J.  Deuda  inexigible  , 
i neo!  na  ble  , impagable.  ||  Tierra  mal  cuida- 
da , mal  trabajada  , «i  perdida , erial. 

NON-VUt  , s.f.  ( núut . ) Obscuridad: 
por  niebla,  ó brumazón,  que  impide  la 
vista. 

* NOPAGE,  s.  m.  Desmote  : la  acción 
«le  desmotar  los  paños. 

* NOPAL,  s.  m.  Nopal , ó higuera  de  In- 
dias. En  castellano  vulgar  se  llama  higuera 
chumba  , de  luna  , ó de  pala. 

* NOV1.R  , m.  a.  Desmotar,  despinzar 
los  paños  : quitarles  las  motas,  y pelitos. 

+ NOPLL  SE  , s.  f Dcspinzatlora  , des- 
motadora : ia  que  despinza  lo»  paños. 

* N0QUET8,  s.  m.  pl.  Canalíta  de  plo- 
mo : canalón  pequeño. 

NORD,  m.  Norte  : lo  mismo  que  sep- 
tentrión. D ícese  «le  la  parle  *<*plcnüionul 
de  la  esfera  ; del  viento  que  viene  de  ella  ; y 
de  los  países  ó naciones  situadas  allí.  ||  Nord  : 
lo  mismo  que  norte  en  términos  de  náutica 
baldando  de  vientos. 

NUKD-LST,  s.  m.  Nordeste  : viento  en- 
tre el  nonl  y el  este. 

NORD-IVORD-EST,  s.  m.  Nor-nordcstc: 
viento  entreoí  nord  y el  nordeste. 

NORD-NORD-OuEST , *.  m.  Nord- 

norocstc  : viento  entre  el  nord  y el  no- 
roeste. 

NORD-OUEST , s.  m.  Noroeste  : vien- 
to entre  el  nord  y el  oeste. 

♦NORDOUESTER,  v.  n.  ( ndut . ) Nor- 
destear. 

* NORIA  , s.  f Noria  , ‘máquina  hidráu- 
lica. 

* NORLINGUE , (gcogr.)  Norlinga  : 
ciu«1ad  di*  Suabia. 

NORMAND,  ANDE  , adj.  Esta  voz  no 

pone  aquí  como  nombre  de  un  pueblo  ¿ 
pero  sí  como  usada  cu  algunas  frases.  Jtie- 
pondre  en  JYornuuul : tío  decir  si  , ni  no. 

NOS,  proa.  pos.  pl.  Nuestro  , nues- 
tras. • 

* NOS  . ó NOUES,  s.  f pl.  V.  Nones. 

NOSSEIGN  EURS , s.  m.  pl.  Señores 

nuestros.  Voz  de  respeto  á ciertas  personas. 
j|  Señores  : era  fórmula  que  se  usaba  en  los 
memoriales  y pedimentos  que  se  daban  al 
consejo  «leí  rey  , y á los  parlamentos.  Au 
roi  el  á nosseigneurs  de  son  conseil  : Al 
rey,  y á Jos  señores  del  consejo.  A nossei - 
gnciirts  du  parhment , supphe  humblement : 
A lo»  señores  del  parlamento  humildemente 
suplica . etc. 

♦NOSTALGIE,  s.f.  Nostalgia:  iucli- 
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nación  viólenla  , que  obliga  á los  que  se  han 
ei|Mliia<lo , á volverse  á si»  país. 

NOSTOC,  s.  m.  MOUí>SE  MEMBRA- 
NEUSE,  ó MOUSSE  FLGITIVE  , s./ 

Especie  de  musgo.  ||  Cierta  ciase  de  sola. 

MITA , ( voz  Lil.  ) Nota,  advertencia, 
reparo  : la  que  se  hace  en  algún  paragt?  de 
un  libro,  ú escrito. 

NOTABLE,  adj.  m.  y f.  Notable,  se- 
ñalado, reparable.  I]  Distinguido,  honrado: 
hablando  de  personas. 

NOTABLES,  s.  m.  pl.  Disputados  en 
coi  t*«. 

NOTABLFMENT,  adv.  Notablemente, 
considf  rahlemcnte. 

NOTAIRK,  s.  m.  Escribano  publico.  j[ 
JVotaire  npostolique  : notario  apostólico  , 
curial. 

NOTAMMENT,  m/e.  Particularmente, 

especialmente.  „ 

NOTARLAT  , s.  m.  Escribanía  : oGcio 
ile  escribano  público.  ¿|  Notaría  : oficio  de  j 
notario  eclesiástico. 

NOTAK1É , ÉE , ndj.  Testimoniado,  j 
antori/.ado  por  escribano.  Solo  se  dice  en  ¡ 
esta  frase  : arte  notarte. 

NOTE  , s.  f.  Nota  , anotación  : puesta  j 
ó hecha  en  un  lugar  de  algún  libro.  ¡jNola, 
tache:  en  Ja  opinión,  ó fama.  [J  Nota  : de 
solía  , ó música.  ||  ( prou. ) Díecse  : rhnnger 
de  note,  rhunter  sur  une  nutre  note  : mu- 
dar fh?  canción  , ¡pudar  de  bisiesto. 

Ni ) H>,  EE , /*.  p.  y ndj.  Notado. 

NOTE  ( HOMME  f , s.  w.  Hombre  no- 
tado . tachado  : de  mala  reputación. 

NUTER  , V.  a.  Notar  : señalar,  apuntar 
una  cosa  para  que  se  advierta  , ó se  recucr- 
dc.  ¡|  Anotar  : jioncr  notas  ó reparos  en  .* í— 
pin  li!>ro,  ú escrito.  []  Notar : lachar : censu- 
rar, ó poner  faltas  á alguno.  j|  ¡Votar  un  air : 
poner  en  música  una  canción. 

NOTKUR,  s.  m.  Copiante,  ó copiador 
do  música. 

N OTICE , s.  f Noticia  : tómase  en  el 
sentido  de  descripción , ó relación,  qn.ui.io 
es  título  de  un  libro.  ||  NoticiA  : hablando 
de  manuscritos,  es  el  conocimiento  que  se 
da  fie  ellos. 

NOT1FICATION,  s.f  Notificación. 

NOTIFIE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Notifi- 
cado. 

N OTIFIER , a.  Notificar  : hacer  saber 

á uno  por  jiulicia  alguna  providencia. 

NOTÍON  , s.  f.  Nocion  : idea  ó cono-  I 
cimiento  de  alguna  ciencia*  ó cosa. 

NOTOIRE , atlj.  m.yf.  Notorio  : sabi- 
do de  todos  : público. 

NOTOIKFMFNT,  adv.  Notoriamente. 

NOTORiÉTE,  s.f.  Notoriedad. 

NOTRE  , pron.  pos.  s.  y f Nuestro  , y 
nuestra.  H^cc  el  plural  nos  , nuestros,  y 
nuestro».  ||  Usase  también  como  substantivo, 
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y significa  lo  nuestro,  la  que  nos  pertenece  t 
ó es  de  nosotr  os.  ¿V ñus  défendons  le  nutre : 
defendernos  lo  nuestro. 

* NOTULE  , s.  f Notilla  : apostilla 
«pie  se  pone  al  margen  de  un  escrito  , o 
libro. 

* NOUASSE  , í.  f Nuez  moscada  sil- 
vestre. * 

NOlTE,  s.  f Canal  : la  teja  contraria  á 
la  cobija.  ||  Lavajo  : sitio  húmedo , y pan- 
tanoso. ¡J  Tierra  húmeda  , y crasa. 

* NO  LES , vi  NOS , s.J.  pl.  Tripas  de 
bacalao  saladas. 

NOCE  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Anudarlo  , li- 
gado. ||  ( bLis .)  Anudada  : la  oola  fiel  león 
que  tiene  cicrtf»  mulos,  ó borlas.  También 
se  dice  de  las  piezas  atadas  con  ligaduras  de 
diverso  esmalte.  ||  ( botan.  ) Cuajado  : ha- 
blando de  las  flores.  |¡  F.nfanl  noiu: : niño 
raquítico.  j|  Homnte  toul  noué  tle  q>ul¡e  : 
hombre  galo  de  la  gota.  j|  Piece  bien  ou 
muí  noucc  : pieza  ó drama  bien  ó mal 
tramado.  * 

NOL  ÉE,  s.f.  V.  Noue. 

* NOUÉÉS  , s.  f.  pl.  ( mont.  ) El  es- 
tiércol fiel  ciervo  , desde  mediado  mayo  has- 
ta fin  de  agosto. 

*NOLEMFNT,  s.  m.  Ligadura,  sortile- 
gio : por  medio  fie  un  nudo  que  se  dice 
usar  los  hechiceros:  nouement  aniguiPettc. 

NOÜER,  %*.  rt.  [bolán. ) Cuajar  : las  flo- 
res , v frutos. 

NOl  FR  ( SE  ),  v.  r.  Ponerse  gafo  de  gu 
la  en  las  coyunturas. 

NiOLEIÍ,  v.  a.  Anudar,  hacer  un  nudo, 
para  atar  alguna  cosa,  jj  Envolver  en  alguna 
tosa  haciendo  un  nu  <>“•  II  U‘o- ) n« 
nour.r  nr.utié : liar,  trabar  amistad.  j|  JVouer 
l’aicnií/eUe  . ligar,  impedir  por  mcflio  de 
maleficio  la  potencia  viril.  V.  sfiguillette. 

NOLKT  , s.  rn.  Muñera  de  lienzo,  en 
que  se  pone  en  infusión  alguna  cosa,  jj  Cis- 
quero : para  pasar  a le  un  dibtixo. 

NOUEUX , EUSE,  adj.  Nudoso,  lle- 
no de  nudos.  Solo  se  dice  de  troncos  , ó pa- 
los. 

NOUGAT,  s.  m.  Almendrado,  y también 
nog.tdo  : pasta  hecha  con  harina,  miel,  y 
almendra,  ó nueves. 

NOULET , j.  pt.  Canal  «le  los  tejados 
pata  la  caída  del  agua,  jj  Tenaza  : el  canalón 
que  iccoge  las  aguas  de  dos  tejados  conti- 
guos. 

NOLRRAIN , 5.  m.  Lo  mismo  que  <z/¡e- 
vin. 

NOURRI , IE  , p.  p. y adj.  Alimentado. 

Dicese  : h órame  bien  nourri  : hom- 
bre  bien  mantenido , de  buenas  carnet».  f| 
liles  bien  nourris  : panes , ó niicsés  bunt 
granados.  ||  {fíg.  ) Llámase  style  nourri  el 
estilo  lleno,  numeroso.  II  (*¿)  dotdrnf 
nourrie , color  bien  empastado  : se  dice  en 
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Ja  pintura.  ||  fctü'e  bien  nmtrrie  : letra  birn 
fnnnada.||  AeU/v  t/tii  n ’est  jhts  bien  nnurrie : 
letra  demasiado  delgada. 

N'OURRICE,  s.J.  tutriz,  nodriza  :sania 
de  leche  : ama  de  cria. 

NOURRICIKR,  s.  m.  Amo  : el  marido 
del  orna  (le  lerbe.  ¡|  {fig.  y Jani. ) Pícese  : li 
Pare  nourricier  el  que  sustenta  ; ó da  de  | 
¿mmer  á oíros.  j|  Suc  nourricier  : suco  nu- 
tricio , el  que  sirve  para  nutrir  al  cuerpo. 

NOLRR1R  , t>.  a.  Aliment  ar,  sustentar,  I 
mantener  : dar'  el  alimento , el  sustento  , la 
coniula.  [|  Criar  : dar  el  pecho,  ó de  mamar 
á una  criatura  ; y se  dice  también  de  los 
animales.  ||  Nutrir  , sustentar  mucho.  || 
Criar,  sustentar  : árboles,  plantas.  ||  ( íig- ) 
Alimentar  , dar  pábulo , ó fomento  : a la 
lumbre,  á las  pasiones  , etc.  |[  Mantener, 
entretener  : la  guerra  , los  vicios  , las  di- 
sensiones , las  esperanzas.  ¡J  Empastar  : dí- 
cesc  en  la  pintura  hablando  de  colores. 

NOLRRlR  ( SE),  v.  r.  Alimentarse, 
sustentarse , nutrirse. 

TSOl  RR1SSAGE  , s.  m.  Cria  , y crian- 
za : el  cuidado  y método  en  criar  los  ani- 
males. 

NOURRISSANT,  ANTE , adj.  Nutri- 
tivo , substancioso  : que  alimenta , ó sus- 
tenta mucho. 

NQURRISSON , s.  m.  La  cria,  la  cria- 
tura, el  hijo  de  leche  : con  relación  al  ama, 
d nutriz,  \\  Nowriuons  des  Muses , hijos 
de  las  Musas  : llámase  así  á los  poetas. 

NOURRITCRE,  s.  J.  Alimento,  sus- 
t.*:ito  , comida.  | ( fie.  ) Sustento,  pasto  : 
d i alma,  del  entendimiento.  i|  Paire  des 
nourritwres  : criar , ó hacer  cria , de  am- 
píales , ó aves  domesticas.  ||  Paire  deux 
nourritures  : criar  dos  criaturas,  ó dar  de 
mamar  á dos.  ||  Prcmlrc  nourriture  : tomar 
alimento. 

NOUS  , *“•  m.  y f (pmn-  Perx'  de 

bi  primera  persona. ) Nosotros,  y nosotras. 

|!  Nos  : en  los  verbos  pronominales  ó recípro- 
cos, y quaudu  nous  es  el  objeto  (i  régimen 
directo  ú indirecto  del  verlio.  JVous  nous 
fíimons  : nosotros  nos  amamos.  Pousvou- 
ícz  nous  tuer  : vmd.  quiere  matarnos.  {( 
Nos  : se  dice  en  las  fórmulas  de  cilicios  , 
v ordenanzas , quaudo  habla  el  Rey , ó el 
juez  superior. 

NOIjVKAU  , ELLE,  adj.  Nuevo,  re- 
ciente : lo  que  empieza  á ser  , ó á parecer. 
En  este  sentido  es  contrapuesto  á anden 
( antiguo  ) , como  ncuj  ( nuevo ) lo  es  á 
Pieux  ( viejo  ).  j|  Nuevo  : se  dice  de  lo  que 
se  ve  ó se  oye  la  primera  vez  j de  lo  que  se 
repite,  ó reitera  j y de  lo  que  sobreviene  , ó 
se  añade  a otra  cosa  que  existía  , ó se  co- 
Vtn.in  antes. \\JVoiweau  aenu  : nuevo,  recién 
Venido  á un  país , ó lugar.  ||  Pire  bien 
u ui  cau  da/u  les  ajfaircs , daos  le  monde  , 
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, dans  10/1  metier , etc.  ser  hisoiío , novel , 
novato  , novii  io  en  los  negiiciu.s,  etr.  jj  Un 
nomine  nouveau  : un  hombre  de  fortuna. 

||  Noia-emt~n¿  : recien  nacido.  j|  l\[i>uvcau- 
marié ; recien  ra  udo , novio.  |J  De  non- 
%'cau  , adu.  De  nuevo , nuevamente  , otra 
vez. 

NOL\  FALTÉ,  s.  f Noverlad  : calidad 
y estado  de  las  cows  nuevas.  j|  Noverlad  , 
niudanza,  innovación.  ||  Novedad  : cosa 
nueva  , rara , no  vista  ni  oida  antes. 

NOLVEL  , adj.  w.  Nuevo  Aunque  es 
lo  mismo  que  nouveau , se  usa  siempre  que 
precede  á substantivo  que  empieza  con  vo- 
cal  , ó con  h no  aspirada.  Asi  se  dice  le 
nouvsl  an , año  nuevo  : nouvcl  ambussa- 
deur , nuevo  euihaxador;  y no  le  nouveau 
an  , ni  le  noui'cau  ainbt¡ssadcur. 

NOUV  ELLE  , i.  /.  Noti.óa  , nueva  , 
novedad.  ||  Noticia , aviso  : que  se  da  de 
alguna  cosa.  ||  Novela  : cuento,  ó historia 
fingida.  |¡  JYouvcUc  faite  á plañir:  noticia 
supuesta,  ó forjada.  | Portear  de  mauuaises 
noto'rlles  : correo  de  ínai.is  nuevas. 

NOÜVELLEMENT,  ade.  Nuevamente, 
recientemente  : ríe  poco  tiempo. 

NOUV  ELLE  rÉ , s.J.  ( Jor . ) Tentativa : 
innovación  en  la  posesión  de  alguna  he- 
redad. • 

NOUV  ELLISTE  , i.  m.  Novelero  : 
amigo  de  noticias,  «le  nuevas,  etc. 

NO V ALE,  s.  f.  NovaJ  : tierra  que  se 
rompe  «le  nuevo. 

NOVALES,  s.  J.  ni.  Novales  : diezmos 
que  los  cmas  cvgeii  ne  las  tierras  nuevas. 

* NOY  ARRE,  [gengr.)  Novara:  ciudad 
d«  l Mdancsado. 

NOY  ATELR  , s.  m.  Novator  : el  que 
introduce  alguna  novedad. 

NOY  AT10N  , s.  J.  [Jor. ) Innovación  , 
mutación  , alteración. 

NOYT’LLKS,  s.J.  pl.  Novelas  : las  leyes 
de  lo»  emperadores  posteriores  ai  código  de 
Justiniano. 

NOY  EMRRE  , i.  m.  Noviembre  ; un- 
décimo ntes  del  año. 

NOViCE , s.  m.  Novicio  : fn  algún 
orden  religioso.  ChevaLcr  not'Uc  : caballera 
novel . 

NOY  ICIAT  , i.  m.  Noviciado  : dícese 
del  tiempo  que  se  prueba  el  novicio  antes 
de  profesar } y «le  la  habitación  ó clausura 
rn  que  viven  los  novo  io».  jj  ig. ) Novi- 
ciado , aprendizage  : el  primer  tiempo  que 
gasta  un  principiante  para  excrcilarse  , y 
aprender. 

* NOVIGRAD  , ( gcogr.  ) Novigrado  : 
ciudad  de  Palmada. 

NOY  1SS2ME  , arh'.  ( joc.  ) Calentilo  , 
fr  esquito  : ahora  reciente. 

NOVALE  , s.  f.  Loua  para  velas  de 
navio. 
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NOYAU , s.  m.  Hueso,  cuesco  : de  al- 
gunas fruías.  ||  Kn  arquitectura  es  bolo  , 
nalio  , espigón  de  una  escalera  de  caracol. 
||  El  alma  del  molde  de  una  rsfatua  que 
•c  funde,  ó vacia.  ||  Núcleo  : el  punto  cén- 
trico de  una  cosa,  así  en  lo  físico  como  cu  la 
moral.  , 

NOYE , ÉE  , p.  p . y adj.  Ahogado  : 
hablando  de  vivientes.  |j  Aucgado  : hablando 
de  terrenos.  ¡|  Sumergido  : hablando  de  co- 
sas inanimadas.  En  el  primer  caso  se  usa 
también  como  substantivo.  | \JVofé  de  driles: 
abogado  de  deudas,  muy  alcanzado. \\Naj’é 
ilr.  2 armes  : anegado  en  llamo , bañado  en 
lágrimas. 

NOYER  , s.  m.  Noguera  : el  árbol  que 
da  las  nueces.  ||  Nogal : la  madera  de  dicho 
árbol. 

NOYER  , %>.  a.  Abogar  : en  agua  , ú otro 
líquido,  (guando  es  con  otro  medio  , se  dice 
élnujjcr.  [| Anegar , inundar  , cubrir  de  agua  : 
un  campo , un  terreno.  ||  En  el  juego  de 
las  bocha*  , es  cebar  la  bola  inris  alia  de  la 
raya.  ||  AToycr  les  cnuleurs  : desleír  bien , ó 
mezclar  bien  los  colores.  ¡|  ( fig. ) D ícese  : 
norer  sa  raison  dans  le  yin  : privarse  con 
el  vino , emborracharse.  ||  ( ul. ) Se  dice  : 
noyef  son  ■ chagrín  d'ins  le  yin  : alegrarse 
con  un  trago.  ||  IVoyerson  yin  d’eau  : aguar 
demasiado  el  vino, 

.Nüf  KR ' SE ) , y.  r.  Ahogarse  : en  agua , 
ti  olio  liquido,  i)  (fig.)  Anegarse,  sumer- 
girse : en  deleytcs  , gustos.  f|  Dar  cinco  de 
largo  : en  el  juego  de  las  bocha*.  ||  (fig.  y 
fant. ) D ícese  : se  noyer  dans  un  yerre  d'eau , 
dans  un  crachat  : ahogarse  en  poca  agua  , 
tropezar  en  una  china. 

NOYON , í.  m.  La  raya  que  termina  el 
juego  de  las  bochas. 

NU  , UE  , adi.  Desnudo  : mal  vestido  , 
ó andrajoso.  ||  En  pelo  : hablando  de  ca- 
ballerías. j|  Di  cese  también  de  las  cosas  ina- 
nimadas, corno  : épée  nue , espada  desnuda, 
ó desen vay nada  : un  hábil  trop  nu , un 
vestido  demasiado  liso , llano , sin  ningún 
adorno.  ||  j( fig. ) Desnudo  , sin  velo , sin 
disfraz,  j)  /‘Are  nu  : estar  desnudo  , en  car- 
nes. j]  £tre  y marcher  jambes  núes  : es- 
tar , andar  en  piernas.  }|  ( fig . } A nu,  des- 
cubiertamente , mauiliestamenlc  , patente- 
mente. 

NU  ( LE),  s.  m.  El  desnudo  : dícese  cu 
pintura  y escultura  de  las  parles  de  una  fi- 
gura que  están  sin  ropa. 

NUAGE  , s.  m.  Nublado,  nublo  : ló- 
mase ñor  la  nube  : obscura,  ó de  tempes- 
tad. ||  Nube  : porto  <pie  lapa  la  vista,  como 
un  musgo  de  poussiere ; les  yeux  couyerts 
d un  nutige.  ||  (fig*  ) Sombra  , tiniebla  , 
obscuridad  : por  duda  , incerlidumbre  , 
ignorancia.  ||  (id. ) Nublado  : por  cosa  que 
amenaza  riesgo  , ó alteración. 


H NUAGEUX , EUSE,  adj.  Nubloso, 

cubierto  de  nul*s. 

NUA1SON  , s.f.  (ndut. ) Viento  lu  cho  , 
i ó eo tablado  : el  tiempo  que  dura  un  mismo 
viento. 

NUANGE , s.f.  Degradación , ó grados 
de  un  mismo  color.  ||  Matiz  : que  se  foiuia 
de  la  variedad  de  colores,  ó de  los  grados 
de  un  mismo  color.  ¡|  (fig*  ) Diferencia  , ó 
viso  .■•que  ticneq  las  cosas  morales. 

NU  ANEÉ  , ÉE,  p.  p . >*  adj.  Matizado. 

NUANCER  , y.  a.  Matizar , variar  los 
colores  , ó los  grados  de  un  uiímuo  color. 

* NU RECULE  , s.J.  { cirug.  ) Nube  en 
un  ojo  : especie  de  catarata. 

NLBILE,  adj  y m.yf  Nubil,  casadero. 
||  Jul/c  nubile  : doncella  , moza  casadera.  || 
Age  nuhile : edad  de  casarse  , ó,  de  matri- 
monio, hablando  de  las  muge  res. 

NUBIL1TE  , s.  f.  Doncellez.  ¡|  Edad 
nubil: 

♦ NUD.  y.  Ni I, 

NU  DITÉ,  s.f.  Desnudez  , desabrigo. 

NU  DITÉS  , plur.  ( pint . ) Figura*  des- 
nudas. 

NUE,  s.  f Nube.  Se  diferencia  de  nuage, 

» y de  nuéc  , como  el  geneft»  de  la  especie.  En 
español  se  confunde  con  el  nublado,  y con 
el  nublo.  ||  [fig* ) Dícese  : éle*’cr  jusqu’aux 
núes  : pone  sobre  las  nubes,  ó sobre  los 
cuernos  de  In  luna  : ensalzar  , alabar  en  su- 
mo giado.  ||  (id.)  Se  dice  : lamber  des 
núes  : quedar  absorto,  atónito.  ||  ( id.  ) D¡- 
ccsc  : sauter  aux  núes  : perder  los  estribos , 
salirse  de  sus  rasillas  , perder  la  paciencia. 

NUE#  EE,  p.  p.  y adj.  Nubado  , ma- 
tizado., 

NUÉE,  s.f.  Nublado,  nflbnrron.|((/i^.) 
Dícese  : nuce  de  corbeaux , de  sauierel/cs  , 
de  mouchcmns , etc.  un  nublado  , una  ban- 
dada , de  grajos  , de  langosta  , de  mosqui- 
tos , etc.  une  nuce  de  barbares  : un  nu- 
blado , ó inas  bien  un  enxauihrc , por  una 
inundación  de  bárbaros. ||Nubc  , manchixa  : 
que  se  ve  en  alguno*  piedras  preciosas. 

NUEMENT , ady.  Desnudamente  , sin 
rebozo  : sinceramente. 

NUER  , y.  a.  Matizar,  entreverar  : casar 
los  colores  , hacer  mezcla. 

NT  IRE , y.  n.  Dañar,  perjudicar.  JVo 
pas  nutre  •*  ayu  lar , favorecer  y no  dañar.. 

*NUISANCE,s./.  ( ant .)  Dauaiuiculo, 
daño,  perjuicio. 

NUImBLE,  adj.  m.yf  Dañoso,  nocivo, 
perjudicial. 

NU1T,  s.  J'.  Noche  : parte  del  d‘«  na- 
tural. ||  Noche  tinieblas , obscuriilad.  |f 
Nuil  ¿lanche  : noche  en  blanco  , noche 
toledana  : la  que  se  pasa  sin  dormir,  jj  Aíuit 
\ tle  nací  ; noche  buena  , la  de  la  víspera  de 
I Navidad.  ¡|  La  nuil  du  lombean , u/ue  éter-* 
1 nelle  nuil  : pov'licamculc  se  toma  por  la 
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muerte.  ||  De  nuil , de  noche , por  la  no- 
che. 

NUITAMMENT,  <7íA\  De  noche , en  hora 
nocturna.  Usase  regularmente  en  lo  fo- 
rense. 

NUITEE  , s.  f.  Toda  una  noche.  Díeese 
vulgarmente  por  lo  que  se  papa  en  una  [Mi- 
gada por  una  noche;  ó á loa  joi nolero* [K»r 
una  noche  de  vela  , ó de  trabajo. 

NUL  , ULLE,  adj.  Ninguno.  También 

significa  nadie;  pero  en  tal  caso  se  toma 
como  pronombre  neisonal  , y bolo  se  usa 
en  el  noin¡nalivo.!|Nulo  : sin  ningún  efecto. 

NDLLE , s.J.  Carácter  ó letra  que  no 
significa  nada;  pero  que  se  usa  en  la  cifra 
diplomática  para  dificultarla  mas. 

mJLLEMENT,  «da.  De  ningún  modo: 
de  ninguna  manera  : nulamente. 

NULL1TÉ,  s.  f.  Nulidad  : defecto  de 
validez , ó valor , en  una  escritura  , contra- 
to, etc. 

NOMENT , ath \ Desnudamente  : sin 
ficción  , ni  reserva. 

NUMERA!  RE , adj.  m.  y J.  Numeral  ¡o : 
d ícese  del  valor  extrínseco  de  la  moneda,  v 
lío  del  cffdivo  , ó intrínseco. 

NUMKRAIRE  t s.  m.  Numerario  : di- 
nero, moneda  contante. 

NUMERAL,  ALE , adj.  Numeral  : lo 

' que  designa  número. 

NUMÉRATEUR,  m.  ( arilm .)  nu- 

lacrador., 

NUMÉRATION  , s.  J.  Numeración  : 
el  modo  de  contar  .por  el  orden  de  núme- 
ros. 

NUMÉRIQUE , adj.  m.  y f.  Numérico  : 
lo  que  se  refien;  al  valor  ú orden  dé  los  nú* 
meros.  , 

N U MERIQU  EMEN’T,  oda.  Nuiacrica- 
nacnte : j>nf  orden  de  números. 

NUMERO , i.  m.  Número  r la  cifra  que 
se  pone  por  señal  en  un  fardo  , paquete  . 
página  de  un  libro,  quurlo  , ó vivienda.  ¡¡ 

( proa. ) Díccsc  : entendí tr  le  numero  : saber 
qmmtas  son  ciuco  , ó qu antis  pitas  tiene  el 
pcync. 

NUMEROTE  , EE  , p.  p.  y atl).  Nume- 
rado , con  su  número. 
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NUMÉROTER , v.  a.  Numerar,  marrar 
con  números  : los  fardos,  paquetes,  estan- 
tes, caxones , etc.  ||  Numerar  , foliar  : ba- 
ldando de  las  hojas , ó paginas  de  un  im- 
preso , ó manuscrito. 

N (JM  JSM  ATI  QUE , adj.  m.  y f Nn- 

niísmático  : lo  que  pertenece  á la  ciencia  de 
| las  medallas. 

NU MLSMATOÍ.RAPHIE , s.f  Numb- 

matografía  : descripción  de  las  medallas 
antiguas. 

MU  MM11LAIRE,  MONNOyÉRF,  HER 
RE  At  X FLUS  . HERBE  A CEN  T MA 

L ADIES , s.J'.  Nunml.iria  . planta  medí- 
ciño!. 

NUNCUPATÍF,  adj.  [Jar.)  Nuncupati- 
vo  : testamento  hecho  verbal  mente. 
MJIN'DINAIíES,  s.  f.  pl.  Nundinales  : 

nombre  que  dab..n  los  Romanos  á las  ocho 
prima  as  letras  del  alfabeto,  con  lu»  quaies 
aplicadas  á caria  uno  de  los  dias  del  año, 
como  nuestras  dominicales,  indicaban  ios 
días  de  mercado. 

NU ly  17 AL,  ALE,  <*c$.  Nupcial : loque 

pertenece  «*  conduce  á las  bodas. 

NUQUE,  s.J'.  Nuca  : parte  prominente 
•ñire  la  c.iUv.a  y el  prti’Utto. 

NiTATlON,  s.  f.  [batán.)  Nutación  : 
dirección  de  las  plantas  hacia  al  sol.  ¡|{<uf/>.n.) 
Nutación  . movimiento  del  exe  de  la  lien  a , 
por  el  que  se  inclina  ya  mas  ya  menos  sobrt 
I el  [llano  de  I.i  eclíptica. 

NUTRI  HT.  IVE,  adj.  Nutritivo. 
NLTRITION  , s.  J‘.  Nutritiou,  nutil- 
mento. 

* NUTR1TUM,  t.m.  Ungüento  desecati- 
vo, y r«*  frú  'erante. 

W YUTA  LO  PE,  s.  m.  y f.  Nirtalope  .*  el 
que  por  enfermedad  ve  mejor  de  noche  que 
ue  día. 

NY’(.TALOfTE,  s.  f.  Nictalopia  : vires 
de  la  vista  en  los  nictálopes. 

NYMP1IE,  S.J’.  Ninfa  : deidad  fabulosa. 
¡}  Mugor  hermosa.  ¡|  Ninfa,  ó palomilla  : ;.x 
prima.*  transformación  de  los  insectos. 

N V MPHES,  s.  J.  p!.  ( anal. ) Ninfas  : pa;- 
tes  bi.tndaa»,  muelles,  v esponjosas,  que  es- 
tán delante  de  la  matriz. 
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O.  Décima  quinta  letra  del  alfabeto  , y 
quarta  del  número  de  las  vocales.  Es  del  ge- 
nero masculino  en  francés. 

O.  lVinidse  [Mir  artículo  que  llera  y explica 
el  vocativo  : ó man  Jils ! ó mon  Dicu ! o Lijo 
mió! ó Dios  mió! 


ORÉ 

OBEDIENCE,  s.  f.  Obediencia,  Mic- 
ción, subordinación  á mis  superiores,  ¡j  Obe- 
diencia : el  permiso  que  da  el  superior  á un 
religioso  para  hacer  algún  viage;  ola  comisión 
tic  ol  icio  para  otro  conven  lo.  ¡ | Pa  ys  d’obédien - 
ce : los  países  cu  que  el  Papa  da  los  beneficio*. 
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♦OBIflMENCIASRE,*.  «.Primer  digni- 
dad del  Cabildo  ile  San  Justo  cu  León  de 
Francia. 

OBÉDIEXCIEL,  ELLE,  «9. Obedicn- 

cial : se  dice  principalmente  (le  la  obediencia 
¿1  los  preceptos  divinos. 

OBEDIKNCIER  , S.  m.  Religioso  que 
sirve  un  beneficio  de  que  110  es  titular.  || 
hervidor , substituto  para  servir  uu  benefí- 
cio. 

ORÍ:!,  IE,  p.  p.  y t*dj‘  Obedecido. 

OBÉIR,  tf.  n.  Obedecer:  someterse  uno 
á las  órdenes  de  otro,  y externarlas.  ||  Obe- 
decer, estar  sujeto  a...  estar  baxo  del  domi- 
nio de...  : dicese  de  los  países,  y pueblos.  j| 

( fig. ) Obedecer,  ceder,  dexarse  gobernar: 
«tícese  <1(1  caldillo,  y otros  ultímales.  j¡  ( «Y/.) 
Obedecer,  ceder,  no  resistir,  dexarse  traba- 
jar, como  »e  dice  de  los  metales,  y otra»  ma- 
terias solidas. 

URÉLSSANCE  , s.  J'.  Obediencia , suje- 
ción, simusion.  Prdtcr  obtisumee : prestar 
juramento  de  obedecer  á un  soberano , ó su- 
perior., 

OREISSANT,  ANTE,  adj.  Obediente, 
suir.isó  : hablando  de  personas.  ||  Obediente, 
rió.  il : hablando  de  animales.  | Dócil,  mane- 
jable: hablando  de  malcrío»  solida»,  que  se 
dexan  flobJ..r,  ó trabajar. 

OBELLSQUE,  s.  ni.  Obelisco  : especie 
de  pitáinjde  en  forillo  de  aguja. 

OBERÉ,  ÉE,  p.  p.  y tul).  Empeñado, 

alean /.t«!o;  cargado  de  deudas. 

OBERER,  v.  a . Empeñar,  atrasar,  hacer 
contraer  deuda*. 

OBKRER  (S*),  m.  r.  Adeudarse,  contraer 
ricud.:*. 

OBÉS1TÉ,  5.  f.  ( medie.  ) Obesidad: 
exceso  <!<*  gordura  «*n  el  cuerpo  liumano. 

OB1K1Í,  OPTER,  ó AURiKR,  s^w. 

Giieide,  sabucfuillo,  vosa  de  giieldves , flor 
del  inundo  : arbusto. 

O BIT,  s.  ni.  Aniversario  : que  se  celebra 
por  algún  difunto. 

OB1TUA1RE , tul}.  Beneficiado  pro- 
veído por  muerte  «fe  otro  beneficiado.  ]|  ííe- 
fiisírc  o bituaire  : libro  de  partida»  de  en- 
tinto», ó de  difuntos  : que  se  guarda  en  la 
parroquia.  , 

O lía  ELITE , ÉE,  p.  p . jr  adj.  Obje- 
tado. 

OBJFCTER,  v.  a.  Objetar  : oponer  una 
«liíit  iiliítp  a una  proposición  , ó argumento. 

||  (Jomo  verbo  neutro,  es  dar  en  rostro,  po- 
ner taclia,  repaio.  , . 

OBJFCTiF,  IVE,  adj.  Objcctivo.  Usase 
también  como  substantivo. 

OliJECíION,  j./.  Objeción  : difienhad 
ó reparo  que  se  opone  á una  proposición , ó 
argumento. 

ÜBJKT , s.  m.  Objeto  : lo  qne  se  presen- 
ta á la  vista,  y también  a las  potencias,  [|  ¡ 
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Objeto  : fin , y termino  que  se  propon»*.  I 
Objeto  : malcría , ó sugelo  de  una  ciencia,  o 

OBJURGATION , s.  f.  Reproche,  re- 
prehensión , sobarbada. 

*OBLADE,s.  /«.Pescado  del  mar  de  Tos* 
cana. 

OBLAT,  s.  m.  Oblalo:  d ícese  de  un 
soldado  invalido , que  tenia  en  otros  tiem- 
pos alojamiento  , comida*,  y vestido  en  al- 
guna abadía  , ó priorato  de  patronato 
real. 

ORLATION,  s.f.  Oblación  : ofrenda  , 

y sacrificio  que  se  hace  á Dios. 

OBLIGA  PION  , j . f.  Obligación:  el  em- 
peño que  impone  el  oficio  , el  estado , ó la 
promesa  a una  persona,  jj  Obligación  - es- 
critura pública  (fe  pagar  á otro  tal  canti- 
dad. ¡|  Favor,  merced,  beneficio  que  se  debe 
a alguno. 

OBLlG  YTOIRE,  adj.  m.  y f.  Obliga- 
torio : lo  que  precisa , y obliga. 

OBI.IGÉ,  EE  , p.  p.  y adj.  Obligado, 
reconocido  , agradecido.  Hccitatif  obligé : 
recitativo  obligado,  de  violín,  ú otro  ins- 
U unten  lo. 

OflLIGÉ  , *.  m.  Contrata , ó escritura  de 
apicndi/ugc  eu  algún  oficio. 

ÜBLIGEAMMENT,  a(h>.  Con'galantc- 
ría,  con  obsequio,  con  agasajo  , con  agia- 
do. 

OBLIGF.ANCE,  s.  f Oficiosidad,  cor- 
tesanía : disposiciou  á ser  útil  y agradable  á 
lo»  demás 

OBLIGEANT  ,^NTfc  , adj.  Oficioso  , 
obsequioso  , coi  te.s.'Rfe  : servicial  , servidor , 
guíame  , favorecedor. 

ORLIGER  , a.  Obligar : .atar  con  una 
escritora.  ||  Obligar:  imponer  la  obligación 
de  hacer  alguna  cosa.  ||  Servir  , favorecer  , 
hacer  favor  ó-  merced  á alguno.  ||  Obligte 
un  apprcnti  : escriturar  un  aprendiz  , para 
aprender  un  oficio,  ú arle. 

ORLIGER  ( S' ) , v'  r.  Obligarse : em- 
peñarse en  alguna  cosa. 

OBLICUE,  adj.  m.  Y f Obliquo,  ses- 
gado , ati  avesado.  ( fig.)  Torcido : indirecto : 
doloso  : siniestro.  j|  Zjas  obltques  ( casos  obli- 
quo» ) se  llaman  así  cu  gramática  todos  ex- 
cepto ei  nominativo.  j|  Louange , accusaíion 
oblique  (alabanza,  accusanon  , disimulada) 
en  la  (fue  110  se  nombran  las  personas. 

OBLlQLTEMENT , atlv.  Oblicuamente, 
al  sesgo.  ||  ( fig. ) Por  medios  siniestros , ó 
malos : también  por  rodeos  , ó indirecta- 
mente : y rambien  con  doblez. 

OBLÍOLITÉ,  s.  f.  Obliqúidad*:  decli- 
nación de  lo  recto.  Solo  se  usa  en  materna 
tica  , y astronomía , como  1«  obliqúidad  de 
una  linca  ,1a  de  la, eclíptica. 

OBIATKRER  , t>.  a.  Borrar  insensible-/ 
mente , desando  algún  vestigio  $ como  Lace 
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«1  tiempo  con  los  manuscritos , las  inser- 
ciones , etc. 

OBLONG,  ONGUE , adj.  Oblongo:, 

•c  aplica  á la  figtua  piolongada  de  qualio 
lados. 

OBOLE  , s.  f.  Obolo  : la  mirlad  de  un 
dinero,  ¡j  Medió  escrúpulo  : peso.  J|  Ardite: 
blanca.  ||  Entre  los  Atenienses  era  la  sexta 
parte  de  unadraerna.  j|  //  ne  vaut  pos  une 
abóle:  no  volé  un.  ardi  U\ 

OBOMRRÉ , ÉE,  p-p-y  adj.  Cubierto, 
tapado.  V.  Obombrer. 

OBOMBRER , r*.  a . Cubrir , tapar  , co- 
bijar : es  vor  anticuada , y de  los  afectada- 
mente cultos. 

OBREPTICE,  adj.  m.y  f.  (/or.)  Obrep- 
ticio : lo  que  se  pretende , ú obtiene  por 
obrepción. 

OBREPTICF3TENT,  adu.  Obrepticia- 
mente , con  falsedad. 

OBREPTION , s.  f.  Obrepción  : falsa 
narraciou  de  un  hecho  , para  obtener  algún 
premio. 

* OBRON  m.  Aldaba  de  garabato. 

* OBRONLERE,  s.J'.  Barra  clavada  en 
lo  interior  de  un  arca  para  tener  caudales. 

OBSCÉNE  , adj.  m.yf.  Obsceno  : des- 
honesto , impúdico , torpe. 

OBSCÉNTTÉ , 5.  f.  Obscenidad:  desho- 
nestidad , torpeza  , impureza. 

OBSCUR  , URE  , adj.  OImcuio,  lóbre- 
ga : lo  que  tiene  poca  luz  ó claridad,  o nin- 
guna ||  Obscuro:  color  menos  ciato,  árenos 
vivo  que  otro.  ||  {fig»)  Obscuio  , desconoci- 
do,humilde  : hablando  do  1 nacimiento  , de  la 
vida  de  alguno.  ||  ( id.  pt)b*curo  , confuso  , 
ininteligible  : baldando  de  escritos,  ó discur- 
9i»s.  |j  ( püit.  ) Di  cese  : te  clair-nbscur  , de 
claro  y obscuro : Jo  pintado  de  dos  colores. 

OfóCURU , 1L  , p.  p.y  udj.  Obscure- 
cido. 

OBSGURCIR,  v.  a.  Obscurecer  : quitar 
la  luz,  ó claridad.  ||  fig.  ) Obscurecer,  ofus- 
car: el  entendimiento  , la  razón. j|(  id.  ) Obs- 
cureccr , empañar  , deslustrar  : la  fama  , el 
nombre,  Ja  gloria. 

OBSCL'RCIR  f S’ ) , V.  r.  Obscurecerse  : 
cubrirse  , empañarse.  • 

OBSCURCISSEMENT , s.  ###.  Obscura 
eimiemo,  empañadura.  ||  {Jig . ) Ofusca- 
miento , borro n , sombra. 

OBSCUREMENT,  adu.  Obscuramente, 
con  obscuridad.  ||  ( jig.  ) Obscuramente  , 
confusamente , entre  sobras. 

OBSCURTTK,  s.J.  Ohscuridad  : lobre- 
guez: privación  de  luz,  ó claridad.  ¡|  { fig.) 
Obscuridad,  confusión  , .sofnbrns.  I|  ( id.  ) 
Oscuridad  , humildad , haxcza  : tic  naci- 
miento. (]  ( id.  ) Obscuridad  : falta  de  clari- 
dad en  lo  que  se  escribe  . ó habla. 

OBSEGRATIONS  , s.  f.  pl.  Rogativas  , 
o rogaciones , que  hacían  solemnemente  los 


antiguos  Romaqo*  en  ciertas  circunstancies. 

OBSEDE  , ÉE  , p.  p.  y atij.  poseído  , 
gobernado  , mandado  por  otro.  ¡|  Obseso  : 
el  que  esta  atormentado  por  Jos  espíritus  ma- 
lignos. 

OBSEDER,  v.  a.  Apoderarse , hacerse 
dueño  del  animo  y voluntad  de  alguno  , no 
apartándose  de  su  lado  para  gobernarle.  [| 
Rodear,  sitiar  á uno:  poseeile  sin  dcxarlc 
obrar  por  sí.  ¡}  Molestar  , atormentar  : díce- 
sc  dei  demonio  qnando  por  permisiou  d« 
Dios  acosa  a una  jtersona. 

OBSI;UJ>LES,  s.  /.  pl.  ExtVpiias,  fuoeral. 

OBSEQUIELA',  ELSE,  adj.  Obse- 
quioso t rendido. 

OBSERVABLE,  adj.  m.y  f.  Observa- 
ble , lo  que  se  puede  observar. 

OBSERVANCE,  *.  J\  Oliservancia  : de 
una  regla  , ley , estatuto  , etc.  ||  Observan- 
cia : rito  , practica /ceremonia  de  la  ley  an- 
tigua. |¡  Observancia  : cierta  familia  del  or- 
den de  S.  Francisco. 

OBSKRVANTiN  , s.  m.  Observante : 
el  religioso  de  la  Observancia  de/$.  Fran- 
cisco. 

OBSERVATEUR  , s.  Observante  : que 
cumple  v guaula  las  leve»,  reglas,  prácticas, 
etc.  j)  Observador  : de  los  astros  , de  los 
fenómenos , y cosas  naturales.  ||  Observa- 
dor : crítico  , censor  de  la  conducta  de  los 
demas. 

OBSERVA  TION , s.  f.  Observancia  : 
de  las  reglas  , de  los  preceptos  del  arte.  j| 
Observación  : nota , reparo  crítico  sobic  un 
escrito,  ó sobre  alguna  ciencia  , ó arte. 

OBSKRVATOlRE  , s.  m . Observatorio: 
edificio  destinado  para  las  observaciones  as- 
tronómicas. 

ORSERVATRK^E,  s.  f.  Observadora  , 
observante.  V,.  Obsert'aicur. 

OBSERVÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Obser- 
vado. 

OBSERVER,  w.  a.  Observar.  Tiene  en 
ambas  lenguas  las  mismas  significaciones. 

OBSERVER  ( S’ ) , y.  r.  Ser  mirado  , 
circunspecto  : en  sus  palabras  , ó acciones. 

0BSESS10N  , S.J".  Obsesión  : estado  de 
una  persona  atormentada  por  el  maligno  es- 
piritu.||(/?£. ) Martirio  , mortificación  , per- 
secución : lo  que  padece  una  f»ersona  de  la* 
continua  presencia  de  otra  que  la  importuna. 

OBS1DIANE,  s.J.  Obsidiana  : piedra 
volcánica. 

OBSIDIONAL,  ALE,  adj.  OttkUonnt. 

Dícesc  siempre  con  la  voz  vorona  {courontw 
obsidinnnle  ). 

OBS'TACLE,  s.  m.  Obstáculo:  impedi- 
mento, embarazo. 

OBSTTNATlON  , s.  f.  Obstinación  : 
pertinacia  , porfyi , terquedad. 

OBSTINÉ,  ÉE  > adj. y s.  Obstinado  : 
terco,  pertinaz. 
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OBSTINÉMENT,  adt».  Obsiinadamen- 

te  : porfiada  v tercamente. 

OBSTINER(S’),  v.  r.  Obstinarse  , en- 
durecerse. 

OBSTJNER , v.  a.  ( fam .)  Emperrar, 
hacer  terco , ó porfiado  á otro. 

OBSTRUCTIF , IVE , adj.  OlstrucU- 

▼o  : lo  que  causa  obstrucciones. 

O RSTRU CTION,  s.J.  Obstrucción  : df 
los  humores  viciados. 

ORSTRLÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Obs- 
truido. 

UBSTRUER  , m.  a.  Obstr  uir  : cerrar 
las  vías  naturales  los  humores. 

OHTEMPÉRER , u.  ( for..ant . ) Ob- 
temperar, obedecer. 

OBTEMR , v.  a.  Obtener  : alcanzar, 
conseguir,  lograr. 

OBTENTiON  , s.  J.  Obtención  : con* 

sccucion  , logro. 

OBTENU  ,UE,  p . p.y  adj . Obtenido. 

OBTUS  , USE  , adj.  ( genm. } Obtuso  : 
dícese  del  ángulo  mas  ubieito  que  el  recto.  || 
( fig.  ) Obtuso  , embola<lo  , boto  : dícese 
de  un  entendimiento  torpe. 

* OBTUSANGLE,  adj.  (geom. ) Obtu- 

sángulo , ambligonio  : el  triángulo  que  tie- 
ne un  ángulo  obtuso. 

OBUS  , ú OBUSIER  , s.  m.  Obús  , 

cierta  pieza  de  urtillcría  moderna.  j|  Bomba 
de  obús. 

OBVENTION  , t.  f.  Obvención  : im- 
puesio  ó iribulo  eclesiástico. 

OBVIER  , v.  n.  Obviar,  evitar,  desviar, 
Apartar  : inconvenientes. 

OBUSIER,  s.  m.  Obús. 

* OCAGNA , ( geogr.  ) Ocaña  : villa  de 
España. 

* OCAIGNER , v.  a.  Engomar  los  guantes 
por  dentro  con  ámbar,  ú ol.r  goma  olo- 
rosa. 

OCCASE , adj.  ( astron. ) Solo  tiene  uso 
en  Ja  frase  : amplitud?  occase  : amplitud 
occidua , que  es  la  distancia  del  punto  del 
horizonte  en  que  un  astro  se  pone  al  obser- 
varle a uno  de  los  dos.  puntos  del  horizonte 
que  cortan  el  etmador. 

OCCASION  , s.  f.  Ocasión , coyuntura : 
buena  proporción  de  ticmiM>,  ó lugar.  (| 
Motivo,  causa,  pretexto.  ||  Lance, fuucion : 
rencuentro  : en  la  guerra.  ||  ( prov.  ) Se 
dice  prendrtt  ioccasion  aux  chcveux  : 
asir  lu  ocasión  por  los  cabellos. 

OCCASIOMSÉ , EE  ,p.p.j  ¿ij.  Oca- 
sinnado. 

OCCASIONNEL , ELLE,  adj.  Oca- 
sional. 

OCCASIONNELLEMENT , adv.  Ca- 
sualmente, pnr  casualidad,  iwr  accidente. 

OCCASIONINER  , v.  a.  Ocasionar  : ser 
motivo  ó causa  para  que  suceda  alguna 
cota. 


OCCIDPAT , s.  m.  Occidente  : la  par- 
te por  donde  se  pone  el  sol.  Es  correla- 
tivo á oríe  ni  ( oriente ) , como  couchant 
( poniente)  lo  es  á levant  ( levante  ).  ||  En 
estilo  poético  decimos  ocaso. 

OCCIDENTAL , ALE,  adj.  Occiden- 
tal. 

OCCIPITAL  , ALE  , adj.  ( anal.  ) Oc- 
cipital, 

OCCIPUT,  s.  m.  Colodrillo  : hueso  occi- 
pital. 

OCCIRE , v a.  ( anl. ) Malar.  * 

OCCIS , LSE  , p.  p , y <*dj.  ( ant . ) Occi- 
so, muerto  : se  entiende  con  golpe , ó tiro. 
* OCCISEUR , s.  m.  ( ant.  ) Matador. 
OCCISION  , 0.  f.  ( ant.  ) Occisión  , 
muerte  : hecha  con  golpe  , ó tiro. 

OCCULTATION,  s.  f ( mirón. ) Ocul- 
tación : desaparición  pasagera  de  una  es- 
trella ó planeta  ocultado  por  la  luna. 

OCCULTE  , adj.  m.  y J.  Oculto  : es- 
condido, secreto. 

OCCUPANT,  adj.  Dícese  : premier  oo 
cupant  : primer  ocupante,  ú ocupador , ci 

5 nc  entra  ptimero  a ocupar  una  cosa!  j| 
*rocureur  (jpeupant  : procurador  cotulitui- 
do  para  la  instrucción  Je  un  plcyto. 

ÓCCUPATION  , s.  J.  Ocupación  : ne- 
gocio o trabajo  que  llena  el  tiempo.  ||  Ocu- 

F ación  : posesión  ó entrada  de  un  pais.  j| 
Jor. ) Habitación  : el  tiempo  que  se  habi- 
ta un  quarto,  ó una  cusa. 

OCCUPÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Ocupado  : 
el  que  tiene  ocupaciones,  ó muchos  que  ha- 
cer es. 

OCCUPER,  v.  a.  Ocupar  : llenar  algún 
espacio , sea  de  tiempo  , sea  de  lugar.  ¡| 
Ocupar,  habitar  : uii  qttarlo,  ó una  casa. 
||  Ocupar,  emplear,  dar  ocupación  á algu- 
no. ||  Ocupar,  apoderarse  : hacerse  dueño 
de  un  puesto  , de  una  altura  , de  un  desfi- 
ladero , corno  sucede  en  la  guerra. 

OCCUPER  ( S’ ) , *K  r.  Ocuparse  : em- 
plearse, dedicarse  á alguna  cosa. 

OCCUPER,  i*,  n.  (Jor.  ) Defender,  cor- 
Vcr  con  la  defensa  de  una  parte  litigante. 
Dícese  de  los  procuradores. 

OCCURRIÍNCE, s.J\  Ocurrencia:  caso, 
ocasión . 

OCCURRENT.,  ENTE  , adj.  Ocur- 
rente. , 

OCHAN , s.  m.  Océano  : el  grande  y 
dilatado  mar  que  circunda  la  tierra.  ||  (fig. ) 
Océano , piélago  : todo  aquello  que  por  su 
grandeza  ó inmensidad  no  s«  puede  expli- 
car. 

OCEANE,  adj.  Océano  : va  con  la 
palabra  mar.  ||  La  mer  océano  : el  mar 
océano. 

OCHLOCRATIE , s.  f Oclocrada 

gobierno  plebeyo. 

♦ OCHUE , m.  Ocio  , tapisote  : planto 
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que  se  crin  en  los  trigos  , parecida  á la  al-  i 
garrota. 

OCRE,  s.  f.  Ocre  : cierta  tierra  ferrugínra 
para  pintar  fie  amarillo.  |j  Ocre  rouge:  alma- 
gre , almazarrón. 

OCTAEDRE  , s.  m.  (genm. ) Octaedro : 
cuerno  qiif  consta  de  ocho  suporín  ies. 

OCTAÉTÉR1DE  , sf  Mpaclcro  : es- 
pacio ó duración  de  ocho  años. 

OCTANT,  s.  m.  Ociante  : instrumento 
astronómico  que  contiene  la  octava  parte 
del  circulo. 

OCTANTE,  adj.  num  m.  y f.  ( anl . ) 
Ochenta.  Hoyar  diré  quatre-eingt. 

OCTANI IKME , adj.  num.  nrd.  m.  y j. 
Octentisimo.  Se  dice  nías  coniuniumie  qno- 
í re- v ingUcmc , así  como  en  español  octua- 
grsimn. 

OCTAVE,  s.  f Octava  : festividad  que 
ae  celebra  ocho  días  seguidos.  ||  Octava:  ha- 
blando de  música.  ||  Octava  : cierta  comj>o- 
AÍcion  poética. 

* OCTAVIRA , 5.  m.  Octavilla  : mani- 
cordio  pequeño  de.  sola  una  octava. 

OC1 AVO.  Livre  in-octavo  : libro  en  oc- 
tavo. 

OCT  AVON  , ONE  , suh.il.  Octavo  : el 
<Tuc  ó la  que  provicue  de  Indio  quarteron,  y 
de  una  blanca j ó de  un  blanco,  y quar- 
teron a. 

OCT1L,  adj.  ( /rstmn.)  Octil  : la  posi- 
ción <le  <los  planetas  distantes  uno  de  otro 
la  octava  parte  del  zodíaco , ó .\5  grados. 

OGTOBRE , s.  m.  Octubre  : eí  décimo 
mes  del  año. 

OCTOGÉNAIRE  , adj.  m.  y f.  Octoge- 
nario : de  ochenta  años  de  edad.  En  estilo 
familiar  decimos  ochentón  , y ochentona. 
Usase  también  como  substantivo  en  uno  y 
otro  modo. 

OCTOGONE,  adj.  m.  y f.  Ochavado. 

OCTOGONE,  s.  m.  Octágono  : la  li- 

gura  que  consta  de  ocho  frentes  , y ocho  án- 
gulos. 

* OCTOSTYLE,  s.  m.  ( arquil.)  Octósti- 
lo : edificio  con  ocho  columnas  de  frente. 

OCTROI , s.  m.  Concesión  : de  alguna 
gracia,  ó privilegio. 

OCTRÓIS,  ó DEN1ERS  POCTROI, 

*.  m.  ni.  Arbitrios  : ciertos  impuestos  mu-  ; 
nicipales  sobre  comestibles  para  gastos  pú- 
blicos. 

< íCTROYE,  EE  , p.  p.y  atlj.  (Concedi- 
do , otorgado. 

OCTflOYER , a.  Conceder,  baccr 
concesión  de  una  gracia,  p privilegio  que 
se  lia  pedido. 

OCTUPLE,  adj.  m.  y f Óctuplo  : lo 

que  contiene  ocho  veces  tanto. 

OCTL'PLER  , v.  a.  Oetuplar , octupli- 
car : repetir  una  cosa  ocho  voces , multi- 
plicar « qu  cantidad  por  ocho.  1 


OCTJUAIÍIE , adj.  m.  jr  f.  Ocular.  j| 
Tétnoin  oru taire  : testigo  ocular.  j(  . grarn.  ) 
T) ícese  : diphtnrtgue  o r.ulaii'c  : diptongo  ocu- 
lar : reunión  de  dos  vocales,  como  ai  en  la 
voz  y ai  me. 

OCUUAIRE  f YERRE),  adj.  Ocular  : 
la  lente  mas  inmediata  al  ojo  en  un  an- 
teojo. 

O GIJUA IREMENT  , ade.  Ocularmente. 

*OCULI,  s.  ni.  FJ  ¡tercer  domingo  de 
fpiarcsma. 

OCU  USTE  , s.  m.  Ocul¡5la  : el  cirujano 
que  se  dedica  a la  curación  de  las  cnlerme- 
dades  fie  )o»  ojos. 

OCULUS  MLNDI , s.  m.  Ónice  que  es 
transparente  fjuando  se  le  moja. 

OCU LUS* CHIUSTI , s.  m.  V.  OEil  de 

Christ. 

ODALISQUE,  ú ODA  PIQUE  , s.f. 
Odalisca  : inugcr  del  serrallo  , destinada  á 
lo»  placeres  del  sultán. 

ODF. , s.f.  Oda  : poesía  lírica. 

ODÉON»  ó OPF.LM,  r.  m.  Odeon  : 
tcatio  fie  Atenas,  edificado  por  Pcríclcs. 

ODELR  , s.  f.  Olor  : esto  es,  bueno  , ó 
malo,  conforme  el  epíteto  de  bon , ó de 
motiváis.  ||  { Jig.)  Olor,  opinión,  fama  : 
sea  buena,  sen  mala.  |(  ( jig. ) Pícese  : mou- 
rir  en  ndeur  de  sainleté  : morir  en  olor  fie 
san  tifiad  , en  opinión  de  santo. 

ODEURS,  s.f.  ni.  Oiorc»  : tómase  por 
toda  especie  de  buenos  olores,  i 

OOlEUSEMENT,  ade.  Odiosamente  , 
enemigamente. 

OPiEUX,  EUSE , adj.  Odioso,  abor- 
recible. 

*OOrV,  s.  m.  Odinó.:  divinidad  de  los 
antiguos  pueblos  del  Norte. 

ODOMÉTRE,  s.  m.  Odómetro  : ins- 
trumento partí  medir  el  camino  andado  . 
á pie,  ó sea  en  carruagc.  También  se  lumia 
asi  otnf  instrumento  qnc  se  agrega  ó las 
lio m has  de  mano  , para  saber  q nautas  vm  i- 
t.ts  de  ciguñiiela  ha  dado  el  obrero  cu  el 
torno. 

ODONTALGIE  , t.f  (rirug.)  Odon- 
talgia : dolor  tic  muelas  , ó de  fm*ntrs. 

ODONT  ALGIQUE,  adj.  m.  t f Od»m- 
tálgico  : todo  rcmefho  que  calma  lo*  doloris 
de  muelas  , ó de  dientes. 

OPOJNTOiDE,  atlj.  m.  r J.  Ondou- 
toydc  : qm*  tiene  la  figura  dccfienle. 

ODORANT,  ANTE,  adj.  Oloroso, 
fragranté. 

ÓDORAT,  s.  m . Olfato. 

ODoarnaiANT,  ante  , adj.  Od«.í- 

feio  , fragranté. 

*ÓDYSSÉE  , s.  f Odisea  , ó Ulixéa  : 
mienta  de  Homero  , en  que  * Ulíscs  es  ci 
héroe.  , 

*<  EOONOMAT.  V.  F.conomat. 

UiCL  Mli-MaiÉ , s.  J\  CaliUaU  <le  1» 
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míe  es  ecuménico  : universalidad  : genera- 
lidad. 

(LCCMÉÍÍIQUE,  atlj.  m.  yf  Ecumé- 
nico : universal  , general  , que  se  extiende 
y coraprchende  á lodo  el  orín.*. 

UiCUMENlQUEiMENT , adv.  De  un 
modo  ecuménico  : universalmenic  : gcncrui- 
lucnte.  . 

i EDEMATEUX , EUSE  , adj.  Ede- 
ma roso. 

lüDKME,  8.  m.  Edema  : tumor  Mando, 
yatieccdcá  la  impresión  del  dedo. 

CEDIPE , s.  m.  Edipo : interprete  de  cosas 
luuv  difíciles. 

ÓEIL , s.  m.  ( el  plural  yeux).  Ojo  : el 
órgano  de  la  vista.  |j  Ojo  : tómase  también 
por  la  misma  vista,  ó modo  de  mirar.  || 
Ojo  ; se  llama  así  el  agujero  de  la  aguja, 
«le  algunas  cosas  que  se  ensartan  , y de  ber- 
ra imnn  tas  en  que  entra  nn  mango,  etc.  j| 
Ojo  • lo  mismo  que  yema  ó boton  en  las 
plumas.  ¡(  Ojo  : en  la  imprenta  se  dice  del 
blanco  ó hueco  de  la  letra.  [|  Ojo  : el  que 
forman  algunos  liquido»  crasos  , y espumo- 
sos. ,j  (fig*)  Ojo  : la  atención  y vigilancia 
que  se  pone  en  alguna  cosa.  |j  (id.  ) Ojo  : el 
lustre  o aguas  de  las  telas  , de  las  per las  , de 
Jos  diamantes , etc.  ||  OEil  de  bouc  : fenó- 
nicno  marino  que  aparece  como  el  cabo  del 
arco  iris.  j|  OEil  ile  l’alriee  : atrice  , el 
hierro  don<lc  entran  las  aciones  del  eslriiio.  || 
¿Ve  fermer  Vceil  : no  pegar  el  ojo , ú los 
ojos.  ||  Jiegartler  de  mauvais  otil  : mirar 
con  malos  ojos.  ||  Se  faire  signe  de  l'wit : 
hacerse  del  ojo.  ||  Avoir  bon  ó mauvais  oeil .* 
mirar  con  buenos  ñ malos  ojo».  j|  Coup  d'aril: 
ojeada  , mirada.  ,|  En  un  clin  d'ccil : en  un 
abrir  y cerrar  de  ojos.  ||  OlÁl-de-bauj  : tra- 
galuz, claraboyn.il  Boga  : pez.  j|  Manzanilla 
joca  : planta.  |j  Cierta  polea  en  la  marina.  || 
OEil  fie  bouc : ojo  de  chivo,  lepada,  ¡j  OEil 
de  chai  : ojo  de  gato , especie  de  ágata.  || 
Buen  a : planta.  ||  OEil  decerf:  elafoboso; 
planta.  ||  OEil  de  dome.  : ojo  de  una  media 
naranja.  ||  OEil  de  volate  : ojo  de  la  voluta, 
jj  OEil  verrón  ó bigarré  . ojo  garzo.  j|  OEil: 
ombligo  en  el  melón.  J|  CVúV  de  perdrix : 
ojo  de  gallo  , color  del  vino.  ||  Yeux , 
subst.  mas.  piar.  Ojos  : los  que  forma  el 
pan  , el  queso  , etc.  jj  Espejuelos  , anteo* 
jos  para  leer.  j|  Petiis  yeux  : ojuelos,  ¡j  Per- 
rner  les  yeux  a...  asistir  á la  muerte  de  nlgu- 
noj  ó hacer  la  vista  gorila.  |(  Etre  toutj  eux : 
hacerse  ojos,  estar  con  tanto  ojo.  ||  i 'aire 
les  yeux  doux  ú quelqu’un  : mirarle  cari- 
ñosamente. ||  (Jig‘  y fam. ) Diccsc  : jeter  de 
la  pouilre  aux yeux  : deslumbrar,  alucinar, 
cegar  con  falsas  apariencias.  ||  ( fam . ) Se 
dice  : pour  ses  beaux  yeux  : por  su  buena 
cara  , por  sus  ojos  bellidos:  ||  riiire  les  g ros 
yeux  : «tirar  como  quien  no  ve  , mirar  de 
rabo  de  ojo.  ¡|  Aimer  quelqu'un  euitmie  ses 


yeux  : quererle  como  las  niñas  de  sus  ojos 

CElí^DE-CHKIST,  s.  OculusChrh- 

ti , amelo  : especie  de  enula  llamada  ojo  de 
Christo  a causa  de  la  hermosura  de  su  flor. 

íE  ILLA  DE,  s.  J.  Ojeada,  mirada. 

* (EILLADRR,  v.  a.  Echar  el  ojo  á al- 
guna parte, 

CLlLLKRF.,  adj.  Diccsc  dent  ae Ub- 
re : diente  canino,  ó colmillo. 

CE! LEERE  , s.  f Antojera  : que  llevan 
las  caballos  v nudas  de  tiro  en  la  brida. 

CElLLEl , f.  m.  Clavel  : dicese  de  la 
flor,  y también  de  la  planta , llamada  cla- 
velina. ||  OEillet  d'lnde  : clavclon.  ||  OEil- 
leí  sauvage  : gariofilea , ó clavel  silvestre.  j| 
Ojete  : por  donde  se  pasan  cordones  para 
atar,  ó abrochar. 

ÍEILLEI 1ERE  , s.  f.  Sitio  plantado  ó 

poblado  de  claveles. 

(EILLETONjí.  m.  Renuevo  de  clavel.  || 
Plantón  , ó renuevo  de  alcachofa. 

+CEILLE1 ONNER,  a.  Quitar  los  re- 
nuevos de  los  claveles  , v de  las  alcachofas. 

(ENANTHE,  s.  f.  Enamo  : planta. 

(EN AS,  s.  m.  Ocnas  : paloma  xuja  , ó 
montesina., 

(EN ELÉUM  , s.  m.  (fam.)  Encleo  : 
mezcla  de  vino  y aceyte  para  dar  foutenta- 
ciones. 

* (ENOMEL  s.  m.  Enomicl  : mezcla 
de  vino  v miel. 

♦(ENOMETRF,  5.  m.  Enómetro  : ins- 
trumento para  conocer  quando  el  vino 
nuevo  ha  adquirido  todas  las  calidades  con- 
venientes. 

* (ESI PE,  s.  m.  Churre  de  la  lana. 

CFiSOPH  AGE , s.  m.  Esófago  , traga- 
dero : el  conducto  que  va  de  la  b«ica  al  ven- 
trículo. 

CEUF , s.  m.  lluevo  : loque  ponen  las 
hembras  náxaros  , y absolutamente  dicho  . 
se  entiende  el  <le  la  gallina.  Por  extensión  se 
toma  por  el  que  crian  los  peces , y algunos 
insectos  , y reptiles.  ||  OEuf  de  chataignc:. 
equino , adorno  cu  la  arquitectura.  f|  Okttfs 
brouitlés  : huevos  revueltos.  j|  QEufs  d ¿a 
coque  ' huevo»  cocidos  , pasados  por  agua , 
ó libidos.  ||  OEuJs  au  miroir  : huevos 
estrellados.  ¡í  QEufs  auplat  . huevos  escal- 
fados. ¡|  Qfuifs  en  omeletle  i huevos  en 
tortilla.  ||  OEuJs  rouges  : huevos  duros  , 
pintados  de  encamado.  ||  ( prov.  y fam. ) 
Diccsc  : cusser  ses  aeufs  : abortar , malpa- 
rir. ||  ( id.  ) Se  dice  ; donner  l ceuf  poje 
avoir  la  poidc  : meter  aguja  , y sacar  reja.  j| 

( id.  ) Diccsc  : niettre  tous  les  ceufs  dans 
un  p.tnier:  poner  toda  lu  carne  en  el  asador. 

CELiVE,  EE  , adj.  Que  tiene  huevos , 
con  huevos  ; dícese  de  los  peces. 

CEUVRE,  s.  f Obra  : torio  lo  que  es 
producido  por  un  agente.  [¡  Fábrica  : lis 
rentas  para  la  consvtTaúon  de  una  igíev 
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sia  parroquial.  ||  Raneo , «rafío  de  la  fá- 
l)i  n a : listo  es  en  el  que  se  sientan  los  obre- 
ro» ó mayordomos  de  fabrica  en  la  parro- 
quia. j|  Obra , labor  : el  trabajo  que  pone 
un  artífice  en  lo  que  baca.  ||  Obi  a - tómase 
por  acción  moral  y chriftiana  , como  nut  re 
méritnirc  ( obra  meritoria )« ceurres  de  misé - 
ricanlc  (obras  de  misericordia).  Obra  : 
flíiase  en  arquitectura  por  todo  el  cueifio 
del  edificio. 

(KUVRE  , s.  m.  Obra.  En  el  estilo  ele- 
vado suele  usarse  como  sustantivo  , mas 
solo  en  singular.  í.e  grand  ocurre  de  tu 
rede  mpf  ion  :1a  grande  obra  dr  la  redención. 
Je  gmrul  aturre  de  l'érangile  * la  grande 
obra  del  evangelio.  ||  Grand  ocurre  , ó le 
gi'and  ocurre:  ti  ícese  de  la  piedra  filosofal.  || 
JL'rrurre  d'un  tel  grareur  i »e  toma  por  la 
colección  de  todas  sus  obras  : lo  mismo 
Incurre  tí  un  tcl  musicirn , se  dice  de  to- 
das sus  obras  , ó composiciones.  j(  OF.urre 
ríe  Itt  chair  : acto, cópula  cama).  ¡|  OEurre 
de  malée  : la  carena , ó recorrida  de  los 
fondos  qnc  se  da  á Un  navio.  j{  Dan* 
ocurre  , y hors-ft Ocurre  : en  arquitectura 
es  lo  que  está  dentro  , ó fuera  del  cuerpo 
del  edificio.  j|  (Jiy. ) Díc<  rsc  : Jiors-d'ceu- 
rre  : supe»  Unidad , digresión  , cosa  inútil  , 
ó impertinente  al  asunto  principal.  ||  Unes 
tf  miares  . platillos  ligeró»  que  se  sirven  con 
la  sopa.  ||  Mailre  des  oeneres  : sobrestante 
mayor  He  las  obra».  ||  ¿l futiré  des  haules 
ocurres  : el  executor  de  la  justicia  , el  verdu- 
go. ||  Maitre  des  bastes  ameres  : sobres- 
tante de  la  limpieza,  estoca  , «le  la  limpia 
de  las  latrinas.  ¡|  Meare  m aturre  : em- 
plear , labrar  alguna  malcría.  ||  Engastar 
piedrasen  oró,  etc. 

(EU\  RES  , s.  f.  pl . Obras  , escritos  : 
producciones  de  un  autor.  Solo  se  dice  en 
plural  , porque  en  singular  una  obra  se 
llama  nurrage  , y no  ceurrc  $ y la  colección 
ilc  las  obras  de  varios  autores , le  recudí 
de  leurs  ourrages.  Ij  OJCurres  aires  (obras 
vivas  ) las  partes  de  Ja  nave  del  escaño  aba- 
xo.  ||  OF.uarcs  martes  ( obra»  muertas ) 
i;*  ^jur  están  del  escaño  ari  iba. 

OrFENSAYf  , ANTE,  adj.  Ofensivo , 
injurioso. 

OFFENSE  , s.  f Ofensa  : injuria , agra- 
vio. (|  Ofensa:  qnebrantamiviiio  de  la  ley, 
O de  los  preceptos  de  Dios. 

OFFENSE,  ÉE,  p.p.  y adj.  Ofendido. 
OFFENSER  , r.  a.  Ofender  : agraviar , 
injuriar.  ||  [Jig- } Ofender  , herir  . quebran- 
tar : la  vista,  el  oido  , la  honestidad,  etc.  || 
Pecar , delinquir  : contra  la  ley  de  Dios  , 
y sus  preceptos. 

OFFENSER  ( S’  ) , a.  r.  Ofenderse  : 
pirarse , enojarse. 

OFFENSEUR , s.  m.  Ofensor  : el  que 
ofende. 


OFFENSIF  y IVE,  adj.  Ofensivo  : lo 
queofende.  Usase  por  Jo  coruun  en  femeni- 
no. ||  Armes  affiensires , guare  ojfensire : 
anuas  ofensivas  , guerra  ofensiva. 

OFTENSIVE,  s.  J.  ( milic . ) Ofensiva  : 
ataque , acometimiento. 

OI*  F*  EN SI  YEMEN  F , adr.  Ofensiva- 
mente, fie  un  minio  ofensivo. 

Of  1*  feRT  , ERTE  , p.  p.  de  offirir.  j| 
adj.  Ofiecido. 

* OFF  KR  i E , s.  f.  Ofertorio  : la  parte  de 
la  misa  en  la  que  al  sacerdote  ofrece  á Dios 
la  hostia  , y cali/..  j|  Ofrenda. 

OF F F.K  i OIRE,  j>.  ni.  Ofertorio  : la  ora- 
ción que  dice  el  sacerdote  antes  de  ofrecer 
lu  hostia  , y cáliz. 

OFFICE , i.  m.  Oficio  : la  obligación  en 
que  cada  uno  está  constituido  según  su 
i bise  , y estado.  ||  Oficio  : beneficio  , ser- 
vicio ele.  que  hace  uno  á otro.  ||  Oficio  : el 
que  se  hace,  y rezan  los  eclesiásticos.  ¡fOfi- 
cio  : ejercicio,  empleo.  ||  Oficio  : función, 
operación.  ¡|  Office  diuin  t oficio  divino.  | 
Office  de  la  f'icrge  , ó petit  office,  ofi- 
cio parvo.  ||  (jffice  des  morís  ; oficio  de  di- 
funtos. ||  U'tffice  : de  oficio  , por  obliga- 
ción. ¡|  Saint  office  : el  Samo  Oficio,  el 
tribunal  de  la  Inquisición. 

OFFICE , s.  /.  Oficio  : el  lugar  donde 
se  guarda  lodo  lo  perteneciente  al  servicio 
de  mesa  en  las  casas  de  los  Grande».  |¡  Re- 
postería : y yl  arte  de  repostero. 

OFFIGTAI, , s.  m.  Provisor  , ó Juez 
eclesiástico , Jaez  (lela  Curia. 

OFFICJAÚTE,  s.f  Curia  eclesiástica  , 
ó juzgado  , cuya  cabeza  a el  Provisor  : 
tiUiil'icn  se  toma  por  el  lugar  cu  que  sa 
tiene.  [|  Provisorato  : el  oficio  de  Provisor  , 
ó de  Juez  de  la  Curia. 

OFFICIANT  , adj.  y s.  ni.  Vicario  de 
coro. 

OFFIOEL  , ELLE , adj.  Llámase  pirre 
officiclle  , el  papel , ó escrito  de  oficio  : 
rapporl  nfficiel , relación  ó cuenta  de  oficio. 

Oí  FU  JELLEMEN 1 , adj.  De  oficio. 

Oí  MCIER  , s.  m.  Oficial,  empleado, 
deprendiente  : en  qunlquier  oficina,  ó mi- 
nisterio. II  Oficial  : dicese  en  la  tropa  desde 
alférez,  arriba.  |[  Kcpostero , ó se  fe  de  la  re- 
postería. ||  (Jffiricrs  de  jusliec  : ministros , 
deprendientes  de  justicia.  ||  Offiriers  de  ma- 
rine : oficial  de  marina.  ¡|  (Jtfirier  mari- 
nier  • oficial  de  mar.]|  (ijficier  de  f ilie  , ó 
municipal : concejal. 

OI  MCIER  , v.  n.  Oficiar  : celebrar  el 
sacerdote  la  misa.  j|  Oficiar  : ayudar  á can- 
tar las  misas  , y demás  oficios  divinos.  | 
( Jnm.  ) Dícesc  : bien  pfficier  : menear  1. 
herramienta  , la  tiñera , comer  con  buenas 
ganas  , con  lnien  apretito. 

- OFMCIEKF,  s.J'.  Religiosa  con  cargo 
ó empica  en  alguna  comunidad. 
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OFFI QEUSEMTCN T , a,h>.  OCciow- 

mente  : de  uu  modo  oficioso. 

OFFICfEUX  , FXJSK  , ad ¡ Oficioso  , 
obsequioso  , agasajador  : servicia)  , amigo 
«le  servir  á otro.  ||  Mensonge  qffirieitx  : 
mentira  oficiosa  , que  sin  perjudicar  á na- 
die, puede  ser  útil  a alguno. 

UIKKÜÍÍAÍj,  ALE,  adj.  '^fanri. ) Ofi- 
cinal : lodo  incdicatncnlo  que  se  halla  com- 
puesto en  Jas  boticas , y que  se  da  sin  re- 
ceta. 

OFFRANDE,  s.  f.  Ofrenda  : don  aue 
se  dcdn  a a Dios  , y á sus  sátiros.  j|  Ofrenda  : 
la  que  se  hace  al  cuta,- 

OFFRANT,  adj.  Usase  solo  en  esta  frase 
forense  : uu  plus  ajfranl , el  dernicr  e ríe  he- 
rís unr  . al  mayor  pastor,  a)  que  mas  puje, 
ú ofreciere. 

OFFRE , s.  f.  Oferta  : ofrecimiento  , 
palabra  , promesa.  |¡  Don,  donativo 

OKFRÍR , \>.  a.  Ofrecer  : prometer  al- 
guna cosa  voluntariamente.  j|  < Ifrcccr  : pre- 
sentar , y dar  alguna  cosa  de  buena  voltui-  ¡ 
tad.  j(  Manifestar,  exponer  v-poner  patente  1 
alguna  cosa  para  que  lorias  la  vean.  ¡|  Ofre- 
cer : dedicar  , consagrar  á Dios  , y á sus 
santos.  ||  Ofrecer  : duralgnna  limosna  , de- 
dicándola á Dios  en  la  alisa , etc.  ¡j  Ofre- 
cer : pi oponer  de  dar  , ó tornar,  hacer,  etc. 

OFFR1R  (S' ) , v.  r.  Ofrecerse,  presen- 
tarse. 

OFFUSQUE , ÉE , p.p.radj.  Ofuscado. 

OFFUSQUER  , u.  a.  Ofuscar  : pertur- 
har  , deslumbrar  , impedir  , la  vista.  || 

% Ofuscar  : obscurecer , hacer  sombra. 

OGIVE,  s.J\  Arco  diag  mal  en  las  bó- 
Tcdas  góticas. 

OGNOX , s.  m.  V.  Oignan. 

OG^IOXET,  s.  rn.  Especie  de  pera  de 

verano. 

OGjNONÍÉRF.,  s.  f.  Cebollar  : lerrr.no 
plam.iilo  de  celmllas. 

OCRE  , s.  m.  Ogro  : monstruo  imagi- 
nario que  se  decía  comerse  las  criaturas.  IJ 
( fam.  ) D ícese  : ruante r comme  un  ogre  : 
comer  como  una  gomia,  como  un  buytre. 

OH  ! ínter).  O ! 

OlE,r.  /.  Oca,  ánsar,  ganso.  ||  Pe - 
tile  oie : despojos  de  tina  ave,  antes  de  asar- 
la , ó guisarla.  ||  ( fig .)  Las  guarniciones  ó 
rallos  de  un  vestido  completo  , ó las  piezas 
menores,  jj  Cuntes  de  mu  mere  Tote  : cuen- 
tos de  viejas,  consejas,  para  divertir  niños.  || 
Jcu  de  Cote:  juego  de  la  oca.  ||  Tirer  Cnie : 
correr  gansos.  j|  ( prm\  ) Dicese  : paree 
Pote  sans  f avoir  mangée  : pagar  el  pato. 

♦ OlGftEMEIVI\r.  m.  Untura  : unción  , 
untadura. 

OiGNON  , s.  m.  Celrolla  : planta  horten- 
se. ||  Cebolla  de  flor  , como  el  jacinto  , y 
Otra».  j|  Juanete  , callosidad  que  se  hace  rn 
la  parle  superior  de)  pie.  ÍJ  Oignon  de 


sqniUe  , ó mnrin  : cebolla  *|  barra  fia.  ¡{  Clui- 
pelet  d'ott't'.nns : horca  , ó rísü  a de  ccliollat.  || 

(, jam . ) Dicese  . tire  mis  en  rung  tf  nignons  : 
puesto  en  ringla,  haciendo  fila,  haciendo 
rueda  : dices*;  de  los  que  se  meten  en  la  de 
los  que  se  presentan  a hacer  la  corte  a un 
príncipe.  ||  ( id. } Se  dire  : élre  vélu  enmme 
un  oignon  estar  vestido , ó abrigado  como 
uu  palmito. 

DILLE  , s.  m.  Olla.  Olla  podrida  : co- 
mida compuesta  de  varias  carnes,  tocino  , 
chorizos , y legumbres. 

OINDRE , t*.  a.  Untar,  dar  una  untu* 
ra.  ||  Oindrewi  mttlade  des  saintes  huiles  : 
olearle  , darle  el  santo  óleo  , ó la  unción.  ¡] 
Ungir  : con  ol  crisma  , ó sacro  óleo. 
OlXDRE  (S’),  v.  r.  Untarse. 

O PNG  , s.  m.  ( amt. ) Manteca  de  puer- 
co. |l  Unto  de  enrbe. 

CENT  , ODNTE  , p.  V.  de  oindre.  y 

adj.  Untado  , oleado. 

OLYf,  s.  rn.  Ungido.  Solo  se  usa  en 
esta  t rase  : l'oint  du  Scigncur  , que  se  dice 
por  excelencia  de  JrsuchrUlo ; y por  exten* 
sion  de  los  Reyes  , corno  peí  sonas  sagrada*'. 

OISEAU,*.  m.  Ave,  pexaro  y pasara. Tó- 
mase algunas  veces  por  el  balcón  , ú otra  avo 
de  altanería.  ||  Aru  silla  : de  albañil.  ||  Pale- 
tilla, en  que  tienen  la  aigatnasa  los  que  tra- 
bajan estuco  , que  también  se  llama  c per - 
vier.  ;|  Oiseau.  En  los  atributos  que  cor.- 
cedc  la  tribuía  á los  dioses , tiene  en  poesía 
las  siguientes  abdicaciones  : foiseau  de  Jú- 
piter , el  uguila  : C oiseau  de  Junan  , el  pa- 
vón : f oiseau  de  Mineri’e  , el  buho  : loi - 
seau  fie  J ¿uus  : la  paloma.  ||  Oiseau  de 
¿t  urre  : añagaza  , redamo.  ||  Oiseau  de 
nuil  : ave  nocturna.  ||  (Jiseau  de  passage  i 
ave  de  naso.  j|  Oiseau  fie  p mié : ave  de  ra- 
piña. ||  Oiseau  de  parad) s , du  soled: 
ave  del  paraíso  , manucodiatu , páxaro  del 
sol.  J Ot  seau  de  rigiere : ave  (le  rio,  ó aquá- 
tica.  ¡|  Oiseau  manche  : paxaro  resucita- 
do. ¡|  Oiseau  moncha  duPerou : tominejo.  || 
Oiseau  moqueur  ; sinsonte , arrendajo.  |( 
Oiseau  du  trapique.  V.  Paillc-en-queue.  ¡j 
Oiseau  núiis.  V.  Geni  marin.  ||  Oiseau 
pourprc.  V . Porphjrrion.  ||  Oiseau  de  Saint 
Tjuc  : el  buey  , ó toro  , en  estilo  jocoso.  || 
( prov.yfnm. ) Dicese  : les  oiseaux  sonl  de- 
ntelles : volaverunt , voló  el  golondrino  , 
paro  decir  que  se  desapareció  alguna  cosa, 
ó so  escapó  una  persona.  j|  A t>ol  d oiseau. 
exp.  adv.  En  linca  recta,  tirando  una  liu«a 
por  el  avie. 

OLSElF.R  , v.  .a  ( cetrcr. ) Enseñar  , 
adiestrar  : los  balcones  para  la  caza. 

OlSELER  , a.  n.  Paxnrcar , chuchear  : 
cazar  pájaros  con  red , y varetas. 

4 * OISELET,  í.f  m.  Eaxatillo. 

OíSEFjF'UR  , s.  m.  Paxarcxo,  chuchero, 
i cazador  de  p*aato*. 
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OISELIER , s.  m.  Paxarcro  : el  que  cria 
y vende  páxaros. 

OISEXER1E , s.f.  Caza  de  páxaros.  j| 
Cria , y también  venta  , de  paxaros. 

OISKüX  , El  SE  , adj.  Ocioso  : díccse 
mas  de  las  cosas  , que  de  las  personas.  J'a- 
voles  *ns cuses  : pal.iin as  Oi*i<<sas  , cscusadas, 
baldía*.  Discoius  oiseur  : tazones  vanas, 
sin  provecho,  inútiles. 

OiiiiF , IV  E,  atlj.  Ocioso  , holgazán  : el 
que  está  sin  trabajar,  ó sin  tener  que  ha- 
cer. j|  Ocioso  : lo  que  esta  sin  uso,  ó sin 
servir. 

OiSILLON , s.  rn.  ( fom . ) Paxarito, 

pAXardlo. 

OiSlVEM^NT , adt*.  Oeiosamente. 

OiSIVEXE,  s.f.  Ociosidad  : y algunas 
voces  es  ocio. 

OISON  , s.  m.  Ansarón  : el  pollo  del 
amar.  j|  (/i#. ) Zonzo  , idiota.  Se  dice  tam- 
bién : o ¿son  bridé , se  laisser  menor  cornme 
un  o ison  bridé. 

ÜLEAGUNEXX,  EXSE,  adj.  Oleagi- 
noso , oleoso  : lo  mismo  que  accyloso  en 
estilo  común. 

OLEAN DRE,  s.  m.  Oleandro,  adelfa  : 
planta. 

OLFACTTF,  IVE , adj.  V.  Olfactoire. 

* OLFACTDIRE,  adj.  m.  y J.  {anal.) 
Olfatorio  : lo  que  pertenece  al  órgano  del 
olfato. 

OLIBAN , s.  rn.  Olíbano  : incienso  ma- 
cho. 

OLIBRIUS  , s.  m.  Sabiondo , pedante 
que  hace  de  sabio.  Paire  l obbrius  : pedan- 
tear. 

* OLIDAIRE , s.  f Sardinera , mea 
perros  : planta. 

OL1GARCHIE  , s.  f Oligarquía  : 
gobierno  de  pocos. 

OLIGARCKlQliE , adj.  m.  y f Oli- 
gárquico. 

OLLM  , ( wíz  tomada  del  /afin.  ) Signi- 
ficara otro  tiempo  • y usada  como  substan- 
tivo  plural,  les  olim  se  toma  por  los  regis- 
tros antiguos  cid  Parlamento. 

U LINDE'  , s.  f.  Verduguillo  : hoja  de 
espada  muy  fina. 

OLlNDllR , m.  n.  Sacar  la  espada  : de- 
scnvaynnrla  para  reñir. 

OLlNDEUR,  s.  m.  Espadachín,  pen- 
denciero. 

OL1VAISON  , s.f.  La  cogida  de  la  accy- 
turia , el  tiempo  de  cogerla. 

OLI V ÁTKE , adj.  m.jrf  Accy tunado, 
aroytimí  : de  color  de  aceytuna. 

OLIVE,  s.  J.  Aceytuna  , que  se  llama 
oliva  en  algunas  partea.  ||  Se  toma  alguna 
vez  por  el  olivo , ó ramo  de  este  árbol.  j| 

( tiríjuit.)  Adorno  en  figura  de  aceytuna  que 
*.•  pune  en  los  astrágaloa.  ||  Le  jardín  tles 
vi'  s ; el  liucito  de  JeUcmauí.  j|  Joindic 


Colige  ait  ¡attrier  : hacer  la  paz  despucs  de 
conseguida  la  victoria. 

OL*A  ETE , s.  J.  Planta  de  la  especie  del 

cillioiva. 

OUVET1TS  , s.f.  pl.  Raylc  muy  viro 
de  Proven /.a.  jj  Perlas  ialsas  para  el  comer- 
cio coi»  los  Negros. 

OLIYíER,  i.  m.  Olivo  : árbol.  Tamh ¡en 
se  dice  en  algunas  partes  olivera , v acevtu- 
iio.  ¡|  0/íV<c*r  sonvoge , acebnche  : olivo 
bravio.  ||  Olivicr  de  /i ‘'fieme  : árbol  iltj 
paraíso.  |¡  ( Water  nnin  : Olirilla. 

OLI -AIRE  , adj . Ollar  : piedra  Llan- 
da , y fiícil  de  trabajar. 

O LOG  RAPICE  , adj.  rn.  yf.  ( for.)  Oló- 
grafo : testamento  escrito  por  rt  mismo  tes- 
tador. 

OL\MPE,s.  m.  (pací.''  Olimpo  : el  cielo. 

( >LV  Mi  l A DE  , s.  J.  Olinqvada : periodo 
de  quatro  años  entre  ios  antiguos  («riegos, 

OiAMPiENS  , adj.  pl.  Oiíuipicus  : 
los  eir  lee  dioses  del  paganismo,  Júpiter, 
Marte, Neptuno , Piuton , A ldeano , A[m>Ío, 
Juno  , Vesta,  Minerva,  (Jetos  , Diana  , y 
Venus. 

OLYMPIQLE,  adj.  rn. y f Olímpico. 

OMRELLE , s.  f.  ybotán.)  Umbela, 
quitasol  : en  las  plantas.  • 

O.MBELLil'EiiE  , adj.  {botón.)  L’mbe- 
lífein , acopada. 

ÜMMliC,*.  m.  ( ant. ) Ombligo.  V. 
JYombríl. 

ÜMMMGAL,  ALE,  adj.  OmbUka] : 
lo  que  pertenece  al  ouihiigo.  Cordón  ombi - 
Herí.  A . ( anión. 

OMBRAGE,  s.  rn.  Sombra  :*Ia  que  ha- 
cen los  arboles,  que  también  se  llama  um- 
bría. ||  ÍJig.)  Recelo,  sospecha  , y también 
zclos  , o cuidarlo., 

O Al  BRAGE  , ÉE , p.  p.  y adj.  Cubierto 
de  sombra  , ó que  esta  á la  sombra  , ó haxo 
la  sombra  : como  adjetivo  se  dire  sombrío. 

OMBRAGER , a.  a.  Hacer  sombra,  cu- 
brir con  la  sombra. 

OMBRAGEXX  , FXSE.  adj.  Asombra- 
dizo , espantadizo : d ¡cese  de  las  caballerías  , 
V olios  animales.  ||  (fifi.)  Receloso,  «lescon- 
ii.ulo  : dícese  de  las  personas. 

OMBilK,  s.  J.  Sombia  : la  que  causa 
todo  cuerpo  que  se  opone  a la  luz.  ||  Tinie- 
blas, obscuiniad  : <líci*se  poéticamente.  || 
.Sombra  , espectro  : la  figura  fantástica  «leí 
alma  «le  un  muerto.  ||  Sombra,  semejanza  , 
figura  : «le  lo  que  fue.  j|  Sombra  , velo  , 
capa  : título,  color  , pretexto.  ||  Sombra  : 
el  londo  obscuro  , ó parles  sombreadas  en 
Jas  pinturas.  Ü (dg.)  Sombra , amparo,  pro- 
tección. ||  J'auc  tnnbre  á que  lija' un  : ha- 
cerle sombra,  obscurecerle,  eclipsarle  : ex- 
rederle  en  metilo  , ó premias.  Mas  l’ombre 
de...  ni  una  sombra,  ni  uu  asomo  , ui  un 
¿tomo  de... 
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oMuar:  , s.  m.  V.  Hombre. 

OMIUIG,  GE,  p.  p. y utli‘  Sombreado. 

OMB RER , v.  a.  Sombrear  : una  pin- 
tura , ó dibuxo  : darle  las  sombras. 

OMBRESt  s.  f.  pl.  Sombras  :£¡  11a- 
nin'iau  los  antiguos  Romanos  a las  personas 
que  l«>s  convidados  llevaban  consigo. 

* OM  BREUX , EUSF. , adj.  Umbroso. 

OMEGA , s.  m.  Omcga  : O tana  de  los 

Griegos,  y última  letra  de  su  ajj^feio , que 
en  sentido  místico  se  tomó  por m 

OM ECFTTE,  s.f  Tortilla  : de  huevos. 

OMKTTRE  , r».  a.  Omitir  : dexar  de 
lince».  |j  Omitir  : callar,  pasar  en  ^silencio. 

OMIS,  I.SH , p.  p.  <lc  orneare  y adj. 
Omitido. 

OMISSION  , s.  f Omisión  : el  dexar 
de  hacer  alguna  «rosa. 

* OMME&A9ÍDE  , {geogr. ) Omclanda : 
comarca  de  la  provincia  de  Groninga. 

* OMNJSCIENCE  , s.f  ( leal. ) Omni- 
ciencia , conocimiento  infinito  de  Dios. 

OMOPLATE , 5.  f.  pl.  {anal.)  Omopla- 
to : el  hueso  de  la  espalda. 

* OMPHACIN  , CÍlí,  adj.  ( Jarm .)  On- 
iacino  : «;l  ace v te  verde  y áspero.  • 

OMPIIALODES,  4.  m.  Consuelda  me- 
nor : planta. 

¿OM  P HA  LOMAN  CIE , s.f  Qnfaloraan- 
cia  : arte  de  adivinar  por  el  número  de 
nudos  de  la  vid^  en  las  criaturas  recicn  na* 

14 * OM PH ALOPTÉRE , ú OMPHALOP- 

TIQbE , adj.  ( óptica.  ) Oufalóptico  : knte 
con  vex«Vcon  vcxA . 

UN.  ( partí  c.  inde  clin.)  Se,  uno.  Júntase  á 
los  verbos  impersonales  . y tiene  la  fuerza  de 
un  nombre  colectivo  , ó de  un  número  in- 
definido de  rnmnas.  {loe  dit-on  ? que  se 
dice?  Que  át^on  ? que  se  hace?  Ón  ra- 
tonte  .•  s^cHpi,  se  dice  ; on  peut  parle r : 
puede  uno  nablar.  I|  ( prov.  ) Dícesc  : se 
moquer  du  quen  dira-t-on  : burlarse  del 
que  dirán. 

ONAGRA,  s.f.  Onagra  : planta. 

ONAGRE , s.  m.  Onagro  : el  asno  sil- 
vestre , y montaraz.  |]  Catapulta  : maquina 
militar  antigua  para  arrojar  piedras. 

* ONANJSME  , 4.  m.  Polución  volunta- 
ria. 

ONC,  ONCQUES , ad\>.  ( ant .)  Nunca, 
V.  Jomáis . 

* ONCE , s.  f.  Onza  :q>cso  , y parte  de  la 
libra.  ||  Lucia:  dicese  de  la  onza  , ó duodé- 
cima [Kirie  de  la  libia,  ó del  as  de  los  Roma- 
nos. ||  O uza  : animal  feroz  , y manchado 
como  el  tigre. 

UNCIALES  , adj.  pl.  Unciales  : se 
dice  de  las  letras  capitales  que  se  usaban  en 
lus  antiguos  epitafios  , v letreros. 

ONCEE , 4.  m.  lTio  : el  hermano  (lcl 
padre,  ó de  la  madre.  ||  Grand-oncle  : el 


hermano  del  abuelo  , ó abuela.  ||  Onchs  a 
la  mode  de  II  re  tagne  : el  primo  hermano 
del  padre , ó Ja  madre. 

*ONCRE,  4.  m.  Especie  de  embarca- 
ción. 

ONCllON,#./  Unción  « la  acción  do 
ungir.  Solo  se  entiende  hablando  de  sacra- 
mentos , y de  ciertas  ceremonias  eclesiásti- 
cas. ||  {J*g. ) Unción  : dícese  de  lo  que  en- 
ternece y mueve  el  corazón  á la  piedad,  y 
amor  de  Dios.  ||  Extrémc-onction  : la  ex- 
trema , ó la  santa  unción. 

ONCTUEUSEMlfNT,  ad».  Con  unción 

( hablando  de  escritos). 

ONCTUEUX,  EUSE,  adj.  Untuoso? 
lo  mismo  que  aceytoso , ó grasicnto  cu 
lengua»*'  común.  , 

ÓN CT U OSlTÉ , s.f  Untuosidad  : prin- 
gue* 

ONDATRA,  4.  m.  Rata  moscada  , ó del 
Cañada  : quadrúpedo  pequeño  , que  por  el 
invierno  vive  en  sociedad  como  el  castor  $ 
tiene  dehaxo  de  la  cola  una  bolsila  llena  de 
un  humor  muy  aromático*,  y su  pelo  es 
estimado  para  sombreros. 

ONDE,  s.f.  Onda,  ola  : es  voz  gené- 
rica hublaudo  del  agua  que  corre,  ó se  mue- 
ve. ||  (fig. ) Onda  : se  dice  de  todo  lo  que 
se  mueve  ó agita  á modo  de  ondas.  ||  {poet .) 
El  agua  , ó las  ondas  , tómase  por  el  mar , ó 
por  el  rio. 

ONDES  , 4.  f.  pl.  Aguas  , visos , vetas  : 
que  forman  algunas  telas  , maderas  , etc.  || 
rormer  des  otules  , formar  ondas  : se  dice 
de  los  dobleces  que  &c  hacen  en  el  vestido, 
ropa  blanca  ,( etc. 

ONDE , ÉE , adj.  Con  aguas , con  visos , 
con  vetas  : dícese  de  algunas  telas,  piedras, 
maderas., 

ONDÉCAGONE  , 4.  m.  (gáom.)  Un- 
decágono : figura  de  once  lados  y ouce 
ángulos.  , 

ONDECIMAL , s.  m.  Cierto  pescado  de 
mar. 

ONDÉE , s.  f.  Chaparrón  , turbión  ? 
lluvia  repentina  , fuerte , y de  corta  dura- 
ción. 

ONDJN  , 1NE  , j.  Ondino  : nombre  que 
los  cabalistas  dan  a ciertos  genios  elemen- 
tales , v habitadores  de  las  aguas.  , 

ONtXMEMKNT , 4.  m.  Agua  de  socor- 
ro : bautizo  hecho  sin  solemnidad  en  un 
recien  nacido,  cuya  vida  peligra. 

ONDOYANT  , ANTE  , adj.  Lo  que 
hace  ondas  , lo  que  ondea  : y lo  que  cule- 
brea. ||  { est.  poet. ) Undoso. 

ONDOYÉR,  v.  n.  Ondear,  hacer  on- 
das : dícesc  del  agua.  ||  (Jig . , Tremolar, 
batir  : hablando  de  banderas  , gallardetes  , 
etc.  |l  Hacer , ó formar  onda*  hablando  de 
cabelleras.  j|  Ondear , culebrear  : hablando 
de  la  Uamp  , del  humo , etc. 
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OXDOYER  , a.  Dar  , ó echar  el  agua 
de  socorro  á una  malura. 

OXDULATIOX  , s.  f ífis. ) Ondula- 
ción : movimiento  .1  modo  de  ondas. 

ONDl/LATOIRE  , a/ij-  m.  yf  Ondu- 
latorio : lisas»  solamente  en  la  expresión 
mnu\  t-rirnt  oruiulatoirc  , movimiento  un- 
dulatorio , esto  es  , como  haciendo  ondas. 

OIS DULKR  , v.  n.  Onilear  : moverse 
haciendo,  ondas. 

* OXÉGLiA,  (gen^r. ) One! ¡a  : ciudad 
de  Italia. 

ONKRAIRE  , adj.  nt.  yf.  ( Jhr . ) Hipic 
tiene  á su  cargo  alguna  cosa  , ó la  hace , 
resultando  el  provecho  en  beneficio  de  otro. 

ONÉRFLiX  , EUSE  , adj.  Oneroso  , 
gravoso  : dítese  de  lo  que  trac  consigo  al- 
guna carga  , trabajo  , ó hervido , y no  lucro. 

CINGLE,  s.  m.  Lña  : es  voz  genérica 
para  personas , y animales,  ¡j  Quando  se 
aplica  á ciertos  animales  carniceros  , es  gar- 
ra } croando  á cabullerías  , y otras  bestias 
frugívoras,  es  pezuña.  j|  Lña  : excrecencia  , 
ó tumorcko  duro  qne  se  liare  cu  los  ojos 
en  la  extremidad  del  párpado.  ||  Lña  : la 
punta  corva  que  tienen  algunos  instrnmen- 
tos  de  hierro  , acero , ú otro  metal.  ¡|  ( fam. ) 
Di  cese  : aroir  du  sang  aux  on^les  . tener 
pelos  en  el  coiazon.  j|  (id.  ) Se  dice  : avoir 
occ  et  ungles  ; ser  nombré  de  manos  , de 
pqlo  en  pecho.  j|  (id. ) Dicese  .*  <r •oir  de 
í'csprit  jusqu  'aux  cingles  : ser  vivo  como  una 
centella  , ser  como  una  pimienta  : 6olo  ec 
dice  de  los  niños.  ||  (J*g- ) Di  cese  : rogner 
¿es  ongles  a quelquun  : ajustarle  la  golilla  , 
darle  una  buena  repasata.  ||  ( id. ) So  dice  : 
savoirsur  l’onglc , u sur  le  bout  de  l’ongle , 
ó ílu  dnigt  : tener  en  la  uña  , saber  una  rosa 
muy  bien.  ||  Ongle  odorant , uña  olorosa  j 
marisco  que  tifne  el  olor  del  minio. 

ONGLÉ,  EE , adj.  ( hlas .)  Armado  de 
luías . ó garras. 

OPíGLÉE,  s.  f.  Frió  grande  en  las  pun- 
tan de  los  dedos.  [|  ( albeyt .)  Lña  : cierta  ex- 
crecencia. 

OKGLET  , s.  m.  Uña  : especie  de  buril. 
||  Escartivana  : lita  de  papel  que  los  ciiqua- 
«le  madores  pegan  á los  ruapas  para  que  pue- 
dan abrirse.  ||  Inglete  : entre  carpinteros  y 
«bañistas.  ||  La  parte  que  une  la  asadura  de 
los  animales  á los  bofes.  j|  Entre  comas  : cu 
la  imprenta.  V.  GuiUemcl. 

OIVGUENT,  s.  m.  Ungüento  ; medica- 
mento exterior  para  llagas  v heridas. 

ONIROCR1TIE,  ú OMftOMAlNCIF,  s. 

J.  Onirocracia , ú oniromancia  : arte  preten- 
so di*  explicar  los  sueños. 

ONUCROTALE  , s.  m.  Onocrótalo  , 
Alcatraz.  : ave  muy  parecida  al  oisnt. 

* ONOMA1VCE , ú ONOMANCiE,  s. 
f.  Onomancia  : c!  arto  de  adivinar  por  Jas 
¿*ir  .*  del  nombre  de  una  persona. 
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ONOMATOPÉE,  s.  f (grarn 1)  Ono- 
niatopeva  : figura  míe  se  usa  «piando  ;í  una 
cosa  se  le  da  el  nombre  del  sonido  que  tiene. 

* ONOKiS,  V.  Arrdte-baiuf 

* °j¡|>PORDE  i 5 • m • Tova  común , es- 
pina Kmnrn. 

♦OINOSMA , s.  m.  Onosma  : ploma. 

ONTOLOGIE,  s.  j.  (Jilo,  j Oncología : 
ciencia  otratado  del  ente  cu  general. 

OINYM.  m.  Onice  : especie  de  ágata. 

OlS/jü^^trlj.  man.  m.jr  f Once  : nú- 
mero compuesto  de  una  unidad  y una  de- 
cena. Usase  algunas  veces  como  substantivo. 

UKZ1FME,  adj.  m.  yf.  Onceno,  un- 
décimo. Usase  también  como  .substantivo  : 
r on  z i ¿me da  mois , el  once  del  mes. 

ONZIÉMEMEft r,  adi'.  Undécimo,  ú 

en  undécimo  lugar. 

OOLTTES,  s.  m.  pl.  Oolisrs  : piedras 
compuestas  c}c  Conchitas  pctritícadas. 

OPA  CITÉ,  j.  f.  (diñase.)  Opacidad  : 
calidad  de  lo  que  es  opaco. 

OPALE , s.J.  Ópalo  : piedra  preciosa. 

OPAQUE,  adj.  m.  y f.  Opaco  : lo  que 
no  tiene  diafanidad. 

OPERA , s.  rn.  Opera  : pieza  dramática 
en  música.  También  se  dice  del  teatro  en 
que  se  rcprcicnta.  ||  [Jig.  y fam.)  Obra  de 
Romanos,  obra  uiagua  : por  cosa  de  difícil  y 
larga  exccucion. 

ÓPERA TEUR  , s.  m.  Operador  : dicese 
del  que  hace  operaciones  de  cirugía.  ¡|  Mas 
comunmente  se  toma  por  un  curandero,  un 
saramuclas.  j|  Se  dice  también  en  femenino 
opera  trice. 

OPKRATiON,  s.f.  Operación  : la  ac- 
ción ríe  obrar,  y el  electo  , hablando  de  re- 
medios. ||  Operación  de  cirugt^¡¡  Operación 
aritmética. 

OPERATIOIVS,  s.f.  pimfa iones  de 
química.  |J  ( log .)  Opcraci  01^^11*  di  venas 
acciones  del  entendimiento  , como  la  apre- 
hensión , el  juicio,  el  discurso*  etc. 

* OPERCULE , 1.  ni.  ( hiél.  nal. ) Tapa  : 
de  una  concha. 

^ OPERÉ  , ÉE  , p.'jr  adj.  Obrado  , hecho. 
V.  Owrer. 

01  ERER  , v.  a.  Obrar : proflimir  , can- 
sar algún  efecto,  ¡j  Operar , manipular  : tra- 
bajar eje  manos  el  cimjano  , o el  químico. 

OPERER,  v.  n.  Obrar,  operar  : solo  se 
dice  de  los  remedios  q liando  bae.cn  efecto. 

*OPE8,  s.  m.  f arquit. ) Mechinal:  los 
agujeros  que  se  dexan  en  las  paredes  de  una 
obra  puní  poner  los  andanúns. 

* GPHIOGLOSSE , s.  tu.  V.  lumgue  dv 

serpent , ó Glnssopt  tre. 

* 0PH1OMAQUE , s.  m.  Opimaco:  ave 
pequeña.  ¡¡  Insecto  parecido  á L avispa. 

OPHITE , adj.  Piedia  serpentina , verde, 
con  venas  amarillas. 

+OVm\S,  t.m.  ú DOÜBLE  EEL1LLF, 


orp  ( 659  ) 

s.  f Ofris , <5  verba  (lt*  dot  hojas:  planta. 
ÓPHTALMlE  , s.J'.  (cirag. ) Oftalmía  . 
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PIWALMOGRAPHlE,  s.  J.  Oftahuo- 

anatómica  del  ojo. 
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inflamación  en  el  ojo. 

OPHTALMIQLK,  adj.  m.  y f.  Oftál- 
ínico  : lo  que  concierne  á lo»  ojos , y lodo 
retnf'Üflfcj  am  curarla  oftalmía. 

OP1 

giafia:  «Icscripc 

OPL\T  , s.  m.  Opiata  : bebida  compuesta 
de  conservas,  xara!^,  y elcdnarios. 

OPILATIF  , IVE , adj.  ( medie. ) Opi- 
lativo : lo  une  causa  opilación. 

OPl  LATIO  N , s.j\  Opilación  : obstruc- 
ción. 

OPILE  , ÉE,  p.  p.  Y adj.  Opilado. 
OPILKR  , u.  a.  (medie.)  Orilar  : obs- 
truir , cerrar  la»  vi  a»  «b’1  cuerpo  del  animal. 

O PIPÍES,  adj.  Jipi.  Opimos  : los  despo- 
jos «pie  traía  un  general  romano  , de  resultas 
de  haber  muerto  por  su  mano  al  general 
en '-migo. 

O PIN  ANT,  s.  m.  Votante  , el  «fue  da  su 
voto  , ó parecer : en  un  asunto  que  se  pone 
en  deliberación. 

OPFXF.R  i n.  Votar,  dor  su  voto,  su 
parecer  : en  algún  asunto  que  pule  «ícübcra- 
ciun.  ||  (Jpiper  da  bnnticl . ser  voto  fie  reata , 
seguir  ciegamente  el  dictamen  de  otro. 

OPUSlÁTR^i  odi.  m.  y f.  porfiado , 
pertioa'». , tvreort  baldando  de  personas.  || 
f fig.)  Porfiado,  obstinado,  tenaz  : hablando 
de  cosas,  como  fiebre,  catarro,  trabajo, 
pelea,  etc.  ¡|  Cajnbat  opinidlre , tra-iúl  opi- 
nidlre : combate  sostenido  por  largo  tiempo 
con  vi^or  . trabajo  largo  , v dificulioso. 

OPiMÁTRE MENT  a/o.  Porfiada- 
mente, obstinadamente , contumazmente, 
tercamrrue. 

OPl>T  VfRE,  EE,  p.  p.yadj.  Obsti- 
nado, con'.umcz,  terco. 

OPIM  A'fillíK , v.  a.  Porfiar  en  algun 
hecho,  ó pe  oposición  , sostenerla,  defen- 
derla con  tona-  i lud.  ¡j  ( )piníátrcr  un  enfant : 
cmperraifih , baerrlc  terco  , hacerle  emperrar. 

OPiMÁ'lHER  (S‘),  r.#OI»lmarae, 
encapricharse  : mantenerse  en  una  resolu- 
ción . ó tenia.  t 

OPIWIATRETÉ,  s.f  OlíStinacion , por- 
fía, contumacia,  terquedad. 

OPINION,  s.J  Opinión:  dictamen , 
sentir , juicio,  coucepto.  ||  Opinión  : fum#  , # 
ó concepto  que  se  forma  tic  alguno. 

OPICM,  s.  m.  Opio  : el  zumo  de  las 
adoruiidcrJA 

*OPÜRAl-SAMLAT,  v.  m.  OpobálMmo: 
el  xugo  6 licor  que  destila  el  árbol  de  Le- 
vante llamado  balsamo. 


*OPOPONAX , s.m.  Opopónaco : goma 
amarilla  por  defuera , y blanca  por  dentro  , 
que  viene  de  la  Grecia. 

OPPORTUN  , UNE  , adj.  Oportuno  : lo 
q j * Viene  á propósito seguu  el  tiempo  y lugar. 


OPPORTLNITÉ , s.  f.  Oportunidad  : " 
sa/ou  , comodidad  , conveniencia  de  tiempo 
y logar. 

OPPOSANT,  ANTE,  adj.  (Jo-.)  El 
que  se  opone  contradice , la  parte  con- 
traria. , 

OPPOSÉ,  IjE,  p.  p.  y adj.  Opuesto.  Se 
substantiva  algunas  veces  : In  r-e/Tu  ct  la  vico 
sont  deux  opposcs , la  virtud  y el  vicio  son  % 
dos ji;m esto»,  ó contrarios. 

(yPPOSER,  v.  a.  Oponer  : poner  impe- 
dimento a una  cosa.  j|  Oponer , contraponer  : 
poner  una  cosa  cufíente  de  o.ra.  j|  Cotejar  , 
parangonar , comparar  : ^oner  en  paralelo.  || 
Oponer , objetar  : una  razón  , ó argumento  , 
contra  lo  que  otro  dice,  ó siente. 

OPPOSER  (S’ ),  v.  r.  Oponerse,  repu- 
gnar : una  cosa  á otra.  ¡|  Oponerse,  con- 
trariar, resistir  : hacerse  ó decía  raí  se  con- 
tra. 

OPPOSITE,  s.  m.yf.  Lo  contrario  , lo 
opuesto  : fie  upa  cosa.  j|  A iopposile  , exp. 
adv.  De  cara  á...  Enfrente  de...  Haciendo 
frente  á... 

OPPUSI  riON,  s.  f.  Oposición , ól>ice , 
imj»ed¡mcnto.¡j  Oposición , contrariedad  : en 
el  genio,  en  Ies  pareceres.  ¡J  ( for .)  Oposi- 
ción , contradicción.  j|  También  en  astrono- 
mía se  dice  Oposición  hablan- lo  «le  dos  pla- 
netas, v en  retoiica  hablando  de  figuras. 

^ í )PPOSSL  M , s.  m.  V . S argüe. 
OPRESSE , KÉyp.  p.y  adj.  Oprimido , 
opreso  . apretado. 

OPPRESSKR , v.  a.  Oprimir  : compri- 
mir, apretar. 

OPPRFSSEUR , s.  m.  Opresor  : el  que 
oprime  , ó tiraniza  , a otros. 

* OPPRESSIF,  IV  E , adj.  Opresivo:  lo 
que  oprime. 

QPPRFSSION,  s.  /'.Opresión:  vejación, 
ó sujeción  que  se  padece.  j|  Opresión , apre- 
tura : como  eje  pecho , de  garganta  , etc. 

OPPÍUMKk,  EE  , p.  p.  y adj.  Oprimido  , 
opreso  : usase  como  substantivo  algunas 
vcccs- 

OPPiUMER,  y.  a.  Oprimir  : vexar,  ti- 
ranizar. 

OPPROBRE,  s.  m.  Ojirohio,  desprecio, 
bahlon  : quando  se  dice,  ose  sulrc.  ,|  Opro- 
bio , miseria,  desdicha  : en  que  vive  una 
persona.  ¡|  Oprobio,  ignominia , deshonra  : 
la  que  uno  causa  á olios. 

*OPSIGONE  , adj.  tu.  ÉtL  Opsígono  : lo 
producido  en  un  tiempo  pflBmor. 

OPTATIF,  s.  m.  ( grant . ) Optativo  : 
uno  «le  los  modos  de  conjugar,  tomado  del 
subjuntivo. 

OPTÉ  , ÉF. , p.  p.  y adj.  Optado. 
OPPER,  v.  n.  (Jor . ) Elqpr  entre  «los 
cosas  la  que  mas  convenga  : optar. 

O?  FILIEN , s.  m.  Óptico  : el  que  sabe  ó 
pro  lesa  la  óptica. 
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OPTÍME,  ado.  luí . óptimamente : muy 
Lien , grandemente. 

OPT1MISMK,*.  m.  Optimismo  : sistema 
<L-*  los  que  afirman  que  lodo  lo  que  sucede 
es  bueno  en  sumo  grado. 

OPTIM1STE , s.  m.  Optimista  : el  que 
sigue  v defiende  el  optimismo. 

OPTIUBÍ  , s.  f Opción  : la  libertad  ó 
facultad  de  elegir , ó la  elección  misma. 

M OPTIQUE , óptica  : ciencia  fisico- 
matemática , que  trata  de  la  luz , y <1%  las 
leyes  de  la  visión. 

OPTIQUE,  adj.  m.  Y f Optico  : lo  que 
pertenece  n la  óptica,  ó¡\  la  visión. 

OPULEM M kNT  , udi\  Opulentamente. 
OPULENCE , s.  f.  Opulencia  : gran- 
deza , riqueza  . abundancia  de  todo. 
OPULENT,  ENTE , adj.  Opulento. 
OPUNTíA  , s.  f V.  Figuier  d l/tda. 
OPUSCULE,  s.  m.  Opúsculo  : obrita, 
tratad  ¡lio  , escrito  breve  de  uu  autor. 

OH,  (conjunción  ilativa,  ijue  se  usa 
regularmente  después  de  uMrt  ^proposición 

Í eneral).  Pues , es  así , puesto  que  , pero. 

!x.  Or,  cst*il que  Vhommcesl  un  animal: 
pues  que  el  hombre  es  un  anima).  Or , pour 
en  rev  enir  au  point  ou  nous  éiions  : pero , 
para  volver  al  punto  en  que  estábamos.  Or 
les  biens  de  fortune  peuvenl  se  perdre ; 
done...  es  así  que  los  bienes  de  fortuna  pue- 
den perderse,  luego. ..Or  done  ilfaul savoir : 
conviene  pues  saber.  ||  Algunas  veces  es  ad- 
verbio excitativo  : or  ca , expliques. - mni 
votre  pensée,  vaya  , ó ca  pues , diuic  ío  que 
piensas. 

OH , s.  m.  Oro  : metal.  ||  [fig- ) Oro  : por 
el  colín:  rubio.  j|  [id. ) Oro  : por  dinero,  ó 
tesoros.]!  Or  en  mas  se  f el  en  lingols  : oroen 
pasta  y en  tejos.) (O/*  buttu  : oro  batido.  |]  Or 
rnoulu : oro  i¿ioUdo.||  Or  potable  .-oro  potable. 
]|  Or  bruñí  ¡ oro  bruñido.  ¡I  Or  mal  :»oro 
¿nale.  j|  Or  tic  coquiUe  : oro  inolido  con 
miel.  I]  Or  moimoyc : oro  amonedado , mo- 
neda de  oro.  ¡|  Or  da  eoupelU , ó qfíiné  : 
pro  de  copela,  <>  acrisolado.  ¡|  Or  d’alchimie : 
oro  de  alquimia.  ||  Avoir  des  monceaux 
d’or  : tener  el  oro  á montones , apalear  los 
doblones.  ||  ( prote.)  Se  dice  : Saint-Jcan 
boliche  dor  : \tocñ  de  verdades.  ||  [fam.  ) 
Dícese  : etre  tout  cousu  d or  : estar  cosido 
de  doblones.  ||  ( id. ) Se  dice  : va/oir  son  pc- 
sant  d’or  : valer  tanto  oro  romo  nesn.  || 
(iig.  y fam.yfie  dice  : dire  dor  : nublar 
de  perlas , dbflfeumcmc. 

*OR-SOÍ^s.  m.  Entre  cambistas  es  el 
triplicado  de  una  cantidad  dada. 

ORACLE,  s.  m.  Oráculo  : di  cese  de  la 
deidad  á quien  consultaban  los  gentiles  : y 
de  la  respqrsta  que  ella  dalia.  ||  [Jig.  ) Orá- 
culo : verdad  contenida  en  la  Escritura , ó 
declarada  por  la  Iglesia  : y extensivamente  la 
persona  «utorizadii  por  su  sabiduría.  j|  (id.) 


Dí  cese  : sirle  daraelc : estilo  , d palabras  de 
oráculo , ó misteriosas. 

ORAGE , s.  m.  Tempestad,  tormenta, 
borrasca. 

ORAGEUX , EL’ SE,  adj.  Borrascoso, 

tempestuoso. 

OH  AI SON  , s.  f.  Oración  : cdftfrances 
solo  se  dice  de  la  couipqácion  gramatical , 
de  las  arengas  y disriuara  públicos  de  los 
oradores  antiguos , V del  panegírico  moderno 
de  los  muertos  con  la  expresión  de  oruison 
fúnebre.  ¡|  Oración  : deprecación  á Dios  , y á 
mis  Santos;  pero  solo  se  dice  en  francés  de 
las  partículas  del  oficio  divino;  po.que  cu 
la  acepción  general  la  oración  se  llama  priere. 
||  Oración  : la  meditación  del  que  ora.  || 
Oraison  donumcale  : oración  dominical  o 
el  Padre  uucstro.  |¡  Oraison  fúnebre  : ora- 
ción , ó sermón  fúnebre. 

* ORAL , s.  m.  Oral  pontifical  : velo 
grande  con  que  el  Pontífice  se  cubre  Ja 
cabeza,  y cayendo  sobre  los  hombros,  se  re- 
pliega ó cruza  sobre  el  pecho.  ¡|  Tocado  au- 
tigim  de  las  mngeres. 

ORALE,  adj . Oral  : lo  que  se  comu- 
nica de  boca  en  boca  sin  ser  escrito,  solo 
se  dice  , como  loi  órale  , tradition  órale. 

ORANCE,  s.  f.  Naranja  : el  fruto  del 
naranjo. 

ORANGÉ , ÉE,  Naranjado , de 
color  de  naranja  : úsase  romo  substantivo 
masculino. 

ORANGEADE,  &.  f.  Agua  de  naranja  : 
bebida. 

ORANGEAT  , s.  m.  Naranjada  : corteza 
de  naranja  conlitada. 

ORANGER , s.  m.  Naranjo  : árbol. 

ORANGER1E,  j.  f.  Naranjal  : sitio  plan- 
tado de  naranjos.  En  Francia,  como  pai» 
li'io , se  dice  dei  parage  ó invernadero  don  do 
se  guardan  los  tiestos  de  naranjos , y lam- 
bí eu  del  sitio  del  jardín  cu  donde  se  colocan 
cu  el  verano. 

* ORANGISTE  , s.  m.  Jardinero  , que 
cuida  de  los  naranjos. 

♦ORANG-OUTANG , ó HOMME  DES 

BOlS , s.  rn.  Ccfo , y orangután  : mono 
grande  que  anda  en  dos  pies. 

ORATEUR,  s.  m.  Orador  : el  q?xe  ora.  ó 
habla  en  publico. 

ORATOIRE  , adj.  m.  y f Oratorio  : 
1#  perteneciente  al  orador. 

ORATOIRE,  s.  m.  Oratorio  : lugar  en 
las  casas  de  los  particulares  «Latinado  pava 
retirarse  á hacer  oraciou.  )|  (jRúorio  : con- 
gregación de  presbíteros  , fundado  por  S. 
Felipe  Ncri. 

ORATOIREMENT,  adv.  Oratoriamen- 
te , en  estilo  oratorio. 

f ORATOR1EN  , s.  m . Padre  del  Orato- 
rio, ó de  S.  Felipe  Ncri. 

* ORATORIO  i z.  m . Oratorio  : repro* 


Digitized  by  Google 


OiiD 


( 66  r •) 


ORE 


tentación  teatral  con  música  , sacarla  «le  la 
Escritura.  Llamase  también  hiérodrame. 

ORCE,  s.  m.  ( ostron. ) Orl>c  : cuerno 
redondo  con  ríos  superficie»,  la  unaconrexá, 
y la  olía  cóncava. 

ORRE,  adj.  rn.  y j.  Pícese  mur  orbe : 
pared  rasa  , ciega  , corrida , esto  es , sin 
puerta,  ni  ventana.  }|  Coup  orbe  : golpe  , ó 
herida  contundente , como  se  dice  en  ci- 
rugía. 

ORBICL’LAIRE  , adj.  m.  y f.  Orbicn- 

lar  : redondo  , ó circular. 

OR  BÍL'U L AIREMENT . adr.  Circular- 
mente  : en  icdond(¿. 

f()¡iBIS  , s.m.  Mundo  : pescado  grande 
fie  mar,  de  figura  circular. 

OURITE , s.  f.  Orbita  : la  línea  fjitc 
desorille  un  planeta  por  su  movimiento 
propio.  j|  Cinética  del  ojo. 

+ ORBITELÍO,  [ eyoqr. ) Orbitelo  : cin- 
dad  de  Toscano. 

:<>W-  { Partícula  que  sirve  parcfi/ti- 
mar y y estimular).  Animo,  apriesa,  des- 
pacha. 

ORCANÍ’TK , s.  f.  Ancusa,  palomilla 
fie  tintes  : planta. 

ORCHES  i'ÍQEE  , adj.  m.  yf.  Orques- 
tico  : entre  los  Griegos  era  torio  lo  que  perte- 
necía al  bnylc,  v juego  de  pelota.  • 

ORííUFISTRTE,  s.  ttt.  Orquestra  : el  "si- 
tio en  el  teatro  donde  se  ponen  los  músi- 
cos. (j  Entre  ios  Griegos  era  rl  lugar  destina- 
rlo para  el  bavlc.  f¡  Eutre  los  Romano*  era  lo 
que  boy  llauiutno»  luneta  en  los  teatros. 

OCIOS,  s.m.  Satirión  mucho , orquis , 
ó yerba  abejera  : planta. 

ORO , ( IRDE , adj . ( ant . ) Sncio , in- 
mundo , hediondo.  V.  Sale. , puánt , ríe. 

ORDALIE  , s.  f Ordalía  ; f)rm.*l>a  ju- 
dicial que  se  hacia  antiguamente  por  los  ele- 
mentos. 

ORDINAIRE , adj.  m.yf.  Ordinario, 
común  , regular  : lo  acostumbrado , ó que 
acontece  diariamente  , ó ion v á menudo.  !| 
Ordinario,  común  , vulgar.  ’|  A Imam. ti- 
re : ordinariamente  , según  coMiWlbre.  jj 
D ordinnire , ópour  i r.rdi nutre  , de  ordina- 
rio , comunmente,  regularmente. 

ORD1NAIRE  * a.  w.  Ordinario:  el  casto 
diario  de  lina  casa  , mayormente  el  de  Ja 
comida:  y así  se  toma  por  la  misma  comi- 
da. ||  Lo  ordinario  , la  costumbre  , lo  regu- 
lar : en  lo  que  hace  una  persona.  j|  Ordina- 
rio : el  obispo  , ó prelado  diocesano.  j|  Ordi- 
nario : el  correo,  ó estafeta. 

ORDINALES , s.  m.  pl.  La  costumbre , 
la  regla  , la  menstruación  de  las  mugeres. 

ORD1NAIREMENT , adv.  Ordinaria- 
mente. 

ORDINAL,  adj.  Ordinal.  IVombre  or- 
dinal: número  ordinal. 

O R DIN  AND , *.  m.  Ordenando  : el  que 


está  para  recibir  alguna  de  las  órdenes  sa- 
cras. 

ORD1NANT,  s.  m.  Ordenante  : el  pdf) 
Indo  que  confiere  las  órdenes  eneradas. 

ORDiNA'nON,  m.  Ordenación  : el 
acto  de  conferir  h»s  órdenes. 

ORDO , s.  m.  Añalejo , bu  it¡1  lo  : librilo 
que  señala  el  orden  del  rezo  divino. 

ORDONNANCE  , s.  f Orden  , compo- 

^ion , disposición  , arreglo  : en  las  cosas.  || 
^rlcnanza,  estatuto,  reglamento.  |[  Edic- 
to, decreto,  mandamiento.  ¡|  Libramiento : 
la  orden  escrita  que  se  despacha  contra  un 
tesorero  para  pagar  cierta  cantidad.  ||  Orden, 
formación  : hablantín  de  tropas  que  mar- 
chan, ó pelean.  ||  Ordonnance  de  de  rn  tere 
volante  ; disposición  de  la  última  voluntad, 
ó testamentaría.  ||  Ordonnance  de  mederin : 
recela  de  medico.  ¡|  Compa^nie  d’ ordonnan- 
ce : compañía  suelta  , que  no  hace  parle  de 
ningini  regimiento.  ||  linlit  d'ordonnance  : 
uniforfhr,  el  vestido  militar.  * 

ORDONNA'I  ELR  , m.  Ordenador, 
disponedor,  componedor  : el  que  ordena  ó 
dispone  una  rosa. 

^ORDONISÉE,  s.f.  ( gcorn.)  Ordenada , 
ó aplicada  : cierta  línea  en  las  chivos  para- 
lela a la  tangente., 

ORDONNE,  KE,  p.  p.jr  adj.  Ordena- 
do : mandado , dispnrsto. 

ORDONNER,  r.  a.  Ordenar,  disponer, 
arreglar.  ||  Ordenar,  mandar,  prescribir.  || 
Ordenar,  conferir  las  órdenes  el  diocesano. 
Recetar  : uní»  medicina.  ||  Librar  : una 
cantidad  que  se  pague. 

ORDUE,  s.  m.  Orden  : tiene  las  mis- 
mas significaciones  que  en  castellano , de 
coordinación  , arreglo  , regla,  reglamento, 
mandato,  jrnetodo  , serie  , clase,  estado, 
religión  monástica , etc.  j|  A ros  ordres  : á 
la  orden , ó á la  disposición  de  vmd. , como 
expresión  de  cortesía.  ||  Mettre  en  o ñire  : 
poner  en  orden  , arreglar.  j|  En  sous-nrdrc  : 
raso  las  órdenes  ó mando  de  olio  : como 
dependiente  suyo.  - 

ORDL’RE,  s.  f.  Porcpiería , suciedad  , 
inmundicia.  j|  Rasura  : sea  de  lodo*  sea  do 

tolvo.  ¡|  Porquería,  obscenidad  , des- 

onestidad. 

ORDUIUT^n  , IÍ'.RE  , adj.  ( fam . ) OIw- 

ceno,  deshonesto  : en  las  palabras.  Usate 
también  como  substantivo  masculino. 

* OREA  DES  , s.  J.  pl.  OfCftdcS  : ninfas 
de  los  Naques  ó montes  segun  los  poetas. 

OREE,  s.  /!  Ñera,  orilla  : límite  de  un 
bosqnr  , ó soto. 

OuElLLARD,  ARDE.  adj.  Orejudo  : se 
dice  de  los  animales  de  oreja  grande. 

OUEíLLE  , s.  j.  Oreja  : el  órgano  del 
oido  , así  de  la  parte  interior,  como  de  la 
exterior.  Tiene  las  mismas  acepciones  qu« 
«n  castellano  , esto  es , de  oido , ú acción 
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de  oir,  ó de  judiar  de  los  sonidos  : de  oreja 
de  zapato  r de  esquina  doblada  de  hoja  de  nn 
10  : de  asa  de  una  laza  , etc.  j|  Onilles 
charrue  : oír  jeras  del  arado.  ||  flirt  dur 
d' arcille  : ser  duro  , ó teniente  de  oido.  || 
Greillc-d’our* : aurícula:  (danta.  |f  Qrcillc- 
d áñe  , ó consoudc  , consuelda  mayor  : 
planta.  I|  Orcillc-de-heorc  : oreja  lie  liebre. 
j|  Orcille-de-rat , 6 de  souris  , vellosilla: 
planta.  ||  (Jrcille-d  hnmmc  , ó cabaret , 
rabácara  : planta,  jj  Esta  voz  se  usa  en 
chas  expresiones  del  estilo  migar  y prover- 
bial : ex.  auoir  la  pnce  ii  l'oreil'tc , tener 
cascalxd,  tener  alpun  cuidado  que  immioia  : 
él  re  tfiujours  pendu  aur  arcilles  de  2V".  , es- 
tar siempre  jjegado  al  oido  de  N.  , no  sepa- 
rarse  de  el  : Ja  iré  la  sourde  oreillct  hacerse 
el  sordo,  hacer  orejas  de  mercader : J'ermcr 
toredle  aur  aisenurs  de  JV. , no  da;  oidos 
á las  palabras  de  N.  : se  Jaire  lircr  l'o- 
reille , hacerse  de  pencas  , hacerse  de  ro- 
gar : l'oreiUe  basse , con  las  orejas  cuidas  : 
íes  oreiUes  luí  comen C , los  oidos  le  zumban  : 
montrer  le  bout  de  Voreills,  enseñar  la  pa- 
la : préter  lorciUc  aux  Jicu  relies , oir  rc- 
q.  liemos. 

ORF.ILLÉ,  KE  , adj.  ( Lias. ) Orejado  : 
d ícese  de  los  peces,  mariscos,  ele.,  cuyas 
orejas  se  descubren. 

OREILEER , s.  m.  Almohada  : coxin 
de  cama.  ¡|  Cnnsulter  son  oreiller : consul- 
tar con  la  almohada  una  cosa  , esto  es , me- 
ditarla antes. 

0RE1LLETTE , s.  f.  Arillo,  zarcillo  : 
que  se  pone  en  las  orejas.  Jj  ( aiwt.  ) Oícesc: 
oreilleiles  din  a ur  : aurículas  , alas  del  co- 
razón. 

OREHXONS,  ú ORILLOOS,  s.  m.  pl. 

Parótidas  detrás  de  las  orejas,  jj  Carnaza  : 
poro  hacer  cola.  j|  Asas  de  una  taza,  ó cuen- 
co ||  Orejones  de  un  baluarte. 

OREMl  S , s.  vn.  ( Ltt. ) Oración  , rezo. 

* ORENOQUE , ( gcogr. ) Orinoco  : rio 

de  America.  • 

* ORES , ado.  ( ant.  ) Al  presente , a- 

hora.  • 

* OREE  , s.  m.  Pescado  de  mar. 

O RITA  RE,  x.  m.  Platero  : artífice  qug 
trabaja  en  plata  v oro. 

OREJA  RERÍE , s.  f.  Platería  : el  arte 
de  platero.  j|  Platería  : obra  hecha  de  pla- 
tero. 

ORFRAIE , s.f.  Quebrantahuesos  , san- 
gual  , atahonua  : aguda.  ||  Zumaya  : ave 
nocturna. 

OR*  ROI , s.  m.  ( ant. ) Fleco  de  oro  , ú 
plata,  que  se  llamó  también  ocofres.  ||  Hoy 
solo  se  dice  de  la  franja , ó fleco  de  oro  , ó 
seda , al  rededor  de  Jas  capas  pluviales ; y de 
las  casullas. 

* ORGANDI,  s.  m.  Beatilla  : lela  de  al- 
godón muy  rala. 


* ORG ANE , s.  ni.  Organo  : el  instrumen- 
to de  los  sentidos  y demás  facultades  en  . 1 
cuerpo  animal.  ||  ( fig.  ) órgano,  conducto, 
medio,  instrumento  : la  persona  qtic  comu- 
nica la  voluntad  , dicbnicn  , ó intención  de 
otra  mas  antorizada  ¡|  8c  loma  absolnfa- 
menlc  por  el  órgano  de  la  voz , ó por  la 
misma  voz. 

ORG  \NFAU  , s.  m.  V.  Arganaut. 

ORGANIQUE , adj.  m.y  j.  ( Ju . ) Or-  • 
géniro. 

ORG  ANIS  ATIOIV,  s.f.  Oiy;m  izariou  : 

la  composición  y corr**fcpmuiciicia  de  las 
partes  del  rucruft  (!»•!  animal  entre  sí. 

ORGANISE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Orga- 
nizado. 

OñGANISER  , v.  a.  Organizar  : fonriar 
ó dar  los  órganos  necesarios  al  cuerpo  ani- 
mal. ||  f fig.  ) Organizar  : disponer  ó con- 
certar toda'  las  parles  que  c#nsti luyen  el  ré- 
gimen de  un  cuerpo  político. 

• ^í>MGAMS  ’1  E , s.  m.  V . O rgan* satina. 

ORG  ANIS  TE,  s.  m.  Oiganisia  :*c¡  que 

tiene  por  ofic  io  tocar  el  órgano. 

ORGANSLN  , s.  ni.  Seda  torcida,  y pa- 
sada dos  veres  por  c)  torno. 

ORGANS1MÍ , EE , f>.  p.  Torcido. 

OKGANSINER,  o.  a.  Torcer  la  seda  dos 

VCCUÉy' 

ORGASME,  s.  m (medie.)  Orgasmo  : 
agitación  y movimiento  de  los  humores  , 
que  hacen  esfuerzo  para  evacuarse. 

URGE,  s.  J.  Cebada.  ( fam.  y prof*.  ) 
Se  ilicc  '.  ¡aire  ses  orges  : hacer  su  agosto, 
esto  es  , su  negocio  , su  prove J;o.  j|  Oigo 
rno/ulJ  : farro  ó cebada  mondada. 

ORGKAT,  s.  m.  O rehala  : ludada. 

^ORGKLET,  s.  m.  Orzuelo  : gran :11o  cu 
el  párpado  del  ojo. 

ORG  ¡ES , s.  J.  pl.  Festines  de  los  gen- 
tiles en  honor  de  Baco.  ||  ( fig.  ) Borrache- 
ra , banquete , en  que  hay  excrsq^cn  comer 
y beber.  En  este  sentido  se  dice  también 
orgic  en  singular. 

ORGL'E , s.  m.  Órgano  : instiu mentó 
inúsr  dMr  los  templos  : y también  el  sitio  de 
la  iglesia  donde  está  colocado.  Ij  Especie  de 
rastrillo  con  que  se  cierran  las  puertas  de 
una  ciudad  sitiada.  ¡|  Orguc  d A Ucmugnc : 
organillo  de  cüi ndio.  jj  Órguc  tic  mer : es- 
pecie de  coral  que  se  cria  cu  las  rocas  del 
mar.  j|  Ocguc  portatif  : realejo  , órgano 
pequeño,  y púilatil. 

’OñGI  KS,  ó DALOTS,  j-  m-pl.  [nata  ) 

Imbornales  : los  ugujeros  que  hay  sobre  la 
culñeiUi  para  que  se  vacie  el  agua. 

ORGuFJL,  s.  m.  Oigullo,  soberbia. 

ORGGEILLELSEMENT,  ado.  Orgu- 
llosa  mente  : con  otgirllo  y altanería. 

ORGUElLLEtX,  El  SE,  adj.  r s. 

Orgulloso,  vano. 

ORIEMXí  *.  m.  Oriente  : el  punto  del 
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cáelo  «londc  nace  «1  sol  sol>rc  el  horizonte. 
||  Oriente  : aquella  parle  de  la  tierra  , que 
respecto  de  nuestra  situación  cae  hacia 
donde  nace  el  sol.  ||  Oriente  : en  el  comer- 
cio, y en  la  navegación,  so  toma  por  las  re- 
giones y pueblos  del  Asia,  adonde  se  va 
por  el  océano  : así  como  &c  dice  Levante  , 
quaudo  se  navega  á ellas  por  el  mediterrá- 
neo. 

ORIENTAL,  MjE  , adj.  Oriental:  lo 

que  está  situado  hacia  el  oriente.  j|  Orien- 
tal • se  dice  de  las  [dantas  qttundo  salen  por 
la  mañana  antes  de  nacer  el  sol.  (I  bules 
orientales  : India  oriental,  la  parte  del  Asia 
cutre  la  tfcrsia  y la  China.  ||  Langues  orien- 
tales : lenguas  orientales , las  lenguas  muer- 
tas, y vivas,  tlei  Asia. 

ORlEISTAUX , s.  m.  pl.  Orientales  : les 
pueblos  del  oriente.  Se  dice  comunmente  de 
los  Turcos , y Persas. 

ORIENTÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Oiicnta- 
do  : vuelto  hacia  el  oriente. 

OR1ENTER  , u.  a.  Orientar  : volver  ha- 
cia oriente  una  cosa.  ]|  Encaminar  á uno  , 
señalarle  su  rumbo.  ||  ( náut . ) Díccsc : oricn- 
ter  les  uoiles  : cambiar  las  velas , ponién- 
dolas á la  parte  del  vieilo.  ||  Orientar  les 
«ubres  : pómulos  mirando  al  oriente. 

ORIENTE!*  ( S’ ) , u.  r.  Reconocerte  , 

hacerse  cargo  del  lugar  en  que  uno  se  halla , 
para  ver  el  rumbo  que  ha  de  tomar.  |j  ( fig.) 
Abrir  los  ojos , reconoce*** , prevenirse  , 
poner  bien  los  puntos  para  no  errar  en  lo 
que  uno  va  á hacer. 

ORIFICE , s.  fn.  Orificio  : boca  ó agu- 
jero ríe  alguna  cosa. 

ORI  l'L  A MINIE,  s.  f.  Oriflama:  están- 
dote que  los  aptiguos  Reyes  de  Francia  ha- 
cían llevar  delante  de  si  quando  iban  á la 
guerra.  V1 

ORIGAN,  s.m.  Orégano  : planta  de  olor 
snbido. 

ORIGINA ÍRE  , adj.  m.  yf.  Originario, 
oriundo:  el  que  trac.su  origen  dfldcscen- 
dcncia  de  algún  país 

. ORIG1N  ÁIRI.M ENT  , adv.  En  su  ori- 
gen , en  su  principio  , primitivamente. 

ORIGINAL , $.  m.  Original  : iodo  lo 
que  es  primero  , ó hecho  de  primera  mano 
cu  quaíqiiicr  ramo , y que  de  ello  se  sacan 
copias.  |j  [Jetm.  ) Hombre  singular  , extra- 
vagante que  no  sB  parece  á nadie. 

ORIGINAL,  ALE,  adj.  Original.-  lo 
que  es  primero  en  su  linca , siti  modelo  , 
ni  cxcmnlar  : lo  contrario  á copiado  , ó imi- 
tado. ||  Pensée  orignale  : pensamiento  ori- 
ginal , nuevo  : no  temado,  ni  imitado  de 
nadie. \]&avoir  une  chose  d original : saber- 
la de  buen  original. 

ORIGINALEMENT,  adr.  OriginaJmcn 
te,  con  singulaiid^d. 

OR1G1NAUTE 4.  /.  Originalidad 


carácter  de  lo  que  es  original , sean  cosas , © 
personas. 

ORIGINE , s.  f.  Origen  : principio  na- 
cimiento de  alguna  cosa.  ||  Origen  : patria  9 
cutía,  pais  del  uacimiento  de  una  persona. 
||  (fig-j  Oiigen  : alcurnia  , stcctíucncia.  || 

( oí. ) Origen  :* cansa  , motivo  moral.  ¡|  Ori* 
gen  , ó etimología  : de  una  lengua , de  un* 
voz.  “ 

ORIG1NEL , ELLE  , adj.  Oripnrl : dí- 
ñese solo  en  francés  en  lenguagc  místico,  co- 
mo peché  onginel , grave  ó j us tice  origi- 
neUc. |j  ( prou.  y Jinn. ) Díccsc : avoir  le  pe- 
ché origuud:  tener  alguna  tacha*?»  lio  «ge,, 
ó patria,  que  impide  á una  persona  ser  ad- 
mitida en  algún  cuerpo. 

ORIGEN ELLEMENT  , adu.  Original- 
mente: de  su  origen,  ó denle  su  nacimiento. 

OÍUGNAC,  ÚORIGNAL,  s.  m.  Nom- 
bre que  dan  en  el  Canadá  al  danto  ó alce. 

OKLLARD,  ARDE>  adj . V.  O- 

rcillarJ. 

OIllLLON , s.f  ( fort . ) Orejón. 

ORILLONS , plur.  V.  Oreillons. 

ORIN , s.  m.  ( ndut.  ) Orinque  : cabo 
agarrado  a Ju  cruz  del  aucJa,  y que  tiene  la 
boya. 

ORION , s.  m.  Orion  : constelación  ce- 
leste austral. 

OR1PEAU  , s.  m.  Oropel  : hoja  de  latón 
batida,  y muy  sutiL  ||  ijig-y  Jam.  ) Oro- 
pel : apariencia. 

* ORISTAGNY  , ( gengr.  ) Ori&taq  : 
ciudad  de  Gerdeña.  * 

* ORLE , s.  f.  ( Lias.  ) Orla  : pieza  de 
honor  , como  filete  interior  cu  el  escudo. 

ORME,  s.  m.  Olmo  : álamo  negro. 

ORMEAU  , s.  m.  Olmillo,  olmo  nuevo; 
En  francés  apenas  se  usa  ota  voz  tino  en  la 
poesía  , que  iu  emplea  en  lugar  de  orme. 

♦ORMiER,  s.  m.  ó ORFJLLE  DE 

MER , s.  J.  Oreja  maiína  : marisco  de  una-, 
sola  concha. 

'ORMIÉRE,  s. /.  Ulmaria,  rcyna  de  i 
prado  : planta. 

ORMJLLLE , s.f  Almáciga,  ó plantel 
de  olmos. 

ORMINO  s.m.  Ormino,  honniuio 
planta. 

ORMOIE  , s.  f.  Olmeda  , ú olmedo  : 
plantío  de  olmo». 

ORNE,  ó FRENE  SAUVAGÉ,  s.  m. 

Qiicxégo, : árbol. 

ORNÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Adornado. 

ORNEMENT , s.  m.  Adorno,  omaro. 
)|  ( Jig .)  Ornamento : las  prendas  de  virtud, 
o de  sabiduría , que  recomiendan  á una  per- 
sona. |¡  Teruo  : el  vestuario  de  ios  oficiantes 
de  una  misa  mayor.  m 

' ORNEMEN&  , s.  m.  pl.  Ornamentos, 
vestiduras  ! del  sacerdote  r ó del  obí»po- 
*1  quando  eslebra* 
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ORNF.R  , v*  ct.  Adornar  : componer  , a- 
taviar.  f]  Adornar , hermosear  : hablando  de 
prenda*  riel  ánimo,  ó del  entendimiento.  || 
||  Exornar : hablando  del  estilo  o lenguagc 
de  un  (Iím'iiiki.  • 

OIUV1ÉRK  , s.f.  Carril , rodada  : surco 
fjm  dexan  en  los  caminos  las  ruedas  dt*  tos 
carruages. 

0RN1TH09ALÉ , ORKITHO- 
GALON,  ó C HUELE,  s m.  Ornitó- 

galo  , leche  de  páxaro , ó de  g.dlina  : noui- 
bre  de  un  peñero  de  plantas. 

*OHNITHOUTES,  s.f.  pl.  Ornitóliiaa : 
ntiembro%dc  ave s petrificada»  , como  picos  , 
carras , etc. 

ORNITHOLOGIE  , s.  f Ornitología  : 
historia  na  luía)  de  las  aves. 

ORMTHOLOGIS1T,  5.  m.  Ornitó- 
logo : el  que  conoce  la  historia  natural  de 
las  aves. 

ORMTHOMANCIE  , j.  J.  OmiAnao- 

cia  r vaticinio  por  d vuelo  de  Jas  aves. 

OROB ANlHE , s.f.  Orobanque  , yer- 
ba tora  : nombre  de  una  planta. 

OROBE,  3.  f.  Orobio , yervo , cicifcon  : 
planta.  • 

* OHONE , s.f  Yerba  lombriguera. 

* ORON GE , s.  m.  Hongo  carmesí. 

ORPAILLEOR  , s.  m.  El  que  tiene  por 

oficio  sacar  los  granitos  de  oro  de  entre  las 
arenas  de  los  ríos. 

ORPHEL1N , UVE,  subsi.  Huérfano, 
niño  desamparado. 

* ORPHEL1NB , s.  f Clavel  TÍolado  : 
flor. 

ORPHIQUE , adj.  rn.  y f Órfico  : lo 

perteneciente  á los  dogmas  y nivsterios  tic 
Oifeo. 

ORPIMENT,  ó ORPIIV , m.  Oropi- 

mente  : arsénico  amarillo  , que  sirve  para 
dar  de  color.  Orpimcnl  rouge.  \ . S anda- 
raque. 

ORPJN  , s.  m.  Piñuela,  faba  crasa  : 
planta  parecida  á la  siempreviva  , cuyas 
llores  son  amarillas.  (Jrpin  rose  : raíz 
rodia. 

URQUE,  DORQCE,  s.f  ó EPAU- 
LAR1)  , 5.  m.  Orea  : cetáceo  grande , y 
monstruoso. 

* ORSE  ( A ),  adv.  ( ndut.  ) A orza. 

ORSEILLE , s.  f (irchilla  : droga  para 

tinte  : especie  de  musgo. 

* ORSER  , v >.  n.  ( ndut. ) Orzar  t llevar 
la  proa  ai  viento  quandosc  navega  a la  bo- 
lina. 

ORI’ , s.  rn.  ( ¿r>m. ) D ícese  peser  ort : 
pesar  los  géneros  con  el  cmbalagc , cuerda^, 
ele. 

ORTEIL,  s.  m.  Dedo  del  pie,  y con 
particularidad  se  dice  del  dedo  pulgar.  || 
Estribo  en  la  fortificación. 

ORTHODOXE , adj.  m.  y f Ortodo- 


xó  : conforme  á la  sana  doctrina , en  materia 
de  religión.  Usase  como  substantivo. 

ORTHODOXIE , s.  f.  Ortodoxia  : sana 
doctrina  , catolicismo. 

ORTfiü  DROM1E  , s.f  ( ndut. ) Orto- 
dromta  ; camino  recto  de  un  navio. 

ORTHOGONAL,  ALE,  adj.  {gcom.) 
Perpendicular. 

ORTHOGR APHE , s.f.  Ortografía  : el 
arte  de  escribir  correctamente. 

ORTHOGRAPH1E , s.  J.  ( arquit, ) De- 
lineaeion  ortográfica  de  un  edificio  , sea  con- 
forme a la  vista  exterior  , que  nosotros  lla- 
marnos alzad**  , ó sea  representando  lo  in- 
terior , que  es  lo  que  decimos  roa/e. 

ORTHOGR  APltlÉ  , KE  , p.  p.  y adj. 

Escrito  con  ortografía. 

ORTHOGR APiliER , v.  a.  Escribir  con 
buena  ortografía. 

ORTHOGR APHIQUE , adj.  m.  y / 

Ortográfico.  Jj  Plan  ortogaa/dúque : alzado, 
montea. 

♦ORTHOGRAPHISTE,  3.  m.  Ortógrafo : 

autor  que  tratg  d?  la  ortografía. 

ORTllOPEDíE,  s.  f.  Ortopedia  : arte 
dfe  corregir  cu  los  fimos  las  deformidades  del 
cuerpo. 

ORTHOPNEE,  S.f  (medir. ) Ortop- 
nea  : grande  opresión  de  trecho  , que  no 
permite  respirar  sino  estando  sentado  ó de 
pie.  • 

ORTIE , s.  ¿ Ortiga  : planta  conocida. 
||  ¡Hecha  : el  clavo  de  hilas,  que  poí? medio 
de  tina  incisión  se  introduce  cune  r ucio  y 
carne  de  las  caballerías.  J|  Pescado  pequeño 
de  nía;  , que  tiene  la  boca  *n  medio  del 
cuerpo.  ¡|  Ortic  morte  : galicpsi»  , ú ortiga, 
muerta. 

ORTTER  , v.  a.  Picar  ron  ortigas  : iffii- 
gar: 

ORTiVE,  adj.  ( astrnn . ) Ortivo,  que 
equivale  a oriental. 

ORIOL. VAJ,  s.  m.  Hortelano:  páxaro 
muy  >%■  dado  , que, también  se  llama  ver- 
daiuu. 

OR\  ALE,  s.f.  Amaro , ese  larca  de  la* 
boticas  : planta. 

fliítV  ET,  s.  rn.  Culebra  vidriosa  : scr- 
pientc  que  no  es  venenosa. 

ORY  iLTAIS  , s.  m.  Antídoto  , contra- 
veneno ; cierta  composición. 

•OBVIOTE,  ( gcagfdj  Orvict#  : ciudad 
de  Italia. 

* ORI. Y , s.  m.  Alacho  cabrío  silvestre, 

^OURiTOGlNOSlE, «./  Oiicu»gnosia  : 

parte  de  la  mineralogía , que  trata  de  ios 
caracteres  exteriores  de  los  minerales. 

• OUYCI  OLOG1E  , s.  J.  Orietologia  ; 
historia  natural  de  los  lüsiieih 

OS,  s.  rn.  Hueso  : parte  dura  y sólida 
del  cuerpo  dei  anima!.  |j  LLunansc  también 
os  de  feche,  ó de  baicuie  , lo  que  cu  los 
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«lemas  peces  es  areéíe  ( espina.^  |!  Os  barré  i 
el  hueso  del  cmpeyne  «le  la  mugci.íl  O*  pu- 
bis : el  hiicsoeld  cmpeyne  «leí  houlbie.  ¡| 
Os  suenan  . hueso  sacio,  vulgarmente  ra- 
badilla. [fis.Y  fim.)  D ícese  : laisser  un  os 
a rotigcr  a qucfqu'iui  ; rlarle  que  roer,  ó 
en  que  entender.  (|  ( id. ) Se  «iiee  imlonner  un 
os  a rouge r a quelqn’um:  taparle  la  boca 
con  una  fuñiera  , darle  para  que  se  entre- 
tenga.¡|  ( fam . ) Diccsc  : n’aooir  que  ¿a  peau 
et  tes  os  : «atar  en  los  huesos , en  la  espina  : 
y lo  mismo  «pie  : aroirla  pean  cólica  sur  les 
os  > ser  un  costal  de  huesos. 

OSCUA^TION  , s.f.  ( didhe.  ) Osci- 
lación : ^Bnmicnto  de  ida  y vuelta  de  un 
* Cuerpo  ^^Kndidn. 

OSaSRrOIRE,  adj.  m.vf  (didae.) 

Oscilatorio  : dices*?  del  inoviiuiento  propio 
de  ios  cuernos  susjH’nthdos  , «>  péndulo». 

OSC1LL.ER , o.  n.  Oscilar,  vibrar:  mo- 
verse libremente  algún  cuerpo  suspenso  en 
el  ayre  á un  ln«Io  y otrfl* 

ÚSK , ÉE  , adj.  jflptdn  , atrevido. 

OSE1LLE  , .«.  /^modera  : planta  hor- 
tcnsc.  ¡i  Üseitle  de  Guiñee  : árbol  cuya  hoja 
tiene  el  gu>tb  <lAa  acedera. 

OSER  , o.  tí . Osar , atreverse  : á decir  ó 
hacer  alunan  cosa. 

OSEil  , c.  n.  Acometer , emprender  : 
alguna  cosa  con  osadía. 

OSERA  i K , s.f.  Mimbrera,  mimbreral: 

el  paragi^laiilado  de  mimbres. 

OStKflp  s.  ni.  Mimbre  : arbusto  cono- 
cido. ¡|  (Tsier  jaime  : sar,cc  emnun.  |j  Osier 
Jlcuri  : adelfilla.  ¡|  ( prnv. ) Diccsc  : Jrane 
comme  ¿ osier : como  una  seda , el  hombre 
dócil  y suave. 

US  MONDE , s.  f.  Osmunda  , ó clecho 
arniático  : cierta  planta. 

OSSELET , s.  tn.  dint.  Hliesccillo.fi  I 
Taba  : jotter  ait.r  nsselets  , jugar  á la  taba. 
j|  Por» illos  : nombre  de  cierto  tormento  «pie 
se  di»  á los  reos  en  los  dedos.  * 

ÜSSEMKMS , s.  m.  pl.  Huesos  : los  des- 
camados que  quedan  de  cuerpos  muertos. 

OSSELX , TUSE,  adj.  Huesoso  : de 
calidad  de  hueso. 

•OS81Í1CATION,  s.f  {anal.)  Osifi- 
cación : la  insensible  reducción  de  las  partes 
ternillosas  a,  hueso. 

jDSSIElE  ♦ ÉE  itp.  p.jr  adj.  Osificado  , 
hecho  «i  vuelto  hueso.  • 

OSSIF1ER , v.  a.  <)siíÍcnr  , volver  hueso  • 
á una  membrana,  ó cartílago  «leí  ctieri»o.  j 

OSSII’IQUE,  adj.m.  Y f.  niervo : qua-  j 
lité  os» ¿fique  : calidad  osifica  , la  «pe  ron-  • 
vierte  en  hueso  una  porción  ele  los  alimen*  : 
tos. 

OSSIFR AGIjT| , s.  m.  Osífraga,  «juc-  j 
Inania  huesos:  güila. 

* I>hSlLEO^  , s.  m.  Hucsccito,  hueso- 
cilio  : de  ave. 


, OSSIJ  , UE,  adj.  Huesudo  : el  que  tiene 
gratule»  huesos. 

: OST,  s.  m.  ( ant. ) Hueste,  boy  cxúvito. 

V.  Antier.  % 

OSTENSIBLE  , adj.  m.  y f.  Ostensible, 
tnanifesuihlc  : «juc  se  puede  mostrar , o ma- 
nifestar. 

OSITOS!  r» LEM EN T , adv.  Demostra- 
blemente. 

OSTENSOIR,  óOSTEIVSOIRF,  r.  m. 

Viril  : en  el  que  se  expone  a su  Magostad 
manifiesto. 

OSTEN 'PATIO N , s.  f.  Ostentación  , 

jactancia  , vana  glmia. 

OSTEOCOLE , s.  f.  Ostcocola  : pie- 
dra'caliza  formada  ai  rcdeilnr  de  algún  cucr- 
po  vegetal  , que  habiéndose  destmiilo,  ba 
«{umbrío  la  piedra  IJÉrn.  Antiguamente  ve 
la  atribuía  la  virtud  x!o  curar  las  fracturas 
de  los  huesos. 

OSTKOEOGIE  , s.  f.  Osteología  : par- 
te «1c  la  anatomía,  «pie  trata  de  los  huesos 
y ternillas. 

OSTRAGÉ, ÉE , adj.  m.  y f.  {lúst.t^at.) 
Escamoso  , conchudo  : diccsc  de  los  peces 
cubicit»s  con  «los  «i  mas  capas  de  escamas. 

OSTRACISME,  s.  m.  Ostracismo  : des-  ‘ 
ti  cito  {K>Iilieo  «le  diez  años  , que  se  usaba 
entre  los  Atenienses. 

OSTRA  CITE,  s.f.  Ostrúcita  : eonclia 
«le  ostra  petrificada.  ||EI  hollín  metálico  «pie 
se  j»cga  a la  parte  exterior  del  hornillo  en 
que  s<*  arendia  el  «'obre. 

OSThEI.lN,  s.  m.  Fsterlfr»,  lo  mismo 
que  oriental  para  los  Ingleses , «pie  dan 
aquel  nombre  a los  pueblos  que  están  al  erte 
de  su  país,  como  la»  ciudades  anseáticas,  ctr. 

OSEROGOT  , s.  ni.  Es  voz  familiar  «le 
desprecio  , asi  como  en  español  se  llama 
alarbe,  ó mamelyo , ;d  idiota  «{tic  ignora 
los  estilos  , lisos  , y reglas  «leí  trato  civil. 

O i AGE  , s.  tn.  Relien  : la  peisonn  «pie 
queda  en  poder  del  enemigo , paró*-  guiui.id 
tic  un  trato. 

OTATAilE,  s.f  ( medie.)  Otalgia  : «lo- 
lor  «l.*  pidos. 

OTE,  EE,  p.  p.  y adj.  Quitado. 

OTE,  ado.  I ixcejno  : qui  tullo  : fuera. 

* OTKLLES  , s.  f.  pl.  ( blas. ) Hierros 

de  lanza.  • 

OTER,  «'.  «r.  Quitar:  tiene  las  mismas 
signifieacion*  s que  en  español  , de  sacar  , 
«le  apartar,  «le  cercenar,  «le  tomar  por  fuer- 
za , etc.  |¡  f Urr  son  chapean , son  bonnetr 
quitarse  el  spinhrhro,  el  gorro  , en  señal  de 
cort'-sía.  I|  Oler  de  peina  : sacar  «le  pena. 

OTHOÑ1NE,  s.  f.  Otoña  : arbusto 
siempie  verde. 

* OTR  ANTE,  [grogr. ) Otranto : ciudad 
y provincia  <lcl  rey  no  «|«:  Ñapóles. 

♦OITOMANE  , S.J.  Otomana  : canapé 
ancho,  que  puede  servir  de  cania. 
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O U , conj.  disy.  O.  ¡Jun  ou  Vautrtr 
Mi , ú otro.  ||  Ou  bon  , ou  motiváis  : ó 
bueno  , ó millo. 

OU  , adv.  de  lujar.  En  donde,  donde, 
«filando  señala  quietud  , como  : oh  Ly^cz- 
unus  ? en  donar  vive  vina.  ? ||  AdOTidc  : 
({liando  señala  movimiento  hácia  tal  parte  f 
como  : ou  allcz-vous  ? adonde  va  vmd.  ? 
||  (Combinado  ron  las  preposiciones  de  y par 
varia  mi  calidad  de  movimiento,  como: 
dolí  venez-vous  ? de  dónele  viene  viud.  ? 
Par  ou  a-t-il  pasté  ? por  donde  pasó  ? 

Olí  , partir.  En  que.  La  maison  oü  je 
dónem  e , le  liru  oii  nous  snnnnrt  : lo  rasa 
en  que  vivo , el  lugar  en  que  estamos.  ¡|  A 
que,  L’étal  oii  je  suis  réduit  : el  estado  á 
que  estoy  reducido.  jD'oúdcdondc.  PurfU. 
por  dondrt.  jÉk 

OUA1CHE,  s.  m.{ndu:.)  V.  Sillage.  || 
Tircr  un  vaiscau  en  otuúchc : remolcar  un 
buque  con  otro. 

OUAILLE,  s.f.  Oveja.  Es  voz  nntiqun- 
da,  que  solo  se  usa  en  sentido  místico  , y en 
pbiKM  baldando  de  los  feligreses,  oücflk  , al 
cuidado  de  los  párrocos  , ú obispos:  porque 
en  sentido  propio  la  oveja  se  llama  brebis 
en  flanees. 

OUAIS  ! interj.  admirat.  Oiga!  hola! 
En  arabas  lenguas  es  voz  familiar. 

OUATE  , s.  f.  Algodón  en  nima  basto : 
especie  de  boira.  ¡|  Seda  oca!. 

OUATKR , v.  a.  Acolchar  con  algodón 
basto,  ó seda  oral. 

OUB1EU*  s.  w.  Baharí:  una  de  las  diez 
costas  de  halcones,  que  en  España  liaiuau 
plun  ingés. 

OUBLI,  s.  m.  Olvido:  tiene- las  nibuias 
significaciones  en  timbas  lenguas, de  perdida 
de  memoria , ó de  cariño,  y de  omisión, 
descuido , etc.  ||  Le  jlcm%  de  Voufdi : el  rio 
del  olvido,  el  Lctco  en  Jcngnagc  poético.  ¡| 
Afeltre  ai  oubli  : cebar  ea  olvido  , ó al  ol- 
vido. # 

OUBLIANCE , s.f.  Olvídanza.  En  tim- 
bas lenguas  miii  palabras  anliquadas. 

CUBIJE,  s.f.  Barquillo:  pasta  dulce 
muy  delgada  en  tormo  de  cañuto.  1}  Oblea. 

OUBUjÉ , ÉE  9p.  p.  y mlj.  Olvidado. 

OUBLIKR , v.  a.  Olvidar:  perder  la  me- 
moria, ó la  ¿lición,  ola  cost  umbre  , (i  el 
uso , ó el  cuidado  que  se  había  tenido , ó 
debía  tenerse  respecto  de  alguna  persona,  o 
cosa. 

OUBLIEPi  (S’),  v.  r.  Olvidarse  de  su 
obligación  , etc.  ||  Di  scomedírse  : faltar  al  res- 
peto de  lo»  superiores. 

OUBLIF/1TES,  *•  /•  pf  Calabozo:  pri- 
sión perpetua. 

OUBLlEÜR  , s.'m.  Obleero,  barquillero: 

el  que  liare  v vende  barquillos  y oblea. 

OUBI.ÍFl  X.  FU SE , adj.  Olvidadizo: 

el  *pn*  con  facilidad  se  olvida  de  l«e»  cosas. 


* OUDEItfARDE , (geogr.)  Odcnnrda: 
riii'bid  de  Fiando*. 

OUKST,  s.  m.  (ndut.)  Oi*te,  poniente: 
viento  occidental.  ||  Oeste  : c¡  punto  del 
horizonte , donde  se  pone  el  sol  al  licuipo  del 
equinoccio. 

OL  ES1LNORD-OUEST , s.  m.  Oeste 
noroeste : viento  fuedio  entre  el  norueste  y 
oeste. 

Oü  EST-  SU  D - OI  EST,  s.  m.  Oeste  su- 
doeste : viento  medio  entre  oeste  y sudoeste. 

OLE!  interj . de  datar.  Ay ! 

OLI , ade.  ó partir,  afirmat.  Si.  Lasase 
algunas  veces  como  substantivo  :Jgu/ui  el  le 
non  , el  *i  y el  no. 

OU  I , ÍE , p.  p.  de  otiir : y ailjKmdn. 

OLÍUOU,  s.  m.  Huicú  : de  cer- 

veza «le  América , hecha  con  cas  abe , patatas, 
bananas , y xarabe  de  azúcar.  - 

OUÚDÍhE,  s.m.  La  voz,  la  fama,  lo 
que  se  dice  : lo  que  se  sabe  ó se  cuenta  por 
nicho  dt*  otros.  Par^tá^dae  : de  oidas,  por 
noticia.  w 

OLÍE,  s.f  Okfflnno  de  los  cinco  sen- 
tidos  roqiorúles.  Quando^cl  oido  se  toma 
por  el  órgano  de  este  sentían  , si  dice  o reille 
en  francés  j y por  esto  no  tiene  plural. 

Ol  íES , s.  J.  pl.  Agallas : de  los  {testados. 

OLIR  , v.  a.  Oir.  Este  verbo  en  francés 
no  se  usa  ya  sino  en  ciertos  ticm¡>os  simples, 
y en  los  cocmmcstosj  porque  el  mas  común 
es  cntaulre.  U*ase  solo  para  expiar  la  per- 
cepción , ó sensación  de  un  &o^P>,  de  un 
ruido:  y para  la  idea  de  dar  audiencia  á las 
partes , de  oir  favorablemente  á un  supli- 
cante , de  oir  los  testigos , ó la  relación  do 
una  causa , de  oir  en  confesión  , y aun  de 
oir  misa. 

OUPEIX)TTF,  s.f.  Gcrta  raíz  medici- 
nal que  vie’ne  fie  Snrata. 

OÍJRAGAN , j.  m.  Huracán  : viento  re- 
pentino , c impetuoso. 

OURDl,lE,p.  p.yadj.  Urdido. 

OUUD1H,  v.  a.  Urdir:  una  lela,  un  paño 
para  txer.  ¡|  (fig.)  Urdir,  tramar:  una 
traición  , un  enuniste  , ele. 

* OURDISSEUU,  F.USE,  «.  Urdi*%, 

ra  : el  que, ó laque,  hace  la  urdimbre. 

fOjL  RPIShUiR,  s.  tn.  Urdidera:  el  ii\§- 
trmnemo  para  formar  lu  uwiiinlire. 

* OL  lvDiSNÜRE  , as/*  Urdidura  : el  ur- 
dido, y fo  arción  de  urdir. 

MiÜRDON  , ó PEfiT  SENE , 5.  m. 

Especie  df  sen  , planta. 

OUKLE  , EE,  p.  p.y  adj.  Repulgado: 
hecho  dobladillo. 

<)L’RLER>k  a.  Repulgar:  hacer  dobla- 
dillos. 

OURLET,  s.  m.  Repago:  dobladillo. 

* OURQUE,  s.  f.  V.  Urque. 

OURS  , s.  m.  Oso  : animal  feroz.  j|  r^fig. 
y fam. ) O&o : díccse  del  hombre  muy  pe- 
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ludo,  y también  del  muy  Introito  y retirado 
del  trato.  ||  El  ave  solitaria.  {I  i)  un  aux 
Jourmis  : oso  hornaguero.  V.  Tausandua.  || 
Tanniéne  c/Tmig : osera,  guarida  del  oso.  ¡j 
( id.  ) D ícese : ours  mal  leché  : zoquete , pe- 
dazo de  carne,  por  criatura  mal  formada,  ó 
por  hombre  rudo  y torpe.  ¡|  sfaoir  monté 
sur  i ours:  no  tener  miedo , ser  atrevido : 
dices*'  de  los  muchachos. 

OURSE , s.f.  Usa  : la  hembra  del  oso.  j| 
En  la  astronomía  se  llaman  grande  ourse 
( osa  mayor ) petile  nursc  ( osa  menor  ) dos 
constelaciones  vecinas  al  polo  árctico. 

OU  RSIN , s.  m.  Esquino , erizo  de  mar  : 

marisco. 

OURSON , 5.  m.  Oscsno:  el  cachorro 


dedoulcury  etc.  arrebatado,  furioso  de  cólera, 
de  dolor , etc. 

OUTRECUIDANCE,  s.f(ant)  Fa  >- 
lafinoncría , fantasía,  ufanía,  jactaucia.  V. 
Présomptvm. 

OUTRECUIDANT  , ANTE,  adj.  Te- 
merario , nuda/,  presuntuoso. 

ObTKECUidK,  ÉK,  adj.  ( ant .)  Jac- 
tancioso, presumido.  V.  Présnmptuenr. 

QUTREi'FKNT , ada.  (poc.  us.)  Extre- 
madamente , desaforadamente. 

OUTKEMER  , s,  m.  Ultramar:  uoiuhic 
de  un  color  azul. 

OLTRK-MESURE , atla.  En  demasía, 
con  exceso : sin  medida 

* OU'l'RE-MOITXÉ,  oda.  Mas  de  la  mi- 


de la  osa. 

OURVARI , s.  m.  Grito  qu#  se  ila  á los 
perros , pnraque  se  vuelvan,  qtiando  el  cier- 
vo lia  dado  una  vuelta. 

OL’TARDE,  s.J'.  Avutarda : ave  grande, 
y enrnívoap. 

* OUTAIiDEAU  , s.  m.  Pollo  de  la  avu- 
tarda. 

OUTIL,  5.  m.  Herramientas,  utensilios, 
trehrjos  : para  algún  oficio  mecánico. 

Ot  TILLE,  EE,  n.  p.  Y adj.  (fam.)  Di- 
cese:  bien  ó nial outillj  ; bien  ó mal  aviado, 
o surtido  de  herramientas,  ó trebejos  para  un 
oficio. 

OUTILLER , a.  a.  Surtir  de  herramien- 
tas. 

OUTRAGE , s.  ni.  Ultraje  , baldón  , de- 
nuesto. 

OU  TRAGE,  EE,  p.  p.  Y adj.  Ultrajado. 
OUTRAGEANT  , AN  TE  , ad}.  inju- 
rioso , afrentoso. 

OUTRAGER,  a.  a.  Ultrajar , ajar , inju- 
riar : de  palabra  v obra. 

OUTRAGEÜSEMENT  , mía.  Con  ul- 
traje. 

OUTR^EÜX  , EUSE,  adj.  El  que,  ó 
la  que  ultraja,  injuria  , ódeuucsta. 

OUTRANCE  (A) , ada.  Hasta  el  último 
trance,  ó punto , acérrimamente.  ||  Ha- 
blando de  combates,  es  pelear  de  muerte , 
basta  morir  , ó sin  dar  quurtd.  • 

OUTRE , s.J.  Odre  , pellejo  : boLa  de 
cuero. 

OUTRE , prep.  y ada.  Mas  allá  , y ade- 
mas. j|  Outre  el  par-dessus  : á mayor  abun- 
damiento. ¡|  Passer  nutre  ; pasar mas  ade- 
lante , ó mas  allá.  ¡|  En  outre : ademas,  fuera 
de  esto,  ¡j  Percer  d' outre  en  outre  : pasar , 
horadar,  de  parto  á parte.  j|  Les  para  d nu- 
tremer:  los  paises  ultramarinos,  ó de  ultra- 
mar , ó de  mar  allende.  |j  Les  ¡erres  dnn- 
tr<¿  Loirc  , ó d'outre  Aleuse  ; Jas  tierras  de 
la  otra  banda  del  Loira  , ó del  Musa. 

OUTRE  , EE , /»•  p-  Y • adj.  Desmedido . 
excesivo  , extremado.  También  es  picado*, 
apurado , enfadado.»  ||  Oulnó  tic  colcrc , 


tad. 

QUTRE-PASSE,  s.f.  (for.)  Corta  de 
montes , mas  alia  del  termino  señalado. 

OU  TR K-PASSER  , a.  a.  Traspasar,  pro- 
pasarse , excederse:  pasar  mas  allá  de  lo 
debido.  . 

OUTRER , a.  a.  Llevar  al  extremo  , ó 
mas  allá  de  lo  que  es  debido , ó razonable  : 
hablando  cosas.  ||  Arrear  demasiado  , sa- 
car d.*  sn  paso  : fatigar  tos  u mínales.  ¡}  Ata- 
rear , reventar:  hablando  de  trabajad) »res  , 
ú obreros  , á quienes  se  les  da  mucho  traba- 
jo. ||  Anur.lr  , picar , impacientar  : a ultfiim». 

OUvERT  , ERTE  , p.  p.  de  ouarir:  y 
adj.  Abierto.  |¡  si  forcé  ouaerte : á vi'U 
fuerza.  j|  Chanter  a liare  ouaert : canior 
sobre  la  parte  , ó de  repente.  ||  Purler  U 
ctvur ouaert:  hablar  con  el  coiazon  eu  la 
mano , con  toda  franqueza.  ||  ’icnif  Uiblc 
ouaerte  : tener  mesa  franca.  ||  Visagc  ou- 
aert, physionomie  ouaerte  : semblan  Le  in- 
genuo , candido.  )|  Esprit  ouaert : enten- 
dimiento despejado , duro.  * 

OUV ER'IEM ENT  , ada.  Abiertamente  • 
sin  rrservo,  con  franqueza. 

OUVERTÜRE  , s.f  Abertura  , hende- 
' llura  : en  un  cuerpo  sólido.  ||  Abertura : 
la  acción  y el  acto  de  abrir  una  cosa  ccrr.i- 
¡ da.  ||  (Jtg* ) Apertura  : de  un  Concilio  , de 
las  Cortes  , del  Parlamento , etc.  ||  ( id. ) Co- 
mienzo , ó principio  : de  una  pieza  teatral 
que  se  representa.  ||  ( id. ) Abertura , que 
también  se  dice  obertura  : pieza  de  músa:* 
instrumental  con  que  se  da  principio  á un 
concierto  , opera,  etc.  j|  (ú/. ) Insinuación  , 
proposición  , declaración  : que  se  hace  á al- 
guno para  facilitar  el  bnen  éxito  de  algún 
negocio.  ||  (id.)  Expediente,  camino:  me- 
dio favorable  para  conseguir  al" un  intento.  (| 
( id. ) Ocasión,  coyuntura  favorable.  j|  (Jn 
atrlure  d'csprtt . despejo , claridad  de  c;i 
tendimiento.  ||  Ouaerture  de  catur:  fran- 
queza de  aninto. 

OUVRABLE,  adj.  m.  r f Llámase  jour 
oua rabie  el  dia  de  trabajo  , el  día  que  no  es 
de  fiesta. 


Digitized  by  Google 


OUV  r 6G8  ) OXY 


OUVRAGE,  a.  m.  O lira  * todo  lo  que  es 
producido  por  e|  trabajo  m.imid,  y extensi- 
vamfnu*  por  Ja  Omnipotencia  divina  , ó p>r 
ia  natuiaie/.a.  [J  Obra . trabajo:  la  misaia 
que  ajusta  , ó emprende , adelanta  , ó sigue 
el  artífice.  |l  Obra  , bbor  , trabajo  : se  toma 
por  la  misma  tarea,  ó empleo  de  tiempo, 
o de  aplicación  del  que  trabaja.  ¡|  Obra : 
producción  intelectual  , ó los  escritos  de  un 
autor.  ||  Obra:  en  la  fortificación  se  direde 
los  reparos  avanzados  de  una  plaza,  romo 
ow  ruges  ejrtcrieum  , obras  exteriores  : nit- 
vrage  a ron m une,  obra  coronada  , bornabe- 
que  : ouvragc.  a come,  medialuna. 

OLYRAGÉ,  ÉE,  adj.  Dicc.se  de  la  pieza 
ó artefacto  que  tiene  mucha  obra  , o labo- 
res. 

OLVRAGER  , y.  a.  Labrar : este  verbo 
*e  usa  en  el  participio  , y significa  adornar 
alguna  cosa  con  muchas  labores. 

OUVRANT  , AXTE , adj.  Solo  tiene 
uso  en  estas  frases  : a jnur  nuvranl , al  rom- 
per el  dia,  al  amanecer  : a porte  nútrante  , 
al  abrir  las  puertas , se  entiende  de  una  plaza 
ó ciudad  por  la  mañana.  • 

OL'YRE  , EE  , p.  p.y  adj.  Labrarlo  con 
molduras,  ó con  labore»,  como  se  dice  prin- 
cipalmente de  la  mantelería.  |i  Labrado  : 
tlicesc  de  los  metales,  para  distinguirlos  tic 
«piando  están  en  bañas,  rieles,  ó planchas. 

OLVRKALX,  s.  rn.pl.  Postigos  en  las 
puertas  vidrieras,  detrás  de  las  quales  se 
trabaja. 

OL Y’RER , u.  a.  ( ant .)  Labrar,  traba- 
jar. ¡|  Ouvrrrla  monnoie  : acuñar  moneda. 

OUYRIX’R  , EUSE  , subsl.  Abridor  , 
abridora:  el  que,  ó la  que  , abre  las  puer- 
tas del  teatro,  ó «le  los  pal»  os  : que  cor- 
responde á loque  llamamos  acomodador,  y 
a<  omodadora. 

OUVRIER,  s.  m.  Artífice,  oficial : el  que 
Yrahaj*  en  algún  arte  , ú oficio.  [|  Obrero, 
trabajador:  el  que  trabaja  generalmente  en 
qii.dquier  faena  corporal.  (|  Operario  : lo 
mismo  que  trabajador  en  sentido  figurado  , 
V estilo  mas  noble.  {(  Laborante  : el  que  tra- 
baja en  seda  , algodón,  hilo. 

OLVRIEKK  , s.  J.  Oficiala , laborante  , 
laborera  : la  muger  «pie  ti  alia  ja  en  alguu 
oficio  manual. 

OUV  R1ER  , fERE  , adj.  Dío’se  : c/ie- 
ville  nutriere  : abismal,  la  clavija  del  coche 
que  une  el  juego  delautero  con  el  trasero.  j| 
Jour  ouvrier  : «lia  de  trabajo. 

OUVRJR  , v.  a.  Abrir  : lo  «juc  estaba 
(Terrado , tapado , ó unido.  Tiene  las  misr 
mas  significaciones  en  ambas  lenguas.  ||  ()u- 
vrir  un  avis  : ser  el  primero  en  proponer 
su  parecer.  ||  Ouurir  la  cantpagnc  : abrir 
ó comenzar  Ja  campaña. 

OUVRift,  «*.  n.  Abrir,  abrirse.  Dícrsedc 
una  puerta , ó cofre  fácil  de  abrir , o difí- 


cil : il  ornare , ó nouvre  pas.  ||  [fig- ) Em- 
pezar , comenzar  : una  cosa. 

OUVRfR  ( S*  ) , v.  f.  Abrirse  : lo  qne 
«"ítala cenado. ||( fig. ) Abritsc,  descubrirse : 
declararse  con  alguno. 

OL  YROIR , s.  I7i.  Obrador  : el  parage 
donde  se  trabaja  cm  ciertos  oficios. 

OVA  IRE  , s.  m.  ( anal.  ) Ovario  : nom- 
ine de  dos  cuerpos  gland  tiloso»  situados  en 
las  parles  superiores  «leí  útero  $ v por  exten- 
sión se  llaman  así  las  parte»  aualogas  en 
todos  bis  animales. 

OVALE,  s.  m.  Ovalo  : figura  plana,  jff>- 
rccida  a la  elipse. 

OV  ALE , adj.  m.  y J.  De  figurado  óvalo. 

OVATION  , J.  j:  o vacion  : pequeño 
triunfo  entre  los  Romanos. 

OVE,  s.  m.  ( arquit. ) Equino  : moldura 
en  forma  «le  huevo. 

OV1PARE,  futj.  m.  y j.  Ovíparo  .*  se 
aplica  ú lo»  animales  que  ponen  huevos. 

* OXA LATE,  s.  ni.  ( fpiirn.  # Oválalo  : 
nombre  genérico  de  las  sales  formadas  por 
el  acido  oxálico. 

* OXALIDE , s.  f.  Ox.'dida  : nombre 
genérico  de  ciertas  plantas  agrias , como  la 
acedera  , la  aleluya , etc. 

* OXALIQLE  , adj.  Oxálico  ( ácido)  : 

el  que  da  sabor, agrio  a las  acederas,  v se 
forma  artificialmente  hirviendo  azúcar  coa 
ácido  nitri«*o. 

* OXALME  , s.  m.  ( medie. ) Oxálmu- 
rio  : vinagre  nie/.cla«lo  c«>n  salmuera. 

* OX  Y ACANTHA f s.  m.  Oxiacanta,  es- 
pino albar  : arbusto. 

* OXYCEDRE , s%  m.  Oxicetlro  i cedro 
con  hoja  puntiaguda. 

OWtjllAT  , s.  m.  ( medir. ) Ox'crato  : 
cocimiento  «le  agua  y vinagre  , hasta  la 
consistencia  «le  xarnve. 

* OXYDAB1L1TÉ  , s.f  ( quim . ) Oxi- 

« labilidad  ; disposición  que  tic^n  algún..» 
substancias  para  <»xtdarsc. 

* OX  i DABLE , adj.  m.  y f.  ( quim. ) 
Oxidable  : «pie  puede  oxid.'irsc.  ' 

* OXYDATION , s.  f.  ( quim.)  Oxida- 
cion  : Hfcmbinacion  «leí  oxigeno  con  otra 
substancia. 

* OXY  DE  , 5.  m.  (quim. ) Óxido  : com- 
binación «leí  oxigeno  con  otra  substancia , 
sin  llegar  al.  estado  «le  ácido. 

* OX-ÍDÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Oxida- 
do. 

* OXY DER  , . a.  (quim. ) Oxidar  : 
combinar  una  substancia  con  el  oxigeno  , 
sin  llegar  á formar  ácido. 

* OXYGKXE,  s.  m.  ( quim. ) Oxigeno : 
base  «pie  , unida  con  el  calórico , forma  la 
parte  respi rabie  del  ayrr  , y se  llama  gas 
oxigeno,  y ¿mes  nyrc  vital. Tiene  el  nombre 
de  oxigeno . porque  se  cree  que  es  «1  priiir 
cipio  general  <iw  todos  U>»  ácidos. 
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4 OXYGÉNÜl , %>.  a.  Lo  misino  que 

orydcr. 

OXYMEL,  s.  m.  Oximiel  : bebida  hecha 
con  miel  y vinagre. 

OXYRRHODÍN  , 5.  m.  Oxlrrodino  : li- 
nimenio  tic  aceyte  y vinagre  rosado. 


( 6C9  ) OYE 

OXYSACCARUM , s.  m.  Xa  r a ve  de  vi- 


nagre. 

♦OYANT,  ANTE , adj.  ( for .)  Oyen- 
te. 

* OYEZ , imper.  ( ant.  ) Oid ,,  escu- 
chad. 


PAD 


P,  décima  sexta  letra  del  alfabeto,  y duo- 
décima de  las  consonantes. 

* PACA,  *.  m.  Paca  : animal  quadrúpedo 
de  Indias. 

PAOAGE , s.  m.  Pastos  , dehesa  de  ga- 
nado. Droit  <lc  pacage  : pasturaje. 

PACAGER,  n.  Pastar  : el  ganado.  En 
francés  es  voy.  forense. 

PAC  A NT,  i.  m.  ( popal. ) Hombre  rús- 
tico, vulgar. 

PACHA  , s.  m.  Baxá  : título  honorífico 
ca  Turquía. 

* PACIFfcRE  , adj.  m.  y f ( ant. ) Pací- 
fero : el  que  lleva  J.«  paz. 

PACiríCATELll , s.  ni.  Pacificador. 

PACIFIC  a 1'iON  , s.f  Pacilicacion. 

PACI  FIE  , ÉE,  p.p.  r adj.  Pa.  úíicado.  1 

PACIFIER,  v.  a.  Pacificar,  restablecer 
la  paz  : sosegar , apaciguar. 

PACIFIQUE  , adj.  m.  y f Pacifico  : 
mirante  de  la  paz.  ]|  Pacifico  : quieto,  tran- 
quilo , hablando  de  cosas.  I 

PACIFIQUEMENT,  ads.  Pacífica- 
mente. 

* PACO,  s.  m.  Paco  : camero  grande  del  i 
Perú  , 1 jtie  sirve  para  carga. 

PACO  TILLE  , s.  f Pacotilla  , ancheta  : 
la  porción  de  géneros  que  se  permite  a un 
particular  embarcar  d»í  su  cuenta  , y llevar 
consigo  en  el  viage. 

PACTA  - CON  VENTA,  s.  m.  pl.  Pacta 
Convenía  : convenio  entre  la  república  de 
Polonia , y el  rey  que  acababa  de  ser  ele- 
gido. 

PACTE , s.  m.  Pacto , convenio  , ajuste. 

PACTION  , s.f.  ( poc . us.)  Pacciou  , ó 

pacto. 

♦PACTIONER  , v.  n.  (pac.  US. ) pactar. 

4PACTISER  , v.  a.  {for. ) Escriturar: 
afianzar  con  escritura  pública  el  pacto. 

* PACTISER , v.  n.  ( Jor . ) Pactar  : con- 
venir en  ciertas  condiciones. 

♦«PADELIN,  s..m.  Crisol  grande  para 
fundir  el  vidrio , ó cristal. 

PADOU  1 s.  m . Cinta  casera  de  litio  : 
liiladillo. 

PADOU ANE  ( MÉDAflXE  ),  s.  f 
f aduana  : medalla  couu  ahecha  por  itu  gra- 


PAI 


bador  de  Padua  , imitando  el  estilo  anti- 
guo. 

' PADOUE  , ( L'eogr . ) Padua  : ciudad 
de  ludia. 

PAGANISME,  m.  Paganismo  : el 
gentilismo.  |)  Pugilismo:  la  profesión  de  los 
paganos. 

PAGE  , s.  f.  Página , plana  : de  la  hoja 
de  un  libro,  ú escrito. 

PAGE , s.  m.  Pago  : sirviente  de  distin- 
ción en  los  palacios , y casas  de  señores.  j| 

( fig.  ) Díeesc  : se  lirer  hon  Je  nage  : salir 
de  Ja  dependencia  , ó servidumbre  de  otro. 

* PAGINATION  , s.  f Paginación  : 

orden  de  las  paginas  de  un  libio. 

PAGNE,  s.  m.  Tapara  bo  : paño  de  al- 
godón con  que  se  ciñen  el  cuerpo  desde  la 
ciutura  hasta  cerca  de  las  rodillas  los  Ne-  0 
gros  , v los  Indios. 

PACXON,  í.  7/1.  Paño  negro  muy  fino 
de  Sedan. 

* PAGNONES  y s.  f.  vfi  Alabes  : las 
palas  que  componen  el  rodc/.uo  de  un  mo- 
lino. 

PAGNOTE , s.  771.  (fam.)  Mandilón, 
follón  , cohardon. 

PAGNOTERIE , s.  f.  [J'am.)  Follone- 
ría : acción  cobarde. 

PAGO  DE,  s.  f Pagoda  : templo  de  Ja 
India  Oriental  : y el  mismo  ídolo.  :J  Mone- 
da de  oro  del  mismo  pais.  j|  Figurillas  chi- 
nas , que  se  Ies  turnea  la  cabeza. 

* PAGUL,  ó PAGURUS , s.  m.  Cangrejo 
grande  de  mar  , que  por  lo  regular  llaman 
langosta. 

PAIEN  , ENNE,  suhst.  Pagano  : gentil, 
adorador  de  los  f.tUos  dioses. 

PAIEN , ENNE,  adj.  Pagano  : lo  pro- 
pio de  los  [! aganos. 

PdÉLLAKD,  ARDE,  adj.  y J.  Li- 
viano,  lascifo  : corresponde  eu  estilo  Laxo 
a fornicador  , ó carnal. 

PAILLARDEÜ,  v%  n.  (adt.  ) Padrear, 
fornicar. 

PALLLARDISE  , í.yi Carnalidad  , foi- 

n ¡cae  ion. 

PAILLASSE , s.  f Xergon  : de  paja  , 
etc. 
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PAILLASSE , *.  m.  PaHu«o  : el  bufón  I 
ó gracioso  He  los  volatineros. 

PA1LLASSON  , s.  m.  Fstera  «le  paja  : 1 
para  resguardar  «leí  frió  las  plañías , y oíros 
varios  usos. 

PAILLE , *./  Paja  : la  «jue  queda  del  I 
trigo , del  centeno  , «le  la  cebada  , de  la  j 
tivcna.  |}  Pelo  : mani'ba  sutil  en  las  piedras  . ! 
preciosas  j y también  se  dice  en  los  metales  I 
ior  defecto  en  su  fundición  \\De  la  paille  : 
Oi.lago.JI  Paille  hachee  : tamo,  paja  menu- 
da. j]  ( fifi-  y Jam. ) Dírcsc : etre  dans  la  paille 
jusquau  vc/iirejóelre  conimr  rats  en paille: 
darse  una  vida  como  un  patriarca.  ||  ( id. ) 

Se  dice  : Icver,  enlcoer,  emporter  la  paille  : 
ganar,  ó llevarse  la  palma.  ||  {.id.)  Dícesc  : 
rnmpre  la  paille  avec  qucl/pi  Un  epiebrar 
la  amistad.  j|  ( id.  ) Se  dice  : Jen  de  paille  : 
llamarada , pasión  muy  ardiente , y de  cor- 
ta duración. ¡((id.)  Oícese : éomrnc  ilt ? paille  : 
testa  de  ferro.  (|  lircr  a la  courtc  paille  : 
echar  pajas,  que  es  un  genero  de  Sorteo. 

PAIj,LK‘EN-CU  , s.  m.  Rabo  de  jun- 
co : ave  del  tronico. 

PAILLE  , ÉE , adj.  ( hlas.  ) Oiaprea«lo  : 
las  piezas  matizadas  de  varios  colores. 

PAILLER,*.  m.  Estercolero  , corral : en  I 
los  co¡  rijos.  ¡J  (Jig.  y Jam. ) Dicese  : iUre 
sur  snu  pailler  : cada  gallo  cauta  en  su 
muladar. 

PA1LLET,  adj.  Ojo  de  gallo  : díccse 
del  vino  que  tira  á roxo  y pajizo. 

PAILLETTE  , s.  J.  Lentejuela  : dícesc 
c!c  las  de  metal  relumbrante,  con  que  se 
adornan  los  bordados  y labores  de  loa  .ves- 
tidos , y sus  canos,  jj  Pepita : la  «le  oro , que 
se  halla  entre  las  ar«:nas  de  algunos  rios. 

PAILLF.UK , KUSE,  s.  Pajero  : el  que 
acarrea  , ó vende  paja. 

PAILLKUX  , a<1j.  Vidrioso,  quebradi- 
zo : se  dice  del  hierro  que  tiene  muchos 
pelos  , ó vientos.  • 

*PAlLLO,  s.m.  (naut.)  Pañol:  el  sitio 
donde  se  guarda  el  bi/.coclio. 

PAILLU3Í,  s.  m.  Talco  : hoja  de  bri— 
cho  con  color , que  se  pone  debaxo  de  las 

Íúedras  finas  para  aumentarles  el  fondo  : 
lámase  tnfobien  favor.  j|  PailUm  de  son- 
dare : soldadura,  el  metal  que  sirve  para 
soldar. 

, PAIN  , s.  m.  Pan  : alimento  ordinario  del 
hombre.  ||  Tienen  ert*ci  sentido  extensivo  v 
figurado  unas  mismas  significaciones  jui  am- 
bas lenguas.  j|  ( Jig.  y Jam.  ) Eficcse  T / aire 
passer  le  goiit  du  pain  : quitarle  á alguno 
jas  ganas  de  gomcr,  esto  es , matarle.  j|  Pain 
tic  coucou  , ó de  'cncu  f planta.  V.  4Ue-  1 
luía,  ij  Pain  de  pourceaii , cy  clamen  : pan 
porcino  : plañía  de  la  especie  deP ciclamino. 

|!  Pain  d épicesf/  n Ljú  , esjiocie  de  turrón. 

( imp .)  Dícesc  : jnún  de  laine  : pelotón 
e lana.  ¡|  Pain  a cachete r : oblea  para  cer- 


nir cartas.  [{  Ptún  a rhat^pr  : hostia  pr.ra 
«delirar.  j|  Pain  au  lait  -.  bollo  de  leche.  || 
Pain  de  bougie  . librito  de  «xrilla.  ||  Pain 
de  sucre  : azúcar  en  pan  , ó pilón  de  azúcar. 
[|  Pain  molfeí  : mollete.  ||  ( proa.  ) Dícesc  : 
savoir  son  pain  manger  : saber  quando 
se  lia  de  comer  la  merienda.  J|  Denuuuler 
son  pain  : pedir  limosna  , pordiosear. 

♦PAIMAEN  , a.  m^R álfico  : yerba. 

PAIK , adj.  Par  : <1  ícese  del  numero 
que  pinole  dividirse  en  dos  partes  iguales. 
¡[Parejo,  igual.  (|  lis  sont  pairs  ee  compa- 
gnons  : son  una  misma  cosa , no  hay  distin- 
ción entre  los  dos.  jj  C est  un  homme  sans 
pair  : «*s  un  honihrc  sin  par.  j|  411er  pair  : 
ser  igual , no  cederá  otro \\Etrepair  a pair : 
estar  iguales  , d a tantas.  |j  Jouer  a pair  ou 
non  : jugar  á pares  ó nones.  |¡  Se  tirer  hors 
de  pair  : distinguirse  , sobresalir. 

PAIR,  s.  m.  Par  : título  de  dignidad  en 
Francia , c Inglaterra. 

PAIRE,  s.J.  Par  : dos  cosas  que  nece- 
sariamente andan  , ó «leben  andar  juntas  para 
el  uso  y servicio  , como : une  paire  de  gañís , 
un  par  de  guantes : de  souliers , «le  zapatos  » 
de  raleonas , de  calzoncillos,  etc.  la  miñen 
se  dice  de  ciertos  instrumentos  compuestos 
de  dos  piezas  esenciales,  como  : une  paire 
de  lunéttes , unos  anteojos  ♦r/r  riseaux  , 
unas  lixcra»  ; de  manche ttes  , nnas  clespabi- 
Itulcnis  , etc.  j|  Une  paire  de  htvufs  : un 
par,  ó una  yunta  «le  bu  yes;  ||  Une  paire 
d'asufs  : un  par  de  huevos.  ¡|  ¿Míe  paire  de 
pigeoru  : una  pareja,  ó junta  de  palomas  , 
para  cria.  V . Couple.  |)  tiñe  paire  d heures  : 
unas  luirás  , cierto  librito  de  rezos.  ¡|  ( cj-p. 
pro  o.  ) Dicese  : c' 'est  autre  paire  de  man- 
ches : es  harina  de  otro  costal. 

PAIREMENT,  adr.  ( aritm.  ) Par.  ¡} 
JVomhre  pairenu'nt  pair  : número  coya 
mitad  forma  número  par  , como  doce  , 
ocho  , etc. 

VAÍR1E  , s.f.  Dignidad  «le  Par  en  Fran- 
cia , c Inglaterra.  j|  Patrie  Jeme  lie  : ifigni- 
dad  de  Par  ip»c  pasa  a las  hembras.  * 

P A IRLE  , f.  ih.  ( tilas. ) Palo  «jue  sale  de 
puma,  y forma  dos  brazos  como  una  y 
griega. 

PAISÍBLE,  adj.  m.  y f.  Parifico,  man- 
so : dícesc  de  personas,  y de  animales.  }| 
Possesseur paisible  : poseedor  pacífico,  que 
disfruta  alguna  cosa  sin  oposición  , ni  liti- 
gio. jj  Licu  paisible  : parage,  sitio  quieto. 
PALS1 BLEMENT , ado.  Pacificamente, 

sos«  gada/iienu* , iranquilanieiue. 

* i'AiSiSAA  1 , adj.  Pastante,  de  misto. 
Dícesc -de  ciertos  animales,  como  la  vaca, 
la  oveja , etc. 

* PAISSK^^,  s.  m.  Rodrigón  : para  ú- 

dcs.  “ 

* PAISSELER,  u.  a.  Rmlrigar,  arrotlri- 
gar,  arrodrigonar  ; las  vides. 
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PAISSON , s.  f Postura  , pasto  : torio 

10  que  hallan  que  comer  las  bestias,  en  ios 
montes  y bosques  especialmente. 

♦PAÍSSON,  s.  «.Cuchillo  de  descarnar, 
•ñire  curtidores. 

* PAISSONNER,  v.  a.  Descarnar  las 
pieles  para  curtirlas. 

PAt  raE,  «.  A|  pacentar  : el  panado. 

Figuradamente  se  dice  de  los  Ohispos  y 

armen»  «pie  dan  el  pasto  espiritual  á los 
fieles.  ||  Piutrc  ¿ fu» be,  etc.  pacer  la  yerba, 
etc. 

* PAÍTRE  , v.  n.  Pacer,  pasturar  , pastar 

11  {fie-yf™- ) ^•t  esc  • envojrerpaitre  q'ul- 
quun  • enviarle  á escardar  , ó pasear,  a fre- 
gar : dejjpe.lirle  con  desprecio 

PAtraE  ( SE),  v.  r.  Comer,  mantenerse : 
dicese  de  las  aves  carniceras.  ||  [fig. ) Díce- 
s<-  : se  paftre  Je  vent , Je  - chimares  ¡ alimen- 
tarse del  ayrc , hacer  torres  de  viento  , ó 
castillos  en  c.^ayre. 

PA1X,  s.f.  Paz  : sosicfltfjferanqiiilhlad 
del  alma.  ||  Paz  : la  quiruj^^Hb*  Estados , | 
de  las  familias,  etc.  ¡|  PaTnPuuuu  por  el  | 
tratado  con  que  se  concierta  entre  Poten- 
cias que  se  bacian  la  guerra.  [|  Paz  : cere- 
monia de  la  misa  conventual ; y también  se 
toma  ñor  el  porta  paz  que  se  ¿la  á besar.  ¡| 
Paletilla  : de  ternera , 6 camero.  ||  Dicu  luí 
fqsse  paix  : Dios  le  tenga  en  descanso,  en 
paz  descanse  , hablando  de  un  difunto.  ||  1 
( prov.  ) Dicesdfe  étre  paix  el  aise  : estar 
como  el  pez  en  ¿1  agua.  ||  {/i g . ) Se  dice  : 
ne  laisser  ni  paix  ni  trove  : no  dexar  piedra 
por  mover,  no  dexar  la  ida  por  la  venilla  , 
no  perdonar  diligencia  en  alguna  preten- 
sión. 

PAIX  í interj.  Quietud!  silencio  ! 

PAL,  s.  m.  Estaca,  bastón.  ||  Termino  , • 
xnojon.  ||  (lías.)  Palo,  barra  : en  plural 
país  , bastones. 

* P ALABRE , s.  m.  ( com. ) Regalo  : do-  j 
nativo  que  hacen  los  com  ere  i ati  tes  europeos 

á los  Soberanos  de  1#  costa  de  Africa.  * 

* PALADE  , s.  f.  ( ndut.  ) Palada  , pa- 
letada : el  movimiento  del  remo. 

PALADIN,  s.  m.  Paiadin,  caballero  an- 
dante. 

P ALAIS , s.  m.  Palacio  : casa  real;  y por 
extensión  se  dice  de  las  de  Príncipes , Gran- 
des , y Obispos.  Sin  embarco  la  voz  hotel  es 
mas  bien  recibida  hablando  de  señores.  ¡| 
Palacio  : se  dice  por  ponderación  de  toda  ca- 
sa muy  magnífica.  [|  Absolutamente  tomado, 
palais  es  la  casa  ue  los  consejos,  ó tribu- 
nales supremos.  [|  Gcns  Ju  palais  : depen- 
dientes del  Consejo,  ó gente  de  tribunal.  || 
Jours  de  palais : días  de  tribunal.  ||  Style  de 
palais  : estilo  forense.  ||  Paladar  : Ja  parte 
interior  y superior  de  la  boca.  |1  Palais  de  la 
Louche  : fíelo  de  la  boca.jj  Palais  de  liéyre , 
cerraja  : planta* 
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* P ALAMENTE , S.  f Palamenta  , pr»- 
lazon  : el  conjunto  de  los  remos  en  una  ~a 
lera,  galeota,  lancha,  etc. 

* PÁLAN,  s.  rn.  ( ndut.  ) Palanca,  ó 
cabria  : para  cargar,  ó descargar.  ||  Aparejo  : 
candeliza  : can  del  clon  : estadera. 

* PA LANCHE  , s.  f.  Bayetón  burdo, 
con  que  se  forran  los  capotes'  de  los  mari- 
neros. 

* PALAjVQUE , s.  f.  Palanquera  : for- 
tín construido  de  estacas  y tierra. 

PALAN  ÜL  ER , v.  a.  { ndut. ) Dlccsc 
del  cargar,  ó descargar  fardos  cou  la  palan- 
ca , ó cabria. 

PALANQUIN , s.  m.  (ndut.)  Palan- 

qnin.  i|  Litera,  (i  sea  silla  portátil  que  se 
usa  en  la  india  , llamada  palanqueta. 

* PALANQUIN ET , Í.  m.  Palanquín  , 

guardin  $ cuerda  para  mover  el  timón  en  las 
galeras. 

* PALARDFAUX,  s.  m.  pl.  (ndn$.) 
Tacos  : tablas  guarnecidas  «le  estopa  y brea 
pura  rapar  las  aberturas  y rendijas.  * 

PALAS  IRE  , s.  m.  Palastro  : chapa  , d 
plancha  de  hierro.  • 

PALA  i ALE  , dtfj.  Palatal  : dírose  de 
aquellas  consonantes  rpie  se  pronuncian  to- 
cando I r lengua  al  paladar. 

PALATíN , s.  ni.  Palatino  : título  de 
dignidad  en  el  Imperio , y reviro  de  Huu- 
gria. 

P ALATINAT  ,*  s.  m.  Palatinado  : di- 
gnidad, territorio,  ó señorío  de  un  pala- 
tino. 

PAL  ATINE,  s.  f.  Palatina  : adorno  pa- 
ra cubrir  la  garganta , de  que  usaban  antes 
las  Dirigeres. 

PALE,  s.  f.  Palia:  la  hijuela  con  que 
se  cubre  el  cáliz,  [j  Tablacho  , compuerta  de 
molino.  ¡|  Portezuela.  ¡|  Pala  de  remo. 

P-^LE,  adj.  m.  jr  f Pulido  , macilento. 
||  Pálido  : todo  color  baxo,  y apagado.  ||  Le* 
pales  couleurs  : color  de  opilada  , común  á 
las  muchachas. 

* PALEAGE,  s.  m.  (ndut.)  Apalea- 
miento ; el  acto  de  apalear  ios  marinóos  los 
granos , Ja  sal , etc. 

PALEE,  s.  J.  Palizada,  estacada  : ringla 
de  estacas  clavadas  para  contener  las  tierras'. 
htt|  La  pala  del  remo. 

PALEFRENiER , s.  m.  Palafrenero  : el 
! que  cuida  y lleva  el  palafrén. 

PALETROI,  s.  m.  ( ant. ) Palafrén  : el 
caballo  manso  que  solían  montar  Jas  seúo- 
t ras.  , • 

•PALEOGRAPHIE  , i.  f.  Paleografía  : 

! conocimiento  de  letra  antigua. 

P ALERON , s.  m.  Espaldilla  : dícc'e 
L i de  ciertos  animales.  » 

PALESTJN  K , s.  f.  ( imp.  ) Misal  en 

cuerpo  de  petiránon  : grado  de  letra. 

PALUSTRE , j.f  Palestra  :*c\  sitio  don; 
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Jucha. 

Pales- 


de  se  ejercitaban  ios  antiguos  en  la 

PALF.STIUQLE , adj.  m.  >*/. 

trico  : lo  que  pertenecía  á los  ejercicios  de 
la  palestra. 

PALET,  s.  m.  China  chata  y redonda  , 
y también  pedazo  de  ladrillo  redondeado  , 
con  que  se  juega  , y se  llama  tejo.  ||  J nucí- 
an pnlet : jugar  al  tejo.  J|  Jmtcr  un petit  pa- 
Ict  : jugar  a la  rayuelo  con  pos*»  duros  , ti 
otras  monedas , en  lugar  de  tejos. 

* PALETEE. , v.  n.  Jugar  al  tejo  con  fre- 
q Ciencia. 

PALETTE  , í.  f Pala  , paleta  : para 
jugar  á la  jtclota,  ó al  volante.  |[  Paleta  : la- 
1)11  ta  en  que  el  pintor  coloca  sus  colores.  ¡¡ 
Taza  : pata  sangría.  ¡|  ( eiujuad. ) Tronqui- 
llo : instrumento  para  dorar.  j|  ( irnp. ) Pale- 
ta : la  que  sirve  para  recoger  la  tinta. 

PÁLEE R,  #.  f.  Palidez,  um.uilJcz  : dí- 
ccsc  solo  del  color  en  las  personas. 

BAL!,  IR,  />.  p.  y'  adj.  Pálido,  descolo- 
rido . perdido  el  color  natural. 

PALIER,  s.  m.  Mesa , meseta  : de  una 
pscuicra. 

* PALUNDROME,  s.  ?/t.  Palíndromo  : 
verso  ó discurso  que  , leído  al  reves , dice  lo 
ucsuio  que  id  derechas. 

* PAUNDROM1E,  s.f  (medie.)  Pa- 
lindrmuia  : repetición  de  un  paroxismo  de 
fierre ; repercusión  de  un  hnntor. 

PALriNGÉlSÉSÍE,  4.  f.  Palingenesia: 
regeneración  de  un  cuer¡H>  que  se  ha  redu- 
cido antes  á cenizas.  • 

PALINOD , i.  m.  Poesía  hecha  en  ala- 
banza «le  la  inmaculada  concepción. 

PALIN0D1K , 5.  f Palinodia  : retrac- 
tación de  lo  que  se  lia  dicho,  ij  Chantar  la 
palinadic , retractarse  : y en  estilo  iámilíar 
se  dice  llamarse  antana  , ó andana. 

PALlft,  v.  a.  Poner  pálido,  descolorido: 
hacer  perder  el  color  á una  persona. 

PÁLlR  , 1*.  n.  Volverse  pálido,  ponerse 
descolorido,  perder  el  color  : dicese  de  las 
personas. 

• PALIS  , s.  m.  Estaca,  palo  : de  una 
cerca.  , t. 

PAJJSSADE , ÉE,  p.  p.  y aJj.  Em- 
palizado.' • 

PAL1SSADE,  s.f,  {fon.)  Palizada, 

empalizada,  jj  Las  estacas  de  una  palizada.  ¡|,Aj 
Calle  de  árboles  entretexida  de  arbusto»  , que™ 
forman  un  seto. 

PALISSADER , y,,  a.  Empalizar:  for- 
tificar con  estacadas. 

PAL1SSAMDRE,  ó PALIXANDRE, 

5.  m.  (aorta  madera  de  color  morado,  bu%> 
na  para  obras  de  torno  y de  ebanistería.  _ 

PÁL1SSAIST,  ANTE,  adj.  El  que,  ó 

la  que , se  pp«e  pálido. 

PALISSÉ  , EE,  n.  p.  Y adj.  V.  Polis- 

ser.  ( Has.  ) Palizado  : sembrado  de  palos 
agudo»  enchivados  unos  cu  oíros. 
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PALISSFR  , y.  a.  Poner  los  arbola 
frutales  en  espaldera  , emparrar  un  muro. 


///-  Palio  , capa.  ||  Palio  : 
I-<olMp«iuc  «i.i  el  Papa  .1  los  Ar- 


PALLADÍLM , j.  rn.  ( voz  tomada  del 
latín  , v derivada  del  griego. ) Paladión  : 
d ícese  de  todo  objeto  de  veneración  en  que 
fundan  las  ciudades  su  defensa  v conserva-  . 
cion  , con  alusión  á la  estatua  de  Polas  que 
tetiian  los  Troyanos.  ||  ( quiñi . ) Paladín  : 
cierto  metal  , descubierto  uuevamenle  cu  la 
platino. 

* PALLAS  , 4.  f.  Pálas  : planeta  descu- 
bierto en  estos  últimos  tiempos. 

PALLtATlF,  IVE,  tul}.  Paliativo,  p«> 
liatorio  : úsase  también  como  substantivo 
masculino. 

PA1  LIATION  , s.f  Paliación  jTalacia, 

disimulo. 

PALLIÉ , ÉE  , p.  p.jr  adj.  Paliado  , di- 
simulado. 

PALLIER , r*.  o.  Paliar  : cucubtir  , disi- 
mular. 

PALLIIU 

insignia  po 
¿obispo*. 

PALME,  s.  f.  Palma  : ramo  de  la  pal- 
ma. ||  Palma  : insignia  de  victoria. 

^PALME|PE  CHR1ST,  s.f  Palma  Chnv 
ti  : {taima  semejante  al  lirio. 

PALME  1 s.  m.  Palmo  : cierta  medida. 

PALME,  EE,  adj.  ( botan.)  Palmeadu : 
hablando  «1**  las  hojas  de  un  árbol. 

* PALMER  , »/.  Ct.  Palm*  ¡|  Palmer  les 
aiguilles  : aplanas  las  agujas  por  la  paite  del 
ojo. 

PALMIER , s.  m.  Palma,  palmera  : ár- 
bol. | ( jiHjo  : planta  de  América. 

PALMiSTK , 4.  m.  Palmito  : especio  de 
palmas  baxas , que  se  crian  rast m as.  ¡| 
Chon  pal  miste  : chupón  , el  cogollo  del 
palmito. 

PALMITE,  4.  m.  Palmito,  cogollo,  ó 
meollo  ib*  las  palmas. 

PALOMBE,  4.  f Zorita  : paloma  brava. 

PALONNIER,  o Ib^LONNEAU,».  m. 

Bolea  : de  roche,  etc. 

PALOT,  4.  m.  Palurdo,  pavo. 

* PALOÚRDt,  s.J.  Especie  de  marisco. 

PALPABLE  , adj.  m.y  f Palpable  : lo 

que  se  puede  palpar  , ó tocar  con  las  manos. 
{fg- ) Palpable  : patente  , evidente. 

PÁLPABLEMEM  , adv.  Palpable- 
mente. 

PALPER,  y.  a.  Palpar  : tocar  con  Ja 
mano. 

PALPITANT,  ANTE  , adj.  Palpitante. 

PALPITACION  , s.f  Palpitación  : mo- 
vimiento convulsivo  del  corazón. 

PALPITEA , v.  n.  Palpitar  : agitarse  el 
corazón . 

* PALPLANLIIE,  s.  m.  Madero  para 
los  cimientos  «)<•  los  diques. 

PALfOQUET,  s.  m . (Jaftan  ; dícescpor 
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desprecio  del  hombre  rústico  en  su  ayre, 
y porte. 

* PALUDIER,*.  m. Salinero : oficial  que 
tra!>aja  en  los  salinas. 

PALUS,  s.  m.  [voz  geogr.  ¡al.)  Laguna, 
que  tainbicn  se  llama  en  español  latinizado 
jwdude.  . 

PAMÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Pasmado.  || 
( Mus.  ) Pasmado  : dierse  de  los  delfines  con 
ti  boca  abierta , y sin  lengua  ; y de  las 
¿.güilas  con  las  alas  caidns. 

PÁMEft,  v.  n.  SE  PAMER,  v.  r.  Des- 
mayarse : desfallecer,  desfallecerse  : perder 
el  sentido.  I|  Primer , ó se  primer  de  rire : 
dcscoy untarse  de  risa. 

PAmOISON»  s.f.  Desmayo  , deliquio: 
pasmo  : perdida  de  los  sentidos. 

PAMrE,  s.f  Hoja  de  la  caña  del  trigo , 
celia  na , avena,  maíz. 

* PAMPELUNE,  {gcogr. ) Pamplona: 
ciudad  de  España. 

PAMPHLET,  s.  m.  ( voz  tomada  del  in- 
gles. ) Folleto , librejo.  Tómase  freqiiente- 
i nen te  en  sentido  satírico. 

PAMPEE , s.  m.  Pámpano  , la  hoja  de 
parra  , ó cepa., 

PAMPRÉ,  ÉE , adj.  ( hlas. ) Se  dice  del 
racimo  de  uvas  con  pámpanos. 

PAN , í.  m.  Llámase  pan  de  muraille  : 
lienzo  de  pared,  ó hastial.  ||  f^c  pan  ritme 
rohe  : falnon  de  un  vestido.  J|  Pan  de  che- 
mise  : pañal , ó faldón  de  camisa.  ||  Table- 
ro , cara  : lado  liso  d„*  alguna  obra  , que 
inedia  entre  otros  piezas  labradas.  ||  Palmo  : 
medida  : que  solo  se  dice  pan  en  las  pro- 
vincias meridionales  de  Francia. 

* PAN  PAN  ( voz  imitativa  ) Tras  tras  , 
zas  %as  : modo  de  explicar  los  golpes  repe- 
tidos con  que, se  llama  á una  puerta. 

* P A NACE,  s.  m.  Panace  : planta. 

PANACEE , s.f  Panacea : remetlio  uni- 
versal. 

PANACIIE  , s.  m.  Penacho  , plutnage  : 
ue  se  pone  en  los  yelmos  , ú otros  tocados 
r la  cabeza.  j|  Capitel , coronilla  : la  parte 
superior  de  las  lamparas  de  iglesia.  ||  Matiz 
en  las  llores.  ||  Panucho  de  mcr , 6 palme 
marine : penacho  marino. 

PANACHÉ,  ÉE,/>.  p.  y adj.  Amazor- 
endo  : se  dice  de  las  flores  que  rematan  en 
otro  color , que  figura  un  pluruage.  I|  Co- 
ronado : se  dice  de  las  aves  que  tienen  un 
moño  de  plumas,  ó penacho  en  la  cabeza. 

PANACHER,  n v SE  PANACHER, 
v.  r.  Matizarse  una  flor  de  varios  colores. 

PANA  DE  , s.f.  Panatela  : substancia  de 
pan  , que  se  da  á los  enfermos. 

PANADEE  ( SE  ),  V.  r.  Pavonearse, 
contonearse  : andar  como  mi  pavo  de  presu- 
mido. En  ámba»  lenguas  es  voz  familiar,  y 
de  desprecio. 

PAriAGE , s.  m . Derecho  de  b?Heta  que 


se  paga  al  dueño  dd  monte , para  llevar  el 
ganado  de  cerda  á montanera. 

PAN  AIS , j.  m.  PASTfNADE , 5.  / 

Pastinaca  : nabo  gallego  , ó redondo. 

PANAEI)  adj.  Hueco  de  piernas  : se 
dice  del  caballo  que  tiene  J.i*  manos  vueltas 
alucia. 

PANARIS,  s.  m.  Panadizo  : postemilla 
que  se  hace  en  los  dedos. 

PANA!  HENEES,  S.f.  pl.  Punateneas  .* 
fiesta:»  de  los  Atenienses  en  honor  de  Miner- 
va. 

PANCALrER , s.  m.  Llanu  : especie  de 
col. 

PAN  CARIBE , s.f.  Cartel , arancel  de  de- 
rechos , ó de  (necios  , que  se  fixu  para  el  pú  • 
Mico.  ¡|  Papelón , cartapacio,  mamotreto  : 
dícescdc  un  papel , escrito,  ó composición  , 
por  chanza , o burla. 

PANCRACE,  s.  m.  Pancracio  : excroicio 
que,  cutre  Jos  Griegos,  era  parte  de  la  gim- 
nástica. 

PANCRA1 IALE,  s.  m.  Pancracial : ven- 
ccdor  en  el  pancracio. 

PANCREAS,  s.  m.  (anat.)  Páncreas  : 
masa  glandulosa , situada  cutre  el  intestino 
duodeno  v el  bazo. 

PANCÉEATIQUE , adj.m.yj.  Pancreá- 
tico : que  concierne  al  páncreas. 

PAN  DECT ES , s.  f.  pl.  Pamlectas  : reco- 
pilación del  derecho  civil.  , 

♦PANDEMIE,  PANDEMIQUE.V.  Épi- 

démie  , ép'uléminue . 

n>ANDICl)LATION,  s.f  (medie.)  Pan- 
diculación : bostezos  y espciczos  que  acora- 
pañan  al  frío  de  la  calentura  intermitente. 

PANDORE,  s.  m.  Bandola  : instrumen- 
to músico  de  cuerdas  de  alambre. 

♦PANDOURE,  s.  rn.  Pauduro : nombre  da 
ciertos  sohla<!os  de  Hungría. 

*PANE , ,s^J.  \.Paone. 

PANÉ , EE  y».  p.y  adj.  Panado  : cubier- 
to , ó sembrado  «le  pan  raliado.  ||  Kuu  partee : 
agua  panada,  que  se  da  á los  que  padecen 
debilidad  cu  c!  estomago. 

PAN  ÉG  Y JUQUE , j.m.  Panegírico  :ors-> 
cion  ó discurso  en  alabanza  de  alguno. 

PANÉGYRISTE , s.  m.  Pauegn  ista. 

* P ANELLE,  s.  f Panela  : azúcar  mo- 
reno sin  purifica)  . 

PANLR  , v.  u.  Echar  pan  rallado , ó mi- 
ga de  pan  sobre  la  carne  asada. 

PANEJ\ÉE  , s.  f.  Cestada  , canastada 
tina  cesta  , ó can. una  , llena  de  alguna  cosa. 

PAN ET FRIE , S.  f.  Panetería  : Ja  ofi- 
cina de  palacio  para  la  distribución  del 
pan . 

PANETIF.R  , s.  m.  Empleado  en  la  pa 
netci  ia  de  la  casa  reíd.  Grund  panetier ; pa- 
netero niavor  , ó xeíe  de  la  panetci.'a 

PANE'iTÉRE,  s.  f.  Zurrón  de  pastor, 
doude  llrvíui  el  pau. 

43 


Digitized  by  Google 


PAN 


<674) 


PAN 


VANICAUT , CHARDON  ROLAN D , 

9.  m.  Cardo  con*«lor. 

PANICLLE,  s.  f (latón.)  Panículo  : 
espiga  que  contiene  mucha»  flores  , y semi- 
llas. 

PANICÜM , s.  m.  Panizo  : planta.  Tam- 
bién se  dice : ppnic , y pañis. 

PANIER  , s.  m.  Cesta,  canasta  :▼  tam- 
bién todo  lo  que  cabe  en  ella.  j|  Tontillo,  ó 
cuardainfantc , cómo  se  llamaba  en  otros 
tiempos.  1|  Rodete:  el  que  forman  las  trenzas 
del  cabello  en  la  cabeza  de  las  aldeanas  en  al- 
gunos parees.  j|  (pfov.)  Díecsc  : tire  sotcom- 
me  un  panier , tonto  como  una  banasta  : di- 
cese del  tnny  estúpido.  [|  (id. ) Redice  : mef- 
tre  tous  ses  crujs  dans  un  panier:  poner  toda 
la  carne  en  el  Pisador.  ||  («i. ) Di  cese  : panier 
percé : maniroio , mano  horadada , el  que 
gasta  can  prodigalidad.  ||  (id.)  Se  dice : fe 
des  i us  da  panier:  la  flor,  lo  mejor  de  una 
cosa  : así  como  le  fnnd  du  panier , es  el  sue- 
lo, la  zupia,  ó lo  peor. 

PANIHCATION  , s.f  Panificación  : la 
conversión  de  las  matej-ias  harinosas  en  pan. 

PANIQl/E,  *dj.  U sase  solo  en  esta  fra- 
se : íern’ur  panique , terror  ó temor  pánico. 

* PAÑIS.  V.  Panitum . 

PANNE , s.f.  Saín , unto  , manteca  : di- 
cese  del  puerco , y de  algunos  otros  anima- 
les. I|  Felpa  , texido  de  serla , lana , hilo  , ó 
pelo,  que  imita  al  terciopelo.  ¡|  Viga  de  te- 
dio. ¡I (ndut.)  Dicese  : £trc  ó metlre  en panne: 
«star  ó ponerse  al  pairo  un  navio.  |l  ( fg-  Y 
fttm. ) Se  dice  : avoir  dewr  doigts  ilc  par  me : 
tener  dos  dedos  de  manteca  , ó tener  bien  cu- 
bierto riñon,  hablando  de  una  persona 
juay  gorda. 

"** . PANNEAU  , s.  tn.  Qnarteron  , tablero : de 
■na puerta,  ventana,  techumbre,  etc.  ¡|  La- 
zo , red  : para  coger  liebres  v conejos.  ||  Coxi- 
netc : de  silla , ó «le  basto.  También  se  toma 
por  el  ¿dbardon  de  montar.  ||  Pannenux  ou 
batían*  des  soufflets  : tapas  y fondos  «le  fuc- 
iles. ||  (Jig.yfftm. ) Dícese  : Demner  dans 
le  jmnneau : caer  en  el  i azo , en  la  trampa 
en  el  garlito.  ||  (proi’.y  vulg. ) Se  dice  : ere- 
ver  dans  ses  panneaux  : hacer  de  tripas  co 
razo:i. 

PANNEAITFER  9v.  n.  Tender  lazos  pa- 
ya coger  conejos  y otros  animales. 

PANNELLE , s.  f.  ( bles.)  Panela : hoja 
de  álamo. 

PANNETON,  s.  m.  Paletón  Ja  parte  de 
la  llave  donde  se  hacen  las  guardas. 

PANNICLLE  , s.  f Panículo  carnoso 
«joe  los  quadrúpedes  tienen  debaxo  de  la 
piel. 

PANONCEAU,  s.  m.  ( ant . ) Pendón. 
Hoy  solo  se  tlice  de  un  escudo  de  armas  que 
se  pone  sobre  un  poste  para  señal  de  jui  ixlic- 
táon. 

• *PANOPIIQBIE  i*-f  (medie.)  Paaofo- 


bía  : melancolía  en  la  qual  lodo  inspira  ter- 
ror. 

* PANOPLIE , s.  f.  Panoplia  : armadu- 
ra completa. 

PANSAGE , s.  m.  Limpia  y cuidado  de 
un  caballo. 

* PANSARD, ARDE,  adj.  (fam.)  Pan- 
zudo, barrigudo,  la  persona  de  inucba  bar* 

liga. 

PANSE,  s.  f ( fam .)  Panza,  tripa  :gran 
vientre  «le  nna  persona.  ||  Panse  ile  varhe  t 
gusanillo  : lienzo  labrado.  ¡|  Pames  des  da- 
mes  : uvas  pasas.  j|  (Jig.  y fam. ) Díccsc  : ne 
pas  faite  une  panse  d'A  \ no  escribir  una 
jota , ó una  letra  : no  dar  palotada  : no  saber 
escribir  , ni  hqcer  nada. 

PANSÉ,  EE , p.  p.y  ad¡.  Curado.  ||  Al- 
mohazado. V.  Panser.  ||  (fia.  y Jam.  ) Di- 
cese : horrarte  bien  pause  : bien  aforrado  # 
que  lia  bien  comido  y bebido. 

PANSEMENT,  s.  m.  Cura  : «le  una  he- 
rida , llaga , «ttc.  Significa  la  acción  de  apli- 
carle los  remedios,  y el  cuidado  v asistencia 
á esta  operación.  j|  Pansement  tía  la  main  1 
la  acción  de  limpiar  un  caballo. 

PANSER,  v.  a.  Curar  : una  llaga,  ó he- 
rida, poniéndole  los  medicamentos  , ó li/u- 
piáudola.  ||  Panser  un  vkeiutl : limpiarle , es- 
to es , con  bruza  y almohaza. 

PAN'SU , ,l)E , adj.  (. fam . ) Panzndo  , 
barrigudo.  Lasase  como  substantivo  j y en 
este  caso  corresponde  á j>an*on , tripón  /bar- 
rigón. 

PANTAIiON , s.  m.  Vestido  ajustado  «le 
una  pieza  que  cubre  todo  el  cuerpo.  ||  Mas 
pnrticularincnte  se  dice  del  calzón  y 'media 
«le  una  sola  pieza : que  se  llamaba  en  caste- 
llano calzacalzón , y también  calzas  araea«las. 
Wproy.)  Di  cese  : a la  barbe  de  pantalón  .•cu 
sus  bigotes  , á sus  barbas  mismas  : á su  prc- 
sencia  y despecho. 

PAAI  ALONNADE,  s.  f.  Danza  rhlícn- 
la  y extravagante,  como  si  dntcrtimos  danza 
de  monos.  ||  ( fig.  ) Arlequinada,  monería, 
bufonada. 

PANTELANT,  ANTE,  adj . (ant.  ) Ja- 
deante, que  jadea. 

PAN'l  ELKR,  v.  n.  (ant.)  Jadear.  V. 

Unletcr. 

* P ANTEQUIERES , s.f  rf.  (ndut.) 

Brandales  : aparejo  para  atesar  las  Narcias 
de  olienque  á obenque  en  temporal. 

PAN  l’HEE , adj.  lV.ntea  : figura  que  en- 
tre los  paganos  reunía  has  atributos  de  varias 
divinidades.. 

PANTHÉON , s.  m.  Tantcon  : templo 
antiguo  de  Roma,  dedicado  á todos  los 
dioses. 

PANTHERE  , s.  f.  Pantera  : qnadiúpe- 
do  feroz  parecido  a]  tigre. 

PANlwÜlE,  s.  f Parancera  : re«3  par» 
cazar. 
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*PAj\TIRE,j./.  Conjunto  de  varias  roa- 
dcxas  de  seda , lana , ó hilo  para  teñirse , ó 
curarse. 

PAINTOGRAPHE , s.  m.  Pantógrafo : 
instrumento  para  reducir  un  dibuxo.  V.  Sin- 

¿ c • 

PANTOIMKXT,  s.  m.  ( cctrcr . ) Parasi** 
1110 , ó mal  de  lima. 

PANTOIS  , ndj.  Jadeando , sin  aliento. 

PANTO .VlETilE , s.  m.  Pantómetra:  ins- 
tnuncnio  para  medir  toda  especie  de  ángu- 
los. 

PANTOMiME,  s.  m.  Pantomimo:  actor 
«pie  se  expresa  por  solo  la  acción  y gesto.  Usa- 
se también  como  adjetivo.  * 

PANTO  MIME , s.  f.  Pantomima  : bayle 
ó representación  externada  por  pantomimos. 
||  Pantomima  : el  arto  de  expresar  con  los 
gestos  , el  lenguaje  de  acción. 

PAN  POTELE,  r,  f Pantuflo,  chinela. 
||  Pantoujíe  ó Jer  a panloufle  : herradura 
mas  gruesa  por  dentro  que  por  afuera.  || 
(pro#*.)  Dícese  en  pantniÁfk-s  : con  toda  co- 
modidad, á sus  anchuras,  como  guien  dice 
en  bata  y chinela. \\'fcun. ) Se  diee : raisonner 
pantoujíe : hablar  por  hablar,  hablar  frusle- 
rías. 

PAON , s.  m.  Pavón  , pavo  real.  j|  Pavón : 
nombre  de  una  constelación  celeste. 

PAONE,  s.f.  Pava  real  : la  hembra  del 
pavón. 

PAONNEAU,  j.  m.  Pavito,  pavipollo  : 
pollo  del  pavón , ó pavo  real. 

PAPA , r.  m.  Papá  : voz  de  que  nsan  los 
niños  para  decir  padre. 

PAPADLE,  ndj.  Pícese  del  sngeto  que 
puede  papar  , esto  es , llegar  á ser  Papa. 

PAPAL,  ALE,  ndj.  Panal,  pontificio  : 
lo  ano  concierne  á la  autoridad  de  Papa. 

r APAS  , s.  m.  Papas , patatas  : ciertas 
raíces  que  se  comen.  ||  Papas  : sacerdote  eu 
el  Oriente. 

PAPAUTE,  s.f  Papado,  papazgo  : la 
dignidad  d«  Pí«>a. 

*PAPAYET,  s.  m.  Papayo  : planta. 

PAPE , s.  m.  Papa  : el  sumo  Pontífice  , 
cabeza  de  la  Iglesia.  ||  Mariposa  : ave  peque- 
ñísima de  America.  ||  {prov.  yfatn.)  Dícese  : 
fui  re,  un  pape  : guando  dos  personas  se  en- 
cuentran en  un  mismo  pensamiento  , y lo 
expresun  juntos. 

PAPEGAl , s.  m.  [ ant .)  Papagayo.  V. 
Pcrroquct.  ||  Hoy  solo  se  dicede  un  páxato 
de  cartón , ó de  madera , que  se  pone  á la 
punta  de  un  palo , y sirve  de  blanco  para  ti- 
rar. 

PAPELABD , r.  m.  (/aw.)  Camandule- 
ro , santurrón. 

PAPELARDISE,  s.f.  Hipocresía,  y de- 
voción fingida. 

PAPELINE , s.f  Papeiina  : tela  de  seda, 
c liiiadiilo. 


PAPELONEÉ,  ÉE,  ndj.  (Has.)  Pape- 

lonado  : cubierto  con  cierta  escama. 

PAPER AS.'iE,  s.  f Papelee ía,  pajeles 
inútiles,  viejos  , ó desechados. 

PAPERAÜSER , n.  Papelear,  revol- 
ver , ó andar  revolviendo  paneles.  j|  Llenar 

Inpel : estar  escribiendo  cosas  mutiles  , ó muy 
argas. 

PAPERASSIER  , s.  m.  Papelea  lor  : el 
que  mista  de  papelear. 

PÁPETERlfc,  s.  f Mol.no  o fábrica  de 
papel.  ¡I  Comercio  de  papel. 

PAPETíER.  5.  m.  Papelero,  fabricante 
de  papel : y también  el  que  comercia  cu  pa- 
pel. 

PAPIER , s.  m.  Papel : se  entiende  todo 
pap.  1 en  blanco.  ||  Papel : en  plural  se  toma 
por  instrumentos,  escrituras,  títulos,  autos, 
etc.  |[  Papel  : también  se  toma  por  qualquicr 
papel  que  representa  dinero  , como  letra , 
vafe,  cédula,  etc.  j|  Papel : tómase  por  el 
que  contiene  alguna  cosa  , ó la  envuelve  ; co- 
uxcpapicr d’ép  ingles  , papel  de  alfileres: pa - 
picr  d'aiguiues  : papel  de  agujas , etc.  j|  Li- 
bro de  cuenta,  ó manual.  }|  Papier  tontise  : 
papel  afelpado  para  colgaduras.  jj  Papier  de 
couleur  : papel  aznl.  j|  Papier  marbré ; pa- 
pel jaspeado.  ¡|  Papier  timbeé,  ó marqué : 
pape!  sallado.  ||  Papier  gris  : papel  de  estra- 
za. ||  Papier  brouili ara  : lele  a,  pedazo  de 
papel  de  añafea  , que  se  pone  entre  las  hoja* 
que  se  escriben  en  un  libro , para  qu:?  no  se 
borren.  (|  Papier  Je  compte  . papel  de  mar- 
quilla.¡|L’ivi/ia  papier:  papel  de  marca  mayor. 
i|  Papier  serpenté  : papel  de  culebrilla,  ó de 
seda.  ¡|  [prm\  ) Dícese : bruullsr , ógiterdu 
papier : emborrar  paprl , escribir  « osas  maltas. 

¡|  fig.  Y Jam. ) Dices?  : diré  bien  Ó mal  sur 
Íes  papier s de  queíqu  un : tener  , ó no,  un 
lugar  en  sil  cora/.on  : estar  ó no  en  su  gra- 
cia. ||  ( fig  ) Se  dice  : él  re  sur  les  napias  de 
queíqu  un  : estar  avinado  en  su  libro,  esto 
es , serle  deudor  de  algún  dinero. 

* PAPIER  DU  jNl.L,  s.  m.  V.  Paprrns . 
PAPILION  ACE,  ÉE , udj.  m.yf  [botón.) 
Papilonáceo , umariposado. 

PAPILLON  , s.  m.  Mariposa  : insecto 
que  vuela.  ||  (fi&jrfam.)  Dícese : ^ler  le 
papillnn  : coger  las  musarañas,  entretenerse 
cii  niñerías,  en  fruslerías. 

PAPILLONER,  y- n.  (fant.  ) Andar 

como  las  mariposas  .picaren  varias  materia», 
pasar  de  una  a otra. 

PAPILLOTAGE*  s,  m.  Pestañeo : el  mo- 
liniiriuo  ¡nvoliinusio  de  los  párpados  pesia- 
úeando.  V.  Pa¡>ifhtcr. 

PAi’lLPOTE , s.  f.  Papelillo  con  <prre  so 
forman  los  ritos  <U'l  pelo. 

PAWIXOTEÍ».  n.  P.upad’rtír,  pmia- 
;piear.  ¡|  Cliilhr  : dícese  i ri  lS'  tdnttti.l  dél‘dc- 
m.rsiatlo  grillo , que  incoiuodk  la  vtsla  01  im 
([ludio  por  U mu  lia  Vtv>7n  dé  colmes,  ó 
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Icimliiu)  dr  luces  tuertos.  ||  Remosquearse  : 
díocsc  en  la  imprenta  de  Ijs  letras  que  salen 
borrosa»,  y como  doble». 

* PAPiuLOTS-,  s.  rn.  pl.  Pintas  , pecas: 
mancha»  de  tabardillo  en  el  cutis  del  co fer- 
ino. 

+ PAPION , s.  m.  Cefo  : mono  grande. 

PAPÍSME,  «.  rn.  Papismo  : nombre  uiju* 
rio»»»  que  dan  los  protestantes  á la  religión 
Católica  romana. 

P A PISTE  , s.  m.  Papista  : nombre  in- 
jiu  inso  que  dao  lo»  pro  testa  ules  al  católico 
roiuano. 

* PAPULES , s.f  pl.  ( meilic. ) Pápu- 
las : tuntoleólos  *;n  la  garganta. 

* PAPYRACKE,  adj.  ( hist.  nat. ) Papi- 
rácea : concha  sumamente  delgada  , y que- 
bradiza. 

PAPYRUS,**  ni.  Papiro:  nombre  deuit 
arbusto  que  se  criaba  antiguamente  en  el 
Kilo,  «lo  cuyas  hojas  se  servían  los  Egqicios 
para  muchos  usos , y en  lugar  de  papel. 

f PAQU  AGE  , s.  rn.  Empaque  : el  em- 
barrilado del  pescado  salado. 

PAQUE,  $.f.  Pasqua.  Quando  significa 
la  fiesta  de  ios  Judíos , se  usa  en  francés 
con  articulo  , y solo  en  siugular , la  Pdque , 
la  Pasqua.  Quando  se  entiende  la  de  Jos 
christianos,  se  usa  comunmente  en  plural, 
y »in  artículo  .*  Pilques  , Pasqua.  ||  Paques 
Jieuries  . Pasqua  florida  , ó de  Rrsuircc- 
cion.  ||  Pilques  clases  : el  domingo  de 
Qiurimodo.  ¡|  Paire  ses  vaquea  : cumplir 
con  la  parroquia  , ó con  la  iglesia,  i¡  (proo. 
y ja  na  ) Dicese  : se  Jaira  pvissomiitr  la 
vedle  de  pilques  ; después  de  vendimias 
cuévanos  : meterse  en  algún  uegocio,  quando 
ya  no  se  puede  sacar  ningunprovocho  de  d. 
PAQUEBOT,  ó PAQUEE-BOT , j.  m. 

* Paquebot , ó Paquebote  : nombre  de  una 
embarcación  menor,  tegularmeute  desliuada 
para  correo,  ó aviso. 

PAQUERETTE,  s , J'.  Bcllorita  , mar- 
garita ; planta,  y flor. 

PAQUET , s.  m.  Paquete  :lio,  atado, 
mazo.  ||  Paquete , pliego  : de  cartas  , Órde- 
nes , ú otros  papeles.  |¡  (ftg.  y Jam . ) Re- 
moquete : respuesta  aguda  , y picante.  II 
lui  a donné  son  paquet  : le  dexó  chafado  , 
le  dio  su  merecido.  )|  ( id. ) Petardo , chasco  : 
burla.  ||  {proo.)  Dicese : doruier  un  paquet  a 
quelqu  un  : echarle  las  cargas , am  ibuir  á 
otro  alguna  cosa  lumÍu.  ||  ( id. ) Se  dice  ; ha- 
sariler  le  paquet : echar  el  pecho  at  agua  , 
«tnprtnder  un  negocio  dudoso  , ó dificul- 
toso. 

PAQUET-BOT , s.  m.  V.  Paquebot. 

PAR  , prep.  Por.  Señala  la  causa , el 
motivo,  el  instrumento , el  medio,  el  modo» 
También  es  proposición  de  lugar,  y de  dis- 
tribución , ó partición,  como  se  Verá  en  los 
exciupios  siguientes,  eq  que  corresponde  á 


la*  españolas  ron  , en  , tic.  ||  Voyagcr  par 
un  benu  temps  : viajar  con  buen  tiempo.  |] 
Alarcher  par  troupes  : andar  rn  quadiillus. 

||  Paran , /«ir  mois  , par  jour:  cada  año, 
cada  mes  , cada  día  j ó bien  anualmente  , 
nieii.siialinente  , diariamente.  ¡|  Par  ai  en* 
ture  : por  acaso,  de  casualidad.  ||  Pandeen  > 
á esta  parte.  j|  Pándela  : de  la  otra  parte,  fj 
Pantlct  riere  : por  detrás , á trac  ion.  ||  Par- 
dessus  : por  arriba  , por  encima.  ||  Pan- 
dessnus  : por  debaxo.  |]  Par  - devant  : por 
delante.  ||  Par  - deven  : hacia  á...  || 
Parid  : por  acá.  ||  Par-la  t por  allá  , por 
allí  , por  allí  : y también  por  eso  , por  lo 
mismo  , de  aló , de  eso.  )|  Parfois  : a vece*. 

|j  Par  rna  J'oi  : á fe  una,  por  vida  ni  ¡a.  j| 
Partout  : donde  quiera  , en  todas  parte». 

II  Un*n. ) Dicese  : par  trop  : ya  demasiado. 

^ PAR-Úí  , PAR-LÁ  , adu.  Acá  , y allá.  || 
En  varios  lugares.  |l  Algunas  veces.  Je  le 
oois  ¡Míh  í , par-la  : le  veo  alguna  vez. 

PARABOLAINS  , s.  ni.  pl.  Parabola- 
nos : piudiatorc# osados  y atrevidos.  ¡|  Sacer- 
dotes «pie  arrostraban  los  mayores  peligros 
por  socoirrrá  los  enfermos. 

PAR  A BOLE , s.f.  Parábola  : inslruc- 
cion  alegórica  poi  comparación  y semejanza. 

IÍ  (j fíenm.  ) Una  de  las  secciones  cónicas. 

I ARAJBOL1QUE , adj.  m.yj'.  Parabó- 
lico. 

♦ PARABOLIQUEMENT,  ado.  En  pa- 
rábola , por  parábolas.  ||  ( geom . ) Descri- 
biendo una  paruholu. 

PARA* TIFA EttKNT,  s.  m.  {ant. ) Acá- 

bo , acabamiento  : fin  y remate  de  una 
cosa 

PARACHEVER,  o.  a.  ( ant. ) Fenecer, 
acallar  , finalizar.  V.  ^4  che  ver. 

* PARACHUTE,  s.  m.  Paracaida  : má- 
quina que  emplean  los  aeronautas  para  sos- 
tenerse en  el  ay  re  , quando  se  arrojan  del 
globo. 

PARACLET  , s.  m.  Paracleto  , ó Pará- 
clito : que  siguifica  consolador,  y es  sinó- 
nimo de  Espíritu  Santo. 

PARADE,  s.  J\  Muestra  , ostensión  ; 
manifestación  de  fas  cosas  que  uno  tiene 
mas  ricas  , hermosas  , ó magníficas.  ||  Os- 
tentación , gala  : vanidad , y alarde.  ||  Pa- 
rada : muestra  de  las  tropas  que  han  de 
moutar  la  guardia.  ||  Reparo  : la  acción  de 
desviar  el  golpe  en  la  esgrima.  ||  farsa  bur- 
lesca á la  puerta  del  teatro  , antes  de  empe- 
zar la  función  de  volatines  , títeres,  etc. 
para  llamar  gente.  ||  Parada  : la  acción  de 
detenerse  un  caballo  en  la  carrera.  ||  Paire 
parade  de...  hacer  ostentación  , gala,  alar- 
de de...  ||  flabit  ile  parade  : vestido  desala. 
||  Cheoal  de  parade  .*  caballo  de  regalo.  Hit 
de  para/le  : cama  de  respeto. 

P A RADIOME , s.  rn.  Paradigma  : 1<% 
mismo  quv  uaempío  ó modelo* 
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PARADIS  , a.  m.  Paraíso  r gloria  , cirio. 
H (fig. ) Paraíso  : sitio  ameno  y delicioso.  || 
Tertulia  : cu  los  teatros  se  dice  de  los  asien- 
tos que  hay  encima  de  los  últimos  palcos 
en  el  centro ; y si  son  destinados  para  mu- 
fiero»  , se  llama  cazuela  , ó gallinero.  (| 
Paradla  terrestre  : paraiso  terrenal , ó sim- 
plemente paraíso  , en  donde  Dios  puso  á 
Adan  , luego  que  le  crió.  |(  O i seuu  da  pa - 
radia  : maiiucodiuta.  V.  Oiseau . j|  Pomme 
de  parodia  ; camuesa  de  verano  muy  en- 
carnada. 

1 P A II ADOXAlL  t ALE  , adj.  Para- 

dóxico. 

PARADOXE , s.  m.  Paradoxa  : propo- 
sición sentada  contra  el  común  sentir. 

PARADOXE  , adj.  m.  y f.  Para- 

doxo. 

PARAFE,  PARAFER,  V.  P amplíe  , 

jtawpher. 

PARAGE,  a.  m.  ( núut .)  Cierto  «espacio, 
extensión  de  mar  , ó de  playas,  en  que  los 
navios  se  encuentran  cu  su  navegación  : 
como  quien  dice  en  tales  aguas  , en  las 
aguas  de  tal  parte.  ||  Origen,  alcurnia  : es 
voz  antiquada  en  francés.  ;|  Cava  : la  pri- 
mera. labor  que  se  da  á las  viñas  después 
(le  la  vendimia. 

* PARAGOGE  , a.  /.  (gram.  ) Para- 
goge : aiuucnto  de  una  letra  ó sílaba  al  iiu 
de  una  dicción. 

11 PARAGOGIQUE,  adj.  m.yjl  Paragó- 
gico  : añadido , aumentado. 

PARAGRAPHE , s.  t/z.  Parágrafo , pár- 
rafo. 

P ARAGC AN TE , 1.  f.  (es  voz  tomada 
del  español. ) Guantes  : regalo  une  se  hace 
á alguno  por  algún  set  victo,  ll  a ni  cent 
éu ns  de  pan’ guante  : tomó  cien  escudos  de 
guantes  ¡ ó bien  pour  sa  paraguante  , para 
guantes. 

* PAR  AISONIEfl , S.  m.  El  oficial  que 
en  los  fábricas  de  cristal  sopla  las  lunas. 

PAKAliPOMÉNES , m.  ,,l.  l'arali- 

pómenon  : uno  de  los  libros  del  Viejo 
■Testamento. 

* PARALIPSE , s.  J.  Paralipsi  : figura 
de  retórica. 

PARALLACTIQUE , adj.  m.  yf  Pa- 
raláctico : no.  se  usa  sino  en  estas  locuciones  : 
triangle  parallactiquc , que  es  el  triángulo 
formado  por  el  radio  de  la  tierra  , y por  dos 
lineo*  míe  parlen  de  las  dos  extremidades  de 
este  radio  para  iisc  á reunir  en  el  centro  de 
un  astro,  y tingle  pnrafftictu/ue , quees  el 
que  fnriuau  estas  mismas  dos  lineas  que  se 
reúnen  en  el  centro  del  astro. 

PARALLAXE , s.f.  (aslron.)  Paralaxe  : 
arco  con: prehendido  cutre  el  lugar  veo! adero 
y el  aparente,  de  un  astro. 

PARALLELE,  adj.  m.  y f.  Poralelo  : 
dicese  cu  gcomcti  ■ a de  mía  linca,  ó de  aun 


superficie  igualmente  distante  de  otra  en 
lodos  sus  puntos. 

PARATA  J'XE , s.  f.  (mi fie. ) Paralela  : 
linca  de  comunicación  de  una  irir.tlicra  i 
oirá  cu  el  aiaiiun  de  una  piara. 

PARALLlíLE,  s.  m.  Paralelo  : en  la 
esfera  se  dice  de  un  circulo  paralelo  al  cqua- 
doy.  ||  Paralelo  ■ colirio , comparación. 

* PARALLÉLEMEST,  ad».  Paralcla- 

mcnlc. 

PAKALLÉÍdPIPKDK  , i.  m.  om.) 
Paroldipipcdo  : wiiiilo  terminado  por  se¡« 
paraleló^ramos , siendo  los  opuestos  paralelos 
entre  si. 

PAK ALLÍ, CISME , s.  m.  Paralelismo : 

estado  de  dos  lineas  ó planos  paralelos. 

PAKALLliLOGKAMVlE  , j.  ni.  (geout.J 
Paralclógramo:  superficie  cuyos  lados  opues- 
tos son  paralelos  c iguales. 

PARALOG1SMÉ,  r.  m. «Paralogismo* 
discuto  falaz  , con  razones  aposentes. 

PARAIASER  . u.  a.  Paruli  tizar  ' liacfc 
que  un  miembro  ó todo  el  cuerpo  adquiera 
la  pqrlcsía.  ||  Inutilizar  las  diligencias  do 
otro  , paraque  un  negocio  no  siga  su  curso. 

PARAL í Sí E , s.  J.  (medie.)  Parálisis  „ 
perlesía  : enfermedad: 

PARA  LYTíQt  ’K  , adj.  m.  y f Paral?- 
tico  . perlático.  Usase  también  "cómo  nube» 
Unlivo. 

PARAMETRE , j.  m.  (georn.)  Pará- 

mcleo  : cierta  lima  constante  cu*  la  equa- 
cion  de  una  cuiba.  « 

PARANGON,  s.  m.  (ant.)  Dechado  , 

modelo  : hablando  de  comparaciones,  ¡1 
Ll.-mase  parangrm,  ó diana  mi  parangón,  el 
que  es  perfecto.  |J  Esjiocic  de  mármol. 

( itnp.  J Parangona  : cierto  grado  de  letra. 

PARANGONTNER  , v.  a.  ( ant. ) Paran- 
gonar : equiparar  , cotejar. 

* PARaNOMASVE  , s.  J\  Paronomasia  : 
una  figma  de  retórica. 

PAR  ANT,  AN  FE  , adj.  Lo  que  adorna 
V hermosea  , vistoso  , ele. 

PARANYMPHE  , s.  m.  Paraninfo : rf 
padrino  de  una  boda  en  lo  antiguo.  j¡  Fl 
encargado  de  conducir  una  princesa  á la 
corte  de  su  esposo.  (|  Loor  en  alabanza  de 
alguno. 

* PARAN  YMPHER  , a.  a.  Loar  á alguno 
en  un  paraninfo. 

PARAPET , j.  m.  Parapeto  , antigua- 
mente barbacana  : es  voz  de  fortificación. 
Pretil  : de  un  puente , de  un  terrado  * 
etc. 

*PARAPHE,z.  m.  Rúbrica:  que  se  pone 
después  de  la  firma. 

* PARAPIIÉ,  ÉE  , p.  p.  y culj.  Rubri- 
cado. 

*PARAPHER  , v.  a.  Rubricar:  poner  la 
rúbrica  en  un  escrito. 

PARAPUERNALX , adj . (for.  1 Pa* 
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infámales  : los  bienes  que  lleva  la  mugcr 
en  casamiento  fuera  (le  su  dote. 

PARAPHRASE,  s.J.  Parúfrasi  : expli- 
cación extensa  de  un  texto  , senteutia , etc. 
Pícese  principalmente  del  texto  sagrado.  j| 
ffani. ) Ribete  , glosa  : interpretación  ma- 
ligna de  una  cosa  indiferente  de  sí. 

PAR  APARASE , ÉE  , p.  y.  y adj.  Pa- 
rafraseado. 

PARAPHRASER  , <2.  Parafrasear  : 

hacer  una  paiáfrhsi.  ||  Aumentar,  adornar  , 
amplificar.  En  este  sentido  se  dice  también: 
tHiruphrascr  absolutamente  : di  re  íes  choscs 
satis  parttphaser. 

PARAPHR  ASKL'R , EUSE,  subst.  V. 

Paraphr tiste. 

PARAPI1RASTE  , s.  I».  Parafra^ta  : 
el  autor  de  par.' frusta. 

PARAPLLiK  , s.  m.  Paraguas  : para 
guardai sí'  de  la  lluvia 

PARAS  V GE,  s.J.  Parasanga  : medida 
itineraria  délos  antiguos  Persas,  que  era 
como  una  J;*gna  legal  de  España. 

PAR  \.SKLÍvYf>,  s.  J'.  Paraselena  : ima- 
gen i!c  la  luna  rcílcxa  en  una  nube 

PARAíSíTE  , s.  m.  ( voz  tom  ida  itcl 
griego-  ) Comilitón  f comensal.  Se  toma  en 
el  sentido  de  pegote , ó gnu-isla  , que  fic- 
(fürnta  Ja  mesa  de  olio  , ó tiene  cubierto  en 
ella,  que  está  á pan  ▼ mantel  del  dueño, 
á quien  lisonjea  con  gracias  y obsequios.  , 

•PARASJTIQCE,  s.  J.  'Jmn.'  Gorrería , 
-pegotería  : el  arle  y maña  del  gorrero , ó 
J>rp  íc. 

PARASOL,  5.  tn.  Quitasol,  parasol. 

PARAT1TLES , i.  m.  yl.  Para  ti  tías  : 
e\-  iieaeion  breve  de  algunos  títulos  ó libios 
del  código  c»  dlgcsto. 

+ PA RATON IV ERRE,  s.  tn.  Pararayos: 
barra  de  metal  terminada  en  punta  , que 
se  coloca  en  lo  mas  elevado  de  un  cdilicio  , 
y tiene  comunicación  con  la  tierra  por  me- 
dio de  cadenas  , para  presa  varse  de  los 
efectos  del  rayo. 

P APi  YVFIST , s.  m.  Mampara,  biombo. 

|]  También  es  antepuerta , cancel. 

♦PA1UU1X1 , PARBLEU,  (especie  de 

juramento  burlesco. ) Par  diez , por  vida 
de  luios , por  el  sol  que  me  alumbra. 

PARC , s.  ni.  Parque  , coto  : bosque  cer- 
rado para  la  caza , ó el  recreo.  ||  Parque  : el 
lugar  donde  está  el  repuesto  6 tren  de  la  ar- 
tillería , de  los  municiones , ó víveres  en 
campaña.  ||  Coto  carnicero  : donde  se  tie- 
nen á engordar  las  reses  para  el  matadero.  || 
(numt.)  'lelas  , ó filopc»  : cercado  de  redes  * 
para  encerrar  la  caza  mayor.  |J  Pitre  a huí-  « 
tres  : ostrera,  lugar  donde  se  crian  las  ostras. 

PA  JC AGE , s.  m.  Majada  , ntandra: 
estancia  de  las  ovejas  cu  tierras  d?  labor. 

PAUCKLI.E,  n y!  partícula  * paxtcciüa 
de  qu.,fip'i.  cesa. 


PARCE  QUE , conj.  Porque. 
PARCHEM1N,  s.  m.  Pereamino  : piel 
de  cameio  curtida  con  cal.  |)  (Jitm. ) Dí- 
cete  : aionger  le  parche min  ¡ moler  paja  , 
fagina  , lbn-age  : alaigar  los  escritos  sin 
uceo  ¡dad. 

PARCHEMRVER1E  , s.  /.  Tienda  , ó 

puesto  : en  que  se  venden  pergaminos  , y 
vitelas.  j|  Fabrica  de  pergamino  , ó de  vite- 
las. j|  Comercio,  ó trato  de  pergamino,  ó 
de  vitelos. 

P A RCHEMIN1ER , s.  m.  Pergaminoro  : 

dicese  del  que  trabaja  el  pergamino,  y del 
que  lo  vende. 

PARC1MON1E,  s.  f.  Parsimonia  : ar- 
reglo en  el  comer  v gasto. 

♦PAROMOINIEUX,  EUSE,  ndj.  Escati- 
moso : arreglado  con  escasez. 

PARCOURÍR , a.  a.  Correr,  andar  : 
de  1111  cabo  á otro , de  arriba  á haxo  uno 
ciudad  , una  provincia,  un  rcyno,  ele.  i| 
Ojear,  verde  paso  : pasar  la  vista  por  un 
libro  , por  míos  pápele*. 

PAKCOLRÜ  , LE,  p.  p.  y aüj.  V. 

P mentir  ir. 

* PAKCOURS  , s.  m.  (Jor.)  Sociedad  , 

pacto,  convenio. 

* PAR-DELA  , adv.  Mas  allá  , del  otro 
la»!o  , de  la  otra  parte. 

♦PAR-DERR1ERE  , adv.  Detras,  por  la 

parle  de  atras. 

*PAR-DESSOUS,  adv.  Por  debaxo , por 
baxo. 

*PAR-DESSLS  , adv.  Por  encima  , por 
arriba. 

► PAR-DESSCJS,  5.  m.  Lo  que  se 

da  ademas  de  lo  convenido  en  un  tratado. 

Par-des  sus  de  viole  , alto  viola  , viola  : 
instrumento  músico. 

* PAR-DEVANT,  adv.  Por  delante. 
♦PAR-DEVERS , adv.  Hacia.... 
PARDON,  s.  m.  Perdón:  la  remisión 

de  alguna  culpa , injuria  , ctfc.  ¡|  Perdón  : 
las  ¡rdulgf ocias  que  concede  la  Iglesia.  j| 
Perdón  : termino  cortesano  para  excusarse.  |j 
faitees  ríe  pardon  : indulto,  perdón ; gra- 
cia que  el  Rey  concede  ü un  reo. 
PARDONNABLE,  ndj.  m.yf  Perdó- 

oable  : lo  que  merece  perdón. 

PARDUfot^iE  , ÉE  7 p-p-  y adj.  Perdo- 
nado. 

PAR DONN  ER  , v.  a.  Perdonar , absol- 
ver : muñir  alguna  pena  , o pecado.  j|  Per- 
donar : excusar  á alguno.  f|  Perdonar  : exi- 
mir , exceptuar. 

PARE,  \ydí  % p p Y adj.  Compuesto: 
engalanado.  ;|  Adornado.  ||  Parado.  V.  Pu- 
ré r. 

PARE  AGE,  ó PARIAGE , s.  m.  (fór.) 
Condominio  : igualdad  de  scuoiío  y de  dere- 
chos que  ticucu  dos  señores  de  uña  misma 
tierra. 
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PAREATIS , s.  m.  ( voz  forense  tornada 
del  latín.  ) Caí  (a  auxiliaiona. 

♦PAREAUX,  1.  m.pt.  Guijarros  gruesos, 
y horadados  , para  poucr  cu  Jas  redi*  de 
¡«•car  rn  lugar  de  plomos. 

PAB  ÉGORIQLE , adj.  m.  y f.[  medie ,) 
Pjregórico  : calillante. 

FAREiLf  EiLLE,  adj.  Igual  , seme- 
jante. Usase  también  como  substantivo.  j| 
Sans  pared:  sin  par,  sin  igual.  I|  A la  po- 
rtille : por  un  rasero , por  igual.  ||  liendre 
la  putedle  a auclyuuu  : hacerle  otro  Unto , 
corrcftpouderlc,  paga  1 le  en  la  misma  mone- 
da. 

PAREILLEMENT , adv.  Igualmente  , 

del  mismo  modo. 

PAR  EIRA  BRAVA  , j.  /.  Pereyra  bra- 
via, riel  silvestre,  caapeba  ¡ planta  de  la  Ame- 
rica mciidional,  cuya  raíz  se  supone  eficaz 
contra  h{  moidcdura  de  la  serpiente. 

PARE  LIE,  1.  m.  Parcha»  ; especie  de 
me  temo , cuque  aparecen,  por  la  refruocíon 
de  las  imites,  «loso  na»  soles  id  rededor  del 
verdadero. 

PAR  ELLE  , s.  f.  Romaza 
planta. 

PAREMENT,  9.  m.  Ornamento  (le  igle- 
sia, y tomlncn  íiontul  de  altar.  ||  Vuelo  , ó 
vuelta  de  tisú  , ó bordada  de  oro,  ti  plata: 
que  se  llevaba  en  las  casacas  de  gala.  j|  Pa- 
ramento : se  llama  asi  en  la  cantería  la  caía 
ó superíicie  anlei  ios  de  la»  piedras  de  que 
consta  un  arco.  ||  Adoquines  : los  linderos 
de  sillería  de  un  camino. 

PAREME  NS,#.  m.  pl.  Los  palos  ó tron- 
aos gordos  de  un  has  de  leña. 

PARENCH Y ME  r i.  m.  ( medie.  ) Paren- 
quima  : substancia  propia  de  rada  viscera , á 
diferencia  de  las  partes  fibrosas.  ||  Por  ex- 
tensión, se  llama  también  pnrenquima , la 
substancia  blan  la  y esponjosa  de  las  frutas , 
hojas  y tallos  «lo  las  plantas. 

P ARÉNESE  , J.  J.  Parénesis  : discurso 
mor  «1 , p exhortación  á la  virtud. 

PAKÉNÉ1IQUK,  adj . m.  y J.  Purenc- 
tico  : Jo  que  exhorta  n la  virtud. 

PAREN T , ENTE,  suhst.  Pariente  : el 
que  pertenece  á una  familia  por  qualquiera 
* linea. 

PARENS , 9.  m.  pl.  Padres  , abluios : 
•e  toman  por  ascen«licntrs.  11  cst  nc  de  pa- 
reas ¡Ilustres.  ||  Padres  : esto  es  , el  padre 
y la  madre  de  una  persona.  11  est  murió 
sans  te  consentemcnt  de  ses  parens 

PAREN  1’ AGE,  s.  m.  ( voz  sin  uso.  ) 
Parentesco.  Y*  Paiv/Uc. 

PARENTE,  s.  f.  Parentesco,  y paren- 
tela. En  francés  tiene  ambos  sentidos. 

PARENTELE,  S. yi  ( a/it . ) Parentela. 
V.  Patente. 

PAREN THÉSE,  s.  f Paréntesis  : breve 
digrvsiou  que  se  introduce  cu  la  oración,  <|. 


Paréntesis : los  scmicírcidos  ( ) con  que  s« 
señala  una  digresión  en  el  escrito. 

PARER , v.  a.  Adornar,  ataviar,  com- 
poner. ||  Parar  : 10  bazar  , d aviar  el  golpe  , 
el  tiro  , el<*.  (I  Preparar  , adobar  ríos  pieles. 

||  ( e tupuul. ) Chiflar  : adelgazar  las  píeles  ¡>or 
las  orillas.  ||  ( carjt.  ) Labrar  Ies  maderas. 
Partr de...  ó se  parer  de...  defender , guar- 
dar , resguardar  , ó resguardáis.',  del  sol  , 
de  la  lluvia  , ríe  mi  bul  ion  , etc.  ||  Parer  le 
pied  d'un  chcval : despalmar  el  casco  de  una 
caballería  para  que  siente  la  herradura.  || 
Cruúit.  ) Dícesc  : parer  tui  can  : salvar  , 
doblar  un  cabo  , dczarlc  á un  lado. 

PARER  , v.  n.  ( cs¡¡r.  ) Quitar  : dar  urf 
quite  oponiéndose  al  tiro  del  contrario.  | 
Resguarda i5c.  (|  ( picad.  ) pararse  : detener- 
se el  caballo. 

PARER  ( SE  ) , v.  r.  Aderezar»* , com- 
ponerse , prenderse  , engalanas  se.  [|  Resguar- 
darse : ponerse  á cubierto  de  alguna  « osa 
que  amenaza.  ||  Afectar  , fingir  , apaioutar. 

II  ( prov. ) Dlccsc  : se  parer  des  píame* 
d'uiitrui , des  plumcs  du  puon  : api  odiarse 
las  obras  ágenos. 

PARERE  , s.  m.  Parecer  , dictamen  , 
sentir  : du  un  negociante  en  lualcrit*  de  co- 
mercio. 

PARESSE  , 1.  f.  Pereza.  Tómase  por 
desidia  , dexadez  , floxedad  , y tardanza  en 
hacer  alguna  oosa. 

PARESSER  , v.  n.  Holgazanear. 

PAAESSEUX , EL’SE  ; adj.  Pe  rezoso. 
Tómase  por  dc¿  idioso  , flcxq , lanío , «»  pesa- 
do en  hacer  alguua  cosa.  Usase  tambiuu  «:o- 
mo  substantivo. 

♦PAR EUR  , s.  m.  En  algunas  fábricas  , 
dan  esto  nombre  al  obrero  que  se  ocupa  en 
dar  Ja  última  mano  á la  materia  fabricada. 

PARI*  AIRE  , v.  a.  Completar , cumplir : 

un  pago,  una  stimn.  TainÚeu  es  acabalar. 

PARE  A IT,  A1TE  , p.  p.  y adj.  Per- 
fecto : acabado  , consumado. 

PARKAITKMENT,  adv.  Perfectamente. 

PARflLAGE  , s.  m.  Deshilo  : separa- 
ción del  liilillo  de  oro  de  la  seda  en  que  es- 
tá torcido. 

PARFILER  t V.  a . Deshilar  : separar  el: 
oro  de  la  teda. 

PAREOIS  , adv.  Alguna  vcz,lalqunl 
vez.  Es  voz  de  poco  mm. 

PARFONDRE , v.  a.  Fundir  con  igual- 
dad el  esmalte. 

PAREOURNI,  IE,  p.  p.  Acabalado, 
completado.  V.  Parfountir. 

PARFOI'RNII)  y.  v.  a.  Acabalar  , com- 
pletar : dar  ó licuar  lo  que  talla  una 
cusa. 

PARFUM  , s.  m.  Olor,  fragancia:  que 
despiden  los  cuerpos  floríferos  y aromáti- 
cos. ||  Perfume  : el  uiisino  humo  , ó los  lia- 
liios  de  las  materias  ó computaciones  olmo- 


“••H./yrO  D ícese : Ir  pnrfum  des  lauanges  : 
el  incienso  de  Ls  .alabanzas. 

PARFUMK,  ÉE  ,p.  p.  y ‘idj.  Perfuma- 
«lo:  sahumado  , incensado  , bagante,  IJe- 
iio  de  olor. 

PARFLMER  , t>.  a.  Aromatizar,  embal- 
samar , llenar  de  olor.  j|  Perfumar,  sahu- 
mar : alguna  cosa  para  que  huela  bien  , ó 
adobarla  con  olores. 

PARFUMELR , EL  SE  , suhst.  Perfu- 
mador : el  que  hace  ó vende  aguas  ó pastas 
de  olor. 

. PARI , i.  m.  A puesta.  ||Por<  detraerse  t 
traviesa  , la  parad»  que  se  hace  en  el  juego 
por  uno  de  los  mirones. 

PAR]  ADE,  s.f.  El  zelo  ; délas  perdices. 
La  estación  de  jutilarse  con  los  machos. 
PAHiF.il  , v . a.  Apostar. 

* PAil  KIÍ  , ath\  Por  acá. 

PARÍÉ  TAIRE,  s.J.  Parietaria  : planta. 
PARIETAL  , adi.  Parietal  : nombre  que 

«e  <la  á qualquiera  de  los  dos  huesos  que  es- 
tán en  la  parte  superior  mediu  y lateral  de  la 


cabeza. 

f PAR1ETTE , s.  J.  Yerba  páris  , uvas 
de  zorro. 

PA1UEUR,  s.  m.  A postador  , parador  : 
el  ime  ¿puesta. 

* PARISIEN,  ENNE,  adj.  y s.  Parisien- 
se : cosa  de  París. 

PARISIENSE , ó SÉDANOISF. , s.  f. 

( inift . j Non  plus  ultra  : grado  de  letra  muy 
pequeño. 

PARÍSiS  > tulj.  m.  Y f Nombre  que  se 
daba  á la  moneda  acuñada  en  París. 

PAIU  TE  , s-J.  ( estol. } Paridad  : igual- 
dad  en  razón  , o cu  comparación. 
PARJLRfí,  adj  . tiu  >*  f.  Perjuro  : el  que 

Iura  cu  lalso:  ó el  que  viola  el  juramento. 
Js¿i.se  también  como  substantivo. 

PARJLRE  , s.  m.  Perjurio  : el  delito  de 
jurar  en  fabo  , ó de  violar  el  juramento. 

PARJLRER,  SE  PARJLRER, 
r*.  r.  Perjurar  : jurar  en  falso,  ó violar 
el  juramento. 

PAR-Lií  , adt».  Por  allá. 

♦PAR-LA  , adv.  con  . Así : pues  : por  lo 
mismo. 

PAR L AGE , s.  m.  Habladuría,  parlan- 
chinería. 

PARLAIS  I , ANTE , adj.  Parlante.  Dí- 
cese  de  lo  que  es  muy  semejante  á otra  cosa, 
ó que  la  representa  ai  natural  , al  vivo , co- 
mo un  retrato,  una  cabeza.  J|  ( Idas.  ) Se 
llaman  armes  triantes  ' armas  parlantes  ) 
las  que  representan  en  la  piez^i  principal  el 
apellido  de  Ja  familia  por  medio  de  alguna 
ligtira. 

PAHLEMENT  , i.  nt.  Parlamento  : an- 
tes tribunal  supremo  en  Francia.  ||  En  In- 
glaterra es  la  Junta  de  las  dos  Cámaras  , 
sita , y basa. 


( G8o  ) PAR 

PARLEWENTAÍRR,  s.  m.  Parlamer.- 

tario : el  .idicto  al  Parlamento , y opuesto  a 
la  Corteen  Inglaterra.  ||  Parlamentario:  e| 
consejero  del  Parlamento. 

PARLEMENTA1RE , adj.  m.yj.  Par- 
lamentario : lo  perteneciente  al  Parlamento. 

PARLEMENIER  , %>.  n.  Parlamentar  .* 
mover  pláticas  para  capitular  una  ciudad  , 
ó plaza,  ¡j  (Jig. ) Platicar,  conferenciar  : so- 
bre un  negocio  entre  particulares. 

P ARLER  , v.  n.  Hablar  : pronunciar  , 
proferir , anicular  las  palabra».  ||  Hablar  r 
se  toma  en  ambas  lenguas  por  razonar , ex- 
plicarse , interceder , abogar,  revelar  , dar 
aviso  , llamar  , ere.  ||  (fnm.  ) Dicese  : par- 
Ur'a  cheyul  a quelqurut : baldarle  ron  im- 
jierio  , ó con  autor  idad.  j|  ( id.  ) Se  diré : 
parler  haul , /.¿en  hnui  : baldar  alto  , recio. 
||  parler  au  hatard  , n la  boulei  ¡jr : hablar 
a bullo  , á liento,  jj  Parler  has  a l bretl/e : 
hablar  quedo,  paso,  cuchuchear.  ¡|  Parler 
beauenup  : charlar  , pai  lotear,  baldar  mu- 
cho.]j  Parler  beque  ; (tablar  tartamudo  , lar- 
tanindear.  ||  Parler  da  nez  : hablar  por  las 
nanees  , ganguear.  |[  Parler  enrame  un  per - 
mquel : hablar  cuino  una  cotorra  , hablar  lo 
que  se  oyó  de  otro.  j|  Parler  en  Cair  . ba- 
ldar al  ay  re , hablar  a tontas  y á locas.  ||  Par- 
ler  en  malire  : hablar  con  magisterio  , con 
perfecto  conocimiento  de  la  materia,  j)  Paf- 


pcrfccto  conocimiento  de  la  materia,  i)  Par- 
le r comme  un  ecn/ter . hablar  como  un  mu- 
1 liaclto  de  Ja  escuela  , esto  es , con  pocos  i o- 
naeiiuirntos.il  Parler  gnu  : cecear,  hablar 
con  ceceo.  ¡|  Parler  pnur  rin : hablar  ib: 
chanza , de  bullas.  ||  Parler  satu  fien.  , 
mus  retenue  : soltar  ¡a  maldita,  descoserse  , 
esto  os  , baldar  sin  respeto  , ni  comedimien- 
to. i|  Parler  térieusernenl , taut  de  bnn  : 
hablar  de  veras  , formalmente.  ¡|  ( fiy,  y 
fnm.  j|  Dícese  : parler hébreux , lun-ln r tr  i > 
luiut-al/emand  : hablar  en  griego ; en  guiri- 
gay , en  gringo. 

l'.ARLKK  , v.  a.  Hablar.  j|  Parler  une 
¡migue  : hablar  una  Jenguu.  ||  Hablar : se  rb- 
ee  también  del  modo  de  pronunciar.  ||  Pat 
ler  gascón  : hablar  en  francos  como  loy 
Gastones  , pronunciar  como  en  Gascuña.  ¡ 
Parlar  raisnn  : hablar  en  razón.  ¡|  Parler 
palíttque  , physique  , etc.  : hablar  de  poli- 
tica  , de  física,  etc.  ||  Parler  mal:  bailar 
mal  una  lengua.  ¡|  Mal  parler : hablar  nsai 
de  alguno. 

PARLER  . (SE),  v.  r.  pas.  Hablar*-. 
Dicese  de  las  lenguas,  que  se  hablan , ó w«* 
se  hablan  ya. 

PARLER  , s.  m.  D hablar,  el  balda 
la  pronunciación , el  acenio  , el  modo  u« 
hablar. 

PARLERIE,  s.  f.  (Jam. ) Parlería , par- 
la , charla. 

PARIjEUR  , FLSE  , mbst.  Parlador, 
charlador  , haUtdor.  (¡  Llrc  bccui  pacleu*  , 
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aercable  parteur  : ser  decidor,  traer  buenas 
explicaderas  , buena  labia. 

PARLOIR  , s.  m.  locutorio  de  monjas, 
que  eti  algunas  parles  Human  libratorio. 

*PARME,  s.f.  Tablachina  : broquel  an- 
tiguo. 

PAR^TESAN  , s.  m.  Queso  palmesano. 

PARMI  , prep.  Entre  ron  medio  de.... 
en  el  número  de...  jj  Ilmurt  un  bruil  parmi 
le  i teuple  : corro  una  voz  entre  el  puelrfo.  ]| 
Parnu  les  troubles  , le  tumulto : en  timbo 
de  las  turbaciones  , del  tumulto. j|  11  est  plti - 
cc  parmi  tes  saraos  : se  cuenta  entre  los 
doctos  , ó en  el  número  de  estos. 

PARNASSE , s.  m.  Parnaso  , ó monte 
Parnaso : consagrado  á Apolo  y las  Musas 
por  la  mitología. 

*PARNASIE,  s.J.  Pumasia  : planta  as- 
lirngcnte. 

PARODIE,  s.f.  Parodia,  trova  : com- 
posición métrica,  que  imitando  alguna  obra 
seria  conocida  en  la  versificación,  estilo  , y 
palabras , se  aplica  á otro  asunto  , y se  1c  da 
otro  sentido,  que  suele  ser  irónico,  o lidí- 
enlo. 

PARODIER  , a.  n.  Trovar  : convertir 
una  obra  seria  en  burlesca , sea  en  verso  , 
sea  en  prosa , dándole  otra  aplicación  con 
alguna  mudanza  de  p.dahiai. 

PARODIATE,  j.  m.  Trovador 

PAROI  , s.  f Pared.  V.  Muradle , que 
es  eximo  hoy  se  dice,  tj  Cuchilla  de  horuicro. 

||  Arbol  de  fila,  ó avenida. 

* PAROIR  , s.  m.  Pujábante  de  herrador. 
V.  Boutnir,  que  es  como  regularmente  se 
dice. 

* PAROIRE  , j.  f Escoriador,  rascador : 
instrumento  de  acero  para  limpiar  el  cobre 
anfrs  de  estañarle. 

PAROJS , plur.  Las  paredes  de  un  vaso, 
tubo  , ú otra  cosa.  j|  ( anat. ) Ternillas.  i 

PAROISSE  , s.  f Parroquia , tViigre-  J 
ala  : el  distrito  que  en  lo  espiritual  está  al  cui- 
dado de  un  cura  párroco.  ||  Parroquia  : la 
iglesia  parroquial.  |j  Parioqutft  : el  cuerpo 
«le  torios  los  parroquianos  , ó feligreses.  I| 
C* oq  tic  paróme  : el  gallito  del  lugar  , el 
encique  : el  vecino  mas  rico  y autorizado 
de  una  aldea.  ||  {fifí.  yfam.  ) Dícese  : étre 
de  tleux  parames  : estar  cu  quinólas  , 
llevar  un  vestido  de  «los  paños  , o de  rulo- 
ts diferentes. 

WPAKOLSSIAL , ALE  , adj.  Parroquial. 
PAROISSIESf , EMSE  , subst.  Parto- 

quiann , feligrés. 

PAROITKE  , i/,  n.  Par  ecer,  aparecer- 
se : ;uostrarse,  rielarse  ver.  ||  Piesentai.se  , 
saín  a la  vista,  al  público,  ¡j  Comparecer  : 
presentarse  en  juicio,  ¡j  Parecer : tener  apa- 
riencia , ó señales  de...  ¡|  Lucir  , señalar* 
•e  , hacerse  conocer.  j|  ( jam .)  Dices**  : il 
ur  * raen  qui  riy  ¡jaroisse : escomo  U luz 


del  dia,  er.  muy  patente,  está  á la  vista. 

PARÓLE,  s.  J.  P.dabia  : voz  articula- 
da. ti  Palabra  , habla . voz  : ln  facultad  de 
hablar.  |(  Palabra  : dicho  grave.  ||  Voz  , 
halda  r el  sonido  ó tono  de  la  voz,  la 
pronunciación.  j|  Palabra  : promesa  . ofer- 
ta. ||  Proposición , dicho  : pura  una  com- 
posición , ajuste,  etc.  f|  Parole  nette,  aisee  t 
voz  , habla  clara  , expedita.  (|  Les  paroles 
d' une  chanson  ; la  letra  de  una  canción.  ¡| 
Grosses  paroles  • palabras  mayores  , dichos 
injuriosos.  ||  Bellos  paroles,  paroles  clioi- 
sies  : palabras  cultas  , escogida* , ó selecta*.  | 
Donncr  de  bellos  paroles  : vender  juncia  , 
gastar  pastillas  de  boca.  ||  l\/a  parole  Vaut 
de  Vor  : ini  palabra  es  prenda  de  oro. 

PAROLI , s.  m.  ( juego.  ) pároli  : ilohl  • 
parada  de  lo  que  se  jugaba.  ||  Pároli  de 
campagne  : pároli  que  se  baye  por  fulle- 
ría y engaño,  ántcs  de  salir  el  naype.  ij 
Paire  pároli  a quelqu’un  : sobrepujar  a 
otro  en  mentir. 

PAMKÜOMASE  , s.  f (Jzg, . reí.  ) Pa- 
ronomasia. 

PARONOMASIA,  s.f.  ( didar  t. ) Paro- 
nomasia : semejanza  de  palabras  de  distintas 
lenguas , que  hace  pensar  tienen  una  misma 
derivación. 

PAROTJDE , s.  f.  (anal.)  Parótida 
glándula  situada  detrás  do  la  oreja.  ,j  Paró- 
tida : el  tumor  preterí  natural  que  se  forma 
en  ella. 

♦PARONS,  Ó PAIRONS , s.  m.pL  (rc- 

frer.  ) Los  padres  del  ave  de  rapiña. 

PAROXlSME  , s.  m.  [medie.  ) Para- 
sismo. 

PARPAING , s.  m.  Perpiaño  : piedia 
que  ah  aviesa  toda  la  pared. 

PARQUE,  s.  f.  Parca  : diosa  infernal 
según  la  tabula.  {fig‘  ) Parca  : la  umert. . 

PARQUE , KE  , p.  p.  y adj.  Cerrado  , 
murado  , acotado , cercado.  , 

PARQLER , y.  a.  Cerrar,  cercar  i tm 
coto,  jj  Un  parqua  l'artUlcrie  en  iel  « a- 
droit  ¡ se  puso  el  parque  de  artillería  en 
tal  parte.  ¡|  Apriscar  : recoger  el  ganado. 

PARQUET , s.  m.  Pavimento  dr  ma 
(lera  ere  . nublada  , muy  usado  en  el  Nor  te,  f 
Tablado,  entarimado.  [|  Estrado  : de  jiu- 
ces.  ||  Hijuela*  para  poner  detrás  de  la  luna 
de  espejo.  |¡  Limeta  ; en  los  teatros.  ||  Aro  , ó 
rolde  : de  cuba. 

PARQÜETAGE,  s.  m.  Ensamblage  (le 
madera  para  suelos, 

PARQUETE  , Éfe , p.  p.  y adj.  Entabiú- 

do  : hablando  de  suelos. 

PARQUKTKR  , o.  a.  Entablar  un  suelo  : 

, ensambl.u  le  fm  mando  dibuxo. 

PARRA  IN , s.  m.  Padrino  : dícrsf  «le! 
1 que  lo  es  de  una  criatura  que  se  bautiza  ; 
de  una  campana  que  se  bendice  ¿ del  novi- 
cio cu  uua  orden  de  Caballería ; del  coiu- 
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batiente  m nn  duelo,  ó torneo  j y de  un 
reo  en  la  tropa. 

PARKIC1DE , s.  m.  Parricida  , y tpra- 
ltirn  parricidio : porque  ron  una  misma  voz 
sr  cxpp  sa  en  francés  el  deliqiiente , y el 
todito,  lóase  también  como  adjetivo  en  el 
primer  caso , dessein  panitide  , designio 
parricida  j mairt  par  rinde  , mano  parrici- 
da. 

PARSF.MÉ , ÉE  , p.  P.  y údj.  Sembra- 
do , salpicado. 

PAESEMER  , a.  Sembrar , salpicar. 
Díccsc  del  esparcir-  una*  cosas  sobre  otra 
para  adornarla , como  un  suelo  de  flores  , 
un  vestido  de  perlas  , ó de  pedrería. 

PARSI , s.  m.  V.  Guébr*. 

* PARSI  MONJE  , s.  J'.  Parsimonia , par- 

3 u edad  : economía  y templanza  en  el  gasto 
e la  nersonp , y de  su  casa. 

PART  , s.  f.  Parte , porción  de  una  cosa 
que  se  divide  entre  muchos.  ||  Parle  : la  per- 
anua  , ó peí sonus  de  donde  viene  una  no- 
ticia , un  aviso  , una  recomendación  , ele.  || 
Parte  : participación  , noticia,  conocimien- 
to , que  se  da  de  alguna  cosa.  ¡|  Parle  : el 
ínteres  que  se  loma  en  el  bien  6 el  mal 
«le  otra  persono.  ||  Parle  : concurso  ó in- 
íluxo  «le  una  persona  en  nigua  hecho  ó ne- 
gocio. f|  Parle  : parage.  ]|  Parle  . el  sentirlo 
bueno  ó malo  que  se  da  á un  dicho  , ó una 
frase.  ¡|  A parí  : á parte , separadamente.  || 
Chaqué  chose  a parí : cada  cosa  de  por  sí.  ¡j 
y/  parí  moi : para  raí*,  dentro  de  mí , para 
mi  capote.  ||  De  parí  en  parí  : «le  parte  ¿ 
parte,  «le  banda  a banda.  ||  De  loute  ¡Htrl : 
de  todas  partes.  ||  JVtdle  parí  .*  en  ningu- 
na parte,  en  parte  ninguna.  ||  Pour  mn 
r,n 1 1 por  mi  parte  , por  lo  que  á mí 
toca.  ||  DTavoir aucunc  parí  a...  : no  tener 
orle  ni  parte , ó no  ser  arte  ni  parte  en... 
||  I i túllate  a parí  : d exaudo  a parte  las 
chanzas,  ó hablando  de  veras.  ||  A parí 
qnelqties  fiches , quel  est  Chomme  qui... : 
excepto  algunos  ricos , ó prescindiendo  de 
algunos  ricos,  ; qual  es  el  hombre  que...  || 
Savoir  une  díase  de  bonne  parí  : saber- 
una  cosa  de  buena  tinta. 

PART AGE  , s.  m.  Partición  , división  , 
repartición  : de  una  cosa  entre  muchos.  II 
Parte  , porción  : de  la  cosa  repartida.  |) 
Partí  ja,  nijuela  : lo  que  toca  6 cabe  á uno 
por  herencia.  r||  Empale,  igualdad  de  votos  : 
en  qunlqnier  juicio  , ó deliberación.  ||  (Jig-) 
Herencia  , patrimonio  . díccsc  de  lo  bueno  y 
de  lo  malo  que  tenemos  de  nuestra  natura- 
leza. 

PART  AGE  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Partido  , 

repartido  , dividido. 

PARTAGER  , v.  a.  Partir  : dividir  una 
cosa  en  porciones  para  dislribuiilus.  [|  Divi- 
«lir , separar  , cortar  : una  cosa  por  medio  , 
ti  en  dos  partes  iguales.  ¡|  EoUr , heredar  : 


bien  ó mal  á un  hijo  , sobrino  , etc.  ||  Diví- 
dir  : en  partidos , bandos , ú opiniones.  || 
Tomar  parte  : interesal  se  en  el  bien  , ó en 
el  mal  de  otro  : en  el  segundo  caso  es  compa- 
decerle , ó acompañarle.  j|  (Jig- ) Dotar  * 
adornar  : de  dones,  ó picudas  naturales.  H 
( cuqiuul.  ) Díccsc  : parla  ge  r le  carian  1 

{iromcdiar  las  cejas  de  un  libro  quando  se 
c pone  la  cubierta. 

PARTAÑCR  , s.f.  ( ndut.  ) Leva  , par- 
tida , la  salida  de  los  navios  de  un  puerto.  || 
Coup  de  parümce  : pieza  de  leva  , el  caño- 
nazo de  aviso  que  tira  uu  navio  para  partir. 

PARTAN!' , adv,  ( for . ) Por  tanto , por 
lo  tanto. 

* PARTE  ( A ) , s.  m.  Aparte  : las  pala- 
bras ó versos  que  los  actores  tliccn  para  si  f 
como  que  los  demás  no  los  oyen. 

+ PARTEMENT,  j.  m.  Panilla.  V.  Dé- 
part. 

PARTERRE  , s.  m.  Era  de  un  huerto  , 
q 11  adro  de  un  janiin.  ||  Patio  : en  Ja  casa  de 
comedias.  Tómase  también  por  la  gente  que 
asiste  al  tal  parage.  ||  Héjomr  le  parterre  ; 
divertir,  entretener  al  público.  ||  Paire  un 
parterre  : dexarse  caer. 

PARTHENON,  s.  m.  Partcnon : tem- 
plo de  Minerva  en  Atenas. 

PARTI , s.  m.  Partido , parcialidad  , ó 
coligación  : entre  los  que  siguen  una  mis- 
ma opinión.  ||  Partido  : amparo  , favor, 
protección  particular  de  varios.  ||  Partido  : 
resolución  , determinación  que  se  toma 
sobre  un  asunto.  ||  Partido  : el  medio  pro- 
porcionatlo  para  conseguir  ana  cosa.  j|  Par- 
tido : trato  , convenio  , condiciones  etc.  || 
Partido  : Ínteres  ó razón  ele  propia  conve- 
niencia. ||  Carrera  : la  profesión  á que  uno 
se  dedica.  ||  Partida  : cierto  número  de  sol- 
dados con  sn  cabo.  ||  Partirlo  : persona  ca- 
sadera , ó casamiento  que  elegir.  \\Chef  de 
partí  : cabeza  de  partido  , de  bando.  || 
Partí  bleu  : partida  de  roldados  desman- 
dados. ||  Che  du  partí  de  que/quun  tj/er 
del  bando  de  uno  , seguir  su  partido.  || 
Paire  un  mauvais  partí  : tratar  mal  á algu- 
no. ||  Prendre  parrti  dans  les  armes : lomar 
partido  , sentar  plaza  en  la  tropa.  ||  Pren- 
dre le  partí  de  l'cglise , de  la  robe , efe.  to- 
mar la  carrera,  ó el  estado  de  la  iglesia  , de 
la  toga  etc.  ||  Prendre  un  partí  : tomar  un 
partido  , una  determinación.  ||  Tirer 
d'une  affaire  : sacar  provecho , con  v clere- 
cía , ventaja  de  una  cosa.  ||  ( fig-)  Díccsc  : 
tirer  par/i  de  la  uie  : darse  buena  vi«la.  ¡| 
Cette  filiada  est  un  bon  partí  : esa  moza  es 
un  buen  casamiento  : se  entiende  «fr  los 
bienes  de  fortuna. 

* PARTI,  1E,  adj.  ( blas.  ) Partido  : el 
escudo  dividido  en  «los  partos. 

PARTI  AL,  ALE , adj.  Pardal  : el  qut 
se  declara  por  un  partido. 
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PARTIALEMENT  , adv.  Parcialmen- 
te : con  parcialidad. 

PARTI ALISER  ( SE ) , v.  r.  Hacerse 
parcial , demostrar  parcialidad  : favorecer  á 
uno  mas  que  á o|ro  por  afecto. 

PART1ALITÉ , s.f.  Parcialidad  : afecto 
particular  que  se  tiene  á alguno. 

PARTICIPA iNT  , ANTE  , adj.  Parti- 
cipante, partícipe  : el  que  participa  , ó re- 
cilx*  parte  de  alguna  cosa. 

P ARTICI P ATION  , s.f.  Participación  : 
la  acción  de  participar.  ||  Participación  , 
comunicación. 

PARTICIPE  , s.  m.  ( grnm. ) Partici- 
pio. ||  Partícipe  : ci  oue  tiene  [ arte  ó in- 
terés en  la  hacienda  real. 

PARTÍ CIPER  , %».  n.  Participar  : tener 
parte  en  alguna  cosa.  ||  Participar  , intere- 
sarse. V.  P cendre  parí.  ||  Participar  de  la 
naturaleza  de  alguna  cosa, 

PARTICULARISE,  EE,  p.  p.  y adj. 
Particularizado. 

PAU'TICU LARISKR , tK  a.  Particulari- 
zar : expresar  una  cosa  muy  por  menor , con 
sus  pelos  y señales. 

PART1CULAJUTE,  s f.  Particularidad, 
circunstancia. 

PARTICULE , s.f.  ( gram.  ) Partícula  : 
voz  que  entra  en  la  oración  sin  ser  parle  de 
ella.  ¡I  Partícula  partea  Ha  de  un  torio. 

*P ARTICULE,  ÉE  , adj.  { gram.)  Pre- 
cedido de  una  partícula , ó expresada , ó 
subentendida.  Es  voz  nuera. 

PAR  TICULIKR  , IÉRE,  adj.  Particular, 
peculiar : lo  que  es  propio  determinadamente 
de  una  cosa,  ó persona.  ||  Particular  : lo 
opuesto  á general.  ||  Particular  : por  singu- 
lar , extraordinario  , poco  común.  j|  Retira- 
do, solo  : di  cese  de  las  personas  sin  comu- 
nicación. j|  A veces  se  usa  como  substantivo, 
fe  particufier  d une  affaire  : lo  particular 
de  un  negocio.  ||  Secreto,  inteligencia  se- 
creta. II  n y a ríen  de  partindier  entre  eusr : 
ningún  secreto  hay  entre  ellos.  ¡|  En  partí - 
culier.  En  particular,  á paite , á solas , pii- 
vadan  lente. 

PARTICUL1ER  , s.  m.  Particular,  per- 
sona sola  : persona  privada.  Lo  i°.  se  dice 
por  oposición  á comunidad  : y lo  por 
oposición  á persona  pública , ó de  puesto 
visible. 

PARTICULIEREMENT , adv.  Particu- 
larmente , especialmente  : con  especialidad. 

PARTÍE,  s.f.  Parte  : porción  de  un 
todo , sea  física  , ó moral.  ||  Partida  : s finí  a , 
cantidad  de  dinero.  ||  Partida: de  una  deuda 
asentada,  ó de  una  cuenta,  i (Parte:  de  un  libro, 
de  una  oln  a. ¡|  Parle  : cada  una  de  las  quatro 
partes,  ó voces  en  una  composición  música. j| 
Partida  : en  el  juego.  j|  Parle  : cada  uno  «le 
los  que  litigan  en  un  pleyto.  |¡  Partido,  fan- 
cioa  : para  divertirse.  Parlie  de  campngnc  ; 


fuñe  on  ó diversión  de  campo  entre  muchos. 
Parlie  de  chasse  : casería  , ó ponido  de 
caza. 

PARTiES , s.  f pl.  Partes.  ||  [fifí-  ) Se 

dice  : il  a tonta  les  partía  d un  gnuul  Capi- 
taíne  ; lieuc  todas  las  parí»  * , premias , do- 
tes, de  un  gran  General.  ¡|  {id. ) Dicrac  : les 
parties  d un  honnete  hnnuue  : la»  partidas  ó 
prendas  de  un  hombre  de  bien.  [|  Cuentas: 
quando  se  habla  de  las  que  se  han  de  pagar 
a la  botica,  al  mercader,  al  mayordouio,  al 
sastre,  ele.  (|  Parles  : las  vergüenzas  : las 
órganos  para  la  generación , que  se  llaman 
parties  na  ture  lies , ú liante  uses.  ({  Parties 
de  l’oraison  : las  parles  de  la  oración.  ||  Les 
parties  conlraclantes : las  parles  con  ti  atan- 
tes , ó contrayentes.  ||  En  parlie , adv.  Lu 
parte,  á parles,  cú  partes. 

PART1EL,  ELLE , adj.  Parcial  : lo  que 
hace  parte  de  un  lodo,  ó lo  que  se  hace  por 
partes. 

PARTIR,  v.  a.  ( anl .)  Partir,  dividir  en 
muchas  partes. 

PARTIR , n.  Partir : salir  de  una  parle 
para  ir  á otra.  ¡|  Partir,  salir  : con  impetuo- 
sidad, como  la  hala,  lu  Hecha,  el  rayo,  etc. 
||  Venir,  proceder,  dimanar  : Uiccsc  en  lo 
tísico,  v en  lo  moral. 

PARTIR,  s.  m.  El  arranque,  el  escape: 
del  caballo. 

PARTISAN , s.  m.  Partidario , secruaz : 
adicto  al  partido  ú opinión  de  otro.  ||  Asen- 
tista de  rentas  reales.  [|  Partidario  : olicial 
que  manda  partida» sueltas, ú destacamentos 
en  campaña. 

*PARTITEUR,  s.  m.  [aritni.)  Partidor, 
divisor. 

PARTITIF,  TVE,  adj.  [gram.s  Partitiva : 
se  dice  de  la  proiiosicion  de,  quaudo  solo  in- 
dica una  parte  nel  sugeto. 

PARTlTlüN,  s.  f.  ( Uta.)  Partición  : di- 
visión dol  escudo.  ||  Partitura  : composición 
música,  cuyas  parles  están  uiut  debaxo  do 
otras. 

PARTO UT,  c.dv.  de  lagar.  En  torios  par* 
tes. 

♦PARULIE,  s.  f PARULIS,  s.  m. 
{cirug.)  Párulis : llcmon  : inllamaciou  de  la» 
encías. 

PARURE , s.  f.  Compostura  , adorno  , 
aderezo : en  las  pajonas. 

PARURES  , s.  f pL  ChiHoduras  : los 
desperdicios  de  las  pieles  con  que  se  cubren 
lo*  libros.  Es  voz  de  • enquadenudores, 
¡|  Parures  de  peleterics  t guarniciones  de 
pieles. 

PAR  VENIR , n.  Llegar  : al  termino 
que  se  desea,  ¡j  (fig*)  Llegar  á conseguir, 
alcanzar...  j|  Como  verbo  absoluto  porvenir 
es  hacer  fortuna,  medrar.  ^ 

PARVENU,  LE,  v.  p.  j adj.  Uceado. 
•|  Medrado. 
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PARVENU,  x.  m.  Hombnde  fortuna, 
que  <lc  la  nada  llega  á lo  tumo. 

PAfiVIS , s.  m . (Pompas,  lonja:  atrio  en- 
losado delante  cié  la  puerta  principal  de 
una  iglesia,  comunmente  de  una  catedral. j| 
Entre  los  judíos  significaba  c)  espacio  que 
había  al  rededor  del  tabernáculo. 

PAS , té  m.  Paso  : el  espacio  que  se  ade- 
lanta de  un  pie  á otro  andando.  ,[  Paso  , 
este  mismo  espacio  tomado  como  medida.  ¡| 
Paso , andadura  : el  uiodo  de  andar.  |(  Paso: 
usado  t huella.  ||  Paso  : estrecho,  angostura. 

| Paso*,  pisados : diligencias  para  la  prosecu- 
ción de  un  negocio.  ||  Pasa:  se  toma  por 
escalón.  j|  Umbral : de  una  puerta.  ||  ( fig.  y 
jam.)  Dícese : pos  de  ele  re , pns  devele  : bi- 
soñada , chapetonada  : yerro,  falla , cometida 
por  ignorancia,  ó imprudencia.  (|  ( fifi. ) Se 
dice  : pos  glissant : resbaladero,  ji  (id.)  Di- 
cese  : at’oir  le  pos  : tener  la  precedencia, pre- 
ceder, ir  delante.  ||  ( fifi,  y Jam.)  Se  dice: 
passcrle  vas  : salir  de  este  mundo  : morir.  || 
wi  pas  : al  paso  , á su  paso,  «j  A gnmds  pns  ¡ 
á paso  largo , á paso  tirado,  aprisa.  ||  A pas 
de  torlue  : al  paso  de  buey.  ,|  I)' un  bon pas: 
a buen  puso.  j|  I) nuble r le  pas  : apretar  el 
paso,  adelanlailo.  j|  De  ce  />»<*,  tout  de  ce 
pas  : á ese  paso.  ||  Faire  un  faux  pas  : tro- 
pezar, tener  un  tropiezo  : dícese  en  lo  tísico, 
Y en  lo  moral.  ||  Pas  a pas  : puso  entre  paso, 
despacio.  ¡|  Pas-d'áne  : tusílago , níia  de  ca- 
ballo : yerba.  j¡  Cuello  de  pichón  : lacado  en 
lorma  de  escalera  para  hacer  abrir  la  boca  á 
las  caballerías.  ¡|  Cazoleta  de  espada,  (pie 
reguarda  la  mano.  ||  Pas -de-cheva i.  V.  Ca- 
ca lia.  ..  &¡1'* ' » J A t M 

PAS  , parí,  negat.  No.  Je  ne  puis  pas  . no 
puedo.  II  ny  avoit  pas  une  dme : no  había 
un  alma. 

PASCAL,  ALE,  adj.  Pasqual:  lo  perte- 
neciente á la  pasqita. 

♦PASlGRAPuLE,  s.J’.  Pusigraíia  : escri- 
tura univettüd. 

PASQUIN,  s.  m.  Pasquín  : nombre  de 
una  estatua  en  Roma , donde  se  tizan  los 
carteles  satíricos  llamados  pasquines. 

PASQUINALE , «.  J'.  Pasquín,  pasqui- 
nada : libelo  satiriuo  y agudo  contra  el  go- 
bierno , que  se  liza  cu  algún  parage  pú- 
blico. * 

♦PASQUINI SER,  »\  n , Pasquinar  : sati- 
rizar con  p.uu|uiues. 

PASSABLE , a dj.  m.  y f.  Pasadero , me- 
diano, razonable. 

PASSABLEMEVP,  adv.  Medianamen- 

tc,  tal  qual.  ||  Passablcment  bien : no  mal , 
bastante  bien. 

. PASSAGAILLE  , s.J.  Pasacalle  : cierta 
composición  de  música  , y lo  que  se  bayla 
a]  son  de  ella. 

PA5SADE,J.y!  Pasada,  paso  , tránsito, 
de  una  persona  que  no  hace  parada  cu  el 


pueblo,  ó país  por  donde  pasa.  ||  Fnlre  los 
picadores  es  iu  carrera  del  caballo  que  se  ha- 
ce pasar  y repasar  muchas  veces  por  un 
mismo  sendero.  ||  Limosna  que  se  da  a los 
viandantes,  ó romeros,  jj  (prov.)  Dícese: 
cela  cst  bon  pour  une  jMissade : pase  por  una 
vez. 

PASSAGE  , s.  m.  Paso  : la  acción  de  pa- 
sar de  un  lugara  otro,  que  también  es  tra- 
vesía. j¡  Paso,  tránsito,  camino  : el  lugar  por 
doudc  se  pasa  , c¡  es  preciso  pasar.  |]  Pasage, 
peage  : el  derecho  que  se  paga  por  pasar  1111 
puente,  una  barca,  etc.  |¡  Pasage,  lugar: 
texto  de  un  libro  , 6 autor  que  se  cita.  ||  Pa- 
sage  : en  lu  música  es  el  tránsito  do  la  voz  de 
una  nota  á otra.  ¡|  Entre  picadores  es  una 
especie  de  paso  de  andadura.  ¡|  (Jiseau  de 
passngc  : ave  de  paso  • y también  sugeto  que 
está  cu  un  lugar  poco  tiempo. 

PASSAGER,  v.  a.  (picad.)  Pasear  un 
caballo  sin  sacarle  del  paso. 

PASSAGER,  v.  ti.  (picad.  ) Pasearse  el 
caballo  a su  paso. 

PASSAGER , ÉRE , adj.  Pasagcro  : di* 
cese  de  las  cosas  de  coi  ta  duración  , y en  lo 
morales  lo  mismo  que  transitorio.  ||  Pasage» 
10  , de  paso  : se  aplica  á las  aves  de  paso. 

PASSAGER  , s.  m.  Pasagcro  : «que  va 
embarcado  para  pasar  á otra  tierra,  ó pa- 
rage. 

PASSAGÉREMENT,  adv.  De  paso,  de 
repelón. 

PASSANT , ANTE  , adj.  Paugcit» : dí- 
cese del  parage  por  donde  pasa  ó transita 
mucha  gente.  j|  (blas.)  Pasante  : qualquicr 
animal  que  se  representa  andamio.  j|  En 
pr.sstuil , atlv.  De  paso  , de  pasada. 

PASSANT , s.  ni  Pasagcro  : transeúnte : 
caminante. 

♦ PASSARILLES,  s.J'.  pí.  Pasas  mosca- 
teles de  1 ronliñan. 

PASSATlON , s.  f (for.)  Otorgamicu- 
lo  : de  una  escritura  , de  contrato. 

PASSAVANT,  s.  m.  Pase  9 guia,  ó al- 
balá  de  guia. 

PASSE,  s.f.  Aumento  : de!  valor  de 
una  moneda , para  igualarla  á otra  de  pre- 
cio fizo.  ¡|  Paso  : el  lauto  que  pone  en  el 
juego  del  hombre  el  que  no  entra.  ,|  Barra  , 
cinlioquc  : en  el  juego  de  trucos,  mallo,  y 
argolla.  j|  Canalizo  : paso  estrecho  eolio  los 
bazos  ó bancos  en  el  mar.  ¡|  Pasada , parti- 
da : la  talla  que  se  atraviesa  en  ciertos  jue- 
gos , y la  lleva  el  que  gana  el  ju**go.  ;|  (jig- 
y Jam. ) So  dice  : étre  en  passe  de  devenir... 
ó d obtonir  que  ¡que  emploi  : estar  al  salt..- 
detg  de  ser,.,  estar  abocado  a ser...  ó á lo- 
grar... 

* PASSE,  adv.  Pase,  sea,  en  hora  buena. 
PASSE,  EE,,p.  p.  y adj.  Pasado:  lo 

sucedido  antes.  Usase  también  coma  subs- 
tantiva : le  passe , lo  pasado. 
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* PAS$É , prep.  Excepto.  ||  Mas  allá. 

PASSE,  m.  Pasado,  lo  pasado. 

PASSE-GHKVAL , s.  m.  Tafurea. 

PASSE-DEBOUT,  s.  m.  Guid  para  gé- 
neros. 

PASSE-DIX , s.  m.  Juego  con  tres  da- 
dos. , 

PASSE-DROIT , s.  m.  Injusticia,  sin- 
razón. j|  Remisión  de  alguna  pena. 

PASSÉE , s.f.  Pasada  : paso  de  las  cho- 
reas del  monte  á la  campiña.  ¡|  Huella  de 
algún  animal.  i|  Cabellos  trenzados  para  pe-  ¡ 
lucas.  ||  Pase  de  lanzadera  entre  pasamane- 
ros. 

PAS.SE-FLEUR  , s.f  Anemona  : flor. 

PASSEMENT,  s.  m.  Pasamano  : sea 
franja , trencilla , 6 galón  para  guarnecer 
vestidos  , ó muebles.  ||  Randa  , cncaxc  de 
hilo  : une  se  ponía  en  los  cuellos,  etc.  V. 
Dentelle . une  es  como  hoy  se  dice. 

PASSE  MENTE,  ÉE,  p.  p.yadj.  Guar- 
necido de  pasamanos. 

PASSE  MKNTER,  v.  a.  Guarnecer  con 
pasamanos. 

PASSEMENTIER,  IÉRE,  s.  Pasama- 
nólo: oficial  truc  hace  pasamanos  y.y  cintas. 

* EASSE-METEII/ » s.  m.  Trigo  morca- 

jo  : revuelto  con  dos  partes  de  centeno. 

♦ PASSE-MUR,  s.  m.  Culebrina  grande. 

♦PASSE  - MUSART,  s.  m.  PASSE- 

ML’SOUEE , s.f  Uva  moscatel  de  cierta 
calidad. 

♦PASSE-NEIGE,  s.f.  Narciso  leucoyo  : 
planta  , cuyas  flores  se  llaman  campanillas 
ele  otoño. 

PASSE-PAROLE  , s.  m.  ( milic. ) Pase 
la  palabra  : orden  para  que  pase  la  voz  en 
un  cuerpo  de  tropas. 

PASSE-PARTOUT  , s.  m.  Llave  maes- 
tra : para  abrir  todas  las  puerta»  de  una  casa. 
||  Serrucho  muy  fino. 

PASSE- PASSE , s.  m.  Pasa  pasa  : jue- 
go de  manos.  Paire  des  tnurs  de passepasse : 
engañar  con  maña  y habilidad. 

PASSE-PiKD , s.  m.  Paspic  : bayle  ae'rio. 
P ASS E-PI ERRE , ó PERCE-PÍERRE, 

l.  f Pasapicdra , hinojo  marico , cresta  ma- 
rina : planta. 

PASSE-POIL , j.  m.  Pestaña  : en  lo* 
vestidos. 

♦ PASSE-POMME , s.f.  Manzana  pre- 
coz : *¡u  pepita. 

PASSrv-PORT , i m.  Pasaporte  : orden 
para  la  segundad  de  una  persona. 

PASSER,  V.a.yn.  Pasar:  tiene  unas 
mismas  acepciones  en  ambas  lengua*. ¡I  Pus*- 
ser  h $nc  : posar  h vado,  vadear.  j|  Passer 
au  fü  de  l’épcc  : pasar  á cuchillo  , ó á de- 

liello.  ||  Passer  de  la  f avine , ele.  ; cerner 

orina  , ele.  ||  Passer  des  i asóles  : vaciar 
uurajns  de  afeytar.  1|  Passer  des  cnuteaus  , 
de.  .-  auiolar-  afilar  navajas,, cuchillos  , etc. 


||  Passer  la  revue  : pasar  revista  la  tropa.  || 
Passer  par  les  armes  : pasar  por  la»  armas, 
arcabucear. 

PASSER  ( SE) , \>.  r.  Pasar,  correr  : el 
tieni}*).  ||  Pasarse  : de  la  memoria,  olvidar- 
se. ¡|  Pasarse  : las  frutas,  las  carnes,  empe- 
zar á pudrirse.  ||  Ajarse,  deslucirse  : las  te- 
las, etc.  ¡|  Abstenerse  de  alguna  cosa  , pasar 
sin  ella. 

PASSERAGE,  ó CHASSE-RAGE , 

s.f.  Mastuerzo  silvestre. 

PASSKRE\U  , s.  m.  Gorrión  : páxaro. 

♦ PASSER1LLES,  ó PAS SES , s.f  pl. 

Uvas  pasas. 

♦ PASSEROSE  , s.f  Malva  real. 

PASSE-TEiVtPS  , s.  m.  Pasatiempo : di- 
versión , entretenimiento  , recreo  , solaz. 

PASSEUR  , s.  m.  Barquero  de  rio  para 
pasar  gentes. 

PASSE-VELOURS , s.  m.  Amaranto  , 

moco  de  pavo  : flor. 

P ASSE- V Oí il) E , s.  f Boga  arrancada: 
el  esfuerzo  general  de  los  galeotes  moviendo 
toda  la  palamenta  á todo  reinar. 

PASoE-VOLANT,  s.  m.  Plaza  supues- 
ta : hombre  que  pasa  revista  sin  ser  solda- 
do. ¡|  {fifí.  Y fam.)  Gorron  : el  que  *c  in- 
troduce cu  una  diversión  , convite , etc.  sin 
pagar  escote.  j|  (/*#•)  El  que  entra  de  mo- 
gollón en  la  comedia,  ú otro  espectáculo, 
es  decir,  sin  queje  cueste  nada. 

PASSIWL1TÉ,  s.f.  Posibilidad:  la  ca- 
pacidad de  padecer. 

PASS1BLE , adj.  m.yf  Pasible  : lo  que 
puede,  ó es  capaz  de  padecer. 

PASSIF , IVE , adj.  Pasivo  : el  sugeto 
que  no  tiene  acción  propia  si  no  la  recibe 
del  agente.  1|  ( gram. ) Pasivo  : se  dice  de  los 
verbos  , y de  su  conjugación. 

PASSlF  ( LE  ),#.  m.  La  pasiva  : diceso  en 
gramática  de  la  conjugación  de  los  verbos, 
j asi  como  de  la  activa  »e  dice  Cactif.  ||  p'oúc 
| passive  : voz  ó voto  pasivo.  ||  Detle  passive ; 
deuda  pasiva. 

PASSlON , s.  f.  Pasión  : como  padeci- 
miento de  tormentos , martirios,  solo  se  dice 
de  la  de  Christo.  ||  Pasión , afecto:  en  medi- 
cina se  dice  do  algún  mal  ó dolor  interno  en» 
alguna  parte  del  cuerpo.  ||  Pasión  , afecto : 
como  movimiento  del  ánimo.  ||  Pasión  : es  lo 
mismo  que  amor  humano.  ||  Pasión  : tuerte 
afición  á una  cosa  con  preferencia  á lo*  di  - 
mas. 

PASSIONNÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Apa- 
sionado. Passionc  de...  apasionado,  ó ena- 
morado de...  Passionné  pour...  apasionado 
á...  Passioné... , hablando  del  estilo  de  la 
voz,  del  canto  , de  los  pasos  de  un  drama,  e« 
afectuoso , sentido,  lleno  de  afectos,  de  sen- 
timientos , que  conmueve. 

PASSIONNE  VÍEXT,  cid*  . Apasionada- 
mente, con  pusloQ. 
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PASSIONNER,  v.  a.  Dar  afectos,  senti- 
miento, expresión,  alma  : a lo  que  se  dice, 
canta , predica , etc. 

PASSIONNER(SE},  »\  r.  Apasionarse, 
tomar  pasión. 

PASSl\  EMENT,  adv.  Pasivamente. 

PASSOIKE , s . f.  Golsdrro  , colador  : 
cedacillo,  ú otro  utensilio  pura  colar  licores , 
zumos,  salsas , etc. 

* PASSULE,  s.f.  Pasa  de  sol : uta  seca- 
da al  sol. 

PASTEL,  s.  m.  Pastel  : clariones  de  va- 
rias < olores  para  pintar  sobre  papel  en  seco. 
j|  Pastel , glasto,  azul  de  Provenza.  ||  Pastel: 
la  tima  que  se  hace  con  el  glasto.  ||  (J  rouge 
junte/ : color  naranjado  obscuro. 

P AS’TOf  ADE , s.f  Zanahoria  : planta 
hortense. 

♦ P ASTENAQCE , ÓTARERRONDF, 
6.  f.  Pastinaca : pez  de  mar  parecido  á la 
rava. 

PASTEQUE,  s.J.  Sandía:  fruta. 

PASTKIJK,  s.  m.  Pastor  : entiéndese  <lo 
ovejas  en  ufanees,  v coiuunincnte  en  estilo 
poético.  |j  [fig. ) Solo  se  dice  del  Obispo , y 
«Id  Párroco,  como  pastores  de  almas. 

PAS'IK  J1E , s.  m.  Pintura : imitando  la 
<le  «Uro  autor  en  ci  colorido  y gusto. 

P ASTILLE , s.  f.  Pastilla  tic  olor  , de 
dulce,  etc. 

PASTORAL,  ALE,  adj.  Pastoril:  pro- 
pio «le  la  persona  ú oficio  de  los  pastores. 
Pocsie  junto  rale  : dícesc  sin  embargo  poe- 
sía pastora! , y no  pastoril.  ||  Pastoral : pro- 
pio dd  cuidado,  zelo,  ó vigilancia  de  los  pas- 
tores espirituales  , como  Obispos,  y Párro- 
cos. 

PASTOR  ALE,  sf  Peía  pastoral.  ||  Pas- 
torela : bucólica. 

PASTORA  LEMENT,  adv.  (/-.*)  Co- 
mo buen  pastor.  Précher , corrige r pastora- 
Irment. 

PASTOUREAU,  ELLE,  subst.  Pastor- 
cilio,  cilla  : zagal,  ala.  Usase  solo  en  las  le- 
trillas. 

PAT,  j.  m.  Tablas : en  el  juego  del  axe- 
drez.  ||  ( cetrer ) Gorga : la  comida  de  las  aves 
de  altanería. 

PATACHE , s.f  Patache,  falúa:  barco 
ligero. 

PATAGON , i.  m.  Patacón,  pataca : mo- 
~neilu  de  plato  de  pcso\le  una  onza. 

PAT ARAFFF , s.f.  Garrapatos,  garaba- 
tos: d ícese  de  la  letra  uial  formada,  y em- 
brollada. 

PATARD,  s.  m.  Rlanca,  anlitc:  moneda 
di*  poco  valor.  Cela  ne  vaut  pas  un  palard: 
nó  vale  un  ardite. 

PATATO,  s.  f.  V.  fíat -te. 

PATAUD,  s.  m.  Perrillo  patón,  (fg-Y 
Regojo , niño  nir.v  gordo.  ||  (ex p.  adv.) 
•Vi : á rutgc  pat  mui:  ne  nn  perro  que  se 


ceba  al  agua.  ||  (proa. ) So  díc tlétre  anage 
p ataúd:  estar  gordo:  nadando  en  bienes,  con 
abundancias. 

PATAUGER,  v.n.  Patullar,  chapotear: 
an«l¡«r  pisando  en  charcos,  ó lodazales. 

PATE,  s.f  Pasta,  masa  : dícesc  de  la  de 
harina  para  pan ; y también  «le  la  ib*  otra  ma- 
teria, par»  cosas  de  confitería.  |[  ( fie.  ) Pas- 
ta : dícesc  d«*l  temperamento  natur.J  de  una 
persona.  ||  ( J'am . ) Se  dice  : e’est  une  bnnrie 
pdtc  d'hommc : es  un  buen  Juan,  un  Joan 
lanas. 

PATE , s.  m»  Pastel , empanada.  j|  Pastel: 
en  la  imprenta  es  un  defecto  por  haber  dado 
demasiada  tinta.  ||  Pastel  : llaman  así  los  iu)- 
prrsores  al  montan  de  moldes  echados  sin  or- 
den para  la  fundición.  ¡1  Pastel : nombre  de 
cierta  obra  exterior  de  fortificación.  [|  Bor- 
rón , moncha  : «le  tinta  <[uc  cae  en  un  parid. 

1 |f  Pdtc  en  j>At  .'pastel  embole,  ó relleno.  || 
[ftg.  y fnnt. ) Dícesc  : grns  julté  : botijo, 
liotijou  : el  uiuchucbo  gordinflón  , y pe- 
queño. 

PATEE,  s.f  Pasta  : para  engordar  los 
aves. 

#PATELET,ó  VALIDE,  s.  m.  Truchue- 
la fresca. 

PA'IELIN,  s.  m.  (fam.  ) Embelecad*>r : 
el  que  lleva  engañado  a otro  con  lisonjas  , y 
promesas. 

PATKL1NAGE , $.  m.  ( fam. ) Endyleeo, 
faramalla  con  que  se  lleva  engañado  á otro 
con  lisonjas,  y promesas. 

PATEL1ÑER , i mi.  (fam. ) Embelecar, 
faramallear : llevar  engañado  á otro  con  li- 
sonjas, v promesas. 

PAíELINEUR,  EUSE,  S.yadj.  V.  Pa- 

te/in. 

PATULLE,  s.f  Lepada.  V.  Lepas. 

PATENE,  s.J.  Patena : con  la  que  se  cu- 
bre el  cáliz  en  la  misa. 

PATLWTRK,  f (yulg.)  FI  padre 
nuestra  : la  oración  dominical , que  se  «'iise- 
ña  á los  muebacbos. 

PATENOTRES,  sfpl*fJ’ulg)  Rosarios : 
díresc  «le  los  «juc  hacen , á se  venden.  ¡|  Por 
extensión  se  fliec  vulgarmente  de  todo  g.  ñe- 
ro de  oraciones,  rezos,  ó devociones,  .'/vez- 
votts  ache vé  vos  patenótres?  acabó  vmd.  de 
rezar?  |¡  ( prav . y vulg.)  Dícesc : dire  la patc~ 
nStrc  cíe  singe : rezar  como  las  monas , re- 
funfuñar , mamullar. 

PATKNÓTRIER , m.  Rosariero  : el 

que  hace  v vende  rosarios. 

PATFNT , ENTE , adj.  Pat  nte  , mani- 
fiesto. j|  Lctírcs-patcntcs : privilegio , ó cédu- 
la rea!. 

♦PATENTE,  s.f  ^árente,  despacho  : ba- 

1 «lando  de  empleos  dados  por  el  Sn'^rnno  cu 
la  milicia.  ||  Despacho : hablando  de  empleos 
civiles.  ||  Pateóte  , título  : baldando  (K*i  «pie 
se  concede  <m  lasb«T;naodad:*s  y cofradía*.  { 
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Patente  du  Lrmguedoc  : derecho  Je  expor- 
tación Je  los  genero»  Je  esta  provincia. 

PATK-PMjU  , s.  m.  Gutciowi , astuto , 
ton  dulzura  Je  trato. 

PATER  , 3.  rn.  El  pariré  nuestro  : la  ora- 
ción Je!  pariré  nuestro,  ó dominical.  |)  Glo- 
ria, ó puiire  nuestro : la  cuenta  gruesa  que 
señala  los  dieces  del  rosario.  ¡|  ( fig. } Díccse: 
ne  pas  sttvuir  son  pater ; no  saber  el  chrisiits, 
ser  muy  ignorante.  ||  ( i >ulg. ) Se  dice  ; ullcr 
ad  paires  : irse  al  otro  barrio : morir.  ||  F.n- 
yayerad  paires  ; enviar  al  otro  barrio  : qui- 
tar la  vida  á alguno. 

PATEKE , s.J.  Pátera : vaso  qtie  usaban 
los  antiguos  para  los  sacrificios. 

PATERNKL,  ELLE.  mtlj.  Paternal : di- 
cese  de  los  afectos  de  padre.  j|  Paterno  : di- 
cese  Je  los  derechos  de  padre , y de  la  calidad 
de  tal. 

PAÍTilNELLEMOT,  mh>.  Paternal- 
pientc.con  amor  paterna),  como  padre. 

PATERNITE,  s.  f Paternidad  : la  ca- 
lidad de  padre. 

* PAT  ERNISER , se  #1.  Semejar  ¿sn  pa- 
dre : hacer  de  padre. 

PATKUX  , FU  SE , -adj.  Crudo,  lirclto 
masa,  ó engrudo  : dicese  del  pan  mal  cocido. 
|¡  Harinoso,  pasado  : dicese  Je  las  frutos  de- 
masiado maduras.  ||  Chemin  pdleur : cami- 
no barroso,  pesado.  ¡|  A y o ir  la  hnuchc  ó la 
tanque  pdteuse  : tener  la  boca  ó la  lengua 
pegajosa.  . 

PATH ETIQUE , adj.  m.  yf  Patético  : 
Jo  que  inneve  las  pasiones. 

PATHFTIQUEMFNT,  a*b>.  Patgp- 

mcnie:  de  un  modo  patético. 

♦PATHETISME,  s.  m Arte  Je  moverlas 
pasiones. 

P ATHOGNO  M03V 1 QUE , adj.  m.  yf 

( medie. ) Patognomónico  : J ícese  Je  los  se- 
ñales de  cada  enfermedad. 

PATHOLOGIE,  s.f.  (medie. ) Patolo- 
gía : conocimiento  de  las  enfermedades. 

PATHOUOGIQUE , adj.  m.yf  ( me- 
die.) Patológico  : concerniente  á la  patología. 

PATHOS , s.  m.  ( voz  griega  que  signi- 
fica pasión. ) Se  dice  en  francés  de  los  gran- 
des afectos  Je  la  elocuencia  oratoria^j  hoy 
s )k>  irónicamente. 

PATÍ BULAIRE , adj.  m.  yf  Todo  lo 
qtte  tiene  relación  con  el  patíbulo,  ú horca. 
| ] Place  ó rué  patibulaire  : piara , ó calle  , 
de  los  ajusticiados , de  los  ahorcados,  ó de 
la  horca  , esto  es  , en  donde  se  ahorca , ó se 
ajusticia  á los  reos.  ||  Fo u rvhes-pal ib ula ir:s  ; 
horcas  de  ajusticiados,  las  que  están  fuera  de 
poblado,  con  los  caria  veres  colgarlos  á la  vis- 
ta de  los  caminantes.  ||  Aliñe,  physionomie 
patibulaire  : cara  de  ahorcado , o mejor  de 
ahorcando , es  decir,  de  un  facineroso. 

PATIEMME^iT,  a*lr.  Paei«uui»«utt , 

con  paciencia. 


PATIENCE,  s.  f Paciencia  : la  resigna- 
ción y tolerancia  en  las  adversidades  y tra- 
bajos. j|  Paciencia  , reposo  , sosiego  en  las 
rosas  que  se  desean.  ;|  F.rercer  la  patienrm 
de  quelquun  : probar,  ó tentar  la  paciencia 
á alguno.  ¡|  Romaza  : planta. 

PATIENCE , aJy.  Paciencia,  tomar  pa- 
ciencia. 

PATIENT,  ENTE , adj.  Palíente,  subi- 
do , d que  sufre  y tolera  injurias,  mate», 
etc. , sin  enfadare,  ni  descomponerse.  Pa- 
ciente : en  filosofía  se  dice  de  lo  que  reciba 
la  impresión  de  un  agente  físico. 

PA  ITENT,  .«.  ni.  Ajusticiado  , reo  : que 
va  ai  patíbulo.  ||  Paciente  : el  que  padece  al- 
guna operación  de  cimgín. 

PATIENTER,  y.  n.  Tener  paciencia , a- 
gunnlar,  esperar. 

PATIN,  s.  m.  Patín  : cierto  calzarlo  so- 
bre un  filo  de  acero  para  correr  encima  del 
hielo.  ||  Chapín,  chanclo  : que  llevaban  las 
ni ugeres.  (|  /Solera  Cn  la  carpintería. 

PATINE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Manoseado. 

PATINEft,  y.  u.  Manosear,  tentar  ; no- 
liar  indiscretamente  los  brazos  ó iuatM&  d* 
una  muger.  Es  voz  libre. 

PATíNER,  y.  n.  (Correr  patines  encima 
delyelo. 

PATlNEUR , s.  m . M.inoseador,  solmn  , 
tentón  : el  amigo  de  tentar  h«»  brazos  ó lu» 
manos  de  las  mugeres. 

PATIR , y.  n.  Pudcccr  * paser  trabajos , 
miseria,  etc.  )|  Padecer,  pagar : llevar  la  pe- 
na  el  castigo^ 

P.iTlS , s.  m.  Dehesa  : terreno  destinada 
para  posto  «V  ganados. 

PATISSÉ,  ÉE,/z.  p.  y adj.  Empanado. 

PATíSSER  , y.  a.  Hacer  cosas  <1*  pa«ta  , 
de  masa  : hacer  pastas  : trabajar  de  pastelc- 
da,  como  empanadas,  pasteles,  tortas,  etc. 

PAT1SSER1K,  s.  f Pastelería:  «Parte 
de  trabajar  pastas  , pasteles,  ele,  | Se  toma 
eolectivauieme  por  pastos,  ó cosas  «le  pasto, 
ó masa. 

PÁTISSIER,  IÉRE,  suhst.  Pastelero  : 
el  que  haré  y vende  pasteles. 

PATISSÜÍE,  j.  m.  Grodetúr  de  la  China : 

tela  destila. 

PATISSOIRE  , s.  f Mesa  ó tablero  para 
hacer  la  pasta  ó masa  de  pastelería. 

PATlilS,  s.  tn.  Pulue  : lengua  corrom- 
pida que  habla  el  vnlgo , y *s  peculiar  de 
ciertas  provincias  , ó comarcas,  donde  a>io 
la  gente  culta  halda  la  general  del  rvyno  . q 
nación. 

PATON,  s.  m.  Capillo:  el  petlevo  de  ba- 
dana que  refuerza  por  dentro  la  punta-  del 
zapato.  !|  Masa  , ó bollo  : cou  que  ac  echa  a 
los  cationes  y otras  aves. 

^PATORÉALK,#.^/!  Pato  real  de  Chile  , 
curo  disinnro  •*  Mna  ttsstu  colorada  ea  la 
1 cabes». 
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PATRAQUE,  s.J.  (fam.) Carraca, cas- 
cajo : dicese  de  una  maquina  ó instrumento 
Viejo , c inservible. 

PATRE,  s.  m.  Pastor:  es  voz.  gene-rica 
de  todo  el  que  pastorea,  ó guarda  gana- 
do*. 

PATRLVHCIIAL,  ALE , ad¡.  Patriarcal  ; 
lu  perteneciente  á la  autoridad  de  patriarca. 

P ATRLA-RCiiAT,  í.  i/i.  Patriarcado  : la 
dignidad  do  patriarca. 

PATR1ARCHE , s.  tn.  Patriarca  : nom- 
bre que  se  da  á mucho*  santos  varones  en 
el  antiguo  tes  tatúen  lo , como  á N«*4,  Abra- 
bain  , Isaac,  etc.  ¡j  Patria»  ca  : d ícese  del 
furnlalor  de  algun  brtlen  monástico.  jj  Pa- 
triarca : titulo  de  dignidad  en  la  geraiquía 
eclesiástica 

PATRICE,  s.  m.  Patricio:  tilolo  de  di- 
gnidad en  el  Baxo  Imperio  después  de  la  de 

César. 

PATRICIA'!' , s.  tu.  Pali  ¡ciado  : la  di- 
gnidad de  patricio. 

PATRlLIEN,  EiNNK , adj . Patricio, 
en  la  república  romana  eta  el  descendiente 
de  los  printiiivos  Senadores  de  Roma.  Usase 
tambú-n  como  substantivo. 

PATRIE , s.J.  Patria:  el  lugar,  ciudad 
ó pais  en  que  se  ha  nacido.  ||  Celeste  patrie : 
la  patria  celestial , el  cielo. 

PATRIMOINE,  s.  tn.  Patrimonio  : los 
b¡<*ncs  heredados  de  padie,  o madre,  ó de 
abuelos. 

PATRIMONIAL,  ALE ,adj.  Patrimo- 
nial. 

PATRIOTE,  s.  tn.  y f.  Patriota,  buen 
patricio:  el  que  ama  su  patria,  y procura 

PATRIOTIQUE , ndj,  m.  r f.  Patrióti- 
co, patrio  : dícesc  de  los  afectos,  ideas,  y 
acciones , nacidas  del  amor  a la  patria. 

PATRIOTIQUEMEJNT , aay.  Patrióti- 
camente, con  patriotismo. 

PATRIOTIS M E , s.  m.  Patriotismo  : a- 
mor , zelo  de  Ja  patria. 

PATROCiNLR  , y.  n.  ( ant . ) Predicar  , 
peí  orar  : parlar  mucho  tiempo,  y con  ma- 
chaquería, para  persuadir  una  eos.». 

PATRON,  ONNE,  subst.  El  santo,  ó 
santa  del  nombre  de  una  persona.  (|  Patrón, 
titular:  santo  de  quien  tómala  advocación 
o título  alguna  iglesia.  j|  Patrono  : el  qiu*  tie- 
ne derecho  de  nombrar  para  aigun  hcneiicio 
eclesiástico. 

PATRON,  s.  tn.  Patrón,  «lechado  , para 
imitar,  ó trabajar  sobre  ei.  ,|  Patrón  , padri- 
no , protector  : ei  jieisonagc  ó señor  que  tie- 
ne á alguno  baxo  de  su  protección.  [|  Patrón, 
aiuo , señor  : asi  llaman  los  esclavos  á su  due- 
ño. j|  Patrón  de  la  batque  : patrón  de  la  lan- 
cha, etc.  (|  PaZronne , ó galera  palrannc : 
pairona , nombre  c^e  la  galera  que  tiene  la 
precedencia  después  de  la  capitana.  j|  Car- 


di  nal  patrón  : primer  ministro  en  la  corte 
romana. 

PATRON  AGE,  s.  m . Patronato  , patro- 
nazgo. 

PATRONAL  , ALE,  adj.  Lo  que  per- 
tenece al  patrón  ó patrono. 

PATROMMigLE,  adi.  m.  y {.  Pa- 
tronímico : di  cese  del  apellido  de  una  fami- 
lia, taimado  drl  nombre  del  padre  común  , 
como  Raíz,  ó Rodríguez,  de  Rodrigo : Gon- 
zález de  Gonzalo , etc.  JVom  palronimiqtte : 
ap<*llido  patronímico. 

PATRUNNER , y.  a.  Pintar  los  naypes 
con  el  patrón. 

PAT ROUI LLAGE,  s.  m.  (yufg.)  Chayo- 
tada , salpicadura  : mancha  de  agua  sucia , 
ó de  cieno,  que  salla  a l.i  ropa  chapoteando. 

PATKOL1LLE , s.J'.  Patrulla  : de  sol- 
dados. |J  Ronda  : riel  resguardo  , ó de  la  po- 
licía. ||  Paire  la  natmuille  . patrullar,  andar 
patrulla.  {(  Rondar,  andar  de  ronda. 

PATROUILLÉ,  KE,p.  p.y  adj.  {Jarn .) 
Manoseado , con  poca  limpieza. 

PA'lUqUiLLER  , y- a.  (Jam.)  Mano- 
sear , sobajear  : andar  manoseando  sin  aseo 
ni  primor  lo  qne  se  ha  de  comer. 

PATROU1LLER  , y.  n.  Patullar,  cha- 
potear : patear  en  charcos  y lodazales. 

PATKOUILL1S , j.  tn.  ( baxa .)  Lo  mis- 
mo que  palrouillage.  V.  Bourbier. 

PA  l’i’E , r. J.  Pala,  pié  : de  lodo  animal 
quadrúpedo  que  tiene  pezuña  , dedos  , ó li- 
ñas : y ile  todas  las  aves,  menos  las  de  rapiña. 
||  Uña  : de  ancla.  j|  Pie  asiento  : de  un  vaso , 
de  mía  copa.  j|  Grapa  : inslrumento  de  hier- 
ro "Pauta  con  que  se  regla  el  papel  para 
música.  ¡|  Palles  donare  : dientes  , denta- 
les : de  ancla , que  también  se  llaman  len- 
güetas. ||  Palies  tles  raías  d una  toue  : espi- 
gas de  los  royos  de  rueda , entre  carreteros. 
¡|  Palle  dote,  pié  de  gallo,  ccñiglo  : planta. 
I!  (/*£•  X fam' ) álcese  : paite  pelue  : alpar- 
gatilla, zorrastrón  , hijiociiton.  ||  { id.)  Se  di- 
ce : donner  des  coups  de  palle , un  coup  de 
paite  d quelquun:  tirarle  dentelladas,  za- 
herirle. jj  (id.)  Dicese  : cinc  entre  les  paites 
de  quelquun  : estar  debaxo  las  uñas  de  N,  ó 
baxo  de  su  inspección,  ó mando.  ||  ( id. ) .Se 
dice  tyuire  palle  de  velours  : llevar  la  ma- 
no blanda,  esconder  las  uñas  : ocultar  con 
buen  semblante  el  poder  é intenciones  de  da- 
ñar. ||  ( id.)  Dicese  : graisser  la  paite  d quel- 
qu'un  : untarle  Ja  mano,  cohecharle.  ||  Afel- 
tre la  paite  sur  quelquun  : patearle,  zapa- 
tearle , sopetearle.  |j  marcher  d qualns  pal- 
les ; andar  en  uualro  pies , a galas. 

PA  ITE  , ÉE,  adj.  En  el  blasón  se  lla- 
ma croix  pólice , la  ci  uz  cuyos  brazos  se  en- 
sanchan en  sus  extremos. 

PATTU  , LE,  adj.  Llámase  pigcon  pat- 
tu  al  palomo  calzado. 

PÁ  rUlVAGE , s m Tastos  : para  el  gü- 
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nado.  ||  Aprovechamiento  de  yerbas.  ||  Yci>  | PAlIV  RESSE  . s.  f ( fam .)  Muger  po- 
ha  : el  mismo  pasto.  bre,  mendicante. 

PÁTL'RE  , s.  f Pasto  , pienso  : de  yciba  PAli\  RE  V , ETTE,  s.  m. y f {fam.) 

Ó paja,  que  se  da  a los  bueyes.  ||  Pasto,  ali-  Pobrccillo,  illa, 

mentó,  comida  : aquello  con  que  se  alimenta  PAL/VRETE,  s.  f Pobre/ a : miseria  , 
el  viviente:  ||  { Jig. ) Pasto,  alimento  : del  á*  necesidad.  ||  Pobreza  : so  dice  en  cosas  espi- 
ninio  , ó del  envend. miento.  ||  (ir/.)  Pábulo,  rituales,  y morales.  j|  {pro v.)  Dicese  : pau 

materia  : en  que  se  ceban  las  pasiones,  ú o-  vreié  n'est  pas  vite  .pobreza  no  es  vileza, 

tras  cosa  inanimadas.  PAV  AGE  , s.  ni.  Fuqiedtado  : dicese  de 

PÁTLRER  , v.  n.  Pacer,  pastar  : los  ga-  la  obra,  ó trabajo  del  empedrador  de  calles, 
nados.  caminos,  patios. 

PÁTL'K-vjR,  s.  m.  Forragero  : el  sóida-  PAVAME,  s.  m.  SalsalYas  ; árbol  de 
do  ó criado  que  lleva  los  caballos  á lierbejar,  America  tony  oloroso. 

©á  tomar  verde.  ? # PAVAME,  s.J.  Pavana  : cierta  danza  y 

PATL’RON,  s.  m.  Ranilla  : parte  de  la  tonada  que  se  usaba  en  otro  tiempo, 
pierna  de  una  caballería.  PAVANER  (SE),  v.  r.  Pavonear,  pa- 

PAULFTrF. , s.  /‘.  Derecho  anual  que  se  Toncarse  : andar  sopiado,  ó con  afectada 
cobraba  en  Francia  a los  ministros  de  justi-  gravedad.  ||  Ponerse  afano,  ó baccr ostenta- 
cía  y hacienda  , por  razón  de  mis  empleos.  cion  do  alguna  cosa. 

*PALLETTER  , v.  n.  Pagar  dicho  dere-  PAYE,  s.  m.  Diecsc  en  general  de  toda 
cbo.  piedra,  losa , morrillo,  ladrillo,  ron  que  se 

PALME,  s.f  Palma  : la  parte  interior  nace  un  empedrado.  [|  Empedrado,  enlosa- 
da la  mano.  ||  Pala.o  : medida.  ¡I  Pelota  : el  do , solado  : sucio  ó piso  cubierto  con  Josas , 

juego,  y la  pelota  con  que  se  juega.  |!  Jen  ó cascajo,  ó ladrillo,  etc.  j|  ( fig.  y jam.  ) 

de  cnurte  paume  : jncgft  de  pelota  cerrado.  ||  Dicese  : batiré  le  pavé  : azotar  calles,  ca- 
jea Je  longue  paume : juego  de  pelota  abicr-  Hojear  : andar  paseando,  andar  ocioso. ||  (id.) 

to  , y con  pala.  Se  dice  : mettre  qnclquun  sur  le  pavé : e- 

PACMELLE,  s.f.  Cebada  ladilla  , ó de  charle  á la  calle  , ponerle  en  la  calle.  ¡|  ( id.) 
dos  Órdenes  de  granos.  (|  Gozne  de  puerta.  ||  Dícese : táter  leparé:  tentar  el  vado.  ¡|  Prcn - 

Pulidor  : el  que  usan  los  cabestreros  quamln  dre  le  haut  du  pavé,  tomar  la  acera  : y figit- 

tiiian.  ||  Instrumento  para  sacar  el  grano  á radamente  encaramarse,  encimarse,  Icvnn- 
las  f ieles.  lar  el  gallo.  ¡|  Uatteur  de  pavé : azota  calles, 

PALMER,  1 ’.a.  {vulg.)  Díccse  : pan - pascante,  hombre  sin  ocupación,  ni  desa- 
mor ¡a  gucule  : dar  un  sopapo  , *6  una  gaz-  no.  ||  ( fig . y f¡m.)  Diccsc  : avnir  le  gnsier 
na  inda.  pavé:  tenerla  bocada  empedrada,  baldan- 

PALMTER  , s.  m.  Dncño  de  nn  juego  do  de  que  come  la  Comida  abrasando.|| 
de  pelota  : y el  oficial  que  hace  pelotas.  Se  dice  : les  mes  sont  pavees  de  merulums  9 

PALMILLOS,  s.  m.  (agrie.)  Rulaza  : ctr.  : las  calles  hierven,  ó catan  llenas  , ó 

pieza  del  arado.  cubiertas  de  pobres  , etc. 

PAÜMliRE , s.f  {moni.)  Tronco  del  PAVEMEAT,  s.  m.  Soladura:  la  acción 
asta  de  corzo  , óprflcto.  de  embaldosar  un  pavimento. 

PALPIERE  , s.  f Párpado  : también  PAV  ER,  v.  a.  Solar,  empedrar,  enlosar, 
pesuña.  ||  {fifi. ) Dícese  : fermer  la  pau-  enladrillar  : conforme  es  el  piso  une  se  hace. 

picre  : cerrar  d ojo,  dormir,  y también  PAVESADE,  s.  m.  ( naut .)  Euipavcsa- 
nzorir.  da  : en  una  nave. 

PALSE,  s.f.  Pausa:  en  qualquicra  ac-  PAVELR,  s.  m.  Empedrador,  solador, 

cion , ó trabajo.  ||  Pausa , parada  : en  la  mú*  PAV1E , s.  nt.  Pavía  : especie  de  abridor, 

sica.  ||  Castaño  del  Brasil. 

PALSER  , v.  n.  Pausar,  detenerse  en  al-  * PAVIER.  V.  Pavoiscr. 
guna  sílaba  cantando  : vocalizar.  *PAVIERS,  $.  m.  pl.  V.  Pavesade.  i 

PAL V RE,  adj.  m.  y j.  Pobre.  Tiene  en  * PAVILLOjV  , s.  m.  Pabellón  : tienda  dé 

ambas  lenguas  las  sign  i Giraciones  de  neccsi-  campana  redonda  , y con  remate.!)  Pabellón  r 

tado,  falto , escaso  , miserable  , desdichado,  cierta  forma  de  colgadura  en  las  camas,  y en 

sin  mérito  , de  poca  entidad.  j|  Un  pauvre  Jos  tronos,  ollares,  etc.  ||  Pabellón  : banric- 

homme  : un  pobre  hombre,  el  falto  de  in  ra  en  las  naves  de  guerra.  ,j  Pabellón  : toldo 

dustsia  , y de  pocos  alcances.  ||  Un  Itomnie  que  forman  en  los  jardines  los  emparrados, 

pauvre : un  hombre  necesitado.  y glorietas.  ||  Boca  : délas  trompas,  clarines: 

PALVRE,  s.  ni.  Pobre  : mendigo,  por-  bocinas,  etc.  ||  Torres,  chapiteles:  en  los  * 

drosero.  |l  Pauvre  ho/Ueux  : pobre  vergon-  ángulos  de  los  palacios,  ú otros  edificios  pú- 

zante.  blicos. 

PA L VREMEft T , adv.  Pobremente,  con  PAVOIS , s.  m.  ( naut. ) V.  Pavesade.  ¡| 

pobreza,  con  miseria.  * Pavés  : especie  de  broquel  largo. 
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PAYOISÉ,  ÍCE,  p-  p-  y adj.  Empave- 
sado : dices**  de  una  nave. 

PAVOlSER,  v.  a.  ( ndut .)  Empavesar: 
lina  nave. 

PAVOT,  s.  m.  Adormidera,  amapola: 
p*. mía.  ||  Pavot  mmu.  V.  Glaucium.  ¡|  Pa- 
ís i epineur.  V.  A remane. 

PAYARLE,  atlj.  m.yf  Pagadero  : lo 
que  se  ha  (le  pagar  y satisfacer  a cierto  tieiu- 
jm».  ||  Ceta  nesl  pos  payahle:  no  hay  con 
que  pagarlo,  no  tiene  precio,  por  nimio 
cx.*«gcrnljvo. 

PAYANT,  ANTE,  5.  m.yf  El  que 
paca , ó entra  á costear  alguna  oosa. 

PAYE,  s.  m.  Paga  : sueldo  de  los  mili- 
tares. ¡|  Hormc  puye  y mauuaisc  paye : liuena 
paga,  mala  paga  : el  que  suele  ó no  suelo  , 
puede  o no  puede  pagar  lo  que  debe  con 
puntualidad,  y lodo  coiupiimieiilo.  ¡|  lía  ule- 
paye  : el  sobresueldo , 6 sobreprest , que 
goza  algún  militar,  y también  el  que  lo  go- 
2a.  ||  Morte  paye  : naga  muerta,  sueldo  de 
retirado,  ó de  inválido  : y también  se  dice 
d«  l que  Ir  gofa. 

PAYÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Pagado.  J| 
( fig.  y fam.)  l)ice»e  : éúe  bien  payé  ti  une 
ínjurcy  etc.  : llevar  su  lueicci  lo,  salir  bien 
castigado  de  la  ofensa  que  1.a  hecho  ó dicho 
á otro.  ||  ( ttl. ) Se  dice  : étre  bien  paré  de  sa 
peine  : salir  ó quedar  bien  librado , ó recom- 
pensado de  su  cuidado  , etc. 

PAYELLES,  s.f  pl.  Calderas  grandes 
para  refinar  el  azúcar  en  Flándes. 

PAYEMKNT,  s.  m.  Paga,  pago,  paga- 
mento : la  cantidad  con  que  se  paga  una 
deuda  , ó el  acto  en  que  se  paga  ; ó el  día 
en  que  se  cxccula. 

* PAYEN  , ENNE  , adj.  y 1.  V.  Patea. 

PAYER,  «.  llagar  : satisfacer  una 
deuda,  un  debito.  ||  Pagar,  adeudar:  ha- 
blando de  derechos  sobre  g»  ñeros  y merca- 
derías. ||  (fig» ) Pagar  : llevar  la  pena  ó el 
castigo  de  alguna  culpa,  falta,  etc.  ||  ( id. 
Pagar  : corresponder  al  afecto  , cariño , u 
otro  beneficio.  ||  Payer  comptant : pagar  de 
contado,  6 real  so  fin*  real.  j|  Payer  de  sa 
prrsonne : exponer  sil  vida  cu  un  lance  de 
riesgo , portarse  con  bizarría.  i|  ( fig. ) D ícese : 
payer  aaudace , d'ej/eonterie  : sostener  con 
valor,  con  descaro,  una  mentira,  ó una 
sinrazón.  (fig.  y fam, ) Se  dice  : payer  íes 
r tobáis  : pagarla  farda.  ||  ( fig. } Dicese: 
payer  le  tribuí  a la  natura  morir.  (|  prov.) 
Se  dice  : payer  en  moa  note  de  sin  ge , en 
gambades  : borla»  se  del  «creedor , y no  pa- 
garle. ||  ( id. ) Díccsc:  payer  en  chais  et  rats : 
pagílr  con  l ron  chitos  y palitos,  con  trastos 
viejos,  con  arambeles. 

PAYER  (SE,' , v.  r.  Pagarse,  satisfa- 
cerse. 

PAYEUR  , s.  m.  Pagador  : el  que  paga, 
ó ha  de  pagar  lo  que  oche.  ||  Pagador : el 


que  pnga  los  sueldos  , rentas , pensio- 
nes , etc. 

PAYS,  s.  ni.  Pais:  territorio  de  alguna 
extensión  , como  rcyno  , provincia  , co- 
marca. (|  País  se  dice  del  suelo  patiio.  || 
Paysr.no  : esto  es  , compatriota  , ó compa- 
tricio. Asi  se  dice  vulgarmente  mon  pays , 
mu  payse  , por  mi  paysano,  mi  paysana.  ¡| 
Cagner  pays . ganar  o adelantar  tierra , pa- 
sar adelante.  ¡J  { fig- ) Dicese : it  une  de  pu)  s . 
a ojo  de  buen  varón  , de  buen  cuImto.  || 
{id.)  Se  dice  : buitre  dit  pays  : tocar  muchas 
teclas , tratar  muchos  asuntos  diferentes.  j| 
{id. ) D ícese : e'lre  en  pays  de  connoissa/icc  : 
citar  entre  amigos,  entre  conocidos,  etc.  j| 
(id.)  Se  dice  : Jai  re  vo  ir  da  pays  u t¡uel- 
qii'un  : darle  que  hacer,  acarrearle  tra- 
bajo. ||  (id.)  Dicese  : savoir  la  carie  du 
pays  : conocer  el  terreno,  la  tierra  que  se 
pisa,  esto  es,  la  gente  con  quien  se  ha  de 
vivir.  j|  ( fig.  Jam. ) Se  dice  : gaguee  dn 
pays  : hacer  progresos  , adelantar  algo.  || 
iyulg.)  D ícese  : tirer  pa\  s : poner  tierra  en 
medio,  afufarse,  transponerse , Imir. 

PAYS AGE , s.  *w.  País  : extensión  tic 
terreno  que  se  descubre  á una  sola  mira  Ja.  j| 
Paisagc  , país  : <1  ícese  : de  Jos  qnadros  en 
que  se  representan  campañas , etc. 

PAYS  AGISTE , s.  m.  Pintor  de  paisagc, 
países  ó campañas. 

PAYSAN  , ANNE  , r.  Labrador  : en  el 

sentido  de  aldeano,  lugareño,  liomhré  del 
campo. 

PAYSAN  , ANNE  , adj.  Rústico  , 

agreste.  Suele  decirse  por  desprecio  : c’esl 
un  paysan , il  a un  air  p ay  san . ||  A la 
pay satine , adv.  A lo  aldeano,  á estilo  del 
campo  , á Jo  campesino  , á lo  labrador. 

* PAYS ANNE , s.f  La  paysana,  el  villa- 
no : (binza  de  aldeanos. 

PEAGE , s.  m.  Peage , portazgo,  pon- 
tazgo : derecho  <pw*  pagan  los  viajantes.  j| 
I ambicn  se  dice  del  parage  ú oficina  en 
que  so  cobra. 

PEAGER , s.  m.  Peaccro , cobrador  de 
un  portazgo , pontazgo,* o peage. 

PEAli , s.  j.  Pfcl,  pellejo:  lo  que  cubre 
las  partís  exteriores  del  cuerpo  animal.  Tam- 
bién es  otitis  hablando  de  personas.  j|  Pe- 
llejo, corteza  : la  que  cubre  algunas  frutas. 
En  Jas  uvas  se  llama  hollejo,  y en  las  cebo- 
llas telilla,  jj  i ela , nata  : que  se  forma  en 
algunos  líquidos.  j|  Cuero  , pellejo  : Ja  piel 
ya  quitada  del  cuerpo  de  ios  animales,  sea 
antes  de  adobar  , ó urspues.  j|  Peau  de  cha- 
grín : niel  de  cazón.  |j  (fam.  ) D ícese  : avoir 
peur  de  sa  peau  , ménager  su  pean  : guar- 
dar el  pellejo,  el  coleto:  huir  de  los  golpes, 
de  los  peligros.  ||  ( fig.  y fam.)  Se  dice  : rrr- 
ver  díins  sa  peau  : astillar  , reventar  de  co- 
rage.  l|  (/d.)  Dices;: : tire  gras  it pleuie  peau  : 
no  caber  cu  el  pellejo , Je  goruo.  j|  ( id)  Se 
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! dice  : faite  bon  marché  de  sa  peau.  : no  es- 
timar la  vida , vender  la  vida  burato , jugarse 
la  vida.  ||  N’avoir  que  la  pean  et  les  os : estar 
cu  los  Irnosos,  cu  la  espina  : muy  flaco.  j| 
Coates  de  Pcau  d'dne  : cuentos  de  niños,  ó 
de  viejas.  V frontes  tic  tria  Mire  loie. 

FKAllSSERlK , s.  f Pelleja  ía  : el  arte 
ú oficio  de  pellejero  : y también  se  dice  de 
las  corambres  adobadas. 

PEAUSSIKR , s.  tu.  Pellejero  : dicese 
del  que  adobó  pieles , ó corambres  ; y del 
mercader  de  ellas. 

PEAUTRE , .t.  m («mí)  Usase  solo  en 
esta  frase  popular , envoyer  an  peautre  , en- 
viar á escardar,  esto  es,  despedir  con  t les- 
prccio. 

PEAUTRE,  GE , adj.  ( blas .)  Ti  mona- 

do  : se  rlice  de  los  pescados  cuya  cola  es  de 
diferente  color. 

PEC , adj . m.  Dicese  solo  de  los  aren- 
ques: luu'cng  pee  y arenque  frese  al , ó recien 
salado. 

* PECARI , s.  m.  Pecar,  tajasú : lechon 
montes  de  America,  que  tiene  en  el  lomo 
una  especie  de  nuil  Jigo. 

P PECABLE  , adj.  m.  y f.  Pecable  : el 
que  es  capaz  de  pecar. 

PECCADILLE,  s.f.  (fam.')  PccadiHo : 
culpa  leve. 

PECCANT , ANTE,  adj.  (medie.)  Pe- 
cante: cierto  humor. 

PECGATA , s.  ni.  ( vulg. ) Nombre  que 
da  el  pueblo  al  asno  etilos  combates  públi- 
cos «1  • aninií  des. 

PECCAVI , s.  ni.  lat.  (J'am.)  Señor  pe- 
que : se  aplica  a la  confesión  y arrepenti- 
micnto  de  sus  culpas  que  lince  delante  de 
Dios  el  que  está  en  el  trance  de  la  muelle. 

PECHE  , s.f.  Pesca  : la  acción  de  ¡les- 
ear. ||  Pesca  : el  oficio  y arte  di:  pescar. 
||  Pesca  : el  mismo  pescailo.  ||  Albeicliigo, 
abridor : fruto. 

PECHE , s.  //i.  Pecado  : hecho , dicho , ó 
deseo  contra  la  ley  de  Dios  , y sus  precep- 
tos. ||  pro-'.)  Se  dice:  mettre  qiiclquim  ó 
q'ielque  el: ose  au  rang  des  vivar  peches: 
tener  olvidada  una  persona  ó casa  , no  tener 
ningún  cuidado  de  ella.  ¡|  ( fíg. ) D ícese  : re- 
chercher  les  vieux  ¡tédu-s  de  qiielquun  : 
averiguarle  la  vida  pasada.  i|  (fam.)  Se  dice: 
se  dire  les  sept  ¡teches  morlcls  : decinc  los 
nombres  de  las  pasquas,  ponetse  de  oro  y 
azul., 

PECHÉ,  ÉE  p.  p.  y adj.  Pescado. 

PECHER  , n.  Pecar  : faltar  á la  ley 
de  Dios , y sus  preceptos.  ||  Pecar  : faltar 
absolu lamente  á qualquier  obligación , ó 
Ü Es  reglas  del  arte,  ó buena  política.  || 
medir.)  Pecar . predominar,  ó exceder  algu- 
no de  los  humores. 

PÉCHER  , s.  m.  Alberchigo,  durazno, 

melocotón : árbol. 
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PÉCHFR,  k.  a.  Pescar  , coger  peces.  j| 
Pescar , sacar  del  agua  (malquiera  cosa.  . fam. 
y'  proa.)  Dicese  : néener au  pial : tomar  lo 
mejor  del  plato.  ||  Se  dice  : pfeJier  en  e.iu 
trouhlc  : pescar  á l io  revuelto.  j|  Pt’cher  un 
éUtr : apurar  toda  la  pesca  de  ufi  estanque. 

PE< T1ERJE , s.  J.  Pesquería,  pesque- 
ra : el  parnge  donde  se  suele  hacer  la  pesca  , 
óqm»  está  preparado  para  hacerla. 

PECHEl'R  , PÉCHERESSE,  snbst.  Pe 
j oatlor,  ora  ; el  que,  ó la  que,  comete  ó ha 
cometido  algún  pecado.  Péchvurque  je  sais  ! 
| pecador  de  mí! 

PECHEL’R  , s.  m.  Pescador  : el  que  tiene 
por  oficio  pescar.  ||  Marlinet  péchetir , mar- 
tin  pescador  : ave  que  coge  los  peces  con  el 
pico, 

PECORE , s.  f.  (fam.  ) Borrego  : dicese 
del  necio  . tonto,  simple. 

PECQL'E  , s.  f.  (fam.)  Bachillera:  rnu- 
ger  necia  y presumida. 

PECTORAL  , s.  «i.  Pectoral  : el  racio- 
nal del  smno  sacctdntc  en  la  ley  antigua. 

PECTORAL  , ALE,  adj.  Pectoral; 
lo  que  es  bueno  para  el  pecho.  ||  Croh  pec- 
Inrale : pectoral , la  cruz  que  traen  en  el  pe- 
cho los  obispos. 

PÉCULAT  , 5.  //i.  Peculado  : delito  de 
distracción  de  caudales  públicos  por  aquel 
que  tiene  su  custodia,  o administración. 

PECULE , s.  //i.  Peculio  : lo  que  uno 
que  está  baxola  autoridad  de  otro  lia  ganado 
por  su  industria,  etc. 

PECUNE,  s.f.  ( ant.)  Pecunia  , dinero. 
V.  yfrgent. 

PÉOUMAfRE  , adj.  //i.  y f Pecunia- 
rio : lo  que  pertenece  al  dinero,  ose  hace 
con  el. 

PÉCUNIEUX  , EUSE  , adj.  m.  y f. 

(fattf.  ) Adinerado  : persona  de  dinero. 

PEDAGOGIE,  s.  f.  Pedagogía  : inslnie- 
cion.v  educación  de  los  niños. 

PEDAGOGIQUE,  adj.  nt.f  Pedagógi- 
co : lo  perteneciente  á la  enseñanza  de  los 
niños. 

PÉDAGOGUE  , s.  m.  Pedagogo  : el  ayo 
y maestro  de  muchachos.  Eq  francés  se  dice 
regiilannente  por  burla. 

* PED  AIRE,  s.  777.  Voto  de  reata  : el  que 
en  una  junta  ó concejo  sigue  el  parecer  co- 
mún, 

PED  ALE,  s.f.  Contra  : la  tecla  del  ór- 
gano, que  se,  toca  con  los  pies. 

PEDANE , adj.  Llámase  juge  peduné 
i juez  pedáneo ) el  alcalde  de  aldea. 

PEDANT  í.  /Ti.  Pedante , ó dómine  : el 
que  enseña  a los  niños  la  gramática.  Suele  de- 
cirse por  desprecio.  ||  Pedante  : el  que  afecta 
doctrina  y erudición  para  decir  ó escribir  co- 
sas muy  comunes , citando  autoridades  y 
sentencias  supcrfluanieutc  , con  el  tiu  de  ha- 
cerse admirar  entre  W «Intrato*. 
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* RÉDAME,  s.f.  S-ibionda,  doctora  : la 
yuugJi  que  afecta  sabiduría  , ó gravedad  de 
dis<  rpia. 

PÉDANT,  ANTE  , tul).  Pedantesco.  V. 
Péi  i f/n  tes  que. 

PÉDAlNTKP,  n.  (fam. ) Regentear , 
hacer  ele  maestro  , doctorear  : baccr  el  pe- 
dan'.**. 

PKDANTFRIE  , s.  f Podanteiía. 
PÉDANTOQUE  , adj . ni.  y J.  Pcdun- 

41 PEDANTESQUEMENT , adv.  Pedan- 
tescamente , de  un  modo  pedantesco. 
PgDANTISFR  , v.  n.  V.  Pedante  r. 
PKDAN11SME , s.  m.  Pedantismo. 
PÉDÉRASTE  , s.  m.  ( voz  griega. ) Lo 
misino  auc  sodomita. 

PEDER  ASTIL,  s.f.  Sodomía. 
PEDESTRE*  adj . nt.  y f Pedestre  : 
úsase  solo  en  esta  frase  s tatué  pedestre  , es- 
taina  pedestre. 

PÉuFSTREMKNT,  culv.  ( joc. ) Dícese  : 
aliar  ffedestrement  : audar  á peón  , andar 
á pata. 

PEDICULAIRF,  adj.  m.  y f Pcdicn- 
!ar  , enfermedad  originada  de  la  abundan- 
. cía  tlf  piojos. 

PÉlJHXI*AIRE  , s.  f Callanto  : planta. 
PKDICLLE,  J.  ni.  ( bolán.  ) Pedículo, 
pezoncillo. 

* PEDILUVE  , s.  nt.  Pediluvio,  baño  de 
pros . , 

PKDO'dKTRF,  5.  w.  V.  Odnmetre. 
PKDON  , s.  ni.  Estafeta  , correo  de  á 

^ * PKDONCULF,  s.  m.  (batán. ) Pedún- 
culo : lo  que  vulgarmente  se  llama  rabo  \ 
de  las  flores  , y pezón  de  las  frutas. 

PEC  ASE  , s.  m.  Pegaso : caballo  con  alas 
que  fingieron  los  poetas.  ||  Pegaso : consliv 
Ittcion  celeste  boreal.  ||  Pescado  Cartilagi- 
noso. 

PEIGNE , s.  m.  Pcync : para  prvnar  el 
cabello.  ||  Peyne  : para  cardar  lana.  ||  Peyne  : 
de  icxedor.  ||  Coup  de  peigne  : pe)  nada.  || 
¿riúgnc-de-l'énns , 6 aigiutlc-dc-berger  : 
especie  de  perifollo.  ||  Venera,  V.  Pela  riñe. 
j|  Rastrillo.  V.,  •Serán. 

PEIGNE , EE,  p.  p.  a adj.  Pcynado. 
PF.IGNER,  i',  a.  Peynar  : el  peIo.}|(  Jig.) 
Poynar  : acicalar,  pulir  el  estilo,  una  obra. 
||  Atusar  , limpiar  : mi  jardín.  ||  Pelgncr  le 
rhnnvre , le  Un  : rastrillar  el  cáñamo , el 
lino. 

PEIGNEDRDE  CHANVRE,  r.  m.  Ras- 
trillad'ir  d-  cáñamo. 

PE1GN1ER  , s.  m.  Peytiero  : el  qncbccc 
ó vende  peynes. 

PKIGNUIR , s.  m.  Peynadnr  ; paño  de 
peynar  para  no’ ensuciarse  la  ropa. 

PF1GNURFS , s.f.  pl.  Pcyn  aduras : los 
cTibcll  'S  que  ib  caco  ai  peyuai. 
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* PEILLES,  f.  f pl.  El  trapo  viejo  des- 
tinado á fabricar  papej. 

PKINDRE , v.  a.  Pintar:  fi¿pirar  con 
colores  algnn  objeto , ó retratar  una  perso- 
na. j¡  Pintar  : dar  de  color  á una  cosa.  j| 

( /»#.  ) Pintar  : describir  , representar  con 
viveza  por  escrito  , ó de  palabra.  ||  Pintar 
bien  ó nial  la  letra  : formarla  bien  o mal.  J| 
(fam. ) Dicese  : r’est  un  horrtme  fait  a pein- 
are : es  hombre  para  retratado  * digno  de 
ser  retratado  , de  buena  estampa.  ||  Cet  há- 
bil • 'a  it  f>euidre  : el  vestido  viene  pintado. 

||  (prov.)  Dicese  : se  peindre  tlons....  sacar 
la  pata  , descubrir  la  hilaza  : del  que  se 
desacredita  en  algún  caso  , ú acción. 

PEINDRK  (SE),  v.  r.  Representarse, 
figurarse,  pintarse  a sí  mismo  : dará  cono- 
cer su  carácter  en  sus  obras. 

PEINE,  s.  f Pena  : dolor,  aflicción  , sea 
del  cuerpo,  sea  del  ánimo.  j|  Pena  : castigo. ;[ 
Pctiu  : ü¿d>ajo  , fatiga.  ||  Pena  : dificultad.  || 
Pena  : repugnancia  de  hacer  ó admitir  alguna 
cosa.  ||  Inquietud  , cuidado,  desazón.  j(  Tra- 
bajo , jornal  : el  que  gana  un  trabajador.  [| 
A peine , adv.  Apenas.  |(  slvec  peine  ; con 
suma  pcna,á  duras  penas.  ||  A grand  fieinc  : 
con  suma  pena,  dificultad,  y trabajo.  j|  Sons 
peine  de...  so  pena  de...  ||  Ame  en  peine  : 
alma  en  pena  , el  hombre  inquieto  v desaso- 
segado. 

PEINÉ,  ÉE , p.  p.  y adj.  Desazonado, 

disgustado.  j|  (Juvenge  fieme  : obra  traba- 
josa, penosa  : becliá  con  camero,  y deten- 
ción . 

PEINF.R  , v.  a.  Dar  ó cansar  pena , ó 
mortificar,  afligir.  >|  Hacer  una  obra  con 
mucha  fatiga , ó trabajo. 

PF.INER , v.  n.  Afanar  , penar,  padecer. 

PE1NER  (SF),  v.  r.  Fatigarse,  moles- 
tarse : trabajar  mucho. 

*PEIN  EL'  X,  EL  SE,  adj.  Penoso  : lo  que 
causa  pena.  Usase  rt^gn lamiente  en  esta  frase 
popular  : la  semaine  peínense  , por  decir  la 
semana  santa. 

*PEINTADF,  s.  f.  Pintada , ó meleagra  : 
ave  del  tamaño  de  un  gallo  , y de  la  confor- 
mación ríe  la  perdiz.  Tiene  todo  el  cuerpo 
lleno  de  ciertas  pintas  azuladas , que  imitan 
a las  lagrimas , y de  aquí  la  ficción  de  la  (í  - 
Inda  acerca  de  las  hermanas  de  Meleagm  , 
que  supone  haber  sido  convertidas  en  es  Loa 
aves. 

PEINTRF  , j.  m.  Pintor  : el  que  profi  sa 
la  pintura,  ó la  cxcrcita.  j|  Pintor  : el  que 
describe  vivamente  las  cosas,  sea  por  escrito  , 
ó de  palabra. 

* PE1NTRLYU  , s.  nt.  jMamariachisia  , 
pintor  nudo. 

PE1NTLRAGF,  r.  m.  Pintura  : la  acción 
y efreto  de  pintar  una  cosa  de  un  solo  color. 

PFLNTLRE , s.  f.  Pintura  : el  arte  de 
• pintar,  fj  Pintura  : el  quadío  pialado.  ¡|  Pin- 
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tura  : el  color  con  en*  se  pinta.  ||  (fig> ) Pin-  i 
tura:  descripción  o narración  por  escrito,  ó 
de  palabra.  j|  En  la  baraja  de  naypes  es  lo 
tuiMiio  a ue  figure  ( figura),  jl  Peuiturr.  h la 
fresque , pintura  al  fresco  : a thuile,  al  olio. 

||  En  dél  tempe , u temple  : en  caustique  , al 
encausto  : en  email  y en  esmalte.  ¡|  ( fin.  y 
Jiiin. ) D ícese  : rw  pout'oir  eoir  quelqu'un  , 
métne  en  peinlura  : no  poderle  ver  ni  pin- 
tado. 

PFTNTURER , v.  a.  Pintar  alguna  cosa 
de  un  color  solo. 

PFINIVRELR,  s.  m.  V.  BarbouilUur. 

* PKLNTLRLLRER  , a.  Pintarra- 
jear. 

PELADE,  5.  f Peladera,  pelona,  alo- 
peeia  : cufenuedad  que  hace  caer  el  pelo.  j| 
Pelada  : la  lana  que  por  medio  de  la  cal  se 
q uta  de  las  pieles. 

PELAGE , s.  m.  Pelage  : color  del  pelo 
de  los  animales. 

*PELAGL\NISME,s.  m.  Pelagianismo : 
la  beccgla  de  Pclagio. 

PELAM1DE,  s.J'.  Pdámida,  ó atún  de 
un  ano,  «pie  también  se  llama  duchan  o. 

PELAnO , ailj.  D ícese  : bois  peta  ni  : 
árbol , ó tronco  descortezado , ó sin  camisa. 

* PÉLASTRE,  y mejor  PKLLÁTRE , 
s.  ni.  La  paite  mas  ancha  de  una  pala.jl 
Paleta. 

PELE , EE , p.  p.  Pelado  : mondado  : 
descoi  le/.atlo , raido. 

PELÉ,  ÉE , adj.  m. y f.  Pelado,  raso, 
d . smido  : díccse  de  un  motile,  risco , campo 
sin  árboles  ni  yerba.  ||  ( joc . ) Pelón,  calvo  : 
díccse  por  burla  dd  que  no  tiene  pelo  ciüa 
cabeza. 

PtJLE-MÉLE,  oda.  Confundidos,  re- 
vueltos, mezclados  unos  con  otros,  ó unas 
cosas  con  otras. 

PELKU , v.  a.  Pdar  : quitar  el  pelo.  || 
pelar,  mondar  : quitar  el  pellejo  á algunas 
frutas  , ó legumbres.  ¡J  ‘Descortezar  : quitar 
la  corteza , ó cáscara  á un  árbol , ú otra 
planta.  [|  Arañar  : la  tierra  quando  se  ara  li- 
geramente. ||  Rozar  , cortar  : la  yerba  de  un 
paseo  , do  un  camino.  ||  (fig.  y jam. } Pelar , 
desollar  : dexar  en  cueros,  en  pelota  á al- 
guno , tomarle  sus  bienes  cou  arte , engaño , 
9 violencia. 

PÉLEKIN  , DTE , tub si.  Peregrino , ne- 
regiinanlc,  romero.  [|  (Jig.  y Jam.)  Tu- 
nan ip  , tuno. 

PÉLERINAGE , s.  m.  Peregrinación , 
romería.  . 

♦PKLERFVE,  *.  f.  PFIGNE,  PETO- 
NELE , s.  m.  COQUILLE  DE  SALNT- 
JACQDES , s.  f.  Venera  : concha  que  llevan 
los  peregrinos  en  la  esclavina. 

PELiCAN , s.  m.  Pelícano  : are  grande 
aqiiática.  j!  Retorta  peqni'ña.  j|  Pelican  : ins- 
Uuiucuto  efe  cirugía  para  sacar  los  dientes. 


¥ PELES  , o PLAIN , s.  m.  Agua  de  cal 
para  remojar  las  zaleas , ó pellejos , y qui tai- 
tas el  ocio  , ó laua. 

PELiSSE  f s.J  Ropoo  , eqpote  forrado  en 
pieles. 

* PEUSSON,  s.  m.  Pellico  de  pastor. 

* PELLÁTRE,  s.  m.  V.  Pe  lastre. 

PELLE , s.  Jl  P ila  de  madera.  j|  Paleta 

para  la  lupihrc  : badila. 

PELLEE,  PELLKRÉE,  PELLETÉE, 

s.  f.  Palada  , paletada  : la  porción  que  se  coge 
de  una  vez  con  la  pala.]]  (fig.)  Díccse:  rc- 
muer  ¿ argén t u la  pella  rec  : apalear  los  do- 
blones , ó el  dinero  : para  ponderar  la  riqueza 
de  alguno. 

PELLETERIE  , t.  f.  Peletería , mangui- 
tería : el  olido  de  adobar  pides  finas  para 
forros  y manguitos.  Llamase  también  así  á 
las  mismas  pides  como  mercadería. 

PK1XET1KR,  1ERE,  tubst.  Peletero, 
manguitero  ; el  que  adoba , y comercia  en 
pieles. 

PELLICO LE , s.  f.  Película  : flor  de  las 

píeles. 

* ‘ELOIR,  s.  m.  Garatusa  : cuchilla  corva 
con  dientes  en  lugar  de  cürJLc , para  quitar  el 
pelo  á las  pieles. 

* PÉLOPUKNKSí!,  ( geogr. ) Prlopo- 
neso  : ¡>la  «le  la  Grecia. 

PELOTE , s.J.  Pelota  , bola,  pelotilla': 
que  se  luce  «le  «{iiídqnier  materia.  |{  Acerico  , 
almohadilla  : en  que  clavan  las  mu  ge  rea  los 
alfileres.  ¡|  Gomo  pelota  para  jugar  a pala, 
es  voz  antiqnada  en  francés.  |!  La  estrella  , 
ó mancha  blanca  que  suden  leper  Ioí*  caba- 
llos en  la  frente. 

PELOTER , a.  n.  Pelotear : jugar  á la 
pelota  por  entretenimiento , sin  jugar  par- 
tido. ¡|  Arrojar  pelotas  de  nieve.  |¡  Echar  cebo 
al  pescado  en  el  agua. 

PELOTER,  v.  a.  (Jam.)  Sopetear, 
zapatear  : maltratar  , injuriar. 

PELOTON , s.  m.  Ovi*lo  : de  hilo , la- 
na, ó seda.  )|  Acerico.  V.  Pelóle.  |[  Pelo- 
tón : partida  de  soldados.  j|  Pelotón , cor- 
rillo : de  gente.  (|  Pelota  para  jugar,  sin  lov- 

rÜ  PELOTONNER , Ovillar  : hacer 
ovillos.  ^ 

PEI. OUSE,  s.  f Terreno  cubierto  de 
yerba  menuda  y fina  . alfombra  «le  yerba : 
prado. 

PELU . UE , adj.  Peludo  : cargado  de 
pelo.  ¡|  (fig*  Y Jam.  ) Díccse  ; pate-pefue  : 
alpargatilla,  .camastrón , fabo,  hipócrita. 

PELUCUE , EE  , adj.  Felpudo,  vellu- 
do : d ícese  «le  ciertos  paños , y de  alguna* 
plantas. 

PKLUCHER  , a.  n.  Soltar  pelusa  , las  ro- 
, pas  que  comienzan  á envejecerse. 

PELUGIIES,  s.  f.  Felpa  larga  : tela. 

P ELI' RE,  S,  f.  Peladura , m<nvl.idm  ¿ 
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Ion  pellejos  «lo  las  frutas  «jilo  se  pelan.  ||  Te- 
la , caini.sa  , cáscara  : «le  celxiüa  , etc.  jj  Cor- 
teza : «leí  queso. 

♦PENAlLLE , 5 . J.  Capítulo  de  fray  les  , 
ó monjas.  Es  voz.  injuriosa. 

PKNAILLON  , s.  m.  ( joc.  ) Pingajo  , 
andrajo,  arambel.  V.  Haillon. 

PENAL',  ALE,  adj.  Penal : lo  <juc  su- 
jeta  á alguna  pena  , ó castigo.  • 

PENARD,  s.  m.  Viejo  carraco , carroño. 
E*  voz.  de  «lespreeio  en  ambas  lenguas. 

PENATES  , s.  m.  y adj.  Penales  : dio- 
ses caseros.  ||  { fig. ) Casa  , habitación. 

PENAUD , AL  DE,  adj,  {Jan»,)  Ala- 

rugado  , aorrido  : avergonzado. 

PE1NCHANT , s.  m.  Pendiente,  cuesta, 
declive  : «le  alguna  altura.  j[  ( fig. ) Derli- 
nacíon , «lecaiieneia  : «le  la  <*d.nl  , de  la  for- 
tuna. I|  ( id.  ) ludiuaeion  , propensión  : «leí 
ánimo. 

PKNCHANT,  ANTE,  adj.  Inclinado, 

torcido  , huleado  : jo  que  no  está  derecho. 
||  ( fig.  ) Decadente  : lo  «juc  bnxa  ó viene  á 
luí  nos. 

PUNCHÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Inclinado , 
ladeado , torcido  : fuera  «le  lo  derecho  , ó 

rrpendicnlar.  I!  (fifí- ) Inclinado,  propenso. 

IxPt CHEMEH i , 5.  m.  Inclinación  «le 
cabeza.  ||  Pandeo , vencimiento  : de  una 
pared  , ó editicio. 

PENCHEK , m.  a.  Incliuar , torcer  , la- 
dear. 

PKNCHER , t>.  n.  Inclinarse,  lailcnrsc, 
torcerse,  cacisc,  cabecear  : «} ícese  «le  una 
cosa  «juc  pierde  la  rectitud  perpendicular  , 
ú horizontal.  ||  {Jig.  ) Inclinarse,  tener  in- 
clinación , 6 propensión. 

PK1NCHEK  ( SE  ) , v.  r.  Inclinarse,  la- 
«lcarsc  , no  estar  á plomo. 

PENDABLK,  adj.  ni.  y f.  Digno  de 
una  horca,  «juc  merece  una  horca.  Diccsc 
de  las  personas , y «le  mis  accionrs. 

PEINTJA1SON  , s.  J.  ( vulg, ) Ahorca- 
dura, c«>lgan)iento  : la  exccucion  de  horca. 

P LINDA  NT , AIVIT , adj.  Pcurliente, 
colgante  : lo  que  cuelga  , ó está  colgando  , 
ó está  eaido.  j|  P roces  pendan!  an  Parle.- 
xient  r etc.  : plevto  pendiente  , ó que  pen- 
de , ante  el  Parlamento  , etc. 

PENDAIS!1  , r.  rn.  Pendiente  : «le  nnra- 
ca«la.  Usase  regulurmcnlecn  plural.  ||  Pen- 
dan! de  tablcau  : compañero  , el  quadro 
«juc  iiace  juego,  ó sunetiia  con  otro.  || 
Pendan!  de  ccintumn  : colgantes  , tiros  del 
biricú  , «jue  « s donde  se  pone  la  espada.  || 
Pcr.danl  de  bourse  : los  cordones  de  una 
luilse. 

PENDA  NT  , prep.  Durante  : mientras  : 
Interin.  j¡  Pendía» t que  , tundís  que , adn. 
Mientras,  ínterin  que. 

PKNDAKD,  ARDE,  sul¿t.  ( fam .) 
Ivigaido,  gaulorre,  pi  tuonazo. 


PJINDEJ .OQUES  , r f />/.  Almendras  i 
«le  crista]  para  colgantes  «le  arañas.  i|  Ana-  * 
rafias  de  inuger.  jj  Aranilx'les,  pingajos, 
guiñapos  : que  van  «rolgando. 

PENDEN  l iE,  *.  ni.  f arquit . ) Pechina. 

PENDILLER  , v.  n.  Rumhancar  en  el 
ayre  una  c«»síi  colgarla  : estar  colgando.  Di- 
ccsc «le  los  arambeles,  guiñapos,  v otros 
colgajos. 

* PKNDILLON , 5.  m.  HoojuiUu  de  la 

péndula  «le  un  itrios. 

♦PKNDOJR,  rn.  CoYga  doro  : cuerda 
para  colgar  pemiles  , toe  ino  , etc. 

PENDRE,  %>.  a.  Colgar : suspender.  || 
Ahorcar.] ¿Jam.)  Se  dice  : dire  pis  que  pen- 
dre de  quefqu’un  , ó lui  dire  pis  que  pen- 
dre : Hamarie  jurot  «pie  Judío.  |[f  Jig. ) Dí- 
cese  : pendre  i e^xie  au  cn>c  ; culjar  la  es- 
pada. 

PENDRE  , v.  n.  Colgar,  estar  colgaiio  : 
estar  suspendido  ó pendiente  tina  cosa  en 
otra.  ||  Colgar,  can,  6 haxar  mucho:  co- 
mo los  carrillos  , la  barriga,  la  topa  por 
íloxedad , ó por  muy  larga. 

PEN I >RE  { NE ) , v.  r.  Alton  -arsc. 

PF.DilHJ , LE,  p.  p.  y adj.  Colgado.  |) 
(Jig.  ) Diccsc  : tire  tnujours  pendu  auenu 
de  su  nonrrite,  estar  ei  variñado  «xui  «la- 
ma : d ícese  «le  las  criaturas.  ||  ( id. ) Se  dice: 
diré  tonjaurs  pendu  aux  oreilles  de  quet- 
qu'un  : otar  colgaiio  á la  oreja  «le  alguno  , 
estar  hablando,  afretar  «jue  se  habla  «1c 
continuo  con  el.  ||  {id.)  Dícese  : diré  tnu- 
jours pendu  aux  cótés , d la  criniuie  de 
quclquun  : ir  al  rabo  de  otro  , no  apartarse 
dg  su  bulo. 

PENDU  , s.  rn.  Ahorra«lo.  ||  ( fam. ) Se 
díc-c  : sec  comme  un  pendu  d’été : seco  como 
un  bacalao  , hecho  una  momia. 

PENDU  LE , j.  m.  Pcudola  : prso  que 
arregla  el  movimiento  de  un  relox. 

PENDU LE,  s.f.  Relox  de  jm ndola  , y 
de  sobremesa. 

♦PKNDULINE,  s.f.  Pcndolina , ó 
pan»  «le  Narlxma  : avecilla  de  canto  agra- 
dable. 

PENE , s.  ni.  Pestillo:  pasador  de  una 
Cerradura.  j|  Péne  de  tisserand  : cadillos. 

PÉNE  PHABILITÉ,  s.  f.  penct labilidad. 

PENE: I RABEE , adj.  ni.  y f.  Penetra- 
ble : , lo  «jue  s<*  puede  penetrar. 

PENKI  RANT  , ANEE , adj.  Pene- 
trante : asi  cu  lo  llsfrn , como  en  lo  moral, 

PENETRA  TI  F , IVE,  adj.  Penetrativo. 

PÉNLrRA'l  lON  , $.  f.  Penetración  : 
la  virtud  y acción  de  penetrar.  |!  Penetra- 
ción ; agiiile/.a  y jv-rspicacia  «le  ingenio. 

PENEl’RE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Pene- 
trado. 

PÉNÉTRER  , v.  a.  Penetrar  : introdu- 
cir algún  rucq»o  en  olio.  ||  Penetrar  : tras- 
pasar de  ur.a  paite  á olía.  ¡|  Pcncüar  : en- 
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trar  mnv  adentro.  |j  Penetrar  : e!  frío  , los 
gritos,  etc.  ||  Penetrar  : alcanzar  con  el  dis- 
curso. couiprelicnder  con  agudeza.  ||  Pene- 
trar : llegar  al  corazón  lo  agudo  del  dolor* 
seutipiiento , ele. 

PENÉTRER,  i'-  n.  Penetrar  : entrar 
adentro.  ||  Introducirse  en  algún  lugar.  ” 

* PKMdJlN , s.  m.  V.  Pingoin. 

PÉMBLE , (L'lj.  m.  y J.  Penoso,  tralxi- 

joso  : dificultoso  de  hacerse. 

PKNIBLEMFNT , ach*.  Con  pena,  con 
trabajo , con  dificultad. 

* PENICRE  ,s.  m.  Penichc  : buque  pe- 
queño de  transporte. 

* PENIL  ,4.  m.  ( anuí. ) Pubes  : em- 
peyne. 

’PÉMNSL'LE,  s.f.  Península. 

PÉNITENCE,  s.  f Penitencia.  Tiene 
unas  iiiisnias  aplicaciones  eu  ambas  lcn- 

PÉNÍTENCERIE  , s.f  Penitenciaria: 
tribunal  eclesiástico  de  la  corte  Romana.  j| 
Penitenciaría  : la  dignidad  de  penitenciario. 

PÉN1TENC1ER , 4.  m.  Penitenciario  : 
sacerdote  con  facultad  para  absolver  casos 
reservados.  Fs  dignidad  de  algunas  iglesias. 

PÉNiTENT,  ENTE,  adj.  Penitente  : lo 
que  desuiucstra  ó indure  penitencia.  j|  Pe- 
nitente : d que  liacc  penitencia.  Usase  cou 
mas  freqücncia  como  substantivo. 

PENiTENS  , 4.  m.  pl.  Penitentes  : los 
aspados  v azotados  de  semana  santa. 

PÉNITENTíAUX  , lulj.  m.  pl.  Peniten- 
ciales : se  aplica  á ciertos  salmos,  y uniones 
de  la. primitiva  iglesia. 

PÉNlTENTlEL,  s.  m.  Penitencial  : el 
ritual  de  las  penitencias. 

♦PENIS  ADR  , 4 .J.  Patada  , pernada 

♦PENNADER,  v.  n.  Dar  patadas,  ó pun- 
tapieses. 

PENNAGE  , s.  m.  ( cetrcr.  ) Pluutage  de 
las  ares. 

PENNE,  s.f.  Cudiillos  : las  plumas  lar- 
gas de  las  alas  de  las  ave»  de  rapiña.  ||  Pcn- 
nss  dti  baLti  : coberteras.  Jas  plumas  d' *a 
cola  del  halcón. 

♦PENNON,  i.  m.  Armario  : *Qt,Sua- 

mente  pendón. 

PÉNOMHRE,  s.  f.  ( nsironi  Penumbra: 
la  falsa  sombra  , lti/.  débil  e*  los  edipses. 

PENSANT,  ANTE,  M*j*  E!  que  pien- 
sa, ó discurre  : discrusivo  nial pensanty  mal 
pensante,  nul  pensado  •**'  Pensada : mnJieio- 
so,  maliciosa  :rl  quo°  la  que,  piensa  o juzga 
mal  de  su  próxin*>-  ll  Vn  tUre  pensant  : un 
espíritu  refiexivo.ó  discursivo,  por  pciso- 
na  , ó cabeza  meditativa. 

PENSE  , EE , p.  p-  Pensado , discurri- 
do , medicado. 

PENSER,  4-  f Pensamiento  , discurso  : 
operación  del  entendimiento.  ||  l cnsaui  en- 
te : parecer , opinión.  ||  Pensamiento  : sen- 


tencia, concepto.  |j  Pensamiento  : ¡dea  , de- 
signio, ¡metilo.  ||  Pensamiento  : nomine  de 
cierta  flor  matizada.  ||  Trinitaria  : flor. 

PENSFB,  v.  n.  Pensar,  discurrir.  |(  Pen- 
sar : raciocinar,  reflexionar.  ||  Pcusnr  : creer, 
juzgar,  formar  concepto.  j|  Pensaren...  cui- 
dar de...  poner  cuidado  en...  ||  //  persa 
nmurir  : estuvo  para  morir , ó a pique  de 
morir,  por  poco  murió. 

PENSER,  o.  a.  Pensar  : premeditar,  te- 
ner en  el  ánimo.  ||  Pensar  : idear  , imagi- 
nar. 

PENSER , 5.  m.  ( unt.  ) El  pensar  , el 
pensamiento.  V.  Pc/uée. 

PENSELIt,  s.  ni.  Mcditador,  raciocina- 
dor  : el  que  está  acostumbrado  a dísona  ir, 
á hacer  reflexiones. 


PKNSIF,  IVE , atlj.  Pensativo. 

PENSION,  s.f  Pensión  : el  tanto  que 
se  da  por  la  comida  y qttailo.  ||  Casa  de 
huespedes  ; en  la  que  se  da  comida  y aloja- 
miento por  un  tanto. {{Casa  de  pupilos  : don- 
de se  da  enseñanza  , comida  , y alojamiento 
á los  muchachos.  ||  Pensión  : cierta  renta  a- 
nual  que  se  percibe  ile  alguna  pieza  eclcsiás- 
lica  j|  IVnsion  : la  cantidad  anual  concedida 
por  el  soberano  ó ci  estado  á algún  sngeto 
benemérito. 

PENSION  { DEMJ-) , s.f.  Medio  pupi- 
lo : lo  que  se  jugu  solamente  por  comer  ol 
medio  día  cu  uu<(  casa  de  huespedes  , O fC 
educandos.  , 

PENSIOKN'AIRE , a<lj-  m.  Y 


sionista  , huésped  : el  que  paga  un  ..  p - 
comida  y vivienda  cu  alguna  r / " • 1' 


I or 


k>  : 

casa 


V duerme  en 


: el  niuchuelio  que  coi'  * 

, . , 1 . jüna , por  un  tan- 

a del  maestro  que  Je  r ’r  * , 

«o.  II  «¡gun» 

tirnsinn.  I'  lVnsi'"*1 


(Hf  í?° 

..no  : en  el  antiguo  go- 
jensi  n.  _,(/*  era  oficio  público , como 
1 ..merConscjero  de  Listado. 
''HS'MOnÑAr,,*-  V Pensión. 
rraSlOIWiE,  ÉE,  f>.  ¡i.  ilel  verbo  pen- 


sionner. 

FENSIONNER  , v.  a.  Seña]. ir  un  lamo 
á uno  para  »u  manutención.  ||  Dar  a uno 
alguna  jkiuíÍor  , tenerle  á pensión. 

PKNSIJM,  1.  m.  Castigo  <(ue  seiln  á lo. 
estudiantes  aumentándoles  la  Iccrion, 

PENTAGONE,  s.  m.  y adj.  ( $eom.\ 
Pentágono  : figura  que  tiene  cinco  lados  y 
cinco  ángulos, 

PENTAMÉTRE  , tul).  Pentámetro  : ver- 
so latino  de  cinco  pies. 

PEN’PAT  EUQIJ  E , s.  m.  Pentateuco 
los  cinco  libros  de  Mojscs. 

I’EÑTATHLE  , s"  ni.  Pcntatlo  : roí  co- 
lectiva del  griego,  que  denota  los  cinco  gene- 
ros  lie  juegos  o ludias  de  La  gimnástica. 

PEN TE,  s.  f.  Pendiente,  cuesta,  decli- 
tc, caída  , fallía  : lie  un  terreno.  ||  Gotera, 

, cenefa  : de  uu  úelo  de  cama,  de  un  do- 
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6*1 , etc.  ||  {fifi. ) Inclinación  , propensión,  i, 
A’/i  peale  , ade.  En  pendiente,  en  declive  , 
en  cuesta. 

PhíN  I F.CÓTF,  s.f  Pentecostés  r pasqua 
de  Fsphitii  Santo. 

*PFNTiÉRK , s.  m.  Trasoídlo  : red  para 
coger  codornices. 

PEN  1 L UE,  s.  f Puerca  : el  pernio  de 
la  }ii>,igra. 

PENUL  PÍEME , adj.  m.  y f Penúlti- 
mo : lo  c|ue  está  inmediato  h lo  último  , ó 
postrero. 

PÉNE  RIE , s.J.  Penuria  : la  carestía  y 
l'alta  de  jiis  cosas  mus  necesarias. 

I I E , J.  Esquife  redondo , de 
mucho  uso  en  Vcnecía. 

PEP ASTILLE,  adj.m.jr  f.  ( medie.  ) 
Pcpásdco  : dicese  de  los  remedios  que  dis- 
jKMien  los  humores  para  una  buena  supura- 
ción, 

PE  PIE  , s.f,  Pepita  : enfermedad  «le  las 
oves  en  la  lengua.  ||  (Jam. ) Dicese  : avoir 
lapepie  ; empinar,  elidía,  : beber  con  bue- 
na gana.  J|  (Jig.  yjam.)  Se  dice  : riauoir 
pus  la  pvpie  : no  tener  pepita  en  la  lcu- 
gua  , no  tener  pelos  en  la  lengua. 

I E ’IER  , v.  n.  Piar  : el  cbijTÍO  de  los 
gorriones. 

PEI’IN  , s.  m.  Pepita  : la  simiente  de  va- 
~as  hutas. 

rruv  ’ f^ur:  ^3‘*P'líví  : pedazos  de  oro 

P¿»'ií¡l  * '*  ra*ní'  ya  acendrados. 
Plantel/...  •?»  5-/-  Criadero, Min¡lU-r«.  || 
Id  , f,  m¡^rea : dc  arl,olcS  ¡I  J‘8  ) r*w 

PEPÍNlElU^p  . 

Cuida  de  los  plante**  S’  in"  *'‘,rí**ncro  que 

PKP'íiytJE , adj. . f 

pepas  fique.  1 ' 
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mismo  que 


* PEOUE,  s.  1.  V.  Pecqu. 

K 1 , Ai\  j’E  , artj,  , ,u  ,jne 


da 


PER$ANI. 

T.-1,  pasa  abre  agujero  : por  ser  „RU<t.'  ,, 
y¡";  ■ Ag'i.fc),  penetrante , sutil:  dícci 
dri  dolor,  frío  .grito,  viento,  etc.  j|  («,.) 
Perspicaz.,  vivo:  diccae  dc  la  vista  del  ta- 
lento, etc.. 

♦PERCÉ,  s.  m.  PERCÉE,  s.f.  Roza  ,(Uc 

se  hace  en  mi  bosque,  ya  sea  para  abrir  ca- 
mión , ó para  dar  vista  á una  casa  ó al- 
quería. 

Pi'.RCE  ( EiN  ).  erp.  aJv.  Dírese  solo  en 
esta  fiase  : tmtnenu  en  peree  : tonel  abier- 
to , esto  es,  empezado. 

PEREE,  Eh,  p.  p.  y atlj.  Horadado, 
pasado  de  pane  a parte  , abierto.  ¡|  ( proa.  y 
Jan,  ) Pícese  : Inmune  has  pene  : l.ombiV 
sin  hlauca,  c[ne  tala  sin  unituarto.  [|  Afai- 
son  bien  pen,  e ••  casa  de  buenas  luces  <>c 
▼emanas  bien  rasgadas.  PdU  bien  pene  . 
ciudad  de  calles  and, as  , bien  abiertas.  ¡I 
; punier  perec  : niam- 

toio,  dcspcrci  ,iado. 


f Ruplcaro , 


lo- 


‘ PF.RCE-B01S  , s.  ,n.  Abejorro  especie 

'&E.IÍ0SSE,  s.f.  Planta  llamada 
t^fuliicn  cor  mil  le. 

’PERCE-UULSSÉE,  s.f  Moscarda  : 

iMÉtu. 

WRCE-FEUILLE,  *. 

planta. 

PFRCF-I  ORÉT,  s.  m.  Cazador  atrevi- 
do, determinado. 

Pe  RGE-EEl  IRE,  s.  m.  Punzón  : para 
picar  v sellar  las  caria». 

1 11,  s.  m.  Abertura  , rotura  : 

* «?  1'JLillV  *Je  ninnlaRa  para  dar  peso. 
PuRCE-MOL’SSE , ». /i  Culonu  iilo  do- 
rado. 

PFR.CE-NEIGE  , i.f  Campanilla  blan- 
ca : planta. 

I ¿Rí  rEOREIELE , s.  m.  Gusano  del 
oído:  lix*Tetn. 

PFRGE-PIERRE , s.f.  Hinojo  marino: 
planta. 

PRRGFPl  FL  R , s.  m.  Recouflaílor  : co- 
miMouaihi  para  percibir  caudales,  c impues- 
tos. 1 

PERCEFriBLE,  W/.  m.  y f Pen  en- 
tibie : loque  se  dexa  ver  y percibir. 

PFRCFPTI B 1 1 JTÉ , *s.  f.  Pcrcilro. 
PERCEPTiy N , s.  f PciCejK  ■ion  : cóm- 
prcnenMon  intelertiial , ó sensual,  fj  Percvp- 
cion,  cobranza : «le  frutos  , «k*  tributos. 

1 ERísFR , t*.  a.  H«»radar,  taladrar,  aqu- 
|erear  : atravesar,  pa*í,r,  traspasar.  ||  Abiir 
camino,  puerta,  paso.  (|  Calar,  penetrar,  jl 
Romper,  ó entrar  por  medio.  \\'fig.'  Dir«»c: 
prner  l prever  lo  vrnidrro.J|  [id.)  Se 

«lice  : percer  le  Jo nd  d une  afane  \ pene- 
ir  la  substancia  dc  un  negocio.  j|  ( id.)  Di- 
cese  : percer  les  molí  fs  de...  penetrar,  calar 
los  motivos  de...  i|  [id.  } Se  «bee  : percer  les 
ruáis  a jouer , ele. , pasurlas  noches  jitgau- 
do,  etc. 

PEÍU.FR?  v.  n.  Ronip«*r,  ahrirM.*  paso  , 
saliíla.  j|  C rile  maison  peree  daos  dciur  rúes : 
/o/CaSÍI  ’^c  sal‘^n  o puerta  á «Es  calles.  j| 
v/c  ^es  ^cntf  peree nt  aiur  ettfans  : 
tes a?<]os°”,^Cn  ’ * «dir  los  dicn- 

, ''ños.  JsOrsquc.  les  comes  perccht 
imr  chcur^  . ¿ |« 

ti"*  11  y'/’ ° frr.lim  *l,s  c“ef1">s  á los  eahti- 
5-  ‘‘  j i'S-  1' ”;'*sc  : perecí-  iLtns  t ai-emr 
t''S  ,J  '’f'-afiire  -.  ¡o  mismo  rjuó 

^'PERCEER  l ^n“  ''r mte 

(fo,.  » *'  m-  Ajjijcrcadov,  boruda- 

PERCFVOIR,  cobrar  : 

'PrarHAKTrCn,aS’  teau0i’  eW- 

t rjROt  Ai . I , s.  nt.  A ó, .gaza , redamo : 
el  pt.xaro  en  jaula , ó atado,  riñe  sirve  en  1., 
Caí?r.Cíf.  ií?"11"' «Jemas  tiaiaros. 

I Pfcíií¿,íEA  *’S-  P,Wca,  pe,  liga  ; vara 

l¡»ga.  ||  Pirüca  : tu-Jida  dc  tierra.  |¡  bitaeas 
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phra  rodrigar  tas  vides.  ¡|  Tionco  dtl  asta 
del  ciervo.  1|  Alendara  para  poner  lo$  hul- 
eónos. (| * fig.  y fftm, ) So  dice  • gratule  per- 
che : varal  , [tendón  : la  muger  alu  } de- 
recha. 

PERCHÉ , EE,  adj.  f hlas . ) Perchado  : 
se  dice  de  las  aves  puestas  en  alcándaras,  ó 
ramas  de  un  árbol. 

PERCHER  , v.  n.  Posar,  sentarse  las 
aves  en  varas,  ramas,  ó cañas  , esto  es  , es- 
tar recogidas  , ó durmiendo. 

PERCHER  ( SE  ) , o.  r.  (fani. ) Empin- 
gorotarse , encaramarse  : díeese  de  las  per- 
donas que  se  suben  á un  sitio  alto  para  ver  , 
ú oir  mejor. 

^PFRCHIS,!.  tu.  Seto  de  jardín,  t)  huer- 
ta , hecho  con  estacas. 

PFRCHOIRj  S.  m.  Percha  : estacada  de  un 
gallinero , donde  se  encaraman  las  gallinas 
para  dormir.  ¡|  Omitas  de  Jas  jaulas. 

PKR( )!iU$ , L SE , atlj.  Baldado , tullido, 
impedido. 

f PERCNOPTÉI^J , s.  m Pcrcnoptero  : 
especie  de  ..güila. 

PERCOIR , s.  m.  Bai  rendía  : taladro 
para  abrir  un  tonel. 

PER (XI , LE,  p.  p.  de  fterrevoic  '■  perci- 
bido. 

PERCUSSION , 5.  J‘.  Percusión  : im- 
presión que  hace  un  cuerpo  en  otro  al  cho- 

CUp  FRP  ABLE , atlj.  m.  y f Perdí  ble  : 
que  pilóle  perderse. 

PERDANT,  s.  m.  Perdidoso , el  que 
pierde,  ó que  está  perdiendo  : en  el  juego 
regularmente. 

PKKDiTlON , s.  f.  Perdición  : ruina  ó 
daño  grave  <n  lo  espiritual  y temporal. 

PERORE,  v.  tr.  Perder.  Tiene  cu  ambas 
lenguas  unas  mismas  sigi libraciones  y usos, 
¡j  Pertlre  cnur.-tqc  : desanimarse;  desmayar, 
[j  Pertlre  les  btmnes  grates  de  .,  caer  en 
desgracia  de.  . 

PERORE  (SE),  v.  r.  Perderse  ; irse, 
salirse , desvanecerse , disiparse  algún  licor 
contenido  en  alguna  vasija. 

PERORE  AL,  s.  m.  Perdigón  , perdigón- 
cilio  : perdiz  nueva. 

PKKDIUGOIN  , s.  m.  Endrina;  especie 
de  ciruela  silvestre. 

PERDfil.X , s.f.  Perdiz:  ave.  Perdri.r 
rouge  : perdiz  de  pico  y [tatas  coloradas. 

PEROL,  LE,  p.  p.  de  pertlre  : y atlj. 
Perdido,  ij  Puits  pertlu  : pozo  en  que  se 
pierden  las  aguas.  ||  Pays  pertlu  : tierra 
perdida,  desierta,  inhabitada,  ó muy  remo- 
ta. (|  'Jjrer a coiws  peritas:  litar  al  ayre  , 
fiu  asestar.  ||  MeUre  de  iargent , placer 
ajarais  peed us  : i 1 11  poner  caudales  en  un 
Tita  luid*.  [|  A vas  heures  pe nh.es  : á rato» 
perdidos.  j|  {inilic.)  D ícese : evfans  perdus : 
lúJ  soldados  que  SO  destacan  para  pelear 


las  pr  i ni  nos.  (j  Fe.nw.e  peni ue  : niue-'r  [vr* 
dida,  publica.  |j  I i trame  perdí  1 d hnnncur: 
hombre  siu  honra 

PERE,  s.  m.  Padre.  Tiene  las  mismas 
aplicaciones  en  ambas  lenguas  rn  el  sentido 
recto  v figurado.  j|  ¿e  Pera  étcniel : el 
Padre  El eruo , el  Eterno  Padre.  ¡{  Je  Sumí 
Pere:  el  Padre  Santo,  c!  Papa,  jj  Pero  de 
l'Eglise  : Santo  Padre,  ó Padre  de  la  Igl«- 
sia.  j|  Pere  du  désert:  Padre  dH  yermo  , 
santo  anacoreta.  í|  Pere  de  familtc ; padre 
de  familias.  ¡|  P¿/v  nourricier : el  amo, 
•■sto  es  , el  marido  del  atua , ó de  la  n adro 
de  leche  de  un  niño.  ||  So  dexan  por  dema- 
siado comunes  y conocidas  las  nenias  tra- 
ducciones de  la  voz  pere , como:  padre  na- 
tural, putativo,  espiritual,  etc.  Padres  de  la 
historia,  de  pobres,  de  la  patria,  etc.  ](  Parts 
conscrits  (padres  conscriptos)  : expresión 
tomada  de  los  Latinas  para  significar  Jos  Se- 
nadores de  la  antigua  Roma.  |l  IVos  p¿res: 
nuestros  padres,  nuestros  abuelos  , nuestros 
progenitores,  nuestros  mayores.  [|  Péres 
uhvdutainen  te  dicho) : los  Santo*  Padres,  esto 
es,  los  antiguos  Doctores  de  la  Jglcsia  , que 
suelen  llamarse  les  Peres  de  t F.glise , ó les 
Saints  Oocteurs.  |j  Los  Padres  : hablan  Jo 
de  un  Concilio,  son  los  Obispos  que  asisten 
á el.  ||  Grnnd-rterei  abuelo.  ||  Beau-pérez 
suegro.  [|  Jjc  péne  du  jour  : ( el  autor  de  la 
luz) : díeese  del  sol  poéticamente.  ||  Le  pere 
du  mensnnse  (el  padre  de  la  mentira' : di- 
cese  fiel  diablo  en  lenguage  de  la  Escritura. 

PÉREGREVATIÓN , s.f  (ant.)  Pcrc- 

grftlgcion  , viage  largo. 

PÉRÉGRlTüTE,  S.f.  Ayre,  ó modales 
cxtiqngeros. 

PEREMPTION,  s.f  ( for .)  Instancia 

que  no  ha  lugar. 

PEREMPTOIRE,  adj.  m.  y f Peren- 
torio. 

PÉREMPTOIREMENT,  ady.  Perento- 
riamente : de  un  nimio  perentorio. 

PERFECTIBLE,  adj.  tu.  y f'\*  que 

puede  recibir  perfección  : ó puede  perfeccio- 
narse, ó mejorante. 

PERFECTIBHJTE , s.  f Calidad  de 
lo  que  puede  ser  perfeccionado  : mejora- 
miento. 

PERFECnOSí , s.f  Perfección  : com- 
plemento, tiu  de  nna  obra.  ||  Perfección  : el 
último  grado  de  excelencia  V honda  1 de  un» 
cosa  en  quulqnicr  género  físico,  ó moral.  ,| 
Perfección  : preiyln  ci  calidad  apreciable  en 
una  persona  , sea  del  alma,  sea  rid  cuerpo. 
En  este  sentido  se  usa  en  plural  enfrancés.  | 
En  perfectiou : con  perfección,  perfecta 
mente.  ¡|  Dam  la  detnicre  per/ectioa : á U 
última  perfección,  lo  mas  peifecto. 

PERFECTfONNÉ , HE  , 7».  r.  y adj. 

Perfeccionado. 

rERIECHOMEMENT,  s *n.  Üitiosa 
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perfección  , última  muño  , rutero  comple- 
mento. 

PKKl’ECndKNER  , »».  a.  Perfidonar  , 
perfeccionar,  acabar  culeramente.  ¡|  Darla 
ultima  manoÁ  una  cosa. 

PER FECTION NER  (SE),  r.  r.  Per- 
feccionarse. 

PERFIDE,  adj.  m.  y f Pérfido,  feipen- 
tido:  el  q ue  falta  ¿t  la  fe,  y palabra,  D».isc 
también  coiuo  sustantivo.  ;|  Pérfido,  falso: 
diese  también  de  lo  que  tiene  relación  con 
las  personas. 

PERFÍDEMENT , adi».  Pérfidamente, 
ron  perfidia. 

PERFíDIE , s.f  Perfidia:  traición,  des- 

lealtad. 

PERFORA TíON  , s.  f (didate.)  Per- 
foración : la  acción  de  horadar  alguna  cosa. 

PERFORER  , i»,  a.  Perforar,  agujerear. 

* PERG OLESE  , s.  ni.  Cierta  clase  de 
uva  y ▼id. 

PERGONTE , s . f Maya  : flor  pareci- 
da t*  la  margarita. 

PÉH1 , IE  tp.  u. y adj.  Perecido.  ||  (Lías.) 
Vi  en  o a 


Pícese ; peri  en  hainde  , peri  en  barre : fax  as 
ó barras  que  no  llegan  al  extremo  del  escudo. 

PERICARPE,  s.  m.  Pericardio:  mem- 
brana c«Miue  está  encerrado  el  coraron 

PERICARPE , s.  m.  (bolán.)  Pericar- 
pio ; la  película  ó telilla  que  cuLrc  el  fruto 
de  alemas  plantas. 

PEiüCLn'ER , i',  n.  Peligrar , estar  en 
sumo  nesgo:  se  dice  mas  bien  de  las  cosas 
cine  de  la»  personas. 

’PERICLYMENUM,  *.  m.  Madreselva : 

{ i anta. 

PERIGRANE,  m.  Pericránco:  mem- 
brana que  cubre  al  cráneo. 

PEHlOUT,  $.  m.  Peridoto:  especie  de 
esmeralda. , 

PERIGÉE,  s.m.  Perigeo:  punto  de  la 
órbita  de  un  planeta , rl  iuas  cercano  ó la 
tierrí». 

PERKJLEUX  , s.  tu.  Especie  de  man- 
ganera mnv  dura. 

PÉKIHELIE,  s.  m.  Perihelío:  el  punto 
mas  cercano  id  sol , en  la  órbita  de  un  pla- 
neta.. 

PKRIL  , s.  m.  Peligro , riesgo, 

rÉRILLEUSEMENT  , ad».  Peligrosa- 
mente. 

PÉR1LI ¡ECJE  . EL’SE , 0,1).  Peligroso. 

PERI  ME,  EE,  p.p.jradj.  ( J01 .)  Per- 
dido., 

PÉRÍMER,  v.n.  (forá)  Perder  nna  ins- 
tancia. 

FERIMÍTRE  , s.  m.  (ge om.  ) Períme- 
tro : circuito  ó contorno  de  una  (¡gura. 

VÉRFNÉE,  s.  tu.  (anal.)  Torillo:  el  espa- 
cio que  hay  desde  el  ano  basta  los  parles  na- 
turales. 

PÉPJODE , s.  m.  Período:  el  punto  mus 


alio  de  una  cosa.  ||  Dans  le  dernier  jtériode 
d.‘  Sif  i'ie  : en  el  ultimo  periodo  de  su  vida. 

PÉÍUODE,  s.f  Período:  curso  de  un 
astro  para  volver  al  mismo  punto  donde  sa- 
lió. ¡|  Período  :1a  cláusula  entera  y perfecta 
de  una  oración.  ||  Período : el  espacio  de 
tiempo  que  dura  la  calentura.  ||  Périmle 
carree  : Peí  iodo  qiiatniueoubre  , compuesto 
de  quatro  miembros. 

PERIOD1QLE,  adj.  m.  y f.  Periódico; 
lo  que  por  mi  curso  natural  vuelve  al  punto 
donde  empezó.  ,|  Periódico:  se  dice  de  las 
calenturas  que  llaman  intermitentes.  ||  JJis- 
cours  pcriodtque ; discurso  , u oración  nu- 
merosa, de  clausulas  redondas,  armonioso. 

PEKIÓDIQLEMEMT,  ade.  Periódica- 

mentc. , de  un  modo  periódico. 

* PÉRIO  DISTE , s.  ín . El  compositor, 
autor . ó formante  de  algún  papel  periódico. 

’PÉRKEUEKS,  l.  m.  pl.  [geogr.)  Pénc- 
eos : los  «pie  habitan  en  un  mismo  paralelo, 
á distancia  de  180  grados. 

PÉR10STK , s.  ttim  ( anal.)  Periostio: 
membrana  que  envuelve  quasi  lodos  los 
huesos. 

* PÉRIOSTOSE,  s.  f ( cirug .)  Periós to- 
sí» : .inflamación  del  iieriostio. 

PERl i* AT ÉTÍC1KN  ,ENNE , adj.ys. 
Peripatético  : rl  (ihisofó  aristotélico. 

PER1PATÉTÍSM  E , s.m.  Peri  pato:  doc- 
trina.de  los  peripatéticos. 

PER1PETIE , s.f  Peripecia  : mutación 
inesperada  de  fortuna.  Díccsc  del  último 
acauciuiienlo  de  un  poema  épico  , de  una 
tragedia , etc. 

PERIPHERIE,  s.f  (geom. ) Periferia: 
cirunfereneia  , circuito  de  una  figura. 

PEÍUPHRASE , s.f.  Perífrasis,  circun- 
loquio. 

PER1PHRASER , e.  n.  Perifrasear  : ha- 
blar .voi  perífrasis. 

PE  RIPEE,  s.  ni.  ( geogr.  ant.)  Peri  pío. 
derrotero  de  una  navegación  costeando. 

*PERIPLOQLE , s.f  Pcriploca  : planta. 
Es  venenosa  para  los  quadrúpedo». 

PER1PNEEMOMK,  s.j.  ( medie. ) Pe- 
ripneumouiu  : inflamación  del  pecho  , y de 
las  partes  contenidos  en  el. 

PERIPT ERE,  s.  m.  (anjnit.)  Per  ¡pierio: 
edificio  rodeado  cxtcrioruiculc  de  columnas 
aislados.  . 

PER1R  , v.  n.  Perecer  : acabarse,  tener 
fin  bis  cosas  por  destrucción , ó ruina.  [|  Pe- 
recer: fenecer,  perder  la  vida  una  persona 
por  violencia  , dcftgrat  ia  , ó trabajos.  ({  Pere- 
cer , perderse  : naufragar  una  embarca- 
ción. 

PKRISCJENS.  s.  m.  pl.  (geoqr.)  Pedi- 
dos :,lns  habitantes  de  los  zonas  irlas. 

PERISSAULE , atli.m.yf  Perecedero. 

PERISTA  LTivjL’E,  adj.  mtyrf  Peris- 
táltico : díccsc  del  movimicuto  de  los  inti*- 
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tinca  , ron  el  qual  arrojan  las  materias  que 
contienen. 

PÉR1STYLE , s.  m.  ( arquit. ) Peristilo: 
especie  de  galería  abierta  sostenida  de  co- 
lumnas. 

PER1SYSTOLE  , s.f  (anat.)  Pcrisís- 
tole;  intervalo  de  reposo  entre  «*l  sístole  y 
cJdi.Mole  del  corazón  v «le  Es  arterias. 

PÉR1TOINF.  , s.  m.  ( anal .)  Peritoneo  : 
tela  que  cubre  j»or  dentro  todo  el  vientre. 

PF.RLK , s.J.  Perla:  grano  redondo,  y 
precioso,  que  se  cria  dentro  do  la  concha.  |j 
{fig>  Y J1,m • ) la  • se  dice  de  la  persona 

de  singular  estimación  y aprecio. 

PERLÉ , EE  , adj.  Aljofarado  : guarne- 
cido de  ncrlas.  Diccsc  regularmente  de  J:is 
piezas  fiel  blasón.  ||  fíouillcn pt  rlé : caldo 
con  ojos , quede  puro  substancioso  y Lien 
hecho  forma  como  aljófar  por  encima.  || 
Julep  perla : julepe  en  que  entran  perlas 
desleídas. 

PERLURE  , s.f  (moht.)  Perladura : los 
gumita'*  «b  l asía  <lel  ciervo.  * 

PKRMANENGK  , s.f  Pcminwncw: 
duración  constante. 

PERMANENT,  ENTE,  adj.  Perma- 
nente, durable. 

Pl  RMÉAR1Í.ITÉ,  s.f  ( JU .)  Permea- 
bilidad : la  calidad  de  todo  cuerpo  que 
puede  rezumarse. 

PERMEABLE,  adj.  m.  y f ( fls .)  Per- 
meable: dicese  de  todo  cuerpo  por  donde 
pueda  pasar  ó penetrar  la  luz  , el  ayrc  , y 
otro  qualquier  fluido  rr/umablc. 

PERMES8E,  s.m.  Pcrmeso  : rio  consa- 
grado á las  musas. 

PERME1  IRE  , v.  a.  Permitir  : dar  |>cr- 
miso,  licencia,  facultad.  |j  Peí  mi  t ir:  tole- 
rar, dejar  hacer , no  oponerse,  jj  Permi- 
tir : dar  lugar  ó tiempo  para  lo  que  se  quiere. 
I>íctse  solo  de  las  cosas  : le  temps  permet , 
les  ei reo nsf anees  permattent , etc. 

PERMElTRh  (SE),  v.  r.  Tomarse  la 
libertad  , la  licencia  : de  hacer  , ó decir. 

PERM1S  , ISE  , p.  p.  de  penntltre  : v 
adj.  Permitido , lícito. 

PERMISSION , s.J.  Permiso  , licencia.  |J 
Aove  volee  permistión ; con  permiso,  con 
perdón  de  vmd.  Es  fórmula  de  urbanidad 
y crianza. 

PER MUTA NT , s.  m.  Permutante  : el 
que  permnta  un  beneficio  eclesiástico  por 
otro. 

PERMUTA  XION , s.f  Permuta:  per- 
mutación de  tin  beneficio  eclesiástico. 

PERMUTAT103XS,  s.fpfnr . (aritm.) 

Ciertas  combinaciones  en  el  cálculo. 

PERMUTÉ , LE , p.  /».  Perroutado. 

PER  METER  , 1*.  a.  Permutar  , catubLlr: 
se  dice  solo  de  los  beneficios  eclesiásticos. 

PÍRN1C1EU5EMENT,  adv.  Pctniúo- 

psaucntc. 


PF.RNICIEUX , LU3E,  adj.  Pernicioso, 

nocivo : dañoso. 

PER  ( lili  IUM,  ( ejrpr.  lat.)  Por  falleci- 
miento. Usase  en  las  vacantes  de  empicas, 
pr-  laudas  , etc. 

PERONE,  s.  m.  (anat.)  Perón**:  hueso 
ó canilla  menor  «le  la  pierna  , que  está  de- 
tras de  la  principal,  y [ior  a Laxo  forma  el 
tovilloexierno. 

* PERON NE,  (gtogr. ) Perona  : ciudad 
de  Francia. 

PLRüJNNELLE , s.J'.  (1  •rtinjur.)  Co- 
to rier.i,  chacharera  , bachillera : diccsc  ;■  una 
inttgci  habladora. 

* PERON8  , s.  m.  pl.  ( cetrcr. ) Los  pa- 
dres «le  las  aves  de  rapiña. 

PERORA  ISON,  s.f  IV  1 oración  : con- 
clusión de  un  dUeurso  oratoi  ¡o. 

PERO  I’,  1.  m.  Resalvo  de  dos  cortas. 

* PEROL , X geogr • ) Perú:  reviro  de 
Ame:  ira. 

t *PEROU,s.  fft.  Diccsc  de  un  negocio 
I muv  lucrativo:  c'est  unPérou,  es  un  . India. 

| *PÉRUSE,  (¿feogr.)  Perusa : ciudad  da 
| Italia,  en  el  Pianionte. 

¡ PFJIPENDÍOJLAIRE  , ,«//.  m.  y f. 

Perpendicular  : la  luirá  que  cae  h plomo.  [| 
La  línea  recta  que  se  levanta  sobre  una  ho- 
rizontal, v que  formaron  rila  ángulos  rectos. 

PERPEN I IICULAIREMEN  T,  «di-.Pcr- 
pcndicularmcnte. 

PERPEN D1CULARITE,  s.f  Estado: 

situación  «le  lo  que  está  perpendicular. 

\,  PERPEN  1 )ll .ULE,  s.m.  Pe» pend íe ulo  : 

lo  que  cae  á plomo. 

PERPETRÉ,  ÉE,  p.  p. y adj.  Ferpe 
irado  , coincido. 

. PERPE  ITxER  , v.  o.  (Jhr. ) Perpetrar ; 

hacer  ó comete»  algún  delito. 

| *PERPL1  RES,  s.J\  pl.  Pastos  comí  tu  es  : 

de  un  lugar, 

^ PEKPETUANE , r.  f Sempiterna , ó 
sicmpreduia  : cierto  lexido  de  lana  muy 
fuerte. 

PERPÉLUATION  , s.f  Pcrpetuaciou: 

la  acción  «Ir  perpetuar. 

PERPETUE,  ÉE  , p.  p.  y adj . Perpe- 
tuado. 

| PERPÉTUEL  , ELLE  , adj . Perpetuo , 

perenue  , continuo  : lo  que  dura  ó sigue  sin 
{ cesar, sin  intenupcion. 

PKRPEl  lJELLEMEST  , adv.  IVrpc- 

tuamente, 

PERPE  ÍUFR,  v.  a.  Perpetuar  . liarcr 
perpetua  ó perdurable  una  irosa. 

PERPLr^i’É,  s.J.  Peí pctuidurl  . du- 
ración sin  |(  .7  pcfjtetuilc , exp.  adUf. 
Para  siempre  , sin  termino. 

♦PERPHiNAN , (geocr.)  PcrpirVan : ciu- 
dad de  Francia  , capital  del  R osel  Ion. 
PERPLEXK  , adj.  pi.  y f Pe: plexo; 

1 11  resoluto-  dudoso. 
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rKUPLl'.MTK,  i./Pcplew^J:  iitc- 

lOllM'ilMl,  (ltlíi.'l. 

PE RQUISITION  , s.f  Pesquisa  , infor- 
mar ion  , inflamación  : que  se  bacc  de  uno. 

'PERREAÜjí.  m.  Caldera  de  cerero  esta- 
ñada. 

PKRR1ÉRE  , s.f.  Pedrera  , cantera  : de 
piedra.  ||  Buzón  ó (apon  de  uu  horno  de 
fundir  niela!. 

•PERRIQLE,  s.f  Periquito:  papagayo 
pequeño. 

PERRON , s.  m.  Gradas:  la  pradería 
exterior  de  la  fachada  de  un  edificio  , ó 
tCi'lIllo. 

PERBOOrET , s.  m.  Papagayo  : cierto 
¿xan».  |j  ( /ttf- ) Papagayo  : diresr  del  que 
alila  solo  <le  memoria  , repitiendo  lo  que 
ha  oído.  ||  ( luiut . ) Lláutansc  mdts  de perro- 
qu-l , los  masteleros  de  juanetes.  ||  También 
se  llama  perroquet  una  silla  poltrona  «le 
lesera. 

PERRLCIIE  , s.f.  La  hembra  del  papa- 
gayo , ú cotorra. 

PKRRUQLK,  s.J'.  Peluca:  la  cu'ocllcra 
postiza. 

PERRUQITER  , s.  m.  Peluquero  : el 
que  linee  las  pelucas  , y peyna. 

PKRRUQl  1KRE,  ,.  j.  Peluquera  : la 
nuigrr  del  peluquero. 

PERS,  ER.SE,  adj.  ( aní.  ) Garzo  , de 
color  de  garzota. 

PERSCRL3TATION  , 5.  / Pesquisa  , 
indagación. 

PER  SALTIJM  , ( expr . tal.)  Por  sallo  : 
díccsc  de  los  que  han  recibido  un  orden  sa- 
cro superior,  sin  haber  pasado  por  «1  iulcr- 
malio. 

* PERSE  , (gcogr.  ) Persia*:  gran  pais 
de  Asia. 

f PERSE  , a/l¡.  rs.  Persa.  V.  Per  san. 
PKRSE  , s.  f Persiana  : Ha  pintada  que 
viene  de  Persin. 

PERSECUTAOT,  ANTE  , mi}.  Impor- 
tuno , impertinente,  molesto:  que  maja  con 
instancias  , visitas , v empeños. 

PiiRSÉCMlE , ÉK,  ¡i.  i>.j  fuij.  Vene- 
gaido, 

PKRSEGUTER,  o.  a.  Perseguir  : vexav, 
atormentar , acosar  con  violencia.  j|  Perse- 
guir , hostigar , importunar  : con  visitas, 
empeños,. c instancias  á alguno. 

PERSEGUTEUR  , TRICE , subst.  Per- 
seguidor ..  ora. 

PERSÉCITION , s.f  Persecución  : el 
acto  de  perseguir. 

PERSE E , s.  rtt.  ( astrou .)  Penco:  cons- 
telación boreal.  Jfc 

PERSÉYERAMMENT  ^ída.  con  per- 
severancia. 

PERSEVÉR  ANCE  , s.  f.  Pe rse veranda  : 
permanencia  , y continuación  cu  las  luis- 
iqys  acciones  y procederes* 


PERSEVÉR ANT  , ANTE  , mij.  Perse- 
verante , constante. 

PERSE VÉRER  , n.  Perseverar  : pro- 

seguir , continuar  por  voluntad  cu  una  ¡co» 

PERSICA  IRE,  s.  f Persicaria:  planta. 
PERSIGO!’ , s.  rn.  Pérsico  : rosoli  de  al- 
mendra* de  melocotón. 

PRRSíENNE,  s.  J'.  Persiana  : especie  de 
celosía.  (|  lAinguc  persie/uie  : lengua  persa 
antigua,  pues  la  moderna  se  liama  penan 
( persi.mo 

PERSItLAGE  , s.  m.  QíiOa  , sofLuua  , 
chillada  : hurla  fina. 

PERSIFLER  , v.  a.  y n.  Chillar  , hacer 
chifla  , ó rechirtu  de....  chulear,  ó chulearse. 

PERSIEXjECJR  , s.  m.  Burlón  , el  que 
hace  chilla  , ó rechifla  : soflamero , chu- 
leador. 

PERSIL  , s.  m.  Perexil  : planta.  ||  Per- 
sil  de  M acedóme  : perexil  de  Maccdonia. 

||  Persil  d añe  f pút  rido  : planta.  j|  Persil 
de  a u : ¿pío  p;il  ustre.  [ | Persil  tata  'age : biz- 
naga. ||  (oro a.)  Dícose  : grélcr  sur  U pe rsil : 
valerse  ríe  su  autoridad  y carácter  contra 
personas  dehiles. 

PERSILLADE , s.  f Carnero  verde  : 
guisado. 

PFRSILLÉ  , ÉE , adj.  Verdino  , ver- 
di  noso  : por  corrupción  , ó moho,  JPixantigm 
pe  ni! le  : queso  mohecido. 

PERSIQUE  y s.  m.  Pérsico  : cierta  espe- 
cie de  alhcrchigo. 

PERSIQUE , adj.  Pérsico  : tilden  de  ar- 
quitectura , en  cuyo  friso  hay  figuras  de 
cautivos.  Sein  penique  : seno  , ó golfo  pér- 
sico. V.  Sein. 

PERS1STER , u.  n.  Persistir,  pcnnancr 

cer  : estar  firme  y constante  en  alguna  cosa. 
PERSONNAGE,  s.  m.  Personage,  per- 

sona  , sugelo  : se  entiende  de  los  varones 
¡lustres  , ó distinguidos.  Quando  este  nom- 
bre va  solo  , ó lleva  algún  epíteto  poco 
recomendable,  se  loma  en  scutido  satírico, 
y corresponde  á figurón,  fantasmón.  j|  Per- 
sonage  , persona  , interlocutor  en  una  pieza 
dramática : y también  significa  el  papel  que 
cada  actor  representa.  ¡|  Tapisserie  a per- - 
snjmages  : tapicería  de  figuras , ó historia- 
da. 

♦PERSONNAUSER,  p.  a.  Personalizar  : 

una  sentencia , fábula  , ó alegoría. 

PERSONNAL1TE , s.f.  Personalidad  : 
calidad  de  lo  que  es  propio  de  Ja  persona  , 
riel  individuo  , sea  afecto,  interés,  oyin  ion, 
etc.  Jj  Personalidad : dicho  picante  , ó satí- 
rico contra  la  persona. 

PERSONNAT  , s.  m.  Personado  : bc- 
nefieío  con  preeminencia , sin  jurisdicción. 
PKRSONNE , s.  f Persona  individuo  : 

1 sitgcto.  ||  Persona  , personal  : la  disposición 
i y figura  corporal.  ¡|  Quando  persorv te  se  dice 
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dr  un  modo  negativo  y absoluto,  corres- 
ponde á nadie.  Persnnne  nest  aenu  ici  : 
nadie  lia  venido  aquí.  V n-t-d  persnnne 
qu i pnisse  cnihuter ? ¿ hay  alguno  , ó hay 
«juieu  pueda  dudarlo  ? |]  b.n  pesnnne  : en 
persona  : por  si  mismo  : ó estando  presente. 

FKRSUMNEL  , ELLE , adj.  Personal : 
lo  que  es  propio  y peculiar  de  la  persona  , 
ó di  cada  individuo.  |j  También  significa 
amigo  de  si  mismo  , ó egoísta : il  se  dtí  jthiín- 
son! te  , U n est  que  persnnnel.  \\  Prnnnin 
jn:rsonnel : pronombre  personal  , el  que  in- 
dica la  jHTsona.  ||  ¡lamine persnnnel  : hom-* 
br*  nmv  engreido  , pagado  de  si  mismo. 

PEPSüNNEL  , s.  m.  Personal  : buenas 
ó malas  calidades  de  un  siiceto. 

PERSC  )NNELLEMENT,  aih\  Persona!- 
mente,  en  persona. 

PERSONNII'IER.,  v.  ti.  Personificar,  atri- 
buir á una  cosa  inanimada , ó abstracta  , la 
figura  , los  afectos  , y el  leiiguage  de  una 
persona. 

PEKSPECTIF  , ÍVF.,  adj.  ( pint.)  Pcrs- 
pcclivo  : lo  qne  representa  un  objecto  en 
perspectiva. 

PERSPKCTIVE  , s.j'.  Perspectiva  : dí- 
ccsc  tic  este  ramo  de  la  pintura,  y también 
de  la  obra  cxeculada  con  este  arte.) [Perspec- 
tiva : vista 6 aspecto  de  diversos  objetos  jun- 
tos mirados  de  lejos.  j|  (fig- ) Perspéctico  : 
lo  que  se  preve  , ó espera  , sean  bienes , sean 
males.  ||  Perspectiva  lincaire  : perspectiva 
lineal , la  que  consta  de  solo  líneas.  |[  Pers- 
peclive  aéricne  : perspectiva  aerea  , la  que 
se  liare  por  la  degradación  de  las  «ominas. 

PERSPICAC1TÉ  , s.f.  Perspicacia  : pe- 
netración del  ingenio,  ó discurso. 

PERSPICL IT É , s.f.  Perspicuidad  : cla- 
ridad , limpieza  en  el  estilo. 

PERSUADE,  ÉE , p.p.yadj.  Persua- 
dido. 

PERSUADER  , v.a.  Persuadir:  obligará 
uno  con  el  poder  de  las  razones  á que  baga 
ú crea  alguna  cosa. 

PERSUADER  fSE  ) , v.  r.  Persuadirse: 
baccrsc  juicio  : figurarse  : creer:  imaginarse. 

♦PERSUASIBLE,  adj.  m.y  f Persuasi- 
ble : lo  que  se  puede  creer , ó tener  por 
cierto. 

PERSUASIF,  IVE,  adj.  Persuasivo: 
lo  que  tiene  fuerza  y eficacia  para  persua- 
dir. 

PERSUASION,  s f.  Persuasión:  la  ac- 
ción de  persuadir. ||  Persuasión : íiruic  creen- 
cia. 

PERTE , s.  f.  Perdida  : privación  de  lo 
queso  poseía  , disfrutaba , ó estimaba.  ||  Per- 
dida : daño  , ó menoscabo  que  se  recibe  en 
alguna  cosa.  ||  Perdición  , ruina  : del  alma  , 
de  una  familia  , de  un  estado.  | ( Jor . ) Per- 
dimiento : hablando  tic  bienes,  rentas,  cos- 
tas , etc.  ||  Pcrte  d'cspnt ; disipación  grande 


de  espíritu.  [|  A pcrte  : con  perdida , perditn* 
do,  con  mcuo*cabo.  j|  A pcrte  de  \’iuc : sin 
verse  el  fin.  ||  ¡'he  en  prrtc . estar  de  perdi- 
da, 6 perdiendo,  en  el  juego. 

PERTINEM  M ENT,  tul».  Conducen  te- 
men te  , á protKÍsito  , al  caso. 

♦ PERTlNENCE , s.  f ant. ) Oportuni- 
dad : cosa  conveniente. 

PER PINENT,  ENTE,  adj.  Pertinente: 
oondiiccnte , oportuno. 

PEKTL'IS  , s.  m.  Puerto,  alfoz,  freo: 
paso  estrecho  entre  montañas.  ||  Canalizo  : 
luquete  : paso  angosto  entre  una  isla  y ia 
tierra  firme.  j|  Caz  : de  un  rio. 

PERTU  ISANE,  s.j.  Par  lesa  na : espcc  ie 
de  alatiarda  antigua. 

PERTURBATEUR , s.  m.  Perturbador : 

del  buen  orden  , ib*  la  quietud  publica. 

PER  I URBA I ION  , s.  f Perturbación  : 
solo  se  dice  de  I4  alteración  ó conmoción 
del  espíritu. 

PErlTU R B ATRICE,  *./  Perturbador®. 
V.  Ferturhateur. 

PERUVTEN , ENNF.  , adj.  Pcr  nano  , 

Perulero  : lo  que  es  del  Peni. 

PER\  ENCHE,  s.J.  V incaperviuca,  ver- 
ba doncella  :*  planta. 

PER\,KRS , ERSE , adj  Perverso  : ma- 
lisiitm.  U *asc  algunas  veces  como  sustantivo. 

PERVERSION,*. f.  Perversión,  depia- 
vacion. 

PERV ERSITE , *.  f Perversidad , suma 
maldad,  ó corrupción  de  costumbres. 

PERVERTI,  IE , p.  p.  1 o*//.  Pervertido. 

PERV  ERTIR  , i •.  a.  Pervertir  : turbar 
el  orden  y estado  de  las  cosas.  Pexvcrtir  , 
alterar  , viciar  : el  sentido  de  un  autor,  de 
un  pnsage.  ||  Pervertir  : viciar,  malear  a al- 
guno. 

PERVERTIR  (SE)  , v.  r.  Pervertirse, 
malearse  . apicararse. 

PES  A DE,  s.  J.  ( picada)  Posada  : salto 
en  que  se  levanta  el  caballo  de  delante,  sin 
rebitir  con  las  piernas. 

PESAMMENT  , t i \ Pesadamente.  ,{ 
Pesamment  armé  ; armado  «le  lorias  armas. 

PESAN T,  s.  m.  Peso:  pedazo  de  hierro 
ó plomo  envuelto  en  un  tr;q>o , que  la* 
costureras  y bordadores  poneu  para  sentar 
la  obra.  ¡|  Cuenta  de  abalorio. 

PESA  ¡NT  , ANTE  , tul),  pesarlo:  lo  que 
pesa  , ó es  pesarlo  : tardo,  torpe.  ||  Pesado  : 
molesto,  incómodo.  ||  Pesado,  carearlo  : de 
humores  , vapores , etc.  como  se  dice  de  la 
cabeza  , riel  tiempo  , etc.  : tete  peshn/c  ; 
temps  pesant. 

r ES  ANT.  ( Usase  como  adverbio  td ga- 
nas veces. ) Así  se  dice  • milla  liares  d ar- 
gent  pesant,  mil  libras  ríe  plata  : ntille  li- 
ares pesant  flor , mil  lil  las  de  oro  : se  cn- 
licncien  libias  de  peso,  y 110  de  valor. 

PESAN  PEUR , s.j.  Pesadez  : peto  : gr:- 

• ' ¡ 
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▼edad.  ¡|  Pesadez  , carcazon  : de  humores , 
vapores,  ele.  Pesanteur deittp , d ’cstnmac  , 
du  temps , etc.  (|  (jifi.  ) Díeesc  : pesanteur 
tT esprit , destile:  torpeza  de  entendimien- 
to  , prs.idez  ilel  estilo. 

♦PFSATj  A.  ni.  Paja  de  guisantes. 

* PES( 'H1KUA  , fieogr.) Pesquiera  : ciu- 
dad de  Italia. 

PESE , KR  , p.  v.  y tul/.  Pesado. 

PRSF.K  , *.  /.  KÍ  peso,  el  pesar ' la  ac- 
ción , ó el  modo  de  pesar.  ||  Picada  : la  can- 
til l.td  de  lo  que  sopesa  en  una  vez. 

PÉSE-LlQl’ElR  *Jt.  ni.  Pesaiioores  ins- 
truuirnto  para  reconocer  el  peto  y gravedad 
de  los  licores. 

PESFR  , v.  n.  Pesar  : tener  ó hacer  tan- 
to ó q ti  nulo  peso  una  irosa.  ||  (fifi.  ) Ser  pe- 
sado , molesto,  enfadoso,  etc.  j|  Peser  sur 
une  note , sur  une  sy'llpble , e/e. ; apoyar  , 
detenerse,  ó descansar  sobre  una  nota,  so- 
bro tina  sílaba , ele. 

PESER , i»,  a.  Pesar : averiguar  el  poso 
de  una  rosa. 

PF.SFIR,  s.  m.  Pesador : el  que  pesa. 

PF.SÍ  )N , s.  m.  Romana  : peso  grande. 

PKSSA1RE , s.  m.  ( medie. ) Pesar  io  : re- 
medio sólido  para  la  vagina. 

* PESSE  , s.f  Picoa  , pinabete  : especie 
de  abeto  : árbol. 

*PESTARD,  s.  m.  Oibnioso,  soplon , 
cuentista  : entre  estudiantes. 

PESTE , s.  f.  Peste,  morbo  : enfermedad 
contagiosa.  ||  ( fifi. ) Peste  : dicese  délas  j>cr- 
•onas , ó cosas  perniciosas  á las  costumbres. 
||  ( fatrt.  ) Díeesc  : mechante  peste  , me- 
chante petite  peste  • del  muchacho  maligno, 
travieso,  que  llamamos  dianche,  diana ¡iln, 
vichillo,  etc.  Dícesc  también  : c'cst  une  petite 
pcste.\\\A¡kmaie.pcslc publique  figuradamente 
al  hombre  malvado  , con  poder}'  autoridad 
en  la  república , etc. 

PESTE  ! LA  PESTE  ! MAL  PESTE! 

( intefj.  fam.  para  crjnrsar  admiración , 
dsfiu.slo , efe.)  Fuego!  chispas!  ¿asearas! 
que  diantre ! 

P1CSTER , r\  n.  (fam.  ) Echar  pestes  , 
venablos , maldiciones. 

PESTIFÉRE , adj.  m.  y f Pestífero : que 
trac  peste,  ó la  couiunien. 

PÉSTIFÉRE,  EE,  adj.  Apestado  : in- 
fecto, inlieionado  de  pesie. 

PEST1LENCE  , s.f.  Pestilencia  : peste 
difundida  por  un  pais.  j|  I'.tre  assis  dans  la 
chaire  de  la  vcstilencc  ( expresión  sacada 
«la  la  sagrada  Escritura  ) : enseñar  una  ma- 
la doctiina. 

PES'i  ILENT,  KISTE  , adj.  Pestilente  : 
cinc  puede  comunicar  la  peste. 

PESTILFTNTIEL , ELLE , adj.  Pestilen- 
cial : infestado  de  peste,  contagioso. 

PESi  lLENCa  UX  , ELSE,  adj.  (fifi.) 
Pe  MÍlcncial : díetse  de  las  opiniones  ó dis- 


cursos contra  le  religión  ó buenas  costum- 
bres. 

PET,  s.  m.  Pedo  , ventosidad.  ,|  ( proa.) 
Se  dice  : gloricux  camine  un  pe! : mas  vano 
que  el  humo  , lui"^  como  un  buñuelo.  j| 
Tiio  , traquido  de  un  arma  de  fuego  al  de- 
pararla. 

* PETS  , p!iu  . Rumíelos  de  viento. 

PEIALE,  s.  rrt.  {botan.  ) Pí  talo  : ha- 
blando de  las  flores  , y es  lo  que  el  vulgo 
llama  hoja. 

PEI  ALISMF , s.  m.  Petahsnio  : forma 
dejuii  ■10  estahh*c¡do  au  Siractui. 

PETARADE,  s.f.  Pedon-  era  : los  pe- 
dos de  las  caballerías.  ||  Pcdo/relA  : ruido 
que  se  hace  con  la  boca  en  señal  de  despre- 
cio. 

# PETAR ASSF,  s.  m.  [nJut. ) Mandar- 
ria : mano  de  calafate. 

PEI  ARD , í.  rn.  Petardo  ; máquina  de 
guerra  para  pegar  fuego  a las  puerta»  de  una 
plaza 

PE  FARDE,  EE,  p.p.  Petardeado. 

PEFARDFR,  v.  a.  Petardear : batir  al- 
guna rosa  con  petardos. 

PEI  ARDIER,  a.  m.  P ciaf.lcio  : el  «pie 
hace  ó dispara  los  petardos. 

PETASE,  s.  m.  Sombrero  alado  del  Dios 
Mercurio. 

PETASiTE,  m.  .Sombrerera  : planta. 

PETAUD  , s.  m.  Voz  que  solo  se  usa 
en  esta  frnvc  í la  cour  du  mi  Pgtaud , que 
denota  la  casa  sin  gobierro  en  la  que  todos 
mandan. 

PEIACDIÉRE , s.f.  (fam.)  Greguería, 
trapisonda  : casa  ó parage  de  «Icsórdcn  , ó 
confusión.  Así  se  dice  en  el  misino  sentido, 
la  cour  du  mi  Pctaud  , esto  es,  behetría  , 
casa  de  m'ra  , de  tararira. 

*PKT-D  ÁÑE,  s.  m.  Toba,  espina  blan- 
ca .*  planta. 

*PET-DU-DIABLE,  s.  m.Pcilo  de  lobo : 
planta.  , 

PLTECHI AL,  ALE,  adj.  Petequial  .* 

enfermedad  con  pintasen  el  culis. 

PEFÉCI11ES,  s.  f.  pl.  Las  pintas  «le  un 
tabardillo. 

PETKR , v.  n.  Peer  , vantoscar.  ¡¡  Esta- 
llar : la  lena  ó carbón  en  el  hogar,  [j  {prm •.) 
Dicese  zpeter  plus  luiut  que  le  cul : empren- 
der rosas  mas  allá  de  las  fuerzas  de  uno.  Cet 
Ilumine  vous  petera  dans  la  main  : este 
hombre  os  fallara  quando  1c  hayai»  menes- 
ter. 

PETKL’R  , EUSE  , subst.  Peilorro, 
pedorrero. 

PE'llLliANT , ANTE  , adj.  Fspi.iturv 

so,  fogoso,  vivo,  hervoroso  : dicese  de  los 
ovos  , >Ir  la  «augre , «leí  vino. 

PÉTILLEMEIVT , s.  m.  Potcrreo  , chiv 
porreo , chirrio  : el  ruido  de  lo  que  se  que- 
ma, asa,  ó Cric. 
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PETILLER  , n.  Pe  terrear  , rh  i apor- 
rear, saltar  : dio  se  de  una  eos;*  que  cruxc 
V estalla  en  el  fuego  , como  la  leña  , la  sal , 
etc.  ||  Chirriar,  chicharrear  : díccse  de  una 
cota  que  hace  ruido  al  asarse,  ó freirse*  ||  Chis- 
pear , echar  chispas , saltar  : d ícese  de  los 
c»jos  vivos  , fogosos , que  centellean , y fie  los 
vinos  «^piritosos  , que  hacen  potupitas.  || 
( fig.  y Jum. ) Di  cese  : pe  ti  llar  de  Jai  re  talle 
chose  : quemarse,  asarse,  por  hacer  esto  , 
ú lo  olio.  ||  Le  sdng  lui  pclitle  : Je  hierve 
la  sangre.  ||  //  petilloit  Je  joie  : saltaba  «le 
alegría  , ó le  retozaba  el  gozo.  ||  //  pctilte 
d'esprit ; es  una  chispa  , viro  como  una 
centella. 

* PETIOLE , s.  m.  (¿otan.)  Pedicnlo  : 
el  pezón  que  sostiene  las  hojas  de  las  plan- 
tas. 

PETIT,  ITE , aJj.  Pequeño  : de  poro 
cuerpo  , volumen,  capacidad  , en  su  pine- 
ro. ||  Pequeño  : corlo  , poco  : hablando  de 
cantidad,  de  tiempo  , numérica, ó extensiva. 
||  Pequeño  , chico,  se  dice  de  los  niños  por 
su  «*orta  edad.  | Petit  ¿ais  : leña  menuda. 
1}  Petit  canon  : pelicano,  cierto  grado  de 
letra  de  imprenta.  [|  Petit  esprit:  mengua- 
do , de  cortos  alcances.  |j  Petit- lait : suero. 
||  Pctit-Jils  : nieto.  (|  Arricre-petit-jih  : 
Inzuido.  ||  Petit  - neveii  : resobrino.  || 
Petit  papicr  ; papel  chico,  o regular.  j| 
Petit  hnmmc  : hombrecillo.  ||  Petit-rnaí- 
tre  .-petimetre,  señorito  presumido.  j|  Petit 
peuple  : la  gentecilla , la  gente  b»¡xa.  || 
Pctit-gris  : gris , piel  de  una  especie  de 
ardilla  , ó comadreja  , de  que  se  liaren  for- 
ros. ||  Petitejémme  : tmigcrcita.  ||  Pe  ti  le - 
pierre  : O úna,  dimita  : piedircilla.j|  Petite - 
\ i1  eróle  ; viruelas.  j|  En  petit  , erp.  tule. 
En  pequeño  , en  chico.  En  tamaño  menor  : 
si  es  fenqnadernacioa , ó impresión.  ||  En 
compendio,  en  miniatura,  en  breve  espa- 
cio. j|  Petit  a petit.  poco  a poco,  poquito 
á piKinito. 

Pr. l’ir,  s.  m.  Pollo,  polluclrt  : dícesc 
de  los  hijuelos , ó sea  cria  de  Jas  aves.  || 
Cachorro  , cachón  ¡lio  : el  hijuelo  del  per- 
ro , del  Oso,  del  icón  , J otros  quadrupc- 
dov.  

* PF.TIT-CHENE  , s.  ro.  Encinifla  , 

camedrio  , gcrniandrina  : arbusto. 

PETTltorENT,  adv.  Reducidamente , 
estréchalo  en  te , escusa  me  ti le. 

PETiTESSE , s.  f Pequenez  : el  poco 
volumen  ó cuerpo  de  una  cosa.  ||  (fig.) 
Pequenez  , cortedad  , poquedad  , de  una 
dádiva  , etc.  ||  ( id.)  Apocamiento,  pobre- 
za : ilc  entendimiento,  de  alma,  de  espí- 
ritu.. 

PE'ITTION , s.  f Pci¡«*¡on  , demanda  : 
en  este  sentido  es  voz  nueva  , pero  de  mu- 
cho p*o. 

PETITIONNAIRE,  s.  mi yf.  Supli- 


canle : el  que  hace  una  súplica  , ó peti- 
ción.. 

PE  riTOIRE , s.  m.  Petitorio  : lo  per- 
teneciente ¿súplica.,  ó petición. 

PE  rON  . i.  m.  Piecccito  , patita  : di  cese 
«le  los  pies  de  los  niños  acariciándolos. 

j.  J.  Pcciunj , couclia  : 
venera  ile  peregrino. 

* PÉTREA Ü , .«.  m.  Retalio:  renuevo 
«pie  sah-  ai  pie  «Itr  un  árbol. 

PE  ERKE  , adj.  Pelrea  : usase  solo  ha- 
b la  mío  «le  la  Arabia. 

* PETREL  X , EL  SE , adj.  (anal. ) IV 
tto.o  : d ícese  «leí  hueso  duro  eonro  pic- 
dra.  . 

PETRI  , IE , p.  p.  y adj.  Amasado.  || 
(fifí-)  Formado , forjado* ¡|  Pctridc défauts : 
lleno  de  vicios.  ||  Pctri  de  g tac  es  lleno 

de  gracias.  ||  Pétri  dans  fes  ajjaires  \ du- 
cho, versado  en  los  negocios.  (Jig.)  l)í- 
«.-esc  ; homme  toul  ntiti  de  salpétre  : hom- 
bre hecho  una  pólvora,  una  víbora,  por 
colérico  v pronto. 

♦PÉTHlGIIÉRIE,  s.f.  ( ndut.)  Ve  rtre- 
chos  para  la  pear-u  del  abadejo. 

PETRII  1AN T , ANTE  , adj.  Lapi- 
difico : que  pr-tt  ificn. 

PÉl  RIHCATION , s.  f.  Petrificación  : 
la  acción  <l«í  petrificara;  una  cosa.  ||  Pelii- 
licaei.ou  , «d  cuei  jHi  ó cosa  pet«  ifi«:ada. 

PÉTRIFIE  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Petrifi- 
cado.. 

PÉTRIFIER , v.  a.  Petrificar  : convertir 
una  cosa  á la  naturaleza  de  pie«lra.  ||  f fig- ) 
lícxr.r  hecha  una  pie^a , iutnóvil,  pasma- 
da : á una  persona. 

PETRI  frlER  (¿¡E)  v.  r.  Petrificarse. 

PETRI N , j.  m.  Amasadera,  artesa. 

PETRIR  , v.  a.  Amasar:  sea  harina  , 
sea  cal , sea  yeso,  sea  barro.  ||  Hacer,  for- 
mar una  cosa  de  masa , ó pasta,  qualquicra 
que  .sea. 

• PETROLE , s.  m.  Petróleo  : aceytc  mi- 
neral que  resudáis  ciertas  piedras. 

* PÉ  iltüSILEX  , s.  m.  Pedernal  jas- 
peado. 

PETTO,  ( in  petto.)  Expresión  tomada 
del  italiano , para  significar  en  socrelo , en 
lo  interior  «leí  corazón  : y usarla  en  este 
«xenrplo ; Cardinal! x reserves  in  pello , Car- 
denales reserva» los  in  pectorc. 

PÉ'TULAMAl EN ’l  , adv.  Con  petulan- 
cia. , 

PÉTU LANCE  y s.  f Petulancia  : dema- 
siada viveza , c impetuosidad. 

PETULAMT , ANTE  , adj.  Pctulanu-, 
impetuoso. 

rETLN,  s.  m.  Talwco  de  hoja  , ó sim- 
plemente hoja:  <{uccs  la  nicociana.  ||  ( joc ■) 
Uicesc  : preruuir  de  petun  : chupador,  fu- 
mador. ||  Üoul  de  petun ¿ mulo  de  Ameri- 
ca : ave* 
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PíTTI  7X7R,  t*.  n.  ( jnt.  ) Chupar,  fu- 
mar lom.it  (abaco  de  humo. 

PKTU1VSE , s.  7/1.  Pelonce  : feldespato 
foliado , que  se  emplea  en  lu  confección  «le 
la  porcelana. 

PEU  , adv.  Poco  : lo  contrario  de  beatt- 
mtrp  , nim  bo,  j]  Peu  de  aih , poco  vino  : 
peu  deán.  j>cu  a agua.  Unpeu  de  vin , un 
jioeo  de  vino  : un  peu  d’eau  , un  poco  de 
jq**tH  : peu  de  monde , poca  gente.  |(  A-peu- 
pri‘3  , /i  peu  de  chnse  prés  : poco  mas  ó 
menos  , á corta  diferencia.  j|  Tañí  soil  peu  : 
algo,  un  jmko  , un  poquito  , un  si  es  no 
es.  H Dans  peu  : demro  de  poro , en  breve. 
||  Pcu-ti-pvu  : poco  á poco.  |(  Si  peu  ; tam- 
poco. ||  Pour  fteu  que...  por  poco  que... 

PKU,  s.  m.  Poco.  Le  peu  que  j ai  Jhit 
ne  merite  pus...  lo  poco  que  lie  hecho  no 
merece...  t 

*PKUCÉDA?ÍE , s.  m.  Erbato , seríalo  : 
planta. 

* PF.UILLE  , s.  f Bocado  : cj  pcdaeiío 
dr  metal  «n  que  se  misara.  * 

PEUPLADE,  s.  J.  Población  , puebla, 
colonia.  Se  dice  de  una  población  nueva 
de  gentes  transían  tadas  parra  habitar  un 
puis. 

FELPEE , s.  m.  Pueblo , muñón  , gente  : 
los  habitantes  de  un  país.  ||  Pueblo , jKibbi- 
«ion  , vecindario  : los  vecinos  de  una  ciu- 
dad. ||  Pueblo , plebe  : la  gente  común  y 
ordinaria,  para  distínganla  de  los  nobles, 
y de  las  personas  constituidas  en  empleos.  j| 
Cria  de  pccecilhis  que  se  echa  en  uu  estan- 
que para  poblarle. 

PELPlES  , s.  m.  pl.  Pueblos  : se  toman 
siempre  por  naciones,  ó gentes,  coum  les 
peu  plus  de  I' A sie , da  ¿\<>rd  y etc.  ||  Píle- 
nlos : se  loman  por  vasallas  «piando  se  ha- 
bla (K^kiano  «leí  pais  : J Antis  XII  ttoil 
*<ipré  de,*  ex  peup/es. 

PEUPbÉ » ÉE , p.  p . y adj.  Poblado. 

PEUPLER  , v.  a.  y n.  Poblar  : llenar 
de  gentes  nn  pais,  ó parage , antes  desha- 
bitado , Ó desierto.  ||  Poblar  : un  estanque 
de  peces. 

PEUPUER  , s.  m.  Alamo  blanco,  cho- 
po , pobo  : árbol.  * 

PEUR  , s.f  Pavor,  miedo.  Q liando  es 
regido  de  algún  vcrlni  , significa  temor  : 
avez  vaiis  j>cur  quil  víante  ? teme  viml. 
que  venga  ? 

PEI  H EL' X , EUSF , adj.  Miedoso,  me- 
droso : persona  sujeta  ai  miedo. 

PEUT-EFRE  , adr.  Quizá  : quizas  : 
acaso  : por  ventura.  Usase  algunas  veces 
corno  substantivo. 

PIÍAKTON,  s.  m.  Facióme  : especie  de  ¡ 

silla  volante. 

^ PH  AGEDEN1QUE , adj.  m.y  f.  (medie.) 

Fagedtmco  : diccsc  de  los  medí  canten  toa  I 
corrosivos. 


PHÉ 

I PHAT.AKGB,  *./.  1'd.tnRe  : laidon  1 

quadrado  de  la  infanta ¡a  griega.  ||  {phtr. 
anaU  ) Falanges  : los  tres  órdenes  «le  huesos 
«lo  los  dedos  de  las  manos  y de  lo»  pies.  ;| 
(poct. ) Falange  : cuerpo  de  infantería.  || 
Falangio  : insecto  venenoso.  , 

’PIIAI  A1SGERE,  s.  f.  Falangio:  planta. 

PHALAIVGf  FE  , s.  rn.  falangista  : sol- 
dado de  una  falange. 

PHALARIS  , s.  m.  Alpiste  : planta  «le 
muchos  tallos  , semejante  a la  cspelta.  Llá- 
mase también  graine  de  Canario. 

PHALEfcE,  s.  m.  ÍM. airosa  nocturna. 
PHALELGUE,  ó PHAEFUCE,  aáj. 

Falca  en  : cierto  verso  latino  de  cinco  pies. 

PHALLS,  *.  n falo  : representación 
dd  miembro  viril , entre  los  antiguos. 

P1L\HAUN  , s.  7/7.  Faraón  : juego  de 
navpes. 

PHARF.,z.  m.  Faro  : hoy  final , ó lin- 
terna , en  los  puertos  y costa»  , para  guia 
de  las  embarcaciones.  í)¡ce»c  también  de  la 
torre  6 picacho  en  «pie  está  puesto  el  fanal. 

PHAR1SAÍQUE,  adj.  m.yf  Farisayco; 
lo  que  pertenece  á los  fariseos. 

I H ARISALSME,  s.  m.  Fariseísmo  : ca- 
rácter de  los  fariseos. 

PHARíSJEtf  , s.  //i.  Fariseo  : sectario 
eniie  lo»  Judíos. 

PH A R M ACEUTIQUE  , adj.  m.  y f. 
Farmacéutico. 

PEA  R M ACEUTlQUE , s.  / Farmacéu- 
tica : parte  de  la  medicina,  que  trata  de  la 
composición  y uso  de  los  medicamentos. 

PHARMACIE,  s.f.  Kamiaci»  : rl  arte 
de  prepaiar  y componer  los  nierlieunicntos. 
En  francés  su  toma  cu  estiio  cuito  por  la  j 
botica. 

PHARMACIEN,  s.  m.  Boticario  , far- 
ninrópola. 

PHARMACOPÉE,  s.f.  Farmacopea  : 
tratado  qnc  enseña  el  modo  de  preparar  y 
componer  los  remedios. 

^ rllAKSAIjE  , s.  J.  1' ai  salía  : poema 
épico  de  í .ucano. 

PHARYNGOTOME , s.  m.  ( cinig.  ) 

f'aringótomo  : instrumento  para  nUrir  la  fa- 
ringe. 

PHARTOX  , s.  //i.  ( anal. ) Faringe, 
fauces. 

PHASE  , s.f.  (astrnn.  ) Fase  : di  cese  de 
las  varia»  apariencias  de  alguno»  planetas. 

PH  ASEOLE.  V.  Cascóle. 

PHEBUS  ,j.  //i.  Febo  : nombre  que  ’nn 
los  poetas  á Apolo  , y ai  sol.  j|  Estilo  remon- 
tado , relumbrante  : d ícese  por  sátira. 

PHÉNICOPTÉRE , s.  //i.  Fcnicoptcro , 
ó flamenco  : ave  aquática. 

PHENIX  , s.  m.  Fénix  : nve  fabulost. 

||  Fénix  : todo  aquello  «inc  es  singular,  raro 
y único  en  su  especie. ||renix  : constelación 
celeste  austral. 
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PHÉNOMÉNE,  5.  m.  Fenómeno : todo 
lo  que  aparece  de  nuevo  en  el  ay  re  , en  el 
rielo;  y por  extensión  se  dice  de  los  diferen- 
tes efectos  de  la  naturaleza , cuya  causa  no 
es  conorida.  |)  {/*$•)  Fenómeno  : todo  lo 
que  admita  por  su  novedad  ó rareza  en  su 

VlllLANTROPE  , s.  m.  Filántropo  : 

amigo  de  los  hombres. 

PHILAKTROPÍE  , S.  f Filantropía: 
humanidad. 

4 1*111  LAUTIE,  s.  f.  Filaucia  , amor  pro- 
pio , amor  de  sí  tuisuto. 

4 PIllLLl  l iS , s.  V.  L<wguc-Je-cerJ'1  y 
Sca/opcru/rr. 

* PH1LLON  j s.  m.  Sello  de  Saloinon  : 
planta. 

PH1LIPPIQUF,  j.  /.  (f'am.)  Paulina: 
discurso  violento  y salí  tico. 

PHILI.YRÉF  , s.  J.  Fiiirca  : planta  que 
s;Jc  en  los  parages  fragosos. 

PHíLOLOGIE,  j.  J.  Filología  : erudi- 
ción en  varios  ramos  de  las  Indias  letras  , 
y en  particular  la  critica. 

PJULOLOGIQÜÉ,  adj.  m.  y f.  Filo- 
lógico. 

PlüLOLOGUE,  s.  rn.  Filólogo:  el  que 
estudia  ó profesa  la  filología. 

4PHlLO.MELE,  a.  f.  {poet. ) Filomena  : 
el  ruiseñor,  ave. 

PI I1LOSUPH ALE . adj.  Filosofal.  Usase 
solo  en  inerre,  nhi/osophale  : piedra  filosofal. 

PHILOSUPHE  , a.  m.  filósofo  : el  que 
estudia  , ó profesa  la  íilosofia.  |j  Filósofo  : 
el  hombre  juicioso , y retirado.  ||  Incrédulo  : 
cd  que  menosprecia  toda  obligación  , etc. 

PHILOSOPHER  , v.  n.  Filosofar  : ra- 
zonar , moralizar.  ||  Razonar  con  demasiada 
sutileza. 

PHILOSOPHIF. , s.y.  Filosofía  : amor 
á la  sabiduría.  ||  Lectura  : cierto  grado  de 
letra  de  imprenta. 

PHILOSüPIUQUF,  adj.  m.y  f.  Filo- 
sófico. 

PHíFX)S0PH1QUEMEjNT  , cul*.  Filo- 
sóficamente. 

4PH1  L<  ISOPHISME,  s.  m.  Filosofismo  : 
secta  ó doctrina  de  los  pretensos  filósofos  mo- 
dernofe,  ó fiiosoiistas.  D ícese  por  sátira. 

4 Pili  LOSO PHISTK,  j.  m.  Filosofista: 

d ícese  del  pretendido  ó pretenso  liiósofo  , 
que  con  pretexto  de  desterrar  preocupacio- 
nes, falta  a los  principio»  recibidos. 

PHU/fRF. , a.  rn . Filtro  : Inibedizo. 

PUIMOSLS,  s.  m.  Fimósis  : cierta  en- 
fermedad del  miembro  viril. 

PHLÉBOTOM1E  , s.  y.  Flebotomía  : 
arte  de  sangrar  j esto  es  , de  abrir  una  vena 
para  sacar  sangre. 

PHLEBOTÜ.MISÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj. 
Sangrado. 

PilLLBOTOMISER , r. «.  Sagrar 


4 PHLÉBOTOMISTE , a.  ro.  Sangrador. 

PHU-GMYTIQUK , PHLEGME,  etc. 

V.  Flegu tnf.que  , rlegtne  , etc. 

PHLOGiSTÁÓUE , a.  m.  (fu. ) Fio- 

gis  lo  : elemento  hipotético  , que  se  creía 
ser  el  principio  de  la  inflamación  de  los 
cucrtHis. 

PÍÍ  LOGOSE,  s.  f.  Flogosis  : inflama- 
ción sin  tumor. 

4 PHLOMIS , s.  rn.  Flómis  : género  de 
plantas,  alquul  corresponden  el  aguavientos 
o mal  olera,  la  yerba  de  Jas  torcidas  ó can- 
dilera , etc. 

4 PHLOSCOPE,  s.  rn.  Floscopio  : estufa 
en  que  se  ve  ia  llama. 

4PHOCAS,  ó PHOQUE,  a.  m.  Foca  : 

monstruo  marino. 

PHiENICURE  , s.  m.  Fenicuro  , ó rui- 
señor ik*  muro. 

PHOLADE  , 5.  f.  Folado  : marisco  , 
cuja  concha  se  compone  de  cinco  piezas. 

4 PIIOSPHATE  , a.  nr.  ( qitim. ) Fosfa- 
to : nombre  genérico  de  las  sales  formadas 
del  ácido  fosfórico. 

4 PHOSPHITE  , s.  m.  Fosíi to : nombre 
genérico  de  ias  sales  formadas  del  ácido 
fosforoso. 

PHOSPHORE , s.  m.  Fósforo  : subs- 
tancia que  tiene  ia  propiedad  de  huir  ó en- 
cenderse por  sí  misma.  Los  hay  naturales4 
y artificiales. 

4 PHOSPHORF.UX  ( ACIDE ),  adj.  m. 
Fosforoso  : ácido  formado  por  la  combus- 
tión lenta  del  fósforo. 

PHOSPHOfilQUE , adj.  Fosfórico:  qte 
es  tic  la  naturaleza  del  fósforo.  |[  Acule 
phosnhorique  : acido  fosfórico  : el  formado 
por  la  coiitbu&lion  tapida  y completa  del 
fósforo. 

* PHOSPHURE,  s.  m.  Fosfuro : nombre 
genérico  de  las  combinaciones  del  fósforo , 
con  qualquicru  base. 

PHRASE  , s.  f’.  Frase  : la  construcción 
de  algunas  palabras  , que  forman  un  per- 
fecto sentido.  ||  II  ne  parle  que  par  phnues : 
modo  de  hablar  afectado  y sentencioso. 

PHRAS1ER  , s.  rn.  El  que  habla  porfra- 
ses,  y cent  afectación. 

PHRÉNfelE , PHRENÉTIQUE  , V. 
Frénésie , Frénétique. 

4PHRYGIE,  (geagr. ) Frigia  : comarca 
del  Asia  Menor. 

4 PHRYGIEN  , adj.  Frigio  : se  decía 
antiguamente  de  cierto  modo  o modulación 
de  música. 

PTHIS1E  , s.  f.  Tisis  : enfermedad. 

PTUISIQUE,  adj.  rn.  y J‘.  Tí»ico  : el 
enfermo  de  tisis. 

PHU  , s.  trr.  V.  Valeriana. 

4 PHIGETLON , s.m.  ( cirug. ) Fige- 
tlon  : tumor  inílamutorio  de  una  glaudula  , 
cuyo  crecimiento  es  muy  lento. 
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PHILACTfcRE,  s.  m.  FUactero  : asi 
Human  los -Judíos ¿ciertas  fosas  de  pergami- 
no cpic  llevan  sobre  la  frente  y al  brazo  , 
en  ([ue  están  escritos  algunos  pasagrs  de  la 
Biblia. 

PMYLARQÚE  , s.  m.  Filarra  : xefe  de 

i na  tribu,  ó magistrado  He  Atenas. 

' PÍÍISETEUE,  ó SOUFFLEUR , 5.  m. 

Fisetera  , cetáceo  : especie  de  ballena. 

P1IYS1C1KN  , s.  rn.  Físico  : el  «jue  pro- 
fesa , ti  sabe  la  física.  * 

PHYSICO  - MATHEHATIQUE , adj. 

m.  Y f Físico-matemático  : que  pertenece  á 
la  física  y á la  matemática  al  mismo  tiempo. 

PHYMOiiOGlE)  s.  f.  ( medie . ) Fisio- 
logía : parte  que  trata  de  las  partes  del 
cuerpo  humano. 

PHYSIONOMIE  , s.  f.  Fisonomía  : el 
arte  de  conocer  j»or  las  facciones  del  ros- 
tro el  temperamento  de  la  persona.  (|  Fiso- 
nomía : el  rostro  , ó semblante. 

l’íIYSIONOMiijl’E , s.  m.  Fisónomo, 
fisonomista. 

PHYSIQUE,  s.  f Física  : ciencia  que 
tiene  por  objeto  las  cosas  naturales. 

PHVSIQuE  , adj.  rn.  r f Físico  : lo 
que  pertenece  á la  física.  ¡|  Físico  : natu- 
ral, real,  y existente.  |(  Jmjrossibilité  phy- 
sique  : imposibilidad  física , la  de  las  cOsas 
Imposibles  según  el  orden  de  la  natura- 
leza. 

PHYSIOUEMENT , ado.  Físicamente. 

PIACLILAIRE  , adj.  rn.  y f Lo  mismo 
que  expiatorio.  * , 

PIA  r FE  , s.  f.  {fam.  ) Fanfarria  , fan- 
tasía , ostro t ación. 

PIAFFEH  , v.  n.  ( satír. ) Gallardear  , 
cebar  piernas.  ||  Teclear,  piafat  : pasear 
<le  movimiento , levantar  las  manos  el  ca- 
ballo sin  ¡r  adelante  ni  altas. 

PIAFFEUR  , s.  m.  Pialádor  : que  pasea 
de  movimiento. 

PIA1LLER , 19.  {fam. ) Chillar,  gri- 

tar : dicese  de  las  criaturas  , y niugercs. 

PIAILLER1E,  s.  f.  [salir.)  Chillido, 
gritería. 

PIAILLEUR  , EUSE/ptoftjL  Chillón  , 

chillador  : gritador. 

PLAN  , s.  m.  Pian  : nombre  que  se  da 
en  America  al  mal  gálico,  «i  bubas. 

+PLANE-PI  \iVE,  ado.  [tomad'-*  del  ita- 
liano. ) Pian  pian,  pocoá  poco  : con  tiento : 
lentamente.  , 

PIANO,  ado.  (mus.)  Paso  : quedo  : 
suavemente. 

PIANO-FORTE  , t.  m.  Fortepiano  : es- 
peje de  clave  «le  moderna  invención. 

PIASTE,  PIAST,  s.  m.  (kist.)  Nom- 
bre que  se  da  á los  descendientes  de  las  casas 
antiguas  de  Polonia. 

PIASTRE,  s.  m.  Peso  : moneda  espa- 
ñola de  plata  del  peso  de  uua  onza.  |J  Pina- 


PIE 

tra  : moneda  turca  de  plata  , que  vale  tao 
aspros.  , 

PIAULER , o.  n.  Piar  : los  pollos  {vulg.  ) 
Berrear  : llorar  las  criaturas. 

PIC , s.  m.  Pico  : uve.  j|  Pico  : inslru- 
mcnio  de  cantero.  ||  ( geogr. ) Pico  : cima 
«le  un  monte  muy  alto,  como  el  de  Tene- 
rife. ||  Voz  «leí  juego  de  los  cientos.  ||  Pic.-á 
hoyan  : piqueta , legón  : especie  «le  azada,  jj 
Pie-veri , pico  verde : ave.  ||  A pie  ; perpen- 
dicular. 

PICA , s.  m.  Antojo  de  comer  porque- 
rías , como  carbón  , lie  ira,  etc.* 

* Pí CAREL  , s.  rn.  Esmurrido  : pescado 
de  mar. 

* PICAVERET , s.  rn.  Paxarillo  pare- 
cido al  pardillo. 

* PICEA  , s.  m.  Picea  , ó pino  albor  : 
árbol  que  da  la  resina. 

PICkOLINE , s.f.  Accytuna  de  corne- 
zuelo , que  <?s  muy  pequeña. 

* PIGÜLKT , s.  m.  Picolete  : abrazad^» 
ra  en  fonuu  de  grapa  , que  se  pone  en  las 
cerradura*. , 

PICORÉE  , s.  f.  Pecorea  : p i 11  age  que 
hacen  los  soldados  desmandados  del  cam- 
po , ó quartel. 

PICORER  , o.  n.  ( poc.  us.)  Ir  á la 
pecorea,  salir  á robar  el  país  el  soldado  des- 
mandado. 

PICORFUR,  s.  m.  Soldado  que  va  á la 
pecorea.  ||  Dañador  de  árboles. 

PICOT  , s.  m.  Puntilla  : los  piquillí)* 
de  un  encase  , randa , ele  , ||  Garrancho  : 
pico  d punta  que  queda  de  un  palo  d rauia 
cortada. 

PICOTE,  ÉE  , p.  p.  j‘  adj.  Picado , pi- 
coteado. ||  Picote  de  pelite  oérole  : picoso  , 
b ovoso  «1«*  viruelas. 

TOCUTEMKNT  , s.  m.  Picazón  : come- 
zón de  la  sangre , d de  los  humores  en  el 
cuerpo. 

P1COTER , o.  a.  Picar  : causar  come- 
zón en  alguna  parte  del  cuerpo.  ||  Pico- 
tear : picar  los  páxaros.  ||  Picar  : herir  con 
palabras  maliciosos. 

PICO  FERIE  , s.  f.  Pullas  , varillas  } 
saetillas  : palabras  picantes. 

PILOTÍN  , s.  m.  Celemín  : la  medida  «le 
avena  ó cebada  que  se  da  á las  caballerías. 

PIE  , s.J.  Picaza  , urraca  , marica  : p.'- 
xaro.  ||  Pie  ríe  raer : picaza  marina.  ||  Pie 
gricche  : pega  reborda.  ||  ( fie.  ) Mtigcr  «le 
genio  áspero  , y regañona.  [|  Espalda  ele  car- 
nero asada.  J|  {fam. ) .Se  dice  : ja  ser  camm* 
une  pie  borgne  : picotear  , hablar  coiuo 
una  cotorra,  como  una  chicharra. 

PÍE,  ÓCHEVAL  PIE,  s.f.  Pío,  ca- 
ballo pío  : el  manchado  d remendado  en  su 
piel. 

PIE  , adj.  m.  yf  Pía.  Usase  solo  en  esta 
frase  eeuores  pies  : obras  pía» , las  que  se 
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Lacen  por  Dios  , y en  beneficio  del  próji- 
ma. 

PíECE , s.  f.  Pieza  : pedazo  : porción  do 
una  cosa  mayor.  |j  Pieza  : pedazo  : remien- 
do. j|  Pieza  : quahjuier  sala  ó quarto  de  una 
caía.  ||  ( fig.  y ftim. ) Chasco  , burla.  ||  Pie- 
za , cabeza , ó cada  uno  , según  es  el  ge- 
nero que  se  cumpla  : si  se  habla  de  píalos, 
vasos,  perdices»  ele.  son  piezas  : si  de  re-  . 
ses . son  cabezas.  [|  Pie  ce  nti  jen  de  domes  , 
déchecs  : pieza  «le  las  damas  , ó del  aje- 
drez. ||  Piéce  de  canon , d artil ferie : cañón , 
ó pieza  de  artillería.  ||  Piéce  de  Lié,  d’a- 
uoine  , etc.  pieza , ó peda/o  de  trigo  , de 
avena  , esto  es,  ana  liaza.  ||  Piéce  de  corps 
de  jope  : peto  , pelillo  «le  un  jubón  de  11111- 
gor.  |j  Pirre  de  monnoie  * una  pieza , nnu 
moneda.  ||  Piéce  de  gilicr : pieza  «le  caza.  |j 
Piéce  de  mus  i (pie  , de  poésie  , de  thérítre  , 
etc. , pieza»  ompósinon  de  música,  de 
poesía,  «le  teatro,  ó sea  drama.  ||  Piéce  de 
rapport  dans  les  o iterares  de  m arquete- 
ríe  : taracea  ||  Piéce  de  drap  , de  toilc  , 
de  rulan  , etc.  pieza  de  paño , de  lienzo  , 
de  cinta.  ||  Piéce  d'un  procés  : pieza  de  au- 
tos , instrumento  , doeumeiito,  etc.  ||  Piéce 
de  four  , de  polis  serie  : qualquiera  inasa 
al  nomo , ó cusa  «Je  pastelería.  ¡|  Piéce 
d'ean  : estanque  , pilón  de  agua  en  nn  jar- 
din.  ||  Piéce  de  vin  : tonel , pipote.  J|  Piéce 
de  tiroir , folla  : «I ícese  de  una  comedia 
hecha  «le  escenas  inconexas,  y sin  arte.  || 

( Jig.  y fam.  ) Díeese  : Lonne  piéce  ; linda 
pieza  , ó gentil  pieza  , buena  amaja  : de  una 
persona  bellaca  y disimulada.  ||  ( id. ) Se 
dice  : jouer  «i  Jaira  piéce , t>  jnucr  une  piéce 
a quelqu'un  : jugaile  una  picz.a  : lina  bur- 
la , darle  chasco.  j(  Me  tira  en  piéce  s : ha- 
cer pedazos,  ó trozos. 

PlECKS , plur.  (enquad.)  Tejuelos  : los 
pedacitoa  de  tablelc  o papel  «pie  se  pone 
en  los  lomos  de  los  libios  para  los  rótulos.  |J 
Pitres  b lanches  : remiendos  , «i  pie/as  , las 
que  se  echan  en  las  lapas  de  los  libros  por 
arícelos  de  la  piel.  ||  ( naut. ) Lia  man  se  : 
pire  es  d alongé  , las  ligazones  ; pitees  de 
gabari  , Jas  piezas  «le  grúa,  ó vuelta,  cur- 
vas : y pitees  de  toar  , las  piezas  de  vuelta. 

PIED  , S.  ni.  Pie.  Tiene  las  mismas  |i 
acepciones  en  ambas  lenguas.  |{  Pero  en 
quanto  á la  medida  «pie  se  llama  pie , es  de 
aílvcrtír  que  el  pie  francés  es  mayor  que  el 
castellano,  en  la  proporción  de  ~ n É>.¡| Pied: 
tiein?  en  castellano  diferentes  aplicaciones  y 
sentidos,  como  en  ios  ejemplos  siguiente».  ¡| 
Pied  de  cierre:  alzaprima,  ó pie  «le  cabra.  |j 
( imp. ) Llave.  i|  Pied  de  devant  : mano, 
hablando  del  caballo.  {|  Pied  du  montoir  : 
la  mano  izquienla  «leí  caballo , poique  es 
la  dd  lado  por  donde  s«;  monta.  ||  Pied 
futir  che  : bisulco  , pata  licmlida.  j|  Coup 
de  la  p o inte  du  pied  ; puntapié , ó puul¿- 
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llazo.  ||  Coup  ile  pied  parterre  : patada.  || 
Mr  tíre  pied  a térra  : echar  pié  en  tierra  F 
apearse , desmontar.  j|  Pied  a tare  : apea-, 
tlero , la  casa  que  tiene  tomada  , ó desti- 
nada un  fbi;a»tc,o  iios.ti  cu  cl[j  en  .u. 
viagr-s.  ¡I  Éire  sur  pieii  , ciar  levantado  , 
estar  fuera  <lc  la  c aua  un  enfermo.  ¡|  f.r. 
pied  en  l uir  : i vola  pie.  ||  Pedís  piedt  ¡ 
voluteria  , caza  menor.  | A pieds  jninis  : ;¿ 
pie  j 1 1 ti  tilla  v.  j Sur  ce  pictl-la  : sobre  eso 
pie  , balo  de  este  supuesto  : en  este  concep- 
to. ¡|  litro  sur  un  bnnpied  ilans  le  mnntle  ; 
estar  en  buen  concepto , cu  buen  predica- 
mento entre  las  gentes.  ||  JJctlrc  les  dioses 
sur  un  btm  pied  : pouer  las  cosas  en  buen 
pie  , en  buen  estado.  ||  Ldcher  le  pied  1 
volver  atras,  perder  terreno , retirarse,  en 
una  pendencia  , ó pelea,  jj  Pietl-plul : pa- 
tán , hombre  ordinario.  ||  Pieds  de  nwu- 
che  : garrapatos  , escarabajos,  esto  es , las 
let  ">s  mal  iorinadas.  ¡}  Pied-de-ucau  . varo  : 
planta.  ¡|  Picddalonette  : Espuela  (fe  ca- 
ballero, yerba  piojera.  1|  Pied-dc-grijfhn  : 
elchorastro.  ¡|  Picd-dc-licrre : [rebol  de  los 
sembrados.  jj  Picd-de-  lion  alquimila.  || 
Pied  da  lit ; ulbahaca  silvestre.  ||  Piad  d’oi- 
son  : bisado  , sosa  ai  burea.  ||  Piad  de  btvuj  : 
juego  de  muchachos, poniendo succsivaiuc  «ic 
su  mano  el  uno  encima  de  la  del  otro.  ||  Sur 
le  mame  pied , a us  mentes  condilinns  : 
lauto  por  tanto,  por  el  tanto.  j|  (prot*.  ) 
Se,  dice  : tomlci * sur  ses  picds  .•  «:aer  du 
pies  , ser  afortunado  cu  lo  que  otros  son 
desgraciados.  ¡|  Cagncr  uu  pied  : escapar  , 
afular.  |[  D' anadie  pied . de  un  tirón  , sin 
intermisión,  jj  ,1u  piad  levé  : de  repente.  >| 
Sentir  le  piad  de  messager : oler  mal.  f| 

Pi vd-h-pied , adv.  Paso yp  paso,  pasito  , 
poco  a poco.  ||  Au  pied  de  la  ¿al tic  , ero. 
atla.  Al  p¡c  de  !a  letra,  á la  letra,  literal- 
mente. ||  Al  pié  de  la  letra,  sin  quitar  ni 
poner , punto  por  punto. 

PiÉDESTÁL,  s.  m.  Pedestal  : la  parto  f 
donde  sienta  la  columna. 

PfED-DROlT  , s.  ul.  ( arqutt. ) Pié  de- 
recho , poste.  ||  ( ndut. ) Pté  de  carnero : do* 
puntales  que  hay  desde  láq»colilia  hasta  la 
1 sohrcqiiilia. 

PIED-FORT,  s.  m MnSvd..  muel.n 
mas  gruesa  , y de  mas  val«>r  que  K is  comu- 
nes. 

PIEDOUCHE , s.  m.  Pedestal  de  bus- 
to , jarrones , etc. 

P1EGE  , s.  m.  O’po  , lazo  , trampa  : - 
para  coger  la  caz a,  y aniinaics  monteses.  j| 
(Jig- ) Lazo,  celada  : asechanza  para  Enga- 
ñar á alguno. 

* PIE  MONI’,  ( geogr. ) Piamunie  : pro- 
vincia de  Italia. 

PiEHKAlLLE , s.  / Cascajo  , rascóle. 

PIEñRE  , s.f.  Piedra  : cucipo  natural  , 
sólido  , y diqo.  !|  Piadla  : la  que  se  forma 


1 Google 


PIE 


( 7o8  ) 


PIG 


fn  la  vrxifia , ó riñones  , que  también  se 
llama  cálculo.  i|  Piare  a atguiser  ■ medra 
amoladera  , de  amolar  , asperón.  ||  Pierre 
a chaux  : piedra  ríe  cal.  ||  Pierre  a paire  : 
piedra  de  yeso.  ||  Pierre  a fusil  : piedra  de 
escopeta  , 'de  lumbre , pedernal.  f|  Pierre 
de  Inurhe  : piedra  de  toque.  ||  Pierre  an- 
puUiire  : piedra  angular  , en  lo  lisien  , y 
en  lo  moral.  ||  Pierre  d'aimant  : piedra 
imán.  [|  Pierre  de  sowle , salteóte  , tihui 
catín  : sosa  , salicor.  ||  Pierre  ponre  : pie- 
dra pómez.  ¡I  Pierre  ii  rasnir  : piedra  de 
adiar  las  navajas.  ||  Pierre  tíérier : pila  de 
cocina  para  arrojar  el  a ¡pía  sucia.  ||  Pierre 
spéculture  : talco.  |)  Pierre  tic  beznar  : pie- 
dra bezar,  ó simplemente  bezar.  ||  Pierreas- 
sienc  : sarcófago».  ||  Pierrcs  d áltente  : 
adrojas  , sillares  salientes  que  se  dexan  en 
una  obra  para  enlazar  la  pared  de  laque  lia 
de  continuar.  ||  f fig.)  Diccsc  : pierre  d'a- 
chnppement , del  tropiezo  , ú ocasión  de  pe- 
cado. ¡j  Gcler  a pierre femlre  : helarse  las 
piedras,  paia  exagerar  que  biela  furiosa- 
mente. ||  Se  dexan  aqtii  las  demas  correspon- 
dencias castellana»  , por  ser  idénticos  los 
nombres  y su  signidcacion  en  ambas  len- 
guas.  , 

P1ERREE,  s.f.  Canal,  conducto  , taxea 
hccha'.de  piedra. 

PiERKERlES,  s.f.  pl.  Pedrería,  piedras 
preciosas. 

PIFRRETTE , s.f  (dim.)  Picdreci  ta,  can- 
tito.  Úsase  en  esta  frase : jourra  lapierrclte, 
jugar  á los  cañólos,  á las  chinas,  juego  de 
jiiuclia-hos. 

PIERREUX  , ECSF. , ndj.  Pedregoso  : di-- 
cesetie  loque  tiene  muchas  piedras.  |[  Lapí- 
deo : lo  que  es  de  medra  ||  Petroso , ó pétreo  : 
lo  que  tiene  calmad  ó naturaleza  de  pie- 
drn. 

PIERREUX,  EUSE,  subst.  Enfermo 

del  nial  de  piedra. 

PIERRIER,  s. 
de  artillería. 


m.  Pedrero  : cierto  canon 


* PIERROT , s.  m.  {vufg.)  Gorrión. 

P1ERRURFS,  s.  f \pl.  Especie  de  piedra» 
que  hay  en  la  raíz  del  asta  del  ciervo. 

1 PlfiTÉ , s.f.  Piedad, devoción. ||  Piedad: 
atención  v resneto  que  k debe  a los  padres.  ¡| 
( blas . ) El  pelícano  hiriéndose  el  pecho  para 
sustentar  sus  hijuelos.  ||  Mont  de  piété  V 
Alont. 

PIETER , v.  a.  ( náut. ) ftotar  y señalar 
en  el  timón  lo  que  entra  en  el  agua. 

PIÉ  IT.R  , v.  n • Tener  ó poner  el  pie  en 
la  raya  al  jugar. 

PÍETER  (SE),»'.  r.  (fig.rjam.)  sentar 
bien  «;1  pie  , tomar  sus  medidas. 

PIETESER,  v.  n.  Patalear,  palear  : de 
dolor , ó rabia. 

PIE TON  , ONKE , subst.  Peón  , anda- 
do: , caminador : el  que  anda  á pie. 


PIETON,  s.  m.  Pi'on,  infante : soldado 

de  infantería  V.  Fantassin. 

P1ÉTRE , adj.  ni.yj.  ( í'nm. ) Desecha- 
do , ruin , malo : por  viejo  , ajado,  ó indina- 
do. 

PIETREMF1NT,  adv.  ( fam .)  Ruinmen- 
te , pohrr mente. 

PIÉTRER1E,  f {vulg. ) Morralla, de- 

serbos  : mala  mercadería. 

P1ETTE , s.  f.  Picaza  de  mar  : ave. 

PiEU  , s.  m.  Fstaca  gruesa  con  punta. 

PIELSEMEWT,  mi v.  Piadosamente,  p¡a- 
inente,  devotamente.  |j  Cmirr  pieusemcut : 
creer  piadosamente , sin  pruebas  ni  conoci- 
miento. 

P1EUX , EUSE, adj.  Pío,  religioso.  ¡(Pia- 
doso : lo  que  nace  de  un  afecto  de  piedad , 
ó devoción. 

PIFERE , ESSE  , subst.  ( voz  inj. ) Cer- 
do, tilitn  , cebón  : tinajón  de  gordura.  Dice- 
se fie  la  peisona  muy  gorda. 

* PIFE RER  (SE),  v.  r.  Atestarse,  atibor- 
rarse: llenarse  de  comida  v bebida.  Di  cese 
inas  regularmente : s empijjrer. 

PIGEüN  , i m.  Pichón,  palomo  : ave 
domestica.  ||  {fig. ) Pollo  nuevo  : un  hombre 
á quien  los  fulleros  suelen  pelar  en  el  juego. 
||  Pigenn-pattu : paloma  tiipolina.  j|  Ptgcnn- 
raniier : paloma  torcaz,  ó zura,  jj  Une  paire 
de  pigeons  : un  par  de  palomas , la  pareja 
de  macho  y hembra  para  cria.  Une  mupledo 
pigeons  : un  par  de  pichones  , esto  es,  com- 
prados , ó muerto»  para  eouier. 

P1GE0TS1NEAU  , s.  m.  Pichón,  pichon- 
cillo  : palomita. 

* PlGF.OlSNER , v.  n.  ( albañ . ) Tabicar 
con  yeso.  ||  Dar  de  llana. 

PÍGEOINNIER , s.  m.  Palomar;  dondo 
crian  las  palomas. 

* PIGMEE.  V.  Pygmée. 

PIGISE , s.  f.  Pifia  : en  las  minas  dan 
este  nombre  á la  plata  virgen  amalgamada 


con  el  azogue  , v separada  de  el. 
*PIGM*'RDL,  [geog.)  Peñerol : vi¡ 


Piamonte. 


illa  del 


fPIGNFS,i./  vi.  ( min . ) Fl  residuo  de 
la  plata  amalgamaría  quundo  se  hicieron  la» 
lavaduras. 

PiGINOCHER,  m n.  (fam.)  Pelli  zcj»r  , 
tirar  pellizcos  á la  comida,  comer  á miaja* 
rías,  sin  gana,  con  melindre,  el o. 

PIGNON  , s.  m.  Pifión  : fruto  de  la  pina. 
||  Piñón  : cierta  rueda  estriada  en  los  relojes, 
y otras  máquinas.  ||  P¿rrd  de  la  calle  , ó pa- 
red delantera  ríe  una  casa  , que  remata  en 
punta,  ij  Tasco  del  cattarno  quando  se  rastri- 
lla. ||  Avnir  pignon  sur  rué  : tener  casa  pro- 
pia : y por  extensión  bienes  raíces.  r|  Pignon 
tí /rule  : Ricino  mayor , higuera  infernal  r 

P1GXONK , ÍIE , adj.  ( hbts . ) Piñonado : 
lo  que  se  eleva  en  forma  de  pifia. 
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PIGTíORATIF , atlj.  (/or.)  Oblígalo- 
rio. 

P1GRIÉCHE,  s.f.  V.  Pie-griéche. 

PiLASTRE  1 1,  m.  {afquit. ) Pilastra : co- 
lumna ática. 

PiLAU  , j.  m.  Arroz  cocido  con  mante- 
ca y carne. 

PILE,  s.f.  PiJa  , rimero  : monton  de  co- 
sas unas  sobre  otras.  ||  Machón  <ic  puente 
con  su*  espolón.  ||  (jai  a : ¿le  una  moneda,  ó 
la  parte  opuesta  a la  cruz  , o sean  armas.  || 
Pilaren  el  blasón  o mu  ligara  en  liiangu- 
lo.  ||  Jouar  a emir  ou  pile  : jugar  a cruz,  ó 
cara,  echando  al  avre  una  monedo.  j|  ( prm >. ) 
Dicese ; n'avoirni  emir  ni  pile:  estar  sincruz 
niqu.'dto,  sin  dinero. 

PILE  , EE,  p.  p.  y adj.  Machacado : tri- 
turado. . 

♦P1LEE,  s.J.  Pilada  : la  porción  de  paño 
que  se  batana  de  una  vez. 

PILER , v.  a.  Machacar , moler  : en  un 
mortero,  ú almirez.  ||  ( fig.  y Jam.  ) Moler, 
mascar : menear  la  lierra mienta  , comer  bien. 

* PILE  r TE,  s.J.  Mazo  de  batan.  ||  Palo 
para  revolver  la  lana. 

P1LELK  ,s.  m.  {fig.y  fam.)  Buena  tise- 
ra, hombre  de  buen  diente,  devorador  co- 
medor. 

P1LIER,  s.  m.  Pilar,  poste.  ||  Pilar,  co- 
lumna. ||  Díccse : piiiei  de t aba  ral ,«/,? 

t averna  y de  biUwd9  ele. . poste  ó pilar  de 
hodegon  , de  taberna,  de  billar,  del  hombre 
que  no  sale  de  estas  casas  por  enviciado.  || 
{Jam. ) Se  dice  : avoir  de  bnns  gros  pifias t 
tener  Imcnos  postes,  buenos  cimientos,  bue- 
nos jarretes  : ser  bien  fornido  de  piernas. 

PiLLAGE,  s.  m.  Piüage:  robo,  despo- 
jo , l>otin. 

PILLARD,  ARDE,  adj.  {fam.)  Pillo  , 
gato  : largo  de  uñas , amigo  de  pillar.  Usase 
también  como  substantivo,  y corresponde  á 
galfarro , ganforro. 

PILLE  , EE,  p.  p.  Y adj.  Pillado,  roba- 
do. 

PÍLLER , v.  a.  Saquear,  despojar:  una 
dudad , una  casa  , con  mano  armada.  ||  Ro- 
bar : baldando  de  gentes  de  justicia,  y de 
exactores,  ele.  (|  Abalanzarse , agarrar,  to- 
mar con  los  dientes , morder : dicese  de  ios 
perros. 

P1LLERÍE,  s.f.  Ladronicio,  robo,  es- 
tafa, exacción  injusta  , etc. 

PILLEUR,  .v.  m.  Hurtador.  ||  Plagiario. 

PILON  , s.  m.  Majadero  : mano  de  mor- 
lero , ó de  almirez. 

*P1  LOTVER  , v.a.  Revolver  la  lana  en  una 
caldera  llena  de  agua  caliente  y orín. 

PLLORI , s.  m.  Picota  , rollo  : poste  en 
donde  se  sacan  los  reos  a la  vergüenza,  ó se 
ponen  a la  argolla. 

P1LORIE , ÉE  i p p-  Y adj.  Sacado  á la 
vergüenza , puesto  a la  argolla : 


PILORIER,  v.  a.  Sacar  á la  vergüenza  : 
poner  a l.i  argolla  á los  reos. 

P1LOKIS,  s.  m.  Ratón  almizclado  de 
las  Antillas. 

P1LOSKLLE,  s.f.  Pelosilla , orejilla  de 
ratón  : planta. 

*PILOT,  s.  m.  Pilón : monton  de  sal  gran- 
de, y de  figura  cónica. 

PILO  PAGE , s.  ni.  Zampeado  : cimien- 
to íle  una  obra  sobre  un  encaxonado  de  esta- 
cas y piedra.  ||  Piiotage : el  arte  de  marear. 

PILOTE , s.  ni.  Piloto : el  oficial  de  mar, 
que  dirige  el  rumbo  de  una  nave.  Metafóri- 
camente se  dice  por  el  que  gobierna  un  esta- 
do , ó tiene  ci  timón. 

P1LOTKR,  v.  n.  Zampear  : clavar  esta- 
ros en  un  terreno  floxo  para  ufirmar  el  suelo. 
Usase  alguna  vez  como  activo  pilotee  un  ler - 
rain. 

PILO  riS , i.  m.  Estaco  : que  se  clava  en 
un  suelo  floxo  para  afirmar  el  cimiento  de 
una  obra. 

PILULE,  s.  f.  Pildora  : composii  :ion 
medicinal.  ||  (/f£.  ) Pildora  : desayre , pesa- 
dumbre, mala  nueva.  ||  {fig.y  fam. ) J)ícc- 
sc  : avale  relíe  ptlule  : sur  líete  ese  huevo.  (| 

( al.  ) Se  dice  : dorarla  vdulc  : dorar  la  pil- 
dora. 

Pí  MR  ÉCHE , s.f  {Jam  y salir.  ) Bachi- 
llera , doctora  : vana , impertinente. 

P1MENT , s.  m.  MILLE-GRAENE , s. 

f.  Bien  granada , ambrosía : planta.  ||  Pinient 
ó poivre  dlndc  • pimiento , ó chile , las  guin- 
dillas coloradas.  ||  Pimenl  royal:  mirto  del 
Brabante. 

PiMPANT , ANTiZ,adj.(fam.ysatir.) 
Xarilo  , rozagante. 

PIMPESOUEE , s.f  {fam.  y salir.  )Rc- 
miigada , repulida. 

*P1MPREL'JCHER , v.  a.  Pcynar : rizar 
de  un  modo  caprichoso  y extravagante. 

PiMPRENLLLE , s. f.  Pimpinela:  plan*** 

ta. 

PíN  , s.  m.  Pino  : árbol.  ||  Pin  de  Gene - 
ve  , ó d’ llenase:  aznacbo.  ||  Pin  salivare , ó 
pillastre  : pino  silvestre.  ||  Pin  aquatique  , 
corregüela  macho  : planta.  ||  Jims  de  pins  r 
pinar,  pineda.  j|  P omine  de  pin  ;piña. 

P1AACLE,  s.  rn.  Pináculo  : chapitel  de 
un  edificio.  ||  (Jig . ) Díccse  : meltre  aur  le 
pinaclc  : ensalzar  a alguno , subirle  a Ja  cum- 
bre, ponerle  , levantarle  sobre  las  nube». 

PJNASSE , s.J.  Pinaza  : embarcación  pe- 
queña de  remo  v vela. 

* PiíÜASTUÉ.  V.  Pin  de  Genkve. 

PUNGE,  s.f  Uño:  de  loa  pies  y manos 
de  ciei te»  animales  : si  es  de  aves  de  rapiña  , 
se  dice  presa.  J|  Palanca , alzaprima.  ||  Lum- 
bre , lumbrera : Ja  parte  ante  no  r de  lo  herra- 
dura. ||  Jam.)  Lila,  garro  : hablando  del  ar- 
le de  hurlar,  y pillar.  j|  Repulgo , pliegue  : 
que  se  coge  en  la  ropa. 
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PESCÉ,  ÉE,  v.  p.  y adj.  Pellizcado.  ¡| 

Acicalado , afectado  : en  el  estilo  y porte. 

PINíTEAU  , s.  m.  Pincel  : instrumento 
para  pintar.  ||  { /ig. ) Pincel : so  toma  por  ¡ i 
mano  del  pintor,  ó por  el  mojo  de  colorir 
en  la  pintura.  |J  (id, ) Pincel  ó mejor  pluma  : 
díccsc  «leí  estilo  en  los  poetas  y oradores.  |j 
( ni.  ) Dícrsc : co’ip  de  pintean ; pincel  óla  , 
pun  , Hoya  : dicho  picante. 

PI.NClK  , s.  f.  Pellizco,  pizca  : la  por- 
ción mínima  rjuc  se  tomado  una  cosa  con  dos 
ci  tres  dedos.  Si  es  de  sal , tabaco , etc.  ,5c  di- 
ce polvo . pulgarada. \\Pinrée de  sel,  de  can- 
r.fl/e  . etc.  un  polvo  de;  sal , de  canela , etc. 

PINCEEiER  , s.  m.  Vas  i lo  para  lavar  los 
pinceles. 

PiNC! -MAITXE.  9.  m.  (joc.)  Misero 
avariento : qpic  se  li.mia  por  exageración  cas- 
tigo d-*  la  miseria. 

* PINCEMKNT,  t.  m.  ( agrie.)  Pellizco  : 
la  acción  de  anretar  las  vemos  de  los  árboles. 

♦ PI  M HÍ-MINETTE,  «./  Pizpirigaña  : 
jueg-»  de  mu  día  dios. 

PiNCF.R , %>.  a.  Pellizcar  : coger  eon  Ja 
punta  «le  los. de«los.  ||  Puntear  : un  instru- 
mento «le  cuerda.  ||  Puntear  : dicese  de  una 
embarcación  «pie  navega  cir.iendo  el  viento.  I| 
( Jig-  y fam. ) Picar,  morder:  zaherir  ron 
palabras.  |f  Pinccr  la  guitarro  : tocar  la  gui- 
tarra , esto  es,  pilotearla.  ||  Pincer  en  riant : 
santo  mocarro,  juego  vulgar  de  diversión. 

PINCF.R  , i*,  /i.  (picad. ) Aproximar  : ar- 
íimar  la  espuela  ni  caballo. 

PINUS,  s.  f.  pl.  Palas:  las  quatro  dien- 
tes de  «leíante  del  caballo.  ||  Alicates  : tena- 
zas pequeñas. 

*riNi IK-SANS-RIRE,  s.  ni.  (vulg.)  Má- 
talas rallando  : «lícese  «leí  hombre  astuto  , 
mal  intencionado  y callado  ; «»sto  es,  cazur- 
ro. 

PTNCETTES  , s.  f pl.  Tenaza*  : para  la 
lumbre.  |!  Pinzas:  para  arrancarse  el  vello  , 
o pelo.  |{  Pinzas,  tenacillas  : para  coger  ó to- 
mar alguna  cosí»  con  mas  primor  y facilidad 
que  coi»  los  dedos.  j|  Alicates. 

PINCHEN  A , s.  7/i.  Picote  : cierta  tela  ás- 
pera v basta. 

PIN  CON  , s.  m.  Cardenal  : que  queda 
en  la  carne  de  un  pellizco  que  se  ha  «lado. 

*P1NCURE,  s.  J.  Pliegue  que  tomad  pa- 
ño en  el  batan. 

PINDARIQUF. , adj.  m.  yf.  Pindárico  : 
dícesc  «U*  las  poesías  por  el  gusto  v estilo 
«le  Píndam  , poeta  griego. 

PINDARISER  , v.  n.  ( voz  satír.  ) Gon- 
gorizar , cultiparlar.  Así  como  los  Franceses 
con  aiirviou  a Pímlnro  lian  f«>nnadq  el  verbo 
pindarizar,  para  denotare!  estilo  afectado  • 
y altisonante  , los  Españoles  lian  formadí» 
«•I  otro  con  referencia  al  poeta  Góngoia : v 
ambos,  representan  la  misma  idea. 

PiNDARISEUR,  s.  m.  ( voz  salir.)  Gon- 
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gorista  , culterano  : el  auc  habla  con  afeota- 
<la  cultura  y elevación.  V.  Pindariscr. 

PlN’DE,  s.  m.  Pimío : cordillera  de  mon- 
tes cu  la  Grecia.  ||  Pimío  : el  monte  Par- 
m.so.  , 

PiNKALE,  adj.  (anal.)  Pineal  : se  di- 
ce con  la  voz  glande  ',  glándula  ,. 

* PINEAL! , j.  ni.  Uva  tintilla : muv  nc- 

Pra*  .v 

*PIivEE,s.  f.  Truchuela,  abadejo. 
PINGO! N ,*  «i  PINGUIN  , M.  Páxaro 

niño,  ó bobo  : avede  mar  parecida  ni  ganso, 
y muy  corta  de  alas. 

*PÍNN  ATIF1DF,  adj.  ( botón.)  Penada  : 
la  hoja  partida  en  forma  «1c  alas. 

Pl  N N E-M  AR1NE , s.  f Ostra  pena:  ma- 
risco parecido  a la  almeja. 

P1NNULE,  s.  J.  Pínula  : la  planehita 
de  cobre  que  se  pone  a los  extremos  de  la 
regla  movible  para  medir  ángulos. 

PENQUE , a.  /.  Pingue  : embarcación 
mercante  «le  vela  latina. 

PINSON , s.  m.  Pinzón  : páxaro.  j|  Gai 
eonnnr  un  ptnspn  : alegre  como  lina  gay  la. 

* PliN.S'  )NNÉE,  s.  J . Caza  de  paxarillos 
por  la  nocJie. 

PI  N í A DE,  s.  f.  Pintada  , gallinaza  «le 
Indias  : ave.  V.  Peinítule. 

PINTE , s.  /.*  Pinta  : medida  de  líquidos , 
«pie  hace  poco  menos  de  media  azumbre, 
de  modo  que  i3  pintas  hacen  seis  azum- 
bres. En  los  tratados  «le  Física  c Hidráulica  , 
se  supone  la  pinta  algo  mayor  que  la  «le  uso 
ordinario , pues  36  pintas  de  los  físicos  ha- 
cen 17  azumbres.  j|  Pinta  : la  cantidad  que 
contiene  esta  medida.  ¡|  También  se  dice  «le 
ciertos  áridos  «pie  se  venden  por  pintes  : ó 
st  an  en  castellano  celemines  , como  aceytii- 
nas  , nueces , etc.  : une  pinte  d olives , de 
noi.r  , efe. 

PIÑ'TER , v.  n.  ( vulg.  ) Tumbar  azum- 
bres . nim  bas , óquartiJlos  : empinar  el  jarro. 

* PfiN  TEREAU , s.  m.  Pin  torzuelo , ma- 
marrachista. 

PIOCHg , s.  f Azadón  : para  cavar. 

P10GHK , ÉE,  p.  p.  y adj.  Cavado  : 
azadonado. 

PÍOCHER  , v.  o.  Azadonar,  cavar. 

* PIOCHON  , s.  77/.  Azuela  «le  cubero. 

PIOLEK,  V.  n.  V.  Pl, líder. 

*PIOMBINO,  (gcogr.)  Piombin  : lugar 

y puerto  «le  Toseana. 

PION,  s.  m.  Peón  : pieza  de!  juego  <lt; 
damas,  «»  del  axedrez.  j|  ' fig.  y Jam.  ) 
Dicese  : damer  le  pión  ii  quelqti  un  : pu- 
jar: reliar  la  pierna  á otro,  ponerse  encima 
«le  otro  : aventajarle. 

PIONNKR , «'.  a.  Comer  : en  el  juego  «leí 
axf'drez  <»  de  damas. 

‘PIONNIERjS.  7/1.  Azadoncro,  gastador  : 
trabajador  de  pala  y a/adon  en  los  cxcr- 
citos. 
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PIOT,  s.  m.  ( vulg- ) Zumo  de  cepas  : 
>¡110. 

* PIPA , s.  m.  Pipa  : especio  de  sapo  de 
M exico  , muy  aplastarlo  , anfibio , y ulgu-  1 1 
nos  « ornen ,coi»  gusto  sil  carne. 

PIPE,  s.  /.  Pipa,  cuba  : para  vino.  || 
Pipa  : para  fumar.  |J  Corbato  : tina  junto  a 
las  calderas  de  sacar  aguardiente. 

PIPE  AL,  s.  m.  ( poet. ) Caramillo  : flau- 
ta pnsipril. . 

PIPÉ  , ÉE  , p.  p.  y adjy  V.  Piper.  || 
Lláiuansc  des  pipes  los  dados  falsos,  ó car- 
gados. 

PIPEAUX , s.  ni.  pl.  Pajas  ó ramitos  con 
liga  para  coger  pozaros.  (|  ( Jig.jrfam. ) Ar- 
dido. , 

PIPEE,  t.  f Caza  de  páxaros  con  re- 
clamo. 

PIPER, p.  a.  Cazar  con  redamo.  ¡| 

Pillar  , engañar  en  el  juego,  hacer  una  fu- 
llería á otro.  ||  Piper  les  des  : cargar,  com- 
poner los  dados  para  engañar  en  el  juego. 

PÍPERIE , s.j.  Fullería  , trampa,  frau- 
de. 

PIPEUR  , s.  m.  Fullero  , tahúr : tram- 
poso en  d juego. 

* PIPO  1 , s.  m.  Pipote  : cul»  de  raid. 

P1QUANT,  ANTE  , adj.  Picante,  pun- 
zante : lo  que  pica , ó punza.  ||  Picante , 
lo  acre  que  hiere  al  paladar.  j|  [Jig  ) Pican- 
te, mordaz : dicese  de  las  palabras,  ¡j  ( id. ) 
Agraciado  : atractivo.  Dícesc  de  la  íigura  , 
ó semblante  de  una  persona  o>r  piquant , 
pli  ysinnnmie  niquwiie. 

TPIQUANT,  s.  ni.  Espiua,  punta  , pin- 
cho  : de  algunas  plantas  , ramas , etc. 

PIQUE,  s.  f.  Pica  : arma  ofensiva  de 
asta.  ||  [Jig-)  Pique  : desazón  , desavenen- 
cia entre  amigos  , ó parientes. 

PIQUE,  s.  rn.  Espadas  : uno  dclosqua- 
iro  palos  ríe  Ja  baraja. 

PIQUÉ  , ÉE  ,p.  p.  y adj.  Picado:  agui- 
joneado. 

* PIQUE-BCEUF , s.  m.  Carretero  de 
bu  •yes  : el  que  los»  aguijonea. 

* PIQU E-CH ASSÉ , s.  //*.  Piuclio  ; pun- 
zón agudo  para  abrir  las  caxas  de  los  cohe- 
les. 

MQUE-NIQUE  ( A ) . <uh'.  A «coi<- , á 

taulo  por  cabeza  : bablando  ríe  una  comida, 
merienda  , etc.  que  se  paga  entre  muchos. 
Usase  también  como  substantivo  un  pique- 
ñique  y una  función  ú escote. 

PIQUER,  v.  a.  Picar,  punzar  : y vul- 
garmente pinchar.  j|  Picar,  morder:  algún 
inserto.  ||  Mechar  : la  carne  con  tocino.  j| 
Picar:  herir  al  paladar  algún  sabor  acre,  j 
( tig. ) Picar:  desazonar,  zaherir  a alguno.  || 
Piquer  les  cojji  es hacer  antesala.  ||  Piquer  \ 
les  talles  : andar  tic  gorra.  ¡|  C*'.  poissor 1 pi- 
que : osle  pescado  huele  , no  está  fresco.  |j 
Piquer  les  leeujs ; aguijar  Jos  bueyes  , Uo-  \ 


varios  con  la  aguijada.  |j  Piquer  unchevnt , 
piquer  des  deux  : picar  : dar  dr  espurias  , 
apretar  las  espítelas  a tin  caballo.  ¡|  Piquer 
un  t les  s in  : picar  un  dibttxo  para  estarcirle* 
rn  otra  parte.  ||  piquer  une  couvertnre , etc.  t 
acolchar  un  cobertor,  un  chaleco,  etc.  ||’ 
II  (/*.?• ) D ícese  : Piquer  par  tous  les  Inuts  i 
ser  como  un  erizo  , como  unas  ortigas  : apli- 
case á la  persona  áspera  y desapacible  en  el 
trato. 

PIQUER  ( SE  } , i>.  r.  Picarse  , ofender- 
se. ¡|  Picarse:  preciarse,  jactarse. j|de piquer 
de  bravoure  , etc. : chal  lar  de  guapo , pre- 
ciarse , blasonar  de  valiente , etc.  ||  Se  pi- 
quor  de politesse : picarse  de  caballero  : pre- 
sumir de  cortes  , dr  bien  criado.  |¡  Se  piquer 
d émula/ ion : apostarlas  , apostárselas.  |j  Les 
lois , les  étnjjes  se  piquera  : la  madera  , y 
telas  se  pican,  se  apabilan. 

PIQUET,  s.  m.  Estaca  : de  tienda , ú 
otra  cosa  para  animarla  en  la  tierra.  j|  Pi- 
quete : palo  que  se  Gxa  en  tierra  para  tirar 
lincas,  ó nivel:».  ||  Piquete  : partida  de  tropa 
prevenida  para  alguna  facción.  ¡|  Juego  de 
tos  cientos.  ¡]  ( Jig.)  Dicese  : levevte  piquet  r 
levantar  el  campo,  [j  ( prnu.  ) Se  dice : aller 
plante r le  piquet  chez  qudqu’un  : arrimar  la 
alabarda  : establecerse  por  algún  tiempo  en 
alguna  casa. 

PIQUETTE ,1./  Aguapié  : enjuagadu- 
ra del  lagar.  Dicese  de  Ukio  vino  ínfimo, 
V floxo  , que  se  da  ú los  Anotes  de  la^ 
branza. 

PfQUEUR , s.  m.  Picador:  domador  de 
caballos.  ||  En  las  cazarías  es  el  liombre  á 
raballo  que  conduce  los  perros , y los  azuza. 
J|  El  que  monta  las  caballerías  que  se  ponen 
de  venía.  j|  Arreador  , sobrestante:  de  traba- 
jadores. |j  En  las  cocinas  es  el  que  media  t.is 
canica.  \ \ Pujucur  d assiette  , o d escabella  : 
gorrista , pegote. 

PIQUIER  , s.  m.  Piquero , lancero  : sol- 
dadlo armado  con  jtica. 

* PJOUOT,  s.  m.  V.  Picol. 

PIO ÜHE , s.  Picadura  , picada . pun- 

zada. |)  (Clavadura  : la  herida  que  hace  <1 
herrador  enclavando  una  caballería.  j|  Per- 
punte , acolchado  : que  v hace  sobre  quoJ- 
qtiíer  lela.  i{  Colilla  de  muger  sin  cubrir.  || 
Picadura,  cuchillada  : cisura  hecha  con  arle 
en  algunas  ropas  de  seda. 

PIRATE  , s.  m.  Pirata  : corsario  que  sin 
patente  de  Príncipe  anda  robaudo  por  los 
mares. 

P1RATER , v.  n.  Piratear  : correr  los 
mares  robando. 

PiRATKRiK,  s.  J.  Piratería  : se  dice 
de!  oficio  de  pirata  , y de  qualqaicra  de  sus 
hechos. 

PIRE,  adj.  rn.  y f.  Peor,  lo  mas  malc  : 
comparativamente*  ú una  cosa  mala.  Zc  pire  • 
lo  peor. 
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rmOGUE  , 5.  f Piragua  : barco  largo 
y angosto  di*  los  ludios. 

PIROLLE  , s.f.  Piróla:  acelga  silvestre. 

* PIRON  , s.  m.  Quicio  : de  una  puerta  , 
ó ventana.  ,|  Gozne. 

P1ROUETTE , s.f  Perinola:  un  juego 
de  muchachos.  j|  Pirueta  , volteta  : dicese 
en  el  baylc,  v también  ei\cl  manejo. 

PIROÜETTER  , v.  n.  Hacer  piruetas  : 
el  ¡cese  del  qne  hay  la  , y también  del  caballo 
en  el  manejo.  , 

PIRRJKJNIEN , ENNK  , adj.  Pirro- 
sista  : el  que  duda,  ó afecta  dudar  de  todo. 

PIRRHONISME  ,s.  m.  Pirronismo:  du- 
da universal , como  opinión  filosófica. 

PLS  , S.  ni.  Tela  , ubre  : de  vaca  , y otros 
animales.  |{  En  la  acepción  de  pecho,  es  voz 
anliquada  en  francés.  V.  Podrirte. 

PlS  ( LE;  , s . m.  Lo  peor,  lo  mus  malo.  , 

PIS  , adv.  comper.  Peor  , mas  mal.||  Au 
pis  altes : á jnal  andar  , por  nial  que  vaya  , 
ruiando  me  ios.  ||  De  mal  en  pis.  de  pis  en 
pis  : de  mal  en  peor  , peor  que  peor , cada 
vez  p#*or.  ||  Qui  pis  esl : lo  peor  es  , lo  peor 
«le  linio  es. 

PISASPHALTE , s.  m.  Pisasfalto:  mez- 
cla de  betún  v pez. 

PISC1NE ,’  s.  f.  P¡s<  ■ina  : vivar  , están-  I 
que  ríe  pesca.  Solo  se  usa  hablando  ríe  la 
«pie  se  menciona  en  el  evangelio. |¡  Piscina: 
en  las  sacristías  es  el  lugar  en  donde  se  vierte 
el  agua  que  tía  son  ido  para  limpiar  los  va- 
sos sagrados. 

PJSSAT , s.  m.  Mendos  , orines. 

* PISSE-FKOID  , s.  m.  Serio  , tétrico  , 
insensible  : es  voz  injuriosa  , como  si  dixe- 
Tarnos  mitiga  fria. 

PiSSEMKNT,  s.  m.  Mearla  : solo  se  usa 
en  estilo  jocoso  y bazo  en  francés.  (|  Pisse- 
Jíient  de  sang  : orina  de  sangre  , la  enferme- 
dad de  orinarla. 

PLSSENLIT,  s.  m.  Diente  de  león  , amar- 
gón : planta.  ||  Meon  : se  dice  por  injuria  a 
los  muchachos  que  se  mean  en  la  cama. 

PLSSF.R  , v.  n.  Mear,  orinar  : úsase  tam- 
bién como  activo. 

PISSEUR , P1SSEUSE , wubst.  Meon  : 

el  que  oiioa  con  freqúencin. 

PIS$E01R  , s.  m.  Meadero : el  sitio  co- 
mún destinado  en  parages  públicos  para 
mear. 

PiSSOTER , i',  n.  Meará  menudo , á 
mead  ¡tas , á chorrillos. 

PISSOTJÉRE,  s.f  ( Inri.  ) Mead  t ira , 

chorlito,  hiiito  : rano  iduy  delgado  de  una 
fuente,  ó saltador. 

PIS  LACHE  , s.  f.  Alfónsigo  , manohi  : 
finta. 

PISTACIUER , s.  m.  Alfónsigo,  alhó- 
cigo : árbol. 

* PISTACHE  DE  TERRE,  s.  /.  Cica- 
huaic , maní. 
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PISTE  , s.  f Pista  , rastro  , huella  : qne 
dcvin  los  animales  por  donde  pasan. 

PíSriL,  s.  m.  ( bolán. ) Pistilo  : parte  de 
Ja  flor  que  está  en  mjrlio  riel  cáliz,  rionde 
está  encerrada  la  simiente. 

PISTOLE,  s.  f.  Dohlou  de  oro.  j|  Mo- 
neda ininginniia  do  Francia  , que  vale  .¡o 
reales. j {Cara bina  : arcabuz  pcq>icilo.j|(proi».) 
Díccse  : (tíre  toul  cotisu  ae  pistóles : estar 
manando  doblones  , apalear  los  doblones  : 
estar  lleno  ríe  dinero. 

PLS l OLE T,  s.  m.  Pistola:  arma  corta 
de  fuego. 

* PISTO  LIER , s.  m.  Carabinero:  caba- 
llero armado  con  carabina.  ■ 

PISTON , 5.  ni.  Embolo  : el  macho  del 
carón  de  una  bomba  para  sacar  .agua. 

Pi  TANGE  , s.  f.  Pitanza  : la  ración  dia- 
ria qne  se  distribuya*  n cada  individuo  en 
las  comunidades  r ipiosas.  ||  En  <*stilo  fami- 
liar se  llama  también  pitanza  ¡a  comida  de 
cada  persona. 

PITALO,  AÜDE,  subst.  (Jam.)  Payo, 

charro. 

PITE,  s.f  Pila  : planta.  ¡ (Media  blanca  : 
liioiierla  que  no  está  en  uso. 

PT1 LLSEMEN  T,  adv.  De  un  modo  las- 
j limero.  • 

PITEÜX  , FX'SE,  adj.  Mísero,  lasti- 
moso : deplorable.  Díccse  sido  de  Jas  co- 
sas. 

PITIE , s.j.  Piedad  , comiseracion  , L s- 
tima.  j|  Algunas  veces  se  toma  por  nicnos- 
precio,  como  : il  chonte  a J ti  i re  pitie : canta 
que  da  asco,  ó que  es  una  vergüenza.  ;| 
{Jam. } Díccse  : c esl  grande  pitie  que...  es 
lastima,  es  Ja  mayor  lástima,  es  un  dolor 
que... ||  llegar iLr  en pitie , uvec  des  ycuxde 
pitie  ; mirar  con  Lstima  , con  desden  , con 
desprecio. 

PITON , s.  rn.  Armella  relavo  cor*  un 
anillo. 

PITO  Y ARLE,  adj . m.  y f.  Piadoso  , 

compasivo  : díccse  de  Jas  personas.  ||  Las- 
timero : lo  que  excita  lástima.  (|  Lastimoso  , 
miserable  : que  excita  el  desprecio  por  malo 
ó ruin  en  su  clase.  ||  Liru.z  pitoy  ab/es  (cns.is 
de  piedad , ó de  misericordia  ) se  llamaban 
aiUigiiumeutc  los  hospitales  , hospicios  , in- 
clusas , etc.  • . 

PiTOYABLEMENT , adv.  Lastimosa- 
mente.  .j  Pésimamente-,  malísimamcnte. 

PITREPITK , s.  m.  Licor  fortísimo  y 
nocivo , la  cho  con  espíritu  de  vino. 

FTITORESQUE  , adj.  m.  j J.  ( pini. ) 
Pintoresco. 

PITTORESQDEMENT , adv.  De  un 

modo  pintoresco. 

PJI  Lili’AlRE , adj.  m.  y f Pituitoso  , 
flemoso  : lo  perteneciente  á la  pituita. 

PiTLTTE  . s.  J.  Pituita  , llctuo  : humor 
aquoso , linfático  , y viscoso  del  cuerpo. 
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PITUITEUX  , EUSE  , adj.  Pituitoso  , 

flemoso. 

*P1VF, s.  f.  Especie  He  piojo  de  pescado. 

FIYERT  , s.  m.  Picovcnle  : cierta  ave. 

P1VOOÍE , s.  m.  Fraylccillo  : paxaro  , 
especie  de  picando. 

rIVOINE  , s.  f Peonía  : cierta  planta. 

PIVOT , s.  m.  Exe,  quicio,  nabo.  j| 
f fig. } Exe , polo  : d ícese  de  ¡a  persona  que 
tiene  el  principal  manejo  en  un  negocio.  || 
'Nabo : la  raíz  gruesa  de  árbol  que  entra  per- 
pcndicularmenie  en  la  tierra. 

PIVOTER,  v.  n.  (agrie.)  Dirigir  la  raíz 
madre  perpen  di  cu  la  miente.  ¡j  Descepar. 

* PI¿ZlGÍ  FONE , (geogr.)  Pizigiton  : 
villa  y fortaleza  del  Milancsado. 

PLACAGE  , s.  m.  Embutido  : obra  con 
embutidos. 

PLACA RP  , s.  m.  Cartel  : papel  tp»e  se 
lixa  en  las  esquinas  para  noticia  del  publico. 
||  Pasquín  : libelo  infamatorio,  ó satírico  , 
que  se  lixa  secretamente  en  parage®  públicos, 
o se  hace  con  :* r . |j  Molduras  y entalladuras  , 
con  que  se  adornan  las  puerta»  y ventanas. 

PLACARDE,  É1E,  p.  p.  y adj.  Fixudo  , 
pegado. 

PLACARDER , v.  a.  Plantar  , fíxar  , 
poner  carteles  en  las  esquinas  : y también 
pasmunos. 

PLACE,  s.  f.  Puesto,  lugar,  asiento, 
sitio  : que  ocupa,  ó debo  ocupar  una  cosa  , 
ó una  persona.  j|  Lugar,  espacio,  hueco  : 
para  colocar  una  cosa.  (|  .Sitio , terreno:  para 
hacer  alguna  obra.  ¡|  Plaza  : parage  espacioso 
dentro  de  población  , sea  para  el  mercado  , 
para  funciones,  opaca  ornato. ||  Ptazn  : ciu- 
dad fortificada.  I|  Plaza  : solo  se  dice  de  cier- 
tos oficios  civiles  y ministeriales  : en  los 
demás  se  llama  empleo  , y en  los  superiores 
puesto.  [{  Place  ti armes  : plaza  de  anuas.  || 
Piare  de  bourhc , place  de  Jburrage  : en 
la  tropa  es  qualquicra  ración  de  rancho , «le 
paja  y cebada , etc.  ||  Place  tlu  Jond  dans 
un  Cfirmsse  ; asiento  fie  la  testera.  ||  Placo 
de  rebaurs  : asiento  al  vidrio , á los  caba- 
llos, ó á las  mulos.  j|  Place  marchando  : 
sitio  , puesto  de  venta,  de  despacho. 1 1 Place 
Jarle  : plaza  fuerte,  fortaleza,  ciudad  for- 
tificarla. ||  A la  place , ó en  la  place  de. ... 
en  lugar  de...  ||  Sur  la  place.:  en  el  suelo  , 
en  el  sitio,  en  tierra. \\Jnarchande  de  place: 
placera  , revendedora  de  plaza. 

PLACE,  PLACE!  interj.  Lugar,  lugar  ! 
A un  lado ! I >cspejar ! ||  Paites  place , au'on 
Jassc  place  : hagan  vmds.  lugar,  quitarse 
del  medio. 

PLACE  , KE  , p.  p.  y adj . Puesto  , co- 
locado , etc.  ||  ( fig. ) Di  cese  : avoirle  catur 
bien  place , ser  honrado  á carta  cabal  : y 
al  contrario  , aaoir  le  ctvur  mal  place  , es 
tener  un  alma  atravesada. 

PLACEMENT , j.  m.  ( com . ) Imposi- 


ción : colocación  de  dinero  á premio  en  una 
compamíi. 

PLACENTA  , s.  m.  ( aruit. ) Placenta  : 
cuerpo  membranoso  y esponjoso , que 
forma  en  el  vientre  efe  la  mnger  preñada  , 
y en  ella  está  envuelto  el  feto.  Llámase 
vulgarmente  pares , ó parias. 

PLACER  , v.  a.  Colocar  , poner  , situar : 
una  cosa  , ó persona  en  un  lugar  , ó en  el 
que  debe  tener.  ||  Placer  bien  ce  qu'on  dit : 
traer  á propósito,  oportunamente,  lo  que 
se  dice , ó su  cita  , etc.  |j  Placer  bien  ses 
charilés  y ses  aumAnes  : hacer  sus  limosnas 
con  buena  elección  , con  discreción.  ||  Pla- 
cer bien  ses  grdees  , ses  j'aveurt  : hacer 
mercedes  , gracias  á los  «pie  Jas  merecen.  j| 
Placer  de  l argent : poner  dinero  á ganan- 
cias , imponerle  en  algún  fondo , negocia- 
ción, etc.  ||  Placer  une personne  : colocarla, 
acomodarla  , esto  es  , con  mita  , empleo  , 
etc.  ||  Placer  Caffection  en  bon  heu  : poner 
su  afecto  en  quien  lo  merece. 

PLACET , s.  m.  Sitial , taburete  raso.  ]| 
Memorial  , súplica. 

-PLAG1ER , s.  m.  Placero  : el  que  ar- 
rienda un  puesto  pat  a vender  en  una  plaza  , 
ó mercado 

♦PLACETE , ÉE,  adj.  Aprobado  : man- 
dado : dct< *i*m¿n;tdo. 

PLAFON!)  , s.  m.  Cilio  raso  : el  lecho 
trabajado  en  esta  forma.  , 

PLAFONNÉ , KK  . p.  p.yadj.  A rielo 
raso,  con  cielo  raso , coa  locho  á culo 
raso. 

PLAFONNER  , **.  a.  Cubiir  ó techar 
con  ciclo  raso  una  sais : hacerla  con  ciclo 


PLA  G AL  , s.  m.  ( mús. ) V.  HTodcy 
PLAGE,  s.f \ Playa  : orilla,  cosía  rasa 
del  mar.  ||  En  poesía  se  aplica  L voz  plago 
á clima,  región,  que  también  se  llama  pla- 
ga- 

PLACER  , v.  a.  Combar  : aros,  ó din- 


las. 

PLAGIAJRE,  adj.  Plagiario  : autor  q tur 
Sf  apropia  lo  que  luirla  «lelas  obras  de  otros. 
Usase  regularmente  como  substantivo. 

PLAGIAT , s.  m.  Plagio  : la  acción  de 
atribuirse  las  obras  ageiia®,  y la  misma 


obra  robada. 

♦PLACIERES  , s.  m.  pl.  ( hist . nat. ) 
Pescados , v mariscos , que  viven  en  alia 
mar. 

♦PLAGIEUX , s.  m.  Platija  : pescado  de 
mar. 

PLAID  , s.  m.  ( ant. ) Plcyto. 

♦ PLAIDAI5LE , adj.  m.  y f.  ( for . ) Día 
de  audiencia.  ||  Contencioso.  j¡  Ccttc  cause 
nest  pas  plaiunblc  : es  plcyto  perdido  , ó 
no  se  puede  defender. 

PLAJDANT,  ANTE,  adj.  Litigante  : 
la  parte  que  litiga.  ||  Causídico  : díccse^  del 
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ahogado  que  «lcfiendc  ó patrocina  causas  en 
Jos  tribunales. 

PLAIDÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Pleytoado, 
litigado. 

PLAIDER  , v.  a.  y n.  Pleytrar  . litigar  , 
poner  nlryto.  ||  Altogar , patrocinar . delcn- 
«1er  : dtcese  de  los  alionados  ijuc  hablan  , «i 
escrilien  «*n  un  plevro. 

PLAIDEL  R T ELSE,  suhst.  Pleiteante, 
plryteador  : el  que  pleytea.  Lo  úitiiuo  se 
«fice  regularmente  «leí  que  es  indinado  á 
pleytns  , que  también  se  llama  pley lista  , v 
Jitigador. 

PLAIDOIRIE  , s.f.  Abogacía  : el  ofirio, 
y el  excrcicio  de  abf>gar,  ó defender  plry- 
to§  : qnc  con  otro  nombre  se  llama  el  ejer- 
cicio del  foro  , ó del  bufete. 

PLAIDOYABLE , adj.  m.  y f.  Dícrse 

en  lo  forense  de  los  dias  de  audiencia , ó «le 
tribunal  , en  contraposición  á los  dias  fe- 
riados. 

PLATDOYER , s.  m.  Informe,  defensa  , 
alrg.icion  : que  liacc  un  abogado  ante  un 
tribunal. 

♦PLAIDS,  s.  m.pl.  Audiencias,  juzgados, 
tribunales  : se  dice  del  tiempo,  y del  lugar 
en  que  se  tienen.  ()n  enture  U‘$  plaids  Ir 
Irrulemain  de  la  S.  Martin  : se  abren  los 
tribunales  el  día  después  de  San  Martin. 
Usase  solo  cu  las  provincias , y hablando  de 
jurisdicciones  inferiores. 

PLAIE,  s.  f.  Llaga  , herida  : causada  por 
algún  mal , ó accidente.  |]  (fig.)  Llaga,  he- 
rida : daño  , mal  , golpe  fatal. 

PLA1GNANT,  AM  E , adj.  ( fot.  ) 

Querellante  : la*  parle  que  se  querella  en 
justicia. 

PLAIN,  AINE,  adj.  Llano,  igual,  liso, 
raso  : conforme  es  la  cosa  de  que  se  habla. 
||  fíe  plain  pied  : á pie  llano , ni  mismo 
piso  , ni  ras.  ||  Plain-chant  : canto  llano.  || 
En  plaine  mcr  : en  alta  mar.  ||  En  plaine 
campa  ¿pie  : en  campo  raso.  ||  A plaines 
voiles  : á toda  vela  , á todo  trapo.  ||  T¿a 
píame  liquiele  : los  campos  cerúleos,  se  dice 
por  el  mar  en  poesía. 

PLAINDRE,  v.  a.  Tener  lástima,  rom- 

pasíon  : de  alguno.  ||  Plaindre  set  peine  y 
ses  so  i ns , son  trmps  , ses  pas  , etc. : sentir 
el  trabajo , la  diligencia  , el  tiempo  , los 
pasos  que  se  dan  para  alguna  dependencia  , 
oslo  es  , hacerlo  con  repugnancia,  ó pesar. 
||  Plaindre  le  pain  a ses  gens , l'avoine.  d 
ses  chevaux , cíe. : escasear,  ó dar  con  mise- 
ria el  pan  á su  familia , la  cebada  á sus  ca- 
ballería» , etc.  ||  JVe  plaindre  ses  soins  ; no 
perdonar  cuidado.  ||  JVe  plaindre  l’argent , 
la  défpense  : no  dolerle , no  perdonar  , no 
alionar,  el  dinero,  el  gasto  en  alguna  cosa. 
J|  Se  plaindre  de  sn  vie  : matarse  de  Ilum- 
íne ó tratarse  con  miseria.  ||  Se  pUtindre  un 
hábil  : ahorrar  un  vestido , privarse  de  un 
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vestido.  |]  Se  pintadle  loutet  che>scs  : pri- 
varse , abstenerse  de  lo  mas  necesario. 

PLAINDRE  (SE),  v.r.  Plañir,  dolerse, 
gemir,  lamentarse.  ||  Quejarse,  querellarse  : 
de  alguno , ó de  alguna  aceion. 

PLAINE , s.  J.  Llanura,  llanada  : y 
también  llano  , «i  campo  llano.  ||  Plana  : 
instrumento  cortante  «le  zurrador  , «pie  tam- 
bién llaman  cuchilla. 

PLAINT,  INTE,  p . p.  de  Plaindre . 

PLAIN  TÉ , s.  f.  Plañido  , lamento  , 
llanto  , «lucio  : queja  de  «lolor  , ó pena  [| 
Quejo,  querella  : ante  un  juez. 

PLAINTH  , IVE  , adj.  Lamentable, 
lastimero,  dolorido,  doliente. 

PLMNTIVEMENT,  adv.  De  un  modo 
lamentable  , ó lastimero. 

PLAIRE,  v.  n.  Placer,  agradar,  gus- 
tar : dar  gusto.  j|  Querer,  gnstar  , tener  á 
bien  , hallar  por  bueno.  II  n en  sera  que  re 
qu'il  volts  piedra  : no  será  sino  lo  que  vmd. 
guste , o le  parezca  bien.  ||  Phlt  á Dicu  ! 
oxalu  ! plegue  a Di«'s  ! j|  S'il  plaít  á Dieu  : 
si  Dios  es  servido  , ó siendo  Dios  servido. 

PLAIRE  (SE),  v.  r.  Complacerse,  re- 
crearse, delcytarsc.  f|  Amar,  buscar,  que- 
rer : algún  sitio  , ó parage  , ya  sean  la*; 
plantas,  va  los  animales. 

PLAÍSAMMENT,  adv.  Graciosamente, 
con  gracia  , con  chiste.  |!  Graciosamente  , 
ridiculamente  : de  un  ni«xlo  risible. 

* PLAISANCE  f ( geogr.  ) Plascncia  : 
ciudad  de  Italia.  , 

PLAISANCE  , s.  f.  Usase  solo  en  estas 
frases  : lien  de  plaisance , ntaison  ele  plai - 
saner , sitio  de  recreo,  casa  ó quinta  de 
recreo. 

PLAISANT,  ANTE,  adj.  Gracioso  , 
chistoso  . divertido  , festivo  : díccse  de  las 
cosas.  ||  Placentero  , jovial , alegre  : dicese  de 
las  personas,  jj  (blando  el  adjetivo  se  pone 
antes  del  substantivo  , se  toma  por  extra- 
vagante , inpminente , ridículo.  Ccst  un 
pledsant  homme , un  plaisant  personnage  , 
un  plaisant  visa  ge.  fous  rtcs  liien  plaisant 
de...  es  vmd.  raro  en...  ||  Usado  cuino  subs- 
tantivo y plauanl  sur  toma  por  bulan  , mono , 
chulo. 

PLAISANTER  , v.  «..Chancear,  jugar. 
Usado  «romo  activo  significa  chulearse , bcuv 
lar.se  de  alguno. 

PLAISANTER IE , S.f.  Chanza,  chiste: 
v amblen,  chuscada , hurla.  ||  Mauvaiscs 
pluisanteries  : chanzas  insulsas,  majaderías. 
||  PlaUantcric  et parí,  cxp.  adv.  Dejándolos 
burlas,  hablando  de  veras,  6 formalmente. 

PLAISIR  , s.  m.  Placer , gusto  , con- 
tento. j|  Gusto , diversión.  ||  Gusto  , favor  , 
fineza  : que  se  hace  , ó se  recibe.  ¡|  Gusto  , 
voluntad  , aprobación.  ||  A plaisir  : á satis- 
facción , con  cuidado,  á toda  rosta.  ||  Par 
plaisir  : por  gusto , por  diversión. 
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FLAMEE , s.  f Pelambre  : noqne  ron 
agua  y cal  viva  para  pelar  los  pellejos  en 
las  tenerías. 

* PLAMER,  v.  a.  Apelambrar  las  pieles : 
es  meterlas  en  la  cal  para  que  se  pelen. 

PLAN,  ANE , adj.  Plano,  llano,  liso, 

PLAN,  s.  m.  Plano,  planta : delincación 
de  una  obra.  ||  {fig*)  Pía»  » proyecto,  idea : 
para  la  ejecución  de  alguna  cosa. 

PLANCHE,  s.f  Tabla:  de  madera.  ¡| 
Plancha  : de  metal.  ¡|  Lamina  : plancha  de 
metal , ó de  madera  , cu  que  se  graba  para 
estampar.  i¡  Lamina  : dicese  de  la  misma  es- 
tampa. j|  Herradura  de  chapa  con  que  se 
cal /.un  las  cabullerías.  [|  Tabla,  tablar,  era  : de 
una  huerta,  ó jardín.  j|  Q.tadro:  en  un  jar- 
din.  J|  (/*>.  r ftun.)  .Dicese  : futre  la  plan- 
che , ó bien  faire  la  planche  a quelquivi : 
mostrar  el  camino,  abrir  la  puerta  a otro, 
esto  es,  darle  el  ejemplo.  ||  Piviser  un  jar- 
dín par  pbmchcs  : tablear  una  huerta  , ó un 
jardín  , compártala  en  tablares,  eras , ó q na- 
cí ros. 

PLANCHES  , piar.  Tablazón.  ¡|  Plan- 
ches voltees : tablas  ó cañizo  para  camas  etc 
gusanos  de  soda. 

PLANCHÉIER , v.  a.  Entarimar,  enta- 
blar : cubrir  un  suelo  de  tablas. 

PLANCHEE,  s.  m.  Piso , ó suelo  : de  un 
qitario  , ó vivienda.  ||  Tedio  : es  el  misino 
piso  mirado  por  dentro  desde  otro  mas  baxo.j| 
( tig.  y vutg. ) Dicese  : le  planchen  des  va- 
ches  : la  tierra  (irme,  por  oposición  al  mar,  ó 
á los  ríos. ||  ( id. ) Se  dice  : snulager  ó décluir- 
ger  le  planchen : zafar  rancho  , mondar  el 
haza.  ||  Avo'ir  les  yeux Jixes  au  planchar: 
mirar  al  techo.  i|  stvoir  les  Yeux  Jixes  sur 
le  planchen  mirar  a!  suelo. 

PLANCHETTE,  s.Jl  (dim.)  Tablita,  ta- 
bleta. ||  Plancheta  : instrumento  de  matemá- 
tica para  alzar  v delinear  planos. 

PLANCON',  ÓPLANTARD,  s.  /«.Es- 
taca , ó vara  : llámase  así  el  ramo  nuevo  que 
se  corta  de  ciertos  árboles  para  que  array- 
gurn  en  otro  terreno. 

PLAÑE,  ci  PL ATAÑE,  j.  m.  Plátano : 

árbol  de  las  Indias. 

PLAÑE , s.J\  Garlopa:  instrumento  de 
carpintero. 

PLANER , v.  a.  Acepillar  : al  Lar  , pulir 
la  moriera. 

PLANER,  v.  n.  Cernerse  : Iris  aves.  Sos- 
tenerte con  las  alas  explayadas  en  el  ay  re,  sin 
moverse  de  un  sitio. 

PLAN ET AIRE,  adj.  m.  y f.  Planeta- 
rio : lo  ncrtenecienUi  a los  planetas. 

PLAÍí  (¿TAIRE , s.  m.  Planetario  : astró- 
nomo que  observa  los  planetas.  ||  Represen- 
tación en  plano  ó bullo  riel  curso  de  los  pla- 
netas. 

PL  ANEXE,  s.f  Planeta  : astro  que  no 
tiene  luz  propia,  y gira  coi»  señalado  período. 


* PLANEUR,  s.  m.  Planador  : el  ofi- 
cial de  platero  que  aplana  con  el  martillo 
sobre  el  las  la  vajilla  y piezas  lisas.  j|  Plana- 
dor : el  que  aplana  y pule  las  planchas  para 
grabar. 

PLANIMETRIE,  s.  f.  Planimetría  : par- 
te de  la  geometría , que  trata  de  la  medición 
de  superficies  planas. 

PLANISPHÉRR , s.  w.  Planisferio: 
mapa  plano  de  los  dos  einisfcrios  de  la  tierra. 

* PLAN  OIR,  s.  m.  Aplanado»-  : instru- 
mento de  plateros. 

PLANT,  s.  m.  Plantón  , planta  , pim- 
pollo , ó arbolillo  nuevo , que  sirve  para 
trasplantar.  I|  Plantel  , plantío  : porción  de 
árboles  ó arbustos  nuevamente  plantados  en 
un  terreno.  Si  es  de  olivo,  se  llama  estaca- 
da , garrotal  ( plañí  d oli%ñers).  Si  es  de  vi- 
des, se  llama  majuelo  (jeune  plañí , óplant 
de  vigne.)  ||  Plañí  de  saldes  : salceda. 

* PLANTA  DE,  s.f.  Plantío  de  árboles. 

PLANT  AGE,  m.  Plantación  : el  plan- 
tío de  calías  de  azúcar  , tabaco  , añil , etc. 

PLAN  i'AIN  , s.  m.  Llantén  : planta  me- 
dicinal. ||  Phmluin  ti  longucs  jtuilles  .-  car- 
mel. 

PLANT ARD  , s.  m.  V . Planean. 

* PLANTA L,  s.  m.  Majuelo  de  un  ano. 

PLAN  TATION  , 5.  f.  Plantación  : la 

hacienda  en  ludias,  donde  se  hace  el  plan- 
tío de  rañas  de  azúcar,  tabaco  , etc. 

PLANTE,  s.  f.  Planta  : en  sentido  gene'- 
rico  es  lodo  vegetal,  inclusos  los  árboles.  j| 
Planta  : cu  sentido  mas  estrecho  es  lo  mis- 
mo que  mata,  yerba. ||  Planta  : se  entiende 
por  verba  medicinal  qitando  se  habla  de 
médicos,  boticario*  , herbolarios.  '|  Cepa 
nueva , viduño  nuevo  : hablando  de  vino.  | 
||  \/ig.)  Pícese  : jeune.  plante  : planta  tier- 
na, esto  es,  la  juventud.  i|  Plante  des  pieds : 
planta  , el  aliento  del  pie. 

PLANTE,  EE,  p.i>.  r adj.  Plantado. 

¡ PLANTEA , v.  a.  Plantar  : árboles , ú 
otra  planta.  í|  Plantar  : clavar  en  la  tierra 
qualqnier  cosa  que  se  mantenga  derecha.  ¡| 
( fig . ) Colocar,  poner,  sentar  una  cosa  cu 
¡ su  debido  lugar.  ||  ( id.)  Plantar:  fundar, 

: establecer,  como  planten  Li  jai.  j|  ( fam . ) 
D ícese  : planten  l¡i  : plantar,  dexar  planta- 
do á alguno  : dejarle  fresco,  y también 
desavíe  solo. 

PLANTELE,  s.  m.  Plantador,  arbolis- 
ta : el  que  planta,  pj  Dueño  de  ujj  plantío  y 
hacienda  en  ludias.  ¡|  ( joc .)  Se  dice  : plan- 
te ur  de  choux  : lo  misino  que  hidalgo  de  al- 
dea, ó depolavna. 

PLANTOIft , s.  m.  Plantador , almoca- 
fre : instrumento  de  hortelano  para  plantar. 

PLAN T U R EU S E M ENT , adv.  (fam.) 
Ahondo  , á manta  , ó á inanta  de  Dios  : cou 
abundancia. 

PLAN  TU  REU  X , EUSE  , adj.  Pingüe, 
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Ehnndante.  j|  (Jam.)  Se  <l¡cc  : soupe  plan- 
turarse  : sooj»  i manta. 

#PLA;V  i ULE,  s.J.  fiim.  (bolán.)  Plan- 
tita  : planta  jv  queña. 

PL/'iMhl'] , s.J'.  Vil  uta , acepilladura : 
desperdicio  de  ja  madera  quundo  se  ace- 
pilla. 

PLAQUE  , s.J.  Plancha  : hoja,  chapa  : 
de  qualquícr  metal.  ||  Cazoleta  : guarnición 
de  espada  para  resguardar  la  inano.  j|  Tapa- 
dera de  rhiqicnfa  de  hierro  colado. 

PLAQUE , ÉE , p.  p.y  adj.  Pegado,  en- 
•amblado  , aplicado. 

* PLAQLKMlRlER,  s.  m.  Guayacana  : 
¿rl>ol  de  Indias. 

PLAQUEE  , o.  o.  Pegar,  cmhutir  : una 
rosa  llana  sobre  otra.  ||  Chapear  : guarnecer 
'alguna  r osa  con  chapa  , ú hojas  de  algún 
nieta!.  ¡|  Pegar  carteles.  ||  (ftg.  y Jim.)  Di- 
ce*. c : ¡daquer  au  ncz  : encasar  en  lo*  vigo- 
t*v* , plantar  en  Ju  rata  de  uno  alguna  cosa  : 
(¡corte  su  sentir  *in  respeto,  ¡j  Plaquee  un 
smiffJcí  sur  la  joue : encasar , plantar  , es- 
tampar un  hofeton. 

PLAQUETTE , s.J.  Moneda  de  plata  v 
•obre  (pie  coi  re  en  vanos  pai»<-s. 

* PLAQU1S  , s.  m.  ( arquit . ) Remiendo 
de  piedra  embutido  en  otra , pero  sin  be- 
tún. 

PLASME,  s.f.  Esmeralda  en  bruto,  mo- 
lida para  medicamento*. 

PLASTIQU E , adj.  m.y  J\  ( filos.'  Plás- 
tica  ; dí cese  de  la  facultad  y virtud  de  for- 
mar. 

PLASTRON , s.  nt.  Peto  de  anna»  : co- 
raza ||  Pechera  : el  pedazo  de  lela  acolcha- 
do íjuc  se  pone  delante  del  pecho  para  res- 
guardarse de!  frío.  ¡|  (fig.)  Oicesc  : tire  le 
plastrón  des  rail  Itries  de  ..  : ser  la  vaca  de 
Ja  boda  de...  ser  el  blanco  de  la  burla  de... 
ter  el  hazme  reír  de... 

PLAS  l’KOINNÉ,  ÉE , p.  p.  y adj.  Cu- 
bierto  : armado  de  peto. 

PLASTRONNER  ( SE ),  k r.  Ponerse  el 
pelo,  cubrirse  con  el  peto. 

PLAT , ATE,  adj.  Plano,  llano,  liso, 
chato,  hnxo,  tendido  : np) ¡canse  estas  voces 
€C"iin  las  cosas.  ||  { jig. ) Cobarde  , poltrón. 

|| Chabacano , vulgar,  trivial,  común  : aplí- 
case al  estilo,  y a los  escritos.  ||  Clteveux 
piáis  : cabellos  llanos  , lisos.  ||  JYes  pial : 
tu'iiz  chata.  ||  Plutpayst  tierra  llana,  bata, 
por  oposición  al  país  de  sierra , ó de  monta- 
fia  : campiña.  Otras  veces  se  toma  como 
campo,  o campaña,  por  oposiciou  a ciudad', 
fortaleza  , ó pueblo  murado.  ¡|  Uaisseau 
plat  : barco  chato,  [j  y aisselte  píate r vaji- 
lla lisa , o de  una  pieza  , sin  soldadura.  || 
[Jam.)  Ib' cese  : ventee  plat  : tripa  , ó barri- 
ga vacía.  ' j A plat , toul  ,t  plat  ( CJrp.  adv.) 

•le.  plano,  rctlondatncnic  , absolutamente. 

II  A jila  te  t erre  : cu  tierra  , en  medio  del 
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suelo.  ]|  Rattrc  a píate  couture  : derrotar, 
vencer  completamente. 

PLAT  , s.  nt.  Plano  ; el  ancho  de  la  hoja 
de  qnalquicr  instrumento  corlante.  Un  cnup 
de  plat  (T tjtée  •'  cintarazo  , palo  , ó golpe 
con  la  espada  de  plano,  ó con  la  hoja  , o 
con  el  ancho.  ¡|  Plat  : plato , en  que  se  co- 
me : Plat : plato,  esto  es,  el  manjar  que  se 
sirve  en  los  plato*. 

PLATAS K , s.  m.  Plátano  oriental  : ár- 
bol. 

PLAT  ATI  M , atlv.  Plato  á plato  : cada 
plato  de  por  sí. 

* PLA  FE  y s.J.  ( Lias. ) Roel  de  plata.  j| 
Ratel  grande,  y sin  quilla. 

PLA  PEA  li , i.  nt.  Hortera,  taza  «le  pa- 
lo. I|  Plato : de  balanza,  quundo  e*  de  ma- 
dera. ¡|  Terrero,  terraplén.  ||  Mesa,  ó me- 
seta : la  llanura  extendida  en  Jo  alio  de  una 
loma,  ó montaña.  ||  (botan.)  Dicese  : pla- 
tean : corona. 

PLATEAUX , plur.  (moni.)  Estiércol 
chato  de  la  caza  mayor. 

PLATR-RANDÍ1! , t. /.  (arquit.)  Faxa 
de  1.4  cornisa.  (|  (agrie. ) Acirate  : cierto  es- 
pacio que  se  forma  en  los  jardines  algo  mas 
elevado  para  plantar  flores.  ¡|  Tablas  : el  es- 
purio entre  dos  hileras  de  árboles. 

PLATÉE , s.J . ( vulg.)  Plato  licuó  de  co- 
mida. ||  (arquit.  ) Macizo  del  cimiento  de  un 
edificio. 

PLATE-FORME,  s.J.  Terrado,  terre- 
ro, azotea.  ||  Plataforma  : explanada  de  es- 
tacas y tablones , sobre  que  se  sienta  una 
batería. 

PATE-LOXGE  , s.J'.  Cnerda  ó con  ca 
para  asegurar  los  caballos  q uandose  hierran. 

||  (jorrea  paru  uliahiiiur  uu  perro.  ||  Pihuela 
de  halcón. 

PLATEMENT,  athn  A la  pata  la  llana. 

||  Tout  plutemenl : sin  rodeos. 

PLA FELIRE , s.  J.  ( min .)  Capa,  ó veta, 
que  después  de  haberse  hundirlo  perpendi-  1 
cular,  ó veriicalmciuc , sigue  horizontal- 
mente. 

* PL  A TIASME,  j.  m.Vicio  de  hablar  con  | 

la  boca  muy  abierta,  y formando  sonidos 
confusos,  e inarticulados.  . 

PLATINE,  s.  J.  Enjugador  de  azófar 
ara  la  vopa  blanca.  ||  Chapa  : de  una  cerra- 
ura.  ||  Plancha  : de  hierro,  >i  otro  metal , 
que  sirve  para  diferentes  usos.  ||  Quadro  de  , 
una  prensa  de  imprimir.  ||  Llave  de  anua 
de  fuego.  I), Platino  : metal  blanco , mas  pe- 
sado que  el  oro. 

PLATiTUDE,  s.J.  Simpleza,  tontada  , 
vulgaridad. - 

PLATONICEN , ENNE  . s.  y adj.  Pla- 
tónico : el  que  sigue  la  escuela  platónica. 

PLATO  ÑIQUE  , adj.  m.y  /.  Platónico  : 
lo  que  tiene  relación  cou  el  sistema  de  Pla- 
tón. (|  Amour  platón ique  ; amor  platónico- 
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PLATONTSME,  s.  m.  Sistema  filosó- 
fico de  Platón. 

ULATRAGE  , s*  m.  Yesería  : toda  obra 

• de  yeso. 

PL  ATRAS,  s.  m.  Yesón  , argamazon  : 
pedazo  grande  de  voo,  ó argamasa,  sacado 
de  un  tabique  , ó tapia  den  ¡bada. 

PLÁTRE , s.  m.  Yeso  |j  ( escult. ) Ti- 
re r un  pfdtre  sur  que9qu  un  : sacar  el  vacia- 
do de  alguno,  con  yeso. 

PLÁTRE,  EEr />•  p.  Y adj.  Enyesado, 
enlucirlo.  ||  (Jig)  Emplastado  , paliado.  ¡| 

( id. ) Dices e? : pair  phitrée , récnncitiaiion 
Idlrée : paz,  reconciliación  paliada,  encu- 
ierta  : pr»co  sincera , v solida. 

PLAtRFR , i*,  a.  Enyesar,  enlucir , re- 
rocar , ó cubrir  con  yeso.  j|  (Jig. ) Emplas- 
tar , paliar,  encubrir  : niales,  faltas,  cui- 

r Pr.ATRF.R  (SE) , v.  r.  (/?*.)  Compo- 

nerse , aderezarse  : ponerse  mucho  blan- 
quete , ó aderezo  en  la  cara. 

PLÁTREUX,  EcSK,  adj.  Borroso,  ru- 
bial : dicese  del  terreno  arcilloso  que  tira  á 
roto. 

PLATRTER  , jr.  m.  Yesero  : el  que  hace 

yeso  , y el  quflrlo  vende. 

PLÁTRÍÉRE,  s.f  Yesar,  yesera  : cante- 
ra de  yeso. 

PLA'PS-BORDS,  s.  m.pl.  ( náut .)  Re- 
galas , capel  oles. 

PLAUBAGK,óPLAURAGF.  V.  Dcn- 
tclaire.  * 

Pt.AUSIRlUTÉ,  s.  f PlamibilMad. 

PíAUSlBLF,  ndj.  ni.  y f.  Plausible. 

PL A U SI BlEM ENT  , 'ady.  Plausible- 
mente, 

PLKBÉÍFN,  ÍENNE,oJ/.  Plelieyo,  de 
la  plebe  : se  entiende  de  la  antigua  Roma 
en  flanees.  Usase  tarhbicn  como  substanli- 
vo.  FJ  pleb.-yo , en  la  acepción  moderna  , 
jK»r  oposición  á noble  , se  llama  roturier  en 
trances  $ y lo  plebeyo  , ó vulgar  , por  oposi- 
ción á culto  , ó decoroso  , se  dice  popu - 
taire. 

PLÉRISCITF,  s.  m.  ( ant . ) Plebis- 
cito : la  ley  establecida  por  la  piel>e  romana. 

PLEÍAuES  , s.  f.  pi.  Pléyades  : cons- 
telación formada  de  siete  estrellas. 

PLF1GE  , s.  m.  ( for.ant . ) Caucionero: 
hov  fiador  , fianza. 

PLEJGF.R , y.  a.  ( for . anl.  ) Caucionar : 
sanear,  ó afianzar.  1 

Pt,FlN,  EiNF,  a<lj.  Lleno,  ocupado. 

||  Lleno  , cargado  , abundante.  Jj  Pleno  , 
completo  , entero.  ||  st  pfein , erp.  ady. 
Completamente,  ampliamente  , con  tenia 
extensión.  ||  d jnur  et  ii  jilein  ; plenaria- 
mente , absolutamente,  enteramente.  ||  A 
pfrines  nvtins  : a manos  llena».  ||  En  p/e.in 
AiVer,  en  pfeinété  : en  medio  del  invierno, 
en  medio  del  verano.  ¡|  En  pían  parle  me  ni : \ 


en  parlamento  pleno.  ||  En  plrine  pair  : ' 
en  plena  paz.  ||  Pfein » tune  : plenilunio  , 
luna  II— Tía.  ||  Pteine  liberté:  plena,  entera 
liberta!. 

PLE1N,  s.  m.  Isleño  : opuesto  á varío. 

¡1  Grueso  : te  p'cin  de  Itt  lettre  : el  grurso 
de  la  letra.  ||  Le  pfrin  d%n  rnnr  : el  macizo 
de  un  muro.  ||  f cnqntul .)  Dicese  : pfein-nr  : 
plancha  : el  dibtixo  g.  aludo  en  bronce  (pie 
se  estampa  sobre  lis  cu  Me;  tas  de  un  libro. 

PLFfNF  , ndj.  Preñada.  Dices©  da 
las  hembras  de  los  animales  ; poique  de  1 is 
muge  res  se  dice  : grosse  , esto  es  , emba- 
razada. 

PLEnVEMFYT,  adv.  Plenamente,  en- 
teramente, del  todo. 

PLKNIERE , adj.  f.  Plenaria  : hablando 
de  indulgencias.  ||  Cour  p té  mere  ; consejo 
pleno , donde  asisten  los  príncipes  : cui- 
te». 

PLÉNIPOTFKTUIRE , s.  y adj.  m. 
Pleninptenriario. 

PLÉNiPCDE,  s.  f.  Plenitud  : reple- 
ción de  humores,  desangre.  |)  Plenitud: 
el  lleno  de  gracia,  de  autoridad. 

PLÉONAS'fF , s.  m.  (gram.  ) Pico- 
nasmo  ; repetición  de  palabras  excusadas. 

PLETíIORE,  s.  f.  (m^dic.)  PJ clora ; 

abundaría  de  sangre,  ó b unt Mes. 

* P l KTI  tf ^ F , adj.  ni.  yf.  (nirdir.) 
Pictóiífo  : lleno  de  humores  : repleto  por 
desmasiada  sangre. 

PLEURANT,  ANTE  , adj.  Lloroso , 
sn. 

* PLF.l  RARD  , ARPE , ndj.  Llomn , 

llorona  : di  cese  de  los  niños. 

PLEURE  , ÉF,  p.  p.  y adj.  Llnrado. 

PLFXRFR  , y.  n.  Llorar  : verti  r lágri- 
mas. ¡|  Llorar,  destilar  : dírese  dt  aizniios 
plantas.  ||  PJeurcr  h chmulcs  birnics  : dorar 
a 1;  grima  viva. 

PLKURF.R,  n.  Lio  rnr  : hacer  duelo, 
ó sentimiento  por  alguna  cosa,  ó persona. 

* PLEURFS,  s.  J.  pf.  Lana  de  [ciada  , 
ó pciadiza  : Ja  cortada  despue»  de  la  res 
muerta. 

PLEURE-PAIN,  s.  m.  {yutg.)  M W 

sero , roñoso. 

PLEURÉSIE , s.J\  Pleuresía  : dolor  de 
costado. 

•PLEüREUR , ELSF  , suf>st.  lioro©. 

PLEUREL'SF,  s.  J.  Lloitma , plañi- 
dera : díccsc  de  las  mugen*»  que  hacían  el 
duelo  en  los  entierro».  ||  Tira  ne  lienzo  muy 
fino  , que  se  ponía  encima  di*  la»  viw  li  i» 
del  vestido  negro,  en  señal  de  luto  rigu- 
roso. 

PLF.URFUX,  FUSE,  <vlj.  Lloroso. 

PLELRNKiHF.R  , y.  n.  Lioiiquear^ 
gimotear  : hacer  (|uc  «e  llora. 

PI.EUROPINEU  MONIF,  s.f  ( tarde.) 
PJcuronemonia  : dolor  de  cosudo  bastar  i» 
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PLF.l'RS»  s.  m.  pl.  Lloro  , limito  , lá- 
grima». (|  Pleura  de  ierre  : MulíHlcitts.  Díeesc 
di*  las  aguas  di*  lluvia  , que  se  cuelan  y iil- 
lian  por  las  tierras. 

PLElíTRE , s.  m.  ( desprreiat.  ) Mo- 
drego : hombre  incapaz  , que  no  vale  para 
nada. 

•PLEUVÍNER,  v.  ##.  Lloviznar. 

PLKLVOIR  , v.  n.  Llover  : caer  agua 
de  las  nnltes.  f|  Llover  : Concurrir  y suce- 
derse  varías  cosas  unas  á otras. 

PLKVRE,  ó PLKLRK,  s.f.  ( anat . ) 
Pleura  : membrana  que  gnamecc  intorior- 
íiicntc  las  rostida»  y músculos  intercostales. 

PLEXLS  , s.  m.  ( anat . ) Plexo  : texido 
ile  varios  nervios  , o de  vasos  estrechos. 

PLKYON , s.  ni.  Vencejo  , para  atar 
las  vides. 

PLI,  s.  m.  Pliegue,  duldez,  arruga  :*cn 
las  ropas.  Dícese  del  que  si*  hace  a propon- 
to  , o de  la  si*Fial  que  queda  en  la  lela  por 
mal  plegada,  ó manoseada.  ||  PU  du  bras: 
el  doblez,  ó la  sangría  <lel  brazo  : la  parte 
por  donde  se  dobla.  (|  Pli  du  jnnvt : corva 
de  La  pierna.  {]  - pli : arruga  hecha  por 

estar  una  cosa  mol  doblada.  ||  ( proa.  ) I fí- 
cese: ai’oir  pi  is  son  pli:  tener  tomado  el  ha- 
bito , asiento  , ó vicio  : no  poderse  corre- 
gir , no  tener  enmienda,  ¡j  ( id.  ) Se  dice  : 
nc  pasjitirc  un  pie , un  petit  p!i  : estar 
corriente , perfectamente  dispuesta  una  cosa. 

PL1S , plur.  Airugas  : del  cuero  y per- 
gaiuiuo  qitando  se  encoge.  ||  Trapos  : Jos 
pliegms  del  ropage  en  la  pintara  y escul- 
tura. 

PLI  ABLE,  adj.  m.yf.  Fácil  de  ple- 
gar , de  doblarse.  ||  (tig*  ) Dócil,  flexible. 
PLI  AGE,  s.  ni.  1.1  plegado  , el  doblado: 

acción  , y el  electo  de  plegar  ó doblar  al- 
guna cosa. 

PLLAjNT,  ANl'E,  adj.  Que  k pliega  , 
que  se  dobla.  J|  (frg- ) Flexible , dócil  : blan- 
do de  carácter.  ||  Aic^e  plianl : ó simple- 
mente pliant  s silla  de  lixcia  , silla  que  se 
dobla. 

PLICA,  s.  m.  V.  Pilque. 

PIJE  , s.  f.  Platija  : pescado  de  mar. 

PL1É , Ék,  p.  p.  y adj.  Doblado  , 
plegado.  ||  (< hlas . ) Dicese:  aigfcauaol plic: 
aguda  cott  las  alus  recogidas. 

PJL1KR  , a.  a.  Plegar,  doblar  : hacer 
pliegues,  ó dobleces  una  < osa.  ||  Doblar, 
encorvar  : las  rodillas  , el  brazo , loa  hom- 
bros. ||  {Jig.  y Jam. ) D ícese  : plicr  son  p-i- 
tjuct  : liar  el  nato  , tomar  el  portante.  ||  {id.) 

Se  dice  : plicr  la  toilette  : alzar  lo  mal  guai- 
dado  : echar  la  mano , robar  lo  «pie  se  en- 
cuentra en  alguu  quurtO  , etc.  ||  Plicr  les 
aoiles  : recoger  las  vela*,  aterradas. 

PLIER , a.  n.  Doblarse,  doblegarse, 
torcerse.  ||  G'jar  , recular  : retroceder , re- 
tirarte: díccsc  de  las  Hopas  que  ceden,  ó li 
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pierden  el  terreno.  ||  [Jig.  ) Sujetarse , ren- 
dirse : al  poder  , á la  autoridad.  ||  Ceder  , 
acomodaiw  : al  uso  , a la  moda  , al  guato  , 
etc. 

PUEUR  , F.USE,  subst.  Plegador  , 
plegadora  c el  olicial , ú oliciala , que  plie- 
ga libros,  lelas,  etc. 

* PLITiGER  , r.  a.  Dar  el  primer  baño 
al  pabilo,  «liando  se  hacen  velas  de  sc!*o. 

Pl.lNTHE,  s.J.  y ni.  ( arqint . ) Plinto. 

PLIOiR,  s.  m.  Plegadora  : instrumento 
para  plegar  libros.  ||  Plegador  : instrumento 
para  plegar  telas , cintas,  etc. 

PLI  QUE  , s.  f.  Plica  : enfermedad  «le 
los  cabellos , que  enredándose  unos  con 
Otros  al  rojiarlos  echan  sangre. 

PIJSSÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Plegado , 
art  ligado. 

Pl  JSSKR  , o.  a.  Plegar , hacer  pliegues  , 
u dobleces  cu  alguna  t opa  : cogerla  á plie- 
gue». 

PLISSER  , a.  n.  Hacer  pliegues  , ha- 
cer arrugas  , hacer  bolsa ; alguna  topa  , o 
vestido. 

PLISSER  ( SE  ) , o.  r.  Plegarse  , do- 
blarse. 

* PLISSON  , s.  m.  Manjufddicado  , he- 
cho con  leche  y crema. 

PL1SSL RE  , s.  J.  fl  plegado  : el  modo 
de  hacer  los  pliegues  , y la  labor  que  for- 
man iH  una  ropa. 

PLOC,  s.  m.  ( ndut.  ) Masilla  : IxUun 
hecho  con  todh  clase  de  pelo  , brea  , y a- 
ccyte  para  embetunar  los  buques. 

PLUMR  , s.  m.  Plomo  : metal.  ||  Plomo  : 
se  toma  por  balas  de  fusil , de  pistola,  ele. 
j|  Plomada  : pesa  colgada  de  un  cordel  , de 
que  usan  ios  albañiles  para  levantar  una 
pared  a plomo,  jj  Plomada  : la  sonda  de  que 
usan  los  pescadores.  ||  Plomo  : los  pedazos 
de  plomo  que  se  ponen  en  las  ve  les , y se- 
dales , par  a «que  se  hundan.  [J  Tufo  : espe- 
cie de  asfixia  , a que  están  sujetos  los  que 
limpian  pozos  y latí  mas.  ||  Píre  a plomó  : 
estar  a plomo  , ó estar  perpendicular.)! 
Dicese  : jeler  son  plomo  sur...  poner  la 
puntería  a...  tirar  Jas  líneas  sobic  una  cosa 
que  se  solicita.  j|  Pcrdrc  son  aplomb  .-  la- 
dearse* , torcerse , falsear  algún  edificio  por 
no  estar  a plomo.  j|  yi  ptomb  , adv.  A plo- 
mo, perpendicular.  ||  Ctd-de-píjmb  : tra- 
sero de  Incito  : hombre  luboitoso  y seden- 
tario. 

PLOMBAGIjVE,  s.  j\  Lápiz-plomo , 

iiiiiier.il  ferrigítn-o. 

PLO.MRÉ , EE , p.  p.  y atfj.  Emplo- 
mado, vidtiacfo-  |¡  / cml  ptomíc,  \-tsaga 
plmnhc  : colorí  cara  aplomada  , de  color 
de  plomo  , cenicienta. 

+ rLOMPÉE  , s.  J.  Composición  de  mi- 
nio para  teñir  de  n¿xo.  ||  IMaza  ;ui ligua  , 
guarnecida  de  plomo. 
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FLOMBER,  y.  a.  Emplomar,  cubrir 
con  plomo,  ¡j  Dar  un  color  de  plomo.  |¡  Po- 
ner  plomos  á las  redes  de  pescar,  {i  Echar 
la  plomada.  ||  Plomar  : sellar  fardos  con 
plomo.  ¡¡  Vidriar  : dar  el  barniz  a la  loza.  |j 
( ctiquad.  ) Dar  color  negro  a los  cortes  de 
los  libros. 

PLU.MBERIE,  i.  f Arte  de  fundir  el 
plomo. 

PLOMBIER , s.  m.  Plomero  : oficial 
que  trabaja  en  plomo. 

* PLOMBIERE,  adj.  J.  I)  ícese  : pierre 
pío  mine  re  : piedra-plomo , ú alcohol. 

PLOJGEANT , AXTE  , adj.  Dirigido 
hacia  abaxo.  *¡  Coup  de  pee  plongeant : ten- 
diente. 

PLOjN’GÉ  , ÉE  y p.  p.  jr  adj.  Sumer- 
gido , zambullido  , metido.  V.  JPlongcr.  || 
Chancelle  plongcc : vela  hecha  á baño , no 
hecha  con  molde. 

PLOÑGÉE,  s.  m.  Talud  : declive  de 
un  parapeto. 

PLOÍGEON,  s.  m.  Somormujo  : cuer- 
vo marino.  ||  (fig. ) Di  cese : Jaire  le  pi  n- 
geon  : agacharse  , basar  la  cabeza  al  oir  dis- 
parar. ¡|  ( id. ) Trasconejarse  , escabullóse 
de  miedo.  ||  ( id. ) Huir  el  cuerpo  , zafarse, 
amollar  : baxarsc  , retractándose  , ó desis- 
ti crido  de  una  pretensión. 

PD)KGER  , v.  a.  Zambullir , sumergir, 
nicicr  dentro  del  agua.  ||  ( fig. ) Clavar , 
meter : un  puñal , un  cuchillo  en...  (Jn  lili 
pfo/tgea  un  pnignard  duns  le  set n...  ||  ( id.  ) 
D ícese  plonger  quelquun  ditas  la  douleurf 
dans  la  mise  re  : anegarle  , sumergirle  en  las 
penas  , en  la  miseria  , dexarle  en  uu  mar  de 
penas  , de  miseria. 

PLONGEIl , n.  Zambullirse  * meterse 
dentro  del  agua  , hundirse  en  ella.  |¡  Uha- 

I tuzar  :y  también  bucear,  nadar  por  dc- 
mxo  del  agua. 

PLONGrlR  ( SE  } , v.  r.  Entrar  en  el 
agua  , meter  el  cuerno  en  el  agua , bailán- 
dose , ó nadando.  ||  {fig-  ) Sumergirse , 
anegarse  : encenagarse  en  los  vicios. 

PLCXNGEUft , J-  »«.  Buzo  : el  que  na- 
da debaxo  del  agua  para  reconocer  el  fondo, 
V hace  oficio  de  esta  habilidad. 

PLOQUÉ,  ÉE,  p.  p. y adj.  Embetu- 
nado. 

PLOOUER  , v.  a.  Embetunar  con  la 
masilla. 

PLOVER  , t'.  a.  V.  Plicr. 

PLUCJHE.  V.  Peluche. 

PÍXIE  , s.  f Lluvia  : agua  que  cae  de 
las  nul»es. 

PLUMACfE,  s.  m.  Phunagc , pluma 
esto  es , la  calidad  y forma  de  las  plumas 
de  un  pájaro. 

* PLÜíMAIiT,  s.  m . Plumero  : para  lim- 

* PLV  MASSEAU  , s.  n.  Corte,  ó cabito 


<le  pluma  , para  teclas  de  clavicordio,  para 
aletas  de  saeta , etc.  ||  Plumero : instrumento 
para  quitar  el  polvo.  ||  Lechino,  clavo  , de 
hilas  : para  las  llagas,  ó berilios. 

PLÜMASSIER,  s.  m.  Pluntagero , ó 
plumero  : el  que  compone  y vende  pluma- 
ges , penachos,  etc. 

PLUME,  s.  f.  Pluma:  lo  que  viste  á 
los  páxaros.  ||  Pluma  : se  entiende  por  la  de 
avestruz  preparada  , ó sea  penacho.  j|  Plu- 
ma , ó canon  : para  escribir.  ||  ( fig. ) Plu- 
ma : estilo  de  un  escritor , y también  se  toma 
por  el  mismo  escritor.  ||  (Jig.  y fam. ) Dí- 
ccse  : arracher  a IY.  une  plumc  de  Valle  , 
une  b elle  plumc  de  Valle  ; quitarle  un  pro- 
tector , una  fortuna,  un  empico,  una  con- 
veniencia , etc.  ||  ( id.  ) Se  dice  : auoir  des 
plantes  de  quelquun  : tenerle  algunos  qu ar- 
tos ganados  en  el  juego.  ||  (id.)  Dícesc: 
luí  passer  la  plume  par  le  bec  : hacerle  Ja 
mamola,  jugarle  una  morisqueta  : dexarle 
burlado  en  lo  que  esperaba.  |¡  Laisser  , dc- 
meurer  au  bout  de  la  plume  ; dexar  ó que- 
darse entre  renglones,  ó en  el  tintero.  || 
ll-nnmc  de  plume:  íitcralillo,  csaito.- 
cillo. 

PLUME,  ÉE,  p.  p.yadj.  Desplumado, 
pelado.  |K/%.  y fam,  ) Pelado,  estafado. 

PLUMEE,  s.  f.  Plumada  de  tinta  : la 
que  se  coge  de  una* vez  con  la  pluma. 

PLUMEE,  y-  a.  Desplumar,  pe  lar  : una 
ave,  un  páxaro.  ||  ( fig.  y fam .)  Pelar,  de- 
sollar : sacar  el  diucro  a alguno. 

PLUMET,  s.  m.  Piumage  : pluma  de 
sombrero.  ||  Pisaverde  , petrimetre.  j|  PUi - 
rnets  de  pilote  : catavientos  , que  son  d« 
plumas  y core  hitos  colgantes. 

plu  Siete  , adj.  m.  ( blas .)  Mosqueta- 

do  : cargado  de  baldaduras. 

* PLUMEEIS  , s.  rn.  Borrador  : minuta 
de  una  escritura. 

* PLUMEETE,  s.f.  Tela  ligera  de  lar.a : 
lanilla. 

* PLUMEUX  , EUSE,  adj.  Plumado  , 
plumoso  : lo  que  tiene  pluma , ó es  hecho 
de  ella. 

PLUMITIF,  s.  m.  Minuta  : apuntamien- 
to d«*  una  sentencia. 

*PLUMOTAGE,  s.  m.  Remoje : que  se  da 
á la  tierra,  ó barro,  que  sirve  para  reíinar  el 
azúcar. 

* PLU  MOTEE,  y-  n.  Remojar  : rociar  el 
barro  para  reíinar  el  azúcar. 

PLU  BALITÉ,  s.  J.  Pluralidad,  multi- 
tud. |¡  Pluralidad,  mayor  número. 

PLU  RIEL,  ELLE , adj.  { gram. ) Plu- 
ral : úsase  también  como  substantivo  mas- 
culino. 

PLUS , ada.  Mas.  Plus  savant  que-  riche : 
mas  sabio  que  rico.  Pirgile  esl  te  plus  es- 
timé i Vertiré  toas  les  poetes  : Virgilio  os  el 
mas  estimado  de  los  poetas  , ó entre  los  po>  - 
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tas.  Plus  un  huíame  est  paitare , phis  on 
luí  dnit  de  secones  ; quunto  es  uno  mas  po- 
bre , mas  se  le  debe  socorrer.  |j  Otrosí , itcui : 
Visase  en  los  amos,  inventarios,  ele.  j|  Au 
plus  , tout  au  plus  : lo  mas , lorio  lo  mas  , 
lo  sumo.  D uut lint  plus  : tanto  mas,  quunto 
mas.  í)e  plus  en  plus  ; mas  y mas  , caria 
vez  mas , cada  dia  mas.  Alt  plus  ni  muins 
que  s ni  mas  ni  menos  que.  Plus  tot  ; mas 
presto,  ante»,  primen».  Plus  tul  mouñrque..»: 
nn  te*  ó primero  morir  que...  Au  plus  tot .*  lo 
mas  antes,  quamo  antes,  prontamente.  ||  La 
plus  part : escríbese  mas  comunmente  la 
plus  parí ; la  mayor  paile,  el  mayor  numen», 
los  ó las  mas.  • 

PLCSiEURS  , adj.  m.  y f Mucho»,  mu- 
chas. ||  Plusi^urs  fois  : mu*  has  veces. 

* PLUS- PETIÍION , s.  j\  (forj  Plus 

petición  : la  acción  de  pedir  mas  de  io  de- 
bido. 

PLUT  A DIF.U.  V.  Picure. 

PLUTÓT,  PLUTÚT  QUE,  adir.  An- 
tes : primero  que.  Plutót  mourír  que  s'a- 
t/ilir  : antes  morir  qne  envilecerse. 

PLUVIAL,  s.  m.  Capa  pluvial. 

PLUVIA  LE , adj.  f.  Dicese  : eau  plu- 
vhtle  : agua  llovediza  , ó agua  de  lluvia. 

PLUV1FR  , s.  m.  Pluvial,  chorlito  real: 
pardal : cierta  ave.  ||  Grand  pluvier.  V. 
Courlis. 

PLUVIEUX  , EUSE  , adj.  Lluvioso. 

* PLUV1ÓSE , s.  m.  Pluvioso  : quinto 
mes  del  ano,  seguí»  el  calendario  republi- 
cano de  Francia , que  comenzaba  el  20  de 
enero  , y concluía  el  18  «le,  lebrero. 

* PLYK , 5.  /:  V.  P/ie. 

♦ PL  YTHKK1ES, s.f.  pl.(ant.)  Pillerías: 
Cestas  de  Atenas  á Minerva. 

PNEÜM  ATiQUE , adj.m.yf.  (fis.) 
Pneumático  : <1  Icese  de  las  maquinas,  ope- 
raciones y discursos  que  pertenecen  ai  ayre 
y á los  gases. 

PNF.UM  ATOCELE , s.f.  ( cini g.)  Pneu- 
matoccla  : hernia  en  el  escroto,  causada  por 
rl  avre. 

PlNEUMATOLOGIE,  s.  f.  Pneumato- 

Jogia  : tratado  de  les  cosas  espirituales. 

P NEU M ATO M PH ALE , s.f  ( cirug .) 
Pnciunatoníalo  : hernia  ventosa  en  el  om- 
bligo. 

PNELMATOSE,  s.f.  (medie.)  Pneu- 
matósis , ó flato  en  el  estómago. 

* PjNEUMONIE,  s.f  Pneumonía  : in- 
flamación de  los  pulmones. 

* PN  KUMOPLEU  R1TLS  , s.f.  ( medie. ) 

Pneumopleurítis:  intlamacioii  de  lospuluio- 
nes  y de  la  pleura. 

PNEUMOMQUE,  adj.m.yf.  (medie.) 
Pncumónico  : se  dice  ríe  los  remedios  paralas 
enfermedades  del  pulmón. 

POCHE,  s.  J.  Fu] ir iq u era , Isol&UIo.  || 
Costal  de  molinero.  j|  Bolsa  : buche  que 


hace  un  vestido  nial  hecho.  [|  Papo,  ó hu- 
elle : de  las  aves.  ||  Pu*d  para  coger  conejos 
con  hurón.  {)  \ ieliu  de  faltriquera  que  lle- 
van los  maestros  de  hay  le.  ||  Bolsa  : s^no  ca 
una  llaga  , ó apostema , que  se  llena  de  ma- 
teria. ||  Rai»o,  ó rasgo,  con  que  se  remata 
una  letra  por  gallardía  de  la  pluma.  ||  f prov.) 
Díccse  : acheter  chut  en  pothe  : comprar 
gato  en  saco,  coiqpiar  en  una  arco  cenada. 

||  ( id.)  Se  <hcc  : jouer  de  la  pac  he . dcscin- 
ítolsar,  ollcxar  la  bolsa  : gastar  el  dinero.  j| 
Díccse  : manger  son  pain  duns  sa  poche  : 
ser  un  cena  á escuras,  comer  solo,  no  con- 
vidar á naflic. 

POCHE,  LE,  p.p.  v adj.  Descalabrado. 

||  K enture  toute  poetice  : letras  borronea- 
das , llenas  de  borrones.  ||  (JEufs  puches  : 
huevos  estrellados.  ||  (fig»Yjom.)  Dícesc  : 
yetix  puches  au  icurre  noir  : ojos  alcohola- 
rlos , amoratados. 

POCJlEJl , u.  a.  Descalabrar  : con  golpe , 
ó pedrada.  j|  l'lst reí I ai*  huevos.  ||  ( imp .)  Uc- 
PL,;ir*  _ , , 

POCHELE,  EE,  p.  p.  Guardado,  lle- 
varlo en  la  faltriquera. 

POCHKTKH  , v.  a.  Llevar  , ó guardar 
en  la  faltriquera  : ciertas  golosinas  , couio 
dulces,  fruías,  aceytunas , etc. 

POCHUTE,  s.  J.  Boisilla  , faltrique- 
rilla  : y mas  comunmente  arañuelo , red  pe- 
queña para  cazar. 

^PODAGRAiKEjí.y.  Angélica  silvestre, 
yerba  ríe  Gerardo. 

PODAGRE,  adj.  ( joc .)  Gotoso  : délos 
pies. 

PODAGRE  , s.  f Podagra  , gota  : en- 
fermedad en  los  pies.  En  ambas  lenguas  se 
dice  mus  comnmueiuc  g nuile  ( gota. ) 

PODESTáT,  a.  m.  Podestá  : juez  en  va- 
rias ciudades  de  Italia. 

POELE  , s.  f.  Sartén  : utensilio  de  co- 
cinu.  ||  Payia  : ríe  cerero*  |l  ( proa.)  Dices»? : 
teñir  le  manche  de  la  pnéle  : tener  la  sai  leu 
por  el  mango,  ser  el  mandón. 

POELE,  s.  m.  Estufa  : para  calentarse. 
||  Palio  ncqucíio.  ||  Paño  de  tumba , ó mor- 
tuorio. ||  Yugo  : el  velo  que  pone  a los  des- 
posado*. quando  »e  velan. 

PüLLiEK , i.  //i.  Fabrícame , arüilce  de 
estufas. 

POLLON , s.  m.  Cazo  : ustensilio  de 
cocina. 

PÚÉLONNEE , s.f.  Cazada,  sartena- 
da , un  cazo  ó una  sartén  llena  de  alguna 
cosa. 

POEME , s.  ira.  Poema  : obra  en  verso 
de  una,  cierta  extensión. 

POE&1E , s.f.  Poesía  : arte  de  hacer  o- 
hras  cu  verso.  ||  Poesía  : en  plural  se  toma 
por  las  composiciones  en  vciso.(¡  Versifica- 
ción : quando  se  trata  de  las  buenas  ó mu- 
los calidades  dd  verso.  |¡  ISuiucn  , estí  o , 
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Alego  poético.  ||  Fantasía  , rasco»  poéticos: 
hablando  clel  estilo  cargado  de  imágenes  , 
-figuras,  etc.  se  aplica  también  á la  poesía. 

POETE , s.  m.  Poeta  : el  que  compone 
obra»  en  verso.  ||  Poetisa  ••  q u ando  se  habla 
«le  una  luuger,  porgue  en  francés  no  hay 
voz  distinta  para  el  femenino.  Aunque  mo- 
dernamente lian  usado  algunos  la  voz  poe- 
tase. ||  Poete  crolté ...  : poeta  zarrapaslron  , 
znmbvmi. 

PUÉTF.REAU  , s.  m.  Poctillo  , poetas- 
tro : un  p«>eta  adocenado.  • 

POÍTESSK , s.J.  {por.  m.)  Poetisa. 

P O ETIQUE,  adj.  m.  y f.  Poético  : Jo 
que  pertenece  á la  poesía. 

PO ETIQUE  , s.  J'.  Poética  : tratado  que 
«ontienc  los  preceptos  del  arle  de  componer 
obras  «Je  poesía. 

POÉ.TlQLK.VlENT,  ade.  Poéticamente. 

PÜETJ8KR,  o.  n.  (Jcc. ) Poetizar,  me- 
trificar : por  versificar. 

PUGK,  s.  rn.  ( tumi .)  Voz  del  mar  de 
levante  : lo  mismo  que  estribor. 

♦POHERBE,$.  m.  Poa  : genero  de  plan- 
tas. 

POIDS , s.  m.  Peso  : pesadez , calidad 
de  todo  cuerpo  grave.  ||  Peso  : la  gravedad 
determinada  «le  una  cosa.  ||  Peta  : con  lo 
qu<?  se  pesa  en  las  balanzas.  ¡|  {Jig-)  Peso  : 
gravedad  , importancia  de  una  cosa  , ó per- 
sonas.  |l  {id. ) Peso  : fuerza  v eficacia  de  las 
razonas  , palabras,  etc.  ¡|  Aupoids  de  l'or: 
á peso  de  oro  , ó sea  «le  plata,  a grandísima  ' 
costa.  |i  De  poids  : de  peso,  con  el  peso  ca- 
bal , ó de  ley.  ¡|  tiomme  de  poitis  ; nombre 
de  íh  •so  , de  suStancia. 

POIGNAKT , ANTE , adj.  Punzaftte. 
Solo  se  usa  metafóricamente  por  agudo  , 
penetrante  : como  douleur  poignnntc. 

POiGNAKT) , i.  tu.  Puñal  : arma  ofen- 
tiva.  ||  Coup  de  poignard .-puñalada , la  be- 
rnia hecha  cou  puñal.  |¡  Puñalada  ; pesa- 
dumbre dada  de  improviso. 

POICA  ARDÉ,  EE,  p.  p.jr  adj.  Pasa- 
do, ó murrio,  á puñaladas. 

POICA  ARDER , v.  a.  D;  r «le  puñala- 
das , matar  á puñaladas.  ||  (/*#.)  Dar  una 
puñalada  : esto  es,  dar  uua  pesadumbre  de 
repente. 

POIGNEE,  s.f  Puñado  : lo  que  coge 
la  mano  cerrad^.  ||  Puño,  empuñadura  : Ja 
► parte  por  donde  se  toma  una  cosa  para  lle- 
varla en  la  mano.  ||  (Jig-)  Puñailo  : corto 
número  de  gente,  de  soldado»,  do  enemi- 
gos , etc.  ¡|  Puignée  de  mame,  dos  merlu- 
zas Soladas  atadas  ¡untas.  ||  Poignée  de  ver- 
ges  , dhcrl.es  : manojo  de  varitas,  de  yer- 
bas. |¡  .oí  poignée  ; á puñados,  en  abun- 
dancia. 

POIGTÍET  , s.  m.  Muñeca  , puño  de  la 
mano.  ||  Puño  : «le  manga  de  camisa. 

POiia,  «.  m.  Pelo  : en  general  el  d«l 


cuerpo  de  los  anímale» : v en  francés  se  to- 
ma comunmente  por  el  «le  la  barba , ó por 
la  misma  barba.  ||  Pelo,  peí  age  • esto  es,  el 
color  del  pelo  de  los  caballos.*||  Pelo  : délas 
ropas , ó estolas.  j|  Pelo  : cierta  enfermedad 
en  los  pechos  de  Jas  imigerej  que  crian.  |1 
Poii  de  lié  v re  : p d#1.  o pelo  «le  bíbaro.  |l 
Paire  le  pail  : nacer  la  barba  , afevlar.  |f 
Poilfollet  : bozo  , vello  , primilla. ’||  PoA 
des  patipiéres  : pelo  de  las  pestañas,  olas 
mismas  pestañas.  ||  ( fig.  y ítint. ) Dicese : 
(tvoir  du  noil  it  quclqu  un  : darle  una  felpa, 
ponerle  ele  vuelta  y inedia.  ||  8c  «lice  : rc- 
prendre  du  poil  de  la  béte  : buscar  el  re- 
medio en  la  cosa  que  ha  causado  el  daño. 

* POlLETfE  , s.J.  Vasija  de  hierro  en 
que  está  la  manteca  para  untar  el  molino. 

*POILíER  , s.  m.  Puente  : en  los  moli- 
nos. ¡j  Paylao  : en  las  tahonas. 

PUÍLÓÜX , s.  m.  Pclgar , pelafustán  , 
mísero. 

POiLU  , LÉ,  adj.  Peludo  : bien  cubier- 
to pelo. 

^POIACILL.WE,*./.  Ponciana  : arbus- 
to de  Indias.  * 

POI  AGON  , s.  pi.  Punzón  : instnimento 
para  abrir  ojetes  , para  abrir  las  matrices  do 
la  letra  de  imprenta,  para  marcar  la  plata, 
y para  sellar  la  moneda.  j|  Puntero  : instru- 
mento de  herradores.  ||  Rascamoños  : alfilfk* 
grande  del  pelo  de  las  mugeres.  ¡|  Pipote,  ó 
cubeto  de  cierta  cabida. 

POIISDRE , v.  n.  ( ant .)  Pinchar,  picar. 
V.  Piqucr. 

POINDRE,  v.  a.  Apuntar,  «lespuntar, 
asomar  : empezar  á saür.  Dícese  del  sol,  del 
dia  , de  las  plantas,  flores,  etc. 

POÍNG , «.  m.  Puño  : la  mano  cetTada. 

!l  Coup  depoin ¿ : puñada,  puñetazo.  (Jhm .) 
Se  dice  : ne  falo  ir  un  coup  tic  poiug  t no 
vale  un  culo  de  pepino  : díccse  de  un  mu- 
chacho enclenque. 

POINI  , s.  m.  i’unto.  En  fr.in'vs  tiene 
las  mismas  acepciones  «pie  en  español  : me- 
nos cu  las  correspondencias  siguientes.  f| 
Point  central  ; punto  céntrico.  J|  Point 
J appui . ponto  de  apoyo,  ó de  descanso.  |f 
Point  de  colé  : dolor  «le  costado  Se  dico 
también  absolutamente  un  point.  ||  Point  de 
mire : punto  «le  una  escopeta , carabina , etc. 
para  hacer  puntería.  ||  Point  d’ Espagne  : 
punta  de  España , cncaxc  claro  y grande.  || 
Point  de  la  voilc  : 1$  «acota  de  la  vela  do 
una  embarcación.  ||  Point  d argüe  ; calde- 
rón, nota  de  suspcncion  en  la  música.  | 
Point  du  jour : punta  del  dia,  el  alba : el  dev- 
puntar  del  dia.  ||  Point  d'honnciu' : pundo- 
nor, punto  de  honra.  ||  Points  de  sutu- 
re : puntos , los  que  dan  los  cirujanos  pnr.% 
<n>sev  uua  herida,  ó cisura.  ||  Points  du  com- 
pás. V.  Itumhs  de  vcnX.  |)  A / ><int  ; a 
punto,  en  estado,  disp  sicion.J  / point  non* 
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mé : á punto  fijo , al  tiempo  preciso.  ¡|  De 
jtoint  en  point  ; punto  por  punto,  muy  por 
menor.  ||  De  tout  point . de  todo  punto,  en- 
U’TameMc.\\Étrc itu point  ele. . ■ : estar  á pun- 
to tic.... , á pitpit*  de....,  en  el  trance  de...* || 
y enir  a point  contrae  Je  cire  : venir  de 
molde,  de  perlas,  á pido.  j|  Accommoder 
un  homme  Je  tout  point  : ponerle  de  vuelta 
V media,  como  un  estropajo.  j|  ^ fig.yfam .) 
í)icese  : ii  son  point  aiscmcnl  : a sus  anchu- 
ras , á toda  libertad. 

POI -i  i’,  adv.  de  negac.  No.  Je  n'ai  point 
<T argent  : no  tengo  dinero.  j|  Nada,  11  a cu 
peu  ou  point  de  profit  dans  cctle  affaire  ; 
ba  tenido  poco  ó nada  de  provecho  cu  esfc: 
negocio. 

POINT  AGE , s.  m.  Apunta  : en  la  carta 
de  navegar.  V.  Pointer  la  chartc. 

POINTE , s.f.  Puma  : de  qualqnier  ins- 
trumento punzante.  ||  Punta  : en  la  impren- 
ta. j|  Cuchillo  de  cartones  : en,  la  encuader- 
nación. j|  Punta  : el  remate  de  qtialquicr  cosa 
que  tbrnia  ángulo.  ||  Tachada  : para  cb.  ir 
cosas  delgudas.  ||  Punto  dt^tierra  , que  sale 
mar  afuera  desde  la  costa.  j|  Punta  : dícese 
en  el  blasón  de  la  parte  inferior  del  escudo. 
W(fiS')  Punta  : «vuele  : sabor  picante  y 
agradable.  ¡¡  ( id. ) Agudeza  : sal  : chiste  in- 
genioso y lino.  Pointc  depigr anime  : el  con- 
cepto agudo  con  que  remata  una  copla , una 
doctrina,  etc.  ||  En  pointe  : en  punta,  for- 
mando punta.  j|  Paire  la  pointc  ; en  la  al- 
tanería es  hacvr  punta  el  halcón.  j|  ( fig .) 
Se  dice  : se  mettre  en  pótale  de  vin  : apun- 
tarse^ achisparse  : alegrarse  con  el  vino.  ¡| 
Sur  la  poinledupied  ; de  puntillas.  ||  Poin - 
tes  iT etendard , de  bannicre : farpas.)!  Poin- 
tes  d Espagne : punta»  para  mantos. I|  [náut.) 
Dícese  : pnintesrdc  precintes  ; precintas. 

POINTÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Picado, 
puntado.  II  Apuntado. 

+ POIN  TEMENT,  s. m.  (milic.)  Apunte: 
¿a  acción  . ó el  momento  de  anpuniar  con 
las  armas. 

POINTER,  *.  a.  Dar  ó herir  con  la 

Ímnta  : de  la  espada , del  cuchillo , que  es 
o mismo  que  davarla,  etc.  ¡|  Apuutar , 
asestar , encarar  : la  escopeta  , el  cauon , 
el  auleojo  ¡|  Apuntar  : anour  en  un  registro 
las  asistencias  al  coro  de  los  canónigos.  || 
Pointer  la  carie  : marcar  la  carta  el  pi- 
loto en  la  navegación.  También  se  dice  car- 
te  «r.  • 

POINTER  , v.  n.  Remontarse  ; las  aves. 
POINTEUR,  *.  //».  Artillero  apuntador  : 
el  que  asesta  el  cañón.  ¡|  Chanoine  point eur : 
apuntador,  pitancero,  el  que  anótalas  faltas 
de  los  piel*  rulados  al  coro! 

POINTILLAGE  , s.  m.  Punteado : de  la 
miniatura  , y dd  grabado. 

*POlNTÍLLE , s.f.  Puntillo  d©  vanidad, 
Quisquilla. 


POINTILLÉ,  ÉE,  p p y adj.  Puntea- 
do. ||  Picado. 

POINTILLER , v.  n.  Puntear  : señalar 
con  punios  , ó puntitos  alguna  rosa  : sra 
con  la  pluma,  el  buril,  d lápiz,  ód  pincel. 

||  {fig-)  Andar  en  puntillos,  en  quisquillas  , 
estar  de  pique. 

POIN TÍLLER , v.  /»,  Picar,  cebar  ptin- 
taditas  , pullas,  zaherir.  Se  point  tile  r : 
contrapuntearse  : andar  con  dimes  v di- 
retes. 

POINTILLERIE, s.f  Pique , quisquilla, 
altercación  sobre  friolera.  ||  Pointilleries  . 
piques,  altercaciones,  dimes  y diretes. 

POINTILLEUX , IttJSE,  adj.  Pdi- 

lioso  , auismiilloso , delicado. 

. POINTS,  plwr.  Puntos  : los  ngujeritos 
de  una  correa  en  que  puede  entrar  el  cla- 
villo de  una  hebilla.  j|  Puntos  : las  rayas  ruar* 
cadas  en  el  mareo  de  los  zapateros. 

POIN  TU  , UE,  adj.  Puntiagudo,  agn- 
do.  ||  ( fam . ) Dícese  : auoir  iesprii  poin - 
tu  : sutilizar  , cortar  un  cabello  cu  el 
ayre. 

POIN  TURE  , s.f.  ( imp. ) Pnutnra  : la 
que  asegura  el  papel  en  el  tímpano , quaudo 
se  tira.  ||  (náut.)  Enipufiidura  : laaccioodc 
• empuñar  la  vela. 

PÜIRE,  s.f  Pera  : fruto  del  peral.  || 
poire  d'angoisse  : pera  ahogadiza , pera  que 
atraganta.  j|  (fig*  y fam. ) Llámase  poire 
d’angoisse  (nudo  en  la  gaiganta  , hueso  atra- 
vesado) un  sinsalror,  ó pesadumbre  disimu- 
lada. ||  Poire  : dícese  : también  de  un  frasco 
para  ja  pólvora.  ||  Paire  casante : pera  ma- 
cante. Poire  f andante  ; pera  de  agua.  j| 
{fig.  y fam. ) Dícese  : entre  la  poire  et  le 
Jromage : á los  anises,  á los  postres  : al  fin 
do  la  comida.  ¡|  (id.)  Se  dice  : gartler  une 
poire  pour  la  soif : ahuchar,  hacer  hucha  , 
ahorrar,  ó reservarse  aleo  de  lo  que  uno  ma- 
neja para  una  necesidad.  \\  { id. ) Dícese  : ne 
pas  promettre  paires  malíes  : querer  dar 
para  peras,  amenazar  á alguno.  j|  Perle  en 
poire  .-perla  de  figura  de  pera. 

POIRE,  s.  m.  Bebida  de  peras  :*así 
como  la  sidra  lo  es  de  manzanas. 

POIREAU , ó PORRE  AU  , s.  m.  Puer- 
ro : hortaliza.  ||  Especie  de  berruga,  ó ca- 
llo , que  se  forma  en  las  manos. 

PÜIRÉE  , s.f.  Acelga  hortaliza. 

P01R1ER  , s.  m.  Peral  : árbol. 

POIS,  s.  m.  Guisante  , hortaliza.  ||  Pois- 
chiche  : garbanzo.  ||  Pois  de  mere c i! le  , ó 
corindum  : farolillos  : planta.  ||  (fig T-  Y 
fam. ) Dícese  : avaleur  de  pois  gris  : tra- 
galdabas , caballo  de  buena  boca  : tm 
tragón  que  come  de  U*lo  j|  (id. ) Se  (Ii re  : 
aller  et  venir  comme  pois  en  pal  : ser  un 
bullebulle  , andar  como  ardilla  : estar  en 
continuo  movimiento. 

rOISOft , i.  m.  Veneno , ttíwgo  , pon- 
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|1  ( ) Veneno , peste  : hablando 

ü vicios  v pasiones  perjudiciales. 
JISSAKO  , ARPÉ,  tul).  Picaresco, 
treno  , tunantesco  : dícese  de  un  can- 
letra  , ó dicho  rjue  imita  el  estilo  y cos- 
bret*  ele  los  chisperos,  ó gente  baza. 
uHSSARDE , s.f.Xet dolerá,  raba- 
, arrabalera  : dícese  por  injuria  á las 
jcrcillas  del  rustro , de  la  pluza , ó de 
•ios  hnxos. 

POISSE  , s.f  Hat  pequeño  de  fngi- 
nntaelo  C(»n  jkv.. 

t >ISSK  , ÉE , p.n.  Empegado.  ||  Em- 
timado  , manchado.  • 

’OISSER , v.  a.  Empegar  : cubrir  ó «lar 
per..  }|  Embadurnar,  pringar  : manchar 
quidquicr  cosa  pegajosa. 

>(>ISSON  , s.  m.  Pescado  : pez.  ||  Una 
m : medida  de  líquidos  * es  la  oclava 
le  de  una  pinta.  ||  ( ejrp.  prm \)  Dí- 
e : demcurer  mue%  anime  un  poisson  : 
lar  como  un  poste , no  decir  esta  bo- 
ca m:a  , no  desplegar  los  labios.  [|  ( id. ) 

dice  : tl-irwer  un  prn'sson  d avrtl  a 
rfrfuun  : hacerle  creer  alguna  gran  pa- 
ma. ||  ( id.  ) Díccse  : nétre  ni  chair  ni 
isson  : no  ser  carne  ni  pescado  : no  ser 
teño  para  nada.  [|  (id.)  Se  dice  : s mire 
ti  vaut  mieux  que  le  poisson  : vale  mas 
caldo  que  las  tajadas  , ser  el  ajo  de  Val- 
s ti  lias. 

POISSONS  ( LES  ) , m.  m.  pl.  Piscis  : 

duodécimo  signo  del  zodíaco. 

POISSONNAILLE,  s.f  {fam. ) Mor- 
illa, ciia:  el  conjunto  de  pecccillos. 
POLSSONNERIE , s.f.  Pescadería  : 
;tio  ó tienda  «londc  se  vemíe  el  pescado. 
POISSONíSEUX  , EUSE,  adj.  Aban- 
ante de  pesca. 

POISSO LINTER , BERE,  s.  Pcscade- 
o : el  que  vende  el  [leseado.  ||  Caldereta 
>ara  cocer  Ixtces. 

POISSOXX 1ERE  , s.  /.  Resugucra  : 
.•azuela  ovalada  para  asar , ó guisar  pesca- 
ios  entelas. 

* PÜIT1ERS , ( geogr. ) Poiicrs  : ciu- 
dad «le  Francia. 

POITRAIL,  s.  m.  Pecho  : de  una  ca- 
ballería. [|  Pretal  : parte  del  ames.  j|  Pe- 
chera : lo  mismo  que  pretal , mas  doble  en 
las  guarniciones  tic  caballerías  de  tiro.  || 
Lintel  : la  viga  que  cierra  y aseguro  las 
pncilas  de  calle  1>or  la  parte  de  arriba. 

POITRCHAIRE,  adj.  m.y  f Enfermo 
del  pecho,  que  padece  del  pecho. 

f POITRINAL,  adj.  m.yf.  Lo  que  se 
pone  sobre  elpccho. 

PÜITRINÉ  , s.f.  Pecho  : la  parte  ante- 
rior del  animal , desde  la  garganta  al  es- 
tómago. ||  Pecho  : lañarte  interior  de  él , es- 
pecialincnte  en  el  hombre.  ||  Pecho  : la 
fuerza  y extensión  de  la  voz  para  cantar. 


* PGiTítI?íIERE , s.  i.  Antepecho  : tra- 
vesano en  que  el  pasamanero  apoya  el  pe- 
cho quando  trabaja. 

POIVRADE  , 3.  f Pebre  : salsa  con  pi- 
mienta , sal , acevie  , y vinagre. 

POIVRE , s.  m.  Pimienta.  ,|  Poivre  , 
des  Arabes  : pimienta  bráhiga.  {)  Poivre 
blanc  : pimienta  blanca,  ¡j  Potare  d fnde  , 
piment : pimiento  de  Indias.  ||  Poivre  long : 
pimienta  larga.  ||  Poivre  unir  en  poiulrc  : 
pimienta  molida.  (|  Poivre  ó piment  de 
Guiñee  : pimiento  colorado  , ó siinpl mien- 
te pimiento.  ||  (iros  poivre  : pimentón. 

POIVRÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Sazonado 
con  pimienta;  qne  tiene  pimienta.  j|  ( viitg.  ) 
Galicado,  buboso.  j|'(i7/. ) Que  s;d>c  ú pi- 
mienta , que  es  de  precio  muy  subido. 

POIV  RKR  , v.  a.  Ecbar  pimienta  á lo 
que  se  guisa.  ¡|  ( vulg.  ) Llenar  «le  bubas  , 
ó de  gálico. 

POIVRIER  , s.  m.  Pimiento  : árbol  da 
la  pimienta.  ||  Pimentero  : vasito  en  que  so 
sirve  la  pimienta  en  las  mesas.  ¡|  Poivrier 
ílu  Pérou  : mollc , falsa  pimienta. 

POIV  RIERE  , s.  f C axoncito  : en  <juc 
6c  guardan  las  especias  en  las  cocinas. 

POIX,  s.f  P cz  : composición  que  se 
hace  con  la  resina  del  pino.  j|  Poi: r greo • 
qne , o colophanc  : pez  griega.  |j  Poix  re-* 
sitie  : goma  amarilla  que  arrojan  los  ár- 
boles  por  las  cortaduras. 

POLACRE , ó POLAQUE  , s.  f Po- 
lacra  : embarcación  de  comercio  nsada  en  el 
Mediterráneo. 

POLAIRÉ,  adj.  m.yf  Polar:  que  es- 
tá cercj»  de  los  polos  , ó pertenece  a «jual- 
quiera  de  ellos. 

POLAQUE , s.  m.  Soldado  de  á caballo 
en  Polonia. 

* POLASTRE  , s.  m.  Sarteneja  de  peb? 
trero^ 

PULE , s.  m.  Polo  : qnalqniera  de  los 
dos  extremos  del  exe  de  la  esfera.  j|  De  l’utt 
a V nutre  pólc  : de  polo  á polo. 

POLEM ARQUE  , s.  m.  Polcmarca  : 
candillo  de  guerra  éntrelos  Griegos. 

POLÉMIOim,  adj.  m.yf.  Polémico  : 
lo  que  pertenece  á controversias  dogmáticas  , 
ó literarias,. 

* POLEMONTUM  , i.  m . Polemonia  : 
planta  siempre  verde. 

POLI , 1E , p.  p.  y adj . Pulido  , bruñi- 
do, alisado.  ||  (Jig. ) Gvilizado,  culto,  || 
{id.)  Civil , culto,  Cortes. 

POLI , s.  m.  El  bruñido , la  tersara , el 
lustre , la  pulidez. 

POLICE,  s.f  Policía  : el  buen  orden 
establecido  para  el  gobierno  público  en  Ja* 
poblaciones.  ||  Policía  : dícese  de  lajuris-  • 
dicción  misma  que  la  exerce.  ||  Pólice 
dassurance  : póliza  , ó carta  , de  seguro  , 
contra  los  riesgos  taarí timos.  [J  Pólice  de 
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ntnrchatulúe  : póliza  de  carga , ó conocí- 
míenlo.  V.,  Connoissemcnt. 

POLICE , ÉE , p.  p.  y adj.  Civil , culto, 
con  gobierno  , con  leyes.  Diccsc  de  un  pue- 
blo , de  una  nación  , de  un  país. 

POLI  CEU , a.  a.  Poner  , establecer  po- 
licía , ó buen  gobierno  en  algún  pueblo  , 
etc.  * 

POLIGHENEL  , s m.  Polichinela  r dí- 

ccse  del  gracioso  en*  las  comedias  de  figu- 
rón. [|  Títere  : en  los  juegos  de  saltimban- 
quis. 

PO  LIGON , s.  m.  V.  Polissnn. 

*POLÍGALE,  s.  /’.  Polígala  : planta. 
También  se  dice  yerba  lechera. 

PüLIMENT,  s.  m.  Pulimento  : lustre 
que  se  dn  A alguna  cosa. 

POLIMENT , adv.  Pulidamente  , cotí 
aseo  , con  primor.  [|  Cortesanamente , urba- 
namente. 

POLIR  , v.  a . Pulir  , bruñir  : dar  lustre 
á una  superficie  frotándola.  |j  Pulir , alisar  : 
la  madera.  [|  Afilar  , limpiar  : una  navaja.  || 

( fie. ) Pulir  , civilizar  : á las  persoiuis.  jj 
( id. ) Pulir,  acicalar  , limar  : el  estilo. 

POL'SSKUR , EL  SE,  su/nt . Bruñidor, 
acicalador  : el  que  pule  y bruñe. 

POLI.SSOIR  , s.  ni.  Pulidor  , bruñidor  : 
instrumento  para  pulir. 

POLISSOrt , s.  m.  Pillo  , tuno  , gui- 
lopo  : se  toma  por  mozo  libre , disoluto  y 
soez  en  sus  modos  y dichos. 

POLISSON N ER , v.  n.  Decir  ó hacer 
pillerías  , tunantadas  , esto  es  , picardías  , 
bribonerías.  } Decir  palabras  coloradas. 

POLISSÚjYNERÍK  , s.J.  Pillería  , pi- 
llada , tunantada  , brilionada.  ||  Chillada  , 
dicho  gordo , ó colorado. 

POLISSLRE  , s.f.  Pulimento  , bruñi- 
dura : acción  y efecto  de  pulir  , de  bruñir. 

POITTESSE,  s.J.  Política  , civilidad  , 
cortesanía  : modo  , buena  crianza  en  el 
bato.  ||  Urbanidad  , cortesía  : compostura 
en  palabras  v acciones. 

POIiTlQUE.,  s.f  Política  : el  arte  de 
gobernar  los  Pastados. 

POL1TIQUF. , s.  m.  Político,  estadis- 
ta : el  qu«  se  aplica  al  conocimiento  de  los 
negocios  políticos,  ó que  está  versado  cu 
ellos.  ||  Político,  sagaz,  diestro  : adverti- 
do y reseivado  en  lo  que  hace  y dice.  Usase 
imnbicn  como  adjetivo. 

POLITIQUE,  adj.  m.  y J.  Político  :1o 
erne  toca  ó pertenece  á la  política. 

PÜLITIQUEYIENT , adv.  Políticamen- 
te. 

P0LIT1QUER,  v.  n.  íjoc. ) Politiquear: 
sazonar  ó discurrir  sobre  los  asuntos  o ma- 
• terins  de  Estado. 

POLUCITATION  , a.  / (for. ) Poli- 
citación : ofcrU  hcchíl  a uuu , sin  ser  acep- 
tada. 


POLLUÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Profanado. 

POLLUER  , r>.  a.  Proí  anar : un  tem- 
plo. 

POLLUER  ( SE  ) , y.  r.  Cometer  cierto 
peCado  de  impureza. 

POLLUTION  , s.f.  Profanticion.  ¡|  Po- 
lución , efusión  voluntaria  del  semen. 

*POLOGNE^  (#¡co¿'r. ) Polonia  : grande 
pais  de  Europa  , ántes  con  título  de  revno. 

POLONOlS , OISE , adj. y s.  Polaco  .: 
de  Polonia. 

POLTRON  , ONINE  , adj.  y s.  Co- 
barde , mandria.  ( cctrer.  ) Dicese : ciscan  * 
poltrón  : ave  con  las  garras  corladas. 

POLTRON  NERIE  , s.J.  Cobardía  : po- 
co  ánimo  y valor, 

POL  Y AJÍ  l’HÉA  , s.  ni.  Poliantbca  : re- 
copilación de  t<*xlos  y lugares  comunes.  . 

POLYANTHÉE  , adj.  Poliantbca  : plan- 
ta que  produce  muchas  flores. 

POLiCHKESITí,  adj.  m.yf  Policrcs- 
to  : que  nuede  servir  á varios  usos. 

POLYEDRE  , s.  ni.  ( geom. ) Polihcdro  : 
sólido  de  muchas  superficies. 

POLYGALh , s. y.  Yerba  lechera. 

POLYGAME,  s.  m.yf.  Polígatno : hom- 
bre que  tiene  muchas  mugeres.  Polígama  : 
nniger  que  tiene  tunebos  maridos. 

POLlGAMIE  , s.  J.  Poligamia:  estado 
del  polífjanio  , ó de  la  polígama. 

rOLYGARCHIE  , s.J.  Poiigaiquia , go- 
bierno de  muchos.  - 

POLYGLOl  1 E y adj.  m.  f.  Poliglnfn  : 
libro  escrito  en  varias  lenguas.  ||  s.  /.  Poli- 
glota : .Biblia  impresa  en  muchas  lenguas. 

POLYGONL,  adj.  w.y  J.  ( gcom.)  Po- 
lígono : figura  do  muchos  lados. 

POLYGRAPHE  , s.  m.  Polígrafo  : autor 
que  lia  eserpo  sobre  varias  materias. 

POLYNOME  , i.  m.  ( sñ*. ) Polinomio  : 
cantidad  expresada  con  muchos  términos. 

‘fPOLYOPTRK,  s.  ni.  Poiioplro  : instru- 
mento de  dióptrica. 

POLYPE , s.  ni.  Ptilipo  : excrecencia  , ri 
carnostrlad  que  se  cria  en  las  ventanas  «le  la 
nariz.  j|  Pulpo  : anini:ilejo  marisco  que  tiene 
muchos  pies. 

POLYPÉ  TALE , adj.  m.y  f.  Polipéta- 
lo : d ícese  «le  los  flores  que  tienen  mu«:bos 
pe  talos  ú hojas. 

POLYPODE  , s.  m.  Polipodio  : planta. 

POLYSYLLABE  , adj.  m.y  / Polisí- 
labo : de  muchas  sílabas.  4 

POLYSYNODIE  , s.J.  Pobsinodia: 

multiplicidad  de  consejos. 

* POLYTECUNJLQUE , adj.  m.yf 
Politécnico  : que  abraza  muchas  ciencias  ó 
arles. 

POLYTHEISME , s.  ni.  Politeísmo  : sis- 
tema religioso,  que  admite  muchos  dioses. 

POLYTIIÉ1STE , s.  m.  Politeísta  : que 
profesa  el  poliieismo. 
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.'YT’RIC  , s.  m.  Tricománes  : plañía : 
«le  culantrillo. 

1MADE  , s.  j\  Pomarla  : manteca 
<*&la  ron  olor.  ||  Pomada  : cierta  vnd- 
1 manejo  del  caballo.  ||  Pommaileala 
il'orange  : pomada , ó mas  bien  rnan- 

* maliar., 

M MAOÉ  , EE  , p.  p*  Dado  con  po- 
, que  tiene  pomada 
M MADliR  , v.  a.  Poner  pomada  , «lar 
ornada  : al  pelo  , á la  peluca. 

'M.'IE  , s.  J.  Manzana  : fruto  del  man- 
||  Pomo  , manzanilla  , bola  , bolilla  : 
e «le  lodos  los  adornos  ó reinales  en  mc- 
ó madera  , que  tienen  fígura  redonda 
i «le  manzana  , ó naranja.  ||  Cogollo  : 
crza,dc  lechuga , e\c.\\Pomme  de  thou: 
Uo  de  berza.  ||  Pomme  de  pin  : Pina. 
une  d orante  : una  naranja.  ||  Pomme 
Tcnade  : una  granada.  ||  Pomme  de  mer- 
fe  y ó momnrdtca  : balsamina  , planta.  j| 
ntne  d'atnnur  o dorce  : tomate  , horta- 
. U Pomme  cpincuse.  V.  S tramo nium.  || 
unte  de  terre  : patata.  ||  Pomme  de  i'on- 
: escaramujo.  ||  Pomme  d'Adnm  : la 
:z  do  la  gargaula  , en  estilo  vulgar.  ||(/«£.) 
:esc  : donner  la  pomme  a une  jen  une  : 
le  la  palma  de  hermosa  entre  to  las. 
POMME,  s.,J\  Sidra  : vino  de  manza- 
s.  . 

* POMME , ÉE , adj.  Acogollado,  anreta- 
* , apiñado  : se  dice  de  las  berzas,  feeíüi- 
is  , etc.  |l  Chou  pomme : repollo.  ||  {fig. 
fnrn.)  I) ícese:  jou  pomme:  loco  rematado, 
de  remate.  |J  ( id. ) Se  «lice  : sottise  pon- 
tee : necedad  ga rafal , completa. 

POM  MEAD  , s.  m.  Pomo  : del  arzón  de 
i silla  de  montar.  ||  Pomo  : del  puño  de 
ma  espada. 

POM. MELÉ,  ÉE,  p.  p.  y ndj-  Aborre- 
cido ; d ícese  del  cielo  cubierto  de  nubecillas 
llancas  y separadas.  ||  Tordo , tordillo  : dí- 
rese  del  caballo  por  su  piel. 

POMMELEK  (SE  ) , v.  r.  Aborregarse  , 

1 ponerse  aborregado  : cúbrase  el  ciclo  de  mi- 
► cillas  blancas  y separadas  , que  imitan  los 
vellones  «le  lana.  Los  marinos  llaman  algo- 
dones á estas  nubes  por  su  semejanza  á los 
topes.  i|  Dicese  también  del  caballo  «piando 
se  pone  tordo. 

POMMELLE  , s.  f.  Rastrillo  , rallo  : 
plancha  de  hierro  agujereada  , que  cierra  la 
boca  «le  un  canon  , ó conducto  , para  de- 
tener las  heces  de  lo  «fue  cuela  por  el.  ||  Rc- 
in, madera  : instrumento  para  sacar  el  grano 
a las  pieles. 

POMMER , n.  Acogollarse  , apiñarse  , 
apretarte : las  berzas , las  lechugas. j|(  botan.) 
Repollar. 

POMMER  AIE , s.f.  Pomar , manzanal , 
6 manzanar : terreno  plantado  de  manza- 
uji. 


POMMETTE , s.  f.  Manzanilla,  perilla  : 
lmlill:«  hecha  para  adorno  de  alguna  obra.¡| 
Juanete:  el  hueso  mas  eminente  del  carrillo. 

PO  MM  E ITES , s.  J.  pl.  Labrado  de  los 
puños  y cuellos  de  las  camisas. 

POMMIER , s.  m.  Manzano  : árbol.  || 
Pommier  de  parculis  : manzano  enserio  eu 
paraíso.  ¡|  Pommier  sauuage , ó sauvageon  : 
manzano  silvestre  , ó maguillo. 
POMPADOUR,  *•  m.  Pompadura  , ó ca« 

licanlo  florido : arbustillo  do  flores  muy  her- 
mosas. 

POMPE  , s.  f.  Bomba  : máquina  hidráu- 
lica. í|  Pompa  : el  séquito  y grande  aparato 
en  una  función.  ¡¡  Pompa  : fausto  , vanidad, 
grandeza. . 

POMPÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Sacado  : da- 
do á la  bomba. 

POMPER,  v.  n.  Dar  á la  bomba  : sacar 
agua.  Usase  también  como  neutro. 

POMPEUSEMENT*  ade.  Powpo&amcn 
te,  ostentosamente.  . 

POMPEUX , EUSE  , adj.  Pomposo , os- 
tentoso , magulló  o. 

POMPIER , i.  m.  Hidráulico  : que  hace 
bombas.  (|  Fl  que  maneja  la  bomba. 

POMPON  , i.  m.  Perendengue,  dixe  : de 
la  compostura  «le  la  mugeres. 

POMPONNER,  m.  a.  Engalanar:  compo- 
ner con  joyas  , cadenas  , etc. 

PONANT,  ÓPONENT,  *.  m.  Poniente: 
ln  parte  occidental  del  muudo  , y opuesta  á 
levante. 

PUNCE , s.  f.  Cisquero  : la  nruñequita 
coa  carbón  molido  , que  sirve  para  estarcir 
un  «libuxo. 

PONCE  ( P1ERRE ) , s.J.  Piedra  pómez : 
cierta  piedra  esponjosa. 

* PUNCE,  s.  m.  Tinta  compuesta  de  hu- 
mo de  pez  y accyte,  que  sirve  para  marcar 
los  lienzos,  y telas. 

PUNCE,  EE  , p.p.  y odj.  Estarcido  : 
un  dibuzo.  ||  Apomazado  : el  metal,  ó las 
piedras. 

PONCEAU  , s.  m.  V.  Coquelicot.  ||  Pun- 
zó : color  de  amapola  , de  fuego. 

PONCER  , v.  a.  Estarcir  un  dibuxo  : 
pasar  el  cisquero.  ||  Apomazar  : dar  con  la 
piedra  pómez  á los  metales  y piedras  para  pu- 
lirlas después.  {¡  Poncer  une  toile . marcar  , 
señalar  las  telas. 

PONCHE , s.  m.  Ponche : bebida  inglesa, . 
compuesta  de  aguardiente  de  cañas  , agua  , 
limón , y azúcar. 

*PONClLLADE  , s.  f.  Ponciana  : ar- 
busto de  Indias. 

PONCIRE  , t.  m.  Cidra,  limonza  , pon- 
cil : lifhon  grande. 

PONCLS  , s.  m.  Dibuxo  estarcido  con 
el  cisquero.  V.  Poncer. 

PUNCTION , s.  f.  ( cintg.  ) Puntura 
abertura  que  se  buce  cu  qualq&kra  pacte 
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del  cuerpo  , para  dar  salida,  á alguna  mate-  baicacion  de  cubierta  ; ó mas  bien  que  tiene 
ría.  , alcázar. 

PONCTUAUTE  , s,  f Puntualidad,  *P0NTÉ,  s.  m.  Guardamonte  de  una  cs- 
exáctitud.  pada. 

PONLTUATION,  s.f.  Puntuación  : la  PONTER , v.  n.  Apuntar  , parar:  poner 
colocación  de  lis»  notas,  ó signos  ortográii-  dinero  sobre  una  carta  en  la  banca, 
cas  en  lo  escrito.  *PONT-EUXIN,  (gcogr.)  Ponto  Eux  ¡no : 

♦PONCTUE  , ÉE  , p>  p*  y adj.  Pun-  el  Mar  Negro, 
tuado.  V.  Ponctuer.  PONT1FE , s.  m.  Pontífice  : ministro  de 

PONCTUEL , EJLLE  , adj.  Puntal:  Jas  cosas  «aeradas.  ||  Souaerain  Pontije : 

pronto  , cxácto  en  sus  cosas.  Sumo  pontífice,  el  Pana. 

PONCTÜELLEMENT,  adv.  Puntual-  PONTIFICAL  , ALE  , adj.  Pontifical  : 

mente.  lo  que  pertenece  á la  persona  , decoro,  cerr- 

PONCTUER  , v.  a.  Puntuar,  anotar,  raonias,  y ornamentos  del  Papa.  ||  Pontificio: 
acentuar , atildar  : un  escrito.  lo  que  pertenece  á ia  dignidad , jurisdicción, 

PONDAG*  í.  m.  Declive  de  una  veta  : y autoridad  papal, 

en  las  minas  de  carbón  de  piedra.  PONTIFICAL,  s.  m.  Pontifical  : el  li- 

* PON  13  AGE,  s.  m.  Derecho  que  paga  bro  ceremonial  de  los  obispos. 

cada  tonelada  de  géneros  en  Inglaterra.  PONTIF1C A LEMENT,  ad%».  Pontifical-. 

PON D ER ATION  , s.  f.  ( pint.  ) Equi-  mente,  de  pontifical, 
librio  y a plomo  que  lian  de  guardar  los  fi-  POÑTIHCAT  , s.  m.  Pontificado.  I| 
guras  en  *us  varias  posiciones.  Pontificado  entre  católico® , es  la  dignidad 

* PONpEUSE,  aaj.f.  Ponedora : se  dice  de  Sumo  Pontífice,  ó Papa,  y el  tiempo 

de  la  gallina  que  pone  muchos  huevos.  que  exrrrc  esta  dignidad. 

• PONDRE  , u.  Poue**  sus  hueros : las  r PONTIL  , s.  m.  Instrumento  para  ha- 
aves.  j|  Aovar : poner  sus  huevos  los  oayma-  cer  los  vidrios  de  soplete, 
ucs  , las  cuh'bru*  , las  tortugas  , y otros  ani-  *P()NTILLER  , r.  n.  Soplar  con  el  so- 
niales  oví patos.  |j  ( Jig.  y jatn.)  Dic&c:  píete  para  hacer  el  vidrio. 

p endre  sur  ses  trujs  . tener  el  riñon  cu-  *PÜN  TILLES , s.j.  pi.  ( ndut.)  V.  Kpon- 

Jjierto  . pozar  de  grandes  conveniencias.  tilles 

PONDL,  LE,  p.  p.  ; «5.  Puesto,  «PONTINS  (M  ARAIS),  5.  m.pl.  (geogr.) 

aovado.  Lagunas  Ponimos,  que  están  cerca  de  Ro- 

PONENT.  V.  Pona  ni.  mu. 

PONT  , s.  m.  Puente  : sea  «le  fábrica  , * PONTOISE  , {gcogr. ) Pontoisa:  villa 

sea  de  nuulera  , sea  de  barcas.  )|  Puente  : de  Francia. 

cubierta  de  un  navio,  sóbrela  que  se  pone  PONTON,  s.  m.  Ponton  : barro  chato 
la  batería.  ||  Pont  de  batean*  : puente  de  para  pasar  ríos.  Puente  flotante  sobre  do« 
barcas.  ¡|  Pont-leuis  : puente  levadizo.  JPoztf  barcos  para  pasar  tropas  , ó artillería  por 

volani : puente  volante.  ||  Pont  tournant : un  rio.  1|  Plancha  : sobre  la  qual  trabajan 

puente  postizo  , ó de  quita  y pon.  ||  Pont  dentro  nel  agua  los  que  calafatean  los  na- 

dormant  . puente  fixo  , clavado  , que  no  se  víos.  ||  Ponton  : ,el  barco  chato  con  ruedas 

mueve  ni  levanta.  ||  ( fíg.  ) Dícese  : pont-  para  limpiar  un  puerto. 
tnix-dnes  : perogrullada  , verdad  de  pero-  PONTONAGE  , s.  m.  Pontazgo  , pon- 
prullo  : respuesta  trivial  que  da  un  ignoran-  tage  : derecho  que  se  paga  en  el  tránrito  por 
te  sobré  una  cosa  común  , que  solo  es  difi-  los  puentes.  « 

cultosa  y ardua  para  el.  j|  (id.)  Se  dice:  PONTONIER  , s.  m.  Pontazguero:  el 

Jaire  pont  d*or  ¡ hacer  la  puente  de  plata  : cobrador  del  pontazgo, 

allanar  y facilitar  las  cosas  en  que  otro  halla  PONTÜSEAU  , s.  m.  Puntizon  : nom- 
cliliculindes.  ||  Pontset  ebanista  : dirección  bre  que  dan  en  las  fábricas  de  papel  ¿í  las 

ále  caminos,  puentes,  calzadas,  etc.  varíiías  de  alambre  que  atraviesan  los  mol* 

* PUNTAL , s.  m.  (ndul. ) Puntal  : la  al-  des.  ||  pl.  Puntizones  : las  rayas  que  dexan 

tura  de  un  buque  desde  6U  plan  hasta  la  cu-  señaladas  en  el  mismo  papel  dichas  va- 

bierla  Mioerior.  rillas. 

PUNTE  , s.J.  Postura  : dícese  del  acto  , POPE , s.  m.  Nombre  que  dan  en  Rusia 
y también  de  la  estación  en  qnc  ponen  las  al  sacerdote  de  rito  griego, 

uves  : si  son  páxaros  , se  dice  uempo  de  P0PL1TE , EE  , adj.  ( anat. ) Poplítea : 

cria.  que  pertenece  al  jarrete. 

PONTE  , s.  m.  Punto  : en  el  ineg&  del  POPULA  CE , s.J\  Popo  lacho , vulgacho  # 

hombre  es  el  as  de  oros,  ó el  de  copas,  la  plebe. 

qi  lando  son  triunfos.  ||  Apunte  : el  que  para  * POPULA  GE  , s.  m.  Yerba  centella, 

•obre  alguna  carta  en  la  banca  , ó sacanctc.  POPULA I RE  , adj.  m.  y f.  Popn’ar  : 

PONTE  , ÉE , adj.  Dicuc  de  una  cm-  * lo  qito  pertenece  aJ  pueblo,  ó gcute  cou.ua. 
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||  Popular  : llano  , afable , tratable  para  con 
lo*  los. 

POPULA  DVEMENT,  adv.  Popularmen- 
te , llanamente  : sin  arrogancia  , ni  engrei- 
tmemo  de  señor.  ♦ 

* POPULARISER  ( SE),  v.  r.  Popula- 
rizarse : hacerse  con  el  pueblo  , conciliarsc 
su  Pítiuiarion. 

.«  POPULA  RITE , s.f.  Afabilidad , llane- 
za : carácter  de  un  señor  que  aprecia  y tra- 
ta bien  al  pueblo. 

POPULA TION,  s.f.  Población  : el  nií- 
nuro  de  vecinos  , ó habitantes , que  compo- 
nen una  ciudad,  ó país. 

POPULEUX , EL’ SE  , adj.  Populoso  , 
muy  poblado. 

POPULO , s.  m.  ( vulg. ) Redrojo  : dí- 
ccse  de  un  niño  cachieordcte. 

* POQUER , i*,  a.  Tirar  una  bocha  con 
elevación  para  que  no  ruede. 

PORACÉ,  ÉE  , adj.  Verdinoso  : color 
de  puerro , ó de  berza.  Díccsc  de  los  humo- 
res , postemas  , etc. 

PORC , s.  m.  Puerco , Sido.  En  francés 
mas  se  toma  por  el  tocino , ó puerco  muer- 
to , que  por  el  vivo , que  constan  teniente 
se  dice:  cochon.  ||  (Jig.  ) Puerco , cocí»  i no , 
d ícese  de  la  persona  sucia,  ó desaseada  : y 
marrano  , del  sugeto  ploton.  ||  Porc  frais  : 
to*  ¡no  fresco  , ó saladillo. 

PORCELAINE,  s.f.  Porcelana , china : 
cierta  loza  fina  que  tiene  este  nombre.  ||  Ma- 
risco , cuya  concha  es  muy  lustrosa. 

PORCELAINE , culj.  Llámase  chaual 
porecbime : caballo  tordo  manchado  de  negro 
claro. 

PORC-KPIC,  J.  m.  Puerco  espin  : animal 
quadrúpedo. 

PORCHAISON  , s.f.  Bícese  en  la  mon- 
tería del  tiempo  en  que  se  puede  comer  el 
jabalí. 

PORCHE,  s.  m.  Porche : en  estilo  noble 
pórtico  «le  una  iglesia  , y en  francés  porlique. 

PORCHKR ,ERE , subst.  Porquero,  por- 
querizo : el  que  guarda  los  cerdos. 

PORC- MARIN  , s.  w.  Puerco  marino  : 
lascado  grande  llamado  también , y mas  co- 
luttmucnie,  marsouin  ( marsopa.) 

POllC  - SANGL1ER , s.  ai.  V.  San- 
g¿icr. 

PORE , s.  m.  Poro : agujeriio  casi  imper- 
ceptible de  los  que  tiene  la  piel  del  cuerpo 
animal ; y por  extensión  se  dice  de  los  demas 
cuerpos. 

POREUX,  EUSE,  adj.  Poroso  : lo  que 
tu  ne  poros. 

POROSITE,  s.f.  Porosidad  : calidad  de 
un  cuerpo . ó materia  porosa. 

PüRPH\RE,  s.  m.  Pórfido  : mármol  du- 
rísimo. 

PORPHYR1SE  , ÉE  , p.  p.  Molido  1 he- 
dió polvo. 


PORPHYRISER , v.  a.  (quírn. ) Moler 

sobre  un  pórfido. 

* PORQULS,  s.  m.  pl.  ( ndut.)  Sobrepla- 
nes , puercas. 

PORK*  AU  , s.  to.  V.  Poirvctu. 

PORREÍ.  I ION , s.J\  El  modo  de  confe- 
rir bis  órdenes  menores. 

PORT,  s.  m.  Puc*to  : de  mar,  y también 
de  rio.  j|  (Jig. ) Pumo  : refugio , asilo.  ¡|  Por- 
te : carga  ó peso  que  puede  llevar  un  • embaí- , 
cacion.  ¡|  Porte  : el  precio  que  se  paga  por 
conducir  o llevar  una  rosa.  i|  Porle,  presen- 
cia . continente : ayrc  del  cuerpo  ríe  una  per- 
sona. )|  En  el  juego  del  hombre  se  dico  de 
los  naypes  con  que  uñoso  queda  * n la  mano 
q u ara  10  se  descarta  para  robar.  ||  Port  d ar- 
mes , porte  de  armas  : la  acción  y el  derecho 
de  llevar  armas  j|  Port  de  voix  ; iunduiarion 
en  el  canto.  ||  (botan.)  Díccsc  port  duna 
plante  : porte,  traza  de  una  planta.  {¡  Arri- 
ver  a bou  port ; llegar  á salvamento,  feliz- 
mente. 

PORTABLE , adj.  m.y  f ( fnr. ) Trasla- 
dable : lo  que  se  puede  llevar  de  un  lugar  á 
otro. 

PORTAGE , 5.  m.  Conducción , trans- 
porte , ararreo.  ||  Pacotilla  franca  , generala : 
franquicia  de  flete*  que  se  concede  á mari- 
neros y oficiales  para  llevar  ropa  suya  hasta 
cierta  cantidad. 

PORTAI L,  j.  m.  Portada,  y también 
puerta  principal  de  una  iglesia.  Díccsc  cu 
trances  de  una  iglesia  j y no  de  uu  palacio , 
ni  otro  edificio. 

* PORTANT,  adj.  y adv.  Solo  se  usa  en 
estas  frases : coup  de  fusil,  de pistcUt  d bout 
portant , un  tiro  á quema  ropa.  j|  ( fig.  y 
fam. ) D ícese  : il  luí  a dil  cela  d bout  ftór- 
tant : se  lo  díxo  en  tus  barbas  , en  su*  bigoteá. 

||  L'un  portant  l’aulre  : uno  con  otro , com- 
pensado uno  con  otro. 

PORTATIL,  I\ E , adj.  Portátil , manual : 
lo  que  se  puede  llevar  de  una  parte  á otra  pol* 
su  poco  peso,  ó poco  volumen.  ||  ( fam.) 
Díccsc  : n’í-tre  ptis  poriatif  .*  no  estar  pura 
andar , ó para  moverse  : estar  pesada  una 
persona. 

PORTE , s.  f.  Puerta  : díccsc  en  jimbas 
lenguas  por  la  abertura , y por  la  madera , ú 
otra  materia  con  que  se  cierra.  |j  (fig.  ) 
Puerta , entrada  : para  cosas  malas  comun- 
mente. ||  Gnchcta  : la  hembra  del  corchete. 
A porte  ouvrante  , a porle  fermante  • al 
abrir  las  puertas,  al  cerrar  las  puertas:  se 
entiende  de  una  ciudad  , ó plaza  de  armns.j) 
í.a  Porte  , díccsc  por  antonomasia  en  fran- 
cés de  la  G*rte  de  Turquía,  que  eu  caste- 
llano se  llama  la  Puerta  Otomana.  (|  Porle  d*- 
derrieir  r puerta  trasera,  puerta  falsa:  v fi- 
guradamente significa  en  francos  escapato- 
ria, efugio. ||  Porte derobée  : puma  secreta, 
excusada  ||  Pousser  o Jcrmef  la  porle  ais 
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rtez  t dar  con  la  puerta  en  la  cara.  J|  ( fig. ) 
Dícese  : tncllre  d la  porte  : poner  ó plantar 
en  la  calle,  despedir  á un  criado. 

PORTE- AI  G UILLE , s.  m.  ( cirug. ) Ins- 
trumento para  sucetar  las  adujas. 

PORTÉ- ARQÜEBUSE , s.  m.  Balleste- 
ro : el  que  alarga  la  escopeta  al  Rey  <yi  la 
caza. 

* PORTE»  ASSIETTE , s.  m.  Rcdondela 
de  metal,  ó de  mimbre,  sobre  que  se  pone 
el  plato  que  se  sirve  en  la  mesa  para  resguar- 
dar el  mantel. 

* PORTE-AUNE , s.  m.  Varilla  de  fierro 
para  colgar  la  vara  de  medir. 

PORTE- B AGÜEITE,  s.  m.  Abrazade- 
ras : las  que  tiene  el  fusil  donde  entra  la 
l>aqttcta,  cuya  primera  se  llama  trompeti- 
lla. 

PORTE-BALLE,  s.  m.  Buhonero , gar- 
rotero : que  lleva  su  tienda  al  hombro  de 
feria  en  Ierra. 

*PORTE-BANNIÉRE,  s.  m.  Porta-estan- 
darte, abanderado. 

PORTE-BARRES,  s.  m.  pl.  Rendal : de 
las  caballerías  uncidas. 

* PORTE-BENITIER , s.  m.  El  acólito 
que  lleva  el  acetre , ó ia  calderilla  del  agua 
bendita. 

* PORTE  -BOUGIE  , s.  m.  ( cirug.  ) 
Cnñoncito  para  introducir  candelillas  en  Ja 
tire  tora . 

* PORTE-CHAPE , ó CHAPIER , s.  m. 

Capero  : el  eclesiástico  á quien  le  toca 
llevar  capa  pluvial  en  los  oficios  , procesio- 
nes , etc. 

* PORTE-CHAPEAU  , s.  m.  Paliuro  , 

espina  veza  : arbusto. 

ÍPORTE-CHOUX,  s.  7/1.  Caballo  de  hor- 
telano. 

* PORTE-COLLET,  s.  m.  Alzacuello  : 
♦1  cartón  ó sucia  sobre  que  se  pone  el  cuello 
que  llevan  los  clérigos. 

PORTE-CRAYÚN , s.  m.  Lapicero  : ca- 
Tioncito  de  metal  que  sirve  para  sugetar  el 
lápiz  con  que  se  dihuxa. 

PORTE- CROIX  , s.  m.  Cruciferario  , 
crucero  : el  acólito  que  lleva  la  cruz  de  la 
iglesia. 

PORTE-CROSSE , s.  m.  El  sacerdote  ó 
capellán  que  lleva  el  báculo  del  obispo. 

PORTE-DIEU , s.  m.  El  cura  que  UcVa 
el  viático. 

PORTE-DR  APEAU , s.  m.  Porta-estan- 
darte : alférez. 

PORTÉE , s.  J.  Preñado  : de  las  hem- 
l>i  as  de  los  animales.  ||  Camada,  ventregada  : 
todos  los  hijuelos  que  pare  de  una  vez  la 
perra  , la  loba  , la  gata  , etc.  ||  Lechigada  : 
*c  dice  mas  propiamente  de  las  marranas  , 
y por  extensión  en  estilo  vulgar  de  los  de- 
más animales , como  también  cachillada.  j| 
Akaucc,  tiro  : término  á que  llega  una 


cosa  que  se  arroja,  ó dispara. \\{fíg.)  Capa- 
cidad , comprcbcnsion  : alean  eos  riel  enten- 
dimiento. ||  Tiro  , lii  antcs  : lo  largo  de  una 
cosa  en  linca  recta.  ||  Extensión,  rapacidad, 
espacio*:  en  largura,  ó anchura.  ||  Píre  d 
portée  de...  estar  en  estado , situación  , dis- 
p osi  don  de...  ||  Se  mettre  a la  portée  .-po- 
nerse á tiro.  ^ 

♦PORU'E-ENCENSOIR,  *.  TU  Turifera- 
rio : el  acólito  que  lleva  el  incensario. 

PORI  E-EíYSEIGNE  , s.  77i.  Abandera- 
do : subteniente  de  bandera. 

PORTE-ÉPÉE  , j.  77i.  Porta-espada  , 
cinturón,  biricú. 

TPORTE-ÉPERON  , *.  77*.  Trabifla  : 

correa  deles  espuelas. 

PORTE-ÉTENDART,  s.  m.  Funda  de 
bandera. 

*PO  RTE-ÉTR  I ER  , s.  m.  Portacstribo  ; 
Correa  para  recoger  los  estribos  , después 
de  desmontarlo. 

PORTE-ETRIVIÉRES,  s.  TU.  pl.  Sor- 
tija* , que  están  á los  dos  lados  de  la  silla 
para  colgar  los  estribos. 

PORTE-FAIX , s.  77i.  Esportill  ero,  eos* 
talero  , ganapán  : mozo  de  cordel. 

PORTE-tEUlLLK,  s.  m.  Cartera  : para 
lie  var  papeles.  ||  Porte  -Jeuillc  d'écolier  : 
bolsa  para  llevar  los  libros  , ó el  vademé- 
cum. 

* PORTE-HUILIER  , z.  tu.  Angarillas  , 

cubillo  : en  que  *c  ponen  las  vinageras  para 
la  mesa. 

* PORTE-IRIS,  J.  771.  Iris:  aniimdejo 
marino  , que  al  rededor  del  cuerpo  tiene 
unos  circuios  que  parecen  al  iris. 

f PO  RIE-LA  INTERNE,  s.  m.  Lucerna 
de  Ind  ias  : iusecto. 

* POJU’E-LKITRE , i.  m.  Cartera  . qu« 
se  trac  en  la  faltriquera. 

PORTE-M ALHEliR , s.  m.  Azaroso, 
funesto  : hombre  cuya  compañía  o prcs<ii- 
cia  se  supone  ser  de  nial  agúcro. 

PORTE-MAN1T.AU , s.  771.  Perdía  : 
para  colgar  los  vestidos.  J|  Portamanteo  : 
especie  de  maleta  ligera.  ||  En  el  palacio 
era  el  oficial  que  guardaba  la  ropa  exterior 
que  el  Rey  se  quitaba , y había  de  tomar 
otra  vez. 

*P0 R TEMEN T,  s.  m.  Trícese : porfentent 
de  croix  : pintura  que  representa  a Jesús 
con  la  cruz  á cuestas. 

*P0R1  E-MJSSEL , i.  77i.  Atril  : para  el 
misal. 

*PORTT>MI  I RE,  s.  771.  El  capellán  cjuc 
lleva  la  mitra  al  prelado. 

PURTE-MORS , 1.  7w.  Portamozos  : 
las  correas  que  sostienen  por  ambo»  lados 
el  bocr.do  del  freno. 

PORTE-MOUCHFTTES , s.  m.  PJa- 

ÜJIo  : para  J¡is  «ii-spahiUiItftíul. 

PORTE-MOlJSQtETON , s.  m.  Mo.- 
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3iictero  : el  gancho  que  cuelga  de  la  ban- 
olera  de  un  guardia. 

* PORTE-P1ECE  , s.  m.  Sacabocados. V. 
Emporte-piéce . 

P 0 RTÉ-PIERRE , 5.  m.  ( cinig.  ) Fs- 
pccic  de  lapicero  para  llevar  la  piedra  in- 
fernal. 

■TORTE-QLEUE,  s.  m.  Caudaiario  : el 
capellán  que  lleva  levantada  la  cola  de  los 
hábitos  del  prelado. 

PORTER,  v.  a.  Llevar,  ó traer : se  entiende 
sobreai. |]  Levar,  transportar. (¡Llevar : condu- 
cir, guiar.  I|  Llevar:  inclinar,  i nci lar. || Soste- 
ner : ayudar  , favorecer  á alguno. ((Producir  , 
«lar  : «neese  de  los  terrenos,  y de  los  árboles.  ¡| 
Alargar,  extender,  tirar. ||  Traer,  contener: 
dícesc  de  un  escrito.  ||  Llevar  , tener  : puntos 
ó tantos  en  el  juego.  ||  Llevar,  sufrir. || Lle- 
var , aguantar  : tiene  los  dos  sentidos  recto 
y metafórico.  (|  Porter  envié  ; tener  envidia. 
Portee  le  deuil  : llevar  ó traer  luto.  j| 
orler  un  coup  d'cnée  : tirar  una  estocada. 
|¡  Porter  ses  resurtís  , sa  vue  en  quelque 
erulroil : poucrla  vista,  los  oj»>s  en  algmiíf 
parle.  [I  Porter  une  sanie  : echar  un  brin- 
dis. ||  Porter  un  hábil  uni  : llevar  ün  ves- 
tido liso.  ¡|  Porter  en  compte  : abonar  , ó 
abonar  en  cuenta.  ||  Se  porter  au  bien  : in- 
clinarse , tirar  á lo  bueno.  ||  Se  porter  bien , 
ó se  porter  mal:  pasarlo  bien  , estar  bueno , 
mantenerse  bueno  : ó pasarlo  mal,  estar 
malo , no  estar  bueno.  ||  Se  porter  en  homme 
de  cteur  : portarse  , conducirse , como  hom- 
bre de  espíritu.  ||ó’e  porter  porfíe  contrc... ; 
hacerse,  declararse  parte  contra... 

PORTER , %>.  n . Cargar , descansar , es- 
tribar : sobre  alpina  cosa.  ||  Alcauzar  : dícesc 
d«*  los  tiros  ele  luego , ó de  qualquier  arma 
arrojad  iza.  ||  ( ñg. ) Fundarse  , apoyarse.  || 
j fous  les.  toups  ne  vortent  pas  •*  todos  los 
tiros  no  llegan,  no  alcanzan. 

P0RTE-TAP1SSERIE , s.  m.  Sobre- 
puerta. 

* PORTE-TRAIT , s.  m.  Alzatirantcs  : 
correa  para  sostener  los  tirantes  de  los  co- 

C PORTEUR , EUSE  , s.  m.  y f Porta- 
dor : el  que  lleva  ó trac  alguna  cosa.  ¡¡  Man- 
dadero : el  que  lleva  mandados , cartas , es- 
quelas. etc.  ¡I  Porteur  de  cfuiise  : silletero, 
mozo  de  silla  de  manos.  j|  Porteur  d'eau  : 
aguador,  azacan.  ||  Porteur  : en  términos 
de  comercio  es  el  que  presenta  una  letra  , 
que  también  se  dice  portador.  ¡|  Porteur  de 
jruuivaUes  nouvcJles  : correo  (le  malas  nue- 
vas. 

PORTE- VENT , s.  m.  Cañón  de  ma- 
dera , que  lleva  el  viento  desde  el  fuelle  de 
un  órgano  hasta  el  recipiente.  ||  Caüon  de 
gavia. 

• PORTE-VERGE  , s.  m.  Mullidor  ; per- 
tiguero : bedel  : portero  de  vara. 


PORTEVOIX  , s.  m.  Rocina , cerba- 
tana. 

PORTIER , s.  w.  Portero  : el  que  guarda 
la  puerta  principal  de  lina  casa  particular  , 
ó de  comunidad , v cuida  de  cerrarla  y abrirla. 
Llámase  stiissc  el  portero  Jn  librea  .v  ban- 
dolera en  las  casas  de  los  señores : y ludssier 
el  portero  de  los  tribunales. 

PORTIÉRE  , s.  f Portera , dem anda- 
dera : de  monjas.  || Mampara:  de  una  puerta. 

||  Portiere  de  carrosse : puertccilla  de  coche  , 
fpie  también  se  llama  puerta  del  estribo. 
rermer  la  portiere : cerrar  la  puertccilla. 
Etre  a la  portiere  : ir  al  estribo. 

* PORTIÉRE  , adj.  Paridera  , de  vien- 
tre, de  cria : dicese  de  las  hembras  de  los 
animales , que  se  mantienen  para  hacer 
casta. 

PORTION  , s.f.  Porción,  parte  de  un 
todo.  ||  Pitanza  , ración  : la  porción  que 
se  da  para  el  sustento  diario  á cada  indivi- 
duo en  los  conventos,  y otras  comunidades. 

* PORTIONCULK  , s.f.  Porciúncttla  : 
la  indulgencia  concedida  a las  iglesias  de 
Franciscos  el  día  1 de  agosto. 

PORTIQUE  , s.  rn.  Pórtico  : lo  mismo 
que  porche , portal  , soportal  , arco , cu 
estilo  común.  V.  Porche. 

* POR  rO-LONGOKE,  ( geogr . ) Porto- 
lnngon  ; puerto  y fortaleza  en  la  isla  de 
Elva. 

* PORTO  IR , f.  m.  Tabla  pora  llevar  las 
raciones  d*c  los  religiosos  al  relitorio. 

PORTOR  , s.  m.  Mármol  negro  con  ve- 
tas amarillas. 

PORTRAIRE,  v.  a.  (ant.)  Retratar  : sa- 
car el  re»nito  de  alguno. 

PORTRA1T  , Í.  m.  Retrato : de  una  per- 
sona , en  pintura  , ó en  estompa.  ||  Re- 
trato , pintura  : descripción  en  verso  , o en 
prosa  , que  se  hace  de  las  parles  físicas  ó 
morales  de  una  persona.  |]  Retrato  , tras- 
lado : se  toma  por  la  semejanza  de  una  per- 
sona parecida  a otra  en  las  facciones,  como  : 
le  Jils  est  le  portrait  de  son  pete  , le  vrai 
portrait , le  portrait  íout  crachc  de...  es  un 
traslado,  un  vivo  traslado,  un  traslado  cla- 
vado de  su  padre.  ||  Peinlrc  en  poriraits  : 
retratista,  pintor  de  retratos. 

PORTIÍAITURK  , s.f  (ant. ) Retrato. 
V.  Portrait.  ||  Livre  de  portrailure  : car- 
tilla de  dibuxo. 

PORTULAN,  5.  m.  Carta  de  marcar: 
en  que  están  marcadof  los  puertos,  ense- 
nadas , costas , fondeaderos  , baxos , etc. 

POSAGE,  6.  m.  Dícese  del  trabajo,  y 
también  del  precio , de  poner  , colocar  , ó 
asentar  ciertas  obras  en  su  lugar,  como  unas 
puertas  , unas  ventanas  ele. 

POSÉ,  s.f.  Asiento,  asentamiento:  la 
colocación  de  las  piedras  ó sillares  en  alguna 
obra.  Dicese  del  trabajo  , y del  coste.  (| 
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(ntiltc. ) Centinela  apostada,  ó avanzada, 
que  se  pfltac  desnuca  del  loque  de  retreta, 
que  también  se  llamaba  ames  posta. 

POSÉ  , ÉE , p.  p.  Puesto  , colocado  , 
apostado.  Como  adjetivo  significa  sentado, 
sosegado  , ó aj  Aciado  , y se  dice  de  las  per- 
sonas , y de  las  cosas  que  tienen  relación 
con  ellas,  como:  enjant  posé , espril  posé.  j| 
Dicese  posé  que...  puesto  que...  supuesto 
que  ..  dado  que...  ||  Posé  le  cas  que...  da- 
do caso  que...  demos  el  caso  que...  sentado 
el  caso  que...  en  el  supuesto  que. 

PüSEMENT,  ad^.  Pausadamente  , sose- 
gadamente. 

POSER  , o.  a.  Poner  , plantar,  asentar, 
cargar : una  cosa  sobre  otra.  ||  Poner  , colo- 
car, dexar  : una  cosa  en  el  puesto  6 lugar 
en  que  debe  estar  descansando.  ||  Atentar: 
Jas  piedras  , ó los  sillares  en  una  obra.  || 
Neniar  , establecer:  principio»  , máximas  , 
proposiciones  , etc.  ||  Poner,  suponer:  dar 
por  sentado.  ||  Dexar,  soltar,  poner  en 
ti  CITO.  ||  Poser  les  armes  : deponer  , ren- 
dir , entregar  las  anuas  la  tropa.  ||  (/»#.) 
Di  cese : posee  les  armes , es  dexar  las  armas , 
acabar  la  guerra,  hacer  la  paz.  ||  P oser  des 
gardes  , des  scnlincltcs  : apostar  guardias, 
centinelas.  ||  Posee  un  faracau  : posar,  sol- 
tar , ó dexar  en  el  suelo  una  caiga , pura 
descansar. 

POSER  , v.  n.  Asentar , descansar  : car- 
gar , estribar  sobre  alguna  cosa.(  ||  Asen- 
tarse, hacer  poso  : los  líquidos  en  las  vasi- 
ja*. 

POSEER,  s.  m.  ( arquit . ) El  oficial  de 
cauteio  que  sienta  la  sillería.  ¡|  Poseur  de 
sonr, cites  : el  oficial  de  cerrajero  que  pone 
las  campanillas  en  las  casos. 

POSITIF , IVE,  adj.  Positivo,  cierto  , 
que  no  tiene  duda.  j|  Positivo:  lo  mismo 
que  afirmativo , en  contraposición  a nega- 
tivo. 

POSITIF  , s.  tn.  ( gram. ) Positivo  : el 
adj.  tiro  en  su  significación  simple.  |j  ( Ja- 
dearla : órgano  pequeño  que  hay  dcbuxo 
del  grande. 

POSniON  , s.f.  Posición  : situación  , 
punto,  ó parage  en  que  está  señalada,  ó 
colocada  una  cosa.  ||  Preposición  , aserto  : 
punto  que  se  defiende  en  las  teses,  ó certá- 
menes públicos.  ||  Postura  de  un  ginele  a 
«aludió.  ||  Postura  : de  un  buylaiin , y 
los  primeros  rudimentos  del  haylc. 

POSITIVEMENT,  adv.  Positivamente  , 
de  positivo. 

rOSPOLTFE  , 9.  f Pospolita  : el  exer- 
cito  de  noble?  que  se  formaba  en  Polonia. 

POSSEDE , ÉE  , p . p.  y adj.  Poseí- 

&>•  „ j.  ■ ■ 

POSSEDE,  EE,  subst.  Postido : poseso , 
endemoniado. 

lvJSSED£R,  v.  a.  Poseer,  gozar , Icncr 
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en  sil  poder.  ||  Poseer,  señorear,  dominar: 
otar  apoderado  de  alguna  persona.  ||  Se 
posséder:  dominarse , ser  dueño  de  sí : estar 
seteno  , no  alorarse. 

POSSESSEUR  , s.  m.  Poseedor : de  al- 
guna hacienda  , ó herencia. 

POSSESS1F , adj.  Poscsíto  : díccse  en 
gramática  de  cierto»  pronombres. 

POSSESSION,  s.  J.  Posesión  : goce  de 
una  herencia  , de  un  beneficio  , de  un  cm- 
jdco  , etc.  : y también  de  lo  que  uno  busca, 
ó desea.  ||  Posesión  : estado  del  poseído , ó 
del  que  tiene  los  familiares.  ||  Avoir  de 
gratules  possessions : tener  muchos  bienes  , 
mucha  liacienda. 

POSSESSOIRE , s.  m.  ( for . ) Poseso- 
rio. 

POSSESSOIREMENT,  adv.  De  un 

modo  posesorio. 

* POSSE P,  s.  m.  Bebida  inglesa,  com- 
puesta <le  leche,  errbeza,  vino,  ó agua. 

POSSIBIUTE,  s.f.  Posibilidad. 

^ POSSÍ  BLE , adj.  m.ytJ.  Posible:  lo 
que  puede  ser , ó hacerse.  Usase  algunas  re- 
ces como  substantivo.  Je  feral  ioul  mon 
pnssible : liare  todo  lo  posible,  quanio 
pueda , todo  quanto  en  mi  cabe. 

POSSIBLÉ  , adv.  ( ant. ) Puede  ser , tal 
vez  , quizá.  V.  Peut-étre. 
POST-COMMUNION , s.f  Post-co- 

munion  : de  la  misa. 

♦POST-DATE,  s.f  Posfecha  : data  pos- 
terior á la  verdadera. 

* POST-DATER  , v.  a.  Atrasar : una  fe- 
cha. 

POSTE  , s.f  Parada  : de  caballos,  ó si- 
llas para  correr  en  posta.  ||  Posta,  diligencia, 
la  casa  ó parage  en  los  caminos  , donde  se 
toman  las  postas.  I|  Posta  : la  distancia  que 
se  enema  de  una  á otra.  |j  Posta  : el  acto  , ú 
cxercicio  de  correrla.  ||  Correo , estafeta  : el 
conductor  de  la  correspondencia  ordinaria.  j| 
(Jorreo  : díccse  de  la  casa  ó administración 
del  correo.  j|  Qtiando  se  habla  de  adminis- 
traciones subalternas  , se  da  el  nombre  tic 
estafeta.  ||  Posta  : balas  pequeñas  de  piorno 
con  que  se  cargan  los  escopetas  y pistolas.  ;| 
Courir  la  poste  : correr  la  posta.  j|  AJaltrc 
de  poste:  maestro  de  postas.  j|  ( Jntn . )Díce- 
se  : metlre  des  gens  a sa  poste  : poner  grate 
á su  disposición,  á su  mandado.  j|  { id.  J S« 
dice  : vendré  , ó acheter  a poste  : Tender  , 
comprar  sobre  tarja  , á plazos,  al  fiado. 

POSTE,  s.  m.  Puesto,  ajiostadero  : sitio 
donde  se  coloca  tropa  en  campaña.  ||  Pues- 
to : cnqdeo,  cargo  en  que  está  uno  consti- 
tuido. ||  Poste  avancé  : puesto  avanzado  , 
guardia  avanzóla  : díccse  de  la  tropa. 

POSTE , EE  , p.  p.  y tul}.  Apostado  , 
i situado.  f|  Colocudo,  acomodado. 

POSTER,  v.  a.  Apostar,  situar  : colorar 
I en  ajgun  pticslo  ó sitio  tropa,  etc»  J¡  ( Jam .) 
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Cü!o:ar,  acomodar : dar  á alguno  un  empleo, 
ci  (tcsiino. 

l’OSl’ÉRK , s.  m.  ( joc. ) Traspontín, 
tras  rtrulo. 

PwjíKRIEUR,  EURF  , adj.  Posterior: 
lo  que  viene  ó sigue  «lesmics  de  olía  cosa  en 
el  orden  de  tiempo.  j¡  Posterior  : lo  que  es- 
tá «letras  ,ó  á la  espalda  «le  otra  rosa. 

POSTKRIEU  REMEN T,  mU*.  Posterior- 
men te , después. 

POSTERÍORITÉ,  s.f  Posterioridad  : 
es  voz  didasn.iiea. 

POSTERITE,  s.f  Posteridad  la  «les- 
cendcncia  , ó los  descendientes  «le  una  mis- 
ma cabeza,  ¿estirpe.  ||  Posteridad  : las  lu- 
^turas  generaciones , los  venidero». 

PÜSTHUMF. , adj.  ni.  vf.  Postumo  : el 
hijo  que  nace  después  de  la  muerte  de  su 
padre,  ¡j  Postuma  : la  obra  «pie  se  publica 
después  «le  muerto  su  autor. 

POST1CHE , adj.  ni.  y J.  Postizo,  so- 
brepuesto : lo  «rué  no  es  propio,  ni  natura). 

POSTILLON  , s.  m.  Postillón  , moza  de 
polla.  j|  Delantero , sota  : hablando  de  co- 
che ios. 

* POSTPOSER , v.  a.  Posponer  : poner 
una  cosa  despues  «1c  otra. 

* PUSTPOSiTíF , IVE  , adj.  ( gram.  ) 

Pos.  Kisilivo.  1 

lAíSTSCRIFTUM,*.  m.  Posdata  : la 
chuisuia  , ó párrafo  que  se  añade  al  fin  de 
una  curta,  nota , ó memoria  , despues  de  fir- 
marla. 

POSTULANT,  ANTE , adj.  y s.  Postu- 
lante , pretendiente.  En  singular  se  dice  de! 
que  , ó la  que  solicita  tomar  un  habito  adi- 
poso , ó uu  ofic  io  dentro  «le  la  comunidad. 
También  se  «liee  en  frailees  del  prot  mador 
adlitcm. 

* POSTE  LAT,  s.  m.  ( mat.  ) Postulado : 
principio  que  por  claro  y evidente  pide  con- 
cederse en  una  demostración. 

♦POSTULATELE , m.  Postulador  : el 
qtir  solicita  la  canonización  de  un  bicnuven- 
t tirado. 

POSTULATION , s.  f.  Postulación  ? 
nombramiento  de  prelarlo  en  persona  que  no 
puede  serle  según  los  cánones,  jj  Procuración 
ad  literal. 

POSTELE , KE,  p.  p.  y adj.  Postula- 
do*, etc.  V.  PnstuUr. 

POSTULER,  v.  a.  Postular  : pc«lir  para 
prelado  «le una  ¡glesiu  sugetn  que,  según  »!«•- 
rocho  , no  puede  ser  elegido.  |¡  Pedir  : solici- 
tar , pretender  una  cosa  con  cficai  ¡a.  ||  De- 
fender seguir  derecho  ó una  persona  en  un 
pie  vio. 

POSTURE,  s.f  Postura  : modo  de  tenci 
ó poner  el  cuerpo.  ¡|  ( fig.  ) Positura  , pie  , 
estado  : la  situación  buena  ó mala  en  «pie 
uno  se  halla  respecto  á sus  negocios  , ó ior- 
tuna. 
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POT , i.  m.  ü!b , puchero  : en  que  se 
cuece  la  <*oniida.  Qitando  esta  vor  pnt  \a 
acompañada  de  otras  que  la  determinan  , i- 
gnifica , pol»;,  bote  , jarr«»  , vaso  , orza  , 
farro,  «*tc. , según  los  usos  diferentes.  j|  Tam- 
bién significa  una  medida  de  líquidos  que 
contieno  dos  pintas , como  si  dixcratuoi 
una  azumbre.  ||  Pot  afea  ; alcancía , bas- 
co de  fuego  , esto  es,  de  pólvora  : artificio 
de  guerra.  ¡|  Pot  a Jlcurs : maceta  , tiesto  «1c 
flotes.  ¡|  Pnt  (tu Jeu  : la  olla,  el  puchero  , 
cuto  es  , cJ  cocido , la  vianda  que  noy  «*rt  c- 
lla.  j|  Pot  de  chambre  servicio  , bacín  , ori- 
nal. ||  Pot-pourri : olla  podrida,  en  la  que 
entran  varias  viandas  , y verduras.  ||  ( fig.  ) 
Di  cese  : pntyourri  , almodrote,  potage,  ba- 
tnrillo,  de  una  obra  lima  de  especies  diver- 
sas, sin  conexión,  órden  , ni  elección,  (id.) 
Se  dice  : pot  de  vin , alboroque  , adehala  , 
guantes  : lo  que  se  da  de  gracia  sobre  el  pre- 
cio principal  de  Ir*  que  se  compra  , ó se  ven- 
do. ||  Pot  a confitares  : tarro  para  dulce.  j| 
Pot  en  téte  casquete,  morrión.  ||  ( fig. 
Jam.  ) Dicese  : déctmvrir  le  pnt  aux  roses  : 
descubrir  pastel,  esto  es,  lu  secreto  y mis- 
terioso de  uu  embrollo,  ó e n rudo. || £<</.)$**  di- 
ce : Jairelepot  a deupr anses,  ponerse  en  jar- 
ras : postura  ordinaria  , y fx>c<»  decente.  i| 
fourncr autour  du  pot : titubear  en  un  asun- 
to y darle  vueltas.  [¡  Andar  por  rodeos. 

POTABLE , adj.  m.y  f.  Potable  : lo  que 
se  puede  beber. 

POTAGE  , s.  im.  Sopa  : menestra,  pn. 
tage  : lo  primeio  se  dice  «piando  es  de  pan  , 
arroz  , pasta  : lo  segundo,  quaudo  es  de  le- 
gumbres , ó verduras.  f|  {fig.  y nulg. ) Di- 
cese : pour  tout  potage  : entrando  ludo , en 
resumidas  cuentas , á todo  tirar. 

POTAGER,  s.  m.  Fogon  : hogar  alio 
cu  las  cocinas.  |[  Huerta  : «le  hortaliza,  de 
legumbres  , etc.  Usase  también  como  adje- 
tivo. Jardín  potuger  : huerta.  líerbes  pota - 
geres  : hortalizas,  ó legumbres. 

POTASSF.,  s.f  Potasa  : álcali  qne  se 
saca  principalmente  de  bis  cenizas'  de  ios 
vegetales. 

POTE , adj.  ( fam . ) Dícese  : nusin 
pote  : mano  de  zopo , ó de  sapo.  Se  en- 
tiende por en  lotf  retida,  gorila, «i entumecida. 

POTKAU  , s.  m.  Poste  : pilar  de  má«lc- 
it».  jj  Madero,  viga  : que  sirve  para  diferen- 
tes UNO.S. 

PO  PEE  , s.J.  I.o  que  cabe  en  una  olia  , 
puchero,  jarro  , etc.  |¡  Estaño  calcinado  ó 
esmeril  : cine  sirve  para  pulir  y dar  lustre. 

1 HÍTELE-,  ÉE  , adj.  Regordete , gor- 
dinflón. 

* POTELKF,  s.f.  Vcleño  negro  : planta. 
POTFJ iET , s.  ni.  Pilarejo  de  pasama- 
nos de  escalera. 

* POTEL0T  * s.  m.  Piedra  mineral.  j| 
Lipizplomo. 
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POTKNCE , s.f,  Horca  : el  patíbulo. 
||  Muleta  : de  rpio  se  sil  ven  los  estropeados 
para  andar.  , 

POTF.NCÉ,  IiE , adj.  (blas.'j  Polenzada  : 
toda  pieza  que  remata  en  T. 

POTENTAT , s.  ni.  Potentado  : el  prín- 
cipc  soberano  que  tiene  dominio  absoluto  en 
algnn  estado. 

POTP  FIEL  , ELLE  , adj.  (tildase. ) 
Potencial. 

* POTENTILLE , ó ARGKNTINE,  s. 

f Potentila  : planta  de  muchas  virtudes. 

| P0TER1E,  s.  f Vidriado  , vaxilla  de 
barro. 

PüTERNE,  s.  f Poterna  : puerta  se- 
creta para  hacer  salidas,  y recibir  socorros, 
que  tienen  las  fortalezas  sobre  el  foso. 

POT1ER,  s.  m.  Ollero  : d ícese  del  al- 
farero de  vidriado  , fiel  que  lo  vende. 

PÜT1ER  D ETAIN,  s.  m.  Peltrero , 
estañero  : el  que  trabaja  vaxilla  de  peltre  , 
y también  el  tendero  de  ella. 

POIIN,  s.  m.  Azófar,  latón. 

PO  Tl(  )N  , s.  f Pocion  , ó pócima  : be- 
bido medicinal. 

POTIROÑ  , s m.  Calaba^  grande  de 
invi.-rno.  ||  Seta  grande,, 

POLI , s.  ni.  Piojo  : insecto.  Pou  de  mcr  : 
lapa  , marisco  pequeño  de  soto  una  concha. 

POU  ACRE  , adj.  m.  y f (vulg.)  Reco- 
cliino,  porcallon,  asqueroso. 

POU A1I , interj.  que  indica  el  asco.  Fuf! 
Eaf! 

POUCE , s.  m.  Pulgar , «ledo  pulgar  : 
el  dedo  gordo  de  la  mano.  ||  Pulgada  : me- 
dida que  es  la  duodécima  parte  de  un  pie. 
||  D ícese  server  les  poner s a quclqn'un  ■ 

apretarle  los  clavijas , atormentarle  para  sa- 
car «le  el  algún  secreto.  ||  Pouce  deau 
quart'llo,  medidu  de  agua  para  las  fuentes. 

* POUCE  DE  P1ED,  s.  rn.  Policipula  : 
marisco. 

* POUCIER , s.  m.  Dedil  : especie  de  de- 
dal de  cuero , de  que  usan  los  segadores  y 
otros  trabajadores. 

POU-DK-SOIE,  s . m.  V.  Pont. 

POU  DIN G , s.  m.  Pudmgo  ( voz  tomado 
del  ingles ) : cierto  manjar  compuesto  fie 
pasas  , miga  de  pan , tuétano  de  vaca , etc. 

POUDHS’GUE  , s.  m.  Almendrilla  , pie- 
dra compuesta  de  guijarrillos  unidos  por 
medio  de  una  masa  arenisca. 

POUDRE,  s.J.  Polvo  : el  «ni/*  hay  en  el 
rampo.  ||  Polvos  : d ícese  en  plural  quaudo 
son  composiciones  , ó preparaciones  del  arle. 
[|  Pondré  a me  tire  sur  le  papier  ; polvos  de 
cartas,  ó de  escribir.  (|  Pondré  a chcucux  : 
polvos  <le  peynar,  ó del  peto.  ||  Poudrr  attx 
i'crs  i polvo»  contra  lombrices.  j|  Pondré 
blnnrhe  : pólvora  sorda.  ||  Pondré  dor  : oro 
en  polvo.  ||  Pondré  a canon  : pólvora.  || 
(Jam. ) Dícese  : poudre  de  pcrlinpinpin  ; 


polvos  de  la  madre  Celestina  : remedio  inú- 
til v vano.[|  Pmulrr  de  plnrnh .-  mostacilla  , 
perdigones  menudos.  ¡|  (id.)  Se  dice  : pren- 
dre  la  pondré  d'esc-ampclie  : poner  ptfs  en 
polvorosa  : escaparse.  ||  (fia. ) Dicese  : jeter 
la  pondré  aiu»  yenx  : deslumbrar  , cegar  : 
engañar  con  falsas  apariencias.  ||  (fia y 
póet. ) Se  dice  : futre  mnrdre  ¿a  pondré  a 
son  ennemi  : tenderle  en  el  sitio,  dcxnrle 
muerto  en  el  campo.  ||  Mctlre  en  poudre , 
réduire  en  poitilrc  une  dille , un  cfuilcau  , 
etc.  asolar,  arrasar  , una  ciudad,  etc.  || 
(proa.)  Diccsc  : tirer  sa  poudre  aux  moi - 
neaux  : gastar  la  pólvora  en  salvas  : hacer 
inútiles  diligencias,  y dar  pasos  en  rano.  || 
(id. ) Se  dice  : nai’oir  pas  intenté  la  pou-  # 
dre  : no  ser  el  que  inventó  la  pólvora  ; ha- 
blando de  siigeto  de  cortos  alcances. 

POUDRE , ÉE , p.  p.  y adj.  Empolva- 
do : lleno  fie  polvos. 

POUDIlER  , a.  a.  Empolvar*  : echar 
i mi  vos  al  peynado.  ||  Echar  polvos  sobra 
lo  que  se  cs'-rihc. 

*POUDRETTE  , s.f.  Mantillo  de  cstier- 
col  muy  seco. 

POUDREÜX  , EUSE  , adj.  Lleno,  cu- 
bierto , sucio  de  polvo.  ||  Picd-poiulreux. 
Pelafustán  , pelagatos. 

POUDRIER  , s.  m.  Polvorista  : el  que 
fabrica  la  pólvora.  ||  Polvero  : el  que  hace  y 
vende  polvos  de  peynar.  j|  Salvadera  : donde 
se  tienen  los  polvos  de  escribir.  ||  Pedo  de 
lobo  : planta. 

POLF  , ( voz  imitativa.)  Paf , chas  : con 
esta  voz  se  expresa  vulgarmente  el  estalli- 
do , ó estampido  de  un  cuerpo  que  cae  en 
el  suelo. 

POUFFER , v.  n.  Usase  solo  «n  esta  frase 
vulgar  pnuff'er  de  rire:  descoserse , estallar, 
reventar  de  risa. 

* POL1LLE , s.  m.  Catálogo  , ó lista  de 
los  beneficios  con  sus  cargas  y renta. 

* POUILLE,  (gcogr. ) Pulla  .*  provincia 
del  rcvno  de  Nápoles. 

POÜIÍ.LE  , s.  f.  Pulla  , deunesto  , vare- 
ta : palabra  picante , ofensiva.  ||  Chantar 
pouiíle  ; decjr , reliar  pullas  , zaherir. 

POUILLE,  EE,  p.p.y  adj.  (uu/^.) So- 
peteado , zaherido. 

POUILLER  , v.  a.  ( vulg. ) Sopetear  : 
zaherir , denostar.  ||  ( id.  ) Despiojar  , quitar 
el  ganado. 

^POUILLERIE,  s.f  Qunrto  de  un  hos- 

Íntal  , destinado  á guardar  los  vestidos  de 
os  pobres. 

POUILLEUX  , EUSE  , tul).  Piojoso  , 

piojento  : que  tiene  muchos  piojos. 

POULLIER,  ó POU1LUS  , *.  m. 

Piojería  : porquería,  pocilga.  Dicose  por 
desprecio  de  una  mala  posada , ó iual  me- 
són : ce  nest  nuun  mechant  pouiller. 
POLLAILL1ER,  s.  m.  Gallinero  : cor- 
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ral , desván , ú otro  parage  donde  se  reco- 
gen las  gallinas.  ||  (íalliuero  , policio  : el 
que  vende  gallinas  , pollos  , y toda  volate- 
ría. Usase  también  como  adjetivo  nuirchaml 
paulad licr. 

POULAIN , s.  m.  Pont)  : caballo  nuevo 
basta  tres  años.  ||  Potro  : llámase  así  vul- 
garmente el  incordio. 

POVLAJDNE  ,!./.(  náut.)  Roda,  ó 
branque. 

POU  LAN  , i.  m.  En  el  juego  del  hom- 
bre es  el  tanto  de  dar  : el  que  pone  en  el 
plato  el  que  da  las  cartas. 

POU  LARDE , s.f  Polla  : se  entiende 
cebada  , ó de  leche. 

POU  LE , s.f.  Gallina  : ave  domestica. 

||  Polla  : nombre  de  que  se  usa  en  algunos 
juegos  de  naypes.  ||  Paule  d'eau  : galline- 
ta , gallina  de  rio.  ||  Paule  de  Barbarie  : 
gallina  morisca.  ||  Paule  cflnilc  : pava.  j| 
Paule  faisanc  : faysaua  , hembra  tlel  tay- 
suu.\\Poule  maudíce  , marica,  maricón: 
dícese  íigut  adamante  del  sugcLO  ti  mido  , y 
poco  expedito.  ||  (fim. ) Dícese  : diñe  JrUé 
comme  une  poule  mouillée  ; tener  el  pelo 
aplastado  , liso,  sin  rizo  : dicese  por  burla. 

|j  ( prov* ) Se  dice  : étre  le  fi/s  de  la  poujc 
¿lanche : haber  nacido  de  pies  , ser  hijo  de 
la  dicha.  ¡|  ( fam .)  Dieese  : faire  le  cul  de 

{toule  : estar  con  tanta  gota  , poner  tanto 
iocíco  : mostrar  enfado,  ó disgusto. ¡¡'pro»'.) 
Se  dice  : plumer  la  poule  sans  la  faire 
cricr,  desollar  sin  bacar  chillar  : hacer  con- 
cusiones con  maña  y disimulo. 

POULET , s.  m.  Polio  : de  la  gallina  , 
y de  otra  are  doméstica.  ||  Billete  amatorio : 
te  decía  así  en  otro  tiempo.  ¡|  Poulctd’Inde: 
pavipollo.  Pctii  patilct : pollito.  Gros  [rou- 
get : pollastro  , pollo  crecido.  ||  Papier  ¿1 
poule/  : papel  con  orlitos  para  escribir 
cartas  amorosa.*. 

POULETTE  s.  f Polla-gallina  : la 
gallina  nueva  que  no  ha  puesto. j|  {ftg .)  DT- 
crse  : jcune  poulette  : pollita  ,Auo¿ue)a  : de 
poca  edad  , y buen  parecer.  ||  (id.)  Se  dice: 
maitresse  poulette  : muger  de  bigotes  , há- 
bil y dominante. 

POLLEVR1N  , *.  m.  ( artill.  ) Polvorín  : 
pólvora  molida  para  echar  el  fogón. 

POU  LICUE  , s.  J.  Polrauca  : la  yegua 
joven  hasta  la  edad  de  tres  años. 

POULIE  , s.  f Polea,  garrucha,  rol- 
dana. 

* POULIER  , a.  a.  llevar  un  fardo,  ó 
peso  por  medio  de  poleas. 

* POULIEUR , s.  m.  El  tornero  que  hace 
polcas  V garruchas. 

POUliN , s.  m.  V.  Poulain. 
POUIJNER , y.  n.  Parir  la  yegua. 
POULIN1ERE , mi).  Llámase  jument 
pauli/iiére  h yegua  tic  vientre,  esto  es,  la 
destinada  para  casu. 


POLUOT,  s.m.  Poleo  : planta.  ||  Pon- 
liot  des  montagnes  . zamarrilla. 

POULPE,  s.  f Pulpa  : la  parte  mas 
carnosa  del  cuerpo  animal.  ||  (fig.)  Pulpa : 
dícese  de  otras  cosas  semejantes  a Ja  pulpa 
de  la  carne. 

POULPETON  , s.m.  Gigote  cubierto 

con  lonjas  de  ternera. 

POLLS,  s.  m.  Pulso  . el  latido  de  la 
arteria.  ¡|Poi<ís  tranquil  le  : pulso  sentado.  || 
Tdter  le pouls a qnelquim  tomar  el  pulso, 
tantear , sondear  la  totalidad  de  otro. 
POULTRE , s.f  V.  Poutre. 

POUMON  , s.  m.  Pulmón  : liviano , 
bofe.  Lis  dos  últimos  se  dicen  coiuuniuciue 
hablando  de  los  animales. 

POUPARD,  í.  m.  Rorro,  nene  : dícese 
por  caricia  á los  niños  de  pecho. 

POUPE,j.^/!  Popa  : la  parle  trasera  de 
una  embarcación.  ||  (fig.)  Dícese  : avoir  le 
yent  en  poupe : ir  viento  en  popa,  estar 
boyante  : estar  alguno  en  dicha  y prospe- 
ridad. 

POlíPÉE  y s.  f.  Muñeca  : con  que  jue- 
gan las  niñas.  j|  Moña  : figurita  de  muger  , 
que  sirve  de  modelo  del  vestir  , ó peynar.  j[, 
(jig. ) Muñeca  , ó maya  : dícese  (fe  una 
ihngcr  pequeñucla , y muy  emperifollada. 

POL PELIN  , s.  nt.  Hojaldre  : cierta  pas* 
telería. 

* POLPELliNlER  , i.  m. Vasija  donde  se 
derrite  la  manteca  para  hacer  los  hojul- 

*POUPETIER,  s.  m.  Muñcquero : el  que 
hace  v vende  muñecas. 

POUPIN,  adj.y  s.  Amaricado,  marica: 
lo  que  hoy  llamamos  currutaco  , ú liombrc 
afectadamente  acicalado  y repicado. 

PQLPON , s.  m.  Angelote  : el  niño  ro- 
llizo. 

POUPONNE  , s.  f Mona , chula  , cha- 
cha ; palabra  vulgar  ele  caricia  , que  se  dico 
á una  moza  á quien  se  ama.  Má  chere  pon - 
ponne. 

POUR,  prep.  Por  : para.  Sirve  nnra  signi- 
ficar! n razón , el  motivo,  etc.  ||  Pour  cam- 
par quanto?  j|  Pour  ianinurde  Dicu: 
imor  de  Dios.  |j  Pour  moi  ; por  mi  , 
en  quanto  á mí.  ||  Pourpeu  que...  por  poco 
que...  [|  Nous  nesommes  pas  assez  lieuriúx 
pour  que  cela  arribe  : no  tendremos  la  di- 
cha ,0  tal  dicha , que  suceda. 

POUR , s.  m.  Pro  : es  la  afirmativa  de  una 
qüestion  , ó el  extremo  favorable  , a*y  como 
contre  (contra)  es  la  negativa , ó el  extremo 
contrario.  Soulenir  le  pour  el  le  conlre  : 
sostener  el  pro  V el  cohtra. 

POURBOIRE  , s.  m.  Propina  : que  se  da 
al  que  ha  hecho  algún  servicio , que  tam- 
bién decimos  para  lieber. 

POURURAU  , s.  m.  Puerco , cerdo.  Se 
entiende  el  onijuíd  vivo  eu  franco. 
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POL’RCF.AL  IlEMiO*,,».  m.  V.  Mar- 

srutirt. 

• POlT»C.ELET,  ó PORCELET,  s.fn. 
fío- hinilla  : inserto.  V.  Clopoflt. 

POURCH  ASSK , KE , p.  p.  r adj.  (nnt) 

Perseguido  , seguido. 

POUHCHASSER  , a.  ( nnt Ir  tras 
de  albina  cma,  iracaxa  de  ella,  bufarla , 
seguirla  run  lían. 

POLRFKM>KL'R  , s.  w.  Hendedor, 
rajante.  ||  P ourfvndenr  de  gcans  : laniar- 
n»n.  * 

POURFFXDRE  , n.  (nnt. ) Hender  : 
partir  de  arriba  abaxo  con  una  cuchillada , 
hachazo , sablazo. 

POURFENDU  , UE,  p.  p.r  adj.  ( anl .) 
Henflidido  : partido  de  arriba  abaxo.  V. 
Pntirfendic, 

PÚURIR,  PQURI,  POURITURE.  V. 

Pnurrir , pnurri  y pourriture. 

POURPARLER , s.  m.  Plática,  confo- 
rme i a , abocamiento  : de  dos  ó mas  perno- 
tías  citadas  para  tratar  algún  ajuste. 

POURPIER,  s.  m.  Verdolaga  : planta 
hoi  tense.  j|  Pourpier  Je  mery  soutenelle  , 
anoche  en  tnhisseau  : salgada , salgadera : 
Vi  anta.  (|  Pourpicr  sauvaec  : pcplidc.  j¡ 
J*o arpie r Je  mer  : armuelle  con  hoja  de 
verdolaga. 

POURPOÍNT,  s.  m.  Jubón,  armilla.  ¡| 
Perpunte : dicese  del  jubón  inerte  y acolcha- 
do que  se  ponía  para  delenderse  de  las  ar- 
mas. ||  ( e.rp.  <uh\ ) Dícese:  ii  brúle-potá* 
poir.t : í\  quema  ropa.  ||  {Jiv.  y vulg. ) Se 
dice  : it  Jáut  snueer  le  m ntle  Ju poufjfoint : 
es  menester  guardar  el  bulto  , el  molde  déla 
tierna,  esto  es,  el  cuerpo,  la  vida.  ||  ( iJ.  ) 
Dicese  : on  lui  n J orvw  tu¡ pourpoint  Je p ier- 
re tle  tai! le  : 1c  han  puesto  entre  quatro  pa- 
redes , ó donde  no  le  de  el  sol,  esto  es,  en  la 
cincel. 

’POURPOÍNTERIE,  s.f.  Jubctería,  ro- 
pería : lo  mismo  que  boy  sastreiía. 

*POURPQflVhER,  s.m.  Jubetero  : Jo 
mismo  que  lio)’  sastre. 

POLRPRE,  s.f.  Púrpura  : dícese  de  la 
concha , del  múrice  que  da  el  licor  de,  éste 
no?  ubre  , y también  del  mismo  licor. 

POURPRE,  s.  m.  Púipuru  : dícese  del 
color , ó tinte  , v también  de  la  ropa  quC  tie- 
ne este  color.  ||( Jig. ) Púrpura  : se  toma  por 
la  dignidad  de  Rey  , y también  por  la  de  Car- 
denal. 

POURPRÉ,  KE,  ( idj . Purpúreo,  de  co- 
lor de  purpura.  ||  t'ievrc  pourpnée  , tabar- 
dillo : enfermedad. 

POURl'RLS , s.  rrr.  (nnt. ) Clausura,  cer- 
ca . cercado.  V.  línceintr , encías. 

POt'RQUOI , con}.  Porque'.  Pourquoi 
fairc  tañí  fie  hruit  ? Porque  lauto  riticlo  ? || 
(Test  paurtpivi : por  eso  : asi  : por  esc  moti- 
vo. 


54 ) póu 

«’OUTIQUOI  (T.K),  f.m.  ri  poitjHc'. 

1 * familiar  en  ; tubas  lenguas. 

PvJLíiRI , IF  , p.p.  >•  adj.  P jdrido , i*or- 
rompido  : pútrido  , corrupto  Usina?  alguna 
vez  corno  substantivo : sentir  fe  pnurri , oler 
á podrido,  á corrompido, ) limbicn  icnoin- 
jK-r. 

POURRIR  , a.  a.  Pudrir  corromper  : 
alguna  rosa. 

Pül.iiUlR,  »'.//.  Pudrir,  piidriise,  cor- 
rompería*, pasarse.  ||  f //?. ) Pudrir  , consu- 
mirse : en  una  c*.rc*  l.  *1  id. } Estar  encena- 
gado : en  vicios,  cu  miseria  , laceria. 

POUIlftíR  (SE),  p.r.  Pudrirse , cor- 
rompen»'*. 

POl.RRI TURE,  s.  f.  Podredumbre,  pu- 
trefacción , cot rompimiento, 

POUUSUJ  TE,  s.f.  Pei-Siguimiento,  aco- 
samiento , seguí,  ni  en  lo  : la  acción  de  ir  tras 
de  alguno  , de  traerle  acosado.  |(  .Seguimien- 
to : de  un  plryto.  ||  Pretcnsión , solicitud  : 
de  un  empleo. 

POLHSUITES,  s.f.  pl.  (for.)  Dirigen- 
cias , de  una  causa. 

POURSULY  A NT , s.  m.  Solícita«W  , 
pretentlieule  : el  que  solicita  , ó pretende , ó 
sigue  una  pretensión. ||  Poursuivant  d armes : 
persevante  , ó prosevante  : el  oíirial  infciior 
al  lien'ildo  en  la  antigua  caballería. 

POURSUIVI,  1K,  p.  p.  Perseguido.  ¡| 

■ Proseguido. 

POL ft.SU IVRE , y.  a.  Perseguir , seguir  t 
acosar  : ir  tras  del  que  huye,  ó en  su  6<-gui- 
miemo.  j]  Perseguir  , seguir  , buscar  : á al- 
gumfen  todas  parles  con  empeño  , y sin  t e- 
sar.  ||  Pretender,  solicitar : hacer  diligencias. 
|¡  Seguir  : un  pleyto,  un  negocio.  |¡  Prose* 
guir  : continuar  lo  enq>ezado. 

POUR'I  AWT,  conj.  advert.  No  obstan* 
te,  sin  embargo,  pero,  con  todo. 

POUUTOUR,  s.  m.  (arrjuit.)  Ruedo» 
circuito , contorno  : circunferencia  de  un 
cuerpo. 

POURVOíft  , v.  n.  Providenciar,  dar 
providencia  , orden,  ó disposición  : sobre  al- 
guna cosa.  j|  Proveer,  remediar,  socorrer  : 
en  alguna  necesidad.  j|  Prov<*cr,  conferir:  al- 
gún empleo,  beneficio,  dignidad  : pounniir 
ít  un  bénc/ice , etc.  Se  dice  también  pour— 
voir  quehpinn  d’un  lene  fice , ele.  : y en- 
tonce# es  verbo  activo. 

POLRVOIft,  v.  a.  Proveer , abastecer, 
prevenir  : de  lo  necesario  para  la  vida,  la  de- 
fensa , etc.  !|  D»rtar:  adornar  con  prendas  (i 
dotes  de  la  naturaleza. 

POURYOIR  ( SE  ) , í'.  r.  (for.)  Poner 
una  demanda , instaurar  una  instancia  : auto 
tal  tribunal , ó tal  juez. 

PüURYÚIRlE  , s.f.  Proveeduría,  abas- 
to : lugar  ó sitio  doudc  están  las  provisiones. 
||  Junta , ó compañía  de  proveedores. 

POURVOYEUR  , t.  m.  Proveedor:  el 
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fpi#*  proven  de  com«  alibles  á cierto  precio  á 
uoa  casa  do  comunidad , ú otia  de  grao  g.»s- 

t°* 

POURVU  # UE,p.;>.  d •!  vcp'O  pinri'otr  • 

y mh  Proveído  , prevenid  ' • j«. ..visto  , abas- 
tecido : dotado. 

POliñVU  QUE conj.  Con  tal  que  ... 

siempre  (pie .orno..... 

POUSSE  , s.f.  H’irrfago,  amia  : de  los 

caballos.  ||  Los  renuevos , el  brote:  d ícese  de 
lo  (pie  empujan  los  ái)>oies  por  primavera  , 
ú otoño,  fjft  potisse  tTavril . tic.  ^ 

POUSSE  i KE  , p.  p.  r ad¡.  Empujado, 
jj  Retoñado.  ||  f^in  pousse:  vino  apuntado , 
torcido , vuelto. 

f POUSSE-BALLE , s.  m.  Botabais  : es- 
pecie de  baqueta  para  alabar  las  carabinas. 

POUSSE-CUL  , s.  m.  (vulg.)  Galfarro, 
corchete,  rviuistiil. 

POUSSÉE  , s.  f.  ( arquit ) Empuje  : de 
los  arcos  , y bóvedas. 

POUSSE -PIEDS,  s.  m.  Percebes  : ma- 
risco. 

POUSSER*  v-  o*  Empujar , impeler.  || 
Tirar,  arrojar,  echar.jjLIevar  ««leíante,  «lar- 
gar , extender.  ||  Acosar , perseguir , ir  á los 
alcances.  |l  ) Compeler , incitar,  esjH>- 
l»Mr.||  i id.)  Apretar,  apurar,  ostigar.  ||  (id.) 
Introducir,  proteger.  j|  Pousser  a bout : apu- 
rar , irritar , impacientar.  ||  Pousser  des  cris : 
echar,  ó dar  gritos  , ó voces.  ||  Pousser  des 
soup ir s : echar,  ó dar  suspiros.  ;|  Pousser  sa 
uoi.r : esforzar , levantar  la  voz.  jj  Pousser  un 
chaval:  apretar,  picar,  aguijar  : meter  pier- 
nas á un  caballo.  |j  Pousser  un  cotip  d'vpcc : 
tirar  una  estocada,  jj  Pousser  ¿a  porte  mi 
nez  : dar  con  la  puerta  en  la  cara,  en  los  bi- 
gotes , m los  hocicos.} |((/S,|£.)  Dícesc : poqsser 
sa  poinle  .*  llevar  adelante , seguir , proseguir 
su  lema,  su  asunto. 

POUSSER  , v.  n.  Brotar , arrojar , apun- 
tar : dícesc  de  los  árboles  y plantas.  ¡I  Jadear, 
resollar  con  aceleración  y dificultad  : dícesc 
del  caballo.  ||  Ce  mur  pousse  en  Uchors  : es  - 
to  pared  sóechn bácta  afuera , hace  barriga.  [| 
(Jig-  ) Dicese  : pousser  a la  roue:  dar  la  ma- 
no, ayudará  uno  para  alguna  pretcnsión. 

♦POUSSETTE J • Crucillo : juego  de 
ios  alfileres. 

POUSS1ER,  s.  m.  Cisco:  el  polvo  de 
carbón  que  queda  cu  el  fondo  de  las  sacas 
en  que  se  conduce. 

POUSSIKRE  , s.  f.  Polvo  y también 
polvareda : el  que  hay  en  el  suelo,  ó se  levan- 
ta de  el.  ||  ( poeí . ) Se  dice  : faire  mortlrc  la 
poussicre  .aterrar,  tender,  dexar  muer  lo  en 
el  $uelo. 

POUSSIF , IVE,  adi.  Que hi jadea,  que 
tiene  aboguido : dícesc  de  un  caballo  que  tie- 
ne asma,  jj  {ñg.  Y J<un. ) También  se  dice 
de  las  persouai  obesas  que  resuellan  con  fa- 

Úg*. 


poussín,  *.  m.  PoOuelo  : pollito  que 

aun  sigue  la  clueca. 

POÍ  SSINIERE,  i.  f.  Pollera : red  de 
mimbres  á modo  de  campana,  dentro  de  ia 
qnal  se  guardan  los  pollos  con  la  clueca. 

* POUSSOIR  , s.  ni.  ( cirug. ) Gatillo  : 
para  arrancar  la  muela  va  descarnada. 

POUSSOLAiNE , s.f.  V.  Pnzsofane. 

* POUT-DESOIE , 9.  m.  Paño  de  seda 
doble. 

♦POUTIE , s.f.  Mulita  : uiancbita  en  loa 

vestidos. 

POUTRE,  s.f.  Viga,  tirante  : madero 
largo  y enteso 

POXJTBKLLE, s.f  Vigueta,  solera. 

POUVOIR,  v.  a.  y ti.  Poder : tener  la 
facultad,  medio,  fuerza,  facilidad,  ó tiem- 
po para  hacer  alguna  cosa , ó para  no  hacer- 
la > ó para  impedirla  , ó resistirla.  I|  A n'ctt 
poiteoirplus  : hasta  no  poder  mas. 

PÜUYOIR  , c.  imp.  Poder  : ser  contir- 
gentc  , ó posible  que  suceda  alguna  cosa.  11 
pt%1  arrí-er , ilpeut  se  faire  : puede  ser. 

POljVOIK,  s.  m.  Poder  . aucoridad:  fa- 
cultad : que  tiene  una  persona  para  liaper  , 
poseer , disponer  , ele.  |¡  Poder  : dominio  , 
casto* lia  , ó posesión  «ctuai  de  alguna  cosa  t 
la  place  están  pouvnir  de  f cinc  mi , la  plaza 
está  en  poder  o en  mano»  del  enemigo.  Les 
pitees  sont  an  pouaoir  du  rapporteur  : los 
autos  están  en  poder  deí  relator. 

♦POZZOLANE,ó  POUSSOLANE , s. 

f.  Pncelana , ó^uzoiana  : tierra  que  se  Italia 
cerca  de  Ñapóles. 

PR  AG MATIQUE. , adj.  m.  y f.  Prag- 
mática. 

PKAGMAflQUE,  S.f.  Pragmática  , 
ley. 

*PRAIRIAL  ,s.  m.  Pradial , ó Praderil : 
noveno  mes  del  calendario  republicano  de 
Francia,  que  comenzaba  en  to  de  mayo  y 
concluía  eti  i8  de  junio. 

PRA1RIE , s.f  Pradera  , pradería. 

. PRALINE,  s.f.  Almendras  de  garapiña. 

PRAME,  s.f.  Embarcación  de  vela  y re- 
mo. 

* PR  ASE,  PRIME,  MATRTCE  DEME- 
RAUDE , s.f  Praaio , plasii?*  . la  ganga  ó , 
matriz,  de  las  esmeralda». 

PR  ATIC  ABLE,  adj.  m.yf  Practicable, 
asequible.  ||  Routequi  nestpas  praticable  ¿ 
camino  intransitable,  que  no  se  puede  pa- 
sar. 

PRATICIEN,  s.  m.  Agente , procura- 
dor , escribano  , causídico  ¿ todo  práctico 
en  cansas  y pleytos.  |j  Práctico : se  dice  tam- 
bién del  medico  muy  versado  y hábil  cu  su 
arte. 

PR  ATI  QUE , s.f.  Práctica  : el  cxercicío, 
ó usa  de  un  arte  conforme  á sus  reglas.  j| 
Prácm'a : cxecucion  de  uno»  preceptos , ó re-, 
glos.jj  Práctica  . uso:  costumbre. ¡|  Práctica; 
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experiencia  en  algún  negocio.  ||  Práctica  : 
Método,  modo.  j|  Foro  , ó práctica  forense, 
ci  modo  de  enjuiciar.  ||  Oficio,  oficina  de  un 
escribano,  ó procurador.  ¡|  Parroquiano  : el 
que  se  suele  surtir  ó servir  de  tal  tienda  , ó 
taller. 

PRATIQCES , S.  f pí.  Trato  : inteligen- 
cia : correspondencia  iniiel , ó sospechosa. 
PRAT1QCE,  adj.  m.  y J.  Practico  :1o 
% perteneciente  a la  practica. 

PRATIQUÉ , EE,  p.  p.y  adj.  Practica- 
do. 

♦PRATIQCEMENT,  oda.  Prácticamen- 
te. 

PHATIQlíKR  , a.  a.  Practicar : poner 
en  práctica  , ó por  obra.  j|  Disponer,  aco- 
• modar:  formar,  construir  una  cosa  adecua- 

damente en  cierto  sitio.  ¡|  Tratar,  Ireq nen- 
iar : á una  persona.  j|  Ganar  , sobornar  : 
para  algun  fin  mulo.j|  Practicar , cxcrcer : al- 
guna facultad.  j|  P ni  ti  que  r un  escalier , une 
issue , un  cabim  t dans  une  chambre  : abrir 
una  escalera  , una  salida  , un  gabinete , c$o 
es , sacarle  , acomodar  Je  al  parage , al  espa- 
cio , á la  necesidad. 

PftK , s . m.  Prado : para  lleno  , ó forrage. 
||  [ fig ) Dicese  : se  pnrtcr  sur  lepré : salir  al 
campo  , salir  á reñir  , hablando  de  dos  que 
§c  desafian. 

PRÉ,  prep.  bit.  Junta  con  otras  voces  las 
da  un  semillo  de  superioridad  , ó «le  autori- 
dad : préfcrence , prédécesseur , etc. 

PREÁLABLE,  adj.  m.yf.  Previo  : lo 
que  debe  hacerte  , decirse  , tratarse  ¿ntes.de 
pasará  otra  cosa.  ¡|  Au  p reala  ble  , adw.  An- 
tes , «primero  : antes  que  se  trate,  ó se  haga 
olr.i  cosa. 

PRKALABLEMENT,  adv.  Antes,  pri- 
meramente , ante  todas  cosas. 

PREAMBLLE  , j.  m.  Preámbulo:  entra- 
da , intioduccion  que  se  hace  en  lo  que  se  re- 
fiere , f>  esrrilx?. 

PRKAU  , s.  m.  Patio  : el  que  hay  en  las 
cárceles  para  desahogóle  los  presos.  ||  Patio, ^ 
ó luna  : el  ámbito  descubierto  de  un  claus- 
tro. 

PREBENDE  , s.  f.  Prebenda. 

PREBENDÉ,  EE,  adj . Prcliendado : el 
que  goza  de  una  prebenda. 

PRERENPIER,  s.  m.  Prebendado : en 
algunas  iglesias  de  Francia  corresponde  al  ra- 
> f cionero  en  España. 

PRÉCAIRE,  adj.  m.yf.  Precario. 

PRÉCAIRE,  s.  m.  (jor.)  Usnfructua- 

PRÉCAIRÉMENT,  adv.  Precariamente: 
de  un  /nodo  precario. 

PREGA  UTION  , s.  f.  Precaución  , cui- 
dado. , • 

PRÉCALT10NNE,  EE , p.  p.y  adj. 
Precavido , prevenido. ||Cuuto  ^ cucrddq  pr vi- 
dente. 


PRÉCALTIONNER , o.  Precaver, 
prevenir,  guardar:  á uno  contra  aJgun  ries- 
go, ó daño. 

PRÉCALTIONNER  (SE  w.r.  Prc- 
caverse  , prevenirse  , guardarse  : contra  al- 
gun riesgo. 

PRECEDE  , EE  , p.  p.  ym  adj.  Precedido. 
PRECEDFAIMEN  f , * ad».  Anterior- 
mente,, antes  , primero. 

PRECEDEN!’,  ENTE , adj.  Precedente. 
PRECEDER ',  x.  a.  Preceder : ir  de- 
lante. ||  Preceder : ser  una  cosa  ántes  ó pri- 
mero que  otra.  ||  Preceder:  ser  primero  , 6 
tener  el  lugar  preferente  uua  persona  respecto 
de  otra. 

PRECENTEL7R , ó PRECHANTRE, 

s.  m.  Primer  chantre  en  una  catedral. 
*PRECEÍNTE,  s.J.  (ndut. ) Cinta  : del 

buque. 

PRÉCEPTE  , j.  m.  Precepto  : regla  , 
principio  de  algún  arte , ó ciencia.  ¡|  Pre- 
cepto, mandamiento:  en  este  sentido  solo 
se  dice  de  la  ley  de  Dios  , y de  la  Iglesia. 

PRÉCEPTF.LR  , s.  pi.  Pfcceptor,  maes- 
tro : el  que  cuida  de  la  enseñanza  y educa- 
ción de  un  muchacho. 

PRECEPTOR  AT , ó PRECEPTORIAT, 

s.  m.  Maestría  : calidad  de  preceptor. 

PRECEPTO  RAL  , ALE,  adj.  Magis- 
tral: di  cese  de  las  canongías  de  oficio,  que 
tienen  este  titulo  en  las  catedrales.  También 
se  usa  pomo  substantivo  femenino. 

PRÉCESSIÜN  , s.f.  (astron.) Precesión. 
Preccssion  des  équino.rcs  : movimiento  re- 
trogrado de  los  puntos  equinocciales. 

PRECHE  , s.  m.  Predica  , sermón.  Hoy 
solo  se  dice  en  francés , hablando  de  iglesias 
y ministros  calvinistas. 

PRINGUE,  ÉE , p.  v.  y adj.  Predicado. 
PRECHF.R  , v.  a.  Predicar:  anunciar  al 
auditorio  la  palabra  de  Dios,  el  evangelio.  .J 
í Jig.yfam. ) Predicar  , perorar  , exhortar  a 
alguno  reprehendiéndole.  j|  (fam. ) Prego- 
nar , preconizar : publicar  con  alabauza 
vana. 

PRÉCHEUR , s.  m.  Predicador.  Solo  se 
usa  seriamente  en  francés  hablando  de  los 
PP.  Dominicos:  f reres  précheurs , fray  les 
predicadores.  ||  (Jam. ) Dicese : paliar*  pr¿- 
ciicur  , mala  ais  prCcheivr : desgraciarlo  pre- 
dicador , de  nuyas  predicaderas.  ¡|  (fig.  y 
Jam.  ) Se  dice précheur  élernel : etenio  ma- 
chacoq,  impertinente  eterno:  sermoneador. 

PRECIE  ti  SE  , s.J'.  Discreta  , sabidilJa  , 
culta  : tómase  en  el  sentido  de  presumida. 

PREC1ELSEMENT , Oilv.  Con  esmero , 
con  estimación. 

PRÉCiEUX,  ELSE,  adj.  Precioso  : rico, 
de  valor.  ||  Precioso , estimable  : casa  tic 
ran estima.  ||  Cuito',  afectado,  estudiado: 
ícese  ríe  lo»  modos  , y del  lenguagc. 

PREC1P1CE  f 4.  ni.  Precipicio , deapc ¡ía- 
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A?ro.  ||  ( fig. ) Precipicio : ruina . daño,  des- 
gracia, sea  temporal , ó espiritual. 

PRECIPITA  MMENT , ad».  Precipita- 
damente , arrebatadamente. 

PftECIPITANT,  s.m.  ( quím. ) Precipi- 
tante :1o  «jue  precipita. 

PREClPífATiON  , S.f.  Precipitación, 
inconsideración  , inadvertencia  : demasiada 
priesa.cn  hacer  alguna  cosa.  ||  {quiñi.)  Pre- 
cipitación. 

PRECIPITE  , ÉE  , p.  p.jr  adj.  Precipi- 
tado. , 

♦PRÉCIPITE,  s.  tu.  (quitn.)  Precipitado  : 
materia  dtsucha  , y sumergida  ai  fondo  de 
qualqiiier  vasija. 

PRECIPiTER , ^.«.Precipitar:  despe- 
ñar , arrojar  á uno  de  un  lugar  alto.  ||  {.ftf!-) 
Precipitar : exponer  á uno  á ruina  espiritual , 
Ó,  temporal.  ||  (id.)  Precipitar:  acelerar, 
apresurar  demasiado  tina  cosa.  ||  Precipitar: 
es  operación  química,  «piando  a la  parte  di- 
suelta  , convirtiéndose  en  polvos  , la  hace 
caer  el  disolvente  al  fondo  uel  líquido. 

PRÉCIPÍTER  (SE),  c.  r.  Precipitarse : 
despeñarse  ,*  arrojarse.  ||  Precipitarse  : me- 
terse . ó ai  i fijarse  á algún  peligro. 

PRÉCIPUT,  s.  «i.  (for.)  Mejora  : la 
manda  especial  que  el  padre  hace  á favor 
de  alguno  de  sus  hijas  , adema*  de  su  legiti- 
ma. ||  .Donación  propter  uuptins. 

PRECIS  , ISE,  adj.  Preciso:  fizo’,  justo, 
determinado.  ||  Preciso:  expreso  , formal.  || 
Conciso  , exAclo  , ajustado  : sin  palabras  ni 
ideas  inútiles , ó no  necesarias. 

PRECIS  , s.  /Ti.  Resumen , soma  , suma- 
rio. . 

PRECIS  EMENT  , adu.  Precisamente , 
con  precisión. 

PRECISION  , s.  f.  Exactitud  , distin- 
ción : última  expresión. 

PRÉCOCE  , adj.  m.  y f Temprano  , 
tempranero  : díccse  de  las  frutas  y flores  que 
vienen  antes  del  tiempo  regular.  |l  (Jlg.  ) 
Precoz  , adelantado : díccse  del  talento  de 
los  muchachos  mayor  que  el  que  corresponde 
á su  edad. 

PRÉCOCITÉ,  s.f.  Precocidad:  tem- 
prana maduración  de  las  frntas  : y también 
M dice  del  talcntq  ó discurso  en  los  niños. 

PRÉCOMPTÉ  , ÉE,  p.  p.  Descontado, 
deducid*#  antes. 

PR  ECOMPTER , u.  a.  Descontar  , dc- 
ducir  ántes. 

PRECOVÍSATION , s.f.  Preconización. 

PRECOZ ISE  . EE  , p-  py  adj.  Preconi- 
zado. 

PRÉOON1SER  , a.  Preconizar : de- 
clarar en  Consistorio  pleno  romano  , por 
digno  el  sngeto  propuesto  por  una  Corte 
para  un  obispado , u abadía , que  llaman 
comístortal.  j¡  (Jlg.)  Preconizar  , ensartar  ; 
tma  «-osa , 6 persona , mas  de  lo  que  merco*. 


PRKCURSKt  R , s.  m.  Precursor  : el  qn* 

Creced r , ó va  delante  de  otro.  Efrtítulo  que 
i Iglesia  da  á.San  Juan  Bautista. 
PREDECKDKR  , c.  ti.  (Jor.)  P remorir , 
morir  í»nt*;s  de  otro. 

PRÉDÉCÉS,  s.m.  ( for . ) Caso  de  morir 
áules  , de  preceder  la  muerte  de  Uno  á la  (la 
olio. 

PREOECESSEUR  , s.  m.  Predecesor, 
antecesor. 

PRÉDESTINATION,  s.f.  Predestina- 
clon.  , 

PREDESTINE  , EE  , p.  p.  y adj.  Pre- 
destinado. Usase  como  substantivo. 

PREDESTINEN, c.  «.  Pred  eslinar : des- 
tinar y elegir  Dios  ah  eterno  á los  que  han 
de  lograr  la  gloría. 

PRÉDETERMINATION  , s.f.  ( teol. ) 
Predeterminación. 

PREDETERMINEN  , O. Predetermi- 
nar : determinar  ó resolver  con  anticipación 
alguna  rosa. 

* PREDIAL,  ALE  , adj.  (for. ) Predial: 
lo  que  toca  ó pertenece  á predio. 

PREDICABLE  , adj.  m.  y f.  Predi- 
cable. 

PREDICAMENT,  s.  m.  (esrol. ) Predi- 
camento.  Hoy  solo  se  usa  «n  esta  frase  pro- 
verbial: dirccnhnnou  mauvais  predicamento 
estar  en  buen  ó en  mal  predicamento  , eslaf 
en  buen  ó mal  concepto. 

PRÉDICANT , s.  77i.  Predicante  : el  mi- 
nistro de  las  sectas  , ó he  regí  as. 

PRÉDICATEUR , s.  m.  Predicador  : «1 
orador  evangélico. 

PRÉDICATION,  s.f.  Predicación  : la 
acción  de  anunciar  el  evangelio.  ||  Pulpito, 
exercicio  del  pulpito , oratoria  sagrada,  ¡j 
Sermón  : tómase  en  un  sentido  general,  o 
indefinido  , y solo  por  el  pueblo. 

PREDICCION  , s.J.  Predicción:  pro- 
nosticación : v también  pronostieo. 

PREDILECCION,  s.f.  Predilección: 
preferencia  de  amor , ó afecto. 

PREDIRE,  a.  Predecir:  anunciar: 
pronosticar. 

PRÉDIT,ITE,  P v.y  adj.  Predicho: 

annncia*lo:  pronosticado. 

PREDOMINAN'!’,  ANTE  , adj.  Predo- 
minante. 

PRÉDOMJNER  , v.  n.  Predominar  : su- 
perar , poder  mas  una  cosa  que  otra  eu  cali- 
dad , cj  fuerra. 

PRÉDOMINER  , v.  a.  Predominar: 

mandar  ron  energía. 

PRÉÉMÍNENCE  , s.  f.  Preeminencia : 
superioridad , ó ventaja  en  dignidad  , ó 
clase. 

PRKÉMEVENT,  ENTE  , adj.  Prcemi, 

nenie. 

PRr.ÉTABLIR  , v.  a.  Preestablecer  : 
establecer  d*  antemano ; de  prevcnciou.  [\ 


PRÉ 

L'harmonic  prcétablic : harmonía  pros  tablé- 
enla : sistema  «le  Ixihniz  , por  el  qual  pre- 
tende explicar  la  correspondencia  cutre  lo» 
movimientos  del  cuerno  y las  percepciones 
del  alma. 

PAÉEXISTANT,  ANTE,  adj.  Preexis- 
tente. 

PREEXISTENCE,  s.J.  Preexistencia: 
la  existencia  anterior. 

PRKFXISTER. , v.  n.  Preexlslir. 

PRKI'ACK  , J.  J.  Prefación,  prólogo: 
de  un  libro,  tratado,  etc.  ||  Prefacio  : parte 
de  la  misa » que  precede  ordinariamente  al 
canon,  ¡f  ( Jam . vine.)  Preámbulo , exordio. 

PRErECTUltE , s.f.  Prefectura:  la  «lig- 
uidad  de  prefecto. 

PRÉFERADLE  , adj.  Preferible  : .juc 
debe  ser  preferido. 

PliEFEllABLEMENT,  adc.  Con  pre- 
ferencia , .sobre. 

PRÍ>FKRE , KE  , p.  p. y adj.  Preferido. 

PRl^FERENCE , s.  J'.  Preferencia. 

PREFERER  , «*.  a.  Preferir  : anteponer 
•ira  persona , ó cosa  á otra. 

PRKFET,  s . m-  Prefecto  : dignid  id  de 
las  primeras  entre  los  antiguos.  ||  Prefecto  : 
magistrado  a cuyo  cargo  está  la  udniinislra- 
t ion  g«;ncral  de  un  departamento. 

PR'EFINI  , IE , p.  p.  Prefinido. 

PREFINIR  , r.  a.  ( for . ) Prefinir  : seña- 
lar t«croiino,  .ó 'tiempo  para  hacer  una  cosa. 

PRÉ1IX , 1XE , adj.  Prcfixo  , determi- 
nado. ¡(  Jour  préjix  : «lia  señalado  , ó día 
adiado.  • . 

PREFIXION , ».  f ( for . ) Scñal.iiuicnto, 

termino  , ó plazo  señalado. 

PR EJCJDlCE  yS.m.  Perjuicio : den  ‘míen- 
lo : agravio.  j[  Au  préjutliee  de  sa  ptuoíe , 
tic  son  honruUir : en  perjuicio  ó detrimento 
«1»*  su  palabra,  honra,  ele.  ||  Sons  préjudice 
dc+.  sjn  perjuicio  de... 

PREJIJ jilCÍABLF' , adj . m:jr  f.  Perju- 
dicial, dañoso. 

PR tlLDia AUX,  adj.  pl.  {Jar.)  Per- 
juicios:  daños  que  hay  que  reembolsar. 

PR ÉJ UDl!< >1EL , ELLE,  adj.  Prcjudi- 

vial ; 1j  que  requiere  ó pille  decisión  ante- 
rior y .previa  á la  sentencia  en  lo  principal. 

PfiÉJUDIClER , u.  n.  Perjudicar;  hacer 
daño  , ó mala  obra. 

PREJüGÉ»  x.  m.  Preocupación:  error 
del  «MUeiidiiuiciito. 

PRÉJUGÉ , ÉE , p.  p.  Y adj , Juicio  pre- 
parativo , ó provisional.  11  Presupuesto. 

PRÉJUGER  , p.  a.  Juzgar  t irovisional- 
mente  : proveer  algún  auto,  ||  Presuponer , 

PRÉfiASSER  (SE) , i\  r.  (Jam. ) Qua- 
tjrarse.  pavonearse,  haciendo  de  persona. 

PRÉLAT,  s.  m.  Prelado:  el  Ohispo,  el 
Abad  mitrado,  jj  Prelado  : el  eclesiástico 
ÍU  radiar  del  Papa. 


PRÉ 

PRÉLATION  , s.J'.  (for.)  Prclacion  : 
antelación  , ó preferencia. 

PRELATÜnE , s.J.  Prclacion:  la  dig- 
nidad «ie  prelado. 

PR1;1LE,  s.J'.  Cola  «le  caballo:  planta. 

PAELEGS,  s.  m.  Libados  : anteriores  á 
la  partición  de  bienes. 

PRÉLÉGLÉ , ÉE,  p.  p.  r adj.  V.  Pró- 

legue  r. 

PRÉf  JEGUER , *>.  a.  Mandar  : legar 
cierta  cantidad  , que  se  La  de  satisfacer  an- 
te» «leí  repartimiento  de  bienes. 

* PRÉLER*,  v.  a.  Frotar  y pulir  barniz , ó 
madera  al  ayrc  , con  la  yerba  llamada  cola 
de  caballo. 

* PRÉLÉVEME3NT , t.  m.  Pagamento : 

provisional. 

*PRÉLEVÉ,  s.  m.  Pagamento : provisio- 
nal. . 

PRÉLEVÉ,  ÉE,  p.p.yadj.  Sacado, 
apartado. 

PAÉLEVER,  i*. a.  Sacar,  ó apartar  ;íp- 
tcs : de  la  masa  de  una  herencia , un  fondo 
de  ganancias  , ó de  rentas , una  porción  ó 
cantidad  para  gastos  , ú otros  pagos. 

PRKLIM1NA1KE , adj.  m.  y f.  Preli- 
minar : proemial. 

PRÉL1 M1N  AIRF.MEMT,  adv.  Prolimi- 

narmepte , aoticipidameule. 

PRÉL1M1NA1RF.S,  s.  m.  pl.  Prelimi- 
nares : los  primeros  puntos  qne  se  proponen 
por  base  de  un  tratado  de  paz , etc. 

PRÉL1RE , p.  a.  ( imp. ) Leer  el  pliego 
de  prensa,  y corregirle. 

* PRÉÉONGE  , s.J.  Prolonga  : maroma 
para  subir  la  artillería  por  un  monte. 

PRÉLLDE  , j.  m.  Preludio.  ||  Ensayo  , 
floreo  , capricho , tiento : dicese  entre  lo» 
músicos,  y cantores.  • 

PRÉLÜDKR,  v.n.  Florear,  hacer  flo- 
reos : probar  , ensayar  un  instrumento , ó la 
voz  , tocar  , ó cantar  juguetes , antes  de  em- 
pezar la  pieza  principal. 

PRÉ  M ATuRÉ  , EE , adj.  Prematuro  } 
adelantado,  que  no  está  en  sazón  , que  es  an- 
tes de  tiempo.  |¡  Di  cese  también  en  sentido 
moral.. 

PREMATCJRÉMENT , atlv.  Intempesti- 
vamente , antes  de  t ¡grupo , sin  sazón. 

PRÉMATURITÉ , s.J’.  Madurez , sazón  ; 
antes  de  tiempo. 

PREMEDlTAnON  , x.  / Premedita- 
ción. ¿ ... 

PREMEDITÉ , FIE , p.  p.  y adj.  Prctni- 
dituilo.  ¡|  Cas  premedité:  caso  pensado.  ¡|  J)c 
dessein  premedite  : de  propósito,  delibera- 
damente. . 

PREMEDITEN  , u.  a.  Premeditar  : 

pensar,  ó considerar  anticipadamente,  c«»u 
reflexión  v madurez  una  cosa. 

PRÉMlCES,»./. pl.  Primicia  ^el  primer 
fruto  de  lu  fien  a,  ó del  ganado.  !¡  \JÍ%  \ 
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Primicias  : la  primera  producción  del  enten- 
dimiento, ó del  arte. 

PREMIER , IÉRE,  adj.  y s.  Primero  : el 
que,  ó lo  que  precede  con  respecto  al  tiem- 
po , al  orden  , al  lugar  , á la  dignidad , y ni 

Íiarugc.  ¡¡  Primero  : principal , mas  excelente. 

| Primen»,  primitivo  : lo  pasado,  loque 
¿ules  se  había  tenido,  ó poseído. ||  Preni ter- 
ne .*  primer  nacido,  primer  hijo,  primogé- 
nito. ||  ÍjC  premier  venu  ¡ el  primero  que 
llega. 

PREMIEREMENT,  ady.  Primeramente, 
en  pripier  lugar. 

PREMISSES,  s.f  pl.  ( log . ) Premisas  : 
las  dos  primeras  proposiciones  de  un  Silo- 
gismo. „ 

^PRÉMONTRE , s.  m.  Prenioiwtratcnsc  .* 
clérigo  reglar  del  orden  (h  San  Norbcrto. 

PRÉMOTION  , s.f.  {te oí.)  Premoción  : 
moción  anterior  , que  inclina  á algún  efecto. 

PREMUNI,  1E,  p.p.  Y udj.  Prevenido, 
pertrechado , armado  Je  antemano.  V.  Pié - 
muñir , 

PREMUNIR,  y.  a.  Fortalecer,  prevenir, 
asomar  á uno  contra  algún  riesgo , ó nial 
futuro,  • 

PREMUNIR  (SE),  v.  r.  Precaverse, 

Í>  re  venirse,  armarse  : contra  la  lisonja,  el 
rio , los  peligros  , etc. 

PREÑARLE,  adj.  m.y  f.  Conquistable, 
expugnadle  : hablando  de  fortalezas.  jj  Con- 
quistable , soliorn.'fhle  : dícesc  de  la  persona 
sujeta  al  cohecho , ó soliorno. 

PREÑA  NT , ANTE,  adj.  Que  toma, 
que  coge , qtie  recibe  el  dinero , las  ganan- 
cias , etc.  ;|  Carcme-prenant  el  martes  de 
carnestolendas. 

PRENDRE  , v.  í.  Tomar  : abraca  en  am- 
bas lenguas  los  sentidos  de  asir,  agarrar, 
pillar , prender , de  retulir , ocupar , apresar , 
de  adquirir,  cobrar,  recibir*  y figurada- 
mente de  entender , concebir,  o interpretar 
lina  cosa  en  tal , ó tal  sentido  , etc.  j|  Prendre 
a Lail : arrendar  , alquilar , ó tomar  por  ar- 
riendo. }|  Prendre  une  place  : tomar  uua 
plaza.  ||  Ptendrc  un  yaisseau  : apresar  un 
navio.  |l  Prendre  un  eriminel  : prender  un 
reo.  ||  Prendie  a cceur  t tornar  a pechos,  ¡j 
Prendre  a crédit  : comprar  d tomar  á fiado. 
J|  P rerulrc  au  mol : coger  la  palabra.  j|  Píen - 
tire  congé  : despedirse.  ||  Prembc  avee  les 
dents  : coger  con  los  dientes,  ochar  el  diente. 
{(  Prendre  gar de  : poner  atención,  atender, 
observar.  ¡|  Prendre garde  it  que/que  chose 
tener  cuidado,  ó cuidar  de  alguna  cosa.  [( 
P remire  garde  de  ne  pas  faire...  : guardarse 
de  hacer... , cuhlado  de  no  hacer...  ||  Prendre 
en  b orine  ou  en  mauvaise  parí  : lomar  á 
l)i en  , ó á mal.  j|  Prendre  le  deuil : ponerse 
de  luto.  }|  Piemlre  iépnui’nnte  : amed ren- 
tarse , asustarse.  ||  Prendre  jour  : señalar 
dia.  ||  Prendre  le  ver\l : ventear,  en  la  moa 


trría , es  seguir  Iq  caza  por  el  rastro.  ;|  Pren- 
«dre  partí  . tornar  su  partido,  Ó determina* 
ciou.  i]  Prendre  pitic  de...  : tener  lástima  , 
apiadarse  de...  1|  P remire  racinc  . echar  rai- 
cea, urruvgar.  ||  Prendre  son  temos:  valer» 
de  la  ocasión.  ||  Prends  garde!  cuál. ido  : 
ábate  : cata  : mira  : repara!  para  advettir  do 
algún  daño,  ó peligro.  ||  11  m’apris  pourwt 
autre  : me  tuvo  por  otro.  !|  Sons  prendre  : 
en  el  juego  del  hombre  es  lo  mismo  que  do- 
cit*  solo. 

PRENDRE  (SE),  v.  r.  Cuajarse,  espe- 
sarse , trabarse  : condensarse  ciertos  líquidos. 

||  Se  prerulre  d rire , a pleurery  etc.  empe- 
zar á reir , á llorar , etc.  j¡  Se  prendre  aux 
cheveux  : asirse  de  las  greñas.  j|  Se  prendre 
de  paroles  : trabarse  de  palabras.  ||oe  pren- 
der de  yin  : tomarse  del  vino  , asomarse.  ¡|  Se 
prendre  a un  arhre , etc.  : agarrarse,  asir» 
de  un  árbol , etc.  ||  S'enprendie , ó se  prendre 
aux  aulres , a son  yoisin  : pegar  con  los 
otros , ó con  su  vecino , echarles  la  culpa  de 
alguna  cosa , imputársela. 

PRENDRE,  y.  n.  Prender,  arravgar  : 
prevalecer  una  planta.  ||  Prender,  pegar  ; 
encenderse  el  fuego.  ¡|  Helarse  : los  ríos,  la- 
gunas , etc.  j|  Cuajarse  : la  leche.  ||  ( fig.  ) 
Pegar  : petar  : tener  aceptación , ó buen  des- 

?acho  , uu  papel , ó libro  que  so  da  á luz.  |{ 

* remire  it  la  gnrgc  : herir  la  garganta  por 
lo  picante  ó saludo  tic  un  guisado.  ||  Prendre 
au  nez  : Albir  á las  narices,  por  lo  fuerte  de 
un  olor. 

PRENDRE,  s.  m.  Tomar.  Úsase  solo  en 
esta  frase  : aroir  le  prerulre  ou  fe  laisser. 

PRENEUR,  KUSE , subst.  Cogedor  : 
tomador  : rccibálor.  j|  Arrendador,  el  qne 
toma  en  arrendamiento  una  cosa.  ||  Preneur 
de  tabac  : tomador  de  tabaco,  tabaquista.  || 
Preneur  dabmctlc*  : cogedor,  ó cazador  do 
alondras.  ||  P' uisseau  preneur  : el  navio 
apresodor  Dicese  respecto  del  apresado  j y 
en  este  sentido  se  usa  como  adjetivo. 

PRÉNOM  , s.  m.  Prenombre  : el  nombre 
que  entre  los  Romanos  precedía  al  de  fa- 
milia. , 

PRÉNOTION  , s.  f.  ( didact.  ) Preno- 
ción : anticipada  nocion  , d primer  conoci- 
miento de  las  cosas. 

PREOCCLPATION  , s.  f.  Prcocnpa- 

PRÉOCCUPÉ  , ÉE , p.  v.  y adj.  Preo- 
cupad?. 

PRÉOCCUPER  , v.  a.  Preocupar  : pre- 
venir con  anticipación  el  .mimo  ele  uno. 
PREOCCUPER  ( SE ),  r. Preocuparse. 

PRÉOPINANT , s.  m.  ,E1  primer  vo- 
tante : el  primero  que  da  su  voto  6 parecer 
en  uua  junta. 

PRÉOPINER , y.  n.  Votar  primero , 
dar  su  voto  , su  parecer,  ánics  que  los  de.- 
uias  en  uua  junta. 
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PRÉP.ARATIF  , 3 m.  Preparativo,  pro  PRÉSAGFJl , v.  n.  Presagiar  , anunciar : 
Tenciop.  Úsase  comunmente  en  plural.  lo  venidero.  I|  Conjeturar  : barruntar  lo  que 

PREPARATION  , s.  J.  Preparación  , lia  de  suceder, 
disposición.  ||  Preparación  : composición  de  PRKSBVTE , s.  ni.  y f.  Prcsbiio  : el 
un  remedio.  «jue  no  ve  sinq  de  lejos. 

PRÉPARATOIRE  , adj.  m.  y J.  Prc-  PRESBITERAL  , ALE , adj.  Preshite- 
paratorio.  ral.  ¡|  llené  ¡ice  presbyteral , beneficio  pre¿- 

PRÉPARER  , v.  a.  Preparar , prevenir  : bit  eral, 

las  cosas  para  algún  fin.  j!  Preparar,  dispo-  PRESBYTERE,  s.  m.  Casa  del  párroco, 
ncr  : las  personas  para  alguna  obra.  [|  Prc-  ó cura  , que  está  junto  a la  iglesia.  En  unas 

parar  : componer  los  remedios  en  la  botica.  partes  de  España  se  Huma  abadía , y en  otras 

||  ( imp . ) 1) ícese  : préparer  ¿es  cuín  : re-  rectoría. 

uioiar  v sobar  los  cascos  para  las  balas.  PRESBYTERANISME , s.  m.  Prcslntc- 

PRÉPARER  ( SE) , v.  r.  Prepararse  , ranismo  : el  sistema  ó secta  de  los  pirsbite- 
disponerse.  , ríanos.  V.  Prefby ferien. 

PREPONDERANTE,  j.  /.  Preponde-  PRESBYTERIETV  , ENNE  , adj.  P res- 
rancia  : superioridad  de  crédito  y conside-  bileriano  : nombre  que  se  da  en  (uglatefra 

ración.  á los  que  no  reconocen  la  autoridad  y juiis- 

PRÉPONDÉRANT , ANTE,  adj.  Di-  dicción  episcopal, 
cese  : voix  preponderante : voto  de  mas  peso,  PRESCiENCE  , s.  f.  Presciencia  : cono- 

y que  decide  la  qiicslíon.  cimiento  anticipado  de  las  cosas  futuras. 

PREPOSÉ,  EE  , p.  p.  y adj.  Con\isio-  ^PRESLINDER,  »■'.«. Prescindir : apartar, 
nado  , encargado , etc.  V.  Préposer.  Uhwc  separar  mentalmente  una  cosa  de  otra, 
también  como  substantivo  , y signdica  su-  PRESCRIPTIBLE  , adj.  m.  y f.  Pres- 
prnntcndcnte,  director  , administrador  prin-  crtplihle. 

cipa!  alguna  comisión.  rRESCRIPTION  , t.J.  Prescripción. 

IMÉPdSER,  p. a.  Nombrar  , autorizar,  PRESCR1RE,  v.  a.  Prescribir  : ordenar 
comisionar  á nna  persona  para  la  dirección  lo  que  se  ha  de  hacer.  IJ  Prescribir  , señalar  : 

principal  de  al^un  encargo.  determinar  por  autoridad  los  limites,  ó fa- 

PREPOSITiON  , s.  f.  Preposición  : ctiltades  para  ejecutar  alguna  cosa, 

parte  mdfcdinable  de  la  oración.  PRESoRIRE  , p.  n.  (Aor.  ) Prescribir  : 

PRÉP0S1T1F  , IVE  , adj.  ( gram. ) Lo  adquirir  un  derecho  por  una  larga  posesión, 
qnc  sirve  para  estar  puesto  áolcs,  ó cu  el  PRESCRIRE  (SE),  a.  r.  Prescribirse  : 
principio  de  una  voz.  imponerse  alguna  obligación  : aquirirse  una 

PRÉPUCE  , s.  ni.  Prepucio  : el  capillo  , cosa  por  prescripción. 
ó pellejo , que  cubre  la  cabeza  del  miembro  PRESLR1T , 1TE  , p.  p.  y adj.  Prcs- 
vlril»  , cripto. 

PRÉROGATIVE  , s.  f.  Prcrogativa  : PRÉSÉANCE  , s.  JT  Precedencia  : el 

distinción  , preeminencia.  primer  lugar  , ó lugar  preferente  : el  que 

PRES  , ( prep . .de  tiempo , de  lugar,  y toca  á alguno  en  una  junta  , procesión  , 
de  cantidad).  En  el  Io.  caso  significa  ccicu  j etc. 

PRÉSENCE  , j.  f Presencia  : asistencia 
personal  en  algún  lugar.  J|  (Jig . ) Serenidad, 
desparpajo  , expedición  , prontitud  en  el 
decir,  ó discurrir  de  repente,  que  se  llama 
présente  d esprit.  ||  Paire  acte  de  présente  : 
hacerse  presente,  hacer  cuerpo  presente,  en 
una  función  , ó concurrencia.  ||  Se  mettre 
en  la  pi  es  cace  de  Dieu  : ponerse  en  la  pre- 
sencia de  Dios  : considerarle  delante , como 
que  ve  nuestrus  acciones  , etc.  j|  Les  deux 
armées  étaient  en  présence  : los  «los  extrr- 
cilos  estaban  á la  vista  , ó enfrente  uno  tic 
otro.  , 

PRÉSENT , ENTE , adj.  Presente  , ac- 
tual : hablando  de  las  cosas  que  hay  en  el 
tiempo  en  que  uno  vi  ve.  ||  Presen  te  : hablando 
de  pcrsouaslo  mismo  que  asistente concur- 
rente personalmente  en  un  lugar. 

PRÉSENT  ( LE ) , s.  m.  El  presente  * ó 
tiempo  presente  : es  voz  de  gramática.  ,||  Lo 
presente  : lo  que  no  es  pasado,  ni  venidero. 


en  el  a . cerca  , y junto  \ y cu  el  i*.  cerca 
«le  , casi , poco  mas  o menos.  |[  ll  cst  prés 
de  miili  : es  cerca  del  medio  dia.}  son  cerca 
de  las  doce.  ||  II  ¿oge  prés  de  choz  moi ; vive 
junto  á mi  casa.  |j  Prés  de  cent  ¿cus  : cerca 
de , ppeo  meaos  ae  cien  escudos.  ||  Prés  Vun 
de  lautre  : el  uno  junto  al  otro.  j|  De  prés : 
de  cerca.  ||  Tout  prés  : muy  cerca  , cerquita* 
||  A peu  prés  deux  licúes  : unas  dos  leguas  , 
como  dos  leguas , cosd  de  dos  leguas.  ||  A 
edn  prés  , a tclle  chose  prés  : excepto  esto  , 
menos  en  esto  , quitado  esto,  ¡j  Li  compa- 
gnic  cst  complete  a deux  hommes  prés  : la 
tertulia  está  completa  , menos  dos  ixusonas. 
||  If*en  étre-  pas  a cela  prés  , no  detenerse 
por  esto  solo  : ii  tclle  dificulté  prés , por 
esta  dificultad  sola. 

PHÉSAGE , s.  m.  Presagio  : anuncio  de 
lo  que  ha  dc.surgler. 

PRÉSACÉ  , EE , p.  p.  y adj.  Presagia- 
do , anunciado. 
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\\Tcnirpnésent : liaccr  presente.  ||  A présent , 
al  presente  , de  presente  , ahora. 

PRÉSENT,  j.  m.  Presente  : regalo  que 
da  una  persona  á otra. 

PRESENTABLE , adj.  m.  y f Que 
pnetle . presentarse. 

PíiÉSKNTAT EUR  , s.  m.  Presente- 
ro , presentador  : de  un  liencficio  eclesiás- 
tico. 

PRÉSENTATION  , i.  J.  Presentación  : 
se  entiende  íle  un  pedimento  , unos  despa- 
chos. ¡|  Presentación  : de  un  beneficio  ecle- 
siástico. [|  Piesent ación  : fiesta  que  celebra 
la  Iglesia.  , 

PRESENTE,  EE,p./>.  Y adj.  Presentado. 

PRÉSENTKMENT  , advl  Al  presente  , 
de  pronto. 

PRÉSENTER,  v.  a.  Presentar,  ofrecer  , 
largar  : dar  una  persona  una  cosa  á otra 
por  generosidad,  ó por  obsequio.  j|  Presen* 
lar  : introducir  una  persona  a otra  delante 
de  un  principe , de  un  protector  , etc.jj  Pre- 
sentar : un  hcneíicHi  eclesiástico. 

PRÉSENTER  ( SE  } , u.  r.  Presentarse  : 
comparecer  ante  un  juez  , un  tribunal.  || 
Ofrecerse , ocurrir  : una  cosa. 

PRÉSENT ATR1CE , s.j.  Presentera.  V. 
Présenla  teur. 

PUÉSERVATIF , IVE,  adj.  Preserva- 
tivo : lo  que  tiene  la  virtud  de  preservar. 
Usase  regttlanpentc  como  substantivo. 

PRÉSERVE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Preser- 

Tado.  , 

PRÉSERVER  , v.  a.  Preservar , librar  , 
guardar  : de  recibir  algún  daño  , ó de  co- 
meterle. 

PRESIDE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Presidido. 

PRÉSIDENCE , s.  f.  Presidencia  : la 
dignidad  , empleo  , ó cargo  de  presidente.  || 
Presidencia  : la  acción  de  presidir. 

PRÉS1DENT  , s.  m.  Presidente  : el  que 
preside  una  junta,  tribunal , etc. 

PRESIDENTE,  s.  /.  La  muger  del 

presidente , ó la  que  preside  en  alguna  junta 
«lo  111  ugeres.  E11  estilo  familiar,  ya  se  dice 
en  español  Presidenta. 

PRESIDER  , f.  n.  Presidir  : tener  el 
primer  lugar  en  alguna  junta,  tribunal,  ó 
itincion.  Usase  algunas  veces  como  verbo 
activo.  |¡  Gobernar,  dirigir  : tener Ja  dirtíc- 
cion,  c!  gobierno , el  cuidado  de  una  cosa. 

ESI  DIAL  , s.  m.  J urisdicrion  de  cier- 
tas hay  lías , ó senescalías  reales , que  co- 
nocía en  Francia , sin  apelación  en  ciertos 
casos , v en  ciertas  sumas  , ó quantías. 

PRESIDIAL,  ALE,  aílj.  Prcsidial : lo 
perteneciente  á esta  jurisdicción  : jugernent 
prcsidial  1 se  ni  enre  presidíale. 

PRESID1ALEMENT,  adr.  Díccsc : juger 
présidialement  : juzgar  , sentenciar  por  auto 
«le  jurisdicción  presidia],  sin  apelación  al 
Parlamento. 


* PRKSIDIAUX,  s.  m.  pl.  Presidíales : los 
de  alguna  bavlía  , 6 alcaldía. 

PRESO >1PTIF,  IVE,  adj.  (/or.)  Pre- 
suntivo. Uéritier  présomptif:  heredero  pre- 
suntivo. 

I>KÉSOMPTION,i.  f.  Presunción,  va- 
niilail  , cngmmienlo.  ||  Presunción  , sotjie- 
cha  : juicio  que  se  hace  de  una  cosa , fun- 
dado sobre  ciertas  señales , e indicios. 

PRESUMFTUELSEMENT,  ad».  Pre- 
suntuosamente. 

PRÉSOMFTUEUX,  EUSp,  adj.  Pre- 
suntuoso, vano  , presumido.  Úsase  también 
como  substantivo. 

PRESQUE , ade.  Casi. 

PRESOUtLE,  s.f.  Península  : la  tierra 
casi  rodeada  de  mar. 

PRESSAMMENT,  adv.  Ejecutivamente, 
con  instancia,  con  empeño.  Es  poco  usado 
en  francés. 

PRESSANT,  AN'iJE  , adj . Urgente, 
cxecutivo. 

PRESSE,*./.  Apretura,  tropel,  gentío: 
concurso  de  m||pha  gente  en  un  parage.  || 
Prisa,  gente,  cohcuiso  : en  buscar , oir, 
ver  f ó comprar  alguna  cosa.  ||  Prensa  : ins 
truniento  para  apretar,  estrujar  , exprimir, 
y también  para  estampar.  ¡|  Presse  d'impri - 
meur  en  tail/c-douce  : tórculo.  ||  Prisco  : 
especie  de  albéichigo.  ¡|  Étre  en  presse  : 
estar  en  aprieto , apretado , entre  mucha 
gente.  ||  Donncr  un  ouvragc  a la  presse  : 
dar  una  obra  á la  prensa , imprimirla.  ¡| 

( Jig.  ) Díccsc  : se  tirer  de  la  presse ; salir 
del  aprieto , del  apuro , del  abogo.  ||  ( id.)  So 
dice  : mctlrc  un  bijou  , un  ejf  el  en  presse  : 
prendar  , ejnpeñar  una  alhaja  , etc. 

PRESSÉ,  ÉE,p.  p.  y tulj.  Prcnsado.|| 
Apretado.  ||  Apresurado.  j|  Estrechado  , ins- 
tado. ¡I  Acosado. 

PRESSENTI  , IE  , p.  p.  y adj.  Pre- 
sentido. 

PRESSENTIMENT  , 1.  m.  Presenti- 
miento. ^ 

PRESSENTIR  , v.  a.  Presentir  : antever 
por  cierto  movimiento  del  ánimo  lo  que  va 
a suceder.  ||  Sondar  : inquirir  las  disposi- 
ciones de  alguno. 

PRESSER  , v.  a.  Prensar,  compr¡mur.|| 
Estrujar  , exprimir  : apretando.  ||  Apretar , 
estrechar  , cerrar  : acercando  una  cosa  ó 
persona  con  otra.  ||  Apresurar,  dar  prisa.  || 
\fig- ) Apretar , instar  con  eficacia.  ¡|  ( id. ) 
Apretar , estrechar  : acosar , perseguir  de 
cerca  al  enemigo  , etc. 

PRESSER , i*,  n.  Apretar.  La  douleur 
presse  : ct  dolor  apiicla  , 110  da  treguas. 

♦PRESSEUR  , s.  m.  Prensador  : el  que 
prensa  las  telas  y lienzos.  * 

PRESSIER  , s.  m.  Prensista,  oficial  de 
prcm » : dícese  en  la  imprenta. 

PRESSiON , 1.  /.  {Jif. } Presión  ; U 
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acción  de  un  cuerno  grave  , que  carga  ó 
aprieta  al  que  está  debajo. 

PRESS1S , i.  m.  Substancia  : jugo  , ó 
rumo  que  se  exprime  de  las  raines. 

PRESSOIR , s.  m.  Prensa,  lagar  : rn 
que  se  estruja  la  uva  , ú olías  fruías,  para 
Cacer  vino. 

PRESSURAGE,  s.  m.  P misad  lira  : ne- 
rion  «le  prensar  , o estrujar  la  uva , ele.  || 
Repiso  , mosio  «leí  orujo  : qyc  rale  del  lagar , 
ó ele  la  prensa. 

PRES5URÉ  , ÉE , p . p . y adj. Esiruxa- 

do. 

PRESSURER  , v.  a.  Prensar , estrujar  : 
el  orujo  para  sacar  el  vino,  ó sean  man- 
zanas , 6 peras  para  la  sidra.  ||  Estrujar , 
exprimir  : fmtas  con  la  mano.  ||  ( fig.  y 
■fnm.  ) Estrujar  : oprimir  con  vejaciones 
y extorsiones. 

PRKSSUREUR,  i.  m.  Lagarero,  estruxa- 
«lor. 

PREST ANCE,  /.  /.‘Presencia  , ó planta  : 
buen  ay  re  y figura  ele  una  persona. 

PRÓTANT  , s.  m.j f Untado  de  un 
órgano. 

PREST  ATION  , s.  f.  Juramentq  : la 
acción  de  prestarte. 

PRESTE  , adj.  m.  y f Pronto,  listo  , 
ligero  : en  la  ejecución  de  una  cosa. 

PRESTE,  ínter j . Prontamente,  ligera- 
mente. 

PRESTEMENT  , ad*.  Presto  , pronto  , 
ligero  : lo  mismo  que  con  prontitud , con 
ligereza. 

* PRES’iTüR  , s.  m.  ( fu. ) Préster : me- 
teoro á modo  de  rayo. 

PRESTESSE,  s.f.  Presteza , prontitud  , 
ligereza  : agilidad.  ¡|  {fig- ) Prontitud,  suti- 
leza : hablando  del  entendimiento. 

PREST1GE  , s.  m.  Prestigio  : ilusión  , ó 
apariencia  con  que  los  encantadores  embo- 
ban al  pueblo. 

* PRESTiGEATEUR , s.  m.  Prestigiador : 
el  que  hace  prestigios. 

PR  ESTIMOME,  ¿.a/i  Presumiera,  pres- 
timonio : prebenda  eclesiástica. 

PRESTO  , adu.  Presto  : de  prisa.  Es  voz 
tomada  del  italiano,  y muy  usada  en  la 
musiera. 

PRESTOLET , s.  m.  Qerizonte,  cleri- 
guillo.  Es  voz  de  desprecio  en  ambas  len- 
gua»* . . 

PRESUME , EE  , p.  p.  y adj.  Presu- 
mido pensado  , juzgado, 

PRESUMKR  , v.  a.  Presumir  : juzgar , 
pensar.,  hacer  concepto. 

PRESUMER , v.  n.  Presumir  : hacer 
juicio  bueno  ó malo  de  las  personas  j ó de 
su#  acciones. ||  Presumir,  estar  muy  pagado, 
satisfecho , confiado  : de  si , ó de  sus  acrio- 
lles. J’,ti  t/np  presume  de  non  caur  : el 
curados  me  ba  engajado. 

T 


PRÉSUPPOSÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Pre- 
supuesto. 

PRÉSUPPOSER , c.  a.  Presuponer  : 
dar  con  antelación  por  asaltada  y cierta  al- 
guna yosa. 

PRESUPPOSITION , s.  f.  Presuposi- 
ción, . 

PRESURE,  s.f.  Cuajo  : para  cuajar  la 
leche. 

PUET  , ETE  , adj.  Pronto  , dispuesto  , 
preparado  : dícesc  de  las  personas,  y de  las 

cosas. 

PRET,  s.  m.  Préstamo  : el  empréstito 
que  se  hace.  ||  Prest , ó prc  : el  socorro  dia- 
rio que  se  paga  al  soldado. 

PRÉT Ar  TAINE  , s.  f Úsase  en  esta 
frase  familiar  : catu  ir  la  prclaniainc  : andar 
de  hopeo  , pindonguear  hablando  de  las 
luugeies  : tunar , zancajear  , hablando  de 
hombres.  , 

PRÍTE  , EE  , p.  p.y  adj.  Prestado. 
PRfeTE-JEAN  , m.  Preste  Juan  : título 
del  emperador  de  AhisÉnia. 

PRETENDAIS; , ANTE  , snhst.  Pre- 
tendiente. 

PRETENDRE , v.  a.  y n.  Pretender  : 
solicitar  alguna  cosa  , aspirar  á ella.  ¡^Pre- 
tender , intentar,  querer  : hacer  alguna  co- 
sa. ||  Sostener,  dcicndcr  : una  opinión  con- 
traria. , 

PRÉTENDU  , UE  , p.  p.  Pretendido  , 

solicitado.  ||  (Jomo  adjetivo  es  pretendido,  ó 
pretenso  : lo  mismo  que  ¡legitimo  , falso,  ó 
como  usurpado  , ó intruso.  Un  pretendu 
gentiUmmme  : un  prctendu  phdosophc  : la 
religión  prétendue  réformée. 

PRÉ1  ENDU , UE,  subst.  Novio  : el  que 
está  tratado  de  casarse. 

PRETE-NOM  , s.  m.  Testa  de  ferro  , ó 
testa  férrea  : el  que  presta  su  nombre  para 
algún  (irncndo  , contrato  , compañía  , etc. 

PRLTENTAINE,  5.  f.  V.  Prétnn- 

taine.  , 

PRÉTENTION  , s.  f.  Pretensión  : de- 
recho que  alguno  tiene  , ó cree  tener  á pre- 
tender , ó aspirar  á tina  cosa. 

PRÉTER  , v.  a.  Prestar  : «lar  prestado  ¡| 
Prestar  : dar , comunicar.  j|  Ptdter  l'oreitte : 
escuchar  <1  atender.  ||  Pretor  altcntion  : pres- 
tar, poner,  hacer  atención,  atender.  ||  Pretor 
audienec  : «lar  audiencia.  ¡|  Pretor  la  main : 
auxiliar,  ay  miar,  coadyuvar.  I|  Pr iffr  ie- 
conrs  , aíae , Javeur , cte.  1 dar  socorro  , 
ayuda  , favor  , ele.  ¡}  Prdter  serment , Jni 
el  homttusge  : prestar  juramento,  fidelidad  , 
ó pleyto  borneo  age. 

PiíkTER  , *'•  n.  Prestar,  «lar  «le  sí.  Di- 
CCSO  de  los  tejidos , «i  cueros , «pie  se  alai  - 
gan  , ó ensanchan  estirándolos.  Cette  etoffe 
prdtc : esta  tela  da  de  sí.  Ces  has  ne  prdtent 
pos  : estas  mallas  no  dan  de  sí.  ' 
PRLTER  ¿SE),  wr.  Pi  estarse  ^ cou- 
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•emir,  acomodarse.  j|  Entregarse,  darse  : al 
estudio  , á las  diversiones,  ele. 

PREXER  , s rn  Préstamo  : la  acción  de 
prestar.  ||  ( proa. ) Dícese  : omi  au  prüter , 
ennerni  au  remira  : amigo  ai  prestar , ene- 
migo al  pagar. 

PREtERlT , j.  m.  ( í'rarrñ ) Pretérito  : 
mío  d»*  los  lrc*s  tiempos  del  verbo. 

PRÉTÉRITiON  , *.  j.  PrcterraUion  : 
figura  retórica.  ||  ( Jor . ) Preterición  : la 
omisión  del  que  teniendo  hijos  no  los  nom- 
bra en  su  testamento. 

PREXERM1SSION , s.  f V.  Preterí- 

tion.  . • 

PRETEUR , s.  m.  Pretor  : nombre  de 
un  magistrado  Romano. 

PRÉTEUR  , EUSE,«jf.  Prestador  : el 
que  presta.  Usase  mas  comunmente  como 
substantivo. 

PRETEXTE,  i.  w».  Pretexto  : motivo 
simulado , color. 

PRETEXTE  , s.f  Pretexta  : especie  de 
toga  p, ropa  entre  los  romano*. 

PREVENTE , ÉE , p.  p.  y tul)-  Pre- 
textado. 

PRETEXTER  , y.  a.  Pretextar  , dar  por 
pretrx|o. 

PRKTINTAILLE , s.  f Farbalá,  ó far- 
’’  PRÉTIN TAILLÉ  , ÉE , p.  p.  r aJj. 

Afarolado,  guarnecido  de  un  furbalá. 

PKETINTAILLKR,  y.  o.  Afarholnr  s 
guarnecer  con  farbalaes  : los  brialcs,  ) alio- 
nes , ▼ otras  ropas  «le  mngrres. 

PRETOIRE,  r.  m . Pretorio  : palacio  del 
pretor , donde  tenia  su  andicncia. 

PRETORIEN,  ENNE , adj.  Pjgf- 

riano. , 4 

PRÉrORIENS  , s.  m.  ni . Preteríanos : 
soldados  «le  Ja  guardia  «leí  emperador.  || 
Proyinccs  prétoríennes  : pro  riñe  i as  prcto- 
riaifas  , las  que  eran  gobernadas  por  un 
pretor. 

PRÉTRAILLE,  s.f  Voz  despreciativa, 
c injuriosa  , «|ue  usan  algunos  hablando  del 
clero. 

PRÉTRE  , s.  ni.  Sacerdote  , presbítero. 
Lo  último  no  se  dice  sino  de  los  católicos. 
Prélrc  : esta  voz  , tomada  absolutamente  , 
corresponde  á las  «xmmuct  de  cura , clérigo, 
eclesiástico  en  español.  ||  Horma  a prétm  : 
bonete , «ácrta  obra  exterior  en  la  fortifi- 
cación. 

PRÉTRESSE , s.  f Sacerdotisa.  Solo 
se  dice  en  la  religión  gentílica. 

PRKTRISE  , s.  J\  Sacerdocio  r prnsbi-* 
te  rato.  Lo  último  solo  se  dice  entre  los 
católicos. 

PRETURE  , s.  f.  Pretina  : Cargo  de 
pretor. 

PREUVE,  s.f  Prueba  : la  razón , argu- 
mento, instrumento , etc.  con  -pie  se  muestra 
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la  verdad  de  nn  hedió.  ||  Prueba  : indicio  , 
señal , <>  muestra  «pie  s«¡  da  de  alguna  cosa. 
II  (fnr-)  Prueba  : la  justificación  del  dere* 
cho  de  aguna  «le  las  parles.  ||  ( arítm . ) Prue- 
ba : la  cnniprñbacion  de  una  cuenta.  * 

PREUVES,  s.  m.  pl.  Pruehos  : las  que 
se  hacen  de  limpieza  de  sangre  para  tom.ir 
un  hábito. 

*PREUVER  , y.  o.  V.  Prouver. 

PREUX  , otlj.  (ant.)  Haznñozo , va- 
liente, esforzado.  Usase  también  como  sub- 
stantivo. * 

PRÉVALOIR  , y.  n.  Prevalecer  : ser  su- 
perior , poder . «i  valer  mas. 

PRÉVALOIR  (SE)  , y.  r.  Prevalerse, 
valerse  de  la  ocasión , etc.  para  envanecerse, 
engreírse , aprovecharse , etc. 

PREVAHICATEUR , í.  nt.  Prevarica- 
dor, transgresor. 

PREVARICACION  , J.  f Prevarica- 
ción. . 

PREVARIQUER,  n.  P.  evarienr.  | 
Transgrcsar  ^ faltar  á su  obligación.  ¡|  Que- 
branta): su  jMlabra  y fe. 

PREVENÍANLE,  s.f  Agasajo,  cum- 
plido : con  que  »c  capta  y gana  el  ánimo  , 
etc. 

PREVEN  ANT,  ANTE,  mi).  Agarra- 
dor, oficioso,  cumplido.  ||  Recomendable, 
agradable  : qtic  prenda  , que  capta  los  an;  • 
mos  á su  favor.  j|  Pie  veniente  : es  voz  de  !.« 
teología. 

PREVENIR , y.  a.  Adelantare»,  Ueg  r 
antes.  ¡|  Ser  el  primero , ganar  por  l.t  mano  : 
en  hacer  una  cosa.  ¡|  Servir  , agasajar  : cum- 
plimentar. j|  Anticiparse  : baldando  «Id  tiem- 
po. ]J  Precaver,  evitar  : los  moles,  lo» pe! i • 
gros.  |!  Preocupar,  impri'sionar , imbuir.  | 
Pi evenir,  advertir  : avisar  á olry  de  alguno 
cosa.  ¡|  Prevenir , ocurrir  : a un  inconve- 
niente, dificultad  , objeción.  Prevenir  : an- 
tizipa.  se  un  juez  á otro  en  el  conocimiento 
de  una  causa. 

PREVENTION , r.  /.  Preocupación  «1 :1 
ánimo.  ¡}  De. echo  pontificio  en  la  provisión» 
de  nn  brnelicio.  ||  rlcvcncion  de  un  juez  en 
ana  causa. 

PRÉVENU,  UE,  p.  r.  y adj.  Preve- 
nido. )I  { fnr. ) Acusado  de  algún  delito. 

PREVISION  , s.  f.  Prensión  : cxinocr- 
micnto  de  las  cosas  futuras.  E11  franc<m 
solo  se  usa  hablando  de  la  presciencia  de 
Dios. 

PRÉVOfR , y.  a.  Prever  : ver  venir  : 
juzgar  anticipadamente  lo  que  la  de  suce- 
der. 

PREVfVr,  s.  m.  Picboste  : el  que  es  ca- 
beza , presidente,  ó decano  en  ciertos  cuer- 
pos , ó comunidades.  ;|  Pidioste  : era  utt  rj- 
pilan  á caballo,  destinado  á perseguir  d«- 
ser  Mires.  ’{  Prérót  da  chnpitre  de... : Dean  , 
prepósito,  hablan'. lo  de  cabildos  eclesubu- 
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eos ; y también  corresponde  á P.ihorde  en 
algunas  iglesias  de  la  corona  de  Aragón.  || 
Prévot  des  march  antis  : en  París  , León , y 
otras  ciudades  de  Francia,  erad  Corregidor, 
que  presidia  al  ayuntamiento;  j}  Prrvót  de 
salle : ayudante  riel  raaéstnrdc  esgrima,  que 
hace  sus  veces.  ||  Prévól  des  mnnnoies  ; juez 
privativo  de  los  monederos  falsos.  ||  Prcvót 
de  Y armée  : capitán  preboste  del  ejercito.  j| 
Prévól  des  maréchau.r  de  Primee  : era  el 
decano  ó presidente  del  tribunal  de  los  Ma- 
riscales. ||  Prévót  qrnéral  de  la  marine : era 
el  asesor  general  de  la  marina.  j|  En  algunos 
distritos  cíe  Francia  era  como  corregidor  de 
capa  V,  espada. 

YREVWAL,  adj.  m.  yj.  Prcbostal  : lo 
que  pertenece  á la  jurisdicción  de  los  pre- 
bostes. ||  Cas  préudtal : crimen  cuyo  cono- 
cimiento pertenecía  á la  jurisdiceiou  del  pre- 
boste de  los  mariscales.  ||  Sentence  préutU 
tale  : sentencia  darla  por  esta  misma  juris- 
dicción , que  era  suprema , y no  admitía 
apelar  jon. 

PREVÓTALEMENT,  ad¿  Sin  recurso, 
definitivamente. 

PREVÓTE , S.f.  Prepositura , y también 
Pabordía  : hablando  de  cabildos  eclesiásticos. 
||  Prebostazgo:  el  oíigioy  jurisdicción  del  pnv 
hoslo  de  los  mariscales  en  Francia.  ||  Prc- 
hoslía  : el  distrito  ó partido  que  comprélien- 
dia  la  jurisdicción  do  un  preboste,  conside- 
rado como  un  corregidor. 

PRÉVOYANCK,  s.f.  Previsión,  pmvi- 
deneia  , prevención  : cuidado  por  lo  que 
nuttlc  venir. 

PREVOY  ANT , ANTE , adj.  Próvido, 
prevenido  : advertido , cuidadoso  por  lo  que 
p ti  ríle  venir. 

PRIAPÉE  , s.f.  Poesía  obscena. 
PRIAPI5ME,  s.  m.  Priapistuo  : cierta 
enfermedad..* 

PR1E  , ÉE  y p.  p.  y adj.  Rezado.  ¡|  Su- 
plicado, rogado.  V.  Prier.  . 

PRIK-DÍKL' , s.  tu.  Reclinatorio  : para 
rezar  arrodillado. 

PRIER , v.  a.  Suplicar,  pedir  : por  favor. 
||  Rogar,  convidar  : instar  á otro  a que  reci- 
ba un  favor , un  agasajo.  ||  Orar , rogar  á 
Dios,  á la  Virgen,  óá  los  santos.  1 1 Prier 
J)ieu pour  quelquun  . pedir  á Dios.  | \(fam.) 

4 Díecs© : prier (íamour:  requestar,  requebrar. 

PRI  ERE  , s.f.  Oración  , deprecación  : a 
Dios  , á la  Virgen  , ó á los  santos.  ||  Ruego  , 
súplica,  petición.  j|  Rezo,  oficio.  ||  Priores 
publiques  : rogativas. 

PRíELR,  s.  m.  Prior  : Prior  en  algunos 
* conventos.  ¡|  Prior  : título  en  algunas  igle- 
sias , y también  en  cuerpos  civiles.  ||  Grand- 
prícur , s.  m.  Gran  prior  : título  de  dignidad 
en  la  órdrn  de  San  Juan.  . 

PRIF.URE , s.f.  Priora  tic  un  eonvcuto 
de  tuoujas. 


PR1ELRE,  s.  m.  Priorato  : dicese  de 
una  comunidad  de  monges  , ó de  monjas, 
cuyo  prelado , ó prelada , ticuc  el  título  de 
prior , ó priora.  |]  Priorato  : Dícesc  también 
del  mismo  monasterio , y de  la  habitación 
del  prior,  ó piiA-n.  ||  Pricuró  curé  : prio- 
rato curado  » curato  con  este  título. 

+ PRIMA  MENSIS  , s.  m.  ( lomada  del 
latín. ) Junta  de  los  tioctores  de  la  univer- 
sidad de  París  , que  se  celebrada  el  primero 
de  cada  mes. 

PRIMAT,  s.  m.  Primado  : arzobispo  con  . 
jurisdicción  sobre  los  demás  prelados. 

. PRI M AXIAL,  ALE,  adj.  Primacial. 
Usase  regularmente  en  femenino.  Pghse 
primatiale  : iglesia  primada. 

PRIMATIE , s.  f.  Primacía  : In  digni- 
dad y jurisdicción  del  primado. 

Pili  MALTE , j.  J.  Primado  : d ícese  de 
la  silla  ó iglesia  desloma , y del  papa.  |j  Ma- 
no : en  el  juego  de  naypes  aquel  á quien  lo- 
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ca  lugar  primero. 

PiUMc.,  s.f.  Prima:  una  do  las  siete 
horas  canónicas.  ¡|  Primera  en  el  juego  de 
naypes.  ¡|  ( ndut. ) Prima  : la  suma  que  se 
paga  al  asegurador.  (¡  Prima  : la  cantidad 
prometida , ó «lacla  por  premio  cu  ciertas 
especulaciones  nurcanlillcs.  j|  Florete  refi- 
no : la  lana  de  España  de  primera  suerte.  *| 
Primer  : en  la  esgrima.  |l  Primerawle.  V . 
Prase.\  \ (Jara.)  Drceso  : de  prime  abord : de 
primer  antuvión,  de  buenas  á primeras,  á 
primera  vista,  ol  primer  encuentre}. 

PRIMER  , v.  n . Volver  : en  el  juego  de 
pelota  es  contrarrestar  la  pelota  al  que  saca. 
||  ( fig. ) Privar,  llevar  la  palma  : sobresalir 
l«»s  demás.  Usase  alguna  vez  como  ver- 
bwBrtivn-^y  entonces  es  adelantarse,  pasar 
delante  dé  otro. 

♦PRIMEROLE,  s.f.  V.  Prime*  ¿re. 

PR1MEUR,  s.  f.  Primera  sazón  de  las 
frutas.  • 


1‘HlMEMtS,  s.f.  pt.  Las  pi  ¡meras  fru- 
tas, ó Iranuihrcs  que  salen,  las  primeriza*. 

PIUMEYÉRE,  s.J.  Prímula  de  jardín  , 
yerlta  «le  san  Pablo. 

PR1311LER1 AT , s.  m.  Cargo  de  primi- 
cieio. 

PRIMICIER  , s.  w.  Primicicro  : dig.ii- 
dad  de  algunas  iglesias. 

PRIMÍ  PIE,  1VK,  adj.  Primitivo : lo  qn  • 
es  primero  en  orden  , ó en  tiempo.  <|  Primi- 
tivo : eu  gramática  se  dice  de  las  voces  que 
no  son  compuestas,  ni  derivadas. 

PRIMlTiVEMENT , ailv.  En  su  prino:- 

*pio , en  ei  estado  primitivo  , ó antiguo. 

PRIMO , adv.  lat.  Primero,  primeramen- 
te, en  primer  lugar. 

PRLVt>GÉNirC’IlE,  s.  f.  Primogeni- 

tura  : el  derecho  del  primos»  liito. 

PRIMORDIAL,  MJ'yadj.  Primordial , 
original. 
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PRIMORDIALEMET,  aJr.  Primitiva- 
mente , origíuajmcnic. 

PRINCÉ , s.  m,  Príncipe:  el  que  posee 
como  .soberano  un  estado  con  este  título  , ó 
es  de  alguna  familia  soberana.  ||  Principe : 
el  que  solo  tiene  este  dictado  v titulo  de  ho- 
nor. ||  {Jig- ) Príncipe  : el  primero,  y mas 
excelente  en  algún  orden , O línea.}]  Prince 
dn  san"  : Príncipe  de  la  sangre , el  hijo  6 
deprendiente  de  los  infantes  de  la  Casa  Real 
«le  Francia.  ,|  Pánces  de  VEglise  : Prínci- 
pes de  la  iglesia , se  suelen  llamar  asi  ios 
Cardenales  , Arzobispos,  y Obispos.  ||  Ui- 
ure  en  prince  ; vivir  o tratarse  á lo  principe , 
á lo  «luque;  ó sino , como  un  principe,  co- 
mo un  duque. 

PIUNCERIE , s.  f.  Principado  : la  di- 
gnidad de  príncipe. 

PR1NCESSR , s.  f.  Princesa  : la  muger, 
ó hija  de  príncipe. 

PRINCIKR , s.  m.  V.  Primicicr. 

PRINCIPAL,  ALE,  adj . Principal : lo 
que  tiene  el  primer  lugar , ó es  de  la  prime- 
ra importancia  en  su  línea.  Usase  en  ambas 
lenguas  como  substantivo. 

PRINCIPAL  , s.  ni . Principal : el  fondo , 
ó capital  del  que  se  ganan  réditos , ó inicio 
»«•*.  ¡J  Rector,  regente,  director  : de  un  co- 
legio , ó escuela  de  pupilos. 

PRINClPALEMEiST  , adv.  Principal- 
mente. 

PRINCIPA  LITE , s.f.  Rectorado,  re- 
gencia : de  nn  colegio,  ó dirección  «le  un 
estudio  «le  pupilos., 

PRINCIPAL  TÉ,  s.  f.  Principado  : la 
dignida«l  de  principe.  |j  Principado  : el  ter- 
ritorio, ó pueblos  de  que  csseúor  el  pim- 
clpc.  • 

PRINCIPA LTÉS , s.  f.  ptur.  Principa- 
das : el  tercer  coro  «le  los  espíritus  celestes. 

PRINCIPE , s.  m.  Principio  : origen, 
causa,  autor.  [|  Principio  : causa,  ó móvil 
naliiral  de.  la  acción  en  los  cucqms  tísicos. || 
Principio  , elemento , regla  : fundamento 
en  qualquier  arle , ó ciencia.  j|  Principio  , 
niaxiiya  : motivo  particular,  por  el  qtial 
cada  uno  rige  su  conducta  en  lo  «pie  ha  «le 
pensar  y obrar.  ||  Avoir  des  principes  : es 
obrar , ó pensar  según  las  reglas , «i  «le  la 
moral , 6 «le  la  religión  , ó del  raciocinio. 

* PRINCIPIAN!' , ANTE,  adj.  (ani.) 
Principianta. 

PIUaCIPION,  s.  m.  Princípíllo,  prin- 
cipóte. Es  voz  familiar,  y «le  desprecio  en 
ámhns  lenguas. 

PRINTANIFR , 1KRE , adj.  Lo  que  perte- 
nece á la  primavera,  como  \jlcur  pringan  lé- 
re  , flor  de  primavera  : saisnn  printtmiére , 
estación  , ó tiempo  «le  primavera. 

PIURTEMPS  9 J.  m.  I Vi  m a vera  : uya  de 
Ips  cpintro  estaciones  del  año.  ¡|  ( fig. ) Se  di- 
ce : U printetnps  de  leí  ge , de  nos  ¡o  tus  , de 
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la  ate  : flor  de  la  edad , de  los  días , de  la 
vida. 

*PRIONE , s.  nt.  Insecto  grande,  con 
cuernos  de  fi°ura  «le  sierra. 

PRIORITÉ,  s.  f.  Prioridad,  inte  riori- 
dad. 

PRIS  , ISE , p.  p.  dej  vcrlio  prendre. 
Tomarlo  : cogido  : asido  : apresado. ||  Mvmnut 
bien  pris  dans  su  laiUe , qui  a la  iailie  bien 
prisa  : hombre  «le  buen  corte,  ó ayre  de 
cuerpo,  i1  Pris  de  uin  : tomado  dvl  vino  , 
alumbrarlo,  j]  Pris  pour  dupe  : burlado, 
encañado.  * 

FRISE  , s.f  Toma  : la  acción  de  tomar, 
y lo  que  se  toma,  jj  Presa  : lo  que  se  upresa.  !| 
Apresamiento : laaccion  «le  apresar.])  Prisión , 
aprehensión  : la  aegion  de  prender  á uno , ó 
«le  hacerle  prisionero.  ||  Riíia  , pendencia.  || 
Asidero,  mango  , etc.  llríavoit  pas  de  pá- 
se : no  tenia  asidero,  ó por  donde  agarrarlo. 
[]  Prisa  d une  place  : loma  «le  una  plaza.  j| 
Páse  tf  un  vaisseau  ; presa  , apresamiento 
ele  un  navio.} | Ce  corsairea  jdil  deux páses : 
este  corsario  ha  hecho  dos  presas.  j|  Páse 
tí  armes  : levantamiento  de  armas , ó con 
armas.  ||  Páse  de  corps  : captura,  prisión 
de  la  persona.  j|  Páse  de  tabac  : polvo  «1« 
tabaco.  ||  Páse  de  rhu barbe , de  thérir.que , 
ele.  : una  toma  «le  rnibail>o  , de  triaca, etc. 
Une  páse  de  cafe,  de  chocolat , ele.  : una 
taza  d«f  cafe , una  xícara  «le  chocolate. | } Páse 
d hábil  : toma  de  hábito.  ||  Prisede  postes- 
sion  : toma  de  posesión.  ¡|  Ih  ont  en  nne. 
páse  : tuvieron  una  pelotera , una  riña.  || 
Donner  páse  sur  sai : dar  motivo  para  «jun 
á uno  le  vituperen.  Jj  Cetlc  cho»c  est  en  pá- 
se : esta  cosa  está  expuesta  , en  peligro.  || 
Ldeher  páse  ; abandonar , soltar  lo  que  se 
bahía  tomado. 

PRI  SE  , ÉE,  p.p.yadj.  Apreciadlo, 
valuado., 

PRISÉE,  5.  f Valuación,  tnsacion  , 
apn^cio  , estimación  : de  una  cosa. 

PRISER , v.  a.  Apreciar  : valnar , tasar. 
|¡  Ponderar , dar  valor  : al  mérito  cb*  una 
persona,  ó de  tina  obra.  ||  ( Jam . ) Dícese: 
cet  hommv  páse  irop  set  marchandises  : este 
hombre  aluna  bien  sus  agújelos." 

PRISELR  , s.  m.  Apreciador  , tasador: 
el  que  pone  precio  , ó tasa  á uun  r«>sa. 

PRISMATiOLE,  adj.m.yf  Prismá- 
tico : de  figura  de  prisma. 

PRISMÉ  , s.  m.  Prisma  : díccsc  en  geo- 
metría «le  cierta  figura  sólida. 

PRISON , s.  f.  Prisión , cántd.  ||  (pro**.) 
Se  dice  : honune  graciéux  eotnme  ia  porte 
d'unc  pásnn  : suave  como  una  cania. 

PRISÜNNIER , ERE,  subst.  preso: 
díccsc  de  la  persona  que  se  ha  picso  » ó «le 
la  que  lo  esta  ya.  |}  Preso  , encarcelado ; dí- 
ccsc «le  la  persona  «lite  está  cu  prisión , «¿ 
en  la  cárcel.  ||  Prisionero  : se  dice  cu  U*r- 
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mino*  do  gnerra  , son  en  tierra , ó en  mar. 

PRIVA i’IF  , IVE,  nd j.  Privativo  , qe- 
g iLívo.  Usase  r* gularmcnte  en  la  gramática. 

PRIV  A C ION  , s f.  Piiracioti  : la  per- 
dida do)  bien  <jtic  uno  tenia  , ó (loLia  tener. 
|¡  Abandono,  desprendimiento  voluntario : 
el  acto  do  de  sposeerse  del  bien  <juc  uno  hn- 
bia  tenido.  ||  Abstinencia  : de  lo  que  se  npo- 
teco.  Jj  Necesidad,  carencia  : de  lo  que  es 
menester.  * • 

PftlVATAEMENT , adv.  Prirativa- 

inontc  , con  e^dnVjon  do  otro. 

PRIVAUTK,  i./  Intimidad  , ron  fian  7a: 
gran  familiaridad  , ó estrechez.  }|  P remire 
des  privóme*  : lomarse  mucha  libertad , mu- 
cha mano. 

PRIVE,  ÉE  , p.p.yadj.  Privado  , 
particular  : se  dice  de  las  personas,  y de  sus 
rosas.  ||  Domestico  , manso  : se  dice  de  los 
animales,  por  oposición  á bravo  , bravio, 
silvestre  : y también  se  toiua  por  domesticado, 
aunque  olitisivamentc.  ||  { Jam. ) Muy  fami- 
liar , íntimo  : (líorsc  de  una  iRTsona  res- 
pecto de  otra.  ||  ('ouscil  privé  au  lioi:  (x>n- 
tn'jo  privado  del  Rey.  [|  fie  privéc  ; vida 
privada  vida  particular. 

PRIVÉ,  s.  m.  Secreta  : lugar  común  : 

PIUVEMENT  , adv.  G>n  estrechez  , 
ron  unión  , con  intimidad.  Este  adverbio 
va  perdiendo  el  uso  en  francés. 

PRIYER,  v.  a.  Privar  , defraudar  : im- 
pedir á uno  que  goce  de  un  bien , (i  de  tina 
satisfacción  que  tenia  , ó podía  tener.  ||  Pri- 
var , despojar  , destruir  : á uno  de  un  ofi- 
cio , cargo  , etc. 

PRIVER  ( SE  ) , v.  r.  Privarse  , alistc- 
nerse  : dotar  uno  voluntariamente  alguua 
cosa  de  su  gusto  y comodidad. 

PRIY1LÉGE  , s.  m.  Privilegio  : facilidad 
exclusiva  , 6 exención  particular  concedida 
a una  persona  , ó cuerpo.  ||  Privilegio  : la 
misma  cédula  , despacho  , ri  título  de  la 
concesión.  J|  Privilegio  : derecho  , fuero  , 
anexo  á ciertas  dignidades , ó clases. 

PRIVILEGIE,  EE,  adj,  Privilegiado. 
j|  Autel  privilegié : aliar  de  ánima.  ||  (.' irán - 
cicr  privilegié  t acreedor  con  preferencia. 

PRIX , s.  m.  Precio  : valor  , estima  de 
lo  que  una  cosa  vale  , 6 merece.  ||  Precio  : 
•*1  coste  de  Jo  que  se  compra*  ||  Premio  , 
gídardon.  ||  A quelquc  prix  que  ce  soit  : a 
quolquier  precio , cueste  lo  que  costare.  ¡| 
Au  méme  prix  : por  el  mismo  precio  , por 
* el  tanto.  ||  Prix  pour  prix  j 'aime  micux 
reía  : bien  comparado  , igual  por  igual  , 
yo  mas  qui  to  eso.  |j  Au  prix  de  sa  ríe  : á 
« Osla  dr  mi  vida.  ||  JSÍclUc  ¿o  tete  d'un  cri- 
miitel  o prix  ; pregonar  su  cabeza  , poner- 
la á talla.  ||  itcmpurler  le  prix  : ganar  ó 
llevarse  el  premio.  ' * 

PiUX(AU),  mlv.  cr.mp.  Para  con... 


respecto  de...  ||  7ant  famenx  qn'il  est  H 
nest  ríen  au  prix  de  son  pere  : por  famoso 
que  sea  , no  es  nada  para  con  sn  padre  , 
respecto  de  su  padre. 

PROBABILISME , s.  m.  Probabilismo  : 
doctrina  de  las  opiniones  probables. 

* PROBABI LISTE  , i.  m.  Piobabilista: 
c!  «pie  sigue  el  probabilismo. 

I PHOHABILITE  , i.  /.  Probabilidad  : 

• verisimilitud  , ó apariencia  fundada  en  ver- 
dad. 

t PROBABLE  , adj.  m.  y f.  Probable  , 
verisímil.  Es  tambírn  substantivo. 

PROBABLEMENT,  adv.  Probable- 
mente. 

PROBANTE,  adj.  (for.)  Autentico, 
jurídico , probntivo. 

PRO  BATIO  N , a.  /.  Prueba.  ||  Novi- 
ciado en  una  religión. 

♦PROBATIQUE,  $.f.  Probática  : la  pis- 
cina de  Jeru.alcn , donde  Christocuro  al  pa- 
ralítico. 

PROBATOIRE,  adj.  Probatorio  : dí- 
ccsc  de  un  acto  de  prueba. 

* PROBE  , adj.  m.  y f Honrado , ín- 
tegro. 

PROB1TÉ , s.  f.  Probidad , hombría 
de  bien  : integridad  y honradez  en  el  obrar. 

PRO B LE M ATIQU E , adj.  mty  f.  Pro-  « 
blemátíco  , dudoso. 

PROBLÉMATIQUEMEKT , n>h.  Pro- 
blemáticamrnte. 

PROBLÉME,  s.  m.  Problema  : ques- 
tioii  dudosa  , que  se  puede  defetidcr  con 
razones  en  pro  y en  contra#  ||  Problema  : en 
matemática  es  una  proposición  , por  la  qual 
se  pide  la  razón  de  una  cosa  que  no  es  cono- 
cida. • 

PROBOSCIDE  , s.f.  ( blas. ) Trompa 

del  elefante. 

PROCATHARTIQUE  , adj.  m.  y f 
( medie.  ) Procatártico , ó primitivo  : asi 
llamaron  los  antiguos  á todo  lo  que  puede 
ser  causa  externa  de  una  enfermedad  , y 
anterior  ¿ella, 

PROCEDE , s.  m.  Proceder  , proce- 
dimiento , operación  : modo  de  portarse  , 
de  obrar  una  persona.  En  español  se  usau 
comunmente  en  plural.  |¡  Contienda  , reyer- 
ta : tómase  en  este  sentido  quando  la  voz 
procede  no  lleva  epilcto  ninguno  , como  ; 
il  a des  procedes  avec  tout  le  díonde  : con 
todos  tiene  contiendas.  ||  Operación  , mani- 

ImJacion  : el  modo  y orden  con  que  se  tra- 
lajn  cu  la  química  * y en  otras -ai  les. 

PROCEDE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Proce- 
dido^ Usase  solo  en  lo  forense. 

PROCEDER  , v.  n.  Proceder:  provenir, 
dimanar.  ||  Proceder  : obrar  : portarse. 
Proi^iler  : pasar  de  una  cosa  á otra.  ¡|  Pro- 
ceder , hacer  autos  , formar  una  cauwi  *: 
contra  alguno.  ]i  Proceder  : venir  por  gene- 
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ración.  En  francés  solo  so  dice  en  lenguagc 
teológico  hablando  del  Espíritu  Santo  , «pie 
procc«le  dyl  Padre , y dej  ni  jo. 

. PROCÉdURE  , * s.  f.  Forma  ú orden 
judicial  : modo  de  actuar  en  justicia , ó de 
enjuiciar.  J], Procepo  , autos. 

* PROCERITE , s.f.  Proceridad:  altura, 
eminencia. 

P ROCES , s.  m.  Pleyto , causa  : instan- 
cia ante  un  juez  entre  partes.  ¡|  Proceso  , 
autos  : las  piezas  juntas  de  ios  autos.  ||  Pro- 
ces civil  : causa  civil  , pleyto.  |¡  Proces  cri- 
mine l : causa  criminal , proceso.  ¡|  P roces 
verbal  : sumaria  de  una  causa.  ¡}  Paire  le 
proces  a quclquun  : procesarle,  formarle 
causa.  ||  (fig . y fanu  ) Hacerle  el  proceso, 
acusarle , condenarle  : sobre  lo  que  ha  di- 
cho , ú hecho.  ||  ( id.  ) Dicese  : pendre  un 
proces  au  croe  : desistir  -de  una  causa  , a- 
bandonar  un  pleyter.  ||  ( id. ) Se  dice  : gng- 
ner , ó perdí e son  proces  : tener  buen  ó 
mal  pleyto  , buena  ó mala  mano  en  algnn 
negocio  , salir  bien  ó mal  en  el  asunto. 

PROCESSIF  , IV  E , adj.  Pley  lista  : 
amigo  de  plcytos  , de  litigios. 

PhOCF-SSION  , s.  f.  Procesión  : acto 
público  de  religión  por  las  calles.  ||  ( fig.  y 
Jam. ) Procesión  : «ííccsc  de  la  muchedum- 
bre de  gentes  que  pasan  por  una  calle  , ó 
pasco.  ||  Procession  des  rogations  : leta- 
nías. 

* PROCESSION  AIRES  m KVOLU- 
TIONNAIRES  , s.f.  pl.  ( Mí.  nal. ) Pro- 
cesionales : las  orugas  que  pasan  de  un  lugar 
á otro  , conducidus  «lejuia  que  hace  cabeza. 

PROCESSIONNAC,  ó PROCESSION- 

NEL  , s.  m.  Procesionario  : el  libro  en  que 
csn'm  las  preces  y oraciones  que  se  cantan 
en  la*  procesiones. 

PROCESSIONNELLEMENT  , adv. 
Proccsionalmcntc , «m  procesión. 

POCHAiN  , ACNE,  adj . Próximo  , 
inmediato. 

PROCHAIN  , s m.  Próximo  : díccse  de 
cada  criatura  racional  en  particular  , y de 
todas  en  general , por  razón  de  la  caridad 
fraternal  que  debe  unirlas  entre  sí. 

PR OCH  A1N EMENT,  adv.  [for.)  Próxi- 
mamente. 

PROCHE,  adj.  m.yf.  Cercano,  próxi- 
mo. ||  Allegado  , cercano  : en  el  seutidode 
pariente.  Morí  proche  pare  ni : ses  proches 
parens. 

PROCHES , s.  m.  pl.  Parientes  , «leudos, 
allegados.  Je  suis  abandonné  de  ñus 
proches. 

PROCHE,  adv.  Cerca , inmediato.  Ici 
proche  : aquí  cerca  ; aquí  junto.  Tont  pro- 
che : muv  cerca , muy  inmediato  «le  aquí. 

PROCHE  , piep.  Cerca  de..,  inmediato 
á...  junto  á...  Proche  de  che:  mni : cerca 
de  mi  casa.  ¿Unisón  la  plus  pro  che  dn  J*a- 
t 

\ 


la¡¿  : la  casa  mas  inmediata  al  palacio  , etc. 
||  De  proche  en  proche , erp.  adv.  De  se- 
guida , seguidamente  , sin  intervalos , de 
un  año  en  otro. 

PROCHRONISME , s.  m.  Procronismo  : 
error  «le  cronología  , anticipando  la  data  de 
un  ¿pecho. 

*PR0C1DE  , (geogr.)  Próehída  : isla 
en  el  mar  de  Núnolcs.  . 

PR0C1GA LE  , s.  f.  ( hist.  nal. ) Mosca 
panícula  á la  cigarra. 

PROCLAMA  ri<  )N , s.f.  Proclamación. 

PROCLAME,  EE,  pp.fadj.  Procla- 
mado. 

PROCLAMER , v.  a.  Proclamar  : pu- 
blicar en  alta  voz.  ||  Aclamar  : conferir  la 
lurnlidad  y voz  común  algnn  cargo  de 
ouor. 

♦ PROCOMMISSAIRE  , s.  m.  Comisa- 
rio que  hace  las  veces  «le  comisario  orde- 
nador. 

PROCONSUL  , s.  m.  Pi acónsul  : ma- 
gistrado romano , que  gobernaba  ciertas 
pros  indas  con  la  autoridad  «le-  cónsul. 

^PROCONSUL AIRE , adj.  m.  r J.  Pro- 
consular. m 

PROCONSUL  AT  , s.  m.  Proconsulado  : 
la  dignidad,  «le  procónsul. 

PROCRÉATION  , j.  f.  Procreadon  f 
generación.  Es  v«iz  niaz  usada  en  estilo  fo- 
rense que  en,  el  común. 

PROCRÉÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Pro- 
creodo. 

PROCREER,  v.  a.  Procrear,  engen- 
drar. 

PROCURATEUR  , s.  m.  Procurador  : 
nombre  de  ciertos  magistrados  que  había 
en  Vcnccia,  y en  Genova. 

PROCURÁTION,  s.f  Ptxlcr,  comi- 
sión : que  un  particular  , ó un  cuerpo  da  á 
una  persona. 

PROCU  R ATR  tCE  , s.f.  Apoderada  : la 
que  tiene  l«>s  po«lercs  de  una  persona  par® 
obrar  en  su  nombre. 

PROCURE  , s.  f.  Procura  : entre  reli- 
giosos es  el  encargo  de  proeuraiior. 

PROCURÉ,  ÉE,  p.  p.  j <ulj.  Procu— 

rado. 

PROCURER,  a.  a.  Agenciar,  conseguir» 
alcanzar  á uno  algún  empleo  , gracia  , ctc.|{ 
Causar , ocasionar , acarrear  á uno  disgus- 
tos , trabajos  / etc. 

PROCURKUR,  s.  m.  Apoderado  : el 
que  tiene  podeies  de  alguno  para  obrar  ex: 
nombre  suyo.  [|  Procurador  : el  «pie  en  Jo», 
lii buuales  tiene  este  oficio  para  representar 
á los  1 u ¡gantes.  <|  Pi'ocurcw  genero 1 ; «1 
Fiscal  de  un  conejo  , ó tribunal  supiciuo 
del  Reyno.  ||  Procurciir  fiscal : cY 
«leí  señor  en  sus  tierras,  ó "estados. 

IMOCUREUSE , s.  f.  Procuradora:  mu- 
gir Je  procurador-  ||  (Jam.)  Alcahueta  ; la 
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Íiersona  que  solicita  á ulguiia  muger  para  usos 

ase  i vos.. 

♦PROCVON,  s.  m.  Procion  : estrella  mu  j 
notable  en  el  pecho  del  can  menor. 

♦ PftODIGALEMENT  , ady.  Pródiga- 
mente. 

PUODIG  ALITÉ,  s.f.  Prodiga! ¡dad. 
PRÜDIGE,  5.  m.  Piodigio : efecto  ad- 
mirable fuera  del  curso  ordinario  de  las  co- 
sas. ||  Portento , maravilla  : dicese  de  las 
cosas  muy  raras  , especiales  , ó excelente» 
en  su  linca.  ||  Pasmo  , asombro  : tórnase  en 
mala  parte , como  un  prntUffc  de  c ruante. 
PRODIGIEUSEMEMT,  ady.  Prodigio- 

sameute  : cxtraordinai  iaruente  , sobrema- 
nera. 

PRODIGIEÜX,  EUSE,  adj.  Prodigio- 
so , portentoso  : muy  extraordinario.  j| 
Monstruoso , enorme  : cxce-.ivo. 

PRODIGUE,  adj. y s.  m.  yf.  Pródigo: 
gastador,  man  i roto.  ||  .}  Pródigo  : largo, 

generoso  en  alabanzas  : ó despreciad  >r  de  su 
vida  , ó derramador  de  su  sangre,  etc. 

PRODIGUE,  ÉE , p.  p . y adj.  Dado, 

gastarlo  con  profusión  : derramado  , desper- 
diciado. • . 

PRODIGUER , y.  a.  Derramar,  dar  con 
largueza , gastar  con  profusión.  ||  (fi$. ) Ser 
prodigo,  no  ser  escaso:  en  complimentos, 
alabanzas , etc.  Sacrificar , despreciar  : su  san- 
gre , su  vida , etc. 

PRODITOIREMENT,  ady.  (for.)  Trai- 
doramente, ó alevosamente. 

PRODUCTION , s.f.  Prodnccion : obra  , 
efecto  , sea  do  Ja  naturaleza , del  arte , ó del 
ingenió.})  (Jar.)  Drcese  de  la  presentación  de 
instrumentos  y escrituras  que  se  exhiben  en 
unos  autos. 

PRODUIRE , y.  a.  Producir,  criar,  en- 
gendrar.* diccse  propiamente  de  fas  obras  de 
la  naturaleza,  y por  extensión  de  las  del  en- 
tendimiento. |{  Producir,  rentar,  redituar: 
ínteres,  utilidad.  ||  Producir,  ocasionar,  cau- 
sar : d ícese  de  bienes  ó males  en  sentido  mo- 
ral. ||  Presentar,' introducir  * á uno  en  alguna 
parte,  donde  no  era  conocido.  ||  Producir  : 
en  lo  forense  es  presentar,  exhibir  algún  tí- 
tulo, escritura,  etc.  en  autos.  , 

PRODUIRE(SE) , y.  r.  Hacerse  conocer, 
lucir. 

PRODUIT,  ITE , p.  p.  y adj.  Produci- 
• do.  ^ 

PRODUIT,  s.  m.  Producto , valor  : lo 
que  reditúa  alguna  tierra , empleo  , ó negocio. 
||  Producto : en  la  aritmética  es  el  número 
uc  resulta  de  la  multiplicación  de  otros 

PROÉMENENCE  , s.  f Prominencia , 
elección , realce. 

PROEMINKNT,  ENTE,  adj.  Prominen- 
te, relevado,  realzado  : hablando  «le  la  escul- 
tura , ó bordado. 


PROFANATEUR  , s.  m.  Profanador. 

PROFAÑATXON  , s.  f.  Profanación  r 
profanamiento. 

PROFANE , adj.  nt.  y f.  Profano  : !•  que 
es  contra  la  reverencia' debida  á las  cosas  sa- 
gradas. ||  Profano  : lo  mismo  que  puramente 
civil , o secular,  por  oposición  á lo  sagrado , 
Ó eclesiástico. 

PROFANE,  s.  m . Profano  : se  toma  por 
impío  , irreligioso.  ||  Se  toma  también  en 
francés  por  lego  , c idiota , hablando  en  tono 
burlesco , con  respecto  a la  gente  instruida  j 
ó por  bárbaro,  ó alarbe,  esto  es,  indigno  de 
•ssstir  á una  concurrencia  culta. 

PROFANÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Profana^ 
do. 

PROFANER , y.  a.  Profanar  : tratar  con 
irreverencia  las  cosas  sagradas , ó aplicarlas 
á usos  profanos.  ||  Profanar,  prostituir:  ha- 
cer un  uso  indecente  de  cosas  dignas. 

PROFECTIF,  IVE,  mlj.  {Jar.)  Profec- 
ticio.  . , 

PROFERÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Profer»«V>. 

PROFÉRER , y.  a.  Proferir  : articular  , 
decir  palabra». 

PKOFÉS , ESSE,  j.  y adj.  Profeso  : el 
que  ha  prolesndo  en  una  religión. 

PROF  ESSE , ÉE , p.  p.  y.  adj.  Profesa- 
do. 

PROFESSER , v.  a.  Profesar  : confe- 
sar, rcrono^r . y seguir  una  religión,  nna 
doctrina.  ||  ^Jlrsar  : exercer  un  ofi«  io  , un  ar- 
te. ||  Enseñar:  retórica,  tiloso  fia  , medicina  , 
matemática , etc. 

PROFKStfEURjpf.  m.  Profesor,  catedrá- 
tico : el  que  enseña  j»or  oficio  públicamente 
arfes , ó ciencias. 

PKOFESSION , s.f  Profesión,  confe- 
sión , declaración  público  : de  su  creencia , 
de  su. opinión  . «le  su  doctrina,  ¡j  Profesión  , 
oficio,  exercicio  : deslino,  carrera,  genero 
de  vida.  ¡|  Protrsion  : acto  solemne  de  profe- 
sar en  alguna  orden  religiosa. 

PROF1L , s.  m.  Perfil  : delincación  del 
rostro,  njoiro  objeto  mirado  por  uno  de  sus 
lados.  ||  Perfil : en  arquitectura  es  la  delinca- 
ción de  un  edificio , it  «le  qualquicra  de  sus 
partes  representadas  en  elevación,  como  cor- 
tada» nerpenílindarnientc. 

PROF1LK,  ÉE y p.  p.  y adj.  Representa- 
do, delineado,  pintado  ríe  perfil. 

PROtILER , v . a.  Delinclrr,  contornear, 
ó dibuxar  de  perfil:  díecse  solo  en  arquitec- 
tura, y pintura.^  • 

PRÓrlT,  s.  m.  Proverbo  : utilidad,  !**- 
neficio,  ganancia.  j{  Aprovechamiento  : ade- 
lantnmiento  en  los  estudio». 

PRO  FITA  RLE,  m'?f  Util,  prove- 

choso. 

PROFITER , i',  n.  Sacar  provecho,  utili- 
zarse, lucrar , ganar  : en  alguna  cosa.  ||  Apto- 
vccliavsc  : sacar  ulüúbul  de  alguna  cusa.j) 
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Aprovechar,  servir,  ser  útil  : para  alguna 
cosa,  jj  Aprovechar , adelantar  : hacer  progre- 
sos en  virtud  , ciencia , ctc.;j  Medrar,  crecer : 
«Uceando  las  criaturas  , y de  las  plantas  nue- 
vas. 

PROFOND , ONDE , adj.  Hondo , pro- 
fundo. ]|  (jíff. ) Profundo  : alto , impenetra- 
ble. ||  ( id. ) Profundo  : se  toma  por  grande, 
extremo  en  su  línea. 

PRO FON DEMENT , nd v.  Profunda- 
mente. * 

PROFONDEUR,  í.  f Profundidad, 
houdura  : del  mar,  de  un  poro,  de  un  rio, 
de  una  sitúa.  |j  Profundidad : la  tercera  di- 
mensión geométrica  de  los  cuerpos.  [|  Pondo : 
el  grueso  que  tiene  una  cosa  penetrable.  [] 

( fig.)  Profundidad  : grandeza,  sublimidad 
«te  ciencia,  de  ingenio.  ||  (ú/.)  Arcano,  im- 
penetrabilidad. 

PROFONTIE,  atlj.  ( ndut .)  Dicese  un 
tía  i ve  projontic  de  un  navio  que  cala  mucha 
agua. 

PROFUSEMENT,  adv.  Profusamente, 
dcspcrdlciadaiuoiUe. 

PROFUSION  , s.  f Profusión  : exceso 
de  liberalidad , ó «le  gasto. 

PROGRAMME,  s.  m.  Conclusiones , 
ó certamen , con  que  se  convida  para  al- 
gún acto  público.  Es  voz  usada  en  los  cole- 
gios. 

PROGRES  , s.  m.  Progreso  , adelanta- 
miento. 

PROGRESSIF,  IVE,  adj.  Progresivo. 

PROGRESSION,  s.f.  Progresión. 

PÜOGRESSIVESIESíT,  adr.  Progreii- 

vamente . seguidamente. 

PROHIBE  , EE  , p.  p.  y adj.  Prohi- 
bido. . 

PROHIRER  , a.  Prohibir  , defender. 

PROHIBITÍF,  IVE,  atlj.  Prohibitivo, 

prohibitorio. 

PROHIBITION , s.f.  Prohibición. 

PROIE,*./.  Presa,  pasto  : dicese  de  lo 
qoc  pillan  y devoran  las  fieras,  y otros  ani- 
males carniceros.  ||  Presa,  despojo  : que  se 
hace  en  la  guerra.  ||  ( fig. ) Díñese  : élrc  en 
proie  ti  la  calomnie , ele. : ser  el  blanco  , ó la 
victimado  la  calumnia,  ele.  ||  (¡<i.  )Sc  dice: 
gira  en  proie  á ta  douleur,  a tes  pnssions : 
abandonarse  a su  dolor,  á sus  pasiones , dexar- 
se  arrastrar  do  ellas.  ||  Oitcau  de  proie  : uve 
de  rapiña. 

■ PROJECTILE,  t.  m.  ( nwq. ) Proyectil  : 
arroiable  : capasde  ser  arrojado. 

PROJEC1ION,  t.  1.  l-quim. ) Proyec- 
ción. II  Mourerhent  de  projection  : mo- 
vimiento, ó impulso  de  los  cuerpos  arro- 
jados al  avre,  como  las  bombas,  etc.  ||  ( id. ) 
Proyección  : polvos  quiméricos  con  que  los 
alquimistas  pretenden  convertir  los  nirtali*» 
inferiores  en  oro.  ||  ( aiqud. ) Proyectura: 
vuelo,  saledizo. 
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PROJET,  s.  m.  Proyecto , idea , pensa- 
miento : empresa  que  se  medita.  j|  Plan  , 
minuta,  borrón.. 

PREJETÉ , , p.  p.  jr  adj.  Proyecta- 

do. 

PROJFTER  , v.  a.  Pioyectar,  idear : for- 
mar el  proyecto,  la  idea,  el  pcm»a  miento  de 
emprender  alguna  cosa.  (|  Delinear,  trazar  : 
so  bu*  un  plano  ó superficie  la  esfera,  ú otra 
figura,  según  ciertas  regias. 

PRÓLATlON , i. f.  (más.) Trino : hecho 

con  la  vo^. 

PROL ÉGOMÉNES  , s.  m.  pl.  Prolegó- 
menos : discunos  que  sc’poum  al  frente  de 
una  obra  impresa. 

♦JPROLEPSE  . s.  f.  ( rctór.)  Prolepsis  . 
figura  en  que  el  orador  se  propone  la 
objeción  que  podrían  ponerle,  y responde  á 
ella. 

* PROIJFERES,  adj.  Prolíferas:  hablan- 
do de  las  plantas.  # 

PROLlrlOUK  , adj.  m.  y f.  Prolifico  , 
lo  que  tiene  virtud  de  producir,  y engen- 
drar. 

PROLIXE,  adj.  nuyf  Prolíxo,  difuso: 
en  el  hablar,  ó escribir. 

PROLIXEMENT,  adj.  Pcolixauirute. 
PROLIXITÉ,  s.  f.  Prolixuiad  : difusión 
en  el  hablar,  ó escribir. 

PROLOGUE,  s.  ni.  Loa : introducción 
en  prosa,  ó verso , que  antecede  á alguna  re- 
presentación teatral.  ¡|  Prólogo  : proemio, 
prefación. 

ri\OLONGATION , s.f.  Proion gacion  : 
aumento  en  la  duración  de  una  cusa. 

* PRO  LO  N GE,  s.f.  Tiro  , maroma  : pa- 
ra sacar  un  cañón  de  artiileita  de  un  atasca- 
dero. 

PROLONGK,  EE,  p.p-y  adj.  Prolon- 
gado. 

PROLONGKMENT,  r.  m.  Prolonga^ 
miento,  prolongación. 

PROLONGER , v.  a.  Prolongar  : el  licm  • 
po.  ||  Piolongar  : alaigar,  dilatar,  extender. 
Prolongerun  i'aisseau  emparejar  una  nave 
con  otra  para  atracarla.  ||  Empediar  : los  pa- 
ño». 

PROMENADE,  s.f.  Paseo  : díccse  de  la 
acción  «le  pasearse , y tkl  sitio  por  donde  *c 
pasea. 

PROMFJNE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Paseado. 
PROMENER,  v.  a.  Pasear : sacar  ú pa- 
sear, ó hacer  pasear  ; á un  niño,  á un  conva- 
leciente, á un  forastero,  á un  caballo.  ])« 
este  último  se  dice  en  francos  mas  freqúenic- 
mente.  ||  Promcner  sa penséc , sa  vue , c íc. 
explayar,  extender,  divertir  el  pensamiento , 
la i ista , ctc.|J  Knvoycr prometer qneLpiuu  : 
enviarle  á pasear , despedirle  con  enfado , y 
desprecio. 

PROMENER  (SE),  t*.  r.  Pasearse,  ps- 
sear. 
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PROMFNOIR , s.  m.  Píisco  : sitio  públi- 
co , 6 destín  adopara  pascar. 

PHUMFSSE,  s.  j.  Promesa.  !|  Vale  : pa- 
pel a favor  tic  alguno  jKua  paparle  cierta 
cantidad.  [J  Promcs&e  de  maruige  : palabfQ 
. casamiento. 

PROMETTEUR , EUSE,  5.Promctrdor: 
el  <£ue  mucho  promete.  En  ambas  lenguas  se 
usa  eu  estilo  familiar. 

PROMF.TTRE , v.  a.  Prometer,  ofrecer  r 
baci.-r,  ó dar  alguna  cosa.||  Prometer  , asegu- 
rar : el  euiripliinicnto  de  una  cosa.  ]]  Prome- 
ter, dar  esperanza^  hacer  esperar ; cu  este 
sentido  se  u>o  como  virrbo  neutro. 

PROME'ITRE  ( SE) , v.  r.  Prometerse, 
esperar,  ron  liar. 

FROMI  VENCE,  s.  f Prominencia. 

PRO  MINEN  f , ENTE,  adj.  Promi- 
nente. 

PR0M1NER , v.  n.  Dominar  : lo  que  e¡»tá 
al  trdolor. 

PRO  MIS  , ISE,  />.  p.  Y.  adj.  Prometido. 

PROMISSKKV  , s.  f.  Úsase  solo  en  esta 
frase,  fe/re  de  promissinn , tierra  de  proini-  j 
won  : la  t(ne  Dios  prometió  al  pueblo  neón*). 
'También  se  dice  en  estilo  figurado  y familiar 
de  tiu  país  iVud  v abundante. 

PRO  M<  INTUIRE  , s.  m.  Promontorio  : 
lo  mismo  que  rabo  {cap  en  francés).  Lo 
primen»  casi  no  tiene  uso  sino  en  la  geo- 
grafía antigua  ¿ y lo  segundo,  en  iu  mo- 
derna. 

PKOMOTEUR  ys.  m.  Promotor,  pit^rio- 
▼cdor  : el  que  promueve  y adelanta  alguna 
cosa.  j|  Promotor  fiscal : eíque  hace  la  parte 
fiscal  en  una  Curia  eclesiástica. 

PROMO  TION  , s.  J i Piomocion  : la 
acción  de  promover. 

PRO  MOL  VOIR,  v.  a.  Pomover  : elevar 
á alguna  dignidad  , que  regulai  lucule  hablan- 
do se  entiende  eclesiástica  en  frunce». 

PROMPT,  MP TE,  adj.  Pronto , ligero. 
l|  Pronto,  repentino.  ||  Prouto  : cuidadoso, 
activo,  diligente.  ||  Pronto,  colérico.  Avn ir 
Icsprit  prompí  , la  coneeptíon  vive  et 
promjtle  ; ser  vivo  de  ingenio  , perspicaz. 

PRO M PTEM ENT , tulv.  Prontamente. 

PROMPT1TUDE,  f.  f.  Prontitud  : cele- 
ridad , presteza.  ||  Proulitud , diligencia.  ;| 
Prontitud  f repente  : viveza  de  ingenio.  || 
Pronto,  repetí  te  : rapto  pasagero  de  colera. 
L’wsr  regularmente  en  plural. 

♦ PRO  MPTU  AIRE,  s.  m.(poc.  u s. ) Pron- 
tuario. 

PROMU  ,UE,p.  p.  Promovido.  V.  Pro- 
tnmivoir.  i 

PUOMULGATION , *.  / Promulga- 
ción. 

. PROMULGUÉ,  ÉK,  p.p.y  adj.  Pro- 
mulgado. 

PROMU LGUER  , v.  a.  Promulgar  : pu- 
blicar coa  solemnidad  alguna  ley. 


♦ PRONATEUR  , m.  ( anrtt.  ) Prona  - 
dor  : nombre  de  dos  músculos  de)  antebrazo, 
con  los  qualcs  se  buce  el  movimiento  de  pro- 
nacion. 

PRONATION  , s.f.  ( anat . ) Pronacion  : 
la  acción  de  volver  la  palma  de  la  mano  ha- 
cia la  tierra. 

PRONE , i.  f.  Plática  , sermón  : que 
lia  cen  los  párrocos  á sus  feligreses  los  domin- 
gos en  la  misa  mayor.  ||  ( fig.  y fam.) 
Paulina  , .fraterna  : reprehensión  fastidiosa. 

PRONE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Alabado, 
ensalzado.  ||  Charlado. 

PRONER , v.  n . Prctlicar  , hacer  la  plá- 
tica : dírcsc  de  los  párrocos  respecto  á su  .au- 
ditorio en  le  tui&a  mayor.  ||  ( fig.  y Jam.  ) 
Sermonear  : gastar  mucha  prosa. 

PRONER,  v.  a.  Preconizar,  elogiar  : á 
alguno , ó á cosa  suya  , con  pasión , ó ex- 
ceso. 

PRÚNEUR , EUSE  , s.  Pondcrador  , 
pregonen»  , panegirista  : elogiador  extre- 
mado, ó interesado  de  alguno  , ó de  sus 
cosas.  ||  {Jig-  y jam.  ) Sermoneador  , 
plaliqiiero  : el  que  ceba  mucha  prosa  renre- 
ncndicndo.  , 

PRONOM  , s.  m.  Pronombre  : la  dicciou 
que  *:}  pone  en  lugar  del  nombre. 

PRONOMINAL  , ALE  , adj.  Pronomiv 
nal  : lo  que  pertenece  al  pronombre. 

■*PRONONCE,  s.  m.  El  ludamos  : la  sen- 
tencia de  un  juzgado. 

PRONONGK  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Pro- 
nunciado. ||  Declarado.  |l  Decidido.  Usase 
como  sulislanlivo  cu  lo  forense  , y significa 
la  declaración  , ó resolución  de  la  senteucia  : 
le  pmnoncéde  l arrvt.  |l  I .lámanse  en  la  pin- 
tura y escultura  máseles , nerj's  bien  pm- 
nonce's  : músculos  , nervios , bien  expresa- 
dos. 

PRONONCER  , v.  a.  Pronunciar  : ar- 
ticular palabras.  ¡|  Pronunciar , decir , reci- 
tar : una  arenga  , un  discurso.  ||  Pronun- 
ciar , fallar  : dar  sentencia  un  juez.  - 

PRONUNCIA TION,  s.  f.  Pronuncia- 
ción: la  articulación  de  las  sílabas  y palabras. 
|J  Pronunciación  : una  de  las  parte»  «lcl  ora- 
dor. ||  Publicación  : de  una  sentencia  , 6 
auto. 

PRONOSTIC,  s.  m.  Pronóstico  : juicio 

conjetural  , que  »e  bace  de  lo  que  lia  de 
suceder. 

♦PRONOSTICATION , s.f.  {Poc.  us.) 

Pronosticación , el  acto  de  pronosticar. 

PRONOSTIQUÉ,  ÉE  , p.  /».  y adj. 
Pronosticado. 

PRONOSTIQUER , v.  a.  Pronosticar : 
coniccturar  ; padecer. 

PRONOSTIQUEUR,  r.  m.  Pronostica- 
dor. 

♦PRONUBA  , #.t/\  Prónuba  j la  uiadiina 
de  una  bod*. 
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PROPAGANDE , s.f  Propaganda : con-  ( 
gregackm  establecida  en  Roma  pora  la  pro-  j 
pngacion  de  la  fe. 

‘PROPAGAN DISTE,  s.m. Miembro  do 
la  congregación  de  propaganda. 

PROPAGATEL h , s.  rrt.  Propagador. 

PROPAGATION  , z.  / Propagación  : 
la  multiplicación  de  la  especie  par  la  gene- 
ración. .¡Propagación  : dilatación , cxlcnsiou. 

||  Propagación  de  la  fe. 

PRÜPAGER  , v.  a . Propagar  : extender, 
aumentar. 

PROPAGER  { SE),  v.  r.  (fu.)  Propa- 
garse , difundirse  : comunicarse  el  sonido , 
ó Ja  luz. 

PROPENSION  , s.  f Propensión  : la 
inclinación  de  algunu  persona,  o cosa  á su 
naturaleza , ó genio. 

PROPHÉTE , s.  m.  Profeta.  ||  (fig.  y 
fam. ) D ícese  : prop fléte  de  malheur : por- 
tador de  malas  nuevas. 

PROPHÉTESSE,  s.f.  Profetisa  : mu- 
cer  qnc  lieije  espíritu  de  profecía. 

PR0P11É  PIE , s.f  Profecía : predicción 
Itcclia  por  inspiración  divina. 

PROPHETIQUE,  adj.  m. y f Profc- 

|ico. 

PROPHETIQLEMENT,  ado.  Profcti- 
«)mentc. 

PROPIlETISÉ , ÉE  ,p.  p.  y adj.  Pio- 
le tizado. 

PROPHETISER,  o.  a Profetizar:  anun- 
ciar las  cosos  futuras.  ||  Profetizar , conje- 
turar , hacer  juicio  por  algunas  señales. 

PROPHYLAC  PIQUE  , s.  J.  Porolilác- 
tica  : parte  de  la  medicina  , que  trata  de 
preservar  de  las  enfermedades.  |]  adj.  m.y  f. 
Profiláctico  : medicamento  preservativo. 

PROPICÉ  , adj.  m.y  f.  Propicio  , favo- 
rable. 

PROPFJÜATION , s.  f.  Propiciación 
^ á Dios , 


sacrificio  que  se  ofrece  á Dios  , pata  apla 
par  su  divina  justicia. 

PKOPl'l  lA  rOUlE.flJ/  m.  yj:  Propicia- 

torio  : lo  que  tiene  virtud  de  mover , y bu- 
ger  propicio. 

PR  O PITIA  TO  IRE  , s.  m.  Propicia- 
lorio  : lámina  de  oro  puiisuuo  , que  se  ponici 
sobre  el  aren  del  testamento 

PROPOL1S  , i.  J.  Propóleos  : el  betún 
«on  que  las  abejas  bañan  la  colmena  por 
dentro , ántcs  ne  empezar  á trabajar. 

PROPORTION  , s.  f.  Proporción  : la 
dis]>osicioii  y correspondencia  <le!)ida  de  las 
partes  de  una  cosa. ||(  matan.)  Pioporeion 
Je  semejanza  igualdad  de  los  razones. 

A proportion : á proporción  , a correspon- 
dencia. 

PROPORTIONNAL1TK,  s.f  P: «.por- 
ción nlidad.  , , 

PROPORTIONNÉ,  ÉE,  P.  r.  y 

Proporción  ado. 


PROPORTIONNEL,  ELLE,  adj. 

( matan.  ) Proporcional. 

PROPORTIO  NNELLEMENT  , ad». 
Proporcionalinente.  . 

PROPORTION  NEMENT , oda.  Pro- 
porcionadamente , con  la  debida  propor- 
ción. 

PROPO RTIONNER  , p.  n.  Proporcio- 
nar  : disponer  una  cosa  que  guarde  la  de- 
bida proporción  y correspondencia  con  otras, 

6 con  sus  partes.  ||  Proporcionar:  ajustar  , 
igualar  , medir. 

PROPOS  , s.  m.  Conversación  , jndabras, 
asunto.  ||  Proposición  : para  algún  ajuste.  j{ 
Propósito  , resolución.  j|  A prontos  ; á pro- 
pósito. ¡}  Penir  a prop  ts  : venir  al  caso  , 
llegar  a buen  tiempo  , en  buena  ocasión.  <( 

A tont  propos  . á cada  instante  , á caria  pa- 
so. ¡|  De  propos  deliberé  : con  ánimo  deli- 
berado, con  intención  formal.  ||  ílors  de 
propos  ; fuera  del  asunto  , del  caso.(|  Mal 
it  propos  : en  rnal  tieuqH)  , en  mala  Ocasión. 

PRO  POS  ABLE  , adj.  m.  y f Propo- 
nible  : lo  que  se  puede  Proponer. 

PROPOSAN  1 , s.  m.  Joven  teólogo 
protestante  , «pie  estudia  para  ministro. 

• PROPOSANT,  adj.  Proponen  le. 

PROPOSER  , o.  a.  Proponer  : repre- 
sentar, ó hacer  presente  ora  razone»  una 
cosa. 

PROPOSER  ( SE  ) , v.  r.  Proponerse  , 

hacer  pi opósito,  hacer  resolución  de 

PROPOSmON  , s.f.  Proposición  : la 
acción  de  proponer.  || Proposición  : éntrelos 
dialécticos  es  uua  Oración  breve,  en  la  que 
se  sumía  algnn  principio.  |¡  Pitias  de  pro- 
position.  V.  Puin. 

PROPRE  , adj.  m.  y f.  Propio , natura]. 

||  Propio : peculiar  , perteneciente  cxclusi-  , 
vamente.  ¡|  Propio  : que  conviene  parlicu 
lamiente.  [\  Propio  : apto  , bueno  para  al- 
gún fin.  ||  Propio^  mismo.  j|  Aseado  , lim- 
pio. 

PROPRE  {LE P ropio,  propie- 
dad : cali. latí  que  distingue  un  sugeto  «le 
tmlcs  l.is  «lemas.  I.c  propac  des  oiseatix  * 'e.%t 
de  i' oler : es  propio  de  los  páxaros  el  volar. 
i|  Le  proprc  des  tajaos  t est  l,t  cwiosité  : 
la  cintosidud  es  propiedad  de  1-  •«  niños.  •' 

PROPRKS  ( LES  ) , s.  m.  pl.  En  tcruii 

nos  jurídicos  son  los  bienes  libres , ó lo  li- 
bre, sea  del  marido  , sea  de  la  imiuer.  > 

PROPREMENT  , ado.  Propiamente  , 
con  propiedad.  ||  Aseadamente , con  aseo. 

||  Pulidamente,  con  primor.  ||  A propre- 
ment  •parla  para  hablar  claro,  cu  tcruii- 
U«e>  precisos  , ele. 

PUOPRET,  ETTE,  adj.  {fam. ) Oi- 
riosillo , priuiorosito  : en  el  vestir.  1.  >ase 
también  como  substantivo. 

PROPRETÉ , s.  f.  Limpieza,  aseo, 
curiosidad. 
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PROPRKTEUR  , s.  m.  Propretor : tí- 
tulo de  cierto  magistrado  romano. 

PROPRIETAIRE , s.  m.yf9  Propie- 
tario , dueño,  poseedor  : el  que  posee  en 
propiedad  alguna  cosa. 

rñOPRLE  l’E  , s.  f dominio  en  alguna 
cosa.  ||  Propiedad , hacienda  , raíz.  |¡  Pro- 
piedad : la  virtud  ó calidad  particular 
de  alguna  cosa.  j|  Propiedad  : la  signiiiea- 
cion  propia  de  las  palabras. 

PRORATA  , s-  rn.  ( voz  tomada  del  la- 
tín. ) Prorula,  lo  quota  : parle  que  le  toca  á 
uno  á proporción  de  lo  partido.  ||  Au  pro- 
rata  : a prorala  , á proporción. 

P&OROGATION  , s.  f.  Prorogu'ion  , y 

proroga.  j|  JJrorog,ition  tlu  parlóme  ni  d’An- 
g/clerre  : interrupción  (lelas  sesiones  hasta 
cierto  dia  señalado. 

PROROG  ER Prorogar:  ampliar 
á termino  mas  largó^^Ia/o  que  estaba  pret- 
erípío. 

rROSAÍQUE  , adj.  m.  y f.  Prosa jeo  : 
lo  que  parece  prosa.  1) ícese  de  la  poesía 
lloxa  y rastrera. 

PROSATKUR , s.  m.  Prosista : el  amor 

que  escribe  principalmente  en  prosa. 

PROüCKNÍUM  , s.  m.  ( didact.)  Pros- 
cenio : la  ede  los  teatros  de  los  antiguos  , 
a donde  sallan  lo»  actores  ú representar. 

PROSCRIPTION , s.  f.  Proscripción  : 
liando  condenando  á muerte  á mi  uinllic- 
rlsor,  en  qtialquicr  paite  que  se  le  halle.  || 
Destrucción. 

PUOSCRIRE , v.  a.  Proscribir  : declarar 
por  ix*o  de  muerte  á alguno  sin  forma  judi- 
cial. ||  Desterrar,  echar  fuera.  ||  ( fig.  ) Ex» 
cluir  , reprobar  , desechar  : hablando  de  vo- 
cablos de  una  lengua. 

PROSCRIT  , 1TE , p.  p.  y adj.  Pros- 
cripto. ¡|  Desterrado  , desecharlo. 

PROSE , s.f.  Prosa  : lo  contrario  á me- 
tro , verso , ó poesía.  ||  Wusa  : en  la  misa  se 
llama  así  la  seqüencia  que  se  dice  ó cauta 
después  (le  la  epístola. 

PROSELYTE , adj . m.yf  Prosélito : el 
nuevo  convertid^  la  fe  : y también  el  nue- 
vo sectario  de  una  doctrina  , ú Opinión , sea 
moral , sea  política. 

PROSEE  YTISME,  s.  m.  Pros'ditismo  : 
el  zelo  y espíritu  de  hacer  prosélitos , ó de 
convertir. 

PRGSODIE,  s.f.  Prosodia  : parte  de  la 
gramática  , que  enseña  á pronunciar  confor- 
me á la  cantidad  de  las  sílabas. 

PR0S0D1QUE  , adj.  m.yf.  Prosódi- 
co : lo  perteneciente  á la  prosodia. 

PROSOPOPÉE  , s.  f.  ( rclor.)  Prosopo- 
peya: figura  por  la  que  se  hace  hablar  , ú 
operar  a iintt  persona  fingida. 

PROSPECTUS  , s.  m.  ( lat .)  Prospecto: 
el  programa  con  que  se  uuuiifu  alguna 
ohiu  ante»  de  darse  a luz. 


PROSPERE,  adj.  m.yf.  Próspero  : fa- 
vor iMc,  didioso. 

PROSPERER  , v.  n.  Prosperar  : hacer 
fortuna  , tdhrr  buena  (lidia. 

PR(  >SPKRITÉ  , s.J.  Prosperidad  : feliz 
estado,  ó fiiceso  , «*n  las  cosas  temporales 

PUOSTA  P1  i ERESE  , s.  f.  ( Miran.  , 
Prosi.ifernU:  diferencia  entre  el  lugar  apa- 
rente v el  verdadero  de  un  planeta. 

PRÜSTATES  , s.  ni.  pl.  Próstatas  : cier- 
tas glándulas  que  se  hallan  á la  ia.z  del 
miembro  viril. 

PROSTKRNATION  , í.  / Prosterna- 
cion  , Immillaciqn. 

PROSTERNE  , ÉE  ,p.  p.  y adj.  Pos- 
trad >. 

PKOSTERNEMENT,  s.  m.  IWaraien- 
to,  humillamicnto  : el  acto  de  postrarse,  de 
rendirse  contra  la  ti  cito. 

PROSTERNE R,  SE  PROSTFRNER , 

v.  r.  Postrarse,  humilláis?  contra  la  tieira 

PROSTÍTLE,  EE,  p.  p.yadj . Pros- 
tituido. 

*PROSTITUÉE, s.f. Prostituta: ramera, 
mugrr  publica. 

PROS! 1TÜFR,  v.  a.  Prostituir  : aban- 
don.  .1  torpemente  su  cuerpo,  su  honra,  etc 
||  ( jig.  ) Deshonrar  , vender  : su  empleo,  u 
autoridad , abusando  haxamente  de  ella  pOr 
interés,  ó adulación. 

PR0ST1TUER  ( SE ) , u.  r.  Prostituirse  : 
abandonarse  públicamente  una  niuger.  || 

( fig. ) Díccsc  : se  prostituer  aux  passi-ms 
d'autrui  : hacercc  instrumento , ó vil  esclavo 
de  las  pasiones  de  otro , etc. 

PROSTITUCION,  s.f  Prostitución. 

PR  OSTRA  I’ION , s.f  Lo  mismo  que 
pros  leí  n alian . • 

PROTASE,  s.f  Prótasis  ; parte  de  un 
giorm.i  dramático  , que  contiene  la  exposi- 
ción del  asunto. 

PROTE , s.  m.  Entre  jos  impresores  es 
el  regente  de  4q  imprenta. 

PHOTECTEÜR , s.  m.  Protector  : pa- 
trono : patrocinador. 

PRO TECTION , s.f.  Protección  : pa- 
trocinio , favor. 

PROTECTRICE  , s.  /.  Protectora. 

PROTEE  , s.  m.  Nombre  que  se  suele 
dar  á las  personas  variables  , inconstante»  , 
veleidosas , que  se  llaman  veletas  en  cas- 
tellano. 

PROTEGE  , EE,  p.  p.  Protegido.  Üsav 
algunas  veces  como  substantivo,  y significa 
favorito  , abijado.  C1  est  rnon  protege  , cest 
votrr  pmtfgéc. 

PROTEGER  , v.  a.  Proteger  , patroci- 
nar , favorecer. 

PROTESTA  NT  , ANTE , adj.  Proteo 
tan  le  : se  aplica  á la  religión  luterana  , 
calvinista  , v anglicana. 

PROTESTAN!’,  ANTE,  subsi.  Pro- 
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testante  : »e  dice  de  lo»  luteranos  , calvinis- 
tas, y anglicanos. 

PROTESTAN  TISME , s.  m.  Protestan- 
tismo : la  creencia  de  todas  las  sectas 
protestante». 

PROTEST ATION  , ».  /.  Protesta  : 

promesa  con  atestación  de  executar  alguna 
cosa.  |¡  Protesta:  declaración  en  forma  jurí- 
dica, oponiéndose  á algún  acto:  providen- 
cia , etc.  . 

PROTESTE,  ÉE  , p.  p.  adj.  Protes- 
tado. 

PROTESTER  , v.  a.  Protestar  : prome- 
ter , ó asegurar  positivamente  ||  Protestar  : 
declarar  en  forrua  jiuidica  , oponiéndose  á 
algún  acto  , violencia  , agravio  , etc. 

PROTET,  s.  m.  Protesto  : solo  se  dice 
de  las  letras  de  cambio. 

PROTOCANONIQUE , adj.  m.y  f Pro- 
tocanónico. 

PROTOCOLE , s.  m.  Protocolo 
críbanos.  ||  Formulario,  ceremonial. 

PROTONOTA1RE , s.  m.  Protonotario : 
el  primero  y principal  de  los  notarios , y 
ic te  de  ellos. 

PROTOS  YNCELLE , *.  m.  Vicario  de 
nn  patriarca  ú obispo  de  la  iglesia  griega. 

PROTOTYPE,  s.  m.  Prototipo  : mo- 
delo , original , en  lo  fusco  y en  lo  moral. 

PROTUBÉRANCE  , s.  J.  Protuberan- 
cia , prominencia  : d ícese  solo  en  la  anato- 
mía. 

PROTUTEUR  , s.  m.  El  que  hace  las 
funciones  de  tutor  , sin  estar  autorizado , 
como  el  marido  de  la  tutriz. 

PROU  , adv.  ( fani . ) Bastante , ó mucho. 
Siempre  va  acompañado  del  correlativo  peu , 
poco . Peu  ou  prou  , poco  ó mucho  ; ni  peu 
ni  prou , ni  poco  ni  mucho. 

PROLE,  s.  f.  Proa  : la  parte  delantera 
de  una  embarcación. 

* PROUESSE,  s.f  Proeza  , hazaña.  || 
Borrachería , 

PROLVE,  EE,  p.  p.  y adj.  Probado. 

PROU  VER,  v.  a.  Probar  : justificar, 
manifestar  , y hacer  patente  la  verdad 

PROVEDITELJR  , J.  m.  Proveedor  : 
nombre  de  ciertos  oficiales  públicos  de  la 
Señoría  de  Venecia,  que  se  llamaban  pro- 
cedan. 

PROVENANT,  ANTE,  adj.  Proce- 
dente, dimanado. 

♦PRO VENCE , (gcogr. ) Provenza : pro- 
vincia de  Francia. 

PROVENDE , ».  f Despensa , provisión , 
prevención  : de  cosas  de  comer.  Es  voz  an- 
tiquada  , que  solo  se  osa  en  francés  en  estilo 
jocoso  , como  si  dixcraiuos  bucólica  , ó 
avío. 

PROVENIR,  v.  n.  Provenir  : proceder, 
dimuuar. 

PROVENU,  LE,  jv.  p y m/j.  Provenido 


PROVENU , s.  m.  Beneficio  , provecho  . 
qne  »e  saca  de  algún  negocio. 

PROVFRBE  s.  m.  Proverbio , refrau. 

PROVERBIA!! , ALE  , adj.  Proverbial. 

PROVERBIALEMENT  , adv.  Prover- 

bialmente. 

PROVXDENCE  , *.  f.  Providencia.  En 
francés  se  entiende  la  divina. 

PRO VIGNÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  (a^ric.) 
Amugronado  , ataqui-vido. 

* PRO  VIGNEMEN  T , *.  m.  (agríe.) 
Ataquiza  : el  acto  de  amugronar , ó ataqui- 
zar Jas  viñas. 

PROVIGNER  , v.  a.  Amugronar  : ata- 
quizar las  vides. 

PROVIGNER,  v.  n.  Abijar,  multipli- 
car. ||  (fig.  y fam.)  Cundir,  propagarse. 

PROVIN,  s.  m.  Mugrón  : provena  : ser- 
pa : sarmiento  barbudo. 

PROVINCE  , s.  J.  Provincia  : uno  de  los 
países  en  que  se  divide  un  reyno,  ó estado.  | 
Provincia  : Ja  porción  de  conventos  sujetos 
a un  provincial.  I|  Les  Provinccs-U nies  : 
las  Provincias  Luidas  , que  componen  la 
república  de  Holanda. 

PROVINCIAL,  ALE,  adj.  Provincial  : 

lo  que  es  de  provincia. 

PROVINCIAL,  s.  m.  Provincial : el  re- 
ligioso que  gobierna  la  provine:»  de  su  or- 
den. j|  Vecino  de  provincia  , hombre  de  pro- 
vincia : se  dice  por  oposición  á cortesano , 
ó vecino  de  la  Corte,  en  sentido  de  poco 
fino,  poco  culto,  y algo  encogido. 

PRÓVINCIALÁT,  s.  m.  Provincialato! 
el  oficio  de  provincial  ¿ y también  el  tiempo 
de  su  duración. 

PROVISELR , s.  m.  Patrono , protector; 
de  una  casa , comunidad , ó colegio. 

PROVISION  , í.  j.  Provisión  : de  co- 
mestibles, etc.  Provisión  : de  piezas  eclesiás- 
ticas. ||  Señalamiento,  asignación  : como  da 
alimentos  , de  asistencias , por  auto  de  tri- 
bunal. ||  P ar provisión  y adv.  Interinamente, 
en  el  ínterin  , entretanto. 

PRO  VISIONS , s.  J.  pl.  Provisiones  : lo« 
despachos , ó mandamientos  de  un  tribunal 
en  nombre  del  Rey. 

PROV1SIONNEL , ELLE , adj.  ( for .) 
Provisional.  Sentence  provLionnelle  : sen- 
tencia, juicio  provisional. 

PROVISiONNELLEMENT,  adv.  Pro, 
visionalmcnle. 

PROV1SOIRE,  adj.  m.  y f (for.)  Jult 
cío  verbal , juicio  provisional. 

PROVISOIREMENT  , adv.  (for.)  Pro- 
visionalmente , verbalmente. 

PRO V ISORERIE , s.  /.  Provisorio  , 
provisoria  : el  empleo  de  provisor. 

PROVOC ATION  , s.f.  Provocación. 

PROV O OLE , ÉE  yp.p.  y adj.  Provocado. 

PROVOQL'ER,  y.  a.  Provocar : llamar : 
mover. 
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PROXENÍTE , s.  m.  Corredor , V. 
Cowtier.  Tómase  regularmente  en  mala 
parte.  . * 

PR0XIM1TE,  s.  f Proximidad,  eer- 
taniu,  vecindad.  ||  Proximidad : parentesco 
cercano. 

♦PRO  VER , PREVER , PREVER , s.  m. 
Pardillo  : ave. 

PREDE , adj.  m.  y f Gazmoño  , mo- 
gigaio  : el  que  afecta  prudencia,  modestia, 
y honestidad.  D ícese  en  francés  regular- 
mente de  Jas  mngeres  : y así  se  usa  solo  eu 
ful»tantivo  femenino. 

PREDEMMENT,  adv.  Prudentemente. 
PREDENCE,  s.f.  Prudencia  : tómase 
como  virtud , y también  como  cordura , ó 
discreción. 

PREDENT  , ENTE  , adj.  Prudente  : 

cuerdo  , discreto. 

PRLDERiE,  s.J.  Gazmoñería  : recalo, 
modestia  fingida  : y también  beatería, 
h'ccso  regularmente  de  las  mugen*». 
PRED’HOMIE  , s.  J\  Gravedad  , dis- 
creción varonil  resto  es,  integridad  , y cor- 
dnra.  V.  PinLilé. 

PRED'HOMME,  s.  m.  ( ant. ) Prohom- 
bre , hombre  bueno  , buen  varón  : esto  es , 
prudente,  cuerdo,  c íntegro. 

PREÑE  , s.  f.  Ciruela  : fruta.  ||  Prime 
de  licine-C laude  ; ciruelas  de  Doña  Claudia. 
|| Prune  hdtivc  : ciruela  temprana.  ||  Prunc 
sauvage : bruno,  especie  de  ciruela. 

PRLNF.  AU , I.  m.  Ciruela  pnsa  , ó cn- 
radn.  ||  (prov.)  Díccse.  tíre  notr  comme  un 
pruncaii  relavé  : ser  negro  como  un  tizón. 

PRENELAIK,  s.f.  Ciruehr,  ó cirolar: 
el  sitio  plantado  de  ciruelos. 

PRENKLLE,  s.J.  Endrina  : ciruela  sil- 
vestre. ||  Niña,  Pupila  d«*|  ojo.  ||  ( proi >. ) 
Díccse  : jnuer  de  la  prunclle  : dar  ojeadas  , 
hacer  señas  con  los  ojos.  Conserver  quclqne 
c7io.se  comme  la  prnnellc  de  í ceil : cuidar 
de  una  cosa  con  mucho  remero  , mirarla 
como  la  niña  de  sus  ojos. 

PRLNELLIER  , 5.  m.  Endrino,  acacia 
bástanla , ai  añones  : árbol. 

PRENIER  , i.  191.  Ciruelo  : árbol  frutal. 
PRERIT  , s.  m.  Prurito:  comczou  : pi- 
cazón. 

* P RESSE  , (gcogr. ) Prusia  : reyno  de 
Europa. 

* PRESSIATE,  s.  m.  (quim.)  Prusiato: 
nombre  genérico  de  las  sales  formadas  por 
el  ácido  prúsico. 

* PRESSIQEE , adj.  Prúsico  : di- 
cese  del  ácido  que  se  extrae  del  azul  de 
Prusia. 

* PRYTANAT , ».  m.  Pritaoato  : digni- 
dad y empleo  de  pritano. 

PRYTANE , s.  m.  Pntano  : nombre 
de  unos  magistrados  de  Atenas  puia  los 
tu  mitos  crimínala. 


PRY T ANEE , s.  m.  Putañeo  : edifi* 
ció  público,  en  donde  s«*  juntaban  los  pó- 
tanos. ||  Pritaneo  : en  Francia  se  da  este 
nouibre  á los  (‘olegios  destinados  para  ios 
hijos  de  militares. 

PSALLETTE  , ».  f.  Coh'gio  , ó semi- 
nario, donde  se  crian  y enseñan  los  niños 
de  coro  , que  en  algunas  iglesias  llaman 
seises  , v (Til  otras  infantes. 

PSALM1STE , s.  m.  Salmista  : nombre 
que  se  da  al  profeta  David. 

P.SALMODIE  , s.J.  Salmodia  : el  canto 
ó lectura  de  los  salmos. 

PSALMODIER  , v.  n.  Salmear , ó sal- 
modiar : cantar  ó rezar  los  salmos. 

PSALTEllION , s.  tu.  Salterio  : instru- 
mento de  cuerdas  de  alambre. 

PSAUME  , s.  ni.  Salmo  : cántico  sagra- 
do. Jjfc^icc  regularmente  de  los  de  D*vid. 

/ mies  de  la  penitente  , 6 jH-niten- 

erVmBal  mos  pen  i temía  les. 

PSAETIER  . s.  m.  Salterio  : el  libro  de 
los  salmos  de  David. 

PSKEDONYME , adj.  m.  y J\  Seudó- 
nimo : de  nombre  supuesto.  Díccsc  de  un 
autor  y de  la  obra. 

PSORA,  s.  m.  ( círug. ) Sama. 
PSORIQEE,  adj.  m.yf  ( círug.''  Sonco ; 

lo  (pie  es  de  la  natural'  /a  de  la  sama. 

PSOROPHTALMIE , s.  f.  Sorofudmía  : 

especie  de  sarua  que  ataca  á los  párpados 
y sus  bordes. 

PSY  GHOLOGIE , S.J'.  Sicología  : cien- 
cia ó tratado  «1*1  alma. 

PTYALISME,  s.  ni.  V.  Saliva  ti  on. 

PE  , EE , p.  p.  de  paítre.  ||  (cetrer.) 
Pastado  , gorgueado. 

PLAMMENT  , adv.  Hediondamente  , 
con  hediondez*,  asquerosamente.  ||  (Jtg*  r 
Jam. ) Dícesc  : mentir pumnmenl  : aicnur 
sin  suelo  , desaladamente. 

PEAN T,  ANTE,  adj.  Hediondo  , fr|i- 
do  : que  hiede , qne  corrompe.  Usase  algu- 
nas veces  como  substantivo  , y se  toma  por 
asqueroso , puerco.  [|  ( moni. ) Dícesc  : betas 
púa ntcs  : las  zorras,  tejones,  y demas  ani- 
males hediondos. 

PE  ANTEE  R , s.f.  Hedor,  hediondez. 
PEBERE  , adj.  m.  y f.  ( for . ) Jóv^n 
que  ha  llegado  á la  edad  de  pubertad. 

PERFJl'l'É , s.  f.  Pubertad  : la  edad  de 
catorce  años  cu  el  varón , y de  doce  en  !a 
luuger. 

PE  BIS , s.  m.  ( anal . ) Dícesc : os  pubis : 
hueso  pubes. 

PE B LIC , IOEE  , adj.  Público  : loque 
concierne  á todo  un  pueblo.  }|^  Público  : 
común,  conocido  de  todos.  ||  l'emme  pu- 
blique : mugi  r pública  , meretriz.  ||  Pe  r- 
sonries  publiques  : personas  públicas  , l is 
que  cxerreii  algún  empleo  de  magistral  uta , 
u autoridad  publica. 
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PUBLIC  , s.  m.  Público  : el  común  : 
la  generalidad  del  pueblo,  provincia  , ciu- 
dad , villa  , ele.  ¡|  En  public,  adv.  En  pú- 
blico , públicamente. 

PLBlJCAlN,  s.  tu.  Publirano  : entre 
los  Romanos  era  el  arrendador  , c>  recauda- 
dor de  rentas.  Hoy  solo  so  dice  en  sentido 
odioso  de  los  asentistas  y hombres  de  ne- 
gocios. 

PU BLICATION , s.f.  Publicación. 

PUBLICIS1TE  , s.  m.  Publicista  : autor 
que  ha  escrito  de  derecho  público. 

PUBLICATE,  s.f.  Publicidad.  ||  No- 

loricdad. 

PL'BLTE*  ÉE  , p.  p.  r adj.  Publicado. 

PUBLIEH  , y.  a.  Publicar  : hacer  pública 
y notoria  uno  cosa,  [j  Publier  la  g ueric 
publicar , ó declarar  la  guerra.  |)  Publier 
un  lirre  ; publicar  , dar  al  publico,  un  li- 
bro. 

PUBLIQUEMERT,  adv.  Públicamente. 

PUCE , s.f  Pulga  : insecto.  |!  MciU  e la 
puré  a Vorc'Mc  : sollispar  a uno  : inquie- 
tarle. 

PUCEAU , s.  m.  (joc.)  Doncel , virgen  : 
dicese  «leí  varón  que  no  lia  conocido  tnuger. 

PUCELAGE  , s.  m.  { est.  box o. ) Virgo, 
virginidad. 

PUCELLE,  s.f  Doncella  , poncella.  J| 
Doncella  : pescado  semejante  al  sábalo.  j| 
Concha  marina  pequeña. 

PUCEKON  , s.  /«.  Pulgón  : insecto  pe- 
queño. 

♦ PUCHO*}* , s.  m.  ( náut . ) V.  Trombe. 

♦ PU  DEN  D AGRE  , s.  f Pudendagra  : 
nombre  de  cierto  dolor  en  las  parles  ge- 
nitales , asi  del  hombre  como  de  la  muger. 

♦ PUDEÑDUM,  s.  m.  Las  pudendas, 
las  partes  vergonzosas : esto  es , las  partes 
genitales  de  uno  V otro  sexo. 

PLDEUR , s.  f.  Pudor,  honestidad  : y 
también  vergüenza  , recato. 

PUDIBOND  , ONDE,  adj.  { joc .)  Pu- 
dibundo . vergonzoso  . casto. 

PUD1C1TÉ , s-  f Pudicicia,  castidad. 

PL’DIQLE  , adj.  m.  y f.  Casto,  ho- 
nesto , púdico. 

PCDIQUEMEKT  , adv.  Con  pudicicia, 
honestamente. 

♦ PC'E  , s.  J-  Orden  y dispocicinn  de  la 
urdimbre  en  los  texidos. 

♦ PLE1L , s.  m.  Plantío  : tallar  nuevo , 
que  no  ha  llegado  ¿ los  tres  años. 

n PLER  , v.  n.  Heder  : oler  mal.  Lsasc 


launas  veces  como  activo. 

PL1IUL , ILE  , adj.  Pueril : cosa  de  la 
iñez.  ||  Pueril  : acción  ó dicho  propio  de 
iño , é impropio  de  un  hombre. 
PCÉRlEEMENT  , adv.  Puc  ¡luiente. 
PüÉÍUfiTE  , s.  /.  Puerilidad , mu- 


chachada. 

pCGUaAT  , *. 


m.  Pugilato  : la  lid  á 


puñadas , tjue  se  executaba  cuerpo  á cuerpo 
entre  los  antiguos. 

PUtlVE , r.  ni  Malera  muerta  , ó artiga. 

PLlNL,EE,  adj.ys.  Segundo, segundón: 
d ícese  del  hijo  nacido  después  del  pi  iinoge- 
nito  , y del  tercero  después  del  segundo  , y 
«leí  qu  arto  respecto  del  tercero. 

Pl  18  , adv.  Después.  El  puis  qu'en 
est-il  ?v  que  será  ello  después  ? 

PLISAGE , s.  m.  La  acción  de  sacar 
agua  de  un  pozo. 

PUÍSABD , s m.  Pozo  perdido  , pozan- 
co , sumidero  : de  «aguas. 

PLISE,  EE,  p.  p.  r adj.  Sacado. 

PULSEH  , v.  a.  Sacar  agua  del  pozo  , del 
rio , del  pilón , de  la  fuente.  ¡|  (fig. ) Sacar 
ó lomar  de  alguna  pane.  Puiscr  ditas  les 
sources  : beber  en  las  fuentes  , leer  los  au- 
tores originales  on  qualquiera  materia. 

* PUISOIR , s.  m.  v asija  para  sacar  el 
nitro. 

PUISQUE , conj.  Pues  que  : ya  que; 
puesto  que. 

PUISSAMMENT,  adv.  Con  empeño , 
con  eficacia  , con  vigor. 

PLISSAISLE , s.f  Poder  , potestad, 
autoridad.  |)  Poder  , ó dominio  , domina- 
ción , imperio.  ¡{  Potencia  : estado  sobera- 
no. (|  Potencia  : virtud,  fuerza  de  los  reme- 
dios. ||  Potestad  : es  voz  de  la  aritmética  y 
álgebra.  J|  Potencia  : es  voz  de  la  maquina- 
ria. ||  7oute-puissa/we  , omnipotencia  : di- 
cese solo  de  Dios. 

PUISS ARCES  , i.  f pl.  Potestades  : 
el  quarlo  coro  de  los  espíritus  celestes.  | 
Poderosos  , magnates  : en  un  estado. 

PU1SSANT , ARTE,  adj.  Poderoso  ; 
lo  que  tiene  mucho  poder  , o autoridad.  || 
Podeioso : rico  , lleno  de  bienes  de  fortuna,  jj 
Poderoso  : eficaz  , de  gran  fuerza  , ó vir- 
tud. ||  Robusto  , fuerte  : hablando  de  per- 
sonas. j|  fe  Tatit- Puis  san  l : el  Todopode- 
roso . el  Omnipotente  : liablando  de  Dios. 

PUITS  , s . rn.  Pozo  : para  sacar  agua.  || 
Pozo  : hoyo , foso  , que  se  hace  en  la  tierra 
para  diversos  fines.  |j  Puits  perdu  : pozo 
cuyas  aguas  se  pierden  por  ser  el  fondo  de 
arena.  ¡|  Puits  tic  Science  : pozo  de  cien- 
cia, el  hombre  muy  sabio.  ¡[  (prov.)  Dí- 
ccsc  : la  vériic  cst  au  Jrmd  du  puits  : es 
menester  mucho  para  apurar  la  verdad. 

*PLLIGAIRE , s.  t.  Zaragatona : planta. 

PULLULER , v.  ti.  Pulular  : ahijar, 
multiplicar  roncho  las  plantas.  ¡|  {fig.)  Pu- 
lular : se  dice  de  los  errores  , de  ios  heregías , 
que  cunden  , y crecen. 

PLLMOiNAIRE  , s.  f Pulmonaria  : 

planta.  * 

PULMORAIRE , adj.  m.  y f.  Pulmo- 
niaco : lo  perteneciente  al  puiaum. 

PULMOME  , s.f  Pulmonía  ; enferme- 
dad del  pulmón. 
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PULMONIQUE  , adj.  m.  y f Tora.lo 
tlrl  pecho  , el  que  padece  del  pecho  , enl'er- 
luo  del  pulmón.  U >ase  también  como  tub»- 
untivo. 

PULPE  , s.f.  V.  Paulpe. 

PULSATIL,  IVE,  op- 
tativo. 


* PULSATIL , IVE , adj.  { med,c.  ) Pul 


PULSATILL£ , »-  /■  Anemona  pul- 
satila : planta. 

PULSATION  , s.  f ( medie.  ) Pulsa- 
ción. 

* PULSILOGE  , t.  m.  Instrumento  para 
medir  la  velocidad  del  palto. 

* PULVÉRATEUR  , adj.  Ftcaryadora 
( ave)  : di  cese  de  Ls  que  tienen  la  quididad 
de  etcarvar  la  tierra  , y revolcarse  en  el 

**  PULVÉR1N  , r.  m.  Polvorín  : pólvora 
desgranada  para  cebar  las  armas.  ||  Pol- 
vorín : frasquito  en  que  se  Ucva  esta  pól- 
vora . 

PULVERISATION  , s.  f Pulverlaa- 

«ion  : accjon  de  reducir  á polvo. 

PULVERISE  , EE  , p.  p.  Pulverizado  : 
reducido  á polvo. 

PULVERISER,  v.  a.  Pulverizar  : lo 
mismo  que  reducir  á polvo. 

* PULVERULENT  , ENTE , adj.  (bol.) 
Pulverulento.  Dícese  de  las  partes  de  un 
vegetal  que  están  cubiertas  de  cierta  tez  que 
parece  polvo. 

PUmlQN  , t.  m.  Aceyte  dcpnlma. 
PENAIS,  AISE,  adj  .y  s.  La  persona 
á quien  le  huele  mal  el  aliento. 

PUNAISE,  t.  f.  Chinche  : insecto.  \\Pu- 
naises  rouges  de  jardín : vaquitas  de  S.  Au- 
ton.  I|  Sansanita. 

PUNA1SIE , s.  f.  Hedor  del  aliento  , ó 
de  las  narices. 

PUNI,  IE,  p.  p.  y adj . Castigado,  pe- 
nado. 

PUNIQUE , adj.  Púnico  : lo  mismo  que 
«artagines.  Foi  puraque  : perfidia  , mala 
fe. 

PUNIR  , v a.  Castigar  , penar  : im- 
poner pena  el  juez. 

PUNJSSABLE  , adj.  m.y  J.  Digno  de 

castigo  : punible. 

PUNITION , t.  f.  Castigo  , pena  : im- 
puesta á un  reo. 

PUPILLAIRE  , adj.  m.  y f Pupilar : lo 
perteneciente  á nn,  pupilo. 

PUPiLLARITE,  *.  /.  (/or.  ) Pupi- 
lage. 

PUPILLE , s.  m.  Pupilo  : el  menor  que 
necesita  tutor. 

PUPILLE  , s.  f Pnpila  : la  niña  del 

ojo. 

PUPITRE  , s.  m.  Atril  para  tener  un 

libro. 

PUR,  URE,  adj.  Puro  : simple,  mero, 
mu  composición  alguna.  j|  Puro  : limpio. 


sin  mancha , ni  defecto.  ||  Puro  , correcto  , 
limado  : dícese  del  estilo.  j|  Piuro  : casto , 
sin  mancha  en  la  virginidad.  ||  //  pur  el  á 
ptein  yejp.  ado.  Enteramente  , por  entero  , 
plenamente. 

* PUREAU  , s.  m.  ( arr/uit.)  La  parla 
de  teja  , ó pizarra  que  quería  descubictla  , 
después  de  sentada  en  el  tejado. 

PURÉE  , s.  f.  Substancia  , ó suco  del 
garbanzo  , guisante  , lenteja*,  etc. , machaca- 
dos después  de  cocidos. 

PUREMENT , adt».  Puramente  , mera- 
mente.) |Sin  reserva , n i condición. Con  pureza . 
PURETÉ,  s~J.  Pureza  : limpieza,  cla- 


ridad. ||  ( 

* PUR 


. ) Pureza  , castidad. 

TE,  s.f.  Polvos  finos  y negro» 


para  cartas. 

PURGAT1F  , IVE  , adj.  Purgativo  , 
purgante  : lo  que  tiene  virtuo  para  purgar.  || 
Dícese  porgante  solo  , q liando  se  usa  como 
substantivo. 

PURGATION  , s.  f.  Purgación  , eva- 
cuación : de  malos  humoies  ote.  ||  Purga  ; 
bebida  medicinal.  ||  Purgation  canoniquc  : 
purgación  canónica. 

PURGATIONS  , /.  f plur.  Purgación  : 

achaque  mensual  en  las  muge  res. 

PURGATOIRE , j.  m.  Purgatorio  : lu- 
gar donde  se  purifican  las  almas  justas,  fy 
Paire  son  purgatoire  en  ce  monde  ¿ pa- 
sarlas penas  del  purgatorio. 

* PURGE,  s.f.  Expurgo,  purga:  la  ac- 
ción de  dgsinficionar  los  géneros  apestados. 

PURGE,  EE,  p.  p.  y adj.  Purgado. 

*PURGÉOiR,  s.  m.  (arqwt.  nPurifica- 
dor : arqueta  llena  de  arena  gorda  , y guijo 
menudo  , que  se  construye  a la  entrada  de 
loa  aqúeductos  , ó encañados  , y de  dis- 
tancia á distancia  , para  purificar  el  agua  de 
las  partículas  heterogéneas  que  se  le  hayan  po- 
dido mezclar  en  su  nacimiento. 

PURGER  , v.  a.  Purgar  : purificar  , 
limpiar.  ||  Purgar  : con  purga  medicinal.  [| 
( Jig . ) Dexar  limpia  , ó libre  una  cosa  de 
otros  que  la  dañan  , como  : purger  Tétat  de 
uoleurs , sa  maisnn  de  fripons.  ||  Dícese  : 
purger  son  bien  de  dettes  : desempeñar  su 
caudal , dexar  lo  libre  de  deudas.  ||  Purger 
un  décret  : desvanecer  un  auto  justifican- 
do su  inocencia. 

PURGER  ( SE  ) , i*,  r.  Purgarse  : tornar 
una  purga.  ||  Se  purger  d’une  accusatiort  : 
libertarse  de  una  delación,  probando  su  ino- 
cencia. 

* PURGERIE  , s.f.  Lugar  donde  se  po- 
nen los  vasos , ó formas  para  purificar  d 
azúcar. 

PURIFICATION  , *.  / Purificación  : 

acción  de  purificar.  j|  Purificación  : la  que 
hace  el  sacerdote  en  la  misa.  ||  Purificaiion 
de  la  Sainte  Fierge  .-  Purificación  : Cande* 
loria  : festividad  de  la  Iglesia. 
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PURFFICATOIRE  , t.  m.  PuriScador  : 

p a futo  con  que  se  purifica  el  cáliz  después 
de  la  comunión. 

PURIFflE , ÉE  ,p-p*y  adj'  Purificado. 

PURIFIER  , v.  a.  Purificar  : dexar , ó 
poner  pura  alguna  cosa  , sea  material , ó in- 
material. ||  Depurar  , acendrar  , acrisolar. 

PURIFIER  (SE ),(».  r.  Purificarse  , lim- 
piarse. 

* PURIFORME  , adj.  m.y  f {medie.) 
Puriforme  , malcrioso  : que  se  parece  al 
pus  ó materia. 

PUR1SME,  s.  m.  Purismo:  afectación, 
ó escrupulosidad  en  la  pureza  del  lenguage. 

PL'RISTE  , s.  m.  Purista  : el  que  afec- 
ta pureza  en  ellcngage  , ó la  oiiserva  con  ni- 
mia escrupulosidad. 

PURITA1NS , s.  m.  pl.  Puritanos  : nom- 
bre de  ciertos  sectarios  en  Inglaterra. 

PURITANISME , s.  m.  Puritanismo  : 
doc  trina  de  los  puritanos. 

PURPURIN  , INK,  adj.  Purpurino  , 
que  tira  á color  de  púrpura. 

* PURPURESE,  s.J.  Purpurina  : bronce 
molido  para  pintar. 

PURULENCE  , s.  f Purulencia  : la 
calidad  de  lo  purulento. 

PURULEtfT  , EM  E , adj.  Purulento  , 
liaterioso  : convertido  en  podre , materia  , 
Ó mezclado  con  ella. 

PUS , i.  m.  ( cirug. ) Pus  : materia  , 
podre. 

PUSILLANEME,  adj.  m.  y'j.  Pusilá- 
nime. 

PUSILLANIM1TE  , s.  /.  Pusilanimi- 
dad  ; falla  de  ánimo  y valor. 

PUSTULE , s.  f.  Pústula  , postilla. 

PUTAIN  , i.  j.  Puta  : muger  ruin  , que 
se  da  á muchos. 

PU'^NISME , s.  m.  Putaísmo,  pute- 
ría : vi*  putesca. 

PUTASSFJUE,  s.f.  Putería. 

PUTASS1ER  , s.  m.  Putañero  , patero. 

PUTATIF,  IVE  , adj.  Putativo  : el  que 
pasa  por  padre  no  siéndole. 

* rUTÍER , s.  m.  Ciruelo  de  santa  Lu- 
cia : árbol. 

PUTOIS  , s.  m.  Veso : animal  quadrúpe- 
do  , parecido  á la  garduña  ; pero  de  pelo 
negro. 

PUTRKFACTION  . t.  f.  Putrefacción. 

PUTRÉFAIT  , AiTE  , wij.  Fstido  , 

corrupto , infecto., 

PUTREF1É , EE  y p-  p y adj.  Ccn rom- 
pido y podrido. 

PUTRÉFIER  ( SE) , v.  a.  Corromper,  pu- 
drir , ó podrir. 

PUTRÉFIER  y v.  r . Pucharse  , corrom- 
perse. 

PUTIUDE,  adj.  m.  r f.  (voz  fie  me- 
die.) Pútrido,  infecto,  /uvre  ¡utíruU 
calculara  pútrida. 


* PYCNOSTYLF , s.  m.  ( arquit . ) Píe-  v 
nóstilo  : intercolumnio  demasiado  estre- 
cho. 

PYCTNOTIQUE  , adj.  m.  y f.  (medie.  ) 
Pignóiicos  : medicamentos  que  condensan 
los  humores. 

PYGMEE,  s.  m.  Pigmeo  : díccsc  por 
'desprecio  de  un  hombre  muy  pequeño. 

PYLORE  , s.  m.  (anal.)  Piloro  ; ori- 
ficio inferior  del  estómago. 

PYRACAM'llE  , s.  f.  Espina  aguda  : 
arbusto  muy  espinoso. 

PYRAMlDAU , ALE,  adj.  Piramidal: 
en  figura  , en  forma  de  pirámide. 

Pirámide  , s.j:  Pirámide. 

PYRAM1DER  , v.  n.  Disponer , ó po- 
ner una  cosa  ,en  forma  de  pirámide. 

• *PYRK!NÉES  , (geogr .)  Pirineos  : mon- 
tes primitivos  , que  sepuran  á España  de 
Francia. 

PYRF.THRE,.».  m.  Telare  : nlnntn. 

PYRITE , s.  f.  Pirita  : conminación  na- 
tural del  azufre  con  el  hierro  ú otro»  me- 
tales, que  se  encuentra  cristalizada  y relu- 
ciente. Hay  una  especie  que  tiene  el  nom- 
bre de  marcasita  , ó marquesita. 

*PYROLF,óVERDURKD‘HrVER,  t.f. 

Piróla  : planta  que  conserva  su  verdor  en 
invierno. 

-PYROMÉTRE , ..  m.  Pirránctro  : ¡n*- 
tmmento  para  medir  la  fuerza  del  fuego. 

PYROPHOHE  , s.  m.  Piróforo  : cierta 
composición  que  se  inflama  al  contacto  del 
ayre. 

PYROTECHNIE  , s.f.  Pirotecnia  : al- 
gunos llaman  asi  á la  qtrmica  ; pero  mas 
comunmente  se  entiende  por  el  ai  te  del  pol- 
vorista. 

PYROTECHNIQUE , adj.  m.  y f.  Pi- 
rotécnico : que  pertenece  á la  pirotecnia. 

PYROTIQUE , adj.  rn.yf.  Pirótico : dí- 
cesc  de  los  remedios  cáusticos. 

*PYRRH1QUE,  j.y’.Pirrico  : bayle  mili- 
tar de  los  antiguos  Griegos. 

*P¥RRHI(V>UE,  3.  m.  Pirriquio  : pie  de 
verso  latino  , de  dos  sílabas  breves. 

PYRRHOWIEN , ENINE  # adj.  y s.  Pir- 
ronistn  : dícese  del  que  duda  , ó afecta  du- 
dar de  todo. 

PYRRHONISME , s.  m.  Pirronismo  : 
tómase  por  duda  universal  f como  sistema 
caprichoso. 

* PYTAGORICIEN , ENTVE,  s.  Pita- 
górico : sectario  de  la  doctrina  de  Pitá- 
gorat. 

PYTHIE  , s.  f.  Pitia  : sacerdotisa  del 
templo  de  Apolo  en  D elfos. 

PYTHIQUES  , adj.  m . y f pl  Pitio*  : 

jingos  que  se  celebraban  en  lucilos  , en  ho- 
nor de  Apolo. 

TY*  j'HvÜNTSSE  , 3.  f.  Pitonisa  : nom- 
bre de  una  especie  de  adivina  o maga. 


“Y 


Digitized  by  Google 


( 758) 


QUA 


QUA 


s.  m.  Derima  séptima  letra  del  alfabeto, 
y decima  tercia  de  las  consonantes.  Siempre 
la  signe  inmediatamente  la  vocal  u , excep- 
to q uando  la  Q es  final  , como  en  coq  , 
gallo,  etc.  Antiguamente  era  letra  numeral  , 
y valía  5oo,  y con  una  raya  encima  5oo,ooo. 

* QUACfíI,  s.  ni.  Zorrillo  : quailrúpedo 
pequeño  de  las  Indias  Occidentales. 

* QUADERNES , s.  m.  pl.  Quademas  , 
<jt;<ilros  : las  parejas  de  qualro  en  el  juego, 
del  chaquete.  Mas  comunmente  se  dicen  car- 
mes. 

QUADRAGÉNA IRE , adj.  m.yf  Qtta- 

dragetiario  : la  persona  de  edad  de  q uaren ta 
años  , que  en  estilo  familiar  se  llama  qua- 
rfnton  el  hombre,  y quarentona  la  muger. 
Usase  también  como  suli&tantivo. 

QU  ADRAGÉSIMA L , ALE,  a/3j.  Qua- 
dragcsimal , quaresmal : lo  que  es  uc  qua- 
resma. 

QUADRAGÉSIME , s.  f Quadragéti- 
ma.  Dimanche  de  la  quadragésime  : el 
primer  domingo  de  quarestua. 

QUADRAÍrí , s.  m.  V.  Quatrain. 

QUADRAN  , s.  m.  V.  Cadran . 

*QUAl)RAN^¡iLE,  s.  m.  Quadrángulo: 
figura  de  quatro  ángulos , y qualro  lados. 

QU  ADR  ANGULA  IRE , adj.  m.  yf 
Quadt  uugiilar  : lo  que  consta  de  qualro  án- 
gulos. 

QUADRAT,  s.  m.  ( imp .)  Quadrado  : 
pieza  que  sirve  para  espaciar  los  títulos , y 
formar  los  blancos  de  las  planas. 

QUADRATIN , s.  m.  ( imp. ) Quadratin: 

Íiieza  que  sirve  para  formar  el  blanco  de  una 
inca. 

QUADRATRICE , s.f.  ( geom . ) Qna- 
dratríz  : curva  inventada  por  los  antiguos. 

QU ADR ATURE , s.f.  Qtiadra- 

tura  : reducción  de  una  figura  curvilínea  á 
un  quadrado.  (|  {astron. ) Quadralura  : el 
aspecto  quadrado  de  la  luna  con  el  sol.  |] 
(relox. ) rH  conjunto  de  piezas  que  hacen 
mover  la  mano. 

OUADRE , s.  m.  V.  Cadrc. 

QU  ADRER , y.  n.  Qnadrar  : convenir, 
corresponder  una  cosa  con  otra. 
QUADRIEJNNAL,  ALE ,adj.  Quadrie- 

nal  : que  dura  quntro  años. 

QUADRlFOLIUM  , s.  m.  Quadrifolio: 
planta  parecida  al  trébol. 

QUADRIGE , s.  m.  Ouadríga  : carro  de 
dos  ruedas  con  qnutro  caballos  de  frente. Es 
troz  de  la  amigúe  Jad. 


QU  ADRIUATÍCRE  , s.  m.  Qttadrilá- 
tero  : figura  con  qualro  frentes.  Usase  tam- 
bién como  adjetivo. 

QUADRILLE , s.f.  Quadrilla  : las  com- 

Í tañías  de  caballeros  vestidos  de  un  color  ea 
os  torneos  V juego#  de  cañas. 

QUADKiLLE  , x.  m.  Quatrillo  : juego 
del  liombre  entre  quiltro. 

QUADRUSOME  , j.  m.  Quadrinoraio  : 
cantidad  algebraica  compuesta  de  quatro  tér- 
minos. 

QUADRUPÉDE,  adj . m.y  f.  Quadni- 
pedo  : animal  que  anda  en  «piatro  pies».  Usase 
mas  comunmente  como  substantivo. 

QUADRUPLE,  s.  m.  Quádniplo  : rpia 
tro  tantos  mas , ó quatro  veces  mas.  Usase 
también  como  adjetivo.  [|  Pieza  de  ocho , ó 
de  quatro  luises.  ¡|  yin  quadruple , cxp.  udy. 
Al  quádruplo,  quatro  tantos. 

QUADRUPLE,  ÉE,  p.  ».  r adj.  Qua- 
druplicado. 

QUADRUPLER,  v.  a.  Quadruplicar  : 
multiplicar  por  qualio. 

QIJAI , s.  m.  Muelle,  malecón  , pretil : 
á la  orilla  del  agua  de  un  rio  , ó puerto,  por 
donde  anda  la  gente  á pie  cnxuto. 

QU  AICHE,  s.f.  Queche  : nombre  de 
cierta  embarcación  de  un  solo  puente. 

QUAKER  , d QUACRE , s.  m.  Quákn- 
ro  , óquacro  : nombre  que  se  da  en  Ingla- 
terra á ciertos  sectarios  llamados  tembla- 
dores. 

QUALIFICATEUR , s.  m.  cJfcador: 

se  entiende  del  Santo  ülir.io. 
QLAIJFIGATJON,  s.f  Calificación. 
QU  ALÍELE  , ÉK , p.  p.  y adj.  Califica- 
do. ||  Homme  quuli/ic  ,Jort  qualijic  : hom- 
bre de  calidad  , de  gran  calidad  : de  naci- 
mienlo.  j|  Crime  qualijié  ; delito  mayor, 
capital. 

QUAL1FIFR , y.  a.  Calificar  : dar  por 
buena  ó mala  alguna  cosa,  según  sus  calida- 
des , etc.  ¡|  Graduar  , dar  el  lítalo  ó nombre 
de  tal,  ó tal  : á una  persona. 

QU ALiFIER  (SE;,  a.  r.  Calificarse  : 
tomar  algún  título,  calidad  , honor,  etc. 

QUALITE , s.f. Calidad  : tiene  en  am- 
bas lenguas  las  uiisuitfc  significaciones  de 
propiedad  , prenda  , circunstancia , título  , 
etc.  ||  Qualités  ti  un  arrét : visto  , vista.  V. 
V u.  Solo  se  u.sa  en  el  foro.  ||  En  quahlc de... 
en  calidad  de...  siendo  como... 

* QUAMOCLIT,  s.  irt.  Quamoclit , flor 
del  cardinal : planta. 
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QUAND,  conj.  Aunque.  Quand  j'ait - 
roii  í/ií  cc/íc  paróte : aunque  yo  hubiese 
pro (ciido  esa  voz.  (J  Vale  algunos  veces  lo 
mismo  que  si , si. 

QUA  Ni)  ET  QUAND , prep.  condic. 

( ant. ) AI  misino  tiempo.  il  cst  sorli  quand 
eí  quand  moi  : salió  q uaiulo  yo  , al  mismo 
tiempo  truc  yo  , salió  conmigo. 

QUANQUAN , s.  m.  Voz  corrompida  ¡ 
del  latin  , que  significa  ruido  , bulla  , alga- 
zara. 

QUANT  A....  prep.  Fn  «juanto  á....  to- 
cante á....  por  lo  que  mira  ó hace  á....  || 

( Jam . ) D ícese  : se  me  tire  sur  son  tpuint  a 
moi  : hacer  de  túfelo , doctorear , maes- 
trear. 

QU  ANTES , adj.  f.  pl.  Úsase  solo  en 
esta  frase  familiar  : tontas  et  qiumtcs  Jais , 
toutes  Jois  et  qiumtcs  : todas  las  veces , to- 
das y qunulas  veres  , cada  y qtiando. 

QUANTIÉME,  adj.  m.rf \ [Jam.)  A 

quantos  , en  que  orden  , ó lugar,  respecto 
al  número.  Ac  quantieme  cst  - il  dans  la 
ciaste  ? A qiantos  está  , ó en  que  lugar 
está  en  el  aula  ? 

QUANTIEME , s.  m.  (fam.)  k quantos, 

¿ que  dia.  Le  quantieme  du  moisr  á quan* 
tos  estamos  ? De  qttcl  quantieme  vous  a-tñl 
écrit  ? con  que  fecha  escribió  á vmd?  Ilion- 
tre  d quantieme  : relux  que  señala  los  «lias 
del  mes. 

QU ANTITÉ  , r.  f.  Cantidad  : copia  , 
abundancia  , en  lo  que  se  mide  : gran  nú- 
mero cu  lo  que  se  cuenta.  j|  Cantidad  : en 
gramática  es  íu  medida  de  la  sílabas  largas 
y breves. 

QUAR  ANTA  INF. , s.  f Quarcntena  : 
los  quarenta  unos.  Dícesc  en  estilo  familiar. 

| ¡Quarcntena  : la  mansión  «juc  hacen  en  la- 
zareto , ú otro  parage  separado  , los  que  vie- 
nen de  pais  infecto,  ó que  so  sospecha  tal. 

|j  Jeiiner  la  quarantaine  : ayunar  quarenta 
dias..  Jeiincr  la  sitíale  quarantaine : ayunar 
durante  la  quaresma. 

QU  ARANTE , adj.  m .yf. man . Quarcn-  | 
ta.  ¡[  Pi  teras  de  quarante  heures  ; las  qua- 
rcn t a horas. 

QUARANTIE , j.  J.  Tribunal  de  los 

quarenta  , que  había  cu  Venecia. 

QÜARANTíFMF,  adi.  m.  r / Qoa- 

dragesimo  : lo,  que  completa  el  número  de 
los  quarenta.  Usase  como  substantivo  , y si- 
gnifica la  quadragóima  parte  de  un  tocio., 

QUAKRÉ,  QüARRKAU,  QUARRE- 

mknt,  < >üarKkr  , quarkure.  v. 

Catre , carreau , canvment , cárt  er , car- 
ra re. 

QUART,  s.  ni.  Qtiarte,  ó qunrta  parte: 
de  un  to<lo.  ¡|  Quarl  tí aúne  . quarta  de  ra- 
ra. J!  Quait  íTonce  : quarta.  ¡ Quart  de 
papicr  : quartilla.l)  Quarl  de  acal : quarta 
de  rumbo.  ^Ucini-qiiitft  : medio  qiurto.  [j 


(Jartt.)  D ícese  : mcJh  r.  du  tiers  et  du  quart : 
mormurar , decir  íualdc  todo  el  mundo,  de 
toda  alma  viviente. 

QUART,  QUARTE,  adj.  Quarto.  ¡¡ 
Quart-drmcr  ; la  quarta  parte  «le  un  di- 
nero. i|  Picare  quinte  ; quarUna. 

♦QUARl  'SE,  adj.  D ícese  : fierre 
qtiartaine  («i  ana)  en  lcnguagc  del  pue- 
blo. 

QUARTAU  IR , s.  m.  ( moni. ) Jabalí 
«le  quatro  años. 

QUARTA  ri()N,  s.  f (moned.)  Liga 
de  una  quarta  parle  de  oro  con  quatro  par- 
tes de  pinta. 

QUART AUT , s.  m.  Quarterola  : «le  lí- 
rniidos.  ¡|  Quarta!  : de  granos,  y otros  ári- 
dos. 

QUA  RTF,  s.  f.  Quartilla  : modula  «le 
«los  pintas.  | J Quarta:  voz  de  la  «’sgrima, 
y «le  la  música.  ¡|  Quarta  en  el  juego  «le  los 
«Heñios.  V Qualricme.  ||  { mus.)  D ícese  : 
q uartc  di  a turnee , Ja  ¡use  < piarte  : quarta  tü- 
tninuia,  ó quarta  falsa. 

QUARTENIER , s.  m.  Quartmirr. 

*QUARTEU  , v.  n.  Ir  entre  dos  carriles, 
y evitarlos.  ¡|  Fn  la  esgrima  echar  fuera  el 
cuerpo  de  la  línea. 

QUARTERON , s.  m.  Quartcron  : la 
quarta  parte  de  una  libra,  ¡j  Hablando  de 
huevos,  v frutas,  son  veinte  y cinco. 

QU AIlTERON , ONNE,  subst.  Quar- 
teron  : el  mestizo  que  proviene  de  blanco  y 
mulata , ó mulato  y blanca. 

QL'ARTIF.R  , s.  m.  Quarto  , quarta  : 

liarla  parte  «le  un  todo.  |]  Quartel , barrio : 

e una  población.  ¡|  Barriada,  vecindad  : de 
una  comarca.  ¡|  Cantero,  cacho  : pedazo, 
trozo  de  alguna  cosa  que  se  divide.  Trimes- 
tre : hablando  del  tiempo.  (|  Quartel  : el  alo- 
jamiento de  la  tropa.  ||  Quartel  : la  gracia  y 
buena  acogida  que  dan  los  soldados  vence- 
dores  á los  vencidos.  ¡J  Quartel : en  el  blasón 
es  qualquicra  de  las  quatro  partes  iguales 
en  «|ue  sedivúle  el  escudo.  |¡  ( botan. ) Ca- 
cho. ||  PiWkicr  quarlier  de  lime  : quarto 
creciente.  T)eryicr  quarlier  : quaito  men- 
guante. ||  An  quarlier  , adir.  A parte  : se- 
paradamente. ||  \iettrc  y tirer  ylaiiscraqnar- 
tier  : poner  . «b-xar  á parte. 

QUARTÍER - M AÍ IRE , j.  m.  (nJut.) 
Contramaestre  de  un  navio. 

QUART^->ÍESTRE,  j.  m.  Mariscal 

de  lwg  is  de  un  regimiento  de  caballería. 

QUARTIERS,  s.  m.  pl.  Quartos,  cos- 
tados : dícrso  en  términos  de  genealogía. 

QUARTlLE,  adj.  ( astron .)  Quartil  : 
aspecto  quadrado  de  dos  astros. 

* QUARTINIFR  , s.  m.  Alcaydtí,  ó co- 
misario de  barrio  , ó de  qnarul. 

QUARTO,  IN-QUARTO,  s . m.  Lil>ro 
en  quarto. 

QUARTZ,  s.  m.  Qiurzo : piedia  umy’du- 
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ro,  v á veces  transparente  , cnya  base  es  la 
tierra  sílices  y da  lumbres  con  el  eslabón. 

QU ARTZEUX , tUSE , atJj.  Quarzoso : 
déla  naturaleza  de  los  quavzos. 

QUASI , adv.  Casi : cerca  de  : poco  mas 
ó menos. 

QUASI , s.  m.  Dícesc  : quasi  de  veau : 
pedazo  de  pierna,  sea  de  vaca,  ternera,  ó 
carnero. 

QUASI-CONTRAT,  s.m.  (/nr.)  Quasi 
escritura , ó quasi  contrato  , aunque  no  con 
las  mismas  formalidades. 

QUASI-DÉLTr,  s.  m.  Daño  hecho  sin 
intención. 

QUASIMODO  , s.  f.  Qnasimodo  : la 
dominica  después  de  Pasqua  de  Resurrec- 
ción. 

QUATERNAIRE , adi.  m.  y f Qua- 

tcmarío  : lo  que  incluye  o llena  el  número 
de  quatro. 

QU ATERNE,  s.  m.  Quaterno  : ¡negó 
de  quatro  números  en  la  lotería. 

QLATORZAINE,  s.  f (for.)  De  ca- 
torce en  quatorce  días  , á los  catorce  días  , 
el  espacio  de  catorce  dias. 

QUATORZE,  adj.  num.  rn.yf.  Catorce. 
En  el  jaegodc  loscientos  se  usa  como  substan- 
tivo, y significa  los  quatro  ases , reyes  , etc.  || 
{prov.)  Se  dice  : cncrchcr  midi  a quatorzc 
heures.  V.  Midi. 

QUATORZIÉME,  adj.  m.yf  Cator- 
ceno , décimo  quarto. 

QUATRA1N , s.  m.  Qnarteta  : copla  de 
quatro  versos.  ||  Quarteto  : los  quatro  ver- 
sos que  forman  una  estancia  del  soneto , ú 
otra  composición.  ||  Quatrin  : moneda  anti- 
gua de  poco  valor. 

QUATRE,  adj.  num.  m.  y f.  Quatro. 
||  Quarto.  <j|  Henri  quatre:  Henriqne  quar- 
to. ||  Les  quatre  temps  : témpora.  ||  Quatre - 
vingt  ; ochenta.  j|  Quatre  - vingt-  dix  : no- 
venta. ||  ( vulg-j  Dícese  : crier , ó Jaire  du 
bruit  comme  quatre : alborotar  el  cortijo.  || 
( id. ) Se  dice  : étte  J'ait  comme  qkalre  sous  ¡ 
estar  hecho  nn  andrajo.  ||  ( id. ) Iwcr^e  : Jaire 
le  diable  a quatre  : estar  ecRando  demonios 
por  la  boca,  ó venablos.  ¡|  Marchar  a quatre 
patas  ; andará  gatas,  á qnatro  pies,  jj  (fg. 
y Jdm.)  Dícesc  : se  Jaire  teñir  d quatre  : 
mantenerse  en  sus  trece,  tieso  que  tieso, 
no  dar  su  brazo  á torcer.  ||  ( id. ) Se  dice  : 
se  mettre  en  quatre  pour  servir  son  ami : 
tomar  á pechos  el  servir  á sn  amigo. 

QUATRE,  s.  m.  Quatro.  Un  quatre  de 
chijfrc  : un  quatro  : el  guarismo  de  qnatro. 
Un  quatre  de  cceur , etc.  un  quatro  de  copas, 
etc.  Quatre  de  chijjrc  : ratonera. 

QUATRIÉME,  s.  m.  Quarto,  qnarta  : 
la  quarta  parte  de  un  todo,  [j  En  el  juego  es 
el  quarto  jugador.  ||  En  las  casas  , el  piso 
quprto.  ¡|  tu  los  colegios  el  que  estudia  en 
medianos. 


QUATRIEME,  s.f  Quarta  : en  el  ¡negó 
de  los  cientos  son  las  cartas  que  se  siguen 
en  orden  de  un  mismo  palo.  ||  En  los  cole- 
gios el  aula  de  medianos. 

QUA  l’RIEMEMENT,  adv.  En  quarto 
lugar. 

QUATRIENNAL  , ALE,  adj.  Qua- 

dricnal  : lo  que  dura  , ó se  excrcc  quatro 
años. 

*QUATUOR  , s.  m.  (más.)  Quarteto  : la 
composición  que  se  canta  á quatro  voces. 

QU  AY  AGE,  s.  m.  Cierto  derecho  que 
se  paga  por  desembarcar  los  géneros,  y ven- 
derlos en  el  muelle. 

QUE,  pron.  relat.  m.yf  Qne.  I/ennemi 
que  vous  craigncz  : el  enemigo  que  vmd. 
teme.  (|  Ze  pruicc  que  je  sers  .*  el  príncipe 
que , o á quien  sino.  j|  Tel  que  je  suis  : 
tal  como  soy,  así  como  soy,  tal  qual  soy. 
j | il  perde  ou  qu  ’il  gagas , il  res  le  tran- 

quilla : pierda  , ó gane  , no  se  altera.  ||  Es 
muchas  veces  interrogativo.  Que  dites-vous? 
que  dice  vind.  ? 

QUEL , QUELLE,  (adj.  para  señalar 
y distinguir  las  calidades  , ó personas.  ) 
Que  , t[ua\.\\Quel  homme  est-ce  qu’im  leí  ? 
que  especie  «le  hombre  es  fulano?  ||  O uel 
malheur  ! que  desdicha  ! ||  Quelle  heure 
est-il  ? que  hora  es?  ||  C'csl  un  avocat , un 
prédicnteur  tel  quel : es  un  abogado , un 
predicador  tal  qual  , así  asi. 

QUELCONQUE,  adj  m.  y f Qnal- 
quicr  : qualquicra  : cosa  alguna.  ||  Nonobs- 
tant  opposition  ou  apj>eUation  quelconque  . 
noobstante  qualquier  oposición  ó apelación 
que  sea.  [|  Il  nc  luí  est  demeuré  chose  quel- 
conque : no  le  ha  quedado  cpsa  alguna. 

QUELLEMKNT,  adv.  Usase  solo  en  es- 
ta frase  familiar  : tellemenl  queUemenl  : 
tal  qual,  así  así  , medianamente. 

QUELQUE  , adj.  m.yj.  Algún,  al- 
guno, y alguna.  Si  cela  ctoit , quelqu 'his- 
torien en  auroit  parlé : si  fuese  cierto  , al- 
gún histpriador  hubiera  hecho  mención  de 
ello.  ||  Usase  algunas  veces  como  adverbio  , 
y significa  cerca  de  , quasi.  ||  II  y a quel- 
ques  soixante  annecs  • hace  unos  6o  años, 
o cosa  de  6o  años.  |[  Como  adverbio  tam- 
bién significa  por  , ó por  mas : quelquc prv- 
dent  qu’ilsoit : por  prudente  que  sea.  | j Quel- 
que  réputation  qu'il  ait  de  courage:  por  mas 
fama  que  tenca  de  valiente. 

QUELQUEFOIS  , adv.  Alguna  vez  , al- 
gunas veces. 

QUELQUUN,  UNE,  adj.  Alguien: 

alguno , na. 

QUEIiQUES-UNS , LINES , adj.  pl.  Al- 
guno», algunas. 

QUKJVÍ  ANDER  , QUEMANDEUR.  V. 

Caimander , eaimandenr. 

QU’EN  DIRA-T-ON  , ,t.  m.  El  que  di- 
rán ; el  hablar  de  las  gentes. 
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OUKNOTTE  , s.  f.  (gfam.)  Dientecillo: 
diente  de  leche : el  primero  que  echan  las 
criaturas. 

QUENOUILLE , s.  f Rueca:  con  que 
•e  hila.  ||  Copo  , enrocada  : la  porción  (Je  li- 
no , ó caftauio , que  se  pone  en  la  rueca  pa- 
ra hilarse.  ||  Palar : de  cauia.  |]  Vara  : de  pa- 
lio. ||  ( Jig. ) Vale  lo  mismo  que  hembra 
en  contraposición  á varón  , ó varonía  en 
las  genealogías,  ó sucesiones.  j|  Maison  tom - 
bee  en  quenouillc:  casa  que  ha  recaído  en 
hembra.  ||  La  cnurormc  dcFrancene  tombe 
poinl  en  quenouillc  : en  la  corona  de  Fran- 
cia no  heredan  las. hembras  , ó las  mugeres. 

QÜENOUILLÉE,  s.J.  Copo  : el  mechón 
ó porción  de  cáñamo,  lana , lino  , seda , algo- 
dón, ú otra  materia  que  se  pone  en  la  rueca 
para  hilarla. 

QUERAIBA  , s.  m.  Cubeiba  : árbol  del 

Brasil. 

QUERELLE  , s.  f.  Qnerclla  : disputa  , ' 
con  tienda.  | {Querella  , aneja  judicial. j|  (prov.) 
Dícese  : querelle  d'Allemand:  un  quítame 
allá  esas  pajas , sin  que  ni  para  que  , sin  mas  , 
acá  ni  mas  allá.|j/'</ine  une  querelle  d ' Alie—  ; 
maná  : buscar  el  pelo  al  huevo. 

QUERELLÉ , ÉE , p.  p.jr  adj.  Reñido , ¡ 
regañado. 

QLERELLER  , v.  a.  Reñir  , contender.  ! 
||  Reñir  : reprehender,  ó corregir  con  algún  ^ 
rigor  , y con  amenaza. 

QUEkELLER  (SE),  v.  r.  Denostarse, 
tratarse  mal  de  palabras  en  una  disputa.  ¡ 

QUERELLEUR , EUSE  , qdj.  Quime-  , 
rista  , pendenciero  , rizoso.  Usase  alguna  | 
■vez  como  substantivo. 

QUÉR1MON1E,  s.f  Querella  á un  juez 

eclesiástico. 

QUERIR  , v.  a.  Bascar.  Usase  solo  en 
infinitivo  con  los  verboé  aller , envoy  er , ve-  i 
nir , y en  la  conversación  familiar , hablan-  ' 
do  de  objetos  materiales.  |]  Allez  querirmon  \ 
fils  : vaya  vmd.  por  mi  hijo,  tráygasc  vmd.  ; 
mi  hijo. \\JTenverrai  querir  meslc/lrcs  : man- 
dare por  inis  cartas , enviare  a que  me  tsay- 
gan  inis  cartas. 

QU  ES  I EUR  , s.  m.  Qüctlor  : magistra- 
do (ic  la  antigua  Roma. 

QjÜESTlON , s.  f.  Qiiestion  : pregunta. 

||  Qiiestion  : proposición  sobre  que  se  dispu- 
ta , ó trata.  ||  Qüestion  de  tormento,  ó sim- 
plemente tirillento  : que  se  da  á los  reos. 

QUESTIONNAlK|‘i,  s.  rn.  Qtiestionario. 

QUESTIONIVE,  EE,/*.  r.  r adj.  Pre- 
guntado, examinado,  pcecuaitdo. 

QUESTIONNER  , v.  a.  Preguntar,  ha- 
cer preguntas  , examinar  , pescudar : a al- 
guno. 

QUESTIOIVTVEUR,  FIJSE,  smbt.Vic 

gunton  , preguniador  , pescudador. 

QUFS'i’URE,  s.  J'.  Qucstura  : la  digni- 
dad o Empico  del  qúcslor. 
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QUÉTE,  i.  f.  B isca  : acción  de  buscar. 
Demanda  solicitud  , diligencia  para  hallar 
lo  que  se  busca.  |j  Qiiesla  , demanda  , co- 
lecta : de  limosnas,  ó donativos  para  pobres, 
ú obras  pias.  |1  Chten  de  quéte  . ventor  , el 
perro  que  sigue  bien  el  viento  de  la  res. 

QUETE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Buscado. 

QUETER , u.  a.  Seguir , rastrear  : díce- 
Sf  del  perTO  que  busca  la  caza  por  el  viento. 
Usase  absolutamente  como  verbo  neutro  , 7 
entonces  es  ventear,  j]  Hacedla  qiie&la  , pe- 
dir, demandar:  la  limosna  para  los  pobres  , 
ú obras  pias.  j|  Quélcr  des  louanges  : men- 
digar elogios , o inciensos. 

QUETEUR  , EUSE , subst.  Demandan- 
te , demandador : el  qoe  pule  y recoge  la  li- 
mosna para  los  pobres,  etc.  |j  Limosnero  : 
entre  religiosos  mendicantes- 

*QUEUCHES , s.J'  pl.  Piedras  de  afilar 
para  curtidores. 

QUEUE , s.f  Cola  , rabo  : de  un  ani- 
mal. j|  Cabo  , mango  : extremo  de  algunas 
cosas.  ||  Cola  : el  postrero  de  una  lista , fila, 
acompañamiento,  procesión,  etc.  j¡  { fig-) 
Consecuencia  , fin  , transcendencia  : loque 
sigue  de  un  negocio  , ó suceso.  ¡|  Queue  de 
biltafd : taco,  |j  Queue  de  Ictico:  rabo  de 
una  letra  , como  de  la#  , y\  etc.  |¡  Queue 
des  fruits  fcui lies  : pezón  , cabillo  de 

las  lrutas  , ^BFlas  hojas.  ]|  Queue  de  robe  : 
cola  de  vestíoo.  ¡|  Queue  d une  poele  . man- 
go, cabo  de  una  sartén.  ||  Queue  d une  gu  - 
tarre  : mango,  mástil  de  una  guitarra,  o de 
otro  instrumento  semejante.  j|  Queue  da- 
ronde  : cola  de  milano  , madero  , ú hierro 
de  esta  figura  , para  unir  dos  piezas  de  lua  - 
dera*||  Queue-de-souris  : yerba  estrella.  j| 
Queuc-de-pourtcau:  cihalo,  serbato  , yci!<a. 
||  Queue  de  moulin  a veril ; el  madero  que 
sale  afuera  , en  que  se  arman  las  aspas.  j| 
Queue  de  renard  ; hablando  de  raíces  , m v 
dexas.  ||  Scmeltrc  a la  queue  : ponerse  el  úl- 
timo. J|  Elre  d la  queue : hacer  cola  , ir  (letras 
de  lodos.  j|  Le  bagage  suivoit  en  queue . el 
bagnge  venia  «letras,  j \ 11  a les  archers  en 
queue:  los  alguaciles  le  van  á los  aleantes  , 
le  persiguen.  ||  Cettc  ajjdire  aura  une  Irri- 
gue queue  : este  negocio  trac  cola , reata  , 
conscqüenrias.  ||  Queue  a queue  ; uno  tro* 
otro  , de  reata. 

QUEUSSI-QUEUMI,  expr.(fam.  ) Lo 
mismo  mismísimo  , sin  quitar  ni  poner 

QIJEUX, j m.  (ant.)  Cocinero.  M.Cuisi- 
nier 

QUI  >pron.  relal.  Que,  quien.  L'hnmrne 
qui  pense  : el  hombre  que  discurre.  j¡  f-t 
matlre  a qui  je  sers  el  amo  a quien  sirve» 
||  Qui  est  cel  honune  do  til  vous  patlex  ? 
quien  es  ese  hombie  de  quien  habla  vmd  * 
Qui  s'en  Jut  cfwz  ¿ni , qui  sur  la  pLjre 
quien  se  fue  a mi  cosa , quien  á ja  plaza  ¿ ó 
bien , unos  se  lucro?*  a su  iws.»  , olios  ó la 
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plaza.  lis  étoient  disperses , qui  ca . qui  la . 
estaban  dispersos , unos  acá , otros  acullá.  j| 
f)ui  que  ce  soil : quien  sea  , qualquicra , sea 
quien  fuere. 

QllA,  {voz  tomada  del  latín , y usada 
en  algunas  frases  advertíales  del  estilo fttr 
miliar.)  L) ícese  : meltre  a quia:  meter  las 
cabras  en  el  corral . acorralar,  dar  un  ta^a! to- 
ca á alguno.  fitre  a quia  ••  quedar  chalado  , 
acorralado,  sin  tener  que  responder. 

* QL  llil'S , s.  m.  TJíccsc : avoir  tlu  qui - 
bus  : tener  cum  quibus , esto  es , bastante 
dinero. 

QUICONQUE  , pron.  mase,  indef. 
Qualquicra  que,  el  que,  ó la  que...  Qui- 
conque  passe  par  la,  dnil  payer  tant : qiial- 
quiera , el  que,  todo  el  que  pase  por  allí , pa- 
gará tanto. 

QUIDAM,  QUID  ARE , subsí.  ( voz 
tornada  del  latín. ) Un  quídam,  un  sugeto , 
cieno  sugcio ; ó una  sogeta,  ó cierta  &ugcta  : 
para  significar  una  persona  cuyo  nombre  se 
ignora  , ó se  quiere  callar. 

QL'IET, ÉTE,  adj.  ( ant .)  Quieto,  tran- 
quilo, sosegado. 

OUIETISME,  s.  m.  Quietismo:  doctrina 
heretica.de  ciertos  místicos. 

QUlÉTlSTE,s.  m.yj.  Quelislaicl  que 
sigue  ta|  heregía. 

QU'IFTUDE,  s.  f QuiJb:  tranquili- 
dad , reposo. 

QU1GN0N,*.  m.  (vulg.)  Zoquete,  men- 
drugo: de  pan. 

♦QUÜJBOTE,  í.  m.  ( capp. ) Guillame  : 

cepillo  angosto. 

Ql  1LLAGE,  s.  m.  ( náut. ) Quillagc  : 
derecho  que  paga  una  embarca-  ion  la 
primera  vez  que  entra  en  un  puerto  de  Trau* 
cía. 

QUILLE , s.  f.  Bolo  : una  de  las  piezas 
del  juego  de  bolos.  j|  Quilla  : de  una  embar- 
cación. ¡|  (prov.)  Dícese  : trousser  son  sac  ct 
ses  quilfes  : levantar  Telas,  tomar  las  de  villa- 
diego  , coger  el  bato.  ||  fitre  recu  conane  un 
chtcn  dans  un  jeu  de  quilfes  ; ser  recibido 
como  gallina  en  corral  ageno,  ser  uno  muy 
lua!  recibido. 

QUILI.FJI , v.  n.  Jugar  á los  bolos. 

Ql?  ILLÉ1TE  ,s.J\  Plantón  de  mimbre. 

QUILL1ÉR , s.  m.  F1  sitio  donde  sr  jue- 
ga a los  bolos  : y los  bulos  puestos  para  ju- 
Bar- 

QU1NAIRE , s.  m.  Quinario  : nombre 
que  dan  los  anliquaiios  a las  monedas  anti- 
guas ríe  oro  ú plata  del  tercer  módulo. 

QUINAUI)  , ACIJE,  adj.  {^/am. ) Hecho 
una  aion J , hecho  un  bulo , acó*  binado  : cor- 
lado , corrido . sin  su!>cr  responder. 

QUINCAILLE  , s.  j.  Quincalla:  todo 
ustensilio  de  hierro,  cobre,  cuchillería . ele. 

QülNCAILLERlE , s.  /■  Quincallería ; 
el  comercio  de  quincalla. 


QUINCAILLIER , s.  m.  Quinquillero, 
buhonero.  • 

QUINCONCE , s.  m.J  jard. ) Qnincunce, 
tresbolillo  : rpiadro  pequeño  de  arboles  con 
otro  en  medio. 

QU1NDÉCAG0NE  , s.  m.  ( geom.  ) 
Quindceágo.no  : figura  de  quince  frentes. 

QU1N DECEM  VIRS,  s.  n.  vi.  Quinde- 
cemviros : ciertos  magistrados  ae  la  antigua 
Roma. 

QUINE,  s.  m.  Quinas  : la  parejas  de 
cincos  rn  el  juegos  del  chaquete. 

QUINOLA,  s.  rn.  Quínola  : en  el  juego 

del  revesino.  # 

QLENQUAGENAIRE , m.y  f Qain- 
quagenario : cincuentón , el  que  tiene  cio- 
c ucnto  años. 

QU1NQUAGESIME , s.f  Qoinquage- 
sima  : la  dominica  que  precede  á la  primera 
de  quaresnta. 

QUIRQUENNADr,  ALE , adj.  Quinque- 
nal : lo  cpie  dura  cinco  años. 

Q L i N QU  EN  NIUM,  s.  m.  ( voz  tomada  del 
latín. ) Quinquenio , curso  de  estudios  de 
cinco  años. 

QUiNQUENOAE,  s.  m.  Juego  de  da- 
dos. 

QU1NQUERCE  , s.  m.  Quinqucrcion : 
premio  que  se  daba  al  atleta  vencedor  en 
cinco  ejercicios  diferentes  y en  un  mismo 
«lia.  I>«s  Griegos  le  llamaban  pcntallo. 

QUI  VQU ¿REME  fs.  f.  Quinquercroc  : 
nave  antigua  con  cinco  órdenes  de  remos. 

QUINQUET,  s.  m.  Belon  de  Lomba  con 
corriente  de  ayrc,  que  algunos  llaman  lámpa- 
ra de  Arpan , en  memoria  de  su  inventor.  El 
nomine  de  qninquet  se  introdujo  como  iró- 
nicamcalc  para  burlarse  de  imo  que  suponia 
haberle  ¡ti ventado , y después  ha  prevalecido 
como  nombre  propip. 

*QU  IN QUlLLE , s.  m.Cinquillo : el  juego 
del  hombre  en  lie  cinco. 

Ql  INQUINA  , s.  f.  Quina : en  cáscara , 
ó en  polvo , para  remedio. 

♦QUINQUINATISER , p.  rt.  Dar  la  qui- 
lla. 

QUIÑI*,  s.  m.  Quinto  : l.i  quinta  parte  de 
alguna  cantidad.  ||  Quinto  . derecho  real  so- 
bre la  niara  que  viene  «le  Indias. 

QUjNT  , adj.  Quinto,  en  el  número.  | 
Charles  - Quint  : Garlos  «plinto.  ||  Sia  te  - 
Qnint:  Sixto  quinto. 

♦QUINTADlNER , p.  o.  Disonar  : los  ca- 
ñones del  órgano. 

QUINTA1NK  , s.f.  Pilar  , que  se  usaLi 
antiguamente  en  los  picaderos. 

QUINTAL , y en  pl.  QUINTAUX  , i. 
m.  Quintal : peso  de  quutro  anobas,  ó cien 
libras. 

* QUINTA  UT,  s.  m.  Hacinarle  haces  de 
leña  : en  un  monte,  ó bosque. 

QU 1 N " r E , 5 . f.  { más . ) Qui  ala . M A'  ¡oU 
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de  cinco  cnerda».  ¡(Tos  viólenla.  ||  Capricho, 
fantasía  , lema.  ¡)  Quinta  : en  el  juego  de  lo» 
cientos. 

QLINTEFELILLE,  s.f.  Quinquefolio, 
cinco  en  rama  : planta. 

* QUINTELAGE , s.  m.  I. o mismo  que 
lesl  (lastre)  ¡|  Anchela,  pacotilla  : lo  que 
puede  llevar  cada  marinero  en  géneros. 

♦QU1NTER , v.  a.  Dicese  : quinter  Tora 
targenl : marcar  el  oro  y plata  después  de  en- 
sayado , y pesado. 

QUINTESSENCE , s.f  Quintaesencia  , 
)o  mas  puro  v acendrado  de  qualquicr  cosa. 
II  Lo  mas  ranal  y perfecto. 

QUINTESSEN CIÉ ,EE,  p. p.y adj. Su- 

tilizado  : sacada  la  quinta  esencia. 

QUfNTESSEN CIER , v.  a.  Sacar  la  quin- 
ta esencia , sutilizar. 

QUDÍTEDX  , EIJSE,  adj.  Rizoso,  te- 
moso , caprichudo. 

QUINTIL  , adj.  ( así  ron.  ) Quintil  : 
la  posición  de  dos  planetas  , distantes  el  uno 
del  otro  setenta  y dos  grados. 

QU ESTILLE,  s.  m.  V.  Cinqitille. 
QU1NTIMÉTRE , s.  m.  Quintímetro  : 
quinta  parte  del  metro,  que  corresponde  á 
o pulgadas  v media  de  Castilla,  muy  poco  mas. 

QUINTIN  , s.  m.  Gario  : lienzo  fino  , y 
delgado. 

QUINTUPLE , adj.  m.prf  Quíntuplo  : 
la  cantidad  multíplice  que  incluye á otra  cin- 
co Teces.  L7aase  también  como  substantivo. 

QUIJNTLPLER,  v.  a . Quintuplicar: 
repetir  cinco  veces  una  cantidad  , multipli- 
carla por  cinco. 

QLTINZAIN , s.  m.  A quince  : quando  es- 
tán iguales  lo»  jugadores  de  pelota. 

QUINZAllSh,  s.f.  Quincena,  y también 
quincenario:  nombre  colectivo,  que  com- 
prchentlc  quince  cosas  de  un  mismo  genero. 
¡|  Quince  dias,  ó el  espacio  que  hay  para 
llegara  quince  di  as.  Dicese  cu  lo  forense  de 
las  citas  , plazos , esperas,  etc. , quo  se  seña- 
lan para  dentro  de  este  termino. 

QUINZE , adi.  num . m.y  f.  Quince.  || 
Décimo  quinto.  Louis  (juinzc  : Luis  décimo 
quinto  : tlícese  á modo  de  substantivo.  Le 
quinze  du  mois  : el  quince  del  mes.  ||  Les 
(Juinze-L'ingts:  hospicio  de  Par  is para  ciego», 
fundación  de  S.  Luis.  Un  quinze-vingt : ua 
ciego  de  dicho  hospicio. 

QUINZE , s.  m.  Quince  : en  el  juego  de 
]>clota.  Donner  quinze  a buque ; dar  quince 
y falta. 

QUINZIKME , adj.  m.  y f.  Quinceno  , 
décimo  quinto. 

QUINZIKME , s.  m.  Quinceno  , ó la  dé- 
cima quinta  parle. 

* QU  INZlEMEMENT,  adi'.  En  décimo 

quinto  lugar. 

♦QUIOSSAGE,  4.  m.  Descarnadura  de 

los  corambres. 


* QUIOSSE,  s.  f Descainador,  de  curti- 
dor. 

* QUIOSSER  , v.  a.  Descarnar  los  pelle- 
jos , o corambres. 

QUIPROQUO  , s.  m.  ( voz  latina.  ) 
Quid  pro  quo  : equivalente.  ](  \'crro. 

Qt llTAN CE , s.f  Finiquito,  carta  de 
pago.  , 

QUITTANCÉ , EE,  p.  p.y * adj.  Salda- 
do. 

QUITTANCER  , v.  a.  Relevar , abonar: 
parte  de  una  deuda,  ú obligación.  Si  es  dei 
todo,  es  dar  finiquito  , carta  de  pago. 

QUITTE  , adj.  m.  yj.  Quito,  corriente, 
igual  : sin  deber.  j|  Libre  , exento , descarga- 
do. ||  (fifí- ) Dicese ; jouer  a quitte  ou  dou- 
ble  : envidar  el  resto  , cebar  el  resto  , em- 
peñar la  venera : salir  de  un  empeño  , difi- 
cultad, ele.  JVoits  vnila  quittes  : estamos 
comentes  , solventes.  j|  Litre  quitte  a quitlc : 
estar  en  paz,  igpalcs  , cu  el  juego. 

QUITTE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Dexado.  V. 
Quilter. 

QU1TTEMENT,  adv.  {Jar. ) Sin  carga , 
sin  censo , ni  pensión  alguna.  Dícesc  de  la 
posesión  de  bienes  raíces. 

Ql/ITTFR,  v.  a.  Dexar,  abandonar.  j| 
Dexar  : separarse,  apartarse  de  una  persona, 
6 lugar,  jj  Quitarse  : el  vestido,  los  medias, 
los  guantes,  desnudarse.  ||  Dexar,  despojar- 
se , renunciar.  || Dexar  , soltar  : una  cosa  que 
se  tenia  asida. ||  Dexar  : desistiese  de  un  empe- 
ño, de  una  obra,  etc.  ||  Dexar  : ceder,  re- 
nuuciar  alguna  cosa  á favor  de  otro.  ||  Dis- 
pensar, eximir,  hacer  g. acia  : dcscaigar  á 
otro  de  alguna  deuda  , ú obligación. 

QUITLS , i.  m.  Finiquito : de  una  citen- 
ta. 

QUI-VA-LÁ?¿  Quien  vi  ve?  Expresión  do 
que  usan  las  centinelas  que  guardan  un 
puesto. 

4QL'l  VIYE?¿  Quien  vive?  V.Qt#i-*'u-/u.|| 
Elre  sur  le  q ni- vive : estar  ó andar  alerta. 
En  esta  frase  y en  otras  semejantes  la  yoiqui- 
vive  está  substantivada. 

QUOA1LLFJI , v.  n.  Colear  , menear  la 
cola  : Dicese  solo  del  caballo  quando  le  mon- 
tan. 

* QUOCOLOS , s.  m.  Ctiocolos  : piedra 
de  Italia  , que  en  el  fuego  se  vitrifica. 

QUOI.  ( Partícula  que  alguna  vez  haco 
oficio  del  pronombre  relulivo  lequel , laqur.l . 
le  , así  en  singular , como  en  plural  : mas 
solo  en  los  cotos  obliquos , y hablando  do 
cosas. ) Que  , lo  qual , la  qual  cosa.  C'cst  un 
vice  a quoi  il  est  sujet : e»  uu  vicio  á que  % 
ó al  qual , está  sujeto.  Ce  sonl  des  choses  d 
quoi  on  nc  pense  pos  : sonrosas  en  que,  ó en 
Jas  quales  , no  se  piensa.  Usase  también  como 
substantivo.  Quoi  tic  plusagréable!¡  Queco» 
sa  mas  agradable ! A quoi  penxcz-vous  ?¿  En 
que  pierna  vuul.  ? Sur  quoi  en  diez  vous  ? 
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.En  que  estaban  vmds.  ?ó  sobre  que  las  ha- 
bían ? (Test  en  quoi  uqus  t*ous  trompes ; en 
esto  se  engaña  Vmd.  Quoi  qu’il  en  soit  : co- 
mo quiera  que  sea  , sea  lo  que  fuere,  ó como 
fuere. 

QUOI  I parí,  admir.  Que  1 Quoi ! vous 
avezfait  te  lie  chose ! Que  ! ha  Hecho  vxnd. 
eso ! 

QUOIQUE  , conj.  Aunque , sin  embar- 
go que. 

QUOLIBET,  s.  m.  Pulla,  dicho  mor- 
daz. Antes  se  tomaba  por  equívoco,  re- 


QUO 

trut'cano , que  boy  se  llama  calembour ^ 
QUOTE,  adj.  t)ícese : quotv  pan  : quo- 
ta  parte , 6 simplemente  qnota  , ó sino  con- 
tingente : la  cantidad  que  toca  á cada  uno  en 
alguna  distribución  , etc. 

QUOTIDIEN,  ENNEtadj.  Quotidiano. 

lo  que  es  de  todos  los  diasí 

QUOTIENX,  s.  m.  ( aritm . ) Quocíentc  : 
el  número  que  resolta  de  la  partición  de  un 
número  por  otro. 

QUOTITÉ,  s.  f Quota:  el  tanto  que  «• 
ílxa  á cada  contribuyente. 
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R.  s.f.  Décima  octava  letra  del  alfabeto,  J 
d&itna  quarta  entre  las  consonantes. 

RABÁCHAGE  , s.  nt.  ( joc . ) Machaque- 
ría, repetición  inútil  de  cosas  dichas  va. 

RABÁCHKR  , v.  n.  {joc. ) Machacar , re- 
petir la  misma  solfa , esto  es , lo  que  se  ba  di- 
cho , y redicho. 

RABÁCHEUR , EUSE,  subst.  Macha- 
cón , repetidor , posma. 

RABAJS,  s.  m.  Rebaxa  ; diminución  de 
precio  , de  valor . ó de  cantidad. 

BABAISSÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Rebanado. 
|)  Afinado. 

RABAISSEMENT,  s.  m.  Basa : en  el  va- 
lor déla  monería. 

RABAISSER , u.  a.  Basar  : poner  mas 
baxa  alguna  cosa.  ||  Baxar,  abaratar,  mino- 
rar el  precio  ó valor  de  las  cosas.  j|  (i enquad .) 
Alinar  : cortare! cartón  de  la  delantera  de  un 
libro.  (|  (Jig. ) Baxar,  abatir,  ajar,  humi- 
llar. 

RABAISSER  ( SE ) , r.  Abaxnrse , hu- 
millarse. 

*RABANS,  s.  m.  pl.  ( ndut, ) Tomado- 
ras, cordones  , embergues  , bada  zas.  Jiabans 
de  pninture  : puño  del  grutil. 

RABAT  , 5.  m.  Valona.  ]|  Cuello  de  ecle- 
siástico. ||  Birla  : en  el  juego  de  bolos  ||  Te- 
cho , ó rebote  de  nn  juego  de  pelota.  |]  Tinte 
ligero.  ||  Paño  : en  las  cererías.  ||  Descuento, 
b rebaxa  : en  el  comercio. 

RABAT-JOJE,  j.  m.  Ataja  solaces:  tur- 
bador de  algún  recreo. 

RABATTRE  , u.  a.  Re  baxar,  baxar : dis- 
minuir en  el  precio.  ||  Rebatir,  rechazar  : pa- 
rando un  golpe , un  tiro.  ||  Allanar  la  tierra. 
f|  Aplanchar  , sentar  : las  costuras,  los  plie- 
ga ¿s.U  Birlar  . en  el  juego  dolos  l>olov¡|(yi£r. ) 
Baxar,  abatir,  humillar.  j|  {Jig.  yfam.)  I)i- 
ccse  rabaitre  le  enquet : hacer  baxar  el  gallo 
a alguno,  abatirle  la  soberbia. 

RABATTRE,  n.  V «míese  á taiparage. 


RAB 


drxarse  caer  mbre  tal  parte , tomar  para  tal 
parte , torcer,  tomar,  tirar  hacia  tal  parte. 

RABATTRE  ( SE)  , v.  r.  Tiene  el  mis- 
mo sentido  que  el  neutro.  ||  Mudar  de  propó- 
sito y discurso,  volverse  á otro  de  pronto. 

RÁBATTU  , UE,  p.  p.y  adi.  Rebasa- 
do : disminuido,  humillado.  ¡|  Epée  rabal- 
tue  : espada  bola  , sin  corte.  ¡|  Dames  rabal • 
lúes  : juego  que  se  juega  en  el  tablero  dd 
chaquete. 

RABBLN , s.  m.  Rabino  , rabí : doctor  de 
la  ley  iudáyca. 

RABBlNAGE,  i.  m.  Estudio  en  los  libros 
rabínicos.  Es  voz  de  desprecio. 

RABBfNIQUE,  adj.  m.  y f.  Babinico. 

RABB1WISME,  s.  m.  La  doctrina  rabí- 
nica  : rabinismo. 

RABBfNISTE , s.  m.  Rabinista : el  que 
sigue  la  doctrina  rabínica. 

RABDOLOG1E,  s.f.  Rabdologia  : cál- 
culos hechos  con  unas  varitas,  sobre  las  qua- 
las  hay  números  escritos. 

RÁBDOMANCE,  ó R ABDOMANCIE, 

s.  f.  Rabdomancia  : adivinación  por  medio 
de  la  varilla  de  virtudes , ó divinatoria. 

RABÉTl , 1E  , p.  p.y  adj.  ( tnslg. ) Arro- 
cinado , embrutecido , entontecido. 

RABÉTIR  , v.  a.  ( vulg. ) Abcsliar  : ar- 
rocinar , embrutecer , entontecer. 

RABIOLE,  s./.  V.  Rave. 

R A BLE , s.  m.  I«omo  de  liebre  , conejo  , 
etc.  ||  Hnrgon  de  homo.  ||  Paleta  de  fundi- 
ción. ||  Costillas  de  una  nave.  |l  Avoirlc  ra- 
bie epais  : ser  ancho  de  espaldas , forzado. 

RÁBLU  , UE,  adj.  Lom iancho  : dícese 
de  liebres  y conejos.  ||  ( fam.  } Dícesc  : 
gros  garepa  hicnrdblu  : mozo  bien  fornido, 
doble  , de  buenos  lomos. 

RABONjNI,  1E  p.  p.  y adj.  Abonado, 
mejorado. 

R ABUNNIR , v.a.  Abonar , mejorar  : al- 
gunas cosas. 
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RABOT,  s . m.  Cepillo  : de  carpintero.  [| 
Batidera  de  albañil  para  mezclar  la  cal. || Plan- 
cha en  los  tejare?  de  terciopelo. 

RABOTÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Acepilla- 
do. 

RABOTER , y.  a.  Acepillar  : labrar  la 
madera  con  el  cepillo. 

RABOTEUX  , EL1  SE , adj.  Áspero  , tos- 
co , escabroso  : díccsc  de  todo  lo  que  no  es- 
tá liso  , llano,  ó igual  en  su  superficie. 

*RABOTIER,  s.  m.  Mesa  estriada,  ó ca- 
nalada  , entre  monederos. 

RABOUGR! , FE , p.  p.y  adj.  Achapar- 
rado , desmedrado,  desmirriado. 

RABOUGRIR,  v.n.y  SERABOLGR1R, 

v.  r.  Achaparrarse , no  crecer , no>  medrar  : 
d ícese  de  los  árboles. 

RABOL'ILLERE,  s.  f Gazapera,  ma- 
driguera , vivar  de  conejos. 

n ABOLÍ  n,  IE , i?,  p.  ( aulg. ) Cabecea- 
do, añadido  , ó cosido  por  las  puntas. 

RABOLTJR , v.  a.  {vulg.)  Cabecear,  a- 
fladir  , ó coser  por  las  puntas  una  lela. 

RABROÜÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  ( fam.) 
Sacudido , maltratado , tratado  con  aspereza, 
y desatención. 

RABROLER,  v.  a.  {fam.)  Sacudir,  des- 
pedir , responder : ó tratar  con  aspereza , ó 
descortesía. 

* RAC  AGE , s.  m.  ( náut. ) Racamento  : 
el  compuesto  de  verteilos,  liebres,  y bas- 
tardos, etc. 

RACAILLE , t . f.  ( voz  de  desprecio.  ) 
Ganalluza  , canilla  , chusma  , gentualla.  || 
{fg.  Y fam.)  Morralla , escoria  : el  desecho , 
y lo  mas  vil  de  una  cosa  en  su  genero.  • 

* RACAMBEAU  , i.  m.  {náut. ) An-aca : 
argolla  grande  de  hierro , pero  delgada  , 
para  asegurar  la  verga  ai  mástil  de  una  lan- 

* R ACCOISER  , v.  a.  ( ant. ) Calmar  , 

mitigar.  • 

RACCOMMODAGE,  s.  m.  Compostu- 
ra , remiendo  : de  un  vertido,  ó mueble. 

RACCOMMODE  , EE,  p.  p.  y ad)- 

Compuesto  , remendado  , reparado.  ||  !(./*£• ) 
Reconciliado,  amistado. 

RACCOMMODEMENT,  s.  m.  Com- 
postura : reconciliación  de  amistad. 

RACCOMMODER , v.  a.  Componer, 
remendar  , rehacer , reparar  : alguna  cosa 
rota  , rasgada  , ó decompnesta.  ||  {fig .) 
Reconciliar  : hacer  las  amistades. 

RACCOMMODER  ( SE ) , v.r.  Recon- 
ciliarse , componerse , hacer  las  amistades. 

RACCOMMODEUR  , ELSE  , subst. 
Remendón ; el  que  tiene  por  oficio  remen- 
dar. 

RACCORDEMENT  , s.  m.  {arquit.) 
Igualación  de  un  edificio  viejo  con  otro 
Huevo. 

KACCORDER  , v.  a.  {arquit. ) Igualar 
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un  edificio  viej#  con  uno  nuevo.  (|  ( mus.) 
Templar  de  nuevo  un  instrumento.  ¡I  Poner 
de  acuerdo  á do*  que  han  reñido.  V.  Huc~ 
commoder. 

*RACCOL)PLER , y.  a.  Volver  á aparear, 
ó casar  lo  que  antes  lo  estaba. 

* RACCOURCI , j.  m.  (pint.  ) Escorzo. 
Figure  raccourcie:  escorzado  J|  Peindra  en 
raccourci  : escorzar. 

RACCOURCI , IE  , p.  p.y  adj.  Acor- 
tado. ||  A bras  raccourci  ; con  toda  fuer- 
za. 

R ACCOLRGR , v.  a.  Acortar:  abreviar, 
resumir. 

RACCOIÍRCISSEMENT , s.  m.  Redi- 
men , encogimiento , contracción. 

RACCOUTRÉ , EE  , p.  p y adj.  (ant  ) 
Remendado. 

RACCOUTREMFIVT , s.  m.  Remiendo , 
remeudadura  : la  acción  y la  obra  de  re- 
mendar. 

RACCOUTRER  , v.  a.  {ant.)  Remen- 
dar. V.  Hacconunoder. 

RACCROC  , s.  mi.  Chiripa.  Es  voz  del 

¡«ego.  . 

RACCROCHE  , EE  , p.  p.  y adj.  Col- 
gado , o agarrado  de  nuevo. 

RACCROCHER,  m.  fl  Volver  á colgar 
lo  que  se  había  descolgado.  ||  {fam. ) Echar 
el  guante,  o la  garra  : á lo  que  se  había 
escapado. 

RACCROCHER  (SE),  v.  r.  {fig.  y fam.) 
Repararse  , volverse  á enderezar  , recobrar 
uno  la  fortuna , ó bien  que  tuvo  antes. 

RACCROCHEUSE  , s.  f.  Ramera  : 
muger  de  mala  vida , que  detiene  á los 
hombres  para  convidarlos  á entrar  en  su 
casa. 

RACE,  s. /Liuage,  estirpe.  ||  Raza  , 
casta  : hablando  de  animales  domésticos.  ¡| 
{Jam. ) Ralea  , lava  : hablando  de  gente 
ruin  , ó perversa.  ||  ( fig.  y fam. ) Dícese  : 
chasser  de  race  ; venirle  de  herencia  , ó d« 
casta  á una  persona  un  hábito , ó costum- 
bre , por  semejarse  á sus  padres , ó ante- 
pasados. Hablando  de  las  mugeres  se  toma 
siempre  en  mala  parte,  como  si  dixc'ramos 
la  cabra  tira  al  monte. 

RACER  , v.  n.  Engendrar  : producir  un 
ave  otra  semejante  en  un  todo  á ella. 

RACHAT , s.  m.  Rescate  , redención, 
recobro  ; de  lo  vendido , de  lo  empeñarlo  , 
de  lo  robado,  de  la  libertad  perdida.  |j 
Extinción  : de  un  censo  , de  un  tributo.  || 
Retrovendicion  : acción  de  volver  a com- 
prar lo  mismo  que  se  había  vendido.  |[  De- 
sempeño : de  alhaja  empeñada. 

*RACHA  , s.f.  La  hez  de  la  pez. 

*RACHER,  v.  a.  {agrie.)  Encepar. 

RACHETABLE,  adj.  m.  y f.  Redimi- 
ble , extinguible  : dicese  de  uifcciuo , tribu» 
to,  pensión,  etc.. 
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R ACHETE , ÉE , p.  p.jradj.  Rescatado , 
redimido , salvado. 

RACHETEK,  v.  «.Rescatar,  desempe- 
ñar : lo  empeñado.  ||  Rescatar  , recobrar  : lo 
perdido,  lo  robado,  lo  vendido,  dando  un 
tanto.  Jj  Rescatar  : un  cautivo  , un  galeote. 
||  Redimir  , librar  : de  un  trabajo  , pena  t etc. 

RACrilTiQUE , adj.  m.  y j.  Raquíti- 
co : el  enfermo  de  raquitis. 

RALH1T1S  , s.  m.  Raquitis  : enferme- 
dad de  los  huesos  del  espinazo  \ castillas. 

R ACilíTiSM  E , s.  m.  Enfermedad  de 
las  plantas,  y ruieses  , parecida  ala  raquitis. 

RACIM  AGE , s . m.  Cocimiento  de  la 
cáscara  de  la  nuez  y hojas  del  nogal  para 
tinte. 

RACIMAL,  s.  m.  Nabo  : pie  derecho 
que  sirve  de  fundamento  en  un  ediíicio. 
RACIME , s.  J.  Raiz  : de  los  árboles  y 

5 lautas.  [¡  Raiz:  díccsc  mas  particularmente 
e las  plantas  que  se  comen  por  la  parte 
que  tienen  dentro  de  la  tierra , como  : el 
rábano  , el  nabo , la  chirivía  , la  zanaho- 
ria, etc.  ||  Raygon : de  las  muelas.  ||  {botan.) 
Pícese  : ríteme  pilotante  : raíz  maestra  , 
central , ó recta.  ||  Rocines  en  asphodcl- 
le  : raíces  fasciculadas.  ||  Hacines  chevc - 
lúes  : raicé»  cabelludas.  j|  {fig*)  Raíz  : ori- 
gen, principio.))  Raíz:  es  termino  de  aritmé- 
tica , y de  gramática.  J|  {pro i'.)  Díccse:  pren- 
tlre  ráeme  dans  un  endroit : echar  raíces 
en  njguna  parte , por  detenerse  demasiado 
tiempo. 

fft\CINEK , v.  n.  Arraygar,  echar  raíces. 
]|  Teñir  con  raíces. 

* RACLE , s.  f.  ( ndut. ) Rasqueta  : de  la 
bomba. 

RALLE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Rascado , 
raspado. 

* RACLE-BOYAU  , s.  m.  V.  Raciner. 
RACLER,  V.  a.  Raer  , raspar,  escofi- 
nar. ||  Rasar  : pasar  el  rasero  por  el  colmo 
de  una  medida  de  granos.  || Pícese: 
racler  la  guitarra , le  t'inlon  : zangarrear  , 
cencerrear  la  guitarra  : aserrar , amolar  cí 
violin.  Pícese  por  desprecio. 

RACLEUR  , s.  m.  Amolador,  aserra- 
dor , araiiador  Pícese  por  desprecio  del 
que  toca  mal  el  violin  , la  guitarra  , etc. 

RACLUIR  , s.  m.  Raedera  : ruspadera  : 
rascador. 

RACLOIRE,!./  Rasero:  instrumento 
que  sirve  para  raer  las  medidas  de  cosas 
áridos. 

RACLURE  , s.  j.  Raedura  : raspadura : 
rasura. 

RACOLAGE  , s.  m.  Enganchamiento  : 
Acción  de  enganchar,  ó reclutar.  V.  Racolcr . 

RACOLER  , r*.  a.  Enganchar  : reclutar 
con  arle  y astnria  mozo»  para  1 1 milicia. 

HACOLEUR)  t.  m.  Gancho , engancha- 
dor ; reclutador,  artero.  Y.  Racolcr . 


RACOMTE,  ÉE , p.  p.  y mTj.  Referido. 
RACOM 1 KR  , a.  a.  Referir  , relatar  : 
contar  cuento» , historietas  , etc. 

RACOMTKUR,  EÜSE,  s.  (;oc.)  Rela- 
tador, co mador  : de  cuentos,  historietas, 
cosos,  etc. 

RACORNI , IF. , p.  p.  y adj.  Encogido , 
arrugado,  endurecido,  cómo  el  pergamino 
con  el  calor. 

RACORNIR , u.  a.  Encoger , endure- 
cer , doblar,  ó arrugar  : conforme  es  la 
cosa  de  que  se  habla.  Si  se  halda  de  carne 
que  se  cuece  , es  {Minería  tiesa  , ó correosa  : 
si  de  dulce»-,  es  acorcharlos  : »i  de  pergamino 
arrimado  ó lu  lumbre,  es  arrugarle,  éneo-, 
gerle. 

RACORMIR  (SE),  %>.  r.  Encogerse  : 
contraerse,  endurecerte. 

RACORMISSEMENT,  *.  m.  Contrae- 
cion,  endurecimiento,  arruga.  El  efecto  del 
verbo  raen r ni r. 

* RACQL1T,  j.  m.  Desquite  : el  acto  de 
desquitarse. 

RACQU1TTE , ÉE  , p.  p.  Y odj.  Desqui- 
tado. 

RACQUITTER  (SE)  , r.  r.  Desquitar, 
restaurar  la  pérdida.  j|  Recobrarse  de  la 
perdida , desquitarse. 

RAPE,  s.j.  Rada  : pnrage  cerca  de  la 
costa  , abrigado  de  ciertos  vientos , en  que 
pueden  dar  fondo  los  navios. 

RAPÉ , ÉE  , p.  p.  y'  adj.  Rasado  : ha- 
blando de  medidas. 

RA  PE  AL  , i.  m.  Almadía  , jangada  , 
balsa  : formada  de  palos , o madero»  , que 
baxa  por  ios  ríos. 

RADER,  r*.  a.  Rasar  : pasar  el  rasero 
por  una  medida.  ||  {ndut.)  Poner  en  rada 
un  buque. 

RA  I >EUR  , s.  m.  Medidor , y rasador 
de  áridos  v sal. 

♦ RADIAL  , ALE,  adj.  Radiante  : lo 
que  tiene  radios,  como  coronas  , etc. 

RADLATION  , s.J.  (Jar»)  Cancelación, 
tostadura  : raya  que  por  autoridad  de  juez 
se  pasa  por  cima  de  un  escrito  , cláusula, 
ó palabra,  que  se  manda  borrar.  j|  En  tér- 
minos de  física  es  irradiación. 

RADLAMT,  ANTE  , {udj.jh)  Radiante, 

radioso  : cuerpo  que  despide  rayos  de  luz. 

RADICAL,  ALE,  adj . Radical,  funcL- 
mcntal,  ó principal,  llumide  radical:  hu- 
mor radical. 

RADÍCALEMEMT,  «//•*.  Radicalmente. 
*RAD1CATIOjM  , s.  j.  Radicación , arrai- 
gue : la  acción  de  arraygar. 

RADICULE,  s.  J.  {botan.)  Las  puntas 

de  las  rájeos. 

RADIÉ  , EE,  adj.  {botón. ) Radiado. 
RADJLEK,  s.  m.  Zampeado  con  su  em- 
parrillado, entil>láudose encima  con  madera  , 
6 losas  de  piedra  , que  se  construye  delante 
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«le  los  machones  , y vanguardias de  los  puen- 
tes , esclusas,  etc.,  con  el  lin  «le  «juc  la  cor- 
riente no  socave  mis  cimientos. 

RADÍKUX  , , «J/.  Radioso  : lo 

que  tiene  ci  despule  rayos  de  hit. 

RADIO  VI R1  RE  , s.  ni.  Radiomcli'ó : ins- 
tru mentó  para  tomar  las  alturas  en  elinar. 

RAL)  Ib , s.  m.  Reponche  : raba  ni  lo  re- 
dondo , y blanco.  V.  Haifnrt.  ||  Especie  de 
marisco  de  una  sola  coucha. 

RADIOS , s.  m.  {anal. ) Radio  : el  hueso 
mas  pequeño  de  los  dos  que  forman  el  an- 
tebrazo. 

RADOIRE,  s.  j.  Rasero  : el  palo  para 
rasar  las  medidas  de  áridos. 

R ADOTAGE  , s.  m.  (joc.)  Chochez  , 
caduquez  , vejez  : el  estado  eri  que  se  halla 
un  viejo  que  chochea.  V fiadnteñe. 

RADOTER  , r.  n.  Chochear  : desatinar 
en  lo  que  uno  habla  por  lu  veje*. 

RVDOTER1E , s.  f.  {joc.)  Chochez: 
desvarío,  disparate  , que  habla  una  persona 
por  inu?  vicia. 

RADOTKUR,  EUSE  , subst.  Chocho, 
caduco.  ||  Delirante. 

RADOUB  , s.  m.  ( nául. ) Reparo  , ó re- 
corrida : que  se  da  al  casco  de  una  embar- 
cación. , 

RADOUBÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  (, ndut .) 
Recorrido  , renarailo. 

RADOÚBER , »'.  a.  {ndut. ) Recorrer, 
reparar  : hacer  reparos  , ó poner  nucios 
f«)rros  al  casco  de  una  embarcación. 

IE , f>.  p. 
do  , suavizado  , templad.». 

RADOUC1R  , v.  a.  Suavizar  , ablandar  , 
templar  : hablando  del  rigor  «leí  (Vio,  de  la 
estación.  ||  ( fig. ) Templar  , calmar , sose- 
gar : el  ánimo.  ||  ( fig.  ) Di  cese  : se  imlnu- 
cir  pour  une  Jemtue  : hacerse  una»  gachas  , 
hülie.tr  por  una  mtiger. 

RADOUCISSEMENT  , r.  m.  Rendi- 
miento, blandura,  requiebro  amoroso. 

* RAF  , s.  m.  ( ndut.)  Marejada  fuerte. 
RAFALE , s .J.  ( ndut. ) Radia  de  viento, 
ráfaga , ventarrón. 

♦R.ÚFAÜT,  adj.  Desmedrado,  harpo- 
SO  : hablando  de  á rindes. 

RAEEERMi , IE,  o.  p.  y adj.  Afirma- 
do , fortalecido.  V.  Hajf'ermir. 

RAFFERMIR  , v.  a.  Asegurar , afirmar, 
fortalecer,  fortificar  : poner  una  cosa  mas 
fuerte  ó firme  «le  lo  «juc  estaba  antes. 

RiVl’  l EhMIR  ( SE)  , u.  r.  Alirmarsc  : 
asegurarse  mejor  : hacerse  firme. 

RAEFERMISSEMETVT  , s.  m.  Asegu- 
ramiento, seguridad  : ¡llamamiento , firme- 
za : el  acto  y «d  efecto  de  d«  xar  segura , 
firmo , y bien  afianzada  una  cosa. 

* RAH  ES  , s.f.  pi.  Reta!  «le  pieles. 
RAM'IX'VGE,  *.  ni.  Afinación , afina- 
dura. 


* R ADOUCI , 1E  , n.  p.  y adj  Ablamla- 


R AFFJjS L,  1ÍE,  p.  p.y  adj.  Refinado, 
refino. 

R AFFTNEMENT , w.  La  demasiada 

delicadeza  , sutileza,  esmero  : en  lo  que  so 
habla,  discurre,  ó inventa. 

RALFÜNER , 1*.  a.  Refinar  una  cosa  , 
perfeccionarla. 

RAFFilN’ER,  %>.  n.  Sulüi/ar,  discurrir 
con  demasiada  sutileza  , astucia  , malicia  , 
etc.  !J  Hacer  nuevas  investigaciones  , ó «ios- 
cubrimiento»  en  alguna  materia. 

RAL MíNER  (SE)  , v.  r.  Pulirse,  adel- 
gazarse , avivarse.  Díccse  en  el  sentido  de 
perder  la  sencillez , y guuar  en  malicia  , esto 
es , de  apicararse. 

RAI  r INFRIE  , s.  f Casa  donde  se  pu- 
rifica el  azúcar. 

RAFHNEUR,  1.  m.  Refinador  , purí* 

ficador. 

RAFFOLER,  v.  n.  Estar  loco  por  al- 
guna persona , 6 cosa  : estar  enamorado  , 
apasionado,  ó perdido  por  ella. 

RAI*  t Oí  .IR  , v.  n.  ( poc.  us. ) Enloque- 
cer , volverse  lo*». 

* RAL  FUI  fcil , u.  a.  Componer  un  som- 
brero de  nuevo. 

RALLE  , s.  f Parejas  «le  tres  : la  suerte 
de  tres  dados  de  un  mismo  punto.  (|  Fsco- 
l»ajo  , raspa  ; el  gajo  del  racimo  «logran  a- 
«l<>,  que  se  dice  también  : raffe , y rape.  || 
Cierta  red  para  pescar , y cazar.  ¡|  [fig.  r/  tm.) 
P^csc  : Jaire  rafic  : vendimiar , irse  con 
la  boda,  y loa  isodigos,  cargar  c«>n  todo: 
robar,  ó arrebañar  quanlo  hay  siiiqueil.tr 
nada. 

RALLÉ,  Í.E  , p.  p. y adj.  (fam. ) Ven- 
dimiutlo , arrebañado  : lobado  sin  «tuedar 
nada. 

RALLLR,  v.  a.  (^fam. ) Vrmlimiar,  ar- 
rebañar, arrapar  : robar,  y llevarse  «tuanio 
liav  en  una  casa , etc. 

Í! ^ 1' ^ I E,  p.  p.  y adj.  Refrescado.’ 

RALU  VÍCiUR  , v.  a.  Refrescar , refri- 
gerar : templar  el  calor.  |j  Refrescar , y 
también  enfriar  : sea  con  el  oyre  t ó con 
nieve.  ||  Reparar,  retocar  : una  cosa  vieja  , 
ó maltratada.  ¡|  Igualar  , recortar  : una 
capa  , un  sombrero.  j|  Atusar , despuntar  : 
el  pelo,  una  mata  dcalbahoca  , etc.  :|  Abas- 
tecer , proveer  de  nuevo  : una  plaza,  un* 
exercito.  ¡|  Fortalecer  , reparar  : las  fuerzas  , 
la  salud.  |j  Refrescar,  renovar  : la  memo- 
ria , una  idea  , un  sentimiento. 

KAFKAÍCH1R,  y SE  RAFRAÍ- 

CH1R,  v.  r.  Refrescar,  v refrescarse. 

RAFRAÍCHISSANT , AME,  adj.  Re- 
frigerante , fresco , que  refresca.  Usase  como 
substautivo  masculino  especialmente  en  me- 
dicina : refrigerante , refrigerativo. 

RAER AÍCU1SSE M EJN T , s.  n,.  Refra. 
cq,  y también  refrigerante.  j|  [Jij- , Re* 
itigci  io , alivio  : dtMjuuso. 


■v 
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RAFR  \ lOHlSSRMENS  ,i.m.  pt.  RcIVes- 
eos  : bebidas  , dulces  , cíe.  agasajo  : que  se 
«jfVti  en  una  visita.  \\  Provisiones  , ó basti- 
mentos frescos  .‘Mfose  en  los  navios  por 
oposcion  á los  saJa<mg¡jJjSocorro : de  vi  veres  , 
ó municiones , que  se  introducen  en  uua 
r>lu¿a,  óextTcilo. 

* RAX  R AiCHISSOIR  , I.  m.  Enfriad*- 
i a : cantimplora , ú otra  qualquicr  vasija  , 
donde  se  pone  a enfriar  el  agua , y demás 
bebidas. 

RAGAILLARDI , IE  , p.  p.  jr  adj. 

( fatn . ) Refonlado,  regocijado. 

KAGAILLARD1R  , v.  a.  (Jam.  ) Refo- 
cilar : volver  ci  alma  al  cuerpo  , dar  la  vida. 

KAGF, , s.  J.  Rabia  : enfermedad.  ¡| 

; fig.  ) Rabia  , coi  age , furor.  j|  Dolor  vc- 
lieniente  , é intolerable.  ||  ( fig . y Jam. ) 
D Icese  : ainter  a la  rage , jusqu'a  la  rage  : 
querer  con  furor  , como  un  desesperado. 
^ lvoirlaragcdc ...  rabiar  por...  tener  furor  , 
ó pasión  por...  Dire.  rage  , dire  la  rage  de 
quelquun  . decir  ó baldar  gestes  , blasfe- 
mias de  alguno.  ||  { J*g>  ) Se  dice  : Jaire 
rage  : hacer  riza  , estrago.  Paire  rage  pour : 
tomar  a pechos  el  hacer  tal  o tal  cosa  , ha- 
cei  empego  en  hacerla. 

RAGO'F , OTIE,  adj.  {Jam. ) Rechon- 
cho, regordete.  Usase  también  como  subs- 
tantivo. 

RAGOT,  s.  m.  La  sortija,  ó anillo 
grande  del  pértigo  de  un  carro.  j|  Jabato: 
jabalí  de  dos  años. 

* RAGOTER , v.  n.  Gruñir  contra  algu- 
no , murmurar  de  él. 

RAGOÜT  , s.  m.  Guisado,  guiso  : ade* 
rezo  de  vianda  compuesta.  ¡ j (Jig- ) Salsa  , 
sayncte  : incitativo. 

■RAGOOTAKT  , ANTE  , adj.  Apeü- 

toso  > sabroso,  mpy  gustoso. 

RAGOÜTÉ,  EE  , p.  p.  Saboreado  , re- 
gostado, con  gana.  V.  Ragodler. 

RAGOÚTER , y.  a.  Abrir  2a  gana  , el 
apetito  : de  comer.  j|  {fig- ) Despertar  , ex- 
citar : el  gusto  , of  deseo. 

* RAGRAFFER , y.  a.  Volver  á abrochar. 

RAGRANDIR,  y.  a.  ‘Agrandar  mas, 

hacer  inas.grande , ó mayor. 

RAGREÉ,  EE,  v.  p.  y adj.  Alisado  , 
pulido.  ||  Pertrechado,  reparado,  provisto. 
Y.  Hagrérr. 

RAGR  EER  , y.  a.  Alisar , pulir  : dar 
la  última  mano  á las  obras  de  carpintería , 
y cerrajería. 

RAGR  EER  ( SE)  , y.  r.  Habilitarse  , 
pertrecharse  : reponerse  uu  navio  de  lo 
que  le  fulty. 

R AGRE MFJNT  , s.  m.  Pulimento.  (| 
Renán»,  recomposición.  V.  Rngrécr. 

11  AGÜÉ , adj.  ( naut .)  Rozado  : dicese  de 
uu  cabo  muy  gastado,  y casi  cortado. 

RAIL,  s j.  Raya,  linca  : sea  natural  , 


ó artificial.  ¡|  Surco  : hecho  en  la  tierra.  (J 
(jarrera  : que  forma  en  Ja  cabeza  el  cabe- 
llo partido.  ¡|  Raya  : nombre  de  un  pesca- 
do. \ A la  rair,  exp.  adv.  jam.  Bueno  con 
malo  , uno  con  otro.  Ces  sobrante  che - 
vaux  coütent  cent  écus  a la  raie. 

RA1FORT  , s.  m.  Especie  de  rábano 
picante  : planta  silvestre.  ||  Raiforl  agua- 
tupie  : si.Mtnbrio , planta. 

RA1LLE,  EE,  p.  p.  jr  adj.  Burlado  , 
zumbado.  ||  Chanceado. 

RAILLER  , y.  a.  Ridiculizar,  dar  chan- 
za  : hacer  burla , ó zumba  de  alguna  per- 
sona , ó cosa  , reirse  de  ella. 

RAILLER  , y.  n.  Chancearse  , gastar 
chanzas  , zumbarse.  ||  Hablar  de  burlas. 

RAILLER  ( SE) , y.  r.  Burlarse  , hacer 
burla  de  alguna  persona  , 6 cosa. 

RALLLER1E , s.Jl  Chanza , hurla , zum- 
bí. ||  {Jiim. ) Dícese  : nentendre  pos  rail- 
lene  . no  entender  de  chanzas.  Rail/crie  a 
parí  : dexando  las  chanzas,  hablando  con 
formalidad. 

RAILLEUR  , EUSE,  adj.  Chancero  , 
burlesco.  ||  Úsase  también  como  substanti- 
vo : v entonces  es  burlón  , zumbón. 

+ KA1N  , s.  m.  Llámase  : rain  de  bois  , ó 
de  forét , la  orilla  , ó acirate  de  un  monte  , 
ó bosque. 

RAÍNCEAU  , s.  m.  V.  Rinccau. 

RALNE , s.  f.  {ant.)  Rana.  V.  Gre- 

nouitle. 

* RAINEAU  , s.  f.  Malecón  de  estacada 
para  el  cimiento  de  un  puente. 

RAINETTE , ó RE11SE1TE , s.f.  Man 
zana  de  la  revna  : especie  de  camuesa. 

RA1AURÉ,  s.f.  ( t arp. ) Eucaxe  , mues- 
ca. 

RAIPONCE  , s.  J.  Reponche  , ó rui- 
ponche  : yerba  ensaladera. 

RAIRE,  ó REER , y.  n.  ( moni  ) Bra- 
mar el  ciervo. 

*\*RAIS  , s.  m.  Rayo  : de  rueda.  ||  { bUss. ) 
Dijese  de  los  radios  6 puntas  que  forma  una 
estrella. 

KAlS.s  . m.pl.  (ant.)  Destellos  , rayos  da 
luzVVv  Rayón. 

RAÍSlft  , s.  m.  Uva  : fruto  de  la  vid.  || 
Raisin  de  Corinthe : pasas  de  Corinto.  ;( 
Raisin  de  ianqtrusque  . agrazón.  j|  Raisin 
de  mcr  : belcho  , uva  de  mar . candadillo  : 
pLinta.  ||  bois.  V.  Airellc . || 

ttaisin  de  rcn&Td  : yerba  páris,  uvas  de 
zorro.  ||  Rdtsin  d‘ows  : gayuba  , agauja  , 
abuges , gaulla , uvaduz  : planta.  1 1 Ilai- 
sins  secs  : uvas  pasas,  ó simplimente  pa- 
sas. 

RAISINÉ.í.  m.  Uvate  . preparación  de 

uvas  hecha  con  arrope. 

RAISON  , s.  J.  Razón  : entendimiento 
en  quanto  discurre  y raciocina.  ||  Razón  : 
buen  juicio,  discreción.  ||  Raxou  : jiuú- 
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cía  , derecho  , equidad.  j|  Razón  r satisfac- 
ción , reparación.  ||  Razón  : cuenta.  ||  Ra- 
zón : prueba  , argumento.  ||  Razón  ; can- 
sa , motivo.  Vire,  entile r sus  raisons  : dar,, 
alegar  mis  razones,  ó motivos.  j|  A raif  n 
tic...  á razón  , al  respecto  de...  Afeltre 

Íue/tjuttn  a la  mi  son  : ponerle  en  razoij.  jj 
*arler  raison : decir  bien  , I tablar  repula- , 
con  juicio.  ¡{  liendre  raison  : dar  razOQ , 
dar  cntnta.  ¡|  Liare  de  raison  ; libro  de 
cuenta. 

RAJS01NNABLE  , adj.  m.  y f Ra- 
cional : flotado  de  razón  , ó capaz  de  razón.  |( 
Razonable  : puesto  en  razón  , equitativo,  'j 
Razonable  : suficiente  , competente.  ||  Ra- 
zonable : proporcionado  , arreglado,  jj  Ra- 
zonable : mas  que  mediano,  muy  pasade- 
ro. 

RAISOKNABLEMENT  , oda.  Racio- 
Aalmcuto  : discretamente.  ||  Razonablemen- 
te ; mas  que  111  tifian  ¡unen  te. 

RALSONNÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Moti* 
▼ado,  ¿u  miado  : justificado  con  razones , 
y pruebas. 

RAISONRTMENT , j.  m.  Raciocinio  : 
di s<’  «uso  : argumento.  ¡|  Raisonnemens  ¿i 
pe  ríe  de  vite  : razones  tic  pie  de  banco. 

RAISORNER , t*.  n.  nisciimr  : juz- 
gar : raciocinar,  jj  Razonar  : platicar:  argu- 
mentar : hablar  mucho  sobre  una  cosa. 

HAISONNEUR , CUSE,  adj.  Habla- 
dor , palabrero.  También  significa  replicón , 
j-espotidon.  j|  Cest  un  gracieur  raisnnncur , 
es  un  decidor  : c'est  un  etuiuyeux  raison - 
neut , es  un  majadero. 

RAJEbNI  , IE  , p.  p.  y adj.  Rejuvene- 
cido , remozado. 

RAJEUMR , v.  n.  Rejuvenecerse , remo- 
zarse. 

RAJEUMR , v.  a.  Rejuvenecer,  remo- 
zar. j[  Tcüir  las  canas.  |j  lia jr  unir  les  ar- 
fares ; podar  los  árboles  , quitándoles  ciertas 
zainas  siipcrfíuas. 

KAJ  P.L NtóiiEMENT  , s.  m.  Remoza- 
xuiento  : el  a^to  «le  remozarse. 

RAJUSTÉ,  ÉE,p.  p.  y adj.  Recompues- 
to , compuesto,  remendado,  ¡j  (Jig'Y Jtmi. ) 
Reconciliado.  V.  Hajuster. 

* R AJ  USTE  MEIN  P,  s.  m.  Reconciliación. 
V.  Raccommodemenl , que  es  como  se 
dice  comunmente. 

RAJUSTEH,  v.  a.  Recomponer,  com- 
poner , remendar  : volver  á ajustar.  ||  ( Jig. 
yr  Jam. ) Componer , reconciliar  : volver  á 
unir. 

HÁLE  , s.  m.  Rascón  : cierto  páxaro,  lo 
mismo  que  rey  , ó guión  de  codornices.  j| 
¡idlede  genét  , 6 mi  tlcs  entiles. 

RALE , ó RALEME1NT , s.  m.  Estertor, 

1 an  illo  : resuello  ronco  del  que  agoniza. 

RALENTI , IE , p.  p.  y adj.  Afloxado , 
£0x0.  Remiso,  apagado. 


RALENTIR  , V.  a.  Aflorar,  amantar, 
amortiguar,  parar.  ||  (fig.  ) Entibiar  , 

lv  YLENT1R  (SE) , v.  r.  Rclcntccorse  , 
Qtnaynar. 

RALENT1SSEHENT  , s.  m.  R«  laxa- 
miento : al  lora  miento  : diminución,  decai- 
miento. 

HALKR  , t*.  n.  Estar  el  moribundo  coa 
el  hipo,  ó sarrillo. 

*RA!fIJVCrUKR  , v.  n.  ( ncíut.)  Relingar  : 
cortar  el  viento  con  las  relingas. 

RALFNGUES,  s.  ni.  pt.  ( ndut .)  Relin- 
gas. ||  Caminíes  añiles  de  ral  tugues  ; re- 
lingar  , ó empalomar  lns  velas, 

RALLER  , v.  n.  moni.  ) Bramar  el  cicr- 
vo. 

RAÍ  LIÉ,  EE , p.  p.y  adj.  Rehecho, 
reunido  , replegado.  V.  Rallict. 

RALLIKMEK  1 , 5.  m'  Reunión  : for- 
mación de  tropas  dispersas,  y «lerrotados.  | 
Alot  de  rail  terne rit  : contraseña  que  da  un 
general  á su»  tropas  para  rehacerse  en  caso 
de  derrota. 

RALL1ER , a.  a.  Reunir,  rehacer  : á las 
tropas  que  estaban  en  fuga , ó derrotadas. 

mi  lien  se  dice  replegar. 

RALLONGK,  ¿jf,  p.  p.  y adj.  Alar- 
gado, mas  largo  , ¿Kado. 

IíALLOlNGEft  Estirar,  alargar 

mas  , soltar  mas , po^fc  mas  larga  una  cosa 
de  lo  qoc  estaba.  4 / . 

RALLUMÉ , ÉE , p.  p:y  adj.  Vuelto  ú 
encender , encendido  de  nuevo 

RALLUMER,  a.  a.  Volverá  encender, 
encender  de  nuevo  : d ícese  en  lo  físico , co- 
mo en  lo  mornl. 

RALLUMER  ( SE  ) , a.  r.  Enccuderse 

de  nuevo. 

RAMADAN , s.  m.  V.  Ramazón . 

* RAMADOÜER , u.  a.  Estar  acarician- 
do, rcacarieiar.  V.  Arnadouer. 

RAM  AGE,  s.  m.  Canto,  gorgeo  de  los 
pasaros.  ||  Rauiage  : dibuxado  en  las  te- 
las. 

RAMAGER , t>.  n.  Cantar  , gorgear,: 
los  páxaros. 

RAMAIGRI,  lE,p.  p.  y adj.  Enmagré- 
celo , enflaquecido.  • 

RAMAiGfUR,  v.  n.  Ponerse  flaco,  per- 
der  las  carnes , adelgazarse. 

RAMAIGR1R,  a.  a.  Poner  flaco , quitar 
las  carnes. 

RAM .AS  , t.  m.  Monton , bacina  : con- 
junto de  cosas  diversas  «le  poco  valor.  Para 
cosas  «le  consideración  se  dice  : amas. 

RAMASSK  , s.  f.  Rastra  , narria, 
ra , carretoncillo  : para  deslizar  por  la  nieve 
de  los  montes, 

RAMASSÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Recogido : 
juntado  : amontonado.  V.  Itamasscr. 
Licuó,  rehecho,  abultado  de  carne». 

«y 
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RAMASSFR.  »*•  /i  Recoger,  recopilar.  ¡| 
Junta*  : ’p  esparcido.  |j  Al/.ar,  coger  : lo 
que  está  en  el  suelo.  j|  (Jam.)  Aporrear, 
•ppfictoiít.  (|  Llevar  á rastra. 

RAMASSfeh  (ÍjE),  v.  f.  Reunirse  : 
juntarse  para  formar  un  soto  cuervo. 

* R A M.VSSElKjí,  tn.  Recogedor,  nnion- 
•on.t  lor.  )¡  MI  que  arrastra  una  narria. 

RAMASSIS f t.  m.  ( ’fitm .)  Revoltillo , 

hacinamiento  : de  varias  cosas  sin  óiden,  etc. 
. R.VMAZAN,  s.  ni.  Raniudan  q na  resina 
de  los  turcos. 

. RAMRERGE,  s.  f.  Battl  largo,  que  en 
otro  tipmpo  usaban  mucho  los  Inglesas. 

RAMBÜL'R , s.  m.  la»  misino  que  pomme 
de  rar\ihoiu' ; espciicgn  , especie  (le  mangana 
muy  gruesa , v algo  acida. 

^R.AMROLRAGK,  s . m.  Mezcla  «le  lanas 
ya  teñidas  en  ruma,  para  hacer  paños  de 
mezcla, 

R AME , s.  f Remo  : de  embarcación. 
I]  Varilla,  ó tronquito  : para  sostener  y guiar 
las  plantas  tiernas.]]  A forcé  de  raines  . á 
todo  remo,  de  lx>ga  arrancada,  ¡j  AJarinicr 
de  rama  ; remero.  j|  ( y?". ) DícOM  : tire  a la 
ramc  : remar,,  bregar : trabajar  con  ufan  con- 
tinuo en  qiiaJqiurr  líivu. 

RAME,  f.  J.  Resma  : el  mazo  de  veinte 
inanes  de  panel,  ¡j  u^Icttrc  un  livreh  la  ratne : 
vender  nn  Jipío*  á papel  virjo,  ó al  peso. 

RAME,  ÉE*p.  p%  Y tul;.  Enramado.  V. 
Jlumer.  ¡|  Llamase  c halle , ó boulcl  ramé : 
bala  enramada  ,-ó -encadenada. 

RAMEAL7.,  *.  m.  Ramo  : de  árbol , ó 

Í lanía*  ¡1  Rama  : hablando  de  genealogías.  j| 
Carnal,  óygt.y  ; hablando  de  minas. 
*RAMEAUX , s.  m.  pl.  anal.)  Ramos: de 
Venas,  asteria*  , nervio.  ¡|  Ramajes  : de  mi- 
nas. j|  Dimanche  iles  rameaux  : Domingo 
de  ramo*. 

RAMEE,*,  f .Enramada.  ;|  Ramiza  ; 
ranas,  ó rumos  corlado*  con  sus  hvjss 
veldc*.  , 

* RAMENDAGF,  s.  m.  Resano  : entre 
doradores  es  el  pedaeilo  de  oro  con  que  se 
rptuna  d dprfldo.  j 

RAMENDE,  EE,  p . p.  y adj.  (wd^.) 

Aonraudo , Laxado  : de  precio. 

RlAMENDER  , v.  «.  {vu/g.)  Abaratar, 
baxar  de  precio.  Usase  lreqüctueuieme 
como  verbo  neutro. 

RAMEYÉ,  EE,  n.  p.  y adj . Vuelto, 
traído  : conducido.  V.  Ramcner. 

R AMENER , v.  a.  Volver  á traer,  traer 
Din  vez  : á una  persona  que  otra  había  con- 
ducido, acón;  aunado,  ó presentado.]  Volver, 
devolver , llevar  : conducirá  otro  aMugardc 
donde  había  idido  ,óae  le  había  sacado. T raerse 
consigo  alguna  co.^i  : á la  vuelta  de  un  viagi*, 
paseo,  etc.  I]  \ oiv*-r,  repetir  : una  cosa  que 
ya  se  había  vis. o, tí  poseído.  i| {jig.*) Traer, 
liuccr  volver^  reducir . : conducir,  ó guiar  á 
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lo*  que  van  descamado-».  |(  fíarnmer  un 
chaval  : plegar  un  caballo , recogerle  el 
pi  'o , hacerle  baxar  el  pico  por  medio  del 
cabezón. 

•RAMEIVERET,  s.  m.  (carp.) Trazo  : la 
linca  que  toma  un  carpintero  pata  ver  d 
largo  ríe  un  madero. 

&AMENTKV  OIR , v.  a.  ( a ni. ) Reme- 
morar : reconlar,  traer  » la  memoiia. 

RAMETfl  EVOIR  (SE),  r.  (tmL ) Re. 
membrarse  : acordarse,  hacer  memoria  de... 

RAMLQlíEN,  j.  tn.  Genero  de  guipado 
con  queso. 

RAMER,  i',  a.  Rodrgur,  guiar,  ó sos- 
teiirr  : la*  plantas  tierna*  con  ránidos,  ó 
varillas.  [|  [pmy. ) Se  dice:  senlcndre  a tute 
chote  comme  a ramer  des  chnux entender 
de  una  cosa  como  de  enfrenar  ratones. 

RAMER,  v.  n.  Hciuar,  bogar  : en  ora 
embarcación.  ||  (fig.rjdm.)  Remar,  bre- 
gar : trabajar  con  atan  continuo  en  qu;d- 
qnicr  línea. 

RAMLREAU,  s.  m.  Paloma  zoiita.  V. 

Ramter. 

RAM  El  LE,  s.  J*.  Rama  : de  prensa  de- 
impresor. 

RAMEUR  ,s.  m.  Remero,  bogador. 
RAMEUX  , ELSF  » adj.  Ramoso. 
RAM1ER , s.  tn.  Paloma  zorita , ó cam- 
pesina. 

HAMIFICATfOíf , e.  f.  [nn~t.\  K.imif:- 
cncion  : -bviaiiui , j (ubniri-inn  de  la.  Te- 
nas, arteria»,  etc.  r|  Por  . xirmion  y met.ifó- 
ricaim'ntr  «jilitrua  otras  tati-fia»  c-sas. 

UAMiblEK  (SP.),  r».  r.  Haniiíicitne  : 
extenderse  , y divid¿r«c  en  ramas  varias. 

* RAMILLí  S,  s,  J.  pl.  Haintijo».  tama* 

ros  : k-ña  nienudc.,  de  ifiu-  se  liaeen  fngotrs. 

RAMIJiGtlK , atlj.  m.  yj.  \ ¡>ita,1. ) 
propio  : ift'.-ese  del  cabolloapic  se  resiste  á U 
espuela  con  cf* cf*»  , v su!!'»*. 

fRAMIS4  E,  adj.  f.  Nombre  rpi»»  lospra- 
tn.: ticos  don  la  T y V,  por  haberles  inven- 
tado en  I íió"  l’cdro  Kamus. 

’ HAMiNUÍDE,  s.  m.  Espino  amarillo  : 
arbusto. 

KA.M01TI,  IE,  />.  p.y  adj.  Hnmede- 
cido. 

RAMOirm,  v.  a.  Humedecer:  lo  qu* 
estaba  se*«,  ó emento.  * 

RAM0LL1,  IE,  p.p. y adj.  Reblan» le- 
cido. 

RAMOT/LIR,  v.  a.  Reblandecer. 

RAM  O LLAR  ( SE) , V.  r.  Reíala  udecerse  : 
ana  cosa. 

* RAMOLIISSANT,  1.  m.  ( medie.) 

Ebnoiiente  : remedio  para  ablandar. 
RAMON.  1.  ni.  ( ant. ) V.  ¡intuí. 
RAMONÉ,  ItlE,  p.  p.  y adj.  Desholli- 
nado. 

KAMOiVER,  í».  a.  Deshollinar,  lituniax 
las  chimeneas.  * 
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RAMONEUR , 5.  m.  Deshollinador  : el 
Ciic  tiene  por  oGclo  limpiar  chimeneas. 

RAMPANT,  ANTE,  atlj.  Rastrero  : lo 

que  arrastra,  ó anda  arraso  ando  por  la 
tierra  : en  los  animales  es  reptil,  v en  las 
plañías  es  rastrera,  ó enredadera.  ¡|  (fig. ) 
R.iXO,  servil,  vil  : liabluodo  de  persogas.  ¡| 
(*V/.)  Baxo,  humilde , ratero  : hal 'lando  de 
estilo,  modales.  ||  Ratnpantc,  ó rapante  : 
díeese  en  el  blasón. 

RAMPF,  s.J.  Tramo  : de  una  escalera, 
J|  Pasamano  : d una  Iwiranda  de  ese  alera. 

RAMPEMENT,  ó.  ni.  Arrastramiento  : 
la  acción  de  amlar  arrastrando  las  cule- 
bra*: } etc. 

RÁMPER , v.  n.  Arrastrar,  ó amlar  ar- 
rastrando pOt  tierra  : como  las  Culebras  , ele. 
(|  Extenderse  las  plantas  sobre  la  tierra  , ó 
■obre  los  tronco»,  trepando  , y enredándose. 
||  {fig* ) Humillorse,  abatirse  . aluciarse:  una 
persona  con  desdoro  suyo , por  respetos  de 
ambición  , d de  teftfor. 

RAMPIN,  adj.  (picad.)  Topíno  : díeese 
•del  caballo  que  pisa  con  4as  lumbres  de  las 
herraduras. 

RAMliRE,  s.  f.  Cornamenta , 6 las  cuer- 
nas de  lo»  venados.  J|  Ramngc  : todas  las 
ramas  de  nn  árliol. 

RANCE, adj.  m.yf  Rancio,  rancioso: 
*dícc5«  dtd  tocino,  mantera,  y dulces.  Usase 
también  como  su!n>lamivo  : sentir  le  ranee , 
oler  á rancio. 

* RANCHE,  s.J.'.  Escalón  de  clavija. 
RANCHER , s.  m.  Palo  esquadrado  con 
clavijas  á trechos,  para  servir  de  escalera. 

RANCHIER,  s.  m.  pitias.)  El  hierro  de 
la  ptndwña. 

nANCI,  IE , p . p.  y adj.  Enranciado, 
rancio.  • 

RANCIDITK,  ó RAÑCISSURE,  s.  f. 

Ronciadurn  , el  rancio. 

RANCíR , v.  n.  Enranciarse , ponerse 
rancio. 

R ANCON,  s.  f Rescate  : precio  por  la 
libertad  de  un  cautivo,  ó prisionero,  \ 
RAN1JONNÉ  , ÉE,  p.  p.  jr  tul).  Resca- 
tado , etc.  V.  flanconnrr. 

RANCONNKMKAT  , s.  m.  Desella- 
miento,  tiranía,  robo  : precio,  ó derechos 
exorbitantes,  que  se  hacen  pagar  en  ciertas 
fosa*. 

R ANCONNER , u.  o.  Fxlgir  rescate, 
imponer  una  suma  para  dar 'libertad  : díeese 
regularmente  de  mía  embarcación  apresada 
que  se  recobra  del  apresador  por  un  tanto.  [] 
{fig. ) Desollar , tiranizar,  robar  : llevar 
excesivo  precio , 6 derecho  por  las  cosa» , 
prevaliendo*#*  de  la  necesidad. 

RANUONNEUR  , EUSE  , ».  De- 

aullador,  tirano  : el  que  lleva  precio,  ó 
derechos  exih  hitantes  por  tina  cosa. 

RAN  CUNE  / s.  f.  Rencor.  Corresponde 
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, esta  voz  francesa  la  familiar  castellana 
I \ tirria,  enquinia.||  JMettre  has  tente  rene  uñé : 
!;  fuera  todo  enojo,  pelitos  á la  mar. 

I ! RANvANIER,  llüiE,  atlj.  Rencoroso, 
sa. 

R ANDO  a Vl\E*  s.J \ {moni. ) Rcvnelta 

que  da  la  t es  acocada. 

RANG,  s.  tn.  Finca.  tila,  ringlera  : de 
j)  cosas,  ó de  neptonus  colocadas  sobre  una 
i misma  linca.  ¡|  Oidcn,  puesto , lugar  : que 
I debe  ocupar  una  persona,  v comunicad 
j entre  otra»  según  su  representación , o anti- 
güedad , que  da  ó quila  la  precedencia* 
Glasé , carácter , « ululad  : de  las  personas , y 
familias.  ¡I  lint  ” de  soldáis  : fila  de  sóida- 
. do».  ¡|  flatig  dar  ir  es  : hilera  de  árboles  (| 
tiang  de  Jnunnts  : ringlera  de  hormigas.  || 
( %upw  citase  a son  rang  : cada  cosa  en  su 
lugar,  por  su  orden.  ¡|  7 enir  le  premier  rang 
entre  les  oraieurs,  etc,,  tener  el  primer  lugJr 
ó aprecio  entre  ios  oradores , etc.  jj  Dnnner 
le  premier  rang  an  dianuwt  entre  les  pi  erres 
prtfcteutes  : dar  la  preferencia  al  diamante 
entre  la»  piedra»  preciosas.  (|  Ces  deux  coras 
ont  des  cante.statians  sur  le  rang  : esto»  dos 
cttcqvps  se  disfMitau  el  puesto,  ó la  prece- 
dencia. jl  Mcttre  a u rtptg  des  iliense,  des 
si  lints , des  hénUtqar-s  , des  he iros , etc. : po- 
ner en  el  número  de  los  dioses,  en  el  catá- 
logo de  los  sanio» , en  la  lista  de  los  hereges  , 
en  la  clase  de  lo»  linóes  , etc.  ||  ( fig.)  Dí- 
cese  : se  mettre  sur  les  rangs  \ salir  a la  pa- 
lestra , ponerse  entre  los  pretendientes  d« 
algún  empleo.  j|  ( prov .)  Se  dice  . menta 
une  citase  au  rnng  des  peches  mnrlels  : te- 
ner una  cosa  olvidada,  jf  ( ptov.yfam. ) Dí- 
cese  : se  mettre  en  rang  aoignnns , él re  en 
rang  d mgw  nS  : querer  escupir  en  curro  , 6 
tener  su  piedra  en  el  r».»llo,  o tener  voto  en 
concejo. 

FRANGE,  s.  jf.  Hilera  de  adoquines  en  uu 
empedrad*»,  ó calzada. 

nANGE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Ordenado  , 
arreglado , colocado , etc.  V.  tianger. 

RANGE , EE,  adj.  Arreglado  : dices- 

ríe  una  persona  que  tiene  arreglo  y órdtn 
cu  su»  cosas.  j|  tintadle  rangee  ¡ batalle» 
campal. 

RANGEE,*».  J.  Ringlera,  carrera  : dj 
casas,  de  a rindes,  etc. 

RANGER , v.  a.  Colocar,  ordenar  . po- 
ner Jas  cosa»,  ó las  personas  en  «1  lugaf  que 
les  corresponde.  i|  Omuir,  poner  en  el  n.j- 
mcro  : á una  cosa,  ó persona  entre  las  de 
determinada  calillad.  (|  Apartar , retirar , 
hacer  á un  la«lu  : paru  dar  pas<».  |j  ( náut.  )* 
Díeese  : rnnger  la  cAle  : costear  , nav»  g.ií 
costa  á costil.  ||  ftanger  snus  sa  domumtion , 
ó snus  sa  puissance  ; avasallar  , enseñorear  , 
someterá  su  mando* 

RANGER  (SE],  v.  r.  Estrecharse,  o 
apartarse , dar  paso  , ó hacer  lugar. 
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R AXCER , ó RATíCIER  , j.  m.  Rangí- 

icio.  V . VLvi/.Y*. 

* RAAGLJLLOX,  s.  m.  ( imp .)  Pun- 
tura : la  punta  <jí:r  sc  augura  al  tímpano 
paia  apuntar  el  papel , y que  no  se  limera. 

R ANIMÉ,  tE,p.p.y  tuljs  Reanimado, 
resucitado. 

RANIMER , *'•  a.  Resucitar  : á loa  muer- 
tos. i|  Reanimar , confortar , animar.  ¡¡  ( ¡ig. ) 
Avivar  , despertar , excitar. 

HAN  t 1 La  I RES , adj.  Dá- 

inansc  reines  nmiUuircs  las  ranina»,  ó Tonas 
de  la  lengua. 

RAJN’ÜLK,  s.f.  { albey-t. ) Ránula : tumor 
que  se  forma  debaxo  «lela  lengua. 

RAPACE,  tifí}-  ni.  y f.  Rapar  : d ícese 
comunmente  de  las  aves  de  rapiña-  : y figu- 
radamente de  Jas  peí  so  ñas  dadas  á es  le  vicio. 

RAPA  CITÉ,  s.f.  Rapacidad : propiedad 
de  las  aves  de  rapiña.  Dicese  figuradamente 
de  la  codicia  y vicio  de  pillar , ó tomar  lo 
ageno. 

RAPATELLE  , s.f  Tela  hedía  de  crin, 
ó cerda. 

RAPATR1AGE , s.  m.  {fam.  ) Amis- 
tanza , reconciliación  : de  personas  «pie  vi- 
vían enemistadas.  , 

RAPATR1É  , ÉE  , p.  p.yadj.  {fam.  ) 
Amistado  , reconciliado  , compuesto. 

RAPATRIER , **.  a.  {fam.  ) Amistxir  . 
Lacer  amigos , reconciliar  : á personas  que 
vivian  enemistadas. 

RAPE,  s.  f.  Escofina  : lima  de  diente/ 
gruesos,  i)  Rallo  : utensilio  de  cocina.  J(  Ras- 
pa. V.  ¡ixijle. 

RAPÉ , *.  m.  El  orujo  y raspas  de  la 
uva  , que  se  echan  en  un  tonel  de  vino 
torcidp  para  embonarle,  ¡j  ltdpé  de  cnpeaux : 
vino  embonado  con  virutas  do  haya. 

RAPÉ  , ÉE  , p.  p.y  adj.  Rallado,  ras- 
pado. 

RAPER  , v.  a.  Raspar,  rallar. 

* RAPES  , s.  f pl.  Agriones  : las  grietas 
que  «se  abren  en  los  corvejones  de  las  ca- 
ballerías. 

RAPETASSÉ , ÉL,  p.  p.y  adj.  Ape- 
dazarlo , remendado. 

RAPETASSER  , a.  tt . Apedazar  , re- 
mendar : echar  remiendos , ó pedazos. 

RAPET1SSÉ  , ÉE  , p>  p-jr  adj.  Corlo  , 

encogido  , achaparrado. 

RÁPETISSER,  v.  a.  Achicar  , encoger, 
acortar  : reducir  á menos  cuerpo  ó tamaño 
alguna  cosa. 

R API  DE  , adj.  m.  y f Rápido  , veloz. 

RAPIDEMETIT , adi'.  Rápidamente, 
Velozmente  , .con  velocidad. 

R API  DITE,  §.  f Rapidez,  velocidad. 

RAPIÉCÉ , ÉL,  p.  p.yadj.  Remen- 
ado  : echado  unas  piezas. 

RAP1ÉCER,  v.  a.  Echar  piezas,  apc- 
: componer  la  ropa. 
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RAPIECETAGE , s.  m.  Remiendo  , 
compostura. 

RAPiLCETE,  ÉE,  p.  p.yadj.  Re- 
mendado , compuesto. 

RAPILCE TLR  , u.  n.  Remendar  , com* 
poner  : dícesc  especialmente  de  trastos  y 
alhajas  viejas. 

R API  ERE,  s.f  'jor.)  Espetón,  ó es- 
piche : para  decir  espada  larga,  c inútil, 
espadón  , estoque  roñoso , asador. 

RAPESE,  s.  f Ranina , presa  : dícesc 
de  la^  auiuiales.  ||  Robu,  pilJagc , concu- 
sión : hablando  de  hombres  que  gobiernan. 

RAP1KÉ,  LE,  p.  p.  } adj . ( Jam. ) 
Pillado,  robado.  V.  ítapmcr. 

RAP1NKR  , m.  n.  {Jam. ) Robar  , pillar: 
dícesc  de  los  hombres  que  abusan  de  su 
empico. 

* RAPINEL’R  f s.  m.  Ratero,  grato. 

* RAPISTRK,  ú RAPHANISTRE , *.  m. 

Rábano  silvestre. 

* RAPONTIC , 6 RHAPONTIC , t.  m. 
Ruiharixi  rapóntico : planta. 

* RAPPAREILLER  , k.  a.  Volver  i apa- 
rejar. 

RAPPEL , 5.  m.  Licencia  , perdón , gra- 
cia : n un  desterrado , ó denuesto  , para  vol- 
ver a la  corte,  ó á su  empleo.  ||  [Jamada  : 
toque  de  guerra.  ||  iJamarnicnto  : disposi- 
ción de  un  testador  , incluyendo  entre  sus 
herederos  a los  que  no  lo  son  forzosamente* 

||  Rappel  de  han  : levantamiento  de  des- 
tierro : decreto  ú orden  para  sacar  á uno 
deJ  destierro*, 

RAPPELÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Vuelto 
á llamar  , llamado  de  nucvo.w  j|  Tamlácm  es 
llamado,  ó mandado  venir  á su  corte  , ha- 
blando de  un  embajador. 

KAPPELF.R,  a.  o.  Llamar,  hacer 
volver,  inundar  volver  : á uno  que  se  ha 
ido  , ó que  está  ausento  con  algún  encargo, 
lo  mismo  que  separarle  de  el.  ||  levantar  el 
destierro  , ó enviar  la  licencia  : a los  desgra- 
ciados, ó desterrados  de  la  corte.  ||  Recor- 
dar , traer  á la  memoria  : úsase  freqiiente- 
meme  ¿orno  yerbo  recíproco,  v entonce»  es 
hacer  nicmoriu  , acordarse.  {{Tocar  llamada  ; 
es  voz  de  la  milicia.  ||  (Jamar  : á una  he- 
rencia un  testador.  j|  liappeler  ses  esprits  . 
ses  sens  : recobrar  sus  espíritus , 6tis  senti- 
do!. ||  Vin  qui  rnppclle  son  buveiur  : vino 
que  se  di.xa  beber. 

RAPPORT , s.  m.  Producto  , rendi- 
miento , valor  , fruto  : que  da  una  heredad  , 
una  viña  , un  monte,  etc. || Provecho  , be- 
neficio, renta : que  dexa  un  asiento,  una 
comisión  , etc.  ||  Relación,  noticia,  dicho  : 
lo  que  otro  cuenta  , ó refiere.  ||  Cuento : 
chisme  : soplo.  |! Informe,  información  : ele 
un  pie» to  , causa,  ó proceso,  ¡j  Relación  , 
rcferenciu,  respecto  , orden  : dependern-i* 
de  unas  cosas  cou  otros.  |¡  (Jou exion , cqo- 
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veniencia  , conformidad,  correspondencia  : 
semejanza  que  guarda  u unas  cosas  con  otras. 

||  Razón , proporción  , relación  : que  guar- 
da matemáticamente  una  cantidad  con  otra. 

||  Eructo , regüeldo : flato  que  sale  por  la 
boca.  ||  Ouvratx  de  pitees  de  rappnrt : obra 
de  ataraces , ó ataraccada.  ||  Par  rapport 
a...  por  causa  de...  con  motivo  de...  por 
amor  de...  respecto  de...  respeto  á...  || 
Jiappnrts  semblables  : relaciones  de  seme- 
janza. 

RAPPORT  ARLE,  adj.  m.  y f.  (for.) 
Restituible  : que  del>e  volver  á entrar  en  una 
herencia. 

RAPPORTÉ,  EE , p.  p.  y adj.  Traillo  , 
vuelto  á traer.  ||  Relatado.  Jj  Reportarlo.  || 
Citado  , etc.  V.  Jlitppnrler . 

RAPPORTER  , v.  a.  Traer  : de  alguna 
parte  una  cosa.  ||  Volver  á traer:  una  cosa 
que  se  habia  llevado  : esto  es  , volver , ó 
venirse  con  ella.  |l  Devolver  , restituir  : lo 
que  se  habla  sacado,  prestado,  üado  , ele. 

|¡  Traer  , entregar , presentar  : poner  en  la 
mano  de  otro  lo  que  uno  lia  tomado  , ó 
ganado.  ||  Sarar  , conseguir , ganar:  honor, 
provecho  , ventaja  , etc.  j|  Referir  , contar  , 
narrar  : lo  que  so  ha  visto  , oído,  ó lo  que 
ba  pasado,  1|  Traer , producir,  citar,  ale- 
gar: esculpios,  autoridades,  etc.  || Dirigir, 
ordenar  , veferii*  : las  cosas  á cierto  Gn  , sen- 
tido , etc.  |!  Referir,  remitir  , atribuir : una 
cosa  , un  hecho,  á tal  tiempo , origen  , ó 
causa.  ||  Producir  , rendir  , dar  fruto  : di- 
cese  de  las  tierras.  |[  Redituar,  rentar,  dar: 
díccsc  de  los  empleos  , olidos  , comisiones. 
||  Relacionar , exponer  : hacer  relación  del 
altado  de  una  causa  , proceso  , etc.  jf  G»n- 
tar  , llevar  cuentos  : soplar  a otro  lo  que 
se  oye , ó se  ve. 

RAPPORTER  , y.  n.  Chismear,  llevar 
Cuentos.  j|  Volver,  venir ri  la  boca  lo  queso 
ha  comido.  ||  Traer  á ja  uumo  : díccse  de 
del  [ierro  que  trae  la  caza  al  cazador.  || 
Ci iie/i  fjui  rapoorlc;  perro  cobrador  , el  que 
trac  la  raza  a la  man». 

RAPPORTER  ^ SS)  , r.  Correspon- 
der , ser  conforme  : una  cosa  con  otra.  |j  De- 
ferir , atenerse  : ül  juicio  , o parecer  de  otro. 
||  Referirse  , remiliisc  : a lo  dicho  anterior- 
mente. Di  cese  regularmente  * en  rappnrter 

RAPPORTEUR  , s.  m.  Relator  , infor- 
mante : el  que  hace  una  relacionó  informe 
de  nna  causa , ó expediente. 

RAPPORTEUR,  EUSE  , s.  Soplón, 

«humoso. 

RAPPRENDRE , t>.  a.  Vnlvgj-  á apren- 
der , aprender  de  nuevo  : lo  que  se  bahía 
olvidado  , ó aprendido  mal. 

+ RAPPRIVOISER , a.  Domesticar, 
amansar  de  nuevp  á i^n  animal. 

RAPllllO(^flE  , EE , p.  /».  f adj.  Asee- 
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aproximado,  junto.  V . Ranprocher. 
PPROCHEMENT  , s.  m.  Aproxima- 
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cion.  ||  Reconciliación. 

RAPPROCHER , v.  a.  Arerrar  mas  , 
aproximar  : llegar  mas  cerca  : poner  una 
cosa  mas  junta  a otra.  ||  ( fig.  ) Unir  , coru- 
jioner  : avenir  los  ánimos  desunidos. 
^RAPPROCHER  ( SE  ) , u.  r.  Aproxi- 
marse : acercarse.  ¡{  Reducirse  á buenas  , «i 
la  razón  ,.  etc. 

RAPSODE,  s.  m.  Rapsoda  : el  que  can- 
taba p a. sagra  de  los  poemas  de  Homero  , an- 
tiguamente. 

RAPS0D1E  , $.  f Rapsodia  , centón: 
obra  compuesta  de  diferentes  pedazos  de 
varios  autores. 

RAPSOD1STE , s.  m.  Rapsodista  , au- 
tor de  centones. 

RAPT,  s.  m.  Rapto:  robo  violento  da 
un  hijo  , ó hija  de  familia. 

RÍPPRK,  i./.  Raspadura , ralladura. 
♦RAPUROIR  , s.  m.  (Colador  : barreña 
grande , que  sirve  para  la  primera  cocción 
del  salitre. 

* RAQUE  , s.  m.  ( ndat.  ) V.  Racagc.  || 

Aguardiente  de  arroz  , y de  palma. 

R AQUETiER , t.  m.  Raquetero  , ó pe- 
lotero de  raqueta. 

RAQUETUN  , s.  m.  Raqneta  .•  mayor 
que  la  común. 

RAOUETTE  , s.J.  Raqueta  : se  dice  drl 
juego  de  este  nombre  . de  la  pelota  , y de  la 
pala.  ||  Higuera  de  indias,  ¡j  Especie  de  abar- 
ca , ó alpargate  ; que  usan  los  sulvagcs  del 
Canadá. 

* RAQUIT , x,  m.  V.  Rarquit. 

¥ RAQLTTTER  ( SE ) , y.  r.  V.  Se  ras  ■ 

quitter. 

RARE  , adj.  m.y  f Raro : poco  cozuiin  , 
ó poco  frequente.  ||  Raro  , escaso  : poco 
corriente. |( Raro : extraordinario,  exquisito. 
||  Raro  : en  teemiuos  de  física  es  contrario  á 
denso.  . • 

RAREFACTIF,  IVE,  adj.  (fu. ) Ra- 

refaciivo , rarefaciente  : que  tiene  virtud  da 
enrarecer. 

RAllEFACTION,  t.f  (fu.  ) Rarefac- 
ción , enrarecimiento. 

RARET1E,  EE,  p.  p.y  adj.  Rarefacto, 

enrarecido. 

RAREFIAOT  , A INTE  , adj,  m.  ( fu. ) 
Lo  que  se  rareface  , enrarece , ó dilata. 

RARÉF1ER , v.  a.  (fs.)  Rarefacer, 
enrarecer  : dilatar  lo  denso. 

RAREF1ER  ( SE ) , m.  r.  (fis. ) Rarefa- 
ceise  , enrarecerse  : dilatarse  lo  denso. 

RAREMEjNT  , adi'.  Raramente  , ó raras 
vece». 

R ARETE  , 3.  f Rareza  : extrañeza,  sin- 
gularidad. ItQiriu&idad  , cosa  curiosa,  y ex- 
quisita : úsase  en  plural.  |¡  Escasez,  o ca- 
restía : de  algunas  cumw.  !|  Raridad  *cu  ti- 
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aíra  se  dice  de  los  cuerpos  por*r,  densos , d 
que  han  perdido  su  natural  densidad. 

RARISSDIE  , adj.  tn.yj.  sugerí.  ( fam . ) 
Rarbímo. 

RAS  , ASE  , adj.  Raso  , liso  , plano.  || 
Raso  despejado  , liso.  |j  Raso  : rasado  , 
igualado.  j|  Raso  , rasurado.  [J  Raido  , pela=. 
do.  i|  Rapado  , afcytadn. 

RAS  , s.  ni.  Raso , ó rasoiiso  : cierta  tela 
de  soda. 

RAS  ADE  , s.  f.  Vaso  , ó copa  llena  de 
vino  , ú otro  licor. 

RASAN!' , ANTE , adj.  Rasante  : lo 
que  cone , ó se  diiigc  reciaiticute  á una 
superficie  llana.  Usase  solo  en  términos  de 
fortificación  : /lañe  rasant , llanco  rasante  : 
fe.u  rasant , batería  rasante  : ligue  rasante , 
finca  rasante. 

* RASCASSE  , s.  jf  Pescado  muy  co- 
mún del  Mediterráneo. 

* RASE,  s.  f ( nóut. ) Mezcla  tic  pez  y 
bira  para  calafatear  los  navio*. 

RASE,  EE  , p.  p.  y adj.  Afeylado  , 
rasurado , rapado , pelado.  j|  Arrasado.  || 
Rasado  , igualado. 

RASEMEJST,  s.  m.  Arrasamiento,  de- 
molición de  una  fortaleza. 

RASER  , v.  a.  Afcytar  , rasurar  : rapar 
la  barba  , ó el  cabello.  ||  Arrasar,  demoler. 

||  Rasar  , rozar  , lamer  : posar  un  cuerpo 
junto  á otro  tocándole  muy  superficialmente: 

fosar  ros  con  ras , ó de  refilón  , ó de  raspón. 

Rasar  : pasar  el  rasero  á tina  medida  de 
oírlos  , iguolorlu.  ||  naui . ) Dícese  ; raser 
un  vaissemi  t quitar  á un  navio  las  obras 
muertas  del  escaño  arriba.  ||  Rtuer  Ll.ip's: 
galopar  un  caballo  rasando  la  tierra  , ó lle- 
var un  galope  litado. 

* RAfiETTfi , s.  f.  Telilla  de  lona  sin 
pelo.  ||  Alambre  para  templar  loa  flauta  de 
un  órgano. 

RAS1BCS  , prep.  ( joe . y vi tlg. ) A rapa 
tc  iOn,  ras  ron  ras , a raíz. 

* R ASIERE  , s.  f.  Cierta  medida  de  gra- 
nos en  blinde*. 

RASOIR  , s.  m.  Navaja  de  afcytar , ó 
de  barbero. 

* RASPATOIR , s.  m.  { cirug . ) Raspa- 
dor: instrumento  que  sirve  para  raspar  los 
huesos. 

♦RASPECON , ó RAT  DE  MER , s.  »«. 

Rata  : pescado  muy'  común  en  el  Me Jiterru- 
Uto. 

* RASSADE,  s.f  Rocalla  : sartales  de 
abalorios  en  figura  de  cuentas. 

RASSASIANT , AM  E , adj.  Lo  que 

fiaría  , ifue  harta , que  satisface. 

RASSAS1E,  EE,  p.  p.  Saciado,  hartado: 
y atlj.  saciado  , harto,  satisfecho. 

RASSASÍEMENT,*.  m.  Saciedad , har- 
. pira  : hartazgo. 

RA&SAS4ER,  v,  a.  Sttcigr,  hartar,  Be- 
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nar.  ||  ( frg. ) Saciar  , hartar  f satisfacer  : de 
placeres,  de  honores,  «le  riquezas,  etc. 

RASSASIKR  SE  ),  v.  r.  Saciarse  : así 
en  lo  físico  , como  en  Inmoral. 

RASSEMBLÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Junto, 

recogido  , acopiado.  |¡  Reunido. 

RASSEMBLEMENT,  s . m.  Reunión  , 

concurso  . arropamiento  de  gentes. 

RASSEMBLER  , v.  a.  Juntar  , recoger, 
acopiar.  ||  Reunir : loque  está  disperso.  j| 
(picad.  ) Di  e¡»e  : ressemOlcr  un  che*' al : 
uoir,  ó recoger  al  culiallo. 

RASSEMBLER  ( SE),  v.  r.  Juntarse, 
reunirse,  acumularse. 

RASSEOIR , v.  a.  Sentar  , ó plantar 
otra  vaz,  volve^i  sentar*,  ó plantar : una 
! cosa  en  so  lugar.  Ras  seo  ir  une  pie  r re  : ras - 
seoir  un  fe r n checa! , etc. 

RASSEOIR  ( SE)  , v.  r.  Sentarse  otra 
ve*  , volver  a sentarse  : hablando  de 

nas.  ||  Asentarse  , postase  : hablando  «le  líco- 
res.  (Jig. ) Tranquilizarse  , seieaiaiso  : el  ani- 
mo agí;. ido.  , 

RASSEfiÉNK,  EE,  v.  p.y  adj.  Sere- 
nado : «Espejado  , disipado. 

RESSÉRKNER  , v.  a.  Serenar, despejar, 
disipar  las  nube* , etc.  ||  ( fig.  ) Serenar,  so- 
segar, tranquilizar  : en  francés  es  de  poco 
us^. 

RASSÉRKNER  { SE ) , *>.  r.  Serenarse, 

abonanzar:  #1  tiempo. 

41  RASSIEGER,  v.  a.  Sitiar  de  nuevo  : á 

uno  pinza. 

K AS.Si.S , ISE,  p p.  de  rasseoir:  y adj. 
Vuelto  á sentar,  sentado  otra  vez.  f|  Asen- 
tado, rejtosado.  ||  { fig.  ) Sosegado,  sereno, 
tranquilo.j|/,í/;Vl  rassis  : pan  dato  , de  algu- 
nos dios  , que  laminen  se  llama  tentado.  ¡| 
He  sang  rassis : á sangre  fría,  con  sereni- 
dad , coa  cacha/ s». 

RASSOTÉ,  ÉE,  ( vidg. ) p.  p.  de  rn#- 
soter : hoy  auliquotlo.  Corresponde  a loco  , 
desatinado , infatuado  : por  lo  que  te  estima 
mucho. 

RASSOTER  (SE),  *.  r.y  RASSOTER, 

v.  a.  ( fam.  ant. ) Infatuarse , encalabrinarse  : 
de  cariño  por  una  persona  , ó cosa. 

HA  SSL  RE , EE,  p.  p.  y adj.  Asegura- 
do. !|  Confiado. 

RASSURER  , v.  a.  Asegurar  , dexar  se- 
guro, o firme  , loqueantes  no  lo  estaba.  || 
( fig.  ) Confortar,  consolar  : dar  ánimo,  o 
confianza  , al  que  Ib  había  perdido, 

RASSURER  (SE),  v.  r . Asegurarse: 
scutur  , serenar : el  ticmpo.||(  fig.  ) Dicese  : 
se  rassurer  sur  quelque  chote  : fiar,  tener 
confianza  «confiar  en  alguna  cosa. 

RASURE , s.f.  Rasura  , rape,  rapadura  i 
corte  de  pedo , ó barba. 

RAT , s.  m.  Ratón  : anímale  jo  cniadrú- 
pedo.  ||  ( fig.  ) Fantasía  , capricho,  locura  : 
usa**  ctuuutuutm*  «o  plural.  j|  H a des  ruis 
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¿Litis  la  léln  , ó «i tn plómente  des  rats  : es  un  Llámansc  .*  rdtelicr  da  beaupre  : las  carillas 

Cascabel , ligero  de  cascos  , tiene  la  cahou  á de  haujirc*. 

pasaros*  || fig. y fam. ) TliYcse : p re  mire  un  HA1  hii , a.  n.  Cazar  : ratone*.  Pí  • -*• 
rat : dar  hig» , marrar,  no  dar  fu  *go  larsco-  propiamente  <K-I  gato ; peo  cs^n*'-  1 » %.{ lo 
pela,  ele.  |¡  id.)  Quedaren  blanco  , in  al  i *i»,  en  Irance*.  •]  Da»,  higa,  no  dai  fuer.»;  la 

sal.,  á uñóla  galga  capada,  no  salir  con  su  escopeta  , etc.  | LVise  lambían  a nvao;  nte  : 

intento.  '|  Ral  iVeau : sátiro  , ó rata  do  agua.  il  rala  son  en  no  mi : murió  , ó erro  el  tiro  á 

y fíat  da  cham/ts ; turón  , ranm  campesino.  su  enemigo,  no  le  dió.  j|  ( • fig.  y fam. ! Pi- 
li ( id.  ) Ll.mi.iusc  rats  de  ave  ; los  risita-  cese  : ralrr  un  emplo't  ; Irsele  , escaju.rsele  á 

dores  de  bodegas.  | Rut fcme/la : rata.  j|  Hat  uno  un  empleo  perderle , no  poderle  pillar. 
de  vharaon : planta.  V.  Ichneumnn . KATlEH  , ILRK  , snbst.  ( vulg. ) Cas* 

RATAFIA , s.  m.  Ratafia  : rosoli  refi-  cab*l , loqmllo  : caprichoso. 

Hado,  , * RA  ITERE,  í.  /.  Ratonera : para  coger 

HAT  ATINE , EE  , p.  p.  >*  adj.  (fam.  ) ratones. 

Arrugado  , encogido  , acorchado.  Hablando  H \ 1ÍFIC  \T10N  , s.  f.  Ratificación, 

de  personas  viejas  es  hecho  una  pasa  , ave-  R ATI  ME  , EG  , p.  p.  y adj.  RatiUcado. 

llauado.  RAT1F1ER,  v.  a.  Ratificar. 

RATATÜSER  ( SE) , v.  r.  Arrugarse,  en-  * RATiLLON  , s.  m . Raioncillo  : ratón 
cogerse  , y también  avellanarse.  pequeño. 

RATE,  1.  J.  Bazo  : también  se  llama  mel-  RA  TíjNE  , s.f.  Ratina  : especie  de  puño 

xa.  ¡|  ( pro <>/.  y fam.  ) Dícesc  : épannuir  la  frisado. 

rale  ;•  holgarse  , estar  de  chacota  , de  chun-  R ATENER,  u.  a . Raiinar  : frisar  una 

ga.  ||  ( id. ) Se  dice:  s’cpanouir  la  rale  : en-  tela. 

sunchar  el  cuajo  , reir  á carcajadas.  * RATIOCEVATÍON  , s.  f (Jilos. ) Ba- 

Rl^EAU,  s.  m.  Rastrillo,  rastro,  ras-  ciocinacion  : facultad  intelectual, 
tro.  ||  [agrie. ) Mielga  : instrumento  rústico.  M1AT10CLNER,  u.  ti.  (Jilos.)  Racio* 

1)  Rastrillo  : entre  cerrajeros  es  lina  esperie  cinar  , hacer  raciocinios, 
dcguirdu  en  laj»  llaves.  ||  Pera  rato  : fruía.  RATION  , s.f.  Ración  : la  porción  de 

R ATELE , EE . p.  p.  y adj.  Recogido  víveres  y forrags  que  se  distribuye  á la 
con  el  (asnillo.  |)  Limpio,  ó pasado  el  ras-  tropa. 

trillo.  RATÍONAL,  r.  m.  Racional  : pieza  de  la 

R A l iada; , s.  J.  Rastrillada  : todo  lo  vestidura  del  antiguo  Sumo  Sacerdote  de  los 

que  se  recoge , ó borre  de  una  vez  con  el  ras-  Judíos. 

titilo.  || (proa. ) Se  dice  : dire  sa  rdtelée:  RATIONNEL,  ELLE  , adj.  (astr.  y 

echar  su  retahila  , desembuchar  todo  lo  que  geom.  ) Racional. 

se  saín* , ó se  piensa.  * RATISSAGE,  s.  m.  (agrie.)  Roza. 

kAtelt  a y y.  a.  Ras  t¡  i llar  : recoger  eon  j|  * RATISBONNE,  (geogr.  ) Ratisbona  : 
el  rastrillo.  ¡|  Rastrillar  : socar  la  yerba  y bro-  ciudad  de  Alemania, 
xa  con  el  rastrillo.  RATISSE,  EE , p.  p.  y adj.  Raido  , 

RATKLEÜR  , i.  m.  Rasltillador  : de  J raspado, 
míese».  También  se  dice  del  qne  trabaja  con  RAT1SSF.R  , a.  a.  Raer , raspar  : moa- 
el  rastrillo  , limpiando  la  broza  y yerba  de  dar  rayendo  la  superficie  de  alguna  cosa, 
las  calles  de  los  jardines.  RATíSSOIRE,  s.  J.  Raedera:  imtrn- 

RATKLKL'X  , ELSE , adj.  ( ant.  ) En-  mentó  con  que  se  limpia  raspando  una  clxi- 
, termo  del  bazo.  menea  , un  pasco,  un  corral , etc. 

RATEHER  , s.  m.  Astillero  : listón  con  RATÍSSURE,  s.f. \ Raedura,  rascadura, 

muescas,  donde  se  afianzan  (afianzas,  ala-  RATON,  j.  m.  Especie  de  pastel  hecho  con 

bardas,  etc. , en  un  cuerpo  de  guardia  : y si  queso.  ||  Ratón  pequeño.  ||  Nene,  bijito  : 

es  da  fusiles,  ó carabinas,  se  llama  armero.  voz  cariñosa.  ||\ulneja  del  Brasil. 

||  Astillero  : ristra  de  muescas  , donde  se  RATrACriÉ,  JclE,p.  p.  y adj.  Reata- 
guardan  papeles  en  los  escritorios.  j|  Cárcel  : do  : mas  asegurado , mas  atado, 

entre  cuberos.  ||  ( /*«'.  ) Drutaditra  : canrera  R.\TrAClíER  , v.  a.  Reatar  , atar  mas  , 
de  dientes,  alta  y baxn.  j|  ( fig.  y fam.  ) asq;urar  mas.  ||  Volver  coa  ahinco  y aplica- 

Dícck  : nuinger  a denx  rdleliers  ; comer  á ciou  al  estudio. 

de  s carrillos,  gozar  de  dos  ó mas  empleos  , RAT  FEINT  , E1NTE,  p.  jT.  y adj.  AI- 

.0  rentas  á un  mismo  tiempo.  ||  ( id.)  Se  dice:  canzado  de  nuevo  , vuelto  a coger. 

mcltre  le  rdtelicr  bien  naul  a quelquun : RATTKíNDRE , y.  a.  Volver  ¿ alcaa- 

poncr  estorbos , ó dificultades  en  lo  que  al-  zar , á coger  : á un  preso  escapado, 
gnno  pretende,  dárselo  |>enado,  hacérselo  + RATEEN DIUR  , v.  a.  taitcmcccr otra 

desear,  hacerle  jiernear  para  lograrlo.  ||  (id.)  vez,  ó inas. 

T) ícese  : rcmellrc  les  armes  au  rdtelicr . col-  *RATTR>ER , v.  a.  Alizar  : el  fuego.  V, 
las  a mías , retirarse  del  servicio.))  {/táut.}  aUiser. 
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BAT1RAPER , a a.  Alcanzar  á otro 
andando.  ¡|  Volver  á coger  : y también  figu- 
radamente volver  a engañar  , ó engañar  al 
que  nos  engaño.  [|  (Jam.  } Afianzar,  rcco- 
biar  : Jo  que  se  había  pi  ulido. 

RATUnE , s.  J.  Horron  , tachón  : raya 
que  se  hace.  en  Jo  escrito. 

RATURÉ  , EE  , p.  p . y adj.  Borrado  , 
tachado,  r a vado. 

RATURÉR  , t*.  a.  Ray$r,  testar  : horrar  j 
un  renglón,  ó palabra. 

RAL  CITÉ  , s.J.  Ronquera,  ronquez.  1 

RALCOl RT  , s.  m.  V.  Houcou. 

RAUQLE  , adj,  m. y f.  Ronco:  el  que 
padece  ronquera. 

RAV  AGE  , s.  m.  Estrago  \ ruina  : des- 
trucción. Dicese  del  daño  causado  por  un 
mal  físico  , ó moral.  ¡|  {Jam. ) Se  dice  ‘.  faite 
ravage  ¡Jotre  du  rajase  dan*  une  jnaison  : 
alborotar,  nrniai;  /amina  en  una  casa. 

RAV  AGE,  EE,  p.  p.  y adj.  Asolado  , 

destruido. 

RAVAGER  , v.  a.  Asolar,  destruir,  ar- 
ruinar : también  es  talar  hablando  de  < x«¿r- 
citos,y  saquear  hablando  de  enemigos. 

RAV  ALE,  EE , p p ■ y adj.  Vuelto  á 
tragar  , ó engullir.  j|  Rebasado  , etc.  V.  Ha- 
valer. 

RAVALEMENT  , s.  m.  Revoco,  enlu- 
cido : que  se  da  en  las  paredes.  ||  ( fig-  Y 
ant. ) Ajamiento  , abatimiento,  humillación. 

||  Clavecín  a ravalcmcnt : clave  con  rio»  te- 
clados. 

RAVALER,  v.  a.  Tragar,  engullir : me- 
ter adentro  lo  que  iba  á salir  por  la  garganta. 
|¡  Bazar  , poner  mus  baxa  una  cosa.  |j 
Abatir  , deprimir  , humillar.  j¡  Rebocar,  en- 
lucir : con  cal , ó yeso  una  pared.  ¡|  fxavater 
[ o r ct  l’argcnt : exteudcile  , y sentarle  con 
el  bruñidor  , ó piedra. 

RAVALKR  { SE ) , v.  r.  ( fig.)  A laxarse, 
apocarse  , buinillaisc  : menospreciarse. 

RAVAUDAGE , s.  m.  Remiendo  , zur- 
cidura : compostura  hedía  con  agaja.|j(  fig. 
y Jam. ) Chapucería  : dtccsc  de  tas  obras  ríe 
luanes,  y también  de  las  del  ingenio. 

RAVÁUDER,  v.  a.  Echar  remiendos, 
ó zurcidlos  : á una  ropa  vieja.  ||  {Jig- ) Tras- 
tear , revolver  trastos  en  ut»a  casa.  ||  (fifí- 
y Jam. ) Sopetear  , calentar  las  orejas  : m. ti- 
lia tai-  con  palabras.  ||  ( id. ) Moler  , majar  : 
con  palabras  impertinentes. 

RAVAUDEKÍE,  s.J 1 {Jam. ) Patarata, 
«hirinota.  /*» 

RAVAUDELJR,  EL  SE,  suhst.  Remen- 
dón : znreidor  : calcetero.  Dicese  del  zapa- 
tero de  viejo , del  sastre  rcmt*ndou , y del 
Calcetero  que  compone  medias;  j|  {Jig.  y 
fam.  ).  Majadero  , pata  talero. 

* RAVALX,  s.  m.  pl.  {caza.)  Percha 
con  muchas  tamas , para  cebar  abitxo  de 
lo*  ár  bolas  los  paxa*  vw. 


RAVE  , s.f.  Naba  , nabo  redondo.  |J  Rá- 
baño,  queso  llama  comunmente /te tite  ruar* 

¡|  iiavoeorail : rebano  encamado.  ¡j  Champ 
de  raves , planche  de  rutes  : rabanal,  na 
fie  rábanos,  j]  llave  de  p^nsson , ó resure  : 
Garuada  hecha  con  huevos  de  bacalao  para 
la  pesca  de  la  sardina. 

RA*  ELIN , s.  m.  Revellín  : obra  de  for- 
tificación exterior. 

* RAV ENELLE,  s.f.  Alhelí  amarillo: 
flor. 

*RAVENNE,  ( geogr.)  Ravena  : ciudad 
de  Italia. 

*RAVETf  j.  m.  Raboto:  insecto  de  las  A»- 
tillas. 

RAVI , IE  , p.  p.  y adj.  Arrebatado? 
arrobado  : cnagcnano  : suspenso.  II 
D ícese  : tíre  ravitn  extase  : arrobáis?  , es- 
tar arrebatado  , ó enagenodo.  ||  ( id.  } Se  di- 
ce : dfre  rata d une  rhnse ; estar  enamorado : 
embelecado  de  una  cosa  , por  estar  muy  ale- 
grc. 

* RAV  1ERE  , s.  f.  Nabar  : y también  ra- 
banal. 

RAV  IGOTE  , s.  J.  .Salsa  compuesta  con 
cscaliiñ.is , vinagre  , y mostaza. 

* RAV  1GOTÉ  , ÉE  , p.  p.  ( vufg. ) Vigo- 
rizado, corroborado. 

RAY  IGOTER  , v.  a.  [vtdg. ) Refocilar  # 
vigorizar  , cor  roborar  : dar  vigor  al  que  io 
liabia  perdido. 

RAV1L1,  íE,  p.  p.  y adj.  Envilecido  , 

apocado. 

KAY1LJR,  v.  a.  Envilecer,  apocar,  re- 
bosar. 

RAVTN , s.  m.  Torrentera,  rambla  : que- 
brada : barranca. 

RAVIKE,  s.  f.  Antuvión,  torren  tad  a : 
avenida  : tempestad  fie  agua  lluvia.  ||  hwi  ran- 
ea, arroyada  : quiebra  que  hace  la  corrí  cine 
de  las  aguas. 

RAY  IR,  v.  a.  Arrebatar:  llevar,  quitar 
con  violencia.  (I  Robar : llevar  por  fuerza 
ó engaño  a una  niugcr.  | (fig- ) Arrebatar  , 
captar,  enamorar,  hedí  i/ar , encantar  : la 
vista,  ios  oidos,  el  ánimo.  ||  A ravir¡  ath*. 
(Jam.)  A las  mil  maravillas,  pasmosamen- 
te. 

RAVIR  (SE),  v.  r.  Volver  sobre  si : mu- 
dar de  dictamen. 

RAVISER  (SE) , v.  r.  Aconsejarse  mejor, 
mudar  de  consejo,  volver  en  sí. 

RAV  1SS AIS  T,  ANTE,  adj.  Ra¡»az,  roba- 
dor : d ícese  solo  de  los  anímalo  IWocc*. 
( Jig. ) Maravilloso,  pasmoso,  hechicero.  [| 
Gracioso,  divertido,  atractivo : dicese  cu 
estilo  familiar  do  las  personas. 

RAVISSEMENT , 1.  m.  Ra¡)to  , robo  : 
por  exemplo,  de  Helena,  de  Proserpina.  J) 
( fig-)  Rapto,  arrobamiento , enngeiiajiiiexi- 
ü> , pasmo  ; si  se  habla  de  alegría,  es  albo*- 
1 o/o. 
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RAVISSEUR  ¡s.pt.  Raptor , robador.  | 
R AV 1TA1LIÍ , KE , v.  p.  y adj.  Abas-  | 
tccido  dcouevo , etc.  V.  llaviUñfler. 

RAVITAILLEMFNT,  s.  m.  Refresco,  ¡ 
nuevo  socorro  : do  víveres  y municiones  en  1 
una  plaza  sitiad». 

R AY  IT  Alí.LER , i*.  a.  Abastecer , ó so- 
coi  ícr  de  njic'  o una  pinza.  % 

R AY  IY  É,  ÉE yp.p.yadj.  Avivado,  rcani- 
rilado. 

RAYIVF.R,  v.  a.  Avivar:  el  fuego,  los 
colores,  ctc.jj  Resucitar,  reanimar  : dar  nuevo 
tspíiilu. 

KAYOÍR , v.  n.  Haber  otra  vez , recuperar, 
te  obrar. 

R AY  OIR  (SE)  , v.  r.  Recobrarse , volver 
en  sí. 

RAYALX,  s.  m.  pf.  Rieleras  : moldes 
en  que  se  vacian  los  metales  para  la  mone- 
da. 

R A YE.  EF> , p.  p.  r adj.  Rayado,  borra- 
do.  ¡1  Rayado,  bañado,  lisiado. 

HAY  r!R <t.  Rayar  : hacer  ravas . ó lis- 
ta» en  «Iguun  cosa.  ||  Ravar  , borrar,  caucc- 
lui. 

‘ R A Y -GR  ASS  ,FROM  ENTA L,  ó FA  L X- 
FROMENT,  J.  m.  Ballico,  joyo  : planta  de 
prados. 

RAYON,  s.  m.  Rayo : de  hiz.||  Rayo  : de 
rueda  de  carruage.  ¡|  Radio  : ci  seiuidminetro 
de  un  círculo. ¡|  Surco  : que  haced  arado.  || 
Anaqu-I,  estante  : de  un  armario,  ele  una 
biblioteca.  ||  {J*g  ) Resplandor,  destello.  | 

( id.)  Ib' cese  : rayón  d‘ esperance^  etc. : alguna 
luz,  alguna  vislumbre  ó resquicio  de  espe- 
ran/-*. ||  liaron  de  miel . panal  de  mici.|| 
liaron  de  Util : chisguete  de  loche,  do  una 
nmger  que  cria.  ||  Hayan  des  signes  ó tri- 
gone  ilcs  ares  : radio  de  los  signos,  ó trígo- 
no, ó zodiaco  radioso : instrumento  de  gnomo- 
nica. 

R AYONNANT,  ANTE , adj.  Radiante , 
radioso  : que  despide  luz.  1) ícese  poética- 
mente dvl  sol , y de  la  aureola  de  ios  santos.  ¡| 
Resplandeciente , refulgente. (|  IJifr)  Díccsc: 
nn’onnant  de  gloire , de  tumi  ere , de  joie: 
vestido , coronado  de  gloria , de  luz,  colmado 
de  gozo. 

KA YONNEMENT , s.  m.  Brillo,  cen- 
telleo : de  los  asiros.  ¡|  Movimiento , y di- 
fusión de  los  espíritus  animales.  V.  Jlayon - 
ner. 

RAYONNER,  v.  n.  Echar  rayo»,  despe- 
dir luz,  centellear,  relumbrar,  f¡  (Correr,  y 
difundirse  ios  cspírilusanimalcs  desde  el  cere- 
bro por  todas  Jas  partes  del  cuerpo. 

RAYLRF’,  s.  f El  rayado,  el  listado: 
las  rayas,  las  listas  de  una  tela.  ||  Las 
rayas , ó canales  de  un  cañón  de  escopeta , 
etc. 

RE,  ó iy£,  partícula  aumentativa , jr  re- 
di ¡plú  al  iva. 


RÉ  , s.  ni.  ( mus. ) Re  : segunda  nota  do  la 
gama  natural. 

* RÉACT1F , s.  m.  ( quim.  tj  Reactivo : 
substancia  que  sirve  para  manifestaren  una 
disolución  la  existencia  de  otro  cuerpo  , pre- 
cipitando ó mudando  de  color. 

REACTION , s.j.  Reacción : la  resistencia 
del  cuerpo  herido  r.  la  acción  drlqtir  le  hiere. 

||  (/?*,'  ) Resistencia,  oposición  : entre  dosr 
partidos,  ó autoridades. 

REAGGRAY  E , s.  m.  Tercera  monición , 
¿ntesque  se  fulmine  excomunión. 

RÉAGGRAVER.  v.  a.  PaMirar  la  ter- 
cera monición , antes  de  la  excomunión 
mayor.  • / 

RE  AGIR  , n.  ( Jis.)  Resistir  un  cuerpo, 

6 Tina  fuerza  á I.*)  acción  de  otra. 

REAJQURNK,  ÉE,  p.  p.  y mlj.  Em- 
plazado, citado  secunda  ver. 

REAJOCRNEMETfr,  j.  m.  {fot.) 
Segundo  emplazamiento  , segunda  yita- 
cion. 

REAJQDRNFR,  *>.  a.  Citar  por  segunda 
vez  d,  lame  de  un  juez. 

RÉAL , s.  m.  Moneda.  V.  Reate. 

REAL,  ALE,  adj.  Dícc^cd*  lodo  lo  que 
pertenece  á la  galera  Real  : como  paviuan 
rea!  y patrón  real.  médecin  \éal , estan- 
darte , patrón  , medico  de  la  Real.  ||  G/r- 
lere  rca/e : galera  Real , ó simplemente  la 
Real., 

REA  LE,  s.  f.  ( ndut. ) La  Real,  eMo 
es , la  galera  Real.  ¡|  Real : moneda  de  F«- 

*'  REAI.GAL,  ó RÉALGAR , s.  m.  Re- 

jalear : arsénico  roxo. 

REA  LIS  ATI  ÜIV , s.  f.  Efceinacion  : 
acción  de  hacer  real  v efectiva  una  cosa. 

RÉ  ALISÉ , ÉE,  p.  p.  y adj.  Realiza- 
do , efectuado.  *• 

REALISER , v.  a.  Realizar,  efectuar  : lo 
esperado , pronosticado , ó prometido. 

RÉALISTES  , s.  m.  pl.  { filos.)  Realis- 
tas : los  que  consideran  los  entes  «l»tract<i« 
comiq  entes  reales  ti  efectivos. 

REA  LITE,  s.f.  Realidad : qnvn  rer.1  y 
verdadera.  j|  Realidad  : la  existencia  tísica  y 
verdadera  de  una  cosa. 

*RÉAPPOSER,  o.  a.  Volverá  poner,  co- 
locar otra  vez. 

*REAPPREa.ynON  , j.  /.  Retasa- 
ción , nueva  tasación  , ó avaluó  : de  nú* 
cosa. 

♦RÉARPENTAGE,  s.  m.  Nuevo  apeo , 
ó medición  de  tierras. 

Rli-ASSIGNATION , s.  f.  Segunda  cita- 
ción,, ó llamamiento  ante  la  justicia. 

RÍLASS1GNÉ , EE,  p.  p.  y adj.  Citado, 
llamado  segunda  vez. 

RÉASSIGNEll,  v.  a.  (Jor.)  Citar,  llamar 
segunda  vez. 

* RkATl'ELER,  r.  a.  Vrn«ir  ios  btwyui 
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de  nuevo  : volver  á enganchar  las  muías , ó 
caballo*. 

RÉATUf(poz  Int.)  Usase  soloen  esla 
frase  : diré  in  reata,  calar  acusado  de  algún 
crimen. 

♦REBAISER,  v.  a.  Volver  á besar,  ó 
besar  oirá  vez. 

♦ REB  AISSER , p.  a.  Volverá  baxar , ó 

Laxar  olí  a vez. 

♦REB  ANDER,  p.  a.  Vendar  de  nuevo.  || 

( ndut. ) Rehilar. 

RKBAPTi$ANS,  s.  m.  pl.  Rebautizan- 

tes  : he  reges  que  reiteraban  las  ceremonias 
del  bautismo. 

♦ REBAPTIS  VTION , *é  f Rebautiza- 
clon  r Ja  acción  de  rebautizar. 

♦ REBAPT1SE,  ÉE,  p.  p.jr  adj.  Rebauti- 
zado. 

♦ REBAPTISER,  y.  a.  Rebautizar: reite- 
rar el  bautismo. 

RERARBATIF,  IVE,  adj.  ( Jan» .)  Vina- 
gre : áspero  , agrio  de  gen  io. 

♦ REBARDER , p.  a.  ( agrie  ) Dicese : re- 
burder  une  planche  abrir  la  toma  a una  era 
ó Libia  para  que  entre  el  riego. 

♦REftAT,  1.  w.  Coin¡H>stura  de  los  tone- 
les y pipas  echándolos  aros  nuevos.  ¡ j (cetra*.) 
Dtccsc  : liicher  de  rebol : soltar  segunda  vez 
un  halcón. 

♦REBATER,  p.  a.  A!ba<  dar , ensahuar 
otro  vez : volverá  poner  la  al  barda , la  xaiuia , 
b sea  el  basto , á las  caballerías. 

REBATI,  ÍE,p.  P • y adj.  Reedificado. 

REBATIR , v.  a.  Reeiütie.u , construir  de 
nuevo. 

REBATIRE , p.  a.  Rehacer  : los  colcho- 
nes. jj  Volver  a barajar  : los  naypes.  jj  Rc- 
iiiachar , repetir  eníadosuuientc  una  misma 
cu>a. 

REBATTU  , UE|  p.  p.  y adj.  Trillado, 
tocado  , repelido,  redicho.  <|  Vuelto  a liara- 
jar.  ||  Vacilo  á sacudir.  j|  Etre  rebatiu  , 
avnir  les  oreillcs  rebattues  d un  ehosc  : le- 
i»cr  los  oidos  machacados  ó podi  ido»  de  una 
cora. 

REBAUDIR,  v.  a.  (caza.)  Acariciar  á 
los  perros. 

REBEC,  s.  m.  ( poc . us.)  Rabel : lo  mismo 
que  violín. 

REBULLE,  adj.  m.  y f.  Rebelde,  rebela- 
do : el  qn*  se  levanta  ó revuelve  contra  el 
superior.  Usase  laiuhien  como  substantivo  cJ 
primer  nombre.  ||  Rebelde , porfiado : 

tenaz:  ditese  de  los  indo , y dolencias.  \\(id. ) 
Rebelde,  indómito,  desenfrenado  : di  cese  ele 
las  pasiones. 

Rf.BELLER  (SE),  y.  r.  Rebelan* : 
sublevarse,  negando  la  obediencia  ai  supe- 
rior. 

RE BELLION,  S.  f.  Rebelión  : levanta- 
miento de  muchos  contra  el  soberano  , o el 
gobierno.  1 


♦ REBÉNIR,  v.  a.  Volver  á bendecir  ana 

cosa. 

REB  EQUER,  1-.  a.  SE  REBÉQC  ER . «>.  r. 

( Jatn .)  Repiqueteáis,  sacudáse  : re»¡ii>uiier 
om  dutczu  u su  bupexioi , arderle  el  rc*- 
l>elo. 

REBLAIS  CIUR,  v.  a.  Volrcr  » larar,  d 
limpiar. 

♦REBLE , ó RIÉBLE , s.  m.  Amordehor- 

lejano  : planta. 

♦REBÜlitE,  p.  n.  Volver  á beber,  beber 
pira  vez  : repetir,  refrendar,  si  es  vino. 

REBON  1)1,  IE,  adj.  Rollizo,  redondo: 
de  carnes  gordas,  y duras. 

REBüMMR , p n.  Rebotar,  dar  bote*  la 
pedota  , la  líala  , etc. 

REHUND1SSEMENT,  s.  m.  Rebote : de 

la  pelota , de  la  bala , etc. 

KEBORD,s.  «i.  Realce,  borde  levantado , 
ó añadido  : le  rehará  d' une  lab  le , ele.  |¡  Ri- 
bete, dobladillo  : de  un  vestido,  jj  lU*pi»a  : de 
una  < hiinetiea. 

REUvjRÍ >É , ÉE,  p.  p.  y adj.  Ribeteado, 
repulgado.  V.  Heborder. 

REBORDEA,  p.  a.  Ribetear,  echar  on 
dobladillo,  ó repulgo  : a una  ropa,  vesti- 
do, etc. 

♦ ULBOTTER,  P.  a.  Ponerse  otras  bo- 
ta*. 

REBOTTER  (SE) , p.  r.  VolvcnoÁcdat 

las  bolas. 

RKBUUC3IE,  ÉE , p.  p.  y adj.  Vuelto  á 
tapar,  tapado , ó cerrado  otra  y vi , ó mas  cer- 
rado. 

♦ REBOU  CHEME^iT,  s.  m.  Reto  pe  : de 
una  « osa. 

REBUUCHER,  u.  a.  Volver  á tapar  ó 
cerrar , tapar  otra  vez , ó tapar  mas. 

REBOCCÜER  lSE),*'.  r.  Despuntarse, 

cnil  rotarse. 

♦REBOLTLLIR , p.  n.  Hervir  de  nuevo, 
otra  vez. 

♦REBOUISAGE , s.  m.  El  acto  de  limpiar 
y dar  iu>lre  á un  sombrero. 

♦REBOL  ISER,i.\  a.  ( ñg.yfam.)  Ratear, 
anadiar,  hincar  la  uña.;|  Desarmar,  despojar: 
á alguno.  ¡|  Dar  tina  repasata  , una  curda  : 
reprehender,  jj  Limpiar  y dar  lustre  á un  som- 
bran. 

♦ REBOURGEONKER  , p.  n.  Retoñar. 

brotar  de  ni  tuvo. 

REBOURS,  s.  m.  Contrapelo,  pospelo, 
de  uua  .estofa  jj^  liáis  rebours  : madera  repe 
losa.  ||  ( fig.  y fam .)  EJ  reves , lo  contrario  «le 
Jo  que  debe  nacerse.  (|  A rebours , au  re- 
bours, erp.  adp.  Al  reves,  al  contrario. 

REBOURS , CURSE , adj.  ( fam. ) Rebe- 
co , arisco  : intratable. 

♦ RK B OUTOIVNER , **.  rt.  Abotonar  se- 
gunda vez,  ó cebar  segundos  lx>lones  :i«is  plan- 

LiS.  . 

REBRASSE , ÉE , p-  p-  y <rfj . ( ant. ) V. 
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, Retrausté.  j¡  En  el  blasón  Tale  lo  mismo  que 
bar.  hi  ( ribeteado. ) 

p REHIlASSER , y-  a.  ( ant . ) Arremangar. 

• V.  lirtmtuser* 

, fKEBlUD£Rt  v.  a.  Echar,  ó poner  oira 
ve/.  la  l>rjda.  . 

t REBRODÉ,  LE,  p.  p.  y adj.  Recama- 
do. 

R EBRODER , y.  a.  Recamar , bordar  so- 
bre hor«  lado. 

i *RE8ROLILLER,  y.  a.  Enredar,  des- 
CGiupoftcr  «le  nuevo,  volver  a enredar. 

( 'RLBROUSSE,  s.  J.  V.  Iicbrous$er.)\ 

Dícesc  : a rebmusse-pnU ; al  redopelo. 

REBROUSSE,  ÉK,p.  p.yadj.  Puesto  á 
coutrapelo,  ó al  reves.  V.  ilebrouster. 

RF.lfROUSSER,  y.  a.  Volver  hacia  ar,ri- 
biid cabedlo,  recogerlo  arriba.  (J<am.)\\  Díce- 
sc : rebrnusaer  che/nin ; volver  pies  atrás , re- 
troceder. 

* REBROUSSOIR , s.  m.  Pcyne  de  tundi- 
dor para  peyn.tr  á pospelo. 

* llEBRÜYKR  , y.  a.  Remoler  , volver  a 

moler  , á triturar.  > 

* REBRUÑIR  , u.  a.  Volver  á bruñir, 

^lEBUFF ADE,  s.f.  (fam.)  Sofión, so- 
barbada : repulsa  ciada  con  desprecio. 

REBUS , s.  m.  Geroglifieo  mudo  con  fi- 
guras que  siguiilcan.  ||  fig)  Equivoquilio», 
) negó»  de  vocablo». 

KKBUT , s.  m.  Desecho  , rupia  , desper- 
dicio ; lo  peor  que  queda  de  qualqpiera 
cosa.  ||  (/*#.)  Dices cirebut  du  gente  hu- 
main  ; escoria  de  los  hombres , ó del  mun- 
do. ||  Sequedad  , n pulsa  , desden  : despre- 
cio. 

( RERUTANT,  A1NTE,o/{/.  Repugnante, 

ingrato,  desagradable  : dícesc  de  las  cosas.  l| 

1 Chocante , seco , arrogante : dícesc  de  la» 
personas.  . 

REBUTE,  ÉE  , n.  p.y.  adj.  Descebado : 
rechazado,  desde  nado,  etc.  V.  Rebute  r. 

RKBLTLft  , y.  a.  Desechar,  echar  fuera, 
despreciar.  ||  Disgustar,  chocar  , dar  cu  ros- 

1 tro  , -enfadar.  ||  Desanimar  : entibiar  : hacer 
desistir  , ó aflorar  de  algún  trabajo.  ||  Exas- 
perar , impacientar,  hostigar. 

* REBUTER  (SE),  y.  r.  Enfadarse,  can- 
sarse, impacicular9c.||  Desanimarse,  aco- 

' bardarse  : de  proseguir  en  algún  intento.  • 

* RECACHÉ , EE  , p.  p.  y adj.  Vuelto  á 
esconder , á ocultar. 

1 * RKCACHER  , y.  a.  Volver  á esconde^ 

á ocultar.  , 

* RECACHETE , ÉE  , p.  p.  y adj * Vuel- 
to á cerrar  , cerrado  Be  nuevo , ú otra  vez. 

* RE<  IACHETER , y.  a,  V olver  a cerrar , 
cerrar  de  nuevo  , ú otra  vez : una  carta , ó 
pliego,  con  lucre,  ú oblea. 

* RECALCITRAKT,  ANTE , adj.  Re- 
belde : perlina* ; duro. 
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f RÉCALCITRER  , y.  n.  Recalcitrar,  re- 
sistirse eíín  pertinacia. 

* RELAMER  , y.  a.  Recamar,  bordar  de 

realce. 

RECAPI  rULAfTIOISí  , s.f.  Recapitula- 
ción . resumen.  r » 

Í»É  CAPITULÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Reca- 
pitulado. 

RECAP1TU LER , y.  a . Recapitular  , re- 
sumir. 

* REC  ARRELÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Enla- 

drillado: embaldosado  de  nuevo,  ó vuelto 
«i  enladrillar.  * 

* RECARRELER , y.  a.  Enladrillar , cmi 
baldosar  de 

* RECASSE , ÉE  , p.  p. y adj.  Vuelto  á 
quebrar  , tolo  ñ quebrado  otra  vez. 

♦RFAÍASSER  y y.  a.  V olver  á quebrar  # 
quebrar  olí  a vez. 

* RECASS1S  , s.  m.  (agrie.)  Barbecho. 

* RECEDER  , y.  a.  Ceder  a otro  lo  que 
este  le  h/ihi?  ya  cedido. 

RKCJCLÉ»*  m.  V.  Rr  cric  me  ni. 

RECELÉ,  ÉE , p.  p.yfdj.  Oculto,  en- 
cubierto. 

R ECÉLEMENT , s.  m.  Ocultación  , cu- 
cubri miento.  V.  Recelar. 

RECELER  , y.  a.  Ocultar  , guardar;  lo 
que  otro  ha  hurlado. -||  Eucubnr  , recoger: 
ladrones,  etc.  ||  Ocultar,  apatlai  : electos  de 
alguna  herencia.  í|  Encerrar  , guardar  al- 
guna cosa  dentro  Re  ai.  ¡j  Recelar  un  morí  : 
ocultar  una  muerte,  ú homicidio  de  uno.  || 
(moni.)  Di  cese  fie  recel  d un  ctuf:  recelo  del 
ciervo , «fuando  se  queda  tres  ó qualro  dias 
en  la  querencia. 

RECÉLEUR  , EUSE  , subst.  Encubri- 
dor: ele  robos,  d'*  ladroneo»,  etc.V.  IlecrUr 

RECEMMÉN  V , aJy.  Recientemente; 
poco  ha.  Antes  de  los  participios,  so  dice 
recien  : rcccmmeni  arriuc  , recién  llegado , 
ó venido.  , 

RECENSE , ÉE,  p.  p.yadj.  Qilo:  veri- 
ficado , ó comprobado. 

RECENSE  MENT , s.  m.  (Jar.)  Nueva 
declaración  de  testigos.  ¡|  Recuento  : de  mer- 
caderías , d géneros. 

RGCEMSEfi , y.  a.  (Jar. ) Oir  de  nuevo 
á los  testigos.  ||  Recontar,  hacer  un  recuen- 
to : c^e  gi  nenjs , etc.  ¿Á 

RÉCENT,  ENTE  ,<*lj'  Reciente,  nuevo, 
fresco.  ||  A v o ir  la  mémoire  recenté.:  acor- 
darse de  una  cosa  cüujo  reciente. 

RECEPAGEjJ.  m.  Poda  : de  las  vid«*s. 

RECEPK , ÉÉ  , p-p-y  adj.  Podado. 

RECEPÉE,  s.  j.  La  parle  de  un  bosque 
que  se  halla  podada,* 

RECEPER , y.  a.  Podar  : las  vides.  [| 
Desmocliar  los  árboles.  ¡|  'J  alar  un  nioute  , 
ó ro^arly.  ’ 

RÉCÉPISSÉ,  5.  m.  Recibo  , resguardo. 

RECEPT4CLE , t.  m.  Receptáculo. 
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Rl'llXPTION  , s.  f.  Rcril*n  • de  cartas  , 
d«  libros  , degenero*  , de  ivgnlos.  l|  Recibi- 
miento , acogida  : que  ría  uno  en  mi  casa  á 
mi  extraño.  j|  Recepción,  admisión,  in- 
p eso : la  ceremonia  ue  recibirse  en  un  cuer- 
po para  exerccr  algup  empleo. 

KBCERUELÉ , LE  , adj.  ( blas . ) Enrós- 
calo , recogido. 

HECiRl TE,  S.f  Recibo  de  lo  que  está 
debido.  ||  Recaudo  , ingreso : de  caudales 
etc.  ||  Cargo : las  dineros  cobrado*.  ¡|  Re- 
ceta: para  los  medicamentos  ordenados  por 
• el  medico , ó cirujano  J|  Heccltc  el  depense: 
Cargo  y data. 

REliEVARLE,  adj.  m.y  J'.  Cosa  de  re- 
cibo, admisible,  de  ley. 

KFCEVEUR , EUSE , subst.  Receptor, 
recaudador. 

RECEVOIR , y.  a.  Recibir : tomar  lo 
que  se  da.  ó presenta.  ||  Recibir:  percibir 
un  papo  , una  renta,  etc.  ||  Recibir  : lo  que 
se  envía  , tira  ó arroja.  <|  Recibir  : un  liene- 
fieio  , un  daño.  |{  Recibir  : admitir  las  pro- 
mesas , las  cv'ii&q|.  II  Recibir  , acoger  ; dar 
acogida  á las  gentes.  ||  Salle  ii  reect>oir : 
sala  de  estrado  : pieza  de  recibo  para  las 
visitas. 

RECEVOIR  , s.  m.  Caldera:  para  salitre. 

RECHAMPIR  , %».  a.  {nuil. ) Pintar  de 
un  color  el  campo  de  un  lado , y de  diferente 
el  del  otro. 

RECHANGE,  s.  m.  Recambio  : entre  los 
comerciantes.  ¡|  firmes,  cordajes,  muís, 
uní  les  y ele.  de  rechange:  aturas,  xurcia,  pa- 
lios , yeias  de  repnesjo , ó de  respeto. 

KÉCI1ANGÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj . Recam- 
biarlo. 

MIECHANGER , y.  a.  Recambiar,  rentu- 

* RECHANTÉ , ÉE  , p.  p.  Vuelto  á can- 
tar : rcrliclio  : reí  nítido. 

* RF.GH  \N-TEH  , v.  a.  Volver  n cantar  , 
«Mar  cantando  siempre  uua  misma  cosa.  ;| 
[Jam.)  Repetir,  estar  diciendo  siempre  una 
misma  cosa. 

RÉCHAPPÉ , EE,  p.  p.y  adj.  Zafado  , 

■sea pudo , librado. 

RECHAPPER  , v.  n.  (Jam.)  Zuñirse, 
•«capar  : librarse  de  una  cutenncdad,  de  una 
pena,  de  utftf  puro  , etc. 

* ftKG^ARGE , •*.  ./*  Nuevo  encargo, 

g mdCorden.  ||  Nueva  , o segunda  carga  , 

o uia4Tc  : contra  los,  enemigos. 

fCCHARGE,  EE , p.  p.y  adj.  Recar- 
gado. * % 

RECHARGER,  i\  a.  Volver  á cargar, 
cargar  de  nuevo  :t  un  carro  , una  acémila  , 
una  urina  de  fuego.  ;|  Recargar,  atacar  de 
nuevo;  á los  enemigos.  ;j  Repetir,  reiterar 
un  encargo,  dar  una  segunda  orden.  ,|  lie- 
rfiat  (er  un  cssien  : V alzar  un  cxc  dr  hierro 
por  licmasiadu  gastadas  las  pezoneras. 

/ 


RECHASSÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Recha- 
zado rclialido. 

KECHAS8ER  , v.  a.  Rechazar  : rebatir  : 
repeler.  ¡|  Volverá  echar,  ó echar  otra  vez  , 
sea  afuera , ó adentro  de  alguna  parte.  ||  De- 
salojar , hacer  retroceder  ai  enemigo  acome- 
tiéndole. 

* RECHASSEUR , s.  m.  ( maní. ) Ojea- 
dor.  . 

RECHAUD  , ,s.  m.  Escalfador  , estufilla. 

RÉCHAUFFÉ,  ÉE  y p.  v*j\  adj.  Reca- 
len udo  , vuelto  á calentar.  |[  (proy. ) Dicese 
t'iande  réchauffée  «le  los  cuentos  viejos  , ó 
noticias  con  barbas. 

R ECHAU FFEMENT  , s.  m.  CHeuia- 

mienlo  , calor  que  se  da  á las  plantas  para 
haccdas  brotaren  la  estación  fría. 

RÉCHAUFEER  , y,  a.  Volver  á calentar , 
calentar  lo  que  se  habrá  enfriado.  ||  {Jig-) 
Acalorar,  avivar,  enfervorizar. 

RECHAUFFEU  (SE; , »'.r.  Acalorarse, 
rqpmmarse. 

R ECHAU FFOIR  , s.  m.  Hornilla,  anafe  : 
en  que  se  mantienen  calientes  los  platos  que 
se  han  de  ser  vir  en  la  mesa. 

RECHAÜSSÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Vuelto 
á calzar. 

KKCH AUSSER , y-  a.  Volver  á calzar, 
calzar  otra  vez. 

* UECHAllSSüIR , s.  m.  Mar  tillo  ele  mo- 
nedero. 

KECHERCHE , s.f.  Averiguación,  in- 
dagación , investigación.  ,|  Pesquisa,  inqui- 
sición. (|  Rebusca,  escudriñamiento.  ||  Exi- 
men , información.  |(  Esmero,  afectación  , 
estudio  : en  el  estilo , en  los  adornos  , etc.  || 
i uq  tiesta,  galanteo  , pretensión  amorosa  ; 
del  que  solicita  una  novia.  ||  Corrección  , 
retoque  r última  mano:  queda  un  pintor, 
escultor,  ó grabador  á una  obra.  ||  Recor- 
rida , repaso  : a un  u-jado,  á un  empedrado.  ¡| 
J.¿yreplein  de  bolles  recherches : libro  licuó 
de  excelentes  investigaciones  , observacio- 
nes. 

RECHERCHE , ÉE,  p.  p.y  adj.  Muy 
buscado  , deseado,  solicitado. ||  Exquisito, 
esmerado,  ele.  V.  /ic.chervher.  j|  Sh le, pa- 
nae,  rccherchcs : estilo  , vestido  afectado , 
acicalado. 

JiKGilERGHER , (*•  a.  Roscar  de  nuevo, 
volver  á buscar.  ||  K.scutlriñar , pesquisar.  || 
Averiguar,  exAminar.  )|  Inquirir,  investi- 
gar, iudagar.  ||  Buscar,  solicitar,  pretou- 
dgr.  í|  Retocar,  peticionar,  dar  la  úliiiua 
mano  : d ícese  de  los  artistas  respecto  de  sus 
obras  de  pintura  , escultura,  y grabado. 

RECHiGNE,  ÉE,  p.p.ymlj.  {fian.) 

Dicese,  nunc  rechignéc  : semblante  ceñudo, 
emperrarlo. 

KECHIGNF.R  , «\  n.  ( fam . ) Rccliinar  , 
hacer,  ó admitir  uua  cosa  a regaña  diente». 

* KECH!j\£>ER , v»  a.  Lavar  ia  iauu  cu 
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agun  limpia  v chira  , jura  acabar  de  desen- 
grasa. l.i. 

* RLOtOC  'CE  s.  m.  Desperdicio  de  la 
jnaií  v.j  . ó lefia. 

KLí  ll»>!K , v.  n.  (ant.)  Recaer:  culo 
filcu.  j|  Reí?»,  idir:  en  lo  moral. 

KÜCÍIU  , LE  , p.  ¡>.  RccXido  : caído  de 
nuevo. 

RECHU . LE  , p.  p.y  adj.  (uní.)  Recaí- 
do , reincidido. 

RECHUTE,  s.f  Recaída:  de  mi  con- 
valecienfe  , ó de  un  pecador. 

RECIDIVE  , s.f.  Reincidencia:  en  las 
culpas  , y fallas. 

RECIÍHVER,  v.  n.  Picíncídir,  recaer  en 
algunactilpa  , ó falta. 

RECIF,  ó RESSIF , s.  m Arrecife:  cor- 
di Jler.a  de  rocas  á flor  de  agua. 

RECIPE  , s.  rn.  Récipe  : receta  de  me- 
dico., 

RECIPIANGLE  , s.  m.  Rccipiáng'do  : 

instrumento  para  medir  los  ángulo*  entran- 
tes y ¿alientes. 

IÍÉCIPIENDA1RE,  s.  m.  El  nuevo  pro- 
visto , ú electo,  que  se  presenta  en  un  euerjio 
á tomar  posesión  de  su  pía /a. 

RÉGIPIENT , s.  m.  t quint.  ) Recipiente  : 
vaso  de  que  se  sirven  las  químicos  pata  reci- 
bir las  substancias  producidas  por  la  destila- 
ción., 

RECÍPROCA  PION  , s.f  Mutua  cor- 
respondencia , ó igualdad.  . 

RECIPROCO  É , s.  f.  Reciprocidad  : es- 
tado , V carácter  de  lo  que  es  recíproco. 

RECIPROQUE,  am).  m.yf  Recíproco, 
mutuo.  ||  Remire  le  reciproque  : pagaren 
la  misma  moneda  , volver  las  tornas. 

R ECIPROQUEMENT , adv.  Recíproca- 


mente. 

* RÉCIPROQUER  , v.  a.  Dar  á uno  el 
cambio  , pagarle  en  la  misma  moneda  : tra- 
tarle como  cj  trata  á los  demas. 

* REGIRÉ  , ÉE  , p.  p.y  adj.\ uelto  á en- 
cerar , ó encerado  de  nuevo. 

* REC1RER,  t>.  a.  Volver  á encerar,  ence- 
rar de  nuevo. 

RÉCIT  , s.f.  Relación  , narración  : de  lo 
que  ha  pasudo,  jj  Un  solo,  una  voz  á solo  : 
en  términos  de  música. 

RÉC1TANT , ANTE,  adj.  [mus.)  Solo, 

á solo. 

RÉCITATEUR  , s.  m.  El  que  recita,  ó 
dice  , cu  voz  alta  lo  que  sabe  de  memoria. 

REC1TAT1F,  s.  m.  Recitativo  , boy  re- 
citado : tt  rmino  de  música. 

RÉCITATION,  s.f.  La  pronunciación, 
el  modo  de  decir , el  decir  : del  que  predica  , 
ora  , narra  f ó lee. 

RECITE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Recitado  : 
pronunciado  : declamado.  ||  Relatado  , nar- 
rado . contado. 

I^ÉQ'IER,  y.  a . Recitar,  decir  : de  me- 


| moría,  y en  voz  aba  algún  discurso,  etc. 

, También  es  declamar  por  ojmsirion  á cantar. 

|¡  Relatar,  narrar  : contar  algún  suceso 

^RFliZilí,/.  f.  V.  Seno: te. 

♦ RÉC  LAM  ATEU  R , ¿ . m.  El  «fue  recla- 
ma un  navio,  ó prcsa# tomada  ^ulebida- 
mcnp\ 

RFICLAMATIOTÍ  , s.  f.  Reclamación.  , 

RECLAME,  s.J.  Reclamo  : es  voz  de  la 
imprenta. 

RECLAME,  s.  m.  Reclamo  : voz  de  la 
caza  de  páxarQs.  , 

RÉGLAMÉ,  LE , p.  p.  y adj.  Rci  Ih- 

rnado. 

RÉCLAMFR , y.  a.  Reclamar,  implo- 
rar : el  socorro,  In  ayuda  de...  ||  Invocar  i.... 
valerse  de...  ||  Llamar  con  el  reclamo  : a los 
¡laxaros.  ]|  Reclamar,  rctrindicar  : pedir  la 
rostiíurion  de  loquees  suyo. 

RÉCLAMKR , m.  n.  Reclamar  : ojkv- 
nerso,  no  consintiendo  en  h»  sentencia,  jiro- 
videneia,  etc.  ¡j^e  reclámenle  tjiu  lqn  iui  : 
declarar  uno  ser  pariente,  criado,  etc.,  fie 
otro.  - , 

RECLAMPÉ,  EX,  P.  p.  y adj.  Rop*- 

I rado. 

RECLAMPFR  , y.  a.  ( nuut .)  Enginul- 
gar  : reparar  algún  palo,  ó vciga  rota,  ó 
sentida  : hablando  de  esta  se  dice  ponerle 
una  rueca. 

♦ RÉCLINATION  , s.f.  Inclinación  , ó 
declinación  de  un  plano  hacia  al  horizonte. 

RÉGLEN  A NT,  ANTE,  adj.  Lnelioado  á 
una  parte  fuera  del  aplomo , ó de  la  per- 
pendicular. 

RECLINF.R.,'  o,  /?.  [gnom.)  Declinar. 

♦REGLOLE,  EE ,p.  p.y  a*lj.  Vuelto  á 
clavar  , ('lavado  de  nuevo. 

*RFCLOUER , a.  Volver  á clavar, 

! clavar  de  nuevo. 

RECLLRE  , v.  a.  Recluir,  encerrar, 

! poner  en  reclusión. 

j , RECLES,  USE,/?,  p.  y adj.  Recluso. 
Usase  también  como  substantivo. 

♦RECLUSION  , s.  J.  ( poc . us.)  Reclu- 
sión , encimo,  ó retiro  voluntario. 

♦ RECOCIIER,  y.  a.  Sobar  la  masa  del 
¡>an  despues  de  heñida. 

RF.GOGNE , ÉE  , p.  p.y  adj . Rehatid,o, 
martillado  otra  vez.  V.  Recoguer.  ||  \ uelto 
á clavar . á afianzar,  ¿i  meter.  ||  (wm/«.  ) 
Aporreado,  cascado  : rebatido. 

UECOGNER , y.  a Volver  á meter,  o 
martillar,  un  clavo,  una  cuña,  etc. , que 
estaba  floja.  ||  ( yulg, ) Sucudir , cascar  : re- 
batir al  enemigo , etc. 

♦RECOGNiTION,  s.f  ( dldasc.)  Reco- 
nocimiento, exAmep. 

♦ RECOÍFFÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Vuelto  á 
pcynar , á componer  el  peynado , la  cabeza , 
el  tocado. 

♦ ¿iECOlFFER , y.  a . Volver  á pevnar , 6 
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♦ KKCOl'S , OLS.SE , ( a, -tí. ) p.  p.  áefe 
muiré  : y utlj.  Recomió,  librado,  reco- 
cido : de  les  mano»  de  olio. 

fiECOUSSE , s.J'.  Recobro , libramiento: 
de  rosa  ó jicruona  robada , etc. 

RELOLSU  , LE,  />.  p.  y a<Ij.  Reco- 
sido , vuelto  á coser. 

RECOUVERT,  ERTE  , p.  p.  y 
Vuelto  á cubrir,  cubierto  de  nuevo.  ¡|  Re- 
lejado : hablaudo  de  cosas.  ||  Recobrado, 
guando  e»  participio  de)  veris»  recnuerer.  |¡ 
J .l.uuaosi'  cutre  c arpio Lert >s  pan/tcaus  recou- 
verts  los  tableros  enrasados. 

RE(X)UV  ft ARLE  , adj.  m.  y f.  Recu- 
perable , recobrable  : que  se  puede  tccuperai, 
ó recobrar.  , 

RECOUYRE,  ÉE,/».  /».  y ailj.  Recobra- 
do , recuperado. 

RECOUVRHVENT , s.  m.  Recobro , res- 
tablecimiento : de  una  cosa  perdida.  ¡|  Recau- 
dación, cobranza : de  impuestos. 

RELOUYRER , c.  o.  Recuperar,  rcco- 
l rar.  I|  Hécoiii'nrMsQMé:  recobrar  la  salud. 
| ¡(ecQiwrer  les  tlcniers  : recaudar , robrar 
J ,s  rentas , ó contribuciones. 

RKLOUVRIR  , e.  n.  Volver  :i  cubrir,  ó 
cubrir  de  nuevo.  ||  fíecouvrir  un  toil  ; rete- 
jar, recorrer  un  tejado.. 

' - RE<  iRALHER , a.  Volver  á escupir.  || 
Ecliar  tic  la  boca  lo  que  se  lia  lomado  eu  ella. 

RÉCREANCE , s.  f.  ( Jnr . ) Percepción 
¡ nticipada  de  los  frutos  de  uu  licneíicio  en 

iilicir». 

RKCREATIF,  I VE,  mlj.  Divertido,  ale- 
are : agradable  hablando  de  cosas. 

RÉCRÉATION , s.f.  Recreación , recreo : 
diversión  pata  alivio  del  trabajo. 

♦ RÍCLREDENTI AIRE  , j;  m.  (/r»r. ) El 

«pie  lia  tenido  el  goce  auticipado  do  uu  bene- 
ficio., , , , 

RECRE.É  , EE  , p-  P'f  "‘[i- Recreado. 

RECREE , EE  , />.  />.  del  verbo  recién- , 
crear  de  njlcvo  : y adj.  Creado  de  nuevo. 

KÉCREKR , c.  a.  Recrear , divertir , el 

ánimo.  — ■ 

KECREER , v.  a.  Volver  a crear  , crear  de 
nuevo  : por  inventar  ,0  formar  de  nuevo,  uu 
asunto  , materia  , plan  , sistema,  ele. 

récrkmknt  , 5.  m.  [medie.)  Rccrc- 
uxcixlo  : se  dice  de  cierto*  humores,  que  des- 
unes de  separados  de  la  sangre,  quedan  de- 
positados en  ciertas  partes  para  usas  diferen- 
tes. , 

RFCRKPIR  , «*.  a.  Dar  un  segundo  rebo- 
co á una  pared.  ||  Se  rccnépir  le  Tisrtgc ; po- 
nerse colorado  .encarnado. 

♦ RECREÜSÉ  , KK , p.  py  adj.  Mas  ca- 
vado, ó mas  ahondado. 

♦ RKCRELSER , v.  a.  Cavar  m.as , ahon- 
dar mas.  . ^ t , 

♦ RECIUBLÉ , EE , p.  p. y adj.  Gibado 
otra  ves* 


* RECRIBLER,  r>.  a,  Cribar  otra  tez,  re- 
pasar por  él  cribo. 

RKCIUER  ( SE  ) , o.  r.  Exclamar  , 
ponderar  : hacer  una  exclamación  , una 
admiración  : asi  en  señal  de  a[>rohac¡0n , co* 
mo  de  reprobación ; ó «le  desprecio. 

RECRIA!  1N Al ’1 0 N , s.J.  Recriminación: 
acusación  del  acusado  al  acusador. 

RÉCRIMLNFR  , v.  n.  Reacriminar : acu- 
sar c\  abusarlo  al  acusador. 

RECR1RE , v.  a.  \ olver  á escribir,  óo 
crihir  scumda  vez. 

RKCR1  r , li’E  , p.  p.  y adj-  Escrito  se- 
gunda vez. 

RKCROISETÉ  , ÉE,  mlj.  ( LLis .)  Rr- 

crticetúd  ) . d ícese  do  las  c rucas,  cuyos  bu- 
zos rematan  en  otras  tantas  cruces. 

RECROÍTRE,  v.  n.  Volver  a crecer, 
crecer  de  micro. 

RlXROQl  EVILLÉ,  ÉE , r>.  n.yaJj. 

Encogido,  coamigudo,  abarquillado. 

RECROQL  KV1 1 XÉR  ( SE  ) , r.  r.  A- 

barquillmsc,  acurrucarse,  encogerse:  loa  ho- 
jas dcpersaiiiiuo,  ó las  de  los  árboles. 

* HECHO  El  ER  , *'.  a.  Enlodarse  dcntie- 
yo  : coger  nuevas  cazcarrias. 

RECT\U  , L'E,  adj.  Molido  , rendido  ; ck 
cansancio,  ó fatiga. 

RECREE,  s.  J'.  Recluta  : una  nueva  krj 
de  soldados  para  remplazar  á lo*  «pie  falúa. 

||  Soldat  de  reeme  : un  recluta,  ó soltad» 
recluta.  |j  ( Jam.  y fig. ) Recluta  : adquisi- 
ción de  nuevas  gentes  que  acuden  á una  \ isita, 
tertulia,  ó di  versión,  aumentando  la  concur- 
rencia , con  aceptación  de  los  demás. 

RECRUJ  E , Eli,  p.  p.  y adj.  Reclu- 
tarlo. 

RECRUTER  , r.  a.  Reclutar  , hactr 
reclutas. 

RECRLTELR  , s.  m.  Reclutador. 
RECTA , adv.  (Jam.)  Via  recta ,‘Uxk 

derecho  : á tal  liarle. 

RECTA !N(j lE,  adj.  m.yf. 
ctáugulo.  ¡|  Taiiihicn  se  touia  como  sub»fr;i- 
tivo. 

RECTANGULAIRE  , adj.  m.yf.  Rcv 

tangular. 

RECTEUR  , s.  m.  Rector : díccse  balitan- 
do de  universidades,  de  parroquias  en  cinto» 
países,  y de  colegios  cu  ciertas  comunica-  I 

' L RECriFIC AT10N , s.f.  Rectificación  ; 
vez  de  la  qníiuica,  y de  la  gcouieltí.i. 

RECmiE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Re.tincs- 
rlo. 

RECnriFR  , r\  n.  Rectificar  : reducir  á 
K debida  perfección  , ó cxActitud.  |¡ {quim.) 
Rectificar,  purificar  hasta  el  ultimo  punto 
los  líquidos.  ||  { genm. ) Hallar  una  haca  rec- 
to igual  a una  i urva. 

RECTlElGftE  , adj.  m. y f.  Rectilíneo, 
ea. 
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RECTITUDE  , i.  /.  Rectitud  : de  eos- 
lumbre» , (le  iulenciones. 

RECTO , s.  m.  ( voz  tomada  del  latín.  ) 
Cara , ó escrita  : por  contra  posición  á vuel- 
ta , míe  en  francés  se  dice  verso. 

RECTORAL,  ALE,  adj.  Rectoral  : lo 
perteneciente  al  rector. 

RECTOR AT , s.  m.  Rectorado  : el  oficio 
de  rector,  v el  licmptt  también  que  se  exerce. 

* RECTORERIÉ  , s.  f.  Rectoría  : el 
empleo,  oficio  , y jurisdicción  del  rector. 

* RECTOR1ER , v.  a.  Contribuir  con  cier- 
to derecho  que  tenia  sobre  el  pergamino  el 
rector  de  la  universidad  de  París. 

RECTUM  , s.  m.  ( anal. ) Colon  recto  : 
lo  mismo  que  la  tripa  del  cagalar. 

RECU, UE  y p.  p.  y adj.  Recibido. 

REí'U , s.  m.  Recibo  : papel  firmado  de 
haber  recibido  una  cosa. 

RECUEIL  , s.  m.  Colección , compila- 
ción : de  obras,  de  instrumentos,  de  estampas, 
de  poesías  , etc. 

RECUEILLEMENT,  s.  m.  Recogimien- 
to : retiro , y abstracción  de  los  sentidos  para 
la  meditación. 

RECUEILU , IE , p.  p.jradj.  Recogido. 
V.  ñecueillir. 

RECUEILLIR  , v.  a.  Coger  : los  frutos , 
los  panes  de  la  tierra.  Díccsc  también  en 
sentido  figurado  del  fruto,  utilidad,  ó bien 
qnc  se  coge  , ó saca  de  una  cosa.  ||  Recoger  : 
juntar,  unir  lo  que  estaba  disperso.  ||  Reco- 
ger : juntar,  compilar  : cosas  diversas  en  una 
obra  sola.  j|  Recoger  , tomar  : los  votos  , los 
pareceres.  ||  Recoger  , hospedar  : á los  pasa- 
deros , forasteros,  etc.  ||  Recoger:  los  senti- 
dos. ||  Colegir  , sacar,  inferir:  de  una  cosa 
que  se  ha  oido,  leído  , ó visto. 

RECUEILLIR  ( SÉ ) , v.  r.  Recogerse  , 
retirarse  , abstraerse  de  todo  Jo  terreno  para 
meditar. 

* RECUEILLOIR , s.  m.  Retorcedor  : pe- 
dacito  de  madera  con  que  los  cabestreros  tuer- 
cen al  bramante. 

RECUIRE , v.  a.  Recocer  : volver  á co- 
cer. 

RECU  IT  , ÍTE  , p-p- y adj.  Recocido  , 

cocido  dos  veces.  ||  Recocido  , recocho  : pasa- 
do , demasiado  cocido.  ||  Ú sasc  algunas  ve- 
ces como  substantivo , y significa  segunda 
cochura. 

* RECUITE , s.f.  Recocido  de  los  metales 
al  fuego. 

^ RECpUTEUR,  s.  m.  Aprendiz  de  mone- 

RECUL  , s.  m.  Reculada  , coz  : retroceso 
del  cañou  de  artillería  quando  se  dispara. 

RECULADE,  s.  f.  Reculada  , o cejada  : 
acción  de  recular , cejar , ó retroceder  los  car- 
ruages.  ||  (fig-Y fam.)  Desistimiento:  acción 
de  ceder , ó allozar  en  su  opinión , ó empe- 
ño. 


RECULÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Retirado , 
apartado.  j|  Lejano  , remoto 

RECU  LEE , s.  f.  ( fam . ) Usase  solo  en 
esta  frase  : J'eu  de rcculcc , lumbrerada,  can- 
delada : un  fuego  muy  fuerte  que  obliga  á 
que  se  aleje  la  gente  del  rededor. 

RECULEJViÉNT, s.  m.  Recula  , retroce- 
so : acción  de  cejar  un  carruage.  ||  Cejadero : 
tirante  que  se  asegura  en  la  retranca  de  U 
guarnición  de  la  caballería , para  hacer  cejar 
el  carruage. 

RECULER,  v.  a.  Apartar,  retirar  hacia 
atras.  ||  Cfig» ) Atrasar  , retardar. 

RECULER,  v.  n.  Rendar,  cejar  : hablan- 
do de  carruages.  (|  Retroceder,  volver  hacia 
atras  : hablando  de  personas. ||  Perder  el  ter- 
reno , retirarse , ceder , allozar  ; hablando  do 
tropas.  ||  (/%•  ) Volverse  atras,  ceder,  desis- 
tir : de  sn  dictamen  , de  su  empeño. 

RECULOOS  ( A ),  exp.  adv.  Hacia  atras , 
vulgarmente  á reculas.  j|  (Jig.y Jam. ) Atra- 
sándose , de  nxal  en  peor  , al  reves , como  los 
cangrejos. 

RÉCUPÉRER  ( SE ) , v.  r.  ( fam. ) En- 
derezarse, reponerse  : repararse  de  sus  atra- 
sos , deudas , perdidas  , etc. 

RÉCURKR,  v.  a.  (agrie.)  Terciar  : dar 
la  tercera  labor  á las  viñas. 

* RÉCURRENT  , adj.  (poes. ) Dícese  : 
vers  récurrens  ; versos  retrógrados , que  se 
leen  ;il  reves. 

RÉCUSABLE,  adj.  m.  jrf  Recusable  : 
que  se  puede  recusar. 

RECUSATION , s.  f.  Recusación. 

R ECUSÉ , ÉE  yP'P  f adj.  Recusado. 

RECUSER , v . a.  Recusar  : poner  excep  • 
cion  á un  jnez. 

RÉDACTEUR , s.  m.  Extensor  : el  qne 
pone  en  orden , y por  escrito , acuerdos  , au- 
tos, votos,  avisos,  instrucciones.  También  s« 
dice  compositor,  quando  es  de  noticias,  dia- 
rios, etc. 

RÉDACTION , s.f.  Extensión  , compo- 
sición : de  una  orden  , aviso  , acuerdo,  no- 
ticia , etc.  , ñor  escrito. 

REDAN , 6 REDENT , e.  m.  (fort . ) Es* 

trella  : fortificación  con  ángulos  entrantes  y 
salientes,  y cuyos  frentes  se  flanquean  reci- 
procamente. 

* RED  ANSER , %».  n.  Volver  á hay  lar , 6 
danzar  de  nuevo. 

REDARGUER , v.  a.  Redargüir. 

REDDITION  , s.f.  Rendición  , entrega : 
de  una  plaza  sitiada  al  enemigo.  ¡|  Presenta- 
ción , entrega  : de  cuentas. 

♦REDÉBATTRE  , v.  a.  Debatir  de  nuevo. 

* REDÉCLARER  , v.  a.  Volver  á decla- 
rar. 

* REDÉDIER , v.  a.  Dedicar  una  cosa  de 
nuevo. 

* RED  ÉF  AIRE , v*  Deshacer  otra  ver 
lo  hedió. 
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♦REDÉJEC  NER,  v.  n.  Volver  .í  almorzar. 

* REDELIBERER  , A.  Deliberar  de 

uevo. 

+ REDÉLTYRER  , *>.  a.  Libertar,  resca- 
tar secunda  vez. 

REDEMANDÉ  , EE,  p.  p.  y adj.  Re- 

pregun  tado , preguntado  segunda  vez , ó mu- 
chas veces.  1|  Pedido. 

REDEMANDER  , y.  a.  Repreguntar  , 
volver  á preguntar  $ y también  hacer  muchas 
preguntas.  ||  Pedir  : á otro  que  vuelva  lo 
que  se  le  prestó  , ó dio , ó cedió. 

* REDEMEURER  , y.  n.  Volver  á vivir , 
ó habitar en  algún  lugar  , ó casa. 

*HEPEMOLIR , y.  a.  Demoler  de  nnevo. 

REDEMPTEUR  f s.  m.  Redentor : díccsc 
solo  de  Jesucristo.  Sin  embargo  también  se 
llama  así  á los  frayles  Trinitarios  , y Mer- 
cenarios , que  van  a L rescate  de  cautivos , pi- 
res rijdemptcurs  : padres  redentores. 

RÉDK.VlPTION , s.f  Redención  , resca- 
te : de  esclavos , ó cautivos  cristianos  del 
poder  de  infieles.  ||  Redención  : por  antono- 
masia se  entiende  la  del  genero  humano , 
obrada  por  Cristo. 

* REDENT  , s.  m.  V.  Redan  ||  Rama 
madre  , que  se  dexa  en  la  poda. 

* RÉDENTS  > s.  m.  pl.  ( ndut. ) Enden- 
tados : enlaces  de  la  piezas  de  un  buque , 
que  se  llaman  también  machimbrados. 

* REDÉPECHER  , y.  a . Despachar  se- 
gunda vez  un  correo , ó propio  : volverle  á 
enviar. 

* REDESCENDRE  , v.  a.  y n.  Volver  á 
Laxar  , ó bazar  otra  vez. 

* REDESCENDU , CE , p.  p.  y adj. 

Cazado  otra  vez , vuelto  á bazar. 

REDEVABLE,  adj.  m.  yf  Deudor  ,el 
que  queda  á deber , o queda  alcanzado  en 
alguna  cuenta  á favor  de  otro.  ||  Deudor , 
el  que  debe  á otro  algún  favor , ó 1c  está 
obligado  , como  : il  luí  cst  redcvablc  de  sa 
t’ie , de  tinite  sa  fortune  : le  debe , ó 1$  es 
.deudor  de  su  vida  9 de  todo  su  caudal.  Usa- 
se también  como  substantivo  : je  suis  votre 
redcvablc , le  soy  á vmd.  deudor , ú obligado. 

REDEVANCE , s.f.  Censo  , canon  , fo- 
ro : tributo  , ú otra  carga  anual , que  se  paga 
ai  señor  directo. 

REDEVAHC3ER , IÉRE , tubtt.  Censa- 

tarío , tributario : el  que  paga  censo  ó tributo 
al  señor. 

REDEVENIR,  y.  n.  Volver  a ser,  ó ha- 
cerse , ó estar  \ ó bien  ser  , hacerse  , Ó estar 
otra  vez  una  cosa  como  era  , fue , ó estuvo 
tintes. 

REDEVENU , UE , p.p.  y adj.  Vuelto , 

hecho  otra  ver  , ptc. 

* REDÉVIDÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Vuelto 
á devanar  * devanado  otra  vez. 

* REDÉV1DER  , y.  a.  Volver  ádevanar , 
ó devanar  otra  vez. 
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REDEVOIR  y y.  a.  Restar  á deber  , ó 
deber  la  resta  de  tina  suma. 

REDHIBITION  , s.f  ( for . ) Restitu- 
ción. , redención. 

REDHIBITOIRE , adj.  m.  y f {for. ) 

DícetK:  de  Jos  casos  do  restitución. 

REDICE  , EE  , d.d.  y adj.  Extendido  , 
ó puesto  en  escrito.  ||  Resumido , extractado. 

REDIGER  , u.  a.  Extender  , reducir  a 
escrito  : una  cinlcn  , aviso , acuerdo , noticia, 
etc.  |l  Resumir  , extractar  : un  discurso  , uu 
provecto  , qu  informe  , etc. 

REDIME  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Redimido. 

RÉDIMER  ( SE  ),  y.r.  Redimirse,  librar- 
se , eximirse  : de  una  injusticia  , ó persecu- 
ción , ó vexacion. 

REDINGOTE , 1.  f Redingote  : especie 
de  capote  como  casaca  ancha  , para  maular 
á caballo.  Es  voz  inglesa. 

REDIRE  , y.  a . Volver  á decir  , repetir: 
decir  (michas  veces  una  cosa.  ||  Revelar , di- 
vulgar : lo  que  se  ha  oido  en  confianza.  ;| 
Censurar  , reprehender  , hallar  que  decir : 
contra  alguna  persona  , ó cosa. 

* RED1SEUR  , s.  m.  Repetidor  : el  que 
repite  le  crue  ya  lia  dicho , ó han  dicho  otros. 

f REDIS'ÍHIBUER  , y.  a.  Distribuir  de 
nuevo. 

* REDISTRI BUTION  , s.f  Nueva  dis- 
tribución. 

REDIT,  ITE,  p.  p.y  adj.  Repetido : vuel- 
to á referir. 

REDITE , s.f.  Repetición  : de  lo  que  s« 
ha  dicho  ya.  ||  Cuento , chisme. 

* REDOMPTER , y.  a.  Volver  á domar. 

REDON  DANCE  , s.  f.  Redundancia. 

REDONDANT  , ANTE  , adj.  Redun- 
dante. 

REDONDER  , y.  n.  Ser  superfluo,  ocio- 
so ; estar  demas  , sobrar  : una  palabra  , una 
frase , en  un  discurso 

REDONNÉ  , ÉE  ,p.  p.y  adj . Vuelto  á 
dar  : dado  otra  vez. 

REDONNER  , y.  a.  Volver  á dar  : dar 
otra  vez , ó muchos  veces  : dar  de  nuevo : 
volver  una  cosa  al  mismo  que  la  dio. 

REDONNER  , y.  n.  Cargar  otra  vez  , ó 
de  nuevo  al  enemigo  : volver  sobre  t*l  , aco- 
meterle de  nuevo.  |[  ( fam . ) Dícesc  : la  pluie 
redonne  de  plus  bellc  : la  lluvia  afkieta  , ó 
va  apretando  con  gana  , ó de  nuevo. 

RÉDONNER  ( SE) , y.  r.  Darse  : entre- 
garse T abandonarle  do  nuevo. 

REDORÉ  , ÉE  , v.  p.  y a djj&  uello  a 

r : dorado  secunda  vez. 


dorar  : dorado  segutuía  vez. 

REDORER  , y.  a.  Volver  á dorar  , ó do- 
rar segunda  vez. 

* REDORTE  , s.  f ( b/as.  ) Ramas  de 
árboles  ensortijadas  unas  sobre  otras. 

REDüLBLÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Redo- 
blado. 

REDQUBLEMENT, s.  m.  Aumento,  á 
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acrecentamiento.  I|  RednuLUment  de  fie- 
rre : crcci míenlo  de  la  calentura. 

RFDOUBLER  , r.  n.  Crecer  , aumen- 
tarse. 

REDOUBLER  , v.  a.  Redoblar  , redupli- 
car , repetir  en  aumento.  ||  4)oblat,  aumen- 
tar , avivar.  j|  Aforrar  de  nuevo  , cebar  otro 
fono  : á un  vestido.  j|  (f  'am.  ) Pícese  : re- 
doubler  de  jambes  : apretar,  ó avivar  el 
paso  , andar  ue  prisa.  ||  naioublcrtle  soins , 
tfalientinn,  etc.  : poner  mas  cuidado,  mas 
atención  en  tina  cosa.  ||  Hedoub/cr  ses  ins- 
tanccs  : repetir  sus  instancias. 

REDOLTABLF. , adj.  m.  y f.  Formi- 
dable : tremendo  , muy  temible. 

REDOUTE  , s.f.  Reducto  : obra  de  for- 
tificación. 

REDOUTÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Temido. 

REUOL'TEn  , v.  a.  Temer , tener  te- 
mor dy... 

♦ REDRE , s.  m.  Red  grande  para  pescar 
arenques. 

REDRESSÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Endere- 
zado : derecho.  j|  Arreglado  , reformado  , 
corregido. 

RKDRESSEMFAT , s.  m.  Endereza- 
miento. j|  Corrección,  reforma. 

• REDRESSER,  v.  a.  Enderezar,  poner 
<lciecho  : lo  que  cataba  torcido.  ||  Encami- 
nar , guiar,  dirigir,  poner  en  ei  buen  ca- 
mino. ¡|  Levantar  , poner  cu  pié  : lo  qu^ 
estaba  tendido  , ó sentado,  ¡j  Pillar  , atra- 
par , engañar  en  el  juego.  j|  Corregir,  en- 
mendar : lo  que  estaba  desarreglado.  ¡|  ( jóc .) 
D ícese  : redresser  les  lorts  : enderezar,  ó 
desfaccr  tuertos. 

REDRESSER  (SE ),u.r.  ( jam .)  En- 
greírse , emitirse  : ponerse  vano  , ó serio. 

REDRESSEUR,  s.  m.  Solo  se  usa  en 
estas  frases  del  estilo  familiar  : redresseur 
de  torts  , enderezador  , desfaeedor^lc  tuer- 
tos : y redresseur  (hablando  del  juego)  fu- 
llero , tramposo. 

♦REDR1.SSOIR  , s.  m.  Desabollador  : 
mazo  para  quitar  las  abolladuras  de  la 
Tintilla. 

REDUCTIBLE  , adj.  m.  y f {Jor.f 
didd^-J  Reductiblc,  reducible. 

REUtICTlF  , IVE , atlj.  Reductivo  : lo 
que  reduce. 

REDUCTlON  , s.  f.  Reducción  : tiene 
las  mismas  significaciones  del  verbo  rédui- 

RÉDCIRE , v.  a.  Reducir : obligar  , pre- 
cisar , poner  en  la  necesidad  de...||  Redu- 
cir : someter  , poner  debutó  de...  |(  Sujetar , 
ó domar  : uu  caballo.  ||  Reducir  , resolver  : 
transmutar  una  cosa  en  otra.  ¡|  Reducir, 
convertir  : dar  otro  estado  , ó forma.  ||  Re- 
ducir , limitar.  ||  Reducir,  disminuir,  refor- 
mar : gastos  , trenes , Uopas , etc.  ¡|  Reducir  : 
un  plano , un  diseño  , uu  quadro  , etc-  : es 
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ponerle  en  pequeño  con  las  misirftts  pro- 
porciones. 

RÉDL1RE  ( SE ) , v.  r.  Reducirse  , es- 
trecharse , ceñirse  : en  el  modo  de  vivir. 

RFDUIT  , í.  m.  Retrete  , aposcntilló 
retirado.  ||  Reducto  : obra  de  fortificación. 

RÉDL'IT  , ITE  , p.p.yadj.  Reducido  , 

RÉDUPUCATR  , IVE,  adj.  Redupli- 
cativo,  iva. 

RÉDUPLICATION  , j.  f.  Reduplica- 
ción : Repetición  de  una  sílaba. 

* RÉlíUVE  , s.  m.  Reduvio  : insecto  <lei 
géncrq  de  la  chinche  , pero  su  enemigo 
mortal,:  siempre  está  cubierto  de  polvo. 

RÉÉDIh I(,.A1  ION  , s.  J.  Reedificación. 

REED1FIÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Reedifi- 
cado. , 

RI^ÉDIFlER  , v.  a.  Reedificar. 

RÉEL , ELLE  , adj.  Real  , efectivo  , 
verdadero.  ||  {for. ) Dícese : actiorts  rcelles  ; 
plevtos  contra  los  bicns  de  uno.  |¡  Sais  Íes 
rcelles  : seqüestro  de  bienes  raíces.  |¡  Offres 
réelles  ; ofertas  de  dinero  contante.  ||  TaiUe 
reelle  : impuesto  en  razón  de  las  fincas  , 
y no,  de  las  personas. 

RÉF,LLEMENT  , adv.  Realmente. 

* REEXPORTACION  , r.  J ' ( rom.  ) 

Reexportación  : la  acción  de  sacar  géneros 
de  un  reyno , que  se  habían  introducido 
de  antemano. 

* RÉEXPORTER  , v.  a.  ( cnm. ) Reex*» 
portar  : sacar  de  un  país  los  géneros  ya  in- 
troducidos. 

* RFFACHER  (SE) , %>.  r.  Enojarse  de 
nuevo  : volverse  a irrirar. 

* REFArOXNER  , r.  a.  Volver  á la 
fragua  , al  yunque , una  cosa. 

* RETAL  FION  , s.  f.  Destara  del  peso 
en  los  genero»  húmedos  , ó mojados. 

REFA1RK  , t*.  a.  Volver  a hacer  , hacer 
otra  vez.  ||  Reparar  , recomponer.  j|  Reha- 
cer , restablecer  : fuerzas , 6 vigor  perdido.  |) 
Volver  á hacer , ó á empezar , o empezar 
de  nuevo.  ||  Soasar , ó escaldar  carne  pasa- 
da : ó hacerle  un  adobo.  ||  Volver  ¿ bara- 
jar : en  el  juego. 

REFAIRE  ( SE ) , p.  r.  Rehacerse  , res- 
tablecerte, repararse  : de  alguna  enferme- 
dad : ú otro  menoscabo. 

REFAIT  , A1TE , p.  p.  y adj.  Rehecho, 
restablecido,  restaurado,  recompuesto. 

REFAIT,  s.  m.  Tablas  : vo2  del  juego 
de  damas  , etc.  ¡|  Pitones  : astas  nuevas 
que  apuntan  al  venado. 

* REFAUCHER  , y.  a.  Dar  segunda 
siega,,  ó guadaña,  al  prado. 

RÉFECTION  , sf.  Reparo  : reparación 
de  un  edificio  ||  Refección  , ó refacción : la 
comida , hablando  de  comunidades. 

REFÉCrOIRE  , j.  m.  Refectorio  : pieza 
en  que  come  una  comunidad. 
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* RKFECT0R1KR  , ERE  , iubst.  Refi- 
tolero : el  qiic  cuida  del  refectorio  en  la» 

comunidades. 

REI  Í!N1) , ».  m.  Dieesc  : mur  de  referid 
/pared  divisoria)  la  que  no  es  maestra. 

RETENDRE  , *’•  «.  Volver  a hender  , 
partir.  ||  Aserrar  a lo  largo  : un  madero  , 
ó viga. 

REFEVDU  , DE  , p p-  y adj.  Hendi- 
do , partido  de  arriba  abaso  , abierto  en 
canal , ó á lo  largo. 

♦RÉFKRÉ,  EE,  p p.  Referido,  relaudo. 

REI'  ÉRÉ  , ».  m.  Relato , relación  , cuen- 
ta : que  se  da  en  un  tribunal  de  un  punto 
en  contestación. 

REFEREN DAIRE,  f.  m.  Refrendario, 
ó referendario.  ¡|  Ornrul  Rejrirmhiire  : en 
Polouia  era  el  segundo  Canciller.  ||  (/<«  . ) 
Dicese  : tiert  référendaire  : el  tercero  en 
el  pago  de  gasto»  de  justicia  » parte»  igtta-  , 
Jes.  |¡  Rcjercndaires  de  iune  el  de  /nutre 
Slgnnturc  : Prelados  qua  en  Roma  rclaUn 
la»  causa*  de  Gracia  y Justicia. 

REFERER  , a.  Referir , dirigir  , orde- 
nar hacia...  ||  Atribuir  : en  este  sentido  es 
poco  usado  en  francés. 

RÉFERER  (SE),  v.  r.  Referirse  , hacer, 
6 tener  relación  una  cosa  á otra  ¡|  Referir- 
se , remitirse  . i lo  dicho  , propuesto  , ó 
sentado  antecedentemente. 

REFERMÉ , EF. , p.  p.yailj.  Cerrado  de 
nievo,  ó mas  cerrado. 

REFERMER,  v.  a . Volver  ¿cerrar,  ó 
cerrar  mas.  , 

* REFERRE,  ÉF.  ,p.  p. y adj.  Herrado 
de  nuevo,  vuelto  a herrar. 

* REFERRKR  , v.  a.  Volver  á herrar , ó 
hciTar  de  nuevo  : á una  cahalleria. 

* RÉFETER  • e.  a.  Restablecer  ia  fiesta 
de  un  santo  entes  quitada. 

* REFFlill.LER  , C.  a.  ( carp . ) Rcbaxar 
las  niorlieUs  , sea  de  puertas  , ó ventana». 

* UEFEL1L1.ETER  , V.  a.  Hojear  de 
nnevo , otra  vez. 

* REFECILLL’RE , »./■  ( carp. ) Rebase 
de  las  mochetas. 

* REF1CHER , v.  a.  Volver  á fizar  de 
nuevo  i¡  Rlanquear  una  pared. 

* REFIGER  , v SE  REFIGER , v.  a. y r. 

Coagular  de  nuevo. 

* REKIN  , s.  m.  Refina  : lana  especial. 

* REFIXER  . v.  a.  Fizar  de  nuevo. 

* REFLATTKR  , v.  a.  Lisonjear  de 
nue vn  ; volver  a adular. 

RÉF'LÉCHI  , 1F. , p p.y  adj.  Rcflczo  , 
rsfieyado.  |¡  Reflexionado  , muy  pensado. 

REFLÉCH1R,  v.  a.  Rellenar,  rechazar, 
repercutir. 

RKFEECHIR,  v.  n.  Reflexar  .reverbe- 
rar : hablando  de  la  luz.  ||  Reflexionar  , dis- 
currir. II  ( Jig. ) Recaer , redundar : sobre , ó 
contra... 


RÉF 

RÉF LÉCHISS ANT  , ANTE,  adj.  Re- 

flcxivo  , rcvcrlicranlc  : el  cuerpo  que  rcflcxa 
la  luz.  ¡|  Reflexivo  .discursivo  : hablando  de 
personas., 

R EFI .ECHISSEMENT,  s.  m.  Reflexión  , 

rechazo  , repercusión  : y rcrerberacion  , si 
se  habla  de  la  luz. 

REI  LET  , s.  m.  Reflexo , reverberación  : 
resalto  de  la  luz  , ó del  color  de  un  cuerpo 
en  otro.  , 

RÉFLÉXE , EE  , o.  ».  y adj . Reflcxa- 
do.  ||  Reflexo  : hablando  de  la  luz. 

REFLÉTER , v.  a.  ( p'int. ) Hacer  recha- 
zar , ó reflexar  la  luz,  ó color  de  un  cuerpo 
en  otro  vecino. 

* REFLETsS , s.  m.  pl.  Reflcxos , aguas  , 
visos  : que  hacen  las  piedra»  preciosas. 

REFLEURI  , IE  , p.  p.  y adj . Reflore- 
cido. 

REFEEURIR  , v.  n.  Reflorecer,  ediar 
nuevas  flores.  ||  (Jig. ) Reflorecer,  recobrar 
su  pasada  prosperidad , lustre  , etc. 

* RFFLF.XE,  adj.  m.  y f ( Jis . ) Re- 

ílcxo  . que  se  hace  por  reflexión. 

RÉFLEXIBILITÉ , s.f.  (Jis.)  Rcflcxi- 
bilidad  : se  entiende  de  la  luz. 

REFLEXIBLE , adj.  m.yf  Rcflexible : 

se  aplica  en  la  física  a los  rayos  de  luz. 

REFLEXION,,  r.  f.  Reflexión  : de  los 
rayos  de  la  luz  , etc.  ||  Reflexión , conside- 
tracion  , meditación. 

REFLLER  , v.  n.  Reverter , regolfar  , 
retroceder  el  agua  contra  su  curso.  ||  Refluir: 
hablando  de  humores  del  cuerpo  animal. 

REFLL1X,  s.  m.  Refluxo  : baxa  marea. 
||  ( jig.  ) Vicisitud,  alternativa,  altos  y 
bnxos.  ¡m  fortune  a son  flux  ct  son  re- 
flux. Ae  flux  et  le  reflux  des  dioses  hu- 
madles. 

RF.FONDRE , v.  a.  Refundir , fundir  «le 
nuevo.  Jj  {fig-)  Fundir  de  nuevo,  vol- 
ver a formar , ó hacer  : una  cosa  para  que 
sea  perfecta  , ó buena. 

REFONDU  , LE,  p.  p . y adj.  Refun- 
dido , a. 

REFONTE  , s.f.  Refundición  de  mone- 
das, para  fabricar  otras  nuevas. 

* REFORGE , ÉE , p.  p.  y adj.  Reforja- 
do , vuelto  á forjar  , forjado  otra  vez. 

* REFORGER , u.  a.  Reforjar  , volver  a 
forjar  , ó forjar  otra  vez. 

REFORMABLE , adj.  m.  y f.  Reforma- 
ble : que  se  puede,  ó debe  reformar. 

RÉFORMATEUR  , i.  m.  Reforma- 
dor. 

RKFORMATION , s.  f Rcform ación  , 
y reforma. 

RÉF ORMATR1CE  , s.  f.  Reformado- 
ra. 

REFORME,  s.f.  Reforma  : nueva  for- 
ma, ó mejor  forma.  ||  Reforma,  nuevo  ar- 
reglo, «nmietulu.  |¡  Reforma : despedunie uto 
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de  tropa*.  ||  Reforma  : de  nn  orden  ó casa 
religiosa.  , 

REFORME , EE , p.  p.  y adj.  Refor- 
mado. , 

* REFORME , 5.  m.  Religioso  de  la  estre- 
cha observancia  , ó de  la  reforma. 

RÉFORMER , v.  a.  Reformar  ; resilituir 
una  cosa:  a su  antigua  forma  , darla  nueva 
ó mejor  forma.  (|  Reformar,  corregir,  en- 
mendar. ¡|  Reformar  , cercenar  , suprimir  : 
reducir  lo  que  sobra  , ó es  superfino.  |j 
Reformar  : licenciar,  despedir  parte  de  las 
tropas , de  un  escroto , ó de  un  cuerpo. 

* REFOUEITE , EE  , p.  p-jr  adj.  Azo- 
tado otra  vez  , ó tic  nuevo. 

* REFOUETTER , u.  a.  Volvor  á azotar, 
ó azotar  otra  vez. 

* REFOUILLE  , EE  , j>.  p.jr  adj.  Regis- 
trado otra  vez  , ó vuelto  á registrar. 

* REFOUILLER  , v.  a.  Registrar , es- 
cudriñar otra  vez, . volver  á registrar. 

REFOULE,  EE,  p.  p-jradj.  Batanado 
otra  vez. 

REFOULEfl,  u.  a.  Volver  á batanar,  ó 
batanar  otra  vez.  ||  { artilL)  Atacar  : el  ca- 
ñón. ||  ( ndut. ) Di  cese  : rejouler  la  marée  : 
navegar  contra  la  marca  , ó corriente. 

REFOULOIR,  s.  m.  Atacador  : de  los 
•añones  de  artillería. 

* REFOURBI , IE,  p.  p.  y adj.  Bruñi- 
do , acicalado  , limpiado  otra  vez , ó de 
nuevo. 

* REFOURBIR  , %>.  a.  Volver  á pulir, 
acicalar,  bruñir,  limpiar  : armas,  ó pieza 
de  acero. 

* REFOURNIR , t>.  a.  Abastecer,  ó pro- 
veer .de  nnevo. 

RÉFRACTAIRE , adj.  m.  y f.  Refrac- 
tario : el  que  desobedece  y quebranta  la  ley 
jurada  , 6 las  órdenes  ílel  superior  recono- 
cido. ||  Refractario  díccsc  en  química  de  las 
substancias  que  no  son  fundibles,  ó que  se 
resisten  mucho  á ello. 

RÉFRACTER  , v.  a.  Refringir : produ- 
cir Iq  refracción. 

REFRACTION , s.  f.  {api.  y Refracción : 
díccsc  de  los  rayos  de  la  luz.  ||  ( com. ) De- 
manda de  una  suma  equivocada  en  una 
cuenta.  « 

* REFRACTOIRE,  1./  ( géom .)  Especie 

de  curva. 

REFRAIN,  s.  m.  Estribillo:  retornelo  de 
una  canción  , ó copla.  ||  (fig.)  Estribillo  : se 
dice  de  un  dicho  , ó palabra , que  importu- 
namente se  repite. 

REFRAiNClIlR  (SE),  v.  r.(ndut.) 
Adúcar  , ó achicarse  el  vajtel  del  agua  que 
Iiabiq  entrado  en  el.  . 

REFRANGIB1UTE,  s.f.  Refrangibi- 
lidad, : voz  de  la  física  , hablando  de  la  luz. 

REFRANGIBLE , adj.  m.  y f.  Refran- 
gible : voz  de  finca,  hablando  de  1^  luz. 


RFERAPPER  , a.  a.  Llamar  : golpear 
otra  vez.  ¡|  Acuñar  scguuda  vez  una  moneda 
que  no  salió  bien. 

'REFJMYER,  *.  Estr  egar  : pulir 
con  el  dedo  la  loza  quando  se  nace. 

REh  RENE  , ÉE , p.  p.  r adj.  Refrenado. 

REFRENER  , v.  a.  Refrenar  : reprimir , 
•ajotar. 

RÉFRIGÉRANT,  ANTE,  adj.  ttefri- 
geraqtt» , fresco  : que  refresca. 

REFRIGER  AN T , s.  m.  ( quím.  ) Refil- 
geralorio  : vaso  con  agua  para  templar  el 
calor. en  las  destilaciones  , etc. 

REFRIGERATIF,  IVE  , adj.  Refrige- 
rativo , refrescante  : dicese  cu  medicioa.  || 
Usase  en  el  mismo  sentido  como  substanti 
vo  : un  réfrigéralij \ un  refrigerante , un  re  • 
fresón. 

REFRIGERATION,  s.f.  (quúa.)  R« 
frigeracion , enfriamiento. 

REFRINGEN!’  , ENTE  , adj.  fJU.) 
Refringen  te. 

* REFR1RE  , v.  a.  Refreír  , volver  á 
freír. 

* REFRISER , a.  a.  Volver  á frisar  : el 
cabello. 

REFROGNÉ , RENFROGNÉ , ÉE , p. 
p.  y adj.  Ceñudo , encapotado. 

KEFROGNKMEJNT  , s.  m.  Sobrecejo  , 
ceño  : semblante  enfadado , ó disgustado. 

REFROGNER  (SE)  , SE  RENFRO- 
GNER  , v.  r.  Poner  nial  gesto,  ponerse  ce- 
ñudo , enfurruñarse.  ¡|  Se  dice  lambicn  : se 
reJrognertó  se  renj'rogner  le  visa  ge  : y en- 
tonces se  toma  como  verbo  activo. 

REFROIDI , IE  , p.  p.j • adj.  Enfriado, 
resfriado  , frió.  ||  (jig, ) Resfriado,  frió  , 
tibio  : remiso  , desmayado. 

REFROIDIR  , v.  a.  Enfriar , refrescar, 
poner  fria  una  cosa.  ||  {fig . ) Enfriar  , res- 
friar, entibiar  : allozar  ci  espíritu  , el  fervor. 

REFROIDISSE MENT  , s.  m.  Enfria- 
miento , resfriamiento.  j|  (fig. ) Tibieza  , 
frialdad  : en  el  ainoi; , en  la  amistad , etc. 

* REFROTTÉ , ÉÉ , p.  p.  Y adj.  Res- 
tregado , refregado  , bien  frotado. 

* REr  RO’l  i'KR  , v.  a.  Restregar , re- 
fregar : estregar  bien , ó muchas  vece». 

REFUGE  , s.  m.  Refugio , asilo  : se  dice 
de  lugares.  |J  ( fig.  ) Refugio  , amparo  : se 
dice  de  personas. 

REFLGES,  s.  m.  pl.  Hospederías  : cier- 
tos hospicios  de  fray  les  en  las  plazas  de  ar- 
mas ,,  etc. 

, REFUGIE  , EE  ,p.  p.  y adj.  Refugiado. 

Usas.;  también  como  substantivo. 

REILG1ER  (SE),  v.  r.  Refugiarse, 
acogerse  : retirarse  a parle  srguru  , ó ponerse 
en  salvo. 

* REFU  IR  , a.  n.  (moni.)  Rehuir  : hacer 
regates  la  caza. 

KEFUITE,  i.  f.  ( moni .)  Regate  : re- 
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bnida  violenta  que  hacen  las  resev  ||  Difu- 
íro  : dilación  afectada  en  lo»  negocios.  || 
Muesca  demasiado  profunda. 

REFUS  , s.  m.  Denegación  , repulsa  : de 
lo  que  se  pide  , 6 solicita.  |¡|  Desecho  , lo 
desechado  : ¡o  que  otro  ha  dexado  , ó no 
ha  querido  admitir  : je.nc  veux  pos  des 
rfus  d'un  autre.  [|  Dicese  t aun  ir  une  ehose 
au  rejas  de  quelquun  : tener  lo  que  otro 
no  quiso  aceptar,  ó desechó.  ||  Cerf  de 
refiu  ; d ícese  en  la  montería  del  cierro  de 
tres  años.  ||  ( Jam . ) Se  dice  : cela  nesl  pus 
de  refus  : eso  no  es  de  desechar  , ó de  des- 
preciar. ' 

REFUSÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Rehusarlo  , 
ó denegado. 

REFUSER  , v.  a.  Rehusar , desechar  : 
no  aceptar  lo  que  se  ofrece  , ó concede.  {| 
Negar,  no  conceder  : lo  que  se  pide.  j¡ 
Se  rejuscr  aux  pbtuirs  , efe. ; huir  los  pla- 
ceres , etc.  : privarse,  abstenerse  de  ellos.  I| 
Se  refuser  U nécessaire  : negarse  lo  nece- 
sario , por  avaricia.  j|  Befuser  la  porte  a 
quelquun  : negarle  la  entrada  , cerrarle  las 
puertas.  (|  ( naut. ) Dícese  : le  venl  rejuse  : 
el  viento  está  contrario. 

RÉFUSION.,  s.  f ( for .)  Reintegro  , 
reembolso  : de  gastos  , ó costas. 

REFU  T ATI  ON  , s.f  Refutación  : im- 
pugnación : de  un  argumento , ú opinión 
con  razones.  sólidas. 

REFUTE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Refutado. 

RÉFUTER,  v.  a.  Refutar  : impugnar 
con  razones  sólidas  un  argumento , ú opi- 
nión. v 

REGAGNÉ  , ÉE  tp.  p.  y adj.  Recobra- 
do , recuperado. 

REGAGNER , v.  a.  Volver  á ganar  : á 
gozar  : á poseer  : lo  que  se  había  perdido , 
sea  dinero  , crédito , favor  , amistad , etc. 
||  Volver  á tomar,  ú ocupar  : el  puesto  , ó 
lugar  que  se  había  dexado  , ó perdido.  Así 
se  dice , hablando  de  tropas  , cues  regag ae- 
re ni  leur  catnp , volvieron  á su  campo  , lle- 
garon otra  veza  su  campo,  ó le  ocuparon 
otra  vez  : y hablando  de  naves  , le  vaisseau 
regagrui  le  port  , el  navio  volvió  á entrar 
en  cT  puerto  , se  vino  otra  vez  al  puerto.  ¡| 
Regagner  le  chemin  : volver  al  camino , 
que  se  habin  perdido  : volver  á entrar  en 
ci.  ||  Regagner  le  logis  : retirarse  , reco- 
gerse uno  a sn  casa. 

*RFC  AIl  LARDI,  IE  ,p.  p.  y ailj.  ( Jam .) 

Refocilado,  regocijado. 

* REG  A1LLARDIR  , »/.  «.  ¡Jam.)  Refo- 
cilar , regó 'i jar. 

REGAlN  , í.  m.  Retoño : segunda  yerba 
que  brota  el  prado  después  de  segado.  || 
A unir  un  regain  de  jeunesse  ; remozarse. 

REGAD  , s.  m.  Festín  , banquete.  ||  (fig- 
Y Jam.  ) Holgorio  , complacencia  , regalo. 
C vil  mti  régal  t un  groad  rrgal  pulir  tnot 


ile  vous  uoir : me  huelgo  mucho , tengo  una 
gran  complacencia  de  ver  á vrnd. 

REGALA  DE , s.f.  Boire  á la  rega/ade  .- 
{Jam.  ) beberá  chorro  ; esto  es  , haciendo 
caer  .un  chorro  de  la  bebida  en  la  boca. 

REGALE , 1.  ni.  Patronato  regio  : de- 
recho de  los  reyes  de  Francia  para  nom- 
brar los  obispos  y arzobispo*  , y gozar  de 
las  rentas  de  sedes  vacantes  , y proveer  los 
beneficios  que  dependen  de  ellas.  ||  s.^/.  Uno 
de  lo$  registros  del  órgano. 

REGALE , adj.  Usase  solo  en  esta  frase  : 
eau  irgale,  agua  regia. 

REGALÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Regalado.  || 
Repartido.  ||  Allanado,  igualado. 

nEG  A LEMENT , s.  m.  Derrama  : re- 
partimiento de  una  contribución.  ||  A nive- 
lación de  un  terreno , igualación  de  el. 

RÉGALER  , v.  a.  Regalar , agasajar  ; 
hacer  regalos  , ó agasajos.  ||  Festejar  , cor- 
tejar. ¡|  Repartir  con  igualdad  una  contribu- 
ción. j|  Igualar,  anivelar  : un  terreno  , un 
sucio.  , 

* RÉG  A LEUR  , s.  m.  Allanador  , nive- 
lador : el  que  allana  y pone  a nivel  un  ter- 
reno. 

RÉGALIEN  , adj.  Llámase  droit  ré- 
galien  ( derecho  de  regalía  ) ó simplemente 
regalja  , afecta  á la  potestad  soberana. 

■REGALISTE , í.  m.  El  provisto  de  al- 
gún beneficio  por  el  Rey  en  sede  vacante. 

REGARD , s.  m.  Mirada  , vista  , el  mi- 
rar : la  acción  de  mirar.  ||  Atabe  : abertura 
que  dexan  los  fontaneros  en  las  cañerías 
para  registrarlas.  ||  Llámansc  regañís  en  la 
pintura  dos  quadros  ó retratos  de  un  mismo 
tamaño , pintados  de  un  modo  que  las  dos 
figuras  parece  que  se  miran  una  á otra.  ]| 
Au  regará  de...  oda.  { anl.  ) Por  lo  que 
mira,  o respecta  á...  por  lo  tocante  ¿...en 
qnanto  á... 

REGARDANT , s.  m.  {Jam.  ) Mirón  , 
mirador  : el  que  mira  , ó está  mirando.  Usase 
en  francés  en  plural. 

REGARDANT  , adj.  ( fam . ) Renaron  , 
nimio  , escrupuloso.  ||  (id.  ) Remirado,  re- 
tenido : que  anda  muy  ceñido  en  el  gastar. 
RF.GARDÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Mirado. 

REGARDER  , v.  «1.  Mirar  ; poner  la 
vísta  en  algún  objeto.  ||  Mirar  á...  : estar 
de  frente  , ó de  cara  á tal  parte.  j|  Mirar  á... 
considerará...  contemplar  á...  ||  Mirar  á... 
tocar  «...  concerner  á...  ||  Mirar  : tener  , 
reputar.  ||  Jiegardcz.  dans  vos  livres  s'tl  y 
a...  busque,  o mire  vmd.  en  sus  libros  si 
hay...  ||  Bcgardcr  de  haut  en  bus  , de  la 
tdte  aux  pieds  : mirar  de  arriba  abuzo  , de 
pies  á cabeza.  [|  ( Jig. ) Dícese  : regarder 
t le  haut  en  bus  : mirar  por  cima  del  hom- 
bro , mirar  c*»n  desprecio.  ||  Begardcr  <le 
troven  , de  manvais  ceil  : mirar  á alguno 
con  malos  ojos , traerle  sobre  ojo. 
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REG  ARDER  , v.  n.  Poner  cuidado  , 
considerar.  ||  Mirar , buscar.  ||  Estar  frente 
una  cosa  de  otra. 

* REGARDEZ  - MOI-  DES-  JARDI- 
TSir.RS  , i.  m.  Escobilla  morisca  : planta. 

* REGARNI , IE , p.  p.y  adj . Guarne- 
cido de  nucTO. 

* REGARNIR  , v.  a.  Volver  á guarne- 
cer , á adornar , á colgar.  V.  Camir . 

* REGA\ER  , y.  a.  Pasar  el  cáñamo 
por  el  peyne  para  limpiarle. 

* RÉGAYOIR  , s.  m.  Peyne  para  pasar 
el  cáñamo  despuc»  de  rastrillado. 

* REG  A VERE , s.f.  La  estopa  que  queda 
en  el  rastro  y peyne. 

* REGELEn , y.  n.  Helar  de  nuevo  , 
volver  á helar. 

RÉGENCE  , s.  f Regencia  : el  cargo 
de  un  gobernador  , ó gobernadora  de  un 
reyno  en  la  menor  edad  , ó ausencia  del 
principe  t y también  el  tiempo  que  dura.  || 
Regencia  : cu  algunos  Estados  de  Europa  es 
el  cuerpo  de  magistrados  que  comjmncn 
su  gobierno.  j|  El  tiempo  que  lleva  de  ense- 
ñanza un  catedrático  , ó maestro  tic  colegio. 

REGÉNÉRATEUR  , s.  m.  Regenera- 
dor. 

RÉGENERATION  , s.f  Regeneración  : 
renacimiento  et)  Jesucristo. 

REGENÉRE , ÉE  f p.  p.  y adj.  Regene- 
rado., 

RÉGÉNÉRER , y.  a.  Regenerar , rena- 

RÉGÉNÉRER  ( SE) , y.  r.  Regenerarse. 

RÉGENT , ENTE , s.  y adi.  Regente , 
gobernador  : regen  la  , gobernadora  : de  nn 
rey  no  en  la  menor  edáíl  ó ausencia  del  so- 
berano. 

REGENT , s.  m.  Regente  : catedrático 
en  up  colegio. 

RÉGENTER  , y.  a.  y n.  Regentar  : 
una  cátedra  de  estudios.  ||  {fig. ) Regen- 
tear , catcdrcar  , hacer  del  maestro  , que- 
rer dominar  : afectar  superioridad. 

* REGERMER  , y.  n.  Retoñar  : brotar 
de  nuevo. 

* REGGE,  {geogr.)  Regio,  ó Rí joles: 
ciudad  del  reyno  de  Ñapóles. 

REGI  , IE , p.  p.  y adi.  Regido. 

RÉGICIDE  , s.  m.  Regicida  ; el  que 
mata  al  rey , ó soberano.  ||  Regicidio  : es  el 
delito  del  regicida. 

REGIE , s.  f Administración  : de  una 
renta  , de  unos  bienes  , de  una  comuni- 
dad , etc. 

* REGIMBEMENT , s.  m.  Respingo  , 
coceamiento  : de  una  caballería. 

REGIMBER  , y.  n.  Cocear,  tirar  coces : 

<1  ícese  de  las  caballerías  quundo  se  Ies  arri- 
ma la  espuela',  ó el  látigo.  ||  (fig.  ) Rebe- 
larse , resistirse  : no  querer  obedecer  , ó 
conveu ir.  l|  (proy.yjata.)  Dícese  : regim- 
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ber  contre  Pe  pe  ron  : tirar  coces  contra  el 
aguijpn. 

REGIME , s.  m.  Régimen  : arrezo  en 
la  comida  y bebida  para  la  conservación  de 
la  salud.  H Dirección  , administración  : di- 
cese  en  lo  forense.  ||  En  algunas  comuni- 
dades religiosas  vale  lo  mismo  que  gobier- 
no , ó los  superiores.  ||  Regencia  : es  voz 
de  gramática.  ||  Regimes  des  palvúers  : 
támaras , dátiles  en  racimo. 

REGÍMENT  , s.  m.  Regimiento  : de 
soldados.  ||  (jant.  y fig.  ) Regimiento  , lo* 
gion.,  turba  : por  decir  muchedumbre. 

REGION  , s.  f.  Región  lo  mismo  que 
grande  extensión.  Dícese  hablando  de  la 
tierra,  del  arre  v y d**l  cuerpo' h imano. 

REGIONE  , >:  REGIO NE,  adv.  loma- 
do dpi  latín.  ¡|  ( imn. ) Enfrente  , al  frente. 

REGIR  , v.  a.  Regir  : gobernar  : y tam- 
bién administrar.  ||  Regir:  es  voz  de  la  gra- 
mática , hablando  del  verbo. 

RÉGISSEUR  , s.  m.  Administrador,  di- 
rector de  haciendas  , caudales  , negocio»  , 
intereses. 

* REG  ISTR  AIRE  , s.  m.  Archivero  : d# 
protocolos. 

♦REGISTRATA  , s.  m.  (lat.yfor.)MU 

ñuta  de  una  sentencia. 

REGISTRA  !’ EL)  R , s.  m.  ( for . ) Regis- 
trador : el  que  en  la  curia  romana  toma  el 
apunte,  y sienta  en  los  protocolos  las  huías. 

REGISTRE , s.  m.  Registro  : libro  de 
asientos  , en  que  se  anotan  los  acuerdos  d 
despachos  de  cada  dia.  ||  Registro  : hablando 
de  órganos.  ||  Registro  : hablando  de  ini 
premia.  ||  Registro  : hablando  de  reloxcs.  1 
Registro  : hablando  de  hornosde  fundición,  j 
f^aisseau  de  registre  : navio  de  registro.  jw 
{proa.)  Dícese  : teñir  registre  de  tout : ser 
un  libro  verde.  Dícese  : de  la  persona  quo 
anota  y retiene  por  curiosidad  lo  que  ve  , 
y oye  en  otras. 

REGISTRE  , ÉE , p.  p.  y adj.  Regis- 
trado. 

REGLSTRER  , v.  a.  Registrar  : copiar 
y asentar  á la  letra  en  los  protocolos , ó li- 
bros de  acuerdos. 

RÉGLE,  s.^  Regla:  instrumento  para 
tirar  líneas  rectas.  |)  ) Regla  : pauta  : 

norma  : método  : principio  : ley.  ||  ( id. ) 
Regla , instituto  : hablando  de  órdenes  mo- 
násticos. ¡|  ( id. ) Regla  , arreglo  , buen  or- 
den : de  una  casa  , ó familia , etc. 

RÉGLE , ÉE , p.  p.  y adj.  Reglado  , 
regulado.  ||  Decidido  , determinado.  }|  Juz- 
gado,, concluido. 

RÉGLÉMENT,  ady.  Arregladamente, 
con  regla , con  orden. 

RÉGLÉMENT , s.  m.  Reglamento  : or- 
denanza , estatuto  que  debe  servir  de  regla.  || 
La  acción  de  arreglar  : reglcment  des  ¿imi- 
tes , arreglo,  dezuarcacioude  limites. 
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RÉGLÉMENTAIBE,  adj.  m.  yf  Con- 
cerniente á un  reglamento.  ||  Lois  regidme  n- 
lairrs,  • ordenanzas  , leyes  de  arreglo. 

REGLER , v.  a.  Reglar,  pantar  : pa- 
pel para  música  , escribir  etc.  [|  Regular  , 
moderar  , ajustar  : su  vida  , sus  acciones  , 
sus  deseos  , sus  gastos , poner  regla  en  ellos.  || 
Arreglar,  ordenar,  determinar,  señalar,  ¡j 
Ajustar  , poner  en  orden. 

* REGLES,  s.f.  plur.  Regla:  la  menstrua- 
ción de  las  mugeres. 

RÉGLET  y s.  m.  ( imp. ) Corondel : re- 
gleta de  madera  para  la  división  de  las  co- 
lumnas en  las  planas. 

REGLETTE  , s.  f ( imp. ) Regleta  de 
mader?  para  poner  la  letra  al  distrnibuirla. 

* REG  LEU  R , s.  m.  Rayador  del  papel 
para  escribir  de  música. 

RÉGLISSE,  s.f  Orozuz,  regalicia  , re- 
galiz , regaliza  ; planta  cuya  raíz  es  dulce.  || 
Réglisse  d'Egyptc  : mate.  ||  JivgUsse  sau- 
vage  : as  tracal  o con  hoja  de  orozuz. 

* REGLOIR , s.  m.  Pauta  para  rayar  el 
papel.  ||  Sello  de  cerería.  j|  Costa  : instru- 
mento de  zapatero. 

REGNANT  , ANTE  , adj.  Reynante  : 
que  rcyna  , sea  príncipe  , ó princesa.  || 

(fig.  ) "Dominante , que  reyna  , que  priva  : 
hablando  de  modas  , gustos  , usos  , opinio- 
nes , etc. 

KF.GN'K , 1.  m.  Reynado  : todo  el  tiem- 
po qijc  reyna  un  soberano. 

RÉGNKR,  **.  n.  Reynar  : tener  el  go- 
bierno ó dominio  de  un  reyno,  ú otro  esta- 
do soberano.  ||  ( fig. ) Reynar  : tener  domi- 
nio u 111-mdo  una  cosa  sobre  otra.  |(  (id.  ) 
Reynar  , prevalecer  , privar  : estar  muy  va- 
lida , ó muy  extendida  una  cosa.  j|  Correr, 
seguir.  Ce  líe  galerie  régne  toul  au  tourdu 
bdtiment  : esta  galería  , ó corredor  , sigue 
todo  al  rededor  del  edificio. 

RfcGN ICOLE,  adj.  y s.  m.  y f.  Regní- 
cola , nacional : el  natural  y habitante  de  un 
reyno. 

REGONFLEMFNT,  s.  m.  Hinchamien- 
to , subida  : del  agua  corriente  , si  se  la 
ataja  , ó estorba. 

REGONFLER  , v.  n.  Hincharse  , subir 
el  agua  por  haberle  detenido  su  corriente. 

REGORGEMENT , $.  m.  Rebosadura  , 
derrame  : de  un  l'quido  por  repleción,  ó su- 
perabundancia. 

REGORGER  , %>.  n.  Rebosar  , reverter  , 
salirse  , derramarse  : un  liquido , que  no 
cabe  en  el  espacio  en  que  está  contenido.  || 

(fig.  ) Tener  gran  abundancia  de...  abun- 
dar en...  estar  relleno  , repleto  de...  ||  (fig. 
y fam.  ) D ícese  : re.gorger  de  snnté  : ven- 
der.salud  , rebosarles  uno  Ja  salud.  ||  (medie.) 

Reg  111  gil.tr  : hablando  de  buiuorcs  cu  los 
vasos. 

REGOULÉ  j EE  , p.  p.  jr  adj.  ( wdg. ) 
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Sopeteado  , puesto  como  un  trapo.  ||  ( id. ) 
Harto  , abito  : saciado  de  una  rosa. 

REGOULER,  v.  a . (tmlg.  ) Sopetear, 
poner  como  uri  trapo,  poner  de  vuelta  y 
media. 

* REGOC  l’KR  , 1».  a.  Gustar  ó probar 
segunda  vez.  ||  Volver  á merendar. 

REGRAT , s.  m.  Venta  , ó despacho  *I« 
sal  por  menor.  ||  Estanquillo  : el  parage 
en  que  se  vende  la  sal  por  menor. 

REGRATTER  , v.  a.  Volver  á rascar  , á 
raspar , ó raer.  ||  Repicar  la  sillería  de  un 
edificio.  ||  Rascar  una  lámina  con  el  rasca- 
dor.   

REGRATTER  , u.  n.  (fig.  y fam.)  Es- 
pulgar , arañar  : sacar  xugo  tic  una  cosa  que 
lia  pasado  por  otras  manos. 

REGRATTERIE  , s.  f.  Chalanería  : 

comercio  de  chalanes  y revendedores. 

REGRATT1ER  , 1ÉRE , subst.  Rega- 
tón , revendedor  de  sal  , como  los  bahía 
antes  en  Francia  , que  la  compraban  del  al- 
macén para  venderla  por  menor.  j|  Rega- 
tón , chalan , chamarillero.  ||  ( fig.  r fam . ) 
Cicatero  , que  se  para  en  ínteres  de  poca 
moma  , que  no  perdona  una  blanca. 

♦REGnEFFER. , %».  a.  Volver  á cnxertar , 
enxertar  de  nuevo. 

REGRES,  s.  m.  (for. ) Regreso : la  acción 
ó derecho  de  volver  á obtener , y poder  re- 
petir el  beneficio  que  se  había  euugenado  , 
resignado , ó cedido  por  qualquicr  título. 

REGRET  , j.  m.  Pesar  , pena  , senti- 
miento : de  haber  perdido  lo  que  se  poseía  , 
ó tic  no  haber  hecho  lo  que  se  debía.  ||  Ar- 
repentimiento : de  haber  cometido  alguna 
falta , ó culpa.  ||  A regret , adi\  Con  senti- 
miento , con  pesar. 

REGRETS  , s.  m.  pl.  Duelos  , llantos , 
lástimas. 

REGRET TA BLE,  adj.  m.  y f.  Digno 
de  que  su  falla  , ó perdida  se  sienta.  • 

REGRETTÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Echado 

menos  , sentido  , llorado. 

REGRET l’ER,  a.  Echar  menos,  sen- 
tir : algún  bien  perdido , ó deseado.  Equi- 
vale también  á suspirar , ó llorar  , por  el 
mismo  bien  que  poseemos , ó que  desea- 
mos poseer. 

* REGLINDER , v.  a.  ( ceirer .)  Guindar, 
ó elevarse  el  halcón  segunda  vez:  remon- 
tarse á las  nubes. 

RÉGULAR1TE,  s.f.  Regularidad:  la 
conformidad  con  las  reglas,  las  leyes  , con  el 
orden  de  la  naturaleza , ó con  ios  preceptos 


del  arte.  i|  La  vida  reglar : hablando  de  al- 
gún cabildo  de  canónigos. 

*RÉGl)LATEUR,  s.  m.  ( celrx v Regula- 
dor :.el  volante  de  los  relojes. 

REGULE,  s.  m.  (qiám.)  Regulo,  boton 
de  metal  fundido. 

RÉGUL1ER , 1ÉRE,  adj . Regular : «.«*«- 
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forme  , ó ajustado  á reglas  del  arte  , ó al  ór- 
deo  natural,  ó moral.  ||  Regular,  ordina- 
rio. ||  Regular : lo  mismo  que  religioso.  Usa- 
se mucha»  veres  como  substantivo. 

REGULIÉREMENT,  adv.  Regularmen- 
te , con  regularidad  , con  regla.  ||  Regular- 
mente , ordinariamente. 

REGU1JNE,  tul).  ( quím .)  Regulina  : 

la  parte  puramente  metálica  de  un  semi metal. 

* REGULES,  BASILIO,  ó CGEUROU 

LÍON,s.  m.  ( astron .)  Regulo  : estrella  de 
Ja  primera  magnitud. 

RÉHABIUTATION,  s.  f Rehabilita- 
ción % , 

REHABILITE,  EE,p.  p. y adj.  Reha- 
bilitado. 

REHABILITER , v.  a.  Rehabibtar  : ha- 
bilitar,de  nuevo. 

* REHABITUER , i/.  o.  Volverá  habi- 
tuar , ó acostumbrar. 

* REHABITUER  (SE),  v.  r.  Volverse 
de  nuevo  á una  costumbre,  ó hábito  ya 
dexado. 

* REHACHER , v.  a.  Volver  á picar  una 
cosa. 

* REHANTER , v.  a.  Volver  á freqtien- 
tar  una  casa  , óf sitio, 

REHAUSSÉ , ÉE,  p.  p.y  adj.  Levan- 
tado ..  subido.  ||  Realzado.  ¡|  Aumentado. 

RÉHAUSSEMENT,  l.  m.  Levantamien- 
to , alzada  : la  mayor  altura  dada  á una  casa  , 
á un  techo , á una  pared.  ||  Alza , subida , 
aumento  : en  los  precios,  en  las  contribu- 
ciones, en  la  moneda. 

REHAUSSER , a.  Levantar  , subir 
mas,  poner  mas  alta  una  cosa.J|  Alzar,  su- 
bir : el  precio  de  una  cosa.  j|  ( fig. .)  Aumen- 
tar : el  valor  , el  ánimo.  ||  {id.)  Realzar , au- 
mentar , encarecer  : dar  nuevo  lustre  ó valor 
á una  cosa.  ||  Rehausser  d'or  et  de  soie , ele. 
realzar  con  oro  y seda  un  texido. 

RÉHAÜTS,  s.  m.  pl.  ( pint . ) Resaltos: 
las  partes  mas  sobresalientes  de  un  quadro. 

+ JREHEURTER  , v.  a.  Llamar  repelidas 
veces  á una  puerta., 

RÉIMPÜSÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Recar- 
gado. , impuesto  de  nuevo. 

RKíMrOSER,  v.  a.  Imponer,  ó cargar 
nuevos  tributos , ó mas. 

R El MPOSmON , t.J.  Nueva  imposi- 
ción . recargo  de  tributos. 

RÉIMPRESSION,  s.J.  Reúnpretion  : 

impresión  nueva  ó repelida  de  una  obra. 

REIMPRIME,  EE,  p.  p.  y adj.  Reim- 
preso. 

REIMPRIMER,  v.  a.  Reimprimir  : vol- 
ver a i mu  ’ iuir  una  obra. 

REIRT,  s.  fcr*.  Riñon  : del  cuerpo  huma- 
no. {}  En  plural  les  reins  son  los  ríñones,  ó 
lomos.  Asi  se  dice,  figurada  y familiarmen- 
te : avoir  les  reins Jnibles , no  sufrir  ancas, 
esto  es , leuer  corlas  facultades , ó pobre 


bo’sa  para  gastar  : avoir  les  reins  forts , su- 
frir ancas,  tener  niucb  as  facultades,  ó bue- 
na bolsa  para  gastar.  También  se  puede  decir 
tener  el  riñon  cubierto.  ||  En  la  sagrada  Es- 
critura es  lo  interior  del  alma. 

REINE,  s.J'.  Rcyna  : esposa  del  rey,  ó 
soberana  que  por  sí  posee  el  reyno.  |]  ( fig.  ) 
Rcyna  : la  cosa  mas  excelente  en  su  genero  , 
como  se  dice  de  Roma  la  reine  des  cites  , de 
la  rosa  la  reine  des  fleurs  , etc.  ||  La  segun- 
da pieza  del  axedrez.  ||  Reine  de  mai : nieva. 
i|  Reine  des  prés , ó utmaire:  ulniaria,  planta. 
:|  Reine-marguerite  : reyna  margarita  : flor 
extraña. 

REINE-OLAUOE,  s.  f Claudia,  espe- 
cie de  ciruela  muv  sabrosa. 

REIN E-DES-PRES , s.f.  V.  Utmaire. 

REINKTTE , s.J.  Manzana  de  rcyna  : 
fruta. 

* RÉINFECTER,  u.  a.  Volver  á infectar, 
6 inficionar. 

* RÉINSTALLER,  <*.  Volver  á ios- 
talar, 

REINTE , EE , adj.  ( moni. ) Lomudo  : 
el  perro  altp  de  lomos. 

REINTEGRAN  DE,  s.f.  (fnr.)  Reinte- 
gración, v posesión  de  unos  bienes  perdidos. 

RÉINTEGRATÍON  , *.  / Reintegra- 
ción : la  acción  <|e  reintegrar. 

REINTEGRÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Rcinte- 
gradp. 

RÉINTÉGRER  , i\  a.  {f>r. ) Reintegrar. 
||  Poner  á tino  en  posesión  de  una  cosa  per- 
dida. ||  Réinlégrer  dans  les  prisons  : volver 
á encarcelar  á uno. 

* RÉINTERROGER , t*.  a.  Interrogar, 
preguntar  de  nuevo. 

* rÉINVITER  , v.  a.  Convidar  de  nue- 
vo , volver  á convidar. 

RÉITER ATION , s.f.  Rcitcr  cion. 

RÉ1TÉRÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Reiterado, 
repetido. , 

RÉITERER,  v.  a.  Reiterar,  ropetir  : 
volver  á exccutar  una  cosa. 

REITRE,  s.  m.  Raytre  : nombre  que  so 
daba  en  otro  ticinjM)  al  soldado  alenian  da 
caballería.  |¡  Hoy  solo  se  usa  en  esta  Iras» 
popular,  y satírica  : ccst  un  t'ieux  retire  , 
es  un  perro  viejo , liebre  corrida  , un  gran 
matrero. 

REJAILLIR,  m.  n.  Saltar,  salir  con  inir 

{>ctu  : dicese  de  los  líquidos.  Ij  Resaltar,  re- 
Kítar  : dícesc  de  un  cuerpo  sólido  que  choca 
contra  o>ro.  ||  ( Jig •)  Resultar,  recaer,  re- 
dundar. 

R EJ AILLISSEM ENT , s.  m.  Salto , re- 
chazo. 

* RFJANNF.R  , v.  a.  Remellar  la  voz  de 
otro  por  burla. 

* REJA  UNIR,  v.  a.  y n.  Teñir  de  nuevo 
de  amarillo.  |¡  Poner-e  oaiarillo  ^kíc  cnfci- 
rnedad. 
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REJET,  s.  m.  Separación  que  se  manda 
hacer  de  una  partida  de  una  cuenta , ó de 
una  pieza  de  autos.  ¡|  Retoño,  retallo  : que 
celia  una  planta  , uu  árbol. 

REJEXABLE,  adj.  m.  y f Inadmisible, 
que  merece,  reprobarse , que  repugna. 

REJETÉ,  EE,  p.  p.  y <*dj.  Echado,  y 
también  desechado.  V.  Rejeter. 

REJETON,  s.  m.  Renuevo  : tallo  nuevo 
de  un  árbol , ó planta. 

♦REJETONER , u.  a.  Escardar  y limpiar 
las  plantas  del  tabaco  de  las  hojas  malas,  y 
yerbas  nocivas. 

REJErER,  p.  a.  Volver  á echar,  echar 
otra  vez.  ||  Rechazar,  rebatir.  ||  Volver  una 
rosa  al  lugar  de  donde  se  bahía  sacado.  || 
(/<£.)  Desechar,  repugnar,  despreciar , no 
admitir.  ||  Retoñar  : los  árboles,  y plantas. 
(|  Arrojar  , echar  fuera.  ||  Echar  la  culpa , 
achacar.  • 

REJEUNISSEMENT , j.  m.  Remoza- 
dura  , remozamiento. 

REJOINDRE,  t a.  Volver  á juntar,  á 
unir  : las  partes  que  han  sitio  separadas.  || 
Juntarse  ; con  las  personas  de  quienes  uno 
se  había  separado  por  haberse  adelantado,  ú 
atrasado  : alcanzarse. 

REJOINDRE  (SE),  p.  r.  Reunirse  otra 
vez.  II  Volverse  a juntar. 

REJOINT , O INTE , p p.  y adj.  Vuelto 
á juntar,  á unir  : reunido.  ||  Alcanzado, 
juntado  , junto. 

* REJOINTOYER  y p.  a.  ( arquit. ) Re- 
llenar con  argamasa  la»  junturas  de  los  si- 
llares. 

*REJOUER  , p.  a.  y n . Volver  á jugar, 
jugar  de  nuevo. 

REJOUI , IE , p.  p.  y adj.  Alegre  , go- 
zoso. ||  { fam .)  Se  dice  : gros  réjoui , grnsse 
réjouic : jacarero  , chunguero , chacotero. 

REJOUI R , p.  a.  Divertir , alegrar  : dar 
gozo,  y placer. 

RÉJOUIR  ( SE  ) , p.  r.  Regocijarse,  ale- 
grarse , complacerse.  j|  Congratular  , dar  el 
parabién.  ||  Se  réjouir  aiix  dépens  de  quel - 
qn'un  : reir  , ó divertirse  á costa  de  alguno , 
<pto  fs  , hurlarse  de  él. 

RÉJOU1SSANCE  , s.J . Gozo , alegría , 
regocijo.  ||  Réjouissa/tces  publiques . lies  tas , 
festejos  , regocijos  públicos. 

REJOUÍSSANT  , ANTE,  adj.  Diver- 
tido , alegre , gracioso. 

RELACHANT  , ANTE , adj.  {medie. ) 
Emoliente  : díccsc  de  los  remedios  que  sir- 
ven para  ablandar. 

RELACHE , 5.  m.  Descanso , parada  : 
interrupción  , ó cesación  del  trabajo.  ||  In- 
tervalo , inlci misión  , alivio  : en  el  dolor  , 
etc.  II  ( #icru/.\Puerlo  de  arribada  , escala. 

REÍ  .A  CHE,  EE,  p.  p.  y adj . Relaxado. 
II  RcilliüO  , floxo. 

RELACHEMENT,  j.  m.  Aflojamiento , 


floxedad  : de  lo  que  estaba  tirante.  ||  Re- 
lajamiento : de  nervios,  etc.  ||  Blandura  , 
templanza  : en  el  tiempo  , en  el  frió.  ||  ( fig.) 
Descaecimiento  , tibieza  : de  fervor  , de  ac- 
tividad , de  zelo  , etc.  ||  {id. ) Relajación  : 
de  costumbres.  ||  ( id. ) Huelga  , descanso  , 
ocio. 

RELAGHRR  , v.  a.  Aíloxar  : poner  floja 
tina  cosa  tirante.  ||  Ablandar  : poner  lacia  , 
blai^la  , una  cosa  tiesa,  ||  Soltar  : un  preso. 

II  (.fiS- ) Ceder  > condonar , remitir : alguna 
ncudjj , derecho , etc. 

RELACHER  t p.  n.  { ndut. ) Arribar  , 
locar, , hacer  escala  : en  algún  puerto. 

RELACHER  (SE)  , p.  r.  Ceder,  dcsis- 
tirse.  ||  Ceder,  afloxar,  ablandarse  ; el  tiem- 
po , el  frío. 

RELAIS  , i.  m.  Parada  , ó posta  : tiro  , 
ó tiros  de  caballos  , a [tostados  en  ciertos  si- 
tios para  correren  diligencia.  Llámase  tam- 
bién así  la  casa  pública  en  que  están  pre- 
venidos los  caballos  , y los  can  nages.  ||  Pa- 
rada : de  perros  en  Ja  caza.  [|  £tre  de  re- 
íais : estar  de. vagar  , ocioso. 

RELAISSE , adj.  m.  ( caza. ) Cansada  , 
rendida  : se  dice  de  la  liebre  que  de  puro 
fatigada  se  Para. 

RELANCE , EE , p.  y adj.  Acosado , 

hostigado  , etc.  V.  Aelancer. 

RALANCER  , p.  a.  Echar  los  perros  de 
nuevo  al  venado.  \\{fig*)  Acosar,  arrinco- 
nar , provocar.  ||  (fig.  y fam.)  Dar  un  ta- 
paboca , un  remoquete  : rechazarle  á uno 
sus  palabras  con  desvergüenza. 

REL  APS , APSE , adj.  Relapso  : dícese 
de  la  persona  que  reincide  en  una  herrgía 
después  de  haberla  abjurado.  Usase  tam- 
bién como  substantivo  masculino. 

* RELARG1 , IE  , p.  p.  y adj.  Ensan- 
chado jdc  nuevo , mas  ensanchado. 

* RELARGIR  , p.  a.  Ensandiar  de  nue- 
vo , ó ensapehar  mas. 

RELATE  , EE  , p.  p.y  adj.  ( ant. ) Re- 
ferido , mencionado. 

RELATER  , p.  a.  {ant.)  Referir,  expre- 
sar , mencionar. 

RELATIF  , IVE , adj.  Relativo  : lo  que 
tiene  relación.  l|  ( gram.)  Relativo. 

RELATION  , s.f.  Relación  , conexión  , 
concernencia  : de  una  cosa  con  otra.  ||  Rela- 
ción , comunicación  , correspondencia  : de 
una  persona  con  otra , ó de  un  país  con 
otro.  ||  Relación  : narración  de  un  hecho  , 
función  , fiesta  , etc. 

*RELATIONNAIRE,  s.  m.  Relator  : el 
que  relata  una  cosa. 

RELATIVEMENT  , adp.  Con  relación 
á...  con  respecto  á... 

RELAVÉR  , p.  a.  Volver  á lavar  una 
cosa. 

RELAXATION  , s.  f.  Relajamiento  : 
de  nervios  , de  músculos, ele.  ||  Relajación: 
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dicese  en  el  derecho  canónico  de  la  remi- 
•ion  , ó moderación  de  las  penas.  ||  ( for . ) 
Pícese  : rélnration  (tun  prisonnier  : soltu- 
ra , liltertad.de  un  preso. 

RELAXÉ  , ÉE  , p.  p.  adj.  Relaxado. 
||  Suelto  , libre. 

RELAXER  , y.  a.  (for.)  Soltar  : dar , ó 
poner  en  libertad. 

HELA  YE , EE , p.  p.  y adj.  Remuda- 
do , alternado. 

RELAYER , y.  a.  Remudar , alternar  : 
emplear  los  trabajadores  en  alguna  obra  á 
tandas  , ó uno  después  de  otro. 

RELAYER  , y.  n.  Hacer  parada  , mudar 
caballos,  parar  : en  la  posta. 

RELAYER  (SE),  v.  r.  Trabajar  por 
tandas  , .remudarse  los  unos  á los  otro. 

RELEGATION  , s.  f.  (for.)  Confina- 
ción , destierro  : señalando  al  reo  lugar  dc- 
terminad^  , del  cjual  no  pueda  apartarse. 

* RELEGUE,  s.  W.  Retiro  : la  pensión  ó 
paga  que  se  daba  á un  hombre  de  armas , 
guardia  de  la. casa  real.  V.  Retraile. 

RELEGUÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Dester- 
rado , retirado , relegado. 

RÉLEGUER  , y.  a.  Desterrar , Telegar. 
||  Retirar  á uno  de  su  empico. 

RELÉGUER  ( SE ) , y.  r.  Retirarse  , a- 
parlarse.  Se  reléguer  dosis  un  couvc/U  : re- 
tirarse á un  convento. 

RELENT , s.  m.  Husmo , olor  á esta- 
di¿o. 

RELEV A1LLES,  s.f.  pl.  Salida  á mi- 
sa de  parida  : ceremonia  de  la  purificación. 

RELEVÉ , EE , p.  p.y  adj.  Levantado , 
puesto  en  pie.  ¡|  Muy  levantado  , realzado. 
¡¡  Relevado,  mudado,  etc.  V.  Relever.  || 
Pícese  : houime  de  naissancc  rélevée , 
hombre  de  aho  nacimiento  , de  ilustre  cuna: 
sentimens  relevé s , sentimientos  hidalgos  , 
ó nobles  : mine  relevé* , fisonomía , ó sem- 
blante, uoblc,  ó señoril  : pense  e reley  ce  ; 
pensamiento  sublime  , ó muy  alto 

* RELEVE  , s.  m.  La  acción  de  levantar 
una  herradura  el  herrador,  y volvcila  á sen- 
tar. ||  Relevé  de  compte  : suma  á parte  de 
toda6  las  partidas  de  una  cuenta  relativas  á 
un  inferno  objeto.  ||  Segundo  cubierto  : en 
una  comida, 

RELEVÉE , s.f  (for.  ) La  tarde.  Au- 
diencc  de  releyée  ; audiencia  de  tarde.  Aux 
deux  henees  de  releyée  : á las  dos  de  la  tar- 
de , ó después  de  comer. 

RELÉS  EMENT , s.  m.  Altura  de  una 
cosa  respecto  de  otra.  ||  Reedificación  de  una 
tapia  caída.  ||  ( ndut.  ) Arrufo  , ó arrufa- 
dura  de  uu  buque  , cousklerado  en  popa  y 
proa. 

RELEVER , y.  a.  Poner  en  pie , le- 
vantar : lo  que  estaba  caído  , ó tendido.  || 
Levantar  de  nuevo , reparar  : lo  que  estaba 
arruinado.  j¡  Levantar  - poner  mus  alto  : un 


terreno  , un  piso , un  techo  , etc.  ||  Abar  , 
coger  : del  suelo.  ||  Relevar , mudar  : la  guar- 
dia, la  centinela.  ||  (ftg. ) Reparar,  resta- 
blecer : una  casa  , una  familia  , un  estado. 
||  (id.)  R ‘animar , esforzar  : hacer  revivir 
el  valor,  las  esperanzas.  |]  ( id.  ) Subir  de 
punto  : su  estado,  su  condición  , su  forma, 
etc.  ||  Realzar  , dar  realce  á una  cosa.  j|  (id.) 
Excitar,  ponderar,  celebrar  : una  acción 
laudable.  ||  ( id.  ) Notar,  censurar,  tachar t 
las  faltas,  yerros,  equivocaciones  de  una 
obra  , ó de  uu  autor. ( icL  ) Rechazar , 110 
dex.11  pasar : un  dicho , una  palabra  que  so. 
oye.  ||  ( proy . ) Dícese  relever  quelquun  de 
senlinelle  ; echarle  una  peluca  , una  pauli- 
na , una  buena  reprehensión.  ||  Relever  un 
seryiee , un  potajgj  : quitar  ó mudar  el  pri- 
mer cubierto  , ó primeros  platos  : de  una 
mesa.  ||  Relever  a un  control , d' un  acte , 
de  ses  vaeux  , etc.  : exonerar  , absolver  , 
dexar  absuelto  : de  un  coutrato,  de  una  es- 
critura , de  sus  votos,  etc. 

RELEVER  , v.  n.  Salir  de...  levantarse... 
Relever  de  matadle  : Salir  ó levantarse  de 
una  enfermedad.  Rile  ne  fail  que  de  re- 
lever , ó bien  retejer  des  couches  : acabar 
de  salir  de  parida. j|  (for. ) Depender  : de  un 
señorío  , o feudo. 

RELEVER  ( SE  ) , y.  r.  Levantarse  de[ 
; suelo  después  de  caído.  |¡  Reponerse  de  al- 
guna pérdida , ó desgracia. 

RELEV  EUR , adj.  y s.  m.  Erccior  : dase 
I este  nombre  á los  músculos  que  tienen  la 

a i edad  de  levantar  las  partes  á que  so 
n ligarlos. 

RELÍAGE , s.  m.  Cclladura  de  una  cu- 
ba , poní  índole  aros  nuevos. 

RELIÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Religado.  ¡| 
¡ Euquadernado. 

R E L I E F , s.  m.  Relieve  , realce  : en 
obras  de  escultura.  ||  ( fig.  ) Realce , lustre  , 
esplendor.  (|  Reconocimiento:  cierto  derecho 

Íiuc  paga  el  vasallo  al  señor  directo  de  un 
eudo  en  cada  mudanza  de  dueño.  |l  Relief  : 

1 habilitación  para  el  empleo  y sueldo  del  ofi- 
cial que  excedió  del  tiempo  de  su  licencia.  j| 
Relief  ií nppel . despacho  para  seguir  la  ape- 
lación de  una  sentencia.  ||  Re/iejs  de  la 
lable : relieves  , ó sobras  de  la  mesa  , ó co- 
mida : es  voz  antiquada  en  ambas  lenguas. 
||  fíroder  en  relief:  bordar  de  realce.  [|  Fi- 
gure en  relief : figura  de  relieve  , ó de 
bulto. 

* RELIEN  , s.  m.  Pólvora  en  granos  , 
sin  estar  pasada  por  tamiz. 

RELIER , y.  a.  Atar , liar  otra  vez.  ¡¡ 
Encuadernar.  hablando  de  libros.  ||  Relicr 
des  tonneaux  : cellar  de  nuevo  las  pipas  y 
cubas. 

RELIEUR , 5.  m.  Enquadernador  de  li  - 
bros. 

♦RELÍKURE,  r.f  V.  Relime. 
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RELIGIEUSEMENT , udr'.  Religiosa- 
mvntc , fielmente  : ron  toda  exactitud. 

RELIG1EUX  , EUSE  , adj.  Religioso  , 
pío  : observante  de  la  religión.  ||  Religioso  : 
todo  lo  que  pertenece  á la  religión.  J|  Reli- 
gioso : fiel , exacto , en  el  cumplimiento 
de  las  leves  , de  su  palabra , etc. 

RELlGlEUX  , s.  m.  Religioso  : esta  voz 
general  compreliendc  á los  tnonges , fray  les , 
▼ demas  regulares.  ||  Jieligieuse  : religiosa  , 
lo  mismo  que  monja. 

RELIGION  , s.  /^Religión  : culto  que 
•e  da  á Dios.  ||  Religión  : piedad  : obra  de 
religión.  ||  Religión  : orden  religioso.  Quan- 
do  6e  dice  absolutamsntc  la  religión  , se  en- 
tiende la  de  S.  Juan  , 6 de  Malta.  ||  Fe, 
fidelidad  : mucha  exAclitud.  j|  Se  faire  un 
point  de  religión  d'ime  c/iose  : hacer  punto 
de  conciencia  tal  cosa , hacerla  obligación  in- 
dispensable. ||  Swrprcntlre  la  religión  du 

Ífrince : des  jt tges  ; sorprchender  , engañar 
a Justicia  del  soberano , la  rcclilnd  de  los 
jueces.  ||  frióle  ría  religión  du  serrnent : vio- 
lar la  fe  del  juramento  , perjurar. 

RELIGIONNAIRE,  s.  m.  Religionario  , 
religionista  : el  sectario  de  la  religión  llamada 
r .'formada. 

*RELIMER,  t>.  a . Relimar,  ó volver 
ó limar  una  cosa.  ||  Retocar , pulir  : dar  la 
última  mano. 

RELIQUAIRE  , s.  m.  Relicario  : en  que 
•e  guarda  alguna  reliquia  sagrada. 

RELIQUAT , 5.  m.  Alcance , resto  : de 
cuenta. 

RÉLIQUATAIRE , s.  m.  Alcanzado: 
deudor  de  un  residuo  : de  un  pico. 

REL1QUE  , s.  f.  Reliquia  : 10  que  queda 
de  un  santo  después  de  su  muerte. 

RELIQUES,  *•  pl-  Reliquias  , restos  : 
de  una  cosa  pasada.  Dícese  en  estilo  sublime, 
y casi  siempre  en  sentido  figurado. 

RELIRE  , y.  a.  Releer  , volver  á leer, 
leer  otra  vez. 

REI  JURE,  s.  f Encuademación  : de 
los  libros.  Díccse  del  trabajo  de  enquader- 
nur , y también  dr  la  obra  hecha. 

* RELOCATION  , s.  f ( for . ) Subar- 
riendo nuevo. 

* RELOGER , v.  n.  Volverse  á alojar 
en  una  habilaciou  en  que  ya  se  habia  vi- 
vido. 

*RELOUAGE,  s.  m.  Desove  de  los 
arenques  , y Ja  estación  en  que  desovan. 

RELOLÉ , ÉF.,  p.  p.  y adj.  Realqui- 
lado , sutairt rodado. 


RELOUER , y.  a.  Realquilar , subarren- 
dar , alquilar  á otro  lo  que  uno  ha  alquila- 
do. V.  Snus-louer.  j|  Volver  á alquilar  , al- 
quilar de  nuevo. 

RELU , UE,  p.  p.  y adj.  Leído  de  nue- 
vo. V.  Rali  re. 

RELUiilE,  y.  n.  Relucir,  relumbrar. 


lirillnr.  j|  ( fig. ) Relucir  , sobresalir,  resal- 
tar : alguna  virtud. 

RELUISANT  , AN  Í E,  adj.  Reluciente  , 

resplandeciente. 

RELUQUK  , ÉE , p.  p.  y adj.  (Jam.  ) 
Guiñado , mirado  |»or  el  rabo  del  ojo. 

RELUQÜER  , y.  a.  ( Jam.  ) Guiñar  : 
mirar  con  curiosidad  por  el  rabo  del  ojo. 

* RELUSTRER  , y.  a.  ( Jam . ) Volver  á 
lustrar  : lustrar  ot ja  vez  una  cosa. 

REMÁCHÉ , ÉE  , p.  p.y  adj.  Rumia- 
do : masticado  segunda  vez. 

REMACHER,  u.  Volver  á mascar , 
mascar  otra  vez.  ||  (Jig.  y jam. ) Masticar, 
rumiar  : dar  muchas  vueltas  á un  asunto  , 
idea  «pensamiento. 

* REMACONNER  , »>.  *.  Reedificar  un 
edificio  , repararle. 

* REMANDER  , »>.  u.  Volver  á enviar , 
ó á llamar  á uno. 

* REMANGER  , u.  a.  Volver  á comer, 
comer  de  nu$vo.  . 

REMANIE  , ÉE , p.  p.  y adj.  Retoca- 
do. II  ( impr. ) Recorrido  , repasado. 

REMANlEMENT , s.  m.  Recomposición, 
recompostura  : de  una  obra.  ||(  imp.  ) Recor- 
rido de  las  planas  : repaso  del  papel , después 
de  mojado. 

REMANIER  , y.  a.  Manosear , andar 
con  las  manos  mucho  en  una  cosa.  ¡|  Reto- 
car, recorrer  : dar  la  última  mano  á una 
cosa.  Componer  de  nuevo , rehacer  : ha- 
blando de  ciertas  obras.  ( imp.  ) Recorrer 
las  planas  : repasar  el  papel. 

* REMARCHAN DER , y.  a.  Regatear  d« 


nuevo. 

*REMARCHER  , y.  n.  Volver  á andar  , 
á caminar  , etc.  ¡|  Volver  al  parage  de  donde 
se  ha  salido., 

REMARIÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Vuelto  á 
casar  , casado  otra  vez. 

REMAR1ER , y.  a.  Revalidar  un  matri- 
monio. 


REMARTER  ( SE ) , y.  r.  Volverse  á ca- 
sar , pasar  á segundas  nupcias. 

REMARQUABLE  , adj.  m.y  j.  Nota- 
ble , muy  señalado  , digno  de  reparo. 

REMAROUE,  s.  f.  Nota:  reparo  : ob- 
servación : advertencia. 

REMARQUÉ,  ÉE  ,P'P-y  adj.  Notado , 

advertido. 

REM ARQUER , y.  a.  Anotar  : reparar  .* 
observar  : advertir  : considerar.  ||  Atender.  ,| 
distinguir : singularizar. 

-HEMARQUELiR , s.  m.  (caza. ) FU  que 
está  en  espera.  ¡|  Observador , anotado»' , re- 
gistrador : en  este  sentido  es  dcspreciati- 


♦ RE>!  ASQUER  , *>.  u.  Volver  á enmas- 
carar. Usase  regularmente  como  recíproco. 

* R EMBALL ER  , y.  a.  Volver  á embalar, 
ó á rehacer  un  fardo. 
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REMBARQUÉ,  ÉE  , PP'Y  adj.  Reem- 
barcarlo , ó vuelto  á embarcar. 

REMBARQUEMENT,  s.m.  Rrembarcq , 
nuevo  embarco  : de  lo  que  se  había  desem- 
barrado. 

REMBARQUER  , v.  a.  Reembarcar  , vol- 
ver á embarcar:  lo  que  se  había  desembarca- 
do. ||  fifi.  ) Dícese  : se  rembarquer  : volverse 
á embarcar  , á empeñar  , á meter  : en  algún 
negocio , etc.  , 

REMBARRÉ,  ÉE  , p.  p y ^T*  Reba- 
tido, recha/ a lo.  j|  (fifi- ) Atarugado. 

REMB ARREÉ  , u.  a . Rempujar  , recha- 
zar al  enemigo  : es  poco  usado  en  este  senti- 
do. [|  i fifi-)  Atarugar,  dar  un  tapaboca  , 
tenérselas  tiesas:  á alguno. 

REMBLAI , J.  m.  El  acto  de  terraplenar 
un  terreno. 

* REMBLAVER , y.  a.  Volver  á sembrar 
de  trigo  una  tierra. 

RF.MBLAYER  , y.  a.  Acarrear  tierra  y 
escombros  para  terraplenar  un  terreno. 

REMBOÍTÉ , ÉE  , p.p.  y mlj.  Encaja- 
do : puesto  en  su  lugar. 

REM  BOÍTEMEST  , s.  m.  ( cirufi.  ) En- 
caje : colocación  de  un  hueso  dislocado  en 
su  lugar. 

REMBOlTER  , y.  a.  Colocar  , poner  , 
«ncaxar  : un  )i ueso  dislocado  en  su  lugar. 

* REMBOUGER,  y.  a.  Volver  a echar 
en  una  vasija  o*  tonel  el  licor  sacado. 

REMBOuRRE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Rehen- 
chido : relleno. 

R EM  BOURREMFJNT , s.  m.  Rehenchi- 
dttra  : la  acción  de  rehenchir. 

REMBOURRER,  v.  a.  Rehenchir,  relle- 
nar : de  pelo  , borra  , crin,  6 cerda.  || Jig.  y 
fam.  ) Dícese  : bien  rembourrer  son  pouf- 
point:  llenar  el  pancho,  la  andorga,  atra- 
carse. 

* REMBOURSABLE  , mlj.  m.  y J. 

Reembolsable  ; lo  que  se  ha  de  reembolsar. 

RlEiMBOURSÉ  , EEtp.p.y  adj.  Reem- 
bolsado. 

REMBOURSEMENT,  s.  m.  Reembolso. 

RKMBOLRSER  , y.  a.  Reembolsar:  re- 
sarcir, volver  á uno  el  dinero  que  había  d^ 
sembojsado.  ¡|  fíembonrser  une  rente  , un 
conlrat  : redimir  un  tributo , un  censo  , un 
contrato.  ||  (fifi-  y fam.  ) Dícese  : rembour- 
ser  un  soiifflet , un  coup  dépée : recibir  una 
bofetada , una  estocada. 

♦REMBRASER,  y.  a.  Volver  á abrasar, 
á encender. 

* REMBRASSER , v-  a.  Volver  á abrazar, 
abrazar  de  nuevo. 

* REMBROCHER  , y.  a.  Poner  ó espetar 
Segunda  vez  la  carne  en  el  asador. 

JREMBRUNI , IE,  p.  p.y  adj.  Mas  obscu- 
ro, de  un  obscuro  muy  fuerte , y también  de- 
negrido. ||  {Jig- Y fam.)  Muy  sombrío : opa- 
co : de  humor  tétrico. 


REM  BRUÑIR,  y.  a.  Poner  mas  obscu- 
ro , obscurecer  mucho , cargar  de  obscuro  : 
el  fondo  de  una  pintura , las  tiguras  etc» 

REM  BRUN18SE  MENT,s.m.  Lodcnegi  i- 

do,  lo  obscuro  :,de  una  pintura. 

RtMBUCHÉ , ÉE , p.  p.  ym  adj.  Embosca- 
do de  nuevo. 

REMBUGHEMEN  T,  s.  m.  (moni  ) 
Vuelta  de  una  res  á su  querencia , 6 madri- 
guera. 

RKMBUCHER  ( SE  ) , y.  r.  (moni.) 
Reembocarse  las  reses  buscando  su  queren- 
cia. 

REMEDE , s.  m.  Remedio : el  medio  que 
se  toma  para  reparar  algún  daño.  ||  Re- 
medio : enmienda  , corrección.  ||  Reme- 
dio : recurso,  ó refugio.  |j  Remedio,  medi- 
camento : y generalmente  se  entiende  por 
lavativa.  ||  Suele  decirse  cu  plural  les  reme- 
des , por  bus  unciones, 

RE  VfÉDiER,  v.  n.  Remediar  un  daño.  |( 
Remediar  una  necesidad,  ó urgencia. 

* RE.ME1L,  s.  m.  ( caza.)  Regajo  : arroyo 
de  :«gua  que  no  se  yela , y donde  acuden  bis 
chochas.  # 

* REMÉLÉ , ÉE , p-p-y  adj.  Revuelto , en- 
redado, barajado. 

♦REMELER , a.  a.  Revolver,  enredar,  ba- 
rajar. 

REMEMBRANCE , s.  f ( ant.  ) Re- 
membranza : boy  conmemoración , recorda- 
ción . 

REMEMORATIF,  IVE,  adj.  Rememo- 
rativo : lo  que  sirve  para  memoria , ó recuer- 
do de  lo  pasado. 

REMÉMORER,  y,  a.  (ant.)  Remem- 
brar: boy  conmemorar,  recordar. 

REMENÉE,  s.J.  ( arquít.)  Medio  punto: 
encima  de  una  puerta , o ventana. 

REMENÉ,  EE,  p.  p.  y.  Vuelto,  llevado 
otra  vez.  V.  Hemener. 

REMENER,  y.  a.  Volver,  llevar : acompa- 
ñar á alguno  al  parage  de  donde  se  Labia  sa- 
cado. 

REMERCIE , ÉE,  p.  p.y  adj.  Agradeci- 
do , etc. 

REMERCXER,  y.  a.  Agradecer,  dar  gra- 
cias : por  un  favor  recibibo.  J|  Despedir; 
retirar  : destituir  á uno  de  un  cargo , ofi- 
cio, etc.  ||  Dar  muchas  gracias , estimar  mu- 
cho una  cosa  que  se  ofrece  j pero  que  se  rehú- 
sa aceptar,  ó recibir. 

REMKRCÍMENT,  s.  m.  Gracias,  agrade- 
cimiento : demostración  con  palabras  que  so 
baoe,  por  un.  favor  recibido. 

RÉMERÉ,  s.  m.  (for.)  Pacto,  contrato 
de  retrovendendq. 

* REMESURÉ,  ÉE , p.  p.y.  adj.\aeho  á 
medir,  medido  de  nuevo. 

* REMESURER,  y.  a.  Medir  de  ouevo , 
volver  á medir. 

REMETERE,  y.  a.  Volver  ana  co*a  á su 


Digitized  by  Google 


REM  ( 7138  ) REM 


lagar : ponerla  donde  estaba  ántes.ljReponcr, 
restablecer:  en  el  primer  estado,  sen  la  sa- 
lud, sea  la  fortuna.  ||  Componer,  encarar  : 
lo  que  estaba  dislocado.  ||  Volver  : h uno  de 
un  susto,  de  una  aflicción.  ||  Entregar:  una 
cosa  en  manos  de  su  dueño.  j|  Diferir,  dexor : 
para  otro  tiempo.  [|  Hacer  gracia  , perdonar : 
alguna  deuda.  ¡(  Remitir,  perdonar  : culpas. 
j|  Remettre  devant  les  yeux  ; representar, 
hacer  presente , 6 patente  : un  daño , un  peli- 
gro, etc. 

REMETTRE  ( SE ) , v.  r.  Reponerse  , re- 
cobrarse, restablecerse  : convalecer.  ||  Tran- 
quilizarse, descansar.!)  Acordarse,  traer  á Ja 
memoria.  I)  Se  remcllre  au  Lean  . serenarse, 
aclararse  el  tiempo. 

REMEUBLER,  v.  a.  Volver  á arnncblar, 
á alhajar  : un  quarto,  del  qual  se  habían  sa- 
cado los  muebles. 

RÉMINISCENCE , s.f  Reminiscencia  : 
recuerdo  de  las  cosas  pasadas. 

REMIS , 1S E,p.p.  y mlj.  Repuesto,  etc. 
jj  Tranquilo,  quieto  , sosegado. 

REMISE , s.f.  Gracia,  rebaxa  : remisión 
de  una  parte  de  una  deuda.  ||  Dilación,  de- 
mora. ||  Remesa  : de  dinero.  ¡|  El  tanto  por 
ciento  : que  se  concede  á un  recaudador,  Ó 
administrador  de  impuestos,  etc.  ||  Cochera: 
sitio  en  que  se  encierran  los  coches.  También 
se  toma  por  coche  de  alquiler,  diciendo  ab- 
solutamente une  remise , ó un  earrosse  de 
remise.  ||  Sotillo  : adonde  se  recogen  las  per- 
dices, y liebres.  ||  Partie  remise  : tablas  en  el 
juego. 

REMISER , v.  a . Introducir  un  coche  en 
la  cochera. 

♦REMISES  ,vl.  {agrie.)  Matorrales. 

REMISSIBLE , adj.  m.  y f Remisible  : 
lo  que  se  puede  entregar , ó perdonar. 

RKMISSION,  s.  f.  Remisión  . perdón  , 
indulto.  ||  Remisión  , misericordia  , indulgen- 
cia : dícese  de  los  particulares  m sentido 
negativo.  RTattendez  aucunc  réntíssiott  rtc 
luí  • ti  vous  tr a itera  sans  remis  sion.  ||  Re- 
misión, diminución  : dícese  de  la  calen- 
tura. 

REMISSIONNAIRE,  s.m.  {for.)  El  que 
’ha  obtenido  letras  de  remisión.  ¡¡  El  correo, 
6 propio  que  los  lleva. 

♦ REM  ¡Vf  A1LLOTER , «•.  o.  Volver  a vestir 
y faxar  una  criatura  de  pecho. 

* * REM MAINCHER , v.  a.  Poner,  ó echar 
un  mango , ó cabo  roto  á urtn  herramien- 
ta* » , 

REMMENE , EE , p.  p.  y adj.  Llevar  á 
uno  consigo  , socarle  de  donde  está. 

REMIVIÉNER,  v.  a.  Llevarse  á alguno  al 
parace  de  donde  se  le  socó. 

RÉMOLADE,  ci  REMOULAVE,  s.f. 
Salsa  picante,  hecha  con  mostaza,  accyte , 
vinagre,  y chalólas. 

PREMOLAR  , s.  m.  Remoller  : oficial  de 


galera,  á cuyo  cargo  estaba  la  palamenta , y 
cuidado  de  ios  remos. 

*REMOLAT,  s.  m.  Remolar  : el  fabri- 
cante de  remos. 

REMOLE,  j.  f.  ( ndui .)  Remolino  de 
agua. , 

* REMOLLIENT,  ENTE , adj.  {medie.) 
Emoliente.  V.  Pmollient. 

♦RÉMOLLITIF,  IVE,  adj.  V.  Bémol- 

lient. 

* REMONTA  NT,  *.  m.  Tiros  de  un 

tahalí. 

REMONTE,  s.f.  Remonta,  caballo  de 
remonta , el  nuevo  caballo  que  se  da  al  sol- 
dado. 

REMONTÉ,  EE , p.  p.  y adj.  Vuelto  a 
subir.  ||  Remontado. 

RF.MONTER , v.  a.  Remontar,  dar  nue- 
vos caballos  á los  soldados,  á una  compañía. 
J|  Volverá  levantar,  armar  de  nuevo,  jx*rtre- 
char  : á un  artesano,  á un  labrador  arruina- 
do. ||  Encordnr  de  nuevo  , echar  cuerdas 
nuevas  : á un  instrumento  músico.  j|  Remon- 
tar : unas  !»otus.  [|  Echar  suelas : á unos  zana- 
tos  viejos. I|  Armar,  poner  corriente  : un  rvlox 
descompuesto. 

REMONTER  , v.  n.  Subir,  ó volver  : al 
parage  de  donde  se  había  baxndo.  ||  Volverá 
montar,  ó subir  : á caballo,  ó una  escalera.  || 
Refluir,  volver  hacia  atras,  contra  la  cor- 
riente, ó su  curso  : dícese  de  un  rio,  etc.  ¡| 
Rehacerse  : volver  á acreditarse.  f|  ( fiq. ) Su- 
bir, retroceder,  ir  á parar:  á un  origen, 
principio , época , etc.  ||  {Jig. y Jizm. ) Dice- 
se : remnnter  sur  la  béle : pelechar  , repa- 
rarse, reponerse  uno  de  alguna  perdida  , ó 
ruina. 

REMON’TRANCÉ , s.f.  Representación : 
que  hace  el  inferior  al  superior,  «aplicando, 
o manifestando  alguna  cosa.  ||  Amoneda- 
ción , exhortación  , advertencia  : del  superior 
al  inferior. 

RKMONTRÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Vuelto 
á enseñar,  ó mostrar. 

REMONTRER,  v.  a.  Volverá  mostrar, 
á enseñar,  á manifestar  : una  cosa.  j|  Repre- 
sentar, hacer  presente,  advertir,  amones- 
tar. 

REMORA , j.  m.  Rémora  : pez  pequeño 
del  mar.  ||  ( fig .)  Rémora  : obstáculo  , ittipe- 
dimicnto. 

REMORDRE,  V.  a.  Remorder,  y olver  á 
morder.  ||  {Jig.  y fam.  ) Tirarse  otra  rez  al 
enemigo.  j|  {jig.  y ant.)  Remorder,  roer, 
escarvar  : la  conciencia,  un  escrúpulo , etc. 

REMORDU , GE , p.  p.yadj.  Remordi- 
do. 

REMORDS  , jr.  m.  Remordimiento  de 
conciencia.  ¡1  Mordisco  del  diablo  : planta. 

^REMORE,  s.f.  V.  Remora. 

REMORQUE . s.f.  ( náut. } Remolque. 

REMORQUÉ, EE, p.  p.  a*lj  Remolcado 
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REMORQUER , p.  a.  (naui.)  Remolcar, 
llevar  «i  remolque  : á una  embarcación. 

RÉMOTiS,  Á REMOTIS , cul».  ( fam . ) 

A un  lado , á un  rincón  :*díccsc  de  una  cosa 
que  se  desecha , ó arrumba.  Alelí  re , laisser 
a remotis  un  hábil , un  chape au , etc. 

♦REMOUCHER , p.  a.  Volver  á quitar 
el  moco , ó los  mocos , á limpiar  Iks  narices , 
á sonarlas.  ||  Volverá  despabilar  : una  luz. 

REMOUDRE,  p.  a . Remoler , volverá 
moler,  moler  otra  vez  : colores,  granos,  etc. 
||  Volver  á amolar,  ó amolar  otra  vez  : ins- 
trumentos de  corle. 

* REMOUILLK,  ÉE , p.  p.  y adj.  Remo- 
jado, vuelto  á mojar. 

RKMOUILLER,  p.  a.  Remojar,  volver 
á mojar. 

*REMOULEUR , s.  m.  Amolador  : de 
cuchillos  , ambulante.  V.  Gagne-pelit. 

REMOUS,  s.  m.  Remolino.  ||  Olla  de 
agua. 

REMPAILLER,  v.  a.  Rclienchir  con 

r R F.MPAILLF.L'R,  F.USF,  suba.  Sillero, 
remendón , ó adoba  sillas  ; el  que  echa  la 
paja  ó enea  á las  sillas  viejas. 

* REMPAQUEMENT,  j.  m.  Empaque, 
Y estiva  de  lo»  arenques  en  las  cultas. 

♦RKMPAQUETE,  ÉE,  p.  p.  y adj. 
Reemnaeado  un  fardo , vuelto  á rehacer. 

* REMPAQLETER,  p.  a.  Rehacer  un 
fardo,  empacar  «le  nuevo. 

REtMPARÉ,  ÉE ,p.  p.  y adj.  Reparado, 
defendido , cubierto. 

*REMPAREMENT,  s.  m.  (milic.)  Para- 
peto, reparo. 

REMPARER  (SE),  p.  r.  Cubrirse,  pa- 
rapetarse , fortificare. 

REMPART,  s.  m.  Muralla  : de  una  pia- 
ra fortificada.  j¡  ( fig-)  Antemural,  defensa, 
escudo  : amparo.  ||  Coiu'euse  de  rempart : ro- 
dona , andorra  : ramera. 

♦REMPLACANT,  s.  m.  Suhstitnto  mi- 
litar : el  que  se  obliga  á servir  por  otro  á 
quien  le  ha  caído  la  suerte  de  la  conscrip- 
• cion.  , ,■ 

REMPLACE,  EE ,p.p.radj.  Rccmnla- 

i udo  : ocupado  : completado  : substituido  : 
suplido  : sucedido.  También  es  empleado, 
impuesto  : hablando  de  herencia , ó caudal 
; heredado , ó administrado. 

REMPLACEMENT,  s.  m.  Reemplazo , 
reintegro,  substitución , que  se  hace  de  algu- 
na cosa  : ocupación,  complelacion , de  lo  que 
se  había  sacado. 

REMPLACER,  p.  a.  Emplear,  poner, 
invertir  : lo  que  se  ha  sacarlo  de  una  cOfa  , ó 
de  una  parte,  en  otra.  ||  Llenar,  una  perso- 
na , ó una  cosa , el  hueco  de  otra  : ocupar  su 
lugar,  suceder le.  ||  Suplir,  su'uslituir : poner 
una  cosa  ñor  otra. 

REMPLAGE,  s.  m.  La  acción  de  relle- 


nar una  cuba,  ó tinaja.  [|  Remplage  de  mu- 
radle f broma,  ripio,  piedra  menuda  que 
sirve  para  rellenar  las  obras  de  maniposte- 
ría. 

HEMPLI,  s.  m.  Alforza  : plíege  que  se 
bacc  en  una  b ta  , manteo,  etc.  para  dismi- 
nuir su  largo  sin  cortar  la  tela. 

REMPLJ , IE,  p.  p.  y ailj.  Relleno, 
lleno. 

REMPLIER,  y»,  a.  Hacer  una  alforza. 

REMPLIR,  p.  a.  Llenar  de  nuevo  una 
cosa  vacía.  f|  Rellenar  : volver  á Henar  lo  que 
se  pierde,  ó se  disminuye.  ||  Llenar,  ocupar  : 
un  puesto , ó empleo  dignamente.  ||  Llenar  , 
acabar : un  blanco  ú vacío  en  unos  núme- 
ros , ó renglón.  ||  Remplir  des  bnuts-rimés  : 
versificar  con  pies  forzados.  ||  ( fig.)  Díccse  : 
remplir  Valiente , les  esperances , etc. : satis- 
facer , cumplir  lo  que  se  esperaba , ó las  espe- 
ranzas. j|  (id. ) Se  dice  ; remplir  les  veein  , 
les  désirs  : llenar  el  deseo.  ||  (id.)  Díccse  : 
remplir  sa  nromcsscy  ses  promes ses  .-cum- 
plir su  palabra.  ¡|  ( id. ) Se  dice  : remplir  son 
dct'oiTy  ses  deuous , ses  obligatians  ; cum- 
plir con  sus  deberes,  con  su  obligación.  (| 
(id.)  Di  cese  : remplir  bien  son  temps  ; em- 
plear, ocupar  bien  su  tiempo. 

REMPLIR  (SE),  p.  r.  Llenarse , atibor- 
rarse : de  comida  , y bebida. 

REMPL1SSAGÉ , s.  m.  V Remplage. 
Zurcido  compostura  de  un  eneaxc  roto , y 
también  repasado.  ¡|  Lleno  de  vocea  : en  la 
música.  ||  Partes  de  un  discurso  , ó de  una 
comedia , que  no  son  necesarias  , que  se 
llaman  ripio. 

REMPLISSEUSE,  s.J.  Costurera  , que 
compone  y lava  eneaxes. 

kempLoi,  s.  m.  Nuevo  empleo , inver- 
sión , ó destino  útil : que  se  da  al  dinero 
que  se  sacó  de  otra  paite. 

REMPLOYER,  p.  a.  Volverá  emplear: 
emplear  de  nuevo.  , 

«EMPLUMÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Vuelto 
á emplumar,  emplumado  de  nuevo,  con 
nuevas  plumas  , ó con  nueva  pluma. 

RE>lPLUMER  , p.  a.  Volver  á emplu- 
mar , echar  plumas  nuevas  : á un  cláve  , es- 
pineta , monacordio  , etc. 

REMPLUMER  SE) , r.  r.  Mudar,  echar 
nneva  pluma  : las  aves.  ||  ( fig.  y Jam. ) Pele- 
char , medrar  : recobrarse  de  lo  perdido. 

* REMPOCHER , p.  a.  Volver  algo  eu  sü 

faltriquera. 

* KEMPOISSONNEMENT , s.  m.  Pc- 

cecillos  menudos  , que  se  vuelven  al  rio  , ó 
estanque  , después  de  pescados. 

^ RÉMPOISSONNER  , p.  o.  Recebar  . 
echar  pccecillos  en  un  estanque  para  cria. 

REIMPORTÉ , ÉE , p.  p . y adj . Llevado : 
sacado.  ||  Conseguido  , ganado.  V.  Item- 
porter. 

REMPORJER  , p a.  Llevarse ; ó sacar  ^ 
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lo  que  K había  traído.  |j  Llevar , conseguir  , 
ganar  : un  p:  cutio  , una  ventaja  , una  vic- 
toria , etc. 

♦ REMPRISONNER,  m.  /i.  Volver  «al- 
guno a la  prisión  : ponerle  otra  vez  preso. 

♦ REMPRUNTER,  »>.  a.  Volver  « pedir, 
ó tomar  prestado. 

RE  MU  AGE,  s.  m.  Apaleo:  Hablando 
del  trigo.  ||  Trasiego  : hablando  del  vino.  || 
liUU t , ci  congé  de  remuage  ; permiso  para 
llevar  de  una  bodega  á otra  su  vino  sin  pa- 
gar derecho. 

REMUANT  , ANTE , adj.  Bullicioso  , 
travieso  , inquieto.  J|  Revoltoso  , sedicioso. 

REMUÉ,  ÉE  , p.  p.  y <*dj.  Movido  , 
removido,  d Cousin  re  mué  de  germain  : pri- 
mo segundo.  . 

REMÜE-MENAGE  , s.  m.  ( fam . ) Zafa- 

rancho  , revuelo,  mudanza,  trastorno:  de 
trasloé,  ó axuar  de  una  casa.  (|  ( Jig.  y 
fam. ) Tumulto  , bullicio  , trapisonda  , con- 
fusión : en  una  fami  i i , un  pueblo  , estado , 
rcyno , etc. 

REMUEMENT,  j.  m.  Movimiento,  tras- 
torno. [|  {J¡g- ) Revuelta , alteración  , con- 
moción. 

REMUER  , %>.  a.  Remover , revolver  , 
menear  : una  cosa  de  un  lado  á otro,  etc. 
I]  Apalear : el  trigo.  ||  Trasegar : el  vino.  || 
{Jig')  Conmover  : el  corazón  , el  alma,  las 
pasiones.  ¡|  Remuer  la  terre  : sacar  tierra 
para  hacer  reparos , atrincheramientos  , ele. 
||  fícinuer  un  enfant : entremeter  á un  niño, 
mudarle  pañales.  [|  {Jig-  ) Dicese  : remuer 
les  cendres  des  morís  : desenterrar  los  muer- 
tos , menearlos  los  huesos  , mormurar  de  e- 
Ilos.  ||  ( id, ) Se  dice  : remuer  ciel  el  ln‘re  : 
uo  dexar  piedra  jior  mover , andar  afanado 
para  conseguir  alguna  cosa. 

REMUER  , t'.  n.  Moverse  , menearse  : 
mudar  de  lugar.  ) Conmover,  levan- 
tar , tumultuar.  f|  Ríe  pouvoir  se  remuer 
dans  une  Joule  , etc . : no  poderse  mover  , 
rebullir , menear  en  una  apretura. 

REMUER  ( SE  ) , »>.  r.  Menearse  , mo- 
verse. ||  Patear  : hacer  diligencias  para  con- 
seguir algún  empleo  , ó intento. 

*REMUEUR,  s.  m.  A paleador : de  trigo, 
ó cebada. 

REMUEU’SE,  s.f  Mugar,  como  ayuda 
de  ama , que  en  las  casas  de  señores  cuida 
de  limpiar  y envolver  las  criaturas. 

REML'GLE  , s.f.  Olor  á guardado  , á 
.encerrado , qne  suele  decirse  á humedad. 

RÉMUNERATEUR , s.  m.  Remiuiera- 
dor  : dicese  regularmente  de  Dios  , y en  es- 
tilo sublime  de  los  principes. 

RF.MUNÉRATION,  j.  f.  Remuneración. 

REMUNÍUIATOIKE , adj.  m.  yf  Re- 
snuneraiot'iq,  , 

RÉMUNÉRE,  ÉE  ,p.  p y adj.  Remu- 
nerada. 


RÉMUNÉRER  , v.  a.  Remunerar.  Es 
poteo  usado  en  francés. 

RENÁCLER , v.  n.  ( vidg. ) Refunfuñar, 
rezongar.  * 

RÉNAISSANCE,  s.  f.  Renacimiento: 
seguudo  nacimiento  : renovación.  Diccsc  so- 
lo en  lo  figurado. 

RENAISSANT,  ANTE,  adj.  Renaciente, 
que  renace,  uye  se  produce. 

RENAÍl'RK,  v.  n.  Renacer  , volverá  na- 
cer , nacer  otra  vez  : dicese  en  lo  físico , y 
cu  lo  moral.  j|  Renacer , multiplicarse,  repro- 
ducitsc  : hablando  de  insectos  que  no  se 
apuran  matándolos. 

RENARD , s.  m.  Zorro,  y zorra  : lo  mis- 
mo que  vulpeja , y raposa.  ||  ( fig.  ) Zorro  : 
dicese  del  hombre  astuto  , y engañoso. !¡|  Fin 
renard  , vieusc  renard : zorrastrón  , solías- 
tron  , maulon  : diccsc  del  hombre  muy  as- 
tuto , picaro  , y disimulado.  ||  Qucuc-de- 
renara  des  jardins.  V.  Lilas. 

RENARDE  , s.f.  Zorra  : la  hembra  del 

zorro. 

* RENARDE  , ÉE  , adj.  Aventado  , eva- 
porizado , perdido  el  olor  : hablando  de  aro- 
mas. 

RENARD EAU , s.  m.  Zorrillo  : el  ca- 
chorro de  la  zorra. 

RENARD1ER  , s.  m.  Zorrero  : el  cazador 
de  zorras. 

RENARDIÉRE,  s.J.  Zorrera  : la  cue- 
va ó madriguera  de  la  zorra.  ||  Zorrera  : U 
cocina  ó chimenea  que  hace  mucho  humo. 

RENASQUER , v.  n.  ( vulg. ) Refunfu- 
ñar. V.  Rcndcler. 

* RLNCAiSSER  , v.  a.  Volver  á encajo- 
nar , cncaxonar  de  npevo. 

* RENCHAÍNÉ , ÉE,  p • p • y adj.  Vuelto 
á atar  á la  cadena  , atado  otra  vez  ¿ la  ca- 
dena. 

* RENCHAÍNER , a.  a.  Volver  á atar  * 
la  cadena  , atar  de  nuevo  á la  cadena. 

RENCHERI  , IE  , p.  p.  y adj.  Encare- 
cido. ||  Faire  le  renchéri , Li  renchérie  ; ha- 
cer el  desdeñoso  , id  menesteroso  , estar  muy 
pagado  de  su  trabajo. 

REN CliÉR IR  , v.  n.  y n.  Encarecer , 
subir  , aumentar  el  precio  , el  valor.  V.  En- 
c herir. 

RENCHÉRJSSEMENT,  s.  m.  Encare 

cimiento , subida  , aumento  de  precio. 

RENCOGNER , v.  a.  Arrincouar  : estre- 
char á una  persona  hasta  meterla  en  un  rincou- 

RENCONTRE,  s.f  Encuentro  : el  acto 
de  encontrarse , ó hallarse  dos  individuos 
juntos  casualmente. || Hallazgo : diccsc  del  ca- 
so en  que  una  persona  se  encuentra  con  uu* 
cosa.  ||  Reencuentro  , choque  , refriega  , cu- 
tí v dos  tropas.  ||  Encuentro , concurrencia 
de  dos  cosas  en  un  mismo  punto  , ó parage- 
||  Ocasión,  ocurrencia.  |)  Coyuntura,  caso, 
lance. }|  Ocurrencia,  dicho  : agudeza. j|  (¿iu- 
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mera  , riña  una  ixisonn  con  otra , quau- 
do  no  es  desafío.  (|  Rouc  de  re nr nutre ; rue- 
da catalina  de  un  reiox.  ||  Frialdad , insulsez, 
patochada. 

RENCONTRE  , s.  m.  ( bLu. ) El  animal 
que  está  de  frente  , y no  de  perfil. 

RENCONTRE , EE  , p.  p.  y En- 
contrado , hallado.  j|  Valor  en  sí  misino  : en 
las  letras  de  cambio. 

R EN CONTRER , y.  a.  Encoutrar  , ha- 
llar : lo  que  se  necesita , ó se  busca.  j|  Encon- 
trar , acertar  : con  uno.  % 

RENCONTRFR , y.  n.  Decir  una  ocur- 
rencia , ó un  dicho  agudo  » y al  caso.  ||  Sa- 
tirizar con  agudeza , y prontitud.  ||  (caza. ) 
Hallar  la  pista  ó rastro  de  la  res. 

RENCÓNTRER  ( SE ) , y.  r.  Encon- 
trarse : hallarse  juntos  , ó concurrir  dos  per- 
sonas , ó dos  cosas  en  un  mismo  parage  ca- 
sualmente. ||  ( fis-)  Encontrarse,  tener  un 
mismo  pensamiento  : dos  ó mas  personas 
sobre  un  misino  asunto. 

REN  CORSER,  y.  a.  Echar  un  curpi&o 
nuevo  á una  camisa , ó bata. 

# RENCOCRAGFR  , y.  a.  Alentar  de 
nuevo  : reanimar  : dar  vigor. 

* RENDAGE , s.  m.  ( moned.  ) Rendi- 
miento diario  : producto  de  la  labor  de  cada 
día. 

RENDAN T,  ANTE  , adj.  El  que  da  ó 

presenta  una  cuenta. 

♦ RENDETTER  ( SE  ) , «*.  r.  Adeudar- 
se de  nuevo  , contraer  nuevas  deudas. 

RENDEZ-VOUS , s.  m.  Cita:  para  con- 
currir dos  ó mas  personas  en  lugar  señalado , 
en  día  , ú hora  convenida.  ||  Lugar , ó si- 
tio señalado  : al  qnal  deben  concurrir  dos  ó 
mas  personas  va  convenidas. 

RENDONNÉE,  s.  f ( moni.)  Vueltas 
que  da  el  ciervo  para  buscar  el  viento,  y 
partir. 

RKNDORMIR , y.  a.  Volver  á hacer  dor- 
mir , ó hacer  dormir  otra  vez. 

RENDORM1R  (SE),  y.  r.  Volverse  ¿ 
quedar  dormido,  quedarse  dormido  otra 
vez. 

REN DOUBLER , y.  a.  Coger  una  al- 
forza : á un  vcsüdo  que  está  demasiado  lar- 
go. 

RENDRE , y.  a.  Volver:  lo  prestado,  ó 
Cobrarlo.  j|  Volver,  restituir  : lo  robado,  ó 
lomado.  j|  Devolver  : lo  recibirlo.  ||  Rendir, 
entregar  : las  urinas , una  plaza.  t|  Rendir  , 
producir  : dar  fruto,  utilidad.  ||  Verter,  tra- 
ducir : volver  de  un  idioma  á otro.  ||  Volver , 
repetir  : ios  sonidos,  las  púlala  os.  |j  Volver, 
hacer  : que  una  persona  ó cosa  sea  mas  ó 
menos  de  lo  qnc  era , ó que  adquiera  nueva 
calidad  , ó na  tu  i ale/a.  j|  Representar  : ex- 
presar , copiar:  díccsc  de  un  traslado  respec- 
to del  original.  Tiene  este  verbo  en  francés 
otras  muchísima*  acepciones , cuyos  exem- 
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1>I<>.  se  prn-den  leer  en  los  artículos  sig-iicn- 
ses.  |¡  Remire  lieicrt  yrenuar , desolar , i tes- 
poblar.  \\  Remire  jusM-c : hacer,  ó adminis- 
trar justicia.  II  Remire  grates  , t ¡luiré  : dar  , 

ó tributar  gracias,  glorio.  j|7<cn(Z-e  honneur , 

hommag* .-  hacer  ó prestar  honor , honren  age. 
\\  Remire  t úrne  , 1'esnru  , les  de r/iie rs  suu- 
pirs  : dar  , ó echar  el  alma  , el  espíritu  , el 
último  suspiro  , 6 el  postrer  alicnto.||Áe/r/i  o 
la  sanie  : dar  ó rol  ver  la  salud.  I|  Remira 
plus  peút  ; minorar  , achicar.  ||  Remite  la 
pareille  : dar  las  tornas , pagarle  en  la  mis- 
ma moneda.  ||  Remire  raisan  , cumple  : dar 
razón  , cuenta.  ||  Remire  ses  devoirt  , set 
respecte  : hacer  su  cumplirlo  , hacer  tu  re- 
verencia. ||  Remire  témuignage  .-  dar  testi- 
monio, atestiguar , testificar.  ||  Remire  un 
arríl : une  teniente:  dar  ó proveer  un  auto  , 
una  sentencia.  ||  liendre  i Ilustre  , sage  , et- 

Stureux : hacer  ilustre  , sabio,  vigoroso.  ¡| 
endreun  passage  mol  a mol:  traducir  un 
pasage  palabra  jmr  palabra.  ||  Cette  copie 
ne  rend  pos  bien  l' original : esta  copia  no 
rrpreseuta (¿expresa  bien  el  original.  \ L echo 
retul  les  suris  , les  paroles  , etc. : el  eco  re- 
pite loa  sonidos,  las  voces.  ¡|  ( vulg.)  Diceses 
remire  goree  : volver  , vomitar , arrojar  lo 
comido.  (Jtg.  y vulg.  ) Vomitar  : soltar  lo 
quitado  , ó robado. 

RENDRK , v.  n.  Salir , desembocar , ve- 
nir á parar.  j|  Ce  chemin  rend  a un  te  l 
village  : ale  camino  sale , tí  va  á parar  á tal 
lugar.  ||  Rué  qui  va  remire  a la  place  ; calle 
que  sale  ó va  á salir  á la  pluza. 

REIS  DRE  (SE),  V.  r.  Ir,  pasar  á al- 
guua  junte,  ponerse  allí.  ¡|  Rendirse,  entre- 
gáis*. ||  Rendirse  , ceder  , darse  jror  vencido. 
I¡  Rendirse  , no  poder  mas  : de  cansado.  !| 
Hacerse,  volverse  : ridiculo,  necesario, etc. 

RENDI)  , DE,  ir.  p.  y udj.  Vuelto  : da 
vuelta.  ||  Rendido.  V.  Remire.  ||  Transpor- 
tado, acarreado.  ||  Cantado,  fatigado.  1 5 Lle- 
gado. ¡|  LYous  voilet  rend  US  : yu  beatos  lle- 
gado. 

RENDU , s.  m.  Desertor  enemigo.  I s.ue 
mas  en  |>lural.  ||  (_/ám.  ) Dicese  : c’esf  un 
rerulu  , Ctrl  un  ptélé  rerulu  i váyase  uua 
por  otra  : Pata. 

RENDlíIRE  , v.  a.  dar  otra  rnnr.o,  capa , 
ó baño  : con  alguna  materia  desleída , ó li- 
quida , etc.  \ ■ J luluttc. 

RENDURCI , IE , p.p.y  adj.  Mat  endu- 
recido , mas  duro  ; mas  tieso. 

RENDLRC1R,  v.  a.  Endurecer  mas,  po- 
ner mas  dura  : tiesa  : una  cosa. 

RENDLRC1R  ( SE) ) , v.  r.  Endurecerse 
en  la  maldad  : obstinarse. 

RENE,  s.f  Rienda  : de  una  brida. 
RÉJNEij , s.  J.  pl.  [Jtg.)  Riendas  : del 
gobierno , del  estado. 

RENEGAT,  ATE , t.  m.  Renegado  : el 
que  renuncia  la  religión  christiana  . y obrar 
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rala  mahometana.  Este  es  el  verdadero  sen- 
tido en  ambas  lenguas. 

♦ RGNEiGEft , p.  m Volver  á nevar  : ne- 
var otra  vez.  w 

RENETTE , s.  f Legron  : de  albey- 
tar. 

RF.NETTER , p.  a.  Legrar  , raer , y des- 
cubrir el  casco  de  las  caballerías  cou  el  le- 
gron. 

^RENKTTOYER,  p.  a.  Relimpiar,  vol- 
ver a limpiar.  , 

RENFaÍTE,  ÉE,  /».  p.  y adj.  Rcte- 
* RENFAITER  , v.  a.  Retejar  , traste- 

RENFERMÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Encerra- 
do. 

RENFERMER  , p.  a.  Encerrar  otra  vez. 
||  Encerrar  mas , estrechar  el  encierro  : al 
preso.  ¡I  Encerrar  , incluir,  contener,  com- 
prchenrier.  ||  Reducir  , limitar:  ceñirá  cier- 
tos límites. 

RENFERMER  ( SE  ) , p.  r.  ( fig. ) Re- 
ducirse y ceñirse  : contenerse  á no  liacer  sino 
tal  cosa.  ||  ( id. ) Di  cese  : se  renfermer  soi- 
méme : recogerse  , meterse  en  si  mismo : pa- 
ra pensar , ó discurrir. 

* REN FILE,  EE  ,p..p.  y adj.  Enhebrado 
de  nuevo  : vuelto  á enhebrar. 

♦RENFILER,  p.  a.  Volver  á enhebrar, á 
ensartar,  enfilar,  v enlazar. 

RENFLEMENT , S.  m.  {arquil.)  El  grue- 
so mayorde  la  columna. ‘(Substancia  : relieve 
de  husillo  entre  fundidores  de  campanas. 

RENFLER,  p.  n.  Crecer,  ponerse  hin- 
chado : dicese  de  las  legumbres  que  crecen. 

RENFONCEMENT , s.  m.  El  fondo : 
dicesc  solo  del  efecto  de  la  perspectiva  en  un 
teatro. 

RENFONCER  , p.  a.  Reforzar  las  pipas 
y cubas  echándoles  duelas. 

RENFONCER  , p.  n.  Sumergirse  de  nue- 
vo : volverse  a hundir. 

RENFORCÉ,  ÉE , p.  p.y  adj . Reforza- 
do. [|  Etojfc  ren  forcee : tela  doble,  y buena. 
I!  Hidet  renforct  : haca  de  dos  cuerpos. |((  fig-) 
Dicesc  : ¿iourgeois  renjorcé : el  que  tuyic  el 
porte , ó los  luimos  «le  caballero  , sin  serlo. 

RENFORCEMENT  , j.  m.  Refuerzo, 

reparo,  para  atinnar  ó asegurar  una  cosa  que 
amenaza  ruina.  j|  Fondo  : entre  doradores. 

RENFORCEH,  o.  a.  Reforzar,  aumen- 
tar : la  fuerza  en  cantidad,  ó numero.  Dícc- 
•c  de  cuerpos  de  tropa,  guardias,  destaca- 
mentos, etc. 

+ RKNFORMIR,  ó RENFORMF.R,  p.  a. 

Revocar,  ó repellar  una  pared  , ó tapia  vieja. 

RENFORMiS,  S.  m.  ( arquil . ) Revoco, 
revoque. 

*RENFORMOlR,  s.  m.  Horma  : para  en- 
•anchar  los  guantes. 

REI^IORT,  s.  rn.  Refuerzo  : aumento 


de  tropas.  [|  Refuerzo  : que  se  echa  en  los 
hombros  de  un  vestido,  o camisa.  ¡|  Diente: 
entre  fundidores. 

RENFROGNER  ( SE),  p.  r.  V.  Se  rt. 
J'rogner. 

R ENGACÉ , ÉE  , p.p.  y-  adj.  Vuelto  i 
empeñar.  ||  Reenganchado,  vuelto  a engan- 
char : vuelto  á alistarse. 

RENGAGEMKjNT,  j.  m.  Nuevo  empe- 
ño , segundo  ti  otro  empeño  : de  prendas.  j| 
Nuevo  empeño,  reenganchamiento  : hablan- 
do de  soldados.  [|  Reenganche  : la  gratifica- 
ción que  se  da  al  que  se  reengancha. 

RFNGAGER  , p.  a.  Volverá  empeñar, 
cnipeñar  de  nuevo  , ú otra  vez. 

RENGAGER  ( SE) , r r.  Reenganchar- 
se : volverse  á empeñar  , aUstaise  de  nuevo  : 
el  soldado  cumplido. 

RF1NGAÍNÉ , ÉE , p.  p.  y adj  V uelto  á 
la  vayna , ó vuelto  á envainar. 

RÉNGAÍNER , p.  a.  Volver  á la  vayna 
6 volver  á envaynar.  ¡|  ( fig.  y Jarn. ) Comer- 
se, tragarse  : lo  míe,  uno  quena  decir. 

RENGORGÉ , ÉE , p.  p.  y ndj.  Enga- 
llado , soplado : erguido. 

RÉNCORGER  ( SE  ) , p.  r.  Engallarse, 
ponerse  engallado  , soplado  : por  parecer 
bien  , ó para  afectar  gravedad. 

RENGRAISSÉ,  EE , p.  p.y  adj.  Engor- 
dado , mas  grueso. 

RENGRAISSKR , p.  a.  Volver  á engor- 
dar , volver  á poner  gordo. 

RENGRAISSKR  (SE),  p.  r.  Ponerse 
mas  grueso.  ||  Restablecer  su  fortuna:  repo- 
nerse. 

RENGRÉGÉ , ÉF. , p.  p.  y adj.  ( ani. ) 
Agravado , aumentado,  empeorado. 

RENGRÉGEMENT , s.  m.  ( ant .)  Agra- 
vación , peoría  ; aumento  de  un  mal , de  un 
dolor  , de  una  pena. 

RENGREGr.R,  p.  a.  {ant.)  Agravar  , 
aumentar  , empeorar  : el  mal. 

RENGRENEMENT,  r.  m.  El  acto  de 
volver  á acuñar  una  moneda  : y el  de  añadir 
grano  á la  tolva  «le  un  molino. 

RENGRENFR , P.  a.  Acuñar  de  nuevo 
una  moneda.  ||  Añadir  grano  á la  tolva. 

RENIABLE,  adj.  m.yf.  Negable  , que 
se  debe  nygni;  , que  no  se  debe  confesar. 

RENiE,  EE  ,p.  p.  y adj.  Rcnegailo.  Usa- 
se también  con  la  significación  activa.  |(  Afot- 
ne  rrnié  : fray  le  apostata. 

RENIEíMEN’I  , s.  m.  Reniego  , juramen- 
to, ó blasfemia. ¡|EI  acto  de  negar  a Dios,  de 
no  reconocerle  , de  renegar.  Ijc  reniement  de 
Saint  Pierre  : la  negación  de  San  Pedro. 

RENIKR  , p.  a.  Negar : declarar  contra  Ii 
verdad  que  uno  no  conoce  tai  persona  , ó tal 
cosa.  ||  Negar  : no  reconocer  sn  patria  , sus 
parientes.  ||  Renegar  : renunciar  , abandonar 
su  religión  , su  l'c  : lo  misino  que  apostatar-,) 
Renegar , jurar,  blasfemar. 
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RENIEUR , s.  m.  Renegador,  jura- 
dor. * 

RENIFLEMENT , s.  m.  Sorbetón  con 
las  narices. 

RENIFLER,  v.  n.  Sorbérselos  moco*  , 
resollando  con  fuerza.  ¡|  Renifler  sur  l'avoi- 
m* . recalentar  el  pienso  una  caballería  , no 
tener  gana  de  comer.  j|  Renifler  sur  uneaj- 
faire  : rechinar , repngnar  en  un  negocio  , 
hacerlo  a regañadientes. 

RENffLERIE , s.  f ( vulg.  ) Sorbetón 
•on  la  nariz. 

RENIFLEUR  , EUSE,  suhst.  El  que  se 

sorbe  los  mocos. 

* RENIVELER , v.  a.  Volver  á nivelar. 

RFJNKE , s.  ni.  Rengífero  : quadrúpedo  . 

de  la  Noruega  , parecido  al  ciervo. 

* RENOlRClR , v.  a.  Volver  á dar  de 
negro  , dar  mus  negro  , 6 poner  mas  negro. 

RENOM , s.  m.  Renombre,  nombre : nom- 
bradla. 

RENOMMÉ  , EE,  p.  p.yr  adj.  hombra- 
do , famoso , celebre. 

RENOMMEE  , s.f  Fama  : nombre  : re- 
putación. [|  Fama  : noticia  , ó voz  pública  , 
que  corre  de  alguna  cosa.  ||  Fama  : deidad  ó 
personage  alegórico  de  los  poetas. 

RENOM>lER t t'.a.(f)  e antepone  siem- 
pre el  verbo  Jai  re.)  Asi  se  dice  : ses  he  ¡les 
actio/is  l’onljait  renommer  par  imite  lu  Ierre : 
sus  grandes  acciones  le  han  dudo  nombre  , ó 
nombradla  por  todo  el  mundo. 

RENONCE  , s.  f.  Fallo:  carta  falla  : la 
que  no  es  del  palo.que  se  juega. 

RENONCE,  EE  , p.  p.y  wlj.  Renuncia- 
do» 

RENONCEMENT , s.  m.  Renunciación, 
desprendimiento,  dexacion  voluntaria  : en 
sentido  espiritual.  ||  Renuncia. 

RKNONCER  , v.  n.  Renunciar : á una  he- 
rencia , á un  derecho  , etc.  ||  Renunciar  á.... 
dexar , abandonar  : la  posesión , la  pretensión , 
el  deseo  de....  j|  Fallar  : díccsc  en  el  juego  car- 
teado. 


RENONCER,  v.  a.  Renegar  de....  mal- 
decir de....  ]|  No  reconocer  por....  ¡j  Se  renon - 
cer  so  i- mónte  , ó renoncer  u soi-méme : sepa- 
rarse , despojan*:  de  todo  amor  propio. 

RKNONUATION , s.J.  (Jor.  ) Renun- 
cia : desistimiento  , dimisión. 

RKNONCL’LK , s.J.  Ranúnculo , france- 
silla : Planta, , y flor. 

RENGUE , EF.,  p.  p.  y adj.  \ uelto  a 
atar,  ó prender , ó coger.  V .Renouer 

RENGUEE,  #•  J . Corregüela;  centino- 


dia : planta. 

RÉNOUEMENT,  s.  m.  Renovación  de 
algún  traudo.  ,|  Reconciliación  : renovación 
de  amistad. 

REN U CER , i'.  a.  Volver  á atar , 6 atar 
oirá  vez  : lo  que  se  babia  desalado , ó solta- 
(P;  ||  ( fig. ) Volverá  haces  lis  amistades,  las 


paces.  ||  ( id. ) Renovar  : un  tratado , una  , 

alianza. 

RENOUEUR , s.  m.  ( cirug. ) Algebrista: 
el  cirujano  que  posee  el  arte  de.  concertar  los 
huesos  dislocados. 

RENOUYEAU,  s.  m.  ( Jam .)  Primave- 
ra , 

RF.NOUYELÉE  , EE , p.  p.  y adj.  Reno- 
varlo. 

RENOUVECER , u.  a.  Renovar,  repo- 
ner : una  cosa  de  lo  que  le  falta , ó se  le  qn> 
ta  , como  una  viña  , un  rebaño,  etc.  j|  Reno- 
var : un  tratado,  un  ajuste  , un  voto,  etc., 
hacerle  de  nuevo,  reiterarle.  ||  Renovar  : pu- 
blicar de  nuevo  , ó repetir  : una  ley , edicto, 
bando,  etc.  J|  Hacer  revivir  : un  estilo,  una 
moda.  ||  Empezar  de  nuevo,  ó volverá  era- 
pezar  : un  pleylo,  una  conversación,  sus 
oraciones.  (|  Reiterar  : sus  cuidados,  uua  pro- 
nie.stf , sus  votos. 

RENOUVELLEMENT,  s.  m.  Renova- 
ción , vuelta  : del  año , de  la  primavera , déla 
luna;  ó bien  año  nuevo,  nueva  primavera , 
luna  nueva.  ¡|  Renovación  : de  uu  tratado  , 
de  un  arrendamiento. 

RENOVATION , s.J.  Renovación  : de 
votos  religiosos. 

RENSEIGNEMENT , s.  m.  Indicio,  no- 
ticia , luz. 

UENSFIGNER , v.  a.  Volverá  enseñar  : 
enseñar  de  nuevo,  y con  mas  cu  idado. 

* RENSEMENCER,  v.  a.  Volverá  sem- 
brar. 

* RENTAMF.R  , v.  a.  Volver  á entablar 
un  asunto.  j|  Continuar  el  hilo  de  un  discur- 
so cortado. 

* RENTASSÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Cachi- 
gordetc , -achaparrado. 

* RENTASSKR , v,  a.  Amontonar  de 
nuevo  , apretándolo  uno  con  otro. 

RENTE , s.  j\  Renta  : rendimiento  anual 
que  da  una  finca,  ú otra  posesión.  ||  Rente 
fingere  : renta  vitalicia.  Rente  Jonciére  : 
renta  en  bjenes  raíces. 

RENTE , ÉE  ,p.  p.  y adj.  Rentado,  do- 
tado con  renta.  ||  (J est  un  homme  bien  rente: 
es  un  hombre  de  buenas  rentas , muy  acau- 
dalado, muy  rico. 

RF.TSTER,  »•.  a.  Dotar,  señalar  rentas. 

* RENTERRER,  v.  a.  En  tenar : soter- 
rar de  nuevo. 

I RENTIF.R,  IERE  , subst.  Censualista: 
j el  que  percibe  algun  censo.  ¡|  Censatario  : el 
que  lo  paga. 

I KENTOlEE , ÉE , p.  p.  y adj.  Forrado 
de  nuevo  con  lienzo  : entretelado. 

RENTO  ICF.R,  í*.  a f orrar  de  nuevo  con 
lienzo : entretelar. 

*•  RENTONNER  , u.  a.  Rellenar  una  cu- 
ba. 

* RENTOR TILLER , a.  \ oh  er  á en- 

volver, ó arrolar  una  cosa. 
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* REítTOU  , ó RENTON,  s.  m.  ( carp .) 

Juntura  de  dos  mc/..«í  ai  hilo. 

* RENTRAÍNER , v.  a.  Volver  á arras- 
trar. 

RENTRAIRE,  *.  Juntar,  coser  á 
zurcido  , ó simplemente  zurcir  : como  hacen 
los  sastres. 

RENTRA1T,  AITE  ,p.p.yadj.  Zur- 

cido. 

RENTRAITURE,  s.f  Zurcidura. 

RENTRANT  , adj.  (jhrt. ) Dice  se  : an- 
gle  rmtrant , ángulo  entrante  : lo  contrario 
á ande  sailimt , ángulo  saliente. 

RENTR  AYFAR , KÜSE,  *.  Co^dor  á 
trocido  , zurcidpr  : el  que  sabe  coser  así. 

RENTRÉ,  ÉK,  p.  p.  jr  adj.  Entrado  de 
nuevo  : suelto  á entrar. 

RENTREE,  s.  J.  Nueva  apertura  : de 
nn  tribunal.  ||  En  términos  de  caza  se  dice 
de  la  vuelta  de  los  animales  al  monte  al 
amanecer.  ||  Robo  : díccse  en  el  juego  de 
naypes  de  la»  cartas  que  se  toman  de  la  bá- 
tela , ó del  znnnlon. 

RENTRKR , y.  n.  Volver  á entrar , en- 
trar otra  vez  : en  el  lugar  de  donde  se  ha- 
bía salido.  j|  ( Jig. ) D ícese  : rvntrcr  en  sm- 
méntc  : volver  á entrar  en  sí  mismo  , volver 
á entrar  dentro  de  sí. 

■"RÉNURE,  s.J‘.  V.  Rainure. 

* RENVAHJR  , y.  a . Volver  a invadir. 

♦RENVELOPPER,  a.  Envolver  : 

cerrar  de  nuevo. 

MIENVENIMER , y.  a.  Volver  á enco- 
nar , agriar,  ejAsperar : dicese  asi  en  lo  físi- 
co , como  en  lo  moral. 

♦RENVENIMER  (SE),  *.  r.  Exispe- 

rars  : , enconarse  mas.  ||Conompersc  , echar- 
se á perder. 

REN  VERSE  , s.  f Usase  solo  en  esta 
frase  adverbial  : a la  renyersr  : boca  ain- 
]>a  y de  espaldas , como  se  dice  de  una  caída  , 
Ó del  modo  de  esfrjr  tendido. 

REN  VERSE , ÉE  , p.  p . y adj.  Derriba- 
do * volcado  , fumigado  , y boca  arrilra. 

RENVERSEMENT , s.  m.  Trastorno  , 
ruina. 

RENVERSER , v.  a.  Volcar  , voltear. 
||  Aterrar , den  ¡bar , echar  en  el  suelo.  ||  Tras- 
trocar : volver  al  reves  : mudar  lo  de  ariiba 
ahaxo.  (|  Revolver , dcconlénar.  j|  {Jtg>  ) 
Trastornar  , arruinar  , desbaratar.  j|  {id.  ) 
Trastornar , turbar. 

RENVERSER  { SE ) , y.  r.  Tumbarse, 
torcerse  , volverse  hacia  alr.is. 

RENVI , s.  m.  Reenvite , retrueque , re- 
truco : en  el  juego. 

RENV1ER  , y.  n.  Pujar  , adelantarse  so- 
bre lo  que  otro  ba  hecho  : querer  hacer  mas 
que  el.  j|  Reenvidar  , ó retrucar  : dicese  de 
ciertos  jucgi*  de  naypes. 

RENVOI,  s.  rn.  Suelta  : la  acción  de 
vuiver  una  cosa  , ya  enviada  , a la  misma 


persona,  ó lugar.  ¡|  Retomo  : hablando  de 
carruages  , ó caballerías  de  vi  age.  j|  Llama- 
da ; señal  en  un  ecrito  para  que  el  lector 
continúe  la  lectura  eu  la  máigcn  , ó en  otro 
lugar , de  lo  que  se  ha  añadido  , ó coi  regi- 
do. ||  Remisión  : nota  , ó advertencia  al  lec- 
tor , para  que  vea  en  otra  parte  de  un  libro, 
ú esculo  , con  mas  extensión  lo  que  en  el  se 
insinúa , ó indica.  ||  Sentencia  que  envia  una 
causa  a lo»  jueces  que  deben  conocer  de  ella. 

RENVOYÉ  , ÉE,  p.  p.  y adj.  Vuelto  , 
enviado,  devuelto  : despedido.  V.  Rcn- 
yoyer. 

RENVOYER  , y.  a.  Volver  á enviar  , ó 
enviar  otra  vez.  ||  Volver , devolver  : no  ad- 
mitir un  presente.  (|  Despedir  , despachar  : 
hacer  que  se  vuelvan  las  personas  ó cosas 
que  ya  no  se  necesitan.  ||  Despedir  , echar 
lucra  : un  criado.  j|  Enviar  , dirigir  : á algu- 
no á tal  persona  para  saber  noticias , ó tomar 
informes.  j|  Volver  : lo  prestado , perdido  , 
olvidado , ele.  ||  Remitir  : á tal  tiempo , á 
tal  autor.  j|  Volver , despedir  , rechazar  : la 
pelota. , la  bala  , la  luz  , el  calor. 

♦RÉOCCUPER,  y.  a.  Ocupar  de  nuevo. 

REORDINATÍON  , s.J.  El  acto  devol- 
ver ¿conferir  los  órdenes  sagrados. 

REORDONNÉ  , EE ,p.  p.yadj.  Vuelto 

á ordenar,  ordenado  de  nuevo  : por  haber 
sido  pulo  el  primer  orden  sacro. 

RÉORDONNER , y.  a.  Volver  á orde- 
nar , 6 conferir  nuevo»  órdenes  sacros. 

♦REORGANISATION , j.  / Nueva  Or- 
ganización. 

REPAIRE  , s.  m.  Guarid*,  cueva*  ó 
madriguera  : adonde  »c  recogen  los  aníma- 
le* feroces  , carniceros  , ó dañinos.  ||  ^fig.) 
Madriguera  , guarida  : de  ladrones , ó gen- 
tes de, rual  vivir. 

* RÉPA1SSIR  , y.  a.  jr  n . Espesar  mas 
una  cosa.  !|  Hacerse  mas  espeso. 

RFPAlTRE,  y.  a.  y n.  Alimentar.  j|  To- 
mar pienso , tomar  alimento  , comer  : dí- 
ccse des  las  caballerías  , y de  las  personas. 

REPAlTRE  (SE ),  y.  r.  Llenarse  , man- 
tenerse , alimentarse : de  vanas  esperanzas  , 
de  quimeras  , de  ilusiones  , etc. 

♦REPAÍTRIR , r*.  a.  V.  Rrpétrir. 

REPAN  ORE  , y.  a.  Derramar  \ verter  : 
cosa»  liquidas.  ||  Repartir  , distribuir  : dine- 
ro , gracias  , beneficios  , etc.  ||  Fsparcir  , 
difundir  : luz  , olor , etc.  ||  (Jig .)  Extender, 
difundir  , divulgar  : doctrinas  , noticias  , 
etc.  ||  Se  repondré  en  longs  discours  , en 
cnmplimens ; extenderse,  dilatarse  en  largos 
discursos , en  cumplimientos. ||  ’ /%•)  Dicese  : 
se  repondré  snurdemenl  dans  le  puftüc  : 
susurrarse,  empezar  á correr  , ¿ divulgarse 
alguna  covi  secreta. 

RÉPANDU  , liE,  p.  p.  y atlj.  Derra- 
mado , vertido.  JI  Repartido.  ||  Esparcido. 
||  Extendido.  ||  ¿ira  Jorl  répandu  dans  le 
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tnonde  : estar  distraído , metido  en  el  mun- 
do , andar  entre  muchas  gentes. 

REPARABLE  , adj.  m.  y J.  Reparable, 
remediable, 

* RÉPARAGE , s.  m.  Reparo  : segunda 
tundir  que  se  le  da  al  paño. 

RÉPÁRATFUR  , s.  m.  Reparador  : di- 
cese  solo  del  Divino  Redentor.  |J  ( Jam . y 
joc. ) Desfacedor  , enderezador  : de  tuertos , 
de  agravios , etc. 

REPARATION , s.  f Reparo , repara- 
ción : hablando  de  un  cdifii  -•¡o- 1!  (jfif.)  He- 
paracion  , satisfacción  : por  una  injuria  , 
ofensa  , etc., 

REPARÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Reparado. 

REPARER  , u.  a.  Reparar  , recompo- 
ner , retocar  : una  cosa  por  vieja , menos- 
cabada , ó maltratada.  ||  ( Vi#.)  Reparar  , en- 
mendar , borrar:  sus  defectos,  sus  injusti- 
cias , etc.  j|  Reparar , remediar,  los  males  , 
los  perjuicios.  |j  Réparer  le  temps  pertlu  : 
recuperar  el  ticmjtf»  perdido.  | Réparer 
rhnnneur , la  rtpuUiúon  : restituir,  volver 
el  honor  , la  reputación. 

REPAR1TION  , s.f.  ( astron .)  Salida: 
aparición  de  tul  astro. 

REPAULER , t*.  n.  Volver  á hablar  , ha- 
blar otra  vez  : de  un  asunto  va  tocado. 

RKPAROÍTRE,  v.n.  Volverá  parecer , 
aparec  er  de  nuevo  : dejarse  ver  otra  vez. 

REPARTI , 1E  , p.  p.yadj.  Vuelto  á par- 
tir : ,el  que  está  de  vuelta. 

REPAR'ÍTE  , s.  f Réplica  , respuesta  : 
dicho  pronto,  agudo,  ó picante. 

RÉrARTlR  , u.  a.  Repartir,  distribuir. 

REPARTIR,  u.  n.  Volverá  partir,  vol- 
verse , volver  a tras  : del  lugar  adonde  uno 
hahiq  irlo.  I|  Replicar , responder. 

REPARTICION  > s.  f.  Repartición , re- 
partimiento. 

REP  AS  , s.  m.  Comida  : dícese  de  la 
ordinaria  que  se  hace  en  las  horas  regladas, 
y principalmente  de  la  del  medio  día,  y de 
la  noche.  ||  Comido  : dicese  también  por 
convite  á comer., 

REPASSÉ , ÉE  , p p-y  adj.  Repasado , 

retocado.  ||  Recapacitado, 

REPASSER , v.  n.  Repasar,  volver  ¿pa- 
sar , pasar  otra  vez  : por  un  mismo  parage. 
Usase  también  como  verbo  activo.  ||  Rcpas - 
ser  des  couteaur  , des  rasoirs  , etc.  ■ afilar 
los  cuchillos , las  navajas  , etc.  ||  Repasser 
des  étojj'es  par  la  teinturc  : dar  á las  telas 
otro  tinte,  u otro  baño.  ||  Repasser  du  Un- 
ge : «planchar  la  ropa  blanca.  [|  Repasser 
que  1q ríe  chnse  dans  son  esprit , dans  sa  mé- 
moire  : recapacitarla  , traerla  á la  memoria  , 
darle  vueltas.  j|  (Jtg.  y Jam.)  Díccse  : re - 
posser  le  hnjle  a quelquun  : ajustarle  el 
coleto  , zurrarle  la  badana  : maltratar  á uno 
de  obra  , ó de  palabra.  ||  Repasser  les  eras- 
ses  : entre  fundidores  de  letra  es  fundir  la 


escoria.  ]|  Per  a repasser  : plancha  con  que 
se  aplancha  ropa  , etc. 

*REPASSEUSE,  s.  f Aplanchadora  : la 
que  aplancha  ropa  blanca.  * 

* RfcPAVER  , v.  a.  Volver  á empedrar, 
á solar. 

* REPA YER  , u.  a.  Volver  á pagar,  pa- 
gar dos  veces ^ 

REPECHE  , ÉE  y p*  p.  y adj.  Sacado 
del  agua.  !|  Vuelto  á pescar. 

REPECHER  , v.  a.  Sacar  del  agua  lo 
caido  en  ella  : yolyer  á pascar. 

*REPEiGNÉ,  ÉE  , p.  p. y adj.  Traspcy- 
nado. 

^REPE  GNER,  p.  u.Traspeynar  : volver 

á peynar. 

KÉPEINDRE  , u.  a.  Repintar  , volver 
á pintar. 

REPEINT,  EINTE,p.  p.yadj.  Pintado 
de  nuevo. 

* REPENDRE  , v.  a.  Volver  á colgar  : 
colgar  de  nuevo. 

* REPENDU  , UE,  p.  p.  y adj.  Colgado 
de  nuevo  : vuelto  á colgar. 

* REPENSER  , v.  n.  Repensar  : pensar 
nim  bo  una  cosa. 

REPENTANCE,  s.f.  Arrepentimiento. 
Dícese  místicamente  de  los  pecados  en 
(ranees. 

REPENTANT,  ANTE,  adj.  Arre- 
pentido , pesaroso  : de  alguna  culpa  , cri- 
men , etc. 

REPENTI , IE  , p.  p.  Arrepentido  : es 
poco  usado  en  francés. 

* REPENTIES  , s.f.  pl.  Arrepentidas : 
mugeres , antes  de  mala  vida  , retiradas  d<^» 
pues  en  una  cosa  de  recogimiento. 

REPENT1R  ( SE ) , u.  r.  Arrepentirse. 

REPENT1R  , s.  m.  Arrepentimiento  , 
pesar : de  habey  dicho  ú hecho  alguna  cosa. 

* REPERCÉ , ÉE  y p.  p.  y adj.  Horada- 
do , agujereado  de  nuevo. 

* REPEROER , a.  a.  Volver  á agujerear. 

REPEROJSSIF  , IVE , adj. y s.  Reper- 
cusivo. 

RKPERCUSSION  , s.f.  Repercusión. 

RÉPERCUTER  , %>.  a.  Repercutir  , re- 
chazar , reflejar. 

* REPERDRE  , V.  a . Volver  á perder , 
perder  otra  vcz.v. 

* REPKRDU,  UE , p.  p.y  adj.  Vuelto  á 

perder,  perdidp  otra  vez. 

RKPÉRE , s.  m.  Señal , marca  , núme- 
ro : de  las  diferentes  piezas  de  que  se  com- 
pone una  máquina,  ó instrumento , para 
armarle  otra  vez.  • 

RÉPERTOIRE  , s.  m.  Repertorio  : tabla 
ó índice  de  las  cosas  contenidas  en  una 
obra , o tratado. 

REPESÉ  , ÉE  , p.  p.  y mlj.  Repesado. 

REPESER  , v.  a.  Ri*pcsar  , pesar  de 
nuevo. 
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RKPKTAILLER  , v.  a.  Machaquear  : 

repetir  nna  cosa  hasta  cansar , porrear  en 

«lía- . . - - 

R EPEl’É  , EE  , p p.  y atlj.  Repetido. 

REHÉTER , *\  a Repetir  : volver  á de- 
cir , ó contar  : decir  ó contar  otra  vez  , ó 
muchas  veces , lo  que  ya  se  ha  dicho  , ó 
contado.  ||  Repasar : recorrer  lo  que  se  ha 
estudiado.  (|  Repasar  , dar  repasos  , á Jos 
estudiantes,  como  lineen  los  pasantes  de  cla- 
se. i|  Ensayar,  probar  : nna  pieza  de  teatro  , 
»1«  música  , etc.  * Repetir  : en  lo  fínense  es 
demandar  en  jtislica  , pidiendo  lo  que  es 
suyo.  ¡|  Repetir  : en  la  marina  se  dice  de 
las  señales  del  navio  comandante  , que  vuel- 
ven a hacer  los  demás  para  asegurar  que  las 
han  entendido. 

REPETI  1 EUR  , s.  m.  Repetidor,  pa- 
sante dej  estudiantes. 

REPEÍ  1J  ION  , s.  f.  Repetición.  ||  En- 
sayo , prueba  : de  una  pieza  de  teatro  , de 
música , etc. 

* REPÉTRIR , v.  a.  Volver  á amasar. 

REPELELE  , EE  , p.  p. y adj.  Repo- 

blado  , poblado  de  nuevo. 

REPELI  Pí  .KMENT , 5 . m.  Repoblación  , 
nueva  población  , nueva  crin  , nuevo  plan- 
tío : hablando  de  un  pais  , de  un  estanque  , 
de  un  bosque  , etc.,  que  hahia  quedado  sin 
gentes  , sin  peces  , sin  árboles , etc. 

REPELrLER  , %•.  a.  Repoblar  : volver 
¿ poblar. 

RE PIC  , s.  m Repique  : en  el  pliego  de 
los  cientos.  U^j^.  yfam.)  Pícese  :Jnirc  qucl- 
qu'un  repie  , le  futre  repie  rí  capot  ; echar 
la  pierna  encima  á alguno',  dailc  (ptinre  f 
falta  : aventajarle  mucho  en  alguna  cosa. 

* REPILER  ,*  v.  a.  Volver  á majar  una 
cvsa  , machacar  de  nuevo. 

* RKPIQLER,  v.  a.  Volver  á picar,  pun- 
zar otra  vez.  ¡[  Repuntar. 

REPIT  , a,  m.  Plazo  , espera  : que  se  da 
á mi  deudor  para  que  pague.  |¡  Ja  tires  de 
répit  : moratoria  , espera  concedida  en  jus- 
ticia para  no  apremiar  á un  deudor. 

REPLACER  , a . Reponer,  colocar  : 
poner  una  rosa  en  su  lugar. 

*REPLAIDER  , »*.  //.  V olver  á pleytear, 
plcytear  de  nuevo. 

* R KPLAN  CUE1ER’,  O.  a.  Volverá  en- 
<#sf>lr*r  : hacer  de  nuevo  un  tablado  , ó suelo 
«le  iindei  a. 

* RLPLAN  rÉ , ÉE , />.  p.  Replantado , 
plantado  de  nuevo. 

*REP!  .ANTER  . c\  a.  Replantar,  volver 
á plantar  : plantar  de  nuevo. 

ííEí'i ,A  1 RACE  , s.  m . Remiendo  : n— 
paro  , ó rceoii  ida  con  yeso  ó mezcla  que  si- 
da ligo  a y malamente  a nna  obia  maltra- 
tada. |j  jig-j  jiim. ) .Soldadura , emplasto , 
remiendo  : corte  o medio  Ira  mino  que  se 
toma  para  enmendar , ó tapar  un  yerro. 


REPL.ÍTRÉ  , ÉF  , p.  p.  y aJj.  Repe. 
Hado , recorrido , repasado  con  yeso , ú mez- 
‘•la-  II  ( ftp-  y fam.)  Soldado,  solapado, 
sobresanado. 

REPLA  1 RFR , v.  a.  Repellar,  recorrer 
con  yeso,  dar  unas  paletadas , á alguna  obra 
descascarada  , ó darle  un  repuso.  ||  {Jig.  y 
frm. ) Sobresanar  , solapar , soldar  : encu- 
brir una  (alta  , ó yerro. 

REPLET  , FTxE , p.  p.y  atlj.  Obeso  , 
muy  grueso  : dicese  solo  de  las  personas. 

llÉPLÉriON  , s.  J.  Repleción  , pleni- 
tud ■ gordura  que  resulta  de  la  aiiutulancia 
de  li  timoies.  . 

REPU , s.  ni.  Doblez  : pliegue  : arruga, 
jj  Respaldo  , membrete  : de  un  despacho,  ó 
cúlura.  ||  Vuelta,  rosca  ,,  onda  : del  movi- 
miento de  las  culebras.  Lasase  regularmente 
en  plural.  }|  (fig. ) Rincón,  escondrijo  : el 
¡ntciior,  lo  inas  secreto  descorazón,  del 
alma.  ||  K id.)  fifeese  : avoir  1» raneo np  de 
replis  : tener  muchos  entresijos , solapos , 
conchas. 

IÜ.PLlE , EE,  p.  p.  y adj.  Vuelto  á 
plegar  , á doblar.  ||  Enroscado  , encogido,  j] 

V uelto  , recogido. 

REPL1ER , m a.  Volver  á plegar,  ó do- 
blar : lo  que  estaba  desdoblado. 

RhPLÍER  ( SE ) , %*.  r.  Doblarse  , enros- 
carse , retorcerse  : como  hacen  las  culebros. 

II  Recogerse , retirarse  : dícese  de  un  cuerpo 
de  tropas  perseguido  , cortado,  ó expuesto, 
que  hace  nn  movimiento  para  irá  juntarse, 
o incorporarse  con  otro  , ii  apostarse  en  otro 
sitio,  jf  ( Jig.  ) Tomar  nuevos  sesgos , ó 
atnahos  : para  lograr  su  intento.  Apelar  á 
nueves  medios , asirse  de  otras  aldabas. 

REPLIQUE  , s.  J.  Replica  : repuesta 
argumentando  contra  lo  que  se  ha  dicho, 
ú escrito.  ||  Respuesta,  segunda  contesta- 
ción : la  oue  hace  el  abogado  á la  primera 
que  dio  el  de  Ja  parte  contraria. 

REPLIQUE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Repli- 
cado. 

RKPLIQUER  , a.  a.  Replicar:  instar, 
ó argiiir  contra  otro.  ||  Replicar  : responder 
repugnando  lo  que  se  numda. 

* REPL1SSER , v.  a.  Replegar,  volver 
a plegar  : rehacer  los  pliegues  de  alguna 
ropa. 

* REPLONGER  , a.  Volver  á zabullir, 

á meter  en  el  agua.  j|  \Jlg. ) Volver  á su- 
méigii  , ó sumergir  otra  vez  : y lanibu  u 
rehundir. 

^REPLONGER  (SE),  r-.  r.  Recaer  en 
sus  misinos  vicio»,  volverá  encenagarse,  a 
sumergirse. 

*Rl  POLIR,  »*.  ti.  Repulir,  pulir  nías, 
d de  nuevo. 

R EPULON  , s.  m.  ( ctptit. ) Vuelta  en-  I 

toniQ,  yen  cinco  tienqu.». 

REPON DANT , s.  m.  Sustentante  : d 


que  defiende  teses , certámenes  , ele.  en  un 
acto  público.  (I  Fiador  , abonador  : el  que 
responde  por  otro.  Diccsc  en  francos  prin- 
cipa buen  le  del  que  abona  á otro  , o res- 
ponde de  su  conduela. 

REPONDRE,  y.  a.  Responder  : á lo 
que  se  pregunta  , ó propone.  Usase  también 
como  verbo  neutro.  j|  Replicar  , ser  respon- 
dón , como  un  criado  respecto  de  su  amo  , 
un  hijo  respecto  de  sus  pudres.  ¡|  Correspon- 
der , repetir  : dicese  «leí  eco.  ||  Res  poder  , 
contratar  ; á una  carta.  j|  Responder  : al 
que  llama.íl  Responder,  replicar : á un  pedi- 
mento , ó alegato. ||SuslcnUir  : defender  unas 
teses , conclusiones.  ||  Corresponder  , guar- 
dar proporción , ó igualdad  una  cosa  con  otra. 

||  Responder  , salir  por  fiador  : abonar  á 
otro.  ¡|  Corresponder  una  cosa  á...  caer  á.... 
ir  á parar  a tal  parage.  ||  Corresponder : al 
saludo  , á la  cortesía,  á la  amistad,  etc.  : ser 
correspondido.  ||  Responder:  dicrac  de  la  par- 
te riel  coro  que  canta  después  de  la  otra. 

RÉPOiNDU,  l)E,  p.  p.yadj.  Respon- 
dido,, etc. 

RÉPONS,  s.  m Resposorio  : ciertos  ver- 
sumios  en  el  rezo  eclesiástico.  ||  Responso  : 
el  responso  rio  que  se  dice  por  los  difuntos. 

REPONSE,  s.  f.  Respuesta  : a una  pre- 
unta , ó qiiestion.  j|  Respuesta  : replica  , 
efensa.,  ||  Respuesta  , Eoutexucion  : a una 
carta.  A veces  se  loma  por  la  misma  carta 
en  que  se  responde. 

♦KEPORTAGE,  s.  m.  Censo : carga  anual 
de  la  mitad  de  diezmo. 

REPORTER , v.  a Volver  á llevar.  ||  Se  | 
repórter  dans  un  eiulmit  . transportarse  de 
nuevo  á un  par  age.  j|  {Jig- ) Transportarse 
mentalmente. 

REPOS  , J.  m.  Quietud  : inmovilidad  : 
privación  de  movimiento.  ||  Descanso  : ce- 
sación del  trabajo.  ||  Reposo  , descanso  : ec- 
uación de  fatiga,  de  afanes.  ¡| Tranquilidad  : 
exención  de  cuidados,  de  temores,  etc.  j| 
descanso  , sueño  ; reposo  del  que  duerme.  || 
Descanso,  meseta  : de  una  escalera.  ||  Des- 
canso, el  seguro  : en  las  armas  de  fuego. ¡|  La 
pausa  que  se  lia  de  hacer  en  las  silabas  de 
los  versos  : y es  lo  mismo  que  cesura. \\ifig-) 
¿Jámase  repos  public  la  tranquilidad  pú- 
blica* 

REPOSE  , EE , p.  p.  y adj.  Reposado. 

REPOSEE,  s.  f.  Cama,  yacija  : esta- 
ción donde  descansan  los  animales  monte- 
ses. 

REPOSER,  v.  a.  Poner  á descansar  , 
apoyar  una  cosa  sobre  otra  para  que  este  có- 
moda , y «nieta. 

REPOSER  , v.  n.  Reposar  , descansar  , 
dorinir.||  Katar  descansando , estar  recostado. 
Reposarse  , asentarse  : las  cosas  líquidas,. 

REPOSER  ( SE ) , v.  r.  Descansar  : ce- 
en  uu  trabajo  , ó fatiga.  |[  Estar  sosegado, 

« 


recogido.  ||  Se  reposer  sur  quelqu’un  ; des- 
cuidar en  alguno , liarse  de  el  , dexarlo  a 
su  cuidado. 

REPOSOIR  , s.  m.  Estación  , altar  : que 
se  levanta  en  la  carrera  de  la  procesión  del 
Corpus  para  colocar  el  Santísimo. 

REPOUS  , s.  m.  ( anjuii.)  Argamasa  he- 
cha ríe  cal , teja  , v ladrillo  molido. 

RKPÜLSSANf , ANTE,  adj.  Repelen- 
te: que  hace  retroceder.  ||  {Jtg»)  Asqueroso: 
que  inspira  aversión. 

REPOD SSEMENT  , s.  m.  Repulso  , re- 
chazo. ||  Coz , culatada  : que  du  una  arma 
de  fuego. 

REPOUSSE , ÉE  , PP-  X a<h • Recha- 
zado , repelido,  etc.  V.  Repousscr. 

REPOUSSER , v.  a.  Rechazar:  rebatir: 
repeler  : rempujar  : hacer  recular , cejar  , ó 
retroceder.  j|  ( /«#. ) Resistir  , hacer  rastro. 

REPOUSSER , n.  Echar  renuevos , vol- 
ver a brotar ; hablando  de  árboles.  ||  Dar 
coz  , ó culatada  : d ícese  de  las  aimas  de 
fuego  al  dispararlas. 

REPOUSSOIR  , s.  m.  Botador : taco  d 

cuña  para  echar  fuera  un  tarugo.  ||  Saca- 
puntas : instruí nen lo  de  herrador  para  sc- 
car  clavos. 

REPREHENSIBLE , adj.  m.  y f.  Re- 
prehensible. 

REPREHENSION,  S.f.  Reprehensión: 

amonestación , corrección. 

REPRENDER , »*.  a.  Volver  á tomar, 
tomar  otra  vez,  o de  nuevo.  ||  Recuperar: 
recobrar  lo  perdido.  ||  \ olver  á empezar  , 
proseguir  : lo  «pie  se  había  interrumpido, 
ó suspendido.  ||  Reprehender , condenar  : 
en  cUetio , ú hecho.  ||  Renrcndro  ha  ¿cinc ; to- 
mar ó cobrar  aliento  , o resuello. 

REPREN  DRE  ( SE  ) , v.  r.  Cerrarse,  en- 
camar : dicesc  de  una  herida,  ó cortadura. ¡( 
Corregirse  , enmendarse  : componer  lo  mal 
dicho. 

•REPRENEÜR , j*.  rn.  (Jarrtj  Rcprchcn- 
dedor  : criticón  , mordaz. 

REPRESA ILLE,  j.  f.  Represalia  : pa- 
tente  de  represalia.  Usase  regularmente  cu 
plural. 

REPRESENTAN'!*,  s.  m.  Representante  ; 
el  que  representa  algnua  persona  ausente  , 
cuerpo  , ó comunidad. 

REPRESENTATE’ , IVE  , adj.  Repre- 
sentativo.. 

REPRESENTATÍON , S.  / Presenta- 
ron : de  títulos,  instrumentos  , etc.  \)  Re- 
presentación, descripción  , pintura  : de  lyia 
hatada  , de  tina  fiesta  , etc.  Representación  - 
de  una  comedia , etc.  j|  Üeprcscnlarim»  . el 
derecho  de  representar  a olro  , de  h.'iter  sus 
veces  jPrcM'itcia,  planta  , estampa  : habiten - 
#lo  do  la  Im.-na  figura  do  una  persona.  ;( 
i Tumba,  ó lú.j.nV»  : que  se  pone  en  las  iglc- 
sia*  pata  las  deque»*  de  los  Jiiunlos. 
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REP  ...  ( So8  ) 

REPRÉSENTE  , LE  , p.  tu ij.  Re- 

presen  »hHo. 

REPRÉSENTER  , v.  a.  Presentar , ha- 
cer presente,  poner  a la  vista,  txhil»¡i.l|Re- 
pre**  ntar  : hacer  las  voces  de  otro.  ||  Repre- 
sentar, figurar  : presentarla  idea  ó imagen 
de  alguna  cota.  ||  Representar  : expresar  tal 
cosa  o hecho  por-  medio  de  la  pintura  , la 
«.cultura,  ó el  gratado.  j|  Representar  : pin- 
tar , describir  tal  cosa  ó hecho  en  metro , 

Ó en  prosa,  ¡j  Representar  : una  pieza  de  tea- 
tro. |¡  Representar  á....  hacer  el  panel  de.... 
en  un  drama.  ||  Representar  : hacer  las  vece* 
de  otro.¡|Hacer  presente , hacer  ver,  exponer  : 
los  motivos  ó razones  para  que  otroiuudc 
íle  opinión  , ¡deas,  6 condncta.  || Represen- 
tar, íicinar,  pintar. 

REPRESENTER  (SE)  , p.  r.  Presen- 
tarse en  presencia  de  otro.  |¡  Representarse  : 
figura i»e  alguna  cosa  en  la  mente.  (|  Reme- 
darse á si  mismo  cu  una  comedía  , ó saí- 
nete., 

RKPRESSíF,  IVE , adj.  Lo  que  reprime, 
y refrena. 

* REPRETER  , v.  a.  Volver  á pres- 
tar. 

* REPRIER  , v.  a.  Volver  ¿ convidar  , 
rogar,  etc. 

RKPRIMABLE  , adj.  m.  y f.  Lo  que 
delusor  reprimido. 

RÉPRIMANDE , s.  f.  Reprelicnsion  : 
del  superior  al  inferior  solire  alguna  falta.  || 

Forte  reprimaruie  : reprimenda  , dura  rc- 
iirrhí-nsion. 


REPR IMANDE , EE,  p.  p.y  adj.  Re- 
n'chrmlido. 

RÉPRI MANDER,  v.  a.  Repreheniler,  re- 
ñir , corregir  : el  superior  al  inferior  por  al- 
guna falta,  j]  licprinuvulcr  vertenugit , dore- 
nicnt  ; dar  una  fuerte  repatria buena 
fraterna.  • ' 

REPRIME,  EE,  p.  p.  y adj.  Repri- 
mido. 

RÉPRI MER  , v.  a.  Rqirimir  : contener  3 
atajar. 

REPRIS  , ISE  y p.  p.  y adj.  Vuelto  á to- 
mar , á coger.  ||  Vnelto  á empezar,  á conti- 
uñar » •'*  seguir,  etc.  ||  Heprís  de  justice  : 
a¡»erci!)ido  por  la  justicia. 

REPRÍSE  , s.  f.  Continuación  de  una 
cosa  que  se  había  parado,  ó interrumpido. 
||S<gundu  parte  ; de  una  aria  , canción  , etc. 
|l  Estribillo  : de  una  copla.  j|  Juntura  , zur- 
cido : labor  con  que  se  jiega  una  tela  , «n 
encune,  etc.  que  se  había  rasgado.  J|  Recal- 
an ' la  obra  <le  echar  una  zaputa  á tina  pa- 
red. [|  Represa  : d ícese  de  la  embarcación 
que  se  vuelve  ú tomar  después  de  aprcsadii 
por  el  enemigo. 

«‘RFPRlSÉR  , **.  a.  Retasar,  apreciar  de 
im**vo  una  en§a. 

♦REPRISES  , t.  f.  Dote  de  una  vidua  f 


REP 

que  se  saca  de  los  bienes  del  marido  con 
antelación  á tollo. 

REPROBACION  , s.  f Reprobación. 
REPROCHABLE  , rdj.  m.  y f.  Re- 
prehensible. ||  ( fnr.  ) Recusable,  tachable. 

REPROCHE  , s.  m.  Tacha  , nota , infa- 
mia : de  acción  fea. 

REPROCHES  , piar,  ( for .)  Taclias  : pa- 
ra recusar  lo»  testigos.  j|  Satis  i 


w it  repmr 

sin  cebaren  cara  , sin  motejar.  ||  Un  hornme 
saris  reproche  hombre  sin  tacha  , sin  pero. 

REPROCHE,  ÉE , p.  p.y  adj.  Ilepichen- 
dído , afeado , tachado , reprobado. 

REPROCHKR  , *.  Echar  en  cara  , vi- 

tuperar, afear  : una  mala  acción  á alguno, 
ó hacerle  cargo  de  ella.  j|  Hepmcher  des 
témoins  : recusar,  reprobar  los  testigos  : po- 
nerlas tachas. 

REPROCHER  ( SE  ),  *>.  r.  Acúsame, 

reprobarse  a sí  mismo  una  acción  , mote- 
jársela. 

R'CPRODUCrmiLITÉ  , t.f.  La  fJCol- 

tac!  de  reprpílucirse. 

REPR  1DUCT1BLE,  adj.  m.  y f.  Re- 

productihle  : que  puede  reproducirse. 

REPRODUCTION j s.J.  Reproducción. 
REPRO  DU1RE,  v.  a.  Reproducir  , pro- 
ducir de  nuevo. 

REPRO  DUIT , ITE  , p.  p.y  adj.  Repro- 
ducido. 

♦REPR OMETTRE,  ^.«.Volverá  prome- 
ter  , prometer  .de  nuevo. 

RÉPROUVÉ,  ÉE,  p.n.  y adj.  Repro- 
bado., condenado  , .excluido. 

RÉPROUVÉ  , ÉE , su/.st.  Reprobo  , pre- 
cito : con  leñado  á las  penas  eternas. 

RÉPROüVER,  v.  a.  Reprobar , excluir  , 
condenar  : una  doctrina  , una  opinión  , etc.  j| 
Reprobar,  condenar  : dicese  de  Dios  respecto 
del  pecador  que  mucre  en  culpa  mortal. 

REPULE , s.  m.  Reptil  : todo  animal 
que  anda  arrastrando.  Usase  algunas  veces 
como  adjetivo. 

REPU  , UE,  p.  p.  de  repaílre.  Mante- 
nido . alimentado  , nutrido. 

RÉPLBLICAIN,  AINE,  adj.  Republi- 
cano. 

RÉPUBLICAIN  , s.  m.  Republicano  : 

el  afecto  á este  gobierno  : y el  mismo  go- 
bierno. 

♦AÉPUBIJGANISME,  s.  m.  Republica- 
nismo : zcio  ardiente  por  el  gobierno  repu- 
blicano. 

RÉPUBIJQUE , s.  f República  : el 
gobierno  de  muchos.  |J  Se  dice  también  por 
Ja  extensión  ile  este  gobierno.  ||  Hépulli- 
que  des  feitres  : icpública  literaria. 

REPUDIACION,  s,f.  Repudio  : Ja  ac- 
ción .de  repudiar, 

REPUDIÉ  , ÉE  , p.p.  y adj.  Rcpudia- 
RÉrUDIER , t a.  Repudiar  ; recusar 
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repeler  Ja  moger  propia  por  medio  del  di- 
vo» cío.  [I  Repudiar : renunciar  una  herencia. 

Ri¿PUGNANCE  , 1.  /.  Repugnancia, 
disgusto  , oposición  : especie  de  aversión. 

RÉPUGNANT , ANTE  , adj.  Repu- 
gnante. 

REPUGNER  , v.  n.  Repugnar  : tener 
Oposición  una  cosa  á otra.  j|  Repugnar  : 
implicar,  no  poderse  averiguar  una  cosa.  (| 
Repugnar  : hacer  de  mala  gana  una  cosa  : 

resistir. 

REPULLULFR,  u.  n.  R^pulalar  : volver 
n pulular,  á multiplicarse  mucho.  i|  Retalle- 
cer , yetoftar  : en  las  plantas. 

RKPULSÍF , IVE,  ndj.  (Jis. ) Repulsivo  : 
lo  qttp  tiene  acción  ó virtud  de  rej>*  ler. 

REPULSION  , s.  f.  ( fU. ) Repulsión  : 
la  acción  v el  efecto  de  repeler. 

♦REPURGER , v.  «.Volver  á purgar, pur- 
gar de  nuevo. 

REPUTA  CION , s.f.  Reputación  : cre'- 
dito,  concepto.  ||  Avoir  tu  réputuíion  de 
Li  are  : tener  fama,  pasar  plaza  de  valiente, 
de  guapo.  . 

REPUTÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Reputa- 
do. 

REPUTF.R , v.  a.  Reputar  , considerar  , 
creer , tener  : por  taJ. 

RÉQUART,  s.  m.  ( for .)  La  qnarta  par- 
te del  quarto  de  una  herencia. 

REQUERIRLE,  adj . m.  y f {for.) 
Lo  que  se/lefie  requerir,  pedir. 

RÉOLERANT,  ANTE,  adj.  {for.)  De- 
mandador, rcqiieridor,  actor  : la  parte  que 
demanda  en  justicia. 

REQUERIR , v.  a.  Pedir,  solicitar.  Regu- 
larmente se  usa  en  lo  forense , y es  deman- 
dar, pedir  en  justicia. 

RrQLÉTE , s.J . Pedimento,  petición  , 
demanda  : ante  los  jueces,  ó tribunales.  ¡| 
Súplica,  petición  : de  viva  voz,  de  un  par- 
ticular á otro.  ||  M ai  tres  des  requetes : uní» 
de  los  magistrados  de  París,  que  hacia  rela- 
ción de  las  peticiones  de  las  partes  en  el  Con- 
sejo del  Rey,  en  donde  tenían  voto  delibera- 
tivo. ||  (for.)  D ícese  : se pourvoir par requéte 
ciri/e  : suplicar  en  revista.  I|  Palés  de  re - 
qudle  : cierto  genero  de  pastelillos. 

♦REQUETER  , u.  a.  {maní.)  Rastrear  la 
caza  de  nuevo,  volver  á la  pista. 

REQUIEM,  s.  m.  iat.)  Réquiem  : 
Oración  por  los,  difuntos.  |]  ]\!  es  se  tle  re- 
tjuiem  • misa  de  rcquiein , misa  de  difun- 
to*. 

REQUIN , ó CEDEN  DE  MF.R  , 5.  m.  Ti- 
burón , marrajo  : especie  de  cetáceo  muy  vo- 
raz. 

RFQíNQUER  (SE),  v.  r.  {fem.y  j°r.) 
Emperifollarse,  repulirse  : se  dice  por  burla 
de  las  viejas,  también  de  los  viejos , q uc  quie- 
ren componerse  mas  de  lo  que  corresponde  á 
512  edad. 
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,into  : quinto  del 


REQUIN! 

quinto. 

♦R EQUIr  tMVT^^IPPWTer  a equipar,  per- 
trechar, h proveer  de  lo  necesarioen  qualqnie- 
ra  cosa. 

REQCIS,  ISE,  p.  p.  de  requerir.  Reque- 
rido , pedido , exigido.  a , 

REQUIS , ISft , adj.  Preciso , necesario, 
competente,  conveniente  : que  se  requiere, 
que  se  pide,  como  : avoir  / dge  requis  , les 
qua  liles  requises. 

REQUISE  y s.f.  Usase  solo  en  esta  frase: 
é tre  tle  requise  . ser  buscada,  ó codiciada 
una  cosa , por  su  rareza , ó poca  abundancia, 
como  : c’est  une  marchan  di  se  de  requise : 
les  hyns  uins  seront  de  requise  cette  aunéc . 

RÉQULSITION , s.f.  Rcqtier$niento.  || 
Petición  : demanda  en  un  tribunal.  !|  Jeuncs 
Retís  de  la  réquisition  : mozos  quintados, 
quintos , requeridos  para  el  servicio  mili- 
tar. 

♦REQUISITIONNAIRE , s.  m.  Quinto, 

mozo  quintado  : á quien  Je  ha  caido  la  suerte 
de  ir.a  servir  al  ext  reito. 

REQU1S1T01RE , s.  m.  {for.)  Pedimen- 
to fiscal.  ¡|  Exhorto  : requisitoria. 

♦RERE,  o.  n.  V.  /taire. 

♦RESACRÉ,  EE,  p.  p.  r adj-  Consagrado 
de  nuevo. 

♦RESACRER,  a.  Consagrarde  nuevo, 
volver  á consagrar. , 

♦RESA1GNÉ,  ÉE,  p.p.y  adj.  Vuelto  á 
sangrar , sangrado  otra  vez. 

♦RESAIGNER,  v.  «.Volver  á sangrar,  san- 
grar otra  vez. 

♦RESSAISJ,IE,/>.  p.y.  adj.  Rccrabarga- 
do,  vuelto  á embargar.  ||  Vuelto  á coger,  ú 
ocupar. 

♦nESSAISIR,  v.  a.  Reembargar,  volver  á 
embargar.  ||  Volver  á coger.  ||  Volver  á ocu- 
par. 

♦RESSAISIR  (SE),  v.r.  Volverá  posesio- 
narse. 

♦RESALUER,  *>.  a.  Resaludar  : volver  el 
saludo,  ó la  cortesía., 

♦RESARCELE,  EE,  ndj.  { Lias.)  Díccse 
de  las  cruces  embutidas  de  otra  cruz  de  esmalte 
distinto. 

♦RESCAMPIR , v.  a.  Retocar  : entre  pin- 
tores , y d«  >radorc*. 

RESC1NDANT,  m.  '/*.)  Pedimento 
de'raC»ion  . ó anulación  de  un  contrato , 

)T)ER,  v.  a.  ( for.)  Rescindir, 
fnn  contrato,  etc. 

RESCISION,  J.  {for.)  Rescisión  : di- 

cese  del  acto  de  anular  un  contrato,  etc. 

RESC1S0IRE , s.  m.  {for- ) Remiso- 
rio : el  acto  ó decreto  que  se  trata  de  anu- 
lar. 

RESCRIPTION , s.  f.  Pagare,  libramien- 
to , libranza  : Órdep  por  escrito  que  se  drspi- 
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cha  á favor  de  alguno  contra  \ina  tesorería  , 
cana,  efundo,  |%ra  entregarle  cierta  suma 
dt*  dinero. 

RE.SLRIT,  s.  m.  Rescripto  : dícese  de  las 
decisiones  imperiales,  y pontificia*,  que  se 
daban  en  forma  de  respucoias  sobre  qiiestiones 
de  derecho , y servían  de  ley. 

RKSEAÚ  , s.  m.  Enrejado  : labor  á modo 
de  red , liecha  de  seda , ó hilo.  Jj  Randa  : 
especie  de  cncaxe  de  seda , ó hilo.  |¡  Redecilla, 
ó cofja  :,para  recoger  el  cabello. 

RESEDA  ys.  m.  Reseda , miúoneta : plan- 
ta olmos*. 

♦RT\SKLLER  , v.  a.  Volver  á ensillar. 

*RESKMER,  v.  a.  Resembrar,  volver  á 
sembrar,  sembrar  otra  ver.. 

RÉSERVATION , « f Reserva,  reserva- 
ción ; úsase  en  el  derecho  canónico. 

RESERVE,  s.  f Reservación,  reserva  : 
guarda  que  se  liare  de  una  cosa  pata  otro 
tiempo  , ú otro  uso.  ||  Lo  reservado , lo  sepa- 
rado : lo  que  se  retiene  de  nn  total. ! j Reser- 
va, reten  : cuerpo  de  tropas  reservado,  y de 
prevención , para  ayudar  al  grueso  del  exer- 
rito.  j|  Reserva  , excepción,  restricción  : con- 
dición en  los  contratos.  ||  {fifí) Reserva  : pre- 
caución , cuidado.  ||  ( id. ) Circunspección, 
disimulo,  recato.  ||  A la  reserve  de...  exp. 
adv.  A excepción  de...  excepto...  exceptuan- 
do... ¡|  En  reserve : á parte , de  reten , de  pre- 
vención. ||  Saris  reserve  ; sin  reserva,  sin 
cautela,  sin  recelo,  con  confian?.*.  ||  (for.) 
Dícese  : reserves  coutufnicrcs  : biunc»  que  se 
aseguran  á lo?  herederos  ab  in téstalo. 

RESERVÉ,  EE,  p.  p.yadj.  Reservado. 
||  Reservado,  cauteloso  : detenido.  ||  Cas  re- 
servé ; caso  reservado , y que  no  lodo  confesor 
puede  absolver. 

RESERVER  , V.  a.  Reservar  : guardar 
para  mas  adelante,  ó para  quando  sea  opor- 
tuno, ó necesario.  ||  Reservar  : apartar  y 
guardar  para  sí,  6 para  otro,  parte  de  lo  que 
fci  distríbiMOa.'-».*^ 

RÉSEHVER  (SE),  v.  r.  Reservarse: 
guardar , ó retener  para  sí  alguna  con».  ¡|  Si  - 
servarse  : diferir  ó esperar  el  hacer  ó decir  al- 
guna cosa  para  otra  ocasión. 

RÉSERVOIR  , s.  m.  Depósito  : de  aguas. 
También  se  dice  charca,  estanque,  arca: 
obm  artificial : en  que  se  retiene  ó recoge  el 
agua  para  varios  usos.  ||  Receptáculo*  dcp<> 
H|<>,  cavidad  : dícese  en  la  an-uou^Éttfahm- 
orí  de  la  bilis,  ú otros  humores.  í v 

KESIDANT,  ANTE,  adj.  dnue  i 

que  reside,  ó habita  de  asiento 

paebkr. 

ífrÉM  DENLE,  s.f.  Residencia  : domici- 
lio, habhnrion  de  asiento  qne  hace  una  per- 
sona en  un  pueblo.  ||  Resioencia  : el  parage 
en  que  deben  vivir  los  empleados  y benefi- 
eiaó.us  para  asistir  á sus  obligaciones.  j{  Resi- 
dencia • empleo  de  oo  residente  cerca  ac  uua 


o ) RES 

corle  CTtranpera.H  i ’ijuim)  Atiento,  Mielo, 
[loso  : el  que  ilexun  las  cosas  liquidas. 

RKSIDKNT,  s.  m.  Residente  : enviado 
de  utia  corte  con  solo  el  carácter  de  m¡- 
nislrq. 

RESIDER,  v.  n.  Residir : habitar,  vivir 
, de  ¿ijienlo  en  un  pueblo.  |{  Residir : el  ecle- 
m.  Mico  en  el  lugar  de  su  beneficio.  ||  ( fíg.) 
Residir:  estar  despostada  una  cosa.  II  r rail 
rjue  /o ule  I auto  rite  reside  en  sa  personne  , 
que  (pule  la  Science  reside  en  lui. 

RESIDU,  s.  m.  Resto  : de  una  cuenta  de 
gastos.  |¡  Resta  : de  una  cuenta  departido.  || 

( atiirn.  ) Residuo  : lo  que  queda  de  una 
substancia  que  ha  pasado  por  una  o¡iera- 
cion.. 

RÉSIGNANT,  s.  m.  Resignante  : el  que 
resigna  un  beneficio. 

RÉSIGNATAIRE,  s.  m.  Resignatnrio : el 
«fflesiástico  en  cuyo  favor  otro  ha  resignado 
un  beneficio. 

RÉSIGNATION,  s.f.  Resigna,  ó resi- 
gnación : la  renuncia  de  un  beneficio  edesiás- 
tico.  1|  Resignación  : conformidad  con  la  vo- 
luntad de  Dios.  , 

RESIGNÉ,  EE , p.  p.  y adj.  Resignado  , 
renunciado.  [|  Resignado,  con fonue  : sujeto, 
entregado  á la  voluntad  de  Dios. 

RESIGNER , v.  a.  Resignar  : renunciar 
un  beneficio  eclesiástico.  ^ 

RÉSIGNER  (SE) , V.  r.  Resignarse,  con- 
foruifirsc  con  la  voluntad  de  otro. 

RESILI ATÍON , s.f.  (for.)  Casación , 
aboliciou  , invalidación  de  un  acto. 

R ESI  LIE , ÉE  , p.  p.y  adj.  Abolido  , 

anulado . 

+RÉSILIER,  v.  a.  Abolir,  invalidar,  anu- 
lar un  contrato. 

RESILiR,  v.  n.  (for.)  Redamar  : contra 
un  contrato,  rale,  etc. 

RESINE  , s. /i  Resina  : materia  pegajosa 
y espesa  , que  se  saca  de  ciertos  árboles  y ar- 
bustos. ||  Resine  séche  : pez  griega. 

RÉSENKUX , EUSE , adj.  Resinoso. 

♦RKSI’SGLF.,  ó RÉSÍNGUE,  ».  m.  De- 
sabollndor  : instrumento  de  rdoxcro. 

RÉSIP1SCENGE,  s.f.  Enmienda  : de  tro 
pecador  que  reconoce  su  culpa. 

RÉSIS  LANCE,  s.f.  Resistencia. 

RESISTEU , v.  n.  Resistir  : no  ceder  al 
golpe  ,ó  impresión  de  un  currpo.  ¡ | Resistir  : 
oponerse  , hacer  frente  á qualquirni  fuerza  . 
ó violencia.  ||  Resistir  : aguantar  fatigas  , uJ- 
bajos  , molestias. 

RESOÍJL!  , LE,  p.  p.  y adj.  Resuelto: 
decidido.  |{  Resuelto , disuclto , desatado,  j 
Resuelto  , disipado.  ||  Resuelto , arrestado  , 
determinado  : por  arrojado,  atrevido. 

RESOLUBLE , atlj.  m.yf.  Resoluble, 
que  se  puede  resolver:  dícese  de  mi  pro- 
1 1!  rufa  m a temó  * ico. 

RÉSÍJLCMKNT,  adv.  R ‘sueltamente. 
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disolutamente.  ¡|  Resueltamente  , tletenni- 
tiadaiucntc  : con  ánimo  resuelto,  ú osado. 

RESOLUTIF  , IV  E,  adj.  Resolutivo, 
disolvente  : di  cese  en  la  farmacia  de  ciertas 
medicinas. x Usase  también  como  substan- 
tivo. , 

HKSOUjTIO?í  , s.  /.  Resolución  , so- 
lución : de  una  qiieslion  , de  una  dificul- 
tad. |j  Resolución , determinación  : propó- 
sito , ánimo.  (|  Resolución  , arresto  , valor.  || 
Resolución  : reducción  de  un  cuerpo  a sus 
primeros  principios  , como  se  dice  en  la 
química.  ¡|  Résolution  tf  un  bail  ,d'un  con- 
trol : rescisión  , anulación  de  un  arrenda- 
miento, de  un  contrato.  j|  Resol  uñón  d une 
tnmeur , d un  cáncer  : resolución  de  un 
tumqr  , de  un  cáncer. 

RESOLUTO  IRE , adj.  m.  y f {fot.) 
Resolutorio. 

RKSOLVAN  T , ANTE,  adj.  Resol- 
vente : lo  que  resuelve,  ó disuelve.  En  lo 
didáctico  se  usa  también  como  substantivo. 

RKSONNANCE  , s.  f.  Resonancia  , 
retiujiho. 

RESONNANT  , ANTE  , adj.  Reso- 
nante , retumbante  ; hablando  de  un  pa- 
rage que  rellexa  bien  , ó demasiado  el 
sonido.  ]|  Sonoro , sonoroso  : hablando  de 
voces,  ó de  instrumentos. 

RÉSONNEMENT  , s.  m.  Resonancia, 
sonoridad. 

UESONNER,  u.  n.  Resonar , retumbar. 

|l  Sonar  , tener  buen  ó mal  sonido  : dícosc 
de  las  voces  , instrumentos,  ó campanas. 

RÉSOUDRE,  e.  a.  Resolver  , desatar  : 
dar  solución  á una  dificultad  , á una  duda.  ¡| 
ResolVer,  convertir,  reducir:  un  todo  a 
partes  menudas  deshaciéndolo.  j|  Resolver  : 
disipar,  desvanecer  humores  , tumores.  || 
Anular , casar  : dicese  en  lo  forense  de  un 
contrato  , etc. 

RESOUDRE,  v.  n.  Resolver  : determi- 
nar hacer  una  cosa.  * 

RESOUDRE  (SE)  , v.  r.  Resolverse  , 
determinarse  : á decir  ó hacer  alguna  cosa. 

||  Resolverse  , reducirse  , convertirse  ; un 
cuerpo  en  partes  menudas  deshaciéndose. 

RESOUS  , p.  p.  de  tétoudre  , en  la 
acepción  de  disolver  , reducir  á...  ¡|  Disurlto, 
reducido.  ||  Resuelto,  convertido.  ||  fírouil - 
bird  reso us  en  pluie  : niebla  convertida  en 
lluvia. 

RESPECT , s.  m.  Respeto,  atención  : 
que  se  guarda  á las  cosas  , ym  las  perso- 
ga*. ||  Respecto  , relación  , razón  : de  una 
cosa  con  otra.  En  este  sentido  es  vo/.  an ti- 
nada en  francos.  ||  Au  respect  de...  respecto 
c...  en  comparación  de...  Sattjle  respect  : 
con  respeto  de...  con  perdón  de...  con  licen- 
cia do... 

RESPECTARLE  , adj.  m.  y f.  Respe- 
tóle : digrtp  de  respeto. 
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RESPECTÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Respe 
tado. 

RESPECTER  , v.  a.  Respetar  :4euer  res 
peto  : venerar , honrar. 

RESPECTER  ( SE  ) , v.  r.  Darse  á respe- 
tar, darse  honra,  darse  estimación  : en  el  mo- 
do de  portarse. 

RESPECT1F,  IVE , adj.  Respectivo. 

RESPECTiV  EMEJNT  , ade.  Respectiva- 
mente. 

RESPECTUEUSEMEN'T,  ade.  Respe- 
tuosamente. 

RESPECTUEUX  , EUSE,  adj.  Respe- 
toso : respetuoso  , reverente. 

RESPIRABLE,  adj.  tn.jr  f.  Rcspirabla  : 
que  se  puede  respirar. 

RESPIRACION  , s.  f.  Respiración. 

RESP1RER,  e.  n.  Respirar,  resollar: 
echar  el  aliento.  ||  [fig.  ) Respirar,  tomar 
aliento,  descansar  : aliviarse  de  alguna  gran- 
de |»cna , ó fatiga.  ||  Rcspircr  apres  une 
ctu.sc  : anhelarla  , desearla  con  ansia  , no 
pensar  mas  que  en  olla. 

RESPIRER  , e.  a.  Res  nirar  : ayrc  puro  : 
sano,  ó mal  sano. ||  [fig.)  Mostrar,  manifes- 
tar. ||  ( id. ) Anhelar , buscar  , desear  con 
vehemencia. 

RESPLKNDIR , e.  n.  Resplandecer  : 
relucir , brillar. 

R ESPLIN DISSANT,  ANTE,  adj.  Res- 
plandeciente. 

RESPLENDISSEMENT , s.  m.  Res- 
plandor. 

RESPONSABILITÉ,  s.f  Responsabi- 
lidad. 

RESPONSABLE  , adj.  m.  y f.  Respon- 
sable. 

RKSPONSIF  , TVE  , adj.  ( for . ) Res- 
pondiente, responsivo. 

*R ESPONSION,  s.  J.  Pensión  , ó carga , 
que  se  paga  en  la  orden  de  San  Juan. 

RESNAC,  s.  m.  Resaca  : diccsc  del  re- 
troceso de  las  olas  del  mar  quando  se  reti- 
ran de  la  orilla. 

RESSAIGNER,  v.  a.  Sangrar  otra  vez. 
¡|  También  se  usa  como  neutro,  y significa 
verter,  derramar  sangre  de  nuevo  y de  una 
herida  , de  un  fluxo  . etc. 

RESSA1S1R  , e.  7i.  Recobrar  : apoderar- 
se de  lo  que  antes  se  tenia. 

RESSASSE,  ÉE , p.  p.  jr  adj.  Vuelto  á 
cerner : repasado.  ||  r Jam. ) Especu 
lado,  apurado,  rebuscado. 

RÉSSASSER  , e.  a.  Volverá  cerner,  re- 
pasar : la  harina.  i|  {fig.  Y Jam. ) Especular, 
rebuscar  , alambicar  : examinar  menuda- 
mente. 

RESSAUT  , s.  ni.  ( armiit.  ) Resalto: 
qnalqnicra  parte  de  un  edificio  que  sale  fue- 
ra de  la  linca  recta. 

* JJKSSAUTEK  , v.  v.  Saltar  de  nuevo  , 

volver  u s;Jur. 
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¥ RESSÉCHER , y.  a . Resecar  , volver  á 

secar. 

*RES£EL,  s.  m.  Sal  que  queda  en  los 
navios  después  de  descargados. 

RESSEMBLANLE,  s.  J.  Semejanza, 
símil,  similitud.  Lo  primero  solo  se  dice 
entre  personas,* ó entre  cosas  de  una  mis- 
ma clase. 

RESSEMBLANT , ANTE , adj.  Seme- 
jante , parecido:  la  persona  ó la  cosa  que  se 
parece  á otra. 

RESSKMBLER , y.  n.  Asemejarse  , pa- 
recerse : una  perdona  ó una  cosa  a otro. 

RESSEMÉLE,  EF. , p.  p.  y adj . Con 
suelas  nuevas  : hablando  de  zapatos.  ||  Con 
soletas , 6 plantillas  : hablando  de  medias. 

RESSEMKLER  , y.  a.  Echar  suelas  nue- 
vas á unos  zapato*  viejos.  j|  Echar  soletas , 
ó plantillas,  a unas  medias  viejas. 

RESSEMER , v.  a.  Sembrar  segunda 
Tez. 

RESSENTI , IE , p.  p.  y adj.  Resentido , 

enojado.  ¡(Sentido,  experimentado. 

RESSENTiMENT,  s.  m.  Retoque : ama- 
go de  on  dolor , Ó dolor  que  1 dienta  , ó que 
se  siente  algo  después  de  haberse  mitigado. 
||  Resentimiento  , enojo  : causado  por  la  me- 
moria de  una  injuria  , de  una  buila  reci- 
bida. ||  Memoria  , reconocimiento  de  los  be- 
neficios recibidos.  En  este  sentido  ya  no  se 
usa  en  francés. 

RESSENTIR  , v.  a.  Sentir,  experimen- 
tar : no  se  dice  sino  de  un  dolor  , ó de  un 
gusto. 

RESSENTIR  ( SE  ) , v.  r.  Resentirse  , 

sentase  , darse  por  sentido.  ||  Resentirse  : de 
algún  mal  pasado,  sentir  todavía  algun  resto 
de  el,  conservar  reliquias  , ó señales  de  el. 

* RÉSEPAGE  , RESÉi’ER.  V.  Recé- 

pase , récéner. 

RESSERRÉ,  KE , p.  p.  y adj.  Estre- 
chado, estrecho.  ||  Cerrado  , apretado.  j|  En- 
cogido , recibido,  retlucido.  ||  Encellado, 
muy  guardado.  (I  Construido. 

HESS  EUR  KM  EN  T,  s.  m.  Cerramiento  : 
estrechura  : encogimiento  : opresión  : com- 
presión : reducción  : acortamiento  : estreñi- 
miento. Tiene  todos  estos  usos ; conforme  es 
la  cosa  de  que  se  hablo. 

RKSSERRER  , y.  a.  Apretar  , ó ajustar 
mas  : nna  cosa.  ||  (Jig* ) Estrechar  mas , ce- 
ñir mas:  los  lazos,  ó vínculo*  de  la  amis- 
tad , de  la  alianza.  j|  (úJ.'j  Reducir  , acortar, 
abreviar  : un  discurso  , una  materia  , un 
asunto.  ¡|  Enconar,  guardar  bien  : una  cosa. 
||  Estrechar  : un  preso  , una  plaza  sitiada.  || 
Cerrar,  estreñir  • el  vientre*  |f  Cerrar,  cons- 
treñir , comprimir  : los  poros  , el  rotaron. 

KKSSKKRER  ( SE  ) , u.  r.  Eslrcchatsc , 
reducirse  :¡  menos  : hablando  de  uu  terreno  , 
de  un  país.  j|  Red  únese  , ceñirse  : en  el  mo- 
do de  vida  .,  cu  los  gastos  , etc. 


RESSJF , 6 RF.CIF  ,5.  m.  ( naut.  ) Ar- 
ricete , placer , arrecife  : ringlera  de  escollos 
cubiei  los  de  sena. 

RESSOR  1 , s.  m.  Resorte  , elasticidad  , 
fuerza  elástica.  ||  Empuje,  fuerza  : la  que  ha- 
ce un  cuerpo  elástico  qitundo  esta  compri- 
mido. ||  Resorte  , muelle  : cierta  pieza  tem- 
plada  que  tienen  algunas  maquinas , ó arte- 
factos de  metal.  ||  (Jtg.  ) Móvil  : juego  : 
causa  por  que  se  obra  una  cusa.  ||  (id.) 
Medio  oculto  : de  que  se  vale  uno  para  lo- 
grar su  intento.  En  estilo  familiar  se  pue- 
de decir  registro  , teda.  j|  Distrito,  juris- 
dicción , territorio  : á que  se  extiende  el 
conocimiento  de  un  tribunal  , ó juez.  ]|  Ae 
se  ¿emuer  que  par  rvssorts : moverse  , me- 
nearse con  afectación.  ||  N'agir  que  par  res 
sorts  : obrar  con  impulso  ageno.  ||  Celan  esl 
pas  de  mon  ressort : no  es  de  mi  juzgado  , 
ó de  mi  inspección  , ó cargo.  j|  Juger  en 
dernier  ressort  : juzgar  sin  apelación. 

RE.SSORT1R  , y.  n.  Volver  á salir.  ¡| 
Depender  de  un  distrito  , ó jurisdicción. 

RESSO RT1SSANT,  ANTE,  adj.  De- 
pendiente de  tal  jurisdicción , ó distrito. 

*RESSOUDER,  y.  a.  Volver  a soldar  nna 
pieza. 

RESSOURCE,  s.  f.  Recurso  , remedio, 
medio  : para  salir  de  trabajos,  apuros  , cui- 
dados.]] {Jig *)  Se  dice  : avoirdes  ressnurres 
dans  lésprit  : élre  homme  de  ressource  , 
liomme  plein  de  ressnurccs  : ser  hombre  de 
expediente , de  industria  : ser  fecundo  en 
medios,  1 ocursos  , salidas  para  lograrlo  que 
intenta.  j|  ( Jam . ) Dicese  : Jai  re  ressource  r 
repararse  , remediarse , restablecerse  : de  los 
menoscabos  que  padeció  uno  en  sus  nego- 
cios, etc. 

RESSOLVEN1R  ( SE  ) , r.  Acor- 
darse , hacer  recuerdo  , hacer  memoria.  Usa- 
se también  como  verbo  impersonal.  *)  Acor- 
darse , considerar,  tener  presente,  hacer  re- 
flexión. 

RESSOUVENIR , 1.  m.  Memoria  , idea  , 
impresión  : que  se  conserva  de  alguna  cosa 
pasada. 

RESSUAGE,  j.  m.  Rezumo,  resudación  : 
el  acto  y efecto  de  rezumarse  , ó resudar.  ,| 
Separación  que  se  hace  de  la  plata  con  te- 
nida en  el  cobre  por  medio  del  azogue. 

RESSUER  , y.  n.  Resudar , sudar  : trans- 
pirar Ja  humedad  , rezumarse.  Díccsc  de  I;* 
paréeles  nuevas,  del  yeso  fresco,  etc. 

RFSSLJ  , s.  m.  La  querencia  ó cueva  en 
que  se  rocogen  las  reses  de  caza  para  enju- 
garse de  la  lluvia, 

RESSÜSC1XÉ , ÉE  ♦ P‘  P'  y adj-  Re- 
sucitado. 

RESSUSCITKR  , y.  a.  Resucitar : vol- 
ver la  vida  á un  muerto.  ||  (Jig.  ) Resucitar , 
renovar  , hacer  revivir:  un  plcvto  , una  que- 
rella , una  doctrina , una  moría  antigua. 
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RESSUYÉ,  ÉE  , p P'  y adj,  Secado  , 
•eco.  ||  Enxugado , cnxuio. 

RESSU  YKR  , y.  a.  y n.  Secar  : lo  hú- 
medo.  ;|  F.nxugar  : lo  mojado. 

RESTANT  , ANTE , atlj.  Reatante  , que 
queda  : de  una  suma , de  uua  cantidad  , de 
un  todo. 

RESTANT  , s.  m.  Lo  reatante  , el  reato , 
lo  que  resta  : hablando  de  pagos  , ó de  in- 
icíese». 

RESTAUR  , t.  m.  (cnm.)  Recurso  que 
tienen  los  aseguradores  uno  contra  otro  se- 
gún la  fecha  de  sus  seguros,  ó contra  el 
maestre  del  buque. 

RESTAU RANT , s.  m.  Restaurativo.  || 
Hostería  , fonda. 

RESTAU RATEUR , J.  m.  Restaurador, 
reparador  : el  que  restaura  , repara  , ó res- 
tituye una  cosa  en  el  estado  en  que  es- 
tuvo ames.  ¡|  Hosterero,  ó fondista  : que  da 
de  comer  a qua  (quiera  hora, 

RESTAURACION  , s.  J.  Restauración, 
reparación  : de  i.m  cosa  que  liabia  per- 
dido su  anteripr  estado. 

RESTAURÉ  , EE,  p.  p.jr  adj.  Restau- 
rado y reparado , restituido. 

RESTAU RER  , y.  a.  Restaurar  , repa- 
rar , restituir  : volver  una  cosa  al  estado  en 
que  otuvo  antes. 

RESTE  , s.  m.  Resto , remanente : lo  que 
queda  de  un  todo.  ||  Desecho  : lo  que  uno 
aexa  , á rehúsa.  |j  Resto  , reliquia.  J|  Resta  , 
alcance , sobrante : de  una  cuenta.  ||  Les 
restes  d’ un  repas  : los  sobras  , los  relieves 
de  una  comida.  ¡|  Au  reste  , du  reste  ( crpr. 
ady.  ) Por  lo  demás  , fuera  de  e$to.j|  Ayoir 
de  l a r geni  de  teste  ; tener  dinero  de  so- 
bra , de  mas  , ó dinero  sobrado.  ||  Jouerde 
son  reste  : envidar  el  resto  en  el  juego  j y 
figuradamente  es  echar  el  resto,  hacer  el 
último  esfuerzo. 

RESTER,  y.  n.  Quedar,  sobrar.  (|  Que- 
darse, permanecer , estarse  : después  que  los 
demas  solían  ido.  ||  Restar,  quedar,  faltar 
que  hacer  alguna  cosa.  11  lui  reste  encore  a 
pafer  rniile  ccus  ; 1c  queda  aun  que  pagar 
mil  escudos.  ||  Demorar : estar  situado.  Di* 
cese  en  términos  de  navegación  de  una  isla  , 
puerto,  etc.  ||  lies  te  r sur  la  place  : quedar 
en  el  sitio  , en  el  campo  : quedar  muerto  en 
un  desafío  , ó pelea  , esto  es,  en  la  acción. 

RESirrUABLE,  adj.  m.yj.  (for.)  Res- 
tituible : lo  que  s^  puede  restituir. 

REST1TUÉ, ÉÉ,  p.  p.jr  adj.  Restitui- 
do. 

♦RESTITUER,  y.  a.  Restituir  : volver  lo 
robado,  ó detenido,  á su  dueño.  ||  Restituir, 
reparar , restablecer  : una  cosa  falta  , ó me- 
noscabada , á su  entero  ser  y estado.  Hablan- 
do de  textos,  pasages , lugares  de  autores , os 
enmendar , corregir. 

REST rrÜTEUR , *■  m.  Conecto r de  un 
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ÚNTE,  p.  p.  jr  adj.  Res- 
II  ( fig- ) Restringido  , re- 
ir/.  ) Restricto,  limitado. 


texto , ó lugar.  ||  Renovador  de  opiniones  an- 
tiguas. 

RESTITUTION , s.  f.  Restitución  J| Mt> 
dátiles  de  restitutinu  : medallas  acuñadas 
con  motivo  de  la  reedificación  de  algún  mo- 
numento anticuo. 

RESTREiXDRE , v.  a.  Restriñir,  estsv- 
ñir.  H L/%* ) R***lñ«g»r , reducir , limitar. 

RES TRF1N ORE  (SE ) , V.  r.  Encerrarse 
en....  restreñirse  á.... 

RESTREINT,  EINTE,  i 
treñido,  estreñido.  ||(,~ 
duculo,  ceñido.  ¡i  ( id.  -t  _ 

RESTRICTIF , IVE,  adj.  Restrictivo; 
que  restriñe,  ó restringe. 

RESIRICTIÜN,  s.f.  Restricción  , limi- 
taciod,  modificación  : condición  que  limita , 
ó exdnyc. 

RESTRINGENT , ENTE , adj.  As  trin- 
ante , restríngeme  : dícese  de  Jos  remedios  , 
y de  los  alimentos.  Usase  también  como  subs- 
tantivo. 

RÉSULTANT , ANTE , adj.  Proceden- 
te, dimanante,  originado  : lo  que  resulta  , 
procede,  dimana,  nace.  Usase  regularmente 
en  lo  forense. 

RESULTAT  , s.  m.  Resulta  : conclusión 
de  uua  cousidla  , de  unu  conferencia  , etc. 
I|  Resultado  : de  un  cálculo  matemático , ú 
operación  química,  jj  Resulta,  efecto,  con- 
seqúcnciu,  fruto  : que  se  saca  de  una  crnprc- 
sa. 

RÉSULTER,  y.  n.  Resultar  : nacer,  ori- 
ginarse, seguirse. 

R v^UMK , ÉE  , p.  p.jr  adj.  Resumido. 

RESUME , s.  m.  Resumen  , compendio , 
etc. 

RESUMER,  y.  a.  Resumir  : compendiar 
alguna  obra  , ó escrito. 

RESUMPTE , s.  /.  Resumpta : el  último 

acto  ó eximen  en  teología  que  se  hacia  en  la 
universidad  de  .Paria. 

RESUMPTÉ,  adj.  Doctor  en  teología, 
que  podía  presidir  unas  conclusiones. 

RESUMP TION , s.  f.  Resunción  , resu- 
men. 

♦RÉSURE , s.  f.  Cebo  para  la  pesca  de  la 
sardiua , hecho  con  huevas  de  merluza  sala- 
das. . 

RÉSURRECTION , s.f.  Resurrección.  || 
Curación  maravillosa.  ||  Quadro  ó estampa 
que  representa  la  resurrección  del  Señor. 

RETARLE,  s.  m.  Retablo  de  altar. 

# RETABLI , IE,  p.  p.  jr  adj.  Restable- 
cido. 

RETABLIR,  y.  a.  Restablecer,  volverá 
establecer.  ||  Rctablir  Un  texte  : corregir  un 
texto, 

RETABLISSEMENT,  i.  m.  Restableci- 
miento. 

RETABLIR  (SE) , y.  r.  Restablecerse : re- 
cuperarse de  una  enfermedad. 
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RETAILLE , s.f.  Retal , relazo  : de  tela, 

ú otra  cosa. 

♦RETA1LLEMENT,  s.  m.  Repoda : poda 
segunda  de  las  viñas. 

♦RETAILLER  , a.  a.  Recortar,  cortar  de 
nuevo.  ||  Repodar. 

RFTAPK,  ÉE,p.  p.  y adj.  Armado  : ha- 
blando de  un  sombrero. 

RET  APER , v.  a.  Armar  : un  sombre- 
ro. 

RETARD,  s.  m.  Retardo,  retardación  , 
atraso. 

♦RETARDATION,  s.  f (fon)  Dilación, 
demora.  , 

RETARDÉ , ÉE  , p . p.  y adj.  Retar- 

RETARDEMENT , 5.  m.  Tardanza , re- 
tardación , demora,  dilación. 

RETARDER  , v.  a.  Retardar  : atrasar  f 
detener,  diferir,  alargar. 

RETARDER , u.  n.  Atrasarse  : el  relox  , 
la  luna  , Ja  terciana. 

RETATE,  EE,  p.  p y adj.  Tentado  » 
menudo  , vuelto  á temar. 

* RKTÁTER  , v.  a.  Andar  tentando, 
tocando , palpando.  ¡|  Andar  catando , ó pro- 
bando : guisos  , salsas . etc. 

* RETAXÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Tasado  de 
nuevo. 

* RETAXER  , v.  a.  Poner  nueva  tasa  , ó 
nuevos  precios  á las  cosas.  ||  Echar  nuevos  im- 
puestos , ó contribuciones. 

♦RKTFINDRE,  v.  a.  Reteñir  : dar  nuevo 
tinte  á una  lela  vieja , ó desteñida. 

♦RETEINDRE,  v.  a.  Volver  á apagar,  a- 
pagar  de  nuevo. 

*RETEINT,  EENTE , p.  p.  y adj.  Rete- 
ñido. 

♦RETEINT,  EINTE,  p.  p.y  adj.  Vuelto 
¿ apagar. 

♦RÉTENDEUR,  s.  m.  Tendedor  : oficial 
que  extiende  los  paños  después  del  balan. 

♦RETEN  ORE , a.  a.  \ olver  á tender  : col- 
gar , ó entapizarde  nuevo.  j|  Extender  de  nue- 
vo. 

♦RETENDU , ÜE , P . p.y  adj.  Vuelto  a 
tender,  ó colgar.  j|  Extendido  de  nuevo. 

RETFJN  IR , a.  Tener  otra  vez , recoger  : 
lo  ([lie  se  hadado,  gustado  , ósoltadó.  ||  Rete- 
ner: quedarse  con  lo  ageno.  ¡|  Retener  : guar- 
dar, reservar  para  sí  algo  de  lo  que  se  tenia. j| 
Retener,  conservar  : algo  délo  pasado.  ||  Re- 
tener , guardar : alguna  cosa  que  se  puede  es- 
capar. ||  Detener  : no  dexar  ir,  ó hacer  quedar 
á alguno.  (|  Detener,  contener  : la  acción  ci 
efecto  de  alguna  cosa.  (|  Contener,  reprimir  : 
los  movimientos  de  alguna  pasión.) (Retener, 
conservar  : en  la  memoria  lo  que  so  lee  , ú 
oye. 

* RETEÑIR , v.  «.Concebir  las  hembras  de 
los  animales.  [¡Sujetar  : buzando  cuesta  abozo 
un  canuage. 
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RETEÑIR  ( SE ) , v.  r.  Sostenerse , asir- 
se , agarrarse  : ele  alguna  cosa. 

♦RETENTÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Intentado, 
probado  otra  vez. 

RETENTER , u.  a.  Intentar , probar  otra 
vez  : volver  á probar. 

♦RÉTEN'l  1E,  IVE,  adj.  Rctentivo  : lo 
que  retiene , ó contiene 

RETEN  1 ION  , s.J.  Retención  , reserva. 

||  Hétention  d' uriñe : reteñeion  de  01  ina. 

♦RÉTENTIONNAIRE,  s.  m.  (for.)  De- 
ten tor,  dctcntador  : retenedor  de  lo  ageno. 

RETENTlR  , v.  n.  Retumbar  , reso- 
nar. 

RETENTISvSANT,  ANTE  , adj.  Re- 
tumbante, resonante. 

RETENT1SSEME1NT , s.  m.  Retumbo, 
rctintin  , rimbombo,  eco,  repercusión  del 
sonido  , ó sea  est renacimiento. 

RETEN  TU  M,  s.  m.  {for.)  Reserva,  res- 
tricción. ||  Reserva,  cautela. 

RETEN U , UE,  adj.  Recatado,  conteni- 
do , circunspecto. 

RETENUE,  s.  f Recato,  moderación  , 
comedimiento.  ||  En  medicina  se  dice  de  U 
detención  de  la  regla  en  las  niugcrcs. 

RETI  AIRES,  s.  m.  pl.  Reciarios,  gladia- 
tores , que  peleaban  con  redes , en  las  que 
enredaban  a sus  contrarios. 

RÉTICENCE , s.f.  Supresión  ú omisión  : 
de  una  cosa  qtic  se  debía  expresar  en  una  es- 
critura , y se  calla  maliciosamente.  ||  Reticen- 
cia : figura  de  retórica , por  la  qual  el  orador 
hace  entender  una  cosa  sin  decirla. 

RÉTICULA1RE,  adj.  m. y f.  Reticular  : 
en  fonua  de  red , ó con  el  lexido  de  red.  Usa- 
se en  la  anatomía. 

RETI  CU  LE,  5.  m.  ( astmn . ) Retiróla  : 
cierto  enlace  de  hilos  metálicos , que  se  po- 
nen en  el  foco  de  un  anteojo,  para  medir  d 
diámetro  de  los  astros. 

RETIF  , IVE  , adj.  Repropio  : di  cese 
de  los  caballos  y mulos.  ||  ( fig.  yjdm. ) 
También  se  dice  de  las  personas  tercas  y rea- 
cias. , 

RbTINE , s.  f.  Retina  : texido  formado 
cu  el  fondo  del  ojo  por  ios  1 Llame  utos  del 
nervio  óptico. 

RETIRA  DE , s.  f Retirada,  cortadura  , 
rctnncherainienlo : que  se  buce  por  los  sitia- 
dos en  una  plaza. 

RETIRA*  ION,  s.f.  Retí  rajan  : entre 
los  impresores  es  la  arción  de  impmuir  la  se- 
gunda carado  nn  pliego. 

RETIRÉ,  ÉE,  p.  p.  Y adj.  Retirado.  ] 
Hotnmc  retiré : hombre  retirado  , amante  de 
la  soledad. 

RETIREMENT , 5.  m.  ( cirug.  ) Retrac- 
ción, contracción : de  los  nervios  ó tendones, 
miando  lian  sido  cortados. 

RETJRER , a.  Volver  á tirar.  ||  Sacar  : 
una  cosa  ó persona  de  donde  estaba  metida.  j 
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Sacar,  librar : de  un  peligro, de  un  tropiezo, 
de  un  apuro.  ||  Apartar  : del  vicio,  de  las 
nulas  compañías,  etc.  ¡|  Sacar,  recoger  : lo 
que  estaba  empeñado , ó depositado.  ;|  Sacar, 
percibir  : tanto  ci  quanto  de  un  empleo,  de 
una  casa,  de  una  hacienda.  ¡|  Recoger,  acoger, 
dar  asilo : á alguno  en  su  casa.  j{  Relirer  sa 
paro  fe  : volver  su  palabra  atras,  retractarse.  || 
Relirer  une  chasse : rehacer  una  chaza,  en 
el  juego  de  pelota.  | j Relirer  un  effét  en  gnge: 
sacar  , dcsemjUñar  una  alhaja.  |]  Relirer  une 
cbtigalion  : recoger  un  vale , pagar  la  deu- 
da. 

RETIRER  (SE) , ».  r.  Rf  •tirarse : apartar- 
si;  del  bullicio  y trato  de  las  gentes.  ||  Refu- 
giarse : ponerse  en  seguridad.  |j  Encogerse  : 
el  pergamino.  ¡| 'Contraerse  : los  nervios.  || 
Relirer  par  devanl  le  juse  : recurrir  á uu 
juez  naia  que  baga  justicia. 

♦RETÜlSER,  %/.  a.  Volver  á varear,  ó me- 
dir coi»  la  tocsa. 

RETUMBÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Recaí- 
do. 

RETOMBEE  , s.  f.  ( armiit . ) Recaída: 
declive  riel  arranque  de  una  bóveda. 

RETOMBER,  v.  n.  Volver  á caer,  caer 
otra  vez , ó muchas  veces,  (j  Recaer,  reinci- 
dir : hablando  en  sentido  moral.  ||  (Jig- ) Re- 
caer : dicese  de  un  convaleciente  , a quien 
vuelve  Ja  enfermedad , ó accidente.  j¡  Retom- 
ber  mal  i ule  : recaer , ponerse  otra  vez  malo , 
repetirle  la  enfermedad. 

*RETONDRE , v.  a.  Volver  á esquilar,  ó 
trasquilar. 

RETONDL  , UE,  p . p.  y adj.  Tras- 
quilado. 

RETORDEMENT , s.  m.  Retorcimien- 
to , retorcedora  : de  la  seda , quaudo  se  ha  la- 
varlo ó teñido. 

+RETORDEUR,  s.  m. Torcedor,  y rctor- 
cedor  : de  sedas,  ó hilos. 

RETORDRE,  v.  a.  Retorcer,  torcer  mu- 
cho, ó torcer  dos  veces  j ó simplemente  tor- 
cer, hablando  de  seda,  ó hilo.  ||  ( prot '.) 
D ícese  : donner  bien  dujil  a retordre  a que/- 
qu’un  : causarle  ó suscitarle  disgustos  .1  una 
persona , darle  bien  que  roer  , mucho  que 
rumiar. 

RETORDL  , LE , p.  p.y  adj.  Retorcido, 
en  ga  rabilado. 

RETORQLÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Re- 
dara ¡j  ido. 

RÉTORQLER , u.  a.  Redargüir  : retor- 
cer un  argumento  contra  quien  le  pone. 

RETORS,  ORSE,  adj.  Retorcido,  tor- 
cido. ||  {Jig . y fam.)  Redomado,  camas- 
trón.. 

RETORSION , s.  f Retorsión  : de  un  ar- 
gumento. 

* RETORSO  IR , s.  I7i.  Rueda  para  torcer 
la  calzadera , y cuerda  de  varios  hilos  que 
tu¿ubiea  llaman  torno. 
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RETORTE , 1.  / Retorta  : especie  de  a- 
lambique. 

REPOLCHE,  s.  J.  ( piiit . ) Retoque  : 
mutación , corrección. 

RETO U CHE  , EE  , p . p.  y adj.  Retoca- 
do. 

RETOUCHFR,  <*.  <7.  Retocar  : recorrer  , 
dar  la  última  mano. 

♦RETOLPER,  a.  Rehacer  una  pieza 
que  le  falta  algo  : es  voz  de  alfareros. 

RETOLR  , 5.  m.  Revuelta,  torno,  ro- 
deo : que  hace  el  curso  de  un  rio  , ó un 
laberinto.  ||  Vuelta  , regreso  : al  lugar  de 
donde  se  había  salido.  j|  Vuelta  : Ja  demuv* 
que  liav  que  volver  en  las  compras  y true- 
ques. ¡f  Retorno  : el  vi  age  «le  vuelta  «le  car- 
ril ages  , ó caballerías  cíe  alquiller.  ||  f fig. ) . 
Paga  . pago  : reconocimiento  de  un  benefi- 
cio. ||  ( id. ) Arrepentimiento  , enmienda  : 
de  una  culpa.  j|  Mu  rctnur  ; a la  vuelta.  (| 
Donner  dn  rctnur  : dar  la  vuelta , volver  el 
trueque , cu  lo  que  se  compra  , ó ajusta.  j| 
F.nlrcr  en  rctnur  : pasarse. 

RETOLRNE,  s.  /.  Triunfo  en  el  juego 
de  cartas. 

RETOLRNÉ,  ÉE  , p.  p.y  adj.  Vuelto, 
troca»  lo. 

REiOLRNER  , r.  a.  Volver  : mudar 
la  haz  de  las  cosas  , mudarlas  de  cara.  || ' fie. 
y fam.)  Volver  , trocar  : hacer  mudar  a uno 
de  dictamen. 

RETOLRNER  , o.  n.  Volver  , ir  otra 
vez  : al  parage  donde  uno  ha  estado  ya.  || 
Volver  , empezar  de  nuevo  : lo  que  se  ha- 
bía hecho.  ||  Rctnurner  a Dicu  , volverse 
á Dios  , convertirse,  anepentiise.  ||  Rctnur - 
ncr  a la  tharge  : repetir  el  atatrue ; volver 
á cargar  contra  el  enemigo.  |l  Rctourncr  a 
ses  Jantes  ; volver  á los  mismos  verros , r«v 
cacr  en  ellos.  ||  (Jam.)  Volver  á las  andadas. 
||  ( fig- ) Dícesc  : rctnur ner  h son  vom ¡¿se- 
men t : volver  al  vómito  , incurrir  en  las  cul- 
pas ó vicios  pasados.  ||  Rctourncr  sur  ses 
pas  : volver  pies,  aíras  , retroceder , desan- 
dar «*1  camino.  Usase  también  en  lo  moral. 

RETOLRNER  ( SE ) , r*.  r.  Mudar  d« 

bisiesto  : variar  de  medios  para  lo  que  se 
intenta. 

RETOLRNER  ( S’EN ) ,t>.  r.  Volverse, 

retirarse. 

RETRACE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Delinea- 
do , representado  , descrito,  etc. 

RETRACKR  , v.a.  Delinear  , diseñar  de 
nuevo.  ||  (fig .)  Traer  , representar  : á la 
memoria , a la  imaginación  alguna  coso  pa- 
suda., 

RETRACTATION , s.f.  Retractación. 

REFRACTÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Retrac- 
tado .. 

RETRACTER  , o.  a.  Retractar : refor-. 
mar  el  dictamen  dudo , ó proposición  , des- 
diciéndose de  ello. 
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RÉTR  ACTER  ' SF. ) , y.  r.  Retractarse  : 

desdecirse  lio  lo  dicho. 

RRTR  .At.TION  , s.  /.  ( medie.)  Contrae- 
cion  fie  alguna  parte. 

♦RETRAINDRE , v-  a.  Socavar  la  plata 
á fuerza  fie  golpe  : batirla  para  formar  va- 
sos , platos , laM , etc. 

REHUIRE,  y.  a.  (fir.)  Retraer,  tan- 
tear , recobrar : mía  posesión  por  el  unto 
en  que  ae  vendió. 

RETRAIT , AITE.p.  p.  r a'h  Tantea- 
do. ||  Retraido.  ||  Vano  : hablando  de  las  se- 
millas en  que  no  cuaja  el  giano.  ||  { blas  ) 
Retirado  : el  palo  ó larra  que  por  un  lado 
no  llega  á la  orla  el  escudo. 

RETRAIT , t.  m.  { for .)  Retracto  , tan- 
teo. II  Secreta , retrete  , necesaria. 

RETRACTE , s.f.  Retirada  : acción  de 
retirarse  , ó recogerse J|  Retirada,  teueia  : 
toque  de  la  milicia.  ||  Retinada  : marcha  re- 
trograda de  las  tropas  en  la  guerra  ||  Reti- 
ro : estado  del  que  se  ha  separado  del  mun- 
do , de  la  corte  , de  los  negocios.  ||  Retiro 
espiritual  , que  también  se  llama  excretóos. 
II  Morada,  asilo  : á donde  uno  se  retira  á 
una  rid.i  quieta.  ||  Guarida  , abngo  * de  la- 
drones , de  picaros.  ||  Retiro  : la  pensión  ó 
empico  que  se  da  al  oficial  que  dexa  el  sel- 
vi, -ío.  ¡I  Releí : dicese  en  arquitectura  de  la 
diminución  del  grueso  de  una  pared  a pro- 
porción qne  sube. 

1 -RF.TRAITES,  s.f  pl-  (ndul.)  Cabos 

&ETR  ANCHF.MENT  , s.  m.  Crrccna- 
sniento  , reliaxa , diminución , supresión  ; de 
las  partes  de  un  todo  ||  Atrincheramiento  , 
y también  trinchera. 

RETRANCHKR  , y.  a.  Cercenar , acnr- 
tar  : disminuir.  ||  Separar , cortar  : alguna 
parte  de  un  Unió.  ||  Separar , excluir.  I,|  Atrin- 
cherar : fortificar  con  atrincheramientos.  || 
Helrancher  les  br.mches  uux  ¡ubres  : esca- 
mondar los  «rindes. 

RETRANCHER  ( SE ) , v.  r.  ( núlic. ) 
Atrincherarse.  ||  Reducirse  , 'ceñirse  : á sus 
facultades. 

.♦RKTRAVAILLE» , V.  «.Volver  ¿ tra- 
baiar  de  nuevo.  

RF.TRAYANT,  ANTE , Mubst.  [for. ) 

Recupei  ante , recuperador : de  una  hacienda. 

RLTRE , J.  m.  Retro  : nombre  que  se 
daba  en  el  siglo  16  á los  caballeros  alema- 

KÉTRECI , ¡E,  p.p  jr  adj.  Reducido, 
estrecho  , corlo. 

RETKECIR  , v.  a.  Estrechar,  angostar: 
lo  ancho.  ||  Estrechar  , encoger  , apocar  : 
limitar  el  ánimo,  el  entendimiento.  j| 'pina/.) 
Di  tse  : nlrétir  un  chaval . eslrecliar , tra- 
bajar un  (.aballo  en-  un  corlo  ele.  ulo 

RETRECHA  f SE ) , y.  r.  Estrecharse  , 
cerrarse. 
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|,  RETRECISSEMENT  , s.  m.  Acorta- 
miento , encogimiento. 

♦RETRE1NDRE,  v.  a.  Fundir  una  pirra 
cóncava  por  un  lado , y convexíl  por  olio. 
También  se  dice,  emboutec- 

♦RETREMPE , EE  , p.  p.jr  adj.  Remo- 
jado. 

* RETREMPER , y.  n.  Remojar  , xplver. 
á mojar. 

*RETRESSER,  y.  a.  Volvy  á trenrar  de 
nuevo. 

RÉTRI RL'TION  , s.f.  Retribución,  re- 
muneración : de  un  trabajo , de  un  aervieio. 

[|  Distribución  , asistencia  : lo  que  cobra  el 
cclesu  slico  por  asitir  al  coro , y a los  oficios 
de  sil  iglesia. 

RETlULLER , y.  a.  Almohaxar  de  nue- 

RÉTROACTIF  , IVE , adj.  {for.)  Re- 
troactivo. 

RETRO ACTION  , s.  f.  {fot.)  Retroac- 
ción., 

RETROCÉDER,  v.  a.  {for.)  Rctroce- 
der  : volver  á uno  lo  que  tenia  cedido. 

R Éf  R0(  .ESS10N , s.f.  Retrocesión. 

RÉTROGRADATION,  s.  f {astro, i.) 

Retivgradacion. 

RETROGRADE , adj . m.jrf  Retrógra- 
do : jo  que  anda  bacía  atras. 

RETROGRADER  , n.  Retrogradar  , 
retroceder  : se  dice  con  especialidad  de  ios 
planetas.  . 

REl'ROUSSE  f EE  ,ppf  acij.  Arre- 
mangado : recogido  : levantado.  V.  Retrtna- 
ser.  ||  ¿Vez  retroussé  : nari z arremangada.  (| 
/imsrcü  oiusé iustjuau  coude;  bruzo  desnu- 
do basta  el  corto. 

REf  ROUS5EMENT , s.  m.  Arremango, 
remangadura  , enfaldo  : la  acción  de  en- 
fáldense. 

RETROUSSER , p.  a.  Arremangar  , re- 
coger : las  faldas  , las  mangas  , etc.  [|  Levan- 
tar , subir  : ei  ala  de  uu  sombrero  , el  pelo  , 
etc. 

RETROUSSIS , s.  m.  El  ala  levantada  : 

de  un  sombrero. 

RLTROCJVÉ , EE , p.  p.jr  adj.  Halla- 
do , encontrado. 

RETRlHJVER , v.  a.  Volver  á hallar  , 
bailar  otra  vez.  ||  Hallar  lo  perdido. 

RETS , s.  m.  pl.  Redes  : para  pescar , y 
cazar. 

♦RErS  , ó RÉTS,  s.  m-  pl-  ( agrie.)  Es- 
teva «leí  arado. 

* RETUD1ER  , p.  a.  Volver  a estudiar, 
estudiar  de  nuevo. 

* RETUVER , v.  a.  Curar  de  nuevo  nna 
herida  , ó llaga  , lavándola  , y liuipúi  mióla. 

REUNION  ,s.J.  Union,  reunión. 

REUNI , IE , p.  p.jr  adj.  Luido,  juma- 
do  , j unto. 

REUNIR, a . Unir,  juntar  : loque  ca* 
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taba  esparcido,,  desunido  , ó dividido.  ¡| 
( jig.)  lU'iaiir,  conciliar  . kisauimos,  los  par- 
tidos. 

REUNIR  (SE),  v.  r.  Unirse,  juntarac.  j| 

Aunarse  , unirse. 

HKllSSift  , v*  n.  Salir  bien  , tener  buen 
éxito , U-ner  acierto  , ser  feliz  : en  lo  <jue  se 
emprende.  ||  l ograr  , conseguir  : lo  que  se 
prctrftdc. 

RÉLSSITE  , s.  f Rtiena  salida  , buen 
éxito  , buen  suceso  : en  las  cosas  que  se  han 
va  experimentado.  ||  Salida  , éxito  , fin  : di* 
cese  indeterminadamente  en  las  cosas  que 
se  han  de  cxpciimcutar  aun.  Hablando  de 
libros , comedias , etc.,  es  fortuna , despacho, 
aceptación. 

IVEVALOIR,  v.  a.  Pagar  en  la  misma 
moneda  , desquitarse  , volvi'iselas  : á uno 
que  ha  ofendido  , ó chasqueado  á otro.  II 
tita Jait  peur , je  le  luí  revaudrai.  II  tn'a 
jait  un  ajfront  ,je  le  lui  revaudrai  ttu  dou - 
¿le  : me  injurió  , pero  me  la  pagará  al  doble. 

REV  ANCHE  , s.f.  Desquite,  despique  : 
desagravio  , satisfacción  , defensa.  j|  Pago  , 
correspondencia  : reconocimiento  de  un  fa- 
vor. [|  Desquite  : recobro  de  lo  perdido  cu  el 
juego.  ¡|  Contra  : la  segunda  partida  que  se 
juega  , para  que  se  desquite  el  que  perdió.  j| 
Prendre  su  revanchc : desquitarse  en  el  jue- 
go. j|  (Jig.)  No  quedar  á deber  nada  , cor- 
responder. ||  Kn  ravanche , adv.  En  recom- 

r cusa  , en  pago  , en  desquite  : tómase  en 
urna  , y eu  mala  parle  : y así  unas  veces 
es  , en  satisfacción  , en  pago  , en  descuento  ; 
y otras  , en  desquite , en  despique  , en  ven- 
ganza. 

REVANCHER  , v.  a . Defender  , volver , 
salir  á la  defensa  , sacar  la  cara  per  el  que 
está  acometido , ó insultado. 

REVANCHER  ( SE) , v.  r.  Defenderse, 
volver  por  si.  (|  Dcspicaise , desquitarse  : to- 
mar satisfacción  de  algun  agravio  , etc.  J| 
(Jam.)  Dicose : se  re  v anche  r d’un  bienfail : 
pagar  , reconocer , corresponder  á un  favor. 

REVANCHEUR  , s.  m.  Vengador  , de- 
fensor , padrino  : el  que  vuelve  por  otro. 
En  Ranee*  es  voz  de  poco  uso. 

RÉVASSER  , v.  n.  (Jam.)  Desvariar  : 
soñar  mucho  , ó muchas  extravagancias. 
REVE  , s.  m.  Sueño.  ||  Desvarío. 
REVÉCHE, adj.  m.jrJ'.  Acerbo,. acedo , 
áspero  : díccsc  del  sabor.  ||  (Jig-)  Aspero  , 
indigesto  : de  mal  humor  , intratable. 

REVÉCHE,  s.  J\  Frisa  : cierta  estofa 
de  lana. 

REVEIL , s.  m.  El  acto  , el  pnnto , la 
hora  de  despertarse  , de  drxar  de  dormir.  [| 
Despertador  : jelox  que  señala  la  hora  para 
despertar. 

KÉVEILLE , ÉE  , p.  p.  y *lj.  Desper- 
tado , despierto.  V fíévciUcr. 

RÉVElLLE-MATJÑ , s.  m.  Desperta- 


dor : relox  destinado  para  despertar.  ||  Que- 
branta^ucfio  , música  de  madiugada  : como 
es  el  ruido  tic  los  herreros,  carpinteros  , etc. 
al  amanecer.  J|  ( id.)  Buen  día  , primer  salu- 
do , desayuno  : buena  ó mala  noticia  que 
recibe  alguno  temprano  en  la  cama. 

REV  El  L LER  , v.  a.  Despertar  ; cortar 
ó quitar  el  sueño.  ¡|  {fig.)  Despertar  : abrir 
1<>s  ojos , hacer  mas  advertido  , etc.  ||  ( id.  ) 
Despertar  , renovar  , removar  , excitar  : lo 
que  estaba  amortiguado  , olvidado , ó pa- 
rado., 

RÉVEILLER  ( SE) , v.  r.  Despertarse, 
despertar  : dexar  el  sueño  , dexar  de  dormir. 
II  Oíáf’)  Despertarse  , renovarse  , encender- 
se : hablando  de  pasiones. 

♦REY  EILLEUR,  1.  m.  Despertador : el 

religioso  que  despierta  á ios  demas. 

REVELlLCJn  , s.  m.  Media  noche  : ali- 
mento que  se  toma  á aquella  hora  , después 
de  hqher,  velado  , baylado  , ó jugado. 

REVELATION  , s.  / Reve  lacion  : de 
ün  secreto,  de  una  cosa  oculta.  ||  Revelación  : 
inspiración  divina  .*  como  la  de  los  profetas  , 
y otros  santos.  , 

REVECÉ  , EE  , p-  P-y  adj.  Revelado. 

REV  ELE  R , v.  a.  Revelar  : descubrir  ó 
manifestar  algún  secreto.  )|  Revelar  Dios  á 
sus  sierros  lo  futuro  , ú oculto. 

REVENANT , ANTE  , adj.  Placentero , 
apacible. 

REVENANT  , s.  m.  Aparecidb  , esto  es , 
muerto  aparecido  , ó alma  del  otro  mondo  , 
ó alma  en  pena.  En  estilo  noble  y poético 
se  dice  espectro  , sombra. 

REVEN  ANT-BON  , s.  m.  Provecho  , 
ganancia  , utilidad.  [|  Alcance , sobra  : á 
favor  del  queda  una  cuenta. ||  ( fig.ytron.) 
Percance , gage  : las  molestias  y descomo- 
didades que  trae  un  oficio  , ó una  comisión  : 
como  quando  se  dice  ; les  revenans-bons 
du  metier , esto  es , los  gages  ó pensione? 
del  oficio. 

REVENDEUR  , EUSE  , subst.  Reven- 
dedor. 

REVENDEUSE  Á LA  TOILETTE  , 

s.f.  Prendera  que  va  por  las  casas  vendiendo 
ropas , ó alhajas. 

REVEND1CATION , s.f.  Reclamación  : 
demanda  en  justicié  de  lo  que  nos  pertenece  , 
y nos  ha  sido  quitado,  ú lomado. 

REVENDIALE,  EE,  p p.  y adj.  Re- 
clamado , pedido  en  justicia. 

REVKNDIQUER,  v.  a.  Reclamar,  pedir 
en  justicia  : lo  que  uos  pertenece , y nos 
fue  quitado,  ó tomado. 

REVENDRE,  v.  a.  Revender  : sea  por 
las  casas , ó en  la  plaza.  ||  {fig-  y fam.  ) 
Díccsc  : en  ayoir  a revendré  : tener  para 
dar  y vender  , tener  que  sobra  , tener  para 
vender  : esto  es , tener  mucha  abundancia 
de  alguna  cosa. 
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REVENDU  , UE , p.  p.  y adj.  Reven- 
dido. 

REVENIR  , v.  n.  Venir  otra  vez  , volver: 

¿ hacer  ó decir  alguna  cosa.  |{  Volver  : al 
parage  de  donde  se  habia  salido  , ó apartado. 
D ícese  solo  qnando  el  que  habla  está  en 
dicho  parage;  porque  quando  no  está  , se 
dice  : rctaurncr.  ||  Volver,  venir  á la  boca  : 
dicese  del  gusto,  ó vapor  de  los  alimentos.  [I 
Parecer,  aparecer  : volver  ó manifestarse.  ¡j 
Voiver  acrecer,  ó crecer  otra  vez.  j¡  Volver 
al  mismo  estado  que  antes  se  tenia , como  á 
su  juicio,  á su  salud , ó volver  de  un  susto , 
de  una  enfermedad  : que  todo  es  propia- 
mente restablecerse.  ||  Ceder  : mudar  de 
Opinión , para  seguir  la  de  otro.  (|  Dexar  : 

]( s errores  , los  extravíos,  las  costumbres, 
etc.  , corregirse  de  ellos.  I|  Provenir , re- 
sultar, redundar , tocar.  ||  AjSuJar,  petar.  ¡|  í 
Montar,  importar  tanto  : hablando  de  varias 
cantidades.  [|  Venir,  decir,  corresponder; 
ui  a cosa  con  otra.  ||  Revenir  a la  charge  ; 
volver  á cargar,  á embestir,  á atacar  : al 
enemigo.  ||  Revenir  sur  une  maticre , sur 
une  ajjaire  : volver  á tocar  la  materia , rl 
asunto  , venir  á parar  en  ella.  ||  Revenir  a 
soi  : volver  en  sí , tomar  mejor  acuerdo.  j| 
Revenir  d'une  muladic  . salir  de  una  enfer- 
medad. I|  ( fig.y  fam.  ) Dícesc  : revenir  sur 
l’eau  : levantar  cabeza , recuperarse  de  las 
perdidas.  ||  Ce  tlrap  me  revient  a tañí 
faune  : estepario  ujc  sale  á tanto  la  vara.  ¡| 
S.a  jeunesse  revient  de  loin  : la  mocedad  se 
corrige  tarde.  ||  Revenir  une  chote  aTesprit : 
ocuuir  , ofrecerse  una  cosa  á la  imagina- 
ción. ||  Ce  bdtiment  me  revient  a ta/it  : esta 
casa  ú obra  me  tiene  tanto  de  costa.  j|  De 
ces  tais  il  en  revient  deux  a chacón  : de 
estos  escudos  tocan  dos  á cada  uno.  ||  Ces 
t?cHS  snmmes  reviennent  a tant  : estas  tres 
cantidades  suben  á tanto,  vienen  á componer 
tanto.  ||  Revenir  la  viande  : aperdigar,  per- 
di  gar  las  carnes  que  se  han  de  comer. 

REVENTE  , s.  f.  Reventa  , segunda 
venta. 

REVENU  , UE,  p.  p.y  adj.  Vuelto  : en 
todos  los  sentidos  do  revenir. 

REVENU,  s.  m.  Renta  : lo  qne rinde 
anualmente  una  posesión , un  empleo , uc 
beneficio,  etc.  ||  Revenus  tatuéis  ; obven- 
ciones , provechos  : lo  adventicio , que  no 
hace  parte  de  la  renta. 

RKVENUE,  s f.  Retoño  : renuevo  de 
ái  bol . 

RÉVER , v.  n.  Soñar  : durmiendo.  || 
Desvariar,  revolver  especies.  ||  (fifí-)  Estar 
meditando , ó ideando  , ó estar  distraído  , 
ó pensativo  : decimos  vulgarmente  hacer 
calendarios.  , 

REVER BERATION  , s.  f Reverbera- 
ción : rellcxion,  rechazo  de  la  luz,  ó del 
calor. 


REVERBERE,  s.  m.  Revcrbeio  : lámina 
ú hoja  de  metal  que  se  pone  detras  de  nn 
farol,  linterna,  ó velón  para  aumentar  la 
luz.  j|  ( quim.  ) Dicese  : Jcu  de  reverbere  t 
fuego  de  reverbero. 

RÉVERBÉRER,  v.  a.  y n.  Reverberar, 
rcfhx.tr  la  luz. 

RE  VERDI , 1E , p.  p.y  adj.  Reverdecido , 
retoñado.  V.  Reverdir. 

REVERD1R  , v.  a.  Volverá  dar  de  verde , 
pintar  de  verde  otra  vez  : puertas , celosías  , 
bancos,  etc. 

REVERDIR,  v.  n.  Reverdecer,  ponerse 
verde  : las  plantas.  j|  Retoñar  , apuntar, 
empezar  á s;dir  : dieese  de  la  sama , y otros 
males  cutáneos.  ||  ( prov . ) Dícesc  : pbmter 
la  quefqu  iui  pour  reverdir  : darle  un  poste , 
hacei  le  aguardar , y no  parecer. 

f REVERDISSfeVíENT,  s.  m.  La  acción 
de  reven, leccr. 

RÉVÉRÉ , ÉE,  p.  p.  y adj.  Venerado  • 
reverán  e jado  : acatado. 

REVEHEMMENT , adv.  Con  reveren- 
cia , pon  respeto. 

REVÉRENCE , s.f  Veneración  , reve- 
rencia. ||  Reverencia:  tratamiento  que  seda 
á los  religiosos  sacerdotes.  j|  Reverencia  , 
acatamiento , cortesía  : incliuacion  del  cuer- 
po uijc  se  hace  para  saludar. 

REVERENÓEL,  ELLE,  adj.  ( fot .) 
Reverencial , respetuoso. 

REVERKNCIEUX,  EUSE  , adj.  (Joc.) 
Ccrepiontático,  cumplimentero. 

RKVKRKND,  ENDE,  adj.  Reverendo. 

REVERENDIS5LME,  adj.  sup.  m.yf. 
Reverendísimo. 

REVERER  , o.  Vene  rar , reverenciar. 

RÉVFiUE  , $.  j.  Desvarío  , delirio.  ) 
Imaginación  , ilusión  , fantasía.  (|  Idea  , 
pensamiento,  inedil  ación. 

* REV  ERNl,  1E , p.  p.  y adj.  Vuelto  á 
barnizar. 

* REVERN1R,  v.  a.  Barnizar  otra  vez, 
volver  á barnizar. 

REVERQL’IER  , s.  m.  Cierto  juego  de 
chaquete. 

REVERS,  s.  m.  Enves  : de  una  estofa.  | 
Vuelta  : de  la  hoja  de  uu  libro,  ¿segunda 
pagina.  ||  Reves  : golpe  dado  con  la  mano 
vuelta,  ó tajo  lirado  con  la  espada  de  iz* 

ntrda  á derecha.  ||  Reverso  de  una  ine- 
a,  ¿moneda.  ||  i>>itn  : golpe  que  el  ju- 
gador da  á la  pelota  al  volverla  de  reves.  || 
l ñg . ) Reves  : contratiempo  , desgracia,  j 
Revers  de  pavé  ; uno  de  los  dos  lados  de  la 
calle  , desde  la  acera  al  arroyo. 

REVERSAL,  ALE,  adj.  Relativo  : lo 
que  se  refiere  á otra  cosa.  • 

REVERSAUX,  s.  m.  pl.  Revérsales: 
ciertos  decretos  que  dan  lo$  Emperadores  «ta 
Alemania. 

♦ REVERSE AU  , s.  m.  ( c irv.  ) Vierte- 
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, aguas  : hállenle  de  una  ventana  para  que  no 
entre  el  agua. 

RKVERSI , s.  m.  Revesino  : juego  de 
oaypes.  ||  Homjtre  le  reversi  : cortar  el  re- 
vesino. 

REVERSIBLE  , adj.  n.  y f (Jar. ) 

Reversible  : lo  ijiur  lia  de  volver  a su  primer 
pos  —flor. 

REVERSION,  i.  f.  (Jar. ' Revendón. 

REVER  riER , i.  Vi.  V.  R.  den 

REVESTI  Ai  RE  9 s.  m.  Vestuario  : el 
sitio  donde  se  revisten  los  sar-r  lotes. 

REVETE  dENT,  s.  m.  Revertí  miento: 
de  un. i muralla  , de  una  par?d,  en:. 

REVETIR  , i'.  R ev.'stir  : vestir  al  sa- 
cerdote para  celebrar  l.i  misa.  ;|  Vestir , ó dar 
vestido  : a los  pobres.  [|  Proveer  : de  un  em- 
pico, ó dignidad.  j|  Autorizar  : con  poderes. 

REVETU , l.E,  p.p.yaJj.  Revestido.  || 
Vestido  : de  gala  , ó de  ceremonia.  j|  Pro- 
visto : de  algún  oficio , ¿dignidad.  i|  Auto- 
rizado : con  poderes  , comisiones,  etc.  || 
Adornado  : de  virtudes,  prendas,  calida- 
des. i]  ( fig.  y salir. ) Se  dice  : $ueux  revota : 
piojo  revivirlo,  ó resucitado,  c^mo  decimos 
cu  castellano. 

REVEL-R  , EL'SE  , subst.  Pensativo  , 
meditabundo.  Usase  también  como  subtan- 
tivo.  [|  Delirante  , iluso,  extravagante. 

REVIRADE  , s.  J'.  Sacada  : de  una 
darua  , para  ponerla  en  otra  casa  de  mayor 
valor  en  el  juego  del  axc.lrez. 

♦REVIRE-M  ARION , s.  m.  (tmlg.)  Tor- 
niscón : golpe  que  se  da  en  la  cara  cou  el 
reves  de  la  mano. 

REV 1RF.MENT , s.  m.  ( náut. ) Rebirada , 
segunda  birada  : de  una  emlmrcacion.  || 
Revíreme ril  des  pañíes  : giro  del  dinero  ó 
de  letras  <le  una  parte  á ot:a. 

REvIRER  , v.  a.  y * n.  Rebirar  : cambiar 
la  primera  birada,  ó bordada  , una  embar- 
cación. ¡|  1 (igyjdm.  ) Dicesc  . recuerde 
bord  : volver  casaca,  mudar  de  partido. 

♦REVISER,  v.  a.  Revisar,  rever,  exá- 
minar  de  nuevo. 

REVISEUR  , s.  m.  Revisor  : el  que  reve 
6 examina  lo  que  otro  ha  visto , sean  autos , 
cuentas  , etc. 

REVISION,  s.f.  Revisión  : corrección, 
nuevo  examen. 

♦ REVISITER,  v.  a.  Visitar  de  nuevo  , 
volver  á viritar. 

REVIV1HCATI0N,  s.f.  ( qnim .)  Re- 
▼ivificatíon.  V . R^ductiun. 

REVIVIFIÉ,  EE,  p.p.jr  adj.  Vivificado 
de  nuevo. 

REVIV1VIER , v.  a.  Vivificar  de  nuevo.  ¡| 
Reducir  un  metal  á su  estr.  lo  natural. 

RKVIVRE , v.  n.  Revivir  : volver  á vivir, 
tener  nueva  vida.  ||  (Jiff- ) Revivir  , restable- 
cerse : lo  que  estaba  olvidado , ó acabado.  t| 
{ id. ) Avivarse  : lo  que  estaba  apagado,  des- 
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caccido , ó amortiguado , como  son  colores , 
pasiones , etc. 

REVOCABLE,  adj.  m.  y f.  Revocable. 

RÉVOCATION,  s.J.  R¡  •vocación , anula- 
ción : de  algún  acto.  ||  Destitución  : de  un 
apoderado  , comisionado , etc. 

REVOCATOIRE,  adj.  m.y  f.  Revoca- 
torio ; dicesc  de  un  acto,  ó disposición  ju- 
dicial. 

RKVOIGI  , REYOILA,  prrp.  Vele, 
cátale , líetele  otra  vez. 

RKVOIR,  v.  a.  Volver  á ver,  ver  oirá 
vez.  II  K :ver,  verde  nuevo,  examinar,  re- 
conocer. ¡|  Revistar,  conocer  en  revista  : dí- 
cesc  de  bis  pleytos  en  primen  apelación.  (J 
(fam.  ) Dicesc  : adieu  jasqu’au  rc.’oir  : 
á Dios , basta  mas  ve»  : á Dios,  v vea  mo- 
nos. Jusquau  revoir  : k mas  ver , hasta  la 
vista. 

♦REVOLER  , v.  n.  Volar  otra  vez  liácia 
alguna  parte.  Usase  regularmente  en  lo  figu- 
rado. 

♦REVOLER,  v.  a.  Volver  á robar,  robar 
de  nuevo  una  cosa. 

REVOIJN  , s.  m.  ( n.iut.  ) Derrame  del 
vicn*p  de  una  vela  sobre  otra. 

REVOLT  ANT,  ANTE  , adj.  Irritante, 

escandaloso  , que  causa  indignación. 

RÉVOLTE , s.f.  Revuelta,  sublevación, 
levantamiento.  ||  (fig>)  Rebelión,  reí  e - 
día,  resistencia : de  ios  sentidos,  de  la  carne, 
de  h*»  pasiones.  , 

RÉVOLTE,  EE,  p.  p.  y adj.  Sublevado, 
revoltoso , sedicioso. 

REVOLTER  , v.  a.  Sublevar,  levantar  : 
excitar  á una  rebelión  , ó sedición . ||  ( fig. ) 
Chocar , indignar  : irritar  , scandalizar  los 
ánimos. 

REVOLTER  (SE),  v.  r.  Levan tarse , 
sub'evarse  : amotinarse.  i|  (fig- } Rebelarse  : 
los  sentidos , !a  carne , las  pasiones  contra  la 
raron. 

RKVOLU  ,UE , adj.  Corrido , concluido , 
acalrado  : d ícese  del  período  de  los  astros  , 
del  año,  ele. 

_ RÉVOLUTION,  s.f.  Revolución  : la 
Suelta  al  mismo  punto  : dícese  de  los  pla- 
netas , del  tiempo , de  las  estaciones , de  los 
siglos.  1|  Revolución,  alteración,  movimien- 
to : de  los  humores  en  el  cuerpo  humano.  || 
(Jig. ) Revolución , mudanza  violenta  en  los 
negocios  de  un  estado , ó cr?  la  forma  de  su 
gobierno. 

♦RÉYOLU  TIONNAIRE,  s.  m.yf.J  voz 

nueva. ) Revolucionario  : el  partidario  de 
una  revolución  pública.  j|  (adj.)  (Visa  del 
tiempo  de  una  revolución  , o conforme  á 
las  opiniones  y principio*  que  se  han  seguido 
en  ella. 

♦REVOLUTIONNER,  v.  a.  Revolucio- 
nar : incitar  á la  revolución  : introducir  lo» 
principio*  revolucionarios  en  nlguo  estado 
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REVOMI . IE,  P't'-yxJj-  Rrvesailo  , 
trocarlo,  vomitado. 

REVOMIR,  i'.n.  Revesar,  trocar:  vomitar, 
et  bar  fuera  lo  quc.sc  acaba  de  comer,  ó beber. 

REVOQUÉ » EE , p.p.  y adj.  Revocado. 

RÉVOQUER  t V'  a.  Revocar  : declarar 
nulo  un  opntrato , un  testamento,  una  con- 
cesión , un  mandato,  etc.  ||  Llamar  : esto 
es  , despedir  á un  comisionado , administra- 
dor , apoderado  , etc.  ¡j  Jlcvnxpscr  cu  d tute : 
volver , poner  en  «luda. 

*REvOUL01R  , a.  Querer  de  nuevo 
una  rosa. 

REVOYAGER,  n.  Viajar  de  nuevo, 

emprender  un  segundo  viage. 

REVI)  , LE,  p.jt.j  adj.  Revisto,  reco- 
nocido. 

REVLJE , s.J. Revista , registro,  reconoci- 
miento. ¡|  (Jifr)  Exánicn  : de  sus  acciones, 
de  su  vida  pasada.  ||  Revista  , reseña  : que  se 
hace  de  la  tropa. 

RÉVULS1F,  IVE , ndj.  ( medie.)  Revulsi- 
vo : remedio  que , aplicado á una  parle  , hace 
pasar  los  humores  a otra  distinta. 

REVULSION  , s.f.  Revulsión  : la  mu- 
danza de  humores»  de  una  parle  á otra  , cau- 
sada por  los  remedios  revulsivos. 

REZ,  prep.  A rais  «le...  al  ras  «le...  al 
igual  de...,  , 

v REZ-DE-CHAUSSEE,  s.  m.  Ras  ó piso 
de  la  calle  , suelo  baxo , ó quarlo  baxo  : en 
que  uno  habita.  Cet  honune  esl  ¿oge  nu 
rezóle -chausséc  ; vive  al  ras  , ó al  piso  de  la 
calle  , en  lo  baxo. 

RHABDOLOGIE,  s.f.  Ralxlologia  : cál- 
calo hecho  con  ciertos  palillos  , en  que  hay 
números  escritos. 

RHABILLAGE  , s.  m.  (fam .)  Compos- 
tura ; remiendo  , reparo  du  una  cosa  rota  , 
ó descompuesta. 

RHABILLE  , EE , p.  p.  y ndj.  Vuelto  á 
ve*tú  , remendado  , enmendado. 

RHAB1LLER , v.  a.  Volver  á vestir  , 
vestir  otra  vez.  ||  (flg>Y  Jam.)  Enmendar 
la  plana,  componer-,  remendar , corregir  lo 
mal  dicho  , ó inal  hecho.  A 

*RHAGA DIOLE,  s.  m.  Ragadiola:  plafK 
ta  para  curar  úlceras. 

♦ RHAMOIDES  , s.  m.  Pino  amarillo  : 
árbol. 

RHAPONTIC,  r.  m.  IUIUB  ARBE  DES 
MOINES  , s.f.  V.  Rnpontic. 

RUÉTEUR  , s.  m.  Retórico  : en  el  sen- 
tido de  preceptor  , ó autor  de  retórica , ha- 
blando d<*  Griegos  v Romanos. 

rtiiKToniciEN,  i.  m.  Retórico  : el  cjne 

sah*1  ó .estudia  la  retórica. 

RirÉl  ORlQUE  . s.  f.  Retórica  : el  arte 
de  hablar  bien,  jj  Retórica  : un  tintado  de 
retórica.  (|  El  aula  de  retórica.  j|  {Jam.)  Re- 
tórica* : palabras  , labia  , razones  para  per- 
suadir , alucinar , lograr  , etc. 


* RHFN , (geogr. ) Reno , Rhin  : río  cau- 
daloso de  Alemania. 

RHINGRAVE,  s.  m.  Rinerave  : conde 
del  iVIiin  ^ titulo  de  dignidad.  También  s c 
daba  este  nombre  á lo*  jueces  v gobernadores 
de  las  ciudadf*  comarcanas  del  Reno. 

RHIN  OCEROS  , s.  m.  Rinoceronte  : 
animal  quadruprdo  feroz  , con  un  cuerno 
sobre  la  nariz.  ||  Caiao  : ave  de  ludias  : clase 
de  insecto.  ||  JVez  fie  rhinoccros  : trompa  , 
nariz  de  elefante  : narigón  , hombre  de  na- 
riz monstuosa. 

*Ri  USAGRE,  s.  m.  Dental  : gatillo  para 
sacar  los  raigones  de  las  muelas. 

* RHODES,  (geogr.)  , Rodas  : isla  del 
Mediterráneo. 

* RHODOMEL  , s.  m.  Rodomel  , miel 

rosada. 

RHOMBE  ,sm.(  geom.)  Rombo  : figu- 
ra «(tío  consta  de  quatro  lados  iguales  , y 
ángulos  desiguales.  Llamase  tanhicn  lisonja 
en  el  blasón. 

RRUOM BOÜDE , s.  m.  (geom.)  Roiu- 
hoydc  : figura  rectilínea  con  dos  ángulos  agu- 
dos , v dos  obtusos. 

* RÍíÓNE , ( geogr. ) Ródano  : rio  de 
Francia. 

RHU  BARRE,  s.J.  Ruibarbo  : planta 
medicinal.  ¡¡  Rhubarbe  des  moines.  V.  JLi- 
pontic. 

* RHUMATISMAL,  ALE,  ndj.  Dieces 

dnuleur  rhumalismale : dolov  reumático. 

RHUMAT1SME  , s.  m.  Reumatismo. 

RHUME  , 5.  m.  Reuma.  j¡  Romadizo.  j| 
Fluxión. 

RHUS.  V.  Sumar. 

RHYTME , s.  m.  Ritmo  , número  , ca- 
dencia. 

RHYTM1QUE , adj.  m.  Rítmico  , caden- 
cioso. 

RIAN T , ANTE  , adj.  Risnefto  , alegre. 
Díccse  «leí  semblante  , de  los  ojos  , etc.  : y 
metafóricamente  del  campo  , de  un  huerto  , 
de  una  habitación  que  respira  alegría. 

RIBAMBELLE  , s.  /.  (J'am.)  Caterva  , 
letanía  : multitud  de  cosas  ó personas. 

RIBAL’D  , AUDE,  adj.  ( vutg.)  Hombre 
ó muger  de  la  vida  airada  , bribón , bribona , 
borrasquero  , bcr 'rasqueta. 

1UBAUDERIE,  s.  f.  ( poc . ur.)  Rcg«»eijo 
licencioso  : como  quien  dice  broma , bor- 
rasca. 

*R1BAUDURE,  s.  J'.  Pliegue  ó doblez 
que  se  hace  en  los  paños  al  batanarlos. 

* RIBLEÍTE  , s.  f.  Chuleta  : que  se  asa 
en  las  parrillas.  Es  voz  de  poco  uso  en  flan- 
ees. 

RIBLELR  , s . m.  ( ant.jr  vulg.)  Br ibón  , 
tuno  , pillastron. 

* RIBORD,  5.  m.  ( naut.)  Fono  : segun- 
da cubierta  desde  la  cinta  ha:ta  la  quilla  de 
1111  buque. 
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RIBORDAGE,  s.  m.  ( ndut.)  Abordagc  : 

«1  daño  que  hace  »m  buque  á otro  quundo  . 
te  chocan  en  un  puerto  , ó rada  , el  qual  se 
satisface. 

*JUBOT,  s.  m.  Mano  de  mortero,  6 pilón 
para  hacer  la  manteca  de  varas. 

* HI  BOTE , s.J.  ( fam .)  Francachela. 

* RIBOTER  , a.  (fam.)  Tener  fran- 
cachela : comer  y beber  alegremente. 

RIUANVMEÍiT  , s.  m.  Fisga,  risa  fal- 
sa : hurlándose  de  alguno , ó de  alguna  cosa. 
R1CANKR  , v.  n.  Fisgar  sonriendosc. 
RICANEUR  , EUSE , s.  El  que  ric  por 
mofa , etc.  lisgon. 

RlOÁ-RlC , adv.  (fam.)  Hasta  el  último 

Suadranle  , á todo  rigor  , hasta  la  última 
1 fluencia  : Je  le  feral  payer  ric-d-ric  : le 
liare  pagar  hasta  el  último  maravedí. 

R1CH,  s.  m.  Ric  : lobo  cerval  del  norte 
tic  Europa. 

RICHARD,  s.m.  (fam.)  Ricacho,  ricote. 
RíCHE  , adj.  m.  y J.  Rico  : en  dinero  , 
en  bienes,  en  rentas.  ||  Rico  : se  dice  por 
extensión  de  las  tierras  ó países  abu lilla li- 
tes , y también  de  las  lenguas.  j|  Rico  : dicese 
de  las  cosas  de  gran  precio  , ó valor.  ||  {fig-) 
Rico  , dotado  , lleno : de  méritos  , de  virtu- 
des. ||  /licite  malaisc . rico  empeñado  , atra- 
sado , que  tiene  mucha  hacienda  , pero  em- 
peñada , ó enredada  con  pleytos.  ||  Hiche 
taille  i talle  esbelto  y proporcionado.  |j  Le 
maui'ais  ric  he  : el  rico  avariento. 

RICIIEMENT  , adu.  Ricamente  , con 
inugniüccncia.  ||  Ule  est  richement  Lude : 
es  fea  valientemente  , en  extremo. 

RICHESSE,  s.f.  Riqueza  : abundancia 
de  bienes.  j|  Riqueza  : hablando  de  leu- 
guas. 

RICIIESSES  , s.  f.  pl.  Riquezas  , cauda- 
les, v haciendas. 

Riáis  , S.  m.  PALME  DE  CHRIST. 

s.f.  Higuera  infernal. 

RIC'JCHET  , s.  m.  Rebote,  recoveco  , 
tablilla  : dicese  de  lo  que  se  tira  á un  pinito 
para  quede  de  rechazo á otro. l|(frros^.)' Dice- 
se : la  chanson  de  ricnchet : Ja  misma  can- 
ción , el  mismo  estribillo  , la  misma  copla  : 
c! ícese  de  la  machaquería  del  que  repite  siem- 
pre unas  mismas  palabras  , o conversación, 
ll  v fié T*)  *S'C  dice  : par ricochet : por  tablilla, 
por  rodeo , por  otra  mano : por  segundo  con- 
ducto. 

*R1C0CH0N,  s.  m.  Aprendiz  de  mone- 
dero. 

RIDE  , s.f.  Arruga  : dicese  del  cutis  de 
cara , frente  , manos , etc.  j|  Onda  : las  que 
forma  el  viento  en  el  agua.  (|  ( náut.)  Aco- 
llador : cubo  delgado  para  mantener  tiesos 
Jos  obenques , etc. 

RIDE  , EE  , p.  p.y  adj.  Arrugado. 
1UUKÁU,  s.f  Cortina.  (|  ( Ug. ) Tircr 
le  rideaa . correr  la  cortina , correr  ua  velo ; * 


ocultar  , pasaren  silencio  una  cosa  por  fea  , 
indecorosa , ó peligrosa. 

*RIDÉES  i s.J.  pl.  (moni.)  Estiércol  de 
cienos  viejos. 

R1DELLE  , s.f.  Adrales , laderas  de  car- 
ro : el  enrejado  de  estacas  y vdlas , ó esteras. 

RIDER  , i',  a.  Arrugar.  ||  (ndul.)  Arri- 
zar , ó coger  rizos  : á las  velas. 

RiDER  , v.  n.  (caza.)  Seguir  el  perro  la 
pista  sin  ladrar. 

RiDER  (SE) , v.  r.  Arrugarse,  rugarse. 

R1  DICU  LE  , adj.  m.  y f Ridiculo  , risi- 
ble : lo  que  es  digno  de  risa  , ó burla.  j|  Ri- 
dículo , extravagante  , y también  nimio. 
Usase  como  substantivo. 

R1DICULE  MENT , adv.  Ridiculamente: 
de  un  modo  ridiculo. 

RIDICULICE , ÉE  , p.  p.y  adj.  Hecho 
ridículo , y ridiculizado. 

RJD1CÚLISER  , %*.  a.  Ridiculizar  , vol- 
ver ridículo,  hacer  pasar  á uno  por  ridículo. 

RIDICULISER  (SE)  , v.  r.  Ridiculizar- 
se , hacerse  ridiculo. 

RID1CULITE,  s.  f.  (fam.)  Cosa  ridicu- 
la : lo  que  licué  de  ridículo  ua  hecho,  ó di- 
cho. jj  ( id.)  Ridiculez  : de  genio  , de  humor. 

RIEBLE  , s.  m.  Amor  de  hortclauo  : 
planta. 

RTF.N  , s.  m.  Nada  , ninguna  cosa.  ||  JVe 
le  ceder  en  ríen  d quelqu  un  : no  llevarle 
otro  ventaja  en  nada,  no  irle  en  zaga.  ||  En 
rnnins  de  ricn  : en  nada  de  tiempo , en  un 
instante  , en  un  sentiamen.  ||  ll  ne  m ‘est 
ríen : nada  mió  es , no  me  toca  «n  nada  , 
ningún  parentesco  tiene  conmigo.  ||  Cela  ne 
mejait  ríen  : nada  se  un?  da , nada  me  im- 
porta. ¡¡  ll  ne  tient  d rien  de...  poco  faltó, 
ó en  nada  estuvo  que... 

‘RIENS , s . m.  pl.  Nonadas,  frioleras, 
bagatelas. 

R1EUR , EUSE , subst.  El  que  rie.  || 
Reidor  : que  ric  mucho  , ó muy  amigo  de 
reir.  jj  ¿Tumbón  , burlón. 

* RÍFLARD  , s.  m.  ( carp .)  Garlopa : ce- 
pillo grande.  ||  Cincel  dentado  de  camero. 

*RlFLOIR,  s.  m.  Lima  , ó mas  bien  cs- 
coíina  corva  por  la  punta. 

RlGAUDON , s.  m.  V.  Rigodón. 

RIG1DE,  adj.  m.yf.  Rígido,  estrecho, 
austero. 

R1G1DEMENT  , adu.  Con  rigidez,  cou 
todo  rigor  , rigurosamente. 

RIGIDITÉ,  s.f.  Rigidez,  rigor,  auste- 
ridad . 

RIGODON  , i.  m.  Rigodón  . contradanza 
de  ocho  cerrada. 

R1GÜLE,  s.  f.  Reguera,  taxca : canaliza 
para  conducir  agua. 

RIGOR1SME , s.  m.  Rigorismo  : dicose 
de  una  mural  muy  estrecha  y extremada. 

• RlGORISTE  , s.  m.  Rigorista  : d que 
■ sigue  una  moral  muy  «ftlregha. 
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RIGULREUSEMETÍT , adf.  Rigorosa- 
mentí’  , con  rigor. 

RJGOFRFÚX  , F.USE  , Gdj.  Rigoroso  , 
severo.  Jl  A sjxto  , acre. 

RIGLELív , s.  J.  Rigor  : severidad , du- 
reza , austeridad.  n Rigor  : exactitud  en  la 

Íusticia.  ¡|  Rigor:  la  aspereza  «leí  tiempo.  I| 
l’gor  ; el  último  t»’rmino  á que  pueden  lle- 
gar las  cosas.  ||  A La  riguew , a toule  ri- 
guew  ; por  último , en  rigor  , á todo  rigor  * 
etc. 

*RIMAILLE , s.  f Xácaras  , coplas  de 
ciego  : díccse  por  desprecio  des  tos  malos 
verso* , é insulsos. 

RíMAILLER , u.  n.  Coplear , hacer  ma- 
los versos. 

RIMAILLEUR  , s.  m.  Poetastro,  versis- 
ta rliapuccro  , romancero. 

RIME  , s.  f.  Rima  , consonancia  , díccse 
en  la  poesía  de  la  uniformidad  de  sonido  en 
la  terminación  de  lus  palabras  con  que  aca- 
ba cada  verso.  ||  Im  conlrainte  de  lu  rime  : 
la  fuerza  del  consonante.  ||  Sons  rime  ni 
raUon  : sin  ton  ni  son. 

RIMFS,  s.f.  pl.  Metros , versos , poesías. 
R1MER  , y.  n . Versificar  , metrificar  : 
hacer  versos.  ||  Consonar , ser  consonante  : 
una  voz  con  otra  en  los  finales  de  los  versos. 

RIMER,  y.  a.  Poner  en  verso , en  metro  : 
un  asunto. 

RIMEUR  , s.  m.  Rimador , versista : tó- 
mase por  mal  poeta  , (piando  no  se  1c  atil- 
de en  fiances  el  adjeclivo  : cxcellent,  ó bon- 
RUS GE  , ÉE  ,p.p.y  adj.  Enjuagado. 
R1NGEAU  , i.  m.  (arq.  y pint.)  Folla- 
ge  : adorno. 

RXNCER , y.  a.  Enjuagar  : lavar  vasos  , 
etc. 

RIKCÜRE , s.f.  Enjuagadura  : el  licor 
ron  que  se  ha  enjuagado  alguna  cusa.  ||  En- 
juagaduras : díccse  también  por  desprecio 
del  \ino  rnuy  aguado. 

' RENGARD  , s.  m.  Barra  de  fierro  para 
mover  las  piezas  grandes  qtiando  se  fra- 
guan. 

* RINGEOTS  , s.  m.  pl.  ( ndut . } Pies  de 
roda  en  la  consti  uccion  de  buques. 

RING  R AVE  , s.f.  Zaragüelles  : guarne- 
cidos de  cintas. 

* RENSTRUIRE  , y.  a.  Volverá  instruir, 
enseñar  , etc.  • 

RIOTER  , y.  n.  (fam.)  Sonreír^;  reír 
entre  dientes. 

RIOTEGR  , EGSE , subst.  El  que  siem- 
pre .se  está  sonriendo. 

RIPA1LLE  , s.J.  ( yule. ) Díccse  ifaire 
ripaillc  ; tener  una  francachela  , un  gaudea- 
iuiis  , una  buena  comida. 

* RIPE  , s.f.  Raedera  : de  nlbuñil. 

* RIPER  , y.  a.  Raer  : con  la  raedera  f 
llana  , ó alcotana. 

RXPOPE,  .«.  w.,  ó JUPOPÍ-E,  i /. 


RIS 

i (ru'ff.)  Zupia,  purriela  : vino  malo.  || 

I Champurro:  mezcla  de  diferentes  licores.  | 
j (/ ig.yfam .)  Baturrillo,  mezcolanza  : lia- 
' blando  de  un  escrito  ó discurso  lleno  de  co- 
sas inconrxAs  , y nial  ordenadas. 

R IPOSTE  | s.f.  {fam. ) Sacudida  : res- 
puesta pronta,  y aguda.  ||  (/?£•  y fam.)  Las 
tornas  , la  respuesta  : la  acción  con  que  se 
rebate  una  ofeusa.  II  luí  dnnna  un  demenr 
ti  : la  r iposte  ful  un  soujflet  , ó un  coup 
d'épée. 

R i POSTER  , u.  n.  (fam.  ) Responder  , 
sao  urdirse  : con  prontitud  y viveza.  ¡| 

Y fam. ) Volver  la  pelota  , pagar  con  la  úiis- 
¡ ma  moneda  , volvérsela  al  cuerpo.  ||  En 
j la  esgrima  es  reparar  , y dar  la  estocada  i 
! un  mismo  tiempo. 

JUPUAIRE , adj.  Ripuario  , lo  misino 
que  ribereño.  Decíase  de  los  antiguos  pue- 
blos de  las  orillas  del  Rliin  , v del  Mosa  : 
y también  del  código  de  sus  leyes. 

R1RE  , y.  n.  Reír.  ¡|  Reírse  de...  hacer 
bulla  (le...  quando  se  dice  : rire  de  quel- 
qu  un.  ||  ( fam . ) Reirse  , por  holgarse  , di- 
vertirse. ||  Reir,  chancear.  ||  (fig>  ) Reír- 
se : díccse  de  las  cosas  inanimadas  por  su 
amenidad  y abgría.  |[  ( \fifryfam.)  Reine  : 
d;ce*e  de  quando  empieza  á romperse  ó des- 
coserse un  véstido.||  Mire  a girge  d>  ’ployée : 
reir  á carcajadas.  ||  Mire  cux  anges  ; reír 
como  bobo , sin  que  ni  para  que.  ||  ( frg.  y 
fam.)  Díccse  : rire  du  bota  des  dents  : 
reir  de  dientes  adentro  , sin  gana,  ó de 
mala  gana.  ||  ( ul. ) Se  dice  : rire  jaune  . os 
lo  mismo  que  reír  de  dientes  afuera  : reír 
como  el  conejo.  ||  Pour  rire , ejp.  adv. 
Tor  burla  , por  chanza. 

RIRE  ( "SE ) , u r . Reírse,  butlarse. 

RIRE,  s.  m.  El  reír,  la  risa  : propia- 
mente es  el  modo  de  reír.  Se  junta  con  ad- 
jetivos , y aunque  suele  usarse  en  plural , 
en  castellano  no  s^Jc  del  singular.  Des  rire* 
innoce ns  , un  reír  inocente  : le  rire  agua- 
ble  , un  reír,  una  risa  halagüeña. 

RiS  , s.  m.  Risa  , el  reír.  ¡|  Arroz  : víase 
Miz.  ||  Lccbecitla , molleja  : de  ternera.  ,| 
Rizo  : de  las  velas  de  una  embarcación,  jj 
( nuut. ) Díccse : prendre  des  ris  ; coger  rizos 
á las  velas. 

* R1SALGAL,  s.  m.  Rcjalgar  : polvos 
de  inanes,  arsénico  rozo.  V.  fíralgtd. 

KtóBAN  y s.  m.  ( fort.  ) Terraplén , ó 
plataforma  , con  piezas  de  ai  tille*  ¡a  para 
la  defensa  de  algún  puerto. 

*RISBERMI*,  s.  m.  (fort.)  Foiiiucacion 
I.cd;a  con  faginas  y estacas. 

RÍSDALE  , s.J.  Risdala  ó risdalc  : mo- 
! neda  de  plata  cu  Alemania  , que  vale  diez 
¡ icalcs  puco  mas  ó menos. 

R16EE  , s.  f.  Risada  , risotada  : risa 
jj  descompuesta*,  y estrepitosa.  j|  Riso  , irVi- 
*ion , burla  en  icnfido  activo  y pasivo. 
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RíSlBÍLITÉ  , s.f.  (cscol. ) Risibilidad : 
la  facultad  de  n ir. 

RISIBLE  , adj.  w.  y f.  ^ escol. ) Risible : 
dotado  de  la  facultad  de  reír  , como  lo  es  el 
animal  racional,  jj  Risible  : que  cansa  risa.  ¡| 
Risible  : digno  de  risa  , ó burla. 

RISQUABLE  , adj.  m.  y f.  Arriesga- 
ble  : que  se  puede  arriesgar  , ó aventurar  , 
como  es  un  proyecto  , un  negocio  , etc.  || 
Arriesgado  , expuesto  , aventurado  : que 
corre  riesgo.  En  este  sentido  es  de  poco  uso 
en  francés. 

RíSQUE,  s.  m.  Riesgo,  contingencia.  || 

( prov.  j Dicese  : a tout  risque  ; á todo 
riesgo , a la  .ventura. 

RJSQUE  , ÉE  , p.o.  y adj.  Arriesgado. 

RiSQUER , v.  a.  Arriesgar,  aventurar, 
exponer. 

* R1SSER  , u.  a.  ( nául.  ) Trincar  , 
amarrar  : hablando  de  la  chalupa  dentro 
del  navio , baúles , etc.  ||  Tomar  rizos.  V. 
jfrriser, 

R1SSOLE  , s.  f Toston : pastelillos  con 
carne  picada , y fritos  en  manteca  de 
puerco. 

RISSOLE,  EE  , p.  p.y  adj.  Tostado, 
dorado  : bien  frite  , bien  asado.  Trop  ris- 
sdé  ; achicharrado , retostado  , refrito  , pa- 
sado. 

lUSSOLER  , v.  a.  Tostar , poner  tosta- 
do , ó dorado  : lo  que  se  asa  , ó frie.  Si  es 
con  exceso  , corresponde  á achicharrar. 

* RISSON  , s.  m.  (naut.)  Rezón  : an- 
clote con  quatro  brazos  para  los  navios  de 
Laxo  bordo. 

R1T  , ó RITE  , s.  m.  Rito  : orden  y re- 
gla establecida  en  las  ceremonias  del  culto. 

RITOL’RjNELLE  , s.f.  RetOtnclo  , re- 
petición de  la  primera  pa^tc  de  una  copla  , 
¿ai»  , canción  , etc. 

R1TUALISTE  , s.  m.  Ritualista  : el  au- 
tor que  trata  de  los  varios  ritos  de  la  iglesia. 

RlTUEL  , s.  m.  Ritual  : libro  que  en- 
seña el  orden  de  las  ceremonias  de  la  igle- 
sia , y también  las  prácticas  «le  la  curia. 

RIV  AGE , s.  m.  Cosía  , marina  , playa  : 
hablando  del  mar.  ¡|  Ribera  , margen  : ha- 
blando de  los  rios. 

RIVAL  , ALE,  subst.  Rival , competi- 
dor : sea  en  amores , sea  en  honores  , sea 
en  mando , etc. 

RIVAlJSER  , v.  n.  Competir,  entrar 
en  conincuncia  « con  alguno. 

RIVALISKR  , v.  n.  Querer  igualarse  , 
competir,  apostárselas  : una  persona  á otra, 
ó una  cosa  a otra  en  sentido  metafórico. 

RIV  ALITÉ , f.  f.  Rivalidad  : la  compe- 
tencia entre  dos  rivales. 

IUVE,  s.  f.  Ribera  , orilla  : sea  del 
tnar,  de  un  rio , de  una  laguna , ó de  un 
lago.  ||  Por  extensión  se  dice  : riues  por 
vegas  , país  llano  entre  rios. 
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RJVE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Remachado. 

RIVEU  , i\  a . Robrar  , remachar  un 
clavo  : torcerle,  y clavar  la  punta.  [|  (fifi, 
y prov.)  D ícese  : tivcrle  clou  a q'ic/qu'un : 
meterle  el  resuello,  ó las  cabras  en  el  cor- 
ral. 

RIYERAIN  , s.  m.  Ribereño  : el  que 
habita  junto á rio. 

* RIv  ES  ALTES,  s.  m.  Vino  de  Riba*  : 

cierto  vino  moscatel  del  Rosellon. 

R1VET  , s.  m.  Remache  : la  \ irrita  de 
la  punta  de  un  clavo  remachado.  ¡|  Robia- 
dura  , redoble  : de  los  clavos  de  la  herradu- 
ra. ||  Moldura , rebaxo  : en  los  marco»  de 
los  quadros  , etc. 

Rl VIERE , x.  f.  Rio  : díccsc  de  los  gran- 
des y chicos,  á diferencia  de  flcuve  , «jue 
solo  se  dice  de  los  rios  caudalosos  , ó prin- 
cipales. ||  La  rigiere  de  Géncx : la  ribera  de 
Genova  que  es  la  costa  de!  Gcnovesado. 

* RIVIÉREUX  , adj.  ( cetree.  ) Hal- 
cón ribereño. 

*RIVLTRE,  s.f.  Pasador  de  una  bisagra. 

RIXDALE , s.  f V.  Risdale. 

KIXE,  s.f.  Rixa  : pendencia  , alborato. 

RIZ  , s.  m.  Arroz  : grano  alimeutieio. 

RIZE , s.  m.  Ris  : moneda  irangiouria  en 
los  estados  del  gran  señor. 

RIZIERE  , s.  f Arrozal  : campo  sem- 
brado de  arroz. 

* RJZOLITES , s . J.  ( hist.  fíat.  ) Raíces 
de  árboles  petrificadas. 

, * ROABLE , s.  #11.  Paleta  ó badil  grande 

para  sacar  la  brasa  de  un  homo. 

RGB  ,\f.  m.  Rob  : entre  los  boticarios  es 
una  ¡jilea  del  zumo  de  frutas  depuradas  , ó 
sea  g latina. 

ROBE  , s.f  Ropa  : tómase  por  un  ves- 
tido en  general , esto  es  , lo  que  cubre  los 
personas , y tambicn  algunos  animales , y 
legumbres.  ¡|  Ropa  , ropage  talar  : de  quaí- 
quicr  persona  , y estado.  |]  Toga  : vestidura 
romana.  ¡|  Toga  , garnacha  : mpage  talar 
de  los  ministros  y letrados  de  los  tribuna- 
les. ||  La  toga  : tómase  por  la  profesión  , 
ó dignidad  de  los  togados.  ||  Robe  d'enfant  : 
vaquero  de  niño.  ||  Robe  cíe  chambre  : ropa 
de  levantar  , ó ropa  «le  casa  , que  es  bata 
en  los  hombres.  ]|  Robe  des  Jefes  : rnjna 
de  las  babas.  j|  Robe  du  paon  : la  pluma  , 
ó plumajería  «leí  pavo  real.  ||  Gens  de  robe  s 
los  togados.  J|  Robe  (TaiulouUlé  : la  tripa 
ó el  pellejo  de  la  morcilla  , ó del  chorizo. 

* ROBEE,  adj.  Dícesc  : garante  ro- 
bée  : rubia  con  corteza. 

* ROBER  , t>.  a.  «Sacar  el  pelo  á un 
sombrero  con  la  lixa. 

ROBIN  , s.  m.  Golilla  : en  sentido  «le 
desprecio.  Cest  un  robín  ; ce  sont  des  ro- 
bíns. 

ROBINET , s.  m.  Uave  «1c  fuente.  \\  Ca- 
nilla de  tonel  : espita. 
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* ROBLE,  ROBRE,  ci  ROUYRE,  i m. 

Roble  : ai  bol 

ROBOKATIF , IVE , adj.  Roborati- 
vo , roborante  : <1  ícese  (le  ciertos  medica- 
mentos que  dan  fuerza  y vigor. 

ROBÚSTE  , adj.  m.  x,f*  Robusto  » 
fuerte  , vigoroso  : di  cese  regularmente  de 
io>  hombres. 

RO BUSTEMENT  , adv.  Robustamen- 
te » con  robustez. 

ROC , ,t.  m.  Roca  , ó peña  viva  : que 
nace  de  la  tierra.  ||  (/*#•)  Se  dice  por  íir- 
me , constante.  ||  Roque  : pieza  del  juego 
del  aicdrez,  que  se  llama  mas  comunmente 
toar  (torre).  ||  Le  roe  de  G ib  ral  tur  : el 
peñou  de  Gibraltar. 

ROGAILLE  , s.  f.  Roedla  , grutesco 
giiedrccitas  y conchas  para  formar  grutas.  ¡( 
Cueuias  de  vidrio  de  varios  colores. 

ROCA1LLEUR , s.  m.  El  que  Uabaja 
en  obras  de  rocalla. 

♦ROCA1LLEUX  , EUSE,  adj.  Cascajo- 
so ; sitio  lleno  de  piedras  menudas.  ||  Sirle 
rocaillcux  ; estilo  duro , ¡ spero. 

llOCAMROLE,  s.J.  Simiente  del  ajo  : 
ajo  lino.  |j  (Jig-  y fiim. ) Subilla  , saynclc  ; 
lo  mas  apetitoso  ó gustoso  de  una  cosa. 

*ROC-FORT,  i.  m.  V.  Roquejórt. 

ROCHE , s.  J.  Roca  : licúa  : canto 
grande.  ||  {fíg- ) Pícese  : non  une  de  la 
vicille  roche  : hombre  de  calza»  atacadas  , 
hombre  á la  antigua  : formal  , y entero.  || 

( id. ) Se  dice  : nobles  se  de  Li  rieitlc  roche  : 
nobleza  rancia  , de  antigua  alcurnia. 

RÜC11ER,  s.  m.  Peñasco,  roca,  peña  : 
dícesc  de  la  tierra  , y del  mar.  ||  Partir  aux 
rochen  ¡ hablar  a una  roca , esto  es  , á una 
persona  inexorable. 

ROCHET,  s.  m Ro<juete  : vestidura  de 
«lerigo.  ¡j  Carrete  para  devanar  seda.  |j  Rue- 
da catalina  en  la  rcloxcria. 

ROCHETS  , j.  m.  pt.  Cañones  , husos  ; 
en  las  fabricas  de  texidos. 

* ROCHOIR  , s.  m.  Caxa  donde  está  la 
soldadura  para  soldar. 

ROCOU  , f.  m.  Orcllana  , achiote.  V. 
Jioucou. 

ROCOULER , v.  n.  V.  Roucouler. 

* RODE,  s.f.  ( ndut. ) Roda  : el  madero 
corvo  que  foruia  el  remate  de  ia^x>rcn. 

RODER  , v.  n.  Rodar  , andorrear  , cor- 
retear : ir  de  una  parle  áoira. 

RODECR , s,  m.  Vagabundo  , andor- 
rero , tunauic. 

RODOMONT  , s.  m.  Fanfarrón  , bala- 
dran , rompe  esquinas. 

RODOMONTADE  , s.  f Baladrona- 
da , fanfarronada  , bravata. 

ROGATIONS , s.  f.  pl.  Rogaciones  , . 
procesiones  de  rogativa. 

ROGATOIRE,  adi.  m.y  f ( for .) 
Entorto  : requuálona  de  un  juez  a otro, 
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ROGATON  , s.  m.  ( fam .)  Papelucho, 
papel  desechado  , borrón  despreciable  de 
algún  escritor.  ( id. ) Escamocha  : sobras 
de  {ilatos  de  la  cocina , que  se  vuelven  a 
calentar.  ¡|  ( id. ) Mendrugo  : pedazo  de  pan 
que  queda  de  la  comida. 

RUGXE,  s.J.  Roña,  sama  : del  ganado 
Lanar  , y tambjen  sama  perruna. 

ROGNÉ , EE,  p.  p.y  adj.  Cortado  , 
cercenado. 

ROGiSE-PIED , s.  oí.  Puja  van  te : instnt- 
mento  «le  lien adwics  {tata  rebajar  el  casco 
«le  las  caballerías. 

RUGXER  , v.  a.  Recortar , cortar  , cer- 
cenar : lo  que  sobresale  ó sobra  en  las  ori- 
llas de  alguna  cosa.  ||  (Jíg-Y  fam.)  Escati- 
mar , nioidcr  , acortar  , disminuir  : ci  suel- 
do , el  mando  , los  derechos  , etc. 

ROGMEUR,  EUSE,  s.  Dosgastador  , 
recoi  lador  : de  piezas  de  moneda. 

ROGNEUX  , IlUSK  , adj.  Roñoso  , sar- 
noso. Solo  se  «¡ice  de  los  perros  , y del  ga- 
nado lañaren  francés. 

KÜGNON  > s.  m.  Riñon.  Dtccse  en 
francés  de  ciertas  reses  , como  carnero , 
vaca  , ternera  j y también  del  hombre  en  es- 
tilo haxo.  ||  Criadilla  : hablando  de  cierto» 
animales , que  se  comen.  ||  ( vulg. ) Pícese  : 
teñir  , meare , avoir  Li  main  sur  ¿es  ro- 
gnotis  : ponerse  en  jarras. 

ROGtt ONER , r>.  n.  ( Rezongar , 
refunfuñar- 

ROGMJRE*,  s.  f Recortadura  , retal  : 
desperdicio  de  lo  que  se  corta , ó cercena. 

ROGUE,  adj.  m.y  j.  (fam.  y satir.) 
Arrogan  le,  fiero.  ||  I logues  de  maque  re  ¿tur , 
et  ilc  moruc  : huevas  de  caballas  , y aba- 
dejo. 

ROI  , s.  rn.  Rev  : el  soberano  que  go- 
bierna solo  una  monarquía,  ó un  rcyno.  i) 
Rey  : pieza  piincipal  del  axerhez  , y una 
figura  «le  la  baraja,  ||  ( fig- ) Rey  : lóuiasc 
por  el  hoVtbrc  feliz  , c independiente.  ||  Roí 
d' armes  : rev  de  armas,  ó primer  heraldo.  |) 
Jioi  de  la  jéue  : rev  de  la  haba  , «fue  se 
hace  en  la  víspera  de  pasqua  de  Reves.  J| 
Roí  des  caillee  : bitor  , rev  de  codornices.  [I 
Roí  des  %'iolnns  : primer  violín  de  la  ca- 
pilla real.  ||  Roí  du  bal  : director  d«H  hay- 
Ic.  ||  Les  ílois  j le  jnur  des  Rois  : Reyes  , 
pasqua  de  Reyes  : la  Epifanía.  ¡|  Pain  du 
Roí  : pan  del  Rey  , ó pan  de  munición.  || 
Poids  du  Roí  ; peso  del  Rey  , cí  peso 
real.  ||  (farH.  ) Pícese  : traite r , régaler 
comme  un  txri ; tratar  , regalar  como  cuerpo 
de  rey. 

ROIDE , adj.  m.  y f.  Tieso , terco  : que 
no  se  puede  doblar.  ||  Tieso,  arrecido  : de 
frío.  ||  Envara«lo , entorpecido  : dícesc  de  los 
miembros.  (|  Rápido,  pino,  derecho  : dice»? 
«le  una  cuesta,  d escalera  penada.  ¡|  {Jtg.  } 
Rígido , duro  , míiexiblc. 
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ROIDEUR  , s.  f.  Tesura , rigidez  : de  lo 
que  no  se  puede  doblar.  ||  Tirantez  , vio- 
lenta tensión  : de  nervios , de  libras,  etc.  || 
Rapidez,  fuerza  : de  un  cuerpo  impelido.  |¡ 
Repecho  : de  una  cuesta,  lo  pino  de  una  es- 
calera. ¡|  Envaramiento  , entorpecimiento  : 
de  niieu*bro».  [¡  (fig. ) Itiflexibilidad,  dure- 
za , terquedad  : ae  penio  , de  carácter  , etc. 

||  (id.)  Rigidez,  dureza  : de  costumbres. 

RUíDi,  1E,  p.  p.  y atij.  Atiesado  , 
tieso.  ||  Tirante:  envarado.  V.  Roidir. 

RIHD1LLON,  s.  m.  Terromontero , cer- 
ro, ribazo  : pequeña  altura  de  tierra. 

ROIDiR,  y.  a.  Atiesar,  atesar,  poner 
tieso , tirante , derecho  : para  que  no  se  do- 
ble, ó aQoxe.  \\  Envarar,  entorpecer  : ios 
miembros.  ||  Arrecir  : de  frió. 

ROIDIR , */.  /i.,  SE  ROIDIR,  I',  r.  Atie- 
sarse, ponerse  tiesa  : una  cosa.  ||  Envararse , 
colorín  ver  se  : los  miembros. 

ROIDiR  (SE),  y.  r.  Mantenerse  tieso, 
ó firme , resistir , arrostrar  : aplícase  a las 
personas  en  sentido  figurado  $ y eu  estilo  co- 
mún es  tenérselas  tiesas. 

♦ROIOC,  s.  m.,  FAÜSSE  RHUBAR- 

BE,  5.  f.  Raiz  para  teñir  de  amarillo. 

ROlTELET,  s.  m.  Abadejo,  reyezuelo, 
regaüoío  : nombre  de  tina  ave.  ||  Reyezuelo, 
jevezillo,  y regulo  en  estilo  culto. 

•ROITELEITE,  $.f.  La  hembra  del  re- 
yezuelo : ave. 

ROLE,  s.  m.  Nómina,  lisia,  matrícula: 
en  que  están  sentadas  las  personan  por  sus 
nombres.  j|  Foja  : de  un  escrito,  entre  escri- 
banos. j|  Registro : de  los  pleylos,  que  se  han 
de  llamar  por  su  orden  en  un  tribunal.  |¡  Pa- 
pel : la  parte  que  aprende  cada  actor  en  uua 
pieza  teatral.  ||  Papel  : se  dicé  de  la  persona 
que  representa  cana  actor.  j|  (Ji§- ) Dicese  : 
jouer  un  róle  : hacer  papel , o figura  : tener 
representación  en  el  muudo. 

RÓLER , y.  n.  ( fam . ) Escribir  en  com- 
pulsa, licuar  fojas,  escribir  ancho  y tendido  . 
romo  sucede  cutre  escribanos  y procuradores 
para  causar  mas  derechos. 

ROLET,  4.  m . ( fam.)  Pequeño  , corto 
papel.  ||  (fig.  y fam.)  Díccse : jouer  bien  son 
rólet  : hacer  bien  su  papel , representarle 
Lien,  lucirlo.  j|  ( id.  ) Se  dice  : élre  au  bout 
de  son  rólet  ; quedarse  asperges  , sin  saber 
que  decir,  ni  que  hacer. 

*ROLLIER,  s.  m.  Gálgulo  : ave , especie 
de  grajo. 

* RÓMAGNE , ( gcogr.  ) Romana  : pro- 
vincia de  Italia. 

RO MAIN , AINE  , adj.  Romano  : lo 
perteneciente  á Roma.  ||  Beaulc  r amaine  : 
luugcr  de  bellas  facciones , y pode  mag es- 
tuoso : matronaza.  j|  Chijfre  romain  ; nume- 
ro romano.  [|  Laitue  romaine  : lechuga  ro- 
mana, ó de  oreja  de  mulo.  [!  Lettre  ronuiine : 
kira  ó carácter  redondo,  corno  se  llama  es  la 


imprenta  : lo  contrano  a cursiva,  que  se  lla- 
ma : le  tire  italiaue. 

ROMAINE,  s.  f Romana : peso  con  pi- 
lón. ||  Papel  de  á folio  del  pequeño. 

ROMAN , *.  m.  Novela : fábula  : ficción  i 
historia  fabulosa. 

ROMANCE , s.J\  Romance : relación  fa- 
bulosa puesta  en  vczso.  ||  Romance  : lengua 
fonuadu  de  la  mezcla  del  latín  con  el  critico, 
de  la  qual  han  procedido  las  lenguas  france- 
sa y castellana,  con  todas  sus  allegadas.  Tam- 
bién se  llama  en  francés  Ltnguc  romane. 

ROMANQER,  s.  m.  Romancero,  nove- 
lador : autor  de  novelas,  de  fábulas,  de  libros 
de  caballerías. 

•ROMANE,  s.  y adj.  f.  V.  Romance. 

ROMANESyLÍE,  adj.  m.y  f.  Fabuloso,  % 
fingido  : de  novelu,  de  tabula.  Se  toma  tam- 
bién por  caballeresco.. 

ROMAN  ESQfJEMENT  , ady.  Fabulo- 
samente : de  un  modo  fabuloso. 

*ROMANISER,  y.  n.  Novelar  : escribir, 
ó componer  novelas , é historias  fabulosas. 

+RUMAN1SKA,  v.  a.  Dar  ayrc  de  novela, 
ó de  cuento  á una  bistoría. 

* ROMANiSTE,  s.  m.  V.  Romancier. 

ROM ANTiQjU E , adj.  nt.  y J.  Díccse  de 

un  sitio  encantado,  por  su  amena  y rustica 
variedad. 

ROMARIN , s.  m.  Romero  : planta  olo- 
rosa. ||  Lien  planté  de  romurins  ; romeral. 

* ROMBAiLLET , s.  m.  ( nául. ) Ku  ra- 
bilo: pieza  que  se  ajusta  en  una  hendidura. 

*RGM11AL1ERE,  s.  f.  (ndut. ) Ai  rniu- 
badas  : la  banda  exterior  del  castillo  de  proa 
cu  una  galera. 

• ROM  RE,  s.J'.  Rombo  : cierto  marisco. 

♦ ROMES,  s.f.  pl . Bastidor  para  texur 
tapices  de  lizos  hazos. 

fíRMESCOT,!.  m.  V.  Denier  de  Saint- 

P ierre. 

*ROMINAGROBIS,  s.  m.  ( vulg.)  Gata- 
zo.  |i  (Jig.  jr  vidg. ) Fantasmonazo  , figu- 
rón. 

ROMPEMENT,  i m.  Díccse  solo  en 

#csta  expresión  figurada  : rompement  de  tile'. 
quebradero  de  cabeza , y también  batahola. 

ROMPRE  , **.  a.  Romper  : hacer  trozos» 

1 1 Destruí  r.  arruinar  : los  caminos,  los  paseos, 
los  puentes,  los  vados.  ||  Cortar  , desviar  ; el 
viento  , d hilo  , la  corriente  del  agua  , de 
las  olas.  ||  Romper,  desbaratar  : mi  cucq>o 
de  tropa.  ||  Romper,  cortar  : el  hilo  de  su 
discurso.  |j  Romper,  abrir  : una  pared,  una 
certa.  j|  Romper  vivo  , enrodar  : a un  reo 
condenado  ¿ este  genero  de  suplicio.  ||  (fig-) 
Dicese : rompre  la  tita  : romper , quebrar  la 
cabeza  : molestar  mucho.  ( id.  ) Se  dice: 
rompre  les  tniens  : meterlo  á bulla,  ó á ba- 
rato : mudar  de  conversación.  ||  ( id  ) Dí- 
ccse : rompre  les  mesures  : desconcertar  las 
! medidas , desbaratar  las  ideas , ó designios. 
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||  R vnpre  le  dé  nu  tñctrac , etc.  : quebrar  el 
dudo,  cortar  la  suerte.  ||  Rornpre  un  cheualt 
d «bastar,  trabajar  an  caballo , en  el  picade- 
ro. ||  Rornpre  un  marché , une  coiwention  : 
desbaratar,  deshacer  un  trato  , un  ajuste.  j| 
Rornpre  une  nauette  : romper  limpio,  ha- 
blando d?  madera.  ||  Rornpre  par  éclats  : 
hacer  astillas,  ó rajas.  ||  Rtmftre  par  fiUux- 
dres  : havr  liras,  ó trizas. 

ROMPRE,  n.  Quebrar,  d«*seomno- 
nerse  : do»  amigos,  dos  compañeros.  jj  Ra- 
jarse , desgajarse  : se  dice  de  los  árboles , ó 
de  sus  ramas  con  el  peso  déla  fruta. 

ROMPRE  (SE) , v.  r.  {fig-)  Soltarse , agi- 
litarse : en  algún  oficio  , ó negocio.  ||  ( id. ) 
Di  cese : se  rornpre  la  main  : soltar  la  mano , 
adquirir  soltura , ó manejo  en  algún  ejerci- 
cio. ||  A tout  rornpre , exp.  a Je.  ( J’am . ) A 
todo  tirar , todo  lo  mas  : y también , por  mal 
que  vaya,  quando  todo  turbio  corra. 

RO.VlPU  , UE,  p.  p.y  adj.  Rompido,  ro- 
to, quebrado.  |)  Quebrantado,  molido  : de 
cansancio,  de  faligi.  ||  {fig  ) Ducho,  ágil, 
muy  cursarlo  , muy  versado  : en  alguna  pro- 
fesión, ú ejercicio.  ||  Nombre  rompa:  núme- 
ro quebrado , ó simplemente  quebrado  , en 
la  aritmética.  j|  A batons  rompas , exp.  a Je. 
A ratos,  de  muchas  veces  : á intervalos,  sin 
ir  seguido  : sea  el  sueño  , sea  un  irabojd. 

♦ROM PURE,  s.f.  Quebradura:  eloed  Z) 
«le  meta]  que  sobra  de  la  letra  después  de  fun- 
dida. 

RONCE,  s.f.  Esnino,  cambrón,  zarza  : 
mata  espinosa.  ||  (fig.)  Espina  , escabrosi- 
dad, dificultad  : usase  en  ámbas  lenguas  en 
pjcral. 

♦RONCEROI,  j.  m.  RONCERAIRE , s. 
f.  Zarzal , cambronal. 

¥ RONCE VAUX,  [gcogr. ) Ronccsvallcs  : 
valle  del  reyno  «le  Navarra.  « 

ROÑO  , ONDE  , adj.  Redondo  : de  fi- 
gura circular,  ó esférica.  |j  Compte  rdnd  : 
cuenta  redonda , 6 cabal  : sin  picos  ni  que- 
brados. ||  tí  muñe  tout  rond , o rondenmme 
una  bou  fe  que  esta  como  una  bola,  ó como 
una  tela  de  gordo.  ||  f^ettre  ronde  ; letra  re-* 
dunda  , en  contraposición  á la  bastardilla  , ó 
cursiva.  ||  (/» g.  y Jam.)  Dícose  : hommetout 
rond : hombre  liso  y llano,  ingenuo.  ||  Elre 
un  peu  rond:  estar  algo  alumbrado,  ó pene- 
que. 

ROND,  s.  m.  Rueda  , corro  , círculo : que 
se  forma  de  gente,  ú otras  cosas,  jl  Rond 
d’eau  : pilón  de  fuente  , taza.  ||  Rond  de  mer , 
01  be.  V».  ¡.une.  ||  En  rond , exp.  adv.  Cir- 
cnlarmcnu , en  redondo. 

RONDAC11E,  s.f  Rodela  : escudo  re- 
dondo, 

RONDE  , s.f.  Ronda  : es  voz  de  la  mi- 
licia. ¡|  Ronda  : la  arción  de  dar  vueltas  por 
una  calle,  ó al  mledor  de  una  casa  para  ver 
Q espiar , que  se  dice  : fairc  ¿a  ¡ o rule , esto 


rs  , rondar.  ||  A la  ronde , exp.  ad%>.  En  re- 
dondo, en  ciicuito,  en  circunferencia ; qnart- 
do  se  habla  «le  extrusión  , despacio  por  todos 
Jados.  ||  fíoire  a la  rotule  : beber  en  rue«Ia  , 
unos  después  de  ^c»os.  ||  Chemin  des  rondes  : 
la  ronda,  el  camino  que  media  entre  la  po- 
blación y la  muralla  del  una  ciuda«i. 

RONDKAU , s.  m.  Redondilla  : compo- 
sición poética.  ||  Rondó  : con»[*tóieion  mú- 
sica , cuya  primera  parte  se  repite  para  cou- 
cluir. 

RONDELET,  EITE,  adj.  {Jam.  ) 
Regordete,  rcgoidctillo. 

RON  DELEITES,  s.f.  pl.  Telas  de  bre- 
taña  buenas  para  velos. 

RONDELLE,  s.1‘.  Rodela  pequeña,  que 
en  otro  tiempo  llevaba  la  caballería. 

RONDEMENT,  tufa.  Igual,  seguido,  de- 
recho : sin  torcer , ni  marrar,  (fig. ) Redon- 
damente , lisa  y llanamente  : sin  embozo,  ni 
rodeos.  • 

♦ RONDEUR  , s.f  Redondez. 

RONDIER,  s.  m.  Palmito  *:  planta  con 
cuyas  hojas  hacen  los  Chinos  abanicos. 

RON1RN,  s.  m.  Rodillo  : palo  redondo  y 
h’so.  |1  Rollo  : tronco  ó palo  redondo  de  la 
leña , que  también  se  llama  cándalo} 

RON  DIN  ER  , v.  a.  Aporrear:  golpear 
con  porra  , ó palo , ó dar  00  palos  y porra- 
zos. 

RONDON , s.  m.  ( cetrer. ) Dicese  : fon- 
tire  en  rorulon  : lanzarse  como  nn  rayo  el  hal- 
cón á la  presa. 

RONFLANT,  ANTE,  adj.  Sonoro, 
ruidoso.  ||  Hueco  , pomposo  retumbante 
hinchado  , style  rnnfianl , mots  ronjlans  r 
estilo  hinchado , palabras  pomposas. 

RONFLKMENT  , 1.  m.  Ronquido  : el 
ruido  que  se  hace  roucando.  ||  Rugido  dd 
mar  : zumbido  del  ayrc.  Díccsc  por  exten- 
sión. 

RONFLER , v.  n.  Roncar , zumbar.  H 
Eaire  rvn/ler  les  violons  : tocar  los  violi- 
nes , ctc.||£e  canon  ronjle : la  artillería  sue- 
na , ó dispara. 

RONFlELR  , EUSE,  subst.  Roncador, 

que  ronca  mucho:  esto  es,  durmiendo. 

RÜNGE,  s.  m.  (moni.)  Rumia  : la  acción 
de  rumiar  pl  ciervo. 

RONGÉ , EE  , p.  p.  y adj.  Roblo  : cor- 
roído : carcomido  : mordido : comido. 

RONGER  , v.  a.  Roer  : con  las  dientes.  |l 
Roer , carcomer  : hablando  de  la  polilla  , ó 
carcoma. |(  Corroer,  gastar,  desgastar  : ir  qui- 
tando poco  á poco  por  la  superficie  las  parte- 
cillas  de  un  cuerpo  sólido.  ||  Robar  : la  cor- 
riente de  un  rióla  tierra  contigua.  ¡|  Descar- 
nar : las  olas  de!  mar  alguna  obra.  ||  {fig. ) 
Roer,  remorder,  carcomer  : la  conciencia, 
la  memoria. 

RONGEUR , aJi.  Roedor.  Úsase  solo 
en  csia  frase  figurada  xer  rongeur,  gusano 
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toedor,  ó simplemente  el  gusano  de  la  con- 
ciencia , esto  es , el  reiuonüniicnto  de  la  con- 
ciencia. 

ROQCEFORT,  x.  m.  Qu.’so  muy  sa- 
broso , que  tiene  este  nombre  en  fian- 
cía. 

♦ ROQLELALRE  , s.  f.  Roclo  : capote 
ajustado  al  cuerpo. 

♦ RO r >U  KM  AL  RE,  {geogr. ) Rocamora : 
lugar  del  jLcnguadoc. 

ROQL  Eli , v.  n.  Enrocar  en  el  juego  del 
ax  -xlrez. 

ROQLET,  s.  m.  Ropilla  antigua  muy  cor- 
ta. ]|  Busquillo,  ó gozquillo  : peí  rito  común. 

||  Lagarto  de  la  Guaduhq?e. 

ROI )UETTE  , s.f  Xaiamago  , raqueta : 
planta.  ||  ( ruiut. ) Dícese  : faire  la  roquelte  : 
disparar  cohetes  para  hacer  señales  por  la 
noche. 

ROQLILLE,  x.  f.  Copa  : la  medida 
menor  del  vino. 

♦RORQLAL,  j.  m.  Ballena  grande  de  la 
Groenlandia. 

ROSACE , s.  f.  y ROSON  , 5.  m.  ( ár- 
fjuit.  ) Rósele.;!  , floren  , casetón  : adorno 
que  se  relia  en  les  bóvedas. 

ROSACE,  5.  m.,  o ROS  A GENE,  s.f. 

V.  Olévruíre. 

ROSA1RE  , s.  m Rosario  , corona  : que 
se  reza  á la  Víi  gen  Suntísima.  ||  Vasija  para 
destilar  el  agua  : osada  en  las  boticas. 

ROSAT , adj.  m.  y‘J\  Rosado  : lo  com- 
puesto con  rosas.  i|  Afiel  rosal : miel  rosarla, 
ó rodoxnd. 

ROSBIF,  x.  m.  ( voz  inglesa.)  Rosbif : 
cierto  asado  de  vaca. 

ROSE  , s.  J.  Rosa  : flor  muy  conocida. 
F.n  las  artes  se  da  el  nombre  de  vosa  á diver- 
sas figuras,  ó labores  , parecidas  a esta  flor.  || 
Rose  des  venís  , ó compás  de  mer  : rosa  de 
los  vientos  , ó rosa  náutica,  lióse  d'nne  gui- 
tarro , etc.  : rosa  de  una  guitarra,  elc.||/toje 
de  Caj  crine  ; malva  de  Siria. ||  lióse  d'/nde: 
ciavclon  de  ludias. 

ROSE  , ÉE  , p.  p.  Y <*dj.  Rosado  , de 
color  do  rosa.  Fui  rosé  : vino  rozo. 

ROSEAU , x.  m.  Caña  : planta.  No  se 
entiende  la  caña  dulce , porque  esta  se  llama 
carme  a sucre ; y carme , lacaña  ó junco  de 
Indias  para  bastones.  ||  {fig* ) Cufia  , ó ca- 
ñaheja  : se  díte  de  todo  <o  que  es  endeble  , 
y poco  cor  sis  teñir.  j|  Cluie  de  roscan*  : 
encañado,  seto  texido  ic cañas,  ¡j  Lieu  plante 
de  roseaux  : cañaveral , cañar. 

| ROSE-CROIX  , x.  /.  Nombre  de  una 
secta  de  empíricos,  que  pretendían  saber 
todas  las  ciencias. 

ROSEE,  s.f.  Rocío  la  bu  me  dad  cuajada 
subre  las  yerbas  en  la  madrugada,  ¡¡  í fíg-  Y 
jam. ) Dícese  : ce  ¡te  víanle  cal  de  la  rosée , 
f o esl  tcnd/c  comme  la  rosee  : esta  carne  es 
tierna  como  el  agua. 
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U9SÉE  D*Ü  S0LE1L  , s.J.  Verba  del 
rocio  , ó de  gotosos. 

ROSERA1E,  s.  f.  Guapo  de  rosas,  ó de 
rosales. 

*ROSERFALX,  s.  m.  pl.  Fieles  para  for- 
ros , que  se  extraen  de  la  Rusia. 

ROSES  , s.f.  pl.  ( f g.  Flores  , floreos  : 
loque  lisonjea  y alh;  ga  e ¡ las  conversacio- 
nes : ó escritos.  ||  Eau  rose  : agua  i-osada. 

ROSE  EFE  , s.  f.  Rosa  , roseta  : ¡aro  de 
cintas,  etc.,  para  adorno.  ||  El  encarnado  : 
tinta  encarnaba  que  se  usa  en  la  imprenta.  ,| 
Cobre  encarnado  , que  también  se  llama 
cobre  roseta.  ||  Pluma  de  lápiz  encarnado. 

* ROSETl’E  , (geogr.)  1\  oseta  : pueito 

y pueblo  de  Egyplo.  • 

ROSiER , s.  ru.  Rosal : arbusto  que  ciia 
las  rosas. 

ROSlf  RSAUVAGE,  x.  m.V.  Églanticr. 

ROSlERE  , s.  f.  Pescado  de  agua  dulce. 
||  Joven  nubil , á quien  se  premiaba  por  m& 
virtud  y aplicación  con  una  corona  de  rosas, 
y ihi  dote  para  rasarse. 

IROSOS  , s.  rn.  V.  Rosasse. 

•‘ROStiAXE,  s.f.  Abridor,  ó pavía  de 
carne  amarilla  , como  la  del  melocotón. 

ROS&E»,  s.f.  Rocín,  matalón  : d caballo 
viejo , y raíalo. 

nUiSSE , ÉE , p.  p.  y adj.  { vulg. ) Va- 
reado, aporreado. 

ROSísEU,  v.  a.  {vulg.)  Varear,  «por- 
rear : apalear  á uno. 

ROSSER  (SE),  v.  r.  Apalearse  ; darse 
de  garrota/.!)». 

♦ ROSvSEITE , s.f.  Mugion  de  vid. 
ROSSICLER  , ó ROSICLER  , x.  m. 

Rosicler  : mina  de  plata  , en  que  sale  eximo 
cristalizado  el  mineral. 

ROSSIGÍSÜL , x.  m.  Ruiseñor  : paxarillo. 
I|  Ganzúa  : instrumento  para  abrir  toda  suerte 
de  cerraduras.  j|  Cuña  de  madera.  j|  Abertura 
de  la  muñeca  a los* que  tiran  en  In  imprenta. 
||  flossignol  cf sf  re  ai  lie  : calcina  de  agua- 
dor. Dícese  por  burla  del  borrico. 

RüSSIGNOLER  , v.  n.  Imitar  al  rui- 
señor : en  el  canto. 

ROSSJGNOLS , x.  m.  pl.  ( arquit .) 
Estribos  , ó puntales  , que  se  ponen  al  ár- 
bol dc^torno  para  sacar  las  piedras  de  la 
canteen. 

RDSSINANTE , x.  f Rocinante  : ca- 
ballo de  Don  Quizóte.  ¡|  Caballo  muy  flaco, 
y de  mala  es!  drupa. 

ROSvSULlS,  x.  m.  Rosoli  : licor  com- 
puesto de  aguardiente , azúcar  , y canda.  !| 
Yerba  ríe  1.)  gota , rocío  del  sol  : planta. 

ROSTO  ALE , adi.  Llámase  coumnne 
rostrale  la  eoiomi  , o rostíala  , que  era  I.s 
naval  de  los  antiguos  Romanos. 

ROI’ , s.  rn.  Regüeldo  : lo  misino  que 
eructo  en  estilo  mas  decente.  ¡¡  Peyuede  tex».- 
dor.  ' 
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RÓT,f.  m.  Asado:  carne  asada  en  ata- 
<\nrn ) Dícesc  : éirc  a pot  *1  a rót 
rnaisoH  : estar  a pan  y munlcl , ó 
á pan  v cochillo. 

RüTATjON  , s.  f Rotación  : el  movi- 
miento circular  de  tona  mñqtiino. 

RÓT-DE-BIF,  5.  m.  Pierna  asada  : de 
ternera  , camero  , ó cordero.  Es  voz,  tomada 
del  ingles.  V.  liosbif. 

ROi’E  , s.  j.  Rola  : juzgado  de  la  Curia 
romana. 

ROTER , v.  n.  Regoldar  : lo  mismo  que 
eructar,  que  es  voz  mas  decente. 

ROTER  , v.  a.  ( ndut . ) Colchar  , entor- 
char un  cabo  con  mediar , y una  calzadera 
.con  mucha  igualdad. 

RÚTI,  IE,  p-P-ratty-  Asado , tostado. 

V.  ilótir. 

RO  TI , s.  m.  Asado  : toda  carne  asada 
en  asador.  |{  Ilólie  a la  graisse ; pringada.  || 
lid  he  au  belitre  .*  tostada  con  manteca.  || 
Jtólie  nu  miel  : torrija  de  miel. 

RÓT1E,  s.  f Tostada : 1 chanada  de  pan 
tostada. 

♦ 110TEUR , FUSE , sulst.  Rcgoldador. 
Es  voz  poco  usada  en  amhas  lenguas. 
ROTEN  , ó RATA1N  , s.  m.  Junquillo  de 


Indias  para  sillerías. 

RÓT1R  , v.  a.  Asar  : alguna  cosa  con 
asador.  ||  taire  rólir  : es  asar  , sea  á las  par- 
lillas  , sea  á las  brasas  , ó al  rescoldo.  |¡  Ins- 
tar , quemar  : díccsc  del  efecto  del  dema- 
siado ardor  de  sol.  ||  (prov. ) rólir  le  balai : 
no  salir  de  capa  de  raja  , portier  el  tiempo 
en  un  empleo  ú exercicio^íin  mechar. 

RÓ'flR , n. , SE  ROT1R  , r.  Abra- 
sarte , tostarse,  quemarse  : del  demasiado 
ardor  del  fuego. 

RÓTiSSERlE  , s.  f Tienda  donde  se 
venden  asados  , ó piezas  mechadas  para  asar» 
En  el  primer  caso  puede  decirse  pastelería  , 
y <*1  segundo  pollería,  poique  en  España 
110  hay  tales 

RÓTíSSEBR  , EUSE  , sulst . El  que 

tiene  tienda  de  asados,  ó de  piezas  peladas 
y mechados  para  asar.  En*cl  primer  caso 
puede  ti  aducirse  pastelero  , y en  el  segundo 
pollero  : porque  en  España  no  hay  tal  oíicio. 

♦ RÓilSSOIR  , s.  m.  Asador  : inquina 
vara  hacer  andar  varios  asadores. 

ROTONDE,  s.f  Rotunda  : edificio  cir- 
eular.  I)  Espacie  de  golilla  antigua. 

ROTONDITÉ , s.f  Rotundidad.  ||  {joc.) 


Coipanchon. 

ROTULE , s.f.  Rótula,  choquezuela  : el 
hueso  redondo  que  forma  la  rodilla. 

ROTURE , s.  J.  FJ  estado  .llano  , ó ple- 
bryo  : por  contraposición  al  ciado  noble. 
KOTUR1ER,  1ERE,  sulst.  Plebeyo, 


pechero  : el  que  no  os  noble. 

ROTÜR1EK  , 1ERE  , adj.  Plebeyo  , 
lechero.  \\  bkcw  también  poi  otdinario  , 


grosero  : como  es  el  semblante , las  faccio- 
nes , los  modos,  los  estilos. 

KOTURJÉREMENT,  ad*.  De  un  modo 
ordinario,  ó plebeyo,  como  la  gente  común, 
u ordinaria. 

ROU  AGE,  S.  m.  Rorlngc  : el  juego  de  rue- 
das de  una  maquina , ó camiage.  ||  Boi*  de 
rouage  : pinas  y rayos  para  ruedas. 

RUUAjN  , adj . Ruano  , rodado  : color 
det  caballo. 

ROUAftNE,  s.  f.  Gubia  : instrumento 
de  cubero. 

ROliANNER , v.  a.  Entre  cuberos  , y 
carpinteros,  rs  señalar  cou  una  gubia. 

ROU  ALINEATE,  s.  f.  Gubia  pequeña. 
ROUANT  ,adj.  (bLis.)  Rodailo,  ruante: 
dícese  ili-'l  pavo  real  con  la  cola  extendida. 

ROU ULE  , *•  m.  Rublo  : moneda  de 
Rusia : sil  valor  uno»  18  rcale»  vellón. 
ROUC,  ó ROCK  , s.  ni.  V.  fondor. 
ROUCIÍE , s.  f.  (ndut.  ) Rosca  ó rasco 
de  un  navio  .¡nimios  ni  aparejos,  que  se 
llama  estar  licclio  una  boya , después  de  un 
cundíate , ó tempotal. 

ROUCOU , s.  m.  Acbiole  : lierrn  orleana, 
ii  o. .llana  : cierta  pasta  de  color  encarnado  , 
que  se  usa  en  la  medicina  y en  las  arles  , 
sacada  de  un  árbol  de  Nueva  Paipaíia. 

'RDL.COtER  , o.  ii.  Pintar  con  achiote. 
. ROCCOULEMEN T , s.  m.  Arrullo  : 
de  las  palomos. 

KüÍJCüULER,  v.  n.  Arrullar  : las  pa- 
lomas. 

* RÜUCOUVER , ó ROUCOU,  ».  m. 
Acbiole  : el  árbol  de  donde  se  saca  la  pasta 
del  mismo  nombre. 

ROUOOU,  s.  m.  Zumaque  herbáceo. 
ROUE,  s.  f.  Rueda  : de  qtiolquier  má- 
quina. j|  Rodezno  : de  molino.  ||  Rueda  : la 
que  hace  el  pavo  con  la  cola.  ||  Rite  da  : suplicio 
usado  cu  i rancia.  ||  Iloue  a nubes  : rueda 
ron  alabes , ó paletas.  [|  Iloue  lie  cable  : 
aduja , ó,  vuelta  de  cable  : vúz  náutica. 

ROUÉ,  ÉE  , [>■  f>-  Y “d>.  Enrodado  : 
rompido  vivo  en  suplicio.  [|  ( fig.  ) Uiccse 
roucilr  cnltpt : aporreado,  molido  a palos  , 
á golpes  , etc.  II  (id-  ) Molido  , quebranta- 
do : de  cansancio , de  fatiga. 

ROUELLK  , s.  f.  ,Rueda  : la  tajada  cor- 
tada en  redondo  , de  pescado  , de  salchichou , 
de  ciertas  frutas.  ||  Tapa  : hablaudo  de  ter- 
nera. • , . 1 

- ROU  EN,  (geogr.)  Rúan  : ciudad  tle 

Francia. 

* KOUr.NTvF.RIE,  S.f.  Voz  nueva,  que 
significa  toda  clase  de  t exidos  beclios  ea 
Ritan  , ciudad  de  Francia. 

ROUER  , >■-  a.,  Enrodar , romper  t¡»o  al 
delínqueme  : suplicio  usado  en  Francia.  || 
(Jig.)  Moler,  romper  los  lúteos  : i palo», 
etc!  ||  Adujar  : recoger  un  cable  enrose,  u- 
dole. 
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ROU KT  , s.  m.  Tonto  r para  hilar.  ||  Ca- 
dena : la  de  madera  que  se  fixa  en  el  tundo 
de  jan  pozo,  para  sentar  sobre  ella  la  obra.  || 
Tornillo  : para  hacer  canillas,  entre  pasama- 
neros. ¡j  Jiouct  d ure/uebu^c  : rueda  do  arca- 
buz. 

♦ ROLEIS  DE  POULIES  , m.  pl. 

(ndut. ) Roldanas. 

♦ROUETTK  , s.J.  Mimbre  retorcido, 
vencejo , tramojo.  ||  Tranchete  de  bor- 
iirero. 

ROUGE,  adj.  rn.jrf.  Roxo  : en  jamado  : 
colorado  : vcruu'jo.  Se  usa  de  estas  vote* 
Hi;im  la  cosa  a que  se  han  de  aplicar.  ¡| 
Jioulct  rouge,  fer  rouge.  V.  fioulel , y fer, 
[I  f i oiré  a rouge  lio  ni  : Ijcber  un  vaso 
de  vino  Heno,  que  el  vulgo  dice  sin  co- 
rona. 

ROUGE,  s.  m.  El  encantado,  el  color 
encamado.  j|  Arrebol , colorete  : a ley  te  con 
que  se  aderezan  la  cara  las  mugvics.  ¡|  Co- 
lores , ó bochorno  : que  sube  a la  cata.  j| 
Ave  .«plática  parecida  ai  añade  , que  tiene 
lo*  pies  colorados  ||  Rubio  : especio  do  pes- 
cudo. 

ROUGE.\TRE , adj.  m.  j J\  Roxizo , 
encarnadino  : que  tira  a roxo , a cncai  nado. 

ROUGEAUD  , AUDE,  mi}.  ( fam .) 
Coloradote,  coloradota  : muy  colorado,  ó 
encendido  do  color.  Diccse  de  bis  perso- 
nas. 

ROUGE-GORGE  , s.  m.  Pctiroxo  : ave. 

ROL'GEOLE  , s.  J.  Sarampión  , alloui- 
briílu  : enfermedad. 

ROUGET , s.  m.  Salmonete  : pescado  de 
mar. 

ROUGEErE , s.  fi  Pintaroxo  : paxáro 
muy  feo. 

ROUGEUR  , s.fi  I*o  colorado  , el  encar- 
nado , lo  encendido  : sea  del  cielo , «le  los 
ojos  , «le  los  labios.  ||  Rubor,  Inte  horno  : los 
colores  que  se  piulan  en  la  cara  «le  vergüen- 
za. j|  Rorros  : granitos  colorados  que  salen 
a la  cara. 

ROUGI , IE  , p.  p.  r aiVj . Enrosado  , 
cnrnxecido , roxo  : «alorado  , teñido  «le  en- 
carnado. ||  Jblau  rougie  : agua  envinada , 
tenida. 

ROUGIR , o.  a.  Dar  «le  colorado,  ó en- 
camado : esto  es,  teñir  , ó piular. 

ROUGIR  , v.  n.  Roxear  : verraejear  : po- 
nerse colorada  una  cosa.  .||  ( fig . ) Abochor- 
narse , correrse,  ponerse  colorado  : tener 
empacho , ó vergüenza.  ¡|  Luiré  mugir  de 
honte  : sonroxar  , abochornar  á alguno. 

♦ ROUGISSURE  , s.  /.  Color  de  cota. 

ROUI,  IE,  p.  p.  tul).  Enriado,  cmblu- 

sado  , curarlo , macerado. 

ROU1LLE  , s.  fi  Robín  , herrumbre , 
orin  : el  moho  que  loman  los  mótales.  ||  Añu- 
blo, tizón  : daño  que  reciben  |¡n»  aiicscs. 
ROU1LLE,  EL  , p.  p.  j-  cufj.  lien  um- 


broso , mohoso  : tomado  d«*l  orin  , o moho. 

[|  Anublado  , atizonado. 

KOU1LLER  , %•.  a.  Enmollecer  , poner 
mohoso  ,1  cubrir  de  orín  : cosa  de  metal. 

RüUlLLER  ( SE  ) , p.  /*.  Enmohecerse, 
ponerse  mohoso,  cubrirse  «le  orín.  ||  ( fig.  j 
Enmohecerse,  criar  moho.  Dícesc  del  enten- 
dimiento , del  valor  , que  se  entorpece  con 
el  ocio  , ó la  taita  de  cxcrcicío. 

ROLILLURE,  r.  fi  V.  Rouille.  Her- 
rumbre. 

KUUIR  , v.  a.  Enriar,  embalsar:  poner 
á curar  el  cáñamo , ó litio. 

ROU  LA  DE  , s.  J.  ( Jani.  ) Trampazo , 
resbalón' : caída  rodando  hacia  baxo.  j|  Trino, 
trinado  : «le  la  voz  cantando, 

ROULAGE  , s.  ni.  Rodadura  : facilidad 
de  roda%  t|  Acarreo,  carreteo  : transporte  , 
o conrluccion  de  los  géneros  de  una  parle  a 
olía. 

ROULAJN I , ANTE,  adj.  Rodadero* 
que  rueda  con  faulidad.  Carrosse  bien  rou- 
lant  ; cocho  ligero.  Che/nin  roulu/il , ó bien 
rotiliint : camino  corriente  para  ruedas,  bue- 
no para  ruedos  , ó para  el  carruage. 

RUULÉ  K ÉE  , p.  p.  jr  adj.  Rodado.  V. 

Roule  r. 

ROULEAU , r.  m.  Rollo  : de  tabaco, 
de  cinta  , de  papel  , etc.  j|  Rodillo  : pieza 
redonda  de  ínadera  para  facilitar  el  acarreo 
«le  grandes  pesos.  ||  Rodillo  : cilindro  de  pie- 
dra muy  pesado  para  allanar  las  tierras. 

* ROU  LEAU  A , pl.  Rollos,  ó volúme- 
nes: asi  se  denominaban  los  libros  de  los  an- 
tiguos por  la  forma  <juc  les  daban. 

ROULEMENT,  3.  m.  Rodadura,  ruedo  : 
batidero  de  lo  que  rueda.  Le  roulement  du 
enrrosse  fait  grand  mouvenicni  sur  le  pa^é. 

||  Gorgeo  , garganteo : dícese  en  la  música. 

||  Roulement  el  yeux  : Movimiento  de  ojos  , # 
inquietud  de  ojos,  volviéndolos  á una  parle  £ 
y otra.  ||  Roulement  du  tarnbour  : redoble 
del  tambor  , 6 caxa. 

ROULER  , v.  a.  Rodar,  hacer  rodar.  || 

Rollar,  arrollar  : papel  , cinta  , tela,  etc.  || 

Sallar:  en  la  corta  de  montes.  ||  Roidcr 
carrossc : rodar  , arrastrar  coche  : lo  mismo 
que  inanumerle.  ||  Rouler les feux  : menear 
los  ojos,  mover  los  ojos  á un  lado  y otn  . 

||  {fig-  ) Dícese , rouler  de  granéis  desseins 
dans  sa  te! Le  : revolver  grandes  proyectos 
en  su  imaginación.  ||  (id.)  Se  dice  : rouler 
sa  vie  : ir  pasando  la  vida  , tirar  «le  ella. 

ROULER  , v.  n.  Rodar  : «lar  vueltas  so- 
bre el  suelo,  ó qualquier  plano.  ||  fiaxar  ro- 
dando : como  caer  por  una  cuesta , ó es- 
calera. ||  Correr  , circular  : el  diucro , las  no- 
ticias por  un  pueblo.  |(  Rodar  , turnar  : al- 
ternar una  persona  en  algún  servicio  con 
otra.  ||  Balancear  , dar  balances  : el  navio.  ;| 

Rodar  , divagar  : ir  de  acá  para  allá , ó pee 
muchas  partí*.  ¡|  Andar  rodando,  ó andar 
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tirado : (1  ícese  <lc  cosas  de  valor  por  su  gran 
abundancia,  y poco  caso  que  se  hace  de 
ellas.  ¡|  (/*&•)  D ícese  : se  rotJer  sur  Vor  ct 
sur  l'argent : apalear  el  oro  v la  plata , an- 
clar á puntapiés  con  el  oro  y la  plata. 

♦RÓLLET,  í.  ///.Vara  : instrumento  para 
enfurtir  la  lana,  y formar  el  licltro  del  som- 
brero. 

RGLLETTE,  j.  f.  Garrucha  : rodaja  , 
polea.  ||  Carretilla , o carretoncillo  : cu  que 
se  enseñan  á andar  los  niños.  (|  Carriofa  : 
rama  baxa  , ó tarima  con  ruedas.  j|  Gineton  : 
ri  de  una  rueda  , como  el  de  los  amoladoies , 
V peones  de  obras.  ||  Rueda  para  dotar,  entre 
encuadernadores.  ||  Ruleta  : juego  de  suerte 
y ventura. 

ROLLFLR,  s.  w.  Gorgojo  de  las  viñas. 

ROULIER,  s.  m.  Carretero  , cai^omate- 
ro  : cosario  , ordinario  que  tragina  con  car- 
r >;  á diferencia  del  que  tragina  con  bestias, 
que  se  llama  recuero. 

ROLLIS , s.m.  ( nJut .)  D.. lance,  vayven  : 
de  un  navio. 

R0UL01R , j.  m.  Rodillo , aligador:  pulo 
redondo  para  alisar , est  i raí , ó pulir  $ y sirve 
para  los  pasteleros  , y otros  oGeips. 

^ROLLON,  s.  m.  Peldaño  de  escalera.  j| 
Balaustre  dé  un  pasamano.  !|  PaJ:>s  redon- 
dos del  respaldo  de  una  silla. 

*ROLLLRE,  s.f  Colaña  : entre  carpin- 
teros. 

*ROUMARE , s.  m.  Rosmaro  : pescado. 

♦ROLPEAL  , s.  m.  Gar/a  real. 

ROUPIE  , s.  f Cereza , moquita  : que 
cae  de  las  narices.  (|  Rupia  : nombre  de  una 
moneda  del  Indostan , que  vale  unos  ocho 
reales  de  vellón. 

ROLPILLEUR,  ELSE,  s.  El  que  es- 
tá siempre  con  la  moquita  : un  vieux  rou-, 
pillcur. 

ROCPILLER  , **•  n.  ( fam . ) Dormitar  : 
estar  modorro , soñoliento. 

ROLPILLEUX  , ELSE , adj.  Modorro , 
locadlo,  tentado  debsueño. 

*ROUQLET,í.  m.  Lebrón  : mocho  de  la 
liebre. 

♦ ROLSSABLE , adj.  Sacadero  , y ahu- 
madero de  arenques. 

ROLSSATRE,  adj.  rn.jr  f.  Que  lira  á 
roxo , ó á pajizo. 

ROUSSEAU  , s.  m.  Reno , pelicofre  : di- 
c.*sc  de  las  personas. 

ROUSSELET,  s.  rn.  Cermeña,  clase  de 
pera. 

ROUSSETTE , 5.  / Liza  : pescado  de 
mar.  {|  Pintaro\o  : paxarito. 

ROLSSEUR,  s.  f.  Lo  roxo  : del  cabello. 
|¡  Peca  : en  el  cutis  , cspeci  ulmén  te  en  Ja 
cara. 

ROLSSI , 1E , p.  p.  y adj.  Roxo,  puesto 
rozo,  jj  Sollamado  , socarrado  , chamuscado. 
|¡U»3se  también  como  substauti  : cela  sent 


le  roussi : esto  huele  á socarrina , á chamus 
quina. 

ROLSSI , s.  m.  Llámase  cuirde  Itoussl : 
caen»  de  Moscovia.  ||  loache  de  Roussi 
vaqueta  de  Moscovia. 

* ROLSSILLON , (gcogr.  ) Ro&ellon  : 
proviu<  ¡a  de  Francia. 

ROUSSÍN  , s.  m.  Caballo  de  dos  cuernos. 

ROLSSI II,  v.  a.  Poner  roxo , ó rabio  , ó 
pajizo  : alguna  cosa , que  pierde  su  blancura, 
jj  Socarrar , sollamar  : alguna  vianda. 

R0LSS1R , v.  n.  Ponerse  roxo  , ó rubio  , 
ú pajizo  : lo  que  antes  era  blanco. 

RÜUTAILLER,  v.  a.  ( moni.  ) Seguir 
Ja  n s con  el  sabueso , que  la  ha  venteado. 

ROLTE  , r.  f.  Ruta  , iota  , derrota  : ca- 
mino de  vi  age.  ||  Rumbo  , carrera  , vi  age  á 
tal  puerto:  hablando  de  navios. \\  ¡i g.  ) Via  , 
curso  : que  llevan  las  cosas  naturales. {[  ¡ fig.) 

( id. ) Camino  , senda  : que  se  torna  como 
medio  para  llagar  á un  tin  deseado.  j|  {id.) 
Pisadas  , huellas  , pasos  : porcxemplo  qnc  se 
sigue  imitando  la  conducta  de  otro.l|  A vas* 
dorante  * Jai  re  a vau-doroute  ,adv.  {ant.) 
Coger  la  rauta  , tomar  el  portante. 

aOLTER  , o.  a.  Acostumbrar,  habi- 
tuar : alguno  á alguna  cosa.  Xo  tiene  uso  si- 
no en  el  participio  pasado. 

ROL'l  1ER  , s.  m.  ( náut.  ) Derrotero  : 
caria  de  marcar,  jj  { fam. ) Díccsc : un  vkui 
routier : gran  piloto,  práctico , experto,  «pie 
sabe  bien  la  aguja  de  marear. 

ROLT1NE , s . f.  Práctica,  estilo,  ha- 
bí Lo  : que  se  adquiere  en  algtin  arte  ó cien- 
cia por  el  mero  qso. 

KOLTiNÉ,  EK,  p.  p.  \\Adj.  {fon.) 
Práctico  , exereilado  : hecho  á una  costum- 
bre , ó estilo. 

ROUTINER,  t*.  a.  V.  Router . 

ROU TINIER  , IÉRE  , adj.  Voto  de  rea- 
ta , servil : que  sigue  los  pasos  y dictamen  de 
olio.  j|  Foriimlisla. 

R0ÜT01R  , s.  m.  Alberca , poza  : buha 
para  empozar  y macerar  el  cañamo. 

ROL V EÍUj  , adj.  Quebradizo  ; dicese 
dd  hierro  que  se  parle  al  forjarlo. 

ROLVERT,  LRTE  , p.  p .y  adj.  Vuel- 
to á abrir.  ||  Abierto  de  nuevo. 

ROLVrEUX,  ó ROUX-VIEÜX,  m 

Sarna  perruna  : que  acomete  á los  peños  y 
á los  caballos. 

*ROUVRE,  s.  m.  V.  Roble. 

ROLV  R1R  , »».  a.  Volver  á abrir. 

ROLV  RlR  ( SE) , y.  r.  Abrirse  despiu» 
de  cenado. 

JOLX  , OUSSE  , adj . Roxo  , verme  jo  , 
ando  dol  |xdo. 

ROLX  , ni.  El  color  roxo  , el  encar- 
nado. 

ROY  AL  , .ALE  , adj.  Real  : cosa  He  rey. 
o que  perten  ce  á rey.  jj  Real : m»Mr  , gene- 
ros*.  jj  Regio ; migcstuoso,  magnifico. 

I 
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ROYALKMKST,  <uW.  Regiamente , ú I»  i 
regio  : magníficamente,  noblemente. 

ROY  ALISTE , adj.  m.  yj.  Realista  : el 
que  sigue  el  partido  clel  Rey  en  tiempos  do 
garifa*  civiles.  Usase  mas  como  substan- 
tivo. 

RQYAUME,  s.  m.  R cyno : el  estallo  su-  | 
jeto  ;i  la  supieuia  autoridad  de  un  Rey.  -|| 

( ) Díc-so : roy  itume  tías  cíe  tur : el  reyno 

de  los  cielos  , la  bienaventuran 7.a  , )¡i  gloria 
celestial,  jj  ( ’Jam . ) Se  dice  : envoyer  quel - 
qu'un  mi  roy  aume.  des  lt tupes  , ó des  morís : 
enviarle  al  otro  barrio,  esto  es,  á la  otra 
vida. 

ROYAUTE,  s.f  La  dignidad  real  , la 
magostad  : y por  metáfora  el  trono  , el  ce- 
tro. 

RU , s.  m.  Cacera  : de  un  arroyo , ó ace- 
quia. 

RUADE,  jr.  f.  Coz  ; de  una  caballería. 
RUBACELLE , ó RUB  ACE  , s.  m.  Ru- 
bí bul  > de  C dar. 

RUBAN  , s.  vía.  Cinta , colonia  , listón  , 
etc.  |j  Solitario:  especie  de  lombriz  muy  lar- 
ga v estrecha.  ¡|  Alpiste  rayado  : planta. 

RUBANERlE  , s.  J\  Cintería  : el  comer- 
cio de  cintas  , que  también  se  dice  joyería. 

RUBANIER  , ERE,  subsí.  Cimero : texe- 
dor  de  cintas. 

RUBANTE,  EE  , adj.  Euc miado : guar- 
necido de  cintas. 

* RUBASSE,  s.f  Cristal  de  color  de  rubí. 

RUBEOLE,  s.  f Rubia:  plañía  , que 
también  se  dice  rubéola. 

RUGIRE,  s.  f.  Raspada  a : de  ciruja- 
nos. 

RUGES  ER.  v.  a.  {cirug. ) Raspar  los 
huesos. 

RUBICAN  , adj.  El  caballo  de  pelo  rozo 
v blanco.  Usase  también  como  substantivo. 

" RUBI  CON  O,  ONDE,  adj.  Rubicundo, 
jj  Hablando  de  la  cara  , es  voz  burlesca  : 
visa  ge  rubicond , nez  rabicond , Jace  rubí- 
conde  , cara,  nariz  recolorada,  encendida, 
como  un  pimiento. 

RUBIS,  s.  m.  Rubí  : piedra  preciosa  de 
color  encamado  ¡|  Granos  , botones  : que  sa- 
len en  la  cara.  Ij  ( quiñi.  ) Preparaciones  de 
Color  roxo.  ||  Rulas  balais : balaza  , ó rubí 
de  color  de  rosa.  ]|  Rubis  cabachon  : cabn- 
joa  , ó rubí  en  I ruto , sin  labrar.  j|  Ruhis 
espinel : espinela  , ó rubí  muy  subido.  j|  Vtn 
rulis  : ojo  de  gallo  , color  deí  v¡no.||  ( nroi *.) 
Dicese  : boire,  ó faire  r ubis  tur  l' angla : be- 
ber, ó apurar  un  vaso,  sin  dcxac  más  que 
lina  gota.1]  (Jam.  ) Se  dice  : faire  pare  r ru- 
bis  sur  l'ongle  : hacer  soltar  basta  la  últi- 
ma gota  , ó pagar  basta  el  último  mara- 
vedí. 

RUBRIGAIRE , s.  nt.  Rula  iquista  : el 

práctico  en  las  rúbricas  de  la  iglesia. 

RUBRIQUE  , s.  f.  Almagre  : para  seña- 
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bis  los  carpinteros.  (|  Verniellon  : para  im- 
primir la  letra  encarnada.  i|  Rúbrica  : la»  re- 
glas rituales  que  con  letra  colorada  estén 
señaladas  al  principio  , ó en  el  cuerpo  dei 
misal,  y del  breviario.  j|  {fig^ffam. ) Le- 
tra menuda,  maúlala,  alicantinas  , Ucta, 
astucia. 

RUGÜE,  s.f.  Corcho  de  colmena : den- 
tro del  qual  crian  las  abejas.  t|  Colmena  ; 
díccse  también  del  cnxambre  y panales  que 
que  hay  dentro  de  la  colmena,  jj  C’tuiircr 
une  nube  : castrar  colmeuDs. 

RUDÁMKR,  ifcaE  , adj.  ( yulg. ) Bra-, 
vio,  agreste,  grosero:  sin  modo,  ni  cor- 
tesía. 

RUDE  , adj . m.  y f.  Tosco,  áspero  : al 
tacto.  ¡|  Aspero,  acerbo,  agrio  : ai  gusto.  jj 
Bronco,  ingrato  : al  oido.  i|  Aspero,  esca- 
broso : hablando  de  caminos,  jj  Duio,  re- 
cio : hablando  de  algún  trabajo  ú rxercicio 
penoso  , ó de  choque  , ó golpe  fuerte  v vio- 
lento. ||  (fig.)  Duro,  cruel  , crudo:  de  hu- 
mor, ó «fe  entrañas. 

RUDEMEN  r , adv.  Rudamente,  con 
aspereza.  ||  ( pinv.  ) Díccse  : aller  rudemeut 
t,i  besogne  : trabajar  sin  dexailo,  y con 
ahinco.  ||  {fam.  ) Se  dice  : mangar  el  boire 
r.idement : comer  y beber  bárbaramente , 
con  exceso. 

RUDENTÉ,  ÉE  , adj.  ( arq . ) Con  jun- 
quillos : díccse  de  las  columnas  y pilastras. 

RU  DEN  TURE,  s.  f ( arquit.)  Junqui- 
llos : molduras  que  se  [»onen  dentro  de  las  es- 
trías de  las  columnas  y pilastras  basta  el . ter- 
cio de  cijas. 

*RU  DEBATI  DN  , s.  f.  ( arquit. ) Enfos- 
cado , ó dado  «le  mano  : la  primera  capa 
de  yeso  que  se  da  en  las  paredes  y cielos 
rasos. 

RUDES.SE,  í.  f Aspereza  , dureza, 
bronquedad  : calidad  de  lo  que  es  áspero  , 
duro,  bronco  al  tacto,  al  oido.  ||  {fig.  ) 
Aspereza  , sequedad , despego , en  el  tra- 
to , etc. 

RUDIMENT,  j.  m.  Rudimento,  ó, ele- 
mento : de  qualquier  arte,  ó ciencia.  Usase 
regularmente  «R  plural  en  ambas  lenguas. 

RUDO  YE,  EE,p.  p.yr  adj.  Maltratado, 
tratado  con  aspereza. 

RUDOYEa  , v.  a.  Tratar  jeon  rigor  y 
aspereza. 

RLE,  s.  f.  Ruda  : planta.  ||  Calle  : de una 
población.  j|  Rué  de  chevre  : gallega , ó ruda 
cabruna.  ||  Rué  sauvage  : a miaga . ||  {fam.  ) 
Dicese  : courir  les  rúes  . saberlo  hasta  los 
muchachos  «le  la  calle  , ser  muy  común , ó 
público.  ||  l^ieux  commc  les  rúes  : viejo  ú 
antigup  como  la  sarna. 

RUE,  EE,  p. p.  y adj.  Arrojado,  tirado. 
||  Acoceado. 

* RULE , s.  f Almiar,  montón , q hacina 
de  burrajo. 
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HUELLE  , *.  J.  Callejuela  : calle  pe- 
queña , y angosta  : calleja.  f|  Paso  : el  espacio 
que  hav  entre  una  cama  y la  pared.  ||  Pastor 
la  vie  dans  les  rucllcs , al/er  de  ruello  en 
ruello  , briller  dans  les  ruellos  ; freqi  tentar 
los  estrados  y locadores  de  las  damas , corte- 
jándolas. 

HUELLER  , r.  a.  D ícese  í ntcller  les 
f iques  : echar  tierra  á las  cepas  al  tiempo  de 
lunarias,  dexando  un  sendero  entre  cepa  y 
cepa. 

IUJER,  v.  a.  Arrojar,  tirar  : piedras , etc. 

||  Se  ruer  sur  quelquun  : tirarse,  abalan- 
zarse á... 

RUER,  v.  n.  Tirar  cores  : las  caballerías. 

||  Ruer  en  uache  : tirar  ¿Mimadas  , coccjr  «le 
lado. 

RUF1EN  , s.m.  { fnm . ) Rufián  : el  majo 
que  trata  y abriga  rameras. 

IUJRIACÉES,  s.  / p!.  (bol.)  Rubia- 
ceas  : plantas  de  la  calidad  de  la  rubia. 

RUGIR , u.  n.  Rugir  : bramar  el  Icón.  || 
Rugir  : de  cólera,  ele  enojo  , etc. 

KUGISSANT,  ANTE,  tufj.  Rugiente. 

RUGISSF.MENT  , s.  m.  Rugido  : el 

'bramido  del  león. 

RUGOSITÉ,  s.f  (fis. ) Rugosidad  : es- 
tado de  una, cosa  arrugada. 

*RUILLÉE,  s.f  Argamasa  qnc  se  pone 
en  Francia  en  los  tejados  para  que  sienten 
las  tejas  , por  ser  quadradas  y planas. 

RUINE , s.f.  Ruina  : de  alguna  fábrica  , 
ó edificio.  ¡I  ( fig. ) Ruina,  perdición  : de  al- 
guna persona  , familia , etc.  j|  Ruina  : se 
toma  por  la  causa  do  esta  ruina,  ó perdi- 
ción. 

RUINES  , s.  f pL  Ruinas  : derribos  , 

restos  de  una  co6a  demolida. 

RUINER , *>.  a.  Arruinar,  asolar,  de- 
moler , derribar  : úsase  tic  catas  voces  según  I 
la  cosa  de  que  se  habla.  |l  ( /»#  ) Arruinar , 
destruir , perder  : hacienda,  honor,  salud. 

RUINÉR  (SE) , v.  r.  Arruinarse,  per- 
derse, destruirse  : en  la  hacienda,  ó salud. 

RUINEUX  , EUSE , adj.  Ruinoso  : que 
empieza  á arruinarse , ó que  amenaza  ruina. 

||  ( fig.)  Ruinoso,  destructivo : que  trac  rui- 
na, o detrimento. 

* RUINURE , s.f.  Entalladura  . muesca 
en  la  madera. 

RU1SSEAU , s.  m.  Arroyo  : con  lente  de 
agua.  ||  Caño  : per  donde  pasa  el  agua.  || 
Arroyo  , corriente  : de  las  calles.  j|  Petil 
ruisseau:  arroyuelo.||  Ruissetm  a sec  : ba- 
den.j \JVburelle  rainassée  ilans  le  ruisseau: 
noticia  de  calle , á la  quu  no  so  debe  dar 
crédito. 

RUISSELANT,  ANTE,  adj.  Que  corre , 
que  manaa  chorros,  que  chorrea  : hablando 
de  sangre , ó de  otros  líquidos. 

RUlSSELER , v.  n.  Correr,  manar, 
como  arroyo. 


RUM , s.  m.  Rom  : aguardiente  de  caña 
dulce. 

RUMB , s.  m.  Rnm!>o  : una  de  las  3a 
partes  en  que  está  dividida  la  brúxnla. 

RUMELR*  s.  J.  Principio  de  tumuko , 
de  alboroto.  ||  Voz  , conmoción  , ciamor , ó 
queja  publico. 

RUM1NANT,  ANTE , adj.  Rumiante. 

RU  MINATION , í.  J.  Rumia  : la  accíou 
de  rumiar. 

RUMINK,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Rumiado. 

RUM1NFR,  v.  a.  v ti.  Rumiar  : dícese 
ciertos  animales.  ¡|  (jig.)  Rumiar  : pensar 
despacio,  meditar  detenidamente. 

RLJNIQLE,  adj.  m.  yj.  Rúnico  : dícese 
de  las  letras  , monumentos  , y poesías'  de 
los  antiguos  Germanos. 

HURTOME,  s.  m.  ( cirug. ) Ruptorio  : 
cauterio  potencial. 

RUP1 URE,  s.f  Rotura  , fractura  : ac- 
ción y efecto  de  romp<‘r  una  cosa  cerrada. 
||  Quebradura  ; enfeunedad  en  las  Ingles.  ¡| 
( fiH- ) Rompimiento  : entre  dos  naciones,  o 
dos  amigos. 

RURAL,  ALE,  adj.  Rural  : lo  perte- 
neciente al  campo.  [|  J)oyen  rural : cura  ó 
teniente  de  aldea. 

* RLREMONDE,  (gcogr.)  Rurcmunda  : 
ciudad  de  los  Países- Baxos. 

RUSE  , s.  f.  Astucia , artificio , nrdid  , 
arteria.  j|  Regate,  agarbada  : con  que  la  zor- 
ra , la  liebre  , y otnis  animales  se  libran  del 
que  los  peosg  corriendo. 

RUSE  , EE  , adj.  Y i.  Asiiiio,  artero. 

RUSER,  v.  n.  Usar  de  astucias,  artes, 
ardides  : fingir.  ;¡  Hacer  agachadas,  regates  : 
corno  la  zorra  , ó la  liebre  perseguida  en  su 
carrera. 

*RLSSE,  adj.  y s.  Ruso  : el  natural  de 
Rusia. 

RUSTAUR , AUDE , adj.  y s.  Rústico , 

agreste,  ganso,  palurdo. 

HUSTIClTÉjí.^!  Rusticidad,  rustiquez, 
tosquedad , grosería. 

RUSTIQUE  , adj.  ni. y f Rústico  : cam- 
pestre : campesino.  ¡|  Rustico,  inculto,  sil- 
vestre, sin  arte  : hablando  de  vistas,  paseos, 
y paisagrs.  En  este  sentido  se  usa  también 
como  substantivo  : il  y a dans  ce  paysagc 
un  ccrtain  rustique  t/tti  plail  fort , hay  en 
c»tc  paisage  cierto  desaliño  natural  que  agra- 
da. |[  {Jig.  ) Rústico,  grosero,  descortés. 

RuSl'/QUEMENT,  adu.  Rústicamente  : 
toscamente,  groseramente. 

RU’STIQUER,  u.  a.  Revocar,  ó cubrir 
una  pared  al  estilo  rústico , figurando  obra 
rústica  : dícese  en  la  arquitectura.  ||  Rusti- 
que une  pierre  : cortar  una  piedra  con  la 
almadana,  y.  labrarla  solo  á pico. 

RUSTRE,  adj  . m.y  J.  Oiarro,  palurdo  , 
zafio.  Usase  coico  substantivo. 

RUT , s.  w«.  Brama , zelo  : el  ardor  atn»- 
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KwmtcIotTwiadoi.y  oirosinlinaksmontaes.  m HYE,  t.f  [gcngr. ) Ribera,  ú orilla  ckl 
RULOIR,  t.  m.  Puxo  donde  *e  emia  el  I mar.  * 

cáñano  para  curaría.  II  RY  TRME  t s.  tn.  V.  RhUhrttc. 
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S , s.  f.  Letra  consonante  , y la  decima 
nona  en  el  orden  alfabético. 

SA , pron.  poses.  Jern.  Su.  Sa  maison  : su 
casa. 

SABBAT  , s.  m.  Sábado  : último  día  de 
la  semana.  Se  toma  en  francés  por  el  sábado 
entre  los  Hebreos.  ||  Conventículo,  ó junta 
nocturna  debruxos,  ó bruxas , según  la  va- 
na creencia  popular , para  adorar  al  diablo, 
il  Íjl&'  X Jam- ) Gresca,  algazara. 

SABÍBATiNF,  s.f  Sabatina  : acto  de 
argumentos  que  los  estudiantes  de  filosofía 
suelen  tener  en  medio  del  primer  año  de  su 
curso. 

SABBATIQUE,  adj.  m.  y f.  Sabático  : 
perteneciente  al  sábado  entre  los  Judíos.  || 
Année  sahbatique  : año  sabático , el  sépti- 
mo entre  ellos. 

SABECÍI , s.  m.  Azor  : ave  de  rapiña. 

SABEISME,  s.  m.  Sabeismo  . la  anti- 
gua religión  de  los  adoradores  del  fuego. 

SAB1NE  , s.f.  Sabina  : cierta  planta. 

SABLE,  s.  m.  Arena  : sea  del  mar,  de 
los  rio»,  ó de  otros  parages.  J|  Arenas  : are- 
nal. ||  Arenillas  : que  se  engendran  en  la 
vexiga,  y forman  la  piedra.  ||Rdox  de  arena. 
||  ( blas. ) Sable  : lo  mismo  que  negro , ha- 
blando del  color.  ¡|  Sable  lerreux  : arena 
terriza. 

SABLE  , ÉE,  p.  p.  jr  adj.  Enarenado  , 
cubierto  de  arena.  V.  Sabúr.  ||  ( botan. ) 
Sembrada. 

SABLER,  v.  a.  Enarenar,  cubrir  de 
arena  : el  suelo , ó piso  de  una  calle,  patio  , 
paseo  , etc.  ||  ( fam . ) Chiflarse,  embocarse , 
echarse  al  coleto  : un  vaso  ó botella  de  vino. 
||  ( ensatad.  ) Chapucear. 

SABLEUX  , EUSE,  adj.  Arenoso  : dí- 
«ose  solo  de  la  harina  mezclada  con  arena. 

SA0L1ER,  i.  m.  Ampolleta  : relox  de 
arena. 

SABLIÉRE  y s.  J.  Mina  de  arena  : que 
se  saca  para  hacer  argamasa. 

SABLON,  i.  m.  Atcuiiia , arena  menuda 

y Manra. 

¡SABLONJVÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Dado  ó 
firgadn  con  arena. 

SABLOrifliKR , v.  a.  Fregar,  limpiar 
«un  arenilla  . la  espalera  , el  pelire , el  cobre, 

SABl.ONNELX,  EUSE,  adj.  Arenoso  : 
cubierto  ó Ikuo  de  suena  ; ctmajrí. 
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SABLONNIER , i.  m.  El  que  teurlo 
arenilla  por  las  calles. 

SABLONNIÉRE , s.  f.  Parage  abun- 
dante de  arenilla  para  limpiar  , ó fregar. 

SABORD,  j.  m.  ( miut .)  Porta  : tronera 
para  cañones  en  los  navios.  ¡|  Fatuc-sabord  : 
arandela,  en  los  portas  de  los  navios. ||  Entre- 
sabords  : chaza. 

SABOr,  s.  m.  Zueco,  galocha:  zapato 
de  palo.  |J  Casco,  uña  : del  pie  de  las  caba- 
llerías. í|  Zapatilla.  ||  Pezuña  : en  los  anima- 
les de  pata  hendida.  j|  Peonza  : cierto  juego 
de  muchachos.  ||  Especie  de  concha.  ||  Dor- 
mir  comnie  un  sabot  : dormir  como  un 
trompo , como  un  lirón. 

SABOTER , v>.  n.  Jugar  á la  peonza.  || 
{fam. ) Taconear  : hacer  sonar  mucho  los 
tacones , pisar  fuerte. 

SABÓriKR , i.  rn.  Almadrcño  : el  oficial 

rj  hace  zuecos,  y también  cháñelos,  alma- 
ñas.  Se  dice  alguna  vez  del  que  lleva  este 
calzado. 

SABOULÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  ( vufg. ) 
Zamarreado. 

S ABOULER , y.  a.  ( yule. ) Zamarrear  : 
traer  rodando  , ó arrastrando  : dar  trompa- 
zos , bregando,  jugando,  y tumbándose  al 
suelo. 

SABRÍJ,  f.  m.  Sable  : arma  militar. 
SABRE  , EE,  p.  p. y adj.  Acuchillado. 
SABRENAS , s.  ir.  Fargallón , ó cha- 
fallón : artesano  que  trabaja  tosca  y puer- 
camente. 

SABRENAUDÉ  , ÉE,  p.  p.  y adj. 

( yulg.)  Farfullado,  chafallado  : mal  hecho  , 
y dp  prisa. 

S A BREN AU  DER , a.  ( tndg. ) Fran- 

gollar, farfullar  , chafallar  : hacer  mal  y de 
prisa  una  obra. 

SABRER,  v.  a.  Acuchillar,  dar  cuchi- 
lladas : sean  de  sable , espada,  ó alfang^  || 

( fiS'  Y Jam' ) ^,ccsc  : *<d*rcr  une  ajfmre  : 
estropear  un  negocio  , sentenciar,  juzgar  á 
troche  y moche,  de  trompón. 

SAC , s.  m.  Saco  : costal  : saca  : talega  : 
talego  : bolsa.  Usase  de  estas  voces  según  es 
la  materia  que  se  encierra.  ||  Saco  : el  qti* 
se  visten  los  penitentes,  ó penitem  iido*.  r| 
Saco , saqueo  : dicese  en  la  milicia  del  piila- 
ge  que  sufre  un  pueblo,  ó campamento  del 
enemigo'.  ||  Sa*  Je  ble  y de  farine,  de  cha#  v 
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bon  ,•  de  rii,  etc.  : saco  , costal  de  trigo , de 
harina ,de  cajbou,  de  arroz,  etc.  ||  Aac  de 
laine  , de  coton  , etc. : saca  de  lana  , de  al- 
gcxlon  , etc.  ||  Sac  de  proce  $ : bolsa  en  que 
se  meten  los  autos  , y piezas  de  una  causa.  j| 
Sac  á ierre  : saco  de  tierra , ó arena  , de  qne 
se  usa  en  la  guerra  para  atrincherarse.  |¡  Sac 
de  nuil : talego  en  que  se  lleva  para  los  vía* 
ges  la  topa  de  dormir , ó la  unida  de  ropa 
blanca.  (|  Sac  a ouvragc  : bolsa  ó talego  de 
la  labor  entre  las  mugcrcs.jj  Sac  aux  fiem  es  : 
bolsa  de  las  horas,  ó libros  de  devociones  , 
que  llevan  las  mugeres  á la  iglesia.  j¡  Sac  de 
lubac : coracha  de  tabaco.  j Sac  de  metiere , 
de  pus  : bolsa  de  materia,  que  se  fot  tua  ¡unto 
¿ una  herida  , ci  un  absceso.  j|(yí#. ) Díccsc  : 
sac-'a-vin  : cuero  , jndlrjo , de  vino  . díccsc 
de  un  borradlo.  ||  ( id. ) Se  dice  : mettre  au 
saca  qucLju  un  ; meterle  en  un  zapato, 
meterle  en  un  puño,  sin  tener  que  respon- 
der. !|  ffoninw  de  sac  et  tic  carde  : hombre 
ahorcando  , que  huele  á horca  : «le  la  vida 
airada.  ||  (proa. ) D ícese  ; juger  sur  t cti- 
(¡uette  du  sac  : sentenciar  sin  ver  los  autos,  ci 
sin  verlos  sino  por  el  forro.  ||  ( id.)  Se  dice  ; 
la  derniére  picce  du  sac  : la  última  sardina 
de  la  banasta.  ¡|  (fig.  y fam.)  Diceso  : tro  us- 
ier , 6 prendi  c son  sac  et  ses  quilles  : le- 
ían lar  el  campo  , tomar  d hato  al  hombro  , 
coger  las  de  Villadiego.  ¡|  /r otra  ajfaire  esl 
dans  le  sac  : está  en  bolsa , ó en  el  despa- 
cho, se  logrará  su  pretensión  de  vuul.  ||  Cul- 
dc-sac.  V.  Cid. 

SACCADE,  s.f  Sbbarbada,  sofrenarla  * 
que  se  da  á un  caballo  con  las  riendas,  ¡j 
Tirón  : que  se  da  á una  persona. |¡  ( fig. ) So- 
barbada , sacudida  : reprimenda , «lufa  repre- 
hensión. 

SACCADER,  v.  a.  Sofrenar  un  caba- 
llo. 

SACCAGE,  ó SACQUAGE,  *.  m.  Ma- 
quila : cierto  derecho  sobre  el  u ig ». 
SACCAGE . EE,  p.  p.  y adj.  Saqueado. 

SACC4GEMEMT,  S.  m.  Saqueo,  p¡- 

H^AGCAGER,  a.  a.  Saquear:  una  ciudad, 
un  campo.  [|  Destruir,  asolar  : hacer* cs- 

ra*SAGCATlER,  ó SÁCQLJATIER,  *.  m. 

Carbonero  de  brezo  pora  fraguas. 

♦SACCÜOLACnOGE , adj.  m.  y f 

(quím. ) Sacol.ictico  : uicese  principalmente 
del  acido  formado  drl  azúcar  «le  leerle. 

♦SACC30LATE,  s.  m.  (quím.)  Sacolato  : 
nombre  genérico  de  los  sales  formadas  cou  el 
iteido  sacóle; tico. 

SACERDOCE,  s.  jp.  Sacerdocio  : la  di- 
gnidad , órden , v carácter  del  sacerdote. 
SACERDOTAL , ALE , adj.  Sacerdotal : 

cosa  perteneciente  al  sacerdote. 

SACHÉE,  s.  J.  Saco,  costal  * jo  que 
Cabe  en  un  «saco,  un  saco  lleno. 


SACHET,  s.m.  ( dim BoLítn,  eoxiniBo: 

«m  que  se  llevan , ó remedios,  ú olores. 

SACOCHE,  s.  f.  Rrzazas,  bolsas  ; alfor- 
jillas  de  cuero  atadas  con  mis  he!. illas,  que 
llevan  los  que  viajan  á caballo. 

*S  ACOME,  s.  m.  ( arqnit. ) Antrquinos  , 
anáglifos  : ciertas  molduras  saledizas. 

♦SACRAIRE,  s.  ni.  Templo  jK*queño 

antiguo. 

* SACRAMARON , s.  m.  Sacra  marón  : 
planta  liortense  Je  ludios,  esjxxie  de  ie- 
gútubre. 

SACRA  MEA  TAIRE  , s.  m.  Surramen- 
tnrio  : herege  que  niega  el  sacramento  de  la 
eucaristía. 

SACRAMENTAL,  ALE,  o SAHU- 
MEN TKL , ELLE , adj.  Sacramental.  j| 
/.es  mota  sacmmcnUmx  : las  palabras  deci- 
sivas de  un  tratado,  convenio,  etc. 

SACRAMENTA  LEMENT,  ó SAGRA- 
M EN  ELLEMLNT  , oda.  Sacramental- 
mente. 

SACRE , s.  nu  Sacre : cierta  are  de  ra- 
piña , t*s|>cc¡c  de  halcón.  j|  Sacre  : nombre  de 
una  arma  antigua  «le  fuego.  ||  Consagración  : 
de  un  rey  , ó líe  un  obispo. 

SACARÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Consagrado. 
V.  Sacrer. 

SACRÉ,  ÉE,  adj»  Sagrado  : tiene  las 
mismas  acepejone*  que  en  castellano.  ||  Ae 
sacre  Calle  ge  : el  sacio  Colegio  de  l««s  C Car- 
denal'». ¡|  L’nrdre  sané  : el  orden  sacro. 

& AGREMENT , Í.  m.  Sacramento  : 
qualquiera  de  los  siete  instituidos  por  Chiis- 
to.  |j  Sacramento  : díccsc  por  excelencia  en 
francés  de  eucaristía , y alguna  vez  del 
matrimonio.  |¡  Le  saint  Sacrement  : el  san- 
tísimo Sacramento,  jj  Le  saint  Sacrement 
de  Vautel  : el  santísimo  Sacramento  <h*I 
altar  : el  Señor,  ó Chrislo,  sacramentado, 
jl  t.a  jete  da  saint  Sacrement , la  jete 
Dicu  : la  festividad  «leí  coipus  Chusti  , 
ó el  día  «leí  corpas,  ó «leí  Señor.  ||( Jarn .) 
Díccsc  : ne  pas  aitner  le  sacrement : no  gus- 
tar de  inatrimouio,  no  querer  casaca , esto 
es , casarse. 

SACRER , v.  a.  Consagrar  : á un  rey , 
obispo,  iglesia,  etc. 

SAGRE!*,  s.  m.  ( cetrer. ) Sacre  ma<  Lo  , 
torzuelo  , circo  : ave. 

SACRlt  ICAlTXR , s.  m.  SactiGcaclür: 

ministro  entre  ios  Hebreos  y gentiles  dosli- 
nado  para  hacer  los  sacrificio*. 

SACRIF ICATUR E , s.  f.  (poc.  US. ) Di- 
gnidad , y oficio  de  sacnficador. 

SACRliTCE , s.  m.  Sacriíicio  : acción 
con  que  se  ofrece  alguna  cosa  á la  deidad 
cdn  ciertas  ceremonias.  |(  Sacrificio  : el  <!»•! 
altar  , ó de  Ja  misa,  jj  ( fig.)  Sucrlficio  . hu- 
milde ofrecimiento  de  la  voluntad  que  se 
hace  á Dios.  J|  (id.)  Sacrificio  : renuncia- 
ción de  alguna  cosa  apreciable  que  se  hace 
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por  obsequio,  respeto,  u amor  á alguna 
persona. 

SACRIF1É , ÉE , p.  p.  y adj.  Sacrifi- 
cado. 

SACRIFIER , y.  u . Sacrificar : ofrecer  en 
sacrificio.  (|  (fig- ) Sacrificar  : consagrar  : 
ofrecer  enteramente  una  cosa  en  servicio  de 
otro.  ¿|  ( id. ) Sacrificar  : abandonar , renun- 
ciar, ó perder  alguna  cosa  jior  conservar 
otra.  |j  Sacri/irr  su  yic,  son  Utnps , cíe., 
consagrar,  deificar  enteramente  su  vida  , su 
tiempo,  etc.,  á algún  estudio,  u obra.  ¡| 
IV' ay  oir  pas  s acrijic  aux  Cruces  : hacer  las 
cosas  sin  gracia,  ni  chiste  : haberle  echado ¿ 
uno  poca  sal  en  el  bautismo. 

KAUUFIKR  (SE),  y.  r.  Sacrificarse, 

pasar  trabajos,  ponerse  á padecer,  ó expo- 
nerse a riesgos  : por  amor  de  alguno,  ó de 
alguna. 

SAGRILÉGE , s.  m.  Sacrilegio  : lesión  ó 
violencia  de  tosa  sagrada.  |j  Sacrilego  : el 
que  comete  pn  sacrilegio. 

SAGRILÉGE,  tul/,  m.  y f Sacrilego. 

SA CIULÉGEJIENT  , ady.  Sacrilega- 
mente. 

SACRISTA!?» , s.  ni.  Sacristán  : el  que 
cuida  de  la  sao» istia  de  una  iglesia.  |¡  Sacris- 
tán , ó Sacrista  : título  de  diguidad  en  al- 
gunos cabildos  y abadías. 

SACHISTE,  s.  m.  Sacrista:  el  que  en 
algunos  cabildos  y abadías , goza  del  benefi- 
cio de  sacristía. 

SAGR1ST1E , s.  f Sacristía  ■:  donde  se 
guardan  ios  «mamemos  y vasos  sagrados  de 
la  iglesia.  i|  Sacristía,  ó Sacristanía  : titulo 
de  dignidad  cu  algunos  cabildos  y abadías. 

SACRiSTiNE , s.f.  Sacristana  : la  reli- 
giosa qne  tiene  á su  cargo  la  sacristía. 

SACIUJM,  s.  m.  (anot. } Hueso  sacro  , ó 
rabadilla. 

* SA  HE.,  adj.  m.y  f.  ( aní .)  Suave. 

SADUGÉENS,  r.  m.  /'/.  Saducébs  : 
nombre  de  una  secta  que  fav  muy  nom- 
brada entre  Jos  Judíos. 

SADL'GKISME,  s.  m.  Sadureismo  : 
doctrina  de  ios  saduceo». 

SAKTTE,  ÓSAGEITE,  z.  /. 

Viroton  : saeta. 

SAFRAN  , ÓCROCUS  , s.  m.  Azafrán  : 
la  planta,  y los  hilitos  ó hebras  que  salen  de 
la  flor.  ||  ( quím. ) Las  preparaciones  de  color 
obscuro , pajizo , y roso , hechas  con  hierro. 

||  Sufran  btilard  ; a /a  lian  nimí , alazor 
cártamo.  ||  (jig.  Y fam. ) Dicese  : aroir  le 
teint , le  yisage  sajrané  ; tener  el  color , la 
cara  azafranadla , .pajiza. 

SAFRANÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Azafra- 
nado. 

SAFRANER,  y.  a.  Azafranar  : echar 
azafran , aderezar  con  azufran  : teñir  cor» 
azufran. 

* SAFRAN1ER * IÉRE , ( *•*  *«?  ) 


Pelagatos,  pobre  pelgar,  pobre  pelantrín  . 
dícese  de  uno  que  ha  quebrado,  d perdido 
su  caudal.  ' * • - i 

+ S AFRANUM.  V.  Sufran  laiturd. 

SAI*  RE , adj.  m.  y f.  ( yulg. ) GolatYe , 
gloton.  # 

SAI* RE,  z.  m.  (quím.)  Safro : azul  sa- 
cado d«i  col >allo. 

SAGAGE  , adj.  Sagaz  , astuto. 

SAG AGITÉ , s.f.  Sagacidad  : perspi- 
cacia , penetración  de  ingenio. 

■'SAG  APEiN  L M,s.  m.  Sagapcno,  sera  pin : 
goma  que  por  incisión  se  saca  (leda  cuñuhrja. 

SAGE , adj.  rn.  y f.  Sabio , prudente , 
discreto , cnerdo.  ||  Moderado,  a muflido  : 
hablando  de  lumbres.  ||  Modesta,  honesta, 
casia  : Habiendo  de*  muge  res.  |1  Sentado , 
ajuiciado  : hablando  de  nmchaciios.  * 
SAGE-b  KM  ME , s.J.  Matrona  : coma- 
dre : parlera. 

SAGEMENT  , adu.  Sabiamente  , con 
discreción , con  prudencia  , con  juicio. 

SAGESSE  , s.f.  Sabiduría  , discreción, 
prudencia,  juicio.  |)  Sabiduría  : cont>ci- 
micnto  racional  de  h.s  cosas.  ¡|  Moderación, 
templanza.  ||  Modestia,  honestidad  : ha- 
blando de  mugares.  ||  La  Sagtsse é te  melle , 
menée  : la  Sabiduría  eterno , increada  : el 
Verbo  Divino. 

SAGETTK,  o FLECHE  D'EAU,  s.f. 

Espadaña  : enea  : para  texer  asientos  de 
sillas.  . < 

SAGITTAIRE , s.  m.  Sagitario  : uno  de 
los  doce  signos  del  zodíaco.  ¡|  Ave  de. ra- 
piña. I * • * Mil 

SAGITTALE,  adj.  J.  (anuí.)  Sngiu¿; 
nombre  de  una  de  las  Saturas  del  cráneo: 
SAGOU , s.  m.  Meollo  de  una  esperte  df 
palma  de  la  India  oriental , que  es  alimen- 
ticio. * » 

SAGOCIN,  s.  m.  Especie  de  mono  pe- 
queño. ||  (Jfy.yjam. ) Got  fimo , asqueroso : 
en  el  comer.  * r\  •;  i-vi 

SAGUM,  ó SAIE , s.  f.  Xoco  : feciido 
antiguo  de  los  soldados.  j|  Escobilla  : de  P4 
tero.  . 

* SAiKTER , y.  a.  Limpiar  la  plata  con 
la  escobilla. 

SA1GNAN? , ANTE , adj.  Lo  que  está 
sangrando , chorreando  , ó vertiendo  sangre. 
j|  (fig.)  Fresco , reciente  : como  una  bifulá , 
una  ofensa  , upa  injuria.  i . » 

SA1GNÉ , ÉE  j p.  p.y  adj.  Sangrado. 
SAIGNÉÉ, *‘f  Sancrrin  : picando  ii 
vena.  ||  Sangría,  ó sangiTuiora  : que  se  hace 
á una  acequia , ó a una  cañería  , para  11.  vac 
porción  de  agua  á otra  parte.  |¡  (jiíf. ) San- 
gría : la  porción  que  se  saca  ó derfaico  de 
alguna  cosa*,  especialmente  de  dinom. 

SAIGNtólENT , s.  rn.  Desangramiento  ; 
Reato,  ó -perdida  de  sangre,  cspccfiafincnte 
po(  las  narices.  • * > » . . 
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SAIGNER , v.  a.  Sangrar  : abriendo  la 
Tena.  [)  {fig. ) Sangrar , exprimir  : «car 
poco  á poco  el  dinero  de  la  boira , *ea  de 
grado , ó con  repugnancia. 

SAIGNER , e.  n.  Sangrar,  echar  aangre. 
II  (fig- ) Derretir»* , abiivjc  : el  coraron  de 
la* lima , de  ternura.  Jj  Saigner  Ju  nez.  y . 
Mz. 

SAIGNER  ( SE) , v.  r.  Sangrarse.  ||  Es- 
trecharse para  adelantar  alguna  suma. 

SAIGNEUR,  S m.  Sangrador : dicese  del 
medico  que  manda  sangrar  mucho. 

SA1GNEUX,  ELSE,  adj.  Ensangren- 
tado, lleno  de  sangre.  ||  Bout  saigneux  : 
cuello  ó pescuezo  de  camero , ó de  ternera , 
como  se  vende  en  las  carnicerías. 

SA1LLANT,  ANTE , adj.  Saledizo,  re- 
salido , voleado  : que  sale  afuera  de  la  per- 
pendicular de  una  fabrica,  ó edificio.  |¡  ( fig.) 
Agudo,  ingenioso,  conceptuoso.  ||  Anglc 
taiUanl  ( ángulo  saliente ) : dícese  en  la  lor- 
tificacion , como  contrapuesto  á anglc  ren- 
trant  (ángulo  entrante). 

SAILUE,  s.  /.  Vuelo  : la  parte  de  un 
edificio,  que  sale  al  *yre  , ó lucra  de  la  pa- 
red. ||  Salida  impetuosa  : de  las  aguas , de  la 
sangre.  ||  (jig. ) Agudeza , rasgo  : dicho 
pronto,  y vivo.  ||  (id.)  Ímpetu,  arranque, 
pronto  : "de  alguna  pasión  , dd  genio. 

SAILLIR,  v.  a.  Acaballar,  tomar,  cubrir: 
d caballo  á la  yegua  ó el  burro  á la  burra. 

SAILLIR,  v.  n.  Volar  : salir  al  avre.  ó 
afuera  de  la  petpendicular  de  un  edificio , 
como  tejado , nalcou , cornisa.  ||  Saltar,  bro- 
tar, salir  con  ímpetu  : el  agua,  ú otro  li- 


quido. 

SAIN,  AINE,  adj.  Sano  : que  no  está 
enfermo , ni  dañado.  Dícese  no  solo  de  los 
vivientes , sino  de  las  oían  tas , frutos,  y 
genero*.  ||  Sano , saludable  : propio  para 
couserrar  la  salud.  (fig. ) Sano , firme  , cu- 
lero on  el  juicio : puro  y seguro  en  la  doc- 
trina : recto  en  la  razón. 

SAIN-DOUX , s.  m.  Manteca  de  puerco 
sin  sal. 

SAINEMENT  , adu.  Sanamente  : racio- 
nalmente : discretamente. 

SAlÑFOIN,  s.  m.  Pipirigallo,  esparcilla  : 
yerba.  ||  Saint oin  dEtpagne , zalla : planta. 

SAINT , AINTE,  adj . Santo  : se  dice  de 
las  personas  y de  las  cosas  cu  las  dos  len- 
guas, y en  ambas  tiene  unas  mismas  acep- 
ciones. (|  (prov. ) Dícese  : erryday  er  toutes 
les  herbé s de  la  Saint-Jean  pour  réussir  : 
valerse  de  todos  los  ensalmos , tocar  todos 
los  registros  para  conseguir  una  cosa. 

* S AINT-AN  DEK , ( g cogr . ) Santauder : 
villa  y puerto  de  Cantabria. 

♦ SAuDNT-AMAND,  (gtogr.)  San  Aman- 
do : villa  de  Flándes. 


♦SAINT-AUGIJSTIN,  ».  m (vnp.)  Ata- 
nasia  : cieno  grado  de  leva.  . » 


* SAINTE-B  ARBE , M.f.(  ndut. ) Santa- 
Bárbara  : pmage  del  navio  en  donde  se 
gualda  la  pólvora. 

* SA1NT-DENIS,  (geogr.)  San  Dioni- 
sio : villa  y abadía  celebre  de  Francia. 

SAIN  1 r.MENT,  adv.  Santamente. 

SAINTETE , s.f.  Santidad.  || Santidad: 
titulo  de  veneración  que  se  (la  al  Papa. 

SAINT  GERMAIN , #.  / Pera  de  s. 
Germán. 

* SA1NT-GODARD , (geogr. ) San  Go. 
tardo  parte  de  los  Alpes , cerca  tic  la  Sui- 

* SA1NT-OMER,  (geogr.)  Santonicr  : 
dudad  del  Pais-Raxo. 

* SA1NT-PAUL,  ( geogr.)  San  Pol  : 
nombre  de  algunos  pueblos  de  Francia. 

* SAIN  TE-MADRE , ( geogr.  ) Santa 
Maura  : isla  del  Mar  Jonio. 

* SAIN  TONGE*  (gcogr)  San  tange : pro- 
vincia de  Francia. 

SAIQUE , Saica  : embarcación  tur- 
ca. 

SAISI , IE,  p.  p.y  adj.  Ocupado  : apre- 
hendido : embaí  gado , etc.  V.  Saisir.  1 1 Q/MT-) 
Dicese  : étre  scusi  d'cffroi : quedar  sobresal- 
tado. j|  ( id. ) Se  dice  : élre  saisi  de  dnuleur : 
quedar  cmliargado  de  dolor.  ||  (id)  Dícese  : 
élre.  saisi  dejóte  : quedar  enageuado  de  gozo 
||  ( id. ) Se  dice : élre  saisi  : quedar  absorto , 
soroicl tendido , sobrecogido.  ||  Trouvcr  «a 
volear  saisi  du  vol : coger  un  ladrón  con  el 
hurto  en  las  manos. 

SAISI , j.  ni.  Deudor  cuyos  bienes  están 
embargados. 

SA1S1E  , s.  f Embargo  : seques  tro  de 
bienes. 

SAIS1NF.,  s.f.  (for. ) Ocupación  , ó to- 
ma de  posesión  de  un  fundo  , o herencia,  en 
virtud  de  facultad  concedida  por  el  seitoc 
directo. 

-SA1SINE  DEBEAUPRÉ,  ó LIL'RE , 

s.  f.  ( ndut. ) 'i  rapa. 

SAISIR , v.  a.  Asir , coger  , agarrar  : á 
una  persona,  jl  (fig. ) Coger , comprcbcndcr 
fácilmente  : lo  que  se  dice,  ó enseña.  ||  Em- 
bargar , seqüestrar  : bienes  , electos,  i (Coger  : 
dícese  del  frío , del  dolor,  de  la  calculara  , 
c(c. 

SAISIR  (SE) , v,  r.  Apoderarse,  asegu- 
rarse : hacerse  dueño  de  una  cosa.  ||  Afian- 
zar , cebar  la  mano  : á una  persona. 

SA1S1SSANT , ANTE,  adj.  Que  pasma , 
ó corta  : como  el  frío.  ||  Ocupador,  embarca- 
dor : de  algunos  bienes  defectos  por  justi- 
cia. 

SAISISSEMENT , s.  m.  Suspeufíon,  en- 
cogimiento , pasmo : causado  por  sopresa  , o 
sobresalto. 

SAISON  tM.fi  Estación  : qu&lquiern  de 
los  quatro  tiempos  en  que  se  divide  el  año.  4| 
Estación  9 tiempo , ó temporada  : cu  <¿uc  »« 
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mielen  hacer  ciertos  trabajos  del  campo,  co- 
mo la  siembra , la  siega , la  recolección  tic 
frutos  , la  vendimia  , etc.  ||  (fifi- ) Sazón  , 
buena  ocasión  : tiempo  propio  para  hacer  al- 
guna cosa.  ||  Hors  de  saisnn , exp.  adv.  Fue- 
ra tle  tiempo,  intempestivamente. 

SALA  DE,  s.  J.  Eusalada  : díccse  de  la 
hortaliza  y yerbas  antes  y después  tle  adere- 
zadas. ||  Salpicón , ó sea  fiambre  : de  otros 
manjares  Trios,  y aderezados  como  ensalada. 

|j  Sopa  en  vino  : que  se  da  á las  caballerías. 

¡|  Celada  : el  yelmo  de  los  caballeros  armados. 

||  Régimenl  de  sal atle  : regimiento  compues- 
to de  reclutas  ,y  soldados  bi  soños. 

SALAD1EK,  s.  tn.  Ensaladera  : fuente  , 
ó plato  hondo  en  que  se  sirve  la  ensalada  en 
la  mesa. 

SALAGE  , 8.  m.  Saladura  , salazón  : la 
acción  , y el  efecto  de  salar. 

SAI. AIRE , s.  m.  Salario  : paga  de  un 
trabajo,  ó servicio.  ||  (fig.)  Premio,  pago  : se 
toma  por  castigo  de  una  mala  acción , ú o- 
lira. 

SALAISON , s.  f Salazón  : tómase  por 
el  tiempo  y el  efecto  de  salar , mas  que  por 
Ja  acción.  ||  Salazón  : dicese  de  la  carne  ó 
pesca  salada. 

SALAMALEG , s.  m.  (joc.)  Zalema: 
humilde  reverencia,  ó cortesía.  j|  Zul cuín  : 
in<  li nación  profunda  del  cuerpo.  ¡|  Fairc  un 
ialamalcc:  nacer  la  zalema. 

SALAMANDRE,  s.  f.  Salamandra  : es- 
pecie de  lagarto. 

SALA  MAN  DRES,  s.  f.  pl.  Nombre  que 
dan  los  cabalistas  á lo»  espíritu»  fingidg*  del 
fue^o. 

SALANT,  adj.  Llamase  : moráis  so- 
taní ; saladar , marisma  , ó lagaña  que  cria 
sol.  . 

SALARIE,  EE,  p. p. y aelj.  Asalariado , 
pagado  : míe  loma  sacíelo ó paga. 

SALAR1ER , v . a . Asalariar  : dar  sueldo, 
O paga. 

SALAUD,  AUDE,  adj.  Puerco,  cochi- 
no : en  el  vestir , y comer.  ||  (fig. ) Vil , soez. 

< SALE,  adj.  ni. y j.  Sucio,  puerco. ||{  fig.) 
Sucio,  obsceno,  deshonesto  : hablando  dé 
acciones,  y. palabras.  j|  Cote  sale:  dícenlo 
los  navegantes  de  las  costas  llenas  de  barios , 
bancos , y escollos  ocultos  : es  lo  contrario 
tic  ctke  sainé , costa  limpia.  ||  Gris  sale  .-nar- 
do obscuro  , apagado,  de  poca  vista.  ||  Sale 
inte  re  t ¡ sórdido  interes.  ||  ( fig»  y /nm. ) Dí- 
cese  : son  cas  est  sale  : el  caso  es  feo , es  in- 
digno, hablando  déla  persona  que  ha  come- 
tido algqn  i Irlito.  1 

SALÉ,  EE , p.p.yadj.  Salado  ||  Chair 
salée  : carne  salada.  j|  Eaux  salees  : aguas 
salobres.  ||  IlaiUeric , é ptgramme  salée  ; bur- 
la , dicho  saludo  y agutlo.  |j  ¿es  plaines  sa- 
lée» : los  campos  solados , o el  mor  poética- 
mente. 


y ) SAL 

SALÉ,  s.  m.  Tocino,  puerco  salado.  |f 
Pelil  salé  . saladillo , tocino  fresco  á media 
sal. 

SALEM ENT , adv.  Puercamente , cochi- 
namente. • . 

SALEP,  s.  m.  Salep  : raiz  seca  de  una 
especie  de  satirión. 

SALER  , o.  a.  Echar  sal  á una  comida  , 
sazonarla  con  sal.  |¡  Salar , echar  en  sal , cu- 
rar con  sal : carnet , ó pescados  para  conser- 
varlos. ||  (fig- y Jam.)  Subir  de  precio,  ven- 
der caro. 

* SALERNE,  (geogr.)  Salemo  : ciudad 
del  rey  no  de  Ñapóles. 

S ALERON , s.  m.  La  taza  del  salera  , 
donde  se  pone  la  sal. 

SALETÉ , s.  f.  Porquería  , suciedad.  || 
(fig’)  Obscenidad,  dcshonestidarl : y tam- 
bién palabra  ó dicho  ohteeno,  indecente. 

SALEUR,  s.  m.  Salador : el  que  sala  el 
pescado. 

SALI , IE , p.  p.y  adj.  Ensuciado  , em- 
porcado. W 

SALICA  IRE,  i.f.  Salicaria  : planta. 
SALIOTE , S.J.  Piedra  figurada , que 
se  parece  a las  hojas  del  sauce. 

SAL1COQLE , «.  f.  Cangrejo  mari- 
no. 

*S  ALIGOTE , i.f.  Salicor.  V.  Fierre  de 

eonde. 

SALICOT,  8.  m.  V.  Radie. 

SALIENS,  $.  m.  pl.  Salios  : nombre  que 
se  (lió  en  Roma  á lp»  sacerdotes  de  Harta,  y 
á las  poesías  que  caulaban  en  su  honor. 

SALIERE , i.  f.  Salero  : vasija  en  que  se 
sirve  la  sal  en  la  mesa.  ||  La  orza  de  la  sal  que 
hay  en  las  cocinas. 

SALIÉRES,*-/. pl.  (fig-) Sidras,  hovo*  : 
que  se  hacen  cu  las  carnes  del  que  enflaque- 
ce, particularmente  en  el  rostro  v pecho,  i} 
( prov . ) Diene:  ounrir  lesyeux grands  rom- 
me  des  salieres : abrir  tamo  ojo  ' estar  con  el 
ojo  tan  largo  : mirar  con  codicia. 

f SAUJFI ABLE,  adj.  m.  y f.  ( qnim •) 
Salificahle  : Dicese  tle  la»  bases  que  pueden 
formar  una  sal , uniéndose  con  un  ácido. 

SAUGAR1A , s.  m.  Silguen) , ó silgue- 
ro : panuro. 

SAUGAUD , AL  DE,  adj.  (fam. ) Por- 
cachon , cocha  note , soez. 

SALIGNON  . i.  m.  Pan  de  sal  blanca. 
♦SAIJN  , s.  tn.  Gulicto  : donde  esta  U sai 
que  se  vende  por  menor.  t 

SAUN , 1NE , adj.  Stilino : que  contiena 
en  si  partea  tic  sal.  . 

SALEN  E , s.J.  Pesca  salada  : y también 
carne  salada  , ó cecina.  ||  Salina  : d sitio  don- 
de se  hace , beneficia , o cuaja  la  sai ; y tam- 
bién donde  se  cria. 

SALIQLE,  adj.  Llámase  loi  sajante , 
ley  sálica  , la  primitiva  y fuodaiuemui  as  la 
iiáouoiquta  francesa. 


SAL 

SALIR  , v.  a.  Ensuciar , emporcar.  ||f  fig.) 
Manchar. 

SALISSANT,  ANTE , adj  Loque  se  en- 
sucia ó empuerca  con  fatalidad.  ¡|  Le  blanc 
es t salissnnl , lo  blanco  se  ensucia  mucho. 

SALISSUN,  s.J'.  ( vulg. ) Fregoncilla  , 
pnerqnczucla. 

SALLSURE,  s.J.  Mancha,  porquería. 

SALI  VA  IRE.  adj.  m.y  j.  [auat. ) Sali- 
val ; *1¡i  ese  de  las  glándula»  que  condenen  la 
saliva  , o de  los  conductos  por  donde  pasa. 

SALIVATION  , s.  J.  ( medie. ) Saliva- 
ción t la  destilación  de  la  saliva  provocada 
por  ulgtm  remedio. 

SALIN  E ♦ i.  f.  Saliva. 

SAL1VER , r*.  n.  Salivar  : echar  mucha 
Saliva. 

SALLE  , s * f.  Sala  : la  pieza  principa! 
de  la  ctefii  , <>  in  pieza  de  estrado.  \S.tlltt  tíat'- 
anej.'iSnluoi  Mntrladc  esgiiiju  i.  ,|  Salle  a dan- 
\ 'ser : sala  ó esencia  de  hay  1c.  ,1  Salle  a man- 
gar : puya*  de  comer,  ó coiuqdor.  ||  Salle  d e 
bal ; salón  de  baylc.  yf Salte  a aw henee  : sa- 
lón de  audiencia,  ó de  eiubuxndoi efc , en  los 
palacios,  reales.  ||  Salle  de  s juntar  le : coliseo, 
teatro.  J|  Salle  d'hopital  : sala  ó qnadra  de 
hospital.  ||  Salle  d' tatúes , detíllrids  ¡ etc.  : 
salón  ó plazuela  de  olmos,  de  tilos,  etc. , en 
un  poseo  , ó jardín.  {|  SJeévdt  de  salle  : por- 
ten de  sala,  ó de  estrado.  V.  Prévót. 

SALMIGÜND1S  , s.m.  Roba  vlija  : pli- 
sado »!e  la  carne  que  lia  quedo*»  de  la  olla 

SALMlS,  Salnuyejo  : de  perdices,  y 

becadas.  • ' « > 

SALOIR  , s.  m Cubeto  ú orza  de  loen), 
que  se  guarda  en  las  casas.  ||  .Saladero c arte- 
són , ó artesa  , donde  se  sala  el  puerco , y otras 
carnes.’ 

SALON,  m.  Salón  : sala  grande 

* SALONE,  (ge*} gr.)  Sajona  : ciudad  de 
Grecia. 

* SAIíON’IQUE,  (geogr. ) Salónica:  ciu- 
dad y puerto  d * Grrcia. 

SÁLOPE,  adj.  y s.  m.  y f (fatii.)  Por- 
cnüon,  asqueioso. 

SALOPEMENT , ath>.  ( vxilg. ) Porcallo- 
n amen  le  . asquerosamente,  soezmente. 

SALO  PER  1E , s.J.  (vu/g. ) Porquería  , 
UMpierosidad. 

> ALONGE,  s.  m.  Pila  de  sal. 

* SALPA  , « f Truchuela  : pescado  de 
roer  parecido  á la  merluza. 

SALPETRE  , s.  m.  Salitre,  {frg- ) Dícc- 
se  : étre  tout  jtélri  de  sal  futre , o n’élre  que 
sa/pétre  .*  iei  una  pimienta,  ser  una  pólvorac 
vivo  v fogoso  de  genio.  ||  ( id.  ) Se  dice:  Jatee 
peter  Le  salpétre : gastar  pólvora  , disparar 
mucho  , andar  á cañonazos.  ||  Aliñe  de  saL- 
pitre  : salitral  , nitrería. 

SALPETRÍER , s.  m.  Salitrero  : el  qne 
luiec  el  salitre. 

SALPÉTíUÉRE,  s.  f Salitrería  : fabrí- 


SAM 

ca  de  salitre.  j|  Así  se  llama  nn  hospicio  y 
casa  de  corrección  que  hav  en  París. 

SALSEPAREILLE,  *>J-  Zuizanarrilla  : 
planta  de  America. 

SAI>SIHS,  s.  m.  Salsifí : planta  hortense 
Salsifí*  d híspacne.  V . Smnonére. 

♦SALSLGiÑhX  A,  EL  SE,  adj.  { qtiím .) 
Lo  que  participa  de  la  uaturalcza  de  la  sal. 

SAL'l  1MBANQLE,  i.  m. Salín n banco: 
cliarlalan,  ó curandero.  ||  (fig.)  Earsantr  , 
representante  : d ícese  de  un  predicador  de 
j;esto»y  chistes  afectados.  (|  (id.)  Truhán  , 
bufón  : díersc  del  hombre  chiocanrro. 

SALUADE,  s.J'.  ( joc .)  Saludo,  saluta- 
ción : besamanos. 

SALUBRE,  atlj.  m.  y f Salubre,  salu- 
tif-ro  : saludable. 

SALUBNITÉ,  s.  f.  Salubridad  , sanidad 
«leí  nvre,  de  los  alimentos. 

* SALELES,  ( gengr. ) Sil  rizo  : ciudad 
del  Pianionte .. 

SALUÉ , ÉE,  p.  jk  y adj:  Saludado,  a- 
catado.  ;|  Pío  Jamado : hablando  de  prín  ci- 
lios. 

SALUER,  v.  a.  •Saludar  : hacer  eorteda 
á alguno  con  alimna  denio»trurion  de  obra  , 
ó de  palabra,  ¡j  T)ar  la  bienvenida,  ó eunipli- 
mentar.  J|  Saludar,  hacer  el  saludo  : con  rinn 
que  dihpar.in  las  plazas  , y loa  navios.  ||  Salu- 
dar , pro<  lámar : a alguno  por  rey  i ó empe- 
rador. 

SALURE,  s.  f.  Salumlirc, salior  salado, 
ó salobre  \ de  a?gun.i  cosa. 

SALDT,  s.  rr/.  Salud,  salvación  : el  estado 
de  la,graciacn  r4  alma.  iS.dnd  :eo»iM‘rv«. -ion 
del  bien  , ó preservación  del  mal  del  estado, 
del  pueblo,  tic  la  patiia.  .Saín ración  • Ja 
Oorti*síii  de  prrsona  « persona,  d Síiludo  : el 
que  hace  una  plaza  , ó un  navio  disparando, 
¡i  En  plural  significa  ciertas  ontdono  que  se 
cantan  dcaqiucs  de  losoíiciotf  con  niamfh-sto. 

SALUi  AIRE  , adj.  m.y  J.  Saludable  : 
provcfJioso  , útil. 

SAUJTATREMENT  y«d¿:  Saludable- 
mente, provechoso  rocote , útilmente. 

SAIX'TATÍON  , s.  J.  Salutación  : el  orto 
de  saludar  una  persona  á otra.  !|  Sa/utalinn 
angéiujtte  t salutación  angelito , ó el  Ave 
María. 

SALVACE  , s.  m.  ( ndut.  ) Llámase 
droit  de  salaagr,  dtTecbo  que  se  cobra  «le 
las  cosa» salvarlas  del  mar  por  nanfragio. 

SALVATIONS , s.J.  pl.  Alegato , ó pa- 
pel en  deredw. 

SALVE  , s.  J\  Salva  : honor  militar  con 
^disparo  de  cañonrc  , ó de  fusilería.  ||  Descar- 
ga : que  hace  la  tropa  en  un  excrcicio  de 
tuc£o  , «i  en  un  combate. 

SALVE  y s.m.  Salve  : oración  para  pe- 
dir i la  Virgen  Santísima. 

SAMEDi  , s.  m.  Sobado  : el  séptimo  y 
ultimo  día  de  la  sermana. 
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* S AMOS ATM,  ( jwjr. ) Samonto  i 

ciudad  de  Siria. 

‘ SAMO  f'tiR ACE , ( gengr. ) Samotra- 
cia  : i»!.i  y ciudad  de  Grecia. 

SAKt.fR,  n.  ( miut.  ) Zozobrar,  íwcá 

pique  una  embarcación. 

SANGTUTANT,  AKTE , mlj-  Santí- 
CraiHc.  , i m 

* SAKCTIFICATEUR,  i,  vi-  Santifica- 
dor. 

SAKCriflCATiON  , s.  f.  Santifica- 
ción ¡ el  acto  y el  efecto  de  «anlilieer.. 

SANCTiEiM , ME , p.p.yadj.  Santifi- 
cado. * 

SANCTIFIER,  a.  Santificar  : decla- 
rar á uno  por  sanio.  ||  Santificar  : alabar , 
bendecir.  ,|  Sancliji^r  les  jours  de  Jete  •• 
>ati liiic.tr  la»  fiestas. 

SANGTiON , í.  f Sanción  : estatuto  , 
reglamento  , consttlnrion  que  tietic  luerza 
de  lev.  [|  Sanción  : la  fuerza  y autoridad  que 
se  da  a una  lev,  ó constitución. 

SANCTiONNER  ■ *'•  a.  Sane  ionar,  a- 
probar,  ó confirmar  con  la  última  solemni- 
dad : un  estatuto  , ley,  ordenanza  , etc. 

SANOTE  Al  RE,  s.  m.  Sautuarin  : el  Jo- 

far  mas  retirado  rkd  templo  entre  los  Hi- 
rcos. II  Santuario  : el  presbiterio  cu  las 
iglesias  de  los  católicos.  ||  (Jig- ) Uietse ; pe» 
ser  au  pnitls  Uu  stmclunúrc  : pesar,  exann- 
nar,.con  el  mayor, escrúpulo,  con  loria  uqu- 
cicncia.  * 

SANDAL,  *-  m.  Sándalo  ; paio*de  tinte 
que  viene  de  la  India. 

SANDALK,  «-•  f Sandalia: : calzado  de 
los  religioso»  descalzos. 

SAN  DALI  Mil , s.  m.  Zapatero  de  san- 
dalias. p 

SANDARAQUE  , s.  f.  Siml.trarn  , 
p rasilla  : goma  tic  .enebro. |j  'Jiopiounte  r es- 
pecie de  aiseuico.  : . * 

SANG , .1.  ni-  Sangre  : se.  toma  mate- 
rialmente por  la  del  cuerpo  animal.  II.  '-.fie-) 
Sangre  : ¡umpé  , laiuilia.  j]  ( ni.  ) Sanpve  : 
lo  que  ha  costad»  traba jf>,  sudor,  o sangre 
para  arriquin  rio.  ||  ( id. ,)  Sangre  : hacienda  o 
r anda!  que  se  fclmpa  a alguno.  ||  dfetlrt  trmt 
it  feu  el  a sang  i ponerlo  todo  a fm  go  y á 
sangre,  j¡  Se  balín  an  prrimer  tang  .'reñir 
hasta  sacarse  sangre,  ij  AI  muer  le  sang  au 
uisnge  J ponerse  calmado , , abochornado, 
||  Priitce  rlu  sang  : principe  de  la  sangre, 
como  se  llaman  los  hijos  y descendientes  de 
infantes  realea  do  l rancct.  ||  CeU  un  homme 
de  sang:  es  un  hombre  sa upnman 0.0 crtsel.  fj 
Epafgnerte  sang  • evitar  la  muerte,  conser- 
var la  vida  tic  los  hombres,  jj  /feote  du  sang 
auxnnglcs  .-  tener  pelos  en  el  corazón.  || /feote 
le  sang  durad  ? ser  fogoso  y colérico.  || 
f.e  sang  cst  beau  «a  ce  papa  : la  gente  es 
hermosa  en  esta  fierra. 

SANG  DE  DRAGON  , a.  m.  Sangre  de 


drago  : planta.  ||  Sangre  de  drago  : goma  de 
de  la  India.  -a  , 

SANG  f ROID,  a.  m.  Presencia  de  espíri- 
tu , serenidad  de  animo  , tranquilidad. 
JJatln  - duiticr , fuer  de  sang-Jrold : herit  : 
castigar,  malar  a sangre  fría. 

' SANG-GR1S  , s.  m Sangría  : la-bid» 
compuesta  con  vino  de  Mullera,  azúcar  , 
limón  , etc. 

SAISG1AC , $.  rn.  Sangiac:  comandarte 
militar  de  Turquía. 

SAINGLADK,  s.  f.  ( ant; ira 7.0  , correa- 
do : golpe  dado"  con  uqa  cincha  6 01  «rea. 

•SAiN(iI»AM  , A INTE  , tid}^  Ensangren- 
tado : teñido  de  sangre,  [j  Sangriento  : io 
que  caos»  derramamiento  He  «angre , eottio 
una  batalla  , una  guerra,  il  .(/*#')  Grucl  M 
atroz  : hablando  de  injurias*  ofensas. 

* SAÍÍG  LARGAN  y s.  m.  Sanglargan  : 
dioga  medicinal  para  detener  la  sangre.  * 

SANGLE , s.  fi  Lincha  \ de  las  caballe- 
rías. |Giut -lia  ; cui  iv  i de.  que  usan  los  agua- 
dor*.*., y fcil)*-fqí  os.  <|  J,tt  de  itmgfei  : cama 
«lccoiieai  , ó sea  de  cordele»  * cniugatt.de 
Ivibin».  . 1 i .iíkir„i,v¿.  !.  . .**4* 

SA>GtiER  , ti.  ‘Cirvábar  ; apretar  la 
cincha  « uno  «abaHrt  ( fiq.  y fattí.  ) 

Zurriagar:  dnáxíar  dar  un  tuiTÍagazo  , ó 
CÍni¡U0TlU7O^  sa11 -v-  "\¿  v 

S A íN(aL1  EB , s.  m.  Jabalí : puerco  monte». 

* SAISGLOSSVti  FOflÍGATS ; sAn.. 

pl.  ( náut.  ) Phfucs,  ó r.i rengas  pionca. 

SAMGLOTEB. , k h.  SóJloscnr^ 
•SA^tGbUfí  * t.  J.  Sanguijuela  : inaeetrv 
que  cUiip»  la  «aligue.  ¡|  < fi#.)  Sanguijttri*  r 
el  que  chupa  * ó sonsai-a-  n alguno  vi  dmi-ro 
po.’o  á poco.  «..*>•.  ¡i^., 

/SAAGSUES , i.  fl  fil  (\pgri4g)  Sangré' 
dores  en  Jas  tierras.  • *t> 

S A NG4J ÍFIGATION / syf,  ) TTe- 

cnttto»a  : sangntfícocioa  ; Ir  c¿h4orsiou  de 
los  a limen  tos , ó del  quilo  en  sangre.  * 

^ fciAKGFHrf*  s.  m.  Sangüeño,  sangoiñol, 

cerezo  silvestre : árbol!  '*ié  ^«v»  *«d&4 


SAMrlilPlj  LlWEh<rií/.'J5*ttgttiiift  : el 
que  abunda  en  sangre,  {j  J<t*pc  san^uin  * 
jaspe  sanguino,  manchado  de  rozo.  '*•«* 

¿AGÜiiVA lftE , fidf.  *H-  j'  f.  Sanguina- 
rio : cruel  , inhumano.  ’ ’ ,f 

SAiVGLfJNEy  s.  f.  Saogíiirt.-irirt  * piedra 
de  color  rb^o,  paivcida  A la  agota  . ;|  Albín  í 
lápiz  colorado.  ()  Mina  de  li tetro  de  color 
Yerme  jo. 

SAjNGUBNOLENT  * EMT/ , adj.  Sari- 

guiño  lento. 

SANHÉDRiN , s.  m.  Sanedrín  : especie 
de  concibo  6 tribuna!  supremo  entre  loa 
Judíos. 

SANICbF. , 5.  y.  Sanícula , jerbo  de  san 
Lorenzo.  \\ Sanie  te  fe  melle  * ó des  rmnta- 
gries  : heleboro  negra. 
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SANIE,  f.  / Viras,  pus  : materia  que 
salo  de  las  úlceras. 

SANIEUX , EL  SE , adj.  Virulento,  pu- 
rulento. 

SANNES.  V.  Sonríes. 

SANS,  prep.  exclus.  Sin.  Sans  ordre  : 
sin  orden.  j|  Sons  que... , sin  «pie... , especie 
de  conjunción. 

SANS-FLEUR , s.J.  Manzanahigo  : clase 
de  manzana  que  sale  sin  flor. 

SANS-PEAU  , s.J'.  Pera  de  eslío.  ||  Peral 
de  estío. 

SANS-PRENDRE,  s.  m.  El  que  no  rol  ni , 
ó loma  carias  : en  el  juego  del  lioitilnr , 
tresillo , etc. 

SANSONNET,  s.  m.  Estornino  : páxaro. 
||  Cagarrache  : pescado  de  mar  parecido  á L 
alacha,  ó caballa. 

* SANTAL,  s.  m.  Sándalo  : árbol  de 
lifdias. 

SAN  TE , f./.Silnd  : sanidad  del  cuerpo. 
||  En  bonne  santé , en  parjaite  santé  . er» 
sana  salud.  \\  Ai*ec  peu  de  s otile  : con  poca 
salud  ; achacosamente.  ||  Billet  de  santé  r 
boleta , ó fe  de  sanidad.  ||  j4  votre  santé  r 
a la  salud  de  viud»:  .brindo  por  vmd.  ||  JVous 
arons  bu  au  moins  t'ingt  sanies  t hemos 
echado  á lo  menos  veinte  brindis,  jj  Boíne  a 
la  santé  de...  portería  santé  de.. ~ beber  á la 
salud  de.... 

SANTOLQfE , J.  f.  Gpresillo  , guarda- 
ropa  ; planta. 

SANTON  , t.  m.  Santón  : mongo  turco. 

* SANUE.  BLANOHÉ,  *.  / V.  Lamsane. 

SAN  VE , s.  f.  Mostaza  silvestre  : planta 

conmn  , que  se  cria  entre  las  míese*. 

* SAONE , ( geogr.  ) Savana : ciudad  y 
puerto  de  Genova. 

SAOUL,  adj.  S^OULER , r.  a.  V. 
Soiil , S odiar. 

SAPA  , s.  tn.  Uvate.  V.  Raisiné. 

SAPAJOU , s.  m.  Tití  : especie  de  mo- 
no muy  pequeño. 

, SAFAN , i,  m.  Sap  an  : cierta  modera  de 
tintes  que  viene  de  la  India. 

SAPE,  j.  f Zapa  : acrion  de  zapar.  j| 
Mina  , que  se  abre  al  pie  de  un  muro  para 
derribarle. 

SAPE » fcE  , p.  p.  y adj.  Zapado , mi- 
nado. 

SAPER  , V.  a.  Zapar , minar  : una  mu- 
ralla, ó forliliracion.  ||  (fig.  ) Minar:  los 
cimientos  , los  fundamentos  «le... 

SAPELft,  i.  m.  Zapador  , gastador  , 
minador. , 

SAPHENE  , s.J.  Safina  : vena  en  donde 
se  Lace  la  saugría  del  pie. 

SAPH1QUE,  adj.  Safico  : verso  griego» 
y latino. 

SAPH1R,  i.  m.  Zafiro  : piedra  preciosa. 

SAPIENCE  , s.J.  ( uní  J Sapiencia  : hoy 
Abid  uría. 


SAPIKNTIAUX . adj.  plur.  Sapiencia” 
les  : di  cese  de  los  libros  que  escribió  Salo" 
mon. 

SAPÍN  , s.  m.  Abeto  , pinabete  : árbol. 

SAP1NE , s.  f.  ( arquil. ) Quarlo n para 
techos , ó escaleras. 

* SAPINETTE,  s.  f Escaramujo  : cara- 
colillo, ó ronchita  , que  se  cria  en  el  fondo 
«le  un  navio  que  ha  estado  mucho  tiempo 
en  el  agua.. 

SAP1NIÉRE  , s.f  Monte  de  abetos.  (| 
Barra  de  abeto. 

8 APON  A IRE,  s.f-  Saponaria  : planta. 

SAPOR (FIQUE , adj.  tn  - y f.  Saporí- 
fico , lo  que  da  sabor. 

SAFOTE,  *.  f.  V.  Sapotille. 

* SAPOTHXE  , s.  f.  Zapote  : fruta  de 
Indias. 

♦SAPOTILLIER , s.  m.  Zapote  : árbol 

♦SAQUEBUTE  , s.f.  Socabnehe  : ins- 
trumeuto  músico.  ||  Sacabuche  : lanza  anti- 
gua. 

SAR  ABAN  DE,  s¡  f.  Zarabanda  : cierta 
danza  antigua. 

* SARAGOSSE,  ( geogr.  ) Zaragoza  . 
ciudad  « api tal  «le  Aragón. 

SARBACANK  , s.J'.  Cerbatana  : entinto 
largo  para  disparar  alguna  cosa  soplando.  ¡I 
Cerbatana  , trompetilla  ; por  donde  se  habla 
á los  sord«>s  , ó a los  que  están  distantes,  i 
Jdm.)  üjeeso  parlen  par  sarbacane  : 
hablar  por  l»oeI  de  ganso. 

SARCASMK  , s.  m.  Sarcasmo  , sátira 
mordaz. : «liclerio. 

SARCELLE  , s.  f.  Cerceta:  ave  anfi- 
bia. 

♦SARCITE,!./.  Sarrite  : piedra  figurada 
que  imita  la  carne  de  vaca , y cuso  color  es 
obscuro.  1 

SARCLK  , ÉE,  p.p.yadj . Escardado. 

SARGLER,  v.  a.  Sachar,  escardar  : un 
senibrudn  , un»  huerta,  etc. 

SARCLEUR , s.  m.  Sachador , escar- 
dador. 

SARCLOIR , s.  m.  Sacho  , escardillo 
sallo , sarrillo  , almocafre. 

SARCIA  ¡RE , i.  f Saltadura,  escarda  . 
broza  . que  se  sa«ui  de  las  minas. 

SARG-lCEliE,  i.  m (cirug.)  Sarcocela  : 
tumor  carnoso  en  los  testículos. 

SARCOCOLE  , s.  m.  Sarcócola  : goma 
de  un  árbol  de  la  Pera  a. 

SARCO-ÉPiPLOCÉLE  , s.  m.  (etn#^. ) 
Sarcoepiplocela  : hernia  inguinal  , con  ex- 
crecencia fangosa. 

SARCO-EP1PLOMPHALE,  s.  m.  (<« 
rug. ) Sarcoepiplonfala  :1a  misma  heruia  en 
el  ombligo. 

SARCO-HYDROCÉLE , m.  ( cirug. ) 
Sarcohi*  (rocela  : sarcocela  , acompañada  «le 
bid roerla. 

SARCO  LOGIE , s,f.  ( anal-  ) Sarcoio- 
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gia  : tratado  de  las  parir*  blandas  delcnerpo. 

SARCOME  , s.  m.  ( cirug.  ) Sarcoma  : 
tumor  carnoso  , sin  mudanza  ae  color. 

SARCOMPHALE,  s.  m.  (cirug.)S* rcon- 
falo  : excrecencia  carnosa  en  el  ombligo. 

SARCOPHAGE  , s.  m.  Sarcófago  : se- 
pulcro en  que  los  antiguos  inetian  los  cadá- 
veres que  no  querían  quemar.  )|  Sarcófago: 
urna  , tumba  fúnebre , que  se  pone  en  las 
exequias. 

SARCOTIQUE , adj.  m.  y f Sarcótico  : 
lo  que  tiene  virtud  de  criar  carne  nueva 
en  las  heridas , ó llagas. 

* SARDAIGNE,  {geogr.)  Cerdo  fia  : isla 
de  Mediterráneo. 

SARDINE,  s.  j.  Sardina  : pez  pequeño 
de  mar. 

♦SARDIS,  t.  m.  pl.  Paños  burdos  de 
Borgoña. 

SARDOINE,.»./  Sardónica  : piedra  pre- 
ciosa. 

SARDONIEN  , ¿SARDONIQUE , adj. 
Díccsc  : ris  sardonien  : risa  sardónica. 
♦SARGO  , s.  m.  Sargo  : pescado  de  mar. 

♦ S A R1CORDIENN É , s.J.  Nutria  mari- 
na del  Brasil. 

♦SAR1GUE , ó OPOSSUM  , s.  m.  Didel- 
fo , ó se  mi  vulpeja  : rpiadrú]>cdo  de  India». 

SAHMKNT,  s.  m.  Samiiemo:  el  vastago 
de  la  vid.  ||  ( cxp.  joc.  ) Dícesc  : jns  de  sat- 
menl : mino  de  cepas  : el  vino. 

SAR VIENTEL  A , EÜSE,  adj.  Sarmen- 
toso : hablando  de  las  plantas. 

SARONIDE,  s.  m.  Saronida  : rspccic  de 
sacerdote  galo. 

SARR ASIN , adj.  ys.  m.  Alforfón , trigo 
morisco , que  tiene  el  grano  negro  , y menu- 
do. 

SARRASINE , s.f.  Rastrillo : compuerta 
de  una  «laza  de  armas.  V.  fieme. 

SARRAU , a.  m.  Capoton,  sobretodo: 
de  labrador  , de  carretero  , de  soldado. 

SARRETE,  ó SERRF.TTE,  s.f.  Scrrátu- 
la  : [danta  de  prados , que  se  emplea  en  los 
untes. 

S A RRIETIE , t.f.  Ajedrea : planta  oloro- 
sa. Idániase  también  ladree , y sanorve. 
SARROT,  V.  Sarrau. 

SAR  I',  j.  m.  Sargazo.  V.  GucnumyWa- 

rc  ch. 

♦SARTIE,*./  (yoi  usada  enel  Mediten- 
Tíiaen.)  Xarcia. 

SAS , t.  m.  Cedazo : paro  cerner.  ||  ( proa. ) 
Dícesc  : passer  au  gnos  sai  t mirar  a media 
vista  una  co6a , examinarla  por  encima , á la 
ligera. 

SASSAFFRAS,  s.  m.  Salsa fras , saxtfras  : 
árbol  de  Indias. 

* SASSARI,  ( geogr . ) Sáeer  : ciudad  de 
Cerdeña. 

SASSE,  EE,  p-p-y  adj.  Cernido  : pasa- 
do por  cedazo. 
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SASSENAGE  , s.  m.  Ou»*©  dclDelfína- 
do.  !|  Piedr;i  para  el  mal  de  «jos. 

SASSER  , v.  a.  Cerner  : pasar  por  crda- 
zo.  Jj  Síisser  de  la  Jarine  : florear  la  harina. 

||  AVwíeret  ressasser : discutir,  reexaminar. 

+SASSET,  9.  rn.  Cedazo  pequeño , ceda- 
cillo. 

♦SASSOIRE,  s.f.  Rodete  de  coche. 
SATAN , s.  m.  Satana»  ; el  principe  de 
los  diablos. 

SATANIQUE,  adj.  m.y  f Diabólico, 

endemoniado.  * 

SATEIXJTE  , t.  m.  Satélite  : ministro 
execulor  de  las  voluntades  del  que  le  paga. 
Se  toma  siempre  en  mal  sentido. 

SATKLLITF S , s.  m.  pl.  { astron.  ) 
Satélites : planetas  pequeños  que  siempre 
acompañan  otro  mayor. 

, SAnÍTFE,  s.J.  Saciedad  : hartura.  |J 
Usase  principalmente  en  lo  moral  por  el 
fastidio , la  náusea  que  causa  la  abundancia 
de  una  misma  casa. 

SATIN , í.  m.  Raso  : tela  de  seda.  ||  Satín 
broché  : raso  espolinado , con  flores  de  oro , 
ó plata. 

S ATINADE , 9.  f Rásete  ; raso  muy 
sencillo. 

♦ SATINAIRE,  s.  m.  Fabricante , ó tene- 
dor de  rasos. 

SATINE , EE  , p.p.  y adj.  Tcxido  como 
el  raso.  ||  Pean  satinee ; cútiseomo  un  raso, 
suave  como  una  seda.  ||  Papier  satiné : pa- 
pel lustrado. 

SATINKR , i',  a.  Texcr  rasos  : rascar  ti 
fondo  de  una  tela.  |j  Lustrar  papel. 

SA'ilNER , v.  n . Tener  el  tacto  ó la  vista 
de  raso  : dícesc  de  ciertas  flores. 

SATÍRE  , s.f.  Sátira  : toda  obra  en  que 
se  moteja  á alguno.  ||  Sátira  : dicho  agudo  y 
picante. 

SATIRIQUE,  adj.  m.  yf  Satírico. 

SAT  ÍRIQU  E\1  ENT,  adv.  Satí  ricamente. 
SAT1R1SE,  ÉE,  p.  p.  jr  adj.  Satiri- 
zado.   • 

SATIRISER , v.  a.  Satirizar  : zaherir  con 

sátiras. 

SATISFACTION  , s.f  Satisfacción, 
contento  : el  gasto  , ó el  deseo  cumplido.  [| 
Satisfacción  : reparación  de  una  injuria , ó 
agravio. 

SATISFACTOIRE , adj.m. jr  f.  Satis- 
factorio. 

SATISFAIRE , u.  a.  Satisfacer  : cum- 
plir con  alguna  deuda  , ú obligación.  ||  Sa- 
tisfacer : contentar , dar  gasto.  ||  Satisfacer, 
llenar  , saciar:  un  deseo  , un  apetito. 

SATISFAIRE  ( SE  ) , v,  r.  Satisfacerse  , 
comentarse , darse  por  contento.  ||  Tomar 
satisfacción  : de  una  ofensa,  etc. 

SATISFA1SANT,  ANTE,  adj.  Satis- 
factorio , que  satisface  , que  con  ten  la , que 
llena  : díccsc  de  las  cosas. 
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SATISFAI r,  AI i E , p. p.y  adj.  Satis- 
fecho. |¡  Contenió. 

SA  TRAPE,  s.  m.  .Sátrapa  : título  ele  di- 
gnidad entre  lo»  antiguos  Persas,  y en  otras 
cot  íes  «le  Oriente. 

S VTRAP1F , s.  f.  Satrapía  : provincia 
gobernarla  por  un  satrapa. 

SA  Í IUJN , s.rn.  Xaramugo  : pccccillo 
que  sirve  «le  cebo  á los  ¡rocadores. 

* SATTEAU  f t.  tn.  Barco  para  la  pesca 
d(  1 coi.J. 

SATURA  XION  , s.f.  ( fjuim. ) Satura- 
«ion. 

S ATURÉ  , ÉE,  p.p . y adj.  Saturado. 

SATUREN  , v.  c.  ( qium.  ) Saturar  : com- 
binar un  cuerpo  con  olio,  de  modo  «pie  su 
atracción  quede  satisfecha. 

SATURNALES,  s.f.pl.  Saturnales: 
Restos  do  lo»  Romano*  en  honor  de  Sa- 
, turno. 

$ A TURNE , s.  m.  Saturno  : «líos  del  gen- 
tilismo. j¡  Saturno  : nombre  de  un  planeta,.  j| 
Saturno:  nombre  del  plomo  iQ  lenguada  de 
los  rjmini<  os. 

SATURN1EN,  IÉNN'E,  adj.  ‘pac.  m.) 
Saturnino  : .melancólico,  amarrido. 

SATY'RE , s.  m.  Sátiro:  monstruo  tenido 
por  semideos  eutrelos  gentiles. 

SATYRE.  s.f.  V . Sttíire. 

SATYRIAS1S,*»  tu.  Satpií'ais  : erección 
continua  del  miembro  viiil , acampa nada  fje 
muy  ardientes  deseos  lascivos.  , 

SATYIUON,  s.  tn.  Satirión  : cierta  plan- 
ta. 

SAUCE , s.  f.  Salsa  : el  caldo  para  los 
guisados.  j|  fig.  y Jom.  ) Salsa  , saynetc  , 
sahmrtc  : lo  que  excita  el  gusto.  j|  ( fg- y 
cn/g.)  Xabon  , zurribanda  : áspera  repre- 
1. misión.  [|  (proa. ) Dfcnc  : La  sauce  vaut 
micux , o rst  plus  citare  que  le  pijisson  : 
vale  mas  el  cuido  que  las  tajadas , ó cuesta 
mas  la  salsa  que  los  caracales.-  ( id. ) Se  dice: 
il  /test  srt.’ 're  qur  d’rpptkit  ' a buena  ham- 
bre np  hay  pan  duro.  ||  ( id. ) Dícese:  Jotre 
lo  sauce  a quclqiiwt ; darle  un  xabon  , po- 
nerle de  oro  y azul  : reprehenderle  con  ri- 
gor , j desprecio. 

SAUCE , ÉE , p-  p y *ulf.  Mojado  en 
la  salsa.  ||  (Jifr  y »’«'#• ) {iopelcaao  : por 
agriamente’  reprehendido.  (¡  id. ) Puesto  de 
oro,  y azul  ; por  cubierto  de  lodo  , ó por- 
q u cría. 

SAUCER  , v.  a.  Mojar  : en  la  salsa  , ó 
caldo,  \\jig-  y «W¿,r- ) Sopetear  : reprclien- 
der  con  «.pereza , y desprecio.  |(  ( uL. ) Poner 
como  una  sopa  : á uno  que  se  cae  en  nn 
charco  , ó rio  : y si  es  en  lodazal , ponerle 
de  oro  y azul. 

SAL'CIÉRE  , s.  f Salsera  : vaso  en  que 
se  sirve  la  salsa  en  la  mesa. 

SALCISSE , s.  f.  Salchicha. 

SAUC1SS0Ñ  , s*  rn.  Salchichón  ; para 


\-2  ) SAU 

comer,  ¡j  Salchichón  : haz  de  ramas  para  Jas 
trinchetas. 

SALI  , SALVE  , adj.  Salvo  , il*  so  , ó 
librado  : de  un  peligro,  jj  Sam  ti  sauj  . sa- 
no y salvo. 

SAUF , prep.  Salvo  : cxcopip:  fuero  «je... 

SALI  -CTTSDUi  ,r.  tn.  S^úvocomlucto . 
despacho  del  soberano  , o de  la  justicia  , para 
la  seguridad  de  una  persona,. 

SAL  GE  , s.  J.  Salvia  : {danta  mcdicinaL 
¡|  Sttuge  de  bais, ; cscorodmiia. 

’SAlGflKNEE,  s.  f.  Guisantes  guisados 
con  manteca  de  vacas  , y yerbas  íin.is. 

SAUGRKNU  , LE , mij.  { Jam .}  Desca- 
bellado , dcsproposiwulo. 

SALLE  , s.  ju.  Sauce  : ¿uboh  jj  PetU  sau - 
¿e  , o .au'r-osicr : salguera  , ó mimbrera. 

* ¿fcAU  MACHE , adj.  tn. y J.  V . Saunul- 
tre. 

SAUMéTRE,  adj.  m.yf  fcdoltsc  ;*dí- 

cesr  «leí  agua. 

*SALMEE,r.yi  Medida  de  tierra  de  una 

obiada. 

SAUWON,  s.  tn.  Sahuon  : ¡leseado.  J} 
Masa  «U  plomo  como  sale  de  la  lun<!ici«*n. 

SAL  MONEAU  , s.  m.  SahuoiK-illo  ; sal- 
món pcqtii  ño., 

SAU  MUÑE  , ÉE,  adj.  Salmonado  : de 
cclor  de  Ja  carao  «le  Saimón. 

SAL  MURE , s.  f S.di^uera. 

SAUNAGE»4-  Xmiioo  , trato  de  sal. 

j¡  I'aiiJ*smm.igc  ■ coniiahautb^  de  aa  1.  *■ 

SAUCER  , y,, tu  l'abucar  , o hacer  sal. 

SÁUN  KiUF. , s«  J.  S óiuci  ía  9 salióos. 
Dícese  del  sitio  , balsas,  fuentes  , y aparc- 
jos  para  hacer  la  sal. 

SAL  MLR , s.  tn.  Salinero  : trabajador 
ctt  salinas:  y también  tratante  en  sal.  Faux- 
sanier  ; coniral/audista  d<*  i(al.;  . 

SALN1EUK , sJj.  El  caMiu  ó tarro  de 
la  sal que  se  tiene  en  la6  cocinas. 

* SAlPiQLKT,  j.  m.  Pebre  f ó ajiilo  : 
qualquier  salsiiln.quc  cxckg  el  apetito. 

SALPOUDRE , EE , y adj.  Pol- 
voreado.  jj  Salpimentado.  J¡  Safoicado. 

SALPULDREU*,  y.  .Salpimentar  , 
polvorear  con  sal.  ¡|  l’slcjicoiai  ¿igeiatncnie 
las  plantas  y legumbres. 

* SA1-R  , adj.  Dícese : hareng  saur  , ó 
sonreí  : arenque  curado  , y amarillento. 

SAURE  i udj.  tn.  y f.  Ra\io;  obscuro  : 
hablando  de  caballos.  j|  l’oueon  sam  e : hal- 
cón soro  ,,ú  oU-  uro,  de  pluúiage. 

SAL  HE,  LL,  p.  p.  y adj.  Curado  a) 
humo. 

SAL'RER  , v.  a.  Curar  al  humo  : los 
arenques. 

SALSSA1E  , s.  f.  Salceda  , ó saucedal  : 
d terreno  poblado  «le  sauces. 

SAL T , s . m.  Salto  , brinco.  j{  Salto  , 
cascada:  dcspcuadcio  de  aguas,  jj  {fig. ). Sal- 
to : ascenso  a puesto  superior  ¿sin. pasar  por 
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lof  clrl  medio.  ||  ( id. ) Salto  , tranco  : las 
omisiones  que  se  cometen  de  cláusulas , ren- 
glones, ú hojas,  leyendo,  ú escribiendo.  j|. 
‘Saúl  de  loup  : sallo  de  lobo  * el  Amo  ó zanja 
que  se  hace  al  rededor  de  un  jurdin  , ó Iraer- 
Im  t en  lugar  de  cerca.  j|  yíu  saul  du  itl  : 
;.]  salir  de  la  canta,  jj  Par  sauts  : ó trancos. 

SAUTAINT  , A3STE  , adj.  (bfas.)  Sal- 
tante : el  macbo  de  cabrío , ó cabra  en  ac- 
ción de  salgar. , 

SALTÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Saltado. 

SALTEELE  , s.j.  (oz¿ric.)Viil trasplan- 
tada con  su  raíz. 

SALTER  , v.  n . Saltar  , brincar  : dar 
saltos  , brincos.  ||  Saltar , volar  : con  pól- 
vora una  obra  , ó navio,  j)  (Jig-)  Sallar  : 
ascender  por  encima  de  otros  a un  empleo. 
)j  Paire  sauler  l'escalicr  ¡1  quclqu  un  : ha- 
cerle bazar  la  escalera  de  cabeza.  j|  Paire 
sauler  un  bastión  : volar  , hacer  saltar  un 
baluarte  , esto  es  , con  mina  de  pólvora.  || 
Paire  sauler  son  vais  sean , ó se Jinre  sauler: 
hacer  rolar  su  navio  , ó volarse.  1|  (Jig- ) Di- 
cese  : sauler  aux  núes  ; tomar  el  cielo  con 
bis  manos  , brincar  de  cólera.  j|  (id. ) Se 
dice  : sauler  aux  yeux-  : saltar  o los  ojos  : 
dar  en  los  ojos , venirse  k los  ojos  : una  cosa 
por  1 patente  y clara.  H Recule r pour  mieux 
sauler  : retroceder  para  lograr  mejor  lo  que 
se  medita. 

SALTER  , v.  n.  Saltar , traspasar  a pa- 
sar de  un  salto.  |j  ( Jig. ) Sallar  : dezar  algu- 
na clausula  , renglón  , ú hoja  escribiendo., 
ó leyendo.  También  se  dice  atrancar. 

SAL  TERE  AU  , s.  \in~  Martinete  : del 
clavicordio.  ||  Sautereaur  de  Perherie  : I1Á-* 
mase  asi  a ios  muchachos  que  por  juego  se 
echan  á rodar  por  una  cuesta  abaso.  [|  Pieza 
de  ar  til  Un  a con  poco  refuerzo  en  la  recama- 
ra. ||  Sautercaux  de  fíete  : rodadas  ó carri- 
les muy  hondo*  y estrechos,  que  causan  gran 
traqueo  a los  can 'I ages. 

SAüTERbXLE,  *./.  Langosta : insecto 
rolante,  -j  Sallaregia  : instrumento  para  lo- 
mar ángulos.  •>»  «• 

SALTEE  R yts.  /;/.  Soltador  : el<quc  salta. 
J|  ( picad. ) El  caballo  que  salta  cení  escuela. 

SALTÚXEMENT , a.  m.  Saltillo , sal- 
ólo. 

SAXKJ  4LLER  . 1*.  n.  Andar  á sahitos , ó 
brinquiios.  |¡  Saltear  , ó salpicar  : pasar  de 
repente  He  tina  materia  á otra  en  un  disenoo. 

SALT01R  , s.  m.  Sotuer  , aspo  : voz  del 
IJason. 

SAL V AGE , adj.  m.  y f.  Salvaje:  sil- 
vestre,: bravo  : bravio  : mortcsino  : monta- 
raz. Usase  de  estas  voces  según  es  la  cosa  de 
que  se  habla  , animales,  frutos  , plantas  , 
etc.  ¡|  {Jig- ) Agreste  , cerril , huraño  : reti- 
rado del  trato.  ||  Peu  saneare  : usagre  , en- 
fermedad de  los  niños. 

♦SALVAGE,Ó  SALYEMENT,  s.  m. 


( ndut.)  Salvamento : la  acción  de  salvar  • y 
poner  en  seguridad  los  géneros  despttcs  <íe 
un  naufragio. 

SAUVÁGEON  , s.  m.  Arbolito  bravio 
para  inxeilar. 

SAL V AGEN’ , UVE  , adj.  (Usase  regular- 
mente  romo  substantivo  masculino.}  Sal  va- 
gina : díccse  «id  sabor  , ó del  husmo  á bra- 
vio de  la  carne  de  las  aves  aqiiáticas  , y de 
los  animales  monteses.  Cela  sentía  sauvagin. 

* SAUV AGEME,  s.  f.  Avt  silvestres  : las 
de  carne  bravia  en  el  sabor , ú olor.  Es 
voz  colectiva.  . 

SAUVÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Salvado  : 
puesto  en  salvo. 

SALVK-GARDE,  s.  j.  Salvaguardia  : 
carta  de  amparo  , dude  seguro.  i|  Salvaguar- 
dia : guardia  de  soldados  , ó un  soldado  v>- 
! lo , que  se  pone  en  una  casa  para  librarla  de 
un  saqueo.  |j  Salvaguardia  : «riel  con  el  es- 
cudo oe  armas  del  que  ha  concedido  la  sal- 
vaguardia. 

* SAL  VE-R  ARAN,  s.m.  (mita. ) Guir- 
nalda, ó roñada  : cierto  anillo  de  cnerda  en 
los  cabos  de  las  vcrgfes. 

SAUVER , v.  a.  Salvar  , librar  : sacar 
- de  un  peligro.  |]  Salvar  : losnlmas , qoe  es 
propio  de  Dios»  J|  Salvar  : evitar  algún  in- 
conveniente , diüctdtad , obstáculo,  o riesgo. 

SAUVER  (SE) , v.  r.  Salvarse  : alcan- 
zar la  salvación  eterna.  f|  «Salvarse  , escapar- 
se # ponerse  en  salvo.  ||  (Jim.)  Retirarse  , 
recogerse  , á sn  casa.  |¡  Refugiarse , buscar  1 
nn  asilo  , acogerse  á alguna  parte.  |j  Resar- 
cirse , compensarse  : Arfo  que  sc  pierde  por 
otra  parte.  [|  Díccse  : íl  á’crt  sauvé  de  pri- 
siM : escapóse , evadióse  de  la  pristan. |j  (¡fon.) 

Se  dice  : it  va  pleuvoir , je  me  smme:  va  Á 
Mover,  me  miro , ó cap  me  lecit.  (]  ll  stst 
sauvé  dans  les  pays  éfrangers  : se  refugió  , 
buscó  Ort  asilo  en  los  parva  extraños.  ,|  íl 
rhnne  ias  marehandises  hj>nnmarché , mai t 
il  se  sauve  sur  la  qurntité  : da  los  (pneros 
baratos  , pero,  se  rcsnrr*  en  la  ftmtidadt 

SALVETE,  s.J’.  lio  se  dice  ya  sino  e*., 
estas  frases  : él  re  en  sauveté , en  licu  da 
sauveté  : estar  en  salvo  ó en  lugar  seguro, 

SAUVE-ViE  , s.  J.  O: la n trillo  Mancov 

SAl/VKLR  , s . m.  Salvador , hliertador. 
Díccac  jmr  excedencia  de  Je.4icbrr.sio  , salva- 
dor  (leí  oidimIo.  .'V* 

SAV  AM  MEíST  ,*  adw  Li  •Btí.'icamcnte  , 
doctamente.  |j  Prrfer  savt.mmcnt  ti' une  ' 
chote  . hablar  de  ella  con  conocimiento, 
con  inteligencia. 

SAVATvE,  s.  j.  «Silban a : prado  grande 
para  ganados  en  indias. 

SAVjyXT , AW1E  , adj.  Sabio  , docto  , . 
erudito  : dierse  d.:  las  personas , y de  mis 
obras.  Úsase  como  substiuittvo,.y  entont  es 
es  literato.  j|  Subidor,  inteligenciado  : ente- 
rado , instt  nido  cu  algún  asuuto. 
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SAVA1STASSE,  I.  m.  ( salir . ) Emdi- 

trni  , farraguista  : ó como  se  dice  vulgar- 
mente un  burro  careado  letras. 

SAV  ATE , s.  f.  Vapulo  viejo.  I|  Tm  a fe- 
tero  ; «1  que  lleva  las  caitas  (le  los  lugares 
inmediatos  á la  cava. 

SAV  ATEME  , s.  f.  Zapatería  de  viejo. 

* SAVE,  (geogr.)  Sava  : rio  de  Hun- 
gría* , 

SAVETE , ÉE , p.  p.  y adj.  ( vulg. ) Cha- 
puceado , chafallado  : mal  trabajado. 

SAVETER  , v.  a.  ( vulg. ) Chapucear  , 
* chafallar  : trabajar  sin  primor. 

SAVET1ER , s.  m.  Zapatero  de  viejo  , ó 
remendón.  ||  ( vulg.)  Chafallón,  chapucero  .* 
mal  oficial. 

SAV  EUR,  s.  f.  SaÍ¥>r , gusto:  el  que 
tienen  los  alimentos. 

*SAVOIE,  [grñgr.)  Sabor»  : duendo  an- 
tiguo, que  hoy  es  un  departe  mentó  de  Fran- 
cia , con  el  nombre  de  Monte  Blanco. 

SAVOIR,^.  a.  Saber:  tener  inteligencia, 
ó conocimientos  en  algún  arte , ó ciencia.  |j 
Saber : conocer  : no  ignorar.  ||  Saber  , esto  es , 
de  memoria,  alguna  cosa^rstndiada.  ||  Saber: 
tener  valor  , poder,  maña  para  alguna  cosa. J| 
jFairc  savoir : hacer  saber  , informar,  nojj- 
* ciar.  ||  Savoir  bon  gré ; agradecer 

SAVOIR,  v.  n.  Saber  : ser  instruido  , 
erudito.  ||  Sauoir,  cest  a sai’ oir , a savoir : 
. es  á saber,  conviene  saber. 

*S AV OJR-FAIRE , s.  m.  Habilidad , des- 
treza, maña. 

*SAVOIR-VIVRI^,  s.  m.  Mundo:  trato 
de  mundo  : conocimiento  del  mundo. 

SAVON,  s.  m.  Xahon. 

SAVCWNNAGE,*.  m.Enxabonado,  enxa- 
bonnrhira. 

SAVONNE , ÉE,  p.  p.  y adj.  Ensaba- 
nado. 

SAVONNER , v.  a.  Enjabonar:  la  ropa. 
||  ( fig.  y fian. ) J)ar  un  xabou , sopetear  : 
reprehender  ásperamente. 

SAVONNERIE,  s.  f.  Xabonería,  almo- 
na : fábrica  de  xabon. 

SAV ONNETTE  , s.f.  Bola  de  xabon,  ó 
sabonrillo : para  afanar. 

SAVONNEUX , EUSE, adr.  Xabonoso, 
saponáceo  : que  tiene  las  calidades  del  xabon. 

*SA  V OIS KlEftE  , s.  f Saponaria , xabo- 
nera  : verba. 

SAVOURÉ,  ÉE  , p*.  p.  y adj.  Sabo- 
reado. 

SAVOUREMENT,  #.  m.  Saboreo:  pa- 
ladeo : regodeo : regosto. 

SAVOURER , v.  a.  Gustar,  probar,  ca- 
tar : alguna  cosa  con  dcLeytc , y detención.  || 
• {fig. ) Saborearse  : regodearse  : paladearse  : 
con  el  gusto  que  causa  alguna  cosa. 

SAVOURE r , s.  m.  ( yute. ) Saborete  , 
cufia  de  vaca  : que  la  gente  pobre  pone  en  la 
olla  pata  (lorie  sos  uncía. 


SAVOUREUSEMENX  > adv.  Saboreán- 
dose, paladeándose , recreándose. 

SAVOUREUX  , EUSE,  adj.  Sabroso  , 

gustoso  : al  comer. 

SAXATILE,  adj.  m. y f Saxátil,  ó vul- 
garmente roquero  : dicese  de  ciertas  plantas 
y pescados  que  se  crian  entre  peñas. 

* SAXE , ( gcogr. ) Saxonia  : círculo  de 
Alemania,  que  boy  tiene  título  de  reyno. 

SAX1FRAGE  , i.  f.  Saxífraga , ó qne- 
br  anta  piedras : planta  buena  para  el  mal  de 
orina. 

* SAYETTE,  s.f.  Sargueta,  sarga  dcli- 
cadn  : lela  de  seda. 

* SA\ ETTERiE , s. f Fábrica  de  sargas: 
y los  mi  sinos  tejidos. 

SBIRE  , s.  m.  Esbirro  : nombre  de  los  al- 
guaciles del  Papa.  Díccse  por  burla  de  los 
nuestros,  en  lugar  de  decir  galfarro,  cor- 
chete , agarrante , etc. 

SCAI^ELLCtN  , s.  m.  ( arquit  ) Pedestal : 
para  poner  bustos  , y estatuas. 

SCAB1EU3E  , s.  f Escabiosa  : planta. 

SCA BIELTX  , EUSE,  adj.  ( medie.  ) Es- 
cabioso , sarnoso:  por  erupción  de  la  sangre. 

SCABREUX  , K(JSE  , adj.  Escabroso , 
lleno  de  tropiezos.  Usase  muy  poco  en  sen- 
tido propio  ||  ( fig. ) Escabroso , espinoso  , 
peligroso. 

SCA  LENE  , adj.  ( geom.  ) Escaleno  : 
triangulo  de  lados  desiguales. 

* SCALME , s.  m.  ( náut. ) Escálamo  : la 
estaca  ledondaaquc  esU  sajelo  el  remocen 
el  estrobo. 

SCALPEL  , 5.  m.  ( cirug. ) Escalpelo  : 
instrumento  para  sajar , ó disecar. 

*3CALOLNE  , «. J.  Calabaza:  para  llevar 
vino. 

SGAMMONÉE,*.^  Escamonea  : planta 
purgante.  ¡|  El  xugo  que  se  saca  de  la  esca- 
monea. 

SCANDALE,  r.  m.  Escándalo  : lo  qu« 
es  ocasión  de  perjuicio  en  las  costumbres. 
||  Escándalo  : mal  cxemplo.  ||  Escándalo 
alboroto,  ruido,  etc. 

SCANDALEUSKMENT , ady.  Escandí 
losanicnie,  con  escándalo. 

SCANDALELX  , EUSE  , adj . Escan- 
daloso. 

SIANDALISK,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Es- 
candalizado. 

SCANDALISER,  y.  a.  Escandalizar 
causar  escándalo. 

SCANDALiSER  (SE) , y.  r.  Escanda 

litar*-. 

SCAN  DE , ÉE , p.  p.  Escandido  , me- 
dido. 

SCANDER,  v.  a.  Escandir  : medir  los 
versos  por  sus  sílabas. 

SCA  PELAIRE,  s.  m.  Escapulario  : parte 
del  vestido  de  un  religioso.  j|  Escapulano 
el  que  a trae  por  devoción  á la  Virgen. 


por  vin  de  embargo,  ó seqüestro. 

SCELLEMENT , s.  m.  ( arquit . ) La  ac- 
ción de  recibir  con  yeso  un  madero  en  la 
pared , ó un  hierro  con  plomo  en  la  piedra , 
par.i  aaegurarle.  • 

SCELLER , v.  a Sellar  : poner  el  sello 
en  algún* despacho , cédula  , etc.  j|  Sellar  : 
echar  el  sello  en  una  cosa  que  se  embarga , 
ó seqúestra  por  la  justicia.  ||  Sellar  : cerrar 
coa  sello  una  carta,  ó pliego.  ||  Recibir,  nsc- 
gurai  couyeso  : qtudquiera  piel*  de  madera. 
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SCARABÉE , 1.  m.  Escarabajo  : insecto 

asqueroso. 

SCARAMOUCHE , 4.  w Uno  de  lo» 

papelea  de  la  comedia  italiana,  que  cqui- 
vate  á nuestro  vejete  en  los  entremeses  y 
aayncte». 

SCARE  , s.  m Escaro  : pescado  de  mar. 

SCAR1FICATEUR  , s.  m.  (cirug.)  Es- 
carificador : instrumento  para  escarizar  y 
sajar. 

SCARJFICATION , 4 / ( cirug.  ) Es- 
carificación : y vulgarmente  sajadura  ó saja 
cu  la  carne. 

SCARIFIÉ , ÉE,  p.  p.y  adj.  Escarizado, 
sajado.  # 

SCARIFIF.R , v.  a.  Escarificar  , ó esca- 
rizar : sajar  v limpiar  la  esrarn  de  una  llaga. 

SCAHLÁT1M;  ( FIÉVRE) . s.f.  Iiícar- 
latina  : enfcmutUd. 

SCASON , ó SCAZON , s.  m.  Escazon : 
verso  de  la  poesía  latina. 

SflAVANT  , SCAVOIR  , V.  Savanl  , 

savoir. 

SCF.AU , s.  m Sello  : qne  se  pone  en  lo» 
despachos  del  Princi|»c , y otros  señores  , y 
cuerpos  públicos  para  autorizarlos.  V Seal. 

||  Sceau  de  Salomón , sello  de  Salomón  , ó 
grama  nudosa  : planta.  ||  Sceau  de  notre 
dame , raíz  virgen,  poligonato , nueza  negra  : 
planta.  ||  Sceau  des  sceatur  : sello  hermé- 
tico. ||  ó arde  des  sceaiu  : guardasellos,  di- 
gnidad y empleo  de  Canciller  en  Francia.  j| 

(Jig-)  Dlecse;  me  tire  le  sceau  : cclior  el  sello 
á una  cosa  , coronarla  , concluirla , ponerle 
fin. 

$CEL,  4.  m.  ( voz  cancilleresca. ) Sello. 

Se  diferencia  de  sceau  que  es  voz  gene- 

SCÉLÉRAT  , ATE  , adj.  Malrado  , fa- 
cineroso , desalmado  .-dict-H'  de  la»  |*i»on.i». 

||  Malvada,  atroz,  infame  : dícese  de  la» 
cons.  ||  Qttando  w toma  como  masculino  , 
es  fario<  ro»o  , malhechor. 

SCKI.EII  ATES.se  , s.f.  Maldad , atroci- 
dad , infamia. 

SC ÉLITE  , ».  f.  Escelita  : piedra  que 
representa  la  pifma  de  un  hombre. 

SCELLÉ , EE , P-  P'  y adj.  Sellado  , 
embargado. 

SCELLÉ , s.  m Sello  : que  se  pone  por 
la  justicia  á una  puerta , á un  despacho,  etc. 
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ó de  hierro  con  plomo  en  tina  pared.  ¡¡  (fig) 
Sellar,  afirmar , afianzar. 

SCELLELR,  s.  m.  Scllador : el  que  pono 
el  sello  á uua  sentencia , ú orden. 

SCÉNE,  s.f.  Escena,  tablado  : sitio  del 
teatro , en  donde  representan  los  actores,  jj 
Escena  : el  lugar  doudc  se  pone  ó finge  que 
sucedió  el  caso  que  se  repicsonta  . v.  gr.  la 
écene  est  dftnme , dans  un  jardín , etc.  ||  Es- 
cena : una  de  las  divisiones  de  un  poema  dra- 
mático, que  coinprchcnde  el  tiempo  que  t i- 
tán en  el  tablado  unas  mismas  personas.  j| 
Lance  , acontecimiento , caso  , y tambá  n 
espectáculo. 

5CÉNIQUE,  adj.  m.  y f.  Escénico , tea- 
tral : Iq  que  pertenece  al  teatro. 

SCEIHOGRAPHIE  , ».  f.  Escenografía  : 
representación  perspectiva  de  un  objeto  incli- 
nado. 

SCHVOGRAPHIQUE  , adj.  m.yf.  Es- 
cenográfico : perteneciente  a la  esceuogra- 

S< JÉN OPÉG ITCS  , s.  f.  pl.  Escenopegíiis : 
nombre  que  dan  los  Griegos  á la  fiesta  do 
los  tabernáculo*  entre  los  Judíos. 

SCEPTICISME  , s.  m.  Seplicismo : du- 
da universal  por  sistema. 

SCEPTIQUE,  adi.  m.  y f.  Sóptico,  ó 
sfpticista  : el  cpic  duda  de  iodo  por  sistema. 
Usase  también  corno  substantivo. 

8CF.PTRE,  s.  m.  Cetro:  insignia  de  la 
dignidad  real.  ¡|  (fig- ) ¥ugo  , imperio,  do  • 
ininacion.  , 

* SCHAFHOUSE , ( geogr. ) Escafusa  : 
ciudad  v cantón  dcSuiza. 

* SCHALL  ,4.  m.  Pañuelo  de  hombros 
para  las  mugeres. 

SCIIELLrNG  , 4.  m.  Eschelin  , ó chelín  : 
moneda  de  plata  de  Inglaterra.  Su  valor  es 
cinco  reales  de  vellón. 

SCHÉNE,  ».  nt.  Esqueno  ; medida  itine- 
raria de  varios  pueblos  antiguos , de  d¡fcicu¿ 
te  estension  en  diferentes  tiempos  y países. 

SCH1SMATIQUE,  adj.  m.yf.  Cismáti- 
cojdJsase  también  como  substantivo. 

SCH1SME  , s.  m.  Cisma  : separación  de 
comunión  entre  los  que  profesan  una  reli- 
gión. 

SCJflSTE,  Ó SCH1TE,  4 m.  ( hist . nal.) 
Esquita  : toda  piedra  que  se  divide  en  hojas, 
ó lonchas,  como  la  pizarra,  talco,  etc! 

SCHL1CH,  r.  m.  (voz  alemana).  Esh- 
que  : mineral  preparado  para  la  fusión. 

* SCHORL , s.  m.  Chorlo : ciertas  piedras 
negras , cristalizadas. 

SCI  AGE,  s.  m.  El  trabajo  ú obra  del  aser- 
rador : sea  de  madera,  ó de  piedra.  ||  Bois 
de  seiage  : madera  aserradiza. 

* SCI  A "Vi  MKNT.  V.  Scicmment. 

SCIATÉRIQUE,  adj.  m.y  f.  ( astron. ) 

Esciaicrico  : lo  que  señala  las  hocos  en  qua- 
drante  por  mc^io  do  la  sumbra. 
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SCIATIQCE , s.f  Gálica  : enfermedad 
dolor*  isa, 

SCIK , s.f  Sierra  : instrumento  p.nra  aser- 
rar. >!  Pi  iste  : nombre  de  un  pescado  cetáceo. 
|l  Recnrn  : sierra  de  que  usan  los  peyneros.  ¡| 
Ocie  faite  en  feuillcl : siena  trabada. 

SC1É,  Éii,  p.  p . r aJJ-  Aseriado  , ser- 
iado. 

SídF.MMFNT,  ndu.  A sabiendas,  con 
coiifH’í mien !*• , advertidamente. 

SCIENCE,  s.J'.  Ciencia:  en  general  co- 
nocimiculu  de  alguna  cosa.  ||  Ciencia  : cono- 
cimiento fundado  en  principios.  l|  Ciencia  , 
arle  : el  Conocimiento  práct  ico  de  aquello  de 
que  una  persona  «**fá  instruida. 

SCIFNT 1 FIQUE , /»///.  wi.  yf  Ci  mil  íleo. 

SCI ENTIFIQUEMENT , tuh.  Científi- 
camente. 

SO  MR  , t'.  ti.  Aserrar  : cortar  con  la  sier- 
ra. [I  Segar:  las  atieses.  ||  ( ndut.  ) Ciar  : re- 
mar barcia  ¡itrat. 

SC1ELR,  s.  m.  Aserrador  , serrador.  || 
Scieur  de  ion/* : chiquichuque,  el  aserrador 
de  piezas  arandes. 

SCI LLK,  ó SQUILLE,  s.  f Escila,  o 
cebolla  alba»  rana  ? planta. 

SClLLlTiQL  E , adj.  m.yf.  Vino  com- 
puesto, tí  preparado  con  la  planta  escila. 

SCiKC,  SfNQUE , STINC  MARIN  , s. 

m.  Eatinco  : lagarto  anfibio  parecido  al  cajr- 
inan,  per*»  menor. 

SClSíTlLLATJON , / F*  voz  de  la 

astronomía,  que  expresa  el  ccnloieo  ó bi ilio 
de  los  astro*. 

SCINTIIXER  , n.  Cenlrllcar  : brillar, 
despedir  rayo»  de  bu. 

SClOíittAPHiK , s.f  { arqnii .)  Eseio- 
grafij  : la  delineneion  «le  lo  interior  de  un 
edificio.  I|  Tanteo  de  una  figura. 

SCION.í.  m.  Verduguillo,  ebupon,  vbs- 
tago  tierno  que  arroja  el  arle  1 |j  Verdugón  : 

;vi  1 (fue  levanta  el  aróte  , ó latigazo. 

SC1SS1LE,  a.lj.  m.  yf  < >ue  se  puede 
partir  , <5  cortar.  Es  voz  cienlifiea. 

SC1SSION , s.J'.  División  : separaron 
en  las  enlamarles  , en  loavouw. 

’SClTlK,  s.f.  Iniiul.)  Saetía  : embarea- 
gion  de  veía  latina. 

SC1URK,  J.  /.Aserraduras,  serón  : las 
nartecillasque  caen  qnmtdo  se  sierra. 

SCLÉRUPHTALMIE, * f-  C cirui..)  Ei- 

elet  otuimia  : especie  de  inflamación  en  los 

' 1 SCLÉROTIQUE , s.f.  ( anat.)  EseW 
tica  : |u  membrana  utas  externa  que  envuel- 
ve todo  el  globo, del  ojo. 

SCOLAJirrE,!./ Tácese  : droit de  ten- 
íanle : fuero  de  universidad,  f.etitn  de  sco/tt- 
rité  certificacio  de  matrícula  de  !«*»  cur- 
santes en ‘universidad  * 

SCOCASTIQUE  , adj.  m.  rf.  EscoE»- 
tico : lo  peí  trúcenme  u la»  escuela*. 


SCO  CASTIGUE , s.  m.  Escolástico  : el 
esoitor  tic  teologia  csi  olrslica. 

SCOLAVnQüEME.YT,  «Je.  Escolás- 
ticamente. 

.SCO!  IASTE,  s.  m.  Escoliador,  el  que 
hace  escolios. 

SCOL1E  , i.  f Escolio , anotación  : glo- 
sa ó interpretación  breve. 

SCO  LIE  , s.  m.  ( fímm. ) Escolio  , ob- 
servación : nota  que  se  refiere  a una  propo- 
sición anterior. 

SCOLOPENDRE , s.  f.  Fscolopendm  , 
cientopies  : insecto,  jl  Escolopendra  : prsraik» 
de  mar.  ||  Escolopendra  , ¿lengua  de  cierro  : 
planta. 

SCORBUT  , s.  m.  Escorbuto:  enferme- 
dad que  se  caracteriza  por  una  debilidad  ge- 
neral , c hincharon  en  Jas  encías. 

SCORBLTIQL'F , adj.  m.  y f.  Escorbú- 
tico :que  tiene  la  naturaleza  del  escorbuto. 

SCORBLTIOUE,  s.  m.  yf  K**orbú- 

líco  : el  que  padece  la  enfermedad  de!  es- 
corbuto. 

* SCORDIUM  , J.  m.  Escordm  : cierta 
planta. 

SCO  RIE,  s.  f Escolia  : la  hez  de  los 
metales. 

SCOIUFICATÍON,  s.f  Escorificacion : 
el  acto  de  reducir  « eseotijs. 

SCORIFICATOJRE,  s.  m.  Escorifica- 
torio  : vaso  pjtra  reducir  a escoria*. 

SílORIFlÉ  » ÉE,  p.  p.f  adj.  Escorifl- 
ca<lo  : reducido  á escorias. 

SE'JRJL  IEA  , v.  a.  Escot  ificar  : r«lu*  ir 
á escoria*. 

SCOHPIOÍDES  , J.  f E*?or|»ío»dcs  : 
planta. 

SCORPIOJELLE,  s.f  Arcyte  de  ala- 
erarte*. 

SCORPION  , s.  m.  Fscorrflon , nlaeran  : 
insecto  venenoso.  ||  { füí/nn.  ) l'  scorpíon  : si- 
gno del  zodíaco..  ¡|  Escorpión  : máquina  mi- 
litar d*^  los  antiguos. 

SCORSO’xKRK  , s.  /.  Escorzonera  : 
planta-  medicinal. 

SCRXBK , í.  m.  Escribienlg  : amanuen- 
se , copiante. 

SCIUBF.S  , s.  m.  pl.  Escribas  l»s  doo 
tor.'S  que  enseñaban  la  It  v al  puelrlu  judio. 

SCRIPTEUR  , s.  ni.  El  aumnueitoe  que 
escribe  las  bulasen  la ChancilWa Romana 

.SCROf-'fJLAlRE  , s.  f.  Escrofulaiia; 
oíanla. 

SCROFULEíS  , s.f.pl.  Escrófulas,  lam- 
parones. 

SCROFULEL'X , ELSE,  mij.  (««</«>.) 

Escrofuloao. 

SCROTÜM  , ó SCROTOT*  , *.  m. 

( anat. ) Escroto  : las  bolsos  de  los  testícu- 
los. 

Sf-RL’PL’LF.  , J.  m.  Escrúpulo  : peso  ríe 
»•}  granos  usado  en  las  bolecas.  ||  Escrúpulo: 
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«luda,  inquietud  del  ánimo.  ||  Escrúpulo  , 
carito  de  conciencia,  jj  Escrupulosidad,  ni- 
miedad : excesiva  exAclitiid. 

SCKUPULEL  SEM ENT , adv.  E»crujm- 

iotamnuf. 

ÍJÜ^UPUIiFUX  , tt'SK,  adj.  Escrupu- 
loso. Usase  alguna  tcz  como  substantivo.. 

SCRU1A1  KL'R  , s.  tn.  Escudriñador. 

SCKLTATELKS,  r.  m.  plur.  Aquellos 
¿ cuyo  caigo  está  el  verificar  un  escruti- 
nio. 

SC.AL'I  r.R  , y.  a.  Escudriñar  : sondear, 
examinar  á fondo. 

SCItUTIN , J.  m.  Escrutinio  : elección 

por  vocos  secretos  : y también  so  di*  e de  la 
regulación  v combinación  de  esto*  votos. 

SLLLP  í É , ÉE  , p.  p.  jr  adj.  Esculpi- 
do , mil  ado. 

SCULPTOR  , y.  n.  Esculpir:  labrar  en 
mármol  u otra  materia  efigies , ó laxos  re- 
lieves. 

SLULPTEUR  , s.  m.  Escultor  : el  que 
hace  estatuas. 

bCULPltRK , s.  f.  Escultura  : el  arte 
de  esculpir.  ||  Escultura  : la  olía  leda  por 
un  escultor. 

SMRRIL1 1 ¿ , s.  J.  Truhanería,  cho- 
carrería , bufonería. 

MATALE,  s f Kscital  í cierta  cifra 
misteriosa  de  los  Lucrdemotiios. 

SE  ,'pron.  pers.  da  ¿ti  tercera  persona. 
Se.  |f  tS  e donner  du  monyeniéut:  darse  pri- 
sa , andar  diligente , solicito,  jj  Se  niracter: 
retí  aviarse , desdoci.se. 

SÉANCE  , s.  J.  Asiento  : el  derecho  de 
tener  puesto  en  una  junta  , tribunal  , etc.  || 
Sesión  , junta  : todo  el  tiempo  que  está  for- 
mada una  ¡unta  . tribunal  , ele. 

SEAN  1 , AN  1 E,  adj.  Que  está  en  jun- 
ta, qnr  está  formado:  dícese  de  un  tribu- 
ría!  , congreso  , cte.  jj  j Ke  roi  ». cunt  en  son 
iitmju&ti'-e  t el  Rey  sentado  en  su  solio, 
que  era  qu ruido  presidia,  ó asistía  al  Par- 
lamento. ;j  Decente,  conveniente. 

SEAN!  , s.  tu.  Postara  : situación  del 
que  está  sentado  ó incorporado  en  la  cama  , 
por  ex. -m pío  , de  un  enfermo.  Élre  , ó se 
mettre  en  son  sé  cu  ti , sur  son  séitrit  : poner* 
fe.  s«*n  ta  do , sen  tarso , incorporarse. 

SEAL) , s.  m.  (albo  , cántaro  : para  sacar 
agua.  j|  Cubillo  , jarrón  , garrafal  : para  po- 
ner a refrescar  vino  , ú otro  licor.  j|  Pltu- 
voir  a sentir  : llover  á cántaros. 

SKBáÜlK  , adj.  ( anat. ')  Sebáceo  : di- 
cese  de  las  glándulas  de  humor  ó gluten  co- 
mo sol*». 

* SÉBACiQUF , adj.  ( qhím. ) ScIkícU* 
co  : dícese  de  un  acido  que  se  saca  de  la 
grasa  de  los  anímales. 

* SE  BATE  , s.  m.  ( quim.  ) Sebato  : 
nombre  genérico  de  la.  sales  que  forma  el 
acido  scbacico. 
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SÍ.BF.Sl’E  , r.  rrt.  Sebesta  . fruta  pa;e- 
cida  a la  endrina.  r 

♦SEfiKSilER,  s.  m.  Sebesto:  árbol  fru- 
tal parecido  ai  en  di  ino. 


¿ÍEU1LE  , s.f.  Artesón  , gamella.  [|  ITor- 

“ ule. 

ECHE,  adj.  Seco  : sin  humedad, 


Leía  grande. 
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s.u  xugo  ||  Seco , ando.  ||  Scc^  , „MAU1U.  |f 
a.speio,  duro: en  el  trato,  v 
modales.  ||  ( id.  ) Arido  , desmido  , desear- 
n'adü  : hablando  de  autores , y de  su  estilo. 
||  Argcnt  scc  . dinero  contante,  ó de  con- 
tado. 

Sf.C  , J.  m.  Sto  : una  de  las  quatrn  pr¡- 
imrat  cJ.Ja.lt..  U .ce  H IhumiJc,  le 

J'Zií*  /c  'ÍT!:  K r°™S,*  «*o  : ln.no. 

Sf  *.,  <i«¿\  S-warncnt*  . asiwioiucuw.  ¡1 
A scc  , en  seco.  La  cíteme  esl  a scc : i. 
c.ste.  na  esU.  s.u  agua.  ||  A scc , ó a wats  ct 
a cordes  . a palo  **o , IwhJan.Io  Je  una 
cn.ha.cac.un  «juo  navega.  ,|  (/,#.  r Jan,.)  Di- 
ce*. :.  rcslcr  a scc  ; queda,  limpio  , quedar 
sin  Llam  a , sin  dinero  euieiuiueiUc.  ij  - pra¡>.) 
Se  dice  : emplojcr  le  veri  et  le  \ec  : no 
dexar  piedra  por  mover  , servirte  de  todo* 
los  lucillos  para  .dgun  intento. 

SECLABLE  , adj.  rn.yj.  Lo  qacsc  pue- 
dc  dividir. 

*$EOANCE  , S.  f.  V.  Seque  rice. 

SH,AIS  PE  , s.  f.  ( georn. ) Secante  : 
quabjuiera  linca  que  corta  á una  superfi- 
cie. 1 

SftCflE  , s.f  Xibia  : pescado  de  mar.  ]i 

clv'ÍÍp  » la  couc,,a  de  ^ xihu. 

oEtallE , EE  , p.  p.  y adj.  Secado  , y 
seco, JJ  Enxngailo  , y enxuto. 

Sj!*CUR.\1KN  r , ady.  Secamente  , con 
«equidad  , con  asjicirza. 

SKCilER , y.  a.  Secar,  cnxugar. 

SECHi*.R  , y.  n.  Secarse,  cnxugarsc  : lo 
húmedo  , ó mojado.  ||  Secarse,  pomnsc  se- 
co : dícese  de  los  árboles  , y p I aulas.  j|  (ftq.  ) 
Secarse  , ponerse  seco,  ú flaco  : el  uniuitd. 

( id. ) Consumirse , carcomerse  : de  tristeza , 
de  dolor , <le  envidia , etc. 

SECHEKESSE  , i.  f.  Sequedad : faita 
de  humedad , como  de  la  tierra  , riel  avre  , 
de  la  lengua.  ¡|  Sera  , sequía  : sequedad  del 
tiempo  , (le  la  estación  ñor  falta  de  lluvias.  j| 

( fié)’  ) Aridez,  esterilidad  : de  un  asumo  , 
de  un  discurso.  ||  (id.)  Seouedad  : en  la  mís- 
tica es  falta  de  tervor  y devoción. 

♦SÉCHERON,  r,  m.  Prado  de  secanp. 

SECHOIR  , s.  m.  Enxugador,  zahuma- 
dor. 

SECOOT)  , s.  m.  Segundo,  ayuda,  avu- 
daute , teniente : el  auxiliar  de  un  xefe.  On 
a sonríe  le  second : han  dado  el  segundo 
toquy,  de  misa  , de  vísperas,  etc.  ||  On  ya 
servir  le  second : se  va  á servir  el  segundo 
plato , ó cubierto. 

SECOND , ONDE,  adj.  num.  ordui. 
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Segundo.  ||  L'cau  secando  ; agua  fuerte  de 
segunda. 

SECÜNDA1RE,  adj.  m.  yf.  Secunda- 
rio , accesorio  . que  no  es  Jo  primero , ni  lo 
principal,  en  una  materia. 

SEUONDE , S.  f.  Segunda  : en  la  mú- 
sica es  la  segunda  voz.  ||  Segundo  : minuto 
segundo. 

SECUNDE  , EE , ppf  ailj.  Ayuda- 
do , favorecido. 

SECONDEMENT,  adv.  En  segundo 
lugar. 

SECONDER , v.  a.  Ayudar , auxiliar  , 
favorecer. 

SECOUE,  ÉE,  p.  p.  y.  adj.  Sacudido. 

SECOOER,  v.  a.  Sacudir  : menear  con 
fuerza.  ||  Sacudir  : quitar  el  polvo.  ||  (Jig.  ) 
D ícese : secouer  le  jone  : sacudir  el  yugo  , 
hacerse  libre  , independiente.  |]  Ím  maLulie 
Va  bien  secoué  : la  enfermedad  le  ha  varea- 
do , ó estropeado. 

SECOOER  ( SE ) , v.  r.  Moverse,  agi- 
tarse. 

SECOÚMFNT,  s.  m.  Sacudimiento , 
meneo  : de  cabeza  , de  orejas. 

SECOORABEE,  adj.  m.  y f.  Caritativo, 
compasivo  , benéfico.  ||  Remediable  , que  se 
puede  remediar  , ó socorrer. 

SECOOR1R,  »>.  a.  Socorrer  : asistir, 
ayudar , favorecer. 

SECOCR1R  ( SE)  , r.  Socorren  , 
ayudarse  : los  unos  á los  otros. 

SECOORS  , s.  m.  Socorro  : ayuda , asis- 
tencia , auxilio  en  la  necesidad.  ||  Socorro  : 
en  la  guerra  es  una  remesa  de  tropas  nuevas , 
ó de  víveres , á un  excreilo , ó plaza.  ||  Ayu- 
<la  : de  parroquia. 

SECOORU , OE , p.  p .y  adj.  Socor- 
rido. 

SECOUSSE  , s.  /.  Sacudimiento  : estre- 
mecimiento : bamboneo  : agitación,  en  lo 
físico , y en  lo  moral.  j|  Traqueo , batuqueo  : 
hablando  del  movimiento  de  carruagea , ó 
caballerías. 

SECRET,  ÉTE , adj : Secreto  : oculto  , 
escondido.  ||  Callado , silencioso  , reservado. 
||  En  secret : en  secreto,  de  secreto. 

)-  SECRET,  s.  m.  Secreto  : en  todas  las 
acepciones  del  español.  ||  ( Jig.  J Dícrse  : se- 
cret de  la  comedie  : secreto  á voces , ó se- 
creto de  ancbuelo. 

SECRÉTAIRE  , i.  m.  Secretario  : el 
que  extiende  lascarlas  , órdenes  , despachos, 
ele.  para  su  xefe  , su  comunidad  , o su  amo. 

SECRETAIRÉR1E  , s.J.  Secretaria  : se 
entiende  de  estado,  de  eiubaxada , de  un 
▼ircynnto, 

SÉCRÉTARIAT,  s.  m.  Secretaría  : el 
empleo  de  secretario.  i|  Secretarla  : Ja  ofici- 
na del  secretario  de  un  artobispo , obispo  , 
etc. 

SECRÉTE  > s.  J\  Secreto  : oraciou  que 


se  dice  en  la  misa  después  del  ofertorio. 

SECARÉ TEMENT , adv.  Secretamente  , 
ocultamente. 

SÉCREriON  j s.  f ( medie.)  Secreción. 

SECRÉTOIRÉ  , adj . m. y f.  ( medie.) 
Secretorio  : dícese  de  los  vasos  por  donde 
se  filtran  los  humores  del  cuerpo. 

• SECTAIRE,  s.  m.  Sectario  : el  que  si- 
gue una  secta  , ó doctrina  herética. 

É SECTATEUR  , s.  m.  Sequaz,  partida- 
rio : de  la  doctrina , ó escuela  de  algún  fi- 
lósofo. 

SFCTE,  m.  f Secta  : escuela  , partido  , 
que  forman  los  que  sigucu  la  doctrina  de 
algun  filósofo  celebre.  ||  Secta  : la  doctrina 
de  un  heresiarca  que  iorma  discípulos  , y 
sequaces. 

SECTEUR  , s.  m.  ( geom. ) Sector  : par- 
te del  circulo  comprehcndida  entre  dos  ra- 
dios y un  arco. 

* SEL  TILE , adj.  m.y  f.  Hendible  , a sor- 
ra ble  : lo  que  se  puede  partir  ó aserrar.  || 
(Jignons  sectiles  : cclwllas  de  llores  corta 
das  en  rajas  para  planUrse. 

SE(J  1 ION  , s.J.  Sección  : división  , par- 
tición. (I  (geom.)  Sección  : el  corte  de  las  li- 
neas. figuras,  y cuerpos  sólidos. 

SECO  LA  IRE , adj.  m.  y J.  Secular  : di- 
cese  de  las  fiestas  , conmemoraciones  , y 
j uegos  públicos,  que  se  celebran  cada  cieu 
años 

SÉCLLARISATION,  s.  /.  Scculariza- 

cion , 

SECULAR1SÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Secu- 
larizado. 

SECO L ARISER , v.  a.  Secularizar  : pa- 
sar ai  estado  ó condición  secular  lo  que  ct  » 
del  regula* . 

SÉC0LAR1TÉ , s.  f Secularizad  : el 
estado  ó condición  de  secular  , hablando  de 
eclesiásticos,  y comunidades. 

SECOLIER  , 1ÉRE  , adj.  Secular  : di- 
cese  del  eclesiástico  que  no  es  regular.  ||  Se- 
glar , layen  : por  oposición  á eclesiástico  , 
sea  del  estado  secular  , sea  del  regular.  Úsase 
como  substantivo. 

SECOLIFR,  s.  m.  Seglar,  lego. 

SECUL1ÉREMENT  , adv.  A lo  seglar , 

conn»  seglar.  , 

SECO  RITE  , s.  f.  Tranquilidad  , con- 
fianza : en  lo  que  puede  haber  peligro. 

SÉDANülSE  , s.J.  Carácter  de  letra  de 
imprenta  como  el  nomplus  ultra  , y que  se 
Dama  sed.  ni  eso  por  haberse  hecho  la"  pri  rucia 
vez  en  Sellan. 

SJÉDATIF  , IVE , adj . Sedativo  : di  cese 
en  medicina  de  los  remedios  calmantes.  V. 

Cahu  ni . 

SÉD  b NT  AÍRE,  adj.  m.yf.  Sedentario  : 
dícese  d*  i que  hace  poco  cxercicio,  que  vive 
sm  salir  de  su  silla  , ó trabajo.  |[  Sedentario : 
lixo,  pcimancutc,  establecido  de  osículo.  Dt- 
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cese  de  una  junta , tribunal , empleo,  etc. , 
porepntraposicion ¿ambulante,  ambulativo. 

SÉD1MENT,  s,  m.  (medie.)  Sedimen- 
to : el  poso  ó asiento  de  ¿os  humo  íes  que  ex- 
pele p\  cuerpo  humano. 

SEDrilElSEMEM1  , adv.  Sediciosa- 
mente. 

SÉDITIF.UX  , EUSE,  adj.  Sedicioso  : 
úsase  también  como  substantivo. 

SEDITION  , s.  f Sedición  : tumulto  , 
alboroto,  levantaniiento. 

SÉDUCTEUR , TRICE,  subst.  Seduc- 
tor, ora.  ||  Usase  también  como  adjetivo,  y 
corresponde  á seductivo  : dtscow's , ton  sc- 
ducteur,  etc.  ||  Dicese  : le.sprit  séducteur : 
el  padre  de  la  mentira  , el  diablo. 

SÉDLLTION,  s.J.  Seducción. 

SKI  )L  IRE,  v.  a.  Seducir  : engañar,  per- 
vertir con  artificio  en  materias  de  religión  , y 
«le  costumbres.  ||  Seducir  : halagar  , atraer, 
peisuadir,  para  cosa  ilícita. 

SEDUISANT,  ANTE,  adj.  Atractivo, 
halagüeño . persuasivo. 

SEDL1T , 1TE , />.  p.y  adj.  Seducido. 

SEGMENT,  s.  m.  (¿rom. ) Segmento. 

SÉGRALRIE , s.  f Monte  , ó dehesa  co- 
munal. 

SÉGRA1S,  s.  m.  Terzón  : pedazo  de  mon- 
te que  se  corta  ó parle  como  separado. 

SÉGRÉGATIOJN , s.  f Segregación , se- 
paración . 

♦ SEGREGAGE,  6 SEGREAGE,  *.  m. 

Derecho  de  segregación  en  la  corla  de  mon- 
tes. 

♦SÉGRKGER,  v.  a.  Segregar,  separar. 

* SÉGRÉGER,  s.  m.  Señor  tic  un  coto  en 
un  monte  conmn.  ||  Recaudador  de  los  de- 
rechos de  corta  de  montes. 

SEIGLK  , s.  m.  Centeno  : semilla,  y tam- 
bién la  planta.  Champ  senté  de  seiglet  cen- 
tenal , o centenar. 

SfJGNKUR , s.  m.  Señor  : dicese  del 
dueño  y poseedor  de  un  estado,  feudo,  ó Iti- 

Íar.  ]|  Señor : absolutamente  se  dice  solo  de 
líos.  ||  ( est.  for. ) Se  llama  seigneur  direct 
el  señor  directo, ó enfiteutico : y seigneur  do- 
jnanial , el  señor  útil  de  una  tierra,  ó feu- 
do. ||  y ture  en  seigneur,  en  granel  seigneur: 
vivir  á lo  grande,  a lo  duque,  á lo  príucipe, 
esto  es  , magníficamente.  ||  Seigneur  gouve- 
rain:  príncipe  soberano  , ó simplemente  so- 
bcrauo.  J|  Le  Grand-Seigneur  .*  el  gran  Se- 
fior,  el  Gran  Turco,  <£el  Emperador  dcTur- 
quía. 

SEIGNEURLAGE,  s.  m.  Señorcage:  de- 
recho del  príncipe  que  le  pertenece  de  la  fábri- 
ca de  la  moneda  ; v también  de  las  minas. 
SEIGNEUR1ÁL,  ALE,  adj.  Señorial , 

dominical  : perteneciente  á señor  de  vasallos, 
ó de  un  feudo.  j|  Tcrre  seigncunalc  : lugar 
fie  señorío. 

6K1GNEUR1E,  s.f  Señorío  : dominio, 


jurisdicción  sobre  alguna  tierra,  castillo,  ° 
pueblo.  ||  Señorío  : la  misma  tierra  pertene- 
ciente al  señor.  ||  Señoiía  : d ícese  dd  gobjer- 
no  solierano  de  ciertas  repúblicas,  y también 
de  su  Senado  : como  la  Sci^neune  de  Ve- 
ni  se  , tic  Genes.  ||  ( fam . ) Llamase  seigneu - 
rie  ( señoría  } : el  tratamiento  que  se  da  á 
ciertas  personas. 

* SEiLLE  , s /.  Cubo.  V.  Sean. 

SE1ME,  s.  f.  ( albeyt. ) Raza  : hendidura 

en  el  rasco  de  ama  caballería. 

SF.1N , s.  77i.  Seno  : la  parte  del  cuerpo 
humano , que  se  llama  pecho.  ||  Pedio  : lo 
mismo  que  teta  en  las  mugeres.  ||  Seno  : el 
vientre  materno  en  la  preñez.  ||  Seno,  rega- 
zo. ||  Seno:  concavidad  , hueco.  ||  ( fíg. ) Se- 
no, pecho  : el  interior  del  hombre.  [|  (id.)  S«- 
no  : hablando  de  las  cosas  espirituales,  y mo- 
rales. j|  Le  sein  persigne  .*  el  seno  pérsico  , ó 
golfo  pérsico.  ¡|  I*  san  <L  Abraham  : d seno 
de  Ahiahatn,  el  lugar  donde  estaban  los  es- 
cogidos. j|  Le  sein  de  la  gloire  : la  corte  del 
cielo  : |j  Le  sein  de  l'éghse  : ¿I  gremio  de  la 
iglesia  , la  comunión  de  los  santos. 

* SEINE,  (geogr. ) Sena  : rio  de  Fran- 
cia. 

SFJTNE , s.J.  Buytron  : red  para  pescar. 

SE1NG,  s.  77*.  Firma  : el  nombre  que  uno 
pone  al  firf  de  una  carta,  recibo,  contrata, 
certificación,  etc.  ||  Scing-privé  : firma  en 
papel  simple,  ó común.  ||  fílan^gseing : fir- 
ma en  blanco.  ||  Contre-seing : porte  franco, 
l’raiicntura  para  las  cartas  y pliegos  en  el  cor- 
reo. ||  Seing  en  grand  des  no  taires : signo  da 
los  escribanos. 

* SEIZA1NE  , s.f.  Bramante  grueso  para 
empaquetar.  ||  Lio  Je  diez  y seis  aros  de  cu- 
ba. 

SEIZE , adj.  num,  77*.  y f.  Dics  y seis.  || 
Livrc  in-seize  : libro  en  diez  y seisavo. 

SFJZE,  s.  77*.  Dícese  : le  seize  du  mois  : el 
día  diez  y seis  del  mes.  j|  Un  seize  la  déci- 
ma sexta  parte  de  la  vara,  ó cana. 

SKIZ1EME , s.  tu.  Décima  sexta  parte: 
de  nn  todo.  ||  Diez  y seiseno  : una  (íécima 
sexta  parte  en  algiiua  acción  , compañía  , ó 
fondo  de  .ganancias. 

SE1ZJEME  , atlj.  ni.  y f Décimo  sexto  : 
diez  y seis  en  orden.  Dans  la  scizienic  an - 
née  : en  el  dcciiuo  sexto  año , en  el  uño  di«< 

SEJOUR,  s.  ni.  Mansión,  estancia,  pa- 
rada : dícese  del  tiempo  que  uno  se  detiene 
ó reside  en  alguna  parte.  ||  Mansión  , mora- 
da : diccsc  del  sitio,  ó parage  en  que  uno  se 
deliepe  , ó reside. . 

SEJOLRlNK,  ÉE,  adj.  Reposado,  descan- 
sado. j|  ( fam .)  Se  dice  : gras  et  séjoumé  (muy 
repantigado  , ó arrellanado)  en  el  sentido  do 
tirado  en  un  canapé  , banco , etc. , reposan- 
do Mr  haberse  cansado. 

SEJOURNKR  , v.  ti.  Quedarse,  vivir, 
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morar  : hacer  mansión  algún  tiempo  en  una 
parte. 

SEL  , s.  m.  Sal  : dicesc  de  la  del  mar,  y 
de  la  tierra.  ||  (fig-  ) Sal  : gracia  , chiste.  || 
Sel  volátil,  seljixe  : sal  volátil , sal  fíxa. 
Sel  gemme  : sal  gema  , ó mineral.  Sel  am- 
moniac  : sal  amoníaco.  ||  ( qtiirn. ) Sal  : to- 
do compuesto  de  un  ácido  y una  base,  v 
SELENITE,  ó P1ERRE  DE  LUNE,  s.f 
Selenita  : sal  formada  por  la  unión  de  la  cal 
y el  ficido  vitriólico.  i J Espejuelo. 

SELENITEjüX,  ÉLSE,  adj.  Seleniio- 

so  : lo  perteneciente  á las  selenitas. 

SECENOGRAPHIE,  ¡ f Selenografía : 
descripción  de  la  luna. 

SELENOGR  APHIQUE , adj.  m.  y f. 

Sclenográfico  : lo  que  pertenece  a la  seleno- 
grafía. 

SELLE , s.  f.  Escabclillo  : banqnillo  de 
tres  pies.  ||  Sillico  : para  hacer  del  cuerpo.  || 
Evacuac  ión,  curso  : exoneración  dt*I  vientre. 
sillera  la  selle:  ir  á hacer  del  cuerpo.  ||  Si- 
lla : de  montar  las  caballerías. ||  (fig-Y  fam. ) 
Di  cese  : selle  a tous  chevaux  : horma  de  to- 
dos pies,  vestido  de  munición  : lugar  común 
de  frases  y palabra»  de  N. 

SELLE,  EE , p.  p.y  adj.  Ensillado,  con 
silla. 

SELLER,  v.  a.  Ensillar  : poner  la  silla 

á una  cabullería. 

SELLKníE,  s.f.  Guarnes  r pieza  en  los 
alacios,  y casas  de  señores , donde  s«  guar- 
an las  monturas,  aderezos,  y guarnición 
nes. 

SELLETTE , s.f.  Banquillo  : en  que  se 
sienta  el  reo  ante  los  jueces.  ||  Teñir  quel - 
qu  un  sur  lascllette  . sonsacar  á uno  con  pre- 
guntas. 

SELLIER , s.  m.  Sillero  , guarnicionero. 
||  Sellier-carmssier : maestro  «le  coches. 

SELON  QUE,  conj.  Según  loque.  II 
sera  payé  se  Ion  quil  travaillera  : se  le  paga- 
|á  según  lo  que  trabaje  , ó según  trabaje , 
p conforme  lo  que  trabaje.  ( Jam . ) D ícese  : 
pelón,  ó ccst  selon ; según  y conforme  ; ó se- 
cón fuere,  conforme  sea,  venga,  úoccurra. 
Es  modo  absoluto  y enfático  : por  exeruplo : 
réussira-t-il  dans  celte  entreprise  ? Se  ion , 
c'esl  selon. 

* SEMAIIXE , s.  f Siembra  : la  obra  «le 
Sembrarlos  granos.  ||  Sementera  : tiempo, 
estación  en  que  se  siembra. (¡Semen tora,  sem- 
brado : dícese  de  los  granos  ya  sembrados. 

SEMAINE,  s.  f . Semana : siete  dias  cum- 
plidos , contados  desde  el  domingo.  [|  Sema- 
na : el  jornal  que  gaua  un  trabajador  en  la 
semana. 

SEMAINIER,  ÍÉRE , subst.  Semanero : 
<1  que  por  tumo  y término  de  una  semana 
nterce  alguna  función  de  su  empleo. 

SEMRLABLE  , adj.  m.  yj.  Semejante : 
( n uatiualcza , ó calidad,  usase  lambían  co- 


mo substantivo  juntándose  al  nombre  pose- 
sivo. Dios  scmblables , ses  semblubles  , etc. 

SEM BLABLEMENT , adv.  Asimismo, 
del  mismo  modo. 

SEMBLAN  !*,  s.  m.  Fxterior  , aparien- 
cia, ademan  : demostración  de  dará  enten- 
der , ó fingir  alguna  cosa.  ||  II Jit  sembLmt 
d'élrc  fiché  : fingió,  apaiento  que  estaba 
sentido.  JYe  Jaire  semblant  de  ríen : disimu- 
lar, no  tlarse  por  entendido. 

SEMBLER,  v.  n.  Parecer,  parecerse.  J| 
II  me  semble : me  parece. 

^ SEMÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Sembrado.  V. 
Semer.  ||  Lleno.  ||  ( moni. ) Dicese : cerf  mal 
sané : ciervo  mal  encornado  , que  tiene  mas 
cercetas  ó candiles  en  una  cuerna  que  en 
otra., 

SEMEIOLOGIE , ó SEMÉIOTIOUE , 

s.  f.  ( medie. ) Seiuey ótica : tratado  de  los  si- 
gnos «le  las  enfermedades. 

SEMELLE  , s.J.  Sacia:  de  zapato.  [|  So- 
leta, plantilla  : «pie  se  echa  á las  medias  ro- 
tas. ||  ( vulg.  ) Dicese  : batiré  la  semelle  . ir 
matando  hormigas  , ó andar  en  el  caballo  de 
San  Francisco  : caminar  á pie. 

SE  MELLES , p/ur.  ( nául .)  Panas , ó pa- 
netas : tablas  «juc  forman  el  plan  del  bote  , ó 
lancha. 

SEM  ENCE , s.f.  Simiente  : el  grano  que 
se  siembra. j|Sem illa  : los  granitos  de  las  plan- 
tas , con  que  se  reproducen  y propagan.  (| 
Semilla  : causa  ú origen  de  discordias, 
g ierras,  disensiones,  «*tc. 

SEMER,  v.  a.  Sembrar : granos,  ó simien- 
tes. ||  En  el  sentido  figurado  tiene  en  ambas 
lenguas  las  mismas  significaciones  y usos. 

SEMESTRE,  adj.ys.  m.  Semestre  : el 
tiempo  de  seis  meses. 

SEMESTRIER , s.  m.  Militar  ausented* 
su  cuerno,  que  goza  de  semestre. 

SEMEL'K,  M.  m.  Sembrador  : el  que  siem- 
bra grano.  ||  ( fi g. ) Dicesc  : semeur  de  zisa- 
nte  : zi/.añero,  que  siembra  zizañas.  ||  {id. ) 
Se  dice  . semeur  de  faux  bruits  : propaga- 
«Jor  de  patrañas.  ||  ( id.  ) Dicesc  .*  semeur  de 
discorde  : introductor  de  discordias. 

SEMI,  ( voz  tomada  del  latín  en  arribe  s 
lenguas , lo  mismo  que  medio. ) Semi.  Usase 
solo  en  composición  de  algunas  voces,  como 
en  las  siguientes  : senii-double , semidoble  : 
scmi-brttve,  semibreve  : semi-ton,  semitono  ; 
semi-preuve , seuii  prueba  : semi-pnébentiic , 
medio  racionero  : semi-ariens , semi  - arri  .- 
nos  : semi-ffélagiens,  semi -plagíanos.  Fue.  a 
de  estos  casos  se  dice  demi  (medio. ) 

SEMI-DOUBLES,  s.J'.  pl.  Francesillas  : 
planta,  y flor.  ||  Alelíes  sencillos. 

* SLMIGALLE  , (geogr.  ) Siiuigalt;.  : 
parle  del  «lucado  «le  Cunandia. 

SEMILLAN!1,  ANTE , adj.  (fam.)  Bu- 
llicioso , inquieto,  vivaracho  : di  cese  de  lo* 
niños. 
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SÉMTNAIRF , s.  m.  Seminario  : colegio 
para  enseñar  y formar  clérigos. 

SEMINAL,  ALE,  adj.  {(vtat.)  Seminal: 
dicese  de  ciertos  vasos  «leí  cuerpo. 

SÉM1NAR1STE , s.  m.  Seminarista  : el 
que  está  en  un  seminario. 

*SEMlNATION,  s.J.  Sembradura,  siem- 
bra : la  acción  de  sembrar  los  granos. 

SEM1S,  x.  m.  Semillero,  vivero  : donde 
se  siembran  las  plantas. 

SEMOIR,  s.  m.  Sementero  : el  saco  ó cos- 
tal en  que  se  lleva  el  grano  para  sembrar. 

SEMONCE,  s.f.  foque  la  de  convite : pa- 
ra alguna  función.  (|  Aviso  , amonestación  : 
hecha  con  autoridad. 

SEMONCER , v.  a.  Avisar,  amonestar  : 
con  autoridad  para  ello. 

♦ SEMONCEUR , i.  m.  Convidador  : el 
que  convida , llama , ó convoca. 

SEMONDRE,  r'.  a.  (ant. ) Convidar,  lla- 
mar, avisar  : para  alguna  función. 

SEMONNEUR,  j.  m.  (ant.)  Muñidor  , 
avisador  : el  que  lleva  las  esquelas  ó avisos 
de  convite  para  alguna  función. 

SEMOlJLE,  s.  J'.  Sémola  : especie  de 
pasta  en  grano  para  sopa. 

SEMPER-VÍVENS , (voz  tal. ) Espceic 
de  madreselva  , que  en  todo  tiempo  está  ver- 
da  , y echa  flor. 

SEMP1TERNEL,  ELLE,  adj.  Usase 

solo  en  temido  familiar  en  esta  frase  : une 
vieillc  sempiternelle  : una  vieja  eterna , ó 
una  vieja  muy  revieja. 

SENAT,  s.  m.  Senado  : el  consejo  com- 
puesto de  los  senadores.  ||  Corte  suprema  de 
justicia. 

SENATEUR , s.  m.  Senador  : miembro 
de  un  senado. 

* SÉNATORERIE , s.f.  Senatoria  : ter- 
ritorio cuyo  usufructo  está  aplicado  á un 
senador. 

SENATORIAL  , ALF , adj.  Senatorio : 
que  pertenece  á la  dignidad  o persona  del 
cenador. 

SENATORIEN , ENNE,  adj.  Senatorio : 
de  familia  , ó descendencia  de  senadores. 

SÉNATRICE,  s.J.  Senadora  : la  muger 
del  senador. 

SÉNATUS-CONSULTE,  s.m.  Senado- 
consulto  : decisión  del  senado  romano. 

S^NAU  , s.  m.  Cierta  barca  flamenca. 

SENE,  s.  m.  Sen  : planta  purgante.  || 
Señé  bdtard,  ó enicrus  : chumo,  planta, 
especie  «le  coronilla.  ¡|  Faux  señé  : espanta 
lobos.  ||  Sene  des  Provencaux  ; boxa  , cu- 
j arda,  •segullada. 

SENECHAL,  s.  m.  Senescal : título  de 
dignidad  jurisdiccional. 

SÉNECHALE , s.f.  Senescala  : la  mnger 
del  s^ntttcal. 

SENÉCHAUSSEE,  s.f.  Senescalía  : el 
distrito  ó territorio  que  comprehendia  en 
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Francia  la  jurisdicción  de  un  senescal,  jj 
Senescalía  : la  cabeza  de  este  distriro  , o 
partido,  donde  residía  el  juzgado  del  se- 
nescal. 

SENECON , s.  m.  Yerba  cana  , Lo n va- 
ron  : planta. 

SENEMBI , s.  m.  V.  Igu/me. 

SEN  ELLE,  s.f  Y.  Cene  calle, 

SENESTRE , adj.  m.yf.  ( blas. ) Sinies- 
tro , izquierdo. 

SENESTRE , ÉE , adj.  (blas.)  Sinies- 
trado : se  dice  de  las  piezas  que  tienen  otra 
á la  jzquierda. 

SÉwESTROCHÉRE , s.m.  (Lias.)  El 

brazQ  siniestro  representado  en  el  escudo. 

SfiNEVE,  s.  m.  Xenabe , ó xanabie  : % 
simiente  de  la  mostaza. 

SÉN1EUR  , s.  m.  Sénior,  antiqnior,  de- 
cano : el  individuo  mas  antiguo  en  ciertos 
cuerpos  literarios  y civiles. 

SENS , s.  m.  Sentido  : qualquicra  de  ios 
cinco  corporales.  ||  Sentido  : la  potencia  ó 
facultad  de  sentir.  ||  Sentido  : discerni- 
miento, juicio.  ||  Sentir  : parecer , entender. 

||  Lado,  parte,  cara  : hacia  donde  se  pone 
una  casa  , ó por  donde  se  mira.  (|  Sentido, 
inteligencia  : la  significación  perfecta  de  una 
proposición,  ó sentencia.  ||  Sentido  : signi- 
ficado, acepción  de  las  palabras,  «le  las  frases. 
j|  Prendí e un  homme , une  affdire  de  tous 
les  sens  : tomar  «i  considerar  un  hombre , un 
negocio , por  todos  sus  aspectos , ó á torios 
luces.  ||  Sens  comrnun:  razón  , ó luz  naturaL 
||  Sens  dessus  dessnus  ( adv. ) Lo  de  arribo 
abaxo.  1 1 Sens  devant  derriere  : al  reves. 

SKNSATION , s.  J.  Sensación  , impre- 
sión : que  recibe  el  alma  de  los  objetos  por 
medio  de  ios  sentidos. 

SERSE , EE  , adj.  Sensato , juicioso  ; 
cumio.  . 

SEN SEMENT,  oda.  Cuerdamente  , jui- 
ciosamente. 

SENSIBILITE , s.f  Sensibilidad  : im- 
presión que  hocen  loo  afectos  en  el  corazón. 

SENSIBLE,  adj.  m.yj.  Sensible,  per- 
ceptible : lo  que  se  imprime  en  ios  sentidos, 
ó se  percibe  por  ellos.  [|  Sensible  , doloroso  : 
lo  que  mueve  á sentimiento  , dolor , pesar, 
etc.  ¡|  Capaz  de  afectos  , ó sentimientos  , de 
corazón  tierno , delicado , compasivo  , amo- 
roso , agradecido  : conforme  es  «¡1  objeto  á 
que  se  aplica.  ||  Perceptible,  palpable  , pa- 
tente : como  una  verdad  , un  afecto,  etc,  (| 

( fie. ) Díeese  : touchcr  dans  l'erulrmi  sen- 
sible : dar  en  lo  vivo,  dar  en  las  mataduras. 

SENSIBLEMENT,  adv.  Sensiblemente, 
perceptiblemente.  ||  Con  pesar,  consenti- 
miento. 

SENSITÍF  , RE , adj.  Sensitivo,  sen- 
sible. 

SENSITIVE  , s.  f.  Sensitiva  : cic:  ta 
planta. 
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SENSOIUUM,  J.  m.  (Jijase.)  Senso- 
rio , semillo  común. 

SFNSUALITÉ , s.  f.  Sensualidad  : apego 
al  dcleyte  de  los  semidos. 

SEISSUEL , ELLE  , aJ¡.  Sensual , vo- 
luptuoso : dado  ai  dcleyte  tic  los  sentidos. 

SEN S L ELLE MEíÍT,  ada.  Sensual- 
uicatc , voluptuosamente. 

SENTE,  s.f.  Sentía.  V. Sentar . 
SENTENCÉ,  s.i.  Sentencia , máxima: 
«licito  grave , y notable.  |¡  Sentencia , con- 
dena : juicio  dado  por  jueces  inferiores. 

SENTENCIE  , EE  , I’  P J aJj-  Senten- 
ciado : en  ¡uieio  criminal. 

SENTENCIER  , v.  a.  Sentenciar , con- 
denar : un  reo. 

0 SENTENCIEL'SEMENT,  oda.  De  un 
■nodo  sentencioso  , en  estilo  sentencioso  , 
con  sentencia. 

SENTENC1EUX , EUSE , ad¡. .Seulen- 
* cioso  , conceptuoso  : lo  que  contiene  sen- 
tencias, ó conceptos.  ||  Sentencioso  : el  que 
dice  ó escribe  sentencias. 

SENTENE,  M.fl  Cuernla  : cabo  de  ma- 
dexn  , cadejo  , ú ovillo. 

SENTEIJR,  s.J.  Olor  : que  echan  los 
cuerpos.  [|  Kau  de  senté  urf  Je  lapouJre  Je 
senteur , Je*  gañís  de  sentcnr . agua  de  olor, 
polvos  de  olor,  guantes  de  olor,  ó adoba- 
dos. 

SENTI , IE  , p.  p.  Y aJj.  Sentido. 
SENTlER  , s.  m.  ‘Sendero  , senda  , ve- 
reda. [|  (fie, ) Senda,  via.^ 

SENT1MENT,  s.  m.  Sensación  , impre- 
sión : que  los  objetos  hacen  en  el  alma.  || 
Afecto , pasión.  ||  Sentimiento  , pensa- 
micuto  , juicio  interior  : opinión  que  for- 
mamos de  Jas  cosas.  j|  Sentimiento,  efectos  : 
impresión  que  sentimos  en  nuestro  corazón, 
sea  de  alegría  , de  tristeza , de  odio  , etc. 
Sentiment  Je  jote , Je  tristesse , Je  hainc  , 
etc.  ||  Olfato  : hablando  de  los  pevrOs.\\dvoir 
Jes  seníimens  : pensar  con  honor,  pensar 
bien. 

* SENTIMENTAL,  ALE  , aJj.  Senti- 
mental, afectuoso,  patético  : lleno  de  afée- 
los , ó que  los  mueve. 

SEN  TIÑE,  s.  f Sentina  : el  fondo  ó 
suelo  de  ia  nave.  |f (Jig. ) Sentina,  albaual : 
de  ios  vicios. 

SENT1NELLE , s.f.  Centinela  : el  sol- 
dado apelado  para  vela  y guardia.  |j  Centi- 
nela : ja  guaidia  que  hace  el  soldado  apos- 
tado. ||  C/1#*)  Guardia,  acecho  : en  que  se 
pone  á una  persona. 

SENTIR,  o.  a.  Sentir  : recibir  alguna 
impresión  por  los  sentidos.  ||  Sentir,  experi- 
mentar : hallar  gusto  , dolor  , alegría  en  id- 
guua  "osa.  !l  Oler  : percibir  con  el  olfato.  |¡ 
Sentir  le  Jangar  : conocer,  barruntar  el 
peligro.  (I  Sentir  son  bien  : tener  ovre,  tra- 
za* de  hombre  bien  nacido,  6 de  eJucaciou. 


||  Cette  pmposilion  senl  l'hérésic : esta  pro- 
posición tiene  sabor  ú olor  de  heregía , ó 
huele  á herética.  ¡|  Sentir  bon  , oler  bien  : 
sentir  rtuiuvais  , oler  mal  : sentir  Le  brúlé , 
olor  á quemado  , etc. 

SENTIR  (SE), •».  r.  Sentirse,  hallarse  : 
bien  ó mal.  |]  Conocerse  , reconocerse  : por 
lo  que  uno  es.  ||  Acompañar  : en  los  gustos 
6 penas  á otros. 

SEOIR , v.  n.  Sentarse  , estar  sentado. 
Usase  solo  en  sus  participios  séant  , y sis 
( sentado.)  |[  Sentar , estar  bien  , caer  bien  , 
decir  bien  : dícescdc  un  vestido,  y de  una 
acción.  Cet  hábil  vonssieJ  bien.  11  nc  vous 
sied  bien  Je  me  le  reprochen 

SEOIR  ( SE ) , v r.  Sentarse. 

♦SEP , s.  rn,  V.  Cep. 

SEPARARLE,  aJj.  m.  y f Separable. 

SÉPARATION  , 5.  /.  Separación. 

♦SKPARATOIRE  , 5.  rn.  ( auim . ) Sepa- 
ratorio : vasija  para  separar  los  licores.  ¡| 
Instrpment^  quirúrgico. 

SEPARÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Separado. 

SKPARÉMENT,  aav.  Separadamente. 

SEPARER , v.  a.  Separar,  dividir,  partir, 
segregar  : una  cosa  de  otra.  |l  Separar,  divor- 
ciar , descasar.  ||  ( moni. ) Dicose  : séparer 
les  qnétes  : distribuir  y apostar  las  paradas 
de  los  perros. 

SÉPARER  ( SE) , v.  r.  Separarse  , di- 
vidirse, segregarse. 

♦ SÉPEAU , s.  m.  Tejo.  ||  Caxa  inferior 
entre  monederos. 

♦ SEPÉE,  s.J.  V.  Cépce. 

SEPS , s.m.  Sepedón  : lagarto  muy  corto 
de  patas. 

SEPT,  aJj.  man.  Siete.  Usase  algunas 
veces  como  substantivo. 

SEPT-ET-LE-VA,  s.  m.  Sietclevar  : en 
el  juego  de  la  banca  se  llama  la  tercera  suerte , 
cu  que  se  gana  siete  Untos. 

SEPT  ANTE  , adj.  num.  Setenta  : dicese 
mas  comunmente , soixante  et  Jar.  ||  luí 
versión  Jes  septantes  : la  versión  de  los  se- 
tenta. 

SEPTEM BRE , s.  m.  Septiembre  : el 
noveno  in<?  del  año. 

SEPTÉNAIRE,  adj.  m.  yf.  Septenario. 

SEPTENA  IRE,  s.  rn.  Septenio  : el  es- 
pacio de  siete  años.  ||  Profesor  ó catedrático 
que  ha  enseñado  siete  años  en  una  univer- 
sidad. 

SEPTENNAL,  ALE,  adj.  SieteaRal : 

1°  que  se  hace  ó sucede  de  siete  en  siete  años. 

SEPTENTRION  > S.  rn.  Septentrión  : 

norte  , y aquilón  en  poesía. 

SEPTENTRIONAL,  ALE,  adj.  Sep- 
tentrional. Díccse  en  plural  substantivadlo 
les  septentrionaux : los  septentrionales , los 
pueblos  del  Norte. 

SEPTIÉME , adj.  rn.  y f.  Séptimo  , 
sepúui'i  > Ó setena  parte. 
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SEPT1ÉMEMENT,  ar/.-.En  «pumo 

lugar. 

SKPTIER.  V.  Setier. 

SEPTIQUE , atJj.tn. y .(  ( medie.)  Sép- 
tico : quaiquier  tópico  que  pudre  la  carne 
sin  dolor. 

SEPTU  AGENAIRE , adj.m.yf  Sep- 
tuagenario : de  edad  de  setenta  años  , que 
también  se  llanja  vulgarmente  setentón. 

SEPTU  AGESIME , s.f  Septuagésima, 
la  tercera  dominica  antes  de  la  primera  de 
qu  a resma. 

SEPTUPLE,  s.  m.  y adj.  m.  Séptuplo  : 
lo  que  es  siete  veces  mayor  que  lo  sencillo. 

SEPTU  PEER,  v.  a . Septuplicar  : mul- 
tiplicar por  siete. 

SEPULCRAL,  ALE,  adj.  Sepulcral: 
lo  perteneciente  al  sepulcro. 

SEPULCRE,.»  m.  Sepulcro,  urna. 

SEPULTURE , s.f  Sepulta  rn , entier- 
ro : el  arlo  de  sepultar  un  difunto,  jj  Sepul- 
tura , enterramiento  : el  lugar  donde  se  en- 
tierro un  difunto. 

SÉQUELLE,  s.  f.  ( vot  de  desprecio. ) 
Gurullada  , pandilla  : la  comitiva  ele  gentes 
que  figue  á un  xefe. 

SEQUENCE,  s.f  Runfla,  flux  : .o- 
guilla  de  naypes  de  un  m'isruo  pulo.  ||  Sc- 
qúencia : prosa  que  se  canta  después  de  la 
cpistpla  en  la  misa. 

SEQUES' TRATION , s.f.  Seqücatra- 

cion  ; seqüestro  : el  acto  de  sequestrar. 

SEQUESTRE,  s.  m.  Seifuestro  : depósi- 
to judicial  de  alhaja?,  ó personas. 

SEQUESTRE,  ÉE,  p.  p.jr  adj.  Seqúes- 

trado. 

SÉQUESTRER,  v.  a.  Scqiicslrar  : poner 
en  seqiiestro,  embargar. 

SÉQUESTRER  (SE),  v.  r.  Apartarse  : 
retirarse  del  trato  de  las  gentes. 

SKQUIN  , s.  m.  2U*qnf , ó zequin  : cier- 
ta moneda  de  oro.  j|  Sequías , en  plural,  zc- 
quics  , ó zcquincs. 

SERA1L , j.  m.  Serado  : palacio  del 
Gran  Señor  en  Constantinopla.  ||  Serado: 
díccsc  impropiamente  del  apartamento  en  que 
el  Sultán  y los  magnates  tienen  encerradas 
sus  mugeres,  y concubinas,  que  es  el  ha- 
rem. 

* SERAN , ó SERANS  , s.  m.  Rastrillo 
para  rastrillar  $1  cáñamo  y lino. 

* SÉRANCE,  ÉE,  p.  p.y  adj . Rastrilla- 
do, neynado. 

♦SERANCER,  o.  a.  Rastrillar  y peynar 
el  cáñamo  v lino. 

seranloun,  s.  m.  Cierta  especie  de 
marmol. 

SERAPII1N , s.  m.  Serafín  : ángel  de  la 
primera  gerarquía. 

SERÁPHIQUE,  adj.  .Seráfico  : lo  que 
pertenece  , ó se  parece  al  serafín.  [|  Epíteto 
do  S FiaúCuo  líe  Asis. 
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SERASQUIER  , r.  m.  ScMsquier  . gene- 
ral de  exercito  entre  los  Turcos. 

SERDEAU,  s.  m.  Sausería  : el  oGcio  adon- 
de se  llevan  los  platos  que  sobran  de  la  mesa 
del  Rey. 

SKltEIN,  s.  m.  Sereno : vapor  frió  y mal- 
sano, que  se  levanta  al  ponerse  el  sol. 

SEHE1N  , FJNE  , adj.  Sereno  : claro  , 
despejado  de  nubes.  ¡|  Sereno  : apacible  , so- 
segado. ||  Goutte  sercine.  V.  Goutte.  -|  Jours 
screins  : dias  serenos , dichosos , felices  , etc. 
en  poesía. 

SÉRENADE  , s.  f.  Serenata  : música 
de  noche  con  concierto  de  instrumentos. 

SÉREN1SS1ME  , adj.  m.yf  Serenísi- 
mo : tilijlo  qu?  se  da  á algunos  principes. 

SERENI  fE  , s.J.  Serenidad  : claridad  N- 
y despejo  de  nubes  en  el  cielo.  ||  ( fifi. ) Se- 
renidad : sosiego  , apacibilidad.  ||  Serenidad: 
título  y tratamiento  que  se  da  á algunos  prín-  # 
cipes  , etc. 

* SER  EN  TE  , s.  m.  Especie  de  pinabe- 

SERELJX  , EUSE  , adj.  (medie.)  Sero- 
so , aqnoso  : díeese  de  cierto  humor. 

SERF  , SERVE  , adj.  y s.  Siervo  , es- 
clavo. 

* SERFOUETTAGE,  s.  m.  Salladura  : 
la  acción  de  escardar  la  tierra  con  el  almo- 
cafre , ó sallo. 

* SERFOUETTE,  s.f.  Almocafre,  sallo, 
escardillo  : instrumento  de  hortelanos  para 
escardar  la  tierra  v plantas. 

* SERFOUETTER  , o.  V.  Serfnuir. 

* SERFOU1R  , v.  a.  Escardar  , sallar  : 
limpiar  la  tierra  y mullirla  con  el  almoca- 
fre. 

SERGÉ  , s.  f Sarga  : tela  de  lana  del- 
gada. ||  Serfie  de  soie  : sarga  de  seda. 

SERGENT  , s.  m.  Alguacil  , ministro  : 
dependiente  de  justicia.  ¡|  Sargento  : empleo 
en  la  milicia  entre  el  alférez  y el  cabo  de  cs- 
quadra.  ||  Carecí  : cierto  instrumento  de 
carpinteros. 

SERGENTER  , «*.  a.  ( Jam . ) Executar, 
apremiar  : coi»  alguaciles  , porteros  , ó cor- 
chetes. ||  (/¡¿'. ) Exccutar  , acosar  , ¡iupoi>- 
lunar.  

SERGENTERIE  , s.  f.  Alguacilazgo  , 
vara  de  alguacil  : dicese  del  empleo. 

SERGER  , s.  m.  Sarguero  : el  lexedor  de 
sargas. 

*SERGERIE  , S.f  Fábrica  de  sargas,  ¡f 
Comercio  de  sarga». 

* SERGETTE  , s.  f Sargucta  : saega 

muy. delgada. 

SERIÉ  , s.f.  ( matcm.)  Serie  : de  canti- 
dades, magnitudes  * etc. 

SER I EU SE M EN T , adv.  Seriamente  , 
formalmente  , con  foruialiJai!.  |{  Parlar  s*~ 
rieuspment : hablar  de  teb»- 

SÉ1UEUX  , EUSE  adj.  Serio  , giare  , 
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Sfvcro. ) j Serio , gi  ave  , importante.  ]|  Serio  , 
(orinal  , real. 

SÉfUEUX  , s.  m.  Seriedad  , pravedad  : 
en  el  semblante , en  el  hablar  , en  el  mirar, 
cu*.  ||  Lo  serio  , lo  formal.  j|  Prcndre  son 
sérieux  : poner**?  serio  , grave.  ¡|  AJfectet  le 
grand  sérieux  : ai  retar  gran  gravedad. 

SERIN,  s.  m.  Canario : páxaro  bien  cono- 
cido. 

SERINE  , s.f.  Canaria  : la  hembra  del 
canario. 

SERINETTE  , s.  f.  Organillo  para  en- 
señar á cantar  los  canarios, 

SER1NGAT  y s.  m.  Xcrínguilla  : flcr 
olorosa. 

SERINGLJE , s.f  Xcringa  , lavativa  : ins- 
trumento para  echar  lavativas. 

SERINGUER  , v.  a.  Xeringar  : echar 
lavativas. 

SERMENT  y s.  m.  Juramento  : que  se 
* hace  , ó se  toma  i\  alguno. ||  Juramento  , vo- 
to : que  echa  un  jugador  , un  desesperado  , 
etc. 

SER  MEDITE  , KE  , adj.  Jurado  , jura- 
mentado : que  ha  prestado  juramento. 
SFRMEIN'TERE , s.  f.  V.  Luéche. 
SERMON  , s.  m.  Sermón  : discursochris- 
tiano  hecho  para  el  pulpito.  \\{fam.)  Ser- 
món , amonestación  , reprehensión  repetí 
da  , fastidiosa. 

SERMONAIRE  , s m.  Sermonario  : li- 
bro con  varios  sermones. 

SERMONER  , %».  a.  ( fam .)  Sermonear, 
predicar : reprehender  pesadamente  á alguno , 
que  también  se  dice  echarle  un  ser. non. 

SERMON  EUR  , s.  m.  { fam. ) Sermone* 
ro , regalador  : que  echa  sermones  , repre- 
hensiones pesadas , á alguno. 

SÉROSITÉ  y s.  f.  ( medie. ) Serosidad  : 
parte  aquosa  de  la  sangre  , y demas  humo- 
res. 

*SEROTINE,  s.  m.  Murcicgalo.V.  Chau- 
ve -sauris. 

SERPE , s.f  Podon  , podadera  : instru- 
mento para  podar  los  arboles.  |¡  ( fig.yfam .) 
Oícesc  : nuvragejait  h Li  serpe  : obra  hecha 
con  los  pies  , o con  la  pezuña  : esto  es  , cha- 
puceramente hecha.  j|  (id. ) Se  dice : homme 
fait  avec  une  serpe  : hombre  hecho  con  una 
hacha  , mal  confignrado  , que  llamamos 
zamborotudo. 

SERPES , plur.  Honcejos , hocinos. 
SERPE3VT  , s.  m.  Serpiente  , reptil  qoc 
comprehende  las  culebras  , las  víboras  , los 
áspides.  ||  f fifí.  y fam. ) Sierpe  .-  malignan- 
te , dañino.  ||  ( id. ) Sierpe,  serpiente,  víbo- 
ra : por  maldiciente  , mordaz.  (j  Serpeo  ton  : 
instrumento  músico.  ¡|  Serpe  ni  a sonnete  > 
culebra  cascabel.  |j  Jasu^uc  de  serpent , ó de 
viperc.\ .ÍMngue.  |]  OL'.il  de  serpent:  piedra 
preciosa  encarnada. 

SERPENT  AIRE » s.f  Serpentaria  t dra- 


*,4  > SER 

gontca  : planta.  ||  Petile  serpentaire  , dra- 
gonttra  menor  , ¡anillo  : planta. 

*SERPENTE  , s.  m.  L) ícese : papier  ser- 
pe  nte  1 papel  culebrilla , ó de  seda  , xuujr 
delgado. 

SER PENTEAU  , s.  m.  Sicrpccilla  , cu- 
lebrilla. 1 1 Busca  píes  , tronera  , cohe  idilio. 

SERPENT ER  , v.  n.  Serpentear  , ó cule- 
brear : dar  vueltas  y rodeos  los  caminos  , 
ríos  , arroyos  , etc. 

SERPENTIN  , adj.  m.  Serocntin  : már- 
mol. ||  Serpentino  : rastrillo  efe  escopeta.  || 
Culebrina  : pieza  de  artillería.  ||  Serpcnu- 
na  : cañón  de  alambique. 

SF.RPENTINE  , s.f  Serpentina  : niedra 
manchada  como  la  camisa  de  la  culebra.  || 
OGoglosa  , ó lengua  de  víbora  : planta. 

SERPER  , v.  n.  (ndul.)  Zarpar  : levar 
anclas. 

SERPETTE , s.f.  Podadera  : para  podar 

vides. 

SERPILLIÉRF. , s.f.  Arpillera  : texido 
de  estopa  muy  basto. 

SERPOLÉT , s.  m.  Serpol  , serpolio  : 
planta. 

SERRE  , s.f.  Presa  , garra  : uña  de  las 
aves  de  rapiña.  [|  Invernadero  : pieza  retira- 
da del  frío  para  conservar  las  plantas  deli- 
cadas. ||  Avoirla  serre  borrne  : tener  buena 
llave  en  Ja  inano. 

♦ SERRE-BAUQLIERS , s.f  ( nduí.) 
Palme  jar. 

SKRRES  , vlur.  ( nduí. ) Trancan  ¡les. 
SERRE  , EE , p.  p.  y adj.  Apretado  s 
cerrado  : ajustado  : alado  : estrechado  : me- 
tido. V.  Ser  rey. 

SERRE  , ÉE  , adj.  Tañido  , tupido  : 
hablando  de  tenidos  , y telas  de  punto.  j| 
Apretado  , mezquino  : misero.  ||  Avoir  le 
cceut  serré  : tener  el  corazón  oprimido.  |l 
Chei'al  serré  : caballo  cerrado  , que  110  se 
puede  conocer  la  edad. 

SERRE  , adv.  Fuertemente,  fuerte.  ¡J 
Apretado  : espeso.  |j  Mentir  bien  serré: 
mentir  sin  sucio. 

SERRE-FILE  , s.  m.  Cabo  de  filare! 

último  soldado  de  una  fila. 

SERR KM ENT, s . m.  Apretamiento,  apre- 
tura. ||  Cerramiento.  ||  Scrrememt  de  rccur: 
apretura  ú opresión  de  corazón  , augusüa  , 
congoja!  # 

SERREM ENT  , adv.  Mezquinamente  ; 
con  demasiada  economía. 

SERRE-PAPIERS,  s.  m.  pi.  Armario, 
ó gabinete  para  guardar  papeles. 

SERRER  , v%  a.  Apretar  , ajustar.  ||  Cer- 
rar , j un  lar , estrechar.  ||  Encerrar , guardar. 
1|  Serrer  Us  files  , setrer  les  rangs  : cerrar, 
estrechar  las  Glas.  ||  Serrer  la  botte  : atar  el 
haz.  ||  ( fifí*  y fim.  ) Diccse  : serrer  le  bou - 
Ion  a quelqititn  : apretarle  las  clavijas  , es- 
trechóle , ponerle  en  uu  estudio.  |[  (fifí. ) 
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Se  dice  : serrer  les  n anuís  de  l'amitié  : es- 
trecharse con  alguno.  ||  {Jig-  y fam.  ) Díce- 
sc  : serrer  les  pouces  a que/nu  un  : ajustarle 
Jas  cuentas  , ajustarle  la  golilla. 

SERRER  , v.  n.  ( náut.)  Cargar  la  vela 

S KRRE-TETE , s.  m.  Gorra  de  liento 
con  cintas  para  dormir.  ||  Cinta  para  apre- 
tarse la  cabeza  , llamada  también  medida. 

SERRKTTE , s.J.  V.  Sarreite. 

SERRON , j.  m.  Cata,  raxon : para  trans- 
portar drogas  de  paises  etrangeros. 

SERRO  RE,  s.J.  Cerradura  , cerraja. 

SERRURERIE,  s.  J‘.  Cerrajería  : tíicese 
del  arte.  ¡|  Hcrragc  : quando  se  habla  de  las 
piezas  trabajadas  , clavadas  , ó ajustadas  en 
•te  una  obra. 

SERRO  RIER  , s.  m.  Cerrajero  : herrero 
de  obra  prima  , como  cerrajas  , Uave$  , gon- 
ccs  , picaportes  , etc. 

SERTi  , XE  tP-P'X  Engastado. 

SERT1R  , v.  a.  Engastar  : piedras  precio- 

SERTISSURE  , s.f.  Engaste : el  cncaxe 
de  una  piedra  preciosa. 

SERUM  , s.  m.V.  Sérositc. 

SERVAGE , s.  m.  ( Jor .)  Servidumbre. 

(pocs. } Servidumbre,  cautiverio  , cadena  : 

ablando  del  amor. 

SERVAN  I',  adj.  m.  Sirviente.  Va  siem- 
pre con  los  nombres  : gentil-homme , che - 
valie.r , Jrere  , y ficf.  ||  (• cntil-hommc  ser- 
vara ; gentilhombre  de  boca  , en  palacio.  || 
ChevaUer , o Jrére  servant : caballero  , ó 
hermano  sirviente , en  la  orden  de  Malta.  || 
b\ej  seruant : fuedo  dependiente , ó semo- 
viente. 

SERVANTE,  s.  f.  Criada  , sirvienta  , 
moza  de  servicio.  ||  Servidora  : termino  de 
cortesía  entre  las  mugeres  , como  el  de  ser- 
vidor entre  los  hombres. 

SERVI , 1E  , p.  p.  y adj.  Servido.  V. 
Servir. 

SERVLABLE  , adj.  m.  y J\  Servicial , 
solícito  , diligente:  en  servir.  En  estilo  culto 
e»  lo  mismo  que  oficioso. 

SERVICE  , s.  rn.  Culto  divino , los  divi- 
nos oficios  : celebración  de  los  oficios.  || 
Oficio  , misa  cantada  : que  se  celebra  por 
un  difunto.  ||  Servicio  : el  acto  , y el  tiempo 
de  servir  como  criado , ó como  soldado  , ó 
como  dependiente,  ó como  empleado.  |j  Ser- 
vicio : el  uso  útil  que  hacemos  de  uuu  cosa. 
||  Servicio,  favor,  asistencia  : de  una  per- 
sona en  obsequio  de  otra.  |¡  Servicio  : dicho 
absolutamente  , es  el  de  la  milicia.  ||  Servi- 
cio , cubierto  : número  de  platos  que  se  po- 
nen juntos  en  la  mesa  , y se  quitan  ó mu- 
dan también  juntos. 

SERV1ETTE,  s.  J.  Servilleta  : pieza  de 
la  mantelería. 

SERVILE  , adj . m.y  f Servil , escla- 
•90  : propio  de  la  condición  de  siervo  , ú e$- 
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clavo.  ||  Servil , abatido , baxo.  ||  Crainte 
servile  : temor  servil.  j[  Méticr  , emplni  ser- 
ví le  : oficio  servil , por  mecánico  , baxo.  || 
Traduction  servile  : traducción  servil , ma- 
terial , demasiado  literal. 

SERVJLEMENT,  adv.  Servilmente,  de' 
un  modo  servij. 

SKRVIL1TE  , s.  f.  Raxcza  , vileza  : de 
ánimo.  ||  Exactitud  servil  de  ain  traduc- 
tor. 

* SERVIOTTE , s.f.  ( náut. ) Serviola. 

SERVIR  , v.  a.  y n.  Servir.  Tiene  unas 

mismas  significaciones  en  ambas  lenguas.  || 
Servir  une  lable  : cubrir  una  mesa  , poner 
los  platos , la  comida.  ||  Servir  le  canon  f 
l'arullerie  : servir  la  artillería  , dispararla.;) 
Servir  la  halle  : sacar  la  pelota.  ||  Servir 
la  mzsse  * ayudar  á luisa. 

SERV  IR  , v.  n.  Servir  : aprovechar  , ser 
bueno  para  algo.  ||  Servir  : estar  en  el  serví 
cío  , sea  como  soldado  , sea  como  criado. 

SERVIR  ( SE ) , v.  r.  Servirse  , valerse  , 
hacer  nso  de  alguna  cosa. 

SERVITEUR,  s.  rn.  Servidor  , corteja- 
dor , obsequiador.  j|  Sirviente  : el  que  sirve 
como  criado.  ||  Servidor  , afecto , devoto  : 
en  términos  de  cortesía.  ||  Scrviteurdu  Seig* 
ncur  : siervo  del  Señor  , ó de  Dios.  ||  ( vulg.) 
Dicese  : Jáire  servittur  : hacer  un  besama- 
nos , una  cortesía. 

SERY1TL  DK,  j f.  Servidumbre  : escla- 
vitud : sujeción.  ||  {Jig- ) Yugó , esclavitud. 

||  ( Jor . ) Servitud  , servidumbre  vicinal. 

SES,  pron.  pers.  pl.  de  son  , so.  Sus. 

* SESAME  , s.  m.  Sésamo  , ajonjolí  , ale- 
gría : planta.  1 

SESAMOÍDE , s.  f.  Lo  mismo  que  se- 
same. 

+SESBAN  , I.  m.  Sesiono  : arbusto  de 
Egipto. . 

SESELI , s.  m.  S<  •?li : planta  , especie  de 
hinojo.  ¡|  Séscli  de  IHonlpelUec  .-  saxífraga 
inglesa  , ó de  prado. 

SESQUIAL  TERE , adj.  m.yj\  (matern.) 
Sesquiáltero , en  razón  sesquiáltera  : como 
3 á q. 

* SESSE , s.  m.  ( náut. ) Achicador  : para 
sacar  el  agua  de  los  barcos.  ||  Caña  ó palo 
hueco  para  la  mismo. 

* SESSE  * s.  f.  Banda  , ó apretador  que 
usan  los  orientales  para  el  gorro  del  turbante. 

SESS1ÜN  , s.J.  Sesión  : d ícese  de  cada 
junta  de  un  concilio. 

SESTERCE,  s.  rn.  Sex tercio  : moneda 
de  pinta  de  la  antigua  Roma. 

SET1ER , s.  rn.  Senario  : medida  de  ári- 
dos que  contiene  dos  ominas , y así  1 5 sex- 
tarios  hacen  4 i fanegas  de  Casulla.  ||  Sexta- 
rio  : medida  de  líquidos  de  8 pintas,  que 
son  3 azumbres  y 3 quariUlos.  ||  Demi- 
seticr,  ó mi-setier : medio  cbopin,  ó la  quar- 
ta  parte  de  uua  pinta,  que  viene  á ser  medu* 
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qn  artillo  «caso  de  nuestra  medida  de  vino.|| 
S'eticr  de  teñe  : sextario  de  tierra , esto  es , 
el  terreno  en  que  se  puede  sembrar  un  sex- 
ta) io  de  pruno. 

SETON  y s.  m.  ( cirug. ) Sedal. 

SEL1L,  s.  ni.  Umbral  de  puerta.  ||  Asien- 
to de  una  compuerta. 

♦SEUU^ETS.x.  m.  pl.  ( ndui .)  Batipor- 
tcs. 

SEUL,  ELLE.,  adj.  Solo  : el  que  está 
sin  compañía.  ||  Solo  : lo  que  esta  sin  otra 
cosa.  ¡|  Solo,  único. 

SEL' LEM LINT , ade.  Solamente  : solo, 
tan  solo , únicamente. 

SELLE  r , ETTE  , adj.  Jim.  Solito. 

SEN  E^,  s.f.  Savia  : xugo  nutricio  de  los 
ártiolcs  y plantas.  ¡|  Fuerza  y sabor  agrada- 
ble del  vino.  ||  Pteinc  séee  ; empuje  de  los 
árboles.  ||  Sé  ve  <i*’  prinlemps  : empuje. 

SEVÉRE,  aJj.  ni.  yf.  Severo,  rigoroso. 
II  Rígido  : muy  puntal,  uitiv  cxActo. 

SÉVERENfraT , ade.  Severamente. 

SÉYERITÉ  , s.f.  Severidad  , rigor,  as- 
pereza. 

* SEVERONDE  , j.  f Socarren  : alero 
de  tejado. 

SEV1CES,  s.f  pl.  ( for . ) Sevicia  : el 
encono  con  que  maltrata  un  marido  a su  mu- 
ger. 

SEVIR , v.  n.  Dicese  : séeir  contee  quel- 
qu  un  : tomar  encono,  airarse,  enóritcíecer» 
*t*  contra  alguno  , hablando  de  los  jueces  , 
ó de  las  leyes  : tratar  coa  rigor.  j|  Hablando 
del  marido  contra  la  muger,  es  maltratarla, 
aporrearla. 

SE V RACE,  s.  m.  Destete  : de  las  cria- 
turas , y el  tiempo  de  destetarlas. 

SEVRE , ÉE,  p.p.  y adj.  Destetado. 

SEVREU  , o.  D estelar  : quitar  el  pe- 

cho, ó la  teta  á los  que  maman. \\'fig.)  Frus- 
trar : privar  de... 

SEXAGENAIRE,  adj.  m.yf  Sexagena- 
rio : la  persona  de  edad  de  sesenta  años.  En 
estilo  común  se  dice  sesentón , y sesentona 
hablando  di*  la  muger. 

SEXAGÉSIME,  S.  f.  Sexagésima  : la  do- 
minica segunda  antes  de  quarvsma. 

SEX-D1GITA1RE , s.  m.  y J.  El  que 
ó la  que  nace  con  seis  dedos. 

SEX -DIGITAL  , ALE , adj.  Dícese 
de  las  manos  ó de  ios  pies  que  tienen  seis 
dedos. 

SEXE  , s.  m.  Sexo  : la  diferencia  que  ha 

ursto  la  naturaleza  en  el  macho  y en  la  hem- 

ra  , así  en  los  racionales , como  en  los  ani- 
males, y aun  en  las  planta».  |j  Jxiscxe  : dicho 
asi  absolutamente,  se  tonta  per  el  sexo  feme- 
nino , ó por  las  mugeres  generalmente  , 6 
colectivamente  por  el  muge-riego.  ||  Le  beau 
se. te  : dicho  con  utas  cultura,  es  Jo  mismo 
q<  e sexo  lemimuo  , ó las  mu  ge  res  cu  gene- 
ral* 


SEXTA1ST,  s.  m.  Sextante  : instrumen- 
to astronómico.  » 

SI’XTE , s.  f.  Sexta:  una  de  las  horas 
canónicas  que  se  dice  después  de  tercia. 

SEX  TE,  r.  m.  Sexto  : cierta  colección 
de  las  decretales  hecha  por  Roni fació  \ 111. 

SEX  TE,  adj.  m.  Llamábase  registre  ser  te 
el  libro  de  asiento  para  la  rúenla  y razón  de 
los  que  tomaban  la  sal  en  las  salinas  y alfo- 
lies. 

SF.XTJL , ILE , adj.  ( astron. ) Sextil. 

SEXTULE,  i.  rv.  StxUllo:  pesa  de  \ 
escrúpulos,  que  es  la  sexta  parle  de  una 
onza. 

SEXTLPLE , adi.  m.  y f Séxtuplo  : lo 
O/ic  incluye  en  sí  seis  veces  una  cantidad. 
U.¡asc  también  como  substantivo  : el  séxtu- 
plo, d seis  tanto. 

SEXTUPLER,  e.  a.  Sextuplicar,  multr- 
plicar  ñor  seis. 

SEX  DEL,  ELLE , adj.  .Sexual  : loque 

caracteriza  el  sexú  de  lo»  animales  y de  las 
plantas. 

SHERIF,  s.  m.  Xcrif : oficial  púhlico  en 
Inglaterra  para  la  cxecucion  de  las  leyes. 

SI,  con/,  condic.  Si.  |{  Si  ce  n ’ctoit pat 
égard  pour  eous  : si  no  fuera  por  i espeto  de 
vmd.  ¡|  ll  doil  y allcr y s il  n'estpas  nialadt: 
debe  ir  allá,  a menos  que  este  malo.j|//»'ir7j- 
dra  si  eous  le  permettez  : vendrá  como  vmd. 
se  lo  permita. 

SI , jmrt.  afirm . Sí.||/'/< aur  dites  que  non, 
et  je  dis  que  si  : decift  que  no  , yo  que  si. 

SI , purt.  cimpa  mi.  'i  auto,  tan.  ;|  Ilnest 
jhis  si  nene  que  en u.s  : no  e»  tan  rico  como 
v.ud.  (|  Je  nc  connus  jaman  un  homme  si 
saeant  ¡ no  he  conocido  nunca  hombre  tan 
docto. 

SIAMOISE , s.  f Siamesa  : tela  fina  de 
algodón. 

#SIBAR1TE,  s.  m.yf  Sibarita  : perso- 
na dada  á la  molicie  v deley  tes. 

SIBYLLE  , s.  f.  Sibila  : muger  á la  que 
se  le  atribuyó  el  conocimiento  délo  futuio, 
y el  den  de  predecirlo.  ||  Vieillc  Sihyllc  : 
doticcllona , douccll i-dueña,  y presumida  de 
doctora. 

SIRYLLÍN  , adj.  m.  Sibilino  : lo  pertene- 
Cieute  y tiropio  de  las  sibila». 

SlCAlHL,  s.  m . Asesino. 

SICAMOR , s.  m.  ( blas. ) Cuna.  V.  tict- 

cena. 

S1CCFTE , s.f.  Scaucdad. 

SKJILIQUE,  s.  m.  Pe»o  de  seis  escrúpulos. 

SÍCLE , i.  m.  Sido  : peso  y moneda  usa- 
da antiguamente  entre  los  hebreos. 

SIGO  MURIO  , s.  m.  V.  Sycontore. 

SIDERAL  , ALE,  adj.  ( astron. ) Sidé- 
reo. 

SIDERITAS  , s.  f.  Sidcrítis  , sulcritide  : 
planta,  j)  Sidcriii*  : clase  de  piedra  mancha- 
da cou  piulas  de  herrumbre. 
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SIKCLF , s.  m.  Siglo  : el  espacio  fie  cien 
años.  j¡  Siglo  : edad,  espacio  de  tiempo  inde- 
terminado. fj  Siglo  : el  estado  seglar,  por opo- 
sición al  estado  religioso  ó monástico  ;y  tam- 
'bicn  la  vida  mundana  por  opocieion  á la 
chrisliana.  ||  Itenoncer  au  siécle  : abrazar  la 
vida  religiosa.  ||  Le  siécle J'utur  : la  vida  fu- 
tura. 

SIED,  (tercera persona  del  verbo  seoir.) 
II  sied : sentar , estar , decir  bien,  ser  decente 
á alguno  una  cosa.  II  sied  mal  au  pauvre 
iTélre  glorieux  : no  está  bien  , ó no  parece 
bien  ó regular  en  un  pobre  el  serrano. 

SIEGE,  í.  m.  Silla  :dc  quulquier  genero 
ue  sea.  ||  Asiento  : de  piedra , de  ladrillo , ó 
e tierra  f etc.  j|  Pescante  : donde  se  sienta  el 
cochero.  J¡  Juzgado:  sala  de  audiencia  civil : 
si  es  eclesiástica  se  llama  curia.  j|  Silla,  sede: 
la  dignidad  y jurisdicción  de  obispo  , arzo- 
bispo, patriarca,  y sumo  pontífice.  i|  Sitio  , 
cerco, , míe  se  pone  á una  plaza  ó fortaleza. 

SIEGER , v.  n.  Ocupar , tener  la  silla. 
Di  cese  de  los  Papas  por  el  tiempo  que  tienen 
el  pontiGcado  : un  tcl  pape  siégeatantd' an- 
aces. ||  Tener  la  junta  ó sesión  en  tal  parte  : 
di  cese  de  un  tribunal. 

SIEN,  SIENNE,  pron.,  pos.  de  la  ter- 
cera persona.  Suyo , suya.  Usase  algunas  ve- 
ces como  substantivo  masculino.  Suyo.  ¡|  11 
ne  demande  que  le  sien  : no  pide  sino  lo 
suyo,  lo  que  le  pertenece.  [|Dípm  n ahandonne 
j amais  les  sien s : Dios  no  desampara  á los 
suyos. 

* SIENNE , ( geogr. ) Sena  : ciudad  de 
Tcscana. 

SIENS , j.  m.  pL  Suyos : esto  es,  parien- 
tes, descendientes,  amigos  , y familia  de  al- 
guno. ||  A qui  fera-t-on  du  bien  si  ce  nest 
aux  siens  ? á quien  hará  uno  bien  sino  á los 
suyos?  ||  (fam . ) Dicese  : Ja  iré  des  siennes  : 
liaccr  de  las  suyas  : hacer  locuras  , desati- 
nos , travesuras. 

S1ESTE , s ,J.  Siesta  : el  descanso  después 
de  comer  en  la  fuerza  del  calor.  Tomase  tam- 
bién por  la  fuerza  del  sol  después  del  medio 
día.  |j  Faite  la  sieste:  sestear,  dormir  siesta. 

SIEUR , s.  m.  Señor  : tratamiento  que  se 
usa  solo  cu  estilo  judicial  , ó por  modestia. 
Le  sieur  un  leí : el  señor  fulano  : fuera  de 
esto , se  dice  : monsieur.  ||  Señor  : titulo  que 
denoU  señorío  , hablando  del  que  lo  posee.  || 
IV.  écur  ery  sieur  iVun  tel  Itcu  : N.  escude- 
ro , señor  de  tal  lugar. 

SlFFLANT , ANTE,  adj.  Silbante,  que 
silba , que  da  silbidos. 

S1FFLE,  ÉE,  p.p.  y adj.  Silbado. 
SIFFLEMLN1  , ¿.  m.  Silbido,  silbo  j y 
también  chillidos. 

S1FT LER,**./!.  Silbar:  dar  silbidos.  I iChi- 
flar : dar  chillidos. 

SU*  I LER  , m.  a.  .Silbar  , chiflar  , hacer 
burla  ó mofa  con  silbidos  de  lo  que  se  desa- 


prueba. ||  Cantar  silbando,  6 con  silbo.  j| 
Enseñar  á cantar  á un  páxaro.  j|  (fie.)  So- 
plar : sngerir  á otro  lo  que  ha  de  decir  : ins- 
truirle antes.  ||  (Jam.  ) Se  dice  : sifjler  l * 
linotte .*  chillar , soplar,  beber  bien. 

SIFFLET , s.  m.  Silbato,  y también  cbi- 
fl°-  II  fJam' ) Garganta , gañote  ; dícese  do 
la  voz  del  que  canta  ó chilla.  ¡|  (Jam.)  Dice- 
se  : couper  le  si/flet : cortarle  Ja  garganta  , el 
gaznate  : degollarle.  ||  ( fig.  y jam. ) Dexar 
sin  respirar,  ineterel  resuello;  nevar  cortado 
a uno  ó confundido  sin  responder. 

Sil*  1*  LEU  R , EUSE  , subsl.  silbador, 
chillador  : que  silbad  chilla  por  hábito  , in- 
comodando, 

SIGILLEE,  adj.f  Dícese  solo  de  la  Ierre 
sigillce  ; tierra  sigilada  , ó tierra  Icmnia  por 
otro  nombre , que  se  emplea  en  la  medicina 
y en  la  pinln/a. 

* SIGISBfc.  s.  m.  Chichisbeo  : cortejo. 
SIGMOIDE,  adj.  rn.  r f ( anal . ) Sig- 
moideo : dícese  de  ciertos  huecos  v válvulas 
que  tienen  la  figura  del  sigma,  letra  griega. 

SIGUÍ  AL  y s.  m.  Señal : que  se  hace  para 
avisar,  llamar,  convocar,  sea  con  campana 
cañón,  tambor,  bandera,  fuego  , ahumada, 
etc. 

SIGNALE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Señalado , 
notado.  V.  Stgnaler. 

S1GNALÉ  , ÉE  , adj.  Señalado  , nota- 
ble, distinguido. 

SIGN  ALEMENT , s.  m.  Señas  : nota  de 
las  señas , que  constan  en  la  filiación  de  un 
soldado. 

S1GNALER , v.  a.  Notar,  asentar  las  se- 
ñas : de  una  persona  par?  ser  conocida  en 
qualquier  tiempo.  Hablando  de  soldados , es 
tomar  la  filiación.  ¡|  Señalar  , hacer  6eñal  : 
quando  se  descubren  naves.  ||  Señalar  : hacer 
señalada  ó notable  una  cosa. 

SIGNALER  ( SE ) , v.  r.  Señalarse , dis- 
tinguirse , hacerse  memorable  ó famoso. 

SIGNA  1 URE,  s.  J.  Firma  : el  nombre 
firmado.  ||  Signatura  : señal  de  imprenta  en 
los  pliegos  para  su  coordinación. 

SIGNE,  s.  m.  Señal,  nota,  iudício.  || 
Seña  : demostración  exterior  para  manifestar 
nuestro  pcnsaui ¡entogo  voluntad.  ||  Señal  ; 
lunar  ó mancha  natural  en  el  rostro,  ú otra 
parte  del  cuerpo.  ||  Seña],  signo  : prodigio , 
maravilla  : en  Icnguaee  de  ja  Escritura.  || 
Signo  del  zodíaco.  ¡J  Registro  : la  cintila  que 
se  pone  á los  libros.  ||  Le  signe  de  la  crpLx : 

Íier  signum  crucis  , santiguo , la  señal  de 
a cruz.  ||  Faire  le  signe  de  la  croix  ; santi- 
guarse , persignarse.  ¡|  Se  parlar  par  signes  t 
hablarse  por  señas. 

SIGNES  , s.  m.  pl.  Señales,  fenómenos : 
qne  se  observan  en  el  cielo  algunas  veces. 

SIGNE  , EE  , p.  p.  y adj.  Firmado,  ru- 
bricado. 

SIGNER , v.  a.  Firman  : ponor  su  firma 
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á un  escrito,  (jtg . ) Sellar , rubricar  : con  su 
landre. 

olíiNER  (SE) , r.  (n/ií. ) Signarse  : 
hoy  persignarse , santiguarse. 

SIGNET , s.  ni.  Registro : la  cinta  ó cor- 
don  que  se  pone  en  los  libros. 

SIGKIFlAKT  , ANTE,  adj.  Significan- 
te : lo  que  significa. 

SIGNIFICA I I F , IVE  , adj.  Significa- 
tivo. 

SlGNIFIOATION , s.f.  Significación. 

S1GNIFIE,  ÉE  , p*  p.y  adj.  Significa- 
do. 

SíGNIFIER , v.  a.  Significar  : represen- 
tar alguna  cosa  distinta  (te  sí.  ||  Significar  : 
dar  á entender.  ||  Significar  : notificar,  de- 
clarar, manifestar,  hacer  saber.  ||  Les  ojfrcs 
que  vous  me  faites , ne  signifienl  ríen  : las 
olerías  que  vn:d.  me  hace  son  «le  poco  valor. 

SIGO  EXTE  , s.f  Serreta:  del  cabezón 
di  1 caballo. 

SIL  , s.  m.  Sdica  : tierra  con  la  qne  anti- 
guamente se  haeian  los  colores  roxo  y ama- 
rillo , que  hoy  viene  á ser  el  ocre  y almazar- 
rón , aiul>os  minerales. 

SILENCIE,  s.  m.  Silencio  : privación  vo- 
luntaria de  haltlar.  I|  Silencio  : la  quietud  y 
sosiego  de  los  lugares  solitarios.  ||  Imponer  si- 
lence  : imponer  silencio,  hacer  callar.  ||  De- 
meurer  en  silence  . estar  callado.  j|  Posser 
sous  silence  : callar , omitir , no  hacer  men- 
ción. 

SILENCE  í ( especie  de  interjección , con 
la  que  se  inqtone  silencio.  ) Silencio ! callar  ! 
punto  en  boca  ! 

SILENC1EUX,  EUSE,  adj.  Silencioso, 
callado. 

* SI  LENE,  s.  m.  Sileno  : quadrúpedo  de 
oreja  corta  v redonda  corno  el  mono  ; 11; ma- 
se también  perico  ligero.  [|  Sileno  : especie 
de  mariposa  de  día. 

SILLINES,  s.  ni.  pl.  Silrnos  : se m ¡dioses 
de  la  gentilidad.  Daban  tauibicu  este  nom- 
bre a los  sátiros. 

* SILEX  , s.  m.  Sílex,  ó pedernal. 

* SILHOUETTE  , s.  f.  Silueta  : retra- 
to de  perfil  , sacado  por  el  contorno  de  la 
sombra.  Es  voz  alemana. 

* SILICE  , s.  f.  ( qmim.  ) Sílice , ó tierra 
silícea : tierra  pura  que.  forma  la  base  princi- 
pal d«*l  cristal  de  roca  , del  pedernal,  etc. 

* SILICULE , s.  J,  ( botdn.  ) Silícula  ó 
vjynilla. 

f SILIQÜ ASTRE , s.  m.  V.  Piment. 

SlLIQuE , s.  f.  ( botan . ) Síliqua  , rayna : 
de  qualquicra  semilla.  ||  Baya  de  lauicl  ó 
mirto. 

* SU JQUEUX  , s.  m.  Síliquoso  , ó de 
vnyna. 

SILLAGE  , s.  m.  ( nduL  ) Estela  : el 
surco  ó señal  que  dexa  en  el  agua  la  nave 
andando. 


SILLFR  , v.  n.  ( cetrer. ) Cortar  las  pes- 
tañas á las  aves  de  altanería. 

S1LLET  , s.  m.  Ceja  de  varios  instru- 
mentos músicos  entre  el  «:lavi jet  o y el  mástil , 
donde  (l<>scansan  las  cuerdas. 

SILLON,  s.  m.  Su  Ico  , sarco  : el  qn« 
hace  el  arado  en  las  tierras.  |]  Surco  : la  señal 
que  dexa  una  cosa  por  encima  de  otra.  ||  Un 
sillón  de  lamiere  : una  vara , ó un  raxo  de 
luz. ||  Díccsc  de  cada  arruga  délas  que  tienen 
en  el  palomar  los  caballos. 

SiLLONNE , ÉE  , p.  p.y  adj.  Surcado 
a snlcos  , con  Milcos. 

SILLONNER , v.  a.  Arar  haciendo  sul- 
cos.  (I  Hacer  sulcos , rayas  , cortes.  ||  Surcar : 
las  ondas , el  piélago.  Díccsc  poéticamente 
de  las  nave*. 

S1LPHE,  s.  m.  V.  Sylphe. 

* S1LVA1NS  , s.  m.  pl.  V.  S y Ionios . 

SILVE  , s.  f.  Silva  : cierta  composición 

poética,  jf  Silva  : colección  de  piezas  sueltas. 

SIMAGREE  , s.  f (Jam.  ) Monada  , 
dengue  : cierto  gesto  en  las  mugeres  prcsnmi- 
das. 

SIMAROUBA , s.  m.  Simar uba  : árbol 
de  Aim-rica. 

SIMARRE  , s.f.  Toga  de  ceremonia  de 
los  Cancilleres  y Presidentes  en  Francia. 

* SIMBLKÁIJ  , s.  m.  Cuerda  : para  tra- 
zar círculos  grandes  donde  no  alcanza  el 
compás. 

* SlMBLOT , s.  m.  Especie  de  lizos  para 
las  telas  labradas. 

SI  Mil  JAI  RE,  adj.  m.  yf  ( didac . ) Si- 
milar , homogéneo. 

SI MILITVJ DE,  s.f.  Símil:  similitud, 
comparación. 

SIMILOR  , s.  m.  Similor : cierta  compo- 
sición metálica. 

SlMONlAt^UE,  adj.  m.  Simón  ía^o  : 
lo  que  loca  ó pcrlenc«:c  á la  simonía  LTsase 
también  como  substantivo. 

SIMONiE  , s.  J.  Simonía  : tráfico  in- 
teresal en  los  beneficios  eclesiásticos. 

Simple,  adj.  m.yf.  Simple  ? io  que 

no  es  compuesto.  ||  Mero  : que  es  solo , úni- 
co. [|  Simple,  scnciHo  : sin  adorno.  )|  {Jig. ) 
Sencillo  candido  , sin  malicia.  |j  Senci- 
llo : lo  «pie  no  es  doble.  j|  Sencillo  : lo  que 
tiene  menos  cuerpo  ó grueso  que  el  cotuiui  || 
( /*#• ) 5 ,oul°  : lácil  «le  ser  engaña- 

do. ;|  Parar  doujile  contre  simple  : apos- 
tar dos  contra  uno  , poner  doble  contra 
semillo. 

Si  MPLEMENT,  ado.  Meramente,  so- 
lamente jl  Sencillamente , lisamente,  sim- 
plemente \ buenamente. 

SJMPLESSE  , s.  f.  { fam.)  Inocencia, 
sanidad  : de  coraros.  Usase  solo  hoy  ct» 
esta  frase  : il  ne  demande  qu'amour  el 
simplesse . 

oIMPUCÍTÉ  , x J.  Simplicidad  , v*n- 


SIN  • ( 8 59  ) SIR 


cillez  : ingenuidad , lisura.  ||  Jbncillcz , lla- 
neza : en  el  porte  , trato  y costtflnbres.  (|  Scn- 
. cillez  : en  ei  estilo , y en  las  obras  del  arte.  j| 
Simpleza  , tontería  , Lobería  : tiene  esta 
significación  quando  se  usa  sin  régimen  ni 
epíteto. 

SFMPUFICATION  , s.  f Simplifica- 
ción : la  acción  de  simplificar , y el  estado  de 
la  cosa  simplificada. 

SIMPLIrlEB , v.  a.  Simplificar  : redu- 
cir un  cálculo  , un  argumento , una  ope- 
ración á los  términos  mas  precisos  y sen- 
cillos. 

SIMULACRE  , s.  m.  Simulacro  : figu- 
gura  , imagen  de  las  fülsas  deidades.  |l  Fan- 
tasma : espectro  , vestiglo.  [|  {Jig . ) Simu- 
lacro : sombra  , imagen  vana  ó aerea  de  una 
cosa  que  fue  real , y va  no  existe. 

SI  MU  LATÍ ON  , s.f.  Simulación  , fin- 
gimiento. 

SIMULÉ,  ÉE,  p.  p.  y atlj.  Simulado. 

S1MULER  , v,  a . Simular  : contrahacer 
fingir  una  cosa  que  po  es. 

SIMULTANE,  EE,  adj.m.yf  Simultá- 
neo. D ícese  de  dos  acciones  que  obran  jun- 
tas , y á un  mismo  tiempo. 

SIMULTANÉITÉ  , s.  f.  SinmUad  , 6 
simultaneidad  : existencia  ue  varias  cosas  á 
un  mismo  tiempo. 

SI M U LTAN  ÉMENT , adu.  Simultánea- 
mente  : al  mismo  tiempo  , en  el  mismo  ins- 
tante. 

* SINAPI  , s.  m.  Mostaza  : planta. 

SIN  APIS  ME , s.  m.  Sinapismo  : cierto 
medicamento  tópico,  en  que  entra  la  mos- 
taza. 

SINCERE,  adj.  m.yf  Sincero  : inge- 
nuo , franco.  * 

S1NCÉREMENT  , adi».  Sinceramente. 

SINCERITE  , s.  / Sinceridad. 

SINCIPUT , s.  m.  ( anat.  ) Sincipucio  , 
vértice  , ó coronilla  : de  la  cabeza. 

SIN  DON  , s.  m.  ( cirug. ) Lechino  , ó 
clavo  de  hilas  que  se  introduce  en  la  aber- 
tura hecha  con  la  legra.  ||  La  sabana  santa , 
ó el  santo  sudario  : con  que  fue  amortajado 
Jesuchristo  nuestro  Señor. 

S1NGK  , s.  m.  Mono  ó mona  : animal 
quadrúpedo.  ||  ( fig. ) Mono  , arrendajo  : el 
que  remeda  lo  que  hace  otro  , ó quiere 
imitar  lo  que  ve  hacer  á otros.  ||  Compás  de 
proporción  para  copiar  planos  y dibuxos.  |j 
Pantógrafo. 

SHNGER , 1».  a.  Remedar,  arrendar. 

¿5INGERIE , s.f.  Monería  : momería  : 
gesto  y visage  ridículo.  JJ  Remedo  ridiculo : 
adulación  servil  : imitación  de  lo  que  hace 
otro  para  congraciarse. 

SINGULARJSER  ( SE}  , p.  r.  Singula- 
rizarse : quererse  diferenciar  del  común  por 
alguna  rareza  , capricho,  11  opinión. 

SINGULARICE,  s.f.  Singularidad  : lo 


que  hace  qne  nna  cosa  p persona  sea  singa- 
lar,  ó diferente  de  las  demas. 

SINGULIER , IERE , adj.  Singular , par- 
ticular. ||  Singular  : único.  ||  Singular  : raro , 
extravagante.  ¡|  Singular  : en  la  gramática  se 
dice  del  número , del  nombre  , y del  verbo.  j| 
Combat  singulier  : ¿.inguiar  combate  , ó ba- 
talla : duelo,  desafio  entre  dos. 

SINGU LIEREMENT  , adp.  Singular- 
mente : particularmente  , especialiucnte.  jj 
De  uu  modo  singular  , extravagante  , raí  o. 

SINISTRE,  adj.  m. y f Siniestro  : ad- 
verso , fatal , aciago. 

SiNISTREMENT , ads».  Siniestramen- 
te. 

SfNON  , adi».  Si  no  : de  otra  suerte  , 
de  otro  modo. 

SFNON  ,nart.  Si  no , sino  que. 

SINOPLÉ , s.  m.  ( hías.)  Sinoplc : el  co- 
lor verde. 

S1NUEUX,EUSE,  adj.  m.yf  Sinuoso  : 
tortuoso  : torcido : lo  que  hace  unconadas,  6 
recoveros. 

SIN  U OSITÉ , s.f  Las  vueltas  y revuel- 
tas : los  rincones  y recovecos  que  hacen  una 
cosa  tortuosa. 

SIN  US  , s.  f ( matem .)  Seno,  jj  ( cirug . ) 
Seno  : la  pequeña  cavidad  que  se  forma  por 
una  llaga  ó apostema. 

*SIPH1LIS,  s.f.  ( métlic . ) Sífilis,  ó mal 
venéreo. 

* SIPHILITIQUE,  adj.  m.y f Sifilítico : 

concerniente  al  mal  venéreo. 

SIPHON  , s.  m.  Cantinplora  : cierta  má- 
quina hidráulica.  ||  (ruiul.)  Tifón,  bomba 
marina. 

SIRE,  s.m.  Es  palabra  consagrada  para 
el  tratamiento  de  los  Reyes , que  en  castella- 
no no  tiene  su  equivalente  de  distinción , sino 
usando  de  la  de  soberano  señor  absolutamen- 
te, ó de  la  expresión  de  señor. 

SIRENE,  s.f.  Sirena : monstruo  ma  riño, 
ninfa  fabulosa.  |)  ( fig. ) Sirena  : d ícese  de  la 
inuger  que  embelesa  con  su  canto,  ó encanta 
con  su  arte  y gracias. 

SIRF. R1E,  s.f.  ( título  con  ífuc  se  nom- 
bran algunas  tierras  de  domino.  ) Seño- 
río. ||  Im  sircric  de  V E par  re , la  sircrie  de 
Pons  , etc. 

* SIRINGA,  ó SIRINGA , s.  m.  V.  je- 
ringar? a 

SiRIUS , s.  m.  Sirio  : nombre  de  una  es- 
trella. 

*5IRMICH,  (geogr.)  Sirmio  : ciudad  de 
Esclavonia. 

SLROC,  SIROCO,  s.  m.  Xaloque  : viento 
entre  levaute  y mediodía,  en  el  mediterrá- 
neo : y es  el  sudeste  en  el  océano. 

SlAOP,Jf.  m.  Xaralie.  ¡|  Almíbar.  ¡|  JúVop 
de  c api/ luiré  : Xarabe  de  culantrillo. 

♦SIROPKLX,  TLVSE,  adj.  m.  Meloso, 

■ almibarado. 
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SIROTER,  v.  n.  Beborrotear,  beber  a 
menudo. 

SIIUTS,  s.  f.  pl.  ( náut.  ) Baxíos, 

SIRVANTE,  s.  m.  Scrvcntecio  : poesía 
satírica  antigua  en  lengua  pro  venza!. 

SIS 9 SISE,  p.  p.  dtl  verbo  seoir.  Senta- 
rlo , asentado , puesto. 

SISON , s.  ni.  Berraza  : planta  aperi- 
tiva. 

*SISTER,  v.  a.  (for.)  Comparecer  en  jui- 
cio. 

SISTRE,  s.  m.  Sistro : instrumento  mú- 
sico de  la  antigüedad. 

■ SITE  , s.  m.  (pint. ) Situación  , sitio. 

♦SITOT QUE,  conj.  Luego  que,  al  instan- 
te que,  al  punto  que,  así  que. 

S1TUATION,  r.  f Situación  : asiento  , 
planta.  ||  Positura,  postura  : hablando  de 
pcisouas  y animales.  ||  ( fig. ) Positura,  dis- 
posición , estarlo  : en  que  se  hallan  las  cosas 
del  ánimo,  de  la  fortuna,  de  las  pretcnsio- 
nes, de  los  intereses. 

SITUÉ , KE,  p.  p.  y adj.  Situado. 

SITUER , v.  a.  Situar,  asentar,  plantar: 
nna  cosa  en  cierto  sitio  ó terreno. 

SIX,  adj.  nwn.  m. y f.  Sexto.  ||  Charles 
six , Urbain  six , ele . Carlos  sexto,  Urbano 
sexto. 

SIX , s.  m.  Seis.  ||  ÍjC  sir  du  mnis  : el  seis 
del  mes.  |]  Le  six  de  trefle , un  six  de  car- 
reáis , etc. : un  seis  ríe  bastos,  un  seis  de  oros: 
hablando  de  la  baraja  de  naypes. 

SIXAIN  , s.  m.  Sextilla  : composición 
poética  de  seis  versos.  ||  Paquete  de  seis  bara- 
jas de  naypes. 

SIX  FEME*  adj.  m.  r f Sexto  : número 
ordinal. 

SIXIEME,  s.  m.  Sexto,  sexta  parte,  una 
de  las  seis  que  componen  un  todo. 

S1X1ÉME . f.  Sexta  : en  Ja  música.  || 
Sexta  en  el  juego  de  los  cientos  : las  seis 
cartas  que  hacen  juego  seguido.  j|  En  los  co- 
legio» sexta  clase.  j{  Sixiéme  majar:  sexta 
mayor. 

SLXIÉM  EMENT,  adv.  En  sexto  lugar,  ó 
sexto. 

SIXTE,  s.  f.  ¡mui.)  Sexta.  ||  Sirte  ma- 
jeuns : sexta  mayor,  exAcordo  mayor.  ||  Sirte 
mineare  . sexta  menor.  exAcordo  menor. 

SLOOP,  s.  m.  ( mo z inglesa.)  Buque  de 
menos  de  veinte  cañones  , como  chalupa , 
corveta,  etc.  * 

* SM ALCALDE,  (geogr.)  Esmalcalda  : 
ciudad  de  Franconia. 

* SMARAGD1N,  adj.  Esmeraldino,  de  co- 
lor de  esmeralda. 

•SWECrri’E,  s.f  Tierra  gredosa,  con  la 
que  lavan  las  lanas  en  Inglaterra. 

s.  ni.  Zarzaparrilla  : planta  su- 

ilontiifj. 

SM'ILLE,  s.m.  Pico  para  labrar  la  piedra 

asperón. 
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í.  Picar  b labrar  la  piedra 

asperón. 

* SM  VRNE,  ( gengr. ) Esmima  : ciudad  y 
puerto  de  Asia. 

SOBRE,  adj.  m.  y f.  Sobrio  : parco  : 
templado  en  el  comer  y beber.  ||  (fig. ) I)í- 
cese  : sabré  en  paroles , ó sobre  a parlar : 
comedido,  escaso  de  palabras,  contenido  en 
hablar. 

SOBREMENT,  adv.  Sobriamente  : par- 
camente, frugalmente.  ||  {fig. ) Con  mode- 
ración , cotí  discreción , con  templanza. 

SOBRIÉPÉ,  s.  f.  Sobriedad : templan- 
za , moderación  en  rogicr  y beber. 

SOBRIQUET,  s.m.  Apodo,  mote : sobre- 
nombre : nombre  odioso  ó ridiculo  que  se  po- 
ne á una  persona. 

SOC,  s.  m.  Reja  de  arado. 

SUCIA BILITÉ  , s.  f Sociabilidad  : el 
genio  ó carácter  de  una  persona  amiga  de  la 
compañía  y trato  humano. 

SOCIABLE,  adj.  m.yf  Sociable : amigo 
del  trato  humano,  ó bueno  para  la  compa- 
ñía. 

SOCI A B LEMENT,  oda.  Con  sociabili- 
dad , de  un  modo  sociable. 

SOCIAL,  ALE  , adj.  Social  : pertene- 
ciente á la  sociedad  ó compañía  de  los  hom- 
bres baxo  de  un  gobierno  civil.  ¡|  En  la  histo- 
ria romana  se  llama  gue)re  sacíale , la 
guerra  de  ios  aliados. 

SOCIÉTÉ,  s.  f.  Sociedad  : unión  de  los 
hombres  entre  si,  formada  por  la  naturale- 
za, ó por  Jas  leyes.  ||  Compañía  : sea  para  el 
comercio , 6 para  otros  negocios.  ||  Sociedad : 
en  el  sentido  de  academia  ó junta  de  litera- 
tos, ó tic  promotores  de  ciencias.  [|  Compa- 
ñía : trato  civil  y amistoso  : y también  tertu- 
lia ó visita  en  las  casas. 

SOCKNIANISM E , s.  m.  Socinianismo  r 
heregía  que  niega  todos  los  misterios  de 
la  religión , y en  particular  le  del  mesias. 

* SOCINIEN , s.  ni.  Sociniano  : herege. 

SOCLE,  s.  ni.  ( arquit.  ) Zócalo  , roda- 

pie. 

SOCQUE,  J.  ni.  Zueco  : especie  de  calza- 
do de  madera. 

SODOMIE , s.f  Sodomía,  pecado  con- 
tra natura. 

50  DO  MISTE,  s.  m.  Sodomita,  el  que 
comete  el  pecado  de  sodomía. 

51  EUR  , s.f.  Ileimana  , bija  nacida  del 
mismo  padre  y madre.  ||  Sor  , entre  las  re- 
ligiosas. Sceur  converse  : donada  , beata.  j| 
Saeur  afitéc  : hanuana  mayor.  ||  Saeur  cu- 
dette  : hermana  segunda  , tercera  , etc.  || 
Sieur  germaine  : hermana  carnal , esto  es  , 
do  parte  de  padre  y u» adre.  I¡  Sceur  uterinc : 
hermana  ú U rina,  esto  es  , solo  de  parte  de* 
madre.  }J  Sceur  consanguuu:  : hermana  de 
pai  te  de  padre  , y no  de  taladre.  (j  Sceur  de 
laii  : hermana  de  Luche,  ¡f  Scsurs  jiunclUs  : 
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hermanas  gemelas , 6 mellizas.[|  Rel/e-saeur:  j SOIGNEUX  , EUSE , adj.  Cuidadoso, 
cufiada  , ó hermana  política.  ||  l.es  nvujs  j diligente , solícito. 

socurs  : las  nueve  hermanas  , las  musas.  SOlN  , s.  rn.  Cuidado  , diligencia , apli- 

SOFA  , s.  ni.  Sofá  : especie  de  canapé*  cacion.  ||  Cuidado  , inquietud  , temor.  ¡| 

de  comodidad  y descanso  para  recostarse.  liendre  des  soins  a quelquuri : obsequiar  , 

SOFFITE,  s.f  Artcsouado  : en  la  ar-  cortejar,  servir, 
quitcetura.  SOIR  , s.  m.  La  tarde  , las  últimas  liaras 

SOFI,  0 SAPHI , s.  m.  Sofi  : rey  de  del  dia  : y también  el  principio  de  la  noche. 
Penda.  que  decimos  prima  noche,  j]  /Ion  snir  (exp. 

SOI , ( pron . rccip.  de  la  tercera  persona  de  saludo. ) Buenas  tardes  ; y también  buena 
del  singular,  y de  ámbos géneros.)  Sí.  Pero  noche  , siendo  antes  de  irse  á acostar, 

tiene  relación  también  al  plural  quaudo  se  SOlftEE , s.f.  Noche  , velada  : el  esna- 
iisa  con  una  preposición  , como  ces  choscs  ció  de  tiempo  desde  el  anochecer  hasta  des- 

sont  botines  en  soi , de  soi  ; buenas  en  sí  , pues  de  cenar  , ó de  acostarse. 

ó de  sí  , ó de  suyo.  ¡|  yivec  soi : consigo.  ||  SOIT  , adv.  Sea , que  sea  así , bien  está : 
Ohez  soi  : en  su  casa.  j|  Parler  en  soi-nuf-  cu  hora  buena. 

me  : hablar  consigo  mismo , hablar  entre  sí.  SOIT  , con}.  alternad.  Sea  , bien  sea  , 
j!  Revenir  a soi . volver  en  sí.  hora  sea  , va  sea. 

SOI-DISANT , adj.  m.  (for.)  Que  se  SOIXAÑTAÍNE,  s.  f.  Sesenta,  uno* 
limnn , que  se  intitula.  Díccsc  del  que  toma  sesenta  , ó los  sesenta  : hablando  de  años, 
un  nombre  ó título  que  no  le  corresponde , SOIXANTE , adj.  ñum.  nt.yf  Sesenta, 
ó que  no  está  reconocido  por  la  ley  , ó el  pú-  ||oo¿r/?w/e  el  dix  : setenta, 

hlico.  ||  Un  tel  soi-disant  héritier , ó nuir - SOIXANTER  , v.  n.  Guiar  en  el  juego 

quis  : uno  que  se  llama  , ó que  dice  ser  he-  de  los  cientos  : contar  el  que  es  mano  sesenta 
redero  , 6 marques.  ||  Soi-ménie : sí  mismo.  puntos,  «piando  había  de  contar  treinta. 

||  De  soi-méme  : de  sí  mismo.  SOIXAM'IEME,  adj.  m.yf  Scxágé- 

SOIE  , s.f.  Seda  : materia  conocida  na-  simo  : número  de  orden, 
ra  la  hilanza  y tosidos.  )}  Cerda:  del  cerdo,  SOIXANTIEME  , s.  rn.  Sexagésima  , 
del  jabalí.  Usase  siempre  en  singular  , por-  una  de  las  sesenta  partes  en  que  esta  divi- 
que  en  plural  soics  se  dice  de  las  lanas  del  dido  un  todo. 

perro  faldero  , y de  otros  animales.  |j  Espi-  SOL,  s.  m.  Suelo,  terreno  : considerado 
ga  , espigón  : la  parte  de  la  boja  de  una  es-  según  su  calidad  , sea  para  el-rullivo  , sea 
paila  que  entra  en  el  pnfio.  ¡|  ( fxg. ) Seda  : para  edificar.  ||  Sol : una  de  las  notas  de 

se  dice  de  las  cosas  suaves.  ||  Soicgrbge:  solfa. 

pelo  de  serla. IjAote torse  : sirgo,  seda  sin  lor-  SOL  , ó SOR  , adj.  Pasas  de  sol. 

ccr.  ||  Sote  de  rehuí  : ocal.  j|  Soie  en  mn~  SOL  ÁClER , v.  a.  Consolar,  aliviar.  || 

che  : seda  cruda  , ó en  rama.  ¡|  Sossesoie  : Holgarse  divertirse. 

cadarzo.  SOLAIRE,  adj.  m.  y f.  Solar  : lo  que 

SOIES  , s.  f.  pl • Sedas  : lanas  , el  pelo  pertenece  al  sol.¡|A/usr/e  solaire  : músculo 

largo  y suave  de  los  perros  falderos  , o de  soleo  , músculo  de  la  planta  del  pie. 

agua.  || 'Sedas:  las  cerdas  del  jabalí.  ¡|  Soies  SOLANDRES  , s.f.pl . Grietas  : cierta 

piales  : seda  floxa.  enfermedad  de  las  caballerías. 

SOIE  D’ORIENT  , s.f.  Seda  oriental : SOLANUM , j.  m.  ó DULC  A-AMÉRE , 

la  planta  y la  seda  que  produce  en  unas  s.f  Dulzamara  : solano,  planta, 
vaynas  que  echa.  SOLBATU,  UE,  adj  Casquiabierto  : 

"SOIÉR1E , s.f.  Sedería  : generoso  ropas  dícese  de  las  caballerías  y do  los  animales 
de  seda  : es  voz  colectiva.  ||  Fábrica  de  seda.  de  pezuña  cerrada. 

SOIF  , s.  f Sed  : necesidad  , ó gana  de  SO  LB  ATU  RE  , s.f  Quarto  : dícese  «le 

beber.  ||  {Jig . ) S«1 , ansia  , codicia  , ambi-  las  rajas , ó grietas  en  el  casco  de  las  caba- 
cion.  ||  ( prov . y fim. ) Dícesc  : garder  une  Herías. 

paire  poar  la  soif:  quien  guarda  halla:  guar-  SOLD  ANELLE  , *.  f ó CHOU  DE 

dar  algún  dinero  6 provisiones  para  un  caso  MER  , s.  m.  Soldanela  : planta  marina, 
de  necesidad.  SOLDAT  , s.  m.  Soldado.  Dícesc  en  go- 

SOIGNÉ,  EE,  p.  p.  y adj.  Cuidado , neral  de  todo  militar  ó guerrero  , sin  dis- 
asistido. tinción  de  grados.  j|  Soldado  : el  soldado  de 

SOIGNER  , v.  a.  ( tmlg. ) Cuidar  de...  cabo  á haxo.  ¡|  Simule  soldat : soldado  raso, 
tener  cuidado  de...  mirar  por...  SOLDATESQuE  , s.J.  Soldadesca  : el 

SOIGNER  , v.  a.  Cuidar  , asistir  : á lo*  conjunto  de  soldados, 
enfermos,  á los  niños.  ||  {fig. ) Corregir  , SOLDATESQUE,  adj.  m.yf  Solda- 
piilir  : el  estilo.  deseo  , ca. 

SOIGNEUSEMENT , adv.  Cuidadosa-  SOLDE,  s.f.  Sueldo  , paga  : que  seda 
mente,  con  cuidado.  á los  militares.  [I  Saldo  : de  uua  cuenta. 
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SOJLDFR  , i',  a.  Saldar  : una  cuenta. 

SOLE  y s.  f.  Casco  : de  la  uña  de  las 
caballerías.  ||  Suela  , ó lenguado  : pescado 
de  xuar.  ||  Hoja  : una  de  las  porciones  en 
que  se  divide  una  tierra  labrantía. 

SOLECISME  , s.  m.  (gram. ) Solecismo: 
yerro  en  la  construcción , ó concordancia. 

SOLEIL , s.  m.  Sol : díccse  del  planeta. 
||  Viril : en  que  se  jpone  la  hostia  en  la  cus- 
todia. j|  Girasol  : cierta  flor.  ||  ( í/uim . ) Sol: 
es  el  oro  en  la  clase  de  los  metales.  ||  ( fig.) 
Sol  , lumbrera  : todo  lo  qtic  da  luz  física  , 
Ó moral.  ||  ( id. ) Díccse  : adore r le  soled  le- 
vanl : volverse  al  sol  que  nace : seguir  y adu- 
lar al  que  empieza  á tener  valimiento  t ó se 
espera  que  lo  tenga  pronto.  ||  Coito  de  soled. 
V.  Coa:,. 

SOLENNEL,  ELLE,  adj.  Solemne  : he- 
cho con  pompa  y ceremonia  pública.  ||  { for .) 
Solemne  : autentico  , cou  todas  las  formali- 
dades de  estilo. 

SOLENNELLEMENT,  ady.  Solemne- 
mente. 

SOLENNISATION  , s.  f Solemniza- 
ción , celebración . , 

SOLENNISE  , ÉE  , p-  p- y adj.  Solem- 
nizado. 

SOLENNISER  , y.  a.  Solemnizar  : ce- 
lebrar solemnemente. 

SOLENNITÉ  , s.f.  Solemnidad  , pona- 
pa  , magnificencia.  (|  Solemnidad  , Gesta. 

SOLENNITÉS, s.f  pl.  Solemnidades, 
formalidades  : que  piden  las  leyes  en  los 
contratos. 

*SOLETARD  , s.  m.  Tierra  saponaria. 
V.  S medite. 

SOLFEGE , s.  m.  (mili. ) Solfeo  : la 
acción  y estudio  de  solfear. 

SOLFIÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Solfeado. 

SOLFIER  , y.  a.  Solfear  , cantar  sol- 
feando. 

SOLIDAIRE , adj.  m.yf.  {for. ) Soli- 
dario. Dicese  de  los  deudores  ó fiadores  in 
sólidum  y y de  la  obligación  cortraida  por 
estos. 

SOLID AIREMENT , ady.  {for. ) In  só- 

lidum. 

SOLIDARITE,  s.f.  Calidad  de  las  obli- 
gaciones in  sólidum. 

SOLIDE , adj.  m.yf  Sólido  : consis- 
tente. ||  Sólido  : fuerte , firme.  |]  Sólido  : 

„ compacto,  macizo.  ||  {fig-)  Sólido  : verda- 
dero , real , efectivo  , hablando  de  cosas.  || 
( id. ) Solido  : cabal , seguro  , hablando  de 
personas. 

. SOLIDE  , s.  m.  { mat.  ) Sólido.  Díccse 
de  todo  cuerpo  considerado  como  teniendo 
las  tres  dimensiones,  largo,  alto,  y prof- 
undo. 

SOLIDEMENT , ady.  Sólidamente,  con 

solidez. 

SOLJDITE,  s.f.  Solidez  : calidad  de  lo 


que  es  sólido , así  en  lo  físico  como  en  lo 
mora).  j|  {for.)  Calidad  de  las  obligacioucs 
in  sólidum. 

SOLI  LOQUE  , s.  m.  Soliloquio  : con- 
versación de  una  persona  consigo  sola.  En 
las  piezas  de  teatro  se  llama  monologue  , 
monólogo. 

SOLÍNS  , s.  m.  pl.  Rovcdillas  , vanos  : 
espacios  entre  los  tirantes  que  sostienen  un 
piso  ó techo. 

SOLI  PEDE  , adj.  m.yf  Solípcdo  : se 
dice  de  las  bestias  de  pezuña  cerrada  ó eute- 
ra  , como  las  caballerías. 

SOLITAIRE , adj.  m.yf  Solitario  : que 
gusta  de  soledad  , ó que  vive  en  ella.  ||  Soli- 
tario , solo  , desierto  : hablando  de  sitios  ó 
parage».  ¡|  Solitaria  : lombriz  larguísima  y 
plana  que  se  cria  en  los  intestinos. 

SOLITAIRE,  s.  m . Solitario  : juego  pa- 
ra uno  solo.  ¡|  Solitario  : di  cese  del  que  vive 
en  el  verrao  , ó hace  vida  eremítica. 

SOLlTAíftEMENT  , atlf.  Seliurit- 

mente. 

S0L1TUDE , s.f  Soledad:  la  falta  de 
compañía.  |J  Soledad  : desierto  , yermo. 

SOUVE  , s.  f.  ( carp . ) Carrera  : viga 
grande.  II  Pelile  salive  ; vigueta. 

* SOLIVEAU  , s.  m.  {carp.  ) Alfagía.  J 
Barrate. 

14  SOLLE-BATTÜ  , UE , adj.  V.  SU- 

batu. 

SOLLIQTATION , s.f.  Solicitación. 

SOLLICITÉ  , ÉE  , p .p.  y adj . Solicit.i- 
do  : inducido.  ||  Requerido , instado.  ||  Agen- 
ciado , ú diligenciado. 

SOLLICITER , y.  a.  Solicitar  , inducir, 
incitar  : á hacer  alguna  cosa.  J|  Solicitar  , 
requerir  , instar  : con  promesas  á algún  j 
condescendencia  amorosa.  j|  Seguir  : diligen- 
ciar un  negocio  , un  pleyto  : cuidar  de  ti , 
correr  con  las  diligencias.  ||  Ir  á visitar , á 
instar  , á recomendar  : un  asunto  ó pleyto  a 
un  juez , relator  , etc.  ||  SoUiciter  ses  juges , 
son  rapporteur , etc. 

SOLL1G1TEUR  , s.  m.  Solicitador  ,ó 
diligenciero  , agente  , ó procurador  : de  un 
negocio. 

SOLLICITUDE  , s.f.  Solicitud  : cuida- 
do , afan.  ||  La  sollicituile  pastornle  : la  so* 
licitud  , ó zelo  pastoral.  |j  ¡m  sollicitudc  des 
églises  : la  solicitud  de  las  iglesias.  ||  Aes  sol- 
licitudes  du  siéele  : los  cuidados  ó afanes 
del  siglo. 

SüLO  , s.  m.  Solo.  Dicese  en  la  música 
de  la  composición  que  canta  ó toca  uno 
solo. 

SOLSTICE  , s.  m.  { asir.  ) Solsticio  . 
tiempo  en  que  el  sol  está  mas  distante  dd 
eqoador. 

SOLSTICIAL,  ALE,  adj.  Solsticial. 

SOLUBLE , adj.  m.  y f.  Soluble  : lo  que 
se  puede  desleír  ó liquidar.  ||  Disoluble , y so- 
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luble  : que  se  puede  disolver  ó resolver  , 
como  un  argumento  , ó un  problema. 

SOLUTION  , s.  /'  Solución  : de  un  ar- 
gumento ó dificultad.  ||  Resolución  : de  un 
problema.  ¡|  [Jor.)  Solución  : pago.  ||  (quim.) 
Solución  : desleimiento  de  una  cosa  solida 
en  el  agua. 

SOLVABILITÉ,  s.f  Caudal : medios  , 
posibles  , con  que  pagar  : solvencia. 

SO  LV  A BLE  , adj.  m.  y f Solvente: 
abonado  pava  pagar. 

t SOM  ACHE,  adj.  V.  * Saumache. 

SOM  ATOLOGIE, s.f  Somatología : tra- 
tado de  bis  parles  sólidas  del  cuerpo  humano. 

SOMBRE,  adj.  m.  yf.  Sombrío  : obs- 
curo , opaco  , lóbrego.  Usase  de  estas  voces 
según  las  cosas  de  que  se  habla.  ||  {fifí'  ) 
Opaco , triste,  melancólico , lúgubre.  \\  Cou- 
lettrs  sombres  : colores  obscuros  , apagarlos  , 
sin  brillo. 

SOM  BRER  , ♦>.  n.  { náuL ) Zozobrar  : una 
embarcación  en  un  uracan  navegando.  Som- 
brer  sous  railes. 

♦ SOMMAGE  , S.  m.  Tributo  que  se  pa- 
gaba por  las  caballerías  de  carga. 

SOMMAIRE  , atlj.  rn.  yf.  Snmário  : 
abreviado,  com  pendí  oso.  ||/q/orro<2l«o«  sorn- 
nuiire  : sumaria  in formación. 

SOMMA1RKMENT , adv.  Sumariamen- 
te , en  compendio. 

SOMMATIUN  , s.  f (for.  ) Notifica- 
ción. ||  Requerimiento  : para  que  alguno  ha- 
ga , ú obedezca.  ||  Intimación  : á un  gober- 
nador tic  una  plaza  enemiga  para  que  la  en- 
tregue. ||  La  operación  de  sumar  muchas 
cantidades  : en  matemática. 

SOM  ME  , s.f  Suma  : en  obras  teológi- 
cas es  el  compendio  tic  otra  mas  extensa  , 
como  la Sommc de  Saint-Thomas , la  Suma 
de  Santo  Tomas.  ¡|  Carga  : la  que  lleva  ó 
puede  ilevar  una  caballería.  ||  Suma  : cierta 
cantidad  de  dinero.  ||  Béíe  de  sommc  : acé- 
mila , caballería  de  carga. í|  Sommc  d’ argén t : 
Cantidad  de.  dinero,  ||  Somme  tolale  : la 
suata  total , ó el  total.  }|  Une  somme  de  blé: 
una  carga  de  trigo.  ||  Sommc  de  clous : doce 
millares  de  clavos.  ||  Poisson  de  somme  : 
jicscado  fresco  aporreado  en  el  camino , ó 
traillo  en  cargas.  i|  Un  somme  , adv.  En 
turna,  en  conclusión. 

SOMME  TOUTE,  adv.  ( fam. ) En  rc- 
sumidas  cuentas. 

SOMME  , s.  m.  Un  sueño,  una  dormi- 
da , el  acto  de  dormir  , y el  tiempo  que  se 
duerme.  [|  Faite  un  leger  somme  : echar  un 
aacñccito , descabezar  el  sueño. 

SOMMÉ,ÉE,  p.  p.y  adj . Sumado.  || 
( Blas. ) Dícese  piéce  sommée  : pieza  suj>era- 
da  , que  tiene  otra  encima. 

SÓMME1L,  s.  m. 'Sueño  : lagaña  de 
dormir  , y el  mismo  dormir.  ||  [fig • ) Sueño, 
indolencia,  descuido. 


SOMMEILLER , *>.  n.  Dormitar.  ||  Tra- 
bajar con  galbana,  de  malagana  : con  des- 
cuido. 

SOMMELIER,  IÉRE,  subst.  IV*pen- 
sero  , ó tamhit-n  repostero  : aquel  ó aquella 
que  en  una  couiuuiuad  ó casa  grande  tiene 
el  cargo  de  guardar  la  vaxilla  , ropa  de 
mesa  , el  pan , el  vino  , y los  1 ¡coreé.  En 
varias  oficinas  y ministerios  de  palacio  se 
llama  Sumiller  el  que  cuida  de  la  panetería  , 

«le  la  cava  , etc. 

SOMMELLERIE , s.  f.  Sumillería  : ha- 
blando del  oficio  de  despensero  , ó reposte- 
ro : en  una  comunidad  , ó casa  grande. 

SOMMER  , v.  a.  Sumar  : una  cuenta.  |1 
||  Notificar  , requerir  : por  auto  de  juez,  ¡j 
Intimar  : la  rendición  á una  plaza. 

SOMMET , s.  f Cumbre,  cima,  rema- 
te, coronilla  , copa  : punta  , lo  mas  alto  de 
qualquier  cosa  ; y según  esta  fuere  se  le  apli- 
can estas  voces,  jj  (fig.)  Cumh.c  * ápice  : del 
favor  , de  la  fortuna  , de  la  gloria , etc.  || 

( geom .)  Dícese  : somme t ¿Tune  courbe  : el 
vértice.  l{  Montngnc  au  doublc  sommet : el 
monte  Parnaso. 

SOMMETS,  piar,  (botón.)  Ápices  , 
borlillas. 

SOMMIER,  s.  m.  Acémila,  cabalgadu- 
ra, bestia  de  caiga.  ||  Viga  «le  prensa  , ó de 
molino.  ||  Colchón  de  cerda.  ||  Secreto  : 
caxon  de  ios  órganos  para  recibir  el  viento  de 
los  fuelles.  ||  Director  de  carruages  en  la  casa 
real.  ||  ( arq.  ) Sotabanco  de  arco  , ó bóveda. 

||  Sommier  de  ponl-levis  : asiento  de  un 
pHctiLc  levadizo.  ||  Sommier  d'un  ccintre  t 
bolsines.  ||  Libro  de  registro  en  rentas. 

* SOMMIKRE,  s.  m.  Paño  de  Somier*. 
SOM  MI  FE , s.f.  ( botón. ) Copa  ó cima : 

«1c  un  árbol.  j|  Los  extremos  óqmntas  : de 
las  verbas. 

SOMN AMBULE , s.  m.  Somnámbulo  : 
el  que  de  noche  estando  dormido  se  levanta 
de  la  cama , y anda  como  si  estuviera  des- 
pierto. 

* SOMNAMBU LISME , s.  m.  Somnam- 
bulismo : enfermedad  del  somnámbulo. 

SOMNIFÉRE,  adj.  rn. y f Soporífero, 
narcótico  : que  adormece, 

SOMPrUAlRE,  adj.  m.yf.  Suntuario: 
concerniente  al  arreglo  , ó supresión  de  gas- 
tos. 

SOMPTUEUSEMENT,  adu.  Suntuosa- 
mente. 

SOMPTUEUX  ,.EUSE,  adj.  Suntuoso. 
SOMP  rUOSlTÉ , s.  J.  Suntuosidad  , 

aparato  costoso. 

SON , SA  , SES , pron.  poses.  m.yf. 
Su  , mi*.  ||  .ion  man : su  marido.  Sajem - , 
me  : mi  íuugcr.  Sus  enfans  : sus  liijos. 

SON  , i.  m.  Salvado  : ilel  trigo  molido. 

||  Sonido  : ruido  <jue  os  objeto  ilcl  oido. 
j|  Son  Jet  cloehes : tañido  de  la*  cajnj  aua*. 
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||  Son  t Ies  trompeltes  ; son  , 6 toque  de  las 
trompetas.  ¡|  Son  <!u  riolon , de  la  guitarro , 
etc.  : son  del  violiu  : son , ó tañido  de  la 
guitarra  , etc. 

SONAT,  s.  m.  Baldes  : piel  de  carnero 
curtida  en  blanco. 

SON ATE  , s.J.  Sonata  : pieza  de  mú- 
sica instrumental. 

SONDE,  s.  f.  Sonda,  escandallo  : de 
que  usan  los  marinos.  ||  Tienta,  sonda:  de 
que  usan  los  cirujanos.  ||  Plomada  : de  que 
u*an  los  jictcadores. 

SONDÉ,  ÉE , p.  p.  y <*dj.  Sondado,  y 
•ondeado. 

SONDER  , v.  a.  Sondar  , y sondear: 
una  costa,  un  puerto,  uu  rio.  ||  Tentar, 
meter  la  tienta  el  cirujano.  ||  ( fig>)  Son- 
dear : querer  penetrar  con  disimulo  el  se- 
creto, 6 ánimo  de  otro.  j|  Sonder  le  gué , U 
terrein  ; tentar  el  vado,  el  terreno. 

SONDELR  , s.  rn.  Soudador,  ósondea- 
dor  : el  que  sondea. 

SONGE , s.  m.  Sueño , fantasía , imagi- 
nación del  que  duerme.  |f  (fig-)  Sueño: 
dicese  de  toda  cosa  vana  , tramito!  ia , ó ima- 
ginaria. ||  En  songo , adv.  En  sueños,  entre' 
sueños.  ||  Pas  méate  en  songo  : ni  por  sue- 
ño, ni  por  pienso. 

SONGE-tiHEOX  , s.  m.  Pensativo  : me- 
lancólico , que  hace  calendarios  ó almana- 
ques , que  trac  máquina  en  la  cabeza. 

SONGE-MAL1CE,  s.  nt.yf.  Maligno, 
malo , perverso. 

SONGER  , v.  n.  Soñar  : durmiendo.  || 
Pensar,  tener  elpensamicuto : en  alguna  cosa. 

||  Arpioi  songez  t/ous  ? ¿En  que  piensa 
vmd.  r ||  Pensar  : tener  cuidado  , no  olvi- 
dar. ||  Tener  ánimo,  intención  : de  hacer 
alguna  cosa. 

SONGEUR  , s.  m.  {fam. ) Soñador  : el 
que  cuenta  sueños  , ó desvarios.  ||  ( joc .)  Pa- 
trañero : el  que  cuenta  patrañas,  v se  las 
cree.  1 1 Cogitabundo  , pensativo,  «íistraido.  ! 
• SONICA»  vdv.  (Jatn . ) A punto,  justo. 

SONNA1ÉLE , s.  f.  Cencerro , campa- 
nilla : que  llevan  las  caballerías. 

SONNA1LLER,  u.  a.  (joc.)  Cencer- 
rear, campanear  , campanillear. 

SONNANT  , ANTE  , adj.  Sonante  , 
sonoro , que  suena  , ó tiene  un  son  claro. 

||  H^r logo , mnntre  sonnante  : re  lux  , ó 
muestra,  que  da  las  horas.  ||  A l'heure  son- 
nante : á la  hora  horada , al  dar  la  hora , á 
la  hora  en  punto.  ||  P ayer  en  e ¿peces  ¿mi- 
nante* : pagar  en  moneda  efectiva , en  di- 
nero físico. 

SONNE , EE  , p.  p.jr  adj.  Sonado  : to- 
cado , dado. 

SONNER,  \f.  a.  Sonar  : tocar,  tañer.  || 
tSonner les  cloihes  : tocar  las  campanas,  ó 
repicar.  ||  Somier  pour  les  morís  , clamo- 
rear , tañer  á muerto  ¿ ó somier  le  tripas  , 


doblar,  que  es  lo  mismo.  U Somier  la  charge: 
tocar  al  ataque , á degüello.  j|  Somier  ¿a  re- 
máte : tocar  la  retirada  , ó la  retreta.  ||  Son- 
ner  la  trompcUc  : tocar  el  clarín.  ||  Somier 
la  boutcsclle  : tocar  á botasilla  , á montar. 

SONNER  , v.  n.  Sonar  : dar  ó hacer  so- 
nido. ||  £ fig . y fam. ) Dícese  : faine  sonríe r 
bien  fuiut  : subir  de  punto , poner  en  las 
nubes  , encarecer  , ponderar  : sus  méritos  , 
sus  servicios , etc. 

SONNERIE , s.f.  Campaneo,  ó repi- 
que. ||  Juego  de  campanas  de  una  torre. 

SONNET , s.  m.  Soneto : composición 
métrica  de  catorce  versos. 

SONNETTE  , s.f.  Campanilla  , cimba- 
lillo : y también  cascabel.  ||  5 laza  : para  cla- 
var estacas. 

SUNNEUR,  s.  m.  Campanero  : el  que 
toca  las  campanas. 

SONNEZ , s.  m.  Senas  : las  parejas  de 
seis  en  el  juego  de  chaquete. 

SONORE,  adj.  m.yf. Sonoro : de  buen 
sonido. 

SOPEUR,t.  f.  Sopor  : adormecimiento. 

SOPHA  , SOPHI , V.  Safa,  sofi. 

* SOPH1E,  (gcogr.)  Sofía  : ciudad  de 
la  Bulgaria. 

SOÍ*HlE,s./!  Amacho,  sabiduría  de 
los  cirujanos : planta. 

SOPH1SME,  s.  m.  Sofisma  : argumento 
capcioso  ó falso. 

SOPHISTE,  s.  m.Sophista:  se  llamaba 
así  antiguamente  á los  que  profesaban  la  fi- 
losofía y la  retórica.  ||  Solista  : el  que  aigute 
con  sofismas. 

SOPlilSTIQUE , adj.m.y  f Sofístico: 
impostor. 

SOPH1STIQCE , EE, p.  p.y  adj . Adul- 
terado : falsificado  , sofisticado. 

SOPHISTIQCER  , v.  a.  Sofisticar  : ha- 
cer sofismos.  ||  Falsificar,  alterar,  adulterar 
alguna  cosa. 

SOPHISTIQUERIE  , s.  f Sofistería  : 
aparente  y fingida  sutileza  de  las  razones.  j| 
Adulteración  : de  drogas  , licoies  , ele. 

SOPHISTIQÜEUR,  t.  m.  Falsificador, 
adulterador  : el  que  vende  gencios  adultera- 
dos. 

SOPHONISTES , s.  m.  pl.  Sofon  islas  : 
magistrados  de  Atenas , especie  de  censores. 

SUPURA  TI F , IVE  , adj.  Soporífero  : 
narcótico,  loque  causa  sueño.  Usase  tam- 
bién como  substantivo. 

SOPORKLX  . EL  SE , adj.  Soporoso,  sa. 
SOPOR1FERE  ó SOPOJuFlQUE  , 

adj. y s.  Soporífero. 

SOR , adj.  Soro  : el  halcón  de  un 
año.  jl/fmrí/i  sor  : pasas  de  sol.  V.  Sol. 

SORBE,  s.f.  Serba  : cierta  fruta. 

SORBET,  s.  m.  Sorbete  : bebida  do  tito 
en  Turquía. 

SORBIER,*.  m.  Serbal  cultivado.  |¡  Sor- 
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bier  de  chas  se  urs  : Serbal  silvestre,  o ríe 
cazadores. 

SOKBONIQtUE  , s.  f Sorbónica  : una 
«Ir  Ins  conclusiones  que  *c  defendían  por  los 
hn«  Iiilb-rc»  en  teología. 

SORBONISTE,  s.  m.  Doctor  de  la  Sor- 
bnna.  , 

SORBOIM,  s.f  Sorbona  : casa  ó co- 
legio de  la  facultad  de  teología  que  había 
en  París. 

St  MU  IELLERTS  , s.f.  Hechicería»  bru- 
jería* ||  l'ncauto  : dícese  en  estilo  festivo 
de  lo  que  parece  sobrenatural.  « 

SO  KC1ER , 1EKE  , suf  st.  Hechicero  , 
bi  ujo.  II  (pra%>. ) Diente  : néü'e  pos  grnnd 
Morder  : no  ser  un  gran  diablo  , no  ser  gran 
sacristán  , no  ser  muy  hábil  ni  ostulo.  [|  [fíg* 
y vnfg.)  Dicese  : uiciix  snrcier , túeilíe  sor- 
cicre  : zorro  viejo  , zona  vieja  , zorrastrón  , 
zorrastrona. 

SORD1DE,  adj.  Sórdido  : indecente  , 
vil , hablando  de  los  avaros  P y de  sus  lu- 
cros , v operaciones. 

SOftlnDEMENT  , adv.  Sórdidamente: 
ruinuiente , con  tacañee úu 

SORD1DITÉ,  s.f.  Sordidez  : mezquin- 
dad. 

SORER  , v.  a . V.  Stntner. 

* SORGO , ó SORGL'E , s.  m.  Alcandía: 
planta. 

* SORI  ó SORY  , s.  m.  V.  Saury. 

#SOWE,  s.f.  Lana  segoviann. 

• * SORL1NGUES  , (gcogr. ) Sorl ingas  : 
islas  del  mar  de  Bretaña. 

SORN ETTE , s.  f.  Patarata  , chilindri- 
na . fruslería  , cnmircillo.  L'sasc  rcgolar- 
meiitc  en  plural. 

SOROR! AL,  ALE  , adj.  (for.)  Derecho 
de  hermandad  , y mas  bien  lo  que  pertenece 
ii  la  hermana. 

♦SORORIANT,  ANTE,  adj.  Que  crece, 
se  hincha  y aumenta,  como  el  pecho  á las 
doncellas. 

SORT,  j.  m.  Suerte,  fottuna  : hablando 
de  las  personas.  ||  Suerte  , destino , liado  : 
baldando  de  las  cosas.  j|  Sortilegio,  agüero. 
||  Tirer  au  sort : echar  suertes.  ||  I¿e  sorl  en 
est  jeté  ; la  suerte  está  echada.  ||  Sort  primr 
cipal : la  cantidad  principal  en  una  herencia. 

SORTABLE,  adj.  m.  y f Correspon- 
diente , adeqrnodo. 

SOUTH  , s.  f Snertc  : especie,  calaña  , 
genero.  ||  Stiérte  : calidad,  condición.  ||  De 
so  ríe  que...  en  sorte  que...  de  modo  que... 
Parlcr  a quetquun  de  bonne  sorte  : decirle 
á uno  quanlas  son  cinco. 

SOR  ri , ÍE , p.  p.  y adj.  Salido. 

SOKTíE , s.f.  Salida  : acción  de  salir. 
||  Salida  : parage  por  donde  se  sale.  j|  Sali- 
da, exportación  : de  mercaderías,  frutos, 
etc. , á los  países  extranjeros.  jl  Salida  : ata- 
que de  (os  i i nados  contra  los  Miradores.  ¡1 


( ftg.  y fam. ) Dicese  : fitire  une  sortic  sur 
que/quun  : echarse  encima  de  alguno , 
echársele  de  repeso,  decirle  palabras  dura». 

SORTILÉÜE,  s.  m.  Sortilegio,  male- 
ficio , hechizo. 

SUR  TIR  , v.  n.  Salir  : pasar  de  dentro  á 
fuera.  Tiene  unos  mismo»  usos  en  ambas 
lenguas. 

SURTIR , s.  m.  Salida.  }|  Au  sortirde... 
a la  salida  de... 

SORTlR , c.  a.  (for. ) Surtir  efecto  , 
efectuarse. 

* SORY , s.  m.  Sori  : cuerpo  metálico  : 
tierra  vitriólica. 

SOT , O TTE , adj.  Robo , tonto , necio , 
mentecato.  Usase  algunas  veces  como  »ub»- 
tantivo. 

SOTIE , s.f.  Nombre  de  las  primitivas 
farsas  del  teatro  francés  : entre  nosotros 
gangarilla. 

SOT-L’Y-LAISSE , s.  m.  Pedazo  rega- 
lado de  las  aves  asadas  , que  está  sobre  la 
rabadilla. 

SOTTEMENT , adv.  Tontamente,  na- 
cí a ni  cute. 

SO'ITISE , s.  J.  Tontería , necedad , bo- 
hena. Di  cese  de  la  calidad  del  que  es  tonto  , 
V de  sus  efectos  por  las  acciones  ó dichos.  |j 
Indecencia  : palabra  ó acción  libre  contra  eá 
pudor. 

SOTTISIKR , s.  m.  [ fam. ) Colección  de 
cuentos , cauciones,  letrillas,  y chistes  verdes, 
ó colorados.  ||  (id.)  Decidor  verde,  de  cosa* 
indecentes. 

SOU  , s.  m.  Sueldo  : moneda.  ||  Au  sou 
lii'i'e  : á sueldo  por  libra , sueldo  á libra  , es- 
to es,  á prorala,  proporción  guardada.  || 
Jusquau  dernier  sou  : hasta  el  ultimo  quar- 
to  , ó maravedí.  ||  (fam.  ) Díccse  : navoir 
pos  le  sou : no  tener  uuquarlo,  estar  »in  blan- 
ca, sin  cruz. 

* SOU  ABE , (geogr. ) Suabio , antes  Suiw 
via. 

* SOU  BARRE , s.  f V.  Sous-barbe. 

SOU  BASSEMENT , s.  m.  Basamento  : 

es  voz  de  arquitectura.  ||  Rodapié  : de  uua 
cama. 

* SOU  BISE  9 (gcogr.)  Subisa  : villa  do 
Francia. 

SOUBRES AU'JT,  s.  m.  Brinco  : respingo 
que  da  un  caballo.  ¡|  (Jig. ) Sobresalto , re- 
pullo, susto  repentino. 

SOUBRET  TE , i./CriadiU : por  despre- 
cio se  dice  de  las  doncellas  de  servir.  Así  se 
llama  en  los  papeles  de  comedia  á la  que  ha- 
ce de  confidente,  que  es  nuestra  graciosa. 

SOU BRE V ESTE , s.f.  Sobrevesta:  sayo 
sin  mangas. 

* SOUBUSE  , s.  f Pigargo  : ave  de 
rapiña. 

SOUCHE,.^.^.'  Cepa,  espigón  : la  parte 
del  tronco  de  un  árbol  unida  á las  raíces-  d 
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^ fig.)  Cepa  , tronco  : primero  de  una  casa 
ó linoge.  [I  ( id. ) Tronco , zoquete  : estólido  , 
tonto.  |]  Sottch*  de  cheminée : el  cañón  de 
la  chimenea  que  sale  fuera  del  tejado. 

SOUCilET  , s.  m.  Piedra  yusera,  ó sole- 
< ra  : es  la  común , que  se  saca  de  una  cantera. 

||  Juncia  : junco  oloroso,  planta.  ||  Ave  an- 
fibia parecida  al  pato.  ||d'ouc/#c/  tí hule : cúr- 
cuma. ||  Souchet  tong : esquinan to  ó ^>aj a de 
meca , planta. 

SOUCH.ETAGE , s.  m.  Visita  de  talas  y 
cortas  de  muderas  en  los  montes.  ||  Morca 
que  se  pone  á los  árboles  que  se  lian  de  cor- 
tar.   

SOUCHETEUR , s.  m.  Perito  en  la  corta 
de  montes  y maderas. 

*SOUCHEVER,  v.  a.  Socavar  : quitar  en 
las  canteras  las  piedras  soleras  que  sirveu  de 
base  á las  grandes. 

♦SOüCHEVEURjí.  tu.  Sacadordc  piedra 
en  las  canteros. 

SODCI,  s.  m.  Cuidado:  zozobra  : inquie- 
tud , desasosiego  del  ánimo.  ||  Caléndula : 
flor  de  todos  los  meses. 

SOUC1ER  (SE) , v.  r.  Tener  cuidado 
ó pena  : inquietarse , ó fatigarse  de  p por  al- 
guaacosa.  |¡  Estima^:  hacer  caso.  Usase  co- 
munmente con  la  partícula  negativa.  j|  II  se 
soucie  peu  de  votre  estime  : poco  caso  hace 
£ : vuestro  afecto. 

SOUCIEUX , EUSE,  adj.  Receloso  : in- 
quieto : cuidadoso. 

SOUCOUPE , s.  f.  Salvilla  : en  que  se 
sirven  los  vasos  de  bebida.  ||  Platillo  : en  que 
te  pone  la  taza,  xicara,  ó copa. 

SOUDAJN , adv.  De  súbito , de  repente , 
al  instante. 

SOUDAIN,  ADÍE,  adj.  Súbito,  subi- 
táneo : pronto,  repentino. 

SOUDAINEMEIST  , adv.  Repentina- 
mente, súbitamente.  A 

SOUDAN , s.  m.  Wldan  : titulo  que  se 
da  á algunos  príncipes  mahometanos. 

SOUDARD , s.  m.  ( fam . ) Soldadon  , 
militaron.  ||  Vieux  sondará : soldado  viejo  , 
por  veterano. 

SOU  DE,  s.  f.  Sosa  : planta,  de  cuyas  ce- 
nizas se  saca  la  sal  alcalina  , limitada  también 
tosa , con  la  qnal  se  haced  vidrio,  y el xabon. 
||  ( quim ) Sosa  : el  álcali  puro  de  la  sal  de 
sosa , que  áyitos  se  llamaba  alcali  mineral. 

SOLDE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Soldado. 

SOLDER , a.  a.  Soldar:  pegar  y unir  dos 
pedazos  de  metal. 

SOUD1YISER , v.  a.  Subdividir. 

♦SOLDOIR , s.  m.  Soldador-IJEsqiindra- 
dor  ; para  formar  las  hachas  de  quatro  pabi- 
los. 

SOUDOYÉ,  ÉE  , p.  p.y  adj.  Pagado , á 

sueldo. 

SOL DOVER,  i*,  a.  Pagar,  mantener, 
tener  jí*  su  sueldo  ; la  tropa  4 y soldados. 


SOUDRE,  v.  a.  ( usado  solo  en  infiniti- 
vo. ) Soltar  : resolver  una  dificultad , un  ar- 
gumentó. V.  Resondre. 

SOUDRILLE , s.  ni.  ( voz  de  desprecio. ) 
Soldado  matrero. 

SOLDURE , s.f.  Soldadura.  Díccsc  de  la 
acción  de  soldar , y de  la  obra  del  que  suelda, 
V del  paraje  por  donde  se  ha  soldado. 

SOU1TERT  , ERTE  9p.p.y  adj.  Pade- 
cido , sufrido.  Y . SoaJJrir. 

SOI  FFLAGK,  s.  m.  FI  arte  de  soplar 
en  las  fábricas  de  ci  istal , y hornos  de  vidrio. 
||  Sopladla  : la  acción  de  soplar.  ||  { ruiut.  ) 
Embon  : aumento  de  forro  para  dar  mas 
manga  al  navio. 

SOLEELE  , s.  m.  Soplo  : ayre  impelido 
que  se  arroja  por  la  l>oca.  j|  Soplo : aliento  T 
respiración.  ||  SntiJJle  de  vent : soplo , alien- 
to , l>ocanadn#de  ayre. 

SOLTFLE,  KE,  p.  p.  yr  adj.  Sopla- 
do. 

SOUFFLER  , v.  a.  y Soplar  : con  la 
boca.  ||  Soplar  con  fuelles.  ||  Soplar  .*  quitar 
alguna  cosa  con  el  soplo.  ||  ( Jig. ) Soplar  : 
apuntar  á otro  la  especie  que  ha  de  decir.  (| 
(id. ) Soplar  : imbuir , sugerir. ||  {Jig.  Y fam.) 
Soplar  : quitar , hurtar tdguna  cosa  con  lige- 
reza y disimulo.  ||  Soplar  la  pieza  en  el  jue- 
go de  damas.  |j  Embonar : dar  una  recorrida 
al  casco  de  uh  navio  maltratado.  |¡  Entonar  : 
levantar  los  fuelles  del  órgano.  ||  [ fam. ) Dí- 
cesc  : ríe  pas  soujflcr  : no  resollar  : no  respi- 
rar : no  decir  esta  boca  es  mía.  ||  Smiffler  un 
cu/20/1 : disparar  un  cañón  con  pólvora  sola 
p.*ira  limpiarle.  ||  ( prov. ) Dicese : soufllerte 
Jt'oid  et  le  chaud  : hacer  á dos  palos  , alabar 
v vituperar  á una  persona  ó cosa. 

* SOLI  FLERIE,  s.f.  Los  fuelles  del  ór- 
gano , la  acción  de  darles  ayre. 

SOUFFLEr , s.  m.  Fu  el  Je  : para  hacer  q 
dar  avre.  ||  Fuelle  : toldo  de  una  calesa  que 
se  dobla  y recoge  otras.  ||  Bofetada  , bofetón : 
y también  un  reves.  J|  (Jig.  y jam.)  Bofeta- 
da : desavíe,  chasco. 

SOL l' FLErADE , s.f.  Bofeteo : abofe- 
tadura  : bofetones  dados  unos  tras  otros. 

SOUFFLETE , EE,  p.p.y  adj.  Abofe- 
teado : dado  de  bofetadas. 

SOLTFLETEU  , V.  a.  Abofetear  : dar 
de  bofetadas  « uno. 

SOUFFLEUR  , EUSE,  suhst  Soplador: 
el  que  sopla  con  los  fuelles. 

áOUFTLKUR  , s.  m.  Apuntador:  de  al- 
guno que  habla  en  público  , como  en  los  tea- 
tros. ||  Alquimista , ó el  que  busca  la  piedra 
filosofal.  Y . Physelere.  || SouJ/leurd arques; 
entonador  : d que  da  ayre  á los  fuelles  ddl 
óigano. 

SOÜFFLURE 9s.f.  Viento  , reboliidura: 
el  hueco  que  se  halla  dentro  de  una  pieza  ríe 
metal  por  mal  fundida.  (|  Venteadura . es  de- 
fecto cu  la*  madera. 
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SOUFFRANCE , s.f.  Dolor,  tormento, 
pena,  trabajo  : dtl  que  padece.  ||  [for.)  To- 
lerancia : de  no  impedir  que  se  haga  una  cosa 
teniendo  derecho  para  impedirlo.  j|  ( id.  ) Es- 
pera , plazo  : que  da  el  señor  al  vasallo  ó 
enfiteuta.  ||  Ardele  en  sauffrance : partida 
reparada  , la  que  se  dexa  de  abonar  en  una 
cuenta  por  no  traer  ]i*4  documentos  justifi- 
cativos. * 

SOUFFRANT,  ANTE,  adj.  Padecien- 
te, doliente,  paciente:  el  que  padece  ó 'está 
padeciendo  males  ó trabajos.  ||  Paciente  , su- 
frido : que  aguanta  , sufre  , ó tolera. 

SOUFFRE  - DOLE  EUR , s.  m . (fam. ) 
El  burro , el  macho : el  que  lleva  todo  el  tra- 
bajo de  una  casa , etc. 

SOUFFRETEUX . EUSE,  adj.  (ant.) 
Lazdrado,  lo  mismo  que  lacerado : hoy  pobre 
miserable. 

SüLTFRIR,  v.  a.  y n.  Padecer  : sufrir  : 
aguantar.  Usase  de  estas  voces  conforme  las 
cosas  á que  se  aplican.  ||  Sufrir:  por  permi- 
tir , y también  por  admitir.  Ccttc  raison  ne 
soujjre  point  de  replique ; esta  razón  no  ad- 
niitc  replica. 

SOUFRE , r.  m.  Azufre  : mineral  pajizo, 
y muy  combustible. 

SOUFRE,  ÉE,  p.  p.  y Azufra- 
do. 

SOUFRER,  y.  a.  Azufrar : sahumar  con 
azufre. \\Soufrer  le  yin : azufrar  el  vino : dar- 
le olor  con  el  azufre. 

*SOUFROiR,s.  m.  Azufrador:  enxuga- 
dor  para  azufrar  medias. 

SO UG  ARDE  , s.f.  Fiador  : de  una  arma 
de  fuego. 

SOUGORGE,  s.  f.  Ahogadero  : la  cor- 
rea del  freuo  que  pasa  por  el  pescuezo  del 
caballo. 

SOUHAFT,  s.  m.  Deseo,  anhelo.  ||  A 
souhaity  ady.  A medida  del  deseo : á pedir 
de  boca.  ||  ( proy .)  Dicese  : vinsur  lai\ccst 
un  souhait : dixo  la  leche  al  vino , bien  veni- 
do seas  amigo. 

SOUHAIT  ABLE,  adj.  m.  y f Desea- 
ble : ar  letecihlg.  » 

SOUHAirE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  De- 

se  ado. 

SOUHAITER , y.  a.  Desear  : apetecer , 
anhelar  lo  que  no  se  posee.  ||  Souhnitcr  le 
bon  joury  le  bon  soirt  etc.  : dar  los  buenos 
dias , las  buenas  tardes , etc.  Es  fórmula  de 
salutación. 

SOUHAITEUR , s.  m.  Apetecedor  : el 
qne  apetece  ó desea. 

SOUILLE,  s.f.  Bañil , baña , revolcade- 
ro : el  charro,  donde  se  revuelca  «1  jabalí. 

SOUILLÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Ensuciado; 
puerco,  tiznado,  sucio,  manchado. 
.SOUILLER  , v.  a.  Manchar,  ensuciar. 
Usase  casi  siempre  en  sentido  moral  : SQuil- 
Icr  sa  conscience , etc. 


SOUILLER  (SE)  , y,  r.  Ensuciarse  : 
mancharse , tiznarse. 

SOUÍLLON,  s.  m.  y f (fam.)  Po rca- 
llon  , porcallona  : lleno  de  manchas.  | (¿*011:/- 
lon  de  cuisine ; fregona  ,y  galopín. 

SOUILUURE,  i./.  Mancha  : lunar.  Di* 

cese  casi  siempre  en  sentido  moral : la  souil- 
lure  da  peché.  C est  une  soiúllure  a sa  répu • 
tation. 

, SOÚL , OÜLE  , adj.  Harto  , saciado. 
Usase  también  en  lo  moral.  II  Borradlo,  beo- 
do. 

SOULAGÉ  , ÉE  ,p.  p.  y adj.  Aliviado  t 
socorrido. 

SOU  LAGEMENT , s.  m.  Alivio  : mino- 
ración de  trabajo  , de  dolor.  ||  Alivio  , con- 
suelo : hablando  de  penas  , aflicciones: 

SOULAGER , y.  a.  Aliviar,  aligerar  : el 
peso,  la  carga.  ||  Aliviar  : d dolor.  ||  Aliviar, 
templar , las  penas  , las  aflicciones  : conso- 
lar. 

SOULAS,  s.  m.  (dnf.)  Solaz:  consue- 
lo , alivio. 

SOUL  A N T , ANTE , adj.  ( yulg. ) Que 
sacia  , liarla  , llena  : dicese  de  los  manjares 
suculento^. 

SOULE , ÉE , p.  p.y  adj.  Saciado  ^har- 
tado , bario , y también  harto , ó lleno  de 
vino. 

SOULER  , v.  a.  Hartar  , saciar,  Saciar, 
salisfacer  el  ánimo.  ||  Emborrlrchar , erabria- 
gar. 

SOULER  (SE)  , v.  r.  Hartarse,  saciar- 
se. 1 1 Emborracharse  , embriagarse. 

SOULEUR,  s.f.  (Jam.)  Susto,  sobre- 
salto : miedo  repentino. 

SOU  LEVÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Sublevado, 
levantado. 

SOU  LEV  EMENT  , s.  m.  Sublevación  , 

levanta  miento.  \\Souléycme/U  de  cocur  uiáu- 
seas,  arradas,  ganas  de  vomitar. 

SOU  LE  VER,  y,  a.  Levantar,  soleva  n- 
tar : un  peso.  ||  Levantar  en  peso , indignar,  , 
ó excitar  la  indignación  : del  que  oye,  ó ve 
alguna  cosa  injusta,  ó .infame.  ||  Levantar  , 
revolver  el  estómago  , dar  ganas  de  vomitar. 

¡|  Sublevar,  levantar,  tumultuar : gentes. 

SOULEVER , y.  n.  Tener  náuseas , le- 
vantarse el  estómago , darle  á uno  arcada% 

SOULEVER  ( SE)  , v.  r.  Sublevarse  ; re- 
belarse, levantarse 

SOULIER  , s.  m.  Zapato  : calzado.  ||  ll 
ne  gagne  pos  dequoi  ay  oir  des  souliers  ; no 
gana  para  zapatos. 

SOUMJSSION  , s.f.  Sumisión:  defercip 
cia  : obediencia  j v en  plural  son.  .respeto* ., 
rendimientos.  |]  Paire  de  grandes  soumis' 
sions : ofrecerse  á pagar  cierta  cantidad  deter- 
minada. II  a Jait  une  soumission  de  yingt 
mille  liyres  nnur  cette  charge , etc. 

SOUL1GNER , y.  a.  Ra  var  por  ddwxo  ; 
uca  palabra,  ó renglón 
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SOULOIR  , v.  n.  { ant.)  Soler  : lo  mis-  1 
Uio  que  acostumbrar. 

SOUMETTRE,  v.  a.  Someter,  suje- 
tar. 

SOUMETITRE  (SE)  v.  r.  Someterse:  • 
sujetarse,  ponerse  debaxo.  [|  (fon)  Con- 
sentir : la  sentencia  , la  condena. 

SOOIIS  » P • P f <*dj.  Sujetado  : 
sujeto,  sometico , sumiso. 

SOL) MlSSIONN AIRE,  s.  tu.  El  que  haré 
la  oferta  de  pagar  cierta  cantidad  por  una 
obra  , por  nn  empleo , etc. 

SOUM1SSIONIVER  , u.  a.  Proponer  , 
ofrecer  : un  pago  , la  provisión  de  basti- 
mentos ó municiones  s tal  precio , la  adqui- 
sición de  una  propiedad  a tales  condicio- 
nes , etc. 

SOUPAPE  , j.  f Sopapo  : válvula , len- 
güeta de  cuero  que  se  pone  en  el  canon  de 
las  hornijas , y otras  máquinas  de  agua , y de 
viento  también.  • 

SOU PCON,  i.m. Sospecha,  reccIo.¡|Con- 
jetura.  , 

SOUP£ONNÉ , ÉE , p.  p.y  adj.  Sospe- 
chado 

SOUPQONNER,  v.  a.  y n.  Sospechar: 
conjeturar , recelar. 

SOUPCOMM  EUX , EUSE  , adj.  Suspi- 
caz , desconfiado , receloso. 

SOlj^E , s.  j.  Sopa  : «le  pan  después  de 
mojado,  ó .\q0es  de  mojar,  jf  Soupe  au  vin , 
ó an  perroqucl : sopa  en  vino.  Ooupe  a l í- 
vrogne : sopa  borracha.  |]  Ivre  comme  une 
soupc  t !»orracho  como  una  sopa.  ||  7 rom- 
per la  soupe  t mojar  la  sopa.  ||  ( Jig.yjum.) 
Díccse  trempé  comme  une  soupc  i mojado 
como  una  sopa  , hecho  una  sopa  de  agua. 

# SOU  PEA  U ,1.  m.  { agrie.  ) Esteva  del 
arado. 

SOUPENTF,  s.f  Sobradillo,  camaran- 
chón : genero  de  entresuelo  de  tablas  suspen- 
dido. | (Sopantla  : correpn  de  coche. 

SOUPr)R,óSOUPÉ,s  ni.  Cenada  comida 
ordinaria  de  la  noche.  |¡  Soupe  sept  heun  s : 
el  que  cena  temprano : y el  que  no  ve  á na 
die  de  noche. 

SOUPER.  v.  p.  Cenar. 

SOUPESE , EE  , p-  p-  y cudj.  Sompe- 
sado. 

• SOUPESER  , v.  a . Sompesar  á uno  para 
ver  lo  que  pesa. 

SOUPEUR  , s.  m.  Cenador  : el  qftc  hace 
su  prin«:ipa\ comida  da  la  cena. 

♦ SOU f* R , lteE,  J.  {fam.)  Sope- 
ro : aficionado  á sopas. 

**  SOUP1ÉRE,  s.f.  Sopera  : plato  para 
servir  la  sopa. 

SOUPln,  j.  m.  Suspiro.  ||  Aspiración 
pausa  en  la  música.  j|  tSoupir  de  liavehus 
regüeldo.  ||  íe  dernier  soupir:  el  último 
aliento  de  la  vida. 

SOUPIÜS,*.  m.pl.  Amor.lfC’caí  ioljet 


de  mes  soupirs  : es  el  blanco  de  mi  amor  , 
de  mis  ansias. 

SOUPIR A1L,  s.  m.  Lumbrera,  respira- 
dero, ccrccra  : para  que  se  ventile  ó reciba 
luz  una  bodega , cal abozo , etc.  ||  Soupirail 
iTatiueduc  : respiradero,  atabe,  ventosa. 

SOUPlRAlSr  , s.  m.  {jam.)  Amador  : 
enamorado , apasionado. 

SOUPIRER  , n.  Suspirar:  dar  snapi- 
ros.  j|  Suspirar  por...  Anhelar  por...  Ansiar 
alpina  cosa.  Soupircr  aprés  une  charge,  en  . 
\\Soupiaer  pour  une  fernme : penar,  fallecer, 
morirse  por  una  dama. 

♦SOUPJREUR,*.  7n.  Suspirudor  : reque- 
brador , enamorado.  . 

SOUPLE,  atlj.  m.  yf  Flexible,  suave  ; 
manejable  , que  se  dexa  doblar  fácilmente. 

II  ( \PS' ) Flexible  , dócil , obediente  , defe- 
rente : que  se  amaña  á las  circunstancias  , y 
al  carácter  de  las  gentes. 

SOUPLEMEN T , ailv.  Con  humildad, 
con  agrado. 

SOUPLESSE  , s.  f.  Flexibilidad  , agili- 
dad. ||  ( fig. ) Flexibilidad,  ó condesccm leti- 
cia. También  significa  arte , manejo  : en  el 
trato  humano.  |¡  Tours  de  soiqdcsse  : artifi- 
cios , ardides  , trampas  , engaños  disimu- 
lados. 

SOUQUEN1LLE  , s.  f.  Casaron  , cha- 
marreta : que  llevan  los  cocheros , mozos 
de  caballos  , v arrieros  para  no  empor- 
carse quando  trati  pienso , quando  limpian  , 
ele. 

SOURCE,  s.f  Manantial  : fuente,  na- 
cimiento de  agua.  ||  {fig.)  Origen  , prin- 
cipio, raíz  : de  doude  proviene  alguna 
cosa. 

SOURCIL  , s.  777.  Ceja  : las  cejas. J|Dintcl 
de  una  puerta.  ||  {fig. ) Díccse  : Jroncer  fe 
sourcil : tener  entrecejo , ó ceño  : in ostra rx* 
descontento, 

SOURCTLLER , v.  n.  Mover  : arquear  y 
fruncir  las  cejas.  ||  {fig.  y por  i. ) Díccse 
sourcilleux  , tuse  : solxnhio  , hablando  de 
los  montes , riscos , y peñascos  muy  al- 
tos. 

SOURD  , OURDE , adj.  Sordo  : el  que 
4t‘o  puc«le  oir  por  defecto  natural,  ó acc¿- 
dental.  j|  {fig.)  Sordo:  el  que  np  quiete  oir, 
ó hacer  lo  que  se  1c  pide.  ||  ( id.  ) Sordo  : 
inexorable , inflexible  , cpic  no  se  dexa  mover 
por  ruegos,  súplicas  , clamores , etc.  i|  ( ui.) 
Sordo  . apagado  , que  hace  poco  rublo  , m« 
no  suena , ó resuena.  ||  Bruit  sourd : mulo 
sordo , que  suena  poco.  ||  f-"oix  so  urde  : 
voz  apagada.  ||  Laníerne  sourde : farol  fie 
ronda.  ||  Lime  sourde  : lima  sorda.  j|  />r>n- 
feur  sourde : dolor  interior,  ocidto.j|<Var<rk/e? 
pratiques , sourdes  menees  : maniobras  se- 
cretas , ocultos  manejos. 

SOL  RD  , s.  m.  V.  Solomandre. 
SOURDAUD , AUDE  , adj.  ( fym.  ) 


osle 


SOU  ( 8Co  ) SOU 


Sortlmlro  , teniente  tic  oído  , un  poco 
soi  do. 

SOCRDÉMENT , tufa.  Sóidamente  : se- 
cretamente. 

SOURDINE,*./  .Sordina  : instrumento 
mímico.  |[  Sordina : io  «pie  se  pone  á los  ins- 
trumentos de  cuerda  y de  viento  para  apa- 
garles ia  toa.  \\A  la  sourdine , adv.  {Jar». ) 
A la  sordina  :á  cencerros  tapados  : secreta- 
mente , sin  rumor. 

♦SOUKDüN,  s.  m.  Especie  de  almeja 
con  dos  conchas. 

SOURDRE  , v.  n.  Salur  , salir,  brotar  : 
nacer  una  fuente  de  la  tierra. 

♦soertiK,  ( £ro£/‘.^Sur¡a  : lo  mismo 
que  amigamente  Sitia. 

SOURJCEAU  , s.  m.  RatonciUo. 

SOURICIERE , s.  j.  Ratoneia  : trampa 
para  cocer  ratones. 

* SOURIQUOIS  , OISE,  adj.  ( joc . ) 

Ratonesco  : ratonero  : perteneciente  á los 
ratones.  * 

SOURIRE , v.  n.  Sonreírse  : reirse  sin 
ruido  , ó con  disimulo. 

SOURIS , ó SOURIRE  , s.  m.  Sonrisa. 

SOURIS , s.  f.  Ratón  : d ícese  del  ma- 
cho, y de  la  hembra.  ||  Especie  de  marisco 
<!c  una  concha.  [¡Músculo carnoso  adlierente 
ni  hueso  de  la  pierna  de  carnero.  J|  Ternilla 
cíe  la  ventana  de  la  nariz  del  caballo.  j|  Go- 
me : la  distancia  que  hay  en  la  matlo  entre 
el  dedo  pulgar  y el  Índice. 

SOUKNOIS , OISE,  adj.  Cazurro  : ca- 
llado , disimulado.  Como  subjuntivo  se 
toma  regularmente  en  mala  parte , y cor- 
responde á socarrón , solapado. 

SOUS  , prep.  Baxo  : dehaxo.  ||  Tout  ce 
qui  est  sous  le  cid:  todo  k>  que  está  de- 
baxo  del  délo.  11  Sous  pretexte  de...  con 
pretexto  «le...  |l  ras  ser  sous  silente  : pasar 
en  silencio.  }|  Sous  peine  de...  so  pena  de... 
Sous  telle  ct  telle  condilion : mediante  tal 
y tal  condición. 

SOUS-AI  FERMER  , o.  V.  Sous-{ 
fermer. 

SOLS-BAIL , s.  m.  Subarriendo  , ar- 
rendamiento que  se  hace  a otro  de  lo  qtic 
uno  tiene  armwl.^D. 

SOUS-BANDE , s.  f.  ( cirug. ) Venda 
que  se  pone  en  las  fracturas , la  primera. 

SOlíS-BARBE,  s.J'.  Sobarba  : la  correa 
del  freno  que  abraza  la  barba  y pico  del  ca- 
ballo. jj  Sopapo  : cachete  debaxo  «le  la  bar- 
ba. j|  ( náut. ) Sobarbada  : pié  derecho  pe- 
queño, virotillo , que  sostiene  el  navio  ín- 
terin se  construye. 

♦ SOUS-BARQUE,  s.  f.  Suelo  de  una 
barca  de  rio. 

* SOUS-BERME , s.  f.  Avenitla  de  un 
rio  por  aguas , ó por  deshacerse  los  nieves. 

♦ SOUS  - filBUOTHÉCAlRE , *.  m. 
Soia-bibliotccario , ó bibliotecario  aegundo. 


/ SOUS-BRIGADIER,r.  m.  Subriga- 

dier. 

* SOUS-CAMÉRIER , s.  m.  Camarero 

segundo. 

* SOUS-CH ANTRE , s.  m.  Sochantre  : 
dignidad  «eclesiástica. 

* SOUS-CLERC  , s.  m.  Criado  6 sir- 
viente de  una  iglesia  baso  las  órdenes  de  un 
clérigo. 

* SOUS-COM1TE  , s.  m.  Sotacómiire 
en  las  galeras. 

* SOUS-COMMIS,  s.  m.  Entretenido  en 
una  olicina. 

SOUSCRIPTEUR , s.  m.  Subscriptor  : 
el  que  adelanta  el  precio  para  la  edición  i\e 
un  libro. 

SOUSCRIPTION  , s.  f.  Subscripción  : 

díccsc  de  la  lirma  de  una  carta , y otro  acto 
y de  la  oferta  por  escrito  de  anticipar  cierta 
suma  para  una  obra. 

SOUSCR1RE , v.  a.  Subscribir  : firmar, 
poner  su  lirma.  ||  Subscribir : á una  «»bra 
aclamando  cierta  cantidad.  ||  {fig.)  Apro- 
bar, consentir  : lo  que  dice  alguno.  ¡|  Je 
souscris  a ce  que  uous  ditas  : lo  apruebo  , 
lo  consiento  , quanto  vmd.  dice. 

SOUSCRÍ'í , ITE,  p.  p.y  adj.  Subscrito. 

SOUS-DÉLÉGUER.  V.  Subdéléguer. 

SOUS-DIACONAT , $.  m.  Subdiaco- 
nato. 

SOUS-DIACRE , s.  m.  Subduícouo  : la 
persona  ordenada  de  epístola. 

* SOUS  - DOMINANTE , s.f  ( mus. ) 
Subdominante  : la  quarta  do  una  modu- 
lación. 

SOUS-POUBLE,  adj.  m.jr f Subduplo: 
la  cantidad  que  tiene  la  razón  de  mitad  coa 
el  todo. 

SOUS-DOUBLE  , EE,  adj.  ( mal. ) En 
raison  sous-doublce : en  ruson  de  las  raicea 
qn  adradas. 

* SOUS-DOYEN , s.  m.  Subdecano. 

SOUS-KNTENDRE  , «>.  a.  Suponer  , 

^sobrentender  : entender  una  palabra,  ó cou- 
Rdicion  , que  no  se  expresa. 

SOUS-'ENTENDRE  (SE) , v.  r.  Enten- 
derse : suponerse  una  cosa  aunque  no  se 
expresa. 

SOUS-ENTET^^  UE,  p.  p.y  adj.  Su- 
puesto : entendido  Trique  se  calle. 

SOUS1  ENTENTE  , s.  J‘  Solapa  , *c- 
guivla  intención  : en  lo  que  se  calla  ú omite 
artificiosamente. 

* SOUS  - FAITE , s.  m.  ( carp.  J)  Par ; 

viga  alma. 

SOUS-FERME  , s.  f.  Subarriendo. 

SUUS-FERMER , v.  a.  Subarrendar. 

SOUS-FERMIER , s.  m.  Subarrendador. 

* SOUS-FRÉTER  , «'.  a.  ( náut. ) Fletar 
á olio  el  navio  que  so  tenia  fletado,  j 

/ SOUS-GOCVERN.\NTE  , / IV 

menta  de  aya* 
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♦SOUS-GOUVERNEUR  , t.  m.  Te- 
BÍcntc  de  ovo. 

* SOU&LIEUTENAKCE  , s . J.  Se- 
cunda tenencia.  • 

* SODS-LIEUTENAOT,  i.  m.  Tcqmi- 

tc  segundo. 

SOUS-LOCATAIRE , s.  m.yf.  Subin- 
quilino : el  que  arrienda  de  un  inquilino. 

SOLS-LOLER,  y.  a.  Alquilar  tin  quarto 
ó vivienda  de  una  casa  del  inquilino  prin- 
cipal. 

* SOUS  -MAlTRE  , s.  m.  Maestro  en 
segundo  lugar : en  muchos  oficios  llaman 
sota. 

SOUSMULTiPLE , adj.  m.  rf  ( arit. ) 
Sumúltiplo  : díecse  de  la  parte  áliquota  que 
mide  cabalmente  ¿i  su  todo. 

SOUS  NORM ALE  ,s.f(  geom. ) Parte 
del  ese  de  «na  curva. 

SOL6-ORDRE,  s.  m.  Subordinado  : con 
subordinación.  | \£n  sous  ordre , adv.  Bazo 
las  órdenes  d<j  otro. 

* SOlíS-PENn’ENCERIE , s.f  Vicepc- 

nitencisrirt.  , 

* SOLS-PKNITENCTER , s.  m.  Viccpe- 

nitenciario. 

SOUS-PERPENDICULAIRE , s.f.  V. 

Sous-noi'malc. 

* SOCS-PRÉCEPTEUR,  j.  m.  S.ibprc- 
reptor : vic<q>rcceptor. 

* SOUS-PRJEUR , s.  m.  Suprior  de  una 
comunidad. 

* SOUS-PRUSCIPAL , s.  m.  Vice-rcctor , 
de  un  colegio.  , 

* SOUS  -REFECTORIER  , r.  m.  Refi- 
tolero segundo  , avuda  de  refitolero. 

* SOÚS-RENTE  , s.f.  Renta  que  se  saca 
de  un  subarriendo. 

* SOUS-REÍNTTER , s.  m.  Subarrenda- 
dor, ó rentero  en  segundo  lugar. 

*SOUS-SACRi§IaIN, s.  m.  Sota-sacris- 
tan  , teniente  de  sacristán. 

+ SOUS-SCAPULAIRE,  adj.  ( anat . ) 
Snbseapular  : el  músculo  que  está  debaxo  de 
la  escápula. 

* SOI  S-SECRKTAIRE  , 5.  m.  Sota-sc- 
rrctario , segundo  secretario. 

SOUSSIGNÉ , ÉE  , adj.  Infrascripto , el 
abaxo  firmado.  « 

SOUSSIGNER  , ^Pl.  Firmar , ó echar 
la  firma  , al  pie  do  nn  escrito.  Usase  solo  en 
el  participio  pasivo  soussigné : el  infrascrip- 
to , el  abaso  firmado. 

SOUS-TANGENTE , s.f.  (geom. ) So- 
langemc. 

SOLS-TENDA?¡TE,  s.f.  (geom. ) Snb- 
tfTua,  cuerda. 

SOLJSTRACTION  , s.  f.  Substracción  : 
rrgla  de  restar  : la  segunda  de  la  aritmética. 

||  Despojo  , desfalco  : de  papeles,  ó alhajas 
que  se  han  quitado , ó Hurtado. 

SOL  STR  AIRE,  v.  a.  Restar  : operación 
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de  las  cuentas. ||  Substraer,  sacar,  quitar: 
con  arte  y disimulo. 

SOL  STR  AIRE  (SE),  *>.  r.  Substraerse  , 
librarse , salir  ; de  una  cosa  incómoda,  ó pe- 
ligrosa. 

SOLSTRAIT,  AITE,p.  p.  y adj.  Resta- 
do ||  Substraído. 

* SOLS-TRAITADíT,  s.  m.  Subarren- 
dador. 

* SOUS  - TRAITE , s.  m.  Subarrien- 
do. 

* SOUS  - TRAITER  , a.  Subarren- 
dar. 

SOLSTYLAIRE,  s.f.  Linca  subtilar  : 
voz  de  la  gnomo  nica. 

SOLS-VEXniÉRE,  s.f  Cincha. 

¥ SOUS-V1CAIRE,  s.  m.  Tcniemc-vica- 
rio. 

SOUTANE , s.  f Sotana  : vestidura  cle- 
rical. 

SOUTANELLE , s.  f.  Sotanilla : la  sou- 
na nías  corta  qnc  in  regular. 

SOLTE,  s.  f Saldo  j de  una  cuenta.  || 
(ndut.  ) Pañon  : qualquiera  de  los  conparti- 
míenlos  en  el  entrepuente  para  encerrar  la 
pólvora  , el  bizcocho  , etc.  ||  (for.  ) Hijuela 
entre  los  coherederos  , y partícipes  , para  las 
pannos. 

i SOLTENABLE  , adj.  m.  y f Que  se 
puede  sostener,  ó defender.  |!  Aguantable, 
resistí!. !«.  soportable.  || De fcnsablc  : que  pue- 
de ser  defendido,  ó hacer  resistencia.  Dicese 
de  un  reducto,  atrincheramiento,  ú otro  pues- 
to de  campaña. 

SOL’TENANT,  s.  m.  Sustentante  : el  que 
defiende  inclusiones. 

SOLITA  ELLE  , s.f\.  Powpier  de 
ttier. 

SOUTENEMENT,  $.  m.  (arq.)  Sosten  : 
sustentáculo.  ||  'for. ) Documentos  justifica- 
tivos. 

SOUTENELR , s.  m.  RuGnn, macareno: 
alcahuete  , y defensor  de  casas  públicas. 
SOLTENiR,  v.  a.  Sostener  : un  ¡icso.  ]| 
■Sostener  : afirmar,  asegurar.  ||  Sostener  : 
mantener,  defender,  jf  Sostener  : ajKivar, 
afianzar.  ||  Sostener,  sustentar.  ||  (jig.j Sos- 
tener , ayudar , patrociu^r. 

SOUTENIR  (SE),  *\  r.  Sostenerse,  te- 
nerse firme  ó tieso , resistir. 

^ SOUTEINL1,  UE,p.  p,y  adj.  Sostcnido.'f 
Style  soulenu  : estilo  elevado,  grave , orato- 
rio. 

SOUTERRADf , AINE,  adj.  Subterrá- 
neo. 

SOLTERRAIIV,  s.  m.  Sótano,  cueva  s ib- 
terránea.  j|  fig.)  Via  serreta,  ó mina  oculta. 
Usase  en  plural , y en  sentido  odioso  regular- 
mente. , 

*SOUTERRÉ,  EE,  adj.  ( botan.)  Sio ter- 
rado : d ícese  délos  frutos  que  se  crian  dclmo 
de  tierra  , cornual  batata,  el  cacahuate,  etc. 
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SOUTTEN  , s.  m.  Entibo , estribo : de  nn 
arco  , 11  otra  obra.  |{  (fíg. ) Apoyo : amparo : 
columna  : báculo  : conforme  es  la  cosa  de  que 
«o  habla.  ]|  ( bot. ) Consistencia. 

SOU’l  IR  AGE,  s.  m.  Trasiego  : de  los  vi- 
nos , y otros  licores. 

S*  nJTIRE , ÉE , p.  p.  y adj.  “Trasegado. 

SOLTIRER  , v.  a . Trasegar  : el  mo  , ú 
otros  licores.  > 

SOUVENANCE  , s.f  ( ant.  ) Recorda- 
ción : lo  mismo  que  hoy  recuerdo. 

SOUVENIR  (SE),  v.  r.  Acordarse  : ha- 
cer memoria.  ||  Acordarse : guardar  en  la  me- 
noría , tener  presente , un  beneficio  , nn  fa- 
vor, una  ofensa. 

SOUVENIR,  s.m.  Memoria,  recuerdo. 
||  Idea , pensamiento  : de  lo  que  no  está  pre- 
sente. ||  Memoria,  sefial  : efecto  de  lo  que  ha 
pasado.  Usase  en  plural,  [j  Libiiio  de  memo- 
ria. 

SO  UVE  NT,  cuh>.  Frecuentemente : á me- 
nudo : muchas  veces. 

SOUVERAIN,  s.  m.  Soberano : príncipe 
soberano  y también  dueüp  soberano,  ó supre- 
mo. 

SOLVERAIN , AEVE , adj.  Soberano  : 
sumo , supremo,  superior  á todo  en  su  gene- 
ro , ó clase.  ||  Supremo  : hablando  de  jueces, 
y tribunales  superiores  sin  apelación.  Juges 
Mouverains:  cow'  so  uve  ruine  . conscil  so  uve- 
rain. 

SOUVERADÍE,  s.f.  Castellar,  todabue- 
na : planta. 

SOUVERAINEMENT,  ad\>.  Sumamen- 
te , en  sumo  grado.  ||  Independientemente : 
sin  apelación  : con  autoridad  suprema.  Ju- 
ger  smu’craincment  : conunander  souvcrair 
nement. 

SOU  VER  ADÍETE , s.f  Soberanía. 

SOYEUX,  EUSE,  adj.  Suave  como  la 
seda,  jl  Ríen  cargado  de  seda  : dícesc  de  una 
tela,  jajfctas  bien  soyeux , ele. 

SPACIEUSEMEÑT  , adv.  Espaciosa- 
mente : anchamente,  ancliurosamentc , con 
anchura. 

SPACIEUX,  EUSE,  adj.  Espacioso,  ca- 
paz, extenso. 

*SPACI  MENT,  ó SP  ACIEMENT,  x.  m. 
Espaciamiento  : paseos  de  cartuxos  y otro» 
monacales  cu  sus  huertas  ó campos  vecinos. 

SPADASSIN,  s.  m . Espadachín  : pen- 
denciero. 

SP ADIELE,  s.  m.  Espadilla , ó la  es- 
pada : el  as  de  espadas  en  el  juego  del  hom- 
bre. 

* SPAGIRIE  , s.f.  Espagüia  : la  cenata 
química. 

SPACIRIQUE,  ó SPAGYRIQUE , adj. 
f Espagiríca  : la  parte  déla  química  que  tra- 
ta de  Jos  metales. 

SPAHl , s.  m.  Espay  : soldadlo  de  caballe- 
ría entre  los  Turcos. 


* SPALMER  , »'.  a.  ( ndul.)  V.  E pal- 
mer. 

SPALT , SPATH  ó SPARR , 1.  m.  Es- 
pato : piedra  luciente  parecida  al  espejuelo, 

V de  us>o  en  la  fundición  de  metales. 

SPARADRAP,  s.  m.  Espadrapo  : peda- 
zo de  lienzo  curado  con  varios  ingredientes. 

* SPARR , s.  m.  V.  Spalt. 

SPARSILE,  adj.  f ( astron. ) Estrella* 

indeterminadas,  informes. 

SPARTE , s.  m.  Esparto  : cierta  phinta. 

SPARTERIE,  s.f  Espartería : la  fchrica 
don»tc  se  vende  y texe  el  esparto. 

* SPARTON,  s.  ni.  Soga  de  esparto. 

SPASME , s . m.  Pasmo , espasmo  : con4 

tracción  de  los  nervios. 

SPASMODIQUE,  adj.  m.  y f ( medie. J 
Espasmódico , 6 convulsivo. 

SPASMOLOGIE , s.  f Fapamologia  : 
tratado  de  los  pasmos  ó convulsiones. 

♦SPATAGÜE , ó SPATANGUE , 1.  m. 

Espátago  : marisco  del  genero  de  los  caqui- 
nos. • 

SPATH , s.  m.  V.  Spalt. 

SPATLíLE  , s.f.  Espátula  rtnstmmenio 
de  boticario  para  sacar  los  ungüentos.  j|  Xi- 
ris.  fjpalula  fétida  : planta. 

SPE  , s.  m.  Nombre  que  se  da  al  infante 
de  coro  mas  antiguo  en  la  catedral  de  París. 

*SP£CXA  , s.  f.  ( com . ) Cuenta  con  finí 
quilo-, 

SPKCIAL,  ALE,  adj.  Especial  : parti- 
cular para  cosa  determinada. 

SPECl  ALEMENT,  adv.  Especialmente  f 
particularmente, 

SP^CIALITE,  x.  /.  Especialidad. 

SPÉQEUSEMENT,  Especiosamen- 
te. 

SPECIEUX,  EUSE,  adj  Especioso  : que 
tiene  apariencia  ó viso  de  verdad  y de  justo. 

SPÉEHICATION , s.f.  Especificación. 

SPÉQF1É , ÉE,  p.  p.jr  adj.  Especifi- 
cado.   

SPI^CIFIER , v.  a.  Especificar. 

SPECI  FIQUE,  adj.  m.  y f Specífico: 
lo  que  cspccitica.  [|  Específico  : lo  que  tiene 
virtud  y eficacia  especial  para  producir  al- 
gún efecto.  Usase  también  como  sustantivo. 

SPECIFIQUEMENT , ady.  Específica^ 
mente. 

SPECTACLE,  s.jn.  Espectáculo  : toda 
diversión  pública,  particularmente  la  del  tea- 
tro. l|  Fiestas,  fondones,  regocijos,  festejos 
públicos , como  de  la  entrada,  proclamación 
ó coronación  de  un  príncipe.  ||  Espectáculo* 
vista  , objeto  : que  llama  ó atrae  la  atención 
del  público  por  lo  admirable,  y mas  aun 
por  lo  lastimoso.  ||  Se  danner  en  spec lacle  r 
ponerse  en  el  tablero,  á los  ojos  del  mundo  , 
a la  censura  pública,  ij  Servir  de  spectae/et 
ser  la  risa , ó hurla  del  público. 

SPECTATEÜR,  TRICE,  subsl.  Ispee- 
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tador  : el  que  asiste  á las  representaciones 
teatrales,  ú otros  actos  públicos.  ||  Especta- 
dor , testigo  i el  que  está  presente , o con- 
templando alguna  acción  extraordinaria,  sin 
tomar  parte  en  ella. 

SPECTRE  , s.  m.  Espectro  , fantasma , 
visión.  ||  ( fig.jrfam. ) Estantigua,  esquele- 
to , ánima  cu  pena  : la  persona  alta  , flaca  , y 
macilenta. 

SPECULAIRE , s.f.  Especularlo  : díce- 
se  de  Iji  ciencia  que  trata  de  los  espejos. 

SPECULAIRE  , adj.f  Llámase  : / nerre 
spéculairc  : el  espejuelo , cierta  clase  ck  ye- 
so. , 

SPÉCULATEUR,  s.  m.  Especulador  : el 
que  liacc  cálculos  , y tentativas  cu  materia 
de  girq  , comercio  , asientos , etc, 

SPKCUÍ.  ATIE,  IVE,  adj.  Especulativo, 
ó teórico.  Usase  también  como  substantivo. 

SPÉCULATION  , s.  f Especulación  : 
tentativas  del  que  medita  y observa.  ||  Espe- 
culativa, teórica  : por  opocicion  á la  practica 
en  las  arte»  y ciencias. 

SPÉCULATOIRK , s.f  Ciencia  pjra  es- 
pecular los  iqctcoios  y otros  fenómenos. 

SPÉCCLE,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Especula- 
do. 

SPKCULER,  f.  a.  Especular  : conside- 
rar, contemplar,  avizorar.  {{  Especular  : me- 
ditar, calcular,  reflexionar. 

SPECULUM,  s.  m.  ( cirug. ) hombre 

latino  que  se  da  á varios  instrumentos  en 
¿rabas  lenguas.  Spcculum  aculi : instrumen- 
to para  tener  el  ojo  abierto.  Spcculum  uteri , 
a ni , oris  : para  dilatar  la  vagina , el  ano  , la 
boca.  , 

SPEE,  s.f.  Tallar  de  dos  años  sin  cor- 
tar. 

SPERGULE,  s.  f.  Espérgula  .•  planta. 

SPERMATIQUE,  adj.  m.  y J.  E spenuá- 
tico : seminal. 

SPf.KMATOCF.LE  , s.f.  ( cirug . ) E»- 
pcrmatoccla  : tumor  causado  por  un  depósi- 
to de  semen. 

SPER MATOLOGIE , s.  /.  Espcrmato- 
logia  : tratado  sobre  el  semen. 

SPERME,  s.  m.  ( fis .)  Esperma : semen. 
||  Sperrnc  ó bUtnc  de  balcine  : esperma  de 
ballena., 

♦SPERONELLE,  s.f  EPERON  DE 

CHEVAL1ER , s.  m.  Espuela  de  caballero  : 
nomine  de  nua  ílor.  Llamase  también  co/i- 
sniule  royale. 

* SPEZZE , ( gcogr.  ) Espezia  : villa  y 
piici  to  de  Genova. 

SPHACÉLE,  *.  m.  ( cirug. ) Fsfacelo  : 
corrupción  ó mortificación  total  de  una  par- 
te del  cuerpo. 

SPilACELÉ,  ÉE,  adj . Esfaccludo  : par- 
tt  d i cuerno  con  esfaccio. 

*SPHÉNOÍDAL,  ALE,  adj.  Erfenoy- 
riitl:  que  perunece  al  eefcnoydc. 
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SPHÉNOÍDE,  s.  m.  ( anat. ) Esfenoydc  : 
hueso  de  la  cabeza,  por  otro  nombre  basilar. 

5PHERK,  s.f.  Esfera  : globo  :(j  Espire  ra  : la 
celeste. ||Ehfera : se  toma  por  el  estudio  de  los 
rudimentos  de  la  astronomía.  \\(fig.)  Eafcra  : 
círculo,  ó extensión  de  conocimientos  cientí- 
ficos. También  se  dice  de  la  clase,  estado  , ó 
condición  de  iaspcrsonas.j|A^/*¿/eornii/A/ire: 
csfera%miillar  : la  que  representa  Jos  astros 
y sus  movimientos.  ||  Snrlir  de  su  sphct\?  : 
salir  de  fu  esfera  , salir  de  su  estado. 

SPHÉíUCITÉ,  s.f  Esfericidad  : rotun- 
didad , globosidad. 

SPHÉIUQUE , adj.  m.yf.  Esférico  : «le 
forma  d.c  ob  ra  ó globo. 

SPIIKKIQUEMENT,  adv.  Esfciicamcn- 
te  : «le  figura  esférica. 

SPH E RLSTÉKE,  s.J.  Esfcristeria  : lugar 
en  que  los  antiguos  jugaban  a la  pelota. 

SPilERISTlQUE , adj.  tn.  y f Inferís- 
tico  : perteneciente  á la  esfcristeria. 

SPHEROinK,  s.  f Esferoyde  : esf-ra  quf 
tiene  un  diámetro  mayor  que  otro. 

SPH1KCTER,  s.  m.  (anal. ) Esfínter  : 
músculo  que  couslriñey  derra  alguna  aber- 
tura , corjo  el  ano,  etc. 

SPHiNX,  s.  m.  Esfinge  : monstruo  fabu- 
loso , que  dicen  los  pocLas  despedazaba  «1 
que  no  explicaba  sus  enigmas.  ||  ( escul. ) Es- 
finge : la  figura  de  león  con  caray  pechos  de 

111 SPIC , ASPIC , NARD  COMUN,  s.  m. 

Espliego  , alucema  : planta. 

*SPlCANAIU) , s.m.  Espicanardí , ó es- 
pique  : planta. 

íiPIClLEGE,  s.  m.  ( didact.  ) Fspicile- 
gio  : colección , recopilación  «le  diplomas  , 
privilegios  , etc. 

SPINAL  , ALE,  adj.  ( anat. ) Espinal  : 
lo  perteneciente  al  espinazo. 

SPINA  VENTOSA , j.  m.  ( me<lic. ) Es- 
pina ventosa  : carie  interna  de  un  hueso. 

SPINELLE  , adj.  Espinela  : llámase  ru- 
bt-spincUe  ; rubí  espinel  : cierta  punirá  pre- 
ciosa. 

SPIRAL,  ALE,  adj.  Espiral  : lo  perttv 
ncciemr  á la  espira. 

SPI  RALE,  s.f.  Fspiral  : linca  curva  qt^ 
va  dando  vuelta  en  forma  de  caracol. 

SPIRAT10N  , s.f.  ( teñí.  ) Espiración. 

SPI  RE  , s.J.  Espira  : voz  de  Ja  g«*om«-iría 
y arquitectura. 

SPJRirU ALISATION , s.J.  {quim.) 

Espiritualización. 

.S  PIRULA  USÉ , ÉE  , p.  pj  adj.  F$- 

pii  ilitalizado. 

3PIIUTUALISER  , a.  Espiritualizar: 
dar  un  sentido  espúitual  á alguna  cosa.  || 

( quiñi. ) Espiritualizar  : extraer  los  espíritus 
de  algún  cuerpo. 

SP1RITUÁLITÉ , s.  f Espú  dualidad  : 
vida  interior,  ó mística. 
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SPIRlTUEL , KLÍ.E,  t¡¿j.  Espi.il.. al. 

Tiene  unas  mismas  acepciones  en  jimbas  len- 
guas. ||  t'cmrne , filis  spirituelle  : tómase 
ñor  v¡Ya , vivaracha.  ||  Homme  spiritnel : 
hombre  espiritual,  místico,  retirado  del  mun- 
do. ||  Pere  spirituel  : padre  espiritual  x el 
confesor. 

SP1R1TUELLEMENT,  ad».  Espiritual- 

mente.  ||  Ingeniosamente. 

SPiRlTUEUX , ECJSE,  adj.  Espiritoso  : 
ingenioso,  vivo. 

SPLANCífNOLOGIE,  s.  f ( anal. ) Es- 
plunoloeia  : tratado  de  las  visceras. 

SPLEEN,  s.  m.  ( voz  inglesa.)  Esplín  : 
estado  de  consunción  extrema. 

* SPLEXALGiE , s.f.  Esplendía  : en- 
fermedad del  bazo. 

SPLENDEUR,  s.f.  Resplandor:  de  un 
cuerpo  luminoso.  ||  (Jig.  ) Esplendor,  lus- 
lre  : del  nombre  , prosapia,  lama.  j|  ( id. ) 
l 'splendidez  : lueimiento,  magnificencia : en 
el  porte,  trato,  tren  , ó mesa. 

SPLEjNDIDE  , adj . m.  y j.  Esplendido : 
magníGeo,  ostentoso. 

SPLEIN*  DI  DEMÉNT  , adv.  Explcndida- 
niente  con  nrplendidcz. 

SPÍJTXIQL'E  , adj.  m.  y f ( anal.  Es- 
plenico  : lo  que  pertenece  al  bazo. 

SPODE , s.  f.  Espodio  : ceniza  de  las 
hornazas  del  cobre. 

* SPOLEITE,  (geogr. ) Espoleto : ciu- 
dad «le  Italia. 

SPt)MATEÜR,,i.  m.  (Jig.)  Despoja- 
dor : desposeedor.  ||  Robador,  ladrón. 

SPOIJATION  , s.  f.  ( J'or .)  Despojo  : 
cxpotiacioq  de.bicnea.  , 

ciPOLIÉ,  ÉE , p.  p.  J adj.  Despojado  : 
desposeído. 

SP0L1ER  , v.  a.  Despojar  , drsno.rer  ; 
quitar  de  alguna  posesión  por  fuurza  , 6 vio- 
lencia. 

SPONDAÍQUE,  adj.  m.  yj.  Espondai- 
CO  : verso  exámetro  que  consta  solo  de  es- 
pondeos. 

SPOKDÉE,  j.  m.  Espondeo  : pie  de 
verso  griego  y latino,  que  consta  de  dos  sí- 
labas largas. 

SPO'N  DYLE,  s.  m.  Espóndilo  : lo  mismo 
que  vertebra. 

SPOXGIKUX  , EUSE,  adj.  Esponjeo  : 

lo  que  es  de  la  calujad  de  la  espouja. 

SPONTANE , ÉE  , adj.  m . y f.  Espontá- 
neo : de  propia  voluntad  , ó movimiento  del 
que  obra,  [j  Espontáneo  , natural , de  si  mis- 
mo : d ícese  de  las  operaciones  indolií tora- 
das , ó en  que  no  tiene  parte  el  alma.  ¡|  Es- 

románco,  natural , ó sin  cultivo  : dicese  de 
* frutos  y producciones  que  da  la  tierra  de 
auyo. 

SPOfliT ANÉ1TÉ  , s.J.  Espontaneidad  : 
voluntariedad. 

6PÜIS TAN ÉMENT  , adr.  Espon*  nca- 


mente  : de  sí  mismo  : indeliberadamente.  || 
Sin  cultivo  , sin  arte. 

SPOjNTON  , s.  m.  V.  Fsponton. 

SPOHADE  , V.  Sparsde. 

SPORADIQUE , adj.  m.yf.  ( medir.  ) 
Esporádico  : quaiquier  mal  o enfermedad 
que  atara  á una  persona  al  mismo  tiempo 
que  otras  se  hallan  atacadas  por  otros  enfer- 
medades , y todas  diferentes  ; de  modo  que 
siendo  tiempo  de  muchos  enfermos  , no  es 
epidemia. 

SPO  RTF. , s.  f Esportilla  : especie  «le 
cesta  de  naja,  para  nadar. 

* SPORTECLE,  s.  J i Esportilla.  ||  Rer 
galo  que  los  antiguos  Romanos  distribuían 
al  pueblo  y consistid  en  algún  dinero,  pan  , 
y vino  , que  boy  decimos  caridad. 

* SPL'.'dOSlTÉ  , s.f.  Espantosidad  : ca- 
lidad «le  !o  lleno  «le  espuma. 

SPUTATlÜN  , s.  f ( medie.)  Salivación. 

* SPL TER  , s.  rn.  Metal  blanco  j delez- 
nable , ó quebradizo. 

* SQLADROMSTE,  r.  m.  Cardenal  en 
cónclave  , que  no  es  de  ningun  partido. 

* S^l  AJOTE,  s.J.  Lúa  de  las  especies 

de  garzas.  , 

♦SQL ALE,  ó CH1EN DE  MLR,  s.m. 

Lixa  : pescado  de  mar.  ||  Tollo  , gato  ma? 
riño  : pez  partreido  á la  iixa. 

. SQL  AM.MLLX,  EUSE,  adj.  (anal.) 
Escamoso  : lo  que  repásenla  una  escama , 
como  la  sutura  «le  los  parietales. 

SQUELETTE , s.  m.  Esqueleto  . la  nr- 
| nmzon  entera  de  los  hut'sos  de  un  ca:h.vcr 
] descamado.  ||  ( fig. ) Esqueleto  : d ícese  de 
| la  persona  xjiuv  flaca. 

. * SQUILAÉE,  (geogr  ) Esquiladle  :ciu 

dad  del  rey  no  de  ¡SatM>b*s. 

*SQUILLF.  , s.  J'.  Esquila  : pescado  «1*; 
mar  pequefto.  j|  Esquila  : especie  de  can- 
grejo. ||  Cdxilla  al  banana  : planta. 

*Si¿UKJ  JTIQL'E , adj.  Remedio  hecho 
1 con  la  ccbollu  albarrana. 

SQUINAN'CIF. , ..  f.  V.  Eujuinmuír. 
SQUINE  , ESQUINE,  ó GUIÑA.  V. 
China. 

SQUIRRE,  s.  m.  ( cirug.)  Cirro  : tu- 
mor duro  y sin  dolor. 

SQUIRREUX  , EUSE,  adj.  Grroso  : 
de  la  naturaleza  del  cirro. 

*ST,  voz  indcciinaliePCkl lo  : silencio  , 
punto  en  boca. . 

STABÍLITE,  s.f.  Estabilidad  : perma- 
nencia , firmeza. 

* STABLAT,  s.  m.  Tinglado  hecho  em 
los  corrales  de  ganado  para  guarecerse  del 
frió. 

STABLE,  adj.  m.  y f Estalde  : Gime  , 
pcrmancnic. 

STACHIS , ó EPI  FLEURI , 5.  w.  EV 

taquei  : yerba  de  la  perlesía.  « 

STADE,  s.  m.  Estadio  : dimensión  en* 
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trelos  Griegos  de  cierta  longitud  de  terre- 
no, en  «pie  se  ejecutaban  las  carreras  públicas. 

STAGE  , s.  m.  F.1  tiempo  de  la  residen- 
cia de  un  canónigo  en  su  catedral. 

* STAGIER , s.  m.  Prebendado  con  obli- 
gación de  resisdenria  para  ganar  la  gruesa. 

STAGNATVr , ANTE  , adj.  Estancado  , 
ó detenido  : dices  • de  las  aguas  , y humores 
que  no  corren  , ó circulan. 

STAGNATION  , s.f  Estagnación  : de- 
tención de  las  aguas  que  no  corren  , ó de 
ios  humores  eme  no  circulan. 

*STAÍMBOUC  , s.  m.  Sarrio  especie  de 
rebezo.  

STALACT1TE , s.f.  Estalactita  : pie- 
dras producidas  en  lo  alto  de  las  cuevas , por 
la  evaporación  de  las  agnas  que  destilan  , for- 
mando columnas  , estatuas  , y otras  fígaros 
caprichosas. 

STALAGMITE,  x.  f Fstalácmita : pie- 
dras formadas  en  el  piso  de  las  cavernas  , del 
mismo  uiodo  que  las  estalactitas. 

S TALLE  , i.  f Sil'a  , ó asiento  de  coro. 
En  plural  se  toma  por  la  sillería. 

* sr AMATE,  o sr AMETE , s.f.  Tda 

de  lana  de  Holanda. 

* STAMPE  , s.  f Sello  para  marcar  á 
los  negros. 

STANCE  , s.  f ( poes.  ) Estancia  : es- 
trofa , de  una  canción  , ó poema.  ||  Stance 
de  huit  i'ers  , etc. ; estancia  de  ocho  versos  , 
- octava  : de  tres  , terceto  : de  cinco , quinti- 
lla : de  seis  , sextina  , etc. 

STANGÚE  , x.  f.  ( Alas. ) La  caña  , ó 
barra  , del  áncora. 

* STANTE , adj.  m.  ( pint . ) Pintara  ó 
quadro  muy  detenido. 

* STAPHILIN  , x.  m.  Gorgojo  : insecto 
que  daña  los  granos. 

STAPH1LOME,  x.  m.  ( cirug. ) Esta- 

filoma  : tumor  de  la  córnea  , parecido  á una 
nva. 

ST APHISA IGRE  , ó HERBE  AUX 
POUX  , s.f  Estafisagria,  paparaz  , L bar- 
ra z , ó yerba  piojera. 

STA I\0 Si  K , s.  m.  Erároste  : noble  de 
Polonia  , que  tenia  una  csuirostía. 

STARÓSTIE , s.  f.  Estarostia  *.  feudo 
que  concedía  el  rey  de  Polonia  á un  noble  , 
para  que  le  ayudóte  en  las  expediciones  mi- 
litares. 

STASE  , s.  f.  ( medie.  ) Estagnación  de 
algún  humor. 

* STATÉRE , s.  m.  Estater,  ó Esta  lera  : 
nombre  de  una  moneda  antigua. 

* STATÉRE  , s.  f.  Estatera  : lo  mismo 
que  entre  los  modernos  balanza  , peso , ó 
romana. 

STATHOUDER  , s.  m . Estatúder  : xeGe 
de  la  antigua  república  de  Holanda. 

STATáOUDERAT  , j.  m.  Estatudera- 
to  ; la  dignidad  de  estatúder. 


♦STATICS,  6 STATICÉE , s.f  Está- 

tice  : planta  medicinal. 

STATION , s.f  Estación  : la  qnc  hacen 
los  fieles  visitando  las  iglesias  para  ganar  las 
indulgencias.  ¡|  Estación  : es  voz  de  la  as- 
tronomía hablando  de  los  planetas.  ||  Apos- 
tadero : hablando  de  navios  de  guerra  que 
navegan  Jl  Fairc  des  stations  : andar  las 
estaciones  los  fieles.  ¡|  Fairc  une  station  en 
quclqitc  endroit  : hacer  parada  , pausa  , ó 
alto  en  un  parr.gc. 

STATION  N AIRE , adj.  m.  y f.  Esta- 
cionario : dicese  en  la  astronomía  de  lo* 
planetas.  ||  Apostado  : dicese  de  un  navio,  ó 
rvjuadra  , que  cruza  sobre  un  punto  deter- 
minado. ||  Fikvres  stationnaires  : calentu- 
ras estacionales. 

STATIONNALE , adj.f.  Donde  se  hace 
estación. 

ST  ATIQUE , s.  f Estática  : ciencia  dd 
peso,  centro  de  gravedad  , y equilibrio  de 
los  cuerpos  sólidos. 

* STATISTIQÜE  , x.  f Estadística  : 
ciencia  que  indaga  ó da  á conocer  la  pobla- 
ción , rentas  , comercio , etc.  de  un  pais  ■ 
es  lo  mismo  que  lo  que  hasta  ahora  se  decía 
Geografía  política . 

STATISTIQÜE , adj.  m . y f.  Fstadisü- 
co  : lo  que  pcrtcncco  á la  estadística. 

STATMEISTRE  , x.  m.  Estambre  : 
nombre  que  se  da  en  algunas  ciudades  de 
Alemania  al  noble  que  tiene  parte  en  el  go- 
bierno , sin  ser  miembro  municipal. 

STATUA1RE  , x.  m.  Estatuario  : escul- 
tor de  estatuas. 

*STATU  AIRE , x.  f Estatuarla  : arte 
de  hacer  estatuas* 

STATUE  , x.  f.  Estatua  : figura  de  bulto 
de  hombre,  de  muger,  de  bruto,  etc.  || 

( fig . ) Estatua  : la  persona  fría  , indolente  , 
o callada. 

STATE K,  ÍIE , p.  p.  y adj . Estatuido , ú 
ordenado,  determinado : por  la  ley,  ó el  juez. 

5TATUER  , v.  a.  ) Estatuir  , orde- 
nar , ó determinar : la  lev , el  juez. 

ST  ATURE , x.  f Estatura  : altura  de 
uña  persona. 

STATUT,  x.  m.  Estatuto  : ordenanza  : 
(tara  gobernar  un  cuerpo. 

STEATITE  , s.f.  Galaxia  : especie  de 
greda  que  disuelta  en  agua  forma  espuma 
como  el  xabon, 

STE  ATOCELE  , x.  m.  ( cirug. ) Estea- 
locela  : bernia  en  el  escroto  , cuya  materia 
se  parece  al^scbo. 

STEATÓME , x.  m.  ( cirug. ) Fsteátomo  : 
tumor  en  va  materia  se  parece  al  sebo. 

STEGANOGRAPHíE  , x.  f.  Estegano- 
grafía : arte  de  escribir  en  cifras. 

♦STELAGE,  x.  m.V.  StUage. 

*STECHAS,  x.  m.  Cantueso  : planta  aro- 
mática. 
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* STF.LLAIRE  , «.  f.  Grama  cstrelfcda  : 

yerba. 

* STELL10N  , J.  m.  Eítelion  , talamai^- 

qursa  : lagarto  manchado  con  pintas  lili fe 
cas. 

STFXUOiVAT , s.  m.  (Jor. ) Esteliona- 
t°"*STELI  JOIVAT AIRE , r.  m.  El  rjuc  co- 

tnci*'  un  estelionato. 

STOTl’E , adj.  m.  ( pint. ) Forzado , tra- 
bajoso : díccsc  de  un  quadro  en  que  se  echa 
de  ver  el  trabajo  que  lia  costado  al  pintor. 

* STERE  , s.  m.  Esterio  : medida  cúbica 
para  la  leña  , según  el  nuevo  sistema.  Es 
un  metro  cúbico  , y por  consiguiente  equi- 
vale á, 46, pies  y quarto  cúbicos  de  Castilla. 

STÉRÉOGÁAPHIE , s ./.  Estereografía: 
arte  de  representar  los  sólidos  sobre  un  plano. 

STER EOMETRIE  , s.f  (geom.)  Este- 
reométria., medida  de  los  cuerpos  stilidos. 

STÉRKOTOMIE , s.  f.  Estereotomía  : 
parte  de  la  geometría  , qnc  trata  de  la  sec- 
ción de  Jos  sólidos. 

* STÉRKOTYPAGE  , s.  m.  Estereoti- 
pado : la  acción  de  estereotipar. 

* STEREOTYPE  , s.f.  Estereotipia  : la 
imprenta  con  molde^ solidos , y el  arte  de 
prepararlos  en  esta  íotiii a . 

♦STÉREOTYPE  , adj.  m.yf.  Estereoti- 
po : !o  míe,  pertenece  á la  estereotipia. 

*STÉtlÉOTYPER , if.  a.  Estereotipar  : 
consolidar  los  moldes  de  imprenta  : impri- 
mir con  estos  moldes. 

STÉRII.E , adj.  m.yf.  Fsteril  : infe- 
cundo , inftuctífcro.  Díccsc  en  sentido  físi- 
co, y en  moral. 

STÉR1LITÉ  , s.f  Esterilidad. 

STERÍJiSG , s.  m.  Esterlina  : moneda 
de  Inglaterra  , de  valor  seis  pesos.  Hay  tam- 
bién sueldo  y dinero  estcrlino. 

STERNIÍM , s.  m.  ( anat. ) Esternón  : el 
hueso  que  forma  la  tabla  del  pecho. 

STERNLTATOIRE,  adj.  m.yf  Es- 
tornutatorio : díccsc  del  remedio  para  hacer 
estornudar.  Usase  también  comosubstantivo. 

STIRIÉ  , ÉE  ( medie.  ) Entibiado : 

díccsc  de  los  nudícaiucutos  en  que  entra  el 
antimonio. 

*STIGMATES , s.  m.  pl.  Señales,  ó im- 
presión de  kis  llagas  de  Je&ucbrísto  : y tam- 
bién se  dice  de  los  llagas  de  S.  Francisco.  {| 
( fam .)  Llamansc  stifpnates , marcas,  ó se- 
ñales , las  de  las  viruelas. 

♦STIGMATISÉ , ÉE , adj.  Llagado  : el 
qnc  lleva  impresas  los  llagas  de  Jesuehristo.  {| 
(fam.  ) El  que  lleva  la  marca  , óseñal  : ha- 
blando de  uno  que  fue  m a refalo , y azo- 
tado. 

* STIGMATISER , v.  a.  Sellar  á uno  en 
la  frente  : ponerle  el  hierro  como  esclavo. 

♦STIGMITES,  s.f.  pl.  Piedra  con  man- 
chaos como  puntos. 
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STIL  DF.  GRAÍN , ó DE  GRUJÍ , s.  m. 

Color  amarillo  para  pintar. 

*STILAGE  , ó STELAGE,  s.  m.  Cierto 
derecho  que  cobralwn  los  señores  de  los 
gi  anos  vendidos  en  los  mercados  de  su  se- 
ñorío. 

STIMULANT,  ANTE,  adj.  (medie.) 
Estimulante  , cxci latí vo. Usase  también  como 
substantivo. 

STIMULER,  v.  a.  Estimular:  excitar, 
asi  en  lo  físico  como  en  lo  Moral. 

♦STING  MARIN  , s.  m.  V.  Scinq. 

DUNKERQUE,  ó STINK.EHK.E , s.f. 

Pañuelo  muy  Qno  y bordado  para  el  cuello. 

STIPENÓIAIRE  , adj.  m.  y f.  Estipen- 
diario : díccsc  de  los  soldados  qne  están  á 
sueldo  , que  viven  de  sueldo. 

SriPKNDlÉ  , ÉE,  p.  p.  y adi.  Estipen- 
diado , que  toma  sueldo  , «ícese  ac  la  tropa. 

SrÍPEiNDIER  , v.  a.  Estipendiar  % to- 
mar á sueldo  , ó pagar  el  sueldo  de  tropa. 

STIPULANT,  ANTE  , adj.  (Jor. ) Es- 
tipulante : el  que  estipula. 

S1ÍPULATION,  s.f  Estipulación. 

STIPLLÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Estipa- 
lado. 

* STIPULE  , s.f.  (for. ) Estípula  : ore- 
juela. 

STIPULER , v-  a. (for.)  Estipular  : con- 
tratar mu  mamen  le.* 

♦STí  jECAS,  s.  m.  Cantueso:  planta. 

STOÍC1EN  , s.  m.  Estoyco  : filósofo  de 
la  secta  de  Zenon. 

STOICIEN  , ENNE  , adj.  Estoyco  : per- 
teneciente á la  secta  , ó filosofía  de  los  es- 
to y eos.  ¡j  (/?£. ) Estoyco  : díccsc  del  hombre 
severo . firme  , inflexible,  tí  imperturbable. 

S rOÍCISME,*.m.  Estoyeismo : la  secta  de 
los  estoicos  , ó las  máximas  de  su  filosofía. 

STOl  )liE , atlj.  m.  y f.  Estoy  co  : lo  que 
pertenece  n los  estoyco». 

STOIQUEftlENT , adv.  Estoyeamente : 
como  estoyco. 

STOÍS.VlE , s.  m.  Estoismo  : calidad  de 
lo  estoyco. 

STÚK FI( 'J1E  , i.  m.  Pcxcpolo  : especie 
de  merluza  seca  y salada.  ¡¡  Pescado  cecial. 

STOMACAL,  ALE  , adj.  Estomacal  , 
corroborante  del  estómago  por  virtud  natu- 

STOMACHIQUE  , adj.  m.  y f.  Esto- 
mático : co  rio  bqr  ante  del  estómago  por  vir- 
tud medicinal.  Lasase  también  como  substan- 
tivo. 

* STOMOX , s.  m.  Mosca  de  otoño  : in- 
secto. «v 

STORAX  , ó STYRAX,  ».  m.  Escura- 

qnc  : cierta  goma  , y el  árbol  que  la  destila. 

STORE  , s.  m.  Cortina  de  resorte  : como 
las  de  los  coches , etc. 

STRAB1SME  , s.  m.  Estrabismo  : debi- 
lidad de  ua  ojo  qnc  hace  mirar  vizco. 
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STRAMONIUM,*.  m.  Estramonio : plan* 

ta  venenoso. 

STKANGULATION , s.f.  V.  Ltnwglc- 

menf. 

STRA  VGURIE  , s.  f (rnedic.)  Estrad- 
guria  : enfermedad  de  la  orina. 

STRAPASSER , u.  a . (aat.  fotn. ) Es- 
trapa/.nr,  zapatear  : poner  a uno  como  un 
(%lit)¡njo  : maltratarle  de  obra , ó de  pala- 

STR  APAS30TsíNÉ  , ÉE,  p.  p.  y adj . 
Pintorreado,  pintarrajeado. 

SITUAPASSOANÉR  , v.  a.  Pintorrear, 
pintarrajear , chafarrinar. 

STUAPOKTIN  , s.  m.  Empanadilla , 
bigotera  : banquilloó  asiento  de  quita  y pon 
en  los  coches,  ¡j  Coi  : cama  de  marinero  en 
v «aves  de  guerra. 

STftAS  , s.  m.  Extras  : pasta  que  pulida 
iin¿ta  á las  piedras  preciosas. 

STRASSK , s.f.  Borra  y desecho  de  la 
seda,  jl  Estopen. 1.  |)  Papel  de  estraza. 

STR  ATACEME  , s.  m.  Estratagema: 
ardid  de  guerra.  ||  (/%•)  Estratagema,  as- 
tucia , invención. 

STRATÉGUE , ó STRATEGE , s.  m. 

Estratego  : general  aten  ¡cuse. 

STR  ATI  F1CATI ON  , s.  /.  ( quím. ) 

Estratificación  : disposición  de  varias  subs- 
tancias puestas  por  capas  ó lechos  en  una 
visija. 

Si’RATIFlE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Estrati- 
ficado. 

SRRTÍFIER , v.  a.  ( qnim .)  Estratificar: 
poner  por  lechos  ó capas  varias  substan- 
cias. 

♦ STRATIOTE  , s.  f Eslraciotc  : planta 
aquática. 

STRATOCRATIE , s.f.  Estratocracia: 
gobierno  militar. 

STRATOGRAPHIE  , s.  /.  Estrato-ra- 
fia : descripción  de  todo  lo  que  compone  un 
cxcrcito. 

STRELTTÍt , s.m.pl.  Antiguo  cuerpo  de 
infantciía  moscovita. 

STRIB0RD  , s.  m.  ( ndut . ) Estribor  : la 
banda  derecha  de  una  embarcación  : la 
opuesta  á babor  que  es  la  izquierda. 

STRICT  , ICTE  , adj.  Estricto , rigu- 
roso, en  sentido  moral. 

STRICTEMENT,  adv.  Estrictamente  : 
rigurosamente  , precisamente. 

STRIES , s.f.  PL  ( arquit. ) Estrías  : las 
medias  cañas  que  tienen  las  columnas  y pi- 
lastras á lo  largo. 

¿TRIÉ,  EE , adj.  Estriado.  ||  Formado 
decuerpos  semejantes  á agujas. 

STR1GILLE,  s.  m.  Estrigil  : escobilla  : 
raedera  : instrumento  de  los  antiguos  para 
raer  v limpiar  el  cutis  en  el  baño. 

STRIURES,  s.  f.  pl.  Estrías  de  las  rolurn- 
nas,  |j  Rayas,  ó surcos  de  ciertas  conchas. 


SRTRONGLE,  s.  m.  Lombriz  larga  y 
redonda  que  se  cria  en  las  entrañas. 

«*  STRONTÍANE,  s.f.  ( quím . ) Eslron- 
cna  : tierra  alcalina , descubierta  poco 
Hipo  ba. 

STROPHE,  s.f  Estrofa,  estancia  : en 

las  poesías  líneas. 

MKUCTURE,  s.  f.  Estructura  , ó cons- 
trucción : de  un  edificio , del  cuerpo  ani- 
ma). ||  ( fig.  ) formación  , composición  : de 
un  discurso  , ó poema  , en  sus  parles. 

S ERIGES,  s.m.pl.  V.  y ampirv. 

Si U(J , s.  m.  Estuco  : composición,  ó 
argamasa , hecha  con  cal  y polvo  de  alabas- 
lío. 

STOCA  TEL3R  , s.  m.  Estnquero , ó k- 

tuqmsta  : el  que  trabaja  en  estuco. 

S TU  DI  EUS  E M E N T,  u</r.  Studiosa- 

inerUe  : con  cuidado. 

SiTJDIEUX,  EüSE,  adj.  Estudioso  : 

aplicado  al  estudio. 

STUPEf ACiiF,  IVE,  adj.  (medie.) 
Estupefactivo , ó narcótico  : remedio  que 
embola  y .entorpece  las  partes  dolorida». 

STL’PEEALTIÜW , S.f.  (medie.  ) Estu- 
pefacción, estupor,  espasmo.  ||  (Jig- ) Es- 
tupor, pasmo:  gran<]^  admiración. 

STüPÉfArr,  ARTE,  adj.  Atónito; 

pasmado,  asombrado. 

♦STUPÉEIAjNT,  A1NTE,  adj,  Y.  «Vm- 

prfactif  . 

STÚPÉF1É,  EE  , adj.  (joc.  ) Estope-  , 
facto  , hecho  una  pieza  y»yerlo , aturdido. 

STUPEFIER  , r».  a.  (joc. ) Dexar  estu- 
pefacto , yerto  , hecho  una  pieza , dexar  in- 
móvil. 

STUPEUR  , s.  f Estupor  : ato  r tola  - 
micnto. 

8TUPIDE*,  adj.  m.  Y f.  Estúpido  : eMÓ* 
lido : bolo.  Usase  también  como  stil*star.- 
tiro. 

STÜPIDEMENT,  adv . Estúpidamente: 
de  un  modo  estúpido. 

STUPIDITÉ,  s.f  Estupidez , estolidez. 

* STURE,  (gcogr. ) Estura  : l io  del  Pu- 
montc. 

*ST YGIF.NjXE,  adj  y.  (quím.)  Uám.ise 
eau  stygicnnr  al  agua  fuerte. 

STYGMATE , s.  m.  V.  Stigmate. 
STYGMAT1SER  , v.  a.  V.  Stignuiu- 

ser. 

STY  LE,  s.  m.  Estilo  : punzón  de  que  se 
servían  los  antiguos  para  escribir.  ||  Estilo  : 
gnomon  que  señala  las  horas.  ||  Estilo  . 
modo  y forma  de  escribir  y de  hablar,  jj 
Estilo  : en  lo  legal  es  la  fórmula  de  proceder 
judicialmente.  ||  Estilo  : uso  de  contar  los 
años  y meses. 

STYLÉ,  ÉE,  p.p.yadj.  ( Jam.)  Hecho, 
formado,  diestro. 

STYLER  , u.  a.  (Jam.)  Hacer,  acostara* 
brar,  adiestrar  a... 
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STYLET,  s.  m.  Vcrdugnillo  : estoque 
pequeño,  delgado  y con  tres  corlo». 

STYLORATE,  J.  m.  [ arquit . ) Pedes- 
tal do  columna. 

STYPTIQUE , adj.  m.  y f.  (medie.) 
Estíptico  : lo  que  tiene  virtud  de  constreñir. 
Se  usa  también  como  substantivo. 

STYRAX  , s.  m.  V .Starar. 

♦STYX,  i.  m.  Estigia  , ¿laguna  estigia  : 
el  nvei  no  según  los  poetas. 

SU,  UE,  p.p.  y adj.  Sabido.  ¡|  Au  *'w 
el  ausu  de  loul  le  mórula  : á vista  y ciencia 
de  todo  el  mundo. 

41  SU  AGE , s.  rn.  Moldura:  entro  plateros. 
|j  Hosca  : entre  estañeros.  ||  Yunque  de  cal- 
derero. 

SU  A IRE,  s.  m.  Sudario,  mortaja  : con 
que  se  cu  vuelve  aJ  di  fiinlo.  jj  Le  saint  siutire : 
el  samo  sudario , ó la  sabana  santa. 

SUANT  , ANEE,  adj.  Sudoso  : que 
suda. 

SUAVE  , adj.  m.yf.  Suave , apacible , 
regalado  : brillando  de  olores. 

SU  A VITE,  s.  f Suavidad,  dulzura: 
ha! -lando  de  puisira  , ó pintura. 

SU  A VITES,  pl.  ( vosmUtica. ) Dulzu- 
ras : consolaciones,  en  la  oracioo. 

SUBALTERNE , adj.  m.yf.  Subal- 
terno : inferior  respecto  á su  sgp/*rior.  ¡| 
Dependiente  : respecto  ¿ su  xefe.  Usase  al- 
guna vez  como  substantivo  hablando  de 
personas. 

SUBDKLÉGATION,  s.  f Subdclcga- 
cion.  , , 

SUR DKL£G U I>  , 4.  m.  Subdelegado. 

SUR  DELEGUÉ,  ÉE,  p.p.  y adj.  Sub- 
delegado. 

SÜBDÉLÉGUER , v.  a.  Subdelegar: 
dar  h uno  la  jupsdicion  de  iobdelegado. 

SUBDIV1SÉ,  ÉE  , p.p.  y adj.  Subdi- 
vidido. 

SUBDIVISER,  v.  a.  Subdividír  : dividir 
alguna  parte  de  las  ya  divididas. 

SUBDIVISION , s. /.  Subdivisión. 

* SU  BDUPLE  , aéj.  m.  y f,  ( aritm. ) 
Subduplo. 

* SUBGRONDE , 6 VERONDE , s.f 

Tejuroz.  V.  Severonde. 

SUBHASTATION,  s.  f (for. ) Sub- 

ltasta  : venta  pública  al  mayor  postor. 

♦SU  BH ASTER,  u.  a.  Subhastar : vender 
por  pregón  al  mayor  postor. 

SUBI,  IE,  p.p. y adj.  Padecido,  su- 

* 'sU  BINTRANTE , adj.f.  ( medie. ) Su- 
bintrante : fievre  cuyo  segundo  acceso  co- 
mienza antes  que  el  primero  acabe. 

«SUBIR,  v.  a.  Sufrir,  recibir,  llevar  : la 
pena , el  castigo  , la  rorrecciou  impuesta 
por  la  levó  por  el  superior. 

SUBl’r,  lTE,  adj.  Súbito  : repentino, 
improviso. 


SURITEMENT,  adv.  Súbitamente  : de 
repente. 

♦SUBJECTJONj  s.f.  Subjecion  : íigur.t 

de  retórica. 

SU  BJONCTIF,  IVE , s.  m.  Subjuntivo  ; 
uno  de  los  modos  en  la  conjunción  de  lo* 
verbos. 

♦ SURJUGAL,  ALE,  adj.  Sumiso  : su- 
bordinado. ||  Ofyiilq  : en  el  canto  llano. 

'♦SU OJUGUÉ , ÉE  , p. p.  y adj.  Subyu- 
gado. 

NUBJUGUER,  v.  a.  Subyugar;  sojuzgar: 
sujetar.  (|  Dominar  : manejar  á alguno  , to- 
mar superioridad  sobre  el. 

SUBLIMATIUN  , s.f.  (quiñi.)  Subli- 
mación. 

SUBLIMATOIRE , s.  m.  ( quim.  ) Su  • 
blimatoi  ló  : vasija  para  sublimar. 

SU  B¡  1ME  , adj.  m.  y f Sublime  , ex- 
celso. Usase  como  substantivo  aplicándole 
al  estilo  muf  elevado. 

SUBLIMÉ,  s.  m.  Sublimado,  solimán. 

SUBLIMÉ,  ÉE,  p.  p.^y  adj.  Subi- 

mado. 

SUBLIMEMEN  r,  adv.  Sublimemente. 

SUBLIMER,  K n.  (quim.)  Sublimar: 
extraer  lo  mas  sublime  por  medio  del  fue- 
go. . 

SUBLIMETE  , s.f.  Sublimidad , alteza, 

cfcvacion. 

SUBLINGUAL,  ALE,  adj.  (anal.) 
Sublingual  : colocado  debuxo  de  la  len- 

S“a-  . , 

SUB  LUN  AIRE,  adj.  m.  y f.  Sublimar: 
lo  que  está  baxo  de  la  luua. 

SUBMERGE  , EE  , p.  p.  y adj.  Su- 
mergido , anegado , inundada. 

SUBMERGF.R,  v.  a.  Sumergir,  inun- 
dar, anegar.  j|  Sumergir,  zambullir,  meter 
debaxo  del  agua, 

SU  (EMERSIÓN  , s.  f.  Sumersión. 

SUBORDiNATION  , s.J.  Subm\b na- 
ción. 

SUBORDINÉMENT,  adv.  Con  »ubor- 

ilinación. 

SLBORDONNÉ,  ÉE,  p.p.  yod)  Sn- 
Inordinado , bazo  las  órdenes , o dependiente 
de  otro.  , 

♦ SUBORDONNÉMENT,  oda.  Bazo  bui 
órdenes  de  otro  , con  dependencia,  como 
dependiente , como  subalterno. 

SUBORDONNER  , u.  a.  Subordinar  : 
sujetar  á una  persona  bazo  su  orden , dis- 
posición, G mandato.  ||  Hacer  depender, 
pararen  dependencia  una  cosa  de  otra. 

♦ SUBOPlNATEUR,  s.  m.  (Jor.)  Sobor- 
nador, y cohechador:  de  testigos,  ó jue- 
ces. 

♦SUBORNATION , s.f  Soborno , y co- 
hecho. 

SUBORNE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  S^bot- 
nado. 
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SUBORNER,  w.  a.  Sobornar,  corrom- 
per. 

SUBORNEUR  , s.  m.  Sobornador,  cor- 
ruptor. 

SUBRECARGUE,  s.  m.  (comeré. ) So- 
brecarga , encomendero  : dícese  del  que  f»c 
embarca  en  un  navio  como  comisionado  de 
la  venta  de  todo  el  cargamento , ó de  parte 
de  él , por.su  respectivo  dueño. 

SUBRÉCÜT  , s.  m.  Sobre  escote. 

SUBREPTICE , adj.  m.  y j.  Subrep- 
ticio. 

SU BREPTICEMENT , aih’.  Subrepti- 
ciamente, con  subrepción. 

SU  BREPTION  , s.f.  Subrepción  : ocul- 
tación de  algún  becbo , ó circunstancia  en  un 
hecho. 

SUBROGATION  , s.f  (for.)  Subro- 
gación : substitución. 

♦SUBR0GAT1S , s.  m.  (for.)  Especie  de 
subrogación  por  auto  del  presidente  de  un 
tribuna!. 

+ SUBROGJITUII , s.  m.  (for.)  El  acto 
de  subrogar  á un  relator  por  otro. 

SUBROGE,  ÉE,  p.p.y  adj.  Subrogado. 

SUBROGER  , v.  a.  Subrogar  : substi- 
tuir, ó poner  una  persona  en  lugar  de  otra. 
||  Transferir  su  derecho. 

* SUBROGÉ -TUTEUR  , s.  m.  Tuttjr 
en  segundo  lugar,  nombrado  por  el  juez  y 
I06  parientes. 

Su BSÉQUEMM  ENT,  ad>>.  (for.)  Snb- 

seqüentemente , subsiguientemente. 

SUBSÉQUENT,  ENTE , adj.  Snhac- 

qiiente,  subsiguiente. 

SUBSiDE,  s.  m.  Subsidio  : tributo.  ¡| 
Subsidio : socorro , ayuda  , auxilio  extraor- 
dinario. 

SUBSIDIA1RE , adj.m.jrf.  (for.)  Sub- 
sidiario. 

SU  BSIDI AIREMENT,  ade.  (for.)  Sub- 
sidiariamente. 

SU  BS1STANCE , s.f  Sustento , comida, 
alimento.  Usado  en  plural,  subsistcnces  son 
víveres,  vituallas,  man  ten  ¡mientes. 

SU BS1STER  , v.  n.  Subsistir  : existir.  || 
Subsistir,  permanecer : durar  alguna  cosa,  ó 
conservarse  |l  Sustentarse : vivir  de  un  rifado 
conveniente  a su  estado  y calidad. 

SUBS'IHNCE,  s.f.  Substancia.  Recibe 
Jas  mismas  significaciones  en  ambas  lenguas 
en  lo  propio  y en  lo  figurado.  |j  En  sttls- 
t antee , ade.  En  substancia , por  último. 

SU BSTANCIEL , ELLE  , adj.  Subs- 
tancioso : hablando  de  alimentos.  |¡  ( fig.  ) 
Substancial  : lo  principal  de  un  libro,  dis- 
curso , contrato , etc. 

SüBSTAMTELLEMENT , ade.  ( di- 
dac. ) Sobstancialirichtc  , de  un  modo  subs- 
tancial , en  q uanto  á lasu*)stuncia. 

SUBSTANTiF , adj.  y t.  rn.  (gram. ) 
Substantivo.  • 


| SUBSTANTIVEMENT,  ade.  Substan 
tivnmente  : como  substantivo. 

SUBST1TÜÉ,  ÉE,  p.p.y  adj.  Substi- 
tuido. 

I SUBSTITUER  , e.  a.  Substituir  : poner 
i á uno  en  lugar  de  otro , y una  cosa  por  otra, 
j ||  (for.  ) Substituir  : nombrar  á uno  here- 
{ dero  después,  ó á falta  de  otro.  ||  Yiocu- 
! lar. 

i SUBSTITUI*,  s.  m.  Siibsiiruio  : el  que 
cxcice  un  oficio  ú empleo  en  lugar  de  otro. 

SUBSTJTUTION , s.f.  Substitución. 

SUBTERFUGE,  s.  m.  Efugio  : escapa- 
toria. 

SUBTIL,  ILE , adj.  Sutil,  delgado, 
j delicado.  ||  Sutil , agudo  , perspicaz  , inge- 
nioso. 

SU BT1 LEMENT,  ade.  Sutilmente. 

SUBTILISATION  , s.  f.  ( quim.  ) Sn- 

tilizarion  : el  acto  de  sutilizar  ciertas  subs- 
tancias por  medio  «Jel  fuego. 

SUBTÍUSÉ  , HE,  p.  p.  y adj.  Suti- 
lizado. 

SUBTILISER  , t*.a.  Sutilizar;  adelgazar 
alguna  cosa. 

SUBTILISER,  u.n.  Sutilizar  ; discurrir 
ingeniosamente,  se  toma  por  lo  regalar  en 
mala  parte. 

SUdTILTTÉ,  s.f  Sutilidad  : astucia , 
agudeza , sutileza. 

♦SUBTRIPLE,  ó SOUSTRIPLE,  adj. 

m.  ( matcm . ) Subtriplo  : sublríplicc. 

SUBURVICAIRF. , adj.  m.  y J'.  Snbur- 
vicario  : se  decía  de  las  provincias  de  Italia 
que  componían  la  diócesis  de  Roma. 

SUBVENIR,  v.n.  Subvenir  : socorrer, 

i SUBVENTION , s.f.  Subsidio  extrzor- 

¡ din  ario. 

I SUBYENU , (JE,  p.  p.  y adj.  Socor- 
rido. 

| SUBVERSION , s.  f.  Subversión  : ruina, 
extraen  , destrucción , ó trastorno. 

SUBVERTI,  IE  , p.  p. y adj.  Subver- 
tido. 

SUBVERTIR  , 1 >.a.  Subvertir : destruir, 
arruinar,  trastornar.  Usase  regularmente  cu 
lo  moral. 

SUC  , s.  m.  Xitgo  : licor  que  se  exprime 
de  ciertas  cusas.  |J  (Jig.)  Substancia , ó flor : 
de  un  discurso , etc.  |j  Suc  de  rcgfisse  .*  zumo 
de  orozuz.  ||  Suc  ncrecux  : saco  nérveo.  ¡| 
Suc pancréatiauc : suco  pancreático. 

SUCCKDKR , e.  n.  Suceder  : entrar  en 
Irigar  de  otro.  ||  Suceder  , ó heredar.  }|  Su- 
ceder : sabe  bien  ó mal  un  asunto. 

SUCCES , s.  m.  Sucoso,  éxito,  salida, 
fin,  efecto , despacho  •.  bueno  ó malo  que 
tiene  algún  negocio,  proyecto,  ó pretensión. 
Quando  se  dice  soeces  absolutamente , se 
toma  por  buen  suceso  , buen  logro  , fortuna. 
Yuitaju  : y cu  la  gu*  rra  es  victoria , triunfo. 
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SUCCESSEUR  , s.  m.  Sucesor  : el  que 
túcenle  á otro.  ¡I  Heredero. 

SUCCESS1F , IVE  , adj.  Sucesivo  : lo 
que  sigue  , ó va  después  de  otra  cosa. 

SUUUKSSION  , s.f.  Sucesión  : la  acción 
de  suceder.  j|  Sucesión  , ó herencia. 

SUCCESS1VEMEN T , adv.  Sucesiva- 

mente. 

SL'CCIN , s.  m.  Sucino  : ámbar  ama- 
rillo. 

* SUCCINATE , s.  m.  (auim. ) Su  cíñalo: 
nombre  genético  de  las  sales  formadas  con 
el  ácido  suc  ¡ñire». 

SUCC1NCT  , EVCTE  , adj.  Sucinto  , 

breve. 

SU CCINCTEM EMT , adu.  Sucintamen- 
te. |j  Déjedncr , díner  , souper  suceirule- 
ment  • almorzar  , cotpcr  , cenar  ligeramen- 
te , ó una  cosa  ligera. 

*SUCC1NIQUE,  adj.  ( quím .)  Sucínico  : 
dícese  del  ácido  que  se  saca  del  sucino. 

SUCCION  , s.  f.  Succión  : el  acto  de 
chupar. 

SUCCOMBER  , v.  n.  No  poder  llevar  , 
ó aguantar  un  trabajo , ó cargo.  I|  ( fig.)  Que- 
dar deliaxo  , rendido  , ó vencido , de  otro. 

SUCCUBE  , s.  m.  Súcubo  : dícese  del 
demonio  , v es  lo  opuesto  á incube , íucubo. 

SUCCULENT , ENTE , adj. Suculento , 
sustancioso. 

SUCCURSALE , adj.  y s.f  Ayuda  de 
parroquja.  , 

SUCE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Chupado. 

SUCEMENT  , s . m.  Chupadura : la  ac- 
ción de  chupar. 

SUCER  , v.  a.  Cbu}>ar.  j|  Chupar , em- 
beber : dícesoJftv  Jas  plantas  que  recogen 
en  sí  el  agua  , vffa  humedad.  ||  ( flq.  y fam.) 
Chupar  , ó ir  consumiendo  el  caudal  de  otro 
con  engaños  , etc.  ||  Dícese  : sucer  avec  le 
lait  : mamarlo  en  la  leche,  esto  es,  aprender 
algpina  cosa  en  la  niñez. 

SL’CEUR  , s.  m.  Chupador  : el  que  chu- 
pa llagas  para  curarlas. 

SUCOlR , #.  m.  Qiupador  : el  juguete 
de  los  niños. 

SUCON , s.  m.  Chupón  : señal  que  se 
dexa  en  el  cutis  con  la  boca. 

SUCOTTER  , v.  a.  (fam. ) Chupetear  , 
tirar  chupetones.  Es  voz  de  poco  uso. 

SUCRE , s.  m.  Azúcar  : el  xugo  que  se 
taca  «le  la  caña  dulce.  |j  Sucre  brut : azúcar 
terciado.  ||  Sucre  royal : azúcar  de  pilón.  || 
Sucre  candi : azúcar  niedra , ó cande.  ||  Su- 
cre bUmc  : azúcar  reinado.  ||  Suene  , ó sel 
¿Je  saturna : a.zúcar  de  plomo. 

SUCRE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Azucarado  : 
almibarado  , y confitado.  ||  Hecho  un  terrón 
de  azúcar,  ó un  almíbar  : dícese  de  las  fru- 
tas muy  dulces.  ||  (prrtv. ) Se  dice  : faire  la 
jucrce  : hacer  la  melindrosa , ó la  dengosa. 

SUQRER  | g»  a.  Azucarar , confitar , ha- 
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Dar  de  azúcar.  ||  (Jig. ) Azucarar , endulzar , 


suavizar. 


SUCRERIE  , s.f.  Ingenio  , ó trapiche  : 
donde  se  fabrica  el  azúcar.  También  signi- 
fica el  refino , ú oficina  donde  se  refina.  j| 
Dícese  en  plural  de  toda  especie  de  dulces , 
ó confituras. 

SUCRIER,  s.  m.  Azucarero : vasija  para, 
tener  el  azúcar  en  la  mesa. 

SUCR1N  , adj.  rn.  Dulce  como  la  miel , 
ó como  un  azúcar  : dícese  de  los  melones. 

*SUCKION,  s.  m.  Especie  de  cebada  que 
suelta  el  zurrón  , ó vayna. 

SUCTION,  s.  f.  V.  Succión. 

SUD  , s.  m.  Sud  , ó sur*:  la  parte  meri- 
dional de  la  esfera , que  en  el  uso  común 
se  llama  medio  día.  Estos  mismos  nom- 
bres tiene  el  viento  que  viene  de  aquella 
parle. 

SUD-EST  , s.  m.  Sudeste  : viento  en- 
tre este  y sur. , 

SUDORIFERE  , adj.  m.  y f.  Sudorífe- 
ro : lo  que  provoca  , ó excita  el*  sudor. 

SU  DOR1FIQUE  ,adj.  m.y  f.  Sudorífi- 
co : lo  mismo  que  sudorífero.  Tomase  tam« 
bien  como  substantivo. 

SUD-OUEST , s.  m.  Sudoeste  : viento 
entre  oeste  y sur. 

SU  D-SUD-OUEST  , s.  m.  SuJ-sudoes- 
tc ; viento. 

* SUEDE  , ( gcogr. ) Sticcia  : rcyno  sep- 
tentrional de  Europa. 

SUÉDQIS  , OISE , adj.  Sueco  $ el  na- 
tural de  Suecia,  ó cosa  perteneciente  á este 
rcyno. , 

SUÉE  , *./.  ( vulg. ) Tramojo  , mal  tra- 
go : tártago  : chasco  pisado.  ¡|  On  luí  dorna 
une  terrible  suée  : la  hicieron  pasar  , ó ma- 
mar el  tramojo  , ó le  dieron  un  mal  trago. 
||  ll  eut  une  terrible  suée  : pasó  n mamó  el 
tramojo  , ó tomó  un  mal  trago , ó un  amar- 
go trago. 

SUr.K  , (*.  n.  Sudar  : dícese  del  enerpo 
animal.  ||  Sudar  , destilar  : se  dice  de  los  ar- 
boles y plantas.  ||  Sudar,  rezumarse  : dícese 
de  una  pared  , ó deuna  vgsija  poroia.  ¡|  {fig.} 
Sudar  : trabajar  con  afan  para  conseguir  una 
cosa.  II  Paire  suer : causar  s adoro,  causán- 
dole á nno  pena  ó disgusto. 

SL’ER  , h.  a.  Sudar,  Úsase  solo  en  algu- 
nas frases  familiares.  \\  Suer  les  gmsses  gon- 
tos  : sudar  la  gota  tan  gorda.  ¡|  Sute  snng 
el  can  : sudar  sangre , trabajar  con  des- 
velo. 

SLETTE,  s.f.  Cierta  enfermedad  con* 
traída  por  un  sudor  excesivo. 

SUhUft , s.J.  Sudor : humedad  que  sala 
por  los  poros. 

SUEUltS  , s.  p.  ( Jig . ) Sudores  : fatigas, 
afanes  , para  conseguir  alguna  coéa. 

. SUFFlftE,  r.  n.  Bastar  : ser  suficiente. 
Usase  con  frcqucncia  como  impersonal,  i 
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( fam. ) Dícese  : cela  me  sijf/it , cela  stijfil , 
o simplemente  sujfit  : basta  : no  mas  : está 
Lien. 

SU PFISAMMEMT , adu.  Bastantemen- 
te : suficientemente. 

SU  FFISANCE,  s.f.  \jñ  suficiente  , lo 
bastante  , lo  que  basta  , lo  que  es  menester, 
jj  Suficiencia  , capacidad  , idoneidad  : para 
alguna  cosa.  ¡|  Presunción  , arrogancia  : alio 
concepto  de  si  mismo.  ||  A sufftsance , adw. 

( fam . ) En  suliciculc  cantidad  , lo  bastante  , 
lo  neccwnio. 

SUFFISANT  , ANTE  , adj.  Suficiente, 
bastante  , lo  que  es  menester.  ||  Suficiente  , 
bastante  , capaz. : para  alguna  cosa  ||  Presu- 
mido , arrogante  , pagado  ríe  sí. 

SU F FOCAN T , ANTE  , adj . Sufocan- 
te : lo  que  sufoca. 

SUFF OCATION,  s.f.  Sufocación : aho- 
go : impedimento  dé  la  respiración. 

SUFFOQUE , EE  yp.  p.  y adj.  Sufocado. 

SUFFOQUER  , v.  a.  Sufocar  : ahogar  : 
impedir  el  aliento  , ó respiración.  Usase  al- 
gunas reces  como  vcrlro  neutro. 

SL'FFRAGANT  , adj.  y $.  m.  Sufragá- 
neo : se  dice  de  un  obispo  con  respecto  al 
metropolitano.  También  se  dice  del  Obispo 
auxiliar. 

SUFFRAGE,  s.  m.  Voto  : que  uno  da 
por  escrito  ó de  palabra  en  una  elección  , ó 
ilcliljeracion.  jj  Voto  , aprobación  : que  se 
da  á una  obra.  ||  Vin  de  sujjragc  : vino  de 
obladas. 

SUFFRAGES  , s.  pl.  Sufragios  : para  las 
almas  del  purgatorio.  ||  I*es  sujftXtfies  de  l'é~ 
filisc  , des  saints : las  oraciones  déla  iglesia  , 
de  los  santos  : las  que  dirigen  á Dios  lus 

fa°SU FFUM1G ATION , s.f.  V.  Fnmiga- 
tion . 

SUFFUSION , s.  f (med.)  Su  fusión  : 
efusión  de  los  humores  que  se  ve  debaxo  del 
Culis.  |j  Su ff'us  ion,  de  l'ocil:  catarata. 

SUGGÉRÉ , ÉE^  p . p • y adj.  Suge- 
rido. 

SUGGERER  , p.  a.  Sugerir  : apuntar  al- 
guna cosa. 

SUGGESTION,  s.f.  Sugestión  : insti- 
gación. Se  toma  siempre  en  mala  parte. 

* SUG1LL ATION , s . f.  V enlugon  , car- 
den al  : señal  , en  ln  piel. 

SUICIDE,  s.  m.  Suicida  : el  que  se  ma- 
ta á si  mismo.  |)  Suicidio  : la  acción  de  ma- 
tarse á si  mismo. 

SU1E  , s.  J.  Hollín  : qnc  dexa  el  bunio 
oii  las  chimeneas. 

SUlb  , s.  m.  Sebo : grasa  dura  que  se  saca 
de  ciertos  animales  para  varios  usos.  ||  Suif 
bvanche  : sebo  cu  rama  , en  pella  , sin  de»  - 
«clir. 

SplNT  , 5.  m.  Scftrdn , clnme  : que  cria 
en  la  piel  de  ios  animales  el  sudor.  ¡¡  Lana 
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en  sucio , 6 sin  lavar  : conforme  sale  del  es- 
quileo. 

SL 1NTEMENT , s.  m.  Rezumo,  nau- 
daciou  : de  algún  líquido  que  se  sale  por  los 
poros  de  alguna  vasija. 

SU  INTER  , v.  n.  Resudar , rezumarse  , 
salir  c un  líquido  j>or  los  poros  , ele. 

* SUISSE  , ( geogt. } Suiza  : el  pais  «le 
los  trece  cantones. 

SUISSE,  adj.  m.  yf.  Suizo  , za  : cosa  de 
la  Suiza. 

SUISSE , s.  m.  Portero:  de  una  casa  prin 
cipa!.  ||  Dardo , ó aguja  : pescado.  ||  Quudiú- 
pedo  pequeño  de  ludias  : especie  de  tu- 
rón. 

SOTE  , s.  f.  Seguida  , serie,  sucesión 
de  unas  cosas  después  de  otras.  j|  Prosecu- 
ción , continuación  : de  lo  empezado.  ||  G»n- 
seq  tienda , resulta.  ||  Comitiva  , acompaña-* 
miento.  |{  De  suite  , («riííe.)  De  M’guida  , uuo 
tras  de  otro,  consecutivamente. 

SUIVANT , ANTE  , subst.  Adhereme  , 
allegado.  ||  Aeompariantc  , cortejante.  Usan* 
se  solo  estas  voces  en  sentido  festivo.  ||iSW- 
vantc  : en  las  piezas  dramáticas  se  dice  de 
las  criadas  , ó doncellas  que  acompañan  la 
primera  dama. 

SUIVANT , ANTE  , adj.  Siguiente  , que 
siguí,  que  viene  después  ; díccsc  solo  de  las 
cosas. 

SUIVANT  , pmp.  Segun  : conforme. 

SUIVANT  QUÉ  , mnj.  Confoiuie. 

SUIVANTE,  s.  f.  Criada , doncella : que 
acompaña  a una  señora. 

SUIYER  , v.  a.  Ensebar  : untar  con  sebo. 

SUIVI , 1E , p.  p.  y adj.J$c%n\do. 

SU1VRE  , v.  a.  Scguirflpti  las  mismas 
acepciones  del  rj-infíiol. 

SU  JET,  ETTE.  adj.  Sujeto  : el  qneestá 
baxo  del  mando  ú obediencia  de  un  superior. 
||  Sujeto  : expuesto  á...  ||  Sujeto  : dominado 
ele...  ||  Atado  , atareado  : á algnn  trabajo  , 
ó estudio.  ||  Sujeto,  propenso  : ;í  alguna  pa- 
sión ó vicio.  ||  Sujeto  , reducido  , atado  : á 
cierto  genero  de  villa. 

SUJET,  ETTE , s.  m.  y f.  Súbdito  , 

vasallo  : de  un  sobei  ano. 

SUJET  , s.  m.  Motivo  , ocasión  , cansa  : 
pnra  hacer  alguna  cosa.  ||  Asunto , argumen- 
to , tema  : de  lo  que  se  habla , o escribe,  [j 
Materia  , objeto  : de  alguna  ciencia  , ó «ríe. 
||  Tema  : de  una  composición  música.  ||  Su- 
jeto : en  lógica  es  aquello  «le  que  se  enuncia  , 
ose  predica  alguna  cosa.  ||  Sujeto:  persona  , 
quaudo  se  trata  de  sus  buenas  , ó malas  ca- 
lidades. ||  Alauvais  sujet , vaw'ien  : nial  su- 
jeto , picaron.  ||  Sujet  oüCon^rejff  'e : pulí  un 
para  enjertar. 

SUJETION  , s.  f Sujeción  . yugo  : de- 
pendencia , servidumbre.  ||  Sujeción  , cui- 
dado , aplicación. 

♦SULFATE,  s.  m.  Sulfato  ¿ 
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nombre  gene'rico  de  las  sales  formadas  con  el 
ácido  sulfúrico. 

* SULFJTE,  s.  ni.  [quiñi. ) Sulfilo  : nom- 
bre genérico  de  las  sales  formadas  con  el 
acido  sulfuroso. 

+ SULFURE  , s.  m.  ( quim . ) Sulfuro  : 

así  se  llama  toda  combinación  del  azufre  con 
un  álcali , una  tierra  , ó un  me  Cal.  Algunos 
han  traducido  impropiamente  sulfúrelo. 

* SULFURE , EE,  adj.  Sulfurado:  com- 
binado con  azufre. 

SULFURELA,  El  SE,  adj.  Sulfúreo, 
azufroso  : lo  que  par ticipa  de  la  naturaleza 
de  azufre.  )|  /feide  sulfure ux  ; ácido  sulfu- 
roso , el  que  se  forma  de  la  combustión  len- 
ta c imperfecta  del  azufre. 

* SULFURIQUE  , adj.  m.  (quim.)  Sul- 
fú  rico:  di  cese  del  acido  formado  por  la  com- 
bustión rápida  y completa  del  azufre. 

SULTAN  , 5.  m.  Sultán  : emperador  de 
Turquía. 

SULTANE  , s.  f.  Sultana  : mnger  del 
sultán. 

SUMAC , ó V1NAGR1ER , s.  m.  Zuma- 
que : arbusto. 

SU  PER  , v.  n.  Taparse  : una  cañería  , ú 
otro  conducto  para  líquidos. 

SUPERBE  , s.f.  Soberbia.  Es  voz  anti- 
quada  en  francés ; y solo  se  suele  usar  en 
estilo  místico.  V.  Orgueil. 

SUPERBE  , adj.  m.  y f Soberbio  , en- 
soImu  becido  , arrogante  : hablando  de  las 

!>crsonas.  |!  .Soberbio,  magnífico,  suntuoso  : 
ia  blando  de  cosas.  A veces  se  usa  como 
substantivo. 

SUPERBEMENT , adv.  Soberbiamen- 
te , con  soberbia.  ¡|  Magníficamente  , es- 
pléndidamente. 

#SU PERCESSIONS,  s.f  pl.  (for.)  De- 
cretos  del  consejo  de  estado,  tocante  al  des- 
cargo de  cuentas. 

SUPERCflERlE , s.f  Superchería  : em- 
buste , fraude. 

SU  PER  FETATION  , r.  f.  Superfcta- 
cion  : concepción  de  un  feto , destines  do 
haber  ya  otro  .en  el  vientre  de  la  madre. 

SUPERFICIE  , s.f.  Superficie  : la  parte 
exterior  de  los  coerptfc.  H (fig- ) Superficie: 
corteza  : ligero  conocimiento , ó examen  de 
las  cosas. 

Sl'PERFICIEL  , ELLE  , adj.  Superfi- 
cial : lo  que  está  en  la  superficie.  j|  ( fig.  ) 
Superficial  , ligero  , insubstancial. 

SUPERF1C1ELLEMENT , oda.  Super- 
ficialmente : por  encima. 

SUPEPiFlN,  adj.  m.  Superior  , de  pri- 
mera clase  , florete  : dicese  cíe  genero*  y ro- 
pas. Usase  como  substantivo  en  esta  írase : 
t ’est  da  superfin  , es  de  lo  superior  , de  lo 
mas  selecto  , es  la  flor  , lo  mas  tino. 

SUPERFLU  , UE , adj.  Superfino,  lo 
«óbrente.  Usase  también  corno  substantivo. 


SUPF.R FT il’ITE  , s.  f.  Superfluidad  , 
demasía.  i|  Superfluidad  , lo  superfino. 

SUPÉRIEUR,  EURE,  adj.  Superior. 
Tiene  las  mismas  acepciones  que  en  caste- 
llano, de  preeminente,  de  mas  excelente, 
mas  alto,  mas  eminente  : sea  persona,  sea 
cosa,  una  respecto  de  otra. 

SUPÉRIEUR  , EURE,  subst.  Superior: 
la  persona rpie  tiene  autoridad,  ó mando  so- 
bre otras.  Usase  freqúentemente  hablando  de 
comunidades  religiosas. 

SUPERiF.URKMENT  , adv.  Superior- 
m en  le  ^soberana  i q en  le . 

SUPÉRIOIUTE,  s.  f.  Superioridad,  auto- 
ridad , dominio  : sobre  Otros.  }|  Superiori- 


, prtti 

respecto  de  otra.  J|  Superiorato  : el  oficio  de 
superior  en  una  comunidad  religiosa. 

SUPERLATIF,  IVE,  adj.  Superlativo: 
es  termino  de  gramática  para  expresar  el  uias 
alto  grado  de  comparación.  Usase  también 
como  substantivo.  [|  Chase  bonne  ou  mau - 
i mise  , au  superiatif : cosa  mala , ó buena , 
en  grado  superlativo,  esto  es,  sumamente 
buena  , ó mala. 

SUPERLATIVEMENT,  adj.  (joc.)  Su- 
perlativamente : extremadamente , sobre  ma- 
nera. 

SUPERPOSITION , s.f.  Supeqiosicion. 
dicese  en  geometría  q na  nao  se  pone  una  lí- 
nea , superficie  , etc.  encima  de  otra. 

SU PERPU RGATION  , s.  f.  Purgación 

excesiva.  t 

SUPERSEDÉ  , ÉE , p-  p.  y adj.  Sobre- 
seído : diferido  , suspenso. 

SUPERSÉDER , v.  n.  [for. ) Sobreseer: 
diferir,  suspender  una  instancia  , ó procedi- 
miento , hasta  otro  tiempo. 

SU  PERS  TITiEUSEMENT  , adj.  Su- 
persticiosamente. 

SUPERSTITIEUX , EUSE  , adj.  Su- 

perslicioso. 

SUPERSTITION , s.  J.  Superstición  : 
modo  excesivo  , indiscreto  , ó vano  en  las 
prácticas  de  piedad , ó del  culto  religioso, 
ll  ) Supersticioso  : nimia  exactitud  , y 

vano  esmero  en  el  cumplimiento  y obser- 
vancia de  algunas  cosas , sobre  todo  en  lo 
moral. 

SUPIN,  s.f.  ( gram .)  Supino  : uñado 
las  partes  de  la  conjugación  de  un  verbo. 

♦ SUPINATION,  s.f  Supinación  : mo- 
vimiento con  que  se  vuelve  la  mano  hácia 
arriba.  , 

SUPPLANTE , EE,  p.  p.  y adj.  Su- 
plantarlo. 

SL  PPLA1NTF.R , v.  n.  Suplantar  : der- 
ribar á ono  «leso  empico,  fortuna,  ó vali- 
miento , para  ponerse  en  su  lugar. 

♦SUPPLAW'í'ELR  , s.  m.  Suplan lador : 
el  que  suplanta  á otro. 

SUPPLEAKT,Í.  rn.  Substituto  : el  que 

5ü 
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ÜU  1 * i y ill.1  * y • < 

rendido , postrado  ; y laminen  de[ 
SUPPLIANT,  sul/st,  Suplican 


está  para  substituir)  ó suplir  por  otro.  ¡|  En- 
tretenido en  uua  oficina.  ||  ( fam .)  Suplefal- 

SL/PPLÉER.)  «'•  a y n.  Suplir  : comple- 
ta: , llenar  lo  que  falta  en  alguna  cosa,  [j  Su- 
plir : hacer  las  reces , ó reparar  la  falta  de 
otro,  poniéndose  en  lugar  «le  él.  Díccsc  de 
las  personas , y también  de  las  cosas. 

SUPPLEMENT , j.  m.  Suplemento  : la 

Íiartc  que  se  añade  al  lodo.  ¡|  Suplemento  : 
o que  se  da  para  suplir. 

SUPPLLVNT,  ANTE»  adj.  Humilde, 
eprecatorio. 
.•ule  : en  un 

pedimento*,  ó memorial. 

SUPPLICA flÜN , s.f.  Súplica»  ruego  , 
petición  : que  una  persona  hace  á «jira. 

SUPPIJCE,  s.  m.  Suplicio  : exccucion 
pública  de  la  pena  capital  en  un  reo.  ||  {/*#•) 
Tormento,  martirio  : viva  y laiga  pena  «leí 
ánimo.  ||  Supplice  éternel , pena  etcina  : so 
dice  del  castigo  de  los  condenados  en  la  otra 
vida. 

SUPPLICIE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Ajusti- 
ciado. 

SUPPLÍCIER  , a.  Ajusticiar,  castigar 
un  reo  con  penj»  de  muerte. 

SUPPIJÉ.  , EE  , p.  p.  y adj.  Suplicado. 
SUPPL1ER  , r\  tí.  Suplicar  , rogar , pe- 
dir. 

Sl'PPLIQUE  , s.  f.  Suplicación  , pre- 
ces : termino  usado  , particularmente  ea  la 
curta  romana  , y en  las  universidades. 

SUPPOUT , s.  m.  Sostenimiento  : sus- 
icu laculo. jl { fig.)  Apoyo,  amp.iro , columna, 
||  (¿Lis.)  Soporte  : «fícese  de  las  figuras  de 
animales  que  sostienen  el  escudo  : y se  usa 
*. *gu lamiente  en  plural. 

SUPPORTABLK,  adj.  m.yf . Soportable : 
aguantable  : llevadero  : «jue  se  puede  sopor- 
tar. ||  Soportable  , tolerable,  paradero  : que 
se  puede  disimular  , ó perdonar. 

SUPPORTABfiEMENT,  ath.  Tolera- 


fírmenle  : pasaderamente. 

SUPPORTANT,  ANTE,  adj.  (Idas.) 

Cargada  , somada  : hablando  de  piezas  del 
escudo  , como,  batida  , 6 laxa. 

SUPPORTE  , EE , p.  p.  y adj.  Soste- 
nido, etc. 

SUPPORTER,  v.  a.  Sostener,  mante- 
ner : un  peso,  mole , ó carga.  I|  Sufrir, 
aguantar  : trabajos , dolores,  mates.  ||  Sopor- 
tar , lederar  , llevar  con  paciencia , ó con  ca- 
lidad las  injurias,,  ó los  defectos  ágenos. 

SUPPOSE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Supuesto. 
II.Aimposé  que...  supuesto  que... 

**  SJrPOSER  , y.  a.  Suponer  : tener  por 
cWrrio. j| Suponer  , presuponer,  fingir.  ]|  Stq>- 
p*tscr  un  e.njanl : substituir  , poner  una  cria- 
tura en  lugar  de  otra. 

SUPPOSER  ( SE  ) , i»,  r.  Suponerse  : 
duise  por  uorma.  ¡¡  Ponerse  cu  lugar  de  otro. 


SUPPOSmON  , s.  j.  Suposición , su- 
puesto : principio  que  se  sienta  como  ver- 
dadero. ¡|  Su|>osicion  : proposición  , ó alega- 
ción falsa  , ó hecho  ungido.  ||  Suppositiort 
denjanty  ou  de  parí  ; substitución  de  uu 
niño  , ó de  una  parte  por  otra. 

SUPPOSiTOÍRE , s.  m.  (medie.  ) Su- 
positorio : cala. 

SUPPOT  , s.  m.  Dependiente  , miembro 
subalterno  , ayudante  : de  ciertos  cuerpos  , 
oficinas  , etc.  ||  Fautor  , partidario  , sctfuaz  : 
de  algun  partido  , ó pandilla  de  mala  nota. 

SUPPRESSION,  s.J.  Supresión  : acción 
«le  suprimir.  ||  Supresión  , retención  : díccsc 
de  la  orina.  ||  S upprcssion  de  part : duda  en 
el  nacimiento  de  una  criatura,  ú obstáculo 
en  reconocerla. 

SUPPRIMÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Supri- 
mido. 

SUPPRIMER,  y.  «7.  Suprimir,  extin- 
guir : empleos , oficios  , establecimientos  f 
etc. ||  Suprimir,  omitir  : callar  de  propósito 
lo  que  se  debía  escribir,  ó decir  en  alguna 
materia.  ||  Rct«  ner  , recoger  : un  libro , es- 
crito , cartel , etc.  para  que  no  se  puhlmue. 

SUPPURATIF,  IV É,  adj.  Supurativo: 
lo  que  hace  supurar.  Usase  como  substantivo 
masculino. 

SUPPURATION  , s.  f.  Supuración. 

SUPPURER  , v.  n.  Supurar  : echar  pus  , 
ó materia  un  tumor  , una  herida  , ele. 

SU  PPUTATION  , s.f  Cálculo,  cóm- 
puto. 

SUPPUTE,  ÉE , p.p.jradj.  Compu- 
ta* lo , calculado. 

SUPPUTKR,  v.  a. y n.  Computar  , cal- 
cular , contar  : sacar  el  cómputo , la  cuenta : 
del  tiempo del  gasto  , del  número. 

SUPFRKMAT1E , S.J.  Supremacía. 

SUPRÉME  , adj.  m.yf  Supremo.  ||  Úl- 
timo ; en  la  poesía. 

SUR  , URE  , adj.  Acedo  , ó ácido  : dí- 
ccse  «le  las  frutas. 

súr  . Ore,  adj.  Seguro , cierto,  indu- 
bitable , hablando  de  noticias  , ó hechos.  ¡| 
Seguro , infalible  , efectivo  : hablando  de 
remedios,  «le  recursos,  etc.  ||  Seguro,  fil- 
me, sentado:  hablando  del  pulso,  de  la 
mano,  del  pié,  del  paso,  etc.  ||  A coupstír. 
( adu.j  Infaliblemente. 

SUR  , prep.  Sobre. *||  Sur  la  talle , sur 
le  lit. : sobre  la  mesa , la  cama.  ||  On  se  jeta 
stir/ui : se  ario  jaron  , ó se  echaron  sobre  él. 
||  En  castellano  corresponde  á preposición*  s 
diferentes  en  otros  casos  de  lugar,  de  tiempo, 
V de  modo.  ||  En.  La  J oiré  est  sur  le  poní : 
la  feria  esta  en  cf  puente,  j | Conchar  sur  la  du- 
re 4 dormir  en  el  suelo.  ||  A.  Alaisnn  qui  a 
truc  sur  un  jardui  : casa  que  da  vista  á un 
jardín.  j|  Junto.  Les  vifles  qui  sont  siu‘  le 
/lita  : ios  pueblos  de  junto  al  IUiin  , de  01 1- 
'*  lias  del  lUuu.  ||  Acere;..  Sur  ce  tic  mat'drei 
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acerca  de  esta  materia , ó sobre  esta  mate- 
ria. ||  Con.  Sur  le  bruit  de  sa  renue  : con 
la  noticia  fie  su  venida.  Y á este  exentólo 
*on  muellísimas  las  modificaciones  de  la 
preposición  sur , sobre.  ||  Suret  lantmouis  : 
a cuenta  de  una  deuda. 

SURABONDAMMENT,  adi».  Supera- 
bundan temente,  sobradamente. 

SLTABONDANUE , s.  J.  Superabun- 
dancia. 

SURABONOANT,  ANTE  , adj.  Supe- 
rabundante. ||  Sobrado,  superíluo  : mas  de 
Jo  que  es  menester. 

SURABONDER  , v.  n.  Superabundar  : 
abundar  con  exceso. 

SURACHE  TER  , f.  a.  Comprar  , ó pa- 
gar una  cosa  mas  ile  lo  que  vale. 

SURA1GU  , OLE  , adj.  ( mus. ) Sobrea- 
gudo : el  tono,  ó nota  , dos  octavas  mas  alto 
que  el  grave. 

SUR-ALLER,  V.  n.  ( moni .)  Pasar  el 
perro  sobre  la  pista,  ó huella  fiel  cieno  sin 
¡a  Irar. 

SL'R-ANDOUIULFR  , s.  m.  ( moni .) 
Cerceta  : de  la  cuerna  del  ciervo  , mas  larga 
que  las  regúlales. 

SLTANNATION,  s.f  f>r. ) Llámame: 
Ictlres  de  surannalion  ; la  aubrecvdula  real , 
ó sobrecarta  , que  se  obtiene  para  revalidar, 
V dar  nuevo  vigor  á las  que  estaban  sin  uso 
por  antiguas. , 

SURANNÉ,  ÉE,  p.  p.  Y adj.  Antiqua- 
da , añeja  , fuera  de  uso  : hablando  de  leves  , 
y voces.  ]|  Añejo  , rancio  , pasado ; hablando 
«■-  modas , y costumbres. 

SURANNER  , v.  n.  Dexar  que  pase  un 
año  por  una  cosa. 

SER-ARRUTE , s.  m.  Tercero  en  dis- 
cordia : tercer  árbitro  , que  se  elige  quamlo 
los  primeros  no  están  acordes. 

SURARD,  adj.  Llámase  : vina  gre, su* 
rtU’d : vinagr*'  preparado  con  flor  tic  sabuco. 

SURBAiSSE,  ÉE,  adj.  Rebasado,  de 
medio  punto  : se  dice  en  arquitectura  del 
4^-:o,  ó bóveda , que  no  forma  Pu  curva  del 
Circuir»  entero. J|  Ahormarlo. 

SURBAISSEMKNT , s.  m.  ( arquit . ) Ro- 
ba xo  de  un  arco  total. 

♦ SERBAS  DE  , s.f,  ( cirtig . ) Sobre- 
venda : venda  que  se  pone  sobre  otras  cu 
una  fractura. 

* SURCASE  , s.  f.  Casilla  con  tres  ó 
qnntro  fi  tinas  en  el  juego  de  chaquete. 

SURCENS , s.  m.  ( for . ) Sobrccanon  : 
la  primera  renta  dominical  que  se  añade  á 
un  canon  culi  leu  tico. 

SURCHAUÜE,  s,f.  Sobrecarga,  sobre- 
peso, mas  carga,  ( fifi.  ) Sobrecaiga,  re- 
e » go  , nuevo  gravamen , de  pechos  , de  ira- 
lujos ,- de  males,,  etc, 

SURCHARGÉ,  ÉE,  p ■ p-  y adj.  So- 

bree  ai  gado. 


SURCílARGER , v.  a.  Sobrecargar  : re- 
caí gar  con  exceso. 

SURCH  AU  ITERES  > s.f.  rf.  Hojuelas : 

pelos  que  se  bailan  en  el  hierro  y aceto. 

* »SURC1LUER  , s.  tu.  ( atuitom. ) Sup<*r- 
ciliar  : el  primero  de  los  diez  y seis  agujeros 
externos  de  la  caliera.  . 

SL'RCÜMPOSE  , EE  , adj.  ( fiftfmat.  ) 

Tiempo  de  un  verbo  en  el  que  se  duplica 
el  auxiliar,  como:  j’aurois  eufail , uous  au - 
riez  t u dit. 

SURCOMPJLISÉ,  s.  m.  (quiñi.)  Com- 
puesto : el  cuerpo  que  resulta  de  la  combi- 
nación de  otros. 

SUR<  iROISSANCE  , *.  f Excrecen- 
cia : bulto  que  crece  fuera  fiel  cuerpo,  pre- 
ternatural. 

SURCROlf,  j.  m.  Acrecen  le  miento  : 
aumento  , colmo. 

SURCROÍTRE,  v.  n.  Aumentarse  : cre- 
cer un  bulto  o tumor. 

*SURDEMANDE,  s.f.  (Jbr.)  Petición  : 
demanda  fuera  de  lo  regular. 

SUR  DE  NT  , s.  J.  Sobrediente  : diente 
que  caí-alga  ;j  oüo. 

SURDlTÉ , s.f.  Sonlera:  privación  «I<?1 
sentido  fiel  o ido. , 

SUR  DORÉ,  ÉE,  p.p.  y adj.  Sobredo- 
rado. 

.SLRDORER,  u.  a.  Sobredorar. 

SURDOS,  s.  m.  Sobrecincho,  correa  que 
pasa  por  cima  de  los  caballos,  y sostiene  los 
tirantes  del  coche. 

SU  REA  U , j.  m.  Sabuco  : arbusto.  ¡¡  Pc~ 
til  sureau  , ycble  ; ó hieble  ; saliuquiJld  , 

SU  REMEN  r , adu.  Seguramente  , con 
seguridad,  sin  riesgo.  j|  Seguramente,  cier- 
tamente. , 

- SUREMJNENT , ENTE , adj.  Supre- 
mo : sumo  : excelso  : eminentísimo.  \ 

SLRENGHÉRE,  s.J.  Puja : cu  una  ven- 
ta, arrendamiento , ósubbasiak 

SURENCHÉRI , 1E,  p.  pirujado. 

SURKNCHÉRIR  , v.  n.  Pujar  : ia  pos- 
tura hecha  sobre  una  vcula  , ó arriendo  cu 
suhhasta. 

SURERÜ.GATION  , s.  f.  Supereroga- 
ción. 

SLREROGATOIRE,  adj.  m.  yf  Su- 
pererogatorio t cosa  de  supererogación. 

SI  REI’ . ETE  , adj.  ( di  ni  ir. . de  st/r , 
sure.)  Agrillo. 

SI.  RETE , s.  f Seguridad  : exención  de 
riesgo.  []  Seguridad  : certeza.  ||  Seguridad  : 
fi.uiza  , responsabilidad  de  danos.  (|  l.n 
sil, cié  : cu  salvo  : a salvo.  j|  Mcttre  en 
sitrclc : poner  en  cobro.  [|  ( milir,)  D ícese  : 
piares  de  s uccte  : plazas  dadas  hasta  ia  con- 
clusión v rxecucion  de  un  tratado. 

SUlRÉAUE,  s.J.  Haz , sobrehaz,  sup^v- 
ficie  : lo  exterior  de  los  cuerpos  lisíeos.  j{  ¿u- 
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perficie  : dícesc  cu  geometría.  ||  ( fig. ) La 
exterioridad , la  corteza  de  las  cosas. 

SUAFAIRK , v.  a.  Encarecer  : pedir  muy 
caro,  subir  de  precio  las  cosas. 

SÚRFAIX , s.  m.  Sobrecincha  : cincha 
qne  se  echa  sobre  la  jalma,  ó silla  de  una 
cabalgadura. 

* S'JRFEUILLE  , s.f.  Escama , ó pelí- 
cula ciuc  cubre  la  yema  de  los  árboles. 

* SURGARDE,  s . m.  Nuevo  guarda:  au- 
mentado de  nuevo. 

♦ SURGE,  adj.  Llámase  laine  surge:  la 
lana  sucia  , ó con  juarda  , según  se  cortad 
pela  de  Ja  res. 

SURGEON  , s.  m.  Sierpe  de  la  roiz  bar- 
bado: vastago  que  echa  el  árbol.  ||  {fig>  ) 
Vastago  : descendiente  de  lina  casa  ilustre. 
Es  voz  antigua  en  francés  : hoy  se  dice  re  je- 
tón. ||  Surgeon  d’cau:  grifo  de  agua,  que 
brota  de  la  tierra , ó de  una  pena. 

SURGIR  , u.  n.  Surgir  : dar  fondo  la 
nave.  Es  voz  anliquada , y solo  se  usa  eu 
infinitivo. 

SURHAUSSÉ , ÉE  ,p.  p.  y adj.  Levan- 
tado, alto , subido  de  precio  : encarecido. 

SURHAUSSEMENT,  s.  m.  Sobrepre- 
cio . alza , aumento  de  precio. 

SURHAUSSER  , v.  a.  Alzar,  levantar, 
subir  : el  precio  á las  cosas. 

SURHUMAIN  , A1NE,  adj.  Sobrehu- 
mano : Jo  que  excede  á lo  humano. 

SUR1NTENDANCE,  s.  f Superinten- 
dencia. 

SU RINT  ENDAN T , s.  m.  Superintcn- 
deute. 

SURINTENDANTE , s.  J.  Superinten- 
denta  : la  mugcrdcl  Superintendente.  i|  Su- 
t iiitendanie  de  la  rnaison  de  la  reine : cama- 
reia  mayor. 

SURJET , s.  m.  Repulgo  ; costura  á 
punto  por  rima., 

SURJETÉ  , EE , p.  p. y <*d).  Repulgado. 

SURJETI^t,  v.  a.  Repulgar  : coser  á 
punto  por  cima. 

SURLENDEMA1N,  s.  m.  El  i>ia  des- 
pués de  mañana. 

SURLOlNGE  , s.  J.  Solomo  de  vaca. 

♦SURMARCHER , u.  n.  (moni.)  Volver 
sobre  sus  pasos  la  res.  |¡  ( Jig . ) Notar  : criti- 
car : censurar. 

SURMEINER,  v.  a.  Reventar , rendir  , 
estropear  : una  caballería , ó por  lo  largo  del 
viage  , ó lo  vivo  del  paso. 

♦ SURMESURE,  s.  f.  Lo  que  sobra,  6 
está  deroas  de  la  medida. 

♦SU RMONTABLE , adj.  m.y  f.  Supe- 
rable. 

SURMONTÉ  , ÉE , p.  p.  y adj.  Supe- 
rado. I]  ( blus.)  Superado. 

SURMONTEIl , v.  a.  Sobrepujar,  pasar 
§or  encima.  i|  (fig-)  Superar  , vencer. 

$L RMÜN 1 ER , v.  n.  Subir  arriba»  na- 


dar encima  : díccsc  del  aceyte,  ú otro  liqui- 
do que  se  echa  en  otro  mas  grave. 

SuRMONTER  (SE),  v.  r.  Vencerse  á 
sí  mismo.  ||  Excederse  á sí  propio. 

SÜRMOÚT  , s.  m.  Mostillo  : del  vino. 

SURMULET  , s.  m.  Mulo  , ó bailjo  ma- 
rino : pescado. 

SURN AGER  , \>.  n.  Sobrenadar  : nadar 
encima. 

♦SIíRNAJTRE  , v.  n.  Nacer  sobre  otra 
cosa  , como  planta  , etc. 

SURNATUREL,  ELLE  , adj.  Sobre- 
natural : lo  que  excede , ó pasa  los  términos 
de  la  naturaleza. 

SURNATURELLEMENT,  adv.  Sobre- 
naliualmentc. 

**SU RNEIGEES  , adj.  pl.  ( mont. ) Hue- 
llas de  las  teses  sobre  la  nieve. 

SURNOM  , s.  m.  Sobrenombre , apelli- 
do : nombre  de  familia.  ||  Renombre  : epí- 
teto que  se  añade  al  nombre  de  una  persona 
pública  por  sus  accioues,  ó fama  adqui- 
rida. , 

SURNOMME  , ÉE  , P-  P'  y adj.  Ape- 
llidado. 

SURNOMMER  , v.  a.  Apellidar  , nom- 
brar , denominar : llamar  con  algún  renom- 
bre ó título  á alguno. 

SU RN UMÉRA1RE , adj.  m.yf.  Super- 
numerario. 

SUROS  , s.  m.  Sobrehueso.  ||  Sobreca- 
ma : Uauian  así  los  albey tares  a un  tumor 
duro  que  se  cria  en  el  tercio  cj<s  la  cafia  del 
caballo. 

SURPATLENT,  EME,  adj.  ( arit .) 
Superpacientc, 

SUnPASSÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Sobre- 
pujado. 

SURPASSER  , %>.  a.  Sobrepujar : des- 
collar : exceder.  ||  Se  surpasser  soi-móme  : 
excederse  á sí,  mismo. 

SURPAYE  , ÉE,  p.  p.y  adj.  Sobrepa- 
gado , pagado  mas  de  lo  que  vale. 

SUR r AYER  , v.  a.  Sobrepagar  , pagar 
mas  de  lo  que  vale. 

SURPEAU  , ir.  f.  Sobrecútis  : pellejo  dé 
encima  , ó primer  pellejo  : como  se  dice  vul- 
garmente por  cutícula  , ó epidermis.  V.  li- 
piderme. 

SURPLIS  , s.  m.  Sobrepelliz  : trage  cle- 
rical. 

SURPLOMB , s.  m.  Desplomo  : defecto 
de  lo  que  no  está  á plomo. 

SUnPLOMBER  , u.  n.  Desplomarse  : 
vencerse  : perder  una  pared  la  rectitud  per- 
pendicular. . 

♦SURPLUEES,  adj.pl.  ( mont. ) Hue- 
llas de  las  reses  en  loa  barrizales  , y parages 
llovidos. 

SURPLUS , s.  m.  Demasía  , sobra  , ex- 
ceso : lo  que  hay  , se  da  , o se  toma  de  mas 
cu  qualquicra  íiuca.  J|  Au  surplus  , adv. 
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Ademas  de  esto  : final  emente.  ||  Pour  le  sur- 
plus  , adv.  Por  lo  demás. 

* SURPOINT  , s.  i/i.  Raspa  : la  broza 
de  ios  cueros  , que  se  saca  al  rebasarlos. 

SURPRENANT  , ANTE  , adj.  Mara- 
villoso , admirable  , extraordinario. 

SURPRENDRE  , v.  ay  Sorprchender  : 
sobrecoger  : coger  descuidado  , o de  impro- 
viso. j|  Sorprchender  : dexar  admirado  , ma- 
ravillado. ||  Sorprchender  : engañar  , con 
arte.  ||  Coger  , pdlar  : en  el  hecho.  nuil 
nous  surpril  : nos  cogióla  noche.  ||  Ím  pluie 
nous  a surpris  ; nos  ha  cogido  la  lluvia.  || 
Etre  surpris  par  le  feu  : arrebatarse  : dícesc 
de  lo  que  se  cuece  o asa  cou  demasiada  lum- 
bre. 

SURPRIS  , ISE  t P-  P'  Y <*dj.  Sorprc- 

hendido. 

SURPRISE  , s.  f.  Sorpresa  : acción  de 
tomar  una  plaza  , o coger  al  enemigo  de  im- 
proviso , ó desprevenido.  ||  Sorpresa  : admi- 
ración , maravilla.  ||  Superchería,  ardid., 
engaño.  ||  Error , alucinación  , descuido.  || 
Rebato  : acometimiento  repentino  , e ines- 
perado. 

SURSAUT,  s.  m.  Sobresalto.  Usase  solo 
en  esta  frase  : s’cveillcr  en  sursaut  ; desper- 
tar sobresaltado , sobrcsaltadamcntc. 

SURSEANCE  , s.  f Sobreseimiento  : 
cesación  : interrupción. 

SURSEMÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Sobresem- 
brado : sembrado  segunda  vez. 

SURSEMER  , v.  a.  Sobresembrar  : sem- 
brar sobre  lo  ya  sembrado. 

SURSEOIR,  v.  a.  Sobreseer  : suspender 
el  curso , ó los  electos  de  un  litigio  , ó prc- 
tcncion. 

SL'RSIS , ISE , p.  p. y adj.  Sobreseído  : 
diferido  , prorogado. 

SURS1S,  s.  m.  Prorogacicm  de  termino: 
«n  los  pleytos. 

SU  USO LI  DE  , adj.  m.  y f.  ( cügcb. ) 
Supersólido  : sursólido. 

SURTAUX  , s.  m.  Recargo,  agravación  : 
hablando  de  derechos  , pechos  , ó tasas. 

SURTAXÉ  , ÉE , p.  p.y  adj.  Sobrecar- 
gado , ó gravado  : en  punto  á impuestos  , á 
contribuciones. 

SURTAXE , s.f  Nuevo  impuesto  : gra- 
vamen nuevo. 

SURTAXER , v.  a.  Gravar,  cargar : echar 
impuestos  excesivos , ó arbitrarios. 

+ SURTONDRE  , *>.  a.  Desmochar  : re- 
cortar la  lana  mas  basta  dei  vellón  : despun- 
tarla. 

SURTOUT  , s.  m.  Sobretodo  , sobrero- 
pa : especie  de  casacon , que  se  pone  encima 
del  otro  vestido.  ||  Sortú  : pieza  para  el  de- 
ser  que  se  coloca  en  medio  de  las  mesas  en 
los  banquetes. 

SURTOUT  , adv.  Sobre  todo  : general- 
mente. 


SURVEILLANCE , s.f  Vigilancia,  cui- 
dado : la  acción  de  vigilar  ó cuidar. 

SURVEILLANT,  ANTE,  subst:  7*- 
lador  : el  que  tiene  á su  cuidado  y vigilan- 
cia algún  encargo. 

SURVEILLE , s.  f.  Antevíspera. 

SURVEILLKR  , v.  n.  Vigilar,  zelar  : lo 
que  pasa  , lo  que  se  hace.  Usase  también 
como  activo  : surveiller  quelqu'un  : obser- 
varle , no  perderle  de  vista. 

SURVENANCE,  s.f.  {Jor.)  Superven- 
ción : la  acción  de  sobrevenir  nuevo  derecho. 

SURVENANT,  ANTE,  ailj.  El  que 

llegue , ó venga  : viniere  , ó llegare , esto  es  , 
de  nuevo , ó de  mas,  ó impensadamente. 

SURVENDRE,  v.  a.  Vender  á mas  del 
justo  valor  , ó precio. 

SURVENDU  , UE  , p.  p.y  adj.  Vendi- 
do á mas  del  justo  precio. 

SUR  VENIR  , v.  n.  Sobrevenir  : acaecer  , 
ó suceder  alguna  cosa  de  nuevo.  ||  Sobreve- 
nir : venir  de  repente  , ó improvisamente. 

SURVENTE,  s.  f Sobreprecio  : exór- 
bitancia  en  el  precio  de  lo  que  se  vende. 

SURVENU  , UE  , p.  p.y  adj.  Sobreve- 
nido. 

SURVÉTIR , v.  a.  Poner  un  vestido 
sobre  otro. 

SURVIDER , v.  a.  Vaciar  de  un  vaso  en 
otro , ó de  un  saco  cu  otro  lo  que  hay  de 
mas. 

SURVIE , s.  f Supervivencia  : el  acto 
de  sobrevivir  una  persona  á otra. 

SURVTVANCE , s.f.  Futura  : el  privi- 
legio de  suceder  á una  persona  en  su  em- 
pleo después  de  su  muerte. 

SURVIVANCIER  , s.  m.  El  que  tiene 
la  futura,  ó la  gracia  de  la  futura  de  un 
empleo. 

SURVIVANT  , ANTE , adj,  Sobrevi- 
viente , el  que  sobrevive  á ouo.  Usase  regu- 
larmente corno  substantivo. 

SURVIVRE , v.  n.  Sobrevivir  : vivir  des- 
pués de  muerto  el  otro.  ||  (fig.  ) Se  dice  : 
sun'ii’t'e  a son  honneur , a son  bien  , a sa 
fortune  , h son  esprit  / morir  después  de 
haber  perdido  la  honra  , ó la  hacienda  , el 
caudal , el  juicio.  También  se  dice  sumt'CV, 
ó se  survivre  a soi-mt?mc  : estar  como  un 
tronco  , no  ver  ni  oir.  Dicese  también  figu- 
radamente del  que  ba  perdido  los  sentidos 
algún  tiempo  antes  de  morir. 

SUS  , adv.  Encima.  ]|  J¿a  moitie  en  sus : 
y una  mitad  mas,  ó mas  uua  mitad  , ó cou 
una  titulad  encima. 

SUS  , prep.  Sobre.  [|  OturiV  sus  a quel- 
quun : pegar  tras  de  él , andarle  á los  alcun- 
ccs. 

SUS  , ínter jec.  vidg.  ( para  animar , ex- 
hortar, etc.)  Ea!  sus!  arriba!  ramo»!  ani- 
I*  ido  ! ;|  Or  sus  : ca  pues. 

1 4 SÜSA1N  , s.  tn.  V.  Su  sin 
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SUSCEPT iíHI.ITE , s.  /.  SusccpúbiK- 

dad  : mjiiki  delicadez. 

SUSCEPTIBLE  , tul},  rn.y.J.  Suscep- 
tible ; capaz  de  recibir  en  si  : d ícese  de  las 
cosas  , y de  las  personas.  (]  Sensible  : senti- 
do : delicado : expuesto  a enojarse  , á alte- 
rarse. 

St'SCEPTION,  s.J.  Suscepción  : el  acto 
de  recibir  los  órdenes  sagrados. 

SUSCITA TiON  , s.  J.  Sugestión  : insti- 
gación. 

SUSCITE , ÉE , p.  p .y  adj.  Susci- 
tado. 

SUSCITER , v.  a.  Suscitar  : hacer  salir. 
||  Suscitar  : mover  : incitar  : excitar. 

SUSCRIPXÍON,  s.  j.  Sobrescrito  : de 
una  caria.  ||  Rótulo  : de  uu  fardo,  ó pa- 
quete. ¡|  Título. 

SUSL)1T,  1TE , adj.  Sobredicho  : suso- 
dicho : arriba  dicho. 

'SUSKKAJN  , SUSEHAnSETÉ.V. Su- 

leruin , suzerautetc. 

SUSIN  , j.  m.  ( náut.  ) Puente  del  al- 
cázar . desde  Ja  entrada  de  la  camara  has- 
ta el  palo  mayor. 

SUSPECT  , ECTE , adj.  Sospechoso  : 
de  fe  dudosa. 

SUSPELTER  , v.  a.  Sospechar  : tener 
sospecha 

SUSPENDRE , v.  a.  Colgar : poner  pen- 
diente una  cosa  en  el  ayre.  j|  ( fifí- ) Suspen- 
der : diferir , para  la  exccucinn  de  alguna 
cosa.  ¡|  ( id.)  Suspender  : privar  temporal- 
mente a un  eclesiástico  del  exercicio  de  su 
ministerio. 

SLSPENDU  , UE  , p.  p.  y adj.  Sus- 
pendido. 

SUSPENS  t <*d}-  Suspenso  : de  algún 
exercicio,  ó ministerio.  ||  En  suspens  : v n 
suspensión  , en  uua  incerlidumhrc , ó en  una 
indecisión. 

SUSPENSE,  s.  f.  Suspensión  : priva- 
ción canónica  de  algún  ministerio  eclesiás- 
tico. 

SLSPENSIF,  IVE,  adj.  Suspensivo  : 
lo  que  tiene  virtud , ó fuerza  para  suspen- 
der. 

SUSPENSION  , s.  f Suspensión  , de- 
tención : parada  , interrupción  de  algún  tra- 
bajo , ú operación  , ó curso  de  las  cosas 

SUSPENSO  IRE,  s.  ##s . Suspensorio  : es- 
pecie d<*  braguero. 

SUSPIC10N  , s.J.  ( for , ) Presunción  , 
sospecha. 

* SUSTKNTATION, s.  /•  Sustentación, 

sustento  , alimento. 

SUSTENTÉ,  EE >p.p.y  adj.  Susten- 
tado. 

SUSTENTER , t>.  a.  Sustentar : alimen- 
tar. 

SUTURE,  s.  f.  ( anat. ) Sutura  : cos- 
tura. 


SYM 

* SUZE , ( geogr,  ) Suza  : ciudad  del  Pia- 
monte. 

SUZERAIN,  AINE,  adj.  Señor  feu- 
dal: el  que  tiene  feudatarios,  ó vasallos. 

SU  ZER  A IN  ETÉ  , s.J.  Dominio  omí- 
nenle : hablando  de  los  leudos. 

SVELTE,  adj.  m.  y J\  ( pint . ) Esbelto  : 

cenceño  , ligero , suelto. 

*SYB1LLK,  s.  f.  Sibila  : profetisa  entre 
los  paganos.  I|  f Jg-yjoc. ) Doctora : la  don- 
cella jamona  que  ]>rcsumc  de  leída  y dis- 
creta. 

SYCOMORE , s.  m.  Sicómoro , ó higuera- 
moral.  ||  Arce  blanco  : planta. 

. SYCOPHANTE,  s.  m.  Calumniador, 
delator,  chismoso. 

SYLLABAIRE,  s.J.  Cartilla  : librillo  de 
sílabas  en  que  los  niños  aprenden  á leer. 

SILLA  BE,  s.J.  Sílaba. 

SYLLABIQUE,  adj.  Silábico  :1o  que 
tiene  relación  a las  sílabas. 

S YLLEPSE , s.  J.  Silepsis  : figura  retó- 
rica. 

SYLLOGISME  , s.  m.  Silogismo  : argu- 
mento con  punto  de  tres  proposiciones  arti- 
ficiosamente dispuestas. 

S Y LLOGIS rIQL'E , adj.  m.  y f.  Silo- 
gístico. 

SYLPHE,  IDE  , s.  Silfio  , sílfida  : nom- 
bre que  los  cabalistas  dan  á los  duendes , ó 
espíritus  elementares  del  ayrc. 

SYLVAINS,  j.  m.  pl.  Silvanos  : sc- 
midioses  que  presidian  cu  las  selvas  y bos- 
ques. . 

SYMBOLE , s.  m.  Símbolo  : figura  em- 
blemática ó mugen  significativa. ||.Sinibolo  : 
dicese  del  formulario  de  lo*  artículos  de  la 
»antn  fe. 

S Y iMBOLIQUE , adj.  rn.  y'f.  Simbó- 
lico. 

SYMBOUSER  , v.  n.  Simbolizar  : ser 
muy  jlptcida  , guardar  mucha  semejanza, 
una  cos^  á otra. 

SYMETRIE,  s.J.  Simetría  proporción 
y correspondencia  de  unas  partes  con  otras  , 
V de  estas  con  el  todo.  j|  ( fig.  ) Simetría  : 
la  ordenada  distribución  de  las  partes  de  un 
discurso. 

S Y M ÉTRXQÜE , adj.  m.  y f.  Simétrico. 

SYMÉlTwOUEMENT,  adv.  Simétrica- 
mente : ron  simetría. 

SYMÉTR1SER  , v.  n.  Guardar  simetría 
una  cosa  con  otra. 

SYMPATII1E , s.J.  Simpatía  : corres- 
pondencia natural , ó imaginada  entre  ciertos 
cuerpos.  ||  .Simpatía  : conformidad  de  genios 
e inclinaciones  entre  dos  personas. 

SYMPATHIQUE  , adj . m.  y J.  Simpá- 
tico. 

SYMPATHISER , e.  n.  Guardar,  ó te- 
ner simpatía  : ser  uiuy  conformes  cutre  sí  ; 

! dicese  solo  de  1h>  personas. 
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SYMPHONIE  , s.f.  Sinfonía,  concierto 
de  música.  Tómase  también  por  los  ínsita- 
memos  colee livaracnlc , ó coiuo  se  dice  Jo 
instrumental , ó la  parte  instrumental , com- 
parada con  la  vocal. 

SY MPHONISTE,  s.  m.  Músico,  en  el 
sentido  de  instrumentista  , que  es  como  se 
suele  decir  , y también  de  compositor  de 
música  instrumental. 

SYMPHYSE,  s.f.  (anal.)  Sinfisis : unión 
de  dos  huesos  entre  sf. 

*SYMPOSIARQUE,  s.  m.  Símposiar- 
ea:  rey  de  un  banquete  entre  los  Griegos.  Los 
Romanos  le  llamaban  modimpernlor. 

SYMPTOMAT1QUK,  adj.  m.f  Sinto- 
mático. 

SYMPTÓME,  s.  m.  Síntoma:  accidente 
procedido  por  alguna  enfermedad  , que  sir- 
ve de  presagio , óconaeqúencia.  J|  \fig‘ ) biu- 
toma  : sena!  de  lo  que  debe  suceder , en  lo 
malo , ó adverso. 

S YiNAGüGUE  , s.  f Sinagoga  : nombre 
que  dan  los  Judíos  á sus  juntas  de  religión, 
jj  Sinagoga  , el  templo  donde  se  celebran 
estas  jumas.  Jj  ¿aterree  la  sytuigogixc  auec 
honneur acabar  algún  asunto  con  alguna 
acción  sobresaliente.  • 

SYNALEPHE,  s.f  ( s¡ram. ) Sinalefa  : 
figura  por  la  que  se  suprime  , ó calla  la  úl- 
tima vocal  de  una  dicción. 

SYNALLAGM  ATAQUE  , adj.  m.  y f 
( fnr . ) (Contrato  sinalagmático  ; en  que  se 
empeñan  las  dos  partes. 

♦ SVNAXE  , i.  J.  Sinnxá  : congregación 
de  los  primeros  chiisliauos  para  celebrar  la 
cena. 

SYXARTHRüSE , s.f.  ( anat. ) Sinar- 

trósis  : la  articulación  inmóvil  délos  huesos. 

SYXCHOKDROSE  , s.í.  ( anal.  ) Sin- 
coudrósis  : la  unión  de  dos  huesos  por  me- 
dio de  cartílago. 

S YNCHRUjNE  , adj.  m.  y f ( didasc.) 
Síncrono  : lo  mismo  que  contemporáneo. 

SYCHRON1SME  , s.  m.  ( didasc.  ) Sin- 
cronismo : lo  mismo  que  contemporaneidad. 

SYhCOFE , s.f  ( medie. ) Sincope  : un 
gran  desmayo.  |)  ( gram,)  Síncopa  : la  supre- 
sión de  una  letra  , ó silaba  eu  medio  de  dic- 
ción. ¡|  más . ) Sincopa  : la  nota  que  toca  al 
I n de  un  lienqo,  y al  principio  de  otro. 

SVNCOPER  , i*,  a.  Sincopar:  quitar  al- 
guna letra  , ó hilaba  de  en  medio  de  una  dic- 
ción. [|  ( más.)  Sincopar  : expresar  toda  no- 
ta que  este  entre  ñm  «le  mcuor  valor:  en  es- 
te caso  es  verbo  neutro. 

SYKCRETASME,  s.  m.  ( didact. ) Sin- 
cretismo : reconciliación  de  diversas  sectas 
de  comunión  diferente. 

SYNDERÉSE,  s.  f Sindéresis  : oj>  cra- 
cion  de  la  conciencia  para  recordar  al  hom- 
bre la  moralidad  en  sus  obras.  Es  voz  de  la 
mística  en  francés. 


SYNPIC  , s.  m.  Síndico  : el  que  tiene  á 
su  cargo  los  negocios  y caudales  de  una  reli- 
gión observante.  ||  Syndic  de  communanté  , 
de  confmiric  : prioste  de  una  hermandad. 

SYNDICAL , ALE  , adj.  Sindical  : lo 
que  pertenece  al  sindico. 

SYNDÍCAT,  s.  ni.  Sindicato  : el  oficio 
de  síndico  , y el  tiempo  que  dura. 

*S  Y P'íDÍQUER,  o.  a.  Sindicar : reprehen- 
der las  acciones  de  otros. 

SYNECDOQUE  , s.  / Sinécdoque  : fi- 
gura retórica. 

SYXERESE , s.f  ( erara . ) Sinéresis  : 
la  contracción  de  dos  silabas  en  una. 

♦SYNÉRÉTJSMK  , s.  ni.  Sincretismo  ; 
conciliación  de  varias  sectas  ele  religión. 

SYXEVKOSE,  s.f  ( anal. ) Sincvrósis : 
unión  de  los  huesos  mediante  un  ligamento. 

SYINODAL , ALE  , adj.  Sinodal  : lo 
perteneciente  ai  sínodo. 

SVNODALEMEN T , oda.  Siuodalmen- 
te  , en  sínodo. 

SYNODE , s.  m.  Sínodo  : el  concilio  que 
congrega  el  obispo  con  los  eclesiásticos  de 
su  diócesis. 

SY'XODIQUE,  m#.  m.  yf.  ( astron.)  Si- 
nódico : lo  perteneciente  á la  conjunción  de 
los  planetas.  ||  Sinódico  : lo  perteneciente  al 
sínodo. 

fSYNODIQUE  , s.  m.  Sínodo  : la  colec- 
ción de  las  actas  de  un  sínodo. 

SYXONYME,  adj.  ,m.  y J\  Sinónimo: 
de  igual,  ó de  equivaírnlc  significación  , ha- 
blando de  palabras.  Usase  también  cuino 
substantivo  masculino. 

SYNOIN  YM1E  , s.f.  Sinonimia:  quidi- 
dad délas  palabras  sinónimas.  ||  ( hist.  nat.  ) 
Colección  de  los  diferentes  nombres  que  &0 
ban  dado  á los  mismos  objetos. 

SYftOPTiQUE , adj.  m.yf  Sinóptico  : 
visible  de  un  golpe , de  una  mirada. 

SYNOQUE  , <*dj. y s.f  (medie. ) Sino- 
cal : di  cese  de  una  especie  de  fiebre  conti- 
nua. 

SYNOVIALFS  , adj.  pl.  ( anal.)  Sino- 
viales  : las  glándulas  que  sirven  para  separar 
Ja  sinovia. 

SYNOV1E  , s.  f ( medie. ) Sinovia  : lí- 
quido viscoso  que  se  halla  cu  las  articula- 
ciones de  los  huesos. 

SY?ÍTAXE,  s.f.  Sintaxis:  el  modo  do 
coordinar  las  oraciones.  |{  Sin  texis  : tratado 
de  la  gramática  que  enseña  los  casos  que  pf  • 
de  cada  vcr1»o. 

SYNTI1ESE,  s.f  ( dxdar . } Síntesis: 

composición. 

SYiMTHÉTIQUE , adj.  m.yf.  Sintético: 

lo  perteneciente  a la  síntesis. 

SYiNTHÉTIQUEMElVr , oda.  Súudti- 

camenle:  de  un  modo  sintético. 

SYP110N,  s.  m.  V.  Siphnn . 

♦SYRACÚSE,  (500^0*.)  Saragnsa  , J 
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también  Sirarasa  : ciudad  y puerto  de  Si- 
cilia. 

♦SYRÍFN,  FNTVE,  ó SYRIAC,  A QUE, 

adj.  Sirio,  ó siriaco  : perteneciente  á Siria 
SYRINGY  , s.  m.  Xctinguilla  : planta. 
SYRINGOTOME,  s.  m.  ( rirug .)  Si- 
ringotomo  : especie  de  bisturí  circular  , para 
cortar  las  fístulas. 

SYROP,  s.  m.  V.  Simp. 

SYRTES , s.f.  pl.  V.  SUtes. 
SYSSARCOSE,  s.  f ( anal.)  Sisarcósis  : 
slnfisi*  ramosa  ó musculosa. 

w SYSTALTIQUE  , adj.  m.  yf.  ( anaU) 


Sistállico : dícese  de  los  movimientos  de  con- 
tracción. / 

SYSTEM ATIQUE  , adj . m.  y /.  Sis- 
temático. 

SYSTEM ATIQüEMFNT , oda.  Siste- 
máticamente , de  un  modo  sistemático. 

SYSTEME  , 5.  m.  Sistema  : suposición  , 
ó hipótesis. 

SlSTOLE  , 5.  f.  ' anat. ) Sístole  : mo- 
vimiento del  corazón  y de  las  arterias , guan- 
do se  contraen  y estrechan. 

SYZYG1E  , s.  f.  { astron.  ) Sizigia  : la 
oposición  > conjunción  de  la  luna. 


TAB 


TAB 


T,  s.  m.  Letra  consonante,  y la  vigésima 
del  «alfabeto.  ||  Un  grand  1\  un  petit  t : 
tina  T mayúscula  , y una  t minúscula. 

TA  , ( prt>n . pases,  f.  de  la  segunda  per- 
sona. ) Tu.|¡7a  maison  : tu  casa.  ||  Ta  filie: 

"’tÍbAC,  i.  m.  ó NICOTIATSE , s.  f. 

Tabaco  : dícese  de  la  planta  , y de  la  hoja,  j) 
Tabac  a fumer : tabaco  de  humo  , ó sea  de 
hoja.  j|  'l'abac  en  pnudte:  tabaco  de  polvo. 
||  l/ne  prise  de  taoac ; un  polvo  de  tabaco, 
o simplemente  un  polvo. 

TAdAGIE  , s.  f.  Tabaquero  : canuto  , 
caseta  , ó botecillo  en  que  lleva  , ó guarda 
el  tabaco  el  fumador.  j|  r umadcio , quarlo  , 
ó sitio  público  en  que  se  entra  á fumar. 

TABARLN  , s.  m.  Ti  ti  i itero  : molí  ar- 
ribo : iruan  : farsante. 

TABAR1NAGE, s.  m.  Farsa  , entremés; 
mogignnga.  ¡¡  Truhanería.  |j  Cobertizo  para 
Ja  cria  de  gusanos  de  seda. 

TABATIÉHE  , s.  f.  Caxa : de  tabaco 
de  polvo. 

TARF.LLION  , s.  m.  Tabelión  : escri- 
bano , caí  tular  io.  Solo  se  usa  en  estilo  can- 
cilleresco. 

TABELLIOINAGE,  s.  m.  potaría  : cs- 
crihanía  : oficio  de  escribano. 

TABFJIXACLK  , s.  m.  Tabernáculo  : 
tiene  unas  oiismas  significaciones  en  las  dos 
lenguas.  j|  Tabernacle  de  galere  ; cbopela 
de  galera. 

I ABIDE , adj.  m.yf.  ( medie. ) Tábi- 
do : macilento  , lineo , extenuado. 

*TABll*lQÚE,rtd/.  m.  yj\  ( medie.)  Gin- 
sumitivo  : lo  que  hace  morir  de  consunción 
y languidez. 

TABiS  , s.  m.  Tabí  ,ó  tafetán  de  aguas. 

TAB1SE  , EE  , p.  p.  y adj.  Con  «aguas  , 
que  hace  aguas  : hablando  de  telas  de  teda. 


TARISF.R  , t».  a.  Dar  aguas , sacar 
aguas  : á una  tela  de  seda. 

TABLATURE , s.f.  Pent.ágrama  : papel 
notado  de  solfa.  j|  f pg.  y pros».  ) Dícese  : 
donner  de  la  t al  L dure  a quelqutm  : darle 
que  roer  , darle  con  que  entretenerse. 

TABLE,  s.  f Mesa:  mueble  para  el 
servicio  domestico,  ó para  adorno,  (j  Mesa  : 
absoluta  , y especialmente  se  dice  de  la  me- 
sa de  comer.  ||  Mesa  : se  toma  por  la  comi- 
da , ó los  manjares  que  se  sirven  en  ella. 
¡{Tabla  : plancha  : hoja  plana  y lisa  dcqnal- 
quier  metal , ó piedra  , para  grabar  , escul- 
pir , ó pintar  eti  ella.  ¡¡  Diapasón  en  los  ins- 
trumentos de  cuerda.  j|  Tablero  : en  el  jnego 
del  chaquete  , los  lados  de  dicho  juego.  ¡| 
Teñir  table  ; tener  mesa  , dar  mesa  , dar  de 
comer  diariamente  á cierto  número  «le  con- 
vidados. ||  Teñir  table  ouYcrte : tener  mesa 
franca  : recibir  a su  mesa  á los  que  se  pre- 
sentan. ||  Rejormer  sa  table  : reformar  el 
gasto  de  la  mesa  , esto  es , de  la  comida.  {) 
Teñir  bonne  table ; tener  buena  mesa  , ó 
buen  ordinario  : comer  bien.  j¡  Courir  a pi- 
quer  les  tables  : andar  de  £orra , de  f»egoic  , 
correr  de  mesa  en  mesa.  <|  íWangcr  a table 
d'/idle  : comer  a un  tanto  por  caliera , ósea 
en  mesa  redonda  , en  las  p:>*:<das  , hosterías  t 
cte.  ||  Table  de  nuil  ; velador  : vasera,  jj  Ta- 
ble dat  tente , ó rase  : tabla  en  blanco  , ó 
rasa  , en  la  qnc  aun  no  ¿*ay  nada  grabado  , 
esculpido  , delineado,  etc. : si  es  de  mr  tal  , 
es  plancha  lisa  , ó en  blanco;  si  es  de  pie- 
dra , es  lapida  lisa  para  grabar  en  ella  algún 
letrero.  ||  Table  d’un  //ere,  des  chapiircs  , 
ele.  : tabla  de  un  libio,  de  capítulos  , cte.  || 
Table  d nutrí : mesa  de  altar.  ||  Lascante 
table  : pan  del  cielo , ó celestial , pan  tic 
angeles  , el  manjar  sagrado  , la  sagr.'ula  co- 
iiiu uion. ¡|6oorir  les  talles : andar  de  gorra  , 
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de  pegote.  ||  Diamant  en  talle  : diamante 
tabla. 

TABLEAU  , s.  m.  Qundro,  pintura  : sea 
en  madera  , metal  , 6 lienzo.  Asi  se  suele 
decir  : uua  buena  tabla  , en  el  primer  caso  : 
una  buena  lámina,  cu  cJ  segundo:  y un  buen 
lienzo  , en  el  tercero.  ||  Estado  , descripción  : 
de  las  cosas.  |l  Catálogo  , lista  : de  las  perso- 
nas. ¡|  ( fig.)  Pintura , idea , descripción  viva 
y natural : de  uua  cosa  , sea  de  palabra , ó 
por  escrito. 

♦TABLEE , s.f.  Porción  de  paño  ya  te- 
ñido. 

TABLER  , v.  n.  ( anl . ) Entablar  : armar 
el  tablero  , ó las  piezas  , en  el  axedrez  , las 
damas  , el  chaquete.  ||  {fig-)  Dícesc  : uous 
pouvez  lab  lev  la-dessus : puede  vmd.  contar 
ron  ello  , ir  liaxo  de  este  según) , caminar 
sobre  este  pie  , etc. 

TABLtriTER , IÉRE,  i.  m.  Tornero 
caxero  : que  trabaja  juegos  de  chaquete  , «le 
damas,  de  axedrez,  caxas , y toda  cosa  de 
101  no. 

TABLETTE  , s.  f.  Tablilla  , estante  : 
para  poner  libros.  ||  Anaquel , vasar  : las  di- 
visiones en  armario.  ||  Ladrillo  : de  choco- 
late. 

TABLETTFS,  s.  f.  pl.  Tablillas,  pasti- 
llas : de  compuestos  medicinales.  j|  Librito 
de  memoria. 

TABLEETEME,  s.f  El  oficio,  y 
comercio  de  tornería  y caxas.  V.  Tahle- 
tíer. 

TABLIF.R  , s.  m.  Delantal  : de  las  ron- 
geres.  ¡|  Mandil  : de  ciertos  artífices  para  no 
ensuciarse.  ||  Tablero  ••  quaJquicra  de  las  dos 
hojas  del  chaquete.  ||  Tablero:  del  axedrez, 
de  las  damas.  Es  voz  antiquad#  en  francés: 
y hoy  se  dice  del  primero  échiquier , y del 
segundo  damier.  j|  Tablero , neto  : la  haz  , 
ó cara  de  un  pedestal  con  alguna  lal>or , ó 
escultura.  ||  Alero  : de  los  coches.  (|  Tublier 
de  timbafe  : funda  de  timbal. 

TABLOI1S  , s.  m.  Explanada : para  colo- 
car una  balería  de  cañones. 

TA  BOLKET,  s.  w.Taburetillo,  eainonci- 
Ho  : sitial  de  estrado  sin  brazos , ni  respaldar. 
En  palacio  se  dccia  droit  de  tabouret ; dere- 
cho de  almohada.  ||  Avoirle  tabouret ; tener 
la  almohada  , que  es  lo  que  corresponde  en 
España  á las  grandes  señoras  que  pueden 
sentarse  en  presencia  de  la  Reyq^i  , y corres* 
ponde  á la  cubertura  en  los  grandes. 

TABOURET,  5.  m. ó BOURSE-A-BF.R- 
GER  ó A-PASTEUR , s.  m.  Pan  y quesi- 
llo ¡planta. 

♦TABOURFN,  s.  m.  ( náut .)  Tamboreta  : 
el  espacio  en  las  galeras  pura  cargar  la  ar- 
tillería. 

TAC  , s.  m.  Morriña  : enfermedad  con- 
tagiosa del  ganado  lanar. 

TAC-TAC , s.  m.  ( E ot  que  expresa  el 


ruido  de  goljtes  repetidos.)  Taque  taque,  tras 

tlíK. 

♦ TACAMAQUE , s.f.  Tacamaca : árbol 
y poma  niediciu.il. 

fACET , s.  ni.  Compases  mudos  : en  la 
música.  ||  (fig.  y Jam.  ) Dícesc  : garda r le 
taret  ; coserse  la  boca  : no  hablar , ó res- 
ponder palabra. 

TACHE,  s.f  ( con  la  primera  sílaba 
breve. ) Mancha  : que  cae  ó qmnla  en  la  ro- 

Ea.  |[  Mancha  : en  Ja  piel  de  Jos  animales.  || 
uñar  : señal  que  safe  en  Ja  cara  , ú otra 
parte  del  cuerpo  humano.  (|  (fig. ) Mancha , 
macula  : en  la  estimación  , honra  , sangre. 
||  ( id.  ) Tacha  ; defecto  en  las  calidades  mo- 
rales. i|  Tache  de  rousseur  : peca. 

TACHE,  s.f  1 arca  : en  el  trabajo  ma- 
terial. |j  Tarca  : Ja  obra  que  señalan  los  maes- 
trosá  sus  discípulos,  etc.  ¡¡Destajo:  toda  obra 
que  no  se  hace  á jornal  , sino  por  un  tanto 
ajustado  al  dexarla  concluida.  ||  ( fig.)  Dícc- 
se : prendre  a tdrhe  de...  lomar  tic  suenen- 
ta  , empeñarse  en  hacer  tal  cosa.  ||  Tra * ail- 
Icr  a la  tache  : trabajar  á destajo  en  obras  de 
construcción  , derrítaos  , desmontes , ele.  : 
trabajar  á tarea  , en  obras  de  artefactos  , ó 
de  otro  mialqqier  cxerricio  manual. 
TACHÉ,  EE,  p.p.  y adj.  Manchado. 
TACHEOGRAPHIE , ó TACHYCRA- 

PHíE  , s.  J.  Taquigrafía  : arte  de*  escribir 
con  velocidad  por  medio  tic  signos. 

TACIIER , v.  rt.  Manchar : hacer,  ó echar 
una  mancha  cu  alguna  cosa. 

TÁCHER , *.  n.  Procurar , hacer  esfuer- 
zos para  conseguir  alguna  cosa.  ¡|  7 deber  a... 
tirar  á...  pretender,  pensar  en... 

TACHETE,  EE , p.p.  y adj.  Manchado : 
salpicado  de  manchas,  remendado:  hablan- 
do de  la  piel  de  los  animales  por  la  diversi- 
dad de  colores. 

TACHETKR  , i*.  a.  Manchar , salpicar 
de  manchas  : de  diverso  color  : baldando  de 
la  piel  de  los  animales. 

TACHIGRAPHE  , 5.  m.  Taquígrafo  : 
el  auc  exercc  la  taquigrafía.  • 

TACHIGRAPHIQUE  , adj.  m.  y f 

Taqiiigr.  tico  : perteneciente  ¿ la  taquigrafía. 

TACITE , adj.  Tácito  : lo  que , sin  ex- 
presarse , se  supone  , ó infiere. 

.TACITE  MEftT , adv.  Tácitamente  : de 
un  modo  tácito. 

TACITO  UNE,  adj.  m.  y f Taciturno: 
callado:  de  pocas  palabras  : cazurro. 
TACITLRIN1TÉ  , s.f  Taciturnidad. 
TACE  , s.  m.  Tacto  : uno  de  los  sentido* 
corporales  $ y también  el  acto  de  tocar  , o 
palpar.  j|  (ftg.)  Tacto  , tino  : en  las  cosas  de 
gusto  , y en  el  inicio  de  ellas. 

♦ TACTIT1EN,  s.  m.  1 ártico : el  instrui- 
do en  la  táctica,  sea  militar  , ó naval. 

TACTJLE  , adj.  tu.  y f.  ( diddc. ) Tan- 
gible : tocable. 
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TACTION  , s.  f ( didac.  ) El  acio  de 
palpar. 

TACTIQUE , s.f.  Táctica  : el  arte  de  las 
formaciones  y evoluciones  de  las  tropas. 

* TADOKNE  , s.f.  Tadorno  : ave  anfi- 
bia parecida  al  ánade. 

J A EL,  s.  m.  Tael : moneda  de  la  China, 
qnc  vale  como  cosa  de  veinte  reales. 

TAEfETAS  , s.  m.  Tafetán  : lela  de  se- 
da lisa. 

TAFIA  , s.  m.  Aguardiente  de  azúcar: 
en  las  ludias  se  llama  cachaza. 

* TAFlLpT , {gcogr. ) Tafilete  : ciudad 
y rey  no  de  Africa. 

* TAGE  , ( geogr.)  Tajo  : rio  de  España. 

TALAUT,  s.  m.  (numl.)  Grito  queda  el 

cazador  qtiando  percibe  la  res. 

TA1E , s.f.  Funda  : de  almohada.  ||  Te- 
la : nube  : catarata  en  el  ojo.  ||  Zurrón  : 
telilla  que  cubre  el  feto. 

XA  ÍL  LAB  LE  , adj.  m.  y f.  Pechero  : 
sujeto  á impuestos. 

TA ILLA  DE , s.f  Tajo  : sajadura  , cor- 
tadura : hecha  en  las  carnes.  ||  Cuchillada  , 
corte  : hecho  ep  una  lela  , ó vestido. 

TAILLADE , ÉE  , p.  p. y adj.  Tajado, 
sajado  , acuchillado. 

TAILLADER  , »*.  a.  Tajar,  sajar : hacer 
cortaduras  en  las  carnes.  ||  Acuchillar  , ha- 
cer corles  : en  una  lela  , ó vestido. 

TA1LLANDERJ  E , s.  f Herrería  de 
corte  : tómase  por  el  oficio  , y por  las  her- 
ramientas hechas,  ó artefactos. 

TAILLANDIÉR  , s.  m.  Herrero  de  cor- 
te : el  que  trabaja  herramientas  gruesas  cor- 
tantes , como  hachas,  cufias,  pujavantes, 
hoces  , podaderas , guadañas  , azadones , etc. 

TAÍLLANT , s.  m.  Tajo  , corle  : filo  de 
espada  , salde  , cuchillo , etc. 

TAILLE,  s.f.  Corle:  el  modo  de  cortar. 
J[  Corle  , corta , poda  : en  los  ¿rindes.  (|  Ta- 
jo : corté  ; el  que  se  da  á las  plumas  de  es- 
cribir. !|  Talla  : labor  ele  escultura.  ||  Talla  , 
estatura  : del  cuerpo.  ||  Talle:  parte  del  cuer- 
po de  la  cintura  arriba  , y también  se  dice 
de  los  vestidos,  jj  Corte  , ó talla  : operación 
quirúrgica  para  extraer  Ja  piedra.  ||  Talla  : 
pecho  , tributo  : repartido  por  cabezas  á los 
plebeyos.  [|  Tarja  : palito  en  que  se  marca 
lo  que  se  saca , ó se  compra  fiado,  (j  Tenor: 
parte  de  la  música  en  el  canto.  ||  Monte  ó 
tallar  nuevo  que  retoña.  ||  Jalla  : en  el  juego 
de  banca.  ||  (mus.)  Se  llama  basse-taille  : 
el  baxele , ó baxo  atenorado.  ]|  Maulé  tail- 
le  : el  tenor  acón  li  a!  lado  , ó barítono.  ||  ( es- 
culi.  )Se  llama basse-taille  : el  baxo  relieve. 

||  (gi'afi.  ) Se  llama  laUle-douce  : el  graba- 
do en  dulce , ó de  laminas  y con  las  estampas 
grabadas  con  rayas  , con  relación  a laiUe  de 
bois , que  es  la  lámina , ó estampa  de  made- 
ra. t|  trapper  if  estoc  et  de  taillc  : dar  esto- 
cados y cuchilladas , dar  de  punta  y de  cor- 


tc.  (f.g. ) Díccsc  : J'rapper  d'estoc  et  Me 
taillc.  : tirar  tajos  y rebeses. 

TAILLE  * EE , p.  p.  y adj.  Tajado  s 
cortado.  j|  ( Has. ) Tajado : se  dice  d el  escudo 
partido  de  izquierda  a derecha. 

*TAILLE-MÉCHE , j.  m.  Cerccnadcra, 
ó corta  mechas  ; instrumento  de  cerero. 

*TAILLE-MER , s.  m.  (náut.) Tajamar  : 
de  una  emliarcacion. 

TAILLER  , v.  a.  Tajar , ó cortar  : lo  su- 
perfino de  una  cosa.  ||  Cortar , partir  : en 
pedazos  , como  el  pan  , una  tela  , ote.  |J  Ha- 
cer la  operación  «le  la  piedra.  j|  ( imp .)  JTail - 
lee:  corlarla  frasqueta.  j|  Taillcr  la  vigne  , 
les  arbres  : podar  Jas  cepas , los  árboles.  || 
Taillcr  une  plome pnur  cerire  ; cortar  una 
pluma  para  escribir.  ||  Taillcr  la  soupc  s 
cortar , ó partir  la  sopa.  ||  ( fig. ) Dicese  : 
Taillcr  en piéces  une  armee;  hacer  pedazos, 
destrozar , destruir  enteramente  un  occrcito. 

||  <jig. y fam .)  Se  dice  : taillcr  des  croupie- 
res a qucfqu’un  : darle  eu  que  entender  , 
darle  que  rascar  . buscarle  cuidados.  j|  (id.  ) 
Díccsc  : Taillcr  les  morceaux  a quelqu  un  : 
acortar  , limitar  el  gasto  , ó las  facultades  á 
alguno. 

^TAILLER , o.  n.  Tallar  : llevar  la  baraja 
en  el  juego. 

TAILl-EftESSE,  t.f  Tajadora.  ||  Cor- 
(adora  : en  las  rasas  de  moneda. 

TAILI  EUR  , s.  m.  Sastre  : qnc  corta 
vestidos.  Jj  Tallador  , el  que  talla  : en  el  jue- 
go d«*  la  banca.  ¡|  Rahiahorcado  : cierta  ave. 

||  Taillcur  de  pierres  : picapedrero  , cante- 
ro. ||  1 dilletw  de  diamans  : abrillantador. 

¡|  Tailleur  graveur  : en  tallador  cu  las  casas 
«le  moneda. 

TAILLEUSE , s f.  Sastra  : muger  que 
corta  , y trabaja  vestidos. 

TAILLIS , adj.  Llámase:  bois  tai/lis: 
el  monte  tallar  : soto,  fsase  también  como 
substantivo.  Gagner  le  taillis  : tomar  las  de 
Villadiego.  ||  Hauts  taillis  : tallares  altos. 

TAILLÚllt,  s.m.  Tajador:  lo  mismo  que 
tajo  : en  el  qual  se  parte  la  carne.  Es  de  po- 
co uso  en  francés.  ||  Abaco  : la  parte  supe- 
rior del  capitel  «lelas columnas,  sóbrela  que 
descansa  el  arquitrabe. 

TAILLON  , s.  m.  Aumento  «leí  pecho 
anual  ilamado  talla,  «jiie  se  pagaba  cu  r ran- 
cia , y era  el  recargo  de  uti  tercio. 

*TA1LLI¿RE,  s.f.  Recamado  de  piezas 
sueltas  que  juegan  juntas. 

TAIN  , s.  m.  Hoja  «te  estaño  que  se  pone 
detras  de.  las  binas  de  los  espejos. 

•TAlNSi  ó TINS,  s.  m.  pl.  { ndui. ) Pi- 
caderos: maderos  sobre  que  se  coloca  la  qui- 
lla de  un  navio  que  se  construye. 

TAIRE,  t*.  a.  Gallar  : no  decir,  disimu- 
lar, pasaren  silencio  , omitir.  j|  taire  taire: 
hacer  , «i  mandar  callar. 

TAIRE  ( SE  ) , v.  r.  Callar  : estar  calla- 
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do  , no  hablar.  ||  {fig. ) Callar  i sufrir  , obe- 
decer. ||  ( id.  ) Callar  : no  hacer  ruido. 

TA1SSON , s.  ni.  Tejón  : animalito  qua- 
drúpedo. 

TALAPOIN  , 5.  m.  Talapuino  : sacerdo- 
te idólatra  de  Siam  y del  Pcgú. 

♦TALAUCHE , s.  m.  Cierto  drogue  te  de 
BorooOa. 

TALC  , s.  m . Talco  : especie  de  piedra 
transparente , que  w saca  en  hojas. 

TALED  , s.  m.  TaJed  : velo  con  que  los 
Judíos  se  cubren  la  cabeza  en  la  sinagoga. 

TA!.KNT,i.  m.  Talento  , cierto  peso, 
ó suma  de  monedas  entre  los  antiguos.  || 
(//«?.)  Talento  , capacidad  : prenda,  ó don 
natural  para  ciertas  cosas.  j|  ( fig. ) Diccsc  : 
J'itire  valnir  le  talent  : servirse  de  su  inge- 
nio , ó capacidad  , aprovecharla.  ||  Knfouir , 
ó ente  ¡Te  r son  talent  , ses  táleos  : tener 
enterradas , tener  ociosas  , ó hacer  inútiles 
sus  prendas  , su  talento,  su  capacidad. 

TALER , ó DALER , s.  m.  Tálor  : 109- 
neda  de  Alemania  que  vale  unas  tres  pese 
tas. 

* TALINGUER  , a.  a.  ( ndut. ) Enla- 
lingar  : amarrar  el  cable  al  anda  para  dar 
fondo. 

TALION  , s.  m.  Talion  : dicese  del  cas- 
tigo  igual  a la  ofensa. 

TALISMAN  , s.  m.  Talismán  : fignra 
adivinatoria  , y supersticiosa. 

TALISMANIQUE  , adj.  m.  y f.  Lo 
que  toca  al  talismán  : talisiuánico. 

TALLE,  s.J Vastago,  o rama  que  un 
árbol  arruta  por  el  pie. 

TALLER , a.  n.  Brotar , ó arrojar  por  el 

pie  : díccse  de  los  árboles. 

♦TALLE V ANE,  S.J.  Or7.a : tarro : en  que 
llevan  la  manteca  de  isiñi  a París. 

TAL!  JPOT,  s.  m.  Talipot : especie  de 
palma  de  las  Indias. 

TALMOUSE  , s.  f.  Quesadilla  : pasta 
hecha  ron  harina  , queso  , y huevos. 

TALMUD,  s.  m.  Talmud  : libro  que 
contiene  la  doctrina  y tradiciones  de  los  Ju- 
díos. 

TALMUDISTE  , s.  m.  Talmudista  : 
adicto  a las  opiniones  del  talratid. 

TALOCHE  , 1.  )■  ( vnlg. ) Tabalada  : 
l tbanazo  : tantarantán  : golpe  dado  con  2a 
mano  en  la  cabeza. 

TALON  , f.  m.  Talón  , calcañar  : del 
pie.  ¡|  Talón  : del  calzado.  ||  Zancajo  : dí- 
« esc  del  calcañar  descubierto  por  la  rotura 
ddi  calzado.  J|  Recatón  , birola  : de  una 
pica  , asta,  ó lanza.  ||  Baceta  , ó monte  : los 
naypes  qm*  quedan  después  de  haber  dado.  (| 
Talón  de  bois  : tacón  de  madera.  ||  ífig- ) 
1 >íccsc  : dire  sans  cessc  sur  les  talaos  de 
qtielqu 'un  : ir  pegado  siempre  á alguno, 
lile  al  ral>o  , ó ir  siempre  tras  de  d.  ||  {Jig- 
rjc:m. ) Díccsc  : at'OU'  l’espril  atu  talón*  : 


tener  e!  seso  en  los  calcañares.  ¡|  ( id.  ) 
¿i/ontrer  le  tainas  : volver  el  hopo,  tomar 
el  portante.  ||  JJettre  son  jeu  sous  le  talón  9 
brouillcr  les  cai'tcs  1 meterse  en  baraja  , 
zambucarse. 

TALONNÉE , ÉE  , p.  p,  y adj.  (Jitm. ) 
Acosado  , perseguido. 

TALOTNiNKR,  . . a.  Jam. ) Ir  á los  al- 
cances, perseguir  de  cerca  al  que  va  huyen- 
do. ||  { Jig . ) Hostigar  : traer  acosado  : per- 
seguir. 

♦T ALONN I ER,  s.  m.  Taconcro  : d que 
hace  tacones  ríe  madera. 

TALOKN1KRES , r.  f pl.  Talares  de 
Mercurio  : alas  de  su  calzado.  ||  Taloneras  : 
las  de  las  sandalias  de  los  religioso»  descal- 
zos. 

TALES , s.  m.  Escarpa  : declive  : caída 
que  se  da  aun  nutro,  pared , etc.  ¡|  En  tala*  , 
adv.  En  escarpa  , en  declive. 

i’ALU'I  E , EE,  p.  p,  y adj.  Escarpa- 
do. 

TALUTER  , u.  a.  Construir  en  escar- 
pa , ó en  declive. 

♦TAMANDUA, TAMANOIR,«.  m.Ta- 
mundoa , oso  hormiguero  : quadrúpedo  del 
Perú. 

TAMARIN  , s.  m.  Tamarindos  : fruta 
de  un  árbol  de  la  India. 

♦ TAM ARIN1ER,  s.  m.  Tamarindo  : ár- 
bol de  la  India. 

TAMARIS  , ó TA  MAR  ISO  , s.  m.  Ta- 
marisco i taray  , tamariz  : arbusto. 

♦TAMBA, 'TAMBAL,  ÓTAMBAQUE , 

1.  m.  V.  Tomhac. 

TAMBOUR  , s.  m.  Tambor  , cava  de 
guerra  : para  la  infantería.  |[  Tambor  : dicese 
del  soldado  que  toca.  ¡|  Cancfcl  : puesto  de- 
lante de  las  puertas  de  los  templos  , y de  los 
aposentos  pañi  ctfrtar  el  ayre.  j|  Tambour  de 
basque  : pandero,  pandereta.  j|  Tambour 
major  : tambor  mayor  : tefe  de  los  tambo- 
tes. 

TAMBOURIN  , s.  m.  Toxnltoril  : espe- 
cie  de  tambor  para  la  danza.  ||  Tamborilero  : 
el  que  toca  por  oGcíq  el  tamUnil. 

TAMBOURIN  ER  , a.  n % Tocar  el  tam- 
boril. ||  Tamborilear  : tocar  mal  el  tambo- 
r¡I.  ||  [Jam. ) Panderetear  : tabalear  : hacer 
ruido  con  ios  pies,  u manos,  tocando  mu- 
cho á una  puerta. 

TAMB O Ü R1N EU R , s.  m.  Tamborile- 
ro : dicesc  por  desprecio  del  que  toca  el 
tamboril , y también  del  que  lo  toca  mal. 

TAMJS  , s.  m.  Tamiz  : cedazo  fino  para 
pasar  las  cosas  pulverizadas,  ó liquida». 

♦ TAMICE  , ( geogr. ) Tumesis  : rio  de 
Inglaterra.  , 

TAMiSF. , EK  , p.  p.  y adj.  Pasado  por 
I tamiz. 

TAMISER  , t*.  n.  Pasar , ó cerner  por 
! tamiz. 
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* TAMISEUR  , s.  m.  Cribador,  el  que 

en  las  fabricas  de  vidrio  criba  la  malcría  con 
que  se  hace. 

T AMPON , s.  m.  Tapón,  tarugo  : para 
tapar.  ||  Taco  de  escopeta.  ¡{  Muñeca  entre 
estampadores.  ||  Sombrcnllo  : el  que  usan 
los  grabadores  para  limpiar  las  laminas. 

I AMPONS  , s.  m.  pl.  ( náut.  ) Hora- 
dos , lapa  balazos. 

TAMPONNÉ,  ÉE,  p.  p . / adj . Tapa- 
do. 

TAMPONNEH  , v.  a.  Tapar  : cerrar 
hrriuélicaincnlc.  ||  Dar  tinta  los  estampado- 
res. 

TAN , s.  m.  Casca  : la  corteza  de  roble 
molida  , para  el  curtido  de  las  pieles. 

TAN  A 1 Si  E , s.  f.  Alanasia  , tanaceto  : 
planta. 

TANGE  , ÉE,  p.  p.  y adj.  ( fam . ) Zur- 
rarlo : reprehendido. 

TANGER  , v.  a.  {Jam. ) Zurrar  , dar 
nna  zurra  , dar  una  reprehensión. 

T ANCHE , s.  f Tenca  : pez  de  agua 
dulce  , y estancarla. 

TAN  OIS  QUE  , prep.  Mientras  que , en- 
tretanto : en  tanto  que... 

* TANDUOGE  , s.f.  Sal , ó crema  que 
sobrenada  en  la  primera  fundición  del  vi- 
di  io. 

TANGAGE , S.m.  {nául.)  Cabezada: 
arfada  : balanceo  de  proa  a popa  de  un  na- 
vio. 

TANGENTE , s.  f.  ( geom. ) Tangente. 

* TANGER  , o.  a.  ( náut. ) Tánger  la 
cótc.  V . fíanger  la  cAte. 

TANGER , óTANGUER , v.  n.  {náut. ) 
Cabecear  , arfar  : dicese  del  movimiento  del 
navio  navegando. 

TAN1ÉKE , t.  f Cubil  , cneva  , gua- 
rida : parage  escondido  adonde  se  recogen 
ios  animales  monteses. 

TANNE,  s.  f Empeyne  , paño  : en  la 
rara , y especialmente  en  las  narices  , cau- 
sado por  el  sol, 

TANNE , ÉE , p.  p.  Curtido  , adoba- 
do. 

TANNÉ,  ÉE  , adj.  Atabacado,  de  co- 
lor de  atezado  : babiando  del  color. 

* TANNEE  , s.f.  Casca  : corteza  sacada 
del  noque  después  de  haber  servido. 

TANNER  , V.  a.  Curtir  con  corteza  las 
pieles. 

TANNERIE  , s.f  Tenería  : fábrica  de 
curtidos. 

TANNEUR  , s.  m.  Cullidor  : el  que 
curte  v adoba  cueros. 

* TANNIN  , s.  m.  Curtiente. 

♦TANQLELR,  s.  m.  ( náut. ) Gannpan  : 

mozo  que  caiga  y descarga  los  navios  y do- 
rnas barcos. 

TANT , ado.  Tanto  : tan.  j}  Tant  a íanl : 
tanto#  á unios.  |j  j'unt  plus  tpte  monis  . un 


si  es  no  es , poco  mas  ó menos.  ||  Tartt 
mieux  : tanto  mejor  , nincbo  mejor.  ||  Tant 
pis  : tanto  peor,  Imicho  peor.  ||  j Vant  s en 
faut  que...  tanto  dista  que...  tan  lejos  está 
que...  Tant  que  : mientras  que,  ó mien- 
tras. ||  Je  me  souuiendrois  de  ce  iienjait 
tant  que  je  vivíais  : me  acordare'  de  este 
favor  mientras  yo  viva. 

*T ANTALÉ, s.  m. Tántalo  : ave  de  Ame- 
rica. 

TANTE  , s.  f Tía  : la  hermana  de 
padre  , ó de  madre.  ||  (jrandtanle  : la  her- 
mana del  abuelo  , ó de  la  abuela. 

*T ANT1N*  TAN  TI  N ET,  j.  m.  Tantico, 
un  poco.  * 

TANTOT  , ado.  Luego  : de  aquí  á 
poco.  II  A la  larde  , por  la  urde. 

TANTÓT , ion},  disy.  Ya  : una  vez  : 
ya  esto,  ya  aquello  : tan  pronto.  ||  Tantót 
il Jait  chaud , tantót  ilfaitfroid  : tan  pron- 
to calor  como  frío. 

TAON  , s.  m.  Tábano  : mata  buey  : mos- 
carda. 

TAPABOR  , s.  m.  Especie  de  montera 
cuyos  bordes  se  Laxan  para  abrigarse  la  ca- 
beza , y la  cara 

TAPAGE  , s.  m.  (fam.)  Camorra,  zi- 
pizape. 

TAPAGEUR  , s.  m.  {fam. ) Camorris- 
ta : que  arma  camorras  y ruidos. 

TAPE  , s.  f ( vulg. ) Sopapo  , mano- 
tón , ó moxicon.  ||Tupa,  ó fondo  de  una 
cubeta  de  ccrbeza.  ||  Corcha  : tapa  de  un 
cañón  de  navio. 

'PAPÉ,  ÉE,  p.  p.  Acacheteado.  j|  Balido: 
hablando  del  jx*ynado. 

TAPECU  , s.  m.  La  viga  que  da  movi- 
miento á la  báscula  de  un  puente  levadizo.  || 
Bolsillo  que  llevan  los  religiosos  desraízo* 
en  la  túnica  de  detras  de  la  espalda.  ||  Car- 
raca : coche  de  mal  movimiento  , de  mucho 
traqueo. 

i APER  , v.  a.  { vulg. ) Acachetear  , j 
abofetear.  ||  Taper  du  pied  : palear , «lar 
patadas.  ||  Ttqtcr  les  cheveux : batir  el  ca- 
bello, ó el  pelo.  í|  Taper  un  canon  : tapar 
un  canon  para  que  no  1c  entre  el  agua.  |¡  ÍJcs 

* pommes , des  paires  Utpces  . manzanas , y 
peras  aplastadas  , y secas  al  horno. 

TAPl , IE  , p.  p.  y adj.  Agazapado  , 

* acurrucado  : para  no  dexarse  ver. 

* TAP1ÉRE , s.  f.  ( náut. ) Coston  .*  pieza 
! que  se  pone  en  los  pantoques  de  un  na- 
vio. 

TAPINOIS  (EN),  adv.  A escondidas  : 
I de  puntillas,  consécrelo  , etc. 
j * PAPION , s.  m.  ( náut.)  Tablazo  de  mar 
■ liso  , manchón  que  es  señal  de  calma. 

| TAPIR , SE  TAPIR  , o.  r.  Agazaparse  , 
1 agacharse  : esconder  el  cuerpo  para  no  ser 
J visto. 

* TAPIR,  s.  m.  Qnadrúpcdo  de  Amé- 
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rica , parecido  al  cerdo , y con  trompa  como 
el  elefante. 

TAP1S , s.  m.  Tapete  , sobremesa.  j|  Ta- 
pete , alfombra  para  los  pies.  ¡|  Tupis  veri  , 
o de i gazon  : la  verde  alfombra  , hablando 
de  c<  spedes  en  los  huertos  , ó jardines.  j| 
( fig.)  Díccse  : amuser  le  tapis  : gastar  el 
tiempo  : gastar  saliva  : proponiendo  cosas 
útiles  , ó inútiles  para  entretener.  ||  ( id.  ) 
Ale  tire  une  ajfairc , une  question  sur  le 
tapis  : pasaron  negocio  , ó question  á exi- 
men. ¡|  (id,)  Teñir  un  homtne  surte  tapis  : 
traerle  en  bocas  : estar  hablando  de  el , en 
sentido  «le  censurarle. 

TAP1SSÉ  , KK  , p.  p.y  édj.  Entapiza- 
do : colgado  : de  tapices  , damascos , ele. 

TAPISSER , v.  a.  Entapizar , colgar  : 
de  tapices,  damascos,  ú otras  telas  , las  pa- 
redes. 

TAPISSERIE  , s.f.  Tapiz  : labor  hecha 
á la  aguja  con  estambre  seda  , oro  , etc. 
Tapiz  : paño  de  corte  ; con  que  se  cuelgan 
las  paredes  : dícesc  de  loria  colgadura  con 
que  se  viste  una  sala  , aposento,  etc.  j|  Ta- 
pisscric  de  cuir  doré  ; arrimadillo  , ó friso 
de  guadamací].  j|  (fig- ) Dicese  ‘.  figure  de 
tupis. serie  , arrancado  de  tapiz,  de  la  persona 
ridicula  en  su  figura  v vestido.  j|  /enture 
de  tapisseric  : tapicería , esto  es  , el  juego 
entero  , la  colgadura  completa  de  tapices  , 
que  componen  una  historia , un  pasage  , 


TAP1SS1ER,  s.  m.  Tapicero  : el  que  tra- 
baja lapices  , ó en  muebles  para  vestir  sa- 
las. 

TAPISS1ÉHE , s.  f.  Tapicera  , la  rau- 
ger  del  lapicero  , 6 la  oficiala  que  trabaja 
en  tapices  , ó muebles. 

TAPON  , s.  m.  ( vulg. ) Tarugo  : zoro- 
gullo  : tapón  de  trapos. 

TAPOTE , ÉE , p.  p.  y adj.  (fam . ) 
Aporraccado  , zamarrearlo. 

TAPOTER , v.  a.  (fam.  ) A porracear  , 
cascar , sacudir  : estar  cascando  , ó sacu- 
diendo. 

* TAPUÉRE  , s.f  Rizado  del  cabello  : 
encrespado. 

TAQUER,  v.  a.  ( imp .)  Tamborilear  : 
una  forma  para  igualar  las  letras. 

TAQUIN,  ENE,  adj.  (fam. ) Tacaño  , 
roñoso  , ruin.  |j  ( td. ) Reacio  , terco. 

TAQU1NEMENT , adv.  (fam. ) Roño- 
samente , mezquinamente. 

TAQUIN  ER  , v.  a.  Terquear  : porfiar 
causadamcnlc , sobre  cosas  de  poca  irnpor 
taneia. 


TAQUINERIE  , s.f.  (fam. ) Tacañe- 
ría : roñería.  [|  ( id. ) Terquedad  , dureza. 

TAOUOIR  , s.  m.  ( imp.  ) Tambo  rile- 
te  : tablitn  de  un  dedo  de  grueso  , sobre  la 
qual  se  golpea  para  igualar  las  letras  en  la 

¿ruta. 


TAQUON  , s.  m.  ( imp.  ) Alza  : el  pa- 
pel que  se  pone  en  el  tímpano  para  que  sai- 
ga bien  la  impresión.  ||  l'aco  : el  que  se 
pone  debaxo  de  una  letra  , ó uiarmosele 
para  que  iguale  ron  la  forma. 

1 A RA 15L  S TE , EE , p.  p.y  adj  (fam. ) 
Jorobado,  amolado*,  importunado. 

TARARUSTER  , y.  a.  fám.  ) Jorobar  : 
amolar , importunar*. 

* TAR  AGAS  , s.  m.  V.  Taruga. 

* TAR  ANTA1SE , (geogr. ) Tarantes  a : 
comarca  de  Saboya. 

* TARANTE , ó TARENTE,  r.  m.  Ta- 
rando : animal  quatbúpedo  del  norte,  pa- 
recido al  alce. 

TARARE,  (interj.  fam.  y joc.  ) Tara- 
rira , mamola. 

* TARASQUE  , s.  f.  Tarasca  : dragón 
figurado  en  las  procesiones  «le  Cnqms. 

* TARAUD , j.  m.  Tarraja  : macho  que 
sirve  para  abrir  la  hembra  de  los  tomi- 
llos. 

TARAUDE  , EE,  p.  p.  y adj.  Taladra- 
do : abierto. 

TARAUDER  , v.  a.  Taladrar  : abrirlas  . 
hembras  de  los  lomillos  con  el  mucho. 

TARD,  s . m.  Tarde. 

TARD , adu.  Tarde  : pasado  el  tiempo, 
la  sazón  , ó la  o[>oi  lunidad.  [|  Tul  ou  tard  : 
tarde  ó temprano. 

TARDER  , v.  n.  Tardar  detenerse  , 
atrasarse , no  llegando  á tiempo  oportuno  , 
ó señalado. 

TARDIF,  IVE  , adj.  Tardío : lo  que  tar- 
da  en  madurar.  ||  Tardío  : lo  que  sucede 
después  del  tiempo  oportuno.  ¡|Tardo : lento 

torpe,  pesado. 

TAR  DI  V EMENT,  adv.  Tardíamente  , 
lentamente.  , 

TAR  DI  VETÉ,  s.f.  Tardío  en  mandu- 
rar.  ||  Retardo  : lentitud  cu  moverse. 

TARE , s.f.  Tara : rebnxa  que  se  hace  «le 
un  peso.  j|De» falco , merma  : en  Ja  calidad  , ó 
la  cantidad.  Deterioro,  avería.  ||  {Jtg. ) Ma- 
ca , tacha  : vicio,  defecto. 

TARE  , EE,  adj.  Averiado  : deteriorado. 

||  Viciado,  degenerado  : hablando  en  sentido 
moral. 

* TARENTE,  (geogr. ) Tárenlo : ciudad 
«leí  revno  «le  Ñapóles 

T AlRENTISME  , s.  m.  Tarantismo : ta- 
rantela : enfermedad  causada  por  la  morde- 
dura «le  la  tarántula. 

TARENTULE,  s.f.  tarántula  : cierta  a- 
raña  venenosa.  (|  Cierta  lagartija  de  Proven- 
za. 

TARER  , v.  a.  Destarar  : pesor  un  costal , 
pellejo , ó vasija  , antes  de  llenarle. 

* TARERONDE  , i.  /.  V.  Pastina- 

que. 

TARGE , s.  f.  Tarja  : tablachina  ; cierto 
hro«picl  de  lo»  tiempos  antiguo». 
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TARGET  TE , s.J.  Pestillo:  pasador  pa- 

TARGUER  ( SF. ) , y.  r.  ( Jam . ) Engreír- 
se , prevalerse : de  alguna  ventaja. 

1 ARGliM , s.  m.  Targo  : comentarlo  cal- 
da veo  del  viejo  testamento. 

TARI , s.  m.  Licor  que  se  saca  del  coco  : 
esnccic  de  aguardiente. 

TARI,  IE,  p.  p.  y adj.  Agotado.  V. 
Tarir. 

♦TARIFR,  s.  ni.  ('oll.dva  rpaxaríto. 

TARI  ERE,  s.J.  Taladro.  j|  Barrena  gran- 
de. ||  Broma  : insecto  que  taladra  la  madera 
en  los  navios. 

TARJE,  s.  m.  Tarifa  : arancel. 

TAR1FÉR,  y.  a.  'Tari  lar  : poner  tarifa. 

TARIN,  s.  m . Verderón  : paxarill»  pare- 
cido al  canario. 

TARIR , y.  a.  Agotar,  apurar  : secar,  y 
consumir  d agua.  ||  (Jig. ) Apurar  , agotar  : 
otra  qualquier  cosa. 

TARUi , »'•  n.  Secarse,  quedar  seco : ago- 
tarse los  potos,  las  fuentes,  los  arroyos.  j| 
(Jig)  Cesar  , parar:  de  llorar,  de  hablar, 
etc.  Usase  comunmente  con  la  negativa  ríe 
tarir. 

TARISSABLE,  adj.  m.yf  Agotable: 
que  se  agota , ó se  seca  : que  se  suele , ó puede 
agotar,  ó secar.  Usase  regularmente  con  la 
partícula  negativa  : ricst  pas  turissablc , ó 
mejor,  esl  inlarissabfe , lo  mismo  que  es 
perenne , continuo  , manantial. 

TARISSEMEíT , s.  m.  Agotamiento, 
semita : «1c  potos  , fuentes,  etc. 

TARO'l  , s.  ni.  Piporro:  baxon  : instru- 
mento músico.  V.  fíasson. 

TAROTE,  EE,  adj.  Llámansc  caries  ta- 
mices, los  naypes  pintados  , al  modo  de  los 
que  llaman  en  Francia  tarots. 

TAROTS,  s.  m.pl.  Unos  naypes  mas  gran- 
des qne  de  la  baraja  francesa  , (fe  figuras  di- 
ferentes , y con  pintas  por  el  reves.  Como 
tales  se  loman  los  ríe  España  , Alemania,  etc. 

TAROUPE,  s.f.  Pelo  del  entrecejo. 

TAR  SE , s.  ni.  (anal.)  Tarso  :1a  p-rte 
del  pie  ¿ntes  de  los  dedos. 

* TARSE,  ( geogr .)  Tarso  : ciudad  de 
Natolia. 

*TARSO,  s.  m.  Mármol  duro  de  Toscana 
que  entra  en  la  composición  del  vidrio. 

TARTANE,  s.J  Tartana  ¡ embarcación 
menor  de  vela  latina. 

TARTARE,  s.  rn.  Tártaro : eVinficrno 
en  sentido  gentílico,  y estilo  poético,  ftorn- 
J,rv  que  se  da  a los  mozos  que  sirven  a las 
tropas  de  la  casa  real  en  campaña. 

TARTAREUX  , F.USE,  adj.  Tartáreo  : 
que  tiene  calidades  de  tártaro  (de  vino.)  || 
*Jride  tavtareux  : acido  tartaioso:  el  queso 
extrae  del  tártaro. 

♦TAR.TARISER,  y.  a.Tartavizar : purifi- 
car con  sal  de  lárUuo. 


TARTE,  s.f.  Tarta:  cierta  torta  de  pas- 
telería. 

TARTELKTTE , s.f.  Pastelillo. 

* lARTIjNE,  s.J.  (Jam.)  Rebanada  de 
pan  con  manteca , dulce,  etc. 

TARTRE , s.  m.  Tártaro  : cierta  sal  que 
se  cria  dentro  de  las  cubas  riel  vino.  ||  Set  de 
tari  re : sal , 6 crciuor  de  tártara.  ||  Tartre 
stibié : tártaro  emético. 

* TAR  TR1TE,  s.  m.Tartrito  : nombre  ge- 
nérico de  las  sales  formadas  con  el  ácido  tar- 
ta roso. 

TARTUFE  , s.  m.  Gazmoño  : hipócrita. 

TARI  ü FERIE,  s.  f.  Gazmoñada,  gaz- 
moñería. 

1 AR  TLFIER,  %•.  n.  Gazmouear  : afectar 
virtud,  hacer  el  gazmoño. 

* TARUGA , TARUGA , ó TAR  AGAS , 
s.  m.  Taruga  , animal  quadnipedo  : especie 
de  alpaca. 

TAS  , *.  m.  Pila,  monton  : amontona- 
miento hecho  de  algunas  cosas.  ||  Tas  : espe- 
cie de  higorneta.  J|  Fas  de  J'umicr ; estercole- 
ro. i|  (Jig- ) Se  dice : tas  de  eoquins , de  ca- 
nal Ues  , ele.  : halo  de  picaros , de  caualla.  || 
2 as  de  rnteurs : gabilla  de  ladrones. 

TASSE,  s.  f Taza  , vaso  : para  beber.  || 
Tasse  de  café  : taza , ó Un  ida  de  cafe.  ||  Tas- 
se  de  chocolqt : xícara  de  chocolate. 

TASSE,  EE,  p.  p.  Apilado  : hecho  mon- 
tón. 

TASSEAU  , s.  rn.  ( carp .)  Xácena,  viga 
donde  cargan  las  euliezns  de  las  otras  de  un 
edificio  ||  Listonado  de  madera.  ||  Cárcel  : 
para  unir  las  tablas,  ó aros  de  una  guitarra, 
violín , elcs 

+ TASSEE , s.  J.  Una  taza  , esto  es,  una 
taza  llena  : lo  qne  cabe  en  una  taza  , ó sea  va- 
so, ó xícara. 

TASSER  , v.  a.  Apilar,  ó amontonar  : 
hacer  un  uiouton  , ó montones,  de  alguna 
cosa. 

TASSER,  y.  n.  Hacer,  ó formar  monton. 
||  Amacollarse , crecer , multiplicar,  hacien- 
do macolla  : dícescde  las  plantas. 

TASSE'ITE  , s.  f.  Escarcela  : faldar  de 
uua  armadura  amigua. 

♦TÁ1 E-POULE,  s.  m.  (joc. ) Maricón  : 
el  hombre  que  se  ocupa  en  Jas  haciendas 
mas  menudas  de  la  casa,  propias  de  las  uiu- 
geres.  Si  son  haciendas  de  la  cocina , y del 
gasto  de  la  comida  , corresponde  á comine- 
ro, ó cazolero. 

TÁTER,  y.  a Tentar  : tocar  tentando.  [| 
Catar,  gastar,  probar.  ||  (Jig. ) Tentar,  dar 
un  tiento  , sondear  : querer  conocer  el  áni- 
mo, ó saber  de  otro.  j|  ¿'alerte pnuls  tomar 
el  pulso.  ||  Tdter  Vennemi . explorar  la  inten- 
ción del  enemigo.  j|  ( Jig.  ) Uícrse  : tdter  te 
terrein : tentar  el  vado.  ||  Cheral  tpii  hite  le 
paré  : caballo  que  se  siente  tic  los  cascos. 

TATER  ( SE),  y.  r.  (Jig.)  Probarse: 
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experimentarse,  expeñm ‘rilar  sus  fuerzas, 
antes  de  entrar  en  un  negocio,  etc.  ¡j  ^ id.  ) 
Cuidar  demasiadamente  de  su  salud. 

tAte-\  in  , m.  Bomba  para  sacar  el 
vino. 

TATíXJR,  EUSE,  adj.  y s.  Tanteador: 
e!  que  tantea  , y considera  las  cosa*  antes  de 
1 lacerias. 

* TÁTI , s . m.  Tominejo  : páxaro  mosca : 
paxarito  de  Indias. 

TÁT1LLON,  s.  m.  (fam.)  blanca  : 
l.omhre  nimio,  atado,  apocado  , un  caco. 

TÁTILLONAGE,  s.  m.  (fam. ) Repa- 
ro en  palillos,  repulgos  de  empanada  : ni- 
miedad. 

TÁTILLONER  » v.  n . ( fam.)  Man- 
quear, reparar  uu  hombre  eu  pelillos  , y mi- 
nucias. 

TATqNKEMENT , J.  m.  La  acción  de 
andar  á lientas  , óá  tiento.  [|Titubcft  : la  ac- 
ción de  titubear , de  obrar  con  iocerltduui- 
Lre , e irresolución. 

TÁTONNFR  , v.  n.  Buscar  á tiento  , por 
el  tacto,  palpando.  |(  Andar  a tientan,  «i  obs- 
curas. ||  (/¿£. ) Titubear  : obrar  con  timidez, 
con  irresolución : hacer  probaturas,  tentad- 

' 'tATO’VNEL’R  , EUSE,  i.  El  ,jnc  anda 

á tiento  , á tientas,  á obscuras.  ;j  F.i  qac  añ- 
il i tentando  , titubeando  ; cu  lo  que  lia  de 
L.tcer.  V.  Tatnnner. 

TATONS  { A ) , adi1.  A tientas,  á oIíscu- 

rr»s.  ||  (fis- ) A tiento , titubeando  : sin  prin- 
cipios, sin  seguridad. 

TATOU,  s.  m.  Talo,  ó armadillo  ; qua- 
di  ápedo  pequeño  de  ludias  cubierto  de  con- 
cí.as. 

TATOU  A GE,  s.  m.  La  acción  de  pintai- 

«1  cuerpo  los  salvajes. 

TATOU ER  , p.  a.  Pintarse  el  cuerpo , los 
s-dvages. 

TAU,  s.  m.  Tao,  ó cruz  de  San  Antonio 
Abad. 

TAUDION  , s.  tn.  ( vulg.  ) Chiribitil, 
tquizamí. 

TAU  OIS  , *.  nt.  V.  TatuUon. 

* TAUGtiüRS,  s.  m.  pl.  Palanquetas 
p.*ra  mantener  el  exe  y varas  de  una  car- 
reta. 

* TAULET  , ó TOLET  , s.  sr.  ( nríut. ) 

Tolete  , escálamo  : á que  se  ata  el  remo. 

* TAUMALLN,  s.  th.  ¡Materia  crasa  que 
se  bolla  en  el  cangrejo , y varios  mariscos. 

TAUPE , í. /.  Topo  : cierto  anitmtlejo.  ¡I 
( f/  s f. ) Topo  : el  cegato  que  ve  muy  poco.  j| 
Tul  paria  : cierto  tumor  que  se  forma  en  la 
cabeza  de  las  caballerías  , y de  los  racionales. 

| j Escobilla , ó cepillo  hecho  de  tripe,  para 
limpiar  el  sombrero.  j|  (fig»fjant.)  Díccse: 
./ Hvrauroyaumedes  Uwpes  : irse  al  otro  bar- 
rio , xuorir.  ¡I  Pfí*»cvrtk  laupes : ¿ututo , sa* 


'J  A U P E-GR  ILL(JN  , s.  m.  Topo  güilo. 
V.  CourtU Itere. 

TALPíER  , s.  m.  Cazador  de  topos. 

TAUPiERE,  s.f.  Trampa  para  coger  to- 

PTAÜPn\rÉE,  ÓTAUPINTÉRK,  s.f.To- 

pera,  ó topinera  : montoncillo  de  tierra  que 
levanta  el  tojjo  hozando. 

TAUPiNS,s  m.  p! . Nomlm  i!<*  uu  cu ctm 
po  militar  en  lirrnno  de  Oírlos  Vil. 

TAliRE,  s.J.  Aovilla  : Vníniiflu. 

TAUREAl) , í.  m.  Toro  : vi  macho  de  la 
vaca.  II  Tauro  : signo  del  zmlíapo.||7Vmre/ru 
suuaage  t Uno  bravo,  j | Taurcau dnme.ilinae: 
toro  manso. || Tattreau  bannat:  toende conce- 
jo , ó del  sertor  del  lupar  : y taulbim  verraco 
de  concejo , hablando  del  hombre  vicioso  y 
desbocado.  ||  Jcunc  tmire.au : novillo.  ¡|  7Vtu- 
reaucerf:  toro  rÁerya.\\Cnmbat  deUmrrnui ; 
coirida  de  Icios  , <i  fiesta  de  toros.  í|  Troupeaa 
< le  tuurraiur  ; torada.  ||  f'nix  di:  taure.au  : 
voz  ile  becerro,  por  gorila  v bronca. 

fflAliRlFilc>N,  s.  m.  Torete, -torillo, 
novilio  : el  to  orjue  no  ha  padreado. 

TACROBÜLE,  s.  m.  Taurobolo  : sa- 
crificio de  un  toro  á Cibeles. 

* TAURUS,  (geogr.)  T auro  : monte  ce- 
lebre del  Asia. 

TALTOGRAMME,  *.  m.  Tautograma  : 
poesía  compuesu  de  palabras  que  comien- 
zan con  la  misma  letra. 

TAUTOLOGIE,  s.f.  Tautología : repe- 
tición inútil  de  una  misma  idea  en  términos 
di  IV  mirra. 

TAUTOL0GIQLE , adj.  ni.  y f.  Tau- 
tológico : lo  que  pertenece  á la  tautoio- 
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repetición  exacta  y servil  de  las  mismas  me- 
didas en  la  poesía. 

TAL  .^¡y.  m.  Tasa  : postura  , arancel , en- 
calx*zamiWto. 

TAV  AFOLLE,  s.f.  Toalla  grande  : guar- 
necida de  enraxes  , ó randas. 

♦TAV  ELE , ó TÉ  A V ELLE , s.f.  Espi- 
guilla : curare  «itreclio. 

1' A VELE , ÉE,  p.  p . y adj.  Manchado, 
salpicado  de  manchas  : díccse  ríe  la  piel  de 
las  animales. 

TAVELER  , i*,  a.  Manchar,  salpicar  de 
manchas  : hablando  de  ciertos  animales. 

TAVELLKE , s.  f.  Lo  manchado,  ó 
salpicado  de  una  piel  : la  variedad  de  colo- 
res. , 

TAVERjNE,  s.  f Taberna  .‘tienda  donde 
se  vende  el  vino  por  menor.  V.  Cabaret. 

TAVERN1ER  , ifeRE , subst.  Tabernc 
ro.  Es  voz  ya  de  poco  uso  en  francés. 

TAXATEUR  , j.  m.  ( fot . ) Tasador  de 

pie  v los. 

TAXATION,  s.f  Repartimiento , ó ím- 
posiciou  : tic  derechos , de  contribuciones. 
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TAÑE  , s.  J.  Tasa : postura , precio  se* 
ñslado  pata  )a  venta  de  los  géneros.  ||  (pilo- 
ta , contingente  : la  parle  que  á cada  uno 
toca  pagar  en  las  contribuciones,  ¡j  Taretle 
ilepens  : tasación  «le  las  cofias  de  unos  autos. 

TAXE  , CE  ,/>.  p.y  adj.  Tasado  : apre- 
ciado. 

TAXER  , v.  a . Tasar poner  la  tasa  , ó 
postura  : á los  géneros  , y comestibles.  || 
imponer  : un  derecho  , ó eontribucion.  jj 
Tachar  , acusar  : de  algún  defecto  , ú vicio. 

TAXFR  (SE),  i •.  r.  Tasarse  , imponer- 
se uno  á si  mismo  lo  que  debe  pagar  de  una 
cantidad. 

TE  , TF. , ( caso  obliqun  de  pronomfjre 
de  la  segunda  persona. ) Te. 

TÉ  , s.  m.  Mina  para  volar  en  figura  deT. 

TKCHMQUE  , adj.  ni.  y f • Técnico, 
facultativo  , artístico  , científico  : dicese  de 
los  términos  propios  de  cada  arte  , ó facul- 
tad. 

TF.  DEUM,  i.  m.  Te-de  ti  m : cántico 
eclesiástico  que  comienza  por  estas  palabras. 

TKGUMENT  , s.  m.  ( ndut. ) Tegumeu- 
to  : lo  que  cubre  , ó envuelve  alguna  aicu- 
brana  , músculo  , etc. 

TEIGNASSE  , s.f.  ( eti/g.  y salir.)  Za- 
lea : peluca  vieja  y mal  peynada  , como 
quien  dice  , la  tiñosa. 

TE1GNK , s.  /.’  Polilla  : que  se  cria  en 
la  ropa.  ||  Tiña  : enfermedad  en  el  cutis  de 
la  cabeza.  í|  Especie  de  sarna  que  se  pega  á 
ia  corteza  de  los  ¿rltoles. 

TEiGNES  , s.  plur.  Arestín  : enferme- 
dad qnc  da  á las  caballerías  , con  tumor , 
o sin  el. 

TEIGNERIE  , v.  f. , Hospital,  ó sala,  de 

tinosos. 

TE1GNEUX , EGSE . adj.  ys.  Tinoso.  j| 
(intp. ) Llámase  baile  teigneuse:  lula  calva , 
cuyo  casco  por  demasiado  liúmedryio  loma 
la  tinta.  ^ 

* TEILLE , s.f.  Tasco  : la  arista  que 
suelta  el  cáñaino  , ó lino  quando  se  agrama. 

TEILLE , EE , p.  p.  y (ulj.  Agramado  , 
quebrantado. 

TE1LLER , v.  a.  Agramar  : quebrantar 
el  cáñamo  machacándole. 

TETINDRE , %>.  a.  Teñir  : tintar.  ||  (fig.) 
Dícesc  : teindre  ses  mains  dti  sang  des  ih - 
nncens  : derramar  la  sangre  inocente  : hacer 
morir  lc*s  ¡nocentes. 

TFJNT,  E1NTE , p.  p.  y adj.  Teñido  : 
tintado  : tinto. 

TE1NT , s.  m.  Tinte  : tintura  : el  arte  , 
ó modo  de  teñir.  j|  Tez,  color  : riel  rostro. 

TE1NTE  , s.f.  ( pint. ) Tinta  : el  grado 
de  fuerza  que  dan  los  pintores  á los  colores, 
jj  Jicmi-tcintr  : media  tinta. 

TEÍNTURE , s.f.  Tinte  : la  acción  de 
teñir  , y también  el  licor  con  que  se  tiñe.  j| 
Tinture , únte  : d color  que  queda  cu  la 
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cesa  teñida.  ||  ( fig.)  Tintura  : conocimiento 
ligero  en  alguna  ciencia  , ó arle.  j|  Tintura  : 
en  la  farmacia  es  el  extracto  liquido  del 
color  de  uno  , ó mas  simples.  j|  Temture  de 
ttuirs  : el  acero. 

TEINTURIER  , IF.RK  , suhst.  Tinto- 

rero  : el  que  cxcrce  el  oficio  , ú arte  de 
teñir. ||  F1  autor  que  retoca  las  obras  de  al- 
guna tnuger.  Fs  voz  nueva. 

TKL  , ELLE,  adj.  Tal,  semejante, 
igual.  ||  II  ríy  a pos  de  tels  animour  : no 
hay  tales  , ó semejantes  animales.  ||  Je  ne 
vis  jamais  ríen  de  leí : nunca  be  visto  cosa 
semejante  , ó cosa  igual , u otro  tal.  ||  Un 
leí : fulano,  ú cierto  quídam.  ||  Tcl  maltrr , 
leí  valet : tal  amo  , tal  criado.  ||  Tels  ct  tels 
s'y  troueerent : fulano  y zutano  se  hallaron 
allí.  j|  Tcl  quelj  te/le  quelle  : tal  qual.  1} 
Sa  capacité  esl  tellc  quelle  : sil  capacidad 
es  tul  quaf , así , así , mediana.  ¡|  Un  tcl : 
nno,  cierto  sugeto , fulano.  ||  Tel  que , tal 
como,  ó qual. 

*TÉr  .ÉGRAPHE  , s.  m.  Telégrafo  : má- 
quina para  liablar  de  li  jos  |>or  ciertas  señales 
combinadas,  v concertadas. 

* TELEPHIUM  , s.  m.  Telefio  : planta 
parecida  á la  verdolaga. 

TÉLESCOPE , s.  m.  Teloscopio  : ins- 
trumento  óptico  para  observar  los  astros. 

TE L LK.MEPiT,  ade.  De  tal  suerte  , de 
tal  manera. 

TELLEMENT  QLE,  conj.  De  modo 

que... , de  manera  que... 

TELLEMENT  QUELLEMENT,  ade. 

( fam . ) Tal  qual  , de  un  modo  tal  qual, 
así , pasaderamente , medianamente. 

* TELLLNES,  S.f.  pl ■ Telinas  : almejas 
muy  sabrosas. 

*TKLLURE,  s.  m.  Telurio  : metal  nue- 
vamente descubierto. 

TEMERA1RE,  adj.ys.  m.yfTemr- 
rario : osado  : atrevido.  ||  Temerario  : lo 
que  íjc  dice,  ó piensa  sin  lundamen'.o. 

TEM ER AI REMENT,  ade.  Temeraria- 
mente : con  temeridad,  con  arrojo.  ||  Teme- 
rui  i.imemc  : sin  fundamento. 

TEMERITE , s.  f.  Temeridad  : arrojo.  ]| 
Temeridad  : concepto  formado  sin  funda- 
mento. 

* TÉMIN  , s.  m.  Nombre  que  dan  en 
levante  á una  moneda  antigua  de  Francia , 
llamada  Te  mis  de  nnq  sous. 

TÉMOIGNAGE  , s.  m.  Testimonio  ; 
atestación,  testificación,  declaración.  ||  Au- 
toridad : lugar  de  un  autor.  ||  Testimonio  : 
argumento,  prueba,  muestra.  |j  Portar  un 
fnux  Icinoignugc  ; levantar  un  falso  testi- 
monio. 

TEMOIGNÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Testifi- 
cado testimoniado. 

TEMOiGNER  , a.  Atestiguar  : testi- 
fical, asegurar  como  testigos  en  justicia.  || 
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Manifestar,  mostrar  , descubrir.  ||  Asegurar, 
cJeVorar. 

TÉMOIN,  s.  m.  Testigo : la  persona  que 
declara  ó afirma  lo  que  ha  visto,  ú oído.  || 
Testigo  : el  que  esta  prestante  en  algún  acto 
coiuo  mirón.  (|  Testigo  , testimonio  : dícese 
también  de  las  cosas  inanimadas  que  son 
muestras  ó señales  de  algún  suceso.  |(  Hito  : 
entre  lo»  agrimensores  es  el  mojon  con  que 
señalan  los  linderos  de  las  heredades.  ||  Te- 
mor/! nculaire  . testigo  ocular,  ó de  vista.  || 
Témoin  auricultt'ire  : teSt'go  auricular  , ó de 
oídas.  ||  Dicu  m’est  témoin  que...  Dios  sal»e 
que...  ó bien  saín’  Djns  que...  ||  l'aux  té- 
irunn  testigo  falso,  jj  En  témoin  de  quoi... , 

( Jorm . Jor.)  En  testimonio  de  lo  (pial...  ó 
en  cuyo  testimonio...  en  fe  (le  lo  qual...  ó 
en  cuya  fe... 

TÉMOlNS,  s.  m.  pL  Hitos  : señales  que 
se  dexan  debaxo  de  los  mojones  de  termino 
para  conocer  si  los  mudan.  ||  Damas  , mo- 
go u s de  tierra  , que  dexan  los  trabajadores 
en  un  terreno  que  se  rebaxa. 

TEMPE , s.  f.  Sien  : parle  de  la  cabeza. 

TEMPERA  SlENT  , s.  m.  Temperamen- 
to : complexión  : de  los  humores  en  el  cuerpo 
h imano.  ||  (fig>)  Temperamento  , medio, 
arbitrio  : para  corhponcr  un  negocio.  ||  Pro- 
porción : en  la  música.  |]  Avnir  du  tempe- 
ratnrni  : ser  algo  enamorado  ó roxo. 

TEMPER  ANCE , s.f.  Templanza  : una 
ríe  las  quatro  virtudes  cardinales.  También 
se  toma  por  la  sobriedad , ó ia  templanza  en 
el  comer  y beber. 

TEMPERAIST,  ANTE  , adj.  Sobrio , 

templado  ; en  el  comer  y beber. 

TEMPERATEME  , s.f  Temple  : tem- 
peratura : del  ( ay  re , del  clima. 

TEMPÉRE,  ÉE,  v.  p.  y adj.  Tempe- 
rado , templado  : en  lo  físico  , y en  lo  mo- 
ral. ||  Sirle  , genre  temperé  ; estilo  me- 
diano. 

TEMPÉRER , v.  a.  Atemperar  , tom- 
plar : dicey?  en  lo  físico,  (y  en  lo  moral. 

TE  M PETE , s.f.  Tempestad,  tormenta: 
temporal.  I|  (fíg-  ) Tempestad  : persecución 
grande.  Jl  (id. ) Zambra,  algazara,  alboroto. 

TEMPErKR  , \>.  n.  ( Jam . ) Echar  tem- 
pestades , pestes , votos  : alborotar  el  co- 
tarro. 

TKMPETEEUX,  EUSE,  adj.  Tem- 
pestuoso. 

TEMPLE , s.  m.  Templo  : edificio  pú- 
blico dedicado  al  culto  religioso. 

TEMPLE  , s.f.  V.  Tempe. 

TEMPLET,  s.  m.  ( ejiquad.)  Palo  del 
telar  de  coser  libros,  que  entra  en  la  mor- 
taja liecba  en  la  tabla  del  telar. 

TKMPL1ER,  s.  m.  'Templarios  : ca- 
balleros del  Temple,  orden  militar  extin- 
guida en  el  coneilio  de  Yiena.  ||  ( prov. 
rulg» ) Dloesc  : huir*  eortunc  tompUcr  : 


beber  como  nn  Walon , como  un  Tudesco , 
beber  con  exceso. 

"TEMPORA IRE,  adj.  m.yf  Tempora- 
rio , temporal  : lo  que  dura  uu  tiempo  buri- 
lado. 

♦ TEMPOR  AIR F. MENT,  mfr.  Tempo- 
ralmente : por  tiempo  limitado. 

TEMPORAL , AI  JE , adj.  ( anal.)  Tcm* 
poral , lo  que  pertenece  á las  sienes. 

TEMPORAL1TE , r.  /.  Lo  temporal  , 
lo  secular  : la  jurisdicción  , ó dominio  tem- 
poral, ó sea  secular,  que  tienen  algunos 
prelados , ó cabildos. 

TEMPOREL,  ELLE  , adj.  Temporal  : 

transitorio  : pasagero.  ¡|  Temporal , secular  : 
por  oposición  á espiritual , ó eclesiástico , en 
pnnto  á jurisdicción. 

TEMPOREL  ( LE),  s.  m.  La  potestad 

temporal  de  los  soberanos  : la  autoridad  ci- 
vil : el  poder  económico  de  los  príncipes  v 
gobiernos.  ||  Temporalidades  : las  rentas , ó 
frutos,  que  perciben  los  eclesiástico»  de  sim 
prebendas. 

TEMPORELLEMENT,  adu.  Tempo- 
ralmente, transitoriamente  : con  respecto 
a la  vida  presente.  Díccsc  por  oposición  a 
eternamente  , ó á la  vida  eterna. 

TEMPORISATION , s.f.  V.  Tempon- 
sement. 

TEMPORISEMENT,  *.  m.  Dilación, 

espacio  : para  ganar  tiempo. 

TEMPORISER  , u.  n.  Temporizar,  di- 
ferir , ganar  tiempo : esperando  mejor  coyun- 
tura, u ocasión. 

TEMPORISEUR , s.  m.  Temporizador, 
entretenedor  : que  gana  tiempo  dilatán- 
dolo. 

TEMPS  , s.  m.  Tiempo.  Ticuc  Jas  mismas 
acepciones  que  en  español , de  lugar,  ocasión, 
sazón,  estación,  edad,  etc.  ¡|  A tenips  : a 
licmpqf  en  ocasíou,  con  oportunidad.  ||  Da 
tenips  en  temps , de  temps  a autre  : de 
tiempo  cu  tiempo , de  quando  en  quundo  : 
á temporadas.  ||  De  tout  temps  ¡ en  todos 
tiempos.  ||  Siempre  : hablando  de  lo  pasado. 
||  En  métne  temps  : en  un  , cíen  el  mismo 
tiempo.  \\Au  máme  temps  : á un  mismo 
tiempo.  ||  Tout  d’un  tetítps  : al  mismo  tiem- 
po, á la  vez.  ||  Les  quolre  temps  ; las  quatro 
témporas. 

TENABLE , adj.  m.  y f.  Defcnsable  , 
que  puede  defenderse,  ó resistir  : díccsc  de 
un  fuerte,  plaza,  ó puesto  militar.  ||  Desa- 
brigado , incómodo , expuesto  : se  dice  de 
un  sitio,  ó parage  en  que  no  se  puede  p^rar, 
ó mantenerse,  sean  tropas,  sean  naves  .Usase 
regularmente  en  uno  y otro  caso  con  la  ne- 
gativa : lefeu  , ó le J raid,  est  tropgrand ; 
la  place  nest  pos  tcnablc  : la  lumbre , ó el 
frió , es  demasiado  fuerte  , y no  se  puede 
parar , ó aguantar,  Ó resistir  aquí. 

TENACE,  adj . m.  j f Pegajoso  , que 
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agarra.  ||  (fig.)  Agarrado,  kpretado  : díccsc 
del  avaro.  ||  ( id.)  Tenaz,  terco. 

TEN  A CITE , s.J.  Tenacidad : lo  pegajoso 
de  una  cosa.  ¡|  Mezquiucría  : calidad  <le  ser 
agarrado , apretado , estoca  , de  ser  mísero. || 
[jifí.)  'Tenacidad  : terquedad,  porfía. 

TENAILLE  , s.  J'.  Tenaza  : instrumento 
de  hierro  para  asir , etc.  Usase  regularmente 
«n  plural.  |(  (earp. ) Riostra. 

TENAILLÉ,  ÉE,  p.p.jradj.  Atena- 
ceado. 

TENAILLER  , v.  a.  Atenazear  : sacar 
pedazo»  de  carne  con  una  tenaza  caliente. 

TENAILLON , s m.  (forL ) Tenaza  , 
tenallon  : genero  de  fortificación. 

TENANCIER  , s.  m.  (fot, ) Señor  útil 
de  una  posesión  , ó sea  culi  trota.  ||  Terrate- 
niente : propietario  de  tierras. 

TENANT,  adj.  Mantenedor  : el  que  en 
un  torneo  solia  mantener  la  plaza  contra  los 
combatientes.  ||  Toul  en  tenant , lout  d in 
terwnt , ( c.rp.  tids.  ) Todo  unido,  lodo  se- 
guido: hablando  de  muchas  heredades  con- 
tiguos , ó seguidas  en  un  misuio  terreno , 
que  no  están  separadas. 

♦TENANS  , s.  rn.pl.  ( lias. ) Tenantes  : 
son  l{is  figuras  con  aiauot  que  sostienen  el 
escudo.  ¡|  (fig.)  Dicese  : tavou • tous  ¿es 
tcnans  el  aboutissans  d unc  affuire  ; cono- 
cer todos  los  entresijos  de  un  negocio.  ||  Les 
tenarrs  el  aboutissans  d un  beritage  ; los 
aledaños , los  linderos  y confines  de  una  he- 
redad. 

TUNARE,  s.  m.  ( poes .)  Averno  : lo 
mismo  que  el  infierno. 

TEN  DANCE,  s.J.  Tendencia  : en  lo 
didascalico  es  lo  mismo  qnc  dirección  , ó 
inclinación  que  llevan  los  cuerpos  descen- 
diendo. 

TENDANT,  ANTE,  adj.  Dirigido  á. .. 

Jruc  se  dirige,  se  encamina , ó tira  á algún 
in.  • 

* TENDELET,  s.  m.  ( náut .)  Tendal  de 
popa. 

* TEN  DEME , s.f.  (caza.)  Tendal  de 
Jazos  para  coger  paXaros. 

* TEN DEU R , s.  tu.  Tendedor  : el  que 
tiende  alguna  cosa. 

TENDINEUX,  EÜSE,  adj.  (anal.) 
Tendinoso  : perteneciente  al  tendón  , oque 
tiene  su  naturaleza. 

♦TFNDOIRES,  s.f.  pl.  Tendederos : 
varas  largas  donde  se  tienden  los  paños  re- 
cien teñidos. 

TENDON,  s.m.  ( anal.)  Tendón. 
TENDRE,  adj.  m.  y J.  Tierno.  Tiene 
Jas  mismas  acepciones  que  en  español , «le 
Liando  , delicado  , fresco  , afectuoso  , etc. 

TENDRE , ».  m.  Cariño  , afecto.  11  a du 
le  adre  potir  celtv  Jemme  : está  tierno  con 
clin. 

TENDRE,  %>.  a.  Tender  : estirar  una 


cosa  con  fuerza.  [|  Colgar  : lapices  , oorli- 
nages  , etc.  J|  1 'etulre  des  piéges  , des  lacéis , 
des  filéis  ; armar  asechanzas  : tender  rede»  :* 
poner  lazos. 

TENDRE,  n.  Ir,  o venir  á parar: 
dirigirse  hacia.  ||  ( fig .)  Tirar  á...  Aspirar  «... 

1 ENDREMEN i'  , Tiernamente: 
cariñosamente.  ||  Ptuidre  ttndmnicsu  .-pin- 
tar con  delicadeza  y gusto. 

TEN D RESSE , s.  f Carino  , afecto  , 
amor. 

TKNDRETÉ , S.f.  Terneza,  suavidad  : 
lo  tierno  , lo  suave  , de  las  carnes , de  las 
frutas. 

TENDRON , s.  m.  Pimpollo  : de  un  ár- 
bol , ó planta.  ||  Ternilla  : hueseciios  tiernos 
de  animales  jóvenes  que  se  comen.  ||  Yen» 
dron  dechou : bretón  , nuevo  tallo  (le  la  ber- 
za. jj  ( fig.  joc. ) Dicese  : j curte  tendrán  : 
pimpollito,  chaborra,  chaborrita  : una  mu- 
chacha de  quince  á veinte  anos. 

TFNDU  , UE , p.  p.  y adj.  Tendido, 
tirante.  V.  Tendré. 

TÉN ERRES,  s.  f pl.  Tinieblas  : díccsc  : 
«n  el  sentido  recto  , y en  el  liguiado.  ||  Ti- 
uicblas  : maytines  del  míe  icoles  , jueves,  y 
viernes  santo. 

TÉNÉBREUX  , EÚSE,  adj.  Tenebroso, 
jj  [poes. ) Dicese  : le  scjour  ténébrcux  el 
rey  no , ó la  mausion  de  las  tinieblas  : el 
infierno.  j|  Le  le  ni ps  ténébrcux  de  Chistoi- 
re : el  tiempo  obscuro  de  la  historia.  |{  Ha  as- 
me sombre  ct  tcnébreux  : hombre  opaco  y 
Ui»le. 

TÉNEMENT  , s . m,  (for. ) Posesión  , ó 
terrazgo  en  eufiteusis , esto  es , de  que  solo 
se  tiene  el  dominio  útil  pagando  un  canon 
al  señor  directo. 

TÉNESME , s.  m.  (medie.  ) Tenesmo  : 
pujos  : enfermedad. 

TENETTE,  s.  f.  Tenacilla  : con  que  los 
cirujanos  extraen  la  piedra  de  los  ríñones. 

TENEÜR , s.J.  Tenor  : el  contenido:  lo 
que  contiene  un  escrito. 

TEN  EUR  , s.  m.  Díccsc  : tencur  de  li- 
ares : tenedor  de  libros , en  una  casa  de 
comercio,  jj  Tercer : ave  de  rapiña  que  aco- 
mete á la  garza , y la  corta  el  vuelo. 

* 'VENGA,  s.  m.  Tenga  , ó coro  : árbol. 

TENIA  , s.  m.  Tenia  : voz  tomada  del 
latiu  para  decir  el  gusano,  ó lombriz  soli- 
taria. 

r TENTE,  s.J'.  ( arquitec. ) Listel  : del 
orden  dórico. 

TEÑIR  , v.  a.  Tener  : asida  , ó cogida 
con  la  ruano,  ó en  la  mano  , una  cosa.  ;j 
Tener  : poseer.  |j  Tener  ocupado , ocupar  : 
un  espacio  , un  sitio,  [j  Tener  , juntar,  ce- 
lebrar : congreso,  consejo , cortes , etc.  J| 
Tener  : tener  guaiduda,  u puesta  una  cosa 
en  alguna  parle.  |l  Tener,  contener  : tener 
tantó  de  cabida.  |j  Tener , contener  : tener 
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contenido,  sujeto.  ||  Tener  , hacer  estar, 
en  cierta  postura,  o situación.  j|  Detener, 
ocupar  alguno  , ó el  tiempo  á uno.  ||  Te- 
ner por juzgar  por....  creer  por....  a una 

cosa,  ó persona.  |[  Teñir  la  chambre  : no 
salir  de  su  «piarlo.  ¡[  Teñir  le  lit  : guardar 
cama  , hacer  caiua.j]  Teñir  campagnie  • acon- 
pañar  , hacer  compañía.  ||  Teñir  cnurt  : 
tener,  tirarla  1 ¡enda.  ||  Teñir  en  bride:  te- 
ner enfrenado,  ó sujeto.  |l  Teñir  au  cnllel: 
tener  por  los  cabezones  á alguno.  ||  Tena'  $a 
parole  : cumplir '*u palabra.  ||  Teñir mnison: 
tener  casa  puesta.  |l  TenüyLablc  . icnenucsa, 
esto  es,  dar  mesa  , dar  de  comer.  ||  Teñir  ta- 
ble  : también  se  dice  por  comer  despacio.  ;| 
Teñir  un  enjant  ( hablándose  de  bautizo ) : 
sacar  un  niño,  ó una  criatura  «le  pila  , ser 
sil  padrino.  ||  (ftg)  Díccsc  : teñir  l épée  aux 
reins  a quelqu  un  : ponerle  tin  puñal  á los 
pechos  , apremiarle , forzarle.  ||  Tetar  regis- 
tre de  quelque  dtosc ; llevar  cuenta  , o asien- 
to de  ella. 

TEÑIR y n.  Kstar  pegado,  asido:  di- 
fícil de  arrancar , ó desagarrar.  j|  Katar  pe- 
gado, contiguo,  tocándose  dos  cosas. ||  Man- 
tenerse, durar,  resistir.  j|  Caber  en  algún 
«'«icio.  1]  Teñir  Ifon:  mantenerse  firme  , re- 
sistir. ||  Teñir  au  jen , faire  bon  : defender 
el  juego,  ó*la  mano.  |j  Teñir  de  quelqu' un: 
parecerse  á alguno,  tener  algo  de  el. 

TEÑIR  ( SE  ) , y.  r.  Tenerse , ponerse  , 
estarse  en  cierta  postura  Gniic.  ||  Kstar  pega- 
do , agarrado  : o agarrarse  á alguna  cosa.  || 
Permanecer,  hacer  mansión  : vivir  por  al- 
gún tiempo  en  alguna  parte.  ||  lljaut  se  tc- 
nir  a gennux  ; se  debe  estar  de  rodillas.  j| 
S'en  teñir  ii  ..  atenerse  á...  comentarse  con... 

TENON  , s.  m.  I’Npiga  : entre  carpinte- 
ros. ||  Cruz : en  la  fundición  de  campanas. 
||  Trinquete  : en  la  relojería.  ||  TixcreU»  : en 
la  vid.  ]|  Planta  de  habas  , ó guisantes.  j| 
Pumo  : de  una  escopeta.  ||  ( carp . ) Tenon 
a dorniant : ensamblage  por  esquina , ó án- 
gulo. 

TENOR,  j.  m.  Tenor  : voz  cutre  con- 
trallo y baxo. 

TENSION,  s.f.  Tensión:  tirantez  : es- 
tado de  lo  que  está  tirante.  ||  {Jig- ) Díccse  : 
tensión  d'esprit  aplicación  , ó atención 
muy  grande. 

TENSON  , s.  m.  Composición  métrica 
antigua  de  Francia. 

'LENTA  NT , ANTE  fadj.  Lo  que  tienta , 
incita  , convida , provoca  : a desear,  ó hacer 
alguna  «osa. 

TFJNT ATEUR  , s.  m.  Tentador. 
♦TEjVTATIF,  IVE,  adj.  Tentador,  que 
da  lenta*  ion  , que  induce  a tentación. 

TENTATiCÍN , s.J.  Tentación  : movi- 
miento interior  que  induce  á lo  malo;  y 
ta m bien  se  dice  del  que  provoca  vi  deseo  , 
aunque  no  sea  $ lo  nudo.  * 


TEiNTATlVF. , s.J.  Tentativa : prueba , 
ensayo.  j|  Tentativa  : acto  de  conclusiones 
para  obtener  algún  grado  en  teología. 

* TEN  F ATRICE,  s.f.  Tentadora. 

TEN  1 E , s.  J.  Tieiufa  : de  campaña.  ¡| 
Lechino  : clavo  de  hilas  que  se  pooe  en 
una  Haga.,  ¡|  Red  : de  cazar  pa varos. 

1 ENTE  , KF,  . p.  p.jr  adj.  Tentado. 

fTKNTEMl'N  T, s.  m.  [esgrima)  Prueba  : 
examen  , tentando  la  espada  del  contrario 
con  la  suva. 

TEN  riíR  , v.  a.  Tentar  , probar:  aven- 
turar. ||  Tentar , intentar  : poner  los  me- 
dios para  lograr  alguna  cosa.  ||  Tentar  : in- 
ducir á cosa  mala.  i|  Tentar  : por  incitar  , 
provocar  el  deseo. 

TENTE  RE  , s.  f.  Tapicería  : colgadura  : 
todo  el  juego  entero  de  tapices , damascos  , 
terciopelo,  etc.,  para  una  sala,  ó templo. 

TEÑE'.  UE,  p p.  y adj . Tenido. 

TENU  , UE  , adj.  Tenue  : delicado, 
delgado. 

TENUE,  s.f.  Permanencia,  duración  , 
celebración  : todo  el  tiempo  que  dura  un 
concilio,  unas  cortes  , ú otro  congreso,  jj. 
Asiento  , firmeza:  del  que  monta  a caballo. 
j|  ( mús.  ) Suspensión  : continuación  de  un 
mismo  tono  por  algunos  compases.  j|  {Jig-) 
Asiento  , subsistencia  , permanencia.  | f Vi 
tenue  : en  las  escuelas  se  dice  del  modo,  de 
tener  ó tomar  la  pluma  para  escribir.  ||  Eira 
de  batirte  , ó de  mauvaisc  tenue  : tcncC 
buen  , ó mal  ar.clage  un  puerto  , rada  , etc.  , 
ser  de  buen , ó mal  tenedero.  ||  F.e  Icittps 
na  point  de  tenue : el  tiempo  no  esta  senta- 
do , no  es  estable , es  inconstante.  ||  { /ig.  ) 
Cet  homme  na  point  de  tenue  : este  hom- 
bre no  tiene  subsistencia  , es  veleidoso.  j[ 
•Son  esprit  na  point  de  teni^t : sil  juicio  110 
tiene  asiento.  [|  Tout  dune  tenue .-  todo  se- 
guido , de  un  tiro  , sin  interrupción.  V. 
Tout  en  tenant. 

I ENLUTÉ  , s.  J.  Tenuidad  : delgadez  , 
sutileza. 

TENURE  , s.  f Dependencia  , cnfiiéu- 
sis  : en  distrito  de  un  señor  directo. 

TÉORRE  , s.  m.  V.  Tuorbe. 

TERCER  , a.  V.  Tersar. 

TERCET , s.  m.  Terceto  composición 
métrica. , * 1 • 

TERÉBENTHINE , s.  f.  Trementina  : 

• goma  del  terebinto. 

TÉRÉBINLHE  , s.  m.  Terebinto,  cor- 
nicabra  : árbol  resinoso. 

TÉREBRATION,  s.  / F1  acto  de  ho- 
radar lo»  arboles  para  sacar  la  goma  , ci  re- 
sina., 

TÉREN1ABJN,  s.  m.  Maná  dcPersia. 

TERGIVERSARON  , s.  f.  Terg. veja- 
ción. 

TERG1VERSER , i*,  n.  Tergiversar  : ir 
cojt  rodeos  y trampas , buscando  efugios 
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TERME  , í.  ni.  Termino  : dicción  , vo- 
cablo. j(  Termino  : fin  , cabo  , liablaudo  de 
la  extensión  de  tiempo,  y de  lugar.  j|  Ter- 
mino : pía  ¿O  , tiempo  determinado  y pres- 
crito. ||  Termino  : voz  peculiar  tic  una  fa- 
cultad u oficio.  ¿|  Hastial  , poste  : que  tiene 
la  figura  de  un  busto  , o de  uua  cabeza 
sola. 

TERMES , s.  m.  />/.  iciiuinn  : estado  , 
disposición  en  «pie  se  baila  un  negocio  , ó 
una  persona  rcsjiecto  de  el.  || Términos:  en 
la  lógica  son  las  palabras  que  su  tune  i al- 
iñen te  compoueii  un  silogismo.  | i Términos  : 
en  la  aritmética  y algebra  son  los  que  com- 
ponen una  comparación  , ó proporción. 

TERMINAlSOM , s.  J.  Terminación  : 
de  una  voz»  ó dicción. 

♦ TERMINAL,  ALE’,  adj.  Terminal : 
que  termina, ó remata  una  cosa. 

'TERMINÉ , ÉE , p.  p.  y adj.  Termi- 
nado. 

TERMINER , y.  a*  Terminar  : poner 
termino , límite , ó lin.  j|  Terminar  : ser  el 
termino  , fin , ó remate  de  uua  ro* a.  ¡|  Ter- 
minar : componen  una  desavenencia  , ó dis- 
puta. 

TERMINER { SE)  , y.  r.  Terminar : aca- 
bai  : dicese  del  modo  de  finalizar  la  ultima  , 
Ó últimas,  silabas  de  las  palabras-  ||  Rematar- 
se , acabar  : el  curso  de  una  cosa  empezada. 
(I  'Terminar  : resolverse , acabarse  : una  en- 
fermedad por  su  cítiso  regular. 

TERM1NTIÍE  , 1.  m.  ( medie.  ) Tubér- 
culo inflamatorio. 

TERNA1RE  , adj.  m . y f Ternario  : 
número  compuesto  de  tres  unidades. 

TERNE  , adj.  m.  y J'.  Empanado  : to- 
mado , deslucido  , sin  lustre  , o con  jkx  o 
lustre , respecto  de  olía  cosa  que  tiene 
mas. 

TERNE,  1.  m Torno  : combinación  de 
tres  números  á la  lotería. 

TERNES  > *•  wt.  pf-  Tenias  , ó treses  : 

parejas  tic  tres  puntos  en  los  dados. 

TKRNI J IE,  p.p.  Y (tdj.  Empañado. 

TERNIR,  */.  a.  Empañar  : deslucir  , des- 
lustrar. 1K  fig.  ) Obscurecer,  dcwioiai  , 
manchal su  fama.,  su  gloria  , su  memo- 
ria , etc. 

TERNIR  (SE),  y.  r.  Empafuuse  , des- 
lustrarse. 

TERNISSURE  , s.  f.  Empañadura  : des- 
lucimiento. ¡|  ( Jtg.  } Deslustre , desdoro. 

TKRRAGE  , s.  m.  ( for.  ) Terrazgo  : 
cierto  derecho  señorial. 

*TERRAGKAL  , o TERRAGUEUR , 

s.  m.  Señor  que  gozaba  del  derecho  de  ter- 
razgo. 

* TERRAGER  , y-  a.  Cois  ai  el  derecho 
de  terrazgo. 

TERRA1N  , ó TERRFIN , s.  m.  Terre- 
no : sitio,  ó espacio  de  tierra.  |j  Toruno  : 


la  calidad  V propiedades  de  la  tierra.  ||  ( fig.) 
Diccsc  : tule r , ó sonder  le  terral /+  : recono- 
cer el  terreno  , tentar  el  vado  : explorar , 
sondear  a prevención  el  án’iuo  de  las  per- 
soji.ís»  ó el  estado  de  las  cosas. 

TERRAL,  s.  ni.  ( tidut. ) Terral : viento 
que  sopla  de  tierra., 

TE RR  VOLÉ,  ÉE  , adj.  Terráqueo  : 
compuesto  ¡te  tierra  y agua. 

TERRASSE,  s.  /.  'i  «trapica  : terreno.  || 
Teirado  , azoica.  *|]  Roncal  : de  una  huerta. 
|¡  l eñazo  : en  la  pintura.  ||  Hornillo  : entre 
tiradores  de  oro.  j Liarle  endeble  de  una  pie- 
dra preciosa  que  no  so  puede  pulir.  ||  ler- 
rasse  tic sculplurc : parí»*  superior  del  plinto, 
jj  / errarse  de  nmrbre : boy  o,  ó rajadura,  en 
el  mármol. 

TERRASSER , o.  a.  Terraplenar. [jFcliar 
al  sudo  , derribar  , lumbar  : id  contralto.  || 
(Jig.  , Aterrar  : abatir,  consternar. 

ilift KA.S S Kil ( SE) , v.r.  Atrincherarse 
con  terraplenes*. 

* 'I  ERR  AS6EUR  , s.  m.  Albañil  de  to- 
pias  de  tierra. 

TEKUASS1KK,  s.  m.  El  que  trabaja  en 
hacer  terraplenes  , y levantar  terrenos , o 
parapetos  de  lierrr. 

'¿'ERRE  » s.J.  Tierra:  uno  rlc  lo  quatin 
elementos.  ||  Tierra : el  orbe,  mundo.  ¡| 
'Tierra  : por  «mili  aposición  á agua,  ó mar.  d 
Tierra  : terreno  ; sudo  : para  el  cultivo.  || 
'Tierra  : país  , región.  ||  1 ierra : dominio  , o 
distrito.  ||  Ticira  : hacienda  , posesión  cam- 
pestre. ||  Tierra  : se  toma  por  la  costa  rer pec- 
io del  mar.  ||  Ierre  afromenl : tierra  de  pan 
llevar.  | /erre  u pnlicr  : barro  <!e  altarero.  |f. 
Ierre  ¿Ls  bon  rnpport:  tierra  pingue,  feraz. 
|i  Teñe  de.  sombre  : tierra  de  sombras , de 
que  usan  los  pintores. \]7enr  enjiriche  : tierra 
c»  inl  f inculta. || Terra  en  jathere;  barbechera, 
tierra  de  barbecho»  j|  TVr/e  légcre:  tierra  li- 
gera, liviana.  ¡|  ierre  forte  - tierra  inerte , re- 
cia. ||  Terra  sal 'do nucirse  : tierra  arenisca.  ¡| 
Teñ  e gkiise ; arcilla , tierra  de  arcilla. (I  7 erre 
grasse  tierra  pingue  , ó de  miga.  ||  Teñe: 
de  houilte : homagnera.||  i erres  labourablcs  : 
tierras  labrantías.  ||  ierre  en  ralcur : tierra 
beneficiada  , cultivada.  ||  Terre  sai/ilc ; tierra 
santa  , liablaudo  de  Palestina.  j|  Terre sigillée: 
tierra  sigilada.  ||  Terre  si  “tibe  de  I*  tunos  : 
rúbrica  lcninia.  j|  Terre  el  aire  : en  la  corta 
de  motile* es  n hecho.  ||  Terre  aterre,  erp, 
adu.  Tiejra  a tierra  , costeando.  Diccsc  del 
navegar  arrimado  á U, costa  , ó á la  vista  de 
ella,  [j  {Jlg.  ) Con  tiento,  con  c autela  ,á  se- 
guro : en  los  negocios.  J|.(  pnn*. ) Dicese  . 
c/msser  sur  la  teñe  daulrui  : usurpar  loa 
derecho»  de  otro. 

T£ARE>  ÉE,  p.  v.  y adj.  Escondido. 
V.  «Ve  tener. 

TERREAU,  s.  m.  Estiércol  mu\  podrido 
11. su  «ido  mantillo. 
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TERRE-NEUVK , (gtagr. ) Terra-TNova : 
¡si..  grande  fie  la  America  sclcntrionul. 

TKRRENEUV1ER,  s.  /«.  Llámase  así 

el  pcscadi^r  de  bacalao  en  los  bancos  deTer- 
ranova.  Usase  también  como  adjetivo.  J^ais- 
senu  tcrreneuvicr  navio  de  la  pesca  de  Tei- 
rano  va. 

TERRE-iNOIX,  s.f.  Castaña  de  tierra. 
TERRE-PLEIM  , 4.  //i.  { JortiJ ) Terra- 
plén. 

TER  RE  R,  v.  a.  D ícese:  terrer  une  étnffe: 
dar  al  paño  con  greda  para  batanarle.  ||  J'er- 
rer  du  sucre  : bíanfjuear  el  azúcar  con  la 
arcilla.  ||  Terrer  les  vignes  : estercolar  las 
rifb’S. 

TERRER  ( SB ) , v.  r.  Soterrarse : escon- 
derse flebaxo  de  tierra , como  hacen  los  to- 
pos. ||  Cubrirse  , atrincherarse,  parapetarse: 
uicese  de  los  soldados  en  campana. 

TERRESTRE,  »idj.  m.  j j.  Terrestre  : 

Tic  pertenece  á la  licrr^ : o viene  fie  ella.  || 
erreno  : lo  (pie  participa  de  la  naturaleza 
de  la  tierra.  ||  Terreno  : terrenal  : en  Jo  mo- 
ral lo  mismo  que  mundano.  ¡|  Le  pararlis 
terrestre  : el  paraíso  terrena!. 

TER  R ESI  R LITES , s.  f pl.  ( qiiun. ) 

Las  partes  terreas , ó las  mas  g toserás , ele 
una  substancia. 

♦TEURETTE,  s.  f.  Yedra  terrestre. 
TERREUR , s.  J. 'Terror  : miedo  grande. 
Terreur  pamqut  ; tenor  pánico  : miedo 
sin  motivo. 

TERREUX  , ELSE , adj.  Terroso  : que 
tiene  mezcla  de  tierra.  ¡|  Terrosa  : cubierto, 
puerco , de  tierra  , ó polvo. 

TERRIBLE,  adj.  ni. y f.  Terrible  : qne 
causa  terror.  ||  Terrible  : lo  mi^tiao  que  ex- 
tremado, grandísimo,  en  lo  malo,  como  en 
k>  bueno.  ||  Terrible  : formidable  f inexo- 
rable. 

TERRIBLEMENT , adv.  Terriblemente. 
TERR1EIV  , EMNE  , snbs.  Grande  ha- 
cendado : poseedor  de  muchas  tierras , ó es- 
tados. 

TERRIER  , adj.  m.  Se  llama  prmier  ter- 
rier, un  libro  becerro,  ó registro  ac  apeos 
de  las  tierras  de  un  señor.  Usase  como  sabs- 
U olivo.  L'aire  un  nom'cau  terrier. 

TERRIER  , s.  m.  Madriguera , conejera , 
gazapera , huronera , etc.  conforme  es  el  ani- 
mal cío  de  que  se  habla. 

’TEURIÉRF. , s.f.  Cado.  V.  Terrier. 
I'l'.ttRIlNF. , s.f.  Barreño , lebrillo  , cuen- 
co. En  el  primer  caso  se  dice  terrine  non 
vemiscc  y y en  el  segundo  terrine  ventisca  : 
cazuela,  o tartera,  según  el  manjar  que  se 
cuece  , ó se  compone  en  ella. 

TERRINÉE  , s.f.  Una  sopera,  tartera , ó 
fuente  llena  : todo  lo  que  contiene  dentro. 

TERRIR  , v.  n.  Salir  las  tortugas  á pomx 
sus  huevos.  ¡|  ( ndut. ) Tomar  tierra : al  cübo 
de  una  navegación. 


TERR1T0IRE  , s.  m.  Territorio  : ex- 
tensión de  un  señorío,  ó jurisdicción. 

'TER  ROI  R , s.  m.  Terruño  : la  tierra, 
considerada , en  su  buena,  órnala  calidad 
para  i«»-.  Imlo*. 

* TERROR  1S ME  , s.  m.  Terrorismo  : 
sistema  de  terror  en  r!  gobierno,  corno  el  de 
Franei..  en  i v 

* TER  ROBÍN. I*E,  s.  m. Terrorista  : agen- 
te ó par  tidai ¡o  del  terrorismo. 

TERSER , e.  «.  Terciar  has  viñas  : darlas 
una  tercera  labor. 

; TERSET  , i.  m.  V.  Tercer. 

TERTIiE , s.  m.  Otero,  teiTomóntdro  , 

cerro* 

TES , pron.  poses,  de  la  scg.  jters.  m.  y 
f.  pl.  'Tus.  V'.  Fon. 

* TESSEAUX,  s.  m.pl.  (ndut.)  Cacho- 
las dr  gavia. 

^TISSON , s.  m.  Tiesto  : casco , pedazo  , 
de  vasija  de  barro  rota.  V.  Faisson. 

TEST , ó TET , s.  rn.  La  parte  rii.  dura 
"lie  forma  el  .cuerpo  de  nna  concha. 

TESTALE , Éfc,  adj.  Testaceo  : dtersé 
de  todo  pescado  de  concha.  Usase  tauihirn 
como  m!>stanttvo. 

TEST  A M KNT , s.  m.  Testamento:  de-* 
el. nación  de  la  última  voluntad.  ¡|  .lorien 
iestantrnt. : el  viejo  testamento.  JVouvcau 
testo nicnt  : el  nuevo  trsiaincnlo. 

TKSTAMEXTAIRE  , adj.  m.yf  Tes- 
tamentario : lo  que  pertenece  al  testamento. 
||  Liécuteur  lestainentairc  : testamentario  , 
alba cea. 

TEST ATEUR,  TRICE , subs.  Testador: 
el  que  ó la  que  hace  tcstatlicntO. 

T ESTER  , v.  nJ  ’l  estar  : hacer  testa- 
mento. 

TESTICULE,  s.  m.  Testículo  : lo  mis- 
mo que  criadilla  , ó turma.  ||  Festicule  di 
chico , testículo  de  fray  le  . planta. 

TKST1F,  s.  m.  Pelo  de  camello. 

TESTIMONIAL , ALE , adj.  Testimo- 
nial : lo  que  da  testimonio. 

TESTON , s.  m.  Tcsloii  : una  moneda 
antigua  de  Francia  de  poco  valor.  }|  Hile  na 
vaut  pos  un  tesioti  : no  vale  un  clavo , un 
ardite.  ¡(  lYcn'oir  le  lesión . no  tener  blan- 
ca , ser  pobre.  , 

TESTllJNNE  , EE , /».  p.  y adj.  ( ant.  ) 
Con  la  cabeza  compucsia,  ó rizada. 

TESTüMlNER,  v.  a.  ( ant. ) Componer, 
ó rizar  : la  cabeza  : esto  es  : el  |k,Jo. 

TET  , s.  7/1.  Tiesto  : casco : pedazo  de  va- 
sija de  barro  rota.  ||  (ant. ) Cusco  de  cabe- 
za , cráneo.  V.  crdne. 

TETAMOS,  s.  77i.  ( medir.)  Totano:  ri- 
gidez, espasmódica  de  iodo  el  cuerpo. 

TETARD,  s,  ¡h.  Zoque  tillo  : entre  cub'- 
ros.  ¡|  Renacuajo  : anim.tlejovnue  se  cria  en 
i rgou  parada.  ||  ( tigra.  } PbnilOÜ  dcsin*>- 
! charlo. 
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TÉTASSES » f pt-  Di  cese  por  des- 
precio de  los  pechos  floxos  y cuidos  de  una 
juupr. 

TETE , s.f  Cabe/a  : del  cuerpo  animal. |J 
Copa  de  árboles.  j|  Punta  : o ca!>o  : de  las 

Í dantas.  ||  Cabeza  : d ícese  por  extensión  , 
(ablando  de  clavos,  alfileres,  etc.  ,|  Calxj- 
7.a  : la  vida.  ¡|  Cabeza  : persea,  ó indivi- 
duo , «piando  se  ntuueran , ó reparten.  I|  (Ca- 
beza : por  el  pelo  , ó la  cabellera  de  una 
icrsona.  ¡|  Cabeza  : el  primero  en  cada  cosa. 

| Cabeza  : el  superior  que  gobierna  , ó pre- 
side. ||  (Jig- ) Cabc/a,  testa,  entendimiento. 
J|  //  y *'a  de  IA  tele  : en  esto  le  va  lu  vida. 
]j  Alfer  tete  lei'ée  : ir  con  la  cara  descu- 
bierta , sin  empacho  , ni  miedo.  ||  A tnc 
téte  : á grito  herido,  aturdiendo  á voces.  j| 
J’'tíire  tele  a Vennemi  : arrostrar  , hacer  cara 
al  enemigo.  j|  Honune  de  téte  ; hombre  «le 
testa  , de  cabe /.a.  |j  Payar  tañí  par  tetf  : 
pagar  á tanto  por  cabeza,  por  barba  , ó por 
persona.  j|  Portcr , montee  a la  téte  : su- 
birse á predicar  , subir  el  vino  á la  cabeza.  || 
Pire  a la  téte.  des  ajfaües  : gobernar  , ó di- 
rigí: los  negocios.  i|  {fig-)  Díccse : amar  la 
téte  dure  : ser  duro  de  mollera  : ser  rudo 
para  aprender.  j|  ( id. ) Donner  dedans  tete 
b.iissée  : entrarse  , meterse  de  hoz  y de  coz. 
||  { id. ) Iiompre  la  tete  . descalabrar  , que- 
dar la  cabeza  , los  cascos,  esto  es,  moles- 
tar mucho  á alguno.  ||  ( id.  ) Se  mcltre  qnel- 
que  citóse  en  téte  : encaxnrse  una  coca  en  la 
cabeza.  j|  'Jete  a rnonter  des  coijjes  : fraus- 
tina. ||  Tele  de  morí : calavera.  ¡|  Tete , ó 
1 firme  de  chapeau  : cabeza , ó copa  de  som- 
brero. ||  Jete  saris  cervcllc  : «lesea  bezudo  , 
tronera. 

TETE  A TETE,  ade.  A solas,  mnr.o  á 
mano,  silla  a silla  : baldando  de  dos  per- 
sonas. 

TETE  A TETE  } s.  m.  Conversación  , cí 
conferencia  á solas , de  una  persona  con 
otra.. 

TÉTE , KE,  p.  p.  >•  adj.  Mamado. 
♦TÉTE-CHÉ VRE  , s.  m.  Chotacabras  : 
ave  nocturna  , especio  de  zumaya. 
TÉTE-CORNuE,  s.f.  Cierta  planta. 
TÉTE-MORTE  , s.  J.  {quiñi.)  Capul 
mortum. 

1TTER , v.  a.  Mamar. 

TÉTifeRE,  s.  f.  Capillo  : de  niño  recicii 
nacido.  ||  Cabezada  : del  freno  del  caballo. 

TETIN,  s.  m.  Pezón  : de  teta,  ó pe- 
cho. 

TÉTtNE,  s.f.  Teta  , ó ubre  : de  vaca, 
•de  lechon  , de  carnero.  j|  Abolladura,  bollo: 
el  hueco  que  hace  en  una  coraza  una  hala  de 
alcabuz  que  no  la  traspusa. 

TÉTOjN  , s.  m.  Teta , pecho  : de  mu- 
ger.  , * 

TÉTRACORDE  , s.  m.  Tctracordio  : 
instrumento  músico. 


TÉTRADRACHME,  s.f.  Tctradragma: 

monería  griega  , que  valia  qnatro  di  armas. 

TÉTRAÉDRK,  S.  m.  { geom. ) Tetrae- 
dro : pirámide  terminada  por  quatro  trián- 
gulos equiláteros. 

TETnAGONE,  adj.  m.  y f.  [ge om.) 
Tetrágono  : figura  de  quatro  lados  y quatro 
ángulos. 

TÉTRARCHIE , s.  f.  Tetraftjnfa  : la 

dignidad  y jui  indicción  del  tetrarca. 

TÉTRÁRQI.E , s.  rn.  Tetrarca  : señor  de 
la  quarta  parte  do  un  rey  no. 

♦J’ETRASTIQUE,  s.  m.  Composición  de 
(luatro  versos , como  la  quarteta,  redon- 
«iilla  . rtr. 

TÍ  TíFi,  s.  J.  Teta  : de  las  hembras  de 
los  aniinalcs. 

* TETU  , s.  m.  Piqueta  de  alhauil  para 
derribar. 

♦TETU , 5 m.  (Cabezudo  : cierto  pez. 

TE  1’C,  UE,  adj.  Cabezón  : cabezudo* 
de  mucha  cabeza.  íj  Testarudo  : terco,  te- 
naz, porfiado. 

*T I'  l CR1 ÜM , j.  m.  Tcuerio  : planta. 

TEXTE , s.  m.  Texto  : las  palahias 
propias  de  un  autor.  ||  Texto  : lugar  de  la 
escritura  que  toma  un  predicador  por  tema 
de  su  sermón.  ||  Gros  lea  te  : texto,  uugrado 
de  letra  en  la  imprenta.  ||  Pctil  teste  : glo- 
silla , oteo  grado  de  letra. 

TEXTíLE , adj.  rn.  y f.  Milable  : capaz 
de  hilarse,  ó reducirse  á hebras. 

TEATÚAIRE,  s.  ni.  y adj.  Textual  : 
libro  que  contiene  el  texto  puro  sin  comenta- 
rios. ||  Textualista  : el  que  se  fixa  en  el  texto 
délas  leyes,  sin  atender  á comentarios,  ni 
glosas. 

TEXTURE,  s.  f.  Textura  , texido  : de  las 
partes  de  una  ropa,  ú otro  genero.  ||  (Jtg. ) 
Texido,  trama  : composición  , disposición 
de  una  obra  intelectual , ó de  ingenio. 

THAUCTROIV,  s.  m.  Talictro  : planta. 

THAL’MATLRGE , 5.  m.  y adj.  Tauma- 
turgo : lo  mismo  que  milagrero,  ó hacedor 
de  milagros. 

THE  , s.  nt.  Te  : díccsc  del  arbusto  que 
da  la  hoja  de  este  nombre,  y de  la  bebida 
que  se  hace  con  «lidia  hoja.  ||  J fié  des  Apa- 
laches : apalachina. 

♦THEATINS , s.  m.  pl.  Tcatinos  ; los  re- 
ligiosos «le  San  Cayetano. 

THÉÁTRAL,  ÁLE,  adj.  Teatral  : pro- 
pio «le  teatro,  ó concerniente  á el. 

THEATRE , i.  m.  Teatro  : tiene  en  el 
sentido  recto  y en  el  figurado  unas  mismas 
acepciones  en  ¿tubas  lenguas.  ||  Coup  de 
thciitre  : escenario  imprevisto  , mutación  do 
lealn)  ;•  v también  lance  fie  comedia.  ||  jRoi 
de  theátre  : rey  de  comedia , principe  siu  au- 
toridad. , 

* THE  RES,  ( gengr. ) Tebas  : ciudad  an- 
tigua de  Egipto. 
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THÉIÉRE . s.f  Tetera  : la  vasija  en  que 
se  ctiectjy  *<'  sirve  el  le. 

*THElFORME,  adj.  m.  yf.  Teiforme  : 
infusión  hVeha  como  el  le. 

THEISME,  x.  tn.  Teísmo  : creencia  de  la 
existencia  de  Dios.  # 

THEISTE,  s.  m.  Teísta  : deísta  : el  que 
tolo  creo  la  existencia  de  un  Dios. 

THE\IE,  s.  tn.  Tema  : asunto,  materia 
que  señala  el  maestro  á sus  discípulos.  || 
Tema  : texto  : lugar  que  escoge  un  orador 
por  asunto  de  su  discurso.  \\(f  mi ) Dicese  : 
prendre  muí  son  tíreme  : cometer  un  renun- 
cio, írsele  á uno  la  muía  : decir  algún  des- 
propósjto. 

THÉMIS , J.  f Temis  : diosa  de  la  jus- 
ticia. 

THEOCRATIE , s.  f.  Teocracia  : go- 
bierno según  la  voluntad  de  Dios. 

THÉOCRAT1QLE,  adj.  m.  yf  Teo- 
crático: perteneciente  á la  teocracia. 

THÉOGON1E,  m.  f.  Teogonia  : nací- 
cimiento  de  los  dioses  tic  la  gentilidad. 

THEOL( )GAL,J.  m.  Leetoral : canónigo 
Icctoral  en  los  cabildos. 

THOLOGALE,  s.J.  La  leetoral : la  co- 
nongía  leetoral. 

TH  LO  LOGA  LE,  adj.  Teologal  : ha- 
bla ntlo,  de  virtudes. 

THÉ0LO01E,  s.  f.  Teología  : ciencia 
que  trata  de  Dios , y de  la  religión. 

TIIÉOLOGIEN  , s.  ni.  Teólogo  : el  que 
enseña  y escribe  tic  teología. 

THEOLOGIQÜE , adj.  m.yf  Teológi- 
co : perteneciente  a la  teología. 

THÉOLOGIQLKMFJYr , ade.  Teoló- 

gicamente. 

* THÉORRF , s.  m.\  . Touybe. 

THÉJRHME,  s.  m.  ( matan. ) Teorema  : 
proposición  de  una  verdad  especulativa  qnc 
se  puede  demostrar. 

THEORICIF.N , s.  m.  Teórico  : el  que 
no  conoce  rúas  que  la  teórica  de  un  arte. 

TIIEORIE,  s.f.  Teoría:  teórica , espe- 
culativa. 

THEORIQUE,  mi),  m. y f.  Teórico,  es- 
peculativo. 

THEORIQUEMENT,  ade.  Teórica- 
mente,, 

TH  ÉRAPEUTES , s.  m.  pl.  Terapeutas : 
especie  de  nionges  que  hubo  antiguamente 
entre  los  Judíos. 

THÉRAPEUTIQÜE , s.f.  Terapéutica : 
curación  de  las  enfermedades.  ||  ( Adj.  m. 
y J. ) terapéutico  : lo  perteneciente  a los 
terapeutas. 

I ÍIERIACAL , ALE,  adj.  Teriacal  : qae 
partición  de  la  triaca. 

THEíUAQUE,  s.  f.  Teriaca  y triaca  : 
composición  medicina!. 

1 HERMA L,  ALE,  adj.  Termal : se  dice 
de  las  aguas  miucralcs,  ó baños  caliente». 


TÍIERMANTIQUE,  adj.  m.yf  (medir.) 
Tcrruán  tico,  calefaciente  : medicamento  que 
reanima  el  calor  natural. 

THERMES , s.  m.  pl.  Termas  : baños  ca- 
lientes : díe<*se  comunmente  del  ediíicio  pú- 
blico destinado  para  tomarlos  entre  los  anti- 
guos : 

* niERMIDOR  , s.  m.  Tcrmidor  : unde- 
citno  ines  del  año  republicano  de  Frauda  : 
que  romanzaba  en  19  de  julio,  y concluía 
en  17  de  agosto. 

THERMO MÉTRE , s.  m.  Termómetro, 
instrumento  pañi  medir  la  temperatura  de! 
calor  v del  frió. 

Ttf  Í>SAL  RISER  , r.  n.  Atesorar. 

THESAURISEUR  , EL  SE , adj.  ( fam .) 

Alesorador. 

THKSE , s.  f Tesis  : conclusión  : pro- 
posición que  se  sienta  , y se  ofrece  defender. 

|j  Qiicslion  : proposición  : baldando  en  con- 
versación particular.  ||  Conclusiones,  ú acto 
de  eonrlusiones  : de  alguna  facultad.  ||  (x>tv- 
clusinnc*  : dicesc  del  impreso  de  ellas. 

TIUCS MOTHÉTE,  s.  m.  T^motcta: 
magistrado  de  Atenas. 

THKLRCIK,  s.f.  Teurgia  : comunica- 
ción con  los  dioses  lien*  fíeos. 

* THLONVILLE,  {peagr. ) Tionvila  : 
ciudad  de  Francia  en  la  Lorcna. 

THLASPI  , s.  tn.  Tláspeos,  ó mostaza 
silvestre  : se  dice  de  la  planta. 

*THLASPIDIÜM,  s.  tn.  Pan  y quesillo  : 

planta 

* THOLCJS , ó TROLE , m.  (carp  ) 

Carrera  : donde  cargan  los  arcos  ,ó  cursas 
de  tina  bóveda  de  madera. 

* TÍIOM1SME  , 5.  m.  Tomística : la  doc- 
trina , ó la  escuela  de  Santo  Tomas. 

* TH (FUISTE , s.  m.  Tomista  : el  «ene 
sigue  la  doctrinado  escuela  de  Santo  lo-* 
más. 

THON , s.  tn.  Atún  : pescado  de  mar. 
Pctit  ilion  chicharro  , ó atún  pequeño. 

* TIIONNAIRE , s.  f.  Atunara  : grande 
anzuelo  par.*»  pescar  atunes. 

* THUNMNK , *•  /.  Toñina:  atún  sa- 
lado. 

THOR ACHIQUE , adj.  m yf.  ( medie  ) 
Torácico  : lo  perteneciente  al  pecho. 

THORAX  , s.  m.  ( andt. ) Tórax  : la  ca- 
bidad  del  pecho. 

* THRACE  , ( qeogr.  ) 'irada  : país  dé- 
la Turquía  Europea. 

THROMBE  , s.  pt.  V.  Tromba. 

THRUMlKJS  , s.  m.  ( 'eirug\ ) Trombo, 
ó aporisma  : tumor  formado  por  la  sangre 
derramada  cu  la  circunferencia  de  la  abertu- 
ra de  un«l  vena. 

THURÍFKRAIRE  ; m.  Turiferario  : 

el  acólito  que  lleva  el  incensario. 

* THU KiNGE.  (geogr.)  Vnringin  : pro- 
vincia (le  Alemania. 
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* THPYA  , #.  m.  Tuya  , ó árbol  de  la 
vicia. 

THYM , 5.  m.  Tomillo : planta  olorosa.  || 

Lieu  plante’  de  ihynt  tomillar. 

*THY MALLF,  s.  m.  Tímalo , ó sombra : 
nombre  de  rierto  pescado. 

THYMBRK , s.  m.  Sari  illa,  mejorana 
silvestre  : nombre  de  una  planta. 

* THYMÉLEE,  s.f.  Torvisco  : planta. 

THYRSE,  i.  m.  Tirso  : vara  cubierta  de 

hojas  de  parra  y yedra  de  que  usaban  los 
gentiles  en  los  sacrificios  de  naco. 

TIARE  , s.  f.  Tiara  : turbante  que  usa- 
ban los  antiguos  Persas  nobles.  j|  Tiara  : la 
mitra  del  Sumo  Pontífice. 

TIBIA,  s.  m.  ( anal.)  Canilla  : hueso  de 
la  pierna. 

TIBIAL,  ALE  , adj.  ( anat . ) Tibial  , 6 
sartorio  : va  con  la  voz  músete , que  es  el 
músculo  para  extender  la  pierna. 

* TIBRE  ; s.  m.  (gcogr.)  Tiber,  rio  de 
Italia. 

* TIBURON  , 5.  m.  Taburon  : marrajo : 
pez  grande,  y voraz  del  océano. 

TIC  ,#j.  m.  Tiro  : enfermedad  de  los  ca- 
ballos, que  les  hace  morder  el  pesebre.  ¡| 

Vicio,  o resabio  . contraído  por  costumbre 
en  gestos , movimientos,  ademanes , etc. 

TIÉDÉ , aitj.  m.  rf.  Tibio  : dicese  cu  lo 
físico,  y en  lo  moral. 

TIEuEMENT,  adv.  Tibiamente  : con 
poco  ardor , ó fervor  , con  poco  zelo. 

TIÉDEUR  , s.  J.  Tibieza  : calorcito  , 
algún  calor.  ||  ( fig .)  Tibieza  : poco  ardor, 
fervor  , ó actividad. 

TIÉDI , FE , p.  p.  y ndj.  Entibiado. 

T1EDIR , v.  n.  Entibiarse:  ponerse  ti- 
bio. 

TIFN  , TIENNE  , adj.  pran . pos.  de  la 
segunda  persona  de  singular.  Tuyo  , tuya. 

TI  EN  , s.  m.  Tuyo.  \] Tu  ueux  le  lien  , 
el  moi  je  veux  le  mien  : tu  quieres  lo  luyo : 
y yo  lo  mió.  ¡|  Les  liens  : los  tuyos  : tus  pa- 
rientes. 

TIKRCF,  s.  f Tercera  : es  voz  de  la 
música.  [|  Tercera  : en  los  juegos  de  los  cien- 
tos son  tres»  cartas  del  mismo  palo.  ||  Tercia : 
es  cierta  treta  de  esgrima.  ||  Segundo  : una 
de  las  sesenta  parles  en  que  se  divide  un 
segundo.  I|  Tercia  : una  de  las  horas  meno- 
res en  él  oficio  divinino.  [|  Pliego  de  prensa 
en  la  imprenta.  ||  Fievrc  licrce  : terciana. 

TIERCÉ  , adj.  [lilas.)  Terciado  : se  dice 
del  escudo  divjdiilo  en  tres  partes  iguales. 

TIERCF-FEUILLE  , s.  m.  ( Olas.)  Tré- 
bol ton  cabillo. 

TlFRCELFTr , s.  m.  Sacre  macho  : ave 
dr  altanería,  ¡j  Un  tiercelet  de  f ancón  : hal- 
cón terzuelo.  ||  Un  tiercelet  d aúpeme  : azor 
terzuelo.  |1  Un  tiercelet  de  lamer  ; alcotán 
torzuelo.  ¡I  Dice; 
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J ícese  por  desprecio  ; tiende? 


de  eenlilhommc , de  doeteur , etc  . Iiidal- 
guillo,  doctorcillo,  etc. 

* TIERGEL1NE , ó TIERSEUNE , *. 

f.  Tercera  , ci  hermana,  de  la  orden  de  San 
Francisco. 

TlERCEMENT  % s.  m.  Puja  del  tercio 
en  las  sub’.i astas  : 011  España  es  quarto.  [| 
Subida  de  asientos , que  en  Frauda  es  dp 
un  ter  ció  del  precio  ordinario  en  los  teatros. 

TI  ERG  Eli , n.  Terciar  : pujar  el  tercio 

en  el  precio  de  una  renta , ó venta , después 
de  rematada,  que  en  España  es  quarlear  , 
ó pujar  el  quarto.  ¡¡  Terciar  en  el  juego  de 
pelota. 

TIERCER  , v.  a.  Terciar  : dar  tercera 
reja  , o labor  á las  fierras.  j|  Subir  los  asien- 
tos , que  en  Francia  es  de  un  tercio  del  pps- 
cio  ordinario  en  los  teatros. 

*TiERGEUR,  s.  m.  Pujador  del  tercio  «ti 
una  venta  , o renta  después  de  rematada  : 
cu  España  es  pujador  del  quarto. 

♦ TLERCERONS  , ó T1ERCERETS , 

s.  m.  ( arquit. ) Braguctones  , 6 faxas  en  la* 
aristas  de  los  cinchos  y planas  de  las  bóve- 
das góticas. 

TIERCON , s.  m.  Medida  de  líquidos, 
que  es  la  tercera  parte  de  una  medida  en- 
tera , asi  como  en  español  tenemos  qu artillo  , 
quarlilla  , y qunrta  , que  son  qtiaitas  par- 
tes. ||  Caxou  para  Ucvar  xabon. 

TlERS,  TIERCE,  adj.  Tercero  : ter- 
cer : lo  que  esta  cu  tercer  lugar.  ||  Tercio  , ó 
tercera  paite  de  una  cosa.  j|  Tiers-éial : es- 
tado llano , la  clase  del  pueblo  , con  res- 
pecto al  estado  noble.  ||  7 iers-ordre  : orden 
tercera , como  la  de  San  Faucisco , del  (ür- 
men  , etc. 

TlERS , s.  m.  Tercio  , tercera  parte  ; 
ron  respecto  á un  todo.  j|  Tercero  : árbitro  , 
que  media  entre  dos. 

¥ TlERS  - POINT  , s.  m.  Triángulo  ¡ 
tres  puntos  en  forma  de  triángulo.  ||  Punto 
que  se  elige  en  la  perspectiva  para  la  visual  , 
y donde  vana  parar  las  diagonales.  ||  Trián- 
gulo : cierta  línea  de  esta  fignra.  (|  Movi- 
miento tercero  cu  la  mecánica.  (|  Tiers - 
poteau  . quarton  , viga  mediana , ó mas  bien 
vigueta.  j|  (Jam. ) Dices*  : hanter  le  tiers  el 
le  (jiuv  t : hacer  á blancos  y á negros  , a toda 
casta  de  gentes  , á todo  el  mundo. 

TIGE,  s.  f.  Tronco  : pie  de  árbol  vivp. 
Tallo  , pié,  troncho  : de  una  planta  j y tam- 
bién la  mata.  ||  Caña  : de  una  bota.  j[  jig.) 
Tronco,  estirpe  : origen  de  una  familia.  || 
Tigc  de  chou.  troncho  de  berza.  ||  Ti  ge  de. 
ble:  caña  de  trigo.  ¡|  Ti  ge  : árbol  : virola 
en  la  relpxqría. 

TIGE,  EE,  adj.  [blas. ) Fustndo  : dírese 
del  árbol , ó planta  con  el  pié , ó tronco 
de  esmalte  distinto. 

, TIGNASSE,  s.  f.  Peluca  : vieja  y sucia. 

TIGNON , s.  m.  Moño  , castaña  : alado 
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dd  polo  de  las  mugen  !».  |¡  Madexa  , pinta  de 
pelo  : hablando  di*  las  luugcrcs  del  pueblo. 

TIGNQNNÉ,  EE , p.p.  y adj.  ( jóc .)  Mal 
peynado,  con  el  pelo  enredado,  ó enmara- 
ñado. 

TIGNONNER , v.  a.  ( joc .)  Enredar, 
comarañar  el  pelo  : pevnar  mal. 

TIGNONNER  (SE)  , o.  r.  (fam.)  Es- 
carmenarse , despeluzarte , mesarse  : dos 
mi icer es  nñiendo. 

TIGRE  , s.  m.  Tigre  : animal  feroz.  || 
Pulgón  : que  roe  las  hojas  de  los  árboles.  II 

/ á*  ..  - rr*'  _ . i r*  * t 


TíR 


(fig- ) Tigre  : cruel , fiero , inhumano. 

1 IGRESSE , 9.  f.  Tigra  , la  tigre  : la 
hembra  del  tigre.  |f  (fig . ) Tigre  : cruel , 
fiera  , inhumana  , baldando  de  una  rauger. 

TIGRE  , EE,  adj.  Atigrado  : manchado 
como  piel  de  tigre. 

TILLAC,  s.  m.  (ndut.)  Combes  : cu- 
bierta de  la  nave.  ||  Frcuic-lUlac  : cj  entre- 
puentes. 

TILLE,  s.f.  Corteza  de  tilo  nuevo. 

TILLER , v.  a.  Escarmenar  el  cánamo. 

TILLEUL , s.  m.  Tilo  : tila  : árbol.  || 
Tdleul  des  bois  : tilo  silvestre. 

TiMARIOT  , s.  ni.  Timariotc  : soldado 
turco , que  goza  de  un  beneficio  llamado 
limar. 

TIMBALE  , s.  f Timbal  : indumento 

músico.  ||  Tembladera  : vaso  ancho  y del- 
gado en  iortna  de  copa  con  dos  asas.  j|  { fam.) 
U ícese  : Fui  re  bouillir  la  t'unhule  : hacer 
cocer  el  puchero,  ósea,  hacer  cocer  la  mar- 
mita , como  dicen  los  soldado  • 

TIMBALES  , s.  f.  pl.  Palas*  cubiertas  de 
pergamino  para  jugar  al  volante. 

rI  IMBALIER  , s.  m.  Timbalero  : el  que 
toca  los  timbales. 

TIMBRE , s.  m.  Campana  de  martillo  , 
campana  de  relox.  ||  Sonido,  voz  : de  la 
campana.  ||  Metal,  ó tono  de  la  voz  humana. 
U Casco , yelmo  : el  que  se  pone  sobre  el 
escudo  d«  armas.  ||  Sello  : del  papel  que 
debe  usarse  en  amos  y escrituras  públicas.  ¡| 
( fig.  y Jam.)  Cholla,  cascos  : por  meollo  , 
ó juicio.  . 

TIMBRE  , ÉE  , P.  p.  del  verbo  timbrer. 
(j  Panier  timbré  : papel  sellado.  ¡|  (fig.  Y 
lam. ) Dicese  : avoir  le  cenjcau , ¿a  cer- 
vcllc  , mal  timbrée  : tener  los  cascos  á la 
gincta  , ser  un  casquivano , ser  un  alocado , 
UU  dcsauij ciado. 

TIMBRER , v.  a.  ( blas .)  Timbrar  : po- 
ner por  timbre  en  el  escudo,  o « u el  yelmo  , 
una  corona,  mitra,  i»  otra  serial  <le  digni- 
dad. ¡|  SelJar  papel , esto  es  , el  que  se  llama 
papel  sellado. 

TiM  BREUR,  s.  m.  Sellador : el  que  sella 

el  papel. 

Tíi'IXDjE » UfÜ*  m • y f‘  Tímido  : corto  , 
encogido, 

TIMIDEMENT , adi-.  Tíuiidamcnt& 


TI  MIDETE,  S.f.  Timidez  .'cortedad, 
encogimicuto. 

TIMON  , s.  m.  Lanza  : de  coche.  ||  Ti- 
món : de  navio.  |j  ( fig.  ) Timón : el  gobierno 
del  estado,  de  los  negocios,  etc.  ||  icnir  le 
timón  : timonear  , gobernar  el  timón. 

TIMON!  ER , i.  m.  (ndut.)  Timonero, 
timonel  : el  que  cuida  y gobierna  el  limón. 
||  Caballo  , o ínula  de  tronco  : en  un  car- 
ruaje. 

TIMORE , EE , adj.  Timorato  , escru- 
puloso : cu  punto  de  ofender  á Dios. 

TIÑE,  s.f  Tina  : cubeto,  aportadera, 
ó cucvano  de  madera  para  llevar  la  veodir 
mía  al  lagar. 

TINEITE,  s.f.  Cubeta  : vasija  de  ma- 
dera abierta. 

* TINKAL,  s.  m.  Alinear  : nombre  que 
algunos  dan  al  bórax. 

TINTAMARRE  , s.  m.  (^fam. ) Bataola  : 
zambra  , gresca  , bulla  grande. 

TINTÁMA R RER  , u.  n.  ( vulg. ) Aunar 
zambra,  barabúnda,  gresca. 

TINTE  , ÉE , p.  p.  y adj.  Tocado  , ta- 
ñido. 

TINTEMENT,  s.  m.  Tañido  : retintín  : 
el  sonido  que  queda  de  la  campana  tañida. 
||  Zumbido  : de  ios  oidos. 

TINTER , v.  a.  Tañer,  ó tocar  : una 
campana  á badajadas.  |¡  7 Ínter  la  mease  : 
tocar  a misa. 

TI  1YJ ENAGÜE.  V.  7 'mtemigye. 

T INTER , v.  n.  Zwnhar  lo*  oídos  : || 
Se  dice  también  : la  c/oche  /inir  , la  mease 
tinte  : loca  , o fiama  la  campana  , tocan  a 
misa. 

TINTOIN , s.  m.  ( Jam.  ) Runruu, 

zumbido  : de  los  oídos.  j|  ( fam.  y fig-  ¡ Cas- 
cabel : inquietud  , cuidado  que  ocupa  la 
imaginación.  •- 

* TíPHON  , s.  m.  Torbellino  : viento 
fuerte.  I|  Manga  : entre  los  mercantes. 

TIQUE  , s.  f.  Garrapata  : que  se  agarra 
en  las  orejas  de  Jos  perros. 

TIQUER  , v.  n.  Tirar  , 'tener  tiro  : vicio 
de  algunas  rabal  Ierras  de  morder  el  prscbrt*. 

TÍQUETE , EE,  adj . Jujeado  : man- 
chado , salpicado  de  colores. 

TIR  , s.  m.  Puntería  : la  finen  que  te 
mira  pura  disparar  el  caíiou  , el  uisÜ , etc. 

T1RADE,  s.f.  Trozo,  relazo:  una  se- 
guí: V»  de  cláusulas  , ó frases , ó verso»  , so- 
bre un  asunto.ü  ijbm- ) Sarta  » ó enfila:  de 
disparates , de  injurias,  etc.  [J  loul  {tune 
tiende : de  uii  tirón , de  seguida,  sin  parar. 

l'IRAGE  , i.  m.  Saca  : de  la  piedra  de- 
una  can  Lera.  j|  Sirga  : la  acción  de  tizar  una 
caballería  á un  barco  por  rio  , o canal.  j| 
Andró  , sepda  de  la  sirga  ; el  camino  que 
se  dexa  lilue  en  las  orillas  de  un  río  para 
la»  caballerías  que  tiran  los  barcos.  j|  Tirado  : 
de  un  pliego  de  iptprvsiou , de  una  estampa. 
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j¡  Tirado  : do  qnalquier  meta]  por  Ja  hilera 
del  tirador  de  oro.  ||  Extracción  : de  la  lo- 
teria.  , 

TiRAILLE,  ÉE,  p.  p.  y ndj.  Maltra- 
tado á tirones  : csliraecado.  V . Tiraillcr. 

TiRAlLLEMENT,  s.  m.  Tirón  : estirón, 
estirijón. ||  Ti  raí  fiemen  t d'cstomac : ahilos  de 
estomago  , desfallecimiento. 

T1RAILLER,  v,  a.  Dar  tironea,  ó estiro- 
nes : lo  mismo  que  csliraccar,  que  es  voz 
vulgar.  ( fig. ) Moler,  importunar  : con  sú- 
plicas , ó instancias  repelidas. 

TULAII JLFR,  «'.  n.  (Jam. ) Tirotear  : c*- 
tar  tirando  , ó «reliando  tiros  con  una  amia 
de  fuego , sin  objeto  determinado , ni  punte- 
ría. 

TIRAILLERIE , s.f  Tiroteo  : la  acción 
de  tirar,  ó disparar  sin  puntería. 

TIRAÍLLEUR,  í.  m.  Mal  tirador  : dícesc 
de  los  cazadores,  y de  los  soldados  escaramu- 
cead ores,  que  fuera  de  formación  , y en  de- 
1 ¿orden  disparan  á menudo  contra  el  enemigo. 

TIR  AIS T,  s.  m.  Tirante  : alfangia  de  ma- 
dera. ||  Tirante,  cordon  : que  sirve  para  ti- 
rar ó apretar.  j|  Calillo  de  ángel,  nervio  que 
se  halla  en  la  carne  de  pescuezo  de  las  reses. 
||  Cordel  : con  que  se  atan  las  piezas  de  au- 
tos, ó escrituras  en  las  escribanías.  ||  (naut.) 
Calado  : lo  que  cala  un  navio,  ó el  fondo 
que  necesita  en  el  agua. 

TIRASSE,  s.f  Red  grande  para  codor- 
nices , etc. 

TIRASSER , v.  a.  y n.  Cazar  con  redes. 

TIRE,  s.  f.  Tirón  : tirada  : subida  : vue- 
lo, rapidez.  |j  A tire  Añiles  : de  un  tiro  , de 
un  vuelo.  ||  roier  a tire  Añiles  : volar  con 
rapidez.  ||  ( fam .)  Dícesc  tout  Auné  tire:  de 
un  lirOT) , t|e  una  asentada  , sin  descansar. 

TIRE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Tirado  : secado : 
||  ( pro y.)  Dícesc  : en  élre  aux  conieaux  ti- 
res : estar  á matar , ser  enemigo  de  muerte. 
||  Vis  a ge  tiré  : cara  desmirriada,  consu- 
mida. 

TI  RE- RALLE , s.  m.  ( cirug. ) Sacaba- 
las  : instrumento  quirúrgico. 

TIRE-BOTTh,  s.  m.  Tirante  : la  cinta 
que  se  cose  por  dentro  á cada  lado  de  la  bota 
para  ayudar  á calzarla.  ||  (Calzador  de  bolas  : 
instrumento  para  calzarlas  y descalzarlas. 

TIRE-BOÜCHO^i , s.  m.  TicaBuzon , ó 
mejor  sacatapón. 

T1RE-BOURRE , s.  m.  Sacatrapos  : ha- 
blando «le  arma  «le  fuego. 

* TJRE-BOUTON , s.  m.  Abotonador: 

instrumento  para  abotonar. 

* TIRE-CLOU  , s.  ni.  Martillo  con  ore- 
jas pie  de  cabra  para  sacar  clavos.  ||  Descla- 
vador. 

TiKE-D’AILE , s.  m.  Vuelo  rápido.  || 
Alelada. 

T1RE-FOND , s.  m.  Sacn-fon«lo , <5  sa- 
cas uclus  : instrumento  de  cubero. 


* TIRF-LAfNE , s.  m.  Capeador : ladrón 
de  noclie  en  las  calh». 

TIRE-  LA1SSE , s.  m.  (Jam- ) Díccse  : 
dnnner  un  tire-laisse  : dentar  á uno  con  un 
palmo  de  narices  , ó tocando  tabletas,  esto  es, 
sin  lo  que  pretendía  , desperaba. 

TIRE- LAR1COT  , adv.  ( vulg.  ) Dícesc  : 
b oiré  it  tire-farignt : beber  á pote,  esto  es, 
sin  medida. 

T1RE-LIGNE,  s.  m.  Tirador  de  lincas  : 
instrumento  in  a teína  tico. 

T1REL1RE,  s.f.  Alcancía,  ó Lucha.  || 
Cepo  de  las  ánimas. 

* TIRE  L1KER  , r.  n.  Cantar  como  la 
alondra. 

♦T1RE-LISSES , ó CONTRE-LAMES, 

s.f.  Vara  de  lizos  en  los  telares. 

TIRE-MU  ELLE  , s.  m.  Saca-tuétano  , ó 
saca  medula  : instrumento  pura  sacar  la  mt- 
dula  «le  los  huesos  después  de  cocidos. 

T1RE-F1ED  , s.  m.  Tirapie  «le  zapatero : 
correa  cou  la  que  se  ascguia  la  horma  sobre 
la  rodilla. 

*TiRE»PLOMB,  s.  m.  Tirador  de  plomo : 

máquina  de  vidriero. 

T1RER,  «\  a.  Tirar  : traer  hacia  sí.||  Ti- 
rar, disparar,  arrojar.  ||  Tirar,  quitar  : las 
botas,  las  medias,  ele.  ¡j  Tirar,  echar  : una 
linea,  una  raya.  ||  Tirar  , imprimir  : un  plie- 
go , ó estampa.  ||  Sacar  : un  retrato , un  mo- 
delo, un  plano,  etc.  (|  Sacarla  espada,  la 
lengua  , «linero , sangre  , provecho.  j|  Sacar  , 
extraer , exprimir.  ||  Sacar  : de  una  prisión  : 
de  un  peligro , de  la  miseria  , etc.  ||  Estirar  : 
extender.  j|  Tircr  tic  ieau  A un  bateau : achi- 
car un  barco.  ||  Tirer  son  épéc  du fourreau : 
tirar  de  la  csfxida,  sacar  la  espada,  «lesenvay- 
narla  j|  Tirer  une  qffairc  en  longueur:  en- 
tretener, alargar  un  negocio,  ir  dan«lo  lar- 
ga*. ||  Tirer  une  vachc  : ordeñar 'una  vaca.  || 
Tircr  quelqu'un  de  l elude , de  dessus  les 
liares  : sacarle,  quitarle  del  estudio,  de  enci- 
ma de  los  libros.  j|  Tirer  le  plan  d’ une  maison : 
trazar  el  plano  de  una  casa.  ||  Tirer  au  sort : 
echar  suertes,  sortear.  ||  Tuer  ii  la  courte- 
p aiUe : echar  pajas.  ||  Tirer  au  billel : rifar, 
poner  en  rifa.  ||  Tircr  á qualre  cheuaur  ; ti- 
rar de  qualre  caballos  , desquartizar.  ¡|  Tirer 
de  bul  en  blattc  : tirar  de  punto  en  blanco. 
||  Tirer  une  lettre  de  change  : librar,  girar  : 
lina  letra  de  cambio.  ||  Tirer  des  armes  : ti- 
rar, esgrimir.  ||  Tuer  du  sang  ; sacar  san- 
gre , sangrar.  ||  f Jam.  ) Dícesc  : tirer  de  long% 
tirer pays  ; quitarse  del  medio,  poner  tierra 
en  medio,  escaparse.  ||  {fig.  y fam.)  Se  di- 
ce : tirer  les  ver*  du  ncz  de  1 V.  : sonsacarle 
con  maña.  ||  Tirer  de  l'ory  de  Vargent : ti- 
rar oro , plata  : sacarle  en  lulos  por  la  tirade- 
ra. 

TIRER,  v.  n.  Tirar,  ir,  encaminarse: 
bacía  alguna  parte.  j|  De  quel  c&lé  lirez - 
voits  ? La Jiotte  tire  vers  Lacean  [|  Dicese : 
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tirera  sajín : estar  acabándose,  ir  de  remate : 
una  cosa.  ||  Ce  ñutíosle  tire  a la  Jin  , a sa 
fin  roste  enfermo  esta  acabando,  se  va  á mo- 
rir. ||  Tircr  sur  le  yert,  sur  lé  jaune , etc.  : 
tirar  a verde , á pajizo,  etc. 

T1RER  (SE),**.  r.  Salir.  ||óe  tírerdaf- 
Jairc  : salir  de  un  negocio  , 6 cuidado.  ||  Se 
tirerde pair: superará  sus  iguales.  ||  l'irez  , 
tirez  : xa  : sal  de  aquí  : voz  que  se  da  á los 
perros  r>ara  cebarlos  de  alguna  parte. 

TIRET , s.  m.  Tirita  de  pergamino  retor- 
cida. División  : voz  de  la  imprenta. 

TIRITAiNE,  S.J.  Tiritaña  , tela  delgada 
de  lana. 

TI  RE-TETE,  s.  m.  ( cirug. ) Tíratele,  o 
ti  rae  alteza  : instrumento  para  sacar  la  cabeza 
en  un  parto  laborioso. 

TIRELiR  , s m.  Librador  , girante  : de 
una  letra  de  cambio.  ||  Tirador  : d ícese  por 
buen  tirador  de  arma  de  fuego.  Tireur 
d‘or  : tirador  de  oro , artífice.  ||  lireur  de 
laine  : capeador,  ladrón  de  noche  por  las  ca- 
lle!». Es  voz  antiquada  oh  ambas  Icngftas. 

TIROIR  , 5.  m.  Gaveta  , caxon , caxon- 
cito.  ||  Instrumento  de  cubero  para  apretar 
los  arosi  ||  Pitees  a tirnir : folla  , represen- 
tación compuesta  de  vatias  escenas  inco- 
nexás. 

TIRONIEN,  EMNE  , adj.  Tiromano  : 
se  dice  de  las  abreviaturas  iuventadas  por 
Tirón  , liberto  de  Cicerón. 

TI  SANE  , 5.  f Tisana : agua  cocida  con 
grama?  miel. 

* TÍSART , s.  m.  R ravera  : tinca  fie  lior-  I 
no  «le  vidrio  para  mantener  siempre  el  fuego. 

♦T1SELR,  s.  ni.  Atizador  : el  que  cuida 
de  los  liornw  en  las  fábricas  de  vidrio. 

1 ISON  , s.  m.  Tizón  : palo  , ó tronco  á 
medio  quemar.  1|  Juan  denfer:  diccsc  de  la 
persona  mnv  piala. 

TISONNE , ailj.  Llámase:  gris  tison- 
niy  ó charbntmé  ' lordilllo  tiznano , hablan - 
do  de  la  piel  de  un  caballo. 

XLSONNER,  n.  Atizar,  hurgonear  , 
revolver  , menear  la  lumbre  , sea  de  brasas, 
orle  leña. 

TISONKELR,  EUSE , suhst.  Atizador: 
revolvedor , el  que  anda  hurgoneando,  ó me- 
neando la  lumbre  de  brasas,  ó de  leña. 

♦XISONNIER  , s.  m.  Atisador  de  fra- 
gua. II  Hurgón  , ó tenazas  para  la  lumbre. 

TlüüEK , a.  Texcr  : una  ti  la  en  el  te- 
lar. 

T1SSERAND , s.  m.  Tejedor : el  oficial 
qne  teje  telas  , sean  de  serla,  ó lana. 

TISSER ANUERIE , s.f.  Oficiodc  teje- 
dor i v también  la  mercadería  de  tejidos. 

T1SSU  , UF. , r p.r  ailj.  ToMo.  jflr 
TISSU , <■  m.  t ejido  : tela.  ||  (J‘Sm 

Tejido , cadena,  serie. |j  lissu  de  snic  eí  orí 
Alfolla.  , , 

TISSL’RE , s.f.  Tejido,  arte  y modo  de 


tejer ; y también  la  calidad  de  la  obra.¡|(/?^.) 
Contejlnra , trabazón , trama  : «le  una  obr* 
de  ingenio. 

T1SSUTIHR  , s.  m.  Pasamanero. 

T1STRE,  v.  a.  Tejer  con  laliores. 

* TlTANE  , .t.  m.  Titanio  : metal  amari- 
llo rosizn,  nuevamente  descubierto. 

* TITANITE , s.  m.  Tilanito  : chorlo 
rojo. 

TITHYMALK,  s.  m.  Lrchetrczna  : plan- 
ta que  da  un  jugo  lechoso  y corrosivo. 
T1T1LLANT,  AN'fE  ,’  adj.  Titilante  : 

el  que  experimenta  un  movimiento  de  tilila- 
fcion 

TITILLATION , s.f.  Titilación  : irrita- 
ción ó picazón  suave  y agradable. 

TiTlLLER  , v.  á.  y n.  Titilar  : causar 
titilación  : sentirla. 

Ti  I RE , s.  m.  Titulo  : de  un  libro , di'  un 
capitulo,  etc.  ||  Tibie  : señal  para  las  abre- 
viaturas , <i  valor  de  las  letras. |[T¡tulo  : nom- 
bre de  dignidad,  ó calillad  honorífica. ||Tílu- 
lo  : escritura,  instrumento  auténtico  para 
justificar  algún  derecho  , ó calidad  . ||  Titu- 
lo , derecho  : para  pretender , ó poseer.  || 
Ley  : que  ha  de  tener  la  moneda. ||Titulo  , 
despacho,  patente  : de  algún  empleo , ú ofi- 
cio. i|  A tilre  de...  A titulo  de...  en  calidad 
de...  con  pretexto  de...  en  razón  de...  (exp. 
adí'.  y prnv. ) Diccsc  : en  lilrc  do  fice. : lo 
mismo  que  notoriamente.  Tómase  en  mala 
parte,  y asi  se  di™  : c’est  imfnponen  titra 
d'nfíice  : es  un  picaro  de  profesión. 

T1TRÉ , EE  , p.  p.  y adj.  Titulado. 
T1TRER  , v.  a.  Titular  : dar  titulo  de 
honor  á un;»  persona  ó á una  posesión. 

T1TRTER  , s.  m.  Forjador , falsificador 
de  titulos. 

TITUBATION,  s.f  ( astron. ) Trepida- 
ción. 

TITULA1RE,  adj.  m.  yf.  Titular : el  que 
tiene  el  titulo  de  una  dignidad , ú oficio  sin 
la  posesión. 

T1TULAIRF. , s.  m.  Propietario  : el  511c 
posee  realmente  una  dignidad,  ú olicio,  res- 
pecto dd  que  tiene  la  fritura  , ó substitución, 
ó bien  la  exercc  por  comisión. 

TOCANE,  s.f.  \ ino  nuevo  , hecho  con 
el  vino  de  lágrima. 

TOCSUN  , j.  m.  Asonada  , rebato,  to<jue 
de  afirma  : á son  de  campana,  d ( fig. ) Dice- 
sc  : somier  le  tocsin  sur  queufu  un  : hacer 
gente , conmover  el  publico  contra  alguno. 

TOGE , s.  J.  Toga  : trago  talar  de  los 
Romanos. 

TOI , í pro/:,  personal  de  la  segunth  per- 
sona del  singular.)  1 u : te  : tí.  ||  C cst  tni : 
te  eres.  Un  parle,  de  toi : se  habla  de  tí.  Aou- 
viens-tni  : aciu-rdatc. 

TOILE  , s.  f.  Lienzo : tela  de  lino  , ó cí- 
fíamo  \ y también  so  dice  de  algodón. \\Tnile 
ii  maúla*  : terlices,  y cutios.  ¡|  Tailc  tuve: 
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encerado  , hule.  ||  Toile  crue  . lienzo  crudo  : 
sin  curar  , ni  blanquear.  |{  Toi/e  de  coton : 
lela  ele  aigodou,  6 simplemente  colon. \\Toile 
p inte  . indiana.  }J  Toile  de  /inuen  , de 
Troyas  , de  Hollande  , ele.  • son  los  ruunes  , 
los  truc*  , la»  holanda»  , como  comunmente 
se  dice.  ||  Toile  d'or , dar  geni , etc.  : la  lela 
ó tisú  de  oro , de  piula  , ele.  ||  Toi/e  d’arai- 
gnee  : telaraña , tela  de  araña.  \\  Toi/e  dem- 
ballnge  : arpillera,  cañamazo.  ||  Toi/e  de 
thedire  : lelon  de  leatro.  ||  ( Jam.  ) Dicese : 
se  mettre  dans  les  lot/es , da/is  sea  toi/es . me- 
ten» entre  dos  sabanas , esto  es , on  la  cama. 

TOIbb,  1.  m.  Campo  de  enrase, 6 punta.’ 

♦FOiLKRIK  . .f.  1.  litnmía  : ítiiim  os  di* 


TOM 


"TOILER1E,  s-  J.  Lencería  Lgcneros  de 
lienzo. 

TOILETTE , m.  J.  Olandilla  : lienzo  en- 
carnadino , ó verdoso  con  que  los  inercadc- 
res  envuelven  sus  telas.  ||  Toalla  : paño  de 
Hcnao,  ó seda  que  se  tiende  sobre  el  tocador. 
j|  Compostura , adomo  esmerado  en  la  per- 
sona , regularmente  hablando  de  las  muge- 
res.  ¡j  Cabinet  de  toilette : pieza  de  tocador , 
en  que  se  pcynan  y componen  la  cabeza  las 
señoras.  (|  Tabla  de  toilette  : tocador  : el 
caxon  en  que  están  puestos  lodos  los  avíos 
de  peonarse  , arrebolarse  , y adornarse  Ja  ca- 
beza fas  señoras.  f|  ( proa. ) Dícese  : p/ier  Ai 
toilette  : cargar  con  los  alhajas  , ó vestidos 
de  alguno  : esto  es , robárselos. 

TOILIER  , ERE,  subst.  Lencero  : el  que 
vende  lienzos , colones  , etc. 

TOISE,  s.  J'.  Tocso  : la  vara,  ó medida 
de  sei»  píes. 

TOISÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Medido  con 
toesa  , como  si  dtxrsemnt  con  la  vara.||(^fy*. 
y fam.)  Dícese  : ajfaire  toisée ; negocio  con* 
d n ido,  perdido. 

TOISE  , i.  m.  Cubicación  : medición  : 

Er  toc&as  $ ó sean  varas , ó pies  , ;d  uso  de 
pomi  , hablando  de  obras  y edificios. 
TOlSEll , u.  a.  Medir  con  la  toesn  : lo 
mismo  que  en  Hispana  , medir  con  ]n  vara  , 
ó con  el  pie  una  seperfieie.|| (/¡g. ) Apalear, 
medir  á uno  las  conidias.  ||  Totser  des  yetar: 
mirar  á uno  de  arribt  abaxo. 

TOISEUR  , s.  m.  Medidor  de  obras , ó 
edificios  : «1  que  tiene  este  oficio. 

TOISON  , s.f  Vellón  : toda  la  lana  de 
lia  piel  de  una  oveja  , ó camero.  ||  La  toisnn 
d or : el  veljpcino  de  oro , do  que  habla  la 
fábula  : y el  toison  de  oro  , con  el  significa- 
do de  ornen  de  caballería. 

TOIT  , m.  Techo  : techado  ; y tam- 
bién es  tejado  tomándole  por  la  cubierta  ex- 
terior del  edificio.  ||  Tecfio  : diccso  figura- 
damente por  casa  , habitación.  ||  Capa  : en 
Ir»  minas  la  parte  míe  cubre  la  vena  del  mi- 
neral. |j  Servir  uu  homme  sur  les  deux  toit.%: 
servirle  á do»  manos  , facilitar  á uno  medios 
para  conseguir  lo  que  intenta.  j|  Toit  apote  t 
«dliqurro  , ó pocilga. 


*TOITURF, , a.  f ( voz  new'á. ) El  arte 
y acto  de  cubrir  los  tejado»  , y hacer  lo»  le- 
chos. 

TOLE  , s.f.  Palastro  , plancha  de  hier- 
ro batido. 

*TOLENTINt  (geogr. ) Tolenlino  : ciu- 
dad do  Italia. 

TfOLÉflAM/F  , adj.  m.  y f Tolerable  : 
pasadero  , llevadero. 

TOLÉR  ANCE  , s.  f.  Tolerancia  : con- 
descendencia , indulgencia.  ||  Tolerancia  : 
en  punto  á religión. 

TOLÉR  A1NT  , A1N1F. , adj.  Tolerante  : 
se  dice  regularmente  en  materias  de  religión. 

TOLERANTISM E , j.  m.  Tolerantismo: 
es  la  tolerancia  de  creencias  , ó de  cultos 
religioso».  , 

TOLÉRÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Tolerado. 

TOLÉR ER , a.  a.  foivrar,  sufrir,  pe- 
sar. 

* TOLET,  s.  m.  ( ndut . ) Tolete.  V.  Jau- 

to- , 

TOLLÉ  , ( lat.  )*To!lc  tollo  * expresión 
vulgar  para  significar  la  gritería  tumultuaria 
contra  alguna  persona. 

'HUMAN  . s.  m.  l oman  : moneda  ima- 
ginaria de  Persin  , su  valor  18  \ reales. 

* TOMATE  , s.  J.  Tomatera  : planta  de 
liortaliza , diva  fruta  es  el  tomate. 

TOMBAC  , s.  m.  Tumbaga  , ó metal  de 
tumbaga  : cierto  metal  artificial  y compues- 
to. 

TOMBF  , s.  f.  Tumba  : lápida  , ó losa 
sepulcral.  Tambieu  se  toma  por  sepultura  , 
ó cntrrraniiemo.  ||  Descendre  dans  sa  tom- 
be  : irse  á ja  sepultura  , morir , fallecer. 

TOMBÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj^ Caído. 

TUMBEAD  , í.  m.  Sepulcro  : túmulo  , 
urna  sepulcral.  }|  Tumba  : por  sepultura  or- 
dinaria. [J  La  muerte.  Mettre  , manar 

att  tnmbcau  . llevar  á la  sepultura  , causar 
la  muerte.  ¡|  Tirar  ti n tombeou  : sacar  de  la 
rt lucí  le  : salvar  la  vida  á alguno.  j|  Fotti/ler 
dans  le  tomltaau  de  qualquun  : desotitcr- 
rarlc  los  huesos  , mormurar  de  el. 

T0MBKL1ER  , s.  m.  Chirrioncro  : car- 
reto  , que  guia  el  chirrión. 

TOMBKR  , v.n.  Caer.  Tiene  las  misma» 
significaciones  rectas  y figuradas  en  ambas 
lenguas.  ||  Tornbersur  quelquun : echarse  , 
tirarse  á alguno  , ó sobre  alguno  . abalan- 
zarse á él.  Jomber  sur  l'cnnemi : acometer , 
ó asaltar  de  repente  al  enemigo.  ) Di- 

ccsc  : ne  pos  taisser  totnber  a terre  : reco- 
gerla , no  cebarla  cu  saco  roto  : uua  noticia, 
un  dicho , una  cs|m^cíc.  !|  Ses  cbeveur  lui 
lom/tniedt  sur  les  ¿paules  : sus  cairtdlos  le 
"" ‘ ncii  los  hombros , 6 por  la  espalda  almo. 
'OMBER  , v.  imp.  Cácr.  //  tombo  de 
p/uie  : cae  agua  , está  lloviendo. 

^’UM BERRA U , s.  m.  Chirrión  : carro 
cerrado  como  caxon , para  acarrear 
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tierra  , arena  , basura.  ||  Toda  la  carga  que 
lleva  , esto  c*  , un  carro  lleno. 

TOME  , s.  m.  Tomo  : volumen  de  una 
obra  impresa  , ó manuscrita. 

TON  , ( pron.  poseí.  jterson. ) Tu.  ||  Usa- 
se solo  para  el  masculino.  Ton  pe  re  , ton 
llore  : tu  padre  , tu  libro.  También  para  el 
femenino  quandoistc  comienza  por  vocal , ó 
por  una  h muda.  Yon  aiulace  : tu  audacia. 
Ton  hnrreur : tu  honor.  En  plural  es  les 
(tus)  asi  en  femenino,  «como  en  masculino. 
Tes  ayeux  : tus  abuelos,  les  seturs  ; tu» 
Hermanas  , esto  es  , los  tuyos , las  tuyas. 

TON  , i.  m.  Tono  : de  la  voz  , del  ha- 
bla ; y así  se  toma  por  la  voz  , ó el  habla 
misma.  ||  Tono  , ton  : en  música  es  el  mo- 
do de  cantar  , ó acordar  los  insimúlen- 
os} y el  intervalo  de  segunda  mayor.  || 
( ) Tono  , modo  , «y  re  , estilo  : en  las 
palabras  y lengnagc.  ||  Parlerd'un  ton  fier: 
Hablar  con  altanería  , con  arrogancia.  j(  Par- 
ler  d un  ton  de  multre  : hablar  con  magis- 
terio , con  dominio. 

♦TON,  ó XENON,  s.  m.  ( niiul .)  Calces  , 
espiga  : el  espacio  d«d  palo  , ó mastelero  , 
de¿>dc  las  cachola»  hasta  donde  su  sienta  el 
tambóte  te. 

♦TüNALCHILLE , s.  m.  Pimienta  de 
Guinea. 

* TONDAILLE  , s.f  Lana  esquilada. 

TONDAISON  , i.  f Esquileo  , esqui- 
lo- : la  acción  de  esquilar. 

TONDEUR  ,s.  m.  Esquilador  : de  ga- 
nado lanar.  ||  Tundidor  : de  paños. 

♦ TOND1N  , s.  m.  ( arauit. ) Tondmo  : 

molí  lora  de  la  columna.  J|  Rodillo  : cilindro 
grueso  de  madera*  ¡|  Rollo.  • 

TONDRE  , o.  a.  Esquilar : la  lana  , ó el 
polo  á animales.  ¡|  Tunctir  : los  paños.  |(  Re- 
cortar , igualar  : con  la  tixera  las  murta»  , y 
boxes  de  los  jardines  j|  (fam.)  Atusar  y mo- 
tilar : cortar  el  pelo  con  üxcra».  ¡|  {pros*. ) 
Dicese  : il  tondroit  u/i  eeuf  ; es  lu  miseria 
misma. 

TONDU  , UE  y p.  p.  jr  atlj.  Esquilado. 
||  Tundido.  l|  Motilado  : pelado.  ||  Atusado, 
recortado  , igualado. 

TONIQUE  , adj.  m.  jrf  Tónico  : esvoi 
de  la  medicina.  J|  Ño  te  tonique:  voz  tónica  , 
en  la  música-  Usase  mas  bien  como  substan- 
tivo. 

TONLIEU  , s.  m.  Derecho  : por  el  pues- 
to , ó sitio  que  ocupa  uuo  cp  uua  feria  , ó 
mercado. 

*TONNAGE,  s.  m.  Derecho  de  tonelada 
en  Inglaterra. 

TONNANT , ANTE,  adj.  Tronante, 

tronador  : que  truena.  j¡  [fig.  ) Atronadora, 
que  atruena  : dicese  de  la  voz  que  por  su 
fuerza  atruena,  ó aturde.  ||  Júpiter  tonnanl: 
Júpiter  tonante  , ó simplemente  el  Tunante. 

TONNE , s.f  Cuba  : baruca  : par?  me- 


ter caldos  , ó genero*.  ||  Tonnc  : valúa  , ó 
boya  hecha  con  una  cuba.  ||  Ton/te  d’or : 
en  Holanda  es  una  suma  de  cien  mil  llorí- 
nes. 

TONNF.AU  , s.  m.  Tonel  : bota  , pipa.  || 
Tonelada  : hablando  de  la  carga  de  uua  em- 
barcación. 

♦ TONNELAGE  , s.  ni.  Todo  lo  per- 
teneciente a lu,  piparía. 

TONNELÉ  , EE  , p.  p.  y adj.  Cazado  , 
cogido  ron  red  , trampa  . etc.  V.  Tonneler. 

TONNELER  , o.  a.  Cazar,  ó coger  con 
red,  que  forma  manga.  |J  [Jig.  yfanu)  Me- 
ter en  la  mi , en  la  huerta  a alguuo  : enga- 
ñarle , aparen Lindóle  ventajas. 

TONNELET  , s.  m.  Tonelete  : parte  del 
trago  á lu  heroyea. 

TONNELEUR  , J.  m.  Chuchero : cazador 
de  alforja  , cazador  de  perdices  con  red , que 
forma  manga. 

TONNELIER  , r.  m.  Cubero  : tonelero  : 

pipero. 

TONNELLE  ,s.  j.  Pabellón  de  emparra- 
do , ó de  árboles  en  los  jardines.  |[  Red  rio 
cazar  perdices , etc.  [|  Especie  de  toga  ro- 
mana. 

* TONNELLERIE , s.f.  Tonelería,  arte, 
ú olacio  de  tonelero  , ó cubero.  ||  Fábrica  , 
ó taller  de  los  toneleros. 

TONNER  , o.  n.  Tronar  : hacer  , ó so- 
nar truenos.  ||  (fig.)  Tronar,  dar  estampi- 
dos , estallidos  : sonar  los  tiros  de  la  artille- 
ría. ||  ( id. ) Tempestear  , atronar : aturdir  á 
voces  , vocear.  j|  ( id * ) D ícese  : tnnncr  en 
chaire  , tonner  conva  le  vive  : levantar  la 
voz  , ó el  grito  , hablar  con  vehemencia  con- 
tra el  vicio. 

TONNER  RE , s.  m.  Trueno : de  tempes- 
tad , y también  la  misma  tempestad  de  true- 
nos. »Se  latan  alguna  vez  por  el  rayo  , ó 
centella  que  cae.  ||  Recámara  : de  una  amia 
de  luego.  t|  (Jig. ) Estampido  , estruendo  ; 
de  los  tiros  de  uu  cañón. 

TONNES , ó CONQUES  SPHÉRf- 
QUES  , s.f.  pl.  Trompas : bocinas  : con- 
chas , ó caracoles  grandes. 

* T0NN1TES  , s.f.  pl.  Bocina»  , ó ca- 
racoles petrificados.  i 

TONSURE , s.  f.  Tonsura  : el  primero 
de  los  grados  clericales.  ||  Corona  de  clérigo. 
||  ( prou. ) Llamase  : hénéjice  ¡t  simple  tón- 
sirre  : beneficio  simple  , el  empleo  de  poco 
trabajo , y mucho  provecho.  ¡|  Docteur  a 
simple  lonsure  : medico , ó abogado  , de 
media  tixera  , de  medio  mogate  , esto  es  , 
de  poco  talento. . 

TONSURE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Tonsurado. 

TONSURER,  v.  a.  Tonsurar:  dar  el 
grado  de  la  primera  tonsura. 

TONTE,  s.f  Esquila , csqnileo:  la  obra , 
y el  tiempo  de  esquilar  las  ovejas*  | Tunjo  , 
tundido  : d«  los  paño» 


¡gitized  by  Google 


TOR  ( 910  ) TOR 


TOTO1TNE  , s.f  Fondo  vitalicio  : en  el 
que  , h proporción  que  mueren  los  eapitalis 
las  , se  aumenta  el  situado  de  los  que  sobre- 
viven. 

TONTITO  1ER  , ERE  , subsí.  El  capita- 
lista que  tiene  impuesto  en  este  fondo  vi- 
talicio. 

TOTOTISSE  , s.  f.  Tapices  de  pelusa  : 
esto  es  , fabricados  con  el  tundizno  de  los 
panos. 

TOTOTURE  , s.  f T undir.no  : borrilla  , 

IX'ltisa  que  sale  del  paño  carduzado.  (| Caída: 
a obra  de  carduzar  los  paños.  j|  Escamon- 
da , monda  : de  las  raiuus  de  los  arboles  , etc. 

TOPAZE  , s.  f.  Topacio:  piedra  precio- 
sa de  color  pajizo. 

TOPE  , ( especie  de  interjección  usada 
en  el  juefm.  ) '1  opo  , quiero. 

TOPER  , v.  n.  'Popar  : admitir  , consen- 
tir un  jugador  el  envite  del  otro.  I|  (Jtg.  Y 
Jam.)  Decir  bien  , decir  amen  : á lo  que  se 
propone  , ú ofrece. 

TOP1TOAMBOUR  , s.  m.  Cotufa  , ó pa- 
tata : raiz. 

TOPIQUE  , adj.  m.  y'f.  ( medie. ) Tó- 
pico : dicese  de  los  remedios  que  solo  obran 
aplicados  á la  parte  enferma. 

TOPIQUE , s.  ns.  Apósito  : remedio  ex- 
terior. 

TO PIQUES  ( LES  ) , s.m.  Los  tópicos : 
son  los  tratadas  que  escribieran  Aristóteles 
v Cicerón  de  los  lugares  comunes , de  don- 
de se  sacan  los  argumentos. 

TOPOGRAPHIE  , s.  m.  Topografía  : 
descripción  de  un  sitio  , ó lugar  pariicu- 

TOPOGRAPHIQLE  , wlj.  m.yf  To- 
pográfico : lo  perteneciente  á Ja  topografía. 

TOQUE,  s.  f.  Gorra  , bonete  cubierto 
de  felpa  , ó terciopelo.  ||  Toca  de  monja. 
l'oque  des  Alpes  : yerba  de  Ja  celada.  | j 1/  o— 
que  des  toarais  : tercianaria. 

TOQUER  , u.  a.  ( anl. ) Tocar  : herir.  V. 
Tnuchcr , frapper. 

TOQliÉT  , s.  m.  Gorrito  : de  niño.  || 
Cofia  : cierto  locarlo  de  muchachas  , cria- 
das , labradoras  , etc. 

* TORAILLE  , s.  f Coral  cu  bruto  que 
llevan  del  Cayio  a AJcxandria. 

TORCHE  , s.  f Antorcha  , ten.  ||  Ha- 
cha , ó hachón  : para  alumbrar  y acom- 
pañar de  noche,  l o r cite  dosier:  manojo 
de  mimbres. 

TORCHÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Limpiado. 
TORCHE-CUL  , s.  tu.  Paño  de  bacín  : 
trapo  , ó papel  para  limpiarse *t’l  trasero.  || 
( y vult>  ) U ícese  de  qualquier  cosa  des- 
preciable. • 

TORCHE-TOEZ  , s.  m.  Acial  : de  que 
usan  los  herradores. 

♦ TORCHE-PiTOCEAU  , s.  m.  Pabilo 
para  Limpiar  los  pinceles. 


♦TORCHE-POT,  ó GR1MPEREAU  , 

s.m.  Especie  de  pico  : ave. 

TORCHER  , v.a.  Fregar  , estregar  : lim- 

Íiiar  con  estropajo  , trapo  , rodilla  , paño.  j| 
lacer  de  tapia  , ó de  adobe  alguna  obra. 

TORCHERE  , s.J.  Blandón  : bi  andon- 
eólo , hachero. 

| 'TORCHETTE,  s.  f.  Rorlcte  en  el  medio 
de  un  cesto  , ó canastillo. 

TORCHIS , s.  m-  Argamasa  bccba  de 
barro  y paja  : para  tapiales,  ¡j  A/ur  de  tor- 
chis  . tapia  de  tierra. 

TORCHOTO  , s.  m.  Rodilla  : para  lim- 
piar. 

TORCOL,  TERCOU,  TURCOT, 

s.  rn.  Torcecuello  : nombre  de  una  ave. 

* TORDAGE , s.  m.  Torcido  de  la  seda 
en  la  rueda. 

* TORDEUR  , ELSE , subst.  Torcedor: 
el  que  tuerce  estambre. 

* TORDILE , $.  m.  Scscli  crético  ; plan- 
ta. 

TORDRE,  v.  a.  Torcer  : lana,  serla  , 
hijo,  la  ropa  blanca.  ||  Tordrc  la  botu:he  • 
loicer  la  boca  , ó el  rostro  , hacer  un  gesto 
de  desprecio.  j|  (pror.  mili*.)  Dícese  : tic 
Ja  iré  que  tordrc  ct  aralcr  : zampar  , tra- 
gar sin  mascar  : comer  como  un  lobo. 
TORDU  1 UE,  p.  p.  y adj . Torcido, 
i ORE  , s.  rn.  loro  : moldura  del  pie  de 
la  columna. 

I ORMEiNTJLLE , s.f.  Siete  en  rama 
planta. 

TORON , s.  m.  ( naut . ) Cordon  : nno 
de  los  ramales  de  que  se  compone  un  cable , 
ó cuerda. 

TOROTO  , ó TAURON  , s.  m.  Turrón  : 

genero  de  confitura  de  España. 

TORPEUR , s.  f Entorpecimiento. 

1 ORPÁLLE  , s.Jí  Torpedo  : tremielga  : 
pez  de  mar. 

TORQUE,  s.f  (blas. ) Rodete,  ó en- 
torchado.que  se  pone  sobre  el  yelmo,  ó cas- 
co. 

TORQUET  , s.  m.  Dicese  en  estilo  fi- 
gurado y vulgar : danner  un  torquet , donner 
le  torquet : pillar  , coger : á uno  , embro- 
marle. 

TOROUETTE , s.  / Tona , ó rollo  : 

de  pescado  fresco  , ó de  marisco  , envuelto 
en  paja  larga.  Une  lorquette  de  poisson . 

*TÓRQLEUR  , s.  m.  El  que  rolla  el  ta- 
baco en  las  fabricas. 

TOR  I \ ÉFACFION  , s.f  (quítri.  } Tor- 
re facción  tostadura. 

TORREME,  HE  , p.  p.  y adj.  Torrado. 
TORRÉF1ER  , v.  a.  Torrar  , tostar. 
rORKETOi’ , s.  m.  Torrente  : avenida  v 
Corriente  impetuosa  de  agua.  f[  ( Jig.  } Tor- 
rente : de  palabras,  de  injurias  , de  h; gri- 
mas. ¡|  (id.)  Torrente  : díl  inundo,  de  la 
xostuiubrc  , de  las  pasiones.  ||  ( id.)  Dícese  : 
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suture  le  torrent  . irse  con  la  comente  , al 
amor  del  agua,  ó con  el  viento  que  corre. 

TORRIDE,  adj.  Dícese  : zone  torride : 
zona  tórrida. 

TORS  , ORSE  , adj.  T^U> , tuerto. 
Vulgarmente  te  dice  : for/e«pPFeiucnino  , 
como  jambe  lorie  : pata  tuerta  , pierna 
torcida.  Boliche  lorie  : boca  tuerta , ó tor- 
cida. 

TORSE , 5.  m.  ( es  culi. ) Tronco  : el 
cuerpo  >in  cabeza  . pierna»  , ni  brazo». 

TORSE  , s.  f.  Palo  torneado  : entre  tor- 
neros. 

TORT , s.  m.  Injusticia  , agravio  , per- 
juicio : contra  alguno.  ]|  Culpa  , sinrazón  : 
lo  que  es  opuesto  a lo  justo  , ó razonable.  {| 
s4  lort  , ( adv. ) Sin  razón  , sin  causa  , in- 
justamente. ||  A Inri  el  a travers  : a días* 
tro  y á siniestro  , á troche  y moche.  ]|  Par - 
ler  'a  tort  el  a irai’crs  : baldar  á toutas  y 
á locas , ó echar  pór  esos  cerros  : hablar  sin 
comedimiento  nt  reflexión. 

TORTEELE , s.f.  Verba  deS*  Alberto , 
entonto.  V.  Rey  time. 

TÜR  riCOLIS  , adv.  Con  la  cabeza , ó 
el  pescuezo  torcido  : jmr  dolor , ó enferme- 
dad. |l  {Jig'  Y salir.)  Cabiztuerlo,  cuelli- 
tuerto  , cabeza  torcida  : dícese  como  subs- 
tantivo del  hipócrita , ó fabo  devoto. 

TORTICOL1S  y s.  m.  Mal , ó dolor  que 
no  dexa  poner  derecha  la  cabeza. 

TORTl  L,  s.  rn.  (Olas.)  Renda  : diade- 
ma que  ciñe  una  cabeza  de  moro.  V.  Bour- 
relet. 

TORTILLA  GE  , s.  m.  Rodeo  , confu- 
sión : en  explicarse. 

TORTILLANT,  ANTE  , adj.  Enros- 
cado : lo  que  tuerce  en  espiral.  j|  ( Lias.  ) La 
culebra  enrose  .da.  . 

T0RT1LLÉ  , ÉE,  />.  p.  y adj.  Torci- 
do. j|  Envuelto  , enredado. 

TORTl L LE  vf E \ f , s.  m.  Torcedura  : 
acción  de  torcer.  ||  Torcido  : el  estado  de  la  | 
cosa  torcida.  |j  { fig.  y Jam.)  Callejuelas,  , 
vueltas,  r uticos  : subterfugios  en  los  nego- 
cios y trato. 

TORTl  LLER  , v.  a.  Entorchar  , retor- 
cer , dar  -muchas  vueltas  á una  cosa. 

TORTl  LLER  , v.  /*.  ( fia.  yjam. ) Rus- 
car  callejuelas  , ó rodeos  ; huir  del  camino 
derecho. 

PORTILLON  , $.  m.  Rodete  , moño  : 
pcynado  de  las  mozas  aldeanas.  ||  'lomase 
también  por  una  moztivla , ó criudiia  luga- 
reña. 

TORTIONNAIRE  , adj.  m.y  f (fort. ) 
Violento  : iniquo , contra  derecho  : tam- 
bién se  llamó  torticero  en  castellano  «anti- 
guo. 

TORTIS , s.  m.  Rosea , guirnalda  : de 
ñores.  ||  Entorchado  : coujunto  de  muchos 
hilo»  torcidos. 


TORTU  , LE  , adj.  Tuerto , torcido  : no 
derecho , tío  recto. 

PORPUE  , s.  f.  Tortuga  , galápago. 
Dícese  también  del  testudo  de  los  antiguos', 
que  formaban  los  soldados  cubtundo.se  con 
sus  escudos  para  batir  , ó asaltar  los  muros.  j| 
(Jig.  Y fam. ) Dícese  : a pos  de  Un  lúe  : á 
paso  de  buc”  , muy  despacio. 

TOR  TI  É , ÉE  , p.  p.  y adj.  Torcido. 

TORTU ER,  v.  a.  Torcer  , entortar  : 

poner  tuerto  lo  que  estaba  derecho. 

1 ORPUEUSEMEN P , oda.  Tortuc  sí- 
mente, torcidamente  : con  vueltas  y revuel- 
tas. 

i ORTUEÜX  , EUSE,  adj.  Tortuoso: 
sinuoso. 

1 ORTUOSITÉ  , s.  f.  Tortuosidad  : es- 
tado de  la  cosa  tortuosa. 

POR  i L RE  , s. J.  Tortura , tormento  : tó- 
mase por  el  apremio  , ó queslion  de  tor- 
mento en  los  reos.  ||  {fig. ) Tormento,  mar- 
tirio : fatiga  y apretura  en  que  se  pone  al 
animo,  al  discurso,  etc. 

TORPUÜER  , v.  a.  Dar  tormento.  ||  For- 
zar el  sentido  de  las  palabras. 

TOSCAN  , AjNE  , adj.  ( arquit . ) Tos- 
cano  : el  primer  orden  de  los  cinco  de  1j 
arquitectura.  Usase  algunas  veces  como 
substantivo. 

TOSTE,  s.  m.  ( voz  tornada  del  ingles .) 
Brindis  : a la  salud  de  una  persona  ausente. 

TOS  PER  , v.  a.  y n.  ( voz  lomada  del 
ingles. ) Brindar  : á la  salud  de  una  persona 
ausente. 

TOT,  adv.  Pronto,  presto,  luego.  j|  7¿t 
ou  tard  : tarde,  ó temprano.  ||  Sitót  que... 
desde  que...  luego  que... 

TOTAL  , ALE  , adj.  Total  : culero , 
completo. 

PUTAL  , 1.  m.  El  total , el  todo  : el 
completo  , ó la  suma  de  muchas  partes. 

TOPALEMENP  , ad\>.  Total meute  : en- 
tera meo  te. 

TOPA  LITÉ  , s.  f.  El  total , el  todo  : de 
una  herencia  , de  unos  bienes  , rentas  , etc. 

TOPON  , s.  m.  Perinola  : juego  de  mu- 
chachos. 

TOU  AGE,  s.  m.  ( ndut .)  A toa  ge  , boy 
se  dice  espía  : la  maniobra  de  espiarse  un 
navio.  V.  Tnuer. 

T0LA1LLE  , s.  J.  Paño  de  manos  , 

toalla. 

XOUCAN  , s.  m.  Tucán  : picaza  del 
Brasil : ave.  ¡|  Tucán  , una  de  las  doce  coits~ 
lelaciones  australes. 

TOLCHANT,  ANTE, adj. Tierno,  sen- 
sible : patético:  afectuoso  : lastimero  : ati ac- 
tivo : persuasivo.  Dícese  de  torio  lo  que 
mueve  en  el  animo  las  pasiones  blandas. 

TOUCHANT,  prep.  Tocante  á...  con- 
cerniente a...  en  quanto  a...  en  órdeu  á . 
acerca  de.. . 
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* TOUCHAU  ys.  m.  Pimía  : el  loque  ele 
oí  o en  la  piccha  : barrita  , v.i  aquí  i arad  a , 
qne  sirve  para  comparar. 

TOÜCraE  , s.  f.  Tecla  : de  órgano  , 
clare,  ele.  ||  Traste  : de  guitarra  , etc.  <| 
Tóeme  : en  el  oro,  ú plata  con  la  piedra,  ¡j 
Puntero  : con  que  se  señalan  las  letras  a 
los  niños.  J|  Golpe  : toqne  , zurribanda  , ó 
•zurra.  ||  Crítica  : reprehensión.  ||  Taramo- 
z«  : por  enfermedad  repentina.  ¡|  Zapar- 
razo : por  tnlbftnnio , ó reves  inesperado.  j| 
Palo  : por  chasco  inesperado,  jj  Toque  : cu 
la  »»¡nttira , V escultura. 

TOUCHER  , %»,  a.  Tocar:  palpar.  j|  To- 
car : poner  la  nmno  en  alguna  cosa.  ||  To- 
car : llegar  , juntar  una  cosa  á otra  sin  que- 
dar espado  en  medio.  ||  Tomar  , cobrar , re- 
cibir : dinero.  ||  Tocar  : pertenecer,  concer- 
nir á una  persona , ó por  sangre  , ó inte- 
reses. ¡|  Tocar  : mudar , innovar  algo  en 
un  escrito  , ley  , plan  , etc.  ¡j  Tocar  : hablar, 
hacer  mención  de  alguna  materia  incidente- 
mente. }|  Tocar  : sacudir  una  cosa  cotí 
otra.  ¡|  ICsforzar,  expresar  : los  •sentimien- 
tos. |l  (/í.f-  ) Mover  , enternecer  : imprimir 
en  el  corazón  afectos  de  amor , piedad  , 
etc.  ||  Tocar  : algún  instrumento  nnrsicq. 

TOUCHER , v.  n.  Tocar.  ]|  JVe  pbirít 
toucher  a une  somme  ; no  tocar  nana  , ó 
nt>  tomar  nada  de  una  cantidad:  ||  Ite  ton- 
diez  a cela  : no  se  llegue  vrad.  á eso , nada 
toque  vnod.  de  eso.  [|  ll  ne  veut pas  toucher 
it  cet  article  : nada  quiere  tocar  , esto  es , 
mudar  , innovar  en  este  punto,  j]  Utouche 
au  toit : toca , ó llega  al  techo.  ||  Ctt  oratenr 
touche  : este  orador  conmueve  , raneve  los 
afectos.  ||  ( míut ) Tocar , encallar  un  na- 
vio. ||  Toucher  de  l'orgiie  : teclear.  ||  Tou- 
cher  de  prts  a quelquun  : tocar  de  cerca 
jt  alguno  , ser  pariente  suyo. 

TOUCHER  (SE),  v.  r.  Tocarse  : estar 
contiguas  dos  cosas. 

TOUCHER , s.  m.  Tacto  : uno  de  los 
cinco  sentidos. 

TOUE , f./i  Barta  chata  para  pasar  rios 
v canales  , qiie  los  marineros  llaman  bombo. 

TOUE  , ÉE  » p*  p-  f adj.  Atoado , es- 
piado. V.  Touer. 

TOUER  , v.  a.  { rtdiit. ) Atoar  , hoy  se 
dice  espiar  : halar  , ó tirar  á un  navio  por 
medio  de  un  cabo  que  se  tiende  por  la  proa 
amarrado  ;i  un  anclote,  ó al  muelle,  para 
situarle  en  otro  sitio  del  que  tenia  antes. 

TOUFEE,  s.  f Espesura  : dc'una  flores- 
ta. ||  Copa  : tle  los  árboles,  y otras  plantas.  ¡| 
Mazbrca  : de  verba , de  flores  , etc.  ||  Co- 

Íjcte  : pclluzgñit  de  cabellos , etc.  ||  Copo  : 
le  lana  , de  lino,  de  pelo  , etc. 

TOUFFEUR , s.f.  Tufo  : vapor  ó exha- 
lación-caliente  que  se  levanta  fie  cuerpos  cá- 
lidos. ||  Olor  activo  y molestó  qurc  despide  de 
sí  alguna  cosa. 
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Tí  IL’FFU , CE  , íhVj.  Fspwo  , rrrrttTn  , 
apiñado  , copado  , frondoso , poblado  : con- 
forme es  la  cosa  de  rjilc  se  baria  , si  es  Iros- 
<pic  , florcsia^rlxil , cabello , barba  , flor  , 

TOLO,  WOI  C,  í.  m.  Tuc  : especie 
de  pendón  formado  de  una  cola  de  caballo 
atada  i\  la  punta  de  nna  alabarda,  rpic  los  Tur- 
cos llevan  delante  de  los  visires , baxaes , etc. 

TOLJOURS  , adu.  Siempre  : de  con- 
tinuo : en  todos  tiempos.  J|  Se  diré  aJicu 
pour  touiours  : separarse  para  siempre. 

*TOÚL , ( geogr. ) 1 ul : ciudad  de  Lo- 
rena. 

* TCULOIV  , ( geogr.  ) Tolon , ciudad  y 
puerto  de  Francia. 

*TüL  LOESE,  {geogr. ) Tolosa  : ciudad 
de  Francia. 

TOUPET , s.  m.  Mechón  : de  pelo,  de 
hairhn.  ||  Titpc  : diccsc  sin  regimen  , y m.fS 
particularmente  del  pelo  levantado  de  la 
trente.  1|  Copete  : la  crin  que  cae  sóbrela 
frente  de  los  caballos. 

TOU  PIE  , s.f.  'i  rompo  , peón  : juego 
de  muchachos , y truubicn  el  instrumento 
para  jugar. 

TOEPILLER  , v.  n.  (fam. ) Andar  como 
uña  devanadera  : dar  vueltas  al  rededor. 

TOEPILLON , i.  tn.  dim.  Copetilio , 
mechoneólo  : de  pelo.  ||  Dicese  del  ramage 
superfino  de*  los  naranjos. 

I()l  R,  s.  J.  Torre,  torreón  : de  fortifi- 
cación. ||  Torre : de  iglesia  , ó campanario.  || 
Roque  . castillo  : pieza  del  ajedrez. 

'I  OUR  , s.  m.  Vuelta  , giro  : movimiento 
circular.  ||  Vuelta  : corto  pasco,  ó vi  age  á 
sitio  poco  distante  j y asi  se  dice  : faire  un 
táur  de  pro  me  nade  : dar  una  vuelta  , ó un 
pasco  , o simplemente: faite  un  tour,  ||  Tur- 
no : vez  : tanda  : en  algún  repartimiento , 
servicio  , ó goce.  ||  Rueda  , circunferencia.  || 
Torno  : hablando  del  tornero.  ||  Tomo  : de 
monjas.  |f  (fíg.  y fam. ) Chasco  : pieza  : 
burla.  j|  ( id. ) Dícesc  : tour  du  batan  : pie' 
de  altar , tóanos  libres , provechos  : lo  que 
se  saca  de  un  oficio  ademas  del  sueldo.  || 
Tour  de  gorge  ••  bobillo , cierto  jarro.  [|  Tour 
de  lit : eórlioagc  de  cania’.  1|  Tour  de gi ierre : 
ardid  de  guerra.  ||  Tour  de  pusse  . juego  de 
manos.  I|  Toitfde  reins  . derrengadura  , des- 
tomadura.  ¡|  Tour  de  souplcssc  : vueltas  de 
los  volatineros.  ||  Ferrhet  h%  doublc  tour 
echar  Ja  doble,  ó segunda  vuelta  á la  llave.  || 
( id. ) Joucr  un  tour  : jugar  una  pieza.  || 
(id.)  Jouer  un  nuiuvais  tour  : jugar  una 
mala  pasada.  j|  Tour-h-tnur , adv.  Uno  des- 
pués «le  otro  : sucesivamente. 

* fÜURAEKE  , ( geogr. ) Turaba : pro- 
vincia de  Francia. 

* TOURANGETTE,  s.f.  SaiguiUa  , ó 
sargucta  de  Orleans. 

TOURÜE , S.f.  Turba : césped  de  tierra, 


de  que  se  hace  rarhon.  ||  ( ant. ) Turba  , ca- 
terva : multitud  de  gente. 

* TOURBEUX,  EUSE,  adj.  Díccsc  : 

nutráis  lourbeux : terreno  hornaguero , (le 
donde  se  saca  hornaguera  , ó turba. 

TOURBIÉRE,  S.f.  Horganero  : terre- 
no del  que  se  saca  horganera. 

TOURBILLUN,  s.  m.  Torbellino  , re- 
molino : de  yiciito.  ||  Remolino,  olia,  cu 
ios  ríos. 

TOLRD, s.  m . ó TOUROELLE,  j./. 

Zorral  : ave,  especie  de  tordo,  del  tamaño 
de  la  calandria  ; su  color  es  negro,  con  pin- 
tas blancas. 

*TOUR  DILLE,  adj.  D ícese  : gris  tour- 
dille  ( tordillo  ) del  color  del  pelo  de  ciertos 
caballos. 

TOLRELLE  , s.  f.  Torreoncilío , tor- 
recilla. 

TOURET,  s.  rn.  Copa  , ó taclion  : en  las 
caberas  (Jel  freno  del  caballo.  ||  Anillo  de  un 
peso  , ó balan/a.  ¡|  Esalanco  : rueda  pequeña, 
movida  de  otra  grande.  ]|  Clavija  : clavo  re- 
dondo de  cabeza. 

YOURIÉRE,  s.f  Tornera  : monja  des- 
tinada al  lomo.  ||  Mandadera  : de  un  con- 
vento. 

TOURILLON  , s.  m.  Gorron  : quicio 
de  una  puerta  de  calle , de  un  puente  leva- 
dizo, etc. 

TOLRILLONS,  s.  m.  pl.  Muñones  : en 
los  cañones  de  artillería. 

*TOURMALlNE,  s.f.  Turmalina  : pie- 
drccita  cristalizada  , que  se  electriza  coa  el 
calor. 

TOURMENT , s.  m.  Tormento,  pena, 
dolor  : del  cucqio.  ||  ( fig. ) Tormento , pe- 
na , trabajo  : del  ánimo. 

TOURMENT  ANT,  ANTE,  adj.  Pe- 
noso , doloroso , pesado , importuno. 

TOURMENTE,  s.f.  Tormenta,  bor- 
rasca. 

TOURMENJÉ , ÉE  , p.  p.jr  adj.  Ator- 
mentado. 

TOURMENTER , v.  a.  Atormentar  : ha- 
cer padecer  al  cuerpo.  ¡|  (Jt¿ f,  ) Afligir,  uiai- 
tirizar,  dar  pena  al  animo. 

TOURMENTER  ( SE) , r.  Atormen- 
tarse : inquietarse  : desasosegarse.  ||  Se  tour- 
menter  le  bois  : torcerse  , alabearse  la  ma- 
dera : 

TOURMENTEUX,  EUSE,  adj.  Tor- 
mentoso , borrascoso. 

TOURMKNT1N  , s.  m.  ( núut.)  Tor- 

memín  : el  mástil  que  va  sobre  el  huuprcs. 

TOURNA1LLE,  ÉE,  p.  «.  Rodeado. 

TOURNA1LLER , v.  a.  Rodear:  dar 
vueltas  sin  salir  de  un  sitio. 

TOURNANT , ANTE  , adj.  Lo  que 
rueda  , gira,  ó da  licita. 

TOLRNANT,  s.  m.  Vueha  : de  una 
oaUe  , de  un  camino  , esto  es  , el  par  age 


donde  tuercen.  ||  Tomo , vuelta  : de  mi  rio. 
||  V uelrta  : espacio  para  hacer  tomar  la  vuelta 
a un  carru age.  ||  Ce  cochcr  a pris  son  tour- 
nanl  tmp  courl  : este  cochero  tomó  la  vuelta 
muy  corta.  ||  Tournant  de  mor : rebeza  , el 
giro  do  las  aguas  cu  un  cabo , ú costa  desi- 
gual. 

TOURNE  , EE  , p.  p.  jr  adj.  Vuelto  , ; 
tornado  , etc.  V.  Tourner.  ¡|  llnnune  bien 
tourné  : de  buena  planta  , ó ay  roso  . hombre 
bien  hecho  , bien  formado. 

* TOUHNE-BÜUT,  *.  m.  Torloroto  : 
especie  de  flauta. 

TOURNE- BRIDE,  s.  m.  Tabcrnilla  : 1.» 
que  se  encuentra  contigua  á una  quinta  o 
casa  de  placer  , en  un  despoblado. 

TÜ URNE-B ROCHE , s.  m.  Dicese  déla 
rueda  que  hace  volver  el  asador  : del  perrito 
cine  hace  andar  la  rueda  j y del  galopín  que 
da  vueltas  al. asador  de  mano. 

TOURNEE , s.f.  Visita  : tinge  que  ha- 
cen los  jueces,  ó empleados  por  los  pueblos  de 
su  jurisdicción,  ó de  su  distrito.  || Vuelta  : 
viage  que  hace  un  comerciante  por  vario» 
pueblos  para  sus  negocios.  |l  (fam. ) Calle- 
jeo , el  andar  de  calle  en  calle , el  calle  • 
jcar. 

* TOUIíSíE-FEUILLET, s.  m.  Registro: 

de  un  libro  , sea  un  cordon  , ó cinnlla. 

TOURNELLE  , s.  f.  Nombre  que  se 
daba  en  Paris  al  tribunal  criminal , que  era 
una  de  las  salas  del  parlamento  : sala  do 
alcaldes.  ||  ( ant.)  Torrejoq.  V.  Tourellc. 

TOURNEMAIN , s.  m.  Úsase  solo  en 
esta  frase  familiar  : en  un  lour/iemain  ; en 
un  abrir  y cerrar  de  ojos , cu  un  decir  Jesús  , 
en  un  santiamén.  • r-  .» 

TOURN ER  , v.  a.  Volver . : girar , dar 
vuelta , ó vueltas  á una  cosa.  ||  Volver  : in- 
clinar á un  lado.  ||  Volver;  mudar  : trocar 
de  un  estado  en  otro.  ||  Volver  : convertir  p 
dirigir.  j|  Volver  : manejar,  mover  á una 
persona  como  se  quiera.  [|  Tornear,  trabajar 
al  tomo.  |J  Interpretar , sea  en  buena  ó mala 
parte.  ||  Tnurner  ensaque  : mudarse,  desde- 
cirse. ||  Tourner  le  dos  ¡ volver  las  espal- 
das, huir.  ||  [fig . ) Di  cese  : loumer  l'espnt 
a quelquun  ; volverle  el  juicio;  y también 
hacerse  dueño  de  el , gobernarle. 

TOURNER,  %».  n.  Volver  : girar: 
rodar  ; andar , ó moverse  al  rededor , ó en 
torno.  II  Volverse , torcerse  : acedarse  el 
vino.  ||  Dar  vueltas,  andar  rodando  : andar 
de  acá  para  allá.  ||  ( fxg.  ) Díecse  : loumer  a 
lout  vcnl.  ||  mudarse  á qtialquier  ayre  , ser 
un  veleta. 

TOURNESOL,  s.  m.  Girasol : planta, 
v flor. 

♦TOURNETTE,  s.f.  Devanadera  da 
rueda.  ||  La  estrella  de  la  devanadera. 

TOURNEUR , s.  m.  Tornero  : artífice.  || 
Torneador  : el  que  anda  la  rueda  de  un  o- 
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tallero  .*  d la  dv  uu  cucliiilcro  para  afilar. 

* TOU RNEV  IKK  , s.f  ( tuíiit.)  Virador 
de  combes , ó virador  de  cubierta  : capou  : 
c.»bo  grueso , que  con  el  cabrestante  sirve 
para  suspender  el  ancla  de  la  lumbre  del 
agua. 

TOURNEVIS , s.  m.  Desarmador,  des- 
leí lidiador,  llave  para  urmar  , 6 desarmar  los 
tornillo». 

TOL'ftNlQUEX,  s.  m.  Molinete  : torno 
en  forma  de  cruz  horizontal  para  impedir  la 
entrada  á las  caballerías  en  pasco» , caiui- 
ui»  , etc.  j]  Palillo  de  barquillero.  j|  Tara- 
villa  : de  madera , ó hierro.  (|  Torniquete  : 
instrumento  de  cirugía  para  comprimir  ios 
vasos  antes  de  una  amputación. 

TOURNOI , m.  Torueo  : excrcicio  y 
li  *sia  militar  de  los  antiguos  caballeros. 

TOURNülEMENT,  s.m.  Rodeo,  1 
vuelta,  giro.  ||  Remolino  : de  agua.  ||  Vér- 
tigo , vahído  : de  cabeza. 

* TOUJVNOIR,  s.  m.  Volteador:  el  palo 
redondo  que  sirve  en  los  alfares , para  hacer 
girar  la  rueda. 

TOURNOIS,  adj.  m.y  f Turones  , ó 
tornes : nombre  de  una  moneda  nuligua  fa- 
bricada en  Ture,  para  diferenciarla  de  la 
acuñada  cu  Paiis , que  era  de  iuflyor  ley  , y 
se  llamaba  , Parisis.  \\JLivre  tournois : libra 
tnruesa.  ||  Sou  tournois  : sueldo  tomes.  Es- 
tos nombres  solo  tienen  uso  entre  los  escri- 
.banos , y en  los  tribunales. 

♦TOÍJRNON,  (geogr.)  Tumon  : villa, 
de  Lenguadoc. 

TüUllNOYKR,  i >.‘n.  Rodear:  dar  vuel- 
tas al -rededor  de  una  cosa.  ||  Rodar,  audar 
rodando,  ó dando  vueltas,  por  algún  po- 
yage.  ||  {jig*  y Jdm.  ) Andar  con  rodeos , 
tomar  varios  sesgos  , andar  coi»  circunlo- 
quios : antes  de  decir,  ó de  hacer  una  cosa. 

TOURNURE,  s.  f ( fam . ) Talante, 
ayrc , gracia,  modo  de  decir  , ó hacer  las 
cosas.  jjGiio,  o : que  loman  lo*  nego- 
cios. ||  Talante,  disposición  : enquesehallu 


una  persona. 

♦ TOURON  , s.  m.  V.  Tnron. 

* TOÜRS , ( SeoS'  - ) Tu>rs  : cia,lai1  d' 


Francia.  _ 

TUURTE,  *./  Empanada  : y también 


TOURTEAU,  s.  m.  ( bla$.)  Rocl : pieza 
redonda  en  el  «codo , eoiuo  tortero. 

TOURTEREAU  , *■  m.  Tortalillo  ; y 
comprehende  á macho  y hembra  nuevos. 

TOLRTERELLE,  s.f.  Tórtola  .■  paja- 
ro. II  Quando  se  considera  como  un  manjar, 
te  llama  tourtre  : asi  se  dice  ; tuanger  des 
lou  tires ; un  pial  tic  tourtres";  y no  de  tour- 
1 ere Ucs. 

'JOURTES.  s.  m.  pl.  Bagazo  :el  dese- 
chó , ó heces  de  tutéeos  , linaza , y nabina, 
después  de  sacado  ul  socyte. 


TOL'RTIÉRF. , s.J.  Tortera  , ó tartera  : 
utensilio  de  pastelería. 

* TOURTOIRE  , s.J.  (moni.)  Vara- 
palo ; para  sacudir  las  matas  en  la  caza. 

* TOURTOUSE  , s.  J\  Lazo  : dogal  í 
soga  de  ahorcado. 

TOURTRE , s.f  V.  Tourterclle. 
TOUSELLE,  s.f  Trigo  chamorro , o 
loseta. 

TOUSSAITST,  s.f  Todos  Santos  : din 
de  iodo»  Santos  : fiesta  de  todos  los  Santos. 

TüUSSER , n.  Toser  ; tener  tos.  || 
Toser  : para  llamar,  ó hacer  seña. 

f TO USSERIE , s.  j.  Tosedura  : fuerza, 
ó tenacidad  de  tos. 

* TOUSSEUR , EUSE , s.  Molestado  de 

la  tos , que  padece  tos. 

TOUT,  TOUTE,  adj.  Todo,  da.  fl 
A tnul  hasard:  á todo  riesgo.  ||  A touta 
keure  , a toul  moment  : á cada  instante,  a 
cada  momento.  ||  Tout  a vous  : muy  de 
vmd. 

TOUT,  s.  m.  Todo  , una  cosa  entera.  || 
Todo  : toda  suerlu  de  cosas.  ||  Aptcs  íoql  : 
después  de  todo  : finalmente  : en  toul  et 
partout : en  todo,  y ñor  todo:  enteramente. 
i|  Partout  : en  todas  partes.  ||  Surtoul  : 
sobre  todo  : principalmente. 

TOUT,  ailiy  'lorio  ; enteramente  : sin 
excepción.  d Tout-ls-coup  : de  golpe  , d« 

( repente.  ||  '1  o ul  au  fiaut  : á lo  mas  alto,  ij 
loul  au  luoitis  : á lo  menos , por  lo  menos. 
Tout  au  plus  : todo  lo  mas,  á lo  mas, 
quando  mas.  ¡|  Tout  auftrcs  : muy  junto  , 
muy  cerca.  ||  Tout  Oas  ; muy  baxo,  balito, 
de  quedo.  ||  Tout  beau  : bonicamente  , pa- 
sito a pasito , poco  á poco  , qucdilo.  j|  Tout 
contre  : muy  arrimado , pegado.  ||  Tout  do 
bou  : de  Yetas.  j|  Tout  de  suite  : de  seguida  , 
i 11  medí  ateniente.  ||  Tout  du  longt  V>ut  au 
Ipng  : á lo  largo , de  un  cabo  á otro  , desde 
el  principio  basta  el  (in.  ||  Tout  d’uu  coup  t 
de  un  golpe,  de  una  vez.^l  Joutbaut , ti 
kaule  t'oix  : alio  , recio  , en  voz  alta, 
Tout  nu  : desnudo  del  todo,  en  cueros  , en 
carnes. 

TOUTE-BONN E , S.J'.  Amaro:  escla- 
rea  : cierta  planta. 

TOU  TE-EMUE , s.J.  Agenos , negnilla  : 
planta. 

TOUTEFOIS , adu.  Todavía  : con  todo 
eso. 

TOUTENAGUE , s.f  Metal  hecho  con 

la  mezcla  de!  estaño  v bisuiut. 

♦TOUTE-PRÉSENCE,  s.J.  Inmensi- 
dad : la  presencia  de  Dios  en  todo  lugar. 
TOUT'E-SALSE , s.J'.  Castellar , toda 

buena  : planta. 

♦ TOUTE-SíUENCE,  5.  f.  { teol. ) Om- 

uiciencia  , intímla  sabAría. 

TOUT-PÜISbAKT  , ANTE,  adj.  Todo 

1 poderlo  , omuipotcHto.  Üsaso  también  co- ' 
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roo  substantivo  hablando  solo  de  Dios,  y 
dicese  : le  'J'out-Puissant. 

TOU-TOU  , s.  m.  ( fam.) T us  tus , tuso, 
cliucho  : nombre  nara  llamar  á un  perro. 

TOUX,  J.y.  Tos  : moviniiento  convul- 
sivo del  pecho.  |[  Tottx  de  renard  : tos  per- 
runa. 

TOXICODENDRON,  s.  m.Tosiguero  : 
arbusto  , especie  de  zumaque. 

TOXIQUE,  s.  m.  Tósigo  : se  dice  de 
todo  veneno  en  general. 

TRABAN,  s.  m.  Traban  : soldado  de  la 
guardia  imperial  en  Alemania. 

♦.TRABE,  s.  m.  Varu  de  luz  : metéoro 
inllamado.  ||  {Olas.)  Palo  : li asta  de  ban- 
dera , ó estandarte. 

TRABÉE,  s.  f Trábea  : ropa  talar  que 
Jos  generales  romanos  llevabau  en  los  triun- 
fos. 

TRAC,  s.  m.  ( ant . ) Trapa  , trape  : el 
taso  , ó andadura  de  las  cabullerías.  \ . Al- 
an. j|  ( id. ) Rastro , huella  : de  los  ani- 
males. V.  Piste. 

TRACAS,  s.  oí.  Tráfago,  baraúnda, 
bullicio. 

TRACASSE , ÉF, , p.n.  r adj.  Molido , 
molestado,  inquietado.  V.  Tracasser. 

TRACASSER,  v.  n.  Atrafagar  : afanar  : 
andar  atareado.  ||  {fam. ) Revolver,  enredar, 
chismear  : mover  camorras  , desazones. 

TRACCASSER , v.  a.  Marcar , impor- 
tunar, atormentar  : con  negocios  y em- 
brollos. 

TRACASSERIE , s.f  [fam. ) Perrada  , 
bastardía  : mala  pasada.  ||  (id.)  Enredo, 
cliisuie  : cuento  , para  indisponer  y desave- 
nir los  ánimos. 

TRACASfilER  , 1ERE  , subst.  Quis- 
quilloso , p^nloso  ; que  pone  dificultades  en 
todo.  ||  Enredador  , embrollón , chismoso. 

TRACE  , S.f  Huella  , pisadas,  rastro.  || 
Vestigio : resto  : señal.  ||  Traza  : delincación. 
||  ( fg. ) Paso , ó pisada  : ejemplo  que  otro 
sigue  ó imita.  . * 

TRACÉ  , EE T p-  p • f <**lj.  Trazado , 
delineado,  disrñatlo. 

TUACEMENT,  s.  m.  Trazo,  delinca- 
ción , diseño. 

TRACER,  v.  a.  Trazar,  delinear.  ||  {fig.) 
Trazar,  señalar,  abrir:  el  camino,  Inconduc- 
ta, Jas  reglas  que  otro  ha  di1-  seguir.  I|  (id.) 
Formar  una  idea  de  alguna  cosa  , ó idcnfla. 

TRACER , v.  n.  Arrojar  las  raíces  some- 
ras , ó rastreras  : dicese  de  algunos  árbo- 
les. 

*TR  ACERET,  s.  m.  ( carp. ) Gramil , ins- 
trumento para  señalar  y tirar  líneas  cu  la  ma- 

TRACHÉE  , s.f.  ( bnt. ) Tráquea  el 
▼aso,  ó pulmón  de  las  plantas. 

TR ACHÉK- A RTERE , s.f  (anal.)  Tra- 
quiarteria  : la  arteria  dtl  puhuon. 


Punta , d aguja,  pa- 
ra trazar  los  grabadores.  ||  Palo  puntiagudo 
con  que  los  jardineros  trazan  los  quadrn*. 

R ACTRICE,  s.f  (geom.)  Tractriz  : 
curva  que  describe  la  cuerda  con  que  se  ar- 
roja un  c uerpo  pesado. 

TRADITGIÍR , s.  m.  Traditor  .*  el  que 
en  ticuqio  de  las  persecuciones  contra  los 
christianos,  cntri*go  los  libros  sagrados  á Inaf 
gentiles. 

TRADITION  , s.f  ( fnr  ) Tradición  : lo 
ni’snto  que  entrega.  ¡|  Tradición  : noticia 
antigua  comunicada  de  boca  en  boca  , do 
mano  en  mano , hasta  los  últimos. 

TR AD1TÍONN AIRE , s.  m.  Tradicio- 
nal ¡o  : el  Judio  que  explica  la  escritura  por 
tradición  del  Talmud. 

TRADI TIONNEL  , ELLE , adj.  Tradi- 
cional : comunicado  por  tradición. 

♦TR  AD1TIONNELLEM  KNT,  ads>.  Tra- 
dicion.ilmenlc  : según  la  tradición. 

TRADUCTEUR  , s.  m.  Traductor  : el 
que  traslada,  ó vierte,  de  una  lengua á otro. 

BUADUCriüN  , s.f  Traducción  : ver- 
sión de  una  Icngrni  á otra  de  un  escrito. 

TRADULRE  , v.  a.  Trasladnr , llevar, 
pasará  una  |>ersona  de  un  lugar  á otro.  ![ 
Citar,  ó hacer  comparecer  : ante  la  justicia. 
||  Traducir  , verter  de  una  lengua  a otra.  || 

( fig. ) Pícese  .*  t radiare  rjuelquun  en  ridt- 
cule  : ridiculizarle,  hacerle  rímenlo,  risible. 

TRADUISIBLE  , adj.  m.jrf.  Traduci- 
ble : que  se  puede  traducir. 

TRADUIT  , ITE  , p.  p.y  adj.  Traslada- 
do.  ||  Traducido  , vertido.  ~ 

TRAFIC , s.  m.  Tráfico  : negocio  , trato. 

TRAF1QUANT  , s.  m.  Traficante  , tra- 
tante. 

TRAFIQUÉ , ÉE,  p.  p.  y adj.  Trafica- 
do , negociado. 

TRAFíQUER  , v.  n.  Traficar , tratar  9 
comerciar  en  alguna  cosa.  Usase  alguna  ve* 
como  activo  , v vale  negociar  , como  : ira - 
fique  r des  billcts  , une  leu  re  de  change : 
neuoeiar  vales,  una  letra. 

Til  ACACANTE,  s.f  ó APRAGANT, 
s.  m.  Tragacanta,  o granevano:  planta,  y 
coma. 

TRAGÉDIK  , s.  f Tragedia  : {mema 

dramático.  |(  Tragedia  : suceso  fatal , infaus- 
to , ó desgraciado. 

TRAGED1EN,  IENNE,  subst.  Actor, 
ó actriz , de  la  tragedia  , ó sea  actor  trágico. 

TRAGI- COMEDLE  , s.  f.  Tragicome- 

TRAGI-COMIQUE , aü).  (fam.)  Tragi- 
cómico : cosa  entre  lástima  y risa. 

TRAG1QUE  , adj.  m.  y Trágico  : 
perteneciente  á la  tragedia.  ||  ( fig. ) Trágico t 
funesto.  |¡  Pícese  : avoir  ó faite  une Jirt  tra - 
gique,  tener,  ó hacer , un  fin  tráfico  , parar 
I en  tragedia. 
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TRAGIQUEMENT  , adv.  Trágica tuea- 

tc  , desgraciadamente. 

♦TRAGIUM,  s.  m.  Trapío  : planta. 

♦TRAGOPAN  , s.  m.  Tragropana  : tra- 
gopanado  : ave  de  Indias. 

* TRAGORIGANL'M , $.  m.  Tragoríga- 
no  : planta. 

TH  AHI , IE , n.  p.  y adj.  Vendido , des- 
cubierto, engañado  alevosamente.  V.  Trahir. 

TRAHJLR , v.  a.  Vender  : hacer  traición  , 
ser  traidor  á alguno.  ||  Descubrir , acusar  : 
lahar  al  secreto,  confianza,  ó amistad.  || 
Faltar  á la  fe  , a la  palabra.  ||  (Jig . ) Hablar  , 
u obrar  : uno  contra  su  conciencia. 

TRAHIR  (SE),  v.  r.  Descubrirse  : de- 
clarar involuntariamente  su  pecho , su  se- 
creto. 

TRAHISON , s.f  Traición  , alevosía.  |j 
Crime  tle  fuiute  trahison  : alta  traición , ó 
crimen  de  alta  traición  , entre  los  Ingleses. 
Entre  nosotros  lo  mismo  que  delito  de  lesa 
xnagestml. 

TRAILLE  , s.  J . Pontou , barca  grande 
para  pasar  los  nos.  Llámase  también  j }ont- 
vobint . 

TRAEN,  s.  m.  Paso,  andadura,  portante: 
de  un  carruagc , ó caballería.  ¡|  Juego,  ú 
rod  ige  de  un  coche  : se  entiende  por  las 
varas  y ruedas.  ||  Juego,  tí  quartos  : de  una 
caballería  ; y se  divide  en  delantero  y trase- 
ro. ||  Carril  ; rodada.  ||  Tren , boato,  sequi- 
lo, ó comitiva;  de  uu  señor.  ||  Tren  : de 
artillería.  [I  ( fam . ) Calila,  gurullada  : de 
tunos,  de  ladronzuelos , etc.  ||  Balsa,  zatara: 
para  trasjiortar  [Mirlos  ríos.  ||  (Jlg*)  Curso, 
o rundió  que  llevan  los  negocios.  ||  ( id. ) 
Modo  de  vivir  bueno  , ó inalo.  ||  (Jam. ) 
Bataola  , zambra.  ¡|  Mettre  en  trnin  : meter 
«n  bulla  a otros.  ||  fclre  en  trnin  de...  estar 
con  gana,  con  humor  de...  Tuuld'un  Irain: 
de  camino  , de  una  vez , de  una  vía. 

TRAÍNANT,  ANTE,  adj.  Talar,  ro- 
zagante , que  arrastra  , que  llega  al  sucio. 
||  Jig . ) Dicese  : styU  traínanl  : estilo  rás- 
trelo , caído,  laugnido.  ||  ( id.  ) f'roix  traf- 
ilante ; voz  arrastrada , tarda  , pesada. 

TRAÍNASSE  , s.f.  Centinodia , sangui- 
naria mayor  : planta.  V.  ñenouée. 

TRAÍNK,  s.f.  Usase  solo  en  estas  frases  : 
yerdreaur  en  trníne : perdigones  que  aun 
no  vuelan.  ||  Batean  qui  est  a la  traine: 
Barco  que  va  al  remolque  de  otro,  ó barco 
de  reata . en  los  ríos. 

TRAINE,  ÉE,  p-p*y  adj*  Arrastiado, 
tirado.  V.  Tralner. 

TKAtNEAli , Si  m.  Rustra  , narria  : car- 
retón sin  ruedas.  ¡¡  Trineo:  para  andar  sobre 
la  nieve  y los  icios.  ||  Red  pura  casar  per- 
dices , codorn*c** . etc. 

TRÁÍNEE,  s.f.  Rastro : rastra  : reguero: 
de  l.j  (|ul-  se  den  ama  en  el  suelo,  jj  Trai - 
nce  Je  pautlie  : reguero  de  polvera.;)  Trai- 


G ) > TRA 

nec  de  rommunication  : traque , guia , de 
que  usau  los  polvoristas  para  disparar  mor- 
teretes , v encender  cohetes. 

* TRAÍNE-MALHEUR,  s.  m.  Cn  jH> 

bre  arrastrado,  que  trae  la  miseria  consigo. 
||  Hombre  azaroso,  astroso,  que  lleva  mala 
sombra. 

* TRAÍNE-POTENCE  . s.  m.  FJ  que 

lleva  la  soga  arrastrando  , hombre  desgar- 
rado , de  la  vida  ayradu. 

* TR AÍN E-R A PIÉRE  , s.  m.  Espada- 
chín : pendenciero,  valentón.  J)  Naque  : el 
que  no  tiene  raasoticio  que  llevar  la  espada. 

TRAÍNER  , v.  a . Arrastrar  : tirar  : lle- 
var tras  sí.  ||  {Jig. ) Ir  entreteniendo,  alar- 
gar. 

TRAÍNER  l(SE) , v.  r.  Dexarsc  caer, 
ó colarse  á galas  hacia  algún  sitio  con  in- 
unción. ||  Ir  tirando , tirar  : andar  con  tr  a- 
bajo hasta  tal  parle. 

TRAÍNER  , v.  n.  Arrastrar  : por  el  suc- 
io. ,|  Andar  tirada  , ó andar  rodando  , una 
cosa , por  no  estar  encerrada , ó recogida. 
||  Ir  tirando  , ir  siguiendo  : un  enfermo  que 
no  se  mejora.  ||  Durar,  seguir  , dilatarse  : 
no  ir  adelante  un  negocio.  j|  JJiscours  qui 
tratne  : discurso  largo  y frió. 

TRAINEUR,  s.  m.  Él  que  caza  con  red , 
llamada  traincan.  ||  Rezagado  : el  soldado 
que  en  las  marchas  no  puede  seguir  al  cuer- 
, y se  queda  detras.  ||  (fam. y salir.) 

ícese tral/ieur  d epee  : paseante , rondan- 
te, tuno. 

XRAIRE , v.  a.  Ordeñar  : la  leche. 

TRA1T , AJTE,  p.  p.  Oí  (leñado. 

TRA  IT,  adj.  Tirado.  j|  Or  trait  , or- 
gent  trait  : oro  lirado , plata  lirada. 

TRAIT  , s.  m.  Tiro,  tiranm:  de  un  car- 
ruage.  ||  Flecha , saeta , dardo  t^fTiro  Ve  toda 
anua  arrojadiza.  ||  Acción  , pasada  $ buena  , 
ó mala  que  se  hace  á alguno.  ¡|  Rasgo  : de 
pluma.  ||  Rasgo,  acción  , hectio , pensamien- 
to : sea  de  valor,  de  amistad  , de  cloqücn- 
cia , etc.  ||  Trago  : lo  umssc  bebe  de  un  ti- 
rón. ||  Tiro,  trecho,  diswuia.  j|  Rasgo,  pa- 
sage selecto:  de  un  libro,  ú autor.  ||  Traui- 
pazo  , trato  de  cuerda.  ¡|  Facción  : del  ros- 
tro. ||  Lincamiento  : en  la  pintura.  j|  Caída 
de  la  balanza  saliendo  el  fiel  del  marco.  ¡| 
Relación  : que  tiene  una  cosa  con  otra.  j| 
La  mano  , la  ventaja  de  jugar  primero  : eit 
elaxedie/.  , y en  las  damas.  ||  Tracto  : lo* 
versículos  que  se  dicen  en  la  misa.  ||  Trait- 
ti unión : división,  rayita  con  que  se  señala  la 
partición  de  una  palabra  al  fin  de  renglón.  ¡| 
Chaval  de  trait  : caballo  de  tiro , ó do 
coche.  j|  Gens  de  trait  : flecheros,  soldados 
antiguos.  ||  A valer  tout  ti  un  trait  ; tragar, 
de  un  bocado  , de  una  zampada,  ó beber 
de  una  asentad;* , sin  descansar. 

TRAITABLE , adj.  m.  y f.  Tratable  i 
afable  , etc.  ¡j  Dócil , laborable  j hablan  :«<» 
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fie  metales.  ||  Transitable  : hablando  de  ca- 
minos. 

TKAITANT,  s.  m.  Arrendador : de  ren- 
tas, v contribuciones  públicas. 

TftAITE,  s.f.  Tirana  : trecho  de  camino 
que  se  anda  sin  parar.  ¡J  Tráfico , comercio : 
<ic  negros  , ó de  esclavos.  ||  Saca  , extrac- 
tion  : de  frutos,  ó Eneros.  ¡|  Traite  fo- 
rtune : derecho , ó renta  de  sacas  j y tam- 
bién de  entradas.  (|  Tout  d une  traite  : de 
una  lirada  , ó de  un  tirón. 

TRAITÉ  , ÉE  , p-  p-  y odj.  Tratado.  V. 
Traiter. 

TRAITE,  s.  m.  Tratado  : convenio  en- 
tre soberanos.  l|  Contrata  : ajuste  de  los 
asentistas  con  el  gobierno.  ||  Tratado  : obra 
en  que  se  trata  de  algún  arle  , ó ciencia. 

TRA1TEMENT , s.  m.  Trato,  acogida, 
que  se  liacc  á alguno.  ||  Procedimiento  : 
modo  de  portarse  con  alguno.  }j  Sueldo  , sa- 
lario j y también  gagos  , 6 ayuda  de  costa. 

¡|  Mesa  de  estado  : costeada  por  la  corte  en  el 
recibimiento  de  un  emhaxador.  ||  Cura,  cu- 
ración , y también  asistencia , de  un  medi- 
co, ó cirujano  , á un  enfermo. 

TRAIIER , v.  a.  Tratar  : una  materia  , 
un  asunto,  una  qüestion.  ||  Tratar,  nego- 
ciar , ó ajustar  : una  paz. , un  matrimonio  , 
una  amistad  , etc.  ||  Tratar , dar  el  trata- 
miento á alguno  de...  ||  Tratar,  calificar 
a alguno  de...  ||  Tratar  : portarse  bien,  ó 
mal,  con  alguno.  ||  Tratar  : dar  de  comer 
bien  , ó mal  á la  gente.  ||  Curar , asistir , 
visitar  : el  facultativo  á un  herido  , ti  en- 
fermo. (|  Regalar  : dar  de  comer  regularmen- 
te , 6 con  explcndidez.  ||  Traiter  quelquun 
de  haut  en  has  : tratar  con  vilipendio , con 
dcsprcc¡o.||  Tráiler  de  Ture  a A i aura  : tratar 
coruo  «í  un  perro,  ó dar  un  trato  de  cuer- 
da. 

TR ATT  EUR , s.  m.  Hosterero  : fondista: 
el  que  da  de  comer  á mesa  redonda , ó en 
particular. 

TRA1TEURS , #.  m.  pl.  Traficantes  : los 
que  trafican  , y comercian  con  los  Indios  en 
la  Luisiana. 

♦TRAITOIRE , s.  f Gato  : saca  fundo  : 
instrumento  con  que  los  cuberos  aseguran 
la  madcrS. 

TRAÍTRE  , TRESSE,  adj.  y tabú. 
Traydor  : alevoso. 

TR AÍTREU SEMEP^f , ado.  Traydora- 
mente , á traveion. 

TRÁJECTOIRE  , s.f  ( geom. ) Trayec- 
toria : cierta  curba. 

TRAJEE , s.  oí.  Travesía , pasage  : «le 
una  parte  á otra  sobre  agua,  ([  Por  tierra 
long  trajet  : es  larga  tirada  , gran  trecho , 
camino  largo. 

TRAMAIL,  s.  m.  Trasmallo  : red  bar- 
redera. ||  (fig. ; Ga.lito,  red,  lazo  : ase- 
chanza. 
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TRAME  , S.  f.  Trama  : de  I<*s  texidos.  ¡j 
Ulg- ) Trama  : maquinación  contra  alguno. 

¡|  Trame  moulée  : xcrga  con  su  juarda  , sin 
batanar.  j|  Dcjairc  la  trame ; destramar.  ¡| 

( poet. ) Díccsc  ; trame  de  la  trie  : estambre , 
hilo , cursp  de  la  vida. 

TRAME , ÉE  , p.  p.  r adj.  Tramado. 

TRAMER , v.  a.  Tramar  : el  urdimbre 
de  un  texido.  j|  (fig . ) Tramar  : urdir , ma- 
quinar. 

TRAMONTALE , s.  f TJramonlann  . 
en  el  Mediten  anco  os  el  viento  norte , y 
también  la  estrella  del  norte.  ||  { fig.  y Jam.  ) 
Dícesc  : perdre  la  tramontane.  : perder  la 
tramontana  , la  chaveta  , el  juicio. 

TRANCHANT , ANTE  , adj.  Cortante  : 
que  corta  bieo.  ||  Couleurs  tronchantes  ; co- 
lores que  chillan  , que  por  mny  vivos  son 
opuestos.  ||  Couteautranchant . cuchillo  cor- 
tante, afilado.  ||  Ecujrer  tranchant ; trin- 
chante, el  que  cxerce  el  «oficio  de  trinchar 
en  la  mesa  de  los  príncipes,  etc. 

TRANCIIANT,  s.  m.  Tajo , corte  , tilo  : 
de  espada  , cuchillo  , etc. 

TR  ANCHE  , s.f  Tajada : de  eos»  de  co- 
mer. ||  Tranchede  melón  : tajada  de  melón. 
\\Tranche  de  jambón  : lonja  de  jamón.  [| 
Trancha  de  poisson  ; tarazón , rueda  do 
pescado.  ||  Tronche  de  pain  : rebanada  de 

fian.  Tronche  <tun  lie  re  : Jos  cortes  de  un 
ibro  , entre  cnquaderuadores.j)  'Tronche  Ja 
bois  : troza.  . , 

TR  ANCHE  , ÉE,  p.n.yadj.  Cortado  , 
partido,  trinchado.  ||  (Lias.  ) Partido  en 
banda  : dícesc  del  escudo.  ||  ( carp . ) Velisc-  / 
garlo  , hablando  de  maderas. 

TRANCHEE  , s.  f Zanja  : para  varios 
usos.  ||  ( med . ) Retortijón , dolor  de  tripas.  || 

( milic.  ) Trinchera. 

TRANCHEIILE,*./.  Cabezada  : voz  de 

enquademador.  Barreta  : entre  zapateros. 
j|  Cadenilla  de  las  camas  del  treno  del  ca- 
ldillo. ||  Gamarra  : correa  para  sujetar  el  ho- 
cico  (le  las  caballcriaj. 

♦ TRANCHEFILER , o.  a.  Cabecear  lo* 
libios  : hacerles  cierto  cordoncillo  eu  los  dos 
extremos  del  lomo. 

TRANGHELARD , s.  m.  Cuchillo  do 
cocina  de  hoja  muy  delgada  v cortante. 

♦TRA  NCHE-MONT AGÍNE,  s.  m.  Mata 
siete  : fanfarrón  , perdona,  vidas. 

TRANCHER  , v.  a.  Cortar,  partir , divi- 
dir : con  instrumento  cortante.  ||  (fig.  ) 'Cor- 
tar : resolver  de  pronto  ; y también  quitar 
dificultades  , reparos.  ¡|  Trtuicher  la  téte  : 
cortar  la  cabeza  , decapitar  : por  justicia. 

TRANCHER,  u.  n.  (fig.  ) Partir  por 
medio  , decidir.  |j  ( id. ) (contraponerse  , di- 
sonar, resaltar  uno  contra  olio  : hablando  de 
colores.  |]  ( pinl . ) Rccnnar.  ||  Tronchar  <lu 
grand  tagne W‘ : afielar  señorío , hacer  djl 
personage. 
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TRATÍCHET,  s.  m.  Tranchete  : trinche- 
te di*  zapatero. 

* TR ANCHIS,  s.  m.  ( arquit.  ) Pizar- 
ras , ó tejas  cortadas  dingonoimente  , que 
i ierren  en  las  mismas  hojas. 

TRANQHOIR  , s.  m.  Tajadero:  en  que 
se  parte  la  vianda  en  la  cocina. 

FRANGLES , s.fpl.  ( Litis.  ) Frangí»**  , 
burcirs  : fuxas  angostas  de  un  tercio  del  an- 
cho ordinario,  y de  un  mimen)  impar. 

* TRANUiKR,  y.  a.  ( rnont.  ) Rastrear 
la  res  sin  haberla  descubierto  ni  cercado. 

TRANQUULLE,  adj.  m.  y f Quieto, 
sosegado , pacífico.  ¡|  ( fig.  ) Tranquilo  , se- 
reno : hablando  del  ánimo. 

TRANQU1LLEMENT , ady.  Tranqui- 
lamente : con  quietud. 

♦TRANQUILLISANT,  ANTE,  adj.  Lo 

que  tranquiliza  y aquieta. 

TRANQUILL1SK,  EE,  p.  p.  y «¿j- 

Tranquilizado,  so**gado. 

TRANQUILLlSÉR,/'.  a.  Tranquilizar  : 
■sosegar  , aquietar. 

TRANQUILLlSER  ( SE ) , */.  r.  Tran- 
quilizarse , aquietar»*;  , sosegar*?. 

TRANQU LLL1TE  , *.  J.  Tranquilidad  : 
quietud  , sosiego. 

TRANS  , ( prep.  tomada  del  latín . } Mas 
alia  r ultra.  • 

TRANSACmON  , s.  f Transacción  : 
entre  litigantes. 

TRANSCEN DANCE  , s.f  Relevancia: 
eminencia,  superioridad. 

TRANSCEN DAKT,  ANTE  , adj.  Re- 
levante , cuntiente  : superior.  ||  Excelente  : 
eximio. 

/TRANSCENDENTAL,  -ALE,  ad¡. 

Trascendental. 

TRANSCR1PTI0N  , s.  / Trasunto  , 
traslado  : copia. 

TRANSQURE , •'.O.  Trasladar,  tra- 
suntar : copiar  un  escrito. 

TRANSCRl'r,  ATE  , p.  p.  y «5- Trasla- 
dado : copiado. 

TRANCE  , m.  f Zozobra  : ansia , angus- 
tia de  miedo. 

* TRANS  HAT  ; ( voz  latina  de  escuela.) 

Transcal  : pase  : adelante  : permiso  de  una 
cosa  que  impor  la  poco  el  concederla , 6 ne- 
gada. , , 

TRANSFERIS,  ÉE , p.  p.  y adj.  Tras- 
ladado : transferido : traspasado. 

TRANSI  ERER  , y.  a.  Traslad.tr:  de 
un  parage  , Ó de  un  tiempo  a otro.  |¡  Trans- 
ferir , traspasar  : á otro  derecho  , dominio, 

‘tRANSFIGURATÍON,  s.f.  Transfi- 
guración : dicese  tolo  de  la  de  nuestro  Se- 
fior. 

TRANSFIGURÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj . 

Transfigurado. 

TKANSFIGURER  , v.  a.  Transfigurar. 


Usase  como  reciproco  hablando  de  Jesu- 
Ghristo  en  el  monte  Thabor. 

TRANSFORMARON,  s.f.  Transfor- 
mación : mutación  en  otra  forma. 

TRANSFORMÉ,  EE,  p.p.  y adj.  Trans- 
formado. 

TRANSFORMER  .y.  a.  Transformar  : 
convertir  una  cosa  cvrolra  mudándole  la 
forma. 

TRANSFORMER  (SE),  y.  r.  Transfor- 
ma! se  : disfrazarse. 

TRANSFUGE  , s.  m.  Tránsfugo,  de- 
soí tor  : el  que  se  pasa  á otro  partido  : tor- 
nadizo. 

TRANSPUSE , EE , p.  p.  y adj.  Traus  • 

fundido,  trasegado. 

TRANSFUSER  , y.  a.  Transfundir  : pa- 
sar la  sangre  arterial  de  un  animal  á otro. 

TRANSFUSION,  s.f  Transfusión : de 

la  sangre.  *|  Trasiego. 

TRANSGRESSÉ,  ÉE  , r.  p.  r „jj. 

Transgredido  .quebrantado : violarlo. 

TRANSGRESSP1R , y.  a.  Transgredir  : 
quebrantar  , violar  : nn  precepto  , una  ley. 

TRANSCRKSSEUB , #.  m.  Tranagresor. • 
quebruntador , violador:  ei  que  quebranta 
una  lef. 

TRA NSGR ESSION  , s.  f Transgrc- 

sion  , violación  , quebrantamiento. 

TRANSI  t 1E  , p.  p.  y adj ■ Transido . 
atetillo  , pasmado  : de  frío  , y también  #U 
miedo.  [|  ( fam. ) Dícrse  : amourcux  transí ; 
amante  titnido  , tibio  galan. 

TRANSIGE!!  , y.  n.  Transigir : ajustar- 
se dos  litigamos. 

TRANSIR  , y.  a.  Pasar  .•  traspasar  : pas- 
mar : ei  frió  , el  dolor,  el  miedo. 

TRANSIR,  y.  n.  Estar  aterido , yerto  , 
helado  : de  frío  , de  miedo. 

TRANSISSEMENT  , s.  m.  Aterimien- 
to : temblor  : pasmo, 

TRANS1T,  s.  m.  Franquicia,  ó guia 
de  aduana.  V'.  Passavant. 

TRANSIT1F , IVE , adj.  Transitivo. 

TRAN5ITION  , s.  f Transición  : paso 
de  un  discurso  á olio  en  una  composición. 

TRANSITOME,  adj.  m.yf  Transi- 
torio , pas&gct  o : lo  que  dura  poco. 

TllANSLATKR,  y.  a.  ( ant.  ) Trnsla- 
dar  , volver  : por  traducir.  V.  Traduire 

TRANSLATCUR  , s.  m.  ( an/.  ) Tras- 
ladado r , interpreta  : por  traductor. 

TRANSLATION  , s.  J'.  Translación  : la 

acción  ile  mudar  una  cosa  de  un  ladoá  otro. 

TRANSMETTRE , y.  a.  Transmitir, 
i traspasar  : hacer  pasar  una  cosa  á otro. 

TRANSMIGRARON  , s.  f Transmi- 
gración. 

TRANSMISSIBLE  , adj.  m.  y f Trans- 
misible : lo  que  se  puede  transmitir. 

TRANSMÍSSIWÍ , s.f  Transmisión  , 
traspaso. 
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TRANSMU  ABLE , adj.  m.  y f Trans-  un  lugar  citado.  ||  Dexnrse  llevar  de  la  có- 

miiiahle  :1o  qup  se ; puede  transmutar.  lera,  de  la  a leería  , > del  amor. 

TRANSMUE , ÉE , p.  p.  y adj.  Trans-  TRARSPOSK , ÉE  > p*  p*  y adj.  Tras- 
mutado. puesto  : trastrocado.  • 

TRANSMUER  , u.  o.  Transmutar  : ron-  TRANSPOSER  , u.  a.  Trasponer , tras- 
vertir  , ó mudar  el  ser  de  una  cosí»  en  otra.  trocar,  invertir.  ||  ( mus.)  Transpoitar : nm- 
TRANSMUTARIL1TE,  s.f.  Tiansmu-  dar  la  clave  para  locar  , ó cantar. 

(agilidad  : propiedad  de  lo  que  es  transmu-  TUANSPOSITION  , s./*.  Transposición  , 
la  ble.  inversión  en  efórdm  de  las  palabras. 

TRANSMUTARON  , s.f.  Transmu-  TR  ANSSURSTANTI ATION  , s.  f. 
Ucion.  ( leo/.  ) Tansubstanci ación  : conversión  de 

TRANSPARENCE , s.f.  Trnnsparen-  una  substancia  en  otra, 
cía  : diafanidad.  TR ANSSUBS I ANTIÉ , ÉE  , r.  p.  y 

TRANSPARENT,  ENTE,  adj . Trans-  adj.  Trans  uhs  tan  ciado, 
párente:  diafano.  TRA NSSUBST ANTIER  , t*.  a.  ( feo/.  ) 

TRANSPARENT , s.  m.  Regla  , pauta  : Transuhstaneiar. 

3uc  se  pone  debaxo  del  papel  pora  escribir  TRANSSUDATION  f s.  f Trasudor.  ' 
erecho.  ¡|  Papel  pintado  para  iluiumacio-  TRANSSUDFRt>  v.  n.  Trasudar. 
nt’«.  TRANSVASÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Tr*sf» 

TR  ANSPERCE , ÉE , /».  p. y adj.  Tras-  gado, 

pasado.  TRANSVASER  , t>.  a.  Trasegar  : lico- 

TRANSPERCER  , v. a.  Traspasar , aíra-  res. 
vcsai  : con  arma  aguda.  Cas»  no  se  usa  en  TRANSVERSAL  , ALE,  adj.  Trans- 
francés  sino  en  sentido  figurado : U'anspaxer  versíil. 

le  cceur.  TRENSVERSALEMENT , <ulv.  Trans- 

#TRANSPIRABLE  , adj.  m.  y f.  Trans-  vcrsalmeute. 
p¡  rabie  : lo  que  puede  salir  por  la  transpi-  TRANS  VERSE , adj.  m.  yf.  ( anat.  ) 
ración.  Transverso.  Díccsc  : muse  fe  transvene  dtr 

TRANSriR ATION,  s.  f Transpira-  un  músculo  transversal , ú obliqtio. 
cion  : expulsión  insensible  de  los  humores  del  TRANTR  AN  , s.  m.  ( vax facticia  y pa- 

cuerpo  por  sus  partes  porosas.  pufar. ) Endergue  : monserga  : el  arte  y nia- 

TKAnSPIRER  , v.  n.  Transpirar:  los  nejo  secreto  que  hay  en  los  empleos  , negó 
humores.  (|  (Jig.  ) Transpirar  , traslucirse  : cios  , oficinas  , y tribunales, 

oirse  , ó esparcirse  algo  de  una  cosa  secreta.  *TRAPAN , s.  m.  Mesilla  , meseta  : dcs- 

TRANSrLA  NT  ATION  , s.  J'.  Tras-  canso  : de  escalera, 
planto  : de  las  plantas  y,  matas.  *TRAPANE,  (gyagr.  )Trápatii,  ótrápa- 

TRANSPLANTÉ,  EE  , p.  p.  y adj.  na  : ciudad  de  Sicilia. 

Trasplantado.  TRAPEZE  , s.  m.  ( qeom.)  Trapecio  : 

TRANSPLANTER  , v.  a.  Trasplantar  : figura  en  la  que  dos  lados  están  paralelos  , V 

de  una  tierra  en  otra.  (_/*#•  ) Trasplantar : dos  no. 

mudar  á las  gentes  ríe  tin  país  a otro.  TRAPEZOIDE  , s.  m.  ( geom.  ) Tro— 

TRANSPLANTER  ( SE  ) , »•.  r.  Tras-  pczoydc  : qnadrílátero  en  que  no  hay  tiiu- 

planlaisc  : pasar  de  un  paisa  otro  para  es-  gan  lado  paralelo  á otro, 

tablcccrse  en  «1.  *TRAPlSTE,  s.m.  Religioso  de  la  Trapa. 

TRANSPORT,  s.  m.  Transporte,  con-  TRAPPE,  s.  f.  Escotillón  : trampa  , t> 
duccion , acarreo.  ||  Traspaso  : cesión  juri-  tapa  cerradiza  al  nivel  riel  suelo,  ¡j  Trampa  t 

dica  de  un  derecho  a favor  de  otro.  j|  ( Jig . ) para  coger  animales.  ||  Puerta,  ventana  cor- 

Arrebatamiento , rapto  , cnagenamicnio  : di-  cederá  , que  se  se  sube  y se  basa.  jj  Trapa  r 

cese  por  el  ímpetu  de  una  pasión.  j|  Trans - orden  de  religiosos  , muy  austera. 

p<>n  au  cerveau  : delirio,  desvarío  de  en-  TR  APU  , TJE  , adj.  Rechoncho : de  cuei- 

feriuo.  . , po  doble  v baxo. 

'ITi  ANSrORTK,ÉE  ,p • p.yadj. Trans-  TRAQC/E  , s.f.  ( mont. ) Batida  , oxeo, 

portado.  ||  Absorto.  • TRAQUENARD  , s.  m.  Pasitrote  : nn- 

TRANSPQRTER  , v.  a.  Transportar,  dadur.idc  las  caballerías:  , entre  trote  y p.i- 

conducir  , llevar  de  un  parage  a otro.  [}  Tras  • so  castellano.  ||  Trampa : para  coger  lolxis  t 

pasar  , ceder  a favor  d«*  otro  un  derecho.  ||  zorras , etc. 

( /i¿0  Enagonar , arrebatar:  poner  :i  uno  TRAQUER,  v.  a.  ( mont.  ) Batir  ni  t 
fuera  de  si  el  ímpetu  de  una  pasión.  |j  Tras*  monte  cercándole  para  que  no  se  escape  U 

laclar  , pasar,  extender  : nna  palabra  íle  uu  rm.  ||  Traquer  des  voleurs  : cercar  á los  lo- 
sen t ido  á otro.  drone.s  para  cogerlo*. 

TRANSPORTER  C SE  ) , r.  ( for. ) TRAQUET , m.  Ta ratina  : citóla : «I  r 

Trausurrirse : pasar  ,ir,Ó  bailarse  el  pic¿eu  1 mui  mu  harinero.  ([  Cepo  : trampa  : para  tu- 
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ger  zorras , etc.  ||  Taravilla  : el  que  habla 
mucho.  j¡  Donner  dans  le  traquet : dar  en  el 
lazo  , dejarse  engañar. 

TRAQUET , ó GROULARD,  *.  m. 

Collalba  : pajarito.  Llamado  también  tañer. 

T RAQUEUR , s.  m.  Batidor  , oxeador  : 
el  que  sirve  en  los  ojeos  ó batidas  de  caza. 

*TRASI , s.  m.  Juncia  olorosa  : planta. 
TRA  VADE  , s.  fi.  ( naiét . ) Chubasco  : 
especie  de  torbellino  de  viento , acompañado 
de.  truenos  y agua. 

TRAVAIL , s.  m.  Trabajo:  tarca  : torio 
ejercicio , estudio , aplicación.  ||  Trabajo  : la 
obra  que  está  por  hacer,  y también  la  hecha. 
|ITt  ahajo  : dolor  ; y especialmente  dolores  de 
parto.  ||  Potro  : para  sujetar  las  caballerías. 

* TRA  V AUX,  smm.  pl.  Trabajos.  En  fran- 
cés se  aplica  á empresas,  hazañas  , hechos 
famosos , especialmente  de  los  héroes.  En 
castellano  solo  las  hazañas  de  Hercules  se  lla- 
man trabajos.  j|  Trabajos : las  obras  de  los 
sitiadores  en  el  asaque  de  una  plaza. 

TRAVAJLLE , ÉE , p.  p.y  adj.  Traba- 
jado. 

TRAVAILLER,  v.  n.  Trabajar  : ocupar- 
se en  algún  ejercicio.  |J  Trabajar  : hacer 
esfuerzos  : para  ejecutar  alguna  cosa.||Tra- 
hajar  , padecer  : resistiendo  algún  peso,  fuer- 
za, empuje.  ||  L'estomac  traíanle  : el  es- 
tómago digiere  mal.  ||  Ce  bois  travaille.  : 
esta  madera  se  alahcA.  [|  Ce  mur  trabadle : 
esta  pared  se  panden.  ||  Les  liqucurs  tra - 
vaillenl  ; los  licores  fermentan. 

TRAVAILL.ER,  v.  a.  Trabajar  , labrar. 
||  Trabajar  : formar,  componer  con  arreglo 
y esmero  obras  de  ingenio.  ||  Atormentar  , 
mortificar,  aquejar.  ||  TravaiUer  un  cheval : 
trabajarle,  amaestrarle 

TRAVAILLER  (SE),  v.  r.  Atormentar- 
se : inquietarse. 

TRAVAILLElíR,  s.  m.  Trabajador:  el 
muy  aplicado,  ó dado  al  trabajo,  sea  cor- 
poral , ó intelectual.  ||  Trabajador  , ó joma- 
ero  : en  faenas  del  campo.  ||  Trabajador  , ó 
gastador  : es  voz  de  guerra , y úsase  en  plu- 

la*TRAVAT,  TRAVÉ,  ENTRE-TRA- 

VE,  adj.  Trabado  : el  caballo  que  tiene  las 
manos  blancas. 

*TR  AVAT£S,  s.  m.  pl.  ( ndut.)  Huraca- 
nes violentos  en  la  costa  de  Guinea.  ||  Chu- 
bascos : vientos  fuertes  , con  lluvia  y lruc~ 
Dos. 

TRAVEE,  s.f.  Bovedilla  : espacio  entre 
viga  y viga  de  un  techo.  ||  Travée  de  ba- 
lustrcs  : balaustrada  : hilera  de  balaustres.  j| 
Travce  de  grille  : atravesaños , barrotes  , de 
Tina  reja. 

TRAVERS , s.  m.  El  ancho  : de  un  cuer* 
po  largo.  (|  Deux  travers  de  doigt  : el  an- 
cho de  dos  dedos,  ó dos  dedas  do  ancho.  || 
Sct^go  : la  irregularidad  de  los  lados  de  un  si- 


tio ú obra.  ||  (fig . ) Extravagancia,  capricho, 
deshará  juste  : en  la  idea,  en  el  genio.  ||  A 
travers , au  travers , ( exp.  adv.  ) De  medio 
á medio  : por  en  medio.  j|  J'nut  au  travers 
des  chous  : echar  por  esos  trigos , hablar  sin 
consideración.  j|  Én  travers , {adv.)  De  par- 
te á parte  , de  un  lado  al  otro  : por  el  ancho. 
||  De  travers : de  través , de  medio  lado , al 
sesgo.  (|  Tout Jai  re  de  travers  : no  hacer  co- 
sa á derechas.  ||  Liegarder  de  travers.  V.  He- 
earder.  j|  ( ndut.  ) Dícese  par  le  travers  : á 
la  altura  de....  enfrente  de... 

TR AVERSE  , s.  f.  Travesano  : madero 
que  atraviesa  de  un  lado  á otro.  ||  Través  : 
obra  de  defensa  que  se  hace  en  las  plazas  si- 
tiadas. Trocha,  camino  que  cruza.  ||  Cerco 
travesero  en  puertas  y ventanas.  ||  ( hlas.  ) 
Traversa.  ||  Antepecho  en  los  telares.  ||7V»- 
verses  de  scie  : codales  de  sierra.  j|  Parí,  de 
traverse  ; V.  Parí.  ||  ( fig. ) Contratiempo, 
contrariedad,  obstáculo.  ||  A la  traverse , 

( exp.  adv. ) Poniéndose  de  por  medio,  ó por 
delante,  saliendo  al  encuentro  , al  atajo  , á 
cortarle  los  pasos.  Así  se  dice  de  un  compe- 
tidor , ó envidioso.  ||  II  s’est  venu  jeter  a la 
traverse : es  decir , para  barrenarle,  ó corlar-* 
le  á su  rival  su  fortuna,  ó frustrarle  su» 
ideas. 

TRAVERSE , ÉE  , p.  p.  y adj.  Atrave- 
sado. 

TRAVERSÉE,  s.  J.  (ndut.)  Trave$ía: 
viage  de  un  puerto  á otro  opuesto,  ó de  una 
batida  á otra.  -sC' 

TRAVERSER,  v.  a.  Atravesar,  cruzar, 
pasar  de  una  partea  otra.  ||  Traspasar,  ca- 
lar , pasar  de  parte  á parte.  ||  ( Jig. ) Mover 
obstáculos  á...  poner  estorbos  a...  salirle  al 
encuentro.  ||  {picad.  ) Dícese  : ce  cheval.se 
traverse  : este  caballo  se  vierte. 

TRAVERSIER,  ERE,  adj.  Travesero. (| 
Fliite  traversiere  : flauta  travesera. !| fí arque 
traversiéire : barco  de  parage,  ó de  rez.\\rent 
travers ier : viento  de  travesía. 

TRVERSIER  , s.  m.  ( ndut. ) Travesero : 
viento  contrario  para  salir  de  un  puerto.  || 
Falucho,  barco  de  vez. 

TRAVERSLN  , s.  m.  Travesero,  almoha- 
da de  rollo  que  coge  toda  la  cabezera  dr  la 
cama.  ||  ( ndut. ) Codaste  : parle  de  la  quilla. 
¡|  Duelas  largas  para  cubas. 

TRAV ESTÍ  , IE  , p.  p.  y adj.  Disfraza- 
do. 

TRAVESTIR  , v.  a.  Disfrazar  : poner 
otro  vestido  para  engañar  , ú ocultar.  ( fig.) 
Disfrazar:  vestir,  dar  otro  color,  ó exterior 
á las  cosas.  ||  (id.)  Dícese  : travestir  un  au- 
tear:  trovar  un  autor  : iradurcirlo  á lo  bur- 
lesco. 

TRAVESTIR  (SE),  v.  r.  (fig.)  Encu- 
brir, disimudar  : el  humor,  el  genio,  el 
natural. 

TRAVESTISSEMENT,  *.  m.  Disfraz, 
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TRAYON  , s.  m.  Pezón  de  la  tela  : de  las 
hembras  que  se  ordeñan , como  Tacas , ca- 
bras , qvejas , burras. 

TREBELLUNIQUE,  adj.  (for. ) Tre- 

bcliánica  : la  parte  que  le  pertenece  al  he- 
redero ljdeieomisario. 

♦TREBIZONDE  , (geogr.)  Trebizonda  , 
óTrapizonda  : ciudad  de  Natnlia. 

TREBUCHANT,  ANTE , adj.  Trabu- 
cante : lo  que  excede  de  su  justo  peso.  Apli- 
case á las  monedas  de  oro  ú plata  regur lar- 
mente.  ||  Toutes  ces  pistóles  so/it  trébu- 
chantes  : todos  estos  doblones  son  corridos. 

TREBUCHEMENT,  s.  m.  (ant.)  Tras- 
pié , caída , tropezón. 

TRÉBUCHER,  p.  n.  Tropezar  , dar  un 
trspie.  ||Caer  tropezando,  hocicar.  ||  Caer: 
¡abalanza,  ó correrse  el  peso.  ¡|  Trébucher 
une  balance  : correrse  el  peso. 

TRÉBLCHET  , s.  m.  Pesillo : para  mo- 
neda, y otras  cosas  de  poco  peso.  ||  Arma- 
dijo : para  coger  páxaros.¡|(^i¿\ ) Garlito  ; 
red  , lazo  , asechanza. 

♦TRECE,  Y TRECER.  V.  Tresse  , y 

Tres  ser. 

TRECHEÜR,  ó TRESCHEUR , s.  m. 

( blas.  ) Trecbór , ó contra-lile  te  : orla  de*la 
mitad  del  ancho. 

TRÍCELE,  s.  m.  Trébol  : planta.  ||  Bas- 
tos: uno  de  los  quatro  palos  de  la  baraja. 
Ornato  de  arquitectura.  ||  Hornillo  de  mina 
con  tres  cáu,turo$. 

TRKFLE  , EE,  adj.  (Lias.)  Trebolada: 
dicese  de  las  cruces,  cuyos  quatro  cabos  re- 
matan en  tres  hojas,  como  la  de  Calalrava  , 
y la  de  Alcántara. 

TREFONCIER , s.  m.  (for.  ) El  señor 
ttrccto  de  un  bosque  , ó monte  , que  posee 
Ja  tierra  y el  derecho  de  la  corta. 

TRÉrONDS  , s.  m.  (for.  ) Propiedad  , 
dominio  de  una  heredad.  ||  Sauoir  les  fonds 
et  t rejo ¡uls  d une  affaire  : saber  los  entresijos 
de  una  cosa  , saberla  niuypor  menor. 

TREÍLLAGE,  s.  m.  Enrejado:  encaña- 
do : enverjado  : en  los  jardines. 

TRKLLLE,  s f Parral,  ó emparrado.  || 
Reja  de  locutorio  de  monjas.]  (Red.  V.  Grille. 
(Jarji.  ) D ícese  : j us  de  la  tre  Ule  : zumo  de 
parras , ó de  cepas  : por  ci  vino. 

TREIIX1S,  s.  m.  Enrejado  ; y también 
celosía.  ||  Bocací  : lienzo  claro  enmontado.  ¡| 
Arpillera  : lienzo  claro  y basto.  ||  TrciUis  de 
Jil  d'archal , de  Liiton , etc.  : red,  rejilla, 
enrejarlo  de  alumbre  , de  hilo  de  hierro,  etc. 

TRÉILLISSE , EE  yp-p-y  adj.  Enreja- 
do : cubierto  con  una  red  de  alambre. 

TRÉIELISSER,  p.  a.  Enrejar  : poner 
enrejado,  ó celosía,  en  una  ventana  , clara- 
boya , etc. 

♦TRETA A 1N , s.  m.Terdennrío  : monería 
antigua  de  Francia.  ||  Trece  gavillas  de  trigo, 
que  era  en  lo  que  se  pagaba  el  diezmo. 


TREIZE,  s.  num.  Trece.  Quando  es  ad- 
jetivo , vale  decimotercio. 

TREíZIEME,  adj.  num.  ord.  Decimoter- 
cio , ó treceno. 

♦ TREIZIÉIMEMENT , a<U>.  XIII»,  ó 

l3  ° : lo  mismo  que  en  treceno  lugar. 

TREMA  , adj.  m.  y f.  y s.  m.  Trema  : 
en  la  ortografía  son  los  dos  pumos  sobre  la 
ü , la  é , y la  i. 

♦TREMBLAIE,  s.f  Pobeda : arboleda  de 
pobos , ó álamos  blancos. 

TREMBLANT,  s.  m.  Tembleque  : ador- 
no rlc  oro  , ó pedrería,  para  el  tocado  de  los 
m ugeres. 

TREMBLANT,  ANTE,  «^.Temblante: 

ternilloso , trémulo. 

TREMBLE , s.  m.  Pobo  , álamo  blanco  : 
de  hoja  menuda. 

I RRMBLEMENT , s.  m.  Temblor  : sea 
1 miedo,  de  frió  , etc.  ||  Trinado  : en  el 
que  canta,  ó toca,  ¡j  Tremor  : temblor  de  res- 
peto. ||  Tremblemenl  de  ierre : terremoto , ó 
temblor  de  tierra. 

I REMBLER,  p.  n.  Temblar  : temble- 
tear. ||  Tiritar.  ||  Estremecerse,  Temer. 
|J  Trembler  le  grelot : dentellar , temblar  de 
írio.  ||  Tiembler  defroid : temblar  de  frió  , 
tiritar.  ||  Trembler  de  la  fiebre  : tener  el  frío 
de  la  calen  tura.  1 1 Trembler  de  J'oiblesse : tem- 
blar , ó tambalearse  de  debilidad.  ||  Taire 
trembler  : espantar  : asustar  : dar  miedo.  || 
Trinar,  hacer  trinos  : con  la  voz , ó con  un 
instrumento. 

TREMBLEUR,  EUSE,  subst.  Temblón, 
tembloso  : por  vicio,  ú enfermedad. \\(Jig.  ) 
Temblón  , medroso. 

♦ TREMBLEURS , 1.  m.  pl.  Quáqncros : 
secta  de  Inglaterra. 

♦TREMBLIN,*.  m.  Trampolín:  tabla  en 
cuesta  sobre  la  qual  corren  los  volatineros  pa- 
ra dar  el  salto  mortal. 

♦TREMBLOT,  s.  m.  Temblón  : cierta 
ave. 

TREMBLOT ANT,  ANTE,  adj.  (fam) 

Tiritador,  que  tirita  : de  frió. 

TREMBLOTER  , p.  n.  (fam.)  Tiritar : 
tcmblar.de  frió : temblequear. 

♦TREMEAU  , s.  m.  (fort. ) Mcrlon. 

TRE  MIE , s.  f Tolva  : del  molino.  || 
Cierta  medida  para  la  sal. 

♦ TREMION , s.  m.  Armadura  de  la  tol- 
* va. 

♦ TRÉMOIS,  j.  m.  Tremes,  ó Cremesi- 
no : díccse  del  trigo  , centeno,  y cebada  qne 
se  sien^bra  por  Marzo. 

TREMOUSSEMENT,  s.  m.  Batido,  oer- 

nidillo.  aleteo  : de  los  páxaros. 

TREMOUSSER , SE  TRÉMOLJSSER, 

p.  n . r 1*.  Zarandearse,  menearse  con  viveza. 

TREMOUSSOIR  , $.  m.  Bamba,  tamba: 
sillón  para  mecerse,  6 columpiarse. 

* TREMPE,  s.  f Temple  : que  se  da  á 


jitized  by  Google 


TRE  ( 922  ) TRE 


hierro , y acero.  ||  (/?". ) Temple  : tempera- 
mento : calidad  de  la  índole  , humor,  ó ge- 
nio. ||  Golpe  de  agua  : aguacero. 

TREMPÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Mojado.  I| 
( fifi-  y fam. ) T)  ícese  : trempe  comme  une 
Soupe  : mojado  , calado  como  una  sopa. 

TREMPER  , v . a.  Mojar  : empapar  en 
nlgun  líquido.  j|  Templar : el  hierro , el  ace- 
ro. ||  Tremper  la  soupo  : mojar,  ó calar  la 
«opa , echarle  el  caldo.  ||  Tremper  son  vin: 
reliar  agua  al  vino , aguarle  , beber  vino 
'aguado. 

'IHFMPFR  , v.  n.  Estar  en  agua  , ó em- 
papándose. ||  ( fifi. ) Pícese  : tremper  dans 
vin  crime  , efe. : ser  cómplice,  tener  parte  , 
en  un  crimen.  Corresponde  en  castellano  fa- 
miliar á mojar,  ó pringar,  en  alguna  fecho- 
ría. 

TREMPLTN , s.  m.  Trampolín  : tabla  al- 
go elevada  por  un  lado  por  la  qual  suben  los 
volteadores  , ó volatines  , para  voltear. 

*TREMPOIRE,  i.  f La  primera  lina 
para  h preparación  del  añil. 

*TREMPIJ RE  , s.  Aliviadero : máqui- 
na para  apretar  , ó aflorar  la  piedra  del  mo- 
lino. 

♦TRENASSE,  s.  f Ccmlinodia  : plan- 
ta. 

TRENTAIN  , s.  m.  Treinta  á treinta  ,en 
«1  juego  de  pelota. 

TRENTAlNE , s.  f.  Treintena,  el  con- 
junto de  treinta. 

♦TRENT  AN EL,  s.  m.  Torvisco  tin torio  : 
planta  del  I/cnguadoc. 

♦ TRENTE  , {gcofir.  ) Trento  : ciudad 
de  Italia. 

TRENTE , adj.  num.  m.  yf  Treinta. 

TRENTE , s.  m.  Treinta  : el  treinta  del 
mes.  ||  la  mi^ul  de  los  puntos  del  juego  de 
pelota  , que  equivale  á medio  juego.  ||  Tren- 
te rt  qunrantc  : la  treinta  y tina  : juego. 

TRENTIÉME , adj.  num.  ord.  Trigési- 
mo. 

♦TREON,  s.  m.  {ndut. ) Treo  : vela 
quadra  que  se  arma  en  el  trinquete  en  un 
temporal.  Se  entiende  en  las  nares  do  vela 
latina. 

TREPAN  , s . m.  Trépano  : instrumento 
de  cirugía  : también  se  dice  de  la  acción  do 
trepanar  , y d,c  la,  operación  hecha. 

TREPANÉ  , ÉL  , p.  p.  y adj.  Trepana- 
do : legrado 

TREPANER  , v.  a.  ( ciritg .)  Trepanar  , 
ó hacer  la  Operación  del  trépano. 

TREPAS  t s.  m.  Muerte : hablando  de 
personas  , y en  estilo  poético  , ú oratorio.  ¡| 
J)  orine  r fe  trepas  : doblar  : locar  á muerto,  ¡j 
AUcv  de  la  vic  au  trepas  : pasar  ilc  esta  vi- 
da á la  otra  , morir. 

TRÉPASSE , .ÉE  ,p.  p.  y «<*?•  Muerto , 
finado,  difunto.  Usase  treqúen  Cemente  como 
substitutivo  masculino. 


TRKPASSEMENT . r.  m.  {ant.)  Tren- 
sito : por  muerte.  V.  Trepas. 

T REPASSER  , v.  n.  Morir  : fallecer. 

TREPIDATION  , s.f  (astron.)  Trepi- 
dación. 

TRÉPIEf)  , s.  m.  Trébedes  : trasto  do 
cocina.,  I|  Trípofle  : de  lo*  antiguos. 

TREPIGNEMENT,  s.  m.‘  Pataleo  . pa- 
teamiento. 

IHEPIGNER , *>.  n.  Patalear  : dar  pata- 
das en  el  suelo. 

♦TRÉPOINT,  *.  m.  ó TREPOINTE,  /. 

f.  Vira  del  zapato  . tira  de  badana  sobre  la 
que  se  cose  la  suela. 

TRES  , (parí.  que  denota  el  superlativa 
absoluto  : y solo  se  añade,  á los  adverbios 
y adjetivos.)  Muy.  ||  ll  est  tres-éloqnent  : 
es  cloqiientisimo  , ó muy  eloqúeine.  J|  Tris- 
jnfiment  : lindísimamentc  , ó muy  linda- 
mente., 

TRE-SEPT  , s.  m . Tres-sietes  : juego 
ilc  navpps 

♦TRKSEAU,  s.  m.  Adarme  de  onza.  || 
Gavilla  de  tres  manadas. 

T11ES0R,  s.  m.  Tesoro  : tiene  las  mis- 
mas acepciones  que  en  español  cu  el  sen- 
tido recto  y en  el  figurado.  Tesauro  : título 
«le  algunas  obras,  ó colecciones  de  antigüe- 
dades , ó «le  voces  de  alguna  lengua.  ¡|  Tré- 
sormjral : el  real  erario  , la  tesorería  real.  || 
7'rrsnr  piiblic  : el  erario  público  , ó el  cau- 
dal público. 

TRÉSORERIE , s.  f Tesorería  : dícesc 
en  francés  de  la  casa  y oficina  del  tesoro.  | 
Tesorería  , la  dignidad  lie  tesorero  en  algu- 
nas catedrales. 

TRÉSOR1ER  , s.  m.  Tesorero  : el 
tiene  á su  cargo  este  oficio.  ||  Tesorero  : 9 
camín igo  que  tiene  este  título  de  dignidad. 

TRESSAILLEMENT,  s.  m.  Estremeci- 
miento  : temblor,  agitación  repentina. 

TRESSA1LLI  , lE,  p.  p.  y adj.  Dícc- 
sc  : nerf  trrssailfi : nervio  que  por  algún  es- 
fuerzo se  ha  salido  de  su  lugar. 

TRESSAILLIR  , v.  n.  Estremecerse : 
connioverse  súbitamente  por  alguna  pasión. 

TRESSE  , s.  f.  Trenza.  ||  Ristra  : ríe  ajos 
de  cebollas  , etc.  ||  Tresse  de  jone  : pleyta.  j 
Tresse  tle  rkeveux  : trenza  «le  peí»». 

TRESSE  , ÉE , p.  p.  yadj.  Trenzado. 

T RESSER  , v.  a.  Trenzar.  ||  Texer  : cu 
el  oficio  «le  peluquero. 

TRESSEUR , EUSE , subst.  El  que  tren- 
za los  cabellos.  ||  Peluquero  que  Urge  el  pelo 
para  las  pelucas. 

* TRESTOiRE , s.f  Tenazas  de  palo 
que  usan  los  cesteros. 

♦ TRESSOIR , s.  m.  Telar  de  peluquero» 

TRETEAU  , s.  m . Asnilla  : caballete  r 

tisera  , los  pies  , ó banquillos  sobre  que  se 
arma  una  mesa , iro  tablado  , etc.  Tómase 
por  el  mismo  labiado  , hablando  do  suliiiu- 
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banquis.  \\  II  a monte  sur  /es  tre’teaux  : ha 
salido  al  tablado  , esto  es  , ha  sido  titerero  , 
ó saltimbanquis.  ||  (prov.)  Ditese  : il  dtt  de 
merveilies  qiutnd  il  est  entre  deux  trétaux : 
halda  que  es  un  portento  quando  esta  alum- 
brado , esto  es  , achispado. 

♦TRÉTOIRE,  s.  m.  pl.  Tisera  de  aserra- 
dor. 

* TRÉTOIRE  , s.f  V.  Trestoire. 

TREUIL , s.  m.  Cabria  , trucha  : para 

subir  peso. 

TRÉVE  , s.f.  Tregua  : suspensión  de 
guerra  por  tiempo  determinado.  j|  ifig»)  Tre- 
guas , descanso  , interrupción  de  algún  tra- 
bajo. ||  Treve  marchamlc  : permiso  para 
comerciar  dos  naciones  en  guerra.  ||  ( cxp. 
adi'.)  Díccsc  : treve  de  compítateos  , de  ce- 
remonia : fuera  cumplimientos  , ó ceremo- 
nias a un  ludo. 

* TREVES,  (gcogr.  ) Trc  veris  : ciudad 
y electorado  de  Alemania. 

TREMER  , s.  m.  ( ndut.  ant  )Gabriero : 
lo  mismo  que  hoy  maestro  <Iq  velas. 

* TRÉZALE,  ÉE  , adj.  Resquebrajado, 
resquebrado  : dicesc  de  las  pinturas  , y de 
la  porcelana. 

TRI  , s.  m.  Tresillo  : juego  de  naypes. 

TRIACLEUR  , s.  m.  Curandero  , char- 
latán : saltimbanqui. 

TRIAGE  , s.  m.  Escogimiento  : aparta- 
do : de  lo  mejor  que  hay  cu  mi  niouton.  (| 
Lo  escocido , lo  florido.  ¡|  Quartel  : sepa- 
ración de  un  monte  para  la  corta. 

TRI  AIRES , s.  m.  pl.  Trinrios  : solda- 
dos de  infantería  de  los  antiguos  Roma- 
nos. 

TRIANGLE , s.  m.  Triángulo.  ||  Trián- 
gulo , constelación  austral.  |i  Tcnebrario  : 
para  las  tinieblas  de  semana  santa. 

TRIANGULA  IRE  f adj.  m.pf.  Trian- 
gular. 

TRI  CADE  , s.  j.  Muger  que  abusa  de 
otra. 

*TRIBOMÉTRE,  s.  m.  ( fit. ) Trihómc- 

tro  : máquina  para  medir  la  fuerza  del  10- 
zamiento. 

TRl  CORO  , s.  m.  V.  Stribord. 

* TRI  BORDAIS , s.  m.  {náut.)  Equi- 
page  de  estribor. 

♦TRI BOU LET,  s.  m.  Lastra  : bolo  gnir- 
so  do  madera  para  redondear  Jas  piezas  de 
plata. 

* TRIBRACQUE  , s.  m.  Tribáquio  : pie 
de  la  poesía  latina  , que  consta  de  tres  aja- 
bas breves. 

TRIBU  , s.f  Tribu  : una  de  las  partes 
en  que  se  dividía  el  pueblo  cutre  los  ajili- 

gllOS. 

TRIBULATION , s.j.  ( mist .)  Tribula- 
ción , adicción.* 

TRIBU  LE,  s.  i/t.  Tríbulo  rabrojo  ; plan- 
ta. 


* TRIBU  LLE , s.f*  Torrezno  ó magra 
de  cerdo  , frita  en  manteca. 

TR1BUN  , i.  m.  Tribuno  : magistrado 
civil  , v también  xefe  militar  entre  los  Ro- 
manos. ¡I  En  la  constitución  de  Francia  del 
año  8 , eran  cien  magistrados  «jue  examina- 
ban las  leyes  propuestas  por  el  gobierno  , y 
daban  cuenta  al  senado  de  los  actos  inconsti- 
tucionales. 

TRIBUNAL  , s.  m.  Tribunal  : asiento 
del  iuez.  ||  Juzgado. 

I RIBUNAT  , s.  m.  Tribunado  : la  dig- 
nidad , y Ja  duración  del  oficio  de  tribuno 
civil 

TRIBUNE , ».  f.  Tribuna  : para  orar  en 
un  senado.  ||  Tribuna  : en  las  iglesias.  ||  Lo 
tribune  sacrée  : la  cátedra  sagrada  , el  pul-’ 
pito. 

TRIBUNITIEN , ENNE , adj.  Tribuni-* 

ció  : respectivo  á la  dignidad  de  tribuno 
civil. 

TRIBUT  , s.  m.  Tributo , parias  : lo  que 
paga  un  estado  á otro  por  rcconocimienm 
de  señorío.  ||  Tributo  , pecho  : en  los  vasa- 
llos. ||  {Jlg. ) Tributo  , deuda.  |{  Paper  le 
tribuí  a la  tinture  : pagar  la  deuda’ á la  na- 
turaleza , ó morir.  ||  Paper  le  tribuí  a la 
mer  : marearse  la  primera  vez  que  uno  se 
embarca.  » 

TRIRUTAIRE  , adj. , m.yj. Tributario  : 
el  que  paga  el  tributo.  Usase  también  cómo 
substantivo, 

TRICHE  , ÉE  , p.  p.  y ndj.  ( fam . ) En- 
gañado , burlado  , trampeado  : en  el  jnego. 

TRICHER  , v.  a.  {fam. ) Entrampar  , 
hacer  fullerías  : en  el  juego. 

TRICHER1E  , s.f.  { Jam . ) Trafulla,  tri- 
quiñuela , fullería  : en  ei  juego , ó cu  algún 
contrato. 

TRICHEUR  , EUSE  , subst. ) Fullero  , 

6 tramposo. 

*TRIGIH  ASE,  t.  m.  {cirug.)  Triquiási*  : 
enfermedad  de  los  párpados.  ||  Mal  de  ríño- 
nes. ||  Pelo  : en  los  pechos  de  la  muge- 
res. 

TRICOISES  , s.f  pl.  Tenazas  de  her- 
rador. 

TRICOLOR  , s .*  m.  Amaranto  de  tres 
colores. 

TRICOLORE  , adj.  m.  p f Tricolor  ? 
de  tres  colores  : dicesc  de  flores  , pieles  , y 
mariposas. 

* TRICON  , s.  m.  Parejas  en  el  juego  : 
tres  cartas  iguales. 

TRICOT , s.  m.  {fam, ) Garrote , estaca  : 
palo  para  sacudir*  |J  Danner  du  tricot  : dan- 
unos  garrotazos  , o estacazos.  j|  Toda  obiu 
de  punto  de  media. 

TR1COTAGE , s.  m.  Punto  de  aguja  i 
obra  «1c  punto  de  aguja:  labor  de  calceta*  , 
medias , ó gorros , ete.  ||  Randaje  : punto  de 
randa , de  cneaxc. 
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TRICOTE,  p p-r  Hecho  á panto 
de  aguja  , ó de  malla  , ó de  randa. 

TníCOTER  , v.  a Hacer  media , calceta, 
red , fuxa:  trabajar  á punto  de  aguja.  ¡|  Ha- 
cer randas  , cncaxes  : con  bolillos. 
TRICOTETS  , s.  m.pl.  Especie  de  bavlc. 
TRICOTEUR,  EL) SE , suba.  El  que 

Race  calcetas , gorros  , redecillas , faxas  , ran- 
das , y otra»  obra»  á punto  de  aguja  , ó con 
bolillos. 

TRICTRAC  , t.  m.  Giaquete.  Dicese  del 
juegd  , y del  tablero  en  que  se  juega. 

TRlUE  , adj.  m.  y J’.  ( picad .)  Trido  , 
menudo  y vito  : dicese  del  paso  del  caballo 
TR1DENT  , s.  m.  Am  on  : asta  de  tres 
puntas  para  pescar.  ||  Tridente  : dicese  del 
cetro  con  que  se  pinta  á Ncptuno. 

♦TRIE,  s.  m.  Bacalao  terciado  , de  la  ter- 
cera cspecig , 6 suerte. 

TRIE , EE  , p.  p.  y adj.  Entresacado. 
TRIENNAL , ALE  , adj.  Trienal  : que 
dura  tres  años  , ó s$  muda  cada  tercer  año. 

TR1ENNALITÉ , s.  f.  Trienio  : la  dura- 
ción ó exercicio  de  ciertos  empleos  por 
tres  años. 

TR1ENNAT , s.  m.  Trienio  : el  espacio 
de  tiempo  que  componen  tres  unos  segui- 
dos en  un  empico. 

TRíER  , v.  a.  Entresacar  , apartar  , es- 
coger. ||  ( proa. ) Dicese  : trier  sur  le  vola. 

V.  Va fet. 

TR1ÉRARQUE , $■  m.  Tricrarca  : nom- 
bre de  nnos  magistrados  de  Aleñas  , que 
cuidaban  de  ln  marina  $ y también  el  ciu- 
dadano que  podía  equipar  una  galera. 

TRlGAUli  , AL'DE , adj.  Trapacero  , 
embelecador. 

TR1QAUDER , y.  n.  ( Jam .)  Embelecar  , 
trapacear , embrollar,  enredar. 

TRIGAUDERIE,  s.f  ( fam . ) Trapa- 
cería , embrollo  , embeleco  , enredo. 

TRIGLYPHE , s.  m.  Triglifo  : cierto 
•mato  de  la  arquitectura. 

* TRIGONE , ,s.  m.  ( astral. ) Trígono. 
TRIGONOMETRIE  , s.  /.  Trigonome- 
tría : parle  de  la  geometría  que  enseña  á Re- 
solver los  triángulos. 

TRICON  O AIÉTRIQUE  , adj.  m.  y f 
Trigonométrico.  , 

TRIGONOMETRIQUEMENT , adv. 
Kn  trigonometría , en  reglas  de  trigonome- 

TRILATÉRAL , ALE  , adj.  Trilátero  : 

el  cuerpo  de  tres  lados. 

TRILLION,  s.  m.  ( arilmét . ) Trillon  : 
un  millón  rlc  cuento  de  cuentos. 

*TR1MER  , a.  n.  ( vulg. ) 'Zancajear,  pa- 
tear : andar  mucho. 

TRIMESTRE , s.  m.  Trimestre  : el  es- 
pacio de  tres  meses. 

* TR1METRE  , adj.  Ti  ¡metió  : verso 
3 ambo  de  seis  pies. 


*TRIMOUILLE,  (gcogr.)  TramulJa  : vi* 
Ha  de  Francia. 

TRIN  , IINE,  adj.  {astral.)  Trino. 

TRINOLE  , s.  f.  Varilla  : de  cortina.  [| 
Regla  larga  de  madera  de  que  usan  los  car- 
pinteros para  tirar  rayas.  ||  ( c/ujiuid. ) Re- 
glas : sean  para  cortar  , ó dorar. 

TRINGLER , v.  a.  y n.  ( carp.)  Trazar : 
una  linca  recta  con  una  cuerda  untada  d« 
almagre.  

*T  RINGLETEE  , s.f  Tringle  : instru- 
mento de  hueso  que  usan  los  vidrieros  para 
abrir  los  plomos  de  las  vidrieras.  j|  Remien- 
do : pieza  de  vidrio  echada  en  algún  pa- 
nel. 

•TRINITAIRE,  s.  m.  Trinitario  : el  reli- 
gioso de  la  trinidad. 

f TRINITAIRE  , s.  f.  Hepática  noble  : 
planta. 

TRENTTÉ,  s.f  Trinidad  : misterio  ine- 
fable. 

TRINÓME , s.  m.  (dlgeb.)  Trinomio: 
cantidad  compuesta  de  tres  términos. 

*TR1NQUART,  s.  m.  Embarcación  pe- 
queña para  la  pesca  del  arenque. 

* TfUNQUENIN  rs.  m.  ( ndut. ) Postiza : 
obra  muerta  ó exterior  en  las  bandas  de  la 
galera. 

TRINQUER , v.  n.  [Jam. ) Trincar : echar 
trinquis:  beber  buenos  tragos. 

TRINQUE!’ , s.  m.  ( ndut. ) Trinquete  : 
en  los  barcos  de  vda  latina  es  el  palo  de 
proa. 

♦ TRINQUETINji.  m.  (ndut.)V cía  pe- 
queña de  trinquete. 

TIUNQLIErrE,  s.f.  (ndut.)  Foque  de 
trinquete , ó de  proa  : en  los  barcos  cíe  vela 
latina. 

TRIO,  s.  m.  Trio,  terceto:  composición 
música  á tres  voces.  ¡|  y fam'  )Trinca  : 
junta  de  tres  su  ge  ios  de  un  mismo  modo  do 
pensar , ú obrar. 

TRIOLET,  s.  m.  Genero  de  poesía  anti- 
güen Francia  , de  ocho  versos.  ||  Trébol  de 
prados : verba. 

TRIdMPHAL , ALE,  adj.  Triunfal : lo 

perteneciente  al  triunfo. 

TRIOMPHALFMENT,  adv.  Triunfan- 
teniente  , en  triunfo. 

TRIOMPHANT,  ANTE , adj. Triunfan- 
te:  victorioso.  j|  Triunfante,  glorioso,  cnsal- 

TRIOMPHATEUR , s.  m.  Triunfador: 
el  general  romano  que  gozaba  de  los  honores 
del  triunfo. 

TRIOMPHE,  s.  m.  Triunfo  : solemne 
acto  entre  los  Romanos.  ||  Triunfo  : victoria 
en  la  guerra,  v en  qualquicr  otro  contraste. 

TRIÜMPtíE  , s.  J.  Triunfo  : friego  tle 
navpes,  llamado  el  burro.  {(  Triunfo  : la  car- 
ta del  palo  qm*  se  vuelve. 

TRTOMPHER , v.n.  Triunfar  : entrar  et» 
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triunfo.  ||  Triunfar  : vencer  en  la  guerra , ó 
eu  qtialquier  disputa. 

TRIPA1LLE,  s.J.  Mondongo,  bandullo: 
de  las  rcsfs. 

TRIPA  RTITE , adi.  Tripartido:  dividi- 
da en  tres  parte».  ||  Uistoire  triyartite  : his- 
toria tripartita,  que  c»  la  abreviada  de 
Ensebio,  la  de  Sócrates , y la  de  Sozómc- 
no. 

TRIPE,  s.  f.  Tripas : de  una  res.  ||  Callo», 
ó revoltillo»  : quando  son  tripas  guisadas. 

TRIPE  DÉ  VELOLRS,  s . m.  Tri 

tela  que  imita  al  terciopelo. 

TRIPE-MADAME,  s.  /'.  Yerra  puntera, 
planta. 

TRIPERIE,  s.  f Tripería  , calle,  ó bar- 
rio de  triperas , donde  »e  venden  tripas  y ca- 
llos. 

♦TRIPETALE,  rulj.  m.  y f {botón.)  Tri- 
pétala : flor  con  tres  hoja»,  6 petalos. 

TRIPETTE , s.f  Jripita  : tri  pilla  : tripa 
pequeña.  ||  ll  ne  vaut  pus  tripette  : no  vale 
un  pito,  un  bledo. 

ri  fUPUTONGUE » •-  f Triptongo  : la 

unión  de  tres  vocales  en  una  silaba. 

TRIPIER,  adj.  Tripera  : el  ave  iw  alta- 
nería, arisca,  v que  uose  puede  enseñar. 

TRIPIERÉ,  s.  f Tripera  : tri  pical  lera  , 
mondonguera.  ¡¡  ( fam . ) Dícesc  '.groase  tri - 
píete  (morcona)  déla  muger  muy  gorda 
Y p.mzona.  ¡|  Couteau  de  tr i píete  : cuchillo 
xiicio : y figuradamente  , hombre  de  dos  ca- 
ras , que  habla  mal  y bien  de  lodo» , según 
la  ocasión. 

'TRIPLE  , adj.  m.y  f Triple : compuesto 
de  tres  , ó simplemente  de  tres. 

TRIPLE,  s.  m.  Triplo  : triplicado  : tres 
tamo,  tics.vccps  mas. 

TRIPLE  , ÉE , p.  p.  y ndj.  Triplicado.  ¡| 
( mat.)  Dícesc : raisnn  triplée,  razón  tríplice, 
la  que  hay  entre  do»  cubos. 

TRIPLEMENT , adv.  Triplicadamente: 
de  tres  modos. 

TRIPLEMÉNT  , v.  m.  {Heal  hacienda.) 
Trini0  , el  aumento  de  tres  parte». 

TR1PLER  , y.  <i.  Triplicar  : multiplicar 
por  tres. 

TRÍPLER,  v.  n.  ( niat . ) Hacerse  trí- 
plice. 

TRIPLIC1TK , s.f  Triplicidad 
TRIPLIQUER,  i/,  n.  Triplicar 

mentarse  tres  tantos  mas. 

^TRIPLIQUES,  s.  m.  pl.  ( for .)  Tercera 
petición  , respondiendo  a la  segunda  di  ’ 
contrario. 

TRIPOLI , s.  m.  Trípol : genero  de  ere- 
rla  para  limpiar,  y dar  lustre  a los  metales, 
cristales , cs|K*jos,  etc. 

TRIPOLI,  1E,  p.  p.  y adj.  Límpi 
pulimentado,  lustrado  con  trípol. 

| *TRIROLlR,  v.  a.  Lustrar  y limpiar  con 
trípol. 
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TR1POT , s.  m.  Trinquete  : juego  de 
pelota  , ó de  raqueta  : esto  es  , la  casa , c» 
sitio,  jj  Garito  : casa  pública  de  juego.  j| 
di nltre  de  tripot : garitero. 

TRIPOTAGE , s.  m.  {fam.)  Baturrillo, 
revoltillo  : mezcolanza  de  cosas  diversas, 
inconexas  , ó contrarias.  Dícesc  en  el  sen- 
tido recto  , v en  el  figurado. 

TRIPUTER,  v.  a. y n.  { fam. ) Barajar, 
trastear,  revolver,  confundir. 

*TRIPS  , s.  iWi  Insecto  pequeño,  que  se 
cria  entre  las  flores  y cortezas  de  los  árboles 
viejos. 

'TRIQUE  , s.f  Garrote , estaca  , palo 
grueso. 

TRIQUE-BALLE , s.  f Afnsto , ó car- 
ro , para  llevar  cánones  de  artillería. 

♦ TRIQU  E-M  A DAME,  s.  f.  Siempreviva 
menor-,  uvas  de  galo : planta. 

*TRIQUER  , v.  a.  Entresacar  de  la  lefia 
híspalos  mas  gruesos  pat  a estacas. 

TRIQjUET,  s.  m.  Pala  de  raqneta.  ||  An- 
damio para  retejar. 

TRIREGNE , s.  m.  La  tiara  del  Snmo 
Pontífice. 

TftlREME  , s.f  Trircme,  la  galera  de 
los  antiguos  de  tres  órdenes  de  remos. 

*TR!SAGIUlM  , s.  m.  Trisagio  : himno  , 
en  que  la  voz  santo  se  repite  tres  veces. 

TRISAÍEUL,  t.  m.  Tercer  abnclo,ó  ta- 
tarabuelo en  estilo  común. 

TRISAIKULE , s.  f.  Tercera  abuela,  ó 
tatarabuela  en  estilo  común. 

♦TR1SANNUEL,  ELLE,  adj.  Lo  misino 
que  Triennal. 

TRISEC  TIOJM , s.  f ( geom . ) Trisec- 
ción : división  en  tres  partes. 

TRÍSMÉG1STE  , s.  m.  ( imp. ) Pe t ¡ca- 
non gordo  : un  grado  de  letra. 

TRISSYLLABE,  adj.  m.yf  y s.  m. 

Trisílabo  : de  tres  silabas. 

'TRISTE , adj  m.  y f Triste.  Tiene  como 
en  español  lodos  lo»  sentidos  de  melancólico, 
funesto , penoso , misero. 

TRISTE  \TENT,  adv.  Tristemente  : des- 
consoladamente. 

TRISTESSE , s.f  Tristeza. 
*TRiTHEISME , s.  m.  Tri: cismo  : here- 
gía  que  admite  tres  dioses  diferentes  en  las 
tres  personas  de  la  Santísima  Trinidad. 

* TRIT1I LISTE,  ó TRITHEITE  , *.  m. 

Tri  teísta : he  rege. 

♦TRlTICn  E y s.f.  { his.  nat.)  Triticítcs : 

piedra  que  figura  la  espiga  de  trigo. 

TRITON,  s.  m.  Tritón  : dios  marino  , 
mitad  de  hombre , y mitad  de  pez. 

TRITURARLE , adj.  m.y  j.  Tritnrable  i 

lo  que  se  pnede  quebrantar  y moler. 

TRITURATION , s.f  Trituración  : el 
acto  de  moler,  ó quebrantar  una  cosa. 

TRITURER , v.  a.  Triturar  : moler  una 
cosa  , y reducirla  á polvo. 
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TRIUMVIK , s.  m.  Triunviro  : en  la 
república  romana. 

FRí  UM  VIH  AL , ALE,  adj.  Triunviral : 
MTiencdenle  al  poder  y dignidad  de  los 
tíinnviros. 

TRIUMVIRAT,  i.  m.  Triunvirato  : el 
gobierno  de  lo»  triunviro»  , y el  tiempo  de  su 
duración. 

* TRIVELXKADE,  j .f  ( fam .)  Mueca : 

gesto  ridículo. 

TRIVIAIRE,<w#.  Trivio  : la  encrucijada 
d • tres  caminos. 

TRIVIAL,  ALE,  tul).  Trivial , vulgar, 
común. 

TRIVIALEMEj\T,  ado.  Trivirimente. 

TRIVI  ALITÉ,  s.f  Ti  i vial  idad. 

* TRO  ADE  , ( grogr. ) Tróada  : antigua 
comarca  del  Asia  menor. 

TRUC,  s . m.  Trueque  : cambio  «le  gene- 
ros  , y mercancías.  | j 1 roe  pour  t roe  : pelo  á 
l**!o , sin  volver  nada.\\  Dcjairc  un  troc : des- 
trocar.}) Troc  ridiculc  : tracamundana. 

TROCAR  , s.  m.  Trocar , ó troicar  : ins- 
trumento quirúrgico. 

TROCHAIQUE , adj.  Trocaico  : verso 
«je  la  poesía  latina,  que  consta  de  siete 
pies. 

TROCRAftTER , s.  m.  ( anat. ) Tro- 
cánter : dos  cjnmencías  del  liueso  fémur. 

TROCHEE  , s.  m.  Troqueo  : pie  de  la 
poesía  griega  y latina  que  consta  de  una  sí- 
laba larga  y otra  breve. 

TROCHES  , s.  m.  pl.  ( moni. ) Frezas  : 
excremento  de  venados,  etc. 

TROCHFT,  s.  m Gajo , racimo  , ma- 
colla. ||  Trochet  de  dalles  : támaras : racimo 
de  dátiles. 

*TROCHILE , 9.  m.  { arquit .)  Troquilo  : 

escoria  , moldura. 

TROCHISQUE  , s.  m.  Usase  en  plural. 

( farm . ) Trocisco. 

♦TROCHISTE  , s.  f.  Troquítcs  : piedra 
que  figura  al  trompo  , ó peón  de  los  mucha- 
chos. ||  Pirámide  «le  vanos  trozos. 

♦TROCHOIDE,  s.f  ( geom .)  Trocoide. 

V.  Cyclorde. 

* TRuCHURE  , s.  f ( mont. ) Asta  «le 
ciervo  , con  tres , ó quatro  puntas. 

^TROCHOS,  9.  m.  Trompa  marina : con- 
cha. 

TROÉNE  , s.  m.  Ligustro , alheña  : ar- 
busto. 

TROGLODVTES,*.  m.  p!.  Trogloditas : 
pueblos  antiguos  de  Africa.  Hoy  dia  se  dice 
de  los  que  viven  debaxo  de  tierra  en  las 
tuinas. 

TROGNE , s.  f ( joc . ) Mascaron  , ca- 
rantamaula : cara  gorda  , ridicula  , ó fea.  || 

Rouge  trogne , ó trogne  cnluminée . cara  de 
1 orracho. 

TROGNON,  9.  m.  Coraron  : de  una 
pera , pianiaua , etc.  ||  Troncho  : de  una 
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col , ó «le  una  lechuga  , etc.  ||  ( w«/¡y. ) Llá- 
mase pchl  trognon  : una  muchacha  , como 
si  dixerauios  en  castellano,  una  pichona, 
una  chahorrita. 

'IUOIS  , culj.  m.yf  num.  Tres  : núme- 
ro impar. 

TROÍS  , 9.  m.  Tres  : el  número  q«ie  se- 
ñala un  tres.  También  se  toma  en  trances 
por  tercero  : Charles  trois ; Henri  imis. 

, TR01SIÉME , adj.  num.  ord.  Tercero. 
Usase  también  como  substantivo  : ; étois  le 
troisu  me  ; la  troisihne.  ||  Aula  , ó clase  de 
menores  en  los  colegios. 

TROISIÉMEMKNT,  adi>.  Tercero,  en 
tercer  lugar. 

TR(  MS-QUAKTS  , s.  m.  V.  Trocar. 

TROLER , v . a.  ( uulg.  y joc.  ) Pasear , 
llevar  á alguno  de  acá  para  allá , ir  con  el  a 
varias  partes  , llevarle  nwlando. 

TROLER  , n.  ( j-;oc.)Traginar; 
callejear  , andar  rodando.  * 

TROLLF , s.f  ( mont.)  Zarzo  hecho 
con  ramas  de  árboles. 

*TROLLER,  v.  a Hacer  z-trzos  con  n- 
tnas  de  arboles.  j|  Dcstmillar  los  |terros. 

Tm)MBE , s.f.  Trompa  marina  : manga : 
torbellino  . sifón. 

TROMPE,  s.f  Trompa,  y también 
trompeta.  ¡|  Trompa  : del  elefante.  ||  Trom- 
petilla : de!  mosquito,  y otros  insectos.  ¡| 
Pechina  : en  obras  de  arquitectura.  ||  A son 
de  trompe  : con  .trompetas , por  pregón. 

TROSlPÉ , EE  , p.  p.y  adj.  Engañado. 

* TROMPE-L’CEIL,  s.m.  ( pint . ) Qua- 
dro  de  engañifa  ; esto  es , el  que  imita  un 
vidrio  roto . etc. 

TROMPER  , %».  a.  Engañar,  embudar.  [| 
engañar,  burlar,  chasquear. 

TROMPER  ( SE  ) , u.  r.  Engañarse  : 

equivocarse. 

TROMPERIE  , s.f  Engaño  : embuste, 
fraude  , dolo.  r 

TROMPETE , EE , p.  p.  y adj.  Pro- 
intdgndo  ^publicado  : pregonado. 

TRÜMPETKR  , a.  Pregonar,  publicar 
con  trompetas.  ||  (fig-  y fam.)  Trompeta, 
pregouero  : la  persona  que  ])ublíca  todo  lo 
que  sabe.  j|  Trompette  marine  : trompa  ma- 
rina : instrumento  músico.  ||  Troiapeitc par- 
lante : bocina  para  parlamentar  de  un  navio 
á otro.  j|  F.ntonncr  , ó rmbouchcr  la  trom- 
pette  : hinchar  , inflar  el  «»tilo  . hablar  con 
coturno. 

TROMPE  TKUR , s.  m.  V.  Buccina- 

teur. 

TROMPETTE  , s . m.  Trompeta , ó cla- 
rinero : el  «{uc  toca  el  clarín  en  algua 
cuerpo. 

TkOMPEUR  , EUSE,  adj.  Engañoso, 
falaz. 

TROMPEUR  , EUSE , subst.  Embuste- 
ro ; engañador.  j|  ( prov.)  Dicese  : a trom~ 
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pcur  trompear  «i  demi  : á un  picaro  picaro 
y ni  cilio:  a la  7.01ra  candila/o. 

* TKO M PI LLUÑ  > m.  ( arq. ) Dovela 

circular  que  sirve  de  almohadón  á las  «pie 
íoiiuun  los  cascarones  de  los  nichos. 

TKONC , j.  m.  Tronco  : del  «uImjI.  jj 
Tronco  ; eJ  cuerpo  humano  , sin  cabes»  ni 
piernas.  ||  C epo  : arquilla  en  las  iglesias  en 
que  se  recocen  las  limosnas.  j|  {Jig* ) Tronco, 
cepa  ; de  donde  desciende  una  lamilla. 

11  TRONCHE,  s.  f.  Toza  : viga  sin  la- 
brar. 

T RONCHET , s.  m.  Pilón,  tajo  . madera 
sobre  linos  pies. 

TRONCON  , s.  m.  Trozo  : pedazo  : de 
una  pieza  mayor,  cortada,  ó rota.  ||  Troncón 
de  paisson . tarazón  , tajada  : ele  pescado.  j| 
Troncón  de  lance  : trozo  : bastilla  tic  lanza. 

TRONCONNÉ , ÉE , p.  p.yadj.  Tron- 
zado : tronchado,  partido. 

TRONCON NER  , y.  a.  Partir,  corlar,  á 
trozos , a ruedas , ó pedazos. 

TRONE , s . m.  Trono  , solio  : de  los 
Reves  , v también  se  dice  de  los  Papas.  j| 
d fti*.  ) Trono , mageslad  , soberanía  : la  mis- 
111 >t  dignidad,  v la  potestad  soberana.  ¡|  Troné 
episcopal ; silla  episcopal,  asiento  superior 
en  el  coro  para  el  prelado. 

TRUNES,  s.  m.  pi.  Tronos  : el  Séptimo 
coro  de  ios  ángeles. 

* TR UNIERE , s.  j.  ( ari . ) Tronera  : la 

que  se  Corma  en  las  baterías. 

TRONQUÉ,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Tron- 
chado , truncado. 

TRONQUER,  y.  a.  Truncar,  ó tronchar. 

H {fifí* ) Troncar  : un  texto  , un  pasage  de 
un  libro,  ú autor.  Tómase  siempre  cu  mal 
sentido. 

TROP  , adu.  Demasiad  amente  , dema- 
siado , en  demasía  , mas  de  lo  que  es  menes- 
ter. También  significa  mucho,  y con  los 
negativos  no  mucho,  esto  es,  poco.  ¡I  11  n a 
pas  trop  d'argent : no  tiene  mucho  dinero  , 
ó tiene  poco.  ||  11  n 'cst  pas  trop  prudent: 
no  es  muy  prudente , ó lo  es  poco.  ||  Trop 
peu : muy  poco  , no  lo  bastante. 

TROP , s.  ni.  Demasía,  exceso  : k>  dema- 
siado , lo  que  hay , ó está  demas. 

TROVE,  s.  rn.  ( reí. ) Tropo  : figura. 

TROPHEE , s.  m.  Troteo  : despojos 
del  enemigo  vencido  entre  los  antiguos.  |j 
Trofeo  : monumento  público  para  memoria 
del  vencimiento.  ||  ( j>oet.)  Trofeo,  triunfo, 
victoria.  ¡|  {^fig- ) Dices e f aire  trophée  : ha- 
cer gloria , gala  : de  cosa  viciosa , ó vitupe- 
rable. 

TROPHEES , s.  m . p¿.  Trofeos  : las  ar- 
ma* e insignias  militares  que  se  pintan  por 
tulnrno  en  los  oseados. 

TROPIQUE , s.  m.  Trópico  : uno  de  los 
ir  ¡mu  lo*  menores  de  Xa  calera  : p;  Jaldo  ai 
cq*uulor.  , i 


TROPOLOGIQUE , adj.  m.yf.  ( reíór.) 

Ti opológico, , figurado,  q moral. 

1AOQUÉ,  ÉE  , p.  p.y  adj.  Trocado  , 
cambalachado. 

TAOQUER , v.  a.  Hacer  trueques,  cam- 
balachar : prendas  , alhajas  , etc. 

i UOQuRR  (SE),  y.  r.  Trocaisc  : darso 
en  cambio. 

I ROQUEDA,  EUSE , subs.  Cambala- 
chero , chalan  . amigo  de  hacer  trueques. 

TROT,  s.  m.  Trote  : andadura  de  las  ca- 
ballerías. 

TROTTADE  ,*./.(  fam.  ) Carreríta  : 
a caballo , ó en  coche. 

TRIOTE , s.  f.  ( vulg. ) Tirada  , carrera : 
espacio  corlo  ilc  camino. 

TROTTER,  v,  n.  Trotar  : andar  á trola 
las  caballerías.  ||  (fig. ) Trotar  : corretear  , 
andar  mucho  de  uua  parte  á otra. 

1 ROTTEUR  , s.  rn.  Trotón  : hablando 
del  caballo,  jj  (Jig. ) Aroiacalles. 

TROniN , .t.  m.  ( voz  tic  desprecio.  ) 
Espolique  : lacas  uclo.  |j  Tjcs  pardons  de  S. 
Trottin  .-  santa  Ílaría  la  ma»  lejos  es  mas 
devota , ó bien  la  romería  de  San  Aiexo.  Di- 
cese por  lar.  mugeres , que  con  pretexto  do 
visitar  iglesias,  corretean  todo  el  día. 

TROTTOIR,  s.  m.  Andito,  anden  : I. 
hacera  letrantada  en  timbas  bandas  de  un 
puente  para  la  Rente  deá  pie.  ||  (Jig. y fam.) 
Se  dice  unu  muchacha  casadera  elle  ésl  tur 
le  trotloir : esta  de  saca , ya  pille  novio. 

TROU, *.  m.  Agujero  : abertura  redon- 
da , ó semejante.  j|  Agujero : hoyo : que  ha- 
cen ciertos  animales  para  retirarse.  ||  Tro- 
nera : de  la  mesa  de  trucos.  ||  ( fig.yjam.  ) 
Agujero  , tabuco  : quarto , vivienda  muy  re- 
ducida. j|  Trou  (TaiguiUe : ojo  ile  una  aguja, 
jj  Troudufour  a charbon : bufarda.  j|  Horro 
comme  un  trou  .-  beber  como  un;  cesto ; bc- 
licr  mucho.  |j  JVarnrr  ríen  cu  que  par  la 
trou  (fuñe  OouteiUe  : no  haber  visto  al 
mundo  mas  que  por  un  agujero. 

lROUBAbUüR,  i.  tu.  Trabador  : en 
la  primitiva  poesía  vulgar  significaba  co- 
plelo. 

TROUBLE,  adj.  m.y  f.  Turbio  : em- 
pañado : confuso  : conforme  es  la  cosa  de' 
que  se  habla. 

TROUBLE , s.  jf.  Turbación  , desorden, 
confusión.  ||  Disensión.'  en  una  casa,  liuni- 
iia  , etc.  ¡|  rer.turbacion  : del  ánimo. 

TROLBLh , ÉE , p.  p.y  adj.  Enturbia- 
do, turbio.  ||  Turbado,  confuso. 

i ROL  iiLE-EAU,  s.rn.  l\Ic<lio  mundo : 
refucile  : rifol : instrumento  para  pescar 

TROUBLE-FETE , s.  m.'Jam. ) Dice*. 

del  que  descompone,  ó perturba  uua  diver- 
sión , ó uua  función  : destripa-meriendas. 

TROL'BLER  , V.  a.  Enturbiar,  pone- 
turbio.  ||  { fig . ) Revolver  : alborotar  , alte- 
rar, descomponer.  ||  ( id.)  Desarenar,  aguar 
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el  gusto  á alguno.  i|  ( id. ) Perturbar  : con- 
fundir , dexar  confuso , 6 cortado  á alguno 
||  ( id.)  perturbar  : cortar  : dexar  parado  de 
temor. 

TROUBLER  (SE),  u.  r.  Turbarse , cor- 
tarse , perderse  : el  que  predica  , relata , ó 
responde. 

TROUBLES,  s.  m.  pl.  Turbaciones: 
turbulencias  , revueltas  : movimientos  : en  el 
sentido  de  tumultos  populares , ó guerras 
civiles. 

TROUE,  EE,  p.  p.y  adj.  Agujereado  : 
horadado. , 

TROLJEE  , s.f  Portillo  , boquete : aber- 
tura hecha  en  una  cerca.  [|  Calle  «pie  se  abre 
por  medio  de  un  monte , ó bosque. 

TROUER,  v.  a.  Agujerear,  horadar. 

TROU-MADAME,  s.  m.  Boliche  : jue- 
go- 

TROUPE  , s.  f.  Quadrilla  : gente  que 
anda  junta.  También  se  loma  por  turba.  ¡| 
Tropa  : trozo  de  soldados  armados.  ||  Com- 
pañía : hablando  de  cómicos.  ||  En  troupe  , 
( cjp.  adv. ) En  tropel : en  bandada , en  ma- 
nada , juntos. 

TROUPES,  s.f  plur.  Tropas  : gente  de 
guerra. 

TROUPEAU  , s.  m.  Rebaño  : grey  : la 
congregación  de  los  fieles  respecto  del  obis- 
bo,  ó del  párroco.  ||  Troupeau  de  brebis  , 
de  chevres  ; manada  : balo  : de  ovejas,  ó de 
cabras.  j|  Troupeau  depourceaux  : manada, 
niara  de  cerdos,  jj  Troupeau  de  bocufs  : 
bueyada  ; v mas  regularmente  vacada.  || 
Troupeau  Je  taureaux  : torada.  ||  Troupeau 
de  mules , ó de  mu/ets : muletada.  j|  Trou- 
peau de  vaches  : piara  de  vacas.  j|  Troupeau 
de  bourriques  : borricada.  ||  Troupeau  de 
moutons  : carnerada,  ó rebaño  de  carne- 
ros , etc.  j|  Troupeau  d'agncaux : conlerada , 
borregada. 

TROUSSE  , s.  f.  Lio , haz  : atado  de 
Tarias  cosas  juntas.  ||  Aljaba,  ó carcax  : 
para  flechas.  ||  Estudie  de  barbero,  nava- 
jero.  . 

TROUSSE, EE , p . p.y  pdj.  Arremanga- 
do, recogido,  levantado. y.Trm¡sscr.\\Chcv(il 
bientroussé:  caballo  de  buena  anca.  ¡|  Com- 
plimcnt  bien  troussé : cumplido ‘hecho  con 
gracia , con  garbo. 

TRÓUSSrlAU , s.  m.  Axuar  : donas  que 
se  dan  en  casamiento.  j|  Trousscau  de  clefst 
manojo , atado  : de  llaves.  ,|  Trousscau  de 
fleches  : mataojo  de  Hechas. 

TROUSSE  - GALANT,  s,  m.  Cólera- 

morbo  : enfermedad. 

TROUSSE-PETE,  s.f  Equivale  á mo- 
cosa, mocosilia.  Se  usa  para  notaría  una  ni- 
ña de  poco  advertida,  despreciando  lo  que 
hace  ó dice. 

TROUSSE-QUEUE , s.  m.  Atacóla  : ya 
sean  correas,  ú orillos  , con  que  se  tiene 


recogida  Ja  cola  del  caballo.  Sí  es  con  bolsa 
de  cuero,  se  llama  codon. 

TROUSSE-QU1N , s.  m.  Borren  de  la 
silla  de  montar  : fuste  del  arzón  de  aíras. 

TROUSSER  , v.  a.  Arremangar,  reco- 
ger , levantar  : lo  que  cuelga  hablando  del 
vestido  , cortinas , etc.  j|  {Jig-  y fam.  ) Di- 
cese  , tmusser  bagase  : liar  el  bato , reco- 
ger velas,  tomar  las  (le  Villadiego.  ||  ( id. ) Se 
dice,  trousser  une  ajfaire:  dcspavílar,  des- 
pachar pronto  un  negocio.  ||  ( id. ) Dicese, 
trousser  un  homrne  : despacharle  pronto  , 
matarle  , hablando  de  una  enfermedad 
aguda. 

'ÍROUSSES,  sf.  pl.  Follados  : genero  de 
calzón  afollado  de  tiempo  antiguo.  j|  Etre 
aux  trousses  de....  seguir  el  alcance  de.... 
ir  á los  alcances  de...  perseguir  al  que  huye. 

||  Perseguir  : seguir  á uno,  ó ir  tras  de  el 

r»r  obsequio , curiosidad , hasta  importunar. 

Avoir  quelquun  a ses  trousses  : ilevar  á 
uno  á la  cola  , detrás  , singuieodole.  J| 
Porter  en  trousses ; llevar  en  gurupa , á an- 
cas. 

TROUSSIS , s.  m.  Alforza  : que  se  cogo^ 
á una  ropa  para  que  no  cuelgue  unto. 

TROU  VAILLE , s.f.  ( fam . ) Hallazgo, 
ventura,  ó fortuna : la  cosa  buena  que  se 
encuentra  de  lance  , ó impensadamente.  || 

( id.)  Ganga  : lo  que  se  adquiere  sin  trabajo, 
ó se  compra  por  pfteo  dinero. 

TROU  VE  , Él£,  p.  p.  y adj.  Hallado  , 
encontrado.  ||  Enfanl  trouve  : niño  expó- 
sito , inclusero. 

TROU  VER,  v.  a.  Hallar  : lo  que  no  se 
busca. ||  Encontrar  : lo  que  se  busca. ||  Hallar, 
descubrir  : con  el  dicurso  , ó ingenio.  j|  Ha- 
llar : juzgar,  ser  de  sentir,  parcccrlc  á uno  : 
acerca  de  una  cosa , ó persona.  ||  Trouver  a 
diré:  echar  menos  una  cosa , ó sentir  la 
falta  de  ella.  ||  Trouver  a redire : desapro- 
bar, condenar. [| 7 'rowcrbon  : tener  á bien  , 
aprobar.  ||  Trouver  mam  áis  : tener  á mal , 
reprobar.  ||  Trouver  le  nocud  d une  afutre  : 
dar  en  el  puuto  de  la  dificultad  de  un  nego- 
cio. ||  Trouver  quelqu'un  en  Jauta : pillar  á 
uno  en  falta. 

TROUVER  fSE),  v.  r.  Hallarse,  jun- 
tarse, concuriir:  ir,  ó venir,  juntarse  en 
algún  parage  persona  , ó muchas  , cou 
otros,  if  Trouvee  - vous  a la  place  a (el/e 
heure  : vaya  , ó concurra  vmd.  á ul  hora.  || 
IVous  mus  y trouverons  : allí  nos  veremos, 
ó nos  juntaremos. 

TROUVER , v.  imp.  Suceder.  ||  II  se 
trouva  que:  sucedió  que.... 

TROU V ERRE , ó TROUVEUR,  r.  m. 
V.  Troubadour. 

TRU  AND,  ANDE,  subst.(vulg.)V¡llo, 
guitón,  tuno,  vago. 

TRUANDA1LLE,  s.f.  ( vulg.)  Gente  de 
la  tuna,  ó de  la  briba  : pillería. 
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TRUANDER  , y.  n.  ( hi slg. ) Guitonear , 
andar  á Ja  briba , á la  tuna. 

TRUANDERIE,  s ( yu/g.)  Tunante- 
ría» guitonería. 

THUBLE , s.  f Butrón  : red  para  pes- 
car. 

TRUCHEMAN , s.  m.  Interprete  : que 
también  *e  dice  trujamán  , y cu  la  Puerta 
otomana  dragomán. 

TRUCHER,  y.  n.  ( yulg.)  Guitonear, 
gorronear. 

TRUCHEUR , EUSE  , subs.  ( yulg. ) 
Gorrón,  bribón,  guitón. 

TRUELLE , s.f.  Trulla  , llana  : de  alba- 
Ail.  ||  TruelLe  brettee : r aspadera  : especie 
de  llana  con  dientes.  ||  ( fig.  y Jam. ) Dícrse 
U t lime  ¿a  truellc  : gusta  mucho  de  edificar, 
de  hacer  obras  , ó casas. 

TRUELI.EE,  *./.  Paletada , pellada  : de 
mezcla  , ó de  yeso. 

TRUFFE,  s.f.  Criadilla  de  tierra. 

TRUFFER,  y.  a.  {Jam. ) Engañar. 

TRUIE,  s.f.  Marrana,  puerca  : la  hem- 
bra del  puerco.  ||  Truie , grosse  truie:  la 
muger  muy  gruesa,  que  decimos  morcon. 

( prou . ) I) ícese,  tourner  la  truie  au  foini 
mudar  de  registro,  de  conversación. 

TRUITE,*./!  Trucha  : pescado  de  agua 
dulce.  ||  Truite  de  mer  : bajía : trucha  de 
mar.  ||  Truite  saumonée  ; trucha  asalmo- 
nada , de  cprnq  colorada. 

TRUITE,  EE,  adj.  Goteado,  mancha- 
do : dicese  del  caballo,  y del  perro,  por  el 
color  de  su  piel. 

TRUMEaU  , *.  m.  Pierna  de  vaca  : en 
la  carnicería.  ||  ( arquit.)  Entrepaño  , ó en- 
treventana. ||  Espejo  grande  , pegado  al 
lienzo  de  pared  de  una  sala , ó entre  dos 
ventanos , ó sobre  una  chimenea , que  se 
llama  ya  trumó. 

♦ TRUSQUE*  , t.  m.  Gramd  : instru- 
mento de  carpintería. 

TU  , pron.pers.  tle  la  segunda  persona 
de  singular.  Tu.  ||  Quappories-tu  de  nou- 
veau  ? que  traes  de  nuevo  ? 

TU  , UE,p.  p.y  adj.  Callado. 

TUABLE,  adj.  m.y  f Loque  se  puede 
matar,  ó esta  bueno  para  matar. 

f TU  AGE  , s.  m.  Matanza  : la  acción  de 
motar  un  puerco. 

TUAPÍT , ARTE,  adj.  Muy  penoso, 
fatigoso  , que  mata  : hablando  de  trabajo.  || 
Majadero  , pesado  , que  mata , que  degüe- 
lla : hablando  de  persona*. 

TU  AUTEM , *.  m.  ( fam. ) El  quid. 
Expresión  en  ambas  lenguas  lomada  del 
latín  , para  significar  el  punto  esencial  , Ja 
dificultad  , en  un  negocio. 

TU  BE,  s.  m.  Tubo  ; cañón  de  plomo., 
hierro , etc. 

+ TUBERAIRE,  s.  f.  Tubería:  planta. 

TUBERCULE , *.  m.  Cierur  excrecen- 


cia en  las  hojas , raíces,  etc.  ||  Tubérculo  : 
en  el  pulmón. 

TUBÉREUSE,  s.  J.  Tuberosa,  amiga 
de  noche,  vara  de  Jese  : cierta  flor. 

* TUBEREUX  , EUSE  , adj.  ( botan.  ) 

Tuberoso  : dicese  de  una  planta,  ó de  una 
raíz  carnosa , y con  excrecencias  , como  la 
patata. 

TU REROSITE , s.f.  Tuberosidad  : hin- 
chazón ó bullo  que  se  cria  en  alguna  purte 
del  animal. 

* TUBEKGUE , ( geogr.  ) Tubínga:  ciu- 
dad de  Alcjnania. 

TU  BULÉ,  ÉE,  adj.  Con  tubos  , que 
lleva  tubos. 

TUDESQUE,  adj.  y s.  m.y  f Tudes- 
co , alemati.  Dicese  de  la  lengua  tudesca , 
ó alemana. 

TUE,  EE  , p.  p. y adj.  Matado,  muerto. 

TUE-CHIEfí,  s.  m.  Quita  meriendas: 

cierta  planta. 

♦TUE-LOUP,  ó ACONIT,  s.  m.  Acó 

nito  : uva  lupina. 

♦TUE-TETE  ( A ),  adv.  ( fam. ) Erre 
que  erre,  tieso  que  tieso  , aferradamente  , 
atestadamente  : acérrimamente. 

TUER , y.  a.  Malar  : quitar  la  vida  vio- 
lentamente. ||  {Jig-j  Matar  , mortificar  : 
con  pesadez  ó majadería  al  que  cscuclia. 

I TUER  ( SE ) , y.  r.  {fig- ) Matarse  , qui- 
tarse la  vida  : trabajar  con  exceso. 

TUERIE , s.f  Matanza,  carnicería;,  en 
una  batalla,  etc.  ||  Matadero  : lugar  en  que 
se  matan  las  reses. 

TU  EUR,  s.  m.  {fam. ) Matador.  j|  {fam. 
y burl . ) Matón , perdonavidas. 

* TUÉ-VENTS , s.  m.  pl.  Chozil , abri- 
gaño : para  resguardarse  de  los  vientos  y 
ventiscas. 

TUF, *.  m.  Toba:  especie  de  piedra  es- 
ponjosa, y blanda.  ||  (Jig-)  Poco  saber: 
ciencia  sujierficial. 

TUFJLER  , 1ÉRE  , adj.  Tierra  de  toba  ; 
y lo  que  tiene  naturaleza  de  toba. 

* TUFS  , s.  m.  pl.  Tufos  , ó tofos. 

♦TUGE  , á TUQUE,  s.  f.  {ndut. ) Cho- 

pa  , ó chupeta : cubierta  en  la  parle  .upe- 
rior  déla  popa,  junto  al  asta  de  la  ban- 
dera. 

TUILE  , i.  f Teja  : con  que  se  cubren 

las  casas. 

TUILEAU , s.  m.  Casco  , pedazo  de 
teja. 

TUILERXE , *.  f Tejar  : donde  se  fabri- 
can tejas,  y ladrillos.  . 

TUiLElUES  , s.f  pl.  Tuberías  : pala- 
cio y jardin  suntuoso  en  París.  Eran  tejares 
antiguamente. 

TU1LIER,  s.  m.  Tejero  : el  que  hace 
, ó vende  teja. 

TULIPE,  s.  f Tulipán  : ílor.  ||  Petas 
tulipe  : tulipa. 
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TOUPIER  , s.  m.  Tulipero  , tulipífcro: 
árbol  crauile  del  Canadá. 

TUMÉFACTION  , s.  f ( medie. ) Tu- 
mefacción : elevación  de  alguna  parte  del 
cuerpo.  , 

ITJMEFIER , *'.  a.  (medie.)  Tumefa- 
cer : causar  una  elevación  en  alguna  parte 
del  cuerpo. 

TOMEF1ER  (SE)  , »>.  r.  ( joc .)  Hin- 
charse : ponerse  gordo , engordar. 

TUMEUR  , s.  f.  Tumor  : hinchazón. 

. TUMULTO»  s.  m.  Tunndto , alboroto, 
desorden  , bullicio  : conforme  es  la  cosa  de 
que  se  habla.  ||  F.n  lu multe  : en  desorden  : 
en  confusión. 

TUMULTUAIRE,  adj.  m.  y f.  Tumul- 
tuario. , 

TUMULTO  AIREMENT,  adv.  Tumul- 
tuariain  me  , precipitadamente  , desordena- 
damente. 

TUMULTOEUSEMENT , ad».  Tumul- 
tuosamente , amotinadamente : con  alboroto. 

TUMULTUEUX  , ELSE,  adj.  Tumul- 
tuoso , revoltoso. 

♦TUNA,  ó FIGUIER  DE  MEXIQUE  , 

s.  m.  Nopal  , higuera  de  tuna , higuera 
chumba.  El  fruto  se  llama  también  higo 
chumbo  , ó de  luna. 

' * TUMCELLE , s.  f.  Tu n ¡cela  : túnica 
blanca  true  usan  algunas  religiones. 

♦TUNGSTENE  , m.  Tunsteno  : metal 
blanco-gris,  quasi  infusible. 

♦TUNGSTATE,  s.  m.  (quim.) TungstAto, 

ó Volfralo  : nombre  genérico  de  las  sales 
formados  con  el  ácido  tún&tico , ó volfrá- 
nico. 

♦TUNGSTIQUE,  adj.  ( <7mm.)Túnstico 
( ácido  ) : el  que  se  forma  con  la  oxigena- 
ción del  tunsteno.  Algunos  le  llaman  vol- 
fránico , porque  se  extrae  de  un  mineral  lla- 
mado voiiran  , y la  pronunciación  es  menos 
dura. 

TUNIQUE , s.  f.  Túnica:  ropa  interior 
que  llevaban  los  antiguos,  y que  aun  lle- 
van nuestros  religiosos.  ||  Turneóla  : de  los 
obispos  , debaxo  de  la  casulla.  j|  Dalmática  : 
de  diácono , y snbdiácono.  V.  Dalmatique. 

|| Túnica,  película,  telilla:  membrana  sutil 
que  cubre  ciertas  parles  del  cuerpo,  y de 
las  plantas. 

♦TUNIS  « (fícogr. ) Túnez  ; ciudad  y 
puerto  de  Africa. 

TUORBF,  óTHfcORBE,  s.  m . Tiorba 

c erio  instrumento  de  cuerdas. 

TURBAN  , s.  m.  Turibule  , gorro  y to-1 
endo  turco.  l|  Prendre  le  turban:  renegar  , 
hacerse  irtahometano. 

TURBE,  s . f.  (Jor. ) Dicesc  : cuqué  les 
par  turbes  : discusión  de  un  punto  de  eos-  , 
lumbre  omitido  por  la  ley  municipal.  ||S*pul- 
c«t)  redondo  entre  los  T arcos.  f 

♦TURBINE  , s-  f-  Pulpito  : tribuna  cu 


que  se  juntaban  los  religiosos  á cantar  sin 
ser  vistos.  li 

TURBINÉ  , ÉE,  adj.  ( hist.  nat. ) Tur- 
binado : nombre  de  varias  conchas  cónicas  y 
espirales. 

TURMNITE,  t.  f (hist.  nat.)  Tur- 

binita  : concha  espiral  , y de  figura  cónica. 

TURRITH , s.  m.  Tur 'bit : cierta  raíz.  de 
la  India  oriental.  ||  Turbith  en  pondré .-  tur- 
bino,  el  turbit  en  polvo.  j|  Turbith  mine- 
ral: prepara»  ion  del  abogue  en  mineral.  j| 
Turbith  balará  : candileja,  zumillo  : planta. 

TURBOT  , s.  m.  Rombo,  ó rodaballo  : 
pescado. 

TUR  BOTIN  , s.  m.  Rodoballo  pequeño. 

TURBULEMMENT  , atfr.  Turbulen- 
tamente. 

TURBULENCE,  s.f  Turbulencia,  re- 
vuelta. 

TURBULENT , ENTE , adj.  Turbulen- 
to , revoltoso. 

TURE  , s m.  El  turco  : la  lengua  turca. 

||  Gusanillo  que  roe  los  árboles. 

TURC , s.  y adj.  Turco  : el  natural  de 
Turquía  , y lo  perteneciente  á los  T6rco».|| 
he  Grand  Ture  : el  Gran  Señor.  ¡|  Fort  enm- 
ate un  Ture  : fuerte  como  un  tudesco,  co- 
mo un  roble.  ||  ( proi' ) Se  dice : tráiler  quel- 
qtiun  de  Ture  a Maure : tratarle  como  á un 
herege  , esto  es , con  sumo  rigor.  ¡]  ( fig.  ) 
Dícese  : c'est  un  vrai  Ture  : es  un  caribe , 
un  Nerón,  esto  es  , hombre  cruel , inhumano. 

TURCIE  , s.  f.  Malecón  , calzada  : con  • 
tra  las  avenidas  , é inundaciones. 

♦ TURCOT,  s.  m V.  Toreol. 

TURELURE  , j.  f.  Tiroriro  : cierto  es- 
tribillo, ó retornelo  de  canción.  ||  (fifí- ) Es- 
tribillo : la  cantilena  que  se  va  repitiendo 
siempre  en  e|  discurso.  ||  Vuelta  al  mismo 
son : repetición  del  nial  humor  de  una  per- 
sona. ||  (Test  toujours  la  méme  turefure  : 
siempre  el  mismo  son  , siempre  la  misma 
cancfon , ó el  mismo  cantar. 

♦ TURENNE,  (gcogr.)  Turena  : ciu- 
dad de  Francia. 

TUREUPIN , s.  m.  Chocarrero,  bufón 
sin  gracia. 

TÜRLUPINADE  , s.  j.  Chocarrería  , 
bufonada  sín  gracia. 

TURLUPINER,  v.  n.  ( Jam . ) Bufonear- 
se , echar  morisquetas,  hacer  burla.  Algu- 
nas veces  se  usa  como  activo. 

♦ TUIILURKTTE,  s.  f.  GuitarriUa  : la 
que  llevan  algunos  pordioseros  de  Francia. 

♦ TURLUT  , s.  m.  Especie  de  cugujada. 

♦TURUUTER,  n.  Reclamar,  imitando 

el  canto  de  la  alón» Ira. 

♦TURNEES,  o CHOU  DE LAPONIF., 
. g.  m.  Fspceie  de  nabo. 

TURPITUDE,  s.  J.  Fealdad,  intlecen- 
cia  , Laxeza  , infamia  : procedente  de  algu- 
na acción  vergonzosa.  ...... 


TYM  ( 9^ 

* TURQUET  , s.  m.  Cierta  casta  de  per-  I 
ro  sin  pelo  , que  llamamos  chino.  ¡|  Trigo 
morisco. 

TURQUETTE , s.f.  Yerba  turca,  mil 
en  grana. 

TU  ROCIN , adj.  Turquí  : Rícese  del 
color  azul.  \\Iileu  turquin:  azul  turquí. 

TURQUOISE  , s.f  Turquesa  : piedra 
preciosa  azul.  * 

+ TURSITE , s.  f Cierta  planta  de  terre- 
no breñoso. 

TUSS1LAGE  , s.  m.  Tusílago  , fárfara  , 
uña  de  caballo  : planta  medicinal. 

TUTÉLAIRE  , adj.  m.  y f.  Tutelar  : 
lo  que  ampara  y protege.  ■ 

TUTEELE , s.  f.  Tutela,  tutoría:  el 
cargo  de  tutor.  ||  ( náut . ) Escudo  de  armas 
en  una  nave. 

TUTEUR  , s.  m.  Tutor  : el  que  cuida 
de  un  pupilo , ó menor.  ||  Rodrigón  , ten- 
temozo. ¡|  ( fig,  X jam . ) D ícese  : n’avoir 
pos  besoin  Je  tuieur : por ler  andar  sin  an- 
dadores : ó no  necesitar  de  calabazas  para 
nadar. 

TUTEE  , s.  f.  Alucia,  tuda  : óxido  de 
zinc. 

TUT OIEMENT , s.  m.  Tuteamiento  , 
tuteo  , el  tu  : la  acción  y el  estilo  de  tu- 
tear: ó tutearse., 

TUTO  YE  , ÉE,  p.  p.  y adj . Tuteado  , 
tratado  de  tu. 

TUTOYER  , v.  a.  Tutear  : tratar  á otro 
de  tu  , hablarle  de  tu. 

TUTRICE  , s.f  Tutriz  , tu  tora  : la  que 
cuida  de  aigun  pupilo,  ó menor. 

TU  Y AL  , s.  m.  Cañón  , Cañuto  : con- 
ducto por  donde  pasau  ios  líquidos  y Hui- 
dos. (|  luyan  de  ble , de  chantre , etc.  : 
c iña  de  trigo  , de  cáñamo,  etc.  [|  Turan  de 
chemince  : cañón  de  chimenea.  ¡¡  luyan 
d’orgues  : canon  de  órgano.  ¡|  luyan  de 
plumc  : cañón  de  pluma. 

TUYÉRE,  s . f.  Tobera  : cañón  por 
donde  sale  el  ay  re  del  luelle  de  la  lra- 
gua. 

TYMPAN  , s.  rft.  Tímpano  : del  oido.  || 


i ) TYR. 

Tímpano  : en  la  prensa  de  imprenta.  j|  Tím 
paño  : en  la  arquitectura. 

TYMPAMSE,  EE , p.  p.  y adj.  f fam.) 
Disfamado. 

TYMPANISER , %».  a.  (Jdm. ) Disfamar : 
quitar  el  c edito  á alguno  públicamente. 

TYMPAM  l'E  , s.  f.  ( medie. ) Timpa- 
nitis : hinchazón  «le  vientre  , caucada  por 
el  avie  encerrado  en  su  cavidad. 

TYMPANON  , s.  m.  'Tímpano , salte- 
rio : instrumento  músico. 

TYPE  , j.  m.  Typo  : «templar.  ¡|'(  teol.y 
Tipo  : símbolo  , signo  , figura. 

TYpflON , s.  m.  V.  Tumbe. 

TY PIOLE  , adj . m.y  f ( didasc. ) Sim- 
bólico , alegórico. 

TYPOGRAPHE , z.  m.  Tipógrafo  : el 

que  sabe  lu  tipografía. 

TYPUGR APíUE , t.f  'Tipografía  : el 

arte  de  la  imprenta. 

TYPOGRAPiUQUE , adj.  m.  y J.  Tipo- 
gráfico. 

*TYR  , {georg.)  Tiro  : antigua  ciudad  de 
Fenicia. 

TYRAN , s.  m.  Tirano.  Tiene  las  mis- 
mas aplicaciones  en  á tubos  lenguas  en  el  sen- 
tido recto  y cu  el  figurado. 

TYRANNEAU  , s.  m.  Tiranillo  : tirano 
subalterno. 

TYRANNIE,  s.  f.  Tiranía.  Tiene  las  mis- 
mas aplicaciones  en  «dubas  lenguas. 

TYRANNIQUE  , adj.  m.  y j.  Tiráuico, 
tirano. 

TYR ANNIQUEMENT  , adx>.  Tiránica- 
mente , tiranamente, 

TYRANMSÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Tira- 
nizado. . 

TYRANNISER  , u.  a.  Tiranizar  : gn- 
bemar  , tratar  con  tiranía.  ||  Tiraui/ar  : su- 
jetar. atormentar. 

*TYRÜ  LITES , s.f.pt.  ( liist.  nat .}  Den- 
dritas: piedras  figuradas  con  cilampas  de  ve- 
getales v pescados. 

* TYnSE  , $.m.  Tirso  : vara  entretelóla 
de  pámpanos  y yedra  que  llevaban  los  ba- 
cantes en  los  sacrificios. 


UBI  UKA  , 


U,  s.  m Vigésima  letra  del  abecedario,  y 
quima  v úl  ¡piado  las  vocales.  ! 

HJBfiRTÉ,  s.  f.  ( anl. ) Abondancia  : lo  | 
mismo  que  abundancia. 

♦U  ■ RL1NGUE , ( gengr. ) Ubcrlinga  : 
ciudad  imperial  de  Alemania.  . ,,f 

UBIQDlSTE,  t.  m-  Ubiquiíla  : nom- 


bre que  se  da  á un  teólogo,  que  no  es  de 
ningún  colegio. 

ÚIHQLITAIRE,.».  m.Ubiquitano  : hom- 
bre adicto  á una  de  Jas  sectas  dei  protestan- 
tismo. 

LKASE,  s.  n:.  Vcase:  edicto 'espedido 
por  el  sobcrúuo  dy  Rusia. 


Digitized  by  Google 


UNI  ( c&2)  UNI 


ULCÉRATION,  s.  f (cirug.  ) Ulcera- 
ción : corrosión  del  humor  que  causa  úlce- 
ras. 

ULCERE  , s.  m.  Ulcera  : llaga  en  el 
cuerpo , causada  de  algún  humor  corrosivo. 

ULCERÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Ulcerado. |{ 
(fig.)  Enconado,  irritado.  ||  Consciente 
ulcci'ée  : conciencia  roída , llena  de  remordi- 
mientos., 

ULCERER  , v.  a.  Ulcerar  : causar  una 
úlcera.  ||  ( fig.)  Enconar  , irritar  : dícese  de 
los  ofensas. 

ULMAIRE,  s.f.  Limaría  : planta  sudo- 
rífica. 

ULTER1EUR , EURE , adj.  Ulterior  : 
lo  que  está  á la  otra  banda.  ||  Ulterior  : lo 
que  viene  después  , ó se  hade  tratar  después. 

U LTÉRIEl) REMENT  , «^  . Ulterior- 
mente : de  la  otra  banda.  |j  Ulteriormente  : 
después  de  lo  que  se  ha  dicho  ó hecho. 

ULTIMATUM,  s.  m.  (dtp/.)  Ultimá- 
tum : últimas  condiciones  irrevocables  de  un 
tratado. 

ULTRAMONTAIN,  AINE,  adj.  Ul- 
tramontano: es  correlativo  de  cismontano. 

* UMBIL1C  , s.  rn.  Ombligo. 

UMBLE,  s.  m.  Pez  de  aguadulce  : espe- 
cie de  trucha  asolmonada 

UN  , UNE,  adj.  ruim.  Uno , una.  Tam- 
bién significa  uno  , solo , único  : Dieu  est 
un  r la  verité  est  une.||  Uno , lo  mismo  que 
alguno  indeterminadamente  : pour  bdtir  une 
maison,  ilfaut...  para  fabricar  una  casa , es 
menester...  ||  Uno  : lo  mismo  cjuc  todo,  ó 
cualquiera. : un  chrélien  doit  Jai  re  cela  ; un 
cbrisiiano  , todo  chrislíano,  qualquier  chris- 
tiano,  lo  debe  hacer.  || L'un  porlant  l'autre , 
i une  porlant  l'autre  : uno  ñor  otro , chico 
con  grande,  bueno  con  mediano  , compcn- 
sadamente.  ||  II  ni  en  a donne  d’une : me  la 
ha  pegado  , tuc  ha  pegado  un  petardo. 

UNANIME,  adj.  m.  y f Unánime  : de 
un  misino  parecer  , ó voto. 

UNANliMEiMENT.mA'.  Unánimemente : 
de  conformidad  , de  acuerdo. 

UNAN  IMITE,  s.f.  Unanimidad:  confor- 
midad <le  pareceres  , ó de  votos. 

UNGU1S , s.  m.  Hueso  lacrimal. 

UNI , IE , p.  p.Y  adj.  Unido.  V.  Unir. 

UNI  , 1E  , adj-  Igual  , seguido , liso  : 
como  hilo  , tela , panel,  etc.  ||  Igual , llano  : 
dicese  de  una  superficie.  ||  Liso,  siu  adorno , 
ni  cosa  sobrepinta,  {fig. ) Liso,  sencillo : sin 
doblez,  ni  disfraz.  [|  A l’uniy  adv.  A nivel, 
á un  andar.  ||  Mcllre  lout  a Cuni : nivelar , 
allanar  un  terreno.  ¡|  Igual,  seguido,  con 
igualdad. 

* UNICORNE , s.  f.  V.  Licome . ||  Dí- 
cesc  : unicome  mineral  y ó ivotre  fossile  : 
unicornio  mineral , piedra  pajiza. 

UNIÉME  , adj.  num.  ord.  m.  y f.  Uno. 
Se  dice  siempre  con  decenas , ccotenrj : yingt 


et  unirme  : veinte  y uno  : cent  et  unirme  : 
ciento  y uno. 

UN1ÉMEMENT,  ado.  Úsase  como  la  voi 
precedente  con  el  número  viente , treinta , 
etc.  yingt  et  unihmemetil : en  vigésimo  pri- 
mo lugar. 

UNIFORME , adj.  m.  y f.  Uniforme: 
conforme,  semejante  á otra  cosa.  ||  Unifor- 
me : igual  y ron e»|>on(!i ente  en  toda*  sus 
partes. \\Habit  uniforme  . vestido  de  uniforme, 
ó simplemente  uniforme  de  los  militares. 

UNIFORMÉMENT,  ado.  Uniformemcn- 
te. 

UNIFORMETE,  s.f.  Uniformidad. 

UNIMENT,  ado.  Igual , con  igualdad  , 
sin  desigualdad.  ||  ( Jig . ) Lisamente  : llana- 
mente. 

UNION , s.  f Union , junta  : dícese  en 
lo  físico,  y en  lo  moral.  ||  fig. ) Union  , con 
cordia,  amistad.  ||  Union  : perla  semejante 
en  tamaño,  color,  y figura  á las  demas. 
cad. ) Dícese  : unión  : estampa,  el  conjunto 
de  un  caballo. 

UNIQUE  , adj.  m.  y J.  Único  : solo. 

( /*g.  ) Unico,  singular,  raro:  en  su  línea. 

||  L uttique  nécessaire  : lo  que  toca  a la  sal- 
vación eterna. 

UNIQUEMENT,  ado.  Únicamente. 

UNIR,  v.  a.  Unir  , juntar,  agregar,  in- 
corporar : conforme  es  la’ cosa  de  que  se  ha- 
bla. ||  Igualar,  allanar : poner  igual  una  su- 
perficie. \\{Jig.  ) Unir,  concordar  : las  volun- 
tades, los  pareceres.  ||  ( enquad. ) Dícese: 
unir  le  cuir  : estirar  la  cubierta  del  libro  al 
cubrirle. 

UNIR  ( S* ),  o.  r.  Unirse,  convenirse, 
concordarse  : para  alguna  obra. 

UNLSSON  , 5.  m.  ( mús. ) Unísono.  ||  Se 
mettre  a l unisson  : hacer  como  los  demas  , 
baylur  al  son  que  le  locan. 

UNITAIRES,  s.  m.  pl.  Lo  mismo  queA'o- 
ciniens 

UNITE,  s.f.  Unidad  : lo  que  constituye 
e!  número  uno  corno  indivisible  y absoluto. 
Tiene  unas  mismas  aplicaciones  en  ambas 
lenguas. 

UNITIF  , IVE  , adj.  ( mist. ) Unitivo.  ]| 
Fie  unitioe  : vida  unitiva. 

^ UNIVALVE,  adj.  m.  y f.  ( hist.  nat.  ) 
Univalvo  : díqesc  de  los  mariscos  y conchas 
de  umrpieza.  Usase  también  como  substanti- 
vo masculino. 

UNIVERS,  i.  m.  Unirerso  : el  conjnnt* 
(le  todo  lo  criado.  ||  Mundo  , toda  la  tierra. 

UNIVERSALITÉ , s.  f.  Un  ¡revali- 
dad. 

UNIVERSAUX , s.  m.  pl.  Cartas  convo- 
catorias en  Polonia  para  las  dietas. 

UMVERSEL,  ELLE,  adj.  Univcrs.d 
qne  se  extiende  á todo,  ó que  lo  comprchcmle 
lodo. 

UNIVERSEL,  y en  />/ur.  UNI  VERSAL  X . 


URt  ( g53  ) USE 


i.  m.  ( log. ) Universal : termino  ó razón  co- 
mún á ranchos  que  convienen  en  ella. 

UN í V ERSELLEM ENT,  adv.  Universal- 
menle  , generalmente. 

UNIVERSITE,  s.f.  Universidad  : esta- 
blecimiento público  de  estadios  y facultades 
mayores. 

UNIV OCATION , s.  f.  ( log. ) Univoca- 
eion  : la  conformidad  de  cosas  distintas  de- 
baxo  de  una  misma  razón. 

UNIVOQUE,  m.y  J'.  (log.)  Unívoco: 
lo  que  con  una  misma  expresión  significa  co- 
sas distintas.  ||  Unívoco  : se  dice  en  la  gra- 
mática de  las  voces  que  tienen  el  mismo  so- 
nido, y significaciones  diferentes. 

*ÚNZAINE  , s.f  Barco  de  sal  del  río 
Loira. 

URANIE , s.f.  Urania : una  de  las  nueve 
musas,  y es  la  de  la  astronomía. 

URANOGRAPtílE , s.f  Uranografía  : 
descripción  del  pielo. 

* URANO  METRIE , s.f  Uranomctría  : 
ante  de  medir  las  distancias  y movimientos 
de  los  astros. 

URANOSCOPE,  s.  m.  Uranoscopio  : 
pescado  del  Mediterráneo  asi  llamado  por 
tener  los  ojos  sobre  la  cabeza  mirando  hacia 
el  ciclo. 

* URANUS , s.  m.  Urano  : planeta  des- 
cubierto por  Hcrschcl , por  lo  que  algunos  1c 
dan  su  nombre. 

* URATE,  s.  m.  ( quim. ) Urato  : nom- 
bre genérico  de  las  sales  formadas  con  el  áci- 
do úrico. 

URBANITiS,  s.  j.  Urbanidad,  cortesa- 
nía. 

* URBIN,  (gcogr.  ) Urbino  : ciudad  de 
Italia. 

URE,  ó URUS,s.  m.  Uro  : toro  silvestre. 

* URÉBRE  , s.  m.  Cuquillo  , revoltón  : 
insecto  , especie  de  pulgón.  LJámase  también 
urbere , v gribouri. 

* UREE , s.f.  ( auim. ) Urca  : parle  de  la 
orina  humana  , y de  algunos  animales,  que 
es  privativa  y característica  de  este  humor. 

URETÉnES  , s.  m.  pl.  ( anal .)  Uréteres, 
vías  de  la  orina , desde  los  riñones  á la  vexí- 
ga. 

URETRE  , s.  m.  Uretra  : el  cuello  de  la 
vexíca. 

URGENCE,  s.  f Urgencia  : instancia  ó 
precisión  que  obliga  á alguna  cosa. 

URGENT  , ENTE  , adj.  Urgente  : que 
insta  , que  no  sufre  dilación. 

*URlLLES,  s.fpl.  Zarcillos,  6 tixeretas 
de  las  plantas , que  son  ciertos  hilitos  delga- 
dos. 

* URINA  IRE,  adj.  nt.yf  Urinario:  laque 
tiene  conexión  con  la  orina. 

URINAL  , s.  m.  Orinal  : vaso  en  que  se 
•riña. 

* URINATEUR , 1.  m.  ( ndut .)  Buzo, 


buzano,  somormujador . : pescador  de  per- 
las. 

URIÑE,  s.  f Orina  : los  meados  de  las 
personas.  Los  de  los  animales  se  llaman  pis- 
sats  ( orines. ) 

UR1NER , v.  n.  ya.  Orinar,  mear.  V.  Pis- 


ser. 

URINEUX  , EUSE , adj.  Lo  que  huele 

á orina , ó partieipa  de  su  naturaleza. 

♦LJRIQÜE,  atlj.  ( quim. ) Urico  ( ácido  ) : 
formadopor  la  oxigenación  de  la  urea. 

URNE,  s.f  Urna : vaso  en  forma  de  co- 
fre para  varios  usos  entre  los  antiguos. [ [Cán- 
tara : para  sortear  cedulillas  , ó bolas.  ||  Jar- 
ron  : adorno  de  arquitectura. 

* URSON  , s.  m.  Puerco  espin  del  norte 
de  America , del  tamaño  del  castor. 

*URSU LINES,  s f.  pl.  Monjas  desama 
Úrsula. 

US , s.  m.  pl.  ( for . ) Usos.  Us  et  cou- 
tumes  : usos  y costumbres , hablando  del  de- 
recho consuetudinario  del  mar. 

USAGE , s m.  Uso  : tiene  las  mismas 
acepciones  en  ambas  lenguas , de  práctica  , 
estilo , hábito  , moda , costumbre , etc. , go- 
ce , ó desfrute , servicio,  ú empleo  de  una 
cosa,  etc.\\Avoir  droit  d' usa  ge,  avoir  usag 9 
datisun  bois,  dans  un  pacage  : tener  el  de- 
recho de  los  aprovechamientos  de  la  leña  en 
los  montes  comunes , ó del  Rey , y de  las  yer- 
bas y pastos  en  los  baldíos,  o tierras  conce- 
jiles. 

USAGER  , t.  m.  El  que  goza  como  ve- 
cino de  los  aprovechamientos  de  los  montes, 
y pastos  comunales. 

USAGES  , s.  m.  pl.  Libros  dd  rezo  : co- 
mo misales , breviarios , etc. 

USANCE,  s.f.  ( anl . ) Usanza  : lo  mismo 
(jue  estilo,  costumbre.  ||  A usance  ; á uso  , 
a estilo  : entre  cambistas  al  termino  de  3o 
días. 


USANTE,  adj.  Solo  se  dice  en  esta 
fórmula  forense : une  filie  majeure  usante 
et  jouissante  de  ses  droits  : una  moza,  mayor 
de  edad,  (pie  ha  entrado  cu  uso  y goce  de  sus 
derechos.  , 

USE,  EE jPp.y  adj.  Usado  : gastado  , 
consumido.  ||  Une  passion  asee  : pasión  civ 
tibiada  ñor  el  tiempo. 

USER,  n.  Usar:  servirse  de  las  cosas.  ¡J 
Corroerse  : en  las  plantas. 

USER  , v.  a.  Usar,  gastar  : consumir  la 
cosa  de  que  uno  se  sirve.  ||  Usar : un  vestido. 
||  Adelgazar  : el  cristal  con  el  asperón. 

USER  ( S’ ) , y.  #v  Usarse , gastarse. 

USER,  s.  m.  Uso,  duración  : larga  ó cor- 
ta. ||  Cette  cínife  est  de  bon  user  : esta  tela 
es  de  dura  , ó de  duración.  Elle  devint  plus 
be  lie  a l user  : se  puso  mas  hermosa  ron  el 
uso.  (fig.  y fam.)  Trato , conversación.  Cet 
homrnc  est  hon  a l’user : este  hombre  es  ex- 
celente tratándole  , ó en  el  trato. 
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USINE , i.  f Ingenio,  ó máquina : fábri- 
ca para  1111a  ferrería,  molino,  ú horno  tic 
vidrio , etc.  , 

US1TÉ , ÉE  , adj.  Usado , general , co- 
mún , que  está  en  uso  en  un  país , ó entro 
ciertas  gentes. 

*USNEE,  s.  m.  Orchílla : especie  de  mus- 
go para  tintes.. 

USQUÉBAC  , s.  m.  Escuba  : cierto  li- 
cor, cuyo  principal  ingrediente  es  el  azafran. 

USTKNSILh , s.  m.  Ustensilio  : trasto 
necesario.  ¡|  Utensilios  : la ronlribucion  que 
da  el  patrón  al  soldado  alojado  en  su  casa. 

USTION  , s.f.  (farm.jrquim.)  Ustión  : 
la  acción  de  quemar. 

USUCAPION  , s.f.  ( for . ) Usucapión  : 
modo  de  adquirir  la  posesinu  de  alguna  cosa, 
pasado  el  tiempo  proscripto  |ior  la  ley. 

USU  EL,  ELLE,  adj.  Usual  : loque  sir- 
ve comunmente. 

USLELLE.V1ENT,  adv.  Usualmente, 
comunmente. 

USU FIIUCTUAIRE  , adj.  m.  yj.  for.) 
Usufructuario. 

USUTRUIT,  s.  m.  Usufructo  : desfrute 
ó goce  de  los  frutos  ó rentas  de  una  cosa , 
sin  tener  su  propiedad. 

USüFRUmEK,  ERE,  subst.  Usu- 
fructuario : el  que  goza  del  usufructo  de  una 
herencia. 

USER  AIRE,  adj.  m.yf.  Usurario. 

USURAIREMEN  T,  adv.  Usurariamente, 
con  usura. 

USURE,  s.f.  Usura  : interes,  ó ganan- 
cia ilegitima.  ||  Deterioro  : desgaste  : lo  gas- 
tado , ó consumido  de  una  cosa  por  el  mu- 
cho uso.  (|  ( fig.  ) Usura,  creces  , alimento; 
paga  mayor  que  el  servicio.  ||  liendre  avec 
usure,  payer  avtc  usure : volver  al  doble  de 
lo  recibido. 


4 ) UZI 

USURIFR  , IÉRE  , subst.  Usurero  : 

LSURPATEUR  , TRICE,  subst.  Usur- 
pador. 

USURPACION  , s.f.  Usurpación. 

USURPÉ,  EE  , p.  p.y  adj.  Usurpado. 

USURPER  , v.  a.  Usurpar : quitara  otro 
lo  que  es  suyo.  ||  Usurpar:  arrogarse  la  dig- 
nidad ó empleo  de  otro. 

UT,  s.  m.  ( mus. ) Ut : primera  nota  del 
diapasón.  ¡|  { voz  luí. ) Díecse  ut , que  si- 
gnifica entre  impresores  brindis  : ut  tibipro~ 
sit  meri  p •tío. 

UTIf.NSILE,  <.  m.  V.  Ustensile. 

UTÉRIN,  INE,  adj.  Uterino  : díccsc  de 
los  hermanos  hijos  de  una  misma  inadre  , y 
de  padres  dislin. os. 

UTILE , fídj.  m.  y f.  Util , provechoso, 
II  Util  : lo  que  siryc , dcpuedc  servir. 

UTILE,  5.  m.  Util , nulidad. 

U TILE'Vf.ENT , ade.  Utilmente. 

UTILITÉ , s.  f.  Utilidad  : en  el  sentido 
de  provecho,  ú conveniencia  ; y en  el  de  ser- 
vicio, ó uso  á qúc  puede  destiuarsc  una  cosa, 

♦UTINET , s.  m.  Macito  de  mango  largo. 

UTO  PIE  yS.f.  Utopia  : gobierno  imagi- 
nario, donde  todo  respira  justicia  y virtud. 

♦UTiUCULE  , s.  m.  Odrccilio,  pellejito  : 
prii.jo  pequeño  para  líquidos. 

* UVAGRK , s.  m.  Vaca  marina  del  gol- 
fo de  S-  Lorenzo. 

* U VA-OVASSOURA  , s.  m.  Especie  de 
peral  deJa^  Indias  Occidentales. 

* UVA-PYRLP,  s.  m.  Arbol  espinoso  do 
las  Indias  Occidentales.  • 

*UVA-URSI,  s.  ni.  Gayuba  : arbusto. 

UVÉK,  s.J.  ( anat.)  Úvea  : segunda  túni- 
ca del  ojo. 

* UVULE,  s.f.  (anal.)\.  Luette. 

* UZIT  UR,  s.  m.  ( quim. ) Cinabrio. 


VAC 

V,  s.  m.  Letra  consonante,  y la  vigésima 
segnnda  del  abecedario  francés.  Es  letra  nu- 
meral que  vale  ciuco , y cou  un  tilde  cinco 
mil. 

VA,  ade.  Bien  está,  bien  va,  en  hora 
buena  , pase  : me  conformo.  ||  T fl  : sea.  (| 
f^n  , tope  je  le  imr  bien : va  , topo.  ||  Sept- 
et-le-ea.  V.  Sept.  ||  Quinze-ct-le-va  ; quince 
levá  : en  la  banca , etc. , la  quarta  suerte  en 
que  se  va  á ganar  quince  tantos. 

YACANCE,  s.f.  Vacante,  vacancia  : el 
tiempo  en  que  esta  sin  proveerse  un  título , 
ú empleo. 

VACANCES,  s.f.  pl.  Vacaciones  : en  los 
estudios,  colegios,  universidades,  ele. 


VAC 

VAGANT,  ANTE , adj.  Vacante : lo  qu« 
vaca. 

* VAGANT,  s.  m.  Vacante  : en  la  orden 
de  Nial  tu  son  las  rentas  de  una  encomienda. 

V ACARME,  s.  97i.  Batahola,  zambra  ; 
alboroto. 

V ACATION,  s.f.  .Ocupación,  oficio  || 
Dicta  : el  tiempo  que  emplea  et»  un  negocio 
el  que  lo  desempeña  de  oficio,  y también,  la 
asignación  que  gana. 

VACATIONS , s.f.  pl.  Vacaciones,  dias 
feriados  : en  los  ti ibunaíes.jj  Dietas,  salarios 
que  ganan  los  que  trabajan  en  algún  expe- 
diente , ó comisión. 

i «VACCINE,  s.j\\ acuna : inoculación  con 
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el  pus  de  las  rímelas  de  la  ubre  de  rae» , 
para  preservar  de  las  naiuralcs. 

*VACCINER,  v.  a.  Vacunar : inocular  con 
la  vacuna. 

*V A(  1CDÍATKUR , s.  m.  Vacunador:  el 
que  inocula  con  la  vacuna. 

VACHE , s.J.  Vaca  : la  hembra  del  loro. 

||  Vaca  : el  canasto  forrado  de  cuero  que  se 
pone  encima  del  cielo  de  un  coche  quando 
se  va  de  viage.  j|  Vaqueta  : el  cuero  de  buey 
curtido.  ¡|  (fig.  y Janu ) Llámase  : vache  a 
latir  : becerrillo , ó cabra . ó chupamelona  : 
la  persona , ó cosa , de  que  se  saca  algún 
provecho.  ||  PoU  de  vache  : pelo  verme  jo.  || 
JWrmgcr  de  la  vache  enragée.  V.  Manger.  |j 
Jluer  en  vache.  V.  Raer.  ||  (prov. ) Dícesc : 
il  ríest  ríen  leí  que  le  plancíicr  des  vaciles : 
mas  seguro  es  ’u¡  por  tierra  que  por  agua. 

VACHER,  ERE,  subst.  Vaquero,  va- 
querizo : el  pastor  de  gauado  vacuno.  ¡|  Ga- 
Ban  : rústico , grosero. 

VACHERIE,  s.j\  Vaqueriza,  corral  de 
vacas.  ■ - 

VAC1LLANT,  ANTE,  adi.  Vacilante  : 

mal  seguro , que  se  tambalea.  j|  (fig. ) Vaci- 
lante : perplcxo  , dudoso. 

V AGI  LLATION  , s.  f.  Vacilación  : 
bambaneo,'  tambaleo.  (|  (fig-)  Vacilación, 
timbeo  : en  lo  que  se  había , ó discurre. 

VACILLER , v.  n.  Vacilar,  tambalear  : 
no  estar  firme,  tropezar.  ||  (fig-)  Vacilar, 
titubear  : en  )o  que  se  dice , ó disenrre. 

V ACUITÉ,  s.J.  ( fis .)  Vacuidad,  vacuo, 
vacío. 

VADE,  s.  f.  Polla  : la  parte  que  cada  nno 
pone  en  el  juego.  |¡  Acción  : suerte  en  el  co- 
mercio, v «I  repartimiento. 

VA  DEMANQUE , s.f.  (com. ) Diminu- 
ción del  caudal  que  había  en  caxa. 

VADE-MECUM,  s.  m.  Vademécum:  li- 
bro , ó cosa , que  se  lleva  siempre  consigo. 

* VADROUILLE,  s.f.  Lampazo  : escoba 
de  navio,  hecha  de  cables  viejos,  y deshi- 
lados. 

VAGABOND,  ONDE,  adj.  ys.  Vaga- 
mundo , vagabundo,  vago.  ||  Vagaroso  : ha- 
blando riel  pensamiento,  ó imaginación. 

VAGABONDAGE,  s.  m.  Vagancia, 
holgazanería. 

V AGABONDER , v.  n.  ( vulg. ) Zanga- 
near , vagamundear , andorrear. 

VAGIN,  s.  tn.  íanat. ) Vagina  : útero. 

VAGINAL,  ALE,  adj.  Vaginal  : ute- 
rino. 

VAGISSEMENT,  x.  m.  Vagido  : el  ge- 
mido, ó llanto  de  niños. 

VAGlfE  , x.  J\  Oleada,  ol » grande. 

VAGUE,  s.  m.  La  regipn  aerea,  ó del 
ayre.  Usase  en  la  poesía. 

VAGUE,  adj.  ni.  y j.  Vago  : mdetermi-  J 
nado.  ||  Vago  : sin  consistencia,  ni  estabili-  I 
dad  : vacilante.  ¡|  Bruit  vague  : rumor , ó voz  1 


vaga.  i|  Repaces  vagues  : espacios  imagina- 
rios. ||  Ierres  vagues  .*  tierras  baldías.  || 
y aisscau.r  vagues  : navios  errantes. 

V AGUEMÉNT, adv.  Vagamente  : de  una 
manera  vaga. 

VAGÜE-MESTRE,  s.  rn.  Capitán  de 
carros  : en  campaña. 

VAGUER,  v.  n.  Vaguear  : andar  ro- 
dando de  una  parte  á otra. 

*VAIGRER,  v.  a.  ( ndut . ) Forrar  un 
navio  , mudarle  los  forros  interiores. 

* VAIGRES , s.  f.  pl.  ( mita. ) *Pidmcja- 
res  : tablas  que  forman  el  forro  interior  de 
un  navio.  

VAILLAMMEJNT , adv.  Valientemente: 
briosamente,  con  valor. 

VAILLANCE,  s.J.  Valentía  : esfuerzo, 
brio  marcial. 

VAILLANT , ANTE , adj.  Valiente  : va- 
leroso , guapo. 

VAILLÁNT,  parí,  irreg.  indectin.  Dí- 
ccsc  del  valor  ele  una  cosa  : ríavoir  pas  un 
sou  vaillant , no  tener  el  valor  de  un  sueldo. 

VAILLANT , s.  ni.  Dícese  dtl  dinero  que 
uno  tiene  delante,  ó disponible  : voila  tout 
mon  vaillant : ahí  está  todo  mi  dinero , todo 
mi  caudal , todo  lo  que  tengo. 

VAILLANTISE,  s.J’.  (Joc .)  Guapeza, 
valentonada. 

VAIN , AINE , adj.  Vano  : tiene  en  am- 
bas lenguas  las  mismas  significaciones  de 
inútil , fútil , quimérico  , vacío  , instable , 
falaz  $ y de  desvanecido  , hablando  de  perso- 
nas. |j  jPai/te  gloire  : vanagloria  , jactancia.  ¡| 
Raines  pulures  : pastizas,  terreno  sin  yerba* 
ni  cultura. ||  En  vain , adv.  Eu  vano,  cu 
balde , sin  utilidad. 

VAENCRE,  v.  a.  Vencer.  Tiene  las  mis- 
mas significaciones  en  áiuhas  lenguas  en  el 
sentido  recto , y en  el  figurado. 

VAINCRE  (SE) , v.  r.  Vencerse  > repri- 
mirse , sujetarse , contra  el  genio , las  pasio- 
nes , etc. 

. VA1NCU,  UE,  p.  p.  y adj . Vencido. 

Usase  también  como  substantivo. 

VAINEMENT,  adv.  Vanamente  , inútil- 
mente. 

VAINQUEUR , x.  m.  Vencedor. 

VAIR,  s.  m.  (Irlas.)  Veros  : pieza  hono- 
rable del  escudo. 

♦VAIRE,  adj.  ( Irlas. ) Verado  : sembrado 
de  veros. , 

VAIRE,  s.  m.  Vayra  : planta  muy  me* 
nuda. 

V AIRON,  adj.  Caballo  ojizarco.  ||  Va» 
riegado  de  colores.  j|  #.  m.  Vario  : pez. 

VAISSEAU,  x.  m.  Vasija  : vaso  pora 
contener  líquidos.  ||  Vaso , nave , buque  : 
capacidad  de  una  iglesia,  etc.  ||  Vaxel,  na- 
vio. ||  (anuí. ) Vaso  : hablando  de  venas , ar- 
terias, etc.  ||  V' lisseau  d'avis  : aviso,  ciu-  » 
barcacion  destinada  para  llevar  órdeoes.  ¡| 


Digitized  by  Google 


VAL  ( 9^6  ) VAN 


F tisseau  de  guerre : navio  ú nave  de  guerra. 

||  Faisseau  nuirchand  ; navio  marchante,  ó 
mercante,  bastimento  de  comercio.  (|  Fais- 
semt  de  registre  : registro,  el  navio  que  lleva 
mercaderías  registradas  para  el  adeudo  de 
derechos  en  el  comercio  español  de  las  In- 
dias. 

VAISSELLE,  s.  f.  Vaxilla  : los  vasos, 
platos , y demas  piezas  para  el  servicio  de  la 
mesa.  ||  F ais  se  líe  d élain  : vaxilla  de  estaño 
ó de  peltre  ||  F aisselte  montée ; vaxilla  hecha 
de  varias  piezas,  como  candeleros , aguaderas , 
etc. ; y wats  selle  píate  : platos , fuentes,  etc. 

VAL , s.  m.  Val  : lo  mismo  que  valle. 
En  «'imbus  lenguas  se  usa  solo  en  la  composi- 
ción de  nombres  propios  de  terrenos  , o po- 
blaciones. ||  Par  manís  et  par  vaua r : por 
montes  v valles. 

VALABLE,  adj.  m.  y f Valedero,  vá- 
lido , legítimo  : en  justicia , en  cuentas  , en 
razón. 

VALABLEMENT,  adv.  Válidamente, 
legítimamente,  justamente. 

* VALA1S,  (geogr. ) Valles  : comarca 
de  Suiza. 

*VALANT,  adj.  Que  vale,  que  tiene 
cierto  valor.  ||  Lo  que  está  en  forma , en  re- 
gla.*  . 

* VALENCE , ( gengr- ) Valencia  : nom- 
bre de  muchos  pueblos  de  España , Francia 
é Italia. 

* VALENOENNES  , (gcogr.)  Valen- 

cien  as  r ^iudad  del  País  Baxo. 

VALERIANE,  s.  f Valeriana  : planta 
medicinal. 

VALE!’,  m.  m.  Criado  : sirviente,  mozo 
de  servicio.  ||  Sota  : en  el  juego  de  naynes.  || 
Barrilete  : instrumento  de  nierro,  de  que 
usan  los  carpinteros  para  asegurar  la  madera 
encima  de  los  bancos.  ¡|  Pesa  : colgada  detras 
de  una  puerta,  para  que  se  cierre  por  si 
misma.  f|  FaLcl  *tc  chambre : ayuda  de  cá- 
mara. ||  Falet  de  garde-robe  ; mozo  de  la 
guardaropa,  |J  Falet  de  pied  : lacayo  en  la 
casa  real.  ||  Zanca,  pié  : de  espejo  de  toca- 
flor.  ||  (J’am .)  Dicese  : reccvnir,  traiter  cont- 
rae un  valet  de  carrean  ; tratar  á uno  como 
á un  esjwjrtillero , como  á uu  drope , como  á 
un  trapero. 

VALETAGE,*.  m.  Servicio,  servidum- 
bre : hablando  de  sirvientes  y criados. 

VALETA1LLE,  s.J.  {voz  colectiva, y 
de  desprecio . ) Chusma  , turba  de  criados  : v 
también  la  servidumbre  de  librea , como  si 
«lixcranios  la  lacayería. 

VALETA-PAITO,  s.  m.  (cirug.)  Pin- 

zas  de  charnela. 

VALETEH , v.  n.  Ser  criado  de  otro, 
andarle  al  rededor , besarle  las  manos : por 
obsequio  interesado 

V A LÉTUDIN AIRE , adj.  m.  y/.  Valo- 

udiuurio  : de  poca  salud  : débil  de  salud. 


VALEUR,  s.J.  Valor  : precio,  ó estima- 
ción de  una  cosa  cu  sí.  ||  Valor : aliento  , 
brío. 

VALEUREUSEMENT,  adv.  Valerosa- 
mente , animosamente. 

VALEÜREUX , EUSE , adj.  Valero» : 
animoso  , esforzado. 

VALIDATION  , s.J.  Validación  : la  ac- 
ción de  hacer  válido  y firme  un  acto  , una 
escritura. 

VALIDE,  adj.  m.y  f.  Válido  , legal.  || 
Robusto  : que  tiene  salud  y fuerzas  : qne 
puede  trabajar.  A/cndiant  valide , etc. 

VALI  DEM  ENT  , adv.  Válidamente  , le- 
galmente. 

VALIDER  , v.  a.  Validar  : dar  fuerza  y 
valor,  ó hacer, válida  una  cosa. 

V AUDITE,  s.J\  Validez  , valor:  firmeza 
de  un  acto,  ú escritura. 

V ALISE,  s.J.  Maleta,  ó baulillo  : de  via- 
jan ic. 

VALLA  IRE,  adj.  ( aniiq. ) Valar.  Cou- 
ronne  vallaire  : corona  valar , de  los  am- 
tigos  Romanos. 

VALLEE,  s.f  Valle  : llanura  entre  mon- 
tañas , ó alturas.  [|  Valle  : hondonada  de 
tierra  al  pie  de  una  montaña.  (I  Cuesta, 

I íaxado : de  una  montaña.  Usase  solo  eo  esta 
frase  : II  ny  a poínt  de  montagne  sana  val - 
lee  , no  hay  subida  sin  descendida  , no  hay 
atajo  sin  trabajo.  j|  Faitee  ; en  Parts  es  el 
! mercado  donde  se  vende  la  volatería , y caza. 

VALLON , s.  m.  Valle,  vallecito,  caña- 
da : tierra  entre  dos  montañas.  Los  poetas 
usan  mas  de  esta  voz  que  de  vallee. 

VALOIR,  v.  n.  Valer.  Tiene  las  mis- 
mas acepciones  en  ambas  lenguas.  ||  Autant 
vaut  : tanto  monta.  j|  Faille  que  v ai  lie  , 
tout  coup  vaille  : valga  lo  que  valiere.  ||  Fa~ 
loir  son  pesatU  d'or  : vale  el  oro  que  pesa. 

tVALSE,  s.f.  Valso , ó valsé  : especie  de 
bayle. 

* VALSER  , v.  a Baylar  el  valso. 

VALUE , s.  f {for. ) Exceso  de  precio  ó 

valor  de  una  cosa  sobre  otra. 

VALVE,  s.  f.  Pechiua,  concita.  Entra  en  la 
composición  cíe  estas  voces  usadas  por  los 
naturalistas  tratando  de  mariscos : univalve  , 
bivalvc , y multiva/ve. 

* VA  L VL  LA1RE,  adj.  m.yf.  De  muchas 
válvulas. 

VALVULE , s.f.  ( anat.)  Válvula  : mem- 
brana que  impide  refluir  los  líquidos.  j|  Val- 
rula  : lo  mismo  que  ventalla  en  los  instru- 
mentos neumáticos. 

VAMPIRE,  s.  m.  Vampiro  , ó estrige  : 
nombre  que  dan  en  Alemania  á los  duendes , 
ó cadáveres  , que  el  vulgo  necio  dice  rhupau 
la  sangre  á los  tísicos. || Murciélago  monstruo- 
so de  Indias.  ||  ( fig.  ) Sanguijuela  : el  que 
engorda  chupándola  sangre  á Jos  pobres. 

VAN,  ni.  Bieldo  para  atentar  la  paja. 
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y limpiar  el  grano,  f)  Harnero : criba  para 
aechar  el  trigo  , echada  , etc. 

* VANDALÍSM  E,  s.  m.  Vandalismo : sis- 
tema destructor  de  las  arles  y ciencias  : 
aludiendo  á los  Vándalos. 

VAND01SE, s.f.  Gobio,  albur,  jáculo, 
dardo  : per.  de  agua  dulce. 

V ANILLE,  s./.  Vaynilla : fruto  de  Amé- 
rica que  se  echa  en  el  chocolate  para  darle 
olor. 

V APOTE , s.f.  Vanidad  : futilidad  de  las 
cosas.  Vanidad  : inutilidad  , insubsistencia 
de  las  cosas.  ||  Vanidad  : presunción  de  las 
personas. 

VANJTEUX  , EUSE  , adj.  ( fam . ) Va- 
nidoso. 

VANPiE,  s.f.  Pararlera,  compuerta  : del 
car  de  un  molino,  acequia,  etc. 

VAPíPfÉ , EE , p.  p.  y atlj.  Aechado  , 
con  harnero,  ó criba. 

V ANNE AU  , s.  m.  Ave  fria , fraylecillo : 
páxaro. 

♦VAPíPfEAUX,  s.f.  pl.  Aguaderas:  en  las 
aves  de  altanería  son  las  quatro  plumas  an- 
chas que  están  después  de  los  seis  cuchillos. 

VANNER  , v.  a.  Aechar,  ó abalear  : el 
trigo  , la  cebada. 

VANNER1E  , t.  f Cestería  : oficio  de 
cestero. 

* VAPÍPÍES,  (gengr.)  Vanes  : ciudad  de 
Francia. 

VAPiNET,  s.  m.  ( blas . ) Concha , ó ve- 
nera , que  se  presenta  por  su  interior. 

VANNETTE , s.  f.  Harneólo  , zaran- 
dillo  : para  limpiar  la  cebada  del  pienso  de 

las  caballerías. 

VANNEUR , s.  >n.  Acchador,  de  trigo , 

cebada  , etc. 

VAPJPilER , s.  Tu.  Cestero  : artesano. 

VAPiTAIL,  s.  m.  en  plural  f'antaux. 
Puerta-ventana , la  hoja  de  una  ventana. 

VAPiTARD , ARDE,s.  m. y adj.  {fam.) 
Alabancioso,  bocon  : jactancioso. 

VAPTTER,  v.  a Alabar,  en  el  sentido 
de  ensalzar,  ponderar. 

VAPiTER  ( SE ) , v.  r.  Alabarse , jac- 
tarse. 

VANTERÍE , s.f  Jactancia,  vanagloria. 

♦VANiTEUR,  s.  m.  Jactancioso,  vanaglo- 
rioso , copetudo. 

* VAPÍTILLER  , a.  a.  { carp. ) Conte- 
ner el  agua  por  medio  de  tablones  muy  ajus- 
tados. 

VAPEUR , s.  f.  Vapor  : vaho  : humo  : 
qne  se  levanta , ó sale  de  los  cuerpos , según 
su  distinta  naturaleza. 

VAPEÜRS , s.f.  pl.  Flato  : enfermcdad.|| 
( quím. ) Se  dice  bains  de  vapeurs  : desti- 
lación por  medio  del  vapor  del  agua  caliente. 

*V.APORATlOPí  ,s.f.  Vaporación  : ac- 
ción del  vapor. 

VAPOREUX , EUSE  , adj.  Vaporo» ; 


lo  que  echa  de  sí  vapor.  ||  El  que  padece  de 
flatos. 

* VAPORISATIOPÍ , s.f  (fu. ) Vapo- 
rización : la  acción  de  reducirse  á vapor  una 
substancia. 

VAQUER  , v.  n.  Vacar , estar  vacante  : 
uu  empleo , un  puesto.  ||  Estar  desocupada: 
una  habitación.  ||  Estar  en  vacaciones  : los 
tribunales , los  colegias , las  universidades. 

|J  y cuquer  a...  estar  ocupado  en...  aplicado 
a...  dedicado  á algún  cxercicio  determinado. 

* VAQUETEES  , i.  / pl.  Vaquetas  ; 
pieles  de  buey  curtidas. 

* VARAIGPÍE , s.f  Compuerta  : ladren 
por  donde  entra  el  agua  del  mar  cu  las  sn- 

* VARAPíDER,  v.  a.  Secar  los  arenques 
antes  de  embanastar los. 

VARANGUE,  s.  f.  ( ndut.)  Varcnga: 
costilla  de  navio.  ¡|  f'iraitgues  aculen  . pi- 
ques. ||  yarangues  de  porqués  : varengas  da 
puercas. 

VARE,  t J.  Vara  : medida  de  extensión, 

VARECH  , s.  tn.  Sargazo.  V.  Fucus. 

VAREPÍNE,  s.f.  Coto  real  para  la  caza. 

||  Dehesa  , baldío. 

* VARENPÍES,  ( gcog1’. ) Vare'nas : villa 
de  Francia. 

VARIABILITE , s.f.  Variabilidad : dis- 
posición habitual  á variar. 

VARIABLE  , atlj.  m.  yf.  Vsóable  , va- 
rio : mudable,  inconstante. 

VARIA PíT,  ANTE , adj.  Vario,  vclci- 
<loso , voltario  , mudable  : hablando  de  ge- 
mios. 

VARIANTE , s.f.  Vanante  : la  diversa 
lección  de  un  mismo  texto.  Usase  regular- 
mente en  plural. 

VARIATION , i.  f.  Variación  : el  acto 
de  variar.  ||  ( náut.)  Variación  : de  la  aguja. 

VARIATIONS , s.f. pl.  (más.)  Diferen- 
cias : glosas. 

VARICE, s.f.  ( medie.)  Variz  : vena  di- 
la  üida. 

VARICOCÉLE,  s.  m.  ( cirug. ) Vanees-  ) 
cela  : tumor  del  escroto , cansado  por  algu- 
nas venas  varicosas. 

VARIÉ , ÉE  , p.  p.  y adj.  Variado. 

VAR1ER,  v.  a.  Variar,  diferenciar. 

VARIER,  v.  n.  Variar:  tener  mudanzas, 
ó mutacipney.  ||  Discrepar,  discordar. 

VARIETE , s.f.  Vanedad  , diversidad. 

♦VARIOLiqUE,  adj.  (medie.)  Va- 
riólico  : perteneciente  á las  viruelas. 

VARTQUEUX , EUSE , adj.  Varicoso: 
el  qne  padece  varice». 

VARLET  , >.  m.  Escudero  en  los  tiem- 
pos de  la  caballería. 

VARLOPE  ,t.f.  ( carp. ) Garlopa  : ce. 
pillo  grande. 

* VARRE , s.f.  Arpón  para  pescar  tor- 
tugas. 
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* V ARREE , v.  n.  Pescar  tortugas  cou  el 
arpón. 

* VARREUR , s.  m.  Pescador  de  tortu- 
gas con  arpón. 

VASCLLAIRE  , ó VASCULEUX  , 

EüSE , adj.  ( anal. ) V asentar  , ó vasculo- 
so : lleno  de  vasos. 

VASE  , s.  f.  Fango  , limo,  légamo  : del 
mar  , de  un  estanque  , etc. 

VASE  , s.  m.  Vaso,  tazón  : para  licores , 
ó para  adorno,  [j  Tiesto,  jarrón  : de  flores. 

VASEÜX , ELSE,  aaj.  Fangoso,  cena- 
goso. 

V ASISTAS,  s.  m.  Postiguillo  : de  puerta 
ó deventann. 

VASSAL  , ALE  , sulst.  Vasallo  : feu- 
datario de  un  señor. 

VASSELAGE,  s.  m.  Vasallaje  : la  con- 
dición y estado  de  vasallo;  y la  servidumbre 
y homenage  que  este  debe  a su  señor. 

VASTE , adj.  vi.  yr  f.  Vasto:  extenso  : 
dilatado.  Usase  también  en  lo  figurado. 

* VATE , r.  m.  Arroz  cou  sil  vayna  : ó 
zurrón. 

VATICAN , s.  m.  Vaticano,  palacio  pon- 
tificio. (Jig . ) La  curia  romana.  ||  Dícese  les 
Jbudres  du  Viatican : por  las  excomunio- 
nes, ó censuras  del  Papa. 

VA-TOUT,  s.  m.  ( voz  del  juego.)  En- 
vido todo  , ó el  resto. 

VAU-DE-ROUTE  (A),  exp.  adv.  A rota 
batida , en  derrota  : di  cese  del  enemigo  ven- 
cido que  hnye. 

VALJDEvILLE,  i.  m.  Cantar  del  pue- 
blo , como  entre  nosotros  las  xácaras , ó 
romances,  etc.  ||Saynele de  mitsica  : especie 
de  drama  cómico , interpolado  con  coplas 
cantadas,  pero  de  menos  duración  que  nues- 
tras zarzuelas. 

VAU-L'EAU  ( A ); 

VAURIEN,  s.  m.  Pillo,  bribón  , tuno. 

VAUTOUR  , s.  m.  Bnytrc : ave  carnívo- 
ra. I¡  Hombre  cruel , duro , inhumano. 

VALTRAJT , s.  ni.  Tren , para  la  caza 
del  jabalí. 

VAUTRÉ  , EE,p.  p.  Revolcado. 

VAUTRKR  (SÉ),  v.  r.  Revolcarse,  ctv 
mo  hacen  los  cerdos  en  el  cieno.  j|  {Jig . ) 
Revolcante  , encenagarse  : en  el  vicio. 

VAYVODE,  s.  m.  Vayvode : principe  go* 
bcroador  de  la  Valaquia  , de  la  Molda- 
via , etc. 

• VEAU,  s.  m.  Ternero  , becerro.  ||  Be- 
cerro : dicesc  de  la  piel  curtida.  ¡|  Feau  de 
lait  : te  morillo  mamón.  ||  Fe.au  tnarin  : 
buey  marino.  }|  ( e ñauad. ) Dicesc  veau 
Jauve  leonada , el  color  de  la  piel  sin  j os- 
ear. ||  ( pmv.  ) Se  dice  faire  le  pied  de  vean 

quelqu  un  : lavarle  los  cascos,  adular  á 
uno  bazamente.  ||  {id. ) Dícese:  tuce  le  veau 
gras : tener  arroz  y gallo  muerto , echar  el 
bodegón  por  la  ventana. 
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VECTEUR  , adj.  ( astrom.)  Dícese  rayón 
vccteur  : radio  vector. 

VtiDASSE,  ó VA1DASSE,  s.  / Po- 
tasa : ceniza. 

VEDETTE,  s.  J.  Posta  , centinela  : 
de  á caballo.  ||  Garita  : en  los  baluartes  para 
i recogerte  la  centinela.  j|  Ltre  en  vedette  : 
estar  do  centinela.  ||  Afeltre  en  vedette  ; 
apostar  rje  centinela. 

VEGETABLE  , adj.  m.  y f.  Vegetable  , 

vegetal. 

\ ÉGÉTAL , ALE,  adj.  Dicesc  sel  ve- 
getal , sal  sacada  de  las  plantas.  ||  Ierre  ve- 
gvlale y ierre  J ranche , ó terreau:  tierra  ve- 
getal, Ja  que  cató  en  la  siq>crficie. 

\ E ¿El  AL , s.  m.  Vegetal , lo  que  ve- 
geta. V.  Fégétaux. 

\ EGÉTANT  , ANTE,  adj.  Lo  que  ve- 

RLl YÉGÉTATIF,  IYF , adj.  Vegetativo  : lo 
que  tiem;  vigor  : para  vegetar. 

VÉGÉTATIuN , s.J.  Vegetación. 

V EGÉTAUX , s.  m.  pl.  Vegetales : los 
árboles  ,,  v plantas. 

\ EGÉTER  , v.  n.  Vegetar  : nutrirse  y 
crecer  tas  plantas. 

VÉHEMENCE , s.  f.  Vehemencia,  fuer- 
za , eficacia,  viveza:  de  las  razones,  afec- 
to», v deseos. 

VÉHÉMENT , ENTE , adj.  Vehemente: 
dícese  del  estilo , tono , acción , afectos  , y 
deseos . 

VEHÉMENTEMENT , adv.  (Jar. ) Con 

indicaos  , ó'  sospechas  vehementes. 

VEH1CULE,  s.  m.  ( lis.  y med.)  Vehí- 
culo : lo  que  sirve  para  hacer  pasar,  ó con- 
ducir una  cosa  mas  fácilmente.  Usase  en  lo 
figurado  también. 

* VEILLAME,  s.  m.  Quita  meriendas,  ó 
merendero  : planta. 

VEILLE  , s.  f.  Vigilia , desvelo  : priva- 
ción ilcl  sueño.  (|  Vigilia,  vela:  una  de  las 
quatro  partes  en  que  los  antiguos  dividían 
la  noche.  ||  Víspera  : dia  antes  de  aquel  de 

3ue  se  habla. ||(jfi£.)  Dicesc:  ¿irea  la  vedle 
e...  estar  cu  vísperas  de...  estar  á punto 
de...  ó próximo  á...  Faire  la  veille  des  ar- 
mes : velar  las. armas. 

VEILLE , ÉE , p.  p.y  adj.  Velado , vigi- 
lado. 

VE1LLEE,  s.f  Velada , vela : la  parte  de 
la  noche  que  se  ocupa  en  algún  trabajo  antes 
de  cenar.  |]  Velada  : vigilia , trasnochada. 

VEILLER  , v.  a . Velar  : enfermos,  ó 
muertos.  ||  ( fig. ) Velar , observar  : no  per- 
der de  vista  á una  persona , ó á sus  accio- 
nes. 

VEILLER , v.  n.  Velar , estar  desvelado  , 
despierto  : en  la  hora  del  sueño.  ||  Velar , 
hacer  la  vela : los  artesanos  en  su  tarea.  |j 
( Jig- ) Vigilar , cuidar  de  alguna  persona  ó 
cosa  can  atención.  / 
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VFIÍ XES,  s.f  pl.  ( fifí  ) Vigilias , tarcas  : 
baldando  de  estudios,  y letras.  j(  ( id. ) Des- 
velos : diligencia  y aplicación  del  que  tiene 
un  cargo. 

VEILLEUR,  s.  m.  Velador,  trasnocha- 
dor. 

VEILLEUSE,  i.  f Lamparilla  : para 
conservar  luz  por  la  noche. 

* VFILLOIR  , s.  m.  Velador  : mesa  para 
poner  la  luz  para  velar, 

* VEILLOTTE,  s.  f Montoncito  de 

heno. 

VETNE,  s.f  Vena:  raso  del  cuerpo  ani- 
mal. ||  Venero  : de  agua.  ||  Veta  : de  tierra , 
de  metal.  ||  Veta  , ó vena  : direse  de  las  lis- 
tas ó rayas  de  varios  colores  que  forman 
ciertas  piedras , y maderas.  ,|  [ftg. ) Vena  : 
el  n limen  poético. 

VEINES,  s.f  pl.  Venas,  vetas  : las  listas  ó 
rayas  de  varios  colores  que  se  ven  en  las  pie- 
dras, y maderos.  ||  Ourrir  la  veine  : picar 
la  vena , saturar. 

VEINÉ,  Í!E , adj.  Vetado  , can  vetas  : 
dícese  de  ciertas  maderas , y piedras, 

VEINEUX,  ELSE,  adj.  Venoso,  ve- 
toso. 

VELAR , s.  /«,  Irion , jaramugo : planta. 
V.  JErysime. 

VFLALT,  ( moni.  ) Allí : voz  con  que 
se  anima  á los  perros. 

VF.LFR  , v.  n.  Parir  las  vacas. 

VELEN  , s.  m.  Viicla  : el  pergamino  de 
niel  de  ternera.  j|  Blondas  do  punto  de  gar- 
neta.  ||  Papicr  vétin  ; papel  vitela , ó avite- 
lado., 

VELTTES,  s.  m.  vi.  Velitcs  : soldados 
romanos  , sacados  de  la  gente  mas  pobre  , y 
>or  lo  mismo  poco  estimados.  De  aquí  se 
la  drriv.vjo  nuestro  adjetivo  belitre. 

VELLÉTTÉ  , s.  f Veleidad  : voluntad 
impef fccta , e ineficaz. 

VF.fX)CE,/h/y.  ni.  yf.  Veloz , rápido. 

VÉLOCrrÉ  , s.  f.  Velocidad  : ligereza 
del  movimiento. 

VF.LOURS,  S.  m.  Terciopelo  : texidode 
seda.  ||  y elnurs  ras  : terciopelo  rizo  , ó sim- 
plemente rizo.  j|  yelours  en  dorure  : tercio- 

Elo  fondo  tisú.  ||  f'elours  de  colon  : pana. 
Ouurier  en  velours  : terciopclero  , texe- 
irdc  terciopelo.  ||  Chemin  de  i 'elnurs  : ca- 
mino alfombrado,  cubierto  dccesped.  ¡|  Pra- 
do de  yerba  menuda.  ||  Jouer  sur  i 'elnurs  : 
jugar  con  ganancia.  ||  Paire  paite  de  vc- 
tours.  V.  Patte.  ||  J'cntre  de  son , robe  de 
i >elours.  V.  entre. 

VF.LOLTE,  ÉE,  adj.  Aterciopelado  , ó 
sea  afelpado,  ó felpudo,  conforme  es  la  cosa 
á que  se  aplica.  Usase  también  como  subs- 
tantivo masculino. 

VELOUTE,  s.  m.  Cinta  de  terciopelo 
para  guarniciones. 

4 V ELOUIER , w.  a.  Afelpar* 


* VELTAGE,  s.  m.  La  acción  de  medir 
con  la  velta. 

VELTE,  s.  f.  Velta  : cierta  molida  ho- 
landesa para  líquidos,  usada  en  los  puertos 
de  Francia  del  Octano  , y vale  6 pintas,  que 
son  dos  azumbres  y tres  <;  mirtillos. 

4VELTER  , v.  a.  Medir  con  la  velta. 

4VELTELR  , s.  m.  Medidor  con  la  vcl- 
ta. 

VELU,  UE,  adj.  Velludo,  velloso.  || 
Picrre  velue  : piedra  en  bruto , ú sin  la- 
brar. 

*VELUE,  j.  J.  ( moni.)  Pellejo  de  la  testuz 
del  ciervo , ó gamo. 

VELVOTK , ó VÉRONIQUF.  FEMEL 

LE,  s.  f.  Antirrino  espurio  : planta. 

4 VENADO  , s.  m.  Ciervo  del  Perú. 

VENAISON,  s.f.  Carne  de  venado  , de 
jabalí , etc.  Carne  de  monte  , ó montesina.  || 
ICtre  en  venaison  : estar  en  sebo  , ó gordos  , 
Iqs  venados  , ó jabalíes. 

4 VENALSSIN  ( COMÍ AT  ) , (geogr. 
Condado  Vencsino  : comarca  déla  Provenza. 

VÉNAL,  ALE,  adj.  Venal,  que  se  ven- 
de, ó se  beneficia  : dicese  de  ciertos  empleos. 
H ( fig  ) Venal,  que  se  vende : dfeese  del  suge- 
to  que  se  dexa  corromper  por  el  ínteres. 

VÉNALEMENT , adt*.  Sórdidamente  , 

interesadamente, 

VÉNALITÉ,  s.f  Venalidad  , venta : be- 
neficio de  empleos. 

VENANT,  adj.  Viniente  : que  viene, 
que  llega. 

VENANT  , adv.  Seguro.  II  a dix  milla 
Hurcs  de  rente  venant : tiene  quarenta  mil 
reales  seguros  de  renta , ó de  renta  segura. 

VENDABI.E,  arfj.  m.  y f.  Vendible: 
que  se  puede  vender. 

VEnDANGE,  s.f.  Vendimia  : la  cose- 
cha del  vino.  1 1 Précher  tur  la  vetviange  . ha- 
blar y charlar  con  el  vaso  en  la  mano  sin  pen- 
sar en  beber. 

VENDANGER,  u.  a.  Vendimiar : coger 
la  uva.  | \{fig.yfam. ) Vendimiar , destruir, 
arruinar  : las  Viñas  , los  panes , las  frutas  , 
las  esperanzas. 

VENDANGHS , s.  f.  pl.  Vendimias : tem- 
porada , ó estación  de  lu  cosecha  del  vino. 

VENDANOEUR  , EUSE,  subst.  Vendi- 
miador. «* 

4 VENDÉE,  (geogr. ) Vendía  : rio  de 
Francia , que  da  nombre  á un  departamen- 
to. 

4 VENDEMIAIRE  , s.  m.  Vindemario  : 
primer  mes  del  año  republicano  de  Fruncía , 
que  comenzaba  en  aa  de  setiembre,  y con- 
cluía en  ai  de  octuhre. 

VENDERESSE , s.f  (for. ) Vendedor* 
la  que  vende , respecto  del  que  adquiere. 

VENDEL’R,  EUSE,  subst.  Vendedor , 
revendedor.  ||  y • ndeur  d'orviétan : charla- 
tán, cortillero,  embustero. 
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VENDICAT10N,  s.f'for.)  V.  ñeyendi- 
culion. 

VENDIQUER , y.  a.  V.  Reyindiquer. 

VENDITION , s.f  {Jor. ) Vcnu  de  he- 
redades. 

* VENDOME , {geogr.)  Vauloma : ciu- 
dad de  Francia. 

VENDHK , y.  a.  Vender.  Tiene  unas  mis- 
mas significaciones  en  ambas  lenguas  . en  lo 
propio,  v en  lo  figurado.  ||  {prny. ) Dicese  : 
vendré  bien  ses  coquillcs ; vender  bien  mis 
agújelas.  j|  A qui  yendez-vous  vos  caq tulles. 
A ceux  qui  reviennent  de  St.-Afichel.  A mi 
que  las  vendo  ? A mi  coleto  gragea  , y no  le 
pasan  puñales  ?||//  esl  a venare  et  dependre: 
merece  mi  cariño  : no  habrá  cosa  que  no  ha- 
ga por  el. 

VENDREDI,  i.  m.  Viernes  : el  sexto  dia 
de  la  semana. 

VENDU.,  HE , p.  p.  Y adj.  Vendido. 

VENE , EE  yp.p.  y adj.  Corrido : hablan- 
do de  reses.  ¡I  Manido  : hablando  de  carnes. 

v . /w. 

VÉNEFICE , s.  m.  ( Jar . ) Veneficio  , 
maleficio  r hechizo. 

“VENEFIQUE,  adj.  m.  y f.  {anl.)  Vené- 
fico, venenoso. 

V ENELLE , s.J.  (ant.)  Callejón.  Solo  se 
usa  en  esta  frase  proverbial  y vulgar  : tnfiler 
la  vcnelle : coger  las  de  Villadiego,  afufar- 

J VÉNÉNEUX , EUSE,  adj.  Veneno», 
ponzoñoso  : dicese  particularmente  de  las 
plantas  en  Francos. 

VEjNER,  y.  a.  Correr,  cansar  : las  resrs, 
para  comer  tierna  su  carne.  ||  Paire  vener  de 
la  uiande : manir  , dt-xai  manir  la  carne  , 
guardándola  de  un  dia  para  otro. 

VENERABLE,  adj.  m.  yf.  Venerable. 

VÉNÉRATION  , S.f.  Veneración  : respe- 
to principalmente  á las  cosas  santas  , y sagra- 
das. 

VÉNÉRE,  ÉE,  p.  p.  r adj.  Venerado. 

VENERER , y.  a.  Venerar  .*  á las  cusas 
•antas,  v sagradas  principalmente. 

VENERIE,  s.J.  Montería  : caza  mayor  : 
como  ilc  venados,  jabalíes,  etc.  ||  Montería: 
se  toma  por  el  arte.  ||  Montería  : el  cuerpo 
de  montaros,  oxeadores,  mozos,  etc. 

VÉNER1EN,  ENNE,  adj.  Venéreo:  lo 
mismo  que  sensual,  carnal.  Acte  yénéricn  , 
piáis  ir  yénérien.  ||  Llamase  : mal  yénéricn  , 
maladie  yénérienne , el  mal  vent-reo , ó el 
gálico. 

VENETFE,  t.f  Miedo,  pavor  , inquie- 
tud. 

VKNEUR  , t.  m.  Montero.  ||  Grand-  vc- 
neur ; montero  mayor,  oficio  en  las  cortes 
de  Jos  soberano*. 

VENCE , EE  yp.p.  y adj.  Vengado. 

VENGEANCE,  s.f.  Venganza  : se  toma 
por  la  acción  , y el  deseo  de  vengarse  , ó de 
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vengar  una  injusticia.  ¡|  Tircróprcndrc  yen 
gciuice : vengarse. 

VENGAR,  y.  a.  Vengar : tomar  satisfac- 
ción de  un  agrario. 

VENCER  (SE),  y.  r.  Vengarse . tomar 
venganza  de  un  agrario  recibido. 

VENGEl'R  , VENGERESSE  , subst. 
Vencador.  Usase  también  como  adjetivo. 

VENIA T , s.  m.  {Jor. ) Mandamiento  de 
comparecencia , ó simplemente  uu  compa- 
rendo. 

VENIEL,  ELLE,  adj.  Venial  : di  cese 
de  los  pecados  y culpas,  que  no  son  murta- 

VÉN1ELLEMENT , cu\y.  Venialmente. 
VENl-MECUM  , A.  m.  V.  Vadc-mrcnm. 
VENIMEUX,  EUSE,  adj.  Ponzoñoso: 
díccsc  de  los  animales  en  francés. 

VEN1N,  i.  m.  Veneno.  Tiene  unas  mis- 
mas significaciones  en  ambas  lenguas  cu  lo 
propio  y figurado. 

* VENIR  , y . n.  Venir.  Tiene  como  en  es- 
pañol las  significaciones  de  llegar,  de  aconte- 
cer , de  ocurrir , de  proceder , de  dimanar , 
de  provenir,  etc.  También  tiene  otras,  cuv* 
correspondencia  varia  , como  en  los  exem- 
plos  siguientes.  ||  11  yient  de  Cair  par  cclte 
cloison  : entra  avre  por  este  tabique.  \ \ II  ne 
yient  pos  de  blé  tla/ts  ce  ptrys-lá  : no  se  cria 
trigo  cu  aquella  tierra.  ||  Cet  habit-la  yient 
bien  a la  taille  ; este  vestido  cae  bien  á su 
cuerpo.  1|  Le  sang , ó le  yin  yient  gnulte  a 
goutte . la  sangre  ó el  vino  cae  , ó sale  gola 
a gola.  ||  E enir  au  secours  de....  acudir  al 
socorro  de....  ||  enir  de  dire , de  faire,  etc. 
acubar  de  decir,  de  hacer,  etc.  |[  En  yenir 
aux  mains  : llegar  á las  manos.  j[  Fenir  a 
rum  : venir  á poco , ó nada.  [|  A yenir : ve- 
nidero. IjC  siecle  a yenir ; el  siglo  venidero. 
Dans  les  temps  a yenir  : cu  los  venideros 
tiempos. 

VENIR,  s.  m.  Venida.  ||  L’aller  elle  ve- 
nir : la  ida  y la  venida. 

* VEN1SE , (geogr. ) Venccia  : ciudad 
capital  de  la  república  del  mismo  uombre. 

vent,*.  m.  Viento : el  ayre  agitado  en 
la  atvmfcra.  ||  Viento  , ayre  : el  que  se  mue- 
ve por  aitificio.  ||  Ventosidad, flato. || Resue- 
llo : aliento , respiración.  ||  Viento,  husmo  : 
olor  que  viene  de  una  cosa.  j|  ( fig . ) Barrun- 
to : noticia  confusa  de  alguna  cosa.  ||  ( id.  ) 
Viento  , ventolera  : vanidad.  j|  Vcnt  coulis: 
ayre  colado,  encallejonado.  ||  VcnL  d’aral : 
vendaval , como  llaman  los  marinos  al  su- 
doeste. ||  V" ent  erec  : gregal , lo  yni&rao  que 
sudeste,  cu  el  Mediterráneo.  ||  Etre  au-det- 
sus  du  yent,  estar  á barlovento : sous  le  yentt 
á sotavaincnto.  ||  Prendre  le  dessus  du  vcnt, 
6 gagner  le  yent : ganar  el  barlovento.  \\Mel- 
tre  sous  le  yent .-  sota  ventar , poner  á un  na- 
vio á sotavento.  ||  Instrumens  a yent : instru- 
mentos de  viento  , ú de  ayre.  [\  Ldcher  un 
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*enl : soltar  tina  ventosidad  , un  pcdo.j|Por- 
ter  au  venl ; despapar  , llevar  el  caballo  la 
cabeza  muy  levantada.  Ij  Prendrr  veril  de- 
vant : venir  al  viento.  ||  ¿ fig . ) Dlcese  : tnur- 
ncr  a toul  venl ; ser  veleta , moverse  á todos 
vientos.  ||  ( fam . ) Se  dice  : le  veril  mnllil ; el 
viento  decae , afloxa. 

VENTA1L , s.  m.  ( l/las.  J Ventalla : es  la 
abertura  de  la  visera  de  la  celada.  . 

VENTE , s.  f.  Venta  : el  acto  de  vcndcr.|| 

El  despacho  : de  los  géneros.  ||  Aeheter  du 
virt  sur  la  vente  : comprar  vinos  en  la  plaza  , 
ó mercado.  ||  II  y a p/usieurs  veriles  dans 
cette  forét : hay  muchas  cortas  en  este  mon- 
te. ||  Achcterdu  bois  dans  la  vente  . comprar 
madera  en  la  corta. 

VENTER  , v.  n.  Ventear  : hacer  viento  , 
soplar  el  ayre.  Quclque  vent  qui  vente  : 
cualquier  viento  que  sople. 

♦V ENTEROLLES , s.  m.  pl.  ( for . ) Al- 
cabala que  sacaba  el  señor  de  la  venta  de  una 
heredad. 

VENTEE X , EUSE , adj  Ventoso : com- 
batido de  los  vientos , ó sujeto  á ellos.  ¡¡  Ven- 
toso , flatolento : que  causa  ventosidad. 

'■‘VEINTES,  s.J.pl.  { for .)  Derecho  de  venta 
que  se  paga  al  señor  directo  al  vender  una 
tierra , o solar.  Usase  regularmente  en  esta 
frase,  les  lots  el  ventes  , los  laúdennos.  || 
Tranzones  : quarteles  de  corta.  ||  Veriles  par 
éc  la  i reís  semen  t : entresaca. 

* VENT1RR , s.  m.  El  que  compra  la  par- 
te de  un  monte,  ó soto  , para  cortarla  por  su 
cuenta. 

VENTILATELA , *.  m.  Ventilador  : nin- 
quina  para  renovar  el  hyre  en  los  hospitales, 
cárceles , etc. 

VENTlLATION , s.f  {for.)  Tasación: 

valuación. 

VENTILE , EE , p.  p.  y adj.  T asado , va- 
luado. 

VENTILER , v.  a.  {for. ) Tasar,  valuar: 
bienes  truc  se  han  de  repartir. 

* VENTIMILLE,  (geogr. ) Ventimilla : 
ciudad  y puerto  de  Genova. 

VENTOLIER , s.  m.  ( cetrer. ) Pico  al 
viento  : el  ave  de  altanería  que  resiste  al  vien- 
to. 

* VENTOSE  m.  Ventoso  : sexto  mes 

del  año  republicano  de  Francia  , que  comen- 
zaba en  19  de  febrero,  y concluya  en  20  de 
Biarzo. 

VENTOSITE,  s.f  Ventosidad,  (latos. 

VENTOUSE , s.  Jl  Ventosa  : vaso  para 
echar  ventosas.  ||  Ventosa  : respiradero  que 
a;  dexa  en  las  cañci  fas  á trechos. 

VENTOUSÉ,  EE,  p.  p.y  adj.  La  per- 
sona á quien  se  han  echado  ventosas. 

VEN  TOUSEK  , Y'  ti.  Echar  ventosas  á 
uno. 

VENTRE,  s.  m.  \ ¡entre.  Tiene  en  am- 
bos lenguas  las  mismas  signiücucíon^s  de  bar- 
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riga,  estómago,  buche,  tripa.  ||  En  lo  legal 
ventre  se  toma  por  la  madre , con  excepción 
del  padre  del  nacido.  ||  Avnir  mal  au  vejp- 
tre : tener  dolor  de  barriga,  ó de  tripas. ||  ñas- 
ventre  : Empcync.  ||  Paire  ventre , hacer 
barriga  : díccse  de  una  pared.  j|  (pmv. ) Se 
dice  : ventre  de  son , robe  de  velours  * vani- 
dad, y pobreza,  todo  en  una  pieza. 

VÉNTRÉE , s.  f.  Ventregada , lechigada: 
los  hijuelos  que  salen  de  un  parto.  Dícesc  de 
los  ani nuiles. 

VENTRICLLE,  s.  tn.  ( anat. ) Ventrícu- 
lo. ||  Ventrículo  : el  estómago  de  los  anima- 
les rumiantes. 

VENTRJERE,  s.  f Cincha  : de  las  caba- 
llerías. 

V ENTRILOQUE , adj.  nt.  y s.  Ventrflo- 
uo : se  dice  de  la  persona  cuya  voz  profun- 
a parece  que  sale  del  estómago. 
VENTROUILLER  (SE),  r.  {fam.  ) 
Revolcarse  en  el  cieno. 

VENTRU  , \jY.yadj.  Ventrudo,  barrigu- 
do, tripudo,  panzon. 

VENU  , ÚE,  p . p.y  adj.  Venido  , llega- 
do. El  que  ha  llegado. 

VENuE,  s.f  Venida,  llegada,  arribo. 
En  francés  ya  no  se  usa  sino  para  decir  la 
venida  del  Mesías,  ( la  veruie  du  Messie)  , 
y las  idas  y venidas , ( les  atices  el  venues.  ) 
||Dícese  : arbre  de  belle  venue . árbol  de  buea 
medro , de  un  tronco  igual , descollado. 

VENUS  , s.f.  Venus  ; el  tercer  planeta.  || 
Venus  : la  diosa  de  la  hermosura , en  la  mito- 
logía. ||  Venus  : se  da  este  nombre  á una  mu- 
ger  hermosa.  ||  ( quim. ) Venus  : el  cobre. 

VÉPRE,  s.  m.  ( ant .)  Vísperas  : tarde. 
D orine r,  snuhaiter  le  bou  vépnc  : dar  ó de- 
sear las  buenas  tardes.  V.  So  ir. 

VÉPRES,  s.f.  Vísperas : parte  del  oGcio 
divinó. 

VER , s.  m.  Gusano  en  general.  ||  Lom- 
briz : que  se  cria  eu  la  tierra , ó se  engendra 
en  el  cuerpo  anima).  ||  Polilla  : que  se  cria 
en  la  ropa.  ||  Carcoma : que  se  cria  en  la  ma- 
dera. ||  Gusano : que  se  cria  en  el  queso , fru- 
tas, etc.j|Coco  : que  se  cria  en  las  legumbre» 
y semillas : y en  los  granos  es  gorgojo. ||( fig.) 
Gusano  de  ía  conciencia  : el  remordimiento. 
||  Ver  á soie:  gusano  de  seda.  ||  Ver-coquin: 

Íiulgon  en  las  viñas.  ||  Ver  luis  ant : bicho  de 
uz,  luciérnaga.  j|  Ver  solitaire : lombriz  so- 
litaria. ||  ( prov. ) Dícese  : tirer  les  vers  du 
ne"  a ; quelquvji.  V.  IVcz. 

VER  AGITE,  s..  f Veracidad  : hábito 

constante  en  decir  verdad. 

♦VÉRATRUM,  s.  m.  Veratro,  vedegam- 
bre  : eléboro  blanco. 

VERBAL , ALE  , adi.  Verbal  que  se 
deriva  de  un  verbo.  II  Verbal  : lo  que  se 
dice  ó hace  de  palabra.  [|  Prticcs-verhal  .- 
relación,  sumaria  : i«  que  extienda  un  es- 
cribano de  justicia. 
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VERBALEMENT,  oda.  Vcrbalmentc : 
de  palabra. 

VKHBAL1SKR , u.  n.  Hacer  ó formar 
una  sumaria.  ||  ( .fig-f  jam* ) Chacharear. 

VEHBE,  s.  m.  Verbo  : parte  de  la  ora- 
ción gramatical.  J|  Verbo  : la  «-guada  per- 
sona ile  la  Santísima  Trinidad. 

VERBÉRATION , s . /.  {fu.)  Verbe- 


ración. ..  . 

VERBEUX,  EL1  SE,  adj . Verboso  : 

abundante  de  palabras. 

VEKB1AGE  , s.  m.  ( fam .)  Chacharería , 
parlería  : profusión  de  palabras  para  expli- 
car un  concepto , etc. 

VERBIAGER,  n.  ( fam . ) Chacha- 
rear  : gastar  prosa,  gastar  palabras. 

VERBIAGEüR,  ELSL,  5.  f.{fun.) 

Chacharon , parlero. 

VERBOSlTE,  s.f  Verbosidad  ; profu- 
sión de  palabras. 

♦ VERCEIL,  ( gtogr .)  Vcrceü  : ciudad 
del  Piamontc. 

VERDÁTRE  , adj.  m.  y f V enloso  : 
que  tira  á verde. 

VERDEE,  s.f  Verdea  : vino  blanco  de 
Florencia.  . 

VERDELET,  ETTE,  adj.  Jim.  Ver- 
dino , verdión  : que  sabe  á verde  , corno  el 
vino.  II  ( ¡ig-J.lam. ) Alenudilo , arrisca- 
dito  : díeese  de  un  viejo  que  te  mantiene 
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VERDER1E,  s.  f Jurisdicción  de  un 
juzgado  de  aguas  y bosques. 

V ERDET,  s.  m.  Verdete  , cardenillo. 

YEKDEUR,  s.f  Xugo,  vigor  : en  los 
arbolea  y plantas.  (|  Gusto,  sabor  verde  : 
del  vino.  ||  [fig.)  Verdor  : vigor,  lozanía 
de  la  juventud.  , 

VERD1ER  , ».  "i.  Verderol,  o verde- 
rón , panuro.  II  Rubeta , ó rana  de  zarzal. 
||  También  es  nombre  de  un  alcalde  de 
guardas  de  aguas  y bosques. 

♦ YERD1LLON  , s.  m.  Lengüeta  entre 


tapiceros.  _ , , . 

YERDIR,  a.  a.  Dar  de  verde  : pintar  de 

verde  alguna  cosa. 

YERDIR,  a.n.  Verdear,  en verdecen* , 
ponerse  verde  una  cosa. 

»V  ERDON , s m.  Curruca : pajaro. 
VERDOYANT,  ANTE,  adj.  Verde: 
que  verdea.  I sas.:  mas  en  poesía  que  eu 
prosa  . hablando  de  prados , arboledas  , etc. 
1 YERDOYER  , v.  n.  ( anl.  ) Verdear  , 
verdeguear.  , , . 

YERDURE,  s.f.  Verdor,  el  verde,  el 
color  verde  , que  tienen  los  campos  , los 
arboles  , etc.  ||  Yerbas  : para  ensaladas  , y 
guisos,  como  perejil , yerbabuena,  verdo- 
lagas, etc.  _ 

V F-RDURIER , s.  m.  Ensaladista  : em- 
pleo de  proveer  de  verduras  y ensaladas  la 

lucsadcitey. 


VÉRELX , EL  SE  , culj.  Cocoso , agusa- 
nado : díeese  de  las  trotas.  ||  (Jig.  y Jam.  ) 

1 jo  que  tiene  maca,  ó lacra  : hablando  de 
algún  negocio.  ||  Son  cas  est  aénuz  ; tiene 
mala  causa. 

VERGE,  s.f.  Vara  : pora  sacudir.  ||  Va- 
ra , ó junco  : de  justicia.  ||  Pértiga  : para  la 
agrimensura.  ||  Astil  i de  romana.  ¡|  ( anal.) 
Verga  : miembro  genital.  j|  Anillo  liso  que 
da  el  novio  á la  novia  al  tiempo  de  despo- 
sarse. ||  Vergc  done  , ó vergt  d’or  : virga 
aurca  , vaso  de  oro  : planta. 

VERGES,  s.f.  pl.  Azotes : de  mimbres  , 
de  esparto  , etc. , para  castigar  á los  mucha- 
chos. ||  ( jig . ) Azotes , castigos  : trabajos 
que  Dios  envía.  ( proa. ) Díeese  : donner  des 
aerges  pnur  se  Ja  iré  fouetter  : dar  anuas  a 
su  enemigo. 

VERGE,  EF.,  adj.  Acanillada  : dicese  de 
una  tela  con  velas  por  defecto  del  telar  , ó 
del  tinte. 

* VERGEAGE  , s.  m.  Varcage  : medida 
de  tejidos.  ||  Acanilladura  : defecto  en  los 
tejidos  , ó por  el  telar , ó por  el  tinte. 

VERGER,  s.  m.  Vergel  : huerto  de  fru- 
tales. 

VERGER  , a.  a.  Medir  tierra  con  la  pér- 
tiga. 

YERGERS  , s.  m.  pl.  ( botón.  ) Plante- 
les. , 

VERGETE,  ÉE,  p.  p.  y adj.  Lim- 
piado , limpio  : escobillado  , sacudido  el 
polvo.  ¡I  ( blas. ) Vergcleado  : el  escudo  par- 
tido en  palos  angostos. 

V ERG ETER,  a.  a-  Limpiar,  quitar  el 
polvo  : de  la  ropa , ó mueble*. 

VERGETIER , S.  m.  Pincelero  , bru- 
cero : el  que  trabaja  y vende  escobillas  y ce- 
pillos. 

VERGF.TTE,  s.f.  Limpiadera,  esco- 
billa : para  sacudir  el  polvo  a las  ropas  , y 
muebles.  ||  Aros  para  estirar  las  pieles  , ó 
parches  de  los  tambores. 

VERGEURE  , s.  f.  Corondeles  : los 
hilos  ó rayas  que  quedan  en  el  papel  al  fa- 
bricarle , y los  alambres  rectos  de  los  mol- 
des. 

VERGLAS  , t.  m.  Aguanieve  : nevisca : 
lluvia  que  cae  helada,  ó que  se  cuaja  des- 
pués de  raída.  |]  Congelación. 

VERGNE , s.  m.  V.  Auné. 

VERGOGNE.íi  f ( an( . ) Vergoña.  boy 
vergüenza.  Solo  se  usa  cu  estilo  jocoso.  V, 
Honle. 

VERGUE,  s.  f.  ( ndut.)  Verga  : ett  la 
arboladura  de  un  navio. 

V ÉR1CLE , s.  ]■  Piedra  falsa , piedra  Cn- 
gida  ; de  cristal., 

V ERIGIOTE , s.f.  Veracidad. 

VER1DIQLE  , adj.  m.  y f.  Verídico , 

veraz,  > 

Y ÉRIFICATEUR , s.  m.  Ejlminad», 
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perito : nombrado  por  la  justicia  para  com-  . 
probar  la  legitimidad  de  la  letra  de  un  es-  , 
crito, 

VERIF1CATION  , s.f.  Verificación  : 
ex 'míen , co/nprohacion. 

VÉR1FIÉ  , ÉE  , p.  p-  r adj.  Verificado. 

VERI  FUER,  v.  a.  Verificar  : probar  la 
▼miad  de  una  cosa.  j|  Verificar  : examinar, 
comprobar. 

VERIN  , s.  m.  Gato  : cierta  máquina 
con  su  lomillo  y tuerca  para  levan  lar  peso* 
glandes. 

VÉRINE , s.  f Nombre  del  tabaco  de 
superior  calidad,  como  aquí  decimos  lia- 
ban o. 

VÉRITABLE  , adj.  m.  y f Verdadero  : 
cierto  : real  : auc  no  admite  falsedad,  ni 
falsificaciou.  [)  Verdadero  : puro  : legítimo  í 
sin  falsificación  , ni  engaño.  ||  Verdadero  : 
cumplido  : corno  deber  ser.  C’cst  un  venta- 
lle cupitninc  , un  vérilablc  nrateur , etc. 

VERITABLE MENT , «fe  Verdadera- 
mente, cori  toda  ve  rilad. 

VÉRITE,  j./i  Verdad.  ||  Verdad  : prin- 
1 cipio  , axioma.  ¡j  V crilé  aui  court  les  rúes : 
verdad  de  Pedro  Grullo.  ||  A la  vérilé : ver- 
dad es  que  , ó es  verdad  quc.||  Diré  a que.1- 
y u un  se 3 veriles  : pchar  fas  temporalidades 

nno  , decide  quantas  son  cinco.  ||  Se  din 
jes  véñtés  : decirse  el  nombre  de  las  pas- 
qiias.  ||  S'Ufaut  dire  la  ve rilé  : si  se  va  a de- 
cir verdad. 

VERJUS,  i.  m.  Agraz  : la  uva  sin  ma- 
durar. ||  Agraz  : el  zumo  que  se  saca  del 
a¿.*az. 

VE2UUTÉ , EE , adj.  Agraceño  : algo 
deído. 

V i'JiMF-IL , E1LLE  , adj.  Encarnado  : 

colorado  subido. 

V ERME1L , s.  m.  Plata  sobredorada.  || 
Gusanera,  lombricero  : sitio  donde  hay  lom- 
brices. * 

* V ERMEILLE  , j.  f.  Granate  : piedra 

preciosa. 

VER MICELLE , s.  m.  Fideos : pasta  pa- 
ra sopa. 

♦ \ ERM ICELLIER  , s.  m.  Fabricante 
de  fí<  Icos , y otras  pastas  análogas. 

V ERMICI LAlRE , adj.m.yj.  Vermi- 
cular* 

V fclRMICULAIRE , s.f  Yerba  puntera  : 

^ VEKMICLLÉ,  ÉE , adj.  Vennieulado : 
adorno*  en  la  arquitectura , que  represen- 
tan rastras  r»  huellas  de  gusanos. 

VERMIFORME,  adj.  m. y f ( anat. ) 

Lonibrizal. 

VERMIFUGA  , adj.  m.  y j.  ( medie. ) 
Yerro  Ruge» : comía  lombrices. 

VER^llLEKR,  v.  n.(mont.)  Hozarla 
tierra  ha*  jabalíes  para  busca»  los  gusanos  y 
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VERMILLON , s.  m.  Vcrmcllon  : como 
mineral,  y como  color  preparado.  ||  Los 
colores  ó el  encarnado  de  Jas  incxillas  , ó do 
los  labios. 

VERMILONNER , n.  Socavar  los 

texonrs  la  tierra  buscando  las  lombrices. 

V ERMINE  , s.f.  Dice  se  colectivamente 
por  los  piojos , pulgas , chinches  , y 00  as 
sabandijas  asquerosas.  ||  {Jig- ) Canalluza  , 
gentuza , churriburri. 

♦VERMENEE  X , EUSE , adj.  Vermino- 
so, gusaniento  : lo  que  cria  gusano*. 

VER MISSEAU  , 3.  m.  Gusanillo , lom- 
bricilla  |j  f^ermisseuu  tic  n¿er  : gusano  ma- 
rino , especie  de  morisco , de  los  que  hay 
de  muchas  clases. 

VERMOL'LER  ( SE  ) , V.  r.  Carcomerse : 
la  madera  , el  papel. 

VERMOULL , LE,  p.  p*  y adj.  Car- 
comido, apoli  liado. 

VER  MUL  LERE  , s.f.  Lo  carcomido, 
lo  ruido  de  la  car  coma. 

VERMOLT,  s.  vi.  ^ ino  con  sxenjos. 
VERNAL  , ALE,  adj.  Vernal  : lo  per- 
teneciente á la  primavera. 

VERNE,  s.  m.  AUso  : árlio!.  V.  Auné . 
VERNI,  IE,  p.  p.  y adj.  Barnizado  , 
embarnizado. 

VERiNIR,  v.  a.  Barnizar,  embarnizar. 
VERNIS , s.  m.  Barniz  : la  goma  del 
enebro.  ¡|  Barniz  : licor  compuesto  de  gomas 
y esmiitus.  j|  Barniz  : vidriado.  j|  fuerais  de 
la  Chine  : charol., 

VERNISSE , ÉE , p.  p.  y adj.  Embar- 
nizado , vidriado. 

V ERNISSER  , v.  a.  Embarnizar  , vi- 
driar : la  loza. 

V ERNISSEUR , s.  m.  Barnizador , cra- 
bumizador : y también  charolista. 

VERNISSURE,  s.  f.  Embamizadura  , 
charolado. 

VÉROLE,  s.f.  Viruela.  Dicho  absolu- 
tamente vero  le , ó grosse  aeróte  : se  toma 
por  bubas  , ó mal  venéreo  : y dicho  petite 
vérole : son  viruelas.  ||  Petite  vetóle  volantes 
viruelas  locas.  ||  O rain  de  petite  vérole  : vi- 
ruela , ó grano  de  viruela.  ||  Marque  de  pe* 
tita  verole  : señalado  , picado  de  viruelas.  |j 
Creusé  de  petite  vérole  : hoyoso  de  virue- 
las. 

VKROLÉ,  ÉE,  adj.  y s.  Buboso,  gt# 

licado. 

\ ÉROLIQLE  , adj.  m. y f.  Galicoso, 

venéreo  : perteneciente  al  mal  de  bubas. 

V ERlON,  s.  m.  Virio:  pez  de  rio. 

♦ VÉRONE  , ( geogr.  ) Verona  : ciudad 
de  Italia. 

VÉRONIQUE , s.f.  Verónica  , betó- 
nica : planto.,  (|  Verónica  : la  santa  Faz.  |( 
V éroniauc  je  melle  V.  Z7 zlvote. 

VER  H AT , s.  ni.  Verraco  : el  cerdo  sin 
capar.  |j  ptuv. ) Se  dice  : écumer  conu-ie 
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un  verrat  • tener  berrenchín  , esUur  ember- 
renchinado , bufar  de  cólera. 

VERRE,  s.  m.  Vidrio.  ||  Va*o  : para 
beber,  y lodo  lo  que  cabe  cu  til.  ||  fierre  ar- 
dent  ■■  espejo  ustorio.  ||  y erre  de  luneUc  : 
lente.  ||  Éntre  les  verres  et  les  pots  : estan- 
do en  medio  de  Ja  comida,  ji  {prov. ) Dice- 
ae  : qui  casse  les  verres , les  paie  : quien 
rompe  napa. 

VERRÉE  , *.  /.  ( poc.  tu. ) Todo  un  Ta- 
so , un  raso  lleno. 

VERRF.RTE , i.  f.  Homo , ú fábrica  de 
ridrio.  j|  Dicese  tamnien  del  arte  de  hacerle, 
y de  las  obras  de  vidrio. 

VERR1ER , s.  m.  Vidriero  : el  que  hace , 
ó vende  obras  de  vidrio.  ||  Vasera  : fuuda , ó 
canastillo  , para  guardar  los  vasos. 

VERRIERE  , ó VERRINE,  s.  / ( asa. ) 

Vidrio,  cristal  : que  se  pone  delante  de  una 
pintura  , estampa , relicario , etc. 

VERROTER1E , s.  f Bulerías  de  vi- 
drio : como  abalorios , cuentas , etc. 

VERROU , s.  m.  Cerrojo  , aldaba.  || 
Ttrcr  les  verroux  sur  soi ; echar  la  aldaba 
tras  sí , encerrarse  , quedarse  solo. 

VERROllILLE  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Cer- 
rado , echado  el  eerrojo,  la  aldaba. 

VERROCILLER,  v.  a.  Cerrar  con  cer- 
rojo , correr  ó echar  el  cerrojo. 

VERROCILLER  (SE),  v.  r.  Encer- 
rarse echando  el  cerrojo , ó la  aldaba. 

VEHRÜE  , s.  /!  Verruga. 

VERS,  s.  m.  Verso  , metro.  ||  yers  li- 
bres : verso  blanco  , ó suelto.  ||  Faire  des 
ven  a la  louanfte  de  qite/qu'uH  : murmu- 
rar, decir  mal  de  una  persona. 

VERS  , prep.  Hacia  : coa  dirección  á tal 
parte. 

* VERSADE,  s.f.  Vuelco  : queda  un 
coche. 

* VKRSAILLES , (geogr.)  Vcraállcs  : ciu- 
dad de  Francia. 

VERS  ANT , ANTE , adj.  Volcable , su- 
jeto , expuesto  á volcarse  : hablando  de  car- 
ril ages. 

VERSATILE,  adj.  m.  y f Versátil: 
voluble  : pronto  á volverse,  y mudarse. 
Úsase  en  lo  moral  : esprit  versatue  . genio 
veleidoso,  variable., 

* VERSAT1L1TE  , S.  / Versatilidad  , 

volubilidad  , veleidad. 

VERSE  ( A ) , adv.  Dícese  : pleuyoir  a 
ezrse : diluviar  , llover  á cántaros. 

*■  VERSE  , adj.  ( georn .)  Díce*c  : sinus 
vjrsc  : sepo  vgrso. 

VERSE,  EE,  p.  p.  y adj.  Vertido, 
volcado.  ||  Versado  , practico  en  una  mate- 
ria , ó cpsa. 

VERSEAU  , s.  m.  Aquário  : signo  un- 
décimo del  zodíaco. 

VERSER,  v.  a.  Echar,  vaciar  : líqui* 
dos , ó granos  de  una  parle  en  otra.  ||  Verter , 


derramar  : sangre , lágrimas.  ||  Volcar  : á un 
carruage  , y á los  que  van  dentro. 

VERSER , v.  n.  Volcar , lumbar  : dar 
un  vuelco  ó caída  un  carruage , y los  que 
van  den  tro.  ||  Echarte,  encamarse ; lo»  pane»  , 
Ó sembrados. 

VERSFT , i.  m.  Versículo  : dícese  ha- 
blando de  los  capítulos  de  la  Biblia , y del 
rezo  del  oficio  divino. 

VERSIFICATEUR  , s.  m.  Versificador, 

versista  : el  que  hace  versos. 

V ERSIF1C  ATION  , s.  / Versificación : 

metrificación  : arte  y modo  de  hacer  versos, 
||  La  misma  composición  , ó calidad  de  los 
versos  , que  se  llama  el  verso. 

VERSIFIER , v.  n.  Versificar : componer 
en  verso  , y hacer  versos. 

VERSION  , s.  f.  Versión  : la  traducción 
de  una  obra  de  una  lengua  á otra. 

VERSO , s.  m.  Vuclu  : de  la  página , ó 
folio. 

VERT,  ERTE,  adj. Verde:  de  color  verde. 

Verde  : no  maduro,  sin  sazón.  ||  ( Jig . ) 

crde , lozano  , juvenil : hablando  de  la  edad 
de  los  mozos,  |j  (id.)  Dícese  : avoir  la  téte 
verte  : tener  los  cascos  á la  gineta.  j|  fuerte 
remontrance : reprehensión  agria  , dura. 

VERT,  t.  m.  Verdee  el  de  las  plantas, 
y campos.  ||  El  sabor  á verde  del  vino.  ||  Ver- 
de, alcacer,  forrage  : qnc  seda  á las  caballe- 
rías. ||  Vcrt-gaij  verdegay.  ||  Vcrt-bnm : 
verde  obscuro.  ||  f^ert-de-pre  ; verde  claro.  j| 
V ert-de-gris : cardenillo,  verdete.  |l 
de-terre : afincar,  borrax.  ||  (fig. ) Dícese: 
p remire  quelquun  saris  veri  : coger  á uno 
sin  iglesia,  esto  es,  desprevenidamente. 

VERTEBRAL,  ALE.  adj.  Vertebral  : 

que  pertenece  á las  Vertebras. 

VERTEBRE , t.J\  ( anat.  ) Vertebra  : 
hueso  del  espinazo. 

* VERTELLE  , s.  f.  Compuerta  : para 
cerrar  el  ladra  ó canal  por  donde  entra  el 
agua  en  las  salidas. 

V ERTEMENT , adv.  Reciamente  , con 
fuerza.  ||  (fie. ) Con  ayrc , con  bno. 

* VERTENELLES , s.  / pl.  ( ndut.) 

Hembras  : las  visagras  que  sostienen  el  li- 
món. 

♦ VERTE VELLES  , s.J.  pl.  Cerradero  : 
de  una  cerradura  ó cerrojo. 

VERTICAL,  ALE,  adj.  Vertical. 

VERTICALEMENT,  adv.  Verticahncn- 
te. 

* VERTICILLES , s.  m.pl.  ( botan.)  Ver- 
ticilos : anillos  qpe  forman  las  plantas. 

VERTIC1LLE  , ÉE , adj.  ( botan.  ) Vcr- 
ticilado,  anuloso  : que  forma  anillos. 

VERTICE,  t.  m.  Vértigo,  vahido.de 
cabeza.  ||  (Jig.  ) Desvarío,  desaliento,  6 de» 
lumbramicnto. 

VERTIG1NEUX  , EUSE , adj.  Vertigi- 
noso. ||  Vertigoso  : el  que  padece  yertigo*. 
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VERTIGO  , s.  m.  Enfermedad  de  I<» 

C. bulles,  que  los  aturde.  (fg'f  jam-}  Ma- 
nía Jocura , arrebato. 

VERTI;,  s.f.  Virtud.  Tiene  en  ambas 
lenguas  unas  mismas  significaciones  en  lo 
físico,  jen  lo  moral.  ||  En  vertude ....  : en 
viitud  , en  fuerza  de.... 

VERTUS,  s.f.  pl.  Virtudes:  el  quinto 
coro  de  lcsespítitus  celestiales. 

VERTI)  Eli  SEMEN  T , adv.  Virtuosa- 
mente. 

VERTUEUX,  EUSE,  adj.  Virtuoso: 

dicese  de  las  personas,  y de  sus  accio- 
nes. 

VERTUGADlN,  s.  m.  Verdugado:  guar- 
dainiauU’.¡|^<j£nc.  ) Anfiteatro  hecho  de  cés- 
pedes. 

VERVE,  s.  f.  Fantasía,  mimen  : diccsc 
del  entusiasmo  del  compositor  de  musit  a , 
del  pintor,  y primipalmeni'*  del  estro  poéti- 
co. ¡j  (fim. ) Humor , temple  : capricho  de 
una  peí  tona. 

VrJIVEINE  , s.f.  Verbena  : planta. 

YERVELLE  tS.f.{  cetrer.  ) Anillo  de  la 
pihuela. 

VER VEUX  , s m.  Garlito.:  cierta  red  en 
forma  de  nasa  para  pescar  eníosrios.  ||  Cue- 
va no  , cesto  : para  fruta.  . 

VESCK,  s.J-  Algarroba,  arveja  : semilla 
para  palomas  , y para  el  ganado  vacuno 
después  de  molida. 

* VESCERON  , s.  m.  Alverja  , afaca  ; 
planta. 

VFSICATIOTS  , a.  f ( cirttg.  ) Vext- 

gacion  : la  formación  délas  vexigas.  ||  La  ac- 
ción de  los  vexíga  torios. 

VESIOATuLkE , adj.  m.jrJ.jr  s.  Vexi- 
ga  torio. 

VÉSICLLE , sf  ( anal. ) Vesícula  : vcxi- 
gttilla  como  la  «le  la  hiel , etc. 

*YÉSICULFUX,El  SE,  adj.  Avexigado: 
que  hace  a modo  de  vexiguilJas. 

♦ VF.SOU , s.  m.  Xugo  de  lucaña  de  azú- 
car ántrs  ;lc  hacerse  xai.ibc. 

YTSPÉR1E,  s.Jl  {Jam. ) Repasata , car- 
da : en  sentido  de  i;epichensio». 

VESPÉRISE,  EE  r c.dj.  ( fam .) 

t Cardado,  reprehendido.  V.  f^csptriscr. 

VESPKRISER  , a.  {Jam. ) Dar  una 
carda , una  repasata  : en  sentido  de  repre- 
l.  tristón . 

VESSE , s.  J.  ZuIIoq  : follón  : pedo  sin 
ruido.  ||  f'ess&dc-lotip : pedo  de  lobo , qtu: 
también  se  llama  begin  , especie  de  hongo 
que  se  deshace  entre  las  manos. 

VESSER  , v.  n.  Zuilarse , foliarse : peer 

«tn  ruido. 

VKSSEUR , EL1  SE  , suhst.  Zullon,  zu- 
lleneo  : el  que  se  ventosea  sin  ruido. 

VESSIE,  s.f  Vexiga  : la  de  la  orina  en 
rl  cuerpo  animal.  ||  Vexiga  , ampolla:  que 
te  suele  levantar  en  cutis. 
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VFSSIGON  , s.  m.  Vexigon  : enferme- 
dad «le  l.is  cahalleiías. 

VESTALK,  s.  J.  Vestal  : nombre  entre 
los  Romanos  «le  unas  v ligones  consagradas  á 
la  «liosa  Yestn.  ||  [Jig. ) (.asta  Lucrecia  : dí- 
erse  en  sentido  serio  ; y en  el  burlesco  de  la 
muger  ó doncella  qucguurduln  castidad. 

NESTE,  s.f.  Chupa  : parte  del  vestido 
que  se  pone  «lebuxo  de  Ja  casaca. 

vestí  aire;  , s.  m.  Vestuario : gasto  de 

habitas  paru  ios  religiosos.  |[  Vestuario  : pie- 
za donde  se  guardan  ios  habito*»  en  uu  con- 
vento. 

VFSTIBLLE*,  s.  m.  Vestíbulo  : entrada, 
portal , pórtico. 

VES'lIGE,  s.  m.  Vestigio  , huella  : señal 
que  queda.  ) Pisada  , huella  : eXentplo 

que  se  sigue  Jó  imita.  ||  Vestigio , resto , ras- 
tio  : de  Jo  «jue  fue.  Usase  regularuieuie  en 
plural . 

* V ESUVF  , s.  m.  ( gengr.  ) Vcsuvio  : 
monte  volcánico  del  rey  no  «le  Ñapóles. 

V LTEMENT,  s.  m.  Vrinidura  : vestido: 
rop»gc.  *. 

V ETÉRAN , s.  m.  Jubilado:  retirado  de 
su  eip pipo  con  todas  las  preeminencias. 

VEiERANS  s.  ni.  pt.  Veteranos:  los 
soldados  vii  jos  , y exentos  de  ir  á la  guerra. 

VÉTERANCr. , s.  f.  Jubilación  : en  un 
cargo  con  las  preeminencias  a el  anexas.  j| 
Lettres  de  vclerancc ; cédula  de  preeminen- 
cias. 

V ETÉRIN  A IRE  , adj.  m.jr  f Veterina- 
ria : alhf virria.  • 

VÉTÉKLNAIRF.  , s.  m.  Veterinario  : al- 
bc'ytai  . Herrador. 

VETILLARD,  ARDE , subst.  V. 
liUcur.  * 

VÉTILLE  , s.  f.  Fruslería  , patarata,  jj 
Nutlo  gordio  : in  quina.  ||  Anillo  de  torno 
para  que  pase  el  hito.  i|  Buscapies,  tronera, 
carretilla  , cohete  rastrero. 

VEXILLFR  , v.  n.  Entretenerse  con  frtis- 
ler  ios  , ó chilindrinas.  ||  Disputar  : sobre  un 
calillo,  subte  una  nada. 

♦VÉTTILI  FJV1K  , s.f  (Quisicosa  , iriqili-^ 
filíela  , chilindrina  : juego  de  palabras,  so- 
fistería. 

VETILLEUR,  EUSF. , subst.  Fl  que 
se  detiene  en  fruslerías  , en  pataratas. 

VÉXALLEUX,  EUSE , atfj.  Quisquillo  * 
so  : lo  que  esta  lleno  de  quisquillas,  y el  que 
se  liara  en  tulas. 

VETiR,  v.  a.  Vestir:  cubrir , adornar  el 
cuerro.  II  Vestir  : dar  a otro  con  qnc  se  vista. 

^ E rife  ( SE  ) , v.  r.  Vestirse  : ponerse  el 
vesii«.u». 

VETO  , ( voz  latina  que  significa  ms 
opongo  ).  Fórmula  que  empicaban  lo»  tribu- 
nos déla  plebe  romana  , para  oponc.se  a loa 
decretos  ucl  .Senado.  ||  El  rey  de  Inglaterra 
tiene  también  o]  derecho  del  veto. 

Gu 
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; VÉTU,L'E,p.  p.yadj.  Venj<lo.||;Mai) 

Vcsli'Io  : se  ilice  del  escudo  ocupado  cou  uua 
lisonja  , ó losange.  . 

VETUHE,  s.J-  Tonta  de  hábito  : hablan- 
do de  religiosos.  ||  Mongio  : hablando  tic  re- 
ligiosas. ... 

VETL’STE  , s.  /.  Veje*,  ruina  : estado 
ruinoso  de  un  edificio  por  la  injuria  del  tiem- 
po. 

VEUF , s.  m.  Viudo : el  hombre  a quien 
se  le  ha  muerto  la  tnuger,  J no  se  ha  ruello 

á casar. 

VEULE  , adj.  m.yf  (fam.  5 Liviano  , 
fofo,  endeble  : d ícese  «le  las  tierras  muy  li- 
geras : y también  de  las  ramas  largas  y del» 
ga das  , como  hembrillas  , ó lambrijas.  ||  Cas- 
tors  acules  : las  fieles  de  los  castores  llacos  , 
cazados  en  el  eslío 

VÉUVAGE , s.  m.  Viudedad  : estado  de 
•viudo  , ó de  viuda. 

VHUVE  , s.  f.  Viuda  : la  muger  á quien 
se  le  ha  muerto  el  marido , y se  mantiene  sin 
casar. 

YEXATION,  s.f  ^ Vxacion  , hostiga- 
miento. 

V EXATOIKE , adj.  m.yf.  Molesto,  hos- 
tigoso : míe  tiene  el  carácter  de  la  vexacion. 

VEXt,  EE,  p.  p.yadj.  Vezado  , hos- 
tigado. 

VEXER , v.  a.  Vezar  : hostigar  , perse- 
guir , oprimir. 

VIABLE  , adj.  m.  y f.  (roed.  y Jor.  ) 
Que  es  de  vida  , que  puede  vivir  : dlccsc  de 
b>s  sietemesinos , y otras  criaturas  de  parto 
prematuro. 

VI ACER  , ERE,  adj.  Vitalicio,  de  por 
vi<la  : como  pensión,  renta.  Usase  también 
como  substantivo  : il  na  que  da  uiager. 

VLANDE,  s.  f.  Carne  : la  de  los  anima- 
les comestibles  , antes  ó desnuca  de  guisada, 
etc.  (I  Comida  , manjar.  ||  l'umde  bhmclut  ; 
carne  de  volatería.  j|  Vuuule  noire  : carne 
montesina.  { fig-  rjuni.  ) Di  cese  : flurule 
crease  .•  golosinas  , cluiclicrías,  apelitillos.  f| 

( /¿^.)  Quimera,  esperanza  vana,  «.osado 
poca  substancio.  ||  /y iarul e de  táreme,  po- 
ca salada  , y también  trolas  secas. 

VlAXDEft  , n.  ( moni.  ) Pacer  los 
ciervos  y gamos. 

VIANDIS,  l».  Cebo,  pasto  : que  se 
celia  á las  reses  monteses  en  los  cotos , ó 
cazaderos.* 

VIATIQUE  , s.  m.  Viático  : el  avio  que 
u:  da  a un  religioso  para  ti  camino.  j|  Viá- 
tico : la  comunión  que  se  administra  a los 
* en  ferinos. 

V1BÜRD',  s.  m.  ( náut. ) Pasamano:  de 
un  navio. 

V1BRANT,  AIYJ'E , «id/.  veri.  Vibran- 
te . une  vibra  , que  da  vibraciones. 

VlBRATiOBi  , s.  J.  Vibración:  dicesc 
rid  vende  un  cuerpo  libic  suspenso  en 

f 
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el  ayre  : y del  movimiento  trémulo  «le  las 
cuerdas  tirantes  , y de  los  rayos  de  luz. 
VIBRER  , r».  n.  Vibrar.  • 

V1CAIRE  , s.  m.  Vicario  : el  «pie  hace 
las  reces  de  un  superior.  Comunmente  se 
aplica  á funciones  eclesiásticas,  como  le  curé 
el  son  vicaire  , el  cura  y su  vicario,  ó te- 
niente : grand-ricairc  d un  cvéque  : el  vi- 
cario general , ó provisor  de  un  obispo. 

V1CAIR1E,  s.f.  Vicaría  : el  empico  «leí 
vicario,  jj  Cuiaio  sen  ido  por  uu  vicario  per- 
petuo. 

Y1CARIAL,  ALE  , adj.  Vicarial  : lo 
perteneciente  ni  vicario  , y á su  oficio. 

VICARIAT , s.  m.  Vicaria  lo  : el  emjdeo 
y ejercicio  de  vicario,  y también  el  disi  rilo. 

V1CAR1ER , n.  Hacer  de  vicario  , exer 
ccr  el  oficio  de  tal. 

VlCE,  s.  m.  Vicio  : defecto,  imperfec- 
ción del  cuerpo,  ó del  alma.  ||  Vicio  : las  en- 
fermedades de  los  animales,  que  tuas  hirn 
son  alifafes.  ||  Vicio : defectos  de  las  cosas 
inanimadas. 

VlCE  , prep.  que  solo  tiene  uso  en  rom- 
posir  ion  con  otra  coz,  como  en  las  siguientes. 
VlCE-AMIRAL  , p.  m.  Vicealmirante. 
YICE-AMIRAUTÉ  , s.  f.  V icealmiran- 
tazgo  : el  empleo  j ó dignidad  «le  viceuhui- 
rantc. 

VICE-BAILLI , s.  m.  Vicebayle  , ó vi- 
ccbaylío  : cierto  empleo  de  judicatura  cri- 
mina) que  habia  en  Francia. 

V1CE-CHANCEL1ER  , *.  m.  Vicc-can- 
cillcr 

YICE-COKSUL,  s.  m.  Vicecónsul. 
Y1CE-CONSULAT , s.  m.  Viccconsu- 
lado.  , 

VICE-GÉRENT  , s.  m.  Teniente  de  vi- 
cario general  , ó de  provisor. 

V1CE-LÉGAT , s.  m.  Vicclcgado. 
V1CE-LEGATION,  s.  f Vicclcgatura  : 
el  empleo  y jurisdicción  del  vicclcgado. 

YICEiNNaL  , ALE  , adj.  ( ani. ) Vcin- 
tañal  : lo  que  dura  veinte  años,  ó se  hace 
de  veinte  en  veinte  años 

* YICENCE  ( gcogr. ) Vicenza  : ciudad 
del  Estado  Veneciano. 

VICE-PRESllJENT , s.  m.  Viccprcsi-  « 
dente. 

♦V  ICE-PROVINCIAL  , s.  m.  Viccpro- 
vincial. 

V1CE-RE1NE,  s.f  Vircyna  : la  muger 
del  \ircy. 

VI Cte ROI,  s.  m.  Vircy  : el  gobernador 
«le  un  rcyno  ó cstadq  con  autoridad  real. 
VJC&ROYAUTE,  s.f.  Vireyuato. 
VICE:SK]NECHAL , s.  m.  Ví«*»*s encoca). 
VICIÉ  , EE , p.  p.y  adj » Viciado. 
YIC1ER,  a.  {medie.)  Viciar  : infi- 
cionar , corromper.  ||  {jor. ) Invalidar , anu-, 
lar. 

V ICIEUSEMEDÍT , ade.  Viciosamente 
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VICIEUX  , EUSE  , adj.  Vicioso  : dicese 
de  las  comí  , y de  las  personas. 

VIOSSITUDE,  s.  J.  Vicisitud  : vuelta  : 
alternativa  : iustabilidad  : mudanza.  Tiene 
todas  estas  significaciones. 

VICOMTE , s.  m.  Vizconde  : titulo  de 
dignidad.  (|  En  Norinandía  , y en  otras  par- 
tes tenia  este  nombre  un  Juez  Real,  baso 
las  órdenes  del  Baylc.  Picomlfi  de  Caen  , 
de  Gisors , etc.  ^ 

VICOMTE , s.  f.  Vi  ¿condado  : dicese  dtfl 
titulo  , v del  territorio. 

VICOMTESSE , s.  j.  Vizcondesa  : la 
inuger  del  vizconde , ó la  que  tiene  por  sí 
el  titulo. 

VICTIMA  IRE  , s.  m.  Victimario  : el  que 
proveía  las  víctimas , ó disponía  todos  los 
avíos  para  el  sacrificio. 

VICTIME,  s'.f.  Víctima  : el  animal  vivo 
qtffc  se  mataba,  y se  ofrecía  en  el  ara.  || 

( fig. ) Víctima  : el  que  padece  trabajos  , 
o males  de  resultas  de  haber  servido  á otro  , 
etc. 

VICTIMER  , v.  a.  ( joc . ) Mortificar  con 
sátiras  alegres. 

VICTOIRE,  s.f.  Victoria  : vencimiento. 

Esta  última  voz  se  aplica  mas  á lo  moral. 

VICTOIRE ! Ínter).  Victoria!  ¡| II ne J'aut 
chanter  victo  iré  avant  le  ternps  : al  fin  se 
canta  la  gloria  : no  hay  que  lisonjearse  hasta 
conseguir. 

VICTORIEUSEMENT,  adv.  Victorio- 
samente. 

VICTORIEUX,  EUSE,  adj.  Victo- 
rioso. 

VICTUAILLE  , s.  f.  Vitualla , matalo- 
taje, rancho  : provisión  de  víveres  para  una 
nave.  Usase  tcgnlarmenle  cu  plural , y en- 
tonces son  raciones. 

* VICTUAILLEUR , s.  m.  Proveedor, 
abastecedor.  [|  ( naut.  ) Maestre  de  racio- 
nes. 

VIDAME,  s.  m.  Título  de  honor  y de 
dominio  fctitlal , usado  solo  en  Francia  : 
romo  Pídame  de  Chartres , Pídame  d'A - 
miens , etc. 

VIDAME,  s.  m.  ó VIDAMIE,  s.  f 

Anticua  dignidad  ó titulo  de  honor  en  Fran- 
cia. 

VÍDANGE  , s.  f La  Operación  de  deso- 
cu[>aV  ó vaciar  lo  que  está  Heno  : como 
desmonte  de  un  yerren  o , desagüe  de  un 
estanque,  limpia  de  un  pozo,  entresaca  de 
un  bosque,  etc.  ¡|  El  estado  de  un  tonel  , 
de  que  se  está  sacando  vino. 

•YjDANGES,  s.J.pl.  Vaciadoras,  basura, 
inmundicias  : que  se  sacan  de  un  pozo  , 
zanja,  la  trina , etc.  {(  Evacuación,  purga- 
ción : de  las  paridas  , etc. 

V1DANGEUR  , s.  m.  Posen»,  privodero : 

lúnpinlatrinns.  V.  G admiar. 

VIDE , adj.  m.  y f.  Vacío,  desocupado, 


conforme  es  la 


hueco,  vaco,  descargarlo 
cosa  de  que  se  habla. 

VIDE , s.  m.  Vacío  : espacio  vacío.  j| 
A fule , {adv.  ) De  vacío,  sin  carga  : ha- 
blando de  viuge  de  caballerías,  carruajes  , 
ele.  *|  Toucher  a vide  : tocar  ó lierir  la  cuer- 
da de  un  instrumento  sin  pisaría. 

VI DE-BU LTE1LLE , s.  m.  Casita  de 
campo  con  su  huerta,  cerca  del  pueblo. 

f VID  ti. LE  , s.  J.  liodu|a  de  pastelero 
para  cortar  la  masa. 

V IDE,  EE,  p.  p.  y adj.  Vaciado  : deso- 

cupado , desalojado,  i I Evacuado  , despa- 
chadlo. V.  Pider.  1 

V IDER  , v.  a.  Vaciar  , desocupar,  eva- 
cuar : conforme  es  la  cosa  de  que  se  habla.  l| 
(/*£'■ ) Evacuar,  despachar,  concluir  : uú 
asunto. 

VIDIME  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Cotejido  9 
visto. 

VIDIMER , v.  a.  ( for . ) Cotejar , revisar 
una  copia  con  su  original. 

VIDIMUS,  s.  rn.  ( lat.for.)  Vidit,  vis- 
to : esto  es,  concuerda  con  su  original , ha- 
blando de  un  título  ú acto  que  firma  un 
juez. 

VIDRFCOME,  i.  m.  ( voz  tomada  det 
ademan.)  Vaso  grande  de  azumbre. 

VIDU1TÉ , s.  Viudez : el  estado  do 
viuda. 

VIE,  s.  j.  Vida  : en  ambas  lenguas  tiene 
las  mismas  significaciones  en  lo  propio , y 
en  lo  figurado.  <|j  jam .)  Di  cese  :jf/ire  la  vie: 
comer,  regalarse  con  sus  amigos.  jJGe/ií  de 
mauvaisc  vie  : gente  de  mal  vivir.  j{  Perno  te 
de  mauvaise  vie  : muger  do  la  vida  airada  , 
pr»)Stit^^fi(M^;  Se  dice : te  Ue  vie,  lella 

^ { voz  injuriosa  , c 

significaba  cara  de 

burro. 

VIEIL,  adTbi.  ( ant . ) V.  Píeux. 

VIEILLARD , ».  rn.  Viejo , anciano  : el, 

hnnitn'c  luuclia  «ilad. 

V1EILLE,  ..  f.  Vieja,  anciana  ; rnuger 
de  mucha  edad. 

VIEIIXERIE , s.  f.  Vejestorio  , trasto 

viejo. 

VIEILLESSE,  s.  f Vejez.  ||  La  gen  le 
Vieja,  los  viejos  : quamlo  se  toma  en  sentido 
colectivo.  * 9 

V1FJLLI,  IE,  p.  p.  y'  adj.  Envejecido, 
viejo.  (|  Aviejado,  avejentado.  V.  Pieil- 
lir. 

VJEILLIR , v.  n.  Envejecerse,  ójiareno 
viejo. ||  Aviejarse,  avejentarse  : ponerse  viejo 
sin  serlo  en  la  edad.  II  a bien  vicilli  devuis 
dciLt  ans  ; se  ha  avejentado  mucho  de  dos 
afufe  á esta  parte. 

VIEILLÍR , v.  a.  Avejentar , poner  viejo. 
Cas  chagritis  Vont  bien  vieilti : las  pesa- 
dumbres le  han  avejentado  rúii'  ho. 
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V IFJ LLISSEM EKT  , i.  m.  Envrjeci- 

miniro  , veje*  : estarlo  «lcl  que  envejece. 

V1E1LLOT,  OTTB , i.  { fam.  ) Pollo 

con  espoonrs  ; rl  hombre  que  empieza  á en- 
vejcccr.  |J  P'ieiUotte  : mnger  jamona , po- 
ii.igallma  , que  va  á villavi-ja. 

VI EL  LE  , s.J.  G ay  u zamorana  : instru- 
mento músico., 

VIELLÉ,  ÉE,  p.  p.y  adj.  Llámase  bocuf 
viellc  el  que  los  carniceros  en  Francia  pasean 
adornado  con  ciutas , y ul  son  de  gay  tas , el 
jueves  lardero. 

V1ELLEH , v.  n.  Tocar,  tañer  la  gayta. 

|J  {fig.jr  Jam . ) Marear,  zampoñear  , em- 
preñar la  gata  : ser  prolixo  e insubstancial 
en  la  conversación. 

VIELLEUR , ELSE , subst.  Gaytcro  : el 
que  toca  la  gaytn  zamorana.  j|  ( vulg. ) Se 
llaman  pistolas  de  vicllcur : los  menudos, 
ó calderilla  menuda. 

* VIENNE,  (gengr.)  Viena  : ciudad  ca- 
pital de  Austria.  Otra  ciudad  del  mismo 
nombre  en  Francia. 

VíERGE,  s.J'.  Virgen  , doncella  : mnger 
que  no  ha  c< «nocido  varón.  Por  excelencia 
se  dice  de  María  Santísima.  j(  Y irgo  , el  sexto 
signo  del  zodíaco. 

VIERGE,  at/j.  m.  r f Virgen  : la  per- 
sona que  no  ha  tenido  comercio  carnal,  jj 
Virgen  : se  Aplica  ¿ ciertas  cosas  que  están 
en  su  primitivo  y natural  ser,  sin  que  el 
arte  ni  el  uso  las  haya  alterado  : como  or 
vierge  : ierre  vierge  : cire  vierge  : huile 
vierge. 

V1ELX,  VTEILLE,  adj.ys.  Viejo,  ancia- 
no : el  que  tiene  mucha  edad.  ||  Viejo 
muy  usado,  traído,  ó desechado,  p'icux 
peau , un  sombrero  vicjjp 
v<*»tiílo  viejo, 


VIL 


nejo. 

*■  VTEDX-OrNG , s. 

VI F,  IVE,  adj.  Vivq^^^ppns  mis- 
mas significaciones  en  átnHHP^HRs  en  lo 
propio , y en  lo  figurado.  J|  'Paroles  vives  : 
palabras  picantes  , fuertes,  jl  Uorc't  vive: 
monte  bien  arbolado.  j|  Aitelier ■ : taller 

lleno  de  gente , esto  es , de  trabajadores. 

YrlF,  s.  m.  Yr»vo  : fuci  le  : sólido.  I|  ( ndut .) 
D ieese  : le  vif  de  temí : la  estación  de  las 
mareas  altas.  ¡|  [fig. ) Se  dice  : piquero  tou- 
eker  au  vif  : dar  o tocar  en  lo  vivo , llegarle 
á lo  vivo  a alguno. 

\IF-ARGENT,  s.  m.  Azogue  , mercu- 
rio : «piando  se  aplica  á remedios. 

VIGIE,  i.  J\  Vigía  : centinela  á bordo. 
fi.trc  en  vigié. 

VIGILAlMMENT,  adv.  Vigilan  temen  te, 
con  vigilancia. 

VIGILATVCE,  s.f.  Vigilancia  , cuidado. 
VIGILAIS T , ANTE  , adj.  Vigilan*  , 

cuidadoso. 

. VIGILE,  s.f.  Vigilia  : termino  de  litur- 
gia , lo  mismo  que  víspera  de  alguna  festi- 


vividud  do  la  Iglesia.  ¡|  púgiles  tles  morís  : 
la  vigilia  qnc  se  canta  á los  difuntos. 

V1CNE,  s.  f.  Vid  : «lí cese  de  la  cena  , y 
también  de  la  parra.  ¡J  Y'iña  : plantío  de  ctv 
ñas.  ||  La  viene  dn  Seigneur : la  viña  del 
Señor , ó la  Idesia  Católica.  ¡|  P^igne  vierge , 
ó P'igne  de  Jadee , s.f.  Dulzamara  , solano 
trepador : planta. ||  P^iene  sauvage  : parriza, 
vid  silvestre.  ||  P^igne  ü lañe  he  : tuca , nueza 
blanca.  j|  P^ignc  jolle  : parra  «leí  Cañada  ó 
Élo  Virginia. 

VIGNERON  , s.  m.  Viñador , viñero. 

VIGNETTE  , s.  J'.  Cabecera  , floron  , 
adorno  grabado  que  se  estampa  en  la  cabeza 
de  los  libros,  ó capítulos  de  una  obra  im- 
presa. 

VIGNOBLE , s.  rn.  Yriñedo  : el  pago  de 
viñas. 

VIGOGNE,  s.  f.  Vicuña  : quadnipedo 
del  Perú,  especie  de  corzo.  [|  Un  chapean 
de  vivngnc  : sombrero  de  vicuña. 

VIGÓGNE,  s.J'.  Vicuña,  o lana  de  vi- 
cuña. 

* VIGORTE , s.  f.  Plantilla  de  madera 
para  tomar  el  calibre  «le  la  artillería. 

*VIGOTS,  ó BIGOTS,  s.  m.  vi.  ( ndut.) 

Vigotas  : motones  planos  sin  roldanas. 

V1GOUREUSEM  S5TT , adv.  Vigorosa- 

mente. 

VIGOCREÜX,  EUSE,  adj.  Vigoroso  s 
lo  que  tiene  fuerza. 

VIGUERIE  , s.f  Veguería  : el  oficio  del 
veguer,  y el  distrito  de  su  jurisdicción.  V. 
p^iguier. 

VIGUEUR , s.f  Vigor:  actividad, fuerza. 

VIGUIER , s.  m.  Veguer  : era  en  Lcn- 
gundnc  y Provenza  un  Juez  Real , igual  al 
que  llamaban  Prevdt  en  otras  provincias. 

VIL , ILE,  adj.  Vil  : baso,  ruiu.  j|  p^d 
prir  : precio  baxo , ínfimo  valor. 

VILAIN , AINE , adj.  Feo  : ruin  , mez- 

? [nino  : de  mala  vista.  P^itain  ja'rlin , vi- 
aine  maison.  j¡  p'ilain  chcruin  : incómodo , 
malo.  (I  Miserable  , mezquino  , roñoso.  || 
{fig- ) Feo , torpe  , indecente  : hablando  de 
palabras  v acciones. 

VILAÍN , s.  m.  ( ant. ) Villano  : hoy  ple- 
beyo* 

VILAINE  t s.f.  ( vulg. ) Peliforra,  gan- 
forra  : rouger  «le  mala  vida. 

VIL  AI « ÉMEK1 T , adv.  Vilmente,. fea- 
mente, indignaimmte.  |¡  Míseramente , min- 
mente,  mezquinamente. ¡|  Puercamente,  obs- 
cenamente. 

Y ILEBREQU1N  , s.  m.  Berbiquí : espe- 
cie «le  barrena. 

VlLEMENT,  adv.  Vilnwnte. 

VILENE , adj.  ( Lias . ) Di  cese  del  león 
al  qual  se  le  descubre  el  sííxA. 

VlL ENTE  , s.  J.  Porquería  y asquerosi- 
dad. ||  Ruindad , miseria  , roñería. ||  Desver- 
güenza y y uunbieu  obscenidad. 
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VILETE , l.f  Prcci#  vil , 1)3X0  precio  : 
envilecimiento  (te  lo  que  se  vende.  ||  Fuiiii- 
d.nl  : la  pora  monta  de  una  cosa. 

VILIPENDE,  EE . p.y  adj.  ( Jam . ) 
Desn  reciario , roborado , desacreditado. 

V][,IP£ND£ft|  v.  a.  Ajar,  desacreditar: 
deprimir.  . 

VlLITÉ  , s.  f Lo  mismo  que  t ‘Oc- 
ié. 

VILLACE,  s .f  Poblachon  , ciudadaza  : 
ciudad  grande , de  corlo  vecindario  , y de 
Dldl  CASCIIO. 

VILLAGE,  *.  m.  Lugar  r población  que 
no  llega  á ser  villa,  jj  ( prov.  ) Dicesc  : il  est 
bien  dans  son  villa  sp  : vive  en  las  batuccas, 
esta  muy  escaso  de  noticias. 

V1LLAGEÚIS  , EOISE,  adj. y s.  Lu- 
gareño , y también  aldeano. 

V1LLANKLLE , s.f.  Villanesca  : cierta 
poesía  rústica.  ||  Villano  : son  de  una  dunza 
aldeana. 

VILLE , s:f.  Cindad  : díccse  de  la  mate- 
rial población , y del  vecindario  do  ella.  || 
Quando  no  detesmina  nombre  de  ciudad  , 
so  loma  por  el  pueblo  ó la  población  en  que 
uno  habita  , aunque  sea  villa,  6 lugar. 

Y1LLETTE,  s.  f dim.  Ciudadila,  ciu- 
dad pequeña. 

VlMAIRE,  s.f.  ( for .)  Daños  cansados 
en  los  montes  y bosques  por  los  huraca- 
nes. 

* VIMINAL,  ALE,  adj.  Viininal  : nom- 
bre de  una  colipa  y valle  de  la  antigua 
Roma. 

VIN  , s.  m.  Vino  : el  zumo  de  las  uvas 
dispuesto  para  beber.  j|  yin  Wabsinthe  : 
vino  de  ajenjos.  ||  V\n  de  deux  on  irnis 
Jcui/lcs  : vino  de  dos  ó tres  años.  ||  yin  de 
¿iquettr  : vino  generoso.  Ij  yin  piqiumt  : 
vino  de  agujas,  que  frunce. [¡yin  paulé  : vi- 
no de  ojo  de  gallo.  ||  yin  trempé  : vino 
aguado.  ||  yin  pur  : vino  puro.  ||  yin  bap- 
s tisé  : vino  bautizado  , ó ebristianado.  ||  yin 
toante , é venté  : vino  apuntado,  torcido.  ||, 
yin  du  marché  : refresco , alboroque  , aga- 
sajo entre  los  que  han  celebrado  una  venta. 
||  yin  dou.r  : mosto,  ¡j  Pot  de  vin  : propina, 
adheala.  ||  [prov.  ) Díccse  : mettre  de  Veau 
dans  son  viu  : refrescarse , moderarse,  bazar 
la  cólera. 

* YIN  AGE  y s.  m.  (for.  > Cierto  tributo 
sol>J  C rl  vino  que  cobraba  el  señor. 

V1NA1GRE,  s.  m.  Vinagre  : vino  agrio 
artificialmente. ¡|' /?#.  yjoc.)  Díccse:  h/ibit 
de  vinaigre  : vestido  de  tela  de  ccl  tolla  , de 
papel,  por  lo  ligero  y poco  caliente  en  el 
invierno.  > 

VINA1GRÉ  , ÉE  , p.  p.  y adj.  Adereza 
do  con  vinagre  , que  lleva  vinagre. 

YXNAIGRER  , v.  a.  Echar  vinagre  a un 
guiso,  enseriada  , etc.  , aderezarla  coa  vina- 
gre. 


* VEVAJGRERIE , s.f  Fábrica  de  vi- 
nagre. 

V1NAIGRETTE  , *.  f Salpicón  : ade- 
rezo de  sal , vinagre  , aceyte , percxil  y ce- 
bolla picada , que  se  ceba  en  un  fiambre 
de  vaca  , etc.  ||  Carretón  : carretilla  de  dos 
ruedas  tirada  de  un  hombre. 

VINA1GRIER  , s.  m.  Vinagrero  : el  que 
hace  ó vende  vinagre.  ||  Vinagrera  : am- 
polleta  con  que  se  sirve  el  vinagra  en  las 
mesas. 

V1NDAS,  Argüe  : máquina^iara 
tirar  gratules  pesos.  En  la  marina  se  llama 
cabrestante. 

V1NDICATIF,  DE,  adj.  Vengan vo.  || 
( for.  ) Vindicativo.- 

V1NDICTE  , s.  f.  ( Jar. ) Vindicta.  La 
vimlicte  publique : la  vindicta  pública. 

VlNÉE,  s.  f.  Cosecha  de  vino. 

VINEL X , ELSE  , adj.  Fuerte  : hablan- 
do de  un  vino.  ||  yin  vincitx  : vinazo.  || 
Vinoso  : de  sabor  ú olor  de  vino.  ||  Envina- 
do, avinado  : de  color  de  vino. 

V1NGT  , adj.  num.  m.  y f.  Veinte.  || 
Veinteno  , vigésimo.  j|  In  - vingt-quatre  : 
en  o\  , tamaño  de  un  libro. 

V1NGTA1NE,  s.f  (voz  coleetiva.) 
Veintena. 

VCSGTIÉME  , adj.  vuyf  Veinteno  , 
vigésimo. 

MNGTIÉME  , s.  nt.  Ln  veinteno,  una 
veintena  parle. 

* VINuLA,  f.  f.  Oruga  de  color  de 
vino. 

V10L , s.  m.  Violencia , fuerza  : hecha  á 
una  muger  para  gozarla.  Si  ca  virgen  , se 
llama  estupro  esta  fuerza. 

VIOLAT,  adj.  Violado.  Vg  con  las  pa- 
labra» míe/,*  simp  ; miel  , xarah»*. 

VIOLATELR , TRICE,  subst.  Viola- 
dor : el  que  viola  las  leyes. 

VIOLATION  , s.  f Violación  de  las 
leyes. 

MOLE,  s.  f Viola  : nn  violín  grande- 
que  también  /*•  llama  alto. 

VIOLÉ,  EE  , p.  p.  y adj.  Violado. 

ViOLEMENT,  m.  Violación  : que- 
brantamiento ile  las  leyes,  etc.  ||  Piofana- 
cion  de  las  cosa»  sagradas. 

ViOLKM  MENT , adv.  Violentamente. 

VIOLENLE,  s.  J.  Violencia  : en  ambas 
lenguas  tiene  unas  mismas  aplicaciones  en 
lo  propio , y en  lo  figurado.  ||  Paii'e  vio- 
lente u la  foi , ó au  sens  diui  te.x te  vio- 
lentar la  ley,  ó el  sentido  de  un  texto  : «Jar- 
les una  inteligencia  forzada.  j|  Paire  violen- 
ce  a tute  Jillt : forzar , estuprar  á una  don- 
cella. 

VIOLFNT,  ENTE,  adj.  Violento.  || 
Coufeur  violente  : color  mnr  vivo. 

VJOLEMTÉ , ÉE , p.  p.'yaJj.  Violen- 
tado. 
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VIOLENTER  , v.  a.  Violentar  : hacer 
fuerza , ó violencia. 

MOLER,  v.  a.  Violar,  quebrantar  : la 
Jry,  el  juramento,  los  derechos  , etc.  ||  Vio- 
lar, profanar  : las  cosas  sagradas.  j|  Violar  , 
forzar  ; una  muger  \ y si  es  virgen  , se  dice 
estuprar. 

ViOLER  f SE  ) , v.  r.  Torcerse  : com- 
barse , alabearse  la  madera. 

VIOLET,  ETTE,  <ul).  Violado  , de  co- 
lor de  violeta.  Dicese  también  como  subs- 
tantKo  le  violel , el  violado  , ó el  color  de 
violeta. 

VlOLETTE,  i.  f Viola,  violeta  : flor 
andada  , v de  olor  suavísimo. 

VIOLlER,  ó GIROEUER,  s.  m.  Al- 
helí , flor  olorosa. 

VIOLON,  s.  m.  Violin  : instrumento 
músico  ile  cuerdas.  j|  Violin  : el  SUgcto  que 
Je  toca.  [|  ó'e  donner  les  i üolnns  : jactarse  , 
id  aliarse.  j|  Payer  les  violons  : pagar  la 
fiesta  , pagar  pa*a  que  otros  se  diviertan. 

VIOLoNLELLE  , 1.  m.  Violon , vio- 
Joncclo  : el  baxo  de  un  concierto,  y el  que 
le  toca. 

VIORNE,  BARDEAU  , j.  m.  Vibur- 
no , piorno,  sahuquillo  : árbol. 

VIPERE , i. ./.  V íbora  : sicrpecilh  vene- 
nosa. ||  ( fifi. ) Díccsc  : langue  dmviperc : 
lengua  de  víbora,  ó viperina,  y támbien 
lengua  de  escorpina  : díccsc  del  maldi- 
ciente. . 

ViPÉREAU  , ».  m.  Viborrczno : víbora 
ueña  , de  corta  edad, 

IPÉIUNE,  s.f.  (bot.  ) Lengua  de  ví- 
bora , ó viborera  : planta. 

VIRAGO  , s.J.  ( hurí.  ) Marimacho  : dí- 
c»sc  de  la  muger  hombruna  en  cuerpo  y ac- 
ciones. ' 

VIRÉ,  ÉE , p.p.yadj.  Birado.  V.  ^7- 
rer. 

V1RELAI,  s.  m.  Poesía  antigua  francesa. 

VIREMENT  , s.  m.  Giro  de  las  letras  de 
una  mano  á otra  en  el  comercio. 

VIRER , v.  a.  Biiar  : dar  vuelta  al  cabres- 
tante. ||  Birar  : dar  vuelta  la  nave. 

VIRER  , v.  n.  Birar : birar  de  bordo , de 
proa  , de  popa  , etc. 

VIRES,  s.  m.pl.  ( blas . ) Birolas  : ani- 
llos concéntricos. 

♦VIREVEAUT,  5.  m.  (ndut. ) Cigüeñal. 
||  Brazalete. 

ViREVOLTE , ó MREVOUSTE-,  s.  j. 
Vuelta  . v revuelta  , dada  con  prontitud. 

VIREVOUSTE,  s.  f.  ( fam . ) Caracoleo, 
escarceo.  V.  Plrcvnlte. 

VIRGINAL , ALE , adj.  Virginal  : lo 
perteneciente  á las  vírgenes. 

VIRGIN  1TÉ  , s.  f.  Virginidad  : estado 
de  la  persona  vítgen. 

VIRGOULEUSE , s.f.  Virgulosa  : pera 
de  invierno. 


VIRGULE , s.  f.  Coma , inciso  : de  la 
puntuación  gramatical. 

VIRIL , ILE  , adj.  Viril , masculino : lo 
que  conviene  al  hombre  en  cpianto  es  va- 
ron.  ij  ( fifi.  ) Varonil,  animoso,  fuerte.  || 
Age  vieil:  edad  viril.  ||  ( fbr. ) Díccsc  : por- 
tions  viriles  .*  partes  iguales. 

V 1RI LEMENT,  adv.  Varonilmente,  ani- 
mosamente. 

VIRILITE,  s.  f.  Virilidad,  edad  viril.  [I 
Virilidad  : potencia  viril , ó generativa  en  el 
hombre. 

VIROLE,  s.f.  Birola , rodaja  de  fierro , 

ó metal. 

VIROLE,  HE,  adj.  ( Idas.  ) Díccsc  : 
cornets  , trompes  viralées  ¿ cornetas,  y 
trompas  torneadas , cuya  boquilla  es  de  otro 
color. 

♦VIROLET,  s.  m.  ( ndut. ) Nuez  de  ma- 
dera m ni*  se  mete  <*n  el  cigüeñal  del  timón. 

VIRTL ALITÉ,  s.  /.  ( didasc.)  Virtua- 
lidad. 

VIRTUEL,  ELLE , adj.  Virtual.  • 

VI RTU ELLEMEN'T  ; adv.  Virtual- 

tnente. 

\ IRTUOSE  , s.  m.  y f ( voz  tomada 
del  italiano .)  Aficionado  á música,  y pintar^. 

\ IRULENCE  , s.  J.  ( medie. ) Virulen- 
cia : la  podre  ó virus  «le  una  llaga  ó úlcera. 

VIRULENT , ENTE,  adj.  {medie. y 

cimg.  ) Virulento  ; con  podre  ó virus.  _ 

VIRES,  s.  m.  ( medie. y cirug. ) vi- 
rus : el  humor  maligno  <I«4  mal  venéreo  , y 
otros. 

VIS,  s.  f.  Tomillo  : espigón  de  rosca 
para  asegurar  una  pieza.  [|  Rosca  : máqui- 
na cilindrica  para  levantar  pesos.  [|  Caracol. 
fiscalice  a vis  : escalera  de  caracol.  ||  fi'is 
de  preste . husillo  déla  prensa  de  impulsor.  J| 
f 'ii  de  pressoir : husillo  deja  prensa  de  la- 
gar. ó «le  almazara  , etc. 

VIS- i -VIS  , adv.  Enfrente  : frente  por 
frente  : frontero  á...  ||  [fifi,  y fam. ) Díccsc* 
se  trouvec  cis-a-vis  : hallarse  asperges. 

VIS- A-VIS,  s.  m.  Coeho  estrecho  con 
dos  asientos , uno  á la  testera  , y «uro  al 
vidrio. 

VISA  , s.  m.  { fnr . ) Visto  bueno  , apro- 
bación. ||  Testimoniales  del  Diocesano. 

VIS  AGE,  s.  m.  Cara,  rostro  : de  las 
personas.  i|  Cara  , semblante  : en  quanto  a 
sus  variaciones , en  sentido  físico  , y moral.  *| 
( prov.  ) Dicese  : paroítre  au  rnuten  du  vi- 
sa ge  : ser  una  cosa  muy  visible  : suilar , ó 
dar  en  ojos. 

VISCERAL , ALE  , adj.  ( medie. ) Vis- 
ceral : que  pertenece  á las  visceras  , ó me«li- 
enmento  contra  las  enfermedades  de  las  en- 
trañes. 

V1SCÉRES  , s.  m.  pl.  ( anal.)  Visceras, 
entrañas  : se  dice  en  singular  de  alguna  pai- 
te interior  de]  cuerpo. 
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VISCOSITÉ,  s.f  Viscosidad  : calidad 
de  lo  que  e».  viscoso. 

VISÉ,  ÉE,  p.  p.  y tul).  Aprobado  , 
visto. 

VISEE  , s.  f.  Vista  : mira,  puntería.  || 
(fig.)  Intención  , designio.  [¡  cha/ ¡ge  r de  vi- 
see : uu  udar  de  parecer , de  idea  , de  bi- 
siesto. 

\ LSFR , v.  n.  Apuntar,  asestar:  hacer  la 
puntería  ,|  (Jig . ) Poner  la  mira  , la  puulc- 
ria,  aspirar  : a algún  empleo  , ó fortuna. 

V1SER,  **.  a.  Visar,  rubricar,  aprobar, 
confirmar  : un, auto,  ó despacho. 

VISIB1LITÉ,  s.  f.  Visibilidad  : la  capa- 
cidad ó aptitud  de  verse  alguna  cosa. 

VISIBLE  , adj.  ni.  y J.  Visible  : que  se 
puede,  o se  dexa  ver.  i|  Visible  : patente, 
manifiesto.  ¡|  JV’ctre  pus  visible  : u«>  recibir 
visitas,  sea  por  ocu  pac  iou , ó por  enferme- 
dad. 

V LSIB LEMENT,  adv.  \ isiblemente,  po- 
tentemente. 

VISIÉRE  , s.  f.  Visera  : del  morrión.  || 
Mira , punto  : ’uel  canon  de  escopeta.  |j 
( fig. ) Dicese  : rompre  en  visicrc  a...  cho- 
car de  frente  con  alguno , insultarle  á sus 
barbas.  {Jig-  jrjant. ) So  dice  : Jonner  dans 
la  visbere  a...  entrarle  por  el  ojo  derecho, 
petarle  , caerle  en  gracia. 

* VISIGOTH,  s.  m.  Alarbe,  bárbaro  : 
hombre  grosero  , y descortes. 

VISION,  i.  f.  Vision  : la  acción  de 
rpr.  ||  Vision  : aparición,  revelación  en  sen- 
tido teológico.  ||  {Jig-j'fam.)  Vision  , fan- 
tasma, quimera. 

VISIONW  AIRE  , adj.  y s.  Visionario: 
que  tiene  visioncs,ó  revelaciones.  j|  ( Jig-Y 
Jam. ) Visionario  : iluso  , fanático. 

VISIR,  s.  ni.  Visir:  el  primer  empleo 
del  imperior  de  los  Turcos.  V . Visir. 

* VISITAN  DI  NI}S,  s.fpl.  Soleras  : re- 
ligiosas de  la  Visitación  , ó de  San  Francis- 
co «le  Sáli-s. 

VIS1TATION  , s.  f.  Visitación  : fiesta 
de  nuestra  Señora. 

VISITE,  s.  f.  Visita,  llene  los  mismos 
usos  y aplicaciones  en  ambas  lenguas. 

VISI  TE , ÉE  . p.  p.y  adj.  V isitado. 

VLSI  i ER,  v.  a.  Visitar  : ir  á cumplimen- 
tar á un  personage,  ó á ver  enfermos,  en- 
carcelados, ele.  , ó ir  al  templo. 

VISITKUR , s.  tn.  Visitador  : el  que  vi- 
sita con  íYcqneociu. 

*VISON , s.  m.  7x> ri  illo  : qnadrúpedo  de 
Indias  parecido  al  liaron. 

VISUlMUM  , s.  m.  ( imp.  ) Divisorio  : la 
tal  dita  con  su  mordiente  , donde  se  pone  el 
original  para  componer. 

VÍS(j\¡EUX , EUSE,  adj.  Viscoso,  glu- 
tinoso. . 

ViSSK , EE , p.  p.  y adj.  Clavado,  ase- 
gurado coa  tomillos.  • 


VrISSER  , y.  a.  Q&vaty  asegurar  con  tor- 
nillos. V.  Vis. 

VJSUF.L  , ELLE,  adj.  ( fis . ) Visual. 

VITAL,  ALE,  adj.  Vital  : lo  que  es 
neccsai  ¡o  para  conservar  la  vida. 

VlTCuOURA,  s.  m.  Vichura  : especio 
de  balandrán  forrado  de  pieles  , que  se  po- 
ne sobre  el  vestido  quinao  se  sale  en  tiem- 
po frió. 

VITE,  adj.  m.  y f.  Ligero,  pronto, 
velo?:. 

VITE  , adv.  De  prisa  , aceleradamente. 

YITEMENT,  adv.  (Jam.)  Ligero,  cor- 
rí endo. 

* V1TERJIE , ( gtogr.  ) Viterbo  : ciudad 
de  Italia.’ 

VIIESSE,  s.  f.  Ligereza,  celeridad, 
velocidad  : en  el  movimiento. 

VITKX , s.  m.  Sauzgatillo  : arbusto. 
V.  sí gnus-Cas  tus. 

* V ITIS-IDEA , s.  m.  Arándano  : ar- 
busto. 

* VITONNIÉRES,  s.  f.  pl.  ( ndut.  ) 
Gruerrs  «le  las  varengas. 

V1TRAGE,  s.  m.  ( voz  colectiva. ) Lm 
vidrieras  , ó los  vidrios  : todos  los  que  tiene 
una  casa  , ó templo. 

VITRAUX  , s.  m.  pl.  Vidrieras  : de  las 
claraboyas  , ó ventanas  do  una  iglesia. 

VíTRK  , s.  f.  Dícescde  la  vidriera  de  una 
puerta  , ó ventana  ¿ y de  coda  vidrio  de  loa 
que  se  eonqioncn. 

VITRE  , EE  , p.  p.y  adj.  Con  vidrieras, 
guarne»  id»»  de  vidrios. 

* VITRE,  s.  m.  Cola  muy  clara  y transpa- 
rente , mn;  se  ha<M  en  Vjirai  en  Frauuia. 

♦VlTREK , ÓCUL-BLANC,  s.m.  Oe- 

nanta  , oenate  : páxaro  mayor  que  el  gor- 
rión. 

VITRF.R  , v.  a.  Poner  vidrieras  , ó vi- 
drios : á tina  puerta  , ventana , etc. 

V1TRER1E,  s.  f.  Vidriería  : el  arte  y 
trato  de  vidriero. 

VITRESCIBLE  , adj.  m.yf.  V.  Vitri - 
fiable. 

VITREUX  , EUSE  , adj.  ( quim .)  Vitreo. 

V1TRIER  , s.  m.  Vidriero  : el  que  traba- 
ja en  rubios  , ó pone  vidrieras. 

VITRIFIABLK,  adj.  m.yf.  Vitriticnble. 

ViTRIFIGATION,  s.f  Vitrificación. 

VlTiUFlK , ÉE,  p.  p.  y adj.  Vitrificado. 

VITRI FIER  , v.  a.  ( Ji s.)  Vitrificar  : con- 
vertir en  vidrio  una  materia  por  medio  de  la 
fusión. 

\ 1TRIOL  , s.  m . Vitriolo  : lo  mismo  que 
caparrosa. 

VlTRLOLÉ  , ÉE  , adj.  Hecho  con  espí- 
ritu «le  vitriolo. 

V1TRIOLIQUE,  adj.  m.yf  Vitriólico  : 
que  tiene  naturcleza  de  vitriolo. 

VITUPERE  , s.  mP(ant.)  Vituperio, 
baldón,  V.  Lláme. 
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* VITUPERE^  , v.  a.  (ant.)  Baldonar, 

denostar. 

VIV  ACE  , adj . m.  y J . De  larga  , ó mu- 
cha vida  : dice»;  de  los  cuerpos  animales  , y 
de  los  árboles.  ||  Vivaz  : en  botánica  se  dice 
de  las  plantas.. 

VIV  ACiTK  , s.J.  Vivacidad  , viveza. 

VIV  AGITES»  s.J.  pl.  Vivezas  : acciones 
y dichos  poco  mirados,  ¡j  Repentes  de  cólera. 

VIVAN DIER  , ERE  , subsl.  V irandero  : 
el  que  sigue  los  exercitos  con  víveres. 

\ IV  ANT , ANTE,  atij.  Viviente  , vivo : 
lo  que  vive. 

V1VANT,  s.  m.  Vivo.  Dicu  viendra  ju- 
ger  les  vivan*  , ct  les  morís  : Dios  vendrá  á 
juzgar  á los  vivos  , y a los  muertos.  ||  Vida  2 
el  tiempo  que  uno  vive.  ||  11  hérim  du  vivanl 
de  son  pére  : heredó  en  vida  de  su  padre , ó 
viviendo  su  padre.  |)  Je  ne  la  verrois  de  mon 
vivanl : no  la  vere  en  mi  vida  , ó mientras 
yo  viva.  í|  (Jam  ) Di  jese  : bon  vivanl  : na- 
turalote  y alegre  con  todos  , buen  compañe- 
ro. j¡  for. ) Llamase  mal  vivanl  el  hombre 
p *iduío  , de  mal  vivir , mal  entretenido. 

VIVAT  I inltrj . de  alegru*  Jam.)  Vic- 
tor  , vítor ! 

VIVE  ! esrrlam.  de  alegría.  Viva! 

VIVE-ARLTE,  s.  J.  Esquina  viva. 

VIVE,  s.J.  Araña,  ó dragón  marino. 

* VIYELLE  , s.J.  Enrejado  : la  labor  he- 
cha con  aguja  en  foinia  de  randa  , en  algún 
lienzo  quemado  ú roto , por  no  echar  pieza. 

VIVEiMENT  , adv.  Vivamente  , con  vi- 
veza. 

VIVIER  . s.  m.  Vivero  : de  pescado, 

VIVICTAÑT,  ANTE  , adj.  Vivificante  : 

10  que  vivífica. 

VIV1FICATI0N , s.  f.  Vivificación  : la 
acción  de  vjviíicar. 

YIVIFIER  , v . a.  Vivificar  : dar  la  vida. 

11  (/*&')  ^ ¿▼Hicnr  : dar  vigor  y aliento. 

VIVIFIQUE , V.  Viviüoni. 

VIVI  PARE  , adj.  m.  y J\  ( fis. ) Vivípa- 
ro : díccsc  de  los  anímale#  que  paren  sus  hi- 
jos, á diferencia  de  los  que  ponen  huevos. 

VIV  OTE  R , v.  n.  ( Jig- ) ir  tirando  , pa- 
sar pobremente , vivir  con  estrechez  , y tam- 
bién vivir  enclenque- 

V1YRG , v.  n.  Vivir.  Tiene  en  ámbas 
lenguas  las  mismas  acepciones.  |¡  f^ivre  de 
riten  age : vivir  con  aliono , y economía.  j| 
Viven  de  la grdee  de  Dieu  : vivir  de  la  pro- 
videncia , pwjCjijiif  sin  n>|ita  , ni  oficio : y 
también  m.mMneisedel  ayie , por  comer  muy 
poco.  ||  Aevair  » i«re  .-  port  irse  bien  , ser  ur- 
bano y cortes  ron  lodos.  ||  Qui  vite?  quien 
vive  J .)  11  Jaut  elrv  sur  le  qui-  vive  a va  lai . 

#e  bu  de  ir  con  un  ten  con  ten  con  c! , ó se 
le  han  de  guardar  los  *»yrcs , ó vivir  sobre 
aviso  , por  ser  enojadizo,  ó quisquilloso. 

YIN 'RE,  ¿>  ,m.  Comestible , mon u tención, 
bastimento.  mas  ifequee  temen  te  cu 
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plural : viyres  , víveres  , vimallas  , comesti- 
bles , bastillen  Jos. 

* VIV  RE  , EE , adj.  ( blas . ) Vibrado  : 

tortuoso  : sinuoso. 

Y'IZIR  , s.  m.  Visir  : nombre  de  los  prin- 
cipales ministros  <lcl  consejo  del  Gran  señor. 
|{  Orand  V\zir : Grand  Visir  j el  primer  mi- 
nistre. 

ViZIRAT,  ó VIZIRIAT,  s.  m.  El  em- 
pleo de  visir  y el  tiempo  que  le  disfruta. 

VOLARE  CAIRE,  s.  m.  Vocabulario: 
diccionario  de  uno  lengua. 

V OCA  BU  LISTE  , s.  m.  Vocabulista  , 
diccionarista  : autor  de  dircionai  ios.  Son  po- 
co usadas  estas  voces  en  una  y otra  lengua. 

V OCAL , ALE  , adj.  Y ocal  : lo  que  se 
expresa  con  lu  voz. 

\ OCAL , s.  m.  Vocal : el  que  tiene  dere- 
cho do  votar  en  un  capitulo  , junta  , etc. 

*VOCALEMENT , adv.  Vocalmente  , en 
voz  : lo  contrario  de  mentalmente. 

VOGATIF,  í.  m.  ( grnm. ) Vocativo  : el 
quinto  caso  de  la  declinación. 

V OCATION,  s.J.  Vocación  : inspiración 
divina  con  que  Dios  llama  á algún  estado  «le 
perfección.  ||  Vocación  : la  carrera , oficio  , 
ó cargo  que  uno  elige. 

*VOCALX  , 3.  m.  pl.  Vocales  : de  una 
junta  , etc. 

V(£ü  , j.  m.  Voto  , promesa.  j|  Rnego  , 
súplica.  ¡|  Deseo  . úsase  regularmente  en  plu- 
ral. CnmJjlcr  mes  casuar  ; llenar , cumplir 
mis  deseos.  Totss  mes  votux  sont  de.,  lodos 
mis  deseos  son  de... 

VOGLIE  , s.J.  V.  Bonnc-voglic. 

VOGUE  , s.f.(  naut. ) Boga* : el  andar 
al  remo  nn  bastimento.  ||  (Jig. ) Despacho  , 
crédito  , estimación  : de  las  cosas,  (f  (Jig*  ) 
Dicese  : avoir  la  vogue , £ Irc  en  vague  : te  • 
ncr  despacho  , baldando  de  cosas  vendibles. 
||  ( id. } F» lar  muy  acreditada  , andar  muy 
valida , extenderse  mucho  el  uso  de  una  crasa. 

VOG  U E-AVANT  , s m.  ( ndut. ) Boga- 
vontc  : el  primer  remero  de  banco  de  una 
galera. 

VOGUER  , v.  n.  Bogar  , remar.  ||  Nave- 
gar : ir  á lávela.  f|  Rogar  j. conducir  reman- 
tlo.  oguer  cnnlre  le  vent  , conlre  un  cou- 
rant : proejar  , reinar  contra  «*I  vjento , ó con* 
tra  la  comente.  ||  vguerd  rr.culons  : ciar, 
andar  hacia  altas.  ||  jaguer l’ctojj'c:  tundir  , 
entre  sómbrennos. 

VOGILLR  , s m.  Bogador  , remero. 

VOIGt , adv.  Xe  aquí  : aquí  está  : este 
es  : ya.  ||  IVous  unid  tous  roAsemltles  ■ aquí 
estarna^  , ó ya  estamos  todo*  juntos.  |j  h'oici 
le  temps  : este  es  el  tiempo,  la  ocasión.  |i  Ias 
voici  : vele  aquí  , aquí  cuá  , este  es.  ||  V oici 
* e qn'on  peut  repondré  : he  aquí , ó cato  es 
lo  que  *e  puede  responder, 

^ LUE  , s.J'.  Via  : camino  : senda  : ron- 
céelo. Tic  IR*  todo#  estos  usos , confojrmc  es 


la  cosa  de  qnc  se  habla.  ||  Par  la  uoie  d'urt 
tel  : por  conducto , ó medio  de  fulano.  || 
P retidl  e la  uoie  de  la  poste : valerse  del  con- 
ducto del  correo.  ||  Suture  la  uoie  du  cerf: 
seguir  la  pista  , ó las  huellas  del  venado.  j| 
La  uoie  des  un  itures  : el  camino  de  raerlas. 
||  Suture  la  uoie  : seguir  el  carril.  ||  />i  uoie 
Apptenne  , Flaminicnne  , Aiuretienne : la 
via  Apia  t llaminia,  Aurelia.  ||  Une  uoie 
d'eau ; un  viagede  agua.jj  Une  uoie  debois , 
de  p ierre  , etc.  una  carretada  de  leña,  de 
piedra,  etc.  (|  (náut.)  Díccse  : uoie  d'eau: 
via  de  agua  , que  hace  un  navio.  j|  Acs  pre- 
mieres uoies,  les  seco  tules  uoies : les  primeras 
vías , y las  segundas  vias  , de  las  excreciones 
del  cuerpo.  |j  (fig.)  D ícese  : les  uoies  du 
Seigneur . las  vías  del  Señor.  ||  ( id. ) Se  dice 
la  uoie  dtt  salut , du  cicl,  etc. : el  camino  de 
la  salvación  , del  ciclo,  etc.  ||  (uftef.)  Dice- 
sc  : uoie  purgatiue , iUuminatiuc  : via  pur- 
gativa , iluminativa,  jl  (/?£.)  Se  dice  : ouurir 
les  uowm  a quelqutut : abrirle  camino , darle 
luces.  ¡|  Uoie  ladée : vía  láctea. 

VÜlLÁ  , adu.  Ve  ahí , hti  allí , allí  está : 
esc  ó aquel  es.  ¡j  Le  uoild  qui  uícnt ; allí  vie- 
ne , ya  viene.  j|  Le  uoild  (fui  courl  : mira 
corno  corre  , allí  va  corriendo.  ¡|  V oild  le 
jait  : ese  es  el  hecho  , ó el  caso. 

VOlLE.s.  m.  Velo:  qualquier  paño  ó 
tela  con  que  se  cubre  ó tapa  una  cosa.  ||  Ve- 
lo , toca  : de  las  monjas.  jpVeliilo  , espurni- 
llon  : tela  delgada  de  estambre.  ¡|  (fig. ) Ve- 
lo : capa  , pretexto  , apariencia.  j|  ( poes.  ) 
Dicesc  ; le  uode  des  tenebres  : el  tenebroso 
manto , el  capuz  de  la  noche.  ||  Auoir  un 
uoilc  ileuanl  tes  yeux  : estar  con  una  venda 
en  los  ojos  , estar  ciego  por  una  pasión.  || 
Dóchirer  le  uode  ; rasgar  el  velo  á una  co- 
sa , descubrirla,  manifestarla. 

VOiLE  , s.  J.  Vela  : de  una  embarcación 

Uoilc  carree  : vela  quadra  , 6 redonda.  j| 

roile  latine : vela  latina  , ó triangular.  j|  Ve- 
la : tómase  también  por  la  misma  embar- 
cación : como  une  floltc  de  cent  uoiles  , nna 
armada  de  cien  velas , ú navios.  ||  A tontos 
voiles : á tcxla  vela , a lodo  trapo.  I|  Aíettre 
d la  uode : dar  Ja  vela  , hacerse  á la  veía.  || 
Paire  uoite  uers...  navegar , llevar  el  rumbo , 
para... 

VOiLE  , ÉE  , adj.  Cubierto  , etc.  V. 
Uoilcf. 

VüiLER , u.  a.  Cubrir  , tapar  con  un 
veio.  ||  Dar  el  velo  : á una  religiosa.  j| 
( Jig .)  Encubrir,  ocultar,  disfrazar,  disi- 
mular. 

VOILER1E  , s.  f.  fábrica  de  velas  de 
navio  , dqnde  se  cortan  , cosen , y recom- 
ponen^ 

VOlLíER  , s.  m.  Lícesc  «lo  los  navy» 
|»or  su  andar.  Pon  uoibcf  : velero,  que  ¡tu- 
da rum  bo.  Mal  uoilicr  : zorrero  , porrón  , 
que  uad*  poco, 


VOILURE,  s.f.  Velamen  : el  conjunte 
de  velas  en  un  navio. 

VOIR  , u.a.  Ver.  Tiene  en  ambas  lenguas 
unas  misma*  acepciones. 

VQIRE,  adu.  ( ant. ) Veramente  , de  ve- 
ras. Usase  en  estilo  jocoso,  c irónico.  V. 
U rairnent. 

♦VÜIREMENT , adu.  Verdaderamente, 
á la  verdad. 

VOIRIE  , s.f.  Inspección  de  caminos  y 
carreteras  : oficio  público.  Aa  grande  uoie - 
rie  : la  superintendencia  de  caminos  y carre- 
teros. ¡|  Muladar  : el  sitio  á donde  se  llevan 
las  bestias  muertas  , inmundicias  , etc. 

VOISLN  , IIN'E , adj.  Vecino  : cercano, 
próximo , confinante.  ||  Vecino  : que  vive 
junto  á otro.  Usase  regularmente  como  subs* 
tantivo.  Etre  rnauuais  uoisin  : hacer  mala 
vecindad. 

VOISINAGE  , s.  m.  Vecindad  , Ivarria- 
da  : el  conjunto  de  vecinos  de  una  calle , ó 
barrio.  j|  Vecindad , cercanía , inmedia- 
ción. 

VOISINER  , v.  n.  ( fam .)  Vecincar  , co- 
madrear : andar  visitando  vecinos. 

VOITURE,  s.  f.  Carraagc  : sea  carro, 
coche , ó calesa.  ||  Viagc  , carga  : lo  que  lle- 
va el  carruagcro  : sean  géneros , sean  per- 
sonas . en  un  viagc.  ||  Porteo  , acarreo. 

VOrriJRÉ,  ÉE  , p.  p.  y adj.  Acarrea- 
do , conducido , porteado. 

VOITURER  , u.  a.  Portear , acarrear  , 
conducir : carga  de  una  parte  á otra  en  car- 
ruage,  ó acémila.  ¡|  Llevar  , conducir:  gen- 
te en  coche,  calesa,  etc. 

VOITURIER , s.  m.  CaiTuagero : tragi- 
uero  .*  arriero. 

VOrrURJN , s.  m.  Alquilador  de  co- 
ches v calesas  de  camino. 

VOíX,  s.f.  Voz  : el  sonido  que  sale  de 
la  boca.  j|  Voto  : «n  juntas  , ó elecciones.  || 
Voz  : clamor  , grito.  j|  Voto  : opinión  , jui- 
cio. ||  fus  uoix  publique  ; el  voto , la  opi- 
nión , la  aprobación  del  público.  ||  Uoix  pre- 
ponderante; voto  de  calidad.  ||  Sonde  uoix: 
metal  de  voz.  ||  Im  uoix  des  oiseaux  : el  can- 
to de  las  aves.  |J  AUcr  aux  unir  : pasar  á 
volar  , ó proceder  á la  votación.  [|  Pdul  d una 
unir  : ron  todos  los  votos  , á una  voz , uná- 
nimemente. 

VOL  , s.  m.  V uelo*:  de  las  aves.  J|  Vola- 
tería < la  caza  con  aves  de  rapiña,  jl  Vuelo : 
cierta  tramoya  en  los  teatros,  f Jig.)  Vuelo, 
remonte  , elevación  : en  el  estiló , en  los  pen- 
smúentos.  ||  Robo , hurto  : la  acción  de  ro- 
bar , y la  cosa  robada.  j|  ( Olas . ) Dos  vuelos, 
ó (ios  alas  figuradas  en  el  escudo.  Un  demi - 
uní : un  meló , ó una  ala  sola. 

Y O LA  BLE  , adj.  m.  y f Expuesto  á ser 
burlado. 

VOLA  GE , ad).  m.  y f.  Veleidoso  , ro!- 
, ligero ; ¡noonsuntc.  j|  l'eu  Polags : 
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*r»tin  , usagre  : especie  fie  sarpullido  que 
sale  h la  cara  á los  niños. 

VOLA1LLE,  s.  f.  ( voz  colcct, ) Aves  : 
caseras  , ó de  corral,  como  gallinas , capo- 
nes , pavos , pollos  , etc.  ¡|  Manger  de  la  vo- 
ladle : comer  gallina,  ave , ó enme de  ave. 

♦VOLA1LLFR  , s.  m.  Pollero,  gallinero  : 
el  que  vende  gallinas  , pollas  , etc. 

VOLAIS  V , AIS  1 K , adj.  Volante  , suel- 
to, postizo  , de  quita  y pon  : aplícase  á va- 
rias cosas  que  no  deben  estar  fizas.  j|  Camp 
volátil  : campo  rolante  , campamento  sin 
atrincheramientos , y con  tren  ligero  , fácil 
de  muflmse.  ||  Poní  vnlartí:  puente  volante, 
ó portátil.  íj  Cerf  volátil  : cometa  de  papel 
que  hacen  jos  muchachos.  ||  Fusée  volante  : 
cohete  volador.  [|  Cache t volanl  : sello  pos- 
tizo. ||  Feuillc  volante:  hoja  suelta  ¿ y tam- 
bién hablando  de  un  impreso  , papel  volan- 
dero , suelto,  esto  es,  que  no  torrna  libro  , 
ni  quaderno.  J|  Perssc-vnlant  (s.  m. ) Plaza 
supuesta  : el  que  pasa  revista  de  soldado  sin 
serlo.  ||  (fig. J Aventurero  , gorrista. 

YOLAjNT  , s.  m.  Volante  , rehilete  : al 
que  se  juega  con  paja.  ||  Volante  : cierta 
pieza  fiel  reiox.  ||  Volante  : especie  de  sóbre- 
telo sin  forro , ni  pliegues.  ||  Aspa  : de  mo- 
lino de  viento. 

VOLATIL , ILE , adj . (quim.  ) Volátil. 

VOLA  TJIjE  , í m Volátil:  todo  animal 
que  vuela,  l'.sase  regularmente  «'n  plural. 

VOLAT1LE,  s.  m.  ( fnni.  ) Volatería, 
ramc  de  pluma  : hablando  de  ares  y pájaros 
que  se  matan  para  comer. 

y OLATlJLXSATlOIV  , s.f  (quim. ) Vo- 
latilización : la  acciou  de  volatilizar.  \,Fo- 
¿Util i ser.  . # 

VOLATILISE , ÉE , p.  p.  r adj.  Vola- 
tilizado. 

V OLAT1LISER  , v.  a.  ( quim.  ) Volati- 
lizar : sutilizar  los  cuerpos,  reduciéndolos  á 
puntos  volátiles. 

VOL  ATI  LITÉ,  s.f  Volatilidad:  Iq  ca- 
lidad de  los  espíritus  volátiles. 

VOLCAN  , s.  m.  Volcan  , abertura  , ó 
sima  en  las  montanas  , que  vomita  fuego  , y 
materias  derretidas , ó calcinadas. 

VOLE,  s.f.  Vola  : voz  del  juego  del 
mediato^ , y tresillo. 

VOLÉ,  ÉE,zz.  p>y  adj.  Hurtado,  roba- 
do. ¡J  Volado.  • 

VOLÉE,  s.f  Vuelo  , volada  : el  trecho 
tpie  rucia  de  una  vez  un  ave.  ||  Bandada : 
fíe  náxaros,  óavcs*||  Cria  , nidada  : de  pi- 
chones, y otras  aves  semejantes.  |}  Vuelo, 
loque  á vuelo  : «le  las  campanas.  ■]{  Andana- 
da , ó descarga  : de  cañones.  !|  Voleo  : en  el 
i:v  go  de  la  pelota.  ¡|  Tiro  delantero  , y tam- 
bién guias  : hablando  de  los  caballos  o molas 
de  un  coche.  Bob  a , ftal.mcin  : el  travesano  , 
amaizado  a la  lanza,  á que  están  aludas  las 
dos  mutas  ó caballos  delanteros.  ¡|  Une  volee 


de  cnuns  de  bdion  : una  turnia  de  palos  * 
una  paliza. ||  ( erp.  adv.)  O i cese  : a la  volée  : 
al  vuelo  , en  el  ayrc.  ||  [fiff. ) De  trompón  , 
precipitadamente,  sin  retí  exion  , de  voun  de 
volan.  ||  l'irerttne  boitle  fie  volée  : tirar  gol- 
pe en  lióla.  ||  ¿i antier  a toulc  volée  : tocar  ó 
echar  á vuelo  las  campanas.  |j  P remire  une 
baile  a la  voUc  : volear  una  pelota. 

* Y OLER  , v.  n.  Yrolar:  las  aves.  ||  Y’olar, 
revolotear  : se  dice  por  ex  tensión  de  qunjquier 
cosa  fjuc  anda  ñor  el  ayrc.  j|  (/íy.  ) Volar  : ir 
muy  (le  prisa.  |j  (id,)  Volar,  correr:  la  fama. 
||  Robar. 

VOLFR  , v.  a.  Robar  f hurtar.  ||  lacharse 
el  hab  ón  sohre  la  caza. 

VOLFR FAU  , s.  m.  dim.  I ndronzuelo. 

Y OLFJLÍK  , s.  f.  Caza  con  halcones  , etc. 
Ll.  in.isc  hante  volcrie  la  altanería  : y baste 
valerte  la  ÉHrería.  j|  (fmm. ) Rapiña  , ladro- 
nicio : robo. 

VOLF.T  , s.  rrr.  Palomera  : paloiuarito  ra- 
¡ seto,  fl  l abia  corredera  de  un  palomar  . O de 
una  pajarera.  ||  Postigo  : de  una  vautana.  ,| 
lubina  , ó harnero,  sobre  la  que  se  limpian 
ó escogen  granos  , como  aro/.  , lentejas  , etc. 

||  ( /i¿f.  ) Dícese  : trier  sur  le.  vob  l i escoger 
a mano , con  mucha  prolixidad  y cuidado  , 
uno  por  uno. 

VOLETKR  , v.  n.  Yr oletear  , revolotear  : 
volar  á trcehos  , ó á pingotadas  , como  ha- 
cen las  mariposa?. 

♦VOLFTVES,  s.f  pf.  Mosquetero,  mos- 
quero : espanta  moscas  que  se  pone  á los 
caballos. 

VOLEL  R , EUSE , subs.  Ladrón  : el 
que  roba  , ó es  inclinado  á robar.  ||  (fig, ) 
Ladrón  . (I ícese  del  que  hace  rxtorsiones , ó 
exige  injustamente  derechos  , etc.  ,|  F < ilcur 
de  gr/  tul  cheruin : bub  ón  de  camino  real  , 
salteador  de  caminos.  j|  A'*’ r deurde  troupcau.r : 
ladrón  de  ganados,  y también  qoatrero.  <| 
Au  voleiir , aérele  ! Au  vo/eur , au  vateuri 
( expresiones  para  pedir  socorro  contra  los 
ladrones.  ) Ahí  va  el  ladrón  , deténganle  ! 
Ladrones  , ladrones  í 

*VOLIGF,  Ssf.  Lata  pora  empizarrar,  al 
doble  mas  ancha  que  las  regulares. 

VOL1KRE , s.  f.  Pajarera : jaula  grande  r 
6 aposento  para  criar  páxaros. 

VOL1GÉ  , ó V0L1LE  , s.f  Tabla  del- 
gada fie  madera  blanca  : tabla  de  elidía. 

* VOLLM  , s.  ni.  ( tt&ric. ) Pfvlon. 

♦ VOLIS,  VOLINS  , ó ROMPiS.  s.  m. 

pl.  Arboles  desgajados  por  los  vientos. 

VOLITION  , s.  f ( esrol .)  Volición. 

VOLONTA1RK  , mlj.  m.  yf  Volunta- 
rio , espontáneo  : lo  que  se  haré  du  libre  vo- 
luntad. >|  Y'nlun  lanoso  : amigo  de  hacer  su 
voluntad  , ó gusto. 

VOLUNTA1RE  , s.  m - Yrolumavio  : el 
que  sirve  en  la  trapa  sin  sneldo  , que  tam- 
bieu  so  llama  aventurero.  ||  Yolunuuiu  . el 


de 
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militar  (rae  se  ofrrrc  á una  facción  , ó futi- 
da , sin  tocarle  He  obligación. 

VOLONTAIREMENT , adv.  Volunta- 
riamente 

VOLOSTE , J.  f Voluntar).  Ti»*nc  en 
ámhas  lenguas  unas  mismas  aplicaciones.  |( 
Paire  sa  volante  : hacer  su  gusto  , salirse 
con  la  suya-  |fXo  volante  de  Oten  sait  faite  ! 
sí r rase  Dios  con  todo  ! hágase  la  voluntad 
de  Dios  ! 

V O LONT1ERS , adv.  De  buena  gana  , 
con  gusto.  ||  Volontiers  : soit  : je  le  veux 
bien  : me  place  : pase  : lo  concedo.  • 

VOLTÉ , s.f  (picad. ) Vuelta  , que  se 
Lace  dar  al  caballo.  ||  ( eetrer .)  Grito  , que 
se  dn  al  halcón  al  descubrir  la  caza.  ||  Denií- 
uolte : media  vuelta.  ||  Fairc  volte-Jace  : ha- 
cer cara  al  enemigo.  |l  Fairc  la  volte  : hacer 
todas  las  haza*» , en  el  juego. 

VOLTÉ  , ÉE  , tttlj.  ( olas . ) Volteado , ó 
doble.  • 

VOLTEE , n.  (esgr.)  Volver  el  cuerpo  : 
narar. 

VOLTIGEMENT  , *.  m.  Revoloteo,  ba- 
t ¡ondeo  : de  una  bandera  , ó cortina  agitada 
(leí  nyre. 

VOLTIGER  , c.  n.  Revolotear  : andar 
dando  vueltas  en  el  ayrc , como  las  niai  ¡po- 
sas, moscas  , etc.  I|  Caracolear,  voltcgear  : 
dar  carreras  al  rededor.  ||  Voltear  : dar  vuel- 
tas en  la  maroma.  ||  Saltar  , salpicar  : andar 
de  una  parte  en  otra  sin  iixarsc  en  nin- 
guna. 

VOLTIGEUR  , í.  m.  Picador  auc  ense- 
ba en  un  caballo  de  madera.  ||  Volatín  , 
volteador. 

#VOLU BILIS s.  m.  tomado  del  latín, 
(botan.)  Planta  enredadera  , que  so  enreda 
en  qunlquier  cuerpo  que  halla. 

YOLÜB1L1TE  , s.f  Volubilidad  : ltflTa- 
cilidad  de  moverse  alpina  cosa.  ||  Polubili- 
té  de  fungue  : volubilidad , expedición  de 
hablar. 

* VOLEE,  s.f.  Broca  : entre  texedores  es 
el  huso  que  entra  en  la  lanzadera. 

VOLOME , s.  ni.  Volumen  , bulto  : ta- 
maño de  una  cosa.  ||  Volumen  : libro  enqua- 
dernado. 

VOLUMINEUX,  EUSE,  mi).  Volnmi- 
nnso  , muy  abaluujo  : y de  muchos  volúme- 
nes , hablando  de  una  obra  , ó librería. 

VOLÜPTÉ  , s.f.  Delcylc  : placer.  Tó- 
mase absolutamente  por  el  sensual. 

YOLUPTUEUSEMEIMT , adv.  Dclcy- 
tosam^Ue , regaladamente  : y también  sen- 
sualmente. 

VOLUPTUEUX  , EUSE  , adj.  Volup- 
tuoso , Mensual  : amante  de  los  dcleytes.  || 
Delevloso  , delicioso  : d ícese  de  lo  que  cau- 
sa Heleyte. 

VOLUTE , s.f.  ( arrjuit. ) Voluta  , ro- 
Ico.  ||  Concha  en  forma  espiral , y cónica. 


VOLUTER  , v.  n.  Hacer  mazorcas,  ó bu* 
sadas.  ■* 

*VOLVULUS  , s.  m.  Volvido : enferme- 
dad muy  peligrosa  en  el  intestino. 

* VOMBARE , s.  m.  Vombara  : maripo- 
sa de  varios  colores. 

VOMI , IF. , p.  p.  y adj . Vomitado. 

VOMIQUE  , adj.  Dícese  : noix  vomi - 
que  : nuez  vómica  , matacan , nuez  veneno- 
sa para  destruir  los  perros  y animales  dañi- 
nos. * 

VOMIR  , v.  a.  Vomitar  : dícese  en  lo 
propio , y en  lo  fi  pirado. 

VOM1SSEMENT,  s.m.  Vómito  : acción 
de  vomitar. 

VOM1TIF , IVE,  adj.  Vomitivo  : lo  que 
excita  a vomitar. 

VOMITUIRE,  s.  m.  Vomitorio.  Son  vo- 
ces antiquadas  en  ambas  lenguas.  V.  Vo- 
miíif. 

YOMITOIRFS,  s.  m.  pl.  Vomitorios: 

así  se  llamaban  en  los  teatros  de  los  Roma- 
nos los  Itoquctes  por  donde  salia  la  gente. 

VOR ACE , adj . m.  y f.  Voraz  : el  hom- 
bre , ó animal  tnuy  comedorc 

VOR  AGITÉ,  s.f.  Voracidad. 

VOTANT  , s.  m.  Votante  : el  que  vota. 

VOTATION  , s.  f.  Votación  : acción  de 
▼otar. 

VOTE  , s.  m.  Voto. 

VOTER  , v.  n.  Y otar  : dar  sn  voto  , ó 
voz. 

VOTIF  , IVE  , adj.  Votivo  : lo  ofrecido 
por  rot* 

VOTnE  , adj.  proa.  pos.  de  la  scg.  per- 
sona. Vuestro  , vuestra.  En  plural  eos  , vo- 
tres  : vuestros  /vuestras.  j|  Pos  Jcmmes , vos 
bicns  : vuestras  nuigeics,  vuestros  bienes.  || 
P ¿tres  se  pone  por  relación  sin  el  nombre  , 
y después  de  verbo.  II  a pris  les  siens , et 
les  vtUres  : ha  tomado  los  suyos  , y los  vues- 
tros. 

VOUÉ  , ÉE,  p.  p.y  adj.  Votado  , ofre- 
cido. 

* VQÚUÉDE  , s.  m.  Especie  de  pastel , ó 
glasto  , para  teñir. 

VOÚER , v.  a.  Consagrar,  dedicar,  ú 
ofrecer  : á Dios.  j|  Volar  : hacer  voto  , pro- 
meter  con  voto. 

VOUER  j SE)  , v.  r.  Ofrcocrsc  ni  servi- 
cio : de  la  patria  , del  soberano.  |¡  Entregar- 
se , dedicarse  : al  estudio  , al  trabajo  , etc. 

♦VOL GE  , s.  m.  ( mont. ) Venablo  : con 
la  hoja  ancha  , y larga.  ||  ( agrie.)  Podadera 
con  mango  largo. 

VOULOIR  , v.  a.  Querer  : tener  la  vo- 
luntad de  hacer  una  cosa.  ||  Querer  , desear  , 
gustar.  ||  Querer  , requerir  : exigir. 

VOULOIR  , s.  rn.  El  qnercr:  la  volun- 
tad. ||  Un  voutoir  malin  : una  mala  inten- 
ción , un  ánimo  dañado. 

VOUS  , pron.  pers.  de  la  segunda  peno' 
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vur. 


ha  de  plural.  Vos  , vosotros  , vmds. , vuc- 
sasnierecdes.  Usase  también  en  singular  por 
u ritan  ¡ciad.  ||  Taisez-vous  : callad  , ó callen 

ustedes. 

VOUSSOIRS , ó VOUSSEAUX , s.  m. 

p!.  ( arquit. ) Las  claves  de  los  arcos , ó bó- 
vedas. 

VOUSSURE  , s.f  (arquit. ) Arco  avia- 
jada. 

VOÚTE  , s.f.  Bóveda  : la  parte  superior 
que  cubre  ün  edificio.  ||  { poes .)  Lia  ni  afee  la 
votUe  celeste  , la  volite  azarée  ( el  techo  es- 
trellado , la  bóveda  cerúlea  ) el  cielo. 

YOOTE  , EE  , p.  p.  y adj.  Abovedado  , 
con  bóveda.  [|  Agobiado , corcovado.  V.  Se 
volitar. 

VOÜTER  , v.  a.  Abovedar  : hacer  de 
bóveda  , cubrir  con  bóveda  , una  obra. 

VOÜTER  (SE  ) , v.  r.  Corcovarse,  ago- 
biarse : una  persona. 

VOYAGE , s.  m.  Viagc  : el  camino  que 
se  anda  para  ir  de  un  parage  á otro  distante. 

||  Viage  : el  mandado  de  un  mozo  , ó ca- 
ballería con  carga  , y también  la  misma 
carga  que  se  Hita  de  una  vez.  ||  Jomada  : 
dicese  ele  la  mansión  que  hace  el  Roy  y su 
Corte  en  los  Sitios. 

VOYAGKR,  v.  n.  Viajar,  andar  via- 
jando. 

VOYAGEUR  , EUSE  , *.  Viagcro , 
viajante. 

VOYANT,  ANTE,  adj.  Subido  , so- 
bresaliente , vivo  : hablando  de  colores  en 
los  vestidos , ó adornos.  * 

VOYANT,  ANTE,  p.  a.  de  voir  : y adj. 
El  que  ve.  |j  Vidente  : antiguamente  se  to- 
maba por  profeta.  ||  Ijcs  Jeeras  voyans : en 
el  hospicio  de  los  Quinte- Fingís  de  Paria, 
son  los  que  están  casados  con  mugeres  cie- 
gas : ó las  mugeres  casadas  con  ciegos. 

VOYELLE , t.  f.  (gnpn.  ) Vocal  : la 
letra  qite  forma  por  sí  misma  sonido. 

VOYER , s.  m.  Director  : de  calles  , 
empedrados,  caminos,  y obras  públicas.  |J 
Grand-vojer : intendente  general  4.c  ^**t**" 
nos. 

* VRAC  , s.  m.  Arcnqne  embanastado 
según  sale  del  mar. 

VRAI,  AIE,  adj.  Verdadero,  verídico: 
lo  que  contiene  verdad.  ||  Verdadero  : real  , 
sin  engaño.  i|  Ingenuo  , sincero? 

VRAI,  AIE,  adj.  Verdadero,  verídi- 
co : lo  que  contiene  verdad.  (|  Verdadero  : 
real,  sin  engaño.  ||  Ingenuo  , sincero. 

VRAI,  s.  rn.  Verdad.  Faifa  le  vrai  : 
esto  es  la  verdad , ó la  realidad.  j|  duvrai, 
i*  la  verdad  ó de  verdad  , en  realidad. ||  .4  dito 
vrai , d parler  vrai : si  he  de  decir  la  verdad, 
si  va  á decir  verdad. 

VRA1MENT,  adv.  Verdaderamente, 
ciertamente. 

VIIAISEMBIjABLE,  adj.  m.  jr  f.  Ve- 


;r> ) 

risímil : lo  que  tiene  apariencia  , ó viso  de 

verdad. 

VR  AJSEMB LABLEMENT , adv.  Ve- 
rosímilmente. * 

V RAISEMBLANCE,  s.f.  Verisimilitud, 
verosimilitud. 

VREDER,  v.  n.  ( fam . ) Andorrear  : ir 
y venir  sin  objeto. 

VR1LLE,  s.f  Barrena  : queso  vuelve 
á dos  manos. 

VJULLES,  s.f.  pl.  Tixcrctas  : zarcillos 
de  las  vides. 

* VRfLLER , v.  n.  Encordar  un  cohete. 
*VRlfXIER,'a.  m.  Artííice  de  instrumen- 
tos de  hierro,  ó acero  : el  que  hace  barrenas. 

*VU,grcg.  Visto...  rcsj>ccto  á...  en  aten- 
ción á...  en  consideración  »...La  recompen- 
se est  f>etile , vu  son  mérite  ; el  premio  es 
corto  con  respecto  á su  mérito. 

#VU,  s.  m.  ( for . ) Vista  : de  autos  , ú 
otras  piezas. 

VU  , eonj . Visto...  á causa  de...  por  ra- 
zón de...  ||  Vu  que...  Visto  que...  puesto 
que...  con  motivo  da.. 

VUE , s.f.  Vista  : el  sentido  ó facultad 
de  ver.  ||  Vista  : el  modo  de  ver.  ||  Vista : los 
mismos  ojos.  ||  Vista  : el  ver , el  mirar  una 
cosa.  |{  Vista  : lo  que  se  ve  ó descubre  des- 
de un  sitio,  ú edificio.  ]j  Vista  : pintura*, 
ó estampa  de  una  ciudad  , etc. , mirada  de 
lejos.  ||  Vista  : conocimiento,  penetración. ¡| 
Vista  : ventana,  ó balcón  de  tina  casa,  j 
Mira  : designio  : intento.  ||  Lcttre  payablc  a 
vue  : letra  pagadera  á la  vista.  ||  Cette  mni- 
son  a des  vites  sur  la  rivicre  ••  esta  casa  tie- 
ne vistas  ó ventanas  al  rio.  ¡ i| 11  s’est  dé  rolé 
a ma  vite  : se  ha  quitado  íle  mi  vista  , de 
mi  presencia.  II  ui  vum  d'ceil  .*  á ojos  visto  , 
visiblcmenS.  |j  Di  cese  : a vue  dócil , 

a Ate  de  pajs  ; a ojo  de  buen  cubero , á 
salga  Jo  que  saliere,  á tiento.  i|  jivoir  des 
vues  sur  que f que  chnse  : poner  la  mira  , ó 
los  puntos  en  tal  cosa.  ¡|  Porter  ses  vues 
trop  haut  : tener  los  pensamientos  muy  al- 
tos , poner  los  punios  muy  altos,  rayar  muy 
alto.  ||  . 7 fuerte  ríe  vue : quanlo  alcanza  la  vista, 

VL  Lía  AIRE,  adj.  m.  y f Vulgar : co- 
nuin  : trivial.  ||  Ijcs  langnes  vulgaires  : las 
lenguas  vulgares  , los  idiomas  que  se  hablan 
hoy  din. 

VULGAIRE,  s.  m.  *El  vulgo:  el  co- 
mún de  las  gentes. 

YIJLG  AiREMENT,  adv.  Vulgarmente. 

VU  LOATE , s.  f Vulgata  : versión 
de  !*. Sagrada  Escritura  recibida  en  1|  Igle- 
sia. Usase  también  como  adjetivo. 

VULNERABLE  , adj.  m.yf.  Vulnera- 
ble. Es  menos  usado  que  su  opuesto  invul- 
nerable. , 

VULNERA  IRE,  adj.  m.yf  Vulnera- 
rio, diccsc  de  todo  remedio  para  herida». 
Úsase  también  como  substantivo. 


TV  AL 

VULNÉUURE , s.  f Vulneraria : cier- 
ta planta. 

'VULl’UVE,  s.  f.  Vulpina, cola  de  tono : 
planta  de  la  csjx-cic  de  la  grama. 

*VULVAIK£,  s.f.  Sardinera,  mea  per- 
ros : planta. 

\ CIA  E , s.f.  ( aiuit. ) Vulva  : la  ma- 
triz de  la  rnuger. 

♦ WALLON  , t m.  Valon  : lengua  de  los 
Países- ¡laxos,  Ó el  flamenco. 


TVOL 

¡ WÍSK,  J.  m.  Un  juego  de  naypes  de  lo* 

¡ Ingleses. 

VVISKJ,  s.  w.  Coche  montado  muy  alto, 
esto  es  , á la  inglesa. 

♦WLLANS,  ÓUHLANS,  s.  m.pl.  Ula- 
nos : caballería  ligera  , compuesta  de  Pola» 
eos  y Tártaros. 

*VV  OLERAN  , s.  m.  Volfran  : mineral 
que  contiene  acido  lúnslico , que  por  esta 
razón  le  llaman  algunos  vo/Ji  único . 
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XÉN 

IS. , >.  m.  Vigésima  tercera  letra  del  alie- 
sudario  frunces , y décima  octavo  de  las  con- 
sonantes. 

♦ X.  Es  letra  nuhteral , y vale  diez. 
XAGUA  , j.  m.  Xagua  : árbol  y fruta  de 

la  isla  de  Cuba. 

* XANTE , ( gtogr. ) Xanto  : rio  de  la 
Natolia. 

XANTIUM  , s.  m.  Xanto  : planta. 
♦XANTOLINE,  SEMFJSTlNE  , j.  / 

Xantolina  : semilla  contra  la  lombrices. 

XENÉLASlE  , s.f.  Xrnclusin  : prohi- 
bición á los  ctrangeros  de  permanecer  en 
ana  ciudad,  entre  algunos  pueblos  anti- 
guos. 


XYL 

XÉROPHAGIE  , s.f.  jícrofugia  : el  11*0 
de  pan  y frutas  secas  durante  la  quaresma, 
en  la  primitiva  iglesia. 

XEROPHTALMIE , r.  /.  ( cirug. ) Xe- 
roptahnía  : inflamación  seca  del  ojo. 

XIPH1AS,  f.  ni.  X ifias  , dorada  : una 
de  las  constelaciones  del  hemisferio  aus- 
tral. 

XIPHOIDE  , adj.  ( anal.  ) Xifoydc  : 
nombre  de  un  cartílago. 

XYLON  , 5.  m.  Algodón.  V.  Cotonnier. 

XYLOSTELM  , s.  tu.  Xil^tco  : ma* 
drcsclva  de  los  Pít ineos. 

* XYLOBALSAME , s.  m.  XilobáUa- 
mo. 


YAC 

"5T,  s.  m.  (se  llama  igrec , i griega  ).  Vi- 
gésima q uar tu  letra  del  abecedario  fran- 
cés* 

Y,  adv,  relativo  de  lugar.  Allí,  allá  , en 
acrucl  lugar.  Je  ny  vais  pas  : no  voy  allí. 
slLlons-y  de  eompagnie  : vamos  allá  juntos. 
Es  también  relativo  á la  cosa  de  que  se  ha- 
bló : el , ella  , ello.  Celte  raison  est  jarte , 
je  my  reruh  : esta  razón  es  fuerte  , me  rin- 
do á ella,  ó me  convence,  (jny  peut-il 
faire  ? qué  puede  hacer  a eso?  Pensezy 
bien : piensa  en  ello  , ó piénsalo  bien. 

YACHT  , s.  m.  Yate  : embarcación  li- 
gera inglesa. 


YVR 

* YEBLE,  ó IIIEBLE , t.  f.  Yezgo  : 

planta. 

YEUSE  , s.f.  Carrasca  , encina  peque- 
ña , cuyas  hojas  están  rodeadas  de  pumas  : 
árbol. 

YEUX,  s.  m.  pl.  de  cril.  Ojos. ^ Tena-  tT e- 
crevisse  : ojos  de  cangrejo  , medicamento.  || 
T'eux  de pcuple  : yemas  del  álamo  negro. 

YPREAU  , s.  m.  Olmo  de  Iprtrs,  ó ala- 
mo de  Flándes  entre  nosotros. 

♦ KTihlA,  s.f.  ( tjuim .)  Y ir  ¡a  : tierra 
nuevamente  descubierta. 

♦YVROIE,  YYRE,  etc.  V.  Ivroie , 
Ivre. 


ZAC 

Z s-.  m.  Letra  coiuonante  , y última  ilel 

abecedario. 

* Z.ACOOJJ , í.  m.  Ciruelo  deJcrioó, 
cuja  fruta  da  un  aceytc  medicinal. 


ZAG 

t , 

* ZACTNTHE , s.  f Jacinto  : planta 
cuyas  buyas  ó fruto  c*  contra  las  verrugas. 

¿AGÁIE , s.f.  Azagaya  ; dardo  arroja- 
duu  de  lo*  Moro*. 
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ZAIM  , s.  m.  Z ain  : soldado  turco. 

ZA1N,  adj.  Zayno  : caballo  castaño 
obscuro. 

ZANI , s.  m.  Gracioso  de  las  comedias 
italianas. 

ZEBRE  , s.  m.  Cebra  : quadrúpedo  pa- 
réenlo ;d  asno. 

♦ ZÉDOAIRE  , s.f.  Zedoaria  : planta. 

ZELATEUR,  TRÍCE,  s.  Zelador,  muy 

amante  : de  la  religión , de  la  patria  , de 
la  jusliciu,  de  la  lengua,  de  las  costum- 
bres, etc. 

ZELE , s.  m.  Zelo  : amor  ó Terror  grán- 
ele para  la  observancia  , ó conservación  de 
una  cosa. 

ZÉLE,  EE , adj.  Zeloso  : el  que  /cía, 
defiende  , ó iteífc  zelo  por  una  cosa.  Usase 
también  como  substanüvo  : c'esl  un  ~éléy 
une  zélée. 

ZÉNITH,  j.  m.  Zenit : ol  punto  que  en  la 
esfera  está  perpendicular  á nuestra  cabeza. 

ZÉNONIQUE,  adj.  m.  r t - Zenónico : 
conforme  á la  doctrina  de  Zcnon. 

ZÉÑONISME,  s.  nt.  Zcnouismo  ¡doc- 
trina de  Zcnon. 

* ZÉ0L1TE , s.f.  Zcólita  : cierta  pie- 
dra volcánica , cristalizada. 

ZÉPHYH,  s.  ni.  Céfiro , favonio  : vien- 
to de  poniente.  ||  Céfiro  : viento  suave , 
blando. 

ZÉRO,  s.  m . ( firitm. ) Zero , ó cero. 

ZEST,  s.  m.  Usase  solo  en  esta  frase  fa- 
miliar y proverbial : cela  est  entre  le  zist  et 
le  zest : ni  huele  ni  hiede,  ni  es  bueno  ni 
mal(|. 

f ZEST  , interj.  Usase  familiarmente 
por  burla,  ó desprecio.  II  se  vantc  de f aire 
telle  chose  : zest ! se  jacta  de  hacer  tal  cosa  : 
va  baza ! 

ZESTE , 3.  m.  Bizna  : merabranita  que 
hay  entre  loé  cachos  de  la  nuez.  ||  Luquete: 
cortccila  de  limón  , ó naranja  , para  dar 
gusto  al  vino  que  se  bebo.  j|  Cela  ne  %*aut 
pus  un  zesic  , je  n en  donnerois  pas  un 
¿ este  : esto  no  vale  un  comino  , un  bledo. 

ZÉTETIQUE,  adj.  m.f  f (didasc.) 
Zcietico  : dícesc  de  cierto  método  de  resol- 
ver problemas , buscando  la  razón  y la  na- 
turaleza de  una  cosa.  * 

ZIBEUNE,  s.  f.  Cebellina  : especie  de 
marta.  Úsase  también  como  adjetivo. 

ZIGZAG,  s.  m.  Cigüeña  , ginebra  : ins- 
trumento de  muchas  piezas,  queso  alargan 
y cierran  como  quiere  el  que  lo  empuja.  J| 
Uroderie  en  zigzag  ¡ bordado  haciendo  ze- 
tas , ó á la  greca.  )|  Faite  des  zigzags  , añ- 


ilar haciendo  eses  : d ícese  de  los  borra- 
chos. 

ZINC,  s.  m.  Ziuc  : metal  blanco  en  ho- 
jas , fácil  de  fundir  y muy  inflamable. 

ZINZOLIN  , s.  m.  Cin/ol iao  : color 
morado,  que  tira  á roxo.  Usase  también 
como  adjetivo  : taffetas  zim.oUin . 

* ZIRCON,  s.  m.  Zircon  : picrirccitn 
que  imita  al  diamante,  y que  ánlcs  ia  da- 
ban el  nombre  de  j argón  de  Ct*  vían  , de 
donde  por  corrupción  y poca  inteligencia  le 
han  llamado  algunos  cu  español  Jergón. 

* ZIRCONE,*  s.  f.  { quim . } Zirconia  : 
tierra  nuevamente  descubierta  en  el  zircon 
y en  el  jacinto. 

ZIST.  V.  Zest. 

Z1ZAN1E  , s.  f.  Zizaña.  V.  1%'roic.  j| 
Ziza ña,  discordia.  ||  Serner  ¡a  zizanie  : sem- 
brar zizaña. 

* ZOCLE,  s.  m.  V.  Soele. 

ZODIACAL,  ALE,  adj.  Zodiacal  : lo 

perteneciente  al  zodiaco. 

ZODIAQUE,  s.  m.  Zodíaco  : uno  de 
los  círculos  máximos  de  la  esfera  en  Jornia 
de  laxa , d banda. 

ZOÍLE,  s.  m.  Zoylo  : nombre  de  un  in- 
justo censor  antiguo  de  Homero.  Hoy  se 
aplica  á los  críticos  malignos. 

ZONE,  s.f.  ( gfiogr.  ) Zona. 

ZOOGRAPH1E,  i.  f Zoografia  : des- 
cripción de  los  animales. 

ZUOLATK1E,  s.  f.  Zoolatría:  culto 
dado  á los  brutos. 

ZOOLlTHE,  s.  m.  Zoólita  : parte  de  un 
animal  convertida  en  piedra. 

ZOOLOGIE , s.  J.  Zoología  : Ja  parte 
de  la  historia  natural  que  trata  del  rey  no 
animal. 


* ZOONATE,  s.  m.  ( quim. ) Zoonato  : 
nombre  genérico  de  las  sales  formadas  con 
el  ácido  zoónico. 

* ZOONIQUE  , adj.  ( quim. ) Zoónico 
dicese  del  ácido  que  se  forma  en  la  destila- 
ción de  las  materias  animales. 

ZOOPHORE,  s.  m.  V.  Frise. 

ZOOPHITE,  s.m.  Zoofita  : cuerpo  que 
participa  de  la  naturaleza  de  planta  y de 
animal. 

* ZOPISSA,  i.  f Zopisa  : La  brea  que  se 
rae  de  los  navios. 

* ZOUCET,  ó ZOUCHET,  s.  ro.  Cas- 
tañero : ave , especie  do  somormujo. 

ZYMOTECHME,  f(quim . ) Zimo- 

tecnia  : tratarlo  de  la  fermentación. 

* ZYTHUOALA  , s.  m.  Zitogala  : bebi- 
da compuesta  de  leche  y ceibo ¿u 
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LISTA 

De  voces,  frases  familiares,  y refranes,  que  no  están  en  los  diccio- 
narios de  la  lengua  castellana,  y se  hau  tenido  presentes  para  las 
correspondencias  del  francés. 


A-RFhtíi.  (Tierra)  , adj. 
Abonare  ( Un ) , s.  m. 
Abrojal,  s.  m. 

Achisparse  : con  id  , y . ti. 
Achorizado , da  , adj. 
Acotada , s.  f 
Acotamiento , s.  m. 

Acuse,  j¡.  m.  (en  el  juego 
de  naypes.) 

AH  uuar  una  carta,  V.  a. 

( en  ídem. ) 

M ¿id  inda,  s.f 
Aguerrir,  y.  a. 

Ahilarse  : las  plantas , y.  n. 
Ahuecador , s.  tn. 

A Icaldcar  , v.  n.  ( joc . ) 
Aleteo  : de  los  páxaros  , 
5.  m. 

Alitjuebrado , da,  adj. 
Aljarafe,  s.  ni. 

Aluiacenuge , s.  m. 

Ama  tillen  10,  la,  adi. 
Ambo,  s.  m.  (en  la  lotería.) 
Ancladero,  *•.  m.  ( naut.  ) 
Amulatado,  da,  adj. 
Apcllu/.gado,  da,  adj. 
Apdluzgar,  y.  a. 

A postador  y s.  m. 
Aprovechamiento : de  mon- 
tes , s.  ni. 

Arrabalera,  s.f. 

Al  tes  : por  manejos , s.  f. 

r1- 

Atigrado , da  , adj.  • 

B. 

Babicnido  , da  , adj. 

Ba>  onal , adj. 

Basamento , s.  rn.  (arquit.) 
Bayetón , r.  m. 

Belicosidad , s.f. 

Besucou , s.  f 
Besuqueo , s.  m. 

Berrera , ó Berrizal , s.f. 
Bicnestaute , s.  m. 

Bienestar , s.  m. 

Bigardear,  y.  n. 

Bilingüe,  adj. 

Billa,  s.  f 


Billar,  s.  m.  + 

Billear , v.  n. 

Bdlcro,  s.  tn.  y adj. 
Bolichada , s.  f 
BoiuIm),  s.  m . ( naut. ) 
Bonachón  , ona  , s. y adj. 
Boneta,  s.f.  {naut.  ) 

Braza , S.  f.  ( ídem.  ) 

Buen  parecer,  $.  m. 

c. 

Cabalgata,  s.f.  ( joc .) 
CaboUgc,  s.  tn.  ( rnaj’it .) 
Cabildante , s.  in. 

Cabildear,  y.  n. 

(Cabildero  , adj. 

Cabrillas , s.f.  pl.  { marit. ) 
Cabrillear  , y.  n.  ( ídem.  ) 
Cachano , s.  rn.  (Joc.) 
Cachetina , s.  J. 

Cachi  follar,  y.  a. 
Cachiporra!  exclam.  yuíg. 
Cachiporra,  s.  m.  {joc.) 
Cachones  , s.  m.  pl.  (/? toril.) 
Cadenciado,  da,  adj. 
(Cadencioso,  su,  adj. 
Cagatinta,  *.  tn. 
i Cagalitroso , sa  , adj. 

Cal  forras  , s.  rn.  Joc.) 
Calinda,  s.  f (comida  de  . 
callos.) 

Caloso  , adj.  ( el  papel. ) , | 

Camero  ( Colchón  A adj.  j 
Cam  ón  , s.  m.  [ joc.) 
Capitalista,  s.  m. 

Capiloicro , s.  y adj. 

Car  : de  una  cntcua , s.  m.  í 
( naut. ) 

(Caramba ! ínter),  yulg. 

(Lruui bolear,  y.n. 
Carumboleio,  S.  m. 

Careo , s.  rn.  {jor.)m 
(Caridelantero,  ra , adj. y.  s. 
Cariparejo,  ja,  adj. y.  s. 
(Carromatero , s.m. 

(Caí  ruageru  , s.  tn. 

Carta  falla , s.  f.  (en  el 
juego. ) 

Carta  folia , s.J.  ( en  id.)  [ 


Carta  firme,  s.f.  ( en  id.) 
Caserón,  s.  ni. 

Case  rota , adj.f 
Catacaldos  ,i.  ni. 

Caicdrear , y.  n. 

Cavilosidad , s.  j. 

Ceitsoria,  s.  f. 

(Censorino , adj. 

(Centelleo , s.  rn. 

(Chacho,  cha,  subst. 
Chafaldete , s.  rn.  ( naut.  ) 
Chambón  , s.  rn. 
Chambonada , s.  f. 
(Champurro,  s.f. 
(Chapodaduru , s,  f. 
(Challada , s.  f 
(Chuspar , y.  n. 

(Chillar  : una  carta , y.  a. 
Chiinera  : monstruo,  s.f. 
Chiquidianca , s.  m. 
Oiiquiiiquatro , s.  m.  ( joc.)~ 
Chiripa , s.f. 

Cliiripcar,  y,  n.  Joc.) 
Chirí[)ero,  adj. 
Chupamelona,  s.f.  Joc.) 
Churretoso,  sa,  adj. 
Chuscada , s.  fy 
Cigüeño,  s.  rn.  Joc.) 
Clarinada  , s.  f.  ( ídem.) 
Clarín  ata,  s.f.  ( ídem.) 
(Cocliiu^ar , y.  n . 

Co chis t ron , na,  s.  m.yf 
(Cocinear,  y.  n. 

(Coercitivo , va,  adj. 

Colino,  s.  tn. 

! Collonería  , s.  f 
(Combalacharse , y.  r. 
(Combalache , ¿ . rn. 
Comilona,  s.f. 

Cominero , s.  y adj. 

Concha  : de  un  puerto  , 

s.  f : 

O me  jiñas  fpi- 

Congosto,  i.  m. 

(Conjunto,  s.  m. 
CuiurafalJiur,  v.  a . (cu  «1 
jurgo.) 

Coalrafallo , s.  m.  (en  id.) 
Contrnhombrc . s.  m.  ( ca 
iJca.) 
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Cordialidad  , s.  f 
(¿orrer  vaquetas,  y.  n. 
Cortar  el  agua  : á una  pia- 
la , y.  a. 

Cortijada,  sí. 

Coscorrón  : de  pan,  s.  m. 

( oscoi  rudo  , adj. 

Coscurro  : tic  pan,  s.  m. 
Costanilla , s.  f. 

Cotillero,  ra , adj. 
Criticador , s.  m. 
Criticastro,  s.  ni. 

(Criticón , <s.  m. 

Cri tiquear,  y.  n. 
Cuchipanda,  s.f  (fam.) 
Cunero,  ra , suLst. 

D. 

Denuncia,  s.f 
Deriva,  s.J.  ( ndul .) 
Derivar,  v.  n.  {ndul.) 
Desaborido , da , adj. 
Desarbola , s.  m.  ( ndul.) 
Dcscalcafiular,  y.  a. 
Descastar,  y.  a. 

Desconchar,  y.  a. 

Descosido,  «.  m . 

Descubrirse  : con  algnno  ; 
v.  r. 

Desencastar,  v.  a. 
Descntiaylar,  y.  n.  (joc .) 
Desorientar,  %>.  a. 
Despepitar,  y.  a . 

Despido , s.  m. 

Destalonar  : descalcañar  , 
y.  a. 

Deterioro,  s.  m. 
Devocionero , ra , adj. 
Dexadei,  s.f 
Divagante , s.  m. 

Doblar  la  bola,  v.  a.  (en 
el  billar.) 

Doblete,  s . m.  (en  Ídem.) 
Doctorear,  v.  n . 

Dolista , s.  m . 

Don  de  gentes,  s.  m. 

Don  de  acierto,  s.  m. 

Don  Pereciendo , s.  m. 
Dormidos  , s.  m.  plur. 
(ndul.) 

Dormir  : el  navio,  y.  n. 

( ídem. ) 

Diugoncar,  y.  n.  {milic.) 
Duucnvirato , s . m. 

E. 

E onomista,  s.  m. 

Edad  (Media,  ó Baxa) , 

s.f. 

Edificante,  adj.  sn.y  f 


Educando,  da  , s. y.  adj. 
Elogiador,  s.  ni. 

Eiubon , s.  rn.  ( ndul.) 
Embonar,  y.  a.  ( ndul.) 
Empanada  ( Agua),  s.f. 
Empecatado , da , adj.  (joc.) 
Empcnecarse , y.  n. 
Empernado  ( Bien  ó mal ) , 
adj . 

Empernar  : medias,  v.  n, 
Encamorrarse , y.  n. 

Ene  api  liad  ur:i , s.f.  (ndul.) 
Encapillar,  y*,a.  ( ídem.) 
Encelar,  y encelarte , y.  a. 
jrr. 

Encunarse,  y.  n. 

Endcrguc,  s.  m.  (joc.) 
Entalingar,  y.  a.  (ndul.) 
Entarimado  , s.  m. 
Envalentonarse , y.  n. 
Episcopado , s.  m. 

Ergotear,  y.  n.  ( hurí.) 
Ergoteo,  s.  m.  ( ídem.) 
Ergoti&ta,  s.  m.  ( id.) 
Ergotizante,  s.  m.  (id  ). 
Escarafullar,  w.  n. 

Escollera,  s.f  (marit.) 
Escoperos,  s.  nt.pl.  (ndul.) 
Especiar  : Ja  olla , v.  a. 
Fspolíque,  s.  m. 

Espolista , s.  m. 

Esquela , s.f. 

Esquexe , s.  m.  (jardín.) 
Estañado,  s.  m. 

Estrechon , s.  m. 

Estrepitoso,  sa  , adj. 
Estropcamiento , s.  m. 
Estropeo , s.  m. 
i sluche  menor,  s.  m.  (en  el 
juego  de  naypes.) 
Etiqueleu,,  iá,  adj.j'S. 
Expatriación , s.f. 

Expatriar,  iu*e , y.  a.  y n. 
Extraordinario  ( Correo  ) \ 
s.  m. 

Extraordinario , s.  m.  (en 
la  mesa , ó comida.) 
Extremoso,  sa,  adj. 

F. 

Fallada,  s.f  (en  el  juego 
de  naypes.) 

Fangar,  s.  m. 

Fango  ,.s.  rn. 

Fai  dolería , s.  j. 

Fargallón  , na  , subsl. 
Farraguista , s.  rn. 
Federativo,  va,  adj. 
i eriantc , s.  m.  j 

Festonear,  y.  a. 

Filosofante > j.  m.  (salir  ) 


Filoso  ¡Lujo  , s.  m.  (ídem.) 
Filosolisia, s.’nt.  (id.) 

1* iscalear,  y.  n.  (joc.) 

1 iscalidad,  s.  f. 

Fletador,  *.  i/i. 
ldorilegio,  s.  m. 

Foguear  : Ja  tropa , y.  a. 
Foliatura , s.f. 
Fondeadero,  s.  m.  í ruin' 
FonUnil,  adj. 
l oque,  s.  ni.  (ndul.) 
l'or asteria,  s.  f 
Forzar  de  vela,  y.  n.  (ndul.} 
francachela,  s.f. 

Fray  loro,  ra  , adj. 
Frescachón , na , adj. 

G. 

Gachonería , s.f 
Gálibos , s.  m.  pl.  (udut.) 
Galicado,  da,  adj. 

Gallear,  y.  a. 

Galonero , s.  m. 
Garrochada,  s.f 
Garrocheador,  s.  m. 
Garrotal , s.  ni.  (agrio) 
Gasconada , s.f. 

Gatillazo , s.  m. 

! Goza , s.f.  ( ndut.) 

GazóÜa,  s.  f. 

Gayuba,  s.  rn. 

Generala  , s.  f ( comer, 
ndut. ) 

Generalizar,  y.  a. 

Genero  humano  , s.  m. 
Genio,  s.  rn.  (por  angelío 
en  pintura,  y cscuitiua.) 
Gimotear,  n.  (joc.) 
Gimoteo , s.  ni.  ( ídem.) 
Glosario,  s.  m. 

Grada , s.  m.  ( ndut.) 

Grao  , s.  m.  (playa  de  em- 
barcadero.) 

Gringi,  s.  rn.  (joc.) 
Guardabosque , s.  m. 

Guerra  guerreada,  s.f. 

H. 

Habón , s.  m. 

Herborizante , s.  m. 
Hermanuco , s.  ni. 

Hilanza,  s.f  » 

Hipear  : los  uíños , y.  n. 
Hombrada , * f 
Honor , s.  m.  ( voz  feu- 
dal. ) 

Hopeo,  s.  m.  (joc.) 

Hora , horada,  s.f.  * 

Hoya  , ó cuenca , s.f 
H<»y anco , S.  m. 


f 


Huesamra , $■  m . 
Huesudo , da , adj. 


Ilegítimo , mi , adj. 

Iliterato , adj. 

Imperio  (Alio,  ó Baxo ) , 

j.  m. 

Inclusero , ra , s.y  adj . 
Innocen  toda , i.  f. 

Inyectar,  v.  a. 

Invasión : de  caudales,  s.f 
Invertir  : caudales , v.  a. 

Ir  en  demanda  de...  ( náut ■) 
Irritabilidad , s.f 

3. 

Jabato , s.  m. 

Jocosidad , s.f. 

Jamona , odj.f. 

Juan  de  las  Vidas , s.  m. 

( burl.) 

Juan  Rana , «.  m.  ( idem  ) 


Laboreo,  t.  m. 

Lagrimear,  v.  n. 

Larnetada  , s.  f 
Latinidad  ( Alta , ó Baza ) , 

Lavacaras , «.  m. 

Lcuiosin,  i.  m.  ( idioma.) 
Lengua  sabia , s.  f 
Lloronas  : plañideras  , s.f 
plur. 

Lonja  (Cerrada , ó abierta) , 
Lucifer,  i.  m. 

Lucífero , por  lucero,  s.  m. 

M. 

Macaco,  ca,  s.  m.  r f 
Machacón , na , adj. 
Maestría  : carta  de  maestro 
artífice , s.f. 

Madre  de  leche , »./ 
Madrear,  y.  n.  (repetir  los 
niños  la  voz  madre.) 
Madrero,  ra , adj.  ( enca- 
riñado un  niño  con  su 
madre.) 

Majencia,  s.f. 

Momancia,  s.f.  (joc.) 
Manducatoria,  s.f. 
Maniobra , s.f  ( rnilic.) 
Maniobrar,  v.  n.  (idem.) 
Manipulante , s.  m. 
Marítima!,  y.  n. 


( 961  ) 

Marmolista , s.  m. 

Matar,  v.  a.  ( en  el  juego.  ) 
Mate  (Oro,  ú plata) , s.  m. 
Mate , s.  m.  ( en  el  juego.) 
Maturranga,  s.f. 

Medición,  s.f 
Meollor,  s.  m.  (náut.) 

Micer,  s.  m.  (tratamiento 
antiguo.) 

Mingon , s.  m.  (joc.) 

Mitrar,  v.  n. 

Mofletudo,  da , adj. 

Mojar  : en  algún  negocio, 
n. 

Mollero  : del  brazo,  i.  m. 
Monicaco,  s.  m.  ( voz  de 
desprecio.) 

Monicango , s.  m.  (idem.) 
Monserga , s.j. 

Morcajo  ( Trigo) , adj. 
Moruno  , na,  adj.  ' 
Mugcracha , s.  f. 

Mugerona,  s.f. 

Música  ratonera , S.  f. 

N. 

Neutralidad , s.  f.  ( entre 
Potencias.) 

Neutralizar,  v.  a.  (en  física.) 
Neutro,  tra,  adj.  (en  id.) 
Neviscar,  v.  n. 

Nombrador,  i.  m. 
Nomenclátor,  s.  m. 

Ñoñería,  s.j. 

O. 

Obtentor , s.  m. 

Ochavear,  v.  n. 

Olfatear,  v.  a. 

Oficialía  , s.f.  (de  un  arte.) 
Oficialidad , s.  J.  ( milic .) 
Oficinal , adj. 

Oficinista , s.  m. 

0|»erante , anta , s.  m.jrf 

8 peí  isla,  s.  su.  jrf 
neniar,  y.  a. 

Ovalado,  da,  adj. 

P. 

Pachorrudo , do , adj. 
Pacienzudo,  da,  adj. 
Padrear,  v.  n.  ( llamar  mu- 
cho un  niño  á su  padre, ) 
Padrejón , s.  m. 

Pagería,  s.f.  (burl.) 
Pajear,  c.  n.  (Jam.f  vulg. ) 
Pajón , s.  m. 

Pajuncio,  s.  m.  (vos  de 
desprecio. ) 


ti. 

* 

Paludion , ».  m. 

Paletada  , s.j.  ( de  yeso , de 

cal.) 

Paloteo  | í.  m. 

Pamema , s.  f. 

Panadeo,  i m. 

Pancho,  s.  m. 

Papeleo,  i.  m. 

Papelón,  s.  m. 

Pardusco , ca,  adj. 

Parloteo , s.  m. 

Parvada,  s.f. 

Paseata,  s.f. 

Pulí  onía : de  ana  nave , s.f 
Pavería , s.f. 

Pavo , va  , adj.  ( hurí.) 
Pedantear,  v.  n. 

Pedimento  de  N. , s.  m. 
Pdugatos , s.  nis 
Pelilloso , sa  , adj. 

Pelotero  (Fscui  ahajo),  s.  m. 
Pena  : de  una  entena , s.J\ 

{ náut.) 

Peneque , s.  m. 

Peno  1,  s.  m.  (náut.) 
Peripuesta  , adj.f. 

Perneo,  s m.  (venta  pú- 
blica de  cerdos.) 

Pemil : de  calzones , s.  m. 
Perro  careadot',  s.  m. 
Personal  ( Buen , ó mal ) , 
s.  m. 

Personara,  s.f 
Petar,  y.  ii. 

Peyneta , s.f. 

Picluchuelas , s.  m.  (joc.) 
Pilluda,  s.j.  (fam.) 
Piilastio,  s.  ni.  (incni.) 
Pillastrou  , s.  m.  (id.) 
Pillería,  s.f.  (id.) 

Pizarreño , ña  , adj. 
Pizcolábis,  s.  m.  (joc.) 
Plau , s.j.  ( por  varilla , ó 
alhajas.) 

Pobtacbou , s.  m. 

Posma , i.  m. 

Potrada,  s.  m. 

Potrear,  y.  a.  (fam.) 
Pozanco , s.  tu. 

Pozero , s.  m. 

Prestamista , s.  m. 

Primada  (Iglesia),  s.f. 
Privadero , s.  m. 

Probatura,  s.j'. 

Provisorio,  ris,  adj. 

Pudrir,  irse , v.  n.  y r. 
Puerta  Otomana , s.f. 
Pulimentar,  y.  a. 
Puntilloso,  sa , adj. 

Punto  : de  aguja  : d:  red  : 
de  encare , s.  m. 

Putero,  s.  ni. 

Cl 
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8u  aren  ton  , ona  , adj.jr  s. 

tiartf rola , s f. 

Quintana,  s.J. 

Quintanar,  s.  m. 
Quijotesco , ca  , adj. 

R. 

Rabicaliente,  s.  y.  adj. 
Rataiada,  s.f. 

Ranear,  v.  n. 

Raspón  ( De) , a dv. 
Reacriiuinacion , s.  f 
Rcacritiiinar,  y.  a. 

Reañejo  , ja  , adj. 

Reliaba , s.f 
Rebezo,  s.  m. 

Recalada  , s.f.  ( náut.) 
Recalar,  v.  n.  ( ideiu.) 
Rechifla,  s.f. 

Recortarse  : la  bola  , y.  n. 

( en  el  juego  del  billar.) 
Redoble  : del  tambor,  s . m. 
Refavor,*.  m.  (en  el  juego.) 
Refilón  ( De) , adv. 

Refresco  : de  víveres,  s.  m. 

{náut.)  ^ 

Regentear,  u.  n. 

Reidero  , s.  m. 

Rcmaebon , s.  m.  ( en  el 
juego  del  billar.) 
Rendirse,  y.  n.  ( en  el 
juego.) 

Reparón  , adj.  y s. 
Represa,  s.f.  (náut.) 
Reproprio  (Caballo),  adj. 
Rcqaerer,  u.  n. 

Resbalón  (De),  adv. 
Revezero  (Arado),  s.  m. 
Rezón , 5.  m.  {náut.) 
Riolada  , s.  f. 

Riostada  , s f. 

Rivalidad,  s.  f. 

Rosetas  : en  las  mesillas , 

«.  /.  pi. 


( ) . 

s. 

Sablazo,  s.  m. 

Sacristanear,  v.  a.  (joc .) 
Saladillo,  s.  m. 

Saltones  (Ojos),  adj. 

Santo  varón , s.  tu. 
Santulario  , ría , adj.  ( jo9 .) 
Santurronería , i.  f 

S.i niazo,  s.  m. 

SecreUuiar,  v.  n. 

Secretear,  v.  n. 
Seguimiento  : de  un  pleyto, 
s.  m. 

Semifallo,  e.  m.  (eu  el 
juego  de  naypes.) 
Semillero,  s.  m. 

Señorón  , na , s.  m.  y f 
Servilletero,  ra , adj. 
Sobrecargo  : eu  un  navio, 
s.  m. 

Sobrepeso , s.  m. 
Sobreprecio,  s.  m. 

Sonclin , s.  m. 

Sopera , s.f. 

Son  lastro  , tra , adj. 
Sorrostrada  , s.J. 

Sudoso , sa  , adj. 

Sufoco,  s.  m. 

Supremacía  , s.f. 
Suspicacia,  s.f 

T. 

Tabaleo,  j.  m.  (joc.) 
Tabletilla  ( Trueno  de  ) , 
i.  m. 

Tacada , s.f.  (en  el  billar.) 
Taconeo,  s.  m. 

Tararear,  v.  a.  y n. 

Tajrfa , s f 

Tedirista,  s.  m. 

'i  clon  : de  un  teatro , i.  m. 
Tentón , s.  m. 

Terrajo , s.  m. 

Tese  m enere , s.  m.  (Joc.) 
Timbalear,  v.  n. 

Timbuleo , s.  rn. 

Tirotear,  v.  tu 


Tiroteo,  i.  m. 

Titubeo,  s.  m. 

Tocata,  s.f 
Topino  : caballo,  s.  m. 
l’oril , s.  m. 

Tórrentela , s.f. 

Trabuco  naranjero , s.  m. 
Trafulla , s.f. 

Transplante,  «.  m. 
Traquetear,  v.  a. 
Traqueteo,  s.  m. 

Triunfada  , s.  / ( en  el 
jiu-g°.) 

Trompetazo,  s.  m.  (joc.) 
Tuuibon  : por  tuno,  s.  m. 
Tumi  oncar,  %*.  n. 
Tunantería,  s.f 
Turbionada , s.f. 

V. 

Vapuleo,  s.  m.  (joc.) 
Vaquetear,  y.  a. 

Vaqueteo , s.  m. 

Varilla  : de  abanico,  s. 
Varillage  : de  ídem  , s. 
Veleidoso,  sa , adj. 
Vencimiento  : de  un  pago, 
s.  m. 

Vcntrüoquo,  s m. 

Veril  de  la  sonda,  s.  nu 
( náut.) 

Viage  redondo , s.  m. 

Viajata , s.f.  (joc.) 

Vino  de  pasto , s.  m. 
Vistazo , s.  m. 

Vitrc  : lona  delgada,  s.  m. 
Volante,  s.  tu.  (mili*.) 

Z. 

Zampada , s.  f. 

Zanganada , s.f. 

Zandial , s.  m. 

Zapateo,  s.m. 

Zarandeo  , s.  m. 
Zarramplín , j.  m. 
Zarramplinada. 

Zinga , s.f.  (náut.) 
Zopenco,  i.  m.  ( burL ) 
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REFRANES,  Y FRASES  PROVERBIALES  Y FAMILIARES. 


I)  E este  pelo  ni  gato  ni  perro. 

Me  alegro  , padre  , que  vengáis  danzando. 
Quien  tuvo , retuvo  j y guardó  para  la  veje*. 
Querer  comulgar  á uno  son  ruedas  de  mo- 
lino. 

Algo  tiene  el  agua  quando  la  bendicen. 

Su  olla , su  misa,  y su  Doña  Luisa. 

Mas  caga  un  buey  que  cien  golondrinas. 
Hay  gustos  que  merecen  palos. 

De  < lí  ñeros  y bondad  quita  siempre  la  mi- 
tad. 

No  haj  p...  ni  ladrón  que  no  tenga  su  de- 
voción. * 

El  que  ha  de  cegar , por  los  ojos  ha  de  em- 
pezar. 

No  todo  el  monte  es  orégano. 

Quando  el  guardián  juega  a los  naypes , que 
harán  ios  fray  les  ? 

A tu  tierra , grulla , aunque  sea  con  un 
pie'. 

Nunca  fray  modesto  fue  provincial. 

De  quarenta  para  arriba  no  te  mojes  la  bar- 
riga. 

Dieron  los  guardas  con  los  moledores. 

No  hay  boda  sin  tornaboda.  * 

Los  dedos  se  le  antojaban  huespede^ 

Ya  murió  por  quien  doblaban. 

Subir  de  pregonero  á verdugo. 

Aramos  dixo  la  mosca  al  buey. 

Quando  llueve  todos  .ios  mojaulbs.* 

, 3.  ender  el  paño  de  pulpito.  •. 

A la  vuelta  lo  venden  tinto.  . ; 

Salirlc  la  galga  capada. 

Morir,  que  es  ley  que  no  la  quebranta  el 
rey. 

Pobre  nací , pobre  me  hallo,  ni  pierdo,  ni 
gano. 

Entra  y sale  como  trasquilado  por  iglesia. 
Padre  tengo,  mas  tengolo  muerto. 

Cada  maestreo  tiene  su  librito. 

En  el  mejor  paño  cae  una  mancha. 

Deze  vrud.  mear  el  macho. 

Se  volvió  la  criada  respondona. 

Alza  perra,  que  te  falta  un  clavo. 

Esas  son  otras  mil  y quinientas. 

JLo  mismo  viene  eso , que  una  guitarra  en 
tin  entierro. 

Que'  gordo#  son  los  piojos  de  los  pobres ! 
Estar  como  el  pez  en  el  agua. 

Muerto  el  porro  , muerta  la  rabia. 

Paru  poca  salud  , mas  vale  ninguna. 
Afeytar  de  limosna  á uno. 

No  entiendo  es c fregado. 

El  |M  uto  que  me  ha  de  dar  boca  arriba,  que 
uic  lo  de  boca  abaxo. 

• Quien  le  quemare  el  forro  de  la  camiee! 
JíjTIkt  un  punto  mas  que  el  diablo. 

Haber  corrido  lae  siete  partida*. 
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Pastelero  á tus  pasteles. 

Quedar  baylando  el  pelado. 

.Quemarle  la  estatua  á uno. 

Quando  pasan  rábanos , comprarlos. 

/En  que  pararán  estas  misas? 

No  tener  pelos  en  la  lengua. 

Ser  carne  de  pescuezo. 

Arrebañar  el  perol. 

Allá  se  lo  dirán  de  misas. 

A-segura  llevan  preso. 

Esto  es  obra  de  Romanos. 

Irsele  ¿ uno  el  santo  al  cielo. 

Irsele  á uno  la  ínula. 

Sin  luz , sin  sol , y sin  moscas. 

Irse  uno  al  otro  barrio  : morir. 

Salud  para  el  pelo,  y tenia  la  cabeza  caira. 
¡Válgale  Dios  por  Inú*  1 primeriza , y par# 
tres. 

Bueno  ha  estado  el  sermón  : Dios  quiera 
que  aproveche. 

Tener  la  sopa  boha. 

Su  cara  dice  la  leche  que  puede  dar. 

Buen  principio  de  semana  j y le  ahorca  roa 
en  lunes. 

Ni  tan  calvo  , que  se  le  vean  los  sesos. 

Vale  mas  el  caldo  que  las  tajadas. 

Meterle  las  cabras  en  el  corral. 

¿Que  chusco  es  un  tuerto  ! 
lí  contra  viento  y marea. 

Amor  con  amor  se  paga. 

.Lna  hora  de  vida  el  vida. 

Quien  guarda  halla. 

Hacer  la  cuenta  sin  la  huéspeda. 

¡3er  /.urdo , y hacer  á dos  manos. 

Hágase  el  milagro  , y hágalo  el  diablo. 

Eso  es  miel  sobre  hojuelas. 

Para  casos  tales  tienen  los  maestros  ofi- 
ciales. 

El  negocio  tiene  tripns. 

;T  engo  yo  cara  de  tia  ? 

Hablar  por  boca  de  ganso. 

A Roma  se  va  por  todo  j pero  por  narices 
no. 

D.  Fulano  de  tal , y otras  yerbas. 

Tanto  fue  , y vino,  uno  á Roma , que  vol- 
vie  hecho  padre  santo. 

Quanto  mas  amigos  mas  cía;  os. 

Quien  no  llora  no  mama. 

Son  lobos  de  una  camada. 

No  tiene  lodo  lo  de  Saloman. 

Solo  Dios  es  bueno  para  bfirqnero. 

A gran  subida  gran  descení  líela. 

No  está  el  homo  para  paste  les. 

Murió  ya  la  madre  que  las  paria, 
í Quien  con  niños  se  acuita , sucio  se  leí 
vanta. 

Venir  con  mucho  fau  fait. 

Rezar  sus  devociones. 
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Ser  doro  ele  pelar. 

Dar  en  duro.  ¡ 

Comprar  á dinero. 

Comprar  al  peso. 

Destripar  a»  cuento. . 

Enseñar  las  carnes. 

Hacer  boca : parp.cojnép» 

Estar  comniicnao  liert'a  : el  que  enterra- 

Mron-  ; 

Montar  en  colerg. 

Saber  ásucaáfc„’  '-'  j .JL 

Dar  <le  medio  á (ucd¡¿  ¿'  , 

De  Tolin  de  volaifc j ' . ,‘jB  *' 

Fío  penar  la  venera. 

Fío  tengo  hueso  en  m(  <jne  bien  me  quera.  1 J 
Limpíate,  que  estás  de  huevo.  *" 

Hacer,  ó tener  trapillo.  ¡ 

Zurcir  voluntades. 

Como  alma  que  va  de  tumba. 

Apretar  de  quadrado. 

Tocarle  el  quadro  á alguno. 

Buscar  la  lengua  á alguno. 

Llevar , ó hacer  llevar  poste. 

Tener  los  oidos  podridos  de.... 

Tener  los  oidos  puercos  de.... 

Alegre  como  noche  de  truenos. 

Ser  hijo  de  la  nada. 

Estar  en  un  hilo. 

Dar,  ó no  dar,  lumbre. 

Comer , ó beber  , á lodo  pasto.  t* 

: Por  el  Dios  que  me  ha  de  salvar  ! 

Con  la  pepita  del  alma. 

Hallarse  con  cara  de  palo.  v. 

Hacer  la  vista  gorda. 

Mojar  la  palubra. 

Andar  con  la  viga  derecha. 

A tragala  perro. 

Hacer  de  persona.  ¿ 

Levantarle  de  patilla 
Ahorcar  loa  hábitos. 

Dar  un  xi  carozo  : un  veneno. 

No  levantar  cabeza. 

Hacnr  gracia  : en  una  denda , ó en  el  precio 
ajustado. 

Todo  eso  es  xarabe  de  pico. 

Ser  un. a manta  mojada. 

Ser  un  l >uen  sacristán. 

Pegar  un  a tostada  á alguno. 

Salir  limp  ¡o  de  polvo  j paja. 

Sacarle  los  f ranos  al  sol. 

Ser  el  santo  t leí  dia. 

Tener  una  ct  ibera  quarlrada. 

Darle  por  las  podridas. 

Sopitas  , y bi  ten  vino. 

Obra  de  batall  a : por  de  surtido. 

Cosa  de  mala  c uuorte. 

Salud  , y pescl  as. 

Algo  es  algo. 

Fulano  no  loca,  pito. 


Quedar  para  vestir  imágenes : la  doncelh 
Hacer  perrerías  con  algnno. 

Jug  ar  una  perrado  á alguno. 

A Tas  primeras  de  cambio. 

Fulana  se  pinta  sola. 

1 ornar  un  pizcolabis , ó un  tente  en  pie 
Jr  matando  hormigas.  r 

Hacer  Ja  rosca  , cuino  los  perros. 

D.  Fulano  tiene  mesa. 

Dar  la  mesa  á alguno. 

De  cabo  á rabo. 

Decirlo  á lun  tun.  f 
C ai zar solas  al  reves. 

Estar  dos  á partir  un  piñón. 

•¿Par>e  buen  trato. 

S*£Ít  cp.n  Ia  capa  arrastrando. 

•iVj&tr'á  rebato. 

-l|li<;'se  Jo  lleve  pateta. 

Iracer  una  pella  : una  deuda. 

.La  pada  , y la  nonada. 

S<fr  oro  en  barras. 

Hacer  paraísos. 

Por  estas  cruces  ? 

Doblar  la  servilleta  : morir. 

Lo  hicieron  noche. 

No  ser  ni  su  sombra. 

Convidar  á comer  la  sopa. 

Andarse  con  chupaderitos, 
itegalaflc  el* ¿ido  a alguno. 
y olvc^cl.dma  al  cuerpo. 

Hombré  de  baxos  principios. 

Toscrlc  á alguno. 

Ni  pizca  ni  media. 

Tirar  tajos  y reveses. 

Hacer  píñiros  : empezar  los  niños  á an 
A esfario,  que  no  soy  escopeta. 

Como  le  parió  su  manre. 

Entre  gallos  y media  noche. 

Entq*  si  son  flores  no  son  llores. 

No*  hay  quien  le  diga  por  ahí  te  pudras. 
Machaca  que  machaca. 

Irse  pdf*  su  pie. 

Es  una  hormiga  para  su  casa. 

Capaz  de  sacar  los  dientes  á un  ahorcai 
Beber  frió,  y comer  caliente. 

Morir  en  la  demanda. 

Esa  te  muerda. 

Otro  que  tul  bnyla. 

La  perdiz  á la  nariz. 

Ser  un  Barrabas. 

Como  quien  oye  llover. 

¿Quien  le  dio  vela  pura  este  entierro? 
Tener  su  punta  de  agiio. 

No  es  villano  el  de  la  villa,  sino  el  que  h: 
la  villanía. 

Entre  mcrce  y señoría. 

Andar  con’  un  ten  con  ten. 

Ir  unas  veces  á pié  , y otras  andando. 
Mañana  de  zorras,  mui  dia  de  caza.. 
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